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ATLAS 

UNIVERSEL 


CONTENANT 

1°  LA  chronologie: 

Notions  priliniuim  (principales  ire»  , concordance  des  années  olympiques  et  des  années  de  Roms 
arec  Us  anodes  avant  et  après  Jésus-Christ; 

Concordance  dss  année»  de  l'ére  chrétienne  et  des  années  de  l'hégire  ; 

Table  de*  archonte*  d'Athènes,  des  consul»  de  Rome; 

Catalogne  de*  Saints,  Calendrier*,  etc.,  etc.) 

suivies  de  Table*  chronologique*  universelle*  contenant  tons  Ice  fait*  de  l'histoire  univenelle  classés  à leur  date,  année  par  année, 
depuis  la  éruption  du  monde  Jusqu'en  (BOA; 

3°  LA  cêwéalooie  : 

Tableaux  généalogiques  de*  dieux  et  de  toutes  les  familles  historiques  de  l'antiquité  et  dee  tempe  modems* , 
de*  souverains,  des  princes,  des  grands  personnages  de  toutes  les  époques  de  l'histoire; 
accompagnés  d'un  tra'té  élémentaire  de  l'art  héraldique,  qui  soniprend  le  blason,  la  nomenclature  des  ordres  de  chevalerie 
et  décorations,  la  description  des  drapeaux  et  pavillons  des  principales  puissances 
et  douae  planches  coloriée», 

3*  la  géographie: 

RB  carte*  gravées  et  coloriées  faisant  eounatire  la  géographie  physique  et  historique  de  tou*  les  pays  du  mon/le 
(39  farte»  «ont  consacrées  à la  géographie  ancienne  et  moderne,  et  49  h la  géographie  contemporaine . : 

CeUe  troisième  partie  comprend  en  outre  un  texte  explicatif  de  es»  cartes,  indiquant  les  ressources  Commerciale» 
et  industrielle*,  les  divisions  politiques,  militaires,  administratives,  Judiciaiies,  • 
financière».  univor»ii»ires  et  religieuses  de  chaque  pays  ; 
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AVANT-PROPOS 


Lorsque  la  mort  est  venue  frapper  notre  vénéré  père,  il  laissait' aehevé, 
et  tout  prêt  à être  publié,  un  ouvrage  qu'il  considérait  comme  le  complé- 
ment de  son  Dictionnaire  universel  d'histoire  et  de  géographie  Nous  avons 
cru  devoir  à la  mémoire  de  notre  père  de  réaliser  sa  pensée,  en  faisant 
imprimer  le  manuscrit  qu'il  nous  léguait,  et  nous  offrons  au  public  le 
dernier  fruit  de  ses  labeurs. 

Nous  nous  plaisons , en  cette  circonstance , à remercier  pour  leur 
concours  MM.  Desjardins,  Caillet  et  Garnier,  comme  notre  père  eût  été 
heureux  de  le  faire  lui-même. 

Ph.  BOUILLET. 


PRÉFACE  DES  ÉDITEURS 


Le  succès  du  Dictionnaire  universel  d'histoire  et  de  géographie,  publié  par  M.  Bouillet,  l’avait 
depuis  plusieurs  années  décidé  & lui  donner  une  suite  indispensable  dans  un  Atlas  qui  fût 
comme  le  complément  de  cette  Encyclopédie  des  sciences  historiques.  Il  avait  donc,  K cet  effet, 
réuni  en  un  livre  de  même  format  et  de  mémo  importance  : 1“  des  Tables  chronologiques,  pré- 
sentant tous  les  faits  de  l’histoire  universelle  dans  leur  ordre  et  leur  enchaînement  naturels  ; 
2°  des  Tableaux  généalogiques  de  toutes  les  grandes  familles  qui  ont  marqué  dans  les  fastes  de 
l'humanité,  avec  des  planches  accompagnées  d’un  texte  explicatif,  et  donnant  les  éléments  de 
l’art  héraldique,  les  ordres  de  chevalerie  et  les  pavillons  des  différentes  nations  du  globe  ; 
3U  onfin  un  Allas,  composé  de  cartes  géographiques  tant  anciennes  que  modernes  et  de  géographie 
contemporaine,  avec  Explication  de  ces  cartes,  Atlas  pouvant  suppléer  tous  les  ouvrages  de  ce 
genre,  que  leur  format  incommodo  et  leur  prix  souvent  élevé  rendent  peu  abordables 
A tous. 

Ce  livre  est  celui  que  nous  publions  aujourd’hui.  M.  Bouillet  n’avait  rion  négligé  pour  qu’il 
fût  tout  A fait  digne  de  son  nom  et  A la  hauteur  de  la  science.  Il  y avait  mis  toutes  les  res- 
sources de  la  rare  faculté  de  travail  dont  il  était  doué  et  du  vaste  savoir  qu’il  avait  acquis  par 
une  vie  entièrement  consacrée  à l’étude.  Il  avait  puisé  aux  meilleures  sources,  et  mis  A profit 
les  travaux  les  plus  récents. 

Pour  la  Chronologie,  il  ne  s’en  était  pas  tenu  A l’Art  de  vérifier  tes  dates,  il  avait  consulté 
l’estimable  ouvrage  de  M.  Félix  Robiou  : Histoire  ancienne  des  peuples  de  l'Orient  mise  au  niveau 
des  plus  récentes  découvertes  (1862),  ouvrago  qui  offre  un  résumé  des  principaux  résultats 
obtenus  dans  ces  questions  difficiles  par  la  critique  des  Champollion,  des  do  Bougé,  des  de 
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— Il  — 

Saulcy,  des  Mariette,  des  Layard,  des  Rawlinson,  des  Oppert.  des  Brugsch  ; — les  Fasli  belle 
nici  et  les  Fasli  Fumant  de  Clinton  ; — la  Chronologie  universelle,  de  M.  Cl).  Dreyss. 

Pour  la  Généalogie  et  l’Art  héraldique,  ses  sources  avaient  été,  d'une  part  le  Dictionnaire 
de  la  Bible  de  dom  Calmet,  les  Dictionnaires  mythologiques  de  Jacobi  et  de  Val.  Parisot,  les 
Genealogische  Tubellen  de  Voigtel,  etc.  (partie  ancienne)  ; l'Art  de  vérifier  les  dates,  l'IIi'tuire 
généalogique  de  France  du  P.  Anselme,  Y Histoire  des  pairs  de  France  de  Courcelles,  les  Tables 
généalogiques  de  Koch,  de  Kopf,  de  OErtel,  les  Tableaux  généalogiques  des  souverains  de  France 
de  M.  Garnier  (partie  moderne);  — d’autre  part  la  Méthode  de  blason  du  P.  Ménétrier,  le 
Théâtre  d'honneur  de  Favyn,  Y Armorial  universel  de  Segouin  et  celui  de  d’Eschavannes,  le  Blet 
son  des  armoiries  de  de  Rira,  le  Catalogue  des  connétables  de  Le  Féron,  le  Manuel  de  blason  de 
Pautet,  les  Éléments  de  paléographie  de  N.  de  Wailly,  les  Ordres  de  chevalerie  de  Wahlen,  le 
Dictionnaire  héraldique  de  Grandinaison,  les  Galeries  de  Versailles  de  Gavard,  le  Dictionnaire 
des  ordres  de  chevalerie  de  Gourdon  de  Genouillac  et  celui  de  Maigne,  Y Album  des  pavillons  do 
Legras,  etc.,  etc. 

Enfin  il  avait  consulté  pour  la  Géographie  ancienne,  Strabon,  Ptolémée.  Pline  et  les  Geo- 
graphi  minores  (Ed.  Müller);  — Heeren,  Salomon  Munk,  Robinson  ; — les  Lettres  de  Champol- 
lion,  les  travaux  de  Mariette,  de  de  Rougé,  de  Lepsius,  de  Bircli,  de  Wilkinson,  et  de  Brugsch 
sur  l'Égypte  ; — les  monuments  de  Khorsabad,  de  Babylone  et-  de  Persépolis  interprétés  par 
Rawlinson,  Layard,  Oppert;  — les  poètes  et  les  historiens  grecs;  les  travaux  sur  la  Grèce 
ancienne  de  Grote  et  Thirwall;  les  mémoires  de  l’École  française  d’Athènes; — les  explo- 
rations de  Leake,  de  Curtius,  de  Conze;  — les  poètes  et  les  historiens  latins;  les  travaux 
modernes  de  Cluvier,  de  d’Anville,  de  Borghesi,  de  Mommsen,  d’Orelli,  de  Léon  Renier, 
d’Ilenzen,  de  Vivien  de  Saint-Martin,  de  Maury,  de  Reinaud  ; la  collection  des  mémoires  de 
l’Académie  des  sciences  de  Berlin,  de  l’Institut  archéologique  de  Romo  et  de  l’Académie 
des  inscriptions  et  belles-lettres;  — les  travaux  de  la  commission  de  la  carte  des  Gaules,  les 
mémoires  des  sociétés  savantes  de  France;  — enfin  le  recueil  des  itinéraires  anciens,  la 
Notitia  dignitatum.e t tous  les  monuments  qui  ont  rapport  à la  géographie  ancienne; 

Pour  le  moyen  âge  et  les  temps  modernes,  les  auteurs  originaux  comme  Grégoire  de  Tours, 
Frédégaire,  les  historiens  des  Croisades,  Aboulfeda;  les  ouvrages  récents  de  Guizot,  de  Gibbon, 
de  Thiers,  d’Augustin  et  d’Amédée  Thierry,  de  Michelet,  de  Sismondi  et  de  Henri  Martin; 
enfin,  les  Tableaux  géographiques  et  les  Précis  historiques  de  Kruse,  de  Poirson,  de  Desrni- 
chels,  de  Dufau,  de  Chevallier,  de  Périgot,  etc.  ; 

Pour  la  Géographie  contemporaine,  les  ouvrages  de  Karl  Ritter,  de  Malte-Brun,  de  Balbi, 
de  Lavallée  ; les  collections  de  Bulletins  des  différentes  sociétés  géographiques  de  Paris,  de 
Londres,  de  Berlin  et  de  Saint-Pétersbourg;  le  Journal  de  Pétermann;  les  Annuaires  des 
différents  États  de  l’Europe;  les  Récits  des  voyages  de  Clapperton,  de  Barth,  de  Livingstone, 
de  John  Franklin,  de  Burton,  de  Speke  et  Grant,  de  Guill.  Lejean;  enfin,  les  travaux  sur  les 
expéditions  maritimes,  les  publications  récentes  sur  l’économie  politique,  le  commerce  et  la 
navigation  ; les  documents  officiels  des  différents  ministères. 

11  avait  constamment  suivi,  tant  pour  la  partie  ancienne  que  pour  la  partie  moderne,  les 
grandes  collections  cartographiques,  et  plus  particulièrement  les  atlas  de  Kiepert,  de  Stieler, 
de  Spruner  et  Menke,  de  Brué,  de  Lapie,  de  Dufour,  d’Andriveau -Goujon,  de  Garnier,  de 
Babinet,  etc. 

Pour  mener  à bonne  fin  une  entreprise  aussi  complexe,  M.  Bouillet  s’était  adjoint  comme 
collaborateurs  trois  hommes  spéciaux  : pour  la  géographie,  M.  Ernest  Desjardins,  maître  de 
conférences  à l’École  normale,  jeune  professeur  qui  s’est  déjà  fait  un  nom  dans  la  science; 
pour  la  chronologie,  M.  Caillet,  docteur  ès  lettres,  lauréat  de  l’Académie  française  ; pour  la 
généalogie  et  l’art  héraldique,  M.  Garnier,  employé  depuis  longues  années  aux  Archives 
de  l’Empire. 

Telle  M.  Bouillet  a laissé  son  oeuvre,  telle  nous  la  livrons  au  public,  à l’exception  de 
quelques  faits  nouveaux  qui  ont  dû  être  ajoutés  : ce  sont  les  faits  qui  se  sont  produits  depuis 
qu’il  a cessé  de  tenir  la  plume.  Grâce  à ces  quelques  additions,  toutes  les  parties  de  l’ouvrage 
sont  à jour  jusqu’à  la  fin  du  mois  d’août  1865. 


L.  HACHETTE  et  C’\ 
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HISTOIRE 


CHRONOLOGIE 

{ AVEC  LA  COLLABORATION  DE  ».  CAILLEî) 


NOTIONS  PRÉLIMINAIRES 


La  Chronologie  (du  grec  y.pôvo;,  temps,  et  àoyo;, 
discours}  est  la  science  des  temps  : elle  a pour  objet 
de  distribuer  les  événements  dans  le  temps  selon 
leur  ordre  de  succession  ou  de  simultanéité  et  par 
là  de  marquer  leur  époque. 

Pour  marquer  l’époque  d'un  événement,  on  le 
rapporte  à un  événement  fixe  et  déterminé,  qui  sert 
de  point  de  départ  dans  les  supputations  et  que  l’on 
nomme  Ère.  Cet  événement  peut  être,  soit  un  grand 
fait  de  la  nature,  comme  le  commencement  du 
inonde,  une  inondation,  une  éclipse,  soit  un  événe- 
ment humain,  comme  la  création  d'une  grande  insti- 
tution. la  fondation  d’une  ville,  la  naissance  ou  la 
mort  d’un  personnage  important. 

Mais  il  ne  suffit  pas  d’indiquer  Tannée  dans  la- 
quelle un  événement  est  arrivé  : il  faut  le  plus  sou- 
vent en  préciser  la  date,  donner  le  mois,  le  jour  où 
il  s’est  accompli.  Ce  nouveau  travail  exige  nue  l'on 
connaisse  ladivisionetladistributionde  Ta  nuée  adop- 
tée par  chaque  nation,  c'est-à-dire  son  Calendrier. 

Lutin,  comme  les  Ères  et  les  Calendriers  varient 
de  peuple  à peuple,  il  est  nécessaire,  pour  se  faire 
des  idées  claires,  de  connaître  le  rapport  de  ces  ères 
entre  elles,  de  ces  calcndiiers  entre  oui. 

Nous  nous  efforcerons,  dans  ce  qui  va  suivre,  de 
satisfaire  A ces  différents  besoins  en  faisant  connaître 
les  principales  ères  historiques,  les  principaux  ca 
lenariers,  et  les  moyens  d’en  établir  la  concordance. 

PRINCIPALES  ÈRES. 

On  peut  distinguer  quatre  espèces  d’ères  selon  le 
point  uc  départ  qui  aura  été  adopté  : 1°  Ères  mon- 
daines, c.-à-d.  colles  qui  parlent  de  l’origine  du 
monde  ou  de  la  Création  ; 2u  Ères  comprises  entre 
la  création  et  la  naissance  de  J.-C.  ; U”  Ère  chré- 
tienne ; 4 3 Ères  postérieures  à 1ère  chrétienne. 

Z.  Ère«  mondaine». 

Desvignolcs  ( Chronologie  de  l’histoire  sainte, 
Préface)  assure  qu’il  a recueilli  sur  la  création 


du  monde  plus  de  <teu\  cents  calculs  différents, 
dont  le  plus  court  ne  compte  que  3483  ans  de- 
puis la  création  jusqu'à  Tcre  vulgaire,  et  le  plus 
long  61)84;  ajoutez  que  nombre  d’autres  ont  été 
proposés  apres  lui.  Les  plus  connus  de  ces  calculs 
sont  : celui  d’Ussérius  qui  place  la  création  en  Tan 
4004  av.  J.-C.j  celui  qui  a été  suivi  dans  Y Art  de 
vérifier  les  dates  av.  J.-C.  et  qui  place  cet  événe- 
ment en  Tan  4963,  et  c'dui  de  l’Anglais  Clinton  qui 
a adopté  Tannée  4138.  Aucun,  bien  entendu,  ne  re- 
ose sur  des  bases  solides.  En  effet,  la  seule  source 

istorique  que  l’on  puisse  consulter  pour  établir 
la  chronologie  de  ces  temps  recules  est  la  Genèse. 
Or  nous  eu  avons  trois  textes  : l’hébreu,  le  sama- 
ritain et  la  version  grecque  des  Septante,  qui 
ne  sont  nullement  d’accord  sur  la  durée  de  la 
vie  des  patriarches,  seule  base  des  calculs,  et 
de  plus  les  differents  manuscrits  du  même  texte 
ne  fournissent  point  les  mêmes  données.  Il  en 
résulte  que  la  date  que  l’on  peut  assigner  à la 
création  du  monde  ne  saurait  être  que  très- 
hypothétique. 

Comme  dans  quelques  ouvrages  historiques  com- 
posés depuis  Ussérius,  les  événements  sont  mar- 
qués tantôt  par  les  années  du  monde,  tantôt  par 
les  années  av.  J.-C.,  nous  donnerons  ici,  d’après 
le  système  dT’sscrius,  le  moyen  d'établir  la  concor- 
dance de  ces  deux  sortes  d'années.  la  même  mé- 
thode de  réduction  est  applicable  à toutes  les  autres 
ères  mondaines. 

1°  Réduire,  les  années  av.  J.-C.  en  années  du 
monde.  On  ajoute  1 à 41)04,  ce  qui  fait  4005,  et  de 
cette  somme  on  retranche  Tan  donne  av.  J.-C.  ; 
le  reste  égale  Tan  du  monde  correspondant.  Exem- 
ple : an  1755  av.  J.-C.  = 4004  -f-  1 ou  4005  — 1755 
= 2250  du  monde. 

2"  Réduire  les  années  du  monde  en  aimées  av. 
J.-C.  De  même  que  dans  l’opération  précédente, 
on  ajoute  1 à 4004,  d’où  résulte  4005,  et  de  cette 
somme  on  ôte  Tan  donne  du  monde  ; le  reste 
est  Tan  de  J.-C.  demandé.  Exemple  : au  1755 
du  monde  = 4004  + 1 ou  4005  — 1755  = 2250 
av.  J.-C. 
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CHRONOLOGIE.  — NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


II.  Eres  comprises  entre  la  création 
et  Jésus-Christ. 

Ère  des  Olympiades.  I/olympiatle  était  un  cyclo 
de  quatre  années  <|ui  s’écoulaient  entre  deux  célé- 
brations  des  jeux  olympiques,  jeux  institués  en  l’hon- 
neur de  Jupiter.  Ces  jeux,  «ont  le  piemicr  établis- 
sement est  attribué  à Hercule,  avaient  été  rétablis 
en  884  av.  J.-C.  par  Tphitus,  roi  d’Élidc  : tuais  ce 
n’est  qu’à  partir  de  l’an  776  av.  J.-C.  qu'ils  furent 
célébrés  régulièrement  et  qu  ils  purent  devenir  la 
base  d'une  chronologie. 

Ce  fut  cette  année  que  l'on  inscrivit  pour  la 
première  fois  le  nom  du  vainqueur  sur  les  registres 
publics  : ce  vainqueur  se  nommait  Corœbus.  Les 
jeux  olympiques  se  célébraient  entre  ta  nouvelle 
et  la  pleine  lune  nui  suivait  immédiatement  le 
solstice  d’été.  C’est  ou  moins  ce  nui  eut  lieu  depuis 
l’époque  où  fut  trouvé  le  cycle  de  Méton.  Aupara- 
vant, le  premier  mois  de  fannee  olympique  com- 
mençait tantôt  à la  pleine  lune  qui  suivait  im- 
médiatement le  solstice 'd’été,  tantôt  à celle  qui 
précédait  ce  même  solstice,  par  la  raison  que  l’année 
grecque  avait  quelquefois  884  et  plus  ordinairement 
354  jours,  suivant  que  l’année  était  ou  non  inter- 
calaire. {Voy.  ci-apres  les  détails  sur  le  calendrier 
athénien.)  Nous  savons  par  Censorin  que  le  on- 
zième jour  de  la  lune  qui  suivait  le  solstice  d’été 
était  celui  par  où  débutait  l'année  olympique.  Or, 
si  l'on  applique  les  calculs  astronomiques  à l’an- 
née 776,  on  trouve  que  cette  année  a dû  commen- 
cer le  18  juillet  de  Tannée  julienne.  C’est  sur  cette 
base  qu’est  dressée  la  table  des  années  olympiques 
que  Ton  trouve  dans  Y Art  de  vérifier  les  dates  ai. 
J.-C.,  table  que  nous  reproduirons  ci-après. 

On  comprend,  du  reste,  que  ces  calculs  sont  fort 
hypothétiques  : en  effet,  le  cycle  des  olympiades  a 
dû  subir  l’influence  de  toutes  les  perturlmtion^ 
qu'a  éprouvées  Tannée  grbeque  elle-même,  et  la  lon- 
gueur de  Tannée  olympique  a dû  varier  avec  Tin 
troduction  successive  des  différents  tycles,  tels  que 
Toc  laé  té  ri  le,  Tennéadécaétéride,  etc.' 

On  croit  que  l’historien  Timée,  qui  vivait  en 
Égypte  sous  les  Ptotcmées,  est  le  premier  qui  ait 
conçu  l’idée  de  rapporter  les  événements  aux  olym- 
piades. Après  lui,  Polybe,  Diodore,  etc.,  en  ont  fait 
usage.  On  s’est  servi  dos  olympiades  jusqu’à  la  fin 
du  règne  de  Théodose  le  Grand,  ia  dernière  est  la 
294*,  dont  la  4e  année  correspond  A Tan  400  ap.  J.-C. 
On  les  avait  remplacées  par  Vlndictinn  (voy.  notre 
Dict.  unie,  d’histoire  et  de  géographie) . 

Quoique  nous  donnions  ci-après  une  table  de  con- 
cordance des  années  olympiques  avec  les  années 
av.  J.-C.,  nous  allons  faire  connaître  la  méthode  do 
réduction  des  olympiades  à Tère  chrétienno  et  réci- 
proquement. 

1*  Réduction  des  Olympiades  en  années  av.  J.-C. 
On  diminue  d’une  unité  la  quantité  des  olympiades 
donnée;  le  reste  est  multiplié  par  4;  au  produit  on 
ajoute  les  années  de  l’olympiade  donnée,  moins 
une;  cette  somme  est  déduite  de  776;  le  reste  égale 
l’année  av.  J.-C.  Exemple  : Olympiade  LXXII, 
3 = 776 — (72  — I)  X 4 + (3  - 1)=  490  av.  J.-C. 

2°  Réduction  des  olympiades  en  années  ap.  J.-C. 
On  diminue  d’une  unité  la  quantité  d’olympiades 
donnée  ; le  reste  est  multiplié  par  4:  au  produit  on 
ajoute  Tannée  courante  de  l'olympiade; de  la  somme 
on  soustrait  776  : le  reste  donne  Tannée  ap.  J.-C. 
Exemple  : olympiade  CCL1X , 4 = (259—  1)  X4  + 
4—776=260  ap.  J.-C. 

3*  Réduction  en  olympiades  d'années  av.  J.-C. 
L’année  donnée,  diminuée  d'une  unité,  est  sous- 
traite de  776;  le  reste  est  divisé  par  4;  le  quotient 
donne  les  olympiades  écoulées , et  le  reste,  s’il  y 
en  a,  l’année  courante  de  l’olympiade  courante. 
Exemple  • 


4rt  Réduction  en  olympiades  d’années  ap.  J.-C. 
L'année  donnée  ap.  J.-C.  est  ajoutée  à 775:  la  somme 
est  divisée  par  4 ; le  quotient  égale  les  olympiades 
écoulées . et  le  reste,  s’il  y en  a,  augmenté  d’un, 
donne  Tannée  courante  de  l’olympiade  courante. 
Exemple  : 

ap.  J.-C.  2 60  = = 258  + 3 = ol.  CCLIX,  4. 

Ère  de  la  fondation  de  Rome.  Les  auteurs  anciens 
sont  loin  de  s'accorder  sur  la  date  de  la  fondation 
de  Home.  Tacite  semble  la  fixer  à une  époque  qui 
répond  à l’an  762  av.  J.-C.;  Vairon  la  rap|K>rte  à 
Tan  753  ou  754;  («aton  à l'an  752,  ainsi  nue  Denys 
d’Halicarnasse,  Polybe  à 7.50,  Fabius Piclor  a 747,  etc. 
Tite-Uve  suit  presque  toujours  l'époque  de  Caton, 
quoiqu’il  adopte  quelquefois  celle  de  Fabius  Piclor. 
Cicéron  suit  celle  de  Varron,  qui  est  presque  tou- 
jours admise  par  Pline. 

Nous  avons  dit  que  Varron  rapportait  la  fondation 
de  Rome  à l'an  753  ou  754.  Voie*  la  raison  de  cette 
légère  différence.  D’uu  côté,  une  année  olympique 
correspond  à deux  années  juliennes;  de  l’autre, 
il  est  convenu  que  Rome  fut  iundée  le  21  avril,  jour 
de  la  fête  des  Palilies.  Qr,  Varron  dit  lui-même  que 
Tan  1 de  Rome  correspond  à la  3*  année  de  la  6e 
olympiade  : il  est  donc  évident  que,  suivant  la  préci- 
sion chronologique,  la  fondation  de  Rome  appartient 
aux  six  derniers  mois  de  l’année  olympique  en  ques- 
tion, ou  à Tan  753  av.  J.-C.  Cependant,  comme  la 
3*  année  de  la  6'  olympiade  a commencé  en  754. 
quelques  chronologistes  ont  cru  pouvoir  rapporter  à 
cette  année  la  fondation  de  Rome,  en  ayant  en  vue 
moins  l’instant  précis  où  cet  événement  s’est  accom- 
pli que  le  jour  initiai  de  l’année  olympique.  Quoi 
qu'il  en  soit,  la  plupart  des  chronologies  modem*  s 
ont  adopté  la  date  donnée  par  Varron,  muis  en  la 
fixant  à Tannée  753.  Elle  a été  suivie  |»ar  l'Art  de 
vérifier  les  dates  av.  J.-C.>  et  c’est  celle  que  nous 
avons  adoptée  pour  la  table  de  concordance  des  an- 
nées de  Rome  avec  les  années  av.  J.-C. 

Réduction  des  années  de  Rome  tn  années  aravt 
ou  après  J.-C.  Si  l’an  de  Rome  est  plus  grand  «pie 
"53,  on  en  déduit  753;  le  reste  donne  Tannée  après 
J.-C.  S'il  est  plus  petit,  on  le  diminue  d’abord  d'une 
unité,  et  Ton  déduit  ce  rosie  de  753;  le  reste  don- 
nera l’année  avant  J.-C.  Exemple  : 

An  *le  Rome  889=  839  —753  — 86 ap.  J.-C. 

An  «le  Rome  716  =753  — (716— 1)  = 38  av.  J.-C. 

Réduction  des  années  avant  ou  après  J.-C.  en 
années  <lr  Rome.  Si  l’année  donnée  est  avant  J.-C., 
on  la  déduira  de  754;  le  reste  donnera  l’an  do 
Rome;  si  Tannée  donnée  est  ap.  J.-C.,  on  y ajou- 
tera 7.43.  Exemple  : 

An  avant  J.-C.  49  = 754  — 49  =705  de  Rome. 

An  après  J.-C.  86  = 86  + 753  = 839. 

III.  Ère  chrétienne. 

Pendant  plus  de  cinq  socles,  les  Chrétiens  n’eu- 
rent point  d’ère  particulière.  L'ère  chrétienne  fut 

nmsée  pour  la  première  fois  en  532,  par  un  moine 
Eglise  romaine,  né  en  Scythie,  et  nommé,  à 
cause  de  sa  très-petite  taille,  Denys  le  Petit.  Denys 
supposa  que  Jésus-Christ  était  venu  au  momie  le 
25  décembre  de  Tannée  de  Rome  753.  L’année  sui- 
vante, Tannée  754  de  Rome,  devint  ainsi  la  pre- 
mière de  l’ère  dite,  de  son  nom,  Dionysienne.  Selon 
la  chronologie  vulgaire,  cette  année  coïncide  avec 
Tan  l,rde  la  195“  olympiade,  qui  serait  l'an .4005 
du  monde  suivant  Ussénus,  ou  4964  suivant  l’Art 
de  vérifier  les  dates  avant  J.-C.  Son  commence- 
ment était  postérieur  de  7 jours  à la  vraie  date  de 
la  naissance. 

IV.  Ères  postérieures  à Père  chrétienne. 

Ère  de  VHéaire.  Cette  ère,  suivie  par  tous  les 
peuples  musulmans,  fut  établie  pour  conserver  le 
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av.  J.-C. 490  - üs=71  + 3=  ol.  LXXII,  3. 
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suuveuirdo  l’époque  où  Mahomet,  forcé  de  quitter 
la  Mecque,  se  réfugia  à Yatreb,qui  prit  de  là  le  nom 
de  Médinet-al-Nabi , la  ville  du  Prophète  (Médine): 
le  mot  hégire  signifie  fuite.  Elle  part  du  vendredi 
16  juillet  de  Pan  632  de  notre  ère;  niais  il  faut  re- 
marquer que  ce  vendredi  commençait,  pour  les  Ara- 
bes, la  veille  au  soir,  c.-à-d.  vers  6 heures  après 
midi  du  jeudi  15.  Comme  le  calcul  très-compliqué 
cjui  sert  à établir  la  correspondance  entre  une  date 
de  l'hégire  et  une  date  de  notre  calendrier,  indi- 
uant  jour  et  mois,  nous  entraînerait  dans  trop  de 
étaiis,  nous  donnerons  seulement  ici  la  méthode 
à suivre  pour  obtenir  la  correspondance  des  millé- 
simes des  deux  calendriers.  Elle  peut  se  formuler 
ainsi  : 

Le  millésime  d'une  année  julienne  moins  6*21  .54 
est  égal  aux  0,97  du  millésime  de  Vannée  de  Vnc- 
gire  correspondante. 

Ainsi,  pour  l’année  musulmane  1266,  en  prenant 
les  0,97  ne  ce  chiffre,  on  a 1228,02,  nombre  qui, 
augmenté  de  621,54  = 1849,56;  puis  on  retranche 
les  décimales  0,56,  et  ou  trouve  que  l’année  de 
l’hégire  1266  a commencé  vers  la  fin  de  1849. 

Nous  donnons  ci-après  une  table  de  concordance 
des  années  de  l'hégire  avec  les  années  ap.  J.-C. 

Ère  républicaine.  Cette  ère,  la  plus  récente  de 


toutes, est  aussi  celle  quia  duré  le  moins  longtemps. 
Établie  en  France  par  un  décret  de  la  Convention 
du  & octobre  1793,  elle  s’ouvre  rétroactivement  au 
22  sept.  1792.  Comme  précédemment,  les  années 
communes  devaient  être  de  3G5  jours;  celles  qui 
en  avaient  366  étaient  dites  sextiles  (et  non  plus  bis- 
sextiles). On  varia  seulement  sur  le  mode  d’interca- 
lation. On  régla  que  l’an  3 serait  sertile,  que  chaque 
4*  année  le  serait  à partir  de  cette  époque  jusqu'à  ce 
qu’on  eût  atteint  l’an  15.  après  lequel  on  attendrait 
l’an  20  pour  ajouter  un  366*  jour;  que  l’on  ferait  de 
même  jusqu'aux  années  48  et  53  de  l'ère  ; qu’en- 
suite  on  emploierait  un  cycle  de  33  ans,  durant 
lequel  on  intercalerait  chaque  quatrième  année  un 
6°  jour  dit  épayomène  (c’est-à-dire  intercalé),  mais 
de  façon  qu'après  la  7*  intercalation  on  atten- 
drait fa  5*  anneepour  faire  la  8*.  Des  décrets  parti- 
culiers de  1793  et  1794  aliolirent  ce  mode  d inter- 
calation, et  ordonnèrent  que  le  premier  jour  de 
l’an  serait  toujours  celui  de  l’équinoxe  automnal, 
et  qu’on  le  déterminerait  chaque  fois  d’après  des 
calculs  astronomiques.  L’emploi  de  l’ère  républicaine 
ne  dura  que  13  années  et  100  jours.  Par  un  sénatus- 
consultodu  22  fructidor  an  13,  le  Sénat  conservateur 
abolit  cette  institution,  et  le  10  nivôse  an  14  fut  im- 
médiatement suivi  du  ltr  janvier  1806. 
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N.  It.  On  observera  que  l'année  olympique  ne  commence  que  vers  le  mois  de  juillet  de  l'an  776  av.  J -c,  el  par 
conséquent  correspond  a deux  années  juliennes.  11  en  est  de  même  des  aimées  de  la  lumlalion  de  Kuqjc,  dont  le 
jour  initiai  est  le  -il  avril  romain,  c.-à-d.  dans  le  printemps  de  l’an  753  av.  l'ère  vulgaire.  - 
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ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

AV.J.-C. 

OLYMPIQUES. 

DE  ROME. 

AV.  J.*C. 

OLYMPIQUES. 

DE  ROME. 
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A If  .NÉES 
AV.  J.-C. 

ANNÉES 

OLYMPIQUES. 

ANNÉES 

DE  ROME.I 

ANNÉES 
AV.  J.-C. 

ANNÉES 

OLYMPIQUES. 

ANNÉES 
DE  ROME. 

ANNÉES 
AV.  J.-C. 

ANNÉES 

OLYMPIQUES. 

ANNÉES 
DE  ROME. 

464 

LXX1X  1 

290 

392 

XCVII  1 

362 

320 

cxv  l 

434 

463 

T~ 

241 

39 1 

2 

363 

319 

2 

462 

3 

292 

390 

3 

364 

318 

3 

436 

461 

4 

293 

389 

4 

365 

317 

4 

437 

466 

LXXX  1 

294  1 

388 

XCV11I  1 

316 

CXVI  1 

438 

459 

2 

295 

387 

2 

367 

315 

2 

439 

458 

3 

296  | 

386 

IXJ 

368 

| 314 

3 

440 

457 

4 

297  1 

385 

4 

369 

313 

4 

441 

456 

LXXXI  1 

298 

384 

XC1X  1 

37') 

I 312 

CXVII  1 

442 

455 

2 

299 

383 

2 

371 

311 

2 

443 

454 

3 

300 

382 

. 3 

372 

! 310 

3 

444 

453 

4 

— 3ÏÏI — 

381 

4 

309 

452 

LXXXI!  j 

302  i 

380 

r.  1 

374 

308 

cxvm  1 

4M 

2 

303  | 

379 

2 

375 

i 307 

2 

447 

450 

3 

3TT4 

3 

376 

30Î1 

3 

449 

4 

305 

377 

4 

377 

I 305 

4 

449 

448 

LXXXI1I  L 

306 

376 

Cl  1 

378 

304 

CX1X  1 

450 

447 

2 

307 

375 

2 

379 

I 303 

2 

451 

446 

3 

308 

374 

3 

380 

I 302 

3 

452 

445 

4 

309 

373 

4 

381 

I 301 

453 

444 

LXXX1V  1 

310 

372 

Cil  1 

382 

I 300 

CXX  1 

448 

2 

311 

371 

2 

383 

299 

2 

442 

3 

312 

370 

3 

384 

298 

3 

441 

4 

313 

369 

4 

385 

1 297 

4 

457 

440 

LXXXV  1 

314 

368 

cm  1 

386 

1 296 

CXXI  1 

439 

2 

315 

307 

2 

387 

I 295 

2 

438 

3 

316 

366 

3 

388 

I 294 

3 

460 

437 

4 

317 

365 

389 

293 

4 

436 

LXXXV1  i 

318 

364 

CIV  1 

390 

1 292 

CXXII  1 

462 

435 

2 

319 

363 

2 

391 

291 

2 

434 

3 

320 

362 

3 

392 

290 

3 

433 

4 

321 

301 

4 

393 

289 

4 

465 

432 

lxxxvti  i 

322 

~ 350 

cv  1 

394 

288 

CXXIII  I 

431 

2 

323 

359 

2 

395 

287 

2 

430 

3 

TT; 

— îoS 

3 

396 

286 

3 

468 

429 

4 

325 

35Î 

4 

397 

! 285 

469 

428 

LXXXMll  î- 

326  I 

356 

CVI  1 

398 

284 

CXXIV  1 

470 

427 

2~ 

327 

355 

2 

399 

I 283 

2 

471 

426 

T~ 

378 

354 

3 

400 

282 

3 

472 

425 

4 

329 

353 

4 

401 

I 281 

4 

473 

574 

LWAIX  1 

330 

352 

CV1I  1 

402 

280 

exxv  1 

523 

2 

331 

3.4 1 

2 

403 

I 279 

2 

îîî 

3 

332 

350 

3 

404 

278 

3 

476 

571 

4 

333 

349 

4 

405 

277 

4 

477 

42U 

AL  1 

334 

348 

CV1II  1 

406 

1 276 

CXXVI  1 

478 

419 

r 

335 

347 

2 

407 

275 

2 

479 

5TS 

o 

336 

346 

3 

408 

I 274 

3 

480 

417 

4 

337 

345 

4 

409 

273 

481 

416 

XCI  1 

338 

344 

CIX  1 

’ 410 

! 272 

CXXVI!  1 

482 

415 

338 

— 353 

2 

411 

271 

2 

483 

414 

3 

340 

342 

3 

412 

i 270 

3 

413 

4 

341 

341 

4 

413 

269 

4 

485 

412 

XUI  1 

342 

340 

ex  1 

414 

268 

CXXVI  11  1 

41 1 

343 

— 338 

2 

415 

2G7 

2 

487 

5RJ 

3 

344 

-338- 

3 

416 

266 

3 

488 

■il)  9 

4 

345 

337 

5 

417 

265 

à 

489 

408 

ALill  1 

346 

— 33B 

exi  1 

418 

! 264 

CXX1X  l 

490 

407 

2 

34  î 

335 

2 

419 

2é:l 

2 

491 

•’UK» 

3 

348 

334 

3 

420 

262 

3 

4S2 

405 

4 

—333 

4 

421 

261 

4 

493 

404 

xerv — i — 

350 

332 

CXH  1 

422 

2G0 

exxx  1 

'■63 

2 

331 

331 

2 

423 

259 

2 

495 

402 

3 

352  ; 

330 

3 

424 

258 

3 

**ül 

4 

3»3 

379 

4 

425 

257 

4 

497 

400 

Xol  1 

3.>i 

378 

CX  HT  1 

426 

256 

CXXXI  1 

498 

399 

2 

35  î» 

.VU 

2 

427 

255 

2 

499 

398 

3 

356 

526 

3 

ÏÎ8- 

254 

3 

500 

4 

357 

•''25 

5 

429 

253 

4 

501 

396 

XC\  1 1 

368 

524 

CX1V  i 

430 

252 

CXXX1I  1 

502 

2 

359 

323 

5 

431 

251 

2 

503 

394 

3 

36U 

322 

3 

432 

250 

3 

393 

5 

361 

321 

4— 

433 

249 

4 

505 
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ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

1 ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

années 

ANNÉES 

AV.  J.-C. 

OLVMriQüES. 

DE  ROME. 

AV.J.-C. 

OLYMPIQUES. 

PE  ROME. 

AV.  J.-C. 

OLYMPIQUES. 

DP.  ROME 

248 

CXXX1II  1 

5*96 

1 178 

CLI  1 

578 

104 

CI, XIX  1 

650 

247 

2 

507 

2 

679 

103 

651 

246 

3 

508 

174 

3 

580 

102 

652 

245 

4 

509 

173 

4 

581  | 

101 

4 

653 

244 

CX  XXIV  ] 

510 

172 

CM!  1 

Tïïï 

100 

Cl, XX  1 

644 

2571 

2 

511 

171 

2 

583  “ 

no 

655 

242 

3 

512 

| 170 

3 

584 

09 

3 

241 

4 

513 

| 169 

4 

585 

97 

4 

657 

5 1 4 

1 68 

crm  i 

58t> 

96 

eux  XI  I 

648 

2 

167 

587 

9* 

649 

5.18 

3 

510 

166 

. 3 

588 

94 

3 

660 

237 

M7 

165 

689 

93 

Mil 

236 

cxxxvj  î 

618 

164 

CL  IV  1 

590  I 

92 

CLXXI1  1 

662 

2.40 

2 

163 

2 

591 

91 

663 

244 

3 

520 

162 

3 

592  ; 

90 

664 

533 

4 

521 

161 

4 

593 

89 

2*2 

CXXXVU  1 

555 

I6() 

CLV  1 

594 

• 88 

CLXXIIl  1 

666 

Î7TI 

524 

159 

2 

595 

87 

*> 

240 

3 

524 

158 

3 

596 

86 

3 

229 

4 

157 

4 

85 

669 

228 

CXXXVJ1I  1 

558 

156 

CLVI  1 

ÏM~ 

84 

CI. XXIV  1 

670 

227 

2 

557 

155 

2 

599 

83 

mi 

226 

3 

528 

1.44 

3 

6' K) 

3 

672 

225 

4 

529 

153 

4 

601 

81 

4 

673 

224 

CXXXIX  1 

MO 

152 

clvii  i 

602 

80 

n xxv  î 

674 

223 

2 

531 

1.41 

2 

603 

79 

2 

675 

222 

3 

532 

150 

3 

604 

78 

3 

221 

4 

533 

149 

4 

605 

677 

220 

CXI.  1 

534 

148 

CLVI  II  1 

606 

76 

CI  XXVI  1 

678 

219 

2 

535 

147 

2 

607 

679 

218 

3 

536  l 

146 

3 

608 

3 

680 

51) 

4 

537 

145 

4 

609 

73 

681 

516 

CXLI  1 

538 

144 

eux  i 

610 

72 

< LVWil  1 

682 

513 

2 

539 

143 

2 

611 

71 

2 

683 

514 

3 

540 

147 

3 

612 

10 

684 

213 

4 

541 

141 

4 

613 

69 

4 

685 

212 

CXUI  1 

542 

140 

CLX  1 

614 

68 

u.xxvm  î 

688 

511 

2 

543 

139 

2 

6i  r, 

67 

2 

687 

5111 

3 

544 

138 

3 

616 

66 

3 

688 

209 

4 

545 

137 

4 . 

617 

65 

4 

689 

208 

CXL1II  1 

546 

136 

CLX1  1 

618 

64 

CI.XX1X  1 

690 

207 

2 

547 

135 

2 

619 

63 

2 

691 

206 

3 

548 

134 

3 

620 

62 

3 

692 

205 

4 

549 

133 

4 

621 

61 

4 

693 

504 

CXI.1V  1 

550 

132 

CI, XII  1 

622 

60 

Cl, XXX  1 

694 

203 

2 

551 

131 

2 

623 

59 

2 

695 

202 

3 

552 

130 

3 

624 

58 

3 

696 

51  il 

4 

553 

129  . 

4 

625 

4 

697 

200 

CiXLV  1 

554 

128 

clxiii  i 

626 

56 

CLXXX1  1 

698 

199 

2 

! 127 

2 

627 

55 

2 

699 

198 

3 

126 

3 

628 

54 

3 

700 

107 

4 

125 

4 

629 

53 

4 

701 

196 

CXLVI  1 

558 

124 

CLX1V  1 

630 

52 

CLXXXII  1 

702 

195 

2 

559 

123 

2 

631 

51 

2 

703 

104 

3 

560 

122 

3 

632 

50 

3 

704 

103 

4 

561 

121 

4 

633 

49 

4 

705 

195 

CXLVil  1 

562 

120 

CLXV  1 

634 

48 

CLXXXII!  1 

706 

191 

2 

563 

| 119 

2 

635 

47 

2 

707 

190 

3 

564 

lis 

3 

636 

46 

3 

708 

189 

4 

, 117 

4 

637 

45 

4 

709 

188 

r.xi.vin  i 

566 

116 

CLXV I 1 

638 

44 

CLXXXIV  1 

710 

187 

0 

567 

11.4 

2 

639 

43 

2 

711 

186 

3 

568 

114 

3 

640 

42 

3 

112 

135 

4 

569 

113 

4 

641 

41 

4 

710 

184 

CXL1X  1 

570 

112 

CLX  VII  1 

642 

40 

CLXXXV  1 

114 

m~ 

2 

571 

111 

2 

t»*»3 

89 

2 

1 v2 

3 

572 

lin 

644 

38 

3 

716 

181 

4 

109 

4 

645 

37 

4 

717 

180 

CL  1 

574 

; 104 

r.i.xvin  i 

646 

36 

CLXXXVI  1 

718 

179 

2 

575 

1117 

2 

647 

35 

2 

719 

178 

3 

! T06 

3 

648 

.34 

3 

720 

177 

4 

577 

1 104 

4 

649 

33 

4 

721 

CONCORDANCE  DES  ANNEES  OLYMPIQUES,  DE  ROME  ET  DE  JÉSUS-CHRIST.  7 


ANNÉES 

années 

ANNÉES 

| ANNEES 

ANNEES 

ANNÉES 

ANNEES 

ANNÉES 

ANNÉES 

*Y.  J.-C. 

OLYMPIQUES. 

DE  ROME. 

AP.  J.-C. 

] 

olympique;. 

DE  ROM  K. 

AP.  J.-C. 

OLYMPIQUES. 

DE  ROME. 

3*2 

CLXXXVI1  1 

722 

1 

37 

CCIV  1 

790 

109 

CCXXJI  1 

862 

31 

2 

723 

38 

2 

791 

110 

2 

803 

30 

3 

724 

39 

3 

792 

111 

3 

864 

29 

725 

40 

4 

793 

112 

4 

865 

28 

CL.XXXV11I  1 

726 

41 

CCV  1 

794 

113 

CCXXIH  1 

866 

27 

o 

727 

42 

2 

795 

114 

2 

867 

26 

728 

43 

3 

796 

115 

3 

868 

2'» 

4_ 

729 

44 

4 

797 

116 

4 

869 

24 

CLXXXIX  1 

730 

47, 

ccvi  î 

798 

117 

CCXXIV  l 

870 

23 

2 

131 

46 

2 

799 

118 

2 

871 

22 

2L 

732 

3 

800 

119 

fl 

872 

21 

-33 

48 

4 

801 

120 

4 

873 

20 

CXC  1 

734 

49 

CCVII  1 

802 

121 

CCXXV  1 

874 

19 

2 

735 

60 

2 

8Ô3 

122 

873 

18 

3 

736 

51 

3 

804 

12.1 

876 

17 

4 

52 

4 

805 

124 

4 

877 

16 

CXCI  1 

738 

53 

CCVIII  1 

806 

125 

CCXXVI  1 

878 

15 

2_ 

739 

54 

2 

807 

126 

2 

879 

14 

3 

740 

3 

808 

127 

3 

880 

13 

4 

741 

56 

4 

809 

128 

4 

881 

12 

CXCII  1 

742 

57 

CCIX  1 

810 

129 

CCXXVI  I 1 

882 

11 

2_ 

743 

58 

2 

811 

130 

2 

RE3 

10 

3_ 

59 

a_ 

812 

131 

3 

SS4 

9 

745 

60 

4 

813 

132 

4 

8BF 

8 

GXCIII  1 

74G 

61 

CCX  1 

814 

133 

CCXXVI  II  1 

886 

ï 

i 4 t 

112 

’l 

815 

134 

2“ 

887 

6 

3 

748 

63 

3 

816 

135 

3 

888 

Fi 

4_ 

749 

64 

817 

1:16 

cxav  j 

750 

65 

CCI!  1 

818 

137 

CCXXIX  1 

890 

3 

2 

2 

819 

138 

2_ 

89T 

2 

3 

67 

3 

820 

139 

3 

892 

I 

4 

753 

68 

4 

K21 

140 

4 

893 

69 

CCXIl  1 

822 

141 

CCXXX  1 

894 

70 

2 

823 

142 

895 

71 

3 

824 

143 

3 

896 

AT.  J.-C. 

72 

4 

825 

144 

4_j 

897 

1 

cxcv  t 

754 

73 

CCXIII  1 

826 

CCXXX 1 1 

898 

2 

755 

74 

2 

827 

146 

2 

899 

a_ 

3 

75 

3 

828 

147 

3 

900 

4 

757 

76 

829 

148 

4 

901 

i_ 

CXCV1  1 

758 

77 

CCX1V  1 

830 

149 

CCXXX  II  1 

902 

G 

2 

759 

78 

2 

R31 

150 

2 

903 

7 

3 

76Ü 

79 

3 

832 

151 

3 

9 4 

8 

4_ 

761 

80 

4 

833 

152 

4 

905 

9 

r.xcvu  î 

762 

81 

CCXV  1 

834 

1:>3 

CCXXX1II  1 

906 

10 

2_ 

763 

82 

2 

R35 

154 

2 

907 

11 

3_ 

764 

83 

3 

• 836 

155 

3J 

908 

12 

â_ 

84 

4 

837 

156 

4_j 

909 

13 

cxcvin  î 

85 

cr.xvi  î 

838 

157 

CCXXX  IV  1 

910 

14 

2 

767 

86 

2 

839 

158 

2 

911 

14 

3 

768 

87 

3 

840 

159 

3 

912 

16 

4_ 

769 

88 

841 

160 

913 

1T 

cxr.ix  î 

770 

89 

OCXV1I  1 

842 

161 



CCXXXV  1 

914 

18 

2 

771 

90 

2 

843 

162 

2_J 

915 

19 

3 

772 

91 

3 

844 

1 63 

3_i 

aTC 

20 

4 

773 

92 

4 

845 

164 

4 

917 

21 

CC.  1 

774 

93 

CCX  VIII  1 

846 

165 

CCXXX VI  1 

918 

22 

94 

2 

8*7 

166 

2 

919 

23 

3 

776 

95 

3 

848 

167 

3 

920 

24 

4 

777 

96 

4 

849 

168 

4 

«HT 

25 

CCI  1 

778 

97 

CCX  IX  1 

850 

169 

CCXXXV  II  1 

922 

2li 

2 

779 

98 

2 

851 

170 

2 

923 

27 



780 

99 

3_ 

852 

ni 

3 

924 

28 

4 

781 

100 

4 

853 

172 

4 

925 

29 

CCI1  1 

782 

101 

C.CXX  1 

173 

CC.XXXVÜI  1 

92S 

30 

2 

783 

102 

2 

855 

174 

2 

927 

31 

3 

784 

103 

3 

856 

175 

3“ 

928 

32 

785 

104 

857 

4 

929 

33 

ccin  î 

786 

105 

CCX XI  1 

858 

177 

CCXXX IX  I 

930 

34 

2 

787 

106 

2 

859 

178 

2 

931 

35 

3 

7 SS 

107 

860 

179 

3 

932 

30 

4 

789 

108 

841 

180 

4, 

533 
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NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


.SNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNEES 

ANNÉES 

.P.  J.-C. 

OLYMPIQUE*. 

DE  ROME. 

AP.  J.-C. 

OLYMPIQUES. 

DE  ROME. 

AP.  J.-C. 

OLYMPIOUfiS. 

US  P.  'MK. 

IR| 

CCXL  1 

934 

253 

CCI.VIII  1 

1006 

325 

CCLXXVl  1 

1078 

182 

2 

935 

254 

T~ 

1007 

326 

2 

1079 

183 

3 

936 

255 

3 

1008 

327 

3 

1080 

184 

4 

937 

256 

4 

1009 

328 

4 

1091 

185 

Cf.XLl  1 

938 

257 

CCL1X  1 

1010 

329 

cr.i.xxvii  l 

10K‘2 

186 

2 

939 

258 

2 

1011 

331) 

2 

1083 

1H7 

3 

940 

259 

3 

1012 

331 

3 

1084 

188 

941 

260 

4 

1013 

332 

4 

lu95 

180 

Cf.XLl  I 1 

942 

261 

CCLX  1 

1014 

333 

caxxM  i i 

1086 

100 

2 

943 

262 

2 

1015 

334 

2 

1087 

191 

3 

944 

263 

3 

1016 

335 

. 3 

11198 

192 

264 

4 

1017 

336 

4 

UM! 

193 

OCX LUI  1 

265 

CCLXI  1 

1018 

337 

CCl-XXIX  1 

um 

194 

2 

947 

266 

2 

1019 

338 

2 

1091 

195 

3 

948 

267 

3 

1020 

339 

3 

1092 

196 

949 

268 

4 

1021 

340 

4 

1093 

197 

CCXLIV  1 

950 

269 

CCLX  II  1 

1022 

341 

Cf.LXXX  1 

1094 

198 

2 

951 

270 

2 

1023 

342 

2 

1095 

199 

3 

952 

271 

3 

1024 

343 

3 

11196 

200 

4 

9.3 

272 

4 

1025 

344 

4 

1097 

201 

CCXLV  1 

954 

273 

CCLXI  II  1 

1026 

345 

CCLXXM  1 

UM 

202 

2 

274 

2 

1027 

346 

2 

1099 

203 

3 

956 

275 

3 

1028 

347 

3 

1100 

204 

276 

1029 

348 

4 

1101 

205 

ccxlvi  î 

958 

277 

CCLXI  V 1 

1030 

349 

cn.xxxn  i 

1102 

m 

2 

«59 

278 

2 

1031 

350 

o 

1 103 

207 

3 

960 

279 

3 

1032 

351 

3 

1104 

208 

4 

961 

2811 

4 

1033 

352 

4 

UOi 

209 

CCXLVI  1 1 

962 

281 

CCLXV  1 

1034 

353 

ccLxxxm  i 

1 166 

210 

2 

963 

282 

2 

1035 

354 

2 

1107 

211 

3 

964 

283 

3 

1036 

3 

LLLiü 

212 

i_ 

965 

284 

4 

1037 

35G 

4 

1109 

213 

CCXLVI  11  1 

966 

285 

CCLXV I 1 

1038 

357 

CCI.X  XXIV  1 

1110 

214 

2 

967 

286 

2 

1039 

358 

2 

1111 

215 

3 

968- 

287 

3 

1040 

359 

3 

1112 

2IG 

4 

969 

288 

4 

1041 

360 

4 

1113 

217 

CCXL1X  1 

970 

289 

CCLXV  II  1 

1U42 

361 

cr.i.xxxv  i 

1114 

218 

2 

971 

290 

2 

1043 

362 

2 

1115 

219 

3 

972 

291 

3 

1044 

363 

3 

1116 

220 

973 

292 

4 

1045 

364 

4 

1117 

221 

CCL  1 

974 

293 

CCLX  VI  11  1 

1046 

365 

CCI.XXWI  1 

1118 

222 

2 

975 

294 

2 

1047 

366 

2 

1119 

223 

3 

976 

295 

3 

1048 

367 

3 

1120 

224 

4 

977 

296 

1049 

368 

4 

1121 

225 

CCLl  1 

978 

297 

r.r.i.xix  î 

1050 

369 

CCLXXXVH  1 

1122 

226 

2 

979 

298 

2 

1051 

370 

2 

1123 

227 

3 

980 

299 

3 

1052 

371 

3 

1124 

228 

4 

981 

1881 

4 

1053 

372 

4 

1125 

229 

CCI.II  1 

982 

301 

cci.xx  î 

1054 

373 

C.CLXXXV1II  1 

1 126 

230 

2 

983 

302 

2 

1055 

374 

2 

1127 

231 

3 

984 

303 

3 

1056 

3 

1128 

232 

i_ 

985 

304 

4 

1067 

376 

4 

1129 

233 

CCUII  1 

986 

3o5 

r.r.Lxxi  i 

1058 

377 

CCLXXXIX  1 

1130 

234 

2 

987 

306 

2 

1059 

378 

2 

1131 

235 

3 

988 

307 

3 

1060 

379 

3 

1132 

236 

4 

989 

308 

4 

1061 

380 

k 

1133 

237 

ccliv  i 

990 

309 

CCLXX1I  1 

1062 

381 

eexe  i 

Il  34 

238 

2 

991 

310 

2 

1063 

382 

2 

1135 

239 

a_ 

992 

311 

3 

1064 

383 

3 

1136 

240 

4 

993 

312 

4 

1065 

384 

4 

1137 

241 

CCLV  1 

994 

313 

ccLxxm  i 

1066 

385 

CC.XC1  I 

1138 

242 

2 

995 

314 

2 

1067 

386 

2 

1139 

243 

3 

996 

315 

3 

1068 

387 

3 

1140 

244 

4 

997 

316 

4 

1069 

388 

4 

1141 

245 

CCI.  VI  1 

998 

317 

CCLX  XIV  1 

1070 

389 

CCXC11  1 

1142 

246 

2 

999 

318 

2 

U'71 

390 

2 

1143 

247 

3 

Il  100 

319 

3 

1072 

391 

3 

1144 

248 

4 

1001 

320 

4 

1073 

392 

4 

1145 

249 

CCLV  II  1 

1002 

i 

cci. xxv  i 

1074 

393 

CCXC1II  1 

1146 

2.50 

2 

1003 

322 

2 

1075 

394 

2 

1147 

251 

3 

1004 

323 

3 

1076 

395 

3 

1148 

252 

4 

lUl'5 

324 

4 

19H 

396 

k 

1149 
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CONCORDANCE  DES  ANNÉES  OLYMPIQUES,  DE  ROME  ET  DE  JÉSUS-CHRIST.  9 


ANNÉES 
AP.  J.-C. 

ANNÉES 

OLYMPIQUES. 

ANNÉES 
DE  ROME. 

ANNÉES 
AP.  J.-C. 

ANNÉES 

OLYMPIQUES. 

ANNÉES 

OLYMPIQUES. 

ANNÉES 
DE  ROME. 

397 

CCXCIV  1 

11.40 

424 

1177 

451 

1204 

398 

2 

1151 

425 

1178 

452 

1205 

399 

3 

1152 

426 

1179 

453 

1206 

400  ‘ 

4 

1153 

427 

ujm 

454 

■H 

401 

1154 

! 428 

■ AM 

455 

1208 

402 

1155 

429 

■ H 

456 

1209 

403 

1156 

430 

457 

1210 

404 

Il  .7 

431 

■ 31 

458 

1211 

403 

1158 

432 

1185 

459 

1212 

406 

1159 

433 

1186 

460 

1213 

407 

1160 

434 

1187 

461 

1214 

408 

1161 

435 

1188 

462 

1215 

409 

1102 

436 

1189 

463 

1216 

410 

1163 

437 

1190 

464 

1217 

411 

1164 

: 438 

1191 

465 

412 

1165 

. 439 

1192 

466 

■ El 

413 

1166 

440 

1193 

467 

1220 

414 

' 1167 

441 

1194 

468 

1221 

41. S 

1168 

442 

1195 

469 

1222 

416 

1 169 

443 

1196 

■itfl 

1223 

417 

1170 

444 

1197 

471 

1224 

41H 

1171  | 

445 

1198 

472 

1225 

419 

1172 

446 

1199 

473 

1226 

420 

1173 

447 

1200 

474 

1227 

421 

1174 

448 

1201 

475 

1228 

422 

1175 

449 

1202 

476 

1229  ’ 

423 

1176 

450 

1203 

1.  A l‘exemple  des  Bénédictins,  dans  leur  Art  de  vérifier  Us  dates  ap.  J.-C.,  nous  avons  arrêté  à l’an  400 
ap.  J.-C.  la  concordance  des  années  olympiques  avec  les  années  de  l’ère  chrétienne.  Cédrénus  atteste  que  les 
olympiades  cessèrent  d'être  employées  dans  les  actes  publics  la  16*  et  dernière  année  du  règne  de  Théodose 
le  Grand  395  ans  ap.  J.-C.)*  (Voir  pour  plus  de  détails  l’Art  de  vérifier  les  dates  ap.  J.-C.,  1. 1,  p.  5,  éd.  in-8°). 

2.  Nous  arrêtons  la  concordance  des  années  après  J.-C.  avec  les  années  de  Rome  à l'an  476,  date  de  l'invasion 
d Odoacre,  roi  des  Hérules,  qui  mit  fin  à l'empire  d’Occident. 


CONCORDANCE 

DES  ANNÉES  DE  L’ÈRE  CHRÉTIENNE  ET  DES  ANNÉES  DE  L HÉGIRE. 


ANNÉES 
DE  J.-C. 

ANNÉES 
DE  J.  - C. 

ANNÉES 
SE  l’hEgibe. 

622 

1. 

16  Juillet 

641 

21. 

10  Décembre 

661 

41. 

7 Mai 

623 

2. 

5 Juillet 

642 

52. 

30  Novembre 

662 

42. 

26  Avril 

624 

3. 

24  Juin 

643 

23. 

19  Novembre 

663 

43. 

15  Avril 

625 

4. 

13  Juin 

644 

24. 

7 Novembre 

. 664 

44. 

4 Avril 

626 

5. 

2 Juin 

645 

25. 

28  Octobre 

665 

45. 

24  Mars 

627 

6. 

23  Mai 

G46 

26. 

17  Octobre 

C66 

46. 

13  Mars 

628 

7. 

Il  Mai 

647 

27. 

7 Octobre 

C67 

47. 

3 Mars 

629 

8. 

1 Mai 

648 

28. 

25  Septembre 

668 

48. 

20  Février 

630 

9. 

20  Avril 

649 

29. 

14  Septembre 

CG9 

49. 

9 Février 

631 

10. 

9 Avril 

650 

30. 

4 Septembre 

670 

50. 

29  Janvier 

632 

11. 

29  Mars 

651 

31. 

24  Août 

671 

51. 

18  Janvier 

633 

12. 

18  Mars 

652 

32. 

12  Août 

52. 

8 Janvier 

634 

13. 

7 Mars 

653 

33. 

2 Août 

53. 

27  Décembre 

635 

14. 

25  Février 

654 

34. 

22  Juillet 

673 

54. 

16  Décembre 

636 

15. 

14  Février 

655 

35. 

Il  Juillet 

674 

55. 

6 Décembre 

637 

. 16- 

2 Février 

656 

36. 

30  Juin 

675 

56- 

25  Novembre 

638 

17. 

23  Janvier 

657 

37. 

19  Juin  . 

676 

57. 

14  Novembre 

639 

18- 

12  Janvier 

658 

38. 

9 Juin 

677 

58. 

3 Novembre 

19. 

2 Janvier 

659 

39. 

29  Mai 

678 

59. 

23  Octobre 

20. 

21  Décembre 

660 

40. 

17  Mai 

679 

60. 

13  Octobre 
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CHRONOLOGIE.  — NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


ANNÉES 

ANNÉES 

ANNEES 

AMNEES 

B9 

ANNÉES 

DF.J.-C. 

PE  L’ 1IEGIRE. 

DE  J.-C. 

DF 

l'hégire. 

ne  l iiéciue. 

680 

61. 

1 Octobre 

750 

133. 

9 Août 

820 

205.  17  Juin 

681 

62. 

20  Septembre 

751 

134. 

30  Juillet 

821 

206.  6 Juin 

m 

63. 

10  Septembre 

752 

135. 

]K  Juillet 

822 

207.  27  Mai 

683 

64. 

30  Août 

753 

136. 

7 Juillet 

823 

208.  16  Mat 

«84 

65. 

18  Août 

754 

137. 

27  Juin 

824 

209.  4 Mai 

685 

66. 

8 Août 

755 

138. 

16  Juiu 

825 

210.  24  Airil 

686 

67. 

28  Juillet 

756 

139. 

5 Juin 

826 

211.  13  Avril 

687 

68. 

18  Juillet 

• 57 

140. 

25  Mai 

8»  7 

212.  2 Avril 

G 88 

69. 

6 Juillet 

7. .8 

141. 

14  Mai 

828 

213.  22  Mars 

m 

70. 

25  Juin 

759 

142. 

4 Mai 

829 

214.  Il  Mars 

690 

71. 

15  Juin 

760 

143. 

22  Avril 

• 830 

215.  28  Février 

691 

72. 

4 Juin 

761 

144. 

11  Avril 

831 

210.  18  Février 

692 

73. 

23  Mai 

762 

143. 

1 Avril 

832 

217.  7 Février 

693 

13  Mai 

763 

146. 

21  Mars 

833 

218.  27  Janvier 

694 

2 Mm 

764 

147. 

10  Mars 

834 

219.  16  Janvier 

695 

70. 

21  Avril 

765 

148. 

27  Février 

220.  5 Janvier 

6% 

77. 

766 

149. 

16  Février 

221  26  Décembre 

697 

78. 

30  Mars 

767 

150. 

6 Février 

836 

222.  14  Décembre 

698 

79. 

20  Mars 

768 

151. 

26  Janvier 

837 

223.  3 Décembre 

<599 

80. 

9 Mars 

769 

152. 

14  Janvier 

838 

224.  23  Novembre 

700 

81. 

26  Février 

153. 

4 Janvier 

839 

2.’5.  12  Novembre 

701 

82. 

15  Février 

7 *0 

154. 

24  Décembre 

840 

726  31  Octobre 

702 

83. 

4 Février 

771 

155. 

13  Décembre 

i 841 

227.  21  Ociobre 

703 

81. 

772 

156. 

2 Décembre 

842 

228.  10  Ociobre 

704 

85. 

773 

157. 

21  Novembre 

843 

229.  30  Septembre 

86. 

774 

158. 

1 1 Novembre 

844 

230.  18  Septembre 

705 

87. 

2 i Décembre 

775 

159. 

31  Octobre 

845 

231.  7 Septembre 

706 

88. 

1*2  Décembre 

776 

160. 

19  Octobre 

846 

232.  28  Août 

! 707 

89. 

1 Décembre 

777 

161. 

9 Octobre 

847 

233.  17  Août 

708 

90. 

20  Novembre 

778 

162. 

28  Septembre 

848 

234.  5 Août 

709 

91. 

9 Novembre 

779 

163. 

17  Septembre 

849 

235.  26  Juillet 

710 

92. 

29  Octobre 

780 

164. 

6 Septembre 

830 

236.  15  Juillet 

711 

93. 

19  Octobre 

781 

165. 

26  Août 

851 

237.  a Juillet. 

712 

94. 

7 Octobre 

782 

166. 

15  Août 

852 

238.  23  Juin 

713 

95. 

26  Septembre 

783 

167. 

5 Août. 

853 

239.  10  Juin 

714 

96. 

16  Septembre 

784 

168. 

24  Juillet 

854 

240.  2 Juin 

715 

97. 

5 Septembre 

785 

169. 

14  Juillet 

855 

241.  22  Mai 

716 

98. 

25  Août 

786 

170. 

3 Juiil  t 

856 

242.  10  Mai 

717 

99. 

14  Août 

787 

171. 

22  Juin 

857 

243.  30  Avril 

718 

100. 

3 Août 

788 

172. 

Il  Juin 

858 

244.  19  Avril 

719 

101. 

24  Juillet 

789 

173. 

31  Mai 

859 

2ia.  8 Avril 

720 

102. 

12  Juillet 

790 

174. 

21)  Mai 

860 

246-  28  Mars 

721 

103. 

1 Juillet 

791 

175. 

10  Mai 

861 

722 

104. 

21  Juin 

792 

176 

28  Avril 

862 

248.  7 Mars 

723 

105. 

10  Juin 

793 

177. 

18  Avril 

863 

249.  24  Février 

724 

106. 

29  Mai 

794 

178. 

7 Avril  , 

864 

230.  13  Février 

725 

107. 

19  Mai 

795 

179. 

27  Mars 

865 

251.  2 Février 

726 

108. 

8 Mai 

7 96 

180. 

16  Mais 

866 

252.  22  Janvier 

727 

109. 

28  Avril 

797 

181. 

5 Mars 

807 

253.  11  Janvier 

728 

110. 

IG  Avril 

798 

182. 

22  Février 

254.  1 Janvier 

729  > 

1 i I. 

G Avril 

799 

183. 

12  Février 

2. *5.  20  Décembre 

730 

112. 

800 

1*4. 

1 Février 

869 

2.i0.  9 Décembre 

731 

113. 

15  Mars 

801 

185.. 

20  Janvier 

870 

257.  29  Novembre 

732 

114. 

186. 

10  Janvier 

871 

2. *8.  18  Novembre 

733 

115. 

21  Février 

187. 

30  Décembre 

872 

259.  7 Novembre 

734 

116. 

10  Février  ■ 

803 

188. 

20  Décémbrc 

873 

260.  27  Octobre 

735 

117. 

31  Janvier 

8o4 

189. 

8 Décembre 

874 

261.  16  Octobre 

736 

118. 

20  Janvier 

80» 

190. 

27  Novembre, 

875 

262.  6 Octobre 

119. 

8 Janvier 

806 

191. 

17  Novembre 

876 

263.  24  Septembre 

737 

120. 

29  Décembre 

807 

192. 

6 Novembre 

877 

264.  13  Septembre 

738 

121. 

18  Décembre 

808 

193. 

25  Octobre 

878 

265.  3 Septembre 

739 

122. 

7 Décembre 

809 

194. 

15  Octobre 

879 

266.  23  Août 

740 

123. 

26  Novembre 

810 

195. 

4 Ociobre 

8-0 

267.  12  Août 

741 

124. 

15  Novembre 

811 

196. 

23  septembre 

881 

268.  1 Août 

742 

125. 

4 Novembre 

812 

197. 

12  Septembre 

882 

269.  21  Juillet 

743 

126. 

25  Octobre 

813 

198. 

1 Septembre 

883 

270.  11  Juillet  • 

744 

127. 

13  Octobre 

814 

199. 

22  Août 

884 

271.  29  Juin 

745 

128. 

3 Octobre 

815 

2tK). 

Il  Août 

885 

272.  18  Juin 

746 

129. 

22  Septembre 

81*i 

201. 

30  Juillet 

886 

273.  R"  Juin 

747 

130. 

Il  Septembre 

817 

202. 

20  Juillet 

887 

274.  28  Mai 

748 

131. 

31  A H 

818 

2113. 

9 Juillet 

HK8 

275.  16  Mai 

14» 

132. 

20  Août 

819 

204. 

28  Juin 

889 

27G  G Mai 
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ANNÉES 

de  j.  -c. 

ANNÉES 
DE  L’HÉGIRE. 

K 

ANNÉES 
DE  l’HÉMRE. 

■ 

8r>o 

277. 

25  Avril 

960 

349. 

3 Mare 

421. 

9 Janvier 

8:>1 

278. 

15  Avril 

961 

350. 

20  Février 

422. 

29  Décembre 

892 

279. 

3 Avril 

962 

351. 

9 Février 

1031 

423. 

19  Décembre 

893 

280. 

23  Mars 

963 

352. 

30  Janvier 

1032 

424. 

7 Décembre 

89'» 

281. 

13  Mars 

964 

353. 

19  Janvier 

1033 

425. 

26  Novembre 

895 

282. 

2 Mars 

334. 

7 Janvier 

1034 

426. 

16  Novembre 

8% 

283. 

19  Février 

355. 

28  Décembre 

1035 

427. 

5 Novembre 

897 

284. 

8 Février 

966 

356. 

17  Décembre 

1**36 

428. 

25  Octobre 

898 

285. 

28  Janvier 

967 

357. 

7 Décembre 

1037 

439. 

14  Octobre 

893 

286. 

17  Jnn\ier 

968 

358. 

25  Novembre 

1038 

430. 

3 Octobre 

2*7. 

7 Janvier 

969 

359. 

14  Novembre 

1039 

431. 

23  Septembre 

288. 

26  Décembre 

970 

360. 

4 Novembre 

1040 

432. 

11  Septembre 

901 

289. 

16  Décembre 

971 

361. 

24  Octobre 

1041 

433. 

31  Août 

9 02 

290. 

5 Décembre 

972 

362. 

12  Octobre 

1042 

434. 

21  Août 

903 

291. 

24  Novembre 

973 

363. 

2 O lohrn 

1043 

435. 

10  Août 

90'. 

292. 

13  Novembre 

974 

364. 

21  Septembre 

1044 

436. 

*29  Juillet 

905 

291. 

2 Novembre 

975 

365. 

lo  Septembre 

1045 

437. 

19  Juillet 

900 

294. 

22  Oclobre 

976 

366. 

30  Août 

1046 

438. 

8 Juillet 

90: 

595. 

12  Oclobre. 

977 

367. 

19  Août 

1047 

439. 

28  Juin 

908 

296. 

30  Septembre 

978 

368. 

« Août 

1048 

440. 

16  Juin 

909 

297. 

20  Septembre 

979 

369. 

29  Juillet 

1079 

441. 

5 Juin 

910 

298. 

9 Septembre 

980 

370. 

17  Juillet 

1050 

442. 

26  Mai 

911 

299. 

29  Août 

9X1 

371. 

7 Juillet 

1051 

443. 

15  Mai 

912 

300. 

18  Août 

982 

372. 

26  Juin 

1052 

444. 

3 Mai 

913 

301. 

7 Août 

983 

373. 

15  Juin 

1043 

445. 

23*  Avril 

914 

302. 

27  Juillet 

984 

374. 

4 Juin 

lO.Vi 

446. 

12  Avril 

9 1 ri 

303. 

17  Ju.liet 

985 

375. 

24  Mai 

1055 

447. 

2 Avril 

916 

304. 

5 Juillet 

986 

376. 

13  Mai 

lt'56 

448. 

21  Mars 

917 

305. 

24  Juin 

987 

377. 

3 Mai 

1057 

449. 

10  Mars 

918 

306. 

1 7 Juin 

988 

378. 

21  Avril 

lu58 

450. 

28  Février 

919 

307. 

3 Juin  * 

989 

379. 

11  Avril 

1059 

451. 

17  Février 

9*20 

308. 

23  Mai 

990 

380. 

31  Mars 

1060 

452. 

6 Février 

9-71 

3u9. 

12  Mai 

991 

381. 

20  Mars 

1061 

453. 

26  Janvier 

922 

310. 

1 Mai 

992 

382. 

9 Mars 

1062 

454. 

15  Janvier 

923 

31  i. 

21  Avril 

993 

383. 

26  Février 

455. 

4 Janvier 

924 

312 

9 Avril 

994 

384. 

15  Février 

456. 

25  Décembre 

9:5 

313. 

29  Mare 

995 

:j85. 

5 Février 

1064 

457. 

13  Décembre 

926 

314. 

19  Mars 

996 

386. 

25  Janvier 

1065 

458. 

3 Décembre 

927 

315. 

H Mare 

997 

387. 

14  Janvier 

1066 

459. 

52  Novembre 

928 

316. 

25  Février 

388. 

3 Janvier 

1067 

460. 

11  Novembre 

929 

317. 

14  Février 

389. 

23  Décembre 

1008 

461. 

31  Octobre 

930 

318. 

3 Février 

999 

390. 

13  Décembre 

1069 

462. 

20  Octobre 

931 

319. 

24  Janvier 

1000 

391. 

1 Décembre 

1070 

463. 

9 Octobre 

932 

320. 

13  Janvier 

loin 

392. 

20  Novembre 

1071 

464. 

29  Septembre 

321. 

1 Janvier 

1002 

393. 

10  Novembre 

1072 

465. 

17  Scptemlup 

322. 

22  Décembre 

1003 

394 

30  Octobre 

1073 

466. 

6 Septembre 

934 

.323. 

1 1 Décembre 

1004 

395. 

18  üc'.obre 

1074 

467. 

27  Août 

935 

324. 

30  Novembre 

liiüâ 

396. 

8 Octobre 

1075. 

468. 

16  Août 

936 

325. 

19  Novembre 

1006 

397. 

27  Septembre 

1076 

469. 

5 Août 

937 

326. 

8 Novembre 

1H07 

398. 

17  Septembre 

1077 

470. 

25  Juillet 

938 

327. 

29  Oclobre 

10  8 

399. 

5 Septembre 

1078 

471. 

17  Juillet 

939 

328. 

18  Octobre 

1009 

41X1. 

25  Août 

1079 

472. 

4 Juillet 

940 

329. 

6 Octobre 

loto 

4oi. 

15  Août 

1080 

473. 

22  Juin 

941 

m 

26  Septembre 

1011 

402. 

4 Août 

1081 

474. 

Il  Juin 

942 

30. 

15  Septembre 

1012 

403. 

23  Juillet 

1082 

475. 

1 Juin 

943 

332. 

4 Septembre 

1013 

404. 

13  Juillet 

. 1083 

476. 

21  Mai 

944 

3*3. 

24  Août 

1014 

405. 

2 Juillet 

1IW4 

477. 

10  Mai 

9.9 

334. 

13  Août 

1015 

406. 

21  Juin 

1085 

478. 

29  Avril 

946 

335. 

2 Août 

1016 

407. 

10  Juin 

1086 

479. 

18  Avril 

947 

336. 

23  Juillet 

1017 

408. 

30  Mai 

1087 

480. 

8 Avril 

948 

337. 

1!  Juillet 

1018 

409. 

20  Mai 

IONS 

481. 

27  Mars 

949 

338. 

1 Juillet 

1019 

410. 

9 Mai 

1089 

482. 

16  Mars 

950 

' 339. 

20  Juin 

1020 

411. 

27  Avril 

1090 

483. 

6 Mars 

951 

340. 

9 Juin 

H*21 

412. 

17  Avril 

1091 

484. 

23  Février 

952 

341. 

29  Mai 

1022 

413. 

6 Avril 

1092 

485. 

12  Février 

953 

342. 

18  Mai 

1023 

414. 

26  Mars 

1093 

4HG. 

1 Février 

954 

343. 

7 Mai 

1024 

415. 

15  Mars 

1094 

487. 

21  Janviei 

955 

344. 

27  Avril 

1075 

416. 

4 Mars 

488. 

1 1 Janvier 

956 

345. 

15  Avril 

1026 

417. 

22  Février 

A '/.'O 

489. 

31  Décembre 

! 957 

346. 

4 Avril 

1027 

418. 

11  Février 

1096 

490. 

19  Décembre 

958 

347. 

25  Mars 

1028 

419. 

31  Janvier 

1097 

491. 

9 Décembre 

959 

348. 

14  Mars 

1029 

420. 

20  Janvier 

1098 

492. 

28  Novembre 
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CHRONOLOGIE.  — NOTIONS  PRÉLIMINAIRES, 


ANNÉES 
DE  J.-C. 

ANNÉES 
DE  L'HÉGIRE. 

ANNÉES 
DE  J.-C. 

DE 

ANNÉES 

l’hégire. 

ANNÉES 
DE  J.-C. 

DE 

ANNÉES 

l’hégire. 

1099 

493. 

17  Novembre 

1169 

565. 

25  Septembre 

1239 

637. 

3 Août 

1100 

494. 

6 Novembre 

1170 

566. 

14  Septembre 

1240 

C38. 

23  Juillet 

1101 

495. 

26  Octobre 

1171 

567. 

4 Septembre 

1241 

639. 

12  Juillet 

1102 

496. 

15  Octobre 

1172 

568. 

23  Août 

1242 

640. 

1 Juillet 

1103 

497. 

5 Octobre 

1173 

569. 

12  Août 

1243 

641. 

21  Juin 

1104 

498. 

23  septembre 

1 177 

570. 

2 Août 

1244 

642. 

9 Juin 

1105 

499. 

13  Septembre 

1175 

571. 

22  Juillet 

1245 

643. 

29  Mai 

1106 

500. 

2 Septembre 

1176 

572. 

10  Juillet 

1246 

644. 

J 9 Mai 

1107 

501. 

22  Août 

1177 

573. 

30  Juin 

1 1247 

645. 

.3  Mai 

1 1 OR 

502. 

Il  Août 

1178 

574. 

19  Juin 

1248 

646. 

26  Avril 

1109 

503. 

31  Juillet 

1179 

575. 

8 Juin 

1249 

647. 

16  Avril 

1110 

504. 

20  Juillet 

1180 

576. 

28  Mai 

1250 

648. 

5 Avril 

1111 

505. 

10  Juillet 

1181 

577. 

17  Mai 

1251 

649. 

26  Mars 

1112 

506. 

28  Juin 

1182 

578. 

7 Mai 

1252 

640. 

14  Mars 

1113 

507. 

18  Juin 

1183 

579. 

26  Avril 

1253 

651. 

3 Mars 

1114 

508. 

7 Juin 

1184 

580. 

14  Avril 

1254 

652. 

21  Février 

1115 

509. 

27  Mai 

1185 

581. 

4 Avril 

1255 

653. 

10  Février 

1116 

510. 

16  Mai 

1186 

582. 

24  Mars 

1256 

654. 

30  Janvier 

1117 

511. 

5 Mai 

1187 

583. 

13  Mars 

1257 

655. 

19  Janvier 

1118 

512. 

24  Avril 

1188 

584. 

2 Mars 

656- 

8 Janvier 

1119 

513. 

14  Avril 

1189 

585. 

19  Février 

657. 

29  Décembre 

1120 

514. 

2 Avril 

1190 

586. 

8 Février 

1259 

658. 

18  Décembre 

1121 

515. 

22  Mars 

1191 

587. 

29  Janvier 

1260 

6.49. 

6 Décembre 

1122 

516. 

12  Mars 

1192 

588. 

18  Janvier 

1261 

660. 

26  Novembre 

1123 

517. 

I Mars 

1193 

589. 

7 Janvier 

1262 

601. 

15  Novembre 

1124 

518. 

19  Février 

590. 

27  Décembre 

1263 

662. 

4 Novembre 

1125 

519. 

7 Février 

1194 

591. 

16  Décembre 

1264 

663. 

24  Octobre 

1126 

520. 

27  Janvier 

1195 

592. 

6 Décembre 

1265 

664. 

13  Octobre 

1127 

521. 

17  Janvier 

1196 

593. 

2'i  Novembre 

1266 

G65. 

2 Octobre 

1128 

522. 

6 Janvier 

1197 

594. 

13  Novembre 

1267 

666. 

22  Septembre 

523. 

25  Décembre 

1198 

595. 

3 Novembre 

4268 

667. 

10  Septembre 

1129 

524. 

15  Décembre 

1199 

5%. 

23  Octobre 

1269 

668. 

il  Août 

1130 

525. 

4 Décembre 

1*00 

597. 

12  Octobre 

1270 

61.9. 

20  Août 

1131 

526. 

23  Novembre 

1201 

598. 

l Octobre 

1271 

670. 

9 Août 

1132 

527. 

12  Novembro 

1202 

599. 

20  Septembre 

1272 

671. 

29  Juillet 

1133 

528. 

1 Novembre 

1203 

600. 

10  Septembre 

1273 

672. 

18  Juillet 

1135 

529. 

22  Octobre 

1704 

601. 

29  Août 

1274 

673. 

7 Juillet 

1135 

530. 

1 1 Octobre 

1205 

602. 

18  Août 

1275 

674. 

27  Juin 

1136 

531. 

29  Septembre 

1206 

603. 

8 Août 

1276 

675. 

15  Juin 

1137 

532. 

19  Septembre 

1207 

604. 

28  Juillet 

1277 

676. 

4 Juin 

1138 

533. 

8 Septembre 

1208 

605. 

16  Juillet 

1278 

677. 

25  Mai 

1 139 

534. 

28  Août 

1209 

606. 

6 Juillet 

1279 

678. 

14  Mai 

1140 

535. 

17  Août 

1210 

607. 

25  Juin 

1280 

679. 

3 Mai 

1151 

536. 

6 Août 

1211 

608. 

15  Juin 

1281 

680. 

22  Avril 

1142 

537. 

27  Juillet 

1212 

609. 

3 Juin 

1282 

681. 

11  Avril 

1153 

538. 

16  Juillet 

1213 

610. 

23  Mai 

1283 

682. 

1 Avril 

1154 

539. 

4 juillet 

1214 

611. 

13  Mai 

1284 

683. 

20  Mars 

1145 

540. 

24  Juin 

1215 

612. 

2 Mai 

1285 

684. 

9 Mars 

1146 

541. 

13  Juin 

1216 

613. 

20  Avril 

1286 

685- 

27  Février 

1147 

542. 

2 Juin 

1217 

614. 

10  Avril 

1287 

686. 

16  Février 

1148 

543. 

22  Mai 

1218 

615. 

30  Mars 

1288 

687. 

6 Février 

1149 

544. 

Il  Mai 

1219 

616. 

19  Mars 

1289 

688. 

25  Janvier 

1150 

545. 

30  Avril 

1220 

617. 

8 Mars. 

1290 

689. 

14  Janvier 

1151 

546. 

20  Avril 

1221 

618. 

25  Février 

1291 

690. 

4 Janvier 

1152 

547. 

8 Avril 

1222 

619. 

15  Février 

691. 

24  "Décembre 

1153 

548. 

29  Mars  , 

1223 

620. 

4 Février 

1292 

692. 

12  Décembre 

1154 

549. 

18  Mars 

1224 

621. 

24  Janvier 

1293 

693. 

2 Décembre 

1155 

550. 

7 Mars 

1225 

622. 

13  Janvier 

1294 

694. 

22  Novembre 

1156 

551. 

25  Février 

1226 

623. 

2 Janvier 

1295 

695. 

10  Novembre 

1157 

552. 

13  Février 

624. 

22  Décembre 

1296 

6%. 

30  Octobre 

1158 

553. 

2 Février 

1227 

625. 

12  Décembre 

1297 

C97. 

19  Octobre 

1159 

554. 

23  Janvier 

1228 

626. 

30  Novembre 

1298 

698. 

9 Octobre 

iirn 

555. 

12  Janvier 

1229 

627. 

20  Novembre 

1299 

699. 

2>i  Septembre 

556. 

31  Décembre 

1230 

628. 

9 Novembre 

1300 

700. 

lu  Septembre 

1161 

557. 

21  Décembre 

1231 

629. 

29  Octobre 

1301 

701. 

6 Septembre 

1162 

558. 

10  Décembre 

1232 

630. 

18  Octobre 

1302 

702. 

26  Août 

1163 

559. 

30  Novembre 

1233 

631. 

7 Octobre 

1303 

703. 

15  Août 

1164 

560. 

18  Novembre 

1234 

632. 

26  Septembre 

1304 

704. 

4 Août 

1165 

561. 

7 Novembre 

1235 

633. 

16  Septembre 

1305 

705. 

24  Juillet 

1166 

562. 

28  Octobre 

123C 

634. 

4 Septembre 

1306 

706. 

13  Juillet 

1167 

663. 

17  Octobre 

1237 

635. 

24  Août 

1307 

707. 

3 Juillet 

1168 

564. 

5 Octobre 

1238 

636. 

14  Août 

1308 

"08. 

21  Juin 
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ANNÉES 
DE  J.  -C. 

ANNEES 
DE  L’HÉGIRE. 

ANNÉES 
DE  L’üÉGIRE. 

ANNÉES 
DE  J.  - C. 

ANNÉES 
DE  L’HÉGIRE. 

1309 

709. 

11  Juin 

1379 

781. 

19  Avril 

1449 

853. 

24  Février 

1310 

710. 

31  Mai 

1380 

782. 

7 Avril 

1 'i50 

854. 

14  Février 

1311 

711 

20  Mai 

1381 

783. 

28  Mars 

1451 

855. 

3 Février 

1312 

712. 

9 Mai 

1382 

784. 

17  Mars 

1452 

856. 

23  Janvier 

1313 

713. 

28  Avril 

1383 

785. 

6 Mars 

1453 

857. 

12  Janvier 

1314 

714. 

17  Avril 

1384 

786. 

24  Février 

, Lr, 

858. 

1 Janvier 

1313 

715. 

7 Avril 

1385 

787. 

12  Février 

14  a-» 

859 

22  Décembre 

1310 

716. 

26  Mars 

1386 

788. 

2 Février 

1455 

860. 

11  Décembre 

1313 

717. 

16  Mars 

1387 

789. 

22  Janvier 

1 '*50 

861. 

29  Novembre 

1318 

718. 

5 Mars 

790. 

11  Janvier 

1457 

862. 

19  Novembre 

1319 

719. 

22  Février 

791. 

31  Décembre 

1458 

863. 

8 Novembre 

1320 

720. 

12  Février 

1389 

792. 

20  Décembre 

1459 

864. 

28  Octobre 

1321 

721. 

31  Janvier 

1390 

793. 

9 Décembre 

1460 

865. 

17  Octobre 

1322 

722 

20  Janvier 

1391 

794. 

29  Novembre 

1461 

866. 

6 Octobre 

723. 

10  Janvier 

1392 

795. 

17  Novembre 

1462 

867. 

2G  Septembre 

724. 

30  Décembre 

1393 

796. 

6 Novembre 

1463 

868. 

1.4  septembre 

1324 

725. 

18  Décembre 

1394 

797. 

27  Octobre 

869. 

3 Sep: ombre 

1325 

726. 

8 Décembre 

1395 

798. 

16  Octobre 

1465 

870. 

24  Août 

1320 

727. 

27  Novembre 

1396 

799. 

5 Octobre 

1466 

871. 

13  Août 

1327 

728. 

17  Novembre 

1397 

800. 

24  Septembre 

1467 

872. 

2 Août 

1328 

729. 

5 Novembre 

1398 

801. 

13  Septembre 

1 468 

873. 

22  Juillet 

1329 

730. 

25  Octobre 

1399 

802. 

3 Septembre 

1469 

874. 

11  Juillet 

1330 

731. 

15  Octobre 

1400 

803. 

22  Août 

1470 

875. 

30  Juin 

1331 

732. 

4 Octobre 

1401 

804. 

11  Août 

1471 

876. 

20  Juin 

1332 

733. 

22  Septembre 

140-2 

805. 

1 Août 

1472 

877. 

8 Juin 

1333 

734. 

12  Septembre 

1 403 

806. 

21  Juillet 

1473 

878. 

29  Mai 

1334 

735. 

1 Septembre 

1404 

807. 

10  Juillet 

1474 

879. 

18  Mai 

1335 

736. 

21  Août 

1405 

808. 

29  Juin 

1475 

880. 

7 Mai 

1336 

737. 

10  Août 

1406 

809. 

18  Juin 

1476 

881. 

26  Avril 

1337 

738. 

30  Juillet 

1407 

810. 

8 Juin 

1477 

882. 

15  Avril 

1338 

739. 

20  Juillet 

1408 

811. 

27  Mai 

1478 

883. 

4 Avril 

1339 

740. 

9 Juillet 

1409 

812. 

16  Mai 

1479 

884- 

25  Mars 

1340 

741. 

27  Juin 

1410 

813. 

6 Mai 

1480 

885. 

13  Mars 

1341 

742. 

17  Juin 

1411 

814. 

25  Avril 

1481 

886. 

2 Mars 

1342 

743. 

C Juin 

1412 

815. 

13  Avril 

1482 

887. 

20  Février 

1343 

744. 

26  Mai 

1413 

816. 

3 Avril 

1483 

888. 

9 Février 

1344 

745. 

15  Mai 

1414 

817. 

23  Mars 

1484 

889. 

30  Janvier 

1345 

746. 

4 Mai 

1415 

818. 

13  Mars 

1485 

890- 

18  Janvier 

1340 

747. 

24  Avril 

1416 

819. 

1 Mars 

891. 

7 Janvier 

1347 

748. 

13  Avril 

1417 

820. 

18  Février 

892. 

28  Décembre 

1348 

749. 

1 Avril 

1418 

821. 

8 Février 

1487 

893. 

17  Décembre 

1349 

750. 

22  Mars 

1419 

822. 

28  Janvier 

1488 

894. 

5 Décembre 

1350 

751. 

11  Mars 

1420 

823. 

17  J.invicr 

1489 

895. 

25  Novembre 

1351 

752. 

28  Février 

8-24. 

6 Janvier 

1490 

896. 

U Novembre 

1352 

753. 

18  Février 

825. 

26  Décembre 

1491 

897. 

4 Novembre 

1353 

754. 

6 Février 

1422 

826. 

15  Décembre 

1492 

898. 

23  Octobre 

1354 

755. 

26  Janvier 

1423 

827. 

5 Décembre 

1493 

899. 

12  Octobre 

1355 

756. 

16  Janvier 

1424 

828. 

23  Novembre 

1494 

900. 

2 Octobre 

1356 

757. 

5 Janvier 

1425 

829. 

13  Novembre 

1495 

901. 

21  Septembre 

758. 

25  Décembre 

1426 

830. 

2 Novembre 

1496 

902. 

9 Septembre 

1357 

759. 

14  Décembre 

1427 

831. 

22  Octobre 

1 497 

903. 

30  Août 

1358 

760. 

3 Décembre 

1428 

832. 

11  Octobre 

1498 

904. 

19  Août 

1359 

761. 

23  Novembre 

1429 

333. 

30  Septembre 

1499 

905. 

8 Août 

1300 

762. 

11  Novembre 

1430 

834. 

19  Septembre 

1500 

906. 

28  Juillet 

1361 

763. 

31  Octobre 

1431 

835. 

9 Septembre 

1501 

907. 

17  Juillet 

1362 

764. 

21  Octobre 

1432 

83G. 

28  Août 

1502 

908. 

7 Juillet 

1363 

765. 

10  Octobre 

1433 

837. 

18  Août 

1503 

909. 

26  Juin 

1364 

766. 

28  Septembre 

1434 

838. 

7 Août 

1504 

910. 

14  Juin 

1365 

767. 

18  Septembre 

1435 

839. 

27  Juillet 

1505 

911. 

4 Juin 

1366 

768. 

7 Septembre 

1436 

840. 

16  Juillet 

1406 

912. 

24  Mai 

1367 

7G9. 

28  Août 

1437 

841. 

5 Juillet 

1507 

913. 

13  Mai 

1368 

770. 

16  Août 

1438 

842. 

24  Juin 

1.5H8 

914. 

2 Mai 

1369 

771. 

5 Août 

1439 

843. 

14  Juin 

1509 

915. 

21  Avril 

1370 

V2. 

26  Juillet 

1440 

844. 

2 Juin 

1510 

916. 

10  Avril 

1371 

773. 

15  Juillet 

1441 

845. 

22  Mai 

1511 

917. 

31  Murs 

1372 

774. 

3 Juillet 

1442 

846. 

12  Mai 

1512 

918. 

19  Mars 

1373 

775. 

23  Juin 

1443 

847. 

1 Mai 

1513 

919. 

9 Mars 

1374 

776. 

12  Juin 

1444 

848. 

20  Avril 

1514 

920. 

26  Février 

1375 

777. 

2 Juin 

1445 

849. 

9 Avril 

1514 

921. 

15  Février 

1376 

778. 

21  Mai 

1446 

850. 

29  Mars 

1.416 

922. 

5 Févriei 

1377 

779. 

Kl  Ma. 

1447 

851. 

19  Mars 

1517 

923. 

24  Janvier 

1178 

780. 

30  Avril 

1448 

652. 

7 Mars 

1518 

924. 

13  Janvier 
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ANNÉES 
De  J.  -C. 

DB 

ANNÉES 

l’hégire. 

ANNÉES 
DE  L'UEGHtK. 

925. 

3 Janvier 

1588 

997. 

20  Novembre 

1658 

1069. 

29  Septembre 

1519 

926- 

23  Décembre 

1589 

998. 

10  Novembre 

1659 

1070. 

18  Septembre 

1520 

927. 

12  Décembre 

1590 

999. 

30  Octobre 

1660 

1071. 

6 Septembre 

1521 

928. 

1 Décembre 

1591 

1000. 

19  Octobre 

1661 

1072. 

27  Août 

152 ‘2 

929- 

20  Novembre 

1592 

1001. 

8 Octobre 

16v.2 

1073. 

16  Août 

1513 

930. 

10  Novembre 

1593 

1002. 

27  Septembre 

1663 

1074. 

5 Août 

1524 

931. 

29  Octobre 

1594 

H'03. 

16  Septembre 

1664 

1075. 

25  Juillet 

1525 

93*2. 

18  Octobre 

1595 

11104. 

6 Septembre 

1 665 

1076. 

14  Juillet 

1526 

933. 

8 Octobre 

1596 

1005. 

25  Août 

1666 

1077. 

4 Juillet 

1527 

934. 

27  Septembre 

1597 

1006. 

14  Août 

1667 

1078. 

23  Juin 

1528 

935. 

15  Septe  nbre 

1598 

1007. 

4 Août 

1668 

1079. 

11  Juin 

1529 

936. 

5 Septembre 

1599 

1008. 

24  Juillet 

1669 

1080. 

1 Juin 

1530 

937. 

25  Août 

1600 

1009. 

13  Juillet 

1670 

1081. 

21  Mai 

1531 

938. 

15  Août 

1601 

1010. 

2 Juillet 

1671 

108». 

10  Mai 

1532 

939. 

3 Août 

1602 

uni. 

21  Juin 

1672 

1083. 

29  Avril 

1533 

940. 

23  Juillet 

1603 

1012. 

11  Juin 

1673 

1084. 

18  Avril 

1534 

941. 

13  Juillet 

1604 

1013. 

30  Mai 

1674 

1085. 

7 Avril 

1535 

942. 

2 Juillet 

16o5 

1014. 

19  Mai 

1675 

1086. 

28  Mars 

1536 

943. 

20  Juin 

1606 

1015. 

2 Mai 

1676 

1087. 

16  Mars 

1537 

944. 

10  Juin 

1607 

1016. 

28  Avril 

1677 

1088. 

6 Mars 

1538 

945. 

30  Mai 

1608 

1017. 

17  Avril 

1678 

1089. 

23  Février 

1539 

946. 

19  Mai 

1609 

1018. 

6 Avril 

1679 

1090. 

12  Février 

1540 

947. 

S Mai 

1610 

1019. 

26  Mars 

1680 

1091. 

2 Février 

1541 

948. 

27  Avril 

1611 

1020. 

16  Mars 

1681 

1092. 

21  Janvier 

1542 

949. 

17  Avril 

1612 

1021. 

4 Mars 

1093. 

10  Janvier 

1543 

950. 

6 Avril 

1613 

1022. 

21  Février 

1094. 

31  Décembre 

1544 

951. 

25  Mars 

1614 

1023. 

11  Février 

1683 

1095. 

20  Décembre 

1545 

952. 

15  Mars 

1615 

1024. 

31  Janvier 

1684 

1096. 

8 Décembre 

1546 

953. 

4 Mars 

1616 

1025. 

21  Janvier 

1685 

1097. 

28  Novembre 

1547 

954. 

21  Février 

1617 

1026. 

9 Janvier 

1686 

1098. 

17  Novembre 

1548 

955. 

11  Février 

1027. 

29  Décembre 

1687 

1099. 

7 Novembre 

1549 

956. 

30  Janvier 

1618 

1028. 

19  Décembre 

1688 

1100. 

26  Octobre 

1550 

957. 

20  Janvier 

1619 

1029. 

8 Décembre 

1689 

1101. 

15  Octobre 

958. 

9 Janvier 

1620 

1030. 

26  Novembre 

1690 

1102. 

5 Octobre 

J «JOl 

959. 

29  Décembre 

1621 

1031. 

16  Novembre 

1691 

1103. 

24  Septembre 

1552 

960. 

18  Décembre 

1622 

1032. 

5 Novembre 

1692 

1104. 

12  Septembre 

1553 

961. 

7 Décembre 

16. '.3 

1033. 

25  Octobre 

1693 

1103. 

2 Septembre 

1554 

962. 

26  Novembre 

1624 

1034. 

14  Octobre 

1694 

1106. 

22  Août 

1555 

963. 

16  Novembre 

1625 

1035. 

3 Octobre 

1695 

1107. 

12  Août 

1556 

964. 

4 Novembre 

1626 

1036. 

22  Septembre 

1696 

1108. 

31  Juillet 

1557 

965. 

24  Octobre 

1627 

1037. 

12  Septembre 

1697 

1109. 

20  Juillet 

1558 

966. 

14  Octobre 

1628 

1038. 

31  Août 

1698 

1110. 

10  Juillet 

1559 

967. 

3 Octobre 

1629 

1039. 

21  Août 

1699 

mi. 

29  Juin 

1560 

968- 

22  Septembre 

1630 

1040. 

10  Août 

1700 

1112. 

18  Juin 

1561 

969. 

Il  Scpleorbre 

1631 

1041. 

30  Juillet 

1701 

1113. 

8 Juin 

1562 

970. 

31  Août 

1632 

1042. 

19  Juillet 

1702 

1114. 

28  Mai 

1563 

971. 

21  Août 

1633 

1043. 

8 Juillet  . 

1703 

1115. 

17  Mai 

1 364 

972. 

9 Août 

1634 

1044. 

27  Juin 

1704 

1116. 

6 Mai 

1565 

973. 

29  Juillet 

1635 

1045. 

17  Juin 

1 705 

1117. 

25  Avril 

1566 

974. 

19  Juillet 

(636 

1046. 

5 Juin 

1706 

1118. 

15  Avril 

1567 

975. 

8 Juillet 

1637 

1047. 

26  Mai 

1707 

1119. 

4 Avril 

1568 

976. 

26  Juin 

1638 

1048. 

15  Mai 

1708 

1120. 

23  Mars 

1569 

977. 

16  Juin 

1639 

1049. 

4 Mai 

1709 

1121. 

13  Mars 

1570 

978. 

5 Juin 

1640 

1050. 

23  Avril 

1710 

112-2. 

*2  Mars. 

1571 

979. 

26  Mai 

1641 

1051. 

12  Avril 

1711 

1123. 

19  Février 

1572 

980. 

14  Mai 

1642 

1052. 

1 Avril 

1712 

11-24. 

9 Février 

1573 

981. 

3 Mai 

1643 

1053. 

22  Mars 

1713 

1125. 

28  Janvier 

1574 

982. 

23  Avril 

1644 

1054. 

10  Mars 

1714 

1126. 

17  Janvier 

1575 

983. 

12  Avril 

1645 

1055. 

27  Février 

1127. 

7 Janvier 

1576 

984. 

31  Mars. 

1646 

1056. 

17  Fé'iier 

nio 

11-28. 

27  Décembre 

1577 

985. 

21  Mars 

1647 

1057. 

6 Février 

1716 

1129. 

16  Drcembre 

1578 

986. 

10  Mars 

1648 

1058. 

27  Janvier 

1717 

1130. 

5 Décembre 

1579 

987. 

28  Kévrier 

1649 

1059. 

15  -Janvier. 

1718 

1131. 

24  Novembre 

1580 

988. 

17  Février 

1060. 

4 Janvier 

1719 

1132. 

14  Novembre 

1581 

989. 

5 Février 

1061. 

25  Décembre 

1720 

1 133. 

2 Novembre 

1582 

990. 

26  Janvier 

1651 

1062. 

14  Décembre 

1721 

1131. 

22  Octobre 

1583 

991. 

25  Janvier 

1652 

1063. 

2 Décembre 

1722 

1135. 

12  Octobre 

1584 

992. 

14  Janvier 

1653 

1064. 

22  Novembre 

1723 

1136. 

1 Octobre 

993. 

3 Janvier 

1654 

1065. 

11  Novembre 

1724 

1137. 

20  Septembre 

lOOD 

994. 

23  Décembre 

1655 

K'66. 

31  Octobre 

17-25 

1138. 

9 Septembre 

1586 

995. 

12  Décembre 

16  6 

1067. 

20  Octobre 

1726 

1139. 

29  Août 

1587 

996. 

2 Décembre 

1657 

1068. 

9 Octobre 

1727 

1140. 

19  Août 
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ANNÉES 
DU  J.-C- 

DE 

ANNÉi  S 
L HÉGIRE. 

ANNÉES 
DK  J.  -C. 

DE 

ANNEES 

LH  KO  IRE. 

ANNÉES 
OE  J.-C. 

DE 

ANNÉES 

LHÉG1RR. 

1728 

1141. 

7 Août 

1786 

1201. 

24  Octobre 

1261. 

10  Janvier 

1729 

1142. 

27  Juillet 

1787 

1202. 

13  Octobre 

1262. 

30  Décembre 

173Û 

1143. 

17  Juillet 

1788 

1203. 

2 Octobre. 

1846 

1263 

20  Décembre 

1144. 

6 Juillet 

1789 

1204. 

21  Septembre 

1847 

1264. 

9 Décembre 

1145. 

24  Juin 

1790 

1205. 

10  Septembie 

1848 

1265. 

27  Novembre 

1146. 

14  Juin 

1791 

1206. 

31  Août 

1849 

1266. 

17  Novembre 

1734 

1147. 

3 Juin 

1792 

1207. 

19  Août 

185i) 

1267. 

G Novembre 

1734 

1148. 

24  Mai 

1793 

1208. 

9 Août 

1851 

1268. 

27  Octobre 

1736 

1149. 

12  Mai 

1)94 

1209. 

29  Juillet 

1852 

1269. 

15  Octfbre 

1737 

1150. 

1 Mai 

1795 

1210. 

18  Juillet 

1853 

1270. 

4 Octobre 

1738 

1151. 

21  Avril 

1796 

1211. 

7 Juillet 

1854 

1211. 

24  Septembre 

1739 

J 152. 

10  Avril 

1797 

1212. 

26  Juin 

1855 

1272. 

13  Septembre 

1740 

1153. 

29  Mars 

1798 

1213. 

15  Juin 

1856 

1213. 

1 Septembre 

17.1 

1154. 

19  Mars 

1799 

1214. 

5 Juin 

1857 

1274. 

22  Août 

1742 

1155. 

8 Mars. 

1800 

1215. 

25  Mai 

1858 

1275. 

11  Août 

1743 

1156. 

25  Février 

1801 

1216. 

14  Mai 

1859 

1276. 

31  Juillet 

1744 

1157. 

13  Février 

181  -2 

1217. 

4 Mai 

1860 

1277. 

20  Juillet 

1745 

1158. 

3 Février 

1803 

1218. 

23  Avril 

1861 

1278. 

9 Juillet 

1746 

1159. 

24  Janvier 

180-4 

1219. 

12  Avril 

1862 

1279. 

29  Juin 

1747 

1160. 

13  Janvier 

1805 

1.20. 

1 Avril 

1863 

1280. 

18  Juin 

1161. 

2 Janvier 

1806 

1221. 

21  Mars 

1864 

1281. 

6 Juin 

1748 

1162. 

22  Dëtémbie 

1807 

1222. 

1]  Mars 

1865 

1282. 

27  Mai 

1749 

1163. 

1 1 Décembro 

1808 

1223. 

28  Février 

1866 

1283. 

10  Mai 

1750 

1164. 

30  Novembre 

m ; ïvm 

1224. 

16  Février 

1807 

1284. 

5 Mai 

1751 

1165. 

2üT  Novembre 

■ : M 

1225. 

6 Février 

1868 

1285. 

24  Avril 

1752 

1166. 

8 Novembre 

'm’tïm 

1226- 

26  Janvier 

1869 

1286. 

13  Avril 

1753 

1107. 

29  Octnliro 

■ ; BS 

1227. 

16  Janvier 

1810 

1287. 

3 Avril 

1754 

1168. 

17  Octobre 

1228. 

4 Janvier 

1871 

1288. 

23  Mars 

1755 

1169. 

7 Octobre 

1229. 

24  Décembre 

1872 

1289. 

Il  Mars 

1756 

1170. 

26  Septembre 

1814 

1230. 

14  Décembre 

1873 

1290. 

1 Mars 

1757 

1171. 

15  Septembre 

1815 

1231. 

3 Décembre 

1874 

1291. 

18  Février 

1758 

1172. 

4 Septembre 

1816 

1232. 

21  Novembre 

1875 

1292. 

7 Février 

1759 

1173. 

25  Août 

1817 

1233. 

il  Novembre 

1876 

1293. 

28  Janvier 

1760 

1174. 

13  Août 

1818 

1234. 

31  Octobre 

1877 

1294. 

16  Janvier 

1761 

1175. 

2 Août 

1819 

1235. 

20  Octobre 

1295. 

5 Janvier 

1762 

1.76. 

23  Juillet 

1820 

1236. 

9 Octobre 

1296. 

28  Décembre 

1763 

1177. 

12  Juillet 

1821 

1237. 

28  Septembre 

1S79 

1297. 

15  Décembre 

1764 

1178. 

1 Juillet 

1822 

1238. 

18  Septembre 

1880 

1298. 

4 Décembre 

1765 

1179. 

20  Juin 

1823 

1239. 

7 Septembre 

1881 

1299. 

23  Novembre 

1766 

1 180. 

9 Juin 

1924 

1240. 

26  Août 

1882 

1300. 

12  Novembre 

1767 

1181. 

30  Mai 

1825 

1241. 

16  Août 

1883 

1301. 

2 Novembre 

1768 

1182. 

18  Mai 

1826 

1242. 

5 Août 

1884 

1302. 

21  Octobre 

1769 

1183. 

7 Mai 

18  ‘7 

1 143. 

25  Juillet 

1885 

1303. 

10  Octobre 

1770 

1184. 

27  Avril 

1828 

1244. 

14  Juillet 

1886 

1304 

30  Septembre 

1771 

1185. 

16  Avril 

18. >9 

1245. 

3 Juillet 

1305. 

19  Septembre 

1772 

1186. 

4 Avril 

1830 

1246. 

22  Juin 

■ 

1306. 

7 Septembre 

1773 

1187. 

25  Mars 

<831 

1247. 

12  Juin 

M yp* 

1307. 

28  Août 

1774 

1188. 

14  Mars 

1832 

1248. 

31  Mai 

1368. 

17  Août 

1775 

1189. 

4 Mars 

1833 

1249. 

21  Mai 

1891 

1309. 

7 Août 

1776 

1190. 

21  Février 

1834 

1250. 

10  Mai 

1892 

13iü. 

26  Juillet 

1777 

1191. 

9 Février 

1835 

1251. 

29  Avril 

1893 

1311. 

15  Juillet 

1778 

1192. 

30  Janvier 

1836 

1252. 

18  Avril 

1894 

1312. 

5 Juillet 

1779 

1193. 

19  Janvier 

1837 

1253. 

7 Avril 

1895 

1313. 

24  Juin 

1194. 

8 Janvier 

1838 

1254. 

27  Mars 

1896 

1314. 

12  Juin 

1195. 

8 Décembre 

1839 

1255. 

17  Mars 

1897 

1315. 

2 Juin 

1781 

1196. 

17  Décembre 

1840 

1256. 

5 Mars 

1X98 

1316. 

22  Mai 

1782 

1197. 

7 Décembre 

1841 

1257. 

23  Février 

1899 

1317. 

12  Mai 

1783 

1198. 

26  Novembre 

1842 

1258. 

12  Février 

1900 

1318. 

1 Mai 

1784 

1199. 

14  Novembre 

1873 

1259. 

1 Février 

1785 

1200. 

4 Novembre 

1844 

1260. 

22  Janvier 

Outre  l’emploi  des  olympiades,  on  avait  souvent  notre  Dictionnaire  universel  d'histoire  et  de  gêo- 
recours,  pour  désigner  l’année,  dans  les  divers  États  graphie). 

de  la  Grèce,  au  nom  du  premier  magistrat  C’est  Lydiat,  dans  l’édition  des  Marbres  de  Paras  de 
ainsi  qu’à  Athènes,  on  donnait  à l’année  le  nom  de  Pridejiux,  Corsini,  dans  ses  l'asti  Attici,  lioeckh, 
l'archonte  en  exercice,  qui  prenait  de  là  le  nom  dans  son  Corpus  inscriptionum  græearum , ont 
d 'Archonte  Éponyme  (voy.  l’art,  archonte  dans  donné  des  listes  des  archontes  d’Athènes,  f.e  *a- 
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vant  anglais  Clinton,  dont  nous  avons  suivi  la 
chronologie  dans  nos  tables,  a soumis  à une  révi- 
sion sévère,  dans  scs  Fcuti  Hcllenici,  les  travaux 


des  érudits  que  nous  venons  de  citer.  Nous  avons 
adopté  son  travail  comme  étant  le  plus  récent  et  le 
plus  exact. 


TABLE  DES  ARCHONTES  D’ATHÈNES 

D'APRES  LES  FASTI  UELLF.NIC!  DE  CLINTON. 


ANS 

ANS 

ANS 

DES 

| AV. 

ARCHONTES. 

DES 

AV. 

ARCHONTES. 

DES 

AV. 

ARCHONTES. 

OLYMP. 

J.-C. 

OLY  M P 

J.-C. 

OLTMP. 

J.-C. 

A rchontes  perpé- 
tuels. 

LV. 

LV1. 

2 

559 

556 

Hegestratus. 

Eutliydemus. 

LXX  XIII.  1 
2 

448 

447 

Philiscus. 

Timarchides. 

LV1U. 

1 

548 

Erx  cibles. 

3 

446 

Callirnachus. 

1045 

LX. 

4 

537 

Alcæus  prior. 

4 

445 

Lvsiinachides. 

LXt. 

4 

533 

Thériclès. 

I.IU1V.  1 

444 

Praiitèles. 

Archippe. 

Thersippe. 

LX1V. 

1 

524 

Miltiado. 

2 

443 

Lvsanias. 

LXVU. 

1 

512 

l’isistratusHip.  f. 

3 

442 

Diphilus. 

LXV1II. 

1 

50K 

Isagor^s. 

4 

441 

ritaoclis. 

.... 

.Mégaclé  s. 

Diognèle. 

Phéréclès. 

Ariphron. 

Thespiée. 

Againe-ilor 

Eschyle. 

Alcméon. 

LXIX. 

1 

504 

Acestorides. 

L\XXV.  1 

440 

Mjrrichidos. 

LXX. 

1 

500 

Myrus. 

n 

439 

(«laucides. 

LXXI. 

1 

2 

3 

4 

4% 

495 

494 

493 

Hipnarchus. 

Philippus. 

Pythocritus. 

Tnémistocle. 

3 

4 

usxv:.  I 
2 

438 

437 

436 

435 

Théodoros. 
Eu  thy  mènes. 
Lysiniaclitis. 
Anlilochides. 

*777 

754 

LXXI1. 

1 

*92 

Diognetus. 

3 

434 

Charès. 

VI. 

3 

2 

491 

liybnlidos. 

4 

433 

Amendés. 

3 

490 

Pliænippus  II. 

UCJXV1I.  1 

431 

Pvthodorus. 

Archontes  décen- 

4 

489 

Aristide  1. 

2 

431 

Euthvdemus. 

LXXI  1. 

1 

488 

Anchisès. 

3 

430 

Apollodorus. 

2 

487 

4 

429 

Epameinon. 

3 

486 

485 

LXXXVUI.  1 
2 

428 

427 

Diotimus. 

Euclides. 

VII. 

1 

*52 

Charops. 

4 

Philocrates. 

IX. 

3 

742 

Æsimédès. 

LXX1V. 

1 

484 

Leostratus. 

3 

426 

Euthydemu*. 

XII. 

1 

732 

Clidicus. 

2 

483 

Nicodemus. 

4 

425 

XIV. 

3 

722 

Hippoménès. 

Leocrates.* 

482 

481 

424 

423 

Isarchus. 

Ameinias. 

XVII. 

1 

712 

4 

Thémistocle. 

2 

XiX. 

3 

702 

Apsander. 

LXXV . 

1 

480 

Caliias. 

3 

422 

Alcæus. 

XXII. 

1 

G92 

Eryxias. 

2 

479 

Xanthippus. 

4 

421 

Aristion. 

3 

478 

Timosllunei. 

xc.  1 

4:o 

Astyphylus 

Archonte  s an - 

4 

477 

Adimantus. 

2 

419 

Archias. 

nuels. 

LXXV1. 

1 

476 

Phédon. 

3 

418 

Antiphon. 

2 

475 

Dromoclides. 

4 

417 

Euphemus. 

xxiv 

2 

G83 

Créon. 

3 

474 

Acestorides. 

ICI.  1 

416 

Arininesluv 

4 

681 

Lvsias. 

4 

473 

Meuon. 

2 

415 

Ch&bri&s. 

XXV, 1. 

2 

671 

Lcostratus. 

LXX  VU. 

1 

472 

Charès. 

3 

414 

Pisandcr. 

4 

6611 

Pislstratua. 

2 

471 

Pruiergus. 

4 

413 

Cleociitus. 

XXVIII. 

1 

668 

Autusthéncs. 

3 

470 

Démot  uni. 

«CI!.  1 

412 

Caliias. 

XXIX. 

I 

664 

Milliade  I. 

4 

469 

Ap&aphiun. 

Théagénides. 

2 

411 

Theopompus. 

XXX. 

2 

6>9 

Miltiado  11. 

LXXVIII. 

1 

468 

3 

4M 

Glaucippus. 

XXXIV. 

i 

644 

Dropides  1. 

2 

467 

Ly si  stratus. 

.4 

409 

Diodes. 

XXXV. 

2 

639 

b,.m;i-iis  1. 

3 

466 

Lysanias. 

«cm.  l 

408 

Eoctémon. 

xxxvi. 

1 

636 

KpHüietus. 

4 

46» 

Lvsi  thons. 

2 

407 

Antigènes. 

XXXIX. 

i 

624 

Üracou. 

LXXIX. 

1 

464 

Archidémides. 

3 

400 

Caillas. 

XL'. 

2 

61.) 

Uæniochides. 

2 

463 

Tlepolcmus. 

4 

405 

Alexias. 

XLUl. 

4 

GO.S 

Aristoclès. 

3 

462 

Conon. 

«CIV.  1 

404 

Pythodurus. 

XL  V. 

1 

604 

Crilias  I. 

4 

461 

Evippus. 

2 

403 

Euclides. 

XLV. 

1 

601» 

Mégaclés. 

LXXX. 

1 

460 

Phrasiclides. 

3 

402 

Micon. 

XLVI. 

2 

595 

Philumbroto. 

2 

459 

Philoclès. 

4 

401 

Xenænelus. 

3 

594 

Solon. 

3 

458 

Bion. 

«cr.  I 

400 

Lâchés. 

4 

593 

Dropides  II. 

4 

457 

Mtiéâithides. 

2 

399 

Aristocrates. 

XL  VII. 

1 

592 

Eucrates. 

LXXXi. 

1 

456 

Callas. 

3 

398 

ithyclès. 

2 

591 

Sinionide. 

2 

455 

Sosi  stratus. 

4 

3^7 

Suniades. 

xLvm. 

i 

5SH 

Phœmppus  I. 

3 

454 

Ariston. 

«CV1.  I 

396 

Phormion. 

3 

586 

Damasws  11. 

4 

4M 

Lysicrates. 

Cnærephanes. 

2 

395 

Diuphantus. 

4 

577 

LXXXal. 

] 

452 

3 

3-4 

Eubulidcs. 

LU. 

3 

570 

Arislomèncs. 

2' 

451 

Antidolus 

4 

393 

Demostratus. 

LUI. 

3 

566 

ilippoendes. 

3 

459 

Eultirdomus 

«cviï.  1 

392 

Philoclès. 

LV. 

1 

560 

Comias. 

4 

449 

Pcdiuus. 

2 

391 

N ico  télés. 
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ANS 

hes 

OLTMP. 

«■ 

ARCHONTES. 

ANS 

DES 

OLTMP. 

AV. 

J.-C. 

ARCHONTES. 

ANS 

DES 

OLTMP. 

AV. 

J.-C. 

ARCHONTES. 

XCVII. 

3 

390 

Dcmostratus. 

CVI. 

2 

355 

Gallislratus. 

cxv.  1 

320 

Neæchmus. 

4 

389 

Antinater. 

3 

304 

Diotimus. 

2 

319 

Apollodorus. 

XCVIU. 

i 

388 

Pyrrnion. 

4 

353 

Eudemus. 

3 

318 

Archippus. 

2 

387 

Theodotus. 

CVII. 

1 

352 

Aristodemus. 

4 

317 

Démogènes. 

3 

386 

Mysticliides. 

2 

351 

Tbessalus. 

CXVI.  1 

316 

Démodules. 

4 

385 

Dexitheus. 

3 

350 

Apollodorus. 

2 

315 

Praxibulus. 

XCIX. 

i 

384 

Riotréphès. 

4 

349 

Callimachus. 

3 

314 

Nicodorus. 

ï 

383 

Phanostratus. 

evin. 

1 

348 

Theophilus. 

4 

313 

Theophrastus. 

3 

38’ 

Evander. 

2 

347 

Thémstocle. 

Civil.  1 

312 

Polémon. 

4 

381 

Demophilus. 

3 

346 

Archias. 

2 

311 

Simonide. 

c. 

1 

380 

Pythéas. 

4 

345 

Eubulus. 

3 

310 

Hiéromneraon. 

2 

379 

Nicon. 

CIX. 

1 

344 

Lyciscus. 

4 

309 

Demétrius. 

3 

378 

Nausinicus. 

2 

343 

Pvthodotus. 

CIVI».  I 

308 

Charinus 

" 

4 

377 

Callias. 

3 

342 

Sosigènes. 

2 

307 

Anaxicrates. 

CT. 

1 

376 

Charisander. 

4 

341 

Nicomachus. 

3 

306 

Coraebus. 

2 

375 

Hippodamas. 

ex. 

i 

340 

Theophrastus. 

4 

305 

F.uxénippus. 

3 

374 

Socratidcs. 

2 

339 

Lvsimachides. 

CIC.  1 

304 

Phé  réclos. 

4 

373 

Asteius. 

3 

338 

Cliærondas. 

2 

303 

Léostratus. 

Cil. 

1 

372 

Alcisthèncs. 

4 

337 

Phrynichus. 

3 

302 

Nicoclès. 

2 

371 

Phrasiclides. 

CM. 

1 

336 

Pvthodemus. 

4 

301 

Calliarchus. 

3 

370 

Dyscinetus. 

2 

335 

Evœnetus. 

cxx.  1 

300 

Hegemachus. 

4 

369 

Lysistratus. 

3 

•334 

Ctcsicles. 

2 

299 

Euctémon. 

cm. 

1 

368 

Nausi  gènes. 

4 

333 

Nicocrates. 

3 

298 

Mnésidémus. 

2 

367 

Polyzelus. 

cm. 

1 

332 

Nicétès. 

4 

297 

A nti  pliâtes. 

3 

366 

Cepnisodorus. 

2 

331 

Aristophanes. 

CXII.  1 

296 

Nicias. 

4 

365 

Chion. 

3 

330 

Aristophon. 

2 

295 

Nicostratus. 

CIV. 

1 

364 

Timocrates. 

4 

329 

(’.cphisophon. 

3 

29'. 

Olympiodorus. 

2 

363 

Chariclides. 

CXIU. 

1 

328 

Euthycritus. 

4 

293 

3 

362 

Molon. 

2 

327 

Hégéraon. 

CXXII.  1 

292 

Philippus. 

4 

361 

Nicophemus. 

3 

326 

CT. 

! 

360 

Callimèdes. 

4 

325 

Anticles. 

exxv.  1 

280 

Gorgias. 

2 

359 

Eucharistus. 

exiv. 

1 

324 

Hégésias. 

2 

279 

Anaxicrates. 

3 

358 

Cepbisodotus. 

2 

323 

Cephisodorus. 

3 

278 

Démodés. 

4 

357 

Agathocles. 

3 

322 

Philoclès. 

ex 1 vu.  2 

271 

Pytharatus. 

CV1. 

i 

356 

Elpines. 

4 

321 

Archippus. 

CXIIX.  1 

264 

Diognetus. 

Noos 

ar 

rctons 

Ici  cette  liste  par  la 

aison  qu’Athcncs  avant  été  le  plus  sou 

vent  dominée  depi 

is  cette  époque 

par  les  rois  de  Macédoine,  la  dignité  d’Archonte  perdit  son  importance. 

Fastes  consul  aires. 

A Rome,  on  désignait  le  plus  souvent  l’année  par 
le  nom  des  consuls  en  exercice.  Les  anciens  avaient 
dressé  plusieurs  listes  qui  contenaient  la  série  des 
consuls,  année  par  année.  On  connaît  ces  listes 
sous  le  nom  de  Fastes  consulaires.  Quelques-unes  de 
ces  listes  sont  parvenues  jusqu’à  nous  plus  ou  moins 
complètes  : la  principale  a été  retrouvée  dans  des 
fouilles  faites  à Rome  en  1547  : elle  était  gravée  sur 
des  tables  de  marbre  et  offrait,  avec  des  lacunes,  la 
série  des  consuls  jusqu’à  l’an  de  Rome  7G5. 

Plusieurs  érudits  modernes,  entre  autres  Pighius, 
ont  essayé,  en  s’aidant  de  ces  listes  et  des  histo- 
riens, d’établir  la  suite  des  consuls  depuis  la  fonda- 
tion de  Rome  jusqu'à  l'abolition  du  consulat  en  541 
ap.  J.-C.  ; mais  leurs  travaux  laissaient  encore  beau- 
coup à désirer,  lorsque  le  savant  Borghesi  entreprit 
de  les  rectifier  et  de  les  compléter,  soit  en  recou- 
rant aux  écrivains  originaux,  soit  à l’aide  de  la 
science  des  inscriptions,  qui  a fait  tant  de  progrès 
de  nos  jours  : c’cst  surtout  pour  les  temps  de  l’Em- 
pire, notamment  à partir  des  Antonins,  que  son  tra- 
vail prend  de  l’importance  et  offre  des  différences 
considérables  avec  les  listes  connues  antérieurement. 

Bien  que  cette  partie  des  travaux  de  Borghesi  n’ait 
pas  encore  été  publiée,  nous  avons  pu  en  obtenir 
connaissance,  grâce  à d'obligeantes  communications, 


et,  autant  que  l’espace  l’a  permis,  nous  nous  sommes 
empressé  de  la  mettre  à profit  dans  la  Table  qui  suit: 

An  d*  A*. 

Rom*.  J.-C. 

245  509  L.  Junius  Brptus. 

Spurius  Lucretius  Tricipitinus,  substitué 
M.  Horatius  Pulvillus,  td. 

L.  Tarquinius  Collatinus. 

P.  Valerius  Poplicola,  substitué. 

246  60S  P.  Valerius  Poplicola  (2*  fois). 

T.  Lucretius  Tricipitinus. 

247  507  P.  Valerius  Poplicola  (3*  fois). 

M.  Horatius  Pulvillus  (2*  fois).  ' 

248  506  Spurius  Lartius  Flavus. 

Titus  Herminius  Aquilinus. 

249  505  M.  Valerius. 

P.  Posthumius  Tubertus. 

250  504  P.  Valerius  Poplicola  (4*  fois). 

T.  Lucretius  Tricipitinus  (2*  fois). 

251  503  P.  Posthumius  Tubertus  (2*  fois). 

Agrippa  Menenius  Lanatus. 

252  502  Opiter  Virginius  Tricostus. 

Sp.  Cassius  Viscellinus. 

253  501  T.  Postumus  Cominius  Auruncus. 

T.  Lartius  Flavus. 

254  500  Serv.  Sulpicius  Camerinus. 

Manius  Tullius  Longus 
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Am  4ft  A*. 

Rom*.  J.-C. 


255  422  P.  Veturias  Geminus 

T.  Æbutius  El  va. 

256  498  T.  Lartius  Flavus  (2^ fois). 

O.  Clœlius  Siculus. 

257  497  A.  Sempronius  Atratinus. 

M.  Minutius  Augurinus. 

258  496  A.  Posthumius  Albus  Regillensis. 

T.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 

259  42ü  Ap.  Claudius  Sabinus  Regillensis. 

P.  Soarvilius  Priscus. 

260  494  A.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 

T.  Veturius  Geminus  Cicurinus. 

261  493  Sp.  Cassius  Viscellinus  (2^  fois). 

T.  Postuinus  Cominius  Auruncus  (2^  fois) 

262  422  T.  Geganius  Macerinus. 

P.  Minucius  Augurinus. 

263  4SI  M.  Minucius  Augurinus  fois). 

A.  Sempronius  Atratinus  (2*  fois). 

264  42Ü  0.  Sulpicius  Camerinus  Cornutus. 

Sp.  I^rtius  Flavus  [V  fois). 

265  4fi2  C.  Julius  lulus. 

P.  Pinarius  Kufus  Mamercinus. 

266  4M  Sp.  Nautius  Rutilus. 

Sextus  Furius  Medullious  Fusus. 

267  4SI  C.  Aqudius  Tuscus. 

T.  Sicinius  Sabinus. 

268  4M  Sp.  Cassius  Viscellinus  (3*  fois). 

Procuras  Virginius  Tricostus  Rutilus. 

269  4M  Q-  Fabius  Vibulanus. 

Serv.  Cornélius  Maluginensis. 

270  4fi4  L.  Æmilius  Marnercinus. 

Cæso  Fabius  Vibulanus. 

271  4M  M.  Fabius  Vibulanus.' 

L.  Yale  ri  us  Poplicola  Potitus. 

272  4SI  C.  Julius  lulus  IV  fois). 

Q.  Fabius  Vibulanus  [2^  fois). 

273  4SI  Cæso  Fabius  Vibulanus  [V  fois). 

Sp.  Furius  Medullious  Fusus. 

274  4S0  Cn.  Manlius  Yulso  Cincinnatus. 

M.  Fabius  Vibulanus  (V  fois). 

275  412.  Cæso  Fabius  Vibulanus  (3^  fois). 

T.  Virginius  Tricostus  Rutilus. 

276  4IB.  L.  Æmilius  Mamercinus  [V_  fois). 

C.  Servi  li  us  Structus  Ahala,  à qui  fut  sub- 
stitué Opiler  Virginius  Tricostus  Esqui- 
linus. 

212  422  C.  Horatius  Pulvillus. 

T.  Menenius  Lanatus. 

476  A.  Virgi  ni  ils  Tricostus  Rutilus. 

Sp.  Sorvilius  Structus. 

212  4lâ  P.  Valerius  Poplicola. 

C.  Nautius  Rutilus. 

2£Û  424.  L.  Furius  Medullinus  Fusus. 

A.  Manlius  Vulso. 

2fil  422  L.  Æmilius  Mamercinus  (3*  fois) . 

Vopiscus  Julius  lulus. 

2£2  412  L.  Pinarius  Kufus  Mamercinus. 

P.  Furius  Medullinus  Fusus. 

283  471  Ap.  Claudius  Sabinus  Regillensis. 

T.  Quinctius  Capitolinus  Barbatus. 

2B4  41Û  L.  Valerius  Poplicola  Potitus  (2*  fois). 

Tib.  Æmilius  Mamercinus. 

2M  iü£  A.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 

T.  Numicius  I»riscus. 

2fifi  4M  T.  Quinctius  Capitolinus  Barbatus  (2* fois). 

Q.  ServiHos  Priscus  structus. 

2S2  462  Tib.  Æmilius  Mamercums  [V  fois). 

Q.  Fabius  Vibulanus. 

2M  4M  Sp.  Posthumius  Albus  Regillensis. 

Q.  Sorvilius  Priscus  Stnictus  (2^  fois). 
2£2  Mi  Q.  Fahius  Vibulanus  CP  fois). 

T.  Quinctius  Capitolinus  Barbatus  (3*fois). 
290  464  A.  Posthumius  Albus  Regillensis. 

Sp.  Furius  Medullinus  Fusus. 

221  4M  P.  Servilius  Priscus. 

L.  Æbutius  Elva. 


292  462  L.  Lucretius  Tricipitinus. 

T.  Veturius  Geminus  Cicurinus. 

293  461  P.  Volumnius  Amintinus  Gallus. 

Serv.  Sulpicius  Camerinus  Comutus. 

294  46Û  P.  Valerius  Poplicola  (2*  fois). 

L.  Quinctius  Cincinnatus,  substitué. 

C.  Claudius  Sabinus  Regillensis. 

293-  439  Q.  Fabius  Vibulanus  [3^  fois). 

L.  Cornélius  Maluginensis. 

296  438  C.  Nautius  Rutilus  (2*  foi9). 

L.  Minucius  Augurinus. 

297  437  C.  Horatius  Pulvillus  (2*  fois). 

Q.  Minutius  Augurinus. 

298  436  M.  Valerius  Maiumns  Lactucinus. 

Sp.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 

299  433  T.  Romilius  Rocus  Vatican  us. 

C.  Veturius  Cicurinus. 

3UQ  434  Sp.  Tarpeius  Mon  tairas  Capitolinus. 

A.  Aternius  Fontinalis. 

30 i 433  Seztus  Quint  ilius  V&rus.  • 

Sp.  Furius  Medullinus  Fusus  (2*  fois),  subst. 

P.  Curiatius  Tergeminus. 

3Û2  4 lil  P-  Sestius  Capitolinus. 

T.  Menenius  Lanatus. 

303  431  Ap.  Claudius  Crassinus. 

T.  Genucius  Augurinus. 

( rendant  2 ans , les  Décemvirs  tinrent  la 
place  des  consuls.) 

303  449  L.  Valerius  Poplicola  Potitus. 

M.  Horatius  Barbatus. 

3Ù6.  44fi  Lartius  Herminius  Aquilinus. 

T.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 

307  447  M.  Geganius  Macerinus. 

C.  Julius  lulus. 

308  446  T.  Quinctius  Capitolinus  Barbatus  [V  f.) 

Agrippa  Furius  Medullinus  Fusus. 

309  443  M.  Genucius  Augurinus. 

C.  Curtius  Philo. 

310  444  A.  Sempronius  Atratinus.  1 trib.  militaires,, 

L.  Atilius  Longus.  [ a v.  la  puissance 
T.  Clœlius  Siculus.  ) consulaire. 

L.  Papirius  Mugillanus.  I , 

L.  Sempronius  Atratinus.  ( c 

311  443  M.  Geganius  Macerinus  (2*  fois). 

T.  Quinctius  Barbatus  Capitolinus  (5*  f.). 

312  442  M.  Fabius  Vibulanus. 

Posthumius  Æbutius  Elva  Cornicensis. 

313  441  C.  Furius  Pacilus  Fusus. 

Manius  Papirius  Crassus. 

314  *44û  Proculus  Geganius  Macerinus. 

T.  Menenius  lanatus  (2*  fois). 

315  432.  T. Quinctius  Barbatus  Capitolinus  f.). 

Agrippa  Menenius  Lanatus. 

316  4M  M.  Æmilius  Mamercinus.  \ t .. 

L.  Quinctius  Cincinnatus.  ' 

L.  Julius  lulus. 

317  437  M.  Geganius  Macerinus  (3*  fois). 

L.  Sergius  Fidenas. 

318  436  M.  Cornélius  Maluginensis. 

L.  Papirius  Crassus. 

319  436  C.  Julius  lulus  (2-  fois). 

L.  Virginius  Tricostus. 

320  434  M.  Manlius  Vulso  Capitolinus. 

Ser.  Cornélius  Cossus. 

Q.  Sulpicius  Camerinus. 

321  433  M.  Fabius  Vibulanus. 

M.  Foslius  Flaccmator. 

L.  Sergius  Fidenas. 

322  432  L.  Pinarius  Rufus  Mamercinus. 

L.  Furius  Medullinus. 

Sp.  Posthumius  Albus  Regillensis. 

323  431  T.  Quinctius  Pennus  Cincinnatus. 

C.  Julius  MenU». 

324  430  Papirius  Crassus. 

L.  Julius  lulus. 

224  422  b.  Sergius  Fidenas  (V  foi»). 


militaires. 
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327 

323 

329 

330 

331 
33^ 

333 

334 

335 

336 

337 

338 

339 

340 

341 

342 

343 

344 

345 

346 
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348 

349 
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tribuns 

militaires. 


Hostus  Lucretius  Tricipitinus. 

428  T.  Quinctius  Pennus  Cmcinnatus  (2*  fois). 

A.  Cornélius  Cossus. 

427  C.  Servilius  Structus  Axilla. 

L.  Papirius  Mugillanus  (2*  fois). 

426  T.OuinctiusPennusCincinnatus. 

C.  Purins  Pacillus. 

M.  Posthumius  Albus  Regillensis. 

A.  Cornélius  Cossus. 

425  À.  Sempronius  Atratinus. 

L.  Fu nus  Medullinus  (2*  fois). 

I,.  Quinctius  Cincianatus  (2a  fois). 

L.  Horatius  Barbatus. 

424  Ap.  Claudius  Crassus  Regillensis. 

Sp.  Nautius  Rutilus. 

L.  Sergius  Fidenas  (2*  fois). 

Seitus  Julius  lulus. 

423  C.  Sempronius  Atratinus. 

Q.  Fabius  Vibulanus. 

422  L.  Manlius  Vulso  Capitolinus. 

Q.  Antonius  Merenda. 

L.  Papirius  Mugillanus. 

421  T.  Quinctius  Capilolinus  Barbatus. 

Numerius  Fabius  Vibulanus. 

420  T.  Quinctius  Pennus  Cincinnatus(2'f.). 

M.  Manlius  Vulso  Capitolinus. 

L.  Furius  Medulliuus  (3*  fois). 

A.  Sempronius  Atratinus  (2*  fois). 

419  Agrippa  Menenius  Lanatus. 

Sp.  Nautius  Rutilus. 

P.  Lucretius  Tricipitinus. 

C.  Servilius  Structus  Ai  ilia. 

418  M.  Papirius  Mugillanus. 

L.  Sergius  Fidcnas  (3*  fois). 

C.  Servilius  Structus  Axilla  (2*  foi  s). 

417  P.  Lucretius  Tricipitinus  (2*  fois). 

C.  Servilius  Structus  Aiilia  (3*  fois). 
Agrippa  Menenius  Lanatus  (2*  fois). 

Sp.  Ycturius  Crassus  Cicurinus. 

416  A.  Sempronius  Atratinus  (3* fois). 

M.  Papirius  Mugillanus  (2* fois). 

Sp.  Nautius  Rutilus  (2*  fois). 

Q.  Fabius  Vibulanus. 

415  P.  Cornélius  Cossus. 

T.  Quinctius  Cmcinnatus. 

C.Valerius  Potitus  Volusus. 

Numerius  Fabius  Vibulanus. 

414  Q.  Fabius  Vibulanus  (2*  fois). 

Cn.  Cornélius  Cossus. 

P.  Posthumius  Albus  Regillensis. 

L.  Valerius  Potitus. 

413  A.  Cornélius  Cossus. 

L.  Furius  Medulliuus. 

412  Q.  Fabius  Ambustus. 

C.  Furius  Pacillus. 

411  M.  Papirius  Mugillanus. 

C.  Nautius  Rutilus. 

410  M.  Æmilius  Mamercinus. 

C.  Valerius  Potitus  Volusus. 

409  Cn.  Cornélius  Cossus. 

L.  Furius  Medulliuus  (2*  fois). 

408  C.  Julius  lulus. 

P.  Cornélius  Cossus. 

C.  Servilius  Structus  Ahala. 

407  C.  Valerius  Potitus  Volusus  (2*  fois). 

C.  Servilius  Structus  Ahala  (2*  fois). 
Numerius  Fabius  Vibulanus  (2* fois).! 
L.  Furius  Medullinus. 

406  P.  Cornélius  Rutilus  Cossus. 

L.  Valerius  Potitus  (2*  fois). 

Cn.  Cornélius  Cossus. 

Numerius  Fabius  Ambustus. 

405  C.  Julius  lulus  (2*  fois). 

Manius  Æmilius  Mamcrcinus. 

T.  Quinctius  Capitolinus  Barbatus. 

L.  Furius  Medullinus  (2*  fois). 
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T.  Quinctius  Cincinnatus  (2a  fois). 

A.  Manlius  Vulso  Capitolinus. 

350  404  P.  Cornélius  Maluginensis. 

Sp.  Nautius  Rutilus  (3*  fois). 

Cn.  Cornélius  Cossus  (2a  fois). 

C.  Valerius  Potitus  Volusus  (3a  fois). 

Cæso  Fabius  Ambustus. 

Manius  Sergius  Fidenas. 

351  403  Manius  Æiuilius  Mamercinus  (2*  fois). 

M.  Furius  Fusiis. 

Ap.  Claudius  Crassinus. 

L.  Julius  lulus. 

M.  Quinctilius  Varus. 

L.  Valerius  Potitus  (3a  fois). 

352  402  C.  Servilius  Ahala  (3a  fois). 

Q.  Sulpicius  Camerinus  Comutus. 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas. 

A.  Manlius  Vulso  Capitolinus  (2e  fois).| 

L.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 
Manius  Sergius  Fidenas  (2*  fois). 

353  401  L.  Valerius  Potitus  (4*  lois). 

L.  Julius  lulus. 

M.  Furius  Camillus. 

Manius  Æiniiius  Mamcrcinus  (3*  fois). 

Cn.  Cornélius  Cossus  (3*  fois). 

Cæso  Fabius  Ambustus  (2a  fois). 

354  400  P.  Licinius  Calvus. 

P.  Mælius  Capitolinus. 

P.  Manlius  Vulso. 

Sp.  Furius  Medullinus. 

L.  Titinius. 

L Publilius  Philo  Volscus. 

355  399  C.  Duillius.  \ 

L.  Atilius  Priscus. 

Cn.  Genucius  Augurinus. 

M.  Pomponius. 

Volero  Publilius  Philo. 

M.  Veturius  Crassus  Cicurinus. 

356  398  L.  Valerius  Potitus  (5*  fois). 

L.  Furius  Medullinus  (3*  fois). 

M.  Valerius  Max i mus. 

M.  Furius  Camillus  (2a  fois). 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas  (2a  fois). 

Q.  Sulp.  Camerinus  Cornutus  (2a  fois). 

357  397  L.  Julius  lulus  (2a  fois). 

L.  Furius  Medullinus  (4a  fols). 

L.  Sergius  Fidenas. 

A.  Posthumius  Albinus  Regillensis.  : 

A.  Manlius  Vulso  Capitolinus  (3*  fois). 

P.  Cornélius  Maluginensis. 

358  396  P.  Licinius  Calvus  (2*  fois). 

L.  Atilius  Priscus  (2a  fois). 

P.  Mælius  Capitolinus  (2*  fois). 

L.  Titinius  (2a  fois). 

* Q.  Manlius  Vulso  Capitolinus. 

Cn.  Genucius  Augurinus  (2a  fois). 

359  395  P.  Cornélius  Connu. 

P.  Cornélius  Soipio. 

M.  Valerius  Max i mus  (2*  fois). 

Cæso  Fabius  Ambustus  {3*  fois). 

L.  Furius  Medullinus  (5*  fois). 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas  (3*  fois). 

360  394  M.  Furius  Camillus  (3*  fois). 

L.  Furius  Medullinus  (6*  fois). 

C.  Æmilius  Mamercinus. 

Sp.  Posthumius  Albinus  Regillensis. 

P.  Cornélius. 

L.  Valerius  Poplicola  Potitus.  / 

361  393  L.  Lucretius  Flavus. 

Serv.  Sulpicius  Camerinus. 

362  392  L.  Valerius  Poplicola  Potitus  (2a  fois). 

M.  Manlius  Capitolinus. 

363  391  L.  Lucretius  Flavus. 

Serv.  Sulpicius  Camerinus.  J tribuns 
L.  Æmilius  Mamercinus.  | militaires. 
L.  Furius  Medullinus  (7a  L).  J 
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Agrippa  Furius  Medullinus  Fusus.  \ . 
C.  ÆmiliUS  Mamcrcinus  (2*  fuis).  \ 
390  0-  Fabius  Ambustus 

Cæso  Fabius  Ambustus  (4*  fois). 

N.  Fabius  Ambustus  (2*  fois). 

O.  Sulpicius  Longus. 

O.  Servilius  Priscus  Fidenas  (4*  fois). 
Serv.  Cornélius  Malugineusis. 

389  L.  Valerius  Poplicola  Potitus  (2*  fois). 

C.  Virgilius  Tricostus. 

P.  Cornélius. 

A.  Manlius  Capitolinus. 

L.  Æmilius  Mamercinus  (2*  fois). 

L.  Posthumius  Albinus  Regillensis 

388  T.  Quinctius  Cincinnatus. 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas  (5*  fois). 

L.  Julius  lulus. 

L.  Aquilius  Corvus. 

L.  Lucretius  Flavus  (2*  fois). 

Serv.  Sulpicius  Hufus. 

387  L.  Papirius  Cursor. 

C.  Sergius  Fidenas. 

L.  Æmilius  Mamercinus  (3*  fois). 

L.  M eue  ni  us  Lima  tus. 

L.  Valerius  Poplicola  Potitus  (3*  fois) 

C.  Cornélius. 

386  M.  Furius  Camillus  (4*  fois). 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas  (6*  fois).! 

L.  Quinctius  Cincinnatus  Capitolinus. 

L.  Horatius  Pulvillus. 

P.  Valerius  Poplicola  Potitus. 

Serv.  Cornélius  Maluginensis 
385  A.  Manlius  Capitolinus  (2*  fois). 

P.  Cornélius  (2*  fois). 

T.  Quinctius  Capitolinus. 

L.  Quinctius  Cincinnatus  Capitolinus 

(2*  fois). 

L.  Papirius  Cursor  (2* fois]. 

C.  Sergius  Fidenas  (2*  fois). 

384  Serv.  Cornélius  Maluginensis  (2'  fois. 

1*.  Valerius  Poplicola  Potitus  (2*  fois). 

M.  Furius  Camillus  *5*  fois). 

Serv.  Sulpicius  Hufus  (2*  fois). 

C.  Papirius  Crassus. 

T.  Quinctius  Cincinnatus  Capitolinus 

(2*  fois). 

383  L.  Valerius  Poplicola  Potitus  (4*  fois). 

A.  Manlius  Capitolinus  (3*  fois). 

Serv.  Sulpicius  Hufus  (3*  fois). 

L.  Lucretius  Flavus  (3*  fois). 

L.  Æmilius  Mamercinus  (4#  fois). 

M.  Trebonius. 

382  Sp.  Papirius  Crassus. 

L.  Papirius  Crassus. 

Serv. Cornélius  Maluginensis  (3*  fois). 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas. 

C.  Sulpicius  Cameri nus. 

L.  Æmilius  Mamercinus  (5e  fois). 

381  M Furius  Camillus  (G*  fois). 

A.  Posthumius  Albinus  Regillensis. 

L.  Posthumius  Albinus  Regillensis. 

L.  Furius  Medullinus. 

L.  Lucretius  Flavus  (4*  fois). 

M.  Fabius  Ambustus. 

380  L.  Valerius  Poplicola  Potitus  (5*  fois). 

P.  Valerius  Potitus  Poplicola  (3°  fois). 

L.  Menenius  Lanatus  (2*  fois). 

C.  Sergius  Fidenas  (3*  fois). 

Sp.  Papirius  Cursor. 

Serv.  Cornélius  Maluginensis  (4*  fois) . 

C.  Terentius. 

L Æmilius  Mamercinus  (6*  fois). 

379  P.  Manlius  Capitol: nus. 

C.  Manlius  Capitolinus.  j 

L.  Julius  lulus  (2*  fois). 

C.  Sextilius.  J 


379 

380 


381 

382 


383 

384 


375 

374 


373 

372 


371 

370 


An  di  A r. 

Rohm.  !..  C. 

M.  Albinius.  \ 

L.  Antistius. 

C.  Ercnucius. 

P.  Trebonius. 

376  378  Sp.  Furius  Medullinus. 

Q Servilius  Priscus  Fidenas  (2*  fois). 

L.  Menenius  Lanatus  (3*  lois). 

P.  Clœlius  Siculu*. 

M.  Horatius  Pulvillus. 

L.  Geganius  Macerinus. 

377  377  L.  Æmilius  Mamercinus  (7*  fois). 

Serv.  Sulpicius  Prætexlatus. 

P.  Valerius  Poplicola  Potitus  (4e  fois). 

L.  Quinctius  Cincinnatus  (3' fois). 

C.  Veturius  Crassus  Cicurinus.  j 

C.  Quinctius* Cincinnatus. 

378  376  L.  Menenius  Lanatus  (4*  fois). 

L.  Papirius  Crassus  (2*  fois). 

Ser.  Cornélius  Maluginensis  (5*  fois). 
Ser.  Sulpicius  Prætexlatus  (2*  fois). 

C.  Licimus  Calvus. 

Cette  année  fut  sans  magistrats. 
Papirius.  J 

Sacraviensis.  I ,ribuns  du  PeuPla' 

Cœliomontanus.  ) 

CoSis.  I tribun5  d“Pe'T'« 

Cette  année  fui  sans  consuls . 

L.  Furius  Medullinus  (2*  fois).  i 

P.  Valerius  Poplicola  Potitus  (5*  fois).  \ 
A.  Manlius  Capitolinus  (4“  fois).  j 
Serv.  Sulpicius  Prætextatus  (3*  fois). 
C.  Valerius  Potitus  Poplicola. 

Serv.  Cornélius  Malugineusis  (6*fois) 

385  3G9  Q.  Servilius  Priscus  Fidenas  (3*  fois). 

M.  Cornélius  Maluginensis. 

C.  Veturius  Crassus  Cicurinus (2*  fois). 

Q.  Quinctius  Cincinnatus. 

A.  Cornélius  Cossus. 

M.  Fabius  Ambustus  (2*  fois). 

386  368  T.  Quinctius  Cincinnatus  Capitolinus. 

Sp.  Servilius  Struclus. 

Serv.  Cornélius  Maluginensis (7*  fois). 
L.  Papirius  Crassus. 

Serv.  Sulpicius  Prætextatus  (4*  fois). 
L.  Veturius  Crassus  Cicurinus. 

387  367  A.  Cornélius  Cossus  (2*  fois). 

L.  Vêtu  ri  u s Crassus  Cicurinus  (2*  fois). 

M.  Cornélius  Maluginensis  (‘2e  fois). 
P.  Valerius  Poplicola  Pot itifs  (6*  fois). 
M.  Geganius  Macerinus. 

P.  Manlius  Capitolinus  (2e  fois). 

366  L.  Æmilius  Mamercinus. 

L.  Sextius  Sextinus  Lateranus. 

365  L.  Genutius  Aventiuénsis. 

Servilius  Ahala. 

364  C.  Sulpicius  Peticus. 

C.  Licinius  Calvus  Stolon. 

363  L.  Æmilius  Mamercinus  (V  fois). 

Cn.  Genucius  Aventinensis. 

362  Q.  Servilius  Ahala  {2*  fois). 

L.  Genutius  Aventinensis  (2*  fois). 

361  C.  Licinius  Calvus  Stolon  (2*  fois). 

C.  Sulpicius  Peticus  (2*  fois). 

360  M.  Fabius  Ambustus. 

C.  Petilius  Libo  Yisolus. 

359  M.  Popilius  Lænas. 

Cn.  Manlius  Capitolinus  Imperiosua. 
358  C.  Fabius  Ambustus. 

Plautius  Proculus. 

357  C.  Marcius  Hutilus. 

Cn.  Manlius  Capitolinus. 

356  M.  Fabius  Ambustus  (2*  fois). 

Popilius  Lænas  (2*  fois). 

355  C.  Sulpicius  Peticus  (3*  fois). 


388 
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M.  Valcnus  Poplicola. 

354  M.  Fabius  Ambustus  (3*  fois). 

T.  Quiuctius  Capitolinus. 

353  C.  Sulpicius  Peticus  (4*  fois). 

M.  Valerius  Poplicola  (2'  fois). 

352  P.  Valerius  Poplicola  Potitus. 

C.  Martius  Rutilus  (2*  fois). 

351  C.  Sulpicius  Pcticus  (5*  fois). 

T.  Quinctius  Pcnnus  Capitolinus  (2*  fois). 
350  M.  Popiîius  Lænas  (3*  fois). 

L.  Cornélius  Scipio. 

349  L.  Furius  Camillus. 

Ap.  Claudius  Crassus. 

348  M.  Popiîius  Lænas  (4*  fois). 

M.  Valerius  Corvus; 

347  C.  Plautius  Venno. 

T.  Manlius  Imperiosus  Torquatus. 

346  M.  Valerius  Corvus  (2#  fois). 

C.  Petilius  Libo  Visolus. 

345  M.  Fabius  Dorso. 

Serv.  Sulpicius  Camerinus. 

344  C.  Marc i us  Ruiilus  (3*  fois). 

ï.  Ma  lins  Imperiosus  Torquatus  (2*  fois). 
343  M.  Valerius  Corvus  (3*  fois). 

A.  Cornélius  Cossus  Arvina. 

342  C.  Marcius  Rutilus  (4*  fois). 

0 Servilius  Ahala  (3*  fois). 

341  C.  Plautius  Venno  (2*  fois). 

L.  Æmilius  Mamercinus. 

340  T.  Manlius  Imperiosus  Torquatus  (3*  fois). 

P.  Dodus  Mus. 

339  Tib.  Æmilius  Mamercinus. 

Q.  Publilius  Philo. 

338  L.  Furius  Camillus. 

C.  Mænms  Nepos. 

337  C.  Sulpicius  Longus. 

P.  Æhus  Pætus: 

336  L.  Papirius  Crassus. 

Cæso  Duilius. 

335  M.  Valerius  Corvus  (4*  fois). 

M.  Atilius  Regulus. 

334  T.  Vcturius  Calvinus. 

Sp.  Poslhumius  Albinus. 

333  ( Cette  année  il  n'y  eut  pas  de  consuls). 
332  A.  Cornélius  Cossu*. Arvina  (2*  fois). 

Cn.  Domitius  Calvinus. 

331  M.  Claudius  Marccllus. 

C.  Valerius  Potitus  Flaccus. 

330  L.  Papirius  Crassus  (2*  fois). 

L.  Plautius  Venno. 

329  L. Æmilius  Mamercinus  Privcmas  (2*  fois). 

Cn.  Plautius  Decianus. 

328  C.  Plautius  Decianus  (2*  fois). 

P.  Cornélius  Scapula. 

327  L.  Cornélius  Lentulus. 

0-  Publilius  Philo  (2*  fois). 

326  C.  Petilius  Libo  Visolus  (2*  fois). 

L.  Papirius  Mugillanus. 

325  I..  Furius  Camillus  (2*.  fois). 

D.  Junius  Rrutus  Scæva. 

324  ( Pas  de  consuls).  • 

323  C.  Sulnicius  Longus  (2r  fois). 

0-  Aulius  Cerrctanus. 

322  0-  Fabius  Maxitaus  Rullianus. 

L.  Fulvius  Cunus. 

321  T.  Vcturius  Calvinus  (2*  fois). 

Sp.  Posthumius  Albinus  (2*  fois). 

320  L.  Papirius  Cursor  (2e  fois). 

Q.  Publilius  Philo  (3*  fois). 

319  L Panirius  Cursor  (3*  fois). 

Q.  Aulius  Cerrctanus  (2*  fois). 

318  L.  Plautius  Venno. 

M.  Foslius  Flaccinalor. 

317  0-  Æmilius  Barbula. 

C.  Junius  Bubulcus  Brutus. 

316  Sp.  Nautius  Rutilus. 


An  d«  At. 

Rome.  J.-C. 

* M.  Popiîius  Lænas. 

439  315  I-  Papirius  Cursor  (4*  fois). 

0-  Publilius  Philo  (4*  fois). 

440  314  M.  Pætilius  Libo. 

C.  Sulpicius  Longus  (3*  fois). 

441  313  L.  Papirius  Cursor  (5*  fois). 

C.  Junius  Bubulcus  Brutus  (2*  fois). 

442  312  M.  Valerius  Max  i m us. 

P.  Decius  Mus. 

443  311  C.  Junius  Bubulcus  Brutus  (3*  fois). 

Q.  Æmilius  Barbula  (2*  fois). 

444  310  0-  Fabius  Maximus  Rullianus  (i*  fois). 

C.  Marcius  Ruiilus. 

445  309  (Cette année  il  n’y  eut  pas  de  consuls). 

446  308  P.  Decius  Mus  (2*  fois). 

Q.  Fabius  Maximus  Rullianus  (5*  fois). 

447  307  App.  Claudius  Cæcus. 

L.  Volumnius  Flanima  Violons. 

448  306  Q.  Marcius  Trernulus. 

P.  Cornélius  Arvina. 

449  305  L.  Posthumius  Megellus. 

Tib.  Minutius  Augurions. 

M.  Fulvius  Cunus  Pælinus  (rubrfi'fue). 

450  304  P.  Sempronius  Sophus. 

P.  Sulpicius  Saverrioi 

451  303  Ser.  Cornélius  Lentulus. 

L.  Genucius  Aventinensis. 

452  302  M.  Livius  Denter. 

M.  Æmilius  Paulus. 

453  301  (Pas  de  consuls , mais  deux  dictateurs). 

454  300  0.  Apuleius  Pansa. 

Valerius  Conus  (5*  fois). 

455  299  M.  Fulvius  Pætinus. 

M.  Manlius  Torquatus. 

M.  Valerius  Corvus  (6*  fois),  substitué. 

456  298  L.  Cornélius  Scipio. 

Cn.  Fulvius  Centumalus. 

457  297  Q.  Fabius  Maximus  Rullianus  (4*  fois). 

P.  Decius  Mus  (3*  fois). 

*58  2%  Ap.  Claudius  Cæcus  (2' fois). 

L.  Volumnius  Flamma  Violons  (2*  fois). 

459  295  Q.  Fabius  Maximus  Ruliianus  (5*  fois). 

P.  Decius  Mus  (4e  fois). 

460  294  L.  Posthumius  Megellus  (2*  fois). 

M.  Atilius  Regulus. 

461  293  L Papirius  Cursor. 

Sp.  Camlius  Maximus. 

462  292  0.  Fabius  Maximus  Gurges. 

D.  Junius  Brutus  Scæva. 

463  291  I-  Posthumius  Megellus  (3*  fois). 

C.  Junius  Brutus  Bubulcus. 

464  290  P.  Cornélius  Rufinus. 

M.  Cunus  Dentatus. 

465  289  M.  Valerius  Maximus  Coninus. 

O.  Cædicius  Noctua. 

466  288  Q.  Marcius  Trernulus  (2*  fois). 

P.  Cornélius  Arvina  (2*  fois). 

467  287  M.  Claudius  Marcellus. 

C.  Nautius  Rutilus. 

468  286  M.  Valerius  Maximus  Potitus. 

C.  Ælius  Pætus. 

469  285  C.  Claudius  Canina. 

M.  Æmilius  Lepidus. 

470  284  C.  Servilius  Tucca. 

L.  Cæcilius  Metellus. 

471  283  P.  Cornélius  DoLilK'lIa  Maximus. 

Cn.  Domitius  Calvinus. 

472  282  C.  Fabricius  Luscinus. 

Q.  Æmilius  Papus. 

473  281  L.  Æmilius  Barbula. 

0.  Marcius  Philippus. 

474  280  P.  Valerius  Lævinus. 

Tib.  Coruncanius  Nepos. 

475  279  P.  Sulpicius  Saverrio. 

T.  Decius  Mus. 

476  278  C.  Fabricius  Luscinus  (2*  fois). 
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in  4*  Av. 

Nom*.  J.-C. 

Q.  Æmilius  Papus  (2*  fois). 

477  277  P.  Cornélius  Rufinus  (2*  fois). 

C.  Junius  Rrutus  Bubulcus  (V  fois). 

478  276  0-  Fabius  Max i mus  Gurges  (2*  fois). 

C.  Grimeras  Clepsina. 

479  275  M.  Curius  Dentatus  (2*  fois) . 

L.  Cornélius  Lentulus  Caudinus. 

480  274  M.  Curius  Dentatus  {3*  fois). 

Scrv.  Cornélius  Merenda. 

481  273  C.  Fabius  Dorso  Licinus. 

C.  Claudius  Canina  {2*  fois). 

482  272  L.  Papirins  Cursor  (2'  fois). 

Sp.  Carvilius  .Maximus  (2*  fois) 

483  271  C.  Ouinctius  Claudus. 

L.  Genucius  Clepsina. 

484  270  C.  Genucius  Clepsina  (2*  fois). 

Cn.  Cornélius  Blasio. 

485  269  0.  Ogulnius  Gallus. 

C.  Fabius  Pictor. 

486  268  P.  Serapronius  Sophus. 

Ap.  Claudius  Crassus. 

487  267  M.  Atilius  Regulus. 

L.  Julius  Ltbo. 

488  266  M.  Fabius  Pictor. 

Dec.  Junius  Pera. 

489  265  0-  Fabius  Maximus  Gurges  (3* fois) 

L.  Mamllius  Vitulus. 

490  264  Ap.  Claudius  Caudcx. 

M.  Fiilvius  Flaccus. 

491  263  M.  Valerius  Maximus  Messala. 

M.  Otacilius  C.mssus. 

492  262  L.  Posthumius  Mogellus. 

Q.  Marnilius  Vitulus. 

493  261  L.  Valerius  Flaccus. 

T.  Otacilius  Crassus. 

494  260  Cn.  Cornélius  Scipio  Asina. 

C.  Duilius. 

495  259  L.  Cornélius  Scipio. 

C.  Aqtiilius  Florus. 

496  258  A.  Atdius  Calatinus. 

C.  Sulptcius  Paterculus. 

497  257  C Atilius  Regulus. 

Cn.  Cornélius  Blasio. 

498  256  L.  Manlius  Vulso  Longus. 

Q.  Cædicius. 

M.  Atilius  Régulas,  substitut  (2*  fois). 

499  255  Serv.  Fiilvius  Pætinus  Nobilior. 

M.  Æmilius  Paulus. 

500  254  Cn.  Cornélius  Scipio  Asina  (2*  fois). 

A.  Atilius  Calatinus  (2a  fois). 

501  253  Cn.  Servilius  Cæpio. 

C.  Sempronius  Blæsus. 

502  252  C.  Aurelius  Cotta. 

P.  Servilius  Geminus. 

503  251  L.  Cæcilius  Metellus  (2*  fois).. 

C.  Furius  Pacillus. 

504  250  C.  Atilius  Regulus  (2*  fois). 

L.  Manlius  Vulso  Longus  (2*  fois). 

505  249  P.  Claudius  Pulcher. 

L.  Junius  Pullus. 

506  248  C.  Aurelius  Cotta  (2#  fois). 

P.  Servilius  Geminus  (2*  fois). 

507  247  L.  Cæcilius  Metellus  (2*  fois). 

M.  Fabius  Buteo. 

508  246  M.  Otacilius  Crassus  (?•  fois). 

M.  Fabius  Licinus. 

509  245  M.  Fabius  Buteo  (2*  fois). 

C.  Atilius  Bulbus. 

510  244  A.  Manlius  Torquatus  Atticus. 

C.  Serapronius  Blæsus  (2*  fois) 

511  243  C.  FundaniiLs  Fundulus. 

C.  Sulpicius  Gallus. 

512  242  C.  Lutatius  Catulus. 

A.  Poslliumius  Albinus. 

513  241  A.  Manlius  Torquatus  Atticus  (2*  fois). 

Q.  Lutatius  Cerco. 


An  Ar 

Rohm.  J -C- 

514  240  C.  Claudius  Centho. 

M.  Serapronius  Tuditauus. 

515  239  C.  Marnilius  Turnnua. 

Q.  Valerius  Faite. 

516  238  Tib.  Sempronius  Gracchus. 

P.  Valerius  Falto. 

517  237  I-.  Cornélius  Lentulus  Caudinus. 

0-  Fulvius  Flaccus. 

518  236  P.  Cornélius  Lentulus  Caudinus. 

C.  Licinius  Varus. 

519  235  I.  Manlius  Torquatus. 

C.  Atilius  Bulbus  (2*  fois). 

520  234  L.  Posthumius  Albums. 

Sp.  Carvilius  Maximus. 

521  233  Q-  Fabius  Maximus  Verrucosus 

M.  Pompon  ius  Matho. 

522  232  M.  Æmilius  Lepidus. 

M.  Publieras  Malleolus. 

523  231  M.  Poinponius  Matho  (2*  fois) 

C.  Papirius  Maso. 

524  230  M.  Æmilius  Barbula. 

M.  Junius  Pera. 

525  229  L.  Posthumius  Albinus  (2*  fois). 

Cn.  Fulvius  Centumalus. 

526  228  Sp.  Carvilius  Maximus  (2*  fois). 

Q.  Fabius  Maximus  Verrucosus  (2*  fois) 

527  227  P.  Valerius  Flaccus. 

M.  Atilius  Regulus. 

528  226  M.  Valerius  Messala. 

L.  Anuslius  Fullo. 

529  225  L.  Æmilius  Papus. 

C.  Atilius  Regulus. 

530  224  0-  Fulvius  Flaccus  (2*  fois). 

T.  Manlius  Torquatus  (2*  fois) 

531  223  C.  Flaminius  Nepos.  • 

P.  Furius  Philus. 

532  222  Cn.  Cornélius  Scipio  Calvus. 

M.  Claudius  Marcellus. 

533  221  P.  Cornélius  Scipio  Asina. 

M.  Minucius  Rutiis. 

534  220  L.  Veturius  Philo. 

C.  Lutatius  Catulus. 

M.  Æmilius  Lepidus  (2*  fois),  et  M.  Vale- 
rius Lævinus,  substitués. 

535  219  M.  Livius  ialinator. 

L.  Æmilius  Paulus. 

536  218  P.  Cornélius  Scipio. 

T.  Serapronius  Longus. 

537  217  Cn.  Servilius  Geminus. 

C.  Flaminius  Nepos  (2*  fois). 

M.  Atilius  Regulus  (2*  fois),  substitué 

538  216  C.  Terentius  Varron. 

L.  Æmilius  Paulus  (2*  fois). 

539  215  L.  Posthumius  Albinus* 

M.  Claudius  Marcellus  (2*  fois),  substitué. 

Q.  Fabius  Maximus  Verrucosus  (3*  fois), 
substitué. 

Tib.  Sempronius  Gracchus. 

540  214  0.  Fabius  Maximus  Verrucosus  (4*  fois). 

M.  Claudius  Marcellus  (3*  fois). 

541  *213  0-  Fabius  Maximus. 

Tib.  Sempronius  Gracchus  (2*  fois). 

542  212  0-  Fulvius  Flacons  (3*  fois). 

Ap.  Claudius  Pulchcr. 

543  211  P.  Sulpicius  Galba  Maximus. 

Cn.  Fulvius  Contumalus. 

544  210  M.  Valerius  Lævinus  (2*  fois). 

M.  Claudius  Marcellus  (4*  fois). 

545  209  0-  Fabius  Maximus  Verrucosus  (5*  foi*). 

0.  Fulvius  Flaccus  <4*  fois). 

546  208  M.  Claudius  Marcellus  (5'  lois). 

T.  Ouinctius  Crispions. 

547  207  C.  Claudius  Nero. 

M.  Livius  Salmator. 

548  206  0-  Cæcilius  Moteüus. 

L.  Veturius  Philo. 
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An  d«  At. 

Rom*.  I.-C. 

549  205  P.  Cornélius  Scipion  l*Africain. 

P.  Licinius  Crassus  Dives. 

550  204  M.  Cornélius  Céthégus. 

P.  Sempronius  Tuditanus. 

551  203  Cn.  Servilius  Caepio. 

C.  Servilius  Geminus. 

552  202  Tib.  Claudius  Nero. 

M.  Servilius  Pulex  Geraiau*. 

553  201  Cn.  Cornélius  Lentulus. 

P.  Ælius  Pætus. 

554  200  P.  Sulpicius  Galba  Maximns  (2*  fois). 

C.  Aurel i us  Cotta. 

555  199  L.  Cornélius  Lentulus. 

P.  Villius  Tappulus. 

556  198  T.  Quinctius  Flamininus. 

Seat.  Ælius  Pætus  Catus. 

557  197  C.  Cornélius  Céthégus. 

0.  Minucius  Rufus. 

558  1 96  L.  Furius  Purpureo. 

M.  Claudius  Marcellus. 

559  195  M.  Porcius  Cato. 

L.  Valerius  Fiaccus. 

560  194  P.  Cornélius  Scipion  l’Africain  (2*  fois). 

Tib.  Sempronius  Lougus. 

561  193  L.  Cornélius  Merula. 

O.  Minucius  Therinus. 

562  19*2  L.  Quinctius  Flamininus. 

Cn.  Domitius  Ahenobarbus. 

563  191  M.  Acilius  Gl&brio. 

P.  Cornélius  Scipio  Nasica. 

564  190  L.  Cornélius  Scipion  l'Asiatique. 

C.  Lælius  Nenos. 

565  189  Cn.  Manlius  Vulso. 

M.  Fulvius  Nobilior. 

566  188  C.  Livius  Salinator. 

M.  Valerius  Messala. 

567  187  M.  Æmilius  Lepidus. 

C.  Flaminius  Nepos. 

568  186  $p.  Posthumius  Albinus. 

Q.  Marcius  Philippus. 

569  185  App.  Claudius  Pulcher. 

M.  Sempronius  Tuditanus. 

570  1 84  P.  Claudius  Pulcher. 

L.  Porcius  Licinus. 

571  183  Q.  Fabius  lahoo. 

M.  Claudius  Marcellus. 

572  182  L.  Æmilius  Paul  us. 

Cn.  Bæbius  Tamphilus. 

573  181  P.  Cornélius  Céthégus. 

M.  Bæbius  Tamphilus. 

574  180  A.  Posthumius  Albinus. 

C.  Calpurnius  Piso. 

Q.  Fulvius  Fiaccus,  substitué. 

575  179  L.  Manlius  Acidinus  Fuivianus. 

Q.  Fulvius  Fiaccus. 

576  178  M.  Junius  Brulus. 

A.  Manlius  Vulso. 

577  177  C.  Claudius  Pulcher. 

Tib.  Sempronius  Gnicchus. 

578  176  Cn.  Cornélius  Scipio  Hi  suai  us. 

C.  Valerius  Lævinus,  substitué. 

Q.  Petiliiis  Spurinus. 

579  175  P.  Mucius  Scaevola. 

M.  Æmilius  Lepidus  (2*  fois). 

580  174  Sp.  Posthumius  Albinus  Pauiulus. 

Q.  Mucius  Scaevola. 

561  173  L.  Posthumius  Albinus 

M.  Popilius  Lamas. 

582  172  C.  Popilius  Lænas. 

P.  Ælius  Ligus. 

583  171  P.  Licinius  Crassus. 

C.  Cassius  Long  inus. 

584  170  A.  Hostilius  Mancinus. 

A.  Atiiius  Serranus. 

585  169  Q.  Marcius  Philippus  (2*  fois) 

C.  Servilius  Caepio. 


An  d«  Ai. 

Rom*.  J.-C. 

586  168  L.  Æmilius  Paulus  (*>•  fois) 

C.  Licinius  Crassus. 

587  167  Q.  Ælius  Pætus. 

M.  Junius  Pennus. 

588  166  C.  Sulpicius  Gallus. 

M.  Claudius  Marcellus. 

589  165  T.  Manlius  Torquatus. 

Cn.  Octavius  Nepos. 

590  164  A.  Manlius  Torquatus. 

Q.  Cassius  I.onginus. 

591  163  Tib.  Sempronius  Gracchus  (2*  fois). 

Manius  Juventius  Thalna. 

592  162  P.  Cornélius  Scipio  Nasica. 

C.  Marcius  Figulus. 

P.  Cornélius  Lentulus,  substitué. 

Cn.  Domitius  Ahenobarbus,  id. 

593  161  M.  Valerius  Messala. 

C.  Fannius  Strabo. 

594  160  L.  Anicius  Gallus. 

M.  Cornélius  Cetbogus. 

595  159  Cn.  Cornélius  Dolabella. 

M.  Fulvius  Nobilior. 

596  158  M.  Æmilius  Lepidus 

C.  Popilius  Lænàs  (2*  fois). 

597  157  Sert.  Julius  Cæsar. 

L.  Aurelius  Orestes. 

598  156  L.  Cornélius  Lentulus  Lupus. 

C.  Marcius  Figulus  (2*  fois). 

599  155  P.  Cornélius  Scipio  Nasica  (2*  fois) 

M.  Claudius  Marcellus  (2°  fois). 

600  154  Q.  Opimius  Nepos. 

L.  Posthumius  Albinus. 

Manius  Acilius  Glabrio,  substitué. 

601  153  Q.  Fulvius  Nobilior. 

T.  Anuius  Luscus. 

602  152  M.  Claudius  Marcellus  (3*  fois). 

L.  Valerius  Fiaccus. 

603  151  L.  Licinius  LucuIIus. 

A.  Posthumius  Albinus. 

604  150  T.  Quinctius  Flamininus. 

M.  Acilius  llalbus. 

€05  149  L.  Marcius  Censorinus. 

Manius  Manilius  Nepos. 

606  148  Sp.  Posthumius  Albinus  Magnus. 

L.  Calpurnius  Piso  Cæsonius. 

607  147  P.  Corn.  Scipio  Africanus  Æmilianus. 

C.  Livius  Mamilianus  Drusus. 

608  146  Cn.  Cornélius  Lentulus. 

L.  Mummius. 

609  1 45  Q.  Fabius  Maximus  Æmilianus. 

L.  Hostilius  Mancinus. 

610  144  Serv.  Sulpicius  Galba. 

L.  Aurelius  Cotta. 

611  143  Ap.  Claudius  Pulcher. 

Q.  Cæcilius  Melellus  Macédonien. 

612  142  C.  Cæcilius  MctellusCalvus. 

Q.  Fabius  Maxiwus  Sorvilianos. 

613  141  Cn.  Servilius  Üæpio. 

Q.  Pompeius  Rufus. 

614  140  C.  Lælius  Sapiens. 

P.  Servilius  Cæpio. 

615  139  Cn.  Calpurnius  Piso. 

M.  Popilius  Lænas. 

616  138  P.  Corn.  Scipio  Nasica  Serapio. 

D.  Junius  Brutus  Callaicus. 

617  137  M.  Æmilius  Lepidus  Porciua. 

C.  Hostilius  Mancinus. 

618  136  P.  Furius  Philus. 

Sex.  Atiiius  Serranus. 

619  135  Serv.  Fulvius  Fiaccus. 

Q.  Calpurnius  Piso. 

620  134  P.  Corn.  Scipio  AfricanusÆmiliauus  (2e  I.) 

C.  Fulvius  Fiaccus. 

621  133  P.  Mucius  Scævola. 

L.  Calpurnius  Piso  Frugi, 

622  132  P.  Popilius  Lænas. 
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P.  Rupilius. 

623  131  P.  Licinius  Crassus  Mucianus. 

L.  Valerius  Flaccus. 

624  130  C.  Claudius  Pulchcr. 

M.  Perpenna. 

625  129  C.  Sempronius  Tudilanus. 

M.  Aquilius  Nepos. 

626  128  Cn.  Octavius  Nopos. 

T.  Annius  Rufus  Luscus. 

627  127  L.  Cassius  Longinus. 

L.  Cornélius  Cinna. 

628  126  M.  Æmilius  Lepidûs. 

L.  Aurelius  Orestos. 

629  125  Al.  Plautius  Hvpsæus. 

M.  Fulvius  Flaccus. 

630  124  C.  Cassius  Longinus. 

C.  Sextius  Calvinus. 

631  123  Q.  Cæcilius  Mctellus  Balearicus. 

T.  Quinctius  Flamininus. 

632  122  Cn.  Domitius  Ahenobarbus. 

C.  Fannius  Strabo. 

633  121  L.  Or  i mi  us  Nepos. 

0-  Fabius  Maximus  Allobrogicus. 

634  120  P.  Manilius  Nepos. 

C.  Papirius  Caron. 

635  119*L.  Cæcilius  Metellus  Calvus 

L.  Aurelius  Cotta. 

636  118  M.  Porcius  Cato. 

0.  Marcius  Rex. 

637  117  L.  Cæcilius  Metellus. 

Q.  Mucius  Scævola. 

638  1 16  C.  Licinius  Geta.  % 

0.  Fabius  Maximus  Kbumus. 

639  115  M.  Æmilius  Scaurus. 

M.  Cæcilius  Metellus. 

640  114  M.  Acilius  Bal  bus. 

C.  Porcius  Cato. 

641  113  C.  Cæcilius  Mctellus  Caprarius. 

Cn.  Papirius  Carbo. 

642  112  M.  Livius  Drusus. 

L.  Calpurnius  Piso  C.æsoninus. 

643  111  P.  Corn.  Scipio  Nasica. 

L.  Calpurnius  Piso  Bcstia. 

644  110  M.  M i nue  i us  Rufus. 

Sp.  Posthumius  Albinus. 

645  109  0-  Cæcilius  Metellus  Numidicus. 

M.  Junius  Silanus. 

646  108  Serv.  Sulpicius  Galba. 

0.  Hortensius  Nepos. 

M.  Aurelius  Scaurus,  substitué. 

647  107  L.  Cassius  Longions. 

C.  Ma  ri  us. 

648  106  C.  Atilius  Serran  us. 

0.  Servilius  Cæpio. 

649  105  P.  Rutilius  Rufus. 

Cn.  Mallius  Maximus. 

650  104  C.  Marius  (2*  fois). 

C.  Flavius  Fimbria. 

651  103  C.  Marius  (3‘  fois). 

L;  Aurelius  Orestos. 

652  102  C.  Marius  (4*  fois). 

O.  Lutatius  Catulus. 

653  101  C.  Marius  (5*  fois). 

Man.  Aquilius  Nepos. 

654  100  C.  Marius  (G*  fois). 

L.  Valerius  Flaccus. 

655  99  M.  Antonius  Nepos. 

A.  Posthumius  Albinus. 

656  98  0*  Cæcilius  Metellus  Nepos. 

Tullius  Didius  Nepos. 

657  97  Cn.  Cornélius  Leiitulus. 

P.  Licinius  Crassus. 

658  96  Cn.  Domitius  Ahenobarbus. 

C.  Cassius  Longinus. 

059  95  P.  Licinius  Crassus. 

Q.  Mucius  Scævola. 


An  4»  Av. 

Rom*.  l.-C. 

660  94  Q.  Cœlius  Caldus. 

L.  Domitius  Alænobarbus. 

661  93  C.  Valerius  Flaccus. 

M.  Herennius. 

662  92  C.  Claudius  Pulcher. 

M.  Perpenna. 

663  91  L.  Marcius  Philippus. 

Sextus  Julius  Cæsac, 

664  90  L.  Julius  Cæsar. 

P.  Rutilius  Lupus. 

665  89  Cn.  Pompeius  Strabo. 

L.  Porcius  Cato. 

666  88  L.  Cornélius  S y lia. 

0.  Pompeius  Rufus. 

667  87  Cn.  Octavius. 

L.  Cornélius  Cinna. 

L.  Cornélius  Merula,  substitué. 

668  86  L.  Cornélius  Cinna  (2*  fois). 

C.  Marius  (7*  fois). 

L.  Valerius  Flaccus,  substitué. 

669  85  L.  Cornélius  Cinna  (3*  fois). 

Cn.  Papirius  Carbo. 

670  84  Cn.  Papirius  Carbo  (2*  fois). 

L.  Cornélius  Cinna  (4*  fois). 

671  83  L.  Cornelitos  Scipion  l’Asiatique. 

C.  Norbanus  Bulbus. 

672  82  C.  Marius. 

Cn.  Papirius  Carbo  (3*  fois). 

673  81  M.  Tullius  Deeula. 

Cn.  Cornélius  Dolabella. 

G74  80  L.  Cornélius  Sylla  (2*  fois). 

Q.  Cæcilius  Metellus  Pius. 

675  79  P.  Servilius  Vatia  Isauricus. 

Ap.  Claudius  Pulcher. 

676  78  Man.  Æmilius  Lcpidua. 

O.  Lutatius  Catulus. 

677  77  D.  Junius  Brutus. 

M.  Æmilius  Livianus. 

678  76  Cn.  Octavius. 

C.  Scribonius  Curio. 

679  75  L.  Octavius. 

C.  Aurelius  Cotta. 

G80  74  L.  Licinius  Lucullus. 

M.  Aurelius  Cotta. 

681  73  M.  Terentius  Varro  Lucullus. 

C.  Cassius  Va  rus. 

682  72  L.  Gellius  Poplicola. 

Cn.  Cornélius  Lentulus  Clodiamis. 

683  71  Cn.  Aufidius  Orestes. 

P.  Corn.  Lentulus  Sura. 

684  70  M.  Licinius  Crassus. 

Cn.  Pompeius  Magnus. 

G85  69  0.  Hortcnsius. 

Q.  Cæcilius  Metellus  Creticua. 

G86  68  L.  Cæcilius  Metellus. 

Q.  Marcius  Rex. 

687  67  C.  Calpurnius  Piso. 

Man.  Acilius  Glabrio. 

688  66  Man.  Æmilius  I.ppidus. 

L.  Volcatius  Tullus. 

689  65  P.  Cornélius  Sylla. 

P.  Autronius  Pælus. 

690  64  L.  Julius  Cæsar. 

L.  Marcius  Figulus. 

691  63  M.  Tullius  Cicero. 

C.  Antonius. 

692  62  D.  Junius  Silanus. 

L.  Licinius  Murena. 

C93  61  M.  Puppius  Piso  Frugi. 

M.  Valerius  Messala  Niger. 

694  60  L.  Aframus. 

Q.  Cæcilius  Metellus  Celer. 

695  59  C.  Julius  Cæsar. 

M.  Calpurnius  Bibulus. 

696  58  L.  Calpurnius  Piso  Cæsoninu*. 

A.  Gabinius. 
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69Î  57  P-  Cornélius  Lentulus  Spinther. 

Q.  Cæcilius  Metellus  Nepos. 

698  56  Cn.  Cornélius  Lentulus  Marcellinus. 

L.  Marcius  Philippus. 

699  55  Cn.  Pompeius  Magnus  (2'  fois). 

M.  Licinius  Crassus  {2*  fois). 

700  54  L.  Domitius  Ahenobarbus. 

Ap.  Claudius  Pulcher. 

701  53  Cn.  Domitius  Calvinus. 

M.  Valerius  Messala. 

702  52  Cn.  Pompeius  Magnus  (3*  fois),  d’abord 

sans  collègue . puis  avec 
C.  Cæcilius  Metellus  Pius  Scipio. 

703  51  Serv.  Sulpicius  Ru  fus. 

M.  Claudius  Marcellus. 

704  50  L.  Æmilius  Paulus. 

C.  Claudius  Marcellus* 

705  49  C.  Claudius  Marcellus. 

L.  Cornélius  Lentulus  Crus. 

706  48  C.  Julius  Cæsar  (2*  fois). 

P.  Servilius  Vatia  Isauricus. 

707  47  O»  Fufius  Calenus. 

P.  Vatinius. 

708  46  C.  Julius  Cæsar  (3*  fois). 

M.  Æmilius  Lepidus. 

709  45  C.  Julius  Cæsar  (4°  fois),  seul  consul  pen- 

dant 3 mois. 

Q.  Fabius  Maximus. 

> C.  Trebonius. 

C.  Caninius  Rebilus,  jubrfitul. 

710  44  C.  Julius  Cæsar  (5'  fois). 

M.  Antonius. 

P.  Cornélius  Dolabella,  substitué. 

711  43  C.  Vibius  Pansa. 

C.  Julius  Cæsar  Octavien,  substitué. 

C.  Carinas,  id. 

A.  Hirtius.  « 

Q.  Pædius,  substitué. 

P.  Ventidius.  id. 

712  42  L.  Munatius  Plancus. 

M.  Æmilius  Lepidus  (2*  fois). 

713  41  L.  Antonius. 

P.  Servilius  Vatia  Isauricus. 

714  40  Cn.  Domitius  Calvinus  (2*  fois). 

C.  Asinius  Pollio. 

L.  Cornélius  Balbus,  substitué. 

P.  Canidius  Crassus,  id.  * 

715  39  L.  Marcius  Censorinus. 

C.  CalvisiusSabinus. 

716  38  Appius  Claudius  Pulcher. 

C.  Norbanus  Flaccus. 

717  37  M.  Vipsanius  Agrippa. 

L.  Caninius  Gallus. 

T.  StatiliusTaurus,  substitué. 

718  36  L.  Gellius  Poplicola. 

M.  Cocceius  Nerva. 

L.  Autronius  Pætus,  substitué. 

M.  Nonius  Gallus,  id. 

719  35  L.  Cornificius. 

Sextus  Pompeius. 

720  34  L.  Scribonius  Libo. 

M.  Antonius. 

L.  Sempronius  Atratinus,  substitué. 

Au  1"  juillet , Paulus  Æmilius  Lepidus. 
C.  Memmius. 

Au  l,r  novembre , M.  Herennius. 

721  33  C.  Julius  Cæsar  Octavien  (2*  fois). 

P.  Autronius  Pa?tus,  substitué. 

L.  Vocatius  Tullus. 

Au  l*r  mai , L.  Flavius  Fimbria. 

Id.  C.  Fonteius  Capito. 

Au  I"  juillet,  Man.  Acilius  Aviola. 

Au  1**  septembre,  L.  Vinucius. 

Au  l"  octobre , Q.  Laronius. 

722  32  Cn.  Domitius  Ahcnobarbus. 

C.  Sosius. 


Ao  «le  A». 
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Au  Vr  juillet,  L.  Cornélius. 

Au  l*r  «oti.,  M.  Valerius  Messala  Potitus. 

723  31  C.  Julius  Cæsar  Octavien  (3*  fois). 

M.  Valerius  Messala  Corvinus. 

Au  l*r  mai,  M.  Titius. 

Au  1"  octobre , Cn.  Pompeius. 

724  30  C.  Julius  Cæsar  Octavien  (4*  fois). 

M.  Licinius  Crassus. 

Aux  cal.  de  juillet , C.  Antistius  Vêtus. 
Aux  ides  de  septembre,  M.  Tullius  Cicero. 
A ux  cal.  de  novembre,  L.  Sænius  D albin  us. 

725  29  C.  Julius  Cæsar  Octavien  (5*  fois). 

Sext.  Apuleius. 

726  28  C.  Julius  Cæsar  Octavien  (6*  fois). 

M.  Vipsanius  Agrippa  (3*  fois). 

727  27  C.  Julius  Cæsar  Octavien  Auguste  (7*  fois). 

M.  Vipsanius  Agrippa  (2*  fflis). 

728  26  C.  Cæsar  Octavien  Auguste  (8'  fois). 

T.  Statilius  Taurus  (2e  fois). 

729  25  C.  Cæsar  Octavien  Auguste  (9e  fois) 

M.  Junius  Silanus. 

730  24  C.  Cæsar  Octavien  Auguste  (10*  fois). 

C.  Norbanus  Flaccus  (2*  fois). 

731  23  C.  Cæsar  Octavien  Auguste  (11*  fois) 

Lucius  Sestius,  substitué. 

A.  Terentius  Varro  Murena. 

Cn.  Calpurnius  Piso,  substitué. 

732  22  M.  Claudius  Marcellus  Æserninus. 

L.  Arruntius. 

733  21  0.  Æmilius  Lepidus. 

M.  Lollius. 

734  20  M.  Apuleius. 

P.  Silius  Nerva. 

735  19  C.  Senti  us  Satuminus. 

Q.  Lucretius  Yespillo. 

Aux  cal.  de  juillet , M.  Vinucius. 

736  18  P.  Cornélius  Lentulus  Marcellinus. 

Cn.  Cornélius  Lentulus  Augur. 

737  17  C.  Furnius. 

C.  Junius  Silanus. 

738  16  L.  Domitius  Ahcnobarbus. 

P.  Cornélius  Scipio. 

L.  Tari  us  Rufus,  substitué. 

739  15  M.  Livius  Drusus  Libo. 

L.  Calpurnius  Piso. 

740  14  M.  Licinius  Crassus. 

Cn.  Cornélius  Lentulus. 

741  13  Tib.  Claudius  Nero. 

P.  Quintilius  Varus. 

742  12  P.  Sulpicius  Quirinus. 

M.  Valerius  Messala  Barbatus  Æmilianus. 
C.  Valgius  Rufus,  substitué. 

C.  Caninius  Rebilus,  id. 

743  11  Q.  Ælius  Tubero. 

Q.  Fabius  Maximus. 

744  10  Julius  Antonius. 

O Fabius  Maximus. 

745  9 Ncro  Claudius  Drusus. 

T.  Quinctius  Crispinus. 

746  8 C.  Marcius  Censorinus. 

C.  Asinius  Gallus. 

747  1 Tib.  Claudius  Nero  (2*  fois). 

Cn.  Calpurnius  Piso. 

748  6 D.  Lælius  Balbus. 

Cn.  Antistius  Vêtus. 

749  5 C.  Ca'sar  Octavien  Auguste  (12'  fois). 

L.  Cornélius  Svlla. 

750  4 C.  Calvisius  Sa^inus. 

L.  Passienus  Rufus. 

751  3 L.  Cornélius  Lentulus. 

M.  Valerius  Messala  Corvinus. 

752  2 C.  C«rsar  Octavien  Auguste  (13*  fois). 

M.  Plautius  Silvanus. 

L.  Caninius  Gallus.  substitué. 

753  1 Cn.  Cornélius  Lentulus  Cossu*. 

L,  Calpurnius  Piso  Augur. 
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754  J Caius  Cæsar  Aug. 

L.  Æmilins  Paulus. 

755  2 P.  Vinicius. 

P.  Alfenus  Varus. 

756  3 L.  Ælius  Lamia. 

M.  Servüius  Nonianus. 

757  4 Sex.  Ælius  Catus. 

C.  Soutins  Satuminus. 

758  5 L.  Valerius  Mossala  Vol  usa*. 

Cn.  Corn.  Cinna  Magnut. 

759  6 M.  Æmilius  Lcpidus. 

L.  Arruntius. 

7C0  7 A.  Licinius  Nerva  Silanus. 

0.  (æcilius  Metellus  CreüCUS  Silanus. 

761  8 M.  Furius  Camillus. 

SctL  Nonius  Quintilianus. 

L.  Àproniu5,  substitué. 

À.  Vibius  Habitus,  id, 

762  9 Q.  Sulpicius  Camorinus. 

C.  Poppæus  Sabinus. 

M.  Papius  Mutilus . substitué. 

0 Poppæus  Secundo*.  id. 

763  10  P.  Cornélius  Dolabella. 

C.  Junius  Silanus. 

Serv.  Corn.  Lentulus  Maluginensis,  subst. 

764  11  M.  Æmilius  Lepidus. 

T.  Statilius  Tau  rus. 

L.  Cassius  Longinus,  substitué. 

765  1 2 T.  Corraanicus  Cæsar. 

C.  Fonteius  Capito. 

C.  Visellius  Varro,  substitué . 

766  13  C.  Silius  Nepos. 

L.  Munatius  Piancus.  « 

767  14  Sex.  Pompeius. 

Sot.  Apulcius. 

768  15  Drusus  Cæsar. 

C.  Norbanus  Flaccus. 

769  16  T.  Statilius  Siscnna  Taurus. 

L.  Scribonius  Libo. 

C.  Pomponius  Græcinus,  substitué. 

770  17  C.  Cælius  Rufus. 

L.  Pomponius  Flaccus. 

771  18  Tibcrius  Claud.  Nero  Augustus  (3*  fois). 

Gennanicus  Caesar  (2*  foisj. 

L.  Soius  Tubero,  substitue. 

772  19  M.  Junius  Silanus 

L.  Norbanus  Dalbus. 

773  20  M.  Valerius  Messala. 

M.  Aurelius  Cotta. 

774  21  Tiberius  Augustus  (4*  fois). 

Drusus  Cæsar  (2'  fois). 

775  22  C.  Sulpicius  Galba. 

Q.  Haterius  Agrippa. 

M.  Cocceius  Norva,  substitué. 

C.  Vibius  Rufmus,  id. 

776  23  C.  Asinius  Polllo. 

L.  Antistius  Vêtus. 

777  24  Serv.  Cornélius  Cethogus. 

L.  Visellius  Varro. 

778  25  M.  Asinius  Agrippa. 

Cn.  Cornélius  Lentulus  Cossus. 

779  26  C.  Cal  vi  si  us  Sabinus. 

Cn.  Cornélius.  Lentulus  Cossus  Getulicus. 

780  27  M.  Licinius  Crassus. 

L.  Calpumius  Piso. 

781  28  App.  Junius  Silanus. 

V.  Silius  Norva 

782  29  L.  Hubellius  Gerninus. 

Fufius  Geminus. 

Aulus  Plautius,  substitué. 

L.  Nonius  Asprenas,  id. 

783  30  L.  Cassius  Longinus. 

M.  Vinicius. 

C.  Cassius  Longinus,  rubsftful. 

L.  ISævius  Surainus,  id. 

784  31  Tiberius  Augustus  (5*  fois). 
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L.  Ælius  Sejanus. 

Faust.  Corn.  Sylla,  substitué. 

Sex  tus  Tidius  Catuünus,  id. 

L.  Fulcinius  Tiro,  id. 

P.  Memmius  Regulus,  id. 

785  32  Cn.  Domitius  Ahenobarbus. 

M.  Furius  Camilhis  Seribonianus. 

A.  Vitellius.  substitué. 

786  33  Servius  Sulpicius  Galba. 

L.  Corn.  Svlla  Félix. 

L.  Salvius  btho.  substitué. 

787  34  Paulus  Fabius  Persicus. 

L,  Vitellius. 

788  35  C.  Cestius  Gallus. 

M.  Servilius  Nonianus. 

789  36  Sex.  Papinius  Allenius. 

O.  Plautius  Plautianus. 

790  37  Cn.  Acerronius  Proculus. 

Caius  Petronius  Pontius  Nigrinui. 

C.  Cæsar  Caligula,  substitué. 

Tiber.  Claudius,  id. 

791  38  M.  Aquilius  Julianus. 

P.  Nonius  Asprenas. 

792  39  Caius  César  Caligula  Augustus  (2*  fois). 

L.  A promus  Cæsianus. 

M.  Sanquinius,  substitué. 

Cn.  Domitius  Corbulo.  id. 

Cn.  Domitius  Afer.  id. 

793  40  Caius  Cæsar  Caligula  Augustus  (3*  f.),xeuf. 

M.  Cocceius  Nerva,  substitué. 

794  41  Caius  Augustus  (4*  fois). 

Cn.  Sentius  Saturninus. 

O.  Pomponius  Secundus,  substitué. 

795  42  Tib.  Claudius  Augustus  (2*  fois) 

C.  Cæcina  Largus. 

796  43  Tib.  Claudius  Augustus  (3*  fois). 

L.  Vitellius  (2*  fois). 

797  44  C.  Passienus  Crispus. 

T.  Statilius  Taurus. 

798  45  M.  Vinucius  (2*  fois). 

T.  Statilius  Taurus. 

799  46  M.  Valerius  Asiaticus. 

M.  Junius  Silanus. 

P.  Suillius  Rufus.  substitué. 

P.  Ostorius  Scapuia,  id. 

800  47  Tib.  Claudius  Augustus  (4*  fois). 

L.  Vitellius  (3*  fois). 

801  48  A.  Vitellius. 

Q.  Vipsanius  Publicola. 

L.  Vitellius,  substitué. 

802  49  A.  Pompe  ius  Longinus  Gallus. 

Q.  Vcranius  Lætus. 

L.  Mammius  Pollio,  substitué. 

Q.  Allius  Max i mu?,  id. 

803  50  C.  Antistius  Vêtus. 

M.  Suillius  Rufus. 

804  51  Tib.  Claudius  Augustus  (5*  fois). 

Serv.  Cornélius  Orfitus. 

Titus  Flavius  Vespasianus,  id. 

805  52  P.  Corn.  Sylla  Faustus. 

L.  Salvius  Otho  Titianus. 

806  53  Decimus  Junius  Silanus. 

P.  Haterius  Antoninus. 

807  54  M.  Asinius  Marcelin?. 

Manius  Acilius  Aviola. 

808  55  Claudius  Nero  Augustus. 

L.  Antistius  Vêtus. 

809  56  0-  Volusius  Saturninus. 

P.  Cornélius  Scipio. 

810  57  CL  Nero  Augustus  {2'  fois). 

L.  Calpurnius  Piso. 

811  58  Nero  Augustus  (3*  fois). 

Valerius  Messala. 

812  59  C.  Vipsanius  Publicola  Apronianus. 

C.  Fonteius  Capito. 

813  60  Nero  Augustus  (4*  fols). 
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Cn.  Cornélius  Lentulus. 

61  L.  Cæsennius  Pætus. 

P.  Pctronius  Turpilianus. 

62  P.  Marius. 

L.  Afinius  Gallus. 

63  C.  Memmius  Regulus. 

L.  Verginius  Rufus. 

64  C.  Lecanius  Bassus. 

M.  Licinius  Ürassus. 

65  A.  Licinius  Nerva  Silianus. 

M.  Julius  Vestinus  Atticus. 

Anicius  Cerealis,  substitue. 

66  C.  Luccius  Teiesinus. 

C.  Suetonius  Panlinus. 

67  ....  Fonteius  Capito. 

C.  Julius  ftufus. 

68  C.  Silius  Italicus. 

M.  Galerius  Trachalos. 

69  Serv.  Sulpicius  Galba  Augustus  (2*  fois). 
T.  Vinius  Rufinus. 

M.  Saivius  Otho  Augustus.  \ 

L.  Salv.  Otho  Titianus. 

L.  Verginius  Iiufus  (2*  fois),  i 
Porapeius  Vopiscus.  I 

Titus  Arrius  Antoninus.  f 
P.  Marius  Celsus.  > substitués. 

C.  Fabius  Valens.  1 

Aulus  Cæcina  Al  tenus.  I 

Roscius  Regulus.  y 

Cn.  Cæcilius  Simplex. 

C.  Quinctius  Atticus.  / 

70  Titus  Fl.  Vespasianus  Augustus  (2e  fois). 
Titus  Cæsar. 

C.  Licinius  Mutianus.  ) 

L.  Annius  Bassus.  I substitués. 

C.  Cæcina  PœUis.  ) 

71  Flav.  Vespasianus  Augustus  (3*  fois). 

M.  Cocceius  Nerva. 

Flav.  Domitianus  Cæsar,  substitué. 

Cn.  Pædius  Castus,  id. 

72  Vespasianus  Augustus  (4e  fois). 

Titus  Cæsar  (2*  fois). 

73  Domitianus  Cæsar  (2'  fois). 

L.  Valerius  Messaiinus. 

74  Vespasianus  Augustus  (5*  fois). 

Titus  Cæsar  (3*  fois). 

Domitianus  Cæsar  (3*  fois),  substitué. 

75  Vespasianus  Augustus  (6*  fois). 

Titus  Cæsar  (4e  fois). 

Domitianus  Cæsar  (4*  fois),  substitué. 

7C  Vespasianus  Augustus  (7*  fois). 

Titus  Cæsar  (5*  fois). 

77  Vespasianus  Augustus  (8*  fois). 

Titus  Cæsar  (6'  fois). 

Domitianus  Cæsar  (5*  fois),  substitué. 

Cn.  Jul.  Agricola,  id. 

78  L.  Ceionius.  Commodus  Verus. 

Decimus  Novius  Priscus. 

79  Vespasianus  Augustus  (9*  fois). 

Titus  Cæsar  (7*  fois). 

Domitianus  Cæsar  (6*  fois),  substitué. 

80  Titus  Augustus  (8*  fois). 

Domitianus  Cæsar  (7*  fois). 

81  L.  Flavius  Silva  Nonius  Bassus. 

....  Asinius  Pollio  Verrucosus. 

82  Domitianus  Augustus  (8*  fois). 

T.  Flavius  Sabinus. 

83  Domitianus  Augustus  (91*  fois). 

0.  Petilius  Rufus. 

84  Domitianus  Augustus  (10"  fois). 

C.  Oppius  Sabinus. 

85  Domitianus  Augustus  (11*  fois). 

T.  Au  relius  Fui  vus. 

86  Domitianus  Augustus  (12*  fois). 

Scrvius  Com.  Dolabella  Petromanus. 

87  Domitianus  Augustus  (13*  fois). 


Ab  do  An  da 
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A.  Volusius  Saturninus. 

841  88  Domitianus  Augustus  (14*  fois). 

L.  Minucius  Rufus. 

842  89  T.  Aurelius  Fulvus. 

....  Atratinus. 

843  90  Domitianus  Augustus  (15*  fois). 

M.  Cocceius  Nerva  (2*  fois). 

844  91  M.  Ulpius  Trajanus. 

M.  Acilius  Glanrio. 

845  92  Domitianus  Augustus  (16*  fois). 

Q.  Volusius  Saturninus. 

846  93  Cn.  Pompeius  Collega. 

Cornélius  Priscus. 

847  94  L.  Nonius  Torquatus  Asrrcnas. 

T.  Sext.  Magius  Lateranus. 

848  95  Domitianus  Augustus  (17*  fois). 

T.  Flavius  Clemens. 

849  96  C.  Antistius  Vêtus. 

T.  Manlius  Valens. 

850  97  M.  Cocceius  Nerva  Augustus  (3*  fois). 

L.  Verginius  Rufus  (3*  fois). 

C.  Cornélius  Tacitus,  substitué. 

851  98  Nerva  Augustus  (4*  lois). 

M.  Ulpius  ’lrajanus  Cæsar  (2*  fois). 

852  99  Q.  Sosius  Senecio. 

A.  Cornélius  Palma. 

853  100  M.  Ulpius  Trajanus  Augustus  (3*  fois). 

M.  Sex.  Julius  Froutiuus. 

854  101  Traianus  Augustus  (4*  fois). 

0.  Articulai  us  Pætus. 

855  102  L.  Julius  Ursus  Servianus. 

L.  Licinius  Sura. 

856  103  I>.  Licinius  Sura  (2*  fois). 

L.  Neratius  Marcel  lus. 

857  104  Nerva  Trajanus  (5*  fois). 

M.  Laberius  Max  i mus  (2*  fois). 

858  105  Tib.  Julius  Candidus. 

A.  Julius  QuatI  rat  us. 

859  106  L.  Ceionius  Commodus  Verus. 

....  Tuccius  Cerealis. 

860  107  L.  Licinius  Sura  (3*  fois). 

O.  Sosius  Senecio  (2*  fois). 

861  108  App.  Annius  Trebûnius  Gallus. 

M.  Atilius  Metcllus  Bradua. 

862  109  A.  Cornélius  Palma  (2*  fois). 

Baehius  Tullus. 

P.  Ælius  Hailrianus,  substitué. 

863  110  Servius  Salvidicnus  Orütus. 

M.  Peducaïus  Prisciuus. 

864  111  C.  Calpurnius  Piso. 

M.  Vettius  Bolanus. 

865  112  Trajanus  Augustus  (6*  fois). 

T.  Sextius  Africanus. 

866  113  L.  Puhlilius  Ois  us. 

C.  Clodius  Crispinus. 

867  114  0-  Nonnius  Hasta. 

P.  Manilius  Vopiscus. 

868  115  L.  Vipsanius  Messala. 

M.  Vergilianus  Pædo. 

869  116  L.  Ælius  Lamia. 

....  Velus. 

870  117  ....  Niger. 

....  Apronianus. 

871  118  P.  Ælius  Hadrianus  Augustus  (2*  fois). 

Cn.  Pedanius  Fuscus  Salinator. 

872  119  Hadrianus  Augustus  (3*  fois). 

....  Rusticus. 

873  120  L.  Catilius  Severus. 

T.  Aurelius  Fulvus. 

874  121  M.  Annius  Verus. 

....  Augur. 

875  122  Manius  Acilius  Aviola. 

Corellius  Pansa. 

876  123  Q.  Arrius  Pætinus. 

L.  Venuleius  Apronianus. 

877  124  Manius  Acilius  Glabno. 
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An  J»  An 
l«mi.  J.-C. 

G.  Bellitius  Torquatus. 

878  125  Valerius  Asiaticu«. 

L.  Epidius  Titius  Aquilinus. 

879  126  M.  Annius  Venu  (3*  fois). 

Eggius  Amhibulus. 

880  127  T.  Atilius  Titianus. 

M.  Squilla  Gallicanus. 

881  128  L.  Nonius  Torquatus  Asprenas. 

L.  Annius  Libo. 

882  129  P.  Iuventius  Celsus. 

• L.  Neratius  Marccllus. 

883  130  0-  Fabius  Catulinus. 

M.  Flavius  Aper. 

884  131  Serius  Octavius  Lamas  Ponlianus. 

M.  Antonius  Rufinus. 

885  132  C.  Serius  Augurmus. 

C.  Trebius  Sergianus. 

886  133  M.  Ant.  Hiborus. 

Mummius  Sisenna. 

887  134  L.  Jul.  Sen  innus. 

T.  Vibius  Varus. 

888  135  Ponlianus. 

Atilianus. 

889  136  L.  Oionius  Commodus  Vcrus. 

Soif.  Vctulonus  Civica  Pompe  innus. 

890  137  L.  Ælius  Cæsar. 

D.  Cæcilius  Bal  b inus  Vibullius  Pius. 

891  138  ....  Camerinus. 

Censorius  Niger. 

892  139  Antoninus  Pius  Augustus  (2*  fois). 

C.  Bruttiiis  Præsens. 

893  140  Antonius  Pius  Augustus  (3"  fois). 

M.  Ælius  Aurelius  Vcrus  Cæsar. 

894  141  M.  Peducæus  Sylloga  Prisa  mis. 

T.  Hænius  Severus. 

895  142  C.  Cuspius  Ru  fi  nus. 

L.  Stauus  Quart  ratus. 

896  143  C.  Bellitius  Torquatus. 

Tib.  Claudius  Atticus  Herodcs. 

897  144  P.  Lollianus  Avitus. 

C.  Claudius  Maximus. 

898  145  Antoninus  Pius  Augustus  (4*  fois). 

M.  Ælius  Aurelius  Venu  Cæsar  (2*  fois). 

899  146  Sext.  Erucius  Ciarus. 

Cn.  Claudius  Scverus. 

900  147  L.  Valerius  Largus. 

M.  Valerius  Messalinus. 

901  148  C.  Bellitius  Torquatus  (2*  fois). 

D.  Salvius  Julianus. 

902  149  Serv.  Corn.  Scipio  Orfitus. 

0.  Nonius  Priscus. 

903  150  M.  Squilla  Gallicanus. 

Sex.  (Carmin ius  Vêtus. 

904  151  Sext.  Quintilius  Condinnus. 

Sext.  Quintilius  Maximus. 

905  152  M.  Acilius  Glabrio 

M.  Valerius  Homiilliis. 

906  153  C.  Brultius  Præsens. 

A.  Junius  Rufinus. 

907  154  A.  Ælius  Aurelius  Commodus. 

Titus  Sextius  Latcranus. 

908  155  C.  Julius  Severus. 

M.  Junius  Rufinus  Sabinianus. 

909  156  M.  Ceionius  Silvanus. 

C.  Serius  Augurinus. 

910  157  M.  Ceionius  Civica  Barba  rus. 

M.  Regulus. 

911  158  Sex.  Sulpicius  Tertullus. 

Q.  Tineius  Clemcns  Sacerdos. 

912  159  Plantais  Quintilius. 

Statius  Priscus. 

913  160  Appius  Annius  Atilius  Bradua. 

T.  Clodius  Vibius  Varus. 

914  ICI  M.  Ælius  Aurelius  Verus  Cæsar  (3*  fois). 

L.  Ælius  Aurelius  Commodus  (2*  fois). 

915  162  Q.  Junius  Rusticus. 


An  d«  An  d* 

Home.  J -C* 

....  Aquilinus. 

916  163  Junius  Pastor. 

M.  Pontius  Laelianus. 

917  164  M.  Pompeius  Mac n nus. 

Pub.  Juvcntius  Celsus. 

918  165  L.  Arrius  Pudens. 

M.  Gavius  Orfitus. 

919  166  Q.  Scrvilius  Pudens. 

L.  Fusidius  Pollio. 

920  167  L.  Aurelius  Verus  Augustus  (3*  fois). 

M.  Uinmidius  Quadratus. 

921  168  L.  Apronianus. 

L.  Sergius  Paulus. 

922  169  Q.  Sosius  Priscus  Senecio. 

P.  Cælius  Apollinaris. 

923  170  M.  Cornélius  Céthégus. 

C.  Erucius  Ciarus. 

924  171  T.  Slatilius  Scverus. 

L.  Aufidius  llcrennianus. 

925  172  ....  Quintilius  Maximus. 

Ser.  Calpumius  Scipio  Orfitus. 

926  173  Cn.  Claudius  Severus. 

Tib.  Claudius  Pompeianus. 

927  174  ....  Gallus. 

....  Flaccus  Corneîianus. 

928  175  GUpurnius  Piso. 

P.  Salvius  Julianus. 

929  176  T.  Vitrasius  Pollio. 

M.  Flavius  Aper. 

930  177  L.  Aurelius  Commodus  Augustus 

Plautius  Quintilius. 

931  178  Corn.  Scipio  Orfitus. 

Julianus  Rufus. 

°32  179  M.  Aurelius  Commodus  Augustus  (‘2*  fois). 
Publtus  Marcius  Vcrus. 

933  180  C.  Brunius  Præscns. 

Sex.  Quintilius  Condianus. 

934  181  M.  Aurelius  Commodus  Augustus  (3*  fois). 

L.  Antistius  Burrhus. 

933  182  Petronius  Mamertinus. 

Q.  Tineius  Rufus. 

936  183  M.  Aurelius  Commodus  Augustus  (4*  fois). 

C.  Aufidius  Victorinus. 

937  184  L.  Cossonius  Eggius  Marullus. 

Cn.  Papirius  Æfianus. 

938  185  M.  G>rn.  Nigrinus  Curiatius  Maternus. 

M.  Altilius  Bradua. 

939  186  Commodus  Augustus  (5*  fois). 

M.  Acilius  Glabrio. 

9^0  187  !..  Brultius  Quinctius  Cnspinus. 

L.  Roscius  Ælianus. 

941  188  ....  Soius  Fuscianus. 

M.  Servilius  Silanus. 

£42  189  ....  Du illi us  Silanus. 

Q.  Servilius  Silanus. 

943  190  M.  Aur.  Commodus  Augustus  (6*  fois). 

M.  Petronius  Srptimianus. 

944  191  ....  I'edo  Apronianus. 

M.  Valerius  Bradua  Mauricus. 

945  192  M.  Aur.  Commodus  Augustus  (7*  fois). 

P.  Helvius  Pertinax. 

946  193  Q.  Sosius  Falco. 

C.  Julius  Erucius  Ciarus. 

947  194  L.  S«  ptimius  Severus  Augustus  (2*  fois). 

Decimus Clodius  Sepiimius  Albiuus Cæsar. 

948  195  Scapula  Tertullus. 

Tineius  Clemens. 

949  196  C.  Domitius  Dexter. 

L.  Valerius  Mcssala  Thrasia  Priscus. 

95U  197  Latcranus. 

L.  Cuspius  Rufinus. 

951  198  Saturnin  us, 

L.  Aurelius  Gallus. 

952  199  P.  Cornélius  Anulinus 

M.  Aufidius  Fronto. 

953  200  Tib.  Claudius  Severus. 
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An  d«  An  d* 

R«n«.  J.-C. 

C.  Aufidius  Victonnus. 

954  201  L.  Annius  Fabianus. 

M.  Nonius  Arrius  Mucianus. 

955  202  L Septiraius  Severus  Augustus  (3*  fois). 

M.  A u reli  us  An  ton  in  us  Caracalla  Augustus* 

956  203  C.  Fulvius  Plautianus. 

P.  Septimius  Gela. 

957  204  L.  Fabius  Septimius  Cilo. 

M.  Flavius  I-ibo. 

958  205  M.  Aurelius  Antoninus  Caracalla  Augus- 

tus (2*  fois). 

P.  Septimius  Geta  Cæsar. 

959  206  M.  Nummius  Primus  Senecio  Albinus. 

L Fulvius  Rusticus  Æmilianus. 

960  207  M.  Arrius  Aper. 

I..  Marius  Maxiihus. 

961  208  M.  Aurel  us  Antoninus  Caracalh  Augus- 

tus (3*  fois). 

L.  Septimius  Geta  Cæsar  (2*  fois). 

962  209  Ti.  Claudius  Pompeianus. 

....  Avitus. 

963  210  Manius  Acilius  Faustinus. 

A.  Triarius  Rufinus. 

964  211  Q.  Hedius  Rufus  Lollianus  Genlianus. 

Pomponius  Bassus. 

965  212  C.  Julius  Asper. 

C.  Galerius  Asper. 

966  213  Antoninus  Caracalla  Augustus  (4*  fois). 

D.  Cælius  Balbinus. 

967  214  Silius  Messala. 

....  Sabinus. 

968  215  ....  Mæcius  Lætus. 

....  Sulla  Cerealis. 

969  216  Catius  Sabinus. 

Cornélius  Anulünus. 

970  217  C.  Bruttius  Præsens. 

T.  Messius  Extricatus. 

971  218  M.  Opellius  Severus  Macrinus  Augustus. 

Oclitinius  Adventus. 

972  219  M.  Aurel.  Anton.  Elagahalus  Augustus. 

0-  Tineius  Sacerdos. 

973  220  M.  Aurel.  Anton.  Elagabalus  Augustus. 

Eutychianus  Comazo. 

974  221  C.  Gratus  Sabinianus. 

M.  Fabius  Seleucus. 

975  222  M.  Aurel.  Anton.  Elagahalus  Augustus. 

M.  Aurel.  Severus  Alexander  Cæsar. 

976  223  L.  Marius  Maximus. 

L.  Roscius  Ælianus. 

977  224  C.  Julianus. 

Claudius  Crispinus. 

978  225  Ti.  Manilius  Fuscus. 

Ser.  Calpurnius  Domitius  Dextcr. 

979  22G  Alexander  Augustus  (2*  fois). 

L.  Aufidius  Marcellus. 

980  227  M.  Nummius  Albinus. 

M.  Laelius  Maximus. 

981  228  Modestus. 

. Probus. 

982  229  Alexander  Augustus  (3*  fois). 

Dio  Cassius. 

M.  Ant.  Gordianus,  substitué. 

983  230  L.  Virius  Agricoh. 

Sext.  Catius  Cljmentinus. 

984  231  Claud.  Pompeianus. 

Peligntanus. 

985  232  ....  Lupus. 

L.  Valcrius  Poplicola  Balbinus  Maximus. 

986  233  Maximus. 

Paternus. 

987  234  M.  Clodius  Pupienus  Maximus  H. 

Agricola  Urban  u s. 

988  235  Cn.  Claudius  Severus. 

L.  Quinctianus. 

989  236  C.  Julius  Maximinus  Augustus. 

M.  Pupienus  Africanus. 


in  do  in 

Hume.  J.-C. 

990  237  ....  Perpetuus. 

P.  Pomponius  Cornelianus. 

991  238  C.  Betitius  Pius  Maximllianus. 

Rroculus  Pontianus 
Claud.  Julianus,  substitué. 

Celsus  Ælianus,  id. 

992  239  M.  Ant.  Gordianus  Augustus. 

M.  Acilius  Aviola. 

993  240  Vettius  Sabinus. 

Venustus. 

994  2 'il  M.  Ant.  Gordianus  Augustus  (2*  fois). 

Pompeianus. 

995  242  C.  Vettius  Aufidius  Atticus. 

C.  Asiuius  Prætextatus. 

996  243  L Annius  Arrianus. 

C.  Cervonius  Papus. 

997  244  L.  Armenius  Peregrinus’. 

L.  Fulvius  Æmilianus. 

998  245  M.  Julius  Philippus  Augustus. 

C.  Fabius  Titianus. 

999  «246  Præsens. 

Nummius  Albinus. 

1000  247  M.  Julius  Philppus  Augustus  (2*  fois). 

M.  Julius  Philippus  Cæsar. 

1001  248  M.  Julius  Philippus  (Senior)  Augustus 

(3e  fois). 

M.  Julius  Philippus  (Junior)  Augustus 
(2*  fois). 

1002  249  L.  Furius  Æmilianus. 

L.  Naevius  Aquilinus. 

1003  250  C.  Messius  Quinctius  Trajanus  Decius 

Augustus. 

....  Vicius  Gratus. 

1004  251  C.  M.  Q.  T.  Decius  Augustus. 

Q.  Decius  (Herennius)  Etruscus  Cæsar. 

1005  252  C.  Trebonianus  Gallus  Augustus. 

C.  Vibius  Volusianus  Aug. 

1006  253  C.  Vibius  Volusianus  Augustus  (2*  fois). 

L.  Valerius  Balbinus  Maximus. 

1007  254  P.  Licinius  Valerianus  Augustus  (2*  fois). 

P.  Licinius  Gallienus  Augustus. 

1008  255  P.  Licinius  Valerianus  Augustus  (3*  fois). 

P.  Licinius  Gallienus  Augustus  (2*  fois). 

1009  256  ....  Maximus. 

....  Glabr.o. 

1010  257  P.  Licinius  Valerianus  Augustus  (4*  f.). 

P.  Licinius  Gallienus  Augustus  (3*  fois). 

1011  258  Mcmmius  Tuscus. 

Bassus. 

1012  259  L Æmilianus. 

T.  Flavius  Bassus. 

1013  260  P.  Cornélius  Secularis. 

Junius  Doua  tus. 

1014  261  P.  Licin.  Gallienus  Augustus  (4*  fois). 

L.  Petronius  Taurus  Volusianus. 

1015  202  P.  Licin.  Gallienus  Augustus  (5*  fois). 

....  Faustinus. 

1016  2C3  Nummius  Albinus  (2*  fois). 

Maximus  Dexter. 

1017  264  P.  Lie.  Gallienus  Augustus  (6*  fois). 

Saturninus. 

1018  265  P.  Licinius  Valerianus. 

....  Lucillus. 

1019  266  Gallienus  Augustus  (7*  fois). 

Sabinillus. 

1020  267  Paternus. 

Arcesilaus- 

1021  268  Paternus  (2*  fois). 

Marinianus. 

1022  269  M.  Aurelius  Claudius  Augustus. 

Paternus. 

1023  270  Flavius  Antiochianus. 

Furius  Orfitus. 

1024  271  L.  Domitius  Aurelianus  Augustus. 

Bassus  (2*  fois}! 

1025  272  Quietus. 
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1026 

1027 

1028 

1029 

1030 

1031 

1032 

1033 

1034 

1035 

1036 

1037 

1038 

1039 

1040 

1041 

1042 

1043 

1044 

1045 

1046 

1047 

1048 

1049 

1050 

1051 

1052 

1053 

1054 

1055 

1056 

1057 

1058 

1059 

1060 


An  d« 

Rome, 


An  d« 

J.C. 


Veldumnianus. 

273  M.  Clàudius  Tacitus. 

Furius  Placidus. 

274  L.  Domitius  Aurelianus  Augustus  (2*  f.). 
C.  Julius  Capilolinus. 

275  L.  Domitius  Aurelianus  Augustus  (3*  f.). 
Marcel)  inus. 

276  M.  Clàudius  Tacitus  Augustus  (2*  fois). 
Fuivius  Æmilianus. 

277  M.  Aurclius  Probus  Augustus. 

....  Paulinus. 

278  M.  Aurelius  Probus  Augustus  (2*  fois). 
....  Virius  Lupus. 

279  M.  Aurelius  Probus  Augustus  (3*  fois). 
Nonius  Marcellinus  (2a  fois). 

280  Messala. 

Gratus. 

281  M.  Aurelius  Probus  Augustus  (4*  fois). 

C.  Junius  Tiberianus. 

282  M.  Aurelius  Probus  Augustus  (o*  fois). 
Pomponius  Victorinus. 

283  M.  Aurelius  Carus  Augustus. 

M.  Aurelius  Carinus  Cæsar. 

C.  Aurelius  Valerius  Diocletianus,  subs/. 

284  M-  Aurelius  Carinus  Augustus  (2*  fois). 
M.  Aurelius  Nuinorianus  Augustus. 

285  M.  Aurelius  Carinus  Aug.  (3*  fois). 
Aristobulus. 

C.  A.  V.  Dioletianus  Aug.  (2*  fois),  en 
Orient. 

286  M.  Junius  Maximus. 

Vettius  Aquilinus. 

287  C.  Aurelius  Valerius  Diocletianus  Au- 

gustus (3*  fois). 

M.  Aur.  Valer  Maximianus. 

288  M.  A.  V.  Maximianus  Augustus  (2*  fois). 
Pomponius  Januarius 

289  M.  Macrius  Bassus. 

L.  {lagonius  Quintianus. 

290  Diocletianus  Augustus  (4*  fois). 
Maximianus  HerculiusAugustus  (3*  fois). 

291  C.  Junius  Tiberianus  (2*  fois). 

Cassius  Dio. 

292  ....  Aeranius  Annibalianus. 

M.  Aurelianus  Asclepiodotus. 

293  Diocletianus  Augustus  (5*  fois). 
Maximianus  Herculius  Augustus  (4* fois). 

294  Fl.  Valerius  Constantius  Chlorus  Cæsar. 
C.  Galerius  Valerius  Maximianus  Cæsar. 

295  Nummius  Tuscus. 

Annius  Anullinus. 

296  Diocletianus  Augustus  (6*  fois). 

Flavius  Valer.  Constantius  Cæsar  (2*  f.). 

297  Maximianus  Herculius  Augustus  (5*  fois). 
Galerius  Maximianus  Cæsar  (2*  fois). 

298  Anicius  Faustus. 

Virius  Gallus. 

299  Diocletianus  Augustus  (V  fois). 
Maximianus  Herculius  Augustus  (6*  fois). 

300  Constantius  Cæsar  (3*  fois) . 

C.  Galerius  Maximianus  Cæsar  (3*  fois). 

301  Posthumius  Titianus. 

Popilius  Nepotianus. 

302  Constantius  Cæsar  {V  fois). 

C.  Galerius  Maximianus  Cæsar  (4*  fois). 

303  Diocletianus  Augustus  (8*  fois). 
Maximianus  Herculius  Augustus  (7*  f.). 

304  Diocletianus  Augustus  (9*  fois). 
Maximianus  Herculius  Augustus  (8*  f.). 

305  Constantius  Cæsar  (5“  fois). 

Galerius  Maximianus  Cæsar  (5*  fois). 

306  Constantius  Augustus  («•  fois). 

Galerius  Maximianus  Augustus  (6*  fois). 

307  M.  A.  V.  Maxipianus  (Herculius)  Augus 

tus  (9*  fois). 

Flavius  Valerius  Constantinus  Cæsar. 


1061 

1062 

1063 

1064 


1065 


1066 

1067 

1068 

1069 

1070 

1071 

1072 

1073 

1074 

1075 

1076 

1077 

1078 

1079 

1080 
1081 
1082 

1083 

1084 

1085 

1086 

1087 

1088 

1089 

1090 

1091 


hors 

de 

Home. 
d Home. 


en  Occident. 


308  M.  A.  V.  Maximianus  (Herculius)  Augua- 

tus  (10*  fois). 

C.  Galerius  Maximianus  Augustus  (7*  f.) 

309  Maxentius  Augustus. 

M.  Valerius  Romulus  Cæsar. 

P.  V.  Licinianus  Licinius,  en  Orient. 

310  Maxentius  Augustus. 

311  Gai.  Val.  Maximianus  Au- 1 

gustus  (8' fois). 

Maximums  Augustus.  1 

C.  Ceionius  Rulinus  Volu-  ) 

sianus.  [ 

Eusebius.  I 

312  Fl.  Val.  Constantinus  Au- 

gustus (2*  fois). 

Publ.  Valer.  'Licinianus 
Licinius  Augustus  (2*f.). 

Maxentius  Augustus  à Rome. 

313  Flav.  Valer.  Constantiuus  Augustus 

(3*  fois). 

Publ.  Val.  Licinianus  Licinius  Augustus 
(3*  fois). 

314  C.  Ceionius  Rulinus  Volusianus  (2*  fois). 
Annianus. 

315  Flav.  Valer.  Constantinus  Augustus 

(4*  fois). 

Pub.  Valer.  licinianus  Licinius  Augus- 
tus  (4*  fois). 

316  Sabinus. 

0.  A radius  Prcculus. 

317  Ovinius  Gallicanus. 

Septiraius  Bassus. 

318  Licinius  Augustus  (&•  fois). 

Flav.  Julius  Crispus  Cæsar. 

319  Constantinus  Augustus  (5°  fois). 

Valerius  Licinianus  Licinius  (Junior) 

Cæsar. 


320  Constantinus  Augustus  (6e  fois). 

FI.  Clàudius  Constantinus  (Junior)  Cæsar. 

321  Crispus  Cæsar  (2e  fois). 

FJ.  Clàudius  Constantinus  Cæsar  (2*fois). 

322  Petronius  Probianus. 

Anicius  Julianus. 

323  Acilius  Severua. 

Vettius  Rulinus. 

324  Flav.  Julius  Crispus  Cæsar  (3*  fois). 
Flavius  Clàudius  Constantinus  Cæsar 

(3*  fois). 

325  Paulinus. 

P.  Julianus. 

326  Constantinus  Augustus  (7*  fois). 

Fl.  Jul.  Constantius  Cæsar. 

327  Fl.  Cæsarius  Constantinus. 

Maximus. 

328  P.  Januarius  Primus. 

Justus. 

329  Constantinus  Augustus  (8*  fois) . 

Fl.  Clàudius  Constantinus  Cæsar  (4*  fois) . 

330  Gallicanus. 

Symmachus. 

331  Annius  Bassus. 

Ablavius. 

332  Pacaüanus. 

Hilarianus. 

333  Fl.  Julius  Delmatius. 

Zetiophilus. 

334  Proculus  Optatus. 

Anicius  Paubnius  Junior. 

335  Julius  Constantius. 

Ceionius  Rufius  Albinus. 

336  Flavius  Popilius  Nepotianus. 

Facundus. 

337  Felicianus. 

Tib.  Fabius  Titianus. 

338  Ursus,  en  Occident. 

Poleuiius,  en  Orient. 
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Ab  de  Ab  de 
Rome  J. -CI. 


An  de  Aa  de 

Rome.  J.-C. 


1092 

1093 

1094 

1095 

1096 

1091 

1098 

1099 

1100 
1101 
1102 

1103 

1104 

1105 


1106 

1101 

1108 

1109 

1110 
un 
1112 

1113 

1114 

1115 

1116 
1111 
1118 

1119 

1120 
1121 
1122 

1123 

1124 

1125 

1126 
1121 


339  Fl.  Julius  Constantin»  Au#?.  (î*  fois). 
Flavius  Jul.  Constans  Augustus. 

340  Acyndinus,  en  Orient. 

L.  Arcadius  Valerius  Proculus,  en  Occi- 
dent. 

341  Marcellinus,  en  Orient . 

Petronius  Probinus,  en  Occident. 

342  Constantius  Augustus  13*  fois). 

Constans  Augustus  (2"  fois). 

343  M.  .Mommius  Motius  Furius  Baburius 

Cæcilianus  Placiilus,  en  Occident. 
Romulus,  m Orient. 

344  Leontius. 

Sallustius. 

345  Amantius,  en  Orient. 

Albinua,  m Occident. 

346  Constantius  Augustus  (4-  fois) 

Constans  Augustus  |3*  fois) 

341  Rufinus,  en  Occident. 

Eusebius,  en  Orient. 

348  Fl.  Phllippus,  m Orien». 

Fl.  Salin,  en  Occident. 

349  Clpius  Limenius. 

Catullinus  Philomatius. 

350  Sergius. 

Nigrinianus. 

351  Magnentius. 

....  Gaiso. 

352  ConstantiusAugustus(6'  fois).  1 

Flav.  Constantius  Gnllus  Cas-  [enOrient. 

sar.  | 

Deccntius.  I 

Paulus.  j^OeeutaiF. 

353  Constantius  Augustus  (6*  fois). 
Constantius  GaUus  Cæsar  (2*  fois). 

354  Constantius  Augustus  (7*  fois). 
Constantius  Gallus  C aï  sar  (3*  fois). 

355  Flav.  Arbitio. 

0.  Flav.  Meti  us  Egnatius  Lollianua. 

356  Constantius  Augustus  (8*  fois). 

Flav.  Claud.  Julianus  Cæsar. 

357  Constantius  Augustus  (9*  fois). 

Julianus  Cæsar  (2*  fois). 

358  Neratius  Cerealis. 

Datianus. 

359  Flavius  Eusebius. 

Flav.  llvpatius. 

360  Constantius  Augustus  (10*  fois). 

Julianus  Cæsar  (3*  fois). 

361  Flav.  Taurus,  en  Occident. 

Flav.  Florenti us,  en  Orient. 

362  Cl.  Mamertinus. 

Fl.  Novitta. 

363  Julianus  Augustus  (4*  fois). 

Secundus  Sallustius. 

364  Jovianus  Augustus. 

Flav.  Varronianus  Nobilissimus. 

365  Flav.  Valentinianus  Augustus. 

Flav.  Valons  Augustus. 

366  Fl.  Gratianus  Nobilissimus. 

Dagalaïphus. 

367  Lupicinus,  en  Orient. 

Fl.  Valens  Jovinus,  en  Oceidrnt. 

368  Valentinianus  Augustus  (2e  fois). 

Valons  Augustus  (2*  fois). 

369  Valontinianus  Nobilissimus. 

Sext.  Aurelitts  Victor. 

370  Valentinianus  Augustus  (3*  fois). 

Valens  Augustus  (3*  fois). 

371  Flav.  Gratianus  Augustus  (2*  fois). 
Sextus  Anicius  Petronius  Probus. 

312  Domitius  Modoslus.  j 0nen(. 

Fl.  Anntheus.  i 

373  Valentinianus  Augustus  (4*  fois). 

Valens  Augustus  (4*  fois). 

374  Gratianus  Augustus  (3*  fois). 


1128 

1129 

1130 

1131 

1132 

1133 

1134 

1135 

1136 

1137 

1138 

1139 

1140 

1141 

1142 

1143 


1144 

1145 

1146 

1147 

1148 

1149 

1150 

1151 

1152 

1153 

1154 

1155 

1156 

1157 

1158 

1159 

1160 
1161 
1162 

l 1163 


Æquitius  Valens,  en  Orient. 

375  ( Point  de  consuls)  : Cette  année  est  dési- 

gnée par  la  formule  : Après  le  consulat 
de  Gratianus  et  d’Æquilius. 

376  Valens  Augustus  (5*  fois). 

Valentinianus  Junior  Augustus. 

377  Gratianus  Augustus  (4*  fois). 

Flavius  Merobaudes. 

378  Valens  Augustus  (6*  fois),  en  Orient. 
Valentinianus  Junior  Augustus  (2*  fois), 

en  Occident 

379  Deciraus  Mau  nus  Ausonius. 

0.  CJodius  Hermogenianus  Olybriui. 

380  Flav.  Gratianu*  Augustus  (5*  lois)  en  Oc- 

cident. 

Flavius  Theodosius  Augustus,  en  Orient. 

381  Eucerius,  en  Orient. 

Flavius  Syagrius,  en  Occident. 

382  CI.  Antonîus. 

Afranius  Syagrius. 

383  Fl.  Morobaiides  (2e  fois) , en  Occident. 
Flavius  Saturninus,  en  Orient. 

384  Clearchus.  en  Orient. 

Flav.  Richoineres,  en  Occident. 

385  Flav.  Arcadius  Augustus,  en  Orient. 
Bauto,  en  Occident. 

386  Flav.  Honorius  Nobilissimus. 

Evodius,  en  Orient. 

387  Valentinianus  Augustus  (3*  fois). 
Eutropius,  en  Orient. 

388  Theodosius  Augustus  (2*  fois). 

Cynegius.  en  Orient. 

389  Fl.  Ttmasius. 

Fl.  Promotus. 

390  Valentinianus  Augustas  (4* fois),  en  Oc- 

cident. 

Neolerius,  en  Orient. 

391  Tatianus.  en  Orient. 

Q.  Aurel.  Symmachus,  en  Occident. 

392  Fl.  Arcadius  Augustus  (2*  fois). 

Rufinus,  en  Orient. 

393  Theodosius  Augustus  {3e  fois). 
Abundantius,  en  Orient. 

394  Arcadius  Augustus  CA*  fois). 

Honorius  Augustus  (2*  fois). 

395  Anicius  Hermogenianus  ùlybrius. 
Anicius  Probinus. 

396  Arcadius  Augustus  {4*  fois). 

Honorius  Augustus  (3*  fois). 

397  Fi.  C*  sari  us,  en  Orient. 

Nonius  A t tic  us.  en  Occident. 

398  Honorius  Augustus  (4*  fois). 

Fl.  Eutychianus,  en  Orient 

399  Fl.  Mallius  Thcodorus,  en  Occident. 
EuCronius,  en  Orient. 

400  Fl.  Sulicho,  en  Occident. 

Aurel  ian  us,  en  Orient. 

401  Vincentius  Cælius,  en  Occident. 

Fravitus,  en  Orient. 

402  Arcadius  Augustus  (5*  fois). 

Honorius  Augustus  (5*  fois). 

403  Theodosius  Junior  Augustus. 

Fl.  Rumoridus,  en  Occident. 

404  Honorius  Augustus  (6*  fois). 

Aristænetus,  en  Orient. 

405  Fl.  Stilicho  (2*  fois). 

Anthemius,  en  Orient. 

406  Arcadius  Augustus  (6*  fois). 

Anicius  Probus,  en  Occident. 

407  Honorius  Augustus  (7*  fois). 

Theodosius  Junior  Augustus  (2*  fois). 

408  Anicius  Bassus,  en  Orient. 

Fl.  Philippus,  en  Occident. 

409  Honorius  Augustus  (8*  fois). 

Theodosius  Junior  Augustus  (3*  fois). 

410  Fl.  Varanes,  en  Orient. 
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An  d»  An  de 
H»n«  JC. 


Tertullus,  en  Occident. 

1164  411  Theodosius  Augustus  (4*  fois)  seul. 

11  <55  412  Honorius  Augustus  (9*  fois). 

Theodosius  Augustus  (5*  fois). 

1166  413  Lucius,  en  Orient. 

Hcraclianus;  et»  Occident. 

1167  414  Fl.  Constantius,  en  Occident. 

Fl.  Constans,  en  Orient. 

1168  415  Honorius  Augustus  (10*  fois). 

Theodosius  Augustus  (6*  fois). 

1169  416  Theodosius  Augustus  (7*  fois). 

Junius  Quartus  palladius.  en  Orient. 

1170  417  Honorius  Augustus  (|  1*  fois). 

Fl.  Constantius  (2*  fois). 

1171  418  Honorius  Augustus  (12'  fois). 

Theodosius  Augustus  (8*  fois). 

1172  419  Monaxius,  en  Orient. 

Plintha,  en  Occident. 

1173  420  Theodosius  Augustus  (9*  fois). 

Fl.  Constantius  (3*  fois). 

1174  421  Kustathius,  en  Orient. 

Agricola,  en  Occident. 

1175  422  Honorius  Augustus  (13*  fois). 

Theodosius  Augustus  (10'  fois). 

1176  423  Aselepiodotus,  en  Orient. 

Fl.  Avitus  Marinianus,  en  Occident. 

1177  424  Fl.  Castinus,  en  Occident. 

Victor,  en  Orient. 

1178  425  Theodosius  Augustus  (1 1*  fois). 

Valentin ianus  Cæsar. 

1179  426  Theodosius  Augustus  (12*  fois). 

Valentinianus  Augustus  (2*  fois). 

1180  427  Hicrius.  ) Q . 

Ardaburius.  j en  0nen' 

1181  428  Flavius  Félix,  en  Occident. 

Taurus,  en  Orient. 

1182  429  Florentius.  ) n . . 

Dionvsius.  j rn  0nenl • 

1183  430  Theodosius  Augustus  (13*  fois). 

Valentinianus  Augustus  (3*  fois). 

1184  431  Bassus,  en  Occident. 

Flavius  Antiochus,  en  Orient. 

1185  432  Flavius  Actius,  en  Occident. 

Valerius,  en  Orient. 

1186  433  Theodosius  Augustus  (14*  fois). 

Petronius  Maximus. 

1187  434  Areobindus,  en  Occident. 

Aspar,  en  Orient. 

1188  435  Theodosius  Augustus  (15*  fois). 

Valentinianus  Augustus  (4*  fois). 

1189  436  Flavius Anthemius  Isidorus.  ) n . . 

Flavius  Senator.  | en  0nenL 

1190  437  Aetius  (2*’  fois),  en  Orient. 

Sigisvuldus,  en  Orient. 

1191  438  theodosius  Augustus  (16*  fois). 

An.  Acil.  Glabrio  Faustus,  en  Occident. 

1192  439  Theodosius  Augustus  (17*  fois). 

Festus,  en  Occident. 

1193  440  Valentinianus  Augustus  (5*  fois). 

Anatolius. 

1194  441  Cyrus Kseul,  en  Orient. 

1195  4“K±S:I  •»«*««■ 

1196  443  Petronius  Maximus  (2* fois) . i 

Paterius.  j c 

1197  444  Theodosius  Augustus  (18*  fois). 

Albinus,  en  Occident. 

1198  445  Valentinianus  Augustus  (6*  fois). 

....  Nomus. 

1199  446  Fl.  Aeti us  (3*  fois). 

0.  Aurelius  Syrnmachus. 

1200  447  sssbsl  j» 

1201  448  Fl.  Zeno. 

Rufius  Praetoxtatus  Posthumianus. 

1202  449  Kl.  Asturius. 


Occid. 


en  Occident. 


Ab  d«  Aa  d» 

Rata».  i.-C. 

Fl.  Protopenes. 

1203  450  Valentinianus  Augustus  (7*  fois). 

Gennadius  Avienus,  en  Orient. 

1204  451  Fl.  Marcianus  Augustus. 

Fl.  Adelphius,  en  Occident. 

1205  452  Sporachius. 

Fl.  Herculanus,  en  Occident. 

1206  453  Vincomalus. 

F.  Opilio,  en  Occident. 

1207  454  Studius,  en  Orient. 

Aetius. 

1208  455  Valentinianus  Augustus  (8*  fois). 

Anthemius. 

,î09  456  “os. 

Eparchus  Avitus  Augustus,  en  Occident. 

1210  457  Fl.  Gonstantinus,  en  Occident. 

Rufus,  en  Orient. 

1211  458  FL  Léo  Thrax  Augustus. 

FI.  Jul.  Val.  Majorianus  Augustus. 

1212  459  Fl.  Ricimer,  en  Occident. 

Fl.  Patricius. 

1213  460  Magnus,  en  Occident. 

Apollonius. 

1214  461  Severinus. 

Dagalaïphus. 

1215  462  Léo  Augustus  (2*  fois),  en  Orient. 

Libius  Severus  Augustus,  en  Occident. 

1216  463  Fl.  Cæcina  Basiiius,  en  Occident. 

Vivianus. 

1217  464  Rusticius. 

Fl.  Anycius  Olybrius. 

1218  465  Fl.  Basiliscus.  » en  Orient. 

Herminericus.  ) 

1219  466  Léo  Augustus  (3*  fois). 

Tatlanus,  en  Orient. 

1220  467  Pusæus. 

Johannes, 

1121  468  Anthemius  Augustus  (2*  fois),  seul. 

1222  469  Marcianus. 

Zeno  Isauricus. 

1223  470  Jordanes,  en  Orient. 

Severus,  en  Occident. 

1224  471  Léo  Augustus  (4*  fois). 

Aconius  Probianus. 

1225  472  Festus,  en  Occident. 

Marcianus,  en  Orient. 

1226  473  Léo  Augustus  (5*  fois),  seul. 

1227  474  Léo  Junior  Augustus,  seul. 

1228  475  Zeno  Isauricus  Augustus  (2*  fois),  seul. 

1229  476  Basiliscu»  (2-  fois),  j 0rt>n, 

Arma  tus.  j 

1230  477  1 r*  année  après  le  consulat  de  Basiliscus  11 

et  d’Armatus. 

1231  478  Hillus,  seul. 

1232  479  Zeno  Augustus  (3*  fois),  seul. 

1233  480  Rasilius  Junior,  seul,  en  Occident. 

1234  481  Placidus,  seul, 

1235  482  Trocondus. 

Severinus  Junior. 

1236  483  A.  Faustus,  seul. 

1237  484  Theodoricus. 

Vcnantius. 

1238  485  Q.  Aurel.  Memmius  Syrnmachus  Junior, 

seul,  en  Occident. 

1239  486  C.  Dec  ius,  en  Occident. 

Longinus. 

1240  487  Boëtius,  seul,  en  Occident. 

1241  488  Claudius  Dynamius.  i „ . . . 

R.  Sividius.  J en  Occident. 

1242  489  Petronius  Probinus.  i -,  .... 

Eusebius.  j en  Occident. 

1243  490  Fl.  Faustus  Junior,  en  Occident. 

Longinus  (2*  fois). 

1244  491  FL  Olybrius  Junior,  seul,  en  Occident. 

1245  492  lmp.  Anastasius  Augustus. 


Digitized  by  Google 


FASTES  CONSULAIRES. 


33 


A»  U An  J* 

Üiom-  J.«C 

Rüfus. 

1246  493  Eusebius  (2*  fois),  en  Occident. 

Faustus  Albinus,  en  Orient. 

124?  494  Turcius  Rufius  Apronianus  Asterius,  en 
Occident. 

Fl.  Præsidius,  en  Orient. 

1248  495  Fl.  Viator. 

Æmilianus. 

1249  496  Paulus,  seul,  en  Orient. 

1250  497  Anastasius  Augustus  (2*  fois),  seul. 

1251  498  Johannes  Scytha,  en  Orient, 

Fl.  P&ulinus.  en  Occident. 

1252  499  Johannes  Giobus. 

Asclepio. 

1253  500  Hvpatius.  ) 

Patricius.  I en  0rtent 

1254  501  Ruf.  Mag.  Faustus  Avion u s,  en  Occident. 

Pompeius,  en  Orient. 

1255  502  Fl.  Avienus  Junior,  en  Occident. 

Probus. 

1256  503  Deiicrates,  en  Orient. 

Volusianus,  en  Occident. 

1257  504  Fl.  Céthégus,  seul , en  Orient. 

1258  505  Sabinianus,  en  Orient. 

FI.  Theodorus,  en  Occident. 

1259  506  Kl.  Areobindus,  en  Orient. 

Fl.  Ennodius  Messala,  en  Occident. 

1260  507  Anastasius  Augustus  (3*  fois). 

Venantius,  en  Occident ^ 

1261  503  Basilius  Venantius  Junior. 

Celer. 

1262  509  Importunus,  seul. 

1263  510  Manlius  Anicius  Severinus  Boetius. 

Eutbaricus. 

1264  511  Secundianus,  en  Orient. 

Fl.  Félix,  en  Occident. 

1265  512  Paulus. 

Muschianus,  en  Orient. 

1266  513  Probus. 

Fl.  Clementinus,  en  Orient. 

1267  514  Fl.  Magnus  Aurolius  Cassiodorus  Sena- 

tor,  seul. 

2 68  615  Anthernius,  en  Orient. 

Fl.  Florentius,  en  Occident. 

269  516  Kl.  Petrus,  seul , en  Occident. 

270  517  Anastasius  Augustus  (4*  fois). 

Fl.  Agapitus. 

171  518  Fl.  Magnus,  seul,  en  Orient. 

!72  519  Justinus  Augustus. 

Eutbaricus. 

73  520  Vital  ianus,  en  Orient. 

Rusticius. 

74  521  Justinianus. 

Valerius,  en  Occident. 

F5  622  Symmachus. 

Boetius,  en  Occident. 

6 523  Fl.  Anicius  Maximus,  seul. 

7 524  Justinus  Augustus  (2*  fois). 

Opilio. 

i 525  Fl.  Theodorus  Philoxenus. 

Probus  Junior,  en  Occident. 

* 526  Fl.  Olybrius,  seul. 

527  Fl.  Vettius  Agorius  Basilius  Mavortius, 

seul. 

528  Justinianus  Augustus  (2*  fols),  seul. 

529  Fl.  Decius  Junior,  seul. 

530  Fl.  Latnpadius. 

Orestes. 

531  (Point  de  consuls). 

532  (Idem). 

533  Justinianus  Augustus  (3*  fois!,  seul. 

534  Justinianus  Augustus  (4*  fois). 

Fl.  Theod.  Paulinus  Junior,  en  Occi- 
dent. 

535  Fl.  Belisarius,  seul,  en  Orient. 

536  (Point  de  consuls). 


Ab  d«  An  da 
Borna.  J .-C. 

1290  537  (Point  de  consuls). 

1291  538  Fl.  Joannes,  seul. 

1292  539  Fl.  Appion,  seul. 

1293  540  Fl.  Justinus  Junior,  seul. 

1294  541  Fl.  Basilius  Junior. 


PRINCIPAUX  CALENDRIERS. 

On  appelle  Calendrier  un  catalogue  ou  tableau 
écrit  de  tous  les  jours  de  l’année,  rangés  par  mois, 
avec  la  division  des  mois  on  jours;  on  y joint  le 
plus  souvent  certaines  indications  astronomiques, 
telles  que  les  heures  du  lever  et  du  coucher  du 
soleil,  l’entrée  de  cet  astre  dans  chaque  signe  du 
zodiaque,  le  commencement  des  saisons,  les  phases 
de  la  lune,  ainsi  que  les  époques  fixées  pour  les 
actes  religieux  ou  civils.  Ce  nom  vient  du  mot 
calendae  qui. servait,  chez  les  Romains,  à désigner 
le  premier  jour  de  chaque  mois.  On  croit  que 
calendae  est  dérivé  du  vieux  verbe  latin  calo  (j’ap- 
pelle, j’annonce) , et  que  cette  dénomination  elle- 
même  vient  de  ce  que  les  pontifes  romains  chargés 
de  régler  le  calendrier  avaient  l’habitude  d'appeler  le 
peuple  dans  le  forum  à chaque  nouvelle  lune,  et  de 
lui  indiquer  quelle  devait  être  la  durée  de  chaque 
mois. 

Le  calendrier  a varié  chez  les  différents  peuples 
selon  les  diverses  formes  données  à l’année.  On  dis- 
tingue d’après  cela  trois  sortes  de  calendriers,  les 
uns  solaires , les  autres  luni-solaires,  d’autres  enfin 
lunaire}. 

1°  Calendriers  solaires.  On  désigne  ainsi  ceux 
qui  sont  établis  d’après  la  durée  du  cours  du  soleil 
et  qui,  au  moyen  ae  l’intercalation  d’un  jour  tous 
les  4 ans,  ramènent  constamment  dans  la  même 
saison  et  à la  même  époque  le  commencement  do 
l'année,  de  façon  à avoir  pour  année  moyenne  une 
durée  de  365  jours  1/4,  c.-à-d.  une  durée  presque 
égale  à la  durée  de  l’année  solaire.  Tel  est  le  calen- 
drier en  usage  parmi  nous  et  chez  tous  les  peuples 
chrétiens.  Il  n'est  autre  que  le  calendrier  introduit 
chez  les  Romains  par  J.  César,  et  rectifié  par  le 
pape  Grégoire  XII 1 en  1582.  11  s’est  conservé  sous  sa 
lorrne  primitive  chez  les  Russes,  les  Grecs  modernes 
: et  les  chrétiens  orientaux,  qui  n’ont  pas  encore 
adopté  la  réforme  grégorienne. 

2*  Calendriers  luni-solaires.  Dans  ces  calendriers, 
les  mois,  réglés  sur  le  cours  de  la  lune,  commen- 
cent et  finissent  avec  une  lunaison,  mais  pour  que 
le  renouvellement  de  chaque  année  puisse  avoir  lieu 
dans  la  même  saison,  il  faut,  à certains  intervalles, 
ajouter  un  13*  mois,  de  sorte  qu’après  un  certain 
nombre  d’années,  dont  la  réunion  forme  ce  que  l’on 
appelle  un  cycle  , l’époque  initiale  de  l’année  se 
retrouve  dans  les  mêmes  circonstances  astrono- 
miques. Dans  ces  calendriers,  comme  dans  les  pré- 
cédents, on  a,  pour  année  moyenne,  365  jours  1/4. 
Ils  sont  lunaires  dam  leurs  details  et  solaires  dans 
leur  ensemble.  Tels  étaient  les  calendriers  en  usage 
chez  les  Grecs  et  le*calendrier  macédonien;  tel  fut 
le  calendrier  romain  depuis  Numa  jusqu’à  Jules 
César;  tels  sont  encore  ceux  qu’emploient  les  indi- 
gènes de  l’indoustan,  les  Chinois,  les  Japonais  et 
les  Mongols.  A la  même  classe  appartiennent  le  ca- 
lendrier des  Juifs  et  celui  dont  se  sert  l'église  pour 
déterminer  les  époques  de  ses  fêtes. 

3*  Calendriers  lunaires.  Dans  la  formation  de  ce 
calendrier,  on  n’a  égard  qu’au  cours  de  la  lune. 
Seulement  on  donne  aux  mois  des  durées  plus  ou 
moins  longues,  de  façon  que  leur  commencement 

f misse  toujours  répondre  À peu  près  à une  nouvelle 
une  naturelle;  en  sorte  qu’en  réunissant  un  certain 
nombre  d’années  réglées  par  des  calendriers  de  cette 
espèce , on  doit  toujours  obtenir  une  année  moyenne 
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d'environ  354  jours,  8 heures.  Ces  années,  du  reste, 
sont  des  années  vagues , en  ce  sens  qu’elles  parcou- 
rent successivement  toutes  les  saisons.  Le  calen- 
drier arabe,  suivi  par  tous  les  peuples  musulmans, 
est  le  seul  qui  se  règle  de  cette  manière. 

Calendrier*  anciens. 

Parmi  les  calendriers  anciens,  ceux  qui  présen- 
tent le  plus  d'intérêt  au  point  de  vue  de  l’histoire, 
les  seuls  sur  lesquels  nous  possédions  des  renseigne- 
ments suffisants,  sont  le  calendrier  juif,  le  calen- 
drier athénien  et  le  calendrier  romain. 


CALENDRIER  JUIF. 

Peu  versés  en  astronomie,  les  anciens  Juifs  divi- 
saient très-irrégulièrement  leur  année.  Même  après 
Moïse,  on  ne  commençait  l’année  qu’au  printemps, 
à la  nouvelle  lune  la  plus  voisine  de  l’ouverture  de 
cette  saison.  Lors  de  la  captivité  de  Babylone,  les 
Juifs  reçurent  des  Chaldéens  quelques  notions  d’as- 


tronomie. Ils  leur  empruntèrent  les  mois  et  les  pé- 
riodes d'intercalation.  A partir  d’Esdras  et  surtout 
des  Machabées,  le  calendrier  juif  prit  la  régularité 
qu’il  a conservée  depuis.  Le  jour  commençait  à 
6 heures  du  soir,,  les  mois  & chaque  nouvelle  lune; 
ces  mois  avaient  30  et  29  jours  alternativement; 
l’année  était  de  354  jours,  et  on  ne  l’accordait  avec 
celle  du  soleil  qu’eu  intercalant  sept  mois  dans  une 
période  de  19  ans,  c.-à-d.  en  donnant  un  13*  moi» 
a 7 années  sur  19.  Ce  13*  mois,  appelé  Véadar  ou 
Adar,  avait  29  jours,  et  était  ajoute  aux  années  3* 
6%  8%  11%  14%  17*,  et  19*  de  ia  période. 

Les  Juifs  distinguaient  deux  espèces  d’année», 
l’année  sar'nfeou  sacrée , qui  commençait  au  prin- 
temps par  le  mois  Nisan,  et  l’année  civile , qui  com- 
mençait à l’automne  par  le  mois  Thisri;  chacune 
avait  son  calendrier;  ta  seule  différence  qu’il  y eût 
entre  les  deux  calendriers  était  nue  le  premier  se- 
mestre de  l’un  était  le  dernier  de  l’autre,  et  réci- 
proquement. C’est  ce  que  nous  avons  indiqué  ci- 
dessous  en  mettant  devant  les  noms  des  mois  de» 
numéros  qui  indiquent  l’ordre  qu'ils  occupent  dans 
chaque  année. 


Ajmte  oi, il®. 

ai niée  sacré®. 

KOMBRB 

de 

JOURS. 

MOIS  CORftKSPOShAKTS. 

I Thisri 

I Nisan. 

30 

Mars  et  avril . 

2 Marches  van. 

2 Iar. 

29 

Avril  et  mai. 

3 Kasleu. 

3 Sihan. 

30 

Mai  et  juin. 

4 Tébeth. 

4 Thamus. 

29 

Juin  et  juillet. 

5 Schébath. 

5 Ab. 

30 

Juillet  et  août. 

6 Adar. 

6 Elu!. 

29 

Août  et  septembre 

7 Nisan. 

7 Thisri. 

30 

Septembre  et  octobre. 

R Iar. 

R Marchesran. 

29 

Octobre  et  novembre. 

9 Si  ban. 

9 Kasleu. 

30 

Novembre  et  décembre. 

10  ThanMfs. 

10  Tébeth. 

29 

Décembre  et  janvier. 

Il  Ah. 

1 1 Schébath. 

30 

Janvier  et  février. 

n Elut. 

12  Adar. 

29 

Février  et  mars. 

13  Vé-Adar  ou  Adar  II. 

29 

Mars. 

Le  calendrier  juif  renfermait  certains  jours  qui 
avaient  des  destinations  particulières  : 1°  le  jour 
du  Sabbat , ou  samedi,  férié  comme  le  jour  du 
repos;  T la  Pftque,  que  le»  Juifs  célébraient  en 
mémoire  de  leur  passage  de  la  mer  Rouge,  et  en 
reconnaissance  de  ce  que  l’ange  exterminateur  avait 
épargné  leurs  premiers-nés  durant  leur  séjour  en 
Egypte;  c’est  le  soir  du  14*  jour  de  Nisan  que  cette 
fête  commençait;  c’est  alorsqu’on  immolait  et  qu’on 
mangeait  l’agneau  : elle  durait  8 jour»;  3°  la  Pente- 
côte, ou  jour  des  prémices,  instituée  en  mémoire  de 
la  loi  donnée  sur  le  mont  Sinaî:  elle  se  célébrait 
50  jours  après  Pâques  et  durait  2 jours  ; 4"  la  fête  de 
Y Expiation  ou  du  Pardon , célébrée  le  10  Thisri  ; le 
bouc  émissaire  Azasel  était  chargé  des  péchés  du 
peuple  : 5°  La  Purification  du  Temple , instituée 
par  Judas  Machabée,  fêtée  le  25  Kasleu;  ello  durait 
8 jours;  6*  la  fête  appelée  Purin , célébrée  les  14  et 
15  Adar,  en  mémoire  d’Esthcr,  qui  avait  sauvé  le 
peuple  Juif^  7*  celle  des  Trompettes , les  1 et  3 Thisri, 
où  l’on  célébrait  le  retour  d’one  nouvelle  année. 


CALENDRIER  ATHENIEN. 

Cher,  les  Athéniens,  l’année  était  divisée  en  douze 
mois  lunaires.  Le  premier  jnnr  du  mois  était  pour 
eux  celui  où  la  nouvelle  lune  se  montrait  le  soir 
pour  la  première  fois;  par  conséquent  la  pleine 
lune  marquait  le  milieu  du  mois.  Mais  comme  le 


mois  lunaire  se  compose  de  29  jours  et  13  heures, 
ou  à peu  près,  on  fut  oblige  de  faire  les  mois  tan- 
tôt de  29  jours  et  tantôt  de  30.  Cette  méthode  de 
compensation  est  attribuée  à Solon.  Les  mois  do 
30  jours  furent  appelés  mois  pleins  (icXr,p«<ç),  et 
ceux  do  29  mois  caves  (xoDot).  Cependant  les  12 
mois  lunaires  ainsi  disposés  ne  forment  pas  une 
période  de  temps  égale  & l’année  solaire.  Les  Athé- 
niens eurent  alors  recours  à différentes  combinai- 
sons pour  faire  concorder,  dans  leurs  mesures  tem- 
poraires, les  mouvements  du  soleil  et  ceux  de  la 
lune,  combinaisons  qui  varièrent  nécessairement 
avec  leurs  connaissances  astronomiques.  De  là  les 
divers  cycles  connus  sous  les  noms  de  Piétéride 
(cycle  de’  deui  années),  Triétéride  (3  années),  Té- 
traétéride  (4  années),  Octaétéride  (8  années)  et 
E n n éadécaétéri de  (19  années).  Nous  ne  nous  occu- 
perons ici  que  des  deux  derniers  cycles,  qui  sont 
les  plus  célèbres, 

L 'octaétéride  ou  cycle  de  8 ans  (oxt <6,  huit;  fvoç. 
année)  est  due  à Caflistrate,  de  Ténédo»,  qui  vivait 
vers  la  fin  du  vi*  siècle  av  J.-C.  L’année  lunaire, 
composée  de  354  jours,  était  en  arrière  tantôt  de  1 1 . 
tantôt  de  12  jours  sur  l’année  solaire,  qui  en  avait 
ordinairement  365  et  qui  en  comptait  36f>  dans  le» 
années  bissextiles.  Mais  comme  au  bout  de  8 ans  la 
différence  est  de  90  jours,  il  suffisait,  pour  rétablir 
la  balance,  d’intercaler,  Hans  cet  espace  de  8 ans, 
3 mois,  chacun  de  30  jours.  C’est  ce  que  l’on  fit  en 
intercalant  un  13*  mois  dans  la  3*,  dan»  lt  5* et  dan» 
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U 8*  année;  de  sorte  que  la  différence  se  trouvait 
de  3 jours  en  moins  au  bout  de  la  3*,  de  4 jours  en 
pits  au  bout  de  la  b#,  et  nulle  au  bout  de  la  8*.  En 
effet  8 années  solaires  font  2922  jours,  et  8 années 
luaaires  2832  jours,  qui,  augmentées  do  90  jours, 
c.-è-d.  de  trois  mois  intercalaires,  donnent  juste  le 
ralme  nombre  ou  2922.  Cependant  ce  ctcIg  n’etait 
psi  d'une  justesse  rigoureuse.  En  effet,  f'annee  lu- 
naire, que  Ton  évalue  approximativement  «4  354 
jours,  est  réellement  de  354  jours,  8 heures, 48  mi- 
nutes, 30  secondes,  ce  qui,  au  bout  de  8 ans,  donne 
prés  de  2923  jours  et  demi,  au  lieu  de  2922.  Pour 
no  pas  négliger  ce  jour  et  demi;  on  convint  de 
faire  alternativement  les  octaétcrides  de  2922  et 
2925  jours  en  intercalant  dans  la  seconde  3 jours 
de  plus  quo  dans  la  première. 

boctaetéride  fut  longtemps  en  usage  dans  la 
Grèce  à cause  de  la  facilité  avec  laquelle  elle  se 
pilait  au  calcul  et  de  son  rapport  à l’olympiade, 
période  de  4 ans,  dont  elle  est  le  double.  Aussi 
continua-t-on  & s’en  servir,  même  après  l'invention 
de  Yemtéadécaitérxde  et  de  la  période  de  76  ans, 
qui  furent  presque  totalement  réservées  aux  obser- 
vations astronomiques,  ainsi  que  le  pensent  plu- 
sieurs savants. 

L’cnnéadécaétéride  ou  cycle  de  19  ans  (Ewfaxai 
Si**)  est  due  à l’astronome  athénien  Méton.  Colui-ci 
prit  pour  base  de  sa  réforme  une  observation  du  sol- 
stice d’été,  qu’il  fixa  au  27  juin  de  l’année  julienne 
432  av.  J.-C.  La  nouvelle  lune  qui  suivit  ce  solstice 
marqua  le  commencement  de  la  période  de  Méton. 
En  ce  temps-là,  la  véritable  nouvelle  lune  arriva, 
pour  le  méridien  d’Athènes,  le  15  juillet,  7 h.  15  m. 
après  midi.  Les  jours  des  Grecs  commençaient  le 
soir.  11  en  résulte  donc  que  nous  devons  regarder 
le  16  juillet  432  av.  J.-C.  comme  Je  premier  jour  du 
cycle  de  Mcton.  Cette  période  contenait  6940  jours, 
repartis  entre  235  mois,  dont  7 intercalaires.  Co 
nombre  de  mois  fut  divisé  en  125  pleins  ou  do  30 
jours,  et  110  caves  ou  29  jours  seulement.  Le  nora- 
Dre  des  mois  pleins  l’emportant  de  beaucoup  sur 
ceux  qui  étaient  caves,  on  ne  pouvait  les  faire  al- 
terner comme  dans  1 ’octaétériae;  pour  les  placer 
convenablement  les  uns  par  rapport  aux  autres,  on 
en  revint  à un  ancien  usage.  On  supposa  que  tous 
les  mois  étaient  de  30  jours;  on  eut  donc  7050 jours, 
nombre  qui  excède  de  110  celui  des  jours  réellement 
compris  dans  la  période  de  Méton,  crest-à-dire  6940 
domine  il  fallait  avoir  une  quantité  égale  de  mois 


caves,  on  divisa  6940  par  110;  le  quotient  fut  63 
jours,  sur  lesquels  on  décida  d’en  retrancher  un, 
qui  fut  le  63*  ; ce  jour  fut  appelé  Uate^tgoc,  c.-à-d. 
retranchable.  Pour  le  trouver,  on  partit  du  commen- 
cement de  la  période,  et  tous  les  mois  dans  lesquels 
on  comptait  successivement  63,  le  jour  était  retran- 
ché, et  le  mois  devenait  cave.  Par  cet  arrangement, 
8 années  ordinaires  eurent  354  jours,  et  les  4 autres 
355.  Une  année  intercalaire  eut  383  jours;  cinq  en 
eurent  chacune  384,  et  une  autre  en  eut  385.  Les 
années  de  cette  période  de  19  ans,  qui  furent  inter- 
calaires, ou  qui  curent  un  13*  mois,  étaient  les  2*, 
5*,  8\  II*  13*.  16*  et  19*. 

Quoique  la  période  de  Méton  fût  bien  plus  exacte 
que  toutes  celles  qui  l’avaient  précédée,  elle  n’était 
pas  encore  parfaite.  Une  légère  erreur  commise 
dans  l’évaluation  de  la  véritable  durée  des  lunai- 
sons fit  qu’au  bout  de  76  ans  on  se  trouva  on  avance 
d’un  jour.  Pour  réparer  cette  erreur,  Callipe  de  Cy- 
nique, astronome  clèbre,  qui  vivait  sous  le  règne 
d’Alexandre,  établit  une  période  de  76  ans  compo- 
sée de  4 cycles  de  Mcton,  auxquels  il  ne  changea 
rien,  si  ce’ n’est  qu’il  retrancha  un  jour  au  dernier 
d’entre  eux. 

L’usage  du  cycle  de  Méton  s’est  introduit  parmi 
les  Chrétiens  et  s’est  perpétué  jusqu’à  nos  jours  : 
c’est  la  période  connue  sous  le  nom  de  Nombre  d’or 
qui  fait  partie  du  Comput  ecclesiastique.  Cette  dé- 
nomination de  Nombre  d’or  vient,  soit  de  ce  que 
les  Athéniens  firent  graver  le  calcul  de  Méton  en 
lettres  d’or  sur  les  mur»  du  temple  de  Minerve,  soit 
de  ce  qu’on  était  dans  l’usage  autrefois  de  marquer 
en  lettre»  d’or  dans  les  calendriers  perpétuels  le 
chiffre  désignant  le  rang  d’une  année  dans  le  cycle 
lunaire  de  19  ans. 

Ces  changements  do  cycle,  l'incertitude  où  nous 
sommes  au  sujet  de  leur  emploi  dans  la  rie  civile, 
l’absence  de  renseignements  précis  sur  l’ordre  des 
mois,  font  qu’il  est  absolument  impossible  d’étabür 
une  concordance  absolue  entre  le  calendrier  athé- 
nien et  le  nôtre.  La  différence,  soit  en  avance,  soit 
en  retard,  peut  quelquefois  être  de  près  de  30  jours. 
Mais  comme  les  travaux  des  réformateurs  du  calen- 
drier grec  ont  toujours  eu  pour  but  de  concilier 
autant  que  possible  b division  par  mois  lunaires 
avec  la  marche  des  saisons,  c’est  toujours  en  der- 
nier résultat  à la  division  par  saisons  que  nous  de- 
vons en  revenir.  Aussi  la  meilleure  concordance 
approximative  est-elle  encore  la  suivante  : 


(Hécatorabéon 
Métagitnion 
Boédromion 

(Pvanepsion 
Mémactérion 
Posidéon 

Mois  intercalaire.  | Posidéon  II 

ÎGamélion 
Anthestérion 
Elaphcbolion 

IMunychion 
Thargélion 
Scirop  horion 


(30  jours)  répondant 
(29  jours)  — 

(30  jours)  — 

(29  jours)  — 

[30  jours)  — 

(29  jours)  — 

(30  jours)  — 

(30  jours)  — 

(29  jours)  — 

(30  jours)  — 

(29  jours)  — 

130  jours)  — 

(29  jours)  — 


peu  près  à juillet, 
août. 

septembre, 
octobre, 
novembre, 
décembre, 
décembre 
janvier, 
janvier, 
février, 
mars, 
avril, 
mai. 
juin. 


h&que  mois  commençait  ou  était  censé  comrnen- 
avec  la  luno:  c’est  pourquoi  le  premier  jour 
pelait  veo|£r,via,  nouvelle  lune,  et  le  dernier  jour 
tatviot,  vieille  et  nouvelle,  c.-à-d.  jour  intermé- 
re  entre  le»  deux  lunes. 

î divisait  les  jours  du  mois  en  trois  séries,  dont 
une  portait  le  nom  de  décade  (dixaine);  la  pre- 
e se  nommait  la  décade  du  mots  commençant 
-.jxivou)  ou  se  tenant  debout  (par  opposition  à 
nant ) , lo-xapivov  ; la  seconde , la  décade  du 
«a  du  mois  (g*«oûwo<),  ÙU  la  décade  ajoutée  à 


la  première  (érl  îcxdît),  après  la  première  fgrrà 
Sexdoot);  enfin  ta  troisième  se  nommait  la  décade  du 
mois  finissant , déclinant  (ç6ivovvo<),  s’en  allant 
(àTîtovTo;),  cessant  [x*ucqiivou) , ou  enfin  ajoutée  d 
(ira),  venant  après  {(iêtô),  la  vingtaine  (elxiîa).  — 
La  dernière  décade  pouvait  se  compter  de  deux 
manières,  comme  on  le  voit  dans  le  tableau  sui- 
vant, soit  en  disant  simplement  : le  1**,  le  2*  jour 
de  la  troisième  décade;  soit  en  comptant  à recu- 
lons : le  10*  avant  le  dernier,  le  9*  avant  le  der- 
nier, etc. 


LiO< 
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CALENDRIER  ROMAIN. 

Ovide,  Plutarqhe,  Solin,  Censorin  et  Macrobe 
nous  apprennent  que  dans  l’origine,  et  du  temps 
de  Romulus,  l’année  romaine  se  composait  de  10 
mois  seulement,  et  que  Mars  y tenait  le  premier 
rang.  La  vérité  de  cette  indication  est  confirmée  par 
les  noms  que  portent  encore  les  mois  dont  nous 
nous  servons.  11  est  clair,  en  effet,  que  septembre, 
octobre,  novembre  et  décembre,  dont  les  appella- 
tions dérivent  des  noms  de  nombre  septem  (sept), 
octo  (huit),  norem  (neuf),  decem  (dix),  doivent 
avoir  occupé  les  V , 8*,  9*  et  10-  rangs  dans  un  ca- 
lendrier où  Mars  occupait  le  prêmicr.  Il  ne  s'ensuit 
pas  qu'il  faillo  ajouter  foi  à Solin  , Censorin  et 
Macrobe,  quand  ils  nous  disent  que  cette  année 
était  de  30-'*  jours.  Plutarque  nous  semble  avoir  été 
mieux  informé,  quand  il  nous  apprend  que  l’année 
de  Romulus,  bien  que  composée  de  10  mois,  con- 
tenait cependant  360  jours,  partagés  entre  des  mois 
d’inégale  longueur. 

Une  année  aussi  irrégulière  et  aussi  mal  consti- 
tuée devait  être  d’un  usage  fort  incommode.  Aussi 
Numa  entreprit- il  de  réformer  le  calendrier  romain. 
Il  prit  pour  modèle  l’année  dont  se  servaient  la  plupart 
des  peuples  de  la  Grèce,  mais  comme  le  nombre 
pair  de  jours  qui  composait  cette  année  lui  parais- 
sait funeste,  if  y ajouta  un  jour  de  plus,  et  la  fil  de 
355  jours.  11  porta  de  suite  le  nombre  des  mois  de 
10  à 12  en  y ajoutant  les  mois  de  janvier  et  de  fé- 
vrier, placés,  f’un  au  commencement,  l’autre  à la 
fin  de  l’année.  Ces  12  mois  étaient  : janvier, 
29  jours;  mars,  31;  avril,  29;  mai.  31;  juin,  29; 
quintilis,  31;  sextilis,  29;  septembre,  29;  octo- 
bre , 31  ; novembre,  29  ; décembre  et  février,  28. 
Le  dernier  de  ces  mois  avait  seul  un  nombre  de 
iours  pair  : aussi  était-il  regardé  comme  très-mal- 
neureux. 

Cette  année,  nui  avait  quelque  conformité  avec 
les  révolutions  de  la  lune,  ne  pouvait  suivre  le 
cours  du  soleil  et  l’ordre  des  saisons.  Pour  obvier  à 
cet  inconvénient,  Numa  fixa  par  chaque  intervalle 
de  4 ans  une  intercalation  de  22  jours  la  deuxième 
année,  et  une  autre  de  23  jours  la  quatrième  an- 
née. Ce  petit  mois  placé,  non  pas  à la  fin  do  l'an- 
née après  février,  mais  (fans  l’intérieur  de  ce  mois, 
entre  le  23  et  le  24,  était  appelé  Merccdonius.  11  en 
résultait  une  série  de  1465  jours  pour  ces  quatre 
années,  et  cependant  quatre  années  de  365  iours  1,4 
ne  contiennent  que  1461  jours.  Il  y avait  donc  une 
superfétation  de  4 jours,  qui  dérangeait  toute  l’é- 
conomie du  cycle.  Pour  parer  à ce  nouvel  inconvé- 
nient on  décida  que  les  années  romaines  seraient 
classées  par  périodes  de  24  années,  subdivisées  en 
3 petites  périodes  de  8 années;  les  deux  premières 
réglées  comme  nous  venons  de  lo  dire,  tandis  que 
la  3*,  au  lieu  de  contenir  4 mois  intercalaires,  n’en 
renfermerait  que  3,  chacun  de  22  jours, en  tout  66, 
et  non  90  comme  clins  les  autres  périodes;  par  ce 
moyen,  on  regagnait  24  jours,  ce  quj  ramenait  le 
calendrier  à son  point  de  départ. 

Telle  fut  la  forme  de  l’année  romaine  sous  les 
derniers  rois  et  sous  la  république  jusquà  Jules 
César.  Elle  n’éprouva  d’autre  changement  que  le 
déplacement  du  mois  de  février,  qui  passa  de  la  fin 
de  l’année  au  2*  rang,  ce  qui  eut  lieu  sous  les  dé- 
cemvirs. Quant  à l’intercalation,  elle  continua  d’être 
placée  dans  le  mois  de  février. 

Si  les  précautions  dont  nous  venons  de  parler 
avaient  été  régulièrement  observées,  l’année  civile 
chez  les  Romains  eût  concordé  assez  bien  avec 
l’année  solaire.  Mais  les  pontifes,  qui  étaient  char- 
gés de  la  rédaction  du  calendrier  pour  chaque  .in- 
née, s’en  affranchirent  fréquemment^  suivant  qu’ils 
voulaient  plaire  ou  nuire  aux  gouverneurs,  aux 
magistrats  dont  ils  pouvaient  à volonté  prolonger  ou 
diminuer  la  puissance.  lien  résulta  que  le  désordre 


le  plus  complet  finit  par  régner  dans  le  calendrier 
romain;  une  éclipse,  dont  la  date  romaine  nous  a 
été  conservée  par  Titc-Live,  nuus  montre  qu’en  l’an 
de  Rome  565,  189  ans  avant  J.-C.,  le  rr  janvier 
correspondait  au  29  août  julien. 

Tel  était  l’état  des  choses  lorsque  Jules  César  en- 
treprit la.  réforme  du  calendrier  romain.  11  fut 
secondé  dans  cette  opération  par  un  astronome  d’A- 
lexandrie nommé  Sosigènes,  qu’il  avait  connu  lors 
de  l'expédition  qu'il  avait  laite  en  Egypte,  quand 
il  y poursuivit  Pompée.  Le  calendrier  romain  de- 
vint solaire  de  luni-solaire  qu’il  était  auparavant.  La 
durée  de  l’année  solaire  ayant  été  estimée  par  Sosi- 
gènes  de  365  jours  et  six  heures,  il  fut  décidé  que 
l’année  ordinaire  serait  de  365  jours,  au  lieu  de  355 
qu'elle  avait  eus  jusqu’alors,  et  que  l’on  réserve- 
rait les  six  heures  de  surplus  pour  un  jour  interca- 
laire qu’on  insérerait  dans  l’année  tous  les  4 ans,  en 
sorte  que  cette  année  intercalaire  serait  de  366 
iours.  Pour  se  conformer  à l’ancien  usage,  d’après 
lequel  on  plaçait  toutes  les  intercalations  entre  le 
23  et  lo  24  février,  Ccsar  y mit  aussi  le  jour  inter- 
calaire, et  il  donna  par  là  29  iours  au  mois  de 
février.  Le  24  février  se  nommait  le  six  des  calendes 
de  mars  (le  sextile  des  calendes)  ; on  se  contenta 
de  doubler  ce  jour,  ce  qui  le  fit  nommer  bissextilis. 

Comme  l’année  ainsi  réglée  avait  dix  jours  de 
plus  que  celle  de  l’ancien  calendrier  romain,  on 
partagea  ccs  10  jours  entre  tous  les  mois  qui  jus- 
qu’alors n'avaient  eu  que  29  jours,  tels  que  janvier, 
avril,  juin,  sextilis,  septembre,  novembre  et  dé- 
cembre. Les  autres  conservèrent  leur  longueur.  César 
voulut  aussi  que  l’année  commençât  8 jours  après  le 
solstice  d’hiver,  c.-à-d.  au  1"  janvier.  Pour  amener 
ce  résultat,  il  tut  obligé  de  faire  une  intercalation 
extraordinaiic  de  2 mois,  l’un  de  34,  l'autre  de 
33  jours,  indépendamment  de  l’intercalation  ordi- 
naire, qui  était  de  23  jours  ; les  deux  nouveaux  mois 
furent  placés  cuire  novembre  el  décembre.  L’année 
dans  laquelle  s’opéra  ce.te  importante  réforme  fut 
nommée,  pour  cette  raison,  lanrwfe  de  confusion  : 
elle  contint  en  effet  445  jours,  depuis  le  13  octobre  de 
l’an  47  avant  notre  èro  en  temps  julien,  qui  corres- 
pondait alors  au  l*r  janvier  romain,  jusqu'au 
l*r  janvier  julien  de  l'an  45. 

Pour  conserver  le  souvenir  de  ce  grand  change- 
ment, Marc  Antoine,  alors  consul,  rendit  un  édit 
qui  changeait  le  nom  de  Quintilis  en  celui  de  Julius 
(juillet),  nom  de  César.  Environ  30  ans  après,  Au- 
guste imposa  aussi  sou  nom  au  mois  Sextilis  (Au- 
gustus,  août). 

Après  la  mort  de  César,  la  forme  qu’il  avait  don- 
née à l’année  fut  mal  comprise  par  ceux  qui  étaient 
chargés  de  la  direction  du  calendrier.  Au  lieu  d’in- 
tercaler dans  la  5*  année  seulement,  comme  il  était 
rescrit,  ils  intercalèrent  dans  la  4*t  de  sorte  que 
ans  les  37  premières  années  qui  s’écoulèrent  de- 
puis la  réformation,  il  y eut  12  intercalations  au 
lieu  de  9,  et  qu’ainsi  l'année  de  Rome  recula  de 
3 jours  sur  l'année  julienne.  Pour  réparer  cette 
erreur,  Auguste  ordonna  qu’on  omettrait  les  3 pre- 
mières intercalations  à faire  dans  les  années  sui- 
vantes. Par  cette  omission,  on  se  retrouva,  en  l’an  5 
de  notre  ère,  au  point  fixé  par  César. 

Le  calendrier  romain,  tel  qu’il  avait  été  consti- 
tué par  Jules  César,  fut  reçu  dans  tout  l’empire 
romain;  il  fut  adopte  par  les  Chrétiens,  qui  y ad- 
joignirent seulement  Se  cycle  luni-solaire  de  Méton, 
ou  Sombre  d’or,  pour  la  détermination  <!e  la  fête  de 
Pâques,  nui.  comme  l’on  sait,  est  en  rapport  avec 
le  cours  de  la  lune.  A cela  près,  le  calendrier  julien 
resta  le  môme  jusqu’en  .1582. 

Nous  donnons  ici  deux  calendriers  romains.  Le 
premier,  tiré  de  l’ouvrage  de  M.  Ch.  Dezobry, 
Ilome  au  siècle  d’Auguste,  renferme  moins  de  dé- 
tails que  le  suivant  sur  les  fêtes  religieuses  des 
Romains,  mais  présente  un  caractère  plus  authen- 
tique. Yoici  ce  que  dit  M.  Dezobry  au  sujet  dee 
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matériaux  dont  il  & (ait  usage.  * Ce  calendrier  est 
copié  d'un  marbre  antique  trouvé  à Rome  vers  la 
fin  du  xvi*  siècle,  et  connu  sous  le  nom  de  Kalenda- 
ttum  Maffœiorum.  Il  est  complété  pour  les  nombres 
ordinaux  de  chaque  fraction  de  mois,  avec  un  frag- 
ment d'an  autre  calendrier  antique  appelé  Kalen- 
darium  F rœnestvnum.  Un  les  trouva  l’un  et  l'autre 
dans  Gruter.  j>.  1S3  et  sqq,  dans  le  Thésaurus  de 
G ræ vius,  t.  VIII,  «t  dans  Urelli,  Inscript,  lat., 
t.  il,  p.  392  et  sqq.  Ou  s’accorde  généralement  à 
feccmnaitre  le  premier,  qui  est  presque  complet, 
comme  étant  du  siècie  d’Jluguste.  Le  marbre  ori- 
ginal ne  fournissant  aucune  indication  pour  le  4 no- 
vembre, les  2,  3,  4 et  6 décembre,  j’ai  comblé 
cette  lacune  par  un  emprunt  fait  à un  autre  monu- 
ment antique,  connu  sous  le  nom  de  KaUndarium 
Amitemum.  J’ai  également  emprunté  à un  autre 
calendrier  appelé  Rustique,  la  longueur  des  jours  et 
des  nuits  de  chaque  mois,  qui  est  si  utile  pour 
connaître  l’étendue  des  12  neures  du  jour  qui  par- 
tageaient invariablement  chaque  journée  romaine, 
du  lever  au  coucher  du  soleil.  » Le  deuxième  Calen- 
drier, compose  d’après  les  travaux  de  divers  savants, 
est  emprunte  au  Dictionnaire  pour  ! intelligence  des 
auteurs  classiques  grecs  et  latins  de  Sabbathier, 
qui  lui  a donné  le  nom  de  Calendrier  de  Jules 
César. 

Dans  le  premier  calendrier,  la  1**  colonne  con- 
tient les  lettres  que  les  Romains  appelaient  A undi- 
nales;  la  V la  division  du  mois  en  Calendes,  Noues 
et  ides;  la  3*  les  indications  relatives  aux  jours 
fastes,  néfastes,  comitiaux,  etc.,  lesquels  sont  mar- 
qués par  les  lettres  initiales  F,  N,  C,  ainsi  que  colles 
concernant  les  principales  tètes  et  quelques  événe- 
ments politiques;  la  4*  renferme  la  traduction  en 
français  de  toutes  les  ex  pressions  contenues  dans  les 
précédentes. 

1°  Lettres  nundinairs . Chaque  année  avait  sa 
lettre  nundiaale,  destinée  à indiquer  les  jours  de 
marché,  qu’on  appelait  nundinæ,  et  qui  revenaient 
tous  les  neuf  jours.  On  employait  dans  les  calen- 
driers, pour  marquer  les  jours  de  marché,  8 lettres 
(A,  B,  C,  D,  JC,  F.  G,  H),  do  manière  que,  dès  que 
les  huit  étaient  passées,  la  première  en  revenant 
indiquait  le  jour  du  marché.  Chaque  année  cette 
lettre  changeait,  quoiqu'il  puisse  sembler  au  pre- 
mier abord  qu’il  n’y  ait  pas  lieu  à changement; 
mais  comme  l'année  ne  finissait  pas  juste  avec  la 
8*  lettre  H (dans  le  calendrier  ci-joint,  par  exem- 
ple, elle  finit  à l’E),  il  fallait  compter  de  nouveau 
les  premières  lettres  du  calendrier  suivant  pour 
compléter  les  huit  jours  d’intervalle.  Par  exemple, 


la  lettre  nundinale  de  l’année  qui  ouvre  notre  ca- 
lendrier étant  A,  cette  même  année  finissant  à E, 
c.-à-d.  à la  5*  lettre,  la  neuvaine  ne  sera  complète 
qu'au  D de  l'année  suivante;  le  D sera  donc  la 
lettre  nundinale. 

2°  Jours  fastes,  néfastes , etc.  Quand  la  lettre  N 
se  rencontre  dans  la  seconde  colonne,  elle  signifie 
nefaslus  dits  {jour  néfaste),  c.-à~d,  pendant  lequel 
on  ne  peut  rendre  la  justice.  La  lettre  F veut  dire 
fastus  (faste),  jour  où  l’on  peut  la  rendre.  F F (foe- 
tus primum  ou  prima  parte  diei)  signifient  qu’on 
peut  rendre  la  justice  dans  la  première  partie  du 
our;  et  N F (ns  fastus  prima  parte  diei ) signifient 
e contraire.  EN  ou  END  (endotercisus  ou  itUercisus, 
entrecoupé)  indiquent  qu’on  peut  plaider  à certaines 
heures,  et  qu'on  «e  le  peut  pas  à d’autres.  C {conii- 
tialis ) désigne  le  jour  où  se  tiennent  les  comices. 
Q.  Rex  C.  F.  (auando  Hex  comüiarit,  fas)  signifient 
que  : quand  le  roi  {des  sacrifices)  a paru  aux  co- 
mices, c'est  un  jour  faste.  Enfin  , Q.  ST.  Def.  ( quando 
stercus  deferlur)  indiquent  que  l'on  peut  plaider 
aussitôt  nue  les  ordures  ont  été  transportées  hors  du 
temple  de  Veeia.  Il  s'agit  ici  des  cendres  du  feu 
qui  était  entretenu  dans  ce  temple. 

3®  Calendes,  Noues , Ides.  Les  calendes  étaient 
le  premier  jour  du  mois;  les  nones  étaient  le  7 
dans  les  mois  de  mars,  mai,  juillet  et  octobre,  et 
le  5 dans  tous  les  autres  mois  ; les  ides,  qui  %>nt 
toujours  de  8 jours,  tombaient  au  16  des  mêmes 
mois  de  mars,  mai,  juillet  et  octobre,  et  au  13  pour 
tous  les  autres  mois.  Après  le  jour  des  calendes,  les 
jours  suivants  se  comptent  en  ordre  inverse  jusqu'à 
celui  des  noues,  en  ordre  inverse  jusqu'à  celui  des 
ides,  et  en  ordre  inverse  encore  juMju  aux  calendes 
du  mois  suivant.  Par  exemple,  Janvier  : le  1*'  jour, 
calendes;  les  2.  3,  4,  & sont  le  4,  le  3 avant  Us  no- 
uer, la  veille,  le  jour  des  nouer;  du  6 au  13  inclusi- 
vement, le  8,  le  7,  le  6,  le  5,  le  4,  le  3 avant  les  ides, 
la  veille,  le  jour  des  ides;  du  14  au  31 , le  19,  le  18, 
le  1 7,  etc. , «tanf  Us  calendes,  et  la  veille  des  calendes 
de  février.  Il  en  est  de  môme  pour  tous  les  autres 
meus,  sauf  l’irrégularité  des  nones  et  des  ides,  et  le 
nombre  des  jours  du  mois  qui  change  le  «ombre 
que  l’on  obtient  quand  on  compte  par  les  calendes, 
il  faut  savoir  aussi  que  le  jour  même  des  calendes, 
des  nones  et  des  ides,  est  une  unité  de  oes  mômes 
nombres  : ainsi,  après  le  13  février,  il  n’y  a que  15 
jours  pour  arriver  au  28;  le  14  février  s’appelait 
cependant  le  XVI  des  calendes  de  mars,  parce  que 
le  jour  même  des  calendes,  ou  le  1"  mars,  est  le 
16*.  Le  tableau  suivant  résume  toutes  ces  indica- 
tions. 


NOMS 

DES  MOIS. 

IE  }•  JOUE 
ÉTAIT  LE 

LES  NONES 
TOMBAIÏaNT 

LE 

LE  LENDEMAIN 
ÉTAIT  LE 

LES  IDES 
TOMBAIENT 
LE 

LE  LENDEMAIN 

ÉTAIT  LE 

Janvier. 

b 

13 

Xix  des  calendes  du  mois  suivant. 

Février 

IV  — 

6 

13 

XVI  — — 

Mars 

VI  — 

(U  en  était 

15 

XVII  — 

Avril 

IV  — 

ainsi 

13 

XVIII 

Mai 

VI  — 

pour  tous 

15 

XVII  — — 

Juin 

IV 

les  auLres 

13 

XVill  --  — 

Juillet 

VI  *p- 

mois.) 

15 

X vil  

Août 

IV  — 

b 

13 

XIX  — — 

Septembre 

IV  — 

5 

13 

XVIU  m-  — 

Octobre 

VI  — 

7 

15 

XVII  — - 

Novembre. . . . 

IV  

5 

13 

X VIII  — — 

lMcwabte. ... 

IV  T- 

6 

13 

AIE  - - 
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Calendriers  modernes. 

Le  calendrier  de  Jules  César  a servi  de  base  à 
celui  de  tous  les  peuples  chrétiens  jusqu’à  l'époque 
où  le  pape  Grégoire  XIII  accomplit  la  réforme  du 
calendrier,  dite  Réforme  grégorienne.  Dans  le  calen- 
drier Julien  on  avait  attribué  à l'année  solaire  une 
durée  de  305  jours  et  un  quart;  on  la  supposait  donc 
trop  longue  de  11',  12"  environ.  Il  en  résultait  que 
l'intercalation  d*un  jour  bissextile  tous  les  quatre 
ans  était  trop  forte  de  près  de  trois  quarts  d'heure 
dans  cette  durée  de  quatre  ans;  ce  qui  produisait 
une  erreur  d’uc  jour  en  128  ans  et  demi.  En  1582, 
l’équinoxe  du  printemps  arriva  le  11  mars,  en  re- 
tard de  10  jours.  Pour  rétablir  l'harmonie  entre 
l’année  civile  et  le  cours  du  soleil,  le  pape  Gré- 
goire XIII  prescrivit  de  rejeter  10  jours  de  l'année 
1582,  qui  ne  fut  plus  que  de  355  jours.  Ces  jours 
supprimés  furent  ceux  qui  étaient  compris  entre  le 
5 et  le  14  octobre,  en  sorte  qu’après  le  4 octobre  on 
compta  immédiatement  le  15.  Et  pour  empêcher 
que,  par  la  suite  des  siècles,  les  11#  12"  qui  étaient  i 
toujours  de  trop  dans  l’année  julienne,  et  dont  cette 
année  anticipait  sur  l’année  tropique,  ne  formassent 
de  nouveau  des  jours  entiers,  il  fut  établi  que  trois 
années  séculaires,  qui  d'après  le  calendrier  julien 
devaient  être  bissextiles,  seraient  communes,  et 
que  dans  la  quatrième  année  séculaire  seulement 
on  intercalerait  un  jour.  Ainsi  les  années  1700  et 
1800  n’ont  été  que  de  305  jours,  il  en  sera  de  mémo 
en  1900;  mais  l’année  2000  sera  bissextile,  comme 
elle  doit  1 être  d’après  le  calendrier  julien. 

Tous  les  peuples  de  l’Europe  n'adoptèrent  pas  en 
même  temps  le  nouveau  calendrier.  Les  peuples 
protestants  résistèrent  fort  longtemps;  enfin  ils  cé- 
dèrent en  1700.  Les  Anglais  conservèrent  l'ancien 
calendrier  jusqu’en  1752.  De  là  l'emploi  des  deux 
styles  chez  les  historiens.  On  écrivait  les  deux  dates 
comme  une  fraction  ■ le  numérateur  indiquait  l’an- 
cien style  et  le  denomimteur  le  nouveau.  Par 
24 

exemple  : ^ août  voulait  diie  le  14  août,  vieux 

style,  correspondant  au  24  du  nouveau;  le 

le  30  août,  vieux  style,  ou  le  8 septembre  du  nou- 
veau. Les  Russes  suivent  encore  le  calendrier  ju- 
lien et  il  en  résulte  qu’ils  se  mettent  de  plus  en 
plus  en  arrière  d’un  jour  sur  le  calendrier  grégo- 
rien, en  continuant  à compter  les  bissextiles  sécu- 
laires supprimées  dans  le  nouveau  style.  Ainsi,  en 
1582  rétrogradation  fondamentale  de  10  jours;  en 
1600,  la  bissextile  subsista  dans  les  deux  styles; 
en  1700  et  1800,  la  bissextile  fut  supprimée  dans  le 
calendrier  grégorien  et  conservée  par  les  Russes; 
ceux-ci  sont  donc  aujourd’hui  en  amère  de  12  jours 
sur  le  style  julien,  et  il  en  est  de  même  des  Grecs. 

Au  moyen  âge,  on  n’eut  que  des  calendriers  géné- 
raux ou  perpétuels,  pouvant  servir,  certaines  données 
étant  connues,  pour  toutes  les  aimées.  Ces  calen- 
driers se  composaient  de  4 colonnes  renfermant  : la 
1",  la  séné  des  jours  du  mois  désignés  par  les  nom 
bres  1,  2,  3,  etc.;  la  2*,  la  série  des  lettres  domini- 
cales, commençant  par  A pour  le  |*r  janvier;  la  3*, 
la  suite  des  nombres  d’or;  la  4*  les  fêtes  fixes  de 
l’Église.  Avec  un  calendrier  ainsi  disposé,  il  suffi- 
sait de  connaître  la  lettre  dominicale  et  le  nombre 
d'or  d’une  année  pour  construire  le  calendrier  civil 
et  religieux  de  cette  année.  Le  premier  almanach 
vulgaire  est  celui  de  l'annce  bissextile  1636,  composé 
par  Mathieu  Laensherg,  à Liège.  On  n’a  conservé 
presque  aucun  renseignement  sur  la  vie  de  ce  per- 
sonnage. On  croit  qu’il  était  chanoine  à Liège,  mais 
son  nom  manque  dans  la  liste  des  chanoines  de  cette 
ville  depuis  1600.  Cependant  les  almanachs  de  ce 
genre  ne  devinrent  communs  qu’au  18*  siècle.  Dans 
les  dernières  années  de  ce  siècle  parut  l'/tunuâiredu 
bureau  de*  longitudes, qui, depuis  1798,  rert  déréglé 


à tous  nos  calendriers.  Cet  Annuaire  est  extrait  de  la 
Connaissance  des  temps,  recueil  publié  pour  la  pre- 
mière fois  en  1679,  par  l’Académie  des  sciences. 

Un  caleudrier  ordinaire  ou  annuel  renferme  : |*  le 
quantième,  ou  l’ordre  des  jours  pour  chaque  ni  és, 
commençant  par  le  mois  de  janvier;  2"  les  noms  des 
jours  de  la  semaine;  3*  les  saints  et  fêtes  pour  cha- 
cun de  ces  jours;  4“  les  diverses  indications  relatives 
soit  à l'augmentation  ou  à la  diminution  de-,  jours 
daus  chaque  mois  et  aux  phases  de  la  lune,  soit  au 
comput  ecclésiastique.  On  entend  par  cette  dernière 
expression  l’ensemble  des  calculs  qui  ont  pour  but  de 
régler  les  époques  des  fêtes  mobiles.  Le  comput  ec- 
clesiastique a pour  bases  : le  .Y ombre  d’or , l'Épacle, 
le  Cycle  solaire , Vlndictinn  et  la  Lettre  dominicale. 

y ombre  d'Or.  On  désigne  ainsi  le  nombre  qui 
sert  à indiquer  le  rang  qu’occupe  une  année  donnée 
daus  le  cycle  lunaire  ue  19  années,  inventé  par 
l’astronome  athénien  Méton  et  nui  a été  adopté  par 
l'Église  pour  la  fixation  de  la  fête  de  Piques.  Ce 
nombre  a été  appelé  nombre  d'or,  soit  parce  que  les 
Athéniens,  pleins  d’admiration  pour  la  régi-  de  Mé- 
ton en  firent  graver  le  calcul  en  lettres  d’or  sur  les 
murs  du  temple  de  Minerve,  soit  parce  que  ce  nom- 
bre était  indiqué  en  lettres  d’or  dans  les  anciens 
calendriers  juliens.  Pour  trouver  le  nombre  d’or 
d'une  année  proposée,  ajoutez  1 à cette  année,  en- 
suite divisez  la  somme  par  19,  et  le  reste  de  la  divi- 
sion sera  le  nombre  d’or  cherché.  On  ajoute  I à l’an- 
née proposée,  parce  que  l’année  de  la  naissance  de 
J.  C.  était  la  seconde  d’un  cycle  lunaire. 

Épacle (du  grecéîraxTÔ;,  aiouté,  complémentaire). 
On  appelle  aiusi  le  nombre  tfe  jours  dont  la  nouvelle 
lune  précède  le  commencement  de  l’année.  Ce  nom- 
bre donne  l 'âge  de  la  lune  au  1"  janvier  de  chaque 
année  solaire.  Ainsi  quand  on  dit  que  l'épacte  de 
l’année  1866  est  14,  cela  veut  dire  que  la  lune  avait 
14  jours,  quand  cette  année  a commencé. 

Cycle  solaire.  Le  cycle  solaire  est  une  période  de 
28  ans;  c’est  le  produit  de  7 par  4,  des  jours  de  la 
semaine  par  le  retour  des  bisscxles.  Cette  période 
ramène  les  mêmes  quantièmes  du  mois  aux  mêmes 
jours  de  la  semaine.  Pour  calculer  cette  période, 
que  l’on  suppose  commencer  à Lan  9 av.  J.-C.,  on 
ajouto  9 au  millésime  de  l’année  en  question,  on 
divise  le  tout  par  28,  et  le  reste  est  le  nombre  indi- 
quant le  rang  de  cette  année  dans  le  cycle  sol  tire 
courant;  le  quotient  marque  le  nombre  de  cycles 
solaires  écoulés  jusqu’au  moment  actuel. 

Lettres  dominicales.  Les  lettres  dominicales,  que 
les  premiers  chrétiens  avaient  mises  à la  place  des 
lettres  nund males  des  Romains,  sont  les  premières 
lettres  de  l’alphabet,  au  nombre  de  sept,  parce  qu’il 

osées 
que 

mois  dans  le  calendrier  perpétuel,  depuis  le  l*r  jan- 
vier jusqu'au  31  décembre.  Elles  marquent  succes- 
sivement les  dimanches,  la  lettre  A vis-à-vis  du 
lrr  janvier,  la  lelire  IJ  vis-à-vis  du  2;  la  lettre  C vis- 
à-vis  du  3 et  ainsi  de  suite  ; ce  qui  veut  dire  que 
quand  la  lettre  dominicale  est  A,  alors  le  1"  janvier 
est  un  dimanche;  quand  ehe  est  E,  c’est  le  5 jan- 
vier qui  est  un  dimanche.  Dans  les  années  bissex- 
tiles, il  y a deux  lettres  dominicales,  dont  l’une  sert 
depuis  le  lw  janvier  jusqu’au  1er  mars,  et  l’autre  de- 
puis cette  époque  jusqu'à  la  fin  de  l'année.  La  lettre 
domiuicaie  change  chaque  année  en  suivant  un  ordre 
rétrograde,  c.  à-d.  que  si  G,  par  exemple,  est  la  lettre 
dominicale  d'une  année,  F sera  celle  de  la  suivante. 
A chaque  cycle  de  28  ans  ou  cycle  solaire,  les  lettres 
dominicales  se  représentent  dans  le  même  ordre.  U 
suffisait  donc,  du  moins  dans  le  calendrier  iulien, 
de  connaître  la  lettre  dominicale  d’une  année  pour 
trouver  facilement  celle  d'une  année  quelconque, 

fêtes  de  1*. 


y a sent  jours  dans  la  semaine.  Elles  sont  disposé 
par  ordre  régulier  vis-à-vis  des  quantièmesde  enaq 


et  par  conséquent  pour  fixer  toutes  les  fêtes  de  l’an- 
née. Depuis  l'an  1 de  notre  ère  jusqu’en  1583,  cha- 
que 10*  année  du  cycle  de  28  ans  a pour  lettre 
dominicain  B,  mais  de  1583  à 1599,  elle  devient  E; 
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de  1700  à 1799,  F;  de  1800  à 1899,  G;  de  1900  â 
2099  A,  et  ainsi  de  suite. 

Indiction  romaine.  L'indiction  romaine  est  une 
période  de  15  ans  qui  n’est  employée  que  dans  les 
actes  de  la  cour  de  Rome'.  Le  commencement  de 
ce  cycle  date  de  trois  années  avant  l’ère chrétienne. 
Ainsi  eu  ajoutant  3 à l’année  cherchée  et  divisant 
par  15,  le  reste  donnera  l’indiction. 

Fêles  religieuses.  On  distingue  des  fêtes  fixes  et 
des  fêtes  mobiles.  Les  fêtes  fixes  sont  : 


La  Circoncision l,r  janvier. 

L'Épiphanie  ou  les  Rois 6 janvier. 

La  Purification  ou  la  Chandeleur. . 2 février. 

L’ Annonciation 25  mars. 

La  Saint  Jean  d'été 24  juin. 

La  Saint-Pierre  et  Saint-Paul 29  juin. 

V Assomption 15  août. 

La  Nativité 8 septembre. 

La  Toussaint 1"  novcml  re. 

La  Conception 8 décembre. 

Noël 25  décembre. 


Les  fêtes  mobiles  sont  celles  qui  sont  rapportées  à 
la  fête  de  Pâques,  la  plus  importante  des  fêtes  mo- 
biles. Ces  fêtes  sont  : Pâques , qui  se  célèbre  le  di- 
manche après  la  pleine  lune  qui  suit  l’é  juinoxe  du 
printemps  <21  mars)2;  la Septuafésimet  la  Sexagi- 
sime , la  Quinquajésime  ou  Dimanche  gras  (qui 
tombent  les  9%  8*  et  7*  dimanches  avant  Pâques] : 
la  Quadrayésime , Rcminiscere , Oculi , Lrlare,  la 
Passion  (les  Ier,  2*,  3*,  4*  et  5*  dimanches  de  Ca- 
rême); les  Hameaux  et  la  ÿuasimodo  (les  dimanches 
immédiatement  av.  et  ap.  Pâques);  lMïfrnxion  et 
la  Pentecôte  (les  40'  et  50*  jour  ap.  Pâques)  ; la  Tri- 
nité et  la  Fête-Dieu  (dimanche  et  jeudi  suivants); 
l 'Avent  (les  quatre  semaines  avant  Noël). 

CATALOGUE  DES  SAINTS  ET  SAINTES 
HONORÉS  DANS  L'ÉGLISE. 

Personne  n’ignore  que  le  nombre  des  saints  est 
beaucoup  plus  considérable  que  celui  qu’offrent  nos 
calendriers  usuels.  Or,  comme  l’on  ne  peut  donner 
au  baptême  que  des  noms  qui  ont  été  portés  par  des 
saints  ou  saintes,  nous  avons  pensé  qu’il  serait  utile 
de  présenter  ici  la  nomenclature  exacte  et  complète 
des  noms  des  saints  et  saint°s  honorés  dans  l’Eglise. 
Nous  avons  eu  recours,  pour  cela , à l’excellent  tra- 
vail de  M.  Bélèze  ayant  pour  titre  : Dicliimnairr 
des  noms  de  baptême , in  8,  librairie  Hache*.te.  A 
tous  les  noms  que  renferme  le  rituel,  M.  Bélèze  a 
ajouté  ceux  qui  lui  ont  été  fournis  par  le  Martyro- 
loge romain  et  rar  quelques  autres  livres  dont  l'E- 
glise reconnaît  l’autorité.  Dans  cette  liste,  on  re 
marquera  que  plusieurs  saints  sont  honorés  plus 
d une  fois  dans  l’année,  comme  saint  Thomas  d’A- 
quin, le  7 mars  et  le  18  juillet.  D’autres  noms  se 
trouvent  répétés  dans  le  calendrier,  parce  qu’ils  ont 
été  portés  par  différents  saints  du  même  nom, 
comme  celui  de  Jules,  qu’on  verra  au  12  avril,  au 
27  mai  etau  1"  juillet.  Enfin,  il  y a des  noms  spé- 
cialement attribués  aux  femmes,  tels  que  Adrienne, 
Henriette,  Gabrielle,  Joséphine,  etc.,  et  qui,  sans 
représenter  de  véritables  saintes . peuvent  être 
donnés  au  baptême,  parce  qu’ils  dérivent  ou  plu- 
tôt qu'ils  sont  formes  d’un  nom  de  saint.  Dans  ce 
cas,  le  jour  de  la  fête  est  le  jour  même  ou  le  saint 
est  honoré.  On  trouvera  ces  noms  à côté  des  noms 
de  saints  qui  y correspondent. 

t.  L'ordonnance  par  laquelle  les  empereurs  romains 
depu.s  Constantin  â Dioclétien  prescrivirent  tous  les 

Juinze  ans  la  perception  de  l'imput  foncier  s’appelait  m 
ic.'io,  édit,  mot  que  les  «-ouverains  de  Constantinople 
conservèrent.  Les  papes  imitèrent  cet  usage,  mais  en  lai- 
sarit  remonter,  par  une  erreur  dont  la  cause  est  inconnue, 
la  strie  des  indictions  jusqu'à  l’an  3 av  J.-C. 

2.  Voy.  plus  loin  les  details  relatils  à la  fixation  de  la 
fêle  de  H&ques. 


Janvier. 


1"  S.  Almaque; 

S.  Aspaîs; 

S.  Castule: 

S.  Concorde; 

Ste  Euphrosyno  d'E- 

S.  Agence; 

S.  Odilon; 

S.  Paracode; 

S.  Stable. 

2.  S.  Adelart; 

S.  Basile  le  Grand; 

S.  Pomne; 

S.  Macaire  le  Jeune; 
s.  Sfiain. 

3.  Ste  Berlhille; 

S.  Blimond; 

S.  Cyrine; 

S.  Florent; 

Ste  Geneviève; 

S.  Gorde; 

S.  Salvator; 

S.  Statulien; 

S.  Théogène; 

S.  Y mas. 

4.  S.  Aggée; 

S.  Agolin; 

Ste  Benoîte; 

S.  Caïus; 

S.  Clatée; 

Ste  Dafrose; 

S.  Géminé; 

S.  Grégoire  de  Langres; 
Ste  Jeanne; 

S.  Oringue; 

S.  Priscillien; 

S.  Rigobert; 

S.  Syncse; 

S.  Tnéodote; 

S.  Théopompe; 

S Tite. 

5.  S.  Daniel,  martyr; 

Ste  Êmilicnnc  ; 
Bienheureux  Gerlach; 
S.  Sirnéon  Stylito  ; 
StcSynclôlique; 
SteTalide: 

S.  Télesphore. 

6 S.  André  Corsini  ; 

Ste  B&siiisse: 

S.  Erminold; 

S.  Gurval; 

Bienheureux  Jean  de 
Ribéra; 

Ste  Licière; 

SlcMacre; 

S.  Mélaine; 

S.  Nilammon. 

7.  S.  Aldéric; 

S.  Cedde; 

S.  Crispin; 

S.  Théau; 

StcViergue. 

8.  S.  Apollinaire; 

S.  Arçons; 

S.  Baudouin; 
SteGodulie  ou  Ste  Gu- 
dule; 

S.  Ilellade,  martyr; 

S.  Lucien,  évêque; 

S.  Maximien; 

S.  Messien; 

S.  Patient; 

S.  Séverin; 

S.  Vulsin. 


| 9.  S.  Adrien; 

S.  Brivaud; 

S.  Ëpictète; 

S.  Honoire; 

S.  Honoré,  martyr; 

S.  J u rond; 

S.  Julien  l'Hospitalier; 
SteMarcienne  ; 
SteMarcionille; 

S.  Mauronce; 

Ste  Pascase  ou  Pasca- 
8te; 

S.  Pierre  do  Sébaste; 
S.  Varang. 

10.  S.  Agathon; 

S.  Gonzalés,  moine; 

S.  Guillaume,  évêque; 

Guillelmine  ; 

S.  Nicanor; 

S.  Vaury. 

11.  Stellonorate  ou  Ho- 
norée ; 

S.  Hortcnsius; 

Hortenso; 

S.  Hygin; 

S.  Palémon; 

S.  Salve  ou  Salvien; 

S.  Tason; 

S.  Théodose; 

S.  Thérôvin; 
Bienheureux  Thomas 
de  Cora. 

12.  S.  Arcade,  martyr; 
S.  Benoit  Biscop  ; 

S te  Césa  rie  ou  Césa  r i u e ; 
S.  Satyre,  martyr; 
SteTatienne; 

S.  Tigrius. 

13.  SteGlaphyre; 

S.  Gomcz; 

S.  Hermile; 

Ste  Néomaie; 

S.  Stratonique; 

Ste  Véronique; 

S.  Vivent; 

Ste  Yvette. 

14.  S.  Dace; 

S.  Engelmar; 

S.  Euchaire; 

S.  Euphrase; 

S.  Féüxde.Nole; 

S.  Firmin,  de  Mende; 
S.  Hilaire  de  Poitiers; 

Hilairie; 

SteNoyale. 

15.  S.  Bon,  évêque; 

S.  F.phise; 

Ste  Faust i no; 

S.  Isidored  Alexandrie; 
S.  Macaire  l'ancien  ; 

S.  Ma  tir,  abbé; 

S.  Michôe; 

S.  Paul,  ermite; 
SteSecondine  ; 
StcTarsice. 

16.  S.  Accurse; 

S.  Bérard; 

S.  Fursy; 

S.  Henri,  ermite; 

S.  Honorât; 
Bienheureuse  Jeanne; 
Ste  Livrade  ; 

S.  Marcel,  pape; 

S.  Mélan- 
S.  Roland; 
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Bienheureuse  Stépha- 
nie: 

S.  Tnviet. 

17.  S.  Antoine; 

S.  Diodore  ; 

S.  Éleusippe; 

Ste  I.éonie  ou  Léonille  ; 
S.  Mélasippe; 

S.  Méneusippe; 

S.  Mosée; 

S.  Nennie; 

S.  Rignmé; 

S.  Speusippe; 

Ste  Yolaine. 

18.  S.  Amnione; 

S.  Deicole  ou  Diel  ; 

S.  Floride: 

S.  Léobard  ; 
StePropédigne; 
StePrisce  ou  Prisque; 
S.  Vénérand; 

S.  Volusien. 

19.  S.  Audifax; 

S.  Dassien. 

S.  Canut; 

S;e  Germaine; 

S.  Germanique; 

S.  Latuin  ou  Lain  ; 

S.  Lomer; 

Ste  Marie  de  Béthanie; 
S.  Marius; 

Ste  Pie; 

S.  Pontien; 

S.  Remi  de  Rouen  ; 

S.  Sulpice; 

S.  Voltain  ou  Vulstan. 

20.  S.  Euthjrme,  abbé; 

S.  Fabien,  pape; 

S.  Hardouin; 

S.  Néophyte; 

S.  Sébastien. 

21.  Ste  Agnès; 

S.  Euloge; 

S.  Fructueux; 

S.  Parre. 

22.  S.  Anastase; 

Ste  Marguerite  de  Cor- 
tone; 

S.  Ou; 

S.  Victor; 

S.  Vincent,  martyr; 
Vincente. 

23.  S.  Agathange; 
StoAquila; 

S.  Bar  nard  ; 

S.  CJément,  évôque; 
Ste  Émércntienne  ou 
Enu  ronce; 
SteGrégorie; 

S.  Udefonse; 

S.  Jean  l'Aumônier; 

S.  Martyr; 

S.  Parme  nas; 

S.  Raymond. 


l,r  Ste  Drigide  ou  Bri- 
gitte; 

S.  Eubert; 

S.  Ignace; 

S.  Lionne; 

S.  Nicel; 

S.  Sévère; 

S.  Sour; 

S.  Tujan; 

S.  Vendimien; 


24.  S.  Artème; 

S.  Babvlas; 

S.  Macédone; 

S.  Timothée, évôque; 
S.  Urbain; 

SteXène; 

S.  Zame. 

25.  S.  Agitée; 

S.  Amarin; 

S.  Ananias; 

S.  Damarin; 

S.  Juventin; 

S.  Lu  bais; 

SteMédule; 

S.  Prix  ou  Priest  ; 

S.  Roques. 

26.  S.  Aubry; 
StoNotburge; 
StePaule; 

S.  Polycarpe. 

27.  Sté  Angèle  Merici; 

S.  Avit,  martyr; 

S.  Jean  Chrysostome  ; 
S.  Julien,  évôque; 

S.  Mary  ou  May; 

S.  Noël  ; 

S.  Thierri,  évôque. 

28.  S.  Cal! inique; 

S.  Charlemagne; 

S.  Cyrille  d’Alexandrie; 
S.  Herniione: 

S.  Jean  de  Itéomay: 

S.  Leuce; 

S.  Louons  ; 
Bienheureuse  Margue- 
rite de  Hongrie  ; 

S.  Paulin; 

S.  Rufin,  martyr; 

S.  Thyrse. 

29.  S.  Agulis; 

S.  Aquilin; 

S.  Arnolphe; 

S.  François  de  Sales  ; 
S.  Gildas; 

SteSavme; 

S.  Sulpicc-Sévère. 

30.  Ste  Aldcgonde  ; 

S.  Aleaume; 

S.  Arm  en  taire; 

Ste  Bathil  le; 

S.  Gédouin; 

Ste  Hyacinte  Manscott  i , 
Ste  Martine; 

Ste  Se  rêne. 

31.  S.  Bobin; 

S.  Gaud  ; 

S.  Géminien; 
Bienheureuse  Louise 
d’Albertone  ; 

Ste  Marcelle; 

S.  Métran; 

S.  Pierre  Nolasque; 

S.  Triphaine; 
SteUlphe. 


SteVerdienne  ou  Véri- 
dienne; 

S.  Vindémi&L 
2.  S.  Adalbaud; 

S.  Apronicn; 

S.  Corneilie,  centurion; 
S.  Flou  ; 

Ste  Isabelle; 

S.  Lothaire; 
SteSicaire. 


3.  S.  Anschaire  ; 

S.  Azarie; 

84e  Bell  onde; 

S.  Biaise; 

S.  Cé*erin; 

Çélerine; 

S.  Evans; 

S.  Hadelin; 

S.  Laurentin; 

Ste  Olive; 

S.  Ramcsi  ; 
SteWéréburge. 

4.  S.  Aven  tin; 

S.  Eutyche; 

R.  Gomble; 

S.  0111)011,  confesseur; 
S.  Isidore,  solitaire; 

S.  Lifat; 

S.  Philorome; 

S.  Rembert. 

6.  Ste  Adélaïde; 

Ste  Agathe; 

S.  Alboin; 
Bienheureuse  Alix; 

S.  Alvin. 

6.  S.  Arnaud: 

S.  Aniholein; 

S.  Barsanuphe; 

Ste  Dorothée  ; 

S.  Guérin  ; 


Ste  Bévocate  ; 

S.  Vast  ou  Vaast; 

S.  Voel. 

7.  S.  Adauque; 

S.  Augute; 
StcLioubète; 

S.  Maximien,  évôque; 
S.  Romuald; 

S.  Tresin; 

S.  Zéger. 

8.  Ste  Elilède  : 

S.  Étienne  ae  Grand- 
mont; 

S.  Gaudin; 

S.  Jean  de  Matha  ; 

S.  Juvence,  évôque; 

S.  Nicel; 

S.  Paul,  évôque; 
SteQuinte. 

9.  S.  Ansbert; 

Ste  Apolline; 

S.  Maron; 

S.  Nicéphore,  martyr; 
S.  Philagre; 

S.  Renaud; 

S.  Théonitas. 

10.  Ste  Austreberte  ; 

S.  Guillaume  de  Male- 
ral: 

Ste  Scholastique; 

S.  Sigucs  ; 

SteSotère. 


11.  S.  Adolphe; 

S.  Am  pèle; 

S.  Ardaing; 

S.  Calocer; 

S.  Datif; 

S.  Lazare  de  Milan; 
S.  Lucius; 

S.  Saturnin; 

S.  Séverin,  abbé; 

S.  Siraplides; 

Ste  Théodore; 

Ste  Victoire. 

12.  S.  Ammone; 

S.  Benoît  d'Aniane  ; 
Ste  Eulalie  ; 

S.  Mélèce; 


SteOrbaine; 

S.  Rieu. 

13.  Ste  Catherine  de 

Ricci; 

S.  Donnis; 

S.  Dosithée; 
SteErmenilde; 

S.  Fulcran; 

StcFusque; 

S.  Gilbert,  évôque; 
SteGilberte; 

S.  Gimier; 

S.  Lésin  ou  Léxin  ; 
Stel.ucile; 

S.  Polyeucte. 

14.  S.,  B’assus,  martyr  ; 

S.  Eleucade; 

S.  Ephôbe; 

S.  Paulien; 

S.  Valentin. 

15.  S.  Dabert; 

S.  Faustin; 

Ste  Géorgie; 

S.  Joseph,  diacre; 
Bienheureux  Jourdain; 
S.  Jovire  ou  S.  Jovite; 
S.  Quinide; 

S.  Sifroy  ouSigefride; 
S.  Zoce. 

16.  S.,  Daniel: 

S.  ÉUo;  • 

S.  Honest; 

S.  Isaïe; 

Ste  Julie  une; 

S.  Macro  be; 

S.  Onésime; 

S.  Samuel; 

S.  Tétrade; 

S.  Tygride. 

17.  S.  Auxence; 

S.  Flavien; 

S.  Loman; 
SteMarianne; 

S.  Néomède; 

S.  Polychrome; 

S.  Silvln  d'Aucuy; 

S.  Solon. 

18.  S.  Angilbert; 
StcArtémie; 

S.  Classique; 

S.  Claude,  martyr; 

S.  Parégorius; 

S.  Hutiile; 

S.  Siméon,  évêque. 

19.  S.  Barbai; 

S.  Conrad, solitaire; 

S.  Gabin; 

S.  Rabulas. 

20.  Bienheureuse  Angèle  ; 
S.  Eleuthère,  évêque; 
S.  Eucher,  évêque; 
Bienheureux  Jean  de 

Parme; 

S.  Odéric; 

S.  Fêlée; 

S.  Sadoth; 

S.  Tyrannion. 

21.  S.  German; 

S.  Gondebert; 
Bienheureux  Pépin; 

S.  Kandaut; 

S.  Sévérien; 

S.  Spirice; 

S.  Vérulo; 

SteVitaline. 

22.  S.  Abile; 

Ste  Antigone; 

S.  Baradat; 
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Bienheureuse  Jeanne- 
Marie  Bonomi  ; 

S.  Papias. 

73.  S.  Boisil; 

S.  Celsin; 

S.  Méraua; 
SleMilburge; 

S.  Milon  ; 

Bienheureux  Pierre  Da- 
mien ; 

S.  Serein; 

S.  Serneu; 

9.  Véterin. 

74.  S.  Étiilbertou  Eihel- 
bert; 

S.  Mathias,  apôtre; 

S.  Prétextât; 
Bienheureux  Robert 
d’Arbrissel. 

25.  Sle  Altrude; 
SteGauburge; 

S.  Juste,  martyr; 


1"  Ste  Antonine; 

S.  Aubin  ou  Albin  ; 
SteCharise; 

S.  David; 

Ste  Eudoxie  ; 

S.  Léon,  évêque; 

S.  Se v art; 

S.  Suibert. 

2.  S.  Absalon; 

S.  Céadde; 

S.  Jovien; 

S.  Lucius,  évêque; 
SteSoconoille; 
SteSecondole; 

S.  Simplice; 

Simplicie; 

S.  Troade. 

3.  Ste  Arthélaïde; 

S.  Basilisque; 

Ste  Camille; 

S.  Chélidoine; 

S.  Géonique  ou  Cléo- 

nice; 

SteCunégonde; 

S.  Gervin; 

S.  Guignolé; 

S.  Madir; 

S.  Méliton, 

S.  Orailou; 

S.  Titien. 

4.  S.  Adrien: 

S.  Agathoaore; 

S.  Arcade,  évêque  ; 

S.  Basin; 

Basine  ; 

S.  Casimir; 

S.  Lucius  ou  Luce , 
pape; 

S.  Théotique. 

5.  S.  Adrien; 

Adrienne  ; 

S.  Drosin; 

S.  Eubule; 

S.  Gérasime; 

S.  Kénerin; 

S.  Roger,  religieux. 

6.  S.  Chrodegang; 

Ste  Colette; 

S.  Fridolin; 
Bienheureuse  Hélène, 
religieuse; 

S.  Oiléguier; 


S.  Sérapion; 

S.  Taraise; 

S.  Victorin. 

26.  S.  Alexandre; 

S.  Conon; 

S.  Faustinien; 

S.  Nestor,  évêque; 
S.  Porphyre; 

S.  Victor. 

27.  S.  Antigone; 

S.  Bésas; 

S.  Chronio»; 

S.  Claudien; 

S.  Galmier; 

S.  Julien; 

S.  Léandre; 

S.  Montan. 

28.  Ste  Aveline; 

Ste  Honorine; 

S.  Nymphas; 

S.  Protère; 

S.  Romain,  abbé. 


S.  Sané. 

7.  S.  Clotaire; 

Ste  Félicité; 

S.  Gaudiose; 

S.  Hermon; 

Ste  Perpétue; 

S.  Révocat; 

S.  Satur; 

S.  Thomas  d’Aquin. 

8.  S.  Adrien; 

Ste  Béate; 

Ste  Hérénie; 

S.  Jean  de  Dieu; 

S.  Philémon; 

S.  Ponce; 

S.  ThéonhylacXe. 

9.  Ste  Alveré  ; 

S.  Candide; 

Ste  Catherine  de  Bolo- 
gne; 

S.  Cyrille,  apôtre  des 
Slaves; 

Ste  Françoise; 

S.  Grégoire  de  Nysse; 
S.  Pacien. 

10.  S.  Anect; 

S.  Attale.  ahbé; 

S.  Blancnard; 

S.  Crescent,  martyr; 
Ste  Disciole  ; 

S.  Doctrovée* 

S.  Macaire,  évêque; 

S.  Ymelin. 

U.  S.  Bénédet; 

S.  Constance  ou  Cons- 
tant; 

S.  Constantin,  confes- 
seur; 

S.  Euloge; 

S.  Euthyme,  évêque; 
S.  Sophrone; 

Sophronie; 

S.  Vindicien; 

S.  Zosimc,  martyr. 

12-  Ste  Fine; 

S.  Grégoire  le  Grand, 
pape; 

S.  Tangui  ou  Tannc- 

gui. 

13.  S.  Ansevin; 

Ste  Christine: 

S.  Gérald; 


S.  Maximilien; 

Maximilfenne; 

Ste  Nymphodore; 

Ste  Pàtricie; 

S.  Piens; 

S.  Ramire; 

S.  Roderic  ou  Rodri- 
gue ; 

S.  Solomon; 

S.  Vigile. 

14.  S.  Euperge; 

S.  Lubin; 

S.  Marainère; 

Ste  Mathilde. 

15.  Ste  Léocrice; 

S.  Ludard; 

Ste  Matrone; 

S.  Ménigne; 

S.  Njcandre; 

S.  Niccphore; 

S.  Spécieux; 

S.  Tranquille; 

S.  Zacharie,  pape. 

16.  S.  Abraham; 

S.  Aristobule; 

S.  Croscentien; 

S.  Cyriague; 

S.  Eribert; 

S.  Fabien,  diacre; 

S.  Haribert; 

S.  Héribert; 

S.  Julien; 

Ste  Julienne; 

S.  Large; 

Ste  Memmie. 

17.  S.  Daudat; 

Ste  Gertrude; 

S.  Josceran; 

S.  Patrice; 

Ste  Vicence. 

18.  S.  Alexandre; 

Alcxandrine  ; 

S.  Anselme; 

S.  Cyrille,  de  Jérusa- 
lem ; 

S.  Edouard,  martyr. 

S.  Fredien  ouFridien; 
S.  Gabriel,  archange; 
Gabrielle. 

19.  S.  Amance; 

S.  Joseph,  époux  de  la 
sainte  Vierge; 
Joséphine; 

S.  Landoald; 

Ste  Ounrtille; 

Ste  Quintille: 
Vénérable  Sybille. 

20  S.  Cuthbert; 

S.  Joachim; 

Ste  Théodosie; 

S.  Vulfran. 

21.  S.  Benoît; 

S.  Bérille; 

S.  Justinien; 

S.  Lupicin; 

S.  Menas; 

S.  Philocarpe. 

22.  S.  Aphrodise; 

S.  Basile  d’Ancyre; 

S.  Bienvenu; 


1".  S.  Gilbert,  d’Êcosse; 
S.  Hugues,  évêque; 

S.  Macaire, confesseur; 
S.  Procope,  abbé; 


Ste  Lée  ou  Léa; 

S.  Octavien; 

Octavienne; 

S.  Paul,  évêque. 

23.  S.  Poental; 

S.  Turibe; 

S.  Victorien; 

Ste  Victorienne. 

24.  S.  Artémon; 

S.  Guillaume,  martyr. 
S.  Irénée,deSirmium; 
S.  Latin  ; 

S.  Pauside; 

S.  Polyclet; 

S.  Romule; 

S.  Timolas; 

S.  Timothée,  martyr. 

25.  S.  Adelmar  ou  Àdé- 
mar; 

S.  Avez; 

S.  Cammin  ; 

S.  Dizier; 

Ste  Dule; 

S.  Erbland  ou  Her- 
bland  ; 

S.  Humbert; 

Ste  Théole. 

26.  S.  Ammone; 

S.  Emmanuel: 

S.  Irénée,  martyr. 

S.  Ludger; 

S.  Sicaire. 

27.  S.  Jean,  d’Égypte; 

S.  Lazare,  martyr; 

Ste  Lydie; 

S.  Macédon; 

Ste  Matutine; 

S.  Narzète; 
Bienheureux  Pcrégriu; 
S.  Philète; 

S.  Rupert; 

S.  Zanitas. 

28.  S.  Alexandre; 

Ste  Dalie; 

S.  Gontran; 

S.  Malch; 

S.  Prisque. 

29.  S.  Arcliimime; 

S.  Annogaste; 

S.  Barachise; 

S.  Berthold; 

S.  Eustase  ; 

Eustasie  ; 

S.  Gondèle; 

S.  Jonas; 

S.  Linguin; 

S.  Ludolphe. 

30.  Bienheureux  Am édée; 
S.  Domnin,  martyr; 

S.  Eubule; 

S.  Jean  Climaque; 

S.  Rieule  ou  Régulus; 
S.  Second,  martyr. 

31.  S.  Amos; 

S.  Anèse; 

Ste  Balbine; 

S.  Benjamin; 

Ste  Cornélie  ; 
BienheureuxNicol&sde 

Flue. 


Ste  Sothéa; 

S.  Théside; 

S.  Venanco. 
2.  S.  Amphien; 
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S te  Flobarde; 

S.  François  de  Paule; 
Ste  Muse; 

S.  Nizier; 

S.  Satule; 

S.  Soter; 

Ste  Tbuise. 

3.  Ste  Agape; 

S.  Appien; 

Ste  Cniome; 
s.  fivagre; 

S.  Ilerman; 

Herraance, 

S.  Nicétas,  abbé; 

S.  Pulchrone; 

S.  Richard  ; 

Richarde  ; 

S.  Ulnien. 

4.  S.  Alman; 

S.  Ambroise; 

S.  Benoît,  moine; 

S.  Isidore  de  Séville; 
S.  Théodule  ; 

S.  Zosime. 

5.  Bienheureuse  Cathe- 

rine Thomas;  , 

Ste  Irène; 

S.  Pione; 

S.  Vincent  Ferrier. 

€.  S.  Célestin; 

Céleste  ou  Céles- 
tine; 

S.  Diogène; 

S.  Guillaume,  ahbc; 

S.  Ménalque; 

S.  Pérégnn  ; 

S.  Platon ide; 

S.  Prudence  ou  Pru- 
dent; 

S.  Sixte  ; 

S.  Vinebaud. 

7.  S.  Albert; 

S.  Aphraate; 

S.  Calliope; 

S.  Cyriaque,  martyr; 
S.  Hégésippe; 

Ste  Tarbule. 

8.  Bienheureux  Albert, 

Albert  me; 

S.  Amance; 

Ste  Concesse; 

S.  Denis,  de  Corinthe; 
S.  Edèsc; 

S.  Gautier; 

Ste  Macarie; 

S.  Perret  ou  Perpétue  ; 
S.  Réderapt 

9.  Ste  Casilde; 

S.  Gaucher; 

S.  Hugues,  de  Rouen; 
Ste  Marie  d'Egypte; 

S.  Procore; 

S.  Tudy. 

10.  S.  Baderne; 

S.  Cécilien; 

S.  Dreux  ou  Druon; 
Ezéchiel; 

S.  Galen; 

S.  M.icairc,  évêque; 
Bienheureuse  Me- 
clitilde. 

11.  S.  Antipe; 

S.  Constantin,  évêque; 
S.  Domnion; 

Ste  Godeberte; 

S Léon,  pape. 

12.  Vénérable  Hélie; 

S.  Jules,  pape; 


S.  Sabat  le  Goth  ; 

Ste  Visse  ; 

S.  Zenon. 

13-  S.  Agathodore; 

Ste  Agathoniquo; 

S.  Caradeu; 

S.  Herrncnigilde; 

Ste  Ide  ; 

S.  Mars; 

S.  Papyle. 

14.  S.  Antoine,  martyr; 
S.  Bétiézet; 

S.  Bernard , abbé  de 
Tiron  ; 

S.  Carpe; 

S.  Eustache; 

Ste  Liduine; 
Bienheureuse  Margue- 
rite, religieuse; 

S.  R ion; 

Ste  Thomaïde; 

S.  Tiburce; 

S Valçrien. 

15  Ste Bisi lice, martyre; 
S.  Munde; 

S.  Ortaire; 

S Palern  ou  Padern; 
S.  Pierre  Gonzales  ou 
S.  Telme; 

S.  Ruait. 

16.  S.  Apodème; 

S.  Crémence; 

Ste  Eugratie; 

S.  Fructueux; 

S.  Joachim,  religieux, 
S.  Lambert,  évêque  de 
Lyon; 

S.  Loubers  ou  Luper- 
que; 

S.  Maxime; 

S.  Paterne  ou  Pair; 

S.  Primitif; 

S.  Quintilien; 

Quintilienne; 

S.  Successe; 

S.  Vaise- 

17-  S.  Anicet,  pape; 

S.  Etienne,  abbe; 

Ste  Isidore; 

Ste  Néophyte; 

S.  Pantagathe; 

S.  Rodolphe; 

S.  Simeon,  martyr. 

18-  Ste  Anthe; 

S Ap.llone; 

Ste  A va; 

S.  Corèbe; 

Bienheureuse  Marie  de 
l'Incarnation  ; 

S.  Parfait. 

19-  S.  Aristoniquc; 

S.  Elphége: 

S.  Hermogene; 

S.  Léon  IX,  pape; 

S.  Ma  merlin; 

S.  Oronce; 

S.  Socrate; 

S.  Timon; 

S.  Vincent  martyr. 

20.  S.  Acyndine; 

S.  Astier; 

Ste  Cather.  deSienne; 
S.  Domnin,  confesseur; 
Ste  Hildegonde; 

S.  Jacques  d’Esclavo- 
nie; 

S.  Marcelin,  évêque; 
S".  Théotime  ; 


S.  Ursmar; 

S.  Vincent,  confesseur. 
21-  S.  Anastase; 

S.  Anselme; 

S.  Arator; 

S.  Pu  si  ce. 

22.  S.  Alexandre  ; 

S.  A pelle: 

S.  Bes; 

S.  Epipode; 

S.  Frou; 

S.  Hélimène; 

S.  Joseph,  martyr; 

S.  Léon, évêque; 

S.  Léonide; 

S.  Luc,  diacre; 

S.  Milles; 

S.  Nathanaël; 

S.  Néarque; 

Ste  Opportune  ; 

S.  Parmène; 

S.  Pipoy; 

Ste  Sénorine; 

S.  Sosllune; 

S.  Théodore  le  Sicéote. 

23.  S.  Achille; 

S.  Adalbert; 

S.  Fortunat; 

S.  George; 

S G ramas; 

S.  Marole; 

Ste  Pusinne; 

S.  Yvore. 

24.  S.  Ariste; 

Ste  Beuve; 

S.  Egbert  ; 

S.  Fidcle; 


S.  Mollit; 

S.  Néon; 

Ste  Théodeste. 

25  S.  Anien; 

S Floribert; 

Ste  Franque; 

S.  Marc,  évangéliste; 
S.  Phéhade  : 

S.  Yves. 

26.  S.  Alpinien; 


S.  Anaclet; 

S.  Basilée; 

S.  Clarence; 

S Claude,  martyr; 

S.  Clet  ou  Anacletj 
Ste  Espérance  ou  Exu- 
pérance  ; 

S.  Guillaume,  confes- 
seur; 

S.  Lucide; 

S.  Marcelin,  pape; 

S.  Pascase; 

S.  Prudence  ou  Pru- 
dent; 

S.  Riquier; 

S.  Syrice. 

2;.  S. 'Anastase; 

S.  Anthirae; 

S.  Libéral; 

S.  Tertullien; 

S.  Zite. 

28.  S.  Didyme; 

S.  Louthiern; 

S.  Ménandre; 

S.  Poil  ion; 

Ste  Valérie; 

S.  Vital,  martyr. 

29.  S.  A nié; 

Ste  Antonie; 

S.  Hugues,  abbé; 

S.  Libère,  évêque; 

S.  Libre  ; 

S.  Pierre,  religieux; 

S.  Robert,  abbé; 

S.  Secondin  ; 

Ste  Tertulle; 

S.  Tropès; 

S.  Tycnique. 

30.  S.  Aioutre; 

S.  Arcnambaud; 

S.  Eutrope,  martyr; 

S.  Lupin; 

Ste  Mathilde; 

Ste  Maxence; 

S.  Maxime; 

S.  Mercurial; 

S.  Micomer. 


nui. 


1".  S.  Ache; 

S.  Acheul; 

S.  Amateur; 

S.  Andéol; 

S.  Arige; 

S.  Asaph  ; 

Ste  Berthe; 

S.  Blandin; 

S.  Brieuc; 

Ste  Florine; 

S.  Jacques  le  mineur; 
Jérémie,  prophète; 

S.  Marcou; 

S.  Orens; 

Ste  Panacée; 

S.  Philippe,  apôtre; 

Philippine; 

S.  Ouiriace; 

S.  Sigismond; 

Sigismonde; 

Ste  Taurette; 

S.  Théodard  ou  Tho- 
dart; 

S.  Th  ion. 

2.  S.  Athanase; 

Ste  Avoye; 

Ste  Flamiuie; 


S.  Germain,  martyr. 
S.  Second,  évêque; 

S.  Urbain,  évêque; 

S.  Valbert  ; 

Ste  Vivrède; 

Ste  Zoé. 

3.  S.  Alexandre; 

Ste  Antonine  ; 

S.  Evence; 

S.  Flovié; 

S.  Gène; 

S.  Ju vénal; 

S.  Rhodopien; 

Ste  Viole. 

4.  Ste  Antonie; 

S.  Briand; 

S.  Cyriaque,  évêque; 
S.  Florian; 

S.  Mallull'e; 

Ste  Monique  ; 

S.  Sylvain; 

Sylvanie  ; 

S.  Venècp. 

5.  S.  Ange; 

Ste  Crescentienne  ; 

S.  Géronce: 

S.  Hilaire  d'Arles; 
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S.  Jovinien; 

S.  Pie,  pape; 

S.  Saruon; 

Ste  Teutcre; 

S.  Vaudrée. 

6.  Ste  Aufidie; 

S.  Évade  ; 

Évodie; 

S.  Fulgence; 

Ste  Gavine; 

S.  Giroux; 

S.  Jean  Porte  Latine; 
S.  Jean  Damascène; 
Ste  Judith; 

S.  Possin: 

S.  Protège  ne; 
Bienheureuse  Pru- 
dence ; 

S.  Tasse; 

S.  Venuste; 

Ste  Victorienne. 

7.  Ste  Aricie; 

Ste  Doinitille  : 

Ste  Euphrosyne,  mar- 
tyre; 

S.  Flave; 

Vénérable  Giselle; 

S.  Léthard  ou  Léotard  ; 
Ste  Mathie; 

S.  Même; 

S.  Senerv; 

S.  Stanislas. 

8.  Ste  Acathc; 

Ste  Agité; 

S.  Désiré; 

Désirée; 

S.  Gibrien: 

S.  Hellade,  évêque; 

S.  Métron; 

S.  Pierre  de  Taren- 
taise; 

S.  Tertule. 

9.  S.  Béat; 

S.  Bié: 

S.  Grégoire  de  Na- 
zianze; 

S.  Hermas; 

Ste  Lumineuse. 

10.  Ste  Blande; 

S.  Calénodo; 

S.  Cataide; 

S.  Épimaque; 

S.  Gordien; 

S.  Mondry; 

S.  Palm  ace; 

S.  Philadelphe; 

Ste  Solange. 

1 1.  S.  Dioscoride; 

S.  Fabius; 

S.  Gautier; 

S.  Gengoul; 

S.  Illuminât; 

S.  Maïeul  ou  Mayeul; 
S.  Mamert: 

S.  Mavile; 

S.  Muce. 

12.  S.  Achille; 

S.  Dominique, 

S.  Ëpiphane; 

Ste  Flavie  Domitille  ; 
S.  Germain; 

S.  Modoald  ; 

S.  Nérce; 

S.  Pancrace; 

Ste  Rastraglne; 

Ste  Rictruae. 

13-  Ste  Agnès; 

Ste  Auge; 
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Ste  Gemme; 

Ste  Glycère; 

S.  Jean  le  Silenciaire; 
S.  Linguin* 

S.  Pierre  Regalati  ; 

S.  Servais. 

14.  S.  Boniface,  martyr; 
Ste  Couronne; 

S.  Ëvroul; 

Ste  Hénédine; 

Ste  Justine; 

S.  Pacôme; 

S.  Pascal; 

Pascale  ; 

S.  Pompone; 

S.  Pons. 

15.  S.  André; 

S.  Antolien  ; 

S.  Cassy  ou  Cassius; 
Ste  Denyse; 

S.  Isidore,  laboureur 
S.  Jean  Népomucciie  ; 
S.  Victorin. 

16.  S.  Ahdas; 

S.  Adam  : 

Ste  Eupure; 

Ste  Fale; 

S.  Germier; 

S.  Honoré,  évêque. 

S.  Mie; 

S.  Néade; 

S.  Paulj  martyr; 

S.  Péregrin  ou  Pel- 
grin,  évêque; 

S.  Renobert; 

S.  Rose; 

S.  Ubald. 

17.  S.  Adrien; 

S.  Aquilin,  martyr; 

S. Brunon.  évêque; 

S.  Ëpaphrôdite; 

S.  Montain; 

S.  Pamphalon; 

S.  Pascal  Baylon; 

S.  Possidlus; 

Ste  Restitute; 

S.  Sulcan  : 

Ste  Tbéodote. 

18.  Ste  Alexandrie; 

Ste  Claude  ou  Claudie; 
S.  Dioscore; 

S.  Éric; 

Ste  Euphrasie; 

Ste  I.ucence; 

S.  Potamon; 

Ste  Thécuse. 

19-  Ste  Cyriaque; 

S.  Dunslan  ; 

S.  Dvname; 

S.  Auulphe; 

Ste  Humilienne; 

S.  Parthène; 

Sto  Parlhénie; 

S.  Philothère; 

Ste  Potentienne; 

S.  Pudent  : 

Ste  Pudcntienne; 

S.  Tryphon  ; 

S.  Yves; 

Yvonne. 

20.  S.  Aquilas; 

S.  Baudille; 

S.  Bernardin; 

S.  Outrille  ; 

Ste  Plautille; 

Ste  Protaise. 

21.  S.  Antiochus; 

S.  Félix  de  Cantalice: 
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S.  Hospice; 

S.  Nicosirate; 

Ste  Ybergue. 

22.  S.  Aigulfe; 

S.  Beu  von; 

S.  Caste; 

S.  Émile; 

S.  Foulques; 

Ste  Humilité; 

S.  J ait  h as; 

Ste  Julie  ; 

SteQuitèreouQuitérie; 
Bienheureuse  Rite. 

23.  S.  Didier  ou  Dizier; 
évêque  ; 

S.  Guibert; 

S.  Siacre. 

24.  S.  Àfre; 

S.  Dioclès; 

S.  Donatien; 

S.  Guillaume  Firmat; 
S.  Jean  de  Prado; 

Ste  Laurienne  ; 

S.  Rogatien  : 

S.  Vincent  de  Lérins; 
S.  Zoo!. 

25.  S.  Adelme; 

S.  Gennade; 

I S.  Gère  ; 

S.  Injurieux; 

S.  Léon,  confesseur; 

S.  Liey  ; 

Ste  Maueleroedo  Pazzi  ; 
S.  Messe; 

Ste  Quirille; 

! S.  Sens; 

S.  Urbain,  pape; 

S.  Valention; 

S.  Zénobc. 

26.  S.  Augustin  de  Can- 
torbéry ; 

S.  Bérenger. 

Bôrengère; 

S.  Rrix; 

S.  Ëleuthère,  pape; 

S.  Gan; 

Ste  Mindine; 

S.  Philippe  Néri; 

S.  Zacharie. 


l*r.  S.  Conrad  de  Colo- 
gne; 

S.  Gratinicn; 

S.  Jouin; 

S.  Justin  ; 

S.  Juvence; 

S.  Mion; 

S.  Pamphile; 

S.  Paul; 

Bienheureux  Pierre 
de  Pire; 

S.  Prohas; 

S.  Procul e; 

S.  Renan  ; 

8.  Révérien; 

S.  Simeon,  reclus; 

S.  Thespèce; 

S.  Wistan. 

2.  S.  Alcibiade: 

S.  Attale,  martyr; 

Ste  Bihliade; 

Ste  Blandine; 

S.  El  me  ; 

S.  Elpide; 

Ste  Êmiiie,  martyre; 
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27.  S.  Alype; 

S.  Eutrope,  évêque; 

S.  Ëvangèle; 

S.  Hildevert; 

S.  Jean,  pape  ; 

S.  Jules,  soldat  et 
martvr; 

S.  Olivier; 

Ste  Restitue; 

S.  Thérapon. 

28.  3.  Chéron; 

S.  Germain  de  Paris: 
S.  Guillaume  ou  Guil- 
hem  d’Aquitaine; 
Sto  Helconide; 

S.  Manvieu  ; 

S.  Priam; 

S.  Rigorner; 

Ste  Uhaldesque; 

S.  Zétule. 

29.  S.  Bède  ; 

Ste  Cléonide; 

S.  Cyiuodocé; 

Ste  Géraldine; 

S.  Maximin,  évêque; 
Ste  Ponce; 

S.  Restitut; 

S.  Sempronius; 

Sem  pronie; 

Ste  Sisine; 

Ste  Théodosie; 

S.  Viatre. 

30.  Ste  Dympne; 

Ste  Emmélie; 

S.  Félix,  pape; 

S.  Ferdinand; 

Ste  Mauguille; 

S.  Urbice. 

31.  Bienheureux  Benoit; 
S.  Cance; 

S.  Cant  et  S.  Cantien  ; 
Ste  Cantianille; 

S.  Guion; 

S.  Hermias; 

Ste  Modette; 

Ste  Pétronille  ou  Per- 
rine; 

S.  Porchaire; 

S.  Selve  ou  Silve. 


Ste  Épagathe; 

S.  Érasme; 

Ste  Grate; 

S.  Guit; 

S.  Matur; 

S.  Pierre,  exorciste  ; 
Sto  Potamie  ; 

S.  Pothin; 

S.  Sadoc ; 

S.  Sancte; 

S.  Vettius. 

3.  Saint  Cécilius; 

Ste  Clotilde; 

S.  Davin; 

Ste  Hildeburge; 

S.  Isaac; 

S.  Liphard; 

S.  Lucilien; 

S.  Marcelin,  martyr; 
S.  Morand; 

S.  Ste  Olive; 

S.  Pergcntin. 

4.  S.  Arèce; 

S.  Nennoque; 

S.  Optât,  évêque  ; 


Juin. 
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S.  Perceuse; 

S.  Quirin; 

S.  Rutile; 

Ste  Saturnine. 

5.  S.  Austrebert; 

S.  Boniface , archevê- 
que et  martyr; 

S.  Dorothée: 

S.  Florence; 

S.  HiMebrand; 

Ste  Marce  ou  Marcie; 
S.  Sanche. 

6.  S.  Amance  ; 

S.  Claude,  évêque  ; 

S.  Eustorge; 

S.  Girard; 

S.  Goar; 

S.  Norbert; 

Ste  Pauline; 

S.  Philippe,  diacre. 

7.  S.  Havence; 

S.  Jérémie,  martyr; 

S.  Ly  car  ion; 

S.  Mériadec; 

Ste  Ouine; 

S.  Paul  de  Thessaloni- 
que; 

S.  Procopo,  martyr; 

S.  Valahonse; 

S.  Vuinix. 

8.  S.  Calliope; 

S.  Clou; 

Ste  Eustadiode; 

Ste  Genèse  ; 

S.  Gildard  ; 

S.  Guillaume  d'York  ; 
S.  Héracle; 

S.  Maximin; 

S.  Médard; 

S.  Salluste  ou  Sallus- 
tien; 

Ste  Syre; 

S.  Trièse. 

9.  S.  Colomb; 

S.  Félicien; 

S.  Lfboire; 

Ste  Pélagie; 

S.  Prime; 

S.  Vincent,  diacre. 

10.  S.  Amance; 

S.  Apollo  ; 

S.  Arèse; 

S.  Céréal; 

S.  Crispule; 

S.  Ëvremond; 

S.  Gétule; 

S.  Landri; 

Ste  Marguerite  d’E- 
cosse; 

S.  Yvon. 

11.  S.  Amable; 

S.  Ausone; 

S.  Barnabe  ; 

Ste  Rosscline. 

12.  S.  Amphion; 

S.  Argenis; 

S.  Charitaine; 

S.  Eshill: 

S.  Jean  ae  Sahagun; 

S.  Libérien; 

S.  Nazaire; 

S.  Olympe; 

S.  Onupnre. 

13.  S.  Agrice: 

S.  Antoine  dePadoue; 
S.  Fandilas; 

S.  Fortuné; 

S.  Rambert. 


14.  S.  Anastase; 

S.  Basile  le  Grand; 

Ste  Digne; 

S.  Elisée; 

S.  Euspice; 

S.  Métrophanc; 

S.  Quintien; 

S.  Rufin; 

S.  Torquat; 

S.  Valère. 

15.  S.  Abraham; 

Ste  Bénilde; 

S.  Bernard  de  Men- 
thon  : 

Ste  Crescence; 

S.  Gui  ; 

S.  Landelin; 

Ste  Léonide; 

Ste  Libye; 

S.  Modeste. 

16.  S.  Au  rélien; 

S.  Bertrand, 

S.  Cyr  ou  Cyrique  ; 

S.  Fargeau;' 

S.  Fergeon; 

S.  Ferréol  ; 

S.  François  Régis; 

Ste  Julitte; 

Ste  Leutgarde  ou  Lut- 
garde  ; 

S.  Similien. 

17.  S.  Agrippin; 

S.  Avit,  abbé; 

S.  Hypace; 

S.  Isaure; 

S.  Ismaël; 

S.  Jérémie,  martyr  ; 

S.  Manuel; 

Ste  Musqué; 

S.  Pérégrin; 

S.  Prior; 

S.  Régnier; 

S.  Renié; 

S.  Sahel; 

S.  Vorle; 

S.  Vrime. 

18.  S.  Amand; 

Amanda; 

Ste  Andrésie; 

S.  Bessarion; 

S.  Caloger: 

Ste  Elisabeth,  abbesse  ; 
S.  Léonce,  martyr; 

S.  Marc,  martyr; 

S.  Marcellien; 

Ste  Marine; 

Ste  Parise; 

Ste  Osanne; 

Ste  Spécieuse. 

19.  Ste  Aline; 

5.  Boniface,  apôtre  de 
la  Russie; 

6.  Culinace; 

S.  Dié  ou  Déodat; 

S.  Gervais; 

Gerv&tse  ; 

Ste  Julienne  Falco- 
niéri ; 

Bienheureuse  Michelle; 
S.  Protais. 

20.  Ste  Bénigne  ; 

Ste  Edburge; 

Ste  Florence  ou  Flo- 
rentine; 

S.  Gobbain; 

Ste  Héliade; 

S.  Novat; 

S.  Silvère,  pape. 


21.  Ste  Démétrie; 

S.  Leufroi; 

S.  Louis  de  Gonzague; 
S.  Méen. 

22.  S.  Aaron; 

S.  Acace; 

S.  Alban; 

Ste  Avrinoe; 

Ste  Consorce; 

S.  Ménédème; 

S.  Paulin  de  Noie. 

23.  Ste  Agrippine; 

S.  Aristocles; 

Ste  Étheldrède  ou  Au- 
dry  ; 

S.  Guillaume; 

S.  Jacob; 

S.  Zénas. 

24.  S.  Àgoard; 

S.  Jean-Baptiste  ; 

Ste  Lucée; 

S.  Orence: 

Ste  Péchinne; 

S.  Phamace; 

S.  Rombaud; 

S.  Théodulphe; 

Ste  Ysoie. 

25.  S.  Adolbert  ou  Alde- 
bert; 

S.  Aglibert; 

S.  Antide; 

Ste  Euroee; 

Ste  Fé  brunie; 

S.  Gallican; 

S.  Loyer; 

S.  Maxime; 

S.  Monolasche; 

S.  Onnoulé: 

S.  Proeper  d’Aqui  laine; 
S.  Tonnolein; 

S.  Ythier. 

26.  S.  Adécdat; 

S.  Adjuon; 


1"  S.  Calais; 

S.  Conrad,  de  Trêves; 
S.  Do  mi  tien,  abbé; 

S.  Gai,  évêque; 

S.  Jules,  martyr; 

S.  Léonor; 

Léonore ; 

S.  Lupion; 

S.  Rombaud; 

S.  Thibaut  ou  Thiband; 
S.  Thierri,  abbé. 

2.  S.  Eut;.  cli i en  ; 

S.  Martinien; 

Ste  Materne; 

Ste  Monégonde; 

S.  Olhon; 

S.  Processe; 

S.  Rugat. 

3.  S.  Anatole; 

S.  Bertrand; 

S.  Mucien; 

Ste  Mustiole; 

S.  Phocas; 

Ste  Sereine  ou  Serène. 

4.  S.  Aggée; 

Ste  Berthe; 

S.  Flavion , d’Antio- 
che; 

S.  Jucondien; 

S.  Laurien; 

Ste  Muste; 


S.  Anthelme; 

S.  Babolein; 

S.  Jean,  martyr; 

S.  Lambert,  évêque  de 
Vence: 

S.  Maxenoeou  Mxixent; 
S.  Pélage; 

Ste  Perscvérande; 
Vénérable  Raingarde; 
S.  Supéry; 

S.  Vambert; 

S.  Vigile. 

27.  Ste  Adèle; 

S.  Adelin; 

S.  Cresc-ent,  évêque; 

S.  Fernand; 

Fernande; 

Ste  Gondeine; 

S.  Ladislas; 

Ste  Pome. 

28.  S.  Argymir; 

S.  Basilide; 

S.  Bénigne; 

S.  Gourdin  ; 

S.  Héron; 

S.  I rénée; 

S.  Léon  IJ,  pape; 

S.  Plutarque  ; 

Ste  Potamienne  ; 

Ste  Théodéchilde. 

29.  Bienheureuse  Alix  ou 
Alice  : 

S.  Anastase; 

S.  Hemme  ; 

S.  Paul,  apôtre  des 
Gentils; 

S.  Pierre,  prince  des 
apôtres; 

S.  Syr. 

30  Ste  Adèle; 

Ste  Algive; 

S.  Martial,  évêque 
S.  Ostien. 


S.  Namphanion; 

S.  Odon,  évôque; 
Osée,  prophète; 

Ste  Séhasüe; 

S.  Ulric; 

Ulrique. 

5.  Ste  Cyprille; 

S.  Marin,  martyr; 

S.  Navit; 

S.  Numéricn; 

Ste  Philomène; 

S.  Pierre  de  Luxem- 
bourg j 
S.  Triphme; 

Ste  Zoé. 

6.  S.  Dion; 

Ste  Dominique; 

Ste  Godeleine; 

S.  Isaïe; 

S.  Pallade; 

Ste  Sexburge , 

S.  TranquilUn; 

S.  Zet. 

7.  S.  Allyre; 

S.  Angelaume,; 

Ste  Auhicrge; 

S.  Benoit,  pape; 

S.  Eudes; 

S.  Félix,  évêgue: 

S.  GuiUebaut; 

S.  Hésique,  martyr; 
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Bienheureux  Laurent 
de  Brlndes; 

S.  Odon,  évêque; 

S.  Pantène; 

S.  Pompée; 

S.  Sever. 

8.  S.  Auspice; 

S.  Chilien; 

S.  Col m an; 

Ste  Elisabeth,  de  Por- 
tugal; 

S te  Êrcmberte; 

S.  Grimbaut; 

S.  Kilian; 

S.  Nom. 

Ste  Palatiate; 

Ste  Priscille; 

Ste  Somnine. 

9.  Ste  Anatolie; 

S.  Cyrille,  de  Corcyre; 
S.  Ëphrem; 

Ste  Florienne; 
Bienheureuse  Véroni- 
que. 

10.  Ste  Amel berge; 

Ste  Félicité; 

S.  Gendroux; 

S.  Janvier,  martyr; 

S.  Paquier; 

Ste  R u fine; 

Ste  Seconde; 

S.  Tripode; 

Ste  Tusque. 

11.  S.  Abonde; 

S.  Pie,  pape; 

S.  Savin  ou  Sevin, 
confesseur; 

S.  Sidoine; 

S.  Silas. 

12.  S.  Félix,  martyr; 

S.  Gualbert; 

S.  Hidulphe; 

S.  Longin; 

S.  Menou; 

S.  Nabor; 

S.  Paternien; 

S.  Paulin: 

S.  Vivenuolc. 

13.  S.  Eugène,  de  Car- 
thage; 

Bienheureux  Jacques 
de  Voragine; 

Ste  Maure; 

Ste  Mildrèae; 

S.  MurittO; 

Ste  Myrope; 

S.  Rostaing; 

Ste  Sara  ou  Sarah; 

S.  Tripbyle; 

S.  Turiai. 

14.  S.  Bonaventure; 

S.  Camille; 

S.  Libert; 

S.  Opta  tien; 

Ste  Reinoffe; 

Ste  Toscaine. 

15.  S.  Abudème; 

Ste  Bonose; 

S.  Catulin; 

Ste  Ëvronie^ 

S.  Henri; 

Henriette; 

S.  Jacques,  de  Nisibe; 
S.  Janvier; 

S.  Narsée: 

S.  Pléchelm; 

Ste  Veneuse  ; 

Ste  Zosime. 


I Ste  Nicette; 
j Ste  Romule; 

S.  Ursicin. 

25.  S.  Christophe  , 

S.  Cucufat; 

S.  Êvrols  ou  Êvrau; 
Ste  Glossine; 

S.  Jacques  le  Majeur, 
S.  Paul,  martyr; 

Ste  Sigouleine; 

Ste  Théo; 

Ste  Valentme. 

26.  Ste  Anne; 

Ste  Chrifttietme  ; 

S.  Ëraste; 

S.  Germain,  d’Auxerre 
(le  31  juillet,  sui- 
vant d'autres); 

S.  Jore; 

S.  Olympe; 

S.  Sy'mpnrone; 

S.  Terce; 

S.  Valent. 

27.  S.  Aurèle,  martyr; 
S.  Herraippe; 

S.  Hermocrate  ; 

S.  Ilermolas; 

Ste  Juconde; 

Ste  Lilieuse; 

Ste  Nathalie; 

S.  Panlalémon; 


AOÛt. 


16.  S.  Étern; 

S.  Eustathe; 

S.  Fulrad; 

S.  Helvcrt; 

S.  Mondcdf; 

S.  Philastre; 

S.  Valentin; 

S.  Vrtalien. 

17.  S.  Acylftn; 

S.  Alexis; 

S.  Athônogène; 

S.  Cythin 
Ste  Oonate; 

S.  Ennode; 

Ste  Généreuse; 

S.  Léon  IV,  pape; 

S.  Lé  tance; 

Ste  Marceline; 

S.  Narzale; 

Ste  Seconde; 

S.  Spérat; 

S.  Station; 

S.  Théodose,ér.; 

S.  Théozone; 

Ste  Vestine; 

Ste  Véture. 

18.  S.  Amoul; 

S.  Frédéric; 

Frédérique  ; 

S.  Materne; 

S.  Ours; 

S.  Roguil  ; 

Ste  Symphorose; 

S.  Thomas  d’Aquin; 

S.  Ulpize. 

19.  S.  Arsène; 

S.  Fpaphras; 

S.  Faustin; 

Ste  Macrine  ; 

S.  Retice  ; 

Ste  Stéphanide; 

S.  Svmmaque; 

S.  Vincent  de  Paul. 

20.  S.  Anségise; 

S.  Aurèle,  évêque; 

S.  Calimer; 

S.  Cybar; 

Ste  Donatille; 

Ste  MaTguerite,  mar- 
tyre ; 

Ste  Sévère; 

S.  Vilmer. 

21.  S.  Argobaate; 

S.  Claude,  martyr; 

S.  Félicien; 

Félicicnne  ; 

Ste  Julie; 

Ste  Noèle  : 

Ste  Praxède  ; 

S.  Semé; 

S.  Victor. 

22.  S.  Élian; 

S.  Êrcmbert; 

Ste  Lévinne; 

Ste  Marie- Madeleine; 
S.  Menelé; 

S.  Platon; 

S.  Vandrille. 

23.  S.  Apollinaire; 

Ste  Hémndine; 

S.  Jucondin;  * 
Ste  Primice; 

S.  Rasyphe; 

S.  Ravènne; 

Ste  Rédompte. 

24.  Ste  Christine; 

S.  François  Solano; 

Ste  Gerfcuge  ; 


1".  S.  Bon,  prêtre; 

Ste  Charité; 

S.  Ethelwold; 

Ste  Foi; 

S.  Friard; 

S.  Mnésithée; 

S.  Nectaire; 

S.  Rulinien: 

S.  Spin; 

S.  Spire; 

S.  Vcre. 

2-  Ste  Alfrède; 

S.  Alphonse; 

Alphoname; 

S.  Boaipe; 

S.  Etienne,  pape. 

3.  Ste  Cyre; 

S.  Êon  ; 

Ste  Marane; 

S.  Yhaten. 

4.  S.  Agabo; 

S.  AristaTque; 

S.  Dominique  ; 

S.  f.iouan  ; 

S.  Eupbvon»; 

Euphronie , 

S.  Ma  corat; 

Ste  Segrolte; 

S.  Tertuilien. 

5.  S.  Abel: 

S.  Cantidien; 

S.  Cansien; 

S.  Domttien,  évêque; 
S.  Frion; 

S.  Leudomtr  ou  Lud- 

mier; 

S.  Memmie  ou  Menge; 
S.  Narcisse; 

Ste  Nonne; 

S.  Pâris; 

S.  Sobel  ; 

S.  Venons; 

S.  Yon. 


S.  Pantaléon. 

28.  S.  Celse; 

S.  Géran; 

S.  Innocent; 

S.  Nazaire; 

S.  Samson. 

29.  S.  Audax; 

Ste  Béatrix; 

Ste  Flore; 

S.  Génevé; 

S.  Guillaume,  de  Soi nt- 
Brieuc  ; 

Ste  Hombergc; 

S.  Lazare: 

S.  Loup,  de  Troyee; 
Ste  Lucile; 

Ste  Marthe  ; 

S.  Nicéas; 

S.  Olove; 

S.  Prosper,  évêque; 
Ste  Séraphine; 

S.  Suillaf. 

30.  S.  Ahdoa; 

Ste  Juste  ; 

Ste  Maxime  ; 

S.  Sennen; 

Ste  Septimie. 

31.  S.  Firme,  évêque  ; 

S.  Ignace  de  Loyola  ; 
S.  Jean  Colombin; 

Ste  Julitte. 


6.  S.  Agapit; 

S.  Félrcissime; 

S.  Just; 

S.  Magne; 

S.  Pasteur; 

S.  Quart; 

S.  Sixte; 

S.  S ta  pin. 

7.  S.  Albert; 

S.  Carpophore; 

S.  Donat,  évêque  et 
martyr; 

S.  Gaétan; 

S.  Licinio; 

S.  Victrioe. 

6.  Ste  Agape  ; 

S.  Cvnaque.  diacre; 

S.  Hormisdas; 

S.  Justin,  martyr; 

S.  Morakle; 

S.  Myron. 

9.  S.  Erqié; 

S.  Firme,  martyr; 
Bienheureux  Jean  do 
Salem  e; 

S.  Nuuiidique; 

S.  Romain,  martyr; 

S.  Secondien; 

S.  Vérion. 

10.  Ste  Agathonique; 

S.  Amnuour; 

Ste  Astérie  : 

Ste  Basse; 

S.  Blaan; 

S.  Laurent,  diacre  et 
martyr; 

S.  Métrodore; 

Ste  Philomène. 

11.  Ste  Aguilberte; 

S.  Chrouiace 

S.  Géry, 

S.  Liébaut; 

S.  Rustide; 
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Ste  Suzanne; 

S.  Taurin  ; 

S.  Tiburce. 

12.  S.  Anicet; 

Ste  Claire; 

Ste  Eunomie; 

S.  Eujlius: 

Ste  Félicissime; 

S.  Graeilien; 

S.  Lardon; 

Ste  Ninge; 

S.  Porcaire. 

13.  Ste  Concorde; 

S.  Hippolyte,  évêque; 
S.  Junien; 

S.  Maxime; 

Ste  Radegonde; 

S.  Simplicien. 

14.  Ste  Athanasie; 

S.  Eusèbe,  prêtre  et 
martyr; 

Bienheureux  Primaldi. 

15.  S.  Achard  eu  Ai- 
chtrd  ; 

S.  Alipe; 

S.  Aruouin; 

Ste  Marie,  la  sainte 
Vierge  ; 

S.  Napoléon; 

S.  Rainer; 

S.  Tharsice. 


Ifi.  S.  Ange; 

S.  A race; 

S.  Ciry: 

S.  Éleuthére,  évêque; 
S.  Ermel; 

S.  Hyacinthe,  reli- 
gieux: 

S.  Raoul; 

S.  Roth. 

17.  S.  Boniface,  martyr; 
Bienheureuse  Emilie; 
S.  Libérât; 

S.  Main  mes; 

S.  Septime. 

18.  Ste  Claire  de  Monle- 
falco  ; 

S.  Crispe; 

Ste  Hélène; 

S.  Laure; 

Laure, nom  de  femme; 
S.  Polyène. 

19.  S.  André; 

S.  Donat,  prêtre; 

S.  Louis,  évêque; 

S.  Marcicn; 

S.  Rutin: 

S.  Séhalu; 

S.  Stratège. 

20.  S.  Avit; 

S.  Bernard: 

S.  Léovigilde; 

S.  Mesme; 

S.  Meranon; 

S.  Philibert; 

Philiberte; 

Ste  Photine; 

Samuel,  prophète; 

S.  Valentinien; 

S.  Vérédème. 

21.  Ste  Adelinde; 

S.  Camerin; 

Ste  Euprépic  ; 

Ste  Jeanne  de  Chantal  ; 
S.  Luxore; 

S.  Natal. s ou  Natal; 

S.  Privât; 

S.  Quadrat; 


| S.  Théogone. 

22.  S.  Agathonique; 

S.  Aldobraud; 

Ste  Anthuse; 

S.  Êpictète; 

S.  Fabricicn; 

Fabrice  ; 

S.  Hippolyte; 

S.  Symphorien. 

23.  Ste  AlLigien; 

S.  Astère; 

Ste  Donuine; 

S.  Ëléazar; 

Ste  Fructueuse; 

S.  Sidoine; 

Sidonie  ; 

S.  Thomas; 

Ste  ThéoniUe  ; 

S.  Timothée,  martyr; 
S.  Zachée. 

24.  Ste  Aurée; 

S.  Barthélemi; 

Ste  Encralide  ; 

S.  Entyche; 

S.  Ouen; 

S.  Sandraz. 

25.  S.  Gênés  ou  Geniès, 
ou  Genis; 

Ste  Hunégonde; 

S.  Louis,  roi; 

Louise; 

S.  Rome; 

S.  Triez. 

26.  S.  Abonde  ou  Avond; 
S.  Gelais; 

S.  Irénée,  martyr; 

S.  Siroine  : 

Ste  Ténestine; 

S.  Zéphirin; 

Zéphyr!  ne. 

27.  S.  Césaire,  d'Arles; 
S.  Ehbon; 

S.  Eugène,  pape; 

Ste  Euthalie; 

S.  Joseph  Calasanz; 
Ste  Mannée; 

S.  Narne; 

S.  Syagre. 

28.  S.  Aleu; 

S.  Augustin; 

Augustine; 

S.  Julien,  martyr; 

S.  Stactée; 

S.  Vivien. 

29.  S.  Adolphe; 

S.  Albério; 

S.  Hypace,  é vécue; 

S.  Mcrri  ou  Môderic; 
Ste  Sabine; 

Ste  Vérone. 

30.  S.  Adaucte; 

S.  Agile; 

Ste  Amicie; 

Ste  Ammie; 

S.  Pantin; 

S.  Fiacre; 

Ste  Gaudence; 

Ste  Régiole; 

Ste  Rose: 

Ste  Sigillinde. 

31.  S.  Aristide; 

Ste  Isabelle; 

S.  Ityère; 

S.  Nonnat; 

S.  Optât; 

S.  Paulin  ; 

S.  Raymond; 

S.  Ronustien. 


Septembre. 


1. r.  S.  Adjutcur; 

S.  Ammon; 

S.  Auguste; 

S.  Bavon; 

S.  Firmin,  confesseur; 
S.  Gédéon; 

S.  Gilles; 

S.  Haymon; 

S.  Josuéi 
S.  Leu; 

S.  Nivard; 

S.  Plaisis; 

S.  Térentien; 

S.  Victeur. 

2.  Ste  Calliste; 

S.  Elpide; 

S.  Étienne  do  Hon- 
grie; 

S.  Juste,  évêque  ; 

S.  Lazare; 

S.  Ménalippe; 

S.  Panta^ape. 

3.  Ste  Dorothée  ; 

S.  Grégoire  le  Grand, 
pape; 

S.  Mansuy; 

Ste  übdule; 

Ste  Phèbe; 

S.  Rcmacle; 

Ste  Sérapie; 

Ste  Vérène. 

4.  S.  Ammien; 

Ste  Aussi  lie; 

Ste  Candide; 

S.  Gerbert; 

Ste  Hcrmione; 

Ste  Ide; 

S.  Marin,  ermite; 
Moïse  ; 

Ste  Rosalie; 

Ste  Rose; 

S.  Thatuel;' 

S.  Zarbel. 

5.  S.  Ansery; 

S.  Apollinj 

S.  Austriclinien; 

S.  Bertin; 

S.  Donat,  martyr; 

S.  Laurent  Justinien: 
S.  Loup; 

Ste  Preuve  ; 

S.  Rilert; 

S.  Urbain; 

S.  Victorin. 

6.  S.  Chagnoald; 

Ste  F.ve; 

S.  Lélus; 

S.  Onésiphore; 

S.  Pétrone;  * 

S.  Sablier. 

7.  S.  Alpin; 

S.  Aunobert; 

S.  Autal; 

S.  Clcud  ; 

S.  Euverte; 

S.  Fascile; 

Ste  Julie; 

Ste  Mauherte  ; 

S.  Mémier; 

S.  Pipe; 

Ste  Reine. 

8.  S.  Adrien; 

Adrien  ne; 

S.  Ammon; 

Ste  Belline; 


S.  Corbinien; 

S.  Eusèbe; 

S.  Néotère; 

S.  Nestabe; 

S.  Nestor,  martir: 

Ste  Pélagie,  pénitente  ; 
S.  Victor. 

9.  S.  Artémidore; 

S.  Gorgon; 

S.  Omér; 

Ste  Osmanne; 

S.  U lface. 

10.  S.  Littée; 

Ste  Ménodore; 

S.  Némésien; 

S.  Oger; 

Ste  ihilchérie. 

11.  S.  Bodon; 

S.  Diomède: 

S.  Emilien,  évêque; 

S.  Germain,  martyr; 
S.  Hyacinthe,  martyr; 
S.  Paphnuce; 

S.  Proie; 

Ste  Spérande; 

ste  Théodore; 

Ste  Vincienne; 

Ste  Zénaïde. 

12.  Ste  Bone  ou  Bonne: 
Ste  Eanswide; 

S.  Guy  ou  Guidon; 

S.  Hiéronide; 

S.  Juvence,  évêque  ; 

S.  Raphaël; 

S.  Révérens; 

S.  Tatien. 

13.  S.  Aimé; 

S.  Amat  ou  Amé; 

S.  Lidoire  ; 

S.  Maurille. 

14.  Ste  Catherine  de 
Gênes; 

S.  Corneille,  pape; 

S.  Crescent,  enfant 
martyr; 

S.  Cypnen,  évêque  ; 
Ste  Üomniate; 

S.  Esparge; 

S.  Lv;  * 

S.  Materne; 

S.  Odilard; 

Ste  Rosvile. 

15.  S.  Abondance; 

Ste  Eutropie; 

S.  Êvre  ou  A per; 

S.  Jean  le  Nain  ; 

S.  Lui »in; 

S.  Nicétas: 

S.  Nicomcde; 

S.  Valérien. 

16.  S.  Abonde. 

Ste  Dulcissime; 

Ste  f.dithe  ; 

Ste  Eugénie,  abbesse  ; 
Ste  Euphémie; 

Ste  Innocence; 

Ste  Ludmille; 

Ste  Mélitine; 

Ste  Sébastienne  ; 

S.  Vital,  abbé. 

17.  Ste  Agathoclie  ; 

Ste  Adn&dné; 

Ste  Colombe; 

S.  Ferréol; 

S.  Flaceau; 
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Ste  HildegarJe, 

S.  Lambert; 

Ste  Piste; 

S.  Rouin; 

S.  Satyre. 

18.  S.  Euraènc; 

S.  Joseph  Copertino; 

S.  Néuodflj 
S.  Sinler; 

Ste  Sophie; 

Ste  Stéphanie; 

S.  Thomas  do  Ville- 
neuve. 

19.  S.  Acuce  ; 

Ste  Constance; 

Ste  Erasme; 

S.  Eustache; 

S.  Festus; 

S.  Janvier,  évêque; 

Ste  Lucie  d’Ecosse; 

Ste  Pompose; 

S.  Seine; 

S.  Semis: 

S.  Sorandre  ; 

S.  Théodore  de  Cau- 
torbéry. 

20.  S.  Agapct; 

S.  Bernard,  abbé  de 
Clairvaux; 

Ste  Candide,  martyre; 
S.  Caprais; 

S.  Eustache; 

Ste  Fauste; 
Bienheureux  François 
, de  Posada. 

21.  Bienheureuse  Ber- 
nardine; 

S.  Castor  j 
Ste  Iphigénie; 
Bienheureux  Jean 
Prandotha  ; 

S.  Lo  ou  Laud  ; 

S.  Matthieu,  évangé- 
liste; 

Ste  Suzanne. 

22.  Ste  Aimée  ; 

Ste  Basilic; 

Sfe  Emérite; 

S.  Emmeran  ; 

S.  Florent,  prêtre; 

S.  Ion; 

Sfe  I raide; 

Ste  Liodrue; 

Ste  Maure; 

S.  Maurice; 

S.  Saintin; 

Sla  Salaberge. 

23.  Bienheureuse  Hé- 
lène Duglioli; 

S.  Lin,  pape; 

S.  Paient  ; 

Ste  Polyxèue; 

Ste  Tliede,  mai  lyre; 
Ste  Xantippc. 

24.  Ste  Ame  ou  Aînée; 

S.  Andochc; 


Oeb 

1".  S.  Baron,  confes- 
seur; 

Ste  Moutaine; 

S.  Piat  ; 

S.  Qué; 

S.  Remi,  évêque; 

S.  Vérissime; 

S.  Vulgis. 


S.  Gérard,  évêque; 

S.  Germer; 

S.  Isam; 

S.  Libère,  pape; 

S.  Rustique, 

S.  Souleine. 

25.  S.  Agamond; 

S.  Aunaire, 

S.  Bardomien; 

S.  Ceufrey; 

S.  Firmin,  évêque; 

S.  Hermcnfroy; 

Ste  Livète  ; 

S.  Ostend; 

S.  Pacifique; 

S.  Principe; 

Ste  Tattc. 

20.  S.  < yprien . martyr; 
Ste  Doue; 

Sic  Justine,  martyre; 
S.  Nil  le  Jeune; 

S.  Théotiste. 

27.  S.  Adulphe; 

S.  C6me  ou  Cosmc  ; 

S.  Damien; 

Ste  Delphine; 

S.  Elzéar; 

Ste  Epicharis  ; 

S.  Eunrèpe  ; 

S.  Fidence; 

Ste  Galenne; 

Ste  Heltrade  ; 
Bienheureuse  Jeanne 
d'Aza; 

Ste  Néomise; 

S.  Thérence. 

28.  S.  Alphe  ; 

S.  Callistrate; 

S.  Ccran; 

S.  Ennemond  ; 

Ste  Eustochie  ou  Kus- 
toquie  ; 

S.  Exupère; 

S.  Fauste,  évêque; 

S.  Héliodore; 

Ste  Liobo  ou  Lièbc  ; 

S.  Salomon  ou  Salono  ; 
S.  Venceslas. 

29.  S.  Fra terne; 

S.  Grimoald; 

Ste  Gudélie; 

S.  Michel; 

S.  Plaute  ; 

Ste  Théodote; 

S.  Ursion. 

30.  S.  Grégoire,  apôtre 
de  l'Arménie; 

S.  Honoré  de  Cautor- 
béry  ; 

S.  Jérôme; 

S.  Lucain; 

S.  Lumier; 

S.  Ours,  soldat  et  mar- 

S.  Viclor; 

S.  Viclurnien. 


2.  S.  Candide; 

S.  Léger; 

S.  Secondaire. 

3.  S.  Ammon  ; 

S.  Denys  laréopagile ; 
S.  Gérard,  abbe; 

Ste  Manne; 

S.  Servilien. 
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4.  Ste  Aura; 

Ste  Callisthène  ; 

S.  François  cT Assise; 

S.  Hiérothée; 

S.  Maufrni; 

S.  Mauve; 

S.  Pétrone; 

Ste  Prosdoce; 

S.  Quinfin. 

5.  S.  Arétas; 

Ste  Charitine; 

S.  Divilien; 

S.  Firniat,  martyr; 

S.  Firmin  . diacre  : 

Ste  Flavie  ou  Fla- 
vienne; 

S.  Galle; 

Ste  Mamelthe; 

S.  Placide; 

Ste  Romaine  ; 

S.  Thraséas  ; 

Ste  Tullie. 

6.  S.  Adalbéron  ; 

S.  Bruno; 

Ste  Foi  ou  Fidès  ; 

S.  Maxens; 

S.  Pardou; 

S.  Sagar. 

7.  S.  Apulée; 

S.  Bacque; 

S.  Hélain; 

Ste  Justine  ; 

S.  Marc,  pape; 

Ste  Osithée; 

S.  Out; 

S.  Pallade  ou  Palais; 
S.  Rigaut; 

S.  Serge. 

8.  S.  Amour, 

S.  Baudry; 

Ste  Benoîte  ; • 

Ste  Brigitte; 

S.  Démétre; 

S.  Grat; 

Ste  Laurence; 

Ste  Pélagie  ; 

Ste  Pollène; 

Ste  Porcaire; 

Ste  Refroie; 

Ste  Thaïs; 

Ste  Triduaine; 

S.  Yved; 

S.  Zenon. 

9.  S.  Andronic; 

S.  Arnalt; 

S.  Denys,  évêque; 

S.  Eleuthère,  martyr; 
S.  Gonthicr; 

S.  Guisl  iin; 

Ste  Publie  ; 

S.  Rustique; 

S.  Savien; 

S.  Thifroy. 

10.  S.  Acepsimas; 

S.  Audry; 

S.  Corbonéi; 

Sic  Elampic  ou  Eu» 
lampie  ; 

S.  François  de  Bor- 
gia; 

S.  Geréon; 

S.  Nonce; 

Ste  Tanche; 

Ste  Telchide  ; 

S.  Virgile. 

11.  S.  Andronic; 

S.  AnsiUon; 

S.  Cérin; 


S.  Emilicn,  confesseur, 
S.  Gommer; 

S.  Kenny; 

Ste  Pien’co  ; 

Ste  Placidio 
S.  Probe; 

S.  Ouirin  ; 

S.  Taraque; 

S.  Venant. 

12.  S.  Édiste  ; 

Ste  Herlimle; 
Bienheureux  Jacuue» 

d’I'lin; 

Ste  Libièro  ; 

S.  Oreste; 

S.  Pion  ; 

S.  Priscien; 

S.  Séraplpn; 

S.  Wilfrid. 

13.  S.  Eilouard  le  confes- 
seur; 

Ste  Extipcrie; 

S.  Fausie,  martyr; 

S.  Géraud; 

S.  Hugolin; 

S.  Janvier,  martyr; 

S.  Martial,  martyr; 

S.  Rémo; 

S.  Théophile 

14.  S.  Angadrêrae; 

S.  Burchard; 

S.  Cal  liste,  pape  ; 

Ste  Chélidoinc  ; 

S.  Dominique , sel! 
taire; 

S.  Firmin,  d’Uzès; 

Ste  Fortunée  ; 

S.  Nicaisc. 

15.  Ste  Aurèle; 

S.  Bru  non,  martyr; 

S.  Cannai  ; 

S.  Lucien,  prêtre  et 
martyr  ; 

S.  Roger  ou  Rüdiger, 
évêque  ; 

Ste  Thècle,  abbesse  ; 
Ste  Thérèse. 

IG.  Ste  Ambrois; 

S.  Ansut  ; 

S.  Bercaire; 

S.  Bertrand; 

S.  Ëliphe; 

S.  Gai,  abbé; 

S.  Galdry; 

S.  Lu  lie; 

S.  Mommelin  ; 

S.  Prcx  ; 

S.  Viau. 

17.  S.  André  de  Crète; 

S.  Artémis; 

Ste  Austrade  ; 

S.  Florentin  ; 

Sic  Hodwige  ou  Ha- 
voye  ; 

Sta  Soline  ; 

S.  Troèse. 

18.  S.  Asclépiade; 

S.  Athénodorc  ; 

S.  Luc,  évangéliste; 

S.  Mam  ont. 

19.  S.  Aquilin,  évêque; 

S.  Lévange  ; 

S.  Pierre  d’Alcmtara; 
S.  Potentirn; 

S.  Vare. 

20.  S.  Caprais; 

Ste  Cléopat.e: 

S.  Georges,  diacie; 
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S.  Slndulphc  ou  Scu- 
dou. 

■J  « . Ste  Céline  ou  Céliuic  ; 
S.  Dase; 

S.  Hilarion  ; 

Ste  Ursul°; 

S.  Vandolin. 

22.  S.  Aberce; 

Ste  Alodie; 

S.  Berthier; 

Ste  Cordule  ; 

S.  Louvent  ; 

S.  Mellon; 

S.  Moran; 

S.  Népoticn, 

S.  Ruaut; 

Ste  Salomé  ; 

S.  Ulbert; 

S.  Valier; 

S.  Vère: 

S.  Vérecond  ou  'Ver- 
goin. 

23.  S.  Albin  ; 

S.  Aymon; 

S.  B'  nolt,  confesseur; 
S.  Cléophas; 

S.  Donnée; 

S.  Gratien; 

S.  Ignace,  de  Constan- 
tinople ; 

S.  Jean  de  Capistran; 
S.  Lugle  ; 

Ste  Ode  ; 

S.  Romain,  évêque; 

S.  Surin: 

S.  Théodorat. 

24.  S.  Félix,  évêque; 

S.  Ma  gloire  ; 

S.  Papyre: 

S.  Procle; 

S.  Scnoch . 

25.  S.  Bonifacc,  pape; 
S.  Crépinj 

S.  Crépinien; 

Ste  Darie; 

S.  £pain; 


üorn 

|»r.  S.  Austremoine; 

S.  Bénigne,  apôtre  de 
la  Bourgogne  ; 

Ste  Cvrène  ou  Cyrénic; 
S.  Gai,  évêque,  ' 

S.  Gonzales  ou  Gon- 
zalvo,  évêque  ; 

S.  Lntin  ; 

S.  Ludre; 

S.  Mathurin; 

Mathurine  : 

S.  Rotule; 

S.  Théopiste; 

S.  Vigor. 

2.  S.  Césaire  de  Terra- 

cine; 

S.  Elpidéphore  ; 

S.  Eudove; 

S.  Hermès  ; 

S.  Marcien,  anacho- 
rète : 

Ste  Mario,  martyre  : 

S.  Styzace; 

S.  Tobie. 

3.  S.  Bauinet; 

S.  Flour; 

S.  Galation  ; 

S.  Horcuongau  J ; 


S.  Front; 

S.  Gaudence  ; 

S.  Georges,  prêtre  ; 

S.  Hildeuiarque; 

S.  Martyre; 

S.  Théodose,  martyr; 
S.  Touchard. 

26.  S.  Bernouard; 

S.  Evarisle  ; 

Ste  Flore  ; 

S.  Marcien,  martyr, 

S.  Rustique. 

27.  S.  Aloir; 

Vénérable  Armand, 

Ste  Capitoline; 

Ste  Christête; 

S.  Ëlesbaan; 

S.  Fi  umence  ; 

S.  Hilier. 

28.  Ste  Cyrille; 

S.  Faron; 

S.  Ferruce; 

S.  Judo; 

S.  Remi,  de  Lyon  ; 

S.  Salve  ou  Sauve  ; 

S.  Sauve  ou  Sauge  ; 

S.  Simon  ; 

Simonne. 

29.  S.  Chcrf  ; 

Ste  Ernudjndc; 

Sic  Eusébic; 

Sic  Irène; 

S.  Maximilien , évô 
que; 

S.  Mazoricu; 

S.  Narcisse,  évêque  ; 

S.  Néot. 

30.  S.  Ëgelmont; 

S.  Lucain; 

S.  Luperaue; 

S.  Marcel,  centurion; 
S.  Théoneste; 

Ste  Zénobie. 

31.  S.  Pigmène; 

S.  Quentin,* 

S.  Yolfang. 


libre. 

S.  Hésiquo,  confesseur; 1 
S.  Hubert  ; 

Huberte; 

S.  Marcel,  évêque; 

Ste  Oldrado  ; 

S.  Papoul; 

S.  Pavin  ; 

Sic  Sylvie  ou  Silvte; 

Sic  Wénéfride  ; 

Ste  Yde. 

4.  S.  Agricole; 

S.  Amans  ; 

S.  Charles  Borroinéc; 

Charlotte  ; 

S.  Clair,  martyr; 

S.  Emeri c ou  Emcry; 

S.  Joannice; 

Ste  Modeste; 

S.  Patruhas; 

S.  Preuil; 

S.  Vital. 

5.  Ste  Berthille,  ab- 

besse ; 

S.  Goussaut  ; 
m Ste  Nalatine; 

S.  Phi  lot  bée; 

S.  Zacharie. 

6.  S.  At tique; 


S.  Léonard; 

S.  Sévère,  martyr; 

S.  Vinnox. 

7.  S.  Achille; 

S.  Arnaud is; 

S.  Amarante; 

S.  Aude; 

Ste  Casino  ; 

S.  En  gel  ber  l; 

S.  Ernest; 

Ernestine  ; 

S.  Florent,  évêque; 

S.  Horculan; 

S.  Hiéron; 

Ste  ThessalotUce;  . 

S.  Willibrod. 

8.  Ste  Castorie; 

S.  Clair,  prêter; 

S.  Dieudonné,  pape  ; 

S.  Godefroi; 

Ste  Rôparato; 

S.  Trémoré; 

S.  Willehad. 

9.  S.  Arpin; 

Ste  Eustolic; 

S.  Raymond,  de  Tou- 
louse ; 

S.  Renon; 

Sic  Sopatré  ; 

S.  Théodore,  martyr. 

10.  S.  Abrosime; 

S.  Agnan  ; 

S.  André  Avellin  ; 

Ste  Florence,  martyre  ; 
S.  Léon,  pape; 

S.  Modeste  ; 

S.  Moniteur; 

Ste  Nymphe; 

S.  Rcspice; 

S.  Sina  ; 

S.  Snace  ; 

S.  Tibère  ou  Tibéry; 

S.  Triphon. 

11.  S.  Martin  de  Tours; 
Ste  Menno; 

S.  Théodore  Studitc  ; 
S.  Véran. 

12.  S.  Christin; 

S.  Cunibert; 

S.  Didace; 

S.  Diègue; 

S.  Josaphat; 

S.  Liône  ; 

S.  Liévin  ou  livin; 

S.  Martin,  pape  ; 

S.  Milhan; 

S.  Nil; 

S.  Pascase,  martyr; 


s.  rrincipin; 

S.  Publius; 

S.  René; 

Renée; 

S.  Ruf  ou  Rus  ; 

S.  Soacre  ; 

S.  Vrain; 

S.  Ymer. 

13.  S.  Brice; 

S.  Daim  as; 

Ste  Ennathc  ; 

Ste  Fercinte; 

S.  Fleury; 

S.  Gendulf  ; 

S.  Hommebon  ; 

Ste  Maxelende; 

S.  Merre; 

S.  Mitre; 

S.  Probe: 

S.  Stanislas  Kolska  ■ 


S.  Zébinas. 

14.  S.  Albéric; 

S.  Antége; 

Ste  Balsambi  ; 

S.  Clé  ment  in; 

Clémentii  e . 

S.  Laurent,  6 éque; 

S.  Saens  ou  Si  ‘uine  ; 
Ste  Vénéras  l* 

15.  S.  Abibe; 

S.  Carné; 

S.  Eugène,  é>  Vque  ni 
martyr  ; 

Ste  Gertrude; 

S.  Gurie; 

S.  Léopold  ; 

Léopoldino; 

S.  Maclou  ou  Jïlaio, 

S.  Samonas; 

Ste  Séronne  ; 

Sic  Valérienne  ; 
s.  V&rique. 

1 6.  Sto  Agnès  ; 

S.  Aimer; 

S.  Augustien; 

S.  Ei  line; 

Edmée  ; 

S.  Emilion; 

S.  Eucher,  confond;  , 
S.  Gobrien; 

S.  Léonce,  évêque; 

Ste  Othilde; 

Ste  Théotiste  ; 

S.  Zophore. 

17.  S.  Aciscle; 

S.  Agnan  ou  Aignau  ; 
S.  Alpltéo; 

S.  Den  ys  d’Alexandrie  ; 
S.  Grégoire  de  Néocé 
aarée  ; 

S.  Grégoire  de  Tours; 
S.  Hugues  de  Lincoln; 
S.  Lions; 

S.  Namaso; 

Ste  Patralie. 

18.  S.  Aide  ou  Aude; 

S.  Bai  nias; 

Sto  Hilde; 

S.  Mandé; 

S.  Odon , abbé  ; 

S.  Oricle; 

S.  Replia  ire.  • 

19.  S.  Al  «lias; 

S.  Azas; 

S.  Barlaam; 

S.  Buzeu; 

Ste  Elisabeth; 

Ste  Ermemburge; 

S.  Jacques,  solitaire; 
S.  Patrocle; 

S.  Théodemir. 

20.  S.  Bénigne,  évêque; 
S.  Dernier; 

S.  Edmond; 

S.  Félix  de  Valois; 

Sto  Malque  ; 

Ste  Marne: 

Ste  Messence; 

S.  Octave; 

Octavie , 

S.  Ouarlux; 

S.  Soluteur; 

Sic  Tend  i de. 

21.  S.  Agape; 

S.  Colomban; 

S.  Estève; 

S.  Gélose,  pape; 

S.  Hunorius; 
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S.  Namphaae» 

S.  Zéphyre. 

22.  Sic  Appie; 

Ste  Cécile  ; 

Sic  Marème; 

S.  Phi  lé  mon; 

S.  Pragmace. 

23.  S.  Amphiloque; 

S.  Clément,  pape; 

Clémence  ; 

S.  Constantien; 

S.  Gübert  ; 

S.  Ligaire; 

Ste  Lucrèce; 

Ste  Rachildc; 

S.  Tron  ou  Trond  ; 
S.  Vérocien. 

24.  S.  Chrysogone; 

Ste  Firmine; 

Ste  Flore,  martyre; 
S.  Jean  de  la  Croix; 
S.  Marin,  solitaire; 
S.  Portion; 

S.  Pourcain; 

S.  Sé vérin,  solitaire. 

25.  Sic  Catherine  ; 

S.  Erbland; 

Ste  Juconde; 

S.  Mercure; 

S.  Héole. 

2 à.  Ste  Abondance  ; 

S.  Amateur* 

S.  André; 

S.  Baie; 

S.  Bel  in; 

S.  Conrad,  évêque; 
S.  Didio; 

Ste  Magnenco; 

S.  Philéas; 


1*'.  S.  Ananias; 

S.  Ansan  ; 

S.  Castritien; 

S.  jPJoi; 

S.  Hildebert; 

Nah u ni.  prophète; 

Ste  Nonète; 

S.  Philarète; 

S.  V&non; 

S.  Yscry. 

2.  Ste  Aurélie,  martyre; 
Sic  Bihiane; 

S.  Chromaco,  évèquo; 
S.  Hippolyte,  martyr; 
Ste  Marianne; 

S.  Nonne. 

3.  S.  Ambiquo; 

Sic  A taie  ; 

S.  Birin; 

S.  François  Xavier; 
Ste  Hilaîrie  ou  Hilarie  ; 
S»  Jason  ; 

Ste  Magne; 

S.  Miracles. 

4.  Ste  Barbe  ; 

S.  Christion  ou  Chris- 
tian ou  Chrétien; 

S.  Clément  d'Alexan- 
drie; 

S.  Cyran  ; 

S.  Pierre  Chrysologue; 
S.  Hé  para  t. 

5.  S.  Bassus,  évéquo  ; 
Ste  Crispine; 

S.  Dalmace; 


S.  Pierre  d’Alexan- 
drie; 

S.  Stylien; 

Ste  Yictoriue. 

27.  S.  Acairo; 

S.  Jac  jues  Finirais; 
Bienheureuse  Margue- 
rite de  Savoie  ; 

S.  Maxime  ou  May  mè, 
abbé; 

Ste  Ode; 

S.  SulTroy; 

S.  Virgile. 

28.  S.  Basile,  martyr; 

S.  Étienne  le  Jeune; 

S.  Hésique,  évêque; 

S.  Hortulan; 

S.  Irénarque; 

S.  Jacques  de  la  Mar- 
che; 

S.  Mansuet; 

S.  Momniole; 

S.  Papinien; 

Ste  Quiète; 

S.  Sospice. 

29.  S.  Brandon; 

Ste  Illuminée; 

S.  Radbod  ou  llat- 
bod; 

S.  Saturnin,  évêque. 

30.  S.  Abraham  ; 

S.  André; 

Andrée  ; 

Bienheureuse  Blanche; 
S.  Domuole; 

S.  Narsès; 

S.  Sapor; 

S.  Trojan; 

S.  Tugal. 


Ste  Elisabeth  la  Bonne; 
S.  Nicet; 

S.  Subas,  abbé. 

6.  Ste  Aselle  ; 

Ste  Dativo; 

Ste  Léonce; 

Léontine; 

S.  Majoric; 

S.  Nicolas; 

Nicole; 

S.  Tierce  ; 

S.  Zélotès. 

7.  S.  Agathon; 

S.  Ambroise; 

Ste  Fare; 

S.  Gerbaud; 

S.  ProsdocimO; 

S.  Sapidique. 

H.  S.  Hildeman; 

Ste  Raveneuse  ; 

S.  Romaric. 

9.  S.  Anguerrand  ; 

S.  Cypricn,  abbé; 

Sto  Gorgonie; 

Ste  Léoeadie; 

S.  Nétère; 

Bienheureux  Pierre 
Fourier  ; 

S.  Publicion; 

S.  Subran; 

Ste  Wulphide. 

10.  S.  Abonde; 

S.  Mole  Iliade  ou  Mil- 
tiado  ; 

S.  Sandoii; 


S.  Sosiiliéc; 

Ste  Valère. 

11.  S.  Barsabas  ou  Bar- 
sabc: 

S.  Contost; 

S.  Damas?  ; 

S.  Daniel  Stylitc; 

S.  Fuse  ion; 

S.  Geutien; 

S.  Thrason; 

S.  Victoric. 

12.  S.  Alexandre; 

S.  Ammunaire; 

S.  Corentin; 

S.  Êpimaque; 

S.  Finicn  ; 

Ste  Mercurie; 

S.  Valéry. 

13.  S.  Ariston; 

S.  Auitert  ; 

S.  Josse  ; 

Ste  Luce  ou  Lucie; 

Ste  Odile  ; 

S.  Orostes  ; 

Sto  Olhilie. 

14.  Ste  Aduettc; 

S.  Agnel; 

S.  Druse  ; 

Sic  Eutropie  ; 

S.  Fingar; 

S.  Nicaise; 

Sto  Piale; 

S.  Spiridion. 

15.  S.  Célicn; 

Ste  Chrétienne; 

S.  Eusèta,  évê  jue; 

S.  Mosunn. 

10.  Ste  Adélaïde  ; 

S.  Adon  ; 

Ste  Aliène  ; 

S.  Éverard; 

S.  Irénion; 

Ste  Julie; 

S.  Naval. 

17.  S.  Clémenticn; 

S.  Héraclidc; 

Ste  Olympe; 

S.  Sturmes , 

Ste  Vivifie; 

Vénérable  Yolande. 

18.  S.  Flaire; 

S.  Galien  ; 

S.  Pompin. 

19.  S.  Darie  ou  Darien  ; 
S.  Némcsien  ou  Nc- 

mèso  ; 

S.  Ribior; 

S.  Sindime; 

S.  Tinioléon. 

20.  S.  Pliilogone; 

S.  Ptolémce. 

21.  S.  Thémistocle; 

S.  Thomas,  apôtre. 

22.  Bienheureuse  Angc- 
line; 

S.  Capiton  ; 

Bien  heureux  Chrisüen; 
S.  Ischyrion  ; 
Bienheureux  Israël; 

S.  Zénon. 

23.  S.  Dagobert; 

S.  Harrnan; 

S.  Se rvule  ou  Servele; 
Ste  Victoire; 

S.  Yves,  evêquo; 

S.  Zétique. 

Les  saints  Basilide, 


Cléornène,  Eunicirn, 
Kupor,  Évarcstc,  Gé- 
laso,  Saturnin,  Théo- 
dulp  et  Zotime,  vul- 
gairemeut  désignés 
sous  le  nom  des  dix  . 
martyrs  do  Crète. 

24.  Ste  Aualseinde; 

S.  Dolphin; 

Delphine, 

Ste  Ei mine  ou  Irmine; 

S.  Grégoire,  prêtre  et 
martyr; 

Bienheureux  Nicolas 
Factor; 

Ste  Tharsille; 

S.  Thcmiste; 

S.  Thergito; 

Ste  Thrasille. 

25.  Ste  Anastasie  ; 

Ste  Eugénie,  martyre; 

S.  Flumidicn  ; 

Ste  Nétesse  (la  mémo 
que  âle  Anastasie). 

26.  S.  Archelaüs; 

S.  Denys,  pape; 

S.  Étienne,  diacre  et 
martyr; 

S.  Zosime,  pape. 

27.  S.  Alain; 

Ste  Fabiole; 

S.  Jean  l’Évangéliste; 

S.  Nicérate; 

S.  Théodore,  confes- 
seur; 

S.  Théophane  ou  Ti- 
phainc; 

S.  Zoïle. 

28.  S.  Antoine,  de  Lé- 
rices; 

S.  Cade; 

S.  Caton  ; 

S.  Convoyon; 

S.  Domice; 

Ste  Doinne; 

S.  F.utyche; 

S.  Indes; 

S.  Théophile. 

29.  S.  Crescenl,  évêque; 
Ste  Eléonore; 

S.  Marcel,  abbé; 

S.  Primien; 

S.  Thomas  de  Cantor- 
béry  ; 

S.  Trophime; 

S.  Ursin. 

30.  Sto  Anysie  ; 

S.  Poins; 

S.  Roger; 

S.  Sabin  ou  Savin  ; 

S.  Savinicn  ; 
Bienheureux  Sébastien 
Valfré  ; 

S.  Vénustien. 

31.  S.  Barbatien; 

Ste  Colombo  ; 

S.  Frobert; 

Ste  Mêlante; 

S.  Minervin  ; 

Sto  Nominande; 

S.  Piuien; 

Ste  Rustique  ; 

Sic  Scrotino; 

S.  Sexto  ; 

S.  Sylvestre  ou  Silves* 
tre; 

S.  Zotique. 


Dérrmhrr. 
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03  CHRONOLOGIE.  — NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


CALENDRIER  REPUBLICAIN. 

La  Convention  nationale,  ayant  conçu  l’idée  d’im- 
poser À la  France  une  ère  nouvelle,  décréta,  le  5 oc- 
tobre 1793,  que  le  22  septembre  1792,  jour  de  la  pro- 
clamation de  la  République  française,  serait  le  point 
de  départ  de  cette  ère.  Far  un  autre  décret,  en  date 
du  24  novembre  de  la  même  année,  chaque  année 
du  nouveau  calendrier  devait  commencer  à minuit, 
avec  le  jour  où  tomberait  l'équinoxe  vrai  d automne, 
au  méridien  de  Paris. 

Les 3 mois  d'automne  furentanpelés  Vendémiaire. 
Brumaire  et  Frimaire;  ceux  a hiver.  Kivûse,  Plu  - 


viôse et  Ventôse  ; ceux  du  printemps,  Gcrm\naly 
Fhreal  et  Prairial  ; ceux  d’été , Messidor , Thermi- 
dor et  Fructidor.  Chaque  mois  avait  30  jours.  Les 
douze  mois  étaient  suivis  de  5 jours  complémen- 
taires dans  les  années  communes  et  de  6 dans  les 
années  sextiles.  Ces  jours  complémentaires,  qui 
tombaient  entre  le  17  ou  18,  et  le  22,  23  ou  24  sep- 
tembre de  l’année  eréporieune,  étaient  des  fêtes 
publiques  qu’on  appelait  Sanscubtides. 

Le  mois  était  divisé  en  trois  décades  : chaque 
jour  de  la  décade  avait  un  nom  particulier  ipnmtdt, 
âuodi.  tridi,  quarlidi , quitdidi,  sextidi,  srptidi , 
octidi,  nonidi,  dScadi.  Iæs  noms  des  saints  étaient 


CALENDRIEf 


AUTOMNE. 

HIVER. 

• 

mm 

H 

BRUMAIRE. 
(2”  mois.) 

NIVOSE. 
(4*  mois.) 

PLUVIOSE. 
(5*  mois.) 

VENTOSE. 
(6*  mois.) 

1”  DÉCADE  : 

I”  DÉCADE  : 

1"  DÉODE  : 

1™  DÉCADE  l 

P*  DÉCADE  t 

1"  DÉCADE  : 

P 1 Raisin. 

P 1 Pomme. 

P 1 Raiponce. 

P 1 Tourbe. 

P 1 Lauréolc. 

P 1 Tussilage 

D 2 Safran. 

D 2 Céleri. 

D 2 Turueps. 

1)  2 Houille. 

l>  2 Mousse. 

D 2 Cornouiller 

T 3 Châtaigne. 

T 3 Poire. 

T 3 Chicorée. 

T 3 Bitume. 

T 3 Fragou. 

T 3 Viol  lier. 

0 4 Colchique. 

0 4 Betterave. 

Q 4 Nèfle. 

0 4 Soufre. 

Q 4 Perce-neige. 

0 4 Troène. 

0 5 Cheval. 

0 5 Oie. 

Q 5 Cochon. 

Ô 5 Chien. 

U 5 Taureau. 

0 5 Bouc. 

S 6 Balsamine. 

s 6 Héliotrope. 

S 6 Mftchc. 

S 6 Lave. 

S o Laurier-thym 

S 6 Asaret. 

S 7 Carotte. 

5 7 Figue. 

S 7 Choufleur. 

■»  7 Terre  végétale 

S 7 Amadouvicr. 

S 7 Materne. 

0 8 Amaranthe. 

O S Scorsonère. 

O 8 Miel. 

O 8 Fumier. 

O 8 Mézéréon. 

0 8 Violette. 

N 9 Panais. 

N 9 Alisier. 

N 9 Genièvre. 

N 9 Salpèlre. 

N 9 Peuplier. 

N 9 Marceau. 

D 10  Cuve. 

D 10  Charrue. 

D 10  Pioche. 

O 10  fléau. 

L)  10  Coignier . 

D 10  Bêche. 

2 • décade  : 

2*  DÉCADE  : 

2*  DÉCADE  : 

2*  DÉCADE  I 

2*  DÉCADE  : 

2*  décade  : 

P 11  Pora.de  terre. 

P 11  Salsifis. 

P II  Cire. 

P 11  Granit. 

P II  Ellébore. 

P 1 1 Narcisse. 

D 12  Immortelle. 

D 12  MAcre. 

D 12  Raifort. 

U 12  Argile. 

1)  12  Brocoli. 

Ü 12  Orme. 

T 13  Potiron. 

T 13  Topinambour. 

T 13  Cèdre. 

T 13  Ardoise. 

T 13  Laurier. 

T 1 1 Fume  terri’ 

Q 14  Réséda. 

Q 14  Endive. 

0 14  Sapin. 

1)  14  Gri  s. 

0 14  Avelinier. 

0 14  Vélard. 

0 16  Ane. 

Q 15  Dindon. 

0 15  Chevreuil. 

0 15  Lapin. 

0 15  Vache. 

0 15  Chèvre. 

S 16  Belle  de  nuit. 

S 16  Chervi. 

S 16  Ajonc. 

S 16  Silex. 

S 16  Buis. 

S 16  F.pi nards. 

S 17  Citrouille. 

S 17  Cresson. 

S 17  Cyprès. 

S 17  Marne. 

S 17  Lichen. 

S 17  Iforonic. 

0 18  Sarrasin. 

O 18  Dentclaire. 

O 18  Lierre. 

O 18  Pierre  .à  chaux 

O 18  11. 

O 18  Mouron. 

N 19  Tournesol. 

N 19  Grenade. 

N 19  Sabine. 

N 19  Marbre. 

N 19  Pulmonaire. 

N 19  Cerfeuil 

D 20  rressoir. 

D 20  ttcrtc. 

D 20  Uoyau. 

I)  20  Van. 

D 20  Serpette. 

D 20  Cordeau. 

3*  décade  : 

3*  DÉCADE  : 

3*  DÉCADE  : 

3’  DÉCADE  : 

3’  DÉCADE  f 

3'  DÉCAD 

P 21  Chanvre. 

P 21  Bacchante. 

P 21  Érabîo-sucrc. 

P 21  Pierre  à pl  A Ire 

P 21  Tblaspi. 

P 21  Mandrag  r 

D 22  Pèche. 

D 22  Azerole. 

U 22  Bruyère. 

I»  22  Sel. 

D 22  Thimôlé. 

1»  22  Persil. 

T 23  Navet. 

T 23  Garanrc. 

T 23  Rosr  au. 

r 23  Fer 

T 23  Chiendent. 

T 23  Cochloar  a 

0 24  Amaryll  s. 

Q 24  Orange. 

0 24  Oseille. 

0 24  Cuivre. 

0 24  Irai  nasse. 

0 24  Pâquerette 

0 25  lleuf. 

Q 25  Faisan. 

Ô 25  Grillon. 

0 25  Chat . 

0 25  Lièvre. 

0 25  Thon. 

S 26  Aubergine. 

S 26  Pistache. 

S 26  Pignon. 

S 26  Etain. 

S 26  (iuède. 

S 26  Pissenlit. 

S 27  Piment. 

S 27  Macjone. 

S 27  Liège. 

S 27  Plomb. 

S 27  Noisetier. 

S 27  Sylvie. 

0 28  Tomate. 

O 28  Coing. 

O 28  Truite. 

O 28  Zinc. 

O 28  Oiclame». 

O 28  Capillaire 

N 29  Orge. 

M 29  Cormier. 

N 29  Olive. 

N 29  Mercure. 

N 29  Chélidoioc. 

.N  29  Frêne 

D 30  Tonneau. 

D 30  Bouleau. 

U 30  Pelle. 

D 30  Crible. 

D 30  Traîneau. 

D 30  Plantoir. 
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remplaces  par  ceux  de  fruits,  de  racines,  d'instru- 
ments, etc.  Chaque  décadi  était  une  fête  nationale  ; 
le  6’  jour  complémentaire  intercalé  tous  les  quatre 
ans  était  nommé  jour  de  la  République  : le  cycle 
de  4 ans  devait  former  une  Franciade.  Mais  ce 
cycle  n’était  pas  bien  déterminé  d’avance.  Comme 
l’intercalation,  en  effet,  ne  se  faisait  pas  à des  an- 
nées déterminées,  mais  qu’elle  dépendait  du  cours 
vrai  et  inégal  du  soleil,  puisque, selon  que  minuit  de 
l'équinoxe  tombait  entre  le  21  et  le  22.  ou  entre  le 
22  et  le  23,  ou  entre  ie  23  et  le  24  septembre,  l’an- 
née commençait  le  22,  le  23  ou  le  24  septembre,  ce 
cycle  n’était  pas  toujours  de  4 années. 


RÉPUBLICAIN.  69 

Le  calendrier  républicain  a cté  officiellement  en 
usage  pendant  13  ans  environ;  mais  depuis  long- 
temps déjà  il  était  tomlié  en  désuétude,  lorsqu’il 
fut  aboli  par  un  décret  en  date  du  22  fructidor 
an  XIII.  Le  même  décret  rétablit  le  calendrier  gré- 
gorien à partir  du  l#r  janv.  1806  (11  nivôse  an  XlVj. 

Nous  donnons  ci-après  un  Calendrier  républicain 
et  une  table  de  concordance  des  calendriers  grégo- 
rien et  républicain. 

Dans  le  calendrier  républicain,  les  lettres  P,  D, 
T,  etc.,  placées  en  face  des  nombres  ordinaux, 
1,2,  3,  etc.,  qui  indiquent  la  suite  des  jours  du 
mois,  sont  pour  Primidi , Duodi,  Tridi , etc. 


RÉPUBLICAIN. 


PRINTEMPS. 

- 

ÉTÉ. 

GERMINAL. 
(7*  mois.) 

FLORÉAL. 
(8*  mois.) 

PRAIRIAL. 
(9*  mois.) 

MESSIDOR. 
(10*  mois.) 

THERMIDOR. 
(Il*  mois.) 

FRUCTIDOR. 
(12*  mois.) 

1-  rtc  a os  : 

1’*  DÉCADE  : 

1"  DÉCADE  : 

1"  DÉCADE  : 

1"  DÉCADE  t 

1"  DÉCADE  : 

P 1 Primuvère. 

P 1 Rose. 

P 1 Luzerne. 

P 1 Seigle. 

0 2 Avoine.- 

P 1 Épeautre. 

D 2 Roui!!,  blanc. 

P 1 Prune. 

D 2 Platane. 

D 2 Ciiéne. 

ü 2 ilémérocalo. 

D 2 Mille!. 

T 3 Asperge. 

T 3 Fougère. 

T 3 Trèfle. 

T 3 Oignon. 

T 3 Melon. 

T 3 Ljcoperde. 

0 4 Tulipe. 

0 4 Aubépine. 

Q 4 Angélique. 
Q 5 Canard. 

Q 4 Véronique. 

Q 4 Ivraie. 

0 4 Escourgeon. 

Q 5 Poule. 

y à Rossignol . 

Q 5 Ulule t. 

y 5 Bélier. 

0 5 Saumon. 

S G Blette. 

S 6 Ancône. 

S 6 Mélisse. 

S 6 Romarin. 

S 6 Prèle. 

S 6 Tubéreuse. 

S 7 Bouleau. 

S 7 Muguet. 

S 7 Fromental. 

S 7 Concombre. 

S 7 Armoise. 

S 7 Sucrion . 

0 8 Jonquille. 

0 8 Champignon. 

0 8 Martagon. 

0 8 Échalottes. 

0 8 Carthame. 

0 8 Apocyn. 

N 9 Aulne. 

N 9 Hyacinthe. 

N 9 Serpolet. 

N 9 Absinthe. 

N 9 Mures. 

N 9 Réglisse. 
D 10  Échelle. 

2*  décade  : 

D 10  Couroir. 
2*  décade  : 

D 10  Rateau. 
V décade  : 

D 10  Faux. 

V DÉCADE  : 

D 10  Faucille. 
V décade  : 

D 10  Arrosoir. 
2*  décade  : 

P II  Pervenche. 

P 11  Rhubarbe. 

P 11  Fraise. 

P 11  Coriandre. 

P 11  Panis. 

P il  Pastèque. 

D 12  Charme. 

D 12  Sainfoin. 

D 12  Bétoine. 

D 12  Artichaut. 

D 12  ^alicor. 

I)  12  Fenouil. 

T 13  Morille. 

T 13  Bâton  d’or. 

T 13  Pois. 

1'  13  Giroflée. 

T 13  Abricot. 

T 13  Epinovineltr 

Q 14  Hêtre. 

0 14  Chamerisier. 

ij  14  Acacia. 

0 14  Lavande. 

y 14  Basilic. 

0 14  Noix. 

Q 15  Abedle. 

D 13  Ver  à *oi>. 

15  Caille. 

y 15  Chamois. 

y 15  Brebis. 

Q 15  Truite. 

S 16  Laitue. 

S 16  Consoude. 

S 16  Œillet. 

S 16  Tabac. 

S 16  Guimauve. 

S 16  Ciiron. 

S 11  Mélèze. 

S 17  Pimprenelle 

S 17  Sureau. 

S 17  Groseille. 

S 17  Lin. 

S 17  Cardiére. 

0 18  Ciguë. 

0 18  Corbeille  d'or 

0 18  Pavot. 

ü 18  Gesse. 

0 18  Amande. 

0 18  Nerprun. 

N 19  Radis. 

N 19  Arroche. 

N 19  Tilleul. 

N 19  Cerise. 

N 19  Gentiane. 

N 19  Tagelte. 

D 20  Ruche. 

3*  DÉCADE  : 

D 20  Sarcloir. 
3*  DÉCADE  ; 

D 20  Fourche. 
3*  DÉCADE  : 

D 20  Parc. 

3*  décade  : 

D 20  Écluse. 

3*  décade  : 

D 20  Hotte. 

3*  décade  : 

P 21  GaiDier. 

P 21  Statîce. 

P 21  Barbeau. 

P 21  Menthe. 

P 21  Carline. 

P 21  Eglantier. 

I)  22  Romaine. 

D 22  Fri  hilaire. 

1)  22  Camomille. 

Il  22  Cumin. 

ü 22  Câprier. 

D 22  Noisette. 

T 23  Marronnier. 

T 23  Bourrache. 

T 23  Chèvrefeuille 

T 23  Haricot. 

T 23  Leniille. 

T 23  Houblon. 

Q 24  Hoquette. 

0 24  Valériane. 

0 24  Caillelait. 

Q 24  Orcanète. 

0 24  Aunée. 

0 24  Sorgho. 

0 25  Pigeon. 

0 25  Carpe. 

0 25  Tanche. 

0 25  Pintade. 

y 26  Loutre. 

0 25  Écrevisse. 

S 26  Anémone. 

S 26  Fusain. 

S 26  Jasmin. 

S 26  Sauge. 

S 26  Myrte. 

S 26  Bigarade. 

S 27  Lilas. 

S 27  Civette. 

S 27  Verveine. 

S 27  Ail. 

S 27  Colza. 

S 27  Verge  d’or. 

0 28  Pensée. 

0 28  Buglose. 

0 28  Thym. 

0 28  Vcsce. 

0 28  Lupin. 

O 28  Mais. 

N 29  Mvrtil. 

N 29  Sénevé. 

N 29  Pivoine. 

N 29  Iflé. 

N 29  Coton. 

N 29  Marron. 

D 30  Greffoir. 

D 30  Houlette. 

D 30  Chariot. 

D 30  C halé  mie. 

D 30  Moulin. 

D 30  Panier. 

Files  sans- culot  idc. 

P 1 De  la  Vertu. 
D 2 Du  Génie 
T 3 Du  Travail. 

0 4 De  l'Opinion. 
0 5 DesRécomp" 
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TABLE  DE  CONCORDANCE  DES  CALENDRIERS 


MOIS 

AN  I 

1792-1793. 

AN  IV 
1795-1796. 

AN  V 
1796-1797. 

AK  VI 
1797-1798. 

[ 

. 

179*2 

22  sept. 

1793 

22  sept. 

1794 

1795 

1796 

22  sept. 

179: 

15 

6 ocl. 

u. 

0 oci. 

id. 

5 oct. 

w. 

7 oct. 

id. 

6 oct. 

id. 

6 oct. 

id. 

1 

Brumaire 

22  oct. 

id 

22  oct. 

id. 

22  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

22  ocl. 

id. 

22  oct. 

id. 

15 

- 

5 nov. 

id. 

5 nov. 

id. 

5 nov. 

id. 

6 nov. 

id. 

5 nov. 

id. 

5 nov. 

id. 

1 

Frimaire 

21  nov. 

id. 

21  nov. 

id. 

21  nov. 

id. 

22  nov. 

id. 

21  nov. 

id. 

21  nov. 

id. 

15 

- 

5 déc. 

id. 

5 dcc. 

id. 

5 déc. 

id. 

6 déc. 

id. 

5 déc. 

id. 

5 déc. 

id. 

1 

Nivôse 

21  déc. 

id. 

21  déc. 

id. 

21  déc. 

id. 

22  déc. 

id. 

21  déc 

id. 

21  déc. 

id. 

15 

- 

4 janv. 

1793 

5 janv. 

179’. 

4 janv. 

1795 

5 janv. 

1796 

4 janv. 

1797 

4 janv. 

179(1 

1 

Pluviôse 

20  janv. 

id. 

20  janv. 

id. 

20  janv. 

id. 

21  janv. 

id. 

20  janv. 

id. 

20  janv. 

id. 

15 

- 

3 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

3 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

3 févr. 

id. 

3 févr. 

id. 

1 

Ventôse 

19  févr. 

id. 

19  févr. 

id. 

19  févr. 

id. 

20  févr. 

id. 

19  févr. 

id. 

19  févr. 

id. 

15 

- 

5 mars 

id. 

5 mars 

id. 

5 mars 

id. 

5 mars 

id. 

5 mars 

id. 

5 mars 

id. 

1 

Germinal. . .7 

21  mars 

id. 

21  mars 

id. 

21  mars 

id. 

21  mars 

id. 

21  mars 

id. 

21  mars 

id. 

15 

- 

4 avril 

id. 

4 avril 

id. 

4 avril 

id. 

4 avril 

id. 

4 avril 

id. 

4 avril 

id. 

1 

Floréal 

20  avril 

id. 

20  avril 

id. 

20  avril 

id. 

20  avril 

id. 

20  avril 

id. 

20  avril 

id. 

15 



4.  mai 

id. 

3 mai 

id. 

4 mai 

id. 

4 mai 

id. 

4 mai 

id. 

4 mai 

id. 

1 

Prairial 

20  mai 

id. 

20  mai 

id. 

20  mai 

id. 

20  mai 

id. 

20  mai 

id. 

20  mai 

id. 

15 

- 

3 juin 

id. 

3 juin 

id. 

3 juin 

id. 

3 juin 

id. 

3 juin 

id. 

3 juin 

id. 

1 

Messidor 

19  juin 

id. 

19  juin 

id. 

19  juin 

id. 

19  juin 

id. 

19  juin 

id. 

19  juin 

id. 

15 

- 

3 juillet 

id. 

3 juillet 

id. 

3 juillet  id. 

3 juillet 

id. 

3 juillet  id. 

3 juillet 

id. 

1 

Thermidor 

19  juillet  id. 

19  juillet 

id. 

19  juillet 

id. 

19  juillet 

id. 

19  juillet 

id. 

19  juillet 

id. 

15 

- 

2 août 

id. 

3 août 

id. 

2 août 

id. 

2 août 

id. 

2 août 

id. 

2 août 

id. 

1 

Fructidor 

18  août 

id. 

18  août 

id. 

18  août 

id. 

18  août 

id. 

18  août 

id. 

18  août 

id. 

15 

- 

1 sept. 

id. 

3 sept. 

id. 

1 sept. 

■d. 

1 sept. 

id. 

1 sept. 

id. 

1 sept. 

id. 

V 

jour  complémentaire. . . 

21  sept. 

id. 

21  sept. 

id. 

22  sept. 

id. 

21  sept. 

id. 

21  sept. 

id. 

21  sept. 

ifl. 
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GRÉGORIEN  ET  RÉPUBLICAIN. 


AN  VII 
1798-1799. 

AN  VIII 

1799-1800. 

AN  IX 
1800-1801. 

AN  X 
1801-1802. 

AN  XI 
• 

1802-1803. 

AN  XII 

1803-1804. 

AN  XIII 
1804-1805. 

AN  XIV 
1805. 

22  sept  1798 

23  sept. 

1799 

23  sept. 

1800 

23  sopt.  1801 

23  sept. 

1802 

24  sept. 

1803 

23  sept. 

1804 

23  sept.  1805 

j 6 oct. 

id. 

7 oct. 

id. 

7 oct. 

id. 

7 oct. 

id. 

7 oct. 

id. 

8 oct. 

id. 

7 oct. 

id. 

7 oct. 

id. 

22  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

24  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

23  oct. 

id. 

5 noY. 

Id. 

6 nov. 

id. 

6 nov. 

id. 

6 nov. 

id. 

6 nov. 

id. 

7 nov. 

id. 

6 nov. 

id. 

6 nov. 

id. 

21  DOY. 

id. 

22  nov. 

id. 

22  nov. 

id. 

22  nov. 

id. 

22  nov. 

id. 

23  nov. 

id. 

22  nov. 

id. 

22  nov. 

id. 

5 déc. 

id. 

6 déc. 

id. 

6 déc. 

id. 

5 déc. 

id. 

6 déc. 

id. 

7 déc. 

id. 

6 déc. 

id. 

6 déc. 

id. 

21  déc. 

id. 

22  déc. 

id. 

22  déc. 

id. 

21  déc. 

id. 

22  déc. 

id. 

23  déc. 

id. 

22  déc. 

id. 

22  déc. 

id. 

4 janv. 

1799 

5 janv. 

1800 

6 janv. 1801 

5 janv.;1802 

5 janv. 

1803 

6 janv. 

1804 

5 janv. 

1805 

20  janv. 

id. 

21  janv. 

id. 

21  janv. 

id. 

21  janv. 

id. 

21  janv. 

id. 

22  janv. 

id. 

21  janv. 

id. 

3 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

5 févr. 

id. 

4 févr. 

id. 

19  févr. 

id. 

20  féYr. 

id. 

20  févr. 

id. 

20  févr. 

id. 

20  fevr. 

id. 

21  févr. 

id. 

20  févr. 

id. 

5 mars 

id. 

6 mars 

id. 

6 mars 

id. 

6 mars 

id. 

6 mars 

id. 

6 mars 

id. 

6 mars 

id. 

21  mars 

id. 

22  mars 

id. 

22  mars  id. 

22  mars 

id. 

22  mars 

id. 

22  mars 

id. 

22  mars 

id. 

4 avril 

id. 

5 avril 

id. 

5 avril 

id. 

5 avril 

id. 

5 avril 

id. 

5 avril 

id. 

5 avril 

id. 

20  aYril 

id. 

21  avril 

id. 

21  avril 

id. 

21  avril 

id. 

21  avril 

id. 

21  avril 

id. 

21  avril 

id. 

4 mai 

id. 

5 mai 

id. 

5 mai 

id. 

5 mai 

id. 

5 mai 

id. 

5 mai 

id. 

6 mai 

id. 

20  mai 

id. 

21  mai 

id. 

21  mai 

id. 

21  mai 

id. 

21  mai 

id. 

21  mai 

id. 

21  mai 

id. 

3 juin 

id. 

4 juin 

id. 

4 juin 

id. 

4 juin 

id. 

4 juia 

id. 

4 juin 

id. 

4 juin 

id. 

19  juin 

id. 

20  juin 

id. 

20  juin 

id. 

20  juin 

id. 

20  juin 

id. 

20  juin 

id. 

20  juin 

id. 

3 juil. 

id. 

4 juil. 

id. 

4 juil. 

id. 

4 juil. 

id. 

4 juil. 

id. 

4 juil. 

id. 

4 juil. 

id. 

19  juil. 

id. 

20  juil. 

id. 

20  juil. 

id. 

20  juil. 

id. 

20  juil. 

id. 

20  juil. 

id. 

20  juil. 

id. 

2 aoflt 

id. 

3 août 

id. 

3 août 

id. 

3 août 

id. 

3 août 

id. 

3 août 

id. 

3 août 

id. 

18  août 

id. 

19  août 

id. 

19  août 

id. 

19  août 

id. 

19  août 

id. 

19  août 

id. 

19  août 

id. 

1 sept. 

id. 

2 sept. 

id. 

2 sept. 

id. 

2 sept. 

id. 

2 sept. 

id. 

2 sept. 

id. 

2 sept. 

id. 

22  sept. 

id. 

22  sept. 

id. 

22  sep». 

id. 

22  sept. 

id. 

23  sept. 

id. 

22  sept. 

id. 

22  sept. 

id. 
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CALENDRIER  MUSULMAN. 

Le  calendrier  musulman  est  réglé  sur  les  mou- 
vements do  la  lune,  et  n’a  aucun  égard  aux  saisons. 
L’année  est  divisée  en  12  mois,  dont  chacun  com- 
mence à la  nouvelle  lune  ; ainsi  , ces  mois  sont  com- 
posés de  30  et  de  29  jours  alternativement.  Et 
romm  la  lunaison  a un  peu  plus  de  29  jours  et 
demi,  on  évite  les  anticipations  de  l'année  lunaire 
en  ajoutant  parfois  un  jour  au  dernier  mois,  qui 
en  a alors  3U,  au  lieu  de  29.  Ainsi,  l’année  civile 
musulmane  a 354,  et  parfois  35f>  jouis,  et  le  jour 
qui  la  commence  parcourt  l’année  solaire,  en  rétro- 
gradant de  10  â 11  jours  selon  qu’elle  est  ou  n’est 
nas  intercalaire,  et  de  12  jours  dans  nos  années 
bissextiles.  Ces  années  de  355  jours  sont  appelées 
Kébiees  : elles  sont  dans  une  période  de  30  ans,  les 
2',  5',  7%  10*,  13*,  16*,  18',  21*,  24*,  26*,  29*. 
1 1 jours  sont  ainsi  intercalés  dans  ce  cycle,  et  les 
30  ans  comprennent  10C31  Jours.  Comme  la  lunai- 
son de  29  j.  5305886,  répétée  12  fois,  donne 354  j., 
3 670  629  pour  l’année  lunaire,  en  multipliant  par 
.10,  on  trouve  pour  le  cycle  trentenaire  10631  j., 
01 1 886  : l'erreur  n’est  donc,  en  30  ans,  que  de 
n'7",  et  il  faut  2524  années  musulmanes  pour  trou- 
ver un  jour  entier  d’erreur. 

Nous  ferons  observer  que  tous  ces  calculs  ne 
sont  guère  connus  que  des  savants  ou  des  faiseurs 
d’almanachs;  on  ne  s’y  conforme  jamais  dans  la 
pratique.  On  se  règle,  pour  commencer  l’année,  sur 
l’observation  directe  de  la  lune,  et  le  l,r  jour  du 
mois  est  celui  où.  pour  la  première  fois,  on  a vu 
le  croissant  lunaire.  Il  résulte  de  cet  usage  de 
grandes  variations  dans  la  longueur  respective  des 
mois,  et  même  des  erreurs  sur  la  véritable  époque 
de  leur  commencement,  puisque  la  justesse  des 
observations  est  subordonnée  À la  disposition  des 
localités  ou  à des  circonstances  accidentelles,  un 
nuage  ou  une  éminence  pouvant  empêcher  d’aper- 
cevoir l’astre  et  retarder  ainsi  d’un  jour  le  com- 
mencement du  mois.  Il  en  résulte  aussi  que  le  cal- 
cul diffère  souvent  d’une  ville  à l’autre  d’un  jour 
ou  deux,  et  môme  quelquefois  de  trois.  Toutes  les 
fois  donc  que  dans  l’énoncé  d’une  date  arabe,  on 
n’indique  pas  le  jour  de  la  semaine,  il  est  impos- 
sible d’en  donner  avec  certitude  l’énoncé  corres- 
pondant dans  le  calendrier  julien  ou  le  calendrier 
grégorien,  les  tables  dressées  pour  cet  objet  étant 
toutes  construites  d’après  les  combinaisons  des  as- 
tronomes, qui  ne  peuvent  jamais  donner  que  des 
approximations. 

Voici  les  noms  des  mois  aralies  et  ceux  des  jours 


de  la  semaine  : 

1.  Muharrem 

2.  Ssafar 

3.  Raby-el-aoue! 

4.  Raby-el-thany 

5.  Djemasi-el-aouol. . . . 

6.  Djemasi-el-thany . . . , 

8.  Ckâ&an 

. 29 

11.  £oulkadeh 

12.  Zoulkcdghé 

Lundi 

Mardi 

Vendredi 

C’est  le  vendredi  qui 

est  le  jour  férié,  comme 

chez  nous  le  dimanche,  et  chez  les  Juifs  le  samedi 
ou  Sabbat.  C’est  le  lundi  qu’on  célèbre  les  mariages. 

D.iiis  le  mois  Ramadan,  il  n’est  permis  de  man- 
ger que  la  nuit:  le  petit  Bciram,  célébré  les  1,  2 
et  3 CbaouaJ,  est  une  fêle  qui  met  fin  au  jeûne. 
Le  10  Zoulhedgué  est  le  grand  Bciram , ou  fête  des 
sacrifices  et  des  victimes;  c’est  la  pâque  mahomé- 
tane. 

CALENDRIER  PERPÉTUEL. 

Les  tableaux  qui.  suivent  renferment  tous  les  élé- 
ments nécessaires  pour  construire  immédiatement 
et  sans  le  secours  de  la  plume  le  calendrier  d’une 
année  donnée,  soit  avant,  soit  après  la  réforme 
grégorienne,  ce  qui  est  d’une  grande  utilité  poui 
arriver  à déterminer  ou  à vérifier  certaines  indica- 
tions chronologiques  fournies  d une  manière  obscure 
ou  incomplète  par  les  chartes  ou  les  historiens.  On 
lit,  par  exemple,  dans  un  ouvrago  historique  assez 
estimé  qu'Agnis  Sorel  est  morte  le  jeudi  9 fé- 
vrier 1449;  ce  qui  est  impossible,  puisque  l’on  voit 
par  notre  calendrier  Julien  perpétuel  que  février 
commençait  cette  année  par  un  samedi  et  que,  par 
conséquent,  le  9 était  un  dimanche. 


CALENDRIER  JULIEN.  PERPÉTUEL. 

Le  calendrier  julien,  comme  l’on  sait,  est  celui 
ui  fut  en  usage  chez  tous  les  j»euples  chrétiens, 
epuis  Jules  César  jusqu’à  la  réforme  grégorienne 
de  1582.  Notre  calendrier  perpétuel  sc  cornpos  • de 
3 tables.  La  l,#  comprend  les  12  mois  avec  la  série 
des  365  jours  de  l’année,  plus  la  suite  des  7 lettres 
dominicales,  en  commençant  par  A.  On  a réuni  en- 
semble les  mois  commençant  j*ar  le  même  jour,  en 
supposant  que  le  1"  janvier  soit  un  dimanche. 
La  2*  indique  le  jour  initial  et  la  lettre  dominicale 
de  chacune  des  28  années  de  chaque  cycle  solaire, 
rangées  dans  leur  ordre  naturel.  La  3*  renferme  la 
séné  des  premières  années  de  chaque  cycle  solaire, 
qui  ont  pour  lettre  dominicale  GF  et  pour  1*' jan- 
vier Lundi.  Voici  maintenant  comment  on  doit 
grouper  tous  ces  éléments  pour  arriver  à construire 
le  calendrier  d’une  année  donnée  avant  1582.  Par  la 
table  III,  on  connaît  le  rang  qu'occupe  l’année  pro- 
posée dans  le  cycle  solaire.  Par  la  table  II,  on  con- 
naît immédiatement  la  lettre  dominicale  de  cette 
année;  enfin  par  la  table  I,  une  fois  la  lettre  domi- 
nicale obtenue,  on  a sous  les  yeux  le  calendrier 
tout  entier  de  cette  année. 

Exemple  I.  Soit  à trouver  le  jour  initial  de  l’an- 
née 1453.  La  table  111  montre  que  1453  tombe  entre 
1448  et  1476.  On  retranche  1448  de  1453,  il  reste5. 
Dans  le  cycle,  le  rang  de  1448  est  I,  donc  le  rang 
«lu  1453  sera  1 -f  5 ou  6.  La  table  II  indique  que 
la  6*  année  d’un  cycle  solaire  a pour  lettre  domini- 
cale G.  La  table  I indique  qu'à  la  lettre  G le  1**  jan- 
vier correspond  à un  Lundi. 

Exemple  U.  On  veut  déterminer  à quel  jour  de 
la  semaine  répond  le  19  février  1512  (F’rise  de 
Brescia  par  Gaston  de  Foix).  La  table  III  montre 
que  1512  tombe  entre  1504  et  1532.  On  retranche 
1504  de  1512.  il  reste  8.  L’année  1504  est  la  p'd’un 
cycle,  donc  l’année  1512  a pour  rang 8 + 1 ou  9. 
La  table  II  indique  que  la  neuvième  année  d’un 
cycle  solaire  a pour  lettre  dominicale  DC.  Dans  une 
année  bissextile,  on  emploie  la  1"  lettre  pour  jan- 
vier et  février.  La  table  1 indique  qu’à  la  lettre  do- 
minicale D le  19  février  correspond  à un  jeudi. 

Si  l'on  voulait  savoir  à quel  jour  répond  le  1 1 avril 
de  la  même  année  (bataille  de  Ravenne),  on  n’au- 
rait qu’à  chercher  dans  la  table  I,  à la  3*  lettre  do- 
minicale C,  et  l’on  verrait  que  le  11  avril  répondait 
cette  année  à un  dimanche. 
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CHRONOLOGIE.  — NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


CALENDRIER  GREGORIEN  PERPETUEL. 

L’usage  ilu  calemlricr  grégorien  perpétuel  que 
nous  donnons  ici  est  des  plus  simples.  Si  ou 


veut  connaître,  par  exemple,  par  quel  Jour  a com- 
mencé l'année  1 8G4  f on  cherchera  dans  la  1 ” ligne 
horizontale;  l'année  du  siècle,  soit  1800;  puis  on 
prendra  dans  In  7*  colonne  verticale  le  nombre  64; 
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. N’ayant  pu  faire  entrer  les  dix-huit  premières  Tableau,  dont  la  symétrie  aurait  été  ainsi  dérangée, 
années  du  Calendrier  Grégorien  réformé  dans  ce  nous  les  donnons  ici  avec  l’indication  du  jour 


Années 

. . . 1583 

1584 

<585 

1588 

1587 

1588 

1589 

1590 

1er  Janvier  . . . 

. . . Samedi. 

Dimanche. 

Mardi. 

Mercredi. 

Jeudi. 

Vendredi. 

Dimanche. 

Lundi. 

FÊTE  DE  PAQUES. 

La  Pâque  est  la  plus  grande  des  fêtes  chré- 
tiennes, et  c’est  d’elle  que  dépendent  toutes  les 
autres  fîtes  mobiles,  ainsi  appelées,  parce  qu’elles 
n’ont  point  (h*  jour  fixe  dans  Vannée.  Les  conditions 
de  la  fête  de  Pâques,  d’après  le  concile  de  Nicée, 
sont  : 1°  de  la  célébrer  le  14*  jour  de  la  lune  pas- 
cale, post , non  per ; 2°  que  ce  14*  jour  vienne  le 
jour  même  ou  après  le  jour  de  l’équinoxe  fixé  pour 
toujours  au  21  mars  ; 3°  que  ce  soit  un  jour  de  di- 
manche. 

La  Pâque  des  Chrétiens  doit  être  un  dimanche, 

fiarce  que  Jésus-Christ  ressuscita  en  ce  jour,  le 
endemain  du  sabbat,  et  le  premier  de  la  semaine, 
qui  est  aussi  le  jour  où  commença  la  création  du 
monde.  la  Pâque  doit  être  célébrée  le  plus  têt  qu'il 
se  peut,  après  le  14  de  la  lune  de  mars,  c.-à-d. 
apres  la  pleine  lune  la  plus  proche  de  l’équinoxo 
du  printemps,  pour  observer  l’institution  originaire 
de  la  Pâque  qui  la  fixait  à ce  14*  jour.  On  voit,  en 
effet,  au  chapitre  xni  du  Lévitigue,  que  Dieu  or- 
donna aux  Juifs  de  célébrer  la  I’âquc  ou  le  passage 
par  la  mer  Rouge  le  premier  mois,  et  lo  soir  du 
14* jour.  Or,  l’année  des  Juifs  était  lunaire  embo- 
lismiqtic  ou  intercalaire , et  tellement  réglée  qu’on 
nommait  le  premier  moi9  celui  dont  le  14*  jour, 
c.-à-d.  la  pleine  lune,  tombait  au  jour  de  l’équinoxe 
ou  immédiatement  après.  L’Église,  no  voulant  pas 
s’éloigner  de  cette  règle,  décida  dans  le  concile  de 
Nicée,  en  325,  que  la  Pâque  serait  célébrée,  non  le 
14*  jour  ou  celui  de  la  pleine  lune,  mais  le  di- 
manche d’après,  si  ce  14*  jourarrivo  le  21  mars  ou 
après  le  21  ; en  sort©  que,  tout  en  restant  fidèles  à 


la  tradition,  les  chrétiens  ne  peuvent  pas  se  ren- 
contrer avec  les  Juifs  pour  le  jour  tic  la  célébration 
de  la  Pâque.  Remarquons  aussi  que,  d’après  la  ré- 
forme grégorienne,  une  pleine  lune  qui  tomberait 
entre  un  samedi  et  un  dimanche  et  même  après 
minuit  serait  attribuée  au  samedi;  si  cette  pleine 
lune  était  la  première  après  l’équinoxe,  la  Pâque  se 
ferait  le  dimanche. 

Nous  devons  dire  que  ces  prescriptions  du  concile 
de  Niccc  ne  furent  pas  acceptées  par  toutes  les 
Eglises.  Les  Églises  d'Irlande,  d’Ecosse  et  de  Bre- 
tagne, par  exemple,  n’entretenaient  encoie  au 
7*  siècle  que  peu  de  relations  avec  la  Cour  de  Rome 
et  avaient  leur  discipline  particulière.  Elles  célé- 
braient la  Pâque  le  14*  jour  de  la  lune  de  mars, 
quand  même  ce  jour  D'élait  pas  un  dimanche,  de 
sorte  qu’elles  pouvaient  se  rencontrer  avec  les  Juifs. 
On  désignait  sous  le  nom  de  quartodècimans  ceux 
ui  se  conformaient  à cet  usage.  Vers  l’an  602,  les 
vêques  des  environs  du  monastère  de  Luxeuil,  que 
venait  de  fonder  l’Irlandais  Colomban,  assemblés 
en  concile , voulurent  forcer  ce  dernier  à célébrer  la 
Pâque  le  dimanche  après  le  14  de  la  lune  de  mars, 
au  lieu  qu’il  la  cclôurait  le  14  même,  suivant  la 
coutume  de  son  pays.  Il  leur  adressa  plusieurs  let- 
tres, et,  mécontent  de  leur  réponse,  il  en  appela  au 
pape.  On  ignore  ce  que  Rome  décida;  mais  jusqu’à 
la  fin  dosa  vie,  Colomban  resta  fidèle  A l’usage  de 
célébrer  la  Pâque  le  14  de  la  lune. 

En  1774,  le  ministre  du  roi  de  Prusse  demanda 
aussi  à ht  diète  de  Ratisbonne  que  les  protestants 
célébrassent  leur  pâque  le  même  jour  que  les  catho- 
liques romains,  à cause  des  troubles  qui  seraient 
survenus,  si  cette  fête  s’était  rencontrée  avec  le 
jour  des  azymes  des  Juifs.  La  diète,  frappée  de  cette 
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le  jour  indiqué  sur  la  même  ligne  dans  la  colonne 
du  mois  de  Jamrierest  le  jour  initial  de  cette  année, 
soit  vendredi. 

Ce  Calendrier  grégorien  est  réellement  perpé- 


tuel, car  l’on  peut  en  élendre  indéfiniment  l’usage 
dans  la  suite  des  siècles,  en  ajoutant  une  fois,  deux 
fois,  elc.,  400  ans  à chacune  des  années  séculaires 
2800,  2900,  3000  et  3100. 


PERPÉTUEL. 


répondant  au  1er  janvier  de  chacune  d’elles.  A l’aide  trouvera  tous  les  jours  des  divers  mois  de  ces  dix- 
de  la  Table  I du  Calendrier  Julien  perpétuel,  on  huit  années. 


1591 

1592 

1593 

1594 

1595 

1596 

1597 

1598 

1599 

1C00 

Mardi. 

Mercredi. 

Vendredi. 

Samedi. 

Dimanche. 

Lundi. 

Mercredi. 

Jeudi. 

Vendredi. 

Sametli. 

considération,  décida  qu’à  l’avenir  le  jour  de  Pâques 
serait  fixé  d’après  le  calendrier  grégorien. 

Tous  ceux  qui  se  sont  occupés  des  anciennes 
chartes  savent  que  la  fête  de  Pâques  était  la  seule 
chose  assez  bien  fixée  au  moyen  âge.  Aussi,  à partir 
de  Constantin,  la  détermination  de  cette  fête  est- 
elle  le  point  le  plus  important  de  la  chronologie  do 
toutes  les  nations  chrétiennes. 

D’après  ce  que  nous  avons  dit  précédemment  des 
prescriptions  du  concile  de  Nicèo,  il  est  facile  de 
comprendre  que  les  limites  pascales  sont  le  22  mars 
et  le  25  avril,  parce  que  si  le  14*  jour  de  la  lune 
tomlve  le  21  mars,  jour  même  de  l’équinoxe,  et  que 
ce  jour  soit  un  samedi,  Pâques  sera  le  lendemain 
dimanche  22  mars;  ce  qui  est  arrivé  en  1598, 1093, 
1761,  1818,  et  aura  lieu  en  2285,  etc.  Si,  au  con- 
traire, le  14"  jour  de  la  lune  ne  tombe  que  le 
20  mars,  la  veille  de  l’équinoxe,  cette  lune  ne  peut 
servir  à trouver  le  jour  de  Pâques,  puisqu’elle  est 
pleine  avant  l’équinoxe.  Il  faut  alors  au  20  mars  ajou- 
ter la  lune  d’avril  qui  est  de  29  jours,  et  on  arrive 
au  18  avril;  mais  si  le  18  avril  est  un  dimanche, 
Pâques  sera  le  dimanche  suivant,  par  conséquent  le 
25  avril;  ce  qui  a eu  lieu  en  1540,  16G6  et  1734,  et 
ce  qui  arrivera  encore  en  1886,  1943,  2038,  2190. 


Il  faut  donc,  pour  trouver  le  jour  de  Pâques,  dé- 
terminer à quel  quantième  du  mois  de  mars  ou 
d’avril  sera  le  dimanche  qui  suit  la  pleine  lune  pas- 
cale, ou  le  14"  jour  de  la  lune.  Or,  pour  cela,  il  la  ut 
connaître  le  lrr  jour  de  janvier,  parce  que  tous  les 
jours  des  autres  mois  de  l’année  dépendent  de  ce 
1er  jour  de  J an;  il  faut  ensuite  connaître  Vép&cte 
ou  l’âge  de  la  lune  en  ce  1"  janvier  de  l’année  de- 
mandée. Mais  ces  recherches  exigent  des  calculs 
assez  compliqués;  aussi  avons -nous  pensé  qu'il 
serait  agréable  à nos  lecteurs  de  trouver  ici  uno 
table  (p.  7G)  qui  leur  permettra  de  déterminer  avec 
la  plus  grande  facilité  la  place  qu'a  occupée  ou  que 
doit  occuper  la  Pâque  dans  une  année  quelconque 
de  Père  chrétienne. 

Pour  trouver  la  fête  de  Pâques  pour  une  année 
quelconque  de  l’cre  chrétienne  au  moyen  de  cette 
table,  il  suffit  de  connaître  l’é;  acte  et  la  lettre  do- 
minicale do  l'année  donnée.  Prenons  pour  exemple 
l’année  1684. 

1"  Épacte.  On  connaît  Pépacte  d’une  année,  quand 
on  en  connaît  le  nombre  d'or.  Il  suffit  pour  cela 
de  consulter  le  tableau  suivant  présentant  la  cor- 
respondance entre  les  nombres  tror  et  les  épactcs, 
o ii  0 équivaut  à l’épacte  30. 


Correspondance  des  nombres  iTor  et  des  épactcs. 

Nombres  d’or  : I II  III  IY  V VI  VII  VIII  IX  X XI  XII  XIII  XIV  XV  XVI  XVII  XVIJI  XIX 
F.pactes;  0 11  22  3 14  25  6 17  28  9 20  1 12  23  4 15  26  7 18 

Cependant  comme  dans  cette  table,  il  n’est  tenu  là  s’élever  à2  jours  parcyclc,ni  de  la  correction  gré- 
compte  ni  de  l’erreur  du  cycle  de  19  ans,  qui  tend  | go  rien  ne,  il  en  résulte  que  l’on  est  obligé  de  faire 
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subir  à cette  table  aes  changements  avec  les  siè-  épactes.  Voici  cette  équation  calculée  jusqu’en  Pan- 
cies.  C'est  ce  que  Pol  appelle  établir  l'équation  des  née  2300. 


Équation  des  Ép actes. 

Depuis  le  commencement  de  Père  vulgaire  jusqu’au  concile  de  Nicée  (325)  : Nombre  d'or  1 = Cpacte  7 


Depuis  le  concile  «le  Nicée  jusqu'à  la  réformation  grégorienne,  en  1582. ...  id.  = Ëpacte  8 

Depuis  1582  jusqu’en  1700 id.  = Epacte  1 

Depuis  1700  jusqu’en  1900 \d.  = Epactc  0 

Depuis  1900  jusqu’en  2200 id.  = Kpacte  29 

Depuis  2200  jusqu’en  2300 id,  = Rpacte  28 


Nous  avons  indiqué  plus  haut  le  calcul  employé 
pour  trouver  le  nombre  d’or;  mais  comme  il  peut 
arriver  que,  malgré  la  Simplicité  de  ce  calcul, 
on  commette  une  erreur,  nous  avons  jugé  utile 
de  donner  ci-après  (p.  77)  une  table  des  Sombres 
d'or  pour  toutes  les  années  de  l’ôre  vulgaire  jus- 
qu’en 5699. 

Soit  à trouver  l’épactede  l’année  1684.  Je  trouve 
par  la  table  des  Nombres  d’or  que  l’année  1684  a 
pour  nombre  d’or  13,  qui  d'après  la  table  do  cor- 
respondance des  nombres  d’or  et  des  épactes  a pour 
épacte  12.  A ce  nombre  12  j’ajoute  l’épacte  du  siè- 
cle I,  d’après  la  table  «le  l'équation  des  épactes,  et 
j’obtiens  13  peur  répacte  vraie  de  l’année  1684. 

2*  Lettre  dominicale.  Nous  donnons  ci -apres 


(p.  78)  la  table  des  lettres  dominicales  depuis  1600 
jusqu’en  5699.  L’année  1684  étant  bissextile,  la 
table  des  lettres  dominicales  donne  deux  lettres  : 
BA.  On  prendra  la  seconde  qui  sert  à partir  du 
mois  de  mars. 

Maintenant  que  nous  connaissons  l’épacte  et  la 
lettre  dominicale  de  l’année  1684,  il  n’y  a plus  qu’à 
chercher  dans  la  Table  ci-«lessous  le  quantième  cor- 
respondant à la  fois  à l'épacte  13  et  à la  lettre  do- 
minicale A,  et  l’on  trouve  qu'en  1684  la  fête  de 
Pâques  a eu  lieu  le  2 avril. 

Quant  aux  années  antérieures  à 1600.  on  se  ser- 
vira, pour  trouver  la  lettre  dominicale  d’une  année 
quelconque,  des  tableaux  II  et  III  du  Calendrier  ju- 
lien perpétuel. 


Table  don uant  la  fête  de  Pâques  pour  une  année  quelconque 
de  l'ère  chrétienne. 


Epactes. 

LETTRES  DOMINICALES. 

D 

E 

F 

G 

A 

B 

C 

19  avril. 

13  avril. 

14  avril. 

15  avili. 

16  avril. 

17  avril. 

18  avril. 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

n 

i jj| 

12 

13 

14 

15 

16 

10 

u 

12 

13 

14 

15 

9 

10 

11 

6 

12 

13 

14 

8 

9 

1U 

ii 

7 

12 

13 

7 

8 

9 

10 

ii 

8 

12 

6 

7 

8 

9 

10 

u 

9 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

u 

10 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

4 

U 

5 

6 

7 

8 

9 

3 

4 

12 

5 

6 

7 

8 

•> 

3 

4 

13 

5 

« 

7 

1 

0 

3 

4 

14 

5 

6 

31  mars. 

i 

2 

3 

4 

15 

5 

30  mars. 

31 

1 

2 

3 

4 

16 

29  mars. 

30 

31 

1 

2 

3 

4 

17 

29 

30 

31 

i 

2 

3 

28  mars. 

18 

29 

30 

31 

1 

2 

27 

28 

19 

29 

30 

31 

| 

26  mars. 

27  mars. 

28 

20 

29 

30 

31 

i 

2G 

27 

28 

21 

29 

30 

24 

25  mars. 

26 

27 

28 

22 

29 

23 

24 

25 

26 

27 

28 

23 

22 

23 

2'. 

25 

26 

27 

28 

24 

19  avril. 

20  avril. 

21  avril. 

*22  avril. 

23  avril. 

24  avril. 

25  avril. 

1 25 

19 

20 

21 

22 

13 

24 

25 

26 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

18 

27 

19 

20 

21 

22 

23 

17 

18 

28 

19 

20 

21 

22 

16 

17 

18 

29 

19 

20 

21 

15 

16 

17 

18 

» 

19 

20 

14 

15 

16 

17 

18 
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Voici  comment  on  se  sert  de  cette  table  : On  a mis  dans  le  haut  3 rangées  de  soit  arrivé  au  nombre  placé  "horizontalement  vis-à-vis  de  64,  pris  dans  les  années 
chiffres  qui  renferment  toutes  les  années  séculaires:  au-d  essous  sont  les  nombres  îles  siècles;  ce  nombre,  qui  est  ici  3,  est  le  nombre  d’or.  Lorsqu’il  s'agit  seulement 
d’or.  A la  gauche  des  nombres  d or  -sont  les  années  des  siècles  depuis  1 jusqu’à  99.  d’une  année  séculaire,  le  nombre  d’or  est  alors  le  premier  de  la  coloune.  Pour  1800, 
Pour  trouver  le  nombre  d’or  de  1864,  on  cherche  1800  dans  les  années  séculaires,  et  par  exemple,  ce  nombre  est  15. 
on  descend  le  long  de  la  colonne  correspondante  des  nombres  d’or  jusqu'à  co  qu’on 


TABLE  DES  NOMBRES  D’OR.  77 
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Table  de*  lettres  dominicales  depuis  1600  Jusqu'à  5699. 


Pour  so  servir  de  cette  Table,  on  cherche  la  par-  nées  séculaires  , et  on  descend  ensuite  verticale- 
lie  séculaire  de  Tannée  proposée,  et  on  descond  nient  dans  la  colonne  des  lettres  situées  au-dessous 
ensuite  dans  la  colonne  des  lettres  dominicales  qui  de  1800  iusqu’à  CB,  en  face  «le  64,  pris  dans  les 
lui  correspond,  jusqu’à  ce  qu’on  soit  vis-à-vis  de  années  do  chaque  siècle.  Nous  trouvons  ici  «leux 
la  partie  excédante  dos  années.  La  lettre  ainsi  lettres  parce  que  1864  est  bissextile;  la  première 
trouvée  est  la  lettre  dominicale  demandée.  Par  sert  pour  Janvier  et  Février,  la  seconde  pour  le 
exemple,  pour  1864,  on  cherche  1800  dans  les  au-  reste  de  l’année. 
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TABLES  CHRONOLOGIQUES 


TEMPS  ANCIENS 


DE  LA  CRÉATION  DU  MONDE  A L’ËRE  DES  OLYMPIADES. 

5538-776*  AVANT  JÉSUS-CHRIST. 


av.  j.-r,. 

5538.  Création  du  monde,  d'après  la  version  des  sep- 
tante. (Elle  eut  lieu,  suivant  Usserius,  s’appuyant 
du  texte  hébreu,  reproduit  par  la  Vulgate,  en  4004; 
d’après  IM  ri  de  vérifier  les  dates  av.  J.-C en  4963). 
3296.  Déluge  universel. 

3296-2122.  Dispersion  des  hommes.  «—  Fondation 
des  premiers  empires  : Menés  en  Egypte,  Nerorod 
en  Baby  Ionie,  Assur  en  Assyrie.  — Les  Chamites 
ou  Cuschites  (descendants  de  Chus,  fils  de  Cham, 
et  frère  de  MezraJm,  que  l’on  croit  être  le  même 
ue  Ménès)  paraissent  être  parvenus  les  premiers 
une  certaine  civilisation.  — Memphis,  Babylone, 
Ninivo  leur  durent  leur  premier  éclat.  — Le  ca- 
ractère grandiose  des  constructions  qui  furent  alors 1 
élevées  sur  les  bords  du  Nil,  de  l'Euphrate  et  du 
Tigre,  le  développement  scientifique  de  l’Egypte 
et  de  la  Chaldee  sont  l’ouvrage  de  ces  peuples, 
auxquels  le  monde  entier  doit  les  plus  anciennes 
connaissances  qui  tiennent  à l’astronomie  aux 
mathématiques,  aux  mesures  et  à l’industrie.  — 
Invention  des  écritures  hiéroglyphique  et  cunéi- 
forme. 

2205.  1"  dynastie  chinoise,  celle  des  Hia. 

2122.  Naissance  d’Abraham. 

2047.  Vocation  d’Abraham,  qui,  sur  l’ordre  de  Dieu, 
part  d’Ur  en  Chaldée  avec  Tharé,  son  père,  Sara, 
sa  femme,  et  Lot,  fils  do  son  frère  Harun,  tra- 
verse la  Mésopotamie  et  va  s’établir  dans  la  terre 
de  Chanaan.  C’est  à cette  époque  que  l’on  s’ac- 

1.  Les  importantes  découvertes  accomplies  depuis  lo 
commencement  de  ce  siècle  dans  l'histoire  des  peuples 
de  l'ancien  Orient,  avec  l’aide  des  inscriptions  en  ca- 
ractères hiéroglyphiques  et  cunéiformes,  no  permettent 
plus  aujourd’hui,  mémo  dans  les  livres  les  plus  élémen- 
taires, de  se  contenter  d'exposer  cette  partie  des  annales 
du  genre  humain  d’après  les  seuls  récits  des  historiens 
grecs  et  romains.  Nous  avons  donc  essayé,  tout  en  nous 
maintenant  dans  certaines  limites,  d'initier  nas  lecteurs 
aux  principaux  résultats  obtenus  par  les  Cbampollion,  les 
de  Rougé,  les  de  Sauicy,  les  Mariette,  les  Oppert,  les  Raw- 
linson,  les  Lcpsius,  les  Brugsch,  etc.  Nous  avons  mis  à 
profit  pour  cet  objet  le  petit  résumé  que  M.  Félix  Roblou, 
professeur  agrepe  d’histoire,  a publié  sous  ce  titre  : His- 
toire ancienne  des  peuples  de  i' Orient  mise  au  niveau  des 
plus  reventes  decouvertes,  in-13,  1802-1864.  Nous  avons 
emprunté  à ce  travail  presque  toute  notre  chronologie  de 
l 'histoire  ancienne  depuis  la  création  du  monde  jusqu'aux 
Olympiades.  Quant  au  reste,  noos  avons  généralement 
suivi  les  Fasti  Hellenici  et  lïomani  de  Clinton  pour  les 
temps  avant  J.  C.,  et  l 'Art  de  vérifier  les  dates  «les  Béné- 
dictins pour  les  temps  postérieurs  à l'ère  chrétienne  Nous 
devons  aussi  beauooup  4 la  Chronnln/jie  unirersetfe  de 
M.  Ch.  Drcyss,  publiée  chez  M.  Hachette. 


AV.  J.-C. 

corde  à rapporter  l’apparition  des  Sémites  et  «les 
Ariens  ou  Aryas  dans  rhistoire.  Les  Sémites  occu- 
paient alors  les  vallées  du  Tigre  et  de  l’Euphrate. 
A partir  do  ce  moment  leur  importance  croit 
chaque  jourt  et  partout  ils  se  mêlent  aux  popula- 
tion! chamitiquos,  avec  lesquelles  ils  sc  fondent, 
ou  au 'ils  assujettissent.  Quant  aux  Ariens  ou  Aryas, 
on  désigne  sous  ce  nom  un  grand  peuple,  souche 
commune  des  nations  indo-européennes,  Perses, 
Grecs,  Romains.  Celtes,  Germains  et  Slaves,  et 
qui,  rassemblé  primitivement  dans  les  pays  ap- 
pelés plus  tard  IJactriane.  Sogdiane  et  Arie,  par- 
lait une  langue  dont  les  deux  principaux  rameaux 
sont  le  sanscrit  et  le  xend.  Dès  l’époque  qui  nous 
occupe , c'est-à-dire  vers  le  temps  de  la  vocation 
d'Abraham,  les  Ariens  paraissent  avoir  été  divisés 
depuis  longtemps.  Une  fraction  s’était  répandue 
sur  le  plateau  de  l’Iran  (Médo-Perses)  : L’Ecriture 
parle  d’un  chef  iranien,  Chodorlahomor,  roi  des 
Elamites,  qui  entre  en  lutte  avec  Abraham;  une 
autre  fraction  était  descendue  dans  l’Inde,  où  ello 
constitua  les  castes  des  brahmanes  ou  prêtres,  des 
X attryas  ou  guerriers,  et  des  Valcuas  ou  labou- 
reurs et  marchands;  une  4pcaste,  celle  des  Çudras, 
renfermait  les  vaincus,  les  étrangers,  et  était 
tenue  par  les  trois  autres  en  grand  mépris.  Les 
autres  populations  ariennes  paraissent  s’Ôtrc  avan- 
cées lentement  de  l’E.  à l’O.,  du  pied  de  l'Hindou- 
Kho  vers  l’Europe,  où  elles  pénétrèrent  successi- 
vement. On  peut  placer,  en  effet,  du  xx*  au  xvn* 
siècle  avant  J.-C.  l’entrée  on  Europe  des  Ibères, 
des  Celles  ou  Gaëls,  des  Pélasges  et  des  Hellènes, 
qui  anéantirent  ou  refoulèrent  devant  eux  des 
populations  peu  nombreuses,  lesquelles  paraissent 
sc  rattacher  à la  grande  famille  dite  scytho-tou- 
rauienno  (Basques,  Etrusques  (?),  Finnois,  etc.). 

2017-1314.  Suivant  M.  Oppert,  il  faudrait  rapporter 
à cette  époque  le  commencement  d’un  premier  em- 
pire assyrien  fondé  sur  les  bords  du  Tigre  par  des 
Sémites,  et  qui  aurait  duré  jusqu'en  1314.  La  po- 
pulation do  l'Assyrie  paraît  avoir  été  alors  1res- 
mélangée  : on  y peut  distinguer,  outre  l’élément 
sémitique,  un  élément  scytho-touranien,  un  élé- 
ment enamitique,  et  enfin  un  élément  iranien  (les 
Chaldécns).  Les  Sémites  semblent  être  parvenus  à 
former  un  empire  assez  considérable  pour  inspirer 
des  craintes  aux’  Hyc-sês  et  ensuite  aux  rois  égyp- 
tiens; cet  empire  est  désigné  sur  les  monuments 
des  rois  d'Egypte  sous  le  nom  d’Empire  des  Ro- 
tennou.  Ces  Semiles  furent  quelque  temps  rempla- 
cés, du  moins  à Babylone.  par  des  conquérants 
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arabes,  mais  ceux-ci  ne  détruisirent  pas  entière- 
ment la  domination  des  Rotennou  dans  la  Méso- 
potamie» car  plus  tard  Scti  1*'  et  Ramsès  11  les 
rencontrent  encore  près  de  l'Euphrate,  bien  que 
déjà  moins  puissants. 

1832.  Joseph  établit  Jacob  dans  la  terre  de  Gcssen 
(basse  Egypte),  où  les  Hébreux  restèrent  300  ans. 
A cette  époque,  l’Egypte  était  occupée  en  partie 
(basse  et  moyenne  Egypte)  nar  des  envahisseurs 
arabes  connus  sous  le  nom  tY/lyc-sôs . c'est-à-dire 
rois  pasteurs,  et  qui  avaient  pour  capitale  l’an- 
cienne Tanisou  Avaris.  11  serait  difficile  de  dire 
6i  ce  fut  un  roi  égyptien  ou  un  hyk-sôs  dont  Jo- 
seph fut  le  ministre 

1783.  2*  dynastie  chinoise,  celle  des  Chang. 

1700.  Amosis,  fondateur  de  la  18*  dynastie,  expulse  les 
Hyc-sôs.  Les  premiers  successeurs  de  ce  prince, 
Aménophis,  Thoutmosis  I",  la  Régente  Hatasou 
et  Thoutmosis  II  continuent  sa  politique  belli- 
queuse, tantôt  en  Ethiopie,  tantôt  en  Mésopota- 
mie, tantôt  en  Arabie  ou  en  Syrie. 

1600.  Règne  de  Thoutmosis  III,  dont  les  exploits 
nous  sont  connus  par  le  mur  numérique  de  Kar- 
nak,  ainsi  nommé  à cause  de  la  quantité  d'indi- 
cations numériques  qu’il  renferme  sur  les  prison- 
niers faits  ou  le  butin  enlevé.  Ce  prince  porta  ses 
armes  en  Syrie,  en  Babylonie.  en  Assyrie,  où 
régnaient  les  rois  sémiieji-chaldéens , dont  nous 
avons  parlé  plus  haut.  L’Ethiopie,  peut-être  même 
le  pa\s  nègre  lui  payaient  tribut.  L’Egypte  alors 
avait  une  marine,  car  il  est  question  sur  une 
stèle  de  conquêtes  de  Thoutmosis  111  en  Chypre, 
en  Crète,  peut-être  même  en  Grèce. 

1600?  Le  Phénicien  Inachus  règne,  dit-on.  sur  les 
Pélasgcs  dans  le  Péloponnèse.  Son  fils  Phoronée 
passe  pour  le  premier  fondateur  d’Argos. 
1580-1600.  Derniers  rois  de  la  18*  dynastie,  parmi 
lesquels  Aménophis  111,  qui  fonde  le  temple  de 
Luqsor.  C’est  en  son  honneur  que  furent  élevées 
les  statues  connues  sous  le  nom  de  statues  de 
Memnon.  C’est  peut-être  au  temps  de  son  fils  Mo- 
ral qu'eut  lieu  la  sortie  d’Egypte  des  Hébreux, 
sous  la  conduite  de  Moïse. 

1532.  Les  Hébreux  au  mont  Sinaï. 

I.  Dans  l'impossibilité  où  en  est  encore  la  science 
d’assigner  une  date  précisé  aux  faits  de  l'histoire  d’É- 
gypte jusqu’à  la  18*  dynastie,  nous  avons  rassemblé  dans 
cette  note  quelques  indications  relatives  aux  annales  de 
cette  contres  jusqu'à  lepoque  de  l’invasion  des  Pasteurs. 
Nous  trouvons  d'abord,  dans  la  4*  dynastie  (Memphite), 
trois  princes,  Koufou  (Chéopsï,  Menkéra  (Mycerimus)  et 
Schafra  (Cbéphrem),  qu’Hêrodotc  plaçait  à tort  après  Sé- 
sostris  le  Grand,  et  qui  sont  les  constructeurs  des  grandes 
pyramides , appelées  aujourd’hui  pyramides  de  Ghizeh. 
près  de  Memphis.  Dans  la  6*  dynastie  figure  le  roi  Ra-Meil 
Papi,  dont  le  nom  est  inscrit,  et  dans  la  haute  Egypte, 
sur  les  rochers  de  la  vallée  de  Kosséir,  et  dans  la  moyenne 
Egypte,  aux  grottes  de  Scharône.  et  dans  la  presqu'île  de 
Sinàï.  Depuis  la  8*  jusqu'à  la  11*  dynastie  (lr*  dynastie 
Tbébaiue),  une  très-grande  obscurité  enveloppe  l'histoire 
d’Egypte,  mais  cette  période  n'eut  pas  une  longue  duree. 
La  13*  dynastie,  qui  était  issue  de  Tbches  comme  la  pre- 
cedente et  comme  la  13*,  et  qni  dura  plus  de  deux  siècles, 
fut  une  époque  très-brillante.  Sésourtascn  l*r,  hauteur  du 
célèbre  obélisque  d’Heliopolis,  et  le  premier  fondateur  du 
templa  de  Karnak  à Thèbes,  appartient  à cette  dynastie. 
Mais  les  deux  règnes  les  plus  importants  furent  ceux  de 
Sésourtascn  111  et  d Araénemha  111,  fondateur  du  célébré 
labyrinthe  Après  la  12*  dynastie  commence  une  époque 
’ongue  et  obscure  que  l'on  a quelquefois  nommée  le  moyen 
tge  égyplten,  et  dont  le  fait  dominant  esL  l'invasion  des 
ffyc'sos  ou  roü  pasteurs.  Cette  invasion  parait  avoir  eu 
lieu  à la  ûn  de  la  13*  dynastie.  La  période  comprise  entro 
l'invasion  des  Pasteurs  et  leur  expulsion  est  occupée  par 
»a  14*  dynastie  (Xolle),  les  i5*  et  16*. tThébaines-  et  la* 
t7*  (Pharaons  Tbéb&lns  et  rois  Pasteurs).  M.  Mariette  a 
retrouvé  à sân,  l’ancienne  Tanis  ou  Avaria,  les  sphinx 
de  rois  appartenant  à cette  période,  et  qui,  par  consé- 
quent, purent  être  contemporains  de  l’arrivee  des  Uebreux 
en  Egypte. 
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1531-1493.  Séjour  des  Hébreux  dans  le  désert. 

1500.  Commencement  de  la  19*  dynastie,  la  plus 
célèbre  de  toutes  celles  oui  ont  régné  en  Egypte. 
Elle  a Pour  fondateur  Ramsès  1,  qui,  après  un 
règne  ac  4 ou  5 années,  eut  pour  successeur 
Séti  1 ouSéthos  le  Grand.  Ce  dernier  fit  construire 
deux  magnifiques  temples,  l’un  à Thèbes,  celui  de 
Goumah,  l’autre  à Abydos,  ainsi  que  la  fameuse 
salle  hypnsty  le,  ou  salle  des  colonnes,  dans  le  pa- 
lais de  Karnak  à Thcbes.  Le  règne  de  Séti,  qui 
dura  plus  d'un  demi -siècle,  fut  rempli  par  de 
grandes  expéditions  en  Nubie,  en  Arabie,  en 
Syrie,  eu  Mésopotamie,  en  Arménie.  M.  Brugsch 
regarde  ce  prince  comme  le  premier  auteur  du 
fameux  canal  du  Nil  à la  mer  Rouge. 

1492-1434.  Conquête  de  la  Terre  sainte  par  Josué. 
— Gouvernement  des  anciens. 

1434.  Deucalion,  fils  de  Prométhée,  petit-fils  de  Ja- 
. pet,  règne  en  Thessalic.  Il  est  le  père  d’Hellen.  tige 
des  Ioniens,  des  Eoliens,  des  Do  riens  et  des  Achéens. 

1434-1193.  Les  servitudes  et  les  juges  chez  les  Hé- 
breux depuis  l’invasion  de  Chusan  jusqu’à  celle 
des  Ammonites  (Othonicl,  Aod,  Barac,  appelé  par 
la  prophétesse  Débora,  Gédéon).  Voir,  pour  cha- 
cun de  ces  noms,  notre  Dictionnaire  universel 
d ’histoire  et  de  géographie. 

1450  1380.  Règne  de  Ramsès  II  ou  Ramsès  le  Grand 
ou  Ramsès-Mi'ïamoun.  le  Sésoslris  des  Grecs,  fils 
de  Séthos  le  Grand.  Un  récit  gravé  à Ibsamboul, 
en  Nubie,  et  dans  le  palais  qu’on  a nommé  le 
Hamesscum  à Thèbes,  nous  fait  connaître  le  début 
d’une  grande  expédition  entreprise  par  Ramsès, 
la  5*  année  de  son  règne,  contre  plusieurs  peuples 
de  l’Asie  occidentale  qui  s’étaient  ligués  contre 
l’Egypte,  sous  la  conduite  des  Khétas  de  Syrie 
(probablement  les  Khettim  de  la  Bible).  Ce  récit 
est  complété  par  un  poème  composédeux  ans  après 
l'avènement.  I-a  lutte,  du  reste,  continua  contre 
les  Khétas  à peu  près  sans  interruption  jusqu'à  la 
21*  année  du  règne  de  Ramsès.  A cette  époque 
fut  conclu  entre  les  deux  peuples  un  traité  dont  le 
texte,  brisé  en  quelques  endroits,  a été  retrouvé 
à Thèbes  et  traduit  par  M.  Brugsch.  Les  monu- 
ments n’ont  pas  encore  confirme  les  rédts  d’Hé- 
rodote, et  encore  moins  ceux  de  Diodore  sur  les 
grandes  expéditions  de  ce  prince;  ce  qui  est  plut 
certain,  c'est  l'extension  de  sa  puissance  dans  la 
Nubie.  M.  Lepsius  a reconnu  à Barkal  un  temple 
d'Ammon,  construit  sous  Ramsès  le  Grand,  le  seul 
des  Pharaons  qui  ait  porté  jusque  là  son  infiucnce. 

1384.  Erechthéc  règne  en  Attique,  après  un  inter- 
valle de  temps  difficile  à préciser  depuis  Cécrops, 
qui  aurait,  suivant  la  tradition,  importé  dans  cette 
contrée  la  civilisation  égyptienne. 

1380-1300.  Fin  de  la  19*  dynastie  en  Egypte. 
Maîcnphtah  ou  Meri-cn-Phtan  (chéri  de  Phtah) , 
appelé  communément  Mcncphta,  fils  et  succes- 
seur de  Ramsès  le  Grand.  Quelques  savants,  parmi 
lesquels  M.  de  Rougé,  placent  sous  le  règne  de 
Menephta  la  sortie  d’Égypte  des  Hébreux  avec 
Moïse.  Du  reste,  l’histoire  do  l’Égypte  jusqu’à  la 
fin  de  cette  dynastie  est  fort  obscure. 

1300-1250.  20*dynastie.  Ramsès  III.  Ce  prince, qui  fit 
un  grand  nombre  d'expéditions  contre  les  peuples 
voisins,  encouragea  aussi  beaucoup  les  arts.  L’édi- 
fice de  Médinet-Abou , œuvre  des  Thoutmosis.  fut 
accru  et  orné  par  lui.  La  date  précise  de  ce  règne 
est  la  t,a  qui  soit  directement  fournie  par  un  mo- 
nument. Un  fait  astronomique  signalé  par  une  in- 
scription nous  apprend  la  discordance  qui  existait 
alors  entre  l’année  égyptienne  et  l'année  vraie,  et 
l'ou  a pu  conclure  rigoureusement  que  Ramsès  III 
régnait  dans  les  1*"  années  du  xm*  siècle. 

1314.  Cadmus,  d'origine  égyptienneou  phénicienne, 
importe  en  Grèce  l'alphaittt  phénicien  et  bâtit  la, 
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Cadmée  qui  sera  la  citadelle  de  Thèbes.  — Vers 
la  même  époque,  Danaüs  fonde  ou  agrandit 
Argos. 

1300.  C’est  vers  cette  époque  que  commence  l'em- 
pire assyrien  proprement  dit,  qui  s'étendait  à la 
fois  sur  Ninive  et  Babylone^  et  qui  dura  jusqu'au 
8*  siècle  av.  J.-C.  Les  témoignages  d’Hérodote  et 
du  Chaldéen  Bérose  sont  d'accord  sur  ce  point, 
et  ont  été  confirmés  par  les  monuments,  qui 
ne  font  aucune  mention  des  exploits  gigan- 
tesques de  Ninus  et  de  Sémiramts,  si  complai- 
samment racontés  par  Diodore  d’après  Ctesias. 
Ces  récits  d’ailleurs  ne  pourraient  se  concilier  avec 
ce  que  nous  savons  aujourd’hui  des  expéditions 
dirigées  parles  rois  d’Egypte  du  côté  de  l’Euphrate. 
11  en  est  de  même  de  cette  prétendue  succes- 
sion de  rois  fainéants  avec  lesquels  les  Grecs 
remplissaient  l’intervalle  imaginaire  de  près  de 
1000  ans,  qu'ils  supposaient  exister  entre  Sémi- 
ramis et  Sardanapale. 

11  est  probable  que  l’empire  assyrien  dut  son 
origine  à l'affaiblissement  des  Rotcnnou,  souvent 
en  lutte  avec  les  rois  d’Egypte.  Il  est  à croire 
même  que  depuis  longtemps  déjà,  sinon  toujours, 
du  moins  à certaines  époques,  Ninive  avait  joui 
d'une  existence  indépendante.  Nous  voyons,  en 
effet,  dans  les  inscriptions  égyptiennes,  que 
Thoutmosis  111  (vers  1600)  reçoit  les  tributs  du 
roi  des  Rotennou  et  du  roi  d’Assur.  c'est-à-dire 
de  Ninive.  Quoi  qu’il  en  soit,  le  fondateur  du 
nouvel  empire  assyrien  fut  un  prince  nommé  sur 
les  monuments  Nmippalloukin.  Nous  ne  possédons 
presque  aucun  renseignement  sur  ce  prince  et  ses 
successeurs  jusqu’au  commencement  clu  xu*  siècle. 
M.  Oppert  rapporte  à l’an  1220  l'existence  d'un 
Téglatphalasar  dont  il  est  question  dans  une 
longue  inscription  qui  énumère  les  guerres  et  les 
conquêtes  de  ce  prince.  Une  autre  inscription,  du 
temps  de  Sennacnérib,  nous  apprend  que,  dans  la 
2*  moitié  du  xu*  siècle,  un  roi  de  Babylone  en- 
leva des  idoles  à Téglatphalasar  II,  roi  d’Assyrie, 
ce  qui  atteste  que  Babylone  forma  plusieurs  fois 
un  Etat  séparé. 

1300-1000.  Fin  de  la  20*  dynastie  en  Egypte.  — 
21*  dynastie.  — Sous  les  princes  de  la  20*  dynastie, 
qui  régnent  après  Ramsès  III  cl  nui  portent  tous  le 
nom  patronymique  de  Ramsès,  l'Égypte  conserve 
sa  prospérité  au  dedans  et  sa  puissance  au  dehors. 
Sous  Ramsès  IV,  les  Assyriens  payaient  encore  tribut 
ainsi  que  les  Aamou,  peuple  asiatique,  mie  l’on, 
croit  de  race  mongole.  Mais  avec  cette  dynastie 
disparaissent  les  traces  de  la  domination  des  rois 
d Egypte  en  Asie,  ce  qui  coïncide  avec  le  dévelop-  i 
pement  que  prit  à cette  époque  la  puissance  de 
Ninive.  La  21*  dyuastie,  originaire  de  Tanis,  ren-  ] 
ferme  un  prince  qui  donna  sa  fille  en  mariage  à j 
Salomon. 

1284.  Pélops,  fils  de  Tantale,  passe  de  la  Phrygie  ' 
dans  la  Thessalie,  d’où,  emmenant  avec  lui  des 
Achéens  Phthiotes,  il  se  rend  dans  le  pays  appelé 
plus  tard  de  son  nom  Péloponnèse. 

1270.  Prise  de  Troie,  suivant  Larcher,  d’après  Hé- 
rodote (voir  1184). 

1262.  Naissance  d’Hercule  & Thèbes. 

1226.  Expédition  des  Argonautes,  dirigée  par  Jason, 
chef  des  Minyens  d lolcos;  le  poète  Orphée,  Her- 
cule et  peut-être  Thésée  y prennent  part. 

1214.  Les  sept  chefs  devant  Thèbes.  Œdipe,  le 
meurtrier  oe  son  père  Laïus,  l'époux  de  sa  mère 
Jocaste,  après  s'être  crevé  les  yeux,  a abdiaué  le 
titre  de  roi  de  Thèbes.  — Lutte  fratricide  ae  scs 
fils  Etéode  et  Polynice. 

1210.  Mort  d’Hercule  au  montŒta,  à l'entrée  de  la 
Doride.  — Les  Héraclidcs  ou  descendants  d’Her- 
culc  sont  chassés  du  Péloponnèse  par  Eurysthéc, 
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frère  du  héros.  Ils  se  retirent  dans  l’Attique,  où  ils 
sont  accueillis  par  Thésée. 

1209.  Prise  de  Troie,  par  les  Grecs,  suivant  les  mar- 
bres de  Paros (V.  1184). 

1208.  Mort  d’Eurysthée.  tué  par  Hyllus,  fils  d’Her- 
cule. — Le  fils  de  Pélops,  Atrée,  succède  à Eu- 
rysthée  dans  Mycènes  et  dans  Tirynthe. 

1204.  Hyllus,  fils  d’Hcrcule,  retourne  dans  le 
Péloponnèse  sur  la  foi  d'un  oracle.  Il  est  tué  dans 
un  combat  singulier  parEchémus,  roidesTégéates. 
— Les  Héraclidcs  jurent  de  ne  pas  entrer  avant  un 
siècle  dans  le  Péloponnèse  et  se  retirent  chez  les 
Doriens. 

1201.  Àgamcmnon,  fils  d’Atrée,  lui  succède  à My- 
cènes; son  frère  Ménélas  épouse  Hélène,  fille  de 
Tyndare;  à la  mort  de  Castor  et  de  Pollux,  qui 
arriva  bientôt  après,  il  hérite  du  royaume  de 
Sparte. 

1193.  Commencement  de  la  guerre  de  Troie,  en- 
treprise en  commun  par  les  Grecs  au  nom  de 
Ménélas.  l’époux  d’Hélène,  qui  a été  ravie  par 
Pàris,  fils  de  Priam,  roi  de  Troie;  elle  a pour  cnef 
Agamemnon. 

1193-1095.  Derniers  juges  (Jephté,  Samson,  Héli, 
Samuel). 

1184.  Prise  de  Troie.  — Malheurs  des  héros  grecs 
retournant  dans  leur  patrie. 

1176.  Êgisthe  et  Clytemnestre  sont  tués  par  Oreste, 
qui  ressaisit  le  trône  de  son  père  et  règne  à My- 
cènes. 

1 124.  Les  Thessaliens  ayant  envahi  l'Hémonie,  qu’ils 
appellent  Thessalie,  les  Thébains  ou  Cadméens 
rentrent  de  l'Hémonie  en  Béotie,  d’où  ils  avaient 
été  chassés  quelque  temps  auparavant  par  les  Pé- 
lasges  et  les  Thraces.  — Émigration  clos  Eoliens 
de  la  Grèce  centrale  en  Asie  Mineure,  sous  la  con- 
duite de  PenthiluSj  fils  de  l’atride  Oreste.  Ils  y 
fondent  12  villes  reunies  en  une  sorte  d’amphic- 
tyonie, qui  avait  pour  centre  un  temple  dédié  à 
Apollon  Grynien,  près  du  montCané  ; ccs  12  villes 
étaient  : Cyme,  Larisse,  Néon-Tichos,  Temnos, 
Cilla,  Notium,  Ægirousa,  Pitane,  Ægées,  Myrine, 
Grvnia,  Smyrne  (cette  dernière  fut  prise  par  les 
Ioniens  en  688). 

1122.  3*  dynastie  chinoise,  celle  des  Tchéou.  \Vou- 
vang  en  est  le  fondateur.  11  substitue  l’ancienne 
forme  de  gouvernement  au  système  féodal. 

1104.  Retour  des  Héraclides  et  établissement  des 
Doriens  dans  le  Péloponnèse.  — La  race  conqué- 
rante occupe  surtout  la  Laconie,  sous  les  deux  fils 
d’Aristodémus,  Pioclès  et  Eurysthènes,  qui  com- 
mencent à Sparte  les  deux  dynasties  des  Proclides 
et  des  Eurysthénides  ; l’Argolide  sous  Téménus, 
la  Messénie  sous  ( resphontes.  — L’Êlide  reste  en 
partie  aux  Êtoliens,  qui  ont  accompagné  les  Do- 
riens. — Les  Achéens,  conduits  parTisamène,  fils 
d’Oreste,  passent  de  la  Laconie  dans  l'Egialée, 
dont  ils  expulsent  les  Ioniens,  qui  se  retirent  dans 
l’Attique,  où  ilsrsont  rejoints  par  les  Eoliens  de  la 
Messénie.  — L'Egialée  prend  le  nom  d’Achaïe.  — 
Bouleversement  opéré  dans  l’état  social  de  la 
Grèce.  — I/influcnce  hellénique  remplace  défini- 
tivement l'influence  pélasgique.  — Nom  d’Hcllade 
donné  à la  Grèce.  — Religion  nationale  substituée 
aux  cultes  locaux.  — Etablissement  de  l’esclavage 
de  la  glèbe  dans  les  pays  ou  s’établissent  lesThessà- 
liens,  les  Éoliens  a Arné  et  les  Doriens;  de  l’es- 
clavage politique  dans  les  contrées  où  dominent  les 
anciens  Hellènes.  — Une  sorte  de  moyen  âge  de 
4 siècles  commence  pour  la  Grèce  européenne,  où 
la  civilisât  on  ne  se  conserve  que  dans  l’Attique 
. et  dans  quelques  villes  situées  sur  le  littoral  du 
çolfe  de  Corinthe  ou  de  l'Argolide,  c’esl-à-d  re 
dans  les  contrées  où  dominent  les  anciens  Hel- 
lènes, et  qu:  sont  en  communication  avec  Asie 
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Mineure,  où  l’esprit  gTec  doit  briller  bientôt  du 
plus  vif  éclat. 

1095.  Les  Hébreux  forcent  Samuel  à leur  donner  un 
roi  qui  juge  et  qui  commande  comme  chez  les  au- 
tres nations;  il  désigne  Saul,  de  la  tribu  de  Ben- 
jamin, qui  est  sacré. 

1075.  Àlétas  fonde  à Corinthe  une  dynastie  do  rois 
Héraclides. 

1071.  Samuel  choisit  David,  de  la  tribu  de  Juda, 
âgé  de  15  ans,  pour  succéder  à Saül,  qui  s’est 
attiré  la  colère  de  Dieu  en  épargnant  Agag,  roi 
des  Amalécites. 

1056.  Mort  de  Saül  dans  un  combat  contre  les  Phi- 
listins, sur  le  mont  Gclboë,  dans  la  tribu  d'Jwa- 
char.  Son  fils  Isboseth  dispute  la  royauté  à David. 

1049.  Mort  d’Isbosoth.  — David  est  reconnu  seul  roi 
d’Israël  ; il  prendra  la  forteresse  de  Sion,  et  trans- 
portera l’arche  sainte  à Jérusalem. 

1045.  Les  Doriens,  conduits  par  Alétas,  roi  de  Co- 
rinthe, et  Althéménès,  fils  de  Ciras,  roi  (PArgos, 
envahissent  Mégare  et  s’avancent  jusque  dans 
l’Attique.  — Dévouement  de  Codrus,  dernier  roi 
d'Athènes.  — Les  Doriens  sont  contraints  de  se 
retirer.  — Établissement  des  archontes  perpétuels; 
Mcdon,  fils  aîné  de  Codrus,  premier  archonte. 

1044.  Émigration  des  Ioniens  réfugiés  en  Attique, 
sur  la  côte  occidentale  de  l'Asie  Mineure.  Ils  sont 
conduits  par  un  fils  do  Codrus,  Nélée, s'établissent 
dans,  le  pays  situé  au  sud  de  celui  qu’occupaient 
les  Éoliens  et  y forment  une  confédération  de  1*2 
cités  : Samos  et  Chios  dans  les  îles  de  ce  nom, 
Milet,  Myonte,  Priène,  Ephèse,CoIophon,  Lébédos, 
Téos,  Erythrée*.  Clazomène  et  Phocée.  Plusieurs 
années  après,  des  Doriens  d’Argos,  d’Epiilaure, 
de  Trésèno  et  beaucoup  d'anciens  habitants  de  ces 
villes,  sous  la  conduite  des  descendants  de  Té- 
ménus  et  des  anciens  rois  du  pays,  quittent  le 
Péloponnèse  et  vont  s'établir,  les  uns  dans  l’ile 
de  Crète,  les  autres  dans  la  Carie,  où  ils  fondent 
Halicarnasse  cl  Myndus,  d’autres  enfin  dans  l'île 
de  Rhodes  et  celle  de  Cos,  près  de  laquelle  ils  fon- 
dent Cnidc,  sur  le  continent.  Les  villes  occupées 
ou  fondées  par  les  Doriens  formaient  une  espèce 
de  confédération  connue  sous  le  no:n  U’Hcxapolc 
Dorienne,  et  dont  les  membres  se  réunissaient 
dans  un  temple  consacré  à Apollon,  sur  le  pro- 
montoire Triopium , voisin  de  1 Ile  de  Cos.  Au 
temps  d’Hérodote,  les  villes  Doriennes  ôtaient  ré- 
duites à 5,  par  suite  de  l’exclusion  de  la  ligue  qui 
avait  été  prononcée  contre  Halicarnasse.  La  ligue 
portait  conséquemment  à cette  époque  le  nom  de 
Pentapole.  Ces  5 villes  étaient  : Lindns,  Jalissus, 
Camirus,  Cos  et  Cnide. 

101  G.  Mort  de  David.  — Avènement  de  Salomon,  fils 
de  David,  et  de  la  femme  d’Urie,  Betbsabée. 

1013.  Salomon  jette  les  fondements  du  temple  de 
Jérusalem,  auquel  il  fait  travailler  pendant  7 ans. 

1006.  Dédicace  du  temple  par  Salomon.  — Ses  re- 
lations avec  Hirara  , fils  et  successeur  d’Abihal, 
premier  roi  de  Tyr. 

1000-750.  22%  23*  et  24'  dynasties  en  Égypte.—  Le 
Chef  de  la  22'  dynastie  est  Scheschonk’ou  Séaac, 
nui  soutient  jéroboam  contre  Roboam,  ainsi  que 
l'atteste  un  bas-relief  de  Kamak. 

976.  Schisme  des  dix  tribus  sous  Roboam,  fils  de 
Salomon  : deux  royaumes,  Juda  et  Israël.  La  race 
de  David  ne  conserve  que  les  tribus  de  Benjamin 
et  de  Juda.  Le  royaume  d'Israël  commence  avec 
Jéroboam.  i 

959.  Abiam,  roi  de  Juda. 

956.  Asa,  roi  de  Juda. 

955.  Nadab,  roi  d'Israël. 

953.  Baa/.a,  roi  d'Israël. 
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944.  Hésiode,  né  à Ascra,  on  Boétie,  florissait  sui- 
vant les  marbres  de  Parus. 

931.  Ela,  roi  d'Israël. 

930.  En  Israël,  fin  de  la  race  de  Jéroboam.  Zarari 
règne  7 jours.  — Avènement  du  général  Àrari,  le 
fondateur  de.  Samarie,  capitale  d’Israël,  rivale  po- 
litique et  religieuse  de  Jérusalem. 

919.  Mort  d’Amri.  L’impie  Acbab,  son  fils,  lui  suc- 
cède. Il  épouse  Jézabel,  fille  du  roi  de  Sidon.  — 
Le  prophète  Élie. 

915.  Josaphat,  roi  de  Juda. 

908.  Homère  florissait,  suivant  les  marbres  de’Paros. 

896-  En  Israël,  Ochosias  succède  à son.  père  A.hab. 

895.  Son  frère  Joram  lui  succède. 

891.  Mort  do  Josaphat,  roi  de  Juda.  — Avènement  do 
son  flls  Joram.  qui  avait  épousé  ki  somr  du  roi 
d’Israël,  1 impie  Athalie.  — Le  prophète  Élisée. 

884.  Mort  de  Joram,  roi  de  Juda.  — Ochosias,  son 
fils,  ne  règne  qu’un  an. 

En  Grèce,  les  jeux  olympiques  dont  l’institu- 
tion, en  l'honneur  de  Jupiter,  était  attTibuér  à 
Hercule,  à Pisus,  ou  à Pelops,  sont  renouvelés 
dans  i’Êlide,à  Olympie,  par  ïphitus  d’Elée,  Cléos- 
thène  de  Pise  et  Lycurgue  de  Lacédémone. 

883.  En  Israël,  le  général  Jéhu,  désigné  par  le  pro- 
phète Elisée,  renverse  ët  tue  Joram.  — Mort  do 
Jézabel  et  de  70  princes  de  Samarie.  — Ochosias, 
de  Juda,  a reçu  une  blessure  mortelle,  en  combat- 
tant pour  son  oncle  Joram.  Athalie,  sa  mère, 
lui  succède;  elle  fait  périr  les  princes  de  la  race 
royale. 

877.  Mort  d’Athalie,  reine  de  Juda.  — Joas,  fils 
d'Ochosias,  est  fait  roi  à l’àgc  de  7 ans,  par  le 
grand  prêtre  Joïada. 

8flG.  Législation  de  Lycurgue  à Lacédémone. 

860.  Didon,  steur  de  Pygmalion,  roi  de  Tyr,  fonde 
ou  agrandit  Carthage, 

855.  Joachax,  roi  d'Israël. 

839.  En  Israël,  avènement  de  Joîls.  petit-fils  de  Jéhu. 
— Dernières  prophéties  d’Élisée. 

837.  Amasias,  roi  de  Juda. 

823.  Jérolmm  II,  roi  d’Israël. 

808.  Fn  Juda,  avènement  d'Osias;  52  ans  de  règne. 
— En  Israël,  3 prophètes,  Jouât.  Osée  et  Amos, 
sous  Jéroboam  11 , 3 descendant  de  Jéhu. 

788.  Chute  du  1"  empire  assyrien.  — Nous  avons 
dit  plus  haut  que  nous  ne  possédions  que  très-peu 
de  renseignements  sur  les  commencements  de  cet 
empire.  Nous  sommes  plus  heureux  A partir  de  la 
fin  du  xu'  siècle.  A cette  époque,  un  certain  Béii- 
taras,  intendant  des  jardins  royaux,  fonde  une 
nouvelle  dynastie,  sans  doute  à la  suite  d’une  ré- 
volution dé  palais.  Le  nom  de  Bélitaras.  qualifié 
d'oriyine  Je  la  royauté , a été  lu  dans  une  in- 
scription d'un  de  ses  descendants.  Parmi  ses  suc- 
cesseurs, on  remarque  son  fils  Salruanasar  1#%  fon- 
dateur, suivant  M.  Oppert,  du  palais  N.  O.  do 
Nimroud,  le  plus  ancien  édifice  ninivito  dont  on 
ait  retrouvé  les  ruines;  Sardanapale  111,  le  Grand, 
dont  l’histoire  est  racontée  sur  une  stcle  du  Musée 
britannique  et  dans  de  nombreuses  inscriptions 
restéesen  Assyrie;  SalmanasarlII,  son  fils,dontles 
annales  ont  été  trouvées  à Nimroud,  sur  un  obé- 
lisque de  basalte  noir,  aujourd’hui  à Londres.  On 
y voit  que  les  pays  où  il  a porté  ses  armes  sont  la 
Médie,  la  Mésopotamie,  la  Syrie,  l’Arménie,  la 
Perse,  la  Clialdee.  Jéhu  eut  avec  lui  des  rapports 
d'amitié,  peut-être  aussi  de  subordination.  L’in- 
scription parle  aussi  du  roi  de  Syrie,  Hazaël  et  de 
tributs  (ou  présents)  envoyés  par  l’Égypte.  Le. 
petit-fils  de  Salmanasnr  III,  Bélochus  IV  se  vante 
dans  une  inscription  d’avoir  régné  « de  la  grande 
mer  du  soleil  levant  jusqu'à  la  grande  nier  du  so- 
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lcil  couchant , » c'est-à-dire  du  golfe  Porsique  ou 
de  la  mer  Caspienne  à la  mer  Médilerrauée.  Vers 
8'iO , Sammouramit  ou  Sémiramis,  la  veuve  de  ce 
dernier  prince,  qu'Hérodote  place  un  siècle  et 
demi  avant  Nitocris,  épouse  de  Nabopolassar, 
régna  seule  pendant  11  ans,  et  accomplit  sans 
doute  une  partie  des  travaux  et  des  exploits  attri- 
bués à la  femme  du  célèbre  Ninus.  On  trouve  en- 
suite un  Sardanapale  V qui  parait  être  le  même 
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que  le  prince  que  renversèrent  A rbaoes, gouver- 
neur de  Méilie  et  le  Chaldéen  Uélésis,  gouverneur 
de  Babylone.  Avec  lui  finit  le  l"empiro  assyrien. 

788-769.  Le  Chaldéen  Phul,  surnommé  ilahuar,  ou 
le  terrible  de  Bélésis  des  Grecs),  qui  mil  fin  avec 
Arbacès  au  1 " empire  assyrien,  réunit  d’abord 
sous  sa  domination  Babylone  et  Ninive.  — Expé- 
dition en  Israël  au  temps  de  Manabem,  1*  suc- 
cesseur de  Jéroboam  II. 


DEPUIS  LES  OLYMPIADES  JUSQU’A  LA  MORT  DE  THÉODOSE 

776  AVANT  JÉSUS-CHRIST.  — 395  APRÈS  JÉSUS-CHRIST. 


VIH*  aiècle  avant  Jésui-Chriit. 


État  florissant  des  colonies  grecques  ae  l’Asie  Mineure.  — Prépondérance  do  Sparte  dans  le  Péloponnèse.  r-  Formation 
des  royaumes  de- Ninive,  de  Babylone  et  de  Mwlie.  — Fin  du  royaume  d Israël.  — Fondation  de  Home 
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776.  Olympiade  de  Corcebus,  première  où  le  nom  du 
vainqueur  fut  inscrit  dans  les  registres  publics, 
r.nmrp  en  cernent  de  l’ère  des  Olympiades. 

771-770-  Zacharie,  fils  de  Jéroboam  II,  dernier  roi 
de  la  dynastie  de  Jèhu,  en  Israël.  11  est  assassiné 
par  Sellum,  qui  est  lui-même,  un  mois  après, 
défait  et  tué  par  Manahem. 

770.  Manahem,  roi  d’Israël. 

769-727.  Règne  de  Téglatphalasar,  qui  rend  l'indé- 
pendance à Ninive  et  fonde  le  T empire  assyrien. 
— Son  expédition  contre  Manahem,  roi  d’Israël. 

769-747.  Bélesis-Phul  continue  do  régner  à Babylone 
après  queTégiatphalasar  eut  rendu  à Ntnive  son 
indépendance. 

7i6û.  Établissement  des  Ephores  à Sparte,  sous  le 
mi  Théopompe,  petit-fils  de  Chaiilaüs,  le  neveu 
de  Lycurgue. 

759.  Phacéia  succède  en  Israël  & Manahem. 

757.  Phacèe  succède  en  Israël  à Phacéia. 

756.  En  Juda,  mort  du  saint  roi  Osias  et  avènement 
de  Joathan.  — Apparition  d'un  nouveau  prophète, 
Isaïe,  fils  d’Amotz,  «le  la  race  royale. 

Fondation  deTmpézus,coloniede  Sinope,  fondée 
par  des  Milésiens  et  la  plus  puissante  des  colonies 
grecques  du  Pont-Euxin. 

1”  fondation  de  Cyzique  par  des  Mdésiens. 

753  Fondation  de  Rome  par  Romulus,  qui  tue  son 
frère  Rémus. 

752.  Charops,  fils  d’Eschyle,  l*r  archonte,  décennal 
à Athènes. 

750.  Développement  de  la  puissance  maritime  des 
Milésiens,  oui  fondent,  vers  cette  épooue,  un 
grand  nomnre  de  colonies  sur  les  rives  «lu  Pont- 
Euxin  et  de  la  Propontidc. 

750-670.  Las  rois  éthiopiens  en  Egypte.  Dans  la  se- 
conde moitié  du  vut*  sièck,  Sabakon  (Schabaka) , 
roi  d’Ethiopie,  envahit  l'Egypte,  et,  s'il  faut  en 
croire  Manélhon,  fit  brûler  vif  le  roi  Boechoris. 
O'  même  Sabakon,  le  Sua  de  l’Ecriture,  fut  ap- 
pelé- par  Osée,  roi  d'Israël,  contre  les  Assyriens. 
Le  3*  roi  de  cette  dynastie,  Tharaka,  qui  marcha 
contre  Seuoachérib,*  lorsque  ce  prince  envahit  le 
royaume  de  Juda,  passe  pour  avoir  accompli  de 
grandes  conquêtes  eu  Libye.  Les  rois  éthiopiens 
forment  la  25*  dynastie. 

749.  Enlèvement  des  Sabines.  Les  peuples  sabins  se 
préparent  à 1a  guerre  contre  Romtrtus. 
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748.  Bélésis-Phul,  roi  de  Babylone,  a pour  succes- 
seur Nabonassar,  dont  la  date  est  fixee  par  Père 
à laquelle  il  a donné  son  nom  et  par  la  suite  des 
rois  de  Babylone  que  nous  a conservée  l'astronome 
Ptolémée. 

747.  Premier  triomphe  de  Romulus  sur  les  Céniniens 
et  les  Antemnates.  — 1"*  dépouilles  opimes  d'A- 
cron,roidcs  Céniniens.  tué  par  Romulus.  —-  Dé- 
faite des  Crustuminiens.  Les  villes  de  Cenine,  d’An- 
temne  et  de  Crustumérie  sont  réduites  à l’état  de 
colonies  romaines. 

Prépondérance  exercée  dans  le  nord  du  Pélopon- 
nèse parle  tyran  d Argos,  Phidon,  10e descendant 
de  i'héraclide  Téménus.  Il  fait  célébrer  dans  Elis 
la  8*  fête  olympique.  — Epidaure  et  ITle  d’Egine 
lui  obéissaient. 

745.  Abolition  de  la  royauté  à Corinthe,  après  la 
mort  de  Télessus,  10*  successeur  d'Alétas.  Répu- 
blique oligarchique.  Le  pouvoir  appartient  h 
2U0  citoyens,  tous  Héraclides,  les  Baccniades,  qui 
ne  doivent  s'allier  qu’entre  eux.  Un  prytane  an- 
nuel est  le  chef  de  l'Etat. 

Guerre  des  Sabins,  sous  la  conduite  de  T.  Ta- 
tius,  roi  de  Cures,  contre  les  Romains. 

744.  Traité  de  paix  par  l'entremise  des  Sabines 
mariées  à Rome,  qui  réconcilient  les  deux  armées 
prêtes  à combattre.  Les  deux  peuples  se  réunis- 
sent et  partagent  la  royauté  entre  Romulus  et 
Tatius;  Rome  garde  son  nom.  mais  les  habitants 
prennent  le  nom  de  Quintes,  du  nom  de  Curis 
ou  Cures,  capitalo  des  Sabins.  — Tatius  et  Ro- 
mulus défont  les  Camériens  et  réduisent  leur  ville 
en  colonio  romaine. 

743.  lr*  guerre  de  Messénic;  clic  dure  20  ans. 

741.  Le  petit-fils  d’Osias,  A char.,  roi  de  Juda,  at- 
taqué par  Phacéc,  roi  d'Israël  et  par  le  roi  de 
Syrie,  Bazin,  invoque  l'appui  du  roi  d’Assyrie, 
Téglatphalasar,  qui  renverse  le  royaume  de  Syrie 
et  réduit  en  servitude  une  partie  dos  Israélites; 
mais  il  ravage  aussi  les  terres  de  Juda. 

739.  Mort  de  Tatius. 

738.  Prise  de  Fidènes  par  Romulus,  qui  y envoie 
une  colonie  romaine.  — 2"  défaite  des  Camériens. 

737.  Victoire  de  Romulus  sur  les  Véieus. 

736-712.  Callinus  d'Ephèae  Retint;  on  le  regarde 
comme  inventeur  lie  l'ancien  el*gut.  ou  du  poamo 
pour  lequel  ou  se  servait  du  mètre  élégiaque. 
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736.  Nouvelle  victoire  de  Romulus  sur  les  Vélens. 

736.  Fondation  de  Naxos,  en  Sicile,  par  des  Chalci- 
diens  de  l'Eubée,  conduits  par  l’Athénien  Théoclès. 

Cbenichntes  de  Corintne,  issu  des  Héraclides, 
s’établit  dans  l’ile  de  Corcyre. 

734.  Fondation  de  Syracuse  par  Archi&s  de  Co- 
rinthe. 

730*  Avènement  d’Osée,  roi  d'Israël;  il  doit  le  trône 
à un  meurtre. 

Fondation  de  Trotilus  et  de  Thapsus,  en  Si- 
cile, par  des  Doriens  de  Mégare. 

Fondation  de  Léontium  et  de  Catane  par  les 
Chalcidiens  de  Naios. 

Continuation  de  La  1™  guerre  de  Messénie.  Ba- 
taille du  mont  Ithomc;  combat  singulier  des  rois 
Euphaès  et  Théopompe. 

728.  Le  Corinthien  Philolaûs,  de  la  maison  des 
Dacchiades,  se  retire  chez  les  Thébains,  auxquels 
il  donne  des  lois. 

Fondation  de  Mégare-Hybla  entre  Léontium  et 
Syracuse,  par  les  Doriens  de  Thapsus. 

727-716.  Salmanasar  IV,  appelé  aussi  Sargon,  le 
fondateur  du  fameux  palais  de  Khorsabad,  décou- 
vert en  1842  par  M.  Botta,  consul  de  France  à 
Mossoul,  et  dont  les  débris  furent  la  première 
découverte  importante  faite  par  l'archéologie  sur 
le  sol  assyrien.  C’est  au  moyen  des  nombreuses 
inscriptions  trouvées  dans  ce  palais  que  l'on  a 
reconstruit  le  règne  de  ce  prince,  l'un  des  mieux 
connus  de  toute  l’histoire  d’Assyrie.  — Prise  de 
Samarie  et  destruction  du  royaume  d'Israël  sous 
Osée,  qui  est  emmené  en  captivité  avec  La  plus 
grande  partie  de  ses  sujets  dans  les  pays  que 
Sargon  venait  de  conquérir  sur  les  llèdes.  — 
Sargon  bat  à Raphia  Saoakon,  lui  impose  un  tri- 
but et  occupe  Azoth  et  Jaraneh.  — Siège  et  prise 
de  Tyr.  — Soumission  de  l'ïle  de  Chypre.  — Le 
début  de  la  grande  inscription  des  taureaux  à tète 
humaine,  aujourd’hui  à Paris,  atteste  les  efforts 
de  Sargon  pour  recouvrer  les  conquêtes  des  an- 
ciens rois  <f  Assyrie. 

726.  Avènement  d'Ezéchias,  en  Juda. 

Fondation  de  Rhégium  par  des  Messéniens  Do- 
riens et  des  Eubéens. 

721.  Prise  de  Samarie,  par  Salmanasar  (Sargon), 
roi  d'Assyrie,  après  3 ans  de  siège,  et  fin  du 
royaume  d’Israël  sous  le  roi  Osée. 

721-709.  Règne  de  Merodach-Bal-Adan,  appelé  aussi 
Mardokempad,  & Babylonc. 

Fondation  de  Sybaris  par  des  Achéens  de  la 
Laconie. 

717.  Les  habitants  de  l’ïle  de  Chypre  s’affranchis- 
sent de  la  domination  des  Phéniciens. 

716-G80.  Sennachérib,  roi  d'Assyrie,  successeur  de 
Salmanasar  IV  ou  Sargon.  — Invasion  en  Juda, 
sous  Ezéchias,  qui  se  soumet  au  tribut.  Ce  prince 
fit  aussi  des  expéditions  contre  les  Susiens,  les 
Chaldéens,  les  nomades  de  la  Mésopotamie,  les 
montagnards  de  la  Médie,  les  Sidoniens;  puis, 
F.zéchias  ayant  fait  alliance  avec  le  roi  de  Baby- 
lone,  Mcrodach  B&l-Adan.  et  le  roi  d’Egypte, 
Tharaka,  Sennachérib  envahit  de  nouveau  laJudce, 
mais  éprouva  alors  un  grand  désastre.  Les  inscrip- 
tions nous  le  montrent  ensuite  chassant  Merodach 
de  la  Chaldée,  et  faisant  venir  des  marins  de  la 
Phénicie  pour  équiper  une  flotte  sur  le  golfe  Per- 
sique  et  poursuivre  les  Chaldéens  émigrés. 

Fondation  de  Myles,  en  Sicile. 

715.  Fondation  d’Abydos  par  des  Milésiens. 

Meurtre  de  Candaule  par  Gygés,  qui  fonde  en 
Lydie  la  dynastie  des  Mcrmnaaes.  Il  règne  jus- 
u’en  676.  Sous  lui  commence  entre  le  royaume 
c Lydie  et  les  colonies  grecques  de  l’Asie  Mi- 
neure une  lutte  qui  doit  se  prolonger  sous  ses  , 
successeurs. 
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714.  Avènement  du  Sabin  Numa  Pompilius,  roi  pa- 
cifique et  religieux. 

710.  Fondation  de  Crotone  par  des  Achéens  de  la 
Laconie. 

708.  Fondation  de  Tarente  par  les  Parlhéniens  de 
Sparte. 

Fondation  de  Paros. 

Fondation  de  Thasos,  colonie  de  Parcs.  Au 
nombre  des  colons  se  trouvait  le  poêle  Archi- 
loque. 

700.  Déjocès  met  fin  à l’anarchie  qui  régnait  en 
Médie,  donne  de  sages  lois  à ses  sujets  et  fonde 
Echatane. 

Vers  la  fin  de  ce  siècle,  l’état  social  de  la  Grèce 
européenne  commence  à prendre  quelque  fixité. 
Depuis  l’invasion  des  Héraclides,  il  n’y  avait  pas 
eu,  .4  proprement  parler,  de  gouvernement  dans 
les  divers  F.tats  de  fa  Grèce.  Les  grands  (IIpûTOi, 
yspoTTt;,  dpi<Ttoi),  le  peuple  ou  la  masse  des 
guerriers  et  les  rois  sc  disputaient  le  pouvoir  ou 
opprimaient  les  populations  vaincues.  Mais  les 
grands  et  le  peuple  finirent  par  se  réunir  contre 
les  rois,  et  à la  fin  du  8e  siècle  la  royauté  était 
abolie  ou  limitée  par  des  lois  (Sparte)  dans  pres- 
que tous  les  États  de  la  Grèce.  Elle  ne  se  soutint 
que  dans  une  partie  de  la  Thessalie,  «n  Epire  et 
en  Macédoine.  Les  grands  qui,  continuellement 
engagés  dans  les  expéditions  militaires,  avaient 
acquis  dans  l’usage  des  armes  une  grande  supé- 
riorité sur  le  peuple,  vont  dominer  dans  tous  les 
États,  et  commencer  en  Grèce  ce  que  quelques 
auteurs  ont  appelé  le  règne  de  la  Chevalerie. 

VII*  siècle  avant  Jésus -Christ. 

Réunion  des  empires  de  Babylone  et  de  Ninive.  — Com- 
mencement de  la  captivité  des  Juifs  i Babylone.  — 
Extension  de  la  puissance  maritime  des  colonies  grec- 
ues  de  l’Asie  Mineure.  — Les  Spartiates  triomphent 
es  Messéniens.  — Abolition  de  1s  royauté  dans  la  plu- 
part des  Etats  de  la  Grèce  européenne.  — Etablisse- 
ment des  Oligarchies.  Règne  de  la  Chevalerie.  — Les 
différents  genres  de  poésie,  les  arts  et  la  philosophie 
commencent  à fleurir  chez  les  Grecs  de  l'Asie  Mineure, 
de  la  Sicile  et  de  l'Italie. 

697.  Mort  d’Ezéchias.  Avènement  de  son  fils  Ma- 
nasscs  au  trône  de  Juda.  Il  détruit  dans  son 
royaume  le  culte  du  vrai  Dieu,  et  fait  mettre  à 
mort  le  prophète  Isaïe. 

691.  Le  Grec  Glaucus,  de  Chio,  trouve  le  premier  le 
moyen  de  souder  le  fer. 

690.  Fondation  de  Géla,  en  Sicile,  par  des  Rhodiens 
et  des  Crétois. 

688.  Smymc,  prise  par  les  Colophoniens,  est  admise 
dans  la  ligue  Ionienne,  où  elle  prend  la  place  de 
Myuntc. 

685.  Deuxième  guerre  de  Messénie. 

683.  Créon,  1"  archonte  annuel  à Athènes. 

G82.  Bataille  de  Dérac  entre  les  Messéniens  et  les 
Spartiates.  Aristomcnc,  chef  des  Messéniens.  pé- 
nétre dans  Sparte. 

680.  Le  poète  athénien  Tyrtée  ranime  le  courage 
des  Spartiates  défaits  dans  3 batailles.  — Les  Mes- 
séniens, trahis  une  première  fois  par  Aristocrate, 
roi  des  Arcadiens,  sont  vaincus  à la  bataille  des 
Tranchées  et  se  retirent  sur  le  mont  Ira. 

Institution  des  courses  de  chars  à quatre  che- 
vaux dans  les  jeux  olympiques. 

680-647.  Assar-Haddon,  fils  de  Sennachérib,  déjà 
établi  par  son  père  vice  roi  de  Babylone,  est  re- 
connu roi  à Ninive.  Ce  prince  colonisa  complète- 
ment l’ancien  territoire  d’Israël  et  emmena  cap- 
tif le  roi  de  Juda,  Manassès,  successeur  d'Ezé- 
chins.  Il  fit  aussi  des  expéditions  en  Phénicie  et 
en  Egypte.  Nous  ne  savons  presque  rien  de  son 


lOOgle 


TEMPS  ANCIENS. 


85 


fils,  Téglatphalasar,  qui  n’est  guère  connu  que 
par  l’insurrection  de  Saos-du-Khm  à Babylone.— 
Sardanapale  VI,  frère  de  Téglatphalasar,  bâtit  un 
palais  magnifique  et  remporta  des  victoires  sur 
les  Susiens,  mais  ne  put  ramener  sous  sa  domi- 
nation Babylone. 

676-627.  Ardys,  fils  et  successeur  de  Gygès,  règne 
en  Lydie.  Sous  son  règne,  les  Cimmériens,  fuyant 
devant  les  Scythes  nomades,  se  jettent  sur  l’Asie 
Mineure  et  s'emparent  de  Sardes. 

675.  Le  roi  de  Juda,  Manassès,  est  emmené  captif  à 
Babylone  par  le  roi  d’Assyrie  Assar-Haddon,  mais 

11  est  renau  à la  liberté  un  an  après. 

2*  fondation  de  Cyzique  par  des  Mégariens. 
674.  Fondation  de  Chalcédoine  par  les  Mégariens. 
673.  À l’extrémité  S.  de  l’Italie,  Locres  est  fondée 
par  des  Locriens  de  la  Grèce  centrale. 

671 . Alcman,  originaire  de  Sardes  en  Lydie,  com- 
pose à Sparte  des  poésies  lyriques  dans  le  dialecte 
dorien. 

t Tullus  Hostilius,  3*  roi  de  Rome,  succède  à 
Numa.  11  avait  été  choisi  parmi  les  Romains. 

670.,  Vers  cette  époque,  les  Éthiopiens  abandonnent 
l E&ypte,  qui  est  partagée ; suivant  Hérodote,  en 

12  principautés  alliées,  mais  indépendantes,  avant 
que  Psammétichus  de  Sais  les  réunit  en  un  seul 
Etat. 


668-  Les  Messéniens,  assiégés  dans  Ira  depuis  11  ans, 
sont  forcés  de  se  rendre.  Trahis  une  seconde  fois 
par  le  roi  d’Arcadie,  Aristocrate,  ils  échouent  dans 
le  projet  de  surprendre  et  de  détruire  Sparte.  — 
Les  Messéniens  des  villes  maritimes  se  réfugient 
en  Elidc,  se  joignent  à ceux  qu'Arisfonune  a 
conduits  en  Arcadie  et  vont  s’établir  en  Sicile,  où 
ils  s’emparent  de  Zanclc,  qu’ils  nomment  Mes- 
sage, tandis  que  les  Messéniens.  restés  en  Grèce, 
sont  réduits  à la  condition  des  ilotes. 

Abolition  de  la  royauté  en  Arcadie  après  le  sup- 
plice du  traître  Aristocrate. 

667.  Guerre  des  Romains  et  des  Albains.  Combat 
des  Horaces  et  des  Curiaccs.  Soumission  d’Aibe. 

665.  Les  poètes  Archiloque,  de  Paros,  et  Simonide, 
d’Amorgos  se  servent  du  vers  ïambique  pour 
composer  des  satires. 

Guerre  contre  les  Fidénates  et  les  Véïens. 
Trahison  de  Suflétius,  chef  des  Albains.  Son  sup- 
plice. Destruction  d’Albc. 

664.  Fondation  d’Acre  et  d'Enna  par  les  Syracu^ains. 

Lutte  maritime  entre  Corinthe  et  Corcyre,  sa 
colonie. 

667.  Fondation  de  Sélymbric  parles  Mégariens. 

660.  Zaleucus  et  Charondas  donnent  des  lois,  le 
premier  aux  Locriens  d’Italie,  le  second  aux  Ca- 
tanéens. 


657.  Fondation  de  Byzance  par  des  Mégariens. 

656-634.  Phraorte,  fils  et  successeur  de  Déjocès, 
agrandit  l’empire  des  Mèdcs,  mais  est  vaincu  et 
tué  par  le  roi  d’Assyrie,  Assourdanil. 

655.  Olbia,  Niconiura,  Tyras,  colonies  de  Milet  sur 
les  côtes  septentrionales  du  Pont-Euxin. 

Cypsélus  renverse  à Corinthe  le  gouvernement 
des  prytancs,  détruit  l'oligarchie  des  Bacchiades 
et  y substitue  son  autorité.  Démarate,  l’un  des 
Bacchiades,  va  s'établir  en  Etrurie. 

652.  Guerre  de  Tullus  Hostilius  contre  les  Sabins. 
Elle  dure  2 ans. 

650.  Avec  l'aide  de  Grecs  Ioniens  et  de  Cariens. 
Psamméticus  dépouille  du  pouvoir  les  autres 
rois  ses  collègues  et  commence  la  26*  dynastie, 
qui  durera  jusqu’en  569.  Il  permet  aux  Grecs  de 
former  un  établissement  à Peluse  et  ouvre  ainsi 
l’Egypte  au  commerce  grec.  Le  même  prince  fait 
instruire  dans  la  langue  grecque  de  très-jeunes 
Égyptiens,  et  il  se  forme  ainsi  une  caste  d’inter- 
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prêtes  héréditaires  pour  conserver  entre  les  deux 
peuples  des.  rapports  permanents.  — C’est  à cette 
époque  que  l’on  rapporte  l'introduction  dans  les 
Etats  grecs  du  papyrus  égyptien,  ce  qui  favorisa 
la  composition  aes  écrits  en  prose. 

Guerre  de  Tullus  Hostilius  contre  les  peuples  la- 
tins qui  dépendaient  d’Aibe. 

648.  Fondation  d’Himère,  en  Sicile,  par  les  habi- 
tants de  Zancle. 

647.  Assourdanil  (appelé  aussi  Chinaladan  et  Nabu- 
chodonosor),  dernier  roi  de  Ninive,  s’empare  de 
Babylone.  Ce  prince,  après  avoir  triomphé  de 
Phraorte,  roi  de  Médie  (634),  entreprit  de  sou- 
mettre les  contrées  du  Taurus  à l’Égypte,  mais  il 
échoua  devant  Béthulie  par  le  courage  de  Judith. 
645.  Casmène  fondée  en  Sicile  par  les  Syracus.iins. 
644.  Trêve  de  Tullus  avec  les  Latins.  — 2*  guerre 
contre  les  Sabins. 

642.  Amon,  fils  de  Manassès,  lui  succède  au  trône 
de  Juda. 

640.  Josias,  fils  d’Amon,  lui  succède  sous  la  tutelle 
de  sa  mère  Idida.  — Le  prophète  Jérémie. 

Naissance  de  Thaïes,  originaire  de  Phénicie, 
suivant  Hérodote. 

Mort  de  Tullus  Hostilius.  Ancus  Marti  us,  4*  roi 
de  Rome,  lui  succède.  11  avait  été  choisi  parmi 
les  Sabins. 

Battus,  de  Lacédémone,  s'établit  avec  des  Thé- 
réens  dans  l’lle  de  Platée,  sur  les  côtes  de  la  Cyré- 
naïque. 

638.  Guerre  d’Ancus  Martius  contre  les  Latins.  Elle 
dure  4 ans. 

637.  Les  Théréens  se  transportent  avec  Battus  à 
Aziris  en  Libye  et  y demeurent  6 ans. 

634-594.  Cyaxare,  fils  et  successeur  de  Phraorte, 
célèbre  par  l’invasion  des  Scythes  qui  restèrent, 
dit-on,  28  ans  en  Médie;  par  la  prise  de  Ninive, 
à laquelle  il  prit  part  apres  avoir  rait  massacrer  les 
Scythes,  et  enfin  par  une  bataille  contre  les  Lydiens, 
devenue  fameuse  à cause  de  l’éclipse  de  soleil  qui 
sépara  les  combattants  et  les  décida  à faire  la  paix. 
633.  Fondation  par  les  Mi  lésions  de  Tomes,  et  d’Ister 
à l’embouchure  du  fleuve  de  même  nom. 

631.  Battus  quitte  Aziris  et  va  fonder  Cyrène. 
630-586.  Mimnermc  de  Colophon , poète  élégiaque 
629.  2*  fondation  de  Sinope  par  des  Milésiens. 

628.  Fondation  de  Sélinonte  par  Mégare-Hybla. 

2*  colonie  de  Mégariens  a Byzance. 

627.  Fondation  de  Lipara,  dans  la  petite  Ile  de  ce 
nom. 

627  -615.  Sadyatte  règne  en  Lydie. 

627-605.  Nabopolassar,  gouverneur  de  Babylone, 
s’unit  avec  le  roi  des  Mèdes,  Cyaxare,  dont  il  fait 
épouser  la  fille  à son  fils  Nabuchodonosor,  s'em- 
pare de  Ninive,  où  régnait  alors  Assourdanil,  le 
Chinaladan  des  Grecs,  et  met  fin  au  2e  empire  as- 
syrien — Babylone  devient  alors  la  capitale  du 
nouvel  empire,  dit  chaldéo-babylonien,  et  reçoit 
beaucoup  aembellissements  de  Nitocris,  épouse 
de  Nabopolassar.  Les  2 dernières  années  de  son 
règne,  ce  prince  s’associe  son  fils  Nabuchodo- 
nosor. 

625.  Fondation  d'Épidamne  ou  Dyrrachium  par  les 
Corcyrécns. 

A Corinthe,  Cypsélus  a pour  successeur,  dans 
la  tyrannie,  son  fils  Périandre,  l’un  des  7 sages 
de  la  Grèce  et  le  protecteur  d’Arion  de  Méthymne, 

I.'  Il  parait,  d'après  les  dernières  publications  de 
M.  Oppert,  que  lu  ruine  matérielle  de  Ninive  n'a  pas  ab- 
solument coïncidé  avec  la  ruine  de  la  puissance  assy- 
rienne par  les  armes  réunies  de  Cyaxare  et  de  Nabopolas- 
sar. Un  Sardanapale  VII,  le  Sarac  des  Orées,  aurait  régné 
après  cct  événement  19  ans  dans  Ninive,  qui  n'aurait  eta 
détruite  par  Cyaxare  qu'à  la  suite  d'un  second  siège. 
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joueur  de  lyre  et  autour  de  dithyrambes.  Il  épousa 
la  fille  du  tyran  d’Épidaure,  Proclès,  qui  lui- 
môme  était  gendre  du  tyran  d’Arcadie,  Aristocrate. 
Il  prendra  Epidaure. 

Lois  sanguinaires  de  Dracon.  destinées  à réta- 
blir la  paix  dans  Athènes  que  déchiraient  les  fac- 
tions. 

620.  Théagènes.  devenu  chef  de  la  faction  popu- 
laire, usutpe  la  tyrannie  à Mégare,  après  avoir 
détruit  l’oligarchie. 

617.  Néchao  succède  à Psamméticus.  Il  crée  en 
Egypte  une  grande  puissance  maritime,  fait  tra- 
vaillerai] canal  decommunication  entre  le  Nil  et  la 
mer  Rouge,  et  charge  des  navigateurs  phéniciens 
d’exécuter  le  périple  de  l’Afrique. 

Guerre  d’Ancus  Martius  contre  les  Véiens.  Elle 
dure  2 ans. 

616.  Guerre  d'Ancus  Martius  contre  les  Sabine. 

615-558.  En  Lydie , règne  d’Alyatte,  qui  chassera 
les  Cimmériens  de  l’Asie  Mineure. 

615.  Avènement  de  l’Etrusque  Tarqoin  l’Ancien, 
5*  roi  de  Rome. 

613.  Commencement  de  la  guerre  de  Tarquin  contre 
les  Latins. 

612.  Tentative  infructueuse  de  Cylon  à Athènes  pour 
rétablir  la  royauté.  Massacre  de  ses  partisans  au 
pied  de  l'autel  des  Euménides. 

611-592.  Sapho  de  Lesbos,  femme  poëte. 

609.  Josias,  roi  de  Juda,  est  défait  à Mageddo  par 
Néchao,  roi  d'Egypte,  qui  entre  dans  l’Assyrie, 
s’empare  de  Carchemis  et  d'autres  places  apparte- 
nant à Nabopolassar.  — Avènement  de  Joachas, 
fils  de  Josias.  — Prise  de  Jérusalem  par  Néchao, 
qui  emmène  en  captivité  Joachas  et  lui  donne 
pour  successeur  son  frère  Êliacim  ou  Joachim. 

608.  Naissance  de  Pythagore,  de  Samos,  qui  vécut 
98  ans. 

Les  Léontins  sont  le  premier  peuple  grec  de  Si- 
cile (lui  obéisse  à un  tyran,  Panétius. 

Stesichore  d'Himère,  en  Sicile,  poBie  lyrique. 

606.  Nabuchodonosor  11,  associé  par  son  père  au 
gouvernement,  triomphe  de  Néchao  à Circesium, 
puis  attaque  le  roi  de  Juda  Joachim,  parce  qu'il 
avait  pris  parti  pour  l’Egypte  contre  l'Assyrie. 
Jérusalem  se  rachète,  mais  une  partie  du  peuple 
est  emmenée  à Babylone.  Commencement  des 
70  ans  de  captivité.  Vains  avertissements  du  pro- 
phète Jérémie. 

Guerre  entre  les  Mityléniens  do  Lesbos  et  Athènes 
au  sujet  de  plusieurs  places  de  la  Troade  et  du 
promontoire  de  Sigée.  — Lâcheté  du  poëte  lesbien 
Alcée  dans  la  bataille.  Combat  singulier  de  Pittaeus 
contre  le  général  d’Athènes  Phrynon;  médiation 
de  Périandre,  tyran  de  Corintho. 

604.  1**  guerre  sacrée  décidée  par  le  conseil  am- 
phictyonique  contre  les  Cirrheens  de  la  Phocide, 
qui  ont  labouré  h-s  champs  consacrés  à Apollon. 
Elle  durera  10  ans.  Solon  y prend  part. 

601.  Révolte  de  Joachim  contre  Nabuchodonosor  TI. 
Prédictions  de  Jérémie. 

Psamméticus  (le  Psammis  d'Hérodote),  fils  de 
Néchao,  lui  succède  en  Egypte. 

600  Vers  cette  époque,  on  commence,  aux  frais  de 
toute  l’Asie,  le  temple  dÊphèso , consacré  à Diane. 
Commencé  d'abord  par  l'architecte  grec  Chersi- 
phron,  il  ne  sera  achevé  que  220  ans  après. 

l,r  établissement  des  Phocéens  à Marseille. 

Fondation  de  Périnthe  sur  la  Propontide,  pro- 
bablement par  les  Samiens. 

Abolition  do  la  royauté  à Sicyone. 

Les  Athéniens . sous  la  conduite  de  Solon,  re- 
prennent Salamine  sur  les  Mégariens. 

Destruction  de  Smyrne  par  les  Lydiens. 
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Bataille  de  Sagra:  défaite  des  Crotonistea  par 
les  Locrîens. 

Fin  de  la  guerre  de  Tarquin  l’Ancien  contre  les 
Latins. 

VI*  siècle  avant  Jésus-Christ. 

Prépondérance  des  Perses  dans  la  hante  Asie.  — Pin  de  la 
captivité  de  Babylone.  — Décadence  des  colonie®  grec- 
ques de  l’Asie  Mineure.  — Paissance  des  Lydien*.  — 
Renaissance  de  la  civilisation  dans  la  Grèce  européenne. 
— Les  Tyrannies  remplacent  les  Oligarchies  dans  pre*- 
qne  toutes  les  cités.  — f.tat  florissant  des  colonies  grec- 
ques de  la  Sicile  et  de  l'Italie.  — A Rome,  abolition  de 
la  royauté;  fondation  de  ia  République. 

599.  1"  guerre  de  Tarquin  l’Ancien  contre  les  Sa- 
bins.  Elle  dure  2 ans. 

Fondation  de  Camarine  par  les  Svracusains 

598.  2*  prise  do  Jérusalem  par  les  Babyloniens;  Joa- 
chim est  mis  à mort.  Joachim  ou  Jéchonia*,  fils 
de  Joachim,  lui  succède.  Nabuchodonosor  le  fait 
prisonnier  et  l’emmène  à Babvlone  avec  tfrt  grand 
nombre  de  captifs,  parmi  lesquels  le  célèbre  pro- 
phète Ezéchiel. 

597.  Nabuchodonosor  établit  roi  de  Judée  Maiha- 
nias,  oncle  paternel  de  Joachim,  et  change  le  nom 
de  ce  prince  en  celui  de  Sédécias. 

Bataille  entre  Alvatte,  roi  de  Lydie,  et  Cyaïare, 
roi  des  Mèdes.  Cette  bataille  est  célèbre  par 
l’éclipse  qui  sépara  les  combattants  et  amena  1a 
paix  entre  les  deux  pays.  Cette  éclipse  avait  été 
prédite  parThalès. 

Commencement  de  la  guerre  des  Étrusques 
contre  Tarquin.  Elle  dure  9 ans. 

596.  Athènes  est  purifiée  par  Épiménide  du  crime 
des  Alcméonides. 

595.  Apriès.  roi  d'Égypte.  Il  fait  la  guerre  aux  Ty- 
riens  et  leur  enlève  Sidon. 

Alcée  et  Erinna,  amie  de  Sapho,  fleurissent 

594.  Archontat  de  Solon;  il  donne  dos  lois  à 
Athènes. 

589.  A Mitylène,  dans  l’îlc  de  Lesbos,  Pittacus  re- 
çoit le  gouvernement  pour  10  ans,  malgré  le 
poëte  Alcée. 

Invasion  de  la  haute  Italie  par  les  Gaulois, 
sous  la  conduite  de  Bellovèse. 

587.  Destruction  du  temple  de  Jérusalem  par  Na- 
buchodonosor II.  Fin  du  royaume  de  Juda.  Le 
roi  Scdccias  est  emmené  en  captivité  à Babylone 
avec  tout  le  peuple.  Derniers  chants  de  Jérémie. 
Deux  prophètes  se  rendent  célèbres  durant  la 
captivité,  Ezéchiel  et  Daniel. 

Commencement  de  la  seconde  guerre  des  Sa- 
bins  contre  Tarquin:  elle  dure  5 ans  et  se  ter- 
mine par  la  soumission  de  ce  peuple. 

586.  Institution  des  jeux  pylhiques. 

585.  Mort  de  Périandre,  tyran  de  Corinthe. 

582.  Fondation  d’Agrigentc  par  les  habitants  de 
Géla. 

581.  Fin  de  la  puissance  des  Cypsélides  à Corinthe, 
avec  Psamméticus,  petit-fils  de  Périandre.  Eta- 
blissement de  l'oligarchie. 

580.  Pittacus  abdique  la  tyrannie  à Mitylène. 

579.  Fondation  de  Lipara  par  des  habitants  de 
Cnide. 

578.  Meurtre  de  Tarquin  l'Ancien  par  les  fils  d'An- 
cus Martius.  — Avènement  de  1 Étrusque  Servius 
Tullius,  6*  roi  de  Rome.  Cens  ou  dénombrement 
de  la  cité.  Division  du  peuple  en  6 classes,  et  ré- 
partition des  citoyens  suivant  leur  fortune;  im- 
pôts proportionnels  à la  fortune  et  â l'cxescice 
des  droits  politiques. 

572.  Fables  écrites  en  grec  par  Esope,  esclave  ori- 
ginaire de  Mèsymbrie,  en  Th  race,  mais  qui  resta 
longtemps  à Samoa. 
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5?  1 . Commencement  de  la  guerre  de  Servi  us  contre 
les  Etrusques.  Elle  dure  20  ans. 

510.  Susarion  de  Mégare,  auquel  on  fait  remonter 
les  premiers  essais  de  la  comédie. 

Solon  visitant  l’Asie  Mineure  est  reçu  en  Lydie 
par  le  jeune  C résus.  Solon  ira  en  Egypte,  en 
Chypre,  etc. 

A Agrigente,  Phaiaris  exerce  la  tyrannie  pen- 
dant 16  ou  30  ans. 

560.  Révolte  des  Egyptiens  contre  Apriès,  qui  avait 
été  défait  par  les  Cyrénéen*.  Fin  de  la  26*  dy- 
nastie. — Avènement  d’Amasis.  Ce  prinoe  épousé 
une  fille  de  Psamméticus  II,  attire  de  Péluso  à 
Memphis  la  colonie  grecque  établie  par  Ps&m- 
méticus  I,  et  forme  un  nouvel  établissement  à 
Naucratis.  Il  fonda  aussi  à Sais  un  célèbre  édi- 
fice consacré  à la  divinité  Neith. 

566.  Les  Spartiates  triomphent  des  Arcadiens  Té- 
géates.  — Institution  des  grandes  Panathénées, 
à Athènes,  en  l'honneur  do  Minerve.  Elles  seront 
célébrées  La  3*  année  de  chaque  olympiade. 

565.  A Athènes,  factions  de  Lycurgue,  de  Mégaclès, 
de  Pisislrate. 

564.  Fondation  d’Alalie  dans  file  de  Corse  par  les 
Phocéens. 

563.  Fondation  d’Amisus  par  les  Phocéens. 

562.  Fondation  d'Héiadée  sur  le  Pont-Euxin. 

561.  Mort  de  Nabuchodonosor  II.  Son  fils  Evilmé- 
rodach  rend  la  liberté  à J écho  nias,  captif  depuis 
37  ans.  Ce  prince  est  le  Balthasar  de  Daniel.  11 
fut  tué  non  par  les  Perses,  mais  par  son  beau- 
père,  gendre  de  Nabuchodonosor  et  Mède  de 
naissance.  Nous  voyons  dans  le  livre  de  Daniel 
que  le  meurtrier  se  nommait  Darius,  mais  il 
portait  à Babylpne  le  nom  chaldéeo  de  Néri- 
glissor.  . 

5CÜ.  Pisistrate  s’empare  de  l’autorité  à Athènes  en 
s'appuyant  sur  la  multitude. 

559.  Astyage,  roi  de  Médie,  est  renversé  par  son 
netit-hls,  le  Perse  Cyrus.  Lee  Perses  substituent 
leur  pouvoir  à celui  des  Mèdes. 

Mort  de  Solon  à Athènes,  après  avoir  essayé 
vainement  de  s'opposer  aux  projets  de  Pisistrate. 

Occupation  de  la  Chcrsouèsc  par  Miltiade,  fils 
de  Cypsélus. 

Pisistrate  est  chassé  d'Athènes  par  Lycurgue  et 
Mégaclès. 

558.  Avènement  de  Crésusau  trône  de  Lydie.  Sous 
ce  prince  la  monarchie  lydienne  comprenait  tout 
le  pays  entre  rtiellespont,  le  Punt-Euxin,  le 
fleuve  Halys  et  le  mont  Taurus,  à roxeoption  de 
la  Lycie. 

556.  Pisistrate  est  rappelé  à Athènes  par  Mégaclôs, 
qui  l'oppose  à Lycurgue. 

555-538.  Nabonid,  roi  do  Babylone. 

552-  Pisistrate  est  chassé  de  nouveau  d’Athènes  pr 
Mégaclès,  dont  i!  avait  épousé  et  outragé  la  fille. 

547.  Mort  vers  cette  époquo  d’Anaximandre  de 
Milet,  disciple  de  Thaïes.  Il  a construit  une  sphère 
et  tracé  la  1"  mappemonde  connue.  C’est  à 
Anaiimandre  ou  à son  disciple  Anaximènc  que 
l’on  rapporte  le  premier  emploi  des  gnomons  ou 
cadrans  solaires,  empruntés  sans  doute  aux  As- 
syriens. 

545.  Fondation  de  Panticapéc,  d’Odessus,  de  Théo- 
dosie  et  de  Phanagorée  sur  la  côte  méridionale 
du  Pont-Euxin  par  les  Milésiens. 

544.  Prise  de  Sardes  par  Cyrus  après  une  victoire 
remportée  sur  Crésus  dans  une  vaste  plaine  dé- 
couverte au  confluent  de  l’Hyllus  etdel’Hermus, 
en  avant  de  Sardes  Fin  de  l'empire  lydien. 

I . On  a donné  à tort  à cette  bataille  te  nom  de  Thim- 

krée,  qui  te  trouve  bien  plus  à TE. 
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Conquête  de  l’Asie  Mineure  par  Harpagus  (544- 
536).  Les  Grecs  de  Téos  et  ue  Phocée  préfèrent 
abandonner  leur  patrie  plutôt  que  de  subir  la  loi 
des  Perses.  Les  Téiens  passent  en  Th  race,  où  ils 
fondent  la  ville  d’Abdères,  et  les  Phocéens  dans 
l’ile  do  Corse,  où  ils  restent  jusqu'en  535. 

Combat  de  300  Spartiates  contre  300  Argiens. 
Défaite  des  Argiens.  Cession  aux  Spartiates  de 
Thyréc  et  de  la  Gynurie,  que  les  deux  peuples.se 
disputaient  depuis  plusieurs  siècles. 

Théognis  de  Mégare,  poète  gnomique. 

343.  Développement  de  la  puissance  de  Carthage. 
Traité  conclu  avec  Cyrène,  par  lequel  elle  possède 
tout  le  territoire  compris  entre  les  Syrtes. 

541.  Les  Carthaginois  pénètrent  en  Sicile,  où  ils 
font  des  conquêtes  importantes,  sous  la  conduite 
de  Malée,  premier  sufletc  connu. 

538.  Prise  de  Babylone  par  Cyrus.  Fin  du  royaume 
babylonien.  — Soumission  volontaire  des  Phé- 
niciens. 

536.  Edit  de  Cyrus  qui  termine  la  captivité  des  Juifs 
à Babylone  et  leur  permet  de  retourner  dans  leur 
patrie.  42,360  Juifs  seulement  abandonnent  Ba- 

♦ hylonc  et  retournent  à Jérusalem,  sous  la  con- 
duite de  Jésus,  fils  de  Josedec,  et  de  Zorobabel, 
fils  de  Salathiel.  — Apogée  de  la  puissance  de 
Cyrus.  Nouvelle  organisation  de  l cmpire  qui  est 
divisé  en  120  satrapies. 

Pisistrate  ressaisit  l'autorité  à Athènes.  État 
florissant  de  celto  ville  sous  sa  domination. 

535.  Après  une  désastreuse  bataille  navale  livrée 
aux  Étrusques  et  aux  Carthaginois,  les  Phocéens 
se  retirent  les  uns  à Rhégium,  les  autres  à Mar- 
seille, qu’ils  agrandissent. 

A Athènes,  premières  tragédies  de  Thespis. 

534.  Mort  de  Servius  Tullius  assassiné  par  les  émis- 
saires de  l'Étrusque  Tarquin,  son  gendre. 

Avènement  de  Tarquin  le  Superbe,  7*  roi  de 
Rome. 

Les  Juifs  jettent  les  fondements  du  temple  de 
Jérusalem,  dont  la  construction  est  suspendue 
16  ans  par  les  intrigues  des  Samaritains. 

532.  Polycrate.  allié  d’Amasis,  sVrnnare  du  pou- 
voir Samos.  Il  est  contemporain  au  philosophe 
Pylhagore,  de  Samos,  et  du  poète  Anacréon,  de 
Téos. 

530i  Maléc  est  banni  de  Carthage  pour  avoir  été 
défait  en  Sardaigne,  mais  il  s'attache  i’armée  et 
s'empare  de  Carthage,  où  il  essaye  d’établir  la  ty- 
rannie; il  est  renversé  peu  de  temps  après. 

Mort  de  Cyrus  tué  dans  une  guerre  contre  les 
Massagèles  ou  les  Derbices.  Camhyso,  faîne  de 
ses  deux  fils,  lui  succède.  Le  second.  Tanaoxare 
ou  Smerdis.,  obtient  en  partage  lo  gouvernement 
de  l’Arménie,  de  la  Médic  et  du  pays  dos  Cadusiens. 

528.  Mort  de  Pisistrate.  Ses  fils  Hipporque  et  Hip- 

fûas  qui  lui  succèdent  imitent  la  modération  de 
eur  père,  embellissent  Athènes,  favorisent  les 
sciences  et  les  arts. 

526.  Mort  d’Amasis,  roi  d'Égypte.  Son  fils  Psara- 
znénit  hii  succède. 

525.  Conquête  de  l’Égypte  par  Cambyso,  roi  de 
Perse. 

Guerre  des  Lacédémoniens  et  de  Polycrate  de 
Samos. 

Les  poètes  Anacréon  et  Simonide,  de  Céos, 
viennent  à Athènes. 

522.  Mort  de  Polycrate  de  Samos,  mis  en  croix  par 
l’ordre  d’Orétès,  gouverneur  de  Sardes. 

Cambyse  échoue  dans  une  expédition  contre  les 
Éthiopiens.  Ses  cruautés  en  Égypte.  Il  fait  mettre 
à mort  son  frère  Smerdis.  Il  meurt  à Agbaiane, 
en  Syrie,  Les  Mages  s’emparent  du  pouvoir  et 
placent  l'un  d’eux  sur  le  hûne,  le  faux  Smerdis. 
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521.  Complot  île  sept  seigneurs  perses  centre  la  fac- 
tion mode  des  Mages.  Massacre  des  Mages  et  de 
Smerdis.  Une  fête  annuelle  fut  établie  pour  cé- 
lébrer ce  massacre,  et  on  l’observait  encore  au 
siècle  suivant.  Elévation  au  trône  de  Darius  I*', 
fils  d’Hystaspe  : nouvelle  dynastie.  Ce  prince  est 
peut-être  le  même  qui  est  désigné  dans  l'Ecriture 
sous  le  nom  d’Assuérus.  — L'empire  perse  est 
divisé  par  Darius  en  vingt  satrapies. 

520.  Les  Perses  donnent  Samos  5 Syloson,  frère  de 
Polycrate. 

Hécatée  de  Milet,  le  plus  ancien  historien  grec. 
— Pythagore  de  Samos  s'établit  dans  la  grande 
Grèce. 

519.  Les  Plaléens  se  placent  eux-mêmes  sous  la 
protection  d’Athcnes. 

518.  Les  Juifs  encouragés  par  les  prophètes  Aggée 
et  Zacharie  reprennent  la  construction  du  temple. 
Darius  casse  l edit  du  inage  Smerdis,  qui  s’y  était 
opposé. 

515.  Miltiadc,  fils  de  Cimon,  s’affermit  dans  la 
Chersonèse. 

514.  Hipparquc  est  tué  par  Harmodius  et  Aristogi- 
ton,  pendant  la  fête  des  grandes  Panathénées. 

Victoire  de  Cléomène,  roi  de  Sparte,  sur  les 
Argiens;  belle  défense  d’Argos  par  Télésilla. 

513.  Prise  de  Babylonc  révoltée  par  Darius  I*r, 
après  un  siège  de  18  mois.  Cet  événement  n'est 
qu’un  épisode  des  nombreuses  révoltes  qui  éclatè- 
rent dans  l'empire  après  la  chute  du  faux  Smer- 
dis et  qui  nous  ont  été  révélées  par  la  fameuse 
inscription  de  Bchisioun. 

512.  Darius  charge  le  Grec  Scylax  de  parcourir  le 
bassin  de  l'Indus. 

511.  Phrynichus,  poète  tragique  d’Athènes,  disciple 
de  Thespis,  introduisit  Te  premier  sur  la  scène 
tragique  les  sujets  contemporains  et  les  person- 
nages de  femme.  11  fleurit  jusque  vers  l’an  476. 
On  cite  parmi  ses  tragédies  : La  Prise  de  Milet. 

510.  Hippias,  haï  des  Athéniens  à cause  de  sa  ty- 
rannie, est  chassé  et  se  retire  à la  cour  du  roi  de 
Perse. 

Conjuration  de  Cylon  de  Crotone  contre  les  Py- 
thagoriciens. 

509.  Destruction  de  Syb&ris  par  les  Crotoniates  que 
commandait  le  célèbre  athlète  Milon. 

Rivalité  de  Clisthène  et  d isagoras  à Athènes. 
Clisthène  change  la  constitutionde  cette  ville,  porte 
le  nombre  des  tribus  de  4 à 10,  celui  des  sénateurs 
de  400  à 500,  et  donne  le  droit  de  cité  aux  habi- 
tants des  bourgs  qu’il  met  dans  les  tribus.  — 
Etablissement  ae  l'ostracisme. 

Siège  d’Ardée  par  Tarquin  le  Superbe.  Attentat 
de  son  fils  Scxtus  sur  Lucrèce,  femme  de  Tarquin 
Collatin.  Expulsion  de  Tarquin  le  .Superbe.  Aboli- 
tion du  gouvernement  monarchique  et  établisse- 
ment de  la  république.  Brutus  et  Tarquin  Collatin 
sont  les  deux  premiers  consuls. 

Brutus  condamne  à mort  ses  fils  convaincus 
d’avoir  conspiré  pour  ouvrir  les  portes  de  Rome 
à Tarquin.  Abdication  du  consul  Tarquin  Collatin 
devenu  odieux  au  peuple  par  son  nom  et  son  op- 
osilion  au  supplice  de  ses  neveux,  complices  des 
Is  de  Brutus.  Il  est  remplacé  par  Valérius  Publi- 
cola  qui  fait  passer  les  lois  suivantes  : 1*  la  can-  i 
didature  au  consulat  est  rendue  libre;  2°  la  peine  ; 
de  mort  est  portée  contre  celui  qui  aspirera  à la 
tyrannie  ; 3*  la  faculté  de  l'appel  au  peuple  est 
accordée  à tout  citoyen  contre  lequel  aura  été 
rendu  un  jugement  portant  la  peine  de  mort,  du 
fout  t ou  même  d’une  simple  amende. 

Guerre  des  Romains  contre  les  Véïens  et  les 
Tarquiniens  alliés  de  Tarquin.  Brutus  et  Aruns. 
fils  de  Tarquin,  succombent  dans  un  combat  sin- 
gulier. 


Av.  J.-C. 

I*r  traité  entre  les  Romains  et  les  Carthaginois. 
— A la  même  époque,  ces  derniers  s'emparent  do 
Panorme,  en  Sicile,  et  fondent  Lilybée. 

508.  Isagorns,  soutenu  par  Cléomène,  roi  de  Sparte, 
expulse  Clisthène  d’Athènes,  mais  ayant  tente  de 
renverser  le  Sénat,  il  est  à son  tour  expulsé. 

Expédition  de  Darius  contre  les  Scythes,  au 

I delà  du  Danube,  qu’il  passe  près  de  l'embou- 
chure, mais  il  ne  peut  atteindre  ses  ennemis  et 
repasse  le  Dauul>e  sur  un  pont  dont  il  avait  confié 
la  garde  aux  Grecs  qui  l’avaient  construit. 

Seconde  guerre  pour  rétablir  Tarquin.  Porsenna. 
Les  Romains  vaincus  au  pied  du  Janicule.  Hora- 
tius  Codés. 

507*  Les.  Athéniens  repoussent  les  efforts  des  Spar- 
tiates, des  Béotiens,  ues  Chalcidiens.des  Eginèlcs, 
coalisés  contre  eux,  chassent  de  l’Attique  les  Spar- 
tiaies  et  leur  roi  Cléomène  qui  soutenaient  Jsngo- 
ras,  défont  les  Béotiens,  se  vengent  des  Chai- 
cidiens,  font  la  conquête  de  Me  d’Eubée  et  y 
envoient  une  colonie  de  40(0  hommes. 

Mucius  Scævola  essaye  d'assassiner  Porsenna, 
qui  traite  avec  les  Romains.  Aventure  de  Cléüe. 

506.  Soumission  de  Périnthe,  d’une  partie  de  la 
Thrace  et  des  Péoniens  par  Mêgabysc,  général  de 
Darius. 

Miltiade  soumet  les  Cyclades.  Guerre  d’Athènes 
contre  les  Éginètes.  Construction  d'une  flotte 
avec  le  produit  des  mines  du  Laurium,  par  le  con- 
seil de  Thèmistocle. 

505-499.  3*  guerre  pour  rétablir  les  Tarquins,  elle 
est  faite  contre  les  Sabins. 

503.  Vers  cette  époque,  philosophes  célèbres  : Hé- 
raclitc  d’Êphèse,  de  lccole  u’Ionic,  Parménwle 
d’Elée,  disciple  de  Xénophane  de  Colophon  et 
maître  d’Empédocle  et  de  Zénon  d'Élée. 

Aristagoras, avec  l’appui  du  satrape  Artapherne, 
tente  de  rétablir  dans  Naxos  quelques  nobles 
chassés  par  le  parti  populaire.  Rivalité  d’Arista- 
goras  et  du  Perse  Mégaliatc  qui  fait  échouer 
l’entreprise.  Aristagoras  redoutant  la  colère  de 
Darius  se  rend  indépendant  des  Perses  et  fait  ré- 
volter l'Ionie. 

501.  Aristagoras  sollicite  des  secours  de  Sparte  et 
d’Athènes;  repoussé  par  Cléomène,  roi  de  Sparte, 
il  entraîne  dans  son  parti  les  Athéniens  et  les 
Erétriens  qui  lui  fournissent  des  navires. 

Epicharme,  premier  poète  comique  grec  en 
Sicile. 

Vers  cette  époaue,  la  révolution  démocratique 
qui  se  préparait  depuis  longtemps  en  Grèce  s’ac- 
complit enfin.  Dans  près  |uc  toutes  les  villes  de  la 
péninsule,  la  tyrannie  fut  abolie  et  le  gouverne- 
ment démocratique  s'établit,  surtout  dans  les  Etat  s 
arcadiens,  achéens,  ioniens,  arnéens,  c’est-à-dirr» 
dans  une  partie  du  Péloponnèse  et  de  la  Grèce  cen- 
trale. L’aristocratie  ou  l'oligarchie  prévalut  dans 
les  États  doriens  et  thcssalicns,  c’est-à-dire  dans 
l’autre  partie  du  Péloponnèse  et  dans  une  partie 
considérable  de  la  Thessalie. 

V*  siècle  avant  Jésus-Christ. 

(siècle  de  péniCLÈs.) 

Guerres  Médiques.  — Prépondérance  d’Athènes.  — Riva- 
lité de  Sparte  et  d’Athenes,  — Guerre  du  Péloponnèse. 
— Prépondérance  de  Spaite.  — État  florissant  des  lettres 
et  dee  arts  en  Grèce.  — A Rome,  latte  des  patriciens  et 
des  plébéiens.  — Les  Décemvirs. 

499.  Incendie  de  Sanies  par  les  Ioniens.  lr*  année 
Je  la  guerre  d'Ionie. 

498.  Eschyle,  à 25  ans,  commence  à faire  repré- 
senter clés  tragédies. 

4*  guerre  en  faveur  de  Tarquin.  Les  Latins  sont 
défaits  par  T.  Lartius,  1**  dictateur. 
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497.  La  plupart  des  cités  grecques  de  l’Asie  Mineure 
ayant  été  contraintes  de  se  soumettre  aux  Perses, 
Anstagoras  s'enfuit  en  Thrace  où  il  périt  au  siège 
d'une  ville  nommée  plus  tard  Amphipolis. 

496.  Histiée  de  Milet,  qui  avait  pris  part  secrète- 
ment À la  révolte  d’Ionie,  tente  en  vain  de  prendre 
le  commandement  général  des  troupes  de  la  con- 
fédération; les  Milésiens  s'y  opposent  les  armes  A 
la  main. 

Victoire  du  dictateur  A.  Postumius,  au  lac 
Régille,  sur  les  Latins  qui  font  la  paix. 

495.  5*  guerre  pour  rétablir  les  Tarquins.  Les 
Volsques.  Les  plébéiens,  accablés  de  dettes, .refu- 
sent de  s’enrôler,  mais  le  consul  Servilius  par- 
vient à les  entraîner  et  bat  les  Voisines.  Appius 
Claudius,  collègue  de  Servilius,  empêche  l’execu- 
tion des  promesses  que  ce  dernier  avait  faites  au 
peuple. 

494.  La  trahison  des  Samiens  cause  la  défaite  de  la 
flotte  ionienne  par  celle  des  Perses,  près  de  l’île 
de  Lada.  Prise  ue  Milet,  dont  les  habitants  sont 
transportés  à l'embouchure  du  Tigre.  — Histiée 
défait  par  le  Perse  Harpage  est  fait  prisonnier  et 
mis  À mort . 

Victoires  des  Romains  sur  les  Sabins,  les  Éques 
et  les  Volsques,  sous  la  conduite  de  Manius  Valc- 
rius,  dictateur.  — Mort  de  Tarquin  le  Superbe 
chez  le  tyran  Aristodème,  à Curaes. 

493.  Les  plébéiens,  mécontents  des  patriciens  qui 
avaient  encore  refusé  d'exécuter  les  promesses 
du  dernier  dictateur,  se  retirent  sur  le  mont  Sacré. 

Méncnius  Agrippa  réconcilie  le  peuple  et  le 
Sénat.  Création  (lu  tribunat,  charge  plébéienne, 
élective,  annuelle.  11  y aura  deux,  puis  cinq,  puis 
dix  tribuns. Veto  tribunitien. 

Défaite  des  Volsques  par  le  consul  Postumius 
Cominius;  prise  de  Corioles;  bravoure  du  jeune 
Marcius  au  siège  de  cette  ville;  il  reçoit  le  sur- 
nom de  Coriolan. 

492.  Mardonius,  gendre  de  Darius,  reçoit  le  com- 
mandement de  forces  considérables  de  terre  et  de 
mer,  dépose  dans  toute  l’Ionie  les  tyrans  des  villes 
et  y établit  la  démocratie,  soumet  les  Thasiens, 

Îerd  une  partie  de  sa  flotte  par  une  tempête  près 
u mont  Athos,  puis  subjugue  une  partie  de  la 
Macédoine,  mais  il  est  surpris  par  les  Bryges, 
tribu  de  Thraccs,  et  perd  une  partie  de  son 
armée. 

491.  Darius  envoie  en  Grèce  des  hérauts  pour  de- 
mander la  soumission  de  toutes  les  villes.  Athènes 
et  Sparte  les  mettent  à mort. 

Guerre  d'Athènes  et  d'Egine. 

Avènement  de  Gélon,  tyran  de  Géla. 

Exil  de  Coriolan,  devenu  odieux  au  peuple  pour 
s’être  opposé,  durant  une  famine,  à ce  qu'on  di- 
minuât le  prix  du  blé. 

490.  Dalis  de  Médie  et  Artapherncs  remplacent 
Mardonius  dans  le  commandement  des  forces  de 
la  Perse.  Ils  s'emparent  d’Erétrie  et  débarquent 
en  Attique,  guidés  par  le  Grec  Hippias.—  Bataille 
de  Marathon,  où,  sous  la  conduite  de  Miltiade, 

3ui  avait  abandonné  la  Chersonèse  de  Thrace 
epuis  3 ans,  les  Athéniens  et  les  Platécns,  au 
nombre  de  11000,  mettent  en  fuite  plus  de 
100000  Perses. 

Miltiade  échoue  devant  Paros  et  est  condamné 
à une  amende.  Crédit  de  Thémistocle. 

488.  Guerre  des  Romains  contre  les  Volsques  com- 
mandés par  Coriolan,  qui  assiégé  Rome  et  ne  cède 
qu’aux  prières  de  sa  mère  Véturie  et  de  sa  femme 
Volumnie. 

Théron,  tyran  d'Agrigcnte. 

487.  2*  guerre  des  Romains  contre  les  Volsques.  — 
Guerre  contre  les  Hemiques. 

486.  Révolte  de  l’Égypte  contre  les  Perses. 
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La  première  loi  agraire  est  présentée  par  un 
patricien  consulaire,  Spurius  Cassius.  Elle  avait 
pour  objet  le  partage,  entre  les  pauvres,  des  terres 
conquises,  et  appartenant  par  conséquent  à l'Etat, 
mais  usurpées  par  les  grands.  Les  riches  font  pré- 
cipiter Spurius  Cassius  du  haut  de  la  roche  Tar- 
péicnne.  — Paii  conclue  par  les  Romains  avec  les 
Eques,  les  Volsques  et  les  Hemiques. 

485.  Gélon  se  rend  maître  de  Syracuse  et  cède  Géla 
à son  frère  Hiéron. 

En  Perse,  Xerxès  succède  à son  père  Darius  I#r. 

484.  Soumission  de  l’Egypte  par  les  Perses. 

Thémistocle,  qui  avait  succédé  à Miltiade  dans 
le  commandement  de  b flotte,  achève  la  soumis- 
sion des  îles  de  b mer  Égée  et  défait  les  Éginèle* 
et  les  CorcTréens.  Commencement  de  la  puissance 
maritime  (l'Athènes. 

483.  L’Athénien  Aristide  le  Juste  est  banni  par 
l’ostracisme. 

482-480.  Guerre  des  Romains  contre  les  Étrusques. 
Bataille  de  Veîes. 

481.  Xerxès,  excité  par  Dérnarale,  roi  de  Sparte, 
chassé  de  sa  patrie,  par  les  Alcuades,  princes  de 
la  Thessalie,  par  les  Pisistratides,  par  Mardonius 
enfin,  se  dispose,  malgré  les  conseils  de  son  oncle 
Artaban , à taire  une  invasion  en  Grèce. 

480.  Xerxès  part  do  Sardes  et  se  dirige  vers  la  Grèce 
avec  uno  armée  de  3 000000  d’hommes  et  une 
flotte  de  1207  galères.—  Passage  de  l’Hellespont. 
Sacrifices  sur  les  bords  du  Strymon,  en  Thrace. 
Soumission  de  b plupart  des  tribus  de  b Thessa- 
lie. Les  peuples  ae  la  Bèotic . à l’exception  des 
habitants  de  Thespies  et  de  Platée,  s’allient  avec 
les  Perses.  Les  Corcyréens  et  les  Argicns,  les 
Crétois,  Gélon  de  Syracuse  et  les  Grecs  des  lies 
de  b mer  Égée  refusent  leurs  secours;  b confé- 
dération des  Grecs  se  trouve  ainsi  réduite  aux 
Athéniens,  aux  Spartiates,  aux  Locricns,  aux  Pho- 
cidicns,  aux  Thespiens,  aux  Platéens,  aux  Corin- 
thiens, aux  villes  de  Tégée,  (le  Mantinée,  d'Or- 
chomine.  et  à quelques  autres  États  moins 
considérables.  — Le  commandement  général  est 
déféré  aux  Lacédémoniens. 

Léonidas,  roi  de  Sparte,  avec  7000  hommes, 
arrête  plusieurs  jours,  au  défilé  des  Thcrmopylcs, 
l’année  innombrable  de  Xenès.  — La  flotte  per- 
sane est  repoussée  par  la  flotte  grecque,  près 
du  promontoire  d'Artémisium.  — Ravages  de 
Xerxès  dans  la  Béotie  et  dans  l'Atti^ue,  dont  les 
habitants  se  réfugient  à Trézènc,  Égine  et  Sala- 
minc. 

Bataille  de  Salamine.  La  flotte  des  Grecs,  di- 
rigée par  Thémistocle,  triomphe  de  la  flotte  des 
Perses,  qu'elle  a attirée  dans  le  détroit  formé 
par  nie  de  Salainino  et  l’Attique.  — Xerxès 
prend  la  fuite,  bissant  Mardonius  en  Grèce,  avec 
300  000  hommes. 

Les  Carthaginois,  alliés  de  Xcrxèe,  attaquent  les 
Grecs  de  b Sicile  et  de  l’Italie;  mais  Gélon,  tyran 
de  Syracuse,  s’allie  avec  Théron,  tyran  d’Agri- 
gente,  et  leur  fait  éprouver,  à Himère,  une  dé- 
faite sanglante,  le  même  jour  où  les  Grecs  triom- 
phaient à Salamine.  Dans  le  traité  conclu  avec 
les  Carthaginois,  Gélon  leur  impose  pour  condi- 
tion de  ne  plus  immoler  de  victimes  humaines. 

Vers  ce  temps  florissait  A Thèbcs  le  grand 
poète  lyrique  Pindare,  né  en  522. 

479.  Mardonius  est  vaincu  à Platée,  en  Béotie,  par 
les  Grecs,  que  commandait  le  roi  de  Sparte  Pau- 
sanias.  Dans  le  même  temps,  les  Perses  sont 
vaincus  en  Asie  même,  à M y cale,  sur  le  terri- 
toire ionien,  en  face  de  l*Ue  de  Samos,  par  l’À- 
thénien  Xanthippe.  père  do  Périclès,  et  par  le  roi 
de  Sparte,  Léothycmdès.  — Les  Athéniens,  malgré 
la  retraite  des  S|>artiates  et  des  Péloponnésiens, 
s’emparent  de  Sestosetde  b Chersonèse  de  Thrace 


90 


CHRONOLOGIE.  — TABLES. 


AT.  j.-c. 

et  rendent  la  liberté  à toutes  les  cités  grecques 
de  l'Asie  Mineure. 

Mort  vers  ce  temps,  en  Chine,  de  Confucius, 
dont  les  doctrines  constituent  encore  les  croyances 
religieuses  de  la  classe  dos  lettrés. 

478.  Les  Athéniens,  par  les  conseils  de  Thémistocle, 
relèvent  leurs  murs  et  fortifient  le  port  du  Pirée. 
— Établissement  d’nn  trésor  commun  des  répu- 
bliques grecques  alliées  à Délos. 

477.  Les  Athéniens  et  les  Spartiates  s’emparent  de 
Cyprc  et  de  Byzance.  P&usanias,  soupçonné  de 
s’entendre  avec  les  Perses,  est  dépouillé  du  com- 
mandement de  la  flotte,  et  remplacé  par  Cimon 
et  Aristide,  qui  avait  été  rappelé  de  l'exil  après 
Salaminc.  Les  alliés,  maigre  les  réclamations  de 
Sparte,  consentent,  pour  la  première  fois,  à re- 
connaître  les  Athéniens  pour  chefs  de  la  confé- 
dération générale. 

Aristide  fait  rendre  un  décret  par  lequel  les 
fonctions  les  plus  élevées,  même  celles  d’Ar- 
chontc,  sont  accessibles  aux  dernières  classes  du 
peuple. 

Les  306  Fabions,  surpris  par  les  Véiens  sur  les 
bords  du  fleuve  Crémère,  périssent  tous,  dit-on, 
à l'exception  d’un  soûl. 

'i7  G.  Prise  d’Eîun,  en  Thrace,  près  de  l’embouchure 
du  Strymon,  par  Cimon,  fils  do  Milliaüe.  — Sui- 
vant l’ordre  do  la  Pythie,  les  restes  du  roi  Thésée 
sont  rapportés  de  l île  de  Scyros  à Athènes. 

Les  tribuns  accusent  le  cunsul  Mcnémus  de 
n’avoir  ]>a$  secouru  les  Fabions»  11  se  laisse 
mourir  de  faim.  C’est  peut-être  à cette  époque 
qu’il  faut  rapporter  le  droit  que  s'arrogèrent  les 
tribuns  de  convoquer  le  peuple. 

Éruption  de  l'Etna,  première  dont  l’ histoire 
fasse  mention. 

fi74.  Trêve  do  40  ans,  conclue  par  les  Romains 
avec  les  Étrusques  de  Voies, 

Hiéron  de  Syracuse  défend  la  ville  de  Cumes 
contre  les  Étrusques,  qui  sont  vaincus  dans  une 
bataille,  chantée  par  Pindare. 

'»73.  Le  tribun  Génucius,  qui  avait  accusé  devant  le 

Îtcuple  les  consuls  Furius  et  Manlius  au  sujet  de 
a loi  agraire,  est  assassiné  par  les  grands. 

472.  Mort  de  Théron,  tyran  d’Agrigente.  Son  fils 
Thrasydéus  n’exerce  pas  un  an  le  pouvoir,  et  les 
Agrigentins  rétablissent  le  gouvernement  répu- 
blicain. 

Eschyle,  poète  athénien,  donne  sa  tragédie  des 
Perses. 

Tribunal  de  Publilius  Voléro,  qui  demande  que 
les  tribuns  soient  élus  dans  des  comices  par  tribus. 
Le  Sénat  repousse  cette  demande. 

471.  Exil  de  Thémistocle,  qui  so  retire  à Argus. 
Voléro  est  réélu,  et  son  collègue  Lætorius  ajoute 
à la  proposition  de  l’annce  précédente  que  les 
édiles  plébéiens  seront  nommés  aussi  par  les 
tribus,  qui  pourront  désormais  connaître  des  af- 
faires generales  do  l’État,  c’est-à-dire  faire  des 
plébiscites.  — Consulat  d’Appius  Claudius.  — 
Lutte  sur  la  place  publique  entre  Lætorius  et 
Appuis.  — Le  peuple  s’empare  du  Capitole  et  force 
le  Sénat  à accepter  la  demande  des  tribuns.  — 
Loi  lcilia  qui  défend  d’interrompre  un  tribun. 

Bacchylidc  d’Iulis,  dans  l’ile  de  Céos,  neveu 
de  Simonide,  poète  lyrique  florissaiL 
470.  Dans  une  guerre  contre  les  Volsqucs,  les  sol- 
dats se  laissent  vaincre  en  haine  d’AppiUs  Clau- 
dius, mais  le  consul  Q.  Capitoliuus  triomphe  des 
Éques  et  rentre  à Rome  avec  le  surnom  de  Père 
des  soldats. — Appius  Claudius  est  accusé  devant 
le  peuple  par  les  tribuns;  il  se  laisse  mourir  vo- 
lontairement. 

469.  Périclès  commence  à prendre  part  aux  affaires 
publiques. 
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!'•  victoire  tragique  du  poète  athénien  So- 
phocle. 

468.  Bataille  gagnée  par  Quinctius  Capitolinus  sur 
les  Volsqucs;  il  s’empare  d’Autium,  qui  donne 
aux  Romains  une  manne  marchande. 

467.  Mort  d’Hiéron,  tyran  de  Syracuse.  Son  frère 
Thrasybule  lui  succédé.  Au  bout  d’un  an,  il  est 
renversé.  Syracuse  se  gouvernera  pendant  60  ans 
en  république. 

Pausanias,  qui  entretenait  des  relations  avec 
les  Perses,  communique  ses  projets  à Thémistocle, 
mais  sa  trahison  est  découverte  et  il  est  condamné 
à mort.  — Thémistocle,  accusé  d’avoir  pris  part 
à la  conspiration  de  Pausanias,  quitte  Argos  et  se 
retire  d’anord  à Corcyre,  puis  chez  Admète,  roi 
des  Molosses.  11  passera  en  Perse  où  il  mourra. 

466.  Les  villes  de  Carystos  et  de  Naxos,  membres 
de  la  confédération  maritime,  qui  se  sont  refusées 
à remplir  les  obligations  imposées  à tous  les  al- 
liés, sont  attaquées,  prises  et  réduites  à la  con- 
dition des  villes  sujettes  des  Athéniens. 

Double  victoire  remportée  par  Cimon  sur  les 
Perses,  en  un  seul  jour,  l’une  sur  mer,  l’autre 
sur  les  bords  de  l’Eurymédon. 

465.  Révolte  de  Thasos  contre  Athènes. 

Colonie  de  10  0'iU  Athéniens,  fondée  près  de 
l’embouchure  du  Strymon,  à Amphipolis;  elle 
est  dispersée  par  les  Thraces. 

Xorxès  est  assassiné  par  Arlaban.  — Artaxcrxès 
Longue-Main,  3*  fils  do  Xorxès,  arrive  au  trône 
de  Perse.  11  reçoit  à sa  cour  Thémistocle. 

464.  Tremblement  de  terre  à Sparte.  — Révolte  des 
ilotes  et  des  Messéniens. 

Les  Volsqucs  Ecétrans,  unis  aux  Épies,  con- 
tinuent la  guerre.  — Le  consul  Furius  assiégé 
dans  son  camp.  — Le  Sénat  investit  alors,  pour 
la  première  fois,  1 autre  consul  Posthumius  d’une 
puissance  dictatoriale  par  la  fbmiule  : « Carrai 
consul , ne  quid  detrimenti  retpublioa  copiât.  » 

463.  Soumission  de  Thasos  par  les  Athéniens.  — 
Les  alliés,  fatigués  de  la  guerre,  refusent  d’y 
prendre  part  plus  longtemps.  Cimon  leur  laisse 
leurs  matelots  et*  leurs  soldats,  mais  prend  leurs 
galères,  augmente  leur  contribution  en  argent  et 
les  rend  ainsi  tributaires  d’alliés  qu'ils  ôtaient. 

461.  Exil  de  Cimon,  qui  avait  conduit  aux  Lacédé- 
moniens un  secours  que  ceux-ci  refusent.  — In- 
fluence croissante  de  Périclès.  Vers  cette  époque, 
un  décret,  proposé  par  un  ami  de  Périclès, 
Êphialte,  avait  diminué  la  puissance  et  l'autorité 
de  l’aréopage.  — Le  trésor  des  alliés  est  trans- 
porté de  Délus  h Athènes  et  sert  aux  embellisse- 
ments do  cette  ville. 

Proposition  du  tribun  Térenlillus  Arsa,  qui 
demande  que  10  hommes  soient  nommés  pour 
rédiger  et  publier  un  code  de  lois. 

Confédération  des  villes  Achéennes  do  la  grande 
Grèce,  sous  la  présidence  de  Crotone. 

460.  Intrus,  roi  de  Libye,  se  met  à la  tête  des 
Égyptiens,  révoltés  contre  les  Perses. 

Le  Sabin  Hcrdonius  s’empare  du  Capitole,  qu’il 
perd  bientôt  après.  — Q.  Caeson,  fils  de  Cincin- 
natus  ot  chef  de  l’opposition  patricienne,  accusé 
d’avoir  pris  part  à l’entreprise  d'Herdonius,  est 
forcé  de  s’exiler  en  Étrurie. 

458.  Cincinnati»,  4*  dictateur,  vainqueur  des  Éques. 

La  7*  année  de  son  règne,  le  roi  de  Perse,  Ai- 
taxerxès  Longue-Main  permet  à Ksdras,  descen- 
dant d'Aaron,  d emmener  en  Judée  tous  ceux  de 
sa  nation  qui  étaient  restés  éloignés  de  leur  patrie. 

457.  Guerre  entre  Athènes  et  Corinthe.  — Expédition 
des  Lacédémoniens  en  Duride,  pour  établir  leur 
influence  dans  la  Grèce  centrale.  A leur  retour, 
ils  sont  arrêtés  par  les  Athéniens,  qui  avaient  oc- 
cupé les  défilés  de  l lsthme.  — Bataille  de  Tanagre 
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cotre  les  Athéniens  d’un  côté,  et  les  Thébains  et 
les  Spartiates  de  l’autre.  — Les  Spartiates,  vain- 
queurs,. rentrent  dans  le  Péloponnèse. 

456.  Rappel  de  Cimon,  sur  la  proposition  de  Përi- 
clès.  — Victoire  des  Athéniens  sur  les  Béotiens, 
près  d’Œnordiyte.  Ils  réduisent,  sous  leur  puis  - 
sance, la  Beotie  et  la  Phocide,  et  détruisent  les 
murs  de  Tanagre  et  ceux  des  villes  de  la  Locride. 

Les  Êginètes  se  soumettent  aux  Athéniens. 

465.  Inarus  est  mis  en  croix.  — Fin  de  la  guerre 
d'Egypte.  — Un  chef  national,  Amyrtéus,  continue 
de  v maintenir  contre  les  Perses  dans  la  région 
des  marais. 

Fin  de  la  .V  guerre  de  Messénie.  — Les  Athé- 
niens rocuedleut  les  ilotes  et  les  Messéniens  fugi- 
tifs et  les  établissent  à Naupacte. 

Tolmide,  général  athénien,  ravage  la  Laconie, 
enlève  Chalcis  aux  Corinthiens  et  défait  lesSicyo- 
niens,  mais  les  Athéniens  échouent  dans  leur 
tentative  de  rétablir  sur  son  trône  Oreste,  fils 
d’Ëchécratide , roi  thessalien. 

454.  Les  Athéniens,  sous  la  conduite  de  Périclès, 
font  une  expédition  contre  les  Sicyonie-ns  et  ten- 
tent, mais  vainement,  de  s’emparer  d’Œnea,  ville 
d’Acamanie.  Périclès  promène  ensuite  sa  flotte 
sur  toutes  les  mers  voisines,  pénètre  jusqu’au 
royaume  de  Pont  et  afftrrait  la  domination  athé- 
nienne dans  la  Chersonèsc  de  Thracc. 

Le  tribun  lciüus  obtient  que  les  terres  dn  do- 
maine public  sur  l’Avcntin  soient  distribuées  au 
peuple.  Il  fait  accepter  cette  loi  par  les  tribus, 
force  les  consuls  à la  porter  au  Sénat  et  obtient 
môme  de  l’y  défendre.  De  cette  innovation  sortit 
le  droit  pour  les  tribuns  de  convoquer  le  Sénat  et 
d'y  parler. 

453.  Le  tribun  Siccius  Dentatus  ayant  fait  con- 
damner deux  consuls  à l’amende,  le  Sénat  com- 
prend enfin  qu'il  faut  renoncer  à une  opposition 
inutile  et  accepte  la  proposition  Téremilla.  Des 
commissaires  iront  recueillir  les  meilleures  lois 
des  Grecs,  pour  faciliter  la  réforme  de  la  législa- 
tion romaine. 

452.  l’°  tragédie  du  poète  athénien  Euripide,  né 
en  460. 

Vers  cette  époque  florissait  le  poète  Cratinus 
d'Athcnes,  qui  composa  21  comédies  et  remporta 
9 prix. 

451.  LesSicules,  commandés  par  Deucétius,  tentent, 
en  vain,  4 la  faveur  des  troubles  de  Syracuse,  de 
relever  leur  domination  et  de  chasser  les  Grecs 
de  la  Sicile.  — Puissance  de  Syracuse. 

450.  Paix  de  5 ans  conclue  entre  les  Athéniens  et 
les  Péloponnésiens,  par  l'entremise  de  Cimon. 

Le  philosophe  Anaxagore  quitte  Athènes,  oû  il 
a vécu  30  ans  et  où  il  a eu  pour  disciples  Euri- 
pide, Périclès  et  ArchélaUs,  le  premier  philosophe 
athénien  qui  enseigna  à Athènes  et  un  des  maî- 
tres de  Socrate.  — Antiphon,  orateur  athénien, 
maître  de  Thucydide,  florissait. 

A Rome,  dix  magistrats,  tous  patriciens,  sont 
investis,  par  élection,  d‘un  pouvoir  illimité  pour 
faire  des  lois.  Toutes  les  autres  magistratures  sont 
suspendues,  même  le  tribunal.  Les  décemvirs  pré- 
sentent 10  tables  de  lois,  et  en  môme  temps  ils 
annoncent  que  pour  compléter  le  code  il  y manque 
encore  deux  tables.  — Nomination  de  nouveaux 
décemvirs,  parmi  lesquels  Appius  Clauduis  a l’a- 
dresse de  se  maintenir. 

449.  Victoires  des  Athéniens,  com  mandés  par  Cimon, 
sur  les  Phéniciens  et  les  Ciliciens,  à Salamine  en 
Chypre,  et  l’armée  du  l’erse  Mégabyze,  en  Cilicie. 
— Mort  de  Cimon,  qui  avait  été  blessé  au  siège  de 
Salamine,  après  avoir  imposé  à la  Perse  le  traité 
qui  porte  son  nom.  et  par  lequel  toutes  les 
villes  grecques  de  l'Asie  recouvraient  leur  li- 
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berté,  et  défense  était  faite  à tout  navire  de  guerre 
perse  de  naviguer  depuis  le  Pont-Euxin  jusqu’aux 
côtes  de  la  Pamphyhe,  ni  aux  troupes  du  grand 
roi  d’approcher  de  ces  mers,  à trois  jours  de 
marche. 

448.  Seconde  guerre  sacrée.  Les  Athéniens  rétablis- 
sent dans  l'intendance  du  temple  de  Delphes  les 
Phocidiens  qui  en  avaient  été  dépouillés  par  les 
Lacédémoniens. 

Les  décemvirs  publient  deux  nouvelles  tables 
remplies  de  lois  iniques.  Ils  se  continuent  eux- 
mémes  dans  leur  dignité.  Les  Équcs  et  les  Sabins 
attaquent  Rome.  Les  soldats,  en  haine  des  dé- 
cemvirs, se  laissent  vaincre  & dessein.  Les  décem- 
virs font  périr  Siccius  Dentatus.  Appius  Claudius 
à Rome  conçoit  une  passion  funeste  pour  la  jeune 
Virginie.  Virginius  enfonce  un  couteau  dans  le 
sein  de  sa  fille  pour  la  soustraire  au  déshonneur. 
Soulèvement  du  peuple  à Rome,  sous  la  conduite 
dTIoratius  et  de  Valérius.  Virginius  fait  révolter 
les  six  légions  dirigées  contre  les  Eques.  Le  Sénat 
envoie  des  députés  au  peuple.  Demandes  de  la  mul- 
titude. Losdécemvirsalxliquent.  HoratiusetValérius 
sont  nommés  consuls  et  font  rendre  les  lois  qui 
suivent  : 1*  Défense  de  jamais  créer  une  magis- 
trature sans  appel;  2“  les  plébiscites  n'auront  plus 
besoin  que  de  la  sanction  des  curies  pour  devenir 
des  lois  générales;  3"  l'inviolabilité  tribunitienne 
est  garantie  de  nouveau  ; 4*  les  sénatus-consultcs 
remis  aux  édiles  plébéiens  seront  déposés  dans 
le  temple  de  Gérés.  Le  tribun  Duilius  fit  encore 
passer  celte  loi,  que  le  magistrat  qui  négligerait 
de  tenir  les  comices  ô la  fin  de  l’année  pour  l’é- 
lection des  tribuns  du  peuple  serait  puni  des 
verges  et  de  la  hache.  Une  autre  loi,  provoquée 
par  le  tribun  Trébonius,  obligea  de  nommer  tou- 
jours dix  tribuns  et  défendit  la  cooptation. 

447.  Les  Béotiens  s'affranchissent  de  la  domination 
des  Athéniens,  qui  sont  vaincus  à Coronée. 

446.  L'Eubée  tente  de  secouer  le  joug  des  Athéniens 
Ligue  formée  contre  Athènes  par  les  Mégariens, 
les  Corinthiens,  les  Sicyoniens,  les  Epidaurisns 
et  les  Lacédémoniens.  Invasion  des  Lacédémo- 
niens dans  l’Attique.  Les  Athéniens,  conduits  par 
Périclès,  replacent  l'île  d'Eubée  dans  leur  dépen- 
dance et  repoussent  les  Lacédémoniens.  Trêve  de 
30  ans  entre  Sparte  et  Athènes. 

Défaite  des  Agrigentins  par  les  Syracusains  qui 
dominent  en  Sicile. 

445  Périclès  commence  à avoir  seul  la  direction  des 
affaires  à Athènes.  Exil  de  Thucydide,  l'orateur. 

Loi  portée  par  C.  Canuléius,  tribuii  du  peuple, 
pour  permettre  les  mariages  entre  les  familles 
plébéiennes  et  patriciennes. 

Les  Juifs,  guidés  par  leurcorapatriote  Noliémie, 
échanson  d’Artaxerxès  Longue-Main,  relèvent  les 
murailles  et  les  portes  de  Jérusalem.  Le  dernier 
prophète  Malachie  meurt  au  milieu  du  5*  siècle. 

444.  Création  du  tribunat  militaire,  qui  remplace  le 
consulat.  Les  citoyens  des  deux  ordres  pourront 
indistinctement  briguer  la  nouvelle  charge. 

443.  Les  habitants  de  Thurium  font  la  guerre  aux 
Tarentins.  Les  Athéniens  envoient  une  colonie 
dans  celte  ville.  L’historien  Hérodote  et  l’orateur 
Lysias  en  faisaient  partie. 

442.  Établissement  de  la  censure  à Rome. 

441.  Euripide,  poète  athénien,  remporte  un  prix  de 
tragédie. 

440.  Insurrection  de  Sam  os  contre  Athènes.  Le  phi- 
losophe Mélissus  dirige  la  défense  contre  les  troupes 
athéniennes  commandées  par  Périclès  et  le  poète 
Sophocle. 

Démocrite  d'Abdére,  philosophe,  florissait. 

437.  Colonie  de  1* Athénien  Agnon  à AmphipoBs. 

Cornélius  Cossus,  tribun  légionnaire,  tue  To- 
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lumnius,  foi  des  Véïens  et  remporte  ainsi  les  se- 
condes dépouilles  opinios. 

Administration  sévère  de  Néhémie  en  Judée. 
Oppression  du  peuple  parles  riches,  Scission  dans 
le  peuple  juif.  Manassé,  chassé  de  Jérusalem,  se 
retire  a Samarie.  — Temple  élevé  à Garizim,  rival 
de  celui  de  Jérusalem. 

436.  Le  poète  Cratirjus  remporte  à Athènes  un  prix 
de  comédie.  — Etat  florissant  des  arts  et  des 
lettres  à Athènes,  sous  l'influence  de  Périclès.  — 
Construction  du  Parthénon,  temple  en  rhonneur 
de  Minerve,  sur  les  dessins  d’Ictinus  et  de  Calli- 
cratès;  de  l’Odéon.  consacré  aux  concours  de  mu- 
sique; des  Propylées  de  la  citadelle  ou  de  l’Acro- 
cropole,  ouvrage  de  S années,  commencé  par  l'ar- 
chitecte Mnésiclès;  du  temple  d'Eleusis,  commencé 
par  Corocbus,  continué  par  Mélagcnès.  — Travaux 
du  sculpteur  Phidias  : sa  statue  colossale  de  Mi- 
nerve, dans  le  Parthénon,  et  son  Jupiter  à Olvm- 
pie.  en  Ëlide.  — Le  frère  de  Phidias,  Panénus,et 
Polygnote  travaillent  à orner  le  Pœcile, à Athènes. 


— On  doit  à Polyclète  de  Sicyone.  contempo- 
rain et  rival  de  Phidias,  la  Junon  a Argos  et  le 
Canon  (xavûv) , statue  modèle  des  belles  formes 
humaines,  qni  est  sans  doute  le  même  que  le  Do- 
ryphore ou  porte-lance. 

Commencement  de  la  guerre  maritime  entre 
Connthe  et  sa  colonie  Corcyre  au  sujet  d’Epi- 
damne,  fondé  par  Corcyre  sur  la  côte  de  lTlIyrie 
grecque. 

433.  Les  Athéniens  prennent  parti  pour  les  Corcy- 
réens  contre  les  Corinthiens. 

'•32.  Attaques  dirigées  contre  Périclès  : le  philosophe 
Anaxagore,  revenu  à Athènes,  est  accusé  d'im- 
piété; le  sculpteur  Phidias  et  la  courtisane  Aspa- 
sie,  tous  deux  en  rapport  avec  Périclès,  sont 
traduits  en  jugement.  — Réforme  astronomique 
de  1 Athénien  Méton,  auteur  du  cycle  de  19 ans, 
qui  avait  pour  objet  de  faire  concorder  l’année  lu- 
naire avec  1 année  solaire. 

Les  Corinthiens  font  révolter  Potidée , colonie 
J*  Connthe , mais  alliée  d’Athènes.  — Une  assem- 
blée générale  des  Péloponnésiens,  convoquée  à 
Sparte,  déclare  que  les  Athéniens  , en  prêtant 
leur  appui  à Corcyre,  ont  violé  la  paix  de  30  ans. 
*31.  Tentative  manquée  des  Thébains  sur  Platée. 
Commencement  de  la  guerre  du  Péloponnèse.  — 
Les  Lacédémoniens  ont  pour  alliés  les  habitants 
dAmbracie,  deLeucade,  d’Anactorium;  les  Æto- 
liens,  les  Phocidiens,  les  Locriens;  les  Béotiens, 
excepté  ceux  de  Platée,  les  Mégariens  ; tous  les 
peuples  du  Péloponnèse,  excepté  les  Achéens  et 
les  Argiens.  »—  Les  Athéniens  ont  dans  leur  parti 
quelques  princes  de  laThessalie,  les  Acarnamens, 
les  habitants  de  Naupacte  dans  la  Locride,  ceux 
de  Platée  dans  la  Beotie , Corcvre,  Zacinthc,  Cé- 
phalénie,  les  Cycladcs,  excepté’  Melos  et  Théra, 
toutes  les  cités  de  l'Asie  et  de  l’Hcllespont,  toutes 
les  villes  de  la  Thrace,  excepté  Potidee. 

1”  invasion  des  Péloponnésiens  dans  l’Àttique 
sous  la  conduite  du  roi  de  Ucédémone,  Archi- 
damus.  Ravages  des  Athéniens  sur  les  côtes  du 
Péloponnèse.  — Périclès  prononce  l'éloge  fu- 
nèbre des  guerriers  morts  dans  cette  première 
annee  de  la  guerre. 

A Rome,  les  fonctions  de  censeurs,  créées  d'a- 
bord pour  5 ans,  sont  réduites  à 18  mois.  — 1"  loi 
sur  la  brigue.  Les  tribuns  proscrivent  les  robes 
le^Lnîbcfa^'pat  ^ s,Enaient  de  loin,  à tous  les  yeux, 

430.  Seconde  invasion  de  l’Attique.  — Prise  de 
Potidee  par  les  Athéniens.  — Peste  d’Athènes. 

429.  Mort  de  Périclès.  Cléon  commence  à prendre 
de  1 influence  à Athènes. 

428.  3*  invasion  des  Péloponnésiens  dans  l'Attique. 
Les  villes  de  rite  de  Lesbos,  à l'exception  de 
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Méthymne,  abandonnent  le  parti  des  Athéniens. 
L'Athénien  Paché*  assiège  Mitylène. 

427.  4*  invasion  de  l'Attique.  Prise  de  Mitylène. 
1000  Mityléniens  sont  mis  à mort  sur  la  proposi- 
tion de  Ciéon,  les  murailles  de  la  ville  sont  ren- 
versées, les  vaisseaux  saisis,  et  toute  Plie,  moins  le 
territoire  de  Méthymne,  fut  divisée  en  3000parts. 
— Prise  et  destruction  de  Platée  par  les  Lacédé- 
moniens Massacre  des  200  Platéensetdes25  Athé- 
niens qui  y étaient  restés. 

Guerre  des  Léontins  et  des  Syracusains.  Les  pre- 
miers députent  à Athènes  le  célèbre  rhéteur  Gor- 
gias  de  Léontium.  Une  expédition  athénienne  de 
20  galères  est  dirigée  vers  la  Sicile. —Aristophane 
donne  sa  première  comédie,  les  Babyloniens , où 
il  attaquait  vivement  le  démagogue  Cléon. 

426.  Purification  de  l'ile  de  Délos  par  les  Athéniens. 
Institution  des  ieux  Deliens.  — Brillante  campa- 
gne du  général  athénien,  Démosthènc,  dans  f'A- 
camanie. 

425.  5*  invasion  des  Péloponnésiens  dans  l'Attique 
sous  la  conduite  d’Agis,  roi  de  Lacédémone.  Dé- 
mosthène,  général  athénien,  occupe  et  fortifie 
Pylos,  ville  de  Messénie,  d'où  il  devait  inquiéter 
Sparte.  Les  Athéniens  sont  assiégés  dans  Pylos 
par  les  Lacédémoniens,  qui,  à leur  tour,  vaincus 
dans  un  combat  malgré  la  valeur  et  les  exploits  de 
Brasidas,  laissent  dans  Sphactérie,  petite  lie  si- 
tuée devant  Pylos,  420  Spartiates,  dont  plusieurs 
appartiennent  aux  premières  familles  de  la  répu- 
blique. Cléon  porte  des  secours  à Démosthène. 
Les  deux  généraux,  aidés  par  les  Messénicns  de 
Naupacte,  contraignent  les  420 Spartiates  à se  ren- 
dre et  conduisent  dans  Pylos  les  Messéniens  réfu- 
giés à Naupacte. 

Xerxès  H succède  à Artaxerxès  et  est  assassiné, 
deux  mois  après,  par  Sogdien,  son  frère.  Sog- 
dien,  à son  tour,  est  tué,  7 mois  apres,  par  Da- 
rius Nothus,  autre  fils  d'Artaxerxès  Longue-Main, 
qui  régnera  20  ans. 

2*  éruption  du  mont  Etna,  en  Sicile. 

424.  Les  Athéniens,  commandés  par  Nicias,  s'empa- 
rent de  l’ile  de  Cythère.  Expédition  dirigée  par 
les  Lacédémoniens  en  Thrace,  sous  la  conduite 
de  Brasidas,  dans  le  but  de  transporter  le  théâtre 
de  la  guerre  loin  du  Péloponnèse.  Brasidas  s’em- 
pare d Amphipolis.  Thucydide  l’historien,  qui  n'a 
pu  sauver  celte  ville,  occupe  Eion.  11  est  exilé,  et 
se  voue  dès  lors  à écrire  1 histoire  de  cette  guerre. 
— Les  Athéniens  s'emparent  de  Nisée,  port  de 
Mégare,  mais  échouent  dans  leur  tentative  de 
s'assurer  la  Béotie.  Ils  sont  vaincus  à Délium. 
Socrate  sauve  dans  cette  liataille  le  jeune  Xéno- 
plu*n,  son  élève,  comme  il  avait  déjà  sauvé  Alci- 
biade à Potidée. 

Aristophane  fait  représenter  sa  comédie  des 
Chevaliers , dirigée  contre  Cléon. 

En  Sicile,  le  Syracusain  Herniocratès,  pour  ôter 
aux  Athéniens  un  prétexte  d'intervenir  dans  les 
affaires  de  l'ile,  opère  une  pacification  générale. 

423.  Influence  croissante  d'Alcibiade,  fils  deClinjas, 
neveu  de  Périclès  et  disciple  de  Socrate.  — Aris- 
tophane fait  représenter  fa  comédie  des  Nuées, 
dans  laquelle  il  attaque  Socrate  qu’il  confond  avec 
les  sophistes. 

Trêve  d’une  année  entre  les  Lacédémoniens  et 
les  Athéniens.  — Les  Thebams  détruisent  les 
murs  de  Thespies. 

422.  Cléon,  envoyé  en  Thrace,  s’empare  de  Torone. 
— Bataille  livrée  près  d'Amphipulis,  où  périssent 
Cléon  et  Brasidas. 

421.  Athènes  et  Sparte  concluent,  sous  la  médiation 
de  Nicias  et  de  Plistoanax,  roi  de  Lacédémone, 
une  trêve  de  50 ans,  convertie  peu  aprèsen  une  li- 
gue offensive  et  défensive  entre  les  deux  rcpubli- 
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ques.  Les  Athéniens  mettent  en  liberté  les  prison- 
niers de  Sphactérie.  Les  Lacédémoniens  ordonnent 
à Cléaridas  de  restituer  Amphipolis  aux  Athéniens; 
mais  Cléaridas  conserve  cette  place,  sous  préteite 
qu'il  ne  pouvait  la  rendre  maigre  les  Chalcidiens. 

420.  Alcibiade,  voulant  rompre  la  paix,  décide  les 
Argiens  à s’allier  avec  Athènes  contre  les  Lacédé- 
moniens qui  refusaient  toujours  de  rendre  Amphi- 
polis. 

La  charge  de  questeurs  du  trésor,  magistrats 
qui  accompagnaient  les  consuls  à l’arrnte,  est 
rendue  accessible  aux  pléBéiens. 

419.  Les  Argiens,  poussés  par  Alcibiade,  attaquent 
£pidaure,qui  est  secourue  par  les  Lacédémoniens. 
Les  Athéniens  considèrent  cet  acte  des  Lacédé- 
moniens comme  une  infraction  à la  paix  de  Ni-  ! 
cias. 

Aristophane  fait  représenter  la  com.  de  la  Paix. 

418.  Victoire  remportée  par  les  Lacédémoniens,  à 
Mantinee,  sur  les  Argiens,  les  Athéniens  et  leurs 
alliés  du  Péloponnèse.  Paix  et  alliance  entre 
Sparte  et  Argos,  où  les  oligarques  obtiennent  la 
prépondérance. 

416.  Les  Athéniens  s’emparent  de  ITle  de  Mélos,  an- 
cienne colonie  dorienne,  au  S. -O.  des  Cyclades. 
Toute  la  population  mâle  adulte  fut  massacrée, 
les  femmes  et  les  enfants  furent  vendus. 

415.  Les  Athéniens,  appelés  par  Ëgeste  contre  Séli- 
nonte  et  poussés  par  Alciiûade,  entreprennent 
l’expédition  de  Sicile,  malgré  la  résistance  de  Ni- 
cias.  Alcibiade,  Nicias  et  Lamachus  partagent  le 
commandement  de  la  flotte,  qui  était  de  300  voiles 
et  qu  i était  chargée  de  7000  hommes  d’élite.  — Tous 
les  Mercures  ou  Hermès  sont  renversés  «à  Athènes 
en  une  seule  nuit.  Alcibiade  estaccusé  de  ce  sacri- 
lège. — Il  ne  peut  obtenir  d’étre  jugé  avant  le 
départ;  mais  il  est  bientôt  rappelé  pour  être  mis 
en  jugement.  Il  cherche  alors  un  asile  auprès 
des  Spartiates.  L’orateur  Andocide  est  inculpé 
dans  la  même  aflaire. 

414.  Siège  de  Syracuse  par  les  généraux  Athéniens 
Nicias  et  Lamachus.  Arrivée  du  Spartiate  Gylippc 
au  secours  des  Syracusains. 

Amyrtée  de  Sais  expulse  de  l’Égypte  les  Perses 
et  devient  roi  de  tout  le  pays. 

413.  Par  les  conseils  d’Alcibiade,  les  Lacédémoniens 
fortifient  Décélic;  qui  dominait  les  passages  entre 
l'Altique  et  la  Beotie. 

l es  Athéniens  envoient  au  secours  de  Nicias  le 
général  Démosthène  avec  une  nouvelle  flotte. 
Les  deux  généraux,  après  avoir  essuyé  une  dé- 
faite près  des  retranchements , prennent  la  réso- 
lution de  lever  le  siège  de  Syracuse,  mais  ils  sont 
poursuivis  par  l’ennemi,  atteints,  Démosthène, 
dans  un  dénié,  Nicias  sur  les  bords  de  l'Asinarus, 
réduits  à capituler  et  mis  à mort. 

En  Macédoine,  règne  brillant  d’Arcbélaüs  I, 
descendant  de  l’antique  Caranus,  Heraclidc  d'Ar- 
gos  et  fondateur  de  la  dynastie  macédonienne.  Il 
organise  une  armée  régulière,  fortifie  des  villes, 
ouvre  des  roules,  encourage  l'agriculture  et  les 
arts.  On  voit  à sa  cour  le  peintre  Zeuxis,  le  musi- 
cien Timothée,  les  poètes  Agathon  et  Euripide. 

412.  Lesbos,  Chio,  Érythrée,  Milet,  Rhodes  aban- 
donnent le  parti  d’Athenes.  Les  Lacédémoniens, 
par  l’intermédiaire  d’Alcibiade,  font  alliance  avec 
les  Perses. 

41 1 . A Athènes,  triomphe  de  la  faction  oligarchique 
qui  concentre  toute  l’autorité  entre  les  mains  de 
400  citoyens,  qui  exercent  dans  la  ville  un  odieux 
despotisme.  L’armée  de  Samos  méconnaît  leur 
pouvoir,  rappelle  Alcibiade  et  le  nomme  son  gé- 
néralissime. — Révolte  de  Elle  d'Eubée.  Chute 
des  400.  La  puissance  suprême  passe  à une  as- 
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semblée  de  5000  citoyens,  le  bannissement  d’Al- 
cibiade est  révoqué  et  l’armée  se  réconcilie  avec 
la  ville. 

410.  Victoire  d’Alcibiade } près  de  Cyzique,  sur  le 
chef  de  la  flotte  lacédemoniennc,  Mindarus,  qui 
est  tué. 

Démêlés  de  Sélinonte  et  d’Égestc,  eD  Sicile. 
Les  Égestains  emploient  l'assistance  des  Cartha- 
ginois et  leur  donnent  entrée  dans  Elle. 

409.  Alcibiade  s’empare  de  Cyzique  et  de  Périnthe 
et  réduit  Sparte  à implorer  la  paix  qu’Athènes 
refuse. 

Influence  d’Hermocratc  à Syracuse. 

Les  Carthaginois,  commandés  par  Annibal,  pren- 
nent Himère  et  Selinonte.  Le  successeur  d’Anni- 
hal,  Himilcon,  s’emparera  d’Agrigcnte. 

409.  Alcibiade  prend  Chalcédoine , Sélymbrie  et 
Byzance. 

407.  Cyrus  le  Jeune  est  envoyé  par  son  père  Darius  II 
Nothus  pour  prendre  le  commandement  des  con- 
trées maritimes  de  l’Asie  Mineure.  Il  aide  les  Spar- 
tiates contre  les  Athéniens.  — Retour  triomphal 
d’Alcibiade.  Il  célèbre  les  grands  mystères.  Sa 
disgrâce,  après  la  défaite  de  son  lieutenant  Aniio- 
chus  dans  le  voisinage  d’Éphèse;  son  exil  volon- 
taire. 

Commencement  de  l’importance  maritime  et 
commerciale  de  Rhodes. 

406.  Les  10  généraux  athéniens,  qui  avaient  rem- 
placé Alcibiade,  remportent  une  victoire  navale 
près  des  Iles  Arginuses  sur  le  général  lacédérao- 
nien  Callicratidas.  Les  Athéniens  condamuent  à 
mort  leurs  généraux  victorieux  pour  n’avoir  pas 
recueilli  les  morts  et  sauvé  les  équipages  des  ga- 
lères désemparées.  Socrate  seul  s’oppose  à celte 
sentence.  Des  10  généraux,  6,  présents  à Athènes, 
sont  mis  à mort. 

Denys  l’Ancien,  avec  l’aide  de  l’historien  Phi- 
listus,  s’empare  de  la  tyrannie  à Syracuse. 

Les  Romains  occupent  Anxur,  dans  le  pays  des 
Volsques.  Ils  envoient  une  garnison  dans  cette 
place  importante,  qui  commandait  à la  fois  le 
Pomptinum  et  le  passage  du  Latium,  en  Cam- 
panie. 

405.  Victoire  remportée  à Ægos-Potaraos  par  le  La- 
cédémonien Lysandre,  sur  la  flotte  athénienne, 
commandée  par  Conon. 

Mort  de  Darius  II  Nothus.  Avènement  d’Ar- 
taxcrxès  Mnémon,  frère  aîné  de  Cyrus,  qui  gou- 
vernait l’Asie  Mineure. 

Commencement  du  siège  de  Voies  par  les  Ro- 
mains. Établissement  de  la  solde  militaire. 

404.  Prise  d’Athènes  par  les  Lacédémoniens,  con- 
duits par  Lysandre.  Fin  de  la  guerre  du  Pélopon- 
nèse. — Administration  des  Trente,  imposée  à 
Athènes  par  les  vainqueurs.  — Ils  font  peser  pen- 
dant 8 mois  sur  cette  ville  une  affreuse  tyran- 
nie. Ils  mettent  à mort  Théramène,  l’un  d eux, 
et  font  assassiner  en  Phrygie  Alcibiade,  par  les 
sicaires  de  Phamabaze.  Les  principaux  orateurs 
d’Athènes,  Lysias,  Andocide.  sont  exilés.  — Tbra- 
sybule,  avec  quelques  Athéniens  fugitifs,  s’em- 
pare de  Phylé  et  bientôt  après  du  Pirée.  Bataille 
de  Munychie,  où  les  soldats  des  Trente  sont  mis 
en  fuite. 

Fin  de  la  r*  guerre  de  Denys  l’Ancien  contre 
les  Carthaginois.  Traité  de  paix  par  lequel  Car- 
thage garde  Sélinonte,  Agrigente  et  Himère.  Géla 
et  Camarine  se  reconnaissent  scs  tributaires.  — 
Denys  est  reconnu  comme  tyran  de  Syracuse. 

403.  Thrasybule  renverse  les  Trente,  qui  sont  rem- 
placés par  les  Dix.  Ceux-ci  appellent  à leur  secours 
Lysandre,  avec  une  armée  ae  mercenaires.  Le  roi 
Pausanias,  à la  tête  d’une  autre  armée,  vient  sou- 
tenir Thrasybule.  Les  Dix  sont  déposes,  le  gou- 
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vernement  démocratique  rétabli  et  une  célébré 
amnistie  proclamée  par  Thrasybule. 

401.  La  tragédie  de  Sophocle  : OEdipe  ô Colone,  est 
mise  à la  scène  par  sun  noveu. 

Hégémonie  de  Sparte.  Elle  cherche  à faire  pré- 
valoir dans  les  differentes  villes  de  la  Grèce  et  de 
l’Asie  Mineure  le  gouvernement  aristocratique. 

Expédition  du  jeune  Cyrus  avec  dos  mercenaires 
grecs,  contre  son  frère  Artaxerxès.  — Bataille  de 
Cunaxa.  oi'i  Cyrus  est  tué.  — Célèbre  retraite  des 
dix  mille  Grecs,  conduits  par  plusieurs  chefs,  au 
nom  lire  desquels  fut  Xènophon. 

400?  Loi  Ûvinia,  qui  permet  aux  censeurs  de  choi- 
sir les  sénateurs  dans  tous  les  ordres. 


IV*  siècle  avant  Jésus*Cbriit. 

Décadence  de  la  monarchie  dea  Perses.  — Prépondérance 
de  Thèbes  en  Grèce  avec  Épaminuudas  et  Pelopklas.  — 
Formation  de  l'empire  Macédonien.  — A Rome,  te  par- 
tage. librement  consenti,  de  toutes  les  magistratures, 
reconcilie  les  deux  ordres.  — Guerres  contre  les  Gaulois 
«t  contre  les  samnites.  — Conquête  de  la  plus  grande 
partie  de  l'Italie  par  les  Homains.  — En  Oneoc,  tes  arts 
et  les  lettres  continuent  à briller  du  plu*  vif  éclat  ; l'élo- 
quence et  la  philosophie  parviennent  à leur  apogée  avec 
Demosthène,  Platon  et  Aristote. 

399.  Mélitus,  mauvais  poète  tragique,  accuse  So- 
crate de  ne  pas  reconnaître  frs  divinités  nationales, 
d’en  iolrud uire  de  nouvelles,  et  do  corrompre  la 
jeunesse.  Socrate  est  traduit  devant  le  tribunal  des 
Hêiiastes,  composé  de  556  juges  : ‘281  opinent 
contre  lui,  27ô  eu  sa  faveur.  Il  ne  lui  manquait 
donc  que  3 voix  pour  obtenir  légalité  des  suf- 
frages et  pour  être  absous.  L’influence  d’Any tus, 
citoyen  puissant,  qui  s’est  réuni  à Mélitus,  fait 
triompher  l'accusation,  et  Socrate  est  condamné  à 
boire  la  ciguë.  — Son  disciple  Platon  quitte 
Athènes  pour  4 ans:  il  n’y  reviendra  qu’après 
avoir  visité  l’Italie,  Cyrène  et  l'Égypte. 

Les  Grecs,  qui  avaient  combattu  avec  Cyrus  le 
Jeune,  réduits  à 6000,  arrivent  à Parthénium,  ville 
située  sur  les  confius  de  la  Mysie  et  de  la  Lydie, 
et  oh  finit  leur  retraite.  — Les  villes  grecques 
d’Asie,  menacées  par  le  satrape  Tissapherne,  ap- 
pellent à leur  secours  les  Spartiates,  qui  leur  en- 
voient Thymbron  avec  5000  hommes.  Thymbron 
prend  à la  solde  de  sa  patrie  les  restes  des  10000, 
s’empare  de  Pergame,  ue  Myrine,  mais  échoue  au 
siège  de  Larisse  égyptienne.  U est  remplacé  par 
Dcreyllidas. 

398.  Dcreyllidas  conclut  une  trêve  avec  le  satrape 
d’Éolie  Pharuabaxc.  11  protège  las  Grecs  de  la 
Chersonèse  de  Thracc  par  la  construction  de  mu- 
railles qui  s’étendent  d'une  mer  à l’autre. 

U Histoire  des  Perses , de  Ctésias,  médecin  d’Ar- 
taxerxès  Mnemon,  Grec  de  Cnide,  finit  à l'an- 
nee  998. 

397.  Dercyllidas  envahit  la  Carie.  11  rencontre  dans 
les  plaines  du  Méandre  l’armée  de  Tissapherne  et 
do  Pharnabazn  et  conclut  une  trêve  avec  eux. 

En  Sicile,  première  tentative  de  Denys  sur  la 
grande  Grèce. 

A Jérusalem,  deux  frères,  Jonathan  et  Jésus,  se 
disputent  la  charge  de  grand  prêtre.  Jonathan  en 
reste  le  maître  par  le  meurtre  de  son  frère.  Le 
gouverneur  de  Syrie,  en  punition  de  ce  sacrilège, 
impose  à Jonathan  et  aux  Juifs  un  tribut  auquel 
ils  restent  condamués  jusqu’à  la  fin  du  règne 
d’Artaxcixès  Mnemon. 

396-  Expédition  d’Agésilas  en  Asie.  Ses  démêlés  avec 
L y sandre,  qui  veut  seul  commander.  Disgrâce  de 
Lys&ndre.  Sa  conspiration  pour  enlever  à Agtsilas 
le  trône  de  Sparte;  elle  échoue. 

En  Sicile,  seconde  guerre  de  Denys,  tyran  de 
Syracuse,  contre  les  Carthaginois. 
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395.  Victoire  d’Agésilas  sur  Tissapherne  , dans  U 
plaine  de  Sardes.  Tissapherne,  accusé  de  favoriser 
les  Lacédémoniens,  est  mis  à mort  et  remplacé 
par  Tithrauste. 

Évagoras  11,  roi  de  Salamine,  tente  d affran- 
chir l’Ue  de  Cypre  de  la  domination  des  Perses. 

Jl  s’empare,  quelque  temps  après,  de  Tyr  et  de 
plusieurs  villes  de  la  Phénicie. 

Ligue  d'Argos,  de  Corinthe,  de  Thèbes  et 
d’Athènes  contre  Lacédémone,  à l’instigation  du 
satrape  Tithrauste.  — Lysandre  est  vaincu  et  tué, 
sous  les  murs  d’Haliarte,  avant  d’avoir  opéré  sa 
jonction  avec  le  roi  de  Sparte  Pausanias.  — Ba- 
taille indécise  de  Némèe.  Sparte  rappelle  Agésilas. 

Prise  de  Vêtes  par  Camille,  dictateur,  après  un 
siège  de  10  ans. 

394.  Victoire  d’Agésilas  à Coronée.  — Défaite  de 
Pisandre,  qui  commande  la  flotte  lacédémonienne. 
devant  Cnide,  par  l’Athénien  Conon  et  le  satrape 
Phamabtae. 

L histoire  de  Tltéopompe,  continuateur  de  Thu- 
cydide, s’arrête  à la  bataille  de  Cnide. 

Denys,  de  Syracuse,  attaque  les  villes  grecques 
de  l'Italie. 

393.  Conon,  avec  l’argent  des  Perses,  relève  les 
murs  d’Athènes  et  fortifie  le  Pirée. 

Arisluphane  fait  représenter  la  com.  de  l'As- 
semblée des  femmes,  où  les  femmes  athéniennes 
somment  leurs  .maris  de  mettre  un  terme  à la 
guerre. 

Prise  de  Faléries  par  Camille.  Les  Falisques  se 
soumettent  à Home. 

392.  Conon,  depuis  qu' Athènes  a recouvré  une 
partie  de  sa  puissance  maritime,  devient  suspect 
au  grand  roi  : il  est  chargé  de  fers  par  le  satrape 
Tiribaze,  et  meurt  peu  après  de  maladie  dans 
l’ile  de  Cypre. 

Fin  de  la  seconde  guerre  de  Denys  de  Svracusa 
contre  les  Carthaginois.  Denys  acquiert  Tauromé- 
nium. 

390.  Aristophane  fait  jouer  sa  dernière  comédie  : 
Plutus. 

30000  Gaulois  Sénons  entrent  en  Étrurie,  du 
cêté  de  Clusium,  et  battent  les  Homains  sur  les 
bords  de  l'Allia.  — Prise  de  Home  par  les  Gau- 
lois. Résistance  des  Romains  flans  le  Capitole 
durant  7 mois.  Courage  de  Manlius. 

389.  Heureuse  campagne  d’Iphicratc  sur  terre  et 
sur  mer  dans  PHellespont. 

Les  Gaulois,  décimés  par  la  famine,  font  la 
paix  avec  les  Romains,  moyennant  une  forte  ran- 
çon. — Camille,  naguère  exilé  et  qui  s’était  re- 
tiré à Ardée,  chez  les  Volsques,  est  rappelé  et 
nommé  dictateur.  Il  se  met  à la  poursuite  des 
Gaulois.  — Reconstruction  de  Rome.  Tous  les 
peuples  soumis  se  révoltent. 

Denys,  de  Syracuse,  reçoit  Platon  à sa  cour. 

388.  Anlalcidas  commande  les  flottes  de  Sparte 
dans  les  mers  de  l’Asie  Mineure.  — L’Athenien 
Chabrias  soutient  Evagoras,  roi  de  Salamine,  en 
Cypre,  contre  les  Perses. 

387.  Artaxerxès  II  dicte  aux  Grecs  le  traité  d’An- 
talcidas.  « Les  villes  grecques  d’Asie,  ainsi  que  les 
lies  de  Clazoraène  et  de  Cvpre,  demeureront 
soumises  au  roi. Les  autres  villes  grecques  seront 
toutes  libres,  à l’exception  des  îles  d’îmbros,  de 
Lemnos,  do  Scyros,  qui  continueront  d'appartenir 
aux  Athéniens.  Le  roi  se  joindra  aux  peuples  qui 
accepteront  ces  conditions  pour  combattre  ceux 
qui  les  refuseront.  » 

Guerre  de  Sparte  contre  Mantinéc,  qui  n’a  pas 
renoncé  à la  suprématie  sur  le*  villes  d’Arcadie. 

Denys  de  Syracuse  s’empare  de  Rhégiuin. 

386.  Les  Spartiates  contraignent  les  Thébaios  à 
rendre  l’indépendance  à Platée. 
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Artaxerxès  entreprend  d’arracher  l'Egypte  au 
roi  Àcons. 

385.  Les  Spartiates  dispersent  les  habitants  de  Man- 
tinée  dans  4 bourgades. 

384.  Naissance  d'Aristote  à Stagire,  colonie  grecque 
dans  la  Chalchliquc. 

383.  Les  Spartiates  interviennent  à Phliontc. 

Manlius  Capitolinus,  accusé  de  chercher  à ga- 
gner le  peuple  pour  s’élever  à la  tyrannie,  est 
jugé  et  condamné  à mort. 

Le  neuve  fiai  y eus  est  fixé  comme  limite  entre 
les  possessions  de  Denys  de  Syracuse  et  celles  des 
Carthaginois. 

382.  Naissance  de  Démosthène. 

Guerre  entreprise  par  les  Spartiates  contre 
Olynthe,  qui  domine  sur  les  villes  grecques  de  la 
Chalcidique  et  menace  la  Macédoine.  Les  Spar- 
tiates sont  appuyés  par  le  roi  de  Macédoine 
Amyntas  II.  Phèbidas,  qui  conduisait  des  troupes 
devant  Olynthe,  s’empare  par  surprise  de  la  Cad- 
méc  et  de  Thèhes. 

381.  Téleutios,  frère  du  roi  de  Sparte  Agésilas,  est 
tué  devant  olynthe. 

380.  3*  campagne  dos  Spartiates  contre  Olynthe; 
mort  du  roi  Agésipolte. 

Evagoras.  dans  lTle  de  Cypre,  résiste  à tous  les 
e (Torts  des  Perses. 

379.  Prise  d’Ûlynthc  par  le  général  Spartiate  Poly- 
biade. — !>es  exilés  thébams,  sous  la  conduite  de 
Pélopidas  et  Mellon,  rentrent  secrètement  à Thè- 
bcs,  mettent  à mort  les  principaux  oligarques, 
appellent  le  peuple  à la  liberté,  et  chassent  les 
Lacédémoniens  qui  occupaient  la  Oadraéc.  La 
lutte  commence  entre  Thèhes  et  Sparte  .—Alliance 
des  Athéniens  et  des  Thébains. 

378.  Les  Lacédémonions , commandés  par  Cléom- 
brote  et  Agésilas,  ravagent  la  Béotie. — Les  Athé- 
niens commencent  à regretter  leur  alliance  avec 
Thèbes,  mais  la  tentative  de  l harmostc  lacédé- 
monien  Sphodrias  contre  le  Pirée  les  engage  à 
la  renouveler.  Us  forment  une  ligue  avec  plu- 
sieurs villes  maritimes,  et  préparent  ainsi  le  réta- 
blissement de  leur  empire.  Chio,  Byzance,  Rho- 
des. Mitylène,  l’Eubée  entrent  dans  cette  ligue. 
Athènes  traite  ses  alliés  avec  beaucoup  plus  de 
ménagement  et  renonce  désormais  à l’usage  bar- 
bare de  confisquer  et  de  distribuer  à dos  colons 
athéniens  (xXr^oôyoi)  les  terres  de  ceux  dont  elle 
avait  à se  plaindre. 

377.  Nouvelle  expédition  d’Agésilas  en  Béotie.  — 
Formation  à Thèbes  du  bataillon  sacré. 

L’Athénien  Iphicrate  est. chargé  de  conduire 
l'armée  des  Perses  contre  l’Égypte. 

37G.  Cleombrote,  voulant  pénétrer  en  Béotie,  est 
arrête  au  passage  du  Cithéron.  Los  Lacédémo- 
niens équipent  une  (lotte  considérable^  et  blo- 
quent le  Pirée;  Us  sont  battus  par  Chahrias  entre 
Naxus  et  Parus.  Phucion  parut  dans  ce  combat. 

Les  tribuns  C.  Licinius  Stolon  et  L.  Scxtius 
proposent  3 lois  : 1"  un  des  deux  consuls  sera 
toujours  plébéien:  2"  aucun  citoyen  ne  pourra 
posséder  plus  de  500  jugera  du  domaine  public 
(ager  publiais),  ni  envoyer  dans  les  pâturages  de 
l'Etat  plus  de  100  tètes  de  gros  bétail  et  plus  de 
500  de  petit.  L’excédant  de  500  jugera  sera  dis- 
tribué aux  citoyens  pauvres.  Une  redevance  sera 
payée  pour  la  jouissance  du  domaine  public  et 
des  pâturages  : 3“  loi  sur  les  dettes  : les  intérêts 
payés  seront  déduits  du  capital  de  là  dette,  3 an- 
nées seront  laissées  pour  le  remboursement  du 
reste.  Dix  années  de  lutte  s’écoulent  avant  que 
ces  lois  ne  soient  acceptées. 

375.  F.ubulus,  poète  comique  dans  le  genre  de  la 
comédie  moyenne. 

Les  Athéniens,  commandés  par  Timothée,  rem- 
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portent  une  victoire  sur  les  Lacédémoniens  près 
ae  Lcucade.  — Combat  de  Tégyre,  en  Béotie,  où 
le  bataillon  sacré  des  Thebains  décide  la  victoire 
sur  les  Spartiates. 

374.  Les  Thébains  subjuguent  toutes  les  villes  de  In 
Béotie,  détruisent  PLatéc  et  Thespies,  et  attaaueut 
la  Phocide.  — Jascn,  président  (ïxyoi)  de  la  Thes- 
salie,  forme  des  projets  de  dominât  iou  sur  la 
Grèce.  — Les  Athéniens,  jaloux  de  l’accroisse- 
ment de  la  puissance  thébainc,  font  la  paix  avec 
Lacédémone  et  ordonnent  à Timothée  de  reve- 
nir. Celui-ci,  à son  retour,  s’arrête  dans  I’ile  de 
Zaçynthe,  qui  est  en  face  du  Péloponnèse,  pour  y 
établir  les  Dannis.  Cette  circonstance  amène  le 
renouvellement  de  la  guerre  entre  les  Atlténiens 
et  les  Lacédémoniens. 

373.  Les  Athéniens,  commandés  par  Iphicrate, 
Calliatratc  et  Chabrias,  combattent  les  flottes  lacé- 
démoniennes  dans  les  parages  de  Corcyre.  — Ti- 
mothée, qui  avait  échoué  dans  la  dernière  cam- 
pagne, est  traduit  en  jugement  par  Callistrate  et 
iphicrate. 

371.  Une  assemblée  de  tous  les  peuples  grecs  est 
couvuquéc  à Sparte  pour  décider  de  la  paix.  Les 
Spartiates  veulent  contraindre  les  Thébains  à re- 
noncer à toute  suprématie  sur  les  villes  de  la 
Béotie;  les  Thébains  refusent  et  la  guerre  conti- 
nue. — Victoire  de  Pélopidas  et  d’Epaminondas 
sur  le  roi  de  Sparte,  dèOflftbfOte,  A Londres,  etl 
Béotie.  — Les  Athéniens  proposent  alors  à toutes 
les  Tilles  grecques  de  ronouveler  la  paix,  dite 
d’Antalcidas. — La  plus  grande  partie  du  Pélopon- 
nèse profite  de  l'abaissement  des  Lacédémoniens 

Jiour  se  soustraire  à leur  domination.  Les  Arca- 
liens  se  réunissent,  fondent  Mégalo  poli  s et  relè- 
vent Mantinée. 

370.  Révolution  à Tégée;  les  partisans  de  l’aristo- 
cratie s'enfuient  à Sparte.  Agésilas  essaye,  mais 
en  vain, 'de  les  rétablir.  — Jason.de  P hères,  qui 
avait  étendu  son  influence  sur  une  partie  de  la 
Macédoine,  de  lTUyrie,  de  FEpire,  et  qui  se. pré- 
parait à intervenir  dans  tes  affaires  de  la  Grèce, 
périt  assassiné. 

369.  Les  Thébains,  sous  la  conduite ittTÉpain  inondas 
et  à la  tête  des  Béotiens,  des  Locriens,  des  Phoci- 
diens,  des  Eubeens  et  des  Aoarnaniens,  font  une 
expédition  contre  le  Péloponnèse,  où  les  appellent 
les  Arcadiens,  les  Argiens  et  les  Eléens.  Kpami- 
nomias,  après  avoir  ravagé  la  Laconie  et  menacé 
Spurteque  sauve  Agésilas,  rappelle  les  Messénicuis 
et  fonda  la  ville  de  Messènc  sur  le  mont  Ithome. 
Athènes  envoie  du  secours  aux  Lacédémoniens. 
— Épaminondas  et  Pélopidas,  traduits  en  juge- 
ment pour  avoir  conserve  le  commandement  au 
delà  du  terme  fixé,  sont  acquittés.  Alexandre  de 
Phères  s’empare  de  La  tyrannie.  Les  Aleuades, 
chefs  de  l'aristocratie,  implorent  l'appui  du  roi  de 
Macédoine  Alexandre  II,  fils  atné  et  successeur 
d’Amyntas  IL 

368.  Denys  de  Syracuse  envoie  des  secours  aux  La- 
cédémoniens. — V invasion  d’Kpnm  inonda  s dans 
le  Péloponnèse.  — Expédition  de  Pélopidas  eu 
Thessalie  contre  Alexandre,  tyran  de  Phères,  qui 
le  retient  quelque  temps  prisonnier.  Pélopidas  est 
délivré  par  Épaminondas  qui,  servant  comme 
simple  soldat  dans  l’armée  thébainc,  est  choisi 
pour  lui  succéder.  — Destruction  d’Orchomène 
par  les  Thébains. 

Mort  de  Denys  de  Syracuse.  Son  fils,  Dcnys  le 
Jeune,  lui  succède. 

367.  Les  Lacédémoniens,  commandés  par  Arcbida- 
mus,  fils  d’Agésilas,  remportent  sur  les  Arcadiens 
à Muiéc,  une  victoire  qui  ne  leur  coûte  pas  un 
seul  homme  (bataille  sans  larmes). — Ambassade 
des  Grecs  auprès  du  roi  de  Perse.  Pélopidas  en 
obtient  des  conditions  avantageuses  aux  Thé- 
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bains;  mais  la  plupart  des  États  refusent  d’y 
souscrire. 

En  Macédoine,  apres  la  mort  violente  du  jeune 
roi  Alexandre  11,  ses  deux  frères,  Perdiccas  III  et 
Philippe  II,  sont  placés,  par  leur  mère  Eurydice, 
sous  la  protection  de  l’ALhènien  Ipbicrate.  et  peut- 
être  du  Thébain  Pélopidas,  qui  emmène  à Thèbes 
le  plus  jeune,  Philippe.  Ce  dernier  demeurera  trois 
ans  chez  les  Grecs. 

En  Italie,  victoire  remportée  sur  les  Gaulois 
par  Camille  aui  venait  d’opérer  d’importantes  ré- 
formes dans  l’armure  romaine. 

366.  3*  invasion  des  Thébains  dans  le  Péloponnèse; 
ils  s’attachent  Sicyone  et  l’Achale.  Celle-ci  leur 
échappe  peu  après. 

À Rome,  l’assemblée  par  tribus  vote  les  trois 
propositions  des  tribuns  C.L.  Stolon  et  L.  Sextius, 
et  les  centuries  nomment  consul  le  plébéien 
L.  Sextius.  L’assemblée  curiate  refuse  Y imperium, 
mais  l’intervention  de  Camille  la  décide  à l’accor- 
der, et  ce  grand  homme,  en  signe  de  la  récon- 
ciliation des  deux  ordres,  voue  un  temple  à la 
Concorde.  Aux  trois  jours  de  fête  des  grands  jeux 
célébrés  pour  les  trois  anciennes  tribus,  il  en  fut 
ajouté  un  quatrièmo  pour  les  plébéiens. 

365.  La  guerre  éclate  entre  les  Kléons  et  les  Arca- 
diens;  ceux-ci  envahissent  l'Élide,  qu’ils  rava- 

. gent  en  entier,  hormis  la  capitale. 

A Rome,  création  de  deux  nouvelles  charges 
curules  patriciennes,  qui  sont  comme  un  démem- 
brement du  consulat  : 1"  la  préture,  pour  l’admi- 
nistration de  la  justice;  2°  l’édilité  curule,  pour 
une  partie  de  la  police  urbaine,  qui  avait  été 
laissée  jusque-là  aux  édiles  plébéiens,  et  pour  la 
célébration  des  fêtes  qui  exigeaient  de  grandes 
dépenses. 

364.  Les  Lacédémoniens  prennent  le  parti  des 
Eléens.  La  célébration  des  jeux  olympiques  est 
troublée  par  la  guerre.  Les  Arcadiens  défont  les 
Lacédémoniens  près  de  Cromnus. 

Une  éclipse  de  soleil  effraye  les  soldats  de  Pé- 
lopidas dans  un  combat  livré  près  de  Cynocé- 
phales au  tyran  Alexandre  de  Phères.  Mort  de 
Pélopidas. 

363.  Philistus,  auteur  d’une  histoire  de  la  Sicile, 
termine  son  récit  à la  cinquième  année  du  règne 
de  Denys  le  Jeune. 

Dissensions  intérieures  en  Arcadie.  Il  s’y  forme 
un  parti  nombreux,  à la  tête  duquel  est  Mantinée, 
et  qui  veut  se  détacher  de  Thèbes  pour  s’allier  À 
Lacédémone. 

362  4*  invasion  des  Thébains  dans  le  Péloponnèse. 
Epaminondas  se  rend  à Tégée  pour  appuyer  le 
parti  thébain;  le  parti  opposé, soutenu  jiar  les  La- 
cédémoniens et  les  Athéniens,  concentre  ses 
forces  à Mantinée.  Epaminondas  fait  une  incur- 
sion contre  Sparte.  Bataille  de  Mantinée.  Mort 
d'Épam inondas;  retraite  des  Thébains. 

361-  Les  Grecs,  désireux  de  finir  la  guerre,  con- 
cluent entre  eux  une  paix  générale,  à laquelle  les 
Lacédémoniens  refusent  seuls  d’accéder,  pour  ne 
pas  reconnaître  l’indépendance  de  la  Mcssénie.— * 
Les  villes  maritimes  de  l'empire  des  Perses  for- 
ment contre  le  roi  Artaxerxcs  un  soulèvement, 
auquel  prennent  part  les  Grecs  d’Asie.  — Agési- 
las, âgé  de  plus  de  quatre-vingts  ans,  va  en 
Egypte  au  secours  de  Tachos,  chef  des  insurgés 
de  ce  pays,  et  ensuite  de  Neclanébis.  11  meurt  à 
son  retour  en  Grèce. 

Naissance  du  célèbre  sculpteur  Praxitèle.  — Le 
philosophe  Platon  vient  pour  la  troisième  fois  en 
Sicile.  où  il  essaye  de  réconcilier  Denys  le  Jeune 
et  Dion,  philosophe,  dont  le  tyran  refusait  de 
suivre  les  avis.  Au  bout  d’un  an,  il  retourne  en 
Grèce,  ayant  échoué  dans  sa  tentative. 
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360.  La  paix  est  rompue  à l’occasion  de  Még&lopo- 
lis  : une  partie  des  habitants  veulent  abandonner 
cette  ville;  les  Athéniens,  appelés  par  le  parti 
opposé,  les  obligent  à y demeurer  réunis.  — Dé- 
mêlés des  Athéniens  avec  Alexandre,  tyran  de 
Phères,  et  avec  les  Olynthiens,  auxquels  Timo- 
thée essaye  en  vain  d’enlever  Amphij  olis. 

Pamphylc  de  Macédoine,  peintre  estimé,  est  le 
maître  d’Apclle,  né  dans  l’Ile  de  Cos. 

Exploit  ae  Manlius  Torquatus  contre  les  Gaulois. 

359.  Philippe  II,  fils  d’Amyntas,  se  met  en  posses- 
sion du  trône  de  Macédoine.  Il  défait  son  c mpé- 
titeur  Argée  près  de  Méthone,  rend  l’indépen- 
dance à Amphipolis,  qu’il  enlève  ainsi  à l’influence 
athénienne,  conclut  la  paix  avec  Athènes,  attaque 
les  Péoniens  et  repousse  les  lllyriens.  — Le  Grec 
Theopompe  commence  son  histoire  avec  le  règne 
de  Philippe. 

Mort  d'Alexandre  de  Phères.  D’autres  tyrans 
s’élèvent  en  Thessalie. 

358.  Philippe  s’empare  d’Amphipolis  et  de  Pydna. 

357.  Les  Athéniens  reprennent  la  Chersonèse  de 

. Thrace  et  l’Ile  d’Eunce,  mais  voient  se  révolter 
leurs  alliés  maritimes,  Chio,  Cos,  Rhodes,  By- 
zance (guerre  sociale).  Les  Athéniens  envoient 
inutilement  contre  eux  Chabrias,  Charès,  Timo- 
thée et  Ipiiicrate. 

Les  Phocidiens,  accusés  d'avoir  cultivé  une  par- 
tie de  la  plaine  sacrée  de  Crissa,  sont  condamnés 
par  les  Amphictyons  à une  amende,  au’ils  refu- 
sent de  payer.  Les  Amphictyons  leur  déclarent  la 
guerre.  Le  chef  des  Phocidiens  est  Pbilomèlc.  Le 
décret  amphiclyonique  condamnait  aussi  les  La- 
cédémoniens pour  avoir  occupé  en  pleine  paix  la 
citadelle  de  Thèbes.  Les  Phocidiens  ont  contre 
eux  les  Béotiens,  les  Locriens,  les  Doriens  et  la 
plupart  des  Thessaliens.  Ils  sont  indirectement 
soutenus  par  les  Athéniens,  les  Lacédémoniens  et 
les  Achéens. 

Philippe  de  Macédoine  livre  Potidée  à Olynthe 
pour  obtenir  son  alliance. 

Mort  du  philosophe  Démocrite  d’Abdère,  et  du 
médecin  Hippocrate  de  Cos,  âgés  tous  deux  de 
plus  de  cent  ans. 

Brillante  victoire  du  dictateur  Sulpicius  sur  les 
Gaulois,  dans  les  environs  de  Rome. 

Licinius  Stolon  est  condamné  pour  avoir  violé 
lui-méme  la  loi  agraire,  qui  interdisait  de  possé- 
der plus  de  500  arpents  du  domaine  public. 

Dion  le  philosophe,  banni  par  Denys  le  Jeune, 
part  de  Elle  de  Zacynthe,  avec  une  flotte  grecque, 

Eour  aller  délivrer  la  Sicile  de  la  tyrannie  de 
enys. 

356.  Naissance  d’Alexandre  le  Grand,  fils  de  Phi- 
lippe et  d'Olympias  d’Epire.—  Incendie  du  temple 
de  Diane  à Ephese  par  Erostrate. 

Denys  le  Jeune,  tyran  de  Syracuse,  attaqué  et 
chassé  par  Dion,  se  retire  en  Italie.  — Mort  de 
Philistus,  l’historien  de  la  Sicile. 

355.  Fin  de  la  guerre  sociale.  Les  Athéniens  sont 
forcés  de  reconnaître  l’indépendance  des  alliés. 
Corcyre  se  sépare  aussi  de  leur  alliance. 

C.  Marcius  Rutilus,  premier  dictateur  plébéien. 
354.  Charès  fait  traduire  en  jugement  les  généraux 
Timothée  et  Ipbicrate,  comme  coupables  de  trahi- 
son. Timothée  est  condamné  à une  amende  de 
100  talents.  Il  quitte  Athènes. 

353.  Philippe  de  Macédoine  entre  en  Thessalie,  où 
il  s'empare  de  Pagases,  qui  sert  de  port  à la  ville 
de  Phères,  sur  le  golfe  Pélasgique;  peu  après,  il 
dirige  une  attaque  contre  Méthone,  en  Piérie. 

Mort  de  Dion  à Syracuse,  oû  plusieurs  ambi- 
tieux se  disputent  le  pouvoir. 

352.  Onomarque,  frère  de  Philomèle , chef  des 
Phocidiens,  est  appelé  en  Thessalie  au  secours  de 
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Lycophron,  tyran  de  PhèrtS;  il  défait  dans  deux 
rencontres  les  Thessaliens  et  Philippe  leur  allié, 
mais,  dans  une  troisième  bataille,  il  est  lui-même 
vaincu  et  tué.  Son  frère  Phaylle  lui  succède.  En 
poursuivant  les  Phocidiens,  Philippe  s’avance 
jusqu’aux  Thermopyles,  où  il  est  arrêté  par  l’Athé- 
nien  Nausiclès.  — 1'*  Philippique  de  Démosthène, 
Agé  de  30  ans. 

351.  Guerre  dans  le  Péloponnèse.  Les  Lacédémoniens 
attaquent  Mégalopolis,  qui  est  secourue  par  les 
Thébains. 

350.  Deux  tyrans  de  l’Eubéc,  Plutarque  d’Erétric  cl 
Caillas  de  Chalcis,  gagnés  par  Philippe,  feignent 
de  s’allier  avec  Athènes,  qui  leur  envoie  des 
troupes  commandées  par  Phoeion,  mais  tous  les 
deux  se  conduisent  en  traîtres  et,  malgré  quelques 
succès,  Phoeion  a de  la  peine  à rameuer  ses  sol- 
dats. 

349.  Guerre  d’Olynthe.  Les  Athéniens  envoient  des 
sec  *urs  à cette  ville,  attaquée  par  le  roi  de  Ma- 
cédoiue. 

Exploits  de  Valérius  Corvus  contre  les  Gaulois. 

348.  3*  Olynthienne  de  Démosthène.  Les  Athéniens 
décrètent  une  expédition  nationale  en  faveur 
d'Olynthe. 

34*.  Prise  d’Olynthe  par  Philippe. 

Mort  du  philosophe  Platon.  Speusippe  lui  suc- 
cède dans  la  direction  de  l’Académie. 

34G.  Fin  de  la  guerre  sa  crée.  Les  Béotiens,  épuisés 

Îiar  dix  années  d’hostilités  continuelles,  invoquent 
e secours  de  Philippe.  Celui-ci  endort  les  Athé- 
niens par  un  simulacre  de  paix,  traverse  rapide- 
ment la  Thessalie,  franchit  les  Thermopyles  et 
arrive  en  Phocide  avec  des  forces  considérables. 
Phalécus,  successeur  de  Phaylle,  abandonne  le 
pays.  Les  Phocidiens  se  soumettent  aux  condi- 
tions que  Philippe  et  le  conseil  amphictyoniquc 
leur  imposent.  Philippe  est  reçu  membre  du 
conseil  amphictyonique,  où  il  possédera  les  deux 
voix  des  Phocidiens,  et  obtient  l’intendance  du 
temple  de  Delphes. 

Dcnys  le  jeune  rentre  dans  Syracuse. 

345.  Les  Romains  s’emparent  de  Sora,  située  à l’ex- 
trémité orientale  du  pays  des  Volsques,  attaquent 
le  pays  des  Aurunccs  et  touchent  à la  Campanie. 
344.  2*  Philippique  de  Démosthcne,  qui  éveille  l’at- , 
tmtion  des  Athéniens  sur  les  intrigues  de  Phi-  i 
lipne  dans  le  Péloponnèse.  Ce  prince  force  les  La-  i 
cédémoniens  à reconnaître  l’indépendance  de , 
Mégalopolis,  de  Mantmée  et  de  Messcne. 

Le  roi  de  Perse  Ochus  réprime  la  révolte  de 
l’Egypte. 

343.  Timoléon,  envoyé  par  les  Corinthiens  au  se-  ! 
cours  de  Syracuse,  se  rend  maître  de  cette  ville 
et  fait  partir  le  tyran  Dcnys  le  jeune  pour  Co- 
rinthe. Timoléon  chassera  aussi  tous  les  autres 
tyrans  delà  Sicile  et  repoussera  les  Carthaginois. 
342.  Philippe  étend  son  empire  du  côléde  la  Thracc, 
maigre  l’habileté  de  l'Atnénien  Diopithe. 

Naissance  du  grand  poète  comique  Méuandre, 
fils  du  général  Diopithe. — Isocrale,  rhéteur  athé- 
nien, compose  à Page  de  94  ans  son  discours  le 
pnnathénatque.  — Aristote  devient  le  maître 
d’Alexandre. 

Les  Samnites  attaquent  les  Sidicins  et  les  Ca- 
pouans.  Ces  derniers  font  donation  de  leur  ville 
et  de  leur  territoire  aux  Romains,  qui  prennent 
alors  parti  pour  les  Campaniens  contre  les  Sam- 
nites.  Victoire  du  consul  Valérius  Corvus,  près  du 
mont  Gaurus. 

341.  Progrès  de  Philippe  en  Thrace.  — Discours  de 
Démosthène  sur  la  Chersonèae.  — Ixïs  Grecs  sol- 
licitent l’appui  des  Perses.  — Siège  de  Périnthc 
par  Philippe. 
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Révoltes  des  légionnaires  en  garnison  à Capoue. 
Ils  arrachent  au  sénat  d’importantes  concessions. 

340.  Philippe  attaque  Byzance,  défendue  à la  fois 
par  les  Perses  et  les  Grecs. 

Les  Latins  se  soulèvent.  Manlius  sacrifie  son 
fils  à la  discipline  militaire;  De  ci  us  sc  dévoue. 
Les  Latins  sont  deux  fois  vaincus,  une  première 
fois  à Veséris.  une  seconde  entre  Sinuessa  et  Min- 
tumes.  Le  Latium  et  la  Cami>anie  se  soumettent. 
2*  traite  entre  Rome  et  Cartilage. 

339.  Les  Athéniens  contraignent  Philippe  à lever 
le  siège  de  Périnthc  et  de  Byzance.  Ce  prince  di- 
rige une  expédition  contre  les  Scythes  du  Danube. 

Le  dictateur  plébéien  Publilius  Philo  fait  passer 
les  lois  suivantes  : 1°  les  plébiscités  seront  obli- 
gatoires pour  les  deux  ordres;  2°  toute  loi  pré- 
sentée à l’acceptation  des  comices  ceuturiates  sera 
à l’avance  approuvée  par  les  curies  et  le  sénat; 
3°  on  choisira  toujours  l’un  des  censeurs  parmi  les 
plébéiens;  les  deux  consuls  pourront  être  de  cet 
ordre. 

338.  2*  guerre  sacrée  suscitée  par  les  intrigues 
d’Eschiuc  contre  les  Locriens  d’Amphissa,  ac- 
cusés d’avoir  labouré  le  champ  cyrrhéen  con- . 
sacré  à Apollon.  Philippe,  chargé  Ue  l’exécution 
de  la  sentence,  s’empare  du  territoire  des  Lo- 
criens et  surprend  Elatee,  qui  lui  ouvre  l’entrée 
de  la  Phocide  et  de  la  Béolie.  — “Les  exhorta- 
tions de  Démosthène  unissent  les  Athéniens  et  les 
Thébains  contre  l’ennemi  commun. — Victoire  de 
Philippe  à Chéronée.  Anéantissement  de  l’indé- 
pendance de  la  Grèce.  — Congrès  de  toute  la 
Grèce  à Corinthe,  où  Philippe  est  proclamé  géné- 
ralissime des  Grecs  contre  les  Perses. 

L’eunuque  Bagoas  fait  périr  le  roi  Ochus  et 
tous  ses  fiLs,  à l’exception  au  plus  jeune,  Àrsès, 
qu’il  place  sur  le  trône. 

338-314.  Soumission  entière  et  durable  des  nations 
des  deux  Latium  (Latins  propres,  Volsques,  Au- 
sones,  Aurunces,  Campaniens).  Par  les  privilèges 
qu’elle  leur  concède  aussi  bien  que  par  les  pré- 
cautions qu’elle  prend  contre  eux.  Rome  réduit 
ces  nations  à n’avoir  plus  d-  sormais  d’autre  vo- 
lonté, d’autres  intérêts,  d’autre  fortune  que  les 
siens.  Il  ne  reste  plus  dans  ces  deux  contrées  à 
soumettre  que  le  petit  canton  des  Êques. 

337.  L’orateur  Lycurgue  fait  condamner  à mort  le 
général  Lysicles,  un  de  ceux  qui  commandaient 
a Chéronée,  et  fait  voler  des  statues  à Eschyle, 
à Sophocle  et  à Euripide. 

Second  mariage  de  Philippe  du  vivant  d’Olyra- 
pias.  Préparatifs  pour  la  guerre  contre  la  Perse. 

Mort  de  Timoléon,  le  libérateur  de  la  Sicile. 

Publilius  Philo,  premier  prêteur  plébéien. 

336.  Philippe  de  Macédoine  périt  victime  d’une 
vengeance  particulière.  Son  fils  Alexandre  lui 
succède  à Page  de  vingt  ans.  — Agitation  géné- 
rale produite  en  Grèce  par  la  mort  de  Philippe. 
Alexandre  déjoué  par  son  activité  les  projets  de 
défection.  11  convoque  une  nouvelle  assemblée  des 
Grecs  à Corinthe,  et  se  fait  conférer  le  titre  de 
généralissime  pour  la  guerre  contre  les  liarbares. 

Mort  d’Arsès  assassiné  par  Bagoas.  Avènement 
de  Darius  III  Codoman,  arrière-petit-fils  de  Da- 
rius II  Nolhus. 

335.  Expédition  d’Alexandre  contre  les  Thraces  et 
contre  les  II!  y riens  révoltés.  Il  fait  rentrer  ces 
peuples  sous  sa  domination.  — Soulèvement  des 
Tliéuains  sur  la  fausse  nouvelle  de  la  mort 
d’Alexandre.  — En  peu  de  jours,  celui-ci  arrive 
devant  Thèbes,  qu’il  prend  et  détruit  de  fond  eu 
comble.  Il  n’épargne  que  la  citadelle,  les  temples 
et  lu  maison  du  poète  Piudare.  Athènes,  complice 
de  Thèbes,  devait  livrer  les  orateurs,  dont  les 
principaux  étaient  Démosthène  et  Lycurgue,  mais 
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sur  l'intercession  de  l'orateur  nomade,  Alexandre 
se  contente  do  l’exil  do  Charidèzse. 

334.  Aristote  vient  commencer  à Athènes  l’ensei- 
gnement philosophique  du  Lycée. 

Alexandre  t'embarque  pour  l'Asie  au  commen- 
cement du  printemps  et  traverte l’Hellespont avec 
une  armée  de  35  000  hommes.  Il  avait  laissé  à 
Antipater  le  gouvernement  de  la  Macédoine.—  Ba- 
taille du  Granique.  — Soumission  de  la  plus 
grande  partie  de  l’Asie  Mineure.  Milel  et  Halicar- 
nasse  sont  vainement  défendues  j«or  Meianon  le 
RUodien,  seul  général  habile  de  Darius. 

333.  Memnon  entreprend  de  couper  à Alexandre  ses 
communications  avec  la  Grèce.  Il  s’empare  de 
Chio  et  do  Lesbos,  mais  sa  mort  délivre  les  Ma- 
cédoniens d’un  adversaire  qui  aurait  pu  devenir 
redoutable.  En  même  temns,  les  generaux  de  Da- 
rius engagent  Agis,  roi  de  Lacédémone,  à faire 
une  diversion  en  leur  faveur,  en  attaquant  les 
Macédoniens  du  côté  de  la  Grime. 

Alexandre  traverse  et  subjugue  la  Pisidie,  la 
Phrygie  (nœud  gordien)  et  la  Cilicie.  — Sa  ma- 
ladie à Tarse;  sa  confiance  dans  son  médecin 
Philippe.  — Défaite  de  Dnriusà  Issus.  — Alexandre 
poursuit  son  plan  de  s'emparer  des  côtes  de  l'em- 
pire perse.  Commencement  du  siège  de  Tyr. 

332.  Alexandre  le  Molosse,  roi  d’Epire,  oncle 
d'Alexandre  le  Grand,  qui  était  venu  prêter  son 
appui  aux  Grecs  do  Tarante  contre  les  Lucantens 
et  les  Samnites,  conclut  un  traité  d alliaDce  avec 
les  Romains. 

Prise  de  Tyr  par  Alexandre  après  sept  mois  de 
siège;  de  Gaza,  après  deux  mois.  Suivant  Flavius 
Joseph,  Alexandre  serait  allé  à Jérusalem. 

331 . Fondation  d’Alexandrie,  au  N.  O.  des  bouches 
du  Nil.  Alexandre  visite  le  temple  de  Jupiter 
Ammon.  — Il  revient  d’Egypte  par  la  Phénicie, 
passe  l'Euphrate  et  le  Tigre,  rencontre  Darius  dans 
la  plaine  de  Gatigsmèle,  à 600  stades  de  la  ville 
d’Arbèles,  en  Assyrie,  et  remporte  sur  lui  une 
victoire  qui  lui  livre  les  trois  capitales  de  l'em- 
pire, Babylone,  Sus#  et  Persépolis. 

330.  Grande  lutte  politique  et  oratoire  entre  Démo*- 
thène  et  Eschine,  au  sujet  de  In  couronne  que 
Ctésiphon  avait  fait  décerner  A Démoslhène  en 
récompense  de  son  dévouement  à la  patrie.  Eschine 
vaincu  se  retire  h Rhodes.  — Philemon,  poêle  do 
la  comédie  nouvelle,  fleurit  à Athènes. 

Les  Lacédémoniens  et  leurs  alliés  d’ Actinie, 
d’ Elidé  et  d'Arcadie,  prennent  les  armes  contre 
les  Macédoniens.  Antipater  arrête  ce  mouvement 
en  battant  Agis  près  de  Mégalopolis. 

Alexandre  poursuit  Darius  dans  sa  fuite  à travers 
la  Médie,  le  pays  des  Partîtes,  et  jusqu’aux  fron- 
tières de  i'Hyrcanie,  où  il  apprend  que  ce  prince 
a été  assassine  par  Dessus,  satrape  de  la  Bac l liane. 
— Dessus,  qui  a pris  le  titre  do  roi  de  Perse,  est 
•oursuivi  par  Alexandre  à travers  l’Hyrcauie  et 
Arachosie  jusqu’à  Bac  très,  qu’il  quitte  pour  sc 
sauver  en  Sogd une.  — Alexandre,  dans  sa  mar- 
che-. fonde  plusieurs  villes  de  son  nom,  dont 
quelques- uaes  ont  obtenu  depuis  une  grande 
importance.  — Mort  de  Philotas i assassinat  de 
Paroiénion. 

329.  Alexandre  franchit  l’Oxus  et  entre  dans  la  Sog- 
diane  on  poursuivant  Dessus,  qui  lui  est  livré  par 
le  satrape  Spitainène.  — Prise  de  Macocanda, 
villa  royale  des  Sogdians*  — Fondation  d'une 
Alexandrie  sur  les  bords  de  l'Iaxarle,  après  une 
victoire  sur  les  Scythes. 

328.  Révolte  de  la  Sogdiane  et  de  la  Bactriane,  à 
l'instigation  de  Spitamène.  Alexandre  ne  se  ren  l 
maître  de  ces  provinces  qu'avec  beaucoup  de 
peine.  — Il  épouse  Roxanc,  fille  du  Sogdieu 
OxyartH.  — Meurtre  de  Clitus. 
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327.  Alexandre  veut  se  faire  adorer,  à la  manière 
des  rois  de  Perse.  Mécontentement  dos  Macédo- 
niens. Conspiration  et  supplice  d’Hermolaüs.  Le 
philosophe  Callisthène,  impliqué  dans  crtto  cons- 
piration, est  mis  à mort.  — Expéditions  dans  les 
régiuns  montagneuses  à l’O.  de  l’indus,  et  pas- 
sage de  ce  fleuve. 

Première  ligue  des  Samnites,  Tarentins,  Luca- 
niens,  Veslins  contre  les  Romains.  — Siège  de 
PaJépolis,  en  Campanie,  par  Publdius  Philo,  qui 
s’en  empare  l'annee  suivante,  avec  le  titre  nou- 
veau de  proconsul. 

326.  Alexandre  arrive  à l’Hydaspe  qu’il  franchit,  dé- 
fait le  roi  Porus  et  pousse  jusqu’à  l’Hyphase,  où 
le  mécontentement  de  ses  soldats  le  contraint  de 
s’arrêter.  — Ayant  regagné  l’Hydaspe,  il  s’em- 
barque sur  ce  fleuve,  qu’il  des  eml  jusqu’à  sa 
jonction  avec  l’Acesines  et  avec  l'Indus  ; et,  après 
avoir  couru  les  plus  grands  dangers,  surtout 
cher,  les  Oxydmuues  et  les  Malliens,  il  arrive  à 
Pattala,  près  de  1 endroit  où  l’Indus  se  jette  dans 
l’Océan. 

Loi  Pœtelia,  qui  portait  défense  de  retenir  dans 
les  fers  d autres  individus  que  ceux  qui  auraient 
mérité  d’être  punis  pour  un  crime;  les  condam- 
nés ne  pouvaient  être  détenus  mie  pour  le  temps 
de  la  peine  indiqué  par  la  loi.  11  n'était  plus  per- 
mis aux  créanciers  que  de  saisir  Ic9  biens;  on 
leur  enleva  tout  droit  sur  les  personnes. 

325.  L’armée  reprend  la  route  de  terre  à travers  la 
Gedrosie  et  la  Germanie  jusqu’en  Perse,  tandis 
que  la  flotte,  conduite  par  Niarque,  reconnaît  les 
côtes  de  l'Océan  depuis  l’embouchure  de  l’Indus 
jusqu’au  golfe  Persique. 

Victoires  de  Papirius  Cursor  sur  les  Samnites. 

324.  On  lit  aux  jeux  olympîqnes  un  décret 
d’Alexandre,  en  vertu  duquel  tous  les  exilés 
étaient  autorisés  à rentrer  dans  leur  pairie. 

Alexandre  se  rend  à S use.  où  il  est  rejoint  par 
Nèarque  après  quatre  mois  de  navigation.  11  tra- 
vaille dès  lors  à consolider  son  empire  et  à établir 
une  fusion  entre  les  Perses  et  les  Macédoniens. 
Mariages  de  ÎOU(N)  Macédoniens  ou  Grecs  avec 
des  femmes  indigènes.  Admission  de  30003 
gones,  IVlite  de  la  jeunesse  asiatique,  dans  les 
rangs  de  l’arme©  grecque.  — Mort  d’fiphestion. 

323.  Mort  du  philosophe  Diogène,  à Corinthe.  — 
Epicure  vient  à Athènes,  à 1 âge  de  dix-huit  ans. 

Alexandre  reçoit  à Dabyione  des  ambassades  île 
la  plupart  des  peuples  connus  et  fait  des  prépa- 
ratifs pour  du  nouvelles  conquêtes,  lorsqu'il  meurt 
à i’àge  do  trente-deux  ansel  dix  mois,  après  on/e 
jours  de  maladie.  11  laisse  un  frère  imbécile,  Pffl- 
lippe  Arrhidée,  un  fils  posthume,  Alexindre  Ai- 
gus, qui  sont  déclarés  rois  par  les  généraux. 
Meurtre  de  Méléagre.  Régence  de  Perdiccas. 
L’empire  d'Alexandre  est  partagé  entre  trente- 
quatre  généraux.  Sélcucus  n’a  que  le  comman- 
dement do  la  cavalerie.  — Révolte  des  Colons 
grecs  dans  la  haute  Asie  ; elle  est  comprimée  par 
Pithon,  gouverneur  de  Médie.  En  Grèce,  Anti- 
pater est  vaincu  et  assiégé  dans  Lamia  par  Léos- 
tbènes. 

322.  Résistance d’Ariarathc,  qui  refuse  d’abandonner 
son  royaume  à Kumène.  — Cratère  secourt  An- 
tipater; les  Grecs  sont  vaincus  à Cranon;  tin  de 
la  guerre  Lamiaque.  — Les  Athéniens  se  rendent 
à discrétion.  Antipater  leur  donne  un  gouverne- 
ment aristocratique,  à la  tête  duquel  il  met  Pho- 
cion  et  réduit  le  nombre  des  citoyens  à 9000,  en 
transportant  dans  laThrace  tous  ceux,  au  nombre 
de  12  030,  dont  La  fortune  est  inf  rieure  à 
2000  drachmes.  — Mort  violente  de  l'orateur  Hy- 
peride,  qui  avait  prononcé  l’oraison  funèbre  de 
i.éosihènev  — Démosthène,  pour  ne  pas  tomber 
entre  les  mains  d'Anlipater,  s'empoisonne.  — Mort 
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d’Aristot*»,  à Chai  cia,  après  avoir  enseigné  à 
Athènes  près  de  treize  ans,  de  SB&I  323.  — Théo- 
phraste lui  succède  dans  son  école  des  Péripaté- 
ticiens. 

321.  Première  comédie  du  poète  Ménandre,  la 
Colère. 

Mort  de  Cratère  et  de  Perdiccas,  le  premier,  en 
Asie  Mineure,  en  combattant  Eumène, dévoué  à la 
famille  d'Alexandre,  le  second,  en  Egypte,  où  il  est 
assassiné  par  ses  soldats,  au  moment  où  il  mar- 
chait contre  Ptolémée. — Régence  d'Antipater. — 
Nouveau  partage  «le  l'empire  d'Alexandre  à Trispa- 
radisus.  Séleucus  obtient  le  gouvernement  de  la 
Babylonie. 

Les  Romains,  enfermés  aux  Fourches-Caudines, 
passent  sous  le  joug.  — Perfide  conduite  du  Sé- 
nat dans  cette  occasion.  Il  lève  deux  nouvelles 
arm«.cs  qu'il  confie  à Publilius  Philo  et  k Papi- 
rius  Cursor.  Les  Romains,  vainqueurs  dans  le 
Sammum  et  près  de  Luccrie,  font  passer  à leur 
tour  sous  le  joug  les  Sarnnites  et  leur  général 
Pontius  Hérennius. 

320.  Soumission  de  la  Palestine,  par  Ptolémée, 
ouverneur  d'Egypte.  Il  établit  beaucoup  de  Juifs 
Cyrëne,  et  surtout  à Alexandrie. 

318.  Mort  d’Antipater,  âgé  de  plus  de  quatre-vingts 
ans.  Polysperchon  est  nommé  régent,  et  Cassan- 
dre. fils  'd  Antipater,  chef  des  gardes.  Cassandre 
se  brouille  avec  Polysperchon  et  se  retire  auprès 
d’Antigone.  — Eumene  s'échappe  de  Nora,  où  il 
était  assiégé  par  Antigone,  et  traite  avec  Po- 
lysperchon.— Polysperchon  rend  aux  villes  grec- 
ques leur  liberté  et  rétablit  A Athènes  le  gouver- 
nement déinucratique.  — Alexandre,  son  fils,  entre 
avec  une  armce  dans  l’Attique. 

317.  Phocion  et  les  autres  chefs  du  parti  aristocra- 
tique se  réfugient  dans  le  camp  du  fils  de  Po- 
lysperchon; ils  sont  livrés  par  lui  aux  Athéniens 
qui  les  condamnent  à boire  la  ciguë.  — Peu  de 

ns  après,  Athènes  tombe  au  pouvoir  de  Cas* 
■e  qui  rétablit  dans  cette  ville  le  gouverne- 
ment aristocratique  et  en  donne  la  direction  à 
Démétrius  de  Ph&lère. 

Olympia»  fait  périr  Philippe  Arrhidée  et  sa 
femme  Eurydice.  Alexandre  Aigus  est  proclamé 
seul  roi  de  Macédoine. 

Agathocle,  fils  d’un  potier,  devient  tyran  de  Sy- 
racuse. 

316.  Cassandre  assiège  Olympias,  mère  d’Alexandre, 
dans  Pydna.  — Emmène  est  livré  par  ses  soldats 
à Antigone  qui  le  lait  périr. 

Un  décret  du  peuple,  présenté  par  Sophode, 
appuyé  par  Democharès,  neveu  de  Demosthène, 
ferme  les  école*  des  philosophes  : Théophraste,  le 
chef  du  Lycee,  Xénocrate,  le  chef  «le  l'Académie, 
quittent  la  ville.  Ce  décret  fut  abrogé  l'année 
suivante. 

315.  La  Capp&dooe  redevient  indépendante  sous 
Ariarathe  II. 

Cassandre  prônd  et  tue  Olympias.  Il  relève  la 
ville  de  Thèbes. 

Prépondérance,  dans  2a  haute  Asie,  d'Antigone, 
qui  se  debarrasse  de  Pilhon,  gouverneur  de  Mêdie, 
et  expulse  de  la  Babylonie,  Séleucus,  qui  se  retire 
auprès  de  Ptolém«e. 

314.  Antigone  déclare  la  guerre  à Cassandre.  Po- 
lysperchon et  son  fils  Alexandre  font  alliance 
avec  lui  contre  Ptolémée,  Séleucus,  Cassandre  et 
Lysimaque.  Les  deux  partis  proclament  la  liberté 
des  villes  grecques. — Expédition  de  Cassandre 
dans  le  Péloponnèse  ; Alexandre  y arrive  après  lui. 
mais  Cassandre  1 attire  dans  son  parti,  en  lui 
promettant  le  gouvernement  de  celte  contrée. 
312.  Bataille  de  Gaza.  Démétrius,  fils  d'Antigone,  y 
est  défait  par  Ptolémée  et  Séleucus.  Celui-ci  rede- 
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vient  maître  de  la  Babylonie,  et  reçoit  le  surnom 
de  Nicator.  — Commencement  de  l’èie  de*  Séieu- 
cides.  — Conquête  du  Penjab  et  de  la  vallée  du 
Gange,  par  Chandragoupta,  qui  régnera,  après 
son  traité  avec  Séleucus,  sur  tout  le  bassin  de 
l'indus  jusqu'aux  Paropamisades. 

Appius  daudius,  qui  se  perpétue  pendant  cinq 
ans  dans  la  charge  ^le  censeur,  opère  une  réforme 
importante  dans  l'État.  11  répand  dans  toutes  les 
tri  dus  les  ærarii  (prolétaire*),  les  libertini  (fils 
d'affranchis  ) et  fait  entrer  des  fils  d'affranchis 
dans  le  Sénat.  — Le  même  Appius  a construit 
dans  Rome  l’aqueduc  de  son  nom,  et  le  premier 
tracé  une  voie  militaire  vers  la  Campanie,  la  voie 
Appienne. 

311.  Réconciliation  entre  les  généraux  d’Alexandre, 
à l’exception  de  Séleucus  et  de  Polysperchon.  — 
Cassandre  cunserve  la  direction  des  affaires  de  la 
Macédoine;  Lysimaque  de  la  Thrace;  Ploletnéede 
l'Egypte  ; Antigone  de  l’Asie.  In  Grèce  est  déclarée 
libre.  — Cassandre  fait  mourir  Alexandre  Aigus 
et  sa  mère. 

Les  Toscans,  les  Eques,  les  Ombriens  et  diffé- 
rents peuples  du  Sarunium  se  joignent  aux  Sam- 
nites  propres  pour  combattre  les  Romains.  — 
Fabius  Rullianus  remporte  d’importants  avantages 
4'abonl  sur  les  Etrusques  .seuls,  ensuite  sur  les 
Étrusques  et  les  Ombriens  et  traverse  la  foré» 
Cimimenne.  — Combat  de  Pérouse. 

310.  Kpicure.  Agé  de  trente-deux  ans,  expose  s^n 
système  philosophique  à Mitylène  et  a Lump- 
saq  ue. 

Bataille  d’Himère:  Agathocle  y est  défait  par 
Hamilcar,  général  (les  Carthaginois.  — Sn  ge  de 
Syracuse.  — Expédition  d’Agathocle  en  Afrique. 

Pulysperchon  fait  venir  de  Pergame  Hercule, 
fils  naturel  d’Alexandre  et  de  Barsme  ; et , apres 
l’avoir  proclamé  roi  de  Macédoine , il  marche 
contre  Cassandre. 

Papirius  Cursor  opposé  aux  Sarnnites,  Fabius 
aux  Étrusques.  Papirius  vainqueur  pour  la  der- 
nière fois  à Longula.  — Fabius  fait  éprouver  aux 
Étrusques,  prM  du  lac  Vadimun,  une  d -faite  dont 
ils  ne  se  relèvent  jamais.  Une  troisième  ligue 
s’organise  alors  contre  Rome.  A la  place  des  Tos- 
cans, qui  posent  momentanément  le*  armes,  les 
Ombrien*,  les  Salentins,  plusieurs  autres  peuples 
du  Samnium  se  joignent  aux  Sarnnites  propres. 

309.  Polysperchon  et  Cassandre  s'entendent  pour 
faire  périr  le  jeune  Hercule,  fils  naturel  d'A- 
lexandre, déclare  roi  par  Polysperchon. 

Refaite  d’Hamilcar,  près  de’  Syracuse.  Il  est  fait 
prisonnier  et  mis  à mort. 

308.  Victoire  d’Agathocle  sur  les  Carthaginois  en 
Afrique.  Il  prend  le  titre  de  roi. 

307.  Démétrius  Poliorcète,  fil*  d’Antigone,  dispute 
à Cassandre  la  domination  de  la  Grèce.  Il  entre 
dans  Athènes,  où  il  renverse  le  gouvernement 
aristocratique,  établi  dix  ans  auparavant  par  Cas- 
sandre. 

Agathocle  revient  en  Sicile. 

306.  Épicure  se  fixe  à Athènes,  où  il  restera  jusqu'à 
sa  mort. 

Victoire  navale  de  Démétrius  Poliorcète  sur  Pto- 
lémée devant  Cypre.  — Antigone  prend  le  litre  do 
roi.  Lysimaque,  Séleucus,  Ptolémée  et  Cassandre 
suivent  son  exemple. 

Le  fils  d'un  affranchi,  Flavius,  ancien  greffier 
du  censeur  Appius  Claudius,  publie  *e  calendrier 
qui  renfermait  lesjourset  les  heures  où  on  pouvait 
légalement  plaider,  et  les  forrnulesde  procedurequi 
jusqu’alors  notaient  connues  que  des  patriciens. 

305.  Flavius  est  nommé  édile  curulo  par  le  peuple. 
Il  consacre  un  temple  à la  réconciliation  de  toutes 
les  classes  de  la  société  romaine. 
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Défaite  des  Samnites  à Bovianura.  Les  Samnites 
et  les  Marses  confédérés  posent  momentanément 
le?  armes. 

304.  Siège  de  Rhodes  par  Démétrius  Poliorcète, 
qui  obtient  le  surnom  de  Poliorcète , qui  assiège 
les  villes. 

Les  censeurs  Fabius  Rullianus  patricien,  et 
Déc i us  Mus,  plébéien,  concentrent  dans  les  quatre 
tribus  urbaines  les  affranchis  et  les  prolétaires 
qu'Appius  avait,  en  31*2,  répandus  même  dans  les 
tribus  rurales,  où  leur  nombre  leur  aurait  assuré 
la  supériorité  sur  les  riches  plébéiens  et  patri- 
ciens. 

3u3.  Levée  du  siège  de  Rhodes.  Démétrius  donne 
aux  Rhodiens  les  machines  qu’il  avait  fait  con- 
struire contre  eux,  et  il  part  pour  la  Grèce  avec 
330  galères.  Il  chasse  Cuss.indre  de  l’Attique,  et 
le  poursuit  jusqu’aux  Thermopyles. 

30  '.  Il  entre  ensuite  dan^  le  Péloponnèse,  et  après 
s'être  rendu  mattre  de  Sicyone  et  de  Corinthe,  les 
seules  places  du  pays  qui  tinssent  encore  pour 
Cas  sandre,  il  célèbre  h Argos  ses  noces  avec  Déi- 
dainie,  fille  d’Eacide,  puis  il  se  rend  à Athènes  et 
s'y  livre  aux  plus  infâmes  débauchés. 

A Rome,  les  charges  du  sacerdoce  deviennent 
accessibles  aux  plébéiens.  Ces  derniers  auront 
quatre  places  de  pontifes,  cinq  d’augures.  Égalité 
complète  des  deux  ordres. 

301  Alliance  de  Cassandre,  Lysimaque,  Séleucus  et 
Ptolémée.  contre  Antigone  et  Démétrius.  Celui-ci 
va  rejoindre  son  père  en  Asie,  où  Lysimaque  était 
déjà  avec  une  nombreuse  armée.  — Bataille  d’Ipsus 
eu  Phrygie,  gagnée  par  Séleucus  et  Lysimaque, 
sur  Antigone  et  son  (ils  Démétrius  Poliorcète.  An- 
tigone y est  tué  à l’âge  de  quatre-vingt-un  ans. 
I)ém.  triusse  sauve  avec  9000  hommes  à Éphèse,  . 
d’où  il  pas^e  bientôt  après  en  Grèce.  — Partage 
dèfinitil  de  l,i  monarchie  d’Aleiamlre  en  quatre 
royaumes  : Égypte,  Syrie.  Thrace  et  Macdoine. 
Lysimaque  ajouta  à la  Thrace  l’Asie  antérieure 
jusqu'au  Taurus;  le  reste  demeura  à Séleucus, 
qui  partage  avec  Ptolémée  la  domination  de  l’O- 
rient. Seulement,  on  donna  la  CiÜcieà  Plistarque, 
frère  de  Cassanure,  qui  domine  eu  Europe.  La 
Judée  appartient  au  roi  d'Egypte, 

3<à).  Loi  Porcia,  proposée  par  le  tribun  P.  Porcius 
Lecea,  et  qui  défendait  de  lier,  de  battre  de  verges 
et  de  mettre  à mort  un  citoyen  romain. 

XIX*  tiède  avant  Jéau»  Chriat. 

rrépondéraoce.  en  Asie,  des  royaume»  de  Syrie  et  d’Ê- 
gypte;  en  Grec*.  de  la  Macédoine — Formation  de  la 
ligue  Achéenne.  — Guerre  des  Homain»  contre  Pyrrhus  ; 
ils  achèvent  la  conquête  de  l'Italie.  — Guerres  puniques 
(\n  et  a*).  — Les  lettre»  cl  surtout  ks  sciences  fleu- 
ris*ent  â Pergamc,  h Alexandrie,  à Syracuse  (Euclidc, 
Ëralostbène,  Archimède,}. 

3<  0-288.  Construction  du  fameux  colosse  de  Rhodes 
par  les  Rhodiens  Charès  et  1 acliès. 

299.  Fondation  à Athènes  de  Fécule  du  Portique 
par  Zenon,  de  Citium,  en  C>pre,  et  peu  après  de 
la  seconde  Académie  par  Arcesüaûs  de  Pitane. 

4'  ligue  contre  Rome.  Les  Étrus  |ues  font  al- 
liance avec  les  Samnites  et  les  Apuliens. 

Sosirate,  de  Cnide,  commence  le  phare  d’A- 
lexandrie. 

297.  Retour  de  Démétrius  en  Grèce.  — Mort  de 
Cassait  re,  io:  de  Macedoine,  ses  fils  se  disputent 
le  trône. 

5*Jigue  contre  Rome,  composée  des  Samnites. 
des  Étrusques,  des  Ombriens  et  des  Gaulois.  Les 
Romains  leur  opposent  trois  armées  réparties 
dans  le  Samnium,  l’Étrurie  et  l’Ombrie.  Bataille 
gagnée  par  le  consul  Fabius  sur  les  Samnites, 
près  de  liferne.  Avantage  remporté  par  le  consul 
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Décius  sur  les  Apuliens,  qui  voulaient  se  joindre 
aux  Samnites,  à Malévent  (Bénevent).  — Dévas- 
tation de^  terres  du  Samnium  ]>ar  les  deux  consuls 
pendant  cinq  mois  consécutifs. 

296.,  Démétrius  de  Phalère  est  placé  à la  tête  de 
l’École  grecque  d’Alexandrie. 

Athènes,  gouvernée  par  le  tyran  Lacharès,  est 
assiégée  par  Démétrius. 

295.  Démétrius  prend  Ath'  nés,  puis  passe  dans  le 
Péloponnèse,  ou  il  menace  Sparte.  Sur  le  point  de 
prendre  cette  ville,  il  est  appelé  en  Macédoine 
par  Alexandre,  fils  de  Cassa nar^,  contre  son,  frire 
Antipater. î—  Pyrrhus  II,  filsd'Eacide,  roi  d’Épire, 
qui  appuyait  aussi  Alexandre,  rétablit  ce  prince 
sur  son  trime  et  reçoit  pour  ce  service  l’Auibracie, 
l’Acirnanie,  l’Amphilochie  et  la  ville  maritime  de 
N un  pliée. 

Dans  l’Ombrie , Décius  et  Fabius  défont  les 
Samnites  et  les  Gaulois  pri  s de  Senlinum.  Décius 
se  dévoue. 

294.  Démétrius  arrive  en  Macédoine.  Alexandre,  qui 
n’a  plus  besoin  de  son  aide,  lui  tend  des  embû- 
ches, mais  Démétrius  le  fait  assassiner  et  est  pro- 
clamé roi  de  Macedoine. 

Les  trois  Lucumonies  de  Vuîsinies, de  Pérouse  et 
d’Arrétium,  obtienncjit  des  Romains  une  trêve  de 
40  ans.  Les  autres  Étrusques,  ainsi  que  les  Sam- 
nites, continuent  de  lutter  contre  Rome. 

293.  Bataille  d’Aquilunie  gagnée  par  le  fils  de  Papi- 
rius  Cursor  sur  les  Samnites,  qui  perdent  30000 
hommes.  La  légion  de  lin  ou  légion  sac.ée  des 
Samnites  est  exterminée. 

291.  Mort  du  grand  poète  comique  Ménandre. 

290.  Les  Eloliens,  aides  de  Pyrrhus,  sempannt  de 
Delphes  et  de  la  Phoeide.  Démétrius  fait  célébrer 
à Aliènes  les  jeux  pytbiques. 

Le  Samnium  et  le  pays  des  Sabins  sont  réduits 
par  Curius  Denlatus. 

289.  Mort  du  tyran  de  Syracuse,  Agathocle. 

288.  Démétrius  sc  dispose  à reconquérir  l’Asie.  Pto- 
lémée, Séleucus,  Lysimaque  et  Pyrrhus  se  liguent 
contre  lui. 

287.  Lysimaque  et  Pyrrhus  entrent  en  Macédoine. 
Démétrius  ( trahi  par  ses  soldats  qui  passent  A 
Pyrrhus,  s enfuit  et  va  rejoindre,  dans  le  Pélo- 
ponnèse, son  fils  Antigone  Gonatas.  — Lysimaque 
et  Pyrrhus  se  partagent  la  Macedoine. 

286.  Lysimaqne  s’empare  de  toute  la  Macédoine, 
dont  il  se  fait  proclamer  roi.  — Démétrius,  qui 
était  passé  en  Asie  pour  combattre  Séleucus,  est 
vaincu  et  pris  en  Cilicie:  11  restera  captif  jusqu’à 
la  fin  de  sa  vie. 

Dissensions  dans  Rome  au  sujet  des  dettes.  Re- 
traite du  peuple  sur  le  Janicule.  Le  dictateur  plé- 
béien Horteusius  propose  les  lois  suivantes:  1 ° ce 
qui  sera  résolu  dans  rassemblée  du  peuple  liera 
tous  les  Romains  ; 2*  le  Sénat,  avant  les  Comices^ 
donnera  son  approbation  préalable  à tout  ce  qui 
pourrait  y être  statué  par  le  peuple;  3"  la  liberté 
sera  rendue  à tous  les  citoyens  qui  avaient  été 
remis  à leurs  créanciers;  4'  les  jours  de  marché 
seront  au  nombre  des  jours  fastes.  Les  Plébéiens 
rentrent  dans  la  ville.  Mort  d’Hortensius.  Ses  lois 
sont  soumises  aux  suffrages  par  Fabius  Rullianus. 

285.  Ptolémée  s’associe  son  deuxième  fils,  Pto- 
lénne  II  (Philadelphe);  l’aîné,  Ptolemée  Céraunus, 
se  retire  auprès  de  Lysimaque. 

283.  Mort  de  Ptolémée  Lagus  , surnomme  Soter  ; 
son  fils,  Ptolémée  Philadelphe,  gouverne  seul. 
C’est  à ce  prince  qu'est  due  1 . fondation  du  Musée  et 
delà  Bibliothèque  d’Alexandrie  II  fait  traduire  en 
grec  les  livres  saints  des  Hébreux  (Version  des 
Septanta. 

Phüetére,  gouverneur  de  Pergainc  pour  Lysi- 
ma;ue,  se  rend  imlépeudant. 
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Les  Sénon&is.  d'abord  vainqueurs  des  Romains 
sous  les  murs  d'Arrétium,  sont  vaincus  par  Dota* 
belîa,  et  assujettis  ainsi  que  les  Boïcns. 

*282.  Séleucus  déclare  la  guerre  à Lysima  ,ue. 

281.  Lysimaque  est  vaincu  et  tué  à Cyropédium  en 
Phrygio  par  Séleucus,  qui  réunit  la  TU  race  et  la 
Macédoine  à ses  autres  Etats.—  Première  invasion 
des  Gaulois  dans  la  Thrace. 

i80.  Séleucus  est  assassiné,  au  milieu  d’un  sacrifice, 
par  Ptolémée  Céraunus,  quij  e fait  proclamer  roi 
de  Macédoine. 

Formation  de  la  ligue  Achéenne. 

Pyrrhus,  appelé  par  les  habitants  de  Tarent© 
contre  les  Romains,  vient  en  Italie.  Il  remporte 
sur  le,consul  Valérius  Lævinus  la  bataille  d’Héra- 
clée. 

Trois  armées  gauloises  se  dirigent  vers  la  Macé- 
doine et  la  Thrace.  Ptolémée  Céraunus  périt  en 
combattant  ces  barbares.  — Les  Macédoniens 
prennent  tour  à tour  pour  rois  Méléagre,  frère  de 
Céraunus,  et  Antipaicr,  neveu  de  Cassandre  ; 
enfin,  apres  une  anarchie  de  trois  mois,  un  noble 
macedunien,  Sosthène,  se  met  à la  tête  de  l’armée 
et  force  les  Gaulois  à évacuer  la  Macédoine. 

Le  babylonien  Bérose,  prêtre  de  Bel  us,  compose 
une  histoire  de  la  Chaldée,  dont  Joseph  nous  a 
conservé  quelques  fragments  dans  son  histoire 
des  Juifs. 

Pyrrhus  remporte  une  seconde  victoire  sur  les 
Romains,  à Asculum. 

Désastre  éprouvé  par  1 es  Gaulois  près  de  Del- 
phes. 

278.  Des  Gaulois,  établis  en  Thrace,  sont  appelés 
nar  Nicomède  en  Asie  Mineure,  et  s’emparent 
de  la  Phrygie,  qui  est  appelée  depuis  Galatie , 
ou  Gallo-Grèce. 

Antigone  Gonatas,  le  fils  de  Démétrius  Polior- 
cète f commence  à se  faire  reconnaître  par  les 
Macédoniens. 

Pyrrhus  passe  en  Sicile.  Il  défait  les  Carthagi- 
nois, se  rend  maître  de  presque  toutes  les  villes  de 
l’Ue,  et  proclame  son  fils  Agathocle,  roi  de  Sicile. 

275.  Pyrrhus  repasse  en  Italie,  où  il  est  complète- 
ment défait  par  Curius  Dentatus,  près  de  Bénévcnt, 
appelée  autrefois  Malévent. 

273.  Ptolémée  Philadelphe  envoie  une  ambassade 
au  peuple  romain  pour  le  féliciter  de  sa  victoire 
sur  Pyrrhus. 

Pyrrhus  envahit  de  nouveau  la  Macédoine. 

272.  Pyrrhus  est  appelé  contre  les  Spartiates  par  \ 
Cléonyme,  qui  voulait  dépouiller  du  irône  son 
neveu  Aréus.  — Mort  de  Pyrrhus  dans  une  tenta- 
tive d'usurpation  sur  Argos. 

Lutte  soutenue  par  les  Romains  contre  les  Lu- 
caniens,  les  Sunnites  et  les  Bruttiens.  — Tarante, 
quoique  appuyée  par  les  Carthaginois,  est  con- 
trainte d’ouvrir  ses  portes  et  d'abattre,  ses  murailles. 

Les  Romains  sont  maîtres  de  toute  la  Grande 
Grèce,  excepté  Brundusium. 

Vers  cette  époque  fleurit  Thtocrile  de  Syracuse, 
poète  bucolique. 

271.  Punition  de  la  garnison  de  Rhégium  et  des  es- 
claves de  Vuisinies. 

270.  Mort  du  philosophe  Épicurc,  dans  l’Attique,  à 
l’ége  de  72  ans. 

Hiéron  II  prend  le  titre  de  roi  de  Syracuse, 
qu’il  gouverna  pendant  55  ans. 

268.  L’Kgy;  tien  Manéthon , originaire  de  Sében- 
nvtc,  garde  des  archives  sacrées  dans  le  temple 
drHéliopolis.  écrit  sous  Ptolémée  Philadelphe  une 
histoire  de  l’Egypte,  dont  les  historiens  Josephe, 
Eusèbe  et  Georges  le  Syncellc  nous  ont  conserve 
quelques  fragments. 

Antigone  Gonatas,  roi  de  Macédoine,  s’empare 
d’Athènes  et  met  garnison  au  Mus.e, 
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267.  Les  Romains  achèvent  la  conquête  de  ITtiüe 
méridionale. 

Antigone  Gonatas  soumet  Mégare,  la  Phocide 
et  la  I.ocride. 

266.  Aréus,  roi  de  Sparte,  est  défait  et  tué  par  les 
Macédoniens,  près  de  Corinthe. 

265.  Acrotatus,  fils  et  successeur  d’Aréus,  éprouve 
le  même  sort,  dans  un  combat  livré  sous  les  murs 
de  Mégalopolts,  à Aristornèdc,  tyran  de  cette  ville. 
264.  Descombats  degladialeurs  sont  donnés  à Rome, 

Eour  la  première  lois,  sur  le  forum  Roarium , par 
1.  et  D.  Brutus,  pour  honorer  les  mânes  de  leur 
père. 

Les  Marner  tins,  menacés  par  Hiéron,  roi  de  Sy- 
racuse, livrent  Messine  ::ux  Romains,  qui  envoient 
pour  les  secourir  le  consul  Appius  Claudius.  — 
Commencement  de  la  première  guerre  punique. 

Appius  Claudius  est  vainqueur  d’Hiéron  et  des 
Carthaginois,  avec  lesquels  ce  prince  avait  fait 
alliance. 

263.  Eumène  succède  sur  le  trône  de  Pergame  à 
son  oncle  Philélère.  Rivalité  intellectuelle  d'Eu- 
mène  et  de  Ptolémée  Philadelphe.  Celui-ci  dé- 
fend l'exportation  du  papyrus,  un  G.ec  apprend 
aux  Pergainéeus  à écrire  sur  des  peaux  préparées 
(parchemin). 

Mort  de  Zenon,  fondateur  de  la  secte  stoï- 
cienne. 

Hiéron  II  fait  alliance  avec  les  Romains.  — 
Premier  cadran  solaire  apporté  de  Catane,  ville 
de  Sicile,  |>ar  Valérius  Messala. 

262.  Prise  d'Agrigeule  par  les  Romains. 

261  Antiochus  Soter,  roi  de  Syrie,  périt  en  com- 
battant les  Gaulois  de  l’Asie  Mineure.  Sou  fils 
Antiochus  Théos  lui  succède. 

*260.  Dans  l’Inde,  règne  Acoka,  qui  se  convertit  au 
bouddhisme  et  favorise  les  progrès,  dans  son 
empire,  de  cette  religion,  fondée  par  le  bouddha 
Çakyaniouni  au  x*  ou  au  vp  siècle. 

Première  victoire  navale  des  R. -mains,  rem- 
portée sur  les  Carthaginois,  près  de  Myles,  par  le 
consul  Duilius,  qui  fait  usage  de  crampons  de 
fer,  apj-elés  corbeaux.  On  lui  élève  à Rome  une 
colonne  rostrale.  — Tib.  Coruncanius,  le  premier 
grand  pontife  plébéien,  introduit  l’usage  de  ré- 
pondre publiquement  sur  les  questions  de  droit 
civil. 

259.  Les  Romains  dirigent  une  attaque  contre  la 
Corse  et  la  Sardaigne. 

258.  Mort  dÊrasistmte,  fameux  médecin  grec,  le 
premier,  dit-on,  qui  disséqua  des  corps  humains. 
11  est  le  chef  de  l’école  des  méthodistes,  opposée 
à celle  des  empiriques. 

256.  Le  poète  Callimaquc,  do  Cyicne,  fleurit  à 
Alexandrie. 

Les  consuls  Manlius  et  Régulus  s’embarquent 
pour  l’Afrique  avec  330  galères  et  150000  hommes. 
Les  Carthaginois  sont  vaincus  dans  une  grande 
bataille  navale,  en  vue  du  mont  Ecnome,.près  de 
la  côte  sud  de  la  Sicile.  Les  Romains  passent  en 
Afrique  et  prennent  Clypea. 

255.  Un  magistrat  unique,  nommé  stratège,  est  placé 
à la  tôle  de  la  ligue  achéenne. 

VfTs  cette  époque,  finit  en  Chine  la  dynastie 
des  Tchéou.  Elle  est  remplacée  par  celle  des 
Thsin,  qui  donne  son  nom  au  pays  et  dont  le 
chef,  Chi-Hoang-Ti,  réunit  sous  son  sceptre  tout 
l’empire,  partagé  jusqu’alors  en  principautés,  et 
construit  la  célèbre  muraille  de  la  Chine. 

Le  Spartiate  Xanthippe,  arrivé  par  hasard  à 
Carthage,  est  mis  à h tête  de  l’armée  carthagi- 
noise. Défaite  et  captivité  de  Régulus  en  Afrique. 
254.  Les  Romains  se  rendent  maîtres  de  Panorme. 
251 . Prise  de  Sicyone  par  Aratus  et  réunion  de  celle 
ville  à la  1 igue  achéenne. 
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260.  Vers  cette  éDoque,  formation,  aux  dépens  de 
l’empire  des  Seleucides,  des  royaumes  de  Bac- 
iriane  et  de  Parthie.  Le  premier  est  fondé  par  le 
Grec  Tnéodote,  gouverneur  en  Bactriane  pour  le 
roi  de  Syrie,  et  le  deuxième  par  Arsace,  d’origine 
scythique. 

240.  Désastre  du  consul  Claudius  Pulcher,  défait 
sur  mer  par  les  Carthaginois,  près  de  Dre  pane. 

247.  Hamilcar  Barra  est  mis  à la  tète  des  troupes 
carthaginoises  en  Sicile.  11  s’établit  sur  le  mont 
Êryx,  d’où,  pendant  6 années,  il  tient  en  échecles 
Romains. 

246  Mort  d’Antiochus  Théos,  roi  de  Syrie,  assas- 
siné par  sa  femme,  Laodice,  qu’il  avait  répudiée. 
Seleucus  II  Callinicus  lui  succède. 

24.’i.  Aratus  est  nommé  pour  la  première  fois  stra- 
tège des  Achéens. 

243.  Aratus,  stratège  des  Achéens  pour  la  deuxième 
fois,  di. livre  Corinthe  de  la  domination  macédo- 
nienne et  la  fait  entrer  dans  la  ligue  achéenne. 

Agis  IV;  roi  de  Lacédémone,  médite  de  rétablir 
la  législation  de  Lycurgue. 

A Rome,  outre  le  préteur  de  la  ville  (prætor 
urbatius ),  on  créé  un  second  préteur  (pr,rtor  pc- 
regrinus)  pour  décider  des  affaires  judiciaires 
Concernant  les  étrangers  et  les  procès  de  ces  der- 
niers avec  les  citoyens  romains. 

241.  Victoire  du  consul  Lutatius  Catulus,  près  des 
Iles  Egales,  sur  la  flotte  carthaginoise.  Les  Car- 
thaginois demandent  et  obtiennent  la  paix  aux 
conditions  suivantes  : aucun  des  deux  peuples  ne 
pourra  donner  des  ordres  à l’autre,  ni  lever  de* 
troupes  dans  scs  Etals.  Les  Carthaginois  céderont 
aux  Romains  la  partie  de  la  Sicile  qui  leur  ap- 
partint, et  les  îles  entre  la  Sicile  et  l’Italie;  ils 
tendront  les  prisonniers  sans  rançon  et  payeront 
3 mille  talents  (18  millions  de  notre  monnaie) 
dans  l'espace  de  10  ans.  Fin  de  la  T*  guerre  pu- 
nique. 

24.-238.  Les  Carthaginois  cherchent  à s’indemniser 
des  pertes  qu’ils  ont  faites  pendant  la  première 
guerre  punique  en  retranchant  une  partie  de  leur 
paie  à leurs  mercenaires,  qui  se  révoltent  et  sou- 
tiennent une  lutte  de  trois  ans  et  demi,  dite 
guerre  inexpiable. 

241.  Invasion  des  Etoliens  dans  le  Péloponnèse; 
Aratus  marche  à leur  rencontre  avec  l’armée  des 
Achéens  et  de  leurs  alliés;  puis,  renonçant  à leur 
livrer  bataille,  il  les  laisse  passer  et  renvoie  ses 
alliés.  Parmi  ces  derniers,  était  Agis  IV  avec  un 
corps  de  troupes  lacedémonienncs.  — Pendant 
1 absence d’Agis  IV,  une  révolution  éclate  à Sparte. 
Léon  nias  H,  son  collègue,  qu’il  avait  fait  exiler 
et  remplacer  par  Cléoinbrote,  gendre  de  I éonidas, 
est  rappelé  et  rétabli  sur  le  trône;  lui  -même,  peu 
apres  son  retour,  est  mis  à mort  avec  toute  sa 
famille.  En  lui  s’éteint  la  première  maison  des 
rois  de  Sparte  ou  des  Proclidcs. 

Attaie,  neveu  et  successeur  d’Eumène,  com- 
mence à Pergame  un  règne  de  44  ans. 

A Rome,  la  formation  de  deux  nouvelles  tribus 
porte  definitivement  leur  nombre  à 35  (31  de  la 
campagne  et  4 de  la  ville). 

Aristophane,  de  Byzance,  grammairien,. fleurit 
a Alexandrie. 

2 »0.  Livius  Andronicus  fait  représenter  des  pièces 
de  îoé.'ttre  à Rome,  un  an  avant  la  naissance  du 
poète  En.. 'us. 

233.  Démctriii?  II  succède  à son  père,  Antigone  Co- 
usus, sur  le  trône  de  Macédoine. 

23s.  Hamilcar  Barca  passe  en  Espagne,  avec  son 
bis  Annibai,  âgé  de  9 ans. 

Les  Romains  commencent  contre  les  Boiens  et 
le  L'gures  de  la  Gaule  cisalpine,  en  deçà  du  Pô, 
une  lutte  longue  et  sanglante. 
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236.  (léomène  III  succède,  À Sparte,  à son  père 
Léonidas.  Il  a épousé  la  veuve  d'Agis  IV  et  re- 
prendra les  projets  de  ce  prince. 

Soumission  ae  la  Corse  et  de  la  Sardaigne  par 
deux  armées  consulaires. 

235.  Le  temple  de  Janus  est  ferme  pour  la  deuxième 
fois  (la  première  fois  sous  ISuma). 

Cn.  Nævius  compose  un  poème  épique  sur  la 
!*•  guerre  punique. 

232.  Le  tribun  C.  Flnminfus  propose,  par  une  loi 
agraire,  l’établissement  de  colonies  dans  le  terri- 
toire du  Picénum,  qui  confine  au  pays  des  Gau- 
lois Sénontf.  Le  sénat  s’y  oppose  et  les  disputes 
se  rallument  entre  les  deux  ordres.  En  vain  le 
père  de  Flàminius  arrache  son  fils  de  la  tribune 
aux  harangues;  la  loi  pa<sc  peu  après  et  les  co- 
lonies sont  établies,  telle  circonstance  provoque 
les  Boiens  à prendre  de  nouveau  les  armes. 

231.  Sp.  Carvilius  di-nne  le  premier  l’exemple  d’un 
divorce  légal. 

229.  Progrès  de  la  ligue  achéenne,  qui  embrasse 
presque  tous  les  peuples  de  la  Grèce  centrale  et 
du  Péloponnèse.  Sparte,  la  Me>sénie,  l’Êlide  et 
uelques  portions  ae  l’Arcad  c restent  seules  en 
ehurs.  — Antigone  Doson  succède  en  Macédoine 
à Dèmétrius,  dont  le  fils  Philippe  était  trop  jeune 
pour  régner. 

Eri  Espagne,  à la  mort  d’Asdrubal  Barca,  son 
gendre,  Amilcar,  prend  le  commandement  des 
forces  carthaginoises. 

228.  Te  U ta,  reine  d'Illyrie,  fait  la  paix  avec  les 
Romains.  Ceux-ci  occupent  une  partie  de  l’iUyrie, 
et  donnent  le  gouvernement  du  reste  à Dénié- 
trius,  de  Pbaros.avec  la  tutelle  du  jeune  Pinéus, 
fils  de  Teuta.  Des  députés  romains  sont  envoyés 
aux  Achéens  et  aux  Etoliens,  pour  leur  faire  part 
des  résultats  de  cette  guerre.  Ils  sont  admis  par 
les  Corinthiens  aux  jeux  isthmiques.  A Athènes, 
on  les  initie  aux  mystères. 

227.  Lutte  malheureuse  soutenue  contre  f léomène, 
roi  de  Sparte,  par  Aratus,  qui  voulait  contraindre 
les  Lacédémoniens,  les  Eleens  et  une  partie  des 
Arcad.ens  à entrer  dans  la  ligue  achéenne. 

Traité  des  limites,  jiar  lequel  les  Carthaginois 
s engagent  à no  pas  elendre  leurs  conquêtes  au 
delà  de  1 Ebre  et  a respecter  tous  les  alliés  des 
Romains.  — Fondation  de  Carthagène  par  Às- 
drubal.  — Création  de  deux  nouveaux  préteurs 
pour  gouverner  : I*  la  Sicile,  première  province 
romaine;  2"  la  Corse  et  la  Sardaigne. 

225.  Cléomène,  vainqueur  des  Achéens  en  Arcadie, 
croit  pouvoir  exécuter  les  projets  d’Agis  IV.  Il 
laisse  son  armee  en  Arcadie,  court  h Sparte  avec 
quel  jues  soldats  étrangers,  fait  égorger  les  é phores, 
exile  80  des  principaux  citoyens,  et  rétablit  les 
institutions  de  Lycurgue. 

Les  Boiens  et  les  Insubriens  s’allient  ensemble 
contre  les  Romains  et  appellent  les  Gesates,  Gau- 
lois Transalpins,  à leur  secours.  La  république 
met  sur  pied  près  de  800 (XX)  soldats.  Les  Gaulois, 
vainqueurs  près  de  Clusium,  dans  un  premier 
combat,  d'un  préteur  et  de  50000  Romains,  sont 
exterminés,  près  de  lélatnone,  par  les  consuls 
Altilius  RéguJus  et  Æmilius  l'apus. 

0.  Fabius  Pictor.  le  plus  anc.eu  historien  ro- 
main, a écrit  eu  grec. 

Mort  de  Seleucus  11  Callinicus  roi  de  Syrie; 
avénemeqt  de  Séleucus  III,  Céraunus. 

224.  Cléomène  demande  à ia  ligue  achéenne,  pour 
prix  de  la  paix  et  de  son  accession  à la  ligue,  le 
titre  de  généralissime.  Aratus  s’y  oppose  et  fait 
passer  un  decret  par  lequel  les  Achéens  nomment 
Antigone,  roi  des  Macédoniens,  généralissime  de 
la  ligue  et  s’engagent  à lui  livrer  l’Acrocorialbe. 

Tremblement  de  terre  à Rhodes.  Le  colosse  est 
renverse. 
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223.  Antigone  Doson,  malgré  la  résistance  de  Cléo- 
mène,  prend  possession  de  l'isthme  de  Corinthe. 
Suças  remportés  par  le  consul  C.  Fia  mi  mus  sur 
les  Inaubriens,  au  N.  du  Pô. 

222.  Cléomène,  vaincu  à Sellasie  par  Antigone,  se 
retire  en  Egypte.  Antigone  entre  à Sparte  en 
vainqueur,  abolit  toutes  les  réiormes  opérées  par 
Cléomène,  suspend  la  royauté,  et  donne  à la  ville 
un  gouverneur  béotien,  nommé  Brachillus.  Rap- 
pelé en  Macédoine  par  une  invasion  des  Ulyriens, 
il  quitte  le  Péloponnèse,  après  avoir  laissé  des 
garnisons  à Orchomène  et  oans  l’Àcrocorinthe. 

Mort  de  Ptolexnée  Evergèle.  Avec  son  fils,  Pto- 
lémée  Philopator.  commence  la  décadence  de 
l’empire  des  Lagiaes.  — Êratosthène,  de  Cyrènc. 
fleurit  à Alexandrie.  Il  est  l’auteur  d’un  système 
de  géographie,  basé  sur  les  mathématiques,  qui 
lit  autorité  dans  les  écoles  durant  quatre  siècles. 

Séleucus  Céraunus,  roi  de  Syrie,  qui  venait  de 
commencer  une  guerre  contre  Attale , roi  de 
Pergainc,  périt  assassiné.  Son  frère,  Antiochus  111, 
Jui  succède. 

Le  consul  M.  Ciaudius  Marcellus  tue  Virido- 
mare,  roi  des  Gésates,  sous  les  murs  de  Clasti- 
dium,  et  remporte  la  victoire  sur  ce  peuple,  auxi- 
liaire des  Insubriens.  Il  offre  les  troisièmes  dé- 
pouilles «-pluies. 

221.  Conquête  de  l’Istrie  par  les  Romains. 

220.  Mort  d’Antigone  Doson , roi  de  Macédoine. 
Avènement  du  jeune  Philippe  111,  son  neveu, 
âgé  de  15  ans. 

Les  Êtoliens  déclarent  la  guerre  .aux  Messé- 
niens.  ils  débarquent  en  Acliaie,  sous  les  ordres 
de  Scopas  et  de  Dorunaque,  traversent  le  Pélo- 
ponnèse, pour  se  rendre  dans  la  Messénie,  qu’ils 
ravagent  complètement,  et,  à leur  retour,  défont, 
près  de  Captiva*,  les  Achéens,  commandés  par 
Ara  tus.  Sur  l’invitation  des  Acbeens,  Philippe 
liasse  dans  le  Péloponnèse,  convoque  à Corinthe 
les  députés  de  la  ligue,  et  déclare  la  guerre  aux 
Etoliens.  Commencement  de  la  guerre  dite  des 
deux  ligues , qui  durera  3 ans. 

Guerre  entre  Byzance  et  Rhodes.  Prusias,  roi 
de  Bithynie,  se  prononce  pour  la  seconde.  — 
Guerre  entre  Mitliridule  IV,  roi  de  Pont,  et  la 
ville  de  Sinope. 

219.  Prise  de  Sagonte?  ville  alliée  des  Romains,  par 
AnnihaJ,  apri»  un  siège  de  R mois.  Les  Romains 
déclarent  la  guerre  aux  Carthaginois. 

Les  Romains,  sur  un  vain  prétexte,  attaquent 
Démélrius,  de  r haros,  et  le  forcent  à sortir  d’il- 
iyrie.  Ils  imposent  un  tribut  à la  partie  de  lMlly- 
ne  laissée  à Pinéus. 

Mort  de  Cléomène  A Alexandrie , dans  une 
«meute  qu’il  avait  provoquée  contre  son  hôte,  le 
roi  Ptolemée  Philopator.  Fm  de  la  seconde  mai- 
son des  rois  de  Sjwrte  ou  des  Agides.  tes  Spar- 
tiates massacrent  les  éphores  nommés  sous  l’in- 
fluence d’Antigone  Doson,  et  élisent  deux  rois  : 
Agésipolis,  petit-fils  de  Cléombrole,  et  Lycurgue. 
Ce  dernier  chasse  de  Sparte  son  jeune  collègue, 
avec  lequel  finit  la  race  des  Héraclides.  Lycurgue 
se  déclare  pour  les  F.toliens  contre  les  Acnéens  et 
Philippe  de  Macédoine. 

Arcnagatus,  le  premier  médecin  que  les  Ro- 
mains aient  eu,  arrive  du  Péloponnèse  à Rome, 
où  il  reçoit  le  droit  de  cité  et  un  traitement  de 
la  république.  Il  est  expulsé  quelque  temps  après. 

218  Phj  lippe  de  Macédoine  prend  Thermus,  capitale 
de  rélolie,  et  la  ruine. 

Attale  I**,  roi  de  Pergamc,  sonmet  avec  l’aide 
des  Gaulois,  qu’il  a fait  venir  de  la  Thrace,  les 
villes  de  C.yinc,  Smyme,  Phocée,  Teos,Colophon, 

* Lcmnos,  etc. 

Ptolemée  IV  Philopator  et  Antiochus  III  se  dis- 
putent la  Célésyrie  ou  Syrie  creuse. 
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Annibal  entre  dans  les  Gaules,  il  évitede com- 
battre Scipion  et  passe  les  Alpes.  P.  Cornélius 
Scipion  est  défait  au  Tésin  par  Annibal,  qui  fran- 
chit le  Pô  et  bat  Tib.  Semproniusà  la  Trébie.  Le 
nord  de  l'Italie  se  donne  à Annibal  ; il  raasemble 
jusqu'à  90000  soldats. 

217  Défaite  d’Antiochus  III  à Raphia;  il  perd  la 
Palestine,  la  Phénicie  et  la  Onlesyrie  qu’ü  avait 
enlevées  naguères  aux  Egyptiens. 

Les  Etoliens  demandent  la  pair;  elle  leur  est 
accoudée,  à condition  que  chaque  peuple  gardera 
les  conquêtes  qu’il  a faites  pendant  la  guerre.  Fin 
de  la  guerre  des  deux  ligues. 

Annibal  passe  l’Apennin  et  entre  en  Etmrie.  Il 
traverse  les  marais  de  Clusium.  Il  dèiait  Flami- 
nius,  près  du  lac  Trasimène.  I.e  prodictateur  Fa- 
bius Maximus  pourvoit  à la  défensede  Rome;  sa 
politiijue  de  temporisation  lui  fait  donner  le  sur- 
nom <le  Cuncialor. 

La  religion  de  Bouddha  pénètre  en  Chine. 

Vers  cette  époque  écrit  L.  C.  Alimentus,  qui  a 
raconté  aux  Romains  l’époque  d’Anntbal. 

216  Mort  ifHiéron  II,  roi  de  Syracuse.  Hiéronyme, 
son  petit-fils  et  son  successeur,  se  déclare  pour 
ies  Carthaginois. 

Antiochus  III  lutte  contre  le  rebelle  Achéus,  qui 
se  défendra  deux  ans  dans  la  ville  de  Sardes. 

Annilial  triomphe  à Cannes,  en  Apulie,  des  Ro- 
mains commandés  par  le  consul  plébéien  Téren- 
tius  Varron  et  Paul  Emile,  qui  se  fait  tuer.  — 
Annibal,  battu  une  1'*  fois  devant  Noie  par  Mar- 
cellus, passe  l’hiver  à Capoue.  Il  restera  encore 
12  ans  en  Italie.  — A Rome,  on  nomme  un  dic- 
tateur, Junius  Péra.  Le  sénateur  Fabius  Pictor, 
historien  dont  nous  n’avons  plus  les  écrits,  est 
envoyé  à Delphes  afin  de  consulter  l'oracle  sur 
les  destins  de  Rome. 

215  Victoire  du  roi  Prusias  sur  les  Gàlates.  ■ 

Annibal  conclut  un  traité  d'alliance  offensive 
et  défensive  avec  Philippe  de  Macédoine,  qui  en- 
gage avec  lui  ses  alliés  les  Grecs.  — Il  est  battu 
une  2e  fois  devant  Noie  par  Marcellus. 

214  Antiochus  essaye,  mais  vainement,  de  ramener 
sous  sa  domination  la  Parthie  et  la  Bactriane. 

A Syracuse,  lliéronyme  est  assassiné.  Hippo- 
crate et  Ëpicvde  se  mettent  à la  tète  du  gouver- 
nement de  Syracuse.  — Rouie  déclaré  la  guerre 
à Syracuse,  et  bientôt  le  cuiisul  M.  Marcellus  en 
commence  le  siège,  qui  durera  2 ans. 

Annibal  est  repoussé  une  3*  fois  au  siège  de 
Noie.  Son  lieutenant  Ilannon  est  défait  près  de 
Bénévent,  par  Sempronius  Gracchus,  et  perd 
16000  hommes.  — Loi  Onpia,  qui  défendait  aux 
femmes  de  porter  dans  leur  parnre  plus  d une 
demi -once  d’or,  de  se  vêtir  d’une  robe  de  diffé- 
rentes couleurs,  de  faire  usage  de  voitures  à Rome 
ou  dans  d’autres  villes,  et  à un  mille  de  là,  si  ce 
n'est  à l’occasion  d'un  sacrifice  public. 

213  Philippe  fait  emprisonner  Aratus.  — Cédantaux 
instances  de  Liémétruis  de  Pharos,  oui  s’est  ré- 
fugié auprès  de  lui,  il  se  dispose  à «aller  «attaquer 
les  Romains  en  Italie.  Il  rassemble  120  galères  à 
2 rangs  de  rames  et  débarque  sur  la  iô:e  d’Jlly- 
rie.  Il  s'empare  de  la  ville  d'Oricum  et  assiège 
Apollonie.  Mais,  vaincu  par  le  préteur  Valérius 
Ls.vinus,  près  de  l'embouchure  de  J’Ao&s,  il  est 
contraint  de  brûler  sa  flotte  et  de  regagner  par 
terre  la  Macédoine. 

En  Chine,  l’empereur  Chi-Hoang-Ti  fait  brûler 
tous  les  livres  que  les  lettrés  ne  purent  cacher,  à 
l’exception  de  ceux  qui  traitaient  de  médecine  et 
d’agriculture. 

212  I.es  deux  frères,  Publius  et  Cornélius  'Scipion, 
qui  depuisuuatre  ans  luttaient  contre  les  Espagnols 
et  les  Cartnaginois , sont  vaincus  et  tués  près 
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d’Anitorgis  par  Asdrubal  Barca,  Magon  et  Asdru- 
bal  Giscon. 

En  Sicile,  le  proconsul  Marcellus  s'empare  de 
Syracuse,  défendue  par  le  génie  d'Archimède  qui 
est  tué  dans  le  sac  (le  la  ville. 

211  Expéditiond’Antiochus  le  Grand  contre  les  Par- 
thes,  les  Bactriens  et  l'Inde.  Cette  guerre  durera 
jusqu’en  205.  — Lævinus  conclut  avec  lesÉtoliens 
un  traité  d’alliance  offensive  et  défensive,  auquel 
accèdent  bientôt  Attale.  roi  de  Pergame,  les  Mes- 
séniens,  Pleurale,  roi  d’Illyrie,  et  enfin  Machani- 
das^  tyran  de  Sparte. 

En  Italie,  les  proconsuls  Q.  Fulvius  Flaccus, 
Appius  Claudius  Pulcher  s’emparent  de  Capoue. 
Annibal  se  retire  dans  le  Brutium. 

Lejeune  Cornélius  Scipion,  fils  de  Publius.  à 
l'âge  de  24  ans,  est  chargé  de  couduire  la  guerre 
d'Espagne. 

210  Lejeune  Scipion  prend  Carthagène  en  un  jour. 
Il  respecte  l’épouse  d’Allucius  et  la  lui  fait  rendre. 

209  Q.  Fabius  Maxi mus  prend  Tarente. 

208  M.  ( laudius  Marcellus  est  tué,  Crispinus,  son 
collègue,  est  blessé  à mort  dans  une  embuscade 
que  leur  tend  Annibal  entre  Ven  ou  se  et  Bantia. 

Les  Achéens  appellent  Philippe  de  Macédoine 
contre  Machanidas  de  Sparte  et  les  Êtolicns,  qui 
sont  appuyés  par  Attale,  roi  de  Pergame,  et  par  la 
flotte  romaine  de  Sulpicius. 

207  Annibal  rappelle  toutes  les  troupes  qu'il  avait 
jusqu'alors  répandues  dans  l'Ilalie  pour  la  dispu- 
ter aux  Romains,  et  les  concentre  dans  le  Rru- 
tiuin  et  la  Lucanie;  d’un  autre  côté,  son  frère 
Asdrubal  passe  les  Alpes  à la  tête  de  52  000  hommes. 
Le  sénat  forme  deux  armées,  dont  l’une  devait 
combattre  Asdrubal  dans  la  Cisalpine , l'autre, 
Annibal  dans  le  sud  de  l'Italie.  M.  Livius  com- 
mande la  1'*,  et  Cl.  Néron  la  2*.  — Asdrubal  perd 
un  temps  précieux  au  bh  eus  de  Plaisance.  Il  est 
bientôt  après  vaincu  et  tué  sur  les  bords  du  fleuve 
Mé taure,  en  Omhrie,  par  les  deux  consuls  qui 
avaient  réuni  leurs  armées. 

Antiochus  III  le  Grand  dépouille  de  la  Judée 
Ptolémce  Philopator. 

2*  bataille  de  Manlinée.  Machanidas  y est  battu 
et  tué  par^  Philopœmen.  — Nabis  s'empare,  à 
Sparte,  de  l'autorité  souveraine. 

Mortdu  philosophe  stoïcien  Chrysipne, de  Cilicie, 

3ui  avait  remplacé  Cléanthe,  disciple  dé  Zénon, 
ans  la  direction  de  l'école  du  Portique. 

206  C.  Scipion  passe  d’Ksj*agne  en  Afrique  pour 
aller  gagner  à l'alliance  romaine  Syphax.  roi  Nu- 
mide. 

205  Fin  delà  P*  guerre  de  Macédoine.  Philippe  fait 
la  paix  avec  les  Romains. 

U.  Scipion  prépare  en  Sicile  son  expédition  con- 
tre l'Afrique  carthaginoise.  Il  a pour  préfet  de  la 
flotte  son  ami  LéJius,  pour  questeur  Caton.  11 
prend  Locres  vainement  défendue  par  Annibal. 

Loi  Cincia,  qui  défendait  de  recevoir  de  l’ar- 
gent et  des  présents  pour  plaider  une  cause. 

204  Synhax,  roi  Numide,  qui  avait  épousé  la  fille 
d Asdrubal  Giscon,  Sophonisbc,  passe  de  nouveau 
aux  Carthaginois,  puis  dépouille  Massinissa.  allié 
des  Romains. 

Sc  piôr  part  de  Sicile  avec  30000  légionnaires, 
50  galères,  400  vaisseaux  de  charge.  11  prend  terre 
en  Afrique  au  cap  le  Beau.  U assiège  Clique.  As- 
drubal  Giscon  et  Syphax  s’avancent  sous  les  murs 
de  cette  ville,  chacun  avec  une  armée. 

203  Scipion  brûle  les  deux  camps  d’Asdrubal  et  de 
Syphax,  qui  sont  une  seconde  fois  vaincus.  — Sci- 
pion réduit  toutes  les  villes  de  la  domination  car- 
thaginoise, et  prend  Tunis.  — Syphax  est  vaincu 
et  fait  prisonnier  par  Lélius  et  Massinissa,  qui  le 
livrent  à Scipion. 


Av.J.-C. 

Philippe  envoie  à Annibal  un  secoursde  4000  Ma- 
cédoniens, et  en  mémo  temps  il  déclare  la  guerre 
à Attale  1,T  et  aux  Rhcdiens  qui,  dans  la  dernière 
guerre,  ont  fourni  des  secours  aux  Romains.  Il 
attaque  sans  succès  Pergame,  mais  gagne  sur  les 
Rhodiens  la  bataille  navale  de  Ladé. 

Annibal  quitte  l’Italie,  16  ans  après  avoir  com- 
mencé la  guerre. 

2Ü2  Ptolémée  V Rpiphane,  aidé  de  l'étolien  S copas, 
reprend  la  Judee  aux  Syriens. 

En  Grèce,  Nabis  essaie  en  vain  de  prendre  Mes- 
sène,  qui  est  sauvée  par  Philopœmen.  — Phi- 
lippe est  battu  par  les  Rhodiens  et  par  Attale  Itfr, 
et  perd  une  grande  partie  de  sa  flotte. 

Annibal,  débarqué  à Leptis,  s’avance  jusqu'à 
Zama  et  demande  la  paix  à Scipion,  qui  la  refuse. 
— Bataille  de  Zama,  à 12tlkil.  à 1*0.  ue  Carthage. 

A Rome,  Sext.  Ælius  Pætus  Catus  publie  les 
Notes  ou  nouvelles  formules  de  droit  : droit  Ælien. 

En  Chiue,  avènement  de  la  5e  dynastie,  celle 
des  Han,  qui  subsiste  jusqu’à  l’an  220  après  J.-C. 

201  Scipion  impose  la  paix  aux  Carthaginois.  Ceux-ci 
ne  conserveront  rien  hors  de  l’Afrique,  livreront 
leurs  vaisseaux,  payeront  un  tribut,  rendront  la 
Numidie  à Massinissa  et  ne  pourront  plus  faire  la 
gueire  sans  le  consentement  des  Romains. 

Mort  du  poète  Nævius,  à U tique;  il  avait  été 
exilé  à cause  des  traits  satiriques  qu'il  avait  lancés 
contre  les  grands  de  Rome,  surtout  les  Métellus. 

2ÜÜ  Philippe  de  Macédoine  attaque  Athènes  et  ra- 
vage l’Allique.  Sur  la  plainte  des  Athéniens,  les 
Romains.  lui  déclarent  la  guerre,  dont  la  direction 
est  confiée  au  consul  P.  Sulpicius  Galba.  — La 
flotte  d’Attale  et  des  Rhodiens,  après  avoir  pour- 
suivi Philippe  jusqu'en  Macédoine,*  vient  mouiller 
à Êgine.  Attale  se  rend  à Athènes,  où  il  est  ac- 
cueilli comme  le  bienfaiteur  des  Grecs. 

Rome  commence  contre  les  Gaulois  Cisalpins, 
qui  avaient  profité  de  l’invasion  d Annibal  pour 
se  rendre  indépendants,  une  guerre  qui  durera 
40  ans. 


II*  tiède  avant  Jétus-Chritt. 

Chule  de  Corinthe.  — Réduction  de  la  Grèce  en  province 
romaine.  — Décadence  des  grandes  monarchies  de 
l’Orient.  — Rome  étend  ses  conquêtes  hors  de  l'Italie 
et  marche  à la  conquête  du  monde.  — Ruine  de  Car- 
thage, de  Numance.  Commencement  des  troubles  civil*  à 
Rome  LesGracques.  — Decadence  de  la  poésie  grecque. 
État  florissant  des  études  grammaticales  et  scientifiques. 
Le  grammairien  Aristarque  et  l’astronome  Hipparque.— 
L'historien  philosophe  Polybe.  — A Rome,  Terence  suc- 
cède à Plaute  sur  la  scène  comique. 

199  Les  Étoliens,  à l’instigation  de  leur  stratège  Da- 
mocrite,  s'unissent  aux  Romains  contre  Philippe 
de  Macédoine. 

Le  consul  Sulpicius  parcourt  les  provinces  illy- 
riennes  soumises  à Philippe,  il  le  bat  sur  les 
bords  du  I ycus,  à Athacus,  à Octolophe  et  s’a- 
vance jusqu’au  cœur  de  la  Macédoine;  mais  le 
manque  de  troupes  suffisantes  eide  vivies le  force 
de  se  rel  ier. 

Massinissa  enlève  aux  Carthaginois  une  nouvelle 
province. 

198  Antiochus  III  le  Grand  fait  une  2*  fuis  la  cou- 
quéle  de  la  Syrie  et  de  la  Phénicie  : mais  il  traite 
bientôt  avec  les  tuteurs  du  jeune  Ptolémée  V Êpi- 
phane,  auquel  il  promet  sa  fille  Cléopâtre  avec  les 
provinces  enlevées  pour  dot.  Il  laisse  aux  Juifs, 
qui  l ont  seconde  dans  cette  conquête,  leurs  lois  et 
les  exempte  du  tribut  poui  3 ans. 

T.  Q-  Flamininus  aborde  en  Epire,  attaque  Phi- 
lippe, qui  s’est  retranché  sur  les  bonis  du  fleuve 
Aqüs,  le  bat  en  plusieurs  icncontres,  le  chasse  de 
l'Epire,  pénètre  avec  lui  dans  la  Macédoine  et  va 
prendre  ses  quartiers  d'hiver  dans  la  Phocide  et 
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dans  la  Locride.  — Dans  le  même  temps,  îa  Hotte 
combinée  des  Romains,  des  Rhodiens  etd'Attale, 
commandée  par  L.  Quinctius,  s’empare  de  Clial- 
cis  et  de  111e  d’Eubée;  puis  elle  mouille  au  port 
deCenchrée.où  sa  presence  décide  les  Aclucnsà 
faire  alliance  avec  les  Romains. 

197  Attale,  revenu  mal-de  de  Thèles,  meurt  à Ter- 
game.  Eumène  II,  l’allié  de  ses  fils,  lui  succrile. 
Ce  pr  nce  lenouvelle  l’alliance  de  Rome  et  obtient 
l île  d Egine. 

Soulèvement  de  TEspagne,  qui  avait  été  réduite 
en  province  romaine  et  divisée  en  Espagne  citc- 
ricuie  et  ultérieure.  Commencement  d’une  guerre 
qui  durera  10  ans. 

Les  deux  consuls  Cornélius  Cethgus  et  Minu- 
cius  Rufus  sont  chargés  de  lutter  contre  les  Li- 
gures, les  Bo  eus  et  les  Jnsnbriens. 

Flamininus  fait  alliance  avec  Nabis,  tyran  de 
Spaite,  a\ec  les  Béotiens,  rt  livre  à Philippe  une 
bataille  décisive  près  des  hau  eurs  appelées  Cy- 
nocéphales. 

Fin  de  la  2*  guerre  de  Mncédoine.  Philippe  ob- 
tient la  paix;  il  renonce  à toutes  ses  | ossessions 
et  à toutes  ses  alliances  dans  la  Grèce,  brûle  sa 
flotte,  et  s’engage  à ne  pas  tenir  armés  plus  de 
500  soldais;  il  livre  comme  otage  son  fils  Dcme 
trius. 

196.  T.  Ouinctius  Flamininus  proclame  aux  jeux 
isthmiques  la  liberté  des  Grecs.  Dcs-lurs  on  compte 
dans  la  Grèce  seize  peuples  indépendants , dont 
aucun  u 'était  assez  fort  pour  résister  aux  Romains. 

Antiochus  III  le  Grand  tente  de  s’emparer 
des  villes  et  des  provinces  situées  sur  les  côtes 
de  l’Asie  Mineure,  et  pousse  jusqu'en  Thrace,  où 
il  prend  Lysimacnie 

Annibal  quitte  Carthage,  où  il  a rétabli  la 
paix  et  la  prospérité,  et  se  letire  en  Syrie  auprès 
d’Antiochus  qu’il  excite  contre  les  Romains. 

195.  Flamininus  convoque  à Corinthe  les  députés 
de  la  Grèce,  et  fait  décréter  par  l'assemblée,  que 
la  guerre  sera  déclare  à Nabis,  pour  le  con- 
traindre à rendre  la  liberté  à Argns,  dont  il  s'est 
emparé  pendant  la  guerre  de  Macédoine,  Le  ty- 
ran, après  une  vaine  résistance,  sc  soumet  aux 
conditions  qui  lui  sont  imposées. 

A Rome,  consulat  de  m.  Porcius  Caton  et  Va- 
lérius  Flaccus  . émeute  de  femmes  pour  obtenir 
l’abrogation  de  la  loi  Oppia  contre  le  luxe. 

Campagne  de  Caton  dans  l’Espagne  citérieure. 
11  soumet  les  peuples  entre  les  lyrtni es  et  l’F.bre. 
— Campagne  de  P.  Manlius  chez  les  Turdétans 
qui  se  soumettent  (Espagne  ultérieure). 

194.  A la  mort  d'Eratoslbcne , la  bibliothèque 
d’Alexandrie  est  dirigée  par  Apollonius  de  Rhodes, 
disciple  du  poète  Cailimaquc  et  auteur  du  poème 
des  Argonautes. 

Continuation  de  la  guerre  contre  les  Gaulois  1 
cisalpins.  Le  proconsul  Yaiéritis  Flaccus  tue  aux 
Insubres  et  aux  Boïens,  pi  i s de  Milan,  10UO0  hom- 
mes. Les  Insubriens  se  soumettent. 

Flamininus  rassemble  à Corinthe  les  députés  de 
la  Grèce;  il  les  exhorte  à la  concorde,  et  upris 
avoir  retiré  les  garnisons  romaines  de  TAcroco- 
rinthe,  de  Chaicis,  d’Erétrie,  d urée  et  de  Dénu- 
triade,  il  s’embarque  pour  l'Italie  avec  son  armée. 

192.  Mariage  du  jeune  Ptulémée  F.piphane  et  de  la 
fille  d Antiochus  le  Grand.  La  Cœlcsyrie  et  la  Ju- 
dée sont  restituées  à l’Egypte.  — L'inscription  en 
trois  langues  (hiéroglyphique,  égyptien  vulgaire 
et  grec)  qui  fut  trouvée  à Rosette  en  1199  et  qui 
donna  à Champollton  la  clef  des  hiéroglyphes, 
est  rapportée  h cette  année. 

Les  Roiens  et  les  Liguriens  font  un  armement 
général.  A Rome  on  déclare  qu'il  y a tumulte.— 
Massinissa  enlève  aux  Carthaginois  la  contrée 
d Emporia. 


Av.  j.-c. 

192.  Guerre  entre  Nabis,  tyran  de  Sparte,  et  les 
Achéens,  conduits  parleur  stratège,  Philopœrnen. 
Après  la  mort  de  Nabis,  tue  par  les  Etoliens,  La- 
ccd*  mone.  par  les  conseils  de  Philopœrnen,  entre 
dans  la  ligue  achéenne. 

Le  Sénat  envoie  une  ambassade  en  Grèce  pour 
sonder  les  dispositions  des  différents  peuples,  et 
ordonne  au  prêteur  M.  Bælmis  de  passer  en  Epine 
avec  sen  armée. 

Les  Etoliens  font  alliance  avec  Antiochus  contre 
les  Romains.  Antiochus  arrive  à Démétriade,dont 
venaient  de  s’emparer  les  Etoliens, avec  10<  0ü  fan- 
tassins, 500  cavaliers  et  6 éléphants.  11  s’empare 
de  Chaicis  et  de  l'Eubée,  soumet  presque  toute  b 
Thessalie,  pu! s,  force  par  les  R*  mains  de  se  re- 
tirer, il  va  passer  l'hiver  en  Eubée,  où  il  célèbre 
sou  mariage  avec  une  jeune  fille  de  Chaicis. 

Victoire  de  Tolède,  remportée  ikit  Q.  Fulvius 
Nobilior  sur  les  Vectons,  les  Vacceens  et  les  Cel- 
tibériens  Confédérés  (Espagne  citerieure). 

191.  Philr  pœmen  empche  l’exécution  du  pruji  t du 
stratège  des  Achéens,  Diophane,  qui,  conseillé 
par  Fumininus,  voulait  livrer  Sparte  aux  Ro- 
mains. — Les  Messéuiens  et  les  Eléens  entrent 
dans  la  ligne  achceune  qui  comprend  alors  tout 
le  Péloponnèse. 

Cami>agiie  de  P.  Cornélius  Scipion  Nasica  contre 
les  Boiens  qui  se  soumettent. 

Antiochus  se  retranche  avec  son  armée  aux 
Therm.  pylcs.  Il  y est  complètement  défait  par 
M.  Acilius  Glabrion,  sous  lequel  servait  comme 
tribun  légionnaire,  Porcius  Caton,  ancien  consul, 
loi  flotte  d’Antiochus  est  détruite  par  Eumène  et 
C.  Livius  Saünator,  qui  commandait  h flotte  ro- 
maine. Antiochus  se  retire  en  Asie  avec  le  peu  de 
forces  qui  lui  restait. 

190.  Philopœrnen  s’oppose  à ce  que  Ton  admette 
dans  Spaite  les  bannis  que  voulaient  y faire  ren- 
trer Fl  miniiuiS,  cunmissaiie  romain,  et  le  con- 
sul Acilius  Glabrion. 

le  consul  L. Cornélius  Sc:pion,  frire  de  l’Afri- 
cain, nui  le  suit  comine  lieutenant,  conclut  une 
trêve  de  six  mois  avec  les  Etoliens.  et  passe  en 
Asie,  où  il  leraporte  sur  Antiochus  la  bataille  de 
Magnésie,  qui  termine  la  guerre  de  Syrie. 

189.  Philopœrnen,  stratège  des  Achéens,  fait  ren- 
trer lui-même  les  bannis  dans  Sparte. 

Le  consul  M.  Fulvius  Nobilior  achève  la  sou- 
mission des  Etoliens,  qui  obtiennent  la  paix  en 
s’obligeant  à payer  II  0 talents  et  à n’avoir  d’au- 
tres amis  ni  d autres  ennemis  que  ceux  «lu  peuple 
ron  ain.  — Campagne  de  Cn.  Manlius  Yulsu  Contre 
les  Galates,  allns  d’Antiochus. 

A cette  époque,  fleurit  le  poê(0  Enuius,  qui 
accompagnait  Fulvius  Nobilior  cn  Etolie. 

188.  Les  Lacédémoniens  renoncent  h l’alliance  des 
Achéens,  et  envoient  prier  Fulvius  de  venir  dans 
le  Péloponnèse  recevoir  la  soumission  de  leur 
ville;  les  Achéens  leur  déclarent  la  guerre.  Ful- 
vius se  rend  alors  dans  le  Péloponn*  se,  convoque 
une  assemblée  generale  à Elis,  et  diteimine  les 
deux  jartis  à envoyer  à Rome  des  ambassadeurs, 
wrmi  lesquels  était  Lycortas,  père  de  Pulybe. — 
Miilopœmen  marche  contre  lacédémone  et  se 
fait  livier  les  auteurs  de  la  défection  oui  sont 
massacrés.  Ensuite,  les  Achéens,  re unis  a Tégée, 
arrêtent  que  les  Lacédémoniens  détruiront  leurs 
murailles;  qu’ils  aboliront  les  lois  de  Lycurgue, 
rappelleront  tous  les  exilés,  et  banniront  les 
esclaves  affranchis  par  les  tyrans  et  les  ra  rce- 
naires  étrangers  qui  ont  servi  dans  leurs  armées. 

Traité  de  paix  entre  Antiochus  et  les  Romains, 
le  roi  de  Syrie  abandonne  tout  ce  «ju’il  avait 
j dans  l’Asie  Mineure  jusqu’au  mont  Taurus,  et 
s’engage  à payer  151  00  talents  aux  Romains  et 
j 477  à Eumèné.  Le  Sénat  donne  à Eumène  li 
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Mysie,  les  deux  Phrygies,  la  Lydie,  l’Ionie,  et 
l.ysimachie  en  T b race,  et  aux  Rhodiens  la  Carie 
et  la  Lycie.  Il  rend  aussi  la  liberté  à plusieurs 
villes  grecques. 

187.  Les  Achéeos  envoient  au  Sénat  romain  une 
seconde  députation. — Lycortas  est  envoyé  auprès 
du  roi  d’Kgvpte  pour  renouveler  l'alliance  qui 
existait  depuis  longtemps  entre  la  famille  de  ce 
p.  ince-et  la  ligue  acheenne. 

Campagne  des  consuls  M.  Æmilius  I.épidus  et 
C.  Flimminus  contre  les  Ligures.  Ces  deux  con- 
suls tracent  les  voies  Haminienne  et  Emilienne, 
qui  vont,  la  première  de  Rome  à Ariminum,  la 
deuxième  d’Anminum  à Bologne. 

Scipion  l’Africain  et  Scipion  l’Asiatique,  atta- 
qués per  les  tribuns  Petilius  et  par  Caton,  sont 
contraints,  l'un  de  s’exiler,  l’autre  de  payer  une 
amende. 

Anüochus  le  Grand  périt  assassiné  par  ses  su- 
jets, parce  au’il  avait  pillé  le  temple  de  Btlus 
pour  payer  le  tribut  que  lui  avaient  impose  les 
Romains. 

186.  Un  senatus-consulte  interdit  à Rome  et  dans 
toute  l'Italie  La  célébration  des  bacchanales.  Pre- 
miers combats  d’athlètes  donnes  à Rouie  par  Ful- 
vius,  le  vainqueur  des  Eloliens. 

185.  2*  victoire  de  Tolède,  qui  coûte  30000  hommes 
aux  Celtiberiens,  aux  Lusitaniens  et  aux  Cirpé- 
tans  confédérés  (Espagne  extérieure),  remportée 
par  Calpurnius  et  Otnntius. 

184.  Lutte  d’Eumène,  roi  de  Pergame,  et  de  Tru- 
sias,  roi  de  Bitbynie.  Intervention  des  Romains. 

Censure  de  Porcius  Caton  et  de  son  ami,  le 
sévère  Valérius  Flaccus. 

Mort  de  Plaute. 

183.  Les  Messéniens,  à l’instigation  de  Dinocrate, 
se  séparent  de  la  ligue  achéenne,  et  marchent 
contre  le  bourg  de  Corooe.  Fhilopœmen,  alors 
ôge  de  soixante-dix  ans,  et  malade  de  la  fièvre, 
court  au-devant  des  Messéniens,  mais  accablé  par 
des  forces  supérieures,  il  est  fait  prisonnier  et 
conduit  à Messène,  ou  il  est  enfermé  daus  un 
ciehot  et  forcé  de  boire  la  ciguë.  Lycortas  venge 
sur  les  Messéniens  la  mort  de  Philopœmen  et  fait 
faire  à ce  grand  homme  de  magnifiques  funé- 
railles. 

Pharnace,  roi  de  Pont,  s'empare  de  Sinopc.  Les 
Rhodiens  et  Eumène  adressent  leurs  plaintes  au 
Sénat. 

Mort  rie  Scipion  l'Africain,  retiré  à Literaum, 
en  Campanie. 

182.  Annibal  s'empoisonne  chez  Prusias,  roi  de 
Bitbynie,  gui  allait  le  livrer  à l'envoyé  romain 
Flam  minus. 

181.  Avènement,  en  Égypte,  de  Ptolémée  Philomé- 
tor,  encore  enfant. 

Ambassades  envoyées  à Rome  par  Eumène, 
Ariarathe,  roi  de  Cappadocc,  Pharnace,  roi  de 
Pont,  les  bannis  de  Lacedéuione,  les  Achéens, 

Loi  orchia,  qui  limite  le  nombre  des  convives 
et  la  dépense  des  festins. 

180.  Le  Sénat  fait  transporter  dans  le  Saumium 
40  000  Ligures  avec  leurs  femmes  et  leurs  enfants, 
et  partage  leur  territoire  entre  des  colons. 

Soumission  par  Fulvius  Flaccus  de  la  Carpe- 
Unie  (Espagne  citeneure). 

179.  Philippe  de  Macédoine  meurt  de  douleur 
d’avoir  fait  périr  sou  fils  innocent,  Dëmétnus, 
accus*  pir  Persée. 

La  loi  Vili-ta  ou  Annalis  détermine  1 Age  où 
on  peut  arriver  aux  charges  publiques  : vingt- 
sept  ans  pour  la  questure  ; trente-sept  pour  l’edi* 
lito  curule:  quarante  pour  la  preture;  quarante- 
trois  pour  le  consulat. 

Vers  ce  temps,  fleurit  le  poète  comique  Cuîci- 
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lius,  né  en  Gaule  chez  les  fnsuhres,  ami  d’Enmua, 
et  qui  avait  été  esclave  comme  Piaule. 

178.  Posthumius  tue  40000  hommes  aux  Lusita- 
niens et  aux  Vaccéens,  et  les  force  à se  soumettre. 
Tib.  Semp.  Gracchus  enlève  trois  cents  villes  ou 
bourgades  aux  Celtiberiens,  après  les  avoir  vain- 
cus près  deCarabiset  de  Coropléga.  Il  soumet  les 
Celtioériens,  et  conclut  avec  eux  un  traité  dont 
les  clauses  sont  également  précises  et  équitables. 

Ariarathe  V,  roi  de  Cappadocc,  livre  son  fils  en 
otage  aux  Romains  et  leur  fournit  de  l'argent 
dans  leur  guerre  contre  Persée;  ce  qui  lui  mé- 
rite le  titre  d’ami  et  d’allié  de  Rome, 

177.  Les  Romains,  aprîs  une  campagne  de  deux 
années,  soumettent  définitivement  lTstrie , dont 
ils  exterminent  ou  vendent  une  grande  partie  des 
habitants.  — Campagne  de  Tib.  Semp.  Gracchus 
contre  les  Sardes  révoltés. 

175  Campagne  des  Romains  contre  les  Ligures, 
dont  une  partie  sont  désarmés. 

En  Syrie,  Séleucys  Pbiiopator  est  assassiné  par 
son  ministre  Héliodore.  A ce  moment,  son  fils 
Démélrius  était  parti  pour  l’Italie,  où  il  devait 
prendre  comme  otage  la  place  du  frère  de  Séleu- 
cus,  Àntiochus,  que  leur  père  y avait  envoyé  eu 
186;  Antiochus,  qui  regagnait  alors  la  Syrie,  est 
élevé  au  trûne  par  l'influence  du  roi  de  Pergame. 
II  a reçu  le  surnom  d’Epiphane. 

174.  Massinissa  enlève  à Carthage  la  province  de 
Tysca  et  soixante-dix  villes.  Le  sénat  romain, 
pour  empêcher  les  Carthaginois  de  se  joindre  à 
Persée,  promet  de  leur  faire  justice,  mais  donne 
au  Numide  le  temps  do  s'affermir  dans  sa  nou- 
velle conquête. 

173.  Antiochus  Epiphane  renouvelle  les  traités 
d'amitié  avec  les  Romains. 

172.  Eumène,  roi  de  Pergame,  vient  à Rome  se 
plaindre  des  empiètements  de  Persée.  Persee  le 
fait  assassiner  en  Grèce;  le  sénat  déclare  la 
guerre  au  roi  de  Macedome.  Eumène,  Ariarathe, 
Massinissa  prennent  parti  pour  les  Romains;  Pru- 
sias, Antiochus  Epiphane,  Ptokmûe  Philométor 
restent  neutres.  — Persée  perd  xinq  mois  à se 
justifier  à Rome  et  ù demander  la  paix.  Pendant 
ce  temps,  les  commissaires  romains  entraînent 
tous  les  Grecs  dans  leur  parti. 

17 J.  Attaque  dirigée  contre  la  Ccclésyne égyptienne 
par  Aaliocbus  Epiphane. 

En  Judée,  règne  une  sanglante  anarchie,  de- 
puis l’époque  où  le  vénérable  unias,  auparavant 
dépouillé  de  ses  fondions  do»  grand-prêtre  par  un 
de  ses  frères,  Jason,  qui  introduisit  ù Jérusalem 
les  jeux  de  la  Grèce,  a succombe  sous  les  coups 
de  son  jeune  frère  Ménélas. 

Persée  défait  dans  un  combat  de  cavalerie,  non 
loin  du  Pénee,  le  consul  Uciuius  Crassus,  oui 
perd  22  OUI)  homme*.  11  demande  la  paix  qui  lui 
est  refusée. 

170.  Les  Kpirotos  embrassent  le  parti  de  Per9ée. 
Campagne  heureuse  de  ce  prince  contre  le  consul 
A.  Hostilius. 

169  Guerrç  de  Ptolémée  VI  Philométor,  avec  An- 
tiochus Epiphane,  qui  s’empare  de  Memphis  et 
du  jeune  roi.  Ptolémée  Rvergète  II,  son  frere, 
gouverne  à sa  place.  Après  la  retraite  d’Antio- 
chus,  Ptolémée  Philométor  et  Plolémee  Ever- 
gète  II.  demandent  des  secours  aux  Acheens.  Les 
jiartisans  des  Humains  tout  re|K>usser  cette  de- 
mande, et  décider  qu'on  enverra  seulement  des 
ambassadeurs  chargés  d'engager  les  rois  à faire 
la  paix.  — Le  bruit  de  la  mort  d Antiochus 
s étant  répandu  en  Judée  y excite  une  grande 
joie;  ce  prince  s’avance  alors  en  furieux  sur  Jé- 
rusalem, égorge  40000  Juifs,  en  réduit  un  pareil 
nombre  eu  esclavage,  profane  le  sanctuaire,  et 
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enlève  du  temple  tous  les  objets  consacrés  au 
culte  du  Seigneur. 

Persée  se  rend  maître  de  la  plus  grande  partie 
de  nilyrie.  Il  cherche  à attirer  dans  son  parti 
Gentius,  roi  d’une  partie  de  cette  contrée,  mais 
il  se  prive  de  cet  utile  allié  par  son  avarice.  — 
Q.  Marcius  Philippus,  successeur  d’A.  Hostilius, 
arrive  en  Thessalie,  pénètre  en  Mactdoine  par  le 
mont  olympe  et  se  rend  maître  des  défilés  de 
Tempé  et  des  villes  voisines. 

Caton  défend  h loi  Voconia  qui  interdisait 
de  nommer  une  femme  pour  héritière  et  de  lui 
laisser  des  dons  plus  considérables  qu’à  son 
héritier  ou  à ses  héritiers.  — Mort  du  poète 
Ennius. 

168.  Gentius  se  déclare  pour  Persée,  mais  il  est  fait 

S risonmer  par  le  p.éteur  Anicius,  qui  en  moins 
e treille  jours  s'empare  de  toute  iTÏlyrie.  — Paul 
Emile  arrive  en  Macedoine  et  remporte  sur  Per- 
lée la  victoire  décisive  de  Pydna.  Per.s.e  s'enfuit 
presque  seul  à Peila,  puis  à Amphipolis,  où  il 
s’embirque  pour  Samothrace.  Il  y est  suivi  par 
la  flotte  romaine,  commandée  par  le  préteur  Cn. 
Octivius,  auquel  il  se  rend,  avec  Philippe*,  son 
fils  aîné.  — Anicius  se  rend  maître  des  princi- 
ales  villes  de  l’Epire,  puis  divise  l'Illyrie  en  trois 
istricts,  à chacun  desquels  il  donne’ un  gouver- 
nement particulier,  et  proclame  la  liberté  des 
I livrions. 

Le  député  de  Rome,  Popilius  Lénas,  signifie  à 
ÀntiocLus  Epiphane,  qui  marchait  sur  Alexandrie, 
l’ordre  de  re>pecter  l’allié  du  peuple  romain.  — 
Antiochus  Epipliane  se  venge  de  cet  affront  en 
ordonnant  de  nouvelles  persécutions  contre  les 
Juifs.  II  profane  le  temple  de  Jérusalem  et  entre 
dans  le  sanctuaire. 

A Rome,  le  censeur  Sempronius  Gracchus, 
réunit  dan*  une  des  quatre  tribus  urbaines  qui 
ne  votent  qu’après  les  autres,  les  affranchis  ré- 
pandus depuis  304  dans  les  4 tribus  de  la  ville. 

167-  Prusias  II,  roi  de  Rithynie,  et  son  fils  Nico- 
mëde,  viennent  s'humilier  dans  le  Sénat.  — Le 
Sénat,  pour  punir  Eumène  detre  intervenu  entre 
Rome  et  Persée,  lui  défend  de  venir  à Rouie. 
Il  agit  de  mémo  à l'égard  des  Rhodieas,  qui 
avaient  aussi  ofiert  leur  médiation.  11  leur  en- 
lève la  Lycic,  la  Carie.  Caunus.  Slratonicee,  sou- 
lève contre  eux  tous  leurs  voisins,  et  ne  les  ad- 
met de  nouveau  à son  alliance  que  quaud  ils  sont 
épuisés. 

Caton,  envoyé  en  Afrique,  approuve  tacitement 
la  con  luite  de  Massinissa.  De  retour  à Rome,  il 
demande  sans  cesse  au  Sénat  de  ruiner  Carthage; 
son  avis,  combattu  par  Scipiuu  Nasica,  l’emporte 
et  Rome  a attend  plus  qu’une  occasion  d’attaquer 
son  ancienne  nvàie. 

Paul  Emile  divise  la  Macédoine  en  quatre 
districts  indépendants,  dont  les  habitants  ne 
payeront  au  peuple  romain  que  la  moitié  du 
tribut  qu’exigeaient  les  rois  ; mais  auxquels 
il  est  défendu  de  communiquer  entre  eux  et 
aiec  les  Etats  voisins.  11  ordonne  ensuite,  sous 
peiue  de  mort,  à tous  ceux  qui  ont  rempli  quelque 
charge  ou  une  mission,  sous  Persée,  de  quitter 
la  Macédoine  et  de  se  rendre  en  Italie.  Cn  traître 
vendu  aux  Romains, Callicrates,  alors  stratège 
de  1a  ligue  acheenne,  est  charge  d’exécuter  cet 
ordre  et  l'accomplit  avec  une  extrême  rigueur.  — 
Les  principaux  citoyens  de  l’Achaîe,  au  nombre 
de  plus  de  mille,  accusa  s d’avoir  été,  soit  ouver- 
tement, soit  de  coeur,  partisans  de  Persée,  reçoi- 
vent l’ordre  de  se  rendre  en  Italie  pour  y être 
jugés.  Parmi  eux,  était  Pr-lybe.  fils  de  Lycortas, 
qui  deviendra  l’ami  de  Scipion  l’Africain.  — Paul 
Emile  et  Anicius  triomphent,  le  premier,  de  Per- 
sée, le  second  de  Gentius.  Ces  deux  princes  sont 
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envoyés  le  premier  à Albe,  où  il  périt  misérable- 
ment et  le  second  à Iguvium. 

166.  En  Judee,  le  prêtre  Mathatias  prend  les  ar- 
mes contre  Antiochus  Epiphane  II  laisse  cinq 
fils  : Jean,  Simon,  Judas  (Macl.abee),  Eléazar, 
Jonathas. 

A Rome,  Térence  fait  représenter  l’Andrienne. 

165  Judas  Machahée  bat  Lysias,  général  d’Antio- 
chus,  et  remet  les  Juifs  en  possession  de  la  ville 
et  du  temple  de  Jérusalem. 

A Rome,  représentation  de  /7/eci/re  de  Térence. 

164  Eumène,  roi  de  Pergamc,  implore  l’appui  du 
sénat  romain  contre  Prusias  et  les  Galates.  Mort 
d’Antiochus  Epiphane,  roi  de  Syrie.  U laisse  pour 
héritier  un  enfant  de  9 ans,  Antiochus  Eupitor. 

163.  Ariarathe  V,  roi  de  Cappadoce,  renouvelle  l’al- 
liance avec  le  sénat. 

Tib.  Sempronius  Gracchus  et  M.  Juventius 
Thalna  soumettent  définitivement  les  Ligures  et 
les  Corses.  — Le  sénat,  pour  assurer  lobci usance 
de  la  Cisalpine,  y avait  établi  les  colonies  de 
Plaisance,  Crémone,  Bologne,  Parme,  Modène, 
Lucques,  Aquilée.  11  en  avait- aussi  envoyé,  dans 
le  même  but,  à Pollentia,  Pisaurum,  Saturnie, 
Gravisca,  Pise,  dans  le  Piccnum,  le  pays  des 
Sénonais,  la  Ligurie,  l’Etrurie. 

Représentation,  à Rome,  de  H comédie  de  Tc- 
rence,  i'Heaulontimoroumcnos. 

162.  Le  sénat  intervient  entre  Ptoléinée  Philométor 
et  Ptol  inée  Evergcte  U ou  Physcon,  et  les  décide 
à un  [taitage;  le  plus  jeune,  Physcon,  régnera  à 
Cvrène,  l'aîné  occupera  l’Egyple.  Physcon  ajoute 
bientôt  à sa  part  Plie  de  Cypre. 

Scipion  Nasica  introduit  à Rome  l’usage  des 
clepsydres  ou  horloges  d eau. 

Mort  d’Antiochus  Eupator,  roi  de  Syrie.  Son 
jeune  fils  est  mis  à mort  par  Démétrius  Soler, 
fils  <!e  Seleucus  Philopalor,  qui  s'enfuit  de  Rome, 
ou  il  était  comme  otage  tlepuis  iu  ans. 

161.  Le  prêteur  M.  Pompon  lus,  cn  vertu  d’un  sé- 
natus-consulle,  expulse  de  Rome  les  philosophes 
et  les  rhéteurs,  accusés  de  corrompre  la  jeunesse. 
— Nouvelle  loi  somptuaire,  loi  Pauma,  contre  le 
luxe  de  U t ible. 

Térence  fait  représenter  l'Eunuque  et  le  Phor 
mion. 

IGO.  Judas  Maohabée  recherche  l'alliance  des  Ro- 
mains. Il  succombe  peu  après  en  combattant  le 
général  syrien  liacchide.  bon  frère,  Jonathan,  le 
remplacera.  24  ans. 

Mort  de  Paul  Emile.  — Térence  donue  sa  co- 
médie des  Àdeljiht’S. 

159.  Mort  d’ Eumène  II.  Son  frère,  Altaie  II,  lui 
succède  au  trône  de  Pergame. 

157.  Le  sénat  fait  rendre  son  trône  à Ariarathe,  roi 
de  Cappadoce,  dépouillé  par  une  faction  qui  s’ap- 
puyait sur  Démétrius,  roi  de  Syrie. 

156.  Aristarque.  le  célèbre  grammairien,  est  chargé 
de  l’éducation  des  fils  de  Ptolemec  Philométor. 

Guerre  entre  Prusias,  roi  de  Bithynie,  et  Àt- 
tile  11  Philadelphe.  Le  premier  est  soutenu  par 
Mithridate  V,  roi  de  Pont,  et  le  deuxième  par 
les  Romains. 

155.  Les  Athéuiens  envoient  à Rome  comme  am- 
bassadeurs, au  sujet  d'un  différend  avec  les 
Sicyoniens,  trois  philosophes  : Carnt'ade.de  l’Aca- 
démie, Diogène,  le  sloi  ien,  Cntolaüs,  le  péri- 
patéticien.  ils  mitientla  jeunesse  romaine  aux  dis- 
putes philosophiques  de  la  Grèce. 

154.  Soumission  des  Dalm  iles  par  les  Romains.  — 
Première  intervention  des  Romains  dans  la  Gaule 
Transalpine,  à titre  d’alliés  de  Marseille,  qu’ils 
protègent  contre  les  Oxybiens  c les  Décéates.  — 
A Rome,  fleurit  le  poète  tragique  Pacuvius,  né  à 
Brindes.  11  était  neveu  d'Enmus. 
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153.  les  préteurs  tyrannisent  les  Espagnols  de  la 
Citérieure,  ainsi  que  les  Espagnols  de  FUltérieure. 
Les  Celtibériens  se  soulèvent. 

152.  Les  Romains  reconnaissent  pour  roi  de  Syrie 
l’usurpateur  Alexandre  Bah,  qui  se  donne  pour 
fils  d’Antiochus  Êpiphane.  Ce  prince  s'appuie  sur 
les  Juifs. 

151.  Les  exilés  grecs,  nui  étaient  à Rome  depuis 
17  ans,  obtiennent,  à la  demande  de  Scipion 
Emilien,  fils  de  Paul  Emile  et  ami  de  Polybe,  h 
pernussiun  de  retourner  dans  leur  patrie. 

Lutte  pénible  soutenue  par  les  Romains  contre 
les  Espagnols  soulevés.  La  jeunesse  romaine  re- 
fuse de  s'enrôler  pour  l'Espagne;  le  jeune  Sci- 
pion donne  alors  { exemple  d'aller  servir  dans  ce 
pays,  en  s'offrant  à partir  comme  lieutenant  des 
consuls. 

150-  Les  Carthaginois,  las  de  e laisser  dépouiller 
par  Massinissa,  commencent  la  guerre  qui  leur 
est  delendue  par  les  traités  conclus  avec  Rome. 

Plolémée  Philométor  prononce  entre  les  Juifs 
et  les  Samaritains , qui  prétendaient  que  leur 
temple  de  (la ri/im,  consacré  à Jupiter  Hospita- 
lier, devait  l'emporter  sur  celui  de  Jérusalem.  Il 
donne  raison  aux  Juifs. 

Mort  du  Sileucide  Démétrius  Si. ter  dans  une 
révolte  de  ses  soldats  mercenaires,  qui  leconnais- 
sent  pour  roi  Alexandre  Bala. 

En  Espagne,  le  préteur  Serv.  Galba  fait  massa- 
crer 30  U00  l usitameus,  auxquels  il  a accordé  une 
paix  perfide. 

140.  Attale  appuie  l’usurpation  du  fils  de  Prusias, 
Nicomède,  qui  arrive  au  trône  de  Bilhynie  par 
un  meurtre. 

Mort  de  Caton.  11  avait  composé,  outre  un 
traité  sur  l’agriculture,  une  histoire  de  Rome 
divisée  en  7 livres  et  qui  contenait  de  précieux 
renseignements  sur  les  origines  des  villes  de 
l'Italie.  — Le  tribun  Oilpurnius  Pison  Frugi  fait 
établir,  j»our  le  jugement  des  crimes  de  concus- 
sion, portés  jusqu’alors  devant  l’assemblée  du 
peuple,  un  tribunal  permanent  (quæstio  per- 
pétua). 

Commencement  de  la  3*  guerre  punique.  Le 
sénat  romain  déclare  la  guerre  aux  Carthaginois, 
comme  infracteurs  des  traités,  et  envoie  contre 
eux  les  deux  consuls  M.  Censorinus  et  M.  Man- 
lius. Aidés  par  une  indigne  ruse  et  par  leurs  par- 
tisans à Carthage,  les  consuls  se  font  livrer  toutes 
les  armes  du  peuple  carthaginois,  et  déclarent 
ensuite  qu'ils  veulent  détruire  Carthage.  Les  Car- 
thaginois, poussés  par  le  désespoir,  organisent 
alors  la  défense  avec  une  incroyable  énergie. 
L’armée  romaine  court  trois  fois  lé  danger  déire 
exiet  minée  et  n’est  sauvée  que  par  les  talents  de 
Scipion  Emilien,  alors  tribun  des  soldats.  — Mort 
de  Massinissa,  âgé  de  plus  de  9ü  ans.  Son  fils, 
Micipsa,  lui  succède. 

Un  aventurier,  nommé  Andriscus,  se  fait  pas- 
ser pour  un  fils  naturel  de  Persée,  et  est  pro- 
clamé roi  de  Macédoine  sous  le  nom  de  Philippe  VI. 
Il  bat  le  préteur  P.  Juvenlius. 

148.  En  Macédoine,  Andriscus  est  battu  et  fait  pri- 
sonnier par  le  préteur  0-  Cæcilius  Métellus,  qui 
prend  le  nom  de  Macédonique. 

I e consul  Oilpurnius  Pison  continue  sans  suc- 
ci  s le  siège  de  Carthage. 

147.  Scipion  Emilien  est  élevé  au  consulat  par  le 
peuple  avant  l'âge,  et  chargé  de  la  guerre  d’Afri- 
que. Il  poursuit  avec  vigueur  les  opérations  du 
siège.  Bientôt  il  ne  reste  plus  aux  Carthaginois 
que  la  citadelle  et  le  purt. 

146.  Alexandre  Bala,  usurpateur  du  trône  de  Syrie, 
et  Ptolémée  Philométor,  qui  soutient  le  prince 

• légitime,  Démétrius  II,  fils  de  Démétrius  Soter, 
périssent  en  combat  Unit.  — Lutte  de  6 années 


Av.  J.-C. 

soutenue  par  Démétrius  II  Nicator  contre  les  par- 
tisans de  la  maison  Bala  et  l'amb.tieux  Diodote 
Tryphon,  Syrien  d’Apamée.  — Ploléraee  Phvscon 
force  la  veuve  de  son  frère,  Cléopâtre,  qui* était 
aussi  sa  sœur,  4 l’épouser;  il  égorge  le  fils  de 
Philométor  et  se  rend  odieux  par  la  licence  qu'il 
permet  à ses  soldats  mercenaires. 

Scipion  Emilien  .s'empare  du  port  de  Carthage; 
et,  après  une  foule  de  combats  particuliers,  s’a- 
vance jusqu'au  pied  de  la  citadelle.  50000  Car- 
thaginois, réduits  aux  dernières  extrémités,  capi- 
tulent. Asdrubal  se  livre  lui-même  aux  Romains. 
Sa  femme  s'enferme  avec  les  déserteurs  romains 
dans  le  temple  d'Esculape  et  se  jette  avec  ses 
enfants  dans  un  bûcher.  Destruction  de  Carthage. 
Scipion  prend  le  surnom  de  second  Africain. 
Formation  d’une  nouvelle  province  d’Afrique. 

Les  quei elles  peipétuelles  des  Achéens  et  des 
I acédémoniens  amènent  une  nouvelle  interven- 
tion _ romaine.  Le  sénat  déclare  la  guerre  aux 
Achéens  et  envoie  contre  eux  le  consul  Muni  mi  us. 
Métellus  le  Macédonique,  espérant  terminer  la 
guerre  avant  l’art  ivée  du  consul,  descend  de  la 
Macédoine  dans  la  Grèce  centrale.  — Le  stratège 
Critolaùs  est  vaincu  par  métellus.  près  de  Scar- 
>h«e,  en  Locride,  et  disparait  dans  l'action.  Diæus 
ui  succède,  rassemble  14  500  soldats  et  reçoit  de 
Métellus  des  propositions  qu’il  repousse.  Il  est 
vaincu  par  Mummius,  successeur  de  Métellus, 
pics  de  Leucopétra,  à l'isthme  de  Corinthe,  et 
court  à Mëgalopolis  se  donner  la  mort.  Prise  et 
destruction  de  Corinthe  par  Mummius.  La  Grèce 
est  réduite  en  province  sous  le  nom  d’Achaîe. 

145.  Le  consul  Q.  Fabius  Maximus  Emilianus,  frère 
de  Scipion  Emilien,  remporte  une  victoire  sur  le 
Lusitanien  Viriathe,  qui,  depuis  4 années,  tenait 
en  échec  les  armées  romaines. 

144.  Diodote  Tryphon,  qui  prétendait  au  trône  Je 
Syrie,  fait  périr  avec  ses  enfants  le  chef  des  Juifs, 
Jonathas,  dont  il  s’esl  empiré  par  trahison.  — I e 
dernier  des  fils  de  Mathulias,  Simon,  est  nomme 
souverain  pontife  et  général  par  les  Juifs,  il 
expulse  de  la  citadelle  de  Jérusalem  les  Syriens. 
Les  Juifs,  en  reconnaissance  de  ce  bienfait,  ren- 
dront héréditaire  dans  sa  famille  la  double  auto- 
rité qu'il  exerce. 

143.  Etablissement,  A Rome,  de  trois  tribunaux 
permanents (quarstiones  perpétua  ) pour  poursuivre 
les  crimes  1“  de  majesté;  2"  de  brigue;  3”  de  pé- 
culat,  crimes  sur  lesquels  prononçait  seule  aupa- 
ravant l'assemblée  du  peuj  le. 

Campagne  du  consul  Appius  Claudius  Pulcher 
contre  les  Salasses,  peuplade  des  Alpes  occiden- 
tales. 

Ptolémée  Physcon  s’humilie  devant  une  am- 
bassade romaine  conduite  par  le  second  Africain, 
qu’accompagnait  le  philosophe  stoïcien  Panétius. 

Un  nouveau  Pseuao-Philtppe  est  battu  en  Ma- 
cédoine par  les  Romains.  La  Macédoine  est  ré- 
duite en  province  romaine. 

142.  Campagne  du  consul  Q.  Cæcilius  Melellus 
contre  les  Celtibères,  et  du  consul  Fabius  Maxi- 
mus Servilianus  contre  le  Lusitanien  Viriathe. 

141.  Viriathe  enferme  le  proconsul  Fabius  Servi- 
lianus dans  un  défilé  et  conclut  la  paix  à condi- 
tion de  conserver  ses  conquêtes.  — Le  consul 
Q.  Poinpéius  Rufus  est  forcé  de  lever,  après 
d énormes  pertes,  le  siège  de  Numance.  11 
conclut  avec  les  Numantins  un  traité  par  lequel 
il  leur  laisse  toutes  leurs  forces,  à condition 
u’ils  lui  feront  d’apparentes  soumissions.  A 
orne,  il  nie  ce  traité. 

140.  0.  Servilius  Laqmm  succède  à son  frère,  Fa- 
bius Servilianus,  en  Lusitauie.  Désespérant  de 
vaincre  Viriathe,  il  le  fait  assassiner  ducs  sa 
teille  par  quelques-uns  de  ses  officiers. 
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139.  Loi  Gabinia , qui  établit  l’usage  du  scrutin 
secret  pour  l’élection  des  magistrats.  — Le  poète 
tragique  Attius,  âgé  de  30  ans,  et  Pacuvius,  âgé 
de  ko  ans,  font  représenter  chacun,  cette  année, 
une  tragédie  sur  la  scène  romaine. 

Campagne  radheureuse  de  M.  Popilius  contre 
les  N u inan  tins. 

138.  Le  roi  de  Syrie,  Démétrius  II  Nicator,  est  fait 
prisonnier  par  les  Partîtes,  qui  le  garderont  10  an- 
nées. Son  frère,  Antiochus  Sidétès,  gouverne  le 
royaume. 

A Pergame,  mort  d’Atlale  II.  Avènement  d’At- 
tale  III. 

L*s  anciens  soldits  de  Viriathe  se  soumettent 
à li  domination  romaine  et  bâtissent  Valence. 

137.  Loi  Cassia , qui  établit  le  scrutin  secret  pour 
les  jugements  publics  prononcés,  soit  par  des 
juges  particuliers,  soit  par  le  peuple  en  corps, 
contre  les  grands  qui  seraient  accusés  d’attentat 
envers  la  république,  de  brigue,  de  concussion 
OJ  de  pérulat. 

Hostilius  Mancinus  est  enfermé  avec  son  armée 
dans  un  défilé,  où  4000  Numantins  reçoivent  sa 
soumission.  Par  l'entremise  de  Tibérius  Gracchus, 
il  s’engage,  au  nom  du  peuple  romain , à ne 
plus  attaquer  Numaaice,  et  abandonne  son  camp 
au  vainqueur. 

136.  D.  Junius  Drutus  fait  la  conquête  du  pays  des 
Galléciens  et  s’avance  jusqu’à  l’Océan.  — Æmi- 
lius,  successeur  de  Mancinus,  pe.d  6000  hommes 
au  siège  de  Pallantia.  Le  sénat  livre  Mancinus 
aux  Numantins  qui  le  refusent. 

135.  Sous  1’erapereur  Hiao-Wou-Ti  commence  une 
guerre  entre  les  Chinois  et  les  Hiuung-nou,  peu- 
ple tartare.  f es  Hioung-nou,  repoussés  vers  loo- 
cident,  rejetteront  les  Yuë-ti  ou  Scythes  sur  les 
Par  thés  et  les  Bactriens. 

En  Judee,  Simon  périt  par  trahison.  Il  est 
égorgé  avec  deux  de  ses  fils  par  son  gendre,  le 
gouverneur  de  Jéricho.  Jean  Hyrcan  succède  au 

rouyoir  de  son  père.  Nouvelle  lutte  avec  le  roi  de 
y rie,  Antiochus  Sidétès. 

134.  Les  esclaves  de  la  Sicile  se  soulèvent  contre 
leurs  maîtres  romains,  sous  la  conduite  du  Sy- 
rien Eunus.  Ils  s’emparent  d’Enna,  d’Agrigente, 
de  Taurornénium,  de  Messine. 

Scipion  Emilie»,  le  second  Africain,  est  envoyé 
contre  Nuisance.  Sous  ses  ordres  combattent  Ju- 
gurtha,  neveu  du  roi  de  Numidie,  Micipsa;  Ma- 
rius,  âgé  de  23  .ans,  et  le  poète  Lucilius.  cheva- 
lier, âgé  de  16  ans. 

133.  En  Sicile,  prise  de  Messine  sur  les  esclaves 
par  le  consul  Pison. 

Attale  I!I,  roi  de  Pergame,  lègue  ses  biens  au 
peuple  romain. 

Antiochus  Sidétès,  pour  se  concilier  le  peuple 
romain,  envoie  de  riches  présents  à Scipion  Êmi- 
Jien. 

Prise  de  Numance  par  Scipion  Emilien,  après 
un  siège  de  15  mois. 

Tribunal  de  Tibérius  Gracchus.  Il  propose  une 
nouvelle  loi  agraire  pir  laquelle  il  laisse  aux 
citoyens  riches,  détenteurs  du  domaine  public, 
jusqu  à 750  arpents  de  terre,  et  leur  accorde  une 
indemnité,  payée  par  le  trésor  public,  pour  les 
domaines  qu’ils  abandonneront.  — Les  riches 
gagnent  le  tribun  Octavius,  qui  oppose  son  veto 
aux  propositions  de  Tibérius  ; celui-ci  fait  desti- 
tuer son  collègue  par  le  peuple,  et  brise  ainsi 
lui-même  l'inviolabilité  tribunitienne.  La  loi 
agraire  est  votee.  Les  riches  n’en  continuent  pas 
m,’,ns  leur  opposition,  et  lorsque  Tibérius  de- 
mande le  tribunat  pour  l’année  suivante,  il  suc- 
combe le  jour  des  comices  tribunitiens  dans  une 
sédition  dirigée  par  P.  Corn.  Scipion  Nasica. 
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132.  Le  consul  Rupilius  met  fin  à la  guerre  des  es- 
claves en  Sicile. 

131.  Àristonic,  qui  se  prétend  issu  du  sang  royal 
de  Pergame,  réclame  le  royaume  que  les  Romains 
s attribuaient  en  ve-tu  du  testament  d'Atüle  III. 
130.  Le  consul  P.  I.iciuius  Grassus,  premier  grand 
pontife  qui  ait  été  commander  une  armée  hors 
de  l’IUlie,  est  envoyé  contre  Aristonic,  qui  le 
défait  et  le  tue  à Leucæ. 

En  Judée,  Jean  Hyrcan  s’empare  de  Siche.n  sur 
les  Samiritiins  et  détruit  le  fameux  temple  de 
Garizim. 

En  Égypte,  Ptolémcc  Physc  m,  devenu  odieux 
par  ses  crimes  et  sa  tyrannie,  est  chassé  par  le 
peuple  d’Alexandrie. 

129.  Mort  d’Ariarathe  V,  roi  de  Cappadoce.  Son  fils 
Ariarathe  M lui  succède. 

Lutte  ries  Parthes  contre  les  Scythes  ou  Yuë-Ti. 

Aristonic  est  vaincu  parle  consulaire  Perjienna, 
qui  le  fait  prisonnier  dans  la  ville  de  Stratonice. 
Manius  Aquilius  achève,  par  d’odieu.x  moyens,  la 
conquête  du  royaume  de  Pergame,  qui  est  réduit 
en  province  (province  d’Asie).  — Les  Romains 
donnent  la  Phrygie  à Mithridate  V,  r»»i  de  Pont, 
et  la  Lycaonie  avec  la  Cilicie  au  roi  de  Cappadoce 

Antiochus  Sidétès  se  donne  la  mort  au  moment 
de  tomber  entre  les  mains  «les  Partîtes.  Son  frère 
Démétrius  II  Nicator,  rendu  à la  liberté,  reprend 
le  gouvernement. 

Lutte  soutenue  par  le  consul  Setupronius  Tudi- 
tanus  contre  les  Japodes. 

Caïus  Gracchus,  Carbon  et  Fulvius,  nommés 
triumvirs  pour  l'exécution  de  la  loi  agraire,  com- 
mencent leurs  opérations.  Us  distribuent  une 
fraction  des  terres  publiques  à une  partie  du 
peuple.  Le  Sénat  profite  des  violences  et  des  in- 
îustices  dont  ils  se  tendent  coupables,  ou  dont  on 
les  accuse,  jpour  suspendre  leurs  pouvoirs  et  l'exé- 
cution de  la  loi  agraire.  Le  deuxième  Africain 
qui  a appuyé  cette  mesure  est  trouvé  mort  dans 
son  lit. 

126.  Destruction  du  royaume  de  Bactriane  par  les 
Yuô-Ti  ou  Scythes.  Ce  sont  les  Indo-Scythes  des 
écrivains  grecs  et  romains. 

Caïus,  frère  de  Tibérius  Gracchus,  est  envoyé 
en  Sardaigne  comme  questeur  du  consul  L.  Au- 
rélius. 

125.  Victoire  du  consul  M.  Fulvius  Flapcus  sur  les 
Ligures  Transalpins,  qui  inquiétaient  Marseille. 
125.  Le  roi  de  Syrie  Démétrius  Nicator  est  tué  par 
sa  femme  Ckopdlre,  jalouse  de  Rudogune,  qu’il 
avait  épousée  chez  les  Partîtes.  Cette  môme  Cléo- 
pâtre avait  eu  de  Démétrius  deux  enfants,  Séleucus 
et  Antiochus  Grypus.  Plie  fait  périr  le  premier, 
mais  elle  est  forcée,  peu  de  temps  après,  de 
irendre  le  poison  qu  elle  a préparé  pour  donner 
a mort  au  second. 

123.  Campagne  du  consul  Q.  Cæcilius  Melellus 
contre  les  Baléares. 

Premier  tribunat  de  Caïus  Gracchus.  Il  fait 
passer  (liverses  lois,  nui  ont  pour  ubjef  de  venger 
son  frère,  de  flatter  le  peuple  et  de  miner  l'au- 
torité du  Sénat.  1*  Il  défend  de  poursuivre  à l’a- 
venir criminellement  un  citoyen  sans  un  ordre 
précis  du  peuple,  et  sans  un  jugement  capital 
rendu  préalablement;  il  ordonne  de  poursuivre 
tout  magistrat  coupable  d'avoir  banni  un  citoyen 
sans  observer  les  formalités  ordinaires  de  la  jus- 
tice. Il  ordonne  enfin  de  n'élever  à aucune  nou- 
velle charge  un  magistrat  déposé  par  le  peuple. 
2*  U confirme  la  loi  agraire  et  asugne  annuelle- 
ment des  terres  aux  citoyens  les  plus  pauvres.  Il 
ordonne  de  leur  vendre  tous  les  mois,  au-dessous 
du  pr.x  d’achat,  une  quantité  déterminée  de 
grains.  Il  affecte  à leurs  besjins  la  succession 
d Attale.  11  établit  diverses  colonies  à leur  profit. 
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11  ordonne  de  ne  pas  les  enrôler  avant  dix-sept 
ans  et  de  leur  fournir  des  habillements  sans  di- 
minution de  solde. 

122.  Fondation  d'Aix  (Aquæ  Scxtiæ)  dans  la  Gaule 
Transalpine  par  le  proconsul  C.  Sextius  Calvinus, 
vainqueur  des  Salyens  et  des  Allobroges. 

Deuxième  tribunal  de  Laïus  Gracchus.  11  trans- 
fère l'exercice  de  la  justice  des  sénateurs  aux 
chevaliers,  et  fait  du  .corps  des  chevaliers  un 
troisième  ordre  dans  l’Etat.  Il  enlève  au  Sénat  et 
à l'aristocratie  une  partie  de  leur  influence  dans 
les  comices  des  centuries,  en  décidant  que  les 
centuries  tireraient  désormais  au  sort  et  qu  elles 
voleraient  à chaque  assemblée,  selon  le  rang  que 
leur  assignerait  le  hasard.  Il  accorde  enfin  aux 
Latins  et  à tous  les  alliés  de  l’Italie,  le  droit  de 
cité  et  le  même  droit  de  suffrage  qu’aux  citoyens 
romains.  Le  Sénat  oppose  à Cal  us  un  autre  tribun 
M.  Drusus,  qui  propo-e  des  lois  encore  plus  de- 
mocratiques.  Caïus  se  laisse  envoyer  par  le  Sénat 
en  Afrique,  pour  L.  fondation  d une  colonie  à 
Carthage.  Ses  ennemis  profitent  de  son  absence 
pour  ruiner  sa  popularité. 

121.  Caïus  Gracchus  échoue  dans  la  poursuite  d'un 
troisième  tribunat.  Le  consul  Opimlus,  son  en- 
nemi mortel,  abroge  plusieurs  de  ses  lois.  Caïus 
entreprend  alors  de  détendre,  par  la  force  des 
armes,  et  occupe  avec  ses  partisans  le  mont 
Aventm.  Caïus  et  Fulvius  se  donnent  la  mort. 
3000  de  leurs  partisans  sont  massacrés.  Toutes 
les  lois  de  Caïus  Gracchus  seront  successivement 
abolies  ou  modifiées. 

120.  Avènement  de  Milhridale  VI  Eupator,  surnommé 
le  Grand,  dans  le  royaume  de  l’ont. 

119.  Mari  us,  né  à Arpinum,  parvient  au  tribunat. 

118.  Mort  de  Micipsa.  11  avait  associé,  dans  le 
partage  de  son  royaume,  à ses  fils,  Adherbil  et 
Hiempsal,  son  neveu  Jugurtha.  Celui-ci  tue 
Hiempsal  et  dépouille  Adberbal,  qui  implore 
l’appui  du  Sénat. 

Fondation  de  Narbonne  (Narbo-Marcius)  par  le 
cousu]  0.  Marc  jus  Rex. 

117.  Le  Sénat  envoie  une  ambassade  en  Nümidie 
pour  rétablir  Adherhal. 

114.  Campagne  malheureuse  du  consul  C.  Porcius 
Caton  contre  les  Scordisques,  eu  Th  race. 

113.  Les  Cimbres  et  les  Teutons,  venus  des  bords 
de  la  Baltique,  anéantissent  l'armée  du  consul 
Papirius  Carbon,  près  de  Norcia. 

112.  Jugurtha  assiège  dans  Cirtha,  malgré  la  dé- 
fense du  Sénat,  Adberbal,  qu’il  assassine  après 
avoir  pris  la  ville. 

111.  Le  Sénat  envoie  contre  Jugurtha  Cilpurmus 
Bestia  et  Scaurus.  Bestia  lui  vend  la  paix. 

Après  une  lutte  de  trois  années,  Antiochus 
Grypus  est  contraint  de  partager  le  trône  de  Syrie 
avec  son  frère  utérin,  fils  d'Antiochus  Sidétès, 
Antiochus  le  Cyzicémen.  Ils  régneront  ensemble 
17  ans. 

110.  Memmius  cite  Jugurtha  à Rome.  Bæbius,  autre 
tribun,  acheté  par  Jugurtha,  lui  ordonne  de 
garderie  silence.  Jugurtha  fait  assassiner  Massiva, 
le  dernier  des  heritiers  légitimes  du  trône  qu’il 

Î misse  craindre.  Il  sort  de  Rome.  On  envoie  contre 
ui  le  consul  P.  Allunus  qui  ne  lait  rien  et  est 
remplacé  par  son  frère,  le  prêteur  Aulus. 

109.  Jean  Hyrcan  détruit  Sa  marie.  Commencement 
de  1a  rivalité  des  Pharisiens  et  des  Sadducéeos. 
Secte  des  Esséniens. 

Les  Cimbres  défont  en  Gaule  le  consul  Silanus. 
— Continuation  de  la  lutte  des  Romains  contre 
les  Scordisques. 

Le  préteur  Aulus  est  contraint  par  Jugurtha  de 
passer  sous  le  joug  et  de  se  retirer  avec  son  armée  ( 
dans  la  province  romaine  d’Afrique.  Il  est  rem-  , 
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»lacé  par  le  consul  Q.  Cæcilius  Métellus,  qui  bat 
ugurtha  dans  plusieurs  rencontres. 

107.  En  Judée,  Aristohule,  fils  et  successeur  de  Jean 
Hyrcan,  prend  le  titre  de  roi. 

En  Gaule,  le  consul  L.  Cassius  Longinus  est 
battu  par  les  Gaulois  Tigurins  de  l’Helvélie. 

Mari  us,  lieutenant  de  Métellus,  obtient  le  consu- 
lat et  la  conduite  de  la  guerre  contre  Jugurtha.  Il 
a comme  questeur  le  jeune  noble,  Cornélius  Svlla. 

106.  Le  consul  Q.  Servilius  Cæpion,  appuyé  par  le 
grand  orateur  L.  Crassus,  fait  partager  les  fonc- 
tions judiciaires  entre  Ion  Ire  equeslre  et  l’ordre 
sénatorial.  Sixans  après, le  tribun  Servilius Glaucia 
fera  attribuer  de  nouveau  les  jugements  aux  seuls 
chevaliers. 

Naissance  de  Cicéron,  à Arpinum,  et  de  Pompée. 

Bocchus,  roi  de  Mauritanie,  beiu-nère  de  Ju- 
gurtha,  livre  ce  dernier  à Svlla.  Fin  de  la  guerre 
ue  Numidie.  Marius joint  une  partie  de  La  Numidie 
à la  province  romaine  d’Afrique,  en  acconle  une 
autre  j'artie  à Bocchus,  et  partage  le  reste  entre 
Mand restai  et  Hyempsal,  descendants  illégitimes 
de  Maesinissa. 

I0.V104.  Servilius  C.rpion  et  Mallius  éprouvent  à 
Orange,  en  combattant  les  Cimbres,  une  défaite  où 
Rome  perd  80  00U  soldats.  Marius,  éleve  successi- 
vement à un  7*  et  à un  3*  consulat,  est  chargé  de 
commander  en  Gaule.  11  exerce  ses  soldats  dans  la 
Narbonnaise. 

103.  Mort  du  poète  satirique  Lucilius  à Naples. 

Loi  Domitia,  qui  soumet  à 1 élection  par  le 
peuple  les  fonctions  religieuses  données  jusque-là 
par  cooptation. 

102.  2*  guerre  des  esclaves  en  Sicile.  Ils  ont  pour 
chefs  Salvius  et  Athcnion  le  Cilicien. 

Marius,  consul  pour  la  quatrième  fois,  défait  d’a- 
bord les  Ambrons,  ensuite  les  Teutons,  près  d'Aix. 
Ces  doux  nations  sont  exterminées  sur  je  champ  de 
bataille.  Marius  est  salué  consul  pour  la  5*  fois. 

101.  Catulus  laisse  passer  les  Alpes  aux  Timbres, 
est  chassé  par  eui  des  bords  de  l’Adige,  et  se 
retranche  sur  ceux  du  Pô.  Marius,  rappelé  de  la 
Narbonnaise  à Rome,  est  déclaré  généralissime, 
et  va  rejoindre  Catulus.  Bataille  de  Verceil  livrée 
anx  Cimbres  : ils  son!  vaincue  par  Marius,  Catulus 
et  Sylla.  Leur  nation  périt  dans  ce  combat. 

10  ».  Continuation  de  la  guerre  des  esclaves  en  Si- 
cile. — Marins  obtient  un  6*  consulat  par  l'argent 
et  par  les  intrigues  de  L.  Apuleius  Saturninus. 
Celui-ci,  aide  des  soldats  de  Marius,  fait  assassiner 
Aulus  Nonnius,  un  des  tribuns  désignés  pour 
l'année  suivante  et  se  fait  élire  à si  place  dans 
une  assemblée  tumultueuse.  — Le  tribun  Satur- 
ninus  agite  Rorr.e  par  une  proposition  de  loi 
agraire.  Opposition  de  Mtieilus  le  Numidique, 
qui  se  retire  à Rhodes.  Excès  de  Saturninus. 
Marius  est  forcé  de  l'abandonner.  Saturninus  as- 
siégé dans  le  Capitole  avec  ses  partisans,  se  rend 
et  est  massacré  avec  eux  par  le  peuple,  en  môme 
temps  qu'uu  autre  démagogue,  le  prêteur  Glaucia. 

X*r  tiède  avant  Jéaut-Chriat- 

Rome,  devenue  la  maîtresse  du  monde,  est  déchirée  par 
la  gmrre  civile.  — Rivalité  de  Marius  et  de  Sylla. — 
Guerres  contre  Mithridate,  roi  de  Pont.  — Conjuration 
de  * alilina.  — Rivalité  de  César  et  de  Pompée  — Dicta- 
ture de  César.  — Lutte  d'Octave  et  d'Antoine.  Bataille 
d Actium.  Triomphe  d'Octave  Fin  de  la  République  ro- 
maine ut  coiniuencment  de  l'Empire.  — Naissance  de 
Jesus-Christ. — Etat  florissant  des  lettres  latin'  s durant 
cette  période.  A Rome,  l'cloqueiice  atteint  à son  apogée 
avec  Cicéron,  l'histoire  avec  Tito  Livo,  la  poésie  avec 
Virgile  t,  siècle  d’Auguste). 

99.  Le  proconsul  M.  Aquilius  met  un  terme  à 1a 
guerre  dos  esclaves  en  Sicile.  — Metellus  est  rap- 
pelé d'exil.  Mari ua quitte  Rome  et  M relire  en  Asie. 
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98.  Le  célèbre  orateur  Antoine  fait  acquitter  par 
son  éloquence  M.  Aquilius,  accusé  d’avoir  pillé  la 
Sicile  après  la  soumission  des  esclaves  révoltés. 

Le  consul  Didius,  envoyé  dans  l’Espagne  ulté- 
rieure contre  les  Celtibériens  révoltes,  emploie 
5 ans  à pacifier  sa  province. 

97.  Un  sénatus-consulte  défend  d’immoler  des  vic- 
times humaines. 

Alexandre  Jannée  prend  et  détruit  la  ville  de 

. Gaza. 

96.  Ptolémée,  Apion,  roi  de  la  Cyrénaïque,  ayant 
légué  ses  États  au  peuple  romain,  celui-ci  impose 
aux  Cvrènéens  un  léger  tribut  et  leur  accorde  la 
liberté. 

95.  Loi  Licinia-Mucia,  avant  pour  objet  d’arrêter  les 
usurpations  du  droit  de  citoyen  romain. 

Séleucus  Nicatnr,  fils  d’Antiochus  Grypus , et 
Antiochus  X Eusèbe,  fils  d’Antiochus  IX,  le  Cy- 
zicenfen,  se  disputent  La  Syrie.  Depuis  ce  moment 
l’histoire  des  Sdeucides  nTofTre  plus  qu’un  enchaî- 
nement de  guerres  civiles  et  de  querelles  de  famille 
sans  aucun  intérêt  pour  l’histoire.  Les  monnaies 
d’Antiochus  IX  sont  les  dernières  qui  portent  les 
années  de  l'ère  des  Seleucides. 

93.  Les  Cappadociens,  privés  des  derniers  rejetons 
de  la  race  royale,  détruits  par  Mithridate,  s'adres- 
sent pour  avoir  un  roi  au  Sénat  romain,  qui  leur 
donne  Ariobarzane. 

93.  Les  censeurs  M.  Domitius  Ahénobarhus  et  Lu- 
cius Licinius  Crassus  tont  fermer  les  écoles  des 
rneteurs  latins. 

Les  Publicains,  pour  se  venger  du  vertueux 
P.  Rutilius,  lieutenant  du  proconsul  Mucius,  qui 
s’était  opposé  à leurs  exactions  en  Asie,  le  font 
accuser  de  concussion  devant  les  tribunaux  com- 
posés de  chevaliers,  leurs  partisans.  Rutilius  refuse 
l’appui  des  orateurs  L.  Crassus  et  Marc  Antoine, 
et  condamné,  il  se  retire  en  Asie,  où  il  s'adonne 
à Li  philosophie. 

Sylla,  après  sa  préture,  est  chargé  de  rétablir 
sur  le  trône  de  C&ppadoce  Ariobafzane,  qui  venait 
d’êlre  renversé  par  le  roi  d’Arménie,  Tigrane, 
allié  du  roi  de  Pont.  Il  reçoit  là  une  ambassade 
du  roi  des  Parthes  Arsace. 

91.  Tribunal  de  M.  Livius  Drusus  qui  propose  d’éta- 
blir des  colonies  sur  différents  points  de  lTtalie, 
de  distribuer  du  blé  à bas  prix  aux  citoyens  pau- 
vres, d’accorder  le  druit  de  cité  aux  peuples  de 
l'Italie,  enfin  d’adjoindre  aux  sénateurs,  qui  étaient 
à peine  300,  un  nombre  égal  de  chevaliers,  et  de 
choisir  désormais  les  juges  dans  rassemblée  ainsi 
composte.  Vive  irritation  des  esprits  dans  Rome. 
La  ville  se  partage  en  deux  camps;  les  alliés  d’un 
côté,  les  cnevahers  de  l’autre.  Ceux-ci  avaient 
pour  eux  l’un  des  consuls,  Marcius  Philippus, 
dont  les  invectives  contre  le  Sénat  amène  à la  tri- 
bune le  grand  orateur  Cratsus,  qui  prononce  alors 
aon  dernier  discours.  — Les  chevaliers  font  assas- 
siner Drusus,  et  imposent  au  Sénat  un  decret  qui 
annulait  ses  lois  comme  contraires  aux  prescrip- 
tions de  la  loi  Cæcüia-Didia,  qui  statuait  que  les 
lois  seraient  promulguées  3 nundioes  à l*a \ance 
et  qu'on  ne  réunirait  pas  dans  la  môme  loi  plu- 
sieurs objets  distincts.  — Loi  Varia , proposée  par 
la  tribun  Varius,  qui  ordonne  des  recherches 
contre  tous  ceux  qui  avaient  favorisé  les  alliés  et 
contre  tout  Italien  qui  s'immiscerait  dans  les  af- 
faires de  Rome. 

90.  Le  refus  du  droit  de  cité  décide  les  allies  italiens 
à prendre  les  armes  contre  Rome.  Les  Marses  se 
mettent  à U tôle  du  mouvement,  dont  le  chef  fut 
leur  couipitriole,  Pompédius  Silo.  Huit  peuples, 
les  Picentins,  les  Vestins,  les  Marses,  les  Mami- 
cins,  les  Peligniens,  le.  Soumîtes,  les  I ucaniens 
et  les  Apuliens  se  donnent  des  otages  et  concer- 
tent un  soulèvement  général.  Us  prennent  pour 
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capitale  Corfinium,  dans  le  pays  des  Péligntens, 
et  lui  donnent  le  nom  dTtaliea.  Commencement 
de  la  guerre  sociale.  — Désastre  et  mort  du  consul 
Rutilius,  qui  périt  avec  8000  hommes,  sur  le  Liris. 
Mari  us,  qui  recueille  une  partie  de  l’armée  vaincue, 
n’ose  et  ne  veut  tenter  rien  de  sérieux  contre 
Pompédius  Silo.  Le  Sénat  profite  de  quelques 
succès  remportés  par  L.  Julius  César  pour  diviser 
ses  ennemis  en  accordant  le  droit  de  cité  d’une 
manière  complète  aux  Latins  et  aux  alliés  (les 
Ombriens  et  les  Etrusques)  restés  fidèles. 

Mithridate  dépouille  NicomèJe  III,  roi  do  Bi- 
tbyuie,  qui  implore  l’appui  des  Romains,  tandis 
que  Tigrane  d’Arménie  enassait  Ariobarzane  de  la 
Cappadoce.  Le  Sénat  décrète  que  les  deux  rois  se 
ront  rétablis. 

89.  Les  deux  consuls,  L.  Porcius  Caton  et  C.  Pom- 
péius  Strabo,  sont  envoyés  contre  les  Italiens.  Le 
premier  est  tué  chez  les  Marses.  — Sylla  remporte 
la  brillante  victoire  de  Noie,  en  Campanie,  et  s’em- 
pare de  Bovianum,  dans  le  Samnium,  siège  des 
assemblées  générales  des  allies  ; ces  succès  lui  va- 
lent le  surnom  d'heureux  (Félix). 

88.  Mort  de  Pompédius  Silo,  dans  une  rencontre 
avec  le  préteur  Métellus.  Fin  de  la  guerre  sociale. 
La  loi  Plautia-Papiria,  proposée  par  les  tribuns 
M.  Plautius  Silvanuset  C.  Papirius  C&rbo,  accorde 

. le  droit  de  cité  à tous  les  habitants  des  villes 
fédérées  qui,  dans  l’espace  de  60  jours,  viendraient 
h Rome  donner  leurs  noms  au  préteur.  Les  nou- 
veaux citoyens  votèrent  à Rome  dans  des  tribus 
séparées,  après  les  autres.  En  même  temps,  le 
consul Cn:  Pompéius  Strabo  fit  rendre  la  loi  Pom- 
peia,  par  laquelle  les  villes  de  la  Gaule  Cispadane, 
restées  fidèles  à la  cause  de  Rome  pendant  la 
guerre  sociale,  obtinrent  le  droit  de  cité;  celles  de 
la  Gaule  Transpadane  eurent  le  droit  du  Latium, 
jus  Laiii;  c’estrà-dirc  que  les  villes  de  la  Gaule 
Cispadane  devinrent  des  munieipes,  et  celles  de  la 
Gaule  Transpadane  tles  colonies  latines.  Sylla  ob- 
tient, avec  le  consulat,  le  commandement  de  la 
guerre  contre  Mithridate.  Mari  us  lui  ravit  ce  com- 
mandement parles  satellites  du  tribun  Sulpicius, 
qui  les  appelait  son  anti-sénat  et  par  la  dissémi- 
nation dans  les  35  tribus  anciennes  des  Italiens 
qui  venaient  d'obtenir  le  droit  de  cité.  — De  son 
camp  de  Noie,  Sylla  marche  sur  Rome  et  s'en 
empare. 

.Marins  et  Sulpicius  sont  déclarés  ennemis  de 
l’État.  Sulpicius  est  tué  et  sa  tète  attachée  aux 
rostres.  Fuite  de  Marius,  d’abord  sur  les  côtesd’ltalie 
à Min  tûmes,  ensuite  sur  celles  d’Afrique  à Gir- 
thage.  — Sylia  casse  tout  ce  qu’avait  fait  Sulpi- 
cius, rend  au  Sénat  la  proposition  des  lois  et  ré- 
tablit le  vote  par  centuries;  puis,  pour  se  concilier 
le  peuple,  il  favorise  l’élection  de  Cornélius  Cinna, 
partisan  de  Marius,  comme  consul.  Celui-ci  a pour 
collègue  Caîus  Octavius,  dévoué  à l’aristocratie. 

Mithridate  envahit  de  nouveau  la  Bithvnie  et  la 
Cappadoce.il  liât  Aquilius,  commissaire  du  Séuat 
en  Asie  et  s'avance  jusque  dans  la  Phrygie,  la 
Carief  la  Lydie,  qui  dépendaient  des  provinces 
romaines.  Il  ordonne  aux  villes  grecques  d’Asie  de 
massacrer  tous  les  citoyens  romains  : 80  000  sont 
égorgés. 

87  Sylla  débarque  en  Grèce  avec  cinq  légions,  liât 
Arcliélaüs.  général  de  Mithridate,  et  met  le  siège 
devant  Athèues,  tandis  qu’il  envoie  son  questeur  9 
Lucullus  réunir  une  Hotte  sur  les  côtes  de  l'Égypte 
et  de  la  Phénicie,  pour  préparer  le  passage  en  Asie. 

A Rome,  Cinna  renouvelle  la  loi  de  Sulpicius 
concernant  les  alliés,  mais  Octavius  surprend  les 
Italiens  accourus  à Rome  et  en  lue  10000.  — 
Cinna,  chassé  de  Rome,  se  relire  chez  les  alliés 
et  rappelle  Marius.  — Cinna,  Marius,  Sertorius  et 
Carbon  livrent  à Octavius,  Métellus  Plus  et  Pompée 
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le  pi  te  une  grande  Kitaille  sous  les  murs  de  Rome, 
ut  se  rend  aui  démocrates.  — Proscriptions  or- 
onnces  par  Marius.  Parmi  les  victimes  sont  les 
orateurs  Marc  Antoine  et  Crassus. 

Pliilon,  chef  de  l’académie,  quitte  Athènes  et 
vient  s'établir  à Rome.  Il  fut  un  des  maîtres  de 
Cicéron  avec  le  Rhodien  Molon,  fameux  rhéteur. 

— Plotius  Gallus  enseigne  le  premier  à Rome  la 
rhétorique  latine. 

86.  Septième  consulat  de  Marius,  oui  meurt  dix-sept 
jours  après  de  ses  excès  de  table.  Il  avait  pour 
collègue  Cinna.  Valérius  Flaccus,  qui  succède  à 
Marius  dans  le  consulat,  se  fait  envoyer  contre 
Mithridate  : il  est  tué  par  un  de  ses  officiers,  Fim- 
bria,  oui  s'empare  du  commandement.  Cinna  con- 
serve le  consulat  les  deux  années  suivantes. 

Svlla  prend  Athènes  après  un  siège  de  dix  mois 
et  l'inonde  de  sang.  — Défaite*  d’Archélaüs,  en 
Déolie,  à Chéronée  et  à Orchomène. 

85.  Succès  de  Fimbria,  en  Asie,  sur  Mithridate. 

84.  Cinna,  consul  pour  la  quatrième  fois,  est  mas- 
sacré par  ses  soldats,  laissant  à la  tète  du  parti 
marianiste  Carbon,  Norbanus  et  Marius  le  jeune. 
Carbon  reste  seul  consul.  Sylla  couclut  avec  Mi- 
thridate la  paix  de  Dardanum,  en  Troade,  par 
la  juelle  Mithridate  renonce  à l'Asie  Mineure,  livre 
80  vaisseaux,  licencie  ses  marins  et  paye  2 000  ta- 
lents. l.es  Romains  imposent  à la  province  d'Asie* 
un  tribut  de  20000  talents.  — Sylla.  à son  retour, 
enlcve  d'Athènes  la  bibliothèque  a Apellicon  de 
Téos,  qui  renfermait  plusieurs  ouvrages  d'Aristote 
et  de  Théophraste,  eueore  iucounu*,  ot  les  envoie 
Rome. 

H3.  La  Syrie,  épuisée  par  les  guerres  civiles,  se  donne 
au  roi  d’Arménie  Tigrane,  sous  lequel  elle  com- , 
mence  à goûter  un  jjcu  de  repos. 

Sylla,  auquel  s'étalent  joints  Métellus  Pius,  i 
Crassus  le  Riche,  Pompée  le  fils,  alors  âgé  fie , 
25  ans,  Céthégus,  Verrès  et  d'autres  consulaires, 
défait  en  personne,  à C&nusiurn  en  Apulie,  le  consul 
Norbanus;  Pompée  triomphe  de  Carbon,  qui  ce- 
pendant rentre  dans  Rome,  où  il  prend  possession 
du  consulat  avec  le  fils  de  Marius.  — Le  maria - 
nisle  Sertorius  passe  en  Espagne. 

82.  Défaite  du  jeune  Marius  à Sacrijort,  dans  le 
Latium.  — Les  samniles  marchent  sur  Rome, 
sous  La  conduite  de  Poutius  Télésinus. — Bataille 
sanglante  de  la  Porte-Coll  i ne,  gagnée  par  Sylla. 

— Le  jeune  Marius  se  tue  dans  Préneste,  et  Carbon 
est  mis  à mort  par  Pompée.  — Proscriptions  de 
Sx  lia,  qui  durent  plusieurs  mois  et  coûtent  la  vie 
à 33  consuls,  7 prêteurs,  60  édiles,  200  sénateurs 
et  150  000  citoyens.  — Sylla  se  Lut  élire  dictateur 
perpétuel,  et  s’efforce  de  rétablir  l’ancienne  consti- 
tution par  une  s*rie  de  lois  Cornéliennes , qui 
rendent  les  jugements  au  Sénat,  restreignent  le 
p uyoirdes tribuns,  enl*  vent  la  citéatix  Italiens,  etc. 
Il  distribue  les  terres  de  ses  ennemis  à 120  000  lé- 
gionnaires, fonde  la  ville  de  Florence  eu  Étrurie. 

81.  Le  rhéteur  latin  Otacilius  Plotus,  maître  de 
Pomnée,  est  le  premier  fils  d'affranchi  qui  ait  écrit 
une  histoire  du  droit. 

80.  les  Romains  s'emparent  de  Mitylène,  la  seule 
ville  d’Asie  qui  fût  restée  en  hostilité  avec  eux 
après  la  paix  avec  Mithridate.  César  fit  ses  pre- 
mières armes  au  siège  de  cette  ville.  — Cicéron, 
Agé  de  27  ans,  plaide  pour  Sex.  Roscius  contre 
Chrysogonus,  affranchi  de  Sylla.  11  part  ensuite  . 
pour  Athènes,  où  il  restera  trois  années. 

79.  Sylla  abdique  la  dictature.  — Cicéron  jouit  à 1 
Athènes  du  commerce  d’Antiochus,  philosophe  de 
l’ancienne  académie  el.de  Zenon  l'épicurien. 

78.  Mort  de  Sylla.  — Tentative  du  consul  Emilius 
Lépidus  pour  relever  le  parti  populaire.  I.utatius 
Caiulus,  son  collègue,  arme  par  le  Sénat  d'un 


Av.  J.-C. 

pouvoir  discrétionnaire,  le  défait,  avec  .'aide  de 
Pompée,  au  pont  Milvius,  près  de  Rome,  et  à 
Cosa,  en  Étrurie,  et  le  chasse  de  l'Italie.  — Le 
Sénat  envoie  contre  Sertorius,  en  Espagne,  le  fils 
de  Métellus  le  Numidique.  - Cicéron  parcourt 
toute  la  province  d'Asie;  il  se  lie,  à Rhodes,  avec 
Apollonius  Molun,  rhéteur  célèbre,  et  Posidonius, 
Syrien  d’Apame,  disciple  du  stoïcien  Panétius. 

77.  Cicéron  quitte  l’Asie  et  revient  à Rome. 

Le  proconsul  P.  Servilius  est  envoyé  contre  les 
pirates.  Il  le-*  combat  durant  trois  années  sur  les 
eûtes  de  Cilieie  et  de  l'amphylie  et  dans  les  mon- 
tagnes de  Hsaurie;  il  obtient  le  surnom  d hau- 
ricus. 

76.  Pompée,  simple  chevalier,  bien  qu’il  n’ait  en- 
core exercé  aucune  magistrature  élective,  obtient 
des  pouvoirs  consulaires  et  est  adjoint  à Métellus 
pour  combattre  Sertorius.  auquel  Perpenna  a 
amené*  les  débris  de  Tannée  de  Lépidus. 

65.  Questure  de  Cicéron  en  Cicile.  — Le  consul 
C.  AuréliusCotta  restitue  aux  tribun*,  oui  en  avaient 
été  dépouillés  par  Sylla,  le  droit  de  haranguer  le 
peuple  et  d’aspirer  aux  charges. 

Antiochu*  1 Asiatique,  petit-fils  du  roi  Séleucide 
Anliochus  le  Cyzieénien,  vient  réclamer  à Rome 
la  Syrie  que  gouverne  Tigrane,  roi  d’Arménie. 

74-  Nicomède,  roi  de  Bithynie,  lègue  ses  États  au 
peuple  romain.  Mithridate  alors  rompt  la  paix  et 
envahit  1a  Bithynie  cl  l’Asie  romaine.  — Un  en- 
voie contre  lui  les  deui  consuls  L.  Licinius  Lu- 
cullus  et  M.  Aurélius  Colla.  — Mithridate  bat 
Cotta,  près  de  Chalcédoine,  mais  est  enveloppé 
par  Lueullus,  à Cyzique,  sur  la  Proponlide. 

73.  Troisième  guerre  des  esclaves.  Le  Thrace  Spar- 
tacus  s’établit  sur  le  mont  Vésuve  avec  78  de 
ses  compagnons.  Tous  les  esclaves  de  la  Camjanie 
viennent  se  joindre  à lui.  Durant  deux  années,  il 
tient  en  échec  les  généraux  romains. 

72.  Les  Chinois  détruisent  l’empiie  formé  au  N.  E. 
de  la  Sogdiane  par  les  Hioung-Nou. 

En  Espagne,  Peqienna  fait  assassiner  dans  un 
relias  Sertorius,  mais  il  est  vaincu  et  pris  par 
Pompée,  qui  le  fait  mettre  à mort. 

Lueullus,  qui  a mis  le  siège  pendant  l’hiver  de- 
vant Amisus,  défait  à Cabira,  sur  le  haut  Halys, 
Mithridate,  qui  se  retire  en  Arménie. 

71.  Le  préteur  Marcus  Crassus  le  Riche  défait  et  tue 
Spartacus  sur  les  bonis  du  Silaïus  en  Lucanie. 
4DU00  esclaves  restent  sur  la  place;  5000  fuyards 
se  rallient;  Pompée,  qui  revenait  d’Espagne,  les 
taille  en  pièces  et  se  proclame  le  sauveur  de  la 
république.  On  lui  décerne  alors  le  nom  de  Grand. 

Prise  d'Amisus  par  Lueullus. 

70.  Mort  d’Alexandra,  veuve  d’Alexandre  Jannée, 
qui  a gouverne  jieudant  neuf  ans  la  Judée,  au 
nom  de  ses  jeunes  fils.  — Rivalité  politique  et 
religieuse  des  Pharisiens  et  des  Sadduceens,  qui 
s'appuient  les  premiers  sur  Hyrcan  II,  et  les  se- 
conds sur  Aristobule  II.  La  lutte  entre  les  deux 
frères  amènera  l'intervention  des  Romains. 

Le  tribunat  recouvre  son  antique  influence  sous 
le  consulat  de  M.  Crassus  et  Pompée.  — Procès 
de  Verrès,  qui  a exerce  trois  ans  la  préture  en 
Sicile.  Cicéron  et  Hortensius.  — Le  préteur  L.  Au- 
rélius Cotta,  oncle  de  César,  propose  une  loi  qui 
enlève  aux  sénateurs  l’exercice  exclusif  des  fonc- 
tions judiciaires,  au  partage  desquelles  sont  admis 
les  chevaliers  et  les  tribuns  du  trésor. 

69.  Lueullus  marche  contre  Tigrane,  roi  d’Arménie. 
11  frauchit  l’Euphrate,  bat  Tigrane  sous  les  murs 
de  Tigranocei  te  et  s'empare  de  cette  place.  — Le 
dernier  Séleucide,  Anliochus  XIII  l’Asiatique,  pro- 
fite de  la  défaite  de  Tigrane  pour  rentrereu  Syrie. 
— Campagne  du  consul  Q.  Cæcilius  Métellus 
contre  les  pirates  dans  la  mer  de  Crète. 
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68.  Prise  de  Nisibe  par  Lucullus. 

67.  Le  peuple  charge  Pompée,  par  la  loi  Gabinia, 
de  purger  la  Méditerranée  des  pirates  qui  affa- 
maient  l’Italie.  Pompée  termine  cette  guerre  en 
3 mois  et  réduit  la  Cilicie  en  province  romaine. 
— Questure  de  César  en  Espagne. 

Bévolte  des  soldats  de  Lucullus,  qui  est  con- 
traint d’évacuer  l’Arménie.  Un  plébiscite,  provo- 
qué par  les  partisans  de  Pompée,  donne  le  consul 
Acilius  Glabrion  pour  successeur  à Lucullus.  Mi- 
thridate  reprend  la  Cappadoce. 

66.  Pompée  obtient  le  commandement  de  la  guerre 
contre  Mithridatc  par  la  loi  Manilia , qui  fut  sou- 
tenue par  le  préteur  Cicéron.  — Mithridate,  vaincu 
près  des  sources  de  l'Euphrate,  se  réfugie  dans 
le  Bosphore  cimmérien,  où  règne  son  fils  Phar- 
nace.  — Tigrane  fait  sa  soumission  à Pompée, 
qui  lui  laisse  son  royaume  moyennant  le  paye- 
ment de  6000  talents. 

Conquête  de  la  Crète  par  Métellus. 

65.  Premier  complot  de  Catilina,  dans  lequel  en- 
trent les  jeunes  Cn.  Pison.  Crassus  et  Jules 
César.  Il  échoue  par  la  faute  de  Crassus.  — César 
se  rend  populaire  en  relevant  les  trophées  de 
Marius  aux  portes  du  Capitole. 

64.  Cicéron,  candidat  au  consulat,  l'emporte  sur 
six  compétiteurs,  au  nombre  desquels  était  Cati- 
lina. Il  a pour  collègue  Antonius,  lils  de  l’orateur 
Marc  Antoine. 

Pompée  réduit  en  province  romaine  la  Syrie  et 
la  Phénicie. 

63.  Ariobarzane  cède  le  trône  de  Cappadoce  à son 
fils  Ariobarzane  II.  — Pompée  intervient,  en  Ju- 
dée, pour  le  roi  Hyrcan  contre  son  frère  Aristo- 
bule;  il  prend  Jérusalem  après  un  siège  de 
3 mois.  — Mithridate,  trahi  par  son  fils  Phar- 
nace,  se  donne  la  mort.  Réduction  du  royaume 
de  Pont  en  province  romaine.  Pharnace  conserva 
le  Bosphore.  Le  roi  Galate  Déjotarus  obtint  quel- 
que accroissement  de  territoire.  Un  certain  Att île 
et  Pylæménès  reçurent  une  partie  de  la  Paphla- 
gonie. Ariobarzane  joignit  à la  Cappadoce  la  So- 
pbène  et  la  Gordyènc. 

A Rome,  César  obtient  à l’élection  la  charge  de 
Çrand  pontife.  — Cicéron  combat  }a  loi  agraire 
du  tribun  Rullus,  qui  voulait  que  des  commis- 
saires, investis  pour  5 ans  d’un  pouvoir  absolu, 
vendissent  toutes  les  terres  du  domaine  public, 
et  qu’avec  l’argent  provenant  de  cette  vente  on 
achetât  en  Italie  des  champs  labourables  pour 
distribuer  aux  pauvres.  Il  fit  aussi  rejeter  la  pro- 
position d’un  autre  tribun  qui  demandait  la  res- 
titution des  biens  aux  fils  des  proscrits. 

Conjuration  de  Catilina.  L’éloquence  et  l’acti- 
vité de  Cicéron  la  font  échouer.  Naissance  d’Au- 
guste. 

62.  Catilina  est  vaincu  et  tué  par  le  proconsul  An- 
tonius à Pistoia,  en 'Êtrurie.  Lutte  entre  César, 
préteur,  et  Caton,  tribun  du  peuple,  au  sujet  des 
propositions  tribuniticnnes  de  Métellus  Ncpos, 
ennemi  de  Cicéron  et  créature  de  Pompée.  — 
Tentative  de  sacrilège  et  d’adultère  du  jeune  pa- 
tricien Clodius,  dans  la  maison  de  César,  qui 
répudie  sa  femme. 

61.  Entrée  triomphale  de  Pompée  à Rome.  Discours 
de  Cicéron  pour  le  poète  Arcnias. 

60.  Campagne  de  César,  propréteur,  contre  les  Lu- 
sitaniens révoltés.  Il  revient  à Romo  et  sollicite 
le  consulat.  — Premier  triumvirat  entre  César, 
Pompée  et  Crassus.  César  obtient  le  consulat  pour 
l’année  suivante. 

59.  César  consul,  malgré  l’opposition  de  son  collè- 
gue Bibulus  et  d’une  partie  de  l’aristocratie, 
gagne  le  peuple  par  uue  loi  agraire  et  les  cheva- 
liers en  réduisant  les  Xermiges  de  l’Asie.  Par  la 
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loi  Vatinia,  due  au  tribun  Vatinius,  il  se  fit  ad- 
juger, pour  5 ans,  le  gouvernement  des  deux 
Gaules  (cisalpine  et  transalpine)  et  de  l’Illyrie: 
il  fit  donner  à Pompée  celui  d’Espagne,  et  a 
Crassus  celui  de  Syrie.  César  épouse  Calpumie, 
fille  de  Pison,  et  donne  sa  fille  Julie  en  mariage 
à Pompée.  — Naissance  de  l’historien  Tite*Live, 
à Padoue,  dans  la  Gaule  transpadane. 

58.  Le  tribun  Clodius,  instrument  des  triumvirs, 
sous  le  consulat  de  Pison  et  de  Gabinius,  l’un 
beau-père  et  l’autre  ami  de  César,  fait  exiler  Ci- 
céron. — Caton  est  envoyé  dans  l’Ue  de  Cypre 
pour  en  prendre  possession. 

Campagne  de  César  contre  les  Helvètes,  et 
contre  les  Suèves  que  commande  Arioviste. 

57.  Pompée  et  le  tribun  Milon  font  rappeler  Cicéron 
de  l’exil. 

Campagne  de  César  contre  les  Belges. 

56.  Les  Scythes,  qui  avaient  soumis  l’Inde  après  la 
Bactrianc,  cn  sont  expulsés  par  Vicramaditya, 
roi  des  rives  de  l’Indus.  Peu  après,  ils  se  sou- 
mettront aux  Chinois. 

Caton  revient  de  111e  de  Cypre. 

Camnaçne  de  César  contre  les  peuples  mari- 
times de  l’Armorique;  soumission  des  Vénètes. 

55.  Les  triumvirs  renouvellent  leur  alliance  dans 

% une  conférence  à Lucques,  en  Etrurie.  Crassus  et 
Pompée  obtiennent  le  consulat.  — La  loi  du  tri- 
bun Trébonius  leur  donne  pour  5 ans,  à Pompée, 
la  province  d’Espagne,  qu’il  fera  administrer  par 
ses  lieutenants,  à Crassus,  la  Syrie  avec  la  guerre 
contre  lesPartnes;  César  est  prorogé  pour  5 ans 
dans  le  gouvernement  des  Gaules.  — Pompée  fait 
décider  que  les  juges  seront  toujours  pris  dans  les 
trois  classes  du  sénat,  de  l’ordre  équestre,  des 
tribuns  du  trésor,  mais  que  l’ou  choisira  les  plus 
riches. 

Cicéron  compose  son  De  Oralorc,  en  3 livres 
— Virgile,  né  ;V  Mantoue,  dans  la  Gaule  transpa- 
dane, prend  la  robe  virile. 

Campagne  de  César,  au  delà  du  Rhin,  contre 
les  Germains  Usipctes  et  Tenchthcres.  1T*  expé- 
dition en  Bretagne. 

En  Orient , Gabinius  rétablit  sur  le  trône 
d’Egypte  Ptolémée  XI  Aulètes,  chassé  l’année 
récedente  par  les  Alexandrins.  Ce  prince  était  le 
ls  naturel  de  Ptolcmée  I-athyre.  Rome  avait 
refusé  longtemps  de  le  reconnaître,  en  vertu  d’un 
testament  réel  ou  supposé  de  Ptolémée  X,  qui 
faisait  les  Romains  héritiers  de  ses  Etals. 

54.  Prélure  de  Caton.  — Cicéron  compose  son  ou- 
vrage De  Republica. 

2*  expédition  de  César  en  Bretagne. 

Crassus  commence  la  guerre  contre  les  Parthes. 

53.  Ligue  formée  par  les  Carnutes,  les  Rburons,  les 
Nerviens  et  les  Trévires,  sous  la  conduite  d’Am- 
biorix  et  d’indutiomar.  Les  Gaulois  sont  vaincus 
par  César. 

Crassus  périt  à Carrhes.  Les  Parthes  envahis- 
sent les  provinces  de  Syrie  et  de  Cilicie. 

Mort  de  Julie,  femme  de  Pompée,  fille  de 
César. 

52.  Soulèvement  général  des  populations  gauloises 
du  midi  et  du  centre,  provoqué  par  l’arverne  Ver- 
cingétorix. 

51.  Mort  de  Ptolcmée  Aulètes,  laissant  deux  fils, 
Ptolémée  XII  et  Ptolémée  XI II,  et  une  fille,  la 
fameuse  Cléopâtre,  nui  épouse  Ptolémée  XII. 

Cicéron,  proconsul  en  Cilicie,  remporte  quel- 
ques succès  sur  les  Parthes. 

César  s'empare  d ’^lesia,  ville  du  pays  des  Man- 
dubiens,  près  des  Edues  (Côte-d  Or),  où  s’était 
enfermé  Vercingétorix. 

50.  César  achève  la  conquête  de  la  Gaule  transal- 
pine. Il  organise  une  légion  composée  de  Gau- 
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lois,  la  légion  de  l'AloueUe,  qui  portait  sur  le 
casque,  au  lieu  de  l’aigle  romaine,  l’alouette,  em- 
blème national. 

Mésintelligence  entre  César  et  Pompée.  César 
gagne  le  tribun  Curion.  Décret  du  sénat  qui  or- 
donne à César  et  à Pompée  d'envoyer  chacun  une 
légion  pour  faire  la  guerre  aux  Partîtes.  César  en 
envoie  deux  que  le  consul  Claudius  Marcellus  livre 
à Pompée. 

Appuis  Claudius  Pulcher  et  L.  Calpurnius  Piso 
Caesomnus,  derniers  censeurs  nommes  par  le 
peuple. — Ils  chassent  du  sénat  l’historien  Salluste. 

Mort  du  célébré  orateur  ilortensius. 

49.  Le  sénat  assigne  un  jour  à César  pour  licencier 
ses  trouiies.  Autoina  et  Cassius,  tribuns  du  peu- 
ple, se  déclarent  pour  Cé>ar,  et  viennent  le  trou- 
ver avec  Curion.  — César  franchit  le  Rubicon  et 
s’empare  de  Home,  que  quitte  Pompée  qui  se 
retire  en  Êpire  avec  une  partie  du  séuat  et  le 
consulaire  Cicéron.  — César  passe  en  Espagne, 
où  il  combat  l’armée  pompéienne  commandée 
par  Afranius,  Pétréius  et  lerentius  Yarron,  savant 
grammairien  el  agronome.  Prise  de  Marseille.  — 
De  retour  A Rome,  César  exerce  onze  jours  la 
dictature.  Désigné  pour  le  consulat  de  I année 
suivante,  avec  Sorvilms  Isauncus,  il  se  rend  à 
Brindes,  d’ou  il  passe  en  Êpire. 

Le  droit  de  cite  est  accordé  aux  Transpadans. 

48.  Pompée  ne  sait  pas  mettre  à profit  les  len- 
teurs et  les  fautes  de  César  devant  Dyrrachium, 
et  passe  en  Tliessilie,  ou  il  est  vaincu  à Pharsale. 
Il  se  réfugie  en  Egypte,  où  il  est  mis  à mort  par 
l’ordre  des  ministres  du  jeune  Ptolémée  XII.  — 
César  arrive  en  Égypte.  Guerre  d’Alexandrie;  Pto- 
lèmée  périt  noyé  dans  le  Nil.  CléopAtre  est  placée 
sur  le  trône,  avec  son  jeune  frère,  Pluiemec  XIII, 
pour  mari. 

47.  L’iduméen  Antipater,  ministre  du  roi  Hvrcan  II, 
qui  avait  aide  César  dans  la  guerre  d’Alexandrie, 
reçoit  le  titre  de  procurateur  de  la  Judée.  — César 

Quitte  l'Egypte  et  marche  contre  Pharnace.  roi 
u Bosphore  Cimmérien;  il  le  défait  A Zéla  cl 
annonce  au  sénat  sa  victoire  par  trois  mots  cé- 
lèbres : Veni , tridi,  vici.  -~  De  retour  à Rome,  il 
exerce  une  deuxième  fois  la  dictature.  Cicérou  se 
rapproche  de  César. 

46.  Expédition  de  Ct-sar  en  Afrique,  où  il  a à com- 
battre Met*  luis  Scipion,  beau-pere  de  Pompée, 
Caton,  Afranius,  Pétréius  et  le  roi  de  Mauritanie, 
Juba.  — Victoire  de  César  à Thapsus.  — Caton 
se  donne  la  mort  dans  Utique.  — César  établit 
Salluste,  l’historien,  gouverneur  de  La  province 
d’Afrique,  et  organise  la  Numidie  en  province 
romaine. 

César,  de  retour  à Rome,  célèbre  quatre  triom- 
phes. sur  les  Gaulois,  sur  l’Égypte,  sur  le  Pont, 
sur  l'Afrique.  Il  est  nommé,  par  le  sénat,  dicta- 
teur pour  10  ans.  Il  a en  même  temps  le  titre  de 
consul.  Il  charge  l’astronome  alexandrin,  Sosi- 
gène,  de  réfurmer  le  calendrier  romain,  qui  dès 
lors  s’appela  calendrier  Julirn.  — Cicéron,  qui 
venait  de  prononcer  ses  fameux  discours  pour 
Marceline  et  pour  Ligarius,  compose  son  Brutue, 
tel  de  Claris  oratoribus. 

45.  Antipater  fait  travailler  au  rétablissement  des 
murs  ue  Jérusalem.  Le  gouvernement  de  cette  viile 
est  confié  à Phas&ël,  son  fils  aîné,  et  celui  de  lu 
Galilée  A Hérode,  son  second  fils. 

Expédition  de  César,  en  Espagne,  contre  les  fils 
de  Pompée,  qu’il  défait  à Munda.  Cnéus  Pompée, 
l'aîné,  est  tué  dans  cette  bataille.  Fin  de  la  guerre 
civile.  Deuxième  triomphe  de  César.  Dans  les  fêtes 
données  à Rome,  le  poète  mimique  Labérius,  che- 
valier romain,  est.  contraint  de  jouer  lui-même 
sur  la  scène  le  mime  qu'il  a composé.  — Cicéron 
écrit  son  Oralor,  et  plusieurs  autres  ouvrages  : 
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De  finibus  bonorum  et  malorum;  Academioæ 
qu<r s firmes. 

Loi  Julia,  qui  régularise  la  ‘situation  politique 
des  villes  de  l’Italie,  hile  se  trouve  citée  nans  une 
inscription  de  Padoue  (Orelli,  n.  3676)  sous  le 
titre  de  Lex  Julia  municipalis,  et  dans  le  Digeste 
sous  le  titre  de  Lex  municipalis.  l’ne  table  de 
bronze  contenant  celte  loi  fut  découverte  en  1732, 
et  se  trouve  maintenant  A Naples,  dans  le  musée 
Bourbon.  Elle  est  connue  sous  le  nom  de  Table 
d'Héracléc. 

44.  Cléopâtre,  qui  a fait  périr  sou  frère,  le  dernier 
Ptolémée,  pour  régner  seule,  vient  à Rome.  — 
Mort  d'Autipatcr,  père  d’Herodc,  empoisonné  par 
Malichus,  ministre  d'Hyrcan  et  son  rival. 

César  est  créé  dictateur  pour  la  vie,  consul  pour 
dix  ans;  il  reçoit  le  titre  héréditaire d'Imperalor. 
Antoinedonne  au  .V  mois,  C'u intilis,  où  est  né  César, 
le  nom  de  Julius  (juillet).  César  projette  de  relever 
Corinthe  et  Cartilage;  il  se  disposait  à marcher 
contre  les  Parthes,  lorsqu'il  périt  dans  le  sénat, 
à 55  ans,  frappé  de  vingt  et  un  coups  de  poignard 
rides  de  mars,  ou  15  mars),  au  pied  de  la  statue 
de  Pompée.  Parmi  les  assassins  étaient  Marcus 
J uni  us  Bru  tus,  fils  adoptif  de  César,  Cassius, 
beau-frère  de  Brulus,  Trebonius,  Tullius  Cimber, 
Casca,  Decimus  Brulus,  MèteUus.  — Lépide,  maî- 
tre de  la  cavalerie,  et  Antoine,  consul,  empêchent 
l'abrogation  des  actes  de  César;  célébration  pu- 
blique de  ses  funérailles.  Les  conjurés  sont  forcés 
de  quitter  Rome,  où  domine  Antoine.  — Octave, 
âgé  de  18  ans,  vient  à Rome  pour  recueillir  la 
succession  de  César,  son  onde.  Antoine  le  traite 
avec  mépris.  Octave  flatte  Cicéron  et  se  concilie 
les  vétérans  de  César.  Antoine  veut  dépouiller 
doux  des  meurtriers  de  C.sar  «les  provinces  que  le 
dictateur  lui-même  leur  avait  données,  Jumus 
Brulus,  de  la  Macédoine,  Dec  i mus  B:  ut  us,  de  la 
Gaule  cisalpine.  — P*  Vhilippique  de  Cicéron 
contre  Antoine.  Il  compose  les  Tuseutanes,  le  De 
Aalura  (ko ru m,  le  De  Scnectute,  le  De  Officiis. 

43-  Colonie  romaine  établie  à I.ugdunum,  au  con- 
fluent de  la  Saône  et  du  Rhône,  par  Mun&tius 
l’iancus,  orateur,  disciple  de  Cicéron. 

Antoine  assiège  Décunus  Biutus  dans  Modène  : 
le  sénat,  entraîné  par  Cicéron,  le  déclare  ennemi 
public  et  envoie  contre  lui  les  deux  consuls  C.  Vi- 
bius  Pansa  et  A.  Ilirtius,  avec  le  jeune  Octave, 
comme  propréleur.  Antoine  est  défait  à la  bataille 
de  Modère.  et  la  mort  des  deux  consuls  livre  à 
Octave  les  légions  avec  le  titre  d’/inperctfer.  Octave 
rentre  dans  Borne  et  se  fait  donner  le  consulat, 
malgré  le  senat  qui  commençait  à le  redouter.  — 
11  se  rapproche  alors  d’Antoine  et  de  Lépide  et 
forme  avec  eux  le  2*  triumvirat. 

Proscriptions.  Mort  île  Cicéron,  sacrifié  lâche- 
ment par  Octave  A la  haine  d'Antoine  et  de  Kulvie. 

Apres  la  mort  de  D.  Brulus,  qui  lut  le  dernier 
gouverneur  de  la  Gaule  ci>alpine,  fut  rendue  la 
loi  liubria.  qui  régularisait  ia  situation  politique 
des  municipes  de  cette  province.  Tandis  que  les 
municipe.s  de  Pltalie  possédaient  dans  toute  son 
étendue  la  juridiction  criminelle  et  la  juridiction 
civile,  les  magislrats  des  municipes  de  la  Gaule 
cisalpine  n'eurent  eue  la  juridiction  ordinaire, 
et  encore  cette  juridiction  ne  « exerçait  que  dans 
les  cas  où  il  ne  s’agissait  pas  "de  plus  de 
15000  sesterces;  clans  les  grands  procès,  et  dans 
les  affaires  extraordinaires,  c'était  au  prêteur  ro- 
main A connaître,  en  vertu  de  son  imperium.  Le 
texte  de  cette  loi  fut  découvert,  eu  1760,  dans  les 
ruines  de  Véleia,  et  se  trouve  actuellement  dans 
le  musée  de  Parme.  Elle  est  importante  en  ce  que 
la  condition  quelle  fit  aux  municipes  do  la 
Gaule  cisalpine  fut  à peu  près  celié  des  munici- 
pes du  reste  de  l’empire. 
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En  Judée,  Hérode  venge  la  mort  de  son  père. 
Antipater,  en  faisant  assassiner  Malichus. 

42.  Octave  et  Antoine  marchent  en  Orient  contre  les 
meurtriers  de  César,  Brutus  et  Cassius,  qui  à la 
nouvelle  du  départ  «'Octave  et  d’Antoine  s’avan- 
cent jusqu'à  Philippe?  en  Macédoine.  En  deux 
jours,  il  s'y  donne  deux  batailles.  Le  premier 
jour,  Brutus  vainquit  Octave,  mais  Cassius  fut 
défait  par  Antoine,  et  se  donna  la  mort.  Le  se- 
cond iour,  Brutus  fut  nus  en  déroute  et  se  tua 
en  s'écriant  : «Vertu,  tu  n’es  qu’un  nom.  » Il  ne 
reste  plus  pour  soutenir  la  lutte  contre  les 
triumvirs  que  les  flottes  de  Sarcus  et  de  Sextus 
Pompée,  qui  dominent  dans  la  Méditerranée. 

Hèrode,  en  Judée,  se  réconcilie  avec  lïyrcan, 
qui  lui  promet  sa  fille  Maiiamue,  et  définit  Anti- 
gone, fils  d’Alexandre,  son  rival. 

41.  Antoine  passe  en  Orient,  Octave  en  Italie,  où  il 
distribue  aux  vétérans  les  terres  qui  leur  avaient 
été  promises;  les  biens  du  père  de  Virgile  sont 
épargnés. — L.  Anlonius,  consul,  frère  du  trium- 
vir, à l'instigation  de  Fulvic,  sa  belle-sœur,  prend 
la  défense  des  Italiens  contre  Octave.  Celui-ci 
l'affame  dans  Pérouse,  en  Éirurie,  et  l’obligera  à 
se  rendre. 

Antoine  cite  à son  tribunal,  en  Cilicie,  la  reine 
d'Égypte,  Cléopâtre,  accusée  de  favoriser  le  parti 
républicain  vaincu  à Philippes,  et  se  prend  de 
passion  pour  elle. — Hérode  se  concilie  la  faveur 
d'Antoine  qui  le  nomme  lélrarque  avec  son  frère 
Phasaêl,  mais  il  est  forcé  par  Pacorus,  roi  des 
Parthes,  de  quitter  Jérusalem. 

40.  Mort  de  Fulvie.  Octave  essaye  de  gagner  Sextus 
Pompée  en  épousant  Scribonia,  sœur  de  Scribo- 
nius  Libo,  beau-père  de  Sextus.  — Alliance  de 
Sextus  avec  Antoine.  Celui-ci  vient  assiéger  Brin- 
des,  pendant  que  Sextus  faisait  une  descente 
en  Italie.  Paix  de  Blindes  entre  Octave  et 
Antoine  conclue  par  la  médiation  de  L.  Coc- 
eeius  Nenra,  d’Asinius  Follion  et  de  Mécène.  Par- 
tage du  inonde  romain.  Antnine  a l’Orient,  Octave 
l'Occident;  l’Italie  reste  indivise;  l'Afrique  est 
donnée  à Lépide.  Enfin  Antoine  épouse  Octavie, 
sœur  d’Octave. 

Les  Parthes,  guidés  par  Labicnu?,  ancien  lieu- 
tenant de  César,  envahissent  la  Syrie.  Us  font 
prisonnier  Hyrcan  et  mettent  à sa  place  Anti- 
gone. Ilérode  vient  à Rome  implorer  le  secours 
(l'Octave  et  d’Antoine,  et  obtient  pur  un  décret 
du  sénat  le  royaume  de  Judée. 

39.  Paix  de  Misène,  conclue  entre  les  triumvirs  et 
Sextus  Pompée. 

Succès  de  P.  Ventidius,  lieutenant  d'Antoine, 
sur  les  Parthes,  qu'il  chasse  de  la  Syrie. 

38  Sosius,  lieutenant  d'Antoine,  détruit  en  Judée 
le  parti  d’Antigone,  qui  est  vaincu,  assiégé  dans 
Jérusalem  et  mis  h mort.  Hérode,  devenu  roi  de 
Judée,  épouse  Marianne,  fille  d’Hyrcan,  et  com- 
mence un  règne  de  40  ans,  souillé  par  des 
crimes. 

Octave  répudie  Scribonia, qui  lui  adonné  Julie, 
et  enlève  à Tibérius  Claudius  Néron,  Livie,  mère 
de  Tibère  depuis  4 ans,  et  enceinte  de  Dru- 
sus.  — Rupture  entre  Octave  et  Sextus  Pompée; 
guerre  de  Sicile.  — Mécène  recommande  Horace 
a Octave. 

Nouveaux  succès  de  Ventidius  sur  les  Parthes. 
Antoine  lui  permet  de  venir  triompher  à Rome. 

37.  Entrevue  à Tarenle  d’Antoine  et  d’Octave,  qui 
se  concertent  pour  combattre  Sextus  Pompée  et 
pour  renouveler  le  triumvirat.  Ils  se  continuent 
pour  5 ans  dans  cette  magistrature  : le  nom  de 
Lépide  est  conservé  dans  radiance. 

Agrippa,  lieutenant  d’Octave,  consul,  lutte  contre 
les  Germains. 

36.  Guerre  entre  Octave  et  Sextus  Pompée.  Lépide 
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s’empare  d’une  grande  partie  de  la  Sicile.  Vic- 
toires d’Agrippa  sur  Sextus  Pompée  à Myles  et  à 
Nauloque.  — Démêlés  d’Octave  et  de  Lepide  au 
sujet  de  la  Sicile,  que  celui-ci  prétendait  garder. 
Octave  gagne  les  troupes  du  triumvir,  qui  est  dé- 
pouillé de  sa  dignité  et  réduit  a la  charge  de  sou- 
verain pontife. 

Antoine  fait  périr  le  roi  de  Cappaduce,  Aria- 
rathe  VH,  et  le  remplace  par  Archélaûs,  petit-fils 
du  général  Archélaûs  que  Mithridate  avait  envoyé 
en  Grèce  contre  Sylla. — Son  expédition  malheu- 
reuse contre  les  Parthes.  Il  revient  passer  l’hiver 
auprès  de  Cléopâtre,  avec  laquelle  il  commence  en 
Egy  pte  la  vie  inimitable. 

35.  Campagne  d’Octave  contre  Jes  Japodes,  les  Dal- 
mates  et  les  Pannoniens,  pendant  que  ses  lieute- 
nants luttent  contre  les  Salasses  dans  les  Alpes 
occidentales. 

34.  Mort  de  l’historien  Salluste. 

Antoine  s’empare  par  trahison  d’Artavasde,  roi 
d'Arménie,  le  fait  charger  de  chaînes  et  l’envoie 
à Alexandrie.  U donne  ses  Etats  aux  enfants  de 
Cléopâtre. 

33.  Édilité  d’Agrippa,  marquée  par  de  grands  tra- 
vaux : restauration  des  aqueducs  et  de  la  Cloaca 
maxima:  construction  de  trois  portiques  et  de  la 
bibliothèque  d’Octavie. 

Nouvelle  expédition  d'Antoine  contre  les  Par- 
thes; il  ne  dépasse  pas  la  Médie. 

32.  Antoine  envoie  en  Égypte  la  bibliothèque  de 
Pergamequi  renfermait  -200  000  volumes.  Il  rompt 
avec  le  gouvernement  de  Rome  et  avec  Octave  en 
célébrant  à Alexandrie  ses  triomphes  pour  ses 
prétendues  victoires  sur  les  Parthes,  en  parta- 
geant aux  enfants  de  ( léopâtre  les  provinces  ro- 
maines de  l'Orient,  enfin  en  répudiant  publique- 
ment Octavie. 

Octave  lit  dans  le  sénat  le  testament  d’Antoine, 
qui  est  déclaré  ennemi  public. 

31.  Bataille  d’Actium  : défaite  d’Antoine,  trahi  par 
Cléopâtre.—  Mécène  gouverne  Rome  en  l'absence 
d'üclave.  — Octave  repare  les  maux  causés  eu 
Grèce  par  la  présence  des  armées  d'Antoine  et 
établit  <les  colonies  militaires  en  Macédoine.  De 
retour  en  Italie,  il  apaise  une  révolte  des  vété- 
rans, puis  retourne  eu  Orient  et  apparaît  à Sa- 
mos  30  jours  après  son  dé|»art.  Dans  cette  Ile 
et  à Rhodes,  il  règle  le  sort  des  monarques  de 
l’Asie.  Il  confirme  à Hérode  le  titre  de  roi  de 
Judée. 

30-  Octave  passe  en  Égypte.  Antoine,  trompé  par 
Cléopâtre,  se  tue  à 53  ans  Cléopâtre,  désespé- 
rant de  séduire  Octave,  se  donne  la  mort,  à 
l'âge  «le  39  ans.  Réduction  de  l'Egypte  en  pro- 
viuce  romaine.  Octave  nomme  pour  la  gouverner 
le  poète  Gallus.  simple  chevalier  romain,  avec 
le  titre  de  préfet  et  des  attributions  purement 
militaires.  La  juridiction  civile  appartenait  à 
d'autres  magistrats.  Un  decret  interdit  à tout  sé- 
nateur romain  l'entrée  de  cette  province,  sans  la 
permission  expresse  du  sénat. 

Avant  de  quitter  l'Egypte,  Octave  fonde  Nicopo- 

#lis  à l’endroit  où  il  a Vaincu  Antoine,  et  établit 

*les  jeux  Actiaques.  Il  passe  ensuite  en  Asie,  où  il 
fait  cesser  les  exactions  dont  elle  est  victime. — 
Conjuration  du  fils  de  Lépide.  — Honneurs  ren- 
dus par  le  sénat  à Octave.  On  établit  des  jeux 
quinquennaux  en  son  honneur.  L’anniversaire  de 
sa  naissance  sera  consacré  par  des  prières  pu- 
bliques, et  la  tribu,  dans  laquelle  il  votait,  fut 
appelée  Julio.  Le  jour  de  la  naissance  d'Antoine 
fut  déclaré  néfaste  et  ses  statues  lurent  renver- 
sées. La  puissance  tribuni tienne  est  donnée  à 
Octave  avec  le  droit  de  protéger  tous  les  citoyens 
qui  l’imploraient,  et  de  voter  en  faveur  de  l’ac- 
cusé dans  les  causes  criminelles.  Octave,  qui  était 
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encore  en  Asie,  refusa  probablement  la  puissance 
tribunitienne  et  défendit  qu’on  lui  élevât  des 
temples  à Rome  et  en  Italie,  mais  il  autorisa  l’apo- 
théose de  J.  César. 

29.  Retour  d'Octave  en  Italie.  Son  triple  triomphe  : 
pour  la, guerre  contre  les  Dalmales.  pour  Actium, 
pour  l’Égypte.  Le  temple  de  Janus  est  fermé. 
Octave  se'continue  9 ans  de  suite  dans  le  con- 
sulat (de  l’année  31  à l'année  23).  — Il  est  décoré 
du  titre  d'Imperatnr.  Ce  titre  placé,  non  comme 
autrefois  apres,  mais  avant  le  nom  propre,  fait 
de  lui  un  Empereur  et  de  la  république  un 
Empire. 

Denys  d’Halicarnasse.  auteur  des  Antiquités 
romaines , prépare  les  éléments  do  son  ouvrage 
qu’il  écrira  en  grec. 

28.  Hérode  fait  périr  sa  femme  Mariamne,  sa  belle- 
mère  et  les  deux  fils  qu'il  a eus  de  Mariamne. 

César  Octave,  consul  avec  Agrippa,  fait  faire  le 
dénombrement  de  tous  les  citoyens  de  Rome  et 
de  tous  les  sujets  de  l’empire. — Remplissant  les 
fonctions  de  censeurs,  ils  réforment  le  sénat, 
l’ordre  équestre,  les  lois  et  les  mœurs.  Agrippa 
fait  inscrire,  comme  censeur,  Octave  à la  tête  de 
la  nouvelle  liste  des  sénateurs  ej  le  fait  proclamer 
prince  du  sénatf  ce  qui  lui  conférait  le  droit 
d’opiner  le  premier,  c’est-à-dire  d'entraîner  à son 
avis  l'assemblée. — Octave  règle  que  deux  anciens 
prêteurs  seront  chargés,  chaque  année,  de  la  sur- 
veillance du  trésor  public.  Distinction  dès  lors 
établie  entre  le  fisc  et  l’srarium. 

27.  Octave  feint  d’abdiquer.  11  accepte  l'autorité 
pour  10  ans.  Partage  nés  provinces  entre  l'empe- 
reur et  le  sénat.  Octave  se  réserve  celles  où  rési- 
dent les  légions.  Création  «le  la  garde  prétorienne. 
Plancus  fait  donner  à Octave  le  surnom  d’Au- 
guste Sa  maison,  située  sur  le  mont  Palatin,  est 
ornée  de  lauriers  et  d’une  couronne  de  chêne  pour 
rappeler  qu’il  était  le  perpétuel  vainqueur  des  en- 
nemis de  Rome  et  le  sauveur  de  tous  les  citoyens. 
Sextus  Pacuvi us.  tribun,  fera  décréter  que  le  mois 
de  ScTtilù  sera  désormais  nommé Augttslus (août). 
Il  visite  la  Gaule,  où  quelques  mouvements  des 
Aquitains  avaient  été  comprimés  par  Valérius 
Messala  Corvinus,  protecteur  du  poëte  élégiaque 
Tibulle.  — Auguste  conserve  la  division  de  la 
Gaule  en  quatre  parties,  la  Narbonnaise.  l'Aqui- 
taine, la  Celtique  et  la  Belgique,  mais  il  recule 
les  limites  de  l’Aquitaine,  de  la  Garonne  à la 
Loire,  et  donne  à la  Celtique  le  nom  de  Lugdu- 
naise. 

26.  Cornélius  Gallus,  qui  s’est  rendu  coupable 
d’exactions  en  Égypte,  est  rappelé  ; accusé  dans  le 
sénat,  condamne,  dépouillé  «le  ses  biens,  il  se 
donne  la  mort.  — A cette  époque  fl.  Properce 
et  Tibulle. 

25.  Tandis  que  ses  lieutenants  luttent  contre  les 
Salasses  dans  les  Alpes,  Auguste  dirige  une  expé- 
dition contre  les  Astures  et  les  Cant  ibres.  — lu? 
temple  de  Janus  est  fermé  pour  la  deuxième  fois 
depuis  la  bataille  d’Actium. — Messala  Corvinus, 
premier  préfet  de  la  ville  (Præfeclus  urbi). 

24.  Campagne  du  chevalier  Ælius  Gallus,  gouver- 
neur dPÉgypte,  contre  les  peuples  de  l'Arabie  Sa- 
.béenne,  dite  Heureuse.  — A cette  époque,  le  géo- 
graphe Strabon  visitait  l’Égypte.  Virgile,  déjà 
connu  par  ses  Églogues  et  ses  Céorgiques,  com- 
mence y Enéide, 

23.  Après  une  grave  maladie  dont  il  fut  atteint  en 
Espagne,  Auguste  se  démet  du  consulat  en  faveur 
de  L.  Sextius,  partisan  de  Brutus.  Le  sénat  ac- 
corde à Auguste  la  puissance  tribunitienne  et  le 
pouvoir  proconsulaire  pour  toute  sa  vie,  la  préé- 
minence sur  tous  les  gouverneurs  de  provinces,  et 
le  privilège  de  proposer  une  a (Ta  ire  dans  chaque 
assemblée  du  sénat,  lors  même  qu’il  ne  serait 
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pas  décoré  de  la  pourpre  consulaire.  Il  ne  se  fait 
pas  élire  consul  pendant  17  ans.  11  perd  son  neveu 
et  son  gendre  Marcellus,  âgé  de  20  ans,  qu’Octa- 
vie  avait  eu  d'un  premier  mariage  avant  d’épou- 
ser Antoine. 

22.  Conspirations  «le  Fannius  Cépion  et  de  Muréna 
contre  la  vie  d’Auguste.  — Plancus  et  Paulus 
Lépidus,  deux  anciens  proscrits,  sont  les  derniers 
censeurs. 

Victoire  de  Caïus  Pétronius,  préfet  d’Égypte, 
sur  Candace,  reine  d'Éthiopie. 

21.  Auguste  visite  la  Grèce;  il  passe  l’hiver  à Sa- 
mos  pour  régler  le's  affaires  de  l’Asie. 

20.  Naissance  de  Caïus,  fils  d’Agrippa,  et  «le  Julie,  ' 
fille  d’Auguste  et  veuve  de  Marcellus.  Auguste 
reste  en  Asie  et  passe  encore  l’hiver  «à  Samos.  Il 
charge  le  fils  de  sa  femme  Livie,  Tibère,  Agé  de 
22  ans,  d’établir  en  Arménie  un  roi  dévoué  aux 
Romains,  Tigrane,  frère  et  ennemi  d’Artabaze.  Il 
accroît  le  territoire  «lu  roi  «le  Cappa«loce,  Arché- 
laüs,  qui  règne  encore  37  ans.  — Les  Parlhes  ren- 
dent à Auguste  les  aigles  et  les  étendards  pris  sur 
Crassus. 

19.  Mort  de  Virgile  à Brindes.  Il  sera  enseveli  près 
de  Naples.  — Troubles  à Rome  pour  l’élection 
d’un  2*  consul.  Auguste  prive  le  peuple  de  nom- 
mer le  2*  consul  et  revêt  de  la  pourpre  0*  Lucré- 
tius  Vespillo.  ancien  proscrit.  Auguste  prend  le 
titre  de  Préfet  «les  mœurs  et  de.  consul  a vio. 

Agrippa  achève  la  soumission  des  Cantabres. 

18.  Auguste  se  fait  renouveler  l’exercice  du  pouvoir 
pour  5 ans,  après  lesquels  il  le  prendra  encore 
pour  cinq,  puis  pour  «iix  encore,  de  façon  à con- 
server constamment  le  pouvoir,  sans  choquer  ou- 
vertement les  opinions  républicaines  des  Romains. 
Il  associe  Agrippa  à la  dignité  tribunitienne.  — 
Loi  Julia  contre  le  célibat.  — Mort  du  poëte  Ti- 
bulle. 

17.  Auguste  et  Agrippa  font  célébrer  avec  beaucoup 
de  magnificence  les  jeux  séculaires  pour  lesquels 
Horace  a composé  son  Carmen  sæcnlare.  — Au- 
guste adopte  les  deux  fils  d’Agrippa  et  de  Julie, 
Lucius  et  Caïus. 

Auguste  visite  la  Gaule.  Fondation  d’Augusto- 
dunum.  — Agrippa  est  reçu  par  le  roi  «le  Judée 
Hérode,  qui  a pour  principal  conseiller  Nicolas  de 
Damas,  écrivain  polygrapne. 

15.  Campagne  des  fils  «le  Livie,  Tibère  et  Drusus, 
contre  les  peuples  de  1a  Rhétie,  au  nord  des 
Alpej. 

13.  l*r  consulat  de  Tibère.  — Lutte  de  Drusus 
contre  les  Germains  sur  le  Rhin. 

12.  Mort  d’Agrippa,  A Mge  de  51  ans,  laissant  deux 
fils,  Caïus  et  Lucius  César.  — Après  la  mort  de 
Lépide,  l’ancien  triumvir,  Auguste  prend  le  titre 
de  grand  pontife. 

Les  Gaulois  élèvent  pri«s  de  Lyon  un  autel  à 
Auguste  comme  à un  dieu.  — Expédition  de 
Drusus  contre  les  Germains.  Il  s’avance  jusque 
dans  l’île  des  Bataves  et  ravage  le  territoire  des 
Sicambres. 

11.  A Rome,  dédicace  du  temple  de  Marcellus.  — 
Mort  d’Octavie,  sœur  d’Auguste.  — Drusus  s’a- 
vance jusqu’au  Wcser,  en  Germanie.  — Son  frère 
Tibère,  qui  vient  d’épouser  la  veuve  de  Marcellus 
et  d’Agrippa,  Julie,  fille  d'Auguste,  lutte  contre 
les  Dalmates  et  les  Pannoniens. 

10.  Auguste  confie  au  savant  grammairien  Hygin 
li  direction  de  la  bibliothèque  Palatine. — Expé- 
dition de  Tibère  contre  les  Dalmates  — Victoire 
de  Drusus  sur  les  Cattes.  — Naissance  de  Claude, 
fils  de  Drusus,  le  jour  ou  fut  faite  la  dédicace  de 
l’autel  élevé  à Lyon  en  l’honneur  d’Auguste  par 
les  Gaulois. 
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9.  Drusus  s’avance  en  Germanie  jusqu’à  l'Elbe.  Il 
meurt  au  milieu  de  ses  soldats,  à l’Age  de  30  ans. 

8.  Auguste  feint  une  deuxième  fois  d'abdiquer.  Le 
pouvoir  lui  est  remis  pour  10  ans.  — Mort  de 
Mécène.  — Mort  d’Horace. 

Tibère  remplace  son  frère  Drusus  sur  le  Rhin. 
— Réduction  de  la  Pannonie. 

7.  Triomphe  de  Tibère  pour  ses  victoires  sur  les 
Germains.  Son  2*  consulat. 

Denys  d'Halicarnasse  publie  ses  Antiquités  ro- 
maines. 

6.  Tibère,  qui  vient  de  recevoir  la  puissance  tribu- 
nitienne  pour  5 ans,  est  jaloux  de  la  faveur 
dont  jouissent  les  deux  fils  d’ A grippa,  nommés 
princes  de  la  jeunesse , et  quitte  lTtalie.  11  restera 
7 ans  à Rhodes. 

5.  Auguste  donne  la  toge  virile  à l’aîné  de  ses  pe- 
tits-fils, Caïus  César.  — 12*  consulat  d’Auguste, 
après  un  intervalle  de  17  ans 

3.  Loi  Furia-Çaninia,  qui  réglait  les  affranchisse- 
ments valides  sur  le  nombre  d'esclaves  ; en  tout 
cas,  les  affranchissements  ne  pouvaient  excéder  le 
nombre  100. 

2.  13*  consulat  d'Auguste;  son  petit-fils  I.ucius  Cé- 
sar prend  la  robe  virile.  — Le  sénat  et  le  peuple 
romain  décernent  à Auguste  le  titre  de  Pere  de 
Patrie.  — Auguste  bannit  sa  fille  Julie,  à cause 
de  ses  débauches.  — Vers  cette  époque,  division 
entre  deux  citoyens  obscurs  du  commandement 
des  gardes  prétoriennes  qu’ Auguste  avait  jusqu'a- 
lors exercé  lui-méme.  • 

1.  Auguste  envoie  en  Orient  son  petit-fils,  Caïus 
César,  pour  comprimer  les  factions  de  l'Arménie. 

Paix  universelle.  1**  dénombrement  fait  en  Ju- 
dée par  Varus,  gouverneur  de  cette  province,  dé- 
nombrement qui,  ordonné  trois  ans  auparavant, 
n’avait  pu  s'exécuter  dans  la  Judée  avant  qu'elle 
eût  prêté  à Auguste  serment  de  fidélité,  serment 
quTiérode  fit  prêter  cette  année  à scs  sujets.  — 
Marie  et  Joseph  se  rendent  à Bethléem  pour  se 
foire  inscrire  sur  les  registres  de  la  province. 
Naissance  de  Jésus-Christ,  le  25  décembre  de  cette 
année. 

I*r  siècle  après  Jésus -Christ. 

Fin  du  règne  d’Auguste.  — Les  12  Césars.  — Naissance 
et  progrès  du  Christianisme. 
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1.  Circoncision  du  fils  de  Marie,  qui  reçoit  le  nom 
de  Jésus  (sauveur).  — Adoration  des  Mages.  — 
Présentation  au  temple.  — Massacre  des  inno- 
cents. — Joseph  emmène  Jésus  et  sa  mère  eu 
Égypte. 

Mort  du  roi  Hérode.  Ses  fils,  Archélaüs,  Hé- 
rode  Antipas  et  Philippe,  se  partagent  ses  États. 
Archelaus  se  rend  à Rome  pour  faire  confirmer 
ce  partage  par  Auguste.  — Joseph  ramène  Jésus 
et  Marie  en  Judée,  et  va  s’établir  à Naxarcth. 

2.  Mort  inopinée  de  Lucius  César,  second  fils 
d’Agrippa  et  de  Julie.  — Tibère  obtient  de  ren- 
trer à Rome,  mais  il  continue  d'y  vivre  en  dis- 
grâce. 

3.  Auguste  se  fait  renouveler  ses  pouvoirs  pour 
dix  ans. 

4.  Mort  de  Caïus  César,  fils  aîné  d’Agrippa  et  de 
Julie,  dans  une  ville  de  Lycic,  à son  retour  d’Ar- 
ménie. Auguste  adopte  Tibère  et  Agrippa  Posthu- 
mus, 3*  fils  d’Agrippa,  à la  condition  que  Tibère 
adoptera  Germain  eus,  fils  de  M.  Cl.  Drusus 
et  d’Antonia. 

Conspiration  de  Cinna.  — Les  Germains  me- 
nacent la  frontière  romaine.  Tibère  est  envoyé 
contre  eux.  Sous  ses  ordres  était  T historien  Yel- 
léius  Paterculus,  qui  fera  de  suite  huit  campagnes 
eu  Germanie. 
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Mort  d’Asinius  Pollion,  à l’âge  de  80ans.  Ora- 
teur et  poète,  il  a été  célébré  par  Virgile  et  Ho- 
race. 

Loi  Ælia  Sentia  défendant  d’accorder  le  droit 
de  cité  à tout  esclave  ayant  subi  des  peines  infa- 
mantes, mqpie  après  qu'il  aurait  été  affranchi  par 
son  maître. 

5.  Insurrection  contre  Rome  des  Dalmates  et  des 
Panncniens.  — A Rome,  tremblement  de  terre, 
inondation  du  Tibre,  éclipse  de  soleil,  famine. 

6.  Création  de  l’impôt  du  vingtième  sur  les  héri- 
tages (lex  vicesim.r  hcrcditatum  et  lcaatorum).Le 
produit  de  cet  impôt  était  consacré  a l’entretien 
des  troupes.  — Tibère,  qui  sc  disposait  à marcher 
contre  les  Marcomans,  tourne  ses  forces  contre 
les  Pannoniens  et  les  Dalmates  révoltés.  Cette 
guerre,  qui  dura  3 ans,  occupa  15  légions  ro- 
maines. Germanicus  César  s’y  distingue. 

Auguste,  sous  le  prétexte  de  mettre  un  terme 
au  despotisme  d'Arcnélaûs  en  Judée,  le  dépouille 
de  ses  Etats,  la  Snxnarie,  la  Judée  et  lTdumée, 
qu’il  réunit  à la  Syrie  romaine. 

7.  Disgrâce  et  exil  d’Agrippa  Posthumus  dans  l'ile 
de  Planasie. 

8.  Soumission  de  la  Pannonie.  La  guerre  continue 
en  Dalmatie. 

9.  Auguste  exile  sa  petite-fille  Julie  dans  l’île  de 
Tremiti,  dans  l’Adriatique,  et  le  poète  Ovide  à 
Tomes,  dans  la  petite  Scythie,  sur  le  littoral  du 
Pont-Euxin. — Mort  de  Drusus,  frère  de  Tibère. 

Loi  Fappia-Popp.ra,  rendue  d’après  le  désir 
d’Auguste,  pour  donner  plus  de  force  et  d’exten- 
sion a la  loi  Julia  contre  les  célibataires. 

Soumission  de  la  Dalmatie.  — Désastre  de 
Quintilius  Varus,  qui  périt  avec  3 légions,  3 corps 
d’auxiliaires,  6 cohortes,  sous  les  coups  d’Armi- 
nius,  chef  des  Cherusques,  dans  la  foret  de  Teut- 
berg,  près  de  la  Lippe,  où  il  s'est  engagé  malgré 
les  avertissements  de  Ségeste,  allié  de  Rome,  dont 
Anninius  a ravi  la  fille. 

10.  Tibère  est  envoyé  eu  Germanie,  où  Germanicus 
vient  le  joindre.  Aucune  bataille  n’est  livrée;  on 
parcourt  seulement  les  pays  voisins  du  Rhin.  — 
Auguste  associe  Tibère  à toutes  les  prérogatives 
impériales. 

1 1 . Mort  do  Messala  Commis,  orateur,  personnage 
consulaire,  à l’âge  de  72  ans,  l’un  des  derniers 
représentants  du  parti  républicain. 

12.  Jésus  dispute  avec  les  docteurs  dans  le  temple 
à Jérusalem. 

Loi  contre  les  libelles.  Leurs  auteurs  sont  dé- 
clarés coupables  du  crime  de  lèse-majesté.  Germa- 
nicus contient  les  Germains.  — Naissance  de 
Caïus  Caligula,  fils  de  Germanicus  et  d’Agrip- 
pine. 

13.  Auguste,  pour  la  5*  fois,  se  fait  renouveler  scs 
ouvolrs  pour  10  ans:  il  associe  de  nouveau  Ti- 
ère  à la  puissance  tribunitienne , et  autorise  son 

fils  Drusus  à être  désigné  pour  le  consulat  de  la 
troisième  année  à venir,  bien  qu’il  n’ait  pas  en- 
core rempli  la  charge  de  prêteur. 

14.  Auguste  s’associe  Tibère  en  qualité  de  censeur 
et  fait  faire  pour  la  3*  fois  le  dénombrement  de 
l'empire.  C'est  dans  les  dernières  années  du  règne 
d’Auguste  que  le  conseil  du  prince  (consistorium 
principes)  prend  une  plus  grande  importance,  au 
point  qu’il  efface  presque  le  sénat. 

Mort  d'Auguste  a Noie,  en  Campanie,  à l'âge  de 
76  ans.  Tibère,  qui  se  rendait  à 1 armée  dTUyrie. 
est  averti  par  Livie,  sa  mère.  Le  peuple  apprend 
en  meme  temps  la  mort  d'Auguste  et  1 avènement 
de  Tibère. 

Le  corps  d’Auguste  rapporté  à Rome  fut  ense  - 
veli dans  le  tombeau  qu’il  s'était  élevé. 

Tibère  fait  assassiner  Agrippa  Posthume.  — 
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Apothéose  d'Auguste.  — Suppression  définitive 
des  comices  populaires.  Désormais  les  sénatus- 
consultes  remplacent  les  plébiscites. 

Révolte  des  légions  de  Pannonie.  Tibère  envoie 
son  fils  Drusus  pour  l’apaiser.  — Révolte  des  lé- 
gions de  Gei manie.  Elles  offrent  l'empire  à Ger- 
manicus.  Générosité  de  ce  prince,  nui  refuse  au 
péril  de  ses  jours.  11  parvient  à rétablir  l'ordre  et 
profite  des  bonnes  dispositions  des  troupes  pour 
aller  attaquer  les  Germains. 

15.  Germanicus  poursuit  la  guerre;  les  derniers  de- 
voirs sont  rendus  à Varus  et  à ses  légions  sur  le 
champ  de  bataille  de  Teulberg.  — Défaite  d’Ar- 
minius:  sa  femme  est  prise;  Ingu i orner,  oncle 
d’Arminiuset  allié  des  Romains,  sé  déclare  contre 
eux.  — Succès  do  Cécina,  lieutenant  de  Germa* 
ni  eus. 

Tibère,  jaloux  de  la  gloire  de  Germanicus, 
cherche  à se  concilier  l'affection  populaire. 

16:  Germanicus  pénètre  jusqu'aux  rives  du  Wcser; 
il  défait  dans  la  grande  bataille  d'Jdistavisus,  Ar- 
minius  et  inguiomer.  — Nouvelle  défaite  d’Ar- 
minius.  — L'armce  romaine  revient  par  hier, 
horrible  tempête,  perle  d'une  partio  des  troupes. 
— Tibère  rappelle  Germanicus  et  laisse  la  Ger- 
manie en  proie  à la  rivalité  de  Maroboduus  et 
d’Arminius. 

17.  Triomphe  de  Germanicus  à Rome.  Tibère  l’en- 
voie en  Orient. 

Archélaüs,  roi  de  Cappadoce  depuis  cinquante 
ans,  est  attiré  à Rome,  puis  cit,é  comme  crimi- 
nel; il  meurt  de  douleur  ot  scs  États  sont  réduits 
en  province  romaine.  — La  Cumagène  est  gou- 
vernée par  un  préteur.  — Douze  villes  d’Asie  sont 
renversées  par  un  grand  tremblement  de  terre. 

— Soulèvement  de  Tacfarinas  en  Numidie.  — Mort 
d’Ovide  à Tomes.  — Mort  de  Tite  Live  à Padcue. 

18.  Germanicus  règle  les  affaires  d’Arménie  et  de 
Cappadoce.  — Scs  démêlés  avec  Bison,  gouverneur 
de  Syrie.  — 11  renouvelle  l’alliance  avec  les 
Partîtes.  — Séjan,  protêt  des  cohortes  prétoriennes, 
les  rassemble  toutes  dans  un  camp  près  de  Rome. 

19.  Germanicus  visite  l'Égypte.  — Drusus  sème  la 
discorde  en  Germanie;  Maroboduus,  chassé  par 
les  Suèves,  vient  vivre  à Ravcnne.  — Catualda, 
roi  des  Goths  riverains  de  la  Vislule,  implore 
Drusus,  qui  1 envoie  à Fréjus. 

Arminius  est  assassine  par  ses  propres  parents. 

— Germanicus  meurt  fi  Antioche,  empoisonné, 
suivant  le  bruit  public,  par  Bison  et  Plancinc.— 
Consternation  qui  se  répand  à Rome-  — Décret 
du  sénat,  pour  abolir  les  cérémonies  des  Juifs  et 
des  Égyptiens.  — Loi  Julia  No rbana,  par  laquelle 
les  esclaves  affranchis  per  epùtolam  inter  amico*, 
ou  par  d'autres  formes  encore  moins  solennelles, 
ne  Jurent  plus  admis  aux  droits  des  citoyens  ro- 
mains, mais  seulement  à ceux  des  Latins  envoyés 
dans  les  colon.es;  d'où  vient  la  dénomination  de 
Lalini  juniani  ou  simplement  Lalini. 

20.  Agrippine  rapporte  d’Orient  les  cendres  de  Ger- 
manicus et  demande  vengeance  à Tibère.  — Édit 
de  l'empereur  pour  comprimer  la  douteur  publique. 
Pison  est  accusé,  il  meurt  pendant  le  procès. 

21.  Nouvelle  révolte  de  Tacfarinas-  — Révolte  des 
Gaulois  sous  J.  Florus  de  Trêves  et  J.  Sacrovir 
d Aulun. 

22.  Tacfarinas  déclare  à Tibère  une  guerre  éter- 
nelle. Il  est  défait  par  Blæsus,  dernier  particulier 
salué  Imperatnr.  — Mort  de  Junie,  nièce  de  Ca- 
ton, sœur  de  Ërulus  et  veuve  de  Cassius. 

23.  Faveur  de  Séjan.  Il  fait  empoisonner  Drusus, 
fils  de  Tibère,  qui  ne  le  soupçonne  pas  et  laisse 
cette  mort  sans  vengeance. 

24.  Tacfarinas  est  défait  et  tué  par  P.  Dolabella, 
qui  termine  ainsi  la  longue  guerre  d’Afrique. 
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25.  Séjan  demande  en  mariage  Livie,  veuve  de  Dru- 
sus et  sœur  de  Germanicus;  Tibère  refuse  à son 
favori.  — Condamnation  à mort  d’Aulus  Cremu- 
tius  Cordus,  accusé  d'avoir  loué  Brutus  et  Cas- 
sius  dans  une  histoire  qu'il  avait  composée. 

26.  Discorde  ouverte  dans  la  famille  impériale.  — 
— Agrippine,  veuve  de  Germanicus,  demande  un 
mari  pour  protéger  ses  eufauis.  — Sejan  l’anime 
contre  Tibère. 

Ponce  Pilate  est  nommé  «gouverneur  de  la 
Judée. 

Soulèvement  de  la  Thrace. 

27.  Séjan,  pour  augmenter  son  crédit,  détermine 
Tibère  à se  décharger  sur  lui  des  soins  de  l'empire 
et  à se  retirer  àCaprée.  — Tibère  se  plonge  dans  la 
débauche.  — Un  amphithéâtre  s'écroule  à Fidènes 
pendant  une  représentation.  50000  personnes  sont 
écrasées  ou  mutilées. 

28.  Révolte  des  Frisons.  — Agrippine,  fille  de  Ger- 
manicus, depuis  mère  de  Néron,  épouse  Cn.  Do- 
mi  tius  Néron. 

Mort  de  Julie,  petite-fille  d'Auguste. 

29.  Mort  de  Livie  ou  Julia  Augusta,  mère  de  Ti- 
bère. 

30.  Jean,  retiré  dans  le  désert,  commence  à baptiseï 
et  à prêcher. 

Jésus  est  baptisé  par  Jean. 

Agrippine,  veuve  de  Germanicus.  est  reléguée 
dans  l i!e  Pundataria,  et  Néron,  son  fils  aîné,  dans 
Hic  Bontia.  — Ce  prince  meurt  cette  année. 

31.  Jean  est  mis  en  prison  par  Herode-Anlipas. 

Tibère,  instruit  d'une  conspiration  formée  contre 

lui  par  Séjan,  le  dénonce  au  sénat,  qui  le  con- 
damne à mort.  — Macron  lui  succède. 

Livie  ou  Li villa,  veuve  de  Drusus,  meurt  de 
faim  par  ordre  de  Tibère. 

32.  Décollation  de  Jean-Baptiste. 

33.  Drusus,  fils  de  Germanicus,  et  Agrippine  sa 
mère,  ne  pouvant  supporter  ies  mauvais  traite- 
ments de  Tibère,  se  laissent  mourir  de  faim. 

Tibère  marie  Drusille  et  Julie,  filles  de  Germa- 
nicus, la  première  à L.  Cassius  Longinus,  et 
l'autre  à M.  Vinicius. 

Jésus-Christ  est  mis  en  croix  pour  le  salut  du 
genre  humain.  Sa  résurrection. 

Les  apôtres  reçoivent  le  Saint-Esprit  le  jour  de 
la  Pentecôte.  — lis  commencent  à prêcher  l’Evan- 
gile (Ëû«YYi).tov,  bonne  nouvelle). 

Étienne,  premier  martyr. 

34.  Le  2*  fils  d'Ilérode,  Philippe,  qui  administrait 
le  N.  O.  de  la  Judée,  meurt  sans  enfant; 
Tibère  réunit  ses  Etats  à la  Syrie.  Un  seul  des 
héritiers  d’Hérode,  Antipas,  conserve  la  Galilée 
et  la  Bérée,  au  delà  du  Jourdain.  Il  fonde  en 
l'honneur  de  Tibère  la  ville  de  Tibériade. 

35.  Tibère  donne  un  roi  aux  Partîtes,  mécontents 
d’Artaban.  — Ce  roi  meurt  en  roule.  — Tiridate 
est  nommé  à sa  place.  — Conversion  de  saint 
Paul. 

36.  Artatan  chasse  Tiridate  et  remonte  sur  le  trône. 

L'apôtre  Pierre  fonde  l’église  d’Antioche. 

37.  Hérode-A grippa,  petit-fils  d'Hérode  le  Grand 
par  Aristobule,  et  qui  vivait  à Rome,  avec  Béré- 
nice, sa  mère,  depuis  37  ans,  retourne  en  Judée, 
il  en  revient  peu  de  temps  apres  ét  est  mis  eu 
prison  par  Tibère. 

Mort  de  Tibère.  — Avènement  de  Caïus  Cali- 
gula,  dernier  fils  de  Germanicus  et  d’Agrippine. 
— Il  met  en  liberté  Hérode-Agrippa,  fils  d’Aristo- 
bule,  et  lui  donne  la  Galilée,  avec  le  titre  de  roi. 

La  Coma  gène  est  rendue  à Antiochus,  avec  une 
partie  de  la  Cilicie. 

Caligula  fonde  une  Académie  fathénée)  à Lyon 
et  y institue  des  prix  d’eloquence  grecque  et  la- 
tine et  de  poésie;  les  vaincus  devront  effacer  avec 
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leur  langue  leur  œuvre,  sinon  ils  seront  jetés  dans 
le  Rhône. 

Traité  de  paix  conclu  avec  Artaban,  roi  des 
rarthes. 

Caligula  donne  à Tibère,  fils  de  Drusus,  l’ordre 
de  se  tuer. 

Mort  d Antonia,  fille  de  Marc  Antoine,  belle- 
sœur  de  Tibère  et  mère  de  Uermunicus  et  de 
Claude.  — Naissance  de  Néron. 

38.  Tyrannie  et  folie  de  Caligula.  — Il  fait  mourir 
Macron  et  dissipe  les  2700  millions  de  sesterces 
(559  419  750  francs)  amassés  rar  Tibère. 

Il  se  fait  adorer,  on  lui  élève  des  autels  dans 
l’empire.  — Horrible  persécution  des  Juifs  à 
Alexandrie. 

39.  Caligula  fait  construire  sur  la  mer,  entre  Baies 
et  Pouzzoles,  un  pont  de  bateaux  couverts  de 
terre. 

Il  imagine  de  faire  une  expédition  en  Gaule; 
il  passe  le  Rhin  et  annonce  a Rome  des  succès 
imaginaires. 

Hérode-Anlipas  va  à Rome;  il  est  exile  à Lyon 
et  sa  tétrarchie  est  donnée  à Hérode-Agrippa.  • 

40.  Caligula  simule  deux  expéditions,  l’une  en  Ger- 
manie, l’autre  en  Bretagne.  11  fait  ramasser  des 
coquillages  à ses  soldats  et  revient  triompher  à 
Rome. 

Désordres  en  Judée  et  à Alexandrie.  — Ambas- 
sades d’ A pion  et  de  Philon  à Rome. 

41.  Caligula  est  tué  par  Cliéréas. 

Avènement  de  T.  Claude,  fils  de  D rusas  et  frère 
«le  Gertnanicus. 

Origine  du  Donativum  ou  droit  d’avéneraent. 
Claude  nomme  Hérode-Agrippa  roi  de  Judée, 
t donne  la  Chalcide  à son  Irere  Héi 


et  donne  la  Chalcide  à son  frère  Hérode,  époux 
de  Bérénice,  fille  d'Hérode-A  grippa. 

Le  Bosphore  Cimmêrien  est  donné  à un  des 
Cendant  de  Mithridate. 

Naissance  de  Titus,  fils  de  Vespasien.  — Claude 
rappelle  ses  deux  nièces,  Agrippine  et  Julie,  de 
nie  Pontia.  où  Caïus  les  avait  reléguées,  et  leur 
rend  leurs  biens.  — Jalousie  de  Messaline  contre 
Julie,  qui  est  renvoyée  eu  exil.  — Sénèque  est 
enveloppé  dans  sa  disgrâce  et  relégué  en  Corse. 

42.  Grande  famine  à Rome.'  — Camillus  Scribo- 
nianus  tente  mais  inutilement  de  soulever  la  pro- 
vince de  Dalmatie.  — Cruautés  de  Messaline.  — 
Construction  du  port  d'Ostie.  — Tentative  de  des- 
sèchement du  lac  Fucin. 

Succès  de  suétonius  Paul  inus  et  de  H.  Gcta  en 
Afrique.  La  Mauritanie,  désormais  soumise,  est 
divisée  en  deux  provinces,  la  Césarienne  et  la 
Tingitanc,  que  gouverneront  deux  chevaliers  ro- 
mains. 

Agrippa  s’efforce  de  gagner  l’affection  des  Juifs. 
— Il  ait  décapiter  l'apôtre  Jacques,  frère  de 
Jean  l’évangéliste,  et  fait  mettre  en  prison  Pierre, 
qui  est  délivré  miraculeusement. 

Dispersion  des  apôtres  dans  les  différentes  par- 
ties de  l’univers. 

Saint  Pierre  va  en  Italie,  et.  suivant  une  tradi- 
tion recueillie  par  Eusèbe  et  saint  Jérôme,  éta- 
blit à Rome  le  siège  de  Y Église  catholique  ou  uni- 
verselle. 

43.  La  Lycie  est  ajoutée  à la  province  de  Pamphy- 
lie.  — Claude  proscrit,  en  Gaule,  le  culte  des 
druides,  et  fait  commencer  par  Aulus  Plautius  la 
conquête  de  la  Grande-Bretagne,  foyer  du  drui- 
disme. 

Pomponlus  Mêla  compose,  à cette  époque,  son 
ouvrage  de  géographie  intitulé  : De  «lu  oroir- 

4i.  Mort  d’Agrippa,  roi  de  Judée. 

Succès  de  Plautius  en  Bretagne;  les  pays  que 

baigne  la  Tamise  sont  déclarés  province  romaine. 

Vespasien  défait  les  Bretons  et  prend  111e  de 

Wight. 


Ap.  J.-C. 

45.  Lois  de  Claude  en  faveur  des  esclaves;  il  abolit 
le  droit  de  vie  et  de  mort  des  maîtres. 

46.  Conquête  de  la  Médie  Atropatène  par  les  Par- 
thés.  — pa  Thrace  est  réduite  en  province  ro- 
maine. 

47.  Titus  délivre  son  père  Vespasien,  enveloppé  par 
les  Bretons.  — Les  Chérusques  demandent  un  roi 
à Claude,  qui  leur  envoie  un  neveu  d’Arminius. 
Révolte  des  Germains;  D.  Corbulon  les  soumet.— 
Aul.  Plautius  est  remplacé,  en  Bretagne,  par 
P.  Ostorius  Scapula.  — Sixième  célébration  des 
jeux  séculaires. 

48.  Claude,  ou  plutôt  Narcisse,  fait  mourir  Messa- 
line  et  Silius  qu’elle  avait  épousé.  — Messaline 
laissait  à Claude  Britannicus  et  Octavie. 

. Mort  d’Hérode,  roi  de  Chalcide. 

49.  Claude  épouse  Agrippine,  fille  de  Gerraanicus 
et  mère  de  Néron.  — Les  Juifs  sont  bannis  de 
Rome.  Suétone  (Vif.  Claud.  can.  25)  les  confond 
avec  les  chrétiens.  — Octavie,  allé  de  Claude,  est 
fiancée  à Néron. 

Les  Parthes  demandent  à Claude  un  roi  du  sang 
de  Phraate.  — Claude  donne  la  Chalcide  à Hé- 
rode,  fils  d’Agrippa. 

50.  Le  premier  concile  est  tenu  à Jérusalem,  par 
Paul,  Barnabé,  Jean,  Jacques,  et  Pierre  qui  pré- 

L 'affranchi  Pallas  détermine  Claude  i adopter 
Néron,  au  détriment  de  Britannicus,  son  propre 
fils.  _ Sénèque,  rappelé  de  Corse  l’année  prece- 
dente, est  chargé  de  l’éducation  de  Néron. 

Agrippine  envoie  une  colonie  de  vétérans  dans 
la  ville  des  Ubiens,  où  elle  était  née,  ville  qui 
s’appela  dès  lors  Cnlonia  Agrippina  (Cologne). 

Caiactacus,  chef  breton,  forme  une  ligue  for- 
midable. — Saint  Paul  à Athènes. 

51.  Ostorius  Scapula  défait  les  Bri gantes,  attncjue 
les  Silures,  bat  complètement  Caractacus,  qu  on 
lui  livre  et  qu’il  envoie  à Rome. 

Les  Parthes  envahissent  V Arménie,  alors  en 
guerre  contre  Rhadamiste,  fils  du  roi  d Iberie. 

Burrhus  est  mis  à la  tête  des  prétoriens  par  les 
soins  d'Agrippine.  — Claude  persécute  avec  vio- 
lence les  druides. 

52.  On  décerne  à l’indigne  Pallas  les  ornements  de 
ia  préture.  — Révolte  des  Juifs.  — Quadratus  la 

’T.mfprôche  la  christianisme  dans  l'aréorage,  à 
Athènes.  — Claude  augmente  les  États  d Hérode 
le  Jeune. 


AC  écuiic. 

53.  Néron,  âgé  de  16  ans,  épouse  Octavie,  fille  de 
Claude. 

54.  Mort  de  Claude,  âgé  de  64  ans.  - Burrhus  pre- 
sente  Néron  aux  prétoriens,  et,  pour  la  seconde 
fois,  le  Donativum  fait  un  empereur. 

Crédit  d’Agrippine,  mère  de  Néron;  elle  fait 
mourir  Junius  Silanus,  proconsul  1 1 Asm,  et , 1 »t- 
f ranch i Narcisse.  — Aristobule,  fils  dHerode, 
reçoit  la  Petite-Arménie. 

Corbulon  chasse  les  Parthes  de  1 Arménie. 

55.  Vologèse,  roi  des  Parthes.  traite  avec  Corbulon. 

Néron  fait  empoisonner  Britanmcus,  fils  de 

Claude.  — Agrippine  est  réduite  à une  condition 
privée. 

56.  Néron  commence  sa  vie  de  débauches. 

57.  Loi  par  laquelle  non-seulement  les  esclaves, 
mais  encore  les  affranchis  d’un  maître  assassiné 
sont  mis  à mort. 

58.  Guerre  entre  les  Romains  et  les  Parthes,  au  su- 
jet de  l’Arménie.  — Corbulon  brûle  la  ville  d Ar- 
taxata.  — Néron  enlève  Poppée  à Othon,  qu  il 
envoie  gouverner  la  Lusitanie.  — Incursions  des 
Prisons.  — Ligue  des  Ansibariens;  elle  est  dé- 
truite. 
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59.  Néron  fait  poignarder  sa  mère  Agrippine  par 
Anicélus,  et,  dès  lors,  se  livre  sans  contrainte  à 
toutes  ses  passions.  — Les  Juifs  font  jeter  saint 
Paul  en  prison. 

60.  Corbulon  prend  Tigranoccrte  et  soumet  à Rome 
toute  l’Armenie,  dont  le  gouvernement  est  donné 
à Tigrane,  petit-fils  d’Archelaüs,  dernier  roi  de 
Cappadoce.  — Saint  Paul  est  conduit  à Rome. 

61.  Revers  des  Romains  en  Bretagne;  formidable 
insurrection  excitée  par  la  reine  Boadicée.  Suélo- 
nius  Paulinus  répare  tout  par  une  grande  victoire 
sur  80000  Bretons.  — Loi  Pelronia  sur  les  es- 
claves. 

Saint  Jacques  le  Mineur,  premier  évôque  de 
Jérusalem,  est  lapidé.  — Arrivée  de  saint  Paul  à 
Rome. 

62.  Burrhus  meurt  empoisonné.  — Sénèque  quitté 
la  cour.  — La  vertueuse  Octavie  est  répudiée.  — 
Le  bouffon  Tigellinus  est  préfet  du  prétoire.  — 
Mort  du  puéte  satirique  Perse. 

Vologèse,  roi  des  Parthes,  fait  tous  ses  efforts 
pour  rétablir  son  frère  Tirid&le  en  Arménie:  Cor- 
nulon  secourt  Tigrane;  son  lieutenant  C.  Pætus 
est  vaincu  par  Vologèse. 

63.  Tiridate  est  vaincu  par  Corbulon  et  conduit 
dans  le  camp  des  Romains,  où  il  met  sa  couronne 
aux  pieds  de  la  statue  de  Néron.  — Saint  Paul 
est  mis  en  liberté  et  continue  ses  prédications. 

64.  Deux  incendies  détruisent  dix  quartiers  de  Rome. 
— Néron  accuse  les  chrétiens.  — Première  persé- 
cution. 

65.  Conspiration  de  Pison.  Elle  est  découverte.  — 
Mort  de  Pison,  du  poète  Lucain  et  de  Sénèque.— 
Néron  tue  d'un  coup  de  pied  Poppéc,  qui  était 
enceinte.  — Révolte  des  Juifs,  provoquée  j»ar  la 
tyrannie  de  Gessius  Florus?  gouverneur  de  la  Ju- 
dée. — Saint  Paul  revient  a Rome. 

66.  Tiridate  vient  à Rome  recevoir  le  diadème  de 
Néron.  — L’Arménie  est  regardée  des  lors  comme 
une  province  romaine.  — Le  temple  de  Janus  est 
ferme. 

Saint  Paul  est  décapité  et  saint  Pierre  mis  en 
croix,  la  tête  en  bas,  suivant  son  désir. 

Réduction  du  Pont  Polemoniaque  et  des  Alpes 
Cottiennes  en  province  romaine. 

Les  Juifs  révoltés  choisissent  pour  chef  Josèpbe 
l’historien.  — Néron  envoie  contre  eux  Vespasien, 
qui  se  fait  accompagner  de  son  fils  Titus.  — 
Voyage  de  Néron  en  Grèce. 

Les  sénateurs  Pætus  Thraséas  et  Baréa  Soranus, 
censeurs  du  gouvernement  et  des  crimes  de  Néron, 
sont  condamnes  à mort  par  le  sénat. 

67.  Vespasien  défait  les  Juifs  en  Galilée;  Joseph e, 
captif,  prédit  à Vespasien  sa  future  grandeur.  — 
Titus  soumet  la  Galilée.  — Simon  le  Magicien 
rend  Rome  témoin  de  ses  impostures. 

L’ordre  de  mourir  est  envoyé  par  Néron  à l'il- 
lustre Corbulon , qui  revenait  de  vaincre  les 
Parthes.  — Néron  revient  à Rome. 

68.  Révolte  de  Vindex  en  Gaule  et  de  Galba  en  Es- 
pagne. Vindex,  vaincu  par  Virginius  Rufus,  est 
réduit  à se  tuer.  Néron,  abandonné  par  le  préfet 
du  prétoire  Nymphidius,  et  condamné  par  le  sé- 
nat, se  fait  tuer  en  disant  : «Quel  grand  artiste  le 
monde  va  perdre!»  11  est  le  dernier  des  empereurs 
appartenant  par  adoption  à la  famille  de  César. 

Avènement  de  Galba.  C est  le  premier  prince 
élu  jiar  les  légions  hors  de  l’Italie.  Il  a 72  ans. 

69.  Galba  défait  les  légions  de  Germanie.  — Othon, 
Vitellitis  et  Vespasien  sout  successivement  pro- 
clamés par  les  légions.  — Otliun  s'empare  de 
l’empire  et  fait  mourir  Galba  et  Pison,  que  Galba 
venait  d'adopter.  — 11  est  vaincu  à Bédriac  par 
Valens  et  Cecina,  lieutenants  de  Vilellius,  et  se 
donne  la  mort  — Valens  et  Cécina  sont  vaincus, 
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à Crémone,  par  Àutonius  Primus,  qui  arrive  sous 
les  murs  de  Rome.  — Bataille  sanglante.  — Dé- 
faite des  prétoriens.  — Mort  de  Vitellitis.  — Ves- 
pasien est  proclamé  Auguste  et  son  jeune  fils  Do- 
mitien,  César. 

Révolte  de  Civilis,  descendant  des  anciens  rois 
bataves,  et  du  Lingon  Sabinus. — La  prophétesse 
Velléda.  — Empire  gaulois.  — Invasion  des  Daces; 
ils  sont  défaits.  — Incendie  du  Capitole. 

70.  Arrivée  de  Vespasien  à Rome.  11  réprime  la  ré- 
volte de  Sabinus.  — Dévouement  d Êponine.  — 
Petilius  Céréalis  oblige  Civilis  à traiter,  mais  les 
Bataves  ne  sont  plus  sujets,  mais  seulement  alliés 
de  Rome.  — Destruction  de  Jérusalem  par  Titus, 
après  un  siège  de  7 mois  qui  coûta  la  vie  à 
600  000  Juifs. 

71.  Triomphe  de  Titus  et  de  Vespasien.  — Le  tem- 
ple de  Janus  est  fermé,  le  temple  de  la  Paix  com- 
mencé et  le  Capitole  rebâti. 

72.  Le  peuple  asiatique  des  Alains  se  jette  sur  l’em 
pire  des  Parthes  et  dévaste  la  Médie  et  l’Arménie. 
Le  roi  Vologèse  implore  l’appui  des  Romains. 

73.  Rhodes,  Samos  et  les  autres  lies  voisines  sont 
unies  en  une  même  province,  appelée  la  province 
des  Iles  ou  des  Cyclades , dont  la  ville  de  Rhodes 
fut  la  métropole. . 

75.  Helvidius  Priscus,  sénateur  et  philosophe  stoï- 
cien, est  banni,  puis  condamné  à mort.  Les  phi- 
losophes sont  chassés  de  Rome. 

76.  Naissance  d'Hadrien. 

77-  Pline  l'ancien  adresse  à Titus  son  Histoire  de 
la  nature. 

78.  Cn.  Jul.  Agricola  gouverne*  la  Bretagne. 

79.  Julius  Sabinus,  de  Langrcs,  caché  depuis  9 ans, 
est  découvert  et  condamné  à mort;  sa  femme 
Eponine  veut  partager  son  sort. 

Mort  de  Vespasien.  — Avènement  de  Titus.  — 
Première  éruption  connue  du  Vésuve,  qui  englou- 
tit Herculanum  et  Pompéi;  le  naturaliste  Pline 
l’ancien  périt  dans  cette  catastrophe.  — Seconde 
campagne  d’Agricola  en  Bretagne. 

80.  Agricola  soumet  les  Bretons  et  joint  les  em- 
bouchures de  la  Clyde  et  du  Forth  par  une  ligne 
de  forteresses. 

Titus  achève  le  Colisée;  les  Romains  l'appellent 
les  Délires  du  genre  humain. 

Incendie  du  Capitole  et  d une  partie  de  Rome. 

81.  Mort  de  Titus.  — Avènement  de  son  frère  Do- 
mitien.  — Quatrième  campagne  d’Agricola  en 
Bretagne. 

82.  Domitien  fait  quelques  ravages  sur  les  terres 
des  Cattes  (Hesse). 

83.  Conquêtes  d’Agricola  en  Bretagne, 

84.  Agricola  defait  les  Calédoniens  commandés  par 
Galgacus  et  fait  le  tour  de  la  Bretagne  avec  sa 
flotte. 

85  Domitien  rappelle  Agricola.  Les  Sarmalcs  et  les 
Suèves  se  jettent  sur  la  raituome  et  défont  les 
Rom  lins. 

86.  Institution  des  jeux  Capitolins.  Les  Daces  quit- 
tent leur  pays  au  nord  du  bas  Danube,  pour  se 
jeter  sur  la  province  romaine  de  Mésie.  Domitien 
commence  contre  eux  une  guerre  qui  durera 
4 ans  et  finira  par  une  paix  honteuse  pour  les 
Romains. 

92.  Les  Hiong-Nou  ou  Huns  se  divisent  en  deux 
branches  : une  partie  reste,  au  N.  ü de  la  Sog- 
diane,  tributaire  de  la  Chine;  les  autres  marchent 
vers  l’Occident. 

93.  Mort  d'Agricola. 

94.  Domitien  fait  périr  Sénécion  Helvidius  et  Rus- 
ticus,  chasse  de  Rome  et  de  l’Italie  tous  les  phi- 
losophes et  relègue  Nerva  û Tarente.  — Dion 
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Chrysostome  se  retire  chez  les  barbares,  et  le 
stoïcien  Épictète  en  Épire. — Quint  il  ien  compose 
vers  ce  temps  ses  12  livres  sur  la  Rhétorique. 

95.  2*  persécution  contre  les  chrétiens  à l’occasion 
de  la  capitation  établie  pour  la  reconstruction  du 
temple  de  Jupiter  Çapitolin  qu’ils  refusaient  de 
payer.  Saint  Jean  l'Evangéliste  est  plongé  à Rome 
dans  l’huile  bouillante,  et  ensuite  relégué  dans 
nie  de  Palhmos,  au  S.  O.  de  Samos,  où  il  com- 
pose son  Apocalypse. 

96.  Domitien,  le  dernier  des  douze  Césars,  périt  as- 
sassiné par  sa  femme  Domitia  Longina,  fille  de 
Corbulon,  et  ses  principaux  officiers,  au  moment 
ou  il  se  disposait  à les  immoler.  Avènement  de  I 
Ncrva.  Il  rappelle  les  bannis,  supprime  les  accu- 
sations de  ièse-majesté  et  défend  d’accuser  les 
chrétiens. — Mort  du  célèbre  thaumaturge  Apol- 
lonius de  Tyane, 

97.  Nerva  adopte  Traian,  gouverneur  de  la  hisse 
Germanie.  — Consulat  de  l'historien  Tacite.  — 
Soulèvement  des  Prétoriens,  qui  contraignent 
Nerva  à leur  abandonner  les  meurtriers  de  Domi- 
tien, qu’ils  massacrent. 

98.  Mort  de  Nerva  (janvier).  Trajan  prend  l’empire  à 
Cologne  et  demeure  sur  les  bords  du  Rhin  et  du 
Danube.  — Tacite  écrit  son  livre  sur  les  mœurs 
des  Germains,  et  peut-être  aussi  la  Vie  d'Agri- 
cola. 

99.  Trajan  vient  à Rome.  Il  y entre  à pied.  Il  ac- 
cepte les  titres  de  Père  de  la  Patrie,  de  grand 
pontife  et  d’Optimus.  Il  donne  à Plotine,  sa 
îeinme,  et  à Marciennc,  sa  sœur,  le  titre  d’Au- 
guste. — Punition  des  délateurs.  — Origine  des 
Institutions  alimentaires  en  faveur  des  enfants 
pauvres,  de  naissance  libre,  qui  étaient  entretenus 
aux  frais  de  l’Etat  pour  servir  un  jour  soit  dans 
les  armées,  soit  dans  d’autres  emplois. 

100.  Les  Lombards  quittent  les  bords  de  l’Elbe  et  se 
dirigent  vers  le  midi  de  la  Germanie.  — Mouve- 
ments des  Vandales,  des  Saxons,  des  Thuringiens 
et  des  Suèves.  — Pliue  le  Jeune  inaugure  son 
consulat  par  le  célèbre  panégyrique  de  Trajan. 

Mort  de  l'apôtre  saint  Jean  a Ephèse,  où  il  est 
revenu  après  la  mdrt  de  Domitien.  C'est  là  qu’il  a 
composé  son  Evangile. 

H*  siècle  après  Jésus-Christ. 

Règne  des  Antonins.  — Age  d'or  de  l'empire. 

101.  Décébale,  roi  des  Daces,  qui  avait  assujetti  les 
Romains  à un  tribut,  est  vaincu  par  Trajan  et 
réduit  à demander  la  paix. 

Vers  cette  époque,  le  général  Pan-Tchao,  qui  a 
soumis  toutes  les  provinces  à l'occident  de  la 
Chine  se  dispose  à attaquer  l'empire  romain;  les 
Parthes  l’en  détournent. 

103.  Fondation  du  port  de  Ccntumcellæ  (Civita- 
Vecchia).  — Pline  le  Jeune  est  nommé  gouver- 
neur du  Pont  et  de  la  Bithynie. 

104.  Alliance  de  Décébale  avec  les  Parthes.  — Il 
soulève  les  peu}  les  voisins  de  la  Dacie  contre  les 
Romains.  — Lettre  de  Pline  à Traian  au  sujet  des 
chrétiens.  Trajan  lui  répond  qu'il  ne  faut  point 
rechercher  les  chrétiens,  mais  que  s’ils  sont  accu- 
sés en  justice,  il  faut  les  punir. 

105.  Seconde  expédition  de  Trajan  contre  Décébale. 
— 11  jette  un  pont  sur  le  Danube  et  pénètre  en 
Dacie.  Décébale , v lincu  vers  la  fin  de  l’année,  se 
donne  la  mort;  son  pays  est  réduit  en  province 
romaine.  — Soumission  de  l’Arabie  Pétrée,  par 
Cornélius  Palma. 

Origine  de  la  secte  religieuse  des  Gnostiques. 

105.  Troisième  persécution. 

107.  Trajan,  parti  d'Italie  au  mois  d’octobre  de  i an- 
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née  précédente,  fait  son  entrée  à Antioche  au 
commencement  do  cette  année.  Saint  Ignace,  troi- 
sième évèaue  d'Antioche,  est  livré  aux  bétes  à 
Rome.  Réduction  de  l'Arménie  en  province  ro- 
maine. — Trajan  donne  un  roi  à l’Albanie,  et 
commence  la  guerre  contre  les  Parthes. 

108.  Trajan  achève  la  conquête  de  l’Arabie  Pétrée, 
commencée  par  Cornél.  Palma  3 ans  auparavant. 
— Il  s’empare  de  Nisibe  et  d’autres  places  de  la 
Mésopotamie,  ce  qui  lui  fait  donner  le  nom  de 
Parthique,  et  conclut  un  traité  avec  Chosroès,  roi 
des  Parthes. 

111.  Les  Suèves  et  plusieurs  autres  peuplades  du 
midi  de  la  Germanie  forment  la  confédération 
des  Allemans  entre  le  Rhin,  le  Mein  et  le  Da- 
nube. 

114.  Érection  de  la  colonne  Trajanc,  sur  l’emplace- 
ment d’une  montagne  de  144  pieds,  qui  est  apla- 
nie au  niveau  du  sol.  Le  fut  de  la  colonne  porte 
un  bas-relief,  continué  en  spirale,  qui  représente 
tous  les  faits  de  la  guerre  contre  les  Daces,  avec 
2500  figures  hautes  chacune  de  deux  pieds. 

115.  Trajan,  irrité  contre  les  Parthes  qui  ont  disposé 
sans  son  consentement  du  royaume  d'Arménie, 
entreprend  contre  eux  une  deuxième  expédition. 
11  prend  Ctésiphon,  Seleucie,  Suze,  et  réduit  en 
provinces  romaines  l’Assyrie  et  la  Mésopotamie. 

116.  Trajan  s’embarque  sur#Je  Tigre  et  visite  le 
golfe  Persique.  Il  soumet  quelques  villes  de  l'Ara- 
bie. — Révolte  des  Juifs  dans  , toutes  les  pro- 
vinces de  l’empire,  surtout  en  Égypte,  à Cyrène 
et  en  Chypre.  Ils  massacrent  200  000  hommes 
eu  Egypte  et  250000  en  Chypre. — Barbaries 
inouïes. 

En  Mésopotamie,  Lusius  Quiétus  défait  les  Juifs 
en  bataille  rangée,  apaise  la  révolte  des  pays  ré- 
cemment conquis  et  saccage  Edesse. 

Marcius  Turbo  défait  les  Juifs  de  Cyrène,  qui  ne 
furent  pas  complètement  réprimés.— Trajan  donne 
un  roi  auv  Parthes,  il  choisit  Parthamaspate. 

Fondation  du  port  d’Ancône. 

Les  Scythes  ou  Yue-Ti,  établis  au  nord  de 
l’Oxus,  s'affranchissent  de  la  domination  des  Chi- 
nois. Bientôt  ils  s’étendront  jusqu’à  l’Oxus. 

117.  Trajan  fait  une  expédition  en  Arabie.  — Il  as- 
siège Atra  sans  succès.  — Il  tombe  malade,  et, 
laissant  l’armée  à Adrien,  il  se  met  eu  route  pour 
l’Italie.  — A cette  nouvelle,  tous  les  peuples  nou- 
vellement soumis  se  révoltent.  — Les  Parthes 
chassent  Parthamaspate  et  rappellent  leur  ancien 
roi  Chosroès. 

Traian  meurt  à Sélinonte  (Trajanopolis). 

Àvenemcnt  d'Adrien,  cousin  et  pupille  de  Tra- 
jan. — 11  conclut  la  paix  avec  les  Parthes,  et  leur 
restitue  la  Mésopotamie  et  l’Assyrie;  il  permet 
aux  Arméniens  do  sc  choisir  un  roi.  — L’Eu- 
phrate redevient  la  limite  de  l'empire.  — Il  fait 
couper  le  pont  jeté  sur  le  Danube  par  Trajan. 

118.  Adrien  arrive  d’Orient  à Rome  par  l’Illyrie. 

119.  Les  Sarmates  et  les  Ruxolans  font  une  incur- 
sion en  lÛyrie.  — Adrien  les  repousse.  — 11  fait 
périr  quatre  consulaires  accusés  d’avoir  conspiré 
contre  lui.  — Il  commence  à parcourir  les  pro- 
vinces pour  réformer  les  abus. 

120.  Adrien  visite  les  Gaules,  il  passe  en  Ger- 
manie. 

121.  Adrien  en  Bretagne  ; il  fait  construire  un  mur 
de  30  lieues  de  long,  de  la  baie  de  Sclway  à l'em- 
bouchure de  laTyne,  pour  arrêter  les  incursions 
des  Calédoniens;  revient  en  Gaule,  et  fait  bâtir  à 
Nîmes  un  magnifique  palais  en  l’honneur  de  Plo- 
tine, veuve  de  Trajan.  — Il  visite  l’Espagne. 

Naissance  de  Marc  Aurèle. 

123.  Adrien  va  en  Orient;  il  a une  conférence  avec 
le  roi  des  Parthes. 
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125.  Adrien  passe  l'hiver  à Athènes  et  se  fait  initier 
aui  mystères  d'Eleusis. 

126.  Adrien  revient  à Rome  par  la  Sicile.  — Qua- 
drants et  Aristide  font  une  apologie  des  chré- 
tiens. 

129.  Tremblement  de  terre  qui  engloutit  Nicomédie, 
Césarée  et  Nicée. 

Adrien  se  rend  en  Afrique. 

130.  Adrien  visite  de  nouveau  l'Orient.  — 11  reçoit 
magnifiquement  les  ambassadeurs  d'un  grand 
nombre  de  rois  étrangers.  — Il  va  en  Egypte. 

131.  Publication  de  l\dil  perpétuel,  rédigé  par  le 
jurisconsulte  Salvius  Juliunus,  pour  servir  de 
règle  aux  préteurs,  dont  les  édits  avaient  jusqu’a- 
lors variai  chaque  année.  Quelques  savants  pensent 
que  les  dispositions  contenues  dans  l’édit  de  Sui- 
vais Julianus  furent  étendues  aux  provinces. 
L’édit  perpétuel  peut  donc  être  regardé  comme  la 
tentative  fa  plus  importante  avant  Justinien  pour 
introduire  de  l’unité  et  de  la  fixité  daus  la  légis- 
lation romaine 

132  Adrien  en  Égypte;  il  y perd  le  célèbre  Anti- 
noüs;  il  le  déifie. 

Adrien  fait  relever  les  murs  de  Jérusalem. y met 
une  colonie  romaine  et  la  ville  prend  le  nom 
d’Æ'.ia  Capitolina. 

133.  Révolte  des  Juifs,  sous  la  conduite  de  Barco- 
chcbas  (le  Fils  de  l'Etoile). 

Tinnius  Rufus  combat  les  Juifs.  — U en  mas- 
sacre un  nombre  prodigieux. 

134.  Julius  Sévérus  est  rappelé  de  Bretagne  pour 
combattre  1rs  Juifs.  — Les  Juifs  prennent  Ælia 
Capitolina  (Jérusalem).  — Sévérus  reprend  Ælia, 
qu’il  réduit  on  cendres.  — Les  Alains  ou  Massa- 
gètes  se  jettent  sur  la  Médie,  l'Arménie  et  la  Cap- 
padoce.  Ils  sont  repoussés  par  l’historien  Flavius 
Arrianus,  gouverneur  de  la  Cappadoce.  — Com- 
mencement de  l’hérésie  de  Marcion. 

135.  Prise  de  Béiheren,  place  forte  près  de  Jérusa- 
lem, après  un  long  siégé.  — Victoire  des  Romains; 
Barcochébas  est  pris. — Des  Juifs  sont  transplan- 
tés  en  Espagne. 

Adrien,  oui  résidait  depuis  plusieurs  années  à 
Athènes,  achève  le  temple  de  Jupiter  Olympien, 
commencé,  selon  Philostrate,  560  ans  «auparavant. 

Adrien  rentre  à Rome;  il  y reçoit  une  ambas- 
sade de  Vologcse,  roi  d’Arménie,  qui  se  plaignait 
de  Pharasinane,  roi  d’Ibérie. 

Adrien  adopte  Commodus  Yérus,  qui  prend  le 
nom  d’Ælius  Vérus  César.  — Travaux  astronomi- 
ques et  géographiques  de  Ptoléméc. 

136.  Adrien  fait  construire  sa  magnifique  villa  de 
Tibur  (Tivoli).  — Fin  de  la  guerre  des  Juifs,  du- 
rant laquelle  580  000  furent  massacrés.  Ceux  qui 
survécurent  furent  pour  la  plupart  vendus  au 
même  prix  que  les  chevaux  à la  foire  célèbre 
de  Térebinthe,  les  autres  à Gaza. 

137.  Adrien  défend  aux  Juifs  sous  peine  de  mort 
d’entrer  à Jérusalem.  Dispersion  totale  des  Juifs. 
La  colonie  romaine  d’Ælia  Capitolina  est  ré- 
tablie. 

138.  Vérus  César  meurt  au  commencement  de 
l'année.  — Adrien  adopte  T.  Antonin,  auquel  il 
fait  adopter  M.  Aurelius  Vérus  et  L.  Vérus.  fils  de 
Verus  César. 

Adrien  meurt  à Baies. — Scs  cendres  sont  pla- 
cées dans  un  vaste  mausolée  de  marbre  de  Paros, 
qu’il  avait  fait  construire  de  son  rivant;  il  fut 
appelé  alors  le  môle  d’Adrien:  c'est  aujonrd’hui  le 
château  Saint-Ange,  situé  à l'est  de  Rome. 

139.  Antonin  donne  des  rois  aux  Lazcs,  aux  Armé- 
niens et  aux  Quades. 

Marc  Aurèle  épouse  Faustina,  fille  d’Antonin. 

141.  Le  célèbre  astronome  Ptolémée  fait,  le  2 fé- 
vrier, sa  dernière  observation  astronomique. 
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143.  Consulat  de  T.  Claud.  Attlcus  Hérodes,  élo- 
quent orateur,  précepteur  de  M.  Aurèlc  et  de  L. 
Vérus. 

144.  Révolte  des  Brigantes  en  Bretagne.  — Elle  est 
apaisée  par  Loi.  Urbicus,  qui  fait  élever  le  mur 
Antonin  de  la  haie  deKorth  à la  baie  de  la  Clvde, 
en  réparant  celui  d’Agricola. 

146.  Incursions  des  Alains;  ils  sont  repoussés. 

147.  Vers  cette  époque  florissait  l'historien  Appien. 

152.  Saint  Justin  publie  sa  première  apologie  et  la 

présente  à l’empereur  Antonin  qui  écrit  en  Asie 
pour  défendre  de  persécuter  les  chrétiens.  — Il 
écrit  également  en  Grèce. 

161.  Mort  d’Antonin  le  Pieux.  — Avènement  de 
Marc  Aurèlc  «âgé  de  quarante  ans;  Lucius  Vérus 
est  son  collègue. 

162.  Vologèse,  roi  des  Parthes,  déclare  la  guerre 
aux  Romains.  — Il  ravage  la  Syrie  et  la  Cappa- 
doce. — Vérus  est  envoyé  pour  le  combattre; 
Priscus,  Avidius  Cassius,  Fronton,  Tatien,  com- 
mandent les  troupes.  — Ils  remportent  plusieurs 
victoires  en  Arménie,  en  Syrie,  en  Médie.  — In- 
vasion des  Cattes  en  Germanie  et  des  Chauques 
en  Belgique.  — Révoltes  en  Bretagne. 

163.  L’Arménie  est  subjuguée,  et  Sohème,  chassé 
par  Vologèse,  est  replacé  sur  le  trône.  Vers  ce 
temps,  commence  la  4*  persécution  contre  les 
chrétiens. 

165.  Avidius  Cassius  fait  essuyer  à Vologèse  une 
grande  défaite;  il  s'empare  de  Ctésiphon,u  Eriesse, 
de  Babylone.  — La  ville  de  Séleucie  ouvre  ses 
portes;  Cassius  la  détruit.  — Vologcse  demande 
la  paix  et  cède  aux  Romains  la  Mésopotamie  et 
l’Adiabène.  Les  Marcomans  attaquent  les  frontières 
de  l'empire,  après  s’èlre  alliés  «avec  les  Quades, 
les  Suèvee,  les  Saraiates,  les  Roxolans,  les  Alains 
et  les  Vandales. 

166.  Terrible  peste  qui  ravage  toutes  les  provinces; 
elle  est  suivie  d’une  famine  et  de  tremblements 
de  terre. 

Commencement  de  la  guerre  des  Marcomans.  — 
Les  deux  empereurs  se  rendent  à Aquilée. 

Marc  Aurèfe  établit  des  relations  directes  avec 
les  Chinois  pour  le  commerce  de  la  soie , que 
Rome  ne  recevait  auparavant  que  par  l'intermé- 
diaire des  Perses. 

Martyre  de  saint  Polycarpe  à Smyrne. 

167.  La  plupart  des  peuples  de  la  confédération 
formée  par  les  Iftarcoimns  repassent  le  Danube 
et  envoient  des  députés  à Marc  Aurèle. 

Martyre  «à  Rome  de  saint  Justin,  auteur  de 
deux  Apologies  en  faveur  des  chrétiens,  dout  l une 
est  présentée  à Marc-Aurèle. 

168.  Victoire  des  Romains  sur  les  Marcomans,  les 
Suèves,  les  Quades  et  les  Sarmates. 

169.  Mort  de  Lucius  Vérus. 

170.  Les  Marcomans  battent  les  Romains  dans  deux 
rencontres;  ils  assiègent  Aquilée.  — Consterna- 
tion à Rome.  — On  enrôle  des  esclaves  et  des 
gladiateurs.  — On  vend  pendant  deux  mois  les  ob- 
jets de  luxe  du  palais  impérial.  — Les  Marcomans 
s'emparent  de  la  Pannonie  et  ravagent  la  Grèce.  — 

Ils  sont  forcés  d’abandonner  la  Pannonie  et  de 
repasser  le  Danube. 

Troubles  en  Egypte;  Avidius  Cassius  les  apaise. 

— Les  Maures  envahissent  l’Espagne;  ils  sont  re- 
poussés. 

171.  Victoires  de  Marc  Aurèle  sur  les  Marcomans.  • 

174.  Marc  Aurèle  porte  la  guerre  au  delà  du  Danube  ; 
il  se  laisse  envelopper  par  les  Marcomans  et  les 
Quades;  pluie  miraculeuse  due  aux  prières  de  la 
légion  Meliline  ou  Fulminante. 

175.  Les  Marcomans  sont  contraints  de  demauder  la 
paix,  ainsi  que  les  Quade9.  — Ils  la  violent  peu 
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après,  mais  Marc  Aurêle  les  défait  complètement. 

— Les  Marcomatn  se  soumettent,  ainsi  que  leurs 
alliés,  sauf  les  Quades  qui  restent  en  armes. 

Révolte  d'Avidius  Cass  i us,  gouverneur  de  Syrie; 
il  se  fait  proclamer  empereur,  sur  le  taux  bniitde 
la  mort  de  Marc  Aurêle. — Il  périt  trois  mois  après 
de  la  main  d'un  rie  ses  soldats,  pendant  que  Marc 
Aurêle  marchait  contre  lui. 

A cette  époque  écrivait  Pausanias,  auteur  d’un 
Vouage  en  Grèce , qui  renferme  uue  foule  de  dé- 
tails précieux  pour  la  géographie  et  l’histoire 
artistique  de  la  Grèce. 

176.  Marc  Aurêle  se  rend  en  Orient  avec  Faustine  et 
son  fils  Commode.  — Mort  de  Faustine.  — Marc 
Aurêle  fait  Commode  imperatoret  triomphe  avec  lui. 

177.  Les  Marcomans  et  les  peuples  de  Germanie 
leurs  alliés  reprennent  les  armes.  — Violence  de 
la  quatrième  persécution.  Martvre  de  saint  Photin, 
premier  évêque  de  Lyon,  et  tle  sainte  Blandine. 

Destruction  de  Smvme  par  un  tremblement  de 
terre.  Le  célèbre  sophiste  Aristide,  qui  avait  ou- 
vert à Smyrne  une  école  de  rhétorique,  écrit  à 
Marc-Aurèle,  qui  rétablit  cette  ville. 

179.  Victoires  de  Marc  Aurêle  sur  les  Marcomans.— 
Hérésie  des  Monlanistes. 

180.  Marc  Aurêle  meurt  au  milieu  de  la  guerre  ou  à 
Sirmium  sur  la  Save,  ou  à Vindobona  sur  le  Da- 
nube. — Son  fils  Commode  lui  succède. — Il  vend 
la  oaix  aux  Marcomans;  il  revient  & Rome,  où  il 
s’abandonne  à tons  les  excès. — Les  Gotha  fies  bonis 
de  la  Baltique  sont  établis  sur  la  mer  Noire  et  au 
nord  du  Danube  (Capitol.  Vit. Max.  1 et  4). 

181.  Les  mystères  d’Isis  s’introduisent  à Rome.  — 
Commode  s'y  fait  initier. 

Incendie  du  temple  de  Sérapis  à Alexandrie. 

Saint  Pantène  porte  le  christianisme  aux  Indes. 

183.  Les  Calédoniens  franchissent  le  mur  d’Adrien 
et  rangent  la  Bretagne.  U'p.  Marceilus  les  re- 
pousse. — Conspiration  contre  Commode;  elle  est 
découverte.  — Exil  et  mort  de  Lucille,  sœur  de 
Commode.  — Haine  de  ce  prince  contre  le  sénat. 

— 11  exile,  puis  fait  assassiner Crispina  sa  femme. 

184.  Défaite  des  Calédoniens. 

18G.  Pérenms,  ministre  de  l'empereur,  est  accusé  de 
conspiration.  — U est  mis  à mort  par  les  soldats. 

— Cléandre  lui  succède. 

Les  légions  de  Bretagne  se  révoltent;  elles  of- 
frent l’empire  à Pertiuax,  qui  refuse.  — Cl.  Albinus 
bat  les  Frisons. 

Commode  combat  dans  le  cirque  avec  les  gla- 
diateurs. — Révolte  de  Maternus  en  Gaule  et  en 
Espagne.  — Pescennius  Niger  et  Sévère  le  com- 
battent. 

187.  Maternus  a la  hardiesse  de  se  rendre  seul  à 
Rome  pour  tuer  Commode.  — Il  est  découvert  et 
tué.  — .Incendie  du  Capitole. 

189.  Le  peuple  de  Rome  se  soulève  contre  Cléandre. 

— Commode  apaise  le  tumulte  en  faisant  mettre 
à mort  son  ministre. 

191.  Incendie  du  temple  de  la  Paix,  du  temple  de 
Vesta  et  d’une  portion  de  Rome. 

192.  Échec  essuyé  par  les  Romains  de  la  part  des 
Sarrasins,  dont  l’histoire  parle  pour  la  première 
fois  (Æl.  Spart.,  Vit.  Pèse.  Niger , cap.  viD. 

Folies  de  Commode.  — Jeux  magnifiques  à 
Rome.  — Laetus,  Électus  et  Marcia  conspirent 
contre  Commode,  qui  est  empoisonné,  puis 
étranglé  par  un  athlète  nommé  Narcisse. 

Fin  du  principat  et  des  Antonins.  — Le  despo- 
tisme militaire  commence. 

193.  Pcrtinax  est  proclamé  empereur  par  les  préto- 
riens. — 11  meurt  assassiné,  après  un  règne  de 
trois  mois.  — Les  prétoriens  mettent  l’empire  à 
l’encan.  — Sulpicianus,  beau-p  re  de  Perlinax, 
ctDidius  Julianus,  jurisconsulte  distingué,  se  pré- 


Ap.  J.-C. 

sentent.  — Il  est  adjugé  au  second,  au  prix  de 
6250  drachmes  pour  chaque  soldat.  — Méconten 
tement  du  peuple  et  des  provinces.  — Les  légions 
d’Orient  proclament  Pescennius  Niger,  celles  d’Il- 
lyrie  Septime  Sévère,  celles  de  Bretagne  Clodius 
Albinus.  — üqdirne  Sévère  se  dirige  sur  Rome 

— Je  sénat  fait  décapiter  Didius  Julianus. 

Sévère  fait  tuer  les  meurtriers  de  Pertinax  et 

casse  les  prétoriens.  — Réorganisation  des  cohortes 
prétoriennes,  d’après  un  système  nouveau. 

Sévère  fait  déclarer  Cl.  Albinus  César;  il  marche 
contre  Niger. 

Vers  cette  époque.  Athénée  compose  un  ouvrage 
rempli  de  renseignements  curieux,  intitulé  Dei- 
pnosnphistæ  ou  les  sophistes  à table. 

194.  Sévère  charge  urt  lieutenant  de  faire  le  siège  de 
Byzance  et  passe  en  Asie. — Niger  est  vaincu  dans 
trois  batailles,  à Cyzinuc.  h Nicée,  à issus;  at- 
teint par  les  cavaliers  de  Sévère,  il  est  tué  près  de 
l'Eupnnte.  Ses  partisans  sont  proscrits  et  An- 
tioche dépouillée  de  ses  privilèges. 

195.  Sévère  passe  l’Euphrate,  soumet  PAdiabène  et 
l’Osrhoëne  qui  avaient  secoué  le  joug;  il  fait  une 
expédition  en  Arabie. 

196.  Prise  de  Byzance,  après  ur  siège  de  trois  ans. 

— Sa  destruction  complète.  — Les  lieutenants  de 
Sévère,  La*tus  et  Probus,  font  des  conquêtes  en 
Mésopotamie. 

Ambassade  envoyée  par  Sévère  à C.  Albinus  en 
Bretagne.  — Ce  dernier  accuse  les  ambassadeurs 
d’avoir  voulu  l'assassiner  et  se  fait  proclamer  em- 
pereur. 

Sévère  revient  d’Orient  en  Italie.  — Albinus 
passe  en  Gaule. 

Bassicn  Caracalla,  fils  de  Sévère,  est  nommé 
César. 

197.  Sévère  passe  les  Alpes.  — Bataille  de  Lyon.  — 
Défaite  et  mort  d’Albinus.  — Cruautés  de  Sévère 
contre  les  partisans  d’Albinus.  — Quarante  et  une 
familles  sénatoriales  sont  proscrites,  et  les  hon- 
neurs divins  sont  décernés  à Commode.  — Sévère 
part  avec  ses  deux  fils  Caracalla  et  Géta.  — Les 
Parthes,  qui  avaient  envahi  la  Mésopotamie,  se 
retirent. 

Vers  ce  temps  commence  à Rome  la  5*  persécu- 
tion contre  les  chrétiens. 

198.  Sévère  s’empare  de  Séleucie,  do  Babylone  et  «le 
Ctésiphon.  — 11  abandonne  ses  conquêtes  et  re- 
vient en  Syrie.  — Abnz.are,  roi  de  l’Osrohëne,  se 
soumet.  — Caracalla  est  associé  k l'empire. 

199.  Sévère  fait  tuer  Lætus.  auquel  il  devait  la  plu- 
part de  ses  victoires.  — Il  assiège  en  vain  la  ville 
d’Atra,  qui  avait  favorisé  Niger. 

ni  siècle  après  Jèaua -Christ. 

Les  empereurs  syriens.  — Anarchie  militaire  (les  30  ty- 
rans;. — Itestaurat  on  de  l'empire  par  les  princes  Ilfy- 
ri<*ns. — Fin  de  l’empire  des  Parthes.  — Commencement 
de  la  dynastie  des  Sassanides. — Décadence  des  1.  tires 
grecques  et  latines.— Premiers  Pères  de  l'Eglise  grecque 
et  de  r&’lise  latine.  — Commencement  du  neo-plalo- 
msme.  — P.lat  florissant  de  la  jurisprudence  romaine 
(Paptnien,  Ulpien,  Gaiua). 

201.  Sévère  parcourt  la  Palestine  et  i’Êgypte. 

Vers  ce  temps,  Tertullien  écrit  son  Apologétique. 
Le  médecin  Gallien. 

202.  Faveur  de  Piautien. — Martyre  de  saint  Irénée, 
second  évêque  de  Lyon. 

203.  Caracalla  épouse  Fulvia  Plautille,  fille  de  Piau- 
tien. — Retour  de  Sevère  à Rome. 

204.  Conspiration  de  Piautien;  il  est  massacre.  — 
Plaulilht  est  exilée. 

Oppien  écrit  vers  ce  temps  son  poème  sur  la 
pèche. 

207.  Ravages  des  Calédoniens  en  Bretagne. 
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208.  Sévcre  passe  en  Bretagne  avec  scs  fils;  sou- 
mission «le  plusieurs  tribus. 

209.  Sévère  pénètre  jusqu’au  nord  de  nie,  mais  il 
perd  dans  cette  expédition  50000  hommes. 

210.  Construction  du  mur  de  Septime  Sevère  entre 
le  Forlh  et  la  Clyde. 

Sévère  tombe  malade  à Eboracum  (York).  — 
Caracalla  attente  à la  vie  de  son  père. 

211.  Conspiration  de  Caracalla.  — Mort  de  Sévère. 

Avènement  de  Caracalla  et  de  Géta.  — Caracalla 

traite  avec  les  Calédoniens,  et  fait  tuer  Plautilla 
sa  femme.  — llaine  mutuelle  des  deux  em|>eieurs. 

— Première  proposition  «le  partager  l'empire.  — 
Caracalla  tente  de  tuer  Géta. 

212.  Caracalla  fait  massacrer  Géti  dans  les  bras  de 
sa  mère.  — Ses  largesses  extravagantes  pour  ga- 
gner les  prétoriens.  — 11  fait  massacrer  près  «le 
20000  partisans  de  Géta  et  le  célèbre  jurisconsulte 
Papinien,  qui  refusait  de  composer  une  apo- 
logie du  meurtre  de  Géta.  — Profusions  inouïes. 

— Monnaie  de  cuivre  et  de  plomb  couverte  d’une 
feuille  d’argent  pour  les  dépenses  de  l’empire.  — 
L'or  et  l’argent  sont  donnés  aux  Barbares  pour  les 
contenir.  — Faveur  d'Épagalhe. 

Le  droit  de  cité  romaine  est  accordé  à tous  les 
habitants  de  l’ompire  nés  libres.  Cejte  concession 
avait  un  but  moins  politique  que  fiscal.  Elle 
avait  pour  objet  de  faire  payer  par  les  provinciaux 
certains  impôts  que  les  citoyens  romains  avaient 
seuls  payés  jusqu'alors. 

213.  Caracalla  abhorré  à Rome  passe  en  Gaule.  — 
Massacres. 

214.  Caracalla  revient  à Rome.  — La  confédération 
«les  AUemans  (Usipiens,  Bucinobantes,  Tencli- 
tères,  Cattes  et  débris  des  Suèves),  dont  l'histoire 
parle  pour  la  première  fois,  fait  des  incursions  sur 
les  frontières.  — Caracalla  marche  contre  les  Al- 
iénions et  achète  leur  prétendue  soumission. 

215.  Caracalla  remporte  quelques  succès  sur  les 
Laces  et  les  Goths;  il  passe  en  Asie.  C’est  la  pre- 
mière fois  que  l'histoire  fait  mention  des  Goths  et 
les  identifie  avec  les  Gèles  (Spart.,  Fit  Caracall. , 
cap.  x). 

216.  Caracalla  attaque  les  Parthes  sans  succès.  — 
Ses  troupes  sont  défaites  en  Arménie. 

Il  se  rend  à Alexandrie  et  ordoiiue  un  massacre 
général  des  habitants. 

Expédition  contre  Artaban,  roi  des  Parthes.  — 
Ravage  de  la  Médie. 

217.  Caracalla  meurt  assassiné  sur  la  route  d’Êdcssc 
à Carrhes,  par  ordre  du  préfet  du  prétoire  Macrin, 
qui  est  proclamé  empereur.  — Julia  Domina,  mère 
de  Caracalla,  se  donne  la  mort. 

Diadumènc,  fils  de  Macrin,  reçoit  le  titre  de 
César.  — , Julia  Mcesa,  sœur  de  Julia  Domina,  est 
exilée  à Emèse. 

218.  Artaban  défait  Macrin  près  de  Nisibe  et  lui 
vend  la  paix. 

Macrin  reconnaît  Tiridate  roi  d’Arménie. 

Julia  Mœsi  présente  aux  légions  de  Syrie  Àvi- 
tus  Bassien,  prêtre  du  dieu  Heliogaliale,  et  son 
petit-fils  par  sa  fille  Soœmias,  et  le  fait  proclamer 
empereur  sous  le  nom  d’Antonin. 

Les  prétoriens  engagent  pour  Macrin  le  combat 
d’iramac;  la  victoire  est  longtemps  indécise.  — 
Fuite  de  Macrin.  — Intrépidité  de  Soœmias  de 
Bassien  et  de  son  gouverneur  Gannys.  — Les  pré- 
toriens reconnaissent  Bassien  Imliogabale.  — 
Macrin  et  son  fils  sont  massacrés. 

219.  Débauches  monstrueuses  d’Héliogabale.  11  fait 
tuer  Gannys.  Il  arrive  à Hume,  institue  un  sénat 
de  femmes,  qui  doit  délibérer  sur  les  modes  et 
sur  les  questions  d'étiquette.  — Profanation  de 
tous  les  temples.  •—  Célébration  du  mariage  du 
dieu  Elagabal  avec  la  deesse  Astarté. 
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220.  Le  25*  roi  «le  la  famille  Han,  Hien-Ti,  est  ren- 
versé et  remplacé  par  Thao-lie-Wang,  qui  fonde 
la  sixième  dynastie.  Cette  dynastie,  Tchéou-Han, 
ne  donne  que  deux  empereurs.  Démembrement 
de  la  Chine  en  trois  royaumes. 

221.  Héliogabale  adopte  Alexien,  son  cousin,  qui 
prend  le  nom  d'Alexandre  Sevtre,  et  le  nomme 
César;  mais  bientôt  il  essaye  «le  l’empoisonner. — 
Révolte  «les  prétoriens  — Héliogabale  conserve 
la  vie  à force  de  largesses. 

222.  Héliogabale  essaye  de  tuer  Alexandre  Sévère. — 
Nouvelle  révolte  des  prétoriens.  — Héliogabale  et 
su  mère- sont  massacres.  — Alex  indre  Sévère  pro- 
clamé enijereur.  H favorise  les  chrétiens  par 
l’infiuence  de  sa  mère,  Maine»,  sœur  de  Suœ- 
mias. 

223.  Lois  et  réformes  d’Alexandre  Sévère. 

226.  Artaban,  dernier  roi  «les  Parthes  ou  dernier 
des  Arsacides,  est  vaincu  dans  trois  batailles  et 
tué  par  Artaxerxès,  fils  de  Sassan,  qui  fonde  la 
secon«Ie  monarchie  persane  et  la  dynastie  des 
Sassanides,  et  rétablit  exclusivement  la  religion 
de  Zoroastre  ou  des  Mages.  — Artaxerxès  ravage 
la  Mésopotamie;  il  est  arrêté  devant  la  ville  d Atra. 

228.  Les  prétoriens  se  soulèvent  pour  un  motif 
léger  et  massacrent  leur  préfet,  le  célèbre  juris- 
consulte D.  Ulpien,  aux  pieds  même  de  Tempé- 
ré ur. 

Révolte  des  légions  de  Mésopotamie  et  de  Syrie. 

— Expédition  d'Alexandre  Sévère  contre  les  Ger- 
mains. — Expéditions  de  F.  Col -us  en  Mauritanie 
et  de  J.  Palmatus  en  Arménie. 

Origèue  est  fait  prêtre  à Césarée,  en  Palestine. 

229.  L’historien  Dion  Cassius,  gouverneur  de  Pan- 
nonie, y rétablit  la  discipline  militaire.  A son 
retour,  les  prétoriens  demandent  sa  tête  â l'em- 
pereur, qui  le  nomme  consul. 

231.  Artaxerxès,  roi  des  Perses,  s’avance  jusqu’aux 
frontières  de  la  Syrie  et  déclare  la  guerre  aux 
Romains. — Fondation  de  l'école  de  Béryte  pour 
l'étude  du  droit  romain. 

232.  Artaxerxès  met  le  siège  devant  Nisibe  et  ravage 
la  Cappadoce. 

Alexandre  Sévère  reçoit  à Antioche  une  am- 
bassade hautaine  d’ Artaxerxès;  il  garde  les  am- 
bassadeurs et  les  envoie  en  Phrygie. 

Une  légion  se  mutine;  intrépidité  d’Alexandre 
Sévère;  la  légion  est  licenciée. 

233.  Alexandre  Sévère  remporte  une  granile  victoire 
sur  les  Perses  et  met  les  frontières  de  la  Méso- 
potamie en  sûreté.  — On  apprend  que  les  Alle- 
mans  sont  entrés  sur  les  terres  de  l’empire. 

234.  Retour  d’Alexandre  à Rome.  — Son  triomphe. 
— Il  se  rend  en  Gaule  pour  arrêter  les  incursions 
des  Allemans. 

235.  Alexandre  s’avance  jusqu'aux  bonis  du  Rhin. 

— Le  Golh  Maxim  in  excite  les  légions  mécon- 
tentes d'une  sévère  discipline  et  massacre  Alexan- 
dre Sévère,  près  de  Mayence.  — AYéuement  de 
Maximin. 

Sixième  persécution. 

Prétendue  conspiration  «lu  sénateur  Magnus;  il 
est  mis  à mort  avec  4(XNJ  complices.  — Maximin 
remporte  quelques  succès  sur  les  Allemans. 

236.  Maximin  fait  une  expédition  contre  les  Daces 
et  les  Sarruales. 

237.  L’Afri  iue  se  révolte.  — Le  proconsul  Gordien 
est  proclamé  empereur,  quoique  Agé  de  80  ans; 
il  associe  à l’empire  son  fils  Vilalien.  — I.e  sénat 
reconnaît  les  deux  Gordiens  et  met  TItalie  en  état 
de  defense. 

Le»  deux  Gordiens  sont  vaincus  près  de  Carthage 
et  mis  à mort  par  CapeLianus,  gouverneur  de  Ta 
Mauritanie.  — Maxiunn  part  de  Sirmium. 
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Le  sénat  proclame  deux  autres  empereurs, 
Max.  Pupion  et  D.  Crel.  Balbin,  et  est  forcé  par 
le  peuple  de  leur  associer  comme  César  le  petit- 
fils  du  vieux  Gordien,  enfant  de  13  ans. 

238.  Maximin  franchit  les  Alpes  Juliennes.  — Ré- 
sistance d'Aquilée.  — Sédition  de  l'armée,  décou- 
ragée par  la  disette;  Maximin  et  son  fils  sont  mas- 
sacrés. 

Les  Carpi  ravagent  la  Mésie;  les  Goths  et  les 
Perses  menacent  les  frontières. 

Les  prétoriens,  mécontents  d’avoir  des  empe- 
reurs élus  par  le  sénat,  égorgent  Maxime  et  lial- 
bin et  proclament  le  jeune  Gordien  III. 

Sapor  I"  succède  à Artaxerxès. 

240.  Révolte. de  Sabinien  en  Afrique;  elle  est  ré- 
primée. 

241.  Gordien  III  épouse  F.  Sabina  Tranquillina,  fille 
de  Misithée,  son  précepteur,  qu’il  nomme  préfet 
du  prétoire.  — Administration  ferme  de  Misithée. 

Uhistoire  fait  pour  la  première  fois  (Vopiscus, 
Vit.  Aureliani , cap.  vu)  mention  des  Francs;  con- 
fédération de  peuples  entre  1’Ysscl,  l'Escaut,  le 
Rhin  et  le  Mein  (Lsipiens,  Tenchtcres,  Sicambres, 
Bructères,  Ansilnres,  Marses,  Tubantes,Chamaves, 
Angrivariens,  Oattes  et  deux  autres  tribus  qui 
avaient  passé  le  Rhin,  dès  l'an  200,  celle  des  Sa- 
liens,  entre  l'Escaut  et  la  Meuse,  celle  des  Ri- 
puaires,  près  de  Cologne). 

Aurélien,  alors  tribun  de  la  6*  légion  gauloise, 
bal  les  Francs  près  de  Mayence* 

242.  Sapor  1er,  roi  des  Perses,  s’empare  de  la  Méso- 
potamie et  ravage  la  Syrie. 

Gordien  fait  ouvrir  le  temple  de  Janus  (c’est 
probablement  la  dernière  fois  qu’on  a suivi  cet 
antique  usage)  et  part  pour  l'Orient. 

En  traversant  la  Mésie,  il  défait  les  Goths  et 
les  Sarmates;  en  Thrace,  les  Alains  le  mettent  en 
danger. 

Les  Perses  sont  battus  et  Sapor  abandonne  An- 
tioche, Nisibe,  Carrhes,  dont  il  s'était  emparé. — 
Gordien  pénètre  jusqu'à  Ctésiphon. 

243.  Mort  subite  de  Misithée.  L’Arabe  Philippe  lui 
succède  dans  ses  fonctions  de  préfet  du  prétoire. 

244.  Gordien  remporte  une  nouvelle  victoire  sur 
Sapor.  — Philippe  excite  le  mécontentement  de 
l’armée  et  fait  tuer  Gordien  III  au  delà  de  l'Eu- 
phrate. Philippe  est  proclamé  empereur;  il  déclare 
son  fils  César.  — Philippe  était,  dit-on,  chrétien. 
Il  conclut  la  paix  avec  les  Perses  et  leur  cède  la 
Mésopotamie. 

Philippe  arrive  à Rome.  — Plotiu,  philosophe 
néoplatonicien,  né  en  205  à Nicopolis  (haute 
Égypte),  disciple  d’Ammonius  Saccas,  se  fixe  à 
Rome  et  y ouvre  une  école  de  philosophie,  où 
afflua  bientôt  un  immense  concours. 

245.  Philippe  repousse  les  Carpi  de  la  Mésie  et  les 
oblige  à repasser  le  Danule. 

249.  Soulèvement  des  provinces  d’Orient.  — ■ Jota- 
pien  est  proclamé  empereur;  il  est  tué  et  sa  mort 
met  fin  aux  troubles. 

Révolté  des  légions  de  Mésie  et  de  Pannonie. 
Le  sénateur  Décius,  envoyé  pour  réprimer  la 
sédition,  est  proclamé  empereur  par  les  troupes. 
Philippe  marche  contre  Décius;  il  est  vaincu  et 
tué  près  de  Vérone. 

Sous  Philippe,  la  religion  chrétienne  avait  fait 
de  grands  progrès. 

Àveneraent  de  Décius;  il  déclare  son  fils  César. 

250.  Septième  persécution,  une  des  plus  violentes; 
le  pane  Fabien  fut  la  première  victime.  — Puis 
RaDylas,  évêque  d’Antioche,  et  Alexandre,  évêque 
de  Jérusalem. 

Cniva,  roi  des  Goths,  passe  le  Danube,  ravage 
la  Mésie.  — Gallus  le  repousse. 

Les  Goths  assiègent  Nicopolis.  — Décius  envoie 
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son  fils  en  Mésie.  Les  Goths  sont  rejetés  au  delà 
de  l'Hémus;  ils  fondent  de  nouveau  sur  la 
Thrace,  défont  complètement  les  Romains  et  ra- 
vagent tout  le  pays. 

251.  Décius  défait  les  Goths  en  Pannonie  et  en  Da- 
cie.  — • Les  barbares,  réduits  aux  extrémités,  offrent 
de  sc  retirer  aux  conditions  les  plus  onéreuses  — 
Décius  refuse  tout  accommodement.  — Les  Goths, 
poussés  au  désespoir,  livrent  un  combat  terrible. 
— Décius  et  son  (ils  sont  défaits  et  tués  avec  un 
grand  nombre  de  Romains.  Gallus,  proclamé 
empereur  par  les  débris  des  légions,  déclare  son 
fils  Yolusien  Césai*,  et  adopte  Hostilien,  second  fils 
de  Décius. — Le  sénat  confirme  l’élection.  — Gal- 
lus fait  une  paix  honteuse  avec  les  Goths  et  pro- 
met de  leur  payer  un  tribut  annuel. 

Novatien,  antipape.  — Origine  du  schisme  des 
Novations  ou  Féhciens. 

Paul,  ieune  Égyptien,  se  retire  dans  les  déserts 
et  y fonde  la  vie  monastique  ou  des  anachorètes. 

252.  Gallus  renouvelle  les  édits  de  Décius  contre  les 
chrétiens.  — Martyre  de  saint  Corneille. 

Peste  venue  d’Ethiopie  qui  se  répand  dans  tout 
l’empire.  — Famine  et  sécheresse.  Toutes  les 
frontières  sont  menacées.  Les  Goths,  les  Carpi, 
les  Burgundes  se  jettent  sur  la  Mésie  et  sur  la 
Pannonie;  les  Scythes  ravagent  l’Asie;  les  Perses 
entrent  en  Syrie  et  s’emparent  d’Antioche. 

253.  Êmilien  défait  les  barbares  en  Mésie  et  se  fait 
proclamer  empereur.  — Gallus  et  Voltisien  mar- 
chent contre  F.milien  ; leurs  troupes  les  massa- 
crent à trente-deux  milles  de  Rome  et  reconnais- 
sent Emilien. 

Les  légions  de  Gaule,  que  Valérien  amenait  au 
secours  de  Gallus,  proclament  leur  général  em- 
pereur. — Émilien  est  massacré  à Spolète  par  ses 
soldats. 

Valérien  est  reconnu  empereur;  il  s’associe  son 
fils  Gallien. 

254.  Gallien  remporte  une  victoire  sur  les  Alle- 
mans.  — Les  Goths  envahissent  la  Thrace  et  la 
Macédoine,  assiègent  Thessalonique.  — Épouvante 
des  Grecs.  — Les  murs  d’Athènes,  en  ruines  de- 
puis Sylla,  sont  relevés. — I.’isthme  de  Corinthe 
est  fermé. 

256.  les  Àllemans  et  les  Hérules  entrent  en  Italie, 
puis  les  Francs*  Gallien  les  repousse. 

Posthumus  bat  les  Francs  qui  dévastent  la 

Gaule. 

257.  Huitième  persécution. — Martyre  de  saint  Cy- 
prien,  évêque  de  Carthage. 

Aurélien,  à la  tête  des  légions  d'Illyrie  eide 
Thrace,  chasse  les  Goths,  les  poursuit  au  delà  du 
Danube  et  ravage  leur  pays.* 

Probus  l»at  les  Quades  et  les  Sarmates. 

258.  Les  Goths,  repoussés  de  Thrace,  s'emparent  du 
royaume  du  Bosphore,  pillent  les  côtes  du  Pont- 
Euxin,  saccagent  Trébizonde,  Chalcédoine,  Nicée 
et  Apamue. 

Valérien  va  en  Orient  pour  arrêter  les  progrès 
des  Perses  qui  s’étaient  emparés  de  l’Arménie  et 
d’une  portion  de  la  Syrie.  — Cyriades  est  pro- 
clamé empereur  à Antioche  par  Odenat. 

239.  Valérien  commence  une  campagne  brillante  et 
recouvre  Antioche. 

260.  Valérien,  attiré  dans  une  position  difficile  par 
la  trahison  de  Marcien,  est  fait  prisonnier  par 
Sapor,  qui  ravage  avec  cruauté  la  Syrie,  la  Cilicie 
et  la  Cappadoce. 

Les  Sarmates  envahissent  l’Illyrie,  les  Goths  la 
Pannonie;  les  Allemans  et  les  Francs,  poussés 
par  les  Vandales,  les  Alains  et  les  Bourguignons, 
se  jettent  sur  la  Gaule  et  l'Italie. 

Gallien,  qui  était  en  Gaule,  accourt  en  Italie 
et  chasse  les  Francs. 
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Époque  des  trente  Tyrans.  On  peut  regarder 
Cynades  comme  le  premier. 

Martyre  de  saint  Denys  el  de  ses  compagnons 
en  Gaule. 

Répillien,  gouverneur  de  Mésie,  chasse  les  Goths 
et  les  Sarmates  de  la  Pann<  me.  — Ingenuus  se 
f;iit  proclamer  empereur  en  Jllyrie.  — G al  lien  le 
défait  à Mursa  et  punit  cruellement  ses  partisans. 

La  Mésie  proclame  empereur  Répillien,  Race 
de  naissance  et  descendant  du  célèbre  Décélnle. 

L&bienus  Postbumus,  gouverneur  des  Gaules, 
est  reconnu  empereur  par  la  Gaule,  l'Espagne  cl 
la  Bretagne. 

Balista,  ayant  réuni  les  débris  de  l'armée  de 
Valérien,  marche  contre  les  Perses,  les  bat  en 
Cilicie  et  en  Lycaonie.  — Balista  avait  été  secondé 
par  Odenat  de  Palrayre,  d’abord  allié  de  Sapor, 
mais  irrite  depuis  de*  son  mépris. 

Odenat  et  Balista  contraignent  Sipor  à passer 
l’Euphrate. 

Odenat  prend  le  titre  de  roi  de  Palmyre. 

Le  christianisme  commence  à être  prêché  aux 
Goths.  — Gallien  arrête  la  8*  persécution. 

261-  Odenat  entre  en  Mésopotamie,  bat  Sapor  près 
de  Clésiphon  et  assiège  cette  ville. 

Hégillien  est  tué  par  ses  soldats.  — Macrien 
prend  la  pourpre  en  Egypte  et  Yalens  en  Achaie. 

— Macrien  envoie  Pison  contre  Valens. 

Pison  se  fait  lui-même  proclamer  empereur  en 
Thess&lie. 

Les  légions  de  Rhétie  proclament  Auréolus. 

Valens  et  Pison  sont  massacrés  par  les  soldats. 

Auréolus  passe  en  Italie  et  se  rend  maître  de 
Milan.  — Gallien  propose  à Auréolus  le  partage 
do  la  puissance  impériale. 

Les  Goths  ravagent  la  Bithynie  et  pillent  Nico- 
médie. 

‘202.  I.cs  Goths  envahissent  la  Macédoine,  assiègent 
Thessalonique.  — Effroi  des  Grecs.  — Macrien 
arrive  en  Grèce  ; il  bat  les  barbares  et  marche  sur  J 
l'Italie;  il  est  défait  et  tué  en  Illyrie  par  Auréolus. 

Une  autre  bande  de  Goths  avait  passé  l’Hslles- 
pont  et  ravageait  l’Asie  Mineure.  — Pillage 
d’Êphèse  et  île  Chalcédoine. 

Balista  se  fait  proclamer  empereur  à Émèse. 

Emilien  prend  la  pourpre  en  Egypte. 

Gallien  entre  en  Gaule  avec  Auréolus  et  Claude, 
depuis  empereur;  Posthumus  défait  Gallien,  puis 
est  défait  lui-même.  — Auréolus  n’achève  pas  sa 
victoire. 

263.  Gallien  passe  en  Orient  et  massacre  les  habi- 
tants de  Byzance. 

Sempromus  Satuminus  prend  le  titre  d’empe- 
reur, peut-être  dans  le  Pont? 

Êmilien  est  défait  et  tué,  en  Egypte,  par  Théo- 
dote,  lieutenant  de  Gallien. 

Siège  du  Bruchium  (quartier  d’Alexandrie  ren- 
fermant le  musée  et  la  bibliothèque,  réduite  à 
400000  volumes  depuis  l’incendie  du  temps  de 
J.  César);  il  est  réduit  par  la  famine. 

264.  Gallien  associe  Odenat  à l’empire:  le  titre 
d’Auguste  est  donné  à Zénobie,  sa  femme.  — 
L’usurpateur  Balista  est  tué. 

Gallien  marche  contre  Posthumus,  mais  n’ob- 
tient pas  de  succès. 

204.  Tosthumus  associe  à l’empire  Victorinus. 

Les  Francs  passent  en  Espagne  par  mer,  pillent 
un  grand  nombre  de  villes,  saccagent  Tarragone 
et  ravagent  l’Espagne  pendant  douze  ans.  — 
Quelques  Francs  passent  même  en  Afrique. 

Dynastie  chinoise  des  Tain.  — Elle  dure  150  ans. 

— d’est  la  7*. 

265.  Soulèvement  des  Isauriens  en  As>e  Mineure; 
leur  chef  Trébellianus  prend  le  titre  d’empereur. 
— Il  est  défait  et  tué.  — Les  Isauriens  restent 
indépendants. 
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Cornélius  Ceîsus  prend  la  pourpre  en  Afrique. 
— 11  est  bientôt  massacré. 

Posthumus  rejette  les  Francs  au  delà  du  Rhin, 
délivre  la  Gaule  des  barbares  el  y ramène  la  paix. 

266.  Odenat  défait  Sapor,  assiège  et  prend  Ctê- 
siphon. 

Les  Goths  entrent  en  Asie  par  le  Pont-Euxin, 
ravagent  la  Lydie,  la  Bithynie,  la  Phrygie,  la 
Cappadoce  et  la  Galatie. 

267.  Odenat  vole  au  secours  de  l’Asie  Mineure.  — 
Les  Goths  chargés  de  butin, se  rembarquent  à Hé- 
raclée.  — Odenat  meurt  à Emèse. 

Zénobie,  reine  de  l’Orient  et  impératrice.  — 
Elle  défait  Héraclten,  envoyé  en  Orient  par  Gal- 
lien, jaloux  des  succès  U’Odenat. 

Ælianus  prend  le  titre  d 'Empereur  à Mayence.— 
Posthumus  le  bat  et  prenl  Mayence;  mais  ayant 
refusé  à ses  soldats  le  pillage  de  cette  ville,  il  est 
qiassacré  avec  son  fils,  aprî  s avoir  régné  sept  ans 
en  Gaule. 

Lollien  dispute  l’empire  à Victorinus,  associé  de 
Postlmmus.  — Il  est  tué  par  ses  soldats,  et  Victo- 
rinus reste  seul  maître  de  la  Gaule. 

Victorinus  est  assassine;  son  fils  lui  succède; 
mais  les  Gaulois  donnent  le  titre  d Empereur  à 
Marius,  simple  armurier,  qui  est  tué  trois  jours 
après. 

Le  sénateur  Tétricus  est  proclamé  empereur.  — 
Puissance  de  Victoria,  la  mère  des  légions , mère 
de  Victorinus:  elle  a\ait  disposé  de  l’empire  de- 
puis la  mort  de  Posthiiraus. 

Les  Ooths  et  les  Hérules  font  une  troisième  ex- 
pédition maritime,  ravagent  la  Bithynie,  le  Pont, 
assiègent  Byzance,  traversent  le  Bosphore,  pillent 
Cyzique,  les  îles  de  la  mer  Egée,  descendent  dans 
l'Atlique,  pillent  Athènes,  Corinthe,  Sparte,  Ar- 
gus, mais  ils  sont  def.iis  par  l’orateur  Dcxippe; 
dévastation  générale  de  la  Grèce  jusqu'à  l'Epirc 
pendant  près  de  lieux  ans. 

Gallien  accourt  en  Illyrie,  taille  les  barbares  en 
ièces;  le  chef  des  Hérules  se  rend:  il  est  revêtu 
e la  dignité  consulaire,  el  son  armée  se  met  au 
service  de  l’empire. 

268.  Auréolus  aspire  seul  à l'empire.  — Gallien  passe 
en  Italie,  le  (U-fait  et  l’enferme  dans  Milan.  — 
Gallien  est  tué  dans  une  fausse  alarme. 

Claude  est  proclamé  empereur  par  les  meur- 
triers de  Gallien;  Auréolus  est  dcfa.it,  pris  et  tué. 
Les  Allemans  cl  les  Suèves  envahissent  l’Italie; 
Claude  les  bat  près  du  lac  de  Garda. 

Mort  dt»  Victoria. 

269.  Claude  II  défait  300  000  Goths  près  de  Naïssus; 
il  poursuit  les  débris  de  leur  armée  jusque  dans 
les  montagnes  de  l’Hémus  et  submerge  2000  de 
leurs  vaisseaux. 

Zénobie  lait  la  conquête  de  l’Égypte  et  détruit 
le  Bruchium. 

270.  Claude  II  meurt  de  la  peste  à Sirmiiim;  on  lui 
rend  des  honneurs  extraordinaires.  C'est  te  dernier 
empereur  qui  ait  pris  sur  les  médailles  le  titre  de 
souverain  pontife  et  de  tribun  du  peuple. 

Avènement  d’Aurélien,  élu  par  les  légions  du 
Danube. 

Quintilien,  frère  de  Claude,  prend  la  pourpre 
à Àquilée;  il  se  tue  dix-sept  jours  après. 

Aurélien  termine  la  guerre  avec  les  Goths  par 
une  grande  victoire  et  un  traite.  les  Allemans 
défaits  en  Vindelicic  veulent  traiter  avec  Auré- 
lien, qui  leur  coupait  la  retraite.  — L 'empereur 
refuse  tout  accommodement;  les  Allemans  ré- 
duits au  désespoir  franchissent  les  Alpes  et  se 
jettent  sur  l'Italie. 

271.  Aurélien  atteint  les  Allemans  à Plaisance,  il 
est  mis  en  fuite;  les  barbares  marchent  sur 
Borne,  Aurélien  les  attaque  et  les  défait  à Fano, 
puis  près  de  Plaisance,  et  les  extermine  à Pavie. 
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Aurélien  repousse  les  Vandales  au  delà  du  Da- 
nube et  en  incorpore  2000  dans  son  armée. 

Antoine  so  retire  dans  les  déserts  de  la  Thé- 
baide  et  devient  le  patriarche  des  Cénobites. 

Aurélien  fait  Tortiller  Home. 

272.  Aurélien  marche  contre  Zénobie,  qu’il  défait  à 
Antioche  et  à Émèse.  Siégé  de  Palinyre. 

273.  Prise  de  Palmyre.  Captivité  de  Zénobie.  Mort 
au  milieu  des  supplices  de  son  ministre  Longin, 
que  l’on  croit  être  l'auteur  du  traité  du  Sublime. 

Révolte  de  Palmyre.  — Elle  est  détruite.  Ses 
ruines  magnifiques. 

Révolte  de  Firmus  en  Egypte  ; il  prend  le  titre 
d’empereur.  Aurélien  le  défait  et  le  tue. 

Aurélien  revient  en  Europe,  passe  en  Gaule, 
invité  secrètement  par  Tétncus,  qui  ne  pouvait 
supporter  les  insultes  de  ses  troupes.  — Bataille 
de  Chàlons-sur-Marne,  défection  de  Tétricus,  dé- 
faite des  Gaulois.  — Succès  sur  les  Francs. 

Triomphe  d'Aurélien  à Rome.  — Administra- 
tion d’Aurélien,  scs  réformes. 

9*  persécution. 

274.  11  cède  la  Dacie  trajane  aux  Goths  et  forme  la 
Dacie  aurélienne,  dont  la  capitale  fut  Sanlica. 

Naissance  de  Constantin  a Nalssus.  Son  père 
Constance  défait  les  Allcmans  a Wiüdisch.  — 
Probus  repousse  les  Francs;  les  prisonniers  ob- 
tiennent des  terres  en  Gaule. 

275.  Origine  de  l’hérésie  des  Manichéens. 

Aurélien  entreprend  une  expédition  contre  les 

Perses.  11  meurt  assassiné  près  de  Byzance  par 
Mnesthée,  son  secrétaire,  accusé  de  concussion; 
Mnesthée  est  massacré  par  les  soldats.  Pendant 
huit  mois,  l'élection  d’un  empereur  est  renvoyée, 
des  légions  au  sénat  et  du  sénat  aux  légions. 
Grand  calme  dans  tout  l’empire.  Enfin  le  sénat 
proclame  Tacite,  âgé  d<?75  ans. 

Les  Francs,  les  Bourguignons,  les  Vandales 
envahissent  la  Gaule,  et  les  Goths  l'Italie.  Les 
Alains,  qu’Aurélien  avait  engagés  à le  secon- 
der contre  les  Perses,  entrent  en  Asie  par  la 
Colchide. 

276.  Expédition  de  Tacite  contre  les  Alains.  11  meurt 
assassiné.  Son  frère  Floncn  prend  la  pourpre. 
A la  nouvelle  de  la  proclamation  de  Prouus  il  sc 
donne  la  mort. 

277.  Probus  punit  les  meurtriers  d'Aurélien:  il  dé- 
livre la  Gaule  des  Bourguignons,  des  Vandales  et 
des  Francs;  il  passe  le  Rhin,  poursuit  les  bar- 
bares jusqu’à  l'Elbe  et  impose  aux  Francs  un 
tribut  do  16000  hommes,  qui  serviront  dans  les 
légions.  Une  grande  partie  des  prisonniers  est 
reléguée  sur  les  côtes  du  Ponl-Euxiu.  Des  Van- 
dales et  des  Burgundes  sont  transportés  en  Bre- 
tagne. 

278.  Probus  arrache  la  Rliétie  aux  Sarmates  et  aux 
Goths;  il  force  les  Isauriens  dans  leurs  monta- 
tagues. 

279.  Il  passe  en  Illyric,  soumet  les  Goths,  donne 
des  terres  aux  Bastarnes.  Puis  il  dompte  les  Blcra- 
myes  qui  infestaient  l’Égypte;  les  prisonniers 
causent  à Rome  une  étrange  surprise  par  leur 
figure. 

Les  Francs,  relégués  sur  le  Pont-Euxin,  forment 
le  projet  audacieux  de  revenir  dans  leur  patrie;  ils 
s’emparent  de  quelques  vaisseaux,  pillent  les  côtes 
d’Asie,  de  la  Grèce  et  de  l’Afrique,  saccagent  Sy- 
racuse, franchissent  le  détroit  de  Gibraltar,  rava- 
gent les  côtes  d’Espagne  et  de  Gaule  et  débarquent 
aux  bouches  du  Rhin. 

Varancs  II , roi  des  Perses,  envoie  des  ambassa- 
deurs à Probus. 

Julius  Saturninus  est  proclamé  empereur  à 
Alexandrie  — Il  est  vaincu  et  tué  au  siège  d’À- 
pamée/ 
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Les  Gépides  et  les  Vandales  reçoivent  des  terres 
en  Th  race. 

280.  Révoltes  de  Produs  en  Gaule  et  de  Bonosuseu 
Espagne.  — Proclus  est  proclamé  empereur  à Co- 
logne; il  est  vaincu  par  Probus  et  livré  par  les 
Francs.  — Bonosus  livre  plusieurs  batailles  à 
Probus;  il  est  défait  et  tué. 

281.  Rétablissement  de  la  tranquillité  dans  tout 
l’empire;  Probus  emploie  ses  troupes  à planter 
des  vignes  en  Gaule,  en  Espagne,  en  Pannonie  et 
en  Mésie,  et  permet  aux  Bretons  (Angleterre)  de 
cultiver  leurs  vignes,  ce  qui  leur  avait  été  défendu 
par  Domitien. 

282.  Les  soldats  employés  à des  travaux  publics  se 
révoltent  et  massacrent  Probus  à Sirmium. 

Carus , préfet  du  prétoire,  est  proclamé  par  les 
légions.  — Il  donne  le  titre  de  César  à ses  fils 
C.irin  et  Nu  aérien.  — Les  Sarmates  menacent 
lTIlyrie.  Carus  les  met  en  déroute.  — Son  expédi- 
tion’ en  Orient,  Nurnérien  l'accompagne  et  Carin 
est  envoyé  en  Gaule. 

283.  Défaite  de  Varanes  II,  roi  des  Perses;  Carus 
soumet  la  Mésopotamie,  s'empare  de  Séleucie  et 
de  Ctésipbon;  il  allait  poursuivre  -ses  conquêtes 
lorsqu’il  périt  au  milieu  d’un  orage,  près  du  Tigre. 

Nurnérien  est  salué  empereur.  — Carin  cUit 
déjà  associé  à l'empire. 

284  Le  préfet  du  prétoire  Aper  assassine  Numé- 
rien  pendant  son  retour  en  Europe.  Dioclétien, 
comte  ou  commandant  des  domestiques  ou  gardes 
du  palais  ( cornes  ( hmesticorum . — Charge  dont 
l’histoire  fait  mention  pour  h première  fois  en  253), 
est  proclamé  par  les  légions  à Chalcédoine.  — Il 
tue  lui-même  Aper. 

Les  Perses  reprennent  la  Mésopotamie. 

Ère  de  Dioclétien  ou  dos  Martyrs;  elle  com- 
mence le  29  août  284  de  l’ère  vulgaire  ou  1" 
thoth  des  Egyptiens.  — Les  chrétiens  d’Abyssinie 
comptent  de  cette  ère  leurs  années  de  grâce. 

285.  Dioclétien  passe  en  IJlyrie;  il  est  bittu  par 
Caria  à Margus,  sur  le  Danube,  dans  la  haute 
Mésie.  — Carin  meurt  assassiné.  — Dioclétien 
reste  seul  maitre  de  l’empire;  il  repousse  les  Alte- 
rna ns  de  la  Gaule;  ses  lieutenants  battent  les  Bre- 
tons. — Les  Perses  menacent  les  frontières. 

286.  Dioclétien  retourne  en  Orient;  il  associe  à 
l’empire  Maximien  Hercule,  en  apprenant  Je  sou- 
lèvement des  liagaudes  en  Gaule,  sous  P.  Klien  et 
S.  Amandus,  qui  se  font  proclamer  empereurs. 

Maximien  défait  les  Rigaudon,  près  de  Paris,  à 
Saint-Maur.  — H fait  massacrer  la  légion  Thé- 
béenne,  qui  était  chrétienne. 

Varancs  II  rend  ses  conquêtes  à Dioclétien,  qui 
va  combattre  les  Sarrasins, 

287.  Dioclétien  revient  en  Pannonie. 

Les  Allemans,  les  Burgundes  et  les  Hérules 
passent  le  Rhin;  Maximien  les  met  en  déroute. 

Carausius,  à la  tête  d’une  flotte,  bat  près  de 
Boulogne  les  Francs  et  les  Saxons,  qui  commen- 
cent à infester  les  mers,  puis  défait  sur  terre  plu- 
sieurs tribus  des  Francs. 

Carausius  n’ayant  pas  voulu  partager  le  butin, 
Maximien  marche  contre  lui.  Carausius  passe  en 
Bretagne  et  prend  le  titre  d'Ernpcreur.  — Les 
Francs  le  reconnaissent,  s’emparent  de  Elle  des 
Ba laves  et  pénètrent  en  Belgique. 

288.  Les  Allcmans  et  les  Burgundes  font  une  irrup- 
tion en  Gaule.  — Maximien  les  repousse,  passe  le 
Rhin  et  ravage  la  Germanie.  — Les  rois  ou  chefs 
Francs,  AtccetGenoluld,  les  premiers  que  nomme 
riiistoire,  demandent  la  paix.  Dioclétien  pénètre 
en  Germanie  par  la  RhùUe. 

289.  Cl.  Mamertin  prononce  à Trêves  le  panégyrique 
de  Maximien  Hercule. 

Carausius  disperse  la  flotte  de  Maximien,  qui 
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cMc  l'Angleterre  à l'usurpateur  et  lui  laisse  le 
titre  d’Empercur. 

Dioclétien  remporte  une  grande  victoire  sur  les 
Sarmates  et  les  Quades,  et  passe  en  Orient  pour 
combattre  les  Perses. 

290.  Dioclétien  remporte  quelques  avantages  sur  les 
Sarrasins,  regagne  l’Ulyrie,  puis  l’Italie.  — Les 
deux  empereurs  passent  ensemble  plusieurs  jours 
à Milan. 

291.  Maxiraicn  donne  à des  tribus  des  Francs  des 
terres  incultes  dans  la  Gaule,  entro  la  Somme, 
l'Aisne,  la  Meuse,  laSambrc  et  l’Escaut,  à charge 
de  service  militaire.  Ces  terres  furent  appelées 
Létiques,  et  ceux  qui  les  cultivaient  Lètes  ( Leti ), 
à cause  du  bénéfice  dont  ils  jouissaient. 

La  guerre  s'allume  entre  les  barbares;  les  Goths 
attaquent  les  Bourguignons,  qui  sont  soutenus 
par  les  Alains;  puis  ies  Vandales  et  les  Gépides. 

En  Afrique,  les  Blcmmyos  ont  une  guerre  san- 
glante avec  les  Éthiopiens. 

La  guerre  ci  vile  divise  les  Maures.  — Hormisdas 
se  révolte  en  Perse  contre  son  frère  Varanes  II. 

292.  Les  Perses  entrent  en  Mésopotamie  et  mena- 
cent la  Syrie. 

L’empire  court  les  plus  grands  dangers  sur 
toutes  ses  frontières. 

Cinq  nations  forment  une  ligue  en  Afrique  et 
ravagent  les  frontières. 

Aurélius  Julianus  est  proclamé  ^empereur  en 
Italie,  et  Àchillée  à Alexandrie,  en  Égypte. 

Les  deux  empereurs  Dioclétien  et  Maximien 
nomment  chacun  un  César  pour  leur  alléger  le 
fardeau  de  l’empire. — Dioclétien  choisit  Maximin 
Galérius,  et  Maximien  Constance  Chlore. 

L’empire  est  divisé  en  quatre  parties  : Dioclé- 
tien gouverne  l'Orient,  Maximien  l’Italie  et  l’Afri- 
ue,  Galère  la  Grèce,  la  Th  race  et  l’IUvrie, 
onstance  Chlore  la  Gaule,  la  Bretagne,  l'Es- 
pagne. 

Etablissement  do  la  Tétrarchie.  — Entière  dé- 
férence est  due  à Dioclétien. 

L’usurpateur  Julianus  était  passé  en  Afrique  ; 
il  est  soutenu  par  les  Cinq  Nations,  mais  Maxi- 
mien  le  défait  et  le  force  à se  tuer. 

Constance  s'empare  de  Boulogne,  et  Carausius 
ne  peut  plus  recevoir  de  secours  do  la  part  des 
Francs.  — Galérius  fait  défricher  le  pays  situé 
entre  le  Danubo  et  la  Drave. 

293.  Carausius  est  assassiné  par  Àllcctus,  son  mi- 
nistre, qui  lui  succède. 

Constance  attaque  1rs  Francs,  les  chasse  de  la 
Batavie  et  en  transporte  un  très-grand  nombre 
dans  l’intérieur  de  la  Gaule,  les  obligeant  à culti- 
ver la  terre. 

Constance  ravage  la  Germanie  et  bfltit  des 
forts  sur  les  frontières. — 11  rétablit  Autun  entière- 
ment ruiné  en  2G9  par  Tétricus  et  par  les  Ba- 
gaudes. 

294.  Des  forteresses  sont  construites  sur  les  bords 
du  Danube,  dans  le  pays  des  Sarmates,  et  entre 
la  Drave  et  la  Save. 

295.  Galérius  réduit  complètement  les  Carpi.  — Ils 
sont  transplantés  en  Pannonie. 

296.  Constance,  après  3 ans  de  préparatifs,  descend 
en  Bretagne.  — Allcctus  est  défait  et  tué.  — La 
Bretagne  est  reconquise.  , 

Dioclétien  recouvre  l’Égypte  sur  Achillée  qui 
est  vaincu  sans  peine;  il  exerce  sa  cruauté  sur 
les  partisans  d’Achillée,  détruit  les  villes  de  Cop- 
tos  et  île  Busiris,  cède  aux  Nobatcs  (Nubiens)  les 
pays  au  delà  de  la  cataracte  du  Nil,  à condition 
de  défendre  l'Égypte  contre  les  Blcmmyes. 

Narscs,  roi  dès  Perses,  envahit  l’Arméniç  et  la 
Mésopotamie.  — Dioclétien  se  retire  en  Égypte 
et  appelle  Galérius  en  Syrie. 


Ap.  J.-C. 

297  Galérius  est  défait  par  les  Perses  entre  Callioi- 
que  et  Carrhcs.  — 11  se  rend  auprès  de  Dioclétien 
qui  lo  reçoit  avec  mépris.  Il  se  met  à la  tête  d’une 
nouvelle  armée,  entre  en  Arménie,  s'avance  jus- 

| qu’à  Nisibe  et  gagne  une  grande  victoire  sur 
Narsès.  — Traité  de  paix  ; les  Perses  cèdent,  outre 
la  Mésopotamie,  5 provinces,  l’intérène,  la  So- 
phene,  l’Arzacène,  la  Carduène  et  la  Zabdicène. 

Tiridate  est  replacé  sur  le  trône  d’Arménie.  — 
Le  Tigre  devient  limite  de  l’empire. 

298.  Les  quatre  empereurs  fortifient  les  frontières 
de  l'empire  en  élevant  une  ligne  do  châteaux 
forts  et  de  camps  retranchés. 

299.  Les  Marcomans  et  les  Bastarncs  sont  défaits, 
on  en  transporte  dans  diverses  provinces. 

IV*  siècle  «près  Jésus-Christ. 

Organisation  monarchique  do  l’empire  romain.  — La 
Tetrarchie.  — to*  et  dernière  persécution  generale 
contre  les  chrétiens.  — Le  christianisme  devient  lu 
religion  dominante  dans  l'empire.  — Fondation  de  Con- 
stantinople. — L'invasion  des  barbares  commence.  — 
Partage  définitif  de  l'empire  après  Théodose.  — De 
nombreuses  hérésiesdivisent  le  christianisme  — Savants 
et  éloquents  écrits  des  Pc  res  do  l’Église  grecque  et  de 
l'Église  latine. — Décadence  de  la  philosophie  païenne. 

301.  Constance  défait  les  AU  raans  à Langres,  et 
en  tue  60000. 

302.  Cherté  excessive  des  vivres  dans  l'empire.  — 
Edit  de  Dioclétien  à ce  sujet. 

303.  Edit  de  Nicomédie.  Dixième  persécution. — In- 
cendie du  palais  impérial  de  Nicomédie  attribué 
aux  chrétiens.  Cette  persécution,  la  plus  san- 
glante de  toutes,  dura  de  303  à 313.  — Quelques 
soldats  de  Séleucic  proclament  empereur  leur 
chef  Eugène;  ils  sont^défaits.  — Dioclétien  et 
Maximien  avec  les  deux  Césars  Constance  et  Galé- 
rius viennent  triompher  à Rome.  — Dioclétien 
tombe  malade  à Raven  ne. 

304.  Dioclétien  se  fait  conduire  «à  Nicomédie.  — 
Galérius  vient  le  forcer  à abdiquer. 

305.  Dioclétien  alnlique  à Nicomédie  et  Maximien 
à Milan.  — Constance  et  Galère  sont  proclamés 
Augustes.  — Sévère  et  Maximin  Daia  sont  dé- 
clarés Césars.  — Maximien  se  retire  en  Lucanie, 
et  Dioclétien  près  de  Salone.  — Constance  rem- 
porte de  nouveaux  succès  sur  les  Francs. 

306.  Constantin  s’échappe  de  Nicomédie,  où  le 
retenait  l'ombrageux  Galère.  — Il  va  rejoindre 
son  père  en  Gaule.  — Expédition  de  Constance 
en  Bretagne.  — Les  Pietés  sont  battus;  c'est 
pour  la  première  fois  que  l'histoire  parle  de  ce 
peuple.  — Constance  meurt  à Eboracum  (York!. 
— Constantin  est  proclamé  Auguste  par  les  le- 

ions.  — Irruption  des  Francs;  Constantin  les 
était  et  prend  deux  de  leurs  rois  Ascaric  et 
Gaisus,  qu’il  garde  pour  être  livrés  aux  bétes  dans 
le  cirquo  de  trêves.  — Passage  du  Rhin,  ravage 
du  pays  des  Bruclères.  — Institution  des  ludi 
francici  en  mémoire  de  ces  succès. — Galère  n’ac- 
corde à Constantin  que  le  titre  de  César  et  fait 
rockmer  Sévère  Auguste.—  Révolte  de  Maxence, 
kde  Maximien,  à Rome.  — Il  prend  le  titre 
d’Auguste.  — Maximien  reprend  la  pourpre. 

307.  Sévère  quitte  Milan  et  inarche  sur  Rome;  une 
grande  partie  de  ses  troupes  l'abandonne,  il  se 
retire  dans  Raveunc.  — Sévère  est  défait  et  pris 
par  Maxuniea,  qui  le  fait  mettre  à mort  près 
de  Rome.  — Maximien  passe  en  Gaule  et  fait 
épouser  sa  fille  Faustaà  Constantin  qu'il  déclare 
Auguste.  Galère  passe  en  Italie.  — Maxence  le 
repousse.  — Maximien  cherche  A renverser  son 
fils.  — Chassé  «le  Rome,  il  engage  Dioclétien  à 
reprendre  la  pourpre.  — Galère  donne  le  titre 
d’Auguste  à Licinius. 


TEMPS  ANCIENS. 
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308  En  Orient.  Maximin  se  fait  proclamer  Auguste  ; cède  à Constantin  sept  prorinces.  La  paix  dura 

Galère  le  reconnaît.  — Sir  Augustes  : Constantin,  huit  ans  entre  les  deux  empereurs. 

Maxence,  Maximien  en  Occident;  Galère,  Lictnius  315.  Constantin  abolit  le  supplice  de  la  croix.— Il 
et  Maximin  Daïa  en  Orient;  Maximien  retourne  visite  rillyrie,  la  Grèce  et  la  Dacie. 

en  Gaule  auprès  de  Constantin.  — Il  dépose  la  Constantin  parcourt  la  Gaule.  — Loi  qui  permet 

pourpre  pour  la  seconde  fois.  — Constantin  bat  ^ tout  je  monije  d’affranchir  ses  esclaves  dans 
les  Francs  sur  les  bords  du  Rhin.  — Maximien  l’égüsc,  en  présence  du  peuple  chrétien  et  des 

se  fait  proclamer  à Arles.  — Constantin  le  fait  évêques  ou  des  prêtres,  ce  qui  n’avait  pu  avoir 

prisonnier  et  le  traite  avec  humanité.  Les  te-  jjeu  «uc  devant  les  préteurs. 

t'iM/.na  nmclflmpnt  i»mn<*rpiir  leur  chef  ...  _ .....  .......  • 


évêques  ou  des  prêtres,  ce  qui  n’avait  pu  avo 


uiiwuuk  I — , . lieu  UUl'  UCVdlU  Iv9  piMUUia. 

gions  d’Afrique  proclament  empereur  leur  chef  ^ Constantin  et  Licinius  créent  trois  Césars  • 
Alexandre.  * Crispus,  Constantin,  fils  du  premier,  et  Licinius, 

309.  Eumène  prononce  à Trêves  le  panégyrique  de  gjs  du  second. 

Constantin.  318.  Loi  par  laquelle  Constantin  établit  la  juridic- 

310.  Maxiraien conspire  contre  son  gendre  Constantin.  tion  épiscopale  pour  les  affaires  civiles. 

— Il  est  réduit  à s’étrangler.  — Horrible  maladie  319.  Loi  contre  les  aruspices.  — Arius.  prêtre  d’A- 
dc  Galère.  — Toute  la  Confédération  des  Francs  lexandrie,  commence  à troubler  l’Eglise  par  ses 
entreprend  d’envahir  la  Gaule  sur  divers  points  à doctrines  hérétiques;  il  nie  Punitc  de  substance 

la  fois.  — Constantin  les  met  en  déroute.  divine  entre  les  trois  personnes  de  la  Trinité,  et 


lexandrie,  commence  à troubler  1 Eglise  par  ses 
doctrines  hérétiques;  il  nie  l'imité  de  substance 
divine  entre  les  trois  personnes  de  la  Trinité,  et 
311  Galère  arrête  la  persécution.  — 11  meurt  en  Da-  ’ soutient  aue  la  nature  du  Christ  est,  non  de  la 
ci*e.  — Maximien  accourt  de  l’Orient  pour  passer  même  substance  que  Dieu,  mais  d unc  .sub- 

cn  Europe;  Licinius  marche  contre  lui.  — Accom-  stance  analogue.  — Naissance  de  saint  Martin 

moderaent  : Galère  garde  l’Orient  et  laisse  l’Eu-  de  Tours. 

rope  à Licinius.  — Les  lieutenants  de  Maxence  320.  Abolition  de  la  loi  Papia-Poppæa  et  de  toutes 
triomphent  en  Afrique  de  l’usurpateur  Alexandre.  les  autres  lois  contre  le  célibat.  — Crispus,  fils 
— Carthage,  alors  très-florissante,  est  réduite  de  Constantin,  bat  les  Francs, 
en  cendres  et  la  province  ravagée.  — Cruautés  de  321  Loi  qui  prescrit  le  repos  du  dimanche.—  Autre 
Maxence  à Rome.  — Lutte  sanglante  entre  les  ;0j  quj  permet  à chacun  de  laisser  à 1 Église  ce 

soldats  et  le  peuple.  — Maxence  déclare  la  guerre  qu'il  voudra  de  son  bien. 


soldats  et  le  peuple.  — Maxence  déclare  la  guerre 
A Constantin. 

312.  Constantin  passe  les  Alpes  à la  tête  de 
40000  hommes  et  se  déclare  publiquement  chré- 
tien, apres  avoir  aperçu  dans  le  ciel,  suivant 
Eusèbc,  une  croix  lumineuse  avec  cette  inscrip- 
tion : hoc  signo  vinces.  — Défaite  de*  troupes 
oc  Maxence  à Turin  et  à Vérone.  — Constantin 


marche  sur  Rome,  Maxence  est  défait  près  du  3^3.  Seconde  guerre  civile  entre  Licinius  et 
pont  Milvius.  — Il  se  noie  dans  le  Tibre.  — stantin.  Licinius,  vaincu  à Andrinople  par 
Abolition  de  la  garde  prétorienne.  — A son  stantin,  traite  après  la  défaite  do  sa  flotti 

triomphe,  Constantin  refuse  de  monter  au  Capitole  crispus.  Licinius  rompt  aussitôt  le  traité; 

et  substitue  le  labarum  à l’ancien  étendard  de  complètement  battu  à.  Chalcédoine.  Marti 


l’empire.  — Donat,  évêque  des  Cases-Noires,  en 
Numidie,  attaque  l’élection  épiscopale  de  Céci- 
lien  à Carthage,  comme  ayant  été  faite  par  des 
traditeurs 1 ; u entraîne  70  évêques,  et  fait  pro- 
céder à une  nouvelle  élection  : c’est  de  là  que 
vient  le  schisme  des  donatistes.  — Origine  du 
cycle  de  l’Indiction , ou  période  de  15  ans. 

313.  Édit  de  Milan  en  faveur  des  chrétiens.  — Maxi- 
min, qui  avait  renouvelé  la  persécution  en  Orient, 
donne  un  rescrit  de  tolérance,  à la  demande  de 


322.  Constantin  remporte  trois  victoires  sur  les  Sar- 
mates,  les  Goths  et  les  Carpes,  passe  lo  Da- 
nube, et  tue  Rausimond,  roi  des  Sarmates. — 
Célébration  des  Jeux  sarmates.  — Nouvelle  in- 
vasion des  Goths  : Constantin  les  poursuit  jusque, 
dans  les  États  de  Licinius,  qui  s’en  offense  comme 
d’une  violation  des  traités. 

323.  Seconde  guerre  civile  entre  Licinius  et  Con- 
stantin.  Licinius,  vaincu  à Andrinople  par  Con- 
stantin, traite  après  la  défaite  do  sa  flotte  par 
Crispus.  Licinius  rompt  aussitôt  le  traité;  il  est 
complètement  battu  a Chalcédoine.  Martmien, 


complètement  battu  à Chalcédoine.  Martmien, 
qu’il  avait  créé  César,  est  massacre  par  les  vain- 
queurs. , . 

Constantin  relègue  Licinius  à Thcssalomque,  et 
bientôt  après  le  lait  étrangler. 

Constantin  reste  seul  maître  de  l’empire.  H 
fait  fermer  la  plupart  des  temples  païens. 

324.  Changements  introduits  par  Constantin  dans 
la  Constitution  de  l’empire  ; séparation  «les  pou- 
voirs civil  et  militaire  ; nouveau  système  finan- 
cier; nouvelle  organisation  de  l’armée. 


Constantin.  — Licinius  épouse  à Milan  Constantia,  32-  2.  concile  œcuménique  de  Nicée;  Constantin  y 
sœur  de  Constantin.  — Mort  de  Dioclétien.  - assistc.  Cc  concüe  pntsl,ié,  au  nom  du  pape 1 Sil- 


Nouvclle  invasion  des  Francs;  Constantin  les 
repousse  et  ravage  le  pays  au  delà  du  Rhin  ; 


tous  les  prisonniers  sont  livrés  aux  bêtes  dans 
l’amphithéâtre  de  Trêves.  — Licinius  est  attaqué 
en  lïlyrie  par  Maximin.  — Maximin  rassemble  scs 


forces  en  Orient  et  repasse  en  Europe;  il  est 
vaincu  près  d'Andrinople  par  Licinius.  — Lici-  j 
nius  fait  publier,  à Nicomédic,  l’édit  de  Milan, 
et  poursuit  Maximin  qui  s’empoisonne  à Tarse  et 
meurt  peu  après  d’une  horrible  maladie.  — Lici- 
nius fait  mettre  à mort  tous  les  parents  et  tous 


ve«tre,  par  l’évêque  do  Cordoue,  Osius,  assiste  de 
deux  prêtres,  condamne  l’hérésie  d Arius,  fl*©  te 
(iogme  catholique  par  le  Symbole  dit  de  JVtcée, 
ainsi  que  la  discipline  ecclésiastique  dans  vingt 
canons,  enfin  décide  que  la  Pâque  sera  célébrt-c 
toujours  le  dimanche  qui  suit  immédiatement  le 
14*  jour  de  la  lune  après  l’équinoxe  du  printemps. 

Constantin  défend  par  un  édit  les  combats  de 
gladiateurs. 

32fi.  Mort  tragique  de  Crispus  et  de  Fausta,  femme 
de  Constantin. 


les  partisans  de  Maximin.  ac  L-onsiani,n*  rvMwtr..riinn  dhin 

V Constantin  convenue  à A, le*  un  concüe  généra!  Goth9'  " Construcü0Q 


314.  Constantin  convoque  i Ailes  un  concile  general  - le  Danub(, 

îles  evéques  d’Occident  pour  apaiser  les  troubles  P ..  n „„  Drt?v 

des  Donatistes  et  reconnaître  li  validité  du  l»p-  329.  Constantin  açrandit  B^nce  - Il  passe  pro- 
téine donné  hors  de  1 Eglise  catholique.  Le  droit  que  toulc  I annee  sur  les  bords  du  Danube, 
d’intervention  du  saint-siège  est  proclamé  dans  330.  Inauguration  de  la  ville  do  Constantinople 
ce  concile.  — Licinius  favorise  la  conspiration  de  II  mai.  Elle  est  déclarée  capitale  de  1 Orient. 

Basso  n contre  Constantin.  — Vaincu  à Cibalis  Etablissement  de  l'impôt  nommé  CAri/iormre. 


Basâten  contre  Constantin.  — vaincu  a ç.iDaiis 
en  Pannonie  et  à Mardic  en  Thracc,  Licinius 

t.  On  donnait  ce  nom  aux  chrétiens  accnsés  d’avoir 
livré  les  saintes  Écritures  pendant  la  persécution. 


JjtaUII39VlUL.nl  uv  • , “ 

A la  mort  de  saint  Alexandre,  evéque  d Aluan- 
drie,  saint  Athanasc,  un  des  plus  influents  doc- 
teurs du  concile  de  Nicée  lui  succède. 

331.  Naissance  de  saint  Jérôme.  — Depuis  331, 
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pendant  30  années,  le  siège  de  la  grande  église 
d'Antioche  sera  occupé  par  des  ariens. 

332.  Constantin  soutient  les  Sannates  contre  les 
Goths.  Son  fils,  Constantin,  en  fait  péîir  plus  de 
100000.  — Le  fils  du  roi  des  Goths,  Ariaric,  est 
envoyé  à Rome  comme  otage. 

333.  La  peste  et  la  famine  dépeuplent  la  Thrace,  la 
Cilicie  et  la  Syrie. 

Constantin  reçoit  des  ambassadeurs  blemmyes, 
indiens,  éthiopiens  et  perses. 

334.  Les  Goths  ravagent  les  pays  des  Sarmates.  — 
Les  Sarmates,  réduits  aux  dernières  extrémités, 
aiment  leurs  esclaves  et  battent  les  Goths.  — Les 
esclaves  se  révoltent  et  chassent  les  Sarmales  qui 
reçoivent  de  Constantin  des  terres  en  Thrace,  en 
Macédoine  et  même  en  Italie.  — Les  esclaves  ré- 
voltés prennent  le  nom  de  Limigantes. 

Dans  le  concile  de  Césaree  en  Palestine,  les 
ariens  attaquent  avec  acharnement  saint  Atha- 
naso,  évêque  d’Alexandrie. 

335.  Constantin  favorise  les  ariens  et  exile  dans 
les  Gaules  le  célèbre  Athanase,  évêque  d'Alexan- 
drie. — Partage  du  gouvernement  de  l’empire 
entre  le  fils  et  les  neveux  de  Constantin. 

33G.  Mort  de  l'hérésiarque  Àrius. 

337.  Hostilités  des  Perses;  ils  traitent  à l'approche 
de  Constantin. 

Constantin  tombe  malade;  il  reçoit  le  baptême 
des  mains  d’Kusèbc,  évêque  de  Nicomédie.  Mort 
de  Constantin;  il  est  enterré  à Constantinople. 
Partage  de  l’empire  entre  les  fils  de  Constantin  ; 
Constantin  II  obtient  la  préfecture  des  Gaules; 
Constant,  l’Italie,  l'illyric  occidentale  et  l'Afrique; 
Constance,  1a  Thrace  et  l'Orient.  — Massacre  des 
frères  et  des  neveux  de  Constantin,  à l’exception 
de  Julien  et  Gallus. 

Jules  I#r,  pape,  célèbre  par  sa  magnifique  dé- 
fense d’Athanase  au  concile  de  Rome,  tenu  5 ans 
après. 

338.  Sapor  II,  roi  de  Perso,  protégo  en  Arménie  la 
faction  idolâtre  qui  chasse  l’héritier  de  Tirklate. 
Constance  oblige  Sapor  à abandonner  le  siège  de 
Nisibe.  Saint  Athanase  est  rappelé  à Alexandrie. 

340.  Constantin  II,  mécontent  do  son  partage,  ré- 
clamé k son  frère  Constant  une  partie  de  lltalie. 

— Il  est  vaincu  et  tué  près  d’Aquiléc.  — Constant 
reste  seul  mattre  do  POccident.  — Persécution  | 
suscitée  en  Perse  par  les  Mages  contre  les  chré-  ; 
tiens;  elle  dure  40  ans. 

341 . Les  Francs  ravagent  la  Gaule  ; Constant  rem-  I 
porte  une  victoire  douteuse. 

342.  Soumission  des  Francs  ; ils  reçoivent  des  chefs 
du  choix  de  Constant. 

Loi  sévère  contre  toute  sorte  d'idolâtrie.  — 
Constance  fortifie  Amida  sur  le  Tigre. 

343.  Constance  passe  en  Bretagne  pour  arrêter  les 
incursions  des  Pietés  et  des  Calédoniens. 

344.  Constance  remporte  quelques  succès  sur  les 
Perses. 

345.  Tremblement  de  terre  qui  renverse  douze  villes 
de  Campanie.  — Les  Perses  s’emparent  de  l’Adia- 
bène. 

346.  Constance  fait  creuser  un  port  à l’embouchure 
île  l’Oronte  et  rebâtit  Sélcucic.  Second  siège  de 
Nisibe  par  Sapor,  il  est  repoussé. 

347.  Concile  de  Sardique,  enDardanie,  au  N.  de  la 
Macédoine,  composé  presque  en  nombre  égal 
d’évôqucs  d’Occinent  et  d’évêques  d’Orient  ; saint 
Athanase  y est  défendu  contre  les  ariens. 

348.  Constant  et  Constance  rappellent  les  évêques 
exilés  sous  Constantin  par  l’influence  des  ariens. 

— Bataille  sanglante  de  Singare  entre  les  Romains 
et  les  Perses;  les  premiers  restent  maîtres  du 
champ  de  bataille. 
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349.  Le  sophiste  Libanius  fait  à Nicomédie  le  pané- 
gyrique de  Constance  et  de  Constant. 

350.  Troisième  siège  de  Nisibe.  — Pertes  énormes 
des  Perecs.  — La  famine  et  la  peste  ravagent  leur 
camp.  — Ils  lèvent  le  siège  de  la  ville. 

Au  commencementde  l’annee,  Magnence  s’était 
fait  proclamer  empereur  à Autun  et  avait  en- 
voyé Gaison  assassiner  Constant  au  pied  des 
Pyrénées. 

Magnence  fait  déclarer  Césars  ses  deux  frères 
Désiderius  et  Décontius. 

A la  nouvelle  de  la  mort  de  Constant,  Vétran- 
nion  prend  la  pourpre  en  Pannonie,  et  Popilius 
Népoticn  à Rome  qu'il  remplit  de  carnage.  — 
Népotien  est  défait  et  tué  par  les  troupes  de 
Magnence. 

Constance  part  d’Antioche  h la  tête  d’une  puis- 
sante armée.  — Cependant  arrivé  à Sardique.  il 
feint  de  reconnaître  Vétrannion,  qui  vient  joindre 
son  armée  à celle  d*  Constance.  — Vétrannion 
est  déposé  par  les  soldats  et  relégué  en  Bithynie. 

351.  Les  Perses  font  quelques  incursions.  — Con- 
stance crée  César  son  cousin  Gallus  et  l’envoie 
en  Orient  repousser  les  Perses. 

Constance  excite  les  Francs  et  les  Saxons  à en- 
vahir la  Gaule.  — Magnence  envoie  son  frère  Dé- 
ccntius  sur  les  bords  du  Rhin.  — Décentius  est 
défait  par  les  barbares. 

Magnence,  à la  tête  d’un»1  armée  composée  sur- 
tout de  barbares,  entre  en  Pannonie.  Prise  et 
destruction  de  Sciscia  sur  les  bords  de  la  Save.  — 
Siège  de  Mursa  sur  la  Drave.  Bataille  de  Mursa  ; 
défaite  de  Magnence  ; Constance  achète  chère- 
ment la  victoire. 

352.  Constance  entre  en  Italie,  prend  Aqnilée,  mais 
est  battu  près  de  Pavio  par  Magnence,  qui  ne  put 

rofiter  de  cet  avantage,  scs  troupes  l’ayant  aban* 
onné. 

Constance  est  maître  de  ITtalie.  — L’Afrique, 
la  Sicile,  l’Espagne  le  reconnaissent  empereur; 
uno  partie  des  Gaules  se  déclare  en  sa  faveur. 

Magnence  envoie  un  assassin  pour  tuer  Gallus 
en  Orient  et  soulève  les  Juifs. 

Gallus  ravage  la  Palestine  et  détmit  plusieurs 
villes.  — Désordres  des  Juifs  en  Gaule. 

353.  Les  lieutenants  de  Constance  défont  Magnence 
dans  le  Dauphiné  et  le  réduisent  à se  tuer  à 
Lyon.  — Constance  passe  en  Gaule  et  fait  mettre 
à mort  un  grand  nombre  de  partisans  de  Ma- 
gnencc.  — Il  persécute  les  chrétiens  orthodoxes 
et  assemble  un  concile  arien  à Arles  qui  con- 
damne Athanase. 

Ravages  des  barbares  en  Gaule  et  des  Isau- 
riens  en  Pamphylie.  — Gallus  repousse  les  Isau- 
riens.  — Ses  cruautés  en  Syrie.. 

354.  Constance  marche  contre  les  Allemans.  — Il 
conclut  un  traité  avec  eux. 

Gallus  excite,  par  ses  cruautés,  ime  révolte  à 
Antioche.  — Constance  le  rappelle  en  Italie.  — Il 
le  fait  arrêter  à Petavium  (Norique)  et  mettre  à 
mort  près  de  Pola,  en  Istric.  Constance  reste  ainsi 
seul  maître  de  tout  l’empire  romain. 

355.  Constance  convoque  un  concile  à Milan  et  re- 
lègue le  pape  Libère  en  Thrace  parce  qu’il  refuse 
de  condamner  Athanase. 

Constance  envoie  ses  lieutenants  contre  les  Al- 
lemans qui  sont  défaits. 

Intrigues  du  consul  Arbétion  pour  perdre  Syl- 
vain, chef  des  Francs  alliés  de  l'empire.  Sylvain 
est  obligé  de  se  faire  proclamer  empereur.  — 
Constance  reconnaît  son  innocence  trop  tard.  — 
Sylvain  est  assassiné  à Cologne  par  des  soldats 
gagnés  par  Constance.  — Les  Francs,  les  Saxons 
et  les  Allernans  se  jettent  sur  la  Gaule.  — Pillage 
de  Cologne.  — Les  Quades  et  les  Sarmates  rava- 
gent la  Pannonie. 
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355.  Les  Perses  envahissent  la  Mésopotamie  et  l’Ar- 
ménie. 

Constance  crée  César  son  cousin  Julien,  frère 
de  Gallus,  et  le  nomme  gouverneur  des  Gaules.— 
Julien  épouse  Hélène,  sœur  de  Constance,  quitte 
Milan  et  va  passer  l’hiver  à Vienne,  en  Gaule. 

356.  Les  Francs  assiègent  Àutun.—  Julien  les  atta- 
que, les  bat  près  d'Auxerre  et  près  de  Troyes.  — 
Les  AHcmans  sont  défaits  près  de  Strasbourg,  et 
Julien  reprend  Cologne,  dont  il  relève  les  mu- 
railles; — il  passe  ensuite  en  Rhétie  pour  soute- 
nir Constance,  qui  faisait  la  guerre  auxAUemans. 

Athaoasc,  d’Alexandrie,  et  Hilaire,  évêque  de 
Poitiers,  sont  exilés. 

357.  Julien  est  assiégé  par  les  Francs  et- les  Alle- 
mans  dans  ses  quartiers  d’hiver  de  Sens. 

Constance  fait  un  voyage  à Rome;  il  triomphe 
de  Magnence.  — Il  admire  pour  la  première  fois 
l’ancienne  capitale  de  l’empire.  — Lois  rigoureuses 
contre  les  magiciens  et  les  devins.  — Combats  de 
gladiateurs  défendus. 

Les  Suèvcs  envahissent  la  Rhétie,  les  Qu&dos  et 
les  Sonnâtes  la  iiésie,  et  les  Perses  la  Mésopota- 
mie. 

Les  Allemans  pénètrent  jusqu’à  Lyon,  Julien 
les  taille  en  pièces  et  relève  les  murs  de  Savcrnc. 
Chnodomar  et  six  autres  chefs  allemans  sc  liguent 
et  passent  le  Rhin.  — Julien  remporte  sur  eux 
une  grande  victoire  près  d’Argentoratum  (Stras- 
bourg). — Chuodomar  est  pris  et  envoyé  à Con- 
stance. — Julien  ravage  le  pays  le  long  du  Mein, 
repasse  le  Rhin,  bat  quelques  Francs  qui  rava- 
geaient le  pays  de  Reims  et  vient  prendre  ses 
quartiers  d’ni ver  àLutèce,  désigné  pour  la  pre- 
mière Ibis  comme  château  fortifié  des  Parisii,  déjà 
par  J. César. 

358.  Constance  reçoit  à Sirmium  une  ambassade  de 
Sapor  II,  qui  réclame  avec  menace  l'Arménie  et 
la  Mésopotamie. 

II  rétablit  en  corps  de  nation  les  Sarmates, 
chassés  24  ans  auparavant  par  les  Limigantes.  — 
Les  Limigantes  sont  taillés  en  pièces  ou  noyés 
dans  la  Iheiss. 

Libère  est  pape  de  nouveau. 

Un  tremblement  de  terre  renverse  Nicomédie 
et  un  grand  nombre  de  villes  dans  le  Pont  et  dans 
la  Macédoine. 

Les  Francs  Saliens,  établis  aux  bouches  de 
•l'Escaut,  et  les  Chamaves,  aux  bouches  du  Rhin, 
sont  un  obstacle  aux  approvisionnements  de  blé 
ue  la  Bretagne  envoyait  en  Gaule  par  le  Rhin.  — 
ulicn  marche  contre  les  Francs  Saliens;  surpris, 
. ils  s’engagent  à défendre  les  frontières  et  à four- 
nir un  corps  de  troupes.  — Réduction  des  Cha- 
maves. — La  navigation  du  Rhin  est  libre.  — Les 
Allemans  des  bonis  du  Necker  sont  soumis. 

359.  Les  Limigantes  reprennent  les  armes;  on  les 
extermine. 

Les  Isaures  recommencent  leurs  courses.  — 
Sapor  II  passe  le  Tigre,  les  Romains  s’enferment 
dans  Amide.  — Sortie  héroïque  des  Gaulois.  — 
Prise  d’Amide  par  Sapor,  après  avoir  perdu 
3000C  hommes. 

Conciles  de  Rimini  et  de  Séleucie.  — L’empe- 
reur Constance  envoie  à Rimini  une  formule 
arienne,  que  le  pape  et  quelques  évêques  refu- 
sent d’accepter.  A Séleucie,  le  débat  s’engage 
entre  les  ariens  purs  et  les  semi-ariens.  Saint 
Hilaire,  évêque  de  Poitiers,  alors  exilé  en  Orient, 
défend  à Séleucie  le  dogme  catholique. 

4*  campagne  de  Julien  contre  les  Allemans, 
au  delà  du  Rhin.  — Soumission  des  Attuaricns. 
— Création  de  la  charge  de  préfet  de  Constanti- 
nople. 

360.  Sapor  II  rentre  en  «Mésopotamie,  prend  Sin- 
gara  et  Bezabde  sur  le  Tigre. 
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Constance  cherche  à enrôler  des  barbares,  part 
pour  la  Syrie,  apprend  à Césarée,  en  Cappadoce, 
que  Julien  a été  proclamé  empereur,  et  parcourt 
la  Mésopotamie  sans  rien  faire  d’important.  — 
Dédicace  de  l’église  Sainte-Sophie,  à Constanti- 
nople. 

Julien  envoie  Lupicin  contre  les  Pietés  et  les 
Calédoniens,  distingués  pour  la  première  fois 
par  le  nom  de  Scots.  — Julien  reçoit  de  Constance 
l’ordre  d’envoyer  en  Orient  une  partie  de  ses 
troupes.  — Il  s’y  soumet,  mais  les  légions  le  pro- 
clament empereur. 

361.  Julien  se  dirige  sur  l’Italie;  il  bat  les  Alle- 
mans dans  la  Rhétie,  divise  son  armée  en  plu- 
sieurs corps,  traverse  rapidement  la  Germanie, 
entre  en  triomphe  à Sirmium.  s’empare  des  dé- 
filés de  Succi,  entre  l'Illyric  et  la  Thrace,  et  reçoit 
à Naïssus  la  nouvelle  de  la  mort  de  Constance. 

Sapor  II  tente  rie  repasser  le  Tigre.  — Con- 
stance se  rend  à Édcssc;  ses  lieutenants  repous- 
sent les  Perses.  — Constance  prend  le  chemin  de 
l’Occident;  il  meurt  à Mopsucrène,  en  Cilieie. 

Julien,  maître  de  l’empire,  donne  à Sallustius 
la  charge  de  préfet  du  nretoirc.  — Édit  de  tolé- 
rance universelle.  Tous  les  évêques  bannis  pour 
l’orthodoxie  sont  rappelés.  Julien  interdit  les  écoles 
profanes  aux  chrétiens,  s’entoure  de  philosophes 
et  rouvre  les  temples  des  faux  dieux.  Dans  ses 
ouvrages,  il  poursuit  de  scs  sarcasmes  le  chris- 
tianisme. 

36*2.  Julien  part  de  Constantinople  pour  so  rendre 
à Antioche.  — Préparatifs  do  la  guerre  contre  les 
Perses.  — Tremblement  de  terre.  — Famine  et 
peste. 

363.  Vains  efforts  de  Julien  pour  relever  le  temple 
de  Jérusalem.  Prodiges. 

Julien  écrit  son  Misopogon  contre  les  habitants 
d’Antioche.  — Il  part  d’Antioche,  traverse  la  Mé- 
sopotamie à la  tète  de  G3000  hommes,  ravage 
l’Assyrie,  attend  en  vain  des  secours  du  roi  chré- 
tien d’Arménie,  remonte  le  Tigre,  bat  les  Perses 
près  de  Ctésipnon,  passe  le  Tigre,  traverse  des 
contrées  ravagées  par  l’ordre  de  Sapor.  — Mur- 
mures de  l’armée  égarée  par  les  guides;  Julien 
est  forcé  à la  retraite  ; harcelé  par  Sapor,  il  bat 
les  Perses  à Maronga  et  tombe  mortellement 
blessé  dans  une  seconde  victoire  ; il  n’avait  alors 
que  32  ans.  — ? Salluslius  refuse  l’empire. 

Jovien,  chrétien  et  chef  des  pcotcctcurs,  est 
proclamé  empereur.  — Il  conclut  la  paix  avec 
Sapor.  cède  Nisibe,  les  cinq  provinces  transtigri- 
tanes  et  la  suprématie  sur  l’Arménie  et  ITbérie. 

— Le  christianisme  redevient  la  religion  domi- 
nante. — Jovien  se  prononce  contre  les  ariens  et 
rappelle  Athanasc.  — Luciliien,  beau-père  de  Jo- 
vicn,  est  massacré,  à Reims,  par  le  corps  des  Ba- 
taves  enrôlés  dans  l’armée. 

364.  Jovien  meurt  en  Bithynic.  après  un  règno  de 
8 mois.  — Sallhstius  refuse  de  nouveau  l’empire. 

— Valentinien  I"  est  proclamé  à Nieéc;  il  s’asso- 
cie son  frère  Valens  et  lui  donne  la  préfecture 
d’Orient,  se  réservant  les  autres.  — Valens  éta- 
blit sa  résidence  à Constantinople  et  Valentinien 
à Milan.  — Les  barbares  menacent  les  frontières, 
les  Allemans  la  Gaule  et  la  Rhétie,  les  Uuadcs  la 
Pannonie,  les  Pietés  et  les  Scots  la  Bretagne,  et 
les  Maures  l’Afrique.  — Iniquités  et  cruautés  de 
Romanus,  gouverneur  d’Afrique. 

365.  Le  sophiste  Thémistius  fait  à Constantinople  le 
panégyrique  de  Valens. 

Révolte  de  Procope,  parent  do  Julien;  il  est 
proclamé  empereur  à Constantinople  ; il  s’empare 
de  Cyzique  etdeNicéo. 

Les  deux  empereurs  établissent  les  fonctions  de 
defensor  dans  les  municipes.  Le  magistrat,  investi 
de  ce  titre,  avait  pour  mission  de  défendre  le 
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peuple  et  surtout  les  pauvres,  contre  les  exac- 
tions des  officiers  impériaux. 

366.  Procore  est  défait  et  décapité  en  Phrygie.  — 
Révolte  de  Marcellus,  parent  de  Procope  ; il  s’em- 
pare do  Chalcédoine.  niais  est  défait  et  tué.  — 
Valentinien  I"  passe  l’hiver  à Paris,  pour  surveil- 
ler de  plus  près  les  frontières  de  la  Gaule  et  de  la 
Bretagne.  — Ses  troupes  sont  mises,  en  déroute 
par  les  Allemans.  — Jovin  répare  cette  défaite 
par  une  grande  victoire  près  de  Metz. 

3 67.  Valentinien  tombe  malade  à Reims,  rétabli,  il 
s'associe  son  fils  Gratien. 

Mayence  est  saccagée  par  les  Allemans.  — Les 
Pietés  et  les  Scots  pillent  la  Bretagne.  — Le  comte 
Théodose  remplace  Jovin  à la  tète  des  troupes  et 
repousse  les  barbares  en  Bretagne.  — Valentinien 
passe  l’h i ver  à Trêves.  — Théodose  accourt  de 
Bretagne  rejeter  au  delà  duRhin,  les  Francs  et  les 
Saxons.  Une  5*  province  romaine  est  créée  en 
Bretagne,  la  Valentia. 

Les  Goths,  que  Procope  avait  appelés  pour  le 
soutenir, sont  taillés  en  pièces; leur  roi,  Athanaric, 
envoie  des  députés  à Valens.  — Soulèvement  des 
I sauriens. 

L’évêque  arien  de  Constantinople  baptise  l’em- 
pereur Valens,  qui  s'engage  à maintenir  l’aria- 
nisme. 

368.  Nicée  et  plusieurs  villes  de  l’Hellespont  sont 
renversées  par  un  tremblement  de  terre. 

Valentinien  remporte  une  grande  victoire  sur 
les  Allemans,  vers  les  sources  du  Necker,  et  dis- 
sipe quelques  Francs  aux  entrons  de  Cologne. 

369.  Valentinien  couvre  de  forteresses  les  bonis  du 
Rhin  jusqu'à  son  embouchure  ; les  Allemans  s'op- 
posent à ces  travaux.  — Valentinien  les  contient 
en  restant  à Mnnheira. 

Vaîens  franchit  le  Danube,  et  défait  complète- 
ment Athanaric,  roi  des  Goths  Thervingcs.  — 
Athanaric  demande  la  paix,  et,  pour  la  première 
fois,  les  Romains  la  vendent  aux  barbares,  au  lieu 
de  l'acheter. 

370.  Valens  favorise  les  ariens  et  fait  mettre  à mort 
80  prêtres  orthodoxes.  — Les  Saxons  commettent 
d’horribles  ravages  en  Gaule  ; Sévérus  les  taille 
en  pièces  près  de  Cologne.—  80  000  Bourguignons 
paraissent  sur  les  bonis  du  Rhin. — Le  comte 
Théodose  fait  une  expédition  contre  les  Allemans; 
les  prisonniers  sont  envoyés  sur  les  rives  du  Pô. 

371.  Campagne  de  Tliéodosc  contre  les  Maures. 

372.  Valens  se  rend  à Antioche  pour  veiller  aux 
mouvements  des  Perses.  — Sapor  s’empare  du  roi 
d’Arménie  par  trahison  et  le  fait  tuer,  puis  chasse 
le  roi  d’Ibérie  de  ses  États.  — Valons  envoie  une 
armée  contre  Sapor.  et  s’avance  lui-même  jusqu’au 
Tigre.  — Révolte  de  Firmus  en  Afrique. 

373.  Les  Perses  sont  défaits.  — Firmus  ravage  la 
province  d’Afrique  et  la  Mauritanie,  s empare  de 
Césarée  (Alger)  et  de  Rucata.  — Le  comte  Théo- 
dose, alors  à la  tète  des  Légions  de  Pannonie,  est 
envoyé  en  Afrique.  — Défaite  des  alliés  de  Fir- 
mus.’— Pillage  de  Césarée.  — Firmus  feint  de  se 
soumettre.  — Théodose  taille  les  Maures  en  pièces. 
— Firmus  se  réfugie  dans  les  montagnes. —Vic- 
toire de  Théodosc,  — Firmus  s’étrangle.  — Sou- 
mission des  Maures. 

374.  Valens  persécute  les  philosophes,  les  magiciens 
et  les  astrologues;  les  ouvrages  qui  traitaient  de 
magie  et  leurs  possesseurs  sont  Drûlés.  — Saint 
Chrysostome,alorsenlant,  courut  des  dangers  pour 
sa  vie  pendant  cette  cruelle  persécution.  — On 
fait  mourir  tous  ceux  dont  les  noms  commençaient 
par  Théod. 

Valens  attire  le  roi  d’Arménie  à Tarse  et  le  fait 
lâchement  assassiner.  — Réclamations  de  Sapor; 
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Valens  entre  en  accommodement  à la  nouvelle 
des  invasions  des  Goths. 

Les  Quadcset  lcsSarmates  envahissent ITllync. 

— Leroi  des  Ouadcs  demande  à traiter;  les  Ro- 
mains le  massacrent.  — Les  (juades  défont  deux 
légions  romaines.  — Théodose,  dans  la  suite  em- 
pereur, bat  les  Sonnâtes  en  Mésie. 

375.  Valentinien  se  rend  en  lllyrie,  passe  le  Danube, 
ravage  le  pays  des  Quadcs  et  se  dispose  à murchci 
contre  les  Sonnâtes,  lorsqu'on  recevant  uno  dépu- 
tation il  meurt  d’apoplexie  ; ses  deux  fils,  Gratien 
et  Valentinicnll,  lui  succèdent.  — Gratien  prend 
les  Gaules,  l'Espagne  et  la  Bretagne  ; Valentinien  II 
l’Italie,  I lllyrie  et  l’Afrique. 

Les  Huns,  jusqu 'alors  inconnus  en  Europe,  sub- 
juguent les  Alains,  qui  habitent  les  bords  du 
Tanaîs,  et  envahissent  les  terres  des  Ostrogoths, 
qui  se  retirent  dans  le  pays  entre  le  Borysthêne 
et  le  Danube. 

376.  Le  comte  Théodose  est  mis  à mort  par  le  dé- 
fiant Valens,  ou,  selon  d’autres,  par  Gratien.  — 
Son  fils  se  retire  en  Espagne. 

Valons  accorde  aux  Visigoths  des  terres  en 
Thracc,  à la  condition  de  servir  dans  les  armées 
romaines. 

L’évêque  goth  Ulphilas,  qui  avait  été  le  chef 
de  l'ambassade  envoyée  par  les  Visigoths  à Va- 
lens, embrassa  alors  rarianisrac  et  répandit  cette 
doctrine  chez  ses  compatriotes. 

377.  L’avarice  cruelle  du  comte  Lupicin  pousse  les 
Visigohts  à la  révolte.  — Leurs  juges  Fritigcrn  et 
Ablavivus  appellent  à leur  secours  les  Ostrogoths 
et  les  Alains.  — Les  généraux  romains,  Lupicin 
et  Trajan,  sont  défaits  dans  deux  batailles.  — Les 
Goths  sont  battus  dans  une  troisième  rencontre. 

738.  Les  Goths  ravagent  la  Thrace  et  la  Thessalie, 
bloquent  Constantinople  quelques  jours.  — Valens 
marche  contre  eux  et  appelle  à son  secours  Gra- 
tien. qui  fut  retarde  par  une  attaque  des  Alleinnns 
u’il  battit  près  d’Argenlaria  (Colmar;.  — Bataille 
’Andrinople.  — Défaite  complète  des  Romains  ; 
Valens  est  brûlé  dans  une  chaumière. 

Gratien  dirige  ses  forces  sur  l’Ulyrie  ; 40  000  Ger- 
mains passent  le  Rhin  et  ravagent  la  Gaule  ; Gra- 
tien rappelle  ses  troupes  qui,  ayant  à leur  tête 
Narmien  et  Mcllebaude,  roi  des  Francs,  rem- 
portent une  grande  victoire  à Argentaria.  — Il  ac- 
court au  secours  de  Valons,  qui  livre  la  bataille 
d’Andrinoplc  avant  son  arrivée. 

Gratien  rappelle  le  jeune  Théodosc,  qui  bat  les 
Sarmates.  — La  persécution  des  ariens  contre  les 
orthodoxes  est  arrêtée  ; les  évêques  bannis  sont 
rappelés  ; les  donatistes  condamnés. 

Saint  Grégoire,  de  Naziance,  qui  avait  étudié 
dans  les  écoles  d’Alexandrie,  de  Césarée  et  d’A- 
thènes, est  élu  évêque  de  Constantinople. 

379.  Gratien  s’associe  Théodose,  avec  le  litre  d’Au- 
guste, et  lui  donne  lempire  d’Orient.  — Élit 
contre  les  hérétiques.  — Gratien  repasse  en  Gaule. 

— Théodosc  chasse  les  Goths,  les  Alains  et  les 
Huns,  qui,  depuis  une  année,  étaient  répandus 
dans  la  Dacie,  lTUyrie  et  la  Thrace,  puis  vient 
prendre  scs  quartiers  d’hiver  à Thessalôniquc.  — 
Anaxercès  succède  à Sapor  IL 

380.  Maladie  «le  Théodose  ; il  se  fait  baptiser.  — 
Célèbre  édit  de  Thessalonique,  par  lequel  tous  lc3 
su  ets  do  l’empire  doivent  adhérer  à la  foi  de 
l'Eglise  de  Rome. — Nombreuses  réformes. 

Fritigern  fait  une  irruption  en  Pannonie,  à la 
tête  «les  Visigoths.  — Theodose  le  met  en  déroute. 

Le  pape  saint  Darnase  institue  le  premier  «les 
vicaires  du  saint-siège  dans  les  provinces  éloi- 
gnéesde  Rome  ; le  vicaire  était  comme  lechefde 
tous  les  évêques  de  son.  vicariat. 

381  ■ Les  églises  des  ariens  sont  fermées  et  on  les 
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chasse  de  Constantinople.  — Athanaric,  chassé 
p.ir  une  faction  des  Goths,  sc  réfugie  à Constan- 
tinople; il  y meurt  peu  après.  Théodose  lui  fiit 
faire  de  magnifiques  obsèques  et  s’attache  ainsi 
les  principaux  chefs  des  Goths.  — Le  3°  concile 
œcuménique,  assemblé  à Constantinople  et  pré- 
sidé par  saint  Grégoire,  condamne  tous  les  héré- 
tiques. Peu  après,  saint  Grégoire,  déchu  du  trône 
de  Constanlinoplc;  se  retire  à Naziancc.  Ce  con- 
cile avait  accorde  aux  patriarches  de  Constanti- 
nople les  premiers  honneurs  après  l’évôquc  de 
Rome. 

Les  Scyri  et  les  Huns  ravagent  ht  Macédoine  ; 
ils  sont  défaits  par  Théodose.  — Séjour  de  saint 
Jérôme  à Rome. 

382.  Les  barbares  font  une  imipt ion  en  Italie;  Gra- 
ticn  les  repousse.  — Théodose  donne  aux  Goths 
des  terres  en  Mésie  et  en  Thrace.  — Gratien  fait 
ahattre  définitivement  l’autel  de  la  Victoire,  qui 
touchait  à la  salle  du  sénat,  à Rome.  En  môme 
temps,  il  supprime  tous  les  privilèges  et  tous  les 
revenus  attachés  aux  temgles  païens,  et  les  attri- 
bue au  trésor  public.  Le  sénat  lui  fait  présenter, 
à ce  sujet,  une  requête  par  lorateur  Symmaque. 

383.  Révolte  de  Maxime  en.  Bretagne;  il  est  pro- 
clamé empereur,  passe  en  Gaule  et  défait  l'armée 
de  Gratien  qui  se  sauve  à.  Lyon,  où  il  meurt  assas- 
siné. — Maxime  donne  le  titre  d’Auguste  à son 
jeune  fils  Victor  et  fait  tuer  Mellobaude,  ancien 
chef  franc,  qui  commandait  les  troupes  de  Gia- 
ticn.  — La  Bretagne  est  livrée  aux  incursions  des 
Pietés  et  des  Scots.  — Thcodbsc  reconnaît  l’usur- 
pateur Maxime,  à condition  de  ne  pas  inquiéter 
Valentinien  II;  il  venait  de  déclarer  son  fils  Arca- 
di us  Auguste. 

384.  Thcodose  fait  de  nouvelles  lois  pour  abolir  dé- 
finitivement le  paganisme,  et  fait  fermer  tous  les 
temples  de  l’Orient  et  de  l’Égypte.  — Libanius 
compose  alors  sa  célèbre  harangue  en  faveur  des 
temples  païens.  — Loi  qui  permet  à tous  les  chré- 
tiens d’affranchir  leurs  esclaves. 

Sapor  III,  roi  de  Perse  depuis  un  an,  envoie 
une  ambassade  solennelle  à Théodose.  — Nais- 
sance d’Honorius.  — Symmaque  est  nommé  préfet 
de  Rome.  — Saint  Augustin  professe  à Milan. 

L’empereur  Maxime  condamn  * à mort  Priscil- 
lien,  avec  quelques-uns  de  scs  sectateurs.  C’est  la 
première  fois  que  l’autorité  impériale  séxit  au 
nom  de  l’orthodoxie. 

386.  Théodose  remporte  une  victoire  sur  les  Ostro- 
goths.  — Il  épouse  Galla,  sœur  de  Valentinien  II. 

387.  Révolte  d’Antioche  ; les  statues  de  l’empereur 
sont  brisées.  — Irritation  de  Théodose,  qui  sévit 
d’abord  avee  cruauté,  puis  accorde  un  pardon 

énéral,  grâce  à l'intervention  de  Flavien,  évêque 
’Antioche,  des  ermites  de  Syrie  et  de  saint  Jean 
Chrysostome  qui  a' ait  prononcé  au  milieu  de  la 
consternation  des  habitants  de  cette  ville  quel- 
ques-unes de  ses  admirables  homélies. 

Maxime  passe  les  Alpes  et  marche  contre  Valen- 
tinien Il  qui  se  réfugie  d’abord  àAquilée,  puis  à 
Thessalomque,  implorant  le  secours  de  Théodose. 
— Maxime  fait  la  conquête  d’une  grande  partie  de 
l’Italie. 

388.  Maxime  est  reconnu  empereur  à Rome.  — 
Théodosc  marche  contre  lui  à la  tète  d’une  armée 
composée  surtout  de  Goths^  de  Huns  et  d’Alains  ; 
il  traverse  la  Pannonie,  défait  un  lieutenant  de 
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l’usurpateur  en  passant  la  Save,  remporte  une  se- 
conde victoire.  sur  Marcellin,  frère  de  Maxime; 
celui-ci  s’enferme  dans  Aquilée.  — Aquiîce  est 
prise  et  Maxime  décapité. 

Valcntinicnll  obtient  de  Théodose  toutl’empire 
d’Occidcnt. 

Désordres  causés  à Constantinople  par  les 
ariens;  l’évêque  de  cette  ville  périt  dans  les  flam- 
mes ; Théodose  leur  pardonne  à la  demande  d’Ar- 
cadius. 

389.  Théodose  va  à Rome  avec  Valentinien  II  et 
Honorius.  — L.  Pacatus  Drépanus  prononce  à cette 
occasion  le  panégyrique  de  Théodose.  — Théodose 
fait  tous  ses  efforts  pour  abolir  le  paganisme  à 
Rome.  — Après  une  expédition  assez  heureuse 
contre  les  Francs,  Valentinien  II  traite  avec  leurs 
chefs  Marcomir  et  Suénon. 

Troubles  à Alexandrie  entre  les  païens  et  les 
chrétiens.  — Théodose  fait  détruire  complètement 
le  temple  /le  Sérapis  et  un  grand  nombre  de  tem- 
ples de  l’Égypte  et  d’autres  provinces  de  l’empire. 

390.  Émeute  populaire  à Thessalonique;  Théodose 
envoie  des  troupes  qui  surprennent  les  habitants 
assemblés  aux  jeux  du  cirque  et  en  massacrent 
près  de  7000  en  3 heures. 

Saint  Ambroise  excommunie  Théodose  qui  expie 
sa  faute. 

391.  Loi  contre  les  apostats.  — Théodose  revient  à 
Constantinople. 

392.  Symmaque,  à la  tête  d’unedéputation  des  prin- 
cipales familles  de  Rome,  demande  à Valentinien 
qu’on  rende  aux  temples  et  à la  religion  païenne 
ses  privilèges.  — Refus  de  l'empereur. 

Le  Franc  Arbogast,  général  de  l’armée  de  Valen- 
tinien II,  fait  assassiner  ce  prince  à Vienne  dans 
la  Gaule  et  règne  sous  le  nom  du  rhéteur  Eugène 
qu’il  fait  proclamer  empereur;  l’Occident  le  re- 
connaît, excepté  la  province  d’Afrique. 

Il  paraît  par  une  loi  de  Théodose  de  cette  année 
que  les  églises  jouissaient  déjà  du  droit  d’asile. 

393.  Honorius,  second  fils  de  Théodosc,  est  déclaré 
Auguste.  — Préparatifs  de  Théodose  pour  faire  la 
guerre  à Eugène.  — Arbogast  passe  le  Rhin  près 
de  Cologne,  ravage  le  pays  des  Bructères,  des 
Chamaves,  des  Ansivariens  et  des  Cattes.  — Eu- 
gène autorise  le  paganisme  à Rome.  — Les  an- 
ciens sacrifices  sont  renouvelés. 

394.  Théodose  quitte  sa  capitale,  force  les  passages 
des  Alpes  et  rencontre  l’armée  d’Eugène  au  nord 
d’Aquilée.  — Les  troupes  de  Théodose,  composées 
surtout  de  Goths,  d’Arménions,  d'Ibériens  et  de 
Sarrasins,  commandées  par  Stilicon,  Gainas  et 
Alaric.  si  célèbre  plus  tard,  taillent  en  pièces  l’ar- 
mée d'Eugène  et  d’Arbogast.  — Celui-ci  se  donne 
la  mort  et  Eugène  est  massacré  par  ses  propres 
soldats,  aux  pieds  de  Théodose. 

Théodosc  déclare  Honorius  empereur  d’Occi- 
dcnt et  lui  donne  Silicon  pour  ministre. 

Les  jeux  olympiques  cessent  d’ôtre  célébrés.  11 
est  probable  qu’on  cessa  alors  de  compter  par 
olympiades.  Dans  l'Église  on  ne  se  sert  que  de 
l’ère  de  l'indiction. 

3%.  Mort  de  Théodose  le  Grand  à Milan.  — Saint 
Ambroise  prononce  son  oraison  funèbre. 

C’est  avec  cette  année  que  l’on  s’accorde  à ter- 
miner l’histoire  des  temps  anciens.  Nous  joindrons 
donc  les  b dernières  années  de  ce  siècle  au  siècle 
suivant  avec  lequel  commence  le  moyen  âge. 
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3%.  Partage  définitif  de  l’empire.  — Arcadius.  fils 
aîné  de  Théodose,  obtient  l'Orient  et  régne  à C.  p.  ; 
Honorius  obtient  l’Occident  et  réside  à Milan.  — 
Rivalité  de  leurs  ministres  Rutin  et  Stilicon.  — 
Stilicon  fait  assassiner  Rufin  par  le  Goth  Gainas. 
— Eutrope  lui  succède. 

Les  deux  consuls  de  cette  année  furent  deux 
frères,  Anicius  Oljhrius  et  Anicius  Probinus,  et 
c’est  pour  célébrer  leur  consulat  que  Claudien 
composa  son  premier  poëme  latin. 

396.  Alaric,  roi  des  Visigoths,  envahit  la  Grèce  et 
ravage  la  Macédoine  et  la  Tnessalie.  — Destruc- 
tion du  temple  d’fclcusis  et  fin  des  mystères. 

Saint  Augustin,  évêque  d’Hipponc* 

397.  Alaric,  attaqué  par  Stilicon,  se  réfugie  avec 
son  armée  en  Epire. 

Gildon,  gouverneur  d'Afrique,  est  condamné 
par  le  sénat  de  Rome  pour  ses  exactions. 

Mort  de  saint  Ambroise,  archevêque  de  Milan. 

398.  Alaric  est  déclaré,  par  la  cour  d’Orient,  maître 
général  de  l’Illyrie  orientale  et  roi  des  Visigoths. 

Guerre  d’Afrique.  — Défaite  et  mort  do  Gildon. 

Anastase,  pape. 

Saint  Jean  Chiysostome,  archevêque  de  Con- 
stantinople. 

399.  Chute  d’Eutrope.  — Le  Goth  Gainas  lui  suc- 
cède. 

400.  Gainas,  devenu  odieux  au  peuple  de  C.  P.  par 
les  exactions  de  scs  soldats,  s'enfuit  chez  Uluin, 
chef  des  iluns,  qui  le  fait  décapiter. 

Mort  de  saint  Martin,  évêque  de  Tours. 

lr*  invasion  d’Alaric  en  Italie.  Il  était  accompa- 
gné de  Radagaise,  chef  hun. 

402.  Avènement  du  pape  Innocent  I*r.— 2*  invasion 
d'AJaric  en  Italie. 

403.  Alaric  est  vaincu  à Pollentia  par  Stilicon.  II 
retourne  en  lllyric. 

L’impératrice  Eudoxie  persécute  saint  Jean 
Clirysostome,  qui  s’est  élevé  dans  ses  prédications 
contre  le  luxe  et  les  vices  de  la  cour. 

404-  Martyre  de  saintTélémaque,  lapidé  dans  l’arène 
où  il  s'etait  précipite  pour  séparer  les  combat- 
tants. Honorius  abolit  les  combats  de  gladiateurs. 
— Il  fixe  le  lieu  de  sa  résidence  à Ravenne. 

Saint  Jean  Clirysostome  élève  encore  en  chaire 
la  voix  contre  Eudoxie. 

11  est  exilé  dans  la  petite  Arménie.  Le  pape 
Innocent  I*r  prend  en  vain  sa  défense.  — Mort 
d’Eudoxie. 

406.  Radagaise  pénètre  en  Italie  à la  tète  de  100000 
barbares  appartenant  à une  multitude  de  peuples 
différents.  U est  vaincu  par  Stilicon  k Florence. 
Destruction  de  son  armée. 

Les  Vandales,  les  Suèves,  les  Alainset  les  Bour- 
guignons passent  le  Itlnn , malgré  les  Francs 
Ripuaires,  et  ravagent  la  Gaule  pendant  3 ans. 

407  Saint  Jean  Clirysostome  est  transféré  de  la 
petite  Arménie  vers  le  I’ont-Euxin.  Il  meurt  en 
route  à Comana,  en  Cappadoce,  par  suitedes  mau- 
vais traitements  des  soldats  qui  le  conduisaient. 

Révolte  de  l’armée  de  Bretagne.  — Constantin, 


un  simple  soldat,  est  reconnu  empereur  en  Breta  - 
gne  et  en  Gaule. 

Les  Bourguignons  s’établissent  dans  la  1"  Ger- 
manie. 

408.  Avènement  de  Théodose  II,  fils  d’Arcadius,  il 
n’était  Agé  que  de  7 ans  et  4 mois;  jusqu’en  4141e 
gouvernement  de  l’empire  fut  remis  aui  mains 
d’Anthémius,  préfet  d’Orient. 

Constantin  fait  César  son  fils  Constant  qui  était 
moine  et  l'envoie  en  Espagne. 

Stilicon,  accusé  de  trahison,  est  mis  à mort  à 
Ravenne,  avec  Euchcr,  son  fils;  Olympus  lui  suc- 
cède. 

Los  mercenaires  de  Stilicon  pour  venger  leur 
maître  appellent  en  Italie  Alaric.  — 1"  siège  de 
Rome  par  les  Visigoths. 

409.  Constantin  est  reconnu  par  Honorius  qui  im- 
plore son  appui  contre  Alaric.  — 2'  siège  de  Rome 
par  les  Visigoths.  — Attale , proclamé  empereur 
par  Alaric,  est  bientôt  déi>ouillé  par  ce  chef. 

üérontius,  lieutenant  de  Constantin,  lui  enlève 
l’Espagne.  — Constantin  se  venge  en  poussant 
sur  l’Espagne  les  Vandales,  les  Sucres,  les  Alains. 
qui  passent  les  Pyrénées  et  commettent  les  plus 
horribles  ravages  dans  cette  contrée.  Les  Van- 
dales se  fixent  dans  la  Bétique  qni  reçoit  le  nom 
d’Andalousie;  les  Alains  en  Lusitanie  ; les  Suèves 
en  Galice. 

Vers  la  fin  de  cette  année  Honorius  écrit  aux 
Prêtons  pour  leur  mander  « d’avoir  à sc  garder 
eux-mêmes.  » La  Bretagne  sc  rend  alors  indépen- 
dante. ainsi  que  l'Armorique.  Le  siège  de  l'admi- 
nistration de  la  préfecture  des  Gaules  fut  alors 
transféré  de  Trêves  à Arles. 

410.  Alaric  pour  h 3*  fois  assiège  Rome,  la  prend 
par  la  trahison  des  esclaves,  la  pille,  mais  épargne* 
les  habitants.  — Il  sc  dispose  k passer  en  Sicile  et 
de  là  en  Afrique,  mais  il  meurt  à Cosenza  et  est 
enterré  dans  le  lit  du  Busentin.  — Son  beau-frère 
Ataulplie  lui  succède. 

11  conclut  la  paixavcc  les  Romains  et  se  dispose 
à passer  en  Gaule. 

Fondation  du  célèbre  monastère  de  lMIe  de 
Lérins  par  saint  Honorât. 

411.  Gérontius  assiège  Constantin  dans  Arles,  mais 
à l’arrivée  de  Constance,  général  d’Honori us,  il  est 
abandonné  do  ses  soldats  et  forcé  de  s’enfuir  en 
Espagne  ou  il  se  donne  la  mort.  — Constantin 
•pris  dans  Arles  par  Constance  est  décapité  en 
Italie. 

Jovin,  riche  Gallo-Romain,  se  fait  proclamer 
empereur  à Mayence  et  s'associe  son  frère  Sébas- 
tien. 

412.  Ataulplie  quitte  l 'Italie  avec  les  Visigoths  et 
entre  en  Gaule  où  il  occupe  la  !r*  Nartoonnaise. 

413.  Les  Bourguignons,  s’étant  alliés  à Jovin,  vien- 
nent sous  la  conduite  de  Gondicaire  s’établir  sur 
les  bords  du  Rhône. 

Ataulplie,  à l'instigation  de  Placidic,  sœur 
d 'Honorius.  se  rapproche  de  plus  en  plus  de  ce 
prince  et  déclare  la  guerre  à Jovin  et  à son  frère 
Sébastien.  Il  surprend  ce  dernier  dans  Narbonne 


IV*  siècle  après  Jésus-Christ. 

Les  barbares  envahissent  les  differentes  contrées  de  l'Europe.  — Fondation  des  monarchies  des  Viitjo'fu, 
des  Ostrogoihs,  des  Francs. — Chute  de  l’empire  d'Occident. 

Ap.  J.-C. 


Digitized  by  Google 


MOYEN  AGE, 


135 


4p<  J>^<> 

et  lai  fait  trancher  la  tête,  poursuit  ensuite  | 
Jovin,  le  force  dans  la  ville  de  Valence  et  le  fait 
exécuter. 

Ataulphe  se  brouille  de  nouveau  avec  Hono- 
rius.  Il  assiège  Marseille  et  est  repoussé  par  le 
comte  Boniface,  mais  il  s’empare  de  Narbonne  et 
de  Toulouse. 

Révolte  et  défaite  d’Héraclien,  gouverneur 
d’Afrique. 

414.  Ataulphe  se  réconcilie  de  nouveau  avecHono- 
rius  et  épouse  Placide,  sœur  d'Honorius. 

Anthémius  remet  le  gouvernement  de  l’empire 
d’Orient  à la  sœur  de  Théodose  II,  Pulchérie, 
âgée  do  16  ans.  Elle  est  nommée  Auguste. 

Constance , général  d’Honorius,  contraint  Ataul- 
phe à quitter  Narbonne  et  à se  retirer  en  Espa- 
gne. — Ataulphe  avant  d’abandonner  la  Gaule, 
pille  Bordeaux. 

415.  Ataulphe  est  assassiné  à Barcelone  avec  ses 
enfants.  Sigéric  lui  succède.  Il  est  massacré,  après 
7 jours  de  règne,  et  remplacé  par  Wallia,  beau- 
frère  d’Ataulphc. — L’hérésiarque  breton  Pelage 
est  cité  au  concile  de  Diospolis,  en  Judée,  pour 
sa  doctrine  sur  la  grâce  et  la  prédestination. 
L'évêque  de  Jérusalem,  qui  n’ose  le  condamner, 
est  sévèrement  blâmé  par  saint  Augustin  et  par 
le  pape  Innocent. 

416.  Wallia  fait  la  paix  avec  Honorius  et  rend  Placi- 
die,  qui  épouse  l’année  suivante  Constance,  géné- 
ral d’Honorius.  — Condamnation  de  Pelage  par  le 
concile  de  Carthage. 

417.  Wallia  défait  les  Vandales  Siliuges  et  bat  les 
Alains. 

Avènement  du  pape  Zozimt  qui  chasse  les  pc- 
lagiens  de  Rome. 

418.  Les  Alains  affaiblisse  soumettent  volontaire- 
ment aux  Vandales. 

Honorius  cède  à Wallia  toute  l’Aqui  laine,  de- 
puis Toulouse  jusqu’à  l’océan  Atlantique.  La  ville 
de  Toulouse  devient  alors  la  capitale  de  l’empire 
des  Visigoths. 

Avènement  du  pape  Boniface  l#r. 

419.  Mort  de  Wallia.  Théodoric  1"  lui  succède. 

420.  Honorius  s’associe  Constance,  son  beau-frère. 
— Mort  d’Yesdegenl,  roi  des  Perses.  Son  succes- 
seur Varanés  V déclare  la  guerre  à Théodose  IL 
— Mort  de  saint  Jérôme. 

C'est  en  cette  année  que  l’on  fait  commencer 
d’ordinaire  le  règne  de  Pharamond,  premier  roi 
des  Francs  en  Gaule. 

421.  Théodose  II  épouse  Eudoxie,  fille  du  philo- 
sophe Léonce. 

422.  Conclusion  de  la  paix  entre  les  Perses  et  les 
Romains.  Castinus,  général  d'Honorius,  est  vaincu 
par  les  Vandales  et  s’enfuit  à Taragone. 

Avènement  du  pape  Célestin  I*\ 

423.  Mort  d'Honorius.  Son  secrétaire  Jean  sc  fait 
proclamer  empereur.  — Théodosc  II  refuse  de  le 
reconnaître. 

425.  Chute  de  Jean.  Valentinien  III.  fils  de  Pla- 
cidie,  empereur  d’Occidenl,  sous  la  tutelle  de 
Placidie. 

Aétius  force  Théodoric,  roi  des  Visigoths,  à 
lever  le  siège  d’Arles. 

427.  Le  rival  d’Aétius,  Boniface,  gouverneur  d’A- 
frique, est  proclamé  ennemi  public  par  Placidie. 

Théodose  II  accueille  une  partie  des  Ostrogoths 
qui  passent  de  Pannonie  en  Thrace. 

428.  Genséric,  roi  des  Vandales,  défait  les  Suèves 
dans  les  plaines  de  Mévida. 

Aétius  défend  le  nord  de  la  Gaule  contre  Clo- 
dion,  chef  des  Francs  Salicns,  qui  réside  à Dis- 
pargum. 

Le  comte  Boniface  livre  l’Afrique  aux  Vandales, 
qui  s’y  établissent  sous  la  conduite  de  Genséric. 
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Nestonus,  prêtre  de  l’église  d’Antioche,  après 
avoir  été  moine,  est  nommé,  par  Théodose  II, 
évêque  de  Constantinople.  Peu  après,  il  prêche 
une  nouvelle  hérésie  : « Ce  n’est  pas  le  Verbe, 
mais  le  Christ  adopté  par  le  Verbe,  qui  est  né  de 
Marie.  » 

430.  Boniface,  réconcilié  avec  Placidie  qui  avait 
reconnu  son  innocence,  essaye  en  vain  u’arrêter 
les  Vandales  qui  mettent  le  siège  devant  Hipponc. 
— Mort  de  saint  Augustin. 

431.  Prise  et  destruction  d’Hippone  par  les  Van- 
dales. 

Concile  d’Ephèse,  4*  concile  œcuménique.  On  y 
condamne  surtout  l'hérésie  de  Nestorius. 

432.  Placidie  nomme  Boniface  maUrc  de  la  milice, 
à la  place  d’Aétius,  et  lui  donne  le  titre  de  Pa- 
trice. — Lutte  de  Boniface  et  d’Aétius.  Le  1"  pé- 
rit dans  un  combat.  — Aétius  se  retire  quelque 
temps  chez  les  Huns,  puis  se  réconcilie  avec  Va- 
lentinien III. 

Avènement  du  pape  Sixte  III. 

433.  Attila  succède  à son  oncle  Rugilas  avec  son 
frère  Bléda.  Aétius  lui  abandonne  la  Pannonie 
par  un  traité  formel.  — A la  tète  des  Iluus  réu- 
nis aux  Alains,  aux  Ostrogoths  et  aux  Gépides, 
Attila  ravage  la  Thrace  et  la  Macédoine  , et  torce 
Théodose  II  à lui  payer  un  tribut  annuel  de 
700  livres  d’or. 

434.  Honoria,  sœur  de  Valentinien  III,  chassée  de 
la  cour  à cause  de  sa  conduite  déréglée,  se  retire 
chez  Attila,  roi  des  Huns,  lui  offre  sa  main  et 
l’excite  à attaquer  l’empire  d’Occident. 

435.  Valentinien  III  fait  la  paix  avec  Genséric.  Il 

lui  cède  la  Byzacène  et  une  partie  de  la  Nu- 
midie.  „ , . * 

Victoire  d’Aétius  sur  les  Bourguignons  dont  le 
roi,  tiondicaire,  périt  peu  après  sous  les  coups 
des  Huns  d’Aétius,  et  a pour  successeur  son  fils 
Gondioc. 

436.  Nestorius,  patriarche  de  Constantinople,  est 
relégué  dans  la  Thébaïde. 

437.  Valentinien  III  épouse  Eudoxie,  fille  de  Théo- 

dose  II.  Il  cède  à ce  prince  l’Illyrie  occidentale, 
qui  comprenait  les  deux  Pannouics,  la  Dalmatie 
et  les  deux  Noriques.  . 

Théodoric,  roi  des  Visigoths,  assiego  inutile- 
ment la  ville  de  Narbonne.  Il  est  repoussé  par 
Litorius,  lieutenant  d’Aétius,  qui  commandait  un 
corps  de  Huns. 


438.  Publication  du  Code  Théodosien,  le  premier 
corps  de  lois  qu’ait  eu  l'empire  romain , avec  la 
confirmation  de  l’autorité  souveraine. 

439.  Genséric  s'empare  de  Carthage  en  pleine  paix, 
la  livre  au  pillage  et  y fixe  sa  résidence. 

Théodoric  repousse  ue  devant  Toulouse  I. i tonus, 
chef  des  Huns  qu’  Aétius  avait  retenus  au  service 
do  l'empire;  Litorius,  fait  prisonnier,  est  mis  a 
mort.  — Théodoric  fait  la  paix  avec  les  Bornants, 
qui  laissent  aux  Visigoths  la  Nuvempopulauie  ou 
3*  Aquitaine. 

440.  Les  Vandales,  débarqués  en  Sioile,  assiègent 
Païenne.  Les  empereurs  d’Orient  etd’Occtdeut  se 
réunissent  contre  eux.  — Théudose  11  envoie  une 
flotte  de  1 100  vaisseaux.  Genséric  la  relient  par 
des  négociations  habiles  dans  les  parages  de  la 
Sicile,  jusqu’à  ce  que  les  Perses  euvuhisseut 
l’empire  d'Oricnt.  — H conclut  une  paix  avan- 
tageuse avec  Théodose  que  menaçait  Attila. 

Avènement  du  pape  saint  Léon  le  Grand. 

441.  Attila  impose  à Théodose  une  paix  honteuse. 

442.  Attila  et  Bléda  ravagent  la  Thrace  et  l’illync. 

444.  Attila  tue  son  frère  Bléda.  , 

Mort  de  saint  Cyrille,  évêque  d Alexandrie,  cé- 
lèbre par  sa  longue  rivalité  avec  Juan,  patriarche 
d’Anlioche.  OnTui  reproche  aussi  davotr  laisse 
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massacrer,  en  415,  par  le  peuple  d'Aleiandrie,  la 
belle  et  sage  Hvpatia,  qui  enseignait  publique- 
ment  la  philosophie.  n 

445.  Clodion  s'empare  de  Tournai,  de  Cambrai  et 
s avance  jusqu’à  la  Somme. 

Ddcret  de  Valentinien  III  où  la  primauté  de 
1 Eglise  de  Rome  est  reconnue  dans  le  sens  le  j 
plus  étendu.  Déjà  les  canons  3,  4 et  5 du  concile 
de  bardique  avaient  ordonné  que  dans  toutes  les 
causes  qui  concernaient  des  evéques  il  v aurait 
appel  de  la  sentence  synodale  à la  décision  de 
I e\equc  de  Rome. 

f:.mo;''f  reilr  dcs  ^0,1S  fa*t  corriger  le  calendrier 

44?' J;85  Br.elon5'  al'aqaf’»  par  les  Pietés  et  les  Scols, 
implorent  inutilement  le  secours  d’Aétius.  Ils 
Çliois'ssent  pour  roi  Vortigcrn,  qui  appelle  les 
Angles  et  les  Sarons.  11 

44LrlHY,  rec?mi?cn«  la  guerre  contre  l'empe- 
pyïes  d 0rlent  8 5 avancc  jusqu'aux  Thcrmo- 

448.  Théodose  II  demande  la  paix  à Attila,  qui  lui 
impose  un  tribut  de  2100  livres  d'or.  q 

Mort  de  Clodion.  — Mérovcc  lui  succède. 

449.  Les  Angles  et  les  Saxons  abondent  en  Bretagne 
?en|SiaCon‘,Ulte  d’He"gist  et  d'Horsa.  - Ils  lut- 
™ zrctes  a*  lcs  Scots  pr's  do  Slamfort,  et 
reçoivent  pour  récompense  l’tle  de  Thanet 

Théodose  II  forme  je  projet  de  faire  assassiner 
*Vt  *““““1?  envoyée  à Attila,  dont  fai- 
J®2ie,c  Grec  Pnscus,  dont  le  récit  est  un  des 
plus ; précieux  monuments  de  l'état  de  l'empire  et 
des  barbares  au  milieu  du  v siècle.  — Attila  dé- 
couvre le  complot,  mais  n’en  tire  pas  vengeance 
Tj&S*  C°nnU  S“,“3, le  "<™  «le  brigandage 
fr  o nH  l',  aWru.UTe  1 hérésiarque  Eutycfièsc.  qui 
rhrU?dÏÏl  “ ")  avalt  qu’une  nature  en  Jésus- 
S -hée  1,  a ure  d,vinei  Par  laquelle  avait  été  ab- 
surbee  la  nature  humaine. 

450.  Hengist  et  Horsa  reçoivent  des  renforts.  — lis 

contre  /«Bretons.”  C*Wdoni“  81  38  “ 
Mort  de  Théodose  II.  — Sa  sœur  Pulchérie 
dÇrientMarClen  H fait  reconnallre  empereur 
Attila,  détourné  de  C.  P.  par  la  fermeté  de  Mar- 


uirmeie  uc  Ma: 

dent'  tül,rüe  scs  armcs  contrc  1 empire  d'Occi 

45iùsmi’ilarv,iîSSe  18  Rhin'  ra,v??e  Ia  Gau!c e>  «'avance 
Jvainënà,lin  ’ qii‘  83t  déllvré  Par  Actius.  Il  est 
uu  s nr^  ,|W  ie.,rallc>  au*  Champs  catalauni- 
ques,  près  de  Mery-sur-Scinc,  par  les  armées 

îothi6^ de  Théodoric  roi  des  Visi- 
Mort  di  rn  .M8rovée>  r0‘  des  francs  Salicns.  - 
Mort  de  Theodoric  I".  Son  fils  Thorismond  lui 

mB<nedei  “ ics  81s  «l8  Théodoric  avaient  eu  pour 
gaulois  <Avifus.mmalre  Ct  d'él0'iucnce  le  rhedeur 

5'  concile  général  de  Chalcédoine,  où  confor- 
mément  à la  lettre  du  pape  Léon  lo  Grand  l’héré- 
sie  d Lutychès  est  condamnée  Le  9'  canon  de  ce 

ÏÏSSÏSÆ»  lapr8miiT0  lra«d'unc  loi"" 

ÿ un  Pr6lre  ne  pouvait,  sans  commettre 
un  saerdege,  sortir  du  clergé  après  s’étre  voué 
par  1 ordination  au  service  de  l’Église. 

45d;AonBltraraf'8  'a  "0rdJd8  l’Halie.  - Destruction 
(lAquilée.  - fondation  de  Venise.  - Fermeté  du 
pape  saint  Léon.  - Attila  ee  retire. 

4 >?àa^°rl  d,Altlla'  ®l*c,  l’atné  de  scs  fils,  lui  suc- 
8„8j  ~1A,rdaricp  roi  des  Gépides,  se  soulève.  Une 
npu  C ^a^a,"e  csl  livrée  en  Pannonie.  — Mort 
* ~!ac‘.  ““  destruction  de  l’empire  des  Huns. 
rvJ ''®nsnîond»  roi  des  Visigoths,  est  assassiné  | 

’fhéodoric^lT  ’ qU‘  ,UCCède  ’8  nom  de 
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454.  Aétius  est  tué  par  Valentinien  III.  — Son  sue- 
“nd^r  eICrC8dan5U  Gaula  uneautonté 

jndépendants.5  *'  °Slr0E°lha  f“  d« 

45^;,.ualen,‘.nien  111  f 1 lu8  Par  le  sénateur  Maxime 
quil  avait  outragé.  — Maxime  s'empare  de  la 
jionrpre  et  force  Kudoiie,  - cuve  de  Valentinien  III 

LlTüf r,  7 Rudu,i8  aPPellc  Genséric  pour  ven- 
ger la  mort  de  Valentinien  III.  _ Prise  Vt  pillage 
de  Rome  par  les  Vandales.  - Mort  de  Maxime.— 
r„  .K0LdeS  \,s,e°th5.  Théodoric  H,  fait  empereur 
Je  rhéteur  Avitus,  son  ancien  précepteur,  que 

coeurs16  U1  aVait  onVü^  Pour  implorer  son  se- 

FondaUon  du  royaume  de  Kent  par  Hengist. 
henterbury  fut  la  capitale. 

46Sl  Tbéodoric  'J  s'empare  de  la  jdus  grande  partie 
ut  i fcspapne,  du  consentement  d’Avitus.  — il  fait 
mourir  Richiaire,  roi  desSuèves 
l«n 'dfî.'ï «mine  général  de  scs  armées  Ricimcr, 

ff.  if  n MÙïd?  r°'al8  dcs  Suiv«»  ~ Ricimer, 
bat  la  Polie  de  Gcnscric.  — Il  fait  déposer  Avilus 
et  lui  donne  pour  successeur  Majorien.  Avitus  a 

hds^îïofne  A^îhnaire.Pané8^r  Ste  Pü8le  gau‘ 

457.  Mort  de  Marcien,  empereur  d’Orient.  Léon  I" 

7 h race  de  naissance,  lui  succède. 

Mort  d’Avitus  à Brioude. 

7héodoric  II,  roi  des  Visigoths,  s’empare  de 
Merida,  en  Espagne. 

458.  Mort  do  Mérovée,  roi  des  Francs  Saliens.  — 
Avènement  de  sun  fils  Cbildéric. 

Majorien  défait  la  fiolle  des  Vandales  sur  les 
eûtes  de  la  Campanie. 

459„  Défaite  de  Théodoric  II,  devant  Arles,  par  le 
comte  Ægidius.  Le  roi  des  Visigoths  renouvelle 
alors  le  traité  de  paix  avec  Majorien. 

460.  Olildéric  est  cillé  par  les  Francs,  à cause  de 
ses  débauches.  11  se  retire  en  Thuringe.  Ægidius 
gouverne  les  Francs  Salions  pendant  son  exil 

Majorien  se  prépare  à attaquer  les  Vandales  en 
Afrique.  Sa  flotte  est  brûlée  dans  le  port  de  Car- 
tUagene.  — Genséric  demande  la  paix. 

461.  Majorien  est  déposé  ct  rais  à mort  par  ordre  de 
Ricimer , qui  élève  à sa  place  Sévère. 

Avènement  du  pape  Hilaiic  Ier. 

Ihéodoric.  fils  de  Théodcmir,  l’un  des  3 chefs 
des  Ostroguths  établis  en  Pannonie,  est  envoyé  à 
Constantinople,  comme  otage,  à l’âge  de  8 ans. 

462.  Genséric  dévaste  de  nouveau  les  côtes  de  1 Italie 
La  ville  de  Narbonne  est  livrée  à Théodoric  ii 

par  le  comte  Agrippinus. 

463.  Le  comte  Ægidius,  maître  de  la  milice  ro- 
maine dans  les  Gaules,  remporte  une  grande  vic- 
toire sur  Théodoric  II,  près  d'Orléans. 

4G4.  Les  Vandales  sont  chassés  de  la  Sicile  nar  le 
comte  Marcellus.  ^ 

Grande  victoire  des  Golhs  sur  les  Àllemans  ou 
Suevcs  du  haut  Danube. 

Le  comte  Ægidius  périt  empoisonne. 

Son  fils  Syagrius  lui  succède,  - Il  exerce  dans 
la  uau le  romaine,  une  autorité  indépendante.  — 
Rappel  de  Cbildéric,  roi  des  Francs  Saliens. 

465.  Mort  de  l'empereur  Sévère.  L’Occident  reste 
2 ans  sans  empereur. 

466.  Naissance  de  Clovis,  fils  de  Cbildéric  ct  de 
Basine,  fille  du  roi  de  Thuringe. 

Euric  s'empare  de  Pampelunc. 

Théodoric  1 1 meurt  assassiné  par  son  frère  Euric 
qui  lui  succède.  ’ 

467.  Anthémius  est  proclamé  empereur  par  Ricimer. 

468.  Basiliscus,  beau-frère  de  Léon  1"  se  laisse 
Lattre  par  Genséric.  — 11  est  appelé  à Constanti- 
nople ct  exilé. 
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Avènement  du  pape  Simplice  lw. 

Mort  du  roi  des  Bourguignons,  Gondioc.  Ses 
4 fils  Gondebaud,  Godégisèlc,  Chilpéric  et  Gon- 
clemar  se  partagent  ses  Etats. 

471.  1"  révolte  de  Ricimer  contre  Anthémius. 

472.  2*  révolte  de  Ricimer.  Il  s’empare  de  Rome, 
dépose  Anthémius,  qu’il  fait  bientôt  mourir  et  lui 
donne  pour  successeur  le  sénateur  Olybrius,  qui 
meurt  anrès  un  règne  de  7 mois. 

Mort  ne  Ricimer. 

Sidoine  Apollinaire  est  nommé  évêque  de  Cler- 
mont. 

Euric,  roi  des  Visigoths,  soumet  les  peuples  de 
la  1'*  Aquitaine  et  plusieurs  autres  provinces  envi- 
ronnantes. 

473.  Glycérius  se  fait  proclamer  empereur  à Ra- 
venne. 

Euric  pousse  ses  conquêtes  jusqu’au  Rhône  et 
jusqu'à  la  Loire. 

474.  Glycérius  est  vaincu  par  Julius  Népos,  qui  lui 
succwle. 

Mort  de  Léon  I",  empereur  d’Orient.  Son  petit- 
fils,  Léon  II,  lui  succède,  sous  la  tutelle  de  son 
père  Zenon.  — Léon  11  meurt  après  un  règne  de 
10  mois.  Zénon,  son  père,  lui  succède. 

Euric  attaque  l’Auvergne.  Belle  défense  de 
Clermont  par  Ecdicius,  fils  de  l'empereur  Avitus, 
que  soutenaient  les  Bourguignons. 

477.  Basiliscus  dispute  l'empire  d’Orient  à Zénon, 
qui  sc  retire  en  lsaune. 

Julius  Népos,  par  l'entremise  de  S.  Kpiphane 
de  Pavie,  fait  la  paix  avec  Euric,  auquel  il  aban- 
donne l’Auvergne. 

Julius  Népos  est  chassé  de  Ravcnnc  par  Orcste, 
successeur  de  Ricimer,  qui  proclame  son  fils  Ro~ 
mulus  Augustulus. 

Théodoric  succède  à son  père  Théudemir  dans 
le  gouvernement  du  peuple  des  Goths.  — Un  in- 
cendie détruit,  à Constantinople,  le  Jupiter  Olvra- 
ien  de  Phidias  et  une  célèbre  Vénus  du  statuaire 
raxitèle. 

476.  Zénon  retourne  à Constantinople  et  fait  mourir 
Basiliscus. 

Les^  mercenaires  barbares  au  service  de  l’em- 
pire d’Occident,  se  révoltent,  sur  le  refus  du  pa- 
trice  Orestc  de  leur  livrer  le  tiers  des  terres  de 
l'Italie.  Odoacre,  peut-être  de  la  nation  des  Hé- 
rules,  se  met  à leur  tête,  renverse  Orestc,  qui  est 
mis  à mort,  dépose  Augustule,  prend  le  titre  de 
roi  d’Italie  et  lue  sa  résidence  à Ravenne.  — Fin 
de  l'empire  romain  d’Occident.  — Odoacre  cède  la 
Sicile  aux  Vandales,  renvoie  les  ornements  impé- 
riaux à l’empereur  Zénon  et  demande  le  titre  de 

, patnee. 

477.  Mort  de  Genséric.  — Son  fils  Hunéric  lui  suc- 
cède. — 11  persécute  les  catholiques. 

Euric,  roi  des  Visigoths,  s’empare  de  toute 
l’Espagne,  à l’exception  de  la  Galice,  où  les  Suèves  , 
se  maintiennent  encore  pendant  un  siècle. 

478.  Les  Ostrogoths,  opposés  à Zénon,  poussent 
leurs  ravages  jusqu'à  Thessaloniquc. 

479.  Kao-Ti  ou  Si&o-Tao-Ching,  qui  a assassine  les: 
deux  derniers  princes  de  la  dynastie  Song,  fonde  j 
en  Chine  la  9*  dynastie,  celle  de  Tsi,  qui  dure 
peu  de  temps. 

480.  Euric  s’empare  d’Arles,  de  Marseille  et  de  toute 
la  Provence,  qui  lui  est  cédée  par  Odoacre. 

Naissance  de  saint  Benoit,  à Nursia,  dans  la 
Sabine,  près  de  Spolète., 

Le  nom  de  Scots  ou  Ecossais  l’emporte  généra- 
lement vers  le  temps  du  roi  Kcnnet  II. 

481.  Mort  de  Childéric  à Tournai.  — Avènement  de 
Clovis. 

Théodoric  réunit  sous  sa  domination  toutes  les 
tribus  des  Ostrogoths. 
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483.  Félix  II,  pape. 

L’empereur  Zénon  fait  venir  Théodoric  à C.  P., 
le  nomme  capitaine  de  ses  gardes  et  le  désigne 
consul  pour  lannée  suivante,  en  reconnaissance 
de  l’avoir  délivré  de  l’usurpateur  Basiliscus. 

484.  Alaric  II  succède  à Euric  roi  des  Visigoths. 

486.  Victoire  de  Soissons  remportée  par  Clovis  sur 
Syagrius.  — Soumission  de  toutes  les  provinces 
occupées  par  les  Romains  en  Gaule. 

487.  Théodoric  conclut  avec  Zénon  un  traité  am- 
bigu et  sc  prépare  à conquérir  l'Italie  sur  Odoacre. 

488.  Théodoric  accueille  les  Rugiens  chassés  par 
Odoacre,  enlève  en  passant  Sirmium  aux  Gé- 
pideset  entre  en  Italie. 

Mort  de  Sidoine  Apollinaire. 

489.  Odoacre  est  vaincu  aux  batailles  de  Vérone  et 
d’Aquilée. 

490.  Odoicre  reprend  l'avantage.  — Théodoric  se 
retire  à Pavie.  Alaric  II,  roi  des  Visigoths,  envoie 
des  secours  à ce  prince.  — Odoacre,  vaincu  dans 
un  3*  combat,  se  retire  à Ravenne,  où  il  est  as- 
siégé. 

491.  Victoire  de  Clovis  sur  les  Tongrcs,  auxquels  il 
impose  un  tribut. 

Gondcbaut,  devenu  roi  de  presque  tous  les  pays 
occupés  par  les  Bourguignons,  après  avoir  fait 
érir  ses  deux  frères,  Chilpéric  et  Gondemar,  ent- 
rasse l'arianisme.  Son  peuple  suit  son  exemple. 

Mort  de  Zénon,  empereur  d'Orient.  — Anastase 
épouse  sa  veuve  et  lui  succède. 

Fondation  du  royaume  de  Suâsex  par  Ula. 

492.  Gélase  1",  pape. 

493.  Clovis  épouse  Clotildc,  nièce  de  Gondebaud, 
roi  des  Bourguignons. 

Capitulation  de  Ravenne,  après  un  siège  do 
3 ans.  — Odoacre  est  assassiné  dans  un  festin.  — 
Ses  troupes  sont  massacrées  dans  toute  l’Italie. 
Formation  du  royaume  des  Ostrogoths,  oui  com- 
prendra l'Italie,  la  Sicile,  la  Daluiatie,  le  Non- 
que,  la  Pannonie  et  les  deux  Rhcties. 

496.  Clovis  bal  les  Allemands  à Tolbiac  et  sc  fait 
chrétien.  — Il  reçoit,  le  jour  de  Noël,  le  baptême 
des  mains  de.  saint  Remi,  évêque  de  Reims  : 
3000  de  scs  compagnons  se  font  catholiques 
avec  lui. 

Anastase  II,  pape. 

497.  Conséquences  de  la  conversion  de  Clovis.  — 
Soumission  volontaire  de  la  confédération  des  Ar- 
moriques.  — Les  habitants  de  l’est  et  du  midi  de 
la  Gaule,  opprimés  par  les  Bourguignons  et  les 
Visigoths  ariens,  attendent  leur  délivrance  des 
Francs  catholiques.  — Lettre  du  pape  Anastase  à 
Clovis.  — Une  sœur  de  Clovis,  Audéfiède,  épouse 
Théodoric,  roi  des  Ostrogoths.  — Rédaction  ou 
révision  de  la  loi  salique,  présentée  à l'assemblée 
générale  des  Francs. 

Thrasimond,  roi  des  Vandales,  suspend  la  per- 
sécution contre  les  catholiques. 

498.  Symmaque  pape.  — I/empereur  Anastase  con- 
firme à Théodoric  le  titre  do  roi  d’Italie,  la  dignité 
de  patrice  et  lui  restitue  les  couronnes  et  les  ob- 
jets précieux  ayant  appartenu  aux  empereurs 
d’Occideut  et  qu  Odoacre  avait  renvoyés  à Con- 
stantinople. 

499.  Les  Bulgares  ravarent  la  Thracc.  — Anastase 
les  éloigne  par  des  présents.  — Cassiodorc,  âgé 
d’environ  30  ans,  est  créé  préfet  du  Prétoire 
d'Italie. 

300.  Théodoric  vient  à Rome  pour  la  première  fois. 
Il  y fait  son  entrée  avec  une  pompe  presque  égale 
à celle  des  anciens  triomphes.  Il  rend  ensuite  un 
éJit  composé  de  154  articles,  pour  servir  aux  ju 
gements  des  affaires  communes  aux  Romains  et 
aux  Goths.  C'est  le  premier  exemple  d’une  collée- 
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tion  de  lois  postérieure  à la  destruction  de  l’em- 
pire romain. 

Clovis,  à l'instigation  de  Clotilde,  dout  le  roi 
des  Bourguignons  avait  tué  le  père,  Cbilpéric, 
déclare  la  guerre  à Gondebaud.  — Après  cette 
guerre,  terminée  la  même  année  par  le  traité 
d’Avignon,  Gondebaud  fait  périr  son  3*  frère,  Go- 
dëgisèle,  qui  avait  pris  parti  pour  Clovis. 

VI'  siècle  après  Jéiui-Cbrût, 

Accroissement  du  royaume  des  Francs.  — Chute  de  la 
monarchie  des  Ostrogoths  d'Italie.  — Invasion  des 
Lombards.  — État  florissant  de  l'empire  d'orient  sous 
Justinien. 

502.  Cabadès,  roi  des  Perses,  déclare  la  guerre  à 
Anastase  et  s’empare  d'Amida  en  Mésopotamie. 

La  loi  des  Bourguignons,  appelée  aussi  loi  (iom- 
beite,  du  nom  de  Gondebaud,  son  auteur,  est  pu- 
blite  à rassemblée  d’Amberieui.  Sigisraond,  fils 
de  Gondelaud,  en  publia  une  édition  plus  com- 
plète en  517.  De  tous  les  codes  barbares,  c’est 
celui  qui  contient  le  plus  de  lois  romaines. 

503.  Cabadès  ravage  la  Mésopotamie  jusqu’aux  con- 
fins de  la  Syrie. 

504.  Théodoric,  désireux  d’empêcher  la  guerre  entre 
Alaric  II  et  Clovis,  ménage  aux  deux  rois  une 
entrevue  près  d’Ainlioise  dans  une  île  de  la  Loire. 
— Saint  Césaire.  évêque  d'Arles,  est  exilé  à Bor- 
deaux par  Alanc. 

505.  Fin  de  la  guerre  des  Perses.  — Loi  d’Anastaso 
d’après  laquelle  il  était  défendu  « de  recevoir  per- 
sonne à aucune  charge  ou  office,  à moins  qu'il 
n’ait  juré  sur  les  saints  Evangiles  qu’il  est  chré- 
tien et  orthodoxe.  »> 

606  Alaric  II  fait  publier  dans  ses  États  la  loi  des 
Visigolhs , rédigée  par  deux  jurisconsultes,  l’un 
Goth,  l’autre  Homain.  chargés  de  fondre  ensemble 
les  usages  nationaux  et  le  code  théodosien.  On  ap- 
pelle ce  travail  le  Bréviaire  ou  Y Abrégé  dA  manus, 
parce  qu’il  est  sigoé  par  le  chancelier  du  roi,  qui 
portait  ce  nom. 

507.  Clovis  triomphe  des  Visigolhs  à Vouglé,prèsde  I 
Poitiers,  tue  le  roi  Alaric  II,  et. s’empare  ue  tout 
le  pays  compris  entre  la  Loire  et  les  Pyrénées,  à ; 
l'exception  de  la  Septimanie  (Languedoc)  et  de 
la  Provence.  — Gésalic,  fils  naturel  d Alaric  II, 
estélu  roi  de.s  Visigolhs,  mais  a à corn  battre  Théodo- 
ric, roi  des  Ostrogoths,  qui  veut  faire  reconnaître 
son  petit-fils  A malan  e.  — Anastase  fait  faire  la 
longue  muraille  qui  porte  'son  nom  pour  défendre 
les  environs  de  Constantinople  contre  les  incur- 
sions des  ]>arbares. 

508.  Clovis  s'empare  de  Toulouse  et  pille  les  trésors 
rt 'Alaric  II.  — Théodoric,  roi  des  Ostrogoths,  après 
avoir  essayé  de  faire  attaquer  les  Francs  par  les 
Hérulcs  et  les  Thuringiens,  envoie  son  général 
lbhas  contre  Clovis,  dont  le  fils  Thierry  est  forcé 
de  lever  le  siège  d’Arles  après  avoir  perdu 
30  COU  suidais. 

Anastase  fait  ravager  les  côtes  do  ITlalie  et  en- 
voie les  ornements  impériaux  à Clovis,  qui  fixe  sa 
résidence  à Paris. 

610.  Clovis  ttend  encore  ses  possessions  en  faisant 
assassiner  les  autres  rois  francs.  — Il  force  à le 
reconnaître  pour  roi  les  Bretons  qui,  à partir  de 
cette  époque,  n eurent  q>lus  que  des  comtes  au 
lieu  de  rois. 

Théodoric  règne  sur  lTtalie,  la  Provence,  le 
Languedoc  et  l’Espagne  jusqu'à  la  majorité  d’A- 
malaric,  son  petit-fils.  — Consulat  de  Boècc. 

511.  Concile  d’Orléans  convoqué  par  Clovis.  — Le 
droit  d'asile  y est  assuré  aux  églises.  — Mort  de 
ce  prince.  — La  monarchie  des  Francs  est  parta- 
gée entre  ses  quatre  fils  : Childebert,  CJodomir, 
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Clotaire  et  Thierry.  11$  résident  à Paris,  à Orléans, 
à Soissous  et  à Metz. 

Gésalic  est  défait  et  tué  par  les  Ostrogoths.  — 
Théodoric  rétablit  à Arles  le  siège  de  la  préfecture 
des  Gaules. 

512.  Anastase  élève  au  siège  patriarcal  d’Antioche 
le  plus  ardent  ennemi  do  la  foi  catholique.  Sévère, 
ui  pendant  six  ans  sera  la  terreur  de  l’Église 
'Orient. 

514.  Anastase  protège  les  partisans  d’Eutychès.  — 
Sédition  à Constantinople  dans  laquelle  périssent 
10000  hommes.  — Rivalité  de  Vitalien  et  d’Anas- 
tase,  qui  se  réconcilie  bientôt  avec  lui 

Hormisdas  I*%  pape. 

515.  Thierry  envoie  son  fils  Théodebert  contre  les 
Danois  qui  étaient  venus  par  la  Meuse  fondre  sur 
les  Gaules.  — Théodebert  défait  ces  barbares  el 
tue  leur  roi  Clochilaic. 

516.  Fondation  du  royaume  de  Wessex  par  Cerdic. 

517.  Mort  de  Gondebaud,  roi  des  Bourguignons.  — 
Son  fils  Sigisinond  lui  succède. 

Les  Gètcs  ravagent  l'Ulyrie,  la  Macédoine,  la 
Thessalie  et  l’Epire. 

518.  Mort  de  l’empereur  d’Orieut  Anastase.  — Jus- 
tin I#r,  de  Thraee,  lui  succède.  11  était  zélé  ca- 
tholique. 

520.  Célèbre  victoire  de  Badon-Hill  remportée  par 
Arthur,  prince  de  Caerléon,  sur  les  Saxons. 

Les  Lombards  expulsent  les  Herules  du  Rugi- 
land,  où  les  avait  établis  Odoacre. 

521.  Les  peuples  de  la  Colchide  adoptent  le  chris- 
tianisme. 

522.  Fondation  pieuse  de  la  reine  Clotilde  à Paris, 
en  favour  de  Saint-Germain-l'Auxerreis. 

523.  Mort  de  Thrasamond,  roi  des  Vandales.  — Hil- 
déric,  son  neveu,  lui  succède.  11  se  montre  favo- 
rable aux  catholiques.  — Les  trois  fils  de  Clotilde, 
Childebert,  Clodomir  et  Clotaire,  attaquent  Sigis- 
inond. roi  des  Bourguignons,  qui  est  vaincu  et 
livré  à Clodomir;  celui-ci  le  fait  jeter  dans  un 
puits  avec  sa  femme  et  ses  enfants. 

Jean  I*r,  pape. 

L’empereur  Justin  exile  les  manichéens. 

524.  Clodomir,  uni  à Thierry,  poursuit  la  guerre  en 
Bourgogne  contre  Goudemar,  frère  de  Sigismond. 
Il  est  tue  à Véseronce.  — Clotilde  se  charge  de 

I éducation  de  ae»  trois  fils. 

Hcrmanfried  règne  sur  toute  la  Thtiringe  après 
la  mort  de  ses  deux  frères  Bertaire  et  Baderic.  — 

II  refuse  de  livrer  à Thierry  le  territoire  qu’il  lui 
avait  promis  pour  prix  de  son  secours. 

L’empereur  Justin  persécute  les  ariens. 

Théodoric  mécontent  sévit  contre  les  catholi- 
ques d’Italie.  Peu  après,  il  fait  mourir  Boèce  e» 
Symmaque  sur  des  accusations  fausses  d intelli- 
gence avec  l’empereur  Justin.  On  leur  prêtait 
aussi  le  dessein  de  rétablir  la  république. 

525.  Justin,  empereur  d’Orieut,  s’associe  son  neveu 
Justinien. 

526.  Cabadès,  roi  des  Perses,  recommence  la  guerre 
en  Orient. — Justin  envoie  contre  lui  son  général 
Bélisaire,  qui  pénètre  jusqu'au  cœur  de  la  Perse. 

Fondation  du  royaume  d’Essex  par  Erkinwe». 

Mort  de  Théodoric  le  Grand,  roi  des  Ostrogoths. 
Amalaric,  son  petit-fils,  néd’Alaricll,  est  reconnu 
pour  roi  par  les  Visi gotha.  — Un  autre  petit-fils, 
Athalaric,  âgé  de  1 1 ans,  règne  en  Italie  sous  la 
tutelle  de  sa  mère  Amalasoulhe  el  de  üassiodore. 

Félix  111,  pape. 

Tremblement  de  terre  à Antioche  (mai)  ; les  se- 
cousses se  renouvellent  un  an  entier. 

527.  Mort  de  Justin  Ier.  — Son  neveu  Justinien  lui 
succède.  — Los  Lombards  jiassent  le  Danube  et 
s'établissent  en  Pannonie,  du  consentement  de 
Justinien,  qui  les  soutient  contre  las  Gépidcc. 
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528.  Un  nouveau  tremblement  de  terre  qui  dure  une 
heure  achève  de  détruire  Antioche  (voy.  526). 

Victoire  de  Bélisaire  sur  les  Perses. 

Saint  Benoît  de  Nursia,  le  restaurateur  de  la  vie 
monastique  en  Occident,  fonde  le  célébré  monas- 
tère du  mont  Cassin. 

Thierry,  de  concert  avec  Clotaire,  son  frère,  en- 
vahit le  royaume  de  Thuringe,  mais  craignant 
ensuite  que  Clotaire  ne  veuille  partager  la  con- 
quétede  la  Thuringe  avec  lui,  il  tente  inutilement 
de  le  faire  assassiner. 

Childebert  et  Clolaire  égorgent  les  fils  de  Clo- 
dorair,  Théodoalde  et  Gonlhaire,  et  se  partagent 
son  royaume,  dont  ne  reçoit  rien  Thierry,  leur 
frère  aîné,  qui  n'est  pas  ne,  comme  eux.de  Clotilde. 
— tlodoalcle,  3*  fus  de  Clodomir,  échappé  à ce 
massacre,  est  honoré  par  l'Eglise  sous  le  nom  de 
saint  Cloud. 

529.  Publication  du  code  de  Justinien,  rédigé  par 
10  légistes  sous  la  direction  de  Tribonicn. 

I.'école  néo-platonicienne  d’Athènes  est  fermée. , 

530.  Deux  moines  apportent  des  Indes  ou  de  la  Chine 
des  œufs  de  vers  a soie  qu’ils  font  éclore  en  Eu- 
rope. 

Hildéric,  roi  des  Vandales,  est  renversé  du  trône  | 
par  GéUmer,  qui  persécute  les  catholiques. 

Childebert  tente  de  s’emparer  de  l’Auvergne  i 
pendant  que  Thierry  est  occupé  en  Thuringe. 

531.  Thierry  ayant  achevé  de  subjuguer  le  royaume 
de  Thuriuge  fait  précipiter  Hcrmanfricd  du  haut 
des  murailles  de  Tolbiac. 

Childebert  envahit  la  Sepiimanic  et  passe  les 
Pyrénées  pour  soustraire  sa  sœur,  Clotilde,  aux 
mauvais  traitements  do  son  époux  hérétique, 
Amalaric.  — Les  Goths  massacrent  leur  roi  à Bar- 
celone, et  rendent  la  fille  de  Clovis. 

Theudis,  que  Théodoric  avait  fait  gouverneur 
d'Espagne  et  tuteur  d’Amalaric,  est  reconnu  roi 
des  Visigoths. 

Mort  du  roi  de  Perse  Cabadès,  qui  a pour  suc- 
cesseur Chosroès. 

532.  Conjuration  de  la  famille  d’Anastase  en  faveur 
d'Hypatius,  son  neveu,  contre  Justinien. 

Rivalité  des  factions  des  Verts  et  des  Bleus  à 
Constantinople.  — Sédition  Nika,  qui  coûte  la  vie 
à 30000  personnes.  — Théodora  et  Bélisaire  sau- 
vent Justinien  par  leur  courage. 

Thierry  reprend  Clermont  que  Childebert  lui 
avait  enlevé  en  Auvergne. 

533.  Thierry  fait  alliance  avec  Childebert  pour  se  pré- 
munir contre  le  ressentiment  de  Clotaire  qu’il 
avait  voulu  assassiner,  mais  se  brouille  bientôt 
après  avec  lui. 

Théodebcrt,  fils  et  successeur  de  Thierry,  entre- 
prend une  expédition  contre  les  Visigoths  et  re- 
couvre sur  eux  le  Rouergue,  le  Gèvaodan,  le  Vêlai 
et  l'Albigeois,  qu’ils  avaient  envahis. 

Justinien  tait  sommer  Géiimer  de  remettre  en 
liberté  Hildèhc.  Sur  son  refus,  il  lui  déclare  la 
guerre  après  avoir  conclu  la  paix  avec  les  Perses, 
auxquels  il  consent  à payer  un  tribut. 

Publication  des  Pandectes  ou  Digeste  et  des  In- 
stituas de  Justinien. 

Jean  II,  pape. 

634.  Atbalaric,  roi  des  üstrogoths,  meurt  épuisé 
par  la  débauche. — Sa  mère  Amalasonthe  épouse 
son  cousin  Théodat,  qu’elle  méprise,  mais  qu’elle 
espère  dominer. 

Conquête  définitive  de  la  Bourgogne  par  Chil- 
debert et  Clotaire  sur  Gondemar. 

Bélisaire  débarque  en  Afrique,  remporte  une 
victoire  sur  Ammatas,  frère  de  Gélimcr  à Trica- 
mèron,  s'empare  de  Carthage,  et  défait,  dans  une 
2*  bataille,  Zano,  qui  avait  amené  à Géiimer  des 
troupes  de  Sardaigne. 

2*  édition  du  Code  de  Justinien,  auquel  sont 
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ajoutées  les  lois  postérieures  au  1**.  C’est  cette  ré- 
vision qui  a seule  subsisté,  et  que  nous  avons 
aujourd’hui  entre  les  mains. 

Fl.  Thcod.  Paulinus  Junior,  dernier  consuld’Oc- 
cident. 

535.  Géiimer  poursuivi  jusque  dans  les  montagnes 
de  la  Mauritanie  se  rend  à Bélisaire  et  orne  à 
Constantinople  le  triomphe  de  son  vainqueur.  — 
Fin  de  la  domination  dos  Vandales  on  Afrique. 
Cette  province  est  réunie  à l’empire  d’Orient. 

Théodat  fait  mourir  AmaJasonlhe  et  fournit 
ainsi  un  prétexte  à Justinien  pour  lui  déclarer  la 
guerre,  tes  rois  francs  s’unissent  à Justinien 
contre  les  üstrogoths. 

Agapit,  pape. 

536.  Bélisaire  passe  d’Afrique  en  Sicile  et  s’empare 
de  Païenne.  — Il  débarque  en  Italie  et  prend 
Naples  et  Rhégium.  — Les  Üstrogoths  déposent 
Théodat  et  élèvent  Vitigcs  sur  le  pavois.  — Vi- 
tigès  détache  les  Francs  de  l'alliance  de  Justinien 
en  leur  cédant  la  Provence,  mais  Bélisaire  s'em- 
pare de  Itorac  et  de  presque  toute  l’Italie. 

Sylvère  l*%  pape. 

537.  Vitigès  assiège  Rome,  défendue  par  Bélisaire. 

— Dédicace  solennelle  de  la  nouvelle  église  «le 
Sainte-Sonhic,  à Constantinople.  C’est  le  chef- 
d’œuvre  de  l’art  byzantin. 

Vigile  I#r,  pape. 

538.  Vitigcs  est  forcé  de  lever  le  siège  de  Rome. 

— 11  se  retire  à Ravenne  et  engage  Chosroès, 
roi  do  Perse,  à recommencer  la  guerre  contre 
Justinien. 

Les  monophysites,  qui  ne  reconnaissent  en  Jé- 
sus-Christ qu’une  seule  nature,  commencent  à être 
appelés  en  Égypte  Jacobitcs,  du  nom  de  Jacques 
Zanzale,  dit  Barailée,  qui  sc  qualifiait  parmi  eux 
d'évêque  universel. 

539.  Théodebert,  fils  de  Thierry,  roi  d’Austrasic, 
s'avance  rapidement,  en  Italie,  jusqu'à  Gênes.  11 
bat  successivement  les  Grecs  et  les  Goths,  malgré 
l’alliance  qu'il  avait  faite  avec  ces  deux  peuples, 
mais  est  forcé  par  la  famine  et  la  pesta  à se 
retirer. 

Justinien  confirme  l'abandon  de  la  Provence, 
fait  aux  Francs  par  Vitigès.  — Siège  do  Ravenne 
par  Bélisaire. 

Cassiodore , auquel  Vitigès  avait  conservé  le 
titre  de  secrétaire,  se  retire  dans  son  château  de 
Vivier,  près  de  Squilïaci,  capitale  de  l'Abruxze  et 
sa  patrie.  Il  le  convertit  en  un  monastère,  auquel 
il  assura  tous  ses  biens,  et  s’v  fit  moine.  11  y avait 
rassemblé  une  riche  bibliothèque,  dos  maîtres  ha- 
biles dans  les  différentes  sciences,  et  on  sait  nu  unc 
des  principales  occupations  des  moines  lut  de 
faire  des  copies  des  ouvrages  des  anciens. 

540.  Capitulation  de  Raven  ne.  — Vitigès  se  rend 
prisonnier  et  est  envoyé  à Constantinople,  ou  il 
devient  patrice  et  consul. 

Justinien , jaloux  de  Bélisaire,  le  rappelle  et 
l’envoie  défendre  les  frontières  de  l’Orient  contre 
les  Perses. 

Hdibaid  est  élu  roi  par  les  Goths,  du  Pô. 

541.  Ildibald  est  tué  dans  un  festin.  — Élection  et 
mort  d’Éraric.  — ToUla  lui  succède;  il  profite  de 
l’absence  de  Bélisaire  pour  rétablir  les  affaires 
des  Goths  en  Italie. 

Succès de  Chosroès  en  Orient.  Il  prend  et  dé- 
truit Antioche.  — Justinien  demande  la  paix  et 
paye  un  nouveau  tribut. 

FL  Basilius  Junior,  consul  en  Orient.  C’est  le 
dernier  particulier  qui  ait  été  consul. 

542.  Bélisaire  obhgo  Chosroès  à repasser  l’Euphrate. 

Les  Bavarois  passent  sous  la  douuualiou  des 

Francs.  — Childebert  et  Clotaire  se  réunissent 
pour  attaquer  les  Visigoths  d'Espagne.  Après 
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avoir  pris  Pampelune,  Cal&borra  et  quelques  au- 
tres villes2  ils  assiègent  Saragossc,  puis  se  re- 
tirent. apres  avoir  perdu  une  partie  de  leur  armée, 
emportant  avec  eux  les  reliques  de  saint  Vincent, 
en  l'honneur  duqhel  ils  font  construire,  l'année 
suivante,  à Paris,  l'Eglise  de  saint  Vincent. 

Totila  bat  une  armée  romaine  sur  les  bords  du 
Pô  et  s'empare  de  Florence. 

543.  Totila  s’empare  de  laCampanieetdelaPouille. 
— Il  assiège  et  prend  Naples. 

Mort  de  saint  Benoît  de  Nursia. 

544.  Totila  se  dispose  à mettre  le  siège  devant 
Home.  — Justinien  envoie  contre  lui  Bélisaire. 

Chosroès  est  forcé  de  lever  le  siège  d'Edesse. 

545.  Totila  s’empare  de  Tibur  et  massacre  les  ha- 
bitants. 

546-  Il  prend  Rome  sous  les  yeux  de  Bélisaire, 
renverse  le  tiers  de  ses  murs  et  brûle  le  Capi- 
tole. 

Bucelin,  général  de  Théodebert,  pénètre  en 
Italie. 

547.  Les  Grecs  battent  les  Goths  en  Lucanie. — 
Bélisaire  se  rend  maître  de  Tarente,  de  Spolètc 
et  reprend  Rome,  dont  il  relève  les  murailles.  — 
Totila  vient  l’y  assiéger.  Il  est  forcé  à la  retraite 
par  Bélisaire. 

Bucelin  passe  en  Sicile,  où  il  fiit  de  grands 
progrès.  — Totila  demande  la  paix  à Théodebert. 

Les  Angles,  conduits  par  Idda  et  ses  douze  fils, 
débarquent  a Flaraborough.  et,  malgré  h glo- 
rieuse résisance  du  Breton  Urien,  s'emparent  de 
tout  le  pays  situé  entre  l’Humber  et  le  Forlh. 

548.  Mort  do  Théodebert,  roi  d’Austrasie,  qui  se 
disposait  à aller  assiéger  Constantinople,  pour  se 
venger  de  Justinien,  qui  avait  pris  le  titre  de 
Francisque.  — Son  fils  Théodebalde  lui  succède. 

Totila  reprend  l’avantage  sur  les  Grecs,  qu’il 
défait  dans  plusieurs  combats.  Bélisaire  est  rap- 
pelé à Constantinople. 

549.  Totila  se  rend  maître  de  Rome  pour  la  deuxième 
fois. 

Théodégisil.  roi  des  Yisigoths,  est  assassine 
dans  un  festin,  un  an  après  avoir  succédé  à 
Thoudismont,  assassiné  dans  son  palais  de  Bar- 
celone. 

Agila,  qui  lui  succède,  persécute  les  catho- 
liques. 

550.  Le  Slave  Leck  s'établit  entre  Coder  et  la  Vis- 
tule.  et  fonde  les  villes  de  Gnezne  et  de  Poznan 
(Posen).  Ses  descendants  gouverneront  le  pays 
durant  300  ans,  avec  le  titre  de  ducs. 

Les  Tchèques  chassent  les  Marcomans  du  pays 
des  anciens  Boïens,  et  prennent  le  nom  de  Bohé- 
miens. — Fondation  de  Prague. 

551.  Totila  équipe  une  flotte  de  300  navires,  ravage 
Corcyre,  et  fait  la  conquête  de  la  Sicile,  de  la 
Corsé  et  de  la  Sardaigne.  Toute  l’Italie  sc  sou- 
met aux  Goths  après  la  défaite  des  Grecs,  com- 
mandés par  Germanus. 

Justinien  propose  inutilement  à Théodebalde, 
roi  d’Austrasie,  de  s’allier  avec  lui  contre  Totila. 

Expédition  des  comtes  Bucelin  et  Lheutaris  en 
Italie.  Elle  est  sans  résultat. 

Le  roi  des  Suèves,  Cariaric,  renonce  à l’aril- 
nisme  et  se  fait  catholique. 

552.  Narsès  est  envoyé  par  Justinien  contre  To- 
tila.  — Il  bat  les  Goths  sur  mer,  leur  enlève  la 
Sicile  et  débarque  en  Italie.  — Défaite  et  mort 
de  Totila  à la  journée  de  Tagines.  — Teias  lui 
succède. 

553.  Teias  est  vaincu  et  tué  par  Narsès,  dans  une 
grande  bataille  livrée  au  pied  du  Vésuve.  — Fin 
delà  domination  des  Ostrogoths  en  Italie  — Cette 
contrce  est  gouvernée  par  des  exarques  qui  ré- 
sident à Ka venue.  — Aligern,  frère  de  Teias, 
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continue  à se  défendre  pendant  une  année  dans 
la  ville  de  Cumes,  et  ne  cède  qu’après  avoir  vu 
la  moitié  des  remparts  tomber  dans  un  gouffre. 

6*  concile  œcuménique,  tenu  à Constantinople. 

554.  Narsès  s’empare  de  Vérone  et  de  Brescia,  où  les 
Goths  s’étaient  maintenus.  — Les  débris  de  cette 
nation  quittent  l’Italie,  où  se  joignent  à Buce- 
lin et  à Lheutaris,  les  lieutenants  de  Théodebalde, 
roi  d'Austrasie,  qui  s'avancent  jusqu'à  Olraute. 
Bucelin  est  vaincu  par  Narsès,  près  de  Capouc. 
Lcutharis  meurt  de  la  peste. 

Athanagild,  roi  des  Visigoths,  établit  sa  rési- 
dence à Tolède,  sur  le  ’lage,  qui  devient  la  capi- 
tale du  royaume. 

La  Colcnide  dont  une  partie  de  la  population 
est  chrétienne,  est  pendant  8 ans  le  théâtre  de 
la  guerre  entre  les  Perses  et  les  Grecs. 

555.  Avènement  du  pape  Pélage  I*r. 

Mort  de  Théodebalde.  Ses  Etats  passent  à son 
grand-oncle,  Clotaire  I#r. 

Défaite  de  Clotaire  I",  par  les  Saxons. 

536.  Traité  entre  les  Grecs  et  les  Perses,  au  sujet 
de  la  Lazyque. 

Chrammc , fils  naturel  de  Clotaire,  révolté 
contre  son  père,  est  soutenu  par  Childebert,  qui 
lui  fournit  des  secours. 

Vers  ce  temps,  Childebert  et  Clotaire  publient 
une  rédaction  de  la  loi  salique. 

558.  Childebert  meurt  sans  laisser  d’héritiers.  — 
Clotaire  I*r  réunit  toute  la  monarchie  des  Francs 
et  établit  sa  résidence  à Paris. 

Justinien  engage  les  Avares  à s’établir  dans  la 
Dacie,  pour  les  opposer  aux  Gépides  et  aux  Lom- 
bards. 

559.  Des  Bulgares  et  des  Slaves  entrent  en  T h race, 
sont  vaincus  par  Bélisaire,  et  reçoivent  une 
somme  pour  s'éloigner. 

Mort  d’Idda.  Division  de  son  royaume  en  deux 
parties  : royaume  de  Bemicie  et  royaume  de 
Dclre. 

560.  Chrammc  se  retire  auprès  de  Conobre,  comte 
de  Bretagne.  Il  est  vaincu  par  Clotaire  et  brûlé 
avec  sa  femme  et  ses  enfants. 

Jean  111,  pape. 

561.  Mort  de  Clotaire.  La  monarchie  des  Francs  est 
partagée  entre  ses  fils  : Caribert  obtient  le 
royaume  d'Aquitaine  et  règne  à Paris  ; Contran, 
le  royaume  de  Bourgogne,  capitale  Chàlons-sur- 
Saônê  ; Chilpéric,  la  Neustrie,  capitale  Soissons  ; 
Sigebert,  l'Austrasie,  capitale  Metz. 

562-  Mort  de  Cassiodore. 

Victoire  de  Sigebert  sur  les  Avares.  Chilpéric 
envahit  ses  Etats  et  prend  Reims. 

564.  Sigebert  bat  Chilpéric  et  reprend  les  places 
que  ce  prince  lui  avait  enlevées. 

563.  Mort  de  Bélisaire,  en  disgrâce  depuis  5 ans. 
— Mort  de  Justinien,  sans  enfants.  Son  neveu, 
Justin  II  lui  succède.  L’historien  du  règne  de 
Justinien  est  Procope,  secrétaire  de  Bélisaire. 

Les  Suèves,  gouvernés  par  Théodemir,  em- 
brassent la  religion  catholique. 

566.  Sigebert  épouse  Brunchaut,  fille  d’Athanagild, 
roi  des  Visigoths. 

Justin  le  Jeune  transporte  aux  empereurs  lo 
nom  et  la  dignité  de  consul. 

Le  royaume  des  Gépides  est  détruit  par  les 
Lombards  et  les  Avares  réunis.  — Les  Avares 
s'établissent  en  Pannonie. — Alboin,  chef  des 
Lombards,  alors  veuf  de  Clothswinde,  fille  de 
Clotaire  rr.  épouse  Rosamonde,  fille  de  Cuni- 
mond,  roi  des  Gépides,  tué  dans  le  combat. 

567.  Mort  de  Caribert,  roi  d’Aquitaine.  Ses  trois 
frères  sc  partagent  son  royaume.  Ce  partage, 
accompli  sans  aucun  souci  ues  convenances  géo- 
graphiques, fut  la  cause  principale  de  la  guerre 
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qui  éclata  bientôt  après  entre  les  trois  rois.  — 
Paris  fut  laissé  indivis  entre  les  trois  frères,  qui 
s interdirent,  par  un  serment  prêté  sur  les  reli- 
ques, le  droit  d’y  pénétrer  seuls. 

Chilpéric  épouse  Galsuinthe,  sœur  de  Brune- 
haut 

Disgrâce  et  mort  de  Narsès.  gouverneur  de 
ritalie  grecque  depuis  14  ans.  Il  meurt,  à Rome, 
avant  d’avoir  pu  s'embarquer  pour  Constanti- 
nople. 

668.  Sigebert  est  battu  et  fait  prisonnier  par  les 
Avares,  dont  le  chef  lui  rend  bientôt  après  la 
liberté. 

Mort  de  Galsuinthe.  Chilpéric  épouse  Frédé- 
gonde. 

Longin,  successeur  de  Narsès,  s’établit  à Ra- 
venne.  Il  prend  le  tilre  d'exarque.  Il  supprime 
les  consulaires , les  correcteurs,  les  présidents  et 
les  légats , qui,  sous  ces  différents  noms,  gouver- 
naient les  provinces  et  les  grandes  villes,  établit 
en  leur  place  des  ducs,  pour  le  commandement 
des  troupes  et  l’administration  des  finances,  et 
nomme  d'autres  magistrats  pour  rendre  sous  eux 
la  justice. 

Les  Lombards,  sous  la  conduite  d’Alboin,  pé- 
nètrent en  Italie.  Ils  occupent  presque  toute  la 
Vénétie. 

Mort  d’Athanagilde , roi  des  Visigoths.  Les  Vi- 
sigoths  de  la  Gaule  et  ceux  d’Espagne  se  divisent 
sur  l’élection  de  son  successeur.  Le  gouverneur 
de  Sepliraanie,  élu  par  les  premiers,  fixe  ci  rési- 
dence à Narbonne;  il  s’associe  son  frère,  Léovi- 
gild,  qui  gouvernera  l'Espagne. 

669.  Prise  de  Milan  par  Alboin.  Siège  de  Pavie. 

L’Egypte  se  partage  en  deux  camps  religieux, 

les  catholiques  et  les  jacobiles,  ayant  chacun  leur 
patriarche.  Ce  schisme  durera  plusieurs  siècles. 

570.  Les  Perses  s’emparent  de  Dara  et  ravagent 
toute  la  Syrie. 

Naissance  de  Mahomet. 

Guerre  entre  Gontran  et  Sigebert,  au  sujet 
d’Arles. 

572.  Invasion  des  Lombards  en  Provence.  Ils  sont 
repoussés  par  Mummolus,  général  de  Gontran. 

Prise  de  Pavie  par  les  Lombards.  Alboin  y éta- 
blit sa  résidence.  Ses  principaux  compagnons 
reçoivent  chacun  une  portion  de  la  terre  con- 
quise, prennent  le  titre  de  ducs  et  forment  ainsi 
une  aristocratie  militaire. 

Fondation  du  royaume  d’Est-Anglie  par  Offa. 

Léovigilde,  par  la  mort  de  son  frère,  devient 
seul  roi  des  Visigoths  de  Gaule  et  d’Espagne. 

573.  Alboin  est  assassiné  à l’instigation  de  sa 1 
femme  Rosamonde,  fille  du  roi  des  Gépides.  Les 
ducs  lombards  et  les  autres  chefs  de  la  nation 
s’assemblent  à Pavie  et  déclarent  roi  l’un  d’eux, 
nommé  Cleph,  en  lui  présentant  une  pique. 

Sigebert  arme  contre  Chilpéric,  à la  sollicita- 
tion de  Brunehaut,  sa  femme,  pour  venger  la 
mort  de  Galsuinthe^  sœur  de  cette  princesse. 

Théodebert,  2*  fils  de  Chilpéric,  s'empare  de 
plusieurs  villes  de  la  Neustrie,  met  à contribu- 
tion la  Touraine,  le  Poitou,  le  i.imousin,  le 
Querci.  ravage  l'Aquitaine,  et  pille  les  monas- 
tères de  ces  contrées. 

Les  Avares  pénètrent  en  Germanie  et  dévastent 
la  Thuringe. 

Saint  Grégoire  est  nommé  évêque  de  Tours; 
c’est  le  premier  chroniqueur  des  Francs  chrétiens. 

574.  Chilpéric  et  Sigebert,  sous  la  médiation  d# 
Gontran,  se  réconcilient. 

575.  2*  guerre  entre  Chilpéric  et  Sigebert.  Ce 1 
dernier  s'empare  de  presque  tout  le  royaume  de 
son  frère,  qu’il  assiège  dans  Tournai.  — sigebert 
est  assassiné  par  ordre  de  Frédégonde.  — Son 
fils,  Childebert  II,  alors  âgé  de  5 ans,  est  pro- 
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clamé  roi  d’Austrasie.  — Gogon,  1*  maire  du 
palais. 

576.  Brunehaut,  prisonnière  à Rouen,  épouse  Mé- 
rovée,  fils  de  Chilpéric.  — Ce  prince  fait  tonsurer 
son  fils. 

Mérovée  est  assassiné  par  ordre  de  Frédégonde. 
— Brunehaut  retourne  en  Austrasie. 

Le  patrice  Mummolus  défait  complètement  les 
Lombards,  qui  faisaient  de  fréquentes  invasions 
dans  le  royaume  de  Bourgogne. 

Après  Cleph,  roi  des  Lombards,  mort  assassiné, 
les  Lombards  sont  gouvernés,  pendant  10  ans,  par 
36  ducs. 

Justinien,  général  de  Justin  II , défait  Chosroès* 
et  poursuit  ce  prince  jusque  dans  ses  Etats. 

577.  Chilpéric,  à l’instigation  de  Frédégonde,  fait' 
déposer,  dans  un  concile  à Paris,  l'archevêque  de 
Rouen  Prétextât,  qui  avait  béni  le  mariage  de 
Mérovée  avec  Brunehaut.  Grégoire,  évêque  de 
Tours,  essaye  en  vain  de  s’opposer  aux  desseins 
de  Chilpéric.  — Gontran,  qui  n’a  pas  de  fils, 
adopte  par  la  lance  son  neveu  Childebert,  qui 
cependant  s’unira  à Chilpéric  pour  dépouiller 
Gontran. 

578.  Mort  de  Justin  II.  — Son  gendre,  Tibère  II, 
est  déclaré  empereur. 

Pélage  II,  pape. 

579.  Chosroès,  roi  des  Perses,  meurt  après  un  règne 
de  47  ans.  — Son  fils,  Hormisdas  III,  lui  suc- 
cède. — Il  continue,  sans  succès,  la  guerre  contre 
l’empereur  d’Orient. 

580.  Léovigilde,  roi  des  Visigoths,  apaise  une  ré- 
volte des  Cantabres,  défait  les  Vascons  et  bâtit 
Vittoria  pour  les  tenir  en  respect.  — Il  fait 
épouser  à son  fils  Hermenegilde  Jngonde,  tille 
de  Sigebert  d’Àustrasie,  qui  convertit  son  mari 
au  catholicisme.  — Persécution  dirigée  par  Léo- 
vigilde, arien,  contre  les  catholiques. 

581.  Lo  général  Maurice,  vainqueur  des  Perses,  est 
proclamé  César. 

Chilpéric  s’allie,  contre  Gontran.  avec  Childe- 
bert, dont  le  lieutenant  s’empare  de  Marseille. 

582.  Mort  de  Tibère  II.  Maurice  lui  succède. 

Gontran  Boson,  en  Austrasie,  le  patrice  Mum- 

molus,  en  Bourgogne,  et  le  duc  Didier,  en  Neus- 
trie, conspirent  pour  proclamer  roi  Gondovald, 
fils  naturel  de  Clotaire,  qui  était  alors  à Constan- 
tinople. Gontran  Boson  va  le  chercher  et  l’amène 
à Marseille.  Ce  prince  reste  dans  une  lie  adja- 
cente à la  Provence  jusqu’à  la  mort  de  Chilpéric. 

Une  guerre,  qui  durera  2 ans,  s’engage  entre 
Léoyigild,  roi  des  Visigoths,  et  son  fils,  Herme- 
negilue,  qui,  pour  échapper  aux  persécutions 
religieuses,  fait  cause  commune  avec  des  re- 
belles. 

583.  Chilpéric,  battu  à Melun  par  Gontran,  fait  la 
paix  avec  ce  prince. 

584.  Chilpéric  II  est  assassiné  à Chelles.  — Clo- 
taire II,  son  fils,  âgé  de  4 mois,  lui  succèdesous 
la  tutelle  de  Frédégonde,  qui  fait  alliance  avec 
Gontran,  roi  de  Bourgogne,  contre  Brunehaut  et 
Childebert  II,  roi  d’Austrasio. 

Autharis,  fils  de  Cleph,  est  élu  roi  des  Lom- 
bards. — Fin  du  gouvernement  des  36  ducs. 

Fond,  du  roy.  de  Mercie  par  Crida.  — Hcrme- 
negilde,  fils  de  Léovigilde,  roi  des  Visigoths,  est 
trahi  et  pris  ; il  subit  le  martyre  à Tarragone  ; 
sa  femme  a le  même  sort. 

585.  Léovigilde  fait  la  conquête  du  royaume  des 
Suèves,  alors  gouvernés  par  Andica.  Tous  les  peu- 
ples germains  établis  en  Espagne  sont  soumis  au 
même  prince. 

Concile  de  Mâcon  qui  enjoint,  sous  peine  d’ei- 
communication,  de  payer  la  dlme  ecclésiastique. 
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586.  Mort  de  Léovigild,  roi  des  Visigoths.  — Son 
fils  Récarèdc  lui  succédé. 

GondovaM,  fils  naturel  de  Clotaire  I*r,  tente  de 
renverser  Clotaire  II;  mais  Contran  et  Childebert 
ayant  réuni  leurs  forces,  le  défont  et  le  mettent 
àmort. 

Frédégonde  fait  assassiner  Prétextât,  évéque 
de  Rouen , aux  pieds  des  autels. 

587.  Victoire  signalée  d’Autharis  sur  les  Grecs. 

Récarcde  adopte  ouvertement  la  religion  catho- 
lique. Son  exemple  est,  suivi  par  la  nation  des 
Visigoths. 

Contran,  Childebert  et  Brunehaut  concluent, 
de  concert  avec  le*  seigneurs,  à Andelot,  le  cé- 
lèbre traité  qui,  après  avoir  assuré  au  roi  d’Au- 
str.isie  la  succession  du  roi  de  Bourgogne,  lais- 
sait aux  Leudes  la  possession  des  bénéfices  qu'ils 
avaient  reçus  de  la  libéralité  des  rois  précédents 
jusqu'à  la  mort  du  roi  ClotaiTc  Ier,  et  y rétablis- 
sait ceux  qui  en  avaient  été  privés,  sauf  infrac- 
tion aux  conditions  établies. 

588.  Le  patriarche  de  Constantinople,  Jean  le  Jeû- 
neur, prend  le  titre  de  patriarche  œcuménique, 
maigre  les  plaintes  du  pape. 

589.  Autharis  bat  l’armée  do  Childebert  II  qui 
s’etait  joint  aux  Grecs  pour  l’attaquer. 

Les  Visigoths  s’emparent  de  Carcassonne  et 
restent  maîtres  de  toute  la  Septinninie  (Langue- 
doc) jusqu’à  1 invasion  des  Sarrasins. 

Révolte  de  Bahram  contre  Hormisdas  III. 

590.  Mort  d'Àutharis  à ravie. 

Hormisdas  III  est  emprisonné  par  Bahram.  Son 
fils  Chosroès  II  s’enfuit  auprès  de  l'empereur  Mau- 
rice. 

Grégoire  le  Grand,  pape. 

Ethclfrid  réunit  les  pays  de  Bernicic  et  de 
Deire  et  fonde  le  rovaurae  de  Northumbrie,  capi- 
tale. York. 

591 . Théodclinde,  fille  d'un  roi  de  Bavière  et  veuve 
d’Autharis,  épouse  Agilulf,  duc  de  Turin,  qui  est 
proclamé  roi  des  Lombards. 

L’empereur  Maurice  rétablit  Chosroès  II  sur  le 
trône  de  Perse.  — Mort  de  Bahram. 

592.  Expédition  de  Contran  contre  Waroc,  duc  de 
Bretagne. 

Saint  Colomban,  moine  irlandais,  fonde  le 
monastère  de  Luxcuil. 

593.  Mort  de  Gontran,  roi  de  Bourgogne.  — Chil- 
debert II.ro»  d’Austrasie,  hérite  de  son  royaume. 
11  tente  de  s'emparer  des  États  de  Clotaire,  mais 
ses  troupes  sont  battues  à l)roissy,dans  lo  Sois- 
sonn&is. 

Les  Avares  pénètrent  jusque  sous  les  murs  de 
Constantinople.  — Ils  sont  vaincus  par  Priscus, 
général  de  Maurice,  chassés  de  la  Thrace  et  re- 
foulés au  delà  du  Danube. 

Agilulf,  roi  des  Lombards,  vient  assiéger  Rome, 
mais  se  relire  bientôt  après,  soit  qu’il  y ait  été 
forcé  par  la  résistance  des  Romains,  soit  qu’il 
ait  cédé  aux  prières  de  Grégoire  le  Grand. 

594.  Victoire  do  ChiUlebert  11  sur  les  Varnes, 

' peuple  de  la  Germanie. 

596.  Mort  de  Childebert  II.  Ses  États  sont  f>artagés 
entre  ses  2 fils  : Thierry  II  règne  sur  lu  Bourgo- 
gne, Théodebert  il  sur  l’Auslrasic. 

Victoire  de  Clotaire  II  à I-eucofao  sur  les 
Austrasiens,  dirigés  par  Brunehaut. 

597.  Saint  Augustin , envoyé  par  le  pape  saint  Gré- 
goire le  Grand  , prêche  la  foi  dans  le  pays  de 
Kent,  alors  gouverné  par  saint  Ethelberl.  Ce 
prince,  qui  avait  épouse  une  femme  chrétienne, 
Berthe,  fille  de  Caribert,  roi  des  Francs,  se  con- 
vertit. 

Mort  de  Frédégonde. 
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Influence  croissante  de  Brunehaut. — Elle  règne 
sous  le  nom  de  ses  2 petits-fils. 

598.  Les  grands  d’Austrasie,  jaloux  du  crédit  do 
Brunehaut,  engagent  Théodebert  II  à l’exiler. 

599.  Brunehaut  so  retire  à la  cour  de  Thierry  II, 
roi  de  Bourgogne. 

.Saint  Grégoire  le  Grand  réforme  l'office  do 
l’Église  romaine. 

L’école  de  chant,  dit  grégorien,  fondée  par  lui, 
a subsisté  pendant  des  siècles. 

600.  Clotaire  II,  roi  de  Neustrie,  est  vaincu  près  de 
Dormeuil  par  les  troupes  réunies  de  Théodebert  II 
et  de  Thierry  II. 

Le  khan  (les  Avares  fait  égorger  12  000  prison- 
niers grecs  que  l’empereur  Maurice  refusait  de 
racheter. 

VU*  siècle  après  Jésus-Christ. 

Décadence  de  l'empire  d'ûrient  & partir  d’Heraclius.  — 
Commencement  de  la  puissance  des  maires  du  Palais  en 
France.  - Naissance  du  mahométisme.  — Propaga- 
tion du  catholicismo  dans  la  Bretagne  et  dans  la  Ger- 
manie. 

601 . Le  khan  des  Avares  ravage  la  Dalmatie. 

Mort  de  Récarède,  roi  des  Visigoths.  Il  avait 

rendu  héréditaire,  mais  en  les  renfermant  dans 
des  limites  précises,  les  pouvoirs  de  ducs,  de 
comtes,  de  gouverneurs  (le  places  fortes.  11  a 
pour  successeur  son  fils  Liuva  II. 

602.  Maurice  s'ôtant  obstiné  à vouloir  que  l'année 
séjournât  au  delà  du  Danube,  pour  la  faire  vivre 
aux  dépens  de  l'ennemi,  elle  se  révolte  et  pro- 
clame le  centurion  Phocas  qui  marche  sur  C.  P., 
s'en  empare  et  fait  massacrer  Maurice  avec  toute 
sa  famille. 

Agilulf,  roi  des  Lombards,  cédant  aux  conseils 
de  sa  femme  catholique  Théodeiindc,  et  du  pape 
Grégoire  le  Grand,  renonce  à l’arianisme. 

603.  Liuva  II,  roi  des  Visigoths,  est  détrôné  par 
Viteric  qui  essaye  de  rétablir  l’arianisme. 

Chosroès  II  déclare  la  guerre  à Phocas  sous 

firétexte  de  venger  La  mort  de  Maurice,  son  bien- 
aiteur.  Cette  guerre  durera  18  ans  et  sera  heu- 
reuse pour  les  Perses. 

(104.  Chosroès  II  défait  l’armée  de  Phocas  et  ra- 
vage les  provinces  d’Onent. 

Sabinien,  pape. 

605.  Narsès,  général  de  Phocas,  accusé  d'intelli- 
gences avec  Chosroès  II,  est  attiré  à C.  P.  et 
brûlé  vif. 

Brunehaut  excite  en  vain  à la  guerre  les  leudes 
de  Bourgogne  contre  l'Austrasic.  Son  favori,  le 
maire  du  palais  de  Bourgogne,  Protadius,  est 
égorgé  dans  la  tente  même  de  Thierry. 

606.  Conspiration  contre  Phocas.  — Elle  est  dé- 
noncée par  An  ci  stase. 

Bonifacc  III,  pape. 

607.  Phocas  donne  sa  fille  à Priscus  et  lui  confie 
le  commandement  de  l'armée.  — Nouvelles  vic- 
toires de  Chosroès. 

608.  Priscus  engage  Héraclius.  fils  du  gouverneur 
d’Afrique,  à se  révolter  contre  Phocas.  — Chos- 
roès ravage  la  Mésopotamie  et  la  Syrie. 

Les  Visigoths,  les  Lombards,  les  Neustricns, 
auxquels  se  joint  le  roi  d'Austrasie,  Théivlebert, 
so  liguent  contre  Thierry,  roi  de  Bourgogne, 
auprès  duquel  s’est  retirée  Brunehaut,  qui  gou- 
# verne  en  son  nom.  — Thierry  et  Brunehaut  fon» 
lapider  saint  Didier,  évêque  de  Vienne,  qui  leur 
reproche  leurs  crimes. 

609.  Démêlés  de.  saint  Colomban  avec  Thierry  II  et 
Brunehaut.  11  est  chassé  de  son  monastère  de 
Luxeuil. 

610.  Les  Perses  dévastent  la  CappAdoce,  l’Arménie, 
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la  Gatatie , la  Paphlagonie,  et  s'avancent  jusqu’à 
Chatoédoine. 

Phocas  est  renversé  par  Héraclius,  qui  le  lait 
mourir  dans  les  supplices. — Avènement  de  la 
dynastie  Héraciienne. 

Saint  Colomban  se  retire  chez  Clotaire,  puis 
chez  Théodebert  II,  roi  d’Austeasie.  Il  prêche  le 
chistianisme  aux  peuplades  qui  habitaient  autour 
du  lac  de  Genève  et  commence  ainsi  la  tâche  de 
conversion  oue  devaient  continuer  les  moines  ir- 
landais et  plus  tard  les  moines,  anglo-saxons  en 
Germanie. 

Mahomet,  âgé  de  40  ans,  se  déclare  prophète 
et  commence  à prêcher  à la  Mecque. 

611.  Guerre  entre  Thierry  II,  roi  de  Bourgogne,  et 
Théodebert  II,  roi  d’Austrasie. 

012.  Théodebert  II  est  vaincu  aux  batailles  de  Toul 
et  de  Tolbiac,  lait  prisonnier  et  mis  à mort  par 
ordre  de  Brunchaut.  Thierry  JI  réunit  les  royau- 
mes de  Bourgogne  et  d’Austrasie. 

Saint  Colomban,  craignant  la  vengeance  de 
Thierry  vainqueur,  passe  en  Italie  où  il  est  ac- 
cueilli par  Agilu!f,roides  Lombards,  qui  remploie 
à convertir  les  ariens  et  où  il  fonde  le  mona- 
stère de  Bobbio. 

Sisebut,  roi  des  Visigoths. 

013.  Thierry  II  meurt  au  milieu  des  préparatifs 
d'une  guerre  contre  Clotaire  II. 

Brunehaut  cherche  à conserver  la  Bourgogne 
et  l’Austrasie  à scs  arrière-petits-fils,  mais  Clo- 
taire gagne  les  grands  d’Austrasio,  et  bientôt  la 
trahison  do  Warnachaire  et  la  défection  des 
Bourguignons  livrent  cette  reine  au  fils  de  Eré- 
dégonde.  — Elle  est  torturée  pendant  3 jours  et 
expire  dans  les  plus  affreux  supplices.  — Clo- 
taire II  réunit  toute  la  monarchie  des  Francs.  — 
La  charge  de  maire  du  palais  est  déclarée  ina- 
movible. 

614.  Héraclius  demande  la  paix  à Chosroès  et  ne 
peut  l’obtenir.  — Les  Perses  s'emparent  de  Césa- 
rée  et  de  Damas. 

Deusdcdit,  pape. 

615.  Les  Perses  s’emparent  de  Jérusalem  et  empor- 
tant le  bois  de  la  vraie  croix.  Ils  pénètrent  en 
Egypte,  prenneut  Alexandrie  et  menacent  Car- 
thage. 

Adaloald,  fils  d’Agilulph  et  de  Théodelindc, 
succède  à son  père,  sous  la  tutelle  de  sa  mère. 

Concile  de  Paris.  Les  évêques,  au  nombre  de 
79.  proclament  solennellement  la  liberté  des 
élections  ecclésiastiques,  et  décrètent  qu’à  la 
mort  d’un  évêque,  celui  nui  devait  être  ordonné 
à sa  place  par  le  métropolitain  et  les  comprovin- 
ciaux  serait  élu  tjraluiu,mrnt  par  le  clergé  et  par 
le  peuple.  Dans  la  mémo  assemblée,  ou  décida 
l'abolition  générale  des  impôts  directs  inventés 
par  Brunehaut  et  que  les  juges  ou  comtes  se- 
raient toujours  pris  entre  les  propriétaires  du 
pays  même  ou  s’exercait  la  juridiction.  Celte  der- 
nière mesure  fit  faire  un  pas  immense  à I’aristo- 
cratic. 

617.  Héraclius  demande  do  nouveau  la  paix  à Chos- 
roès sans  recevoir  de  réponse  favorable. 

Boniface  V,  pape. 

Clotaire  exemple  les  Lombards  du  tribut  de 
12  000  sols  qu’ils  payaient  chaque  année  au  fisc 
de  Bourgogne,  et  conclut  une  alliance  avec  eux. 

618.  Les  Avares,  alliés  des  Perses,  pillent  les  envi- 
rons de  C.  P. 

619.  Les  Perses  s’avancent  de  nouveau  jusqu’à 
Chalcédoinc.  Révolte  de  l'exarque  de  Ravenne, 
Eleuthère,  contre  Héraclius. 

620.  Héraclius  achète  la  paix  des  Avares  et  les 
prend  à sa  solde. 

621.  Avènement  do  Suintila  au  trône  des  Visigoths. 
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— Il  bat  les  Vascon»  qui  avaient  envahi  la  Tarra- 

gonaise. 

622.  Clotaire  II  donne  F Australie  à son  fils  Dago- 
bert qui  s y rend  avec  Pépin  dit  le  Vieux  ou  de 
Landen  et  saint  Amoul,  évêque  de  Metz,  dont  les 
familles,  unies  par  des  mariages,  formeront  la 
maison  d Hcnstal. 

Après  la  mort  de  son  oncle  Abou-Taleb  chef 
politique  et  religieux  de  la  Mecque,  Mahomet, 
condamné  a mort  par  le  nouveau  chéri f Abou- 
s An  h. an  c„  —^re  à Yatreb,  ville  rivale  de  la 
, oui  prendra  le  nom  de  Médine 
, la  ville  du  Prophète);  cette 
i . .. --  - -svient  Père  des  mahométans. 

Héraclius  débarque  une  armée  sur  les  côtes  de 
| J*  C|hcie  et  défait  les  Perses  à Issus.  Il  sc  rend 
de  C.  P.  à Trébizonde,  pénètre  jusqu’au  cceur 
de  la  Perse,  et  venge  la  profanation  du  saint  sé- 
pulcre par  la  ruine  d’Urmia,  patrie  de  Zoroastre. 

623.  Héraclius  s avance  en  JJédic  et  pénètre  jusqu’à 
Ispahan.  — Prise  de  Salban  (Sarvah). 

Suintila  expulse  les  Grecs  de  l'Espagne. 

624.  L’armée  grecque  franchit  les  montagnes  des 
Curdes,  passe  le  Tigre  et  s’avance  jusque  sous 
les  murs  d’Amida. 

Mahomet  remporte  sur  les  Koreischites  la  vic- 
toire de  Bcder. 

625.  Mahomet  est  vaincu  à la  journée  d’Ohud. 
Honorius  I*r,  papo. 

Ariwakl , gendre  d’Agilulph,  s'empare  du  trône 
des  Lombards  sur  Adaloald. 

626.  Constantinople  attaquée  do  nouveau  par  les 
Perses  et  les  Avares  réunis  est  défendue  par  le 
patricc  Bonosus.  Victoire  d’Héraclius. 

Les  Antes  ou  Slaves  de  la  mer  Noire  se  révol- 
tent contre  les  Avares  et  s'établissent,  avec  la 
permission  d’Hcraclius.  dans  l’Hlyrie. 

Développement  de  l’hérésie  des  monothélites 
oui  ne  veulent  reconnaître  qu'uno  seule  volonté 
dans  le  fils  de  Dieu  lait  homme;  elle  est  favorisée 
ar  le  patriarche  de  Constantinople  Sergius,par 
yrus,  évêque  de  Phasis  en  Colchide,  et  par 
l’empereur. 

627.  Héraclius  défait  Chosroès  sur  les  ruines  de 
Ninive.  pille  les  villes  de  l’Assyrie  et  s’empare 
des  trésors  du  roi  de  Perse. 

Edwin,  lé  roi  de  Nortbumberland,  conseillé  par 
sa  femme,  fille  du  roi  chrétien  de  Kent,  se  lait 
baptiser  par  le  missionnaire  Paulin,  qui  devient 
évoque  d’York. 

628.  Révolte  de  Siroès  contre  Chosroès  son  père. 
Mort  de  Chosroès. 

Siroès  conclut  la  paix  avec  Héraclius.  Retour 
triomphal  de  ce  prince.  Il  rapporte  à Jérusalem 
le  bois  de  la  vraie  croix. 

Mort  rie  Clotaire  II,  roi  des  Francs.  — Partage 
de  ses  Etats  entre  ses  2 fil».  Dagobert  règne  sur 
l’Austrasic,  la  Neustrie  et  la  Bourgogne.  Saint 
Amoul  et  Pépin  de  Landen  sont  chargés  de  la 
direction  des  affaires. 


Mecque,  au  N.  E. 
(Médmath-al-Nabi 
fuite  ou  Maire  (li 


629.  Mahomet  fait  la  guerre  aux  Juifs  de  Khaïbnr. 

630.  Dagobert  cède  à son  frère,  Caribert,  le  Tou- 
lousain, le  Qùerci,  l’Angoumois,  le  Périgord. — 
Il  fait  réviser  les  lois  des  Francs  Sali  en  s,  des 
Francs  Ripuaires,  des  Alamans  et  des  Bavarois. 
1"  rédaction  de  capitulaires. 

Mahomet  s’empare  de  la  Mocaue. 

L’empereur  Héraclius  donne  le  siège  patriar- 
cal d’Alexandrie  à l’évêque  de  Phasis,  Cyrus,  que 
le  patriarche  do  Constantinople  Sergius,  avait 
rallié  au  monothélisrue.  Le  patriarche  des  jaco- 
bites  ou  monophysltes  d'Egypte  quitte  Alexan- 
drie et  se  retire  dans  la  Thebaïde. 

631 . Héraclius  reçoit  à Edera  les  ambassadeurs  do 
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Dagobert  et  des  souverains  de  l’Inde.  Il  no  s’oc- 
cupe plus  que  de  controverses  religieuses. 

Suintila,  roi  des  Visigoths,  est  déposé  par  Si- 
senand qui  lui  succède,  avec  le  concours  de  Da- 
gobert. 

Mort  de  Caribert.  Dagobert  réunit  scs  Etats 
aux  siens. 

Guerre  de  Dagobert  IM  contre  Samon,  roi  des 
Vencdes  ou  Esclavons. 

Mahomet  se  prépare  à faire  la  guerre  aux 
Grecs. 

632.  Mort  de  Mahomet  à Médine.  Sa  veuve  Ayesha 
fait  proclamer  calife  son  propre  père,  Aboubekr, 
à l’exclusion  d’Ali,  gendre  du  Mahomet.  Commen- 
cement de  la  guerre  sainte.  — Arnrou  est  envoyé 
en  Égypte,  Obéidah  et  Caled  en  Syrie,  une 
3*  armée  est  destinée  à agir  contre  les  Perses. 
Prise  de  Rostra  par  Caled. 

Dagobert  établit  son  fils  Sigebert  roi  d'Aus- 
trasic,  et  confie  le  gouvernement  du  royaume  à 
l’évèque  Cunibert  et  au  duc  Adalgise. 

633.  Siège  de  Damas  par  Caled  et  Obéidah.  — Belle 
défense  de  Thomas , gendre  d’Héraclius.  — Vic- 
toire des  Arabes  à Aiznadin. 

Le  5*  concile  de  Tolède  appuio  l’usurpation  du 
roi  Sisenand,  et  transporte  de  la  nation  aux  évê- 
ques et  aux  grands  l'élection  des  rois.  Il  ordonne 
aussi  que  toutes  les  églises  catholiques  des  Visi- 
goths se  serviront  de  la  môme  liturgie.  Le  for- 
mulaire usité,  connu  anciennement  sous  le  nom 
d'isidorien , parce  qu'on  le  regardait  comme  l'ou- 
vrage d’Isidore  de  Séville,  appelé  ensuite  Office 
gothique  ou  Mozambique,  mot  corrompu  de  celui 
de  Mutarabes,  nom  donné  depuis  le  vin*  siècle 
aux  chrétiens  vivant  au  milieu  des  Arabes. 

634.  Reprise  du  siège  de  Damas.  — Prise  de  cette 
ville.  — Soumission  d'Ëuièse  et  d’HéliopoIis 
(Baalbeck).  — Omar  est  proclamé  calife  À Damas, 
après  la  mort  d'Aboubekr. 

636.  Guerre  de  Dagobert  contre  les  Gascons,  nui 
sont  vaincus.  — Le  Breton  Judicaêl  vient  lui 
rendre  hommage. 

Défaite  des  Grecs  à la  bataille d’Yermouk  (Hié- 
romax),  près  du  lac  de  Tibériade.  — Siège  et 
prise  de  Jérusalem.  — Conquête  d’Alep,  d'An- 
tioche, de  Césarée. — Soumission  definitive  de  la 
Syrie.  — Victoire  de  Cadésie,  remportée  sur  les 
Perses.  — Soumission  de  l'Assyrie.  — Fondation 
de  Bassora,  au-dessous  du  confluent  du  Tigre  et 
de  l’Euphrate,  à 14  kilomètres  du  golfe  Pcrsique. 
Cette  ville  deviendra  le  centre  du  commerce  de 
l’Orient. 

Rotharis,  duc  de  Brescia,  est  proclamé  roi  des 
Lombards,  après  avoir  épousé  la  veuve  d'Ariwald.  J 

Suintila,  tils  et  successeur  de  Sisenand,  règne 
sur  les  Visigoths. 

637.  Prise  de  Ctésrphon.  — Les  trésors  du  roi  de 
Perse  sont  pillés  par  les  Arabes.  — Fondation  de 
Koufah,  sur  la  rive  occidentale  de  l'Euphrate. 

638.  Mort  de  Dagobert  l*r.  — Son  Tils  Clovis  II, 
sous  la  tutelle  d'Êga  et  de  sa  mère  Nantiiilde,  lui 
succède  dans  les  royaumes  de  Bourgogne  et  de 
Neustrie.  Sigebert  if,  sous  la  tutelle  de  Pépin  le 
Vieux,  règne  sur  l’Austrasie.  — Commencement 
des  rois  fainéants. 

Amrou  pénètre  en  Égypte.  !1  est  soutenu  par 
les  Cophtcs  ou  Jacobites. 

Un  concile  de  Constantinople  confirme  YEcthèse 
de  l'empereur  Héraclius,  rédigée  par  le  patriarche 
Sergius;  elle  admet  deux  natures  en  Jésus-Christ, 
mais  défend  de  dire  qu’il  y ait  aussi  deux  volontés 
ou  deux  opérations. 

C39.  Amrou  s’empare  de  Memphis  et  assiège  Alexan- 
drie. 

Mort  de  Pépin  de  Landen,  maire  d'Austrasie. 
Son  fils  Grimoald  lui  succède 
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640.  Continuation  du  siège  d’Alexandrie.  Prise  de 
cette  ville.  Incendie  des  débris  de  la  bibliothèque. 
— Héraclius  public  l'ecthèse  pour  faire  triompher 
le  monothèlisme. 

Séverin,  pape.  Il  meurt  la  môme  année.  Jean  IV 
lui  succède. 

Mort  d’Éga,  maire  de  la  Neustrie  et  de  la  Bour- 
gogne. — Erchirioald  lui  succède. 

641.  Tentative  inutile  des  Grecs  pour  reprendre 
Alexandrie.  Toute  l'Égypte  se  soumet  aux  Arabes. 
— Rétablissement  du  célèbre  canal  de  Kolzoum 
(Clyma).  — Amrou  pénètre  en  Afrique  jusqu’au 
pays  de  Barca  et  s’empare  de  Tripoli.  — Mort 
a Héraclius.  Constantin  III,  son  fils,  lui  succède. 
Il  meurt  la  même  année  et  est  remplacé  par  son 
fils  Héracléonas. 

Rotharis,  roi  des  Lombards,  fait  la  conquête 
de  toutes  les  places  qui  restaient  aux  Grecs  de- 
puis les  Alpes  cottiennes  jusqu’à  Lune  en  Toscane. 

Chindaswinthc  est  élu  roi  des  Visigoths.  Il 
s’associera  son  fils  Réceswinth,  en  649. 

642.  Chindaswinthc,  roi  des  Visigoths. 

Déposition  d'Héracléonas.  Constant  II  lui  suc- 
cède. 

Les  Araires  remportent  sur  les  Perses  la  victoire 
de  Néhavend  (victoire  des  victoires).  La  Susiane. 
la  Médic,  le  Khorasan,  la  Mésopotamie,  l’Armé- 
nie orientale  se  soumettent  aux  Arabes. 

Théodore,  pape,  il  est  le  premier  pape  qui  ait 
été  qualifié  de  souverain  pontife. 

Flaochat  est  élu  piaire  de  Bourgogne.  Mort  de 
la  reine  Nantiiilde,  mère  de  Clovis  H. 

643.  Diète  do  Pavie,  où  Rotharis  publie  le  code 
Lombard. 

644.  Omar  périt  «assassiné  , dans  la  mosquée  de 
Médine,  par  un  esclave  perse,  üthman  lui  suc- 
cède. 

045.  Reprise  d’Alexandrie  par  Manuel,  général  de 
Constant  II.  Il  est  chassé  par  Amrou  qui  fait  de 
nouvelles  conquêtes  en  Afrique. 

047.  Abdallah  et  Saïd  achèvent  la  soumission  du 
khorasan. 

648.  Moaviah,  gouverneur  de  Syrie,  fait  la  conquête 
de  la  moitié  de  Me  de  Chypre. 

Le  patriarche  de  Constantinople  obtient  de 
l'empereur  Constant  II,  le  Type  qui  devait  mettre 
un  terme  aux  luttes  religieuses,  mais  qui  ne  fuf 
qu’un  prétexte  de  persécution  contre  les  ordio- 
doxes  qui  combattaient  l'hérésie. 

649.  Martin  I,r.  pape.  Dans  le  concile  de  Latran.  il 
condamne  mutes  les  hérésies,  surtout  celle  des 
monothelites  avec  VEcthèse  d'Héraclius  et  le  Type 
de  Constant  11. 

630.  Mort  de  Sigebert  II,  roi  d’Austrasie.  Grimoald, 
maire  du  palais,  relègue  dans  un  monastère 
d’outre-mer  l’héritier  légitime  et  proclame  roi 
son  propre  fils,  mais  il  est  bientôt  renversé  et 
Clovis  11  réunit  les  3 royaumes,  dont  Erchinoald 
administre  les  3 mairies. 

631.  Prise  do  Rhodes  par  Moaviah,  qui  fut  briser 
le  fameux  colosse  de  bronze.  — I"  descente  des 
Sarrasins  en  Sicile. 

632.  Par  la  mort  d'Yesdegcrd  III,  retiré  à la  fron- 
tière de  la  Chine.  les  Arabes  deviennent  maîtres 
de  tout  l’empire  lies  Sassanides. 

Mort  de  Rotharis,  roi  des  Lombards.  Son  fils 
Rodoaîd,  qui  lui  succède,  est  assassiné  la  même 
année.  Il  aura  pour  successeur  Aribert,  fils  de 
Gonîioald.  lequel  était  frère  de  Théodclindc.  Ari- 
bert était  catholique. 

653.  Les  Jacobites  ou  Monophysites,  protégés  par 
les  Arabes,  deviennent  maîtres  de  toutes  les 
églises  de  ffigypte. 

L'empereur  Constant  II.  pour  se  venger  du 
pape  Martin  lrr,  qui  a condamné  ses  erreurs,  le 
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fait  conduire  à Constantinople,  où  il  mourra  par 
suite  des  mauvais  traitements  qu’il  aura  à subir. 

Mort  de  Chindaswinthc,  qui  a reformé  le  code 
Yisi gothique , auquel  sont  soumis  indistincte- 
ment les  sujets  germains  et  romains.  Son  fils 
Réceswinthc,  associé  à la  royauté  depuis  649, 
s’engage  pour  lui  et  pour  ses  successeurs  à ne 
lever  d’impôtsque  du  consentement  de  La  nation; 
le  roi  ne  possède  plus  que  le  pouvoir  exécutif, 
sous  le  contrôle  des  conciles  nationaux,  tenus  à 
Tolède. 

654.  Eugène  I",  pape. 

656.  Le  calife  Othman  périt  assassiné  dans  une 
sédition  à Médine.  Ali,  cousin  et  gendre  du  pro- 
phète, lui  succède . malgré  l’opposition  d’ A y esc  ha, 
fille  d’Aboubekr.  Ayescha  arme  contre  Ah  Zobélr 
et  Telha,  qui  sont  défaits  et  tués,  pris  de  Bas- 
sora,  à la  journée  du  Chameau.  Moaviah  et 
Amrou  se  rangent  aussi  parmi  les  ennemis  d’Ali. 

Mort  de  Clovis  II.  Erchinoald  laisse  la  royauté 
indivise  entre  les  3 fils  de  ce  prince,  Clotaire III, 
Childéric  II  et  Thierry  III,  et  gouverne  l’État  de 
concert  avec  la  reine-mère  Bathilde. 

657.  Vitalien,  pape. 

658.  1"  siège  de  C.  P.  par  les  Arabes. 

659.  L’Austrasie  se  sépare  de  la  Neustrie.  — Chil- 
déric  II,  sous  la  tutelle  de  Wulfoald,  la  gou- 
verne. 

Ébroïn  succède  à Erchinoald  en  Neustrie. 

Le  roi  de  Mercie,  marié  à une  fille  du  roi  de 
Kent,  se  fait  chrétien. 

660.  Continuation  de  la  guerre  civile  chez  les 
Arabes.  — Ali  périt  assassiné.  — Son  fils  Hassan 
est  proclamé  calife  à Koufah.  11  marche  contre 
Moaviah.  Mais,  ahandonné  par  scs  troupes,  il 
abdique  et  se  retire  à Médine.  — Moavian  reste 
seul  calife.  Il  fonde  la  dynastie  des  Ommiades 
qui  réside  à Damas. 

661.  Pertharit  et  Godebert , tous  deux  fils  d’Aribert, 
se  partagent  les  Etats  de  leur  pire,  mais  se 
brouillent  bientôt  après.  — Godebert  appelle  Gri- 
moald,  duc  de  Bénevent,  qui  l’assassine  et  force 
Pertharit  à se  réfugier  chez  les  Avares. 

Le  roi  de  Sussex,  vaincu  par  le  roi  de  Mercic, 
est  obligé  de  se  faire  baptiser. 

662.  Griraoald  est  proclamé  roi  des  Lombards. 

Mort  d’Amrou,  gouverneur  de  l’Egypte. 

663.  Pertharit  vient  se  mettre  entre  les  mains  de 
Grimoald,  qui  le  traite  avec  magnificence;  mais, 
l'année  suivante,  devenu  suspect,  il  se  retire  en 
France. 

Victoire  de  Grimoald  sur  les  troupes  de  l’em- 
pereur Constantin  II,  à Formies. 

664.  La  reine  Bathilde  se  retire  à l’abbaye  de 
Chelles. 

665.  Pertharit  revient  en  Italie,  à la  tête  des 
troupes  de  Clotaire  III,  mais  est  complètement 
défait  à Asti. 

668.  Constant,  empereur  d’Oricnt,  est  assassiné  en 
Sicile,  après  avoir  pillé  Rome,  la  Sicile,  etc. 
Constantin  IV  lui  succède. 

G69.  Les  Sarrasins  s’emparent  de  la  Corse  et  de  la 
Sardaigne,  et  pillent  Syracuse. 

670.  Mort  de  Clotaire  111,  roi  de  Bourgogne  et  de 
Neustrie.  — Ébroïn  fait  proclamer  son  2*  frère 
Thierry^  III,  au  préjudice  do  Childéric  II,  et  tra- 
vaille à abattre  1 aristocratie  en  Neustrie.  11 
nomme , pour  gouverner  les  provinces , des 
hommes  qui  n’y  avaient  aucune  possession,  con- 
trairement à l’article  du  concile  de  Paris  (614), 
qui  était  si  favorable  au  développement  do  l'aris- 
tocratie. — Révolte  des  grands.  — Ebroïn  et 
Thierry  III  sont  enfermés  dans  un  couvent,  le 
l*r  àLuxeuil,  le  V A Saint-Denis.  —Childéric  II 
prend  pour  ministre  saint  Léger,  évêque  d’Autun. 
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Le  musulman  Oucba  ou  Akbé  fonde, à quelque 
distance  do  Carthage,  la  ville  de  Kaïroan,  dans 
une  position  très-avantageuse  pour  le  commerce. 

671.  Yésid,  fils  de  Moaviah,  reçoit  Tordre  d’assiéger 
C.  P.  11  passe  l’hiver  avec  sa  flotte  à Smyrne  et 
à Cyzique. 

Pertharit,  après  la  mort  de  Grimoald,  recouvre 
le  trône  de  Lombardie. 

672.  Les  Arabes  font  la  conquête  de  la  Cilicie  et  de 
la  Lycie.  — 2*  siège  de  C.  P.  Le  feu  grégeois, 
récemment  invente  par  un  Syrien,  détruit  un 
grand  nombre  de  vaisseaux  arabes. 

Wamba  succède  à Réceswinthe,  roi  des  Visi- 
goths. C’est  le  premier  roi  sacré  par  l’archevêque 
de  Tolède. 

Adéodat,  pape. 

673.  Les  Arabes  sont  forcés  de  lever  le  siège  de 
C.  P.  — Leur  flotte  est  brûlée  dans  le  port  de 
Cyzique  par  le  feu  grégeois. 

Childéric  III  traite  avec  hauteur  les  grands  do  * 
la  Neustrie  et  fait  enfermer  saint  Léger  à Luxcuil, 
mais  périt  assassiné.  — Ebroïn  sort  de  son  cou- 
vent et  se  réconcilie  avec  saint  Léger,  dont  le 
parti  replace  sur  le  trône  Thierry  III.  — En  Aus- 
tralie, les  hommes  libres  rappellent  de  l'Irlande 
Dagobert  II,  fils  de  Sigcbert  il. 

Guerre  de  Wamba,  roi  des  Visigoths,  contre  le 
duc  Paul,  oui  s’était  fait  élire  roi  à Narbonne. 

Le  duc  Paul  est  forcé  do  sc  soumettre. 

674.  Ébroïn  se  brouille  de  nouveau  avec  saint  Léger 
et  se  retire  en  Austrasie,  où  il  forme,  avec  l’appui 
de  Dagobert  II,  une  armée  populaire.  — Il  triomphe 
des  grands  et  se  rend  maître  de  Thierry  111,  qu’il 
reconnaît. 

675.  Les  Arabes  tentent  un  débarquement  en  Es- 
pagne. Leur  flotte  est  vaincue  et  détruite  par 
Wamba. 

676.  Les  généraux  de  l’empereur  Constantin  IV  et 
les  Maronites  ou  Mardaïtes  obtiennent  des  succès 
sur  les  Arabes. 

Donus,  pape. 

677.  Mort  d’Aycscha,  veuve  de  Mahomet. 

678.  Ebroïn  persécute  le  parti  des  grands  en  Neus- 
trie  et  en  Bourgogne.  Il  fait  périr  saint  Léger, 
comme  coupable  de  régicide  envers  Childéric  If. 

— Dagobert  II  est  vaincu  et  massacre  par  les 
grands  d’Austrasic,  qui  reconnaissent  pour  chefs 
Martin,  fils  de  saint  Ghlodulfe,  et  Pépin  d’IIé- 
ristal,  fils  d’Anségise  et  de  la  fille  de  Pépin  l’an- 
cien. 

Après  avoir  inutilement  assiégé  C.  P.,  pendant 
7 années  consécutives,  le  calife  Moaviah  conclut 
une  trêve  de  30  ans  avec  l’empereur  d’Orient  et 
s’engage  à lui  payer  tribut. 

Agathon,  pape. 

679.  Constantin  Pogonat  abandonne  les  2 Mésies 
aux  Bulgares,  qui  donnent  leur  nom  au  pays  et 
seront,  pendant  plusieurs  siècles,  la  terreur  de 
Constantinople. 

680.  Mort  de  Moaviah.  La  dignité  de  calife,  élective 
jusqu’alors,  devient  héréditaire  dans  la  famille 
des  Oinruiadcs.  — Avéncincnt  d'Yésid,  fils  de 
Moaviah.  — Soulèvement  d’Hosscin , fils  d’Ali. 

11  est  vaincu  et  tué  près  de  Koutali.  — Révolte  des 
villes  saintes,  Médine  et  la  Mecque  ; la  Mecque  sera 
possédée  pendant  12  ans  par  Abdallah,  fils  de  Zo- 
béir;  révolte  de  l’Égypte  et  de  la  Perse. 

Wamba,  roi  des  Visigoths,  est  forcé,  par  la  per- 
fidie d’Ervigc  et  de  l'archevêque  de  Tolède,  de  s« 
retirer  dans  un  monastère.  — Ervige  lui  succède. 

7*  concile  œcuménique  ou  3*  de  C.  P.  Ce  con- 
cile, tenu  de  novembre  680  à septembre  SS!, 
condamne  les  dogmes  des  Monothélilcs  auxquels 
renoncent  alors  une  partie  des  Grecs  de  l’Egypte, 
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qoi  n’a  plus  qu’une  secte  d’hérétiques, ‘celle  des 

Jacobites. 

L’Eglise  romaine  est  affranchie  par  l’empereur 
du  tribut  qu'elle  devait  à l’ordination  do  chaque 
pape,  mais  l’empereur  se  réserve  le  droit  de 
confirmer  les  papes  élus. 

Akbé  fait  adopter  lo  mahométisme  aux  Maures 

d’Afrique. 

Bataille  de  Loixi,  où  les  grands,  seoourus  par 
les  Austrasicns,  sont  défaits  par  Ebroïn. 

681.  Mort  d'Êbroin,  assassiné  par  un  ennemi.  — 
Warato  lui  succède. 

682.  Léon  II,  pape. 

683.  Abdallah,  fils  de  Zobéir,  est  proclamé  calife  on 
Arabie.  — Prise  et  pillage  de  Mcdrne  par  les 
troupes  d’Yésid.  — Siège  de  la  Mecque.  — Mort 
d'Ycsid.  — Son  fils  Moaviab  II  est  proclamé  calife 
à Damas.  11  abdique  par  scrupule  religieux. 

684.  Abdallah,  reconnu  calife  en  Arabie,  en  Égypte 
et  en  Perse,  donne  l’ordre  d'exterminer  tous*  les 
Ommiadcs.  — Les  Ommiades  s’cnftiient  à Damas 
et  proclament  Merwan,  le  plus  distingué  do  la 
famille. 

Benoit  II,  pape. 

686.  Merwan  s’empare  de  l’Egypte  sur  Abdéramc, 
lieutenant  d'Abdallah.  — Soulèvement  des  habi- 
tants de  Koufah  en  faveur  de  la  famille  d’Ali.  — 
Leur  chef,  Soliman  , est  vaincu  par  Merwan.  — 
Mort  du  calife  Merwan.  — Son  fils  Abdal-Mélik 
lui  succède.  — Mort  de  Constantin  IV.—  Son  fils 
Justinien  II  lui  succède. 

Jean  IV,  pape. 

686.  Conon;  pape. 

, Bcrlhaire,  successeur  de  Warato,  ruine  le  parti 
ulaire  qu'il  dirige. 

unibort,  fils  de  Pertharit,  roi  des  Lombards, 

lui  succède. 

687.  Défaite  du  parti  populaire  à Te.stry,  par. 
Pépin,  les  Australiens  et  lesgrands.  Pépin  règne 
sur  les  3 royaumes  deNeustrie,  d’Austrasie  et  de 
Bourgogne  sous  le  nom  de  Thierry  III. 

L'Irlandais  S.  Kilian  baptise  le  duc  austrasicn 
Gczbcrt.  Il  périt  assassiné  bientôt  après. 

Sergius  I*’,  pape. 

688.  Zobéir  passe  en  Afrique  par  ordre  du  calife 
Abdal-Mélik.  Il  reprend  aux  Grecs  la  ville  de 
Kairoan  et  menace  Carthage.  Mais  il  est  bientôt 
vaincu  et  tué  par  les  troupes  de  Justinien  II. 
Abdal-Mélik  invite  à une  conférence  Amrou  qui 
aspire  au  califat,  et  le  tue  de  sa  main. 

689.  Les  Grecs  envahissent  la  Syrie.  Abdal-Mélik, 
obligé  de  partager  scs  forces  pour  agir  contre 
Abdallah  en  Arabie,  et  contri  Mosab,  fils  d’Adal- 
lali  dans  l'Irak,  est  réduit  à payer  tribut  à Jus- 
tinien II,  qui  de  son  côté  s’engage  à réprimer  les 
incursions  des  Maronites  sur  les  terres  du  calife. 

Pépin  d Henslal  bal  Ratbod,  chef  des  Frisons, 
et  le  rend  tributaire. 

Un  roi  de  Wesscx  va  recevoir  à Rome  le  bap- 
tême des  mains  du  pape  Sergius. 

690.  "WilUbrod  est  envoyé  par  Pépin  en  Frise  pour 
y prêcher  l'Evangile.  Ordonne  depuis  évéjuc 
par  le  pape  Sergius,  d établit  son  siège  A Ulrecht. 

Justinien  11  rompt  la  paix  avec  les  Sarrasins. 
Il  est  vaincu  par  Abdal-Mélik  et  forcé  de  lui  céder 
l’Arménie.  Défaite  de  Mosab.  Sa  tête  est  |>ortec  à 
Abdai- Mébkquis'emparede  Koufah  cLdetoutl'irak. 

Cunibert,  roi  des  Lombards,  dépouillé  par  Ala- 
cliis,  duc  «le  Trente  et  «le  Brescia,  le  bat  sur  les 
bonis  «le  l'Adda  et  recouvre  son  royaume. 

691.  Abdal-Mélik,  vainqueur  en  Orient,  envoie  son 
général  Ilégiash  contre  Abdallah.  Le  calife  est 
assiégé  dans  la  Mecque. 

Mort  de  Thierry  III.  Pépin  d'Héristal  continue 
de  regner  sous  le  nom  de  Clovis  III,  fils  de  Tbiorry . 


Ap.  J.-c. 

692.  Prise  de  la  Mecque.  Mort  d'Abdallah.  Toute 
l’Arabie  se  soumet  à Abdal-Mélik. 

C93.  Hégiash  est  nommé  gouverneur  de  l’Irak  et 
du  Khorassan. 

695.  Abilal-Mélik  fait  frapper  la  monnaie  ara- 
bique avec  cette  légende  : Dieu  est  le  Seigneur. 
Les  Arabes  avaient  employé  jusqu’alors  la  mon- 
naie des  Grecs  et  celle  «ies  Perses. 

Mort  de  Clovis  1IL  Pépin  d’Héristal  continue 
de  régner  sous  le  nom  de  Childcbert  III,  frère  de 
Clovis,  auquel  il  donno  pour  maire  du  Palais,  en 
Neustrie.  Grimoald,  son  fils. 

Justinien  H excite  par  sa  cniaulé  la  haine  gé- 
nérale. Il  est  détrôné  par  le  patrice  Léonce  qui  lui 
succède. 

696.  Sisebut,  roi  des  Visigoths,  bat  une  flotte  arabe. 

697.  Hassan  , gouverneur  d’Egvpte,  fait  la  con- 
quête «le  presque  tout  le  Nord  de  l’Afrique.  Les 
Grecs  ne  conservaient  plus  qu'Hippono,  quand  le 
patrice  Jean,  envoyé  de  Constantinople,  reprend 
Carthage. 

Paul-Luc- Anafesto,  premier  doge  de  Venise. 

G98.  Prise  et  destruction  de  Carthage  par  los  Ara- 
bes. L’armée  grecque,  craignant  la  sévérité  de. 
1 empereur  I^once,  proclame  Absimare,  général 
de  la  cavalerie,  qui  se  rend  à C.  P.  et  relègue 
Léonce  dans  un  couvent.  Il  règne  sous  le  nom 
<!«•  Tibère  III. 

700.  Mort  de  Cunibert,  roi  des  Lombards.  Son  fils, 

* Luitbcrl,  lui  succède  sous  la  tutelle  d'Ansprand. 

▼III1  siècle  après  Jé>ui-OhriiL 

La  dynastie  des  Abbassidcs  remplace  celle  «les  Ommiades- 
Etat  tlonssant  «Je  l’empire  des  Arabes.  — Haroun-al- 
Raschid.  — commencement  dn  califat  de  Cordeue. 
— Chute  des  Mérovingiens.  — Pépin  le  nri*f  et  Charle- 
magne. — Commencement  de  la  puissance  temporelle 
des  ftapes.  — Réveil  «les  éludés  en  Occident. 

îOl.Egiza,  roi  des  Visigoths,  meurt  après  un  règne 
de  13  ans.  Son  fils  Witiza  lui  succède. 

Jean  VI,  pape. 

702.  Justinien  II,  menacé  de  la  mort,  s'enfuit  chez 
Terbilis,  Khan  des  Bulgares,  qui  lui  doune  des 
troupes. 

704.  Mort  d'Hégiash,  gouverneur  «le  l’Irak. 

“05.  Justinien  II  surprend  Constantinople  avec 
l'aide  des  Bulgares.  Il  fait  exécuter  Tibère  et  ses 
principaux  partisans. 

Le  calife  Abdal-Mélik  meurt  à Damas.  Son 
fils  Walid  lui  succède. 

Jean  VII,  pape. 

706.  Hassan,  gouverneur  d’Égypte  et  d’Afrique,  est 
vaincu  par  Cahina,  reine  des  Maures. 

“07.  Catibah,  gouverneur  du  Khorasan,  passe  le 
fleuve  Gihon  et  s’empare  du  Kharismc  oi  de  la 
Transoxiane. 

Prise  de  Samarcande.  D'autres  armées  arabe-; 
pénètrent  «lans  le  bassin  «le  l'Indus.  et,  sur  les 
affluents  de  l'E.,  dans  le  Moullan  et  le  Lahore. 

Musa-hen-Nosséir  soumet  le  N.  de  l’Afrique 
et  s’empare  «le  Tanger  sur  les  Visigoths.  Les  Mau- 
res embrassent  l’islamisme. 

708.  Justinien  II  fait  la  guerre  aux  Bulgares.  Il  est 
vaincu  par  Terbilis. 

Constantin,  pape. 

709.  Justinien  II  fait  massacrer  les  habitants  de  la 
Chorsonèso  Tauriquo  qui  avaient  voulu  la  livrer 
à Tibère  au  temps  de  son  exil. 

710.  Un  parti  puissant  expulse  Witiza,  roi  «les  Vi- 
sigoths, et  place  sur  le  trône  Rodrigue,  filsduduc 
Théodefred,  à qui  Witiza  avait  fait  crever  les 
yeux.  Les  fils  de  Witiza,  Ebaet  Sisebut,  leur  oncle 
üppas,  archevêque  de  Tolède  et  le  cumle  Julien 
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gouverneur  «le  Coûta,  sur  la  côte  d'Afrique, con- 
spirent contre  le  nouveau  roi  ot  appellent  Musa 
émir  d’Afrique. 

711.  Tarik,  lieutenant  de  Musa,  débarque  en  Es- 
pagne et  s’empare  de  Calpé  qui  reçoit  le  nom  de 
Gibraltar. 

Bataille  de  Xérès.  Défaite  et  mort  de  Rodri- 
gue, dernier  roi  des  Visigoths.  Tarik  et  Musa 
parcourent  toute  l’Espagne.  Fin  de  la  monarchie 
ues  Visigoths.  I.es  montagnes  des  Asturies  ser- 
vent de  refuge  à tous  ceux  qui  ne  veulent  pas 
accepter  la  domination  musulmane. 

Justinien  II  est  décapité  par  ordre  de  son  gé- 
néral Bardanes  qui  lui  succède.  Fin  de  la  dynas- 
tie des  Héraclides. 

Mort  de  Childebert  IÏI.  Son  fils,  Dagobert  III, 
lui  succède. 

712.  Liutprand,  fils  d’Ansprand,  roi  des  Lomhards. 

713.  L’empereur  d’Orient,  Philippique  Bardanes } 
est  renversé  par  son  secrétaire  Autbémius  qui 
régne  sous  le  nom  d'Ana&tase  II. 

Prise  de  Tolède  par  les  Arabes  après  un  long 
siège. 

714.  Mort  de  Pépin  d’Héristal,  duc  et  prince  des 
Francs.  Sa  veuve,  Plectrudo,  essaye  de  gouverner 
comme  tutrice  de  son  petit-fils  Théodi-aid,  fils  de 
Grimoald,  assassiné  quelque  temps  auparavant, 
et  fait  enfermer  à Cologne  Charles  Martel,  fils  de 
Pépin  d’Héristal  et  d’Alpatde. 

Prise  d'Antioche  de  Pisidie  par  les  Sarrasins. 

715.  Musa  passe  les  Pyrénées  et  s’avance  jusqu  à 
Carcassonne.  Rappelé  par  le  calife  Walid,  il  laisse 
le  gouvernement  de  1 Espagne  à son  fils  Abdéla- 
sis.  Les  chrétiens  acceptent  la  domination  mu- 
sulmane, conservant,  moyennant  un  tribut,  leurs 

• biens  et  le  libre  exercice  de  leur  culte.  Sages 
règlements  publiés  par  Abdélasîs.  Mort  du  calife 
Walid.  Son  frère  Soliman  lui  succède.  Disgrâce 
de  Musa. 

Grégoire  II,  pape.  — Un  traité  du  premier 
doge  de  Venise  avec  le  roi  des, Lomhards,  Liut- 
praud,  fixe  les  limites  dosdeux  États. 

Les  Francs,  las  du  gouvernement  de  Plectrude, 
sc  soulèvent  en  Neustrio,  choisissent  Ragenfroy 
pour  maire  du  palais,  s’allient  avec  Ratbod,  duc 
des  Frisons,  et  délivrent  Charles  Martel.  Mort  de 
Dagobert  111.  Clulpéric  II  lui  succédé,  pendant 
que  Chai  les  Martel  se  faisait  proclamer  duc  d’Àu- 
strasie. 

716.  Une  révolte  de  la  flotte  force  Anastase  II  à 
s’enfuir  chez  les  Bulgares. 

Victoire  de  Charles  Martel  à Amblef  sur  Chil- 
péric  II  et  Ragenfroy. 

717.  Le  nouvel  empereur  Théodose  abdique.  Léon  III 
l’Isauricn,  proclamé  empereur  par  les  soldats 
et  couronne  à C.  P.,  lui  succède.  Commence- 
ment de  la  dynastie  Isaurienne.  Soliman,  géné- 
ral du  calife  Soliman,  assiège  C.  P.  par  terre  et 
par  mer  pendant  13  mois. 

Victoire  de  Viney  remportée  par  Charles  Martel 
sur  Chilpérîc  II  et  Ragenfroy.  11  proclame  roi  un 
certain  Clotaire,  issu,  à ce  qu’on  croit,  de  la  race 
mérovingienne. 

718.  Le  feu  grégeois  détruit  la  flotte  des  Arabes. 
Les  Grecs,  soutenus  par  les  Bulgares,  les  forcent 
à lever  le  siège  de  C.  P. 

Abdélasis  épouse  Egilone,  veuve  du  roi  Ro- 
drigue. Ses  Soldats  le  massacrent  et  envoient  sa 
tôle  à Damas.  Son  père,  Musa,  en  meurt  de 
douleur.  Alabor  lui  succède.  Il  établit  sa  rési- 
dence à Cordoue. 

Pelage  est  élu  roi  des  Asturies  par  les  chrétiens 
réfugies  dans  les  montagnes. 

Mort  du  calife  Soliman.  Son  cousin  Omar  11 
lui  succède. 
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Charles  Martel  ravage  la  Saxe,  pénètre  jusqu’au 
Wescr  et  subjugue  tout  le  pays. 

719.  Al&hor  s'empare  de  Narbonne.  Vaincu  par 
Pelage,  il  est  rappelé. 

Victoire  de  Charles  Martel  remportée  à Soi  s su  ns 
sur  Chilpérîc  II,  Ragenfroy  et  Eudes,  duc  d’Aqui- 
taine. Mort  de  Clotaire. 

Saint  Bonifkcc,  moine  anglo-saxon,  l'apôtre  de 
l’Allemagne,  commence  en  Thuringe  la  grande 
œuvre  de  conversion  des  peuplades  idolâtres  de 
la  Germanie. 

720.  Le  calife  Omar  II  est  empoisonné  pâr  les 
Ommiades  pour  avoir  voulu  reconcilier  les  par- 
tisans d’Omar  et  d’Ali. 

Avcncmont  du  calife  Yésid  II. 

Les  Sarrasins  assiègent  Toulouse. 

Saint  Boni  face  passe  de  la  Thuringe  dans  la 
Frise  où  il  s’associe  saint  Willibrod,  1"  évêque 
d’Utrecht. 

Charles  Martel  fait  la  paix  avec  Eudes,  qui  lui 
remet  le  roi  Chilpérîc  qui  meurt  peu  de  temps 
après.  Thierry  IV  le  remplace  dans  les  3 royau- 
mes. 

721.  Eudes,  duc  d’Aquitaine,  défend  Toulouse  con- 
tre les  Arabes  commandés  par  Zaraa,  successeur 
d'Alahor;  Zania  est  tué  et  remplacé  par  Ambiza. 

722.  Pélage  s’empare  do  Gijon,  d’Astorga  et  de 
Léon. 

Saint  Bonifaco  va  prêcher  la  foi  dans  la  Hesse. 

724.  Mort  du  calife  Yésid  II.  Son  frère,  Heschani, 
lui  succède. 

725.  Ambiza  scrend  maître  de  tout  lo  pays,  depu  s 
Carcassonne  jusqu'à  Nîmes.  Il  est  battu  par 
Eudes  et  meurt  cette  môme  année. 

Fin  du  royaume,  de  Sussex  qu’Ina,  roi  de  Wcs- 
sex,  réunit  a scs  États.  Ce  môrne  prince  va  visi- 
ter à Rome  le  pape  Grégoire  II  et  fonde  dans 
cette  ville  le  collège  des  Anglais.  Peu  après,  il  se 
fait  moine. 

726.  L’empereur  Léon  III  défend  le  culte  des  ima- 
ges dans  tout  l’empire.  Résistance  du  patriarche 
clc  Constantinople,  Germain,  qui  après  4 ans  de 
lutte  renonce  à son  siège. 

Protestation  du  pape  Grégoire  IL  L'empereur 
essaye  de  faire  assassiner  le  pape,  mais  le  peuple 
de  Rome  se  soulève,  tue  les  assassins  et  force  à 
se  retirer  l’exarque  de  Ravenne  qui  s’avançait 
sur  Rome. 

727.  Charles  Martel  attaque  les  Saxons. 

728.  Venise,  les  villes  do  la  Pentapole,  Ravenne, 
se  déclarent  pour  le  pape.  Pierre,  duc  de  Rome, 
est  chassé  ; le  pape  commence  à exercer  dans  le 
duché  une  autorité  temporelle.  Liutprand,  roi 
des  Lombards,  met  à profit  ces  troubles  puur  con- 
quérir la  plus  grande  partie  de  l’exarchat,  et 

* cède  quelques  villes  à Grégoire  IL  Celui-ci,  bien 
qu’ayant  failli  être  victime  d’une  nouvelle  ten 
tative  d’assassinat,  emploie  toute  son  autorité  à 
apaiser  les  troubles  et  à maintenir  les  peuples 
dans  la  fidélité  qu’ils  doivent  à l'empereur  de 
Constantinople. 

729.  Abdérarae  est  nommé  gouverneur  d’Espagne. 

Les  Grecs  recouvrent  la  plupart  des  places  que 

Liutprand  leur  avait  enlevées,  puis  font  alliance 
avec  lui  contre  le  pape  qui  détourne  ce  danger 
par  ses  prières. 

731.  Eudes,  duc  d’Aquitaine,  qui  avait  rompu  avec 
Charles,  est  battu  par  ce  prince. 

Abdéraine  prend  les  armes  contre  Munuza,  gou- 
verneur de  Celtihérie.  qui,  allié  à Eudes  d’Aqui- 
taine, voulait  sc  rendre  indépendant,  et  le  force 
à se  donner  la  mort. 

Grégoire  III,  pape.  Il  défendra  avec  le  môme 
courage  que  son  prédécesseur  les  droits  de 
l’Église  contre  la  cour  de  Constantinople.  Il  est 
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le  dernier  pape  dont  l’élection  ait  été  confirmée 
par  l'exarque,  au  nam  de  l'empereur  de  Cons- 
tantinople. 

732  Les  Arabes  d’F.spagne,  commandés  par  Abdé- 
rnrue,  pénètrent  en  France,  prennent  Bordeaux, 
Saintes,  Poitiers,  et  s'avancent  jusqu’à  Sens.  Ils 
sont  vaincus  par  les  troupes  réunies  de  Charles 
Martel  et  d'Eudes,  duc  d’Aquitaine,  près  de  Poi- 
tiers. Abdérame  périt  dans  cette  bataille. 

Saint  Boniface  reçoit  du  pane  Grégoire  III  le 
pallium  avec  la  dignité  de  métropolitain,  l’au- 
torité de  légat  du  saint-siège  et  la  permission 
d'ériger  des  évéchés. 

733.  Àbdal-Mélik,  successeur  d’Abdérame,  essaye 
de  pénétrer  en  France.  11  est  repoussé. 

Charles  Martel  tue  Poppon,  duc  des  Frisons. 
Léon  l’Isaurien,  pour  se  venger  dç  la  résistance 
du  pape,  s’empare  des  terres  que  l’Eglise  de  Rome 
p ssédait  depuis  longtemps  dans  la  Sicile  et  dans 
la  Calabre,  et  qui  furent  désormais  perdues  pour 
elle. 

735.  Mort  d’Eudes,  duc  d’Aquitaine.  11  laisse  le 
comté  de  Poitiers  à Hatton,  et  la  !'•  et  la  2*  Aqui- 
taine à Hunald.  Ce  dernier  fut  forcé  de  rendre 
hommage  à Charles  Martel. 

737.  Mort  de  Thierry  IV.  Charles  Martel  laisse  le 
trône  vacant  pendant  5 années.  Il  essaye  de  com- 
primer l’esprit  d’indépendance  des  leudes  et  des 
évêques  de  la  Bourgogne  méridionale  et  de  la 
Provence  qui  se  montraient  favorables  aux  Sar- 
rasins; il  saccage  Avignon  et  incendie  les  arènes 
de  Mmes. 

Mort  de  Pélage,  1"  roi  des  Asturies.  Son  fils 
Favila  lui  succède. 

738.  Charles  Martel  dompte  les  Saxons,  situés  au- 
dessous  du  confluent  de  la  Lippe  et  du  Khin,  et 
les  force  à payer  tribut  ainsi  que  les  Frisons. 

Fondation  des  3 nouveaux  évêchés  de  Saltz- 
botirg,  Frisingue  et  Ratisbonne  en  Bavière  par 
saint  Boniface. 

730.  Charles  Martel  achève  la  réduction  de  la  Pro- 
vence par  la  prise  de  Marseille. 

Mort  de  Favila,  2'  roi  des  Asturies.  Son  gen- 
dre, Alphonse  I",  lui  succède. 

740.  I.iutprand,  roi  des  Lombards,  envahit  le  duché 
de  Borne  pour  sc  venger  du  pape  qui  avait  ap- 
puyé la  révolte  du  duc  de  Spolètc. 

741.  Grégoire  III,  pressé  par  les  Lombards  et  n’at- 
tendant aucun  secours  «le  Constantinople,  envoie 
à Cliarles  Martel  des  députés  chargés  de  lui  pré- 
senter un  décret  par  lèquel  le  Sénat  et  le  peuple 
de  Rome  déclaraient  qu’ils  cessaient  d’obéir  à 
l’empereur  pour  se  mettre  sous  la  protection  de 
Charles  et  qu’ils  lui  déféraient  la  dignité  de 
Patrice  des  Romainsj  c’est-à-dire  de  souverain 
d e Rome. 

Mort  de  Charles  Martel,  de  Grégoire  III  et  de 
Léonl’Isaurien.  Carloman  et  Pépin,  fils  de  Charles 
Martel,  se  partagent  scs  Etats.  Pépin  règne  sur 
la  Ncuslric,  la  Bourgogne  et  la  Provence  ; Carlo- 
man sur  PAustrasie,  P A lé  manie  et  la  Thuringe. 
Leur  frère,  Grippon,  n’obtint  que  quelques  petites 
provinces. 

Saint  Boniface  fonde  l’évéché  de  Bur&bourg 
pour  la  Hesse,  de  Würzbourg  pour  la  Francomo, 
de  Eichsladt  dans  le  Palatinat  de  Bavière. 

Constantin  V,  dit  Copronymc,  succède  à Léon 
l’Isaurien. 

Le  pape  Zacharie,  successeur  de  Grégoire  III, 
fait  la  paix  avec  Liutprand,  qui  lui  fait  donation 
de  plusieurs  territoires  importants. 

742.  Grippon  excite  les  grands  à se  soulever  contre 
ses  deux  frères,  ce  qui  porte  ces  derniers  à placer 
sur  le  trône  Childénc  lil.  Ils  battent  Hunalu.  duc 
d’Aquitaine. 
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Naissance  de  Charlemagne  au  château  dTn- 
gelheim , près  de  Mayence. 

Alphonse  I,  le  Catholique,  enlève  aux  Arabe* 
la  meilleure  partielle  la  Galice. 

743.  Yésid,  petit-fils  d’Hosscin  et  arrière-petit-fils 
«l’Ali  ♦ se  révolte  contre  Mescham.  11  est  vaincu  et 
tué  près  de  Koufah.  — Mort  du  calife  Hescham. 

— Son  neveu  Walid  II  lui  succède.  — Il  se  fait 
détester  à cause  de  ses  débauches. 

Artahasde,  beau-frère  de  Constantin  V,  favorise 
à C.  P.  le  culte  des  images.  Il  se  fait  proclamer 
pendant  l’absence  de  l’empereur , qui  combat  les 
Arabes,  mais  il  est  bientôt  vaincu. 

Concile  de  Leptines,  dans  le  Hainaut,  convoqué 
par  Carloman  et  présidé  par  saint  Boniface.  Ce 
concile  réforme  la  discipline  ecclésiastique,  re- 
connaît la  règle  de  saint  Hennit  pour  les  moines, 
et  permet  aux  princes  de  disposer,  à titre  «le 
bénéfices  précaires,  d’une  partie  des  biens  de 
l’Eglise,  pour  récompenser  les  soldats  qui  com- 
battent les  Sarrasins,  les  Saxons  et  les  Bretons; 
cependant  l’Eglise  conserve  sur  ces  terres  le  droit 
de  propriété. 

Le  pape  Zacharie  intervient  entre  Liutprand  et 
l’exarque  Eutychius,  et  préserve  Ravenne  et  la 
Pentapole  de  là  domination  lombarde. 

744.  Le  calife  Walid  il  périt  assassiné.  Yési<l  III  et 
Ibrahim  sc  succèdent  rapidement  sur  le  Irône  des 
califes.  — Avènement  de  Merwan. — Les  descen- 
dants d’Ali  reparaissent  dans  le  Khorasan  et  re- 
fusent de  reconnaître  Merwan.  Ils  sont  soutenus 
par  les  habitants  de  l’Irak. 

Fondation  du  célèbre  monastère  de  Fulde  par 
Sturme,  disciple  de  saint  Boniface. 

Concile  de  Soissons.  assemble  par  Pépin  et  pré- 
sidé par  saint  Boniface,  qui  continue  l’œuvre  de 
celui  de  Leptines. 

Mort  do  Liutprand,  roi  «les  Lombards.  Son  ne- 
veu Hllprant  lui  succède,  mais,  au  bout  de 
7 mois,  les  grands  le  déposent  et  proclament  roi 
Ratchis,  duc  de  Frioul. 

745.  Pépin  et  Carloman  forcent  les  Alémans,  les 
Bavarois  et  une  partie  des  Saxons  à se  soumettre. 

Saint  Boniface  est  fait  archevêque  de  Mayence. 
— Hunald  se  retire  dans  un  couvent  et  laisse  son 
duché  à Guaifer,  son  fils. 

746.  Ibrahim,  chef  des  Alides,  est  fait  prisonnier 
par  les  partisans  de  Merwan  dans  un  pèlerinage  à 
la  Mecque.  Il  meurt  empoisonné  apivs  avoir  dé- 
signé pour  son  successeur  son  frère  Ahoul-Abbas  ; 
Abdallah,  leur  oncle,  se  met  à la  tête  des  parti- 
sans de  sa  famille,  et  force  Merwan  de  s’enfuir 
en  Egypte. 

Constantin  V profite  de  la  désunion  des  Arabes 
pour  envahir  la  Syrie. 

Les  Slaves  voisins  du  Danube  envahissent  la 
Macédoine  et  le  Péloponnèse,  où  leur  race  se  con- 
serve durant  plusieurs  siècles. 

747.  Carloman  se  retire  dans  Je  couvent  du  mont 
Cassin.  — Pépin,  son  frere,  hérite  de  ses  posses- 
sions. 

Alphonse,  roi  des  Asturies,  chasse  les  Arabes  «les 
provinces  «ie  Galice,  de  Léon  et  «le  Castille. 

Grippon  soulève  les  Saxons  et  les  Alémans 
contre  Pépin.  Il  se  ren«l  maître  «le  la  Bavière. 

749.  Pépin  défait  Grippon  et  reste  seul  mattre  de 
toute  la  monarchie  «les  Francs. 

Le  calife  Merwan  est  vaincu  par  Aboul-Abbas  à 
Mossoul. 

Ratchis,  roi  des  Lombards,  assiège  Pérouse, 
ville  du  duché  de  Rome.  Le  pape  le  «lccide  à abdi- 
quer. et  ce  prince  sc  retire  au  mont  Cassin.  — 
Son  frère  Astolphc  lui  succède. 

750.  Le  calife  Merwan  est  mis  à mort  dans  une  m«)s- 
quée  en  Egypte,  - Fin  de  la  dynastie  des  Om- 
miades.  Aboul-Abbas  est  reconnu  calife  et  devient 
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le  chef  île  la  dynastie  des  Abhassides.  Il  établit  sa 
résidence  à Anbar.  — Massacre  des  Ommiades  à 
Damas. 

Prémislas  obtient  chez  les  Slaves  l’autorité  sou- 
veraine. 

Les  Bretons  de  Cornouailles  deviennent  tribu- 
taires du  Wessex. 

751 . Astolphe,  roi  des  Lombards,  fait  la  conquête  de 
l’Istrie  et  menace  Home. 

752-  Du  consentement  des  leudes  et  des  évêques,  et 
avec  l’assentiment  du  pape  Zacharie,  Pépin  le 
Bref  fait  déposer  Childéric  üfequi  meurt  dans  un 
monastère  en  755.  Il  est  proclamé  roi  dans  une 
assemblée  tenue  à Soissons,  et  sacré  par  saint  Bo- 
niface.  archevêque  de  Mayence.  Commencement 
de  la  dynastie  carlovingienne. 

Etienne  II,  pape. 

Astolphc  s’empare  de  la  Pentapolc  et  met  fin  à 
l’exarchat  de  Ravenne.  Le  dernier  exarque  Euty- 
chius  s'enfuit  à Naples. 

753.  Grippon  s'enfuit  chez  les  Lombards.  11  est  at- 
teint et  tué  dans  la  vallée  de  Maurienne. 

Le  pape  Etienne  II  implore  le  secours  de  Pépin 
contre  Astolphe,  qui  .venait  de  sommer  les  Ro- 
mains de  se  soumettre. 

Pépin  est  sacré  pour  la  2'  fois  dans  l’église  de 
Saint-Denis  par  h*  pape  Etienne  II,  qu’il  promet 
de  soutenir  contre  les  Lombards. 

754.  Mort  du  calife  Aboul-Abbas.  — Son  frère 
Abou-Giafar,  surnommé  Almansor  ou  le  Victo- 
rieux, lui  succède.  Abdallah,  son  oncle,  lui  dis- 
pute le  califat. 

Un  concile  tenu  à Constantinople  proscrit  le 
culte  des  images,  que  Constantin  Copronymc 
poursuit  avec  autant  d’acharnement  que  son  pere. 

Mort  de  saint  Boni  face,  l'apôtre  de  l’Allemagne, 
ui  souffre  le  martyre  à Dorkum  en  Frise  avec  52 
c ses  compagnons. 

1'*  expédition  île  Pépin  en  Italie.  — Siège  do 
Pavie.  — Astolphe  s’engage  par  serment  à rendre 
Ravenne  et  toutes  les  places  dont  il  s’est  em- 
paré. 

Abdérame,  dernier  rejeton  de  la  famille  des 
Ominiades,  est  appelé  en  Espagne  par  les  émirs 
mécontents. 

756.  2*  expédition  de  Pépin  en  Italie.  Astolphe,  as- 
siégé de  nouveau  dans  Pavie,  demande  la  paix. 
Pépin  donne  au  saint-siège  l'exarchat  de  Ravenne 
avec  la  Peofanole.  Commencement  de  la  puis- 
sance temporelle  des  papes. 

Mort  d'Astolpbe.  — Le  duc  d’Istrie,  Didier,  lui 
succède.  11  est  appuyé  par  Etienne  IL 

Abdérame  est  proclamé  roi  dans  la  ville  d’Ar- 
chidona,  puis  à Séville.  — Il  kit  Yousouf,  lieu- 
tenant u’Almanzor,  et  est  bientôt  reconnu  dans 
presque  toute  l’Andalousie. 

757.  L’empereur  d’Orient,  Constantin  Copronymc, 
envoie  a Pépin  les  premières  orgues  qui  aient 
paru  en  France. 

Tassillon,  duc  de  Bavière,  se  reconnaît  vassal 
de  Pépin. 

Expédition  de  Pépin  contre  les  Saxons. 

Mort  d'Alphonse  1",  roi  des  Asturies.  Froïla  lui 
succède.  -—  Les  Gascons  de  l'Alava  et  de  la  Na- 
varre se  dérobent  à sa  domination  et  se  mettent 
sous  la  protection  des  Arabes. 

Paul  1**,  pape. 

758.  Constantin  Copronyme  subjugue  les  Slaves 
établis  dans  le  Péloponnèse.  Il  en  expulse  plus  de 
200000. 

759.  Les  Goths  renfermés  dans  Narbonne,  sous  la 
dépendance  des  Sarrasins,  livrent  celte  ville  aux 
Francs,  qui  la  tenaient  assiégée  depuis  sept  ans. 
Toute  la  Septimanie  (Languedoc)  se  soumet  à 
Pépin  le  Bref.  Les  Sarrasins  sont  refoulés  au  delà 
des  Pyréntes. 
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Tolède,  la  dernière  ville  qui  tenait  pour  You- 
souf, fait  sa  soumission.  Abdérame  élanlit  sa  ré- 
sidence à Cordouc  et  prend  le  simple  titre  d’émir. 
Il  accorde  une  trêve  de  50  ans  aux  chrétiens  du 
Nord,  moyennant  un  tribut  dor,  d’argent,  de 
chevaux,  ue  mulets,  de  cuirasses,  d'épées  et  de 
lances. 

7G0.  Commencement  de  la  guerre  entre  Pépin  et 
Guaifer,  duc  d’Aquitaine.  — Elle  dure  8 ans. 

Le  roi  chrétien  Froïla  bâtit  Oviédoen  souvenir 

I d’une  victoire  remportée  l’année  précédente  sur 
les  Musulmans.  Cette  ville  sera  bientôt  une  ville 
épiscopale  et  la  résidence  du  roi. 

761.  L’émir  Abdérame  fait  commencer  les  magni- 
fiques jardins  de  Séville. 

762.  Almansor,  après  avoir  détruit  les  villes  de  Sé- 
leucie  et  de  Ctesiphon.  fait  construire  en  deçà  du 
Tigre  celle  de  Bagdad,  qui  devient  la  résidence 
des  califes  abbassides. 

Pépin  pa>se  la  Loire  à la  tète  d’une  armée 
nombreuse,  défait  Guaifer  et  le  force  à lui  don- 
ner des  otages. 

763.  Froïla  défait  Abdérame  en  Galice. 

764.  Almansor  échoue  dans  une  entreprise  tentée 
pour  rétablir  sa  domination  en  Espagne.  11  re- 
prend la  Mésopotamie  et  l’Arménie  révoltées. 

765.  Guaifer  pénètre  en  Bourgogne.  Siège  et  prise 
de  Bourges  |<ar  Pépin. 

766.  Constantin  Copronyme,  battu  par  les  Bulgares, 
implore  le  secours  de  Pépin  qu’il  cherche  a en- 
gager dans  la  querelle  des  Iconoclastes. 

767.  Nouvelle  défaite  de  Guaifer. 

768.  Guaifer  périt  assassiné. 

Tassillon,  duc  de  Bavière,  épouse  la  fille  de  Di- 
dier, roi  des  Lombards. 

Mort  de  Pépin  le  Bref.  Scs  fils  Charles,  ap- 
pelé depuis  Charlemagne,  et  Carloman  lui 
succèdent.  Le  1"  obtient  la  N'eustrie,  la  Bour- 
gogne et  l’Aquitaine;  le  2*  l'Austrasie  avec  la 
France  germanique.  Les  deux  frères  s’unissent 
contre  Hunald,  père  de  Guaifer,  qui  sort  du  cou- 
vent <lc  l’ile  de  Rlié  après  24  ans  de  retraite. 

769.  Charlemagne  défait  lluuald  et  le  fait  prison- 
nier. L’Aquitaine  est  réunie  à la  Neuslric. 

770.  Charlemagne  épouse  Désirée,  fille  de  Didier, 
roi  des  Lombards. 

771.  Charlemagne  répudie  Désirée;  il  épouse  Hildc- 
garde.  — Didier  jure  de  venger  cet  outrage.  — 
Mort  de  Carlorhan.  — Charlemagne  s’empare  de 
ses  Etats.  — La  veuve  de.  Carloman  se  relire  avec 
scs  fils  auprès  du  roi  des  Lombards.  — Hunaîd, 
échappé  de  sa  prison,  l’y  suit  avec  plusieurs  grands 
d’Austrasie. 

772.  Destruction  de  l'église  de  Deventer  par  les 
Saxons.  — Assemblée  de  Worms,  où  fut  résolue 
contre  les  Saxons  une  guerre  qui  devait  durer 
33  ans.  — Charlemagne  remporte  sur  les  Saxons, 
commandés  par  Witikind,  la  victoire  du  torrent, 
livre  aux  flammes  la  bourgade  d’Khresbourg  et 
renverse  l'Irmensiül.  Les  Saxons  demandent  la 
paix  et  donnent  des  otages. 

Adrien  I,r,  pape. 

773.  Didier  assiège  Rome  et  veut  contraindre  le 
pape  Adrien  1"  à reconnaître  les  fils  de  Carloman 
comme  rois  d’Austrasie.  Charlemagne  passe  les 
Alpes  et  assiège  Didier  dans  Pavie.  Prise  de  Vé- 
rone. Les  fils  de  Carloman,  faits  prisonniers,  sont 
enfermés  dans  un  couvent. 

774.  Charlemagne  laisse  son  oncle  Bernard  de- 
vant Pavie,  — Il  est  reçu  en  triomphe  à Rome 
par  ic  pape  Adrien  I",  auquel  il  confirme  la 
donation  de  Pépin.  — Prise  de  Pavie.  — Didier 
est  enfermé  dans  un  couvent.  — Fiu  de  la  mo- 
narchie des  Lombards.  — Charlemagne  est  pro- 
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clamé  roi  d'Italie.  11  reçoit  la  couronne  de  fer 
à Monxa.  Les  empereurs  grecs  ne  conservent  en 
Italie  que  le  thème  de  Lombardie,  c'est-à-dire 
Naples,  Mclfi,  Gaëte  et  une  partie  ae  l'ancienne 
Calabre. 

775.  Révolte  des  Saxons.  Ils  reprennent  Ehres- 
bourg  et  massacrent  la  garnison  franque.  — 
Charlemagne  les  force  à masser  le  Weaer  et 
reçoit  la  soumission  des  OstpnaUens. 

Mort  de  Constantin  Cupronyme.  — Son  fils 
Léon  IV  lui  succède. 

Mort  du  calife  Alruauzor.  Son  fils  Mali&di  lui 
succède. 

776.  Adalgise,  fils  de  Didier,  roi  des  Lombards, 
revient  de  Constantinople  en  Italie.  11  est  vaincu 
par  Charlemagne.  Révolte  des  Saxons.  Charle- 
magne les  bat  et  reçoit  leur  soumission  aux  bords 
de  la  Lippe. 

777.  Assemblée  de  Paderbom.  Les  principaux  chefs 
saxons  reçoivent  le  baptême.  — W’itikind  se  re- 
tire en  Danemark. 

Lhn-El-Arabi  • et  Abiathar  implorent  la  protec- 
tion de  Charlemagne  contre  le  calife  Abdérame, 
qui  les  a déj»ouiIles  des  gouvernements  de  Saca- 
gosse  et  d’Huesca. 

778.  Expédition  de  Charlemagne  en  Espagne.  — 
Défaite  des  Sarrasins.  — Fondation  des  marches 
de  Gothie  et  de  Gascogne.  — L'arrière-garde  de 
l'armée  de  Charlemagne,  commandée  par  le  cé- 
lèbre Roland,  est  détruite  à Roncevaux  par  Loup  II, 
duc  de  Gascogne,  petit-fils  d'Hunald. 

779.  Charlemagne  ordonne  par  un  capitulaire  que 
tout  proprietaire  de  terre  payera  la  dîme  ecclé- 
siastique, sans  excepter  le*  domaines  de  la  cou- 
ronne. 

780.  Nouvelle  révolte  et  défaite  des  Saxons.  Charle- 
magne distribue  leur  pays  aux  prêtres  et  aux  abbés 
chargésdc  les  instruire  èt  de  les  baptiser. — Fonda- 
tion des  évêchés  de  Minden,  H&lbersladt,  Verden, 
Paderbom,  Munster. 

781 . Charlemagne  fait  sacrer  par  Adrien  I"  ses  deux 
fils,  Pépin  et  Louis,  rois  d'Italie  et  d’Aquitaine. 
Us  sonL  âgés,  l’un  de  4 ans,  l’autre  de  3. 

782.  Révolte  des  Saxons,  excitée  par  WiLikind.  Ils 
mettent  en  déroute  les  Francs  au  pied  du  mont 
Sonnethal,  pri  s du  VVcser. — Charlemagne,  pour  se 
venger,  fait  massacrer  4500  Saxons  à Verden.  — 
Soulèvement  général  des  Saxons. 

781».  Les  Saxons  sont  vaincus  de  nouveau  dans  deux 
grandes  batailles. 

784.  Le  pape  Adrien  envoie  à Charlemagne  les 
mosai  jues  et  les  marbres  dont  les  murailles  et 
les  planchers  du  palais  de  Ravenne  étaient  re- 
vêtus, et  que  ce  prince  avait  demandes  pour 
orner  la  nouvelle  ville  d'Aix-la-Chapelle.  — Char- 
lemagne envoie  en  Italie  un  commissaire  nommé 
Garainan,  chargé  de  mettre  un  terme  au  com- 
merce honteux  des  Vénitiens,  qui  achetaient 
des  esclaves  chrétiens  pour  les  vendre  aux  infi- 
dèles. 

785.  Soumission  volontaire  de  Witikind.  11  reçoit 
le  baptême.  La  plupart  des  Saxons  imitent  son 
exemple.  La  Saxe  devient  une  province  de  l'em- 
pire des  Francs. 

786.  Mort  du  calife  Mahadi.  — Son  fils,  Haroun-al- 
Rascbid,  lui  succède  à l’âge  de  ‘22  ans.  Il  a pour 
femme  Zobéide  et  pour  ministre  Giafar,  de  la 
famille  des  Barmécides. 

L’émir  Abdéramc,  débarrassé  de  ses  derniers 
adversaires,  parcourt  «ne  partie  de  l'Espagne, 
f ondation  de  mosquées  dans  plusieurs  Villes. 
Alidérame  trace  lui-même  le  plan  de  celle  de 
> onbme.  sur  le  modèle  de  la  mosquée  de  Damas. 
— Des  pièces  semblables  à celles  que  les  califes 
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0 mm  i ad  es  faisaient  frapper  autrefois  à Damas 
sont  fabriquées  à l’hôtel  ues  monnaies  de  Cordoue. 

787.  Expédition  de  Charlemagne  contre  Arigise, 
duc  de  Bénévent,  qui  sc  reconnaît  tassai  du  rot 
d'Italie.  — Charlemagne  agrandit  le  territoire  du 
saint-siège.  — 11  célèbre  lu  Pâque  à Rome,  puis 
revient  dans  ses  Etats,  emmenant  des  grammai- 
riens, des  calculateurs,  des  chantres,  pour  réta- 
blir les  études-  lettre  aux  évêques  et  aux  abbés 
pour  la  fondation  d’écoles.  11  est  secondé,  dans 
cette  œuvre  de  régénération  intellectuelle,  par 

1 Anglo-Saxon  Alcuin,  qu’il  avait  déjà  rencontré 
à Parme  en  780,  et  qui,  cetto  fois,  consent  à le 
suivre. 

Conspiration  de  Tassillon,  duc  de  Bavière, 
beau-frère  d'Arigise. 

2*  concile  de  Nicée,  composé  de  377  évêques. 
L’hérésie  des  Iconoclastes  y fut  analhémoLisée  et 
le  culte  des  saintes  images  expliqué  et  rétabli 
dans  l'Eglise. 

Egbcrt,  issu  du  premier  roi  de  Wesscx,  Ccrdic, 
est  banni  du  royaume  par  un  usurpateur,  Brithrik. 

11  se  retire  auprès  de  Charlemagne. 

788.  Tassillon  est  condamné  à mort  à la  diète  d*In- 
gelhcirn.  Charlemagne  le  relègue  dans  un  cou- 
vent et  fait  gouverner  la  Bavière  par  des  comtes. 

L'impéralncc  Irène  attaque  1 Italie  pour  so 
venger  du  refus  que  Charles  avait  fait  de  marier 
sa  fille  Rotrude  au  jeune  Constantin,  empereur. 
L'armée  des  Grecs,  commandée  par  le  fils  du  rui 
Didier,  est  entièrement  défaite  par  les  généraux 
rie  Charlemagne  ; Adalgise  est  pris  et  mis  à 
ou  périt,  selon  d’autres,  sur  le  champ  de  ba- 
taille. 

Edris-ben-Edris  fonde  la  dynastie  des  Edris— 
sites  dans  la  Mauritanie.  — Fez  devient  sa  capi- 
tale. 

Mort  d’ Abdérame,  calife  de  Cordoue.  Son  fils, 
Hescham  1",  lui  succède. 

789.  Charlemagne  soumet  les  Wilzcs,  qui  habitaient 
entre  l'Elbe  et  l’Oder.  — Un  capitulaire  prescrit 
d’établir  des  écoles  sur  le  territoire  de  chaque 
évêché  et  de  chaque  abbaye;  on  y enseignera  la 
grammaire,  le  calcul  et  la'  musique. 

Mort  d’Hildcbranri,  dernier  duc  de  Spolète,  de 
la  nation  des  Lombards.  — Charlemagne  donne 
son  duché  au  Franc  Winigisc. 

Constantin  V,  devenu  majeur,  veut  secouer 
l’autorité  de  sa  mère,  qui  le  fait  emprisonner. 

790.  Constantin  V sort  de  captivité  et  exile  si  mère. 

Ambassade  de  Charlemagne  au  calife  Han-un- 

al-Raschid. 

791.  Ambassade  du  calife  Haroun-al-Raschid,  qui 
envoie  à Charlemagne  les  clefs  du  Saint-Sépulcre. 

Grande  victoire  remportée  sur  Issem,  roi  de 
Cordoue,  par  Bcrmude  I*‘,  roi  des  Asturies; 
60000  Maures  restent  sur  le  champ  de  bataille. 

Charlemagne  porte  la  guerre  en  Pannonie,  bat 
les  Avares,  les  repousse  jusqu'au  delà  du  Ruai», 
dont  les  rives  deviennent  les  limites  de  l'empire 
des  Francs. 

Conspiration  de  Pépin  le  Bossu,  fils  naturel  de 
Charlemagne.  Il  est  enfermé  dans  le  monastère 
de  Pruviii,  dans  les  Ardennes. 

Révolte  des  Saxons.  Ils  massacrent  les  Francs, 
près  des  bouches  de  l’Elbe,  churent  leurs  mis- 
sionnaires, brûlent  les  églises  et  retournent  au 
paganisme.  Charlemagne  châtie  los  rebellas. 

Publication  des  livres  CaroUna,  où  les  évêques 
francs,  comprenant  mal  la  décision  du  concile 
tenu  à Nicée  eu  787,  où  il  avait  été  décidé  que 
les  images  des  saints  devaient  recevoir  une  ado- 
ration honoraiir  opposée  à l’adoration  de  latrie. 
qui  n’appartient  qu'à  Dieu  seul,  cundamnent  à 
la  fois  l'erreur  des  Iconoclastes  et  Ju  décision  de 
ce  concile. 
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792.  Charlemagne  entreprend  de  joindre  l'Océan 
germanique  au  Pont-Euxin,  par  un  canal  qui 
réunit  le  Rhin  et  le  Danube.  Les  pluies  et  le 
défaut  de  machines  l’empêchent  dachever  cel 
ouvrage. 

Concile  de  Ratisbonne,  où  fût  condamnée  l’hé- 
résie de  Félix  d’Urgel,  qui  soutenait  que  Jésus- 
Christ  n’était  fils  de  Dieu  aue  par  adoption. 

Alphonse  le  Chaste,  roi  (les  Asturies,  transfère 
sa  résidence  à Oviédo. 

793.  Nouvelle  expédition  de  Pépin,  fils  de  Charle- 
magne, contre  les  Avares.  Les  limites  de  l’em- 
pire sont  portées  jusqu’à  la  Save. 

Le  caille  de  Conloue,  Hescham  1”,  reprend 
Barcelone.  Son  armée  passe  les  Pyrénées  et  s’a- 
vance jusqu’à  Narbonne.  Charlemagne  lui  oppose 
son  fils  Louis. 

794.  Concile  de  Francfort  sur  le  Mcin,  où  fut  con- 
damnée l’hérésie  d’Elipand,  de  Tolède,  et  de  Fé- 
lix d’Urgcl,  touchant  l’adoption  (ju’ils  attribuaient 
au  fils  ue  Dieu,  et  où  fut  rejete  de  nouveau  l’ar- 
ticle du  concile  de  Nicée  sur  les  images,  article 
encore  mal  compris  par  les  évêques  francs. 

Ofla,  roi  de  Mercic  et  d’Estangüe,  étant  allé  à 
Rome,  pour  recevoir*  l’absolution  d’un  meurtre 
qu’il  avait  commis,  ordonne  que  tous  ses  sujets 
contribueraient  à l’entretien  du  collège  fondé 
par  Ina  (voy.  Tannée  725)  : cette  contribution 
fut  dans  la  suite  regardée  par  les  papes  comme 
un  tribut  aue  l'Angleterre  leur  devait,  et  appelée 
le  denier  de  saint  Pierre. 

795.  Charlemagne  marche  contre  les  Saxons  et  les 
défait. 

Alxloulwaked,  général  dTîescham,  remporte, 
en  Galice,  une  grande  victoire  sur  les  chrétiens; 
ma»*,  dans  le  même  temps,  le  roi  Alphonse  défait 
les  Sarrasins  à Lédos,  sur  les  frontières  des  As- 
tunes. 

Léon  III,  pape. 

796.  Les  Saxons  implorent  la  clémence  de  Charle- 
magne, qui  disperse  leurs  principales  familles 
dans  les  diverses  provinces  de  son  empire. 

Léon  III,  successeur  d’Adrien  I*r,  reconnaît  la 
souveraineté  de  Charlemagne. 

Mort  d’Hescharn  f.  Ce  prince  avait  achevé  la 
mosquée  de  Conloue,  commencée  par  Abdérame  l,r. 

Il  avait  établi,  à Cordoue  et  dans  différentes  villes, 
des  écoles  où  l’on  enseignait  l’arabe;  les  chré- 
tiens sont  forcés  d'apprendre  ccttc  langue  et  de 
renoncer  au  latin. 

797  L’impératrice  Irène  fait  crever  les  yeux  à son 
fils,  Constantin  V. 

Soulèvement  des  Saxons,  suivi  d’une  nouvelle 
dévastation  de  leur  pays. 

798-  Alphonse  le  Chaste  s’avance  jusqu’à  Lislionnc; 
mais  le  Douro  redevient  bientôt  la  limite  de  son 
royaume. 

Charlomagnc  bâtit,  sur  le  Weser,  le  fort  dllé- 
rietal,  destiné  à contenir  les  Saxons. 

799.  Le  paire  Léon  111  vient  à Paderbotn  réclamer 
l’appui  ae  Charlemagne  contre  les  parents  d’A  • 
drieu  l*r,  qui  avaient  tenté  de  le  faire  assassiner. 

Les  lies  de  Majorque,  de  M inorque  et  d’Iviça, 
délivrées  du  joug  des  Sarrasins  par  les  Francs, 
sc  soumettent  à Charlemagne. 

Concile  d’ Aix-la-Chapelle,  où  Félix  d’Urgel  fut 
cofin  déposé. 

800.  Le  24  novembre,  Charlemagne  arrive  à Rome.  I 
où  le  pape  Léon  IIX  se  justifie  des  accusations  de 
ses  ennemis.  Le  jour  de  Noël,  Charlemagne  re- 
çoit la  couronne  impériale  des  mains  du  pape, 
qui  répand  l’huile  sainte  sur  sa  tête  et  le  pro- 
clame « toujours  auguste,  grand  et  pacifique.  »— 
Pendant  son  séjour  a Rouie,  Charlemagne  reçoit 
une  ambassade  franque,  qui  avait  été  envoyée, 
en  Palestine,  à l’église  du  Saint-Sépulcre  ; elle 
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rapporte  de  la  part  d’Haroun-al-Rascliid  l’étendard 
de  Jérusalem,  les  clefs  du  Saint-Sépulcre,  un 
éléphant  et  une  horloge  à roue. 

Ibrahim-ben- A glab  est  nommé  gouverneur  de 
l’Afrique  par  Haioun.  Après  la  mort  de  ce  calife, 
il  se  rendra  indépendant.  Kairoan  sera  la  capitale 
du  nouvel  Etat. 


XX*  siècle  après  Jésus-Christ. 

Renouvellement  de  l’empire  d’Occident  par  Charlemagne. 

— Etat  florissant  de  l'empire  des  Arabes  sous  les  pre- 
miers successeurs  d’Haroun-al-Raschid.  — - Décadence 
toujours  croissante  de  l’empire  grec.  — Schisme  de 
l’Eglise  grecque  et  de  l’Eglise  romaine.  — Commence- 
ment de  Ta  séparation  définitive  des  royaumes  de  France, 
d'Allemagne,  d’Italie  après  la  dtqiosiiion  de  Charles  le 
Gros.  — Invasions  des  Normands.  — Naissance  du  sys- 
tème féodal. 

801.  Louis,*ioi  d’Aquitaine,  enlève  Barcelone  aux 
musulmans,  après  7 mois  de  siège. 

802.  Charlemagne  envoie  des  ambassadeurs  à Con- 
stantinople pour  négocier  un  traité  d’alliance 
avec  Ircne.  Les  grands  se  révoltent  et  proclament 
empereur  le  patnee  Nicéphore.  Irène  est  reléguée 
dans  l'ile  de  Lcsbos. 

L’asscmblce  d’Aix-la-Chapelle  étend  à toutes  les 
provinces  l’institution  des  Mttsi  flominici,  en- 
voyés royaux  chargés  «le  surveiller  toutes  les  nar- 
ties  de  l’empire.  — Célèbre  capitulaire  de  ViUû, 
renfermant  des  renseignements  curieux  sur  les 
revenus  de  Charlemagne,  qui  consistent  princi- 
palement dans  les  produits  de  ses  fermes  et  do 
scs  métairies. 

Harotm-al-Raschid  extermino  la  famille  des 
Barméeides. 

Egbcrt,  roi  de  Wessex  ou  des  Saxons  occiden- 
taux. 

803.  Traité  conclu  entre  Charlemagne  et  Nicéphore, 
pour  régler  les  limites  îles  deux  empires.  I.’em- 
pire  d’Occidentr  obtient  lTstrie,  la  Liburnic  et  la 
Dalmatie,  à l’exception  des  villes  maritimes  de 
ccttc  dernière  province,  qui  restent  à l’empire 
grec. 

Dernière  révolte  des  Saxons,  qui  se  soumettent 
aux  décrets  de  rassemblée  de  Saltz,  en  Franco- 
nie,  qui  leur  impose  des  prêtres  et  des  Juges. 
10000  familles  sont  transplantées  sur  différents 
points  de  l’empire. 

804.  2*  voyage  du  pape  Léon  III  en  France.  — En- 
trevue avec  Charlemagne. 

806.  Diète  de  Thionville.  Charlemagne  fait  le  par- 
tage de  sa  monarchie  entre  scs  trois  fils,  Charles, 
Louis  et  Pépin.  — Charlemagne  reçoit  à Thion- 
ville Obclcrio,  doge  de  Venise,  le  due  de  Dalmatie 
et  l’évêque  de  Jadrcs,  qui  lui  demandent  son  arbi- 
trage dans  leurs  débats  particuliers.  — Décret  de 
rassemblée  de  Nimègue,  qui  interdit  la  conversion 
des  terres  bénéficiaires  en  terres  allodiales,  con- 
version préjudiciable  aux  intérêts  de  l'empereur. 
— Louis,  roi  d’Aquitaine,  reprend  Pampclune  sur 
les  musulmans. 

Guerre  entre  Nicéphore  et  Haroun-al-Raschid. 
Les  Arabes  s’avancent  jusqu'à  Héraclée.  et  for- 
cent l’empereur  à payer  de  nouveau  le  tribut 
qu’il  refusait.  Us  conquièrent  111e  de  Chypre  et 
ravagent  Rhodes. 

807.  Le  Franc  Burchard  cause  de  grandes  pertes 
aux  Sarrasirts,  qui  faisaient  de  fréquentes  des- 
centes dans  les  îles  de  Sardaigne  et  de  Corse. 

808.  1"  descente  des  Normands  en  France,  sous 
la  conduite  de  Godefriod,  roi  de  Danemark. 
Charlemagne  fait  construire  des  vaisseaux  pour 
défendre  tout  le  littoral,  depuis  l’embouchure  du 
Tibre  jusqu'à  celle  de  l’Eibc.  Importante  station 
de  Boulogne. 
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Construction  de  l'église  de  Saint-Jacques  de 
Coinpostelle. 

809.  Mort  du  calife  Haroun-al-Raschid.  — Amin, 
son  fils  aîné,  lui  succède. 

Le  2*  concile  d’Aix-la-Chapelle  adopte  le  sen- 
timent de  l’Eglise  d’Espagne,  qui  faisait  procéder 
le  Saint-Esprit  à la  lois  tiu  I*ère  et  du  Fils,  et 
qui  ajoutait  le  mot  filioque  au  symbole  de  Nicée. 
Cette  addition,  toujours  combattue  par  les  Grecs, 
ne  fut  acceptée  en  Italie  qu’en  1055,  au  concile 
de  Florence. 

Guerre  de  Nicéphore  contre  les  Bulgares. 

810.  Godefried,  roi  de  Danemark,  remonte  la  Mo- 
selle avec  200  navires.  Il  est  repoussé  par  Char- 
lemagne. Son  neveu,  Fleming,  lui  succède. 

A bd  crame,  fils  d’Al-Hakem,  roi  de  Cordoue, 
soumet  Huesca  et  Saragossc.  Traité  de  paix 
conclu  entre  Charlemagne  et  Al-Hakem. 

Le  roi  d Italie,  I’épin,  s'empare,  su»  les  Véni- 
tiens, de  Brendolo,  de  Chiozza,  de  Pellestrine  et 
de  Malamocco,  mais  ne  peut  prendre  l'ile  de 
Hialto.  Il  meurt  peu  apres,  à Vâge  de  34  ans. 
Comme  il  ne  laissait  point  d'enfants  légitimes, 
Charlemagne  reste  seul  roi  d'Italie. 

811.  Fleming,  roi  de  Danemark,  conclut  la  paix 
avec  Charlemagne.  L’Evder  devient  la  limite  des 
deux  Etats.  Les  Frisons,  qui  s'étaient  unis  aux 
Danois,  sont  privés  par  Charlemagne  du  droit,  de 
succession. 

Charlemagne  conclut  la  paix  avec  le  calife  de 
Çordouc.  L’£bre  est  fixé  comme  limite  des  deux 
États. 

Les  Bulgares,  après  une  horrible  dévastation 
de  leur  pays,  implorent  inutilement  la  paix; 
mais  bientôt  après  ils  exterminent  l’empereur 
Nicéphore.  avec  son  armée.  Staurace,  son  fils, 
essaye  de  lui  succéder,  mais  est  renversé  par  son 
beau-frère,  Michel  Curopalate. 

Mort  de  Charles,  fils  aine  et  héritier  présomp- 
tif de  Charlemagne. 

Le  doge  de  Venise,  Angelo  Particiaco,  transfère 
son  siège  de  l’ilc  de  Malamocco,  presque  entière- 
ment ruinée  dans  la  dernière  guerre  contre  Pé- 
pin, à Rialto,  et  y fait  bâtir  un  palais  qui  sub- 
sista durent  plusieurs  siècles. 

812.  Michel  1"  fait  la  paix  avec  les  Bulgares  et 
envoie  une  ambassade  à Charlemagne.  Celui-ci 
ratifie  le  traité  fait  avec  Nicéphore  et  ratifié  par 
Michel.  Par  ce  traité,  Charlemagne  rend  les  îles 
vénitiennes  à l'empereur  grec,  qui  est  toujours 
le  souverain  nominal  de  Venise,  et  qui  môme 
confère  le  titre  de  consuls  aux  doges. 

Bernard,  fils  naturel  de  Pépin,  est  déclare  roi 
d’Italie. 

813.  Charlemagne  fait  couronner  son  fils  Louis  et 
se  l’associe  dans  l’assemblée  d’Aix-la-Chapelle. 

Le  concile  de  Tours  prescrit  au  clergé  de  prê- 
cher en  langue  tudesqur,  aussi  bien  qu’en  latin 
et  en  langue  romane  vulgaire. 

Michel  I"  recommence  la  guerre  avec  les  Bul- 
gares. Il  est  vaincu  et  abdique,  lin  de  ses  offi- 
ciers, Léon  V l'Arménien,  lui  succède. 

Amin,  calife  de  Bagdad,  est  vaincu  et  mis  «à 
mort  par  son  frère,  Almamon,  qui  lui  succède. 

814.  Charlemagne  meurt  à Aix-la-Chapelle.  Il  a eu 
pour  historien  Êginhard  qui  fut  peut-être  son 
gendre.  — Louis  le  Pieux  (le  Débonnaire),  son 
fils,  lui  succède.  Il  s’attache  les  Saxons  et  les 
Frisons  en  leur  rendaut  le  droit  de  succession, 

ue  Charlemagne  leur  avait  ôté.  — Il  sc  plaint 
e ce  que  le  pape  Léon  111  ait  puni  les  autours 
d’une  conspiration  sans  eu  rélérer  à l’empereur, 
patrice  de  ltomc. 

Tahcr  est  chargé  par  le  calife  Almamon 
d'apaiser  les  révoltes  qui  s’étaient  élevées  en 
Orient. 
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815.  Les  Vénitiens  enlèvent  d’Alexandrie  et  trans- 
portent dans  leur  ville  les  reliques  de  saint  Marc, 
que  la  république  adopte  pour  patron. 

816.  Louis  le  Pieux  est  couronné  empereur,  à 
Reims,  j>ar  le  pape  Etienne  IV. 

Un  concile,  tenu  à Rome,  reconnaît  que  le  pape, 
élu  par  les  évêques  et  le  clergé,  doit  être  consa- 
cré devant  les  députés  de  l’empereur. 

Léon  V,  empereur  d’Oricnt,  repousse  les  Bul- 
gares. 

817.  Louis  le  Pieux  associe  son  fils  Lothairc  à 
l'empire.  Il  donne  à Pépin  l’Aquitaine,  à Louis 
le  Germanique  la  Bavière. 

Mécontentement  et  révolte  de  Bernard,  fils  de 
Pépin,  roi  d'Italie.  Il  est  fait  prisonnier  et  con- 
damne à perdre  les  yeux. 

Concile  d’Aix-la-Chapelle,  où  Louis  le  Pieux 
travaille,  avec  le  concours  de  Benoit  d’Anianc,  à 
établir  l’uniformité  dans  les  monastères  des  États 
francs,  qu’on  soumet  universellement  à la  règle 
de  saint  Benoit. 

Pascal  Pr,  pape,  qui  se  fait  ordonner  sans  at- 
tendre le  consentement  de  l’empereur.  Celui-ci 
lui  laisse  néanmoins  le  gouvernement  de  la  ville 
et  du  duché  de  Rome,  en  gardant  la  souverai- 
neté. 

818.  Mort  d’Irmengarde,  1"  femme  de  Louis  le 
Pieux. 

Révolte  de  Cordoue,  comprimée  par  Al-Hakem. 

819.  Louis  le  Pieux  épouse  Judith,  fille  de  Welf. 
comte  de  Bavière. 

Fin  des  royaumes  d'Essex  et  de#  Kent,  qu’Eg- 
bert,  roi  de  Wessex,  réunit  à ses  États. 

820.  Les  Normands  ravagent  les  côtes  de  France, 
entre  les  embouchures  de  la  Seine  et  de  la  Ga- 
ronne. 

Michel  le  Bègue,  officier  de  Léon  V,  conspire 
contre  la  vie  de  ce  prince,  qui  le  condamne  à 
être  brûlé  vif.  Ses  complices  poignardent  Léon  V. 
Avènement  de  Michel  le  Bègue. 

Tahcr,  ayant  obtenu  du  calife  Almamon  le 
gouvernement  du  Khorasan,  le  convertit  en  une 
souveraineté  dont  il  transmet  la  possession  à ses 
descendants.  Il  commence  la  dynastie  des  Tahé- 
riens. 

821.  Michel  le  Bègue  s’associe  son  fils  Théophile. 

822.  Louis  le  Pieux  se  soumet  à une  pénitence  pu- 
blique à Attigny,  pour  expier  la  mort  de  Bernard, 
son  neveu. 

Mort  d’Al-Hakem,  calife  de  Cordoue.  Son  fils 
Abdérame  II  lui  succède. 

Louis  le  Pieux  envoie  son  fils  Lothairc  com- 
mander en  Italie. 

823.  Lothaire  est  couronné  empereur  à Rome  par  le 
pape  Pascal.  — Naissance  de  Charles  le  Chauve, 
fils  de  Louis  le  Débonnaire  et  de  Judith. 

Thomas,  esclave  fugitif,  se  fait  passer  pour 
Constantin  V, fils  d'Irène.  Soutenu  par  les  Arabes, 
il  assiège  Constantinople,  li  est  \aincu,  puis  livré 
par  les  habitants  d Àndriuople,  où  il  se  défendit 
pendant  5 mois,  à Michel  le  Bègue  qui  le  fait 
mutiler. 

824.  Michel  le  Bègue  envoie  une  ambassade  à 
Louis  le  Pieux  au  sujet  des  Iconoclastes. 

Eugène  II,  pape. 

Vers  celte  époque,  des  Sarrasins  d’Espagne 
forces  de  quitter  Cordoue  à la  suite  d’une  séddion 
et  qui  s’étaient  retires  à Alexandrie  s'emparent 
de  File  de  Crète  sur  les  Grecs  et  y fondent  Can- 
die, qui  donnera  son  nom  à toute  1 île. 

825.  Capitulaire  de  Louis  le  Pieux  sur  les  obligations 
des  Missi  Dominici. 

826.  Hénolt,  roi  d’une  partie  du  Jutland,  vient 
recevoir  à Mayence  le  baptême  avec  sa  famille  et 
scs  compagnons  d'armes.  Ses  sujets  mécontents 
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refusent  de  le  reconnaître,  et  il  est  obligé  de  se 
fixer  avec  scs  partisans  dans  le  comté  de  Rhius- 
tri  (Rustringen) , canton  de  TOst-Fri.se , que 
Louis  le  Pieux  lui  donna  pour  asile. 

Saint  Anschaire  et  saint  Autbert,  tous  2 moi- 
nes de  Corbie,  accompagnent  llériolt  dans  celte 
contrée  et  y forment  l'ecolc  des  missionnaires  qui 
devaient  prêcher  le  christianisme  aux  Normands. 

827.  Egbcrt  le  Grand,  roi  des  4 royaumes  saxons,, 
étend  sa  suprématie  sur  les  3 royaumes  des  An- 
gles : ils  payent  tribut,  mais  conservent  des  rois 
particuliers. 

L'abbé  Anségise  compose  le  premier  recueil 
des  Capitulaires  de  Charlemagne,  y compris  ceux 
de  Louis  le  Débonnaire. 

Avènement  du  pape  Valentin,  et  de  son  succes- 
seur Grégoire  IV. 

828.  Euphémfus,  général  du  patricc  Photin,  gou- 
verneur de  Sicile,  que  celui-ci  avait  chargé  de 
diriger  une  attaque  contre  les  Aglabites  d'Afri- 
que, se  révolte,  se  fait  proclamer  empereur,  puis, 
menacé  par  un  rival,  appelle  les  Aglabites  d Afri- 
que qui  s’empareront  peu  à peu  de  toute  la 
Sicile. 

Révolte  de  Mérida  comprimée  par  Abdérame  IL 

829.  Mort  de  Michel  le  Bègue.  Son  fils  Théophile 
lui  succède  sous  la  régence  de  sa  mère  Théodore. 

Saint  Anschaire  prêche  le  christianisme  en 
Suède. 

Louis  le  Pieux  assemble  une  diète  à Worms 
et  donne  à son  4*  fils  Charles  le  Chauve  TAlé- 
manie  et  la  Rhétie  avec  une  partie  de  la  Bour- 
gogne. Mécontentement  «le  ses  autres  fils. 

830.  Saint  Anschaire  est  nommé  archevêque  de 
Hambourg  et  légat  du  pape  pour  tout  le  N.  de 
l'Europe. 

Les  fils  de  Louis  le  Pieux,  Lothaire,  Louis  et 
Pépin,  sc  révoltent,  s’avancent  jusqu'à  Verberie, 
font  enfermer  leur  père  à Soissons,  et  Judith 
leur  belle-mère  à Poitiers.  L'empereur,  soutenu 
par  le  clergé,  est  rétabli  au  mois  d'octobre  «le  la 
même  année,  dans  une  assemblée  tenue  à Nimè- 
gue. 

Le  calife  Almamon  déclare  la  guerre  à l’empe- 
reur Théophile,  qui  avait  refusé  «le  laisser  partir 
pour  Bagdad  le  savant  archevêque  de  Thessalo- 
mque  mandé  par  le  calife. 

831.  Les  Gascons  «le  la  Navarre  secouent  le  joug 
des  Francs  sous  le  comte  Aznar.  Ils  s’allient 
tantôt  avec  le  roi  des  Asturies,  tantôt  avec  les 
Arabes.  Le  gouverneur  de  la  Catalogne  se  rend 
indépendant  de  Louis  le  Pieux. 

Louis  le  Pieux  retire  Judith  de  son  couvent.  Il 
renvoie  ses  fils  dans  leurs  provinces.  Les  chefs 
«le  la  dernière  révolte  sont  condamnés  à mut. 
Louis  sc  contente  de  les  exiler. 

832.  Pépin,  de  retour  en  Aquitaine,  prépare  une 
nouvelle  révolte  contre  son  père  qui  le  rail  arrê- 
ter. 11  est  délivré  par  scs  partisans. 

Les  Arabes  s'emparent  ae  toute  la  Cilicie. 

833.  Louis  le  Pieux  donne  l’Aquitaine  à son  4*  fils 
Charles.  — Nouvelle  révolte  de  Lothaire,  de  Louis 
et  de  Pépin.  — Ils  réunissent  leurs  troupes  dans 
la  haute  Alsace.  Avec  le  secours  du  pape  Gré- 
goire IV,  ils  s’emparent  de  la  personne  de  leur 
père  qui  est  abandonné  par  ses  troupes  au  champ 
du  Mensonge.  Conduit  à' Soissons,  il  est  soumis 
à une  pénitence  publique,  dégracié,  déposé, 
comme  coupable  des  calamités  publiques. 
Lothaire  reprend  le  titre  d empereur  que  lui 
donnait  l'acte  de  partage  de  l'empire  de  817. 

Le  calife  Almamon  meurt  à Taine,  en  Cilicie. 
Cette  même  année,  il  avait  fait  exécuter  la  mesure 
de  deux  degrés  du  méridien  au  désert  «le  Sand- 
jar  entre  R.icca  et  Palmyre,  pour  servir  à la  dé- 
termination de  la  grandeur  de  la  terre. 
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Sous  le  règne  de  son  frère  et  successeur  Mutas- 
sent les  Turcs  commencèrent  à entrer  au  service 
de9  califes. 

834.  Louis  et  Pépin,  irrités  de  la  hauteur  de  Lo- 
thaire, se  liguent  contre  lui.  — Louis  le  Pieux 
est  rétabli  dans  une  assemblée  d'évêques  tenue 
à Saint-Denis.  Il  pardonne  à Lothaire  qui  re- 
tourne en  Italie. 

835.  Mort  d'Alphon  c le  Chaste.  — RaminT  I#r  lui 
succède. 

Diète  de  Thionvillc.  Tout  ce  qui  avait  été  dé- 
crété contre  Louis  le  Pieux  est  uéclare  nul. 

Le  calife  Motasscm  fonde  sur  le  Tigre,  à 
£0  kilomètres  de  Bagdad,  la  ville  de  Samarah  ou 
Serme lirai , dont  il  fera  sa  capitale.  — Prise  de 
Palerme  par  les  Sarrasins  après  un  siège  de 

5 ans. 

836.  Baldimcr,  roi  des  Bulgares,  renvoie  sans  ran- 
çon les  prisonniers  giccs. 

Abdérame  II  s'empare  après  un  siège  de 
3 ans  de  Tolède  révoltée. 

837.  Assemblée  d Aix-la-Chapelle  où  l’empereur 
donne  à Charles  la  meilleure  partie  de  la  France, 
à l’instigation  «le  Judith. 

L’empereur  Théophile  marché  en  personne 
contre  les  Arabes.  11  s'avance  jusqu'à  Sozopetra 
et  Mélitène,  dévastant  tout  sur  son  passage. 

Les  pirates  normands  s'établissent  dans  l’ilc  «le 
Walchcren,  d'où  ils  remontent  l'Escaut,  la  Meuse 
et  le  Wahal. 

838.  Descente  «les  Normands  en  France,  par  la 
Loire,  sous  la  conduire  d’ilastings,  qui  pille 
Tours. 

Mort  «l’F.gbcrt  le  Grand , roi  d’Angleterre. 
Ethelwulf  lui  succède.  Les  Normands  commen- 
cent à faire  des  descentes  en  Angleterre. 

Les  Sarrasins  surprennent  et  pillent  Marseille. 

L’empereur  Théophile  est  forcé  à la  retraite 
par  les  troupes  de  Motassew  qui  brûlent  Amo- 
rium  et  Ancyrc. 

839.  3°  partage  de  l’empire  des  Francs  entre  Lo- 
thaire et  Charles.  Louis  n'obtient  que  la  Ba- 
vière. Révolte  des  fils  dt?  Pépin  en  Aquitaine. 
Elle  est  réprimée.  Révolte  de  Louis  le  Germa- 
nique. 

840.  Louis  le  Pieux  marche  confie  Louis  le  Ger- 
manique , le  bat  et  meurt  bientôt  après  de  duu- 
lcur,  dans  une  11c  du  Rhin  près  de  Mayence. 
Charles  le  Chauve,  fils  de  Judith,  est  reconnu 

•roi  de  France.  Il  fait  alliance  avec  Louis  le  Ger- 
manique contre  Lothaire  qui  réclame  tout  l'hé- 
ritage «le  Charlemagne  et  contre  les  fils  de  Pépin. 

Les  Normands  profilent  de  ces  dissensions.  Ils 
remontent  la  Seine  jusqu'à  Rouen,  sous  la  con- 
duite d'Ogcr  le  Danois. 

841.  Charles  le  Chauve  et  Louis  le  Germanique 
gagnent  sur  Lothaire  et  Pépin,  leur  neveu,  la 
mémorable  victoire  de  Fontanet  (aujourd'hui 
puntaines,  petit  bourg  de  TAuxerrois,  à 28  kilo— 
ûiètrés  S.  Ü.  d’Auxerre). 

842.  Charles  et  Louis  renouvellent  solennellement 
leur  alliance  à Strasbourg.  Les  serments  qu’ils 
prononcent  en  présence  de  leurs  troupes  sont  les 
plus  anciens  monuments  de  la  langue  française 
et  de  la  langue  allemande. 

Avènement  de  la  dynastie  de  Piast  au  trône  de 
Pologne. 

Mort  de  l’empereur  d’Oricnt  Théophile.  Son 
fils  Michel  III,  flvrogne,  lui  succède  à l'âge  de 

6 ans.  sous  la  tutelle  de  sa  mère  Tbéodora.  — 
Rétablissement  du  culte  des  images.  Extinction 
de  l’hérésie  des  iconoclastes  qui  avait  troublé 
l’empire  pendant  plus  de  120  ans. 

Murt  «lu  calife  Motasscm.  Son  fils  Watek-Billah 
lui  succède. 
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843.  Persécutions  dirigées  par  l’impératrice  Théo- 
(lora  contre  les  Manichéens. 

Traité  de  Verdun.  Partage  définitif  de  l’empire 
de  Charlemagne.  Lotbaire  obtient  avec  le  titre 
d'empereur  l’Ualie,  toutes  les  provinces  com- 

Frises  entre  le  Rhône,  la  Saône,  la  Meuse  et 
Escaut  à PO.,  le  Rhin  et  les  Alpes  à l’E.  Char- 
les le  Chauve  obtient  la  France  limitée  par  le 
Rhône,  la  Saône,  la  Meuse  et  l'Escaut;  Louis, 
l’Allemagne,  limitée  à PE.  par  le  Rhin  et  les 
Alpes.  L Aquitaine  est  toujours  à Pépin  II. 

Les  Normands  remontent  la  Loire  et  pillent 
Nantes. 

Réunion  des  5 principautés  de  Galles  parRodcric 
le  Grand. 

844.  Charles  le  Chauve  fait  périr  Bernard,  que  l'on 
croyait  son  père,  pendant  le  siège  de  Toulouse. 
Ses  troupes  sont  vaincues  près  d’Angouléme  uar 
Pépin  II.  Vaines  somma  lions  adressées  parCharfes, 
Lothaire  et  Louis  le  Germanique  à Pépin  II  et  à 
Nomenoé,  roi  des  Bretons. 

Les  Normands  s’avancent  jusqu’aux  portes  do 
Pans.  Charles  achète  leur  retraite. 

Kamire,  fils  d’Alphonse  le  chaste,  roi  des  Astu- 
ries, refuse  do  payer  aux  Sarrasins  le  tribut  do 
300  jeunes  filles.  L’empereur  de  C.  P.  Michel 

nose  à A bd  é rame  II,  calife  ommiade  d’Espagne. 

ire  alliance  avec  lui  contre  le  calife  abbass idc 
d’Orient. 

Les  Normands  font  une  descente  en  Galice, 
saccadent  Lis!*onnect  défont  les  Maures  dans  trois 
batailles. 

845.  Nouveaux  ravages  des  Normands.  Ils  pillent 
Paris  que  tous  ses  habitants  abandonnent.  Ex- 
trême misère  des  paysans  asservis  et  désarmés. 

Charles  le  Chauve  détache  le  Poitou,  b Sain- 
tonge  et  l’Angoumois  du  royaume  de  Pépin  II  et 
les  donne  à ltaynuif,  qui  devient  le  premier 
duc  d'Aquitaine. 

Les  Maures  prennent,  pillent  et  brûlent  la  ville 
de  Léon.  — Séville  est  pillée  par  les  Normands. 

L’imp^ratru  e Théodore  fait  massacrer  100000 
Manichéens  d’Arménie. 

846.  Les  Sarrasins  s’avancent  jusqu’aux  portes  de 
Rome,  pillent  les  basiliques  de  Saint-Pierre  et  de 
Saint-l’aul  et  mettent  en  fuite  une  armée  envoyée 
centre  eux  par  Louis,  fils  aîné  de  Lothaire  et 
roi  d’Italie. 

Kamire  défait  l’armée  d’Abdéramc  II,  ci  occupe 
Caiaborra  sur  l’Êbrc. 

Les  Normands  occupent  1 Ile  de  Noirmouliers, 
en  face  do  la  côte  de  Vendée. 

Ordonnance  rendue  par  Charles  le  Chauve  qui 
commet  chaque  évêque  pour  faire  la  fonction 
d envoyé  royal  dans  son  diocèse.  Les  comtes 
s’opposent  à ce  règlement,  et  dès  lors  chaque 
seigneur  commença  à reudre  sa  justice  souve- 
raine, et  à ne  permettre  pas  même  que  ses  juge- 
ments fussent  portés  par  appel  à la  justice  du 
roi. 

841.  Traité  d’alliance  conclu  à Mersen  entre  les  fils 
de  Louis  le  Pieux,  Dans  U même  assemblée  furent 
rendues  2 ordonnances,  dont  l'une  permettait  au 
vassal  de  choisir  tel  seigneur  qu’il  voudrait, 
l'autre  le  dispensait  de  fournir  des  secours  au 
roi,  excepté  en  cas  de  guerre  générale. 

848.  La  pape  Léon  IV  fait  réparer  les  basiliques  de 
Saint-Pierre  et  de  Saint-Paul  dévastées  par  les 
Arabes,  et  pour  préserver  la  ville  d’une  nouvelle  at- 
taque il  fait  entourer  de  mu  rallies  le  bourg  de 
Sainfi-Pieire. Ce  quartier  a été  appelé  de  son  nom, 
cité  Léonine.  Ce  travail  durera  4 années. 

Un  concile  tenu  à Mayence  ot  présidé  par 
Rahan  Maur,  évêque  et  «avant  docteur,  condamne 
là  doctrine  de  Gothcscalc  sur  la  double  prédesti- 
nation des  élus  et  des  réprouvés. 
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849.  Pépin  II,  qui  «e  maintient  toujours  en  Aqui- 
taine, contre  Charles  le  Chauve,  fait  alliance  avec 
les  Normands  et  les  Sarrasins. 

Mort  de  Nomenoé,  roi  des  Bretons.  Son  fils 
Hérispoé  lui  succède  malgré  l’opposition  de 
Charles  le  Chauve. 

850.  Charles  le  Chauve  et  Lothaire  accordent  à 
Godefried,-  fils  d’Hériolt,  un  établissement  dans 
le  pays  dont  il  avait  fait  la  conquête,  dans  le  N. 
de  la  Gaula. 

851.  Investiture  de  la  Bretagne  accordée  à Hérispoé, 
fils  et  successeur  de  Nomenoé. 

Abdérame  II  gagne  une  bataille  sanglante  sur 
Ordogno,  roi  des  Asturies,  qui  fortifie  alors  Léon 
et  Aslorga. 

852.  Pépin  II  est  dépouillé  pour  la  2*  fois  de 
l’Aquitaine  par  Charles  le  Chauve  oui  le  fait  en- 
fermer dans  1’ubbaye  de  Soissons.  Le  droit  d’hé- 
rédité est  accord.*  par  le  roi  au  comte  de  Toulouse, 
Raymond. 

* Trahison  de  Sanche  de  Gascogne. 

Lothaire  assi  oie  son  fils  Louis  H à l'empire. 

Prise  de  Barcelone  par  Abdoul-Kerim,  général 
d’Abdéramo  II,  qui  meurt  cette  année.  Moham- 
med Pr  lui  succédé. 

853.  Les  Normands  conduits  par  le  célèbre  Hasting» 
ravagent  les  bunis  de  la  Loire.  Prise  et  pillage 
de  Tours. 

Mousa,  Goth  de  naissance,  chrétien  renégat  et 
gouverneur  de  Saragosse,  sc  déclare  souverain  de 
Geltibérie. 

854.  Les  Normands  saccagent  Angers. 

La  couronne  d'Aquitaine  est  offerte  au  2e  fils 
de  Louis  le  Germanique. 

Pépin  11  s’échappe  de  son  couvent  et  rentre  en 
Aquitaine. 

L’cmpcrcur  d’Orient  Michel  gouverne  seul, 
après  1 abdication  de  Théodore,  sa  mère.  Il  est 
dirigé*  par  Bardas,  frère  de  Tliéüdora  et  compagnon 
de  ses  débauches. 

855.  Mort  do  l’empereur  Lothaire.  Partage  de  sa 
succession  entre  ses  trois  fils.  Louis  II  obtient 
l’Italie  avec  le  titre  d’empereur;  Charles,  la 
Provence  et  la  Bourgogne  ; Lothaire,  les  provinces 
désignées  depuis  sous  le  nom  de  Lorraine. 

Charles  le  Chauve  donue  son  second  fils  Charles 
pour  roi  aux  Aquitains. 

Ethelwulf,  après  de  brillantes  victoires  sur 
les  Danois,  entreprend  de  visiter  la  \illc  de  Rome. 
Accompagné  d’une  suite  brillante  et  de  son  fils 
Alfred,  il  visite  les  églises  dos  Gaules-  les  plus 
renommées,  est  reçu  somptueusement  par  Charles 
le  Chauve  cl  fait  a Rome  un  séjour  d'un  an. 

Mort  du  pape  Léon  IV.  11  a pour  successour 
Benoît  111  uui  est  le  1"  pape  qui  ail  pris  le  litre 
de  vicaire  de  saint  Pierre,  titre  remplacé  au  xuxe 
siècle  par  celui  de  vicaire  de  Jésus- Christ. 

856.  Conférences  d'Orbc  entre  Louis  II,  empereur 
d’Italie,  Lothaire,  roi  de  Lorraine,  et  Charles,  roi 
de  Provence. 

Entrée  des  Normands  à Paris,  pillage  de  cette 
ville.  Étendue  des  ravages  des  Normands  jusqu'à 
Orléans,  Bourges  et  Clermont.  Les  Francs  de 
Neustnc  et  d'Aquitaine  recourent  à Louis  ie  Ger- 
manique. 

Anéanti ssement  presque  complet  de  la  classe 
libre,  misère  des  villes,  esclavage  des  campagnes. 
La  féodalité  prend  chaque  jour  de  nouveaux  déve- 
loppements au  milieu  des  calamités. 

Mariage  de  Judith,  fille  de  Charles  le  Chauve, 
avec  Ethelwulf,  roi  d Angleterre. 

857.  Le  césar  Bardas,  oncle  de  Michel  III,  dit 
lTvrognc,  fait  enfermer  dans  un  monastère  l’im- 
pératrice Théodore,  inère  de  l'empereur,  chasse 
de  Constantinople  le  patriarche  saint  Ignace  qui  lui 


VjOC 


MOYEN  AGE. 


155 


Ap.  J.-C. 

a refusé,  pour  cause  d'inceste,  la  communion,  et 
lui  donne  pour  suocesseur  le  célèbre  Pliotius. 

Garcie  Xi  menez  succède  à son  père  Garcic 
dans  la  Navarre,  dont  il  est  le  1*T  roi. 

De  nombreux  châteaux  forts  s’élèvent  en 
France,  malgré  la  défense  de  Charles  le  Chauve 
qui  est  obligé  de  faire  des  concessions  à ses 
grands  l'eudataires. 

858.  Les  soigneurs  adressent  une.  nouvelle  invitation 
à Louis  le  Germanique.  Charles  le  Chauve  ne 
peut  défendre  Pans  contre  les  Normands.  Il 
rachète  l’alibé  de  saint-Denis  et  marche  à la  ren- 
contre de  Louis,  puis  il  s'enfuit  de  son  armée 
et  abandonne  le  royaume  à son  compétiteur. 

Nicolas  I",  pape. 

Soumission  de  Tolède  révoltée  contre  Moham- 
med I,r. 

859.  Louis  le  Germanique,  menacé  à PE.  par  les 
Slaves,  renonce  au  trône  de  France,  et  se  récon- 
cilie bientôlaprèsavec  Charlesle  Chauve  à Coblentz. 

800.  Nicolas  1"  désavoue  l’élection  de  Pliotius 
comme  Patriarche  de  C.  P. 

Les  Scandinaves  reconnaissent  la  forme  insu- 
laire de  l’Islande  (terre  de  glace);  elle  n’est  colo- 
- nisée  qu’en  874  par  le  Norvégien  lu  golf. 

861.  Création  du  duché  de  France  en  faveur  de 
Robert  le  Fort,  bisaïeul  de  Hugues  Capet,  qui 
avait  déjà  reçu  en  850  la  marche  Angevine. 

Navigation  des  Scandinaves  vers  l’archipel  des 
lies  Féroé,  au  N.  O.  des  Shetland  et  des  Orcadcs. 

862.  Baudouin  Bras  de  Fer  épouse  Judith,  fille  de 
Charles  le  Chauve,  veuve  du  roi  d'Angleterre 
Etbchvulf.  Il  est  créé  comte  de  Flandre. 

Lothaire,  roi  de  Lorraine,  frère  de  l’empereur 
Louis  il,  répudie  sa  femme  légitime  Thietbcrge, 
et  épouse  publiquement  sa  concubine  Waldrauc. 
Nicolas  l*r  prend  parti  pour  Thietbcrge,  que 
Lothaire  sera  forcé  uc  rappeler  en  865. 

Ordogno  J"  s’empare  de  Salamanque,  située 
au  S.  du  Douro. 

Les  Slaves  de  Novogorod,  menacés  par  leurs 
voisins  de  même  race  qu’eux,  appellent  à leur 
secours  les  Varègucsou  Normands  qui  occupaient 
la  côte  de  l’ingne  sur  la  Baltique,  où  ils  exer- 
çaient la  piraterie.  Trois  frères,  Rurik,  Sinéous 
et  Trouvor,  conduisent  l’expédition  des  Yarègues 
et  s’établissent  aux  environs  du  lac  llmen,  où  ils 
fondent  chacun  une  ville. 

A B;fgdad,  les  esclaves  turcs  qui  forment  la  garde 
des  cables,  disposent  du  trône  pour  la  première 
fois  en  faveur  d’un  petit-fils  de  Motassem,  qu’ils 
renversent  bientôt  après. 

863.  Mort  de  Charles,  roi  de  Provence  ; scs  frères 
Louis  II  et  Lothaire  partagent  son  royaume. 

86  ï Édit  de  Pistes  par  lequel  Charles  le  Chauve 
ordonne  la  démolition  des  châteaux  forts.  Cet 
édit  n’est  pas  exécuté. 

Les  chrétiens  d'Espagne  persécutés  sont  aban- 
donnés de  Charles  le  Chauve,  qui  traite  avec 
Muliammed  lrr  et  lui  cède  Barcelone,  Girune  et 
Urgel. 

865.  Pépin  II,  roi  d’Aquitaine,  est  livré  à Charles  le 
Chauve,  dont  le  fils  Charles  le  remplace  daus 
ceUc  province. 

Rurik  s’empare  de  Novogorod  et  y établit  sa 
résidence.  Ses  sujets  perdent  le  nom  de  Slaves  et 
ne  sont  plus  connus  que  sous  celui  de  Russes  — 
Ses  frères  Oskhold  et  Dir  forment  un  établis- 
sement à Kiev,  d’où  ils  menacent  Constantinople. 

Bogoris,  chef  des  Bulgares,  demande  au  pape 
Nicolas  Ier  des  évêques  et  des  prêtres.  Le  patriar- 
che de  Constantinople  envoie  aussi  des  clercs  qui 
feront  chasser  les  prêtres  romains,  en  sorte  que 
les  églises  bulgares  relèveront  de  Constantinople. 

Mort  de  saint  Anschaire.  apôtre  du  Danemark 
et  de  la  Suède. 
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866.  Honteux  traité  conclu  par  Charles  avec  les 
Normands.  Imposition  sur  tout  le  royaume  pour 
payer  un  tribut  à ces  birlwres.  — Robert  le  Fort 
périt  en  les  combattant  à Bnssartlio,  prèsdu  Mans. 
Sou  fils  Eudes  lui  succède  dans  le  duché  de  France 
et  dans  la  marche  d’Anjou. 

Êthclrod  Ie',  roi  d’Angleterre.  Ravages  exercé  s 
par  les  Danois  sous  son  règne. 

L'empereur  d’urient  Michel  111,  rivrogne.  feit 
assassiner  son  oncle,  le  césar  Bardas,  par  Basile  le 
Macédonien,  d’origine  arménienne,  qu'il  associe  à 
l'empire. 

Mort  d’Ordogno,  roi  des  Asturies.  Alphonse  111, 
dit  le  Grand,  lui  succède. 

867.  Mort  du  pape  Nicolas  I*r.  Adrien  II  lui  succède. 
Lambert,  duc  de  Spolète,  sous  prétexte  que  lo 
successeur  de  Nicolas  Itr  avait  été  ordonné  sans  le 
couse nietncat  de  l’empereur,  occupe  Rome  et  la 
traite  comme  une  place  emportée d’assaut. 

L’empereur  Louis  II  est  nattu  devant  Bari  par 
les  Sarrasins. 

Basile  le  Macédonien  fait  assassiner  Michel  III, 
rivrogne,  et  s’empare  du  trône.  11  appuie  d’abord 
Ignace  contre  Pliotius. 

868.  Les  Normands  en  France,  et  les  Sarrasins  en 
Italie  continuent  leurs  ravages.  — L’empereur 
Louis  U commence  le  siège  de  la  ville  de  Bari, 
occupée  par  les  Sarrasins.  Ce  siège  durera  3 ans. 

869.  Mort  de  Lothaire,  roi  de  Lorraine.  — Charles 
le  Chauve  se  fait  couronner  roi  de  Lorraine  à Metz, 
par  l'archevêque  de  Reims,  Hincmar,  malgré;  les 
réclamations  de  l'empereur  Louis  II,  alors  occupé 
au  siège  de  Bari. 

L’empereur  d’Orient  Basile  le  Macédonien  en- 
voie des  secours  à Louis  II  contre  les  Sarrasins. 
Pendant  que  Louis  II  presse  le  siège  de  Bari  par 
terre,  une  Hotte  grecque  de  200  voiles  vient  as- 
siéger cotte  ville  par  mer. 

9'  concile  général,  tenu  à C.  P sous  Adrien  II 
et  l’empereur  Basile.  Pliotius  y fut  déposé  et 
anathematisé  et  saint  Ignace  rétabli.  Les  légats, 
après  le  concile,  tinrent  avec  les  Grecs  une  con- 
fiance, pour  savoir  à quelle  juridiction,  celle  de 
l'Eglise  romaine  ou  celle,  de  1 Église  de  C.  P,  de- 
vait ressortir  lu  nouvelle  Église  de  Bulgarie.  Les 
Giecs  décidèrent  en  leur  propre  faveur  et  rem- 
portèrent, malgré  la  réclamation  des  légats.  La 
hauteur  avec  laquelle  ces  derniers  soutinrent  la 
prééminence  du  siège  de  Rouie,  comme  ^ iis 
avaient  déjà  fait  dans  le  concile,  ne  fil  qu'ac- 
croilre  l’éloigne  ment  des  2 Eglises  l’une  pour 
l'autre. 

870.  Louis  le  Germanique  dispute  la  Lorraine  à 
Charles  le  Chauve,  qui  la  partage  avec  'lui,  par 
le  traité  de  Mersen,  qui  donne  à la  France  la 
Meuse  pour  limite.  La  Lorraine,  dès  ce  moment, 
devint  une  source  île  guerres  perpétuelles  entre 
les  Gallo-Francs  et  les  Allemands  doutrc-lthin. 
— Les  troupes  de  Charles  le  Chauve  occupent  la 
Provence,  dont  Lothaire  avait  obtenu  une  portion 
eu  863-  Résistance  de  Gérard  de  Roussillon, 
comte  de  Provence,  qui  défendait  ces  pays  au 
nom  de  l'empereur  Louis  II. 

Ültfried,  moine  et  instituteur  au  couvent  de 
Weissembourg,  en  Alsace,  est  le  premier  poète 
ou  versificateur  connu  des  Allemands.  Son  Har- 
monie des  S.  Evangile*  est  écrite  en  strophes  de 
quatre  vers. 

871.  L’empereur  Louis  II  est  fait  prisonnier  dans 

son  palais  par  le  duc  de  Bénévent,  qu’il  avait  se- 
couru contre  les  Sarrasins,  mais  que  commen- 
çaient à effrayer  les  progrès  des  Francs.  11  est 
ensuite  rendu  à la  liberté.  . . 

Alfred  le  Grand  succède  a Ethelred.  roi  d An- 
gleterre. Il  défend  ce  royaume  contre  les  Dànois, 
qui  occupent  tout  le  pays  de*  Angles. 
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872.  Louis  le  Germanique  rend  à Louis  II  une 
partie  de  la  Lorraine. 

Jean  VIII,  pape. 

873.  Charles  le  Chauve  achète  la  retraite  des  Nor- 
mands. La  France  est  un  peu  moins  tourmentée 
par  ces  barbares. 

Charles  le  Chauve  fait  emprisonner  son  fils 
Carloman,  révolté  contre  lui.  Malgré  les  prières 
d’Hincmar,  archevêque  de  Reims,  et  les  lettres 
hautaines  du  pape  Adrien  II,  il  lui  fait  arracher 
les  yeux. 

Yakoud,  fils  de  Soffar,  fonde  dans  le  Khorasan 
la  dynastie  des  SofTarides,  qui  remplace  celle  des 
Tahériens.  Elle  régna  30  ans  sur  le  Ségestan,  le 
Tabristan  et  le  Khorasan. 

874.  Les  Sorabcs  sont  repoussés  par  Louis  le  Ger- 
manique. 

Alphonse  le  Grand  fait  éprouver  une  grande 
défaite  aux  Tolédams,  près  de  la  rivière  d’Or- 
bedo. 

875.  Mort  de  l’empereur  Louis  II.  Charles  le  Chauve 
réclame  son  héritage.  Il  envahit  l'Italie,  force  à 
la  retraite  les  fils  de  Louis  le  Germanique  et  se 
fait  couronner  empereur  à Rome  par  le  pape 
Jean  VIII.  — Louis  le  Germanique  reprend  alors 
sa  part  de  la  Lotharingie,  et  la  veuve  de  Louis  II, 
Angilherge,  aidera  son  gendre  Boson  à sc  faire 
roi  de  Provence. 

876.  2*  couronnement  de  Charles  le  Chauve  à Pon- 
tyon.  L'Italie  est  de  nouveau  dévastée  par  les 
Sarrasins,  et  la  France  par  les  Normands. 

Mort  de  Louis  le  Germanique.  Charles  le  Chauve 
réclame  ses  États.  11  est  vaincu  près  d’Andernach 
par  Louis  de  Saxe,  fils  de  Louis  le  Germanique. 
La  Germanie  reste  indépendante  et  forme  3 
royaumes  partagés  entre  les  fils  de  Louis  : 
1*  royaume  de  Bavière  à Carloman  l’aîné; 
2*  royaume  de  Saxe  à Louis;  3°  royaume  de  Souabc 
à Charles  le  Gros. 

Prise  de  Rouen  par  les  Normands. 

Prise  de  Coïmbre  par  Alphonse  III. 

877.  La  faiblesse  de  Charles  le  Chauve  augmente 
avec  l’extension  de  sa  domination.  Il  est  appelé 
par  le  pape  en  Italie  pour  s’opposer  aux  Sarrasins. 
Avant  d’entreprendre  cette  expédition,  ,il  tient  à 
Quierci-sur-Oisc  une  grande  assemblée,  où  il  pu- 
blie ce  fameux  capitulaire,  d'où  l'on  peut  dater 
la  révolution  féodale  : « 1"  Si  quelqu’un  de  nos 
fidèles,  saisi  d’amour  pour  Dieu,  veut  renoncer  au 
siècle,  et  s’il  a un  fils  ou  tel  autre  parent  capable 
de  servir  la  chose  publique,  qu’il  soit  libre  Je  lui 
transmettre  ses  bénéfices  et  honneurs  comme  il 
lui  plaira;  2°  si  un  comte  de  ce  royaume  vient  à 
mourir,  nous  voulons  que  les  plus  proches  parents 
du  défunt,  les  autres  officiers  du  comté  et  les 
évêques  du  diocèse  pourvoient  à son  administra- 
tion, jusqu  a ce  que  nous  ayons  pu  confier  à son 
fils  les  honneurs  dont  il  était  revêtu.  * 

Charles  le  Chauve  passe  en  Italie,  rencontre  à 
Pavie  le  pape,  et  confère  avec  lui  ; mais  apprenant 
l’arrivée  de  Carloman,  roi  de  Bavière,  avec  une 
armée  considérable,  pour  réclamer  ses  droits  sur 
l’Italie,  il  reprend  la  route  de  France,  et  meurt  à 
Brios,  village  situé  en  deçà  du  montCenis. 

Louis  le  Bègue,  fils  de  Charles  le  Chauve,  lui 
succède.  L'autorité  de  ce  prince  ne  s’étend  ni  sur 
l’Italie  ni  sur  ki  Lorraine.  — Alain  le  Grand  la 
secoue  en  Bretagne,  et  Sanchc  Mitarra  en  Gas- 
cogne. — Son  cousin  Carloman,  tilsaUié  de  Louis  le 
Germanique,  lui  dispute  l’Italie. 

Alfred  le  Grand,  après  avoir  livré  jusqu’à  7 ba- 
tailles aux  Danois,  est  forcé  de  prendre  la  fuite, 
et  de  se  tenir  caché  dans  la  cabane  d’un  berger 
pendant  toute  une  année. 

878.  Alfred,  roi  d’Angleterre,  ayant  appris  la  défaite 
des  Danois  à Kinwith,  sort  Ue  sa  retraite,  va  re- 
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connaître  lui-même  le  camp  ennemi,  où  il  entra 
déguisé  en  ménestrel,  lève  une  armée,  et  par  une 
seule  bataille  recouvre  son  royaume;  puis,  après 
avoir  conclu  avec  Gurthorrn,  chef  danois,  un  traité 
qui  établit  ce  dernier  roi  d’Kslanglie,  comme 
vassal,  il  fait  creuser,  pour  prévenir  de  nouvelles 
irruptions  des  Danois,  un  large  fossé,  qui  s'étend 
depuis  les  marais  situés  au  N.  jusqu’à  la  rivière 
d’Ûuse. 

Les  Sarrasins  contraignent  le  pape  Jean  VIII  à 
leur  payer  tribut.  — Violences  dans  Rome  d’Adal- 
bert,duc  de  Toscane,  et  de  Lambert,  duc  de  Spo- 
lètc,  partisans  de  Carloman  de  Bavière.  Jean  VIII 
s’enfuit  en  Fiance,  où  il  couronne  te  roi  Louis  le 
Bègue,  qui  l'avait  été  l’année  précédente  par 
Hincmar,  de  Feints;  ce  prince  se  réconcilie  avec 
son  cousin,  Louis  de  Saxe. 

Les  Sarrasins  achèventla  conquête  de  la  Sicile  par 
la  prise  et  la  destruction  de  Syracuse.  Ils  renver- 
sent les  fortifications  de  toutes  les  villes,  excepté 
de  Palerme,  dont  ils  font  leur  place  d’armes. 

879.  Louis  le  Bègue  se  met  en  marche  pour  aller 
châtier  la  révolte  de  Bernard,  marquis  de  Sepli- 
manie.  Il  est  arrêté  par  la  mort  à Compïègne.  — 
Avènement  de  ses  2 fils  Louis  III  et  Carloman 
— Ambition  de  Boson,  beau-frère  de  Charles  le 
Chauve,  qui  sc  fait  élire  roi  d’Arles  ou  de  Pro- 
vence dans  une  assemblée  d'évêques  tonuc  à 
Man  taille. 

Le  pape  Jean  VI II demande  et  obtientdcs  secours 
de  l’empereur  Basile  le  Macédonien  contre  les 
Sarrasins,  qui  ravagent  l’Italie. 

Sur  la  demande  de  l’empereur  Basile,  Jean  VIII 
reconnaît  Photius  comme  patriarche  de  Constau- 
tinoplc.  — Jean  VIII  autorise  saint  Méthodius, 
apôtre  des  Moraves  et  des  Slaves,  à employer  la 
langue  csclavone  pour  la  célébration  de  I office 
divin. 

Fondation  en  Egypte  de  la  dynastie  des  Toulo- 
nides  par  Ahmed,  fils  de  Toulon,  gouverneur  de 
cette  contrée. 

880.  Louis  et  Carloman  cèdent  à Louis  de  Saxe, 
2*  fils  de  Louis  le  Germanique,  la  partie  de  la 
Lorraine  qu’ils  tenaient  de  Charles  le  Chauve  et 
de  Louis  le  Bègue. 

Assemblée  de  Gondreville,  où  Carloman,  Louis  III 
et  Charles  le  Gros,  roi  de  Sou&he,  s’allient  contre 
les  Normands  et  Boson,  roi  de  Provence,  qui  est 
vaincu,  mais  non  soumis. 

Mort  de  Carloman,  roi  de  Bavière.  La  Bavière 
est  réunie  à la  Saxe.  Un  fils  bâtard  de  Carloman, 
Arnoul,  a la  Carinthie.  — Charles  le  Gros  est 
couronné  roi  d’Italie. 

881.  Charles  le  Gros  vient  prendre  à Rome  la  cou- 
ronne impériale. 

Louis  III  gagne  sur  les  Normands  une  grande 
bataille  à Jaucourt  en  Vimeu,  dans  le  bassin  de 
la  Somme.  Cette  victoire  a été  célébrée  par  un 
chant  national. 

882.  Louis  III  meurt  à Saint-Denis,  sans  laisser 
d’enfants;  Carloman  règne  seul  sur  toute  la 
France.  — Charles  le  Gros  succède  à son  frère 
Louis  dans  le  royaume  de  Saxe. 

Les  Normands* s’emparent  de  Trêves  qu’ils  ré- 
duisent en  cendre.  Us  saccagent  Liège,  Cologne 
et  plusieurs  autres  villes.  Charles  le  Gros  achète 
leur  retraite  par  un  tribut  honteux  et  par  la  ces- 
sion de  la  Frise  occidentale,  à Godefroy,  qui  em- 
brasse le  christianisme.  — Conversion  du  chef 
normand  Hastings,  qui  reçoit  le  comte  de  Char- 
tres. 

Mort  d’Hincmarj  archevêque  de  Reims. 

I.cs  princes  vangues  de  Kiev,  Dir  et  Oskhold, 
qui  s’etaient  fait  baptiser,  sont  assassinés  par 
Olrg,  tuteur  du  fils  de  Runk,  Igor.  Oleg  occupe 
Kiev,  qui  devient  le  siège  de  la  domination  russe. 
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884.  Carloraan,  roi  de  France,  meurt  à la  chasse, 
blessé  par  un  sanglier.  Charles  le  Gros  lui  suc- 
cède, au  préjudice  de  Charles  le  Simple,  fils 
posthume  de  Louis  le  Bègue,  et  réunit  ainsi  entre 
ses  mains  tout  l'empire  de  Charlemagne. 

Adrien  III,  pape. 

885.  Charles  le  Gros  fait  difficulté  de  reconnaître 
le  pape  Étienne  V,  successeur  d’Adrien  III,  parce 
qu*on  n’a  pas  attendu  son  consentement  pour  la 
consécration  de  l’élu. 

886.  Les  Normands,  conduits  par  Godefroy  et  Sige- 
froy,  assiègent  Paris  pendant  une  année.  Ni  l’em- 
pereur ni  les  nobles  ne  songent  à secourir  cette 
ville.  Elle  est  défendue  courageusement  par 
Eudes,  comte  de  Paris,  et  l’évêque  Gozlin. 
Charles  le  Gros  s’approche  enfin  do  Paris,  mais 
sans  oser  combattre.  Honteux  train*  par  lequel  il 
écarte  les  Normands.  Ces  barbares  font  traîner 
leurs  barques  par  terre,  au-dessus  de  la  ville,  les 
remettent  à l’eau,  et,  continuant  à remonter  la 
Seine,  ils  entrent  dans  l’Yonne  et  vont  dévaster 
la  Bourgogne. 

Mort  de  Basile  le  Macédonien.  Son  fils  Léon  VI 
lui  succède.  Il  chasse  Photius  du  siège  patriarcal 
de  Constantinople.  Il  a composé  un  traité  de  tac- 
tique. 

887.  Mort  du  roi  Boson.  Honte  de  Charles  le  Gros. 
A la  diète  de  Kirckhcim,  il  accuse  son  chance- 
lier et  sa  femme.  Les  grands  indignés  le  dépo- 
sent solennellement  à la  diète  do  Trihur  et  lui 
substituent  Arnoul,  son  neveu,  dans  le  royaume 
de  GermanK  Eudes,  comte  de  Paris,  fils  de 
Robert  le  Fort  (v.  866),  est  élu  roi  de  France. 

888-  Charles  le  Gros  meurt  sans  enfants  dans  une 
Ile  du  Rhin.  Partage  définitif  de  son  empire; 
anarchie.  Arnoul  règne  sur  la  Germanie  et  la 
Bavière  ; Eudes  sur  la  France  occidentale  et  l’A- 
quitaine. Louis,  fils  de  Boson,  règne  sur  le 
royaume  d’Arles  ou  de  Provence.  Rodolphe,  fils 
de  Conrad,  fondo  le  royaume  de  la  Bourgogne 
transjurane.  Guy,  duc  de  Spolètc,  et  Bérenger, 
duc  de  Frioul,  tous  deux  issus  du  sang  de  Char- 
lemagne par  les  femmes,  se  disputent  l’Italie. 
Raynulf,  comte  de  Poitiers,  et  un  grand  nombre 
d’autres  seigneurs  se  rendent  indépendants.  Or- 
ganisation de  la  société  féodale.  Résistance 
qu’elle  oppose  aux  Normands  ; la  population 

• commence  à s’accroître.  Les  Normands  sont  deux 
fois  repoussés  de  Parts. 

889.  Vers  cette  époque,  20  pirates  Sarrasins  partis 
d’Espagne  sont  poussés  par  la  tempête  dons  le 
golfe  de  Grimaud  et  surprennent  le  village  de 
Fraxinet,  aujourd'hui  la  Ganle-Fraisnet  (Var). 
Ils  y forment  un  établissement  qui,  pendant  près 
d’un  siècle,  sera  la  terreur  du  midi  de  la  France 
et  du  nord  de  l’Italie. 

Bérenger  rend  hommage  à Arnoul  pour  l’Italie, 
où  il  reçoit  le  premier  la  couronne  de  fer  de 
Lombardie. 

890.  Siméon,  roi  des  Bulgares,  commence  contre 
l’empire  grec  une  guerre  qui  durera  trois  années. 

Guy,  vainqueur  de  Bérenger  à la  bataille  de  la 
Trébie,  se  fait  couronner  roi  d’Italie. 

Vers  cette  époouc,  les  Hongrois  ou  Madgvars, 
comme  ils  s'appelaient  du  nom  d’une  de  leurs 
tribus,  passent  des  régions  du  Volga  dans  celles 
de  la  Tneiss  et  du  Danube,  sous  la  conduite  d’Ar- 
pad,  fils  d’Almus.  A peine  sont-ils  établis  dans 
ces  contrées  qu’Amoul,  roi  de  Germanie,  s’en 
sert  pour  ébranler  l’empire  des  Monives  fondé 
par  Swiatopolk. 

Eudes  n’ose  pas  chasser  les  Normands  des  bords 
de  l’Oise  qu’ils  ravagent. 

Fin  du  royaume,  d'Estanglie,  qu’Édouard  le 
Vieux  réunit  à ses  États. 
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891.  Victoire  des  Normands  sur  les  troupes  de  Lor- 
raine, près.Maestricht. 

Arnoul,  roi  de  Germanie , remporte  sur  eux 
une  grande  victoire  à Louvain  sur  la  Dyle. 

^ Guy  détrône  Bérenger.  Il  est  couronné  roi 
d’Italie  et  empereur  par  le  pape  Étienne  V,  avec 
son  fils  Lambert  qu’il  s’associe. 

892.  Eudes,  roi  de  France,  bat  les  Normands  et  est 
cependant  forcé  de  leur  accorder  des  conditions 
avantageuses  pour  les  engager  à la  retraite.  Lo 
comte  Waltgaire  se  révolte  contre  lui. 

893.  Dcclindti  pouvoir  d'Eudes.  Les  mécontents  lui 
opposent  Charles  le  Simple.  L’incapacité  de  ce 
prince  le  fait  bientôt  abandonner  ac  ses  parti- 
sans. 

894.  Eudes  marche  contre  Charles  le  Simple,  qui 
s’enfuit  à Worms  et  implore  le  secours  d’Àrnou’ 
qui  lui  envoie  quelques  troupes. 

Mort  de  Guy,  roi  d’Italie.  Son  fils  Lambert  lui 
succède. 

Borziwoi,  duc  de  Bohême,  reçoit  le  christia- 
nisme ; il  est  baptisé  par  l’évêque  de  Moravie, 
Méthodius. 

895.  Arnoul  somme  Charles  et  Eudes  de  compa- 
raître devant  lui  à la  diète  de  Worms.  Il  donne 
la  couronne  de  Lorraine  à son  fils  naturel  Zwen- 
tibold.  — Il  descend  en  Italie,  appelé  par  le  pape 
Formose  contre  le  jeune  Lambert,  fils  de  Guy  de 
Spolète.  Il  passe  les  fêtes  de  Noël  à Lucques,  où 
Bérenger  vient  le  trouver.  Arnoul  retient  Béren- 

er  prisonnier  et  le  dépouille  de  ses  Etats.  Le 
uché  de  Frioul  est  donné  au  comte  Waltfred  et 
celui  de  Milan  ou  de  Lombardie  au  comte  de 
Maginfrcd. 

896.  Arnoul  s’empare  de  Rome  et  se  fait  couronner 
empereur  par  le  pape  Formose.  mais  son  échec 
devant  Spolète  et  la  maladie  h;  décident  à quitter 
l ltalie.  — Bérenger  recouvre  scs  Etats  et  fait  la 
paix  avec  l'empereur  Lambert.  — Le  pape 
Etienne  Vf  fait  le  procès  à la  mémoire  de  For- 
mose; il  l’exhume,  revêt  le  cadavre  d’habits  laïcs 
et  lui  fait  couper  la  tête  et  les  trois  doigts  de  la 
main  avec  lesquels  il  a béni  le  peuple.  Mais  il 
est  bientôt  lui-même  renversé  et  périt  dans  un 
cachot.  À partir  de  cette  époque  et  pendant  plus 
d’un  siècle  l’élection  des  papes,  livréo  aux  capri- 
ces de  la  populace  et  aux  violences  de  l’aristo- 
cratie romaine,  se  décida  parfois  les  armes  à la 
main,  et  les  candidats  durent  la  tiare,  moins  à 
leurs  vertus  qu’à  leur  force  et  à leur  audace. 

Le  roi  Eudes  laisse  à son  rival  Charles  le  Sim- 
ple, les  pays  qui  sont  à l’E.  de  la  Seine  et  de  la 
Marne. 

898.  Mort  d’Eudes  qui  laisse  la  couronne  de  France 
à Charles,  le  Simple.  Les  grands  se  fortifient  de 
plus  en  plus  dans  leurs  châteaux  pour  résister 
aux  Normands,  aux  Hongrois  et  aux  Sarrasins. 
Ces  3 peuples  barbares  se  rencontrent  dans  la 
Bourgogne  transjurane.  Ravages  des  Sarrasins 
en  Provence. 

Mort  de  Lambert,  roi  titulaire  d’Italie.  En  l'ab- 
sence d’Amoul,  Bérenger  se  fortifie  dans  l'Italie 
du  N.  et  aspire  à l'empire. 

899.  Mort  d'Amoul.  Son  fils  Louis  IV,  dit  l’Enfant, 
lui  succède. 

Bcrthe,  fille  de  Lothairc,  roi  do  Lorraine, et  de 
Waldrade,  conçoit  le  dessein  d’élever  à l’empire 
Adalbert  II,  duc  et  marquis  de  Toscane,  son 
mari,  mais  celui-ci  est  battu  et  fait  prisonnier 
par  Lambert,  qui  meurt  peu  après  d’une  chute 
de  cheval,  sans  laisser  d’héritier. 

Bérenger  est  seul  roi  en  Italie;  il  rend  la 
liberté  au  marquis  de  Toscane. 

Les  généraux  du  calife  abbassido  essayent  en 
vain  d’arrêter  les  progrès  des  Karmates,  secte  de 
fanatiques  qui  ravagent  l'Arabie  et  l'Irak-Arabi. 
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900.  Louis,  fils  de  Boson,  roi  do  Provence,  vient 
disputer  la  couronne  d'Italie  à Bérenger.  Celui-ci, 
secondé  par  A<Iall>ert,  duc  de  Tosoane,  s'avance  A 
la  rencontre  de  Louis,  qui,  désespérant  du  suc- 
cès de  sou  entreprise,  traite  secrètement  avec 
celui  qu'il  venait  détrôner  ot  s'engage,  par  un 
serinent  Solennel  à ne  plus  revenir  en  Italie.  — 
Les  Hongrois  font  éprouver  à Bérenger  une 
grande  défaite  sur  les  bords  de  la  Brouta,  et  ra- 
vagent toute  la  Lombardie.  — Louis  de  Provence 
met  à profit  la  situation  de  Bérenger  pour  violer 
son  serinent  et  revenir  en  Italie,  où,  après  quel 
ques  succès,  il  se  rend  maître  do  toute  la  Lom- 
bardie et  se  fait  élire  roi. 

Zwentibold,  fils  naturel  d'Arnoul,  roi  de  Lor- 
raine, péril  dans  un  combat  sur  les  bords  de 
la  Meuse,  contre  ses  sujets  révoltés,  cl  son 
royaume  est  réuni  à celui  de  Germanie. 

Charles  le  Simple  est  rcconuu  dans  l' Aquitaine 
et  dans  la  Septimanie* 

X*  siècle  après  Jésus-ChrUt. 

Décadence  du  califat  de  Bagdad  qui  subit  de  nouveaux  et 
importants  démembrements.  - Les  Fatiitiiteson  Egypte. 
— Fin  de  la  dynastie  carlovingienne. — Avènement  des 
Capétiens.  — Renouvellement  de  l'empire  d'CKcident 
par  üttion  le  Grand.  — Decadenc*  dû  califat  de  Cor- 
deue  après  la  mort  d’Almanzor.  — Le  système  féodal 
arrive  a son  apogée.  — Influence  croissante  du  clergé 
à la  faveur  de  [ ignorance  générale  qui  envahit  alors 
tous  les  esprits.* 

901.  Mort  du  roi  saxon  Alfred.  Sa  race  conserve  le 
trône  au  sud  ; les  Danois  gardent  au  nord  le  pays 
des  Angles. 

Louis  de  Provence  reçoit  à Home  la  couronne 
impériale  des  mains  de  Benoît  IV.  Bérenger  se 
réfugie  en  Bavière  auprès  du  jcuuo  roi  Louis, 
fils  d’Arnoul. 

902.  En  Orient,  !o  patriarche  de  Constantinople, 
Nicolas,  engage  avec  l'empereur  Léon  VI  le  Phi- 
losophe, au  sujet  du  quatrième  mariage  de  ce 
prince  qu'il  ne  veut  pas  reconnaître  pour  légi- 
time, une  lutte  courageuse  qui  durera  9 années. 

L’empereur  Louis  repasse  on  Provence  au  com- 
mencement «le  cetto  année.  Béranger  rentre  alors 
en  Italie  et  recouvre  toute  la  Lombardie. 

La  dynastie  «les  Samanides  remplace  dans  le 
Khorasan  et  en  Perse  celle  «les  Solîarides. 

904.  la  comtesse  Théodore  Glicérium,  mère  de  la 
célèbre  Maro/zie,  décide  l'élection  de  Sergius  111 
en  mettant  des  gens  armés  sur  tous  les  points 
de  la  ville  propres  à l'attaque  ou  à la  défense. 
Elle  domine  le  sainl-siégc  pendant  sa  vie. 

80000  Russes,  portés  sur  2000  barques,  for- 
cent le  port  <lo  Cunsiantinoplc  et  ravagent  les 
environs  île  la  ville.  Léun  VI  le  Philosophe 
achète  leur  reirai  te. 

La  ville  de  TUessa Ionique  est  prise  et  saccagée 
par  des  pirates  sarrasins,  que  commandait  un 
renégat  grec  de  Tripoli. 

9Ü5.  Divers  princes  et  surtout  Adaibert , duc  de 
Toscane,  enrayés  de  l'accroissement  que  prenait 
la  puissance  de  Bérenger,  rappellent  en  Italie 
Louis  de  Provence,  qui  s'empare  d'abord  de  toute 
la  Lombardie,  mais  ensuite  est  surpris  dans 
Véroue  par  Bérenger,  qui  lui  fait  crever  les 
yeux. 

90fi.  Invasion  des  Hongrois  en  Italie  ; ils  soumet- 
tent Bérenger  à un  tribut,  ils  attaquent  les  Iles 
vénitiennes  de  Halamocco  et  de  Rialto,  mais 
sont  battus  par  le  doge  Pielro  Tribuno. 

Les  Normands  prennent  Rouen,  occupent  tout 
le  Cotentin  et  ravagent  le  Maine, la  Picardie  et  la 
Champagne. 

907.  La  dynastie  des  Tang,  qui  a gouverné  la  j 
Chine  pendant  près  de  3 siècles,  est  remplacée  I 
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par  la  14*  dynastie  Heou-ii-nng.  De  907  à 960, 
se  succèdent  rapidement  5 dynasties. 

Extension  toujours  croissante  de  la  secte  des 
Karmatea  en  Orient. 

Mort  d'Arpad,  chef  des  Hongrois.  Son  fils  Sol- 
tan  pénètre  en  Bavü  rc  et  remporte  la  victoire 
d’Augsbourg,  qui  coûte  la  vie  au  duc  LéopoUL 

909.  Bouchard,  landgrave  de  Thuringe,  périt  en 
combattant  les  Hongrois.  L'empereur  Louis  IV 
donne  la  Thuringe  à O thon,  duc  de  Saxe. 

En  Italie,  par  la  permission  de  Bérenger,  les 
évêques,  les  abbés,  les  comtes,  enfin  tous  les  pos- 
sesseurs de  fiefs  fortifient  leurs  villes  et  leurs 
châteaux  pour  se  mettre  l'abri  des  incursions 
des  barbares. 

En  Afrique,  le  sectaire  Obeidollah,  qui  préten- 
dait descendre  d’Ali  et  de  Faiime  et  qui  se  lait 
passer  pour  le  tnahruii  ou  directeur  des-  fidèles, 
qui,  selon  le  Coran,  devait  être  le  12*  et  dernier 
invin,  dont  la  venue  ne  précédera  nue  de  bien 
neu  la  fin  du  monde,  renverse  les  Aglabites  et 
les  Edrlssites  et  fonde  la  dynastie  îles  Ismaéliens 
ou  Falimitcs. 

910.  Alphonse  III,  le  Grand,  roi  d’Oviedo,  renonce 
au  trône,  et  partage  son  royaume  entre  sets  deux 
fils;  le  second  eut  la  Galice  avec  la  portion  de  la 
Lusitanie  enlevée  aux  Maures. 

Fondation  par  Guillaume  d’Aquitaine  de  la  cé- 
lèbre abbaye  de  Cluny  en  Bourgogne;  la  règle 
monastique,  de  saint  Benoit  réform*  c y est  établie. 

911.  Léon  VI,  dit  le  Philosophe,  sur  ie  point  de 
mourir,  rappelle  le  patriarche  de  Constantinople, 
Nicolas. 

Mort  de  Louis  IV  l’Enfant,  fils  d’Arnoul,  der- 
nier rejeton  cirlovfngien  en  Geimanic. 

Traité  de  Saint-Ciair-sur-Epte  par  lequel  Char- 
les le  Simple  cède  à Hollon,  cher  des  Normands, 
la  partie  de  la  Neustrio  qu’il  occupe,  entre  la 
Breslc  à l’E  et  la  Couesnon  h l’O.  11  lui  donne 
déplus  sa  fille  Gisèle  en  mariage,  à condition 
qu'il  embrassera  le  christianisme. 

912.  Rollon  reçoit  le  baptême.  Ses  donations  aux 
églises.  11  divise  toute  1 1 Normandie  eu  fiefs  et  y 
établit  une  police  régulière. 

Conrad  I",  comte  de  Franconie,  petit-fils  par 
sa  mère  du  roi  Amoul,  est  élu  roi  de  Germanie. 
— La  Lorraine  se  sépare  de  la  Germanie  et  se 
donne  A Charles  le  Simple.  * 

En  Espagne,  les  chrétiens  élèvent  des  fortifi- 
cations sur  toute  la  ligne  du  Douro.  Le  père  des 
deux  rois  d’Oviédo,  Alphonse  111  le  Grand,  malgré 
son  abdication,  comman  :c  avec  succès  les  armées 
contre  les  Maures.  — Avènement  d’Abdérame  111 
au  califat  de  Cordoue. 

Constantin  Porphyrogénète,  Agé  de  7 ans,  suc- 
cède à son  père  Leon  le  Hiilosophc,  sous  la 
tutelle  de  sa  incrc. 

913.  Le  fatimite  d’Afrique,  Abou-ObéidoUah,  prend 
Barca  dans  la  Cvénaique  et  pénètre  eu  Egypte 
où  il  occupe  quelque  temps  Alexandrie. 

Mort  du  varègue  üleg  qui  a pour  successeur 
Igor,  fils  de  Rurîk. 

Les  Bohémiens  et  les  Hongrois  envahissent  la 
Bavière,  mais  sont  repoussés. 

914.  Jean  X.  archevêque  do  Ravenne,  est  élu  pape 
par  le  crédit  do  Théodore,  mère  de  la  célèbre  M.a- 
rozzie,  qui  épousa  Albenc,  duc  de  Spolèle  et  mar- 
quis de  Camerino. 

Mort  de  Gareie  I*r,  roi  des  Asturies.  Son  frèie 
Ordogno  11  transporte  le  siège  du  gouvernement  à 
Léon,  et  prend  le  titre  do  roi  de  Leon,  qu'il  trans- 
met à ses  successeurs. 

Le  roi  bulgare  Siméou  s'empare  d'Andrinoplo. 

915.  Les  Hongrois  ravagent  la  Saxe  et  pillent  Ham- 
bourg. 


MOYEN  AGE. 


159 


Ap.  J.-C. 

916-  Le  pape  Jean  X sacre  Bérenger  empereur,  à 
condition  qu'il  conduira  son  armée  contre  les 
Sarrasins;  U se  met  lui-même  à la  tête  de  cette 
expédition,  qui  détruisit  le  repaire  du  Garigliano. 

Conrad,  roi  de  Germanie,  assiège  et  prend  la 
ville  de  Ratisbonne  qu’il  donne  à son  frère  F.ber- 
hardt,  avec  le  duché  de  Bavière. 

Ordogno  II,  roi  de  Léon,  remporte  une  grande 
victoire  sur  les  Maures. 

917.  Mort  de  Rollon,  1er  duc  do  Normandie.  Guil- 
laume I,r,  son  fils,  lui  succède. 

Les  Hongrois  dévastent  la  Franconie,  la  Thu- 
ringe,  la  Saxe,  et  pénètrent  jusqu'en  Lorraine. 

Les  Bulgares , sous  la  conduito  de  leur  roi  Si- 
meon, assiègent  C.  P.  Les  habitants,  diriges  par 
Leon  Phocas,  les  forcent  à la  retraite. 

918.  Conrad,  roi  do  Germanie,  est  blessé  mortelle- 
ment en  combattant  les  Hongrois.  Ilavait  désigné, 
en  mourant,  comme  le  plus  capable  de  lui  suc- 
céder, son  ancien  ennemi,  Henri,  duc  de  Saxe. 
Celu  i-ci  fui  élu  et  reçut  les  insignes  de  la  royauté 
au  milieu  d’une  partie  de  chasse,  d’où  lui  vint  le 
surnom  d’üisolour.  Henri  I'r  l'Oiseleur  commence 
la  maison  royale  de  Saxo. 

919.  Constantin  VII  donne  le  titre  d'empereur  à Ro- 
manus,  son  beau-père, qui  s’empare  de  toute  l’au- 
torité, pendant  que  son  gendre  se  livre  tout  en- 
tier à son  goût  pour  les  lettres  et  l’histoire. 

Igor,  chef  des  Russes  établis  à Novogorod  et  à 
Kiev,  ne  peut  arrêter  l’invasion  des  Potchénègues 
et  traite  avec  eux. 

920.  Gisclbert,  duc  de  Lorraine,  mécontent  de  ce  j 
que,  contre  ses  droits,  Charles  le  Simple  avait  mis  j 
un  évêque  à Tongres,  s’unit  à Henri  l’Oiseleur, 
qui  déclare  la  guerre  à Charles  le  Simple.  Cotte 
guerre  sera  terminée  par  lo  traité  de  Bonn,  qui 
laisse  la  Lorraine  à la  France. 

921.  Charles  le  Simple  est  abandonné  de  tous  scs 
vassaux  sous  prétexte  des  vexations  do  son  favori 
Haganon.  Hérivée,  archevêque  de  Reims,  lui  reste 
seul  fidèle. 

Garde  de  Navarre  et  le  roi  de  Léon,  Ordogno  II, 
sont  complètement  battus  à Val-de-Junquera  par 
le  calife  Abdéraroe  III,  qui  franchit  les  Pyrénées 
et  s'avance  jusqu’à  Toulouse.  Au  retour,  son  ar- 
mée chargée  de  butin  est  taillée  en  pièces  par  le 
père  de  Garde,  Sanche.  sorti  de  son  monastère. 

Adalbert,  marquis  d'Ivrée  et  gendre  de  Béren- 
ger,et  Lambert,  archevêque  de  Milan,  appellent  en 
Italie,  contre  Bérenger,  Rodolphe,  roi  de  la  Bour- 
gogne transjurane,  qui  se  fait  couronner  roi  d’Ilalic 
par  Lambert. 

922.  Robert,  frère  d'Eudes  et  son  héritier  dans  le 
comlé  de  Paris  et  dans  le  duché  de  France,  est 
clu  roi  par  les  nobles  contre  Charles  le  Simple, 
qui  perd  la  ville  de  Laon,  dernière  place  carlo- 
vingicnne. 

923.  Ravages  exercés  dans  la  Macédoine  et  la  Thracc 
par  le  Bulgare  Simédn,  qui  cède  cependant  aux 
prières  du  patriarche  et  do  l'empereur. 

Robert  «le  France  est  proclamé  roi  do  France. 
Il  est  surpris  et  tué  près  do  Soissons  par  les  gens 
de  Charles  le  Simple.  — Raoul  de  Bourgogne , 
gendre  de  Robert,  est  proclamé  roi.  — Charles, 
trahi  dans  une  entrevue,  tombe  dans  les  mains 
d'Héribert,  comte  de  Verniandois,  qui  renferme 
à Péronne.  — Les  Lorrains  se  donnent  à Henri 
l’Oiseleur  et  se  séparent  définitivement  de  la 
France. 

Le  roi  d'Italie  Bérenger  est  vaincu  à Fiorcnzola 
par  Rodolphe,  roi  de  la  Bourgogne  transjurane, 
qui  repasse  presque  aussitôt  après  les  Alpes. 

Mort  «lu  célèbre  médecin  musulman  Razi,  au- 
teur de  plusieurs  ouvrages  qui  ont  servi  longtemps 
de  base  à renseignement,  même  en  Europe. 
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924.  Bérenger,  roi  d’Italie,  appelle  à son  secours 
les  Hongrois  contre  Rodolphe  H,  roi  de  la  Bour- 
gogne transjurane.  Ils  saccagent  .Pavic,  Cré- 
mone, etc.,  et  passent  de  là  en  France  où  ils 
sont  battus  par  Raoul  de  Bourgogne^  roi  de 
France.  — Bérenger  est  assassine  à Vérone.  — 
Le  pape  Jean  X se  défait  d'Albéric,  duc  et  mar- 
quis de  Spolètc,  et  premier  mari  de  la  célèbre 
Marozzie,  mais  celle-ci  s'empare  du  château 
Saint-Ange  et  domine  dans  Rome. 

Avènement  d’Athelstan,  qui  prendra  le  premier 
le  titre  de  roi  d'Angleterre. 

Les  Petchenègues  sont  vaiheus  par  les  Russes, 
qui  les  empêchent  de  franchir  la  limite  de  leur 
empire. 

925.  Henri  l’Oiseleur  fonde  les  margraviats  «le 
Brandebourg,  de  Misnie  et  de  Lusace.  Il  fait  en- 
tourer de  murailles  la  plupart  des  villes  de  ses 
Etats. 

Héribert  de  Vcrmandois  fait  élire  archevêque 
de  Reims  son  fils  Hugues,  à peine  âgé  de  5 ans, 
pour  jouir  des  domaines  de  ce  grand  siège. 

92G.  Hugues,  marquis  de  Provence,  nue  Berthe, 
duchesse  «le  Toscane,  avait  eu  de  Thibaut,  comte 
d’Arles,  son  premier  mari,  est  appelé  en  Italie 
contre  Rodolphe  do  Bourgogne  par  le  pape  Jean  X, 
opprimé  dans  Rome  par  Marozzie  et  Gui,  duc  «le 
Toscane,  son  second  mari.  Hugues  est  couronné 
à Milan.  Rodolphe  se  retire  sans  combattre. 

927.  Héribert,  comte  de  Vermamluis,  veut  aider 
Charles  le  Simple  à recouvrer  son  royaume.  Le 
roi  Raoul  lui  donne  le  comté  de  Laon.  Charles  le 
Simple  est  enfermé  do  nouveau  dans  le  château 
de  Péronne. 

Le  Bulgare  Simeon  meurt  de  chagrin  «ravoir 
été  vaincu  par  les  Croates.  Sun  successeur  Pierre 
fait  la  paix  avec  l cmpirc  grec. 

928.  Léon  VI  succède  au  pape  Jean  X,  que  Gui  et 
Marozzie,  sa  femme,  font  jeter  en  prison  et 
étrangler. 

929.  M«>rt  «le  Charles  le  Simple  dans  le  château  de 
Péronne.  Les  grands  so  soumettent  à Raoul,  qui 
reprend  à Héribert,  comte  de  Verrnamlois,  tout 
ce  qu'il  lui  avait  cédé. 

Après  la  mort  de  Léon  VI,  Etienne  VII,  homme 
obscur,  protégé  par  Marozzie,  est  proclamé  pape. 

Le  général  des  Karma  les,  Abou-Talier,  entre 
dans  la  Mecque,  pille  le  temple  de  la  Caaba  et 
égorgé  les  pèlerins.  .......  . . . 

930-  Le  calife  Muklnder,  qui  a été  déjà  «leux  fois  dé- 
posé et  deux  fois  rétabli,  ne  peut  empêcher  les 
Karmatcs  de  ravager  le  territoire  do  Bagdad. 

Raoul  «le  Bourgogne  est  reconnu  pour  roi  «le 
France  parles  Aquitains,  qu'il  délivre  des  ravages 
des  Normands. 

Henri  l’Oiseleur  force  le  Bohémien  Wencedas 
à se  reconnaître  son  vassal.  — Il  marie  son  fils 
O thon,  âgé  do  18  ans,  à la  fille  du  roi  d’Angle- 
terre AtUdstan,  pctit-lils  d’Alfred  le  Grand. 

931.  Raoul  assiège  dans  la  ville  de  Reims  Héribert 

île  Vcrmandois,  qui  se  soumet.  — Raoul  fait 
élire  archevêque  «le  Reims,  à la  place  du  fils 
d'Héribert,  Artaud,  moine  de  Saint- Rend.  La 
perte  «lu  siège  de  Reims,  à cause  «les  vastes  <lo- 
maincs  et  des  nombreuses  places  fortes  qui  dépen- 
daient do  l’évêché,  porta  un  grand  coup  au  comte 
do  Vermaudois,  qui  ne  se  soutint  que  par  I appui 
des  Allemands  contre  Ruuiil  et  Hugues  le  Grand ? 
comte  «le  Paris,  fils  de  Robert  et  neveu  du  roi 
Eudes.  . . 

Hugues,  roi  «l’Italie,  s'associe  son  fus  Lothaire 
et  sc  rend  à Rome  dans  le  dessein  de  se  faire 
couronner  empereur. 

932.  Rarnirc  II,  .roi  de  Léon,  enlève  Madrid  aux 

Hugues  épouse  la  célébré  Marozzie,  veuve  de 
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Gui,  duc  de  Toscane,  alors  toute-puissante  dans 
Rome.  — Albéric,  fils  de  Marozzie,  maltraité  par 
Hugues,  soulève  contre  lui  toute  la  ville,  le  force 
à retourner  en  Lombardie,  et  jette  en  prison  sa 
mère  et  son  frère  le  pape  Jean  XI. 

Commencements  Je  la  dynastie  des  Bouides, 
qui  enlève  le  Kars  et  l'Irak-Adjemi  aux  Saraa- 
nulcs.  — Le  calife  Moktader  est  renversé  par  le 
général  qui  a sauvé  l'Egypte  de  la  domination 
des  Fatimitcs.  Celui-ci  sera  peu  après  assassiné 
par  le  successeur  de  Moktader,  le  calife  Kadcr. 

933.  Les  Italiens,  mécontents  de  Hugues,  rappellent 
Rodolphe,  roi  de  la  Bourgogne  transjuranc,  mais 
Hugues  les  prévient  en  taisant  un  accommode- 
ment avec  ce  prince  auquel  il  cède  la  Bourgogne 
cisjurane,  en  échangé  «le  quoi  Rodolphe  lui  trans- 
porte tous  ses  droits  sur  l’Italie.  Fondation  du 
royaume  d’Arles,  formé  de  la  réunion  des  deux 
Bourgognes  transjurane  et  cisjurane. 

Grande,  victoire  d’Henri  l’Oiseleur  sur  les  Hon- 
grois, à Mersebourg,  en  Saxe.  Henri  lit  peindre, 
probablement  par  des  Byzantins,  la  bataille  sur 
les  murs  de  son  appartement,  dans  le  château  de 
Mersebourg.  Les  habitants  de  la  paroisse  de  Kcus- 
chberg,  près  de  Mersebourg,  la  célèbrent  annuel- 
lement 

933.  Mort  du  premier  fatimite  d’Afrique,  Abou- 
Obéïdollah,  à Mahadia,  ville  qu’il  avait  fondée 
près  <lc  Kalroan,  au  sud  de  l’ancienne  Carthage. 

Le  calife  Ràdi  Billah,  pressé  de  tous  côtés  par 
les  usurpateurs  qui  avaient  démembre  l’empire 
mus  ilman,  crée  Abubecre  Mohammed,  fils  de 
Rayek,  Emir  al  Omra  ou  Emir  des  Emirs,  ce 
qui  signifie  commandant  des  commandants.  Ce 

fircmier  ministre  eut  l'administration  de  toutes 
es  affaires  militaires  et  le  maniementdcs  finances, 
d’une  manière  plus  absolue  qu’aucun  visir.  Il  of- 
ficiait môme  pour  le  calife  aans  la  grande  mos- 
quée de  Bagdad,  et  son  nom  était  cité  dans  le 
service  divin  par  tout  l’empire.  A cette  époque, 
le  califat  était  à peu  près  réduit  à la  ville  de 
Bagdad  et  à ses  dépendances.  11  est  vrai  que 
dans  l'origine  les  chefs  des  diverses  parties  de 
l’empire  parurent  révérer  le  nom  du  calife,  qui 
était  publié  dans  toutes  les  mosquées  et  gravé  sur 
les  monnaies.  Mais  leur  vénération  diminua  peu 
à peu.  et  bientôt  ils  ne  regardèrent  plus  le  calife 
ue  comme  le  grand  Iman,  ou  souverain  pontife 
e la  religion  musulmane , qui  n'avait  d’autre 
fonction  que  de  faire  la  prière  publique  et  des 
discours  au  peuple  dans  la  grande  mosquée  de 
Bagdad. 

936.  Mort  d’Henri  I"  l’Oiseleur,  au  moment  où  il 
allait  passer  en  Italie.  Les  seigneurs  allemands 
nomment  pour  son  successeur  son  second  fils 
Othon,  âgé  de  24  ans.  L’aîné  Tancmar  se  révolte. 

L'idolâtrie  est  rétablie  en  Bohême  par  le  duc 
Boleslas,  meurtrier  de  son  frère. 

Hugues  d'Arles,  malgré  le  mariage  d’une  de  ses 
filles  avec  Albéric,  fils  de  Maro/.zie,  ne  peut  en- 
trer dans  Rome. 

Mort  du  roi  de  France,  Raoul  de  Bourgogne. 
Hugues  le  Grand,  duc  de  France,  jaloux  d'Héri- 
bert, comte  de  Vermandois.  qui  s'appuyait  sur  les 
Allemands,  rappelle  d’Angleterre  Louis  d'Outre- 
mer,  fils  de  Charles  le  Simple,  et  le  fait  nommer 
roi.  Louis  cède  à Hugues  le  duché  de  Bourgogne, 
laissé  vacant  par  la  mort  du  roi  Raoul. 

937.  Les  Hongrois  poussent  leurs  incursions  jusque 
dans  le  Berry. 

Abdérame  III  achève  la  construction  d’un  ma- 
gnifiaue  palais  dans  la  ville  nouvelle  de  Zahra,  à 
5 milles  au  sud  de  Cordoue. 

938.  Othon  I",  roi  do  Germanie,  déclare  la  guerre 
au  duc  de  Bohême  Boleslas,  qui  persécute  les 
chrétiens. 
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Grande  victoire  d'Athelstan,  roi  d’Angleterre, 
sur  les  Danois  et  leurs  allies  à Brunanburgh. 

Ramire  II,  roi  de  Léon,  aidé  des  Navarrais, 
remporte  sur  Abdérame  III,  à Simancas,  une 
éclatante  victoire  qui  coûte,  dit-on,  80  000  lu  mmes 
aux  musulmans. 

939.  Henri  le  Querelleur,  frère  puîné  d’Othon  I" 
soulève  la  Saxe  et  prend  le  titre  de  roi.  Il  est  se- 
condé par  le  duc  Je  Lorraine . Giselbert,  l’arche 
vêquede  Mayence,  et  Éberliard,duc  de  Franconie. 
Les  insurgés  reçoivent  l’appui  de  Louis  d'Outre- 
mer,  qui  passe*  la  Meuse  et  s’avance  jusju'en 
Alsace.  Othon  fut  délivré  .de  tous  ses  ennemis  par 
la  victoire  d’Andernac.  Éberhard  y perdit  la  vie, 
Giselbert  se  noya-  dans  le  Rhin  en  fuyant,  et 
Henri  le  Querelleur  s'humilia  aux  pieds  de  son 
père  avec  ses  principaux  partisans,  parmi  lesquels 
était  Gontran,  le  riche  comte  d’Alsace,  tige  des 
illustres  maisons  de  Habsbourg  et  de  Lorraine. 
Henri  le  Querelleur  fut  fait  peu  après  duc  de  Lor- 
raine. 

940.  Les  Sarrasins  établis  à Fraxinet  occupent  le 
bourg  de  Saint-Maurice,  en  Valais.  Ils  comman- 
dent de  là  les  passages  des  Alpes,  et  dépouillent 
tous  ceux  qui  osent  les  franchir. 

La  dignité  d’Éuiir-al-Omra  à Bagdad  est  remplie 
parle  Turc  Yancaui.  Depuis  cette  époque,  les  Turcs 
ne  permettront  pas  que  cette  dignité  soit  accordée  à 
une  personne  qui  ne  soit  pas  de  leur  race. 

941.  Les  Sarrasins  de  Sicile  s'empirent  d’Agrigente 
et  transportent  beaucoup  de  Siciliens  en  Afrique. 

Louis  d'Outremer,  vaincu  par  Hugues  le  Grand 
et  par  le  comte  «le  Vermandois,  perd  la  ville  de 
Laon  et  se  réfugie  en  Aquitaine. 

942.  Le  roi  d’Italie,  Hugues  d’Arles,  secondé  par 
une  flotte  grecque  que  lui  avait  envoyée  l’empe- 
reur de  Constantinople,  son  beau-frère,  attaque 
vigoureusement  les  Sarrasins  de  Fraxinet:  mais 
ayant  appris  que  Bérenger,  marquis  d’Ivrée,  pe- 
tit-fils par  sa  mère  de  1 empereur  Bérenger,  son 
rivai  à la  couronne  d’Italie,  qui  s’était  enfui  en 
Allemagne,  se  disposait  à venir  lui  disputer  le 
trône,  il  renvoie  la  Hotte  grecque  et  rend  aux  in- 
fidèles la  position  qu'ils  occupaient,  à condition 
que  s'établissant  au  point  le  plus  élevé  du  pas- 
sage du  grand  Saint-Bernard  et  dans  les  princi- 
paux cols  des  Alpes,  ils  fermeraient  le  passage  de 
l’Italie  à Berenger. 

944.  Les  Hongrois  ravagent  la  Lombardie  et  se 
font  payer  un  tribut  par  le  roi  Hugues. 

Igor,  chef  des  Russes,  lait  alliance  avec  les 
Petchénègues  et  impose  un  tribut  à Constantin 
Porphyrogénète. 

945.  Berenger,  marquis  d’Ivrée,  appuyé  par  les  AI 
lemands,  enlève  la  couronne  d Italie  à Hugues 
d'Arles.  Le  fils  d’Hugues,  Lothaire,  conserve  le  ti- 
tre de  roi  sans  aucun  pouvoir. 

Mort  du  Russe  Igor.  Son  fils,  SwiatosLiw,  lut 
succède  sous  la  tutelle  de  sa  mère  Olga. 

Othon  I*%  roi  de  Germanie,  donne  le  duché 
de  Bavière  à son  frère  Henri  le  Querelleur,  qui 
est  remplacé  dans  le  duché  de  Lorraine  par  Con- 
rad le  Sage,  auquel  deux  ans  après  Othon  donne 
si  fille  Liutgarde  en  mariage. 

Malcolm  I",  roi  d'Ecosse,  soutient  Edmond  I**, 
frère  et  successeur  d’Athelstan,  contre  ses  sujets 
rebelles,  et  obtient  en  retour  le  pays  de  Cumber- 
land, comme  fief  de  l'Angleterre.  C’est  la  pre- 
mière trace  des  rapports  féodaux  qui  ont  subsisté 
entre  les  deux  pays. 

946.  Othon  I",  rot  de  Germanie,  force  Hugues  le 
Grand  à rendre  la  liberté  à Louis  d'Outremer, 

-dont  il  s’était  emparé  dans  une  expédition  laite 
en  commun  entre  eux  contre  la  Normandie. 
Hugues  le  Grand  n’avait  cédé  aux  injonctions 
du  roi  de  Germanie  que  quaud  le  rot  de  France 


MOYEN  AGE. 


161 


Ap.  J.-C. 

lui  eut  livré  la  Tille  de  Laon,  la  seule  place  qui 
lui  res'il. 

947.  Othon  I*r,  roi  de  Germanie,  fait  désigner  par 
les  princes  pour  lui  succéder  son  fils  aîné,  Lu- 
dolpli,  âgé  ue  treize  ans,  qui,  l’année  suivante, 
est  élu  duc  de  Souabe,  à la  mort  d'Hermann 
dont  il  avait  épousé  la  fille.— Il  oblige  Hugues  le 
Grand,  dans  une  entrevue  sur  le  Chier,  de  faire 
une  trêve  avec  Louis  d’Outremer. 

Lothaire,  roi  titulaire  d’Italie,  fils  d'Hugues, 
épouse  Adélaïde,  fille  de  Rodolphe  II,  rot  des 
deux  Bourgognes. 

Ia.  reine  Olga  fonde  en  Russie  la  ville  de 
Fskof,  au  sud  du  lac  du  même  nom. 

Vssan-Ben-Ali  reçoit  d’Aliuanzor,  calife  d’Afri- 
que, la  Sicile  en  fief  souverain. 

048.  Louis  IV  d'Outremcr  vient  se  plaindre  au  con- 
cile d’Iugelheim  des  attentats  de  Hugues  le  Grand 
contre  ses  droits  et  de  {'usurpation  de  ses  do- 
maines. Il  offre  de  se  défendre  des  inculpations 
d'incipieité  portées  contre  lui , soit  par  le  juge- 
ment du  roi  Othon,  soit  par  un  combat  singu- 
lier. Hugues  fut  excommunié,  mais  n'en  con- 
tinua pas  moins  la  guerre. 

949.  Nouvelle  excommunication  lancée  contre  Hugue; 
par  un  synode  assemblé  à Trêves.  Hugues  n'y 
donne  aucune  attention.  Déclin  du  pouvoir  de 
de  l'Eglise  au  x*  siècle. 

950.  la  paix  est  rétablie  entre  Louis  et  Hugues  par 
l’cntremisedeConrad,ducde  Lorraine.  — Louis,  qui 
a recouvre  la  ville  de  Laon,  s’associe  s >u  filsalue 
Lothaire. 

Othon  le  Grand,  roi  de  Germanie,  soumet 
DolesLia,  duc  de  Bohême,  le  rend  tributaire  et  le 
force  à laisser  la  religion  chrétienne  pénétrer  dans 
scs  Etats.  — Il  donne  à son  fils  Ludolph,  âgé  de 
J 6 ans,  le  duché  de  Souabe. 

Lothaire,  fils  d'Hugues,  roi  d’Italie,  meurt,  à 
ce  que  l'on  croit,  empoisonné  par  Bérenger,  mar- 
quis d’Ivrée,  qui  s’empare  de  la  couronne. 

951.  Adélaïde,  veuve  de  Lothairé,  implore  l'appui 
d Othon  le  Grand  contre  Bérenger  qui  veut  la 
contraindre  à épouser  son  fils  Adalbert.  — Othon 
pisse  en  Italie,  est  proclamé  roi  dans  Pavie  et 
e pu  u se  Adélaïde. 

Expédition  de  Louis  en  Auvergne  pour  réduire 
les  seigneur!!  révoltés  contre  Guillaume  Téte-d'E- 
toUpes,  qu'il  leur  avait  donné  p »ur  comte.  — Sa 
mère  O lgive  s'échappe  de  Laon  pour  se  remarier 
au  comte  de  Vermandois. 

952.  Othon  rend  ses  États  à Bérenger,  à condition 
de  les  tenir  en  lief  de  la  couronne  de  Germanie. 

953.  Ludolph,  fils  d’Othon  I*r,  duc  de  Souabe, 
avec  l’aide  de  Conrad  duc  de  Franconie  et  de 
Lorraine,  son  beau-frère,  attaque  son  oncle, 
Henri  le  Querelleur,  duc  de  Bavière.  Othon  J" 
appuie  ce  dernier. 

954.  Mort  de  Louis IV U'Outremer.  Sun  fils  Lothaire 
est  couronné,  avec  l'appui  de  Hugues  le  Grand, 
à l'âge  de  15  ans.  — Havages  exercés  par  les 
Hongrois  ilms  li  Lorraine,  la  Champagne  et  le 
duché  de  Bourgogne. 

955-  Lothaire  donne  les  duchés  de  Bourgogne  et 
d'Aquitaine  à Hugues  le  Grand,  auquel  il  doit  le 
trône.  Hugues  ne  peut  réussir  à s'emparer  de 
rAquitaine. 

Grande  victoire  remportée  par  Othon  le  Grand 
sur  les  Hongrois  près  d’AugsDOurg,  en  Bavière. 
Ces  barbares  ne  referont  plus  d'invasion.  — Fin 
de  la  guerre  civile  en  Alleinigne.  Othon  ôte  la 
Souabe  à son  fils  et  la  restitue  à Burchard  III, 
de  l’ancienne  maison  ducale.  Il  enlève  aussi  la 
Lorraine  à Conrad,  et  la  donueâson  frère  Bruno, 
archevêque  de  Cologne. 
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956.  Othon  envoie  en  Italie  son  fils  Ludolph  ré- 
concilié avec  lui  au  secours  d’Albert  Azzon,  mar- 

uisd  Eet,  attaqué  par  Bérenger  qui  est  dépouille 
c ses  Etats. 

Mort  de  Hugues  le  Grand.  Hugues  Capêt,  son 
fils  aîné,  lui  succède  dans  la  plus  grande  partie 
de  ses  Etats  (duché  de  France,  comté  de  Paris, 
abluiyes  de  Saint-Germain  des  Près,  de  Saint- 
Denis,  de  Saint-Martin  de  Tours). 

Oclavien,  lils  du  patrice  Albéric.  petit-fils  de 
Marozzie,  qui  avait  succédé  depuis  deux  ans  à la 
dignité  et  à l’autorité  de  son  père,  s’empare  du 
siint-siégc  sous  le  nom  de  Jean  XII. 

957.  Mort  de  Ludolph.  Bérenger  recouvre  ses  États. 

Lothaire,  roi  ue  France,  réduit  presque  à la 

ville  de  Laon,  ne  prend  aucune  part  aux  guerres 
des  grands  vassaux  entre  eux.  Gouvernement  de 
Gerbcrgc  et  d’Hedwige,  sœurs  d'Othon  le  Grand, 
veuves  de  Lothaire  et  de  Hugues  le  Grand. 

958.  Protection  accordée  par  saint  Bruno,  arche- 
vêque de  Cologne,  et  Othon  le  Grand  aux  ré- 
gentes de  France. 

959. ^  L’cmpcrcur  d’Oricnt,  Constantin  Porphyrogé- 
nète, est  empoisonné  par  son  fils  Romanus,  dit  le 
jeune,  qui  lui  succède. 

L’archevêque  de  Cologne,  Bruno,  duc  de  Lor- 
raine, divise  cette  province  en  deux  parties,  en 
haute  et  basse  Lorraine,  se  réserve  la  dernière 
et  donne  le  gouvernement  de  la  première,  dite 
aussi  Mosellane,  à Frédéric  comte  de  Bar,  qui 
fut  le  premier  duc  de  la  haute  Lorraine. 

960.  Don  Sanchc  I"  , dit  le  Gros,  est  rétabli 
par  Abdérame  H sur  le  trône  de  Léon,  dont  il 
avait  été  renversé  par  Ürdogno  le  Mauvais,  fils 
d’Alphonse  IV. 

En  Allemagne,  découverte  dos  mines  d'argent 
de  Hartz,  les  plus  riches  de  l’Europe. 

Commencement  en  Cnine  de  la  19*’  dynastie 
des  Song,  qui  durera  300  ans. 

961.  Lothaire  essaye  vainement  de  s'emparer  de  la 
Normandie,  sur  Richard  sms  Peur. 

Othon  le  Grand,  appelé  par  le  pape  Jeun  XII 
contre  Bérenger,  jias.se  en  Italie,  dej»ose  Bérenger 
et  est  couronne  roi  d’Italie,  à Milan. 

Alp.  Tekin,  né  à Gain  i et  sorti  de  la  nation 
des  Turcs  Hoêikcs,  secoue  le  joug  des  Samanidcs 
et  fonde  l'empire  des  Gaznêvides,  qui  devait  s'é- 
tendre depuis  la  mer  Caspienne  jusqu'au  Gange 
supérieur. 

Nicéphore  Phocas,  général  de  l’empereur  Ro- 
main II,  enlève  aux  Sarrasins  Hic  de  Candie. 

Mort  du  calife  de  Cordoue  Abdérame  III,  après 
un  règne  de  50  ans.  Son  fils  aîné  Àl-Hakkem  11 
lui  succède. 

962.  Othon  P*  et  Adélaïde  reçoivent  la  couronne 
impériale,  à Rome,  des  mains  du  pape  Jean  XII. 
Dès  lors  le  diadème  de  Charlemagne  devient  in- 
séparable de  la  royauli  germanique. 

Intrigues  de  Thibaut  le  Tricheur,  comte  de 
Chartres  et  de  Blois.  Il  réussit  à brouiller  Lo- 
thairc  avec  Richard  sans  Peur,  duc  de  Nor- 
mandie. 

963.  Richard  sans  Peur  remonte  la  Seine  avec  une 
armée  do  Danois  et  impose  la  paix  à Lothaire. 

Othon  le  Grand  fait  déposer  Jean  XII  qui  tra- 
vaillait à faire  revenir  Bérenger,  et  fait  elire  à 
sa  place  Léon  VIII.  Les  Humains  lui  prêtent  un 
nouveau  serment  de  fidélité,  par  lequel  ils  s'en- 
gagent en  même  temjis  à ne  plus  elire  de  pape 
et  à ne  plies  en  permettre  la  consécration  sans 
son  consentement. 

Romanus  II,  empereur  d Orient,  est  empoisonné 
par  sa  femme  Tneophano,  qui  épouse  Ntcéphore 
Phocas  et  le  fait  monîer  sut  le  trône  au  préju- 
dice de  scs  propres  enfants. 
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964.  Après  le  départ  d’Otbon,  Jean  XII  soulève  les 
Romains  et  ïait  déposer  Léon  VIII;  il  meurt 
quelque  temps  après.  — Election  do  Benoit  V 
par  les  Romains.  Il  est  fait  prisonnier  par  Othon 
qui  rétablit  Léon  VIII. 

Minorité  des  princes  aquitains,  Guillaume  Fier- 
à-Bras,  fils  de  Guillaume  Tête-d'E  loupes,  comte 
de  Poitiers  et  duc  d'Aquitaine;  de  Guillaume 
Taillefer  III,  comte  de  Toulouse  ; de  Raymond  111, 
comte  de  Rouergue.  — Pouvoir  naissant  des 
comtes  et  vicomtes  de  Narbonne,  de  Béziers, 
de  Carcassonne,  de  la  Marche,  de  Périgord,  d’An- 
gouléme. 

Tentative  malheureuse  de  Nicéphore  Phocas 
pour  enlever  la  Sicile  aux  musulmans. 

966.  Lotbaire,  roi  de  France,  attaque  Arooul,  comte 
de  Flandre. 

Grande  victoire  remportée  sur  les  Sarrasms  en 
Cilicic,  par  Jean  Zimiscès,  général  de  Nicéphore 
Phocas,  dans  le  lieu  appelé  depuis  Ut  Colline  de 
sang. 

Les  Kim?  arcs,  mai  très  de  toute  la  côte  N.  E. 
du  Pout-Euxiu  , et  qui  avaieut  étendu  leur  do- 
mination sur  les  Slaves  des  bords  du  Volga  et  de 
POkn,  sont  vaincus  et  dispersés  par  le  Russe 
Swiatoslaw. 

96G.  Mort  de  Flotloard,  chanoine  de.  l'église  de 
Reims,  auteur  d’une  Histoire  de  l'église  de  Rnms 
et  d’une  chronique  de  France  de  919  à 966,  ou- 
vrages remplis  de.documents  précieux  pour  cette 
époque. 

Lotbaire  épouse  Emma,  fille  de  Lotbaire,  roi 
d’Italie,  et  de  la  reine  Adélaïde. 

Nicéphore  Phocas  expulse  les  Sarrasins  de  la 
Cilicie  et  leur  reprend  l'île  de  Chypre,  mars  il 
est  arrêté  devant  Antioche,  dont  le  patrice  Burzès 
S'empare  quelque  temps  après. 

Harald  Blaatand,  roi  de  Danemark,  vaincu 
par  Othon  le  Grand,  embrasse  le  christianisme 
ainsi  que  la  plus  grande  partie  de  ses  sujets. 

Micislas  I",  duc  de  Pologne,  se  lait  chrétien 
à la  sollicitation  de  son  épouse,  fille  de  Boles- 
las  I",  duc  de  Bohême.  À la  même  époque,  la 
Silésie  a pour  apôtre  un  prêtre  romain,  appelé 
Geofroy,  qui  fut  le.  premier  évêque  de  Smogra, 
évêché  transporté  ensuite  à Breslau. 

967.  Mort  de  Sanchc  I*r,  roi  de  Léon.  Son  fils  Ra- 
mirc  III  lui  succède  sous  la  tutelle  de  sa  mère. 

Avènement  de  Bolcslas  II,  en  Bohême.  Le 
christianisme  devient  dans  ce  pays  la  religion 
dominante. 

968.  Ambassade  de  Liutprand  à C.  P.  Il  est  chargé 
de  demander  pour  le  iils  d’Othon  I*r  la  main  de 
Théophanie,  fille  de  Romain  11. — Refus  de  Ni- 
céphore Phocas. 

Fondation  de  l’archevêché  de  Magdebourg  par 
Othon  le  Grand. 

Nicéphore  Phocas  s’avance  jusqu’à  Nisibe, 
qu’il  attaque  sans  succès*  ravage  la  Mésopotamie, 
et  repasse  l’Euphrate,  après  avoir  fait  trembler 
le  calife  dans  Bagdad. 

969.  Conquête  de  l'Egypte  par  le  mahadi  fatimite 
d’Afrique,  qui  prend  alors  le  titre  de  calife.  Le 
nom  de  Mocx  est  substitué  à celui  da  calife  de 
Bagdad  dans  les  prières  publiques,  et  on  y ajoute 
celui  d’A-li,  l’époux  de  Fatime. — Fondation  du 
Caire. 

L’impératrice  Théophano  soupçonne  Nicéphore 
Piiocas  de  vouloir  faire  mutiler  les  deux  jeunes 
princes  Basile  et  Constantin  qu’elle  avait  eus  de 
Romain  H.  Bile  le  fait  mourir  et  place  sur  h* 
trône  Jean  Zimiscès  qui  la  relègue  eu  Arménie  cl 
s'associe  Basile  et  Constantin. 

971.  Les  Russes,  les  Bulgares  et  les  Turcs  menacent 
C.  P.  Ils  sont  vaincus  par  Bardas,  général  de  Jean 
Zimiscès,  et  forcés  de  demander  la  paix. 
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972.  Zimiscè*  envoie  Théophanie,  fille  de  l'empe- 
reur Romain  II,  à Othon,  qui  lui  fait  épouser  son 
fils. 

Destruction  définitive  «le  la  station  des  Sarra- 
sins à Fraxinet  par  Guillaume,  comte  de  Pro- 
vence, surnommé  1 e Père  de  la  Patrie.  Parmi  les 
chefs  qui  avaient  seconde  Guillaume  dans  cette 
entreprise  et  qu’il  récompensa  par  le  «Ion  de 
terres  considérables,  il  faut  citer  Gibelin  de  Gri- 
maldi  et  Dont  face  de  Casfcellane. 

973.  Mort  d’Othon  le  Grand.  Son  fih  Othon  II  lui 
succède.  Crescentius.  fils  de  la  fameuse  Théo- 
dora,  prend  le  titre  do  consul  et  soulève  les  Ro- 
mains contre  les  Allemands. 

Le  Russe  Swiatoslaw  est  vaincu  et  tué  par  les 
Petohénègues.  Ses  Etals  sont  partagés  entre  se* 
3 fils. 

Dans  nn  concile  tenu  à Latr.m.  saint  Ulric,  évê- 
que d'Augsbourg,  est  reconnu  saint.  C>st  le  pre- 
mier exemple  d une  canonisation  solennelle. 

974.  I n pape  Benoît  VI, créature  «le  l'empereur,  est 
étranglé  dans  le  château  Saint-Ange. — Boni 
face  VU  s’emjiaro  du  saint-siège,  mais  est  expulsé 
un  mois  après  par  les  Romains.  11  est  remplacé 
par  Bonus  II. 

Succès  des  musulmans  d’Espagne  en  Afrique; 
le  dernier  prince  de  la  dynastie  des  EdrittUes 
est  conduit  prisonnier  à Cordoue. 

975.  Benoit  VU,  pape. 

976.  Mort  de  l’empereur  d’Orient  Jean  Zimiscès.— 
Basile  et  Constantin,  fils  «le  Romain  II.  régnent 
seuls  et  conservent  le  pouvoir  pendant  50  ans. 

Bardas  Scieras,  après  une  vaine  tentative 
pour  renverser  Basile  ot  Constantin,  s’enfuit  en 
Perse. 

977.  Othon  II  bat  le  «lue  de  Bohême,  Bol  esta*  U, 
qui  avait  embrassé  le  parti  de  Henri,  duc  «Je  Ba- 
vière, qui  aspirait  à l’empire. 

Othon  n crée  duc  de  liasse  Lorraine,  Charles, 
frère  de  Lotbaire.  roi  de  France,  à condition 
qu’il  lui  prêtera  foi  et  hommage. 

978.  Lotbaire,  mécontent  «le  ce  que  le  roi  de  Ger- 
manie considérait  la  Lorraine  comme  un  fief  de 
l'empire,  fait  une  expédition  «lans  ce  pays,  se  fait 
prêter  serment  par  les  grands  réunis  à Metz.sur- 
prend  Othon  II  à Aix-la-Chapelle  et  fait  tourner 
«lu  cote  de  la  France  les  ai  tries  placées  sur  le 
haut  du  palais  de  cette  ville.  Les  Allemands  le 
forcent  bientôt  à la  retraite  et  viennent  chanter 
l'Alléluia  sous  les  murs  de  Paris.  Les  Français 
proposent  un  duel  entre  les  2 rois;  les  Allemands 
8 y refusent. 

Mahomet  Almanzor,  régent  du  califat  de  Cor- 
doue. obtient  des  avantages  signalés  sur  les 
chrétiens. 

Mort  d’Edouard  II.  dit  le  Martyr,  roi  -d’Angle- 
terre. — Kthclred  il , son  frère , lui  succède. 
Sous  son  règne,  les  Danois  commencent  à faire 
des  invasions  fréquentes  en  Angleterre. 

979.  Pclcgrin,  évêque  de  Passau,  rend  compte  dans 
u do  lettre  au  pape  Benoit  VU  des  succès  de?, 
missionnaires  qu'il  avait  envoyés  eu  Hongrie. 

960.  Paix  entre  Lotbaire  et  Othon  II.  Le  premier 
renonce  volontairement,  en  faveur  de  son  frère 
Charles,  à tout  droit  sur  le  duché  «le  Lorraine, 
et  consent  à ce  que  ce  prince  prête  foi  et  hom- 
mage au  roi  de  Germanie,  comme  possesseur 
d’un  fief  mouvant  de  la  couronne  de  (icrmanie. 

Le  Russe  Wladimir,  3-  fils  de  Swiatoslaw,  réunit 
entre  ses  mai  us  toutes  les  possessions  russes. 

981.  Othon  II  fait  massacrer  au  Vatican  les  chefs 
de  la  noblesse  et  de  la  bourgeoisie  d'Italie,  qu'il 
avait  attirés  à un  repas  de  réconciliation,  ce  qui 
lui  valut  le  surnom  de  Sanguinaire. 


idby( 


Di 


MOYEN  AGE. 


163 


Ap.  J.*C. 

982.  Les  Slaves  et  les  Bohême»,  en  l'absence 
d’Othon  II,  ravagent  le  Brandebourg,  la  Saxe  et 
la  Misnie. 

L’armée  d’Othon  II  est  taillée  en  pièces  à 
Basantello,  dans  l'Italie  méridionale,  par  les 
Grecs  et  les  Sarrasins  réunis. 

Mort  de  Ramirc  III.  roi  de  Léon.  Son  oncle, 
Bermude  II,  lui  succède. 

Saint  Berna  ni  de  Menthon,  archidiacre  d'Aoste, 
fonde  l'hospice  du  mont  Saint-Bernard. 

L’Islandais  Eric  Banda  ou  le  Rouge,  est  le 
premier  qui  se  soit  établi  dans  le  Groenland 
(Te  rro- Verte) . 

983.  Othon  II  meurt  à Borne.  Son  fils,  Othon  III, 
lui  succède  à l’âge  de  3 ans.  — Lothaire,  roi  de 
France,  profite  de  la  minorité  de  ce  prince  pour 
s’emparer  de  Verdun. 

984.  L’antipape  Boniface  VU  fait  mourir  le  pvpe 
Jean  XIV. 

Mort  de  la  célèbre  religieuse  Hroswitha,  abbesse 
de  Gandersheim,  qui  composa  en  latin  plusieurs 
récits  remarquables , en  vers  et  en  prose , et  des 
comédies  rcinrieuses. 

986.  Voyage  de  Lothaire  en  Aquitaine.  — Mariage 
de  suii  fils  Louis  avec  Blanche,  fille  d'un  comte 
du  Midi. 

Le  Scandinave  Btarke  Herjullson  décou  vie  pour 
la  première  fois  la  côte  d’un  nouveau  continent, 
au  X.  O.  de  l'Europe. 

986.  Mort  du  roi  Lothaire.  Avènement  de  son  fils 
Louis  V,  dit  le  Fainéant.  Celui-ci  se  brouille  avec 
sa  mère  Emma,  accusée  de  mauvaises  mœurs. 

987.  Charles,  duc  de  basse  Lorraine,  fait  prison- 
niers la  reine  Emma  et  son  amant.  — Mort  de 
Louis  V qu'on  dit  empoisonné  par  sa  femme 
Blanche.  Fin  de  la  dynastie  eanovingienne  en 
France.  Hugues  Capct,  fils  de  Hugues  le  Grand, 
est  élu  roi  par  ses  vassaux  dans  l’assemblée  de 
Noyon.  Il  établit  sa  résidence  à Paris  et  cède  la 
Bourgogne  à son  frère  Henri.  — Protestation 
impuissante  de  Charles  de  Lorraine. 

Le  pnlrice  Creseentius  s’empare  pour  quelque 
temps  de  l’autorité  souveraine  à Rome  en  chas- 
sant le  |>ape  J eau  XV. 

988.  Charles  s'empare  de  Laon  et  de  Reims,  à l'aide 
de  l'archevêque  Arnold,  son  neveu.  Inaction  de 
Hugues  Capet. 

L’empereur  de  Constant inoplc,  Basile,  prend 
Pérévaslaw,  capitale  des  Bulgares. 

Mort  de  saint  Duustan,  archevêque  do  Cantur- 
béry,  restaurateur  des  lettres  et  (Je  la  vie  mo- 
nastique en  Angleterre. 

Théophanie,  mi  re  d’Othon  III,  sc  rend  en  Ita- 
lie où  elle  fait  des  actes  d'autorité  souvcraiuc. 

Wladimir  l#r,  grand-duc  de  Russie,  se  fait 
chrétien  et  épouse  Anne,  sœur  des  empereurs 
grecs,  Basile  et  Constantin.  — 11  s'empare  de 
presque  toute  la  Chersonèsc  Taurique. 

990.  Hugues  Capet  fait  la  guerre  à Guillaume 
Bras-de-Fer,  comte  de  Poitiers.  Il  assiège  inuti- 
lement U ville  de  Laon. 

Soulèvement  du  peuple  de  Milan  contre  son 
évêque.  L'année  suivante  un  soulèvement  pareil 
eut  lieu  à Crémone,  aussi  contre  l'évêque.  Ces 
deux  faits  sont  le  prelude  des  efforts  par  lesquels 
les  villes  d'Italie  arriveront  plus  tard  a la  liberté. 

991.  Charles,  surpris  en  trahison  par  l'évêque  d»* 
Laon,  est  livré  à Hugues  Capet.  Sa  captivité  a\ 
Orléans,  avec  sa  femme,  ses  enfants  et  son  ne- 
veu. — La  race  carlovingiennc  s’éteint. 

Avènement  de  Suunon,  fils  d'Harold,  roi  de 
Danemark . 

Hugues  Capet,  n’ayant  pu  obtenir  du  pape 
Jean  XV  la  condamnation  d'Arnold,  archevêque 
*dc  Reims,  qui  avait  pris  parti  pour  Charles  de 
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Lorraine,  assemble  dans  le  monastère  do  Saint- 
Baie,  à quelques  lieues  de  Reims,  un  concile, 
présidé  par  Séguin,  archevêque  (le  Sons,  qui 
prononce  la  déposition  d'Arnold  et  nomme  à sa 
place  le  célèbre  Gerbert,  né  à Aurillac.  en  Au- 
vergne, qui  avait  eu  pour  disciples  othon  II  et 
Robert,  fils  de  Hugues  Capet.  Il  avait  étudié  les 
sciences  chez  4es  Arabes  de  Gonloue  ; on  lui  at- 
tribue l’invention  d’une  horloge  à balancier  et 
l'introduction  en  Europe  des  chiffres  arabes. 

994.  Mort  de  Conrad  le  Pacifique,  roi  d’Arles  et  de 
Bourgogne  transiurane,  ;iprès  un  règne  île  67  ans. 
— Avènement  de  son  fils  aîné,  Rodolphe  III, 
surnommé  le  lâche  ou  le  fainéant. 

994.  Les  Danois  et  les  Norvégiens,  conduits  par 
leurs  rois  Suénon  et  Olafis,  débarquent  en  An- 
gleterre. où  ils  font  un  butin  considérable. 

995.  Mahomet  Almanzor,  régent  du  califat  de  Cor- 
doue,  envahit  le  royaume  de  Léon. 

Olaûs  I",  roi  de  Norvège,  entreprend  qc  con- 
vertir ses  sujets. 

996.  Mort  de  Hugues  Capet.  Avènement  de  sou  fils 

Robert. 

Othon  1H  est  couronné  empereur,  à Rome,  par 
le  pape  Grégoire  V,  son  parent.  Il  bannit  de  ia 
ville  l'agitateur  Creseentius.  Il  reçoit  ensuite  à 
Milan  la  couronne  de  fer. 

Almanzor  emporte  d’assaut  la  ville  de  Léon, 
qu'il  détruit  de  lond  en  comble. 

Geïsa,  duc  des  .Hongrois,  est  baptisé  le  jour  de 
la  fête  de  saint  Étieuue,  avec  son  fils  Walt-,  qui 
garda  le  nom  de  ce  saint,  par  saint  Aduibert, 
evêque  do  Prague. 

997.  Soulèvement  des  paysans  de  Normandie  contre 
leurs  seigneurs. 

Martyre  de  saint  Adalbert,  évêque  de  Prague, 
apôtre  de  la  Prusse. 

Étienne  I"  succède,  en  Hongrie,  à Geisa  I*% 
son  père.  Il  travaille  à répandre  le  christianisme 
parmi  ses  sujets. 

Le  doge  Pierre  Orséolo,  après  une  expédition 
heureuse  sur  le  littoral  dalmatc,  prend  le  titre 
de  duc  de  Dulmatie. 

998.  Le  roi  de  Navarre.  Garcie  II,  dit  le  Trembleur, 
le  roi  de  Léon,  Bermude  II,  et  le  comte  de  Cm* 
tille  remportent  une  éclatante  victoire  sur  Àlman- 
zor,  à Calatagnosor,  au  S.  O.  de  Soria , vers  les 
sources  du  Doiiro.  Vaincu  pour  la  première  fois, 
après  plus  do  cinquante  batailles  livrées  aux 
chrétiens,  Almanzor  se  laisse  mourir  de  faim. 
Après  lui,  commence  la  décadence  du  califat  de 
Gmloue. 

Othon  III  rétablit  dans  Rome  le  pape  Grégoire  V, 
chassé  par  Creseentius.  Celui-ci  est  assiégé  dans 
le  château  Saint-Ange,  fait  prisonnier  cl  uns  à 
mort. 

Arnold  est  rétabli  sur  le  siège  de  Reims,  qu'oc- 
cupait alors  Gerbert,  qui  reçoit  d'Othon  III  Lar- 
ché vèché  de  Rave  une. 

Robert  le  Pieux,  roi  de  France,  est  excommunié 
par  le  pape  Grégoire  V pour  avoir  épousé  Bcithe, 
sa  cousine,  veuve  d’Eudes  I*r,  comte  de  Blois. 
Robert  répudie  Rerthe  et  épouse  Constance,  tille 
du  comte  de  Toulouse,  Guillaume  Tatllefer  111. 

999.  Les  Bohémiens  adoptent  les  letUes  latines  rt 
la  liturgie  latine. 

Othon  ni,  qui  le  premier  fit  reconnaître  la  suze- 
raineté de  l'empire  aux  Polonais,  érige  en  mé- 
tropole l’église  de  Gnesne,  au  N.  0.  de  la  Grande- 
Pologne.— Il  fait  élever  au  pontificat  l’archevêque 
de  Ravenne,  Gêrbert,  qui  prend  le  nom  de  Syl- 
vestre TI.  C’est  le  premier  Français  qui  ait  occupé 
la  chaire  de  saint  Pierre. 

La  puissance  des  Gaznevides  atteint  sim  apogée 
sous  Mahmoud,  qui  établira  sa  résidence  à Balkb 
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et  à Gazna.  Le  premier  il  a remplacé  le  titre 
d émir  par  celui  de  sultan. 

1000.  Solennité  de  l’an  1000.  Croyance  à la  fin  du 
monde. 

P*  lerinage  d’Othon  III  au  tombeau  de  saint 
Adalbert,  évêque  de  Prague. 

Avènement  de  Sanche  III  le  Grand,  roi  de  Na- 
varre. 

Les  Hongrois  défèrent  à Étienne  I*r  le  titre  de 
roi,  dont  il  demande  au  pape  Sylvestre  II  la  con- 
firmation. Le  pape  lui  envoie  une  couronne  bé- 
nite, lui  confère  le  titre  et  les  pouvoirs  d’apôtre 
de  la  Hongrie,  avec  le  droit  de  régler  les  affaires 
ecclésiastiques  du  royaume. 

Le  roi  des  Danois,  Suénon,  et  Éric,  roi  de 
Suède,  s’unissent  contre  Olaf,  roi  de  Norvège,  le 
forcent  à se  donner  la  mort  et  partagent  le  pays 
conquis  entre  trois  comtes,  qui  le  conservent 
16  ans. 


XI'  aièele  après  Jésus-Christ. 

Décadence  croissante  du  califat  de  Bagdad.  — Fin  de  la 
dynastie  des  Ommiades  de  Cordoue  — Luttes  soutenues 
par  les  émirs  arabes  qui  ont  démembré  le  califat  contre 
les  princes  chrétiens  et  lesAlmoravides.  — Fondation  de 
l'empire  des  Seldjoucide*.  — Réforme  de  l'Eglise  entre- 
prise par  Grégoire  VII.  — Querelle  des  investitures.  — 
Conquête  de  l'Angleterre  par  Guillaume  le  Conquérant.— 
Occupation  de  1 Italie  méridionale  par  les  Normands.— 
Etablissement  definitif  de  la  féodalité.  - |"  croisade. 
— Réveil  «les  études  en  Occident.  — Commencement  de 
la  grande  quercil  des  réalistes  et  des  nominaux.  — 
Premières  compositions  des  troubadours  et  des  trou- 
vères. 

1001.  L'Islandais  Biorn,  cherchant  son  père  au 
Groenland,  est  pousse  par  une  tempête  vers  le 
S.  O.,  et  aperçoit  une  terre  plate,  couverte  de 
bois.  Dans  un  deuxième  voyage,  il  découvre  une 
partie  de  la  côte  appelée  depuis  l’Amérique  Sep- 
tentrionale, et  à laquelle  il  donne  alors  le  nom 
de  Vinlanil  (pays  du  vin),  à cause  des  raisins 
sauvages  qu’il  y trouve. 

Olaf  III,  roi  de  Suède,  embrasse  le  christia- 
nisme et  prend  le  titre  de  roi  de  Suède,  à la  place 
de  celui  de  roi  d’Upsal  qu'avaient  porté  ses  pré- 
décesseurs. 

Etablissement  de  l’impôt  du  Danegcld  (impôt 
des  Danois),  en  Angleterre,  par  Ethelred  II. 

1002.  Mort  d'Othon  TII  à Vérone.  Avènement  du 
duc  de  Bavière,  Henri  II,  surnommé  le  Saint.  — 
Les  Italiens  donnent  leur  couronne  à Ardouin, 
marquis  dlvrée. 

Ethelred  II  fait  massacrer  tous  les  Danois  de 
ses  Etats.  — Suénon,  roi  de  Danemark , s‘cn 
venge  en  ravageant  l’Angleterre  jusqu'en  1005. 

Les  païens  de  la  Transylvanie  reconnaissent  la 
loi  d'Etienne  et  lui  payent  tribut. 

1003.  Mort  du  pape  Sylvestre  IL 

1004.  L’empereur  Henri  II  défait,  en  Italie,  les  par- 
tisans d’Ardouin.  — Il  donne  le  duché  de  Basse- 
Lorraine  à Godefroi  I**,  fils  de  Godefroi,  comte 
d’Ardcnne. 

Boleslas,  duc  de  Pologne,  s’empare  de  la  Bo- 
hême, dont  il  est  bientôt  dépouillé  par  l'empereur 
Henri  IL 

Hugues  de  Beauvais,  favori  de  Robert,  est 
massacré,  aux  pieds  de  ce  prince,  par  des  che- 
valiers de  sa  femme  Constance. 

1006.  Fondation  de  l’évêché  de  Bamberg  par 
Henri  II. 

Le  roi  Robert  soutient  son  vassal,  le  comte  de 
Flandre,  contre  Henri  11  d'Allemagne,  qui  vien- 
dra lui-même  à Paris  pour  traiter  de  la  paix. 

1000.  Destruction  de  l’église  du  Saint- Sépulcre 
par  le  calife  Hakkem.  — Les  juifs,  accusés  de 
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l'avoir  conseillé,  sont  persécutés  dans  toute  la 
France. 

Les  habitants  de  la  Pouille  commencent  à se 
révolter  contre  les  Grecs,  et  Cavti  Sati,  général 
des  Sarrasins,  ayant  rompu  l'alliance  avec  l’em- 
pire grec,  s'empare  de  Coscnza,  métropole  de  la 
Calabre. 

1010.  Les  Maures  de  Cordoue  remportent  une  grand»1 
victoire  sur  les  chrétiens  d’Espagne.  — Alphonse  V , 
roi  de  Léon,  donne  sa  soeur  en  mariage  à Al>- 
dallah,  roi  de  Tolède,  pour  s’en  faire  un  allié 
contre  le  comte  de  Castille.  — Zohaïr  se  rend 
indépendant  du  calife  de  Cordoue,  dans  les  Iles 
Baléares.  — Abdallah  se  rend  indépendant  à Ba- 
dajoz. 

Mélo,  citoyen  de  Bari,  chasse  les  Grecs  de  cetU' 
ville.  Il  sera  forcé,  l'année  suivante,  par  le  ca- 
tnpan  Basile,  de  se  retirer  à Bénévcnt. 

1012.  Le  calife  d’Egypte  pille  Jérusalem  et  chasse 
les  prêtres  chrétiens  de  toute  la  Palestine. 

Pillage  de  Cordoue  par  les  Berbères. 

1013.  Boleslas,  duc  de  Pologne,  envahit  la  Saxe  et 
la  Poméranie.  — Henri  II  conclut  avec  lui  une 
trêve,  retourne  en  Italie  et  défait  Ardouin. 

Le  Berbère  Habouz  sc  proclame  indépendant  à 
Grenade. 

Suénon,  roi  de  Danemark,  s’empare  de  Lon- 
dres. Ethelred  II  se  retire  en  Normandie. 

1014.  Henri  II  est  couronné  empereur,  à Rome, 
par  le  pape  Benoît  VIII  qu'il  rétablit  sur  son 
siège,  dont  une  faction  Lavait  dépouillé. 

En  cette  année,  on  commence  à voir  dans  les 
chartes  un  comte  Bérold,  ou  Berthold,  de  qui 
l'on  fait/lescendre  la  maison  de  Savoie. 

L’empereur  d’ürient  Basile  fait  crever  les  yeux 
à 15  000  Bulgares  prisonniers. 

Suénon.  roi  de  Danemark,  sc  fait  proclaœci 
roi  d’Angleterre. 

Almondhar  se  rend  indépendant  à Saragosso. 

1015.  Henri  II,  de  retour  en  Pologne,  force  Boles- 
las à se  reconnaître  son  vassal. 

Canut  le  Grand  succède  à son  père  Suénon, 
roi  de  Danemark  et  d’Angleterre. 

Mort  de  saint  Wladimir,  grand-duc  de  Russie, 
dont  le  gouvernement  fut  marqué  par  la  fonda- 
tion de  villes,  d'églises,  dVdifices  publics,  «avec 
l’aide  d’artistes  grecs;  le  défrichement  de  terres 
désertes,  l'établissement  do  colonies. 

1016.  Les  Sarrasins  de  Sicile  assiègent,  par  terre 
et  par  mer,  Salemc,  mais  ne  peuvent  s’en  em- 
parer. — Les  Sarrasins  de  Sardaigne  font  une 
invasion  en  Toscane.  Le  pape  Benoit  VIII  ras- 
semble toute*  les  forces  dont  il  peut  disposer 
et  anime  contre  les  Sarrasins  les  Pisans  et 
les  Génois.  Les  Sarrasins  sont  complètement 
défaits. 

Vers  cette  époque,  une  troupe  de  Normands 
vient  en  pèlerinage  à Saint-Michel  du  mont 
Gargano.  Mélo,  qui  n'avait  pas  renoncé  au  des- 
sein d’affranchir  se*  compatriotes  de  la  domina- 
tion des  Grecs,  leur  vante  les  richesses  du  pays 
et  les  engage  à former  des  établissements  dan< 
la  Pouille. 

Après  une  guerre  de  14  années,  soutenue  con- 
tre Othc-Guillaume,  fils  de  la  femme  du  dernier 
duc  de  Bourgogne,  Henri,  oncle  de  Robert  le 
Pieux,  et  de  son  premier  mari.  Adalbert,  roi 
d'Italie,  Robert  le  Pieux  reste  vainqueur.  Il  fut 
alors  convenu  que  la  suzeraineté  de  la  Bourgogne 
passerait  au  2'  fils  de  Robert,  Henri,  et  que 
üthc-Guillaume  aurait  le  titre  de  comte,  avec  la 
possession  des  comtés  de  Dijon,  de  Mâcon  et  de 
Besançon. 

Alphonse  V fait  rebâtir  la  ville  de  Léon,  dé- 
truite par  les  Maures. 
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Olaf  II,  le  Saint,  continue  de  répandre  le  chris- 
tianisme en  Norvège. 

S.  Étienne,  roi  de  Hongrie,  donne  à sa  na- 
tion un  code  civil,  divisé  en  55  chapitres  et 
connu  sous  le  nom  ac  Dccrctum  S.  Slrpnani. 

1017.  Hérésie  des  Manichéens,  découverte  en 
France  et  étouffée  par  le  roi  Robert. 

La  mort  d’Edmond  Côte  de  Fer,  filsd'Éthclred  II, 
et  .le  mariage  de  Canut  le  Grand  avec  la  veuve 
d'Élhclred,  Emma,  assurent  aux  Danois  la  pos- 
session de  l'Angleterre. 

Le  prince  de  Novogorod,  fils  de  Wladimir, 
laroslaw,  contraint  son  onde,  l’ambitieux  Swia- 
topolk,  à se  retirer  en  Pologne. 

Des  Normands,  sous  prétexte  de  pèlerinage, 
arrivent  en  Italie  en  plus  grand  nombre  que 
l’année  précédente,  et  se  mettent  au  service  de 
Mélo,  contre  les  Grecs,  qu’ils  battent  dans  plu- 
sieurs rencontres. 

1018.  Le  traité  de  Boleslas-Chrobri  avec  Henri  II 
d'Allemagne  affranchit  la  Pologne  de  l'hommage 
féodal  envers  l'empire.  — Le  même  Roleslas  ré- 
tablit en  Russie  son  gendre,  Swiatopolk,  et  ob- 
tient en  retour  la  Russie  Rouge. 

1019.  Les  Normands,  alliés  de  Mélo,  après  cinq 
affaires  où  ils  avaient  été  vainqueurs,  sont  enfin 
détails  par  les  Grecs,  et  Mélo  s'enfuit  en  Alle- 
magne, où  il  meurt  l'année  suivante.  Les  Nor- 
mands passent  alors  au  service  «le  Pandulf  II, 
prince  de  Capouc,  et  de  Waimairc  III,  prince  de 
Salerne. 

Eudes  II  réunit  la  Champagne  aux  comtés  de 
Blois  et  de  Chartres.  Commencement  de  la  gran- 
deur de  la  maison  de  Champagne. 

Pèlerinage  du  roi  Robert  Je  Pieux  à Rome. 

Soumission  définitive  des  Bulgares  par  Tempe-» 
reur  Basile  II,  qui  forme  de  leur  pays  une  pro- 
vince nouvelle.  Les  Bulgares,  transportés  au  delà 

• du  Danube,  sont  remplacés  par  des  Turcs  Patzi- 
naces  ou  Petchénègues. 

En  Russie,  laroslaw  triomphe  enfin  de  son 
oncle  Swiatopolk.  mais  continue  à lutter  contre 
ses  neveux  et  ses  frères. 

1020.  Cinq  frères  normands,  Godefroi  Drcngot, 
Asclittin,  Rainulf,  üsmond  et  Rodolphe,  condui- 
sent en  Italie  un  certain  nombre  de  leurs  com- 
patriotes, et  vendent  leurs  services  tour  à tour 
aux  Grecs,  aux  Lombards  et  aux  républiques 
maritimes  indépendantes. 

1021.  L empereur  Henri  II  arrête  les  envahisse- 
ments des  Grecs  dans  l'Italie  méridionale. 

Mort  du  3*  calife- fatimite  Hakkera,  célèbre  par 
ses  folies  et  ses  cruautés;  il  s'était  fait  passer 
pour  Dieu. 

Abdclasis  se  rend  indépendant  à Valence. 

1022.  En  présence  du  roi  Robert  et  de  la  reine 
Coustancc,  le  concile  d'Orléans  condamne  au 
supplice  du  feu  treize  manichéens. 

1023.  Conférence  entre  Henri  II,  empereur  d’Alle- 
magne et  Robert,  roi  de  France,  a Ivoy,  sur  le 
Chier,  aux  frontières  de  la  Champagne  et  du 
Luxembourg. 

Le  pape  Benoit  VIII  fait  venir  à Rome  le  cé- 
lèbre musicien  Gui,  moine  d’Arezzo,  qui  a in- 
venté les  lignes  de  ia  gamme  et  les  six  notes  : 
* ut,  ré,  mi,  fa,  sol,  la,  » destinées  à tenir  lieu 
des  points  et  des  lettres  dont  on  faisait  usage  en 
musique.  La  note  si  a été  ajoutée  à l’octave  par 
un  savant  du  xvi*  siècle. 

Aboulcasim  se  rend  indépendant  à Séville. 

1024.  Mort  de  l'empereur  Henri  II.  Fin  de  la  dy- 
nastie des  empereurs  saxons.  — Avènement  de 
Conrad  et  de  la  dynastie  franconienne. 

Les  seigneurs  italiens  offrent  leur  couronne 
au  roi  de  France  Robert  et  à Guillaume  IV, 
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duc  d'Aquitaine  et  comte  de  Poitiers,  qui  la  re- 
fusent. 

1025.  Mort  de  Basile  II,  empereur  d’Orient,  après 
50  ans  de  règne.  Son  frère  Constantin  VIII  règne 
seul. 

Le  roi  d'Allemagne,  Conrad  II,  met  le  duc  de 
Souabe,  qui  s était  révolté,  au  ban  de  la  Diète,  et 
le  dépouille  de  son  domaine. 

1026.  Isinaël  se  rend  indépen«lant  à Tolède. 

Conrad  II,  après  avoir  fait  reconnaître,  comme 

roi  d’Allemagne,  son  fils  Agé  de  9 ans,  passe  en 
Italie,  où  il  reçoit,  à Monza,  la  couronne  de 
Lombardie. 

1027.  Conrad  II  est  couronné  empereur  à Rome 
par  le  pape  Jean  XIX,  en  présence  de  Canut,  roi 
d'Angleterre,  et  de  Rodolphe  III,  roi  d’Arles. 

Alphonse  V,  roi  de  Léon,  porte  la  guerre  contre 
les  Maures,  au  S.  O.  du  Douro,  jusqu'à  Viseu; 
il  est  tué  au  siège  de  cette  place. 

Mort  du  fils  aîné  du  roi  Robert.  Imbécillité  de 
son  2*  fils.  11  fait  couronner  le  3*,  Henri,  malgré 
les  intrigues  de  sa  femme  Constance  en  faveurde 
son  2e  fils  Robert. 

Pandulf  IV,  prince  de  Capoue,  aidé  des  Nor- 
mands, sc  rend  maître  de  Naples,  dont  le  duc 
Sergius  III  est  obligé  de  prendre  la  fuite. 

1028.  Sanche  III  dit  le  Grand,  roi  de  Navarre,  de- 
puis l'an  1000,  unit  la  Castille  à la  Navarre. 

Constantin  VIH,  empereur  de  C.  P.,  meurt  eu 
désignant  pour  son  successeur  Romain  Argyre, 
dont  la  femme  Zoé.  fille  de  Constantin,  occupera 
le  monde  de  scs  adultères  et  de  scs  crimes  jusqu  a 
72  ans. 

Le  roi  Canut  le  Grand  comprime  une  révolte 
des  Danois  et  enlève  la  Norvège  au  roi  Olaf,  qui 
se  réfugie  en  Russie. 

1029.  Sergius  III,  duc  de  Naples,  recouvre  ses  États, 
avec  l’aide  de  ces  mêmes  Normands  qui  avaient 
aidé  Pandulf  à l’on  chasser.  11  crée  comte  leur  chef 
Rainulf,  lui  fait  épouser  une  de  ses  parentes  et  lui 
donne  un  grand  et  fertile  territoire  entre  Naples  et 
Capoue,  où  les  Normands  fondent  la  ville  d’A versa, 
sur  les  ruines  de  l'ancienne  Atella. 

1030.  Mort  de  Mahmoud,  le  premier  gaznévidc  du 
Khorasan  ; son  fils  Masoud  lui  succède. 

1031.  Mort  du  roi  Robert.  Henri  Pr  lui  succède, 
malgré  l’opposition  de  la  reine  Constance.  — Le 
ducdcs.Noimands,  Robert  le  Magnifique,  raffermit 
sur  le  trône. 

L’empereur  de  C.  P.  Romain  chasse  les  Sarrasins 
de  la  Syrie. 

Kaïom,  calife  de  Bagdad,  protège  les  savants, 
entre  autres  le  célèbre  Avicenne,  qui  s'appliqua 
d'abord  à la  dialectique  et  puisa  dans  Aristote  ht 
théorie  du  syllogisme.  La  physique  du  philosophe 
grec  lui  donna  le  goût  de  la  médecine,  à laquelle 
il  consacra  plusieurs  écrits,  «qui,  pendant  tout  le 
moyen  Age,  firent  loi  dans  les  écoles  d'Italie  et  de 
France. 

Démembrement  général  du  califat.  Chique 
grande  cité  a son  souverain  particulier,  «jui  exerce 
un  pouvoir  héréditaire.  Tolède,  Séville,  Gre- 
nade, Murcie,  Saragosse,  etc.,  forment  autant  do 
royaumes. 

1032.  Henri  l#r  cède  le  duché  de  Bourgogne  à son 
frère  Robert,  chef  des  ducs  de  Bourgogne  de  la 
1™  race,  et  récompense  son  allié,  le  duc  de  Nor- 
mandie, en  lui  donnant  le  Vexin  français. 

Le  pouvoir  monarchique  des  doges  est  restreint 
à l’élection  de  Dominique  Flabcnigo. 

1033.  Mort  de  Rodolphe  III,  roi  des  deux  Bourgognes, 
qui  formaient  le  royaume  d’Arles. 

L’empereur  Conrad  prend  possession  des  deux 
Bourgogne^,  à titre  de  donataire  du  dernier  roi, 
malgré  l'opposition  d’Eudes  II,  comte  de  Chain- 
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pagne,  Uls  de  Berthe,  seconde  sœur  de  Ro- 
dolphe III. 

L'empereur  d’Orient  Romain  Arayre  est  mis 
à mort  par  ordre  de  sa  femme  Zoé,  qui  épouse 
et  élève  sur  le  trône  Michel  IV,  dit  le  Paphla- 
gonien. 

Pèlerinage  de  Robert  le  Diable,  duc  de  Nor- 
mandie, à la  terre  sainte. 

Sanche  111  de  Navarre,  dit  le  Grand,  un  an 
avant  de  mourir,  partage  ses  Etats  entre  ses  quatre 
fils  : 1"  Garcie  sera  roi  de  la  Navarre  et  (le  la 
vieille  Castille  jusqu’à  Burgos  ; 2‘  Ferdinand, 
roi  de  Castille;  3*  Gonzalez,  comte  de  Sohrarve 
et  de  Ritagorce,  pays  compris  entre  la  Cinca 
et  la  Sègre,  aflluents  de  l’£bre;  4“  Rarnire,  roi 
d'Aragon. 

103ô.  Mort  de  Robert  le  Diable,  duc  de  Normandie. 
Guillaume  le  bâtard  lui  succède.  — Henri  I", 
roi  de  France,  le  soutient  contre  ses  tarons  ré- 
voltés et  l'aide  à gagner  la  bataille  du  Val  des 
Dunes. 

Prédication  de  la  paix  de  Dieu,  pour  réprimer 
les  désordres  des  guerres  privées. 

Togrul-Bog  et  Daoud,  petits-fils  du  Turc  Seld- 
giouk , commencent  à s’établir  dans  le  Khorasan 
malgré  le  gaznévide  Masoud. 

103G  Mort  de  Canut  le  Grand.  Son  fils  Canut  III  lui 
succède  en  Danemark  ; son  2*  fils  Harald  en 
Angleterre;  un  3*  obtient  la  Norvège,  mais  en 
sera  bientôt  dépouillé  par  Magnus,  fils  d’Olaf. 

LVmpereur  Conrad  obtient  pour  son  (ils  la  main 
d'une  fille  de  Canut  le  Grand.  11  cède  aux  Danois 
le  margraviat  allemand  de  Slesxig,  et  replace 
ainsi  les  frontières  de  l’empire  aux  anciennes  li- 
mites de  Charlemagne. 

Boniface  II,  dit  le  Pieux,  comte  de  Modène,  de 
Heggio,  de  Mantoue,  de  Ferrure,  de  Crémone, 
terres  allodiales  qu'il  tient  de  son  père,  duc  et 
marquis  de  Toscane  par  le  choix  de  1 empereur 
Conrad,  célèbre  pendant  3 mois  avec  une  grande 
magnificence  sa  nouvelle  épouse,  Beatrix,  fille  du 
duc  de  haute  Lorraine.  — Godefroy  I*%  comte 
d’Anienne,  marquis  d'Anvers,  duc  de  Basse- 
Lorraine,  est  investi  par  l’empereur  Conrad,  du 
duché  de  Musellane  ou  haute  Lorraine.  Ces  deux 
duchés  furent  séparés  de  nouveau  après  sa  mort. 

1037 . Eudes,  comte  de  Champagne,  ayant  été  tué 
dans  une  bataille,  Conrad  li  reste  paisible  pos- 
se^ur  du  royaume  d’Arles.  Mais  il  n’y  a encore 
qn  une  faible  puissance. 

Bermude  III,  dernier  roi  de  Léon,  est  tué  dans 
une  bataille  contre  les  rois  de  Castille  et  de  Na- 
varre. Avec  lui  s’éteint  la  dynastie  des  Goths 

Ferdinand  l'r,  roi  de  Castille,  qui  avait  épousé 
la  soeur  de  Bermude  lü,  devient  roi  des  Asturies 
et  de  taon. 

Héribert,  archevêque  de  Milan,  soulève  celte 
ville  contre  l'empereur  Conrad.  H est  l'inventeur 
du  fameux  Caroccio.  C’était  un  char  qui,  traîné 
par  des  bœufs,  portait  un  mât  droit  terminé  par 
une  pomme  doree,  qui  supportait  deux  étendards 
blancs,  avec  une  croix  entre  deux.  Les  plus 
braves  de  l’année  étaient  chargés  de  défendre  ce 
char,  placé  au  milieu  des  combattants. 

L'empereur  Conrad  rend  â Parme  un  édit  qui 
déclare  héréditaires  de  mâle  en  mâle  tous  les 
bénéfices  et  fiefs. 

Togrul-Beg,  fils  de  Seldgiouk,  appelé  au  secours  . 
du  calife  de  Bagdad,  s'empare  de  l'Irak,  de  la  , 
Mésopotamie  et  île  la  Perse,  et  fonde  la  première 
dynastie  seldjoucide. 

Le  célèbre  médecin  et  philosophe  Avicenne,  né 
dans  la  Perse  à Chiraz,  élève  des  écoles  de  Bouk- 
kara,  meurt  à ILunadan,  dans  ITrak-Persique  II 
est  à la  fois  l’Hippocratc  et  l'Aristote  des  Arabes. 

1038.  La  trahison  du  comte  Godwin,  comte  de 
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Wessex,  fait  échouer  la  tentative  d'Emma  qui 
essaye  de  rétablir  la  dynastie  anglo-saxonne,  en 
présentant  au  peuple  les  enfants  qu  elle  avait  eus 
d Ethelred  II. 

L'emjiereur  Conrad  prend  parti  pour  les  moines 
du  mont  Cassin  contre  Panuulf  de  Nanles.  11  dé- 
pouille ce  dernier  de  sa  principauté  et  la  donne  à 
Waimairc  IV  de  Saieme. 

En  Espagne,  la  mort  violente  de  Gonzales, 
comte  de  Sobrarve  et  de  Ribagorce,  fhit  tomber 
ses  Etats  entre  les  mains  de  son  frère  Ramirc  1", 
roi  d'Aragon. 

Mort  de  saint  f.lienne,  roi  de  Hongrie.  Ce 
prince,  à la  fois  l’apôtre  et  le  législateur  de  son 
peuple,  acheva  la  conversion  de  ses  sujets  et  jeta 
les  bases  de  presque  toutes  les  institutions  politi- 
ques, Judiciaires  et  militaires,  qui  assurèrent  l'a- 
venir des  Madgyars  en  Europe.  Sous  son  règne,  la 
Transylvanie  se  reconnut  tri  nu  ta  ire  de  ln  Hongrie. 

L’empereur  de  Constanlineple,  Michel,  essaye 
d’arracher  la  Sicile  aux  Sarrasins.  Il  sera  soutenu 
pendant  quelque  temps  dans  cette  entreprise  par 
les  Normands. 

1039.  Mort  de  l’empereur  Conrad.  Son  fils,  Henri  111 
le  Noir,  lui  succède  à 12  ans. 

IO'iO-  L’archevêque  de  Milan,  Héribert,  vient  faire 
sa  soumission  à Henri  111,  à Ingclhcim,  près  de 
Mayence. 

Les  Normands  d’Jtnlic.  sous  la  conduite  de 
Guillaume  Dragon  et  dTmfroy,  fils  de  Tancrède, 
seigneur  de  Hautevillc . près  de  Coutances,  se 
mettent  au  service  du  catapan  grec  Maniacès,  con- 
tre les  Sarrasins  de  Sicile. 

10-41 . On  tient  en  France  un  concile  pour  établir  la 
Trêve  de  Dieu,  qui  interdisait  toute  violence,  du 
mercredi  soir  au  lundi  m itin,  contre  qui  que  ce 
soit. 

Les  Grecs  refusent  aux  Normands  leur  part  du 
butin,  et  font  laftre  de  verges  le  Milanais  Har- 
douin,qui  s’était  fait  l’interprète  de  leurs  plaintes. 
Les  Normands  passent  alors  de  Sicile  en  Italie,  et 
forment  le  projet  de  conquérir  pour  eux-mèuies 
les  possessions  grecques  de  la  Fouille  et  de  la 
Calabre.  Ils  s'emparent  d’abord  de  Mclfi. 

Henri  111  soutient  les  Polonais  contre  les  Bohé- 
miens. Casimir  I",  contraint  de  fuir,  quelques 
ann'es  auparavant,  avec  sa  mère,  et  qui  s’était 
renfermé  (fans  l’abtave  de  Cluny,  est  rappelé  par 
les  Polonais.  Il  fut  relevé  par  le  pape  de  ses  vœux 
monastiques,  moyennant  un  tribut  appelé  le  de- 
nier de  saint  Pierre. 

1042.  L’empereur  de  Constantinople,  Michel  V.  est 
chassé  pur  les  intrigues  de  Zoe,  qui,  maigre  ses 
63  ans,  se  remarie  avec  un  de  ses  anciens  amants, 
Constantin  Monornaquc,  qui  est  fait  empereur. 

Mort  de  Hardi  Canut,  dernier  roi  danois  d’An- 
gleterre. Rétablissement  de  la  branche  des  rois 
saxons.  Edouard  II,  fils  d'Ethclrcd  II  et  d’Emma, 
est  rappelé  de  Normandie  et  replacé  sur  le  trône 
de  ses  pères. 

Le  Danemark  accepte  pour  roi  un  étranger,  le 
Norvégien  Magnus,  fils  uOlaf,  qui  déjà  avait  re- 
pris la  Norvège  sur  un  fils  de  Canut. 

Le  roi  d'Aragou  essaye  en  vain  de  dépouiller 
son  frère  le  roi  de  Navarre,  avec  l’appui  des 
princes  musulmans  de  Sara  gosse,  d'Huesca  et  de 
Tadéb, 

1043.  En  France,  le  mal  des  ardents , fléau  épidé- 
mique, commence  à sé  vir  pour  deux  siècles  ; hô- 
pitaux fondés  pour  les  pauvres. 

Guerre  maritime  entre  les  Russes  et  les  Grecs 
de  Constantinople,  où  ces  derniers  obtiennent 
l’avantage. 

Les  chefs  normands  réunis  à Mclfi  font  le  par- 
tage féodal  des  terres  composes  sur  les  Grecs;  ils 
créent  comte  de  Fouille  Guillaume  Bras-de- Fer, 
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qui  reçoit  la  seigneurie  d'Ascoli,  mais  ils  ne  lui 
reconnaissent  aucun  droit  (le  suzeraineté  : chacun 
fut  souverain  dans  la  terre  qu’il  reçut. 

L’empereur  Henri  III  enlève  aux  Hongrois  le 
pays  situé  entre  les  rivières  d’Ens  et  de  Leith, 
appelé  depuis  la  basse  Autriche. 

1044.  Henri  III  publie  de  sages  règlements  pour 
maintenir  la  paix  en  Allemagne. 

En  Angleterre,  Edouard  le  Confesseur  donne  à 
ses  peuples  les  lois  commune*.  Il  épouse  Edithe, 
fille  du  comte  Godwin. 

Ferdinand  !•%  roi  de  Léon  et  de  Castille,  em- 
porte d’assaut  Viseu  et  enlève  aux  Maures  La- 
rnégo,  sur  le  bas  ûouro,  qu’on  regardait  comme 
imprenable. 

1045.  C.oîmbre,  au  S.  0.  de  Viseu,  sur  le  bas  Mon* 
dégo,  ouvre  ses  portes  à Ferdinand  1",  roi  de 
Léon  et  de  Castille. 

Godschaik,  arrière-petit-fils  de  Miécislas,  prince 
des  Obotriles,  fonde  le  royaume  des  Vénèdes  et  de 
Slavonie,  et  répand  le  christianisme  dans  ces 
contrées. 

1046.  Henri  HT  le  Noir  passe  en  Italie.  11  réunit 
dans  la  nlaine  de  Roncaglia,  près  de  Plaisance, 
tous  les  feudataires  de  la  couronne  avec  leurs  ar- 
rière-vassaux. Il  tient  ensuite  à Sutri  un  concile 
où  Grégoire  VI  renonce  de  lui-même  au  ponti- 
fical. 11  e>t  conduit  en  Allemagne,  où  il  est  ac- 
compagné par  le  célèbre  moine  Hildebrand. 
Henri  III  se  rend  à Rome,  où  Swidger,  évêque  île 
Bamberg,  élu  pape  sous  le  nom  de  Elément  il, 
le  couronne  empereur. 

En  Espagne,  Ferdinand  I*"  s’efforce,  en  portant 
ses  armes  vers  le  centre  et  vers  l’est  de  l'Espagne 
musulmane,  de  dégager  entièrement  la  vieille 
Castille. 

1047.  Concile  de  Lilran,  où  sont  rendus  les  décrets 
les  plus  rigoureux  contre  la  simonie,  et  où  il  est 
ordonné  * qu'à  l’avenir  ce  ne  sera  qu'au  gré  de 
l’empereur  que  l’Eglise  de  Rome  sera  pourvue 
d’évéque.  » 

Henri  III  restitue  la  principauté  de  Capoue  à 
PanduWe,  qui  neuf  ans  auparavant  en  avait  été 
dépouillé  par  Conrad  II  ; Waiuiaire  TV  demeure 
prince  de  Salerne  et  (TAmalfi.  11  confirme  à Dro- 
gon,  seigneur  normand,  comte  de  Yenouse,  frère 
et  successeur  de  Guillaume,  le  titre  de  comte  de 
Fouille,  et  à Rainulfe,  le  litre  de  comte  d’A versa. 

Suénon  III,  fils  d'Ksthrith,  sœur  de  Canut  le 
Grand,  fonde  dans  le  Danemark  la  dynastie  des 
Esthnthides,  qui  durera  jusqu’au  milieu  du 
xv«  siècle. 

1048.  Henri  III  donne  le  duché  de  la  haute  Lor- 
raine à Gérard  d’Alsace,  tige  de  la  maison  de 
Lorraine,  qui  monta  sur  le  trône  impérial  en 
•1745.  — Godefroi  le  Barbu,  duc  de  la  basse  Lor- 
raine, fils  de  Godefroi  Fr,  à qui  Conrad  avait 
permis  de  réunir  les  deux  Lorraines,  proteste 
contre  cette  décision  de  Henri  Ul  et  est  appuyé 
par  Baudouin,  comte  de  Flandre. 

Guillaume . duc  de  Normandie,  lait  la  guerre  à 
GcofTroi-M&rtc),  comte  d’Anjou. 

Ferdinand  I*%  roi  de  Léon  et  de  Castille,  rend 
tributaire  le  roi  musulman  de  Tolède. 

1040.  Le  napo Léon  IX,  conseillé  par  le  moine  Hil- 
debrand, commence  la  reforme  du  clergé.  11  pré- 
side tour  à tour  des  conciles  à Rome  (avril),  à 
Reims  (octobre),  à Mayence  (novembre),  pour  ré- 
primer la  simonie  et  le  mariage  des  piètres. 

Ferdinand  I",  roi  de  Castille  et  do  Léon,  rend 
tributaire  le  roi  musulman  de  Saragosse. 

1050.  Naissance  d’Henri,  fils  de  Henri  III,  plus  tard 
empereur  sous  le  nom  de  Henri  IV. 

Abdallah-ben-Yazim  jette  dans  le  N.  de  l’Afrique 
les  fondements  de  l'empire  des  Almoravides. 
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1051.  Le  roi  de  France  Henri  F»  épouse  Anne,  fille 
d'Iaroslaw,  prince  de  Rassie. 

I-*s  fjrecs  fout  assassiner  le  chef  îles  Normands 
Drogon,  qui  est  remplacé  par  son  frère  Uznfroy 
dans  la  principauté  de  Fouille  et  dans  le  comman- 
dement militaire. 

1062.  L'empereur  Henri  III,  allié  des  Polonais, 
contraint  le  roi  de  Bohème  Brzétisîas  à l'hommage 
et  au  tribut. 

1053.  Les  Normands  battent  l’armée  du  pape  Léon  IX 
et  le  font  prisonnier  à Civiteüa. 

1053.  Le  fils  atné  du  comte  Godwin,  Harold,  hérite 
de  sa  puissance,  et  sait  se  concilier  la  faveur  du 
roi  Edouard  et  du  peuple  anglo-saxon. 

Le  pape  Léon  IX  réunit  contre  les  Normands  de 
la  Touille  les  Grecs  et  les  Allemands,  mais  il  est 
vaincu  et  fait  prisonnier  <4  Civiteüa,  au  nord  de 
Lucérie.  parles  Normands  que  commandent  Um- 
froy  et  son  frère  consanguin  Robert  Guiscard. 

Le  patriarche  de  Constantinople,  Michel,  dit  Cé- 
nilaire,  sc  déclare  contre  l'Eglise  romaine  et  re- 
fuse de  se  conformer  à certains  usages  du  rit  Latin. 

1054.  Constantin  Monomaquc  est  renversé  par  la 
sœur  de  Zoé.  Théodore,  qui  gouverne  sagement 
l'empire  pendant  près  de  deux  années.  Avec  elle 
devait  s'éteindre  définitivement  la  maison  macé- 
donienne qui  avait  commencé  en  867  avec  Basile. 

Le  patriarche  Michel  persiste  dams  son  oppo- 
sition. 11  est  excommunié  par  Léon  IX;  if  en- 
traîne dans  son  parti  le  peuple  et  le  clergé.  C'est 
l’origine  du  schisme  qui  depuis  a séparé  les  Grecs 
de  l'Eglise  Lilinc. 

Henri  I".  roi  de  France,  est  battu  par  Guil- 
laume le  Bâtard  à la  rude  affaire  de  Mortemcr. 
Un  traité  signe  à Rouen  terminera  celte  guerre. 

Edouard  III  le  Confesseur  soutient  Malcolm, 
fils  de  Duncan,  roi  d’Ecosse,  contre  l'usurpateur 
Macbeth,  qui  fut  vaincu  à la  bataille  de  Lan- 
fanan. 

Le  pape  Léon  IX , prisonnier  des  Normand1», 
leur  accorde,  comme  fief  relevant  du  saint-siège, 
tous  les  pays  qu’ils  pourront  conquérir  en  Ca- 
labre et  en  Sicile.  11  meurt  peu  apres  à Rome. 

1055.  Henri  F',  roi  de  France,  réunit  au  domaine 
royal  le  comté  de  Sens  après  la  mort  du  comte 
Renaud  II. 

Après  la  mort  de  Léon  IX,  les  Romains  de- 
mandent un  pape  à l’empereur.  L’influence  du 
moine  Hildebrand,  alors  sous-diacre,  faitdésigncr 
un  évêque  de  Bavière,  Victor  II. 

Mort  du  grand-duc  de  Russie  Iaroslaw,  qui  a 
publié  de  sages  lois  sous  le  nom  (le  VéritùrMsscs, 
établi  des  écoles  gratuites  et  travaillé  à répandre 
parmi  ses  sujets  les  meilleurs  ouvrages  de  la 
Grèce. 

Concile  de  Tours,  où  il  est  défendu  à Ferdinand, 
roi  de  Castille,  qui  avait  pris  le  titre  d'empereur, 
sous  peine  d’excommunication,  de  s’arroger  le 
titre  impérial  et  de  rien  faire  qui  pût  porter  at- 
teinte aux  droits  et  prérogatives  d'un  empereur 
romain. 

1056.  Mort  de  l'empereur  Henri  III  le  Noir.  Son  fils 
Henri  IV,  âgé  de  6 aas,  lui  succède  sous  la  tu- 
telle de  sa  mère,  Agnès  d'Aquitaine. 

1057.  Isaac  Comnène,  d’une  ancienne  famille  origi- 
naire de  Rome,  est  proclamé  empereur  par  son 
armée,  en  Asie 

A la  mortd’Umfroy,  Robert  Guiscard,  son  frère, 
prend  possession  du  comté  normand  de  Fouille. 

La  mort  d'un  neveu  laisse  sans  héritier  Edouard 
le  Confesseur  qui  est  sans  enfant.  Harold,  fils  de 
Godwin,  aspire  alors  au  trône. 

1038.  En  Suède,  Stenkill,  porté  au  trône  par  les 
Goth«,  commence  la  dynastie  des  Stenkill  qui  du- 
rera jusqu'en  1129. 
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Robert  Guiscard,  qui,  avec  l aide  de  son  frère  i 
Roger,  a conquis  toute  la  Calabre.  e*t  reconnu 
par  les  autres  seigneurs  normands  duc  «le  Pouille 
et  de  Calabre. 

H ildebrand,  archidiacre,  fait  élire  pape  l’évéquc  i 
de  Florence  sous  b*  nom  de  Nicolas  II. 

Le  Turc  Scldjoucidc  Togrul-Beg,  qui  a renversé  : 
la  dynastie  «les  Roubles,  force  le  calife  de  Bagdad  , 
Kaiem,  à le  revêtir  de  la  dignité  d'Emir-Al-üm-  j 
rah.  Il  prendra  aussi  le  titre  de  sultan. 

10ô0.  Nicolas  II  rend  un  decret  qui  ordonne  qu'à 
l'avenir  et  aussi  longtemps  qu’on  trouvera  parmi  i 
le  clergé  de  Rome  «les  sujets  dignes  d’être  elevés  | 
au  saint-siége,  on  les  préférera  au  clergé  des  au-  j 
très  églises.  L’élection  des  papes  sera  faite  par 
les  cardinaux  prêtres  et  par  les  cardinaux  évéques 
du  territoire  romain;  le  reste  du  clergé  et  le 
peuple  donneront  ensuite  leur  consentement  ; 
saut  toujours  les  droits  de  l’empereur. 

Robert  Guiscard  va  trouver  a Florence  le  pape 
Nicolas  II,  qui  lui  confirme  le  titre  «le  duc  de 
Pouille  et  île  Calabre,  que  lui  avaient  donné  Tan- 
née precedente  les  seigneurs  normands,  et  y 
ajoute  la  Sicile,  qui  était  à conquérir. 

Isaac  Comité  lie  abdique  en  laveur  de  Constan- 
tin X,  Ducas,  et  se  retire  «lans  un  monastère. 

lOfiO.  Mort  «le  Henri  1*\  Son  fils  Philippe  lmf  lui 
succède  sous  la  tutelle  de  la  reine,  sa  mère,  Anne, 
lille  d'Iaroslaw, 

Constantin  «le  Carthage  ou  l’Africain,  aprfcs 
avoir  étudié  39  ans  à Bagdad  les  sciences  gram- 
maticales, naturelles  et  exactes  des  Aralies,  et 
principalement  les  mathématiques  et  la  médecine, 
vient,  vers  cette  époque,  se  fixer  au  mont  Cassin, 
où  il  s’occupa  à taire  connaître  aux  Occidentaux 
la  médecine  d'Hippocrate  aussi  bien  «jue  celle 
des  Arabes.  C’est  «le  cette  époque  que  date  la  cé- 
lébrité de  l’école  de  médecine  établie  dans  la  ville 
de  Saleme. 

1061.  Roger,  frère  de  Robert,  forme,  de  concert 
avec  lui,  le  desscinde  subjuguer  la  Sicile,  pénètre 
dans  cette  île  et  s'empare  de  Messine  avec  150  ca^- 
valiers. 

L’évêque  «le  Lucqucs,  qu'Hiblebrand.  devenu 
cardinal,  a fait  élire  pape  sous  le  nom  d'Alexan- 
dre II,  a pour  compétiteur  l'évêque  de  Parme, 
qui  est  soutenu  par  les  Allemamls. 

Apparition  des  Polovtsi,  d'origine  tarin  re,  qui 
remplacent  les  Pctchénègues  dont  l'histoire  ne 
fait  plus  mention. 

1062.  Mariage  d’Anne  de  Russio  avec  Raoul,  comte 
de  Crespy  et  de  Val«>is.  — Baudouin  V,  comte  de 
Flandre,  "la  remplace  dans  l’administration  du 
royaume. 

Henri  IV  est  enlevé  à sa  mère  Agnès  par  Han- 
non,  archevêque  de  Cologne,  et  A<l;dbert,  arche- 
vêque de  Brême,  qui  s’emparent  «le  la  régence  et 
se  rendent  odieux  par  leur  despotisme  et  par 
leurs  actes  de  simonie. 

1063.  Mort  de  Togrul-Bcg,  chef  des  Turcs  Seldjou- 
cides  de  Perse  et  de  Syrie.  — Son  neveu  Alp- 
Arslan  lui  succède.  Le  calife  lui  donne  l'investi- 
ture de  toutes  les  charges  et  dignités  dont  son  pré- 
décesseur avait  été  revêtu,  et  flionore  de  plus  du 
titre  d*A«lhad-dedin  ou  d’F.7zed«lin,  qui  signifie 
le  protecteur  de  la  religion  mutulmane. 

1064.  Pèlerinage  de  7000  chevaliers  armés  en  Pa- 
lestine. 

Les  deux  frères  Robert  Guiscard  et  Roger  atta- 
quent pour  la  première  fois  la  ville  de  Païenne, 
qui  résistera  8 ans. 

1065.  Mort  de  Ferdinand  I",  l,r  roi  de  Castille  et  de 
Leon.  Ses  Etats  sont  partagés  entre  ses  3 (iis. 
Sanche,  l’atné,  obtient  la  Castille  ; Alphonse  VI  le 
royaume  de  Léon  et  d'Oviédo,  et  Garcie  la  Galice 
et  les  récentes  conquêtes  en  Portugal, 
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Grande  expédition  contre  les  musulmans  entre- 
rise  par  Sanche-Ramirex,  roi  d’Àragon,  avec 
aide  «lu  duc  d'Aquitaine,  du  duc  de  Bourgogne, 
du  comte  «l’Urgel;  i!  enlève  aux  infidèles  la  place 
de  Ball>astro  dont  il  fait  une  ville  épiscopale. 

Guillaume,  duc  de  Normandie,  projette  la  con- 
quête de  l’Angleterre.  — Harold,  fils  de  Godwin, 
est  poussé  par  une  tempête  sur  les  terres  de  Guy, 
comte  de  Ponthieu,  qui  le  livre  à Guillaume.  Ce- 
lui-ci se  fait  accompagner  par  Harold  dans  une 
expédition  contre  Conon,  duc  «le  Bretagne.  Au  re- 
tour. Har«)ld  prête  sur  des  reliques,  à son  insu,  le 
serment  d amer  Guillaume  à obtenir  le  royaume 
d’Angleterre  après  la  mort  d'Edouard. 

1066.  Mort  d'Edpuard  le  Confesseur.  Harold,  recom- 
mandé par  Edouard  mourant  au  choix  des  sei- 
gneurs saxons,  est  proclamé  roi  d’Angleterre. 
Alexandre  Il,sous  l’inspiration  du  cardinal  Hildc- 
biand,  excommunie  Harold  et  envoie  à Guillaume 
un  étendard  liénit.  Harold  défait  et  tue  près 
«l'York  son  frère  Tostig  et  le  roi  de  Norvège. 

3 jours  après,  débarquement  de  Guillaume  sur  les 
côtes  «1  Angleterre.  Victoire  d'Hastings  (14  octo- 
bre). Mort  d'Harold.  Guillaume  est  couronné  roi  à 
Londres  Introduction  de  la  langue  française  et  du 
système  féodal  en  Angleterre.  — Dépossession 
méthodhpie  «les  Anglais.  Partage  des  dépouilW 
entre  les  Normands. 

1007.  Retour  de  Guillaume  en  Normandie.  Révolte 
«les  Anglais.  Guillaume  revient  en  Angleterre. 
Siège  et  prise  d'Exetcr.  Fuite  «les  chefs  anglais 
vers  le  nord. 

1068.  Eudo.xie,  veuve  de  Constantin  Ducas,  donne 
sa  main  et  le  trône  à Romain  Diogêue,  qui  com- 
bat les  Turcs  Seldjoucides. 

Foulques  le  Réchin,  comte  d’Anjou,  rade  à Phi- 
lippe Irr  le  Gâtinais. 

Le  roi  d’Ecosse  Malcolm  soutient  sans  succès  les 
princes  Morkar  et  Edwin,  chefs  des  Anglo-Saxons, 
contre  Guillaume  le  Conquérant. 

1069.  Saint  Pierre  Damien  est  envoyé  en  France  et 
en  Allemagne,  pour  défendre  la  simonie  et  réfor- 
mer le  clergé.  11  empêche  l’empereur  Henri  IV  de 
répmlier  Berthe,  sa  femme. 

Suénon,  roi  de  Danemark,  envoie  une  expédi- 
tion sur  les  côtes  de  l’Angleterre.  Tous  les  enne- 
mis de  Guillaume  se  joignent  aux  Danois  et  les 
aident  à s'emparer  d’York,  que  reprennent  peu 
après  les  Normands.  * 

1070.  Guelfe  ou  \Velf?  de  la  maison  d’Estc,  reçoit 
de  l’empereur  Henri  IV  le  duché  de  Bavière. 

Sanche  II,  roi  de  Castille,  dépouille  son  Civn? 
Alphonse*  du  royaume  de  Léon,  et  le  contraint  de 
se  faire  moine.  Celui-ci  se  retire  auprès  du  roi  de 
Tolède. 

1071.  Richilde,  veuve  de  Baudouin  VT,  comte  de 
Flandre,  est  dépouillée  par  Robert  le  Frison.  Fille 
implora*  !<•  secours  «b-  Philippe  I*1  qui  est  vaincu 
par  Robert  à la  bataille  «le  Cassel.  Pacification  «le 
la  Flandre.  Mariage  de  Philippe  1*'  avec  Berthe  de 
Hollande. 

Uxages  de  Barcelone  donnés  à la  Catalogne  par 
Raymond  Bérenger,  comte  de  Provence  et  de  Bar- 
celone. 

Sanche  II  de  Castille  dépouille  du  royaume  «le 
Galice  son  autre  frère,  qui  trouve  un  refuge  au- 
près «lu  roi  musulman  de  Séville. 

Romain  Diogène  est  fait  prisonnier  par  Alp- 
Arslau,  successeur  de  Togrul-Bcg.  Il  est  ensuite 
rendu  à la  Liberté,  mais  il  ne  retourne  au  milieu 
de  ses  sujets  que  pour  périr  dans  Jes  supplices. 

Roger  et  Robert  Guricard  s'emparent  de  Bxri 
sur  les  Grecs,  et  de  Catanc  sur  les  Sarrasins,  et 
assiègent  Palcrme  par  terre  et  par  mer. 

1072.  Après  la  prise  «le  Palcrme,  Roger  !•'  prend  le 
titre  uc  comte  de  Sicile. 
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En  Espagne,  Sanche  II  de  Castille,  oui  a dé- 
pouillé ses  frères  des  royaumes  de  Léon  et  de 
Galice,  veut  traiter  de  même  scs  sœurs,  mais  il 
est  tue  en  trahison  au  siège  de  Zamora.  Ses 
deux  frères  recouvrent  alors  leurs  Etats.  Al- 
phonse VI.  roi  de  Léon,  est  reconnu  en  Castille. 

En  Angleterre,  le  dernier  champion  de  l'indé- 
pendance anglaise,  Héréwanl,  le  héros  du  Camp 
de  refuge,  dans  les  marais  de  1 lie  d’Ely,  fait  la  paix 
avec  Guillaume  qui  lui  restitue  son  patrimoine.  : 

Mort  du  Seldjoucidc  Alp-Arslan.  il  a pour  suc- 
cesseur son  tifs  Malek-Shah , auquel  le  calife 
Kayem  accorde  la  qualité  d’Emir-al-Mouménin, 
c'est-à-dire  de  commandant  des  Fidèles,  réservée 
jusqu  alors  aux  seuls  califes. 

1073.  Mort  du  pape  Alrxandre  II.  Election  de  Gré- 
goire VII  (avril),  qui  dilfèrc  son  ordination  jusqu'à 
la  confirmation  de  Henri  IV  (juin). Grégoire  VU 
est  le  dernier  pape  dont  le  décret  d élection  ait  été 
soumis  à la  sanction  impériale. 

Insurrection  des  Saxons  et  dcsThuringiens  con- 
tre l'empereur  Henri  IV. 

La  ville  du  Mans  s’érige  en  commune. 

Robert,  fils  aîné  de  Guillaume  le  Conquérant, 
réclame,  les  armes  à la  main,  la  Normandie  que 
son  père  lui  avait  promise. 

1074.  Le  sultan  Malek-Shah , successeur  d’Àlp- 
Arslan,  cède  l’Anatolie  à Soliman,  arrière-petit- 
fils  de  Seldjouk,  qui  commence  la  dynastie  des 
Seldioucidcs  de  Roum  ou  d’iconiuxn.  Soliman 
établit  sa  résidence  à Nicéc. 

Grégoire  VII,  qui  songeait  alors  à la  réunion 
de  1 Eglise  grecque  et  de  l Eglise  romaine,  exhorte 
tous  les  fidèles  à défendre  l’empire  d’Orient  contre 
les  Turcs.  Concile  tenu  à Rome  où  Grégoire  re- 
nouvelle les  décrets  de  ses  prédécesseurs  coutre 
la  simonie  et  le  mariage  des  prêtres.  Défense  est 
faite  aux  prélats  de  recevoir  l’investiture  do  la 
main  des  laïques. 

A l’occasion  d'un  tumulte  qui  eut  Lieu  cette 
année  à Cologne,  600  des  plus  riches  négociants 
quittèrent  cette  ville. 

1Ü7S.  Henri  IV  remporte  une  grande  victoire  sur  les 
Saxons,  près  de  l l'nstrutt. 

Le  prince  de  Kiev  et  de  Novogorod,  dépouillé 
par  ses  frères,  met  sa  couronne  sous  la  protection 
du  saint-siège.  Grégoire  Vil  reconnaît  le  droit 
héréditaire  et  transmissible  du  prince  de  Kiev  à 
la  souveraineté  de  la  Russie,  à la  condition  du 
serment  de  fidélité  envers  le  chef  de  l’Eglise  ro- 
maine. 

1076.  Assemblée  ecclésiastique  à Worms  dans  la- 
quelle Henri  IV  fait  déposer  Grégoire  Vil,  qui  le 
pressait  de  faire  exécuter  les  décrets  des  conciles. 
— Grégoire  VII  répond  à celte  mesure  en  excom- 
muniant Henri  IV  et  en  déliant  ses  sujets  du 
serment  de  fidélité. 

La  comtesse  Mathilde,  après  la  mort  de  sa  mère 
Béalrix,  entre  en  possession  des  immenses  do- 
maines de  son  père,  Boni  face  le  Pieux:  Modène, 
Reggio.  Mautoue,  Ferrure,  Crémone  et  Canossa, 
terres  allodiales  ; marquisat  et  duché  de  Toscane, 
fief  d’empire. 

Un  lieutenant  du  Turc  Seldjoucide  Malek-Shah 
enlève  au  fatimile  d'Égypte  Damas,  et  pille  à 
son  retour  Jérusalem. 

1077.  L’empereur  Henri  IV  s'humilie  à Canossa 
devant  le  pape.  Il  passe  trois  jours,  pieds  nus  et 
revêtu  d’une  simple  tunique  de  laine,  daus  les 
fossés  de  Ja  place.  Le  pape  lui  accorde  une  abso- 
lution conditionnelle  (janvier.)  — Les  seigneurs 
d'Allemagne  renais  à Forcheim  en  Franconie 
élisent  à la  place  do  Henri  IV  le  duc  de  Souabc, 
Rodolphe  (mars).  Grégoire  VII,  d’abord  contraire 
à Rodolphe , approuve  ensuite  son  élection.  — 
La  grande  comtesse  Mathilde  fait  au  saint-siège 
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une  donation  de  tous  scs  biens  sans  distinction 
des  alleux  et  des  fiefs  relevant  de  l’empire. 

Robert  Guiscard  enlève  Salerne  à son  beau-frère, 
le  prince  lombard  Gisulfe.  — Mort  de  Pamlulfe  VI, 
dernier  prince  de  Bénévent.  Robert  Guiscard 
partage  la  principauté  avec  le  pape;  le  l#r  eut  la 
ville  et  le  2*  le  territoire. 

Alphonse  VI,  roi  »le  Castille  et  de  Léon,  consent 
à payer  au  saint-siège  un  tribut  annuel,  dont 
ses  successeurs  s'affranchiront. 

Le  duc  de  Pologne  Boleslas  II  le  Hardi  s'affran- 
chit de  la  domination  de  l’empereur  d’Allemagne 
et  prend  le  titre  de  roi. 

Nestor,  moine  de  Kiev,  compose  sa  Chronique,  le 
plus  ancien  monument  do  l’histoire  russe.  — 
C'est  aussi  à cette  année  que  se  termine  l’ouvrage 
de  Lambert  d’Asehaffen bourg,  moine  de  Hirsch- 
feld,  qui  a raconté  les  événements  compris  entre 
les  années  1039  et  1077 . 

1078.  Guerre  en  Allemagne  entre  Henri  IV  et 
Rodolphe  de  Souabc. 

Guillaume  le  Conquérant  fait  construire  la  tour 
de  Londres,  pour  contenir  les  Anglo-Saxons.  Il 
envoie  contre  Malcolm,  roi  d'Ecosse,  qui  refusait 
t l’hommage,  son  fils  aîné  Robert,  qui,  pour  tenir 
* en  respect  les  Écossais,  fonde  sur  la  Tyne  la  ville 
de  Newcastle. 

1079.  Grandes  observations  astronomiques  ordon- 
nées par  Malek-Schah-Dgélalcddin,  réformation 
du  calendrier  persan  et  établissement  d’uuc  nou- 
velle ère  datant  du  14  mars  1079  et  dite  ère 
Dgélaléenne. 

Dans  un  concile  tenu  à Rome,  Grégoire  Vil 
introduit  un  nouveau  serment  que  les  evéaues 
devaient  lui  prêter  et  dont  le  principal  objet 
était  non  pas  seulement  l'obé  ssance  canonique, 
mai- la  foi  et  l'hommage  que  le  pape  s'appropriait 
à lui  seul. 

Combat  singulier  de  Robert  de  Normandie 
contre  Guillaume,  son  père,  devant  le  château 
de  Gcrbcroy,  dans  le  Bcauvoisis  sur  les  confins 
de  la  Normandie.  Réconciliation  momentanée  du 
père  et  du  fils. 

S.  Ladislas,  roi  de  Hongrie,  fait  la  conquête  de 
l’Esciavonic,  située  entre  la  Save  et  la  Drave. 

1080.  Élci  lion  de  l’anti-pape  Guibcrt.  — Rodolphe 
de  Souabc  périt  à la  natuillc  de  VVolsksheim  en 
Thuringc  de  la  main  de  Godefroy  de  Bouillon, 
qui  portail  la  bannière  impériale.  — Rappro- 
chement entre  Robert  Guiscard  et  Grégoire  VU, 
qui  veut  l’opposer  à Henri  IV. 

En  Angleterre,  Guillaume  fait  commencer  le 
relevé  des  terres,  des  forêts,  en  un  mot  de  toutes 
les  richesses  agricoles  de  l’Angleterre  dans  le 
grand  terrier  du  royaume  (Dooms  day  Book, 
livre  du  jugement),  destiné  à répartir  méthodique- 
ment les  taxes  rigoureuses  qui  pesaient  sur  les 
Anglais. 

Mariage  de  la  fille  de  Robert  l,r.  duc  de  Bour- 
gogne, avec  le  roi  de  Léon  et  de  Castille. 

Canut  IV  le  saint,  roi  de  Danemark,  fait  la 
conquête  de  la  Livonie,  où  il  répand  la  foi. 

Boleslas  le  Hardi,  roi  de  Pologne,  ayant  tué 
I Stanislas,  évêque  de  Cracovic,  qui  l’avait  excom- 
munié, Grégoire  VII  dépose  ce  prince,  délie  scs 
sujets  du  serment  de  fidélité  et  défend  aux 
évêques  de  Pologne  de  couronner  désormais  un 
roi  saus  le  consentement  exprès  du  pape. 

1081.  Henri  IV  passe  en  Italie,  où  il  assiège  Rome. 
— Grégoire  renouvelle  contre  ce  prince  la  sen- 
tence d cxcommunication.  — Les  rebelles  alle- 
mands proclament  roi  Hermann  de  Luxembourg. 
Grégoire  VII  exige  de  ce  prince  un  sermeut 
formel  d’hommage  et  de  vasselage. 

Alexis  l*r  Comnène,  neveu  d’isaac  qui  a régné 
en  1057,  devient  empereur  de  Constautineple. 
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Il  a à combattre  contre  Robert  Guiscard,  qui 
s'empare  de  Corfou,  de  ButrintO,  de  Yalona  dans 
rillyrie.  11  défend  en  personne  pcud.uit  plusieurs 
mois  la  ville  de  Durazzo. 

1083.  Bobémood,  fils  de  Robert  Guiscard,  bat  deux 
fuis  les  troupes  d'Alexis  Comnène.  Il  échoue 
devant  Larisse. 

1084.  Prise  de  Rome  par  Henri  IV,  qui  s’y  fait 
sacrer  empereur  par  l anti-pape  Guibert. 

Grégoire  VII,  assiégé  dans  le  château  Saint- 
Ange,  est  secouru  par  Robert  Guiscard. 

Fondation  de  lordro  des  Chartreux,  par 
saint  Bruno. 

1086.  Prise  de  Tolède  par  Alphonse  VI.  Les  princes 
musulmans  d’Espague.  effrayés  des  progrès  des 
chrétiens,  appellent  à leur  secours  Yousouf,  sou- 
verain des  Almoravides  d’Afrique. 

Grégoire  Vil  meurt  à Salerne.  Il  est  le  premier 
qui  ait  prescrit  que  le  nom  de  pape  ne  serait 
porté  que  par  1 evêque  de  Rome.  — Mort  «le 
Robert  Guiseard  dans  Elle  de  Céphalénie,  daus 
la  guerre  contre  l'empire  grec.  Partage  de  ses 
Etals  entre  ses  fils  Bohémoud  et  Roger  Bursa  et 
son  frère  Roger  de  Sicile.  Le  l*r  a la  principauté 
de  Tarante,  Utrante  et  Gallipoli  ; le  2*  est  duc 
de  Calabre  et  de  Fouille;  le  3*  conserve  la  moitié 
de  la  Calabre. 

Mort  de  Soliman,  sultan  dlconium.  Son  empire 
est  partagé  entre  lés  gouverneurs  de  provinces  ; 
sept  ans  d'anarchie. 

1086.  Grande  victoire  remportée  à Zallaka  sur 
Alphonse  VI  par  Yousouf  avec  une  armée  com- 
posée  de  Berh*res,  de  Nègres  et  de  toutes  les 
tribus  qui  errent  dans  les  vallées  de  I Allas. 

Canut  IV,  roi  de  Danemark,  périt  assassiné 
pour  axoir  voulu  établir  la  dtme  ecclesiastique. 
8a  veuve,  fille  de  Robert  le  Frison,  comte  de 
Flandre,  retourne  en  Flandre  avec  son  fils. 

Guillaume  le  Conquérant  opère  un  changement 
essentiel  dans  le  système  féodal  introduit  sur  le 
continent.  11  se  fit  prêter  l’hommage  lige  non- 
seulement  par  les  vassaux  de  la  couronne,  mais 
aussi  par  les  arrière-vassaux,  qui  devinrent  ainsi 
immédiatement  dépendants  du  roi,  tandis  que 
partout  ailleurs  ils  étaient  sous  lesordresde  leurs 
seigneurs. 

1087.  Guerre  entre  Philippe  1"  et  Guillaume  le 
Conquérant  au  sujet  du  Wxin  français.  Mort  de 
Guillaume  à Rouen  après  lïncendiede  Nantes.  Il 
laisse  la  Normandie  à son  fils  aîné,  Robert,  et  l'An- 
gleterre à Guillaume  le  Roux,  son  second  fils. 
Celui-ci  aura  pour  conseiller  son  ancien  précep- 
teur, l’Italien  Lanfranc,  devenu  primat  et  arche- 
vêque de  Cantorbérv.  Peu  de  temps  avant  sa 
mort,  Guillaume  le  Conquérant  avait  fait  une  loi 

ni  accrut  d’une  manière  exorbitante  l'autorité 
es  évêques  d'Angleterre.  Il  défendit  d'appeler 
des  affaires  ecclésiastiques  aux  tribunaux  civils, 
et  ordonna  l'établissement  par  les  évêques  de  tri- 
bunaux ecclésiastiques. 

Ladislas l",  roi  de  Hongrie,  réunit  à ses  États 
la  Croatie,  comme  héritier  de  sa  sœur,  veuve  du 
dernier  roi. 

1088.  L'A lmoravido  Yousouf,  qui  était  retourné  en 
Afrique,  est  rappelé  contre  Alphonse  VI,  mais 
ne  fait  rien  d'important. 

Mort  de  l’anti  césar  Hermann  de  Luncmbourg. 

1089.  Beauvais,  ville  épiscopale,  s'érige  eu  com- 
mune. 

1090.  3*  expédition  en  Espagne  de  l’almoravide 
Yousouf  qui  ravage  le  territoire  de  Tolède  et 
détrône  le  roi  musulman  de  Grenade. 

Alphonse  VI,  roi  de  Léon  et  de  Castille,  sub- 
stitue, par  les  conseils  d'un  abbé  français,  légat 
du  saint-siège,  le  rit  gallican,  qui  était  celui 
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de  l'Eglise  romaine,  au  rit  tolétain  ou  mozara- 
bique.  — Mariage  d'Urraque,  fille  d'Alphonse  VI 
et  de  Constance,  née  dans  la  Bourgogne  ducale, 
et  de  Raymond,  de  la  maison  comtale  de  Bour- 
gogne. 

Puilippe  Irr,  roi  de  France,  prend  le  parti  de 
Robert Courte-He use  contre  son  frère,  Guillaume  11 
le  houx. 

Henri  IV  ravage  les  terres  de  la  comtesse  Ma- 
thilde, alliée  de  l'Église,  qui  vient  de  se  remarier 
avec  Welf,  le  fils  du  duc  de  Bavière,  petit-fils 
du  marquis  d'Este. 

1091.  L'Almoravide  Yousouf  prend  Séville  et  pour- 
suit l.i  conquête  de  1 Espagne  musulmane. 

l*ar  décision  du  concile  de  Léon,  Alphonse  VI 
fait  renoncer  ses  sujets  à l’usage  des  caractères 
gothiques  pour  les  caractères  latins.  Les  Moza- 
rabes gardent  l'écriture  et  la  langue  gothiques. 

Ladislas,  roi  de  Hongrie,  dont  la  sœur  avait 
épousé  Dimitry  Suinimir,  l’un  des  derniers  rois  de 
la  Croatie  et  balmatie,  s'empare  de  la  meilleure 
partie  de  la  Croatie  à la  sollicitation  des  grands 
uu  royaume. 

Naissance  dans  les  montagnes  de  lTrak-Persimie 
de  la  célèbre  secte  des  dsfoxjinx,  dont  le  chef 
sera  appelé  le  Vieux  de  la  montagne. 

1092.  Résistance  du  royaume  de  Valence  à l’invasion 
almoravide,  avec  l’aide  des  chrétiens  de  Castille. 
Rodrigue  Lïiaz  de  Biv&r,  dit  le  Cid,  à la  tète  des 
troupes  d’Alphonse,  défend  Valence  qui  ne  suc- 
combe que  par  la  trahison. 

Philippe  I*',  roi  de  France,  enlève  et  épouse 
Bertrade,  femme  de  Foulques  le  Réchin,  comte 
d’Anjou,  après  avoir  répudié  Bertlie  de  Hol- 
lande. 

Concile  de  Soissons,  où  est  condamnée  l'hérésie 
de  Roscelin  qui  soutenait  quo  les  universaux  ou 
idées  générales  n'étaient  que  des  noms.  Il  appli- 
quait cette  doctrine  au  mystère  de  la  trinite. 

Kilidgc-Arslan,  fils  aîné  du  sultan  Soliman, 
réunit  entre  ses  mains  l'Etit  seldjoucide  d lconium. 

1093.  Conquête  par  les  Almoravides  du  royaume 
musulman  de  Badajoz. 

Conrad,  fils  d'Henri  IV,  sr  révolte  contre  son 
père  et  se  fait  couronner  roi  dltilio  à Milan.  II 
est  appuyé  par  la  comtesse  Mathilde,  sa  tante, 
et  par  le’pape,  auquel  il  promet  de  renoncer  aux 
im  estitures  ecclésiastiques. 

Anselme,  Italien,  uLIk-  du  Bec  en  Normandie, 
est  élevé  à l’archevêché  de  Cantorbérv. 

Mort  du  Turc  Seldjoucide  Malek-Scliah.  Api  s 
lui,  1 empire  des  beldj.mcidcs  sera  divisé  cil 
quatre  dynasties.  La  branche  aînée  restera  maî- 
tresse de  la  Perse;  celle  de  Kermau  régnera  aux 
bords  de  l'océan  Indien,  celle  des  A la  bec  ks  domi- 
nera en  Svnc,  et  les  sultans  de  Roum  resteront 
maîtres  de’  l'Asie  Mineure. 

1094.  Le  Cid  établit  sa  résidence  à Valence  dont  il 
s'est  emparé  avec  l'aide  de  toute  la  noblesse 
chrétienne.  Uu  évêché  y est  établi. 

Pierre  1 Ermite,  natif  d'Amiens,  fait  un  pèleri- 
nage en  Palestine,  où  il  e*t  vivement  ému  à la 
vue  des  souffrances  qu’endurent  les  chrétiens. 

1096.  Welf,  fils  du  duc  de  Bavière,  divorce  d’avec 
la  comtesse  Mathilde  et  abandonne  le  parti  pon- 
tifical. 

Alphonse  VI,  roi  de  Castille,  donne  la  main 
de  sa  fille  naturelle  Thérèse,  avec  la  possession 
des  pays  entre  le  bas  Minho  et  le  bas  Duuro,  et 
de  tout  ce  quTl  pourrait  conquérir  sur  les  Maures 
au  S.  O.,  à Henri,  de  la  maison  ducale  de  Bour- 
gogue. 

Mort  du  roi  de  Hongrie  Ladislas  1"  le  Saint, 
au  moment  où  il  se  disposait  à aller  combattre 
les  infidèles  en  Asie. 

Concile  de  Plaisance,  où  le  pape  Urbain  II  rè- 
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nouvelle  les  décrets  contre  la  simonie  et  le  ma- 
riage des  prêtres  et  reçoit  les  ambassadeurs  grecs 
qui  viennent  implorer  les  peuples  le  d'Occident 
contre  les  infidèles  (mars).  — Concile  de  Cler- 
mont, présidé  par  Urbain  II;  Philippe  I,r  y est 
de  nouveau  excommunié  pour  son  mariage  adul- 
tère, et  la  lrr  croisade  y est  prôchée  per  Urbain  II 
et  Pierre  l’Ermite. 

1006.  Les  premières  bandes  de  croisés,  conduites 
séparément  par  Gauthier  Sans-Avoir,  gentil- 
homme français,  par  Pierre  l’Ermite,  et  par  Go- 
descalc,  prêtre  du  Palatinat,  sont  exterminées  en 
Hongrie  ou  dans  l’Asie  Mineure.  — Dans  le  mots 
d'août,  départ  de  Godefroy  de  Bouillon,  duc  de 
la  basse  Lorraine,  et  de  Baudouin  du  Bourg,  son 
parent,  avec  les  Frisons  et  les  Lorrains.  — Peu 
après;  départ  des  pèlerins  armés  de  la  Flandre,  j 
de  l'Angleterre,  du  milieu  et  du  nord  de  la 
France  sous  la  conduite  de  Hugues  le  Grand, 
comte  de  Vermandois,  frère  de  Philippe  I", 
d’Etienne,  comte  de  Blois  et  de  Chartres,  de 
Robert  Courte-Heuse,  duc  de  Normandie.  d’Eu- 
s tache,  comte  de  Boulogne,  père  de  Godefroy  de 
Bouillon.  Les  Normands  <ie  la  Pouille  sous  la 
conduite  de  Bohémond , prince  de  Tarante,  et  de 
Tancrède,  son  parent,  «e  joignent  à cette  armée 
devant  Amalfi.  Enfin  vers  la  fin  de  novembre,  les 
croisés  des  pays  situés  entre  l'embouchure  de  la 
Garonne  et  celle  du  Var  partent  sous  la  conduite 
de  Raymond,  duc  de  Narnonne,  et  comte  de  Pro- 
vence, de  Toulouse  et  de  Rouergue.  Cette  armée 
traversa  la  Lombardie  pour  se  rendre  en  Dalmatic. 
Le  rendez-vous  général, était  à Constantinople. 

Le  vizir  du  calife  d’Égypte  enlève  aux  Turcs 
Ortokides  la  ville  de  Jérusalem,  qu'ils  avaient 
replacée  sous  la  suzeraineté  nominale  des  califes 
de  Badgad. 

1097.  Alexis  Commène  obtient  des  principaux  chefs 
des  croisés  l’hommage  féodal  de  leurs  conquêtes 
futures;  et,  après  avoir  reçu  leur  serment,  il 
s’empresse  de  tes  transporter  sur  la  côte  d’Asie. 
— Prise  de  N'icée,  où  le  sultan  seldjoucidc  d’ico- 
nium,  Kilidge-Arslan,  avait  enfermé  sa  famille 
et  ses  trésors.  Les  Grecs  sont  remis  en  possession 
de  cette  ville.  — Défaite  des  musulmans  à Do- 
rylee,  en  Phrygie.  — Baudouin,  frère  de  Gode- 
froy de  Bouillon,  appelé  par  les  habitants  «l’F.dcsse, 
ose  traverser,  à la  tète  de  80  cavaliers,  une  vaste 
étendue  de  pays  pour  se  jeter  dans  cette  ville, 
dont  la  souveraineté  lui  fut  déférée. 

Philippe  l*r  consent  à renvoyer  Dertradc  de 
Montfoit,  et  est  releva  de  son  excommunication. 

1098.  Prise  d’Antioche  par  les  croisés,  après  sept 
mois  de  siège.  Cette  ville  reste  en  toute  propriété 
au  Normand  Bohémond,  dont  les  descendants  y 
régnent  jusqu’en  1268.  — Les  troupes  envoyées 
de  Bagdad  sous  Kcrbogath,  général  du  Turc  Bar* 
biarok,  arrivent  trop  tard  ; unies  à celles  de  Da- 
mas et  d’Alep,  elles  Sont  taillées  en  pièces,  près 
d'Antioche. 

L'empereur  Henri  IV  fait  mettre  au  ban  de 
l’Empire  son  fils  rebelle  Conrad,  et  désigner  pour 
successeur  son  second  fils,  Henri,  âgé  de  17  ans. 
t Saint  Robert  de  Champagne,  fondateur  de 
l’abbaye  de  Molèrac,  établit  le  couvent  bénédictin 
de  Ctteaux,  en  Bourgogne. 

L 'empereur  Henri  IV  investit  Humbert  II,  sei- 
gneur de  la  Tarentaife.  des  marches  de  Suze  et 
de  Turin.  C’est  là  l’origine  de  la  principauté  de 
Savoie-Piémont. 

Roger  I",  comte  de  Sicile,  passe  avec  le  pipe 
Urbain  II  un  concordat,  par  lequel  il  obtient 
pour  lui  et  tous  ses  successeurs  la  qualité  et  les 
rérogatives  de  légat -ne  du  saint-siège,  ce  qui 
onna  lieu  depuis  à l'établissement  du  fameux 
tribunal  de  la  monarchie  de  Sicile. 
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1099.  Mort  du  Cid  à Valence,  qui  est  défendue  con- 
tre les  Almoravides  par  la  veuve  du  Cid  et  Henri 
4e  Bourgogne. 

Les  croisés  arrivent  le  7 juin  devant  Jérusalem, 
qu'ils  assiègent  pendant  39  jours.  Prise  de  Jéru- 
salem (15  juillet).  La  soumission  de  la  Palestine 
est  assurée  par  la  victoire  de  Godefroy  de  Bouil- 
lon, à Ascalon,  sur  deux  cent  mille  musulmans 
envoyés  trop  tard  par  le  calife  fatimite  d’Égypte 
au  secours  de  Jérusalem.  Godefroi  est  élu  roi  de 
Jérusalem.  11  organisa  la  société  féodale  de  l’O- 
rient, dont  les  Assises,  rédigées  en  français,  se- 
ront le  code.  L'exécution  des  lois  fut  remise  4 
trois  juridictions  : la  cour  du  roi,  celle  du  vi- 
comte de  Jérusalem,  et  le  tribunal  syrien  pour 
iuger  les  indigènes.  Les  grands  vassaux  nuit  : 
le  prince  d’Antioche,  le  ermite  «le  Tripoli  en  Phé- 
nicie (1109),  le  comte  d’Edessc,  où  est  déjà 
établi  Baudouin,  frère  de  Godefroy.  Le  roi  ne 
relève  que  du  pape,  dont  le  légat  ijaymbert,  ar- 
chevêque de  Pise,  reçoit  le  siégé  patriarcal  «le 
Jérusalem. 

Philippe  Jm  associe  son  fils  Louis  à la  royauté. 

1100.  Mort  de  Guillaume  II  le  Roux.  Son  frère, 
Henri  I"  Beau-f.lerc  ou  le  Savant,  lui  succède. 
Ce  prince  s’attache  à se  concilier  la  population 
anglo-saxonne. 

Mort  de  Go<iefroy  de  Bouillon,  roi  de  Jérusa- 
lem. On  choisit  pour  lui  succéder  son  frère  Bau- 
douin I*r,  qui  renonce  au  comté  d'Édessc.  — Ce 
comté  passe  à son  cousin  Baudouin  du  Bourg, 
qui  le  laisse  à son  tour  à Josselin  «le  Courtenav. 
— Création  de  l'ordre  religieux  «les  Hospitaliers 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem  par  Gérard  d’Avesnes, 
originaire  du  Hainaut. 

Publication  par  l'Ecole  de  Snlemc  «l’un  célèbre 
ouvrage  «le  médecine,  recueil  d'aphorismes  en 
vers  latins,  dédie  à Robert,  fils  de  Guillaume  lo 
Conquérant,  qui,  au  retour  de  li  croisade,  avait 
été  soigné  par  le  médecin  de  l’Ecole  d une  bles- 
sure empoisonnée. 

Eudes-Harpin,  vicomte  de  Bourges,  se  dispo- 
sant à partir  pour  la  terre  sainte  avec  le  duc 
d'Aquitauic,  vend  à Philippe  I*r  sa  vicomté 
60000  sous  d*or. 


XIXF  siècle  après  Jésus-Cbrist. 

Fin  de  la  querelle  des  investitures.  — Développement  de 
la  révolution  communale  en  France.  — Avènement  de 
la  maison  «les  Plantagenels  en  Angleterre  — Lutte  de 
Henri  II  Planlagenet  et  de  Thomas  Btcket.  — Com- 
mencement de  la  querelle  des  Guelfes  et  des  Gibelin*. 
— Hôle  national  de  U papauté  qui  défend  l'indépen- 
dance de  l’Italie  contre  les  empereur*  d Allemagne.  — 
Continuation  de  la  lutte  des  princes  chrétiens  contre 
les  Maures.  — Origine  des  Cortès.  — Deuxième  et  troi- 
sième croisades.  - Continuation  de  la  lutte  des  réalistes 
et  des  nominaux.  — Grands»  figures  d Abailard  et  de 
saint  Bernard.  — Origine  des  romans  de  chevalerie.  — 
Grands  travaux  d’Averroès  de  Cordoue,  qui  étudie 
Galien  et  commente  Ariatote. 

1101.  Mort  de  Conrad,  fils  rebelle  d'Henri  IV. 

Louis,  fils  de  Philippe  1",  protège  les  églises 
contre  les  seigneurs  de  Montmorency  et  d’autres 
barons. 

Guerre  entre  Henri  I",  roi  d’Angleterre  et  son 
frère  Robert  duc  de  Normandie,  au  sujet  du  trône 
d’Angleterre,  qui  venait  d’Ôtrc  enlevé  à Robert, 
pour  la  deuxième  fois.  Saint  Anselme,  archevê- 
que de  Cantorbéry,  ménagea  entre  eux  une  ré- 
conciliation. Robert  renonça  à ses  prétentions 
sur  l’Angleterre,  et  Henri  lui  abandonna  les  châ- 
teaux qu’il  possé«lait  en  Normandie,  se  réservant 
seulement  celui  de  Domfront. 

Le  sultan  seldjoucide  d’Iconium.  Kilidge  Ars- 
lan  arrête  à l’entrée  de  l'Asie  Mineure  trois  armées 
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de  croisés  français,  qui  venaient  prêter  leur  appui 
au  royaume  de  Jérusalem. 

1102.  Louis  prend  le  gouvernement  du  royaume, 
du  vivant  de  son  père  Philippe  1 r. 

Saint-Quentin  devient  une  ville  de  commune, 
après  une  transaction  avec  le  comte  de  Vcrman- 
dois. 

la  comtesse  Mathilde  fait  une  donation  formelle 
de  tous  ses  biens  au  saint-siège. 

Les  Almoravides  reprennent  Valence  après  la 
mort  du  Cid. 

Débat  entre  le  roi  d’Angleterre  et  Anselme,  ar- 
chevêque de  Cantorbéry,  au  sujet  des  investitures. 

Mort  du  duc  de  Pologne,  Wladislas  l*r.  La  Po- 
logne est  partagée  en  gouvernements,  ce  qui  de- 
vient pour  elle  une  cause  d'anarchie  féodale. 

Le  pape  Pascal  II  excommunie  l'empereur 
Henri  IV  pour  avoir  conféré  l’investiture  à des  j 
evêques. 

Coloman,  roi  de  Hongrie,  achève  la  conquête 
de  la  Croatie  et  se  fait  couronner  à Belgrade  sur  ! 
mer.  Il  résolut  alors  d’enlever  aux  Vénitiens  cette 
partiede  la  Dalmatie,  qui  avait  été  dans  la  dépen- 
dance des  anciens  rois  de  Croatie.  Des  l'année 
suivante  il  reçoit  la  soumission  de  Spalatro,  qui 
entraîne  celle  des  villes  de  Trau  et  de  Zara. 

1103.  Éric  III,  roi  de  Danemark,  meurt  dans  l'ile 
de  Chypre,  en  se  rendant  à Jérusalem.  Sous  son 
règne,  avec  l'assentiment  de  Pascal  IJ,  Liwdcn, 
en  Scaiiie,  devient  la  métroj  oie  des  Églises  des 
trois  royaumes  du  Nord,  à la  place  de  Brême. 

1104.  l'ne  assemblée  ecclésiastique,  composée  des 
provinces  de  Tours,  de  Sens  et  de  Reims,  avec  le 
consentement  du  pape,  donne  l’absolution  au  roi 
Philippe  l,r  et  à Bertrade,  à condition  qu’ils  se 
séparent. 

Baudouin  I,r,  roi  de  Jérusalem,  s’empare  de 
Ptolémaïs  ou  Saint  Jean  d'Acre,  avec  l’aiac  d’une 
flotte  génoise. 

1105.  Henri  V,  à l’instigation  du  pape  Pascal  II,  se 
révolte  contre  son  père  Henri  IV.  II  est  appuyé 
par  les  Bavarois  et  les  Saxons.  Il  fait  transporter 
son  père  à Ingelheim.  où  par  les  menaces  les  plus 
horribles,  il  lui  arrache  1 aveu  des  crimes  qu'on 
lui  reprochait  et  son  abdication. 

La  guerre  recommence  entre  Robert  de  Nor- 
mandie et  son  frère  Henri  l#r,  qui  s’empare  de 
Caen  et  de  Bayeux. 

Les  Génois  obtiennent  le  tiers  de  quelques-unes 
des  villes  qu’ils  avaient  aidé  les  princes  de  Jéru- 
salem et  d'Antioche  à conquérir. 

1106.  Guerre  civile  entre  Henri  IV  et  son  fils. 
Henri  IV  est  appuyé  par  Olbert,  évêque  de  Liège, 
et  par  Henri  , duc  de  la  basse  Lorraine,  successeur 
de  Godefroy  de  Bouillon.  11  meurt  à Liège,  après 
une  maladie  de  peu  de  jours.  Son  corps  resta 
5 ans  dans  un  lieu  non  consacré,  jusqu’à  ce  que 
Henri  V,  ayant  obtenu  l'absolution  de  son  père, 
le  fit  ensevelir  avec  pompe.  — Henri  V,  pour  pu- 
nir le  duc  de  la  basse  Lorraine  d'avoir  pris  parti 
pour  Heuri  IV,  le  dépouille  de  son  duché  qu’il 
donne  à Godefroy  de  Louvain,  dont  l’arrière-pe- 
tit-fils, Henri  I#r,  changera  le  titre  de  duc  de 
basse  Lorraine  en  celui  de  duc  de  Brabant. 

Extinction  des  ducs  de  Saxe  de  la  maison  de 
Billung.  Ce  duché  sera  donné  par  Henri  V à Lo- 
thaire,  comte  de  Supplinbourg,  qui  épousa  Ri- 
chenza,  fille  de  Henri,  comte  de  Nordhcim,  et  de 
l'héritière  de  l’ancienne  maison  do  Brunswick. 
Les  biens  de  ces  trois  maisons  seront  donc  réunis 
sur  la  tête  de  Lothaire,  dont  la  fille  les  transpor- 
tera dans  celle  des  Guelfes. 

Robert,  duc  de  Normandie,  est  vaincu  et  fait 
prisonnier  à la  bataille  de  Tinchebrai,  par  son 
frère  Henri  1".  La  Normandie  est  réunie  a la  cou- 
ronne d’Angleterre. 
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Robert  d’Arbri  scelles  obtient  la  confirmation 
pontificale  pour  l’ordre  bénédictin  de  Fontevrault, 
qu’il  a fondé  dans  l’Anjou,  en  1099,  pour  des  re- 
ligieux et  pour  des  religieuses. 

1107.  Le  pape  Pascal  11  se  rend  en  France.  Il  tient 
à Troyes  un  concile,  où  il  renouvelle  la  défense 
des  investitures  laïques. 

Le  jeune  Sigurd,  roi  de  Norvège,  se  met  à la 
tête  de  10000  aventuriers  Scandinaves,  pour  faire 
une  croisade  en  terre  sainte. 

1108.  Mort  de  Philippe  I,r,  roi  de  France.  Son  fils 
Louis  VI,  dit  le  Gros,  lui  succède.  Il  est  sacré  à 
Orléans,  par  l’archevêque  de  Sens. 

Victoire  dTclès  remportée  par  les  Almoravides 
sur  les  chrétiens.  L’infant,  fils  d'Alphonse  VI, 
et  son  gendre,  le  mari  d’Urraque,  périssent  dans 
le  combat. 

Sigurd , roi  de  Norvège,  a\ec  ses  croisés  , enlève 
aux  Arabes  Cintra,  Lishonue  et  Alcacer. 

1109.  Le  château  de  Gisors,  sur  la  limite  du  Vexin 
normand  et  du  Vexin  français,  est  l’occasion  de 
la  guerre  entre  Henri  1",  roi  d'Angleterre,  et 
Louis  le  G.  os,  qui  prend  parti  pour  Guillaume 
Clilon,  fils  de  Robert  Courte-Heuse.  Louis  VI  a 
aussi  à luttercontre  son  père,  Philippe  de  Mantes, 
contre  Bouchard,  seigneur  de  Montmorency,  et 
contre  le  seigneur  du  Puiset,  au  sud  de  Paris*. 

Réconciliation  de  l’Empire  avec  le  duc  de  Po- 
logne , Boleslas  III,  qui  épouse  une  fille  de 
Henri  IV. 

Alphonse  I*r  le  Batailleur,  roi  de  Navarre  et  d’A- 
ragon, tente  en  vain  de  réunir  à ses  Etats  la  Cas- 
tille, a la  mort  d’Alphonse  VI  de  Castille,  dont  il 
avait  épousé  la  fille  Urraque. 

Tripoli,  prise  par  les  croisés,  forme  une  princi- 
pauté pour  le  fils  de  Raymond,  comte  de  Saint- 
Gilles  et  de  Toulouse.  Le  roi  Baudouin  1er  réunit 
au  royaume  de  Jérusalem  Béryte  et  peu  après 
Sidon. 

1110.  Henri  V descend  en  Italie  avec  une  armée  de 
30  000  hommes. 

Sigurd,  roi  de  Norvège,  aide  le  roi  Baudouin 
dans  la  prise  de  Sidon. 

Rédaction  en  latin  du  roman  de  Charlemagne 
attribué  à Turpin,  archevêque  de  Reims,  mort 
en  800. 

1111.  Établissement  des  communes  de  Laon  et  d’A- 
miens; l’évéque  de  Laon  sera  assassiné,  l’anuéc 
suivante,  dans  une  émeute. 

Convention  de  Sulri  entre  le  pape  et  l'empereur 
(1 1 février) , par  laquelle  celui-ci  reprend  les  droite 
régaliens,  c’est-à-dire  réunit  au  domaiue  de  la 
couronne  les  villes,  les  duchés,  les  marouisats,  les 
avoucries,  forteresses  et  fermes,  qui  jaais  avaient 
appartenu  aux  empereurs  et  avaient  été  par  eux 
conférés  aux  églises,  avec  leurs  appartenances, 
leurs  vassaux  et  châteaux.  Les  églises  se  conten- 
teraient des  dîmes  et  offrandes  et  dès  terres  qu’elles 
avaient  acquises  ou  rtçues  de  particuliers.  En 
retour,  le  roi  renoncerait  à l’investiture.  — Le 
pape  refuse  à Henri  V la  couronne  impériale, 
tant  qu’il  n’aura  pas  signé  sa  renonciation  à l'in- 
vestiture. Troubles  sanglants  dans  Rome.  Henri  V’ 
fait  prisonnier  Pascal  il,  qui  est  forcé  de  lui  ac- 
corder le  droit  dinrestilure  (avril).  Quelques 
jours  après,  le  pape  couronne  Henri  V empereur. 
— Henri  V accorue  à Amédée  II,  premier  comte 
de  Savoie,  la  dignité  de  comte  de  l'empire. 

Alphonse  le  Batailleur,  roi  d Aragon  et  de  Na- 
varre. répudie  Urraque,  sans  vouloir  renoncer 
aux  États  de  Léon,  de  Castille  et  de  Galice. 

Le  Normand  Tancrède,  tuteur  de  son  ueveu, 
le  jeune  Bohémond  II,  prince  d'Antioche,  dé- 
fend cette  ville  contre  une  armée  de  IOÜOOüTurcs. 
avec  l’aide  de  Baudouin  I*r,  roi  de  Jérusalem , 
et  du  comte  de  Tripoli. 
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1112.  Le  concile  de  Latran  déclare  la  nullité  du 
privilège  arraché  par  la  force  au  souverain  pon- 
tife, et  Gui,  archevêque  de  Vienne  et  légat  du 
saint-sicge,  fait  excommunier  son  seigneur  su- 
zerain par  un  synode  tenu  dans  sa  vilie  métro- 
politaine. 

Guerre  entre  les  époux  divorcés,  la  reine  de 
Castille  et  le  roi  d’Aragon.  Le  comte  de  Portugal 
périt  en  marchant  au  secours  d’Urraque,  sa  belle- 
sœur. 

1113.  Pascal  II  confirme  les  statuts  de  l’ordre  reli- 
gieux et  militaire,  fondé  par  Gérard,  l’an  1100, 
sous  le  nom  d’Hôpital  de  Saint-Jean  de  Jérusa- 
lem. Les  maîtres  de  l'ordre  seront  élus  pir  les 
frères. 

Mort  de  Swiatopolk  II,  à Kiev.  Sous  son  règne, 
le  commerce  de  la  Russie  est  passé  entre  les 
miins  des  juifs.  Il  a pour  successeur  le  fils  de 
Wséwolod  Itr,  Wladimir,  de  la  branche  ducale 
établie  à Péreïaslaw  depuis  1066.  Ce  prince  ne 
sauve  de  la  mort  les  juifs,  devenus  odieux  au 
peuple,  qu’en  les  bannissant  à perpétuité. 

1114.  La  défection  du  comte  d’Anjou,  qu’Henri  I" 
se  concilia,  en  lui  demandant  la  main  de  sa  fille 
pour  le  prince  héréditaire  de  l'Angleterre,  et  celle 
de  Thibaut,  comte  de  Meaux  et  de  Chartres,  ef- 
frayent Louis  le  Gros  et  l’amènent  à conclure  la 
paix  de  Gisors. 

Mariage  de  Henri  V avec  Mathilde,  fille  de 
Henri  I#r,  âgée  de  10  ans. 

Un  concile  casse  le  mariage  d’Urraque  et  d’Al- 
phonse. Urraque  administre  la  Castille  au  nom 
de  son  fils  mineur. 

Fondation  de  l’abbaye  de  Clairvaux  par  saint 
Bernard , dans  la  vallée  d’Absinthe,  en  Cham- 
pagne. 

1115.  Mort  de  la  comtesse  Mathilde.  Henri  V ré- 
clame toute  la  succession,  soit  comme  seigneur 
direct,  soit  comme  héritier  allodial,  et  en  prend 
possession. 

Henri  V rétablit  le  duché  de  Franconie  en  fa- 
veur de  son  neveu  Conrad  de  Hohenstaufen,  frère 
du  duc  de  Souabc. 

1116.  La  lutte  recommence  entre  Henri  V et  Pas- 
cal II,  qui,  dans  un  concile  tenu  au  Latran,  con- 
damne le  privilège  qu’il  a accordé  en  1111. 

Établissement  de  la  commune  de  Soissons. 

La  captivité  de  Guillaume  II,  comte  de  Nevcrs 
et  d’Auxerre,  arbitrairement  détenu  par  un  vassal 
de  Henri,  devient  l’occasion  d’une  nouvelle  rup- 
ture entre  Henri  I*r  et  Louis  le  Gros. 

1117.  Pascal  II  s'enfuit  de  Rome  à l'approche 
d’Henri  V,  qui  se  fait  couronner  pour  la  seconde 
fois  par  Maurice  Bourdin,  archevêque  de  Braga. 

Louis  le  Gras  abat  la  citadelle  et  met  fin  à la 
tyrannie  des  sires  d’Enguerrand  de  Coucy. 

1 1 IR.  Louis  VI  s’assure  l'alliance  de  Foulques  d’An- 
jou, en  lui  rendant  la  charge  de  grand  sénéchal. 
— Soulèvement  des  seigneurs  normands  en  fa- 
veur de  Guillaume  Cliton. 

Mort  de  Baudouin  Pr,  roi  de  Jérusalem.  Bau- 
douin du  Boarg,  comte  d’Édesse.  lui  succède. 

Neuf  chevaliers,  que  le  hasara  avait  réunis  en 
Palestine,  fondent  une  confrérie  qui  devint  l’ori- 
gine de  l'ordre  des  t empliers.  Un  seigneur  de  la 
maison  des  comtes  de  Champagne,  Hugues  de 
Payens,  ainsi  nommé  d’une  terre  située  dans  les 
environs  de  Troyes.  en  fut  le  premier  grand 
maître.  Baudouin  II  leur  accorda  une  afle  de  son 
palais,  que  l’on  disait  avoir  fait  partie  de  l’ancien 
temple  de  Salomon.  De  là  ils  furent  appelés 
frères  de  la  milice  du  Temple , Templiers.  Le 
concile  de  Troyes,  tenu  en  1 128,  approuva  l'insti- 
tut, lui  donna  une  i-égle  rédigée  par  saint  Ber- 
nant, et  ordonna  quelles  Templiers  porteraient 
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l’habit  blanc,  sur  lequel  Eugène  IV  leur  permit, 
en  1146,  d’attacher  une  croix  rouge. 

Alphonse  le  Batailleur  assiège  et  prend  Sara- 

fosse,  que  les  Almoravides  ne  peuvent  secourir 
temps,  et  dont  il  fait  sa  capitale. 

Mort  de  Pascal  IL  Son  successeur,  Géiase  II, 
continue  la  lutte  avec  Henri  V qui,  conseillé  par 
le  célèbre  jurisconsulte  Irnerius,  fait  élire  pape 
et  confirmer  par  le  peuple  Maurice  Bounlin,  qui 
prit  le  nom  de  Grégoire  VIII. 

1119.  Henri  I*r  se  réconcilie  avec  Foulques  d'An- 
jou» et  défait  Louis  VI  à Brcnnevillc.  Trois  com- 
battants seulem  nt  furent  tués  dans  cette  jour- 
née, qui  fut  plutôt  un  tournois  qu’une  bataille. 

Géiase  II  meurt  en  France,  à Cluny.  Les  car- 
dinaux qui  l’avaient  accompagné  nomment  à sa 
place  Guy,  archevêque  de  Vienne,  qui  prit  le 
nom  de  Calixte  IL  — Concile  de  Reims,  où  Ca- 
lixte  II  excommunie  l’empereur  Henri  V.  et  fait 
des  canons  contre  la  simonie  et  le  mariage  des 
prêtres,  et  pour  la  trêve  de  Dieu.  — A Gisors, 
Calixte  II  reconcilie  Henri  I"  et  Louis  le  Gros, 
mais  il  ne  peut  faire  accepter  à Henri  les  décrets 
contre  les  investitures. 

1 120.  Le  pape  Calixte  II  rentre  en  triomphe  à Rome, 
après  avoir  fut  déposer  l’antipape  Bourdin. 

Guillaume,  seul  fils  légitime  de  Henri  I",  roi 
d’Angleterre,  périt  dans  un  mufrage. 

Premières  lettres  royales  de  committimu* 
(12  avril)  : par  ces  lettres,  le  roi  permet  à l’abbé 
de  Tiron  de  se  soustraire  à ses  juges  ordinaires 
et  de  faire  évoquer  sa  cause  par-devant  le  tribu- 
nal royal. 

Jean  Comnène,  fils  et  successeur  d’Alexis  I", 
aura  à lutter  contre  les  Turcs  Seldjoucides,  les 
Turcs  Patzinaces  ou  Petchénègues,  et  contre  les 
Serviens. 

1121.  Louis  le  Gros  internent  entre  le  comte  d’Au- 
vergne, Guillaume  VI,  et  levèque  de  Clermont, et 
contraindra  deux  fols  le  premier  à faire  sa  sou- 
mission. 

Sédition  à Cordoue,  à cause  des  excès  des 
troupes  almoravides.  — En  Afrique,  dans  la  pro- 
vince de  Soiis,  première  révolte  d’Al-Mahdy,  qui 
doit  fonder,  sur  la  ruine  des  Almoravides,  la  dy- 
nastie des  Almçhades. 

Un  évêque,  Éric,  passe  du  Groenland  dans  le 
Vinl.und,  pour  prêcher  la  foi  à scs  compatriotes, 
encore  païens. 

1122.  Concordat  de  Worms,  entre  le  pape  Calixte  II 
et  l’empereur  Henri  V.  Celui-ci  renonce  à l’in- 
vestiture par  la  crosse  et  l’anneau,  accorde  aux 
Églises  le  droit  d’élire  librement  et  de  consacrer 
lcui?  prélats,  et  promet  de  rendre  et  faire  rendre 
à l’Église  de  Rome  les  possessions  et  les  droits 
régaliens  qui  lui  avaient  été  enlevés  depuis  l’ori- 
gine de  la  contestation.  Le  pape  consent  que  les 
évêques  et  les  abbés  d’Allcmague  soient  élus  en 
présence  de  l'empereur. 

Concile  de  Soissons,  où  le  Traité  sur  la  Tri- 
nité}  d Abailard,  est  condamné  comme  hérétique. 
Abailard  est  obligé  de  le  brûler  de  sa  main. 
Élection  de  l abbé  Sugcr  à Saint-Denis. 

1123.  Concile  général,  le  premier  tenu  en  Occi- 
dent, à Latran,  près  de  Rome;  il  confirme  les 
principales  décisions  des  autres  conciles  géné- 
raux. 

Assemblée  des  barons  normands  à la  croix  de 
saint  Leufroi,  en  faveur  de  Guillaume  Cliton. 

A la  deman-le  de  Baudouin  II,  roi  de  Jérusa- 
lem,le  doge  Dominique  Micheli  conduit  une  flotte 
considérable  en  Palestine  : première  victoire  près 
de  Jaffa.  — Baudouin  II  tombe  dans  une  em- 
buscade que  lui  avait  dressée  l'ortukide  Balak, 
sultan  d’Alep.  Eustacbe  Grenier,  seigneur  de  Cé- 
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sa n’c  et  de  Sidon,  et  connétable  du  royaume,  est 
nommé  régent.  11  meurt  peu  après  et  est  rem- 
placé dans  les  deux  charges  par  Guillaume  de 
Bu  ris,  seigneur  de  Tibériade. 

1124.  Le  roi  d Angleterre  appelle  en  France  son 
gendre,  l'empereur  Henri  V.  Louis  le  Gros  op- 
pose à l'invasion  germanique  le  plus  formidable 
armement  qui  eût  été  encore  commandé  par  un 
prince  de  la  3'  race.  11  convoque  ses  vassaux  et 
les  milices  communales , appelées  pour  la  pre- 
mière fuis  sous  l'oriflamme,  bannière  nationale, 
au  cri  de  Mont-Joie  Saint-Denis,  et  fur  ce  l'em- 
pereur à repasser  le  Rhin. 

Avec  l'assistance  de  Dominico  Michael  i,  doge  de 
Venise,  les  chrétiens  entreprennent  le  siège  de 
Tyr.  — Avant  de  commencer  le  siège,  les  chré- 
tiens avaient  conclu  avec  la  république  de  Venise 
le  traite  de  Saint-Jcan-d'Acrc,  qui  met  entre  les 
mains  des  Vénitiens  le  commerce  du  LevauL  — 
Baudouin  il  recouvre  la  liberté. 

Conversion  d'un  chef  slave  de  la  Poméranie. 
11  fonde  un  évêché  à Julia  ou  Wallin,  qui  devint 
une  des  principales  villes  de  commerce  du  Nord. 

1125.  Mort  d'Henri  V,  empereur  d'Allemagne.  Extinc- 
tion de  la  maison  de  Franconie.  Election  de  Lo- 
thaire,  duc  de  Saxe,  qui  avait  pour  concurrents, 
Conrad,  duc  de  Franconie,  et  Frédéric,  duc  de 
Souabe.  neveux  d'Henri  V,  par  sa  sœur  Agnès; 
Léopold,  margrave  d'Autriche,  qui  avait  épousé 
la  sieur  de  Henri  V,  et  Charles  le  Bon,  comte  de 
Flandre. 

Le  comte  de  Blois,  qui  possédait  déjà  le  comté 
do  Chartres  et  de  Brie,  devient  comte  de  cham- 
pagne. 

Fin  de  la  contestation  entre  le  comte  de  Bar- 
celone et  celui  de  Toulouse,  au  sujet  de  la  suc- 
cession des  comtes  ou  marquis  de  Provence,  dont 
la  famille  s'était  éteinte  vers  1108.  Le  comte  de 
Barcelone  eut  la  Provence  méridionale,  le  comte 
de  Toulouse  l'occidentale.  La  Durance  taisait  la 
limite.  Avignon  et  les  autres  endroits  situés  sur 
les  deux  bords  de  cette  rivière  furent  partagés 
entre  les  deux  comtes.  Depuis  cette  épique,  on 
donna  plus  particulièrement  la  qualité  de  mar- 
quisat a la  partie  qu'obtint  le  comte  do  Toulouse, 
et  celle  de  comté  à la  partie  qui  échut  à celui 
de  Barcelone. 

1126.  Alphonse,  roi  d’Aragon,  entreprend  contre  les 
Almoravules  une  expédition  qui  lui  vaut  le  sur- 
nom de  Batailleur.  — Alphonse  Raymond  VII, 
âgé  de  20  ans,  commence  à régner  en  Castille, 
après  la  mort  de  sa  mère  Urraque. 

Lutte  entre  le  prince  des  Vandales  et  son  on- 
cle, le  roi  de  Danemark  .qui  est  appuyé  jutr  le 
duc  de  Slesvig,  roi  des  Übntrites.  — Destruction 
de  Lubeck  par  le  prince  slave  de  Rugcn,  qui 
fonde  une  ville  île  son  nom,  Ratae bourg. 

Sobteslas.  5*  fils  de  Wratislas,  met  fin  à la 
guerre  civile  qui  durait  en  Bohémedepuis  26  ans, 
et  reçoit  l'investiture  de  ce  pays  du  roi  de  Ger- 
manie, Lothaire  11.  Lothaire  if  donne  son  duché 
de  Saxe  à Henri  le  Superbe,  fils  de  Henri  le  Noir 
et  duc  de  Bavière.  L année  suivante,  il  lui  fera 
épouser  sa  fille  Gertrude. 

1127.  Henri  !•*,  roi  d'Angleterre,  fait  reconnaître 
pour  son  héritière  sa  fille  Mathilde,  veuve 
d’Henri  V,  empereur  d’Allemagne. 

Lcmpcreur  Lothaire  confère  le  vicariat  ou  le 
gouvernement  du  royaume  de  Bourgogne  à Con- 
rad, duc  de  Zaringue,  qui  prit  le  titre  de  régent 
de  Bourgogne. 

Louis  le  Gros  accorde  à Guillaume  Cliion,  qu'il 
n'a  pu  faire  rentrer  dans  son  héritage  de  Nor- 
mandie, la  main  de  sa  belle-sœur,  vl  lui  donne 
pour  apanage  Chaumont,  Pontoise  ot  le  Vcxiu,  et 
bientôt  après  le  comté  do  Flandre,  dont  le  ceinte 
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Charles  le  Bon,  venait  d'ètre  assassiné,  niais  ce 
comté  fut  contesté  par  Thierry  d'Alsace  à Guil- 
laume qui  périt  l’année  suivante. 

Prise  de  Corne  par  les  Milanais  après  une 
guerre  de  10  ans. 

Mort  de  Guillaume,  duc  de  Pou  il  le  et  de  Ca- 
labre. petit-fils  «le  Robert  Guiscard.  Roger  II, 
grand  comte  de  Calabre  et  de  Sicile,  et  le  pape 
Honorius  II  se  disputent  son  héritage. 

Les  lieutenants  des  sultans  turcs,  appelés  Ata- 
beeks  ou  pères  du  peuple,  forment  des  dynasties 
indépendantes  dans  lTrak-Arabi,  dans  l'Ader-baïd- 
jan  en  Médie,  dans  le  Pnrdstan  en  Perse,  et  d ans 
le  Laristan  sur  les  côtes  du  golfe  Perstqne.  Zen- 
ghi  devient  Atabek  de  Mossoul;  il  dépendra  du 
Turc  Scldjoucide,  qui  domine  dans  l’Iran. 

1128.  Roger  H contraint  Honorius  II  à lui  donner 
l'investiture  des  duchés  de  Pouille  et  de  Calabre, 
et  même  de  celui  de  Naples,  qui  appartient  encore 
aux  Grecs. 

Conrad  de  Hohenstaufcn.  revenu  de  la  Pales- 
tine, se  fait  couronner  roi  des  Romains  à Monrn, 
puis  à Milan.  Il  est  excommunié  par  le  pape 
Honorius  II. 

Mariage  d’Alphonse  VIIT,  roi  de  Castille  et  de 
dona  Bérengèrc,  tille  de  Raymond  IV,  comte  de 
Barcelone. 

Zengtri,  atabek  rie  Mossoul,  s'empare  d'Alcp. 

1129.  Mariage  de  Mathilde,  fille  du  roi  d'Angleterre. 
Henri  lrr,  avec  Geoffroy  Plantagenct.com  ted'Anjou. 

1130.  Mort  d'IIonorius  II  (février) . Le  lendenuin, 
avant  qu'on  sût  qu 'Honorius  n'existait  plus . 
16  cardinaux  nomment  lunocent  IL  Les  autres 
cardinaux,  qui  faisaient  la  majorité,  choisissent 
Anaclt  il.  Le  premier,  qui  est  forcé  de  quitter 
Rome  et  de  se  retirer  en  France,  est  reconnu 
par  Louis  le  Gros,  lothaire  II  d' Allemagne  et 
Henri  P',  roi  d’Angleterre.  — Annclel  II,  pour 
faire  un  appui,  signe  une  bulle  par  laquelle  ii 
conférait  à Roger  II  la  dignité'  de  roi  de  Sicile  et 
l'investissait  tant  «le  la  Sicile,  de  la  Pouille,  de  b 
Calabre  et  de  Saleme  qu'il  possédait  déjà,  «jup  de 
la  principauté  normande  de  Capone , où  régnait 
encore  Richard  11.  et  «lu  duché  de  Naples,  qui 
avait  ses  ducs  particuliers  sous  la  souveraineté 
dos  empereurs  grecs. 

Le  concile  d' Rompes,  entraîné  par  l'autorité 
de  Super  et  l’éloquence  de  saint  Bernard,  abbé 
de  Cluirvaux,  reconnaît  Innocent  II  pour  légitime 
pontife. 

Grégoire  de  Becheda,  chevalier  tourangeau, 
chante,  en  rimes  françaises,  les  exploits  des  pre- 
miers croisés. 

Le  pape  Caiixtc  II  approuve  la  règle  donnée 
par  Raymond  du  Puy,  gentilhomme  du  Dauphiné 
et  successeur  de  Gérard,  aux  Hospitaliers,  oui 
portèrent  dès  lors  le  nom  «le  Chevaliers  de  nlô- 
pital  de  saint  Jean  de  Jérusalem.  Raymond  du 
Put  est  le  premier  qui  ait  pris  le  titré  de  grand 
maître. 

1131.  Entrevue  du  pape  Innocent  II  et  de  Tempe- 
reur  Lothaire  à Liège,  en  présence  de  saint  Ber- 
nard. 

Philippe,  fils  aîné  de  Louis  le  Gros,  meurt 
d’une  chute  de  cheval.  Louis  fait  couronner  son 
second  tiLs,  Louis  VU,  par  Innocent  II . pendant 
le  concile  de  Reims. 

Mort  de  Baudouin  II.  roi  de  Jérusalem.  Foulques 
d’Anjou,  son  gendre,  lui  succède. 

Le  comte  «le  Portugal,  Alphonse,  est  reconnu 
indépendant  de  la  couronne  de  Castille.  Le  légat 
du  pape  obtient  du  comte  un  tribut  pour  le  saint* 
fliégo. 

Le  duc  grec  de  Naples  se  reconnaît  vassal  de 
Roger  de  Sicile.  - 

Meurtre  du  duc  de  Slesvig,  loides  «Abotrites,  par 
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le  roi  danois  .Nicolas,  — Guerre  sanglante  dans 
elle  intervient  le  roi  de  Germanie, 
atabekde  Mossoul  ctd’Alep,  Zenghi,  vainqueur 
de  Bohcmond  II,  prince  d’Antioche,  est  battu  par 
le  calife  de  Bagdad,  sur  les  bords  du  Tigre. 

1132.  Lothaire  II  passe  en  Italie  et  met  en  fuite 
Conrad  de  Fran tonie,  son  rival. 

Le  calife  de  Bagdad  échoue  devant  Mossoul, 
place  forte  de  Zenghi. 

1133.  Lolbaire  II  conduit  Innocent  II  à Home,  mais 
sans  pouvoir  en  chasser  son  rival  Anaek-t.  Comme 
celui-ci  occupait  la  basilique  de  Saint- Pierre  et 
le  château  Saint- Ange,  Innocent  II  couronne 
Lothaire  dans  l égliso  de  Latran.  Lothaire  jure  de 
défendre  l'Eglise  et  de  conserver  les  biens  du 
saint-siège.  Il  donne  au  duc  de  Bavière,  de  la 
maison  d’Este,  Henri  le  Superbe,  son  gendre,  le 
comté  de  Spolcte  et  le  duené  de  Toscane,  mais 
s'engage  à payer  au  [tape  un  tribut. 

1 134.  Alphonse  l,r.  roi  de  Navarre  et  d'Aragon,  est 
vaincu  par  les  Almoravides  à Fraga  ; il  en  meurt 
de  chagrin.  LAragonel  la  Navarre,  réunis  depuis 
1076,  se  séparent:  un  frère  d’Alphonse,  aban- 
donne le  cioitre,  pour  régner  en  Aragon  ; la 
Navarre  choisit  nn  roi  dans  la  dynastie  nationale 
d'Aznar.  Les  deux  princes  trouvent  un  appui  con- 
tre les  Almoravides  dans  le  roi  de  Castille  qui,  en 
retour,  exige  d’eux  l’hommage. 

L’empereur  Lothaire  confère  le  margraviat  de 
la  Saxe  septentrionale,  devenu  vacant  par  la  mort 
de  Conrad  de  Pîotzke,  en  Italtej  à Albert  de  Bal- 
leustadt.  surnommé  l’Ours,  qui  était  déjà  mar- 
grave  de  Soltwedel.ou  la  Vieille-Marche,  et  comte 
a Ascanie.  Ce  fut  cet  Albert  qui  posa  les  fonde- 
ments de  l'électorat  de  Brandeliourp,  car  il  lit  des 
conquêtes  sur  les  Wénèdes  fixés  à l’E.  île  l’Elbe, 
et  les  réunit  à la  Marche  saxonne;  dès  1144,  il 
était  appelé  margrave  de  Brandebourg. 

Le  roi  de  Danemark,  Nicolas,  est  massacré  par  les 
habitants  du  Slesvig,  où  il  était  venu  chercher  asile. 

1 135.  En  Allemagne,  Frédéric  et  Conrad  de  Souabc 
se  réconcilient  «avec  Lothaire  IL  — Le  duc  de  Po- 
logne fait  hommage  à Lothaire  IL  à Mersebourg, 
pour  la  Poméranie  orientale  et  lui  paye  tribut. 

Mort  du  roi  d'Angleterre  Henri  l,r.  Étienne, 
comte  de  Blois  et  de  Boulogne,  petit-fils  de  Guil- 
laume le  Conquérant  par  sa  mère,  s'empare  de  sa 
succession  au  détriment  de  Mathilde,  fille  de 
Henri  I",  qui  est  soutenue  par  son  oncle  David, 
roi  d’Ecosse. 

L*n  frère  du  duc  de  Slesvig,  Eric,  s'empare  du 
Danemark  ; il  défait  les  Vandales  et  les  contraint 
dVm brasser  le  christianisme. 

Alphonse-Raymond  VU,  roi  de  Léon  et  de  Cas- 
tille, suzerain  de  la  Navarre  et  de  1 Aragon,  se 
fait  couronner  empereur  d'Espagne,  par  l’arche- 
vêque de  Tolède. 

1136.  Lothaire,  après  avoir  tenu  à Wûrtzbourg  une 
dicte,  sc  met  en  marche,  «à  Ia  prière  d’innocent  Jl? 
pour  «abattre  complètement  le  parti  d’Anaclet  qui 
commençait  à se  relever,  et  réduire  les  villes 
rebelles  a l'empire.  Il  traverse  en  conquérant  toute 
la  Lombardie,  la  Romaine,  la  Marcnc  d’Ancône 
et  le  duché  de  Spolète. 

Sigurd,  qui  se  donnait  pour  fils  du  roi  Ma- 
gnus  III,  constate  sa  naissance  par  l’épreuve  du 
leu.  suivant  un  usage  admis  dans  ces  contrées,  et 
muni  de  l'attestation  de  5 évêques  du  Danemark, 
il  passe  en  Norvège,  où  il  assassine  le  roi  Handd  V, 
son  prétendu  y^ère,  et  envahit  le  trône.  Un  usage 
constant  soumit  depuis  à cette  éprenne  les  préten- 
dants à la  couronne. 

Geoffroy  Plantagenet,  comte  d'Anjou,  de  Maine 
et  de  Touraine,  aliène  par  ses  cruautés  la  Nor- 
mandie qu’il  revendiquait  au  nom  de  Mathilde, 

son  énouse. 


Ap.  J.-C. 

Guillaume  X,  duc  d’Aquitaine,  partant  pour  le 
pèlerinage  de  saint  Jacques  de  Compostelle,  offre 
a Louis  le  Gros  sa  fille  et  unique  héritière.  Eléo- 
nore de  Guyenne,  comme  épouse  de  Louis  VII. 

Abailanl  commence  à enseigner  sur  la  monta- 
gne Sainte-Geneviève. 

1137.  Lothaire,  continuant  sa  marche  en  Italie, 
pas««  dans  la  Fouille,  y combat  le  roi  normand 
Roger,  ramené  ensuite  le  pape  flans  Rome  et  meurt 
au  village  de  Bretton,  près  de  Trente,  en  retour- 
nant en  Allemagne. 

Mariage  de  Louis  le  Jeune,  «âgé  de  17  ans.  avec 
£1  «onore  d'Aquitdne.  — Mort  de  Louis  le  Gros. 
Son  fils  Louis  VII,  le  Jeune,  lui  succède. 

Abdication  de  Ramirc  U,  dit  le  Moine,  roi 
d'Aragon.  11  laisse  une  fille  âgée  de  de  2 an*, 
sous  le  nom  de  Laquelle  régnera  te  comte  de  Bar- 
celone. 

Mort  du  duc  grec  de  Naples  : Roger  II  occupa 
sa  principauté.  — Prise  d’Amalfi  par  les  Pisan*, 
qui  combattaient  pour  Lothaire  II.  On  découvrit 
alors  dans  Amalfi  un  manuscrit  du  Digeste,  de 
Justinien,  dont  plusieurs  parties  étaioat  déjà 
commentées  depuis  quelques  années  à l’ccole  ne 
droit  de  Bologne  par  Imerius. 

L’empereur  grec,  Jean  Comnêne,  attaque  comme 
usurpateur  Raymond,  fils  du  comte  de  Poitiers, 
qui  avait  snooédé  1 année  précédente  au  Normand 
Bohcmond  II  dans  la  principauté  latine  d'Antio- 
che. Il  s’empare  d’Antioche,  mais  la  perd  bientôt 
après.  — L’atabek  Zenghi  s’empare  des  forteresses 
du  comte  de  Tripoli. 

Anarchie  de  sept  années  dans  le  Danemark 
après  l'assassinat  du  roi  Eric. 

1138.  Conrad,  fils  de  Frédéric  de  Huhonstaufen  et 
d’Agnès,  fille  de  l’empereur  Henri  IV,  duc  de 
Souabc.  seigneur  de  Wiblingeu  {d'où  par  corrup- 
tion Gibelin),  est  élu  empereur  dans  une  diète 
tenue  à Coblent/.,  puis  couronné  à A ix- la- Cha- 
pe lie  par  Théudonin , légat  du  aaintr&iége.  — 
Henri  le  Superbe,  duc  de  Saxe  et  de  Bavière, 
neveu  de  Guelfe  H,  proteste  contre  cette  élection, 
est  miÿ  au  ban  de  1 empire,  puis  dépouillé  de  ses 
Etals.  — Conrad  dispose  uu  duché  de  Saxe  en 
faveur  d'Albert  I,r  l’Ours,  margrave  de  Saxe  ou  de 
Brandebourg,  et  du  duché  de  Bavière  en  faveur 
de  Léopold  IV,  margrave  d’Autriche,  son  frère 
utérin.  Origine  de  la  longuo  lutte  des  Guelfes  et 
des  Gibelins. 

Lutte  sanglante  entre  le  duc  de  Pologne  Bolcs- 
las  111  et  le  grand-prince  de  Kiev.  — Bolcslas, 
vaincu  pour  la  première  fois  après  46  batailles, 
meurt  de  chagrin,  il  partage  ses  Etals  entre  quatre 
de  scs  fils. 

Eu  Angleterre,  une  guerre  qui  durera  plusieurs 
années,  s engage  entre  le  p.nrti  d’Etienne  et  celui 
de  Mathilde.  David,  roi  d'Ecosse,  qui  soutient  celte 
dernière,  est  vaincu  à la  mémorable  journée  de 
l'Étendard,  mais  obtient  cependant  d'Etienne  le 
comté  de  îNorLhumbcrland  pour  son  fils  Henri. 

Mort  de  l'antipape  Anaclet. 

Vers  cette  époque,  Geoffroy  de  Moumouth,  béné- 
dictin gallois,  compose  son  Histoire  des  rois  de 
Bretagne  (Historia  regum  Britanniæ),  d'après  un 
très-ancien  livre  écrit  dans  la  langue  de  1 Armo- 
rique et  contenant  un  recueil  des  plus  vieilles  tra- 
ditions de  ce  pays. 

U38L  Mathilde  passe  en  Angleterre  où  son  frère  na- 
turel, le  comte  de  Gloccstcr,  rallie  à son  parti  la 
plus  grande  portion  de  la  noblesse. 

Mort  de  Henri  le  Superbe.  «Sa  veuve  Gertrude, 
fille  de  l'empereur  Lothaire  U,  se  charge  de  la 
tutelle  de  son  fils,  Henri,  surnommé  le  Lion.  Les 
Etats  de  Saxe  chassent  Albert  l’Ours  et  conservent 
ce  duché  au  jeune  Henri. 

Second  concile  de  Latran,  11*  concile  scume- 
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nique,  composé  de  près  de  2000  prélats.  Innocent  II 
y excommunie  Roger  If,  roi  de  Sicile,  et  condamne 
l'hérésie  d’Arnaud  de  Brescia,  qui  se  retire  à 
Zurich,  où  il  continue  ses  prédications. 

Le  pape  Innocent  II,  fait  prisonnier  par  Roger  II, 
est  obligé  de  lui  confirmer  le  titre  de  roi. 

Victoire  d'ûuriquc  remportée  par  Alphonse 
Henriquez,  comte  de  Portugal,  sur  cinq  rois 
maures.  Il  est  proclamé  roi  de  Portugal. 

1140.  Guelfe  III,  frère  de  Henri  le  Superbe,  et  tu- 
teur de  Henri  le  Lion,  son  neveu,  s’efforce  de  re- 
conquérir pour  son  pupille  la  Bavière  que  l’em- 
pereur Conrad  avait  donnée  à Léopold  d'Autriche 
La  dicte  de  Worms  le  met  au  ban  de  1 empire.  Il 
livre  alors  à l’empereur  la  bataille  de  Weinsbcrg 
et  la  perd.  C>st  à cette  bataille  que  furent  pris 
pour  la  première  fois  les  noms  de  Guelfes  et  de 
Gil «lins,  cris  de  guerre  adoptés  par  les  deux  partis. 

Aliailanl,  condamné  au  concile  de  Sens  par 
saint  Bernard,  se  retire  dans  le  monastère  de 
Cluny.  11  meurt  deux  ans  après. 

îjaccagée  une  troisième  fois  par  le  prince  slave 
de  Rugon,  Lubeck  se  relève;  elle  fait  alors  partie 
de  la  Wagrie,  récemment  acquise  par  Adolphe  II, 
comte  de  Holstein. 

1141.  Guerre  de  Louis  VII  contre  le  comte  de  Tou- 
louse. Alwndonné  par  ses  vassaux,  il  assiège  en 
vain  Toulouse  et  sc  brouille  avec  Thibaut,  comte 
de  Champagne,  qui  avait  refusé  de  l'accompagner 
en  Languedoc. 

Le  comte  de  Gîocestcr  fait  prisonnier  dans  une 
bataille  livrée  près  de  Lincoln  Etienne  de  Blois, 
qui  est  enfermé  à Bristol.  — Concile  de  Winches- 
ter; déposition  d'Etienue;  Mathilde  est  proclamée 
reine.  Son  gouvernement  despotique  mécontente 
la  noblesse. — Victoire  rte  Guillaume  d’Ypres,  bâtard 
de  Flandre,  sur  Robert,  comte  de  Gîocestcr,  qui 
est  fait  prisonnier,  puis  échangé  contre  Etienne 
de  Blois,  qui  recouvre  ainsi  sa  liberté. 

Concile  de  Westminster,  où  l'évéque  de  Win- 
chester, légat  du  pape,  excommunie  les  partisans 
de  Mathilde:  Etienne  se  remet  en  possession  de 
la  plus  grande  partie  du  royaume. 

1142.  Louis  VII.  secondé  par  le  comte  de  Verman- 
dois,  auquel  il  a fait  épouser  la  sœur  d’Eléonore, 
envahit  les  terres  de  Thibaut  de  Champagne,  s’em- 
pare de  Vitry,  et  fait  périr  dans  les  flammes 
1300  personnes  qui  se  sont  réfugiées  dans  une 
église. 

Le  jeune  Henri  le  Lion,  âgé  de  13  ans,  renonce 
à la  Bavière  qui  est  donnée  à Henri  Jochsammcr- 
gott,  frère  utérin  de  l'empereur  Conrad,  et  fri  re 
germain  de  Léopold  d’Autriche,  mort  l'ann’-c 
précédente  ; Conrad  fait  épouser  à ce  prince  la 
veuve  de  Henri  le  Superbe.  Henri  le  Lion  conserve 
le  duché  de  Saxe,  que  lui  rend  le  malgrave  de 
Brandebourg,  Albert  I*r  l'Ours,  qui  obtient  eu 
retour  que  son  margraviat  soit  érigé  en  mou- 
vance directe  de  l'empire,  sans  aucune  dépen- 
dance du  duché  de  Saxe.  Un  roi  converti  des 
Slaves  et  des  Vandales  idolâtres  lui  transmet  par 
testament  le  pays  entre  le  bas  Elbe  et  le  bas  Oder. 

1143.  Mort  de  l'empereur  d’Orient,  Jean  Comm  ue. 
Manuel  son  fils,  lui  succède.  Manuel  épouse 
Berthc  de  Sal/hach,  sœur  de  l'épouse  de  l'empe- 
reur Conrad,  et  fait  alliance  avec  ce  dernier 
contre  Roger  11,  roi  des  Deux-Siciles. 

Les  Romains  révoltés  contre  Innocent  II  pro- 
clament la  république  et  établissent  un  sénat  de 
f>6  membres,  présidé  par  un  patricc  ; Jordan,  ne- 
veu d’Ànaclet  II,  fut  élevé  à cette  dignité. 

Défaite  d'Etienne  de  Blois  à Wilton  par  le 
comte  de  Gîocestcr. 

Les  Etats  de  Portugal,  assemblés  à Laraég»,  sur 
le  bas  Douro,  reconnaissent  à Alphonse  Henri- 
quez le  titre  de  roi. 
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En  Hongrie,  le  mi  Geisa  II  établit  à 1 F.,  de 
ses  Etats  des  colonies  de  Saxons,  qui  défrichè- 
rent le  sol  et  bâtirent  7 ou  8 villes,  entre  autres 
Hermanstadt,  ainsi  nommée  en  mémoire  d’un 
citoyen  de  Nuremberg  et  qui  devint  la  capitale 
du  pays. 

1144.  Louis  VII,  poursuivi  par  les  remords,  depuis 
l’incendie  de  Vitry,  sollicite  l'indulgence  de  la 
cour  de  Rome,  et  demande,  par  la  médiation  de 
Célestin  II,  sa  réconciliation  avec  Thibaut.  — As- 
semblée de  Bourges,  où  il  fait  vœu  d’aller  en 
terre  sainte.  Son  ministre  Suger  s’oppose  à ce 
dessein.  Le  roi  consulte  saint  Bernant.  Celui-ci 
ne  veut  pas  prononcer  sans  le  pape.  Eugène  III 
approuve  la  résolution  de  Louis  VII  et  charge 
saint  Bernard  de  prêcher  la  croisade. 

Lettre  du  sénat  romain  à l'empereur  Conrad  III. 
Lucius  II,  pape. 

Mort  de  Foulques,  roi  de  Jérusalem.  Son  fils, 
Baudouin  III,  lui  succède,  sous  la  tutelle  de  sa 
mère  Méli sonde.  — • L'atabek  Zenghi.  après  un 
siège  de  28  jours,  s'empare  de  la  ville  d'Edcssc 
sur  Joscelin  de  Courtenay. 

Partage  de  la  monarchie  normande  entre 
Gcoffroi  Plantagenet,  époux  de  Mathilde,  et 
Etienne. 

Le  pape  Lucius  II  essaye  «le  renverser  le  sénat 
romain,  mais  il  périt  dans  une  sédition. 

Le  cardinal  Pierre-Bernard  de  Pise,  moine  de 
l’ordre  de  Clteaux,  abbé  de  Sainl-Anastaso,  et  dis- 
ciple de  saint  Bcmtrd,  succède  à Lucius  <ous  le 
nom  d'Eugène  111.  Il  est  forcé  de  sortirde  Rome, 
où  rentre  Arnaud  de  Brescia,  qui  essaye  de  réta- 
blir h Rome  la  lil»crté  et  le  gouvernement  répu- 
blicain.— Réconciliation  d'Eugène  111  et  du  peu- 
ple romain.  Le  pape  laisse  subsister  le  sénat,  mais 
abolit  le  nouveau  Patricial,  rétablit  la  préfecture 
de  Rome,  et  reçoit  «lu  peuple  romain  le  serment 
d'obéissance  et 'de  fidélité. 

1 1 AG-  Assemblée  à Vézelay  en  Bourgogne,  où  saint 
Bernard  prêche  la  croisade  qui  est  adoptée  avec 
enthousiasme. — Assemblée  de  Clermont,  où  on 
offre  le  commandement  de  l’armée  à saint  Ber- 
nard qui  le  refuse.  Prédication  de  saint  Bernard, 
en  Allemagne . où  il  protège  les  juifs.  L'empereur 
Conrad  prend  la  croix. 

Les  Almohadcs  occupent  Fez,  qui  leur  est  li- 
j vrée  par  trahison.  Leur  chef,  Abd-cl-Moumcn, 

| envoie  en  Espagne  30000  hommes,  dont  dix 
mille  cavaliers.  Algéziras, Tarifa  et  Xérès  font  leur 
soumission.  Maroc  reste  encore  aux  Almoravidcs. 

Grande  expédition  de  Roger  II  contre  l'empire 
grec.  Il  prend  Corfou  et  saccage  Céphalonie,  Co- 
rinthe, Thèbes,  Athènes,  Négrcpont,  etc.  Immense 
butin.  Introduction  en  Sicile  de  la  culture  des 
cannes  à sucre  cl  de  l'art  de  faire  des  étoffes  de 
i soie. 

Le  pape  Eugène  III  est  forcé  de  quitter  Rome  et 
de  se  réfugier  en  France. 

L’atabek  7enghi  est  assassiné  par  son  esclave. 
Ses  Etats  sont  partagés  entre  scs  deux  fils;  l'aîné 
eut  l'ata bekial  de  Mossoul;  le  second,  Noureddin. 
eut  celui  d’Alep.  Joscelin  de  ÇotUtenay  reprend 
Edesse,  mais  Noureddin  s’en  rend  maître  de  nou- 
veau au  bout  <le  6 jours,  la  détruit  de  foud  en 
comble  et  réduit  en  esclavage  tous  les  habitants 
qui,  au  nombre  de  16000,  avaient  survécu  au 
carnage. 

Ottun,  évêque  de  Freisingcn,  frère  utérin  de 
l'empereur  Conrad*  finit  à cette  année  l'histoire 
de  son  temps. 

Mort  du  comte  de  Glocester,  le  meilleur  défen- 
seur de  Mathilde,  qui  quille  l'Angleterre  l’année 
suivante. 

1147.  Conrad,  avant  de  partir  pour  la  croisade,  fait 
I élire  sou  fils  aîné  roi  des  Romains.  H dirige  se 
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marche  à travers  la  Hongrie.  Louis  VII  part  quel- 
que temps  après  avec  sa  femme  Eléonore.  L'ad- 
ministration du  royaume  a été  laissée  à l’abbé 
Suger.  Les  Français  traversent  l’Allemagne,  la 
Hongrie  et  Constantinople. 

En  Espagne,  les  Almohades  s’emparent  de  Sé- 
ville. — Alphonse  Henriquez  occupe  Lisbonne, 
qui  deviendra  plus  tard  la  capitale  du  Portugal. 

Expédition  heureuse  de  Roger  II  contre  Tripoli, 
repaire  de  pirates  qui  infestaient  la  Méditerranée. 

H4g.  Le  pape  lance  l'interdit  sur  l’Angleterre,  parce 
que  le  roi  Etienne  a refusé  de  laisser  partir  pour 
le  concile  de  Reims  5 prélats  anglais  que  le  pape 
avait  désignés. 

Prise  de  Cordoue  par  les  Almohades.  — Prise 
d’Almcria,  sur  les  Almohades,  par  les  princes 
chrétiens  aidés  des  Génois  et  ues  Pisans.  Au 
retour  de  cette  expédition,  la  flotte  génoise  aide 
le  comte  de  Barceloue  à s’emparer  de  Tortose, 
presqu’à  l'embouchure  de  l'Ebre. 

Louis  VII.  qui  vient  de  recueillir  Conrad  avec 
les  débris  ae  son  armée,  et  qui,  comme  lui,  a 
éprouvé  la  perfidie  des  Grecs,  bat  les  Turcs  sur 
les  bords  du  Méandre,  mais  perd  une  partie  de  son 
armée  à Laodicée.  Un  simple  chevalier  se  charge 
de  conduire  l’armée  jusqua  Sattalic.  Les  gentils- 
hommes abandonnent  en  cet  endroit  les  roturiers 
et  s’embarquent  pour  Antioche.  Destruction  du 
reste  de  l’armée  à Sattalie.  Brouilleric  de 
Louis  VU  avec  Raymond  d’Antioche  et  la  reine 
Eléonore.  — Les  croisés  entreprennent  le  siège  de 
Damas  et  y échouent.  — Départ  de  Conrad  III. 
Louis  VII  ne  partit  que  l'année  suivante  après 
avoir  célébré  à Jérusalem  la  fête  de  Pâques. 

1149.  Les  Almohades  s’emparent  d’Alger,  de  Tunis 
et  de  Mahadia. 

L’empereur  Manuel  Comnène  reprend  Corfou 
sur  Roger  11  de  Sicile,  qui  incendie  les  faubourgs 
de  Constantinople. 

Noureddin  attaque  la  principauté  d’Antioche  et 
litTrc  bataille  à Raymond  de  Poitiers,  qui  périt. 

Louis  VII  investit  du  duché  de  Normandie  le 
fils  de  Mathilde  et  de  Geoffroy  Plantagcnet, Henri, 
âgé  de  IG  ans. 

1150.  La  Suède,  depuis  longtemps  divisée  entre 
deux  peuples,  les  Sueurs  ou  Suédois  proprement 
dits  et  les  Goths,  se  choisit  un  roi  unique, 
Eric  IX,  l'élu  des  Suédois,  qui  aura  pour  succes- 
seur son  compétiteur,  Charles,  l’élu  des  Goths. 
Leurs  descendants  occuperont  le  trône  alternative- 
ment jusqu'en  1251. 

1151.  Raymond-Bérenger,  comte  de  Barcelone,  ré- 
gent d Aragon,  célèbre  son  mariage  avec  la  reine 
Pétronille,  âgée  de  16  ans,  oui  lui  est  fiancée  de- 
puis quatorze  ans.  Pétronille  était  fille  de  Ra- 
mire  II  et  d’Agnès,  fille  de  Guillaume  II,  duc 
il'Aquitaioe. 

Mort  de  Geoffroy  Plantagcnet.  Son  fils  Henri 
lui  succède  dans  le  comté  d'Anjou,  de  Maine  et 
de  Touraine.  Il  était  déjà  duc  de  Normandie  par 
cession  de  sa  mère,  et  il  devint  duc  de  Guyenne 
et  de  Poitou  en  1152  par  son  mariage  avec  Eléo- 
nore d’Aquitaine.  — Mort  de  l'abbé  Suger. 

Gratien  de  Chiusi,  bénédictin, qui  peut  être  re- 
gardé comme  le  véritable  auteur  du  droit  canon, 
compose  un  système  complet  de  cette  branche 
de  jurisprudence  qu’il  intitule  : Concordance 
entre  les  canons,  mais  qui  est  plus  connu  sous  le 
titre  de:  Décret  de  ( iraiien . C'est  une  compila-] 
lion  des  textes  de  l’Ecriture  sainte,  des  canons 
des  apôtres,  des  décisions  des  conciles,  des  lettres 
décrétales  des  papes,  des  extraits  des  Pères,  fa- 
vorables à la  puissance  spirituelle  et  temporelle 
des  papes. 

1152.  Le  concile  de  Beaugency  prononce  le  divorce 
d’Eléonore  de  Guyenne  avec  Louis  VII.  Deux 
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mois  apres,  Eléonore  épouse  Henri  Plantagenet, 
et  lui  apporte  en  dot  l’Aquitaine,  le  Poitou,  la 
Saintonge,  le  Limousin,  l’Angoumois,  le  Périgord, 
la  Marche,  la  Guyenne  et  la  Gascogne. 

Le  roi  de  Suède  Sverker,  dit  le  Vieux;  à la 
diète  de  Lindkoping,  fait  accorder  le  denier  de 
saint  Pierre  au  pape. 

Mort  de  l’empereur  Conrad  III.  Il  a pour  suc- 
cesseur Frédéric  Barberousse,  fils  de  Frédéric  II 
de  Hohenstaufen,  dit  le  Louche,  duc  de  Souabe, 
et  de  Judith  de  Welf-Este,  fille  de  Henri  le  Noir, 
duc  de  Saxe  et  de  Bavière,  et  neveu  de  Con- 
rad III. 

Les  califes  de  Bagdad  profitent  de  l’affaiblisse- 
ment des  Seldiouciues,  se  rendent  indépendants  et 
s’approprient  flrak-Arabi. 

1153.  Baudouin  III  enlève  aux  Fatimites,  après  un 
siège  de  7 mois,  l’importante  forteresse  d’Ascalon, 
surnommée  par  les  orientaux  la  Fiancée  de  U 
Syrie. 

Mort  du  pape  Eugène  III.  Conrad,  Romain, 
évôque  de  Sabine,  lui  succède  sous  le  nom  d’A- 
nastase  IV. 

Diète  de  Constance  tenue  par  Frédéric  Barbe- 
rousse.  Plaintes  des  habitants  de  Lodi,  de  Pavie 
et  do  Crémone  contre  les  Milanais. 

Frédéric  I,r  rétablit  son  cousin  germain.  Henri 
le  Lion, dans  les  duchés  de  Saxe  et  Bavière,  il  donne 
à son  oncle,  Welfd’Estc,  frère  de  Henri  le  Superbe, 
en  dédommagement  de  la  Bavière,  l'investiture  d<- 
la  Marche  de  Toscane,  des  biens  allodiaux  de  la 
comtesse  Mathilde,  et  du  duché  de  Spolète.  Henri 
Jochsammcrgott,  qui  venait  de  perdre  la  Bavière, 
qu’il  possédait  depuis  1142,  resta  possesseur,  en 
vertu  d’une  transaction  de  1156,  du  duché  d’Au- 
triche, qui  précédemment  avait  fait  partie  de.  la 
Bavière.  Henri  Jochsammergott  établit  sa  rési- 
dence à Vienne. 

Mort  de  saint  Bernard.  — Progrès  de  h secte 
des  Vaudois,  dont  le  chef  Henri  est  un  disciple 
de  Pierre  de  Bruys,  brûlé  vif  en  1147  par  les  ha- 
bitants de  Saint-Gilles  (Gard). 

Henri  Plantagcnet,  profitant  du  mécontente- 
ment général  qui  se  manifestait,  contre  le  roi 
Étienne,  passe  en  Angleterre,  où  Étienne  consent 
à une  transaction  qui  fut  conclue  à Winchester. 
Le  trône  resta  à Étienne;  mais  il  adopta  Henri, 
le  déclara  son  successeur,  et  lui  fit  prêter  serment 
par  son  fils  Guillaume  et  tous  les  grands. 

Un  descendant  de  la  famille  des  Edrissi tes,  élève 
des  écoles  de  Cordoue,  né  à Ccuta,  le  shérif 
Àl-Edrisi,  rédige,  à la  cour  du  roi  Roger  II  de  Si- 
cile, les  Récréations  géographiques , pour  donner 
l’explication  d’un  globe  terrestre  en  argent,  que 
cc  prince  avait  fait  fabriquer  et  qui  pesait 
800  marcs. 

1154.  P*  expédition  de  Frédéric  Barberousse  en 
Italie.  Diète  de  Roncaglia.  Guerre  contre  les  Mila- 
nais. 

Mortde  Roger  II,  roi  de  Sicile.  Son  fils,  Guil- 
laume 1",  lui  succède,  mais  n’est  pas  reconnu 
par  le  nouveau  pape  Adrien  IV,  qui  excite  contre 
fui  Frédéric  Barberousse. 

Mort  d’Etienne,  roi  d’Angleterre.  Henri  11  Plan- 
tagcnet lui  succède. 

jouri  ou  George,  fils  de  Wladimir  II,  prince  de 
Kiev . fonde  sur  le  territoire  de  Suzdal  la  ville  de 
Wladimir;  il  commence  la  dynastie  des  grands 
princes  de  Wladimir.  Moskou,  sur  la  Moskowa, 
date  de  son  règne. 

Éric,  roi  de  Suède,  fait  la  conquête  de  la  Fin- 
lande idolâtre,  et  y envoie  des  missionnaires  avec 
l’archevêque  d'Upsal. 

L'at&bek  d'Alcp  et  de  Mossoul,  Noureddin,  at- 
tribuant à la  négligence  ou  à la  connivence  du 
prince  de  Damas  la  chute  d’Ascalon,  s’empare  de 
, scs  Etats. 
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1155-  WdWc  Barberousse  se  fait  rouronnerà  Rome 
twir  le  pape  Adrion  IV,  auquel  il  livre  Arnaud  de 
Brescia,  que  le  préfet  de  la  ville  fait  pendre  et 
briller;  ses  cendres  sont  jetées  dans  le  Tibre.  — 
Combat  sous  les  murs  de  Home,  où  se  distingue 
Henri  le  Lion.  Frédéric  retourne  en  Allemagne. 

M dtrc  Wace,  clerc  de  Caen,  né  dans  1 île  de 
Jersey,  compose  une  longue  histoire,  en  vers  de 
huit  syllabes,  où  il  raconte  les  faits  et  gestes  des 
rois  de  la  Grande-Bretagne,  presque  depuis  la 
ruine  de  Troie,  jusqu’à  l'an  de  Jésus-Christ  680, 
et  en  outre  une  seconde  histoire  en  vers,  où  sont 
consignés  les  règnes  des  ducs  de  Normandie  jus- 
qu'à la  16e  année  de  Henri  II.  La  première  de  ces 
deux  chronique*  rimées  qui  a pour  titre  le  Brut , 
contient  rhistoirc  d’Arthur  de  Bretagne  et  de  ses 
chevaliers  connus  sous  le  nom  de  chevokert  de 
la  Table  ronde. 

Les  sultans  G&znévides  sont  attaqués  par  Alaëd- 
diQ-al-Houssain,  fils  de  Houssain-al-Gauri,  qui  ren- 
verse leur  Etat  et  fonde  la  dynastie  des  Guuridcs, 
qui  subsista  jusqu’en  1208. 

1156.  Walderaar  I",  fils  posthume  de  saint  Kan  ut, 
ui  avait  hérité  de  son  père,  assassiné  en  1131,  le 
uché  de  Slesvig  et  le  royaume  des  Obotrites, 

étant  attaque  par  le  roi  de  Danemark,  prend  le 
titre  de  roi. 

Par  un  traité  passé  entre  l’empereur  Frédéric  I*r 
et  Bertbold  IV,  fils  do  Conrad,  la  régence  ou  vi- 
cariat du  royaume  de  Bourgogne  est  restreinte  à 
la  Suisse.  Frédéric  revendique  dans  les  autres 
provinces  les  droits  de  l’empire  que  ses  prôdé- 
cesscurs  avaient  négligés.  Il  se  fit  couronner  à 
Arles,  en  1178. 

1157.  Frédéric  Rarberousse  passe  l’Oder  et  ravage 
la  Grande- Pologne.  — 11  tient  à Besançon  une 
diète  du  royaume  de  Bourgogne.  Il  y reçoit  une 
lettre  où  le  pape  Adrien  IV  lui  rappelle  qu'il  a 
reçu  l’empire  du  saint-siège  à titre  de  beneficium, 
expression  ambiguë,  qui  pouvait  s’entendre  d’un 
bienfait  ou  d’une  obligation  féodale. 

A la  mort  du  roi  Suénotk  III.  que  ses  cruautés 
ont  rendu  odieux,  Waldemar  I*r,  roi  du  Slesvig, 
envahit  tout  le  Danemark. 

André  Ier,  fils  de  Jouri,  prince  de  Suzdal, 
ayant  pris  le  titre  de  grand  duc  ot  fixé  sa  rési- 
dence à Wladimir  sur  la  rivière  de  Klinzma.  il 
en  résulte  une  espèce  de  schisme  politique,  dont 
les  suites  furent  funestes  pour  la  Russie;  le  grand 
duché  de  Kiovie,  avec  les  principautés  qui  en  re- 
levaient. se  dénicha  insensiblement  du  corps  de 
l’empire,  et  finit  par  devenir  la  proie  des  Lithua- 
niens et  des  Polonais. 

Prise  d Alméria  et  de  Grenade  par  les  Almoha- 
des  sur  les  Alworavides.  — Mort  d’Alphonse- 
Raymonrl  VII  : les  royaumes  de  Castille  et  de 
Léon  sont  de  nouveau  partagés  entre  ses  deux  fils, 
Sanclie  III  et  Ferdinand  II,  qui  obtiennent,  le 
premier,  la  Castille,  et  le  deuxième,  le  royaume 
de  Léon. 

1158.  Lecomte  de  Holstein  cède  au  duc  de  Saxe, 
son  suzerain,  la  ville  de  Lubeck,  incendiée  de- 
puis deux  ans.  Henri  le  Lion,  qui  l a fait  reliàtir, 
y appelle  des  peuples  du  nord  en  leur  promettant 
la  liberté  du  commerce. 

Deuxième  expédition  de  Frédéric  Barherouase 
en  Italie.  T!  rebâtit  Lodi  et  assiège  Milan.  V diète 
de  Boncagiia.  Frédéric  y appelle  quatre  célèbres 
docteurs  en  droit,  disciples  d’Irnerius,  savoir  : 
Bulgares  de  Bologne,  Martino  Gosia  de  Crémone, 
Hugues  et  Jacques,  tous  les  deux  surnommés  di 
Porta  Ravegnana.  Réunis  aux  juges  de  la  Lom- 
bardie, ce«  jurisconsultes  prononcèrent  que  tous 
les  droits  régaliens  appartenaient  à l’empereur. 

Le>  Templiers  ne  se  sentant  nas  assez  forts 
pour  défendre  contre  les  Maures  le  poste  de  Ca- 
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latrava,  situé  dans  la  Sierra  Morena,  l’offrent  au 
roi  Sanche  111  de  Castille,  qui  institue  l'ordre  de 
Calatrava,  le  plus  ancien  de  l'Espagne,  et  qui  se 
dévoue  à la  guerre  contre  les  Maures. 

Quelques  marchands  de  Brcmen  allant  àWisby. 
en  Gothland,  sont  jetés  par  la  tempête  sur  1a  cote 
où  tombe  la  Duna,  se  mettent  en  relation  avec  les 
habitants  et  cherchent  à introduire  le  christia- 
nisme parmi  eux. 

1159.  Guerre  entre  le  roi  d’Angleterre  Henri  II  et 
Louis  VU,  à cause  de  la  suzeraineté  sur  le  comté 
de  Toulouse,  réclamée  par  Henri  IJ. 

Frédéric  I*r  continue  la  guerre  contre  les  Mila- 
nais et  entreprend  le  siège  de  Crème.  Belle  résis- 
tance des  Crémasques. 

Mort  d'Adrien  IV.  Ce  pape  est  le  premier  qui 
ait  mis  en  usage  les  mandats,  et  les  lettres  apo- 
stoliques par  lesquelles  le  souverain  pontife  enjoint 
à celui  qui  a des  bonifiées  à conférer  de  donner  la 
préférence,  pour  la  première  vacance,  au  nom 
contenu  dans  le  mandat.  Le  nremier  aussi,  il  a 
dispensé  les  ecclésiastiques  «le  l’obligation  de  ré- 
sidence dans  le  bénéfice  et  leur  a permis  de  pos- 
séder plusieurs  bénéfices  à la  fois.  Alexandre  111 
et  Victor  III  se  disputent  la  tiare.  Frédéric,  favo- 
rable à Victor  111,  est  excommunie  par  Alexan- 
dre III  qui,  ne  pouvant  se  maintenir  en  Italie, 
passe  en  France  au  commencement  de  1162. 

1160.  Conclusion  de  la  paix  entre  Louis  VII  et 
Henri  11.  — Louis  se  marie  pour  la  3*  fois  avec 
Alix,  fille  de  Thibaut  le  Grand,  sorar  des  trois 
comtes  de  Blois,  de  Champagne  et  de  Sanccrre,  et 
nièce  d'Etienne,  dernier  roi  d’Angleterre. 

Continuation  de  la  guerre  en  Italie.  Combat  de 
Cassano,  favorable  aux  Milanais. 

Vers  cette  époque,  écrivait  le  moine  Théodoric, 
le  plus  ancien  annaliste  de  la  Norvège. 

1161.  Frédéric  Barberousse  brûle  les  moissons  des 
Milanais  et  entreprend  le  blocus  de  leur  ville. 

L'anglo-saxon  Thomas  Beckct,  chancelier  de 
Henri  II,  est  élevé  à la  dignité  d’archevèqhe  de 
Cantorbéry. 

Lalmoh’ade  Ahd-el-Moumen  met  pour  la  pre- 
mière fois  le  pied  sur  la  terre  d'Espagne,  que  ses 
généraux  ont  soumise.  — Ferdinand  II,  roi  de 
Léon,  confirme  l’institution  récente  de  l'ordre  re- 
ligieux et  militaire  de  Saint-Jacques,  établi  sous 
la  rèplc  de  saint  Augustin,  et  qui  avait  pour  objet 
de  défendre  contre  les  attaques  des  Maures  les  pè- 
lerins de  Saint-Jacques  de  Compostclle. 

1162.  Prise  et  destruction  de  Milan  par  Frédéric 
Barberousse.  Terreur  «le  tous  les  italiens.  — Fré- 
déric. voulant  se  concilier  les  Génois  dont  la  ma- 
rine lui  était  nécessaire  contre  les  Normands  de  Si- 
cile, leur  rend,  car  un  diplôme  daté  de  Pavie,  les 
régales  et  tous  les  droits,  dont  il  prétendait  dé- 
pouiller les  autres  villes  (ITtalie. 

Puissance  du  .roi  d’Angleterre,  Henri  II.  Ses 
démêlés  avec  l'Eglise.  Thomas  Rocket,  devenu 
archevêque  de  Cantorbéry,  rompt  avec  ce  prince 
dont  il  avait  été. Jusqu’alors  l'ami. 

Alphonse  II,  fils  de  Raymond  Bérenger,  réunit 
le  comté  de  Barcelone  au  royaume  d'Aragon.— 
Le  roi  de  Portugal  régularise  1 établissement  d’un 
ordre  religieux  militaire,  fondé  par  des  particu- 
liers. H tirera  son  nom  d’Avis,  devenu  en  1181  le 
siège  de  l’ordre. 

Le  roi  «le  Suède,  Éric  IX  le  saint,  périt  assas- 
siné.Li  Suède  lui  doit  la  révision  du  coule  d’tfp- 
land,  collection  de  vieilles  lois  propres  à la  pro- 
vince dont  Upsal  était  la  capitale. 

1163.  Frédéric  I*r  fait  démolir  les  murailles  de  Tor- 
tono.  11  fait  avec  les  Pisans  un  traité,  |>ar  lequel 
ils  s'obligent  à armer  70  galères  contre  les  Nor- 
mands de  Sicile. 

Concile  de  Tours,  présidé  par  Alexandre  11,  où 
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assistent  avec  une  apparente  cordialité,  Henri  II 
et  Louis  VH.  L’hérésie  des  Albigeois  y est  solen- 
nellement condamnée;  défense  y est  faite  aux 
moines,  sous  la  menace  d anathème,  de  sc  livrer  à 
l’étude  des  sciences  profanes. 

Maurice  de  Sully,  évêque  de  Paris,  pose  les  fon- 
dations de  l'église  Notre-Dame -de  Paris,  eu  pré- 
sence du  pape  Alexandre  U. 

La  ville  d’U clés*  entre  Tolède  et  Cuença,  est  cé- 
dée aux  chevaliers  du  Temple. — Yousouf,  second 
fils  d'Abd-el-Moumen,  est  proclamé  calife,  sui- 
vant la  volonté  do  son  père. 

1164.  Mort  du  pape  Victor  IV.  Le  cardinal  Gui  de 
Crème  lui  succédé,  sous  le  nom  de  Pascal  III.  — 

Vérone.  Yicencc,  Padoue,  Trévise  et  les  autres 
villes  de  la  marche  de  Vérone  forment  une  confé- 
dération pour  secouer  le  joug  impérial.  — 3*  expé- 
dition de  Frédéric  I*r  en  Italie  ; Il  est  obligé  de  se 
retirer  devant  les  troupes  des  confédérés. 

Thomas  lie.  ket  refuse  de  signer  les  articles  de  Cla- 
rendon, qui  détruisaient  les  privilèges  de  l'Église. 

11  est  accueilli  en  France  par  Louis  Yll  et  par  le 
pape  Alexandre  111,  qu’il  vit  à Sens. 

Le  roi  Magnus  V,  dit  F.rlingson,  voulant  se  con- 
cilier la  faveur  des  évêques  et  écarter  des  préten- 
dants, dont  le  droit  pouvait  être  plus  fondé  que 
la  sien,  prend  le  parti  d'introduire  le  sacre  et  le 
couronnement.  11  statue  aussi  que  les  évêques,  les  ' 
abbés  et  tes  grands  officiers  de  la  couronne,  con- 
jointement avec  12  élus  de  chaque  diocèse,  choi- 
siraient le  roi  sous  la  direction  de  l’archevêque  de 
Dmnlhftim 

1165.  Frédéric  1**  tient  à Worabourg  une  diète,  où 
vinrent  des  ambassadeurs  d'Henri  II,  roi  d’Angle- 
terre, et  où  Pascal  III  est  reconnu  jour  pape  lé- 
gitime. — Alexandre  1X1  rentre  dans  Home. 

1666-  Mort  de  Guillaume  le  Mauvais,  roi  des  Dcux- 
Siciles.  Il  a pour  successeur  Guillaume  II,  ûgé  de 

12  ans,  sous  la  tutelle  de  sa  mère,  une  Navarraise, 
qui  s'entoure  d’étrangers,  principalement  de  Fran- 
çais. 

4*  expédition  de  Frédéric  I"  en  Italie. 

Henri  II,  roi  d’Angleterre,  fait  épouser  à son 
fils  Geoffroy  l'hcritierc  de  Bretagne,  et  acquiert1 
ce  duché. 

Otton  de  Plaisance  ouvre  à Montpellier  la  pre- 
mière école  de  droit. 

116".  Frédéric  s'empare  de  Borne  et  y installe  Pas- 
cal III,  qui  le  couronne  empereur.  — Formation 
au  monastère  de  Puntido,  entre  Milan  et  Bargame, 
de  la  célèbre  Ligue  lombarde.  Les  Milanais  dis- 
persés et  les  villes  de  Vérone,  Vicencc,  Trévise, 
Padoue,  Crémone,  Brescia,  Bergame,  Mantoue, 
Ferrure,  Bologne,  Modène,  Rcggio,  Parme  et 
Plaisance  y entrèrent.  Les  confédérés  s’engagèrent 
à défendre  leur  liberté  contre  l'empereur  et  ses 
officiers,  sauf  la  fidélité  qu'ils  lui  devaient,  et  à 
ramener  les  Milanais  dans  leur  ville.  Peu  après, 
Milan  fut  rebâtie  et  fortifiée.  La  ville  de  Lûdi  fut 
forcée  d’accéder  à la  ligue  lombarde. 

Le  roi  d’Aragon,  comte  de  Barcelone,  enlève  au 
comte  de  Toulouse  la  Provence,  sur  laquelle  il 
possède  un  droit  de  famille.  I.o  différend  durera 
18  ans. 

1 168.  Des  maladies  épidémiques  sc  répaqdent  dans 
l'armée  de  Frédéric  Ier,  qui  s’échappe  secrètement 
de  l’Italie  avec  une  trentaine  d’hommes.  — Puis- 
sance de  la  ligue  lombarde.  — Construction  d’une 
ville  qui  est  appelée  Alexandrie,  en  l’honneur  du 
pape  Alexandre  III,  le  célèbre  propugnatcur  de  la 
liberté  italienne.  — Mort  de  Pascal  III.  Le  parti 
impérial  nomme  à sa  place  Jean,  abbé  de  Strume 
en  Hongrie,  qui  prend  le  nom  de  Calixte  III. 

AV  al  de  ma  r Pr,  roi  de  Danemark,  rend  les  princes 
de  Rugen  tributaires  et  feudatuires  de  sa  cou- 


Ap.  J.-C. 

ronne;  il  détruit  l’idole  des  Rugiens  nommée 
Suantncit. 

Expédition  du  roi  de  Jérusalem,  Amaury,  con- 
tre l’Egypte.  Sac  de  Bclbéis,  à l’entrée  de  l’Egypte, 
par  les  Hospitaliers. 

1169.  Paix  de  Montmirail  entre  Henri  II  d’Angle- 
terre et  Louis  VII.  Le  monarque  anglais  cède  à 
son  fils  aîné  Henri,  surnommé  Court-Mante!, 
l’Anjou  et  le  Maine;  à Richardson  second  fils,  le 
duché  d’Aquitaine  ; le  troisième,  Geoffroy , obtient 
la  Bretagne  en  arrière-fief.  Ces  trois  princes  font 
hommage  au  roi  de  France.  — Entrevue  de  Tho- 
mas Becket  et  d’Henri  II,  qui  refuse  de  lui  donner 
le  baiser  de  paix. 

En  Castille,  les  communes  commencent  à èlre 
représentées  dans  rassemblée  nationale  des  Cor- 
tès, où  siégeaient  les  évêques  et  les  nobles.  Les 
communes  de  l’Aragon  ont  déjà  ce  droit  depuis 
1130. 

Après  l’émir  de  l’atabek  Noureddin,  Sirkouk, 
le  neveu,  de  ce  dernier,  Saladiu,  fils  d'Ayoub, 
défend  l’Egypte  au  nom  des  Fatixnites  contre  les 
attaques  du  roi  de  Jérusalem  et  de  l’empereur 
grec. 

1170.  Conférence  d’ Am  boise  où  a lieu  entre  Henri  II 
et  Thomas  Becket  une  feinte  réconciliation,  parla 
médiation  de  Louis  Yll  et  d’Alexandre  111.  — 
Nouvelle  rupture;  Becket  est  assassiné  devant 
l’autel  à Cantorbéry. 

Prise  de  Gaza  par  Saladin. 

1171.  Henri  II  commence  la  conquête  de  l’Irlande. 

Guerre  entre  les  Vénitiens  et  l’empire  grec.  — 

— Etienne  III,  roi  de  Hongrie,  enlève  aux  Véni- 
tiens Znra,  Trau  et  Spaiatro. — Le  doge  recouvre 
ces  deux  dernières  places  et  va  combattre  les 
Grecs,  mais  ramène  sur  ses  vaisseaux  la  peste  à 
Venise.  — Création  de  la  banque  de  Venise,  la 
plus  ancienne  de  l’Europe. 

Les  Danois  détruisent  Julia,  principal  port  des 
Vénèdes  allemands. 

Mort  du  dernier  calife  fa  limite  Ahmed.  Saladin 
commence  la  maison  des  Ayoubites.  qui  ne  pren- 
dront que  le  titre  -de  sultans:  il  obéit  encore  de 
nom  à Noureddin. 

1172.  Henri  II  se  réconcilie  avec  l’Eglise. 

Le  roi  d’Aragon  hérite  du  Roussillon. 

1173.  Canonisation  de  Thomas  de  Cantorbéry  par  le 

rie  Alexandre  1H,  qui  attribue  exclusivement  à 
cour  de  Borne  le  droit  de  canonisation. 

Les  trois  fils  de  Henri  II,  Henri,  Richard  et 
Geoffroy,  secrètement  excités  par  leur  mère  Eléo- 
nore, sc  révoltent  contre  leur  père.  Eléonore  est 
arrêtée,  au  moment  où  elle  allait  se  réunira  eux, 
et  livrée  à son  époux,  qui  la  condamne  à une 
dure  captivité.  — Louis  VII  accueille  les  fils 
do  Henri  II ; les  présente  aux  grands  de  son 
royaume,  et  jure  de  les  défendre  contre  leur  père. 
Les  comtes  de  Flandre,  de  Boulogne  et  de  Blois, 
et  le  roi  d’Ecosse  se  joignent  à Louis  VII. 

Mort  de  l’atabck  Noureddin.  L’ayoubite  Saladin 
garde  l’Egypte  avec  le  titre  de  sultan.  Peu  après 
il  s'empare  de  Dama»  sur  un  enfant  de  onze  ans, 
fils  de  Noureddin. 

1174.  5*  expédition  de  Frédéric  Barberousse  en 
Italie.  11  entreprend  le  siège  d’Alexandrie. 

Pénitence  publique  d’Henri  II  nu  tombeau  de 
Thomas  Becket. — Défaite  à Alnwick  deGuillaume, 
roi  d’Ecosse,  qui  tombe  au  pouvoir  des  Anglais. 
— Henri  II  et  Louis  VII  font  la  paix  dans  une 
entrevue  qu’ils  ont  entre  Tours  et  Amboisc.  — - 
Paix  entre  Henri  II  et  Guillaume  d'Ecosse,  signée 
à Falaise.  Guillaume  se  reconnaît  homme-lige  du 
roi  d’Angleterre  et  lui  cède  les  châteaux  de  Rox- 
burgh,  Berwick,  Jedburgb,  Ediraburgh  et  Stir- 
ling. — Henri  J1  abolit  le  droit  de  varech,  cou- 
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tume  barbare  qui  adjugeait  au  fisc  les  biens  des 
naufragés. 

Ravinond,  comte  de  Provence,  en  accordant  aux 
Génois  le  commerce  exclusif  de  la  Provence,  leur 
cède  en  même  temps  Marseille,  Monaco  et  tous 
les  ports  situés  entre  le  château  de  Torbia  et 
Narbonne. 

1175.  Frédéric  I*r  est  forcé  de  lever  le  siège  d'A- 
lexandrie. — Médiateur  entre  Gènes  et  Pise,  il 
leur  partage  l'île  de  Sardaigne  : Gênes  reçoit  les 
territoires  du  sud  et  du  sud-ouest. 

1176.  Une  nouvelle  armée  arrive  d’Allemagne  au 
secours  de  Frédéric.  — Défection  d'Henri  le  Lion. 
— Victoire  décisive  des  Milanais  sur  Frédéric  à 
Legnano,  au  N.  O.  de  Milan. 

Frédéric  envoie  des  ambassadeurs  à Alexandre  111 
pour  traiter  de  !a  paix. 

Vers  cette  époque,  création  en  Espagne  de 
l'ordre  religieux  militaire  d'Alcantara. 

1177.  Entrevue  de  Frédéric  l*r  avec  le  pape 
Alexandre  III,  à Venise.  Le  23  juillet,  il  fut  conclu 
entre  l’empereur,  le  pape,  le  roi  de  Sicile  et  les 
villes  de  la  Lombardie  un  traité  portant  qu’il  y au- 
rait paix  entre  l’empereur  et  le  pape,  une  trêve  de 
15  ans  entre  l’empereur  et  le  roi  de  Sicile,  et  de 
6 ans  entre  l'empereur  et  les  villes  de  la  Lom- 
bardie. Frédéric  reconnut  Alexandre  III  comme 
pape  ; l’antipape  reçut  une  abbaye;  la  jouissance 
des  biens  allodiaux  de  la  comtesse  Mathilde  fut 
abandonnée  pour  15  ans  à l'empereur. 

1178.  Frédéric  I*'  se  fait  couronner  roi  des  deui 
Bourgognes,  à Arles  et  à Vienne.  La  régence  de 
la  Suisse  resta  entre  les  mains  des  ducs  de  Za- 
ringue,  qui  bâtirent  les  villes  de  Fribourg  (1178) 
et  de  Berne  (1191).  A l’extinction  des  Zanngue 
en  1218,  la  Suisse  devint  province  immédiate  de 
l’empire. 

1 1 79.  Pèlerinage  de  Louis  VII  au  tombeau  de  saint 
Thomas  Beckct  de  Cantorbéry  pour  obtenir  la 
guérison  de  son  fils  Philippe. — Deux  mois  apres, 
Louis  VU  fait  sacrer  Philippe,  et  rend  un  édit  qui 
assure  aux  archevêques  de  Reims  le  privilège  de 
sacrer  les  rois  de  France. 

3*  concile  de  Lalran,  12*  concile  œcuménique;  I 
afin  de  prévenir  les  élections  schismatiques,  le 
concile  décrète  que  pour  être  pape  légitime,  il 
faudrait  avoir  réuni  les  suffrages  des  deux  tiers 
des  cardinaux,  et  que  l’Eglise  de  Rome  n’avant 
pas  de  supérieur,  il  n’existait  pas  de  juge  qui*  pût 
prononcer  dans  une  élection  litigieuse.  Il  est 
aussi  déclaré  que  les  hérétiques  qui  avaient  fait 
des  progrès  dans  l’Albigeois  et  dans  le  territoire 
de  Toulouse,  sous  les  dénominations  de  Cathares, 
Patarins,  etc.,  seraient  excommuniés  et  exclus 
de  la  société  du  commerce  des  chrétiens. 

1180.  Mort  de  Louis  VIL  Avènement  de  Philippe- 
Auguste,  âgé  de  15  ans.  Par  son  union  avec  Isa- 
belle de  Hainaut,  issue  du  Carlovingien  Charles  de 
Lorraine,  Philippe  confond  les  prétentions  des 
deux  dynasties.  Isabelle  reçoit  l'Artois  pour  dot. 
Philippe  s'unit  à Philippe  d’Alsace,  comte  de 
Flandre,  régent  de  France,  contre  la  reine  sa 
mère  et  ses  quatre  oncles,  les  comtes  de  Blois,  de 
Champagne,  de  Sancerre  et  l'archevêque  de 
Reims,  et  rejette  leur  tutelle.  — Ordonnance  par 
laquelle  Philippe  affranchit  de  toute  servitude 
corporelle  les  habitants  d'Orléans  et  des  en- 
virons. 

Henri  le  Lion,  à la  défection  duquel  Frédéric  1* 
attribuait  le  mauvais  succès  de  son  expédition  en 
Italie,  est  mis  au  ban  de  l’empire,  et  dépouillé  de 
tous  ses  Etats.  Le  duché  de  Bavière,  moins  Ratis- 
bonne,  qui  fut  déclarée  ville  impériale,  la  Styrie, 
la  Carinlnic,  la  Carniole,  le  Tyrol  et  l’Istrie,  ainsi 
que  tous  les  évêchés  qui  devinrent  immédiats, 


Ap.  J.-C. 

furent  donnés  à Othon  de  Wittelsbach.  Le  duché 
de  Saxe,  qui  s’étendait  depuis  la  Poméranie  jus- 
qu’au Rhin,  fut  également  démembré.  Une  grande 
partie  fut  donnée,  sous  le  nom  de  duché  de  Saxe, 
a Bernard,  fils  d’Albert  l’Ours,  premier  margrave 
de  Brandebourg  de  la  maison  Ascanienne.  Une 
partie  de  la  Westphalie  fut  érigée  en  duché  en 
Faveur  de  l’archevêque  de  Cologne,  qui  avait 
secondé  les  projets  de  l’empereur  contre  les 
Guelfes. 

1181.  Frédéric  I*  déclare  princes  d’empire  les  déni 
frères  Bogislaa  et  Casimir,  ducs  de  la  Poméranie 
orientale,  qui  ne  reconnaissent  plus  l’autorité  du 
duc  de  Saxe.  — Presbislas  II,  prince  de  Mecklem- 
bourg,  maintient  aussi  son  immédiate  té  sous  le 
titre  de  seigneur  de  Mecklembourg.  — Le  Hols- 
tein,  qui  jusqu'alors  avait  relevé  du  duché  de 
Saxe,  devient  fief  immédiat.  — Le  roi  de  Dane- 
mark, Waldemar  I*r?  se  joint  à l’empereur  pour 
enlever  à Henri  le  Lion  la  ville  de  Lubeck,  qui 
est  déclarée  ville  immédiate. 

Le  roi  de  Hongrie  Bêla  établit,  vers  cette  époque, 
au  dessous  du  comte  palatin,  officier  suprême  dont 
les  fonctions  embrassaient  les  affaires  civiles  et 
les  affaires  militaires,  des  chefs  particuliers  entre 
lesquels  fut  partagée  l’administration  de  la  Hon- 
grie divisée  en  comtés.  — La  ville  de  Zara  en 
Dalmatic  secoue  le  joug  de  Venise  et  sc  donne  à 
la  Hongrie. 

1182.  Henri  le  Lion  fait  sa  soumission  à Frédéric  I" 
à la  diète  d’Erfurt.  11  conserve  des  terres  qui  for- 
mèrent par  la  suite  l’électorat  de  Hanovre  et  le 
duché  de  Brunswick,  et  il  est  la  souche  des  rois 
d’Angleterre  d’aujourd’hui. 

Mort  de  Waldemar  1*%  roi  de  Danemark,  sur- 
nommé le  Grand.  On  lui  attribue  la  fondation  de 
Dantzick  et  les  commencements  de  Copenhague. 
Avènement  de  son  fils  Canut  VI. 

En  Orient,  Saladin , sultan  d’Egypte  et  de 
Damas,  s’empare  d’Edesse.  mais  ne  réussit  point 
à prendre  Alep  et  Mossoul , qui  restent  à la  fa- 
mille de  Nourcddin. 

1183.  Traité  de  Constance  entre  Frédéric  I,r,  le  pape 
et  les  villes  lombardes,  qui  assure  la  liberté  de 
ces  dernières. 

Révolte  des  fils  de  Henri  II,  surtout  de  Paine, 
Henri  Court-Mante!,  excité  par  Bertrand  do  Born. 
seigneur  de  Hautcfort  dans  le  Limousin,  trou- 
badour célèbre. 

Commencement  de  la  guerre  entre  Philippe-Au- 
guste et  Philippe,  comte  de  Flandre,  au  sujet  de 
la  possession  au  Vermandoiset  de  l’Amiénois,  que 
le  roi  de  France  réclamait  comme  étant  le  plus 
proche  héritier  d'Elisabeth  de  Vermandois,  femme 
du  comte  de  Flandre,  morte  sans  enfant.  — A 
Paris,  première  construction  de  deux  corps  de 
halles  couvertes. 

Saladin  s’empare  d’Amida,  en  Mésopotamie,  et 
se  fait  céder  AÎep. 

Canut  VI,  roi  de  Danemark,  met  dans  sa  dé- 
pendance les  princes  de  Poméranie,  et  bientôt 
après  ceux  de  Mecklembourg. 

1184.  Victoire  d’Alphonse  Henriquez,  roi  de  Portu- 
gal, sur  YOUSOUJ.  chef  des  Almohades,  à Santa- 
rem.  — Yousouf,  blessé  mortellement,  a peu  après 
pour  successeur  Yacoub. 

Le  pape  Lucius  III,  bien  qu’appuyé  par  Frédé- 
ric I*r,  est  forcé  de  sortir  de  Rome.  — Concile  de 
Vérone,  où  sont  excommuniés  les  Romains;  les 
Cathares,  les  Patarins  et  les  Vaudois  sont  me- 
nacés de  peines  spirituelles  et  de  peioes  tempo- 
relles. 

Philippe  Auguste  défend  la  paix  publique  contre 
les  Brabançons  et  les  routiers,  avec  le  secours  des 
milices  communales  confédérées  (association  des 
Capuchons).  — Pavage  de  la  ville  de  Paris;  un 
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riche  particulier,  Gérard  de  Poissy,  y contribue 
pour  11000  marcs  d’argent.  On  commence  aussi 
a entourer  de  murs  le  parc  de  Vincennes,  forte- 
resse près  de  la  résidence  royale.  — Les  communes 
d'Autun,  de  Chàlon  et  do  Beaune  en  Bourgogne, 
de  Crespy  en  Laonnais,  reçoivent  du  roi  la  con- 
firmation de  leurs  chartes. 

Grande  expédition  du  prince  de  Wladi mi r contre 
les  Bulgares  du  Volga. 

1186.  Fin  de  la  guerre  entre  Philippe-Auguste  et  le 
comte  de  Flandre.  Celui-ci  livre  au  roi  la  ville 
d’Amiens  et  le  Vermandois,  à l’exception  de  Pé- 
ronne  et  de  Saint-Quentin,  et  se  reconnaît  à ge- 
noux vassal  du  roi  de  France. 

Mort  d’Alphonse  Henriquez,  roi  de  Portugal, 
âgé  de  plus  de  90  ans.  Avènement  de  son  fils 
Sanrhe. 

Mariage  du  roi  de  Hongrie  Bêla  III  avec  une 
soeur  de  Philippe-Auguste. 

1186.  Le  fils  de  l'empereur  d’Allemagne,  Henri, 
âgé  de  21  ans  épouse  Constance,  tille  du  roi  Ro- 
ger II,  qui  doit  succéder  à son  neveu,  Guil- 
laume II,  qui  n’a  pas  d’enfants. 

Geoffroy,  duc  de  Bretagne,  fils  de  Henri  II  d’An- 
gleterre, est  tué  à Paris  dans  un  tournoi.  — Con- 
testation entre  les  rois  de  France  et  d’Angleterre 
au  sujet  de  la  garde  noble  de  sa  veuve,  nui  met 
au  monde,  au  commencement  de  1 année  sui- 
vante, un  fils  nommé  Arthur,  qui  fut  duc  de  Bre- 
tagne. 

Révolte  des  Bulgares  contre  les  Grecs.  Ils  fon- 
dent un  royaume  qui  durera  jusau’en  13%. 

Gui  de  Lusignan,  beau-frère  de  Baudouin  IV,  j 
devient  roi  de  Jérusalem. 

1 187.  Philippe-Auguste  favorise  la  formation  des  ! 
communes  d’Arras,  de  Saint-Omer,  d’Hcsdin,  de 
Doulens  en  Artois,  de  Dijon  en  Bourgogne,  et  peu 
après  de  Montreuil  et  de  Pontoise. 

Canut  VI,  roi  de  Danemark,  contraint  les  ducs 
de  Poméranie  occidentale  et  les  deux  ducs  de 
Mecklembourg  à se  reconnaître  ses  vassaux.  — 
Suend  Aageson,  le  plus  ancien  annaliste  du  Da- 
nemark, compose  un  abrégé  de  l’histoire  do  ce 
royaume. 

Saladin  remporte  sur  Guy  de  Lusignan  la  vic- 
toire de  Tibériade.  Guy  de  Lusignan,  le  grand- 
maître  du  Temple.  Guillaume  le  Vieux,  mamuis 
de  Monlferrat,  sont  faits  prisonniers;  Renaud  do 
Cbâtillou  et  un  grand  nombre  de  chevaliers  de 
l’Hôpital  et  du  Temple  sont  égorgés  après  la  ba- 
taille; la  sainte  croix  tombe  au  pouvoir  des  infi- 
dèles. — Saladin  s’empare  de  Ptolémaïs,  assiège 
Tyr,  qui  est  défendue  par  le  fils  du  marquis  de 
Monlferrat,  Conrad,  uui  vient  de  débarquer  en 
Palestine,  s’empare  a’Ascalon  et  entre  par  capi- 
tulation dans  Jérusalem. 

Le  pipe  Urbain  III  meurt  à Ferrarc  le  19  oc- 
tobre, en  se  rendant  à Venise  afin  d’y  faire  équi- 
per une  flotte  pour  transporter  les  croisés.  Le  pane 
Grégoire  VIII,  son  successeur,  se  rend  à Pise&nn 
d'y  réconcilier  les  Pisans  et  le;  Génois,  dont  les 
marines  allaient  devenir  nécessaires  pour  la  croi- 
sade. Il  meurt  le  27  novembre.  Clément  III  lui 
succède. 

1188.  Guillaume,  archevêque  de  Tyr,  fait  prendre 
la  croix  aux  rois  de  France,  d'Àng’ictcrre  et  d’Al- 
lemagne. — Dîme  saladinc  en  France.  — Révolte 
de  Richard  Cœur-de-Lion,  appuyée  par  Philippe- 
Auguste,  et  qui  empêche  le  roi  d’Angleterre  de 
partir  pour  la  croisade.  — Raymond  111,  comte 
de  Tripoli,  n’ayant  pis  d'enfants,  laisse  son  comté 
aux  princes  d'Antioche  qui  le  conservèrent  jus- 
qu’en 1289. 

Fin  de  la  république  romaine  établie  45  ans 
auparavant,  à la  suite  d’une  transaction  entre  le 
pape  Clément  III  et  le  sénat  romain. 
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1189.  Mort  de  Guillaume  II,  roi  des  Deux-Sicile». 
Les  Siciliens  proclament  roi  Tancrède,  comte  de 
Lecce,  qu’on  fait  passer  pour  le  fils  naturel  do 
Roger,  frère  aîné  du  roi  défunt. 

Paix  de  laColombière  entre  Philippe-Auguste  et 
Henri  II,  qui  meurt  peu  après  de  chagrin  en 
voyant  le  nom  de  son  4*  fils,  Jean  sans  Terre,  en 
tète  de  la  liste  des  vassaux  infidèles. 

Croisade  de  Frédéric  Barberousse. 

1190.  Frédéric  Barberousse  se  noie  dans  le  fleuve 
Sélef,  en  Cilicic  (juin).  — Avènement  de  son  fils 
aîné,  Henri  VI,  déjà  roi  des  Deux-Siciles  par  sa 
femme  Constance. 

Testament  do  Philippe-Auguste , où  ce  prince, 
règle  l’administration  judiciaire  et  financière  du 
royaume  avant  de  partir  pour  la  croisade.  On  y 
trouve  l’institution  des  baillis  royaux -comme  juges 
établis  au-dessus  des  prévôts. — Construction  des 
mura  de  clôture  et  des  portes  de  Paris.  Armoiries 
de  la  ville  de  Paris,  déterminées  par  le  roi  : nef 
d’argent,  fleur  de  lis  d'or.  — Philippe-Auguste 
s’embarque  à Gênes  et  Richard  à Marseille.  Les 
deux  rois  se  brouillent  en  Sicile. 

Fondation  de  l’ordre  de  chevalerie  religieux  et 
militaire  connu  sous  le  nom  d'Ordre  teutonique, 
par  Frédéric  de  Souabc,  arrivé  en  Palestine, avec 
les  restes  de  l’armée  de  son  père,  Frédéric  Bar- 
bcrous6e.  Cet  ordre  eut  pour  premier  grand- 
maître  Henri  Walpot  de  Bassenheim,  et  fut  con- 
firmé par  le  pape  Célestin  111  l’année  suivante. 

Gênes,  gouvernée  jusqu’alors  par  des  consuls, 
se  donne  un  podestat  étranger  pour  réprimer  les 
factions  et  mettre  un  frein  a l’ambition  des 
nobles. 

1191.  Henri  VI  d’Allemagne  est  couronné  empereur 

Far  le  pape  Célestin  111.  11  se  dirige  ensuite  vers 
Italie  méridionale  et  s'empare  de  presque  toutes 
les  villes,  excepté  Naples,  qu’il  assiège,  mais  les 
maladies  qui  se  répandent  dans  son  armée  lo 
forcent  de  retourner  en  Allemagne. 

Philippe-Auguste  acquiert  l’Artois  comme  dot 
de  sa  femme. 

Destruction  de  Tusculum  par  les  Romains. 
Richard  Cœur-de-Lion  enlève  file  de  Chypre  à 
un  Comnène.  Prise  de  Saint-Jean-d’Acre  par  les 
croisés.  Nouvelle  rupture  entre  Philippe  et  Ri- 
chard. Philippe  revient  en  France.  Contestations 
entre  Conrad  de  Montferrat  et  Guy  de  Lusignan 
pour  le  titre  de  roi  de  Jérusalem. 

Philippe-Auguste,  à son  retour  de  la  croisade, 
supprime  la  dignité  de  sénéchal  qui  était  vacante 
depuis  la  mort  de  Thibaut  de  Blois. 

La  charte  de  Mae  nus  V de  Norwégc  (v.  1164), 
au  lieu  de  remédier  aux  troubles,  n'avait  fait 
que  les  augmenter  par  la  nouvelle  influence 
qu’elle  donnait  au  clergé.  Le  roi  Suerrer,  ayant 
voulu  réprimer  l’ambition  de  l’archevêque  de 
Drontheim,  fut  excommunié  et  déposé  par  le  pape 
Célestin,  et  plus  tard  (1 198)  par  le  pape  Inno- 
cent III.  Il  se  maintint  cependant  sur  le  trône. 

1192.  Richard  Cœur-de-Lion  donne  le  royaume  de 
Chypre  à Guy  de  Lusignan.  Conrad  de  Montferrat 
conserve  seul  alors  le  titre  de  roi  de  Jérusalem. — 
Assassinat  de  Conrad  par  les  émissaires  du  Vieux 
de  la  Montagne.  Par  le  mariage  de  sa  veuve,  le 
titre  de  roi  de  Jérusalem  passe  dans  la  maison  de 
Champagne.  — Bonifacc,  frère  de  Conrad,  lui  suc- 
cède dans  le  marquisat  de  Montferrat.  — Trêve 
conclue  par  Richard  avec  Saladin;  son  départ  de 
la  Palestine.  Les  chrétiens  conservent  Saint-Jean 
d’Acre,  Jaffa  et  Àrsouf. 

Un  moine  de  Scgeberg,  dans  le  Holstein,  nommé 
Mainard,  entreprend  de  prêcher  la  foi  dans  la 
Livonie,  dont  il  est  le  1er  evêque. 

1193.  Pendant  la  captivité  de  Richard,  qui,  à son 
retour  de  la  croisade,  est  tombé  entre  les  mains 
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du  duc  d’Autriche,  qui  l’a  livré  à l'empereur 
Henri  VI,  Philippe-Auguste  se  fait  un  instrument* 
de  l'ambition  de  Jean  sans  Terre  qui  aspire  au 
trône  d'Angleterre.  11  envahit  la  Normandie,  mal- 
gré les  menaces  du  pape,  mais  échoue  devant 
Rouen.  — Mariage  (août)  et  bientôt  après  divorce 
de  Philippe-Auguste  avec  Ingeburge  de  Dane- 
mark, sœur  de  Canut  VI,  qui  forme  appel  à 
Rome. 

Mort  de  Saladin  à Damas,  à l’âge  de  57  ans. 
Partage  de  scs  Etats  entre  ses  3 fils  : 1"  su  lin  nie 
de  Damas  avec  Jérusalem,  Banlhek  et  Rosira; 
2°  suitanie  d'Egypte;  3"  suitanie  d’Alep. 

1194.  Mort  de  Tancrède,  que  la  mort  do  son  fils 
aîné  Roger  avait  plongé  dans  la  plus  vive  douleur. 
Guillaume  JH,  son  second  fils,  est  aisément  dé- 
pouillé par  Henri,  qui  sc  fait  couronner  à Pa- 
ïenne, mais  se  rend  odieux  aux  Siciliens  par  ses 
barharies. 

Richard  Cœur-de- Lion,  qui  a recouvré  la  liberté, 
trouve  un  appui  contre  Philippe-Auguste  chez 
les  grands  vassaux  de  France  (les  comtes  de 
Flandre,  de  Boulogne,  de  Champagne),  alarmés 
des  progrès  de  la  royauté.  — Combat  de  Fréterai, 
prés  de  Blois,  où  Philippe-Auguste  perd  avec  son 
bagage  les  titres  de  la  couronne  oui  en  faisaient 
part  e;  de  l;*i  création  du  dépôt  des  archives  à 
Paris  (5  juillet). 

1 195.  Mort  de  Welf  d’Este;  le  marquisat  de  Toscane 
et  les  biens  de  la  comtesse  Mathilde,  qu’il  a pos- 
sédés 38  ans,  sont  donnés  par  l'empereur  à son 
frère  Philippe. 

Grande  défaite  d’Alphonse  VIII,  roi  de  Castille, 
h Alareos,  par  lalmohade  YacouD. 

1196.  Révolte  des  Siciliens;  nouvelles  cruautés  de 
Henri  VI. 

Mariage  de  Philippe-Auguste  avec  Agnès,  fille 
du  duc  de  Méranie. 

1197.  Henri  VI  donne  le  duché  de  Souahe  à son 
frère  Philippe.  — Il  meurt  à Messine.  Frédéric, 
son  fils,  lui  succède,  à l’âge  de  3 ans,  dans  ses 
domaines  héréditaires.  Il  a pour  tutrice  en  Sicile 
la  reine  Constance,  sa  mère.  Philippe  de  Souahe 
gouverne  1 Allemagne. 

Mariage  de  Bérengére,  fille  du  roi  de  Castille, 
avec  le  roi  de  Léon.  Ce  mariage  est  désapprouve 
par  la  cour  de  Rome,  à causa  de  la  parenté  des 
époux. 

La  guerre  recommence  entre  Richard  Cœur-de- 
Lion  et  Philippe-Auguste. 

Mort  du  roi  titulaire  de  Jérusalem,  Henri  de 
Champagne.  Araaury  II  de  Lusignan,  roi  de 
Chypre, qui  a épousé  la  veuve  de  Henri,  Isabelle, 
prend  le  titre  de  roi  de  Jérusalem. 

1198  Le  duc  de  Bohême,  Prémislas,  reçoit  à la 
diète  de  Mayence,  de  Philippe  de  Souabe,  le 
titre  de  roi  qu’il  transmet  h ses  successeurs. 

Philippe-Auguste  permet  aux  juifs  do  rentrer 
en  France,  moyennant  des  sommes  considérables 
nui  lui  étaient  nécessaires  pour  la  guerre  contre 
1 Angleterre. 

Mort  du  pape  Célestin  III.  C’est  nom  son  régne 
que  prévalut  dans  les  Eglises  d’Oecident  la  cou- 
tume de  donner  la  communion  aux  laïques  sous 
la  seule  espèce  du  parn.  ainsi  que  cela  avait  lieu 
dans  l’Eglise  de  Jérusalem.  — Avéuement  d In- 
nocent III,  de  la  famille  des  comtes  de  Segnia, 
âgé  de  37  ans.  II  profite  de  la  vacance  de  i em- 
pire pour  donner  lui  seul  au  préfet  de  Home 
1 investiture  de  sa  charge.  Depuis  plus  d"un  siè- 
C^j  ce  magistrat  dépendait  en  même  temps  de 
l'empereur  et  du  pape.  Il  recevait  l'investiture  du 
premier,  et  prêtait  serment  à tous  les  deux.  Il 
dépouille  l’allemand  Markwald,  principal  conseil- 
ler de  Henri  VI,  de  la  Marche  d’Ancône  et  du 
duché  de  Spolète.  11  favorise  en  Toscane  la  con- 
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fédération  de  Lucmies,  Florence.  Pistoïa.ntc.  Pise 
demeure  fidèle  à la  famille  d Henri  VI.  Il  essaye, 
mais  en  vain,  do  faire  rentrer  sous  sa  puis- 
sance l’exarchat  de  Rarenne,  et  recouvre  quel- 
ques parties  de  la  succession  de  la  comtesse  Ma- 
thilde. 11  se  remet  en  possession  de  la  plus  grande 
partie  des  Etats  de  l'Eglise,  envahie  par  le  der- 
nier empereur  et  par  quelques  nobles,  et  intro- 
duit dans  l'administration  des  finances  un  ordre 
inconnu  jusqu'alors. 

O thon  de  Brunswick,  fils  de  Henri  le  Lion, 
chef  des  Welfs,  soutenu  par  Innocent  III,  dispute 
la  couronne  impériale  â Philippe  «te  Soualve. 

Mort  de  la  reine  Constance  à I’alerme;  son  tes- 
tament donne  la  régence  à Innocent  III,  qui  dé- 
fend énergiquement  les  droits  de  son  pupille; 
il  oppose  à l'allemand  Markwald  un  chevalier 
français.  Gauthier  de  Bricnue. 

1199.  Mort  de  lalmohade  Yacoub.  11  a pour  succes- 
seur Mohammed-el-Naser.  — Mort,  ù Maroc,  du 
célèbre  Averroès,  natif  de  Cordoue,qui  embrassa, 
dans  ses  études,  la  medecine,  la  philosophie,  la 
science  du  droit,  les  mathématiques,  la  poésie.  Le» 
plus  important  de  ses  Iravanx  est  une  traduction 
des  œuvres  d Aristote,  qui  commence  des  lors  à 
régner  dans  les  écoles  de  l'Occident. 

Trêve  entre  Philippe- Auguste  et  Richard.  — 
Mort  de  Richard,  au  siège  de  Châlits  dans  le  Li- 
mousin. Son  frère  Jean  sans  Terre  lui  succède,  au 
détriment  du  fils  de  Geoffroy,  Arthur,  qui  est 
reconnu  dans  la  Bretagne,  le  Maine,  l'Anjou  et  la 
Touraine. 

1200.  En  Danemark,  le  comte  de  Holstein  est  con- 
traint de  céder  aux  Danois  le  Ditmarse,  situé  à 
1*0.  du  Holstein,  et  la  place  importante  de  Rends- 
bourg,  sur  la  frontière  du  Slcsvig. 

Le  légat  du  pape,  dans  une  assemblée  tenue  à 
Vienne  en  Dauphiné,  met  le  royaume  de  France 
en  interdit.  Philippe  est  contraint  de  reprendre 
Ingeburge.  — Mariage  du  fils  du  roi,  Louis,  âgé 
de  moins  de  14  ans,  avec  Blanche  de  Castille.  — 
Ordonnance  royale  qui  constitue  l’üniveraité  de 
Paris. 

Le  roi  de  Suède,  Sverker,  affranchit  les  biens 
du  clergé  de  toutes  charges  et  impositions,.  et 
«augmente  beaucoup  l'influence  des  évêques  en 
leur  accordant  l'entrée  dans  le  sénat. 

XIII*  siècle  après  Jé»us-Chri*t. 

Fin  des  croisades.  — Pontificat  d'innocent  Ht.  — Fonda- 
tion de  l'empire  français  à Constantinople.  — Accrois- 
sement du  pouvoir  royal  sous  saint  Louis.  — Naissance 
du  pmi  vç  me  mer.  t représentatif,  en  Angleterre,  sous 
Henri  III  — Etablissement  de  la  maison  d’Anjou  dans 
le  royaume  de  Naples.  — Avènement  de  la  nuisen  de 
Habsbourg  à l'empire  d’Allemagne.  — La  querelle  des 
Guelfes  cl  des  G il*  luis  se  cl.  mge  en  une  lutte  entre  K--* 
nobli'9  et  les  plébéiens  en  Italie  — Commencement  do 
la  plupart  de-  maisons  particulières  dans  cette  contrée 
(Tornani,  etc.', — Puissance  des  mamclucks  d’Kaypte. — 
Décadence  des  Tares  seldjoaoide*.  — invasions  des 
Mongols.  — Commencement  de  la  puissance  des  Turcs 
ottomans  — Prépondérance  des  princes  chrétiens  en 
Espagne  depuis  la  défaite  des  Almohades  à Toi  osa.  — 
Grand  développement  philosophique  et  scientifique 
avec  Albert  le  Grand,  saini  üonaventure,  saint  Thomas 
d'Aquin,  Vincent  de  Beauvais.  Roger  Bacon,  etc.  — 
Progrès  de  la  geograpbiu  (Marco  Polo'.  — Etat  floris- 
sant des  lettres  et  des  ans  dans  la  plupart  des  pays 
de  l’Europe  (la  divine  Comédie  du  Dante,  le  rom, an  de  la 
Rose,  l'epopce  des  Nibclungeu  la  Sainte  Chapelle,  de 
Paris,  un  des  chefs-d  œuvre  de  l'art  ogival). 

1201.  Les  prédications  de  Foulques  de  Neuilly  en- 
traînent les  Français  à la  4e  croisade.  Boniface, 
marquis  de  Montferrat,  et  le  comte  do  Flandre, 
Baudouin,  euvo;ent  à Venise  pour  demander  des 
vaisseaux. 

Innocent  III  envoie  en  Allemagne  un  légal  qui 
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déclare  Othon  IV  roi  légitimement  élu  et  excom- 
munie Philippe  de  Souabe  et  ses  adhérents. 

Le  3*  évêque  de  Livonie»  Albert,  fonde  la  ville 
de  Riga,  où  il  transfère  lo  siège  de  son  évêché, 
qui  devint  dans  la  suite  archevêché  et  métropole 
de  toute  la  Prusse  et  la  Livonie.  Il  créa  aussi 
l'ordre  des  chevaliers  de  la  milice  du  Christ  ou 
porte-glaire,  et  lui  céda  le  tiers  des  conquêtes 
qu’il  venait  de  faire. 

Canut  VI,  roi  de  Danemark,  se  rend  maître  de 
Hambourg  et  de  Lubeck,  et  soumet  tout  le 
Holstein  dont  il  chasse  les  comtes.  — Mort  d'Ab- 
salon,  archevêque  de  Luudcn,  qui  a eu  pour  se- 
crétaire Saxon  le  grammairien,  auteur  dune 
Histoire  du  Danemark  en  latin,  composée  en 
graude  partie  d'après  les  traditions  populaires, 
les  chants  des  Seal  «les,  les  sagas  islandaises. 

120*2.  Les  croisés,  conduits  par  le  doge  Dandolo.  as- 
siègent Zara  pour  le  compte  des  Vénitiens,  et  s'en 
emparent  apres  14  mois  de  siège.  Us  passent 
l’hiver  en  Dalmatie.  Mécontentement  et  menaces 
d'innocent  III. 

Philippe-Auguste  prend  parti  pour  Arthur  de 
Bretagne,  qui  est  fait  prisonnier  par  le  roi  Jean. 

Emeric,  roi  de  Hongrie,  défait  Etienne,  prince 
de  Servie  ou  Rascie,  et  oblige  le  frère  et  le  suc- 
cesseur de  ce  prince  à se  reconnaître  vassal  du 
royaume  de  Hongrie.  Il  prit  dès  lors  le  titre  de 
roi  de  Servie. 

Mort  de  Canut  VI  le  Pieux,  roi  de  Danemark, 
qui  avait  travaillé  à civiliser  son  peuple.  Son 
frère  Waldemar  11  est  couronné  A Luudcn.  11  se 
fait  reconnaître  A Lubeck,  roi  des  Vandales  ou 
Slaves , et  seigneur  de  Nordalbingie. 

Publication,  vers  cette  époque,  de  la  bible  de 
Guyol  de  Provins,  où  l’on  trouve  une  description 
de* la  boussole,  désignée  sous  le  nom  de  manète 
(magnèse,  aimant). 

L*  onard  de  Pise  emprunte  aux  Arabes  et  répand 
le  premier  en  Occident  les  couuuisj-ances  algébri- 
ques. 

1203.  Meurtre  d’Arthur,  duc  de  Bretagne,  par  Jean 
sans  Terre.  — Ce  dernier,  vassal  de  Philippe- 
Auguste , est  cité  devant  la  cour  des  pairs;  il 
refuse  de  comparaître  et  est  condamné  a perdre 
tous  ses  fiefs  de  l’ouest  et  du  centre,  la  Norman 
die,  l'Anjou,  le  Maine,  la  Touraine,  le  Poitou  et 
une  partie  de  l’Auvergne,  qui  rentreront  dans  le 
domaine  royal,  sauf  la  Bretagne,  donnée  à la 
sœur  d’Arthur,  épouse  de  Pierre  de  Dreux, 
arrière- petit  fils  de  Louis  le  Gros. 

Waldemarll,  roi  de  Danemark,  rend  la  Norvège 
tributaire.  — Le  duc  de  Holstein,  prisonnier  depuis 
2 ans,  recouvre  la  liberté  en  renonçant  à son 
duché. 

Le  jeune  fils  de  l’empereur  Isaac  l’Ange,  dé- 
pouillé du  tronc  pir  son  frère  Alexis  Comnèoc, 
vient  à Zara  implorer  1 assistance  des  croisés,  qui 
le  prennent  sous  leur  protection  et  se  dirigent 
sur  Constantinople,  dont  ils  s’emparent  et  où  ils 
rétablissent  Isaac. 

Grande  victoire  du  Mongol  Thémoudgin  (Tchin- 
gis-Khan)  sur  ming-Khan,  chef  de  la  horde  «les 
. KéraïUts,  qui  fait  sa  soumission.  Leur  réduction 
entraîne  l'année  suivante  celle  desNaimans  et  de 
plusieurs  auties  hordes  mongoles. 

1204.  Philippe-Auguste  fait  la  conquête  de  la  Nor- 
mandie et  du  Poitou.  Inaction,  honteuse  du  roi 
Jean. 

Les  Grecs  déposent  Isaac  l’Ange  et  proclament 
Alexis  Ducas,  surnommé  Murzuphle.  — Prise  de 
Constantinople  par  les  croisés.  Election  de  Bau- 
douin, comte  de  Flandre,  1*‘  empereur  latin.  Les 
Vénitiens  obtiennent  le  quart  de  l'empire  et  le 
droit  d’élire  le  patriarche  latin  de  Constantinople. 

Pierre  11,  roi  d'Aiagon,  épouse  Marie»  tille  et 


Ap.  J.-C. 

héritière  de  Guillaume  VIII,  dernier  seigneur  de 
Montpellier.  Ce  fut  ainsi  que  la  seigneurie  de  Mont- 
pellier entra  dans  la  maison  d'Aragon.  Il  va  se 
mire  couronner  à Rome  par  Innocent  III,  auquel 
il  promet  pour  lui  et  pour  ses  successeurs  un  tri- 
but annuel.  Il  est  le  premier  roi  d'Aragon  qui  ait 
été  couronné. 

Premislas  de  Bohême  abandonne  le  parti  de 
Philippe  de  Souabe  pour  celui  d’ùthon  IV  de 
Brunswick, d’ou  lui  est  venu  son  surnom  d Ottocar. 
Innocent  III  lui  confirme  le  titre  de  roi.  Pré- 
mislas  se  réconciliera  avec  Philippe  de  Souabe 
l’année  suivante. 

12üo.  Philippe-Auguste  enlève  aux  Anglais  la  Tou- 
raine, l'Anjou,  le  Maine,  le  Poitou. 

Les  légats  du  Saiut-Siége  Raoul  et  Pierre  de 
Castelnau  contraignent,  par  leurs  menaces,  le 
comte  de  Toulouse,  Raymond  VI,  à prendre  ren- 
gagement de  chasser  de  scs  Etats  les  hérétiques. 

Le  doge  Henri  Dandolo  meurt  A Constantinople, 
à l'âge  de  9ü  ans.  U est  remplacé  dans  le  gouver- 
nement des  possessions  vénitiennes  eu  Orient  par 
un  podestat  et  quatre  provéditeurs. 

120ti.  Victoire  de  Philippe  de  Souabe  sur  Othon  de 
Brunswick,  qui  s’enfuit  eu  Angleterre;  il  se  ré- 
concilie avec  le  pape. 

L’empereur  de  Constantinople,  Baudouin  I*r,  est 
fait  prisonnier  par  Joannice,  roi  des  Bulgares,  qui 
cause  sa  mort.  Le  frère  de  Baudouin,  Henri  1*',  a 
à lutter  contre  les  Bulgares  et  le  grec  Théodore 
Lascaris,  qui  a pris  le  titre  d empereur  à Nicée. 

Jean  sans  ferre  tente  de  recouvrer  scs  provinces 
d'oulre-mcr , il  débarque  A La  Rochelle  ; sac  de  la 
ville  d Angers.  Jean  retombe  ensuite  dans  son  irré- 
solution accoutumée  et  retourne  eu  Angleterre.  — 
Démêlés  du  pape  Innoceul  111  et  de  Jean  sans 
Terre,  qui,  refuse  d’accepter,  pour  le  siège  de  Cau- 
torbi  ry,  Étienne  de  Langton,  ancien  chancelier 
de  T Université  de  Paris,  désigné  par  Innocent  III. 

Saint  Dominique,  sous-prieur  de  l’église  d’Osma, 
en  Espagne,  entreprend,  conjointement  avec  Diégo 
d’Azeliez,  évoque  de  cette  ville,  la  missiofi  contre 
les  hérétiques  du  Languedoc. 

Le  Mongol  Thémoudgin,  en  présence  des  chefs 
de  cent  tribus  nomades  qu*il  a vaincues,  prend,  à 
Caracorum,  le  titre  de  tehingis-khan  (chef  des 
chefs)  et  commence  la  conquête  de  l’Asie. 

1207.  Innocent  III  reconnaît  Philippe  «le  -ouabe 
comme  empereur.  — Alliance  d U thon  de  Bruns- 
wick avec  Jean  sans  Terre. 

Les  Vénitieus  prennent  possession  de  Elle  de 
Candie,  sur  laquelle  le  marquis  Doniface  de  Mont- 
ferrât  leur  avait  cédé  ses  droits. 

Célèbre  tournois  ou  combat  poétique,  sous  la 
présidence  de  Uermanu,  landgrave  de  Thuringe, 
et  de  son  t;pouse,  Sophie  de  Bavière,  au  château 
de  Waribourg,  entre 6 des  plus  illustres  chanteurs 
d'amour.  Wolfram  d'Eschilbach  mérita  la  palme. 
Un  de  ses  rivaux  était  Henri  d Ofterdiug,  que  l'on 
regarde  comme  l’auteur  de  l'épopée  des  Nibe- 
lungen. 

1208.  Philippe  de  Souabe  est  assassiné  à Bamberg 
par  Othon  de  Wittelsbach.  — Son  rival  Othon  IV 
est  universellement  reconnu  empereur. 

Raymond  VI,  comte  de  Toulouse,  fait,  dit-on, 
assassiner  le  légat  du  pape,  Pierre  de  Castelnau. 
Il  est  excommunié.  Une  croisade  est  prêché©  contre 
lui  par  les  moines  de  Citeaux.  Croisade  des  Albi- 
geois. — Innocent  III  éiablit  dans  le  Languedoc 
une  mission  perpétuelle  de  prédicateurs,  dont  saint 
Dominique  fut  déclaré  le  chef.  C’est  ce  qui  donna 
naissance  à l'ordre  des  frères  prêcheur»,  qui  fut 
confirmé  en  1216  par  Honorine  III. 

Jean  sans  Terre  refusant  toujours  de  reconnaître 
Étienne  de  Langton  pour  archevêque  de  Cantor* 
bery,  Innocent  III  met  l'Angleterre  en  interdit. 
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Fondation  de  l’Université  de  Palencia,  au  S.  E. 
de  Léon.  Le  roi  y attire  des  savants  d’Italie  et  de 
France. 

Tchingis-Khan  soumet  les  Turcs  orientaux. 

1209.  Othon  IV,  pour  s’assurer  l'appui  d’innocent  III, 
signe  à Spire  un  acte  portant  entre  autres  que  les 
appels  en  cour  de  Rome  auraient  lieu  librement, 
et  qu’il  abandonnerait  au  pane,  les  terres  de  la  com- 
tesse Mathilde,  la  marche  d’Ancône,  l'exarchat  de 
Ravenne  et  la  Pentapolc.  Au  mois  de  juin  de  la 
même  année,  Othon  IV  se  fiança  à Wurzbourg 
avec  Réatrix,  4*  fille  de  Philippe  de  Souabe.  — 
Couronnement  d’Othon  IV  à nome  par  inno- 
cent III,  avec  lequel  il  se  brouille  aussitôt  après. 

Fondation  de  Stralsund  par  Waldemar  II,  roi 
de  Danemark. 

Les  Alinollades  enlèvent  aux  Almoravidcs  les 
Baléares,  leur  dernière  possession. 

Raymond  de  Toulouse  se  soumet  aux  conditions 
que  lui  impose  le  concile  de  Saint-Gilles.  Après 
avoir  reçu  rabsolution  de  l’Eglise,  on  lui  accorda, 
comme  une  faveur,  de  prendre  part  à la  croisade 
que  le  pape  avait  fait  prêcher  contre  scs  sujets 
hérétiques.  Plusieurs  seigneurs  du  nord,  le  duc 
de  Bourgogne,  le  comte  de  Nevers,  le  comte  de 
Saint-PoL  le  comte  de  Montfort,  Simon,  des  évê- 
ques et  des  abbés  font  partie  de  l'armée,  dont  le 
commandement  suprême  fut  confié  à Arnaud, 
abbé  de  Cltcaux  et  légat  du  Saint-Siège.  — Sac  de 
Béziers.  Prise  de  Carcassonne. 

1210.  Innocent  III  excommunie  Othon  IV,  qui  pré- 
tend à la  couronne  des  Deux-Siciles,  et  qui  refuse 
de  rendre  au  saint-siège  les  terres  allodiales  de  la 
comtesse  Mathilde.  — Othon  IV  investit  de  la 
marche  d’Ancône  le  marquis  Azzon  VI  d’Este. 

Raymond  VI  de  Toulouse,  fatigué  des  exigences 
de  Simon  de  Montfort  et  du  légat  du  parie,  qui 
poursuivaient  de  leur  fanatisme  implacable  un 
grand  nombre  de  ses  sujets  réconciliés  avec 
l’Eglise,  se  rend  à Rome  pour  plaider  leur  cause 
au  tribunal  d’innocent  III.  Il  est  favorablement 
accueilli  et  autorisé  à prouver  devant  un  concile 
provincial  qu'il  était  innocent  des  crimes  qui  lui 
ôtaient  imputés.  11  n’en  est  pas  moins  excommu- 
nié à son  retour  par  le  légat  du  pape. 

Concile  de  Pans,  présidé  par  le  cardinal  Robert 
de  Courçon,  qui  condamne  au  feu  les  livres  de 
métapbyiique  d’Aristote,  traduits  en  latin,  avec 
défense  de  les  transcrire  ou  de  les  lire,  sous  peine 
d excommunication. 

Waldemar  11,  roi  de  Danemark,  soumet  une 
partie  de  la  Prusse  ou  la  petite  Poméranie  et  la 
Samlande. 

Jean  de  Brienne  épouse  Marie,  fille  de  Conrad 
de  Moniferrat  et  de  la  reine  Isabelle,  et  est  pro- 
clamé roi  de  Jérusalem. 

1211.  Innocent  III  délie  les  sujets  de  Jean  sans  Terre 
du  serment  de  fidélité. — il  fait  élire  de  nouveau 
roi  des  Romains  Frédéric  R,  âgé  de  n ans;  le 
clergé  appuie  ce  dernier,  en  haine  d’Othon  IV,  qui 
a violé  ses  immunités. 

La  guerre  recommence  entre  Raymond  de  Tou- 
louse et  les  croisés.  — Soumission  du  Querev  par 
Si  mon  de  Montfort.  Résistance  héroïque  de  Lavaur. 
Premier  siège  de  Toulouse. 

André,  roi  de  Hongrie,  profite  des  méconten- 
ternents  du  peuple  de  Haltes  contre  les  princes 
russes  ses  souverains,  pour  faire  valoir  les  droits 
que  son  père  Héla  111  lui  avait  transmis  sur  cette 
principauté.  Il  en  prend  possession  pour  Coloman, 
son  fils  puîné,  qu’il  fait  couronner  roi  de  Halicz 
ou  de  Galitie  par  l’archevêque  de  Strigonic.  C’est 
depuis  cette  époque  que  les  rois  de  Hongrie 
prirent  les  titres  ae  rois  de  Galilie  et  de  Lodo- 
merie. 

1212.  Retour  d’Otbon  IV  en  Allemagne,  où  il  fait 
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célébrer  son  mariage  avec  Béalrix,  qui  meurt 
quatre  jours  après.  — Innocent  III  oppose  à 
Othon  IV  Frédéric  II,  son  pupille  Celui-ci  prend 
possession  de  son  patrimoine  en  Allemagne,  re- 
nouvelle à Vaucouleurs  l’alliance  que  son  oncle 
Philippe  de  Souabe  avait  conclue  avec  le  roi  de 
France  contre  Jean  Sans  Terre  et  Othon  IV,  et  se 
rend  à Mayence,  où  la  plupart  des  princes  lui 
rendent  hommage  comme  à leur  roi. 

Une  foule  d éniants  se  croisent  en  France  et  en 
Allemagne  pour  aller  conquérir  Jérusalem.  Plu- 
sieurs bandes  de  ces  jeunes  fanatiques  passent  les 
Alpes  et  arrivent  en  Italie,  où  la  plupart  meurent 
de  fatigucetde  misère;  prèsde  30  OOU  d’entre  eux 
prirent  la  route  de  Marseille  et  devinrent  la  proie 
des  marchands  d'esclaves  qui.  après  leur  avoir 
promis  un  trajet  gratuit  en  Palestine,  les  vendi- 
rent aux  Arabes  d Afrique. 

Innocent  111  déclare  Jean  sans  Terre  déchu  du 
trône. 

Grande  défaite  des  Almohades  à Las  N a vas  de 
Tolosa  par  les  rois  d'Aragon,  de  Castille  et  de 
Navarre. 

1213.  Préparatifs  de  Philippe-Auguste  pour  envahir 
l’Angleterre.  Jean  sans  Terre  sc  réconcilie  avec  le 
saint-siège.  11  se  rend  vassal  d’innocent  III,  tint 
pour  le  royaume  d’Angleterre  que  pour  l'Irlande, 
et  s’engage  à lui  payer  annuellement,  outre  le 
denier  de  Saint-Pierre,  un  tribut  annuel  de  mille 
marcs  d argent.  Cet  usage  fut  aboli  sous  Édouard  III 
par  une  résolution  du  Parlement  prise  en  136f>.— 
Philippe-Auguste  attaque  le  comte  de  Flandre, 
allié  de  Jean  sans  Terre.  Incendie  de  Dam  et  de 
Lille. 

Alix,  fille  de  Guy  de  Thouars  et  de  Constance, 
veuve  de  Gcoffroi  Plantagenet,  épouse  Pierre  île 
Mauclerc,  comte  de  Dreux,  arrière-petit-fils  de 
Louis  VI  le  Gros.  Le  duché  de  Bretagne  devient 
ainsi  l’apanage  d’une  branche  de  la  maison  capé- 
tienne de  France. 

Défaite  de  Raymond  VI,  comte  de  Toulouse,  et 
de  son  allié  Pierre  II,  roi  d’Aragon,  à la  bataille 
de  Muret,  par  Simon  de  Montfort.  Mort  du  roi 
d’Aragon,  qui  laisse  pour  lui  succéder  un  enfant 
de  5 ans,  Jayme  ou  Jacques  I€r. 

Par  une  huile  d’or  que  le  pape  Innocent  111  fait 
signer  à Frédéric  A Egra,  ce  prince  remet  le  Saint- 
Siège  en  possession  des  biens  allodiaux  de  la  com- 
tesse Matlulde,  et  rétablit  les  appels  en  cour  de 
Rome. 

1214.  Ligiiedu  roi  d’Angleterre,  de l'empcrcurdéchu 
Othon  IV  de  Brunswick,  son  neveu,  des  comtes  de 
Flandre  et  de  Boulogne  contre  Philippe-Auguste. 

— Grande  victoire  remportée  par  Philippe-Auguste 
sur  ses  ennemis  à Bouvines,  entre  Lille  et  Tournai, 
où  les  milices  communales  combattent  à côté  des 
chevaliers.  — Jean  sans  Terre,  pendant  cette  ba- 
taille, est  repoussé  du  Poitou  j*ar  Louis,  fils  de 
Philippe. 

Frédéric  II  accorde  à Waldemar  II,  roi  de  Da- 
nemark, la  confirmation  de  toutes  les  conquêtes 
faites  parles  danois  depuis  l’Elbe  jusqu'à  la  Duna. 

— Lepalatinat  du  Rhin  passe  à la  maison  de  Wil- 
telsbach. 

Alphonse  IX,  roi  de  Castille,  institue  l'ordre 
militaire  d'Aicantara,  en  mémoire  de  la  prise 
d’Alcantara  par  les  Maures. 

121  b.  Frédéric  II  se  fait  couronner  à Aix  la  Chapelle 
par  Sigefroi  d’Eppcnstein,  archevêque  de  Mayence 
Innocent  III  confirme  cette  élection. 

Les  luirons  et  les  évêques  contraignent  Jean 
sans  Terre  à signer  la  grande  charte  îles  libertés 
(19  juin).  Elle  est  déclarée  nulle  par  le  pape.  Les 
barons  anglais  offrent  la  couronne  à Louis,  fils  de 
Philippe-Auguste. 

Le  cardinal  Robert  de  Courçon,  oubliant  les  cr- 
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dres  formels  du  pape,  donne,  dans  le  concile  de 
Montpellier,  à Simon  de  Montiort  les  domaines  du 
comte  de  Toulouse  et  tout  le  pays  enlevé  aux  hé- 
rétiques. 

L’Université  de  Paris  reçoit  ses  premiers  statuts 
du  roi  Philippe-Auguste  et  d’innocent  III  (août). 
Consécration  de  la  magnifique  cathédrale  ac 
Reims. 

Création  d’un  ordre  monastique  nouveau  par  le 
moine  italien  François  d’Assise.  — Rccelin,  sei- 
gneur de  Tlomano,  île  Vicence  êt  de  Trévise,  sc 
retire  dans  un  monastère,  après  avoir  partagé  scs 
États  entre  ses  fils  Eccelin  le  Fcroce  et  Albéric, 
qui  ne  reçoit  que  Trévise. 

Un  abbé  d'OIivc,  nommé  Christian,  s’érige  en 
a poire  des  Prussiens  et  est  nommé,  par  le  pape 
Innocent  III,  premier  évôquc  de  Prusse.  On  lui 
attribue  la  première  chronique  de  Prusse,  qui 
n'est  point  parvenue  jusqu  a nous. 

13*  concile  général,  4*  tenu  à Latran,  qui  sc 
compose  de  plus  de  400 personnes,  tant  patriarches 
«]u 'archevêques  et  évêques,  et  de  plus  de  800  abbés 
et  prieurs.  L'ouverture  a lieu  le  1 1 novembre.  Pour 
faire  disparaître  toute  obscurité  dans  l'interpréta- 
tion du  sacrement  de  l'eucharistie  altéré  par  les 
Albigeois  et  les  Vaudois,  le  concile  adopte  le  terme 
de  transsubstantiation.  La  confession  sacramen- 
telle est  rendue  obligatoire  au  moins  à Pâques. 
L’usage  du  mariage,  qui  s était  maintenu  chez  les 
clercs  inférieurs,  est  réprimé.  Tout  seigneur  qui. 
averti  par  l’Église,  ne  purge  pas  sa  terre  d’héréti- 
ques après  un  an,  sera  déclare  déchu;  ses  vassaux 
seront  déliés  du  serment  de  fidélité.  — Simon  de 
Montfort  est  reconnu  souverain  de  l’Albigeois, 
mais  le  marquisat  de  Provence  est  réservé  pour  le 
fils  de  Raymond  VI. 

Prise  dé  Pékin  par  Tchingis-Khan. 

1216.  Louis,  fils  de  Philippe-Auguste,  brave  l’ex- 
communication et  passe  en  Angleterre,  où  il  est 
proclamé  roi,  mais  la  mort  de  Jean  sans  Terre 
réconcilie  les  Anglais  avec  la  famille  des  Planla- 
genets.  Henri  III,  fils  de  Jean  sans  Terre,  lui 
succède  à l’âge  de  9 ans. 

Mort  du  pape  Innocent  III.  Honorius  III  lui 
succède.  Il  approuve  rétablissement  de  l’ordre 
de  Saint-Dominique. 

Mort  d’Henri  I*r,  empereur  de  Constantinople. 
Son  beau-frère,  Pierre  de  Courtcnai,  comte  d\Au- 
xerre,  est  élu  à sa  place. 

1217.  I.e  fils  de  Philippe-Auguste,  vaincu  à Lincoln, 
traite  avec  Henri  III  et  quitte  l'Angleterre.  — 
Charte  dite  des  Forêts,  qui  avait  pour  objet  de 
prévenir  l’extension  illégitime  des  forêts  de  la 
couronne  d’Angleterre. 

Soulèvement  de  ta  France  méridionale  en  fa- 
veur de  Raymond  VI  qui  rentre  dans  Toulouse, 
passe  au  fil  de  l'épée  la  garnison  qui  tient  pour 
Montfort,  et  rétablit  son  autorité  dans  la  ville. 

Ilaquin  V,  roi  de  Norvège,  conclut  le  premier 
traite  d’amitié  et  de  commerce  avec  l’Angleterre. 

Mort  d’Henri  1",  roi  do  Castille.  Il  a pour  suc- 
cesseur son  neveu  Ferdinand  III,  fils  du  roi  de 
Léon  Alphonse  IX  et  de  Bcrengère  de  Castille. 

Croisaxie  entreprise  par  André,  roi  do  Hongrie, 
qui  est  contraint  par  Honorius  111  d’accomplir  un 
vœu  de  son  frère.  Les  ducs  de  Bavière  et  d’Au- 
triche, les  rois  de  Jérusalem  et  de  Chypre  feront 
partie  de  l’expédition-  André  II  a recours  aux 
Vénitiens  pour  obtenir  des  vaisseaux. 

Tchingis-Khan  pénètre  dans  l’empire  musul- 
man du  Kharisme,  qui  embrassait  le  Turkestan, 
la  Transoxiane,  le  Knarismc,  la  Perse  et  s’éten- 
dait^ jusqu’à  l’Irak-Arahi  et  jusqu'aux  Indes.  De 
1217  à 1224,  des  ingénieurs  et  des  mécaniciens 
chinois  présidèrent  au  siège  des  grandes  villes  : 
Otrar  sur  le  Siboun  ; Boukhara  , Samarcande , 
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Hérat,  Mérou,  Nishapour  dans  le  Khorasan,  Balk 
et  Candahar. 

1218.  Mort  d’Othon  IV,  au  château  de  Hartzbourg, 
après  avoir  reçu  sur  son  lit  de  mort  l'absolution 
par  l’évêque  de  Hildesheim.  Fiédéric  II  est  uni- 
versellement reconnu  comme  empereur. 

Mort  de  Berthold  IV,  dernier  duc  de  la  puis- 
sante maison  de  Zaringue  qui  possédait  la  plus 
grande  partie  de  la  Suisse.  Cette  dernière  contrée 
devient  alors  province  immédiate  de  l’empire. 

Simon  de  Montfort  est  tué  au  siège  de  Toulouse 
(juin).  Son  fils  Amaury  succède  à ses  préten- 
tions. 

Une  bulle  d’Honorius  III  interdit  l’enseigne- 
ment du  droit  civil  dans  l’Université  de  Paris. 
L'étude  du  droit  canonique  est  seule  permise. 

André  II,  roi  de  Hongrie,  étant  tombé  malade, 
renonce  à la  croisade  et  quitte  la  Palestine,  mal- 
gré l’excommunication  dont  le  menace  le  patriar- 
che de  Jérusalem.  Guillaume,  comte  de  Hollande, 
amène  aux  croisés  un  renfort  composé  de  Frisons 
et  d'habitant»  de  Cologne,  qui  venaient  d’aider 
Alphonse  II,  roi  de  Portugal,  à gagner  la  bataille 
d’Alcazar,  sur  les  Maures. 

1219.  Prise  de  Damiette  par  les  croisés.  I.e  légat 
Pélage  et  les  Templiers  rejettent  les  conditions  de 
paix  avantageuses  qui  leur  sont  offertes. 

Walderaar  II,  roi  de  Danemark,  soumet  l’Estho- 
nie  et  l'île  d'Œsel;  c’est  dans  cette  expédition  que 
parait  pour  la  première  fois  la  fameuse  bannière 
ae Danebrog.  Fondation  delà  ville  de  Revcl.  Wal- 
demaravaitéquippé  pour  cette  expédition  une  flotte 
de  14  voiles  qui  portait  plus  de  60  000  hommes. 

1220.  Frédéric  reçoit  à Rome  d’Honorius  III  la 
couronne  impériale. 

Vers  cette  époque,  les  princes  russes  repren- 
nent sur  les  Hongrois  la  principauté  de  Halicz. 

1221.  Reprise  de  Damiette  par  le  sultan  d'Egypte. 
Les  croisés  évacuent  l'Egypte. 

1222.  Mort  de  Raymond  VI.  Amaury  de  Montfort 
offre  de  céder  les  conquêtes  de  son  père  à Phi- 
lippe-Auguste. 

Mort  de  Théodore  Lascaris,  empereur  grec  de 
Nicée;  son  gendre  et  successeur  Jean  Ducas 
Vatace  agrandit  sa  principauté  aux  dépens  des 
Latins  ainsi  que  des  princes  grecs  établis  à Tré- 
bisonde. 

Les  nobles  et  le  clergé  obtiennent  d’André  II, 
roi  de  Hongrie,  la  bulle  d'or,  base  de  la  constitu- 
tion vicieuse  qui  depuis  a régi  la  Hongrie.  Les 
biens  du  clergé  et  de  la  noblesse  y furent  déclarés 
exempts  de  taxes  et  de  logement  des  gens  de 
guerre;  les  nobles  obtinrent  l'hérédité  des  biens 
royaux  qu'ils  avaient  reçus  en  récompense  de  leurs 
services;  ils  furent  déchargés  do  l'obligation  de 
servir  hors  du  pays,  à leurs  frais,  dans  les  expé- 
ditions militaires,  et  on  leur  accorda  même  le 
droit  de  résistante,  au  cas  que  le  roi  enfreignît 
un  article  de  ce  décret. 

1223.  Mort  de  Philippe-Auguste.  Avènement  de 
Louis  VIII. 

Création  de  la  célèbre  université  de  Salaman- 
que par  le  roi  de  Léon,  Alphonse  IX. 

En  Danemark,  Henri,  comte  de  Schwerin, 
voulant  sc  venger  d’un  outrage  qu’il  prétendait 
en  avoir  reçu,  retient  prisonnier  pendant  3 ans 
Waldemar  II,  au  château  de  Schwerin.  Tous  les 
ennemis  du  Danemark  prennent  les  armes  et  sc 
rendent  indépendants. 

1224.  Louis  VIII  enlève  aux  Anglais  Niort,  Saint- 
Jean-d’Angely,  la  Rochelle,  le  Limousin  et  le  Pé- 
rigord, mais  suspend  cette  guerre  pour  recueillir 
l'héritage  d' Amaury  de  Montfort  qui  lui  cède  ses 
droits  sur  Toulouse. — Arrêt  important  qui  iden- 
tifie la  cour  du  roi  avec  la  cour  des  pairs.  Depuis 
cette  époque,  la  cour  du  roi,  qu’on  appela  bien- 
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lut  parlement,  jugea  souverainement  tous  les 
procès  «|ui  s'élevèrent  cuire  les  grands  vassaux. 

Frédéric  II  bàlil  des  châteaux  forts  dans  le 
midi  de  l'Italie,  et  fonde  l'université  de  Naples, 
o il  il  attire  de  tous  les  pays  des  savants  par  la 

ÎiromcNso  d’émoluments  considérables.  — Il  achève 
a soumission  des  Arabes  qui  sciaient  maintenus 
dans  les  montagnes  du  centre  de  la  Sicile.  Il  en 
tram-porte  2Ü  00Ü  dans  les  plaines  do  la  Capiia- 
nate  et  leur  abandonne  U ville  de  Nocéra,  ville 
déserte  depuis  longtemps,  que  l'on  a distinguée 
depuis  des  autres  du  même  nom  par  le  .surnom 
de  Payant,  qu'elle  a pris  de  seigneurs  ainsi  nom- 
més, issus  d’une  ancienne  famille,  do  laquelle 
était  le  célèbre  comte  de  Hagan. 

Les  Mongols,  qui  ravagent  la  Russie  méridio- 
nale pendant  3 ans,  sout  arrêtés  surtout  par  le 
prince  d ilulicU,  dans  le  bassin  du  Dn'éper. 

122.">.  Frédéric  célèbre  son  union  avec  Yolande, 
tille  unique  de  Jean  de  Bricnnc  et  de  Marie  de 
Mont  ferrai,  héritière  du  royaume  de  Jérusalem 
des  droits  de  sa  mère.  11  prend  aussitôt  le  titre 
d'un  royaume  qu'un  vœu  solennel  l’engageait  à 
conquérir,  mais  demande  au  pape  Honorais  111 
un  délai  jusqu’en  12*27- 

Raymond  VII  de  Toulouse  et  Amaury  de  Mont- 
fort  exposent  leurs  prétentions  dev.iiit  le  concile 
de  Bourges.  Ra\mond  est  condamné.  Une  croi- 
sade sera  dirigée  contre  lui  par  le  roi  de  France. 
1226.  I.e  concile  national  de  Paris  excommunie 
Raymond  VII  et  confirme  les  droits  que  Louis  VHI 
a acquis  d’Amaurv  de  Muntfort.  — Expédition  de 
Louis  VIII  dans  lé  Languedoc.  11  s'empare  d’Avi- 
gnon, établit  les  sénéchaussées  de  Reaucaire  et  de 
Carcassonne  et  meurt  do  maladie  en  Auvergne, 
à Moni pensier.  Sa  veuve,  Blanche  de  Castille, 
prend  la  régence  au  nom  de  son  lils  Louis  IX. 
âgé  de  1 1 ans. 

Les  villes  lombardes  renouvellent  leur  ligue 
contre  Frédéric  il,  qui  s'en  venge  en  suppriment 
l'école  de  Bologne  et  en  ordonnant  aux  écoliers 
d’aller  étudier  à celle  de  Naples,  qu’il  avait  fondée 
deux  ans  auparavant. 

Conrad,  duc  de  Masovic,  de  la  maison  des 
Piasts,  cherche  à s’assurer  contre  les  Prussiens 
idolâtres  la  protection  des  chevaliers  de  i ordre 
Teuton ique.  auxquels  il  cède  la  ville  de  Culm  et 
tout  ce  qu'ils  pourraieut  conquérir  sur  les  in- 
fidèles. Cet  arrangement  fut  confirmé  par  Fré- 
déric 11.  Ces  religieux  prirent  possession  de  leurs 
nouveaux  domaines  en  1230  et  engagèrent  dès 
lors  avec  les  Prussiens  une  guerre  qui  dura 
53  ans. 

1227.  Ligue  des  barons  contre  Blanche  de  Castille. 
Thibaut,  comte  de  Champagne,  lui  fait  hommage. 
— Traité  do  Vendôme  entie  Blanche  de  Castille 
et  les  grands  vassaux.  — Mécontentement  de  Phi- 
lippe-Hurepel . frère  de  Louis  Y'Uï.  qui  essaye 
d enlever  le  roi  qui  se  rendait  d’Orléans  à Paris. 
Blanche  et  sou  fils  sont  sauvés  par  le  dcvoQement 
des  Parisiens. 

Frédéric  11  so  prépare  à partir  pour  la  croisade. 
11  est  arrêté  par  la  maladie.  — Le  pape  Gré- 
goire IX  IVxcommunie. 

La  maison  de  Wittelsbach  réunit  les  deux 
grands  fiefs  du  I’alatmat  du  Rhin  et  de  la  Ba- 
vière. 

Ordonnance  de  Jayme  \"  d’Aragon,  qui  défen- 
dait à tout  vaisseau  étranger  de  prendre  à Barce- 
lone un  chargement  pour  le  Lovant,  aussi  long- 
temps qu'il  s'y  trouverait  un  vaisseau  national 
sans  chargement. 

Waldemar  II,  rot  de  Danemark,  ayant  recouvré 
la  liberté,  lait  ses  efforts  pour  reconquérir  ses 
Etats,  mais  il  est  détail  à la  Bornhoved,  à quel- 
que distance  de  Segeberg,  dans  le  Hoislem,  et] 
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perd  toutes  ses  conquêtes  sur  la  cote  méridionale 
de  la  Baltique. 

Prise  de  Nmg-Hia,  capitale  du  royaume  de 
Tangout  par  lchingis-Khnn.  Fin  de  la  dynastie 
des  Hia.  qui  avait  duré  2U0  ans.  Tchingis  Khan 
se  disposait  à attaquer  l'empire  des  Niutchcs 
lorsqu'il  mourut.  L'empire  Mongol  s'étendait  sur 
un  espace  immense  depuis  le  Dnieper  à 1 ouest 
jusqu'aux  régions  les  pkis  orientales  de  la  Chine. 
Quatre  de  ses  fils  se  formant  des  royaumes. 
Oktaï  prend  la*dignile  de  graud  khan,  qui  donne 
la  suprématie  ; ses  successeurs  résideront  en 
Chine.  Les  descendants  de  l'ainé  des  quatre  fils, 
Touschi,  gardent  la  Russie  méridionale  et  en 
forment  ( empire  du  Kapuchak  (horde  d'or).  Un 
autre.  Zagaiai , eut  la  Tartane,  la  Kalmoukie,  le 
Thibet  et  l'Inde. 

1228  Blanche  de  Castille  poursuit  la  conquête  de 
l’Albigeois,  malgré  les  intrigues  des  grands. 
Cruautés  de  Raymond  VII. 

Frédéric  II  excommunié  part  pour  la  Terre- 
Sainte  (août)  et  arrive  à Saint-Jean  d'Acre  (sep- 
tembre!. Là  il  trouve  des  légats  pontificaux  qui 
défendent  aux  chrétiens  du  Levant  de  lui  obéir. 
Grégoire  IX  prêche  contre  lui  une  croisade  pour 
le  dépouiller  du  ro\aume  des  Deux-Sicilcs ; il  en 
confie  le  commandement  à Jean  de  Brieune, 
beau-père  de  Frédéric  II. 

1229.  Traité  de  Paris  qui  met  fin  à la  guerre  des 
Albigeois,  fait  triompher  le  catholicisme  sur  l'hé- 
résie et  soumet  la  nationalité  provençale  à la  na- 
tionalité française.  Par  ce  traité,  Raymond  VII, 
comte  de  Toulouse,  cède  à la  France  les  diocèses 
de  Carcassonne,  de  Narbonne,  de  Béziers,  d’Agde, 
de  Maguelonne,  de  Nîmes,  d'U/.ès,  do  Viviers, 
le  Uaxès,  le  Velay,  le  Gévaudan,  le  comté  de  Lo- 
dève, l’Albigeois  situé  à la  droite  du  Tarn,  et  la 
terre  du  Maréchal,  située  dans  le  diocèse  de  Mire- 
poix.  11  ne  garde  que  le  comté  de  Toulouse,  l'Agè- 
nois,  le  Roiieigue,  le  Qucrcy.  sauf  Cahors,  et  la 
partie  de  l’Albigeois  située  à la  gauche  du  Tarn, 
a condition  que  ers  provinces  formeraient  la  dot 
de  Jeanne,  sa  fi  le,  destinée  à Alphonse,  quatrième 
fils  de  Louis  VIII.  Le  marquisat  de  Provence  ou 
comtat  Venaissin  fut  cédé  au  pape,  qui  en  donna 
la  garde  au  roi  de  France.  — Concile  de  Toulouse, 
qui  établit  l'inquisition  pour  la  recherche  des  hé- 
rétiques; les  livres  de  l’Ancien  et  du  Nouveau 
Testament  sont  interdits  aux  laïques. 

Frédéric  II  conclut  le  18  février  avec  le  sultan 
d'Egypte  une  trêve  de  10  ans,  en  vertu  de  laquelle 
Jérusalem,  Bethleem,  Nazareth,  Rama  et  tout  le 
pays  situé  entre  Saint-Jean  d'Acre,  Tyr,  Sidonet 
Jérusalem  furent  abandonnés  aux  chrétiens. 
Ceux-ci  s'engagèrent  à conserver  les  mosquées 
qu'ils  trouveraient,  et  à laisser  venir  les  musul- 
mans aux  lieux  saints  qu'ils  vénèrent  aussi  bien 
que  les  chrétiens.  Toutefois  les  musulmans  de- 
vaient y paraître  sans  armes  et  ne  pouvaient 
demeurer  dans  Jérusalem.  Le  17  mars,  Frédéric 
fait  son  entrée  dans  Jérusalem  et  se  couronne 
roi.  — Dans  le  même  temps,  le  titulaire,  Jean  de 
Urienne,  son  beau-père,  est  désigné  pour  gou- 
verner 1 empire  latin  deConstantinople.au  nom 
de  Baudouin  H de  Courtenai,  âgé  de  12  ans.  — 
Frédéric  II  s’emtsirque  le  17  mai  pour  aller  dé- 
fendre ses  possessions  italiennes. 

Le  pape  Grégoire  IX  réserve  les  élections  épis- 
copales aux  seuls  chanoines  deglises  cathédrales 
et  en  exclut  formellement  le  clergé  et  le  peuple. 

Institution  à Venise  de  la  Ouarautie  civile  qui 
juge  en  matière  civde  de  tous  les  appels;  la  Qua 
rantie  criminelle  existait  déjà.  — Le  comte  de 
Provence  enleve  Nice  aux  Génois.  — Mort  d'Ac- 
cursc,  disciple  d Azzon,  célèbre  iunsconsuite  de 
l'école  de  Bologne. 
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1230.  Frédéric  II  est  absous  par  Grégoire  IX,  qui 
fait  comprendre  la  ligue  lombarde  dans  la  paii  de 
San  ftennano.  conclue  avec  ce  prince. 

Expédition  dirigée  par  Blanche  de  Castille  con- 
tre Pierre  Mauolerc,  duc  de  Bretagne,  qui  appelle 
en  France  Henri  111,  roi  d’Angleterre. 

Progrès  des  princes  chrétiens  en  Espagne.  Le 
roi  d'Aragon  commence  à occuper  les  îles  Baléares. 
— Le  roi  de  Castille,  Ferdinand  III,  qui  réunit 
définitivement  le  royaume  de  Léon  à celui  de  (!as- 
tiüe.  à la  mort  do  son  père  Alphonse  IX  de  Léon, 
s'avance  jusqu'à  Jaên,  au  sud  du  Tape. 

Les  Lithuaniens  se  rendent  indépendants  des 
Russes,  sous  Ringold,  qui  prend  le  premier  le  titre 
de  grand -duc.  — Toute  la  Courlande  reçoit  le 
baptême  et  se  rend  tributaire  de  Tordre  de  Livonie. 

1231.  F ne  trêve  de  trois  ans  est  conclue  à Saint-Au- 
bin du  Cormier  entre  Blanche  de  Castille,  le  roi 
d'Angleterre  Henri  111  et  le  duc  de  Bretagne. 

Dans  une  dicte  tenue  à Melfi,  Frédéric  II  publie 
un  nouveau  code  ou  recueil  de  constitutions,  ré- 
digé par  son  chancelier  Pierre  des  Vignes  et  des- 
tiné à ses  possessions  héréditaires  en  Italie.  Par 
cette  Constitution,  Frédéric  accorde  à des  députés 
des  villes  le  droit  de  siéger  avec  les  prélats  et  les 
barons  dans  le  parlement,  et  établit  des  lois  mari- 
times. 

En  Angleterre,  le  Poitevin  Pierre  des  Roches 
supplante  Hubert  du  Bourg,  auprès  d'Henri  III. 
Des  « (rangers  dirigent  toutes  les  affaires. 

Fondation  de  la  ville  de  Thom,  sur  la  Yistule, 
par  les  chevaliers  Teutons. 

1232.  Oktat,  grand  khan  des  Mongols,  s'allie  avec 
les  empereurs  de  la  dynastie  des  Song,  qui  ré- 
gnaient dans  la  partie  méridionale  de  la  Chine, 
et  attaque  l'empire  des  Niutchés. 

1233.  Création  de  TUniversité  de  Toulonse. 

Le  roi  d'Angleterre  Henri  III  éloigne  de  son 
conseil  les  étrangers,  sur  les  remontrances  d'Ekb- 
mond,  archevêque  de  Cautorbéry,  qui  était  appuyé 
par  toute  la  noblesse. 

Les  Vénitiens  envoient  une  flotte  ponr  défendre 
Constantinople  contre  Jean  Vatace,  empereur  grec 
de  Nicée,  qui  est  battu  par  Jean  de  Bnenne. 

Le  roi  de  Castille  s’avance  jusqu’à  Xérès.  I.e 
pape  fait  prêcher  une  croisade  pour  la  conquête 
ae  Valen  ;e  sur  les  Maures. 

Grégoire  IX  organise  formellement  le  tribunal 
de  l in  piisition,  eu  déchargeant  les  évêques  de 
l’obligation  de  rechercher  et  de  punir  les  héréti- 
que.-, qu  il  confie,  le  12  avril,  aux  frères’ prê- 
cheurs. Lu  conséquence,  Gautier  de  Marnis,  évê- 
que de  Toumay , légat  du  pape,  établit  deux 
inquisiteurs  à Toulouse,  et  ensuite  dans  toutes 
les  villes,  où  les  Jacobins  ou  Dominicains  avaient 
des  couvents. 

Hermann  de  Salza,  grand  maître  de  l'ordre 
tentonique,  donne  à la  Prusse  ses  premières  lois. 
Les  chevaliers  colonisent  Culrn  et  Marienwerder, 
sur  la  Vistule. 

Oktai  s empare  de  Kai-fon^-fou,  où  les  empe- 
reurs de  kin  avaient  transfère  leur  résideuce,  de- 
puis la  perte  de  Yen-king  (Pékin). 

1234.  Mariage  «le  saint  Louis  avec  Marguerite  de 
Provence.  — Paix  définitive  avec  le  duc  de  Breta- 
gne, qui  termine  les  guerres  féodales  de  la  ré- 
gence. — Thibaut  IV,  comte  de  Champagne,  qui 
succède  à son  oncle  Sanche  Vil  dans  le  royaume 
de  Navarre,  vend  à saint  Louis  les  .comtés  de 
Blois,  Sanccrre , Chartres  et  la  vicomté  do  Cbà- 
leaudun. 

Le  fils  ainé  de  Frédéric  II,  Henri.se  révolte  en 
Allemagne  ; il  Lait  alliance  avec  les  villes  Lom- 
bardes. Il  s'humilie  peu  après  devant  son  père, 
ui  le  fait  ensuite  arrêter  et  conduire  au  chatcau 
e San  Felice  en  Pouille,  où  il  mourut  en  1242. 
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Grégoire  IX  se  brouille  avec  les  Romains  qui 
lui  refusaient  le  droit  de  condamner  un  citoyen  à 
l'exil  et  exigeaient  que  le  pape  leur  payât  la  rétri- 
bution que  l’Eglise  devait  de  temps  immémorial 
à la  ville.  11  est  obligé  de  sortir  de  Rome  et  se  re- 
tire à Pérouse.  Le  sénateur  Lucas  Savalli  conçoit 
l'idée  de  former  en  Toscane  et  dans  la  moyenne 
Italie  une  confédération  qui  devait  mettre  fiii  à la 
domination  du  pape  dans  ces  contrées.  Frédéric 
craignant  que  la  nouvelle  confédération  ne  devînt 
plus  redoutable  que  le  pape  lui-même,  se  rap- 
proche de  ce  dernier,  et  lui  fournit  les  moyens 
ae  rentrer  dans  Rome.  — Le  pape,  sur  la  de- 
mande de  l'empereur  et  celle  de  saint  Louis, 
rend  le  comtat  Yenaissin  au  comte  Ravmond,  qui 
en  reçut  celte  année  l’investiture  de  Vempereur. 
Le  pane  n'en  rentra  en  possession  que  par  une 
nouvelle  cession  que  lui  en  fit.  on  127'».  Philippe 
le  Hardi,  héritier  des  droitsdeson  frère  Alphonse, 
comte  de  Toulouse. 

IJne  tribu  des  anciens  Frisons,  qui,  sous  le  nom 
de  Stcdinqer,  avaient  conservé  un  régime  entiè- 
rement démocratique.  refuse  de  payer  la  dîme  au 
Clergé.  Grégoire  IX  fait  prêcher  contre  eux  une 
croisade.  Ils  sont  battus,  et  en  partie  exterminés, 
à la  journée  d'Altenesch. 

L’empereur  Cheou-su,  forcé  par  les  Mongols 
dans  la  ville  de  J uni  ng  fou,  sa  dernière  retraite, 
se  donne  li  mort.  Avec  lui  finit  la  dynastie  des 
Kin  ou  des  Niutchés. 

1235.  Otton  l'Enfant  reçoit  de  l'empereur  Frédéric  II 
l’investiture  de  toutes  les  terres  de  Brunswick  et 
de  Lunebourg,  érigées  en  duché  sous  le  nom  de 
Brunsw  ick.  — Paix  publique  de  Mayence. 

Prise  dX'beda,  au  N.  E.  de  Jaen,  par  Ferdi- 
nand III,  roi  de  Castille  et  do  Léon. 

Le  pape  Grégoire  IX  charge  son  chapelain 
Raymond  de  Pmnaforl  de  rassembler  et  iediger 
en  ordre  de  matières  toutes  les  décisions  de  ses 
prédécesseurs,  ainsi  que  les  siennes,  en  étendant 
a l'usage  commun  ce  qui  n'avait  été  établi  que 
pour  un  lieu  et  pour  des  cas  particuliers.  Il  pu- 
blie co  recueil  sous  le  nuin  de  Décrétales , avec 
ordre  de  s'en  seivir  dans  les  tribunaux,  ainsi  que 
dans  les  écoles. 

Prédication  «l  ime  nouvelle  croisade.  Thibaut, 
roi  de  Navarre,  Pierre  Mauclerc  de  Dreux,  duc  de 
Bretagne,  le  connétable  Amaury  de  Montfort,  les 
comtes  de  Nevers  et  de  Bar,  etc.,  prennent  la 
croix. 

1236.  Guerre  entre  Frédéric  II  et  les  villes  lombardes. 
Eccelin,  tyran  de  Padouc,  de  Vérone  et  de  Vi- 
cence,  chef  du  parti  impérial,  se  rend  célèbre 
par  ses  cruautés. 

A vingt  et  un  ans  accomplis,  saint  Louis  est 
déebré  majeur  (25  avril). 

Henri  III,  roi  d'Angleterre,  épouse  Eléonore, 
fille  de  Raymond -Bérenger  V,  comte  de  Pro- 
vence, et  sœur  de  la  reine  de  France.— Troubles 
occasionnés  par  les  comtes  de  Savoie,  frères 
d'Éléonorc. 

Ferdinand  HT,  roi  de  Castille,  enlève  aux 
Arabes  la  ville  de  Cordoue. 

Six  cent  mille  Mongols,  conduits  par  Batou- 
Khan,  neveu  d’Oktal.  épouvantent  la  Russie  par 
leurs  dévastations;  ils  sc  fixent  sur  le  Volga  in- 
férieur. 

1237.  Victoire  de  Frédéric  II  sur  les  Milanais  à 
Corte  Nuova.  Le  caruccio  tombe  au  pouvoir  du 
vainqueur,  qui  Fcnvoie  à Rome,  où  il  fut  placé 
dans  le  Capitole. 

Mort  de  Jean  de  Brienne.  Baudouin  II  do  Cour- 
tenai  sc  trouvait  alors  en  Flandre,  sollicitant  des 
secours  contre  les  Grecs. 

Les  chevalière  de  Livonie,  se  trouvant  trop 
faibles  pour  lutter  contre  les  habitants  payens  de 
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ce  pays,  s’unissent  à l’ordre  Teutonique,  oui  éta- 
blit depuis  des  généraux  en  Livonie,  sous  le  nom 
de  Heermctster. 

1238.  La  couronne  d’épines  de  Jésus-Christ,  achetée 
des  Vénitiens  qui  l’avaient  enlevée  de  Constanti- 
nople, est  reçue  solennellement  par  saint  Louis; 
elle  sera  déposée  dans  la  Sainte-Chapelle,  l'un  des 
chefs-d’œuvre  de  l’art  gothique. 

Jayme  Iw,  roi  d’Aragon,  enlève  Valence  aux 
Maures. 

L’empereur  Frédéric  II  érige  le  pays  de  Chablais 
et  d’Aoste  en  duchés,  en  faveur  du  comte  de  Sa- 
voie Amédée  IV.  — Il  échoue  dans  le  siège  de 
Brescia. 

En  Hollande,  formation  du  bassin  maritime  du 
Zuyderzée,  par  suite  de  l'union  des  eaux  de  la 
mer  avec  celles  du  lac  Flévo. 

1239.  Frédéric  II  est  excommunié  par  Grégoire  IX, 
mécontent  de  ce  que  Plie  de  Sardaigne,  sur  la- 

uelle  le  saint  siège  élevait  des  prétentions,  avait 
té  donnée  par  l’empereur  à son  fils  naturel  Enzio. 

— L’empereur  chasse  de  ses  États  des  Dcux- 
Sicilcs  tous  les  frères  prêcheurs  et  mineurs,  qui 
n’étaient  pas  nés  dans  le  pays,  s’empare  du  Mont- 
Cassin,  rappelle  de  Rome  tous  ses  sujets  et  met 
de  nouvelles  impositions  sur  les  ecclesiastiques. 

— Saint  Louis  envoie  des  ambassadeurs  à Rome, 
pour  adoucir  Grégoire  IX  en  faveur  de  Frédéric. 
Grégoire  IX  reste  inébranlable  et  fait  prêcher  une 
croisade  contre  Frédéric. 

Le  roi  de  Navarre  assemble  à I.von  les  croisés 
(v.  1235),  mais  ceux-ci  reçoivent  une  bulle  du 
pape,  qui,  leur  annonçant  ses  nouvelles  difficul- 
tés avec  Frédéric  II,  leur  ordonne  de  se  séparer. 
Quelques-uns  obéissent,  mais  d’autres,  parmi  les- 
quels le  roi  de  Navarre,  persistent  dans  leur 
rojet.  — Défaite  des  croisés  à Gaza,  où  Amaury 
e Montfort  est  tué  et  le  comte  de  Bar  fait  pri- 
sonnier. — Jérusalem,  qui,  depuis  11  ans,  avait 
été  au  pouvoir  des  chrétiens,  passe  de  nouveau 
sous  la  domination  des  Turcs. 

Alix,  du  consentement  de  Jean  de  Dreux,  son 
époux,  partant  pour  la  terre  sainte,  vend  le  comté 
de  Mâcon  à saint  Louis  pour  la  somme  de  100U0 
livres  et  1 0U0  livres  de  pension  viagère. 

1240.  Réunion  au  domaine  royal  du  comté  du 
Perche  àla  mortde  Guillaume,  évêque  de  Châlons- 
sur-Marne,  dernier  héritier  mâle  des  anciens 
comtes  du  Perche. 

Richard,  comte  de  Cornouailles,  frère  d’Henri  III 
d'Angleterre,  arrive  en  Palestine  et  conclut  avec 
le  sultan  de  Damas  un  arrangement  par  lequel 
les  villes  de  Jérusalem,  Ascalon  et  Tibériade  sont 
rendues  aux  chrétiens. 

Frédéric  II  menace  le  pape  jusque  dans  Rome; 
Grégoire  IX  engage  dans  une  croisade  contre 
l’empereur  tous  les  partisans  de  la  liberté  en 
Italie.  — Frédéric  prend  Ruvenne  et  assiège 
faenza.  — Grégoire  de  Montelungo,  légat  du  pape 
en  Lombardie,  engage  les  Bolonais,  les  Véni- 
tiens et  le  marquis  d’Este  à réunir  leurs  efforts 
contre  le  vieux  gibelin  Turelli  Salinguerra,  qui 
est  fait  prisonnier  et  meurt  en  captivité  à Venise. 

Les  Mongols  saccagent  Kiev  cl  ravagent  la  Po- 
logne. 

1241.  Succès  de  Frédéric  II  en  Italie.  Il  s’empare 
de  Faenza  et  de  Bénérent,  tandis  que  la  flotte  de 
Sicile  et  de  Pise,  ville  gibeline,  battait  à la  hau- 
teur de  Pile  de  Méloria,  près  de  Livourne,  des 
vaisseaux  génois  qui  portaient  un  grand  nombre 
de  cardinaux  et  d'évô  [ucs  français,  convoqués  à 
Rome  pour  un  concile.  — Mort  de  Grégoire  IX. 
Vacance  du  saint-siège  pendant  deux  ans 

Mort  de  Waldemar  II,  roi  de  Danemark  ,*  sur- 
nommé le  Victorieux.  De  toutes  ses  conquêtes,  il 
ne  lui  restait  que  Plie  Je  Rugen  et  Rcvel  en  Estho- 
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nie.  Éric  IV,  l’alné  de  scs  4 fils,  lui,  succède;  les 
3 autres  obtiennent  chacun  un  apanage  sous  la. 
suzeraineté  de  la  couronne  de  Danemark  bel, 
le  Slesvig;  Kanut,  la  Blékingie;  Christophe,  le 
Halland.  Une  guerre  de  8 années  va  s'engager 
entre  eux  et  leur  aîné. 

Invasion  des  Mongols  en  Hongrie,  sous  la  con- 
duite de  Balou-Khan.  Bataille  de  Mudhi,  où  les 
Mongols  font  un  carnage  effroyable  des  Hongrois. 
Le  roi  Bêla  III  se  retire  dans  les  Iles  de  la  Dal- 
matie.  — Une  autre  armée  de  Tartares  pénètre 
par  l’Arménie  dans  la  sultanie  des  Turcs  seldjou- 
cides  d’Iconium,  qui  sont  forcés  de  payer  tribut 
au  grand  khan. 

Association  de  Hambourg  et  de  Lubeck.  Origine 
de  la  ligue  Han  séa  tique.  Elle  s’accrut  successi- 
vement, au  point  que  le  nombre  des  villes  confé- 
dérées se  monta  à 8ft,  et  qu'elles  jouèrent  pendant 
uelque  temps  le  rôle  ae  puissance  dominante 
ans  le  nord. 

Alexandre,  fils  du  grand-duc  de  Russie  Jaroslaw 
Wscwolodowitsch,  remporte,  près  de  la  Newa, 
sur  les  chevaliers  de  Livonie  une  grande  victoire 
qui  lui  vaut  le  surnom  de  New  ski. 

1242.  L’ambitieuse  Isabelle,  femme  d’Hugues  de 
Lusignan,  comte  de  la  Marche,  forme  en  secret, 
contre  Louis  IX,  une  ligue  avec  le  roi  d’Angle- 
terre son  fils,  le  comte  de  Toulouse  et  les  rois 
d’Aragon,  de  Castille  et  de  Navarre.  Hugues  de 
Lusignan  refuse  de  rendre  l’hommage  a Alphonse, 
comte  de  Poitiers,  frère  de  saint  Louis.  Henri  III 
est  vaincu  par  saint  Louis  à Taillebourg  et  à Saintes. 

Dévastations  commises  en  Syrie  par  les  Kha- 
rismes  ou  Khorasmiens,  chasses  par  les  Mongols 
des  rives  de  la  mer  Caspienne. 

1243.  Élection  de  Sinibaldo  Fieschi.  qui  prend  le 
nom  d’innocent  IV.  Il  était  de  la  maison  des 
comtes  de  Lavagnc,  génoise,  mais  gibeline,  parce 
qu’elle  tenait  des  fiefs  impériaux,  et  domiciliée  à 
Parme,  ville  dévouée  â l'empereur. 

Les  Mongols  évacuent  la  Hongrie,  ou  rentre 
Bêla  IV.  — Guerre  des  Hongrois  contre  l'Au- 
triche. 

Division  de  la  Prusse  en  4 diocèses  catholiques. 
Culm,  Poméranie,  Warmie,  Sambic. 

Réconciliation  de  saint  Louis  et  d’Henri  III 
d'Angleterre.  Le  premier  contraint  les  seigneurs 
qui  possédaient  en  même  temps  des  fiefs  de  la 
couronne  de  France  et  des  fiels  de  la  couronne 
d’Angleterre  d’opter  entre  les  deux  monarques. 

1244.  Thaddéc  de  Se.ssa  et  Pierre  des  Vignes  vont  à 
Rome  pour  traiter  de  la  paix  au  nom  de  Fré- 
déric II.  Innocent  IV  feint  d’accepter  les  propo- 
sitions de  Frédéric  II,  puis  s’enfuit  de  Rome  et  sc 
rend  à Lyon,  où  il  convoque  un  concile  pour 
l’année  suivante. 

Le  sultan  d’Égvpte  engage  les  Khorasmiens 
à faire  la  guerre  au  sultan  de  Damas  et  aux  chré- 
tiens de  la  Palestine.  — Prise  de  Jérusalem  par 
les  Khorasmiens.  Destruction  du  saint  Sépulcre. 
Les  chrétiens,  réunis  aux  sultans  de  Damas  et 
d’Émèse,  sont  complètement  battus  près  de  Gaza. 
— Maladie  de  saint  Louis.  11  prend  la  croix. 

État  florissant  du  royaume  de  Grenade  sous  le 
gouvernement  de  Ben-al-Ahmar. 

1245.  Saint  Louis  renouvelle  la  Quarantaine-lc-Roi, 
djnt  on  attribue  la  première  pensée  à Philippe- 
Auguste.  — Il  intervient  inutilement  entre  Fré- 
déric II  et  Innocent  IV.  — Reunion  à Lyon  du 
14*  concile  général.  Frédéric  II  est  excommunié 
et  déposé.  Baudouin  II  et  les  patriarches  latins  de 
Constantinople  et  d’Antioche  obtiennent  du  con- 
cile une  promesse  de  secours.  — Transports  de 
colère  de  Frédéric  II  en  apprenant  la  décision  du 
concile.  Sa  lettre  à tous  les  princes  chrétiens  pour 
sc  justifier  des  accusations  dirigées  contre  lui. 
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Ferdinand  III  de  Castille  contraint  le  roi  de 
Grenade  à lui  abandonner  Jaën  et  à se  reconnaître  ; 
son  vassal. 

Insurrection  en  Portugal,  motivée  par  la  con- 
duite scandaleuse  et  le  mauvais  gouvernement  de 
Sanche  II.  Innocent  IV  excommunie  le  roi  et 
donne  la  régence  à son  frère. 

Les  chevaliers  teutons  reçoivent  du  saint-siège 
un  tiers  de  la  Sémigalle  et  deux  tiers  de  la  Cour- 
lande  ; le  reste  est  donné  aux  évêques.  Frédéric  II 
attribue  aux  chevaliers,  comme  nefs  de  l’empire, 
la  Livonie,  la  Courlande,  la  Samogitie.  sans  s’oc- 
cuper du  droit  de  suprématie  de  l’arcnevêque  de 
Riga.  1 

Innocent  IV  envoie  chez  les  Mongols  des  mis- 
sionnaires. L’un  d’eux,  Jean  du  Plan  de  Carpin, 
est  reçu  à Caracorum  par  le  grand  khan,  Gaiouk, 
fils  d'Oktai.  La  relation  de  son  voyage,  que  nous 
avons  encore,  contient  une  foule  de  détails  cu- 
rieux. 

La  sultanie  de  Damas  est  réunie  à celle  d’Egypte. 

1246.  Henri  Raspon,  landçrave  de  Thuringe,  est  élu 
roi  des  Romainsà  Wurzbourg  par  les  archevêques 
de  Mayence,  de  Cologne,  de  Trêves,  de  Strasbourg, 
de  Metz  et  de  Spire.  Le  pape  lui  fait  remettre 
25  000  marcs  d'argent  pris  sur  les  fonds  que 
l’Angleterre  lui  avait  fournis. 

Charles,  frère  de  saint  Louis,  épouse  Béatrix, 
qui  doit  hériter  de  la  Provence.  11  reçoit  du  roi 
les  comtés  du  Maine  et  d’Anjou. 

1247.  Henri  de  Thuringe,  battu  par  Conrad,  meurt 
de  chagrin.  Cet  Henri  était  issu  de  Charles  de 
Lorraine.  Avec  lui  se  serait  éteinte  la  ligne  fran- 
çaise de  la  maison  Carlovingienne.  s'il  n en  avait 
survécu  une  branche  collatérale  dans  la  maison 
des  comtes  de  Hohustcin,  qui  descendait  de  Bé- 
renger de  Sangerhausen,  fils  cadet  de  Louis  le 
Barbu,  premier  landgrave  de  Thuringe,  et  de  Cécile 
de  Sangerhausen.  comme  Henri  de  Thuringe  des- 
cendait de  Louis  le  Sauteur,  leur  fils  atné.  — Une 
longue  guerre  s'engage  alors  entre  les  margraves 
de  Misnie  et  les  ducs  de  Brabant,  qui  partagèrent 
enfin  entre  eux  le  Landgraviat  de  Tnuringe  en 
1264.  Un  cadet  de  Brabant,  Henri,  surnommé 
l'Enfant,  devient  le  fondateur  de  la  maison  de 
Hesse.  — Le  pape  fait  élire  roi  des  romains  Guil- 
laume. comte  de  Hollande. 

Frédéric  II  met  le  siège  devant  Parme,  toute 
dévouée  au  Pape. 

Création  de  la  Confédération  Rhénane,  qui  avait 
pour  objet  de  mettre  un  terme  aux  vexations 
exercées  par  les  seigneurs  envers  les  négociants. 

Saint  Louis  fait  creuser  le  port  d’Aigues-Mortes 
sur  la  Méditerranée  et  accorde  d'importants  privi- 
lèges aux  habitants. 

Haquin  V,  roi  de  Norvège,  se  fait  couronner  en 
grande  pompe,  par  un  Cardinal  Légat,  qu'inno- 
cent IV  lui  députa.  Le  Légat,  en  abolissant 
l'épreuve  du  feu,  affermit  l’immunité  ecclésias- 
tique et  se  fit  payer  de  grosses  sommes  d’ar- 
gent. 

1248.  Heureuse  attaauc  des  Parmesans  qui  tuent 
à Frédéric  II  près  ae  deux  mille  hommes,  parmi 
lesquels  Thaddée  de  Sessa,  le  défenseur  de  Frédéric 
au  concile  de  Lyon.  Les  Parmesans  font  un  butin 
considérable.  Le  Carrocio  de  Crémone,  appelé 
Berthe , est  pris  et  conduit  en  triomphe  a Parme. 

Ferdinand  III  de  Castille,  avec  le  concours  du 
roi  maure  de  Grenade,  enlève  Séville  à un  prince 
almohade,  après  un  siège  de  quinze  mois. 

Départ  de  saint  Louis  pour  la  croisade.  11  s’em- 
barque au  port  d'Aigues-Mortcs  et  passe  l’hiver 
dans  nie  de  Chypre. 

Mort  de  Gaiouk,  fils  et  successeur  d’Oklaî,  au 
momentoû  il  faisait  des  préparatifs  pour  une  nou- 
velle expédition  en  Europe.  Mangou,  fils  do  Touli 
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et  petit-fils  de  Tchingis-Khan  est  élu  grand 
khan  à la  mort  de  Gaiouk. 

1249.  Victoire  de  Guillaume  de  Hollande  sur  Conrad, 
fils  de  Frédéric  II. 

Condamnation  de  Pierre  des  Vignes,  secrétaire 
et  chancelier  de  Frédéric,  qui  l'accusait  d'avoir 
voulu  l’empoisonner.  — Enzio,  fils  naturel  de 
Frédéric  il.  tombe  au  pouvoir  des  Bolonais, 
qui  le  gardent  captif  durant  23  ans,  jusqu’à 
sa  mort. 

Mort  de  Raymond  VII,  comte  de  Toulouse  ; son 
gendre  Alphonse,  comte  de  Poitiers,  lui  succède. 

Saint  Louis abordeen  Egypte,  près  de  Damiette, 
qui  n’est  pas  défendue  parle  sultan  Nodgemcddin, 
qui  meurt  au  Caire.  Nodgemeddin  avait  établi 
pour  sa  garde  la  milice  des  Mameluks,  esclaves 
turcs,  originaires  de  la  Circassie. 

1250. Marchede  saint  Louis  versleCaire. Le  comted’Ar- 
tois  est  tué  au  combat  désastreux  de  la  Massoure, 
où  périt  aussi  Fakreddin,  lieutenant  du  sultan 
Almohadan.  Le  gros  de  l'armcc,  surpris  par  l'inon- 
dation du  Nil  et  moissonné  par  la  contagion,  est 
enveloppé  par  les  Musulmans.  Louis  est  fait  pri- 
sonnier. — La  milice  des  Mameluks  se  révolte  et 
massacre  Almohadan,  dernier  sultan  de  la  race 
d’Ayoub.  Elle  sc  donne  pour  chef  Ibegh.  qui  rend  la 
liberté  à saint  Louis  moyennant  une  torte  rançon 
et  recouvre  Damiette.  Louis  s'engage  à ne  rien 
entreprendre  contre  Jérusalem.  — Damas  se  sé- 
pare de  l’Egypte  et  se  donne  au  sultan  d'Alep. 

Frédéric  II  meurt  à Fiorenzuola.  dans  la  Pouille, 
sans  avoir  été  réconcilié  avec  l’Église.  — En  Alle- 
magne, la  lutte  continue  entre  Conrad,  fils  de 
Frédéric  II,  et  Guillaume,  comte  de  Hollande.  — 
Innocent  IV  public  une  nouvelle  croisade  contre 
le  fils  de  Frédéric  et  travaille  à soulever  contre  lui 
la  Pouille  et  la  "icile.  Mainfroy,  prince  de  Tarente, 
fils  naturel  de  Frédéric  II,  <jui,  en  vertu  du  testa- 
ment de  son  père,  était  regent  du  royaume  de 
Sicile  durant  l'absence  du  roi  Conrad,  fait  rentrer 
dans  le  devoir  plusieurs  places  et  met  le  siège 
devant  Naples. 

Origine  de  la  république  do  Florence.  Les  Flo- 
rentins se  choisissent  douze  magistratsqu’ils nom- 
ment anciens  et  les  tirent  des  différents  quartiers 
dans  lesquels  ils  avaient  partagé  la  ville.  2 juges 
furent  en  même  temps  élus,  pour  administrer  la 
justice,  l'un  appelé  Capitaine  du  peuple , l’autre 
appelé  Podestat.  Formation  d’une  milice  bour- 
geoise. 

Mort  du  roi  de  Suède  Eric  XI,  dit  le  Bègue,  à 
ui  on  attribue  la  fondation  de  l’université 
'Upsal. 

1251.  Blanche  de  Castille  réprime  le  soulèvement 
des  Pastoureaux. 

Conrad,  fils  de  Frédéric  II,  sc  rend  en  Italie. 
Il  reste  trois  mois  dans  l’Italie  du  nord  sans  rien 
faire  d’important,  et  passe  dans  le  royaume  des 
Deux-Sicilcs  au  commencement  de  l'année  sui- 
vante. 

En  Suède,  la  postérité  de  saint  Eric  s’étant 
éteinte,  Birger,  guerrier  renommé,  fit  élire  son 
fils  Waldemar,  encore  en  bas  âge,  prit  la  tutelle 
de  l'état  et  commença  la  dynastie  des  Kolkun- 
giens.  Il  est  le  fondatenr  de  Stockholm. 

1252.  Saint  Liuis  visite  et  fortifie  les  places  de  la 
Palestine  ; il  tente  de  réconcilier  les  ordres  rivaux 
du  Temple  et  de  l’Hùpital.  La  nouvelle  de  la 
mort  de  sa  mère,  Blanche  de  Castille,  le  décide  à 
revenir  en  Europe.  — Le  roi  chrétien  d’Arménie, 
Alton,  se  rend  auprès  du  grand  khan  dea  Mongols 
Mangou,  qui  se  fait  baptiser  avec  les  principaux 
de  sa  nation  et  promet  de  le  secourir  contre  les 
musulmans.  Mangou  envoie  son  frère  Houlagou 
contre  les  Bathéniens  ou  Assassins  de  Perse. 

Mort  de  Ferdinand  III  le  saint,  roi  do  Castille  ; 
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Il  a commencé  a réunir  en  nn  corps  les  lois 
royales  de  Castille  et  a fait  traduire  en  langue 
vulgaire  les  lois  suivies  par  les  Maures  à Cordoue. 
I)  a pour  successeur  Alphonse  X le  sage  et  l'astro- 
logue. 

1253.  Mort  de  Thibaut,  comie  de  Champagne  et  roi 
de  Navarre,  qui  s'est  rendu  célèbre  par  son 
talent  comme  trouvère. 

Hol'ert  Sorbon,  conseiller  de  saint  Louis, 
fonde  la  Sorbonne  pour  servir  au  logement  et  à 
1 instruction  de  quelques  maîtres  et  de  quelques 
élèves  pauvres. 

Guillaume  de  Rubruk,  cordelicr,  est  envoyé  par 
saint  Louis  au  grand  khan  Mangou.  pour  le  con- 
vert  r au  christianisme  cl  en  obtenir  des  secours 
contre  les  musulmans  de  1 Asie.  Sa  relation  qui  a 
pour  t ire  : Itinerarium  fralris  WiUthni  de  Hu- 
bruck,  de  ordine  frairum  mvnorum.  an  no  1 253 , 
ad  /tartes  orientales , a beaucoup  contribué  à 
rectifier  et  à étendre  les  connaissances  géogra- 
phiques des  Euru|»éciis  sur  l'Asie. 

1234  Mort  de  Conrad  IV,  tils  de  Frédéric  II.  Guil- 
laume de  Hollande,  seul  empereur,  propose  à la 
diète  de  Francfort  de  sages  règlements  sur  la 
paix  publique.  — Mainfroy,  fils  naturel  de 
Frédéric  II,  défend  les  f.tats  normands  d'Italie, 
héritage  du  fils  de  Conrad,  Conradin,  âgé  de  deux 
ans.  contre  les  prétentions  ambitieuses  d Inno- 
cent IV,  qui  voulait  disposer  du  royaume  des 
Dcux-Sicdes  comme  d un  bien  du  saint-siegc. 
il  se  met  à la  tète  des  Sarrasins  de  Nocera  avec 
lesquels  il  disperse  près  de  Foggia  un  corps 
de  troupes  papales.  Innocent  IV  en  meurt  de 
chagrin. 

Alexandre  IV,  successeur  d’innocent  IV,  prêche 
une  croisade  contre  le  tyran  de  Padoue,  Eccelin 
de  Romano. 

Les  Castillans,  avec  l’appui  du  roi  de  Grenade, 
enlèvent  aux  Àliuohades  Xérès,  Àrcos  et  Sidonia. 

Ordonnance  de  s tint  Louis  pour  la  réformation 
des  mœurs  et  de  la  justice. 

En  Angleterre,  Henri  III  réunit  un  parlement 
pour  obtenir  une  aille  extraordinaire  ; il  y appelle 
comme  représentants  de  la  noblesse  inférieure, 
deux  chevaliers  élus  dans  chaque  comté. 

125.'».  Guillaume  de  Hollande,  dans  une  assemblée 
tenue  à Oppenheim,  confirme  une  ligue  formée 
pour  leur  sûreté*  entre  les  villes  des  environs  du 
Rhin  et  de  la  Westphalie  ainsi  que  quelques 
princes  voisins,  ligue  devenue  célèbre  sous  le  nom 
de  Confédération  rhénane. 

Les  chevaliers  do  l'ordre  Tcutoniquc  fondent  la 
ville  de  Kfrnigsbcrg  /mont  du  roi),  qui  recuit  son 
nom  en  mémoire  de  l'aide  donnée  aux  chevaliers 
par  le  roi  de  Bohème  Oltokar  II  (Prémbdas),  qui 
s'était  croisé  l'année  précédente,  et  parce  quelle 
fut  bâtie  sur  une  colline,  celle  de  Twangste. 

1256.  Azzon  d'Kste  s’unit  aux  Lombards  contre 
Eccelin.  Les  confédérés  italiens  s'emparent  de 
Padoue.  Horrible  vengeance  d’Eccelin  qui  fait 
égorger  douze  mille  Padouans  qui  servaient  dans 
son  armée.  — Bonacursc,  capitaine  du  peuple  de 
Bologne , propose  à scs  concitoyens  la  loi  de 
l'affranchissement  et  la  fait  passer*.  Tous  ceux  qui 
avaient  des  serfs  étaient  obligés  de  les  présenter 
devant  le  Podestat  ou  le  Capitaine  du  peuple,  qui 
les  affranchissait  moyennant  une  certaine  taxe 
que  la  république  payait  aux  maîtres. 

Saint  Louis  admet  les  députés  des  villes  à déli- 
bérer avec  les  nobles  sur  les  impositions. 

Le  mongol  lloulagou,  frère  du  grand  Khan 
Mangou,  met  fin  à la  domination  des  Assassins  en 
Perse. 

1257.  Double  élection  à l’empire  de  Richard  de 
Cornouailles  et  d'Alphonse  X de  Castille.  La  1" 
mention  du  nombre  septénaire  des  électeurs  se 


j Ap.  J.  C. 

J trouve  dans  une  lettre  du  pape  Urbain  IV  écrite 
| cette  année  au  sujet  de  cette  élection.  — La  plu- 
part des  villes  de  la  Suisse  se  mettent  sous  la 
protection  de  Rodolphe  de  Habsliourg. 

Saint  Louis  rend  à âaint-Germain-en-Laye.UQc 
ordonnance  qui  prohibe  entièrement  le*  guerres 
privées,  qui  entraînaient  des  incombes  et  la  per- 
turbation du  labourage. 

A Milan,  Martin,  cnef  de  la  fartion  délia  Torre 
(de  la  Tour),  avec  l’aide  du  peuple,  s’empare  du 
pouvoir;  abaissement  de  la  famille  noble  des  Vis- 
conti.  — A Gênes,  l'insurrection  fait  capitaine  du 
peuple  Guillaume  Brocantera;  son  pouvoir  durera 
10  ans;  le  podestat  lui  est  subordonné;  il  est 
assisté  d'un  conseil  démocratique  de 32  membres. 

Les  Arabes  emploient,  dit-on,  la  poudre  h 
canon  au  siège  de  Xicbia,  en  Espagne. 

125S.  Mainfroy  se  fait  couronner  roi  de  Sicile  à 
Païenne.  La  mère  et  l’oncle  du  jeune  Conradin, 
fils  de  Conrad  IV,  protestent  contre  ccttc  usur- 
pation. 

Les  Vénitiens  et  les  Génois  se  disputent  la 
possession  de  l'église  de  Saint-Salas  dans  la  ville 
d’Aere  en  Syrie.  Le  pape  Alexandre  IV  parvient  à 
réconcilier  momentanément  les  deux  républiques. 

Traité  de  Corbeil  conclu  entre  saint  Louis  et  le 
roi  d'Aragon.  La  Catalogne  et  le  Roussillon  de- 
meurent â Javme  lrren  toute  suzeraineté;  il  con- 
tinue à tenir  la  seigneurie  de  Montpellier  en  fief 
de  la  couronne  de  France,  et  il  renonce  à tous  les 
autres  üefs  qu'il  possédait  ou  sur  lesquels  il  for- 
mait des  prétentions  dans  l'Auvergne  et  le  Lan- 
guedoc. 

Henri  III,  roi  d’Angleterre,  déterminé  à faire 
une  paix  solide  avec-  saint  Louis,  qui  était  résolu 
à restituer  les  provinces  acquises  sous  scs  prédé- 
cesseurs, envoie  des  plénipotentiaires  avec  les- 
quels le  roi  de  Frauce  arrêta  les  articles  prélimi- 
naires qui  furent  approuvés  par  Henri  dans  un 
voyage  qu'il  fit  à Paris  la  même  année. 

Simon  de  Mont  fort,  comte  de  Leicestor,  soup- 
çonné de  trahison  par  Henri  I!l,  se  révolte  contre 
lui,  gagne  à son  parti  les  barons  anglais,  force  le 
roi  à convoquer  a Oxford  une  assemblée  qui  est 
la  première  à laquelle  ait  été  donné  officiellement 
le  nom  de  parlement,  et  lui  arrache  les  conces- 
sions connues  sous  le  nom  de  Statuts  ou  Provi- 
sions d’Oxfo/d , qui  remettent  en  vigueur  les 
libertés  de  l’Église  et  la  grande  charte,  et  excluent 
des  emplois  les  étrangers. 

Prise  de  Bagdad  par  le  Mongol  lloulagou  sur 
. Mostasem,  dernier  calife  Abhasside,  qui  est  mis  à 
mort.  HoiUagou  s'avance  jusqu’en  Syrie  où  Damas 
est  prise,  et  jusqu’au  détroit  de  Constantinople. 

1259.  Les  conventions  de  Paris  entre  Henri  III  et 
saint  Louis  sont  ratifiées  à Abl>eville,  où  les  deux 
rois  s’étaient  rendus.  Par  ce  traité  l’Anjou  , la  Tou- 
raine, la  Normandie  et  le  Poitou  restèrent  à la 
France,  et  les  autres  terres  enlevées  au  roi  Jean 
furent  cédées  à l’Angleterre  pour  être  tenue* sous 
la  suzeraineté  de  France.  Henri  III,  étant  revenu 
à Paris,  y fait  hommage-lige  et  serment  de  fidélité 
pour  les*  provinces  d'outrc-Loire  qu’on  lui  avait 
laissées. 

Mort  de  Thécdore  Lascaris,  empereur  de  Nicée. 
Avènement  de  son  fils  Jean  , âgé  de  6 ans.  Michel 
Paléologuo  se  fait  déclarer  régent. 

Milan,  Fcrrare,  Mantoue,  Bologne,  Crémone 
réunissent  leurs  forces  sous  la  conduite  du  mar- 
quis Obert  Pallavicini  et  du  marquis  d’Este  contre 
Eccelin  qui  est  battu  et  fait  prisonnier  au  pas- 
sage de  FAdda  à Soncino.  Eccelin  meurt  des  sui- 
tes de  ses  blessures.  — A Milan,  la  seigneurie  est 
donnée  pour  5 ans  à Obert  Pallavicini,  sur  la  pro- 
position de  Martin  délia  Torre,  qui  espérait  gou- 
verner sous  son  nom. 
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Hugues  de  Revel,  18*  successeur  de  Gérard, 
fondateur  de  l’ordre  des  Hospitaliers  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem,  obtient  le  premier  le  titre  de  grand- 
maître,  oui  lui  est  conféré  par  Innocent  IV. 

M<  rt  (lu  grand  khan  Mangou.  Démembrement 
de  l’empire  gengiskhanide : un  de  ses  frères, 
Kublaî,  désigné  par  les  principaux  de  la  nation 
pour  lui  succéder,  commence  la  dynastie  impé- 
riale d^s  Tartares  orientaux  ; un  autre,  Hou  lagon, 
reçoit  les  régions  occidentales,  et  devient  la  tige 
de  là  dynastie  persane  des  Mongols  : il  règne  de- 
puis le  Khorasan,  au  sud-est  de  la  mer  Caspienne, 
jusqu’au  pays  de  Rôtira,  en  Asie  mineure 

Mort  de  Mathieu  Pàris,  moine  bénédictin  de 
Saint-Alban,  autour  des  Chronica  majora  qui 
sont  une  des  sources  les  plus  considérables  de 
l'histoire  d'Angleterre  depuis  Guillaume  le  Con- 
quérant. 

1260.  Fondation  à Paris  de  l’hôpital  des  Quinzc- 
Yingts,  d'abord  pour  trois  cents  gentilshommes  à 
qui  les  Sarrasins  avaient  crevé  les  yeux.  — 
Estienne  Boileau,  prévôt  de  Paris,  fait  rédiger  les 
statuts  des  corporations  marchandes  de  cette 
ville. 

Les  Siennois  ayant  reçu  chez  eux  les  Gibelins 
bannis  de  Florence,  les  Florentins  leur  déclarent 
la  guerre.  — Les  Siennois  avec  l’appui  de  Main- 
froy triomphent  de  leurs  ennemis.  — Des  députés 
de  Sienne,  d’Arczzo,  de  Pise  et  des  autres  prin- 
cipales villes  gibelines,  réunis  au  chAteau  d'Em- 
poli,  proposent  de  détruire  Florence.  Le  Florentin 
Farinata  de  Gli  Uberti,  podestat  de  Sienne,  les 
fait  renoncer  à ce  projet 

Alphonse  X de  Castille  ordonne  d écrire  en  lan- 
gue vulgaire  tous  les  actes  publics.  La  rédaction 
d’un  code  civil  pour  la  monarchie  Castillane  est 
achevée.  Ce  travail  se  compose  d’une  collection 
de  lois  et  de  coutumes,  ainsi  que  de  décrets  de 
conciles  qui  avaient  été  successivement  promul- 
gués. Comme  la  collection  est  divisée  en  sept 
parties,  on  la  nomme  Las  siete  Partidas. 

Les  Mongols  s'emparent  d’Alep  et  mettent  fin  à 
la  dernière  aultanie  ayoubite  de  Syrie.  Ils  sont 
combattus  par  Bibars-Bondochar  oui  renverse 
son  maître,  le  sultan  d’Egypte,  et  a a lutter  à la 
fois  contre  les  Mongols,  les  chrétiens  et  les  émirs 
indépendants.  • 

Alexandre,  natif  de  Bernai,  compose  vers  celte 
époque  le  premier  poème  français  de  longue 
haleine,  la  Vie  d’Alexandre,  pleine  d'allusions  aux 
événements  de  la  cour  de  I ni  lippe-Auguste 

Mort  de  Guillaume  de  Lorris,  qui  commença  le 
fameux  poème  allégorique  connu  sous  le  nom  de 
Roman  de  la  Rose. 

1261.  Henri  III  d’Angleterre,  délié  de  son  serment 
par  le  pape,  n’observe  plus  les  statuts  d 'Oxford. 

Ordonnance  de  saint  Louis  pour  interdire  dans 
ses  domaines  l’usage  du  duel  judiciaire. 

Michel  Palèologue,  avec  l’aide  des  Génois,  s’em- 
pare de  Constantinople.  Fin  de  l’empire  latin. 

Mort  du  pape  Alexandre  IV.  Le  Français  Ur- 
bain IV  lui  succède. 

1262.  Saint  Louis  admet,  comme  il  avait  déjà  fait 
en  1 256,  quelques  bourgeois  dans  le  conseil  îles 
barons.  Ordonnance  royale  en  vertu  de  laquelle 
la  monnaie  de  la  couronne  sera  reçue  dans  tout 
le  royaume,  tandis  que  celle  des  quatre-vingts 
seigneurs  qui  jouissaient  alors  du  droit  de  frap- 
per monnaie  n’aura  pas  cours  hors  de  leurs 
terres. 

Mariage  de  Don  Pèdre,  fils  aîné  du  roi  d’Ara- 
gon, avec  Constance,  fille  de  Mainfroy,  roi  des 
Deux-Siciles.  — Le  frère  de  Pèdre,  Jaymc,  est 
créé  roi  de  Majorque  avec  les  seigneuries  de  Rous- 
sillon et  de  Montpellier. 

A Gênes,  le  capitaine  du  peuple  Boccanegra 
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est  renversé  et  le  podestat  rétabli  dans  son  an- 
cienne autorité.  — Les  Génois  se  font  céder  par 
Michel  Palèologue  le  faubourg  de  Péra  A Constan- 
tinople. 

Le  roi  de  Bohême,  Prémislas-Ottocir  II,  quoi- 
que divorcé.  obtient,  au  nom  de  sa  femme,  de 
r empereur  Richard  de  Cornouailles,  l’investiture 
de  l'Autriche  et  de  la  Stvrie;  il  y joint,  par 
rachat,  la  Carinthie,  la  Carriiole  et  Pfstrie. 

1263.  Guerre  civile  en  Angleterre  Le  comte  de 
Leicester,  chef  des  barons  révoltés,  oêcupe  Lon- 
dres. 

Urbain  IV  lance  l’interdit  sur  h ville  de  Milan, 
qui  refuse  de  reconnaître  le  noble  Otton  Visconti, 
nommé  par  le  pape  archevêque  de  cette  ville 
contre  le  gré  du  peuple.  — » 11  offre  la  couronne 
de  Naples  et  de  Sicile  à Charles  d'Anjou,  frère  île 
saint  Louis.  11  contribue  & le  faire  nommer  séna- 
teur de  Rome. 

Mort  du  grand-duc  de  Russie  Alexandre 
Newski.  11  est  honoré  en  Russie  comme  un  saint, 
et,  à ce  titre,  il  est  le  patron  d’un  ordre  institué 
en  1715  par  Catherine  I. 

1264.  Sentence  arbitrale  de  saint  Lo.iisdans  le  débat 
d’Henri  III  avec  les  seigneurs.  Elle  est  sans  ré- 
sultat et  la  guerre  continue.  Henri  III  est  battu 
et  fait  prisonnier  à.  Lewcs,  dans  le  comté  de  Sus- 
sex.  Gouvernement  despotique  de  Leicester,  qui 
établit  dans  tout  le  royaume,  sous  le  nom  de 
conservateurs  de  la  paix,  des  officiers  investis  du 
pouvoir  le  plus  arbitraire.  Convocation  d’un  par- 
lement où  sont  admis,  à côté  des  barons,  ueux 
chevaliers  par  comté  et  deux  bourgeois  des  prin- 
cipales villes  et  bourgs.  C’est  ici  la  première  appa- 
rition générale  des  députés  des  villes  et  bourgs 
dans  l’assemblée  de  la  nation. 

En  retour  des  subsides  fournis  pour  la  guerre 
contre  les  Maures,  la  noblesse  d’Aragon  obtient 
du  roi  l’exemption  de  l’impôt  sur  le  bétail,  l'exten- 
sion de  l’autorité  du  grand  justicier,  et  la  posses- 
sion exclusive  des  charges  militaires. 

Mort  du  dominicain  Vincent  de  Beauvais;  au- 
teur du  Quadruple  miroir , espèce  d’encyclopédie 
où  sont  résumées  toutes  les  connaissances  de 
l’époque. 

1265.  Le  prince  Édouard,  fils  de  Henri  III,  se  met  à 
la  tête  des  barons  que  Leicester  s’était  aliénés  par 
son  despotisme  ; Leicester  est  vaincu  et  tué  avec 
son  fils  aîné  Henri  et  ses  principaux  partisans  à 
la  bataille  d’Evesham,  dans  le  comté  de  Worccs- 
ter.  Avec  lui  son  parti  succombe  complètement. 

Clément  rv  succède  à Urbain  IV.  11  presse  l'ar- 
rivée en  Italie  de  Charles  d’Anjou  oui  entre  en 
triomphe  à Rome  le  14  de  mai.  Charles  est  dé- 
claré roi  des  Deux-Siciles  parle  pape,  auquel  il 
prête  d’avance  le  serment  de  fidélité  et  d'horn- 
mage-lige. 

Fin  de  la  guerre  entre  le  margrave  de  Misnie 
et  Sophie  de  Brabant  qui  lui  disputait  une  par- 
tie de  l’héritage  de  Henri  Raspon,  landgrave  de 
Tburinge.  son  oncle.  Henri  l’Enfant,  fils  de  So- 
phie, obtient  tontes  les  possessions  des  land- 
graves de  Thuringe  en  Hes*o  et  devient  la  tige  de 
la  maison  de  Hesse  qui  prit  rang  parmi  les  prin- 
ces germaniques  en  1202. 

Le  sultan  d'Égypte  Bihars  échoue  devant  Saint- 
Jean-d’Acre,  mais  détruit  Tyr  et  ravage  les  terres 
de  Tripoli. 

1266.  Mainfroy  est  vaincu  et  tué  près  de  Bénévent 
ar  Charles'd’Anjou.  Charles  entre  en  triomphe 
Naples  avec  la  reine  Béatrix,  mais  se  fait  bien- 
tôt détester  par  ses  exactions. 

Bulle  de  Clément  IV,  qui  attribue  au  pape  le 
droit,  pour  tous  les  pays  chré’iens,  non-seule- 
ment de  disposer  des  bénéfices  ecclésiastiques 
lorsqu’ils  sont  vacants,  mais  encore  de  les  assu- 
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rer  à qui  bon  lui  semble  avant  qu’ils  viennent  à 
vaquer.  C'est  là  l’origine  des  reserves  expecta- 
tives. 

Alphonse  X,  roi  de  Castille,  rend  tributaire  et 
vassal  le  royaume  de  Murcie,  qui  lui  est  disputé 
par  le  roi  d Aragon  qui  possède  Valence  au  nord 
de  Murcie. 

Le  sultan  Bibars  enlève  aux  chrétiens  de  Syrie 
Césarée,  Arsouf  et  Saphad. 

Magnus  VII,  roi  de  Norvège,  cède  au  roi 
d'Êcosse  pour  un  cens  annuel  de  cent  marcs 
d’argent  1 lie  de  Man  et  toutes  les  Hébrides,  en  se 
réservant  les  îles  Orcades  et  Schetland. 

1267.  Florence,  déchirée  par  les  rivalités  des  Guel- 
fes et  des  Giitelins,  se  donne  pour  10  ans  à Charles 
d'Anjou,  que  le  pape  nomme  vicaire  en  Toscane. 
— Les  Gibelins  ont  recours  à Con radin,  fils  du 
roi  Conrad,  qui  passe  en  Italie  avec  une  armée 
d’environ  10000  hommes. 

L’empereur  Michel  Paléologue,  pour  relever  les 
études  grecques,  fonde  deux  écoles  à Constanti- 
nople, l'une  pour  la  grammaire,  l’autre  pour  les 
hautes  sciences.  — Baudouin  II  de  Courtenai 
abandonne  ses  droits  sur  l’empire  grec  à Charles 
d’Anjou. 

1268.  Victoire  de  Charles  d'Anjou  sur  Conrad  in  à 
Tagliacozzo,  au  N.  O.  du  lac  Fucin.  — Conradin, 
âgé  de  16  ans,  périt  sur  l'échafaud  à Naples  avec 
son  ami  le  jeune  Frédéric  de  Bade,  qu'Oitocar  II 
de  Bohême  a dépouillé  de  l’héritage  d'Autriche. 
Avec  Conradin  finit  la  maison  de  Souabe. 

Les  comtes  de  Maurienne,  qui  possédaient  le 
Piémont  et  la  Savoie,  prennent  le  titre  de  comtes 
de  Savoie. 

Le  sultan  d’Egypte  enlève  aux  chrétiens  Jaffa 
et  Antioche. 

La  guerre  maritime  recommence  entre  Venise 
et  Gènes.  Le  pape,  saint  Louis  et  Charles  d’Anjou 
essaient  en  vain  ae  les  réconcilier. 

1269.  Pragmatique  sanction  de  saint  Louis  qui 
avait  pour  but  de  mettre  un  terme  à quelques 
exactions  dont  profitait  la  cour  de  Home  et  de  ré-  ; 
tablir  l’ancienne  discipline  pour  la  nomination  des 
évêques  et  des  abbés;  les  chanoines  et  les  moines 
recouvraient  le  droit  d’élection,  dout  la  papauté 
avait  voulu  les  priver.  Les  patrons,  c’est-à-dire 
ceux  «qui  avaient  fonde  ou  doté  les  églises  et  les 
monastères,  nommaient,  suivant  leurs  anciens 
privilèges,  les  titulaires  dos  bénéfices. 

Charles  d’Anjou  s’empare  de  Nnccra  défendue 
longtemps  par  les  Sarrasins,  en  détruit  complè- 
tement les  fortifications  et  les  murailles  et  dis- 
perse les  Sarrasins  dans  diverses  provinces. 

Le  chef  mérinide  de  Fez  s'empare  de  Maroc  sur 
le  dernier  roi  de  la  dynastie  des  Almohadcs. 

Hugues  III  le  graud,  roi  de  Chypre,  prend  le 
titre  de  roi  de  Jérusalem  et  se  fait  couronner  à Tyr. 

1270.  Saint  Louis  public  ses  Établissements,  sorte 
de  coile  divisé  en  deux  parties  : l’une  nui  dérive 
•les  lois  romaines  et  ecclésiastiques  ; l’autre  du 
droit  coutumier.  La  supériorité  du  roi , qui  ne  relève 
que  île  Dieu , y est  proclamée,  mais  en  même 
temps  les  droits  des  barons  sont  reconnus.  Si  le 
roi,  y est-il  dit,  refuse  de  rendre  bonne  justice  à 
ses  vassaux,  ceux-ci  pourront  poursuivre  leur 
droit  contre  lui  par  les  armes. 

Seconde  croisade  de  saint  Louis.  Les  sugges- 
tions intéressées  du  roi  de  Sicile,  dont  les  sujets 
avaient  beaucoup  à souffrir  des  attaques  des 
pirates  africains,  et  l’espoir  de  convertir  le  roi 
de  Tunis,  le  décident  à faire  voile  pour  l’Afrique. 
L’armée  française  débarque  sur  les  ruines  de 
Carthage  et  met  le  siège  devant  Tunis.  Le  saint 
roi  est  emporté  par  la  peste.  Charles  d’Anjou 
conclut  avec  Mohammed  Mostanser  un  traité 
utile  aux  marchands  de  la  Sicile.  — Le  prince 


Ap  J.-ç. 

anglais  Edouard,  qui  s’était  croisé  avec  saint  Louis, 
sc  rend  en  Syrie  où  il  obtiendra  une  trêve  do 
Bibars. 

Paix  entre  les  Génois  et  les  Vénitiens.  — A 
Gènes,  riva:ité  sanglante  entre  le  parti  gibelin 
des  Doria  et  des  Spinola,  qui  sc  font  proclamer 
capitaines  de  la  liberté,  et  le  parti  des  Grimaldi  et 
des  Fieschi. 

1271.  Richard  de  Cornouailles,  roi  des  Romains, 
meurt  en  Angleterre.  Anarchie  en  Allemagne.  Le 
roi  de  Bohème,  Otlocar  II,  refuse  la  couronne 
que  lui  offrent  les  princes  allemands. 

Philippe  II,  dit  le  Hardi,  fils  et  successeur  de 
saint  Louis,  réunit  au  domaine  de  la  couronne  le 
comté  de  Toulouse,  vacant  par  la  mort  de  son 
oncle,  Alphonse  île  Poitiers.  Le  parlement  rejeta 
les  prétentions  de  Charles  d’Aniou  qui  demandait 
le  partage  du  domaine  d’Alphonse  de  Poitiers 
entre  scs  agnats,  et  consacra  par  cette  décision 
le  principe  du  retour  des  apanages  à la  couronne. 

Le  Vénitien  Marco  Polo  part  pour  le  pays  des 
Mongols  orientaux  avec  son  père  qui  avait  déjà 
visite  le  grand  khan  Kublaï.  Il  parcourt  l'Asie 
pendant  26  ans.  Sa  relation,  écriteoriginairement 
en  français  suivant  le  comte  Baldelli-Boni,  fit 
llire  dé  grands  progrès  à la  géographie  de 
l’Asie  orientale. 

1272.  Mort  de  Henri  III,  roi  d'Angleterre.  Édouard  1" 
qui  était  encore  en  Palestine,  est  reconnu  roi. 

En  France.  Philippe  le  Hardi  confère  le  premier 
des  lettres  de  noblesse  à son  argentier,  Raoul 
l’orfévre. 

A Gènes,  les  Guelfes  exilés,  les  Fieschi  et  les 
Grimaldi,  implorent  l'appui  de  Charles  d’Anjou. 

1273.  Rodolphe,  comte  de  Habsbourg  et  landgrave 
d’Alsace,  âgé  de  55  ans,  est  élu  empereur  d’Alle- 
magne. 

En  exécution  du  traité  de  Paris  de  1229,  le 
comtat  Ycnaissin  est  abandonné  au  pape  Gré- 
goire X. 

Ligue  du  marquis  de  Monfcrrat,  de  Pavie. 
d’Asti,  de  Gènes  contre  Charles  d'Anjou,  malgré 
une  excommunication  lancée  par  le  pape  contre 
les  confédérés. 

Magnus  VII,  fils  et  successeur  de  Haquin,  fait 
un  accommodement  avec  le  clergé,  qui  renonce 
au  droit  d'élection  qu’il  réclamait  en  vertu  de  b 
charte  du  roi  Magnus  V,  aussi  longtemps  qu’il 
existerait  un  héritier  légitime. 

1274.  Édouard  l",  roi  d'Angleterre,  commence  la 
conquête  du  pays  de  Galles. 

Grégoire  X reconnaît  l’empereur  Rodolphe,  qui 
confirme  au  saint-siège  la  possession  de  l’exar- 
chat de  Ravennc,  de  la  marche  d’Ancône  et  du 
duché  de  Spolète. 

15*  concile  général  tenu  à Lyon,  sous  la  pré- 
sidence de  Grégoire  X.  Albert  le  Grand  y assiste. 
Saint  Thomas  d'Aquin  meurt  avant  d’y  arriver. 
Saint  Bonavcnture  meurt  durant  le  concile. 
La  réunion  de  l’Eglise  grecque  et  de  l’Eglise 
latine  s’v  fait  de  la  manière  fa  plus  solennelle, 
par  l'influence  de  Michel  Paléologue,  qui  redou- 
tait la  nouvelle  croisade  que  ce  concile  devait  au- 
toriser, et  l’ambition  de  Charles  d Anjou.  Cette 
réunion  ne  devait  durer  que  peu  de  temps.  Le 
concile  reçoit  aussi  des  ambassadeurs  du  khau 
des  Mongols  occidentaux,  Abaka,  fils  d’Houlagou. 
chargés  de  faire  un  traité  avec  le  pape  et  avec  les 
princes  chrétiens  contre  le  sultan  d’Egypte,  Bibars. 

Mort  du  fils  de  Baudouin  II,  empereur  latin 
déchu,  Philippe,  qui  a conservé  le  titre  d’ernpe- 
pereur  de  Constantinople  : le  titre  passe  au  roi 
Charles  d’Anjou,  son  parent. 

Un  moine  de  Saint-Denis  présente  à Philippe 
le  Hanli  les  Grandes  chrontques  de  France  ou 
Chroniques  de  Saint  Denis. 
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1275.  Crédit  de  Pierre  de  la  Brosse,  barbier  et 
favori  de  Philippe  III  ; mécontentement  de  la 
noblesse. 

Le  roi  de  Grenade  Mohammed  II  livre  à Yacoub, 
roi  mérinide  de  Fez  et  de  Maroc,  les  ports  de 
Tarifa  et  d'Algéziras,  pour  obtenir  son  appui  con- 
tre les  chrétiens.  Après  la  mort  de  l'infant  de  Cas- 
tille, Ferdinand  de  Lacerda.fils  aîné  d’Alphonse  X, 
Sanche,  frère  de  Ferdinand,  âgé  de  18  ans,  arrête 
l’invasion  des  Mérinides.  — En  Navarre,  Henri  le 
Gros,  fils  de  Thibaut  II  (V),  n’ayant  laissé  qu’une 
hile  âgée  de  3 ans,  Philippe  le  Hardi  prend  cette 
princesse  sous  sa  protection  et  fait  occuper  le  pays 
par  une  armée  sous  le  commandement  de  Robert 
d’Artois.  La  jeune  princesse  sera  fiancée  au  fils  du 
roi,  Philippe  le  Bel. 

Rodolphe  de  Habsbourg  somme  le  roi  de 
Bohême  Ottocar  II , de  lui  rendre  hommage  et 
de  renoncera  l’héritage  d’Autriche,  fief  d’empire 
dont  il  s’est  emparé;  Ottocar  11  refuse;  un 
arrêt  de  proscription  est  rendu  contre  lui  par  la 
diète  d’Augsbourg. 

1276.  Mort  de  Javme  1*%  roi  d’Aragon,  après  avoir 
régné  63  ans.  Son  fils  ainé,  Pierre  111,  lui  suc- 
cède. — Philippe  le  Hardi  réclame  auprès  du  roi 
de  Castille  Alphonse  X,  en  faveur  «les  infants  do 
Lacerda,  que  les  Cortès  de  Ségovie  venaient 
d'exclure  de  la  couronne.  La  guerre  éclate  entre 
l’oncle  maternel  de  ces  jeunes  princes  et  leur 
aïeul  paternel,  mais  elle  sera  sans  résultat. 

Les  nobles  font  juger  et  condamner  à mort 
Pierre  de  la  Brosse,  chambellan  du  roi,  ancien 
chirurgien  de  saint  Louis.  Il  était  accusé  d’avoir 
attribué  à la  seconde  femme  du  roi,  Marie  de 
Brabant,  l’empoisonnement  du  prince  royal,  né 
d’un  premier  mariage. 

Le  parti  desTorriani  succombe  à Milan  où  Olhon 
Visconti  est  reçu  comme  archevêque  et  comme 
seigneur.  — Rodolphe  de  Habsliourg  donne  l’in- 
vestiture impériale  au  seigneur  de  Fer  Are,  mar- 
quis d’Este. 

1277.  L’empereur  Michel  Paléologue,  pour  obtenir 
l'appui  des  Occidentaux , se  décide  après  de  lon- 
gues controverses  à signer  l’acte  d’union  des 
deux  Eglises.  Il  envoie  au  pape  une  profession  de 
foi  et  le  serment  d’obéissance.  Cette  conduite 
excite  le  mécontentement  de  ses  sujets. 

Le  sultan  d’Égypte,  Bibars,  remporte  une 
grande  victoire  sur  les  Mongols  en  Syrie,  entre 
Kmèse  et  Damas. 

1278.  Ottocar  II,  roi  de  Bohème,  est  vaincu  et  tué 
à la  bataille  de  Markfeld,  près  de  Vienne,  par 
Rodolphe  de  Habsbourg.  Les  duchés  d’Àutricne, 
de  Slyrie,  de  Carinthie  et  de  Carniole , enlevés 
au  royaume  de  Bohême,  furent  déclarés  vacants 
et  dévolus  à l’empire.  Rodolphe  en  conféra  l’in- 
vestiture à ses  deux  fils  Albert  et  Rodolphe,  à 
Augsbotirg,  en  1282.  Albert,  depuis  empereur, 
devint  la  tige  de  la  maison  Habsbourg-Autriche 

1279.  L’empire  des  Song,  qui  occupait  tout  le  midi 
de  la  Chine,  est  entièrement  détruit  par  Kublai- 
Khan,  qui  réunit  alors  toute  la  Chine  sous  sa 
domination. 

1280.  Le  comte  de  Savoie  établit  sa  résidence  à 
Turin,  dans  le  Piémont,  sur  le  Pô. 

Construction  de  la  forteresse  de  Marienbourg 
sur  la  Vistule  parles  chevaliers  teutons. 

Mort  du  pape  Nicolas  III,  de  la  famille  romaine 
des  Ursins.  11  avait  retiré  à Charles  d’Anjou  la 
dignité  de  sénateur  de  Rome. 

1281.  Jean  de  Prucida,  médecin  de  Mainfroy,  excite 
contre  Charles  d'Anjou  Pierre  III,  roi  cr  Aragon, 
gendre  de  Mainfroy,  et  Michel  Paléologue,  empe  • 
reur  de  Constantinople. — Le  Français  Martin  IV, 

pi  arrive  & la  papauté  avec  l’appui  de  Charles 
'Anjou,  rend  à ce  prince  la  dignité  de  sénateur 
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de  Rome,  et  excommunie  l’empereur  Michel,  à 
l’instigation  de  Charles  d’Anjou  qui  rêvait  la  con- 
quête de  Constantinople,  avec  l’aide  des  Vé- 
nitiens. 

Le  grand  khan  Kublaï  dirige  contre  le  Japon 
une  expédition,  qui  échoue  par  suite  d’une  tem- 
pête. — Conquête  par  les  Mongols  des  contrées 
de  Corée,  de  Tonquin,  de  Cochinchine,  de  Pégu 
et  de  Bengale. 

1282.  Soulèvement  du  peuple  de  Palerme  contre 
les  Français.  Massacre  dos  Vêpres  siciliennes 
(30  mars).  Pierre  111  d’Aragon  est  couronné  roi  à 
Palerme  et  occupe  Messine.  Il  est  excommunié 
par  Martin  IV.  qui  offre  la  couronne  d’Aragon  au 
second  fils  de  Philippe  le  Hardi,  Charles  de 
Valois. 

En  Castille,  guerre  entre  Alphonse  X et  son 
second  fils  don  Sanche;  le  premier  fait  alliance 
avec  le  roi  de  Maroc,  le  second  avec  le  roi  de 
Grenade. 

Andronic  II,  qui  succède  à son  père  Michel 
Paléologue  sur  le  trône  de  Constantinople,  fait 
cesser  1 union  religieuse  avec  les  Latins. 

Constitution  de  la  seigneurie  de  Florence:  les 
représentants  des  arts  et  métiers  les  plus  influent*, 
appelés  majeurs,  nomment  des  prieurs. 

1283.  Défaite  et  mort  de  Léolyn,  chef  des  Gallois, 
par  Edouard  I*r,  roi  d’Angleterre. 

Philippe  de  Beaumanoir  rédige  les  Coutumes 
et  usages  de  Beauvaisis. 

Les  nobles  arrachent  à Pierre  d'Aragon  le 
grand  privilège  de  1283 , par  lequel  le  droit  des 
états  de  consentir  la  guerre  et  les  impositions  fut 
définitivement  reconnu. 

1284.  David,  frère  du  Gallois  Léolyn,  est  trahi  et 
livré  à Edouard  I*'.  Soumission  du  pays  de  Galles. 
Edouard  I"  a durant  cette  guerre  un  fils,  qui 
reçoit  le  titre  de  prince  de  Galles,  titre  qu’a 
toujours  porté  depuis  l’héritier  du  trône. 

Mort  «^Alphonse  X,  roi  de  Castille.  Son  fils, 
qui  s’était  reconcilié  avec  lui,  Sanche  IV,  lui  suc- 
cède avec  l’assentiment  de  la  nation. 

Grande  victoire  navale  remportée  par  les 
Génois  sur  les  Pisans  dans  les  eaux  de  Mcloria, 
près  de  Livourne. 

L’amiral  aragonais  Roger  de  Loria,  vainquent 
dans  une  bataille  navale  devant  Naples,  fait  pri- 
sonnier le  fils  de  Charles  d’Anjou.  — Révolte 
des  Napolitains  cruellement  réprimée  par  Charles 
d'Anjou. 

1283.  Mort  de  Philippe  le  Hardi  au  retour  d’une 
eipédition  en  Aragon, à Perpignan,  dans  le  Rous- 
sillon, à l’âge  de  40  ans.  Avènement  de  Philippe 
le  Bel,  nui  a épousé  la  reine  de  Navarre. 

Mort  du  roi  d’Aragon,  Pierre  111.  Son  fils  aîné 
lui  succède  en  Aragon  ; le  second  en  Sicile. 

Mort  de  Charles  d’Anjou.  Son  fils,  bien  que  tou- 
jours au  pouvoir  des  Aragonais , est  reconnu 
roi  par  les  Napolitains,  sous  le  nom  de  Charles  111. 

1286.  Honorius  IV  confirme  l’ordre  religieux  des 
Carmes,  originaire  du  mont  Carmel,  en  Syrie. 

On  trouve  dans  les  anciens  statuts  de  la  ville 
de  Ferrare  de  cette  année  un  article  qui  ordonne 
au  Podestat  de  tenir  la  main  à la  conservation 
d’une  bible,  en  deux  volumes  in-folio,  qui  ap- 
partenait à la  fabrique  de  l'évêché. 

Mort  d’Abulfarage,  auteur  d’une  chronique  uni- 
verselle en  syriaque,  traduite  par  lui-même  en 
latin. 

1287.  Alphonse  III,  roi  d’Aragon,  signe  à Saragosse 
deux  lois  qu’on  nomme  Privilèges  de  l'Union. 
Par  l’un  de  ces  privilèges,  le  roi  s’engageait  à 
convoquer  les  cortôs  à Saragosse  tous  les  ans. 

Un  lieutenant  du  sultan  a Egypte  s’empare  de 
Laodicée,  qui  restait  seule  avec  Tripoli  au  dernier 
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descendant  des  princes  normands  d’Antioche, 
Bohémond  VII,  qui  meurt  peu  de  temps  après. 

1288.  I.e  roi  d'Aragon,  pour  empêcher  Sanche  de 
Castille  d unir  scs  forces  à celles  de  la  France, 
rend  la  liberté  aux  deux  infants  de  Lacerda,  qui 
étaient  ses  prisonniers,  et  proclame  l’aîné,  Al- 
phonse, roi  de  Castille.  Fdmond  !•.  roi  d'Angle- 
terre , reconnaît  ce  prince,  qui  était  petit-fils  de 
saint  Louis,  tandis  que  Philippe  IV,  le  Bel,  se 
disposait  à le  combattre. 

Le  roi  d’Aragon  obtient  du  roi  de  Naples, 
Charles  II  le  Boiteux,  son  prisonnier,  la  renon- 
ciation à la  couronne  de  Sicile  et  lui  rend  la  li- 
berté. 

Modfcne  demande  à être  gouvernée  par  le  mar- 
quis d’Este,  seigneur  de  Ferrarc. 

Le  comte  Ugolin  de  la  Gherardesca  est  enfermé 
dans  la  Tour  de  la  (ni m par  l’archevêque  de  Pise, 

Roper. 

Prise  de  Tripoli  par  le  sultan  d'Egypte.  Les 
Latins  ne  conservent  en  Orient  que  SaitU-Jean- 
d'Acre,  Tyr  et  Sidon. 

1289.  Charles  II,  roi  de  Naples,  est  couronné  à 
Rieli  par  le  pape  Nicolas  IV,  roi  de  Sicile,  de 
Pouille  et  de  Jérusalem. 

Wenceslas  IV,  roi  de  Bohême,  renonce  h ses 
prétentions  sur  T Autriche  et  sur  la  Svrie,  et 
épouse  une  fille  do  l’empereur  Rodolphe  do  Habs- 
bourg. 

Mort  du  doge  Jean  Damlolo.  11  a pour  succes- 
seur Pierre  Gradcnigo.  Etablissement  à Veuisc 
du  tribunal  de  l'inquisiliou  par  une  bulle  pootl- 
ficale. 

1290.  I je  roi  de  Hongrie,  Ladislas,  périt  assassiné 
ar  les  Cumans.  II  a pour  successeur  André  111 
it  le  Vénitien,  né  d'Etienne,  fils  posthume  du 

roi  André  II  et  d une  Vénitienne,  Morosini. 

Reggio  se  donne  au  marquis  cl’ Este,  qui  était 
déjà  s-  igneur  de  Ferrareet  de  Modène. 

Guillaume  V de  MontlVrrat,  après  un  règne  de 
JG  ans,  est  fait  prisonnier  par  ses  sujets  révoltés 
d'Alexandrie,  qui  le  tiennent  enfermé  dans  une 
cage  de  fer  pendant  5 mois  iusqua  sa  mort.  Son 
fils.  Jean  1",  lui  succède,  à rage  de  16  ans. 

1291.  Mort  de  Marguerite  d’Écosse,  la  vierge  de 

Norvège. 

Edouard  I*r.  roi  d’Angleterre,  pris  pour  arbitre 
entre  Jean  Uadlol  et  Robert  Bruce,  les  deux  prin- 
cipaux pr  tendants,  se  fait  d'abord  reconnaître 
suzerain  du  rojaume. 

Le  roi  Charles  de  Naples,  les  amltassadeurs 
du  roi  d'Aragon,  ceux  du  roi  d' Bgleterre,  si- 
gnent, après  de  longues  conférences,  à Tarascon. 
un  traiie  par  lequel  Alphonse  111  fut  réconcilie 
avec  L Eglise  ci  reconnu  roi  d’Aragon;  le  ix>i  de 
Naples  céda  à Charles  de  Valois,  t-our  le  dédom- 
mager du  royaume  d’Aragon,  qui  lui  avait  été 
donné  pir  le  pape,  les  provinces  d’Anjou  et  du 
M iiiio.  Charles  de  Naples  obtint  de  Philippe  la 
seigneurie  de  la  moitié  de  la  ville  d'Avignon,  qu’il 
devait  posséder  eu  commun  avec  le  roi  de  France. 
— Mort  du  roi  d Aragon,  sans  enfants.  Le  roi  de 
Sicile,  son  frère,  Javine  II  d’Aragon,  lui  succède, 
et  ne  cède  que  l’administration  de  la  Sicile  à son 
frère  Frédéric. 

I/*  sultan  d’Egypte,  Kalil-Ascraf,  enlève  aux 
chrétiens,  après  un  siège  de  5 semaines,  la  ville 
de  Saint-Jean-d’Acre.  Fin  de  la  domination  des 
Latins  dans  la  Terre-Sainte.  Les  ordres  de  l'Hô- 
pital et  du  Temple  prennent  pour  chef-lieu  la 
ville  de  Limisso,  dans  I tle  de  Chypre. 

1292.  Mort  de  l’empereur  Rodolphe  de  Habsbourg. 
Après  un  interrègne  de  plusieurs  mois,  le  collège 
des  électeurs  préfère  au  fils  de  Rodolphe  le  comte 
de  Nassau,  qui  n'avait  pour  lui  que  son  obscurité 
et  son  Impuissance. 
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Édouard  l*'  désigne  pour  le  trône  d’Écosse 
Jean  Baillol,  qui  lui  prête  serment  de  fidélité. 

Une  rixe  de  deux  matelots  anglais  et  normand, 
à Bayonne,  provoque  la  guerre  entre  la  France 
et  l’Angleterre. 

Prise  de  Tarifa  sur  le  roi  de  Maroc  Yousouf,  par 
Sanche  IV,  roi  de  Castille. 

1293.  Edouard  Ier,  roi  d’Angleterre,  est  cité  devant 
la  cour  des  Pairs. 

1 294.  Sur  le  refus  d’Édouard  lw  de  comparaître  en 
personne,  la  cour  des  Pairs  prononce  la  confisca- 
tion de  lâGuienne,  et  le  connétable  de  Ncsles  re- 
çoit l'ordre  do  se  saisir  des  places  fortes  de  ce 
duché.  Le  roi  d’Angleterre  sera  appuyé  par  l’em- 
pereur Adolphe  de  Nassau  et  j»ar  le  comte  de 
Flandre,  Gui  de  Rampierre.  dont  Philippe  retenait 
la  fille  en  otage.  Le  roi  .de  France  fera  alliance 
avec  Jean  Baillol,  roi  d’Ecosse. 

Le  pape  Célestiti IV abdique  au  bout  def>im  is; 
le  roi  de  Naples  fait  élire  Benoit  Caïetan,  Boni- 
face  VIII. 

Loi  somptuaire  de  Philippe  le  Bel,  fixant  la 
dépense  que  le*  grands  pouvaient  faire  pour  leur 
table  et  leur  garde-robe,  et  l élat  que  chacun  de- 
vait tenir,  selon  son  rang. 

Chute  du  dernier  sultan  turc  Scldjoucide  d’Ico- 
niurn.  vaincu  par  un  émir  rebelle. 

Lgs  Mongols  de  Perse  dominent  alors  à Iconium 
ou  Houtn.  Les  émirs,  qui  relevaient  du  sultan, 
forment  10  principautés  turques  indépendantes. 
Le  plus  célèbre,  otluuan,  a donné  son  nom  aux 
Turcs  ottomans. 

Mort  du  grand  khan  Kuhlaï.  Les  chefs  de  la 
dynastie  mongole  de  Chine  n’exerceront  plus 
qu’une  suprématie  nominale  sur  les  autres  em- 
pire* mongols  : 1"  du  Zaqalnt,  dans  la  haute 
Asie  centrale;  2*  d»*  U Perse,  oui  comprenait 
l’Asie  occ.dentale  ; 3*  du  Kaptschak  russe. 

Mort  du  cordelier  anglais  Roger  Bacon,  l’homme 
le  plus  savant  de  son  siècle.  On  lui  attribue  l'in- 
vention de  la  pondre  à canon,  celle  des  verres 
grossissants , du  télescope,  etc.  Son  principal  ou- 
vrage est  VOpus  majus,  qu'il  adressa  au  pape 
Clément  IV. 

I29f>.  Édouard  Iw,  engagé  dans  sa  lutte  avec  la 
France,  convoque  h Westminster  le  parlement  le 
plus  complet  qu’ait  encore  vu  l’Angleterre.  On  y 
comptait  'i9  comtes  ou  barons,  2 chevaliers  par 
comté  et  2 bourgeois  par  bourg.  120  villes  ou 
bourgs  furent  représentés.  A dater  de  cette  époque, 
on  doit  considérer  le  pirlement  comme  definiti- 
vement fondé.  Il  fut  convoqué  au  moins  M fois 
dans  les  12  dernières  années  du  règne  d’E- 
douard I4*. 

Traité  d’Anagni  entre  Charles  II  de  Naples  et 
Jaymc  II,  roi  d’Aragon.  Le  roi  d’Aragon  épouse 
une  fille  de  Charles  II  de  Naples  et  s’engage  à 
restituer  la  Sicile;  mais  son  frère  Frédéric  refuse 
de  se  conformer  à cette  décision. 

Mort  d'Othon  Yi scout i,  êgé  de  97  ans,  arche- 
vêque et  seigneur  de  Milan,  vicaire  général  en 
Lombardie.  Muttro,  son  neveu,  aura  comme  lui  la 
dignité  de  seigneur. 

Mort  du  Florentin  Brunetto  Latini.  auteur  du 
Trésor y manuel  général  d’études,  qu'il  écrivit  ou 
traduisit  en  français  « pour  deux  resons;  Furie 
que  nous  sommes  en  France;  l'autre,  parce  que  la 
parleure  est  plus  délitible  et  plus  commune  à toute* 
gens.  » 

1296.  Bulle  rlrrieit  laieot } publiée  par  Boniface  VIH 
pour  protéger  les  propriétés  du  clergé  contre  les 
exactions  de  Philippe  le  Bel.  1!  y est  défendu  aux 
clercs  de  payer  aucun  subside  aux  princes  sans 
l’autorisation  du  saint-siège.  — Ordonnance  de 
Philippe  contre  la  sortie  des  espèces.  — Bulle 


Digitized  by  Google 


MOYEN  AGE. 


195 


Ap.  J -C. 

ineffabilis , qui  reproche  à Philippe  le  Bel  la  ruine 
du  commerce. 

Les  Siciliens  proclament  roi  l’infant  don  Fré- 
déric. 

1297.  Ligue  de  4 électeurs  contre  Adolphe  de  Nassau 
en  faveur  d’Albert  d'Autriche. 

En  Ecosse.  Baillol  est  vaincu  par  Édouard  I*', 
qui  le  fait  enfermer  à la  Tour  de  Londres,  emporte 
le  sceptre  et  la  couronne  d'Ecosse  et  brûle  les  ar- 
chives nationales. 

Victoire  de  Robert,  comte  d'Artois,  sur  les  Fla- 
mands, près  de  Fûmes.  Trêve  de  2 aas  outre  la 
France,  La  Flandre  et  l’Angleterre.— Canonisation 
de  saint  Louis  par  Boniface  VIII. 

Lutte  entre  la  maison  puissante  des  Colonna  et 
Boniface  VIII,  qui  fait  publier  contre  eux  une 
croisade. 

Etablissement  du  Livre  d'or  ou  registre  de  la 
noblesse  vénitienne,  sous  le  doge  P.  Gradenigo. 

1798.  Insurrection  générale  en  Ecosse,  où  Wallace 
est  proclamé  rége  nt.  — Victoire  d'Edouard  !•*  sur 
les. Ecossais  à Falkirk. 

Elu  empereur,  Albert  d’Autriche  bat  et  tue  son 
rival  à Goelheim,  près  rie  Word*. 

Boniface  VIII  refuse  de  reconnaître  Albert  et 
«arroge  le  titre  de  vicaire  général  de  l’empire. 

Le  roid’ Aragon  restitue,  moyennant  l’hommage, 
le  royaume  de  Majorque  à son  grand-onde  Jayme. 
oui  possède  aussi  Montpellier  sous  la  suzeraineté 
de  la  France.  — Leroi  d'Aragon  fait  aussi  alliance 
avec  son  beau-père  Charles  II  de  Naples  contre 
son  frère  Frédéric,  le  roi  de  Sicile. 

Grande  victoire  Davale  des  Génois  sur  les  Véni- 
tiens, dont  l’amiral  est  tué. 

Mort  de  Jacques  de  Varagine,  dominicain,  né 
à Varaggio,  sur  la  côte  de  Gènes,  qui  a composé 
la  Légende  dorée , espèce  de  Fie  des  saints,  qui 
est  remplie  de  fables  incroyables. 

1299.  Albert  d’Autriche  et  Philippe  le  Bel  ont  une 
conférence  à Vaucouleurs,  près  do  la  Meuse,  pour 
régler  les  limites  des  deux  Etats. 

Traité  de  Montreuil , entre  Édouard  I*r  et 
Philippe  le  Bel,  par  la  médiation  de  Boniface  VIII. 
Philippe  conserve  ses  conquêtes  en  Aquitaine.  Sa 
sœur  Marguerite  épouse  Édouard,  et  fille  Isa- 
belle, alors  âgée  de  7 ans,  fut  fiancée  au  fils  de 
ce  prince,  âge  de  13  ans. 

Les  Pisan»  signent  un  traité  par  lequel  ils  cè- 
dent aux  Génois  tout  ce  qui  leur  reste  en  Sardaigne 
et  en  Corse. 

1300.  Établissement  par  Boniface  VIII  du  célèbre 
Jt  bile  universel,  qui  attire  une  foule  immense  de 
pèlerins. 

D'après  les  conseils  de  Charles  de  Valois, qui  ve- 
nait (l'obtenir  un  avantage  près  de  Courtray,  sur 
Robert  de  Béthune,  le  comte  de  Flandre  sc  livre 
à la  discrétion  de  Philippe  le  Bel , qui  le  jette 
dans  les  fers  et  réunit  son  comté  à la  couronne. 

En  Hongrie,  un  parti  hostile  à André  III  le  Vé- 
nitien, qui  n'a  pas  d’enfants,  met  en  avant  le  fils 
de  l'ancien  prétendant  Charles  Martel,  Charobert, 
âgé  de  8 ans. 

Les  Polonais  renversent  leur  roi  Wladislas  IV 
Lokctck  et  donnent  la  couronne  au  roi  de  Bohême 
Wenceslas  IV. 

Dante  Alighicri,  né  à Florence,  achève  le  poème 
de  la  Di  line  comédie. 

Vers  cette  époque,  Roger  Manesse,  de  Zurich, 
rassemble  tes  chants  épars  des  Minnesinger. 

XXV*  siècle  après  Jésus- Christ. 

Extension  du  pouvoir  royal  en  France  sous  Philippe  le 
Bel.  — Rivalité  de  Boniface  VIÏI  et  de  Philippe  Je  Bel. 
— Translation  du  saint-siège  à Avignon  — commence- 
ment du  grand  schisme  d’Occident.  — Commencement 
delà  guerre  de  cent  ans  entra  la  France  et  l'Angleterre. 


Désastres  de  Crecy  et  de  Poitiers  réparés  par  Charles  V. 

— Règnes  malheureux  de  Charles  VI  en  France  et  de 
Richard  II  en  Angleterre.  — Prédications  hérétiques  de 
l’Anglais  Wiclef,  précurseur  des  réformateurs  et  des 
schismatiques  des  siècles  suivants.  — Anarchie  dans 
le  royaume  de  Naples.  — Rivalité  de  Venise  et  de  Gènes. 

— Indépendance  de  la  Suisse.  — Bulle  d'or  de  l'empe- 
reur Charles  IV.  —Progrès  de  la  puissance  ottomane, 
en  Europe.  — Résistance  valeureuse  des  populations 
serbes.  — Commencement  des  conquêtes  de  Tamerlan. 

— Union  des  trois  royaumes  do  Nord  signée  & Calmar. 

— Origines  du  théâtre  moderne  .drames  sacrés,  ou 
miracles  et  mystè'es  eu  l'honneur  de  Jésus- ChriBt,  de 
la  Vierge  et  des  saints.) 
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1301.  Boniface  VIII  cite  on  justice  Albert  d’Autriche, 

ftour  le  meurtre  de  sun  prédécesseur,  évoque  à 
ui  le  jugement  entre  les  prétendants  au  trône 
de  Hongrie,  protège  les  infants  de  Laccrda  con- 
tre le  roi  de  Castille  et  soutient  les  Ecossais 
contre  le  roi  d'Angleterre. 

La  mouvance  de  la  vicomté  de  Narbonne,  éga- 
lement réclamée  par  l’archevêque  de  cette  ville 
et  par  le  roi,  donne  occasion  au  renouvellement 
des  anciennes  querelles  entre  Boniface  VIII  et 
Philippe  le  Bel.  — Bernard  de  Saisset,  que  Ro- 
niface  VIII  avait  nommé  évêque  de  Damiers 
contre  la  volonté  de  Philippe  le  Bel,  est  envoyé 
comme  légat  à la  cour  de  France  pour  terminer 
ce  différend  et  plusieurs  autres  qui  s’étaient 
élevés  dans  le’  même  temps.  — L’évêque  de 
Pamiers  offense  Philippe  le  Bel  qui  le  fait  arrêter. 
— Bulle  Ausculta  fili,  où  Boniface  VIII,  tout  en 
rappelant  à Philippe  le  Bel  son  affection  pour  le 
royaume  de  France,  pour  lui-même  et  pour  sa 
famille,  l’avertit  du  danger  auquel  il  s’exposerait 
en  persistant  à lutter  contre  l’Eglise  Par  une 
autre  bulle  datée  du  même  jour  (5  déc.),  il  con- 
voque à Rome  tous  les  archevêques,  évêques, 
députés  des  chapitres,  des  cathédrales,  et  docteurs 
du  royaume  de  France,  afin  (le  délibérer  avec  eux 
sur  les  moyens  de  mettre  des  bornes  à l’autorité 
des  princes  sur  l’Église  et  sur  les  peuples. 

Boniface  VIII  pousse  Charles  de  Valois  contre 
Frédéric  de  Sicile  et  lui  fait  espérer  l’empire 
grec , au  nom  de  sa  femme  Catherine  de  Courtenai , 
petite-fille  de  Baudouin,  empereur  titulaire  de 
Constantinople. 

Rivalité  des  Blancs  et  des  Noirs,  ou  des  Gibelins 
et  des  Guelles  à Florence.  Charles  de  Valois  est 
envoyé  dans  cette  ville  comme  médiateur  par 
Bonilace  VIII.  Charles  donne  1e  pouvoir  à la  faction 
Noire  ou  Guelfe. 

Mort  d'André  III,  roi  do  Hongrie,  dernier  re- 
jeton mâle  du  sang  d’Arpad.  Les  nobles  magyars, 
pour  ne  pas  recevoir  de  la  main  do  Boniface  VIII 
un  roi  angevin  Charles  Robert,  ou  Charobert, 
petit-fils  de  Charles  II  dit  le  Boiteux,  roi1  de 
Naples,  et  de  Marie,  fille  d'Etienne  V,  roi  de 
Hongrie,  offrent  la  couronne  an  roi  de  Bohême, 
Wenceslas  IV,  arrière-petit-fils  de  Bêla  IV . qui 
leur  euvoie  son  fils,  déjà  fiancé  à Elisabeth,  fille 
d’André  III, 

1302.  Philippe  le  Bel  fait  brûler  la  bulle  du  pape 
dans  le  parlement  et  convoque  pour  la  première 
fuis  les  états  généraux,  où  siègent  des  députés  des 
trois  ordres,  du  clergé,  de  la  noblesse  et  des  villes 
(10  avril).  — Assemblée  ecclésiastique  tenue  à 
Home  (10  octobre).  Bulle  unam  sanctam,  où  il  est 
établi  que  la  puissance  temporelle  est  nécessai- 
re ment  soumise  à la  puissance  spirituelle. 

Jacques  de  CliAtillon.  que  Philippe  le  Bel  avait 
fait  gouverneur  de  la  Flandre,  opprime  cette  pro- 
vince. Soulèvement  de  Bruges.  Massacre  des 
Français.  — Les  Français,  commandés  par  Robert 
d’Ariois,  périssent  par  leur  imprudence  dans  les 
marais  de  Courtrai.  — Philippe  le  Bel  s’avance 
vers  la  Flandre  avec  des  forces  considérables; 
mais  les  deux  armées  restent  en  présence  à 
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Douai  et  laissent  passer  la  saison  sans  com- 
battre. 

Embarras  financiers  de  Philippe  le  Bel  qui  a 
recours  à l’imposition  du  cinquième  sur  tous  les 
revenus  de  ses  sujets  et  à l’altération  des  mon- 
naies. 

Matteo  Visconti  est  vaincu  par  le  marquis  de 
Montferrat.  Les  Torriani  rentrent  à Milan.  — 
Charles  II  de  Naples  est  contraint,  malgré  l’aide  de 
Charles  de  Valois,  de  reconnaître  l'indépendance 
de  la  Sicile  ; il  conserve  cependant  le  titre  de  roi 
de  Sicile  ; Frédéric  prend  celui  de  roi  de 
Trinacrie. 

Cette  année,  ou  en  1320,  Flavio  Gioia  d’Amalfi 
invente  ou  perfectionne  la  boussole. 

1303.  Boniface  VIII  se  réconcilie  avec  Alliert  d’Au- 
triche, et  le  reconnaît  pour  roi  des  Romains.  Il 
s'attache  Charles  II  de  Naples,  et  confirme  la  paix 
de  Sicile. 

Philippe  le  Bel  fait  la  paix  avec  Édouard  I". 
Le  premier  abandonne  les  Écossais,  le  second  les 
Flamands.  Edouard  recouvre  ses  possessionsd’Aqui- 
taine.  — Assemblée  des  évéques  et  des  barons  au 
Louvre  en  présence  de  Philippe  le  Bel.  Le  légiste 
Guillaume  de  Nogaret  présente  une  requête  contre 
Boniface  VIII,  où  il  demande  qu’un  concile  gé- 
néral soit  convoqué  pour  prononcer  sa  déposition 
(mars).  — Nouvelle  requête  présentée  par  le  lé- 
giste Guillaume  du  Plessis.  — Boniface  VIII  lance 
5 bulles  contre  Philippe  le  Bel.  Celui-ci  fait  partir 
secrètement  pour  l'Italie  Guillaume  de  Nogaret, 
qui,  avec  Sciarra  Colonna,  outrage  le  pape  dans 
le  palais  de  sa  ville  natale.  Anagni.  Boniface  VIII, 
délivré  parles  habitants,  retourne  à Rome  (7  sept.), 
où  il  meurt  le  11  octobre.  Élection  de  Benoit  XL 

Ordonnance  de  Philippe  le  Bel,  en  vertu  de 
laauclle  deux  fois  par  an,  pendant  deux  mois, 
le  Parlement  tiendra  session  de  justice  à Paris, 
la  cour  de  l’Echiquier  à Rouen,  l’assemblée  des 
grands  jours  à Troyes.  Influence  toujours  crois- 
sante des  légistes  dans  le  Parlement. 

Àndronic  II,  empereur  de  Constantinople, 
prend  à son  service  un  corps  de  Catalans,  com- 
mandé par  le  célèbre  Roger  de  Flor. 

1304.  Benoit  XI  annulle  les  bulles  d'excommuni- 
cation lancées  contre  Philippe  le  Bel.  mais  refuse 
d'absoudre  Guillaume  de  Nogaret.  Il  meurt  em- 
poisonné. Vacance  du  saint-siège  pendant  1 1 mois. 

Bataille  acharnée  de  Mons  en  Puelle  ; défai  U' 
des  Flamands.  Philippe  traitera  l’année  suivante 
avec  les  Flamands,  et  reconnaîtra  leur  indépen- 
dance. 

Fondation  à Paris  du  collège  de  Navarre  et  de 
Champagne  par  la  reine  de  France  et  de  Navarre, 
Jeanne. 

Les  Polonais,  à la  mort  de  Wenceslas  IV  de 
Bohême,  rappellent  leur  prince  national,  Wla- 
dislas  Loketck,  duc  de  Cujavie. 

1305.  Bertrand  de  Goth,  archevêque  de  Bordeaux, 
est  élu  pape  sous  le  nom  de  Clément  V et  cou- 
ronné à Lyon.  Il  transportera  le  siège  apostolique 
à Avignon. 

Edouard  I*r d’Angleterre  s’empare  par  trahison 
de  W allace,  le  chef  des  révoltés  écossais  depuis 
7 ans,  et  le  fait  mettre  à mort. 

Le  traité  de  Campillo  met  fin  à la  guerre  civile 
en  Castille.  — Le  roi  d’Aragon  obtient  la  limite 
de  la  Ségura  et  l’importante  ville  d'Alicante. 
AJphonse  de  Lacerda  reçoit  un  apanage  consi- 
dérable, et  son  frère  Ferdinand  la  rente  d’un  in- 
fant de  Castille.  — Mort  de  Jeanne  de  Navarre  ; 
Louis  le  Hutin  se  fait  couronner  roi  de  Navarre 
à Pampelune. 

Vers  cette  époque  Jean  de  Meung  achève  le 
poème  allégorique  de  Guillaume  de  Lorris . le 
Roman  de  la  Rose. 


Ap.  J.  -c. 

306.,  Robert  Bruce  échappé  de  Londres  soulève 
l'Écosse.  Édouard  I*r  fait  périr  trois  frères  de 
Bruce. 

Dans  une  sédition,  provoquée  par  l'altération 
des  monnaies,  Philippe  le  Bel  trouve  un  asile  dans 
la  maison  des  Templiers. 

Mort  de  Wenceslas  V,  roi  de  Bohême,  qui  ne 
laisse  pas  d'héritier.  Le  duc  de  Carinthie  et 
Albert  d’Autriche  se  disputent  ce  pays. 

Prise  et  destruction  ae  Pistoie  par  les  Floren- 
tins 

1307.  Mort  d’Édouard  I",  roi  d’Angleterre.  Son 
fils  Edouard  II  lui  succède.  11  renonce  à la  guerre 
d’Écosse. 

Le  13  octobre,  le  grand  maître  des  Templiers, 
Jacques  Molay,  et  tous  les  chevaliers  présents  à 
Paris  furent  arrêtés  dans  leur  palais  du  Temple. 
Le  même  jour,  les  mêmes  arrestations  eurent  lieu 
dans  toute  la  France.  Clément  V,  dans  une  en- 
trevue qu’il  eut  à Poitiers  avec  Philippe  le  Bel, 
s’engagea  à faire  approuver  cet  acte  par  le  concile 
généra!  qui  devait  bientôt  être  convoqué. 

I^s  mesures  tyranniques  de  l’empereur  Albert 
provoquent  l'insurrection  helvétique  dirigée  par 
les  chefs  des  trois  cantons  de  Schwitz,  d'L'ri  et 
d’Unterwalden.  Warner  Stauffacher,  Walter  Furst 
et  Arnold  de  MelchthaLqui  prêtent  seraient  pour 
la  défense  de  la  liberté  dans  la  plaine  de  Grütli/ 
au  canton  de  Schwitz.  L’insurrection  éclata  le 
1”  janvier  de  l’année  suivante.  Tous  les  avoyers 
sont  chassés.  Le  tyran  Gessler  est  tué.  Légende 
de  Guillaume  Tell. 

1308.  Albert  I*r  marche  contre  les  Suisses.  II  est 
assassiné  sur  les  bords  de  lu  Reuss  par  son  neveu 
Jean  le  Parricide. 

Prétentions  de  Charles  de  Valois  au  trône  im- 
périal. Élection  de  Henri  VII  de  la  maison  de 
Luxembourg. 

Bulle  de  Boniface.  VIII  contre  les  Templiers; 
convocation  d’un  concile  à Vienne.  États  de  Tours 
qui  approuvent  la  condamnation  des  Templiers. 

Mort  d’Azzon  VIII,  marquis  d'Estc.  Guerre 
entre  son  fils  naturel  et  ses  frères.  Ceux-ci  sont 
soutenus  par  le  pape  qui  exige  la  reconnaissance 
du  droit  du  saint-siége  sur  Ferrare.  Les  Vénitiens 
appuient  le  bâtard  d’Azzon. 

Etat  florissant  du  Portugal  sous  le  roi  Denis. 
L’Université  de  Lisbonne  est  transférée  à Coïmbre. 

1309.  Institution  à Paris  d’une  commission  spéciale 
pour  juger  les  Templiers. 

Diète  de  Spire  où  l’on  distingue  clairement 
pour  la  première  fois  les  3 collèges  politiques 
1°  des  électeurs;  2*  des  princes;  3°  aes  villes. 

Mort  de  Charles  II  roi  de  Naples.  Son  3«  fils 
Robert  lui  succède.  Il  reçoit  du  pape  le  vicariat 
de  Ferrare. 

Le  pape  Clément  V fixe  sa  résidence  à Avi- 
gnon. 

Le  roi  de  Castille  Ferdinand  IV  s’empare  de 
Gibraltar. 

Le  grand  maître  de  l’ordre  Teutonique  s'établit 
à Marienbourg,  qui  devient  la  capitale  de  la 
Prusse. 

1310.  Conquête  de  l'ile  de  Rhodes  par  les  Hospita- 
liers, sous  la  conduite  de  leur  grand  maître  Foul- 
ques de  Villaret.  Ils  porteront  dès  lors  le  nom  de 
chevaliers  de  Rhodes. 

Expédition  de  Henri  Vil  en  Italie.  11  est  reçu  à 
Milan,  où  il  réconcilie  momentanéraqpt  les  Vis- 
conti et  les  la  Torre.  — Il  établit  roi,  en  Bohême, 
son  fils  Jean  de  Luxembourg,  qui  épouse  la  veuve 
de  Wenceslas  IV. 

Première  exécution  à Paris  de  la  sentence  pro- 
noncée contre  5G  chevaliers  du  Temple,  qui  sont 
brûlés  comme  relaps. 

L’introduction  à Venise  de  l'aristocratie  héré- 
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di taire  en  1297  avait  excité  le  mécontentement  de 
tous  ceux  dont  les  familles  se  trouvaient  exclues 
du  gouvernement  parla  nouvelle  loi.  De  là  plu- 
sieurs séditions,  dont  la  plus  célèbre  fut  celle 
de  Tiépolo,  qui  eut  lieu  cette  année.  Les  deux 
partis  se  livrent  bataille  dans  Venise.  Tiépolo 
a le  dessous.  On  nomme  alors  une  commission 
de  10  membres,  pour  informer  contre  les  com- 
plices secrets  de  la  conjuration.  Cette  commission, 
qui  ne  devait  être  que  momentanée,  fut  déclarée 
ensuite  perpétuelle  et  devint,  sous  le  nom  de 
Conseil  des  dix,  le  plus  redoutable  appui  de  l’aris- 
tocratie. 

Le  woivode  de  Transylvanie  restitue  à Charles 
Robert  les  ornements  royaux , parmi  lesquels 
était  la  couronne  de  saint  Etienne.  Charles  Robert 
se  fait  alors  couronner  pour  la  V fois  à Stulhweis- 
senbourg,  et  des  lors  toute  la  nation  hongroise 
reconnaît  ce  jeune  prince  pour  son  roi. 

1311.  16*  concile  général  à Vienne,  où  assistèrent 
plus  de  300  évêques  et  un  grand  nombre  de  pré- 
lats inférieurs,  d abbés  et  de  prieurs.  Philippe  le 
Bel  abandonne  ses  poursuites  contre  la  mémoire 
de  Boni  face  VUI. 

Henri  VII  reçoit  à Milan  la  couronne  do  fer. 
Il  pacifie  Gênes  et  confirme  le  titre  de  vicaire  im- 
périal en  Lombardie  à Matteo  Visconti,  qui  re- 
couvre la  seigneuiie  de  Milan. 

Le  grand  maître  de  l'ordre  Teutoniuue  prend 
possession  de  Dantzig,  qui  devint  un  dfes  princi- 
paux entrepôts  de  commerce  de  la  mer  Baltique. 

1312.  Couronnement  de  Henri  VII  à Rome.  Résis- 
tance des  Florentins  à l’empereur. 

Les  nobles  d’Angleterre,  qui  ont  fait  trancher 
la  tête  au  favori  d Édouard  II,  Gaveston,  obtien- 
nent amnistie. 

Au  mépris  de  la  volonté  du  Concile,  qui  avait 
déclaré  ne  pas  pouvoir  condamner  les  Templiers 
sans  les  entendre,  Clément  V délibère  en  consis- 
toire secret  avec  quelques  cardinaux  et  prélats,  et 
là,  de  sa  seule  autorité,  il  abolit  Tordre  entier 
par  provision  et  non  par  sentence.  Philippe  le  Bel 
s'approprie  la  plus  grande  partie  des  bi^ns  des 
Templiers,  le  reste  est  attribué  aux  chevaliers  de 
Rhodes.  — Les  différends  qui  jetaient  élevés 
entre  l’archevêque  et  les  citoyens  de  la  ville  de 
Lyon  engagèrent  ces  derniers  à se  mettre  sous  la 
protection  de  Philippe  le  Bel,  qui  obligea  l’arche- 
vêque Pierre  de  Savoie  à lui  abandonner  la  sei- 
gneurie de  la  ville  et  ses  dépendances  par  traité 
signé  à Vienne.  Lyon  fit  dès  lors  partie  du  do- 
maine royal. 

Mort  de  Ferdinand  IV,  roi  de  Castille.  Son  fils 
Alphonse  XI  lui  succède  à Têge  de  2 ans. 

1313-  Florence,  menacée  par  Henri  VII,  donne 
pour  5 ans  la  seigneurie  à Robert,  roi  de  Naples. 

— Henri  II  meurt  en  Toscane,  en  marchant 
contre  Robert.  Interrègne  impérial. 

1314.  Supplice  du  grand  maître  des  Templiers,  Jac- 
ques de  Molay;  il  est  brûlé  à Paris  (11  mars). 

— Etats  généraux  tenus  à Pari«,  qui  confirment 
l’impôt  de  la  gabelle,,  créé  sous  Philippe  le  Bel. 

Mort  de  Clément  V à Roquemaure  et  de  Phi- 
lippe IVà  Fontainebleau. — Avènement  de  Louis  X, 
dit  le  Hutin.  Crédit  de  Charles  de  Valois. 

Guerre  entre  Robert  de  Naples  et  Frédéric  de 
Sicile. 

Double  élection  de  Louis  V de  Bavière  et  de 
Frédéric  d’Autriche.  Une  lutte  de  8 années  s’en- 
e entre  eux.  , 

, ictoire  des  Écossais  à Bannock-Burn  sur 
Edouard  II,  roi  d’Angleterre.  Ils  recouvrent  leur 
indépendance. 

Don  Pedro  et  don  Juan,  son  oncle  et  son  grand- 
oncle,  sont  nommés  régents  en  Castille  pour  Al- 
phonse XI. 
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1315.  L’aristocratie  féodale  poursuit  avec  fureur  les 
conseillers  de  Philippe  le  Bel.  Pierre  de  Latilly, 
évêque  de  Châlons-sur-Marne,  perd  les  sceaux  qui 
sont  donnés  à Étienne  de  Marugcs,  chambellan  d;* 
Charles  de  Valois.  Raoul  de  Prêles  subit  la  torture 
et  ses  biens  sont  confisqués.  — Enguerrand  de 
Marigny,  l’un  des  plus  ardents  instigateurs  du 
procès  intenté  aux  Templiers  et  l’auteur  des  or- 
donnances fiscales  de  Philippe  le  Bel,  est  pendu 
aux  fourches  patibulaires  de  Montfaucon,  qu’il 
avait  lui-même  fait  élever.  Enfin,  Louis  fait 
étouffer  Marguerite  de  Bourgogne,  prisonnière  au 
château  Gaillard,  pour  pouvoir  contracter  un  nou- 
veau mariage  avec  Clémence  de  Hongrie. 

Louis  le  Hutin  offre  aux  serfs  du  domaine  royal 
de  leur  vendre  la  liberté.  Il  vend  aux  juifs,  bannis 
sous  Philippe  le  Bel,  le  droit  de  rentrer  en 
France.  Restrictions  apportées  au  droit  d’aubaine, 
en  vertu  duquel  l’Etat  héritait  de  .tous  les 
étrangers  qui  mouraient  en  France.  — Edit  royal 
de  Vincennes,  qui  rend  aux  villes  et  aux  seigneurs 
la  plupart  des  privilèges  que  leur  avait  enlevés 
Philippe  le  Bel. 

Défaite  de  Léopold,  duc  d’Autriche,  3°  fils 
d’Albert,  près  de  Morgarten,  montagne  de  Schwitz, 
par  les  nommes  d’Uri , de  Schwitz  et  d’Unter- 
walden.  Les  trois  cantons  forment  entre  eux  une 
confédération  perpétuelle,  sans  se  séparer  de 
l’empire. 

1316.  Mort  de  Louis  le  Hutin.  Jeanne,  sa  fille,  con- 
serve seulement  la  couronne  de  Navarre.  Nais- 
sance d’un  fils  posthume  de  Louis  X,  Jean,  qui 
ne  vit  que  5 jours.  lr*  application  de  la  loi  salique. 
Philippe  le  Long,  2*  fils  de  Philippe  le  Bel, arrive 
au  .trône. 

Election  de  Jean  XXII,  qui  se  fait  couronner  à 
Lyon. 

Castruccio  Castracani,  noble  gibelin  de  Luc- 
ques;  est  nommé  seigneur  dans  sa  patrie  pour  un 
an;  il  se  perpétuera  dans  le  pouvoir. 

Révolte  de  Stralsund  coutre  le  prince  slave  de 
Plie  de  Rugen.  Stralsund  est  soutenue  par  le  mar- 
grave de  Brandebourg  et  le  duc  slave  de  Pomé- 
ranie, Wralislas;  le  prince  de  Rugen  a pour  lui 
les  rois  de  Danemark,  de  Suède,  de  Pologne  cl 
de  Hongrie,  le  grand  prince  de  Russie,  les  ducs 
de  Mecklembourg  et  Je  Saxe-Lauenbourg,  enfin 
les  comtes  de  Holstein  et  de  Schvérin. 

1317.  Sacre  et  couronnement  de  Philippe  V le  Long, 
à Reims.  Les  Etats  généraux  déclarent  que  les 
filles  sont  exclues  de  la  couronne  par  les  lois  et 
la  coutume  (2  février).  Philippe  le  Long,  oubliant 
la  grande  querelle  de  son  pere  contre  la  cour  «le 
Rome,  s'abandonne  aux  conseilsdu  pape  Jean  XXII, 
qui  soumet  à sa  censure  l'Université  de  Paris, 
érigé  l'évéché  de  Toulouse  en  archevêché,  et  éta- 
blit de  nouveaux  sièges  dans  8 villes  de  la  France 
méridionale. 

Le  despotisme  de  Robert  de  Naples  provoque 
une  révolte  à Ferrare,  qui  reconnaît  les  princes 
légitimes  de  la  maison  d’Este. 

1318.  Philippe  le  Long  acquiert  la  Navarre,  la  Cham- 
pagne et  la  Brie,  moyennant  une  indemnité 
donnée  à Jeanne,  fille  de  Louis  X,  et  sous  la 
condition  que  cette  princesse  rentrerait  en  pos- 
session de  ces  provinces,  s’il  n’avait  pas  d’héritier 
mâle.  — Plusieurs  ordonnances  régularisent  l’or- 
ganisation du  conseil  d'État  (conseil  étroit  ou 
grand  conseil) . L’époque  de  ses  réunions  est  fixée, 
ainsi  que  la  matière  ac  ses  délibérations. 

Jean  XXII  eicommunie  Matteo  Visconti,  sei- 
gneur de  Milan,  pour  son  attachement  à la  cause 
de  Louis  de  Bavière.  — Guerre  entre  Visconti  et 
les  Génois,  qui  donnent  à Robert  de  Naples  la 
seigneurie  de  leur  ville  pour  lü  ans. 

1319.  Édouard  II  continue  mollement  la  guerre 
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contre  Robert  Bruce,  roi  d’Ecosse.  Crédit  de  Hu- 
gues Spencer. 

Dou  Pedro  et  don  Juta,  régents  de  Castille, 
périssent  tous  deux  le  26  juin,  devant  Grenade, 
dans  une  bataille  contre  les  Maures  (journée  des 
infants). 

Frère  Bernard  Guidonis  et  frère  Jean  de  Beaune, 
inqiuistleurr  de  l 'hérésie  dans  le  royaume  de 
ïranee  par  l'autorité  apostolique , tiennent  à 
Toulouse  ce  qu’on  appelait  alors  un  sermon  pu- 
blie (auto-da*fé  en  Espagne),  et  dans  lequel  plu- 
sieurs personnes,  accusées  de  sorcellerie  ou  dfhé- 
résio,  sont  condamnées,  soit  à porter  la  croix, 
soit  à être  emprisonnées,  soit  à être  brûlées 
vives.  — Cruelles  persécutions  dirigées  contre  les 
sorciers,  les  lépreux,  les  béguins  ou  fratricelles. 

— Plusieurs  ordonnances  déterminent  la  oomro- 
sition  du  parlement,  la  police  des  séances,  l'ordre 
des  procédures,  les  devoirs  des  avocats,  huis- 
siers, etc. 

Brescia,  pour  échapper  à la  domination  tyran 
nique  de  üaue  délia  Scala,  se  donne  à Robert  de 
Naples. 

Gédimin,  grand-duc  de  Lithuanie,  commence 
contre  les  princes  russes  une  lutte  qui  aboutira  à la 
destruction  du  grand-duché  de  Kiovie.  Il  s’éta- 
blira à Troki  et  fondera  Vilna,  qui  sera  le  siège 
des  grands-ducs. 

1320.  Nouvelle  invasion  des  Pastoureaux  dans  le 
Languedoc.  Leurs  cruautés  contre  les  juifs.  1U 
sont  exterminés  par  les  séné-chaux  de  Boauc&ire 
et  de  Carcassonne. 

Une  ordonnance  étend  la  surveillance  de  la 
Chambre  des  Comptes  à tous  les  officiels  royaux 
qui,  à un  titre  quelconque,  avaient  le  manie- 
ment des  denieis  publics.  Premiers  essais  d’orga- 
nisation financière. 

Le  margraviat  de  Brandebourg  devient  vacant 
par  la  mort  de  Henri  le  Jeune,  dernier  descen- 
dant direct  d’Albert  l’Ours. 

En  Toscane,  guerre  entre  les  Florentins  et  le 
seigneur  de  Lucques  Castruccio  Oastracani. 

Pendant  sa  lutte  contre  les  chevaliers  teutons, 
Wladislas  Loketek  prend  le  titre  de  roi  et  se  fait 
sacrer  à Cmcovie,  du  consentement  des  États  et 
avec  l’autorisation  de  Jean  XXU.  A partir  de  cette 
époque,  les  souverains  de  la  Pologne  ont  toujours 
eu  la  dignité  royale. 

1321.  Horribles  procédures  contre  les  léproux,  ac- 
cusés d’avoir  empoisonné  les  eaux  du  royaume. 

— Maladie  du  roi,  dans  le  temps  où  il  ordonne 
des  supplices.  — Ordonnance  prescrivant  « qu’il 
n’y  ait  dans  toute  la  France  qu’une  seule  mesure 
pour  le  vin  et  le  blé,  ainsi  que  pour  toutes  les 
denrées  et  qu’une  seule  monnaie.  » 

Les  barons  anglais,  mécontents  de  la  faveur 
dont  jouissait  Hugues  Spencer  auprèsd’Édouard  II, 
se  révoltent;  le  Parlement,  assemblé  à West- 
minster, rend  uu  arrêt  contre  le  favori,  qui  est 
banni. 

Excommunication  lancée  par  Jean  XXII  contre 
Matteo  Visconti,  allié  de  l'empereur.  — Mort  du 
grand  poète,  le  Dante,  gibelin  de  Florence. 

Projet  de  croisade  du  vénitien  Martin  Sanvdo 
pour  arracher  au  sultan  d'Egypte  le  commerce  des 
Indes.  Il  donne  en  même  temps  une  carte  de 
l’Asie  orientale. 

1322.  Mort  de  Philippe  V.  Seconde  application  de 
la  loi  salique. 

Avènement  de  Charles  IV,  dit  le  Bel.  Persécu- 
tion dirigée  contre  les  financiers  lombards. 

Matteo  Visconti,  âgé  de  “2  ans,  abdique  la  sei- 
gneurie de  Milan  en  faveur  de  son  fils  aiué  Ga- 
lcas,  et  meurt.  — Galéas,  contraint  peu  après  do 
sortir  de  Milan,  y rentre  avec  le  secours  des  Alle- 
mands et  s'y  maintient  malgré  l'opposition  du 
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légat  du  pape.  — La  ville  de  Plaisance,  par  suite 
des  intrigues  de  Jean  XXII,  se  donne  pour  la  pre- 
mière fois  au  saint  siège. 

En  Angleterre,  Édouard  II  triomphe  des  barons 
et  fait  périr  leur  chef  le  comte  de  Lancastre.  — 
Expédition  malheureuse  contre  les  Écossais. 

Bataille  de  Muhldorf,  où  Frédéric  d'Autriche 
est  vaincu  et  fait  prisonnier  par  Louis  de  Bavière, 
son  compétiteur  à l'empire.  Le  roi  de  Bobâme, 
Jean,  qui  a contribué  à cette  victoire,  reçoit  en 
récompense  la  haute  Lusace. 

1323.  Jourdain  de  Lille,  neveu  de  Jean  XXII,  sei- 
gneur de  Casaubon  en  Gascogne,  qui  s'était 
souillé  de  crimes  atroces,  est  condamné  par  le 
parlement  de  Paris  : il  fut  traîné  à la  queue  d’pn 
cheval  et  pendu.  — Abolition  de  la  commune  de 
Laon. 

institution  des  jeux  floraux  par  Clémence 

Isaure. 

Louis  V do  Bavière  confère  le  margraviat  de 
Brandebourg,  fief  vacant  depuis  3 années,  à son 
fils  aîné  Louis,  encore  enfant.  — 1"  sentence  de 
Jean  XXII  contre  Louis  de  Bavière. 

1324.  Louis  V de  Bavière  oppose  à une  nouvelle 
excommunication  de  Jean  XXU  les  décisions  de 
la  diète  germanique  de  Hatisbonne,  des  univer- 
sités de  Bologne  et  de  Paris,  des  plus  célèbres 
jurisconsultes  et  enfin  des  frères  mineurs. 

Démêlés  entre  Charles  IV  dit  le  Bel  et  Édouard  II 
au  sujet  de  la  Guienne,  de  l'Agénois  et  de  la 
Saintonge. 

Fin  dos  démêlés  entre  les  Pisans  et  les  Ara- 
gooais  au  sujet  do  la  Sardaigne.  Les  Pisans  con- 
sentent à tenir  Pile  comme  un  fief  de  l'Aragon. 
qui  partagera  le  droit  do  suzeraineté  avec  le  pape. 

132â.  Isabelle,  fille  de  Philippe  le  Bel,  femme 
d'Édouard  11  d’Angleterre,  vient  en  France  sous 
prétexte  de  négocier  la  paix  entre  les  deux  rois. 
Elle  y continue  ses  relations  adultères  avec  le 
jeune  Mortimer,  comte  de  la  Marche.  Édouard  III, 
cédant  aux  suggestions  d’Isabelle,  investit  son 
fils  de  la  Guyenne  et  du  Ponlhieu. 

Louis  de  Bavière  rend  la  liberté  h Frédéric 
d’Autriche,  et,  par  le  traité  de  Munich,  consent 
h partager  le  trône  avec  ce  prince. 

Les  anciens  princes  de  Rugen,  vassaux  des 
rois  de  Danemark,  étant  venus  à s'éteindre,  cette 
principauté  passa  aux  ducs  de  Poinéramo,  qui 
cessèrent  d’en  rendre  hommage  aux  rois  de 
Danemark. 

1326.  Isabelle  débarque  en  Angleterre  pour  com- 
battre son  époui  Edouard  II.  Le  vieux  Spencer, 
âgé  de  98  ans,  et  son  fils  sont  pendus. 

Fondation  d’une  université  de  lois  h Montpel- 
lier, déjà  célèbre  par  son  école  de  médecine. 

Des  Pisans  cèdent  la  Sardaigne  au  roi  d’Aragon. 

Les  Florentins,  menacés  par  Castruccio  Cas- 
tracani,  seigneur  de  Lucques,  offrent  la  sei- 
gneurie au  lils  aîné  de  Robert.—  Parme  se  donne 
au  pape.  — Robert  de  Naples  reçoit  de  Jean  XXII 
le  titre  de  vicaire  de  l’empire  en  Italie. 

1327.  Le  Parlement  prononce  la  déposition 
d’Édouard  II,  qui  subit,  par  l'ordre  de  sa  femme, 
un  affreux  supplice;  Isabelle  fait  proclamer  son 
jeune  fils  Édouard  J IL,  sous  le  nom  duquel  elle 
espère  gouverner  le  rovaume  avec  Mortimer. 

Jean  de  Bohême  oblige  les  ducs  qui  se  parta- 
geaient la  Silésie  à se  reconnaître  ses  vassaux. 

Orkhan,  fils  et  successeur  d'Othmau , s’empare 
de  Nicomedic  en  Bithynie. 

1328.  Louis  de  Bavière  est  couronné  empereur  à 
Rome  par  deux  évêques  excommuniés  ; it  déclare 
Jean  XXU  déchu  de  la  papauté.  — Pierre  de  Cor- 
bière, moine  franciscain , est  nommé  pape. 
Louis  V est  chassé  de  Rome  par  les  Guelfes. 

Mort  de  Charles  IV  le  Bel,  sans  héritier  mâle 
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(31  janvier).  Sa  3'  femme,  Jeanne  d’Évreux,  était 
enceinte.  Philippe,  fils  de  Charles  de  Valois, 
frère  de  Philippe  le  Bel,  fut  reconnu  régent  du 
royaume  jusqu’aux  couches  de  la  reine  et  pro- 
clamé ensuite  roi,  lorsqu’elle  eut  mis  au  monde 
une  fille.  — Philippe  VI  cède  à Philippe  d’Êvreux, 
son  cousin,  le  royaume  de  Navarre.  — Il  marche 
au  secours  du  comte  de  Flandre  menacé  par  ses 
sujets  révoltés  et  remporte  sur  les  Flamands  la 
victoire  de  Cassel  (23  août).  — Protestation  d'Isa- 
belle, fille  de  Philippe  le  Bel,  pour  conserver  les 
droits  de  son  fils  Édouard  III  au  trône  de  France. 

Mort  de  Castruccio  Castracani , seigneur  de 
Lucques  et  célèhre  condottieri,  à l’ége  de  47  ans. 
Son  fils  aîné  lai  succède.  — Louis  de  Gonzague 
renverse  les  Bonacolsi,  nui  depuis  un  demi-siècle 
exerçaient  à Mantoue  r autorité  de  podestat,  et 
reçoit  le  titre  de  capitaine. 

Àndronic  fil  est  proclamé  empereur  d’Orient. 
11  enferme  son  grand-père,  le  vieux  Andronic, 
dans  un  monastère. 

Ivan  1"  réunit  les  principautés  de  Moscou,  de 
Novogorod  et  de  Wladimir. 

1329.  Édouard  III  rend  hommage  à Philippe  VI 
pour  ses  terres  de  France  dans  la  cour  plénière 
d'Amiens.  Il  fait  pendie  par  arrêt  du  Parlement 
l'ainant  de  sa  mère,  Roger  Mortimer,  et  enferme 
Isabelle  dans  un  château,  où  elle  restera  captive 
jusqu’à  sa  mort  pendant  28  ans. 

Mort  d’Édouard,  comte  de  Savoie,  laissant  une 
fille,  Jeanne,  mariée  au  duc  de  Bretagne,  qui 
réclame  sa  succession.  La  Savoie  préfère  se  don- 
ner «à  Aymon,  frère  d'Édouard. 

Célèbre  plaidoyer  de  Pierre  de  Cugnières  qui, 
dans  une  assemblée  solennelle,  en  présence  de 
Philippe  de  Valois,  attaque  la  juridiction  ecclésias- 
tique défendue  par  le  cardinal  Bertrand.  Ce  fut . 
dit-on,  à la  suite  de  cette  discussion  que  fut 
institué  l’appel  comme  d'abus,  qui  s’oppose  aux 
empiétements  du  clergé  sur  la  puissance  temporelle. 

La  maison  de  Wittelsbacb,  qui  occupait  le 
Palatinat  et  la  Bavière,  s’était  partagée  en  deux 
branches  principales  issues  de  deux  frères.  Rodol- 
phe fut  la  tige  de  tous  les  électeurs  Palatins,  et 
Louis  l’empereur  fut  celle  des  ducs  et  électeurs 
«le  Bavière.  Par  un  traité  signé  à Pavie,  il  fut 
stipulé  une  succession  réciproque  entre  les  deux 
branches,  dans  le  cas  que  l’une  ou  l’autre  vien- 
drait à manquer  d’héritier3  féodaux. 

Les  Mérinides  de  Fez  et  de  Maroc  enlèvent 
Algéziras  aux  Maures  de  Grenade. 

1330.  Robert  d’Artois,  comte  de  Beaumont,  arrière- 
petit-fils  de  Robert  d’Artois,  frère  de  saint  Louis, 
réclame  le  comté  d’Artois  dont  les  arrêts  du  Par- 
lement. dirigé  par  Philippe  le  Bel  et  Philippe  le 
Long,  l’avaient  dépouillé  pour  le  faire  passer  à la 
ligne  féminine.  Il  échoue  encore  dans  cette  tenta- 
tive, et  est  accusé  d’avoir  produit  de  faux  témoins 
et  des  pièces  fausses. 

Jean,  roi  de  Bohême,  de  la  maison  de  Luxem- 
bourg, conçoit  le  projet  de  faire  la  conquête  de 
Htalic.  Il  se  fait  donner  par  l’empereur  le  titre 
de  vicaire  impérial.  Un  grand  nombre  de  «lies  se 
donneutà  lui  pour  échapper  à leurs  tvrans. 

Prise  de  Riga  par  les  cnevaliers  de  l’ordre  Teu- 
tonique. 


1331.  Jean  XXII  détache  le  roi  de  Bohème  du  parti 
de  Louis  V en  lui  promettant  la  couronne  de  Lom- 
bardie. 

Guerre  entre  les  Aragonais  et  les  Génois  au 
sujet  de  la  Corse.  — Azzon  Visconti,  fils  et  suc- 
cesseur de  Galéas  à Milan,  se  concilie  par  su  mo- 
dération un  grand  nombre  de  villes  qui  lui  défè- 
rent la  seigneurie,  ainsi  que  plusieurs  maisons 
importantes  de  la  Lombardie,  et  arrête  les  pro- 
grès de  Jean  de  Bohême. 
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Mort  d’Oderic  Matthiussi,  franciscain,  né  à 
Pordenone  en  Frioul  vers  1285;  il  s’était  rendu 
à Trébizonde  en  1317,  de  là  à Tana  dans  l’inde, 
où  il  arriva  en  1322.  Il  gagna  ensuite  la  Chine, 
d'où  il  effectua  son  retour  par  le  Thibet.  Revenu 
à Padoue,  au  mois  de  mai  1330,  il  dicta  sa  rela- 
tion à frère  Guillaume  de  Sologna,  et  mourut  à 
L’dine  l’année  suivante. 

Mort  d’Aboul-Feda,  prince  musulman  de  Ha- 
mah,  en  Syrie,  auteur  de  plusieurs  ouvrages  im- 
portants d’histoire  et  de  géographie. 

1332.  Magnificence  de  Philippe  de  Valois.  Fêtes 
pour  le  mariage  et  la  chevalerie  de  Jean,  fils  du 
roi. 

Édouard  Baillol,  soutenu  par  Édouard  III,  liât 
David  Bruce  et  se  fait  couronner.  David  se  retire 
en  France. 

Lucerne  secoue  le  joug  de  l'Autriche  et  entre 
dans  la  ligue  perpétuelle  des  3 cantons  suisses. 

Le  roi  Mérinkle  de  Maroc  occupe  Gibraltar. 

1333.  Des  chevaliers  français  vont  combattre  en 
Écosse  contre  les  Anglais,  mais  ne  peuvent  empê- 
cher la  déroute  des  Écossais  à ilallidon-Hille  et  la 
prise  de  Berwick. 

Robert  d’Artois,  furieux  d’avoir  été  dépouillé  de 
l’Artois  et  de  n'avoir  pu  assouvir  sa  vengeance 
contre  le  roi  de  France,  ni  à l’aide  de  sortilèges, 
ni  avec  le  bras  d'un  assassin , s'enfuit  en  Angle- 
terre. 

Jean  XXII  publie  une  croisade  en  faveur  du  roi 
chrétien  d'Arménie.  Les  rois  de  France,  de  Bo- 
hême, de  Navarre  et  d’Aragon  prennent  la  crou. 

Les  Turcs,  conduits  par  Qrkhan,  enlèvent  aux 
Grecs  la  ville  de  Nicée. 

1334.  Rétractation  de  Jean  XXII,  accusé  d’hérésie 
par  la  Sorbonne.  Sa  mort.  11  laisse  un  trésor  im- 
mense. Election  de  Benoît  XII,  qui  administre 
l’Eglise  avec  sagesse  pendant  8 années. 

Mort  du  Florentin  Giotto,  peintre,  sculpteur  et 
architecte  ; il  était  disciple  de  Cimabue. 

1385.  Édouard  III  attaque  de  nouveau  l’Écosse; 
lâche  condescendance  de  son  protégé  Baillol. 

Benoit  XII  engage  Philippe  de  Valois  à offrir 
sa  médiation  aux  rois  d’Angleterre  et  d’Ecosse. 

Les  Scaligers  de  Vérone  cèdent  Reggio  aux 
Gonzague  de  Mantoue. 

Vers  cette  époque  parut  l’ouvrage  de  François 
Balducci  Pegololti  de  Florence,  employé  d’une 
compagnie  de  marchands  florentins,  qui  résida 
longtemps  en  cette  qualité  dans  les  comptoirs 
européens  d’Orient,  notamment  à celui  de  Tana, 
vers  l'embouchure  du  Don,  où  il  recueillit  les 
renseignements  les  plus  précis  sur  l’itinéraire  des 
caravanes  qui  allaient  par  l'intérieur  de  l’Asie  jus- 
qu’en Chine. 

Ordonnances  de  MagnusSmœk»  roi  de  Suède, 
qui  abolissent  définitivement  l’esclavage. 

Mort  d’Abou-Saïd,  dernier  souverain  des  Mon- 
gols occidentaux  de  Perse,  de  la  famille  de 
TchiugisKhan.  Démembrement  de  son  empire. 

1336-  Philippe  de  Valois,  qui  s’était  opposé  l’année 
précédente  à la  réconciliation  de  Louis  de  Bavière 
avec  l’Église,  se  rend  à Avignon  pour  raffermir 
le  pape  dans  ses  intérêts.  — Il  annonce  son 
prochain  départ  pour  la  croisade,  mais  empêche 
de  nouveau  la  paix  de  l'empire.  , 

Nouvelles  causes  de  querelle  entre  Edouard  III 
et  Philippe  de  Valois  en  Écosse  et  en  Aquitaine. 
— Le  comte  de  Flandre  fait  arrêter  tous  les 
Anglais  qui  se  trouvent  dans  ses  Etats.  Mécon- 
tentement des  Flamands,  qui.  à cause  du  com- 
merce des  laines,  tenaient  a rester  en  bonnes 
relations  avec  l’Angleterre.  — Philippe  de^  Valois 
somme  Édouard  de  lui  livrer  Robert  d’Artois. 
Édouard  refuse. 

I.es  marquis  d’Esle,  vicaires  de  Ferrure  pour  le 
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pape,  s'emparent  de  l’autorité  à Modène,  aux 
dépens  des  Pii.  — Mastino  délia  Scala,  maître 
dé  Brescia,  Vérone.  Bassano,  Vicence,  Padoue, 
Trévise,  entre  en  lutte  avec  les  Vénitiens,  au 
sujet  de  salines  près  des  lagunes. 

Ligue  de  Venise,  de  Constantinople,  de  Rome, 
de  la  France,  de  Naples,  de  Chypre  et  de  Rhodes 
contre  les  Turcs  ottomans,  qui  menacent  la 
Grèce. 


1337.  Les  Anglais  prennent  et  ruinent  Cadsand 
qui  appartenait  au  comte  de  Flandre.  Commen- 
cement de  la  guerre  de  cf.nt  ans.  — Naissance 
du  célèbre  chroniqueur  Froissart  à Valenciennes, 
dans  le  Hainaut. 

Le  frère  de  Mastino  délia  Scala,  Albert,  est  fait 
prisonnier  dans  Padoue  par  le  Véronais  Pierre 
Rossi,  qui  l’envoie  à Venise  ; Marsile  Carrara  s'em- 
pare du  pouvoir  à Padoue.  — Les  Milanais  en- 
lèvent Brescia  à Mastino. 

Naissance  <le  Tamerlan,  fils  d’un  émir  Mongol, 
issu  de  Tchingis-Khan  par  les  femmes,  dans  le 
voisinage  de  Samarcande,  dans  la  Transoxiane. 

1338.  Édouard  III  débarque  à Anvers  dans  l’espoir 
de  soulever  les  Pays-Bas  contre  la  France  et  de 
réunir  ses  troupes  a celles  de  l'empereur  Louis  IV 
de  Bavière  et  des  autres  vassaux  (le  l'empereur. 

En  réponse  aux  attaques  de  Benoit  XII,  succes- 
seur de  Jean  XXII,  Louis  IV  réunit  à Coblentz 
une  diète  où  assistent  17  000  chevaliers  et  barons 
et  y promulgue  un  décret  qui  déclare  la  dignité 
impériale  indépendante  de  la  papauté,  et  l’em- 
pereur chof  du  monde  chrétien.  Édouard  III,  qui 
parait  à cette  assemblée,  reçoit  le  titre  de  vicaire 
ue  l’Empire  dans  les  Pays-Bas. 

États  généraux  où  Philippe  VI  de  Valois  s'en- 
gage pour  lui  et  ses  successeurs  à ne  pas  lever 
ue  deniers  extraordinaires,  sans  le  consentement 
des  trois  Etats. 


!339.  Louis  de  Bavière  se  dirige  vers  l’Italie.  Il  est 
arrêté  au  passage  des  Alpes. 

Fin  de  la  guerre  entre  Mastino  délia  Scala*  et 
les  Vénitiens  qui  acquièrent  toute  la  marche 
Trévisane.  — Le  cruel  Luchino  Visconti,  oncle 
d’Azzon,  arrive  au  pouvoir  dans  Milan.  — Le 
marquis  de  Montferrat,  Jean  II  Paléologue,  qui 
se  met  à la  tète  du  parti  gibelin,  enlève  Asti  à 
Rol^ert,  roi  de  Naples.  — Le  peuple  de  Gènes 
défère  la  dignité  de  doge  à Simon  Boccanegra. 

La  flotte  de  Philippe  VI  brûle  Southampton.  — 
Édouard  III  ravage  le  Cambrésis.  — Le  brasseur 
Àrtcvelt  traite  au  nom  des  cités  de  la  Flandre 
avec  Édouard  III  et  l’engage  à prendre  les  armoi- 
ries de  la  France  afin  que  les  Flamands  puissent 
combattre  sous  ses  bannières  sans  manquer  aux 
devoirs  du  lien  féodal. 

Négociations  entre  l’empereur  de  Constanti- 
nople Andronic  III  et  le  pape,  pour  la  réunion  des 
deux  Églises  par  l’entremise  du  Grec  Barlaara.  Ces 
négociations  sont  sans  résultat. 

1340.  Traité  d’Édouard  III  avec  les  Flamands  qui  le 
reconnaissent  pour  roi  de  France.  Édouard  III 
adresse  un  manifeste  aux  barons  français.  Le 
comte  de  Hainaut  répond  seul  à cet  appel,  et 
Édouard  III  retourne  ou  Angleterre  pour  préparer 
une  nouvelle  campagne.  — Le  duc  Jean  de  Nor- 
mandie rassemble  une  armée  pour  ravager  le 
Hainaut  ; il  assiège  le  Quesnoy,  où  l’on  com- 
mence à employer  les  canons  et  bombardes.  — 
Défaite  de  la  flotte  française  à l'Ecluse  par 
Édouard  III  qui  assiège  Tournay.  — Armistice  de 
6 mois  signé  à Espléchin. 

Siège  ae  Tarifa  par  les  rois  de  Grenade  et  de 
Maroc.  Les  Miures  font  usage  à ce  siège  de  canons 
lançant  des  boulets  de  fer.  — Alphonse  XI,  roi 
de  Èastille,  secouru  par  le  roi  de  Portugal,  défait 
à Salado  les  rois  de  Maroc  et  de  Grenade. 
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Avènement  au  trône  de  Danemark  de  Wal- 
demar  III,  qui  est  élu  par  les  états;  il  épouse 
une  princesse  de  Slesvig  et  recouvre  une  partie 
des  domaines  de  la  couronne. 

1341.  Philippe  VI  se  rapproche  de  Louis  de  Bavière, 
qui  révolue  le  vicariat  de  l’Empire  donné  à 
Edouard,  mais  ne  peut  obtenir  ^absolution  du 
pipe. 

Moitde  Jean  III,  duc  de  Bretagne;  sa  succes- 
sion disputée  entre  son  frère  et  sa  nièce.  Son 
frère  Jean,  comte  de  Montfort,  s’empare  de  pres- 
que toute  la  Bretagne.  Le  mari  de  sa  nièce, 
Charles  de  Blois,  recourt  aux  tribunaux  de 
Philippe  VI.  Arrêt  de  Conflans  en.  faveur  de 
Charles  de  .Blois  contre  Montfort.  Édouard  III 
donne  A Montfort  le  comté  de  Richmond.  Charles 
de  Blois  s’approche  de  Nantes.  Le  comte  de 
Montfoit,  arreté  en  trahison,  est  enfermé  à la 
tour  du  Louvre.  — La  comtesse  Marguerite,  sa 
femme,  ?e  met  à la  tête  de  son  parti,  et  s'enferme 
à Henncbon. 

Pétrarque  reçoit  au  Capitole  la  couronne 
poétique. 

Guerre  entre  les  Pisans  et  les  Florentins  qui 
viennent  d’acquérir  Lucques.  Les  Florentins  sont 
défaits. 

Mort  d’Andronic  le  jeune.  Avènement  de  *es 
deux  fils  Jean  et  Manuel.  Leur  tuteur  Jean  Can- 
taeuzène  se  fait  proclamer  bientôt  après  empereur 
à Andrinoplc. 

1342.  Édouard  III  veut  envahir  i’Écosse,  mais  il 
n’obtient  aucun  succès. 

Mort  de  Benoit  XII.  Succession  de  Clément  VI, 
créature  de  la  France.  Clément  VI  excommunie 
les  Flamands. 

Prise  de  Rennes  par  Charles  de  Blois.  Il  est 
forcé  de  lever  le  siège  d’Henncbon  défendu  par  la 
comtesse  de  Montfort. 

Expiration  de  la  trêve  entre  la  France  et  l'An- 
gleterre. Robert  d’Artois  s’empare  de  Vannes  que 
reprend  peu  après  le  sire  de  Clisson.  — Mort  de 
Robert  d’Artois,  blessé  à Vannes. 

On  établit  pour  !a  l"  fois  des  greniers  A sel 
dans  toutes  les  provinces  qui  dépendaient  du  do- 
maine de  la  couronne.  Philippe  de  Valois  en 
reçut  le  nom  de  roi  salique. 

Les  Florentins,  qui  ont  échoué  devant  Lucques, 
donnent  le  titre  de  capitaine  du  peuple  à Gauthier 
de  Briennc,  duc  d’Athènes,  qui  exerce  le  pouvoir 
avec  la  plus  grande  cruauté. 

Jacques  H,  roi  de  Majorque,  se  brouille  en 
même  temps  avec  les  rois  de  France  et  d'Aragon. 

Mort  de  Charles  Roliert,  roi  de  Hongrie  ; il  a 
pour  successeur  son  fils,  Louis  I*r,  surnommé  le 
Grand 

1343.  Trêve  de  Malestroit  entre  Édouard  III  et 
Philippe  VI. 

Philippe,  roi  de  Navarre,  meurt  au  siège  d’Al- 
gésiras.  — Le  roi  d’Aragon,  Pierre  IV,  débarque 
à Majorque  et  en  chasse  Jacques  II;  il  commence 
sur  le  continent  la  conquêl*'  du  reste  des  do- 
maines de  ce  dernier,  le  Roussillon  et  la  Cer- 
dagne. 

Gauthier  de  Brienne  est  chassé  de  Florence.  Le 
parti  démocratique  s’empare  du  pouvoir  et  choisit 
a son  gré  le  gonfalonicr.  — Mort  de  Robert  le 
sage,  roi  de  Naples.  II  a désigné  pour  régner  en- 
semble après  lui  sa  petite-fille  Jeanne,  Agée  de 
17  ans,  et  l'époux  de  Jeanne,  son  petit-neveu, 
André  de  Hongrie,  fils  de  Charles  Robert. 

Paix  de  Kalisch,  qui  met  fin  à la  guerre  entre’ 
la  Pologne  et  l'ordre  Teutonique  au  sujet  de  U 
Poméranie. 

1344.  Algésiras  se  rend  au  roi  de  Castille:  trêve  de 
10  ans  entre  les  chrétiens  et  les  Maures  de 
Grenade.  — Pierre  IV  d’Aragon  confisque  tous  les 
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États  du  roi  de  Majorque,  qui  se  retire  i Mont- 
pellier. 

Philippe  VI,  sur  la  dénonciation  du  comte  de 
Salisbury,  lait  arrêter  à Paris,  dans  un  tournoi, 
Olivier  de  Clisson  et  14  seigneurs  bretons  ou 
normands  et  leur  fait  trancher  la  tête  sans  forme 
de  procès,  les  accusant  de  relations  secrètes  avec 
l'Angleterre.  La  veuve  de  Clisson  confie  la  garde 
de  son  fils  et  le  soin  de  leur  vengeance  à la  com- 
tesse de  Montfort.  — Charles  de  Blois  surprend 
Ouimper  pendant  la  trêve  et  fait  égorgrr  14oo  ha- 
bitants. 

Louis  1"  de  Hongrie  soutient  son  oncle  Casimir 
de  Pologne  contre  Jean  de  Bohême.  — Victo'res 
de  Louis  I"  et  de  Casimir  de  Pologne  sur  les 
Mongols. 

I34ô.  Édouard  III  déclare  la  trêve  rompue;  il  en 
avertit  le  pape.  — Le  comte  de  Derby  débarque 
en  Gascogne,  prend  Bergerac  et  s’avance  jnsqu'à 
Angoulême.  — Mort  de  Jean  de  Montfort.  Sa 
veuve  continue  la  guerre  en  Bretagne. 

Révolte  deGand.  Philippe  Àrtcvelt  est  massacré 
par  la  populace.  — Edouard  III,  qui  était  entré 
dans  le  port  de  l Écluse,  retourne  en  Angleterre. 

Mort  du  comte  de  Hainaut;  sa  succession  passe 
à Guillaume  de  Bavière. 

Edouard  III,  d’Angleterre,  envoie,  au  roi  de 
Castille  des  échantillons  de  la  plus  belle  race  des 
moutons  anglais,  qui  ont  constitué  depuis  une 
des  principales  sources  de  richesses  de  la  pénin- 
sule. — Les  Iles  Canaries,  récemment  découvertes, 
sont  érigées  en  royaume  pour  un  des  infants 
de  Lacrrda,  sons  la  suzeraineté  du  saint-siège. 
— Pierre,  fils  du  roi  de  Portugal,  Alphonse  IV, 
épouse  une  de  ses  maîtresses,  Inès  de  Castro,  à 
l’insu  du  roi. 

Soumission  de  la  Croatie  par  I,ou  s le  Grand, 
roi  de  Hongrie. 

Meurtre  d’André  de  Hongrie,  mari  de  Jeanne  I” 
reine  de  Naples.  On  en  accuse  sa  femme. 

1.146.  Etats  de  la  langue  d’Oïl  à Paris;  de  la  langue 
d'Oc  & Toulouse.  Les  deuz  assemblées  déclarent 
que  la  gabelle  du  sel  et  l’impôt  de  quatre  denieis 
par  livre  • sont  moult  déplaisants  au  peuple.* 

Espédition  du  duc  de  Normandie  dans  les  pro- 
vinc<  s du  midi.  Prise  d'Angoulême  ; siège  if  Ai- 
guillon dais  l’Agénois,  petite  et  forte  place  qui 
fut  défendue  peudant  quatre  mois  par  lâüO  An- 
glais. 

D'après  les  conseils  du  transfuge  Geoffroy  d’Har- 
court, Edouard  III  débarque  en  Normandie.  Prise 
et  pillage  de  Caen.  — Edouard  passe  la  Peine  à 
Poissy  et  veut  se  retirer  par  la  Picardie.  11  passe 
la  Somme  à Blanche  tache , poursuivi  par  Philippe 
avec  une  armée  supérieure  ; il  s’établit  à Crecy 
en  Ponthieu  ; la  bataille  s’engage  entre  l’armée 
française  et  l’armée  anglaise.  Philippe  est  com- 
plètement battu  ; les  Anglais  font  usage,  dit-on, 
dans  celte  journée,  de  6 pièces  de  canon. 
Jean  l’Aveugle,  roi  de  Bohême,  se  fait  tuer  Jt  la 
tête  des  chevaliers  français.  Son  fils  Charles,  élu 
roi  des  Romains,  a pris  part  au  combat.  Siège  de 
Calais  par  Édouard  III. 

David  Bruce  d'Ecosse  est  vaincu,  près  de 
Durham,  à Ncvils-Cross,  par  Philippine  de  Hai- 
naut; il  demeure  prisonnier  des  Anglais  pendant 
1 1 ans  à la  Tour  de  Londres. 

Préparatifs  de  Louis  de  Hongrie  contre  Jeanne 
de  Naples  pour  venger  la  mort  île  son  frère  André. 

Il  s unit  avec  Louis  V de  Bavière  ; Jeanne  épouse 
son  parent  Louis  de  Tarente. 

Visconti  occupe  Parme  et  Plaisance  qui  reste- 
ront 51  ans  aux  seigneurs  de  Milan. 

13î7é  <?aîe*  de  B,ois  cst  surpris  et  lait  prisonnier 
à la  Roche-Danen  par  les  Anglais  et  par  Jeanne 
de  Montlort.  Sa  femme  continue  la  guerre 
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Philippe  VI  tente  inutilement  de  secourir  Ca- 
lais. Cette  ville  se  rend  au*  Anglais.  Dévouement 
d Fus  tache  de  Saint-Pierre,  qui  néanmoins  con- 
sent a se  faire  sujet  d’Edouard  pour  rester  dans 
Calais.  — Trêve  entre  les  deux  rois  par  la  média- 
tion du  pape. 

Mort  de  l'empereur  Louis  do  Bavière.  Le  ro!  des 
Romains,  Charles  IV  de  Bohême,  a à lutter  contre 
quatre  compétiteurs,  il  fonde  à Prague  une  uni- 
versité sur  le  modèle  de  celle  de  Paris. 

Nicolas  Rienzi  prend  à Rome  le  titre  de  tribun. 
Il  rédige  le  plan  d’un  nouveau  gouvernement, 
qualifie  le  bon  état,  et  prétend  le  faire  accepter  à 
tous  les  seigneurs  et  toutes  les  républiques  do 
l’Italie.  — Jeanne  de  Naples,  pour  se  ménager  un 
appui  contre  Louis  de  Hongrie,  se  réconcilie 
avec  le  prince  aragonais  de  Sicile  et  reconnaît 
ses  droi  ts. 

Jean  Cantacuzêne  s’empare  par  surprise  de 
Constantinople  et  s'associe  Jean  P&léologne. 

Les  Vénitiens  obtiennent  quç  leurs  vaisseaux 
soient  reçus  en  toute  franchise  dans  les  ports  de 
l’Egypte  et  de  la  Syrie,  avec  la  faculté  d’y  établir 
des  comptoirs. 

Casimir  III,  roi  de  Pologne,  publie  un  code  de 
lois.  Il  partage  entre  le  roi  et  les  nobles  la  pu  s- 
sance  législative,  et  autorise  les  paysans  opprimés 
par  les  nobles  h quitter  leurs  terres. 

Waldemar  IV,  roi  de  Danemark,  vend  Revel, 
Narva  et  l’Esthonie  à l’ordre  Teutonique,  par  le 
traité  de  Marienbourg.  Avec  le  produit  de  celte 
vente,  il  dégage  la  Fionie  et  les  places  de  See- 
land,  depuis  30  ans  au  pouvoir  des  comtes  de 
Holstein. 

Mort  de  Guillaume  d’Occam,  cordelier  anglais, 
qui  a ranimé  la  querelle  des  réalistes  et  des  no- 
minaux. 

1348.  Terrible  peste,  nommée  peste  de  Florence ; 
ses  ravages  en  France. 

Le  roi  de  Hongrie  prend  possession  du  royaume 
. de  Naples.  Jeanne  se  retire  en  Provence.  Elle 
vend  la  souveraineté  d’Avignon  au  pape  pour 
80  000  florins,  et,  apprenant  la  retraite  de  Louis 
le  Grand,  que  la  peste  avait  contraint  à quitter 
l ltalie,  elle  rentre  dans  ses  Etats. 

Les  Vénitiens  font  alliance  avec  les  Gonzague 
de  Mantoue  contre  les  délia  Scala,  seigneurs  do 
Vérone,  qui  s’appuient  sur  le  seigneur  de  Milan 
et  le  marquis  d’Este.  — Rienzi,  le  tribun  de 
Rome,  est  forcé  par  le  peuple,  qu’il  avait  lassé 
par  sa  tyrannie,  de  se  retirer.  II  s’enfuit  à Prague 
auprès  de  l’empereur  Charles  IV.  — Mort  du  cé- 
lèbre historien  Jean  de  Villani,  dont  la  chronique 
en  langue  italienne  a été  continuée  par  son  frere 
et  son  neveu  jusqu’en  13GS. 

Pierre  IV  le  Cérémonieux,  roi  d’Aragon,  abroge 
le  privilège  d’union  qui,  depuis  60 ans,  autorisait 
les  seigneurs  à faire  appel  aux  armes  pour  sou- 
tenir leurs  droits.  Le  grand  Justiza?  qui  étendait 
son  autorité  iusque  sur  le  roi  lui-même,  sera 
charué  de  veiller  au  maintien  des  lois  nouvelles 
qui  doivent  garantir  les  droits  de  la  nation. 

1349.  Charles  IV  de  Bohême  est  reconnu  par  l’em- 
pire entier. 

Création  de  l'ordre  de  chevalerie  de  la  Jarre- 
tière par  Edouard  III,  en  souvenir,  dit-on,  de  son 
amour  pour  la  comtesse  de  Salisbury. 

Philippe  VI  acquiert  d’Humbert  le  Viennois  et 
le  Dauphiné,  à condition  que  le  titre  de  dauphin 
sera  porté  par  celui  des  enfants  de  France  qui 
aura  le  Dauphiné  en  apanage.  — Il  achète  de 
Jacques  II,  roi  déchu  de  Majorque,  la  seigneurie 
de  Montpellier. 

Mort  de  Jeanne,  reine  de  Navarre;  son  fils 
Charles,  dit  le  Mauvais,  lui  succède. 

1350.  La  peste  éclate  eu  Angleterre.  Prolongation  de 
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la  trêve  entre  Philippe  VI  et  Édouard  III.  — ^2*  ma- 
riage de  Pb'lippe  Vl  avec  Blanche  de  Navarre.  — 
Sa  mort. 

Jean  II  dit  le  Bon,  son  fils,  lui  succède.  11  fait 
tuer,  sur  un  soupçon  et  sans  jugement,  Raoul, 
comte  d’Eu  et  de  Guines,  qui  avait  été  investi  par 
son  père  de  la  dignité  de  connétable.  11  donnera 
celte  charge  Charles  d’Anjou,  fils  d’Alphonse  de 
Lacerda,  et  le  comté  d’Eu  à Jr-an  d'Artois,  fils  de 
ce  Robert,  qui  avait  conduit  Edouard  dans  la 
Normandie,  et  qui,  à la  journée  de  Crécy,  avait 
combattu  contre  sa  patrie. 

L’acquisition  de  Bologne  par  les  Yisconti  met 
en  lutte  ces  derniers  avec  le  saint  siège.  — Guerre 
entre  les  Vénitiens  et  les  Génois,  qui  voulaient 
interdire  l'accès  de  la  mer  Noire  à leurs  rivaux. 

V jubilé  célébré  par  le  pape  Clément  VI ? oui, 
par  un  décret  de  1343,  avait  décidé  que  l’indul- 
gence de  jub  16  établie  par  Boniface  VIII  aurait 
lieu  chaque  ôO-  année  au  lieu  de  la  100*. 

Alphonse  XI,  roi  de  Castille,  meurt  de  la  peste. 
Son  fils  Pierre  le  Cruel  lui  succède. 

Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie,  fait  une  2*  in- 
vasion dans  le  royaume  de  Naples. 

1351.  Convocation  des  États  de  Languedoc  à Mont- 
pellier et  des  Etats  généraux  à Paris.  — Prise  de 
Saint-Jean  d'ÀDgélv  par  les  Français.  — Création 
de  1 ordre  de  l’Etoile. 

Alphonse  XI,  roi  de  Castille,  à la  sollicitation 
de  sa  mère,  fait  mourir  Eléonore  de  Guzman, 
maîtresse  de  son  père,  et  mère  de  Henri  de  Trans- 
tamare. 

La  reine  Jeanne  est  absoute  du  meurtre  de  son 
mari  par  le  pape  Clément  VI,  qui  reconnaît  Louis 
de  Tarente  pour  roi  de  Naples.  Louis  le  Grand  se 
soumet  à cette  décision  et  renonce  à la  conquête 
de  Naples. 

Continuation  de  la  guerre  entre  Venise  et  Gênes. 
La  1*  a pour  alliés  l’Aragon,  la  Navarre  et  la 
France. 

Accession  de  Zurich  et  de  Glarisà  la  ligue  hel- 
vétique. 

1352.  Mort  de  Clément  VL  au  moment  où  il  allait 
faire  périr  Rienzi,  que  l'empereur  lui  avait  livré. 
— Innocent  VI  lui  succède. 

Combat  des  trente  en  Bretagne.  Victoire  et  dé- 
faite des  Français  devant  Saint-Omer.  — Les  Fran- 
çais échouent  au  siège  de  Guines. 

Combat  du  Bosphore  livré  par  les  Vénitiens  et 
les  Catalans  aux  Génois  commandés  par  Nicolas 
Pisani  et  Paganino  Dori  a.  La  victoire  resta  aux 
Génois;  mais  elle  leur  coûta  cher,  et  le  comman- 
dement fut  ôté  à Doria. 

Jean  Cantacuzène,  qui  avait  appuyé  les  Véni- 
tiens pour  s’affranchir  de  la  domination  des  Gé- 
nois, est  contraint  d'interdire  lesporlsde  l’empire 
à ses  alliés. 

Destruction  du  château  de  Habsbourg  par  les 
I.ucernois.  — * Accession  de  Zug  à la  ligue  helvé- 
tique. 

1353.  Charles  le  Mauvais,  roi  de  Navarre,  épouse  la 
fille  du  roi  Jean.  — Pierre  le  Cruel,  roi  de  Cas- 
tille, épouse  Blanche  de  Bourbon,  qu’il  commence 
à maltraiter  trois  jours  après  son  mariage. 

Défaite  de  l’amiral  génois  à la  hauteur  de  Ca- 
gliari,  en  Sardaigne,  par  les  Vénitiens  et  les  Ca- 
talans. — Gênes  se  donne  à Jean  Yisconti, seigneur 
de  Milan.  — Innocent  VI , successeur  de  Clément  VL 
investit  de  ses  pouvoirs  en  Italie  le.  cardinal 
Alvarès  Albornoz.  archevêque  de  Tolède,  que 
Pierre  le  Cruel  avait  dépouillé.  Nicolas  Rienzi, 
réconcilié  avec  Innocent  VI,  accompagne  Albornoz. 

Accession  de  Berne  à la  ligue  helvétique. 

Jean  Paléologuc  a recours  aux  Turcs  ottomans 
contre  Cantacuzène,  qui  envoie  des  députés  au 
pape  pour  obtenir  les  secours  des  Occidentaux. 
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Mort  du  Grec  Planude,  qui  a rassemblé  les  fables 
attribuées  à Esope. 

1354.  Assassinat  de  Charles  de  Lacerda,  connétable 
de  France,  par  ordre  de  Charles  le  Mauvais.  — 
Traité  de  Mantes,  par  lequel  le  roi  pardonne  au 
roi  de  Navarre. 

Paganino  Doria  remporte,  dans  le  port  deSa- 
pienza,  près  de  Modon,  au  S.  O.  du  Péloponèse, 
une  victoire  complète  sur  l’amiral  vénitien  Nicolas 
Pisani,  et  le  fait  prisonnier  avec  toute  sa  flotte.— 
Mort  d’André  Dandolo,  auteur  de  la  première 
histoire  de  Venise.  Manno  Faiiero  lui  succède  à 
l’âge  de  80  ans. 

Rienzi  s’aliène  de  nouveau  les  esprits  à Rome 
par  son  despotisme,  et  péril  dans  une  sédition. 

Charles  IV  reçoit  à Milan  la  couronne  de  Lom- 
bardie ; à Rome,  celle  d’empereur.  Il  renonce  à 
toute  prétention  sur  l’Etat  de  l’Eglise  et  le  royaume 
de  Naples. 

1355.  Un  Génois  fait  triompher  à Constantinople  le 
parti  de  Jean  Paléologue.  — Abdication  de  Canta- 
cuzène,  qui  se  retire  dans  un  monastère,  où  il 
écrit  ses  mémoires. 

Conjuration  de  Marino  Faiiero.  Elle  est  déjouée 
par  le  conseil  des  Dix.  Exécution  du  doge.  La  paix 
est  conclue  avec  Géues  par  la  médiation  des  Vis- 
conti  de  Mi  Lan. 

Le  Dauphin  attaque  l’apanage  du  roi  de  Navarre 
en  Normandie.  — Traite  de  Valogne,  qui  récon- 
cilie en  apparence  le  roi  de  Navarre  avec  le  roi  de 
France.  — Campagne  d’Edouard  III  en  Artois,  et 
du  prince  de  Galles  en  Languedoc.  — Convocation 
des  Etats  de  la  Langue  d’OII;  ils  promettent 
30  000  hommes  d'armes  ou  150  000  com luttants  et 
5 millions  de  livres  parisis  pour  un  an,  qui  de- 
vaient être  fournis  par  une  gabelle  sur  le  sel  et 
par  une  aide  de  8 deniers  pour  livre  sur  toute 
chose  vendue.  Cette  double  imposition  devait  être 
supportée  par  les  trois  ordres.  Les  Etats  en  retour 
demandent  à être  assemblés  tous  les  ans;  des 
élus  des  Etats  devaient  veiller  à l’emploi  et  à la 
répartition  des  produits  de  l'aide. 

Alphonse  IV,  roi  de  Portugal,  fait  périr  Inès  de 
Castro,  ma! tresse  de  son  fils. 

1356.  Jean  le  Bon  lait  arrêter  à Rouen  Charles  le 
Mauvais,  qui,  depuis  quelque  temps . ne  cessait 
de  susciter  des  embarras  au  roi  et  avait  formé  des 
liaisons  coupables  avec  l’Angleterre  ; il  fait  déca- 
piter le  comte  d'ilarcourt  et  trois  autres  de  ses 
complices  accusés  de  conspirer  avec  les  Anglais. 

— LfAngleterre  prend  parti  pour  le  roi  de  Navarre. 
Le  prince  de  Galles,  parti  de  Bordeaux,  parcourt 
toute  l’Aquitaine,  qu'il  épouvante  par  ses  ravages. 

— Le  roi  Jean  quitte  alors  rapidement  la  Nor- 
mandie et  se  porte  sur  les  derrières  de  l’armée 
anglaise  afin  de  lui  couper  la  retraite.  — Bataille 
de  Poitiers;  bravoure  au  roi  Jean  et  de  son  fil* 
Philippe;  victoire  des  Anglais  commandés  par  le 

rince  de  Galles.  Captivité  de  Jean.  Le  dauphin 
harles,  âgé  de  18  ans,  convoque  les  Etats  géné- 
raux à Pans.  — Les  Etats  accusent  les  ministres, 
demandent  la  liberté  du  roi  de  Navarre  et  un  con- 
seil permanent.  Influence  de  Marcel,  prévôt  des 
marchands  de  Paris,  de  Robert  le  Coû,  évêque  de 
Laon,  et  bientôt  après  de  Charles  le  Mauvais, 
quand  H s<*ra  rendu  à la  liberté. 

Le  comte  de  Savoie  «acquiert  la  baronnie  de 
Vaud . le  Bugey  et  le  Valromey  ; il  conserve  Ger 
avec  ('assentiment  du  roi  de  France,  seigneur  du 
Dauphiné.  — Asti  et  Gènes  s'affranchissent  de  la 
domination  des  Visconli.  Asti  passe  au  marquis 
de  Montferrat;  Gênes  se  donne  de  nouveau  un 
doge. 

Louis  le  Grand , roi  de  Hongrie,  attaque  les  Vé- 
nitiens pour  reconquérir  la  Dalmatie.  — Mort 
d Etienne  Duschan,  roi  de  Servie,  qui  avait  failli 
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renverser  l’empire  grec  et  fonder  un  grand  em- 
pire slave  sur  fes  bords  du  Danube. 

L’empereur  Charles  IV  pnblie  la  Bulle  d'or  qui 
devient  la  loi  fondamentale  de  f empire  germa- 
nique. La  bulle  a été  rédigée  en  latin  par  le  juris- 
consulte italien  Barthole. 

13f>7.  Les  états  s’assemblent  de  nouveau  à Paris. 
Ordonnance  de  réforme  du  3 mars.  Etienne  Mar- 
cel fait  fortifier  Paris.  — Nouvelle  convocation  des 
états  généraux.  Le  lendemain  de  leur  ouverture, 
Jean  de  Pecquigny,  gouverneur  d’Artois,  met  en 
liberté  le  roi  de  Navarre;  discours  de  ce  prince 
aux  Parisiens,  au  Pré-aui-Qercs. 

Edouard  III  rend  la  liberté  à David  Bruce.  L’hé- 
ritier désigné  du  prince  est  son  neveu  Robert 
Stuart,  né  de  la  fille  de  Robert  Bruce  et  de 
Walter,  grand  sénéchal  ou  Stuart  d'Ecosse.  — 
Édouard  III  supprime  le  tribut  et  le  domaine  di- 
rect de  la  coût  de  Rome  sur  ce  royaume. 

Casimir  III,  roi  de  Pologne,  qui  avait  pour  con- 
cubine une  juive  nommée  Esther,  accorde  aux 
juifs  de  Pologne  d’importants  privilèges. 

Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie,  enlève  toute  la 
Dalm&tie  aux  Vénitiens. 

Mort  d’Alphonse  IV,  roi  de  Portugal.  Son  succes- 
seur, don  Pedro,  venge  la  mort  d’Inès  de  Castro. 

1358.  Étienne  Marcel,  prévôt  des  marchands,  fait 
prendre  à ses  partisans  le  chaperon  mi-parti 
rouge  et  bleu,  envahit  le  palais  du  Dauphin  et 
fait  massacrer  aux  pieds  du  prince  les  maréchaux 
de  Normandie  et  de  Champagne.  — États  provin- 
ciaux de  Champagne,  qui  accusent  les  Parisiens. 
— Etats  de  Compïègne,  convoqués  par  le  Dauphin, 
en  opposition  arec  ceux  de  Paris.  — Etienne  Mar- 
cel, menacé  par  le  Dauphin,  donne  le  commande- 
ment de  Paris  au  roi  de  Navarre.  — Horrible  dé- 
tresse des  paysans:  explosion  de  la  Jacquerie.  — 
Etienne  Marcel  périt  sous  les  coups  de  l’échevin 
Maillard  au  moment  où  il  veut  s'assurer  d une 
porte  de  Paris  par  laquelle  il  doit  introduire  le 
roi  de  Navarre. 

Venise  abandonne  à Louis  le  Grand,  roi  de  Hon- 
grie, Usine  et  la  Daimatie. 

1359.  Le  dauphin  rentre  dans  Paris  et  signe  à Pon- 
toise un  traité  qui  met  fin  à la  guerre  civile.  Les 
Etats  assemblés  à Paris  rejettent  comme  trop 
dures  les  conditions  de  naix  proposées  par  le  roi 
d'Angleterre  qui  dévaste  le  pays  de  Calais  à Reims 
et  de  Reims  & Paris. 

Le  fils  du  sultan  Orkhan,  Soliman,  enlève  aux 
Grecs  Gai li poli,  et  fait  une  invasion  en  Thrace. 

Occupation  de  Pavie  par  les  Yisconli. 

1360.  Traité  signé  h Brétigny,  près  de  Chartres,  par 
lequel  Édouard  III  renonce  à ses  prétentions  sur 
la  couronne  de  Prance,  mats  obtient  en  retour  que 
le  duché  de  Guyenne  (Agénois,  Qucrcy,  Rouergue, 
Périgord;  Limousin)  lui  soit  abandonné  en  toute 
propriété,  ainsi  que  les  comté»  do  Poitiers,  d’An- 
gouiôme,  de  Ponthieu,  et  le  territoire  de  Calais. 
Moyennant  trois  millions  d éçus  d or,  Jean  le  Bon 
recouvre  sa  liberté  (octobre).  — Mariage  d'Isabelle 
«le  France  avec  le  fils  de  Galeas  Viseonti;  Jean 
donne  en  dot  à Isabelle  le  comté  de  Vertus,  en 
Champagne  ; Gaiéas,  en  retour,  l’aide  à payer  sa 
rançon. 

Le  cardinal  Àlbomoz  occupe  Bologne  pour  le 

rt  du  sultan  Orkhan,  à l’Age  de  70  ans.  Il  a 
créé  la  milice  redoutable  des  jauissaires.  Son  fils 
A mural,  qui  lui  succède,  s'empare  d’Ancyro,  dans 
l’Asie  Mineure,  et  d'Audrinople,  en  Thrace. 

1361-  La  peste  désole  la  France  pendant  3 ans. 
Ravages  exercés  par  les  grandes  compagnies,  qui 
détruisent  à Brignais,  près  de  Lyon,  une  armée 
royale  conduite  par  Jacques  de  Bourbon.  Elles 
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menacent,  dans  Avignon,  le  pape,  qui  fait  prêcher 
contre  elles  une  croisade. 

Philippe  !"  de  Rouvres,  duc  de  Bourgogne, 
fils  de  Philippe,  comte  d’Artois,  et  de  Jeanne, 
comtesse  d’Auvergne  et  de  Boulogne,  qui  depuis 
épousa  le  roi  Jean,  meurt  sans  enfants,  et  en  lui 
seteint  la  première  maison  des  ducs  de  Bourgo- 
gne, issue  du  roi  Robert.  Le  roi  Jean  se  met  en 
possession  du  duché,  par  droit  de  proximité. 

En  Angleterre,  le  Parlement  interdit  l’usage  de 
la  langue  française  au  barreau  et  dans  les  actes 
publics. 

Waldemar  Ifl,  roi  de  Danemark,  saccage  Wisby, 
capitale  de  l’ile  de  Gothland,  l’une  des  villes  les 
plus  riches  du  Nord;  pillage  de  111e  d’CEsel.  Les 
villes  Hanséatiques  fout  alliance  contre  lui  avec 
le  comte  de  Holstein  et  le  duc  de  Mecklembourg. 

1362.  Édouard  IIT  donne  à son  fils,  le  prince  de 
Galles,  le  duché  d'Aquitaine. 

Peu  après  la  mort  de  son  socond  mari,  Louis 
de  Tarante,  Jeanne  de  Naples,  Agée  de  36  ans, 
épouse  le  fils  du  roi  de  Majorque,  qui  a été  dé- 
pouillé par  le  roi  d’Aragon. 

Fondation  de  l’université  de  Cracovie  par  Casi- 
mir III,  roi  de  Pologne. 

1363.  Jean  le  Bon  donne  en  apanage  le  duché  de 
Bourgogne  à son  4*  fils  Philippe  le  Hardi,  tige 
de  la  2*  maison  des  ducs  de  Bourgogne.  — Le 
duc  d’Anjou,  3*  fils  de  Jean,  s’échappe  de  Calais 
où  il  était  retenu  comme  otage. 

Les  villes  Hanséatiqucsemplorent  le  canon  pour 
la  première  fois  dans  un  combat  naval  qu’eHes 
livrent  aux  Danois. 

1364.  Le  roi  Jean  retourne  en  Angleterre  prendre  la 
place  de  son  fils.  II  y projette  une  croisade  avec 
le  roi  de  Chypre.  Il  meurt  à Londres  (8  avril). 

Avènement  de  Charles  V le  Sage.  — Surprise 
de  Mantes  et  de  Meulan  sur  le  roi  de  Navarre.  — 
Victoire  de  Cocherai  remportée  par  Duguesclin 
sur  le  captai  de  Buch,  qui  est  fait  prisonnier.  — 
Sacre  du  roi  à Reims.  — Renouvellement  de  la 
guerre  de  Bretagne.  Charles  de  Blois  est  défait  et 
tué  à la  bataille  d’Auray,  où  Duguesclin  est  fait 
prisonnier  par  Jean  Chandos. 

Lés  Dicppois  commencent,  dit-on,  à former 
des  établissements  à la  Guinée  et  au  Sénégal. 
1363.  Traité  de  Guérande  pour  la  pacification  de  la 
Bretagne.  Jean  IV  de  Montfort,  duc  de  Bretagne, 
est  enfin  reconnu  par  la  France,  au  détriment  de 
Jeanne  de  Penthievre.  — Traité  de  paix  avec 
Charles  de  Navarre,  comte  d'Evreux.  11  renonce 
à la  possession  de  Mantes  et  de  Meulan  dans  le 
Vcxin,  et  reçoit  en  dédommagement  la  baronnie 
de  Montpellier. 

1366.  Ravages  des  grandes  Compagnies  dans  la 
Bourgogne,  le  Lyonnais,  le  Dauphiné;  le  pape, 
menacé  par  elles,  leur  donne  200000  florins; 
Charles  V pensant  qu'il  serait  plus  utile  d’employer 
à l’extérieur  ces  bandes  d’aventuriers,  que  de 
chercher  à les  détruire  par  les  armes,  paye 
10001)0  francs  la  rançon  de  Duguesclin,  et  le  leur 
donne  pour  chef  dans  une  expédition  qu  il  dirige 
en  faveur  de  Henri  de  Transtamare  contre  son  frère 
Pierre  le  Cruel,  roi  de  Castille,  qui  a fait  périr 
Êléonore  de  Guxman,  mère  do  Henri  de  Transta- 
mare, et  Blanche,  belle-sœur  de  Charles  V,  et 
que  soutiennent  les  Maures.  — Entrée  de  Du- 
guesclin en  Castille.  — Couronnement  de  Henri 
de  Transtamare  à Burgos.  Fuite  de  Pierre  Je 
Cruel,  qui  se  retire  à Bordeaux.  Le  prince  de 
Galles  prend  parti  pour  lo  roi  détrôné. 

1367.  Retour  du  pape  Urbain  V à Rome,  où  il  res- 
tera 3 ans.  ...  , 

Expédition  des  Anglais  en  Espagne.  Bataille  de 
Najera  (Navarette)  , entre  Burgos  et  Logrono. 
Défaite  complète  de  Henri  de  Transtamare.  Cap- 
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tivité  de  Duguesclin.  Pierre  le  Cruel  remonte  sur 
le  trône  de  Castille. 

1368.  Voyage  de  l’empereur  Charles  IY  en  Italie,  où 
il  trafique  des  droits  de  l’Empire. 

Lionel  d'Angleterre,  2*  filsti'Edouârd  111,  épouse 
la  fille  de  Galéas  Visconti,  qui  lui  apporte  en  dot 
une  somme  d’argent  considérable  et  quelques 
places  dans  le  Piémont. 

Duguesclin,  rendu  à la  liberté,  retourne  en  Cas- 
tille pour  combattre  en  faveur  de  Henri  de  Trans- 
tamare;  bataille  de  Montiel.au  S.  E.  de  Calatrava, 
après  laquelle  Henri  assassine  Pierre  le  Cruel. 
Grande  révolution  en  Chine.  Expulsion  des  Mon- 
ois,  descendants  de  Tchingis-Khan.  Avènement 
e la  dynastie  des  Ming  (21*  dynastie). 

1369.  Exactions  du  prince  de  Galles  en  Aquitaine. 
Plusieurs  seigneurs  se  placent  sous  la  protection 
du  roi  de  France,  et  dénoncent  le  prince  Noir  à 
son  tribunal.  Le  prince  de  Galles,  cité  devant  la 
cour  des  pairs,  refuse  de  comparaître.  — Re- 
nouvellement de  la  guerre.  Les  Anglais  perdent 
le  Ponthieu.  Mort  de  Chandos,  le  meilleur  capi- 
taine de  l’armée  anglaise. 

Entrevue  de  l’empereur  Jean  Paléologue  avec 
le  pape  Urbain,  qui  le  reçoit  à la  communion  de 
l’Eglise  romaine. 

Premières  conquêtes  de  l’émir  mongol  Timour 
ouTamcrlan  dans  la  Trausoxiane  et  dans  les  Etats 
des  Khans  de  Zagataî;  il  fixe  le  siège  de  sa  nou- 
velle domination  dans  la  ville  de  Samarcande. 

1370.  Prise  de  Limoges  par  le  prince  de  Galles. 
Massacre  des  habitants.  — Robert  Knolles  s’a- 
vance sans  combattre  jusqu’à  Paris.  Il  est  défait  à 
Pont-Yallain  par  Duguesclin,  qui  venait  de  rece- 
voir l’épée  de  connétable.  — Duguesclin  rattache 
à la  cause  française  son  compatriote  Olivier  Clis- 
son.  — Le  prévôt  de  Paris,  Àubriot,  pose  la  pre- 
mière pierre  de  la  Bastille , qui  est  achevée  en 
1382. 

Urbain  retourne  mourir  à Avignon.  Grégoire  XI 
lui  succède. 

Etat  florissant  de  la  ligue  Hanséatique,  qui 
comprenait,  outre  G4  villes  formant  proprement  la 
ligue,  44  autres  villes  qui,  sans  jouir  des  mêmes 
prérogatives  que  des  autres  villes  confédérées, 
étaient  envisagées  comme  alliées  de  la  ligue. 

Le  grand  maître  de  l’ordre  Teutonique  était 
comme  le  chef  et  le  protecteur  de  la  ligue,  et  trai- 
tait souvent  avec  les  puissances  étrangères  au 
nom  de  tous  les  confédérés.  Mort  de  Casimir  III, 
dit  le  Grand,  roi  et  législateur  de  la  Pologne. 
Avec  lui  finit  la  dynastie  des  Piast,  qui  avait 
subsisté  528  ans.  — Son  neveu,  Louis,  roi  de 
Hongrie,  lui  succède. 

1371.  En  Ecosse,  la  couronne  passe  de  la  maison  de 
Bruce  dans  celle  des  Stuarts.  Robert  II,  fils  de 
Gauthier  Stuart  et  de  Margerie  de  Bruce,  succède 
à son  oncle  le  roi  David  II,  de  la  maison  de 
Bruce. 

Barnabe  Visconti  acquiert  d’un  Gonzague  la 
villo  de  Reggio.  — A Gènes,  commencement  de 
la  rivalité  des  Adorai  et  des  Fregosi. 

1372.  Traité  d'alliance  entre  Édouard  III  et  le  duc 
de  Bretagne.  — Défaite  d’une  (lotte  anglaise  de- 
vant la  Rochelle  par  les  Castillans,  amis  de  la 
France.  Le  comte  de  Pembroke,  amiral  des  An- 
glais, est  fait  prisonnier.  — Conquête  du  Poitou 
par  Duguesclin.  Le  captai  de  Buch,  fait  prison- 
nier à Soubise,  mourra  dans  la  tour  du  Temple. 

Guerre  entre  les  visconti,  le  comte  de  Savoie, 
le  marquis  d'Este,  François  Carrare,  les  Floren- 
tins, et  le  pape.  Les  troupes  confédérées  sont  com- 
mandées par  le  condottiere  anglais  Jean  Hawk- 
wood. 

1373.  Dernière  défaite  des  Anglais  à'Chizey;  leur 
expulsion  du  Poitou.  — Duguesclin  entre  en  Bre- 
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tagne.  Soumission  de  cette  province  aux  Français. 
— Expédition  du  duc  de  Lancastre  qui  traverse 
toute  la  France  sans  rencontrer  de  résistance,  et 
arrive  à Bordeaux. 

Le  tvran  de  Pad  ue,  en  guerre  avec  Venise,  est 
appuyé  par  Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie.  Traité 
de  Carrare  avec  Venise. 

Conquête  de  Pile  de  Chypre  par  les  Génois, 

Le  pape  ménage  une  réconciliation  entre  les 
cours  de  Naples  et  de  Sicile. 

1374.  La  majorité  des  rois  en  France  est  fixée  à 
13  ans  accomplis  par  l’ordonnance  de  Yincennes. 

Mort  de  Pétrarque. 

1375.  Trêve  d’une  année  entre  les  deux  rois,  signée 
à Bruges.  — Expédition  des  aventuriers  en  Suisse, 
sous  la  conduite  du  sire  de  Couci. 

Révolte  universelle  dans  les  États  de  l’Eglise, 
causée  par  la  tyrannie  des  agents  pontificaux.  — 
Mort  de  Boccace.  — L’atlas  Catalan , l’un  des 
plus  anciens  atlas  connus,  est  terminé  cette  an- 
née. 11  se  compose  de  caries  hydro-géographiques. 

4*  mariage  ue  Jeanne  de  Naples  avec  Othon  de 
Brunswick. 

1370.  Grégoire  XT,  d’après  les  conseils  de  sain'e  Ca- 
therine de  Sienne,  songe  à retourner  en  Italie. 

Prorogation  de  la  trêve  de  Bruges  entre  la 
France  et  l’Angleterre.  — Charles  V,  qui  croyait  à 
l’astrologie,  fonde  pour  le  savant  Gervais  Chrétien 
un  collé-ge  d'astronomie  et  de  médecine  à Paris 
Le  père  de  Christine  de  Pisan,  femme  érudite  qui 
a écrit  la  vie  de  Charles  V.  remplissait  auprès  du 
roi  les  fonctions  d’astrologue  en  titre. 

Mort  du  prince  de  Galles,  à Westminster. 

Wenceslas,  fils  de  Charles  IV,  est  élu  roi  des 
Romains. 

1377.  Mort  d’Édouard  III.  Avènement  de  son  petit- 
fils  Richard,  roi  mineur,  qui  està  la  merci  de  scs 
trois  oncles.  — Doctrines  hérétiques  de  l’Anglais 
Wiclef,  condamnées  par  Grégoire  XI. 

La  guerre  recommence  entre  la  France  et  l’An- 
leterre.  — Dévastation  de  la  côte  de  Susses  et 
e Plie  de  Wight  par  les  Français  unis  aux  Castil- 
lans. — Défaite  des  Anglais  près  de  la  Réole.  — 
Prise  de  Bergerac  par  les  Français. 

Grégoire  XI  rentre  à Rome  (janvier). 

1378.  Mort  de  Grégoire  XI.  Double  élection  d’Ur- 
bain VI  et  de  Clément  VII,  qui  s'établira  en 
France.  Origine  du  grand  chisme  d’Occident. 

Révolution  à Florence.  Un  cardeurde  laine,  Mi- 
chel Lando,  est  proclamé  gonfalonier  par  le 
peuple.  — Mort  de  Galéas  Visconti  à Milan.  Sou 
fils  Jean  Galéas  partage  la  seigneurie  avec  son 
frère  Barnabe.  — Ligue  formée  contre  Venise  par 
Gênes,  le  roi  de  Hongrie,  le  seigneur  de  Padoue, 
le  patriarche  d'Aquilée.  Venise  a pour  allié  le 
roi  de  Chypre  ; commencement  de  la  guerre  dite 
de  Chiozza. 

Voyage  do  l’empereur  Charles  IV  en  France. 
Il  donne  à Charles  V,  son  neveu,  le  titre  de  vi- 
caire général  de  l’Empire  dans  le  royaumed’Arles. 
A son  retour,  il  partage  ses  Etats  entre  ses  en- 
fants : Wenceslas,  Val  né.  a la  Bohême  ; Sigismond , 
le  Brandebourg;  Jean,  la  basse  Lusace,  démem- 
brée du  royaume  de  Bohème,  avec  une  partie  de 
la  marche  de  Brandebourg.  — Mort  de  CharlesIV, 
Son  fils  aîné,  Wenceslas,  lui  succède. 

Nouveaux  démêlés  du  roi  de  Navarre  et  de 
Charles  V.  Montpellier  et  le  comté  d’Évieux  ap- 
partenant à Charles  le  Mauvais  sont  séquestrés.  — 
Prise  d’Évreux  par  les  Français.  Siège  de  Saint- 
Malo  par  les  Anglais.  — Le  duc  d’Anjou,  gouver- 
neur du  Languedoc,  opprime  cette  province  pour 
se  procurer  aes  subsides,  afin  d’effectuer  la  con- 
quête du  royaume  de  Majorque.  — Soulèvement 
et  punition  de  Nîmes.  — Ravages  des  routiers  en 
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Auvergne.  — Le  duc  de  Bretagne,  accusé  de  ré- 
bellion, frappé  par  un  arrêt  de  la  cour  des  pairs, 
défend  ses  terres  contre  Duguesdin. 

Grande  victoire  remportée  près  de  la  rivière  de 
Wotha  par  le  duc  de  Moscou  sur  les  Tatars, 
alliés  du  prince  de  Tver , qui  prétendait  à la  di- 
gnité grand-ducale. 

1379.  Clément  VII  s’établit  à Avignon. 

Soulèvement  de  Montpellier  et  de  Clermont  de 

Lodève.  — Soulèvement  des  Blancs  chaperons  à 
Garni.  — Confédération  des  nobles  bretons.  Leur 
duc  rentre  dans  ses  États. 

Défaite  de  l’amiral  vénitien  Victor  Pisani  par 
1 amiral  génois  Lucien  Doria,  devant  Pola.  — Les 
Génois  prennent  Chiozxa.  — Effroi  des  Vénitiens. 
Us  demandent  la  paix  que  les  Génois  leur  refusent. 
— Le  commandement  est  rendu  à Pisani,  qui 
avait  été  jeté  en  prison. 

1380.  Le  duc  d’Anjou  entre  dans  Montpellier;  ses 
cruautés.  — Charles  V lui  ôte  le  gouvernement 
du  Languedoc.  — Paix  conclue  entre  le  comte  de 
Flandre  et  ses  sujets.  — Duguesclin  meurt  en 
Languedoc,  au  siège  du  château  de  Randan.  — 
Expédition  de  Buckingam  pour  secourir  le  duc 
de  Bretagne.  11  traverse  la  France  sans  rencon- 
trer de  résistance.  — Mort  de  Charles  Y (16  sep- 
tembre). Avènement  de  Charles  VI,  son  fils  aîné, 
Agé  de  12  ans.  — Pillage  du  trésor  royal  par  le 
duc  d’Anjou.  Charles  V esldéclaré  majeur.  — Sou- 
lèvement.des  Parisiens  qui  obtiennent  la  révoca- 
tion des  impôts.  — Création  d’un  conseil  de  ré- 
gence présidé  par  le  duc  d’Anjou  et  composé  des 
quatre  ducs  (Anjou,  Berri,  Bourgogne,  Bourbon) 
et  de  12  conseillers  A la  nomination  de  ces  ducs. 
— Paix  conclue  entre  les  Flamands  et  leur  comte. 

Le  pape  Urbain  V,  qui,  pour  se  venger  de  ce 
que  Jeanne  de  Nantes  soutenait  Clément  VII, 
avait  appelé  au  trône  de  Naples  Charles  de  Du- 
ras, prononce  une  sentence  de  déposition  contre 
cette  princesse,  qui  lègue  ses  États  à Louis  I,  fils 
de  Jean  le  Bon  et  tige  de  ' la  seconde  maison 
d’Aniou. 

Défaite  des  Génois  à Chiozza  par  les  Vénitiens. 
Epuisement  des  Génois. 

Deux  nobles  vénitiens,  les  frères  Zeno,  entrent 
au  service  d’un  prince  des  îles  Féroé  et  visitent 
de  nouveau  les  contrées  découvertes  par  les  Scan- 
dinaves. ou  du  moins  en  recueillent  une  descrip- 
tion détaillée,  oui,  malgré  ses  obscurités,  con- 
firme sur  tous  les  points  essentiels  les  relations 
islandaises,  et  qui  a peut-être  été  connue  de  Co- 
lomb. 

Mort  d'Haquin  V,  roi  de  Norvège.  Marguerite 
de  Danemark,  sa  veuve,  administre  le  royaume 
au  nom  de  son  jeune  fils  Olaüs. 

Grande  victoire  remportée  sur  les  Mongols  du 
Kaptchack,  unis  au  prince  de  Resan  et  au  grand- 
duc  Jagellon  de  Lithuanie,  parle  grand-duc  Di- 
rnitri  III,  qui  fut  dès  lors  surnommé  Donskoy.  — 
Di  mi  tri  III  fixe  sa  résidence  à Moscou,  qui  sera 
bientôt  la  capitale  de  la  Russie. 

Tamerlan  ravage  pendant  3 ans  le  Kborasan. 

1381.  Le  duc  de  Bretagne  conclut  la  paix  avec 
Charles  VI.  — Renouvellement  des  hostilités  entre 
les  Flamands  et  leur  comte.  Défaite  des  Gantois  à 
Nivelle.  — Philippe  Artevelt  est  élu  capitaine  de 
Gand.  — Alliance  des  communes  de  France  avec 
Bruges,  et  de  Charles  VI  avec  la  Castille.  — 
Guerre  entre  le  comte  de  Foix  et  le  duc  de  Berri, 
que  le  Languedoc  refuse  de  reconnaître  pour 
gouverneur 

Révolte  de  Wat-Tyler,  le  forgeron,  en  Angle- 
terre. Il  est  tué  sous  les  yeux  de  Richard  II.  — 
Exil  duduc  de  Lan  castre,  supplices  et  massacres. 

Charles  de  Duras  s’empare  de  Naples  et  prend 
le  nom  de  Charles  III.  Captivité  de  Jeanne. 
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Venise  cède  la  marche  de  Trcvise  au  duc  d’Au- 
triche pour  qu’elle  ne  tombe  pas  au  pouvoir  des 
Carrare  de  Padoue.  Paix  de  Turin  entre  Gènes  et 
Venise.  Le  Sénat,  pour  récompenser  le  dévoue- 
ment de  ses  défenseurs,  accorde  la  noblesse 
à 30  familles  plébéiennes. 

En  Lithuanie,  Jagellon  succède  à son  père  le 
grand-duc  Olgerd. 

1382.  Soulèvement  des  Maillot  ins  à Paris,  des  Tu- 
chins  dans  le  Languedoc.  — Départ  du  duc  d’An- 
ou  pour  Naples.  Expédition  de  Charles  VI  contre 
es  Flamands.  Victoire  des  Français  à Rosebccque, 
au  N.  E.  d’Ypres.  Mort  de  Philippe  Artevelt.  Pil- 
lage et  massacre  de  Courtrai. 

La  révolte  des  garçons  drapiers  de  Louvain 
ayant  obligé  le  duc  do  Brabant  d’en  entreprendre 
le  siège,  la  prise  de  cette  ville  porta  un  coup  aux 
manufactures  des  Pays-Bas.  Le  bannissement  dont 
il  punit  les  coupables  les  força  de  se  retirer  les 
uns  en  Hollande,  les  autres  en  Angleterre. 

Guerre  entre  Louis  I*r  d’Anjou  et  Charles  III  de 
Duras  pour  la  possession  du  royaume.  Charles  III 
fait  étrangler  la  reine  Jeanne. 

Mort  de  Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie  et  de 
Pologne.  Sa  fille,  Marie,  lui  succède  en  Hongrie. 
Interrègne  en  Pologne. 

Sac  de  Moscou  par  les  Mongols.  Dimitry  Dons- 
koy, abandonné  des  princes  russes,  est  obligé  de 
se  réfugier  à Kostroma  et  d’envoyer  son  fils  au 
khan,  en  otage  de  sa  fidélité. 

1383.  Retour  de  Charles  VI  à Paris.  Les  princes 
victorieux  sévissent  contre  cette  ville  : ses  milices 
sont  désarmées,  les'bourgeois  mis  à rançon,  le 

révôt  et  les  échevins  supprimés,  les  impôts  réta- 
lis  et  augmentés.  Les  représailles  royales  sont 
étendues  à toutes  les  villes  complices  de  Paris, 
Rouen,  Orléans,  Reims,  Troues,  etc.  — Le  Lan- 
guedoc est  pacifié  par  une  répression  sans  merci. 

Urbain  VI  public  en  Angleterre  une  croisade 
contre  la  France  et  contre  les  partisans  de.  son 
rival  Clément  VII.  Il  y obtient  un  décime  sur 
tous  les  bénéfices  de  l’Eglise.  — La  guerre  re- 
commence alors  en  Flandre.  Prise  de  Rruges  par 
les  Français  qui  massacrent  tous  les  habitants. 

Mort  de  Ferdinand,  roi  de  Portugal,  ne  laissant 
qu’une  fille,  Béatrix.  Jean,  surnommé  le  Bâtard, 
fils  naturel  de  Pierre  le  Justicier  et  grand  maître 
de  l’ordre  d’ Avis,  est  proclamé  régent.  11  repousse 
une  invasion  des  Castillans. 

1384.  Le  duc  de  Berri  fait  assassiner  le  comte  de 
Flandre.  — Le  duc  de  Bourgogne.  Philippe  le 
Hardi,  du  chef  de  sa  femme,  Marguerite  de 
Flandre,  hérite  des  États  du  comte,  qui  possédait, 
outre  la  Flandre,  les  comtés  de  Bourgogne,  d’Ar- 
tois et  de  Neverc.  — Trêve  entre  la  France  et  l’An- 
gleterre. 

Louis  d’Anjou  meurt  près  de  Bari.  Son  armée 
est  détruite  par  la  disette  et  les  maladies.  — Le 
pape  Urbain  VI  est  assiégé  par  Charles  de  Duras 
dans  le  château  de  Noccra. 

1383.  Mariage  de  Charles  VI  avec  Isabeau  de  Ba- 
vière. Expéditions  du  duc  de  Bourbon  en  Sain- 
tonge  et  do  Jean  de  Vienne  en  Ecosse. 

Dernière  expédition  en  Flandre.  Paix  de  Tour- 
nai, qui  conserve  à la  cité  de  Gand  toutes  ses 
libertés  et  place  la  Flandre  entière  sous  la  sou- 
veraineté d'un  prince  français. 

Jean  d’Avis  est  proclamé  roi  de  Portugal  à 
Coîmbre.  Il  remporte  à Aljubarotta  une  célèbre 
victoire  sur  Jean  I"  de  Castille. 

Jean  Galéas  déjoue  les  menées  de  Barnabe  Vis- 
conti,  son  oncle,  qui  voulait  le  renverser.  — Fran- 
çois Carrare  appuie  le  patriarche  d’Aquilée contre 
Venise. 

Tamerlan  dépouille  les  princes  de  l’Aderbaïd- 
jan,  au  S.  O.  ae  la  mer  Caspienne. 
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1386.  Le  duc  do  Lancastre  passe  en  Portugal  pour 
tenter  la  conquête  de  la  Castille.  — Faillie  gou- 
vernementde  Richard  II  en  Angleterre.  11  se  laisse 
dominer  par  son  favori  Robert  de  Yftre.  — Ex- 
pédition projetée  par  Charles  VI  contre  l'Angle- 
terre, mais  qui  échoue  par  les  retards  du  duc  de 
Berri. 

Charles  III  de  Duras,  appelé  en  Hongrie,  laisse 
le  gouvernement  de  Naples  à sa  femme  Margue- 
rite. Il  est  assassiné  en  Hongrie  par  ordre  et  en 
présence  d’Elisabeth,  mère  de  Marie  de  Hongrie. 
Sa  mort  est  vengée  sur  les  deux  reines.  Rivalité 
de  Louis  II  d'Anjou  et  de  Ladislas  de  Duras.  Anar 
chie  dans  les  royaumes  de  Naples  et  de  Hongrie. 
— Marie,  reine  do  Hongrie,  faite  prisonnière  par 
Jean  Horwatb,  ban  de  Hongrie,  est  délivrée  par 
Sigismond,  marquis  de  Luxembourg,  qui  l’épouse. 

Jagrllon,  grand-duc  de  Lithuanie,  qui  s’est  fait 
baptiser  sous  le  nom  de  Wladislas,  épouse  Hed- 
win,  fille  de  I.ouis  le  Grand,  et  est  sacré  roi  de 
Pologne  par  l’archevêque  de  Gnesme.  Cette  im- 
portante union  assura  la  prépondérance  de  la  Po- 
logne dans  le  Nord.  Elle  devint  funeste  à la  puis- 
sance de  l’ordre  Teutonique?qui  succombera  sous 
les  « (Torts  réunis  des  Polonais  et  des  Lithuaniens. 

Olaüs,  roi  «le  Danemark  et  de  Norvège,  guidé 
par  les  conseils  de  sa  mère,  donne  aux  comtes  de 
Holstein  «le  la  maison  de  Scbauenbourg,  feuda- 
taires  de  l’empire  d’Allemagne,  l'investiture  du 
duché  de  Slesvig,  qui  était  retourné  à la  couronne 
par  l'extinction  d'une  branche  royale  de  Dane- 
mark, qui  lavait  possédé  en  fief  depuis  1259  jus- 
qu’en 1374.  La  reine  Marguerite  île  Danemark 
refuse  néanmoins  de  lui  donner  des  lettres  d’in- 
féodation qui  l'exemptent  de  tout  service  féodal. 

Tamerlan  s’empare  de  Tiflis  dans  la  Géorgie; 
il  contraint  le  roi  à abjurer  le  christianisme. 

J 387.  Mort  de  Charles  le  Mauvais,  roi  de  Navarre,  et 
de  Pierre  le  Cérémonieux,  roi  d'Aragon.  — Paix 
entre  i’Aragon  et  la  Castille.  L’infant  de  Castille 
reçoit  le  titre  de  prince  des  Asturies  qu'a  tou- 
jours porté  depuis  cette  époque  l’héritier  pré- 
somptif de  la  couronne. 

Nouveaux  préparatifs  pour  une  descente  en 
Angleterre,  a l'instigation  d’Olivier  «le  Clisson. 
Le  duc  de  Bretagne,  ami  dos  Anglais,  s’empare 
du  connétable  par  trahison,  et  ne  lui  rend  la  li- 
berté uue  sur  bonne  rançon,  lorsque  l’expédition 
eut  échoué.  — Le  parlement  d’Angleterre  attaque 
les  favoris  de  Richard  II.  — Le  duc  de  Gucldrc 
fait  hommage  au  roi  d’Angleterre. 

Jean  Galéas  Visconti,  aidé  du  tyran  de  Padoue, 
«lépouille  Antoine  délia  Scala,  seigneur  de  Vérone 
et  «le  Vicence. 

Tamerlan  est  vaincu  «leux  fois  en  Syrie  par  le 
sultan  d'Egypte.  — Conquête  «lu  Turkestan.  In- 
vasion de  la  Perse.  Prise  «l’ispahan,  où  70  000  ha- 
bitants sont  massacrés.  Occupation  de  Chiraz,  dans 
le  Farsistan. 

1388.  Expédition  malheureuse  de  Charles  VI  contre 
le  duc  de  Gueldre.  Il  renvoie  scs  oncles,  reprend 
las  conseillers  «le  son  père  et  rétablit  A Paris  la 
charge  «le  prévôt  des  marchands  et  la  juridiction 
de  lTiôtcl  de  ville. 

Guerre  entre  les  tyrans  «le  Milan  et  de  Padoue, 
qui  se  disputent  les  dépouilles  de  la  maison  «lella 
Scala.  Venise,  Ferrare,  Mantoue  appuient  Fran- 
çois Carrare,  qui  perd  Padoue  et  est  prisdans  Tré- 
visa.  Jean  Galéas  conservera  tatoue,  et  Venise  la 
Marche  Trévisane. 

Les  nobles  de  Suède,  mécontents  de  leur  roi 
Albert,  Qffrent  la  couronne  à Marguerite,  reine  de 
Danemark  et  de  Norvège. 

1389.  Trêve  entre  la  France  et  l’Angleterre.  — Ma- 
gnifique entrée  d’Isobcau  de  Bavière  à Paris.  — 
Voyage  de  Charles  VI  dans  le  Languedoc.  Il  fait 


Ap.  J.-C. 

droit  aux  plaintes  des  députés  des  villes,  et  livre 
à la  sévérité  de  la  justice  lu  sire  de  Bétizac,  qui 
avait  été  l’instrument  le  plus  actif  des  exactions 
arbitraires  du  duc  do  Berri.  — Mariage  de  Louis, 
duc  d'Orléans,  frère  du  roi,  avec  Valentine  Vis- 
conti, qui  lui  apporte  en  dot  le  duché  d'Asti,dans 
le  Milanais;et  des  droits  éventuels  sur  le  Milanais. 

En  Russie,  mort  de  Dimitri  III,  qui  a fait  con- 
struire à Moscou  la  forteresse  du  Kremlin.  Son 
fils  Wasili  II  lui  succède. 

Victoire  de  Cassovie  remportée  parles  Turcs  sur 
les  Serviens,  les  Bulgares  et  les  Hongrois.  Amo- 
rat  Ier  est  tué  dans  la  mêlée.  Son  fils  Bajazct  lui 
succède. 

Marguerite  de  Wahlemarbat  Albert  de  Mccklem- 
bourg,  roi  de  Suc«le,  à Falkoeping,  en  Westro- 
gothie,  le  force  à abdiquer,  et  est  reconnue  reine 
de  Suède. 

1390.  Jean  Galéas  Visconti  est  menacé  par  les  Vé- 
nitiens, qui  appuient  le  jeune  François  Carrare, 
et  par  les  Florentins. 

Entrée  de  Louis  II  d’Anjou,  à Naples;  son  rival 
Ladislas  de  Duras  ne  conserve  que  quelques  châ- 
teaux. 

A l'appel  des  Génois,  des  chevaliers  de  Franc*? 
et  d'Angleterre,  sous  la  conduite  du  duc  de  Bour- 
bon, s'embarquent  sur  3(K)  vaisseaux,  nettoient  b 
mer  Méditerranée  des  pirates  qui  l'infestaient, 
mais  échouent  devant  Carthage;  ils  forcent  ce- 
pendant les  musulmans  à leur  rendre  les  esclaves 
chrétiens  et  reviennent  en  France,  diminués  de 
moitié  par  les  maladies. 

Bajazct  enlève  aux  Grecs  Philadelphie,  leur 
dernière  possession  dans  l’Asie  Mineure,  et  force 
Jean  Paléologue  à démolir  les  fortifications  qu’il 
avait  fait  élever  à Constantinople. 

1391.  Mort  de  Gaston  Phnebus,  comte  de  Foix,  qui 
avait  promis  récemment  do  laisser  sa  succession 
à la  couronne, -moyennant  I00  0U0  fr.  et  la  jouis; 
sance  du  comté  de  Bigarre,  mais  les  ducs  de  Berri 
et  de  Bourgogne  font  casser  cette  convention  et 
font  adjuger  le  comté  de  Foix  au  vicomte  de  Cas- 
telbon , neveu  de  Gaston  Phœbus. 

1392.  Charles  VI  se  rend  à Tours  pour  terminer  les 
troubles  qui  s’étaient  élevés  en  Bretagne  et  qui 
avaient  pour  cause  l’inimitié  de  Jean  de  Montfort 
et  du  connétable  Olivier  de  Clisson.  Un  traité  y 
est  conclu,  qui  impose  quelques  sacrifices  à Mont- 
fort  et  replace  la  Bretagne  dans  la  position  oui 
lui  avait  été  assignée  par  le  traité  de  Guérande. 
— 4 mois  après  cette  pacification,  Pierre  de  Craon, 
oui  attribuait  au  connétable  *on  exil  de  la  cour 
de  France,  se  rend  secrètement  à Paris  et  assas- 
sine Clisson,  qui  ne  meurt  cependant  pas  de  ses 
blessures.  — Expédition  de  Charles  VI  contre 
le  duc  de  Bretagne;  le  roi  tombe  en  démence 
dans  la  forêt  du  Mans  — Le  duc  de  Bour- 
gogne s’empare  «lu  gouvernement.  Renvoi  des 
Marmousets  ou  conseillers  du  roi.  — Renouvelle- 
ment des  trêves  avec  l'Angleterre. 

François  II  Carrare  achète  Padoue  de  Jean  Ga- 
léas. 

Par  la  mort  de  la  reine  Marie.  Sigismond  reste 
seul  maître  de  la  couronne  de  Hongrie  ; il  repousse 
les  attaques  du  roi  de  Pologne,  gendre  comme  lu 
de  Louis  I*  le  Grand. 

Le  roi  de  Pologne  Jagellon  cède  la  Lithuanie  i 
son  cousin  Vitold,  à condition  qu’il  lui  fera  l'hom- 
mage. 

1393.  Wenceslas  est  enfermé  dans  une  prison  par 
les  seigneurs  de  Bohème,  auxquels  il  s'est  rendu 
odieux  par  ses  cruautés  et  ses  débauches. 

Progrès  de  Tamerlan,  qui  s’avance  jusqu'à  l’Eu- 
phrate. 

1394.  Charles  VI  expulse  les  juifs  de  France.  — Ef- 
forts de  la  Sorbonne  pour  terminer  le  schisme  — 
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Proposition  de  Ctémengis  sur  les  trois  roies  d’y 
parvenir.  Mort  imprévue  de  Clément  VU.  Be- 
noit XIII  lui  succède. 

Tamerian,  vainqueur  de  la  plupart  des  rois  de 
l'Asie  centrale,  célèbre  ses  victoires  à Samar- 
cande. 

1395.  La  Bretagne,  qui  aurait  pu  devenir  une  oc- 
casion de  guerre  entre  la  France  et  l'Angleterre, 
est  entièrement  pacifiée  par  la  réconciliation  de 
Jean  IV  et  de  Clisson,  et  par  le  projet  de  mariage 
qui  fut  arrêté  entre  le  fils  du  uuc  et  Jeanne  de 
Prance,  fille  de  Charles  VI. 

Concile  national  à Pans,  au  sujet  du  schisme. 

Wenceslas  vend  à son  beau-frère,  Jean  Galéas, 
le  titre  de  duc  de  Milan,  moyennant  une  somme 
de  100000  florins  d'or. 

Jean  I",  roi  d’Aragon,  meurt  sans  enfants. 
Martin,  son  frère,  lui  succède. 

1396.  Trêve  de  28  ans  avec  l'Angleterre.  — Ma- 
riage de  Richard  11  avec  Isabelle,  fille  de  Charles  VI . 

Sigismond,  menacé  par  Bajazet  I".  implore 
l’appui  des  Occidentaux.  — Le  comte  ue  Ne  vers 
Jean  sans  Peur)  conduit  l’élite  de  la  noblesse 
rançaise  à son  secours.  — Désastre  des  chevaliers 
français  à Nicopolis.  Captivité  du  comte  de  Ne- 
vers*  Conquête  de  la  Bulgarie  par  les  Turcs. 

Le  duc  de  Milan,  Jean  Galéas,  achète  le  titre 
de  vicaire  impérial  en  Lombardie  avec  une  auto- 
rité souveraine.  — Gênes,  déchirés  par  les  fac- 
tions, se  donne  à la  France. 

Marguerite  de  Walderaar  fait  donner  par  les 
états  du  royaume  la  couronne  de  Suède  à son 
petit-neveu. 

1397.  Richard  II  fait  arrêter  et  mettre  à mort  son 
oncle  le  duc  de  Glocester,  chef  du  parti  anti- 
français. 

Marguerite  de  Waldemar,  ayant  convoqué  à 
Calmar  les  Etats  des  trois  royaumes  de  Danemark, 
de  Suède  et  de  Norvège , les  engage  à reconnaître 
pour  unique  souverain  Eric,  son  petit-neveu,  et  le 
fait  couronner  en  leur  présence,  mais  continue 
toujours  à administrer  au  nom  de  ce  prince.  Le 
roi  sera  choisi  pour  les  trois  Etats  dans  la  maison 
régnante  tint  qu’elle  subsistera:  il  résidera  tour 
à tour  dans  les  trois  royaumes;  chacun  d’eux  con- 
servera son  sceau,  ses  lois,  ses  privilèges. 

Guerre  entre  le  duc  de  Milan  et  le  seigneur 
de  Mantoue,  qui  est  appuyé  par  la  ligue  de  Fer- 
rare,  de  Bologne  et  de  Florence. 

Bajazet  assiège  de  nouveau  Constantinople  et 
force  lempereur  Manuel  à lui  payer  tribut. 
Constantinople  aura  en  outre  une  mosquée  et  un 
cadi  ou  juge  musulman. 

1398  2*  concile  national  à Paris,  au  sujet  du 
schisme  (de  mai  à juillet).  La  collation  des  bé- 
néfices est  retirée  à Benoît  XIII.  Pendant  à ans, 
la  France  ne  le  reconnaîtra  plus  pour  pape. 

1399.  Henri,  duc  de  Lancastre,  s’empare  de  la  per- 
sonne de  Richard  II.  Ce  prince  est  déposé  par  le 
Parlement,  qui  pr« .clame  Henri  IV  et  reconnaît  à 
sa  famille  le  droit  de  succession  au  détriment  des 
descéndants  du  2*  fils  d'Edouard  111. 

Jean  Galéas  achète  Pise  et  est  proclamé  sei- 
gneur à Sienne.  — Ladislas,  fils  ue  Charles  de 
Duras , devient  maître  de  tout  le  royaume  -de 
Naples,  nar  la  retraite  de  son  compétiteur 
Louis  II  d’Anjou,  trahi  par  les  San-Severini. 

Mort  de  la  reine  Hedwige.  Jagellon  Wladislas, 
son  mari,  conserve  le  trône,  de  l’assentiment  des 
Polonais. 

Tamerian  s’avance  dans  l’Indostan  jusqu'à 
Delhi. 

1400.  Mort  violente  de  Richard  II,  roi  d'Angleterre, 
au  château  de  Pontefract.  — Mort  du  premier 
grand  poète  anglais,  Chaucer. 
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P'roissart  arrête  ses  chroniques  à cette  année. 
Monstrelet,  né  en  Flandre,  les  continue  de  1400 
à 1453. 

Déposition  de  l’empereur  Wenceslas.  Élection 
de  Robert,  comte  palatin  du  Rhin. 

Henri  III  de  Castille  envoie  une  flotte  occuper 
Tctouan,  sur  la  côte  d’Afrique,  au  sud  de  Ceuta. 

Guillaume  Benkelszoon,  natif  de  Biervlict  eu 
Flandre,  invente  la  méthode  d’encaquer  les  ha- 
rengs dont  on  se  sert  aujourd’hui.  Le  nouveau 
passage  du  Texel,  que  la  mer  ouvrit  dans  le  même 
temps,  fut  pour  la  ville  d'Amsterdam  l'événement 
le  plus  favorable.  11  lui  fournit  le  moyen  de  s'em- 
parer peu  à peu  de  la  plus  grande’  partie  de  la 
pêche,  et  son  port  commença  dès  lors  à être  fré- 
uente  par  les  bâtiments  hanséatiques.  L’alxm- 
ance  de  la  morue  et  des  harengs  salés  qu’ils  y 
trouvaient  leur  procurait  un  meilleur  chargement 
u’à  Anvers,  ou  ils  ne  rencontraient  guère  que 
es  objets  de  luxe. 

Tamrrlan,à  l'instigation  des  Grecs  et  des  émirs 
dépouillés  par  le  sultan,  dirige  ses  attaques  contre 
les  Turcs  ottomans. 


XV*  siècle  après  Jésus-Christ. 

Jeanne  (l’Arc.  — Fin  de  la  guerre  de  cent  ans  entre  la 
France  et  l’Angleterre.  — Création  de  la  taille  perpé- 
tuelle et  de  l'armée  permanente  par  Charles  VII.  — 
Rivalité  des  maisons  a York  et  de  Lancastre  en  Angle- 
terre ; guerre  des  Deux  Roses.  — L’empire  d’Allemagne 
est  définitivement  dévolu  à la  maison  d'Autriche.  — 
Réforme  de  l'Eglise  tentée  par  les  conciles  de  Constance 
et  de  Bâle.  — Les  Uusdlea  — Fin  du  grand  schisme 
d’Occident.  — Rivalités  entre  les  différents  Etats  de 
l’Italie.  — Les  Médias  à Florence  — Progrès  des  Otto- 
mans en  Europe. — Prise  de  Constantinople  par  Maho- 
met II. — Invention  de  l'imprimerie. 

1401.  En  Angleterre,  le  comte  de  lu  Marche,  Ed- 
mond Mortimer,  issu  du  2*  fils  d'Édouara  III, 
Lionel  de  Clurence,  est  opposé  à Henri  IV. 

Rivalité  du  duc  d’Orléans  et  du  duc  de  Bour- 
gogne. Le  gouvernement  du  Languedoc  est  rendu 
au  duc  de  Berri. 

Amédée  VIII,  comte  de  Savoie,  acquiert  le 
Génevois.  Boucicaut,  maréchal  de  France,  envoyé 
à Gènes  comme  gouverneur,  rétablit  la  paix  dans 
la  villo  par  sa  sévérité. 

Prise  et  destruction  do  Bagdad  par  Tamerian. 

1402.  Martin  le  Jeune,  fils  du  roi  d’Aragon,  Marii/i 
l’Ancien,  qui  depuis  U ans  était  marié  à la  reine 
de  Sicile,  règne  seul  après  la  mort  de  sa  femme. 

Les  ducs  d’Orléans  et  de  Bourgogne,  réconci- 
liés par  le  duc  de  Berri,  congédient  leurs  soldats. 
— Lettres  patentes  du  roi,  accordées  à la  confrérie 
de  la  passion  et  de  la  résurrection  de  Notre-Sei- 
gneur,  qui  faisait  représenter  des  Mystères. 

Jean  Galéas  Visconti  bat  les  troujies  de  l’empe- 
reur Robert,  est  accepté  pour  seigneur  par  Pé- 
rouse. et  défait,  avec  laide  de  Gonzague  de 
Mantoue,  les  armées  confédérées  de  Florence  et 
de  Bologne.  Les  Bolonais  tuent  leur  seigneur  Jean 
Bentivoglio  et  se  donnent  à Galéas.  A la  mort  de 
Galéas,  son  fils  aîné,  âgé  de  14  ans,  lui  succède 
à M lan;  le  second  a Pstvie,  Verceü,  Alexandrie, 
Tortone,  Vérone,  Vicence. 

Jean  de  Béiliencourt,  gentilhomme  normand, 
chambellan  de  Charles  VI,  entreprend  de  faire  la 
conquête  des  lies  Canaries.  N'étant  pas  suffisam- 
ment appuyé  par  la  France,  en  proie  à la  guerre 
civile  et  à la  guerre  étrangère,  il  en  fera  hom- 
mage & Henri  III  de  Castille.  11  mourra  en  1425. 

Le  sultan  Bajazet  est  vaincu  et  fait  prisonnier  à 
la  bataille  d’Ancyre  par  Tamerian. 

L’onlre  Teu tonique  achète  de  Sigismond,  mar- 
grave de  Brandebourg,  la  portion  de  la  Marche 

! située  au  delà  de  roder  ou  Nouvelle-Marche,  qui 
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fut  revendue,  en  partie,  en  1454,  à Frédéric  II, 
électeur  de  Brandebourg. 

1403.  Le  duc  d'Orléans  fait  décider  que  l'obédience 
sera  rendue  à Benoit  VIII.  — Renouvellement  de 
la  trêve  avec  l’Angleterre  à Lélin^hen. 

Mouvements  séditieux  dans  toutes  les  villes  de 
la  Lombardie.  — Affaiblissement  des  Visconti.  — 
Bologne  et  Pérouse  se  donnent  au  pape  ; Sienne 
redevient  libre. 

1404  Mort  de  Philippe  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne. 
.Son  fils,  Jean  sans  Peur,  lui  succède.  — Le  duc 
d’Orléans  s'empare  à main  armée  du  trésor.  — 
Alliance  de  la  France  avec  Owen  Glenduwer, 
chef  des  Gallois.  — Hostilités  avec  l’Angleterre. 
Mort  de  Boniface  IX.  Succession  d'innocent  VII  à 
Rome. 

Venise  achète  Vicence,  que  le  duc  de  Milan  ne 
pouvait  défendre  contre  François  Carrare  II. 
Celui-ci  se  fait  proclamer  seigneur  à Vérone. 

Ligue  formée  par  des  princes  d’Allemagne  avec 
les  rois  de  France  et  de  Pologne  pour  le  rétablis- 
sement de  l’empereur  déchu  Wenceslas. 

L’ordre  Teuton ique  se  fait  céder  par  le  roi  de 
Pologne  la  Samogitie,  qui  établit  la  libre  commu- 
nication de  la  Prusse  avoc  la  Courlande  et  la  Li- 
vonie. 

1405.  Le  duc  de  Bourgogne  et  le  duc  d'Orléans  se 
réparent  à 1a  guerre  civile.  Ordonnance  de  paci 
ication  de  Vincennes. 

Alliance  de  Venise  et  de  Milan  contre  les  Car- 
rare. Les  Vénitiens  s'emparent  de  Vérone  et  de 
Padoue.  Captivité  de  Carrare  à Venise.  — Fonda- 
tion de  l’Université  de  Turin  par  Amédée  VIII  de 
Savoie. 

Mort  de  Tamerlan  à Otrar,  dans  le  Turkestan, 
lorsqu’il  se  disposait  à faire  la  conquête  de  la 
Chine.  — Démembrement  de  son  empire. 

1406.  Mort  de  Henri  III,  roi  de  Castille.  11  a pour 
successeur  son  fils,  Agé  de  2 ans,  qui  règne  sous 
la  tutelle  de  son  frère  Ferdinand. 

Négociations  entre  Grégoire  XII,  établi  à Rome, 
et  Benoit  XIII,  établi  à Avignon,  pour  leur  abdica- 
tion mutuelle  ; elles  sont  sans  résultat.  — Les 
Florentins  s’emparent  de  Pise,  dont  le  port  sera 
barré  par  des  chaînes.  — Exécution  à Venise  de 
François  II  Carrare  et  de  ses  deux  fils. 

1407.  Assassinat  du  duc  d'Orléans.  Le  duc  de  Bour- 
gogne s'avoue  l’auteur  du  crime  et  quitte  Paris. 

Occupation  de  Sarzane  par  les  Génois.  — Fon- 
dation de  la  banque  de  Saint-George.  — La  ville 
de  Lépante  se  donne  aux  Vénitiens. 

1408.  Retour  du  duc  de  Bourgogne  à Paris.  Sermon 
du  docteur  Jean  Petit,  pour  justifier  l'assassinat 
du  duc  d’Orléans.  — Victoire  du  duc  de  Cour- 
onne sur  les  Liégeois  à Hasbain.  — Son  retour 

Paris,  où  il  se  conduit  en  maître.  — Paix  de 
Chartres,  dite  paix  fourrée. 

Benoît  XIII,  le  pape  d'Avignon,  jette  l’interdit 
sur  la  France,  mais  est  forcé  de  s’enfuir  en  Es- 
pagne. — Plusieurs  cardinaux  abandonnent  les 
deux  papes  et  se  réunissent  à Pise,  où  ils  con- 
voquent un  concile  œcuménique  pour  le  mois  de 
mars  de  l'année  suivante. 

Ladislas  de  Duras,  par  la  trahison  de  Paul  des 
Ursins,  s’empare  de  Home,  mais  en  sort  bientôt 
après.  — Venise  acquiert  Patras  et  Zara. 

1409.  Concile  de  Pise,  Déposition  de  Benoît  XIII  et 
de  Grégoire  XII.  Élection  d’Alexandre  V.  Gré- 
goire XII  retiendra  pendant  5 ans  encore  le  titre 
de  pape;  Benoit  XIII  le  cons'rvera  jusqu'à  sa 
mort.  — Le  concile  reconnaît  le  titre  de  roi  de 
Naples  à Louis  II  d’Anjou,  et  le  titre  d’empereur 
à Wenceslas. 

Mort  du  roi  de  Sicile,  Martin  le  Jeune;  son 
père,  le  roi  d’Aragon,  Martin  l’Ancien,  est  reconnu 
roi  par  les  Siciliens. 
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Le  marquis  de  Fcrrare  occupe  les  villes  de 
Parme  et  de  Rcggio.  — Tandis  que  Boucicaut 
gouverne  Milan,  où  il  a été  appelé  par  les  habi- 
tants, Gênes  secoue  la  domination  française  et  se 
donne  au  marquis  de  Montferrat. 

L’assemblée  ecclésiastique  d'Oxford  interdit  Ja 
traduction  en  langue  vulgaire  d’uu  texte  de  l’É- 
criture  sainte. 

Prédications  hérétiques  de  Jean  Huss , en 
Bohème.  11  est  excommunié  et  l’interdit  est  lancé 
par  le  pape  contre  la  ville  de  Prague. 

Une  guerre,  qui  dura  de  longues  années,  s’en- 
gage entre  le  Holstein  et  le  Danemark,  au  sujet 
du  Slesvig,  que  les  rois  de  Danemark  ne  peuvent 
garder. 

Haine  du  duc  de  Bourgogne  pour  le  surintendant 
des  finances,  Jean  de  Montagu,  qui  est  rnis  à 
mort.  — Le  duc  de  Bourgogne  seul  maître  du 
royaume.  — Les  fils  des  ducs  de  Bourbon  et  de 
Bar,  le  roi  de  Navarre,  Enguerrand  de  Coucy  et 
d’autres  seigneurs  embrassent  le  parti  du  duc  de 
Bourgogne  et  s’engagent  à le  soutenir  contre  les 
princes  d’Orléans. 

1410.  l ouis  d'Anjou,  secondé  par  les  Florentins  et 
les  Siennois,  chasse  de  Rome  Ladislas  et  y établit 
Alexandre  \ qui  meurt  peu  de  temps  après  et  a 
pour  successeur  Jean  XXII I. 

La  reine  lsabeau  prend  parti  pour  le  duc  de 
Bourgogne;  et  le  duc  d'Anjou  voulant  «assurer 
l’alliance  de  Philippe  le  Hardi  demande  pour  son 
fils  aîné  la  main  de  la  jeune  Catherine  de  Bour- 
gogne. 

Le  duc  d'Orléans  épouse  la  fille  de  Bernard, 
comte  d’Armagnac.  — Traité  de  Gien  conclu 
par  le  duc  d’Orléans,  avec  les  ducs  de  Berri,  de 
Bourbon  et  de  Bretagne,  jaloux  de  la  puissance 
tyrannique  du  duc  de  Bourgogne.  — Préparatifs 
de  guerre  des  ducs  de  Bourgogne  et  d’Orléans. 
— Cruauté  des  soldats  d'Armagnac,  qui  donnent 
leur  nom  au  parti  d'Orléans.  — Paix  de  Bicêtre, 
par  lainielle  les  princes  du  sang  s’engagent* à 
sortir  du  conseil  et  se  retirent  dans  leurs  terres. 

Mort  de  l’empereur  Robert.  Double  élection 
de  Sigismond,  frère  de  Wenceslas,  et  de  Josse, 
marquis  de  Moravie.  3 papes  : Jean  XXIII,  Be- 
noît XIII,  Grégoire  XII,  et  3 empereurs:  Robert, 
Josse  et  Sigismond. 

Mort  de  Martin  l’Ancien,  roi  d’Aragon  et  de 
Sicile.  Il  est  le  dernier  roi  issu  des  anciens  comtes 
de  Barcelone,  dont  la  dynastie  avait  commencé 
en  1137.  Anarchie  de  2 années.  5 prétendants  sc. 
disputent  la  couronne. 

Jagellon,  roi  de  Pologne,  remporte  sur  les 
chevaliers  de  l’ordre  Teutonique  la  grande  victoire 
de  Tannebcrg  ; cette  bataille  fut  suivie  de  la  paix 
de  Thon»,  qui  enleva  à l'ordre  Teutonique  la 
Samogitie. 

1411.  Guerre  civile  entre  les  Bourguignons  et  les 
Armagnacs.  — Domination  dans  Paris  des  bou- 
chersou  Cabochiens,  ainsi  nommés  de  leur  chef, 
l’écorcheur  Caboche.  Les  Armagnacs  sont  chassés- 
du  nord  de  la  France. 

Mort  de  Josse  de  Moravie;  désistement  de 
Wenceslas.  Sigismond  est  reconnu  dans  tout  l’em- 
pire. Guerre  de  Sigismond  contre  les  Vénitiens, 
auxquels  il  dispute  la  possession  de  Zara. 

1412.  Alliance  des  Armagnacs  avoc  les  Anglais  pour 
démembrer  la  France.  — Charles  VI,  qui  était  au 
pouvoir  du  duc  de  Bourgogne,  déclare  les  Ar- 
magnacs ennemis  de  l’Etat,  et  marche  avec  le 
Dauphin  et  une  nombreuse  armée  contre  le  duc 
de  Berri  qu’il  assiège  dans  Bourges.  — Paix  de 
Bourges. 

Neuf  juges,  chargés  de  décider  souverainement 
de  la  question  de  succession  aux  trônes  d’Aragon 
et  de  Sicile  qui  restent  unis,  font  roi  Ferdinand  le 
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Juste,  né  de  Jean  I,  roi  de  Castille  et  d'une  prin- 
cesse aragonnaise.  il  renonce  à la  régence  de 
Castille. 

Victoire  des  Turcs  sur  l’empereur  Sigismond  5 
Semendria,  en  Servie,  sur  le  Danube. 

Mort  do  Marguerite,  surnommée  la  Sérairamis 
du  Nord.  Eric  XIII,  son  fils,  est  reconnu  roi  des 
trois  royaumes  du  Nord.  Il  commence  une  guerre 
longue  et  sanglante  contre  les  comtes  de  Hoh.tein 
pour  les  dépouiller  du  duché  de  Slesvig,  dont  ils 
avaient  été  investis  par  les  rois  do  Danemark. 
Cette  guerre  durera  jusqu’en  1435. 

Commencement  des  expéditions  maritimes  des 
Portugais  sur  la  côte  d'Afrique.  L’infant  don  Henri, 
4*  fils  de  Jean  I,  équipe  à ses  frais  deux  vaisseaux 
qui  dépassent  de  60  lieues  le  cap  Nun. 

1413.  Mort  d’Henri  IV,  roi  d’Angleterre.  Renouvel- 
lement de  la  trêve  avec  son  fils  Henri  V.  — 
Renouvellement  des  troubles  et  triomphe  des 
Cabochiens  marqués  par  la  capitulation  do  la 
Bastille,  que  défendaient  les  troupes  royales, 
l’irruption  de  l’hôtel  Saint-Paul,  le  supplice  de 
des  Essarts  intendant  général  des  finances,  et  de 
plusieurs  officiers  du  dauphin.  — Les  Cabochiens  ! 
de  concert  avec  quelques  docteurs  de  l'Université 
rédigent  une  grande  ordonnance  de  réforme,  qui  | 
régularisait  toutes  les  branches  de  1 administra- 
tion. — Les  excès  des  Cabochiens  rendent  quel-  | 
o ne  vigueur  à la  bourgeoisie  qui  délivre  le 
dauphin  des  mains  des  Bourguignons  et  forçons 
derniers  à quitter  Paris.  — Paix  de  Pontoise.  Les  . 
Armagnacs  maîtres  de  Paris. 

1414.  Expédition  de  Charles  VI  contre  les  Bour- 
guignons. Prise  de  Compïègne,  do  Noyon;  sac 
de  boissons. — Soumission  du  comte  de  Nevers. 
— Siège  d’Arras,  où  l’on  lait  usage  pour  la  pre- 
mière fuis  des  arquebuses  qu’on  appelait  canons 
à main.  — Le  duc  de  Bourgogne  est  forcé  de 
signer  à Arras  une  paix  par  laquelle  il  s'engage  à 
permettre  l’entrée  de  tou  tes  ses  places  à Chines  VI, 
a rompre  toute  alliance  avec  1 Angleterre  et  à ne 
revenir  à Paris  qu’avec  l’autorisation  du  dauphin 
ou  celle  de  son  père. 

Concile  de  Constance  ou  17r  concile  général. 
Arrestation  de  l’hérésiarque  Jean  Hues,  malgré 
un  sauf-conduit  de  l’empereur. 

Mort  de  Ladislas,  roi  de  Naples.  Sa  soeur, 
Jeanne  II,  lui  succède. 

1415.  Henri  V d'Angleterre  débar jueà  l'embouchure 
de  la  Seine  et  s’empare  d'Honfieur  après  un  siège 
d’un  mois  — avec  une  armée  réduite  par  les  ma- 
ladies, Henri  V bat  en  retraite  sur  Calais  à travers 
la  Picardie.  11  est  atteint  à Azincourt  par  l’armée 
française  que  commandait  le  connétable  d'Albret. 
Défaite  des  Français,  qui  perdent  environ ; 
10000  hommes  (25  octobre).  — Mort  du  Dauphin, 
duc  de  Guienne.  — Le  comte  d’ Armagnac  arrive 
à Paris  et  s’empare  du  gouvernement. 

Déposition  des  trois  papes  par  le  concile  de 
Constance,  qui  se  déclare  supérieur  au  pape, 

. même  en  ce  qui  concerne  la  loi  (30  mars  et  5 
avril).  — Condamnation  do  Jean  Huss.  — Rétrac- 
tation de  Jérôme  de  Prague.  Gcrson,  chancelier  de 
l'Église  et  de  l’Université  de  Paris,  siégeait  au 
concile. 

L’empereur  Sigismond  vend  le  margraviat  de 
Brandebourg  à Frédéric , burgrave  de  Nuremberg, 
tige  de  la  maison  de  Brandebourg. 

Les  Portugais  s’emparent  de  Ceuta,  asile  des 
corsaires  d’Afrique.  L’infant  don  Henri  s’établit 
dans  les  Algarves,  au  cap  Saint-Vincent,  où.  dans 
la  baie  de  Sagres,  il  fit  construire  la  ville  de 
Terça-Nabal,  appelée  communément  plus  tard 
Villa  do  Infante.  Création  d’une  Académie  nau- 
tique, où  sont  dressées  des  cartes  planes,  sur 
le  modèle  de  celles  des  Catalans. 
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1416.  Tyrannie  du  comte  d’Armagnae  à Paris.  — 
L’empereur  Sigismond,  qui  vient  d’être  reçu  à 
Paris  avec  de  grands  honneurs,  se  rapproche  de 
l’Angleterre;  il  espérait  recouvrer  les  provinces 
du  royaume  d'Atles.  — Mort  du  duc  de  Berri.  — 
Le  dauphin  Jean  fait  alliance  avec  le  duc  de  Bour- 
gogne. 

Jérôme  de  Prague,  disciple  de  Jean  Huss,  est 
brûlé  à Constance  (30  mai.) 

Le  fils  de  Ferdinand  le  Juste,  Alphonse,  lui 
succède  en  Aragon  et  en  Sicile. 

1417.  Mort  du  dauphin  Jean.  — Le  dauphin  Charles 
exile  à Tours  Isabcau  de  Bavière,  qui  s'allie  à 
Jean  sans  Peur.  — Conquêtes  du  duc  de  Bour- 
gogne en  Picardie  et  de  Henri  V en  Normandie. 

L’empereur  Sigismond,  au  retour  de  Paris, 
érige  on  duché  le  comté  de  Savoie  et  Piémont 
(février).  — A Constance,  il  accorde  â Frédéric 
de  Hohcnzollern  l’investiture  solennelle  du  mar- 
graviat électoral  de  Brandebourg.  — Election 
d’un  Romain  Othon  Colonna,  sous  le  nom  de 
Martin  V. 

1418.  I.es  Armagnacs  mettent  le  siège  devant 
Senlis.  — Perrinet  Leclerc  ouvre  les  portes  de 
Paris  aux  Bourguignons.  — Massacre  des  Arma- 
gnacs dans  les  prisons  sous  la  direction  du  bour- 
reau Capeluche.  — Le  Dauphin  se  retire  à 
Bourges.  — Rentrée  à Paris  de  la  reine  et  du 
duc  de  Bourgogne.  — Siège  de  Rouen  par  les 
Anglais. 

Fin  du  concile  de  Constance,  après  la  45*  ses- 
sion. 

Deux  Portugais,  Jean  Gonzales  Zarco  et 
Tristan  Vas  Texeira,  en  tentant  de  doubler  le 
cap  Bojador,  sont  jetés  par  la  tempête  à la  côte 
do  Porto-Santo,  une  des  îles  Madère. 

1419.  Reddition  de  Rouen.  — Trêves  entre  les 
Bourguignons,  les  Armagnacs  et  les  Anglais.  — 
Traité  de  Pouilly  entre  le  duc  et  le  dauphin 
Charles.  — Les  Anglais  surprennent  Pontoise.  — 
Entrevue  du  pont  de  Montereau  entre  le  Dauphin 
et  le  duc  do  Bourgogne,  Jean  sans  Peur,  qui  y 
est  assassiné.  Philippe  lo  Bon  succède  à Jean 
sans  Peur  et  s'allie  avec  les  Anglais.  — Le  Dauphin 
se  retire  dans  le  midi. 

François  Bussoni,  dit  Carmagnole,  célèbre  chef 
de  condottieri,  s’empare  de  Bergame  pour  Phi- 
lippe-Marie Visconti,  duc  de  Milan.  — Traité  de 
pan  entre  Florence  et  le  duc  do  Milan. 

Mort  de  Wenceslas.  Son  frère  Sigismond  lui 
succède  dans  le  royaume  de  Bohême. 

Les  hussites,  sous  la  conduite  de  Jean  Ziska, 
s’emparent  de  Prague,  où  ils  massacrent  les  sé- 
nateurs. 

Jean-Gonzalès  Zarco  et  Tristan  Vas  Texeira  dé- 
couvrent Madère.  Sur  remplacement  d'immenses 
forêts  incendiées,  l’infant  don  Henri  fit  planter 
des  cannes  à sucre  de  Sicile  et  des  vignes  de 
Chypre. 

1420.  Traité  de  Troyes  entre  Charles  VI  et  Henri  V, 
qui  assure  à ce  dernier  le  gouvernement  de  la 
France  pendant  la  vie  de  Charles  VI,  et  la  cou- 
ronne après  la  mort  de  ce  prince.  — Henri  V 
épouse  Catherine,  fille  de  Charles  V I.  — Les  Etats 
généraux  confirment  le  traité  de  Troyes.  — Les 
Anglais  s’emparent  de  Montereau  et  de  Melun. — 
Entrée  d’Henri  V à Paris. 

Sigismond,  avec  une  armée  de  croisés,  assiège 
vainement  Prague:  les  hussites  lui  permettent 
néanmoins  d’entrer  dans  la  ville  pour  se  faire 
couronner. 

Rivalité  des  infants  d’Aragon,  beaux-frères  du 
roi  de  Castille  Jean  II,  et  de  don  Alvarès  de  Luna, 
favori  de  ce  dernier.  Les  infants  entrent  bientôt 
eux-mêmes  en  lutte,  et  la  guerre  civile  désole  la 
Castille  pendant  plusieurs  années. 
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François  Carmagnole  conquiert  pour  le  duc  de 
Milan,  Crémone,  Parme  et  Brescia. 

Jeanne  II,  reine  de  Naples,  adopte  Alphonse, 
roi  d'Aragon,  qui  lui  envoie  des  secours  contre 
Louis  III  d’Anjou.  — Venise  enlève  le  Frioul  au 
patriarche  d'Aquilée. 

1421.  Le  dauphin  prend  à sa  solde  sent  mille  Ecos- 
sais. — Le  duc  de  Clarence  est  défait  et  tué  à 
Baugé,  en  Anjou,  par  Lafayette  et  Buchan.  — 
Défaite  des  Armagnacs  à Mons-en-Vimeu  par  les 
Bourguignons. — Prise  de  Dreux,  de  Beaugency 
et  de  ViUeneuve-le-Roi  par  les  Anglais,  qui  assiè- 
gent Meaux. 

Philippe -Marie  Visconti  envoie  Carmagnole 
contre  Gênes,  qui,  pour  subvenir  aux  dépenses 
obliques,  vend  le  port  toscan  de  Livourne  aux 
lorentins.  Gênes  fait  sa  soumission;  Carmagnole 
en  obtient  le  gouvernement. 

Mort  du  sultan  Mahomet  I"  après  une  expédi- 
tion contre  les  V&laques.  Amurat  II,  son  fils,  lui 
succède. 

1422.  La  terre  électorale  de  Saxe  entre  dans  la  mai- 
son de  Misnie. 

Mort  de  Henri  V (31  août)  et  de  Charles  VI  (22 
octobre).  Henri  VI,  ôg''*  de  10  mois,  né  de  la  fille 
de  Charles  VI  et  de  Henri  V,  est  proclamé  roi 
d'Angleterre  et  de  France.  Le  dauphin  Charles 
prend  la  couronne  à Poitiers.  Deux  oncles  de 
Henri  VI  gouvernent,  l’un,  le  duc  de  Glocester, 
l'Angleterre;  l’autre,  le  duc  de  Bedford,  la  France. 

*23.  Les  Français  et  les  Écossais  sont  vaincus  à 
Crevant  sur- Yonne  par  Suffolk  et  Salisbury.  — 
Mésintelligence  entre  Philippe  le  Bon  et  les  An- 
glais. Jacqueline,  héritière  au  Hainaut,  ayant  di- 
vorcé avec  le  duc  de  Brabant,  épouse  Glocester. 
Celui-ci  soutient  le  Hainaut  et  la  Hollande  contre 
le  duc  de  Bourgogne.  Philippe  exigera  et  obtien- 
dra le  divorce  de  cette  princesse  dont  il  est  le  plus 
proche  héritier. 

Jeanne  II,  reine  de  Naples,  révoque  l'adoption 
d’Alphonse,  roi  d’Aragon,et  lui  substitue  Louis  III, 
d'Anjou. 

Ravages  exercés  par  Amurat  II  dans  la  Thrace, 
la  Thessalie  et  la  Macédoine.  Il  assiège  Constan- 
tinople. 

1424.  Défaite  des  Français  et  des  Ecossais  à Ver- 
neuil  en  Normandie.  Les  Anglais  occupent  le 
Maine. 

Après  la  mort  de  Ziska,  les  deux  Procope  diri- 
gent l'insurrection  des  hussites. 

Benoit  XIII  meurt  en  Espagne  & làge  de  90  ans, 
ayant  conservé  jusqu'à  la  un  le  titre  papal  qu’il 
avait  reçu  en  1394. 

1425.  Mort  de  Charles  III  le  Noble,  roi  de  Navarre. 
Les  Etats  de  Navarre  partagent  la  royauté  entre 
sa  fille  Blanche  et  son  gendre  Jean  Ù,  frère  du 
roi  d’Aragon. 

Richemont,  frère  du  duc  de  Bretagne,  est 
nommé  connétable.  11  fait  une  tentative  sur  la 
Normandie  qui  échoue  par  le  mauvais  vouloir  du 
sire  de  Giac,  favori  de  Charles  VII.  Richemont  le 
fera  jeter  bientôt  après  à la  rivière. 

1420.  Jean  II,  roi  de  Castille,  est  contraint  par  les 
nobles  d’exiler  son  favori  Alvarèsde  Luna. 

Ligue  de  presque  tous  les  petits  Etats  italiens 
contre  le  duc  de  Milan.  Les  troupes  des  confédé- 
rés sont  commandées  par  François  Carmagnole, 
maintenant  au  service  des  Vénitiens.  Philippe- 
Marie  leur  oppose  François  Sforza,  fils  de  Slorza 
Attendolo. 

1427.  Frédéric,  électeur  de  Brandebourg,  vend  ses 
droits  de  burgraviat  à la  ville  de  Nuremberg  ; il 
conserve  encore  des  domaines  considérables  en 
Franconie. 

Une  expédition  dirigée  par  Richemont  dans 
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le  Maine  échoue  par  les  menées  d’un  autre  favori 
de  Charles  VII,  Le  Camus  de  Beaulieu.  Richemont 
l’attire  dans  un  pré  et  lui  fait  fendre  la  télé  à 
coups  de  sabre,  mais  un  3°  favori,  qu’il  avait 
donné  lui-méme  au  roi , le  sire  de  la  Trémooiile, 
se  tourne  contre  lui  et  le  fait  exiler  par  Charles  VII.  i 
— Défense  de  Montargis  contre  les  Anglais  par 
Dunois,  bâtard  d’Orléans,  et  La  Hire. 

Carmagnole  enlèvcauduc  de  Milan  pour  les'Vé- 
nitiens  les  territoires  de  Bergame  et  (le  Crémone. 

1428.  Les  Anglais  mettent  le  siège  devant  Orléans 
(octobre). 

En  Castille,  Alvarès  de  Luna  recouvre  son 
crédit  et  lutte  avec  avantage  contic  les  infant* 
d’Aragon. 

Par  la  médiation  du  pape,  le  duc  de  Milan  fait 
avec  Venise  et  Florence  une  paix  qui  sera  de 
courte  durée.  — A Florence,  mort  fie  Jean  de  Mé- 
dias, surnommé  le  Père  des  pauvres. 

1429.  Mission  de  Jeanne  d’Arc.  Elle  se  rend  auprès 
de  Charles  VII  (février).  Elle  force  les  Anglaisa 
lever  le  s.ége  d'Orléans  (mai)  et  fait  sacrer  Char- 
les Vil  à Reims  (juillet).  — Le  duc  de  Bourgogne 
institue  l’ordre  de  la  Toison  d or,  à Bruges. 

1 430.  Jeanne  est  prise  au  siège  de  Compïègne  par 
le  comte  de  Lign /-Luxembourg  qui  la  vend  aux 
Anglais  fmai). 

Nouvelle  guerre  où  le  duc  de  Milan  est  soutenu 
par  les  Siennoi<  contre  les  Vénitiens  et  les  Floren- 
tins qui  ont  attaqué  Lucques.  Cette  guerre  sera 
malheureuse  pour  les  Vénitiens. 

1431.  A Rome,  rivalité  sanglante  «les  l'rsinsetde* 
Colonna.  — Ouverture  du  concile  général  deBàlc 
(14  décembre). 

Procès  et  condamnation  de  Jeanne  d’Arc,  qui 
est  brûlée  à Rouen  (30  mai).  — Sacre  du  jeune 
Henri  VI  à Notre-Dame  do  Paris.  — Faveur  d'A- 
gnès Sorel  à la  çourdc  Charles  VII. 

Fin  des  troubles  de  Castille.  — Désastre  de* 
Maures  à la  journée  des  Figuiers,  près  de  Gre- 
nade, sur  le  penchant  du  mont  Elvire.  Les  chré- 
tiens ne  savent  pas  mettre  h profit  leur  vic- 
toire. 

1432.  Carmagnole,  accusé  de  trahison,  est  jeté  en 
prison  par  les  Vénitiens,  torturé  et  décapité. 

Le  duc  de  Bourgogne  signe  une  trêve  aver 
Charles  VII  et  fait  ouvrir  à Auxerre  des  confé- 
rences pour  la  paix  générale.  Elles  sont  sans  ré- 
sultat par  suite  des  exigences  des  Anglais. 

Gonzalve  Velho-Cabral  aborde  aux  Iles  Açorf*. 

1433.  Fin  de  la  guerre  entre  le  duc  de  Milan, Venirf 
et  ses  alliés. — Sigismond  est  couronné  empereur 
à Rome  par  le  pape  Eugène  IV.  — Les  Albiui 
et  les  Strozzi  font  exiler  pour  5 ans  Côme  l'An- 
cien, fiLs  de  Jean  de  M -dicis. 

Le  concile  de  Bàle  ayant  accordé  la  commu- 
nion sous  les  deux  espèces,  la  plus  grande  partie 
des  hussites,  les  Calixtins,  se  réconcilient  avtf 
Sigismond. 

Le  Portugais  Gilianez,  écuyer  de  l'infant  don 
Henri,  double  le  l#r  le  cap  Bojador,  sous  le  règn? 
d’Edouard  (Jean  Iw  était  mort  le  14  août). 

1434.  Les  Thaborites  et  les  Orphelins  sont  vaincus  1 
la  bataille  d’Herzib  où  succombent  les  deux  Pro- 
cope; fin  de  la  guerre  des  hussites. 

Mort  de  Louis  III  d’Anjou.  — Rappel  de  Côntf 
de  Médicis  à Florence,  ou  il  domine  pendant  $1 
ans,  sans  rien  changer  à la  forme  du  gouverne- 
ment. 

Trêve  de  12  ans  entre  les  Polonais  et  l'ordre 
Teutonique,  — Mort  de  Wladislas  J a gel  Ion  , ôgr 
de  80  ans.  Son  fils,  Wladislas  VI,  âgé  de  10  ans- 
ne  lui  succède  qu’après  de  longs  débats. 

1435.  Congrès  d'Arras.  Les  Anglais  refusent  d*ac- 
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cepter  les  offres  des  Français.  Philippe  le  Bon 
signe  alors  sa  paix  particulière  avec  Charles  VII, 
qui  désavoue  le  meurtre  de  Jean  sans  Peur,  cède 
au  duc  de  Bourgogne  Auxerre , Mâcon,  Péronne, 
les  villes  de  la  Somme,  sous  condition  de  rachat, 
et  l’affranchit  de  l’hommage  (21  sept.).  — Mort  de 
la  reine  laabeau  de  Bavière  (30  sept.).  — Mort  de 
Bedford  à Rouen  (14  décembre). 

La  21*  session  du  concile  de  Bâle  abolit  les  an- 
nales, malgré  l’opposition  des  légats  du  pape. 

Mort  de  Jeanne  II,  reine  de  Naples.  René  d’An- 
jou, frère  de  Louis  III,  qu’elle  a institué  son  héri- 
tier, et  Alphonse  d’Aragon  se  disputent  sa  succès- 
sion.  — Expédition  d’Alphonse  contre  Gaëte 
défendue  par  le  duc  de  Milan  cl  les  Génois.  — 
Bataille  navale  de  Ponza  où  Alphonse  est  pris  avec 
le  roi  de  Navarre  et  l’infant  don  Henri.  — Le  duc 
de  Milan,  redoutant  l'ambition  française,  remet 
Alphonse  en  liberté  et  conclut  avec  lui  un  traité 
d’alliance.  — Les  Génois,  mécontents  de  cette  dé- 
cision du  duc  de  Milan,  secouent  sa  domination 
et  rétablissent  le  dogat  national. 

Prise  de  Semendria,  capitale  de  la  Servie,  par 
Amurat  II.  — Les  Turcs  échouent  devant  Bel- 
grade, défendue  par  Jean  Huniade. 

Confirmation  de  l’union  de  Calmar  par  la  diète 
de  Stockholm.  Eric  est  forcé  de  renoncer  aux 
prétentions  de  la  couronne  danoise  sur  le  Slesvig, 
pour  avoir  la  paix  avec  le  comte  de  llolstein. 

1436.  Les  Anglais  perdent  Paris  qu’occupe  l’armée 
de  Charles  Vif  et  se  retirent  à Rouen.—  Tentative 
inutile  du  duc  de  Bourgogne  sur  Calais.  — Sédi- 
tion de  Bruges. — Guerre  entre  Florence  et  Milan. 
— François  Sforza  entre  au  service  des  Florentins. 

Le  concile  de  Bâle,  dans  sa  23'  session,  abolit 
les  grâces  expectatives,  les  mandats  et  les  réser- 
ves de  bénéfices  que  s’attribuaient  les  papes. 

Sigismond,  après  nne  lutte  do  16  ans  contre 
les  bussites,  lait  sa  rentrée  solennelle  à Prague. 

Le  Vénitien  Andrea  Bianco  dessine  sur  une 
carte  qui  est  conservée  dans  la  bibliothèque  de 
Saint-Marc  une  terre  carrée  et  longue,  Autilha, 
à l’O.  des  lies  Canaries. 

Gutenberg  forme  une  association  avec  Jean 
Rife  pour  ^exploitation  d’un  secret  dont  les  résul- 
tats, destinés  à la  grande  foire,  lors  du  pèleri- 
nage d Aix-la-Chapelle,  en  1440.  devaient  être 
avantageux.  André  Dritzehen,  déjà  lié  d’intérêt 
avec  Gutenberg,  demande  à faire  partie  de  l’asso- 
ciation. lui  et  son  frère  André  Heilman.  Cette 
association,  sur  laquelle  jette  quelque  lumière  le 
procès  engagé  entre  Gutenberg  et  André  Dritze- 
hen en  1439,  avait  sans  douto  pour  objet  un  essai 
d’impression  avec  des  caractères  en  plomb  ou  en 
bois. 

1437.  Charles  VII  tient  les  États  de  Languedoc  à 
Montpellier.  Il  prend  part  au  siège  de  Montereau, 
puis  fait  sa  première  entréo  à Paris,  mais  n’y 
reste  que  très-peu  do  temps. 

Mort  de  l’empereur  Sigismond.  — Les  pères 
du  concile  et  les  légats  du  pape  no  peuvent  s’en- 
tendre sur  l’endroit  où  devra  se  tenir  un  nouveau 
concile  pour  la  réunion  de  l’Église  grecque  et  de 
l’Eglise  latine.  Le  pape  prononce  la  dissolution 
du  concile  de  Bàle,  qui  continue  néanmoins  do 
s’assembler  et  déclare  le  pape  contumace. 

1438.  Eugène  IV  convoque  un  autre  concile  à Fer- 
rare  qui  excommunie  les  pères  du  concile  de 
Bâle.  A Ferrare.  21  prélats  grecs  et  Jean  II  Paléo- 
logue  discutent  Ta  réunion  des  deux  églises. 

Pragmatique  sanction  de  Bourges,  qui  recon- 
naît les  décisions  du  concile  de  Bâle,  abolit  les 
droits  fiscaux  de  la  cour  de  Rome,  rétAhiit  les 
élections  canoniques  et  prohibe  les  représenta- 
tions théâtrales,  les  mascarades,  danses  et  repas 
dans  les  églises. 
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Albert  II  d’Autriche  est  élu  empereur  & Franc- 
fort. Il  réunit  les  couronnes  de  Hongrie  et  de 
Bohême.  Commencement  de  la  grandeur  de  la 
maison  d’Autriche. —Diète  impériale  de  Nurem- 
berg; règlements  de  paix  publique,  partage  de 
l’Allemagne  en  cercles  ; répression  des  tribunaux 
de  la  Sainte-Velime,  qui  étaient  devenus  la  ter- 
reur do  l’Allemagne. 

Venise,  en  lutte  avec  Milan,  est  appuyée  par 

• le  marquis  de  Ferrare  auquel  elle  cède  Rovigo, 
et  toute  la  Polésine  entre  le  bas  Adige  et  le 
bas  Pô. 

René  d’Anjou  entre  à Naples  au  milieu  des 
acclamations  du  peuple. 

1439.  Etats  d’Orléans,  qui  préparent  une  ordon- 
nance de  réforme  pour  l’armée  et  les  finances. 
Les  seigneurs  furent  contraints  de  laisser  lever 
sur  leurs  domaines  la  taille  royale  qui  avait  été 
votée  par  les  Etats  pour  la  solde  réguliire  des 
armées.  En  même  temps,  il  leur  fut  interdit  de 
percevoir  un  impôt  sans  autorisation  spéciale 
du  roi. 

En  Castille,  le  roi  est  encore  une  fois  obligé 
d’exiler  son  favori  Alvarcs  de  Luna. 

Eugène  IV  transfère  le  concile  de  Ferrare  à 
Florence,  où  30  prélats  grecs  signent  le  décret 
d’union  des  deux  églises.  — Les  pères  du  con- 
cile do  Bàle  déposent  Eugène  IV  et  font  pape 
Amédée  VIII,  duc  de  Savoie,  sous  le  nom  de 
Félix  V.  — Assemblée  ecclésiastique  de  Mayence, 
qui  reçoit  les  décrets  du  concile  de  Bâle,  excepté 
ceux  qui  étaieut  dirigés  contre  le  pane. 

Les  Danois,  mécontents  du  roi  Eric,  qui  s’en- 
toure d’Allemands,  offrent  la  couronne  à son 
neveu  Christophe  de  Bavière;  en  Suède,  Charles 
Canutson  se  met  à la  tète  de  la  noblesse.  La 
Norvège  seule  reste  fidèle  h Eric,  qui  se  retire 
dans  bile  de  Gothland. 

1440.  Révolte  ou  pragucrio  des  nobles,  mécontents 
de  l’ordonnance  d’Orléans.— Le  Dauphin  se  joint 
à eux.  Charles  VII.  secondé  par  Richomont, 
triomphe  de  la  rébellion. 

Prise  d Harfleur  par  les  Anglais.  — Assemblée 
de  Bourges,  qui,  tout  en  respectant  les  princi- 
pales décisions  du  concile  de  Bàle,  reste  atta- 
chée à Eugène  ÎV. 

Frédéric  III  de  Styrie,  parent  d’Albert  II,  est 
élu  empereur.  — Les  Etats  de  Bohême  recon- 
naissent pour  roi  le  fils  posthume  d’Albert  II.  Ils 
nomment  deux  administrateurs,  l’un  catholique, 
l’autre  hussite.  — La  Hongrie  refus?  de  se  sou- 
mettre au  fils  d’Albert  II  et  fait  appel  au  roi  de 
Pologne,  Wladislas,  âgé  de  16  ans. 

Le  clergé  de  Constantinople  se  déclare  contre 
l’Union. 

144t.  Châtiment  du  bâtard  de  Bourbon,  qui  es 
jeté  dans  l’Aube  cousu  dans  un  sac.  — Prise  de 
Pontoise  malgré  les  efforts  du  nouveau  régent  de 
France,  le  duc  d’York,  pour  conserver  cette  posi- 
tion importante. 

Le  roi  de  Castille,  fait  prisonnier  par  les  nobles 
à Médina-del-Campo,  s’engage  à tenir  son  favori 
Alvarès  de  Luna  éloigné  du  royaume  durante  ans. 
— Mort  de  Blanche,  reine  de  Navarre.  Son  mari , 
Jean,  prince  d’Aragon,  aspire  à être  roi  au  dé- 
triment de  leur  fils,  seul  héritier  légitime,  don 
Carlos,  prince  de  Viane. 

Les  Vénitiens  occupent  Ravcnne.  Le  duc  de 
Milan  pour  rattacher  François  Sforza  à sa  cause 
lui  donne  en  mariage  sa  fille  naturelle  Blanche- 
Mario.  Fin  de  la  guerre  entre  Milan  et  Venise. 

En  Russie,  Wasili  III  refuse  de  reconnaître  le 
décret  d’union  des  deux  églises.  — Incendie  de 
Moscou  par  les  Tartares. 

Christophe  le  Bavarois,  élu  roi  en  Danemark, 
n’est  couronné  en  Suède  qu’après  une  transac- 
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tien  avec  jCharles  Canutson.  Il  accorde  au  comte 
de  Holslein  l'investiture  du  Slesvig  à perpétuité. 

J 442.  Charles  Vil  pacifie  le  Poitou,  la  Saintonge, 
le  Limousin.  Nouveau  complot  des  princes  avec 
le  duc  de  Bourgogne  et  le  duc  d’Orléans  qui  sc 
sont  réconciliés.  Le  roi  dissout  cette  ligue. 

Fin  du  concile  de  Ferrare,  après  la  5*  session. 

Surprise  de  Naples  par  Alphonse  d’Aragon. 
René  d’Anjou,  quoique  investi  du  royaume  de 
Naples  par  le  pape,  quitte  Tltalie. 

1443.  Le  dauphin  Louis  entre  dans  Dieppe.  — 
Charles  VII  crée  le  parlement  de  Toulouse  pour 
le  Languedoc  et  la  Guyenne  récemment  conquis 
sur  les  Anglais. 

Fin  du  concile  de  Bâle.  Félix  V est  toujours 
pape.  — Réconciliation  du  pape  Eugène  et  d’Al- 
phonse V le  Magnanime. 

Le  Portugais  N’uno  Tristâo  double  le  cap  Blanc. 

Christophe  le  Bavarois,  roi  de  Danemark, 
transporte  la  résidence  royale  de  Roskild  à 
Copenhague. 

1444.  Le  parti  de  la  paix,  représenté  par  le  cardi- 
nal de  Winchester,  l’emporte  sur  Glocester,  tou- 
jours prononcé  pour  la  guerre.  Le  comte  de 
Suffolk  conclut  à Tours  une  trêve  avec  la  France 
et  négocie  le  mariage  de  Henri  VI  avec  Margue- 
rite d’Anjou.  Il  fut  convenu  secrètement  que  les 
Anglais  évacueraient  les  places  qu’ils  tenaient 
encore  dans  le  Maine  et  l’Anjou. 

Pour  délivrer  les  campagnesdes  gens  de  guerre 
qui  les  pillaient,  le  Dauphin  conduit  une  armée 
au  secours  de  l’empereur  Frédéric  III  contre  les 
Suisses;  Charles  VII  en  conduit  une  autre  nu 
secours  du  roi  René  contre  les  villes  libres  de 
Lorraine.  — Combat  sanglant  de  la  Birse  entre 
les  Français  et  les  Suisses.  — Traité  d’Ensisheim 
entre  la  France  et  les  ligues  suisses.  — Fin  de  1 1 
guerre  do  Lorraine.  — Charles  VII  organise  la 
milice  féodale  en  15  compagnies  de  cent  lances, 
ou  gens  d’armes  à cheval  ayant  chacun  3 archers, 
un  coutiller  et  un  page. 

Le  Portugais  Denis  Fernandez  passe  le  Sénégal 
et  découvre  le  cap  Vert. 

Défaite  et  mort  à Varna  de  Ladislas,  roi  de 
Hongrie,  parles  Turcs. 

Mort  du  grand  architecte  Florentin  Brunei- 
leschi. 

1445.  Mariage  de  Marguerite,  fille  de  René  d’Anjou, 
avec  Henri  VI  d’Angleterre. 

Le  fils  posthume  d’Albert,  Ladislas,  est  re- 
connu roi  en  Hongrie  après  la  mort  de  Wladislas 
de  Pologne,  mais  l’empereur  le  retient  à sa  cour 
et  garde  même  la  couronne  de  saint  Etienne.  — 
Régence  de  Jêan  Huniade. 

Casimir  IV,  frère  de  Wladislas,  déjà  duc  de 
Lithuanie,  est  élu  roi  de  Pologne. 

1,T  voyage  du  Vénitien  Luiz  de  Cadainosto,  qui 
explore  la  côte  du  Sénégal. 

1446.  Progrès  de  l’agriculture  et  de  l’industrie  en 
France.  Part  active  de  Jacques  Cœur  à cette 
régénération.  — Ordonnance  qui  place  l’Univer- 
sité sous  la  surveillance  du  Parlement  et  sous  le 
coup  de  l’autorité  royale. 

2*  voyage  du  Vénitien  Cadamosto  avec  le 
Génois  Antonio  de  Nolle.  Ils  découvrent  quelques 
Iles  du  cap  Vert. 

Eugène  IV  est  reconnu  pour  pape  légitime. 

Les  Hongrois,  dont  Frédéric  III  retient  le  roi 
et  la  couronne,  envahissent  l’Autriche. 

1447.  Marguerite  d’Aniou . de  concert  avec 
Suffolk.  fait  périr  le  duc  de  Glocester. 

Mort  de  Philippe-Marie,  dernier  des  Visconti, 
duc  de  Milan.  François  Sforza,  son  gendre,  le 
roi  de  Naples,  le  duc  de  Savoie  et  Charles  d’Or- 
léans, fils  de  Valentine  Visconti,  réclament  son 
héritage.  — Milan  se  met  en  république. 


Ap.  J -C. 

Araurat  II  échoue  pour  la  seconde  fois  devant  la 
ville  de  Croye  défendue  par  George  Castriot,  dit 
Scandcrberg. 

1448.  Création  en  France  de  l’infanterie  nationale 
des  Francs-Archers. 

Le  Dauphin,  devenu  suspect  à son  père,  sc  re- 
tire en  Dauphiné.  — Renouvellement  des  hosti- 
lités entre  la  France  et  l’Angleterre  (mars). 

Concordat  germanique  arrête  entre  Frédéric  III 
et  le  pape  Nicolas  v,  par  l’entremise  d'Æncas 
Sylvius. 

Mort  de  Christophe  le  Bavarois,  sans  héritier. 
Rupture  de  l’union  de  Calmar. 

En  Suède,  Charles  Canutson,  grand  maréchal, 
prend  la  couronne.  Les  Danois  olîrent  le  trône  à 
Adolphe,  duc  de  Slesvig-Holstein,  issu  des  an- 
ciens rois  de  Danemark.  Ce  prince  refuse  et 
fait  nommer  son  neveu,  Christian  I,r  d’Olden- 
bourg. * 

1449.  Le  duc  de  Suffolk  est  traduit  devant  le  Par- 

. lement  comme  coupable  de  haute  trahison. 

Rouen  ouvre  ses  portes  à Charles  VII.  — Ré- 
sistance de  Harfieur. 

Traité  de  paix  entre  Venise  et  Milan.  François 
Sforza  continue  en  son  nom  la  guerre  contre  les 
Milanais  qui  ne  veujent  pas  le  recevoir  pour  duc. 

Pacification  de  l’Église  préparée  par  les  rois  de 
France,  d’Angleterre  et  de  Naples.  — Abdication 
de  Félix  V.  Les  pères  de  Bâle,  assemblés  à Lau- 
sanne comme  en  concile  général,  reconnaissent 
Nicolas  V.  Fin  du  schisme  d’Occident. 

Grande  victoire  d’Amurat  II  sur  Jean  Huniade 
dans  les  plaines  de  Cassovie,  en  Servie. 

1450.  Défaite  des  Anglais  à Formigny.  Prise  de 
Caen  et  de  Cherbourg.  Soumission  complète  de  la 
Normandie.  — Mort  d’Agnès  Sorel.  — Les  cour- 
tisans «le  Charles  VII,  laloux  de  ses  richesses, 
accusent  Jacques  Cœur  u avoir  empoisonné  Agnès 
et  d’avoir  pris  part  à la  rébellion  du  Dauphin. 
Condamné  à une  amende  de  400  000  écus.  il  ne 
put  la  payer,  ses  biens  étant  confisqués  et  grevés 
de  200000  écusde  dettes  pour  les  affaires  du  roi 
Jeté  en  prison,  il  sera  délivré  par  plusieurs  de  ses 
commis  et  ira  mourir  à Chio  en  1456.  — Défense 
est  faite  aux  compagnies  normande  et  parisienne 
d’entraver,  par  leur  rivalité,  la  navigation  de  la 
Seine. 

Henri  VI  d’Angleterre  essaye  vainement  do 
sauver  son  ministre  Suffolk,  en  le  condamnant 
lui-même  à l'exil.  Suffolk,  atteint  en  mer  par  se> 
ennemis,  est  mis  à mort.  — Sominerset  devient 
le  favori  de  la  reine.  — Tandis  que  Richard,  du: 
d’York,  combat  contre  les  Irlandais,  un  rie  ses 
soldats,  Jean  Cadc,  irlandais,  soulève  le  comté  ce 
Kent. 

Christian  I"  d’Oldenbourg,  déjà  roi  du  Dane- 
mark, est  reconnu  roi  en  Norvège. 

Le  peuple  de  Milan  soulevé  ouvre  les  portes  à 
François  Sforza,  qui  est  solennellement  proclamé 
duc.  *—  A Florence,  l’orfévre  Maso  Finiguerra, 
habile  graveur  de  nielles  sur  plaque  d’argent,  dé- 
couvre la  gravure  en  taille-douce. 

Association  de  Gutenberg  et  de  Faust  pour  l'ex- 
ploitation d’un  procédé  d’impression,  peut-être 
non  plus  comme  en  1436,  avec  des  caractères  en 
bois,  mais  en  fondant  des  lettres  au  moyen  de 
matrices,  soit  en  plomb,  soit  même  en  cuivre. 
Quelque  temps  après,  Pierre  Scheffer  est  admis 
dans  l’association.  Ce  fut  probablement  lui  qui 
inventa  le  moule  mobile  à la  main. 

1451.  Prise  de  Bordeaux  et  de  Bayonne  par  Du- 
nois.  Toute  la  Guyenne  se  soumet  à Charles  VIL 
— Mariage  du  Dauphin  avec  Charlotte  de  Savoie. 

Nicolas  V,  protecteur  des  lettres  et  des  arts,  fait 
réparer  les  murs,  les  portes  et  les  tours  de  Rome, 
le  Capitole  et  le  château  Saint-Ange. 
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Mort  d’Amurat  II.  Son  fils,  Mahomet  II,  âgé  de 
20  ans,  lui  succède. 

Les  Tartans,  qui  se  sont  avances  jusqu'à 
Moscou,  en  sont  repoussés  à coups  de  canon. 

1452.  Talbot  débarque  à Bordeaux  et  soulève  la 
Guyenne.  — Guerre  entre  le  duc  de  Bourgogne 
et  les  Gantois.  — Réforme  de  1 Université  accom- 
plie par  le  cardiual  d Estouteviile  et  plusieurs 
commissaires  pris  dans  le  Parlement. 

Couronnement  de  Frédéric  III  à Rome.  Il  re- 
nonce aux  droits  impériaux  sur  cette  ville.  Mo- 
dène  et  Reggio  sont  érigés  en  duchés  par  ce 
prince  en  faveur  de  Borso  d’Este,  marquis  de 
Ferra re. 

Richard,  duc  d’York,  fait  enfermer  à la  Tour 
Sommerset,  ministre  et  favori  de  Henri  VI. 

Gènes  envoie,  sur  sa  demande,  à Constantin 
Paléologue,  contre  les  Turcs,  5 gros  vaisseaux 
chargés  d’armes  et  de  provisions. 

Don  Carlos  de  Viane,  poussé  à bout  par  les  in- 
justices de  son  père,  prend  les  armes,  mais  est 
vaincu,  fait  prisonnier  et  jeté  dans  un  cachot. 

Ligue  formée  par  les  Vénitiens,  le  roi  d'Aragon, 
le  marquis  de  Montferrat  et  le  duc  de  Savoie 
contre  François  Sforza,  duc  de  Milan,  que  soutien- 
nent Gènes,  Florence  et  Mantoue; 

Conjuration  contre  Nicolas  V d’Étienne  Porcaro, 
noble  romain  ; il  est  mis  à mort. 

1453.  Fin  de  la  guerre  du  duc  de  Bourgogne  contre 
les  Gantois. 


Ap.  j.-c. 

Naissance  d’Édouard  de  Lancastre , fils  de 
Henri  VI  et  de  Marguerite  d’Anjou:  folie  de 
Henri  VI. 

Défaite  et  mort  de  Talbot  devant  Castillon,  en 
Périgord.  Capitulation  de  Bordeaux.  Fin  de  la 
guerre  de  Cent  ans.  Les  Anglais  n’ont  plus  que 
Calais,  qu’ils  conserveront  105  ans. 

Ordonnance  de  Moutils-lès-Tours,  pour  la  réfor- 
mation de  la  justice.  L’art.  125  prescrit  la  rédac- 
tion et  la  publication  des  coutumes.  — Charles  VII 
confirme,  par  un  édit  du  4 août,  l’érection  du 
conseil  delphinal  à Grenoble  en  Parlement,  par  le 
dauphin  Louis,  en  1451. 

Frédéric  111  érige  le  duché  d’Autriche  en  archi- 
duché.  — Il  permet  au  jeune  Ladislas  de  se  rendre 
en  Hongrie.  Ce  dernier,  après  avoir  visité  Bude, 
so  fait  couronner  en  Bohême,  où  il  laisse  la  di- 
nitéde  gouverneur  à Georges  Podiebrad.  partisan 
es  hussites. 

Jean  II  d'Aragon,  à la  demande  du  roi  de  Cas- 
tille, rend  la  liberté  à son  fils  don  Carlos  de 
Viane. 

En  Castille,  Jean  II,  cédant  aux  exigences  de  la 
noblesse  et  de  la  reine,  abandonne  son  favori  Al- 
varès  de  Luna,  qui  est  exécuté. 

Prise  do  Constantinople  par  Mahomet  II.  Mort 
glorieuse  do  Constantin  XII  Dracosès.  Fiu  de 
l'empire  d’Orient.  Effroi  général  en  Europe.  Un 
grand  nombre  de  savants  grecs  se  réfugient  en 
Italie. 


TEMPS  MODERNES 

DE  LA  PRISE  DE  CONSTANTINOPLE  JUSQU’A  NOS  JOURS. 


Seconde  partie  du  XV*  siècle  après  Jésus-Chriil. 


Prt^rès  de  l'autorité  monarchique  en  France  sous  Louis  XI.  — Expédition  de  Charles  VIII  en  Italie.  — En  Angleterre, 
rivalité  sanglante  des  maisons  d’York  et  de  Lancastre,  connue  sous  le  nom  de  Guerre  des  deux  Roses.  — Avène- 
ment de  la  maison  des  Tudors  avec  Henri  VII. — Réunion  de  la  Castille  et  de  l'Aragon  par  le  mariage  de  Ferdinand 
d*Aragon  avec  Isabelle  de  Castille.  — Chute  de  Grenade;  fin  de  la  domination  des  Maures  en  Espagne.  — Découverte 
de  l'Amérique  par  le  Génots  Christophe  Colomb.  — Découverte  du  passage  aux  Indes  par  le  cap  de  Bonne  Espérance 
par  le  Portugais  Vasco  de  G&ma.  — Mariage  de  Maximilien  d'Autriche  avec  Marie,  fille  de  Charles  le  Téméraire, 
qui  transporte  dans  la  maison  d'Autriche  les  vastes  Etat*  de  Bourgogne  et  des  Pays-Bas.  — Ivan  III  affranchit  la 
Russie  de  la  domination  des  Tartares.  — Etat  florissant  des  lettres  et  des  arts  en  Italie,  surtout  à Florence,  sous 
la  domination  éclairée  et  généreuse  des  Medicis.  — Renaissance  des  études  grecques  et  latines. 

Ap.  J.-C. 


Ap.  J.-C. 

1454.  Le  duc  d’York  s'empare,  en  Angleterre,  de  la 
direction  des  affaires  et  se  fait  donner,  par  le 
Parlement,  le  titre  de  « protecteur.  » 

Procès  en  réhabilitation  de  la  mémoire  de 
Jeanne  d’Arc. 

Casimir  IV,  roi  de  Pologne,  soutient  les  Prus- 
siens contre  les  chevaliers  Teutons.  Ceux-ci  per- 
dent la  Nouvelle-Marche,  au  delà  de  l’Oder,  qui 
se  place  sous  la  protection  de  l’électeur  de  Bran- 
debourg. 

Le  pape  Nicolas  V,  qui  préparait  une  croisade 
contre  les  Turcs,  essaye  fie  rétablir  la  paix  en 
Italie.  Il  engage  tous  les  États  à envoyer  des  am- 
bassadeurs a Rome,  mais  les  négociations  traî- 
nant en  longueur,  les  Vénitiens  concluent  à Lodi. 
avec  Sforza,  un  arrangement  particulier,  auquel 
accèdent  successivement  les  autres  Etats  ita- 
liens. 

1455.  Le  comte  d’Armagnac,  accusé  d’entretenir 
des  relations  avec  les  Anglais,  perd  son  comté  et 
s’enfuit  en  Aragon.  — Démêles  entre  Charles  VU 
et  le  Dauphin. 

Bataille  de  Saint-Albans,  à l’O.  de  Londres,  dans 
laquelle  Henri  VI,  roi  d’Angleterre,  est  fait  pri- 
sonnier par  le  duc  d’York,  qui  recouvre  l’autorité 


qu’il  avait  un  moment  perdue  et  se  fait  déclarer 
ue  nouveau  protecteur  du  royaume. 

1456.  Belle  défense  de  Belgrade  par  Huniade  con- 
tre Mahompt  II  (juillet-août).  — Mort  de  Jean 
Huniade  (10  sept.). 

Le  dauphin  Louis  sc  retire  auprès  du  duc  de 
Bourgogne. 

Premier  traité  d'alliance  entre  le  Danemark  et 
la  France. 

La  guerre  recommence  entre  don  Carlos  et  son 
père  Jean  II,  en  Navarre.  Don  Carlos  est  battu  à 
Kstella,  au  S .-O.  de  Pampelune,  et  forcé  de  se  re- 
tirer en  France. 

1457.  Charles  VIII  Canutson  est  chassé  par  les  Sué- 
dois qui  reconnaissent  Christian  I,  roi  de  Dane- 
mark et  de  Norvège.  L’union  des  trois  royaumes 
est  ainsi  rétablie  pour  quelque  temps. 

Publication  du  fameux  psautier  de  Mayence  par 
Faust  et  Schaeffer.  C’est  le  premier  livre  qui  porte 
une  date  imprimée. 

Frà  Mauro,  religieux  de  l’ordre  des  Camaldules 
et  du  monastère  de  Saint-Michel  de  Murano  près 
de  Vonise,  dresse  une  mappemonde,  où  sont 
consignées  les  découvertes  de  Marco  Polo  et  celles 
des  Portugais. 
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1468.  Le  duc  d’Aleoçon, convaincu  de  relations  avec 
les  Anglais,  est  condamné  à mort;  Charles  Vil 
commue  sa  peine  en  une  détention  perpétuelle 
dans  la  tour  de  Loches. 

Ladislas,  roi  de  Hongrie  et  de  Bohême,  meurt 
à l'âge  de  18  ans,  sans  enfant.  Mathias  Corvin, 
V fils  de  Jean  Huniadc,  est  proclamé  roi  de  Hon- 
rie.  Podiebrad,  régent  depuis  1439,  devient  roi 
e Bohême. 

Mort  d'Alphonse  V le  Magnanime,  roi  d’Aragon. 
Son  frère  Jean  II,  roi  ae  Navarre,  lui  succède 
dans  les  royaumes  d'Aragon,  de  Valence,  des  îles 
Baléares  et  de  2a  Sicile;  son  fils  nature!,  Ferdi- 
nand, règne  à Naples. 

Conquêtes  de  Mahomet  II  dans  la  Morée;  il 
prend  Corinthe  et  Athènes. 

1459.  Æneas  Sylvius  Piccolomini,  qui  a succédé  à 
Cal is te  11  sous  le  nom  de  Pie  11,  convoque  à 
Mantoue  une  assemblée  pour  décider  une  croisade 
contre  les  Turcs.  — ■ Jean  de  Calabre,  fils  de  René 
d’Anjou,  et  gouverneur  de  Gênes  depuis  1458, 
essaye  d'enlever  le  royaume  de  Naples  à Ferdi- 
nand d'Aragon,  que  soutient  le  pape. 

L'ordre  Teutonique  cède  l’Est  non  ie  aux  cheva- 
valicrs  de  Livonie  pour  prix  des  secours  qu’il  en  a 
reçus  contre  les  Prussiens  et  les  Polonais. 

A la  mort  du  duc  Adolphe,  son  oncle  maternel 
et  dernier  mâle  des  comtes  de  Holstein  de  la 
maison  de  Schauenbourg,  Christian  1 réunit  au 
Danemark,  avec  le  consentement  des  Etats  du 
pays,  le  duché  de  Slesvig  et  le  comté  de  Hols- 
tein. 

1460.  Henri  VI  d’Angleterre  est  battu  à Northamp- 
ton  par  le  duc  d'York,  et  fait  prisonnier;  le  par- 
lement décide  au  détriment  du  prince  de  Galles 
que  le  duc  il* York  lui  succédera.  — Victoire  île 
Marguerite  d’Anjou,  femme  d’Henri  VI,  à Wake- 
field,  sur  le  duc  d'York  qui  périt  dans  le  combat. 

Mort  de  l’infant  don  Henri,  qui  avait  imprimé 
une  vigoureuse  impulsion  aux  voyages  de  décou- 
vertes sur  la  cède  d Afrique. 

Lutte  des  Angevins  et  des  Aragonais  dans  le 
royaume  de  Naple*.  — Victoire  de  Jean  d'Anjou, 
duc  de  Calabre  et  de  Lorraine,  sur  Ferdinand  d’A- 
ragon à Sarno. 

1461.  Charles  VII,  qui  croit  que  son  fils  veut  l'em- 
poisonner, se  laisse  mourir«de  faim.  — Louis  XI, 
accompagné  par  ie  duc  de  Bourgogne,  est  sacré  à 
Reims.  Son  entrée  à Paris.  U change  toute  l'ad- 
ministration; il  pardonne  au  duc  d’Alençon  et  au 
comie  d' Armagnac.  — Nombreux  soulèvements  à 
cause  des  impôts;  punition  de  la  ville  de  Reims. 
— L’évêque  d’Arras  sollicite  Louis  XI,  au  nom  de 
Pie  II,  d ab  d r la  pragmatique  sanction.  J.ouis  XI 
écrit  au  pape  une  lettre,  dans  laquelle  il  s’engage 
à la  révoquer.  Remontrances  du  jiarleraent,  qui 
est  autorisé  à la  faire  exécuter,  excepté  cependant 
en  ce  qui  regardait  les  réserves  et  les  grâces  ex- 
pectatives. 

Marguerite  d’Anjou,  victorieuse  du  comte  de 
Warwick  à Saint-Albans.  est  défaite  le  29  mars  à 
Towton  par  Edouard  IV,  fils  de  Richard,  duc 
d’York,  qui  dépouille  du  trône  Henri  VI  et  est 
reconnu  roi  d’Angleterre  par  le  parlement. 

Ma  homet  II  détruit  l'empire  grec  deTrébizonde, 
fondé  et  occupé  par  des  princes  de  la  famille  des 
Comnèncs  depuis  1704. 

Les  Navarrrai»,  les  Catalans  rt  les  Aragonais  se 
soulèvent  en  faveur  de  don  Carlos  contre  son  père 
Jean  II.  Mort  île  don  Carlos. 

1462.  Mathias,  roi  de  Hongrie,  fait  la  conquête  de 
presque  toute  l'Autriche  sur  Frédéric  III,  qui 
voulait  s’opposer  à son  couronnement  comme  roi 
de  Hongrie:  d le  force  à la  pair. 

Jean  II.  roi  de  Navarre  et  d’Aragon,  fait  empri- 
sonner Blanche,  sœur  et  héritière  de  don  Carlos, 
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et  conclut  avec  son  gendre,  le  comte  de  Foix,  un 
accord  par  lequel  celui-ci  lui  laissait  la  jouissance 
du  royaume  de  Navarre,  à condition  qu’après  sa 
mort  il  passerait  à la  maison  de  Foix.  — Louis  XI. 
moyennant  la  cession  du  Roussillon  et  de  la  Cer- 
dagne,  aide  Jean  II  à se  maintenir,  malgré  les  Ni- 
varrais,  que  soutient  le  roi  de  Castille. 

Le  navigateur  portugais  Pedro  de  Cintra,  ayant 
atteint  la  côte  de  Guinée,  donne  à une  montagne 
le  nom  de  Si  orra- Leone . et  se  dirige  au  sud,  jus- 
qu’au cap  Mesurado. 

Jean  d'Anjou  est  défait  à Troia,  dans  la  Capita- 
nate,  par  Scanderberg,  qui  combattait  pour  le  roi 
de  Naples,  Ferdinand. 

Charles  VII  établit  un  parlement  royal  à Bor- 
deaux pour  les  pays  de  Guyenne  arrachés  naguère* 
à la  domination  anglaise. 

Mort  de  Wasili  111.  Son  fils  Ivan  III  lui  succède 
au  trône  de  Russie. 

Mahomet  11  s’empare  de  l'ile  de  Lestas  par 
trahison. 

L'imprimerie  sort  de  Mayence  pour  se  répandre 
dans  les  autres  contrées  de  l’Europe,  lorrdeU 
prise  de  celte  ville  par  l'archevêque  Adolphe. 

1463.  Henri  Vï?  roi  d'Angleterre,  est  fait  prisonnier 
pour  la  3*  fois  et  enfermé  pour  7 ans  à la  Tour 
de  Londres.  — Aventures  de  Marguerite  d'Anjou, 
errant  avec  le  prince  de  Galles.  Elle  passe  dam 
les  Pays-Bas,  puis  dans  le  Barrois,  chez  son  père. 

Entrevue  ao  Louis  XI  et  du  roi  de  Castille. 
Henri  IV,  sur  la  Bidassoa.  Henri  renonce  à toutes 
ses  prétentions  sur  la  Navarre  et  la  Catalogne,  et 
obtient  la  ville  d’Estella.  avec  son  territoire,  que 
lui  cède  Jean  IL  — Entrevue  de  Louis  XI  et  de 
Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne,  de  qui  il  ra- 
chète les  villes  de  la  Somme. 

Mathias  Corvin  reprend  sur  les  Turcs  une  parti* 
de  la  Russie. 

1464.  Jean  de  Calabre  évacue  le  royaume  de  Naples. 
— Gène»  se  soumet  au  duc  de*  Milan,  Franc* 
Sforza.  — Mort  rie  Cômc  de  Médicis,  à l’âge  & 
75  ans.  Son  fils  Pierre  hérite  de  son  inAMOce* 
Florence. 

La  noblesse  de  Castille  soutient  l'archevêque  *i' 
Tolède,  le  fougueux  Carillo  d'Accra  ha,  et  son  ne- 
veu. le  marquis  de  Vil! erra,  contre  Henri  IV,  qir 
est  contraint  de  reconnaître  son  frère  Alphonse 
pour  sun  mi cc esse ur  et  de  désavouer  sa  Ù1V 
Jeanne. 

Charles  Canutson,  rappelé  par  les  paysans,  re- 
monte sur  le  trône  de  t<ui  de. 

En  Franco,  établissement  des  postes,  mais  seu- 
lement pour  ie  service  du  roi,  sous  la  direct;*.*- 
du  grand  maître  des  coureurs  de  France. 

1465.  Mécontentement  générai  causé  en  France  pi- 
le gouvernement  de  Louis  XI.  Révolte  orgam*’-- 
par  les  princes  dont  le  comte  de  Charolais,  fils  du 
duc  de  Bourgogne,  se  déclare  le  chef.  Ligue  du 
Bien  public.  Bataille  indécise  de  Montlhéry 
(16  juilh  t).  Paris  reste  fidèle  à Louis  XI.  — Tm- 
tés  de  Conflans  avec  le  comte  de  Charolais  et  de 
Saint-Maur  avec  les  autres  princes.  Par  le  rr' 
mier,  Louis  XI  abandonnait,  sauf  rachat,  les  vil  es 
de  la  Somme,  et  sans  restriction  les  comtés 
Guines,  de  Boulogne,  de  Péronne  et  de  Montiti* 
dier.  Par  le  second,  il  Cédait  à son  frcrc  la  N ' 
ma r.d ic  en  apanage. 

Édouard  IV,  roi  d'Angleterre,  épouse  Élisais 
de  Woodwille,  veuve  d'un  partisan  des  Lan- 
ça sire. 

Charles  Canutson  est  de  nouveau  détrôné  « 
Suède. 

Déposition  d’Henri  IV,  roi  de  ÜAslille;  dans!1 

f daine  d’Avrla,  par  les  grands,  qui  placent  sa* 
e trône  son  frère  Alphonse. 

1466.  Louis  XI  reprend  la  Normandie  à son  frère. 
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Prise  et  sac  de  Dinant,  sur  la  Meuse,  par  le 
comte  de  Charoiais. 

Mort  de  François  Sforza;  son  fils  Galéas  est 
couronné  à Milan. 

Traité  de  Tliorn  entre  le  roi  de  Pologne  Casi- 
mir IV  et  l'ordie  Teutonique.  Cession  par  l’Ordre 
de  la  Prusseoccidentale,  obligation  de  l’hommage 
pour  la  partie  orientale  qui  lui  reste.  Le  grand- 
maître  transfère  sa  résidence  de  Marienbourg  à 
Kœnigsberg.  — Admission  dans  les  diètes  polo- 
naises des  nonces  terrestres  ou  députés  de  chaque 
palatioit. 

14t>7.  Mort  de  Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne: 
son  fils,  Cliaries  le  Téméraire,  lui  succède.  Sou- 
lèvement de  Gand.  Victoire  du  duc  de  Bourgogne 
sur  les  Liégeois,  à Brueslein. 

Ordonnance  par  laquelle  Louis  XI  déclare  les 
offices  inamovibles  (21  octobre).  — 2*  figue  for- 
mée contre  Louis  XI  par  le  duc  de  Bourgogne  et 
le  duc  de  Bretagne,  a laquelle  accèdent  le  frère 
de  Louis  XI,  le  duc  d’Alençon,  Pierre  de  Beaujeu, 
frère  du  duc  de  Bourbon. 

Mort  de  Scandcrberg  à Lissa,  en  Dalmatie,  à 
l’âge  de  73  ans.  — Mathias  Corvin  enlève  aux 
Turcs  la  Moldavie  et  b Yalachie. 

1468.  Louis  XI  convoque  à Tours  les  États  géné- 
raux, qui  déclarent  la  Normandie  inséparable  du 
domaine  de  la  couronne,  fixent  l’apanage  de 
Charles  de  France  k 60000  livres  de  rentes,  et  of- 
frent leur  aide  pour  réduire  le  duc  de  Bretagne. 

— Louis  XI contraint  le  duc  de  Bretagne  à signer 
le  traité  d’Atuenis,  par  lequel  il  renonce  à l'al- 
liance du  duc  de  Bourgogne.  — Entrevue  de 
Louis  XI  avec  Cliaries  le  Téméraire, 'à  Péroone. 

— Le  soulèvement  des  Liégeois,  contremandé 
trop  tard,  livre  le  roi  de  France  à son  ennemi,  qui 
lui  impose  un  traité  désastreux,  Louis  XI  est 
obligé  de  céder  à son  frère,  en  échange  de  la 
Normandie*  la  Champagne  et  b Brie.  — Sac  de 
Liège,  auquel  Louis  XI  est  forcé  d’assister. 

Eu  Castille,  mort  d’Alphonse,  frère  d’Henri  IV. 
Isabelle.,  soeur  d’Alphonse,  refuse  la  couronne 
nui  lui  est  offerte  par  les  rebelles,  mais  obtient 
d’Henri  IV  b reconnaissance  de  ses  droits  au 
trône. 

Charles  Canulson  remonte  une  3*  fois  sur  le 
trône  de  Suède.  x 

Mathias  Corvin,  poussé  par  le  papa  et  l'em- 
pereur, attaque  Podiebrad  de  Bohème,  qui  pro- 
tège les  hussites. 

L'ssum-Has.-an,  vainqueur  des  Turcomans  du 
Mouton  noir,  fonde  dans  la  Perse  b dynastie  des 
Turcomans  au  Mouton  blanc. 

1469.  Louis  XI  dunno  à son  frère,  Charles  de  France, 
le  duché  de  Guyenne,  en  échange  de  la  Champagne 
et  de  la  Brie  — Fondation  de  l’ordre  de  chevalerie 
d* Saint-Michel,  dont  lo  serment  engage  les  s^- 
gneurs  envers  le  roi.  — Le  cardinal  île  La  Balue, 
accusé  de  correspondre  avec  le  duc  de  Bourgogne, 
est  enfermé  dans  une  cage  de  fer. 

Le  comte  de  Warwick,  mécontent  de  ce  que 
Édouard  IV  avait  rompu  le  mariage  qu’il  négociait 
pour  ce  prince  avec  b sœur  de  la  reine  de  France , 
fait  alliance  avec  le  duc  de  Clarence,  frère  du  roi. 

Mariage  de  Ferdinand  d’Aragon  avec  Isabelle 
de  Castille. 

Mathias  Corvin  entre  en  Moravie  et  se  fait  pro- 
clamer roi  de  Bohême.  Podiebrad  lui  oppose 
Wladislas,  fils  de  Casimir,  roi  de  Pologne,  qu’il 
désigne  pour  son  successeur. 

1470u  Le  duc  de  Clarence  et  le  comte  de  Warwick, 
défaits  à Slamlord,  cherchent  un  refuge  en  France. 
Réconciliation  ménagée  entre  Marguerite  d’Anjou 
et  Warwick  par  Louis  XI  qui  .engage  ce  dernier  à 
repasser  en  Angleterre.  — Edouard  IV  se  retire 
en  Hollande.  Rétablissement  de  Henri  VI. 
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Louis  XI  convoque  à Tours  une  assemblée  de 
notables  qui  le  dégagé  du  traité  de  Péronne.  — 
Etablissement  aux  environs  de  Touxs  de  plan- 
tations de  mûriers  et  de  fabriques  d'étoiles 
de  soie. 

Mort  de  Charles  Canutson,  roi  de  Suède.  Son 
neveu  Stenon-Sture  I,  ou  l’Ancien,  lui  succède 
avec  le  titre  d'administrateur. 

Insurrection  de  Novogorod  réprimée  par 
Ivan  III. 

Conquête  de  l’Ile  de  Négrepont  sur  les  Véni- 
tiens par  Mahomet  II. 

147 1 . Guerre  entre  Louis  XI  et  le  duc  de  Bourgogne, 
que  suspend  bientôt  une  trêve  de  trois  mois  con- 
clue à Amiens. 

Le  duc  de  Bourgogne  fournit  eu  socret  des  se- 
cours à Édouard  IV  qui  passe  en  Angleterre. 
Edouard  IV  marche  sur  Londres.  Défaite  et  mort 
do  Warwick  à la  bataille  de  Barnet.  — Défaite 
do  Marguerite  d’Anjou  à Tewkesbuiy  : sa  capti- 
vité; meurtre  de  son  mari  et  de  son  fils;  le  parti 
de  la  Rose  blanche  succombe  en  Angleterre. 

3*  ligue  formée  contre  Louis  XI  par  le  duc 
de  Bourgogne,  le  duc  de  Bretagne,  le  duc  de 
Guyenne,  le  duc  de  Lorraine,  le  comte  d’Arma- 
gnac,  le  comte  de  Foix,  le  roi  d’Angleterre, 
Edouard  IV,  et  le  roi  d’Aragon.  Jean  II. 

Mort  de  Georges  Podiebrad,  roi  de  Bohême. 
Wadislas,  fils  de  Casimir  IV,  roi  de  Pologne,  est 
reconnu  dans  la  Bohème  proprement  dite,  mais 
la  Moravie  et  la  Silésie  se  donnent  à Mathias 
Corvin. 

Diète  de  Ratisbonne  pour  pourvoir  à la  défense 
de  la  chrétienté.  Indolence  de  l’empereur  Frédé- 
ric III. 

Christian  I,  roi  de  Danemark,  débarque  en 
Suède,  mais  ayant  été  vaincu  à la  bataille  de 
Brunkeberg,  longtemps  célèbre  dans  les  chants 
populaires  des  paysans  suédois,  il  renonce  à 
toutes  ses  prétentions  sur  ce  royaume. 

Jacques  de  Lusignan,  bâtard  ue  Jean  III,  der- 
nier descendant  mâle  de  Gui  de  LusignaD,  se 
ménage  l'appui  des  Vénitiens  contre  les  chevaliers 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem  et  les  Génois  en  épou- 
sant Catherine  Coruaro,  fille  d’un  patricien  de 
Venise. 

Alphonse  V,  roi  de  Portugal,  mérité  le  surnom 
d’Africain  en  conquérant  sur  les  Maures  Arzile  et 
Tanger. 

1472.  Le  duc  de  Guyenne,  qui  sollicitait  la  main 
de  la  fille  du  duc  *de  Bourgogne,  meurt  à Bor- 
deaux, peut-être  empoisonne.  Louis  XI  occupe  la 
Guyenne.  — La  guerre  recommence  entre 
Louis  XI  et  le  duc  de  Bourgogne.  — Belle  défense 
de  Beauvais  par  Jeanne  Hachette.  — Trêve  signée 
par  Louis  XI  avec  le  duc  de  Bretagne,  et  quelque 
temps  après  à Senlis  avec  le  duc  de  Bourgogne. 

Pillage  et  incendie  de  Smyrne  par  les  Véni- 
tiens. — Le  pacha  de  Bosnie  pénètre  jusqu’à 
3 railles  d’Udine  dans  le  Frioul. 

Les  Portugais  franchissent  la  Ligne  et  forment 
des  établissements  dans  les  Iles  du  Prince,  de 
Saint-Thomas  et  d’Annobon.  — Prise  de  Barcelone 
et  réduction  de  la  Catalogne  par  Jean  H d’Ara- 
gon, qui  reprend  alors  le  Roussillon  qu’il  avait 
engagé  à Louis  XI. 

1473.  Louis  XI  fait  jeter  en  prison  le  duc  d'Alençon 
et  prend  possession  de  son  duché.  — Il  fait  assié- 
ger Jean  V,  comte  (l'Armagnac,  dans  Lcctoure 
et  le  fait  tuer  malgré  la  capitulation.  — Soulève- 
ment du  Roussillon:  massacre  des  Français.  — 
Nouveau  traité  entre  Louis  XI  et  Jean  U,  qui  s’en- 
gage à rendre  le  Rousaillou  et  la  Cerdagne.  s’il  ne 
peut  dans  l'espace  d’un  an  rembourser  l’argent 
qu'il  devait,  -r-  René  H de  Lorraine  fait  alliance 
avec  Louis  XI.  — Mariage  des  doux  filles  do 
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Louis  XI  avec  Pierre  de  Beaujeu  et  Louis  d’Or- 
léans. 

Charles  le  Téméraire  achète  la  Gueldre  et  le 
comté  de  Zutphen.  — Son  entrevue  à Trêves  avec 
l'empereur  Frédéric  III,  qui  lui  refuse  le  titre  de 
roi  et  de  vicaire  de  l’Empire. 

Mort  de  Jacques  de  Lusignan.  — Réduction  de 
nie  de  Chypre  en  province  vénitienne. 

1474.  Tyrannie  de  Hagenbacb,  gouverneur  de  Char- 
les le  Téméraire  dans  le  lanagraviat  d’Alsace.  — 
11  est  pris,  jugé  et  décapité  dans  Brisach;  le  land- 
graviat  d’Alsace,  enlevé  à la  Bourgogne,  retourne 
à la  maison  d’Autriche. 

Alliance  perpétuelle,  ligue  offensive  cl  défensive, 
conclue  par  Louis  XI  avec  les  8 cantons  suisses, 
oui  bientôt  après  déclarent  la  guerre  au  duc  de 
Bourgogne.  — Guerre  entre  Charles  le  Téméraire 
et  l’empereur  Frédéric  III  qui  lui  a refusé  le  titre 
de  roi.  — Louis  XI  enlove  l’Anjou  au  vieux  roi 
Rene.  — Charles  le  Téméraire  forme  contre 
Louis  XI  une  4*  ligue,  dans  laquelle  entrent  le  roi 
d’Angleterre,  le  roi  d’Aragon,  le  duc  de  Bretagne. 

Une  ordonnance,  en  date  du  2 septembre, 
déclare  que  les  arrêts  du  parlement  de  Paris  se- 
ront exécutoires  dans  les  ressorts  des  parlements 
de  Toulouse  et  de  Bordeaux.  — Première  expé- 
rience de  l’extraction  de  la  pierre  sur  un  condamné 
à mort,  auquel  Louis  XI  accorde  sa  grâce  et  une 
récompense. 

Mort  d’Henri  IV.  roi  de  Castille.  Avènement  de 
sa  sœur  Isabelle,  a l’Age  de  23  ans. 

L’empereur  Frédéric  III  érige  le  Holstein  en 
duché  a’empire,  en  faveur  de  Christian  I*r,  roi 
de  Danemark. 

1475.  Prise  de  Perpignan  par  les  trounesde  Louis  XI- 
— Pendant  que  Charles  le  Téméraire  était  oc- 
cupé au  siège  de  la  petite  ville  de  Neuss,  près 
de  Cologne,  contre  les  troupes  de  Frédéric  III, 
Edouard  IV  débarque  à Caki  s : n’étant  pas  appuyé, 
comme  il  l'espérait,  par  les  Bourguignons,  ce 
prince  traite  à Pecquigny  avec  Louis  XI  qui  s’en- 
gage à payer  à Edouard  IV  75  000  écus  pour  les 
frais  de  l’expédition,  une  pension  annuelle  de 
pareille  somme,  et  rachète  Marguerite  d’Anjou 
pour  50  000  écus.  — Traité  de  Soleure  entre 
Louis  XI  et  le  duc  de  Bourgogne  qui  abandonne 
au  roi  le  connétable  de  Saint-Pol  accusé  de  trahir 
également  ces  deux  princes.  — Exécution  de  Saint- 
Pol.  en  place  de  grève  (décembre). 

Charles  le  Téméraire  fait  la  conquête  de  la 
Lorraine  et  réduit  le  jeune  duc  René  II  de  Vau- 
demont  à prendre  la  fuite. 

Soulèvement  des  nobles  de  Castille,  sous  la  con- 
duite de  l'archevêque  de  Tolède  et  de  son  neveu, 
le  marquis  de  Villena,  en  faveur  de  Jeanne,  fille 
de  Henri  IV.  Ils  s’appuient  sur  l’oncle  de  Jeanne, 
Alphonse  V,  roi  de  Portugal. 

2"  révolte  de  Novogorod  contre  Ivan  IV,  qui  lui 
enlève  ses  privilèges  républicains. 

1476.  Charles  le  Téméraire  envahit  la  Suisse.  Il  est 
hattu  à Granson.  — Louis  XI  profite  de  la  victoire 
des  Suisses  pour  contraindre  à la  soumission  la 
maison  d’Anjou  dont  tous  les  princes  lui  lont 
cession  de  leurs  droits.  — Il  fait  arrêter  le 
duc  de  Nemours.  — Nouvelle  défaite  de  Charles 
le  Téméraire  par  les  Suisses  à Morat.  — I.e  duc 
René  recouvre  la  lorraine.  — Charles  le  Témé- 
raire met  le  siège  devant  Nancy. 

Bataille  de  Toro  dans  laquelle  Ferdinand  le 
Catholique  défait  Alphonse,  roi  de  Portugal,  qui 
lui  disputait  la  Castille  comme  fiancé  de  Jeanne, 
fille  dp  Henri  IV. 

Galéas  Sforza,  duc  de  Milan,  est  assassiné  Son 
fils  Jean  Galéas,  âgé  de  8 ans,  reconnu  duc  de 
Milan,  est  défendu  contre  l’ambition  de  ses  frères 
par  U ministre  Simonetta. 
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Mahomet  II  enlève  CafTa  aux  Génois,  qui  per- 
dent ainsi  la  clef  du  commerce  de  la  mer  Noire 
et  de  la  mer  d’Azof. 

La  grammaire  de  Lascaris,  imprimée  cette  an- 
née à Milan,  est  le  premier  ouvrage  où  le  grec 
soit  régulièrement  imprimé,  mais  il  est  encore 
défectueux. 

1477.  Charles  le  Téméraire  est  défait  et  tué  sous  les 
murs  de  Nancy  par  le  duc  do  Lorraine,  René  de 
Vaudemont  (5  janvier).—  Louis  XI  occupe  le  du- 
ché de  Bourgogne  et  établit  un  parlement  à Di- 
jon. — Mariage  de  Maximilien  d’Autriche  avec 
Marie  de  Bourgogne.  — Jacques  d 'Armagnac,  duc 
de  Nemours  et  comte  de  la  Marche,  coupable 
d’avoir  trempé  dans  les  complots  du  duc  de  Bour- 
gogne, du  duc  de  Bretagne  et  de  Saint-Pol,  est 
décapité  aux  halles. 

Stenon  Sture  fonde  l’université  d’Up-al. 

Le  nord  de  l’Italie  est  ravagé  jusqu'à  la  Piave 
par  les  Turcs. 

1478.  Edouard  IV,  roi  d’Angleterre,  fait  condamner 
à mort  le  duc  de  Clarencc  par  le  parlement,  et 
le  fait,  dit-on,  noyer  dans  une  tonne  de  mal- 
voisie. 

Conspiration  formée  à Florence  par  les  Pazzi, 
l’archevêque  de  Pise  François  Salviati,  le  neveu 
du  pape  Jérôme  Riario,  seigneur  d’Imola  en  Ro- 
maine, contre  les  frères  Laurent  et  Julien  de 
Médicis.  Julien  périt  assassiné  dans  la  cathédrale, 
laissant  un  fils  qui  sera  pape  en  1523.  Supplice 
des  conjurés.  — Le  pape  Sixte  IV  déclare  la  guerre 
aux  Florentins;  il  est  soutenu  par  Ferdinand,  roi 
de  Naples. 

Traité  d’Olmutz  entre  Mathias  Corvin,  roi  de 
Hongrie,  et  Ladislas,  roi  de  Bohême.  11  fut  con- 
venu que  chacun  des  concurrents  porterait  le 
titre  de  roi  de  Bohême,  que  le  royaume  appar- 
tiendrait à Ladislas  avec  les  droits  d’électeur; 
que  Mathias  aurait  les  3 provinces  incorporées  à 
la  Bohême,  savoir:  la  Lusace,  la  Moravie  et  la 
Silésie,  lesquelles  reviendraient  à Ladislas  si  Ma- 
thias mourait  le  premier  (en  effet,  Mathias  mou- 
rut sans  enfants  en  1490  et  Ladislas  reprit  les 
3 provinces). 

Christian  l*r,  roi  de  Danemark,  fonde  l’univer- 
sité de  Copenhague. 

Réunion  de  la  Poméranie  en  un  seul  duché 
sous  Bogislas  le  Grand. 

Mahomet  II  s’empare  de  Croia,  mais  échoue 
devant  Scutari. 

1479.  Louis  XI  occupe  Li  Franche-Comté.  — Ba- 
taille de  Guineçatte,  qui  demeure  indécise  entre 
l’armée  de  Maximilien  d’Autriche  et  de  Louis  XI. 

Mort  de  Jean  II,  roi  de  Navarre  et  d’Aragon. 
Son  fils  Ferdinand,  l’époux  d’Isabelle, lui  succède 
dans  les  Etats  d’Aragon,  des  lies  Baléares,  de 
Sardaigne  et  de  Sicile;  Léonore , sa  fille,  mariée 
au  comte  de  Foix,  règne  en  Navarre;  cette  prin- 
cesse étant  morte  peu  après,  la  Navarre  passe  à 
son  petit-fils  François  Pnoebus. 

Fin  de  la  guerre  entre  la  Castille  et  le  Portugal; 
Alphonse  de  Portugal  renonce  au  titre  de  roi  de 
Castille , et  dona  Jeanne,  abandonnée,  se  retire 
dans  un  couvent  de  Coïmbre. 

Les  Florentins  sont  défaits  au  Poggio  Impé- 
riale par  le  fils  de  Ferdinand  do  Naples,  Al- 
phonse t duc  de  Calabre. 

Traité  de  paix  entre  Mahomet  II  et  les  Vénitiens, 
qui  lui  abandonnent  Scutari. 

1480.  Le  tribunal  de  l’Inquisition  est  régulièrement 
organisé  à Séville.  11  reçoit  alors  le  nom  de  Saint- 
Office.  Le  premier  grand  inquisiteur  général 
sera  le  cardinal  Torquemadn. 

Les  Turcs  occupent  Otrante.  Effroi  de  l'Europe. 
— Belle  défense  de  Rhodes  contre  les  Turcs,  par 
le  maître  de  l’ordre,  Pierre  d’Aubusson. 
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A Milan,  Ludovic  le  More  chasse  les  tuteurs  du 
jeune  duc,  son  neveu,  fait  décapiter  le  ministre 
Simnnetta  et  éloigne  la  mère  du  duc,  Bonne  de 
Savoie. 

1481.  Mort  de  Charles  du  Maine,  neveu  et  succes- 
seur de  René  d’Anjou.  11  laisse  par  un  testament, 
dont  Louis  XI  avait  ménagé  de  longue  main  les 
dispositions,  tous  ses  domaines  à la  couronne  (du- 
ché de  Bar,  le  Maine.  l’Anjou,  la  Provence  avec 
ses  prétentions  au  royaume  de  .Naples). — Louis  XI 

reud  6 000  Suisses  a son  service  et  leur  accorde 
e grands  privilèges. 

Accession  des  c intons  de  Fribourg  et  de  So-  , 
leure  à la  ligue  helvétique. 

Jacques  III,  roi  d'Ecosse,  poussé  par  Louis  XI, 
déclare  la  guerre  à l’Angleterre. 

Jean  II  succède  en  Danemark  à son  frère 
Christian  Ier;  la  Norvège  le  reconnaîtra  en  1483, 
mais  il  sera  forcé  de  céder  à Frédéric,  son  frère, 
!e  Slesvig  et  le  Holslein  pour  apanage. 

Les  Ottomans  sont  forcés  par  les  forces  réunies 
de  Sixte  IV  et  du  roi  de  Naples  d’abandonner 
Gtrante.  — Mort  de  Mahomet  II.  Rivalité  de  ses 
deux  fils,  Bajazet  et  Zizim.  Le  second  est  vaincu 
et  se  retire  en  Egypte. 

1482.  Traité  d'Arras  entre  Maximilien  d’Autriche  et 
Louis  XI.  L’Artois  et  la  Franche-Comté  sont  pro- 
mis pour  dot  de  Marguerite,  fille  de  Marie,  si  elle 
épouse  le  Dauphin. 

Guerre  entre  Frédéric  III  et  Mathias  Corvin. 

Charlotte, fille  unique  de  Jean  III  de  Lusignan, 
dépouillée  par  son  frère  naturel  du  trône  de 
Chypre  depuis  1464,  cède  ses  droits  sur  Chypre, 
Jérusalem  et  l’Arménie  au  duc  de  Savoie,  son 
beau-frére,  pour  lui  et  ses  successeurs.  — Ligue 
formée  par  le  duc  de  Ferrare,  Naples,  Milan, 
Mantouc,  Florence  et  les  Bentivoglio  de  Bologne 
contre  Venise  et  Jérôme  Riario,  seigneur  d’Imola 
et  de  Forli,  neveu  de  Sixte  IV.  Riario  voulait 
s’agrandir  et  Venise  maintenir  ses  prétentions 
exclusives  au  monopole  du  sel  qui  provenait  des  ; 
lagunes. 

Jean  II,  roi  de  Portugal,  fait  construire  une 
forteresse  et  une  église  auprès  du  port  de  Mina, 
sur  la  côte  de  Guinée.  Vers  la  même  époque. 1 
2 médecins  du  roi,  Rodrigue  et  Joseph,  assistés 
de  Martin  Behaim  de  Nuremberg,  dressent  des 
tables  de  la  déclinaison  du  soleil  et  trouvent  le 
moyen  d’appliquer  l’astrolabe  aux  observations 
nautiques. 

Le  grand  maître  Pierre  d’Aubusson  fait  passer 
en  France  le  prince  Zizim,  frère  et  rival  (le  Ba- 
jazet II. 

1483.  Mort  d’Edouanl  IV,  roi  d’Angleterre.  L’aîné  de 
ses  deux  fils,  Edouard  V,  âgé  de  13  ans,  est  pro- 
clamé, mais  non  couronné  roi.  Richard,  duc  de 
Glocester,  frère  d’Edouard  IV,  se  fait  nommer 
protecteur  du  royaume;  peu  après,  il  se  fait  pro- 
clamer roi  sous  le  nom  ae  Richard  III,  et  fait  pé- 
rir Edouard  Y et  son  frère. 

Mort  de  Louis  XI,  au  château  de  Plessis- les- 
Tours.  Son  fils  Charles  VIII,  âgé  de  13  ans, 
lui  succède  sous  la  tutelle  de  sa  sœur  Anne, 
mariée  au  frère  du  duc  de  Bourbon,  le  sire  de 
Beaujeu. 

Jean  II,  roi  de  Danemark  et  de  Norvège,  par- 
vient à conclure  avec  les  États  de  Suède  une  con- 
vention qui  rétablissait  l’ancienne  union,  mais  les 
efforts  et  la  puissance  de  Stenon-Sture  en  retar- 
dent l’effet  jusqu'en  1497. 

Sixte  IV  excommunie  ies  Vénitiens  qui  ont  re- 
fusé sa  médiation  dans  l’affaire  de  Ferrare. 

Naissance  de  Luther  à Eisleben,  en  Saxe. 

1484.  États  généraux  de  Tours  pour  constituer  la 
régence.  Ils  obtiennent  la  diminution  de  la  taille 
qui  est  réduite  de  4 700  000  livres  à 1 200  000  li- 
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vres,  avec  300000  livres  pour  droit  de  joyeux 
avènement.  Ces  Etats  développèrent  des  vues 
utiles  sur  la  rédaction  des  coutumes,  le  grand 
conseil,  l’inamovibilité  des  juges,  le  commerce,  etc. 
Mais  la  rivalité  des  ordres  permit  à Anne  de  dis- 
soudre l’assemblée  et  de  constituer  un  conseil  de 
gouvernement  tout  entier  à sa  discrétion. 

Le  Génois  Christophe  Colomb,  après  avoir  sou- 
mis inutilement  ses  projets  à Gènes  et  au  Portu- 
gal, s’adresse  à Ferdinand  et  à Isabelle. 

Cession  de  Céphalonic  au  sultan  par  les  Véni- 
tiens. 

Fin  de  la  guerre  entre  le  duc  de  Ferrare  et  les 
Vénitiens,  qui  gardent  Bovigo  et  toute  la  Polé- 
sine. 

Premier  voyage  du  Portugais  Diego  Cano  jus- 
qu’à l'embouchure  du  Zaïre. 

1485.  Mathias  Corvin  s’empare  de  Vienne,  qu’il  con- 
serve jusqu’à  sa  mort  en  1490. 

Le  Gallois  Henri  Tudor.  comte  de  Richcmont, 
arrière-petit-fils  par  sa  mere  de  Jean  de  Gaunt, 
duc  de  lancastre,  défait  et  tue  à Bosworth,  dans 
le  comté  de  Leicester,  Richard  III  (22  août).  Fin 
de  la  dynastie  d’York.  Henri  VII  Tudor  est  re- 
connu et  couronné  roi  (13  oct.). 

Mariage  d’Ivan  III  avec  Sophie  Paléologue.  Le 
prince  russe  espérait  par  cette  union  s'assurer 
des  droits  sur  le  trône  impérial  de  Constantino- 
ple. Il  prend  pour  armoiries  l’aigle  noir  à deux 
tètes. 

Second  voyage  du  Portugais  Diego  Cano.  qui 
s’avance  jusqu’au  cap  Nègre,  22*  de  latitude. 

1486.  Mariage  d’Henri  VII  avec  Elisabeth,  fille 
d’Edouard  IV.  — Lambert  Simnel,  fils  d'un  bou- 
langer, se  fait  passer  pour  le  fils  du  duc  de  Ga- 
rance: il  est  pris  et  enfermé  à la  Tour. 

Le  duc  d’Orléans  organise  contre  la  régente  la 
guerre  folle  11  est  appuyé  par  les  ducs  de  Bour- 
bon et  de  Bretagne,  ainsi  que  par  Henri  VII  et 
Maximilien.  Il  échoue  et  est  contraint  de  signer 
l’accommodement  do  Beaugency. 

Jean-Alphonse  d’Aveiro  découvre  le  Bénin  et  en 
apporte  le  piment,  déjà  connu,  sous  le  nom  de 
graine  du  Paradis,  des  Italiens  qui  le  tiraient  du 
nord  de  l’Afrique  où  des  caravanes  l’apportaient 
de  Guinée.  — Barthélemy  Diaz,  chevalier  de  la 
maison  de  Jean  II,  part  pour  explorer  la  côte 
d'Afrique  au  S.  du  Congo  (fin  d'aout).  Jeté  à l’E. 
par  une  tempête,  il  double  le  cap  des  Tempêtes 
sans  s’en  apercevoir,  le  reconnaît  a son  retour,  en 
détermine  avec  soin  la  position  et  arrive  à Lis- 
bonne en  décembre  1487.  Le  roi  Jean  II  change 
le  nom  de  cap  des  Tempêtes  en  celui  de  cap  de 
Bonne-Espérance. 

1487.  Les  Florentins  reprennent  la  ville  do  Sarzane 
sur  les  Génois,  qui  sc  placent  de  nouveau  sous  la 
domination  des  Sforza  de  Milan. 

Une  nouvelle  ligue  féodale  réunit  contre  Anne 
de  Beaujeu  toute  la  haute  aristocratie,  qui  s’ap- 
puie encore  sur  Maximilien. 

Alphonse  de  Palva  et  Pierre  de  Covillam  sont 
envoyés  par  Jean  II  à Alexandrie  pour  recueillir 
des  renseignements  sur  un  prétendu  prince  chré- 
tien, le  prêtre  Jean,  qui  restait, dit-on, en  Afrique, 
et  aussi  sur  le  passage  aux  Indes  par  les  conti- 
nents de  l’Afrique  et  de  l’Asie.  Us  partent  de  Lis- 
bonne avec  une  carte  empruntée  à Calsadilla, 
évêque  de  Viseo,  sur  laquelle  l’Afrique  était  bor- 
née au  sud  par  une  mer  navigable.  Ils  se  séparent 
au  port  arabe  d’Aden.  Palva  fut  assassiné  en 
Abyssinie.  Covillam  visita  Calicut,  Cananor,  Goa 
dans  l’Inde,  et  Sofa  la  en  Afrique,  où  il  recueillit 
les  premiers  renseignements  précis  sur  l’ile  de  la 
Lune  (Madagascar).  11  adressa  alors  à Jean  II  des 
renseignements  qui  le  déterminèrent  dès  1490  à 
faire  les  préparatifs  d'une  expédition  pour  passer 


218 


CHRONOLOGIE.  — TABLES. 


Ap.  J.-C. 

aux  Indes  en  doublant  le  cap  de  Bonne-Espé- 
rance. 

1488.  Jacques  III,  roi  d’Eoosae.est  défait  à Ban- 
nockburn  par  les  nobles  révoltés  et  périt  assassiné 
dans  la  déroute.  Son  fils  Jacques  IV  lui  succède 
à l'Age  de  là  ans. 

La  Tré mouille  bat  et  prend  le  duc  d’ürléaus  à 
Saint-Aubin-du-Cormier  en  Bretagne.  Le  duc  de 
Bretagne,  par  le  traité  de  Sablé,  s’engage  à ne 
pas  marier  sa  tille  Anne  sans  le  consentement  du 
roi.—  Mort  de  François  II,  duc  de  Bretagne.  — 
Soulèvements  de  Bruges  et  de  Gand  contre  Maxi- 
milien d’Autriche. 

1489.  Catherine  Cornaro  fait  donation  aux  Véni- 
tiens du  royaume  de  Chypre. 

Henri  VU,  roi  d’Angleterre,  et  Ferdinand  le 
Catholique  envoient  des  secours  à Anne  de  Bre- 
tagne. 

1490.  A Florence,  prédications  du  dominicain.  Jé- 
rôme Savormrole,  qui  appelle  Charles  VIH  de 
France  pour  jaioir  les  crimes  de  ITtaiiOb 

Ludovic  le  More  demande  à tenir  Gènes  comme 
un  fief  de  la  couronne  de  France  cl  en  est  in- 
vesti à cette  condition. 

Maximilien  d’Autriche  épouse  Anne  de  Breta- 
gne par  procureur. 

1491.  Ferdinand  le  Catholique  et  Isabelle  mettent 
le  siège  devant  Grenade,  que  défend  Boalxlil, 
dernier  prince  de  la  dynastie  des  Nteérides. 

Trois  armées  françaises  occupent  la  Bretagne. 
La  duchesse,  assiégée  dans  Rennes,  est  obligée 
d’épouser  Charles  VIII.  Le  contrat  réserve  l'indé- 
pendance «le  la  Bretagne  et  oblige  la  duchesse  à 
n’épouser  que  le  successeur  du  roi  ou  le  plus 
proche  héritier  du  trône. 

1492.  Charles  VIII  achète  la  paix  d'Henri  VIII  d’An- 
gleterre en  s'engageant  A lui  payer  745  000  écus 
d’or. 

En  Angleterre,  apparition  d'un  nouveau  pré- 
tendant, l'erkin  Warbeck,  fils  d’un  juif  de  Tournai, 
qui  so  fait  passer  pour  le  second  fils  d'Edouard  IV. 

Prise  de  Grenade  par  Ferdinand  le  Catholique. 
Fin  de  la  domination  des  Maures  en  Espagne.  — 
Expulsion  des  Juifs  de  l'Espagne.  — Après  huit 
ans  «le  sollicitations,  Christophe  Colomb  signe  de- 
vant Grenade  a\ec  Ferdinand  et  Isabelle  un  traité 
qui  le  créait  vice-roi  de  toutes  les  terres  qu’il  dé- 
couvrirait. 11  part  de  Palos,  le  3 août,  avec  3 pe- 
tits navires,  et  aborde  le  12  octobre  à GuanaJiam, 
une  des  Lucayes  ou  Bahama,  qu’il  appelle  San 
Salvador.  Il  découvre  Cuba  et  Haïti,  quil  appelle 
Hispaniola. 

A Florence,  mort  de  Laurent  le  Magnifique,  sur- 
nommé le  Père  des  Muses. — Mort  d'innocent  VUI. 
Avènement  d’Alexandre  VI,  Borgia. 

1493.  Mort  de  l'empereur  Frédéric  III.  Avènement 
«le  Maximilien  «l’Autriche. 

Retour  de  Christophe  Colomb,  qui  est  reçu  à 
Barcelone  par  Ferdinand  et  Isabelle  (15  avril). 
— Une  bulle  du  pape  Alexandre  VI  fait  donation 
à Ferdinand  le  Catholique  de  tous  les  pays  décou- 
verts et  A découvrir  vers  l’occident  et  le  midi,  en 
tirant  une  ligne  imaginaire  d’un  pôle  à l'autre,  à 
une  distance  de  !0Ü  lieues  A 10.  aes  Açores  et  du 
cap  Vert.—  Second  voyage  de  Christophe  Colomb 
(27  sept.).  Découverte  de  plusieurs  ilos  Antilles, 
Saint-Dominique,  Marie-Gaiaute,  Sainte-Marie-de- 
Guaddoupe,  Mont-Serrat,  Sainte  Marie-la-Rotonde, 
Sainte-Marie-Antique,  Saint-Christophe,  Saint- 
Jean-de-Porto-Kico  (du  3 au  22  nov.). 

Cliarles  VIII,  qui  médite  la  conquête  du  ro- 
yaume de  Naples,  restitue  à Ferdinand  le 
Catholique  le  Roussillon  et  la  Cerdagne  par  le 
traité  de  Barcelone,  et  à Maximilien  d’Autriche 
l’Artois  et  la  Franche-Comté  par  le  traité  de 
Senlis. 
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1494.  L’empereur  Maximilien  épouse  la  nièce  de 
Ludovic  le  More  ; il  l’investit  au  duché  de  Milan 
qui  appartient  au  jeune  Jean  Galéas. 

Traité  de  Tordcsillas  entre  le  roi  de  Portugal 
et  Ferdinand  le  Catholique  par  lequel  la  ligne  de 
démarcation  à PO.  du  cap  Vert  est  reculée  de 
270  lieues. 

Expédition  de  Charles  VIII  en  Italie.  — Mort 
de  Jean  Galéas-Marie,  duc  de  Milan.  Ludovic  le 
More  lui  succède.  — Soulèvement  des  Florentins 
qui  chassent  Pierre  de  Médicis.  — Entrée  solen- 
nelle de  Charles  VIII  à Rome  (31  déc.). 

1495.  Diète  de  Worms  nui  établit  une  chambre 
impériale  chargée  de  décider  dans  tous  les  débats 
civils  entre  les  Etats  d’empire,  et  de  iuger  les 
causes  criminelles  liées  au  maintien  de  la  paix. 

Traité  entre  Charles  VIII  et  Alexandre  VI.  qui 
lui  livre  empoisonné  le  frère  du  sultan  Bajazet, 
Zizim,  le  prétendant  à l’empire  d’Orient.  — 
Charles  VIII  dissipe  à San  Germano  les  troupes 
de  Ferdinand  II  et  entre  A Naples  en  triompha- 
teur. — Ligue  contre  Charles  VIII  conclue  A 
Venise  entre  les  Vénitiens,  le  pape,  l’empereur, 
Ferdinand  le  Catholique  et  Ludovic  le  More.  — 
Charles  VIII  quitte  Naples  et  lot  l’armée  de  la 
ligue  à Fornoue,  près  de  Plaisance. 

A Venise,  les  Aides  impriment  lo  première  édi- 
tion grecque  des  couvres  d’Aristote. 

1496.  Mariage  de  Philippe  le  Beau,  fils  de  Maxi- 
milien et  de  Marie  de  Bourgogne,  avec  Jeanne  la 
Fullo,  fille  «le  Ferdinand  et  d'Isabelle. 

La  victoire  de  d’Aubigny  à Sém inara  sur  les 
Espagnols,  celle  de  Précy  à Eboli  sur  les  Napo- 
litains sont  sans  résultat.  Montpensier  capitule 
dans  Atclla  et  d’Aubigny  évacue  le  royaume  de 
Naples. 

Henri  VII  envoie  les  Vénitiens  Jean  et  Sébas- 
tien Cabot  à la  recherche  d’un  passage  aux  Indes 
par  le  N.  O. 

Barthélemy,  frère  de  Christophe  Colomb,  jette 
dans  nie  d’flaïti  les  fondements  de  la  ville  de 
Saint-Domingue. 

1497.  Jean  l#r,  roi  de  Danemark  et  de  Norvège, 
occupe  Stockholm  et  fait  reconnaître  pour  son 
successeur  en  Suède  son  fils  aîné,  Christian,  déjà 
accepté  dans  les  deux  autres  royaumes. 

Le  Florentin  Amerigo  Vespuccî  avec  une  flotte 
espagnole  côtoie  le  nouveau  continent,  après 
avoir  visité  le  golfe  de  Paria  et  l’tle  Sainte- 
Marguerite. 

Charles  VIII  donne  une  nouvelle  organisation 
au  grand  conseil,  qui  est  rendu  sédentaire  à Pa- 
ris. Ce  tribunal,  composé  «le  17  membres  et  pré- 
sidé par  le  chancelier  en  l’absence  du  roi , ne  s'oc- 
cupait dans  le  principe  que  des  procès  évoqués 
par  ordonnance  royale  et  des  questions  de  règle- 
ment de  juges,  mais  pmi  à peu  ses  attributions 
s'étendirent  et  embrassèrent  tous  les  procès  en 
matières  bénéficiales.  — Nouvelle  ordonnance 
pour  la  rédaction  des  coutumes. 

1498.  3#  voyage  de  Christophe  Colomb.  Il  reconnaît 
Hic  de  la  Trinité,  une  des  lies  sous  le  Vent , et 
visite  la  côte  de  terre  ferme  depuis  Paria  jusqu'au 
cap  de  la  Vêla. 

Mort  de  Charles  VIII.  Fin  de  la  branche  des 
Valois  directs.  Avènement  de  Louis  XII,  de 
la  branche  des  Valois  Orléans.  Il  répudie  la  fille 
de  Louis  XI  pour  épouser  Anne  de  Bretagne. 

A Florence . Savonarole  subit  le  supplice  du  feu 
sur  la  place  publique. 

Le  Portugais  Vasco  de  Garua  double  le  cap  de 
Bonne-Espérance,  visite  la  côte  orientale  «l’Afrique 
et  aborde  à Calicut,  sur  la  côte  indienne  de 
Malabar. 

1499.  Pair  de  BAlc  qui  met  flu  A une  guerre  en- 
gagée entre  les  Suisses  et  l’empereur. 


•y  Google 


TEMPS  MODERNES. 


219 


Ap.  J-C. 

L'échiquier  de  Rouen  est  transforme  en  parle- 
ment de  Normandie. 

Louis  XII,  qui  songeait  à faire  valoir  sur  le 
Milanais  les  droits  qu’il  tenait  de  son  aïeule  Va- 
lentine  Visconti.  se  concilie  les  Vénitiens  en  leur 
promettant  Cremone  et  la  Ghiara  d’Adda.  — 
lr*  conquête  du  Milanais  par  les  Français.  — 
Gênes  se  place  sous  la  domination  de  Louis  XII. 

Guerre  entre  les  Vénitiens  et  les  Turcs  que 
Ludovic  le  More  avait  excités  à ravager  le  Frioul 
vénitien. 

1500.  Diète  d’Augsbourg  qni  partage  l’Allemagne 
en  6 cercles,  dans  chacun  desquels  devait  être 
institué  un  corps  chargé  de  maintenir  la  paix 
publique. 

François  de  Bovadilla.  commissaire  du  gou- 
vernement espagnol  à Hispaniola,  fait  arrêter 
Christophe  Colomb  et  l’envoie  on  Espagne  avec 
ses  deux  frères  chargés  de  chaînes. 

Le  gouvernement  despotique  de  Trivulce,  gou- 
verneur du  Milanais,  provoque  un  soulèvement; 
retour  de  Ludovic  le  More.  — Louis  Xll  envoie 
dans  le  Milanais  une  nombreuse  armée  sous  la 
conduite  de  la  Trémouille.  Les  Suisses  qui  étaient 
au  service  de  Ludovic  refusent  de  combattre  ceux 
de  l’armée  française.  Ludovic  est  fait  prisounier; 
il  mourra  au  château  de  Loches  on  1510.  — 
Louis  XII  abandonne  Pise  aux  Florentins  et 
fournit  des  troupes  au  pape  et  à son  tils  César  Borgia 
pour  conquérir  la  Romagne.  — Traité  de  Grenade 
entre  Louis  XII  et  Ferdinand  le  Catholique  pour 
le  partage  du  royaume  de  Naples. 

Le  Portugais  Alvarès  Cabrai  est  poussé  par  la 
tempête  sur  la  côte  du  Brésil.  — Le  Portugais 
Corte-Rcal  reconnaît  Terre-Neuve,  le  bassin  du 
fleuve  Saint-Laurent  et  la  terre  de  Labrador. 


XVI*  siècle  après  Jésus-Christ. 

(siècle  de  lèon  x.) 

Rivalité  de  François  I«r  el  de  Cliarles-Quint.  — Règne 
brillant  de  Soliman  II.  — La  Réforme  (Luther,  Calvin, 
Henri  VIII'  . — Traite  de  Cateau-Carabrésis  qui  termine 
la  lotte  entre  la  France  et  la  maison  d’Autriche.  — 
Guerres  de  religion  en  France.  — Edit  de  Nantes.  — 
Paix  de  Vendus  qui  met  ûn  à la  guerre  entre  la  France 
et  l’Espagne.  — Commencement  de  la  dynastie  des 
Bourbons  avec  Henri  IV.  — Grandeur  de  l'Espagne  sous 
Charles  V et  Philippe  II.  — Exploits  de  Fernand  Cortez 
au  Mexique,  de  François  Pizarre  au  Pérou.  — Création 
de  l’ordre  des  jésuî  es. — Règne  d’Elisabeth  en  Angle- 
terre, de  Marie  Stuart  en  F^osse.  — Etablissement  dé- 
finitif de  la  religion  anglicane.  — Concile  général  de 
Trente  — Règne  de  Gustave  Waaa  en  Suède,  d’Ivan  IV 
en  Russie.  — Insurrection  des  Pays-Bas  contre  Phi- 
lippe II;  Guillaume  de  Nassau.—  Renaissance  dans  les 
différents-  paye  de  l’Europe  dee  lettres,  des  sciences  et 
de»  arts. 

1501.  Conquête  du  royaume  de  Naples  par  les 
Français  et  les  Espagnols  réunis.  — La  roi 
Frédéric  se  rend  et  est  conduit  en  France.  — 
Partage  de  son  royaume  entre  Ferdinand  et 
Louis  XII.  — Dispute  entre  le  duc  de  Nemours  et 
Gonzalve  do  Cordoue  sur  le  sens  du  traité  de 
Grenade.  — la  pape  Alexandre  VI  accorde  l’in- 
vestiture du  duené  de  lloiuague  à son  fils  César 
Borgia. 

Louis  XII  établit  le  parlement  d’Aix  pour  la 
Provence- 

L’empereur  Maximilien  crée  pour  ses  Etats  hé- 
réditaires un  conseil  permanent,  le  conseil  aulique, 
qui  devait  plus  tanl  être  investi  de  prérogatives 
immenses,  et  d’une  juridiction  tantôt  rivale, 
tantôt  même  exclusive  de  celle  de  la  Chambre 
impériale. 

Création  k Venise  du  tribunal  des  trois  inqui- 
siteurs d'Etat. 
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Réunion  de  Bâle  et  de  SchafThouse  à la  ligue 
helvétique. 

Amérigo  Vespucci,au  service  du  Portugal,  recon- 
naît les  côtes  du  Brésil  jusqu’à  celles  de  Patago- 
nie. — Découverte  de  1 île  de  Sainte-Hélène  par 
les  Portugais. 

Fin  de  la  guerre  entre  les  Turcs  et  les  Vénitiens 
qui  obtiennent  d’avoir  un  consul  à Constan- 
tinople. 

Restauration  de  la  secte  d’Ali  en  Perse  par 
Ismaël  Sophi,  qui  détruit  l’empire  des  Turcomans 
du  Mouton  Noir. 

150*2.  Irritaiiou  croissante  entre  les  Français  et  les 
Espagnols  dans  le  royaume  de  Naples.  Premières 
hostilités  entre  Gonzalve  de  Cordoue  et  le  duc  do 
Nemours.  — Entrevue  de  César  Borgia  et  de 
Louis  XII  à .Milan.  — Négociations  de  César  Borgia 
avec  Machiavel,  secrétaire  de  la  république  de 
Florence.  Il  attire  scs  ennemis  à Sinigaglia  et 
les  fait  massacrer. 

4*  voyage  de  Christophe  Colomb.  Il  découvre 
l’ile  Martinique. 

1503.  Mariage  de  Marguerite,  fille  de  Henri  VII, 
roi,  d’Angleterre,  avec  Jacques  IV  Stuart,  roi 
d’Ecosse. 

Perfide  traité  de  Lyon  qui  donne  le  temns  à 
Ferdinand  le  Catholique  d’envoyer  des  renforts 
dans  le  royaume  de  Naples.  Défaite  de  d’Auhigny 
à Sc ininara,  du  duc  de  Nemours  à Cérignoles.  du 
marquis  de  Mantoue,  qui  avait  remplacé  la 
T rémouilla  tombé  malade  à Parme,  pris  du  Gari- 
gliano.  Les  Français  perdent  tout  ce  qu’ils  possé- 
daient dans  le  royaume  de  Naples.  — Mort  d'Ale- 
xanilro  VL  Georges  d'Amboise,  ministre  de 
Louis  XII,  échoue  dans  ses  efforts  pour  lui  suc- 
céder. Election  d’un  neveu  de  Sixte  IV,  Julien 
de  la  Rovère,  sous  le  nom  de  Jules  II.  — Ruine 
de  César  Borgia. 

Christophe  Colomb  reconnaît  le  continent 
depuis  le  cap  Gracias-a-Dios  jusqu’au  havre  de 
Porto- Belio. 

Mort  de  Stenon  Store,  administrateur  de  la 
Suède.  Swante  Nilson  Sture  lui  succède  avec  le 
même  titre. 

1504.  Trêve  de  3 ans  entre  la  France  et  l’Espagne. 
Maladie  de  Louis  XII.  Funeste  traité  de  Blois,  par 
lequel  Louis  XII  promettait  sa  tille  Claude  à 
Charles,  fils  de  Philippe  le  Beau,  avec  la  Bretagne, 
la  Bourgogne  et  le  duché  de  Milan  pour  dot. 
Maximilien  promettait  de  son  côté  de  se  joindre 
à Louis  XII  pour  attaquer  les  Vénitiens  et  accor- 
dait à ce  prince  l’investiture  du  Milanais. 

1505.  Louis  XII  cède  pour  dot  à sa  nièce  Germaine 
de  Foix,  que  devait  épouser  Ferdinand  le  Catho- 
lique, les  droits  que  1e  traité  de  Grenade  lui  avait 
attribués  sur  une  partie  du  royaume  de  Naples. 

Mort  d ivan  III  de  Russie.  Son  fils  Wasili  IV  lui 
succède. 

1506.  États  de  Tours,  qui  annulent  le  traité  de 
Blois  et  demandent  que  Claude  de  France  soit 
mariée  à François  d’Angoulème  alors  présomptif 
héritier  de  la  couronne. 

Jules  II  pose  la  première  pierre  de  l’église 
de  îSaint- Pierre, qui  est  commencée  sur  los  dessins 
du  Bramante.  — Soulèvement  des  Gémus,  qui 
chassent  les  Français. 

Mort  de  Philippe  le  Beau.  Sa  retire  Jeanne  de- 
vient folle.  — Mort  de  Christophe  Colomb  à Val- 
ladolid. 

1507.  Châtiment  des  Génois  révolté»  par  Louis  XII. 

Supplice  du  doge.  . , _ . 

Lorenzo  d’Almeida,  fils  du  vice-roi  des  Indes, 
prend  possession  des  lies  Maldives  et  de  Ceylan. 
Conquête  de  l'He  d’Ormus,  dans  le  golfe  Pennque, 
par  Alphonse  d’Àlbuquerque.  — Lorenzo  et 
Tristan  d’Àcunba  visitent  l’tle  de  Madagascar. 
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1508.  Guerre  malheureuse  de  Maximilien  contre 
les  Vénitiens,  qui,  l’année  précédente , lui  avaient 
refusé  le  passage  sur  leurs  terres  pour  aller  se 
faire  couronner  à Rome.  — Ligue  de  Cambrai 
contre  Venise  négociée  par  Marguerite,  fille  de 
Maximilien,  gouvernante  des  Pays-Bas,  et  Georges 
»!’ Am  boise.  Louis  XII,  Jules  II,  Ferdinand  le 
Catholique  et  Maximilien  entrent  dans  la  ligue. 

Le  Bramante  attire  àHome  Raphaël,  son  neveu, 
et  le  fait  charger  par  le  pape  de  décorer  de 
peintures  à fresque  les  salles  du  Vatican. 

1509.  Mort  de  Henri  VII,  roi  d’Angleterre.  Couron- 
nement de  son  fils  Henri  VIII,  âgé  de  17  ans,  et 
de  Catherine  d'Aragon. 

Conquête  d’Oran  par  le  cardinal  Ximénès. 

Défaite  des  Vénitiens  à Agnadei,  dans  la  Ghiara 
d’Adda,  par  Louis  XII  en  personne.  — Désastre 
de  Maximilien  devant  Padoue  que  reprennent  les 
Vénitiens. 

Mort  de  Philippe  de  Comines,  l’historien  de 
Louis  XI  et  de  Cnarles  VIH. 

1510.  Les  Espagnols  s'emparent  de  Bougie,  en 
Algérie;  les  rois  d’Alger,  de  Tunis  et  de  Tlemecen 
sont  rendus  tributaires. 

Mort  de  Georges  d'Amboise,  ministre  de 
Louis  XII.  — Concile  de  Tours  qui  autorise  le 
roi  à faire  la  guerre  au  pape  et  lui  acconle 
300000  écus  à prendre  sur  les  biens  ecclésias- 
t ques.  — Rédaction  de  la  coutume  de  Paris. 

Jules  II  so  réconcdie  avec  les  Vénitiens  et 
cherche  à former  une  ligue  générale  contre 
Louis  XII.  — Marc  Antoine  Raimondi  grave 
d’après  Raphaël. 

Prise  de  Goa,  au  nord  de  la  côte  de  Malabar, 
par  Alphonse  d’Albuquerque. 

1511.  Campagne  de  Chaumont  contre  Jules  II  qui 
s’empare  de  la  Mirandole.  Mort  de  Chaumont  qui 
est  remplacé  par  Trivulce.  — Victoire  de  la  Bas- 
tide remportée  par  Bayard,  qui  sauve  Fcrrare. 
— Trivulce  rétablit  les  Bentivoglio  dans  Bologne. 

Louis  XII,  ayant  essayé  vainement  de  sc  ré- 
concilier avec  Jules  II,  veut  le  faire  déposer  et 
convoque  dans  ce  but  un  concile  à Pisc.  — 
Jules  II  en  convoque  un  autre  à Saint-Jean  de 
Latran  pour  l’annee  suivante,  et  forme  avec  le 
sénat  do  Venise,  Ferdinand  le  Catholique  et 
Henri  VIII,  roi  d’Angleterre,  une  confédération 
nommée  Sainte-Ligue. 

Conquête  de  Malacca  par  Albuquerque.  — 
Occupation  des  Moluques  ou  lies  aux  épices. 

1512.  Gaston  deFoix,  duc  de  Nemours,  neveu  de 
Louis  XII,  gouverneur  du  Milanais,  force  les 
Espagnols  et  les  Romains  à lever  le  siège  de  Bolo- 
gne, enlève  Brescia  aux  Vénitiens  et  par  l’atta- 
que de  Itavenne  force  l’armée  espagnole  et  papale 
à en  venir  à une  bataille  décisive  près  de  cette 
ville;  il  lui  tue  12000  hommes,  mais  il  succombe 
au  milieu  de  sa  victoire,  à l’âge  de  23  ans.  — 
Maximilien  accède  à la  Sainte-Ligue  et  les  Suisses 
rétablissent  Maximilien  Sforza  dans  le  Milanais. 
— Les  Génois  secouent  la  domination  de  la 
France;  les  Florentins  sont  soumis  de  nouveau 
à la  famille  de  Médicis;  la  maison  d’Albret  est 
punie  de  son  alliance  avec  Louis  XII  par  la  perte 
de  la  portion  espagnole  du  royaume  de  Navarre, 
qui  est  occupée  par  Ferdinand*  le  Catholique. 

Découverte  de  la  Floride  par  l'Espagnol  Juan 
Ponce  de  Léon,  ancien  compagnon  de  Christophe 
Colomb. 

Bajazet  II  est  renverse  par  son  fils  Sélim  I*\ 

1513.  Rapprochement  entre  Louis  XII  et  les  Véni- 
tiens. — Mort  de  Jules  IL  Avènement  du  cardinal 
Jean  de  Médicis,  Léon  X.  — Ligue  de  Mali  nés 
entre  Maximilien,  Henri  VIII,  Ferdinand  le  Catho- 
lique et  Léon  X contre  la  France.  — Défaite  des 
Français  par  les  Suisses  à Novarre  ; ils  évacuent 
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de  nouveau  ITtalie.  — Invasion  de  la  Picardie 
par  les  Anglais;  ils  défont  les  Français  près  de 
Guinegate  à la  journée  des  Éperons  et  prennent 
Thérouanne  et  Tou  ma  y.  — Les  Suisses  assiègent 
Dijon;  La  Trémouille  achète  leur  retraite  400000 
écus.  — Louis  XII  renonce  au  concile  de  Pise  et 
adhère  à celui  que  Jules  II  avait  convoqué  à 
Latran. 

Mausolée  de  Jules  II  par  Michel-Ange. 

Le  pays  d'Appenzell  est  admis  dans  la  confédé- 
ration helvétique  comme  le  13*  canton. 

Jacques  IV,  roi  d Ecosse,  allié  de  Louis  XII, 
est  vaincu  et  tué  par  les  Anglais  à Flodden,  dans 
le  Nortliumberland. 

L’Espagnol  Vasco  Nunès  de  Balboa  traverse  le 
premier  l’isthme  de  Darien  (Panama)  et  aperçoit 
e grand  Océan. 

Alphonse  d’Albuquerque  chasse  les  Arabes 
d’Aden  et  ouvre  la  mer  Rouge  aux  Portugais.  — 
Les  Portugais  reconnaissent  les  îles  de  Bornéo  et 
de  Java. 

1514.  Maximilien,  Ferdinand,  Henri  VIII,  signent  à 
Orléans  une  trêve  avec  la  France,  à condition  que 
chacun  garderait  ce  qu’il  possédait  maintenant 
(mars).  — Cette  trêve  est  bientôt  après  convertie 
en  paix  définitive  par  le  traité  de  Londres.  Après 
la  mort  d’Anne  de  Brelagne,  Louis  XII  épouse  la 
soeur  de  Henri  VIII  et  s’engage  à payer  à son 
nouveau  beau-frère  100000  écus  par  année  pen- 
dant 10  ans  (septembre). 

Mort  du  Bramante.  L^s  plans  qu’il  avait  donnés 
pour  la  construction  de  l'église  de  Saint-Pierre 
seront  changés  par  Raphaël,  puis  par  Michel-Ange. 

1515.  Mort  de  Louis  XII  (l*r  janvier).  Avènement 
de  François  I,r,  comte  d’Angoulême,  son  cousin  et 
son  gendre,  qui  commence  la  branche  des  Valois- 
Angoulôme.  — Victoire  de  François  I,r  à Mari- 
gnari  sur  les  Suiss  s,  qui  perdent  le  Milanais.  — 
Conférences  de  Yiterbe  et  de  Bologne  entre 
Léon  X et  François  1",  où  sont  jetées  les  bases 
du  concordat  qui  devait  remplacer  la  pragmati- 
que. Le  pape  abandonne  au  roi  le  droit  de  nom- 
mer aux  évêchés  et  aux  abbayes  du  royaume, 
mais  recouvre  les  annates  et  une  partie  des  ré- 
serves. L"  concordat  ne  sera  publié  que  l’année 
suivante.  — Traité  de  Genève  entre  François  I*' 
et  8 cantons  suisses.  — Gênes  est  ramenée  sous 
la  domination  de  la  France. 

Mort  d’Alphonse  d Albuquerque  à Goa,  dans  la 
disgrâce  de  son  souverain, 

Gonzalve  de  Cordoue,  disgracié,  meurt  à Gre- 
nade, à l'âge  do  72  ans. 

Mariage  ae  Christian  II,  roi  de  Danemark,  avec 
Isabelle  d'Autriche,  sœur  de  Charles-Quint. 

151  G.  Mort  de  Ferdinand  le  Catholique  (23 janvier). 
Charles  I"  d'Autriche,  qu’il  avait  désigné  pour 
son  successeur,  reste  en  Flandre  : il  est  reconnu 
par  les  Etats  de  Castille;  résistance  des  Etats 
d’Aragon.  — Administration  énergique  de  Ximc- 
nès  qui  oppose  les  milices  des  villes  à la  noblesse 
révoltée  de  Castille.  — - Commencement  de  la 
traite  des  nègres  pour  l’Amérique.  — Traité  de 
Noyon  entre  François  J*r  et  Charles  d'Autriche 
(août).  François  1"  abandonne  à l’Espagne  les 
droits  de  la  France  sur  le  trône  de  Naples,  mais 
obtient  en  retour  1“  que  Charles  restituerait  la 
Navarre  à la  maison  d’Albret  dans  )’es,race  de 
8 mois;  2°  qu’il  laisserait  sans  opposition  le  roi 
de  France  fournir  des  secours  aux  Vénitiens  con- 
tre son  aïeul  Maximilien,  jusqu’à  ce  que  celui-ci 
leur  eût  rendu  le  Véronais.  À la  nn  de  cette 
année  Maximilien  accéda  au  traité  de  Noyon  et 
abandonna  Vérone. 

Paix  perpétuelle  conclue  par  François  I"  avec  les 
cantons  suisses  (29  novembre).  — François  I** 
attire  en  France  Léonard  de  Vinci. 
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Commencement  des  prédications  de  Zwingle, 
le  réformateur  de  la  Suisse. 

Grande  victoire  remportée  près  d’Alep  par 
Sclim  I,r  sur  les  Mameluks. 

1517.  Léon  X,  qui  voulait  achever  la  basilique  de 
Saint-Pierre,  a recours  à la  vente  des  indulgences 
pour  remplir  le  trésor  pontifical.  Martin  Luther, 
professeur  de  théologie  à l’université  de  Wiltem- 
berg,  en  Saxe,  attaque  avec  violence  ce  trafic. 

Arrivée  de  Charles  d’Autriche  en  Espagne.  II 
refuse  de  voir  Ximénès;  il  lui  écrit  une  lettre 
dédaigneuse,  et  le  cardinal,  déjà  malade,  mourut 
le  jour  même  où  il  la  reçut  (8  nov.). 

Le  Portugais  Ferdinand  Perez,  parti  de  Ma- 
lacca,  aborde  à l'Ile  de  Taraan,  à 3 milles  de 
Canton.  les  Portugais  seront  admis  à faire  le 
commerce  à Macao. 

Conquête  de  la  Syrie  et  de  l Égypte  par  Sélim  Ier. 
Fin  de  la  domination  des  Mameluks. 

1518.  Cajetan,  légat  du  pape,  tente  vainement  d'ob- 
tenir de  Luther  une  rétractation  à la  diète  d’Augs- 
bourg.  Luther  est  condamné  par  le  pape  (9  déc.). 

Découverte  des  fies  de  L eou-Khicou  dans  la 
mer  de  Corée  par  le  Portugais  Perez.  Jean  de 
Silveira  aborde  au  Bengale. 

Guerre  entre  l'administrateur  de  Suède  Stenon- 
Sture  II  et  Christian  II,  roi  de  Danemark,  qui 
soutient  l'archevêque  cl’Upsal  Gustave  Troll. 
Vaincu  à Brenkirka,  Christian  II  feint  de  négo- 
cier et  se  fait  livrer  6 otages  parmi  lesquels  était 
Gustave  Wasa,  petit-neveu  du  roi  Canutson  et 
cousin-germain  de  l’administrateur. 

Conquête  du  Diarbekir  sur  les  Perses  par 
Sélim  I,r.  — Horouk  Barberousse,  fils  d’un  potier 
de  Mitylène,  devenu  pirate,  occupe  Alger  et 
Tlemecen.  Son  frère  Chaïrouddin.  le  célèbre  Bar- 
berousse, qui  lui  succède,  sera  la  terreur  de  la 
Méditerranée. 

1519.  Mort  de  l’empereur  Maximilien.  Charles  d'Au- 
triche, petit-fils  de  Maximilien,  François  1"  et 
Henri  VIII  aspirent  à la  couronne  impériale. 
Élection  de  Charles  V,  sur  le  refus  et  par  les  con- 
seils de  Frédéric  le  Sage,  électeur  de  Saxe. 

Fernand  Cortez  attaque  l’empire  du  Mexique 
avec  700  soldats. 

Mort  du  grand  peintre  del’école  florentine,  Léo- 
nard de  Vinci,  à Amboise. 

1520.  Léon  X frappe  d'anathème  Luther,  qui  en 
appelle  au  futur  concile  et  brille  publiquement  la 
bulle  de  V Antéchrist  à Wittemberg,  avec  le  code 
du  droit  canonique. 

Entrevue  du  camp  du  Drap  d’or  pnlrc  François  I,r 
et  Henri  VIII,  où  le  premier  déploie  une  vaine 
magnificence  et  ne  conclut  rien  d'utile  à scs  inté- 
rêts. — Couronnement  de  Charles  V à Aix-la- 
Chapelle.  — Insurrection  des  villes  dans  les 
royaumes  de  Castille  et  de  Valence  contre  le  cardi- 
nal Adriend’ütrecht,  ancien  précepïeurde  Charles- 
Quint.  — Magellan,  Portugais,  mécontent  de  la 
cour  de  Lisbonne,  parti  de  Séville  avec  5 vais-», 
seaux  en  1519,  côtoie  l’Amérique  méridionale, 
remonte  la  vaste  embouchure  de  la  rivière  de  ta 
Plata,  traverse  le  détroit  auquel  il  a donné  son 
nom  et  entre  dans  le  grand  océan  Pacifique.  11 
périra  aux  Philippines  en  1521,  en  combattant  les 
naturels.  Son  équipage,  conduit  par  Jean-Sébastien 
del  Cano,  arrivera  à Saint-Lucar  le  7 sept.  1522. 

-Christian  II,  roi  do  Danemark,  appuyé  par 
l’empire,  la  France  et  l’Êcosse,  renverse  Stenon 
Sture  II  et  se  fait  couronner  roi  de  Suède  par 
l’archevêque  d’Upsal,  Gustave  Troll.  Massacres  à 
Stockholm.  Gustave  Wasa,  un  des  otages  suédois 
enlevés  par  Christian  II,  s’échappe  et  est  ac- 
cueilli par  les  Dalécarliens. 

Mort  de  Raphaël  d’Urbin,  le  plus  grand  peintre 
des  temps  modernes,  à l’âge  de  37  ans. 
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Mort  de  Sélim  lor.  Son  fils  Soliman  II  lui  suc- 
cède. 

1521.  Diète  de  Worms.  Luther,  qui  s’y  est  rendu 
muni  d’un  sauf-conduit  de  l’empereur,  refuse 
encore  de  se  rétracter  et  est  mis  au  ban  de  l’Era- 
pire;  mais  Frédéric  le  Sage,  électeur  de  Saxe, 
lui  assure  une  retraite  au  château  de  Wartbourg, 
situé  au  fond  des  montagnes  de  la  Saxe,  où  il 
reste  caché  pendant  près  d'un  an. 

Commencement  de  la  guerre  entre  François  I*r 
et  Charles -Quint.  Invasion  de  la  Champagne  par 
les  impériaux.  Défense  de  Mézières  par  Bayard. 
François  I"  s’avance  en  personne  jusqu’au  delà 
de  l'Escaut.  — Campagne  malheureuse  de  Les- 
parre  dans  la  Navarre.  — Ligue  de  Léon  X 
avec  Charles  V.  Échec  de  Lautrec  dans  le  Mi- 
lanais, qui  est  rendu  à François  Marie,  frère 
de  Maximilien  Sforza.  Parme  et  Plaisance  sont 
restituées  au  saint-siège.  — Alliance  de  Bruges 
entre  Henri  VIII  et  Charles  V par  la  médiation  du 
çardinal  Wolsey.  — Mort  de  Léon  X (1”  déc.). 
Election  d’Adrien  d'Utrecht,  précepteur  de  Char- 
les V.  Mécontentement  de  Wolsey,  à qui  Charles  V 
avait  promis  la  tiare.  — Juan  de  Padilla,  chef  des 
villes  révoltées  d’Espagne,  est  battu,  pris  et  déca- 
pité à Villalar  près  de  Valladolid.  Maria  Pachéco, 
sa  femme,  se  défendra  encore  quelque  temps  dans 
Tolède. 

La  sœur  de  Louis  II,  roi  de  Hongrie,  épouse 
Ferdinand,  frère  de  Charles  V;  Louis  II  épouse 
une  sœur  de  Ferdinand. 

Gustave  Wasa  réunit  dans  la  plaine  de  Mora 
200  mineurs  de  la  Dalécarlie  avec  lesquels  il  donne 
le  signal  de  la  révolte  en  Suède  contre  Christian  II 
de  Danemark. 

Prise  de  Belgrade  par  Soliman. 

1522.  Lautrcc  essaye  de  reprendre  le  Milanais,  mais 
il  est  battu  à la  Bicoque,  près  de  Milan.  Gênes 
entre  dans  l’alliance  de  l'empereur. 

Création  des  premières  rentes  perpétuelles 
payées  à l’hôtel  de  ville  pour  un  capital  de 
200000  fr.,  avec  intérêts  annuels  de  16  6G6  fr., 
c'est  à-dire  sur  le  pied  de  8 p.  100  par  an. 

Luther  publie  sa  traduction  de  la  Bible  en  lan- 
guo  allemande. 

Gustave  Wasa  reçoit  le  titre  d’administrateur 
de  Suède.  Bientôt  les  Danois  ne  conserveront  plus 
en  Suède  que  trois  villes,  Abo,  Calmar  et  Stoc- 
kholm. 

Belle  défense  de  Rhodes  contre  Soliman  II 
par  Philippe  de  Villiers,  de  ITsle-Adara,  pendant 
5 mois  ; ce  dernier  conclut  le  jour  de  Noël  une 
capitulation  honorable.  Les  chevaliers  obtinrent 
du  pape  la  ville  de  Viterbe,  où  ils  restèrent  iusqu  a 
ce  qu'en  1530  Charles-Quint  leur  céda  nie  de 
Malte. 

1523.  Persécution  dirigée  par  Louise  de  Savoie 
contre  le  connétable  Charles  de  Bourbon-Mont- 
pensier  qui  passe  à l’ennemi.  — Campagne  mal 
conduite  do  Bonnivet  dans  le  Milanais.  — Les 
Vénitiens  font  alliance  avec  Charles  V.  — Belle 
campagne  de  La  Trémouille  en  Picardie  contre 
le3  Anglais. 

Mort  d’Adrien  VI  d’Utrecht.  Avènement  du  car- 
dinal Julien  de  Médicis,  sous  le  nom  de  Clé- 
ment VIL 

Christian  11,  détesté  des  nobles  danois, dont  il  a 
violé  les  privilèges,  est  déposé  par  les  Etats  du 
Jutland  assembles  à Viborg.  11  a pour  successeur 
en  Danemark  son  onclç,  Frédéric,  duc  de  Hols- 
tein.—  En  Suède,  les  Etats  donnent  la  couronne 
à Gustave  Wasa  qui  sc  rend  maître  de  Stockholm. 

1524.  Revers’ de  Bonnivet  en  Italie;  retraite  dans 
laquelle  meurt  Bayard,  au  passage  de  la  Sesia. 
Invasion  de  la  Provence  par  les  impériaux.  Fran- 
çois I*r  passe  en  Italie  et  assiège  Pavie. 
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Le  Florentin  Verazzani,  au  service  de  la  France, 
reconnaît  la  côte  N.  E.  de  l’Amérique  septentrio- 
nale, et  lui  donne  le  nom  de  Nouvelle-France. 

Frédéric,  roi  de  Danemark,  appuyé  par  la  ma- 
rine de  Lubeck,  se  rend  maître  de  Copenhague, , 
où  il  est  couronné  par  Gustave  Troll,  archevêque  ' 
d'Upsal. 

1525.  François  I*r,  vaincu  à la  bataille  de  Parie,  est 
fait  prisonnier  et  conduit  à Madrid. 

Repence  de  sa  mère,  Louise  de  Savoie;  elle  dé- 
tache Henri  VIII  du  parti  do  Charles  V. 

Luther  consomme  sa  rupture  avec  l’Eglise  ro- 
maine en  épousant  une  religieuse,  Catherine  de 
Bohren.  — Albert  de  Brandebourg.  grand  maître 
de  l'Ordre  teutonique,  s’étant  fait  luthérien,  sé- 
cularise la  Prusse  orientale,  qu’ir  convertit  en 
duché  héréditaire  sous  la  suzeraineté  de  la  Polo- 
ne.  — Extermination  des  anabaptistes  à Fran- 
enhausen  par  la  noblesse  allemande.  — Frédé- 
ric Ier, roi  de  Danemark,  embrasse  le  luthéranisme 
qui  se  répandra  bientôt  dans  ses  Etats. 

1526.  Traité  de  Madrid  par  lequel  François  I"  re- 
nonce à toute  prétention  sur  l’Italie  et  cède  à 
Charles  V le  duché  «le  Bourgogne;  il  recouvre  sa 
liberté  (l*r  mars!.  — François  1"  signe  à Cognac 
une  ligue  avec  le  duc  de  Milan,  les  Vénitiens,  le 
pape,  les  Suisses  et  le  roi  d’Angleterre,  pour 
chasser  les  L-p.ignols  de  Naples,  maintenir  Sforza 
dans  le  Milanais  et  défendre  l’intégrité  de  la 
France. — Le  refus  de  livrer  la  Bourgogne  rompt 
le  traité  de  Madrid. 

François  I*r  fait  commencer  le  château  de 
Chambord  par  le  Bolonais  le  Primatice. 

Mariage  d'Henri  d’Albret,  roi  de  Navarre,  avec 
Marguerite,  sœur  do  François  I". 

Louis  II,  roi  de  Hongrie  i:t  de  Bohême,  périt  en 
combattant  les  Turcs  à Mohacz,  sur  le  Danube.  — 
Les  États  de  Hongrie  proclament  roi  Jean  Zapoly, 
walvode  de  Transylvanie;  ceux  de  Bohême  re- 
connaissent Ferdinand  d’Autriche,  frère  de  Char- 
les V et  beau-frère  de  Louis  II. 

1527.  Henri  VIII  commence  à négocier  avec  la  cour 
de  Rome  afin  d’obtenir  l’autorisation  de  répudier 
sa  femme,  Catherine  d Aragon,  pour  épouser 
Anne  de  Boleyn. 

Le  connétable  de  Bourbon  périt  au  siège  «le 
Rome,  que  prennent  et  saccagent  ses  soldats.  — 
Le  surintendant  des  finances,  Semblancay,  vic- 
time de  la  haine  de  Louise  de  Savoie,  est*  pendu 
à Montfaucon,  sur  la  fausse  accusation  de  pc- 
culat.  — Lo  duché  de  Bourbon  est  incorporé  dans 
le  domaine  royal. 

Ferdinand  d'Autriche  est  couronné  roi  de  Bo- 
hême à Prague  (fcv.),  et  de  Hongrie  à Albe- 
Royale. 

Les  Médicis  sont  chassés  do  Florence,  où  le 
gouvernement  dômocratùjue  est  rétabli.  — Le 
Génois  André  Doria  livre  sa  patrie  à la  France. 

Gustave  Wasa  fait  ouvertement  profession  de 
luthéranisme. 

1528.  Expédition  de  Lautrec  en  Italie.  11  délivre 
Rome  et  assiège  Naples,  que  bloque  André  Doria 
avec  la  flotte  génoise.  — La  peste,  qui  décime 
l’armée  et  enlève  Lautrec,  la  défection  de  Dona, 
l’incapacité  du  marquis  do  Saluées,  amènent  la 
perte  des  conquêtes  françaises.  — Gênes  chasse 
la  (garnison  et  passe  à Charles  V.  Nouvelle  consti- 
tution de  cette  république.  — Une  nouvelle  ar- 
mée française,  commandée  par  Saint  Pol,  est 
battue  à Landriano  par  Antoine  de  Lcyva. 

1529.  Diète  de  Spire,  contre  les  décisions  de  la- 
uelle  protesi  ni  les  luthériens  (19  avril).  Le  nom 
e protestants  leur  est  resté. 

Clément  Vil  évooue  à Rome  l'affaire  du  divorce 
de  Henri  VIII.  --  Disgrâce  du  cardinal  Wolsey, 
qui  meurt  peu  après. 
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Paix  des  Dames, négociée  par  Marguerite  d’Au- 
triche et  Louise  de  Savoie  (3  août).  François  P» 
conserve  la  Bourgogne,  renonce  à toute  préten- 
tion sur  Milan,  Gênes,  Ostie,  Naples;  paye  2 mil- 
lions d’écus  d’or  pour  la  rançon  de  ses  fils.  — 
Les  Etats  italiens  obtiennent  la  paix  de  l’empereur 
par  les  traités  de  Bologne,  mais  en  subissant  l’in- 
fluence espagnole. 

Fr.  Pizarre  entreprend  la  conquête  du  Pérou. 

En  Suède,  l'assemblée  d'tKrebro  accepte  la  con- 
fession des  luthériens  d'Allemagne,  et  prononce 
l’abolition  de  la  religion  catholique.  Les  biens  ec- 
clésiastiques sont  réunis  au  domaine  royal. 

Soliman  assiège  Vienne;  il  est  repoussé.  A son 
retour,  il  couronne  à llude  Jean  Zapoly,  roi  de 
Hongrie. 

1530.  Diète  d’Augsbourg.  Les  protestants  y présen- 
tent à Charles  V leur  confession  rédigée  par 
Mélanchthon,  disciple  de  Luther;  il  la  repousse. 
Les  princes  qui  l’avaient  adoptée  formeront,  au 
commencement  de  l'année  suivante,  la  ligue  de 
Smalkadc. 

François  I#r,  d’après  les  conseils  de  Guillaume 
Budé  et  malgré  l’opposition  de  la  Sorbonne,  fonde 
deux  chaires  pour  l’enseignement  de  l’hébreu 
et  du  grec  : c’est  là  l’origine  du  eolhîge  royal  de 
France. 

Fin  de  la  constitution  républicaine  de  Florence 
Alexandre  de  Médicis  obtient,  par  un  décret  im- 
périal, le  gouvernement  héréditaire  de  cette  cité. 

1531.  Henri  VIII,  ayant  été  cité  à comparaître  de- 
vant le  pape  au  sujet  du  divorce,  fait  déclarer  par 
le  parlement  eue  le  roi  est  le  protecteur  et  le 
chef  suprême  de  l’Eglise  et  du  clergé  d’Angle- 
terre. 

Mort  de  Louise  de  Savoie,  mère  de  François  I". 
— Condamnations  prononcées  contre  plusieurs 
gentilshommes  aui  grands  jours  tenus  à Poi- 
tiers. 

Mort  de  Zwiogie  à la  bataille  de  Cappel. 

1532.  Le  chancelier  Thomas  More,  qui  désapprouve 
le  divorce  du  roi,  abamlonne  les  sceaux.  — Un 
prêtre  célèbre  secrètement  le  mariage  d«.‘  HcnriVU. 
avec  Anne  de  Boleyn. — Henri  VIII,  craignant 
que  Charles  V ne  voulût  venger  sa  tante,  Cathe- 
rine d'Aragon,  se  rapproche  de  François  I*r. 

Diète  de  Nuremberg,  oui  accorde  aux  protes- 
tants le  libre  exercice  de  leur  culte  jusqu'au  pro- 
chain concile. 

Christian  II,  qui  avait  tenté  de  ressaisir  la  Nor- 
vège, tombe  par  une  perfidie  entre  les  mains  de 
son  neveu.  le  roi  Frédéric,  qui  le  confine  dan* 
File  d’Alsen.où  le  château  de  Sonderbourg  fut  sa 
prison  pendant  27  ans. 

François  I*r  abolit  les  stipulations  de  la  reine 
Anne  en  faveur  de  ses  collatéraux,  et  annexe  dé- 
finitivement la  Bretagne  à la  France. 

A Florence,  Alexandre  de  Médicis  obtient  le 
titre  ducal  et  le  pouvoir  absolu. 

1533.  Clément  VII  vient  à Marseille  négocier  le 
mariage  de  sa  nièce  Catherine  rie  Médicis,  avec  le 
2§  fils  «le  François  I",  Henri  d Orléans.  — Rabe- 
lais publie  à Lyon  Gargantua. 

Le  mariage  de  Henri  VIII  avec  Catherine  d'A- 
ragon est  déclaré  nul  par  Cranraer,  récemment 
élevé  au  siège  de  Cantorbéry.  Couronnement 
d’Anne  de  Boleyn. 

Conquête  du  Pérou  par  Pi/arre  et  Almagro. 

Mort  de  Frédéric  l*r,  roi  de  Danemark  Son  fils 
Christian  III  ne  parviendra  au  tiône  qu’après  un 
interrègne  sanglant  de  3 ans. 

Mort  de  Wasili  IV  de  Russie.  Avènement  d’I- 
van IV,  âgé  de  4 ans,  sous  la  tutelle  de  sa  mère 

i Hélène  , nièce  de  Giinski. 

1534.  Le  landgrave  de  Hesse  rétablit  dans  le  Wur- 

I temberg  le  duc  Ulric,  qui  avait  embrassé  la  ré- 
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forme  et  qui  avait  été  chassé  de  ses  Etats  par  la 
ligue  de  Souabe  en  1519.  — Accommodement 
conclu  à Cadan,  en  Bohême,  entre  les  catholiques 
et  les  protestants. 

Le  parlement  anglais  confirme  le  jugement  de 
Thomas  Cranmer.  Clément  VII  menace  Henri  VIII 
d’excommunication,  si,  dans  un  délai  détermine, 
il  ne  vient  à résipiscence.  Médiation  de  Fran- 
çois I".  Henri  VIII  ayant  tardé  à envoyer  une 
réponse  définitive,  le  pape  lance  la  bulle  {{'excom- 
munication. — Henri  VIII,  désormais  séparé  de 
l’Église,  fait  confirmer  par  le  parlement  la  su- 
rématie  ecclésiastique  qu’il  s’était  attribuée, 
bornas  More  et  Fisher,  évêque  de  Rochester, 
ayant  refusé  de  prêter  le  serment  exigé  au  sujet 
de  l’ordre  de  succession  au  trône,  modifié  en  fa- 
veur des  enfants  nés  ou  à naître  d’Anne  de  Bo- 
leyn,  aux  dépens  de  l’enfant  de  Catherine  d’Ara- 
gon, sont  conduits  à la  Tour. 

Ignace  de  Loyola,  étant  alors  à Paris,  fonde 
avec  quelques  adeptes  français  et  espagnols  qu'il 
s’était  attachés  un  nouvel  institut  dont  les  mem- 
bres s’engageaient  à aller  prêcher  l’Évangile  en 
tous  lieux,  à instruire  la  jeunesse  et  à sc  mettre 
au  service  du  nape.  Le  nouvel  ordre  sera  ap- 
prouvé par  Paul  III,  en  1540.  sous  le  nom  ue 
Clercs  de  la  compagnie  de  Jésus,  avec  Ignace 
ponr  général. 

Alliance  de  François  l*r  aTec  Soliman  II.  — 
Le  navigateur  Cartier,  de  Saint-Malo,  visite  les 
côtes  du  Canada  et  remonte  le  lleuve  Saint-Lau- 
rent. 

Mort  de  Clément  VII.  Election  d'Alexandre 
Famèse  sous  le  nom  de  Paul  III.  — Mort  d’An- 
toine Allegri,  dit  le  Corrége,  de  Corregio  sa  pa- 
trie, dans  le  Modénais,  le  plus  grand  peintre  de 
l’école  lombarde. 

Conquête  de  Tauris  et  de  Bagdad  sur  les  Perses 
par  Soliman.  — Barberousse  occupe  pour  Soli- 
man le  royaume  de  Tunis. 

1535.  Siège  et  prise  de  Munster  par  l’évêque  de 
cette  ville,  François  de  Waldeck,  sur  les  ana- 
baptistes commandés  par  Jean  B-jCold,  compa- 
gnon tailleur  de  Leyde. 

Persécutions  sanglantes  dirigées  par  Henri  VIII 
contre  tous  ceux,  luthériens  ou  catholiques,  qui 
rejettent  sa  suprématie  ou  blâment  son  ortho- 
doxie. — Mort  violente  de  l’ancien  chancelier 
Th  mas  More,  auteur  de  Y Utopie. 

Les  réformés  français  affichent  dans  Paris,  et 
dans  Blois,  à la  porte  même  de  la  chambre  du 
roi,  des  placards  violents  contre  la  messe  et  l'eu- 
charistie. François  Irr  irrité  fait  sairir  presque 
tous  les  réformes  qui  se  trouvaient  à Paris,  et 
assiste  au  supplice  de  six  d’entre  eux 

François  I"  occupe  une  partie  des  Etats  du  duc 
de  Savoie,  qui  avait  refuse  de  lui  livrer  passage 
pour  aller  dans  le  Milanais.  — Genève  s’érige  en 
république.  — Mort  du  duc  de  Milan,  François 
Sforza.  Antoine  de  Le  y va  occupe  le  Milanais  au 
nom  de  Charles  V ; nouvelle  rupture  entre  Fran- 
çois I"  et  Charles  V. 

Expédition  de  CharlesV  contre  Tunis,  que  dé- 
fend Barberousse.  Muley-Hassan , renversé  par 
Barberousse,  est  rétabli  dans  «on  royaume  de 
Tunis,  mais  se  reconnaît  tributaire  de  Charles  V. 
Cn  grand  nombre  de  chrétiens  captifs  sont  ren- 
dus à la  liberté. 

Calvin,  né  àNoyon  en  Picardie,  public,  à l’àge 
de  26  ans,  son  livre  de  V Institution  chrétienne,  i 
à la  fois-en  latin  et  en  français. 

Fondation  de  Buenos  Ayres  par  les  Espagnols  : 
sur  la  côte  occidentale  de  l’embouchure  de  la 
Piata.  — Fondation  de  Lima,  au  Pérou. — Dé- 
couverte du  Chili. 

1536.  Mort  de  Catherine  d’Aragon,  laissant  une 
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fille,  Marie  (8  janv.).  — Exécution  d’Anne  de  Bo- 
leyn,  mère  d’Elisabeth.  — Mariage  d’Henri  VIII 
et  de  Jeanne  Seymour  (20  mai). 

2*  guerre  entre  François  Ier  et  Charles  V,  qui 
envahit  la  Provence,  mais  est  forcé  par  Montmo- 
rency à se  retirer.  — Édit  de  Crémîeu,  qui  place 
les  juges  seigneuriaux  sous  la  surveillance  des 
juges  royaux  (19  juin). 

Calvin’ vient  pour  la  première  fois  à Genève 
(oet.).  Il  y présentera,  en  1537,  avec  Guillaume 
Farel,  une  confession  de  foi.  Tons  deux  seront 
bannis  l’année  suivante. — Mort  d’Érasme,  à Bâle. 

1537.  Mort  do  Jeanne  Seymour,  en  accouchant 
d’Edouard  VI. 

Les  partisans  de  la  liberté  font  assassiner 
Alexandre  de  Médicis  dans  une  orgie  (janv.). 
Côme,  fils  de  Jean  de  Médicis  l’invincible,  lui 
succède. 

Prise  de  Diu  par  les  Portugais. 

Soliman,  allie  de  François  Ier,  envoie  Bar- 
berousse ravager  les  côtes  île  l’Italie  méridionale, 
pendant  qu’une  armée  turque  battait  les  Alle- 
mands à Essek,  sur  la  Drave. 

1538.  Trêve  de  Nice  entre  Charles-Quint  et  Fran- 
çois I".  Entrevue  des  deux  princes  à Aigues- 
Mortes.  Crédit  de  Montmorency. 

Jacques  V,  roi  d’Écosse,  épouse  en  secondes 
noces  Marie  de  Lorraine,  fille  de  Claude,  duc 
de  Guise. 

1539.  Henri  VIH  fait  passer  au  parlcmentlc  fameux 
bill  des  six  articles,  que  les  religionn&ires  ont 
appelé  le  statut  de  sang.  Cette  loi  établissait  la 
présence  réelle,  la  communion  sous  une  seule 
espèce,  l’obligation  de  garder  le  voeu  de  chas- 
teté, le  célibat  ecclésiastique,  l’utilité  des  messes 
privées,  enfin  la  nécessite  de  la  confession  auri- 
culaire. 

Insurrection  de  Gand.  Charles  obtient  de  Fran- 
çois Iïr  le  passage  à travers  la  France  pour  aller 
châtier  les  Gantois;  mais  cn  retour  il  promet  de 
donner  l'investiture  du  Milanais  au  duc  d'Orléans, 
second  fils  de  François  Irr. 

François  Ier  établit  l’impôt  immoral  de  la  lo- 
terie. — Ordonnance  de  Villcrs-Coterôts,  qui 
restreignit  la  juridiction  ecclésiastique  aux  af- 
faires spirituelles,  donna  plus  de  rapidité  à l'ad- 
ministration de  la  justice  civile,  prescrivit  que 
les  procès  fussent  jugés  d’après  l’ordre  d inscrip- 
tion ; l’accusé  dut  comparaître  en  personne  dans 
les  procès  criminels  ; les  curés  furent  obligés  de 
tenir  registre  des  actes  de  naissance  et  de  décès 
et  de  déposer  ces  actes  de  l'état  civil  au  greffe  du 
bailliage  le  plus  voisin;  enfin  le  latin  barbare 
du  moyen  âge  fit  place  au  français  dans  la  rédac- 
tion des  jugements  et  des  actes*  notariés. 

1540.  Mariage  de  Henri  VIII  avec  Anne  de  Clôves, 
qu’il  répudie  bientôt  après  pour  épouser  Cathe- 
rine Howard. 

Charles-Quint,  arrivé  en  Flandre,  refose  de  te- 
nir la  promesse  qu’il  avait  faite  à François  Ie', 
relativement  au  Milanais.  — Gand  est  dépouillée 
de  presque  toutes  ses  franchises  municipales. 

L’Espagnol  Orellana  reconnaît  le  Maragnon  ou 
fleuve  des  Amazones. 

1541.  Conférences  inutiles  de  Ratisbonno  pour  ame- 
ner un  compromis  entre  les  protestants  et  les 
catholiques. 

François  Ier  conclut  la  première  alliance  poli- 
tique avec  le  Danemark.  — Pierre  Lescot  donne 
les  dessins  pour  la  reconstruction  du  Louvre.  — 
Benvenuto  Cellini  vient  en  France. 

Retour  de  Calvin  â Genève. 

Expédition  désastreuse  de  Charles  V contre  les 
corsaires  d’Alger.  — Le  conquérant  du  Pérou, 
François  Pizarre,  périt  assassiné  par  les  partisans 
d’Almagro. 
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Union  de  Bromsebro  entre  Christian  III,  roi  de 
Danemark,  et  Gustave  Wasa,  roi  de  Suède. 

Charles  V fait  assassiner,  dans  le  Milanais, 
Rinçun  et  Frégose,  agents  de  François  I*r. 

Exécution  de  Catherine  Howard,  5*  femme 
d'Henri  VIII. 

4*  guerre  entre  François  I"  et  Charles  V.  — 
Conquête  momentanée  du  Luxembourg  et  du 
Roussillon  par  les  Français. 

Mort  de  Jacques  V,  roi  d’Ecosse,  qui  laisse  de 
Marie  de  Lorraine  une  fille  qui  vient  de  naître, 
Marie  Stuart. 

lr*  alliance  do  la  France  avec  la  Suède. 

Ordonnances  de  Charles  V en  faveur  des  Indiens 
et  pour  régulariser  la  constitution  politique  des 
colomesespagnolesdanslesdeux  Amériques.  Toute 
l’administration  des  colonies  était  entre  les  mains 
d’un  collège  supérieur,  désigné  sous  le  nom  de 
Conseil  des  Indes , qui  ne  dépendait  que  du  roi  et 
qui  fut  transféré  à Madrid. 

Paul  III  décide  la  convocation  d’un  concile 
général  à Trente  (mai).  Le  concile  ne  se  réunira 
que  dans  3 ans. 

Le  Portugais  Antoine  de  Mota  est  jeté  par  la 
tempête  sur  les  côtes  du  Japon,  où  le  jésuite 
François  Xavier  prêchera  l’Évangile. 

1543-  Mariage  de  Henri  VIII  avec  Catherinc.Parr. 

François  I"  empêche  Henri  VIII  d’unir  l’Ecosse 
à l’Angleterre  par  le  mariage  de  son  fils  Édouard 
avec  Marie  Stuart.  — Henri  VI II,  mécontent, 
conclutavec  Charles  une  alliance  pour  le  démem- 
brement de  la  France.  — Conquêtes  des  Français 
dans  le  Hainaut  et  le  Luxembourg.  — Soliman 
envoie  dans  la  Méditerranée  Barberousse,  qui 
brûle  Rcggio.  prend  .Nice,  de  concert  avec  les 
Français,  et  ravage  les  côtes  de  la  Catalogne  et 
du  royaume  de  Valence. 

Mort  du  célèbre  astronome  Opernic,  néàThorn, 
en  Prusse.  Craignant  les  contradictions,  il  ne  pu- 
blia qu’à  la  fin  de  sa  vie  son  système,  qui  fait 
tourner  toutes  les  planètes  autour  du  soleil , d’oc- 
cident en  orient,  et  qui  donne  à la  terre  deux 
mouvements,  l'un  de  rotation  sur  elle-même, 
l’autre  de  révolution  autour  du  soleil.  U ne  reçut 
le  livre  où  ses  idées  étaient  exposées  que  le  jour 
même  de  sa  mort. 

1544.  Diète  de  Spire,  qui  permet  aux  luthériens 
de  siéger  dans  la  chambre  impériale. 

Victoire  du  comte  d’Enghien  sur  les  Impériaux 
à Cérisolcsjdans  le  Piémont  (14  avril).  — Invasion 
de  la  Champagne  par  CharlesV, qui  s'avance  jusqu’à 
Château-Thierry. — Traité  deCrespy,en  Laonnais, 
qui  termine  la  lutte  entre  Charles  V et  François  1*\ 

Le  roi  de  Danemark  Christian  III,  qui,  jusqu’à 
cette  époque,  avait  administré,  en  commun  avec 
ses  frères  nés  d’une  autre  mere,  les  duchés  de 
Slesvig  et  de  Holstein.  fait  avec  eux  le  partage 
de  ce  domaine,  malgré  l’opposition  des  Etats  du 
Danemark.  Christian  prétendait  que  l’union  du 
Danemark  avec  lesduenés  devait  être  perpétuelle, 
et  que  le  Slesvig  devait  rester  en  fief  à la  cou- 
ronne. — L’un  des  frères  du  roi,  Adolphe,  est  la 
tige  de  la  branche  ducale  de  Holstein  Gottorn. 

En  Suède,  les  Eiats  de  Westeras  déclarent  la 
couronne  héréditaire  dans  la  maison  de  Gustave 
Wasa.  La  religion  luthérienne  sera  la  seule  tolérée 
en  Suède. 

1545.  Massacre  des  Vaudois  établis  à Môrindol  et  à 
Cabrières,  dans  les  Alpes  de  Provence,  à la  suite 
d’un  arrêt  rendu  5 ans  auparavant  par  le  parle- 
ment d’Aix. 

Parme  et  Plaisance  sont  érigées  par  Paul  III 
Farnèse  en  un  duché  héréditaire  pour  son  fils  na-  I 
turel;  Pierre-Louis  Farnôse.  — Ouverture  du  ) 
concile  de  Trente,  qui  doit  formuler  d’une  façon  | 
définitive  les  dogmes  catholiques. 


En  Russie,  Ivan  IV  est  couronné  par  le  métro- 
polite et  prend  le  titre  de  czar. 

On  commence  à exploiter  au  Pérou  les  mines 
d’argent  du  mont  Potosi. 

1546.  Mort  de  Luther. 

Traité  d’Àrdres  entre  Henri  VIII  et  François  I*r. 

Le  cardinal  Beaton,  premier  ministre  de  Marie 
de  Lorraine,  fait  supplicier  plusieurs  hérétiques, 
entre  autres  Georges  Wishart,  que  se*  coreli- 
gionnaires vengent  en  assassinant  le  cardinal. 

Mort  de  l'amiral  de  Soliman,  le  célèbre  Barbe- 
rousse , chef  des  pirates  d'Afrique. 

1547.  Les  luthériens  ayant  récusé  le  concile  de 
Trente.  Charles  V leur  déclare  la  guerre,  parvient 
à détacher  de  leur  cause  Maurice  de  Saxe,  chef 
de  la  branche  cadette  de  cette  maison , et  les  lut 
à Mulhberg,  près  de  l’Elbe,  en  Saxe,  où  Frédéric 
le  Sage  est  fait  prisonnier.  — Frédéric,  condamné 
à mort,  cède  aux  prières  de  son  épouse.  Sibylle 
de  Clèves,  et  signe,  pour  échapper  au  supplice, 
sa  déposition  et  la  translation  de  son  électorat  à 
Maurice. 

Mort  de  Henri  VIII.  Avènement  d’Édouard  VI , 
fils  de  Jeanne  Sejmour.  Le  duc  de  Sommerset,  son 
oncle  maternel,  se  fait  nommer  régent  ou  protec- 
teur. 11  introduira  en  Angleterre,  au  moyen  de 
Cranraer,  archevêque  de  Cantorbéry,  le  calvi 
nisme  à la  place  de  la  religion  fondée  par 
Henri  VIII  ; seulement  l’Eglise  anglicane  conserva 
la  suprématie  du  roi,  la  hiérarchie  et  l'institution 
divine  des  évêques. 

Mort  de  François  I*\  Avènement  de  son  fils 
Henri  II,  qui  a pour  maîtresse  Diane  de  Poitiers. 

A Gènes,  conspiration  des  trois  frères  Fieschi, 
qui  échoue. 

Le  duc  de  Parme,  Pierre-Louis  Farnèse,  est 
assassiné  à l'instigation  de  Ferdinand  de  Gon- 
zague, comte  de  Guastalla,  gouverneur  de  Milan 
pour  Charles  V.  Les  impériaux  occupent  Plai- 
sance. 

Entrée  triomphale  de  Juan  de  Castro  à Goa. 

1548.  Diète  d’Aug4>ourg,  où  est  proposé  l’/nlértm, 
espèce  de  formulaire  ou  concordat,  ainsi  nommé 
parce  qu'il  n'était  établi  que  provisoirement,  en 
attendant  la  décision  définitive  du  concile  de 
Trente.  Cet  intérim  ne  contenta  ni  les  luthériens 
ni  les  catholiques. 

Henri  II  envoyé  en  Écosse  six  mille  hommes 
commandés  par  d’Essé,  qui  rpinent  le  projet, 
formé  par  Sonuncrset,  d’unir  l’Ecosse  à l’Angle- 
terre par  le  mariage  de  Marie  Stuart  avec 
Édouard  VI.  — Marie  Stuart  est  envoyée  en 
France  et  fiancée  au  Dauphin,  qu’elle  épousa  dix 
ans  plus  tard.  — Les  rigueurs  do  la  gabelle  exci- 
tent en  Guyenne  un  soulèvement,  qui  est  réprimé 
avec  cruauté  par  le  connétable  de  Monlraorencv 
— Mariage  de  Jeanne  d’Albret,  fille  du  roi  de 
basse  Navarre.  Henri,  et  d’Antoine  de  Bourbon, 
duc  de  Vendôme,  issu  de  Robert  de  Clermont, 
5*  fils  de  saint  Louis. 

Étienne  de  la  Boétie,  âgé  de  18  ans,  ami  de 
Montaigne,  publie  son  Discours  de  la  servitude 
volontaire,  ou  Contre  un. 

Des  marchands  portugais  apportent  de  la  Chine 
dans  leur  pays  une  espèce  d'oranger,  dont  la 
culture  se  répandit  bientôt  en  Portugal  et  de  là 
e n Europe. 

1549.  Pragmatique  sanction  de  Charles  Quint  pour 
l’union  des  17  provinces  des  Pays  Bas. 

Joachim  Dubellav  publie  sa  Défense  et  illustra- 
tion de  la  langue  français*. 

Mort  du  pape  Paul  lil.  Élection  de  Jules  III. 

1550.  Henri  II  rachète  du  comte  de  Warwick,  qui 
avait  remplacé  le  duc  de  Sommerset,  la  ville 
de  Boulogne,  dont  Heuri  VIII  s'était  emparé 
en  1544. 
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La  ville  de  Magdebourg  rejette  l’/ntfrim.  Siège 
de  celte  ville  par  Maurice  de  Saxe. 

1551.  Trêve  de  Maurice  de  Saxe  avec  Magdebourg. 
— Son  traité  secret  avec  la  France,  signé  à Fricd- 
wald  (oct.).  — Son  adresse  pour  tromper  Charles  V, 
malade  à Inspruck. — Renouvellementde  la  guerre 
entre  le  roi  de  France  et  Charles  V.  — Habile 
campagne  du  maréchal  de  Brissac  dans  le  Pié- 
mont. — Octave  Farnèse,  menacé  dans  Parme 

f»ar  les  Impériaux } se  place  sous  la  protection  de 
a France.  — Edit  de  Châteaubriand  contre  les 
réformés. 

Les  musulmans,  repoussés  de  Malte,  occupent 
Tripoli,  possession  de  l’ordre  sur  la  côte  d’Afrique. 

Ferdinand  d’Autriche,  redoutant  l'ambition  de 
l’archevôque  Martinuzzi,  à qui  il  avait  confié  le 
gouvernement  de  la  Transylvanie,  le  fait,  dit-on, 
assassiner. 

Le  naturaliste  Conrad  Gesner  commence  à Zu- 
rich la  publication  de  son  Histoire  des  animaux. 

1552.  Le  prince  Maurice  rie  Saxe  marche  contre 
Charles  Quint.  — Fuite  des  pères  du  Concile  de 
Trente.  — Dangers  que  court  l’empereur.  — Mé- 
diation de  Ferdinand  d’Autriche  à Lintz.  — 
Henri  II  s’empare  des  trois  évêchés  de  Metz, 
Toul  et  Verdun,  villes  d’empire  (mars).  Il  échoue 
devant  Strasbourg.  — Trêve  de  2 ans  entre  le 
pape,  Henri  II  et  Octave  Farnèse,  qui  garde  le 
duché  do  Parme.  — En  Toscane,  Sienne  se  donne 
à la  France.  — Charles  V se  rapproche  des  lu- 
thériens par  la  transaction  de  Passau  qui  abolit 
V intérim  et  accorde  la  liberté  de  conscience 
jusqu'il  la  prochaine  diète.  — Il  met  le  siège  de- 
vant Metz  (31  oct.). 

Henri  II  institue  les  Présidiaux,  nouveaux 
juges  devant  lesquels  on  pouvait  appeler  des  sen- 
tences des  baillis.  — Arrêt  du  parlement  qui  dé- 
fend les  écoles  buissonnières , c.-à.-d.  les  écoles 

?ue  les  réformés  tenaient  dans  la  campagne.  — 
odello  fait  représenter  sa  Cléopâtre , première 
tragédie  française,  imitée  des  anciens.  — Am- 
broise Paré  est  nommé  chirurgien  ordinaire  du  roi. 

En  Angleterre,  Warwick?  duc  de  Northum- 
berland , fait  exécuter  son  rival  Sommerset. 

Ivan  IV  réforme  la  discipline  militaire  et  crée 
le  corps  permanent  des  Strelitz,  archers  qui  se- 
ront bientôt  armés  du  fusil.  — Destruction  de 
l'Etat  tartare  de  K isan. 

Victoire  du  corsaire  Dragut  sur  André  Doria 
devant  Naples.  — Progrès  de  Soliman  en  Hon- 
grie. 

1553.  Mort  d'Édouard  VI  à l'àge  de  16  ans.  — Le 
duc  de  Northumberland  fait  proclamer  la  femme 
de  l'un  de  ses  fils,  Jeanne  Grey,  amère-notitc- 
fille  de  Henri  VII.  Marie  Tudor, 'fille  de  Catherine 
d’Aragon,  est  reconnue  par  la  nation.  Northum- 
berland  est  exécuté.  Captivité  de  Jeanne  Grey  et 
de  son  mari  Dudley.  — Marie,  ou!  se  montrera 
aussi  zélée  pour  là  religion  catholique  que  son 
précôdesseur  l'avait  été  pour  la  réforme,  se  fait 
couronner  par  Gardiner,  évêque  de  Winchester. 
— Richard  Chancellor,  cherc fiant  une  route  plus 
courte  aux  Indes,  par  le  N.  K.  de  l’Europe,  par- 
vient dans  la  mer  Blanche  à Arkangel. 

Charles  V est  contraint  par  le  duc  de  Guise  de 
lever  le  siège  de  Metz  (janv.).  — Destruction  de 
Tbérouanne  par  Charles  V.  — Attaque  des  Fran- 
çais et  des  Turcs  contre  la  Corse,  Ile  génoise. — 
Naissance  de  Henri  IV  à Pau. 

A Genève,  Calvin  fait  briller  Michel  Servet,  jadis 
son  ami,  qui  niait  la  Trinité. 

1554.  Mariage  de  Marie  Tudor  avec  le  fils  de 
Charles  V,  Philippe. — Exécution  de  Jeanne  Grey. 
— Régence  de  Marie  de  Lorraine,  en  Écosse. 

Défaite  de  Slrozzi,  maréchal  de  France,  à Mar- 
ciano  et  à Lucignano  par  le  marquis  de  Marignan, 
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général  de  Charles  V.  — Défaite  de  Charles  V 
devant  Renty,  à l’entrée  de  l’Artois,  par  Guise  et 
Tavannes. 

Ivan  IV  soumet  la  principauté  tartare  d’Astra- 
kan. 

1555.  Capitulation  de  Sienne,  héroïquement  dé- 
fendue par  Montluc.  — Brissac  fait  d’importantes 
conquêtes  dans  le  Piémont.  — Assemblée  île 
Bruxelles,  où  Charles  V cède  è son  fils  les  Pays- 
Bas.  Philippe  en  confie  le  gouvernement  au  duc 
de  Savoie,  Emmanuel  Philibert,  que  les  Fiançais 
ont  chassé  de  ses  États.  — Mort  de  Jules  III. 
Election  de  Paul  IV  qui  forme  avec  la  France  une 
alliance  offensive  et  défensive  contre  les  Espagnols 
pour  les  chasser  du  royaume  de  Naples. 

Sanglantes  persécutions  dirigées  par  Marie  Tudor 
contre  les  réformés.  Cran  mer  meurt  sur  le 
bûcher. 

Fondation  de  la  première  église  réformée  de 
Paris.  — Découverte  par  Bernard  do  Palissy  du 
secret  de  l’émail  dont  on  faisait  usage  alors  en 
Italie  pour  fabriquer  de  beaux  ouvrages  de 
faïence. 

Charles  V est  forcé  d’adhérer  à Pacte  de  paix 
perpétuelle  et  de  tolérance  réciproque , rédigée 
par  la  seconde  diète  d’Augsbourg.  Clause  célèbre 
connue  sous  le  nom  de  réservât  ecclésiastique. 
par  laquelle  tout  ecclésiastique,  en  se  faisant  pro- 
testant, devait  résigner  ses  bénéfices  pour  rece- 
voir un  successeur  catholique.  Cette  clause, 
contestée  depuis  parles  protestants,  donna  lieu  à 
de  nouveaux  différends  et  par  suite  à de  nouvelles 
guerres. 

1556.  Trêve  de  Vaucelles  entre  Charles  V etHenri  II. 

— Abdication  de  Charles  V.  Son  fils  Philippe  a 
ses  Etats  d’Italie  et  d’Espagne;  son  frère  Fer- 
dinand 1"  ses  Etats  d’Allemagne  et  l’empire; 
Charles  V se  retire  dans  le  couvent  de  Saint-Just. 

— Efforts  du  pape  Paul  IV  pour  faire  rompre  la 
trêve. 

Commencement  à Delhi  du  long  règne  de 
Mohammed  Akbar,  petit-fils  de  Babour,  qui  des- 
cendait du  Mongol  Taracrlan. 

1557.  Rupture  de  la  trêve  de  Vaucelles.  — Vaine 
tentative  du  duc  de  Guise  contre  le  royaume  de 
Naples,  défendu  parleducd’Albe.  — Marie  Tudor 
déclare  la  guerre  à la  France.  — Bataille  de 
Saint-Quentin  gagnée  sur  le  connétable  de  Mont- 
morency. qui  est  fait  prisonnier  par  les  Espagnols 
et  les  Anglais  que  commandait  Emmanuel  Phi- 
libert de  Savoie.  — Prise  de  Saint-Quentin,  de 
Ham,  du  Catelet  par  les  Espagnols.  — Côrne  de 
Médicis  prend  possession  de  Sienne  et  l’annexe 
au  duché  de  Toscane. 

Assemblée  des  calvinistes  surprise  Paris  dans 
la  rue  Saint-Jacques. 

1558.  Prise  de  Calais  et  de  Thionville  par  le  duc  de 
Guise.  — Défaite  du  maréchal  do  Termes  par  le 
comte  d’Egmont  à Gravelines. 

Mariage  du  dauphin  François  avec  Marie  Stuart. 

— Mort  de  Marie  Tudor,  reine  d’Angleterre.  Sa 
sœur  Elisabeth  lui  succède.  — Mort  de  Charles- 
Quint. 

1559.  Le  parlement  décerne  à Élisabeth  le  titre  de 
chef  suprême  de  l’Église  anglicane. 

Paix  de  Cateau-Cambrésis  entre  Henri  II  et 
Philippe  II.  Henri  II  conserve  les  Trois-Êvêchôs, 
avec  Calais,  ot  recouvre  les  villes  perdues  depuis 
la  bataille  de  Saint-Quentin,  mais  il  est  obligé 
de  rendre  presque  toutes  ses  autres  conquêtes, 
tjint  dans  les  Pays-Bas  qu’en  Savoie  et  en  Piémont. 
Elisabeth,  sa  fille,  et  Marguerite,  sa  sœur,  épou- 
sent l’une  le  roi  d’Espagne,  l'autre  le  duc  de 
Savoie.  — Édit  d’Ecouen,  qui  menace  de  mort 
les  protestants.  — Mort  de  Henri  II.  d’une  bles- 
sure reçue  au  front  en  rompant  une  lance  avec 
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Montgommery,  dans  un  tournoi  donné  A l'occa- 
sion du  mariage  de  sa  sœur  et  de  sa  fille.  — 
Avènement  de  François  II,  Agé  de  15  ans.  Crédit 
des  Guises,  oncles  ae  sa  femme,  qui  ont  à com- 
battre la  reine-mère.  Catherine  de  Médicis,  une 
partie  de  la  noblesse  dirigée  par  Anne  de  Mont- 
morency, et  enfin  le  parti  calviniste  conduit  jiar 
Antoine  de  Bourbon,  roi  de  Navarre,  le  prince 
de Condô,  son  frère,  et  l’amiral  deColigny. 

Anne  Dubourg,  conseiller  au  parlement,  arrêté 
peu  de  temps  avant  la  mort  de  Henri  II,  comme 
suspect  d’hérésie,  est  pendu  ut  brûlé  en  place  de 
Grève. 

Amyot,  précepteur  des  enfants  de  Henri  II, 
traduit  les  Hommes  illustres  de  Plutarque  et  les 
A mnurs  de  Ifaphnis  et  de  Chloà. 

Philippe  II  doiine  le  gouvernement  des  Pays- 
Bas  à sa  sœur  naturelle,  Marguerite,  veuve  du 
duc  de  Parme,  qui  aura  pour  conseiller  le  cardinal 
Granvelle,  évêque  d’Arras,  ennemi  zélé  des  héré- 
tiques. 

Mort  de  Paul  IV,  sous  qui  fut  établie  la  congré- 
gation de  l’Index  pour  la  condamnation  des 
ouvrages  non  orthodoxes. 

1560.  Élisabeth  soutient  avec  des  troupes  les  prédi- 
cations de  Jean  Knux.  le  Calvin  de  PEcosse.  — 
Mort  de  Marie  de  Lorraine,  régente  d’Ecosse.  — 
Le  parlement  établit  la  religion  presbytérienne. 
U est  désavoué  par  Marie  Stuart. 

Philippe  H transh  re  sa  cour  de  Tolède  à 
Madrid,  qui  devient  la  capitale  de  l’Espagne. 

Conjuration  d’Ainboise.  formée  par  les  calvi- 
nistes et  les  princes  du  sang  contre  les  Guises; 
défaite  et  supplice  des  principaux  conjurés.  — 
L’Hôpital  est  nommé  chancelier;  il  fait  rendre 
l'édit  de  Homorantin  qui  attribue  aux  évêques  la 
connaissance  du  crime  d'hérésie  et  sauve  ainsi  la 
Franco  de  l’inauisitiou.  — Convocation  des  états 
généraux,  à Orléans;  arrestation  et  procès  du  roi 
de  Navarre  et  du  prince  de  Condè.  — Mort  de 
François  IL  Avènement  de  son  frère  Charles  IX, 
âgé  ne  dix  ans.  Régence  de  Catherine  de  Médicis. 
Elle  éloigue  les  Guises  et  met  en  liberté  les 
Bourbons. 

Mort  d’André  Doria,  à Gènes,  à làge  de 
92  ans. 

Mort  de  Gustave  Vasa,  roi  de  Suède.  Son  fils 
aîné  Eric  XIV  lui  succède. 

1561.  Retour  en  Écosse  de  Marie  Stuart  qui  a «A 
lutter  contre  les  prédications  révolutionnaires  des 
Calvinistes,  surtout  de  Jean  Knox. 

Le  duc  de  Guise,  le  connétable  de  Montmo- 
rency, le  maréchal  Saint-André  fonnent  un  trium- 
virat contre  la  politique  du  gouvernement.  — 
Édit  de  Juillet  qui  prononce  une  amnistie  générale, 
mais  défend  les  prêches  et  les  levées  d’hommes. 
Les  protestants  y répondent  par  le  premier  synode 
national  de  Sainte-Foi.  — Colloque  de  Poissy,  où 
le  cardinal  de  Lorraine  et  Lainez,  disciple  d'Ignace 
de  Loyola,  discutent  avec  Théodore  do  Bîve, 
disciple  de  Calvin.  — Célèbre  ordonnance  d’Ür- 
iéaus.  rédigée  par  l’Hôpital,  en  grande  partie 
d'après  les  demandes  faites  par  les  Etats  généraux 
convoqués  le  13  décembre  de  l’année  précédeute. 
Cette  ordonnance,  composée  de  149  articles,  est 
un  dos  principaux  monuments  de  notre  ancienne 
législation. 

Gothard  Kettler,  grand  maître  de  l’ordre  de 
Livonie,  embrasse  la  religion  luthérienne,  se 
marie  et  cède  la  Livonie  A Sigismond  Auguste, 
roi  de  Pologne.  Il  s'attribue  des  domaines  de 
l'ordre,  la  Courlande  et  la  Sémigalle,  qu'il  fait 
ériger  en  duché  héréditaire  sous  la  mouvance  de 
la  Pologne. 

1562.  Réforme  des  Carmélites  par  sainte  Thérèse. 

Édit  de  Janvier,  qui  permet  aux  calvinistes 
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l’exercice  de  leur  religion  hors  de  l'enceinte  des 
villes.  --  Troubles  dans  les  provinces.  Massacre 
de  Vassy.  Première  guerre  de  religion,  -s-  Cession 
du  Havre  à l’Angleterre  par  les  Huguenots.  — 
L’armée  des  triumvirs  reprend  Rouen,  où  meurt 
Antoine  de  Navarre,  et  bat  les  prulestauts  près 
de  Dreux. 

Pie  IV  confie  au  savant  Vénitien  Paul  Manuee, 
fils  d’Alde,  la  direction  d'une  imprimerie  établie 
au  Capitole,  pour  reproduire  les  monuments  des 
langues  de  i’ürient. 

1563.  Philippe  II  commence  à faire  construire  le 
célèbre  palais  de  l'Escurial. 

Assassinat  de  François  de  Guise  par  un  gentil- 
homme huguenot,  Pullrot  de  Méré,  devant  Or- 
léans. — Paix  dAmboisc.  Fin  de  la  1"  guerre  de 
religion.  — L'armée  royale  reprend  le  Havre  aux 
Anglais.  Majorité  de  Charles  IX.  — Excommuni- 
cation lancée  contre  Jeanne  d'Albret,  reine  de 
Navarre,  pour  ses  croyances  hérétiques. 

Fin  du  concile  de  Trente  (4  décembre). 

1564.  Maximilien  succède  à son  nère,  Ferdinand  Pr, 
et  se  fait  remarquer  par  sa  tolérance. 

Voyage  de  Charles  IX  avec  sa  mère  dans  les 
provinces.  — Edit  de  Roussillon  nui  réforme 
l’administration  de  la  justice  et  fixe  le  commen- 
cement de  l’année  au  1”  janvier  au  lieu  de  la 
veille  de  Pâques.  — Les  Jésuites  obtiennent  à 
Paris  des  lettres  de  scolarité  et  ouvrent  un  collège 
avec  cette  inscription:  Collège  de  la  société  de 
Jésus.  — Catherine  de  Médicis  pose  la  première 
pierre  du  palais  des  Tuileries,  qui  fut  construit 
sur  les  plans  de  Philibert  de  Lorme  et  de  Jean 
Bullant. 

Les  Etats  et  les  seigneurs  des  Pays-Bas  solli- 
citent et  obtiennent  de  Philippe  II  le  rappel  du 
cardinal  Granvelle. 

Mort  de  Calvin. 

Mort  de  Michel- Ange,  à l’Âge  de  90  ans. 
Vignole,  son  disciple,  le  remplace  comme  archi- 
tecte de  Saint- Pierre  de  Rome.  On  le  regarde 
comme  le  premier  qui  ait  fixe  les  règles  de  l'ar- 
chitecture. 

1565.  Mariage  do  Marie  Stuart  avec  Henri  Darnîey. 
son  cousin. 

Édits  de  Philippe  II  contre  les  Mauresques.  — 
Occupation  des  îles  Manilles  qui  prennent  le  nom 
de  Philippines.  — Entrevue  de  Catherine  de 
Médicis  avec  le  duc  d'Albe  à Bayonne. 

Siège  de  Malte  par  les  Ottomans , qui  sont  re- 
poussés par  le  grand  maître  Jean  «le  La  Valette. 

1566.  Henri  Damley  assassine  sous  les  yeux  de  sa 
femme  le  musicien  Piémontais  llizzio,  à qui 
Marie  Stuart  avait  accordé  sa  confiance.  Naissance 
de  Jacques  VI  d’ Écosse. 

Le  chancelier  l’Hôpital  met  la  dernière  main  à 
ses  grandes  réformes  législatives  par  l'ordon- 
nance de  Moulins  qui  traite  de  l'administration 
de  la  justice,  cju  gouvernement  des  provinces,  des 
finances,  de  l’Eglise,  dos  corporations  industrielles 
et  de  la  police  générale  du  royaume.  — Mort  du 
jurisconsulte  Ch.  Dumoulin,  auteur  du  Commen- 
taire sur  la  coutume  de  Paris. 

40U  gentiUnoinmovS  des  Pays-Ba>  signent  le  pacte 
ou  compromis  de  Bréda.  dans  le  Brabant,  qu'ils 
adressent  à Marguerite  de  Parme  pour  réclamer  le 
redressement  de  leurs  griefs.  La  cour  de  Philippe 
ualiûe  les  pétitionnaires  de  Gueux,  mut  qui 
evint  un  nom  de  parti. 

Mort  de  Soliman  II  au  siège  de  Zigeth  en 
Hongrie. 

1567.  Bothwell , après  avoir  fait  périr  Darnley,  con- 
traint Marie  Stuart  à l’épouser.  — Abdication  for- 
cée de  Marie  Stuart.  — Régence  du  comte  de 
Murray,  frère  naturel  de  Marie. 

Insurrection  des  Pays-Bas.  Philippe  II  remplace 
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Marguerite  de  Parme  par  le  ducd’Albe.qui  établit 
à Bruxelles  le  tribunal  appelé  conseil  des  troubles 
par  les  Espagnols,  et  conseil  de  sang  par  les 
Brabançons. 

2#  guerre  «le  religion  en  France.  Condé  et  Co- 
ligny  essayent  de  se  rendre  maîtres  de  la  personne 
du  roi.  Ils'surprennent  Orléans  et  font  une  attaque 
sur  Paris.  — Défaito  des  huguenots  prés  de 
Saint-Denis;  le  chef  de  l’armée  royale,  le  conné- 
table de  Montmorency,  est  blessé  mortellement 
dans  ce  combat.  — Retraite  des  huguenots  dans 
le  Midi. 

1568.  Marie  Stuart,  retenue  prisonnière  au  château 
de  Lochleven,  s’échappe,  rassemble  une  armée 
de  6000  hommes,  qui  est  battue  à Langside,  prés 
de  Glascow  par  le  régent,  et  passo  en  Angleterre 
où  Elisabeth  la  retiendra  prisonnière. 

Philippe  II  fait  jeter  en  prison  son  fils  don  Carlos, 
qui  est  remis,  comme  prévenu  d'hérésie,  entre  les 
mains  de  l'inquisition.  Il  meurt  peu  après.  — 
Condamnation  par  le  conseil  des  troubles  «les 
comtes  d'Egmont  et  de  Horn,  dans  les  Pays-Bas. 
Us  sont  exécutés.  — Philippe  II  ordonne  aux 
Mauresques  de  renoncer  à leur  idiome,  à leurs 
noms.  & leurs  vêtements,  à leurs  usages,  en  un 
mot  atout  ce  qui  pouvait  les  distinguer  de  ses 
autres  sujets.  Ils  se  soulèvent  et  choisissent  pour 
roi  un  d’entre  eux,  Mahomet-Ahen-Humeya. 

Découverte  par  l'espagnol  Mendnna  de  Neyra, 
dans  l’océan  Pacifique,  de  l’archipel  qu’il  nomme 
îles  de  Salomon,  à TE.  de  la  Nouvelle-Guinée. 

Le  vice-roi  don  Louis  d’Ataîde  arrive  h Goa. 
Durant  une  administration  vigoureuse  de  4 an- 
nées. il  replacera  l’Inde  sous  la  domination  por- 
tugaise. 

Éaix  de  Lonjumeau,  qui  met  fin  à la  2*  guerre 
de  religion.  Les  protestants  font  de  la  Rochelle 
leur  place  d'armes. 

Catherine  de  Médicis.  poussée  par  Pie  V et  Phi- 
lippe II.  renvoie  l’Hôpital,  et  tente  de  s’emparer 
de  Condé  et  de  Colignv  par  un  coup  de  main  : 
mais  ceux-ci  échappent  et  convoquent  tous  leurs 
partisans  A la  Rochelle.  — Edit  du  roi  qui  n’au- 
torise qu’une  religion  dans  le  royaume,  et  expulse 
tous  les  ministres  protestants.  Commencement  de 
la  3*  guerre  de  religion. 

1569.  Complot  du  duc  de  Norfolk  pour  délivrer  Ma- 
rie Stuart. 

Victoire  de  Jarnac,  près  de  la  Charente,  rem- 
portée sur  les  protestants  par  Henri  d’Anjou,  frère 
du  roi  ; Condé  est  assassiné  après  la  bataille.  — 
Défaite  «le  Coligny  à Mon  contour,  dans  le  Poi- 
tou, par  Henri  d’Anjon. 

Pie  V confère  la  dignité  de  grand-duc  à Côme 
«le  Médicis. 

Camoêns  publie  à Lisbonne  le  poème  épique 
«les  Lus ia des. 

Réunion  définitive  du  grand-duché  de  Lithnanie 
à la  Pologne. 

1570.  Assassinat  du  régent  Murray,  frère  naturel 
et  ennemi  de  Marie  Stuart.  — Pie  V excommunie 
Élisabeth. 

3'  éditde  pacification  à Saint-Germain  en  Lave, 
qui  accorde  aux  protestants  l’entrée  à toutes  les 
charges  et  quatre  places  de  sûreté  : la  Rochelle, 
Mon  tau  ban,  Cognac  et  la  Charité. 

Attaque  dirigée  par  les  Turcs  contre  l’île  de 
Chypre,  possession  vénitienne. 

1571-  Jean-Sigismond,  prince.de  Transylvanie, 
étant  mort  sans  enfants,  les  États  de  Transylva- 
nie élisent  Étienne  Bathori.  qui  rend  hommage  à 
la  cour  de  Vienne,  et  paye  tribut  aux  Turcs. 

Après  avoir  opposé  une  longue  résistance  A don 
Juan  d’Autriche,  fils  naturel  «le  Charles  V,  les 
Maures  d’Espagne,  qui  ne  veulent  pas  se  sou- 
mettre, passent  en  Afrique. 
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Grande  victoire  navale  de  Lépantc  remportée 
par  don  Juan  d’Autriche  sur  les  Ottomans,  qui 
viennent  de  réduire  i’Üe  de  Chypre. 

Les  chefs  protestants  viennent  à Paris;  mariage 
«le  Henri  de  Béarn  et  de  Marguerite  de  Valois; 
Coligny  obtient  la  faveur  de  Charles  IX;  il  est 
question  de  lui  confier  le  commandement  d’une 
expédition  en  Flandre  contre  les  Espagnols. 

1572.  2e  complot  du  duc  de  Norfolk  pour  délivrer 
Marie  Stuart;  il  est  exécuté.  — Établissement  de 
la  taxe  dps  pauvres. 

, Mort  do  Jean  Knox  ; le  comte  de  Morton,  de 
là  famille  des  Douglas,  est  nommé  régent  d'É- 
cosse. 

Mort  de  Jeanne  d’Albret.  Catherine,  jalouse  de 
Tinfiuence  mie  Coligny  exerce  sur  Charles  IX,  se 
rapproche  d'Henri  ne  Guise,  et  arrache  à son  fils 
l’ordre  de  la  Saint-Barthélemy  (24  août).  — Mort 
«le  Coligny  «4  Paris.  — Abjuration  du  roi  «le  Na- 
varre et  du  prince  de  Condé.  — Mort  du  philoso- 
phe Bamus.  — Révolte  des  protestants  a San- 
cerre,  Montauban,  la  Rochelle;  4"  guerre  de  re- 
ligion. 

Traduction  des  Œuvres  morales  de  Plutarque, 
par  Amyot. 

Mort  de  Sigismond  11  Auguste,  roi  de  Pologne 
Avec  lui  finit  la  dynastie  des  Jagellons.  Le  trône 
de  Pologne  est  rendu  électif.  Origine  des  Parla 
contenta. 

Bulle  de  Pie  V,  qui  confirme  l’institution  «les 
Sieurs  de  charité. 

Dans  les  Pays-Bas.  les  gueux  de  mer  enlèvent, 
dans  l’île  de  Voorn,  la  ville  de  Briel  ou  la  Brille, 
coup  de  main  qui  soulève  la  Zélande  et  la  Hol- 
lande. — Le  prince  d'Orange  est  proclamé,  dans 
les  états  de  Dordrecht,  stalhouder  des  Provinces- 
Unies  «le  Hollande,  Zélande,  Frise  et  Utrecht. 

1573.  Rappel  du  duc  d’Albe.  Le  grand  commandeur 
de  Castille,  don  Louis  de  Re<juesens,  le  remplace 
dans  le  gouvernement  des  Pays-Bas. 

Mort  oe  Michel  de  l'Hôpital  (13  mars).  — Ré- 
sistance de  la  Rochelle  et  «le  Sancerre  aux  ar- 
mées roxales.  4*  édit  de  pacification  (juillet). 

Henri,  duc  d'Anjou,  frère  de  Charles  IX,  est  élu 
roi  de  Pologne. 

1574.  Formation  du  parti  des  politiques,  composé 
«les  catholiques  modérés,  qui  s’allient  aux  protes- 
tants, au  nom  de  la  liberté  de  conscience.  Com- 
plot formé  par  le  duc  d’Alençon  et  Henri  de  Na- 
varre; il  est  découvert  et  déconcerté;  supplice  de 
La  Mole  et  Coconas.  Commencement  de  la  5Bguerre 
de  religion.  — Mort  de  Charles  IX.  — Henri  III 

uitte  furtivement  la  Pologne.  — Mort  du  cardinal 
e Lorraine,  frère  du  duc  François  de  Guise. 

1575.  Sacre  d’Henri  III.  Continuation  de  la  guerre 
civile.  — Le  duc  d’Alençon,  s’étant  échappé  de 
la  cour,  est  joint  par  toute  la  noblesse  protestante 
et  politique,  et  bientôt  après  par  20000  reitres  et 
lansquenets  que  Condé  amenait  d’Allemagne. 
Henri  de  Guise,  envoyé  contre  les  rebelles,  les 
bat  à Dormans  (11  oct.J.  Ce  fut  dans  cette  ren- 
contre qu’il  roçut  à la  joue  gauche  un  coup  d'ar- 
quebuse, dont  la  cicatrice  le  fit  surnommer  le 
balafré. 

Torquato  Tasso  (le  Tasse),  d®  Sorrente  dans  le 
royaume  de  Naples,  achève  à 31  ans.  durant  son 
séjour  à Ferrare,  son  poème  épique  : ta  Jérusalem 
délivrée. 

Étienne  Bathori,  prince  de  Transylvanie,  est 
élu  roi  de  Pologne  à la  place  d’Henri  de  Valois. 

1576.  Avènement  de  l’empereur  Rodolphe  II- 

Don  Juan  d’Autriche,  frère  naturel  de  Phi- 
lippe II,  succède  à Requesens  dans  le  gouverne- 
ment des  Pays-Bas.  — Sac  d'Anvers  par  les  Es- 
pagnols, dont  les  excès  rapprochontles  catholiques 
des  réformés.  Les  Etats  généraux  «les  Pays-Bas, 
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réunis  à Bruxelles,  proclament  la  pacification  de 
Gand,  par  laquelle  les  provinces  du  nord  et  du 
midi  se  promettent  secours  contre  les  Espagnols. 

Henri  de  Navarre  s’échappe  et  abjure  la  reli- 
gion catholique.  — 5*  édit  de  pacification  de  Lo- 
ches ou  de  Beaulieu,  qui  donne  aui  princes  des 
apanages,  aux  calvinistes  la  liberté  de  leur  culte 
par  tout  le  royaume,  excepté  à Paris,  l’accès  à 
toutes  les  charges,  des  chambres  mi -parties  dans 
les  8 parlements,  6 places  de  sûreté.  — Forma- 
tion de  la  sainte-ligue,  dont  le  premier  formu- 
laire est  signé  & Péronne.  — 1*”  Etats  généraux 
de  Blois.  Dès  les  premières  séances,  les  députés 
du  parti  huguenot  quittent  l’assemblée.  Apres  des 
discussions  longues  et  animées,  la  révocation  de 
l’édit  de  Beaulieu  est  prononcée,  et  Henri  III  se 
déclare  chef  de  la  Ligue  ; de  son  côté,  Henri  de 
Navarre  devient  le  chef  du  parti  calviniste,  et  la 
6*  guerre  de  religion  commence. 

Mort  du  Titien,  le  chef  de  l’école  vénitienne,  à 
l’âge  de  99  ans. 

Etienne  Bathori,  roi  de  Pologne,  se  ligue 
avec  les  Suédois  pour  reprendre  la  Livonie  aux 
Russes. 

1577.  L’Anglais  Fr.  Prake  entreprend  le  tour  du 
monde,  qu'il  accomplira  en  1051  jours. 

6*  édit  de  pacification,  dit  de  Bergerac  ou  de 
Poitiers.  — Publication  de  la  République  de  Jean 
Bodin.  — Création  d’un  bureau  des  finances  au- 
près de  chaque  recette  générale  pour  la  réparti- 
tion de  l’impôt  direct.  Division  de  la  France  par 
généralités. 

1578.  Traité  d’Élisabeth  avec  les  confédérés  des 
Pays-Bas.  — Favorisé  par  la  jalousie  des  sei- 
gneurs brabançons  contre  Guillaume, nue  les  états 
avaient  nomme  ruwaard  (dictateur)  du  Brabant, 
don  Juan  d’Autriche  gagne  sur  leur  armée  la 
bataille  de  Gembloux.  11  meurt  la  même  année; 
Alexandre  Famés©,  prince  de  Parme,  lui  suc- 
cède. 

En  France,  création  de  l’ordre  des  chevaliers 
du  Saint-Esprit.  — Henri  111  pose  la  première 
pierre  du  Pont-Neuf  à Paris. 

Expédition  du  roi  de  Portugal,  Sébastien,  en 
Afrique:  il  périt  dans  la  grande  bataille  livrée  à 
Alcacar-Quivir,  au  sud  de  Tanger.  — Avènement 
de  son  oncle,  le  cardinal  don  Henri,  âgé  de 
67  ans. 

1 579.  Lcs7 provinces  de  Hollande,  Zélande,  Utrecht, 
Gueldre  avec  Zutphen,  Groningue.  Frise  et  Over- 
Yssel  contractant  l’un  ion  d’Ulrccht,  par  laquelle 
elles  se  constituent  en  république  indépendante 
et  fédérative  sous  le  nom  de  République  des  Pro 
vinces- Unies.  Guillaume  d’Orange  en  fut  nommé 
stathouder,  amiral  et  généralissime  de  toutes  les 
forces  de  mer  et  de  terre. 

Grande  ordonnance  de  Blois,  rendue  d’après  les 
cahiers  présentés  par  les  députés  des  États  de 
Blois  en  1576,  et  oui  renouvelle  ou  complète  les 
dispositions  des  ordonnances  d'Orléans  et  de  Mou- 
lins. 

Alphonse  II,  duc  de  Ferrare,  Modène  et  Reg- 
gto,  fait  enfermer  comme  fou,  dans  l’hôpital  de 
Sainte-Anne  de  Ferrare,  le  poète  Torquato  Tasso, 
qui  s’était  pris  d’amour  pour  sa  sœur  Léonore. 

1580.  Mort  du  roi  de  Portugal,  don  Henri  : le  fils 
naturel  d’un  de  ses  frères,  don  Antoine,  grand 
prieur  de  Cnito,  se  fait  nommer  roi.  — Conquête 
du  Portugal  par  le  duc  d’Albe. 

Guerre  dite  des  amoureux  entre  les  catholiques 
et  les  protestants.  Siège  de  Nérac.,  Traité  de 
Fleix.  — Crédit  de  Joyeuse  et  d’Épernon.  — 
Montaigne  donne  les  deux  premiers  livres  des 
Essais. 

Un  chef  de  Cosaques,  Iermak,  commence  la 
conquête  de  la  Sibérie  pour  la  Russie. 
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1581.  Philippe  II  est  reconnu  roi  de  Portugal  par 
los  Etats  généraux  de  Tomar.  — Expédition  du 
duc  d’Anjou  dans  les  Pays-Bas.  — Déclaration 
d’indépendance  des  Provinces-Unies. 

1582.  Le  duc  d’Anjou  reçoit  le  titre  de  duc  de  Bra- 
bant à Anvers,  et  de  comte  de  Flandre  à Bruges 

Fondation  a Florence  de  l’académie  de  h 
Crusca.  — Réforme  du  calendrier  par  le  pape 
Grégoire  XIII.  Le  calendrier  grégorien  remplace 
le  calendrier  julien. 

Traité  de  Kiewcrowa-Horca  entre  la  Pologne 
et  la  Russie.  La  première  obtient  la  Livonie,  et 
les  villes  de  Derpt  et  de  Novogorod. 

1583.  Le  duc  d’Anjou  échoue  devant  Anvers.  Succès 
d’Alexandre  Farnèse,  prince  de  Parme. 

Grands  travaux  du  Véronais  Joseph  Scaliger  sur 
la  chronologie  ancienne. 

1584.  Prise  d’Ypres  et  de  Bruges  par  Alexandre 
Farnèse.  — Le  prince  d’Orange  est  assassiné  à 
Délit  par  le  Franc-Comtois  Balthazar  Gérard.  — 
Gand  se  rend  au  prince  de  Parme,  qui  s’empan:- 
en  outre  de  toute  la  Flandre,  excepté  Ostcnde 
et  l’Ecluse.  Commencement  du  siège  d’Anvers. 

Mort  du  duc  d’Anjou.  Le  calviniste  Henri  de 
Navarre  devient  alors  l’héritier  présomptif  du 
trône.  Henri  de  Guise,  pour  l’en  écarter,  conclut 
avec  Philippe  II  la  convention  de  Joinville,  où  le 
roi  d’Espagne  s’intitulait  protecteur  du  royaume, 
le  cardinal  de  Bourbon,  oncle  du  Béarnais,  pre- 
mier prince  du  sang,  et  les  Guises,  pères  du 
peuple. 

Mort  d’Ivan  IV.  Fédor  Iw,  son  fils,  lui  suc- 
cède. 

1585.  Prise  d’Anvers  par  le  prince  de  Parme.  — 
Maurice  de  Nassau,  2*  fils  de  Guillaume,  est 
promu  ii  la  triple  dignité  de  son  père.  SOUS  la 
protection  armée  de  Leicester,  favori  d’Elisabeth, 
qui  prend  le  titre  et  le  rang  de  gouverneur  gé- 
néral. 

Catherine  de  Médicis  prend  parti  pour  la  Ligue, 
et  force  Henri  de  signer  le  traité  de  Nemours, 
qui  proscrivait  toute  religion  autre  que  la  religion 
catholique. 

Sixte-Quint  excommunie  Henri  de  Navarre,  et 
le  déclare  incapablede  succéder  au  trône  de  France 
— Formation  à Paris  du  conseil  des  Seize,  ainsi 
nommés  de  ce  qu’ils  avaient  partagé  la  ville  en 
16  quartiers,  pour  mieux  diriger  la  résistance  à 
l’hérésie. 

1586.  Conspiration  de  Babington  contre  Elisabeth 
Procès  et  condamnation  à mort  de  Marie  Stuart, 
comme  ayant  attenté  à la  puissance  et  à la  tic 
de  la  reine  d’Angleterre.  — Jean  Davis  découvre 
le  détroit  qui  porte  son  nom. 

Commencement  de  la  8*  guerre  de  religion, 
dite  des  trois  Henri. 

1587.  Exécution  de  Marie  Stuart  (18  février).  — Es- 
sai de  colonisation  de  Walter  Raleigh  dans  la  Vir- 
ginie; ii  est  sans  résultat.  — Elisabeth  rappelle 
des  Pays-Bas  l’incapable  Leicester. 

Les  Espagnols  s'emparent  de  Deventer  et  de 
l’Écluse.  — Maurice  de  Nassau  dirige  la  guerre. 

Victoire  de  Henri  de  Navarre  en  Guyenne,  à 
Coutras,sur  l'armée  royale  commandée  par  le  duc 
de  Joyeuse.  — Victoire  de  Henri  de  Guise  à Vi- 
mori,  près  de  Montargis,  sur  des  Suisses  et  des 
Allemands  qui  devaient  faire  leur  jonction  avec 
le  roi  de  Navarre. 

1588.  Expédition  de  Philippe  II  contre  Elisabeth. 
L'invincible  Armada  est  assaillie  par  deux  tem- 
pêtes et  la  destruction  en  est  achevée  par  Howard. 
Drako,  EfTïngliam,  Hawkins  et  d’autres  habiles 
marins.  Sur  cette  flotte  se  trouvait  le  fameux 
poète  Lope  de  Véga,  qui  devait  chanter  la  vic- 
toire. 
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Entrée  du  duc  de  Guise  à Paris,  malgré  la  dé- 
fense du  roi.  Journée  des  Barricades.  Fuite 
d'Henri  IH,  qui  cède  à toutes  les  demandes  de  la 
Ligue  et  signe  à Rouen  l’édit  d’Union,  par  lequel 
il  se  déclarait  de  nouveau  chef  de  la  Ligue, 
nommait  le  duc  de  Guise  généralissime  du 
royaume,  s’engageait  à en  extirper  l’hérésie, 
reconnaissait  pour  son  successeur  le  cardinal  de 
Bourbon  et  convoquait  les  seconds  Etats  de  Blois. 
— - Henri  III  fait  assassiner  le  duc  et  le  cardinal 
de  Guise.  — Agitation  dans  tout  le  royaume.  Los 
ligueurs  acceptent  ouvertement  le  protectorat  de 
l’Espagne. 

1589.  Mort  de  Catherine  de  Médicis,  à Blois,  A l’âge 
de  70  ans.  — Mayenne  est  nommé  par  les  Seize 
lieutenant  général. — Henri  III  fait  alliance  avec 
Henri  de  Navarre.  Siège  do  Paris.  Assassinat 
d’Henri  III  à Saint-Cloud  par  le  moine  Jacques 
Clément.  — Le  roi  de  Navarre  est  salué  sous  le 
nom  d’Henri  IV.  Les  ligueurs  proclament  le  car- 
dinal de  Bourbon  sous  le  nom  de  Charles  X.  — 
Défaite  de  Mayenne  A Arques,  près  do  Dieppe,  par 
Henri  IV. 

Traité  de  paix  entre  les  Ottomans  et  le  schah  de 
Perse.  Abbas,  qui  cède  aux  premiers  3 provinces, 
dont  l’nno  était  l’Arménie. 

1590.  Victoire  de  Henri  IV  sur  Mayenne  à Ivry. — 
Mort  du  cardinal  de  Bourbon.  — Siège  de  Paris 
par  Henri  IV'.  Le  prince  de  Parme  le  force  à lever 
le  siège. 

Mort  du  sculpteur  Germain  Pilon,  de  Jean 
Cousin,  de  Cujas,  d’Ambroise  Paré,  de  Bernard 
Palissy. 

Le  schah  Abbas  choisit  Ispahan  pour  sa  rési- 
dence. 

1591.  Henri  IV  s’empare  de  Chartres  et  assiège 
Rouen. — Philippe  II  demande  le  trône  de  Franco 
pour  sa  fille,  l'infanto  Isabellc-Claire-Eugénie, 
née  d'Elisabeth  do  France,  sa  3*  femme.  — Les 
Seize  terrorisent  Paris.  Mayenne  rompt  avec  eux, 
et  casse  le  conseil  de  rUnton. 

1592.  Henri  IV,  malgré  l’avantage  du  combat  d'Au- 
male, est  contraint  par  Farnèse  de  lever  le  siège 
do  Rouen.  — Mort  ae  Farnèse  à Arras. 

Le  jésuite  Mariana  compose  en  latin  de  1592  & 
1595,  son  histoire  d’Espagne,  qu’il  a traduite  lui- 
même  en  espagnol.—  Clément  VIII  publie  la  pre- 
mière édition  authentique  et  officielle  de  la  Vul- 
gate , ou  version  latine  de  la  Bible. 

1593.  Guerre  entre  l’Autriche  et  la  Turquie.  Les 
Ottomans  se  rendent  maîtres  de  Sissek,  boule- 
vard de  la  Croatie,  malgré  les  succès  de  Monté- 
cuculli. 

Les  Etats  généraux,  assemblés  à Paris,  com- 
battent les  prétentions  de  Philippe  II,  qui  veut 
imposer  à la  France  sa  fille  pour  reine;  en  lui 
donnant  pour  mari  un  archiduc.  Ils  déclarent 

Jju’ils  n’ont  pas  procuration  pour  changer  la  loi 
ondaracntale  du  royaume.  — Arrêt  du  parlement 
pour  le  maintien  de  la  loi  salique.  — Abjuration 
solennelle  de  Henri  IV  3 Saint-Denis.  — La  satire 
Me  nippée , qu'on  commence  à imprimer  à Tours, 
porte  le  dernier  coup  au  parti  de  la  Ligne. 

1594.  Prise  de  Raab  par  les  Turcs  sur  les  Au- 
trichiens. — Union  des  protestants  à Hcil- 
bronn. 

L’archiduc  Ernest,  frère  de  l’empereur  Rodol- 
phe , est  nommé  par  Philipj  e II  gouverneur  des 
Pays-Bas.  — Maurice  de  Nassau  est  repoussé  de- 
vant Bois-lc-Duc  et  Maastricht,  mais  il  s’empare 
de  Groninguc. 

Henri  IV  se  fait  sacrer  à Chartres.  Paris  lui  est 
vendu  par  le  gouverneur  Brissac  (22  mars). 

Villars-Brancas  livre  Rouen , le ‘Havre  et  la 
Haute -Normandie,  mais  se  fait  chèrement  payer. 
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Attentat  de  Jean  Chatel  contre  Henri  IV  (27  déc.). 
— Les  jésuites  sont  bannis  du  royaume  par  arrêt 
du  parlement.  Pierre  Pithou  public  les  Libertés  de 
l'Eglise  gallicane. 

1595.  Henri  IV  déclare  la  guerre  à Philippe  II.  Il 
bat  les  Espagnols  et  les  ligueurs  à Fontaine-Fran- 
çaise. — Absolution  d’Henri  IV,  obtenue  de  Clé- 
ment VIII  par  d’Ossat  et  Duperron.  — Sully  entre 
au  conseil  des  finances. 

Mort  du  Tasse  à Rome,  où  l’avait  appelé  Clé- 
ment VIII  pour  Je  couronner  solennellement  au 
Capitole. 

Paix  de  Narva,  qui  met  fin  à la  guerre  entre  la 
Suède  et  la  Russie. 

Des  négociants  d’Amsterdam  forment  une  asso- 
ciation, sous  le  nom  do  Compagnie  des  Pays 
lointains,  et  Cornélius  Houtman  conduit  aux 
Indes  la  première  escadre  hollandaise. 

1596.  Prise  et  pillage  do  Cadix  par  le  comte  d'Esscx, 
beau-fils  de  Leicestcr.  — Découverte  de  la 
Guyane  par  Walter  Ralcigh.  — H amie  t de  Sha- 
kespeare. 

Découverte  de  l’archipel  des  îles  Marquises  de 
Mendoza  par  l’Espagnol  Mcndana. 

Soumission  du  duc  de  Mayenne,  gouverneur  de 
la  Bourgogne,  de  Joyeuse,  gouverneur  du  Lan- 
guedoc, du  duc  d’Epernon,  gouverneur  de  la  Pro- 
vence. — Assemblée  des  notables  à Rouen. 

1597.  Henri  IV  reprend  Amiens  sur  les  Espagnols, 
qui  venaient  de  s’en  emparer. 

Les  Hollandais,  cherchant  par  le  nord-est  de 
l’Europe  le  passage  à la  Chine,  atteignent  le 
Spilzberg. 

Réunion  du  duché  de  Ferrare  à l’Etat  de 
l’Eglise,  après  la  mort  d’Alphonse  II  d’Eslc,  qui 
ne  laisse  pus  d’enfant. 

1598.  Mort  de  Philippe  II  (13  sept.).  Son  fils  Phi- 
lippe 111  lui  succède.  Crédit  du  ministre  Sando- 
vaf,  duc  de  Lerme. 

Henri  IV  reçoit  la  soumission  du  duc  de  Mer- 
cœur,  qui  occupait  la  Bretagne.  — Edit  de  Nantes 
qui  assure  aux  protestants  la  liberté  de  conscience, 
1 exercice  de  leur  culte  dans  les  châteaux  et  dans 
un  certain  nombre  de  villes,  l’admission  libre  à 
tous  les  emplois,  une  chambre  mi-partie  de  ca- 
tholiques et  de  protestants  dans  chaque  parle- 
ment, le  droit  de  tenir  des  synodes,  de  lever  des 
taxes,  enfin  plusieurs  places  de  sûreté.  — Paix  do 
Vervins  qui  termine  la  guerre  entre  la  France  et 
l’Espagne. 

Mort  du  czar  Fédor,  dernier  prince  de  la  mai- 
son de  Rurik.  Boris  Uodunow,  qui  a tué  Dimitri, 
frère  de  Fédor,  est  nommé  czar. 

1599.  Le  comte  d’Essex  est  chargé  par  Élisabeth  du 
gouvernement  de  l'Irlande.  Il  est  rappelé  la  mémo 
année. 

Mort  de  la  maîtresse  de  Henri  IV.Gabrielle 
d’Estrées,  qu'il  avait  faite  marquise  de  Monceaux 
et  duchesse  de  BeauforL—  Le  divorce  de  Henri  IV 
avec  Margüeritc  de  Valois  est  coosacré  par  une 
sentence  pontificale. 

1600.  Maurice  de  Nassau  essaye  vainement  de  s’em- 

Parcr  do  la  ville  de  Nicuport,  que  vient  défendre 
archiduc  Albert. 

Le  duc  de  Savoie  ayant  refusé  de  restituer  à la 
France  le  marquisat  de  Saluces,  Henri  IV  envahit 
ses  Etats.  — Mariage  de  Henri  IV  avec  Marie  de 
Médicis.  — Théâtre  d'agriculture  et  du  ménage 
des  champs.  d’Olivier  de  Serres. 

Le  philosophe  italien  Jordano  Bruno,  qui  avait 
été  quelque  temps  dominicain,  est  brûlé  à Romo, 
comme  hérétique  et  violateur  de  ses  vœux. 

La  reine  d’Angleterre,  Elisabeth,  accorde  à une 
société  de  négociants  anglais  un  privilège  exclu- 
sif pour  le  commerce  de  l'Inde. 
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XVII*  tiède  «prêt  Jésus  Christ. 

SIÈCLE  DE  LOUIS  XIV. 

Meurtre  de  Henri  IV  par  Ravaillac.  — Régence  de  Marie 
de  Méiicis.  — Etals  generaux  de  1614. — Avènement 
de  la  maison  de  Rumanow  en  Russie. — Avcnement  delà 
maison  des  Stliarls  <■:,  Angleterre.-  Ministère  de  Riche- 
lieu.— Ministère  d'Olivareseu  Espagne  sous  Philippe  IV. 

— Guerre  de  Trente  an?.—  Exploits  de  Gustave-Adolphe. 

— Victoires  du  grand  Coudé.  — Paix  de  Westphalie.  — 
Avènement  de  la  maiaon  de  Bragance  en  Portugal.  — 
Ministère  de  Maxariu  — Paix  de»  Pyrénées.  — Révolu- 
tion d'Angleterre.  — Execution  de  Charles  IMr.  — Pro- 
tectorat de  Cromwell.  — Restauration  de  la  maison  des 
Stuart».  — Mort  de  Maxarin.  — Louis  XIV  gouverne  par 
lui-même  — Traité  d Ol i va  qui  rétablit  la  j*aix  dans  le 
nord  de  J Europe  — Paix  générale.  — Triomphe  des 
idées  de  droit  divin  et  du  pouvoir  absolu.  — Eclat  des 
lettres,  d<  a soioooot  et  des  arts  dans  presque  tous  les 
pays  de  l Europo.  — Ministère  de  Colbert  ; ministère  de 
Louvois  — Guerre  dite  du  droit  de  dévolution  terminée 
par  la  paix  d'Aix-U «Chapelle, — Guerre  do  Hollande: 
paix  de  Kimègue. — Apogeede  la  puissance  de  Louis  XIV 

— Chute  de  Jacques  II. — Révolution  de  I68&. — Avenu* 
meut  de  Guillaume  du  range.  — - Ligue  d'Augsbourg. — 
Paix  de  Rysuick.  — Exploits  de  Sobieski  contre  les 
Turcs.  — Etablissement  du  pouvoir  absolu  en  Suède  et 
en  Danemark  — Guerre  de  la  succession  d’Espagne. — 
Paix  d L'trecht.  — Commencement  du  régné  de  Pierre 
le  Grand  et  de  celui  de  Charles  XII. 
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1601 . Conspiration  du  comte  d’Esscx,  à Londres; 
il  est  exécuté. 

Commencement  du  siège  d'Ostende,  par  Albert 
d'Autriche;  il  durera  plus  de  3 années. 

Traité  de  Lyon  entre  Henri  IV  el  le  duc  de  Sa- 
voie, qui  cède*  à !a  France  la  Bresse,  le  Bugey  et 
le  Val-Romey , mais  garde  le  marquisat  de  Sa- 
luées. 

Mort  de  l’astronome  danois  Tycho-Braho,  à 
Prague.  11  avait  eu  pour  disciple  le  célèbre 
Kepler. 

160*2.  Conspiration  et  supplice  du  maréchal  de  Bi- 
ron. — Publication  d’un  règlement  sur  l'exploita- 
tion des  mines. 

Entreprise  manquée  du  duc  de  Savoie  sur  la 
ville  de  Genève. 

Création,  en  Hollande,  de  la  Compagnie  des 
Grandes-Indes . qui  a le  monopole  du  commerce 
hollandais  au  delà  du  cap  Magellan , et  lo  droit  de 
faire  la  paix  ou  la  guerre  avec  les  princesd'Oriont , 
de  bâtir  des  forteresses,  de  choisir  les  gouver- 
neurs, etc. 

1603.  Mort  d’Elisabeth,  reine  d’Angleterre.  Avène- 
ment de  Jacques  VI,  roi  d'Ecosse  et  de  la  dynas- 
tie des  Stuarts.  11  prend  le  nom  de  Jucques  l,r, 
roi  de  la  Grande-Bretagne. 

Henri  IV  rappelle  les  jésuites  ; le  P.  Cotton  est 
confesseur  du  roi.  — Mort  de  Viètak  qui  est  re- 
gardé comme  le  créateur  de  l'algèbre  moderne. — 
Henri  IV,  par  ’e  ministère  d’Olivier  de  Serres, 
introduit  des  plan u lions  «ie  mûriers  et  relève  les 
manufactures  de  soie  quo  François  Ier  avait  éta- 
blies en  Languedoc,  en  Provence  et  à Tours. 

1604-  Conclusion  de  la  paix  entre  l’Angleterre  et 
l'Espagne.  — Conférence  d'Hamptoucourt , où 
Jacques  Pr  discute  théologie  avec  les  puritains. 

Michel  de  Cervantes  Saavedra  commence  la  pu- 
blication <le  son  Don  Quichotte  de  h Manche.  — 
Prise  d’Ostendo  par  1 Espagnol  Spinola. 

Henriette  d'Entragues,  marquise  de  Verneuil, 
qui  avait  obtenu  du  roi  une  promesse  de  mariage 
et  avait  été  ensuite  abandonnée,  le  comte  d'En- 
tragues, son  père,  le  comte  d’Auvergne,  son  frère 
materne!,  les  ducs  de  Bouillon  ot  d Eperimn  for- 
ment un  complot  contre  Henri  IV  qui  fait  grâce 
aux  coupables.  — Institution  de  la  Paulette , ou 
droit  annuel,  qui  rend  les  charges  de  judicaturc 
héréditaires  dans  les  familles,  moyennant  le  paye- 
ment annuei  du  « soixantième  demur  de  la  finance 
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à laquelle  lesdites  charges  avaient  été  évaluées.  ■ 
Lo  premier  fermier  de  ce  droit  annuel  fut  le  trai- 
tant Paulet.  — Conclusion  par  Henri  IV  avec  le 
sultan  Achmet  d’un  traité,  «ont  l’article  4 porte 
■ que  toutes  les  nations  de  l'Europe,  y compris 
les  Anglais,  pourront  commercer  librement  dans 
le  Levant  sous  la  bannière  et  protection  de  la 
France,  et  sous  l'obéissance  des  consuls  fran- 
çais. « — On  commence  les  travaux  du  canal  de 
Biiare  pour  faire  communiquer,  au  moyen  du 
Loing,  la  Seine  et  la  Loire. 

Les  Polonais  soutiennent  contre  Boris  Gmiunow 
le  moine  Otrepief  Gregori  et  le  faux  Dimitri. 

Les  Etats  de  Suède,  assemblés  à Norknepinç. 
déposent  Sigismond  111,  fils  de  Jean  1)1,  et  h» 
remplacent  p tr  son  oncle,  Charles  de  Sudermanie. 
Sigismond  ne  règne  plus  que  sur  la  Pologne. 
Guerre  entre  les  deux  pays. 

Les  Transylvains,  appuyés  par  les  Hongrois, 
choisissent  pî>ur  chef,  contre  l'empereur  Rodolphe, 

. Etienne  Botskaï,  protestant. 

1605.  Conspiration  des  poudres  en  Angleterre. 

La  Porte  confirme  a Etienne  Botskaï  le  titre  de 
prince  de  Transylvanie  qu’il  tient  des  Etats,  et 
celui  de  prince  de  Moldavie  et  de  Valachie  que 
lui  ont  valu  scs  victoires. 

Démêlé  entre  la  république  de  Venise  et  le  pape 
Paul  V,  au  sujet  : 1°  de  l'arrestation  de  deux  ec- 
clésiastiques emprisonnés  pour  crimes  par  l'ordre 
du  conseil  des  dix;  2"  du  renouvellement  d'un 
ancien  décret  qui  interdisait  aux  membres  du 
clergé  la  faculté  d'acquérir  des  biens-fonds;  3*  de 
la  défense  faite  par  le  Sénat,  en  1603,  de  bâtir  de 
nouvelles  églises  sans  sa  permission  expresse. 

Le  faux  Dimitri  se  fait  couronner  à Moscou. 

Mort  do  l'empereur  mogol  de  l’Inde,  Akbai  . 
après  un  règne  île  près  de  50  ans. 

16Ü6.  Jacques  1er  concilie  à deux  compagnies  ma- 
ritimes de  Londres  et  de  Piymoulh  de  grands 
privilèges  pour  le  défrichement  et  la  colonisation 
de  la  Virginie.  Elles  fuient  dissoutes,  la  1“  en 
1625,  la  2*  en  1637,  sans  avoir  rien  fait  d’impor- 
Uût. 

Réconciliation  de  l'empereur  Rodolphe  avec 
scs  sujets  de  Hongrie  et  avec  Etienua  Botskaï, 
prince  do  Transylvanie.  — Trêve  de  20  ans  avec 
les  Turcs. 

Le  pape  Paul  V lance  l'iuterdil  sur  la  répu- 
blique de  Venise.  Le  Sénat  ordonne  à tous  les 
prêtres  et  moines  de  continuer  à célébrer  les 
offices  divins.  La  désobéissance  des  jésuites,  des 
théalins  et  dos  capucins  les  fait  bannir  des  terres 
de  la  république,  et  les  premiers  n’y  rentreront 
qu’en  1657. 

Le  faux  Dimitri  est  renversé  en  Russie  par  le 
boyard  Chouiski,  qui  est  reconnu  exar. 

1607.  L'Anglais  Davis  découvre  lo  détroit  qui  porte 
son  nom  et  une  pallie  du  Groenland. 

Mort  d’fc tienne  Botskaï.  Les  Transylvains,  mal- 
gré la  clause  de  réversion  à la  maison  d’Autriche, 
contenue  dans  le  traité  conclu  l’armée  précédente 
par  Rodolphe  avec  Botskaï,  choisissent  ;R>ur  prince 
Sigismond  Ragotski,  qui  était  protégé  par  les 
Turcs. 

Henri  IV  réunit  le  Béant  à la  couronne  de 
Franco.  — Il  réooncilie  Venise  avec  le  saint-siège. 

Les  Hollandais  occupent  Amboine  et  Tidor. 

1608.  L’union  des  princes  protestants  conclue  à 
Iïeilbronn  en  1594,  confirmée  à Heidelberg  eu 
1603,  fut  renouvelée  à Ascii  ha  usen  sous  le  nom 
d'Union  évangélique.  Les  confédérés  reconnaissent 
pour  chef  l’électeur  palatin. 

Rodolphe  II  reconnaît  son  frère  Mathias  comme 
roi  de  Hongrie.  — Abdication  de  Sigismond  Ri- 
golait!, prince  de  Transylvanie.  Gabriel  Bathon 
lui  succède. 
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Négociation  d’un  traité  de  paix  par  Ambroise 
Spinola  pour  1*  Espagne,  et  par  le  président  Jean- 
nin,  ministre  de  Henri  IV,  pour  les  Provinces- 
Unies. 

Opposition  entre  Maurice  de  Nassau,  partisan 
de  la  guerre,  et  le  grand  pensionnaire  Barnevelt, 
partisan  de  la  paix. 

Fondation  par  Samuel  de  Champlain  de  la  ville 
de  Québec,  sur  les  bords  du  fleuve  Saint-Laurent. 

Saint  François  de  Sales  donne  son  Introduction 
d la  vie  dévote. 

1609.  L’Anglais  George  Somers  fait  naufrage  aux 
Bermudes  et  s’y  établit.  — Hudson  commence 
dans  l’Amérique  septentrionale  ses  voyages,  qui 
auront  pour  résultat  la  découverte  du  fleuve  et  de 
la  baie  qui  portent  son  nom. 

L'empereur  Rodolphe  signe  les  fameuses  lettres 
de  majesté , grande  charte  des  Bohémiens. 

Trêve  de  12  ans  entre  les  Provinces-Uni  es  et 
l’Espagne. — Les  Hollandais  sont  reçus  au  Japon. 

Un  édit  de  Philippe  III  expulse  d’Espagne  les 
Maures,  qui  se  retirent  en  Afrique,  en  Asie,  et 
même  en  France  — Décadence  de  l’agriculture  et 
de  l’industrie  en  Espagne. 

Ouverture  de  la  succession  de  Graves  et  de  Ju- 
liers  par  la  mort  de  Jean  Guillaume,  duc  de 
Clèves,  de  Juliers  et  de  Berg,  comte  de  la  Mark  et 
de  Rarensberg.  et  seigneur  de  Rawnstêhi,  qui  ne 
laisse  pas  d’enfant.  Les  difficultés  soulevées  par 
cette  succession  seront  une  des  causes  de  la  guerre 
de  Trente  ans. 

Galilée  découvre  le  télescope. 

1610.  Les  princes  protestants  renouvellent  à Hall, 
en  Souabé,  l’ Litton  évangéliser.  — Les  trois  élec- 
teurs ecclésiastiques,  un  grand  nombre  d’évêques, 
et  le  duc  Maximilien  de  Bavière  se  liguent  à 
Wurtzbourg  pour  la  défense  de  leur  commune 
religion.  Le  duc  de  Bavière  est  reconnu  chef  de 
la  confédération. 

Assassinat  de  Henri  IV  par  François  Ravaillac, 
rue  de  la  Ferronnerie,  au  moment  oiV  ce  prince 
se  préparait  à attaquer  la  maison  d’Autriche.  — 
Avènement  de  Louis  XIII,  âgé  de  9 ans.  Régence 
de  Marie  de  Médicis,  qui  se  laisse  gouverner  par 
ITtalien  Concini  et  sa  femme  Léonore  Galigai. 

Galilée  découvre  à Padoue  les  4 satellites  de 
Jupiter  et  les  taches  de  la  lune.  Publication  de 
son  Sideteut  Suntiut. 

flfll.  Mathias,  frère  de  Rodolphe,  est  élu  roi  de 
Bohême. 

Le  cardinal  Pierre  de  Bérulle  fonde  la  congré- 
gation de  l’Oratoire  de  France,  qui  doit  s'occuper 
surtout  de  l’enseignement.  «**•  Etablissement  à 
Paris  de  l’ordre  des  Ursulinespour  l’éducation  des 
jeunes  filles. 

Le  jésuite  Bellarfflln  publie  sort  ouriftge  inti- 
tulé : 7>e  la  puissance  du  pape  doris  les  choses 
temporelles. 

Mort  de  Charles  IX,  roi  de  Suède.  Avènement 
de  son  fils  Gustave-Adolphe,  âgé  de  16  ans. 

Traité  de  paix  entre  la  Perse  et  la  Turquie.  Le 
schah  Abbas  conserve  Tauris. 

Le  P.  Scheiner  découvre  les  taches  du  soleil. 
Galilée  lui  dispute  l’honneur  de  cette  découverte. 

1612.  Mort  de  Rodolphe  II.  Mathias,  déjà  roi  de 
Bohême  et  de  Hongrie,  est  élu  empereur. 

1613.  Mariage  de  la  fille  de  Jacques  I,r,  roi  d’An- 
gleterre, avec  l’électeur  palatin  Frédéric  V,  prince 
calviniste. 

Bethlem  Gabor,  appuyé  par  la  Porte,  se  fait 
nommer  prince  de  Transylvanie. 

Concini  est  créé  maréclial  d'Ancre.  — Mort  de 
Régnier,  poète  satirique. 

Paix  de  Knarœd,  qui  met  fin  à la  guerre  entre 
la  Suède  et  le  Danemark. 

En  Russie,  l’assemblée  nationale  proclame  caar 
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Michel,  Agé  de  15  ans.  fils  d’un  noble,  Fedoi 
Romanow,  issu  de  Rur  k par  sa  mère. 

1614.  Traité  de  Sainte-Menehould  entre  Marie  da 
Médicis  et  le  prince  de  Confié,  chef  des  nobles 

i révoltés.  — Majorité  de  Louis  Xlll.  — Ouverture 
des  Etats  géuéraux  de  Paris,  les  derniers  avant 
ceux  de  17X9.  — Louis  XIII  pose  la  première  pierre 
du  piédestal  qui  devait  supporter  la  statue  équestre 
de  Henri  IV,  envoyée  par  le  grand-duc  de  Toscane 
(2  août). 

1615.  Manifeste  du  prince  de  Condé  contre  le  ma- 
réchal d'Ancre.  — Agitation  des  protestants.  — 
Mariage  de  Louis  XIII  avec  Anne  d Autriche,  fille 
de  Philippe  Ifl. — Marie  de  Médicis  fait  commencer 
le  palais  du  Luxembourg  à Paris,  sur  les  dessins 
de  Jacques  de  Brosse.  — Création  du  trésor  des 
chartes.  Godefroy  et  Dupuy  en  sont  les  premiers 
gardiens.  — Salomon  de  Caus  songe  à utiliser  la 
force  élastique  de  la  vapeur  pour  élever  de  l’eau 
chaude  à une  hauteur  considérable. 

Les  Hollandais  Schouten  et  Lemaire  découvrent 
le  détroit  qui  porte  le  nom  de  ce  dernier,  à l'E 
de  Ht  Terre-de-Feu. 

1616.  Mort  de  Shakespeare.  — L’Anglais  Baflfin  vi- 
site la  baie  qui  porte  son  nom. 

Paix  de  Loudun  entre  la  cour  et  le  prince  de 
Condé,  qui  est  arrêté  peu  après  et  enfermé  à la 
Bastille. 

1617.  Jacques  I*r,  roi  d’Angleterre,  essaye  vaine- 
ment d'établir  en  Ecosse  la  religion  anglicane.— 
Lutte  du  roi  avec  son  parlement,  qui  est  «lisants. 
— La  charge  de  garde  des  sceaux  est  donnée  à 
François  Bacon. 

Louis  XIII  fait  tuer  le  maréchal  d’Ancre.  — - Elé 
vation  d’Albert  de  Luynes.  Disgrâce  de  Marie  de 
Médicis,  qui  est  reléguée  au  château  de  Blois. 
Armand  Duplessis  de  Richelieu,  évêque  de  Luçon, 
la  suit  dans  son  exil.  — Procès  de  la  femme  de 
Concini,  Léonore  Galigaï,  qui  est  brûlée  comme 
sorcière,  par  arrêt  du  parlement.  — La  France 
rétablit  la  paix  entre  l'archiduc  «l'Autriche  et  Ve- 
nise, en  guerre  depuis  un  an,  parce  que  le  pre- 
mier soutenait  les  Uscoques,  «jui  exerçaient  la 
piraterie  sur  la  côte  vénitienne  «le  Dahnatie. 

Traité  de  Stolbova,  par  lequel  le  oaar  cède  à 
Gustave  Adolphe  l’Ingrie  et  la  Carélie. 

Mort  «tu  mathématicien  écossais  Napicr,  inven- 
teur des  logarithmes. 

1618.  Commencement  des  troubles  de  Bohême  cau- 
sés par  la  destruction  des  temples  «les  protestants 
sur  les  terres  ecclésiastiques  de  Prague  et  do 
Braunau.  — Défénestration  de  Prague.  Commen- 
cement de  la  guerre  de  Trentetans. 

En  Angleterre,  crédit  de  Georges  Villiers,  mar- 
quis de  Buckingham,  auprès  de  Jacques  1".  Il 
remplace  le  favori  écossais  Robert  Carr,  duc  de 
Sommerset. 

Le  duc  de  Lerme,  favori  du  roi  d'F.spagnc, 
Philippe  ni,  est  renversé  par  son  fils,  le  duc 
d’Uzeda,  qui  prend  sa  place. 

Conspiration  des  Espagnols  contre  Venise  : elle 
est  déjouée,  et  l'ambassadeur  d’Espagne,  Bcarnar, 
est  chassé  de  la  ri  lie. 

A la  mort  d’Albert- Frédéric,  son  gendre,  l'élec- 
teur do  Brandebourg,  Jean  Sigismond,  occupe  le 
duché  de  Prusse,  qui  ne  sera  plus  séparé  de  l’élec- 
torat. 

1619.  Mort  de  l’empereur  Mathias.  Ferdinand  II  est 
élu  et  couronné  empereur. — Les  Etats  de  Bohême 
proclament  roi  l’électeur  palatin,  Prédéric  V.  cal- 
viniste. — Invasion  «le  la  Hongrie  par  Bethleui 
Gabor,  allié  des  rebelles  de  Bohême. 

Richelieu,  secrètement  d’intelligence  avec  Luy- 
nes, ménage  une  réconciliation  entre  Louis  XIII 
et  Marie  de  Médicis,  qu  s'était  échappée  de  Blois 
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et  qui  était  soutenue  par  d'Epernon.  — Traité 
d’Angoulême.  — Le  prince  de  Condé  est  rendu  à 
la  liberté.  — Lucilio  Vanini,  philosophe  néo-pla- 
tonicien, est  brûlé  à Toulouse  comme  athée. 

Maurice  de  Nassau  fait  mettre  à mort  le  grand 
pensionnaire  Bamevelt. 

Fondation  de  Batavia,  dans  lTlc  de  Java. 

1020.  Victoire  des  Impériaux,  commandés  par  Maxi- 
milien,duc  de  Bavière,  sur  l’arméedu prince  palatin, 
Frédéric  V,  à la  montagne  Blanche,  prés  de  Prague. 

Réunion  de  la  Navarre  à la  couronne.  Création 
d’un  parlement  à Pau.  La  langue  basque,  qui  était 
encore  parlée  exclusivement  dans  la  basse  Navarre, 
fut  eicîue  de  la  procédure.  — La  guerre  recom- 
mence entre  Marie  de  Médicis  et  Louis  XIII. 
Traité  d’Angers  par  la  médiation  de  Richelieu, 
à qui  le  chapeau  de  cardinal  est  promis  par  un 
article  secret. 

1621.  Prise  de  Presbourg  sur  Bethlem  Gabor  parle 
comte  de  Buquoi , général  de  l’empereur.  — 
Exécution  en  Bohême  de  43  chefs  de  l'insurrec- 
tion. — Traité  de  Mayence  par  lequel  l'union  pro- 
testante, qui  a déjà  abandonné  l’électeur  Palatin, 
s’engage  à licencier  son  armée.— Frédéric  est  mis 
au  ban  de  l’empire.  11  n’a  plus  pour  lui  que  quel- 
ques chefs  d’aventuriers  : Ernest,  comte  de  Mans- 
leld , Jean-George  de  Brandebourg , duc  de 
Jagemdorff,  George-Frédéric,  margrave  de  Bade- 
Üourlach,  et  Christian  de  Brunswick. 

Mort  de  Philippe  III.  Avènement  de  son  fils, 
Philippe  IV.  Creuit  du  comte  d’Oliv&rès.  — Fin 
de  la  trêve  de  12  ans  entre  l’Espagne  et  les  Pro- 
vinces-Unies.  — Mort  de  l’archiduc  Albert,  gou- 
verneur des  Pays-Bas  espagnols  depuis  23  ans. 
Le  général  Ambroise  Spinoïa  seconde  sa  veuve, 
Tintante  Claire-Eugénie. 

De  Luynes,  qui  vient  d’être  nommé  connétable, 
conduit  le  roi  contre  les  protestants  révoltés.  — 
Déclaration  de  la  Rochelle  « loy  fondamentale  de 
la  république  des  églises  réformées  de  France  et 
de  Béarn.  » Rohan  et  Soubise  dirigent  l’insur- 
rection. — L’armée  royale  échoue  devant  Montau- 
ban.  Mort  du  connétable  de  Luynes. 

Mort  de  Paul  V.  Élection  de  Grégoire  XV.  Sur 
la  demande  de  Louis  XIII,  il  érige  la  congréga- 
tion bénédictine  do  Saint-Maur  qui  s'est  immor- 
talisée par  scs  travaux  historiques. 

1622.  Premier  numéro  du  premier  journal  régulier 
qui  ait  paru  eu  Angleterre  : Nouvelles  de  la 
Semaine,  d’abord  traduites  du  hollandais,  rédi- 
gées par  Nathaniel  Butter. 

Paix  de  Niklasbourg  conclue  entre  l’empereur 
Ferdinand  et  Bethlem  Gabor.  — Prise  de  Heidel- 
berg  par  les  Impériaux  commandés  par  Tilly.  La 
bibliothèque  de  cette  ville  sera  transportée  en 
grande  partie  à Rome. 

En  France,  fin  de  la  guerre  contre  les  protes- 
tants. Lesdiguières  abjure  et  est  créé  connétable. 
Édit  de  Montpellier.  Les  protestants  ne  pourront 
tenir  d'assemblées  que  pour  pures  affaires  ecclé- 
siastiques, mais  gardent  la  Rochelle  et  Montau- 
ban  à titre  de  places  de  sûreté.  — Richelieu,  par 
l’influence  de  Marie  de  Médicis,  rentre  au  con- 
seil et  est  nommé  cardinal.  — L’évêché  de  Paris 
est  érigé  en  archevêché. 

Grégoire  XV  fonde  le  collège  de  la  propagande. 

Le  sultan  Othman  II  est  renversé  par  les  Janis- 
saires, qui  le  font  étrangler  au  château  des  Sept- 
Tours. 

1623.  La  diète  confère  la  dignité  électorale  du  comte 
palatin  calviniste,  Frédéric  V,  au  duc  de  Bavière, 
son  vainqueur,  chef  de  la  Ligue  catholique. 

Ligue  de  la  France  avec  Venise  et  le  duc  de 
Savoie,  pour  empêcher  les  Espagnols  d’occuper  la 
Valteline,  qui  sépare  le  Milanais  espagnol  du  Ttrol 
autrichien 
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1624.  Bethlem  Gabor  renonce  au  titre  do  roi  de 
Hongrie,  mais  reçoit  de  l’empereur  FerdinandlU, 
outre  la  principauté  de  Transylvanie,  les  deux 
duchés  de  Silésie  Oppelen  et  Ratibor. 

Le  général  espagnol  Spinola  assiège  Bréda.  — 
Maurice  de  Nassau  essaye  en  vain  de  surprendre 
Anvers.  — Suce? s des  Hollandais  en  Amérique  : 
ils  défont  la  flotte  espagnole  sur  la  céte  du  Pérou, 

firès  de  Lima,  et  s’emparent  de  San  Salvador  dans 
e Brésil. 

Entrée  de  Richelieu  au  conseil.  Disgrâce  de  la 
Vieuville.  — La  France  replace  la  Valteline  sous 
la  souveraineté  des  ligues  Grises.  — Balzac  com- 
mence à publier  ses  Lettres,  qui  ont  contribué  à la 
formation  de  la  prose  française. 

Guerre  entre  les  Turcs  et  les  Perses.  Les  pre- 
miers assiègent  vainement  Bagdad  pendant 
5 mois. 

1625.  Christian  IV,  roi  de  Danemark,  prend  parti 
pour  les  protestants  contre  Ferdinand  II.  Com- 
mencement de  la  période  danoise  de  la  guerre  de 
Trente  ans. 

Mort  do  Jacques  I*r,  roi  d’Angleterre.  Son  fils, 
Charles  I",  épouse  Henriette  de  France,  et,  par  le 
conseil  de  Buckingham,  déclare  la  guerre  à 
Philippe  IV,  roi  d’Espagne. 

En  France,  la  guerre  contre  les  protestants  re- 
commence. Soubise  tient  la  mer,  tandis  que  son 
frère,  Rohan,  fait  soulever  le  Languedoc. 

Mort  de  Maurice  de  Nassau,  à la  Haye.  — Fré- 
déric-Henri, son  frère,  continue  la  lutte  avec  les 
Espagnols.  — Prise  de  Bréda  par  Spinola  après  un 
siège  de  10  mois. 

1626.  Victoire  remportée  sur  l'Elbe,  près  de  Dessau, 
par  Wallonslein,  général  de  Ferdinand  II,  sur 
Ernest  do  Mansfeld,  qui  combat  pour  le  roi  de 
Danemark.  — Victoire  de  Tilly,  général  l>ava- 
rois;  à Lutter,  dans  le  duché  de  Brunswick,  sur 
Christian  IV,  roi  de  Danemark. 

Charles  I"  dissout  son  parlement  qui  lui  refu^ 
des  subsides  pour  la  guerre  contre  l’Espagne.  Il  a 
recours  à des  emprunts  forcés.  — Mort  du  philo- 
sophe Bacon. 

Richelieu  renouvelle  le  traité  conclu  à Mont 
ellier  avec  les  Huguenots  et  met  lin  à la  guerre 
e la  Valteline  par  le  traité  de  Monçon  avec  l'Es- 
pagne. — Le  maréchal  d’Ornano  qui  conspire  avec 
Gaston  d’Orléans  contre  Richelieu  est  arrêté  et 
enfermé  à Vincennes  où  il  meurt  peu  après.  — 
Conspiration  du  comte  de  Chalais  qui  est  déca- 
pité à Nantes.  — Mariage  de  Gaston  d’Orléans 
avec  Mlle  de  Montpensier.  — Assemblée  des  nota- 
bles, tenue  du  2 déc.  de  cette  année  au  24  février 

1627.  — Déclaration  de  Nantes  qui  ordonne  le 
rasement  des  villes,  châteaux  et  forteresses  non 
situés  sur  les  frontières.  — Premier  édit  concer- 
nant l’établissement  du  jardin  des  Plantes,  rendu 
sur  les  instances  de  J.  Hérouard,  médecin  de 
Louis  XIII  ; celui-ci,  nommé  surintendant  du  jar- 
din, choisit  pour  intendant  Guy  de  la  Brosse, 
qui  avait  conçu  le  premier  la  pensée  de  fonder  un 
établissement  de  ce  genre.  — Commencement  des 
travaux  de  reconstruction  de  la  Sorbonne  dont 
Richelieu  était  proviseur  depuis  1622.  — Premier 
établissement  formé  par  quelques  marchands  de 
Rouen  à la  Guyane,  sur  les  bords  du  Sinnamari. 
— Formation  d’une  compagnie  qui  jette  les  fon- 
dements du  premier  établissement  français  au 
Sénégal,  à 4 lieues  dans  le  fleuve  du  même  nom, 
sur  une  île  qui  fut  appelée  Saint-Louis. 

1627.  Des  presbytériens  anglais,  fuyant  le  despo- 
tisme do  l’épiscopat,  fondent  Boston  dans  la  pro- 
vince de  Massacbusset. 

Éditqui  supprime  lesofficesdc  connét&bleet ami- 
ral de  France.  Le  premier  fut  remboursé  à Lesdi- 
guières, le  second  à M.  de  Montmorency.  Ces 
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offices  conféraient  à ceux  qui  en  étaient  revêtus 
un  pouvoir  exorbitant  qui  annulait  l’action  de 
l’autorité  centrale.  Quelque  temps  après,  le  par- 
lement enregistra  un  autre  édit  qui  conférait  au 
cardinal  de  Richelieu  la  charge  de  grand  maître 
et  surintendant  de  la  marine  et  de  la  navigation. 

— Bouteville-Montmorency  et  le  comte  de  Cha- 
pelles sont  exécutés  en  place  de  Grève  comme 
duellistes.  — Suppression  des  États  provinciaux 
du  Dauphiné.  — Nouvelle  guerre  contre  les  Hu- 
guenots. Commencement  du  siège  de  la  Rochelle. 

— Formation  d’une  compagnie  dite  de  la  Nou- 
velle-France, dont  le  cardinal  de  Richelieu  et  le 
marquis  d’Efliat  sont  déclarés  chefs. 

Le  P.  Petau  publie  son  grand  ouvrage  De  doc - 
trina  temporum. 

Le  Hollandais  Pierre  Nuyts  découvre  la  côte 
S.  O.  de  la  Nouvelle-Hollande.  — Les  Hollandais 
fondent  en  Guyane  Essequeho. 

Mort  du  duc  de  Mantoue.  11  a désigné  pour  son 
successeur  son  cousin,  Charles  de  Gonzague, 
l’époux  de  sa  nièce  Marie,  qui  possède  en  France, 
le  comté  de  Rcthel  et  de  Nevers.  Ce  prince  sera 
soutenu  par  la  France  contre  César  de  Gonzague, 
fils  du  duc  de  Guastalla,  protégé  do  l’empereur. 

Trente  mille  familles  s’exilent  de  Bohême  à la 
suite  d’un  édit  de  Ferdinand  H déclarant  que  les  ca- 
tholiques jouiront  seuls  de  l’exercice  de  leur  culte. 

1628.  Buckingham  périt  assassine  au  moment  où 
il  allait  conduire  une  expédition  au  secours  de  la 
Rochelle.  — L’Anglais  Guillaume  Harvey  démon- 
tre la  circulation  du  sang. 

Prise  de  la  forte  place  de  Bois-le-Duc  par  Henri 
de  Nassau. 

La  Rochelle,  que  Richelieu  a enveloppée  d’une 
circonvallation  do  3 lieues  et  qu'il  a séparée  do  la 
mer  par  une  digue  de  700  toises,  est  obligée  de 
capituler.  — Achèvement  de  l'hôtel  de  ville  de 
Paris  commencé  en  1629. 

Siège  de  Stralsund  par  Wallenstein.  Cette  place 
soutenue  par  les  villes  hanséatiques  et  par  les 
flottes  du  Danemark  et  de  la  Suède  repoussent  tous 
les  assauts  de  l'ennemi. 

1629.  Christian  IV,  menacé  dans  ses  États  par  Wal- 
lenstein, signe  la  paix  de  Lubeck  avec  Ferdi- 
nand II.  — Édit  impérial  pour  la  restitution  de 
tous  les  biens  sécularisés  par  les  protestants  de- 
puis 1665  malgré  le  réservât  ecclésiastique.  — 
Indignation  générale  causée  en  Allemagne  par  les 
exactions  de  Wallenstein,  chargé  d’exécuter  l’édit. 

Le  Parlement  anglais  présente  à Charles  Ier  la 
pétition  des  droits,  requête  contre  les  prêts  forcés 
au  roi  ou  bicnreillonces , les  arrestations  et  les 
détentions  illégales,  le  logement  des  gens  de 
guerre  et  les  jugements  par  cour  martiale.— Paix 
avec  la  France. 

Expédition  de  Louis  XIII  en  Italie  pour  soutenir 
le  parti  français  de  Mantoue.  H force  le  pas  de 
,Suse.  — Paix  d’Alais  avec  le  duc  île  Rohan,  chef 
des  calvinistes.  L’édit  de  pacification  de  Nîmes 
laisse  aux  protestants  la  liberté  du  culte  et  les 
tolère  comme  secte  dissidente,  mais  leur  enlève 
leurs  places  de  sûreté,  abolit  leurs  privilèges, 
leurs  assemblées,  leur  organisation  par  églises,  et 
les  détruit  comme  parti  politique.  — Richelieu  se 
fait  donner  le  titre  de  premier  ministre  (llnov.). 
11  se  rend  en  Italie. 

Grande  ordonnance  de  1629,  répondant  aux 
principales  demandes  des  Etats  généraux  de  1614 
et  des  assemblées  des  notables  réunies  à Rouen, 
en  1617,  et  à Paris,  en  1626.  Cette  ordonnance, 
qui  est  un  véritable  code,  ne  compte  pas  moins 
de  461  articles  et  embrasse  toutes  les  parties  do  la 
législation.  Elle  est  connue  sous  le  nom  de  Code 
Dichaud,  du  prénom  de  son  rédacteur,  Michel  de 
Marillac.  — Traités  de  commerce  conclus  par  la 
France  avec  le  Danemark,  la  Suède  et  la  Russie. 
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Mort  du  poète  Malherbe.  — Délite,  première 
comédie  de  P.  Corneille,  âgé  de  26  ans. 

1630.  Fin  de  la  querelle  entre  la  maison  de  Bran- 
debourg et  la  maison  de  Ncubourg  au  sujet  de  la 
succession  de  Clèvcs  et  de  Juliers.  L’électeur 
Georges-Guillaume  obtient  le  duché  de  Clèves  et 
le  comté  de  la  Mark.  ■—  Dernière  assemblée  géné- 
rale des  représentants  de  la  ligue  hansèatiquc  à 
Lubeck. 

La  diète  de  Ratisbonne,  agissant  sous  l’influence 
des  agents  de  Richelieu,  Bruslart  de  Leon  et  Le- 
clerc de  la  Tremblay,  connu  sous  le  nom  de  père 
Joseph,  capucin,  obtient  de  Ferdinand  H le  renvoi 
de  Wallenstein,  devenu  odieux  à l’Allemagne  par 
ses  exactions.  — Gustave-Adolphe,  appelé  par  les 
protestants  d’Allemagne  et  poussé  par  Richelieu, 
déclarera  guerre  à Ferdinand  II.  Commencement 
de  la  période  suédoise  de  la  guerre  de  Trente  ans. 

Fondation  des  colonies  de  New-Hampshire  et 
du  Maine  par  la  compagnie  de  Plvmouth,  dans  la 
Nouvelle-Angleterre. 

Prise  et  pillage  de  Mantoue  par  les  Impériaux. 

— Ferdinand  11  finit  par  reconnaître  le  duc  do 
Nevers,  Charles  de  Gonzague,  comme  duc  de 
Mantoue  et  de  Montferrat.  m 

Maladie  de  Louis  XIII  à Lyon , à son  retour 
de  la  campagne  d’Italie.  — Intrigues  de  Marie  de 
Médicis  pour  renverser  Richelieu.  Journée  des 
dupes.  Richelieu  fait  commencer  le  procès  du 
maréchal  de  Marillac,  impliqué  dans  le  complot 
de  la  reine  mère.  — Les  États  provinciaux  de  Bre- 
tagne ne  seront  plus  réunis  que  tous  les  deux  ans 
à partir  de  cette  année.  — Règlement  rédigé  par 
le  garde  des  sceaux.  Michel  de  Marillac,  qui 
constitue  le  conseil  d'Etat  à peu  près  tel  qu’il 
resta  jusqu’en  1789.  — Établissement  du  Bureau 
d'adresses  et  des  Consultations  charitables,  par 
Théophraste  Renaudot. 

Établissements  formés  par  les  Hollandais  dans 
la  Guinée  et  le  Congo.  Ils  font  la  conquête  d’une 
partie  du  Brésil  sur  les  Espagnols. 

1631.  Traité  d’alliance  de  la  France  avec  Gustave- 
Adolphe.  — Prise  et  sac  de  Magdebourg  par  Tilly. 
— Victoire  remportée  k Leipsick  par  Gustave- 
Adolphe  sur  Tilly.  — Campagne  brillante  de  Gus- 
tave qui  parcourt,  en  conquérant,  l’Alsace  et  la 
Souabe,  et  menace  l’Autricne  du  côté  de  la  Ba- 
vière. 

Kepler  meurt  dans  la  pauvreté  à Ratisbonne.  Il 
eut  la  gloire  de  découvrir  les  lois  sur  lesquelles 
repose  l'astronomie  moderne,  lois  qui  portent  son 
nom. 

Marie  de  Médicis,  bannie  de  la  cour,  se  retire 
à Bruxelles,  où  Gaston,  chassé  d’Orléans,  de 
Bourgogne,  puis  de  Lorraine,  ira  bientôt  la  re- 
joindre. 

Théophraste  Renaudot  publie,  le  30  mai,  le 
premier  numéro  de  la  oasette,  qui  paraissait  tous 
les  jours  en  une  demi-feuille  petit  in-4#  de  quatre 
pages,  sur  une  seule  colonne.  — Gassendi  lait  la 

firemière  observation  du  passage  de  Mercure  sur 
e soleil. 

Le  traité  de  Chérasco,  conclu  sous  la  médiation 
de  Jules  Mazari n,  minisire  du  pape,  affermit  dans 
la  possession  de  Mantoue  et  de  Montferrat  le  duc 
Charles  de  Gonzague  de  Nevers,  qui  reçoit  l’in- 
vestiture impériale.  Le  duc  de  Savoie,  Amédée  I#r, 
recouvre  tous  ses  États,  moins  Pignerol  et  les 
châteaux  de  Sainte-Brigitte  et  de  la  Pérouze,  et 
obtient  quelques  villes  au  Montferrat. 

Traité  de  commerce  entre  la  France  et  le  Maroc, 
confirmé  en  1636. 

1632.  Gustave-Adolphe  force  le  passage  du  Lech  • 
Tilly  est  mortellement  blessé  : Gustave  entre  a 
Munich.— Ferdinand  II  rappelle  Wallenstein,  qui 
contraint  Gustave- Adolphe  a quitter  la  Bavière,  lo 
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«lit  en  Saxe  et  lui  livre,  avec  Octave  Piccolomini, 
la  célèbre  bataille  de  Lutzen,  où  périt  Gustave- 
Adolphe. 

Formation,  dans  l’Amérique  du  Nord,  de  la  co- 
lonie de  Maryland.  A cette  époque,  les  Anglais 
occupaient,  dans  les  Petites- Antilles,  la  Barbade, 
Saint  Christophe,  Mont-Serrat,  Anugoa. 

Prise  de  Maestricht  par  les  Hollandais. 

Galilée  donne  ses  Quatre  dialogues  sur  les  sys- 
tèmes du  monde  de  Ptolémée  et  de  Copernic.  Ce 
fut  cet  ouvrage  qui  fut  le  prétexte  de  sa  condam- 
nation. 

Exécution  du  maréchal  de  Marillac,  condamné 
par  une  commission.  — Prise  d’armes  de  Gaston 
d'Orléans,  du  duc  de  Lorraine  et  du  maréchal  de 
Montmorency,  gouverneur  du  Languedoc.  — Dé- 
faite de  Montmorency  à Castel naudarv  par  Schom- 
berg;  i!  est  condamné  à mort  par  le  parlement 
de  Toulouse  et  exécuté. 

1633.  Renouvellement  de  l'alliance  entre  la  France 
et  la  Suède  à Heilbronn.  — Création  du  parlement 
de  Metz  (janvier).  — Saint  Vincent  de  Paul 
constitue  en  communauté  les  sœurs  de  la  charité, 
qu’il  avait  déjà  créées  en  1617,  au  fond  de  la 

m Dresse,  dans  la  paroisse  de  Cbâlillon-los-Domhes, 
sous  le  nom  A'Aesoeiation  de  la  chanté  des  ser- 
vantes des  pauvres. 

Galilée  est  forcé  d’abjurer,  devant  les  inquisi- 
teurs de  Rome,  la  doctrine  astronomique  de  Co- 
pernic. 

1634-  Wallenstein  est  assassiné  à Egra.  en  Bohème , 
par  l’ordre  de  Ferdinand  II.  — Défaite  des  Sué- 
dois à NordÜngen  par  le  fils  de  Ferdinand  II. 

Charles  1",  roi  d’Angleterre,  qui  depuis  1629 
n’avait  plus  convoqué  le  parlement,  établit  pour 
l’entretien  de  la  marine  la  taxe  des  vaisseaux 
fship-money) , de  20  shillings,  qui  sera  la  cause 
de  l'emprisonnement  d’Hampden,  cousin  d’Olivier 
Cromwell.  — Mort  à Londres  du  Hollandais 
Dreblwd,  inventeur  du  thermomètre  «à  gaz. 

Louis  XIII  confisque  une  partie  des  domaines 
du  duc  de  Lorraine.  — Le  parlement  de  Paris  et 
le  clergé  de  France  déclarent  nul  le  mariage  de 
la  sœur  du  duc  avec  Gaston  d’Orléans.  — Gaston 
d’Orléans  fait  sa  soumission.  — Grands  jours, 
tenus  à Poitiers,  qui  condamnent  un  grand  nombre 
de  nobles.  — Supplice  d’Urbain  Grandicr,  curé  de 
Loudun . accusé  de  sorcellerie. 

Les  Hollandais  enlèvent  l’ile  de  Curaçao  aux 
Espagnols. 

1635.  Les  ^ Espagnols  ayant  pris  Trêves  et  enlevé 
l'archevêque,  qui  s’était  placé  sous  la  protection 
de  la  France,  Richelieu  aéelare  la  guerre  à l'Es- 
pagne, alliée  de  l’Autriche.  Commencement  de  la 
période  française  de  la  guerre  de  Trente  ans.  — 
Traité  de  la  France  avec  les  Provinces -Uni es  pour 
le  partage  des  Pays-Bas  espagnols.  — ChAtillon 
et  Brézé,  vainqueurs  à Avein,  joignent  le  prince 
d’Orange.  — Paix  de  Prague,  conclue  par  Ferdi- 
nand lî  avec  l’électeur  de  Saxe  et  l’électeur  «le 
Brandebourg.  — Campagne  de  Rohan  dans  la 
Valteline;  il  soutient  les  Grisons  contre  les  Es- 
pagnols. 

Lettres  patentes  pour  l'établissement  de  l’Aca- 
démie française  données  en  janvier  de  cette  an- 
née, mais  enregistrées  au  parlement  seulement  le 
10  juillet  1637,  après  lettres  de  jussion  et  lieux 
lettres  de  cachet.  — Richelieu  pose  ja  première 
pierre  de  l’église  de  la  Sorbonne.  — Edit  qui  or- 
ganise d’une  façon  définitive  1 e jardin  royal  des 
Plantes , sous  la’  direction  de  Guy  de  la  Brosse.— 
Mort  du  graveur  Callot  à Nancy. 

Création  d'une  nouvelle  compagnie  française 
qui  prend  le  titre  tlo  Compagnie  des  iles  de  l'Amé- 
rique. C’est  à cette  époque  iju’il  faut  rapporter 
l’origine  de  nus  établissements  dans  les  Iles  de 
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la  Martinique,  de  la  Guadeloupe,  de  Saint- 
Domingue,  etc. 

1636.  Pri<e  de  Corbîe  par  les  Espagnols.  Terreur  à 
Paris.  Énergie  déployée  paf  le  ea'-Jinal de  Riche- 
lieu. Reprise  do  CoYhie  snr  les  Espagnols,  qui 
évacuent  la  Picardie.  — Grande  victoire  remportée 
à Witstoch  sur  les  armées  saxonne  et  impériale 
réunies  par  le  général  suédois  Banner. 

Corneille  donne  le  Cid.  — Commencement  de 
la  réunion  des  Solitaires  de  Port-Roval-des- 
Champs.  — Construction  du  Palais-Cardinal. 

A murât  IV  essaye  en  vain  de  reprendre  Sri  van 
sur  les  Perses. 

1637.  Mort  de  l’empereur  Ferdinand  II.  Avènement 
de  Ferdinand  ni. 

La  tentative  faite  par  Charles  I*1’  pour  imposer 
la  liturgie  anglicane  à l’Ecosse  provoque  dans  ce 
pays  une  redoutable  insurrection.  Les  rebelles  se 
réunissent  en  cotrnanf  ou  alliance  armée.  — Des 
Anglais,  persécutés  par  les  puritains  intolérants 
du  Massachussets,  fondent  dans  la  Nouvelle- 
Angleterre  les  colonies  de  Connecticut,  de  Rhode- 
Island  et  de  la  Providence. 

On  peut  rapporter  à cette  année  l’établissement 
à poste  fixe  dans  toutes  les  provinces  de  France, 
des  Intendants  de  justice , police  et  finances.  C’est 
là  un  des  actes  les  plus  considérables  de  l’admi- 
nistration de  Richelieu.  Ces  fonctionnaires,  nommés 
par  le  roi,  révocables  par  lui,  sortis  des  rangs  de 
la  bourgeoisie,  entièrement  dévoués  au  pouvoir 
central,  contribuèrent  puissamment  à fonder  la 
centralisation  monarchique.  — .Doscartes  publie 
son  Discours  de  la  méthode. 

Mort  du  duc  de  Mantoue,  allié  de  la  France.  Il 
a pour  successeur  son  petit-fils,  Charles  H,  âgé 
de  8 ans.  La  régente,  la  duchesse  Marie,  aban- 
donne la  cause  de  la  France  pour  celle  de  lEspagne. 

— Mort  du  duc  de  Savoie  Victor  Araédée.  La  ré- 
gente, sœur  de  Louis  XIII,  a à lutter  contre  les 
frères  de  Victor,  le  cardinal  Maurice  et  le  prince 
Thomas,  dévoués  à l’Es|>ngne. 

Commencement  d’une  longue  et  funeste  guerre 
entre  la  Pologne  et  les  cosaques  de  l’Ukraine,  qui 
donnaient  asile  aux  paysans  polonais,  que  l’excès 
des  impôts  et  des  corvées  obligeait  à déserter  leur 
patrie. 

L’entrée  du  Japon  est  interdite  aux  Portugais, 
à la  suite  de  troubles  attribués  à la  présence  des 
Jésuite*. 

1638.  Naissance  du  dauphin.  — Mort  du  P.  Joseph, 
conseiller  intime  de  Richelieu.  — Pierre  Dupuy. 
de  concert  avec  son  frère  Jacques,  publie,  sans 
nom  d’auteur,  son  grand  ouvrage  des  libertés  de 
l'Église  gallicane.  — Labbé  de  Saint-Cymn,  jan- 
séniste, est  arrêté  et  mis  au  donjon  de  Vincett- 
cennes,  où  il  restera  jusqu’à  la  mort  de  Richelieu. 

— Vincent  de  Paul  commence  l’œuvre  des  enfants 
trouvés. 

Brillante  campagne  de  Bernard,  duc  de  SaXe- 
Wcimar  dans  l’Alsace.  Battu  par  les  Impériaux 
devant  Rhinfcld,  il  les  défait  complètement  trois 
jours  après,  et  s’empare  de  Rhinfeld,  Fribourg 
et  Brisach. 

1639.  Le  cardinal  de  la  Valette,  contraint  la  ré- 
gente de  Savoie , qui  voulait  rester  neutre 
entre  l’Espagne  et  la  France,  à signer  avec  la 
Franco  un  traité  d’alliance  offensive  et  défen- 
sive. — Mort  du  duc  de  Saxe- Weimar,  au  mo- 
ment où  il  songeait  à se  créer  une  princi- 
pauté indépendante  en  Alsace;  il  était  âgé  de 
36  ans.  Son  armée,  achetée  par 4a  France,  passa 
sous  le  commandement  du  comte  de  Guébriant. 
oui  la  conduisit  en  Allemagne.  — Soulèvement 
«les  Su-pieds  de  Normandie,  réprimé  cruellement 
par  le  colonel  Gassion.  — Les  assemblées  des  pro- 
curateurs des  communautés  remplacent  en  Pro- 
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rence  les  Etats  provinciaux.  — Corneille  donne 
lluraee  et  Ctnna. 

Deux  victoires  navales  de  l'amiral  hollandais 
Tromp  sur  les  Espagnols  entre  Nieuport  et  Dun- 
kerque. 

Galilée  trouve  les  lois  des  oscillations  du  pendule. 

1640.  Le  parlement  de  Rouen  est  interdit  pour  n'a- 
voir pas  montré  assez  de  sévérité  contre  le»  Nu- 
pieds.  — Corneille  donne  Polyeucte. — N.  Poussin 
est  fait  premier  peintre  ordinaire  du  roi.  — 
Louis  Xlu,  agissant  sous  l’inspiration  de  Hiche- 
lieu,  fonde  au  Louvre  V Imprimerie  royale.  — 
Succès  de  Barnier  sur  les  Impériaux  en  Misnie  et 
en  Lusace.  — Les  Français  prennent  Arras, 
malgré  les  efforts  multipliés  du  cardinal  infant,  de 
Beck  et  de  Lamboi,  pour  sauver  cette  place  im- 
portante. — Le  comte  d’Harcourt  bat  devant  Casai 
le  marouis  de  Leganez  et  reprend  Turin. 

Charles  I*r  convoque  pour  la  4*  fois  le  parle- 
ment, après  un  intervalle  de  10  ans.  pour  en  ob- 
tenir des  subsides  afin  de  faire  la.  guerre  aux 
Ecossais  révoltés.  Le  parlement,  au  lieu  de  voter 
les  subsides,  censure  les  excès  de  la  prérogative 
royale  et  est  dissous.  — Succès  des  Ecossa. s,  qui 
traitent  ensuite  avec  Charles  I*r„  — Convocation 
du  5*  parlement  (le  long-parlement). 

Insurrection  de  la  Catalogue,,  du  Roussillon  et 
de  la  Cerdaime,  qui  se  placent  sous  la  protection 
de  Louis  XIII.  — Le  Portugal  se  détache  de  l'Es- 
pagne et  se  donne  pour  roi  Jean  IV,  de  la  maison 
ae  Bragance. 

Les  Hollandais  enlèvent  aux  Portugais  les  comp- 
toirs de  Malacca,  très-importants  pour  lo  com- 
merce des  épices  et  des  drogueries.  — Rembrandt 
de  Leyde  fleurit.  — Mort  de  Rubens  à Anvers. 

J 6 il.  Mort  du  général  suédois  BanneràHalberetadt, 
des  suites  d'un  poison  lent  qu’on  lui  avait  donné 
à Hildesheim.  11  aura  pour  successeur  Toretenson. 

La  Chambre  de»  communes  d’Angleterre  met 
en  accusation  le  comte  de  Straflord,  ministre  de 
Charles  I*'.  11  est  condamné  à mort  par  la  cour 
des  Pairs  et  exécuté  (12  mai).  — L’archevêque  de 
Cantorbéry,  Laud,  est  arrêté.  — Paix  avec  les 
Ecossais.  — Massacre  des  Anglais  établis  en  Ir- 
lande. — Mort  de  Van  Dvck.  à Londres. 

Traité  du  comte  de  Sofssons  avec  l'Espagne.  Il 
est  tué  à la  bataille  de  la  Marfée,  près  de  Sedan. 

— Alliance  du  Portugal  avec  la  France.  — Célèbre 
déclaration  par  laquelle  Richelieu  interdit  au  par- 
lement, d'une  manière  solennelle  et, définitive, 
toute  intervention  dans  les  affaires  d’Etat  et  d'ad- 
ministration. — Premiers  louis  d’or,  dont  les 
coins  furent  gravés  par  Nicolas  Briot  et  Varin. 

1642.  Pendant  que  le  comte  de  Guébriant  mérite 
la  dignité  de  maréchal  de  France  par  la  défaite  de 
Lamboi  à Kemnen.  le  général  suédois  Toretenson 
remporte  sur  les  Impériaux  la  brillaute  victoire 
de  Breintenfeld , et  prend  Leipsick. 

Louis  XIII  prend  possession  du  Roussillon  espa- 
gnol. — Complot  de  Gaston  d’Orléans,  du  duc  de 
Bouillon  et  .ae  Cinq-Mare  avec  l’Espagne  ; il  est 
découvert.  Le  duc  de  Bouillon  est  dépouillé  de 
Sedan;  exécution  de  Cinq-Mars  et  de  son  ami  de 
Thou.  — Retour  triomphal  de  Richelieu  mourant. 

— Mort  de  Marie  de  Mèdicis  dans  la  misère,  à 
Cologne.  — Mort  de  Richelieu  à Pans,  au  Palais- 
Cardinal  (Palais-Royal)  (4  déc.). — 11  a pour  suc- 
cesseur l’italien  Mazarin,  cardinal.  — Etablisse- 
ment français  à Madagascar. 

Charles  I,r  quitte  Londres.  Commencement  de 
la  guerre  civile.  Le  prince  palatin  Robert,  neveu 
de  Charles  P*,  bat  le  comte  d'K&sex  à Edgehill 
<*t  à Worc  ester. 

Découverte  de  l'ile  deVanDiemcn  par  le  Hollan- 
dais Abel  Tas  ma  n. 

Mort  de  Galilée* 
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1643.  Mort  de  LouisXlII.  Avènement  de  LouisXIV, 
âgé  de  moins  de  5 ans.  Le  parlement  casse  le 
testament  du  roi,  qui  instituait  un  conseil  de  ré- 
gence, et  nomme  régente  Anne  d’Autriche.  .Ma- 
zarin est  fait  ministre. 

Victoirede itocrov, remportée  par  lefilsdu prince 
de  Condé,  le  duc  a Engine» , âgé  de  21  ans,  sur 
les  Espagnols  commandés  par  don  Francisco  de 
Mello  (19  mai;.  — Commencement  des  négocia- 
tions, en  Westphalie,  pour  la  paix  (10  juillet). 
Les  plénipotentiaires  de  l'Empire,  de  la  France, 
de  l’Espagne  et  des  princes  catholiques  se  réunis- 
sentà  Munster,  sous  la  médiation  du  pape.  D'autres 
plénipotentiaires  de  l’Empire,  avec  ceux  de  la 
Suède  et  des  princes  protestants,  doivent  traiter  à 
à Osnabrück,  sous  la  médiation  du  roi  de  Dane- 
mark. 

Continuation  de  Ia  guerre  civile  eu  Angleterre. 
Victoire  du  comte  d’Essex  à Newbury  sur  l'armée 
royale. 

Disgrâce  du  duc  d'Olivarôs,  ministre  de  Phi- 
lippe IV,  roi  d’Espagne.  Don  Louis  de  Haro  lui 
succède. 

Découverte  du  baromètre  par  Torricelli. 

1644.  Victoire  du  duc  d’Eughien  et  de  Turcnne  à 
Fr. bourg,  dans  le  Ûrisgau,  sur  les  Impériaux 
commandés  par  Mercy.  Prise  de  Philipsbourg  et 
de  Mayence.  — Embarras  financiers  de  Mazarin. 
Édit  du  Toisé.  Résistance  du  parlement,  qui 
n’enregistre  les  nouveaux  impôts  qu’avec  beau- 
coup <le  difficulté. 

Défaite  du  prince  palatin  Roliert,  à Maraton- 
Moor,  par  l’armée  du  parlement,  que  comman- 
daient le  comte  de  Manchester,  Fairfax  et  Crom- 
well, qui  s'emparent  d’York. 

En  Chine , là  dynastie  Ming,  qui  durait  depuis 
le  xiv"  siècle,  est  renversée  par  la  race  des  Tar- 
tares  orientaux,  qui  forme  la  dynastie  mautchoue 
des  Tsirn  ou  Tay-Tsing.  la  22*  dynastie  depuis 
les  Ilia,  encore  aujourd’hui  régnante. 

1645.  Après  avoir  imposé  au  Danemark  la  paix  de 
Bromsebro , qui  donne  aux  Suédois  plusieurs  pro- 
vinces, le  général  suédois  Toretenson  se  disposait 
à attaquer  l'Autriche  dans  ses  États  héréditaires, 
lorsqu'il  est  forcé  par  la  goutte  de  céder  le  com- 
mandement à Hermann  W range!. — Leduc  d’En- 
ghieu,  après  avoir  secouru  Tu  renne,  surpris  par 
Mercy,  bat  avec  lui  les  Impériaux  à Nordlmgen, 
en  Bavière,  où  Mercy  est  tué. 

En  Angleterre,  execution  de  l’archevêque  Laud. 
— Influence  de  Cromwell,  chef  de  la  secte  des 
Indépendants.  — Défaite  de  Charles  1~ à Naseby, 
dans  le  comté  de  Northampton. 

Le  peintre  Murillo  se  fixe  à Séville. 

Attaque  dirigée  par  les  Turcs  contre  T île  du 
Candie. 

1646.  Charles  I*r  se  livre  aux  Ecossais,  qui  né- 
gocient «avec  les  Anglais  pour  le  leur  vendre. 

Prise  de  Courtrei  et  de  Mardick  par  le  duc  «l’Or- 
léans, de  Dunkerque  par  le  duc  d’Enghien.  — 
Le  duc  d’fcnghien,  Louis,  succède  au  titre  de  son 
père  Henri  11,  prince  de  Condé. 

1647.  Les  Écossais  livrent  Charles  I*r  aux  commis- 
saires du  parlement,  pour  la  somme  de  400000  li- 
vres sterling. 

Le  prince  de  Coudé  échoue  devant  Lérida,  en 
Catalogne. 

Des  impôts  excessifs  provoquent  à Naples  un 
soulèvement  contre  le  duc  d’Arcos,  vice-roi,  sous 
la  conduite  d’un  jeune  pêcheur  d’Amaili,  nommé 
Mas  ou  Tommaso  Aniullo,  qui  périt  quelques  jours 
après,  assassiné  par  des  agents  du  vice-rot.  — 
Nouveau  soulèvement  des  Napolitains,  qui  appel- 
lent à leur  aide  Henri  de  Lorraine,  duc  de  Guise, 
qui  se  trouvait  à Rome.  Le  duc  de  Guise  se 
brouille  avec  l’homme  le  plus  influent  du  parti 


236 


CHRONOLOGIE.  — TABLES. 


Ap.  J.-- 

populaire,  Gennaro  Annèse,  qui  ouvre  les  portes 
de  la  ville  aux  Espagnols. 

Publication  (l’Ar (amène  ou  le  grand  Cyrus, 
roman  héroïque  de  Mlle  de  Scudéry.  — Remar- 
ques sur  la  langue  française , par  Vaugelas.  — 
Création  des  académies  royales  de  peinture  et 
sculpture.  — Pascal  publie  ses  Expériences  tou- 
chant le  vide , et  fait  exécuter  peu  après  sa  célèbre 
expérience  du  Puy-de-Dôme , qui  met  hors  de 
doute  la  pesanteur  de  l'air. 

1648.  Victoire  do  Turenne  et  de  Wrangel,  à Soin- 
mershausen.  en  Bavière, qui  oblige  l'Electeur  à se 
séparer  de  ^Autriche.  — Victoire  de  Condé,  près 
de  Lens,  en  Artois,  sur  l’archiduc  Léopold.  — 
Traité  de  Westpbaue.  signé  à Osnabrück  et  à 
Munster,  qui  met  lin  à la  guerre  de  Trente  ans. 
L’Esjtagne  continue  la  guerre  avec  la  France  et 
le  Portugal.  — Par  la  paix  de  Westphalie , la 
France  obtient  l’Alsace,  moins  Strasbourg;  la 
Suède,  une  partie  de  la  Poméranie,  Brème, 
Werden,  etc.,  et  3 voix  aux  diètes  de  l’Empire: 
l’Electeur  de  Brandebourg,  fondateur  de  la  Prusse, 
Magdebourg,  Halberstadt,  etc.  Le  fils  de  Frédé- 
ric V recouvre  le  bas  Palatinat  et  une  8'  dignité 
électorale  fut  créée  en  sa  faveur.  Les  Provinces- 
Uuies  furent  reconnues  indépendantes  de  l’Es- 
pagne, et  les  cantons  suisses  le  furent  de  l’Em- 
pire germaninue.  Avec  cette  paix  finissent  les 
guerres  de  religion  et  commence  ce  que  l’on  a 
appelé  le  système  de  l'équilibre  européen. 

Charles  I",  qui  s’est  enfui  dans  l île  de  Wight, 
tombe  entre  les  mains  de  Cromwell,  qui  le  fait 
conduire  à Windsor. 

Fin  de  l’insurrection  de  Naples.  Leduc  de  Guise 
fait  prisonnier  restera  4 ans  en  Espagne. 

Mazarin  exige  de  toutes  les  cours  souveraines,  j 
le  parlement  excepté,  quatre  années  de  leurs 
âges  en  forme  de  prêt.  — Le  parlement  refuse 
e profiter  d’une  grâce  oui  le  rendrait  odieux  aux 
autres  compagnies,  et  if  donne  son  célèbre  arrêt 
d'union  avec  le  grand  conseil,  la  cour  des  aides 
et  la  chambre  des  comptes.  — Un  comité,  formé 
de  députés  des  quatre  cours  souveraines,  se  réu- 
nit dans  la  chambre  Saint-Louis  et  délibère  sur 
tgus  les  objets  relatifs  au  gouvernement.  — Le 
jour  du  Te  Deum  pour  la  victoire  de  Lens,  la 
cour  fait  enlever  le  conseiller  Brousse).  — Soulè- 
vement dans  Paris.  Journée  des  Barricades. Com- 
mencement de  la  guerre  de  la  1 ronde. 

E.  Lesueur  achève  pour  le  couvent  des  Char- 
treux la  série  de  tableaux  représentant  la  vie  de 
saint  Bruno,  — Mort  de  Voiture. 

1649.  Procès  et  condamnation  de  Charles  I#r  par 
une  commission  de  133  membres,  parmi  lesquels 
étaient  Cromwell  et  Ire  ton,  son  gendre  11  a la  tête 
tranchée  devant  le  palaisdeWhiteliall.  La  Chambre 
des  communes  abolit  la  royauté  et  supprime  la 
Chambre  des  pairs.  La  république  est  proclamée 
et  Cromwell  est  nommé  généralissime. — Le  comte 
de  Montrosc  proclame  en  Ecosse  Charles  II. 

Anne  d'Autriche  se  retire  à Saint-Germain  avec 
scs  deux  fils,  Mazarm,  le  duc  d’Orléans  et  Condé. 

Alliance  du  parlement  avec  les  princes.  — 
Condé  assiège  Paris.  — Paix  de  Ruel  qui  termine 
la  première  Fronde. 

Christine  de  Suède,  fille  unique  de  Gustave- 
Adolphe,  surnommée  la  Minerve  du  Nord,  s'ef- 
force d’inspirer  le  goût  des  arts  et  de  la  paix  à ses 
sujets,  et  s entoure  de  savants  étrangers,  tels  que 
Descartes,  Grotius,  Freinshcmius,  Saumaise, 
Huet,  Vossius,  Heinsius,  etc. 

1650.  Le  comte  de  Montrosc  est,  par  sentence  du 
parlement  d’Edimbourg,  pendu  et  écartelé.  — 
Massacres  épouvantables  ordonnés  en  Irlande  par 
Cromwell.  — Victoire  de  Cromvell  à Dura  bar,  à 
TE.  d’Edimbourg,  sur  les  Ecossais  royalistes.  — 
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Ussérius,  savant  prélat  anglican,  né  à Dublin, 
donne  ses  Annales  veteris  et  novi  Testamenti. 

Exigences  du  prince  de  Condé.  Refusé  par  Ma- 
zarin, il  se  rallie,  avec  le  parti  des  pctits-maUres , 
aux  Frondeurs,  mais  il  est  arrête  par  surprise 
avec  Conti  et  Longueville  et  conduit  au  Havre.  — 
Prise  d’armes  des  seigneurs  dans  la  Normandie, 
dans  la  Bourgogne  et  dans  la  Guyenne.  — Le  vi- 
comte de  Turenne,  qui  a pris  parti  pour  la  Fronde 
et  qui  a envahi  la  Fiance  avec  les  Espagnols,  est 
battu  près  de  Relhel  par  le  maréchal  de  Plessis- 
Pr&slin.  — Mort  de  Descartes  en  Suède,  à l’Age 
de  54  ans.  — Mort  de  Vaugcl&S. 

Mort  du  stathouder  Guillaume  II,  fils  de  Frédé- 
ric-Henri. Les  Etats  généraux,  par  les  conseils 
de  Cromwell,  laissent  vacantes  les  charges  de  ca- 
pitaine. d'amiral  général  et  de  stathouder.  Les 
Hollandais  occupent  le  cap  de  Bonne-Espérance. 

1651.  Charles  II,  couronné  roi  d’Ecosse  à Scone, 
est  battu  par  Cromwell  près  de  Worcestcr.  Il  se 
retire  en  France. 

Acte  de  navigation . dirigé  contre  les  Hollan- 
dais. En  vertu  de  cet  acte,  aucune  marchandise 
étrangère  ne  pouvait  être  introduite  dans  les  ports 
d’Angleterre,  à moins  que  le  vaisseau  qui  la  por- 
tait n’eût  été  construit  dans  un  port  anglais, 
n’appartint  à des  sujets  anglais  et  ne  fût  monté 
par  des  Anglais,  au  moins  pour  les  trois  quarts  de 
son  équipage.  Cet  acte  était  un  coup  mortel  pour 
les  Hollandais, qui  étaient  alors  les  courtiers  ma- 
ritimes de  l’Europe. 

Paul  de  Gondi,  coadjuteur  de  l’archevêque  de 
Paris,  si  connu  sous  le  nom  de  cardinal  de  Hetj, 
mécontent  de  ce  que  Mazann  tardait  h lui  donner 
le  chapeau  de  cardinal, forme,  avec  le  secours  de 
la  princesse  palatine,  Anne  de  Gonzague,  une 
coalition  entre  les  frondeurs  et  les  partisans  des 
priners  détenus,  pour  obtenir  leur  délivrance.  Le 
duc  d'Orléans  s’y  joint.  Mazarin  quitte  Paris  et  se 
retire  A Cologne*  après  avoir  rendu  la  liberté  à 
Condé,  Conti  et  Longueville  qui  viennent  à Paris , 
où  ils  dominent  le  parlement.  — Turenne  se  ré- 
concilie avec  la  cour.  — Majorité  de  Louis  XIV. 

1652.  Lutte  sur  mer*entre  les  Hollandais  comman- 
dés par  Tromp  et  Ruyter  et  les  Anglais  comman- 
dés par  Blake. 

Prise  de  Barcelone  par  don  Juan  d’Autriche; 
les  Catalans  font  leur  soumission.  — Les  Espa- 
gnols reprennent  Gravelines  et  Dunkerque. 

Mazarin  rentre  en  France. — Condé,  \ainqueur 
du  maréchal  d'Hocquincouil  à Blencau,  repoussé 
à Gien  par  Turenne,  arrive  sous  les  murs  de  Pa- 
ris. Sanglant  et  inutile  combat  du  faubourg  Saint- 
Antoine  entre  Condé  et  Turenne.  Le  roi  transfère 
à Pontoise  le  parlement  et  renvoie  Mazarin.  — 
Condé  sort  de  Paris  (18  oct.).  Louis  XIV  y rentre 
le  21  ; 3 jours  après,  défense  au  parlement  de 
s’occuper  des  affaires  générales  de  l’Etat.  — 
Condé  passe  à l’Espagne. 

On  fait  usage  pour  la  première  fois  dans  la 
d.éte  de  Pologne  du  liberum  veto,  par  lequel  un 
seul  nonce  pouvait  arrêter  toutes  les  délibéra- 
tions. 

1663.  Dissolution  du  parlement  par  Cromwell.  Un 
nouveau  parlement  de  144  membres  nommés  par 
ses  officiers  lui  défère  la  dictature,  avec  le  titre 
de  Protecteur. — Eléments  de  philosophie  de  Hob- 
bes, où  il  est  établi  qu’il  n’y  a d’autre  droit  que 
la  force. 

Rentrée  de  Mazarin  à Paris. — Innocent  X con- 
damne les  5 propositions  de  Jansénius,  évêque 
d’Ypres,  sur  la  grâce  et  le  libre  arbitre. 

En  Hollande,  Jean  de  Witt  est  nommé  grand 
pensionnaire. 

1654.  Fin  de  la  guerre  entre  la  Hollande  et  l’An- 
gleterre.— Les  Espagnols,  conduits  par  l’archiduc 
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et  par  Condé,  viennent  assiéger  Arras.  Turenne 
force  les  lignes  des  assiégeants  et  les  oblige  à la 
retraite.  — Louis  XIV  fait  sa  première  campa- 
gne en  Lorraine  et  prend  Stenay.  — La  colonie 
française  de  Madagascar  est  transportée  à l'ile 
Bourbon. 

Les  Portugais  du  Brésil,  sous  la  conduite  d'un 
négociant,  Juan  Fernandez  de  Viera,  chassent  les 
Hollandais. 

Abdication  de  Christine  de  Suède,  en  faveur  de 
son  cousin  Charles  X Gustave,  gendre  du  duc  de 
Holstein-Gottorp.  A Inspruck,  elle  abjure  le  lu- 
théranisme: elle  se  retirera  à Rome.  — Retraite 
et  mort  du  chancelier  Oxenstiern. 

Otto  de  Guéricke,  bourgmestre  de  Magde- 
bourg,  présente  la  première  machine  pneuma- 
tique à l’empereur  d'Allemagne  à la  diète  de 
Ratisbonne. 

1055.  Les  Anglais  enlèvent  la  Jamaïque  aux  Espa- 
gnols. — Traité  d’alliance  de  Cromwell  avec  Ma- 
zarin  contre  l’Espagne,  à la  condition  que  les  fils 
de  Charles  I*r  sortiront  de  France.  Ils  se  retirent 
à Bruxelles. 

Mort  du  philosophe  Gassendi,  adversaire  de 
Descartes;  de  Lesueur,  de  Balzac. 

Le  Toscan  Chigi  est  élu  pape  sous  le  nom  d’A- 
lexandre VII. 

Charles  X Gustave,  roi  de  Suède,  profite  de 
l’anarchie  qui  désolait  la  Pologne  pour  attaquer 
Jean-Casimir,  qui  voulait,  en  qualité  de  Vasa, 
lui  disputer  le  trône  suédois. 

1056.  L’amiral  anglais  Blake  enlève,  près  de  Ca- 
dix, une  flotte  espagnole  qui  revenait  de  l’Amé- 
rique. 

Publication  des  Lettres  provinciales  de  Pascal, 
à l'occasion  de  la  condamnation  en  Sorbonne  du 
docteur  Antoine  Amaiild,  janséniste, de  la  Société 
de  Port-Royal.  — La  Pucelle de  Chapelain. — Le 
Callia  rhristiana  des  Frères  Sainte-Marthe. 

Les  Hollandais  occupent  l'ile  de  Ceylan.  — Le 
Hollandais  Huvghcns  découvre  avec  le  secours 
d’objectifs,  qufil  avait  construits  lui-même,  un 
satellite  de  Saturne. 

Traité  de  l’électeur  de  Brandebourg,  Frédéric- 
Guillaume,  avec  Charles-Gustave  de  Suède,  contre 
Casimir,  roi  de  Pologne,  qui  est  vaincu  devant 
Varsovie.  — Traité  de  Vilna,  par  lequel  le  czar 
recouvre  Smolensk  et  les  autres  villes  conquises 
eu  Russie  par  les  Polonais  sous  Wladislas  VII,  et 
dont  le  traité  de  Wiasma  leur  avait  confirmé  la 
ossession  en  1634.  Le  czar  nasse  alors  du  côté 
e Casimir,  mais  se  rapproche  bientôt  après  du 
roi  de  Suède. 

1657.  I/ï  Danemark  déclare  la  guerre  à la  Suède. 

Christine  de  Suède  fait  assassiner,  à Fontaine- 
bleau, Monaldeschi,  son  grand  écuyer  et  son 
amant. 

Fondation  h Florence  de  l’académie  del  Cimenta 
pour  la  physique  expérimentale,  par  le  cardinal 
Léopold  (le  Méaicis. 

Traité  de  Wehlau  par  lequel  Frédéric-Guillaume, 
électeur  de  Brandebourg,  fait  reconnaître  par  le 
roi  de  Pologne  l'indépendance  de  la  Prusse  du- 
cale, qui  était  depuis  1525  un  fief  de  la  Pologne. 

Le  Hollandais  Huyghcns  applique  le  premier 
le  mouvement  du  pendule  aux  norluges. 

1658.  Mort  de  l’empereur  Ferdinand  III.  Son  fils 
Léopold  lui  succède. 

'Bataille  des  Dunes,  où  Turenne  défait  les  Espa- 
gnols commandes  par  don  Juan  d’Autriche  et  par 
Condé ; elle  amène  la  prise  de  Dunkerque  que  les 
Anglais  bloquaient  par  mer  et  qui  leur  iut  remise, 
de  Bcrgues,  de  Fûmes,  de  Dixmudc,  d'Oudc- 
narde,  de  Menin,  d’Ypres;  la  Ferté  prend  Grave- 
lines. — Mazarin  conclut  la  ligue  du  Rhin  avec 
les  puissances  riveraines,  pour  empêcher  l’empe- 
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reur  Léopold  de  porter  secours  aux  Espagnols  des 
Pays-Bas.  — F.n  Italie,  le  duc  de  Mantoue  quitto 
vle  parti  de  la  France,  mais  il  est  attaqué  par  le 
duc  de  Modène  rest-  fidèle.  — Publication  des 
Gesta  Francorum  d’Adrien  do  Valois,  en  3 vol. 
in- fol. 

Mort  de  Cromwell  à Whitehal1,à  l’âgede55ans. 
Richard,  son  fils,  lui  succède  comme  protecteur. 

Charles  X Gustave,  roi  de  Suède,  impose  à Fré 
déric  HI  lo  traité  de  Roskild.  Le  roi  de  Danemark 
cède  au  duc  de  Holstein-Gottorp , beau-père  de 
Charles-Gustavej  ses  droits  de  suzeraineté  sur  lo 
duché  de  Slcsvig,  renonce  à Drontheim  en  Nor- 
vège et  k l'ile  de  Bornholm.  — Rupture  du  traité  ; 
siège  de  Copenhague  par  les  Suédois. 

Dans  l’Inde,  Aureng-Zevb,  descendant  de  l'em- 
pereur mogol  Akbar,  se  fait  couronner  empereur 
à Delhi. 

1659.  Richard  Cromwell  dissout  le  parlement  qui  l’a 
nommé  protecteur  (22  avril).  — Les  officiers  de 
l’armée  rappellent  le  Rump  parlement  (parle- 
ment croupion),  qui  entre  aussitôt  en  lutte  avec 
l’autorité  militaire. 

Les  Suédois,  forcés  de  lever  le  siège  de  Co- 
penhague, conservent  Helsingborg,  sur  la  côto 
ae  Scarie,  et  Kronenbourg  sur  la  côte  de  Sceland, 
les  clefs  du  Sund. 

A la  suite  de  conférences  tenues  dans  l’ile  des 
Faisans,  sur  la  Ridassoa,  petite  rivière  qui  sépare 
la  France  do  l’Espagne,  Mazarin  et  Louis,  de 
Haro,  au  nom  de  la  France  et  de  l’Espagne,  si- 
gnent la  paix  des  Pyrénées,  qui  donne  à la  France 
le  Roussillon,  la  Cerdagne,  l’Artois,  moins  Aire 
et  Saint-Omer,  etc.;  à Louis  XIV,  la  main  de 
Marie-Thérèse,  fille  de  Philippe  IV,  et  des  droits 
éventuels  à la  couronne  d’Espagne,  malgré  la  re- 
nonciation formelle  de  la  princesse.  Condé  rentre 
en  grâce  ; Charles-Emmanuel  de  Savoie  recouvre 
ses  domaines  ; le  nouveau  duc  de  Mûdènc  fait  la 
paix  avec  l’Espagne. 

Molière  fait  représenter  à Paris  les  Précieuses 
ridicules. 

Invention  du  micromètre  par  Huyghens,  qui 
découvre  aussi  la  même  année  l’anneau  de  Sa- 
turne. 

1660.  Georges  Monk,  gouverneur  de  l'Ecosse,  entre 
en  Angleterre  avec  son  armée  et  convoque  un 
nouveau  parlement  qui  rappelle  Charles  IL 

Boileau,  âgé  de  24  ans,  commence  à écrire  des 
Satires.  — Mort  de  saint  Vincent  de  Paul. 

Mort  de  Charles  X Gustave.  Son  fils,  Charles  XI, 
lui  succède,  à l’âge  de  5 ans,  sous  la  régence  de 
sa  mère  Hedvige-Eléonore  de  Holstein-Gottorp  et 
des  cinq  grands  officiers  de  la  couronne.  — Les 
régents  s'empressent  de  négocier  pour  terminei 
la  guerre  générale  du  Nord.  Ils  concluent  la  paix 
d’Oliva,  près  de  Dantzick,  avec  la  Pologne,  l'Em- 
pire et  l’électeur  de  Brandebourg  : la  Pologne 
cède  à la  Suède  la  Livonie  et  l’Esthonie:  celle 
de  Copenhague  avec  le  Danemark  qui  recouvre 
Drontheim,  Bornholm,  mais  cède  la  Scanie,  le 
Halland.  la  Bleckingic,  l’ile  de  Rugen. 

Les  Etats  assemblés  à Copenhague  défèrent  à 
Frédéric  III  l'autorité  absolue,  et  déclarent  le 
trône  héréditaire  dans  sa  famille. 

En  Espagne,  mort  du  peintre  Velasquez. 

Invention  par  les  académiciens  de  Florence  du 
thermomètre  à alcool. 

1661.  Mortde  Mazarin  (9  mars).  Louis  XIV  prend 
en  main  la  direction  des  affaires.  — Mariage  de 
Monsieur,  frère  du  roi,  avec  Henriette  d’Angle- 
terre, sœur  de  Charles  II  (1"  avril).  — Disgrâce 
du  surintendant  des  finances,  Fouquet.  Colbert 
lui  succède  avec  lo  titre  et  les  fonctions  de  con- 
trôleur général.  — Bossuet  prêche  pour  la  pre- 
mière fois  devant  Lou.s  XIV  dans  la  chapelle  du 
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Louvre.  — Le  musicien  Lulli.  — Hardouin-Mansart 
et  le  Nôtre  travaillent  à l’embellissement  de 

Versailles. 

Traité  de  paix  entre  la  Hollande  et  le  Portugal. 
Ce  traité  assure  la  propriété  du  Brésil  entier  au 
Portugal , qui  s’engagea  de  son  côté  à payer  aux 
Provinces-Ùnies  huit  millions  en  argent  ou  en 
marchandises. 

Traité  de  Kardis  entre  la  Suède  et  la  Russie, 
qui  rend  toutes  les  places  qu’elle  possédait  encore 
en  Livonie. 

1662.  Charles  II  fait  accepter  par  le  parlement  le 
bill  d'uniformité,  qui  exigeait  de  tout  ministre 
l'ordination  épiscopale.  Saint- Barthélemy  des  pres- 
bytériens. — Mariage  de  Charles  II  avec  la  sœur 
du  roi  de  Portugal,  qui  lui  apporte  en  dot  Tanger 
et  Bombay.  — Etablissements  formés  par  des 
Anglais  sur  la  côte  de  Coromandel,  à Masulipatam 
et  à Madras. 

Démêlés  de  la  France  avec  Rome  au  sujet  d’une 
insulte  faite  à l’ambassadeur  le  duc  de  Créqui.  — 
A l’occasion  d’une  querelle  entre  le  baron  de 
Vatteville,  ambassadeur  d’Espagne  à Londres,  et 
le  comte  d’Estrades,  ambassadeur  de  France, 
Louis  XIV  force  Philippe  IV  à reconnaître  la  pré- 
séance de  la  France.  — Achat  de  Dunkerque  et 
de  Mardi  k. — Mort  de  Pascal,  à T A go  de  39  ans.  — 
École  des  femmes  de  Molière.  — Manufacture  des 
Gobclins. 

1663.  La  diète  de  Ratisbonne  est  rendue  perpétuelle 
et  limite  la  puissance  de  l'empereur. 

Formation  de  la  colonie  de  la  Caroline,  au  sud 
de  la  Virginie. 

Expédition  du  duc  de  Beaufort  contre  les  pi- 
rates d’Alger.  — Louvois,  fils  de  Michel  Letclîier, 
créé  secrétaire  d’Etat  de  la  guerre,  accomplit 
d’importantes  réformes  dans  l’organisation  de 
l’armée.  — Création  de  l’Académie  des  inscrip- 
tions et  belles-lettres.  — Établissement  des  mis- 
sions étrangères. 

Les  Hollandais  enlèvent  les  comptoirs  de 
Cananore  et  de  Cochin  sur  la  côte  de  Malabar 
aux  Portugais,  qui  conservent  encore  Goa  et 
Diu, 

L'Écossais  Grégory  a la  première  idée  du 
télescope  h réflexion,  qui  fut  perfectionné  par 
Newton. 

1664.  Les  Anglais  chassent  les  Hollandais  des  nou- 
veaux Pays-Bas,  qui  deviennent  les  colonies  de 
New-York  et  de  New-Jersey. 

Six  mille  volontaires  français,  envoyés  au 
secours  de  l’empereur  Léopold  contre  les*  Turcs, 
se  couvrent  de  gloire  à la  bataille  de  Saint-Gothard, 
gagnée  par  Monlécuculli.  Trêve  de  Ternes  va  r entre 
la  Porte  et  l'Autriche.  Les  Turcs  conservent  plu- 
sieurs places  et  maintiennent  Abaffi,  leurprotegé, 
dans  la  possession  de  la  Transylvanie. 

Le  pape  accorde  satisfaction  à Louis  XIV.  — 
Nouveau  tarif  dédouanés.  — Colbert  fait  racheter 
par  le  gouvernement  et  concéder  à une  compa- 
gnie privilégiée  les  établissements  fondés  par  îles 
particuliers  dans  les  Antilles.  — Établissements 
formés  à Cayenne,  au  Canada  et  dans  la  Guinée. 

— La  France  prend  sous  sa  protection  les  bou- 
caniers établis  dans  la  portion  occidentale  d’Haïti 
et  leur  envoie  un  gouverneur.  — Charles  le  Brun 
est  nommé  premier  peintre  du  roi.  — L’ingénieur 
Btquet  commence  le  canal  de  Languedoc. 

1665.  Victoire  navale  remportée  par  le  duc  d’York 
sur  les  Hollandais,  en  vue  des  côtes  de  SufTolk. 

— Peste  de  Londres  (mai-déc.). 

Mort  de  Philippe  IV,  roi  d’Espagne.  Avènement 
de  Charles  II,  âgé  de  4 ans.  Crédit  du  jésuite, 
le  P.  Nithard,  confesseur  de  la  reine  mère.  — 
Grande  victoire  remportée  par  les  Portugais  sur 
les  Espagnols  à Villa-Viciosa.  au  N.  E.  d’Evora. 
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Succès  du  duc  de  Beaufort  sur  les  Algériens 
près  de  Tunis  et  près  d’Alger.  — Création  du 
Journal  des  savants.  — Commencement  de  la 
manufacture  de  glaces  de  Saint-Gobain.  — 
Cl.  Perrault  commence  la  colonnade  du  Louvre. 
— Maximes  du  duc  de  la  Rochefoucauld.  — 
Mort  du  Poussin.  — Mort  de  Fermât,  conseiller 
au  parlement  de  Toulouse.  11  partage  avec 
Descartes  la  gloire  d’avoir  appliqué  l’algèbre  à 
la  géométrie. 

1666-  La  France  se  joint  A la  Hollande  contre  l’An- 
gleterre. — Bataille  navale,  qui  dure  4 jours, 
livrée  par  Ruyter  et  Trornp  à la  flotte  anglaise. 

Incendie  qui  détruit  une  grande  partie  de 
Londres. 

Établissement  en  France  de  l’Académie  des 
sciences.  — Huvghens,  savant  hollandais,  est 
appelé  à Paris.  — le  Misanthrope  de  Molière. 

Mort  du  schah  de  Perse  Ahbas,  qui  avait  reçu 
à sa  cour  le  voyageur  français  Tavernier. 

Traité  de  Clcves  qui  règle’  d’une  façon  définitive 
le  différend  entre  les  maisons  de  Brandebourg  et 
de  Neubourg  au  sujet  de  la  succession  de  Juliers. 
L’électeur,  duc  (le  Prusse,  garde  le  duché  de 
Clèves,  le  comté  de  la  Marck  et  le  comté  de 
Ravensborg  entre  Mindcn  et  Munster;  le  duc  de 
Neubourg  a le  duché  de  Juliers  et  le  duché  de 
Berg. 

1667.  Ruyter,  avec  la  flotte  hollandaise,  pénètre 
dans  la  Tamise,  s’avance  jusqu’à  Chatam  et  jette 
l’épouvante  dans  Londres.  Paix  de  Breda.  Les 
Anglais  conservent  en  Amérique  New-York  et 
cèdent  à la  France  l’Acadie.  Surinam  reste  aux 
Hollandais. 

DisfnAcede  Clarendon,  ministre  de  Charles  II, 
qui  s’opposait  aux  prodigalités  de  la  cour.  — 
Ministère  de  la  cabot.  — Publication  du  Paradis 
perdu  de  Milton. 

Guerre  entre  la  France  et  l’Espagne,  au  sujet 
des  Pays-Bas  espagnols,  que  Louis  XIV  réclamait, 
à l’exclusion  de  Charles  II,  en  vertu  du  droit  de 
dévolution  suivi  en  Brabant,  droit  par  lequel 
l’héritage  était  dévolu  aux  filles  du  |*r  lit  de 
préférence  aux  fils  du  second.  Marie-Thérèse  était 
dans  ce  cas  à l’égard  de  Charles  IL  — Conquête 
de  la  Flandre  en  deux  mois  par  Louis  XIV, 
secondé  par  Turenne.  — Commencement  de  la 
construction  de  l’Observatoire  de  Paris.  — - Créa- 
tion d'un  lieutenant  général  de  police  : le  premier, 
de  la  Reynie,  fit  beaucoup  pour  la  sécurité  et 
l’assainissement  de  Paris.  — Rédaction  de  l'or- 
donnance civile  par  Pussort,  oncle  de  Colbert, 
Lamoignon,  Talon,  Bignon.  — Le  Tartufe  de 
Molière.  — Andromaque  de  Racine.  — Mort  du 
géographe  N.  Sanson. 

Luttes  des  Polonais  contre  les  Tartarcs  et  les 
Cosamies.  Exploits  du  grand  maréchal  Sobieski, 
fils  d’un  Castellan  de  Cracovie. 

Siège  de  Candie  par  le  grand  vizir  Achmet 
Knproli.  Les  Vénitiens  sont  appuyés  par  les 
Français  et  les  Toscans. 

1668.  Triple  alliance  de  l’Angleterre,  de  la  Hollande 
et  de  la  Suède,  pour  obliger  la  France  à faire  la 
paix  avec  l’Espagne.  — Conquête  de  la  Franche- 
Comté  par  Louis  XIV  et  le  prince  de  Condé  en 
17  jours.  — Traité  de  Lisbonne  qui  inet  fin  à la 
guerre  entre  le  Portugal  et  l'Espagne  ; celle-ci 
reconnaît  la  maison  de  Bragance.  — Traité  d'Aix- 
la-Chapelle,  qui  laisse  la  Flandre  à Louis  XIV.  — 
Conversion  do  Turenne  par  Bossuet,  qui  compose 
alors  son  Exposition  de  la  Foi.  — La  Fontaine 
donne  6 livres  de  Fables.  — V Amphitryon  de 
Molière.  Les  Plaideurs  de  Ra  ine.  — Acta  sanc - 
forum  ord.  s.  Benedicti , par  Mabillon;  1668-1702. 

1669.  Don  Juan  d’Autriche  oblige  la  reine  mère  à 
éloigner  le  P.  Nithard. 
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Ordonnance  de  Colbert  sur  les  eaux  et  forêts. 

— L’astronome  Cassini  est  attiré  de  Bologne  par 
Colbert.  — Mort  d’Henriette  de  France,  reine 
d'Angleterre  ; Bossuet,  évêque  de  Condom,  pro- 
nonce son  oraison  funèbre.  — Le  jésuite  Jkmr- 
daloue  commence  & prêcher  à Paris.  — Epitre 
de  Boileau  au  roi  sur  les  Avantages  de  la  paix. 
De  1667  à 1674,  il  donne  l’drf  poétique  en 
4 chants.  — Britannicus  de  Racine.  — Picard  et 
Auzout  appliquent  les  lunettes  aux  instruments 
qui  serrent  à mesurer  les  angles,  ce  qui  a con- 
tribué à augmenter  beaucoup  l’exactitude  des 
observations. 

Prise  de  Candie  par  les  Turcs  sur  les  Véni- 
tiens. 

1670-  Insurrection  de  la  Hongrie  sous  la  conduite 
de  François  Ragotzky. 

Mort  de  la  duchesse  d’Orléans,  au  retour  d’un 
voyage  auprès  de  son  père,  Charles  II,  qu’elle 
avait  décidé  à un  traité  secret  contre  la  Hollande.  ! 

— Le  maréchal  de  Créqui  occupe  les  États  de 
Charles  IV,  duc  de  Lorraine,  qui  venait  de  négo- 
cier une  ligue  offensive  et  défensive  avec  les 
États  généraux  contre  la  France.  — Publication 
de  l'ordonnance  criminelle.  — Création  de  l’Aca- 
démie d’architecture.  — Commencement  de  la 
construction  de  l'hôtel  des  Invalides.  — Oraison 
funèbre  de  la  duchesse  d’Orléans  par  Bossuet  qui 
est  nommé  précepteur  du  Dauphin.  — Capt- 
tnlaria  R.  Francoru m par  Baluze.  — Bérénice  de 
Racine.  — Le  Bourgeois  gentilhomme  de  Molière. 

— Le  physicien  Mariotte  trouve  la  loi  physique 
qui  porje  son  nom. 

Les  Etats  de  Hollande  donnent  La  charge  de 
capit'iine  général  au  prince  d’Ûrange,  Guillaume, 
âgé  de  20  ans,  — Le  Hollandais  Huyghens  ap- 
plique le  premier  le  ressort  spiral  aux  montres. 

1671.  Fin  de  l’insurrection  hongroise.  L’empereur 
Léopold  remplace  la  charge  de  palatin  de  Hongrie 
par  celle  de  vice-roi. 

Fortifications  construites  par  l'ingénieur  Vau  ban 
dans  les  Pays-Bas  français.  — Mort  de  de  Lionne, 
secrétaire  a Etat  des  affaires  étrangères;  il  est 
remplacépar  Pomponne. — L’Académie  des  sciences 
de  Paris  envoie  à Cayenne  l’astronome  Richer  pour 
observer  la  réfraction  astronomique,  la  longueur 
du  Pendule,  la  parallaxe  de  la  Lune,  de  Mars  et 
du  Soleil,  la  position  des  constellations  australes, 
les  marées  et  les  variations  du  baromètre. 

Lutte  de  Jean  Sobieski  contre  les  Cosaques, 
auxquels  il  enlève  le  pays  entre  le  Bog  et  le 
Dnieper. 

1672.  Louis  XIV,  irrité  contre  les  Hollandais,  qui, 
pendant  la  campagne  de  Flandre,  n'avaient  épar- 
gné contre  lui  ni  les  négociations  hostiles,  ni  les 
railleries  injurieuses,  leur  déclare  la  guerre  avec 
l’Angleterre.  Il  passe  le  Rhin,  près  de  Tolhuys, 
dans  la  province  de  Gueldre,  avec  cent  mille 
hommes,  commandés parCondé,  Turenne.  Créqui, 
LuxembourgjVauban , et  s’avance  jusqu’à  Muyden, 
A 4 lieues  d'Amsterdam.  — Louvois  fait  rejeter  les 
propositions  de  paix  du  grand  pensionnaire  Jean 
de  Witt,  qui  est  peu  de  teams  après  massacré 
avec  son  frère  Corneille  par  la  populace  de  la 
Haye.  — Guillaumed’Orange,  proclamé  stathouder, 
organise  la  défense  du  pays.  Les  Hollandais  arrê- 
tent les  progrès  des  Français  en  ouvrant  leurs 
écluses.  — Ruyter  livre  un  sanglant  combat  aux 
flottes  française  et  anglaise  réunies,  près  de 
Solbay.  — Ligue  formée  contre  Louis  XIV,  par 
l’empereur,  le  duc  de  Clôves,  l’électeur  de  Brande- 
bourg, l’Espagne. 

Épüre  de  Boileau  au  roi  sur  le  Passage  du  Rhin. 
De  1672  à 1674  il  donne  le  Lutrin.  — Les  Femmes 
savantes  de  Molière.  — Fondation  de  l’Académie 
royale  de  musique  par  Lulli. 
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I^s  Cosaques,  soutenus  par  les  Turcs,  imposent 
à Michel  Koributh,  successeur  de  Jean-Casimir, 
la  honteuse  paix  de  Buczazen  Gallicie,  qui  cède 
aux  Ottomans  Kaminiek,  ville  forte  de  Podolie, 
sur  le  Dniester,  mais  que  la  diète  refusera  de  ra- 
tifier sur  la  proposition  de  Sobieski. 

1673.  Le  parlement  impose  à Charles  II  le  bill  du 
test  ou  d'épreuve,  par  lequel  tout  officier  public 
devait,  outre  les  serments  d'allégeance  et  de  *u- 
prêmatie,  jurer  qu’il  ne  croyait  pas  à.  la  trans- 
substantiation. Le  duc  d’York,  frère  du  roi.  qui 
professait  ouvertement  la  foi  catholique,  est  obligé 
de  se  démettre  des  fonctions  de  grand  amiral. 

Louis  XIV  rappelle  ses  troupes  de  Hollande, 
après  la  conquête  de  Maastricht.  — L'électeur 
de  Brandebourg,  mécontent  de  ses  alliés,  conclut 
avec  Louis  XIV,  & Vossem,  en  Brabant,  un  traité 
par  lequel  il  promit  de  ne  plus  assister  les  Hol- 
landais, se  réservant  de  défendre  l’Empire  s’il 
était  attaqué.  — Traité  signé  à la  Haye  contre 
la  France  entre  l’Autriche,  l Espagne,  l.t  Hollande 
et  le  duc  de  Lorraine.  3 batailles  navales  indé- 
cises livrées  à Ruyter  par  les  amiraux  de  France 
et  d Angleterre. 

Ordonnance  sur  la  législation  commerciale.— 
Mithridate  de  Racine.  — Construction  de  la  porte 
Saint-Denis,  à Paris,  par  Blondel.  — Dictionnaire 
historique  de  Moréri. 

Victoire  de  Sobieski  sur  les  Turcs  devant 
Choozim,  en  Podolie.  — Mort  de  Michel  Koributh, 
roi  de  Pologne. 

1674.  Paix  de  Westminster  entre  l'Angleterre  et  la 
Hollande.  — Conquête  de  la  Franche-Comté  par 
Louis  XIV.  — Sanglante  bataille  de  Senef  entre 
Coudé  et  Guillaume  d'Orange.  — Invasion  et 
ravage  du  Palatinat  par  Turenne.  Invasion  de 
l’Alsace  par  le»  Impériaux,  qui  sont  battus  par 
Turenne  à Ensheim,  près  de  Strasbourg,  et  à 
Mulhausen  dans  le  Sundgaw.  — Mort  de  Chape- 
lain. — De  la  recherche  de  la  vérité  par  Male- 
branche.  — Iphigénie  de  Racine.  — Porte  Saint- 
Martin  par  Bullet. 

Mort  de  Clarendon;  mort  de  Milton. 

Les  Espagnols  sont  chassés  de  Messine,  qui  se 
donne  h la  France. 

Jean  Sobieski  est  élu  roi  de  Pologne  après  un 
interrègne  de  plusieurs  mois. 

1675.  Turenne,  vainqueur  à Turkeim,  force  les 
Impériaux  à repasser  le  Rhin.  — L’empereur 
oppose  Montécuculli  à Turenne,  qui  est  tué  d’un 
coup  de  canon  en  allant  faire  une  reconnaissance 
près  du  village  de  Saltzbach.  Retraite  de  l'armée 
sous  do  Lorgès.  — Défaite  du  maréchal  de  Créqui 
à Consarbruek.  — Condé  force  Montécuculli  à 
lever  le  siège  d'Haguenau  et  de  Saverne  et  le 
contraint  à repasser  le  Rhin.  Ce  fut  là  lo  dernier 
exploit  de  ce  prince  qui  se  retire  à Chantilly.  — 
Le  P.  François  do  la  Chaise  devient  lo  confes- 
seur de  Louis  XIV.  — Retraite  de  la  duchesse  de 
la  Vallière  aux  Carmélites  de  Chaillot.  — Oraison 
funèbre  de  Turenne  par  Mascaron. 

Lutte  de  Charles  XI,  roi  de  Suède,  allié  de  la 
France  contre  les  Hollandais,  los  Danois  et  l’élec- 
teur de  Brandebourg.  Vaincu  par  ce  dernier  à 
Fehrbellin,  Charles  XI  bat  les  Danois  à Lunden  en 
Scanie. 

Roemer  découvre  la  propagation  successive  de 
la  luraièro  solaire  et  en  mesure  la  vitesse. 

1676.  La  flotte  française,  commandée  par  Duquesne, 
rencontre  la  flotte  hollandaise,  commandée  par 
Ruyter,  entre  les  Iles  do  Stromlxrii  et  de  Sahni. 
Après  un  long  combat,  où  la  victoire  reste  indé- 
cise, Duquesne  jette  du  secours  dans  Messine.  — 
Deuxième  bataille  entre  Duquesne  et  Ruyter,  de- 
vant le  mont  Etna  (22  avril).  Ruyter  y est  blesse 
mortellement.  11  expire  peu  de  jours  apr  s 
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(29  avril).  — Duquesne  achève  de  détruire  dans 
un  troisième  comnet  près  de  Païenne  les  flottes 
espagnole  et  hollandaise.  — Création  du  parle- 
ment de  Besançon.  — Exécution  de  la  Brinvilliers, 
célèbre  empoisonneuse.  — Oraison  funèbre  de 
Turenne  par  Fiée  hier. 

Sobieski  imposeaux  Turcsle  traité  de  Zurawnow, 
qui  affranchit  la  Pologne  du  tribut  promis  par 
Michel  Koributh,  et  lui  rend  une  partie  de 
l’Ukraine  en  laissant  toutefois  aux  Turcs  Kaminiek 
et  des  districts  considérables  de  l’Ukraine  et  de 
la  Podolie 

1677.  Louis  XIV  reprend  en  personne  la  guerre  de 
Flandre  (20  fév.)  — Conquête  de  Valenciennes  et 
de  Cambrai  sur  l’Escaut.  — Victoire  du  duc  d'Or- 
léans sur  le  prince.  d’Orange  au  mont  Cassai  (11 
avril) , reddition  de  Saint-Omer  (20  avril).  — Prise 
de  Fribourg,  à l’E.  de  Brisach,  pir  le  maréchal  de 
Créqui.  — Phèdre  de  Racine. 

Newton  découvre  le  calcul  infinitésimal,  qu'il 
appelle  calcul  des  fluxions,  en  môme  temps  que 
Leibnitz  trouvait  le  calcul  différentiel. 

Charles  11,  roi  d'Espagne,  éloigne  sa  mère  et 
prend  pour  ministre  son  oncle  don  Juan  d’Au- 
triche. 

1678.  Prise  «le  Gand  par  Louis  XIV.  Paix  de  Nimègue 
entre  la  France  et  la  Hollande  (10  août).  La  Hol- 
lande conserve  tout  son  territoire  et  môme  Maas- 
tricht sur  la  Meuse.  Paix  entre  la  France  et  l’Es- 
pagne (9  sept.).  — Louis  XIV  obtient  la  Franche- 
Comté,  Valenciennes,  Cambrai,  Ypres,. Saint-Omer. 

En  Angleterre,  agitation  causée  par  la  prétendue 
conspiration  papiste  dévoilée  ou  inventée  par 
Titus  Oates,  successivement  anabaptiste,  anglican, 
catholique  et  tour  à tour  apostat  de  toutes  ces 
religions. 

(Ùossarium  medi.v  et  infimæ  latinitatis  de  du 
Cange.  — 1a  Fontaine  donne,  en  1678  et  1679, 
5 nouveaux  livres  de  fables.  — Conférence  de  Bos- 
suet avec  le  ministre  protestant  Claude. 

1679.  L’empereur  et  les  autres  princes  de  l’Alle- 
magne accèdent  à la  paix  de  Nimègue  : Louis  XIV 
conserve  Fribourg.  — Traité  de  Saint-Germain 
en  Laye,  par  la  médiation  de  la  France,  entre  la 
Suède,  le  Danemark,  le  Holstein-Gottorp  et  le 
Brandebourg.  L’électeur  rend  aux  Suédois  tout  ce 
nu’il  leur  avait  enlevé  dans  la  Poméranie.  Le  roi 
de  Danemark  leur  restitue  Wismar,  111e  de  Ru- 
gen,  etc. 

Charles  II  dissout  le  parlement,  avec  lequel  il 
avait  gouverne  depuis  1661.  La  nouvelle  assem- 
blée, plus  opposée  encore  aux  vues  du  roi,  con- 
traint le  duc  d’York,  attaché  au  catholicisme,  à 
sortir  du  royaume,  et  fait  accepter  le  célèbre  Dill 
d Habeas  corpus , devenu  depuis,  en  Angleterre, 
la  sauvegarde  de  la  liberté  individuelle.  — I>s 
partis  commencent  à se  désigner  par  les  noms  de 
Whigs  ot  do  Torys,  les  premiers  attachés  aux 
idées  constitutionnelles,  les  seconds  à la  royauté. 

En  France,  le  ministre  de  Pomponne  est  dis- 
gracié comme  janséniste;  il  a pour  successeur  de 
Croissv,  frère  de  Colbert.  — Institution  de  la  con- 
grégation des  frères  des  écoles  chrétiennes  par  de 
la  Salle,  chanoine  de  Reims. 

1680.  Mariage  du  dauphin  avec  la  tille  de  l’électeur 
de  Bavière.  — Le  titre  de  Grand  est  décerné  à 
Louis  XIV.  — Etablissement  à Brisach  et  à Metz 
des  chambres  dites  de  réunion,  pour  déterminer 
les  anciennes  dépendances  desTrois-Evêchéset  de 
l’Alsace,  qui  devaient  être  réunies  à la  France.— 
Des  colons  du  Canada  s'établisseut  dans  la  Loui- 
siane. 

Halle  y propose  de  substituer  le  mercure  à l’al- 
cool dans  la  construction  du  thermomètre. 

1681.  Bombardement  d’Alger  par  Duquesne.  — 
Louis  XIV,  en  vertu  des  décisions  des  chambres 
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de  réunion,  s’empare  des  duchés  de  Veldentz  et 
de  Deux-Ponts,  des  principautés  de  Saarbruck,  de 
Saarwerden  et  de  Montbelliard,  etc.,  de  la  ville 
de  Strasbourg , et  bientôt  après  de  celles  de  Cour- 
trai,  de  Dixmude  et  de  Luxembourg.  — Le  duc 
de  Mantouc,  Charles  IV,  est  obligé  «le  vendre  à 
Louis  XIV  la  forte  ville  de  Casai,  capitale  du 
Montferrat.  — Ordonnance  sur  la  manne  et  le 
commerce  maritime.  — Le  canal  du  Languedoc 
est  ouvert  à la  navigation  (19  mai).  — Le  savant 
Mabillon.  bénédictin  de  la  congrégation  de  Saint- 
Maur,  public  son  grand  ouvrage  De  Rediplomatiea. 

1682.  I-a  secte  des  quakers,  qui  a pour  chef  Guil- 
laume Penn,  s'établit  au  nord  delà  Virginie  et  du 
Maryland,  entre  le  fleuve  de  la  Delawarc  à l’E.,  et 
le  lac  Erié  à FO.  Les  colons  jouissent  d’une  liberté 
entière  de  conscience  et  de  religion. 

Malgré  le  rétablissement  de  la  dignité  palatine 
et  de  toutes  les  institutions  nationales  par  l’em- 
pereur, l’insurrection  hongroise  persiste;  elle  est 
dirigée  par  le  comte  Emeric  Tekeli,  qui  a épousé 
la  veuve  de  François  Ragotzkv,  et  appuyée  par 
les  Turcs. 

En  1673,  Louis  XIV  avait  étendu  la  régale  à 
tous  les  diocèses  du  royaume  : deux  prélats,  les 
évêques  d’Alet  et  de  Pamiers,  refusèrent  de  se 
conformer  à cet  édit.  Le  pape  Innocent  XI  ayant 
approuvé  leur  conduite,  le  roi  lui  opposa  en  1682 
la  décision  de  l'assemblée  du  clergé,  qui  adhéra 
unanimement  à l’extension  de  la  régale.  Cette  as- 
semblée est  également  célèbre  par  la  Déclaration 
du  clergé  de  France  formulée  par  Bossuet  en 
quatre  articles,  à savoir  : 1®  le  pape  n’a  aucune 
autorité  sur  le  temporel  des  rois  ; 2°  le  concile 
général  est  au-dessus  du  pape;  3"  l’usage  de  l’au- 
torité pontificale  doit  être  réglé  par  les  canons  ; 
•V*  le  jugement  du  pape  n’est  infaillible  qu’après  le 
consentement  de  l’Eglise.  Celte  déclaration  fut  en- 
registrée au  parlement  le  23  mars. — La  machine 
de  Marly  est  terminée.  Louis  XI V s'établit  tout  à 
fait  à Versailles.  — Les  Français  occupent  l’ile  de 
Tabago. — Compagnie  de  cadets  pour  la  noblesse. 
— Ecoles  d’artillerie. 

Mort  du  czarFédor  II,  sans  postérité.  Ivan  V et 
Pierre  I,r,  le  premier  (Subie  d'esprit  et  presque 
aveugle,  le  secofid  à peine  âgé  de  10  ans,  suc- 
cèdent à leur  frère  sous  la  tutelle  de  Sophie,  leur 
sœur,  qui  s'appuie  sur  la  milice  des  strélitz. 
Crédit  du  ministre  Galitzin. 

Diète  de  Stockholm,  où  les  trois  ordres  accor- 
dent l’autorité  absolue  à Charles  XI. 

1683.  Charles  II  punit  rigoureusement,  avec  l’aide 
de  Georges  Jeffrvs,  lord-chef  de  justice,  les  au- 
teurs d’un  complot  tramé  contre  le  duc  d’York. 
Exécution  de  Russell  et  de  Sidnev.  Le  duc  de 
Montmouth  et  lord  Shaftesbury  échappent  aux 
poursuites. 

Le  roi  de  Pologne,  Sobieski,  sauve  la  ville  de 
Vienne  menacée  par  les  Turcs.  Ingratitude  de 
l’empereur  Léopold  envers  les  Polonais,  qui  n’ob- 
tiennent môme  pas  la  permission  d’hiverner  en 
Hongrie,  et  qui  reviennent  à Cracovie  au  milieu 
des  glaces  et  des  neiges. 

Duquesne  bombarde  deux  fois  Alger  et  délivre 
les  chrétiens  français.  — Mort  de  la  reine  Marie- 
Thérèse.  Bossuet  prononce  son  oraison  funèbre. 
— Mort  de  Colbert.  Son  fils  Seignolay  est  secré- 
taire d'Etat  de  la  marine.  — Les  Français  acquiè- 
rent Pondichéry. 

1684.  L’empereur,  le  czar,  le  roi  de  Pologne  et  Ve- 
nise se  liguent  contre  les  Turcs. 

Une  escadre,  conduite  par  Scignelay,  ministre  de 
la  marine,  et  par  Duquesne,  bombarde  et  brûle  en 
grande  partie  la  ville  de  Gênes,  qui  avait  vendu 
des  munitions  aux  Algériens.  — Trêve  de  vingt 
ans  signée  à Ratisbonne  entre  la  France,  l'Espagne 
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et  l’Empire.  — Ambassadeurs  du  roi  de  Siam  à 
Versailles.  — Mort  de  P.  Corneille  (17  fév.). 

1685.  Mort  de  Charles  II.  Son  frère  Jacques  II  lui 
succède  à l'âge  de  52  ans.  — Le  duc  de  Monmouth, 
fils  naturel  de  Charles  II,  aidé  du  duc  d’Argyle, 
dispute  la  couronne  à Jacques  II.  Tous  deux  sont 
pris  et  exécutés.  — Le  lord-chef  de  justice,  Jef- 
frys,  courre  l’Angleterre  d’échafauds  et  devient 
chancelier. 

Le  doge  de  Gênes  fait  réparation  à Louis  XIV  à 
Versailles.  — D’Estrées  bombarde  Tripoli  et  me- 
nace Tunis.  — Révocation  de  l’édit  de  Nantes 
(22  oct.).  — Code  noir,  qui  règle  la  condition  des 
esclaves  aux  colonies. 

Succès  des  Impériaux  contre  les  rebelles  hon- 
grois et  les  Turcs.  La  forteresse  de  Neuhausel  est 
reprise  à la  suite  de  la  bataille  de  Strigonie,  ga- 
gnée par  le  duc  de  Lorraine. 

En  Russie,  révolte  de  la  milice  des  strélitz, 
dont  Sophie  a fait  tuer  le  chef  sans  procès.  — Les 
boiardset  les  gentilshommes  protègent  les  princes 
Ivan  et  Pierre. 

1686.  Guillaume  de  Nassau,  prince  d'Orange,  orga- 
nise contre  Louis  XIV  la  ligue  d’Augsbourg , qui 
comprenait  l’Empire,  l’Espagne,  la  Suède,  la  Hol- 
lande, la  Bavière  et  Quelques  autres  Etats. 

Ambassade  solennelle  envoyée  par  Jacques  II  à 
Innocent  XI. 

Edit  qui  érige  en  parlement  le  conseil  souve- 
rain institué  par  Louis  XIV  à Tournai  en  1668- 
Ce  parlement  sera  transféré  à Douai  en  1713.  — 
Institut  des  dames  de  Saint-Louis  à Saint-Cyr, 
pour  les  filles  de  noblesse  pauvre,  sous  la  direc- 
tion de  Mme  de  Hain tenon.  — Mort  du  prince 
de  Condé. 

Le  duc  de  Lorraine  emporte  d’assaut  la  ville  de 
Bude,  ancienne  capitale  de  la  Hongrie,  et,  depuis 
le  temps  de  Zapoh,  le  siège  de  la  puissance  otto- 
mane dans  ce  pays.  — Succès  des  Vénitiens  en 
Morée. 

Victor-Amédée  II,  duc  de  Savoie,  poussé  pa 
Louis  XIV  persécute  les  Vaudois. 

Le  roi  ae  Pologne,  Jean  Sobieski,  achète  l’al- 
liance du czar  contre  les  Turcs,  en  lui  cédant,  par 
le  traité  de  Moscou,  Smolensk,  Belaia,  Doro- 
gobusch,  Tschemigow,  Starodub,  Nowgorod- 
Severskoi,  tout  le  pays  appelé  la  petite  Russie, 
et  même  la  ville  de  aiovie  en  deçà  du  Borys- 
thène. 

1687.  Réception  faite  par  Jaccpies  II  au  nonce  du 
pape.  Abolition  du  teet.  Les  evèques  récalcitrants 
sont  emprisonnés.  — Guillaume  de  Nassau  se  pré- 
pare à détrôner  son  beau-père.  — Asservissement 
des  colonies  anglaises  de  1 Amérique  du  Nord  à la 
métropole.  Le  roi  se  réserve  (a  nomination  aux 
principales  charges  et  réglemente  souverainement 
le  commerce  et  la  navigation-  — Newton  publie 
en  latin  ses  Principes  mathématiques  de  la  philo- 
sophie naturelle.  C'est  dans  cet  ouvrage  que  se 
trouve  exposé  le  système  du  monde. 

Répression  cruelle  de  l'insurrection  hongroi-e. 
— Grande  victoire  remportée  à Mohacz,  sur  les 
Turcs,  par  le  duc  de  Lorraine.  — Les  Etats  de 
Preshourg  déclarent  la  couronne  de  Hongrie  hé- 
réditaire dans  la  maison  d’Autriche.  Léopold  cède 
cotte  couronne  à son  fils  aîné  Joseph,  âgé  de 
9 ans. 

Innocent  XI  veut  abolir  les  franchises  dont 
jouissàt  à Rome  l’ambassade  française,  au  détri- 
ment de  la  police  de  la  ville.  Louis  XIV  s’y  op- 
pose et  rompt  avec  le  saint-siège.  — Le  chateau 
de  Versailles  est  achevé.  — Les  Caractères  de  la 
Bruyère.  — Bossuet  prononce  l’oraison  funèbre 
du  grand  Condé.  — Mort  de  Lulli. 

1688.  Louis  XIV  fait  occuper  le  Palatinat. 

Guillaume  d’Orange  débarque  àTorbay,  dans  le 
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Devonshire.  Jacques  II,  abandonné  par  ses  deux 
filles,  trahi  par  son  premier  ministre  Sunderland 
et  par  Churchill,  duc  de  Marlborough,  délaissé  par 
ses  troupes,  s’enfuit  secrètement  ae  son  palais  et 
se  retire  en  France.  Révolution  de  1688. 

Continuation  de  la  guerre  entre  les  Turcs  et  les 
Impériaux  en  Hongrie;  ces  derniers  prennent 
Albe-Royalo  et  Belgrade. 

Fondation  de  Chandernagor.  — Histoire  des  va- 
riations des  Eglises  protestantes  par  Bossuet.  — 
Mort  de  Duquesne;  ae  Quinault. 

1689.  Louvois  fait  incendier  le  Palatinat. 

Jacques  II,  ramené  en  Irlande  par  une  flotte 

française,  échoue  devant  Londonuerry. — Con- 
quête de  l’Acadie  par  les  Anglo-Amcricains  de 
Massachussets,  Connecticut  et  New-Yurk. 

Le  Parlement  d’Angleterre  déclare  le  trône  va- 
cant, y appelle  Guillaume  III  d'Orange  et  sa 
femme,  Marie,  et  leur  fait  signer  l’acte  célèbre  de 
la  déclaration  des  droits , qui  détermine  avec 
précision  les  droits  de  la  nation  et  ceux  du  trône. 

Fénelon  est  chargé  de  l’éducation  du  duc  de 
Bourgogne.  — Esther  de  Racine. 

A la  suite  d’un  complot  tramé  par  Sophie  con- 
tre ses  jours,  Pierre  !•'  la  relègue  dans  un  cou- 
vent, punit  du  dernier  supplice  les  principaux 
chefs  des  séditieux  strélitz  et  reste,  à 17  ans,  seul 
maître  de  l’empire.  Crédit  du  Géncvois  Letort. 

1690.  Le  duc  de  Savoie  s’allie  avec  l’Espagne  et 
l’empereur  contre  la  France.  — Victoire  du  ma- 
réchal de  Luxembourg  dans  les  Pays-Bas,  à Fleu- 
rus.  — Jacques  H est  battu  à Drogheda,  sur  la 
Boyne,  au  nord  de  Dublin,  par  Guillaume  111.  — 
Victoire  de  Câlinât  à StafTarde  sur  le  duc  de 
Savoie. 

Le  philosophe  anglais  Locke,  qui  avait  donné, 
l’année  précédente,  une  ÉpUre  sur  la  tolérance, 
publie  son  Essai  sur  l’entendement  humain , et 
son  Traité  sur  le  gouvernement  civil,  où  il  com- 
bat les  partisans  du  droit  divin. 

Négociations  de  Bossuet  avec  Leibnitz  pour  la 
réunion  des  Eglises.  — Mignard  remplace  Lebrun 
comme  premier  peintre  du  roi.  — Denis  Papin, 
de  Blois,  donne  dans-les  Actes  de  Leipzig,  en 
latin,  un  mémoire  ayant  pour  titre  : « Nouvelle 
manière  de  produire  à peu  de  frais  des  forces 
mouvantes  extrêmement  grandes.  » Papin  a ima- 
giné la  première  machine  à vapeur  et  à cylindre. 
U a vu  le  premier  que  l’action  de  la  force  élasti- 
que de  la  vapeur  pouvait  être  combinée,  dans 
une  même  machine  à feu,  avec  la  propriété  dont 
cette  vapeur  jouit,  et  qu’il  a signalée,  « de  se 
recondenser  si  bien  par  le  froid  qu’il  ne  lui  reste 
plus  aucune  apparence  de  force  «le  ressort.  » Enfin 
il  a compris  toute  la  portée  du  moteur  universel 
qu'il  avait  imaginé  et  a explicitement  indiqué  la 
navigation  à vapeur. 

1691.  Câlinât  enlève  au  «hic  de  Savoie  Villefranche, 
Nice,  Montmélian.  — Prise  de  Mons  par  Louis  XIV. 
— Victoire  de  Luxembourg  à Leuze,  au  nord  de 
Condé,  sur  le  prince  de  Waldeck. 

Mort  de  Louvois  (16  juillet).  — Athalie  de 
Racine. 

Bataille  indécise  de  Salenkemen,  au  N.  O.  de 
Belgrade,  entre  les  Impériaux  et  les  Turcs. 

1692.  Défaite  glorieuse  de  Tourville  à la  Hogue, 
près  de  Cherbourg.  — Prise  de  Namur  par 
Louis  XIV.  — Victoire  de  Luxembourg  à Siein- 
kerque,  au  N.  de  Mons,  sur  Guillaume  d’Orange. 

Création,  en  Allemagne,  d’un  neuvième  élec- 
torat en  faveur  d'Ernest- Auguste,  duc  de  Ha- 
novre. 

Pierre  le  Grand  fait  construire  par  un  Hollan- 
dais, au  port  d’Arkhangel,  un  vaisseau  de  grande 
dimension,  avec  lequel  il  navigue  sur  la  mer 
Blanche. 
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1693.  Victoire  de  Luxembourg  à Nerwtade,  à l’est 
de  Louvain,  sur  le  prince  d’Orange.  — Victoire 
de  la  Marsaille,  près  de  Pignerol,  remportée  par 
Catinat.  — Machine  infernale  dirigé  par  les  An- 
glais contre  Saint-Malo. 

Mort  de  PeUisson;  de  la  grande  mademoiselle 
de  Montpensier;  de  Bussy-Rabutin;  de  Mme  de 
Lafayette. 

1694.  Les  Barbaresques  d’Alger  imposent  un  tribut 
à Tunis. 

Brillante  campagne  du  maréchal  <le  Noailles  en 
Catalogne.  — Les  Anglais  échouent  contre  Brest. 
— Jean  Hart  arrache  aux  Hollandais,  à la  hauteur 
du  Texel,  un  convoi  de  blé  français  qu’ils  avaient 
capture.  — Les  Anglais  bombardent  Dieppe,  le 
Havre,  Dunkerque. 

L’Académie  française  termine  son  Dictionnaire, 
commencé  en  1635.  — Toumefort  publie  ses  Elé- 
ments de  botanique.  — Débat  entre  Bossuet  et 
Fénelon  au  sujet  des  doctrines  quiétistes  de 
Mme  Guyon. 

Fondation  de  la  banque  de  Londres. 

1695-  Mort  du  maréchal  de  Luxembourg.  Prise  de 
Dixraude  par  les  Français;  de  Namur  par  Guil- 
laume d’Orange.  — Bombardement  ue  Saint- 
Malo,  de  Dunkerque,  de  Calais,  par  les  Anglais; 
de  Bruxelles,  par  Vilieroi. 

Établissement,  en  France, do  l’impôt  de  la  ca- 
pitation, qui  pèse  sur  toutes  les  classes.  — Bos- 
suet publie  la  Défense  de  la  déclaration  de 
l'Église  de  France. — Mort  de  la  Fontaine,  du  pein- 
tre Mignard,  du  moraliste  Nicole. 

Pierre  le  Grand  ne  peut  s’emparer  (l’Àzof;  il 
répudie  Eudoxie  Lapoukin , mère  du  prince 
Alexis. 

1696.  Leduc  de  Savoie  se  rapproche  de  la  France: 
sa  fille  aînée,  âgée  de  1 1 ans,  est  fiancée  nu  duc 
de  Bourgogne,  Agé  de  14  ans:  il  recouvre  toutes 
les  placés  qui  lui  avaient  été  enlevées,  même 
Pignerol  que  la  France  possédait  depuis  1630.  — 
Exploits  de  Jean  Bart  contre  les  Hollandais.  — 
Mort  de  Mme  de  Sévigné.  — Le  Joueur,  comédie 
de  Renard. 

Mort  de  Jean  Sobieski,  roi  de  Pologne.  Élec- 
tion de  Frédéric-Àug uste,  électeur  de  Saxe,  qui 
abjure  le  luthéranisme. 

Prise  d’Azof  par  Pierre  le  Grand. 

1697.  Un  congrès  pour  la  paix  s’ouvre  au  chôtemi 
deRyswick,  en  Hollande,  sous  la  médiation  de  la 
Suède.  Exigences  dos  confédérés.  Prise  de  Barce- 
lone par  le  duc  de  Vendôme.  La  paix  est  signée 
entre  l'Angleterre,  l'Espagne,  les  États  généraux 
et  l«a  France,  le  20  septembre,  l ouis  XIV  recon- 
naît Guillaume  III  pour  roi  légitime  d Angleterre. 
Le  traité  entre  l'empereur,  l'Empire  et  la  France 
est  signé  le  30  octobre.  Louis  XIV  garde  Stras- 
bourg. mais  restitue  à l’Empire  Keh),  Phiiipps- 
bourg  ot  Brisach.  Léopold-Joseph,  fils  du  duc  de 
Lorraine  Charles  V,  est  réintégré  dans  sou  duché. 
A Rotterdam,  première  édition  du  Dictionnaire 
historique  et  critique  de  Bayle.  — Mort  de  .San- 
teuil,  connu  pour  ses  poésies  latines. 

Grande  victoire  remportée  à Zonta.  au  nord  de 
Péterwaradoin , par  le  pi  iiice  Eugène  sur  les  Turcs, 
qui  perdent  leur  grand  vizir,  dix-sopt  pachas, 
trente  mille  hommes  et  trois  raille  prisonniers. 

Premier  voyage  en  Europe  de  Pierre  le  Grand; 
il  se  rend  cn  HolIande,  où  il  travaille  à Saaniam 
comme  ouvrier  charpentier. 

Mort  de  Charles  XI,  roi  de  Suède.  Son  fils, 
Charles  XII,  ûge  de  15  ans,  lui  succède. 

1698.  Guillaume  111,  qui  craignait  également  de 
voir  la  succession  espagnole  échoir  à la  maison 
de  Bourbon  et  à celle  d Autriche,  propose  secrète- 
ment à Louis  XIV  un  traité  de  partage  éventuel 
de  la  monarchie  espagnole.  11  est  signé  à la  Ha\e, 
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le  11  octobre,  entre  Louis  XIV  et  les  deux  puis- 
sances maritimes.  Le  dauphin  obtenait  le  royaume 
dos  Deux-Siciles,  quelques  ports  en  Toscane  et  la 

firovince  de  Guipuscoa;  i’archiduc  Charles,  le  Mi- 
anais;  le  prince  de  Bavière,  le  reste  de  la  mo- 
narchie espagnole  eu  Europe  et  en  Amérique.  — 
Testament  de  Charles  II  en  faveur  du  prince  de 
Bavière,  qu’il  déclare  son  héritier. 

Statistique  de  la  France  dressée  par  les  inten- 
dants, à la  demande  du  duc  de  Bourgogne.  — 
Mort  du  savant  historien  le  Nain  de  Tillcmont, 
de  Port-Royal. 

Pierre  le  Grand  visite  Londres;  il  enrôle  beau- 
coup d’Anglais  pour  Arkhangel  et  Moscou.  11  re- 
vient par  Vienne,  où  il  apprend  la  révolte  des 
strélitz,  à l’instigation  de  la  princesse  Sophie; 
cruelle  répression  de  cctto  révolte  : 2000  strélitz 
sont  pendus;  5000  ont  la  tète  tranchée  ; la  milice 
entière  est  abolie.  — On  commence  un  canal  qui 
doit  faire  communiquer  le  Don  avec  le  Volga. 
1699.  Traité  de  Carlowitz  entre  la  Porte,  l'Autriche, 
la  Pologne,  la  Russie  et  Venise.  Les  Turcs 
gardent  Temesvar  et  le  pays  hongrois  au  delà  de 
la  Save,  mais  reconnaissent  à l’Autriche  toute  la 
Hongrie  en  deçà  de  la  Save,  la  Transylvanie  et 
PEsclavonie;  à la  Pologne  Kaminieck  et  la  Po- 
dolie,  mais  conservent  la  Moldavie;  aux  Vénitiens 
la  Morée,  les  îles  d'Egine  et  de  Sainte-Maure  et 
dos  places  en  Dalmatie;  aux  Russes  Azof. 

Chamillart  devient  contrôleur  général  des 
finances.  — Mort  de  Racine  à Paris  (22  avril).— 
En  Hollande,  première  publication  du  Télémaque. 
— Massillon,  oralorien,  prêche  à Versailles  de- 
vant Louis  XIV.  — L'Académie  des  sciences  de 
Paris  accorde  lo  titre  de  correspondant  à Papin, 
de  Blois,  pour  ses  travaux  sur  la  vapeur  appliquée 
aux  machines. 

Frédéric  V,  roi  de  Danemark,  se  ligue  avec  le 
roi  de  Pologne  et  le  czar  contre  le  roi  de  Suède, 
Charles  XII.  qui  appuie  le  duc  de  Holstein,  son 
beau-frère,  contre  les  Danois. 

1700.  Nouveau  traité  de  partage  de  la  monarchie 
espagnole,  signé  à Londres  par  la  Franco  et  l'An- 
gleterre (13  mars)  ; à la  Haye  par  les  Etats  géné- 
raux (29  mars).  — Charles  11  institue  pour  heritier 
unique  Philinpo  d'Anjou,  âgé  de  17  ans,  second 
fi  U du  dauphin,  né  d'une  princesse  de  Bavière 
(2  oct.).—  Mort  do  Charles  II  (1"  nov.)  Louis  XIV 
accepte  le  testament  de  Charles  II,  sur  les  avis  du 
marquis  de  Torcy,  et  envoie  son  petit-fils  ec 
Espagne. 

Charles  XII,  roi  de  Suède,  vainqueur  dos  Saxons 
du  roi  Auguste,  près  de  Riga,  envahit  le  Dane- 
mark et  force  Frédéric  IV,  par  le  traité  de  Tra- 
venthal,  à l’O.  de  Lubeck,  ne  rendre  au  duc  de 
Holstein  toutes  les  places  qu’il  lui  a enlevées.  — 
Victoire  de  Charles  XII  à Narva,  dans  l'Ingnc  , sur 
les  troupes  de  Pierre  le  Grand. 

XVIII*  siècle  après  Jésus-Christ. 

Guerre  de  la  succession  d'Espagne.—  Fondation  du  royaume 
de  Prusse. — Lutte  de  Charles  XII  et  de  Pierre  te  Grand. 
— Paix  d’ütrecht.  — Mort  de  Louis  XIV.  — Avènement 
de  ta  maison  do  Hanovre  au  trône  d’Angleterre.  — Pro- 
jets d'Albéronl. — Régence  du  duc  dürleans. — Système 
de  Guerre  île  la  succession  de  Pologne. — Traite 

de  Vienne.  — Ministère  de  Walpole  en  Angleterre, 
de  Fleury  en  l-rance.  — Guerre  de  la  succession 
d’Autriche.  — Traite  d’Aix-la-Chaprile.  — Exploits  de 
Thomas  Koulikhau  en  Asie.  — Guerre  de  Sept  an«.  — 
Ministère  de  Pitt  en  Angleterre  -,  de  Cboiseul  en  France. 
— Paix  de  Paris.  — Grandeur  de  la  Prusse  sous  Frédé- 
ric II.  —Suprématie  maritime  de  l'Angleterre.  — Pacte 
de  famille  entre  tes  princes  de  la  maison  de  Bourbon  — 
Suppression  des  Jésuites.  — Esprit  de  léfornie  popu- 
larise par  les  philosophes  (Voltaire,  Monlesqnien,  Rous 
seau.  ComliUac\  par  les  économistes  (Quesnav,  Adam 
Smith,  Turgot),  appliqué  par  les  rois  et  leurs  ministres  : 
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Pombal  cl  Joseph  l«*  en  Portugal;  Ferdinand  VI,  Char- 
les III  et  Aranda  en  Espagne  ; Tanucci  et  Charles  VU  à 
Naples;  Léopold  en  Toscane;  Joseph  II  en  Autriche.  — 
Frédéric  U en  Prusse;  Choiscul,  Louis  XVI,  Turgot, 
MaUsherbes  et  Neckcr  en  France.  - Règne  de  Galbe 
rinc  U en  Russie.  — Partages  de  (a  Pologne.  — Guerre 
d'Amérique.  — Traité  de  Versailles.  — Fondation  de 
l'empire  anglais  dans  lTndostan.  — Convocation  des 
Etats  generaux  en  Prance. — Assemblée  Constituante  — 
Aseemblee  Legislative.  — Journée  du  10  août  — Con- 
vention nationale.  — - Procès  et  mort  de  Louis  XVI.  — 
La  Terreur.  — Journée  du  9 thermidor.  — Journée  du 
!3  vendémiaire.  — Fin  de  la  Convention.  — Directoire. 
— Coup  d JËlat  du  10  fructidor.  — Première  campagne 
de  Bonaparte  en  Italie.  — Traité  de  Campo-Formio.  — 
Expédition  d Égypte.  — Retour  de  Lonaparle.—  Journée 
du  18  brumaire — Consulat.  — Constitution  consulaire. 
Guerres  d'Uaîie  et  d'Allemagne.  — victoire  de  Moreau 
à Hohenlinden  ; de  Bonaparte  à Marengo.  — Importantes 
découvertes  dans  les  sciences  et  dans  la  géographie. 
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1 7 u 1 . Nouvelle  coalition  contre  Louis  XIV  entre 
l'empereur,  la  Grande- Bretagne,  la  Hollande  et  la 
Prusse.  Commencement  de  la  guerre  dite  de  la 
succession  d’Espagne.  — En  Italie,  Câlinât,  dé- 
fait à Carpi  par  le  prince  Eugène,  est  remplacé 
par  Villeroi  qui  se  fait  battre  à Chiari. — Mort  de 
Jacques  11  à Saint-Germain.  Louis  XIV  reconnaît 
pour  roi  d'Angleterre  Jacques,  prince  de  Galles, 
qu’on  nommait  le  chevalier  de  Saint-George. 

Charles  XII,  roi  de  Suède,  bat  les  Saxons  de 
Frédéric-Auguste  en  Courlande,  s'empare  de 
Millau,  pénètre  en  Lithuanie  et  s'avance  jusqu'aux 
frontières  de  la  Pologne.  — Sept  mille  Suédois 
sont  battus  par  le  czar,  en  Livonie,  près  de 
Derpt. 

Frédéric'lll  do  Brandebourg  prend  solennelle- 
ment la  couronne  de  Prusse  à Ka  nigsberg.  avec 
le  titre  de  Frédéric  Ier  (18  janv.).  — Leibnitz, 
déjà  célébré  comme  mathématicien,  théologien  et 
publiciste,  est  à la  tète  de  l’Académie  des  sciences 
de  Berlin,  fondée  récemment. 

1702.  Les  différents  cercles  de  l'empire  d'Allemagne 
se  joignent  à la  coalition  contre  Louis  XIV.  — Le 
prince  Eugène  surprend  Villeroi  dans  Crémone. 
— Vendôme,  qui  remplace  Villeroi,  bat  Visconti 
à San’a-Vittoria  et  Eugène  à Luzzara.  — Victoire 
remportée  à Friedlingon,  à l'entrée  de  la  foret 
Noire,  sur  le  prince  de  Bade  par  le  marquis  de 
Villars,  qui  est  fait  maréchal.  Prise  de  Trêves  par 
Tallard.  — L'électeur  de  Bavière,  qui  s’était  dé- 
claré pouria  France , surprend  ülm;  mais  le  prince 
de  Bade,  malgré  sa  défaite,  ayant  empêche  la 
jonction  de  V;llars  et  de  l’électeur,  celui-ci  en- 
tame des  négociations  avec  la  cour  de  Vienne  ; 
les  dures  conditions  que  celle-ci  veut  lui  imposer 
l’attachent  plus  étroitement  à Louis  XIV.  — Le 
duc  d’Ormond  et  l'amiral  Rook  détruisent  dans  le 
port  de  Vigo  La  flotte  du  comte  de  Château-Re- 
naud, qui  venait  d’escorter  et  d’amener  les  ga- 
lions du  Mexique.  — Mort  de  Jean  Bart.  — Per- 
sécution contre  les  protestants,  qui  se  soulèvent 
dans  le  Languedoc.  — Réunion  à la  couronne  de 
la  principauté  d’Orango,  A la  mort  de  Guil- 
laume III. 

Mort  de  Guillaume  III.  Avènement  d’Anne 
Stuart,  fille  protestante  de  Jacques  II.  — Aboli- 
tion du  stathoudérat  en  Hollande. 

Charles  XII,  malgré  les  conseil.-*  de  son  ministre 
Benoît  Oxenstiern/continue  la  guerre  contre  Fré- 
déric-Auguste, qui  ert  battu  à Clissen,  pr’sde 
Cracovie.  — Shérémétoff,  général  de  Pierre  le 
Grand,  bat  deux  fois  en  lugrie  les  troupes  de 
Charles  XII. 

Pierre  le  Grand  fonde  à Moscou  des  écoles  de 
mathématiques  et  d’astronomie  et  un  vaste  hô- 
pital. 

1703.  Prise  de  Kehl  par  Villars;  de  Brisach  par  le 
duc  de  Bourgogne.  Victoire  de  Villars  et  du  duc 
de  Bavière  sur  les  Impériaux  à Hochstaedt,  près 
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de  Douawert,  en  Bavière.  — Tallard,  vainqueur 
à Spire,  s’empare  de  I.amlau.  — Le  roi  de  Por- 
tugal et  le  duc  de  Savoie  entrent  dans  la  coali- 
tion contre  la  France.—  Soulèvement  des  Cami- 
ta  rds  dans  les  Cévennes. 

Traité  de  Méthuen  entre  le  Portugal  et  l’Angle 
terre.  Le  Portugal  s’engage  à recevoir  les  pro- 
duits manufacturés  des  Anglais  en  échange  de  ses 
vins. 

Charles  XII  convoque  une  diète  à Varsovie  pour 
faire  déposer  Frédéric-Auguste.  11  défailles  Savons 
à Pultusk,  sur  la  Narew,  et  s'empare  de  Tliorn. 

Pierre  le  Grand  jette  les  fond*  monts  de  Saint- 
Pétersbourg  sur  la  Néva  (16  mai). 

1704.  L’archiduc  Charles,  à qui  son  père,  l’empe- 
reur Léopold,  avait  donné  le  litre  de  roi  d'Es- 
pagne, t année  précédente,  se  rend  à Lisbonne 
sur  une  flotte  anglaise.  — Les  Anglais  occupent 
Gibraltar.  — Eugène  et  Marlborougn  battent  j.rès 
d’Hochstaedt  l'électeur  de  Bavière,  Tallard  et 
Marsin,  qui  perdent  quarante  mille  hommes  tués 
ou  pris. 

Mort  <lc  Bossuet  (12  avril).  — Mort  du  P.  lloijr- 
daloue  13  mai). 

La  diète  de  Varsovie  dépose  Frédéric-Auguste 
et  nomme  à sa  place  le  jialatin  de  Posnanie.  M - 
nislas  Leckzinski,  qui  est  appuyé  parCharles  XII. 

— Prise  de  Derpt  et  de  Narva  par  Pierre  le 
Grand. 

17ÛS.  Mort  de  l’empereur  Léopold.  Son  fils  aîné,  Jo- 
seph, lui  succède.  — Victoire  de  Vendôme  sur  le 
prince  Eugène  à Cassano.  — Prise  de  Barcelone 
par  l'archiduc. 

Ragol/.kv,  soutenu  par  la  France,  se  fait  pro- 
clamer prince  de  Transylvanie  et  duc  de  Hon- 
grie. 

Couronnement  de  Stanislas  à Varsovie.  — Prise 
de  Mituu  par  Pierre  le  Grand. 

17üC.  Les  électeurs  do  Cologne  et  de  Baviè  e,  al- 
liés de  la  France,  sont  dépouillés  de  leur  Etats. 
Villeroi  perd  la  funeste  bataille  do  Ramillies,  au 
nord  de  Xarnur,  qui  livre  â Marlborough  le  Bra- 
bant et  les  Pays-Bas  jusqu’à  Lille.  — Le  due  de 
Savoie  et  le  prince  Eugène  battent  à Turin  le  duc 
d'Orléans  et  le  maréchal  de  Marsin. 

Réunion  en  une  seule  monarchie  de  l’Écosse  et 
de  l'Angleterre,  qui  n’auront  plus,  à partir  de 
L’année  suivante,  qu'un  seul  parlement. 

Charles  XII  contraint  Frédéric -Auguste  à re- 
noncer, par  le  traité  d’Altranstadt,  à la  couronne 
de  Pologue  et  à l'alliance  du  czar. 

1707.  Victoire  de  Ikrwick  à Almanza,  au  S.  E.  de  la 
Nouvelle-Castille.  — Villarsforce  les  lignes  de  ?>.< 
hoiïen,  au  N.  E.  de  Strasbourg.  — L’empor  ur 
occupe  les  Etais  du  duc  de  Mantoue,  allie  de  !a 
France.  — Le  duc  de  Savoie  recouvre  ses  Eta  s. 

— Capitulation  de  Milan  par  laquelle  les  Français 
évacuent  toute  la  Lombardie.  — Les  Impériaux 
occupent  le  royaume  de  Naples.  — Mort  de  Vau- 
ban  (30  mars). 

Ragotzky  menace  Vienne.  11  est  recounu  connue 
prince  de  Transylvanie  par  Louis  XIV  et  lait  dé- 
clarer vacant  le  trône  de  Hongrie. 

Mort  de  l'empereur  mogol  Aureng  Zeyb,  après 
un  règne  de  47  ans. 

Le  roi  de  Prusse  obtient  la  principauté  de  Neuf- 
châleL 

1708.  L'armée  française,  commandée  par  le  jeune 
duc  de  Bourgogne,  et  sous  lui  par  le  duc  de  Ven- 
dôme, est  mise  en  déroute  vers  Oudeuarde,  sur 
l'Escaut,  par  Eugène  et  Marlborough.  — Le  prince 
Eugène  prend  t ille  héroïquement  défendue  par  le 
maréchal  de  Iloufllers.  — Regnard  donne  le  Lé- 
gataire universel;  Lesage,  Turcaret. 

Charles  XII  cbasso  les  troupes  du  czar  de  la  Po- 
logne et  pénètre  en  Russie  par  l'Ukraine.  Il  est 
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privé  de  ses  renforts  et  de  ses  munitions  par 
la  défaite  de  son  général  Levenhaupt,  battu  par 
le  czar  près  de  la  Soja,  affluent  oriental  du 
Dniéper. 

1709.  Hiver  meurtrier,  surtout  en  France.  — Mort 
du  P.  Lachaise,  confesseur  du  roi.  Il  est  rem- 
placé par  le  P.  Letellier.  — Le  cardinal  de 
Noailles,  archevêque  de  Paris,  ordonne  la  destruc- 
tion de  Port-Royal  des  Champs.  — Électre  de 
Crébillon. 

Le  maréchal  de  Villars  ne  peut  sauver  Tournai 
ni  Mons,  et  livre  à Eugène  et  Marlborough  la 
sanglante  bataille  de  Malplaquet,  dans  le  Hainaut, 
où  les  alliés  restèrent  maîtres  du  terrain,  mais 
avec  une  perte  triple  de  la  nôtre. 

En  Angleterre,  publication  du  premier  journal 
quotidien,  Daily  courant. 

Charles  XII,  entraîné  par  l’hetman  Mazeppa, 
qui  lui  promet  de  faire  insurger  les  Cosaques 
en  sa  faveur,  s’enfonce  imprudemment  dans 
l’Ukraine.  Sanglante  bataille  de  Pultava  entre 
Pierre  le  Grand  et  Charles  XII,  oui  se  retire  chez 
les  Turcs,  à Bender,  en  Bessarabie.  — Frédéric- 
Auguste  rentre  en  Pologne;  prise  d’Helsingborg 
parle  roi  de  Danemark . le  roi  de  Prusse  se  dispose 
a attaquer  la  Poméranie  suédoise. 

1710.  Ouverture  des  conférences  pour  la  paix  à Ger- 
truydemberg,  près  de  Breda,  dans  le  Brabant 
hollandais.  I.e  maréchal  d’Uxelles  et  l’abbé  <le 
Polignac  y représentent  la  France.  Les  négocia- 
tions échouent  par  suite  des  exigences  des  alliés, 
qui  voulaient  que  Louis  XIV  s’engagent  seul  à 
chasser  d’Espagne  son  petit-fils,  dans  trois  mois, 
par  la  voie  des  armes.  — Philippe  V,  vaincu  à 
Almenara  par  lord  Stanhope  et  a Saragosse  par 
Staremberg,  est  forcé  de  quitter  Madrid,  où  l'ar- 
chiduc fait  son  entrée  le  28  septembre,  mais, 
bientôt  après,  Philippe  Vr  seconde  par  Vendôme, 
prend  Stanhope  dans  Brihuega,  et  défait  Sta- 
remberg à la  mémorable  bataille  de  Villa-Viciosa 
(10  déc.),  après  laquelle  Philippe  V dormit  sur  un 
lit  de  drapeaux.  — Dans  l'Amérique  du  Nord,  les 
colons  anglais  enlèvent  aux  Français  Port-Royal, 
capitale  de  l’Acadie. 

En  Angleterre,  les  torys,  partisans  de  la  paix, 
remplacent  les  whigs  au  pouvoir.  Disgrâce  de  la 
duchesse  de  Marlborough.  Le  vicomte  de  Boltng- 
brokc  est  mis  à la  tête  du  ministère. 

Fin  de  la  guerre  entreJ’Autriche  et  Ragotzky, 
qui  quitte  la  Hongrie. 

Charles  XII,  retiré  à Bender,  décide  la  Porte  à 
faire  la  guerre  au  czar,  qui  vient  d’achever  la  con- 
quête de  la  Carélie,  de  la  Livonie  et  de  l’Esthonie. 

1711.  Mort  de  Joseph  I"  (17  avril).  L’&rchiduc 
Charles,  son  frère,  est  élu  empereur. 

Le  duc  d’Ormond  remplace  Marlborough  dans 
le  commandement  général  des  forces  de  la  Grande- 
Bretagne.  — Au  Brésil,  prise  de  Rio-Janeiro  par 
Duguay-Trouin,  — Commencement  des  négocia- 
tions avec  l’Angleterre.  — • Mort  du  dauphin. 

En  Angleterre,  publication  du  Spectateur  d’Ad- 
dison. 

Pierre  le  Grand  marche  contre  les  Turcs,  mais 
se  laisse  cerner  sur  les  bords  du  Pruth,  et  n’é- 
chappe que  grâce  à sa  femme  Catherine,  qui, 
par  d’habiles  négociations  et  de  riches  présents, 
obtient  du  grand  vizir  Baltagi-Mehemet  le  traité 
du  Pruth,  moyennant  l'abandon  d’Azof  et  la  des- 
truction de  quelques  autres  forts. 

1712.  Ouverture  de  conférences  pour  la  paix  géné- 
rale à Utrecht  (29  janvier). — Après  la  retraite  de 
l’armée  anglaise,  le  prince  Eugène  investit  Lan- 
drecy,  et  relie  Marchiennea  à Denain  par  une 
ligne  formidable  de  retranchements.  Villars  at- 
taque l’ennemi,  le  défait  & l’immortelle  bataille 
de  Denam  (24  juillet),  prend  Denain,  Marchien- 
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nos,  Douay,  Bouchain,  le  Quesnoy,  et  force  le 
prince  Eugène  à la  retraite.  — Mort  de  la  nou- 
velle dauphine  (12  févr.).  — Mort  du  dauphin, 
le  duc  de  Bourgogne,  le  18.  — Mort  de  leur  fils 
aîné,  le  duc  de  Bretagne,  âgé  de  5 ans  (8  mars}. 

— Le  duc  du  Maine  et  le  comte  de  Toulouse,  fils 
de  Mme  de  Montesp&n,  princes  légitimés,  sont 
déclarés  princes  du  sang. 

1713.  En  Angleterre,  tragédie  d’Addison,  Caton . 

Traités  d’Utrecht,  qui  mettent  fin  à la  guerre 

de  succession,  excepté  avec  l’empereur  et  quelques 
rinces  de  l’empire,  qui  continuent  la  guerre.  La 
rance  reconnaît  solennellement  l’ordre  de  suc- 
cession établi  en  Angleterre  par lesactes  du  parle- 
ment en  faveur  de  la  reine  Anne  et  de  la  ligne 
nrotestantede  Hanovre.  Elle  restitue  à T Angleterre 
la  baie  et  le  détroit  d’Hudson,  et  lui  cède  l’Acadie 
et  l’île  de  Terre-Neuve.  — Le  port  «le  Dunkerque 
sera  comblé  et  ses  fortifications  rasées.  L’électeur 
de  Brandebourg  est  reconnu  en  qualité  de  roi 
de  Prusse.  Louis  XIV  lui  cède,  au  nom  du  roi 
d’Espagne,  la  Haute  Gueldre  et  le  pays  de  Kessel. 

— Le  duc  de  Savoie  obtient  la  restitution  de 
la  Savoie  et  de  Nice,  et  la  cession  de  plusieurs 
territoires;  Louis  XIV  lui  garantit  la  possession 
delà  Sicile  avec  le  titre  de  roi,  et  lui  assure,  pour 
lui  et  ses  descendants  mâles,  la  succession  au 
trône  d’Espagne,  au  défaut  de  la  postérité  de 
Philippe  V.  — L’Espagne  abandonne  aux  AngLais 
Gibraltar  et  Minorque;  ils  pourront,  tous  les  ans, 
envoyer  dans  les  possessions  espagnoles  d’Amé- 
rique un  vaisseau  chargé  de  marchandises  et  y 
faire  le  commerce  des  nègres  d’après  le  traité 
d’Asicnto  (29  mars) , qui  leur  accorde  un  privilège 
de  30  ans. 

Prise  de  Landau  et  de  Fribourg  par  Villars  sur 
les  Impériaux. 

Bulle  Unigenitus,  qui  condamne  les  Réflexions 
morales  sur  le  Nouveau  Testament  du  P.  Quesnel, 
janséniste.  — Traité  de  l'existence  de  Dieu  de  Fé- 
nelon. 

Découverte  de  l'emplacement  d’Hercul&num , 
une  des  villes  ensevelies  nar  l’éruption  du  Vé- 
suve, en  79.  On  commence  les  fouilles. 

1714.  Villars  et  le  prince  Eugène  s gnent  la  paix  à 
Rastadt,  dans  le  pays  de  Bade,  au  nom  de 
Louis  XIV  et  de  l’Empereur.  Les  Etats  de  l’empire 
y accèdent  dans  un  congrès  tenu  à Bade  en  Ar- 
govie. Fin  de  la  guerre  de  la  succession  d’Es- 
pagne. L’Empereur  conserve  les  Pays-Bas  espa- 
gnols, le  Milanais,  les  côtes  de  Toscane,  la 
Sardaigne  et  le  royaume  de  Naples.  — Mort  du 
duc  de  Berry,  second  fils  du  duc  de  Bourgogne. 
Mort  de  la  reine  Anne.  Avènement  au  trône  d’An- 
gleterre de  George-Louis,  électeur  de  Hanovre, 
arrière-petit-fils  ae  Jacques  l,r  par  sa  mère,  la 
princesse  Sophie,  duchesse  douairière  de  Ha- 
novre, fille  de  l’électeur  palatin  Frédéric  V,  et 
épouse  d’Erncst-Augustc,  électeur  de  Hanovre. 
Rentrée  des  whigs  au  pouvoir.  — Manifeste  du 
chevalier  de  Saint-Gcorgc,  fils  üe  Jacques  II,  pour 
maintenir  les  droits  des  Stuarts.  — L’astronome 
anglais  Halley  exécute  le  télescope  imaginé  par 
Newton  en  1666. 

Mort  de  Gabriclle-I  ouise  de  Savoie,  épouse  de 
Philippe  V,  à l’âge  de  26  ans.  Mme  des  Ursins, 
d aocord  avec  l'abbé  Albéroni.  décide  Philippe  V 
à épouser  Isabelle  de  Parme,  âgée  de  22  ans,  qui 
la  fait  expulser  du  royaume  avant  d’arriver  à 
Madrid.  Albéroni  se'-a  créé  premier  ministre. 

Conquête  de  la  Finlande  par  les  Russes  sur  les 
Suédois.  — Charles  Xil  quitte  la  Turquie  avec 
trois  compagnons  seulement  et  arrive  en  21  jours 
à Stralsund,  en  Poméranie. 

Guerre  entrelesVénitïens  et  les  Turcs,  qui  s'em- 
parent de  Corinthe  et  de  Naples  de  Romanie. 
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1715  Traité  des  Barrières,  conclu  à Anvers  avec  la 
médiation  de  l’Angleterre.  Il  est  décidé  que  la 
défense  des  villes  de  Namur  et  de  Toumay,  de 
Menin,  Fumes,  Ypres,  Warnetun  et  du  fort  de 
Knock  sera  uniquement  confiée  aux  troupes  de  la 
république. 

Mort  de  Louis  X1Y  & Versailles.  Avènement  de 
son  arrière-petit-fils,  Louis  XV,  figé  de  5 ans,  fils 
du  duc  de  Bourgogne.  Le  parlement  casse  son 
testament,  oui  établissait  un  conseil  de  régence, 
et  nomme  régent  son  neveu,  Philippe  d’Orléans  ; 
le  droit  de  remontrances  lui  est  rendu.  — Mort 
de  Malebranche.  — Mort  de  Fénelon.  — Le  Sage 
donne  la  première  partie  de  Gil  Bios. 

Charles  XII  ne  peut  sauver  Stralsund,  menacé 
k la  fois  par  les  troupes  du  Danemark , de  la 
Prusse  et  ae  la  Saxe.  Il  se  retire  en  Suède. 

1716.  Le  Prétendant  apparaît  en  Ecosse,  mais  n’ob- 
tient aucun  succès. 

Création  d'une  chambre  de  justice  pour  la 
recherche  des  malversations  des  financiers  sous 
le  règne  précédent.  — L’Ecossais  Law  est  au- 
torisé à ouvrir  une  banque  avec  un  fonds  de 
1200  actions  de  5000  livres  chacune. 

Belle  défense  de  Corfou  contre  les  Turcs  par  le 
comte  saxon  de  Schullenbourg. — Le  prince  Eu- 
gène défait  les  Turcs  à Canowitz  et  emporte 
Temesvar,  la  dernière  place  qui  leur  restait  en 
Hongrie. 

Second  voyage  de  Pierre  le  Grand  en  Europe. 
Catherine  l’accompagne  dans  le  nord  de  l'Alle- 
magne, le  Danemark  et  la  Hollande. 

1717.  Philippe  V,  conseillé  par  son  ministre  Albé- 
roni,  sonuc  à reconquérir  les  pays  démembrés  de 
la  monarchie  espagnole,  à dépouiller  le  duc  d’Or- 
léans do  la  régence,  et  à rétablir  le  prétendant 
Charles- Edouard.  — Albéroni  négocie  avec 
Charles  XII,  Pierre  le  Grand  et  Achmet  III.  — 
Philippe  d’Orléans  abandonne  alors  la  politique 
de  Louis  XIV  et  laisse  conclure  par  Dubois  la 
triple  alliance  avec  l’Angleterre  et  la  Hollande 
contre  l'Espagne.  — Les  Espagnols  enlèvent  la 
Sardaigne  a l’Autriche. 

La  banque  de  Law  est  érigée  en  banque  géné- 
rale (10  avril).  — Création  de  la  compagnie  de 
commerce  dite  Compagnie  d’Oeeident,  par  ac- 
tions de  500  livres;  Law  en  est  le  directeur.  — 
D’Aguessoau  est  fait  chancelier.  — Sermons  du 
Petit  Carême , prêches  ppr  Massillon  devant 
Louis  XV.  — Le  botaniste  Tournefort  publie  son 
Voyage  au  Levant. 

Défaite  des  Turcs  devant  Belgrade,  qui  tombe 
au  pouvoir  des  Impériaux. 

Pierre  le  Grand  à Paris. 

1718.  Fin  de  la  guerre  entre  l’Autriche  et  la  Porte 
par  le  traité  de  Passarowitz,  àl’E.  de  Semendria, 
qui  donne  à l’Autriche  le  bannat  de  Temesvar, 
Belgrade  et  la  Servie;  à la  Porte  la  Moréc;  les 
Vénitiens  ne  conservent  que  l’Ile  de  Cérigo  (Cy- 
thère),  et  quelques  places  maritimes  du  continent, 
entre  Corfou  et  Sainte-Maure. 

Traité  de  la  quadruple  alliance  entre  la  France, 
l'Angleterre,  l’Empereur  et  la  Hollande.  — Con- 

auête  de  la  Sicile  par  l’Espagne.  — Destruction 
e la  flotte  espagnole  près  de  Syracuse  en  pleine 
paix  par  les  Anglais.  — Etablissement  d’une  com- 
pagnie de  commerce  à Ostende  pour  le  commerce 
des  deux  Indes.  — Mécontentement  des  Hollandais. 

Bn  France,  refonte  générale  et  augmentation 
considérable  au  taux  des  monnaies,  malgré  1’  p- 
position  du  parlement,  de  la  chambre  des  comptes 
et  de  la  cour  des  aides.  — La  banque  générale  de 
Law  est  érigée  en  banque  royale.  Les  billets  de  la 
banque  auront  cour*  forcé;  défense  de  faire  des 
payements  en  argent  au-dessus  do  600  livres.  — 
Fondation  de  la  Nouvelle-Orléans,  capitale  de  la 


Louisiane.  — Le  prince  de  Cellamare,  ambassa- 
deur d'Espagne,  conspire  contre  le  régent  de 
France  avec  la  duchesse  du  Maine  et  les  princes 
légitimés,  qu’un  édit  récent  avait  réduits  au  sim- 
ple rang  de  leur  pairie;  la  conspiration  est  dé- 
couverte.— OEdt'pe,  première  tragédie  de  Voltaire. 

Pierre  le  Grand  fait  mourir  son  fils  Alexis,  né 
d’Eudoxie,  sa  première  femme,  qui  s’était  pro- 
noncé trop  hautement  contre  ses  réformes. 

Charles  XII  entreprend  de  soumettre  la  Nor- 
vège. Négociations  ae  son  ministre  Goeriz  avec 
différentes  cours  de  l’Europe.  Mort  de  Charles  XII 
au  siège  de  Frédericshall. 

1719.  La  France  déclare  la  guerre  à l’Espagne.  Prise 
de  Fontarabie  et  d’Urgel  par  Berwick  ; du  port 
de  Vigo,  au  S.  O.  de  la  Calice,  par  les  Anglais.  — 
Secours  inutiles  fournis  par  Albéroni  au  Préten- 
dant, qui  se  retire  en  Italie.  — Disgrâce  d’Albé- 
roni  (5  déc.). 

Mort  de  Mme  de  Maintenon,  à Saint-Cyr.  — La 
banque  de  Law  avait  émis  au  l#r  décembre  de 
cette  année  pour  six  cent  quarante  millions  de 
billets.  — La  compagnie  des  Indes  orientales  est 
réunie  à la  compagnie  d’Occident,  qui  prend  le 
nom  de  Compagnie  des  Indes. 

En  Angleterre,  publication  de  Bobinson  Crusoé 
de  Daniel  de  Foé. 

En  Suède,  Ulrique-Eléonore , soeurdcCharlcsXII, 
mariée  au  prince  de  Hessc-Cassel,  est  proclamée 
reine  par  les  Etats;  elle  renonce  au  pouvoir  ab- 
solu que  possédaient  les  rois  depuis  1682.  — 
Exécution  du  baron  de  Goertz,  ministre  de 
Charles  XII. 

1720.  Philippe  V,  roi  d’Espagne,  accède  à la  qua- 
druple alliance.  Le  duc  de  Savoie  reçoit  le  titre 
de  roi  de  Sardaigne  en  échange  de  la  Sicile  que 
garde  l’Empereur;  la  reine  d’Espagne  obtient 

our  Taine  de  ses  enfants  l’expectative  du  duché 
e Parme  et  Plaisance,  et  du  duché  de  Toscaue. 

L’empereur  Charles  VI,  qui  n’avait  que  des  filles 
et  qui  voulait  toutefois  régler  la  succession  de  la 
couronne  d’Autriche  dans  sa  famille,  prend  la 
résolution  d’y  pourvoir  par  une  pragmatique  sanc- 
tion, qui  serait  soumise  à l'acceptation  et  & la 
garantie  de  toutes  les  puissances  eun  péennes. 

En  Angleterre,  banque  du  chevalier  Blunt, 
dans  le  genre  de  celle  de  Law  en  France.  Le  rui 
George,  de  concert  avec  le  parlement,  prend  des 
mesures  rigoureuses  pour  relever  le  crédit  public. 

Law  est  nommé  contrôleur  général  des  finances 
(5  janv.).  La  banque  royale  est  réunie  à la  cora- 

Sie  des  Indes  (24  février).  — Peste  à Mar- 
i (juin)  ; zèle  de  l'évêque  Belzunce.  — Le 
arlement,  qui  s’est  opposé  à plusieurs  mesures 
u régent  au  sujet  du  système,  est  exilé  à Pon- 
toise (21  juillet).  — Edits  financiers  dont  le  ré- 
sultat est  la  chute  et  le  renvoi  de  Law  (déc.). 
Déclaration  ordonnant  l’obseivalion  de  la  consti- 
tution Unigenitue  dans  tout  le  royaume.  — Le 
parlement  est  rappelé  à Paris  (16  déc.).  — Les 
Français,  déjà  maîtres  de  111e  Bourbon,  s'éta- 
blissent dans  l’Ile  Maurice,  qui  reçoit  lo  nom 
d’île  de  France.  — Premier  pied  de  café  porté  à 
la  Martinique. 

La  Suède  traite  1*  avec  la  Pologne  : Frédéric- 
Auguste  est  reconnu  roi;  2°  avec  la  Prusse,  qui 
obtient  Stettin  et  la  portion  de  la  Poméranie 
comprise  entre  l’Oder  et  la  Penne,  ainsi  que  les 
îles  de  Wollin  et  d’Usedom  ; 3e  avec  le  Danemark. 
Celui-ci  cède  tout  ce  qu’il  a pris  sur  la  Suède  : 
celle-ci  renonce  à l’exemption  des  droit*  de  péage 
dans  le  Sund,  et  paye  six  cent  mille  écus  : la 
France  et  l’Angleterre  garantissent  au  Danemark 
la  possession  tranquille  du  duché  de  Siesvig. 

1721.  L’abbé  Dubois  est  fait  archevêque  de  Cambrai 
et  cardinal.  — Publication  anonyme  des  Lettre t 
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persanes  de  Montesquieu,  président  au  parlement 

ae  Bordeaux. 

Pierre  le  Grand  abolit  la  dignité  de  patriarche 
et  se  fait  lui-même  chef  suprême  de  la  religion. 
— Il  impose  à la  Suède  la  paix  de  Nystadt,  par 
laquelle  il  obtient  la  Livonie,  l’Esthomo,  l’Ingrie, 
une  partie  de  la  Carélie,  du  pays  de  Viborg  et  de 
la  Finlande  et  plusieurs  lies;  la  Suède  conserve 
le  duché  de  Finlande.  — Fêtes  à Saint-Péters- 
bourg; le  sénat  et  le  clergé  décernent  à l ierre  l*r 
les  titres  de  Grand,  d’Empereur,  de  Père  de  la 
patrie. 

Le  chef  des  Afghans,  Mahmoud,  vainqueur  du 
schah  Hussein,  prend  le  titre  de  sultan  de  Perse. 

1722.  L’infante,  âgée  de  quatre  ans,  qui  devait 
épouser  Louis  XV,  est  amenée  en  France.  — Du- 
bois est  fait  premier  ministre.  — Sacre  de 
Louis  XV. 

Pierre  le  Grand  conduit  en  personne,  et  accom- 
pli gné  de  F i mpératricc,  une  armée  de 50000  hommes 
jusqu'au  delà  de  la  mer  Caspienne,  dont  il  s’as- 
sure la  domination  par  la  conquête  de  Derbent 
dans  le  Daghestan. 

1723.  Déclaration  de  la  majorité  de  louis  XV 
(22  févr.).  Mort  de  Dubois  (10  août).  Mort  du  duc 
d'Orléans  (2  déc. J.  — Sur  l’indication  de  Fleury, 
son  précepteur,  évêque  de  Fréjus,  Louis  XV  prend 
pour  premier  ministre  le  duc  de  Bourbon,  ar- 
rière-petit fils  du  grand  Condé.  — Publication  de 
la  Ilenriade  de  Voltaire,  sous  le  titre,  de  Poème 
de  la  Ligue.  — l*r  volume  de  la  collection  des 
Ordonnances  des  rois  de  France. 

1724.  Abdication  de  Philippe  V,  roi  d'Espagne.  Son 
fils  aîné,  Louis,  Agé  de  17  ans,  lui  succède.  Il 
meurt  peu  après  et  Philippe  V remonte  sur  le 
trône. 

En  France,  déclaration  de  mort  civile  contre 
les  protestants  (14  mai).  — Ouverture  du  congrès 
de  Cambrai. 

1725.  Le  duc  de  Bourbon  renvoie  la  jeune  infante 
d’Espagne  que  l’on  élevait  à Paris,  et  fait  épouser 
à Louis  XV  Marie,  fille  de  Stanislas  Leczinski.  — 
Rupture  entre  la  France  et  l’Espagne  qui,  par 
l’intermédiaire  du  baron  hollandais  de  Ripperaa, 
conclut  un  traité  de  paix  et  d’alliance  avec  l’Au- 
triche. — Le  congrès  de  Cambrai  est  dissous.  — 
Une  contre-alliance  est  conclue  à Herrenhausen 
entre  la  France,  l'Angleterre  et  la  Prusse;  bientôt 
après  le  Danemark  et  la  Suède  y accédèrent,  en 
même  temps  que  la  Russie  se* joignait  à l’Au- 
triche. 

Mort  de  Pierre  le  Grand  à Saint-Pétersbourg 
(janv.).  — Avènement  de  Catherine  I",  qui  a pour 
ministre  le  prince  Meuzikoff.  Elle  marie  sa  fille 
aînée  avec  le  duc  de  Holstein-Gottorp,  Charles- 
Frédéric. 

726.  En  Angleterre,  publication  du  poème  des 
Saisons  de  I humson. 

Le  monopole  du  commerce  colonial  de  l’Espagne 
est  transféré  de  Séville  à Cadix,  et  demeure  tou- 
jours entre  les  mains  du  gouvernement. 

Le  duc  de  Bourbon  est  disgracié  et  relégué  à 
Chantilly,  Suppression  du  titre  de  premier  mi- 
nistre. Les  pouvoirs  nouveaux  de  principal  mi- 
nistre d’Etat  sont  donnés  à Fleury,  qui  est  fait 
cardinal.  — Rollin  donne  son  Traité  des  éludes. 
— Exil  de  Voltaire,  qui  se  retire  en  Angleterre. 

1727.  Hostilités  entre  l’Espagne  et  l’Angleterre  ter- 
minées par  1 intervention  de  la  France. 

Mortd  Isaac  Newton,  à l'Age  de  85  ans  (20  mars). 
— Mort  du  roi  d’Angleterre  George  I",  à Osna- 
brück, près  du  Hanovre.  Son  fils  George  II  lui 
succède.  Ministère  de  Robert  Walpole,  partisan  de 
la  paix. 

Ouverture  d’un  concile  national  à Embrun,  sous 
'a  présidence  de  i’arcbevéque  de  Tencin.  L’évèque 
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de  Senex,  Jean  Soanen,  qui  depuis  dix  ans  com- 
bat la  bulle  Unigenitus , y est  conda mué.  — Pré- 
tendus miracles  sur  la  tombe  du  diaore  janséniste 
Pàris;  les  convulsionnaires. 

Mort  de  Catherine  Ir<  (mai).  — Pierre  II,  fils 
d'Alexis,  figé  de  12  ans,  lui  succède.  Disgrâce  da 
Men/ikuf,  qui  est  remplacé  par  le  joune  Dolgo- 
rouki. 

Traité  de  paix  entre  la  Perse  et  la  Turquie.  Les 
Turcs  conservent  tout  le  pays  depuis  Erivan  en 
Géorgie  jusqu’à  Tau  ris  et  Haui&dan.  — Le  prince 
Thamas,  lils  du  scliah  Hussein,  qui  i été  ren\ersé 
en  1721  par  le  che!  des  Afghans.  Mahmoud,  prend 
à son  service  Kouli-Khan,  né  dans  le  Khoraçan. 

1728.  En  Angleterre,  Gulliver  de  Swift. 

Les  préliminaires  de  la  paix  ayant  été  arrêtés 
à Paris  entre  l’Autriche  et  les ‘alliés  de  Her- 
renhausen,  l’année  nrécédonte,  et  le  plus  grand 
obstacle  ayant  élé  écarté  par  la  suspension  du 
privilège  de  la  compagnie  des  Indes  pour  un 
terme  de  7 ans,  l’Espagne,  qui  avait  approuvé 
ces  conventions,  conclut  un  traité  de  paix  avec 
l’Angleterre,  à rardoj  les  autres  points  en  litige 
furent  remis  à la  décision  d’un  congrès  convoqué 
à Soissons  pour  le  mois  de  juiu  de  cette  année. 

— Bombardement  de  Tripoli.  — Continuation  des 
querelles  relatives  à la  bulle  Unigenitus. 

Le  navigateur  danois  Behring,  au  service  de  la 
Russie,  découvre  le  détroit  qui  porte  son  nom. — 
Traité  de  la  Russie  avec  la  Chine. 

17*9.  L’Espagne  ouvre  de  nouvelles  négociations  et 
amène  rAngleterre  et  la  France  à consentir  au 
traité  de  Séville,  suivant  lequel  l’Espagne  fut  au- 
torisée à faire  occuper  par  ses  troupes  les  duchés 
de  Parme  et  de  Plaisance,  pour  garantir  à l'infant 
don  Carlos  la  cession  qui  lui  en  avait  été  faite.  Le 
congrès  de  Soissons  est  alors  rompu,  et  l' Autriche 
se  prépara  à la  guerre. 

Naissance  du  dauphin.  — Fleury  ordonne  à tous 
les  docteurs  de  signer  la  constitution  Unigenitus. 

1730.  La  constitution  Unigenitus  est  déclarée  loi  de 
l'Eglise  et  de  l’Etat.  Lit  de  justice.  — Kéaumur, 
physicien  et  naturaliste  de  la  Rochelle,  fait  con- 
naître le  thermomètre  qui  porte  son  nom. 

Insurrection  de  la  Corse  contre  les  Génois.  — 

— Abdication  de  Victor-Améclée  II,  roi  de*  Sar- 
daigne, apres  un  règne  de  55  ans.  Avènement  de 
son  fils  Charles-Emmanuel  III. 

Mort  du  czar  Pierre  11.  à 15  ans.  Les  Dolgorouki 
font  appeler  au  trône  Anne,  la  seconde  fille  du 
prince  Ivan,  frère  de  Pierre  le  Grand,  et  veuve  du 
duc  de  Courlaude.  La  czarine,  conseillée  par  le 
chancelier  Oslerman  les  envoie  en  Sibérie.  Crédit 
de  Bircn,  fils  d’un  paysan  courlandais. 

Thamas  est  reconnu  souverain  de  toute  la  Perse, 
Kouli-Khan  gouverne  en  son  nom. 

*731.  En  Angleterre,  Pope  donne  son  Essai  sur 
l'homme,  poème  philosophique. 

Traité  de  Vienne  par  lequel  l’Angleterre  et  la  Hol- 
lande donnent  a l'empereur  Charles  VI  leur  ga- 
rantie pour  la  pragmatique,  et  obtiennent  en 
échange  son  consentement  à l’occupation  des 
duchés  de  Parme  et  de  Plaisance  par  l’Espagne 
et  l'abolition  de  la  compagnie  d'Ostcnde.  L'Espagne 
et  l’empire  souscrivent  à cette  convention. 

En  Suède,  fondation  d une  compagnie  des  Indes 
orientales  à Gothembourg. 

1732.  Christian  VI,  roi  de  Danemark,  fait  commencer 
le  superbe  palais  de  Copenhague.  — 11  établit  une 
compagnie  des  Indes,  avec  privilège  exclusif  de 
faire  le  négoce  depuis  le  cap  de  Bonne-Espérance 
jusqu'à  la  Chine. 

Conquête  d'Oran  sur  les  Maures  par  les  Espa- 
gnols. 

Lit  de  justice  tenu  à Versailles  (3  sept.).  Lutte 
du  roi  avec  le  parlement,  dont  plusieurs  membres 
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sont  exilés  momentanément.  — /aire,  de  Vol- 
taire. 

Traité  de  paix  entre  les  Persans  et  les  Turcs, 
conclu  à Casbin  : les  Persans  conservent  Tau  ri  s;  la 
Géorgie  du  Caucase  est  cédée  aux  Turcs.  Jûmli- 
Kltan  désavoue  ce  traité,  fait  déposer  Thamas  et  le 
remplace  par  un  enfant, Abbas III, âgé  d'un  an,  sous 
le  nom  duquel  il  règne  et  recommence  U guerre. 

1 733.  Mort  de  Frédéric-Auguste  II,  roi  de  Pologne 
(|*T  févr.). 

Deux  prétendants  à la  couronne  : Auguste  III, 
électeur  de  Saxe,  fils  du  feu  roi,  soutenu  par  la 
Russie  et  l'Autriche;  Stanislas  Leczinski,  beau- 
père  de  Louis  XV,  soutenu  par  la  France,  alliée  à 
1 Espagne  et  à la  Sardaigne. 

Guerre  de  la  succession  de  Pologne.  Prise  de 
KehJ  par  Berwick.  de  Pavic  et  de  Milan  par  Vil- 
iars.  Occupation  Je  Nancy.  — Etablissement  du 
dixième.  — Dom  Rivet,  bénédictin,  commence 
\ Histoire  littéraire  de  la  France,  dont  il  a exécuté 
seul  les  neuf  premiers  volumes. 

1 734.  Stanislas,  assiégé  dâns  Dantzick  par  les  Russes^ 
s’y  défend  héroïquement  six  mois,  mais  est  oblige 
de  s'enfuir  déguisé  en  matelot.  — Prise  de  Novare, 
de  Tortone.  — Prise  des  lignes  d’Etlingen.  Siège 
et  prise  de  Phi!ip>bourg,  où  est  tué  Berwick 
(12  juin).  — Victoire  de  Coigny  et  de  Broglie  de- 
vant Parme.  — Echec  de  Broglie  sur  la  Sccchia. 
— Défaite  des  Impériaux  à Guastalla.  — Victoire 
du  comte  de  Montcmar  sur  les  Impériaux  à BF- 
tonto.  Don  Carlos,  duc  de  Parme  et  de  Plaisance, 
est  reconnu  dans  le  royaume  des  Dcux-Siciles. 

Mahé  de  Labourdonnais  est  fait  gouverneur  gé- 
néral des  lies  de  France  et  de  Bourbon,  qui  arri- 
veront à une  grande  prospérité  sous  son  adminis- 
tration. — Grandeur  cl  Décade  nee  des  Romains , 
de  Montesquieu.  — Histoire  critique  de  l'établis- 
sement de  ta  monarchie  française  dans  les  Gaules, 
par  l'abbé  Dubos. 

1735.  Préliminaires  de  paix  signés  à Vienne  par 
l'Autriche,  la  France  et  ses  alliés  (3  oct).  Sta- 
nislas renonce  au  trône  de  Pologne,  mais  garde 
le  titre  de  roi;  les  duchés  de  Bar  et  de  Ix»r- 
raine^lui  seront  cédés  avec  droit  de  réversion  à la 
couronne  de  France;  la  maison  de  Lorraiue  ob- 
tiendra en  échange  le  grand-duché  de  Toscane  ; 
don  Carlos  reçoit  les  royaumes  de  Naples  et  de 
Sicile;  le  roi  de  Sardaigne  le  Novarais,  le  Tortonais 
et  les  Langhes;  Parme  et  Plaisance  reviennent  à 
l'Empereur. 

Le  parlement  fait  brûler  par  la  main  du  bour- 
reau les  Lettres  philosophiques  de  Voltaire. 

Le  Suédois  Linné  donne  son  Systema  nature:, 
où  il  pose  les  bases  d’une  distribution  méthodique 
des  trois  régnes  de  la  nature. 

173G.  Marie-Thérèse,  fille  de  l’empereur  Charles  VI, 
épouse  le  duc  de  Lorraine  François  l*r.  — Mort  du 
prince  Eugène  de  Savoie,  à Vienne. 

Ëcuguer,  Oudin,  la  Condaminc  sont  envoyés  au 
Pérou  eu  1135;  de  Clairaut,  Camus,  Lemonnier  et  j 
Maupertuis  en  ijipunie  en  1736  pour  déterminer 
1a  figure  de  la  lene. 

Les  Corses  proclament  roi  sous  le  nom  de  Théo- 

. dore  IJr  uu  aventurier,  le  baron  de  Neuhoff. 

Prise  d’Azof  par  les  Russes  sur  les  Turcs.  — ; 
Traité  de  prix  entre  les  Turcs  et  les  Persans,  qui 
recouvrent  Tauris,  L ri  van,  la  Géorgie  et  l'Arménie 
persane. 

Avènement  de  Kculi-Khan  au  trône  de  Perse 
après  1a  mort  du  fils  de  Thamas  : il  prend  le  titre 
de  shah-nadir. 

1737.  L'Autriche  appuie  la  Russie  contre  les  Turcs. 
Prise  d’üczakow,  entre  Odessa  et  Kherson,  sur  la 
mer  Noire,  par  tes  Russes  que  commande  l’Alle- 
mand Munmch;  de  Nissa,  en  Servie,  par  les  Im- 
périaux. 
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En  France,  suppression  de  l’impôt  du  dixième. 
Etablissement  de  la  Lotorie  royale. 

Mort  de  Jean-Gaston  de  Médicis,  dernier  grand- 
duc  de  Toscane  de  la  maison  de  Médicis.  Le  duc 
François,  gendre  de  Charles  VI,  est  mis  en  pos- 
session de  La  Toscane,  conformément  aux  convcn 
lions  signées  à Vienne  en  1735. 

Biren,  favori  d’Anne  Ivanovna,  est  élu  duc  de 
Courlande  par  l’infiuence  de  la  czarine. 

1738.  Signature  définitive  du  traité  de  Vienne  (18 
novembre).  Fin  de  la  guerre  de  la  succession  de 
Pologne.  — Secours  donnés  par  la  France  aux 
Génois  contre  les  Corses  révoltés.  — Publication 
du  premier  volume  du  grand  Recueil  des  historiens 
de  la  France  et  des  Gaules , par  le  bénédictin 
dom  Bouquet. 

Mort  du  célèbre  médecin  hollandais  Boerhaave. 

1739.  Guerre  entre  l'Angleterre  et  l'Espagne,  qui 
voulait  réprimer  la  contrebande  laite  par  les  An- 

? ;lais  avec  les  colonies.  — Prise  de  Porto  Bello,  sur 
a côte  de  l’isthme  de  Panama,  par  l’amiral  anglais 
Vernon  sur  les  Espagnols. 

En  France,  querelles  au  sujet  de  la  bulle  Uni- 
genitus. 

Les  Autrichiens  sont  battus  par  les  Turcs  à 
Kmtzka,  entre  Belgrade  et  Semendria;  les  Turcs 
assiègent  Belgrade.  — Les  Russes,  commandés 
ar  le  comte  de  Munich,  occupent  Clioczim  et 
assy. — Traité  de  Belgrade  : les  Impériaux  cèdent 
aux  Turcs  Belgrade , Orsova,  la  Servie  et  la  Vala- 
chie  ; les  Russes  rendent  Azof  et  Oczakow. 

Conquête  de  l’empire  Mogol  par  Kouli-Kban. 
Epouvantables  massacres  à Delhy  ; butin  évalué  à 
plus  de  deux  milliards.  Kouli-Khan  laisse  le  titre 
d’empereur  à Mohamed,  mais  lui  impose  un  tri- 
but ue  70  millions  et  se  fait  livrer  toutes  les  pro- 
vinces situées  sur  la  rive  droite  de  Hndus.  — La 
plupart  des  soubabs  ou  vice-rois  et  des  nababs  ou 
gouverneurs  de  provinces  sc  rendent  indépen- 
dants, ainsi  que  plusieurs  peuples  indiens,  comme 
les  Mahrattes  et  les  Scïks. 

1740.  Les  Anglais  échouent  devant  Carthagène. 

Mort  de  l’empereur  Charles  VI.  Sa  fille  aînée, 
Marie-Thérèse,  âgée  de  23  ans,  se  voit  disputer 
sou  héritage  par  les  deux  gendres  de  l’empereur 
Joseph  l*r,  lelecteur  de  Bavière  et  l'électeur  de 
Saxe,  le  roi  de  ITutse  qui  convoite  la  Silésie,  et 
le  roi  de  Sardaigne  qui  convoite  le  Milanais. 

Voltaire  publie  son  Essai  sur  les  mœurs  et  l'es- 
prit des  nations. 

Pacification  de  la  Corse  par  le  marquis  de 

Maillebois. 

Mort  du  roi  de  Prusse  Frédéric-Guillaume. 
Avènement  de  Frédéric  IL 
Mort  de  la  czarine  Anne  Ivanovna.  Biren  est  nom  me 
régent  d’Ivan  VI,  âgé  de  deux  mois,  mais,  après 
22  jours  d’exercice,  Biren.  supplanté  par  Oster- 
inan  et  fie  Munich,  fut  exilé  en  Sibérie.  Anne  de 
Brunswick,  mère  d’Ivan  VI,  est  régente. 

1741.  Commencement  de  la  guerre  de  la  succession 
d’Autriche.  — Frédéric  llenvahitlaSilésie  (4avril); 
il  est  \ainqueurà  Molwitz.  Il  est  appuyé  par  la 
France  et  les  électeurs  de  Saxe  et  de  Bavière.  — 
Marie-Thérèse,  reconnue  en  Autriche,  va  recevoir 
à Presbourg  la  couronne  de  Hongrie  (25  juin).  — 
L’électeur  de  Bavière,  Charles- Albert,  dont  la 
France  appuie  les  prétentions  à l’empire,  se  fait 
• couronner  roi  de  Bohême  à Prague.  — Conven- 
tion du  roi  de  Sardaigne  avec  Marie-Thérèse  pour 
défendre  le  Milanais  contre  les  attaques  des  Espa- 
gnols.  , 

WoronzofT  et  le  Français  Lestocq,  amants  d Eli- 
sabeth, deuxième  fille  de  Pierre  lo  Grand,  la  font 
proclamer  czarine  à la  place  d’Ivan  VI,  qui  est  en- 
fermé dans  la  forteresse  de  Schlusselhourg,  sur 
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la  Neva.  Les  ministres  Munnich,  Osterman  et 
Golowkin  sont  envovémn  Sibérie. 

La  Suède,  poussée  par  la  France,  déclare  la 
guerre  à la  Russie  (août).  — Mort  d'Ulrique- 
Kléonore,  sans  enfant  : son  mari,  le  prince  de 
Hesse-Cassel,  Frédéric  I#r,  reste  roi  de  Suède  (déc.). 

1742.  L’électeur  de  Bavière  se  fait  couronner  empe- 
reur, à Francfort,  sous  le  nom  de  Charles  VII 
tandis  que  les  Autrichiens  entraient  à Lintz,  a 
Passau,  à Munich.  — Frédéric  II,  vainqueur  à 
C/aslau,  au  S.  E.  de  Prague,  traite  avec  Marie- 
Thérèse,  qui  lui  abandonne  la  Silésie  et  le  comté 
de  Glatz.  — Revers,  en  Allemagne,  des  Français, 
abandonnés  par  les  rois  de  Prusse  et  de  Pologne. 
Ils  sont  assiégés  dans  Prague.  Retraite  de  Prague 
commandée  par  le  maréchal  de  Balle-Isle  (déc.). 

En  Angleterre,  Robert  Walpole  quitte  le  minis- 
tère. Parmi  ses  adversaires,  s’était  distingué  le 
célèbre  orateur  William  Pilt,  âgé  de  34  ans. 

Frédéric  I*r  de  Suède  n’ayant  pas  d’enfant,  le 
jeune  duc  do  IIolstcin-Gottorp , Charles-Pierre 
Ulric,  âgé  de  14  ans,  est  désigné  pour  son  suces- 
seur.  La  czarine  Élisabeth  désigne  pour  le  trônede 
Russie  le  même  prince,  né  ae  sa  soeur  aînée.  Il 
embrasse  la  religion  grecque  et  reçoit  le  titre  de 
grand-duc  de  Russie. 

1743.  Capitulation  de  Prague  (2  janvier).  — Mort  du 
cardinal  de  Fleury,  à 89  ans  (29  janvier).  — Les 
FrançaissuntrepoiissésendeçàduRhin  par  l'armée 

agmattque  de  George  II,  roi  d’Angleterre,  qui 
t le  maréchal  de  Noailles  à Dettmgen  (27  juin). 
— Capitulation  d’Egra  après  3 mois  de  blocus 
(7  sept.).  Traité  signé  à wonns  par  Marie-Thé  - 
rèse. George  II,  le  roi  de  Sardaigne  et  l’électeur 
de  Saxe  contre  la  France  (13  sept.).  Hérope  de 
Voltaire. 

Le  duc  de  Holslein-Gottorp  ayant  accepté  la  suc- 
cession d'P.lisal»cth , la  dicte*  suédoise  déclare 
prince  héréditaire  le  chef  de  la  maison  de  Hols- 
tein-Eutin,  l’évêque  de  Lubeck  , Adolphe -Frédé- 
ric, âgé  de  33  ans  (7  juin).  — Paix  d’Abo.  par  la 
médiation  de  l’Angleterre,  entre  la  Suène  et  la 
Russie,  qui  obtient  en  Finlande  plusieursdistricts.  | 

1744.  Invasion  du  Piémont  par  le  prince  de  Conti  et 
par  le  second  fils  d'Isabelle  de  Parme,  l'infant 
don  Philippe.  — Invasion  des  Pays-Bas  autri- 
chiens par  Louis  XV.  — Frédéric  II  se  déclare  de 
nouveau  contre  Marie-Thérèse  et  s’empare  de  Pra- 
gue.— Charles  VII  rentre  à Munich.  — Louis  XV, 
pendant  une  maladie  qui  le  retient  à Metz  un  mois 
et  demi,  reçoit  le  surnom  de  Bien-Aimé.  Renvoi 
de  sa  favorite  Mme  de  Châteauroux. 

1745.  Traité  de  Varsovie  contre  la  France  et  la 
Prusse  entre  l’Angleterre,  Marie-Thérèse,  le  roi 
de  Pologne  et  la  Hollande  (8  janvier).  — Mort  de 
Charles  VII  (20  ianv.).  — Son  fils,  Maxi  mi  lien- Jo- 
seph, lui  succède  dans  son  électorat  de  Bavière  et 
renonce,  par  le  traité  de  Fuessen.à  toute  préten- 
tion sur  la  succession  d’Autriche  (18  avril).  — 
Victoire  de  Fontenoy.  au  S.  O.  de  Tournai,  rem- 
portée par  le  Maréchal  de  Saxe  et  Louis  XV  sur  le 
second  fils  de  George  II,  roi  d'Angleterre,  le  duc 
de  Cumberland.  — Succès  en  Italie  du  maréchal 
de  Maillebois  et  de  l'infant  don  Philippe,  secondés 
parles  Génois:  ils  occupent  Milan  (16  déc.).  — 
Victoire  de  Frédéric  IlàFricdberg,  entre  Liegnilz 
et  Schweidmtz  (4  juin);  il  envahit  la  Saxe.  — 
Marie-Th  érèse  fait  élire  empereur  son  mari  Fran- 
çois 1"  (13  juin).  11  est  couronné  à Francfort,  le 
4 octobre.  — Victoire  de  Frédéric  près  de  Dresde; 
il  s’empare  de  Leipsick,  de  Dresde,  où  il  signe  la 
paix  avec  Frédéric  Auguste  II  et  Marie-Thérèse. 
(25  déc.).  — Prise  de  Louisbourg  (cap  Breton)  par 
les  Anglais. 

Descente  en  Écçssedu  fils  du  chevalier  de  Saint- 
George,  Charles-Edouard.  Il  est  proclamé  régent 
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par  son  père  Jacques  III  à Edimbourg  (19  sept.). 
À la  tète  d'une  année  de  montagnards  écossais, 
dont  il  avait  adopté  le  costume,  il  bat  les  Anglais 
à Preston,  dans  le  comté  de  Lancastre,et  s’avance 
jusqu'à  Derby,  à 30  lieues  de  Londres. 

Mariage  de  l’héritier  de  la  couronne  de  Russie, 
le  grand-duc  Pierre  avec  Catherine,  princesse 
d’Anhalt-Zerbst. 

1746.  Victoire  décisive  du  duc  de  Cumberland  à Cul- 
loden,  à l’E.  du  comté  d’Invemess,  sur  le  Pré- 
tendant qui  est  forcé  de  s’enfuir  en  France.  — 
Occupation  de  Madras,  colonie  anglaise,  par  le 
gouverneur  de  l’île  Bourbon,  la  Bourdonnais 
(sept.).  — Lutte  malheureuse  entre  la  Bourdon- 
nais et  Dupleix,  gouverneur  de  Pondichéry  et  di- 
recteur général  de  nos  comptoirs,  qui  viole  les 
capitulations  de  la  Bourdonnais  avec  les  Anglais. 

— Victoire  du  maréchal  de  Saxe  à Raucoux,  au 
N.  de  Liège  (11  oct.).  — Les  Autrichiens,  vain- 
queurs des  Français  à Plaisance,  occupent  Gênes. 

— Invasion  de  ta  Provence  par  les  Piéraontais.qui 
sont  arrêtés  par  le  maréchal  de  Belle-lsle  (dec.). 
Soulèvement  de  Gênes  contre  les  Autrichiens.  — 
La  nouvelle  favorite  de  Louis  XV  sera  créée  mar- 
quise de  Pompadour.  — Condillac.  disciple  de 
Locke,  donne  son  Essai  sur  l’origxne  des  con- 
naissances humaines. 

Mort  de  Philippe  V,  roi  d’Espagne  (9  juillet). 
Avènement  de  Ferdinand  VI,  ne  de  son  premier 
mariage  avec  Louise-Marie  de  Savoie.  — Trem- 
blement de  terre  à Lima,  capitale  du  Pérou 
(26  oct.).  * 

1747.  Les  Autrichiens  lèvent  le  siège  de  Gênes,  dé- 
fendu par  Boufflers.  — Conquête  de  la  Flandre 
hollandaise.  — Défaite  d’une  escadre  française 
par  les  Anglais,  près  du  cap  Finistère  (14  juin).  — 
Victoire  des  Français  à Lawfeld  sur  le  duc  de 
Cumberland  (2  juillet).  Combat  d’Exilles.  à la  des- 
cente du  mont  Genèvre  (15  juillet).  Prise  d’assaut 
de  Berg-op-Zoom  (16  sept.)  Seconde  défaite  na- 
vale des  Français,  près  du  cap  Finistère  (25 oct.). 

— Invasion  de  la  Provence.  — Alliance  défensive 
conclue  par  la  Russie  avec  l’Autriche  et  avec  l’An- 
gleterre. Les  Russes  paraissent  sur  le  Rhin. 

Rétablissement  du  stathoudérat  en  faveur  du 
prince  d Orange,  Guillaume  IV,  qui  est  créé 
stathouder  général  ci  héréditaire.  — Les  Hollan- 
dais s’établissent  à Bornéo. 

Margraff,  chimiste  de  Berlin,  découvre  le  sucre 
de  betterave. 

Kouli-Khan.  forcé  d’abandonner  Ispahan,  est 
assassiné  par  les  chefs  de  l’armée. 

1748.  Richardson  publie,  en  Angleterre,  son  roman 
de  Clarisse  llarloice. 

Préliminaires  de  paix  à Aix-la-Chapelle  entre 
U France,  l'Angleterre  et  la  Hollande  (30  avril). 
Prise  de  Maestricht  (10  mai).  Cessation  des  taosli 
lités  en  Europe  fil  mai).  — Aux  Indes -Orientales, 
les  Anglais  assiègent  Pondichéry;  belle  défense 
de  Dupleix  (28  août-17  octobre).  Le  traité  d'Aix- 
la-Chapelle  met  fin  à la  guerre,  dite  de  la  suc- 
cession d Autriche.  La  Prusse  conserve  la  Silésie. 
Les  duchés  de  Parme,  Plaisance  et  Guastalla  sont 
donnés  à l’infant  don  Philippe,  second  fils  d'Isa- 
belle de  Parme;  l’aîné,  don  Carlos,  est  roi  des 
Deux-Siciles.  Le  roi  de  Sardaigne  obtient  le  terri 
toire  de  Vigevano  et  une  partie  du  Pavesan.  Le 
i(uc  de  Modem»,  allié  de  la  France,  recouvre  ses 
États.  La  république  de  Gênes  est  déclarée  in- 
dépendante. — Fondation  d'une  manufacture  royale 
de  porcelaine  dans  le  château  de  Vincennes.  — 
Publication  de  l'esprit  des  lois  de  Montesquieu. 

— Fr.  Cassiui  publie  en  feuilles  la  Carte  de 
France. 

1749.  Dupleix  so  fait  céder  un  territoire  assez  con- 
sidérable par  le  priuce  indigène  d'Arcate,au  S.  O. 
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de  Madras.  — Création  de  la  caisse  d'amortisse- 
ment par  M.  de  Machault,  contrôleur  générai  des 
finances,  pourdiminuerladettepublique.  — BufTon 
commence  la  publication  de  son  Histoirenaturelle. 
— J.  J.  Rousseau  donne  son  premier  ouvrage  : 
Discours  contre  Us  sciences  et  Us  arts,  couronné 
par  l’Académie  de  Diion  — Catilina, de Crébillon. 
— Rome  sauvée  de  Voltaire. 

1750.  Épidémie  dite  la  Suettc  dans  le  Beauvoisis 
(juin).  — Démêlés  et  hostilités  avec  l’Angleterre 
au  sujet  de  la  délimitation  des  colonies  des  deux 
nations  dans  l’Amérique  septentrionale.  — La 
collection  des  tableaux  du  roi  est  ouverte  au  pu- 
blic dans  le  palais  du  Luxembourg  (octobre).  — 

Création  d’une  noblesse  militaire  (l,r  nov.).  

Mort  du  maréchal  de  Saxe  au  château  de  Chambord 
(30  nov.)  — Continuation  des  querelles  du  jan- 
sénisme. — Établissement  du  Parc-aux-Cerfs. 

Mort  de  Jean  V,  roi  de  Portugal.  Avènement 
de  son  fils  aîné  Joseph,  Agé  de 36  ans.  Commen- 
cement du  ministère  réformateur,  mais  violent, 
du  célèbre  marquis  de  Pombal. 

1751.  Etablissement  d’une  école  militaire  pour  les 
nobles  sans  fortune;  création  du  corps  des  ingé- 
nieurs des  ponts  et  chaussées.  — l"  volume  de 
l’Encyclopédie,  dirigée  par  Diderot  et  d'Alembert, 
qui  rédige  la  préface.  — Siècle  de  Louis  XIV  de 
Voltaire. 

Traité  de  limites  pour  leurs  possessions  dans 
l’Amérique  du  Sud  entre  l’Espagne  et  le  Portugal. 
Les  Indiens  du  Paraguay,  du  Paraua  et  de  Ï*U- 
raguay,  gouvernés  par  les  jésuites,  refusent  de 
se  laisser  enclaver. 

Mort  du  roi  de  Suède  Frédéric  I,r.  Avènement 
d’Adolphe-Fréderic  de  Holstein-Eutin.  — Philoso- 
Tphta  botanxca  de  Linné. 

1752.  Abolition  des  droits  d’aubaine  en  Suède  et  en 
France  pour  les  sujets  de  ces  deux  pays.  — ■ Un 
arrêt  du  parlement  défend  de  refuser  les  sacre- 
ments à ceux  qui  ne  présentaient  pas  des  billets 
de  confession,  et  ne  déclaraient  pas  accepter  la 
bulle  Unigenitus.  — Le  devin  du  village  de  J.  J. 
Rousseau. 

En  Amérique,  dans  la  Pensylvanie,  expérience 
mémorable  de  Benjamin  Franklin,  qui,  par  un 
temps  d'orage,  lance  en  l’air  un  cerf-volant  armé 
d’une  pointe  et  dont  la  corde  se  trouvait  inférieu- 
rement terminée  par  un  cordon  de  soie  isolant.  Il 
acquiert  la  preuve  de  l’identité  des  décharges 
électriques  et  des  coups  de  foudre. 

1753.  Leasing,  né  en  Lusace,  publie  à Berlin  ses 
Fables. 

Démêlés  de  la  cour  a%rec  le  parlement  au  sujet 
des  refus  de  sacrements.  Exil  de  la  grand’  cham- 
bre d’abord  à Pontoise  (11  mai),  puis  à Soissnns 
(8  novembre).  — J..  J.  Rousseau  aonne  son  Dis- 
cours sur  l'origine  de  l’inégalité  parmi  les 
hommes. 

1754.  Continuation  des  hostilités  avec  l’Angleterre 
en  Amérique.  — Assassinat  par  les  Anglais  de 
l’Acadie  de  M.  de  Jumonville,  que  le  commandant 
français  du  Canada  avait  député  près  d’eux.  — 
Prise  du  fort  anglais  la  Nécessité. 

Naissance  du  3'  fils  du  dauphin,  le  duc  de 
Bem,  depuis  Louis  XVI  (23  août;.  — Déclaration 
du  roi  qui  interdit  toute  dispute  religieuse.  Rap- 
pel du  parlement,  qui  enregistre  la  déclaration 
(sept.).  — Ordonnance  pour  la  liberté  du  com- 
merce des  grains.  — Rappel  de  Rupleix,  gouver- 
neur des  établissements  français  dans  l’Inde. 

Les  Génois,  de  nouveau  révoltés  contre  Gênes, 
prennent  pour  chef  Pascal  Paoli,  âgé  de  28  ans. 

1755.  Les  Anglais,  sans  déclaration  de  guerre,  en- 
lèvent deux  navires  français  sur  le  liane  de  Terre- 
Neuve,  et  capturent  300  navires  marchands.  — 


Ap.  J.-c. 

Pr®8  ^ort  Duquesne,  sur  les  bords 
de  I Ohio  et  près  du  lac  Saint-ôeorge. 

Mort  de  Montesquieu,  à 66  ans  (10  févr.).  — 
Z,  ami  des  hommes  du  marquis  de  Mirabeau.  — 
Execution  à Valence  du  célèbre  chef  de  brigands, 
Mandrin. 

Commencement  des  fouilles  à Pompéi. 

Tremblement  de  terre  à Lisbonne,  qui  détruit 
la  plus  grande  partie  de  la  ville,  et  coûte  la  vie  à 
laOOO  personnes  (l,p  nov.). 

Tremblement  de  terre  au  Pérou,  à Quito  (28  avril). 

17r>6.  Commencement  de  la  guerre  de  7 ans.  — 
Alliance  de  l’Angleterre  avec  la  Prusse  (16janv.)  ; 
de  la  France  avec  l’Autriche,  par  l'influence  de 
M.  de  Kaumtz,  qui  dirigera  la  politique  exte- 
neurede  l’Autriche  jusqu’à  la  Révolution  française. 
— Expédition  française  dirigée  contre  Minorque, 
possession  anglaise,  sous  la  conduite  du  maréchal 
de  Richelieu.  Prise  de  Port-Mahon  par  les  Fran- 
çais (21  avril).  Les  Anglais  se  retirent  dans  le  fort 
Saint- Philippe,  regardé  jusqu’alors  comme  impre- 
nable. Victoire  du  marquis  de  la  Galissonnière  sur 
l’amiral  Bing.  Prisedu  Tort  Saint-Philippe  (28  juin). 
Au  Canada,  belle  campagne  du  marquis  de  Mont- 
calm,  qui  enlève  aux  Anglais  le  fort  Ontario.  — 
Dans  l’Indostan,  les  Anglais  sont  chassés  de  Cal- 
cutta et  de  leurs  établissements  du  Bengale.  — 
Frédéric  II,  sans  déclaration  de  guerre,  envahit  la 
Saxe,  entre  à Dresde  et  bloque  l’armée  saxonne 
au  camp  retranché  de  Pima;  elle  est  obligée  de 
capituler,  après  la  défaite  des  Autrichiens  à 
Lowositz.  — Continuation  des  querelles  relatives 
à la  bulle  Unigenitus.  Lit  de  justice.  Démission  de 
180  membres  du  parlement. 

Idylles  de  Salomon  Gessner,  de  Zurich. 

1757.  Exécution  de  l’amiral  Bing,  battu  devant  Port- 
Mahon.  — William  Pitt  devient  le  chef  du  minis- 
tère de  coalition  dans  lequel  entre  Henri  Fox 
(lord  Holland),  le  père  du  célèbre  Fox. 

Dans  i’Iri(lostan?  le  colonel  anglais  Clive  enlève 
à la  compagnie  française  Chandernagor,  sur  le 
Gange  (mars;.  — Victoire  du  maréchal  d’Estrées 
sur  le  duc  de  Cumberland  à Hastembeck,au  S.  O. 
de  Hanovre  (26  juillet).  II  est  disgracié  avant  que 
la  nouvelle  de  sa  victoire  ne  soit  arrivée,  et  le  ma- 
réchal de  Richelieu  le  remplace.  Celui-ci  pouvait 
achever  les  débris  du  duc  de  Cumberland,  il  leur 
laisse  une  libre  retraite  par  la  capitulation  de 
Closterseven  (10  sept  ).  — Les  Prussiens  envahis- 
sent la  Bohême.  Bataille  de  Prague,  où  le  prince 
Charles  de  Lorraine  est  battu  (6  mai).  — Bataille 
de  Kollin  ; Frédéric,  battu  par  le  général  autrichien 
Daun,  évacue  la  Bohême  (juillet).  — La  Suède 
déclare  la  guerre  à la  Prusse  (mars).  — Alliance 
de  la  Russie  et  de  l’Autriche  (12  juin).  Victoire 
des  Russes  à Gross-JœgerndorflF,  au  S.  E.  de  Kœ- 
nigsberg  (30  août) . — Situation  périlleuse  de  Fré- 
déric 11  entouré  d’ennemis.  Il  rencontre  l’armée 
des  Cercles  unie  aux  Français  commandés  par 
le  prince  de  Soubise.  Bataille  de  Rosbach,  où 
5000Ü  Français  et  Allemands  sont  mis  en  pleine 
déroute  par  22  000  Prussiens  (nov.).  — Eu  Silésie, 
le  duc  de  Bevern , lieutenant  de  Frédéric , est 
battu  devant  Breslaw,  et  son  armée  se  disperse. 
Le  roi  accourt  et  sauve  la  Silésie  par  la  victoire 
mémorable  de  Lissa  (5  déc.). 

Attentat  de  Damiens  contre  Louis  XV  (5  jan- 
vier) . Il  est  exécuté  (28  mars) . — Rappel  du  par- 
lement (l#r  septembre). 

La  résistance  des  Indiens  du  Paraguay  à l’exé- 
cution du  traité  des  limites  de  1750  est  imputée 
aux  jésuites  par  le  gouvernement  portugais;  ils 
sont  dépouilles  de  toute  administration  temporelle 
sur  les  Indiens  et  chassés  du  palais  du  roi,  où  ils 
sont  remplacés  comme  confesseurs  par  des  fran- 
ciscains. 
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1758.  L’Angleterre,  à l’instigation  de  Frédéric  II. 
viole  la  capitulation  de  Closterseren,  assure  à 
Frédéric  un  subside  de  4 millions  d’écus  et  sou- 
tient d’un  corps  anglais  l’armée  banovrienne, 
commandée  par  le  duc  Ferdinand  de  Brunswick. 

— L’incapable  comte  de  Clermont-Condé , qui  a 
remplacé  le  maréchal  de  Richelieu,  est  battu  par 
le  duc  Ferdinand  à Crevelt,  au  N.  O.  de  Dussel- 
dorf (23  juin).  — Contadcs  est  vainqueur  à Son- 
dershauson.  mais  ne  profite  pas  de  ses  avantages; 
et  Broglie  a LuUemlMîrg,  autre  combat  sans  ré- 
sultat. — Descente  des  Anglais  sur  les  côtes  de  la 
Normandie  et  de  la  Bretagne.  — Le  général  russe 
Former  s’empare  de  Kienigsberg  (22  janvier),  et 
gagne  la  bataille  de  Cuslrin  sur  l’Oder  (août).  — 
Frédéric  envahit  la  Moravie  et  assiège  ülmutz. 
Daun  le  force  à se  retirer  (juin).  — Bataille  san- 
glante de  Zomdorff,  gagnée  sur  les  Busses  par 
Frédéric  11,  qui  revient  en  Silésie,  où  il  rencontre 
Daun.  — Surprise  des  Prussiens  à Hocbkirchen; 
ils  perdent  cent  pièces  de  canon.  Brillante  retraite 
du  roi,  qui  sauve  Dresde  et  Leipsick  menacés 
(oct.-nov.L  — Au  Canada,  malgré  une  victoire  du 
marquis  (le  Montcalm,  les  Anglais  s'emparent  de 
l’ile  Royale  ou  cap  Breton,  avec  le  fort  Louisbourg 
(juillet).  — Ils  enlèvent  à la  France  le  Sénégal  et 
Hic  de  Goréc.  — Dans  1 Indostan,  le  gouverneur 
français,  Lally-Tollendal,  assiège  la  ville  de  Ma- 
dras. — Le  duc  de  Choiaeul  quitte  l'ambassade  de 
Vienne  pour  le  secrétariat  des  affaires  étrangères 
(octobre). 

Quesnay  donne  son  Tableau  économique  et  scs 
Maximes  générales  du  gouvernement  économique. 

— Le  savant  botaniste  Bernard  de  Jussieu,  chargé 
par  Louis  XV  de  diriger  la  plantation  d'un  jardin 
Botanique  à Trianon.  substitue  au  système  de 
Linné,  presque  exclusivement  adopté  à cette  épo- 

ue,  une  méthode  naturelle  basée  sur  l’ensemble 
es  rapports.  — Helvétius  donne  son  ouvrage  de 
V Esprit. 

Poème  de  la  mort  d'Abel,  par  Gessner. 

1759.  Prise  de  la  Guadeloupe  par  les  Anglais.  — 
Au  Canada,  bataille  de  Québec;  mort  de  Wolf  et 
de  Montcalm  ; prise  de  Québec  par  les  Anglais.  — 
La  fiotto  de  la  Clue  est  dispersée  par  une  tempête 
en  passant  le  détroit  de  Gibraltar.  Sept  vaisseaux 
se  réunissent  et  sont  attaqués  par  14  vaisseaux 
anglais  à la  hauteur  de  La|?os;  3 furent  pris, 
1 brûlé;  les  autres  s'échappèrent  (17  août).  — 
Fuite  honteuse  de  M.  de  Coufians  à la  hauLeur  de 
Belle- lie  (20  novembre).  — Victoire  du  duc  de 
Broglie  à Bergen,  qui  ouvre  la  Hesse  aux  Fran- 
çais, d’où  ils  sont  chassés  par  la  défaite  de  Con- 
tades  à Minden  (juillet-août).  — Victoire  des  Rus- 
ses à Zullichau  sur  Wedel,  lieutenant  de  Frédéric 
(juillet) . — Bataille  de  Kunnersdorf,  où  le  roi  de 
Prusse  se  défend  avec  moins  de  50  000  hommes 
contre  100  000  Austro-Russes  (12  août).  — Les 
Prussiens  perdont  Dresde  (5  sept.). 

Voltaire  retiré  à Ferney,  dans  le  pays  de  Gex, 
près  du  lac  de  Genève,  achève  son  Essai  sur  les 
mœurs  des  nations.  — J.  J.  Rousseau  compose  sa 
Nouvelle-Héloïse  dans  son  ermitage  de  Montmo- 
rency.— Éloge  du  maréchal  de  Saxe  par  Thomas. 

Mort  de  Ferdinand  VI,  roi  d’Espagne,  sans  pos- 
térité. Son  frère  Don  Carlos,  qui  depuis  24  ans 
gouverne  les  Deux-Sicilcs,  lui  succède.  11  désigne 
le  second  de  ses  fils  pour  l'héritage  présomptif  de 
la  couronne  d’Espagne,  et  donne  au  troisième, 
Ferdinand  I",  âge  de  8 ans,  le  trône  des  Deux- 
Siciles  sous  la  tutelle  du  ministre  Tanucci. 

Un  édit  royal  chasse  de  Portugal  les  j «-suites 
accusés  d’avoir  trempé  dans  une  tentative  d’as- 
sassinat dont  le  roi  avait  failli  être  victime  l'année 
précédente. 

1700.  Dans  llndoslan,  succès  remportés  par  les 
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Anglais  sur  Lally.  — Au  Canada,  le  lieutenant 
général  marquis  de  Vaudreuil,  dernier  gouver- 
neur de  la  Nouvelle-France,  est  contraint  designer, 
dans  Montréal,  la  capitulation  qui  livrait  cette 
colonie  aux  Anglais  (8  sept.).  — Succès  des  Fran 
cais  à Corbach  et  à Clostercamp  ; ce  dernier  com- 
bat est  célèbre  par  le  dévouement  du  chevalier 
d’Assas.  — Les  Autrichiens  s'emparent  du  comté 
de  Glatz  sous  les  ordres  de  Laodon  ; celui-ci  est 
battu  et  repoussé  à Liegnitz.  — Occupation  mo- 
mentanée de  Berlin  par  les  Austro-Russes.  Ba- 
taille sanglante  de  Torgau  (2  nov.). 

1761.  Capitulation  de  Pondichéry,  après  9 mois  de 
blocus  (15  janvier).  — Prise  de  Mallé  par  les  An- 
glais. — Haïdcr-Ali,  surnommé  le  Frédéric  de 
l'Est,  s’empare  de  la  personne  du  rajah  de  Mysore 
et  gouverne  en  son  nom  ; il  sera  pour  les  Anglais 
un  adversaire  redoutable.  — M.  de  Choiseul  réu- 
nit par  le  Pacte  de  famille  les  quatre  souverains 
do  la  maison  de  Bourbon  : France.  Espagne, 
Naples  et  Sicile,  Parme  et  Plaisance;  ils  se  garan- 
tissent mutuellement  la  succession  légitime  (le 
leurs  États,  et  la  sécurité  de  leurs  possessions  ma- 
ritimes et  continentales  (15  août).  — Dons  patrio- 
tiques offerts  par  les  Etats  de  Lançuedoc,  dont 
l’exemple  est  suivi  par  la  France  entière. 

En  Angleterre,  William  Pitt  quitte  le  ministère 
sur  je  refus  de  ses  collègues  de  déclarer  la  guerre 
aux  signataires  du  pacte  de  famille  (octobre).  Le 
comte  de  Bute,  secrétaire  d’Etat  de  l’intérieur,  le 
remplace. 

1762.  Déclarations  de  guerre  échangées  entre  l’An- 
gleterre et  l’Espagne  (7  janvier) . — Le  Portugal, 
obligé  de  se  déclarer,  prend  parti  pour  l’Angle- 
terre contre  la  France  et  l'Espagne.  — Dans  les 
Antilles,  les  Anglais  enlèvent  aux  Français  la 
Martinique,  la  Grenade,  Saint-Vincent,  Sainte- 
Lucie,  Tabago;  aux  Espagnols,  Cuba:  dans  les 
Indes,  les  Espagnols  perdent  les  Philippines.  — 
Le  nouveau  czar  Pierrre  III, admirateur  passionné 
de  Frédéric,  fait  suspendre  les  hostilités  contre  la 
Prusse.  La  défection  de  la  Russie  entraîne  celle 
de  la  Suède.  — Victoire  des  maréchaux  d’Estrées 
et  de  Soubise  à Johannisberg,  à l'ouest  de 
Mayence,  sur  le  prince  héréditaire  de  Brunswick 
(30  août) . Ils  perdent  Cassel  (I**  novembre).  — 
Frédéric  II  reprend  Schweidnitz,  en  Silésie.  — 
Préliminaires  de  paix  signés  à Fontainebleau 
(3  novembre)  : l’Angleterre  conservera  l'Acadie, 
le  Canada,  le  cap  Breton,  la  Grenade  et  les  Gre- 
nadines, Saint-Vincent,  Saint-Dominique  et  Ta- 
bago, et  le  Sénégal.  La  France  conserve  le  droit 
de  pèche  sur  les  côtes  de  Terre-Neuve  et  dans  le 
gulte  Saint-Laurent,  avec  les  îles  de  Saint-Pierre 
et  de  Miquelon  ; elle  recouvre  la  Guadeloupe, 
Marie-Galante,  la  Désirade,  la  Martinique  et 
obtient  Sainte-Lucie  ; File  de  Gorée  lui  reste  au 
Sénégal.  Aux  Indes  orientales,  la  Franco  garde 
Pondichéry,  Mahé  et  trois  petits  comptoirs  au 
Bengale.  — L’Espagne  recouvre  Cuba  et  Manille, 
mais  elle  cède  à l'Angleterre  la  Floride  et  la  baie 
de  Pensacola,  au  sud  de  la  Caroline  anglaise;  la 
France  lui  cédera  la  Louisiane, à l'est  du  Mexique. 

Le  Parlement  de  Toulouse  condamne  au  sup- 
plice de  la  roue  Calas,  accusé  sans  preuves  de  la 
mort  de  son  fils.  — Le  parlement  de  Paris  rend 
un  arrêt  définitif  contre  les  jésuites  (6  août).  — 
J.  J.  Rousseau  donne  son  Émile. 

Mort  de  la  czarine  Elisabeth  (janvier).  Avène- 
ment de  Pierre  III,  son  neveu,  ne  d’une  tille  aisée 
de  Pierre  le  Grand  et  du  duc  de  Hoistein-Gottorp. 
Il  se  disposait  à répudier  Catherine,  lorsque  celte 
priucesse  le  força  d’abdiquer.  Elle  se  fit  proclamer 
impératrice  sotis  le  nom  de  Catherine  JI,  et  sept 
jours  après  fit  étrangler  son  mari  dans  sa  prise: :. 

1763.  Traités  de  Paris  entre  la  France,  l'Espague, 
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l'Angleterre  et  le  Portugal  (10  février).  — Traités 
d’Hunertsbourg,  en  Saxe,  près  de  Dresde,  entre 
Marie-Thérèse,  le  roi  de  Prusse  et  l'électeur  de 
Saxe,  roi  de  Pologne  : la  Saxe  reste  à l’électeur; 
Frédéric  se  fait  confirmer  de  nouveau  par  Marie- 
Thérèse  la  possession  de  la  Silésie. 

En  Angleterre,  le  comte  de  Bute,  chef  du  cabi- 
net, cède  la  place  à George  Grcnvillc.  Grande 
agitation  en  Angleterre  au  sujet  de  l’arrestation 
do  J-  Wilkes,  membre  de  la  Chambre  des  com- 
munes et  fondateur  du  journal  dit  Nnrth-Briton , 
où  il  censurait  hardiment  les  actes  du  pouvoir. 
Wilkes  mis  en  liberté  passe  en  France.  — Aux 
Indes  orientales,  la  compagnie  anglaise  s'empare 
de  Patna,  sur  le  Gange,  résidence  du  soubab  du 
Bengale,  mais  a à lutter  contre  le  souverain  de 
Mysore.  Haider-Ali.  — Rcid.  célèbre  philosophe 
Ecossais,  donne  ses  Recherches  sur  l'entendement 
humain. 

1764.  En  Allemagne,  Winckelmann  publie  son 
grand  ouvrage  intitulé  : Uistoire  de  l’art  chez  tes 
Anciens. 

Le  commodore  Jean  Byron  entreprend  un 
voyage  autour  du  monde  (juin).  — Aux  Indes,  le 
soubab  du  Bengale  fait  alliance  avec  le  nabab 
d’Aoude  et  le  grand  mogol  contre  les  Anglais  ; 
ccux-ci  sont  vainqueurs. 

Mort  de  Mme  de  Pompadour  à Versailles,  à 
42  ans  (15  avril).  — Création  d’une  école  vétéri- 
naire à Alfort,  près  de  Charenton.  — Louis  XV 
pose  la  première  pierre  de  fégttsa  de  Sainte-Gene- 
viève, construite  par  Soufflet,  sur  le  modèle  de 
Saint-Pierre  de  Rome  et  de  Saint-Paul  de  Londres. 
— Suppression,  par  édit  royal,  de  la  société  des 
Jésuites  (36  nov.J.  — Lalande,  professeur  au  col- 
lège de  France,  publie  son  Traité  d'astronomie. 

En  Italie,  le  Milanais  Beccaria  donne  le  Traité 
des  délits  et  des  peines,  qui  a change  la  face  du 
droit  criminel  en  Europe. 

Après  un  interrègne  de  onze  mois,  Stanislas- 
Auguste,  comte  de  Ponialowsky,  est  élu  roi  de 
Pologne  par  l’influence  de  la’  Russie  et  de  la 
Prusse. 

1765.  Leasing  publie  à Berlin  : Laocoon  ou  Traité 
des  limites  de  la  peinture  et  de  la  poésie. 

Mort  de  l’empereur  François»  I"  (août) . Marie- 
Thérèse  continue  de  gouverner,  bien  que 
Joseph  U,  roi  des  Romains,  reçoive  le  titre  d'em- 
pereur. Le  frère  de  Joseph,  Pierre-Léopold,  gou- 
vernera le  grand-duché  de  Toscane. 

* James  Watt,  habile  mécanicien,  né  à Grcenock, 
en  Ecosse,  apporte  d’importants  perfectionne- 
ments à la  machine  à vapeur  de  Newcommen  et 
de  Brighton.  — Refus  des  colonies  anglaises  de 
l’Amérique  de  se  soumettre  à l’impôt,  parce 
qu’elles  n’ont  pas  de  représentants  dans  le  parle- 
ment : le  bill  du  timbre,  voté  dans  les  deux  cham- 
bres, n’en  reçoit  pas  moins  la  sanction  royale 
(mars).  Ministère  ae  Rockingam,  qui  est  appuyé 
par  Burke.  — Arrivée  dans  l’Indostan  de  Lord 
Clive,  investi  des  pleins  pouvoirs  de  la  compagnie. 

Réhabilitation  do  la  mémoire  de  Jean  Calas, 
exécuté  à Toulouse  en  1762.  — Dissensions  entre 
le  duc  d’Aiguillon  et  le  parlement  de  Bretagne. 
Arrestation  de  MM.  de  la  Chalotais,  accusés  d’être 
les  instigateurs  de  l’opposition  faite  par  ce  der- 
nier. — Mort  du  Dauphin.  — Observations  sur 
l’histoire  de  France  de  Mably.  — De  1765  à 1767, 
célèbres  salons  de  Diderot,  où  il  jugeait  les  ou- 
vrages de  peinture  exposés.  — Les  Saisons, 
poème  de  Saint-Lambert. 

1 766  En  Angleterre,  révocation  de  l’acte  du  timbre 
(mars) . — Ministère  de  William  Pitt,  créé  comte 
de  Chalam.  — Les  navigateurs  Wallis  et  Carteret 
partent  pour  faire  un  voyage  d'exploration  dans 
l'Océanie. 


Ap.  J.-C. 

Mort  du  duc  de  Lorraine.  Stanislas  Leckzinski, 
à 89  ans.  I a Lorraine  est  reunie  à la  couronne. — 
Condamnation  par  le  parlement  (6  mai)  et  sup- 
plice (9  mai)  de  Lally-Tollcndal,  après  dix-huit 
mois  de  détention,  et’ après  la  violation  de  toutes 
les  règles  de  la  procédure.  — Supplice  du  cheva- 
lier de  la  Barre,  pour  sacrilège,  àl’ûge  de  18  ans. 
— Voyage  autour  du  monde  de  Bougainville. 

Ali-Béy,  né  en  1728,  chez  les  Aba/.es,  peuples 
du  Caucase,  vendu  au  Caire  comme  esclave  à l'âge 
de  12  ou  14  ans,  apres  s’étre  élevé  de  grade  en 
grade  par  son  courage,  parvient  à s’emparer  du 
rang  suprême,  se  rend  indépendant  de  la  Porte 
et  conçoit  les  plus  vastes  desseins  pour  l’agran- 
dissement de  l’Egypte. 

1767.  La  chambre  des  communes  d’Angleterre  vote 
des  taxes  sur  le  verre,  le  papier,  les  couleurs 

le  thé  importes  d’Angleterre  dans  les  colonies 
(juin).  — À Boston  éclatent  les  premiers  troubles 
qui  amenèrent  l’indcpendancc  des  Etats-Unis.  — 
Victoire  des  troupes  de  la  compagnie  des  Indes 
sur  l’allié  du  souverain  de  Mysore,  le  nizam  du 
Dckkan.  — Retraite  de  William  Pitt.  Cabinet  re- 
constitué sous  le  duc  de  Grafton,  avec  lord  North, 
chancelier  de  l’échiquier. 

Convention  au  sujet  du  Holstein  entre  le  Dane- 
mark et  la  Russie  (avril).  — Paul,  fils  de  Pierre  111 
et  de  Catherine  II,  échange  la  portion  du  duché 
de  Slesvig-Hohteln  qui  appartenait  à sa  brandie 
avant  le  traité  de  1730  et  sa  part  du  duché  de 
Holstein  contre  le  comté  d’Oldenbourg.  Catherine 
s’engage  à faire  renoncer  les  autres  princes  de 
la  maison  de  Holstein-Gottorp. 

I.e  comte  d’Aranda,  premier  ministre  de  Char- 
les 111,  roi  d’Espagne,  expulse,  avec  une  injuste 
violence,  les  jésuites  d’Esp.igne  et  des  deux  Indes. 
— A Naples,  le  mémo  traitement  est  infligé  aux 
Jésuites,  à l’instigation  de  l’Espagne. 

1 768.  En  Angleterre,  dissolution  du  parlement.  Nou- 
veaux troubles  à Londres  au  sujet  de  Wilkes,  qui 
est  élu  député;  il  se  constitue  prisonnier,  et  est 
condamné  par  la  cour  du  banc  du  roi  à 1 amende 
et  à l’emprisonnement  pour  ses  libelles.— Grande 
agitation  dans  l’Amérique  du  nord  à cause  des 
impôts.  — Aux  Indes,  prise  de  Mangalore  sur 
llaïder-Ali.  — Départ  du  capitaine  Cook  pour  sr>n 
premier  voyage  autour  du  monde,  entrepris  par 
ordre  du  gouvernement  (août).  — L’ingénieur 
Williams  Revnold  emploie  des  rails  de  fonte  au 
lieu  de  rails  de  bois  dans  l'exploitation  des  raines 
du  comté  d'York;  origine  des  chemins  de  fer. 

Cession  de  la  Corse  a la  France  par  Gênes  (mai)  ; 
elle  est  réunie  à la  France  le  15  août.  — Mort 
de  la  reine  Marie  Leczinska  à Versailles.  — Mau- 
peou  est  fait  chancelier.  — Troubles  causés  par 
la  cherté  des  grains.  — Arrêt  du  parlement  de 
Provence,  qui  réunit  à la  France  Avignon  et  le 
comtat  Venaissin  (9  juin). 

A Parme,  les  Jésuites  sont  expulsés  dans  une 
nuit  (7-8  février).  , . 

Protection  accordée  par  la  Russie  aux  di'xxi- 
dents  de  Pologne,  c’est-â-dire  aux  Grecs  non-unis, 
aux  ariens,  aux  protestants  luthériens  et  calvi- 
nistes, en  un  mot  à tous  ceux  qui  ne  professaient 
pas  la  religion  catholique.  — Les  partisans  de 
l’indépendance  nationale,  pour  s’opposer  à cette 
intervention  de  l’étranger,  forment  en  Podolie, 
: u sud-est  de  la  Pologne,  la  confédération  de  Bar 
H*r  mars),  que  soutient  Choiseul.  — Des  confé- 
dérés de  Bar,  poursuivis  par  les  Russes,  cherchent 
un  asile  sur  le  territoire  ottoman,  dans  la  petite 
ville  de  Balta.  Ils  y sont  poursuivis  par  I®8  Russes 
qui  donnent  l’assaut  à la  ville.  — Déclaration  do 
guerre  de  la  Porte  à la  Russie,  à l’instigation  de 
M.  de  Vergennes,  ambassadeur  de  France  a Con- 
stantinople (30  oct.). 
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1769.  Klopstock  achève  son  célèbre  poème  épique  : 
la  Mesnade. 

En  Angleterre,  Wllkes,  expulsé  de  la  chambre 
des  communes,  est  trois  fois  réélu  par  le  comté 
de  Middlescx  et  expulsé  de  nouveau.  — Début 
arlementaire  de  Ch.  Fox  à 19  ans  (avril).  — Pu- 
lication  des  lettres  politiques  de  Junius.  — Bre- 
vet accordé  à James  Watt  pour  la  construction 
des  machines  à vapeur;  & Arkwright  pour  les 
métiers  à filature  continue.—  Histoire  de  Charles- 
Quint  de  Robertson.  — Commencement  du  Mor- 
ning  Chronicle.  — Naissance  de  Walter  Scott  et 
de  Wellington. 

En  France,  l'abbé  Terray  devient  contrôleur  des 
finances.  — Soumission  de  la  Corse  par  le  mar- 
quis de  Chauvelin,  le  comte  de  Marbœuf  et  le 
comte  de  Vaux.— Occupation  des  lies  Seychelles, 
. au  N.  E.  de  Madagascar.  — Hamlet  de  Ducis.  — 
Naissance  de  Napoléon,  de  Georges  Cuvier,  de 
Chateaubriand  et  de  Soult. 

Ganganelli,  de  l’ordre  de  Saint-François,  est 
élu  pape  sous  le  nom  de  Clément  XIV. 

Prise  d’Azof  et  de  Choczim  par  les  Russes,  qui 
pénètrent  en  Moldavie  et  en  Valachie.  — Le  ma- 
réchal de  Romanzof  assiège  Bender.  — Envoi 
d’une  escadre  russe  dans  la  Méditerranée  contre 
les  côtes  de  la  Grèce. 

1770.  Lord  North  devient  le  chef  du  cabinet.  — Les 
impôts  mis  sur  les  colonies  d'Amérique  sont  abo- 
lis: on  conserve  celui  sur  le  thc. 

Mariage  du  dauphin  avec  Marie -Antoinette, 
fille  de  Marie-Thérèse  d’Autriche  (16  mai).  — 
Procès  du  duc  d’Aiguillon.  Lit  de  justice  à Ver- 
sailles, où  le  roi  annule  la  procédure  faite  contre 
lui  (lw  juillet).  Nouveau  lit  de  justice  (3  oct.). 
Le  parlement  suspend  la  justice.  — Disgrâce  et 
exil  de  Choiseul  par  l'influence  de  la  nouvelle  fa- 
vorite, du  Barry. 

Système  de  la  nature  du  baron  d’Holbach.  — 
Histoire  philosophique  des  établissements  et  du 
commerce  des  Européens  dans  les  Deux-Indes,  de 
Ravnal. 

Incendie  d’une  flotte  turque  dans  la  baie  de 
Tchesméj  en  Anatolie,  au  sud-ouest  de  Smyrue, 
par  Alexis  Orlof  et  un  amiral  anglais. 

Voyage  en  France  du  prince  royal  de  Suède, 
Gustave,  âgé  de  24  ans. 

En  Danemark,  le  ministre  BernstorIT  est  ren- 
versé par  Struensée,  médecin  du  roi  Christian  Vil, 
qui  avait  acquis  un  pouvoir  sans  bornes  sur  la 
jeune  reine  Caroline-Mathilde. 

1771.  Les  confédérés  de  Bar  retiennent  pendant 
quelque  temps  Stanislas  Poniatowski  prisonnier. 
Faiblement  soutenus  par  la  France,  qui  leur  avait 
envoyé  Dumouriez,  ils  luttent  avec  peine  contre 
les  Russes. 

En  France,  triumvirat  du  duc  d’Aiguilion,  se- 
crétaire d’Etat  des  affaires  étrangères,  de  l'abbé 
* Terray,  de  Maupeou.  — Maupeou  remplace  le 
parlement  de  Paris  par  une  nouvelle  compagnie 
(parlement  Maupeou),  qui  rendra  la  justice  gra- 
tuitement- des  conseils  supérieurs  siégeront  à 
Arras,  à Blois,  à Châlons-sur-Marne,  à Lyon,  à 
Poitiers.  — Abolition  de  la  cour  des  aides.  — 
Procès  de  Beaumarchais  — Etat  désastreux  des 
finances.  Banqueroute  partielle.  Agiotage  sur  le 
commerce  des  grains.  — Traité  des  droits  du 
citoyen,  de  labbô  Mably,  où  le  parlement  est  in- 
vité à refuser  l’enregistrement  des  édits  bursaux 
et  à réclamer  la  convocation  des  états  généraux 
à qui  seuls  appartient  le  droit  de  créer  des  im- 
pôts. 

En  Danemark,  Struensée  devient  premier  mi- 
nistre: il  accomplit  des  réformes  utiles,  mais  avec 
trop  de  précipitation,  ce  qui  lui  suscite  de  nom- 
breux ennemis. 
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1772.  Deuxième  voyage  de  Cook.  — Début  du  Jfor- 
ning  Post. 

Convention  secrète  entre  la  Russie  et  la  Prusse 
pour  le  partage  de  la  Pologne  (17  fév.).  L’Autri- 
che y accède  (avril).  — Les  trois  oours  font  no- 
tifier par  leurs  ambassadeurs  au  roi  et  à la  répu- 
blique de  Pologne  que  « voulant  arrêter  l'effusion 
du  sang  en  Pologne  et  y rétablir  la  tranquillité, 
elles  avaient  résolu  de  faire  valoir  leurs  droits  sur 
plusieursprovinces  polonaises  ; qu’en  conséquence, 
elles  demandaient  la  convocation  de  la  diète,  afin 
de  régler  avec  elle  les  nouvelles  limites  de  la  ré- 
publique» (sept.).  Vaine  protestation  du  sénat  cl 
du  roi  (oct.). 

En  Danemark,  la  reine  douairière  Julie  et  le 
comte  de  Rantzau-Aschberg  se  mettent  à la  tête 
des  ennemis  de  Struensée,  1 accusent  de  conspirer 
et  obtiennent  du  roi  son  arrestation  ainsi  que  celle 
de  la  reine  Caroline.  Struensée  est  mis  en  juge- 
ment et  est  exécute. 

Gustave  III,  roi  de  Suède,  conseillé  par  le  mi- 
nistre de  France,  M.  de  Vergennes,  fait  accepter 
par  les  Etats,  sans  employer  la  violence,  une  con- 
stitution nouvelle  qui  rendait  à la  couronne  son 
ancienne  autorité,  dont  la  noblesse  et  le  sénat 
l’avaient  dépouillée  depuis  Charles  XII. 

1773.  La  chambre  des  communes  examine  les  actes 
de  malversation  et  d’iniquité  de  lord  Clive,  gou- 
verneur du  Bengale,  qui  se  donnera  la  mort  l’an- 
née suivante.  — Les  colonies  américaines  refusent 
de  payer  l’impôt  du  thé.  Insurrection  de  Boston, 
qui  commence  les  hostilités. 

Le  pape  Clément  XIV,  sollicité  principalement 
ar  les  cours  de  France,  d’Espagne  et  des  Deux- 
iciles,  supprime  pour  toute  la  chrétienté  la  com- 
pagnie de  Jésus  (21  juin). 

Le  marquis  de  Gnmaldi,  qui  depuis  10  ans  di- 
rige la  politique  extérieure  de  l’Espagne,  remplace 
à Ta  fêle  du  cabinet  le  comte  d’Aranda,  qui  pen- 
dant sept  années  avait  accompli  un  grand  nombre 
d’utiles  réformes. 

Premier  partage  de  la  Pologne,  qui  est  ratifié 
par  la  diète  de  Varsovie  (août-septembre). 

Renouvellement  de  la  guerre  entre  la  Russie  et 
la  Porte.  — La  France  pousse  (>usla\c  III,  roi  de 
Suède,  contre  les  Russes.  — Terrible  insurrection 
du  cosaque  Pougatchef  qui  se  faisait  passer  pour 
Pierre  III. 

En  Egypte,  Ali-Bey  périt  par  la  perfidie  de 
Mohammed-Dry,  son  fils  adoptif. 

1774.  Goethe  donne  son  roman  de  Werther. 

Le  gouvernement  anglais  fait  fermer  le  port  de 
Boston  et  abolit  les  franchises  de  l’Etat  de  Massa- 
chussets.— Congrès  de  Philadelphie  où  les  échan- 
ges commerciaux  avec  l'Angleterre  sont  déclarés 
suspendus.  — Warren  Haslings,  gouverneur  du 
Bengale  depuis  deux  ans,  est  nommé  gouverneur 
général  de  toute  l'Inde  anglaise.  — Lutte  de  la 
compagnie  contre  les  Mabrattes. 

Mort  de  Louis  XV  (JO  mai).  Avènement  de 
Louis  XVI,  son  petit-fils,  âgé  de  20  ans.  — Dis- 
grâce des  ministres  du  feu  roi  qui  sont  remplacés 
par  Maurepas,  Vergennes  et  Turoot»  — La  liberté 
du  commerce  des  grains  est  rétablie  (13  sept  ). — 
Lit  de  justice,  où  les  anciens  parlements  sont  re- 
constitués (12  nov.).  — Lavoisier,  jeune  fermier 
général,  exécute  l’expérience  capitale  de  la  dé- 
composition et  de  la  recomposition  de  l'air.  — 
Nouvelle  classification  naturelle  des  plantes  par 
L.  de  Jussieu. 

Victoire  du  général  russe  Romanzov  sur  les 
Turcs  à Kainardgi,  en  Bulgarie  (20  juin).  — La 
paix  de  Kainardgi  donne  aux  Russes  le  pays  entre 
le  Bog  et  le  bas  Dnieper,  et  la  libre  navigation 
sur  la  mer  Noire. 

1775.  Guerre  d’indépendance  d'Amérique.  — Dé- 


TEMPS  MODERNES. 


253 


4p.  J.-C. 

faite  à Lexington,  près  de  Boston,  du  général  an- 
glais Gage  par  les  Américains  (19  avril).  — Les 
colons  insurgés  défèrent  le  commandement  à 
George  Washington,  planteur  de  la  Virginie;  ils 
dirigent  une  attaque  contre  le  Canada.  — Dans 
l’Inde,  le  nabab  d’Aoude  cède  la  ville  de  Bénarès 
aux  Anglais,  dont  il  devient  le  vassal. 

Emeute  à Paris  au  sujet  du  commerce  des  grains 
(1"  mai).  Troubles  dits  guerre  de  la  farine.  Sacre 
du  roi  (1 1 juin) . — Malesberbes  remplace  le  duc  de 
la  Vrillière  comme  ministre  de  la  maison  du  roi. 
— Création  du  parlement  de  Nancy.  — Commen- 
cement du  canal  de  Bourgogne,  qui  doit  joindre 
la  Saône  à la  Loire.  — Le  Barbier  de  Séville  de 
Beaumarchais. 

Lavater,  de  Zurich,  commence  la  publication 
allemande  de  ses  Essais  physiognomoniques. 

1776.  En  Angleterre,  le  médecin  Edward  Jenner  dé- 
couvre la  vaccine.  — Premier  volume  de  VHistoire 
de  la  décadence  et  de  la  chute  de  l'empire  romain 
par  le  protestant  Gibbon. 

Les  Américains,  battus  devant  Québtc  par  le 
général  Carleton,  sont  chassés  du  Canada  par  le 
général  Bureoyne.  — Prise  de  Boston  par  Washing- 
ton. — Déclaration  de  l'indépendance  des  treize 
Etats  unis  dans  le  congrès  de  Philadelphie  (4  juil- 
let). — Franklin  est  envoyé  en  France  comme 
ambassadeur. 

Ordonnance  de  Turgot  qui  abolit  la  corvée;  le 

f parlement  refuse  de  l’enregistrer.  L’édit  passe  en 
it  de  justice.  La  corvée  sera  remplacée  par  un 
impôt  mis  sur  tous  les  ordres  (12  mars).  — Ré- 
vocation de  cet  édit  (11  août).  — Départ  delà 
Fayette  et  de  plusieurs  nobles  pour  l’Amérique.  — 
Abolition,  puis  rétablissement  des  maîtrises  et  des 

trandes.  — Retraite  de  Malesherbes,  ministre  de 
maison  du  roi,  ami  de  Turgot;  renvoi  de  Turgot. 
Nccker,  banquier  genevois  et  protestant,  est  nommé 
directeur  général  des  finances.  Il  essaye  de  rétablir 
les  finances  de  l'Etat  sans  augmenter  les  impôts  et 
sans  diminuer  les  dépenses  de  la  cour,  en  ayant 
recours  à des  emprunts  et  en  réduisant  les  irais 
de  perception. 

Cession  de  la  Bukowine  à l’Autriche  par  la  Porte. 
En  Allemagne,  fondation  de  la  secte  des  illu- 
minés par  Weishaupt,  professeur  de  droit  cano- 
nique à Ingolsudt. 

En  Russie,  crédit  de  Potemkin,  favori  de  la  ca- 
nne Catherine  IL 

1777.  Mort  le  l’électeur  de  Bavière,  Maximilien-Jo- 
seph, sans  postérité  masculine.  Tout  l’héritage  de 
Pelecteur  de  Bavière,  excepté  les  terres  allodiales, 
revenait  à l’électeur  palatin,  Charles-Théodore,  en 
vertu  d’un  pacte  de  ramille  conclu  en  1771.  Pré- 
tentions de  l’empereur  sur  près  de  la  moitié  de  la 
succession  vacante  ; il  fera  occuper  la  Bavière  par 
des  troupes;  l’électeur  palatin  sera  soutenu  par 
Frédéric  II. 

Voyage  de  Joseph  II  en  France.  — Renouvelle- 
ment de  l’alliance  avec  les  cantons  suisses.  — Eta- 
blissement du  mont-de-piété,  prêtant  sur  gages 
mobiliers  (9  sept.).  — Premier  numéro  du  Journal 
de  Paris,  journal  quotidien.  — Mort  de  Bernard 
de  Jussieu. 

Mort  de  Joseph  !•,  roi  de  Portugal.  Sa  fille 
Marie  lui  succède.  Retraite  de  Pombal.  — Guerre 
entre  i’f  spagne  et  le  Portugal  terminée  par  les 
traités  de  Saint- lldefonse  et  du  Pardo;  le  Portugal 
renonce  k la  colonie  du  Saint-Sacrement,  sur  le 
golfe  de  Rio  de  la  Plata,  et  cède  à l’Espagne  les 
Iles  d’Annobon  et  de  Fernando  Po,  sur  la  côte 
occidentale  de  l’Afrique. 

Invasion  de  la  Crimée  par  Catherine  II. 
L'Américain  Gates  force  Burgoyne  à capituler 
à Saratoga.  — Prise  de  New-York  et  de  Rhode- 
Island  par  le  général  anglais  Howe. 
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1778.  Succès  de  la  mission  de  Franklin  en  France. 
— Traités  d'amitié  et  de  commerce  avec  les  Etats- 
Unis  (6  février!.  Déclaration  de  guerre  à l’Angle- 
terre (24  mai).  — Le  général  anglais  Clinton 
abandonne  Philadelphie.  — Perte  de  Pondichéry 
par  la  France.  — Combat  naval  indécis  d’Oues- 
sant,  sur  la  côte  de  Bretagne,  entre  l’Anglais  Kep- 
pel  et  le  Français  d’Orvilliers.  — Lord  Chatam 
parait  pour  la  dernière  fois  au  parlement.  Il  meurt 
quelques  jours  après,  à l’Age  de  70  ans  (11  mai). 
— Abolition  de  la  main  morte  en  France.  — Eta- 
blissement des  assemblées  provinciales.  — L’abbé 
de  l’Epée  fonde  l’institution  des  sourds  et  muets. 
— Dernier  voyage  de  Voltaire  à Paris  à 84  ans  : 
représentation  d’Irène.  Sa  mort  (30  mai).  — Mort 
de  J.  J.  Rousseau,  à Ermenonville  (3  juillet).  — 
Epoques  de  la  nature , de  Buffon. 

Mort  du  grand  naturaliste  suédois  Linné,  à 
70  ans. 

1779.  Finde  la  guerre  de  la  succession  de  Bavière  par 
la  médiation  de  la  France  etde  la  Russie  (13  mai). 
Traité  de  Teschen  : l’Autriche  garde  seulement 
quelques  districts  de  la  Bavière;  Te  reste  de  l'élec- 
torat passe  à la  maison  de  Deux-Ponts. 

L’Espagne  se  déclare  pour  les  Etats-Unis  (16 
juin).  — Les  Hollandais  envoient  des  munitions 
dp  guerre  aux  Américains.  — L’amiral  français 
d'Estaing  échoue  à l’assaut  de  Sainte-Lucie,  mais 
prend  Saint-Vincent  (16  juin)  et  la  Grenade  (4juil- 
Jetj.  — Campagne  infructueuse  des  flottes  fran- 
çaise et  espagnole  dans  la  Manche.  — Gibraltar, 
attaqué  par  les  Espagnols,  est  ravitaillé  par  l’ami- 
ral Rodney.  — - Siège  de  Sav&nnah  par  d’Estaing 
(2  sept  ).  Retour  en  France  de  ce  dernier.  Mission 
armée  de  R oc  h am  beau  en  Amérique. 

Le  célèbre  navigateur  Cook,  qui  accomplissait 
son  3*  voyage,  est  assassiné  dans  une  des  Sand- 
wich. 

En  France,  Parmentier,  agronome,  donne  son 
Examen  critique  de  la  pomme  de  terre.  — Mes- 
mer, médecin  allemand,  publie  à Paris  son  Mé- 
moire sur  la  découverte  du  magnétisme  animal. 

1780.  Mort  de  Marie-Thérèse.  — Son  fils  Joseph  II 
lui  succède. 

Emeutes  contre  les  catholiques  dans  différentes 
villes  d’Angleterre.  — Début  du  Moming-Herald. 

Combat  naval,  près  de  la  Dominique,  entre  le 
comte  de  Guichenet  l'amiral  Rodney  (17  avril).  — 
Nouveaux  combats  entre  les  flottes  anglaise  et 
française  à la  hauteur  de  la  Martinique  (mai).  — 
Catherine  II.  conseillée  par  son  premier  ministre 
Panin,  proclame  la  liberté  du  commerce  neutre 
et  la  franchise  des  pavillons.  La  Suède,  le  Dane- 
mark, la  Prusse,  l’Autriche,  le  Portugal,  les  Deux- 
Siciles  et  la  Hollande  accèdent  à la  Neutralité 
armée.  — Déclaration  de  guerre  de  l’Angleterre  & 
la  Hollande.  — L’Indien  Haïder-Ali  est  soutenu 
par  la  France  contre  les  Anglais. 

Abolition  de  la  question  préparatoire  dans  tous 
les  tribunaux  de  France  (24  août).  — Mort  de  Gil- 
bert, à l’hôpital. 

Le  Napolitain  Filangieri  donne  son  grand  ou- 
vrage de  la  Science  de  la  législation , ou  il  traite 
des  règles  générales  de  la  législation  et  des  moyens 
d'apprécier  ou  de  perfectionner  les  lois  existantes. 

1781.  Herschell,  astronome  né  à Hanovre,  découvre 
la  planète  Uranus  (13  mars).  — Mort  de  I.essing. 

— Critique  de  la  raison  pure,  par  le  philosophe 
Kant,  de  Kœnigsberg. 

Réformes  do  Joseph  II  en  Autriche;  il  défend 
aux  religieux  de  ses  Etats  d’obéir  à des  supérieurs 
ecclésiastiques  étrangers  ; il  accorde,  par  son  cé- 
lèbre èdit  de  tolérance  du  13  octobre,  le  libre 
exercice  pour  tout  culte  chrétien;  égalité  des  droits 
civils,  quelle  que  soit  1&  différence  des  religions. 

— Nouveau  voyage  de  Joseph  II  à Paris. 
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Succès  des  Américains  et  de  leurs  alliés.  En 
Virginie,  Washington  et  le  général  français  Ro- 
chambcau,  aidés  par  les  succès  sur  mer  du  comte 
de  tirasse,  obligent  le  général  anglais  Cornwailis 
à capituler  avec  huit  mille  hommes  dans  York- 
town  (19  octobre). 

Publication  du  premier  compte  rendu  des  finances 
par  Ncckcr(janv.).  — Retraite  de  Necker(21  mai  '; 
il  est  remplacé  par  M.  Joly  de  Fleury. 

1782.  Chute  du  ministère  de  lord  North  (20  mars» 
Ministère  du  marquis  de  Kockingam,  dans  lequel 
entrent  Fox  et  Burke;  mort  de  Rockingau) 
(l“  juillet).  Shelburne  et  Fox  restent  chefs  du 
gouvernement. 

Prise  de  nie  Minorqucpar  les  Espagnols  — Aux 
Antilles,  défaite  du  comte  de  Grasse  près  des 
Saintes  par  Rtxlney.  — L’Anglais  Klliot  défend 
courageusement  Gibraltar,  assiégé  par  20000  Fran- 
çais et  Espagnols.  — Victoires  du  bailli  de  Sullren 
aans  la  mer  des  Indes.  — Mort  d’Haider-Alt 
(9  déc.).  Il  a pour  successeur  le  fameux  Tip- 
poo-Saèb.  — Les  négociations  pour  la  paix  d’Amé- 
rique s’ouvrent  à Versailles,  et  le»  préliminaires 
en  sont  signés  pour  l'Amérique  le  30  novembre. 

Pie  VI,  qui  s est  rendu  à Vienne,  ne  peut  obte- 
nir de  Joseph  II  le  retrait  de  plusiatus  édits  de 
1781  sur  les  matières  religieuses. 

Guyton  de  Morveau,  avocat  général  à Lyon, 
conçoit  le  premier  l'idée  d’une  nouvelle  nomencla- 
ture chimique. 

1783.  Fox  se  retire  du  ministère  Shelburne,  qui 
dure  jusqu'au  14  mars;  la  paix  ayant  été  conclue, 
Shelburne  se  vit  forcé  aussi  de  sê  retirer  : la  coa- 
lition de  lord  North,  de  Fox  et  de  Burke  ne  subsiste 
que  jusqu’au  18  déc.  <!e  cette  année,  et  le  23  dé- 
cembre William  Pitt,  Agé  de  22  ans,  parvient  à la 
tète  du  nouveau  ministère,  qu’il  dirigea  avec  tant 
d'éclat  jusqu'au  9 février  1801. 

Préliminaires  de  paix  entre  la  France  et  l’Es- 

Pagnc  (20  janvier).  — Préliminaires  de  paix  entre 
Angleterre  et  la  Hollande,  sous  la  médiation  de 
la  Franco  (2  sept.).  — Traités  de  paix  définitifs 
entre  l’Angleterre,  l’Amérique,  la  France  et  l’Es- 

{>agne  (3  sept); traité  de  paix  entre  l'Angleterre  et 
a Hollande  (20  mai  1784).  Les  principaux  négo- 
ciateurs furent  les  lords  Oswald  et  Filz-Herbert, 
Franklin,  le  comte  de  Vergcimes  et  le  comte 
d’Aranda.  L’indépendance  des  treize  Etats  unis  est 
reconnue,  le  Mississipi  forme  leur  frontière  occi- 
dentale. la  France  garde  le  Sénégal,  Tabago  et 
Sainte-Lucie  aux  Antilles,  Saint-Pierre  et  Miquelon, 
dans  legolfe  Saint-Laurent,  avec  la  liberté  de  pèche 
à Terre-Neuve;  l’l>pagne  conserve  Minorque  et 
recouvre  les  Florides  ; la  Hollande  cède  à l’Angle- 
terre Négapatnam  et  lui  assure  la  libre  navigation 
dans  les  mers  des  Indes. — Washington  d c pose  ses 
pouvoirs  de  généralissime  et  rentre  daus  la  vie 
privée. 

En  France,  d’Ormesson  remplace  Joly  de  Fleury 
pendant  8 mois,  comme  contrôleur  des  finances. 
— M.  de  Galonné  devient  ministre  des  finances 
(nov.j.  — Le  bénédictin  Fr.  Clément  commence 
la  publication  de  VJrt  de  vérifier  les  dates  après 
Jésus-Christ , qui  sera  terminé  en  1787.  Pre- 
mière  expérience  faite  par  les  frères  Montgolfier 
aux  Etals  du  Vivarais  pour  enlever  un  ballon  au 
moyen  de  l’air  raréfié  par  la  chaleur  (5  juin).  — 
L’expérience  est  renouvelée  devant  le  roi  et  toute 
la  cour  à Versailles  (19  sept.).  — Ascension,  à la 
Muette,  au  moyen  d’une  Montgolfière,  des  physi- 
ciens Pilaire  de  Rozier  et  du  marquis  d’Arlande 
(21  nov.).  — Première  ascension,  a Paris,  par  le 
physicien  Charles,  au  moyen  d'un  ballon  gonfle 
avec  de  l'hydrogène  (l“  dec.). 

Entrevue  de  Joseph  II,  à Rome,  avec  Pie  VI. 
Catherine  II  occupe  la  Crimée  que  lui  a aliénée 
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le  Khan  t&rtare,  ainsi  que  le  pays  du  Kouban,  le 
long  de  la  côte  orientale  de  la  mer  Noire. 

1784.  Iraité  entre  l'Angleterre  et  Tippoo-Saëb  i 
Mangalore,  au  N.  de  la  côte  de  Malabar  (mars).  Il 
est  reconnu  souverain  indépendant  de  Mysore,  et 
prend  le  titre  de  sultan  et  d empereur. 

Rupture  au  sujet  de  la  navigation  de  l'Escaut 
entre  l'Autriche  et  la  Hollande. 

En  France,  établissement  d’une  nouvelle  com- 
pagnie des  Indes  (14  avril).  — Rude  hiver  de 
1783.  — M.  do  Galonné  emprunte  125  millions.  — 
Etudes  de  la  nature  de  Bernardin  de  Saint-Pierre. 

— Mariage  de  Figaro  de  Beaumarchais  (27  avril). 

— De  1784  à I78â7,  le  peintre  David  donne  les 
Horaces,  la  Mort  de  Socrate,  Pdris  et  Hélène , et  le 
Bru  hu. 

Gustave  III,  roi  de  Suède,  vient  à Paris  sous  le 
nom  de  comte  de  Haga  (juin).  — La  France  lui 
cède  Saint-Barthélemy  dans  les  petites  Antilles  et 
obtient  en  retour  d’importants  privilèges  pour  le 
commerce  français  dans  le  port  de  Gœlheborg,  à 
l’entrée  du  Caltégat. 

1785-  M.  de  Calonno  fait  un  nouvel  emprunt  de 
80  millions.  — Affaire  du  collier  do  la  reine.  Ar- 
restation du  cardinal  de  Rohan  (15  aoiR).  — 
Ascension  heureuse  de  Nicolas  Blanchard  de  Dou- 
vres à Calais  (7  janvier). — L’aéronaute  Pilâtre  de 
Hozier  s’élève  de  Boulogne,  mais  le  feu  prend  au 
ballon  et  il  péril  (15  juin).  — Œuvres  complètes 
de  Voltaire,  édition  de  Kelil,  préparée  par  Beau- 
marchais. — Discours  sur  ï universalité  de  la 
langue  française,  de  Rivarol.  — Voyage  de 
la  Pérouse. 

Fox,  Sheridan,  Burke  s’élèvent  dans  le  parle- 
ment contre  les  exactions  et  les  cruautés  de  War- 
ren Hastings,  gouverneur  général  de  la  compa- 
gnie des  Indes.  — Machine  à vapeur  à double 
effet,  perfectionnée  par  Watt. 

La  médiation  de  la  Franco  termine  les  diffé- 
rends entre  Joseph  II  cl  les  Provinces-Unie<. 
Traité  d’alliance  uo  la  France  avec  la  HoUaude 
signé  à Fontainebleau  (10  nov.).  Triomphe  du 
parti  patriote. 

1786.  Accroissement  des  forces  maritime»  de  la 
France  ; organisation  du  service  de  mer  ; règle- 
ment d’avancement  des  officiers  de  vaisseaux. 
Louis  XVI  visite  Cherbourg  (21  juin). — Nouvel  em- 
prunt de  M.  de  Galonné.  — Traité  de  commerce 
avec  la  Hollande  (26  septembre),  avec  l’Angle- 
terre (décembre). 

Mort  de  Frédéric  II,  dit  le  Grand,  à Polsdam 
(17  août).  Avènement  de  son  nevou  Frédéric- 
Guillaume  II,  Agé  de  42  ans. 

1787.  Wilberforce  demande  au  parlement  d’Angle- 
terre l’abolition  de  la  traite.  — Déportation  des 
criminels  dans  la  partie  orientale  de  la  Nouvelle- 
Hollande.  appelée  Nouvelle-Galles;  origine  de  la 
colonie  ae  Sidney  et  de  Botany-Bay.  — Voyage 
de  l’agronome  Arthur  Young  en  France. 

Joseph  II  visite  Catherine  II  en  Crimée.  — In- 
surrection dans  les  Pays-Bas.  causée  par  les 
atteintes  portées,  dans  l’édit  de  la  joyeuse  entrée, 
aux  privilèges  des  états,  par  la  création  d’un  nou- 
veau conseil  militaire,  ecclésiastique  et  universi- 
taire. — Joseph  II  révoque  les  nouvelles  ordon- 
nances; fin  des  troubles. 

Voyage  triomphal  de  Catherine  II  avec  Potem- 
kin  dans  la  Tauride.  — La  Porte  déclare  la  guerre 
à la  Russie  (24  août). 

Traité  de  navigation  et  de  commerce  avec  la 
Russie  par  la  France,  signé  pour  12  ans  à Saint- 
Pétersbourg  (11  janv.).  — Mort  du  comte  de  Ver* 
garnies;  nomination  de  Montmorin  au  ministère 
des  allai  res  étrangères.  — Ouverture  de  rassem- 
blée des  notables  à Versailles  (22  lévrier).  — 
Renvoi  du  contrôleur  général  Galonné.  Lomérûe 
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de  Brienne,  archevêque  de  Toulouse,  est  nommé 
chef  du  conseil  des  finances  (avril).  — Clôture  de 
l’assemblée  des  notables  (25  mai).  — Création 
d’aseembiées  provinciales  (12  juin).  — Le  parle- 
ment demande  la  convocation  des  états  gncraux 
(6  juillet).  — Le  cardinal  Loméuie  de  Brienne  est 
nommé  principal  ministre.  — Lit  de  justice  à 
Versailles,  où  le  roi  fait  enregister  deux  édits 
bursaux  (6  août).  — Le  parlement,  assemblé  à 
Paris,  déclare  nul  cet  enregistrement  (7  août).  — 
Exil  du  parlement  à Troyes  (16  août).  — Les 
frères  du  roi,  à la  tête  de  troupes,  vont  faire  en- 
registrer les  édits  à la  cour  des  aides  et  à celle 
des  comptes  (18  août).  — Rappel  du  parlement 
(20  sept.).  — Séance  royale  au  parlement  pour 
l’enregistrement  d'un  édit  portant  création  d'un 
emprunt  jusqu'à  la  concurrence  de  440  millions. 
Exil  du  duc  d’Orléans  (19-20  nov.). 

Nouvelle  nomenclature  chimique  par  Lavoisier 
et  Guyton  de  Morveau,  avec  le  concours  de  Ber- 
thoUetct  de  Fourcroy.  — Le  chimiste  Achard,  né 
à Berlin,  exploite  le  premier  eu  grand  l’industrie 
du  sucro  de  betterave. 

Lutte  en  Hollande  entre  le  parti  d’Orange  et  le 
parti  patriote.  Le  premier  est  soutenu  par  les 
Prussiens. 

1788.  En  Angleterre,  début  du  Times. 

Guerre  soutenue  par  la  Porte  contre  l’Autriche 
et  la  Russie.  Défaite  des  Russes  sur  mer  par  les 
Turcs,  devant  Séliastopol.  — Les  Autrichiens 
échouent  devant  Belgrade,  et  sont  battus  à Tc- 
mcsvur  par  les  Turcs.  — Prise  d'Oczakow  par 
Potemkin.  — La  Suède  et  le  Danemark  prennent 
part  à la  guerre  : la  première  attaque  là  Russie, 
le  second  est  allié  de  Catherine  II. 

Mort  de  Charles  III,  roi  d'Espagne.  La  fin  de 
son  règne  a été  marquée  par  l’utile  ministère  de 
Caropomancs.  Avènement  de  son  fils  Charles  IV. 

Loménie  de  Brienne-  et  Lamoignon,  garde  des 
sceaux,  veulent  réduire  les  parlements  au  juge- 
ment des  affaires  privées,  et  établir  des  cours  plé- 
nières formées  de  l'élite  des  privilégiés.  — Op- 
position du  parlement.  Arrestation  du  conseiller 
Duval  d’Epremesml.  — On  renonce  à l’établisse- 
ment de  la  cour  plénière.  — Édit  du  8 août  pour 
l’ouverture  des  états  généraux  au  l*r  mai  1789. 
— Necker  remplace  Loméniede Brienne (24 août). 
Troubles  4 Pans.  — Retraite  do  lamoignon.  — 
L’édit  de  convocation  des  états  généraux  est 
enregistré  au  parlement  (27  sept).  — 2*  assem- 
blée «les  notables  à Versailles  (6  uov.).Nocker ob- 
tient qu’il  y aura  mille  députés  et  que  le  tiers 
état  aura  un  nombre  do  représentants  égabà  celui 
des  deux  ordres  réunis;  l'assemblée  se  réunira  à 
Versailles  <27  nov). 

Mort  de  lJuifon  (10  avril*.  — Voyage  du  jeune 
Anacharsés  en  Grèce,  do  l'abbé  Barthélemy.  — 
Paul  et  Virginie,  de  Bernardin  do  Saint- Pierre. 

Traité  d alliance  de  la  Hollande  avec  l'Angle- 
terre, moyennant  le  maintien  du  âtulhouiiérat 
(15  avril).  — Triple  alliance  de  la  Hollande,  de 
l'Angleterre  et  de  la  Prusse  (août-septembre). 

RÉVOLUTION  FRANÇAISE. 

1789.  Nouveaux  trouilles  dans  les  Pays-Bas.  Les  re- 
belles, vainqueurs  des  Autrichiens,  sout  maîtres 
de  Bruxelles  et  convoquent  pour  l'année  suivante 
ua  congrès  national. 

Gustave  III,  roi  d-i  Suède,  se  fait  donner  un 
pouvoir  ii. imité  par  les  trois  ordres  du  clergé, 
des  bourgeois  et  des  paysans.  11  casse  le  sénat. 

Victoire  doSouvarov  sur  les  Turcs  à Fokschany, 
au  N.  E.  de  la  Vulachie..  — Prise  de  Belgraao 
par  l’Autrichien  Laudou*;  de  Bender  par  Po- 
temkin. 
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George  Washington  est  élu  président  des  États- 
Unis. 

Ouverture  des  états  généra ui  à Versailles  par 
le  roi  (5  mai) . — La  noblesse  et  le  clergé  ayant 
refusé  de  se  joindre  au  tiers  état  pour  voter  en 
commun  ut  par  tète,  le  tiers  état,  sur  la  motion 
de  Sieyès,  se  déclare  luiruiêmc  Assemblée  natio- 
nale (17  juin).  — Serment  «lu  Jeu  de  paume 
(20  juin).  — Louis  XVI,  dans  une  séante  royale , 
ordonne  aux  députés  de  se  séparer  : le  clergé  et 
la  noblesse  obéissent,  mais  le  tiers  état  entraîné 
par  Mirabeau,’  résiste  à Tinjon.  tum.  La  personne 
des  députés  est  déclarée  inviolable  (23  juin).  — 
Louis  XVI  invite  les  deux  ordres  à se  joindre  au 
tiers  état  (27  juin).  — Disgrâce  de  Necker  (Il  juil- 
let). — Agitation  daus  Paris.  — Prise  de  la  Bastille 
par  le  peuple  parisien  (14  juillet).  — Commence- 
ment ue  l'émigration  : fuite  du  comte  d’Artois, 
du  prince  de  Condéet  de  sa  famille  (16  juillet), 
et  bientôt  de  beaucoup  de  gens  de  la  cour.  — 
Bailly  est  nommé  maire  de  Paris,  la  Fayette 
commandant  de  la  milice  parisienne.  Adoption 
de  la  cocarde  tricolore.  — Rappel  de  Necker 
(28  juillet).  — Nuit  du  4 août,  dans  laquelle  l’As- 
sembîéo  abolit  les  droits  féodaux  et  loua  les  pri- 
vilèges. — La  liberté  des  opinions  religieuses  et 
de  la  presse  est  décrétée  (23,  24  juillet).  — Trou- 
bles Paris  causés  par  la  cherté  du  pain;  la  po- 
pulace se  transporte  à Versailles,  où  sont  massa- 
crés les  gardes  du  corps  dans  le  palais  même 
(5  octobre). — Le  roi  est  forcé  do  revenir  à Paris 
avec  sa  famille  (6  oct.).  — L’ Assemblée  nationale 
vient  siéger  à Paris  (12  oct.);  elle  s’installera 
dans  le  manège,  près  des  Tuileries,  du  côté  de 
la  rue  Saint-flonorc.  — Décrets  de  l'Assemblée  : 
les  biens  du  clergé  sont  déclarés  biens  nationaux 
(2  nov.)  ; création  des  assignats  (J7  déc.)  ; confis- 
cation des  biens  des  émigrés  (22  déc.).  — Le 
premier  numéro  du  Moniteur  officiel  parait  le 
5 mai.  — Mort  de  Joseph  Vernet,  paysagiste  de 
marine.  — Charles  IX,  tragédie  de  J.  Ghenier. 

1790.  L’Anglais  Burke  attaque  avec  violence  la  ré- 
volution dans  ses  Réflexions  sur  la  révolution  fran- 
çaise. 

Toutes  les  provinces  belges,  à l'exception  du 
Luxembourg,  proclament  leur  indépendance  (4  jan- 
vier). — Congrès  national  à Bruxelles.  — L’em- 
pereur, craignant  une  insurrection  en  Hongrie, 
rétablit  la  constitution  hongroise  (janv.).  — Mort 
de  Joseph  11.  à 49  ans  (20  févr).  Son  frère  Léo- 
pold H lui  succède  d’abord  comme  roi  de  Bohême 
et  de  Hongrie  et  souverain  des  Pays-Bas 

Frédéric-Guillaume,  roi  de  Prusse,  fait  alliance 
avec  la  Porte  contre  l’Autriche  et  la  Russie.  — 
Succès  des  Autrichiens  contre  les  Turcs,  sur  le 
Danube,  sous  la  conduite  du  p ince  de  Cobourg. 

— Victoire  navale  des  Russes  sur  les  Suédois  à 
Swrnska-Mind.  — Congres  de  Reichenbach . eu 
Silésie,  où  la  Prusse  se  rapproche  de  l’Autriche 
(27jtt  n-27  juillet).  — Paix  de  La  Suède  arec  la 
Russie,  à Werela  (14  août).  — Trêve  de  9 mois 
entre  P An  triche  et  la  Porto  (19  sept). — Léopold, 
qui  a renoue©  au  graml-duché  de  Toscane,  on  fa- 
veur do  son  second  fils,  l'archiduc  Ferdinand,  est 
élu  empereur  d’Allemagne  (30  sept.).  — Répres- 
sion de  l’insurrection  belge.  Convention  de  la 
Haye  entre  l’Angleterre,  hi  Prusse  et  la  Hollande, 
qui  garantit  les  Pays-Bas  à l’empereur  (II  déc.). 

— Prise  dTsmaôl  sur  lus  Turcs  par  Souwarow 
(22  déo.). 

En  France,  nouveaux  décrets  de  l’Assemblée 
nationale  : elle  proclame  l'égalité  de  tous  devant 
la  loi  (21  janv.);  divise  la  Froncé  en  83  dijiarte- 
ments  (15  janv.);  suppression  des  voeux  monas- 
tiques (13  février)  : égalité  des  partages  dans  les 
successions,  suppression  des  substitutions  rt  dûs 
droits  des  aînés,  abolition  des  droits  seigneuriaux 
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(24  févr.).  — Création  de  la  municipalité  de  Pa- 
ris,  divisée  en  48  sections  (6 mai).  — Suppression 
de  tous  les  titres  de  noblesse,  des  ordres  mili- 
taires,  des  livrées,  des  armoiries,  de  toute  espèce 
de  distinction  entre  les  Français  (19  juin).  — 
L’assemblée  fixe  le  nombre  des  métropoles  ecclé- 
siastiques et  des  évôchés  (7  juin),  et  décrète  la 
constitution  civile  du  clergé  (12  juillet).  — Fête 
nationale  de  la  Fédération  au  champ  de  Mars 
(14  juillet).  — Démission  de  Nccker  (4 sept.)  ; il 
quitte  la  France.  — Suppression  des  parlements 
et  des  cours  de  justice,  qui  sont  remplacés  par 
des  tribunaux  sédentaires  de  deux  juridictions, 
les  tribunaux  de  première  instance,  et  les  cours 
royales,  dont  une  cour  de  cassation  pouvait  casser 
les  arrêts  (août  et  septembre). 

Aux  États-Unis,  mort  de  Franklin  (17  avril). 

1791.  Mort  de  Mozart,  compositeur  allemand,  à 
36  ans. 

Traité  de  paix  signé  à Szistowa,  entre  l’Autri- 
che et  la  Turquie  (4  août).  L’Autriche  ne  garde 
que  le  territoire  de  l’Unna  et  Vieux-Orsova. 

Mémoire  du  Bolonais  Galvani  sur  les  propriétés 
électriques  qui  constituent  le  galvanisme. 

Constitution  nouvelle  en  Pologne  (3  mai).  Dis- 
positions principales  : 1"  conversion  du  royaume 
électif  en  royaume  héréditaire  ; 2®  pouvoir  exécu- 
tif attribué  au  roi  avec  le  concours  du  sénat; 
3*  conservation  de  la  diète  divisée  en  deux  cham- 
bres, et  suppression  du  liberum  veto . Cette  con- 
stitution est  reçue  par  la  nation  avec  enthou- 
siasme. 

Préliminaires  de  paix  signés  à Galatz,  sur  le 
bas  Danube,  entre  la  Russie  et  la  Turquie  (11  août). 
— Mort  de  Potemiin. 

En  France,  sacre  des  premiers  évêques  consti- 
tutionnels à Paris,  par  les  mains  de  M.  de  Talley- 
rand  (15  févr.)  — Mort  de  Mirabeau  (2  avril).  — 
Concessions  des  droits  civils  aux  mulâtres  des 
colonies  (15  mai)  qui  sera  une  cause  de  luttes 
sanglantes  entre  les  mulâtres  et  les  blancs  à 
Saint-Domingue.  — M.  Guillotin,  docteur  en  mé- 
decine, fait  adopter  la  machine  inventée  par  lui 
pour  l’exécution  des  sentences  capitales (31  mai). 

— Un  décret  de  l'Assemblée  ôte  au  roi  le  droit  de 
faire  grâce.  — Louis  XVI  essaye  de  fuir  de  la 
France,  mais  il  est  arrêté  à Varennes  (21  iuin)  et 
ramene  à Paris  (25  juin).  — Ordre  aux  émigrés 
de  rentrer  en  France  sous  2 mois  (9  juillet).  — 
L’A sseinblée  suspend  l'exercice  du  p .uvoir  exécutif 
entre  les  mains  de  Louis  XVI  jusqu’à  ce  qu’il  ail 
accepté  la  Constitution  (15  juillet).  — Première 
insurrection  des  ncgresàSaint-Domingue  (22août). 

— Congrès  de  Pilnitz,enSaxe,au  S.  E.  de  Dresde, 
où  IVmporeur  et  le  roi  de  Prusse  conviennent  de 
réintégrer  Louis  XVI  dans  la  plénitude  de  son 
pouvoir  (27  août).  — La  Constitution  est  terminée 
(13  sept.);  le  roi  vient  à l’assemblée,  il  signe  la 
Constitution  et  jure  de  la  maintenir  (14  sept.)  — 
Avignon  et  le  Comtat-Venaissin  sont  déclarés  par- 
tie intégrante  de  la  France.  — Dernière  séance 
de  l’Assemblée  constituante  (30  sept.) 

Ouverture  de  l’Assemblée  législative  (l,roct.). — 
Agitation  en  Vendée  et  en  Bretagne  ; des  troupes 
sont  dirigées  contre  les  Chouans.  — Convention 
entre  la  Suède  et  la  Russie.  — Projets  de  Gus- 
tave III  pour  arrêter  la  révolution  française.  — 
Louis  XVI  refuse  de  sanctionner  les  décrets  de  l’as- 
semblée qui  menacent  de  mort  les  émigrés  s’ils 
ne  rentrent  pas  en  France  au  l#r  janvier,  et  enlè- 
vent leur  traitement  aux  prêtres  qui  ne  prêtent 
pas  le  serment  civique.  — Rochambeau  et  Luc- 
kner sont  mis  à la  tête  des  armées  du  nord  et  du 
Rhin. 

1792.  Alliance  de  l’Autriche  et  de  la  Prusse  contre 
les  révolutionnaires  de  France  (7  févr.).  Le  Dane- 
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mark  refuse  de  s*y  associer.—  Mort  de  l’empereur 
Léopold  (l*r  mars).  Son  fils  aîné  François  II,  âgé 
de  24  ans,  lui  succède. 

En  Pologne,  des  seigneurs,  qui  sont  opposés  à la 
nouvelle  constitution,  se  confedèrent  à Targovitz, 
au  S.  E.  de  la  province  de  Kiev  (14  mai),  et  s’ap- 
puient sur  la  Russie.  Le  roi  Poniatowski  se  joint 
a eux.  Malgré  l’héroïsme  de  Kosciusko,  qui  lutte 
avec  8000  hommes  contre  20  000  Russes  à Du- 
bienka,  près  de  Lublin(17  juillet),  la  nouvelle 
constitution  est  renversée  et  tous  les  décrets  de  U 
diète  de  Varsovie  de  mai  1791  sont  aboli9. 

Assassinat  de  Gustave  III,  roi  de  Suède,  dans 
un  bal  masqué,  par  un  noble,  Anckarstroêm.  qui 
subira  le  supplice  des  parricides  (16  mars).  Il 
a pour  successeur  son  fils,  Gustave  IV,  âgé  de 
14  ans,  sous  la  tutelle  de  son  oncle  le  duc  de  Su- 
dermanie. 

Traité  d’Iassy  entre  la  Porte  et  la  Russie.  La 
Russie  conserve  Oczakow,  avec  le  pays  entre  le 
Dniéper  et  lo  Dniester,  ce  dernier  fleuve  devenant 
la  frontière.  La  cession  de  la  Crimée  et  du  Kouban 
lui  est  confirmée  ; bientôt  s’y  élèveront  les  villes 
de  Rherson  et  d’Odessa. 

En  Espagne,  disgrâce  du  premier  ministre,  le 
comte  Florida  Blanca,  qui  est  remplacé  par  le 
comte  d’Aranda  (9  janv.). 

Victoires  des  Anglais  aux  Iodes  sur  Tippoo- 
Saèb,  qui  est  contraint  de  leur  abandonner  la  moi- 
tié de  ses  Etats  et  de  leur  payer  une  forte  con- 
tribution de  guerre.  — Le  philosophe  écossais 
Dugald-Stewart,  élève  de  Reid.  donne  le  premier 
volume  de  la  Philosophie  de  l'esprit  humain.  — 
Mort  du  peintre  Reynolds. 

Décret  d’accusation  contre  Monsieur,  le  comte 
d’Artois,  le  prince  de  Condé  et  plusieurs  autres  émi- 
gres (l,r  janv.).  — Monsieur  est  déclaré  déchu  de 
son  droit  éventuel  à la  régence  (16  janv.). — Décret 
prononçant  le  séquestre  des  biens  des  émigrés 
(9  fév.) . — Décret  admettant  les  hommes  de  cou- 
leur et  les  nègres  libres  des  colonies  à jouir  im- 
médiatement des  droits  politiques  (mars).  — Dé- 
cret qui  prohibe  tout  costume  ecclésiastique  et 
religieux  (15  avril).  — Commencement  des  nosli- 
litcs  près  de  Lille.  Les  Français  sont  repoussés  à 
Tournay.  Leur  général,  Dillon,  est  massacre  par 
ses  soldats.  Le  lendemain,  le  général  Biron  est 
battu  et  est  forcé  de  rentrer  en  désordre  à Valen- 
ciennes. — Les  ecclésiastiques  non  assermentés 
seront  déportés  (26  mai) . — L’Assemblée  se  con- 
stitue en  séance  permanente  (29  mai).  — Renvoi 
des  trois  ministres  girondins,  Servan,  Roland  et 
Clavières.  Ils  sont  remplacés  par  Mourgues,  Du- 
mouriez  et  Beaulieu  (12-13  juin).  — Prise  de  Me- 
nin  par  Luckner  (17  juin).  — Insurrection  des 
faubourgs  Saint-Antoine  et  Saint- Marceau,  qui 
envahissent  les  Tuileries.  Prise  dTfpres  et  de 
Courtrai  par  Luckner  (20  juin).  — Première  coa- 
lition continentale  contre  la  France.  Manifeste  du 
roi  de  Prusse  (26  juin).  — Les  sections  de  Paris 
se  déclarent  en  permanence.  Manifeste  du  duc  de 
Brunswick  (25  juillet).  — Pétion  demande  à l’As- 
semblée, au  nom  de  la  commune,  la  déchéance 
du  roi.  — Bombardement  de  Thionville  par  les 
Prussiens  (5  août),  — Victoire  de  Luckner  sur  les 
Autrichiens  à Casscl  (7  août) . — Les  Marseillais, 
arrivés  récemment  à Paris,  et  les  faubourgs  s’em- 
parent des  Tuileries  ; massacre  des  Suisses.  — Le 
roi  se  rend  à l’Assemblée.  Décret  qui  le  suspend 
de  ses  fonctions  et  qui  convoque  une  assemblée 
nationale  (10  août).  — Le  roi  et  sa  famille  sont 
conduits  dans  la  tour  du  Temple  (12  août).  — 
Création  du  tribunal  du  10  août  (17  août).  — Eta- 
blissement d’un  tribunal  criminel  extraordinaire 
(18  août).  — La  Fayette  quitte  son  armée  et  est 
arrêté  aux  avant-postes  autrichiens.  Il  est  rem- 
placé par  Dumouriez  (20  août).  — Première  in- 
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aurrection  des  Vendéens  (22  août) . — Prise  de 
Longwy  par  les  Prussiens.  Kellermann  remplace 
Lucxner  (23  août).  — Reddition  de  Verdun,  dont 
le  commandant,  Beaurepaire.  se  tue  de  désespoir 
(2  sept.).  — Massacres  dans  les  prisons  de  Paris 
(2,  3,  4 et  5 sept.).  — Clôture  de  l'Assemblée  lé- 
gislative (21  sept.). 

RÉPUBLIQUE. 

Première  séance  de  la  Convention,  qui  décrète 

?[ue  la  royauté  est  abolie  et  proclame  la  république 
22  sept.).  — Décret  proclamant  la  république 
française  une  et  indivisible  (25 sept.).—  Bombarde- 
ment de  Lille  parles  Autrichiens  (29  sept.).  — Prise 
de  Worms  par  Custine  (4  oct.) . — Rcpriae  de  Verdun 
(13  oct.).  — Prise  de  Mayence  par  Custine,  de 
LongWV  par  Kellermann  (21  oct.).  — Évacuation 
du  territoire  français  par  les  Prussiens  (2  oct.).— 
Prise  de  Francfbrt-sur-Mein  par  Custine. — Vic- 
toire de  DuiiiOuricz  à Jcmmapcs  sur  le  prince  de 
Cobourg  (6nov  ).  — Occupation  de  Bruxelles  j>ar 
Dumouricz  (13  nov.).  — La  Savoie  est  réunie  a La 
Franco  et  forme  le  département  du  Mont-Blanc. 
— Décret  qui  porte  que  Louis  XVI  sera  jugé  par 
la  Convention  (3  déc.).  — Louis  XVI  comparait  à 
La  barre  de  la  Convention;  il  nomme  pour  ses 
défenseurs  Tronchet  et  Targpt;  ce  dernier  refuse 
et  est  remplacé  par  M.  de  Malesberlies. 

1793.  Basseville,  ambassadeur  de  France  à Rome, 
est  massacré  dans  cette  ville  par  le  peuple.  — La 
peine  de  mort  est  prononcée  contre  Louif  K VI 
après  l'audition  des  défenseurs  interjetant  a;pel 
au  peuple,  par  387  votants  sur  721  (17  jauv.).  — 
Vive  discussion  sur  la  question  de  .savoir  s’il  y 
aura  un  sursis  à l'exécution  de  Louis  (18  janv.). 
— L'acte  de  Louis  XVI,  portant  appel  au  peuple, 
est  déclaré  nul  par  la  Convention  (19  janv.). — 
Exécution  de  Louis  XVI.  Assassinat  du  conven- 
tionnel Le  Pelletier  de  Saint-Fargeau  par  Paris, 
ancien  garde  du  corps  (21  ianv.).  — Déclaration 
des  princes  français,  datée  de  Ham  (Westpbalie), 
reconnaissant  le  dauphin  pour  roi  de  France  (sous 
le  nom  de  Louis  XVII),  Monsieur  pour  régent  du 
royaume  et  le  comte  d'Artois  pour  lieutenant- 
général  (28  janv.). 

Réunion  à la  France  du  comté  do  Nice,  qui 
forme  le  département  des  Alpes-Maritimes  (31  jan- 
vier).— Déclaration  de  guerre  à l’Angleterre  et  au 
stathouderde  Hollande  (1*‘  fév.). — Guerre  civile  en 
Vendée. — Invasion  delà  Hollande  (17  fév.). — Décla- 
ration de  guerre  à l'Espagne  (7  mars).  — Première 
coalition  contre  la  France,  formée  par  l’Autriche, 
la  Prusse,  l'Empire,  l’Angleterre,  la  Hollande, 
l’Espagne,  le  Portugal,  le  pape  et  le  roi  de  Sar- 
daigne (9  mars).  — Établissement  du  tribunal  ré- 
volutionnaire à Paris  (10  mars).  — Prise  de  Chol- 
let (Vendée)  par  Cathelineau  et  Stofflet  (15  mare). 
— ■ Défaite  de  Dumouriez  à Nerwinde  (8  mars). — 
Réunion  à la  France  de  l’évCché  de  Bâle,  qui 
forme  le  département  du  Mont-Terrible  (23  mare). 
— Dumouriez,  qui  s’est  prononcé  ouvertement 
contre  la  Convention,  passe  à l'ennemi  (l*r  avril) 
— Décret  établissant  un  comité  de  salut  public 
composé  de  neuf  membres  (6  avril).  — Prise  de 
Tabago  par  les  Anglais  (15  avril).  — Massacre  des 
blancs  à Saint-Domingue  (21  mai).  — Insurrection 
de  Lyon  contre  la  Convention  (29  mai).  — Journée 
dite  du  31  mai.  Insurrection  à Paris.  — Nouvelle 
insurrection.  Arrestation  de  21  députés  girondins 
— - Défaite  des  républicains  û Saurnur  par  les  Ven- 
déens, qui  s’emparent  de  la  ville  (10  juin).  — La 
constitution  d:te  de  93,  ou  de  l’an  I*r,est  présentée 
à l’acceptation  du  peuple  (24  juin).  — AUaq  iede 
Nantes  parles  Vendéens  (27-29  juin).  — Reprise 
de  Saurnur  par  les  républicains  (30  juin)  - Dé- 
lai Le  des  Vend-.ens  Lèse  are  et  La  Rochejaquelein 
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par  Westcrmann  (3  juillet).  — Assassinat  de  Ma- 
rat par  Charlotte  Conlav  (13  juillet).  — Capitu- 
lation de  Mayence,  assiégé  depuis  4 mois  par  les 
Prussiens  (23  juillet). — Loi  décrétant  l’arrestation 
des  suspects  (12  août).  — Decret  ordonnant  la 
levée  en  masse  du  peuple  français.  Prise  de  Pon- 
dichéry par  les  Anglais  (23  août). — Toulon  livré 
aux  Anglais  (27  août).  — Défaite  des  Anglais  et 
des  Autrichiens  à Hondschoote  par  Houchard 
(6,  7,  8,  9 sept.).  — Procès  de  Marie-Antoinette. 
Arrcstaiion  de  53  députés  girondins  (3  oct.).  — 
Le  5 oct.,  decret  qui  abolit  rère  chrétienne  et  or- 
donne que  l’ère  des  Français  datera  de  la  fondation  de 
la  République  (22  sept.  1792).  — Prise  de  Lyon,  qui 
s'était  insurgée  contre  la  Convention  (9  oct.).  — 
Victoire  de  Jourdan  à Wattignies  sur  les  Autri- 
chiens (15-16 octobre).  — Condamnation  et  exécu- 
tion de  Marie- Antoinette  (16  oct.).  — éxecution  de 
21  députés  girondins  (31  oct.).  --  Exécution  du 
duc  d’Orléans  (8  nov.j.  La  commune  de  Paris  dé- 
crite l’abolition  du  culte  catholique  et  le  remplace 
parle  culte  de  la  Raison  (10 nov.).  — Inaugura- 
tion du  calendrier  républicain  (24  nov.).  — Prise 
du  Mans  par  La  Rochejaquelein  (10  déc.).  Reprise 
de  Toulon  par  Dugommier,  sous  lequel  comman- 
dait Napoléon  Bonaparte  (19  déc.).  — Défaite  des 
royalistes  à Savenay  (Loire-lnferieure).  — Expé- 
riences du  télégraphe  aérien  de  l'abbé  Chaprc 
(12  juillet). 

Second  démembrement  de  la  Pologne  par  la 
Prusse  et  la  Russie. 

Découverte  de  la  lithographie  à Munich,  psr 
Senefelder. 

Voyage  de  l’Anglais  Vancouver,  à la  recher- 
che d'une  communication  entre  l'Atlantique  et 
le  Pacifique  en  passant  au  nord  de  l'Amérique 
septentrionale. 

Aux  Etats-Unis,  Washington  est  réélu  président 
pour  quatre  ans. 

1794.  En  Angleterre,  acquittement  de  Warren  Has- 
tmgs. 

En  Espagne,  crédit  de  don  Manuel  Godoy,  fa- 
vori de  la  reine;  il  obtient  les  pouvoirs  de  pre- 
mier ministre  (9  avril). 

En  Pologne,  Kosciusko,  créé  dictateur,  bat  les 
Russes  à Raslavice  (4  avril).  — Massacre  d’une 
rlie  de  la  garnison  russe  à Varsovie  (avril).  — 
Prusse  et  l’Autriche  appuient  la  Russie.  — Le 
roi  de  Prusse  s’empare  ue  Cracovie  par  trahison. 
— Défaite  de  Kosciusko  à Macejovice,  sur  le  San 
(10  oct.).  — Massacres  horribles  commis  à Pragr 
par  l’ordre  de  Souvarov.  Reddition  de  Varsovie. 
Catherine  H force  Stanislas  Poniatowski  d’abdi- 
quer. 

Le  philosophe  allemand  Fichte  donne:  Idée  de 
la  doctrine  de  la  science. 

Continuation  de  la  guerre  de  la  première  coali 
lion  contre  la  France.  — Dans  les  Antilles,  les 
Anglais  nous  enlèvent  la  Martinique,  la  Guade- 
loupe, Sainte  Lucie,  la  Dominique.  — La  Corse 
est  occupée  par  les  Anglais  (18  juin).  — Hoche, 
commandant  de  l’armée  de  Moselle  et  Rhin, 
et  Pichcgru  sauvent  Landau.  — Pichegru,  à la 
tète  de  l’armée  du  nonl,  envahit  1a  Belgique  au- 
trichienne (26  avril).  — Combat  naval  dans  l’O- 
céan entre  les  Anglais  et  les  Français;  ceux-ci  y 
perdent  8 bâtiments,  entre  autres  ie  Vengeur  — 
Victoire  do  Jourdan  à Fleurus,  au  nord  de  Char- 
leroi  (26  juin).  Masséna,  qui  avait  tenté  d'envahir 
le  Piémont,  est  forcé  de  reculer  jusqu’aux  côtes 
de  Gènes.  — Tandis  que  Pichegru  aenève  la  con- 
quête de  la  Belgique,  D&endels  franchit  sur  la 
glace  le  Wahal,  bras  du  Rhin  inférieur,  et  entre 
en  Hollande  (25  déc.).  — La  Prusse  et  l’Empire 
entament  des  négociations  avec  la  France. 

Loi  portant  abolition  immédiate  de  Peseta  v.  g e 
dans  les  colonies (4  févr.).  — Horreurede  1a  gut  rro 

il 
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de  Vendée.  Tous  les  habitants  du  pays  sont  mis 
par  la  Convention  hors  la  loi.  Défense  de  faire 
aucun  prisonnier  (27  mai).  — Épouvantables 
massacres  accomplis  dans  les  provinces  par  les 
commissaires  de  la  Convention  : Carrier  à Nantes, 
Lebon  à Arras,  Collot  d’Herbois  à Lyon,  etc.  — 
Exécution  d’H  bert,  dit  le  père  Duchéney  de  Ron- 
sin,  d'Anacharsis  Clootz,  etc.  (24  mars);  de 
Danton,  de  Lacroix,  de  Chabot,  de  Camille  Des- 
moulins, de  Hérault  de  Séchelles  (5  avril)  ; de 
Chaumette?  ancien  procureur  de  la  Commune, 

âui  a imaginé  les  fêtes  de  la  Raison  (13  avril).  — 
xécution  du  célèbre  chimiste  Lavoisier  avec  les 
autres  fermiers  généraux  (8  mai).  — Condamnation 
à mort  de  Madame  Élisabeth,  sœur  de  Louis XVI 
(10  mai).  — La  Convention,  sur  la  proposition  de 
Robespierre,  déclare  que  le  peuple  français  re- 
connaft  l'existence  d'un  Être  suprême  et  l’im- 
mortalité de  l'Ame  (7  mai).  — Fête  de  l'Être  su- 
prême. — Execution  du  poète  André  Cbénier 
(25  juillet). — Journée  du 9 Cher midor  (27  juillet). 
Défaite  du  parti  jacobin  à la  Convention.  Ar- 
restation des  deux  Robespierre,  de  Couthon,  de 
Saint- Just  et  de  Lebas,  qui  se  tue.  — Exécution 
des  deux  Robespierre,  de  Couthon  et  de  Saint- 
Just  (10  thermidor,  28  juillet).  — Fin  de  la  Ter- 
reur, qui  durait  depuis  l'exécution  do  Louis  XVI. 
— Le  club  des  Jacobins  est  fermé  (11  nov.).  — 
Exécution  de  Carrier  (15  déc.). 

Création  de  l’École  centrale  des  travaux  publics  ou 
Ecole  polytechnique  (Il  mars).  — (ieoffroy-Saint- 
Hilaire  ouvre  le  premier  cours  de  zoologie  qui 
ait  été  fait  en  France  (6  mai).  — Fondation  d’un 
musée  des  monuments  français , par  Albert  Le- 
noir. — Le  télégraphe  aérien  de  l’abbe  Chappe, 
qui  fonctionne  de  Paris  à Lille,  est  inauguré  par 
la  nouvelle  de  la  prise  de  Condé  sur  les  Autri- 
chiens (30  nov.). 

1795.  La  Courlande  se  soumet  volontairement  à la 
Russie  (18  mars).  — Troisième  et  demior  partage 
de  la  Pologne  (24  oct.). 

Pichegru  achève  la  conquête  de  la  Hollande. 
Occupation  d’Amsterdam  (79  janv.).—  Prise  de  la 
flotte  hollandaise  au  milieu  des  glaces  du  Texel 
par  des  hussards  français  (20  janv.).  — Les  Fran- 
çais s’emparent  de  Roses,  place  forte,  au  S.  E.  des 
Pyrénées  orientales  (3  févr.).  — Paix  signée  à 
Paris  entre  la  république  et  le  grand-duc  de  Tos- 
cane (9  févr.).  — Paix  de  Bêle  entre  la  Prusse  et 
la  France  (5  avril).  — Traité  de  paix  entre  la 
France  et  la  Hollande  (16  mai)  : abolition  du 
stathoudérat;  la  France  conserve  la  Flandre  hol- 
landaise.— Traité  de  paix  à B ile  entre  la  France 
et  l’Espagne,  qui  abandonne  sa  part  de  la  colonie 
de  Saint-Domingue. — Les  Anglais  enlèvent  à la 
Hollande,  devenue  notre  alliée,  Ceyian,  Malacca, 
les  forts  du  Malabar  (août),  le  cap  de  Bonne- Es- 
pérance (16  sept.).  — Défaite  de  Jourdan  & 
Hochst,  à l’O.  de  Francfort,  par  l'Autrichien 
Clairfait  (11  oct.).  — Trahison  de  Pichegru  qui 
traite  avec  le  prince  de  Condé;  il  est  destitué. 
— Défaite  des  Autrichiens  en  Italie,  à Loano, 
entre  Aibinga  et  Finale,  par  Schérer  (23  nov.). 

Première  pacification  de  la  Vendée , conclue 
à la  Jaunayc  (15  févr  ).  — Décret  qui  divise 
la  commune  de  Paris  en  douxe  arrondissements 
(21  févr.).  — Insurrection  des  faqbourgs  de 
Paris  contre  la  Convention  (1"  avril,  12  germi- 
nal). — Décret  établissant  l'uniformité  des  poids, 
mesures  et  monnaies  suivant  le  système  décimal 
(7  avril).  — Exécution  de  l’accusateur  public  du 
tribunal  révolutionnaire,  Kouquier-TinyiUe  (6  mai),  j 
— Journée  dite  du  l*r  prairial;  nouvelle  insurrection 
des  faubourgs  contre  la  Convention;  mort  du  dé- 
put Ferrand  * fermeté  du  président  Boissy-d’An- 

Î;las.  — Abolition  du  tri  bon  al  révolutionnaire 
31  mai).  — Mort  de  Louis  XVII , âgé  de  10  ans, 
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dans  la  prison  du  Temple  (8  juin).  — Échange 
de  la  fille  de  Louis  XVI  contre  les  représentants 
du  peuple  que  Dumouriez  avait  livrés  aux  Autri- 
chiens en  avril  1793  (3ü  juin).  — Les  Anglais  dé- 
barquent et  abandonnent , sur  la  côte  de  Quibe- 
ron,  en  Bretagne,  un  corps  d’émigrés , qui  est 
détruit  par  le  général  Hoche  (juillet).  — Consti- 
tution ac  l’an  III  décrétée  par  la  Convention  (22 
août).  Le  Corps  législatif  sera  divisé  en  deux 
Conseils,  où  entreront  les  deux  tiers  de  ses  mem- 
bres : celui  des  Cinq-Cents,  qui  proposera  les  lois, 
et  celui  des  Anciens , qui  les  adoptera  ou  les  re- 
jettera ; le  pouvoir  exécutif  sera  remis  à un  Di- 
rectoire de  cinq  membres  nommés  par  les  Con- 
seils. —Décret  qui  dissout  les  clubs  et  les  sociétés 
populaires  (23  août).  — Acceptation  par  le  peuple 
uc  la  Constitution  do  l’an  III  (23  sept.). — Réunion 
à la  France  des  pays  conquis  en  deçà  du  Rhin, 
de  la  Belgique , du  pays  de  Liège  et  du  Luxem- 
bourg (l*r  oct.). — Troubles  â Paris.  La  Conven- 
tion se  déclare  en  permanence  (3  oct.).— Journée 
dite  du  13  vendémiaire  (5  oct.) , insurrection  des 
sections  royalistes,  qui  échoue  devant  les  habiles 
mesures  de  défense  prises  par  Napoléon  Bonaparte, 
lieutenant  do  Barras.  — Organisation  de  1 Insti- 
tut, des  écoles  primaires  et  des  écoles  centrales 
(25  oct.).  — Dernière  séance  de  la  Convention,  qui 
a,  pendant  sa  session,  rendu  8370  décrets  (26  oct.). 


DIRECTOIRE. 

Première  séance  du  Conseil  des  Cinq-Cents  et  du 
ConseildesAnciens{28oct.). — Le  Directoire  exécutif 
est  ainsi  composé  : LaRêvcillère-Lcpeaux,  Lclour- 
neur  dit  de  la  Manche,  Rcwbell,  Barras  et  Carnot 
(1"  nov.).  — Le  ministère  est  divis’  en  six  dé- 
partements: relations  extérieures,  justice,  guerre, 
trésorerie,  marine,  intérieur  (5  nov.). — évacua- 
tion do  File  Dieu  par  le  comte  d'Artois  elles  An- 
glais (17  nov.). 

1796.  Première  campagne  de  Bonaparte  en  Italie . 
Première  victoire  à Montenotte  sur  les  Autrichiens, 
qui  sont  coupes  des  Piémontais  (Il  avril). — Corn 
liais  de  Millésime  et  de  Dego  (14-15  avril). — Dé- 
faite des  Piémontais  à Mondovï  (22  avril).  — Ar- 
mistice de  Cherasco  accordé  au  roi  de  Sardaigne 
(28  avril).  — Défaite  du  général  autrichien  Beau- 
lieu  au  pont  de  Lodi  sur  l'Adda  (11  mai).  Bona- 
parte est  maître  du  Milanais.  — Paix  ue  Pans 
entre  la  Sardaigne  et  la  France.  La  première  cède 
la  Savoie  et  les  comtés  de  Nice  et  de  Tende  dans 
les  Alpes  maritimes  (15  mai).  — Masséna  occupe 
Vérone  (3juin). — Occupation  de  Bologne,  de  Fer- 
rare  (19  juin) , et  bientôt  après  d'Ancône. — Com- 
mencement du  siège  do  Muntuue  (18  juillet).  — 
Campagne  sur  le  Rhin  de  l’armée  française  divisée 
en  deux  corps  sous  Moreau  et  Jourdan.  Victoire 
sur  Ire  Autrichiens  à Altenkirchen  remportée  par 
Kléber  et  Lefebvre,  qui  commandent  sous  Jourdan 
(4  juin).  — Prise  au  fort  de  Kehl  par  Moreau 
(lw  juillet).  — L’archiduc  Châ  les  , vaincu  par 
Moreau  àNeresheim  (10  août),  défait  Bernadette, 
lieutenant  de  Jourdan,  à Neumark  (23  août),  et 
contraint  Jourdan. après  la  bataillede  Wurtzbourg 
(3  sept.),  à se  replier  derrière  la  Uhn.  — Belle 
retraite  de  Moreau,  qui  repasse  le  Rhin  à Hunin- 
gue  (26  oct.). — Campagne  de  Bonaparte  contre  le 
général  autrichien  AVurmser.  Défaites  des  Autri- 
chiens à Lonato  (3  août)  et  à Casliglione  (5  août)  ; 
ils  sont  bloqués  dans  Manloue.  — Bonaparte  re- 
monte la  vallée  de  l’Adige  : victoire  de  Roveredo 
(3-4  sept.)  ; victoire  de  Bassano,  près  de  la  Brents 
(8  sept  ) . Wunnser  est  obligé  de  se  renfermer  dans 
Mantoue.  — Traité  de  paix  signé  à Paris  avec  le 
roi  de  Naples  (10  oct.).  — Formation  de  la  répu- 
blique cispadane  par  la  réunion  do  Modène,  Reg 
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gio,  Bologne  et  Ferrare  (16  oct.) . — Nouvelle 
campagne  de  Bonaparte  contre  les  Autrichiens 
conauits  par  Alvinzi.  Brillante  victoire  de  Bona- 
parte à Arcole  (15-17  nov.).  Conférences  de  lord 
Malmesbury  à Paris  depuis  le  23  oct.—  Expédition 
malheureuse  dirigée  par  le  général  Hoche  et  l'a- 
miral Truguet  sur  l’Irlande,  qui  cherchait  à sc 
détacher  de  l’Angleterre. — Hupturedes  conférences 
(19  déc.).— Alliance  de  Tippo-Sacb  avec  la  France 
contre  1 Angleterre. 

Mariage  de  Bonaparte  avec  Joséphine  Tascher 
de  la  Pagerie,  veuve  du  vicomte  Alexandre  de 
Beauliarnais , mère  de  deux  enfants,  Eugène  et 
Hortense  (8  mars).  — Fin  de  la  guerre  de  Vendée. 
Stofllet  est  fusillé  (25  févr.);  Charrette  a le  même 
sort  (29  mars).  Modération  du  général  Hoche,  qui 
mérite  le  titre  de  pacificateur  de  la  Vendée.  — 
Suppression  des  assignats,  qui  sont  remplacés  par 
les  mandats  territoriaux  (18  mars).  — Traité  avec 
le  duc  de  Wurtemberg,  qui  donne  à la  France 
Montbéliard,  dans  la  Franche-Comté  (7  août).  — 
Exposition  du  système  du  monde , de  Lanlacc. 

En  Hollande,  une  Convention  nationale  abolit 
les  Etats  généraux  (l*r  mars).  Proclamation  de  la 
république  hatave.  — La  flotte  des  Hollandais  est 
battue  et  prise  par  les  Anglais  devant  le  cap  de 
Bon  ne- Espérance  (15  août). 

Traité  d'alliance  offensive  et  défensive  de  l’Es- 
pagne avec  la  France  (19  août)  ; déclaration  de 
guerre  de  l’Angleterre  (7  oct.). 

Occupation  par  les  Russes  de  la  ville  de  Der- 
bent,  sur  la  mer  Caspienne.  — Mort  do  Catherine  II 
(6  nov.).  Avènement  de  son  fils,  Paul  Ier,  à 42  ans. 

1797.  Victoire  navale  des  Anglais  sur  les  Espagnols, 
au  cap  Saint-Vincent  ; ceux-ci  perdent  dans  les 
Antilles  File  de  la  Trinité  (févr.).  — Prise  du  fort 
de  Kelil  par  l'archiduc  Charles  (9  janv.).— Victoire 
de  Bonaparte  à Rivoli  (14  janv.).  — Wurmser, 
enlermé  dans  Mantoue,  est  forcé  de  capituler 
(2  févr.).  L'Italie  est  perdus  pour  les  Autrichiens. 
— Occupation  d'uno  partie,  des  Etats  de  l'Eglise 
(du  l*r  au  17  févr.).  Traité  de  paix  signé  à Tolen- 
tino  avec  le  pape;  qui  cède  à la  France  Avignon, 
le  comtat  Venaissin,  les  trois  légations  de  Ferrare, 
Bologne  et  Ravenne  (19  févr.).  — Quatrième  cam- 
pagne de  Bonaparte  contre  les  Autrichiens,  con- 
duits par  l'archiduc  Charles.— Victoire  des  Fran- 

S&ls  près  du  Tagliamento  (16  mars).  Soulèvement, 
it  Pâques  téronaises , des  provinces  vénitiennes 
contre  les  Français.  — Préliminaires  de  paix  avec 
l'Autriche  signés  à Léoben  (18  avril).  — Hoche, 
commandant  l’armée  de  Sambre-et-Meuse;  nasse 
le  Rhin  à Neuwied  et  défait  les  Autrichiens 
(18  avril).  — Passage  du  Rhin  A Strasbourg  par 
l'année  de  Rhin-et- Moselle,  sous  les  ordres  de  Mo- 
reau (20-21  avril). — Armistice  sur  le  Rhin  (23 
avril).— Nouvelle  occupation  de  Vérone  (24  avril). 
— Occupation  de  Venise  (13  mai).—  Une  muni- 
cipalité démocratique  remplace  l'ancien  gouver- 
nement de  Venise  (16  mai).  Révolution  à Gènes 
(22  mai).  — Création  de  la  république  ligurienne 
à Gènes  (14  juin).  — Inutiles  conférences  de  Lille 
entre  la  France  et  l’Angleterre  (G  juillet-17  sept.). 
— iToclamation.  de  la  république  cisalpine  (9  juil- 
let). — Bonaparte  impose  à L'Autriche  le  traité  de 
Campo-Formio , qui  confirme  A la  France  la  Bel- 
gique, lui  donne  la  Lombardie,  les  lies  Ioniennes 
et  les  côtes  d'Albanie  , et  cède  à l’Autriche,  qui 
reconnaît  la  république  cisalpine,  Venise  avec 
lTstrie  et  la  Dalmatie.  — Formation  d une  armée 
(TA  ngleterre  sous  les  ordres  de  Bonaparte  (26  oct.). 
— Ouverture  du  congrès  de  Rastadt  (9  déc.).  — 
Présentation  solennelle  de  Bonaparte  au  Directoire 
(10  déc.).— Emeute  à Borne,  où  est  tué  le  général 
Duphot  (28  déc.). 

François  Barthélemy  est  nommé  directeur  à la 
place  do  Letourneur  (20  mai).  — Journée  dite 
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du  18  fructidor  : la  majorité  du  Directoire, 
appuyée  par  les  troupes  d Augereau,  organise 
un  coup  d’Etat  contre  les  directeurs  Barthé- 
lemy et  Carnot,  ainsi  que  contre  les  mem- 
bres des  deux  conseils  qu’on  accusait  de  pen- 
ser au  rétablissement  de  la  monarohic.  Au- 
gereau  s’empare  des  deux  directeurs  suspects,  de 
Pichegru,  de  Barbé-Marbois  et  de  53  députés 
soupçonnés  d’opinions  royalistes;  ils  sont  condam- 
nés à la  déportation  (4  sept.).  — Merlin  de  Douai 
et  François  de  Neufenàteau  sont  nommés  direc- 
teurs (i0  sept.).  — Disgrâce  de  Moreau  à cause  de 
scs  révélations  tardives  au  sujet  de  Pichegru.  — 
Mort  de  Hoche  (18  sept.). 

Mort  de  Frédéric-Guillaume  II,  roi  de  Prusse,  à 
53  ans  (16  nov.).  Avènement  de  son  fils,  Frédéric- 
Guillaume  III,  a 27  ans. 

Efforts  du  sultan  Sélim  III  pour  initicrscs  peuples 
à la  civilisation  européenne.  — Révolte  du  pacha 
de  Bolgrade  Paswan-Oglou. 

Aux  Etats-Unis,  Washington  refuse  une  troi- 
sième candidature  à la  présidence.  Lo  nouveau 
président  est  John  Adams,  né  dans  le  Massachu- 
setts, célèbre  jurisconsulte. 

1798.  Révolution  en  Hollande,  provoquée  par  l’en- 
voyé français  Delacroix  (22  janv.).  Etablissement 
d’une  constitution  directoriale  analogue  à celle 
de  la  France.  — Occupation  de  Roiuc  par  les  trou- 
pes françaises  (10  févr.). — Formation  do  la  Répu- 
blique romaine  (15  février).  — Mauvais  traitements 
envers  l'octogénaire  Pie  VI . et  son  enlèvement  avec 
plusieurs  cardinaux  (20  février).  — Révolution  cri 
Suisse.  Le  pays  de  Vaud,  appuyé  nar  la  France, 
veut  se  soustraire  à la  domination  du  canton  aris- 
tocratique de  Berne.  Abolition  de  l'ancienne  ligue 
suisse  (12  avril).  — Proclamation  de  la  répu- 
blique helvétique.  — Réunion  à la  France  de 
MulhauM,  ville  d’Alsace,  et  de  Genève  (févr.  et 
26  avril).  — L’expédition  d’Egypte,  commandée 
par  Bonaparte,  part  de  Toulon  (19  mai).  — Prise 
de  Malte  par  l’armée  d’Orient  (10-13  juin).  — Dé- 
barquement de  l’armée  d’Orient  à Aboukir 
(l*r  juillet).  — Prise  d'Alexandrie  par  Kléber 
(2  juillet).  — Bataille  des  Pyramides  gagnée  par 
Bonaparte  (21  juillet).  — Prise  du  Caire  (23  juil- 
let). — Destruction  de  la  flotte  française  à Aboukir 
par  Nelson  (1er  août).  — La  Porte  déclare  la  guerre 
a la  France  (12  sept.  ). — Victoire  do  Desaix  sur  Mou- 
rad-Bey  àSédyman(7oct.). — Insurrection  du  Caire 
(21  oct.).  — Débarquement  du  général  français 
Humbert  en  Irlande  (22  août);  il  est  défait  à Pal- 
Hnamack  et  obligé  de  capituler  (8  sept.).  — Se- 
conde coalition  contre  la  France.  Alliance  de  l’Au- 
triche avec  Naples,  qui,  poussée  par  l’Angleterre, 
rompt  la  paix  (24  nov.).  — Championnet  est  forcé 
d’évacuer  Rome  (26  nov.).  mais  Macdonald  bat  les 
Napolitains  à Ci vita  Castellana  (4  déc.).  — Le  Di- 
rectoire déclare  la  guerre  aux  rois  de  Naples  et  de 
Sardaigne  (6  déc.).  Charles-Emmanuel  est  con- 
traint de  renoncer  à la  souveraineté  du  Piémont 
le  9.  Championnet  rentre  à Rome  le  15.  — Al- 
liance de  la  Porte  avec  la  Russie  le  23.  Le  czar 
envoie  une  armée  contre  les  Français  en  Italie. 
Protestations  des  plénipotentiaires  français  à Ras- 
tadt, qui  menacent  de  la  guerre  les  gouverne- 
ments allemands  s’ils  livrent  passage  aux  troupes 
russes. 

En  France,  établissement  d’une  conscription 
militaire,  comprenant  tous  les  Français  en  état 
de  porter  les  armes,  de  20  à 25  ans  (21  août).  — 
Fondation,  à Paris,  du  Conservatoire  des  arts  et 
métiers  (15  mai).  — Première  exposition  des  pro- 
duits de  l’industrie  française  (21  sept.). 

A Haïti,  Toussaint- Louverture  chasse  les  blancs 
de  la  colonie  française,  tandis  que  les  Anglais  oc- 
cupent la  partie  espagnole  de  FUe.  Déclaration 
d’indépendance. 
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1799.  Chain pionnet  occupe  Naples  (23  janv.).  Etablis- 
sement de  la  république  parthénopéenne.  — Le*  | 
Russes  et  les  Turcs  réunis  enlèvent  aux  Français 
leurs  possessions  dans  la  mer  Ionienne.  — Décla- ! 
ration  de  guerre  du  Directoire  à l'Autriche  (12 
mars).  Sccondecoalitionréunissantcontrela  France 
l'Angleterre,  l’Autriche,  une  partie  de  l’empire 
germanique,  Naples,  le  Portugal,  la  Russie,  la 
Turquie,  les  Etats  barbaresques.  — Défaite  de 
Jourdan  par  l’archiduc  Charles  à Stockach,  au 
N.  O.  du  lac  de  Constance  (22  mars).  — Défaites 
de  Schérer  par  l’Autrichien  Kray  sur  l’Adigc 
(30  mars)  et  à Magnano,  au  S.  E.  de  Vérone 
(5  avril).  Il  se  replie  jusque  sur  l'Adda.  — Le 
Russe  Souvarov  est  placé  à la  tête  des  forces  réu- 
nies des  Russes  et  des  Autrichiens  en  Italie.  Sché- 
rcr  cède  le  commandement  en  chef  à Moreau 
(23  avril).  — Défaite  de  Moreau  à Cassano,  sur 
l'Adda  (28  avril)  — 11  opère  sa  jonction  près  de 
Gênes  avec  Macdonald,  qui  venait  de  soutenir  trois 
combats  contre  Souvarov  sur  la  Trébie  (17,  18, 
19  juin).  — Rupture  du  congrès  de  Rastadt 
(8  avril);  assassinat  des  plénipotentiaires  fran- 
çais (28  avril).  — Victoire  de  Souvarov  à Novi  sur 
Moreau  et  Joubcrt,  qui  v est  tué  (15  août).  — 
Entrée  en  Suisse  du  corps  d’armée  de  Souvarov, 
qui  est  dispersé  par  Lecourbe  (24-26  sept.).  — 
Victoire  éclatante  de  Masséna  à Zurich  sur  les 
Austro-Russes  (25  sept,  et  suiv.).  — En  Hollande, 
débarquement  d'une  armée  anglo-russe  sur  la 
presqu’ile  du  Helder  (27  août).  — La  tlotte  hol- 
landaise du  Texel  se  rend  aux  Anglais.  — Victoires 
de  Brune  sur  les  Anglo-Russes  à Bergen  (19  sept.); 
à Castricum  (6  oct.).  — Capitulation  de  l’armée 
anglo-russe  à Alkmaer  (18  oct.). 

En  Orient,  expédition  de  Bonaparte  en  Syrie 
(février).  Prise  d'El-Arisch,  de  Gaza,  de  Jaffa. 
Siège  de  Saint-Jean-d’Acre  ou  Ptolémaïs,  au  pied 
du  mont  Carmel.  Victoire  de  Bonaparte  au  mont 
Thabor  (16  avril).  Levée  du  siège  ue  Saint-Jcan- 
d’Acre  (20  mai).  Bonaparte  ramène  en  Egypte  son 
armée  décimée  par  la  peito.  — Destruction  d’une 
armée  turque  à Aboutir  (24  juillet).  — Bona- 
parte, à la  nouvelle  des  défaites  éprouvées  en 
Europe  par  les  armées  du  Directoire,  se  détermine 
à quitter  l’Egypte,  où  il  laisse  à Kléber  lo  com- 
mandement de  l'armée  (22  août). 

Dans  l’indostan,  Tippo-Saèb,  qui  n’a  pu  être 
soutenu  par  la  France^  succombe  dans  sa  lutte 
contre  les  Anglais.  Apres  s’être  défendu  un  mois 
dans  sa  capitale  Seringanatnara , il  meurt  les 
armes  à la  main.  Les  Anglais  occupent  l’Etat  de 
Mysore. 

Restauration  des  Bourbons  à Naples:  horribles 
massacres.  Rentrée  de  Ferdinand  IV  dans  sa  ca- 
pitale (juin-juillet).  — Mort  de  Pic  VI  à Valence, 
en  Dauphine  (29  août). 

Mariage  du  duc  d Angoulêrae,  fils  aîné  de 
Charles  X,  à Mittau,  en  Courlaudc,  avec  la  lilie 
de  Louis  XVI  (10  juin). 

En  France,  pacification  de  la  Vendée  par  Hé- 
douville  (20  janvier).  — Sieyès  est  nommé  direc- 
teur en  remplacement  de  Re’wbel  (16  mai).  — Le 
conseil  des  Anciens  se  déclare  en  permanence 
(16  juin).—  Journée  dite  du  30  prairial  (18  juin). 
Les  directeurs  Treilhard,  La  Reveillère-Lepcaux 
et  Merlin  de  Douai  sont  remplacés  par  Gohier, 
Roger-Ducos  et  le  général  Moulins.  — Emprunt 
forcé  de  100  millions  sur  les  riches  (28  juin).  — 
Loi  dite  des  otages  contre  les  parents  d’émigrés  et 
les  nobles  (12  juillet).  — Arrivée  de  Bonaparte  à 
Paris  (16  oct.). — Fête  donnée  par  le  Corps  légis- 
latif à Bonaparte  et  à Moreau  (6  nov.).  — Journée 
dite  du  18  brumaire  (9  nov  ).  — Décret  du  Con- 
seil des  Anciens,  qui  transfère  le  Corps  législatif 
à Saint-Cloud;  l'execution  de  ce  décret  est  confiée 
au  généra]  Bonaparte.  — La  force  armée  chasse  du 
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lieu  de  leurs  séances  les  membres  du  Conseil  des 
Cinq-Cents.—  Abolition  du  Directoire.  Expulsion  de 
soixante  membres  du  Conseil  des  Cinq  Cents. 
Création  provisoire  d’une  commission  consulaire 
exécutive  composée  de  Sieyès,  Roger-Ducos  et  Bo- 
naparte. 

CONSULAT. 

La  loi  dite  loi  des  otages  est  rapportée  (13  nov.). 
— Abolition  de  l’emprunt  de  100  millions  (18  nov.). 
Création  d’une  garde  consulaire  (l*r  déc.). — Le 
gouvernement  est  remis  à trois  consuls  : Na- 
poléon Bonaparte,  Cambacérès  et  Lebrun.  Créa- 
tion d’un  tribunal , d’un  corps  législatif , d'un 
jfénat  (13  déc  ).  — Mise  en  activité  de  la  consti 
tution  de  l’an  VIII  (24  déc.).  — Entrée  en  fonc- 
tions des  consuls  et  du  sénat  conservateur 
(25  déc.). 

Mécanique  céleste,  de  Laplace;  Leçons  d ’ana- 
tomie comparée , de  Georges  Cuvier.  — Le  cornu* 
Joseph  de  Maistre  publie  à Lausanne  ses  Consi- 
dérations sur  fa  France.  — De  la  littérature, 
considérée  dans  ses  rapports  avec  les  institutions 
sociales . par  Mme  de  Staël.  — Début  du  Journal 
des  Débats.  — Inscription  trilingue  de  Ro- 
sette. 

18U0.  Traité  d’El-Arisch  conclu  par  Kléber  avec  !*■ 
grand  vizir  et  sir  Sidney  Smith,  pour  l’évacuation 
de  l’Egypte.  Ce  traité  est  désavoué  par  le  gouver- 
nement de  Londres  (7  janvier).  — Victoires  de 
Kléber  sur  les  Turcs  près  d’El-Hanca  (U)  mar>C 
et  à Iléliopolis  (20  mars).  — Reprise  du  Caire 
(25  avril).  — Assassinai  de  Kleber  au  Caire 
(14  juin).  — Il  esi  remplacé  dans  le  commande- 
ment par  le  général  Menou. 

Le  premier  consul  offre  inutilement  la  paix  à 
l’Angleterre.  Moreau  passe  le  Rhin  (mars);  il  dé- 
fait les  Autrichiens  à Engen,  à Mœskirch,à  Bibe- 
rach  (avril)  ; les  Impériaux  se  retirent  sur  Ulm. 
— Campagne  de  Bonaparte  contre  Mêlas,  oui  se 
disposait  à pénétrer  en  Provence.  Il  franchit  le 
grand  Saint-Bernard  (23  mai),  descend  dans  la 
vallée  d’Aoste,  sur  lesderrièresdc  Mêlas,  ctentrra 
Milan  (2  juin);  réorganisation  de  la  république 
cisalpine.  — Masséna  capitule  dans  Gênes,  après 
un  siège  de  52  jours  (5  juin).  — Victoire  d avant - 
garde,  près  de  Montebcllo,  au  N.  E.  d’Alexan- 
drie, sur  les  troupes  de  Mêlas,  due  principale- 
ment au  général  Lannes  (9  juin).  Victoire  décisive 
de  Bon  iparte  sur  Mêlas  à Marimgo;  mort  de  Desaix 
(14 juin).  — Convention  de  Mêlas  avec  Suchet 
pour  remettre  toutes  les  places  du  Piémont,  de 
la  Lombardie,  des  Légations  (16  juin).  — Retour 
de  Bonaparte  à Paris  (2  juillet). 

Traite  de  subsides  entre  l’Autriche  et  l’AnsIe- 
terre  (20  juin).  — Victoires  de  Moreau  sur 
les  Autrichiens  à Ncdcrshcim,  Nordlingen  et 
Obcrshauscn  (28  juin  et  suiv.).  — Armistice 
conclu  à Pansdorff,  entre  les  armées  française  el 
autrichienne  fl 5 juillet).  — Préliminaires  île  pin 
entre  l'Autriche  et  la  France  (28  juillet).  — Sou- 
lèvement des  Napolitains  et  de  la  Toscane.  Oc- 
cupation de  Florence  et  des  principales  villes  du 
grand-duché  (15  oct.).  — Reprise  des  hostililcs 
en  Italie  et  en  Allemagne  (12-20  nov.).  — Vic- 
toire de  Moreau  à Huhenlinden  sur  l’archiduc 
Jean  (3  déc.).  — Prise  do  Salzbourg  et  des  lignes 
de  la  Suiza  par  Decaen  et  Lecourbe  (15  déc.).  — 
Armistice  signé  à Steyer  entre  Moreau  et  l'ar- 
chiduc Charles  125  déc.).  — Victoire  de  Poz- 
zola  et  passage  du  Mincio  par  l’armée  d'Italie 
(25-27  dc*c  ). 

Prise  de  Malle  par  les  Anglais,  après  26  mois 
de  blocus  (25  sept.). 

Le  czar  Paul  1er  se  détache  de  la  coalition,  et 
renouvelle  contre  l'Angleterre  la  ligue  armée  des 
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neutres  de  1780  avec  la  Suède,  le  Danemark  et  la 
Prusse  (16  déc.).  11  envoie  un  ambassadeur  à 
Paris.  — Traité  d’alliance  et  de  commerce  signé 
à Paris  avec  les  Êtats-l'nis  (30  sept.). 

Convention  signée  à Montfaucon  pour  la  pacifi- 
tion  de  l’ouest  de  la  France  (18  janvier).  — Loi 
arrêtant  la  liste  des  émigrés  au  25  décembre  1799 
(11  février).  — Division  du  territoire  de  la  répu- 
blique en  préfectures  et  sous-préfectures  (17  fé- 
vrier). — Complot  d’Arena  et  de  Ceracchi  pour 
assassiner  Bonaparte  à l'Opéra;  il  est  découvert 
(10  oct.).  — Explosion  de  la  machine,  dite  infer- 
nale, dirigée  contre  le  premier  consul  (24  déc  ). 

Recherches  physiologiques  sur  la  lie  et  la  mort , 
de  Bichat. 

Incorporation  de  l’Irlande  à l’Angleterre  et  à 
T Écosse  ; un  seul  parlement  pour  les  trois 
royaumes  (2  juillet).  Les  catholiques  d’Irlande 
sont  privés  du  droit  d’élection  et  de  représenta- 
tion. — George  III  renonce  au  titre  de  roi  de 
France,  porté  par  tous  les  princes  anglais  depuis 
Édouard  III.  — Décomposition  de  l’eau  au  moyen 
de  la  pile,  par  Carlisle  et  Nicholsun. 

Élection  de  Pie  VII,  né  en  Romagne  (14  mars). 
— Lettre  de  Volta  de  Cômc  à sir  Joseph  Banks, 

f résident  de  la  Société  royale  de  Londres,  pour 
ui  annoncer  sa  découverte  de  la  pile  (20  mars). 

Les  sept  îles  Ioniennes,  enlevées  à la  France 
en  1799,  sont  constituées  en  république  par  un 
traité  entre  la  Russie  et  la  Turquie  (21  mars)  ; 
elles  payent  tribut  à la  Porte. 

A Haïti,  Toussaint- Louverture  se  fait  donner, 
par  les  nègres,  le  titre  (Je  président  à vie. 


XIX 0 siècle  après  Jésus-Christ. 

1801.  Paix  de  Lunéville,  signée  par  Joseph  Bona- 
parte, frère  du  premier  consul,  et  par  M.  de  Co- 
bentzel,  au  nom  de  l’Empire  et  de  l'Autriche 
(9  février)  : l’Empire  reconnaît  les  républiques , 
batave,  helvétique,  ligurienne,  cisalpine;  l’Au- 
triche reconnaît  la  formation  d’un  royaume  i 
d’Êtrurie  pour  la  branche  espagnole  de  Parme;  ! 
acquiescement  de  l’empereur  et  de  l'Empire  à la 
cession  de  la  rive  gauche  du  Rhin,  le  Thalweg 
formant  la  séparation. 

L’Espagne,  forcée  par  la  France,  déclare  la 
guerre  au  Portugal,  allié  de  l’Angleterre  (février). 
— Armistice  avec  Naples,  signé  à Foligno  (18  fé- 
vrier) et  conclusion  de  la  paix  à Florence  (28  mars). 
Conditions  : 1*  exclusion  des  vaisseaux  anglais  et 
turcs  des  ports  des  Dcux-Siciles  ; 2"  cession  des 
propriétés  napolitaines  en  Toscane,  l'Ilc  d’Elbe  et 
Pioiubino  (États  des  Présides);  31  Otranlc  reste 
occupe  par  les  troupes  françaises.  — Traite  de  la 
France  avec  l’Espagne  (21  mars).  Louis  Ier,  fils 
de  l'infant  don  Ferdinand,  qui  règne  à Parme,  a 
reçu  de  la  France  la  Toscane  avec  le  titre  de  roi 
d’Etrurie;  en  retour,  l'Espagne  reconnaît  qu'à  la 
mort  de  son  père,  don  Ferdinand,  les  duchés  de 
Parme,  Plaisance  et  Guastalla,  passeront  à la 
France.  — Envoi  d'une  escadre  anglaise  dans  la  mer  ; 
Baltique.  Attaque  de  Copenhague  (2  avril);  le  Da- 
nemark se  relire  du  traité  de  la  neutralité  armée, 
qui  est  annulé  par  la  mort  de  l'empereur  de 
Russie,  Pauli*'.  — Changement  de  système  sous 
Alexandre  I".  Convention  avec  1 Angleterre, 
conforme  au  vœu  de  cette  puissance  et  commune 
à tous  les  alliés  (17  juin).  Restitution  des  con- 
uéte*  faites  sur  eux  en  Europe  et  aux  Indes  occi- 
entales.  — Envoi  d’une  armee  anglaise,  sous  les 
ordres  d’Abercrombie  (déc.).  Elle  débarque  à 
Aboukir  (8  mars).  — Il  en  arrive  une  autre  des 
Indes  orientales  par  la  mer  Rouge,  sous  le  général 
Baird  (avril).  — Défaite  de  Menou  à Canope 
(21  mars).  - Abandon  du  Caire  et  d'Alexandrie  aux 
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Ançlo-Turcs  (27  juin).  — L’Egypte  est  évacuée, 
apres  3 ans  d’occupation  (2  sept.).  — Le  Portugal 
signe  le  traité  de  Badajoz,  dicté  par  la  France  et 
l' Espagne  (29  sept.).  — Traité  de  Saint-Ildefonse, 
par  lequel  l'Espagne  cède  à la  France  la  Louisiane. 

— Préliminaires  de  paix  avec  la  Grande-Bre- 
tagne (l*r  oct.).  — Traité  de  paix  avec  la 
Russie  (8  oct.).  — Préliminaires  de  paix  entre  la 
France  et  la  Turquie  (9  oct.).  — Traité  de  paix 
avec  la  régence  d’Alger  (27  déc.).  Congrès  ouvert 
à Amiens  pour  la  paix  définitive  avec  l’Angle- 
terre. 

Embarras  financiers  de  l’Angleterre;  dette  de 
12  milliards  109  millions  do  francs;  disette,  mé- 
contentement du  peuple.  — Pitt  ne  peut  obtenir 
l'émancipation  pour  les  catholique  irlandais  et  se 
retire  du  ministère  (8  fév.). 

En  France,  le  premier  consul  rétablit  la  religion 
catholique.  Concordat  entre  le  premier  consul  et 
le  pape  Pie  VII,  signé,  au  nom  de  ce  dernier,  par 
le  cardinal  Consalvi  (15  juillet).  — Main,  de  Cna- 
teaubriand,  publié  dans  le  Mercure  de  France. — 
Idéologie  de  Destuttde  Tracy.  — Traité  de  miné- 
ralogie, de  Haüy.  — Métier  inventé  par  Jacquart, 
fils  d’un  tisserand  lyonnais. 

En  Allemagne,  Hegel,  professeur  à Iéna,  donne  : 
la  différence  de  Fichtc  et  de  Schelling. 

Découverte  de  la  planète  Gérés , par  Piazzi , A 

Païenne. 

Assassinat  de  Paul  I",  empereur  de  Russie, 
devenu  odieux  à la  noblesse  par  la  rigueur  de  ses 
réformes  militaires  (23-24  mars).  Avènement  de 
son  fils  aîné,  Alexandre  I*r.  — Incorporation  de 
la  Géorgie  à l’empire  (25  sept.). 

Thomas  Jefferson,  né  en  Virginie,  est  élu  prési- 
dent des  États-Unis. 

1802.  Paix  signée  à Amiens  par  lord  Cornwallis  et 
Joseph  Bonaparte  (25  mars).  Conditions  : 1°  res- 
titution, par  l’AnglPterre,  de  toutes  ses  conquêtes 
sur  la  France  et  sur  ses  alliés,  excepté  l’ile  de  la 
Trinité,  cédée  j»ar  l’Espagne,  et  Ceylan,  par  la 
république  batave  ; 2"  maintien  de  la  Porte  dans 
son  intégrité.  Elle  est  comprise  dans  le  traité  et 
doit  être  invitée  à y adhérer;  3*  la  France  recon- 
naît la  république  des  sept  iles.  Les  îles  de  Malte, 
de  Gozzo  et  ue  Comino  doivent  être  rendues  à 
l’ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  dans  le  délai 
de  3 mois,  occupées  par  des  troupes  napo- 
litaines et  rester  indépendantes  sous  la  ga- 
rantie de  la  France,  de  l’Angleterre,  de  la 
Russie , de  l’Autriche,  de  l'Espagne  et  de  la 
Prusse.  — Traité  entre  la  France  et  la  Porte 
(25  juin).  — Troubles  en  Suisse;  médiation  du 
premier  consul;  il  fait  entrer  une  armée  de 
30  000  hommes  (21  oct.). 

Mariage  de  Louis  Bonaparte,  frère  du  premier 
consul,  avec  Horlense  de  Beau  ha  mais.— Voyage  du 
premier  consul  à Lyon,  où  une  diète  d’Italiens  le 
proclame  président  de  la  république  italienne 
(26  janv.).  — Adoption  par  le  Corps  législatif  et 
le  Tribunat  du  concordat  et  de  la  loi  reglemen- 
taire «les  cultes,  sous  le  noin  de  lois  organiques 
(«avril).  — Le  dimanche  et  les  quatre  grandes  fêtes 
religieuses  sont  rétablis.  — Sénatus-consulle  qui 
accorde  amnistie  pleine  et  entière  à tous  les  émi- 
grés qui  rentreront  avant  le  l*r  rend. an  xi  (26avril). 
Création  des  écoles  primaires,  des  écoles  secon- 
daires, des  lycées  et  des  écoles  spéciales  ( 1"  mai). 

— Institution  de  la  Légion  d’h  nneur  (19  mai). 

— Sénatus-consulte  conférant  à Napoléon  Bona- 
parte le  titre  de  premier  consul  à vie  (2  août).— 
Le  Piémont  est  réuni  au  territoire  français 
(11  sept.),  ainsi  que  111e  d’Elbe  (26  août).  — 
Occupation  du  duché  de  Parme  (9  oct.).  — Le 
Génie  du  christianisme , de  Chateaubriand.  — 
Delphine,  de  Mme  de  Staël.  — Travaux  philoso- 
phiques de  Cabanis,  de  Maine  de  Biran,  de  Bo- 
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nald.  — Découverte  de  la  planète  Pallas,  par 
Olbcrs , à Brème. 

Nouvelle  organisation  administrative  de  la 
Russie.  Importance  commerciale  de  Taganrog,au 
« fond  de  la  mer  d’Azof. 

Le  général  français  Leclerc  est  envoyé  avec 
20UÛ0  hommes  à Haïti,  où  il  se  rend  maître,  par 
surprise,  de  Toussaint-Louverturc,  qui  estlransféré 
en  France.  I/armée  française  est  décimée  par  la 
fièvre  jaune.  Mort  de  Leclerc  (2  nov.).  — Insur- 
rection des  noirs.  La  Martinique  est  rendue  à la 
France  (14  sept.). 

1803.  Remaniement  du  territoire  et  de  la  constitu- 
tion de  l’empire  d’Allemagne  à la  diète  de  Ratis- 
bonne,  sous  la  médiation  de  la  France  et  de  la 
Russie.  Sécularisation  des  principautés  ecclésias- 
tiques. 

Les  Anglais  refusent  d’évacuer  Malte  (l#r  mars). 
— Occupation  du  Hanovre  oar  Mortier  (3  juin). 
— Grands  préparatifs  à Boulogne  pour  une  des- 
cente en  Angleterre.  — Traité  de  Paris,  par  lequel 
la  Louisiane  est  vendue  aux  Etats-Unis  pour 
15  millions  de  dollars  (3U  avril). 

Essai  du  bateau  à vapeur  de  l’américain  Fulton 
sur  la  Seine,  à Paris  (9  août). 

Création  du  privilège  de  la  banque  de  France 
(14  avril). 

En  Russie,  Odessa  reçoit  pour  gouverneur  un 
français  émigré,  le  duc  do  Richelieu,  qui  fonde 
sa  prospérité  commerciale.  — Voyage  au  tour  du 
monde  de  Krusenstem. 

Le  premier  consul  force  les  Suisses  à recevoir 
une  organisation  nouvelle,  fédérative,  sans  iné- 
galités. Le  nombre  des  cantons  est  porté  à 19. 

Los  Wahabiles,  sectaires  musulmans  qui  ont 
pris  la  Mecque,  menacent  le  Caire  ; ils  sont  re- 
poussés par  les  Mameluks,  mais  prennent  Médine. 

Les  noirs  Jacques  Dessalines  et  Christophe,  et 
le  mulâtre  l'étion  repoussent  les  Français  jusqu’au 
Cap  ; Rochambeau  est  obligé  de  se  rendre  aux 
insurgés. 

1804.  Nouveau  ministère  de  Pitt  (15  mai).  — L’Al- 
lomand  Winsor  prend  auprès  du  gouvernement 
anglais  un  brevet  pour  1 éclairage  au  gaz,  qui 
avait  été  découvert  quelques  années  auparavant 
par  l’ingénieur  français  Lebon  (1798)  et  par  l’in- 
génieur anglais  Murdoch  (1798). 

George  Cadoudal,  chef  de  chouans,  forme,  de 
concert  avec  Pichcgru,  une  conspiration  contre  le 
premier  consul.  Moreau  s’associe  à leur  projet. 
Leur  arrestation  (15  fév.).  — Exécution  du  duc 
d’&nghien  dans  les  fossés  du  château  de  Vin- 
cennes  (21  mars).  — Le  général  Pichegru  est 
trouvé  étrangle  dans  sa  prison  (5  avril) . — Le 
Code  civil  est  adopté  par  le  Corps  législatif.  — 
Attaque  infructueuse  des  Anglais  contre  la  flot- 
tille de  Boulogne  (13-14  avril).  — Motion  faite  au 
Tribunal  par  Curée  de  confier  le  gouvernement  de 
la  république  à un  empereur,  et  de  déclarer  l’em- 
pire Héréditaire  dans  la  famille  du  premier  consul 
(30  avril).  — Adoption  de  la  proposition  de  Curée, 
à laquelle  Carnot  seul  s’est  opposé  (3-4  mai).  — 
Sénatus -consulte  organique,  conférant  au  premier 
consul  le  titre  d’empereur,  sous  le  nom  de  Napo- 
léon !•',  et  établissant  dans  sa  famille  l'hérédité 
de  la  dignité  impériale. 


EMPIRE  (1804). 

Décret  impérial  qui  nomme  maréchaux  de  l'em- 
pire Alax.  Berthicr,  Murat,  Moncey,  Jourdan, 
Augereau,  Bernadottc,  Soult.  Brune,  Lannes, 
Mortier,  Ney,  Davoust,  Bessicrcs,  Krllermann. 
Lefebvre,  Pcngnçn  et  Serrurier  (19  mai). 
Condamnation  à mort  de  Cadoudal  et  de  19  de 
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ses  complices.  12  seulement  sont  exécutés  (10- 
23  juin).  — Distribution  dos  croix  d’honneur  au 
camp  de  Boulogne  (16  août).  — Attaque  infruc- 
tueuse des  Anglais  contre  la  flottille  de  Boulogne. 

— Publication  des  résultats  des  votos  du  peuple 
sur  la  question  de  l’hérédité  de  la  couronne  im- 
périale dans  la  famille  Bonaparte  : 3 57  2 329  ci- 
toyens ont  voté  pour,  et  2569  contre  (6  nov.). 

— Couronnement  et  sacre  dans  l’Église  Notre- 
Dame  de  Paris,  par  le  pape  Pie  VII,  de  Napoléon 
et  de  sa  femme  Joséphine  Tascher  de  la  Pagcrie 
(2  déc.). 

Ascension  aérostatique  de  Biot  et  Gay-Lussac 
(24  août).  — Gay-Lussac  s’élève  seul,  atteint  la 
hauteur  de  7016  mètres  et  tombe  près  de  Rouen 
(16  sept.) 

Découverte  de  la  planète  Junon  par  Harding  à 
Lilienthal. 

L’empereur  Alexandre  demande  que  la  France  re- 
tire scs  troupes  du  royaume  de  Naples  et  de  l’Alle- 
magne septentrionale,  et  que  le  roi  de  Sardaigne 
soit  indemnisé  de  1a  perte  d’une  partie  de  ses 
Etats  (21  juil.). — L'empereur  d’Allemagne  prend 
le  titre  d empereur  d’Autriche  avec  le  nom  de 
François  I**  (Il  août).  — L'empereur  Alexandre 
rompt  toute  relation  avec  Napoléon  (28  août) . — 
Neutralité  de  la  Prusse  (26  sept.).  — La  Suède 
s’allie  avec  l’Angleterre  (3  déc.).  — Déclaration 
de  guerre  de  l’Espagne  à l’Angleterre  (12  déc.). 

Pie  VU  rétablit  l’ordre  des  Jésuites  à Naples  et 
en  Sicile  (3  juil.).  — Napoléon  demande  Le  renvoi 
du  ministre  de  Naples,  Acton. 

Les  populations  chrétiennes  de  Servie  opprimées 

Ear  le  pacha  de  Belgrade  Paswan-Oglou  et  par  les 
oys  turcs  se  révoltent  ; elles  prendront  pour  chef 
Czemi-Georges,  fils  d’un  pâtre  de  Bosnie. 

Le  noir  Jacques  Dessalines  expulse  les  Anglais 
et  se  fait  nommer  roi  il’Haiti  sous  le  nom  de 
Jacques  l€r  (8  oct.). 

1805.  Napoléon  accepte  la  monarchie  héréditaire 
d'Italie  que  lui  offre  la  consulte  d'Etat  de  la 
république  cisalpine  (18  mars).  — La  princesse 
Élisa,  sœur  de  Napoléon,  mariée  au  sénateur  Bac- 
ciochi,  obtient  la  principauté  de  Piombino  en 
Toscane. 

En  Hollande,  le  pouvoir  exécutif  est  remis 
à un  pensionnaire  d'Etat,  Schimmelpenninck 
(15  mars). 

L’Angleterre  organise  la  3*  coalition  contre  la 
France.  Traité  d’alliance  avec  la  Russie  (11  avril  ). 
— Napoléon  reçoit  â Milan  la  couronne  de  fer 
des  Lombards  (26  mai);  il  nomme  vice-roi  son 
fils  adoptif  Eugène  de.  Beauhamais.  — Exaction 
en  principauté  de  la  république  de  Lacques,  en 
faveur  du  prince  et  de  la  princesse  de  Piombino 
(23  juin).  — Combat,  â la  hauteur  du  cap  Finis- 
tère (Espagne) , entre  la  flotte  franco-esj»agnole  et 
la  flotte  anglaise  (22  juillet).  — L’Autriche  sc 
joint  il  la  coalition  contre  la  France  (9  août).  — 
Levee  du  camp  de  Boulogne  (27  août).  — Inva- 
sion de  la  Bavière  par  les  troupes  autrichiennes 
(8  sept.) . — Traité  de  neutralité  avec  le  roi  de 
Naples,  Ferdinand  IV  (21  sept.). — Passage  du 
Rhin  par  l’armée  d’Allemagne  (25  sept.).  — Com- 
mencement des  hostilités  (2  oct.).  — Défaite  des 
Autrichiens  à 'Wertingen.  Réunion  de  Gênes  à la 
France  (8  oct.) . — Défaite  de  l’archiduc  Ferdinand 
à Gunzbourg,  par  le  maréchal  Ney.  Occupation 
d’Augsbourg  par  Soult  (12 oct.).  — Victoire  de 
Ney  à Elchingen  (14  ocl.).  — Le  général  Bfack 
capitule  dans  Ulm,  avec  30000  hommes.  — Vic- 
toire des  Anglais  sur  la  flotte  franco-espagnole  i 
la  hauteur  du  cap  Trafalgar.  Nelson  est  tue.  — 
lissage  de  Flnn  par  la  grande  aimée  (18  oct). 
— Passage  de  l’Adigr  par  l’armée  d'Italie  que  di- 
rige Massé n a . Combat  de  Caldtero  près  Vérone.  — 
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Convention  de  Posldam,  entre  la  Russie  et  la 
Prusse  contre  la  France. — Entrée  des  Français  à 
Vienne  (13  no v.).  — Napoléon  s’avance  contre  les 
Autrichiens  et  les  Russes,  rassemblés  en  Moravie. 
Victoire  éclatante  d’Austerlitz  (2  déc.) , armistice 
avec  les  Autrichiens  (6  déc.) . — Traité  avec  la 
Prusse  (15  déc.)  : le  Hanovre  est  cédé  à la  Prusse 
qui  abandonne  a la  France  le  marquisat  d'Ans- 
pach,  la  principauté  de  Neufchâtel,  et  le  duché 
de  Clèves.  — Traité  de  Presbourg  avec  l’Autriche 
(26  déc.) . Par  cette  paix  l’Autriche  reconnaît  Na- 
!éon  comme  roi  d’Italie,  avec  l’État  de  Yenise; 
duc  de  Bavière  devient  roi  de  Bavière  avec 
l’adjonction  du  Tyrol,  et  celui  de  Wurtemberg 
roi  de  Wurtemberg,  avec  l’adjonction  de  la 
Souabe  autrichienne;  le  margrave  de  Bade  prend 
le  titre  de  grand-duc.  — Napoléon  déclare  que 
Ferdinand  IV,  roi  de  Naples,  a cessé  de  régner 
(2.7  déc.) , Ce  prince,  après  le  combat  de  Trafal- 
gar,  avait  violé  le  traité  de  neutralité  en  re- 
cevant d’une  escadre  anglo-russe  dix-huit  mille 
hommes. 

Sénatus-consulte  qui  supprime  le  calendrier 
républicain  et  rétablit  l’usage  du  calendrier  gré- 
gorien à partir  du  l*r  janvier  1806.  — Corinne, 
de  Mme  de  Staël. 

Mort  de  Schiller,  poète  dramatique  et  histo- 
rien, à l’Age  de  46  ans. 

En  Angleterre,  commencement  de  la  réputation 
littéraire  de  Walter  Scott. 

Réélection  de  Thomas  Jefferson  à la  présidence 
des  États-Unis. 

1806.  Mort  de  William  Pitt  (23  janv.).  - Minis- 
tère de  ürenville  et  de  Fox,  disposé  à la  paix.  Né- 
gociations avec  la  France  (février).  — Refus  de 
Napoléon  de  traiter  conjointement  avec  l’Angle- 
terre et  avec  la  Russie  (1er  avril),  et,  après  ^ac- 
quiescement à des  négociations  séparées,  diffi- 
cultés avec  l'Angleterre  relatives  à Vutipossidelis 
comme  principe  fondamental  de  la  paix.  Rup- 
ture des  conférences  avec  la  Russie,  a cause  du 
défaut  de  ratification  des  prujiositions  ü'Oubril 
(20  juil.).  — La  mort  de  Fui  (13 sept.)  fait  éva- 
nouir toute  espérance  de  paix. 

Retour  de  Napoléon  à Paris.  Accueil  triomphal. 
Cn  lui  décerne  le  titre  de  Grand.  — M.  Mollim 
est  fait  ministre  des  finances.  — Adoption  du 
Code  de  procédure  civile  (9  mai).—  Jacouart,  mé- 
canicien lyonnais,  invente  un  métier  plus  simple 
pour  le  tissage,  qui  donna  longtemps  une  grande 
supériorité  à l’industrie  lyonnaise.  — Les  pesti- 
férés de  Jaffa , de  Gros. 

Ferdinand  IV  se  retire  cn  Sicile  (15  janv.). 
Masséna  entre  à Naples  avec  Joseph  Bonaparte, 
frère  aîné  de  Napoléon  (15  fév.).  — Joseph  Bona- 
parte est  proclamé  roi  de  Naples  et  de  Sicile 
(30  mars).  — Louis  Bonaparte  est  créé  roi  de 
Hollande  (5 juin).  — Le  grand-duché  de  Bergetde 
Clèves  est  donneà  Murat,  époux  de  Caroline  Bona- 
parte ( 1 5 mars) . — - Le  maréchal  Berthier  obtient  la 
principauté  souveraine  de  Neufchâtel  (mars)  ; 
Talleyrand,  oelle  de  Bénévent,  Bernadotte,  beau- 
père  de  Joseph,  celle  de  Ponte-Corvo  (juin). Créa- 
tion d’une  noblesse  nouvelle,  oui  ne  se  borne 
point  à l’armée,  mais  qui  s’étend  aux  personna- 
ges les  plus  marquants  de  l’administration,  de  la 
science,  de  la  littérature  et  même  de  l’industrie. 
Une  cour  brillante  s’organise  alors  autour  du  nou- 
vel empereur. 

Traité  d’alliance  perpétuelle  entre  la  France  et 
la  Confédération  du  Rhin , dont  Napoléon  est  dé- 
claré protecteur.  Fin  de  l’empire  d’Allemagne. 
François  II  en  abdique. le  titre  (6  août). 

Frederic-Guillaume,  roi  de  Prusse,  demande 
que  les  troupes  françaises  repassent  le  Rhin 
(août)  et  bientôt  après/à  L’instigation  de  la  reine 
Lou ««"Amélie,  il, part  pour  l’armée  (21  sept.).  — 
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Napoléon  quitte  Paris  le  26  sept.  — Manifeste  du 
prince  de  la  Paix,  ministre  ue  Charles  IV,  roi 
d’Espagne,  contre  Napoléon  (6oct.).  — Quatrième 
coalition  continentale  (6  oct.).  — Manifeste  de  la 
Prusse  contre  la  France;  défaite  des  Prussiens  à 
Schleitz  par  Bernadette  {9  oct.).  — Défaite  des 
Prussiens  à Saalsfeld,  par  Suchet  (lOoct.).—  \ ic- 
toire  de  Napoléon  à lena  et  de  Davoust  à Aucr- 
staedt  sur  les  Prussiens  (U  oct.).  — Défaite  des 
Prussiens  à Greussen,  par  Soult.  Capitulation  de 
14  000  Prussiens  dans  Erfurth  (16 oct.).—  Défaite 
des  Prussiens  à Halle  par  Bernadotte  (17  oct.}.  — 
Occupation  de  Brandebourg  par  Bernadotte.  Prise 
de  Spandau  et  de  Berlin  (25  oct.).  — Débite  des 
Prussiens  à Prenztlow,  par  Murat.  — Combat  et 
prise  d’Anklam,  par  Becker  nov.).  — Prise 
d’assaut  de  Lubeck,  par  le  général  Drouet 
(6  nov.). — Capitulation  de  16000  Prussiens  à 
Ralkau  (7  nov.}.  Prise  de  Magdebourg  (8  nov.). 
— Occupation  du  Hanovre,  par  Mortier.  Ocoupa- 
tion  de  Posen  (lOnov.).  — Occupation  de  Ham- 
bourg (19  nov.).  — Napoléon,  par  undtcretdaté 
de  Berlin,  déclare  les  Iles  Britanniques  enétatde 
blocus.  — Occupation  des  duchés  de  Mecklem- 
bourg  et  de  Varsovie.  Déclaration  de  guerre  de  la 
Russie  à la  France  (28  nov  ).  — Traité  signé  à 
Posen.  avec  l’électeur  de  Saxe,  qui  accède  à la 
confédération  du  Rhin,  et  prend  le  titre  de  roi 
(lt  déc.).  — Napoléon  à Varsovie.  Enthousiasme 
des  Polonais.  — Napoléon  livre  aux  Russes  les 
combats  de  Czarnovo,  Pultusk,  Golymin,  Soldau 
(déc.),  mais  ne  peut  les  poursuivre  à cause  du 
mauvais  état  «les  routes.  Il  prend  ses  quartiers 
d’hiver  sur  la  Vistu le,  entre  le  Bog,  la  Narew, 
l’Ukra.  — Traité  d’amitié,  de  navigation  et  de 
commerce  de  l'Angleterre  avec  les  Etale-Uuis 
(31  die.). 

Dissentiment  entre  la  Russie  et  la  Turqu  e au 
sujet  de  la  Valachie  et  de  la  Moldavie,  dont  les 
hospodars , Constantin  Ypsilanti  et  Morousis,  atta- 
chés à l’Angleterre  et  â la  Russie,  ont  été  dé- 
posés par  la  Porte.  Rétablissement  des  hospodars 
par  la  Porte;  occupation  de  Jas&y  et  de  Bûcha - 
rest  par  les  Russes. 

Prise  de  Belgrade,  par  Czerni- Georges,  chef 
des  Son  ions.  — Puissance  du  vice-roi  d’Égypte, 
Mohemet-Ali. 

En  Amérique,  Fulton  navigue  en  bateau  A va- 
peur sur  l’Hudson. 

L’empereur  d’Haiti  Jacques  l"  Dessalines  est 
assassine  par  le  noir  Henri  Christophe  et  le  mu- 
lâtre Pétion. 

1807.  En  Angleterre,  chute  du  cabinet  Granville, 
remplacé  par  le  ministère  Canning.  — J.  Smith 
invente  la  machine  à moissonner.  En  1823, 
J.  Bell  en  proposera  une  établie  sur  un  meilleur 
principe,  mais  ce  ne  sera  qu’en  1845  que  le  pro- 
blème sera  résolu  par  Mac-Cornick , fermier  do 
Chicago. 

Sanglante  bataille  d’Eylau.  gagnée  par  Napo- 
léon sur  les  Russes  (8  févr.).  — Capitulation  de 
Dantzick,  qui  a résisté  au  maréchal  Lefebvre  du 
19  mars  au  26  mai. 

Nouvelle  défaite  des  Russes  àFnedland  (14  juin). 
— Soult  occupe  Krcnigsbcrg  (16  juin).  — Célèbre 
entrevue  de  Napoléon  et  d’Alexandre  Ier,  sur  un 
radeau,  au  milieu  du  Niémen.  Traité  de  Tililtt 
avec  la  Russie  et  la  Prusse  (8  juill.).  Par  ce  traité, 
toutes  les  puissances  contractantes  adhéraient  au 
blocus  continental;  deux  nouveaux  royaumes 
étaient  créés  : le  royaume  de  Saxe,  avec  le  grand- 
duché  de  Varsovie  pour  l’électeur  de  Saxe,  etie 
royaume  do  Westphaüe  pour  Jérôme,  frère  de 
Napoléon , en  même  temps  que  Bernadotte  , l’un 
des  généraux  de  l’Enpereur,  était  appelé  éven- 
tuellement au  trône  de  Suède,  avec  le  titre  de 
prince  royal  et  sous  le  nom  de  Charles-Jean  XIV. 
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Occupation  des  bouches  du  Cattaro,  des  lies 
Ioniennes,  de  Raguse,  dont  prend  possession  le 
général  Marmont  (I/*  août).  — Atroce  bombarde- 
ment  de  Copenhague  par  les  Anglais  (2,3, 4 sept.). 
— Le  général  Junot  est  envoyé  pour  prendre 
possession  du  Portugal , allié  de  l'Angleterre 
(17  oct.);  il  entre  à Lisbonne  le  30.  Quelques 
jours  auparavant  la  famille  de  Bragance  s’était 
embarquée  pour  le  Brésil.  — L'Angleterre  déclare 
en  état  de  blocus  tous  les  ports  de  la  France  et  de 
ses  alliés  (Il  nov.).  — Décret  impérial  ordonnant 
la  saisie  des  bâtiments  qui,  après  avoir  touché  en 
Angleterre,  entreront  dans  les  ports  de  France 
(23  nov.). 

Suppression  du  Tribunat  (19  août).  — Occupa- 
tion au  royaume  d’Étrurie  (10  déc.).  — Histoire 
des  républiques  italiennes,  par  de  Sismondi.  — 
L’Académio  des  sciences  couronne  les  travaux 
de  Davy  sur  remploi  du  courant  de  la  pile  pour 
la  décomposition  des  alcalis. 

Découverte  de  la  planète  Vesta  par  Olbers,  à 
Brème. 

Attaque  dirigée  par  les  Russes  et  les  Anglais 
contre  l’empire  ottoman.  Tandis  que  trois  corps 
russes  franchissent  le  Dniester , l’amiral  anglais 
Duckworlh  force  les  Dardanelles  (19  févr.).  — 
Les  Serviens  so  joignent  aux  Russes.  — Dépo- 
sition de  Sélim  III  (79  mai).  Avènement  de  Mus- 
tapha, son  cousin.  — Les  Anglais,  qui  se  sont 
emparés  d'Alexandrie  le  20 mars,  en  sont  chassés 
le  22  sept. 

Le  mulâtre  Pétion  se  fait,  à Port-au-Prince, 
président  de  la  république  des  mulâtres.  Henri 
Christophe  continue  d être  le  chef  des  nègres. 

Fultcn  construit  le  premier  bateau  à vapeur  qui 
fait  un  service  régulier,  entre  New-York  et  Al  ban  y, 
sur  l’Hudson. 

1808.  Organisation  de  la  nouvelle  noblesse  en  France 
par  décret  impérial  (mars). — Fondation  de  l’Uni- 
versité impériale  (17  mars,  17  sept.).  M.  de  Fon- 
tanes  est  le  premier  grand  maure.  — Premier 
ouvrage  du  réformateur  socialiste  CliarlesFourier, 
fils  d’un  marchand  de  draps  de  Besançon  : Théorie 
des  quatre  mouvements. 

Napoléon  songe  à renverser  les  Bourbons  d’Es- 
pagne  et  à s’emparer  des  États  romains,  dont  les 
légations  avaient  déjà  été  réunies  au  royaume 
italien. — Entrée  de  Murat,  avec  une  armée,  en 
Espagne  (10  mars).  — Insurrection  à Aranjuez, 
qui  amène  la  chute  du  prince  de  la  Paix,  Manuel 
Godoy,  et  l’abdication  de  Charles  IV,  en  faveur  du 
prince  des  Astuiies,  Ferdinand  Vil  (17-19  mars). 
— Entrée  des  Français  à Madrid  (23  mars).  — 
Napoléon  attire  Charles  IV  et  son  fils  à Rayonne 
(avril).  — Occupation  de  Rome  par  les  Français 
(2  avr.).  — Réunion  à l'Empire  des  duchés  de 
Parme  et  Plaisance  et  du  royaume  d’Etrurie 
(24  mai).  — Entrevue  de  Napoléon  avec  Charles  IV 
et  Ferdinand  VII  â Bayonne  (avril).  — Charles IV 
cède  à Napoléon  l’Espagne  et  les  Indesmoyennant 
une  riche  retraite  en  France;  Ferdinand  Vil  n’ab- 
dique que  quand  il  apprend  qu’une  insurrection 
du  peuple  de  Madrid  a été  réprimée  par  les  Fran- 
çais (2  mai). — Commencement  de  l’insurrection 
en  Espagne.  Déclaration  de  guerre  à la  Fran  e 
par  la  junte  provisoire  établie  à Sevillë  (27-30  mai). 
— Joseph-Napohon , roi  de  Naples,  est  créé  roi 
d’Espagne  et  des  Indes  par  Napoléon  (6  juin).  — 
— Murat  reçoit  la  couronne  de  Naples  et  alnn- 
donne  à Napoléon  son  grand-duché  de  Berg 
(juillet).  — Victoire  du  maréchal  Bessières  à 
Médina  del  Rio  Seco  (14  juill.).  — Combat  et 
capitulation  du  général  Dupont  à Baylon  (19- 
22  juill.).  — Arrivée  en  Portugal  de  14  000  An- 
glais commandés  par  Wellesley  (31  juillet).  — 
Bataille  indécise  de  Vimeiro  (Portugal)  entre 
Junot  et  Wellesley  (21  août).  — Convention  de 


Ap.  J.-C. 

Cintra,  pour  l’évacuation  du  Portugal,  par  les 
Français.  — Convention  de  Paris  entre  la  France 
et  la*  Prusse  (8  sept.).  — Napoléon  à Erfurth 
(27  sept.,  14  oct.).  Il  accorde  à Goèthe  la  croix 
de  la  Légion  d'honneur.  Entrevue  avec  l’empereur 
de  Russie.  Napoléon  lui  abandonne  la  Suède,  pen- 
dant que  lui-même  marchera  en  Espagne.  — Vic- 
toires de  Soult  et  de  Bessières  à Burgos,  le  10; 
de  Victor  à Espinosa,  le  12;  de  Lannes  à Tudela, 
le  23;  de  l’Empereur  à Sommo-Sierra,  le  30.  — 
Entrée  de  Napoléon  à Madrid  (4  déc.).  Abolition 
de  l’inquisition. 

Alexandre,  avec  l'assentiment  de  Napoléon,  en- 
lève la  Finlande  à son  beau-frère  Gustave  IV 
(18  mars). 

Déposition  de  Mustapha IV (18 juill.’.  Avènement 
de  Mahmoud  11.  Révolte  des  janissaires. 

1809.  Victoire  de  Soult  sur  les  Anglais  près  de  la 
Corogne  (19  janv.). — Entrée  solennelle  de  Joseph 
Bonaparte  à Madrid  (22  janv.).  — Prise  de  Sa- 
ragosse  par  Lannes  après  un  siège  de  huit  mois, 
rendu  célèbre  par  l’héroïque  défense  de  ses  habi- 
tants (21  févr.).  — Victoiiede  Gouvion-Saint-Cyt 
près  de  Tarragone  (23  lévr.);  de  Sebastiani  à Citt- 
(lad-Réal  (27  mars);  de  Victor  à Medelin  sur  la 
route  de  Badajoz  le  28.  — Victoire  et  prise  d’O- 
porto  par  Soult  (29  mars).  — Conquête  de  Cayenne 
et  de  la  Guyane  française  par  les  Espagnols  et  les 
Poitugais  (12  janv.). — Prise  de  la  Martinique  par 
les  Anglais  (24  févr.).  — Napoléon  forme  de  la 
Toscane  un  grand  duché  pour  sa  sœur  Élisa, 
princesse  de  Lucques  et  de  Piombino  (2  mars), 
et  donne  le  grand-duché  de  Berg  au  fils  mineur 
du  roi  de  Hollande,  Louis  Bonaparte. 

Cinquième  coalition  continentale.  Passage  de 
l’Inn  par  les  Autrichiens  (9  avr.).  Défaite  des 
Autrichiens  à Al»ensberg  par  Napoléon  (20  avr.). 
— Combat  d’EckmOhl  livré  par  Davoust  (22  avr.) 
— Prise  de  Ralisbonne  (23  avr.).  Capitulation  de 
Vienne  (13  mai).— Réunion  des  États  romains  à 
l'empire  (17  mai).  — Passage  du  Danube.  San- 
glantes batailles  d’Aspern  et  d’Essling,  où  périt 
le  maréchal  Lannes  1 2 1 , 22  mai).  — Occupation 
de  Varsovie  par  l'archiduc  Ferdinand  (21  avr.).  — 
Les  troupes  d’Italie,  commandées  par  le  prince 
Eugène,  battent  l’archiduc  Jean  à Calüiero,  en 
avant  de  Vérone,  le  *29  avril,  et , après  une  série 
de  succès,  opèrent  leur  jonction  avec  la  grande 
armée  en  Styrie,  près  du  Sommering,  sur  la 
Muhr,  le  *27  mai,  pendant  que  l'archiduc  Jean  se 
jetait  en  Hongrie.  — Le  pape  lance  contre  Napo- 
léon l'excommunication  (10  juin);  il  est  enlevé 
et  conduit  à Savone  (6  juill.).  — Victoire  d’Eu- 
gène à Raab  sur  l’archiduc  Jean  (14  juin)  ; prise 
de  Raab;  siège  de  Presbotirg  par  DavoiM,  le  27. 
— Passage  du  Danul>e  par  la  grande  armée  ( 4 juill.). 
Grande  bataille  de  Wagram  gagnée  par  Napoléon 
sur  le  prince  Charles  (6  juill.).  Armistice  de 
Znaïm  en  Moravie  (11  juill.). — Prise  des  établis- 
sements français  au  Sénégal  par  les  Anglais 
(14  juill.),  qui  s'emparent  de  Flessingue , le 
15  août.  — Bataille  indécise  de  Talavera  la- 
Reyna,  sur  le  Tage,  entre  le  roi  Joseph  et  Welles- 
ley,  qui  aéra  nommé  vicomte  de  Wellington 
(28  juill.).  — Divisions  entre  les  chefs  qui  com- 
mandent notre  armée  en  Espagne.  — Tentative 
d’assassinat  de  Staub  surNanoleon,  hScluriibrunn 
(13  oct.).  — Le  traité  de  Vienne  est  signé  au 
nom  de  l’Autriche  par  le  prince  de  Lichtenstein 
14  oct.).  Réunion  de  la  Dalmatie  et  des  pays  ce- 
ésà  la  France,  sous  la  dénomination  de  provinces 
illyrienne*.  L’Autriche  adhère  au  système  conti- 
nental contre  l’Angleterre.  — Victoire  de  Mortier 
à Ocana,  au  sud-est  d’Aranjuez  (19  nov.). — Dé- 
faite des  Espagnols  à Ail*  de  Tonnés  par  Keller- 
mann  (28  nov.).  — Sénat  us-consul  te  prononçant 
la  dissolution  au  mariage  de  Napoléon  avec  Pim- 
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pératrice  Joséphine  (Ib  déc.).  — Les  Anglais  éva- 
cuent Flessingue  et  l’lle  de  Walcheren,  qui  est 
réunie  à la  France  (24  déc.). 

Les  Martyrs  de  Chateaubriand  ; le  Pape,  de  Jo- 
seph de  Maistre. 

L’empereur  Alexandre  déclare  la  guerre  à la 
Porte.  Prise  deGiurgevo  par  les  Russes  (l"avril); 
bataille  indécise  de  Tartari/a,  à l’est  de  Silistrie. 

— Révolution  en  Suède  (13  mars).  Gustave  IV, 
dont  la  nation  désapprouve  la  politique  favorable 
à l’Angleterre,  est  contraint  d'abdiquer  le  29.  Son 
oncle  est  reconnu  par  la  diète  sous  le  nom  de 
Charles  XIII  (5  juin).  Traité  de  la  Suède  avec  la 
Russie  qui  obtient  la  Finlande  et  la  Bothnie  jus- 
qu'à la  Toméa  avec  les  îles  d’Aland  (17  sept.) 

Le  congrès  des  États-Unis,  voulant  observer 
une  stricto  neutralité  entre. la  France  et  l’Angle- 
terre, exclut  des  ports  des  États  les  vaisseaux  des 
deux  nations  (1*(  mars).  Élection  de  James  Ma- 
dison,  né  dans  la  Virginie,  à la  présidence. 

1810.  La  Suède  accède  au  blocus  continental;  en 
retour.  Napoléon  lui  rend  la  Poméranie.  — Prise 
de  la  Guadeloupe  par  les  Anglais  (3févr.).  — Oc- 
cupation de  Séville  par  Soult  (!*•  févr.)  La  junte 
sera  forcée  de  se  retirer  à Cadix.  — Second  ma- 
riage de  Napoléon  avec  l’archiduchesse  Marie- 
Louise  à Saint-Cloud  (1,T  avril).  — Réunion  à l'em- 
pire français  des  pays  situés  sur  la  rive  gauche 
du  Rhin  jusqu'à  la  mer  (24  avril).  — Prise  de 
Pile  Bourbon  par  les  Anglais  (8  juillet).  — Sur  le 
refus  de  Louis,  roi  de  Hollande,  de  uagir  que  par 
les  ordres  de  son  frère,  Napoléon  réunit  la  Hol- 
lande à l’empire  (9  juillet).  — Efforts  inouïs  pour 
faire  observer  le  blocus  continental;  onlre  de 
briller  toules  les  marchandises  anglaises  dans  la 
France  et  dans  les  Etals  alliés.  (18  et  19  août). 

— Nouvelle  expédition  des  Français  en  Portugal. 
Prise  de  Ciudad-Rodrigo  par  Ncy  le  10  juillet, 
d’Alméida  par  Masscna  le  28  août  ; bataille  indé- 
cise livrée  par  Masséua  aux  Anglais  à Busaco. 
Wellington  occupe  la  forte  position  de  TorrevVc- 
dras  au  N.  E.  de  Lisbonne.  Retraite  forcée  des 
Français.  — Prise  de  Plie  de  France  par  les  An- 
glais (3  déc.)  — Réunion  du  Valais  à l’empire 
(12  nov.);  des  villes  anséatiqm  s,  du  Laucnbourg, 
etc.,  le  13  décembre.  L’Empire  français  comprend 
alors  130  départements,  et  une  population  de  qua- 
rante-deux millions  d’habitants. 

Exposition  brillante  au  Louvre  des  ouvrages  des 
artistes  vivants  parmi  lesquels  on  remarquait  Da- 
vid, Gro«,  Guérin,  Gérard,  Girodet,  Prud'hon.  — 
L’Institut  décerne  trente-cinq  prix  décennaux  pour  j 
les  meilleurs  ouvrages  de  lettres,  de  sciences  et 
d’art.  — Travaux  scientifiques  de  Cuvier,  Al. 
Brongniari.  Delambre,  Gay-Lussac,  Thénard, 
Malus  qui  uécouvrc  la  polarisation  par  réflexion. 

Leinpereur  Alexandre  ouvre  ses  ports  aux 
marchandises  anglaises  et  prohibe  celles  de 
France  (31  déc.).  — Continuation  de  la  guerre 
entre  la  Russie  et  la  Porte.  Les  Russes  s’emparent 
de  Silistrie  et  enferment  le  grand  vizir  dans 
Schumla. 

Charles  XIII,  roi  de  Suède,  qui  n’a  pas  d'enfants, 
adopte  pour  fils  le  maréchal  français  Uernadotte, 
beau-frere  de  Joseph-Napoléon.  Bernadotte  accepte 
l’offre  de  la  succession  au  trône,  avec  l’assenti- 
ment de  Napoléon,  et  est  proclamé  prince  royal 
par  les  États  généraux  d’CErebro  (21  août).  Décla- 
ration de  guerrede  la  Suide  àTAnglelerrejn  nov.) 

Insurrection  des  colouies  espagnoles  de  T Amé- 
rique. 

1811.  Démence  de  Georges  III,  roi  d’Angleterre.  Le 
Parlement  nomme  régent  le  prince  de  Galles 
(8  janvier).  — Premier  bateau  a vapeur  anglais 
sur  la  Clyde,  d’une  lorce  de  300  chevaux. 

Continuation  de  la  guerre  en  Espague.  Suchet, 
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après  avoir  pris  Tortose , Tarragoue,  Sagonte,  atta- 
que Valence  (26  déc.).  — Soult  occupe  Olivenza 
et  Badajoz.  Les  Anglais  rentrent  en  Portugal 
(17  juin). 

Les  Anglais  enlèvent  Batavia  aux  Hollandais 
(26  août). 

Naissance  du  roi  de  Rome  (20  mars).  — Brel 
du  pape,  daté  de  Savone,  confirmant  les  décrets 
du  concile  national  de  Paris  (20  sept.).  — Orga- 
nisation définitive  de  l’Université  impériale  (15 
nov.).  — Réunion  à l’empire  du  duché  d'Olden- 
bourg (18  février).  — Malus  découvre  la  polarisa- 
tion par  réfraction  ; il  meurt  peu  de  mois  après. 
I).  Brewster  et  Biol  s’illustreront  dans  cette  nou- 
velle branche  de  la  Physique.  — Arago  découvre 
la  polarisation  chromatique  et  la  polarisation  ro- 
tatoire. Fiesnel  donnera  bientôt  fa  théorie  com- 
plète de  ces  phénomènes  dans  le  système  des 
ondulations. 

Prise  de  Belgrade  par  les  Russes  unis  aux  Ser- 
vons (10  fé\r.J.  — Les  Turcs  reprennent  un  mo- 
ment l’avantage,  mais  le  grand  vizir  cerné  à Slo- 
bovia  est  forcé  de  se  rendre  prisonnier  (14  oct.)  ; 
suspension  d’armes. 

Le  noir  Henri-Christophe  se  rend  maître  de  la 
plus  grande  partie  d’Haïti  et  prend  le  titre  de  roi 
(3  avril).  Le  Sud  reste  a Pétion  avec  Port-au- 
Prince. 

Les  Espagnols  perdent  le  Paraguay,  qui  se  dé- 
clare indépendant  sous  le  docteur  Francia,  avo- 
cat, oui  prend  le  titre  de  directeur. 

Célèbre  comète  de  1811,  vue  en  sept,  et  oct. 

1812.  Prise  de  Valence  par  le  maréchal  Suchet,  qui 
est  créé  duc  d'Albufera  (9  janvier).  — Prise  de 
Ciudad-Rodrigo  (19  janv.)  et  de  Badajoz  (7  avril) 
par  Wellington.  — Constitution  de  1812  publiée 
par  Ioj  Cortès  à Cadix.  — Victoire  décisive  de 
Wellington  sur  Marmont  à Salamanque  (22  juill.). 
— Entrée  des  Anglais  à Madrid  (II  août).  — 
'Wellington,  arrêté  pendant  trente  jours  de- 
vant le  château  de  IJurgos,  rentre  en  Portugal; 
Joseph  recouvre  sa  capitale.  — Au  Brésil,  les  Es- 
pagnols perdent  Montevideo,  dont  s’emparent  les 
Portugais. 

Les  Ê ats-L'nis  déclarent  la  guerre  à l’Angle- 
terre (18  juin).  — Napoléon  se  prépare  à sa  lutte 
contre  la  Russie.  Traité  de  Paris  avec  la  Prusse 
(24  février).  Traité  d’alliance  avec  l’Autriche  si- 
gné à Paris  (14  mars).  — Traité  signé  à Saint- 
Pétersbourg  entre  la  Russie  et  la  Suède;  la  Grande- 
Bretagne  y accède  le  3 mai. — Napoléon  à Dresde, 
où  il  tient  une  cour  de  rois.  — Traité  de  Bucha- 
rest  qui  met  fin  à la  guerre  entre  la  Russie  et  la 
Porte  (28  mai).  La  première  obtient  la  Bessarabie. 

! — Déclaration  de  guerre  de  la  France  à la  Russie 

I (21  juin).  — Passage  du  Niémen  par  les  Français 
(2 4-25 juin);  Napoléon  occupe  Vilna  le28juin,et  Vi- 
tepskle  28  juillet.  Victoire  et  prise  de  Smolensk  (17 
août).  Entrée  des  Français  à Viasma,  le  30.— Grande 
bataille  livrée  près  de  la  Moskowa,  à 20  lieues  de 
Moscou,  qui  coûte  aux  Russes  6O000  hommes.  En- 
trée do  Murat  à Moscou  le  14,  de  Napoléon  le  15. 
Incendie  de  la  ville  par  le  gouverneur  Rostop- 
chin.  — Commencement  de  la  retraite  de  l’ar- 
mée française  (15  oct.).  Victoire  de  Murat  à Wcn- 
kowo  le  18  ; nouvelle  victçire  de  Gouwon-Saiut- 
Cyr  à Polotsk  le  20.  — Evacuation  de  Moscou. 
Conspiration  du  général  Malet  à Paris  (23  oct.). 
— Victoire  du  prince  Eugène  à Malo-Jaro-lawetz 
sur  Xutusof  (29  oct.).  — Défaite  des  Russes  à 
Viasma  (3  nov.);  à Krasnoï  (1G-19  nov.);  échec 
des  Russes  à Borisov  sur  la  Bérésina  (28  nov.); 
combats  et  passage  de  la  Bérésina  (26-28  nov.). 
— Napoléon  part  incognito  pour  Paris  en  laissant 
le  commandement  à Murat  le  5 dec.,  et  rentre 
aux  Tuileries  la  nuit  du  18  au  19. 

Suppression  des  corporations  religieuses  et  des 
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ordres  monastiques  dans  les  provinces  de  l’empire 
français  (8  janv.)  .—Le  pape  est  conduit  de  Parme 
à Fontainebleau  (20  juin). 

En  Allemagne,  le  docteur  Fréd.  Creuzer  donne 
son  grand  ouvrage  : la  Symbolique  et  la  Mytho- 
logie des  peuples  anciens.  — En  Angleterre.  Robert 
Owen  public  scs  Nouvelles  vues  sur  la  société  ou 
Essais  sur  la  formation  du  caractère  humain , 
ouvrage  socialiste. 

1813.  Fin  do  la  campagne  de  Russie.  Le  prince  Eu 
gène  remplace  Murat  dans  le  commandement  de 
l’armée  (16  janv.).  — Concordat  de  Fontainebleau 
entre  Napoléon  et  Pie  VII  (25  janv.).  — Procla- 
mation de  Louis  XVIII, datée  d’Hartwell  (l**févr.). 

— Ouverture  de  la  session  du  Corps  législatif 
(11  févr.). — Sixième  coalition  continentale  contre 
la  France.  Traité  d’alliance  entre  la  Russie  et  la 
Prusse,  signé  à Kalisch  (l*r  mars).  — Evacuation 
de  Hambourg  (17  mars). — Déclaration  do  guerre 
à la  Prusse  (l*r  avril).  — Combat  de  Weissenfels, 
où  est  tué  Bessières  (l'r  mai).  — Victoire  de  Na- 
poléon à Lutzen  (2  mai) . — Défaite  des  Russes  et 
des  Prussiens  réunis  à Ûautzen , Wurtchen  et 
Hochkirchen  (19-21  mai). — Combat  de  Reichen- 
l>ach.  où  Duroc  est  tué  (22  mai).  — Reprise  de 
Hambourg  par  Davoust  et  Vandamme  (30  mai). 

— Occupation  de  Breslau  par  Lauriston  (l"juinj. 

— Renouvellement  d’alliance  de  Napoléon  avec  le 
Danemark  (29  mai).  — Napoléon  accepte  la  mé- 
diation de  l’Autriche  ; armistice  de  quarante  jours 
(3  juin). — Congrès  ouvert  à Prague  (5  juillet).— 
En  Espagne  , Joseph,  après  avoir  quitté  Madrid, 
est  battu  à Vittoria.  au  nord  de  l’hbre  (21  juin). 

— Les  Anglais  assiégt  ni  Pampelune  et  Saint-Se- 
bastien. — Dissolution  du  congrès  de  Prague. 
Déclaration  de  guerre  de  l'Autriche  à la  France 
(15  août). — Seconde  campagne  contre  la  sixième 
coalition,  qui  dispose  de  cinq  cent  mille  hommes 
en  trois  armées:  1*  de  Bohême,  sous  Schwari 
zenberg;  2*  de  Silésie,  sous  le  Prussien  Blûchcr; 
3*  du  Nord,  sous  Bernadotlc.  Napoléon  oppose  aux 
alliés  trois  cent  mille  hommes,  divisés  en  onze 
corps.  — Victoires  do  Bernadotto  sur  Ûudinot  à 
Gross-Beeren  et  Ahrensdorff  (23  août) . — V ictoire 
de  Napoléon  à Dresde,  où  Moreau  est  blessé  à 
mort.  Défaite  de  Macdonald  par  Blücher  sur  la 
Katzbach  (Silésie).  — Défaite  de  Vandamme  à 
Kulm  (30  août).  — Combat  d’irun  (Espagne) . Red- 
dition de  Saint-Sébastien  (31  août). — Alliance  si- 
gnée à Tœplitz  entre  l'Autriche,  la  Russie  et  la 
Prusse.  — Victoire  de  Suchet  sur  les  Anglais  à 
Villafranca-de-Panadès  (t3sept.).  —Traite  préli- 
minaire d'alliance,  à Tœplitz,  entre  l’Autriche  et 
la  Grande-Bretagne  (3  oct.) . — Passage  de  la  Bi- 
dassoa  par  Wellington  (7  oct.). — Victoire  de  Na- 
poléon sur  le  prince  deSchwartzenborg  À Wachau 
(16  oct.).  — Bataille  de  Leipsick,  dite  bataille  des 
peuples  (18-19  oct.).  — Victoire  de  Napoléon  sur 
les  A ustro- Bavarois  A Hanau  (30 oct.).— Echec  de 
Soult  à Samt-Jean-de-Luz  (10  nov.).  — Victoire 
d'Eugène  sut  les  Autrichiens  à Cahliero  (15  nov.). 

— Prise  d'Amsterdam  par  Bulow  (24  nov.).  — 
Déclaration  donnée  par  les  alliés  à Francfort,  dans 
laquelle  ils  séparent  la  cause  de  Napoléon  de  celle 
de  la  nation  française  (1er  déc.).  — Combats  sur 
les  bonis  de  la  Nivo  entre  Soult  et  les  Anglo- 
Espagnois  (8-13  déc.). — Traité  de  Valençay  entre 
Napoléon  et  Ferdinand  VII , qui  recouvre  son 
royaume  (11  déc.). — Convocation  du  Corps  légis- 
latif (lî>  déc.).  — Violation  do  la  neutralité  de  la 
Suisse  (21  déc.)  : Schwartzenberg  entre  en  France 
par  le  pont  de  Bàle.— Evacuation  de  la  Hollande 
(24  déc.).  — Evacuation  de  Genève  (30  déc,).  — 
Ajournement  delà  session  du  Corps  legislatif. 

V Allemagne,  ouvrage  de  Mme  de  Staël,  pu- 
blié à Londres.—  Histoire  des  littératures  du  midi 
de  l'Europe,  par  le  Oénevois  Snmondi. 
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En  Servie , ouverture  du  Conseil  national , k 
Kragoiévast  (janv.).  Renouvellement  de  la  guerre 
avec  les  Turcs  (juillet).  Le  chef  des  Servions, 
Czerni  Georges , est  contraint  de  se  retirer  en 
Russie. 

1814.  Invasion  du  territoire  français.  Passage  du 
Rhin  à Bâle  par  Schwartzenberg , qui  s’avance 
par  l’Alsace  et  la  Franche-Comté  (31  déc.  1813). 
Passage  du  Rhin  à Manhcim  par  l'armée  prus- 
sienne sous  Blücher  (|*rjanv.);  elle  s'avance 
parla  Lorraine.  Bernadette,  qui  commande  l’ar- 
mée du  Nord , a déjà  envahi  la  Hollande  et  pé- 
nètre dans  la  Belgique.  Réunion  des  trois  souve- 
rains de  Russie,  Prusse,  Autriche,  àYesoul,  le  23; 
Schwartzeuberg  et  Blücher  se  rejoignent  à Lan- 
gresle  25. — Traité  d'alliance  de  Murat  avec  l’Au- 
triche (Il  janv.).  — Pie  Vil  quitte  Fontainebleau 
pour  retourner  à Rome  (23  janv.).  — Combat  de 
Saint-Dizier  contre  Blücher.  le  27.  Victoire  de 
Brienne,  le  29.  Retraite  de  Blücher.  — Bataille 
sanglante  de  la  Rothière  (1"  févr.).  Napoléon  se 
replie  jusqu’à  Nogent-sur-Seine.  — Ouverture  du 
congrès  de  Châtillon  entre  les  alliés  et  la  France 
(5  fevr.). — Marche  de  Blücher  sur  Paris.  Napoléon 
le  bat  successivement  à Champ  Aubert  le  10,  à 
Montmirail  le  11, à Château-Thierry  le  13,  à Vau- 
champ  le  14,  et  le  contraint  à se  retirer  sur  Chi- 
ions. — Marche  de  Schwartzenberg  sur  Paris. 
Napoléon  lui  livre  les  combats  de  Guignes  , de 
Mormans,  de  Nangis,  de  Montereau  et  ae  Méry- 
sur-Scine  (17-22  févr),  et  rentre  dans  Troyesle 
24.  — Défaite  de  Soult  par  Wellington  à Orthez 
(27  févr./.  — Combats  de  Bar  et  de  la  Ferté-sur- 
Aube  (27-28  févr.).  — Traité  de  Chaumont  entre 
les  alliés  (!•'  mare).  — Victoire  de  Grenier  sur  les 
Autrichiens  et  les  Napolitains  à Parme  (2  mars). 

— Reprise  de  Troyes  par  les  alliés.  Prise  de  Soi s- 
sons  par  Bulow  (3-4  mors).  Victoire  de  Napoléon 
sur  Blücher  à Craonne  (7  mars).  — Défaite  des 
Anglais  à Berg-op-Zoom  par  le  général  RizaneL 

— Bataille  de  Laon.—  Evacuation  de  Rome  et  des 
États  romains  (9-10  mars) .—  Entrée  du  duc  d’Àn- 
goulêmc  à Bordeaux  (13-14  mars). — Rupture  du 
congrès  do  Châtillon  (19  mare).  — Défaite  d’Au- 
gereau  à Limonest,  près  de  Lyon  (20  mars).  — 
Combat  d’Arcis-sur-Aube.  Reprise  de  Reims  par 
les  alliés  (iO-vl  mars).  — Occupation  de  Lyon  par 
les  Autrichiens  (21  mars).  — Combat  de  Kère- 
Champenoise  (25  mare).  — Victoire  de  Napoléon 
sur  les  Russes  à Saint-Dizier  (26  mare). — Arrivée 
des  alliés  devant  Paris  (29  mars) . Bataille  de  Pa- 
ris, le  30;  capitulation  de  Paris,  le  31. — Etablis- 
sement d’un  gouvernement  provisoire  à Paris,  cû 
l’abbé  de  Montesquiou  représente  le  parti  roya- 
liste (lw  a\ril);  il  prononce  la  déchéance  de  Na- 
poléon et  l’abolition  du  droit  d’hérédité  dans  sa 
famille,  le  3.  — Abdication  de  Napoléon  en  faveur 
de  sa  femme  et  de  son  fils  à Fontainebleau,  et, 
après  la  défection  de  Marmont,  abdication  abso- 
lue (6  avril)-  — Le  môme  jour,  le  Sénat  déclare 
que  le  peuple  français  appelle  librement  au  trône 
Louis- Stanislas- Xavier  de  France,  frère  de 
Louis  XVI.  — Bataille  de  Toulouse  entre  Soult  et 
Wellington  (10  avril).  — Traité  de  Paris  entre 
Ncy,  Macdonald  et  Cauiaincourt , plénipoten- 
tiaires de  Napoléon,  et  les  ministres  d’Autriche, 
de  Russie  et  de  Pnisse.  Napoléon  ne  doit  garder 
que  la  principauté  de  Pile  dlElhe  (1 1 avril) . Marie- 
Louise  aura  les  duchés  de  Parme  et  de  Plai- 
sance. — Arrivée  à Paris  du  comte  d'Artois,  qui 
prend  le  titre  de  lieutenant  général  du  royaume 
(12  avril).  — Adieux  de  Napoléoo  à ses  soldats  à 
Fontainebleau  (20  avril).  Le  même  jour,  entrée 
solennelle  de  Louis  XVIII  à Londres  comme  roi 
de  France.  — Monsieur  signe  à Paris  avec  les 
alliés  une  convention,  par  laquelle  il  leur  livre 
plus  de  la  moitié  de  la  Botte  française,  cinquante- 
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trois  forteresses,  et  rédait  la  France  à ses  fron- 
tières de  1792. 

Arrivée  de  Louis  XVIII  à Calais  (24  avril).  — 
Déclaration  du  roi  donnée  à Saint-Ouen,  qui  jette 
les  bases  du  gouvernement  représentatif  (2  mai). 
— Entrée  de  Louis  XVI11  à Paris,  le  3. — Premier 
ministère  de  la  Restauration,  composé  de  M.  de 
Barentin  aux  sceaux,  de  M.  de  Talleyrand  aux 
affaires  étrangères , de  l’abbé  de  Montcsquiou  à 
l’intérieur,  du  comte  Dupont  à la  guerre,  de  l'abbé 
Louis  aux  finances,  de  M.  Malouet  h la  marine, 
de  M.  de  Blacas  à la  maison  du  roi  (13  mai).  — 
Mort  de  l'impératrice  Joséphine  (29  mai).  — Traité 
de  paix  définitif  signé  à Paris  .entre  la  France  et 
les  alliés.  — Séance  royale  pour  une  assemblée 
collective  du  Corps  législatif  et  du  Sénat.  Octroi 
d’une  charte  constitutionnelle  (4  juin).  — T rattô 
de  Paris  avec  l’Espagne  (20  juillet).  — Rétablisse- 
ment de  l’ordre  des  Jésuites  par  Pie  VU.  — Loi 
relative  à la  liberté  do  la  presse  (21  oct.)  : — Ou- 
verture du  congrès  de  Vienne,  sous  la  présidence 
de  M.  de  Metternich  (!•*  nov.).  — Loi  relative  à 
la  liste  civile  et  à la  dotation  de  la  couronne, 
le  8;  loi  relative  à l’observation  des  dimanches  et 
fêtes,  le  18-,  rétablissement  de  l'ordre  du  Mérite 
militaire,  le  28.  — Evacuation  de  la  Martinique 
par  les  Anglais  (7  dec.).  — Loi  relative  aux  biens 
non  vendus  des  émigrés.  — Ajournement  des 
Chambres  législatives  au  1"  mai  1815.  — Travaux 
d’Abel  Rem  usât  sur  la  langue  et  les  ouvrages  de 
la  Chine. 

Erection  du  Hanovre  en  royaumepour  la  maison 
régnante  d’Angleterre  (26  oct.).  — Première  loco- 
motive à vapeur  sur  des  rails  de  fer  due  à George 
Stephcnson. 

Rétablissement  de  l’autorité  autrichienne  en 
Lombardie  (20  avril).  — Restauration  du  grand- 
duché  de  Toscane,  et  du  duché  de  Modène.  — 
Rentrée  du  pape  à Rome  (24  mai).  — La  Savoie  et 
le  Piémont  ont  été  rendus  au  roi  de  Sardaigne, qui 
bientôt  joindra  à ses  Etats  la  ville  de  Gênes 
(30  déc.). 

Eu  Suisse,  changement  de  la  constitution  fédérale. 
Trois  nouveaux  cantons  ajoutés  aux  dix-neuf 
anciens,  Genève,  le  Valais,  Neufchâtcl  (14  sept.). 

En  Espagne,  Ferdinand  VII  dissout  les  Cortès 
et  rétablit  l’inquisition  et  les  Jésuites.  — Insur- 
rection au  Mexique  dirigée  par  Morales;  elle  sera 
réprimée  par  le  général  espagnol  Morillo.  — Sou- 
mission du  Chili  par  le  général  Osorio.  — Lutte 
soutenue  par  Morillo  contre  les  révoltés  do  Vene- 
zuela et  de  la  Nouvelle-Grenade. 

Réunion  do  la  Belgique  aux  Pays-Bas  hollan- 
dais par  la  maison  d’Orange  (21  juillet). 

Le  Danemark  est  forcé  de  céder  à la  Suède 
la  Norvège  par  le  traité  de  Kiel  ; l’Angleterre 
conserve  l’Üe  d'Héligoland  au  nord  des  embou- 
chures de  l’Elbe  et  du  Wcser.  — Après  une  courte 
résistance,  la  Norvège  accepte  la  domination 
suédoise,  mais  garde  sa  constitution  particu- 
lière. 

Au  Paraguay,  Francia  se  fait  dictateur. 

Guerre  entre  les  Etats-Unis  et  l’Angleterre  ter- 
minée par  le  traité  de  Gand. 

1815.  Traité  secret  entre  l’Autriche,  la  France  et 
l’Angleterre  contre  la  Russie  f3  janv.).  — L’Au- 
triche fait  conserver,  au  congrès  de  Vienne,  les 
deux  tiers  de  la  Saie  au  vieux  roi  Frédéric-Au- 
guste (28 janv.) . — Céremonieeipiatoiro,  en  France, 
pour  Louis  XVI  et  Marie-Antoinette  (21  janv.).  — 
Débarquement  de  Napoléon  au  golfe  Juan,  près  de 
Cannes  (!*rmars).  Convocation  des  Chambres  lé- 
gislatives (6  mars).  Entrée  de  Napoléon  ù Gre- 
noble, le  7,  à Lyon,  le  10  ; — Déclaration  dos  puis- 
sances réunies  âu  congrès  de  Vienne.  Défection  de 
Tiey(13  nrars). — Arrivée  de  Napoléon  à Ghâlon  (14 
mars)  — Séance  royale dee  Chambre»  ( 1 6 mars) . — 
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La  Chambre  des  députésdéclare  nationale  la  guerre 
contre  Napoléon  (18  mars).  — Louis  XV1I1  s’en- 
fuit de  Paris,  où  Napoléon  arrive  le  soir  (20  mars). 

Suppression  de  la  censure  et  de  la  direction  de 
la  librairie  et  de  l'imprimerie  (24  mars).  Murat, 
qui  s’ôtait  d’abord  prononcé  contre  Napoléon,  l’as- 
sure ensuite  de  son  concours  et  appelle  toute  la 
péninsule  à l'indépendance  <31  mars).  — Procla- 
mation de  Louis  XVIII  datée  de  Gand  (14  avril). 

— Acte  additionnel  aux  constitutions  de  l'em- 
pire (22  avril).  — Revers  de  Murat  en  Italie. 
Ferdinand  IV,  appuyé  par  les  Autrichiens,  rentre  à 
Naples (3  juin).  — Assemblée  du  champ  de  Mai 
(1”  juin).  Ouverture  des  Chambres,  le  3.— Séance 
impériale  des  Chambres,  le  7.  — Signature,  au 
congrès  de  Vienne,  du  traité  définitif  nui  fixe 
l’etat  de  l’Europe,  — Passage  do  la  SamDre  par 
l’armée  française  (15  iuin).  — Défaite  des  Prus- 
siens à Ligny,  des  Anglais  aux  Quatre-Bras,  le  46; 
Bataille  de  \Vaterloo,  le  18.—  Retour  de  Napoléon 
à Paris  (20  juin). — Abdication  de  Napoléon,  le 22; 
les  Chambres  nomment  une  commission  exécu- 
trice provisoire.  — Retour  de  Louis  XVI II  en 
France  (24  juin).  — Convention  de  Chollei  (Maine- 
et-Loire)  pour  la  pacification  de  la  Vendée  (27  juin). 

— Napoléon  nuitte  Paris,  le  29.  — Adresse  do 
l’armée  aux  chambres,  le  30.  — Proclamation  de 
la  Chambre  des  représentants  au  peuple  français 
(1"  juillet).  Coup  de  main  du  général  Kxcelmans 
sur  les  Prussiens  à Versailles.  — Convention  de 
Saint-Cloud,  le  3.  L’armée  française  se  retirera 
derrière  la  Loire.  — La  Chambre  des  représen- 
tants vote  une  constitution,  le  5.  — Entrée  des 
alliés  à Paris,  le  6.  — Ministère  dans  lequel 
entrent  Tallevrand  et  Fouché.  — Dissolution  de 
la  Chambre  des  députés  (13  juillet).  — Arrivéede 
Napoléon  à bord  au  vaisseau  anglais  le  Bellé- 
rophon  (15  juillet);  le  cabinet  de  Londres  choisira 
pour  sa  résidence  Elle  de  Sainte-Helène. — Ordon- 
nance excluant  de  la  Chambre  des  pairs  ceux  qui 
ont  siégé  durant  les  Cent  jours.  Ordonnance  tradui- 
santdevantun  consolide  guerre  et  exilant  de  Paris 
les  officiers  et  les  fonctionnaires  civils  qui  ont  pris 
part  aux  événements  des  Cent  jours. — Licenciement 
de  l’ancienne  armée  (f*r  août).  — Assassinat  de 
Brune  à Avignon  (2  août).  — Assassinat  du  général 
Ramel  à Toulouse.  Nomination  de  93  pairs,  le  17. 

— Exécution  de  Labédoyère.  Ordonnance  royale 
instituant  l'hérédité  de  la  pairie  (19  août).  — 
Traité  de  la  Sainte-AUiance  entre  les  empereurs 
de  Russie  et  d’Autriche  et  le  roi  de  Prusse  (26 
sept.). — Disgrâce  de  Fouché  (19  sept.),  de  Talley- 
rand, le  24.  Cabinet  sous  la  présidence  du  ducoe 
Richelieu.  — Ouverture  des  Chambres,  le  7 oct. — 
Débarquement  de  Murat  en  Calabre,  le  8.  Il  est 
fusillé  le  13» — Loi  portant  suspension  de  la  liberté 
individuelle  (29  oct.).  — Assassinat  du  général 
Lagarde  ù Mmes  (12  nov.).  — Traité  de  Paris 
avec  l’Angleterre  et  l’Autriche  (20  nov.). — Con- 
damnation à mort  de  M.  de  Lavab'Uc,  qui  parvient 
à s'évader  le  20  déc.  — Procès  du  maréchal  Ney, 
le  4 ; son  exécution  le  7.  Rétablissement  des 
juridictions  prévôtales.  — Première  édition  des 
chansons  de  Béranger.  — Première  chaire  de 
sanscrit  créée  en  Europe  pour  M.  de  Chésy  ; chaire 
de  chinois  pour  Abel  Rém  usât  au  Collège  de  France. 

Formation  de  la  confédération  germanique,  au 
congrès  de  Vienne  (8  iuin). 

Réunion  du  Portugal,  du  Brésil  et  des  Algarves 
en  un  seul  royaume,  proclamée  par  le  prince 
régent  Jean  VI,  fils  de  Marie,  qui  réside  au 
Brésil  depuis  1807  (16  déc.). 

L’empereur  de  Russie  Alexandre  I"  prend  le 
titre  de. roi  de  Pologne  (30  avril).  — Constitution 
donnée-è  ee  royaume  (27  nov.). 

Au  Mexique,  les  rebelles,  conduits  par  Mina, 
prennent  -Acapulco.  Mina,  fait  prisonnier  par  le 
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vice-roi  Apodaca,  est  exécuté  (Il  déc.).  — Dans 
la  province  de  Venezuela,  apparition  de  Bolivar, 
natif  de  Caracas,  oui  se  met  à la  tête  des  in- 
surgés contre  le  général  espagnol  Moi  il  lo. 

Aux  Etats-Unis,  victoire  brillante  du  général 
Jackson  sur  les  Anglais  à la  Nouvelle-Orléaus 
(8  janv.).  Signature  définitive  de  la  paix  entre  les 
deux  pays. 

1816.  Loi  dite  d’Amnistie  (12  janv.). 

Organisation  de  l'Institut,  divisé  en  quatre 

academies  : académie  française,  académie  des 
inscriptions  f*t  belles-lettres,  académiedcssciences, 
académie  des  beaux-arts  (21  mars).  — Loi  por- 
tant aladition  du  divorce  (8  mai). 

Célébration  à Paris  du  mariage  du  duc  de  Berri, 
second  fils  du  comte  d’Artois,  avec  Marie-Caro- 
line, petite-fille  du  roi  de  Naples  Ferdinand  IV  (17 
juin).  — Dissolution  de  la  Chambre  dite  introu- 
vable (5  sept.). — Nou\elle  législature.  — Missions 
dans  les  departements  pour  rauimer  la  foi  catho- 
lique.— Chateaubriand,  à cause  de  son  écrit  : la 
Monarchie  selon  la  Charte,  est  dépouillé  de  son 
titre  «le  ministre  d'Etat  (20  sept.).  — Naufrage  de 
la  Méduse  (2-6  juillet). 

Mariage  de  Charlotte,  fille  du  prince  régent 
d'Angleterre,  avec  le  prince  Léopold  de  Saxe- 
Cobourg  (2  mai).  — Expédition  de  lord  Exmoutli 
contre  le  dey  d’Alger . qui  rend  la  liberté  à tous 
les  esclaves  chrétiens.  — Premier  roman  de 
Walter  Scott  : Wavtrley. 

Première  séance  de  la  diète  germanique  à 
Francfort  (l,r  octobre).  En  compensation  des  ter- 
ritoires uue  les  alliés  lui  ont  fait  céder  à la 
Sui  de  et  a la  Prusse  pour  le  punir  de  sa  fidélité  à 
Napoléon,  le  Danemark  obtient  le  duché  de  Saxe- 
Lauenbourg,  sur  l’Elbe  inférieur,  qui  fait  partie  de 
la  confédération  germanique. 

Ferdinand  IV,  rui  de  Naples  et  de  Sicile,  se  fait 
appeler  Ferdinand  l*r  roi  des  Deux-Sicile*. 

Vlort  de  la  reine  du  Portugal  Marie;  son  fils,  le 
prince  régent,  déjà  roi  du  Brésil,  prend  le  titre  de 
roi  de  Portugal  (20  mars),  mais  continue  de 
résider  à Kio-Janeiro. 

Nouvelle  insurrection  de  la  Servie  contre  la 
Turquie,  sous  la  conduite  de  Milosch  Obrénovitch, 
fils  d'un  pâtre. 

Vainqueur  d’une  flotte  espagnole,  près  l'ile 
Margarita  (9  mai),  Bulivar  établit  à Barcelone,  à 
l'ouest  de  Cumana,  un  gouvernement  provisoire. 

— L’indépendance  des  provinces  unies  de  la 
Plata  est  proclamée  à Tucunian. 

Le  mulâtre  Pétion,  chef  de  la  partie  sud-ouest 
d'Haïti,  sc  fait  donner  la  présidence  à vio.  11  ré- 
side à Port-au-Prince. 

1817.  M.  Pasquier  est  nommé  garde  des  sceaux 
(19  janv.).  — Loi  contre  la  liberté  individuelle 
(12  févr.).  — - Loi  sur  les  journaux  et  écrits  pério- 
diques (28  févr  ).  — Clôture  de  la  session 
(26  mars).  — Convention  avec  Pie  VII,  par  la- 
quelle est  rétabli  le  concordat  conclu  entre  Fran- 
çois Itr  et  Léon  X (11  juin).  — Traité  signé  à 
Paris  avec  le  Portugal,  qui  remet  à la  France  la 
Guyane  française  (28  août).  — Séance  royale 
pour  l’ouverture  des  Chambres.  Louis  XVIII  an- 
nonce qu’il  n'y  aura  plus  de  cours  prcvôtales 
(5  nov.).  — Voyage  a'exploration  scientifique 
dans  l’hémisphère  austral  par  M.  Louis  de  Frey- 
cinet. — 1"  volume  de  V Essai  sur  V indifférence 
en  matière  de  religion,  de  l’abbé  de  Lamennais. 

— Examen  des  doctrines  médicales , de  Brous- 
sais. — Le  comte  de  Chabrol,  préfet  de  la  Seine, 
fait  éclairer  au  gaz  l’hôpital  Saint-Louis.  — Win- 
sor  Construit  une  petite  usine  à gaz  pour  l'éclai- 
rage du  passage  des  Panoramas  à Paris. 

Troubles  et  conspirations  à Londres.  Suspen- 
sion de  l'/iatrax  corpus  (3  juin).  — Mort  de  la 
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princesse  Charlotte,  fille  unique  du  régent 
(6  nov.).  — Les  Anplais  étendent  leur  domina- 
tion dans  l’Inde  jusqu’à  lTndus;  soumission  défi- 
nitive des  Mahrattcs. 

Gouvernement  rétrograde  de  Ferdinand  VII, 
roi  d’Espagne,  malgré  les  conseils  des  puissances 
alliées.  Conspiration  des  généraux  Lascy  et  Por- 
lier  (avril-juillet). 

Mécontentement  en  Allemagne  contre  les  gou- 
vernements qui  n’ont  pas  encore  donné  do  con- 
stitution à leurs  peuples,  ainsi  qu'ils  s’y  étaient 
engagés  par  l’article  13  du  pacte  fédéral  arrête  au 
congrès  tic  Vienne. 

Institution  d’un  sénat  en  Pologne  par  l’empe- 
reur de  Russie  (26  févr.).  — La  diète  de  Cour- 
lande  décrète  l’affrancnissement  des  paysans 
(14 avril).  Mariage  du  grand-duc  Nicolas  avccune 
tille  du  roi  de  Prusse. 

Nouvelle  constitution  des  Iles  Ioniennes,  qui 
les  place  sous  le  protectorat  direct  de  l’Angle- 
terre. 

Nouvelle  insurrection  du  Chili.  Triomphe  du 
parti  national.  Proclamation  de  la  république. 

Succès  de  Bolivar  dans  le  Venezuela.  Installa- 
tion du  gouvernement  de  Venezuela  (10  nov.). 

J.  Monroe,  de  la  Virginie,  est  élu  président  des 
États-Unis.  — Colonie  de  nègres  libres,  en  Afri- 
que (Liberia). 

1818.  Première  loi  sur  le  recrutement  présentée 
par  le  maréchal  Gouvion-Saint-Cyr  (10  mars).  — 
L’évacuation  du  territoire  français  est  fixée  par 
le  congrès  d’Aix-la-Chapelle  au  30  novembre  de 
cette  année.  — Convention  relative  au  dernier 
payement  de  l'indemnité  due  par  la  France 
(19  nov.).  — Ouverture  par  le  roi  de  la  session 
1<  gislativede  1H18-1819  (10  déc.).  — Retraite  du 
ministère  Richelieu  (29  déc.).  M.  de  Serres  est 
nommé  à la  justice;  le  général  Dessole  aux  affaires 
étrangères;  M.  Dcc&ZPS  à l’intérieur;  M.  Portai  à 
la  marine  ; le  baron  Louis  aux  finances.  — » Fon- 
dation d’une  caisse  d’épargne  à Paris  (15  nov.). 

— Commencement  des  travaux  pour  la  nouvelle 
carte  de  France.  — Introduction  dans  les  col- 
lèges royaux  de  renseignement  de  l’histoire.  — 
Philosophie  anatomique  de  Geoffroy-Saint-Hilaire. 

— Considérations  sur  la  Révolution  française, 
ouvrage  posthume  de  Mme  de  Staël.  — Les 
Messéniennes,  de  Casimir  Dciavignc. 

Abolition  de  la  sczvitude  dans  le  royaume  de 
Wurtemberg  (l*r  janvier).  — Le  royaume  de  Ba- 
vière et  le  grand-duché  de  Bade  reçoivent  des 
constitutions  de  leurs  princes. 

Traité  de  l’Angleterre  avec  les  Pays-Bas  (4  mai), 
avec  l'Espagne  (23  sept.),  pour  l’abolition  de  la 
traite  des  nègres. 

L’empereur  de  Russie  ouvre  la  diète  de  Pologne 
par  un  discours  en  français  (‘27  mare).  La  session 
dure  1 mois.  — Histoire  de  Russie , par  Ka- 
ramsin. 

Mort  de  Charles  XIII,  roi  do  Suède  (5  févr.). 
Avènement  du  prince  royal  Bcrnadotie-Charles- 
Joan,Agéde53  ans,  sous  le  nom  de  Charles  XIV. 

Mort  du  mulâtre  Pétion,  président  d’une  partie 
de  l’ile  d’Haïti.  Le  général  Boyer  lui  siiccèae. 

Déclaration  de  l'indépendance  du  Chili  (l*r jan- 
vier). — Bolivar  est  reconnu  par  l’Angleterre  et 
les  Etats-Unis. 

1819.  Agitation  en  Allemagne,  entretenue  par  les 
sociétés  secrètes  et  surtout  par  une  association 
connue  sous  le  nom  de  llurgenschafft,  qui  s’était 
formée  dans  les  universités.  — Assassinat  par 
un  étudiant  du  célèbre  Kolzebue,  regardé  comme 
ennemi  de  l independance  allemande  (23  mars). 

— Congrès  de  ministres  allemands,  à Carlsbad, 
en  Bohême,  pour  aviser  aux  moyens  de  réprimer 
les  tendances  démocratiques  des  universités  (août). 
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— Le  Wurtemberg  reçoit  de  son  souverain  une 
nouvelle  constitution  (29  sept.). 

En  Angleterre,  les  chefs  du  parti  radical  profi- 
tent du  mécontentement  du  peuple  causé  par  la 
misère  générale,  conséquence  d’une  mauvaise 
législation  sur  les  grains,  pour  l’exciter  à réclamer 
des  réformes  de  toute  sorte.  De  nombreuses  as- 
semblées se  tiennent  dans  les  districts  manufac- 
riers  d’Angleterre  et  d'Ecosse  pour  demander  le 
suffrage  universel.  Révolte  sanglante  à Manches- 
ter (16  août).  — Mort  de  James  Watt  (25  août). 
Voyages  d’exploration  de  Parry,  Liddon,  Fran- 
klin dans  la  mer  polaire. 

Les  Chambres  françaises  votent  une  loi  accor- 
dant une  dotation  de  50000  livres  de  rente  au 
duc  de  Richelieu,  à titre  de  récompense  natio- 
nale. Il  en  consacre  le  produit  à la  fondation  d'un 
hospice  à Bordeaux.  — Loi  contre  la  presse  (17  et 
26  mai).  — Loi  qui  assujettit  les  journaux  et  les 
écrits  périodiques  au,  dépôt  d'un  cautionnement 
(9  juin; . Troubles  à l’Ecole  de  droit.  — Recompo- 
sition du  cabinet  suus  la  présidence  de  M.  Decazes, 
ministre  de  l’intérieur  (19  nov  ).  Rappel  do  tous 
les  exilés  politiques,  à l’exception  des  convention- 
nels qui  ont  vote  la  mort  de  Louis  XVI  (lwdéc.). 

— •La  Chambre  des  députés  exclut  de  son  sein 
l’abbé  Grégoire,  ancien  évêque  de  Blois  et  régi- 
cide (6  déc.).  — Commencement  des  publications 
socialistes  de  Saint-Simon.  — Exposition  publique 
des  produits  de  l’industrie  française  au  Louvre 
(25  août).  — Le  radeau  de  la  Méduse,  de  Géri- 
cault. 

A Valence,  conspiration  du  colonel  Vidal,  ré- 
primée par  le  général  Elio  (2  janv.). 

En  Russie,  le  droit  d’établir  des  fabriques  et 
des  manufactures  est  .accordé  à tous  les  paysans. 
La  noblesse  et  les  négociants  des  deux  premières 
classes  en  avaient  seuls  joui  jusqu’alors.  — Réu- 
nion des  écoles  de  Saint-Pétersbourg  en  univer- 
sité. Propagation  de  l'instruction  dans  l’armée 
russe.  — Immenses  travaux  de  fortification  com- 
mencés à Helsingtird  et  à Sweaborg  en  Finlande 

Œrstcd,  physicien  à Copenhague,  découvre  le 
fait  de  la  déviation  de  l'aiguille  aimantée  parl’in- 
fluence  d'un  courant  de  la  pile. 

Les  Anglais  abandonnent  aux  Turcs  la  ville  de 
Parga,  qui  s’était  placée  sous  leur  protection.  Les 
habitants  préfèrent  abandonner  leur  ville,  après 
avoir  brûle  les  ossements  de  leurs  ancêtres. 

Le  roi  des  nègres,  Henri-Christophe,  essaye  en 
vain  de  renverser  le  président  Boyer. 

Victoire  remportée  par  Bolivar  à Boyaca,  à 
20  lieues  au  N.  E.  de  Santa-Fé  de  Bogota  dans  la 
Nouvelle-Grenade  (7  août).  Entrée  triomphale  de 
Bolivar  à Carthagène.  Congrès  d'Angostura,  qui 
décrète  la  loi  fondamentale  de  l'union  des  pro- 
vinces de  Venezuela  et  de  la  Nouvelle-Grenade 
sons  le  nom  de  république  de  Colombie  (17  déc.) 

1820.  Mort  de  Georges  III,  roi  d’Angleterre.  Avène- 
ment de  Georges  IV.  Procès  scandaleux  intenté 
parle  roi  contre  sa  femme, Caroline,  princesse  de 
Brunswick. 

Assassinat  du  duc  do  Bcrri,  second  fils  du 
comte  d’Artois,  par  Louvel  (13  tév.).  — Change- 
ment «le  ministère.  Le  duc  de  Riélielieu  est  placé 
à la  tête  du  cabinet  (20  févr.j. — Loi  relative  aux 
complots  contre  la  sûreté  de  l’Etat  et  les  membres 
de  la  famille  royale  (25  mars).  — Loi  sur  le  réta- 
blissement de  la  censure  (30  mars). — Troubles  à 
à Paris  (2,  3,  5 et  6 juin).  — Adoption  par  la 
Chambre  des  députes  d’une  loi  qui  augmente  le 
nombre  des  députés  et  accorde  un  double  vote 
aux  électeurs  les  plus  imposés  de  chaque  dépar- 
tement (9  juin).  — Naissance  d’un  héritier  du 
trône,  fils  de  la  duchesse  de  Bcrri  (29  sept.)  ; 
Henri-Dieudonné  reçoit  le  titre  de  duc  de  Bor- 
deaux. — MM.  L&iné,  de  Villèle  et  de  Corbière 
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sont  nommés  niinistressecrétairesd’État(27déc.). 

— Arago  découvre  l’aimantation  temporaire  du 
fer  sous  l’influence  d’un  courant  de  la  pile, 
fait  d’où  sortira  bientôt  la  télégraphie  électrique. 

— Premières  Méditations  de  Lamartine. 

En  Espagne,  des  troupes  qui  devaient  être  em- 
barquées pour  aller  combattre  les  indépendants 
d'Amérique  sc  révoltent  à Cadix,  souslaconduitede 
Quiroga  et  de  Riego  (janv.) . Elles  réclament  la  con- 
stitution de  1812.  Le  roi  est  obligé  de  céder  et  de 
convoquer  les  Cortès  à Madrid  (9  juillet).  Le  gé- 
néral Quiroga  est  vice-président. 

En  Portugal,  troubles  analogues  à ceux  de 
l'Espagne.  Proclamation  de  la  monarchie  consti- 
tutionnelle. Abolition  de  la  régence  asservie  à 
1 Angleterre. 

Insurrection  dans  les  Deux-Siciles.  Le  général 
Pépé  demande  une  constitution  (6  juillet).  Leduc 
de  Calabre  proclame  la  constitution  que  vient  de 
se  donner  l’Espagne,  et  le  roi  prête  serment  de 
la  faire  observer  (13  juillet). 

Lutte  entre  l’empereur  de  Russie  et  la  diète  de 
Pologne.  — Formation  de  confédérations  se- 
crètes dans  ce  dernier  pays. 

Réunion  du  congrès  deïroppau,  dans  la  Silésie 
autrichienne,  provoqué  par  le  prince  île  Mctter- 
nich,  qui  veut  aviser  aux  moyens  de  comprimer 
l’agitation  révolutionnaire  qui  menace  de  se  ré- 
pandre dans  toute  l’Europe  (31  août).  Les  3 mo- 
narques de  Russie,  d’Autriche  et  de  Prusse  déci- 
dent qu’avant  de  rien  entreprendre  contre  la 
constitution  napolitaine,  Us  inviteront  le  roi  des 
Deux-Siciles  à se  rendre  à Laybach,  siège  d'un 
nouveau  congres  (13oct.). 

En  Amérique,  le  Mexicain  It.urbide  triomphe  du 
vice-roi  Apoiloca. 

Le  Pérou  s'affranchit  de  la  domination  espa- 
gnole, avec  le  concours  de  lord  Cochrane,  du 
général  de  Buenos-Ayres  Saint-Martin,  et  de  Sucre, 
lieutenant  de  Bolivar. 

Le  roi  des  nègres,  Henri-Christophe  I#r,  se 
donne  la  mort.  La  population  se  soumet  à Boyer, 
le  président  de  Port-au-Prince.  — Les  Espagnols 
conservent  la  partie  orientale  de  l île. 

1821.  Congrès  de  Laybach,  où  l’on  décide  que  l’on 
rétablira  par  la  force  l’ancien  état  de  choses  dans 
les  Deux-Siciles.  — Entrée  de  l’armée  autrichienne 
à Naples,  le  24,  après  la  défaite  du  général  Pépé. 

— Révolution  du  Piémont,  dirigée  par  le  comte 
de  Santa-Rosa.  Abdication  de  Victor-Emmanuel 
en  faveur  de  son  frère,  Charles- Félix  (13  mars). 
Celui-ci  déclaré  qu’il  ne  changera  rien  à l’an- 
cienne forme  de  gouvernement.  Entrée  des  Au- 
trichiens en  Piémont.  Fin  de  la  révolution  (avril). 

Mort  de  Napoléon,  à Sainte-Hélène,  à l'âge  de 
52  ans  (5  mai). 

En  France,  séance  royale  pour  l’ouverture  des 
Chambres  (5  nov.).  — Vote  (l’une  adresse  dont  le 
roi  refuse  d’entendre  la  lecture  126  nov.).  — 
Changement  de  ministère  : MM.  de  Villèle  aux 
finances,  avec  la  présidence  du  conseil  ; de  Pey- 
ronnet à la  juslico;  de  Montmorency  aux  affaires 
étrangères;  de  Corbière  à l'intérieur;  de  Bellune 
à la  guerre;  de  Clermont-Tonnerre  à la  marine; 
de  Lauriston  à la  maison  du  roi  (14  déc.).  — 
Conspiration  à l’école  de  cavalerie  de  Saumur 
(déc.).  Procès  de  Béranger  pour  un  second  re- 
cueil de  chansons  (déc.).  — Simple  discours  de 
P.  L.  Courier  — De  V Église  gallicane,  et  Soi- 
rées de  Saint-Pétersbourg , ouvrage  posthume  de 
Joseph  de  Maistre.  — Histoire  des  Français , de 
Sismondi,  de  1817  «4  1843  ; 31  volumes.  — Créa- 
tion de  l’Ecole  des  Chartes.  — Fundat:on  de  la 
.Société  de  géographie,  par  Malte-Brun.  — Fresnel 
invente  les  phares  dioptriques. 

Formation  d’une  armée  de  la  foi  en  Espagne. 

Commencement  de  l'insurrection  hellénique. 
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Le  chef  de  l'HHéric  grecque,  Alexandre  Ypsilanti, 
appelle  à l’indépendance  les  Moldaves,  les  Valaques 
et  les  Grecs.  — Les  Grecs  de  Murée  prennent 
pour  chef  son  père  Démétrius.  — Agitation  dans 
tout  l’empire  ottoman.  Troubles  sanglants  à Cons- 
tantinople. Le  patriarche  de  l'Eglise  d’Orient  est 
égorgé  (22  avril).  Horrible  massacre  des  chrétiens. 
— Un  sénat  est  convoqué  à Calamata,  en  Messé- 
nie,  par  Mavromicalis,  qui  ne  peut  rattacher  à 
lui  les  autres  chefs  (mai).  — Défaite  d’Alexandre 
Ypsilanti;  il  se  réfugie  cher  les  Autrichiens,  qui 
le  retiennent  prisonnier.  — Son  frère.  Démétrius 
est  un  moment  reconnu  stratège, mais  perd  bien- 
tôt le  commandement.  — Un  gouvernement  pro- 
visoire est  établi  à TripoliUa,  en  Moréc,  qui 
vient  d'être  enlevée  d’assaut  (17  oct.).  — Un 
congrès  ouvert  à Epidaure,  en  Argolide,  par  Dé- 
métrius Ypsilanti  et  Mavrocordato.  prépare  la  ré- 
daction de  l’acte  d’indépendance  (15  dec.). 

Aux  États-Unis,  commencement  do  la  querelle 
entre  les  Etats  du  Nord  et  les  Etats  du  Sud  au 
sujet  de  l’esclavage.  Une  ligne  de  démarcation 
est  tirée  entreles  Etats  libres  et  les  Etats  à esclaves. 

Ilurbide,  qui  a pris  le  titrede  généralissime  de 
l’empire  du  Mexique,  entre  à Mexico  (27  sept.). 
Il  y établit  un  gouvernement  provisoire  composé 
de  cinq  membres,  et  une  junte  ou  assemblée  de 
notables. 

Bolivar,  qui  vient  de  remporter  une  victoire 
décisive  sur  le  général  espagnol  Morillo,  est 
nommé  président  pour  quatre  ans  de  la  Colombie. 
— Le  général  Saint-Martin  occupe  Lima  (12juill.), 
et  est  proclamé  protecteur  du  Pérou  (8  août)  ; il 
donne  une  constitution  à la  république  péru- 
vienne (8  oct.). 

Plusieurs  provinces  du  Brésil  se  déclarent  pour 
la  constitution  promulguée  en  Portugal,  qui  est 
acceptée  par  le  roi  à Rio-Janeiro  (février).  — Le 
roi  Jean,  malgré  les  Brésiliens,  part  pour  l'Eu- 
rope, laissant  la  régence  à son  fils  don  Pedro. 
A son  arrivée  au  Portugal,  il  prête  serment  à la 
constitution. 

La  partie  orientale  d’Haïti,  qui  dépendait  de 
l’Espagne,  se  proclame  en  république. 

1822.  Le  Parlement  rejette  de  nouveau  le  bill  d'é- 
mancipation des  catholiques  d Irlande  (19  juin). 
Troubles  en  Irlande.  Suspension  île  l’acte  d 'habeas 
corpus.  — Le  premier  ministre  Castlereagh  se 
donne  la  mort  (12  août).  H a pour  successeur 
Canning. 

Conspiration  à Béfort  (l*rjanv.).  — Tentative 
du  général  Berton  sur  Saumur  (24  févr.).  — 
Troubles  graves  à l’Ecole  de  droit  à Paris  (5  mars). 
— Suspension  des  cours  à cette  école,  le  6.  — 
Complot  militaire  à la  Rochelle  (7  mars).  — 
Dissolution  de  l’école  de  cavalerie  de  Saumur 
(29  mars).  — Clôture  de  la  session  de  1821 
(l,r  mai).  — Ouverture  de  la  session  de  1822 
(4  juin).  — Coaspiration  du  lieutenant-colonel 
Caron,  qui  est  condamné  & mort  et  exécuté  le 
l*r  octobre.  — Clôture  de  la  session  de  1822 
(17  juillet).  — Condamnation  par  la  cour  d’as- 
sises de  Paris  des  4 sergents  Runes,  Goubin,  Pom- 
mier et  Raoulx,  impliqués  dans  la  conspiration 
de  la  Rochelle.  Ils  sont  exécutés  le  21  septembre.  — 
Condamnation  à mort  par  la  cour  d'assises  de 
Poitiers  du  général  Berton,  de  Saugé  et  de  Ja- 
glin,  qui  sont  exécutés  le  5 octobre.  — Troubles 
a l’Ecole  de  médecine  de  Paris  (18  nov.).  — 
Fermeture  de  cette  école,  le  22.  — M.  de  Mont- 
morency donne  sa  démission.  M.  de  Villèle  est 
chargé  par  intérim  des  affaires  étrangères  (25 déc.), 
qui  sont  confiées  le  28  à M de  Chateaubriand. 
— Suspension  du  cours  d’histoire  de  M.  Guizot 
à la  Sorbonne.  — Suppression  de  l'Ecole  nor- 
male. — Odes  et  Ballades,  de  Victor  Hugo.  — 
Fondation  de  la  Société  asiatique  de  Paris  par 
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Sylvestre  de  Sacy.  — Ampère  énonce  expressé- 
ment l’idée  d’utiliser  la  déviation  de  l’aiguille 
aimantée  par  le  courant  de  la  pile  pour  la  télé- 
graphie électrique. 

En  Espagne,  complot  de  la  garde  royale  contre 
la  constitution.  Elle  proclame,  dans  le  palais  de 
Madrid,  roi  absolu  Ferdinand  Vil  (I*  juillet).  — 
Formation  d’une  junte  royaliste  et  d'une  régence 
suprême  à Urgel.  Défaite  des  absolutistes  par 
Martin  Empecinado. 

En  Portugal,  même  tentative  de  don  Miguel  pour 
renverser  son  père  Jean  VI  et  chasser  les  Cortès. 

Conspiration  découverte  et  punie  à Païenne 
(9  janv.). — Congrès  de  Vérone,  où  se  rendent  le 
roi  de  Prusse  et  les  empereurs  de  Russie  et  d'Au- 
triche L'Angleterre  y est  représentée  par  le  duc 
de  Wollington;  la  Franco  par  MM.  de  Montmo- 
rency et  de  Chateaubriand.  L’Autriche,  la  Prusse 
et  la  Russie  approuvent  le  projet  de  la  France 
d’intervenir  en  Espagne  en  faveur  de  Ferdi- 
nand Vil;  l’Angleterre  conserve  la  neutralité. 

Dans  les  Pays  Bas,  la  langue  hollandaise  sera 
introduite  dans  toutes  les  écoles,  et,  à partir  du 
\**  janvier,  dans  tous  les  tribunaux  (26  oct);  les 
avocats  belges  pourront  se  servir  de  la  langue 
française  jusqu’en  1825. 

Le  congrès  d’Epidaure  rédige  et  promulgue 
l’acte  d’indépendance  de  la  Grèce.  Ali-Pacha  est 
assassiné  dans  une  conférence  que  lui  avait  pro- 
posée Kourschid-Pacha  devant  Janina  (5  février). 
— Prise  de  Corinthe  par  Démétrius  Ypsilanti; 
sac  de  Chio  par  le  capi tan-pacha  (Il  avril).  — 
Les  Grecs  perdent  Corinthe  (20  juillet).  — Siège 
de  Napoii  de  Remanie  ? qui  se  rendra  aux  Grecs 
le  11  janvier  de  l’annee  suivante.  — La  Russie 
n'ose  se  prononcer  ouvertement  pour  la  cause  de 
l’indépendance  hellénique,  et  rappelle  même  ses 
troupes  des  frontières  de  la  Moldavie  et  de  la  Va- 
lachiu.  L’Angleterre  et  l’Autriche  engagent  la 
Porte  À faire  des  concessions  ; sympathies  que 
rencontre  la  cause  grecque  en  Allemagne  et  sur- 
tout en  France. 

Les  Cortès  du  Mexique  proclament  l’indépen- 
dance de  la  nation  (lévrier).  L’armee  proclame 
empereur  Iturbide  sous  le  nom  d’Augustin  1" 
(18  mai). 

Le  prince  régrnt  du  Brésil,  don  Pedro,  refuse 
d’obéir  à son  père,  oui  le  rappelle  en  Portugal, 
et  l’assemblée  des  députés  brésiliens  proclame 
l indépendance  du  pays  (1"  août).  Don  Pedro  est 
nommé  empereur  héréditaire  et  constitutionnel 
du  Brésil  (12  oct.). 

La  partie  espagnole  d’Haïti  reconnaît  pour  pré- 
sident Boyer,  qui  réunit  ainsi  l’ile  entière. 

1823.  Arrête  de  la  diète  sur  l’organisation  définitive 
de  l'Allemagne  (3  août) . — Organisation  des  Etals 
provinciaux  en  Prusse;  le  roi  se  dispense  encore* 
de  former  une  assemblée  générale,  composée  des 
Etats  provinciaux. 

En  France,  réorganisation  de  l'Ecole  de  méde- 
cine de  Paris  (2  février).  — Manuel  est  expulsé 
de  la  Chambre  par  la  force,  pour  une  appréciation 
du  jugement  de  Louis  XVI  par  la  Convention 
(3  mars).  Troubles  dans  Paris.  — Travaux  his- 
toriques de  MM.  de  Barante,  Guizot,  Thicrs. 
Voyage  scientifique  du  capitaine  Duperrey  dans 
l’Océanie. 

L’Autriche,  la  Prusse  et  la  Russie  rappellent 
leurs  ambassadeurs  de  Madrid.  Le  duc  d’Angou- 
lême  est  nomme  généralissime  de  l’armée  d'Es- 
page.  — Ferdinand  VII  est  forcé  de  suivre  les 
Cortès  à Séville  (20  mars).  — L armée  française 
franchit  la  Ridassoa  (7  avril).  Entrée  du  duc  ü’An- 
go oléine  à Madrid  (24  mai).  — Prise  du  Trocadéro 
(31  août).  — Capitulation  de  Cadix  (30  octobre). 
— Exécution  deRiégo  à Madrid  (7  nov.).  — Fer- 
dinand Vil  rentre  dans  sa  capitale  le  13. 
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En  Portugal,  don  Miguel  essaye  encore  une  fois 
de  renverser  la  constitution  (27  mai)  ; il  est  en- 
voyé à Vienne. 

L'année  précédente,  par  suite  de  son  mariage 
illégal,  le  grand-duc  Constantin  avait  renoncé  à 
la  succession  au  trône  de  Huasie.  L'empereur  re- 
connaît alors  publiquement  pour  son  successeur 
son  second  frère,  le  grand-duc  Nicolas. 

Marcos  BoUaris,  né  en  Albanie,  dans  les  mon- 
tagnes de  Souli,  tente  de  sauver  Missolonghi  par 
un  acte  de  dévouement  semblable  à celui  de  Léo- 
nidas  : il  pénètre  de  nuit  avec  300  hommes  seule- 
ment dans  le  camp  des  Turcs  et  en  fait  un  grand 
carnage.  Atteint  d'une  balle  à la  tète,  il  meurt  le 
lendemain  à Carpenitza  (juillet).  — Les  Grecs  re- 
prennent Corintne  Çt  octobre).  — Divisions  entre 
les  chefe  grecs  : Colocotroni  renverse  Conduriotis 
et  Mavrocordato.  Arrivée  de  lord  Byron. 

La  vice-royauté  espagnole  de  Guatemala,  au 
sud  du  Mexique,  se  constitue  en  Etats-Unis  de 
l'Amérique  centrale  (1"  juillet)  : président,  don 
Manuel  José  d'Arco. 

Traité  d'alliance  défensive  de  la  Colombie 
avec  la  république  de  la  Plata  (8  mars).  — Bo- 
livar appuie  les  Péruviens  menacés  par  un 
vice-roi  espagnol,  et  mérite  du  congrès  péru- 
vien le  titre  de  Libérateur.  — Dictature  de  Freyre 
au  Chili. 

Iturbide  dépose  le  pouvoir  aux  mains  d’un  con- 
grès (avril).  Le  président  du  congrès,  Victoria, 
organise  les  Etats-Unis  mexicains  sur  le  modèle 
des  Etats-Unis  du  Nord. 

1824.  Mesures  préventives  contre  les  tendances  ré- 
volutionnaires prises  à Johannisberg  (duché  de 
Nassau) . par  les  représentants  de  l’Autriche,  de 
la  France,  de  la  Prusse,  de  l'Angleterre  et  des 
Etats  allemands  (juin).  — Contestations  entre  le 
royaume  des  Pays-Bas  et  les  Etats  allemands  du 
Rhin,  au  sujet  de  la  libre  navigation  du  fleuve. 
— Ottfried  Muller  donne  son  grand  travail  sur  la 
Grèce  ancienne  : les  Doriens. 

Lutte  des  Anglais  avec  les  Achantis,  peuple  de 
la  Guinée.  — Les  Pays-Bas  abandonnent  leurs 
établissements  dans  l'Inde  aux  Anglais,  qui,  de 
leur  côté,  renoncent  à leurs  possessions  de  l'ile 
de  Sumatra.  — Guerre  soutenue  contre  les  Bir-  j 
mans;  prise  de  Pégu  par  le  chef  anglais  Camp-  ! 
bcll.  — L’ingénieur  français  Brunei  commence  à 1 
Londres  le  tunnel  qui  sera  creusé  à trente-quatre 
pieds  au-dessous  de  la  Tamise. 

Ouverture  de  la  session  en  Franco  (23  mars). 
Adoption  de  la  loi  qui  rend  la  chambre  septen- 
nale (juin).  — Chateaubriand,  qui  est  opposé  à 
un  projet  de  conversion  des  rentes,  est  remplacé 
aux  araires  étrangères  par  le  liaron  de  Damas 
(4  aoûtl.  L’évéqne  d’Hermopolis  est  nommé  mi- 
nistre aes  aflaires  ecclésiastiques  et  de  l’instruc- 
tion publique.  — Ordonnance  royale  qui  rétablit 
la  censure  pour  les  journaux  et  les  écrits  pério- 
diques (15 août).  — Projet  d’indemnité  en  faveur 
des  émigrés.  — Fondation  de  l’ecole  forestière  do 
Nancy.  — Mort  de  Louis  XVII]  (16  sept.).  Son 
frère  le  comte  d’Artois,  Charles  X,  lui  succède  à 
67  ans.  Il  promet  de  maintenir  la  charte.  Ouver- 
ture de  la  session  (22  déc.)  : le  roi  annonce  le 
projet  d’indemnité  en  faveur  des  émigrés.  — Fon- 
dation du  journal  le  Globe.  — M massacre  de 
Chio  de  F.  Delacroix. 

Vengeances  exercées  par  les  royalistes  espagnols 
contre  les  constitutionnels.  Corps  de  volontaires 
royaux,  organisé  et  payé  par  les  moines.  — En 
Portugal,  nouvelle  révolte  de  don  Miguel  contre 
son  père;  il  est  envoyé  de  nouveau  à Vienne.  Ré- 
tablissement des  anciennes  Cortès.  Amnistie  gé- 
nérale. 

L’empereur  de  Russie  visite  les  mines  d’or  de 
l'Oural,  au  delà  d’Orembourg  : il  est  reçu  par  la 
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grande  tribu  indépendante  des  Kirghiz,  alliée  de 
l’empire  (oct.). 

Le  ministre  Canning,  malgré  Wellington,  né- 
gocie en  faveur  des  Grecs.  Il  est  appuyé  par  la 
Russie.  — Mort  de  lord  Byron  à Missolonghi 
(19  avril).  — Massacre  des  Grecs  de  Bile  do  Psara 
par  les  Turtft  Juillet).  — Belle  campagne  navalo 
de  Miaulis  et  de  Canaris.  Lutte  ouverte  de  Colo- 
cotroni contre  le  président  Mavrocordato  et  Con- 
duriotis (déc.). 

De  Las  Heras  reçoit  les  pouvoirs  de  capitaine 
général  (3  mars)  et  de  directeur  (mai)  à Buenos- 
Ayres.  — Victoire  décisive  du  général  Sucre,  lieu- 
tenant de  Bolivar,  sur  les  généraux  espagnols  La 
Sema  et  Valdès  à La  Paz  Ayacucho,  au  sud-est 
du  lac  Titicaca;  elle  assure /l’indépendance  de  la 
Bolivie.  — Projet  de  Bolivar  de  réunir  tous  les 
Etats  américains  en  une  seule  confédération.  — 
Le  dictateur  du  Paraguay,  Francia,  retient  le 
voyageur  Bonplan.  — L’empereur  du  Brésil  ac- 
cepte la  nouvelle  constitution  (9  janv.),  et  prête 
serment  (25  mars).  — Brillante  réception  faite  a 
New-York  au  général  La  Fayette  (16  août).  — 
Iturbido,  qui  a tenté  de  ressaisir  le  pouvoir  au 
Mexique,  est  fusillé  (10  juillet). 

1825.  En  Angleterre,  le  bill  d’émancipation  des  ca- 
tholiques est  oncoro  rejeté,  malgré  l'accord  des 
catholiques  de  l'Angleterre  et  no  l’Irlande  (25 
avril).  — Continuation  de  la  lutte  contre  les  Bir- 
mans. Le  général  Campbell  fait  alliance  avec  le 
prince  de  Siam.  Cession  à la  Compagnie  des  Indes 
du  territoire  maritime  d’Arakan,  û'Yé,  do  Taval,  et 
de  l’archipel  de  Mcrghi  (30  déc.). 

En  France,  loi  accordant  aux  émigrés  une  in- 
demnité de  trente  millions  de  rente  (27  mars).  — 
Ordonnance  du  roi  reconnaissant,  sous  certaines 
conditions,  l’indcpendance  d'Haïti  (17  avril).  — 
Vote  de  la  loi  du  sacrilège  (20  avril).  — Troubles 
à Rouen  (21  avril).  — Loi  relative  à la  faculté 
de  conversion  des  rentes  5 pour  100  en  inscrip- 
tions de  rentes  3 n.  100,  au  taux  de  75  francs 
(1*'  mai).  — Sacre  «le  Charles  X à Reims  (29  mai). 
— Mort  du  général  Foy  (28  nov.}.  — Histoire  de 
la  conquête  de  V Angleterre  par  les  Normands,  de 
M.  Augustin  Thierry.  — Gay-Lussac  et  Chevrcul 
prennent  un  brevet  pour  l’application  industrielle 
des  acides  gras.  Ce  n’est  cependant  qu’en  1831  et 
après  de  pénibles  essais  que  de  Milly  réussit  à 
fabriquer  la  bougie  stéarique,  dite  bougie  de 
l'Etoile. 

Le  roi  de  Piémont  ne  permet  d’appren  lro  à lire 
et  à écrire  qu'à  ceux  qui  possèdent  quinze  cents 
livres.  — Ouverture  du  19*  jubilé  généraL  — 
Poursuites  contre  les  carbonari. 

L’Angleterre  obtient  de  Jean  VI.  roi* de  Por- 
tugal, la  reconnaissance  de  l'indépendance  du 
Brésil  (15  mai,  29  août).  Ratification  solennelle  : 
Jean  conserve  seulement  le  titre  d'empereur 
(15  nov.). 

L’empereur  de  Russie  ouvre  la  diète  de  Polo- 
ne  (13  mai.)  Il  travaille  à améliorer  la  condition 
es  Juifs  dans  ce  pays.— Son  voyage  avec  l'impé- 
ratrice à Taganrog.  Sa  mort.  Avènement  de  Nico- 
las Ier  (1er  décembre).  Conspiration  dans  l'armée 
au  nom  de  la  république  slavone  (26  déc.)  ; con- 
damnation de  trente-six  coupables  par  la  haute 
cour  de  justice. 

Conversion  des  Lapons  idolâtres  par  le  pasteur 
Stockfleth;  traduction  de  la  Bible  en  finnois 
lapon. 

Ibrahim,  fils  de  Mehemet-AÜ,  appuie  le  sultan 
contre  les  Grecs.  Belle  défense  ae  Missolonghi, 
qui  supporte  deux  assauts  (28  juillet,  29  août). 

Quincy  Adam*,  fils  de  l'ancien  président  John 
Adams,  est  élu  président  des  Etats-Unis. 

Traités  de  la  Colombie  avec  Buenos-Avres,  Gua- 
temala, les  Etats-Unis,  le  Mexique.  Traité  de 
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commerce  avec  l’Angleterre  qui  Ta  reconnue  le 
12  janvier.  — Le  haut  Pérou  se  constitue  en  Etat 
sous  le  nom  de  Bolivie  et  prend  Bolivar  pour  pro- 
tecteur; le  général  Sucre  reçoit  le  titre  de  vice- 
président. — Le  congrès  général  de  Buenos-Ayres 
publie  une  première  loi  fondamentale  et  établit 
un  gouvernement  sous  de  Las  Hefras.  La  cham- 
bre des  représentants  donne  à l'Etat  le  nom  de 
Provinces-Unies  de  Rio  de  laPlata,  ou  république 
argentine  (18  mars). — Lutte  entre  Buenos- Ay tes 
et  la  ville  ae  Montevideo,  qui  est  appuyée  par  le 
Brésil.  — Au  Paraguay,  le  dictateur  Francia  abolit 
les  ordres  monastiques;  il  se  prononce  pour  T Espa- 
gne contre  Bolivar. — Prise  de  Saint  Jean  d’UUoa, 
tort  qui  domine  la  Vera-Cruz,  dernier  point 
qu’aient  possédé  les  rois  d’Espagne  dans  la 
guerre  de  l’indépéndance. 

1826.  Le  duc  de  Wellington  est  envoyéà  Saint-Péters- 
bourg avec  deux  missions,  l’une  apparente,  l'au- 
tre secrète,  la  première, de  complimenter  le  nou- 
vel empereur  sur  son  avènement  au  trône,  la 
seconde,  de  conclure  avec  lui  un  arrangement 
relatif  k la  Grèce.  — Protocole  du  4 avril.  Ulti- 
matum remis  le  5 par  le  gouvernement  russe  à 
la  Porte  sur  la  question  des  principautés.  — 
Prise  de  Missolonghi  par  Ibrahim  le  2*2;  cruautés 
des  Égyptiens.  Dévastation  de  la  Morée  par  Ibra- 
him. — L’Angleterre  offre  à la  France  de  s’asso- 
cier au  projet  de  pacification  de  la  Grèce  : M. 
Canning  vient  conférer  à Paris  (18  sept.)  — Traité 
d’Ackerman  entre  la  Porto  et  la  Russie,  qui  ob- 
tient la  libre  navigation  sur  la  mer  Noire  ; un 
divan  ou  conseil  d'Etat  national  régira  les  prin- 
cipautés ottomanes  de  Mol  lavie  et  de  Valachie: 
évacuation  de  la  Servie  par  les  Turcs,  qui  auront 
garnison  seulement  dans  les  forteresses  (6  oct.). 

En  Angleterre,  embarras  financiers.  Disette. 
Achat  de  blés  étrangers  par  Canning,  malgré  l’op- 
position de  l’aristocratie.  — Aux  Indes  orientales, 
traité  avantageux  avec  le  roi  d’Ava  (lévrier). 

Une  flotte  française  force  Tunis  et  Tripoli  à 
respecter  le  pavillon  du  pape  (février).  — Le 
comte  de  Montlosier  attaque  vivement  les  jé- 
suites. — Troubles  à Rouen,  à Brest,  à Lyon,  à 
l’occasion  des  prédications  des  missionnaires.  — 
Rejet  du  projet  de  loi  sur  le  droit  d'aînesse  (mai*. 

— Présentation,  à la  Chambre  des  députés,  de 
la  loi  relative  à la  police  de  la  presse,  et  dite  loi 
de  justice  et  d’amour  (‘29  déc.).  — Première  salle 
d'asile  ouverte  à Paris.  — Estai  sur  le  pâli  ou 
langue  sacrée  des  bouddhistes  de  la  presqu'île  au  , 
delà  du  Gange,  par  E.  Burnouf  et  Laasen.  — Le 
capitaine  Delvigiie  propose  uu  fusil  rayé  et  à ! 
balle  forcée. 

En  Espagne,  Ferdinand  VII  confie  l'enseigne- 
ment aux  jésuites.  — Mort  de  Jean  VI,  roi  de 
Portugal  (10  mars).  Don  Pedro,  son  fus,  l’empe- 
reur du  Brésil,  est  reconnu  roi  le  26  II  renonce 
à la  couronne  de  Portugal  en  faveur  de  sa  fille 
doni  Maria  da  Gloria,  âgee  de  moins  de  sept  ans, 
qui  doit  épouser  son  oncle  dou  Miguel  (2  mai). 

— Les  absolutistes  proclament  don  Miguel  roi 
(26  nov.). 

Révolte  à Kiev,  punie  par  cinq  exécutions  ca- 

Êitales  (janv.).  — Couronnement  de  Nicolas  1“  à 
toscou  (3  août). 

Le  roi  de  Piémont  confie  l’enseignement  aux 
jésuites  et  aux  frères  de  la  doctrine  chrétienne. 
— Les  Autrichiens  se  retirent  de  la  Sicile  et  du 
royaume  de  Naples. 

A Constantinople,  révolte  et  destruction  du 
corps  des  janissaires. 

Révolution  dans  la  république  argentine  : les 
chefs  de  l’armée  ne  veulent  plus  du  gouvernement 
fédératif;  les  provinces  se  soulèvent  contre  Bue- 
nos-Avres  et  expulsent  les  partisans  du  système 
central.  Nouvelle  const  lution.  — Les  Espagnols 
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perdent  Callao,  près  de  Lima  (15  jum). — Bolivar 
est  nommé  président  à vie  du  Pérou,  avec  le 
droit  de  désigner  son  successeur  (18  août  ). — 
Congrès  universel  de  Panama,  qui  arrête  un  traité 
d’alliance  offensive  et  défensive  entre  les  républiques 
américaines  (>uin-iuiliel).  — Au  Paraguay,  le  dic- 
tateur Francia  abdique,  puis  reprend  le  pouvoir. 

Traité  de  commerce  conclu  par  le  Mexique  avec 
la  France,  la  Prusse,  le  Wurtemberg.  — Une 
flotte  espagnole  envoyée  contre  le  Mexique  est 
détruite  par  la  tempête  (4  sept.). 

18*27.  La  Grèce  choisit  pour  président  Jean  Capo 
d’I stria.  — Défaite  de  lord  Gochraneet  deChurch 
devant  Athènes  qui  est  forcée  de  capituler  (juin). 

— Convention  de  Londres  par  laquelle  les  trois 
grandes  puissances  s’engagent  à demander  à la 
Porte  que  les  Grecs  n'aient  plus  que  des  auto- 
rités choisies  par  eux  : ils  payeront  au  sultan  un 
tribut  annuel,  les  Turcs  évacueront  la  Grèce,  mais 
recevront  une  indemnité  : par  un  article  secret, 
elles  conviennent  de  prendre  les  a-raes  en  cas  de 
refus.  — Les  trois  escadres  de  l’amiral  fiançais 
de  Rigny,  du  vice-amiral  anglais  Sir  Ed  Codring- 
ton,  au  Busse  Hyden,  gagnent  sur  la  flotte 
égypto-turnue,  apiès  trois  heures  et  demie  de 
combat,  la  brillante  victoire  de  Navarin  (2U  oct.). 

Mort  du  premier  ministre  d’Angleterre,  George 
Canning  (8  août),  il  sera  remplacé  par  Welling- 
ton (22  déc.). 

Adresse  de  l’Académie  française  au  roi  contre 
le  projet  de  loi  sur  la  police  de  la  presse  (25  jan- 
vier) . Ce  projet  est  voté  par  la  Chambre  des  dé- 
putés (12  mars);  mais  le  ministère, craignant  le 
refus  de  la  Chambre  des  pairs,  le  retire  ( 1 7 avril). 

— Cris  contre  les  ministres,  à la  revue  de  la 
garde  nationale  passée  par  le  roi  au  champ  de 
Mars  (29  avril);  licenciement  immédiat  de  la 
garde  nationale.  — Rétablissement  de  la  censure 
(Ta  juin).  — Dissolution  de  la  Chambre  des  dépu- 
tés (nov.).  Troubles  graves  à Paris;  tentatives  de 
barricades  d ms  les  quartiers  Saint-Martin  et  Saint* 
Denis,  les  19  et  20.  — Rupture  avec  Alger,  pour 
l’offense  faite  au  consul  général  par  le  dey  Hus- 
sein-Pacha (avril).  Commencement  des  hostilités 
(4 oct.). — Histoire  delà  Révolution  d'Angleterre , 
par  M.  Guizot.  Cromwell,  drame  de  Victor  Hugo. 

— Construction  du  chemin  de  fer  de  Saint- 
Etienne. 

Révolte  des  absolutistes  en  Catalogne;  ils  pro- 
clament roi  le  frère  de  Ferdinand  Vil,  don  Carlos 
(28  août)  ; ils  sont  battus. 

Don  Pedro,  espérant  ainsi  conserver  la  couronne 
de  Portugal  à sa  fille,  nomme  régent  son  frère, 
don  Miguel  (3  juillet). 

Guerre  entre  la  Russie  et  la  Porte.  Prise  d'Eii- 
van  par  les  Russes  (13  oct.). 

Continuation  de  la  guerre  entre  le  Brésil  et  la  ré- 
publique argentine;  elle  est  malheureuse  pour 
le  premier.  — Jalousie  des  généraux  Santander, 
Sanîa-Cru*,  Paez  centre  Bolivar;  ce  dernier  ab- 
dique, mais  le  congrès  de  laColumbie  lui  rend  le 
pouvoir;  Santa-Cruz  est  élu  président  du  Pérou. 

1 828.  Construction  de  la  forteresse  prussienne  d'Eh- 
renbreitstein,  en  face  de  Coblentz,  pour  comman- 
der la  Moselle  elle  Rhin  (août).  — Les  Étrusques 
d’Oitf.  Mu  lie*.  — Mon.  Cermaniæ  historica , par 
Perte. 

En  Angleterre,  ministère  Wellington  (25  janv.). 
Troubles  sanglants  en  Irlande:  discours  d’O’Con- 
nell. 

Chute  du  ministère  ViBèle;  sont  nommés  : 
MM.  de  Martignac,  à l’intérieur;  Portalis,  à la  jus- 
tice; de  la  Ferronays,  aux  affaires  étrangères;  de 
Caux,  à la  guéri e;  ttoy, aux  finances;  de  Fwyssi- 
nous.  aux  affaires  ecclesiastiques;  de  Chabrol,  à la 
manne.  — Ouverture  des  Chambres  (5  février!. — 


TEMPS  MODERNES. 


273 


Ap.  J.-C. 

M.  de  Vatimesnil  est  nommé  ministre  de  l'instruc- 
tion publique  (9  févr .J.  — Retraite  de  MM.  de  Frays- 
sinous  et  de  Chabrol  (3  mars)  ; M.  Hyde  de  Neu- 
ville est  nommé  ministre  de  la  marine,  M.  Feu- 
trier  aux  cultes.  — Lois  libérales  sur  la  révision 
annuelle  des  listes  du  jury  (2  juillet)  ; sur  les 
journaux  et  écrits  périodiques,  le  18  : tout  Fran- 
çais majeur  jouissant  des  droits  civils  pourra,  sans 
autorisation  préalable,  publier  un  journal.  — Les 
cours  de  MM.  Guizot,  Cousin,  Yiliemain  sont 
rouverts  à la  Sorbonne.  — Les  Orientales  de 
Victor  Hugo.  — Séguin  aîné  imagine  la  chau- 
dière tubulaire,  qui  servira  à résoudre  le  problème 
de  la  locomotive  à course  étenÔue.  Il  prend  un 
brevet  le  20  déc. 

Le  gouvernement  provisoire  de  la  Grèce,  dit 
Panhellénion,  composé  de  27  membres,  a pour 
chef  Jean  Capo  d'Istria  (24  janvier).  — Subside 
mensuel  accordé  aux  Grecs  par  la  Russie,  l’Angle- 
terre et  la  France.  — Apres  la  guerre  de  Perse, 
terminée  par  un  traité  qui  leur  livre  la  province 
d’Arménie  jusqu'au  mont  Ararat,  les  Russes  dé- 
clarent la  guerre  à la  Porte,  sous  prétexte  que  le 
traité  d’Acxerman  n'a  pas  été  observé  (26  avril). 
— Prise  de  Varna  par  les  Russes  (U  oct.).  — 
Résistance  des  Turcs  dans  Schoumla.  — Cam- 
pagne de  Paskewitz  contre  la  frontière  ottomane 
d'Asie  Mineure.  — Départ  de  l'expédition  fran- 
çaise en  Morée  (17  août.)  Les  Égyptiens  sont 
forcés  d'évacuer  cette  province.  — Occupation 
par  les  Français  de  Navarin,  Modon  et  Coron 
(6-7  oct.). 

Les  troupes  françaises  évacuent  définitivement 
l’Espagne.  Agitation  des  carlistes  qui  reprochent 
à Ferdinand  YI1  de  ne  pas  assez  sévir  contre  les 
constitutionnels;  ils  refusent  de  le  reconnaître 
pour  roi. 

Don  Miguel  passe  de  Londres  à Lisbonne  et  | 
prête  serment  dans  la  forme  constitutionnelle 
comme  régent  (22  fév.).  — Il  est  proclamé  roi  par 
les  Cortès  de  Lamégo  (29  juin).  Triomphe  des 
absolutistes.  Dona  Maria  est  reçue  à Londres  comme 
reine  légitime  (déc.). 

. Election  d’André  Jackson  comme  président  des 
Etats-Unis.  Continuation  de  la  rivalité  commer- 
ciale entre  les  États-Unis  et  l’Angleterre. 

Attaque  dirigée  par  les  Péruviens  contre  la 
Bolivie  et  la  Colombie  ; elle  est  repoussée. 

1829.  Le  traité  de  commerce  conclu  par  la  Prusse 
avec  la  Hesse-Darmstadt,  la  Bavière,  le  Wurtem- 
berg est  le  point  de  départ  du  Zollverein  ou  union 
douanière  (24  avril).  — Nouveaux  règlements 
entre  la  Prusse  et  les  Pays-Bas  au  sujet  de  la 
navigation  du  Rhin. 

Ouverture  de  la  session  des  Chambres  françaises 
(27  janv.).  Alliance,  contre  le  ministère,  entre  le 
côté  gauche,  le  centre  gauche  et  une  fraction  du 
côté  droit  Abstention  de  tout  le  côté  droit  dans 
le  vote  des  paragraphes  de  l'adresse , rédigée  en 
réponse  au  discours  royal;  impuissance  du  minis- 
tère à rapprocher  les  partis;  clôture  de  la  session 
(31  juillet).  — Nouveau  ministère  avec  le  prince 
de  Polignac  comme  président  du  conseil.  Influence 
de  l'aristocratie  et  des  congrégations  religieuses. 
— Le  nouveau  monde  industriel  et  sociétaire  de 
Fourier.  — L'orientaliste  E.  Bumouf  publiede  1829 
à 1843  le  Vendidad-Sadé , le  livre  liturgique  le 
plus  intéressant  de  Zoroastre , qui  fait  partie  du 
Zend-Avesta.  — Fin  du  voyage  scientifique  en 
Océanie  du  capitaine  Dumont  d’Urville.  — Les 
rues  de  la  Paix  et  de  Castiglione  sont  éclairées 
au  gaz  (1"  janv.). 

Politique  rétrograde  de  Wellington,  qui  veut 
empêcher  les  principes  libéraux  de  l’emporter  rn 
Portugal  et  en  France.  — Wellington  et  Robert  Peel 
présentent  au  Parlement  le  bill  pour  l’émancipa- 
tion des  catholiques,  qui  est  enfin  accepté.  — 
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M.  O’Connell,  premierm  embre  catholique  du  Par- 
lement, demande  le  rappel  de  l’Union  oui  attache 
l’Irlande  à l’Angleterre,  et  la  création  a’un  parle- 
ment Irlandais  distinct  (23  avril).  — l e capitaine 
Ross  entreprend  un  voyage  d'exploration  au  nord 
de  l’Amérique  septentrionale,  au  delà  du  détroit 
de  Lancastre.  — Georges  et  Robert  Stephenson 
construisent  la  Fusée,  première  locomotive  a course 
étendue  et  rapide  (6  oct.). 

Le  président  des  Grecs,  Capo  d'Istria,  fait  occuper 
Prevesa,  qui  ferme  le  sud-ouest  du  golfe  d’Arta, 
et  le  passage  des  Thermopyles  ; l'isthme  est  for- 
tifié (janv.)%Le  commandement  des  troupes  régu- 
lières est  donné  au  Français  Fabvier.  —Convention 
de  Londres  entre  les  3 puissances,  qui  donne 
pour  limite  à la  Grèce  une  ligne  tirée  du  golfe 
d’Arta  au  golfe  Volo  (22  mare).  — Continuation 
de  la  lutte  entre  la  Porte  et  la  Russie.  Victoire 
de  Diebitch  sur  Reschid-Pacha,  près  de  Silistri 
(1 1 juin)  ; prise  de  Silistri,  le  30.  Passage  du  mont 
Balkan  par  Diebitch;  il  arrive  jusqu’à  Andrinople 
(20  août).  — Prise  d’Krzeroum  (8  juillet) , par  Pas- 
kewitz  qui  menace  Trébizonde  (24  août).  L’inter- 
vention des  grandes  puissances  arrête  la  marche 
des  Russes  sur  Constantinople  par  le  traité  d’ An- 
drinople (14  sept.).  Les  Russes  obtiennent  la 
libre  navigation  de  la  mer  Noire  dans  la  Méditer- 
ranée* la  Porte  perd  son  droit  de  possession  sur 
la  Moldavie  et  la  Valachie  qui  seront  gouvernées 
par  des  hospodare  à vie,  sous  la  suzeraineté  de  la 
Turquie;  la  Servie  sera  indépendante  avec  un 
chei  héréditaire  qui  aura  le  titre  de  prince  ; tous 
ces  pays  sont  places  sous  la  protection  de  la  Russie; 
l’inaépendance  politique  de  la  Grèce  est  reconnue 
par  la  Porte. 

Ferdinand  VII,  âgé  de  45  ans,  perd  sa  troisième 
femme  (mai).  Quatrième  mariage  avec  une  fille 
du  roi  de  Naples,  Marie-Christine.  — Vaine  ten- 
tative contre  lç  Mexique.  — En  Portugal,  don  Mi- 
guel est  reconnu  par  l’Angleterre  comme  roi  de 
lait.  Dona  Maria  se  retire  au  Brésil.  — Atroce 
gouvernement  de  don  Miguel. 

1830.  Ouverture  de  la  session  des  Chambres  fran- 
çaises, le  2 mars.  — Vote  par  les  députés  de  l’a- 
dresse dite  des  221,  le  16.  — - Ordonnance  du  roi 
prorogeant  les  Chambres  au  mois  de  septembre 
(19  mars).  Dissolution  de  1&  Chambre  des  députés 
(16  mai).  — Départ  de  la  flotte  de  Toulon  pour 
l’expédition  d’Alger,  sous  la  conduite  du  comte 
de  Bourmont  et  du  vice-amiral  Duperré  (25  mai) . 
— Proclamation  du  roi  à l’occasion  des  élections 
(13  juin).  — Debarquement  des  Français  en  Algé- 
rie, le  14.  — Défaite  des  Arabes  à StaouBli,  le  19. 
— Prise  du  fort  l’Empereur  (4  juillet).  — Capi- 
tulation d’Alger,  le  5.  — Expédition  contre  Blkfah 
(23  juillet). 

Ordonnances  royales,  dites  de  juillet,  par  lesquel- 
les la  liberté  de  la  presse  est  anéantie,  la  Chambre 
dissoute,  et  la  loi  électorale  modifiée.  — Commen- 
cement »le  l’insurrection  à Paris  (26  juillet);  pro- 
testation des  journalistes  rédigée  dans  les  bureaux 
du  National.  Le  27,  arrêt  du  Tribunal  de  com- 
merce déclarant  que  les  ordonnances  du  25  ne 
peuvent  être  obligatoires  pour  personne.  — La 
police  lait  saisir  les  presses  du  National  et  du 
Temps.  — Le  maréchal  Marmont  prend  le  com- 
mandement de  la  division  de  Paris.  — Réunion 
des  députés  chez  Casimir  Périer.  Combats  aux 
environs  du  Palais-Royal.  — Le  28,  combats  près 
de  l’hôtel  de  ville,  dans  les  rues  Saint-Denis  etSaint- 
Martin.  — Le  29,  prise  de  la  poudrière  d’Essonne, 
du  Louvre,  des  Tuileries,  de  la  caserne  Babylone. 
Retraite  des  troupes.  Un  gouvernement  provisoire 
s'établit  à l'hôtel  de  ville. — Le  général  la  Fayette 
prend  le  commandement  supérieur  de  la  garde 
nationale;  le  commandement  de  la  l,#  division 
militaire  est  confié  au  général  Gérard.  — Procla- 
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mation  du  gouvernement  provisoire  déclarant  que 
Charles  X a cessé  de  régner.  — Le  duc  d’Orléans 
accepte  des  députés  les  fonctions  de  lieutenant 
général  du  royaume;  il  est  reçu  à l'hôtel  ,1e  ville 
entre  La  Fayette  elle  banquier  Laffitte  (31  juillet). 

— Mécontentement  du  parti  républicain.  — Con- 
vocation des  Chambres  pour  le  3 août.  — Acte 
d’abdication  de  Charles  X et  du  Dauphin  adressé 
par  eux  au  duc  d’Orléans  (2  août).  — Ouverture 
des  Chambres.  Charles  X quitte  Rambouillet,  le 
3.  — Proposition  faite  par  M.  Bérardà  la  Chamnre 
des  députés  de  modifier  la  Charte  et  d’appeler 
au  trône  le  duc  d’Orléans,  le  6.  Cette  proposition 
sera  acceptée  par  les  deux  chambres  le  7,  et  le 
9,  séance  solennelle  des  deux  chambres  au  palais 
Bourbon,  où  le  duc  d'Orléans  accepte  la  couronne 
sous  le  nom  de  Louis-Philippe  I*r  et  prête  le  ser- 
ment de  fidelité  à la  nouvelle  charte.  — A la  fin 
d’octobre,  toutes  les  puissances  de  l’Europe,  sauf 
le  duché  de  Modne,  auront  reconnu  le  nouveau 
gouvernement.  — Embarquement  de  Charles  X 
et  de  sa  famille  a Cherbourg  (16  août).  — M.  le 
prince  de  Tallevrand  est  nommé  ambassadeur  à 
Londres  (S  sept.).  — La  Chambre  des  députés  vole 
la  mise  en  accusation  des  derniers  ministres  de 
Charles  X (27  sept.)  * les  sociétés  populaires  excitent 
le  peuple  a demander  leur  condamnation  à mort. 

— Émeutes  des  17  et  18  oct.  — M.  Odilon  Barrot, 
préfet  delà  Seine,  afin  de  calmer  la  multitude, 
fait  une  proclamation  où  il  qualifie  de  « dé- 
marche inopportune  »>  l'adresse  au  roi  votée  par 
la  Chambre  des  députés  pour  demander  l'abo- 
lition de  la  peine  de  mort.  — Ministère  Laffitte 
(2  nov.).  — Mort  de  Benjamin  Constant  (8  déc.). 

— Procès  des  ministres  de  Charles  X devant  la 
cour  des  pairs  (15  déc.).  Agitation  dans  Paris; 
inaction  et  faiblesse  de  M.  de  La  Fayette  et  de 
M.  Odilon  Barrot.  — Démission  de  M.  de  La 
Fayette  ; le  général  Lobau  est  nommé  comman- 
dant des  gardes  nationales  de  la  Seine. 

Le  général  Clauzel,  commandant  en  chef  en 
Algérie,  dirige  une  expédition  sur  Blidah  : création 
du  corps  auxiliaire  des  Zouaves.  — Célèbre  débat 
zoologique  entre  Cuvier  et  GeofTroy-Saint-Hilaire. 

En  Angleterre,  propositionde  réforme  parlemen- 
taire pour  proportionner  la  représentation  à l’im- 
portance numérique  des  localités;  elle  est  appuyée 
par  l'économiste  Huskisson. — Mort  de  Georges  IV 
(26  juin).  Son  frère,  Guillaume  IV,  lui  succède. 
Chute  du  ministère  Wellington.  Cabinet  whig  : 
lord  Grey , lord  Brougham,  lord  John  Russel  (2  nov.). 

— Entre  Liverpool  et  Manchester,  premier  chemin 
de  fer  pour  lo  transport  des  voyageurs  (15  sept.). 

Après  les  journées  de  juillet  à Paris,  révolution 
à Bruxelles  (16  août);  les  troupes  royales  sont 
chassées.  — Insurrection  de  toute  la  Belgique; 
défaite  des  troupes  hollandaises.  — M.  Mole,  mi- 
nistre des  affaires  étrangères,  déclare  au  baron 
de  Werther,  ministre  de  Prusse  5 Paris,  que 
si  l'armée  prussienne  entre  en  Hollande,  l'ar- 
mée française  occupera  la  Belgique.  — Colère 
bientôt  apaisée  du  cabinet  de  Berlin.  — Les 
puissances  qui  avaient  contribué  À la  création  du 
royaume-uni,  Prusse,  Angleterre,  Autriche,  Rus- 
sie, France,  portent  la  question  bollando- belge 
devant  la  conférence  de  Londres.  Armistice  (4  nov.). 
Le  gouvernement  français  rassemble  50000  hom- 
mes è la  frontière  belge,  pour  empêcher  une  in- 
tervention armée  des  puissances.  — Suspension 
d’armes  avantageuse  pour  les  Belges;  ils  conser- 
vent leur  territoire  comme  en  1814  (17  nov.) , 
mais  le  Luxembourg  doit  rester  à la  Hollande. 

Agitation  en  Allemagne.  Le  duc  de  Brunswick 
est  chassé  de  ses  États  et  remplacé  par  son  frère 
Guillaume  (sept.).  — Mouvements  à Leipsick,  à 
Dresde,  à Altenbourg,  à Iéna,  à Weimar,  etc. — 
Décision  de  la  diète  de  Francfort  : eu  cas  de 
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troubles,  les  États  s’engagent  à se  secourir  mu- 
tuellement et  k réprimer  la  presse  (21  oct.).  — 
Demande  de  réformes  dans  le  Slesvig  danois,  à 
Kiel  et  Flensbourg;  commencement  de  sédition 
(oct.-nov.).  — Agitation  démocratique  à Bêle,  à 
Fribourg  (oci. -déc.). 

En  Espagne,  décret  royal  pour  l’abolition  de  la 
loi  saliaue  : les  filles  sont  déclarées  habiles  à suc- 
céder (29  mars).  Naissance  de  l’infante  Isabelle 
(1 1 oct.).  — Le  roi  la  reconnaît  pour  son  héritière. 
Protestation  de  don  Carlos. 

Trouble*  en  Savoie , k Annecy,  comprimés  par 
le  roi.  — Mort  du  roi  de  Naples , François  I" 
(8  nov.).  Ferdinand  II  lui  succède  à vingt-cinq 
ans  et  demi.— A Rome,  mort  de  Pie  VU!  (30  nov.); 
vacance  du  saint-siège  jusqu’en  février.  Tentative 
de  soulèvement  pour  changer  le  gouvernement. 

Ravages  exerces  en  Russie  par  le  choléra,  qui 
a traversé  la  Perse,  et  éclaté  à Tiflis  (juin),  à As- 
trakhan (juillet),  à Saratov(août).  à Kazan  (sept.), 
à Moscou  (oct.) .—Soulèvement  do  la  Pologne,  au 
moment  où  Nicolas  l*rse  disposait  à marcher  con- 
tre la  Franco.  Révolution  à Varsovie  (29  nov.). 
Chlopicki  est  proclamé  dictateur. 

Dans  les  provinces  «le  la  (Hait,  continuation  de 
la  lutte  entre  les  fédéralistes  et  les  unitaires.  Le* 
fédéralistes,  ayant  pour  chef  Posas,  dominent  à 
Buenos-Ayres.  — Révision  de  la  constitution  de 
la  Colombie.  Bolivar  refuse  la  présidence  (27  avril); 
il  meurt  (17  déc.). 

Réconciliation  entre  les  États-Unis  et  l’Angle- 
terre. 

1831.  Troubles  dans  le  Hanovre  : le  duc  de  Cam- 
bridge, nommé  vice-roi  par  le  roi  d’Angleterre, 
donne  une  constitution.  — Le  choléra-morbus 
éclate  à Dantzick  et  se  répand  dans  le  nord  de 
l'Allemagne. 

En  Angleterre,  trouble*  dans  différentes  villes 
causés  par  les  demandes  de  réforme  parlemen- 
taire. Apparition  du  clwléra  (oct.).  — Traité  entre 
l’Angleterre  et  la  France  pour  la  répression  de  la 
traite  des  noirs  (30  nov.). 

Dévastation  par  le  peuple  de  l’église  Saint-Ger- 
main l’Auxerrois  et  de  l'archevêché  de  Paris,  à la 
suite  d’une  manifestation  légitimiste  (14  févr.). — 
En  cette  triste  circonstance,  M.  Haude.  préfet  de 
police,  et  M.  Odilon  Barrot,  préfet  de  la  Seine,  ne 
montrent  que  de  la  faiblesse.  — Retraite  de 
M.  Lafitte.  Nouveau  cabinet,  avec  Casimir  Pé- 
rier  comme  ministre  de  l’intérieur  et  président 
du  conseil  (13  mars).  — Loi  sur  le  liannisscmcnt 
des  Bourbons  de  la  branche  aînée  (24  mars). — Loi 
sur  les  attroupements  (2  avril).  — Premier  procès 
du  parti  républicain  devant  la  cour  d’assises  de 
Paris  (6  avril);  acquittement  par  le  jury  (16  avril). 
— Émeute  républicaine  des  15  et  10  avril. — Dis- 
solution de  la  Chambre  des  députés  (31  mai).  — 
Trouilles  à Paris  à la  nouvelle  de  la  prise  de  Var- 
sovie (16-19  sept  ).  — Abolition  de  l'hérédité  de 
La  pairie  (18  oct.).  — Sanglante  insurrection  des 
ouvriers  de  Lyon  (21  nov.);  leduc  d Orléans  et  le 
maréchal  Soult  entrent  dan»  cette  ville  à la  tête 
d une  armée  de  20000  hommes.  — En  Algérie, 
expédition  de  Médéah  contre  les  Arabes  et  les  Ka- 
byles.— Notre-Dame  de  Paris,  de  Victor  Hugo. 

Le  congrès  de  Belgique  offre  la  couronne  au 
duc  de  Nemours,  second  fils  du  roi  des  Français; 
Louis- Philippe  refuse  (17  févr.). — Léopold  de 
Saxe-Cobourg,  désigné  alors,  est  accepté  par  la 
conférence  ae  Londres  (4  juin).  Invasion  de  la 
Belgique  par  les  Hollandais;  intervention  armée 
do  la  France;  retraite  des  Hollandais. 

Election  de  Grégoire  XVI  (2  févr.).  Insurrection 
à Modène,  le  3;  fuite  du  duc  à Mantoue.  Révo- 
lution à Bologne,  dans  les  Étals  de  l’Eglise,  le  4. 
Insurrection  à Ferrare,  le  7.  L'archiduchesse  Ma- 
rie-Louise est  chassée  de  Parme.  Plusieurs  villes 
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des  Etats  pontificaux.  Urbin , Pesaro,  Pérouse, 
Spolète,  Terni,  Narni,  reconnaissent  le  gouverne- 
ment des  provinccs-unies  de  l’Italie,  qui  a son 
siège  à Bologne.  — Intervention  armée  des  Autri- 
chiens, qui  rétablissent  les  souverains  de  Parme 
et  de  Modène,  et  entrent  à Ferrare , à Bologne  et  à 
Ancône.  — La  reine  Hortense  et  le  prince  Louis- 
Napoléon  Bonaparte  quittent  Ancône  et  viennent 
à Paris.  — Charles-Albert,  d‘’  la  branche  de  Sa- 
voie-Carignan  monte  sur  le  trône  de  Piémont 
(17  avril). 

En  Espagne,  tentative  et  exécution  de  Torrijos. 
— En  Portugal,  don  Miguel  traite  en  ennemis  les 
Anglais  et  les  Français,  qu’il  accuse  d’appuyer  les 
partisans  de  dona  Maria,  qui  occupent  Terceira. — 
L’amiral  français  Roussin  prend  les  vaisseaux 
portugais  à l’embouchure  du  Tage  (Il  juillet) . — 
Don  Pedro  quitte  le  Brésil  pour  venir  défendre 
en  Europe  les  droits  de  sa  fille;  il  est  bien  ac- 
cueilli en  Angleterre  et  en  France.  Villaflor  oc- 
cupe les  Iles  Açores , au  nom  de  don  Pedro.  — 
Troubles  au  Brésil,  où  régne  un  enfant  de  cinq 
ans,  Pedro  II,  fils  de  don  Pedro,  qui  a abdiqué 
en  sa  faveur  la  couronne  impériale. 

Le  roi  de  Danemark  se  décide  à accomplir  les 
promesses  faites  en  1815.  Quatre  assemblée-*  pro- 
vinciales seront  établies  : l®pour  les  Iles  danoises- 
2°  le  Jutland;  3*  le  duché  de  Slesvig;  4°  le  duché 
de  Holstein.  Elles  seront  formées  de  membres 
élus  directement  par  les  propriétaires.  La  noblesse 
et  les  prélats  du  Holstein  et  du  Slesvig  réclament 
une  constitution  et  une  diète  communes. 

En  Grèce,  division  entre  les  chefs.  Lutte  de 
Capo  d’Istria  contre  la  famille  des  Mavromicali, 
chefs  des  Maïnotes,  contre  Miaulis,  Mavrocordato, 
Ccnduriotis.  — Capo  d’Istria  est  assassiné  dans 
une  église  (9  oct.). 

En  Pologne,  commencement  de  la  guerre  contre 
la  Russie.  La  régence  nationale,  sous  la  prési- 
dence de  Czartoryski,  prononce  la  déchéance  île 
la  maison  de  Romanow.  — Les  Russes,  conduits 
par  Diebitch , s’avancent  sur  Varsovie  ; batailles 
sanglantes  de  Grochow  et  de  Praga  (févr.).  Mor 
de  Diebitch  à Pultusk  (10  juin);  du  grand-duc 
Constantin  à Minsk,  le  27. — Infructueux  efforts  du 

Fouvernement  français  pour  obtenir  le  concours  de 
Angleterre  en  fivêur  des  Polonais. — Paskewitz 
prend  le  commandement  en  chef  des  forces  rus- 
ses; il  emporte  d'assaut  Varsovie  (8  sept.).  11  ne 
reste  de  la  Pologne  que  l’Êtat  libre  de  Cracovie. 
Un  grand  nombre  de  Polonais  sc  retirent  en  Alle- 
magne, surtout  en  Prusse. 

Troubles  en  Turquie  provoqués  par  les  réformes 
de  Mahmoud.— Sous  prétexte  de  venger  une  injure 
personnelle  contre  le  pacha  de  Saint-Jcan-d’Acre, 
le  pacha  d’Êgypte  fait  attaquer  la  Syrie  par  son 
fils  Ibrahim. 

Première  assemblée  législative  de  la  Bolivie 
(74  juin).  La  république  est  reconnue  par  la 
France.  Paix  avec  le  Pérou.  — Dans  la  Colombie, 
triomphe  du  fédéralisme.  Les  représentants  des 
provinces  centrales,  réunis  en  convention  à Bo- 
gota, proclament  la  séparation  de  Venezuela  d’avec 
la  Nouvelle-Grenade. 

1832.  Mesures  sévères  prises  par  la  diète  germani- 
que pour  maintenir  les  droits  des  sou*  crains  con- 
tre les  prétentions  des  démocrates. 

Retraite  du  ministère  whig(9  mai). Wellington 
ne  peut  réussir  à former  un  cabinet.  Retour  de 
lord  Grey  (18  mai).  John  Russel  parvient  à faire 
passer  le  bili  de  reforme  parlementaire  dans  les 
deux  chambres  (4  juin). — Fin  du  voyage  d’explo- 
ration du  capitaine  Ross,  qui  a reconnu  en  en- 
tier, au  N.  de  rAmérioue  septentrionale,  le  détroit 
du  Priuce-Régent,  à 10.  de  la  terre  de  Baffin.— 
Faraday  découvre  l’induction  magnéto-électrique. 
Le  roi  Louis-Philippe  s’établit  aui  Tuileries.  — 
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Projet  de  loi  sur  la  liste  civile.  — Pamphlet  de 
M.  de  Cormenin,  prétendant  que  la  dotation  du 
roi  devait  se  borner  à l’octroi  d’un  palais  à la 
ville  et  d’un  palais  à la  campagne,  que  les  autres 
châteaux  et  domaines  devaient  recevoir  une  des- 
tination productive,  ces  bâtiments  étant  convertis 
en  écoles,  en  hôpitaui,  en  casernes,  les  forêts 
vendues  pour  être  défrichées,  les  parcs  dépecés 
et  mis  en  culture,  etc.  — Vote  de  la  loi  fixant  la 
liste  civile  à 12  millions,  plus  1 million  pour  la 
maison  du  prince  royal.  Comme  conséquence  du 
principe  de  la  souveraineté  nationale,  le  principe 
féodal  de  la  dévolution  est  aboli.  L'art.  22  de  la 
loi  disait  : « Le  roi  conservera  la  propriété  des 
biens  qui  lui  appartena  ent  avant  son  avènement 
au  trône;  ces  biens  et  ceux  qu’il  acquerra  à titre 
gratuit  ou  onéreux  pendant  son  règne  compose- 
ront son  domaine  privé.  »»  — Complot  légitimiste 
dit  de  la  rue  des  Prouva  ires,  à Paris  (2  févr.).  — 
Apparition  du  choléra-morbus  à Paris  (22  mar«). 
M.  de  Montalivet  est  nommé  à l’intérieur  en  rem- 
placement do  Casimir  Périer.  qui  conserve  la 
présidence  du  conse  1 (27  avril).  — Réfurme  du 
Code  pénal  ; introduction  des  circonstances  atté- 
nuantes (28  avril).  — Troubles  à Marseille.  l)é- 
l>arquement  de  la  duchesse  de  Berri  (30  avril). 
— Ravages  du  choléra,  de  mars  à septembre.  Il 
emporte  Casimir  Périer  (IG  ma  ) et  18400  vic- 
times. Fable  des  empoisonnements;  horribles 
excitations  des  anarchistes;  assassinats  abomi- 
nables commis  sur  les  individus  soupçonnés 
d’étre  des  empoisonneurs  par  une  populace  igno- 
rante et  égarée.  — Insurrections  dans  l'Ouest 
(mai).  La  duchesse  de  Berri  se  réftigie  à Nan- 
tes. — Mort  du  général  Lamarque;  les  partis 
anarchiques  se  pr  parent  à faire  de  ses  funé- 
railles loccasion  d'un  mouvement  révolution- 
naire ; imprudence  des  chefs  de  la  gauche 
parlementaire,  qui  prêtent  leur  concours  au 
parti  républicain  ; M.  de  La  Fayette , après 
avoir  tenu  les  coins  du  poêle  et  prononcé  un 
discours  sur  la  place  Mazas,  refuse  de  pren- 
dre la  direction  du  mouvement.  — Journées 
des  5 et  6 juin.  — Paris  est  mis  en  état  de 
siège.  — Mort  du  duc  de  Reichstadt,  fils  de 
Napoléon,  à Schœnbrunn , en  Autriche  (22  juil- 
let). — Procès,  condamnation  et  dispersion 
des  sainl-simoniens , qui  avaient  pour  chef 
M.  Enfantin  (août).  — Nouveau  ministère  : 
MM.  Soult,  président,  à la  guerre;  de  Broglie, 
aux  affaires  étrangères;  Tliiers,  à l’intérieur; 
Guizot,  à l’instruction  publique;  Hutnann,  aux 
finances;  Barthe,  à la  justice  (Il  oct.).  --  Arres- 
tation de  la  duchesse  de  Berri  à Nantes  (7  nov.). 
Elle  sera  retenue  prisonnière  au  château  de 
Blaye,  au  N.  de  Bordeaux.  — En  Algérie,  prise 
de  Bone  (mars).  — Mort  de  Champoliion  (4  mars); 
de  G.  Cuwer  (13  mai). 

Le  traité  de  Londres,  relatif  à la  Belgique, 
est  ratifié  sans  condition  par  la  France  et 
l’Angleterre  (31  janv.),  mais  la  Prusse,  l’Au- 
triche et  la  Russie  n’v  accéderont  que  sous  ré- 
serve. — Occupation  a’Ancône  par  les  Français 
(22  février).  — Othcn,  second  fils  du  rc»i  de 
Bavière,  est  désigné  par  les  trois  puissances 
protectrices  au  choix  des  Grecs,  qui  l'acceptent 
pour  roi  (mars).  — Mariage  du  roi  des  Belges 
avec  la  fille  aînée  du  roi  Louis -Philippe,  la 
princesse  Louise  (8  août).  — La  Hollande  refu- 
sant de  reconnaître  le  traité  du  15  novembre, 
une  flotte  anglo- française  va  bloquer  l'Escaut 
(6  nov.) , tandis  qu’une  armée  française  sous  Gé- 
rard et  Haxo  s’empare  de  la  citadelle  d Anvers 
(23  déc.).  t 

Maladie  de  Ferdinand  VII  (20  sept.)  ; il  remet 
le  pouvoir  à sa  femme,  qui  gouverne  avec  Zea 
Bermudès  (G  oct.).— Dans  le  Portugal,  succès  de 
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don  Pedro.  Charte  constnutionnellé  au  nom  de 
dona  Maria.  Ravages  exercés  par  le  choléra. 

La  Pologne  est  réunie  à l’empire  russe  (25  fév.). 
Paskewitz  est  créé  prince  de  Varsovie. 

Succès  d’ibrahim,  fils  du  vice-roi  d’Egypte,  en 
Syrie  et  en  Asie  Mineure.  Prise  de  Saint-J  can- 
dAcre  (21  mai),  de  Damas  (13  juin)  ; victoire  à 
Hem  s sur  Hussein-Pacha  ; prise  d'Antakieh 
(l’ancienne  Antioche)  (1"  août).  Victoire  de  Ko- 
nieh  sur  le  grand  vizir  Reschid- Pacha,  qui  est 
fait  prisonnier  (21  déc.) . Ibrahim  s’avance  sur 
Constantinople. 

Le  parti  acs  fédéralistes  l’emporte  dans  les  pro- 
vinces argentines  de  Cordova,  de  Corrientes,  de 
Mendo7a,  de  Santiago  de  l’Èstero.  — Les  trois 
républiques  distinctes  de  la  Colombie  ont  chacune 
leur  président;  Venezuela,  le  général  Faez;  la 
Nouvelle-Grenade,  le  général  S&ntander  ; l’Equa- 
teur, le  général  Flores.  — Au  Mexique,  insur- 
rection du  général  Santa  Anna,  à la  Vcra-Cruz 
(janv.).  11  ne  refuse  pas  cependant  de  recon- 
naître pour  président  constitutionnel  le  général 
Gomès  Pcdraza,  qui  conservera  la  présidence 
jusqu’au  1«*  avril  1833  (nov.-dec.). 

1833.  Une  association  générale  des  burchenschafT 
ou  sociétés  secrètes  est  découverte  à Tubingue, 
dans  le  Wurtemberg  (22  juin).  La  diète  établit  un 
tribunal  central,  composé  par  l'Autriche,  la  Prusse 
et  la  Bavière,  pour  surveiller  les  menées  des 
révolutionnaires  (8  août).  Congrès  de  diplomates 
à Tœplitz  ; congrès  des  souverains  de  Prusse, 
d’Autriche  et  de  Russie  à Mûnchengratz;  note 
adressée  à la  France  et  belle  réponse  de  M.  de  j 
Broglie  (août-sept.).  — L’union  commerciale  ou 
xollverein,  commencée  en  1819,  est  étendue  par 
do  nouveaux  traités  entre  la  Prusse,  la  Bavière, 
le  Wurtemberg,  le  royaume  et  les  duchés  de 
Saxe  (22-30  mars) . 

EfTorts  d’O’Connell  pour  obtenir  l’abolition  de 
l’acte  d’union  du  l#r  janvier  1801  et  la  réunion 
d’un  parlement  irlandais  distinct  (janv  ). — Occu- 
pation par  les  Anglais  des  lies  Falkland  ou  Ma- 
fouines,  près  de  la  Terre  de  Feu  (juin). 

Une  tempête  empêche  la  réussite  d’une  attaque 
combinée  des  flottes  de  France  et  d’Angleterre 
contre  les  Hollandais,  qui  entravent  la  libre  navi- 
gation de  l’Escaut  (27  mars).  La  Russie,  la  Prusse 
et  l’Autriche  proposent  leur  médiation.  Prélimi- 
naires de  paix  entre  la  Hollande  et  la  Belgique. 
Les  deux  pays  ne  peuvent  encore  s’entendre  au 
sujet  de  Maastricht  et  du  partage  du  Luxem- 
bourg. 

La  duchesse  de  Berri,  qui  a déclaré  (21  févr.) 
être  mariée  secrètement  au  comte  Lucchesi-Palli, 
accouche  d’une  fille  au  château  deBlaye(lO  mai). 
Le  gouvernement  lui  permet  de  se  retirer  en  Si- 
cile (juin). —Loi  sur  l'instruction  primaire  pré- 
sentée le  28  juin.  — Coalitions  d'ouvriers  au 
sujet  des  questions  de  tarif  et  pour  la  demande 
de  réformes  radicales,  fomentées  par  les  républi- 
cains (oct.-nov.).  Manifeste  delà  Société  des 
droits  de  l'homme,  qui  se  place  sous  le  patronage 
de  Robespierre  ; M.  de  La  Fayette  et  M.A.  Carrel 
blâment  cette  manifestation.  — En  Algérie,  Abd- 
el-Kader,  émir  de  Mascara,  au  sud-est  d’Oran, 
commence  contre  les  Français  une  lutte  qui 
durera  quinze  années.  — Occupation  de  Mosla- 
ganem  (3  août)  ; de  Bougie  (oct.)f  par  les  Fran- 
çais. 

Mort  de  Ferdinand  VII,  roi  d’Espagne  (29  sept.). 
Proclamation  de  sa  fille  Isabelle  11,  sous  la  ré- 
gence de  Marie-Christine.  Elle  est  reconnue  par 
la  France  et  l'Angleterre.  Proclamation  de  Charles  V 
dans  les  provinces  basques.  Commencement  de  la 
guerre  entre  les  Christinos  et  les  Carlistes.  — En 
Portugal,  continuation  delà  lutte  entre  don  Pedro 
et  don  Miguel.  Entrée  triomphale  de  Villaflor, 
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duc  de  Terceira,  dans  Lisbonne  le  24  juillet; 
dona  Maria  et  la  charte  constitutionnelle  sont 
proclamées.  — Le  général  français  Bourmont, 
ui  combat  pour  don  Miguel,  ne  peut  s’emparer 
’Oporto.  — Don  Pedro  à Lisbonne  (28  juillet). 
Don  Miguel,  secondé  par  Bourmont , échoue 
dans  une  tentative  contre  cette  ville. 

Mazzini  et  le  réfugié  polonais  Itamorino  orga- 
nisent la  conspiration  de  la  jeune  Italie.  — En 
Suisse,  la  confédération  menace  de  se  dissoudre. 
Concordat  formé  à Sarnen,  ville  d’Unterwalden, 
par  les  cantons  aristocratiques  de  Schwitz, 
Unterwalden,  Neufchâlel,  Bàle-Yille. Guerre  fédé- 
rale : les  confédérés  de  Sarnen  sont  battus,  disso- 
lution de  leur  ligue. 

La  Russie  prend  parti  pour  la  Porte  contre 
l’Egypte,  qui  est  forcée  de  rappeler  Ibrahim. 
Traite  d’alliance  offensive  et  défensive  pour  hui  tans 
entre  la  Russieet  la  Forte  signé  à Unkiar-Skclessi. 
Une  clause,  secrète  de  ce  traité  ferme  le  détroit 
des  Dardanelles  à tout  bâtiment  de  guerre,  étran- 
ger : elle  provoquera  une  protestation  de  la  France 
et  (le  l’Angleterre,  quand  elles  en  auront  con- 
naissance (sept.).  — Révolte  de  Bosnie  cl  d’Al- 
b&nic.  — Utiles  réformes  de  Milosch  en  Servie. 

Arrivée  du  roi  Othon  en  Grèce,  où  il  est  reçu 
avec  enthousiasme  (6  février).  Les  troupes  fran- 
çaises quittent  la  Grèce  après  cinq  ans  d’occupa- 
tion (11  août). 

Aux  Etats-Unis,  Jakcson  est  élu  pour  la  seconde 
fois  président.  — Au  Mexique,  présidence  de 
Sanla-Anna,  chef  des  démocrates.  Insurrections. 
Ravages  du  choléra. 

1834.  La  diète  de  Francfort,  conformément  aux 
décisions  prises  dans  un  congrès  des  ministres 
des  principaux  souverains  de  lAllemaçn»*,  tenu  à 
Vienne  du  mois  de  janvier  au  mois  de  juin, 
décrète  l'établissement  d’un  tribunal  arbitral  pour 
décider  en  première  instance,  sans  l’intervention 
de  la  diète,  des  différends  qui  s’élèveront  entre  le 
gouvernement  et  l’assemblée  représentai ive  d un 
Etat.  — Continuation  des  troubles  en  Hollande. 

Retraite  de  lord  Grey  (9  juillet) ; lord.  Melbourne, 
président  du  Conseil.  Troubles  à Manchester  et  à 
Londres.  Nouveau  cabinetsous  la  direction  de  sir 
Robert  Peel  (9  déc.). 

En  France,  vifs  débats  à la  Chambre  des  dé- 
putés au  sujet  de  la  loi  contre  les  asssociations  et 
a une  somme  de  vingt-cinq  millions  réclamée  par 
les  Etats-Unis.  — La  loi  contre  les  associations  est 
adoptée  le  26  mars,  mais  le  projet  de  crédit  est 
rejeté  parles  Chambres.  Démission  du  ministre  des 
affaires  étrangères,  M.  de  Broglie.  — Insurrections 
républicaines  à Paris,  à Lyon,  à Saint-Etienne, 
organisées  par  la  Société  des  droits  de  l'homme 
(avril) . Ordonnance  royale  qui  défère  à la  cour  des 
pairs  le  jugement  de  ces  trois  insurrections.  Dis- 
solution de  la  Chambre  des  députés.  Nouvelles 
élections  favorables  au  système  de  répression. 
Convocation  des  Chambres.  Le  maréchal  Gérard, 
qui  a remplacé  Soult  dans  la  présidence  du  con- 
seil et  le  ministère  de  la  guerre,  pose  la  question 
d’amnistie  qui  est  bientôtabandonnéc. — Retraite  de 
Gérard  (29oct.).  Un  ministère  de  3 jours  (10,  11, 
12  nov.).  Rentrée  de  l’ancien  cabinet,  moins 
Gérard,  que  remplace  Mortier  au  ministère  de  la 
guerre  : MM.  de  Rigny  aux  affaires  étrangères, 
Thiers  à l’intérieur,  Guizot  à l'instruction  pu- 
blique, Humann  aux  finances,  Duchàiel  au  com- 
merce, Persil  à la  justice. — Premières  opérations 
do  la  cour  des  pair»  dauk  le  procès  d’avril.  Allo- 
ues violentes  du  National,  rédigé  par  Armand 
arrel  — Premier  gouverneur  général  d’Algérie,  le 
comte  d'Erlon. — Mort  de  La  Fayette  (20  mai).— 
Mort  de  Jacquart. 

En  Portugal,  dona  Maria  est  appuyée  avec  succès 
par  le  général  Saldanha,  le  auc  de  Terceira  cl 
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l’Anglais  Napier  (j an?. -avril).  — En  Espagne, 
chute  de  Zea  Bermudès.  Cabinet  Martinez  de  la 
Rosa,  favorable  au  gouvernement  représentatif 
(16  janv.).  — Zumalacareggui  dirige  avec  habileté 
en  Navarre  l'insurrection  carliste.  — Opération 
combinée  d'une  armée  espagnole  et  des  forces 
de  don  Pedro  contre  don  Miguel  (16  avril). 

Traité  de  la  quadruple  alliance  entre  la  France, 
l'Angleterre,  l’Espagne  et  le  Portugal,  pour  l’ex- 
pulsion de  don  Carlos  et  de  don  Miguel  (22  avril.) 

— Don  Carlos  est  forcé  de  quitter  le  Portugal 
et  s’embarque  pour  l’Angleterre  (fin  de  mai).  Don 
Miguel,  par  une  capitulation  signée  à Evora,  doit 
également  quitter  le  royaume.  — Mesures  libé- 
rales prises  en  Espagne  et  en  Portugal.  Les  am- 
bassadeurs des  gouvernements  absolus,  Prusse, 
Rome,  Autriche,  Russie,  quittent  l’Espagne  (mai- 
juin).  — Continuation  de  l'insurrection  carliste 
en  Espagne.  Don  Carlos  quitte  Londres  et  arrive 
en  Navarre  (10  juil.) . — Abolition  de  l’inquisi- 
tion, le  15.  — Apparition  du  choléra  à Madrid, 
le  16.  Massacre  des  moines  par  la  populace  qui 
croit  les  fontaines  empoisonnées.  — Ouverture 
des  Cortès  par  la  régente  (24  juillet).  — La  France 
s’engage  à ne  pas  laisser  passer  de  secours  à 
don  Carlos  par  les  Pyrénées  (18  août).  — LesCortès 
déclarent  exclus  du  trône  don  Carlos  et  ses  des- 
cendants. — Dans  le  Portugal,  don  Pedro  abolit 
le  papier-monnaie,  organise  la  garde  nationale, 
ouvre  les  Cortès.  La  reine  est  déclarée  majeure. 
Don  Pedro  renouce  à la  régence;  sa  mort  (24  sept.) . 
Ministère  sous  la  présidence  du  duc  de  Palmella, 
le  24.  — Bannissement  à perpétuité  de  don  Mi- 
guel. — Mariage,  par  procuration,  de  la  reine 
avec  le  duc  de  Leuchtenber^,  fils  du  prince  Eu- 
gène de  Beauhamais  (ltr  déc.). 

Attaque  dirigée  contre  la  Savoie  par  l’armée 
révolutionnaire  de  la  jeune  Italie,  composée  d’un 
millier  de  Polonais,  Allemands  et  Italiens,  sous 
le  commandement  de  Ramorino.  — Comme  cette 
armée  avait  été  formée  en  Suisse,  l’Autriche,  la 
Prusse,  la  Russie,  etc.,  demandent  au  directeur 
fédéral  la  dissolution  des  comités  révolutionnaires 
organisés  par  les  réfugiés;  le  Directoire  y con- 
sent. 

L’empereur  de  Russie  défend  d’envoyer  les 
jeunes  Russes  à l’étranger;  il  limite  le  droit  de 
voyager  et  de  vivre  hors  de  l’empire  (avril).  — 
Tous  les  Polonais  fugitifs  sont  déclarés  bannis  à 
perpétuité  (16  oct.).  Insurrection  du  Caucase  di- 
rigée par  Snamyl.  , 

En  Danemark,  les  quatre  assemblées  d'Etats, 
instituées  en  1831,  se  réuniront  (mai)  et  pour- 
ront présenter  des  propositions  et  examiner  celles 
du  roi. 

La  Syrie,  cédée  par  la  Turquie  à Mehemet-AÜ, 
se  révolte  contre  lui. 

Soulèvements  sur  différents  points  de  la  Grèce. 

Au  Mexique,  le  général  Santa-Anna,  président,  | 
triomphe  de  son  rival,  le  général  Bravo. 

1835.  Crise  ministérielle.  Reconstitution  de  l'an-  ; 
cien  ministère  présidé  par  le  duc  de  Broglic. 

— Procès  des  insurgés  d’avril  1834  devant  la 
cour  des  pairs:  système  adopté  par  les  ac- 
cusés pour  rendre  le  procès  impossible;  scènes 
tumultueuses  dans  la  salle  d’audience  ; la  Cour 
ordonne  que  les  accusés  qui  s'obstineraient  à 
troubler  l'ordre  comparaîtront  isolément  devant 
elle  ; un  petit  nombre  des  accusés  se  décident  à 
accepter  les  débats.  — Évasion  de  28  accusés. 
— Le  journal  la  Tribune , rédigé  par  M.  Ar- 
mand Marrast,  cesse  de  parattre.  La  Chambre 
des  députés  et  la  Chambre  des  pairs  recon- 
naissent la  dette  de  25  millions  envers  les 
États-Unis,  à la  condition  que  des  explica- 
tions satisfaisantes  seront  données  sur  le  mes- 
sage du  président  Jackson.  — Épouvantable  at- 
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tentât  du  28  juillet  : une  machine  infernale  pré- 
parée par  Fieschi,  Morey  et  Pépin  éclate  sur 
le  passage  du  roi,  aux  fêtes  de  juillet;  nom- 
breuses victimes,  dont  le  maréchal  Mortier.  — 
Adoptiondes  lois  de  septembre,  qui  modifient  la  lé- 
gislation sur  la  presse,  le  jury  elles  cours  d’assises. 
— Loi  relative  à l’établissement  d’un  chemin  de  fer 
de  Paris  à Saint- Germain.  — En  Algérie,  Abd-el- 
Kader,  défait  par  le  général  Trézel,  près  d’Oran 
(25  juin),  le  bat  à la  Macta,  le  26.  Le  maréchal 
Clauzel  est  nommé  gouverneur  général  (8  juil.). 
Heureuse  expédition  dirigée  par  le  duc  d’Orléans 
contre  Mascara  (nov.). 

Retraite  de  Robert  Peel  (8  avril).  Rentrée  de 
lord  Melbourne,  avec  John  Russell  et  Palmers- 
ton.  — Ardentes  prédications  d’O’Connell  dans 
des  réunions  d’ouvriers  à Manchester,  à Newcastle 
à Edimbourg,  à Glasgow. 

Mort  de  l’empereur  d’Autriche  François  II 
(2  mars).  Son  fils  Ferdinand  I,r,  Agé  de  42  ans, 
lui  succède.  Crédit  du  prince  de  Metlernich.  — 
Décret  de  la  diète  contre  la  jeune  Allemagne,  à 
cause  de  ses  doctrines  subversives.  — Accession 
de  Bade,  de  Nassau  et  de  Francfort  au  Zollverein 
prussien.  — En  Prusse,  établissement  d’un  tribu- 
nal unique  pour  les  crimes  de  haute  trahison, 
indépendamment  des  tribunaux  de  chaque  pro- 
vince. — Traité  de  commerce  et  de  navigation 
entre  l’Autriche  et  la  Grèce,  sur  la  base  d’une 
liberté  réciproque.  Établissement  d’une  ligne  de 
paquebots  et  d\in  service  de  poste  entre  Trieste 
et  Patras. 


Les  Chambres  de  Belgique  votent  une  loi  sur  ren- 
seignement qui  accorde  une  liberté  absolue  (sept.). 

En  Espagne,  divisions  dans  le  parti  constitu- 
tionnel. Retraite  de  Martinez  de  la  Rosa  (7  juin). 
Cabinet  Toreno.  Suppression  de  l’ordre  des  Jé- 
suites (4  juil.).  Insurrections  à Saragosse,  à Bar- 
celone, à Valence,  etc.,  pour  obtenir  la  constitu- 
tion de  1 81 2 et  des  chartes  provinciales.  Des  j untes 
s'organisent  dans  différentes  villes  et  s’arrogent 
tous  les  pouvoirs.  — Cabinet  Mendizabal  (14  sept.). 
Mise  en  état  de  siège  de  la  Catalogne,  où  domine 
le  parti  carliste  (29  nov.). 

Mort  du  mari  de  la  reine  de  Portugal,  deux 
mois  après  son  arrivée  (28  mars).  Nouveau  ma- 
riage arrêté  avec  Ferdinand-Auguste  de  Saxe-Co- 
bourg-Gotha, neveu  du  roi  des  Belges  (7  déc.). 

En  Russie,  confiscation  et  mise  en  séquestre 
des  biens  des  réfugiés  polonais  (14  avril)  : 2340 
sont  dépouillés  au  profit  du  trésor  impérial  et 
des  fonctionnaires  russes  (juillet).  Entrevue  de 
Nicolas  avec  le  roi  ue  Prusse  à Kalisch 
(12  sept.);  ces  ceux  princes  se  rencontrent  avec 
l’empereur  d’Autriche  à Tœplitz,  le  26. 

La  régence  de  Tripoli  est  replacée  sous  la  do- 
mination de,  la  Porte  (mai).  Efforts  du  sultan  et 
du  pacha  d’Égypte  pour  initier  leurs  sujets  à la 
civilisation  européenne. 

En  Grèce,  rivalités  des  partis;  progrès  du  bri- 
gandage; impopularité  des  troupes  allemandes  et 
du  ministre  bavarois  Armansperg;  majorité  du 
roi;  son  couronnement  (juin). 

Au  Chili,  épouvantable  tremblement  de  terre 
(20  fév.).  — Le  Venezuela,  i’Équateur  et  la  Nou- 
velle-Grenade sont  constamment  en  proie  à la 
guerre  civile.  — Dans  la  Plata,  les  fédéralistes 
donnent  pour  cinq  ans  le  pouvoir  de  gouverneur  et 
de  capitaine  général  à Rosas.  — Indignes  violen- 
ces exercées  aux  États-Unis  par  les  esclavagistes 
envers  les  aboli  tionistes  et  les  nègres. 

1836.  En  France,  dissolution  du  ministère.  M.  Thiers 
se  sépare  de  MM.  de  Broglie  et  Guizot  (5  fév.).  — 
Exéculionde  Fieschi, de  Morey etde  Pépin  (19fév.). 
—Nouveau  ministère  : M.  Thiers,  président  du  con- 
seil, aux  alTaires  étrangères  ; M.  Sauzet,  à la  j ustice  ; 

M.  de  Monlaliret,  à l'intérieur;  M.  Passy,  au  com- 
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merce  et  aux  travaux  publics;  M.  Pelet  de  la  Lo- 
xère,  à l'instruction  publique;  le  maréchal  Mai- 
son, à la  guerre;  l’amiral  Du  perré,  à la  marine 
m fév.).  — Loi  prohibant  les  loteries  (8  mars). 

— Attentat  d’Alibaud  contre  le  roi  (25  juin);  il 
est  exécuté  (U  juillet).  Mort  do  M.  Armant!  Car- 
rel,  tué  en  duel  paT  M.  Emile  de  Girardin.  — 
La  Société  des  familles  succède  à la  Société  des 
droits  de  l'homme.  — Autorisation  accordée  par 
les  Chambres  à l’industrie  privée  d’ouvrir  des 
chemins  do  fer  de  Montpellier  à Cette,  de  Paris  à 
Versailles  (juillet).  — Dissentiment  entre  le  mi- 
nistère et  le  roi  sur  la  question  d’Espagne.  — 
Cabinet  Molé  (6  sept.),  avec  MM.  Persil  à la  jus- 
tice, Gasparin  à l’intérieur,  l’amiral  Rosamel , à 
la  marine,  Guizot  & l’instruction  publique,  Du- 
châtel  aux  finances,  Martin  (du  Nord)  au  com- 
merce. Notes  menaçantes  à la  Suisse  au  sujet  des 
réfugiés  (sept.-nov.).  — Mort  de  Charles  X à Go- 
ritz  (6  nov.). — Louis-Napoléon,  neveu  de  l'Em- 
pereur, fils  de  l’ancien  roi  de  Hollande,  essaye 
de  soulever  la  garnison  de  Strasbourg  le  30 
oct.;  il  est  pris,  mis  en  liberté  sans  jugement, 
et  envoyé  aux  Etats-Unis  (13  nov.).  — Attentat 
de  Meunier  contre  le  roi,  le  jour  de  l'ouverture 
des  Chambres  (27  déc.).  — En  Algérie,  victoire 
du  général  Bugeaud  sur  Abd-el-Kader  à la  Sic- 
kack  (6ju.il.).  — Tentative  malheureuse  du  gou- 
verneur général  Clauzel contre Constantine  (nov.). 

Crise  monétaire  et  commerciale  en  Angleterre. 

— Les  lords  rejettent  les  lois  proposées  dans  Pin- 
térét  do  l’Irlande.  — Adoption  par  les  deux  cham- 
bres d’un  bill  de  réforme  ecclésiastique  pour 
l’Angleterre. 

La  diète  de  Hongrie  décide  que  ses  actes  se- 
ront rédigés  en  langue  hongroise  (4  mars).  Amé- 
lioration de  la  condition  des  paysans.  — Réta- 
blissement des  jésuites  en  Autriche  (29  mars). — 
Dans  le  Wurtemberg,  loi  adoptée  par  les  Cham- 
bres pour  lo  rachat  des  corvées,  aes  prestations 
personnelles  et  des  prestations  en  nature. 

En  Espagne,  le  projet  de  loi  électorale,  le 
rachat  des  redevances  appartenant  aux  ancien- 
nes communautés  religieuses,  la  suppression  des 
couvents  amènent  la  retraite  de  Mendizabal 
(14  mai).  — Révolution  militaire  à la  Granja,  où 
résidait  la  reine  régente  (12  août);  insurrection 
à Madrid.  La  régente  accepte  la  constitution  de 
1812,  lo  U;  le  général  Quesada  est  massacré  par 
le  peuple  de  Madrid.  — Ministère  Calatrava  : me- 
sures libérales;  apaisement  de*  esprits.  — Des 
bandes  carlistes  parcourent  le  pays  de  Valence, 
l'Aragon,  et  pénètrent  jusqu’en  Andalousie.  — 
Ouverture  des  Cortès  constituantes  (24  oct.).  Le 
général  Esparlero  délivre  Bilbao  assiégé  par  les 
carlistes.  — Le  gouvernement  reconnaît  l’indé- 
pendance du  Mexique. 

Révolution  à Lisbonne  (9  sept.).  La  reine  est 
forcée  d'accepter  la  constitution  de  1822,  analogue 
à celle  de  l'Espagne  de  1812. 

L’Autriche,  la  Crusse  et  la  Russie  font  occuper 
le  territoire  libre  de  Cracovie  pour  en  expulser  les 
réfugiés  polonais  (17  fév.). 

Au  Mexique.  l'Etat  du  Texas,  qui  est  opposé 
aux  idées  unitaires,  résiste  au  président  Santa - 
Anna,  qui  est  vaincu  et  fait  prisonnier  (12  avril). 
11  est  mis  en  liberté  peu  de  temps  après.  — Fin  do 
la  guerre  civile  au  Pérou,  avec  lo  concours  des 
armées  de  Santa -Cruz,  président  de  la  Bolivie. 
Séparation  du  Pérou  en  ueux  Etats  indépendants  : 
Sud- Péruvien,  Nord-Péruvien  (17  mars,  6 août). 
Ils  sc  confédèrent  avec  la  Bolivie  (28  oct.).  — 
Guerre  entre  le  Pérou  et  le  Chili.  — Fin  de  la 
guerre  civile  dans  l’Equateur  (10  juillet). 

Aux  Etats-Unis,  continuation  de  la  lutte  entre, 
les  esclavagistes  et  les  abolitjonistes.  — Elec- 
tions présidentielles  favorables  au  candidat  dé- 
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m oc  rate  Martin  van  Buren,  de  New-York.—  Les 
États-Unis  appuient  le  Texas  contre  le  gouverne- 
ment du  Mexique. 

1837.  Procès  des  complices  du  prince  Louis  à Stras- 
bourg; le  jury  les  acquitte  (janv.).  — Crise  mi- 
nistérielle. MM.  Gasparin,  Guizot,  Duchâtel  sont 
remplacés  par  MM.  Montalivet,  Salvandy,  Lacave- 
Laplagne  (15  avril).  — Los  deux  chambres  votent 
la  dotation  pour  la  fille  atnée  du  roi  et  le  prince 
royal,  mais  non  pour  le  second  fils  (22  avril).  — 
Amnistie  politique  (8  mai).  — Mariage  du  prince 
royal  avec  la  princesse  Hélène  de  Mecklembourg- 
Schwerin  (30  mai).  — Inauguration  du  musée 
historique  de  Versailles  (Il  juin).  — Question  des 
chemins  de  fer;  ajournement  des  grandes  lignes. 
— En  Algérie,  entrevue  de  l’émir  Abd-el-Kader 
et  du  général  Bugeaud.  Traité  de  la  Tafna  ; l'émir 
reconnaît  la  souvera  ineté  de  la  France , mais  notre 
territoire  est  délimité  (30  mai).  Seconde  expédition 
de  Constantine.  Mort  du  général  Damrémont. 
Commandement  déféré  au  général  Valée . Prise 
do  Constantine  (13  oct.).  Le  duc  de  Nemours  a 
pris  part  à l'expédition.  — Voyage  de  découvertes 
vers  les  terres  australes  du  capitaine  Dumont 
dUrrille,  de  1837  à 1840. 

Mort  de  Guillaume  IV,  roi  d’Angleterre (20  juin). 
Avènement  de  Victoria  1",  sa  nièce.  Continuation 
de  la  crise  commerciale  ; interruption  des  travaux 
dans  les  villes  manufacturières  de  Liverpool,  Bir- 
mingham, Manchester.  — F.  P.  Smith  (Anglais) 
et  J.  Éricsson  (Suédois)  font, chacun  de  leur  côté, 
des  essais  satisfaisants  do  bateaux  à vapeur  à hé- 
lice sur  la  Tamise.  — Wheatstone,  à Londres,  et 
Steinhoil,  à Munich,  construisent  les  premiers  té- 
légraphes électriques  qui  aient  fonctionné  régu- 
lièrement sur  de  grandes  distances.  — Thomas 
Spencer,  en  Angleterre,  et  Jacobi,  à Dorpat,  en 
Russie,  inventent,  chacun  do  leur  côté,  la  galva- 
noplastie. 

Traité  de  commerce  de  la  Hollande  avec  la 
Prusse  (3  juin)  et  avec  l’Angleterre  (27  oct.). 

L’ Autriche  résiste  aux  efforts  du  parti  libéral  en 
Hongrie;  les  jésuites  obtiennent  l'instruction  pu- 
blique en  Gallicie.  — Service  de  bateau  à vapeur 
par  la  compagnie  du  Llnyd  autrichien,  fondée  par 
le  baron  de  Brack,  entre  Trieste  et  l'Orient,  par 
Ancône.  Corfoue,  Patras,  Candie  et  de  làà  Constan- 
tinople et  à Alexandrie  (16  mai). — Dans  le  Ha- 
novre, avènement  du  duc  do  Cumberland,  5“  fils 
de  Georges  III,  Ernest-Auguste  I"  (20  juin).  Abo- 
lition de  la  constitution  de  1833  <5  juillet)  ; protes- 
tation de  sept  professeurs  de  Tuniversitè  de  Gœt- 
tfflgue  ; ils  sont  destitués.  — Question  des  mariages 
mixtes  dans  la  Prusse  rhénane;  le  roi  de  Pruss«- 
fait  enlever  l’archevêque  de  Cologne  (20  nov.). 
Soulèvement  des  catholiques  à Munster,  à Cologne. 
Protestation  du  pape  (iodée.). 

En  Espagne,  vote  des  Cortès  en  faveur  du  mi- 
nistère Calatrava.  Suppression  de  la  dtme  et  des 
établissements  monastiques.  Promulgation  solen- 
nelle de  la  nouvelle  constitution  (18  juin). — 
Don  Carlos  et  Cabrera  s'avancent  au  centre  de 
l'Espagne.  — Chute  du  ministère,  à la  suite  d’une 
émeute  militaire  organisée,  par  Espartero,  qui  ce- 
pendant n'entre  pas  dans  le  nouveau  cabinet 
(17  août). — Marche  de  don  Carlos  sur  Madrid. 
Il  est  repoussé  par  Espartero  et  forcé  de  repasser 
l’Êbre. — En  Portugal,  insurrection  des  miguelistes 
dans  les  Algarves  (fév.).  — Prise  d’armes  des  cbar- 
tistesdans  les  provinces  du  Nord,  sous  lo  maréchal 
Saldanha  (12  juillet);  elle  est  sans  résultat. 

Ravages  du  choléra  en  Sicile;  révoltes  sur  plu- 
sieurs points  cruellement  réprimées  par  le  général 
del  Caretto;  la  Sicile  perd  ses  privilèges  politi- 
ques. 

Le  cznr  change  les  divisions  administratives  de 
la  Pologne  (7  mars)  ; il  favorise  l’mtroductioatlans 
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ce  pays  du  culte  gréco-russe.  — Mort  du  poète 
Pouscnkine. 

En  Grèce,  le  roi  remplace  M.  d'Aimansperg  par 
un  autre  Bavarois,  M.  de  Rudhart,  qui  se  retire 
le  19  déc.  Formation  d’un  ministère  composé  ex- 
clusivement de  Grecs. 

Congrès  des  députés  de  la  Bolivie,  du  haut 
Pérou  et  du  bas  Pérou;  constitution  de  la  nou- 
velle confédération  péru-bolivienne  (l"mai).  Tous 
les  deux  ans  sera  réuni  un  congrès  général,  et 
tous  les  dix  ans  on  nommera  un  chef  de  la  confé- 
dération entre  six  candidats  proposés  par  les  trois 
républiques.  Ce  pouvoir  décennal  est  donné  au 
général  Santa-Cruz.  — Le  dictateur  de  Buenos- 
Ayres,  Rosas.  déclare  la  guerre  à la  confédération, 
à cause  de  l'intervention  de  Santa-Cruz  dans  le 
Pérou.  — Guerre  civile  dans  l’Uruguay  entre  le 
résident  actuel  Ûribe  et  l’ancien  président 
ibera. 

Le  congrès  des  États-Unis  reconnaît  l’indépen- 
dance du  Texas  (février).  Au  congrès,  vifs  débats 
sur  la  question  do  l’esclavage  ; crise  commerciale 
et  financière.  Les  banques  suspendent  tout  paye- 
ment en  espèces.  — Au  Mexique , élection  du  gé- 
néral B us  lamente  comme  président  (mars) . Insur- 
rections militaires  sur  plusieurs  points. 

1838.  Lutte  soutenue  par  le  ministère  Molô  contre 
La  coalition  des  doctrinaires  et  du  centre  gauche. 
Lois  sur  l’oraanisation  départementale,  l’état-major 
de  l’armée,  les  justices  (le  paix,  les  aliénés. 

Mort  du  diplomate  Talleyrand  à Paris  (mai) . — 
Naissance  du  comte  de  Paris,  fils  aîné  du  duc 
d’Orléans  (24  août).  — Louis-Napoléon,  nationalisé 
dans  le  canton  de  Thurgovic,  afin  d’éviter  des 
embarras  à la  Suisse,  passe  à Londres  (20  sept.) . 
— Expédition  dirigée  par  le  contre-amiral  Leblanc 
contre  Rosa<,  qui,  en  haine  de  Santa-Cruz,  le 
président  de  la  Bolivie,  allié  de  la  France,  a 
exercé  des  persécutions  contre  les  résidents  fran- 

eis  (29  mai). — Réclamations  du  gouvernement 
inçais  au  sujet  du  préjudice  causé  à nos  natio- 
naux au  Mexique  ; elles  ne  sont  pas  écoutées.  Le 
contre-amiral  Baudin  et  le  prince  de  Joinville, 
3*  fils  dn  roi,  bombardent  et  emportent  en  quatre 
heures  le  fort  de  Saint-Jean  d’Ulloa;  capitulation 
de  la  Vera-Cruz  (nov.) . Ouverture  de  la  session  de 
1838-1839  (17  déc.).  — M.  Dupin,  porté  par  le 
ministère,  est  élu  président.  — Discussion  de 
l’Adresse  à la  Chambre  des  pairs.  — Rédaction  du 
projet  d’Adresse  par  la  commission  de  la  Chambre 
des  députés;  conduite  ambiguë  de  M.  Dupin.  — 
J.  Pelouze  lit,  le  15oct.,à  l’Académie  des  setenccs, 
un  mémoire  sur  la  Pyroxyline  et  annonce  qu’elle 
est  susceptible  d’application  dans  l'artillerie. 

Couronnement  de  la  reine  d’Angleterre  (28  jutn)  ; 
brillant  accueil  fait  au  maréchal  Soult.  Soulève- 
ment du  Canada;  sanglantes  exécutions.  — En 
Asie,  une  diversion  maritime  des  Anglais  force  le 
schah  de  Perse,  Mohammed-Mi rza,  à lever  le  siège 
d’Hérat,  entrepris  sans  doute  à l’instigation  de  la 
Russie.  — Wheastone  invente  le  stéréoscope  à 
réflexion. 

L’Autriche  ne  peut  réconcilier  le  roi  de  Prusse 
avec  l'archevêque  de  Cologne;  démêlé  avec  l'ar- 
chevêque de  Posen  au  sujet  de  la  même  question 
des  mariages  mixtes. 

Évacuation  d’Ancône  par  les  Français  (25  oct.ï . 
Les  Antrichiens  continuent  d’occuper  la  citadelle 
de  Ferrure. 

Le  général  Espartero  est  nommé  capitaine  gé- 
néral des  armées  de  la  reine  d’Espagne;  ilcontinue 
la  guerre  contre  les  Carlistes.  — Mise  en  état  de 
siège  des  royaumes  d’Aragon,  de  Valence,  de 
Murcie,  de  Saragosse.  Espartero  reçoit  le  com- 
mandement des  gardes  nationales.  — Insurrection 
armée  d’ouvriers  et  de  gardes  nationaux  à Lis- 
bonne; elle  est  vaincue  par  la  troupe  de  ligne 
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(l,r  mars).  Constitution  achevée  par  les  Cortès 
portugaises.  Amnistie  pour  tous  les  délits  poli- 
tiques depuis  sept.  1836.  — Naissance  du  duc 
d’uporto,  prince  royal. 

En  Russie,  canalisation  du  Volga  et  du  Don. 
Chemin  de  fer  de  Saint-Pétersbourg  à Moscou.  Le 
czar  visite  les  cours  de  Stockholm,  Berlin,  Mu- 
nich, Dresde,  Weimar. 

Mehemct-Ali  demande  l’hérédité  pour  le  gouver- 
nement de  l’Égypte  et  celui  de  la  Syrie;  résistance 
de  la  Porte;  préparatifs  de  guerre.  Intervention 
de  la  France  et  de  l’Angleterre.  Mehemet-Ali  con- 
sent à envoyer  le  tribut.  — Reschid- Pacha  va 
conclure  A Londres  un  traité  de  commerce. 

Rupture  de  la  confédération  péru-bolivienne; 
le  Pérou  septentrional  se  sépare  le  premier.  — Les 
Chiliens  s’emparent  de  Lima  partrahison  (21  août). 
— Guerre  civile  dans  l’Uruguay.  Oribe  perd  la 
présidence.  — Sympathie  du  peuple  des  États- 
Unis  en  faveur  des  insurgés  du  Canada.  — L’amé- 
ricain Morse  va  en  Angleterre  pour  montrer  un 
télégraphe  électrique  enregistreur. 

1839.  Affreux  tremblement  de  terre  à la  Martinique 
(11  janvier).  — Discussion  de  l’Adresse  à la 
Chambre  des  députés;  défense  héroïque  de 
M.  Molé  contre  la  coalition  ; il  n’obtient  dans  le 
vote  de  l’Adresse  qu’une  majorité  de  6 voix.  — 
Crise  ministérielle.  Dissolution  de  la  Chambre 
(2  fév.J.  — Retraite  du  cabinet  Molé  (8  mars). — 
Ministère  intérimaire  (31  mars).  — Ouverture  des 
Chambres  (4  avril).  — M.  Passy,  élu  président  de 
la  Chambre  des  députés,  tente  à son  tour  de  former 
une  combinaison  ministérielle,  mais  M.  Dupin 
la  fait  échouer,  par  son  obstination  sur  des 
points  de  peu  d'importance,  au  -sujet  desquels  il 
avait  été  cependant  d’accord  la  veille  avec  ses 
collègues.  — Cabinet  Soult,  avec  MM.  Teste  à la 
justice,  Schneider  à la  guerre , Duperré  à la  ma- 
rine et  aux  colonies,  Duchâtel  à l’intérieur, 
Cunin-Gridaine  au  commerce,  Dufaure  aux  tra- 
vaux oublies,  Villemain  à l’instruction  publique, 
Hippolyte  Passy  aux  finances.  — Menées  du  parti 
républicain  ; la  Société  des  Saisons  remplace  la 
Société  des  Familles;  publication  dn  Moniteur  ré- 
publicain et  de  l'Homme  libre;  une  prise  d’armes 
est  décidée  pour  le  12  mai;  linsurreelion  éclate, 
mais  est  promptement  réprimée  ; le  roi  commue 
la  peine  des  chefs,  MM.  Barbés  et  Blanqui,  con- 
damnés à la  peine  de  mort.  — Le  parti  bonapar- 
tiste fonde  le  journal  le  Capitole.  — Discussions 
des  Chambres  sur  les  tribunaux  de  commerce,  la 
propriété  littéraire , les  chemins  de  fer  de  Lille  à 
Dunkerque,  de  Paris  à Orléans,  de  Paris  à 
Rouen,  etc.  — Colonie  agricole,  pour  les  jeunes 
détenus,  à Mettray,  près  de  Tours.  — En  Algérie, 
passage  des  Purtes-de-Fer  par  les  troupes  fran- 
çaises (28  oct.).  Peu  de  jours  après,  les  nostilités 
recommencent  avec  Àbd-el-Kader,  qui  est  battu 
sur  les  bords  delà  ChiflTa  (31  déc.).  — Le  Mexique 
consent  à nous  paver  une  indemnité  de  guerre. — 
Hostilités  dans  la  Plata  entre  la  France  et  Rosas.  — 
Le  peintre  L.  Mandé  Daguerre,  perfectionnant  les 
essais  de  Jos.  Nicéphore  Niepce,  qui  remontent  à 
1813,  invente  le  premier  procédé  Je  photographia 
sur  plaque  de  métal.  A la  même  époque,  Talbot, 
en  Angleterre,  obtenait  des  images  sur  papier 
sensible. 

Débats  du  parlement  anglais  sur  l’organisation 
du  Canada,  la  question  irlandaise,  la  proposition 
do  suspendre  la  constitution  de  la  Jamaïque,  qui 
s’est  révoltée.  Chute  du  ministèro  (7  mai). 
Sir  Robert  Peel  ne  peut  former  un  cabinet.  Re- 
tour du  cabinet  Melbourne.  — Insurrections  char- 
tistes  dans  les  villes  manufacturières.  — Traites 
de  commerce  et  de  navigation  avec  l’Autriche,  la 
Porte,  la  France.  — Dans  l’Inde,  prise  de  Can- 
dahar,  de  Ghizni,  de  Caboul.  — Rupture  avec  la 
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Chine,  parce  que  l’empereur  refuse  de  laisser  en- 
trer l'opium  dans  ses  Etais.  — Occupation  d’Aden, 
à l’entrée  de  la  mer  Rouge. 

Conflit  entre  les  États  de  Hongrie  et  le  gou- 
vernement autrichien.  — Condamnation  et  dé- 
chéance de  l’archevêque  de  Posen,  qui  a refusé 
d’approuver  la  décision  du  roi  de  Prusse  touchant 
les  mariages  mixtes.  — Fin  du  différend  entre  la 
Hollande  ou  la  Belgique,  au  sujet  du  Luxembourg 
et  du  Limbourg,  qui  demeurent  partagés;  la  Hol- 
lande seule  est  reconnue  membre  de  la  confédé- 
ration germanique. 

Don  Carlos,  conseillé  par  son  premier  ministre 
Texeiro,  destitue  son  commandant  général,  Ma- 
roto,  qu’il  trouvait  trop  modéré;  celui-ci  trahit 
alors  don  Carlos,  entraîne  ses  troupes  et  signe  le 
traité  de  Bergara  avec  Espartero,  que  la  rein» 
vient  de  foire  duc  de  la  Victoire  (31  août).  Don 
Carlos  se  retire  en  France  (U  sept.). 

Réunion  à l’Eglise  gréco-russe  des  grecs-latins 
des  provinces  occidentales.  Protestation  du  pape 
(22  nov.).  — Déclaration  de  guerre  au  khan  de 
Khiva  ; le  général  Péroski  part  d’Orenbourg,  sur 
l’Oural,  pour  aller  le  combattre  (1"  déc.).  — En 
Servie,  abdication  forcée  du  prince  Milosch.  Avè- 
nement de  son  second  fils  Michel. 

Commencement  de  la  guerre  entre  le  sultan 
Mahmoud  et  le  pacha  d’Egypte,  Méhémet-Ali  : 
l’armée  ottomane  franchit  L’Euphrate  et  entre  en 
Syrie  (21  avril).  — Défaite  complète  d’Hafiz-Pacha 
dans  la  plaine  de  Nezib,  au  N.  E.  d'Àlep,  par 
Ibrahim,  fils  de  Méhémet-Ali  (24  juin).  — Mort 
de  Mahmoud  II  (l*r  juillet)  ; il  a pour  successeur 
son  fils  Abdul-Medjid,  à peine  âgé  de  16  ans.  — 
Lord  Palmerston  essaye  vainement  d’entratner  la 
Franco  à unir  ses  forces  à celles  de  l’Angleterre 
pour  ruiner  le  pacha  d’Egypte,  sous  prétexte  de 
sauver  l’empire  ottoman.  — Le  gouvernement 
français,  convaincu  qu’il  fallait  avant  tout  proté- 
er  Constantinople  contre  la  domination  russe, 
écule  le  gouvernement  anglais  à sc  joindre  à lui 
pour  demander  au  sultan  que  les  Dardanelles 
soient  ouvertes  aux  escadres  alliées  dans  le  cas 
où  les  Russes  entreraient  dans  le  Bosphore.  — Un 
envoyé  de  la  France  obtient  d’ibrahim  Pacha  qu’il 
n’entre  pas  dans  l’Asie  Mineure.  La  flotte  otto- 
mane quitte  le  port  de  Constantinople  et  va  se 
livrer  à Méhémet-Ali  (14  juillet);  immense  effet 
produit  par  cette  défection;  terreur  du  sultan.  — 
Le  cabinet  des  Tuileries  propose  aux  grandes 

fuissances  de  couvrir  de  leur  garantie  collective 
intégrité  et  l’indépendance  de  l’empire  ottoman  ; 
cette  proposition,  mal  accueillie  à Londres,  est 
rejetée  par  la  Russie  (17  juillet).  — La  France 
refuse  cfe  s’associer  aux  projets  de  lord  Palmers- 
ton, qui,  dans  une  dépêche  en  date  du  l,r  août, 
propose  l’envoi  à Alexandrie  d’une  flotte  anglo- 
française  chargée  d’exiger  la  restitution  immé- 1 
diate  de  la  flotte  turque,  et  autorisée  à s'emparer, 
en  cas  de  refus,  delà  flotte  égyptienne  elle-même. 
— Au  moment  où  le  sultan,  n’ayant  plus  ni  ar- 
mée ni  vaisseaux,  allait  accorder  à Mchcmcl-Ali 
le  gouvernement  héréditaire  de  ses  possessions 
actuelles,  l’amiral  Roussin  consent  à signer 
une  note  par  laquelle  les  ambassadeurs  des  cinq 
grandes  puissances,  obéissant  aux  suggestions  de 
M.  de  Metternich,  défendent  à la  Porte  d'accéder  | 
aux  demandes  de  Méhémet-Ali  sans  leur  consen- 
tement. — Le  gouvernement  français,  qui  désirait 
assurer  au  vice-roi,  même  malgré  la  Porte,  l’hé- 
rédité de  ses  Etats,  rappelle  l'amiral  Roussin.  — 
Lord  Palmerston,  désespérant  de  faire  entrer  la 
France  dans  ses  desseins  contre  l’Egypte,  songe I 
alors  à la  mettre  hors  du  concert  européen,  et 
négocie  en  conséquence  secrètement  avec  la 
Russie.  — Hatti-shérif  lu  solennellement  dans  I2 
plaine  de  Gulhané,  près  de  Constantinople  (3  nov.). 
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Fin  de  la  guerre  entre  le  Chili  et  le  Pérou.  — 
Au  Mexique,  Santa- Anna  redevient  président, 
mais  il  est  bientôt  renversé  et  remplacé  par 
Bustamentc. 

1840.  En  France,  manifestation  en  faveur  d’une  ré- 
forme qui  augmenterait  le  nombre  des  électeurs 
(12  ianv.).  Rejet  de  la  dotation  proposée  en  faveur 
du  duc  de  Nemours  (20  févr.).  — Chute  du  minis- 
tère Soult.  Ministère Thiers  avec  MM.  deRémusat, 
Jaubert,  Pclet,  Cousin,  Vivien,  Cubières,  Gouin  et 
Roussin  (1  *'  mars).  — Mariage  du  duc  de  Nemours 
avec  une  princesse  de  Saxe-Cobourg-Gotha-Cohari 
(27  avril).  — Loi  sur  la  translation  des  restes  de 
Napoléon  (12  mai).  — Proposition  Rémilly  sur 
les  députés  fonctionnaires  (15  juin).  — Loi  sur 
les  sucres  (3  juillet).  — Traité  de  la  quadruple 
alliance  pour  la  pacification  de  l'Orient,  conclu  à 
Londres  entre  ^Angleterre,  l’Autriche,  la  Prusse 
et  la  Russie  d’une  part,  et  la  Turquie  de  l’autre, 
à l’exclusion  de  la  France  (15  juillet).  — Seconde 
tentative  de  Louis-Napoléon;  il  vient  d’Angle- 
terre à Boulogne  (6  août);  il  est  pris,  traduit  de- 
vant la  cour  des  pairs  et  condamné  à l'emprison- 
nement perpétuel  (6  oct.).  — Coalition  d’ouvriers 
(l"  sept.).  — Ordonnance  royale  relative  aux 
fortifications  de  Paris  (13  sept.).  — Attentat  de 
Darmès  contre  Louis-Philippe  (15  oct.).  — Chute 
du  ministère  Thiers  (29  oct.).  Nouveau  cabinet 
sous  la  présidence  de  Soult,  ministre  de  la  guerre, 
avec  MM.  Guizot,  Duchâtel,  Teste,  Humann,  Du- 
perréetVillemain.  — Translationdes  restes  mortels 
de  Napoléon,  amenés  par  le  prince  de  Joinville. 
Funérailles  solennelles  aux  Invalides.  — En  Al- 
gérie, belle  défense  de  Mazagran  par  le  capitaine 
Lelièvre  (3-6  février).  — Occupation  de  Cherchai 
sur  la  côte,  à l’O.  d'Alger  (15  mars);  de  Médéah 
au  delà  du  col  de  Mouzaïa,  franchi  le  12  mai 
après  un  combat  meurtrier;  de  Miliana,  en 
avant  du  cours  du  Chéliff  (8  juin)  ; le  duc  d’Or- 
léans et  le  duc  d’Aumale  ont  pris  part  à l'expédi- 
tion. Rappel  du  maréchal  Valée  et  nomination 
du  général  Bugeaud  aux  fonctions  de  gouver- 
neur général  (29  déc.).  — Au  mois  de  décembre, 
MM.  de  Ruolz  (Français)  et  Elkington  (Anglais) 
prennent,  chacun  de  leur  côté,  un  brevet  d’in- 
vention pour  la  découverte  d’un  procédé  de 
dorure  galvanique  applicable  à tous  les  cas. 

Discussion  dans  le  parlement  anglais  sur  l’Ir- 
lande, les  cliartisles  et  les  socialistes.  — Mariage 
de  la  reine  Victoria  avec  le  prince  Albert  de  Saxe- 
Cobourg- Gotha  (1 0 févr.) . Débat  au  sujet  des  soufres 
de  la  Sicile,  dont  le  monopole  appartenait  à une 
compagnie  française.  Résistance  du  roi  de  Na- 

{>les.  qui  se  prépare  à la  guerre.  Intervention  de 
a France;  abolition  du  monopole  avec  indemnité 
pour  la  compagnie.  — Première  campagne  dans 
les  mers  de  la  Chine  : le  capitaine  Elliot  occupe 
l’Ile  de  Chousan,  au  S.  E.  de  Nanking  (5  juillet)? 

Emeute  à Madrid;  la  ville  est  mise  en  état  ac 
siège  (24  février).  — Les  chefs  cailistes  Cabrera 
et  Balmascda  sont  contraints  par  les  généraux 
Espartero  et  Concha  de  passer  en  France  (juin- 
juillet}.  — Nouveaux  troubles  à Madrid  pendant 
que  la  reine  régente  est  à Barcelone  avec  ses 
enfants  (14  juillet),  et  bientôt  à Barcelone,  le  18. 
— La  reine  régente  sc  retire  à Valence. — Junte 
provisoire  du  gouvernement  à Madrid  (I**  sept.). 
— La  régente  remet  le  soin  à Espartero  de  former 
à son  gré  le  cabinet.  Elle  est  obligée  d’abdiquer 
la  régence  (12  oct.),  et  peu  après  se  retire  en 
France  le  19.  — Le  ministère  formé  par  Espartero 
constitue  avec  lui  une  régence  provisoire.  La 
jeune  reine  est  ramenée  à Madria.  — Emeute  à 
Lisbonne  (IGaoût).  Mesures  répressives. 

Abdication  de  Guillaume  1er,  roi  de  Hollande 
(7  oct.).  Avènement  de  Guillaume  II,  son  fils. 
— Responsabilité  ministérielle  ; le  contre-seing 
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des  ministres  sera  nécessaire  pour  tout  arrêté 
royal. 

Mort  de  Frédéric-Guillaume  III,  roi  de  Prusse 
(7  juin) . Frédéric-Guillaume  IV, son  fils, lui  succède. 

Persécution  religieuse  exercée  par  les  Russes 
en  Pologne.  — Echecs  des  Russes  en  Circassie. 

— Convention  entre  le  czar  et  le  khan  de  Kliiva, 
qui  rend  la  liberté  aux  captifs  russes. 

En  Suède,  triomphe  des  idées  libérales  : res- 
ponsabilité ministérielle-  la  composition  des  deux 
chambres  est  rendue  élective;  l’ordre  de  la  no- 
blesse perd  ses  droits  d’hérédité. 

Question  d’Orient.  L’Angleterre  appuie  la  Porte 
contre  Mehemet-Ali,  dont  elle  redoute  l’ambition. 
Les  quatre  puissances,  Angleterre,  Russie,  Au- 
triche, Prusse,  arrêtent  par  le  traité  de  Londres, 
sans  consulter  la  France,  nu’on  offrira  à Mehe- 
met-Ali  l’administration  héréditaire  de  l’Egypte 
avec  une  partie  de  la  Syrie,  de  la  mer  Rouge  au 
lac  de  Tibériade,  et  Saint-Jean-d'Acre,  mais  seu- 
lement comme  gouverneur  à vie  (15  juillet).  — 
La  France  se  préparé  à la  guerre  (29  juillet).  — 
Mehemet-Ali  refuse  d’accepter  les  conditions  des 
4 puissances;  bombardement  de  Deyroulh  par  le 
commodore  anglais,  sir  Charles  Napier  (Il  sept.): 
inaction  de  la  France.  Note  de  M.  Thiers  (lu 
8 octobre;  bombardement  de  Saint-Jean  d’Acre 
(4nov.).  — Retraite  d’Irahtm  et  convention  pro- 
visoire de  Mehemet-Ali  avec  le  commodore  Napier, 
le  27. 

L’Espagne  reconnaît  la  république  de  l’Équa- 
teur. — M"rt  du  dictateur  Francia  au  Paraguay 
(sept.).  — Le  Texas,  qui  s’est  constitué  en  répu- 
blique indépendante,  conclut  un  traité  de  limites 
avec  les  États-Unis.  11  est  reconnu  parla  France. 

— Élection  du  général  Harrison  comme  président 
aux  États-Unis.  — Traité  de  l’amiral  Macxau  avec 
Arana,  l’envoyé  de  Rosas  (29  oct.) . 

1841.  Mécontentement  causé  en  France  par  la  solu- 
tion donnée  à la  question  de  la  Plata  et  à la  ques- 
tion d’Orient.  — Loi  sur  les  fortifications  de 
Paris  (avril).  — Loi  sur  le  travail  des  enfants  dans 
les  manufactures  (février-mars).  — Troubles  occa- 
sionnés par  le  recensement  a Toulouse,  à Bor- 
deaux, à Clermont,  à Lille.  — Attentat  sur  la  per- 
sonne du  duc  d’Aumale  (13  sept.).  — Ouverture 
du  chemin  de  fer  de  Strasbourg  à Bêle. 

En  Angleterre,  nouveau  cabinet  formé  par  le 
chef  des  tories,  sir  Robert  Teel  avec  lord  Lyn- 
dhurst,  lord  Stanley,  sir  James  Graham,le  duc  de 
Buckingam,  lord  Wellington,  ministre  sans  por- 
tefeuille (3  sept.).  — Naissance  du  prince  de 
Galles  {9  nov.).  — Fin  des  premières  hostilités 
entre  l’Angleterre  et  la  Chine.  Capitulation  de 
Canton  (mai).  Seconde  campagne  (août)  : prise 
d’Amoy,  Chin-baê,  Ning-Pô  défendue  par  une 
forte  citadelle.  — Désastres  de  l’armée  anglaise 
dans  l'Afghanistan. 

Accessions  au  Zollverein  de  Brunswick,  Lippe- 
Detmold,  Hesse-Hombourg.  — En  Belgique,  dé- 
couverte d’une  conspiration  orangiste.  — La  jalou- 
sie dePAngleterreempêcnede  réussir  un  projetd’as- 
sociation  douanière  entre  la  Belgique  et  la  France. 

— Guillaume  II  de  Hollande  prépare  une  charte 
constitutionnelle  pour  le  granu-duché  de  Luxem- 
bourg. — Traité  de  commerce  entre  la  Hollande  et 
la  France  (30  juin).  — Plusieurs  assemblées  pro- 
vinciales en  Prusse  réclament  la  liberté  de  la  presse 
et  une  représentation  nationale.  Le  roi  fait  quel- 
ques concessions.  Conclusion  du  différend  relatif 
à l’archevêque  de  Cologne.  — Insurrection  catho- 
lique dans  le  canton  d’Argovie.  Victoire  des  pro- 
testants. Suppression  de  tous  les  couvents  du  can- 
ton. — Révolution  démocratique  à Genève  (22 
nov.).  Elections  générales  pour  la  formation  d'une 
assemblée  qui  revisera  le  pacte  fédéral  (déc.)  ; la 
majorité  est  favorable  à la  réforme. 
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Ukases  contre  le  culte  catholique  en  Pologne. 
Difficultés  de  la  Russie  avec  le  Saint-Siège. 

En  Espagne,  les  deux  chambres  donnent  la  ré- 
gence à Espartero,  duc  de  la  Victoire  et  de  Mo- 
rclla.  Protestation  de  la  reine  Marie-Christine  et 
du  général  Narvaez,  le  19.  — Les  Cortès  arrêtent 
que  le  clergé  sera  doté  avec  les  revenus  des 
anciennes  propriétés  do  l’Église,  devenues  biens 
nationaux.  — Insurrection  d’O’Donnell  à Pampe- 
lune,  de  Diégo  Léon  et  de  Concha  à Madrid.  Vic- 
toires d’Espartero.  — Difficultés  entre  l’Espagne 
et  le  Portugal  au  sujet  de  la  navigation  du  Douro 

Fin  de  la  question  d’Orient.  Mehemet-Ali  con- 
serve l’Égypte  à titre  héréditaire;  gouvernement 
seulement  viager  des  dépendances  indirectes  de 
l’Égypte,  Nubie,  Darfour,  Kordofan,  Scunaar,  etc. 
La  France  rentre  dans  le  concert  européen  : elle 
prend  part,  avec  les  quatre  grandes  puissances, 
au  traité  des  détroits  par  lequel  le  sultan  s'en- 
gage à fermer  à toutes  les  nations  indistincte- 
ment le  Bosphore  et  les  Dardanelles.  — Retraite 
du  ministre  des  affaires  étrangères,  Reschid- 
Pacha  (15  mars).— Soulèvement  des  populations 
chrétiennes  opprimées  en  Syrie,  en  Macédoine, 
en  Bulgarie,  en  Crète.  Lutté  entre  les  Druses  et 
les  Maronites.  — Installation  d’un  évêque  pro- 
testant à Jérusalem  sous  la  protection  de  l’Angle- 
terre et  de  la  Prusse.  En  Grèce,  ministère, 
uis  retraite  de  Mavrocordato.  Le  roi  continue 
e s’entourer  de  Bavarois. 

La  confédération  des  Etats  de  l’Amérique  cen- 
trale est  dissoute  : Guatemala,  Nicaragua,  Hon- 
duras sont  séparés.  Dictature  de  l’Indien  Carrera 
dans  le  Guatemala.  — Gouvernement  tyran- 
nique de  Rosas,  president  de  la  république  ar- 
gentine. — Le  général  Santa-Cruz  rentre  à 
Lima.  — Au  Mexique,  Santa- Anna  redevient  pré- 
sident. — L’Yucatan  se  constitue  en  république 
indépendante.  — Mort  du  général  Harrison,  pré- 
sident des  Etats-Unis.  Le  vice-président  Tyler 
lui  succède. 

1842.  Rejet  par  la  Chambre  des  députés  de  la  pro- 
position relative  à l’extension  du  cercle  des  in- 
compatibilités, et  de  celle  relative  à l'adjonction 
des  capacités  aux  listes  d’électorat  politique  (7  et 
14  févr.).  — Mort  du  ministre  des  finances, 
M.  Humana  (25  avril);  M.  Lacave-Laplagne  le 
remplace.  — Affreux  accident  du  chemin  de  fer 
de  Versailles,  rive  gauche,  qui  coûte  la  vie  à près 
de  50 personnes,  parmi  lesquelles  le  contre-amiral 
Dumont  d’Urviile  (8  mai).  — Vote  de  la  loi  des 
chemins  de  fer;  système  de  neuf  grandes  lignes. 
— Mort  du  duc  drOrléans  par  une  chute  de  voi- 
ture (13  juillet).  — Convocation  extraordinaire 
des  Chambres,  le  26.  Loi  org, inique  de  régence 
(30  août)  : majorité  fixée  à 18  ans;  le  régent  sera 
l’héritier  le  plus  proche  dans  l'ordre  de  succes- 
sion au  trône.  — Prise  de  possession  des  lies 
Marquises  par  le  contre-amiral  Dupetit-Thouars 
(!•'  mai). 

La  France  refuse  d’adhérer  à un  traité  que 
l'Angleterre  a fait  accepter  le  20  déc.  1841  à la 
Russie,  à l’Autriche  et  à la  Prusse,  et  qui  est  ra- 
tifié à Londres  le  20  février,  traité  qui  modifie  le 
droit  européen  au  sujet  de  la  répression  de  la 
traite  des  nègres,  et  étend  les  zones  maritimes  déjà 
soumises  au  droit  de  visite.  — Les  Etats-Unis,  par 
leur  traité  particulier  avec  l’Angleterre,  se  réser- 
vent le  droit  de  faire  eux-mômes  la  police  de  leurs 
vaisseaux  pour  ce  qui  regarde  la  traite,  et  n’ad- 
jmettent  pas  le  droit  de  visite  réciproque. 

Commencement  des  mesures  prises  par  Robert 
Peel  pour  modifier  les  lois  concernant  les  cé- 
réales. Etablissement  d’une  échelle  mobile  de 
droits,  de  façon  que  le  blé  importé  coûte  moins 
cher  au  peuple.  — Vivo  discussion  sur  lebillqui 
crée  l’iacome-tax,  ou  impôt  du  revenu.  — Agita- 
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tion  des  chartistes.  Influence  d’û’Connell  en  Ir- 
lande. — 3*  expédition  dirigée  par  l’Angleterre 
contre  la  Chine  sous  l’amiral  Parker.  Traité  de 
Nanking,  qui  ouvre  au  commerce  anglais  cinq 
ports  ; cession  de  111e  de  Hong-Kong.  — Les  An- 
glais évacuent  l’Afghanistan  apres  avoir  détruit 
Caboul  et  Pjellalabah. — Etablissement  d’un  con- 
sul anglais  a Ta  bris  et  d'un  résident  commercial 
à Téhéran,  la  capitale  de  la  Perse. 

Conspiration  en  Belgique.  — Loi  organique  sur 
l'instruction  publique;  libre  concurrence,  pas 
d’intervention  de  l'Etat. 

Terrible  Incendie  à Hambourg  (5  mai).  — Le 
roi  de  Prusse  crée  des  comités  des  Etats  provin- 
ciaux (4  juin)  ; la  diète  de  chaque  province  choi- 
sira des  commissaires  qui  resteront  à Berlin,  et 
que  le  roi  consultera  quand  il  le  jugera  néces- 
saire. — Ordonnance  libérale  sur  l’enseignement 
dans  les  provinces  polonaises  ; la  langue  polonaise 
sera  seule  employée  (11  juillet). 

Révolte  de  Barcelone  (13  novembre)  ; bombar- 
dement de  la  ville  par  Espartero. — Insurrection 
charliste  à Lisbonne  (23  janv.).  Rétablissement 
de  la  charte  de  don  Pedro  ; ministère  Costa  Ca- 
brai (10  février). 

Ukases  du  czar  pour  la  dénationalisation  de  la 
Pologne.  Attaques  contre  la  religion  catholique. 
Translation  de  l'académie  ecclésiastique  de  Vilna 
à Saint-Pétersbourg.  Protestation  de  la  cour  de 
Rome.  Protestations  annuelles  de  la  France  et  de 
l'Angleterre.  — Ukase  relatif  à l’émancipation  des 
serfs,  nui  est  mal  accueilli  par  les  nobles,  proprié- 
taires ronciers.  — Echecs  des  Russes  en  Circassie 
contre  Shamyl. 

En  Servie,  déposition  du  prince  Milosch  (1 4 
sept.).  — Election  d’Alexandre,  petit-fils  de  Czer- 
ny  Georges,  âgé  de  18  ans.  — Déposition  du  waï- 
vode  Alexandre  Ghika  eu  Valachie  (26  oct.). 

1843.  Ouverture  des  Chambres  françaises  (9  janv.). 

— Discussion  de  l’adresse  à la  Chambre  des  députés 
(27  janvier) . — Tremblement  de  terre  à la  Gua- 
deloupe (3  février).  — Ouverture  des  chemins  de 
Paris  à Rouen  (2  mai) , et  à Orléans,  le  3.  — 
Vote  de  la  loi  sur  les  sucres  indigènes  (17  mai). 

— Mariage  de  la  princesse  Clémentine,  fille  du 
roi,  avec  le  prince  Auguste  de  Saie-Cohourg 
(20  avril);  du  prince  de  Joinville  avec  une  sœur 
de  l'empereur  du  Brésil  (7  mai).  — Visite  de  la 
reine  Victoria  à la  famille  royale  au  château  d’Eu 
(2  sept.).  — Voyage  du  duc  de  Bordeaux  en  An- 
gleterre (nov.);  il  y reçoit  la  visite  de  5 députés. 

— Voyage  du  duc  de  Montpensier  dans  le  midi 
de  la  France  ; du  duc  de  Nemours  dans  l’ouest. 

— Vif  débat  entre  l’Eglise  et  i’Université  : décla- 
ration comme  d’abus  contre  l’évèque  de  Châlons 
£2  nov.).  — La  Phalange , revue  périodique  des 
iquricristes,  est  remplacée  par  la,  Démocratie  pa- 
cifique, journal  quotidien.  — Prise  de  la  Smala 
d’Aûd-el-Kader  par  le  duc  d’Aumale  (16  mai).  — 
Le  gouverneur  général  Bugeaud  est  fait  maréchal 
de  France.  — Les  docteurs  d’Almeida  et  W.  Mont- 
gomery appellent  l’attention  de  l’industrie  sur  la 
gutta- percha. 

Troubles  en  Irlande.  Adresse  d’O’Connell  au 

Fîuple  irlandais.  Meetings  pour  le  rappel  de 
Union.  Mandat  d’arrêt  lancé  contre  O’Connell. 
— Ligue  contre  les  lois  sur  les  céréales  formée 
par  M.  Cobdcn  pour  faire  triompher  le  principe 
du  libre-échange.  — Nouvelle  expédition  des  An- 
glais dans  l’Afgtiamstan.  Leurs  cruautés.  Procla- 
mation de  loru  EUenborough.  Invasion  du  Sind. 
Troubles  dans  le  royaume  de  Lahorc. 

Despotisme  militaire  d’Espariero.  Dissolution 
des  Cortès  (3  janv.).  — Bombardement  de  Séville 
par  Esparlero  (21-28  juillet),  qui  quitte  bientôt 
après  l'Espagne  sur  un  navire  anglais.  — Le  gé- 
néral Narvaez  est  fait  lieutenant  général  des  ar- 
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mécs  de  la  nation  (2%  juillet).  Ministère  Lopez. 
Les  Cortès  déclarent  majeure  par  anticipation  la 
jeune  reine  Isabelle  II,  qui  na  que  13  ans.  — 
Ministère  Oluzaga  qui  tombe  après  le  refus  de  la 
reine  de  signer  un  décret  de  dissolution  des 
Cortès.  Ministère  Gonzales  Bravo. 

L’empereur  d’Autriche  ouvre  la  diète  de  Pres- 
bourg  par  un  discours  en  latin.  Première  exposi- 
tion de  l’industrie  nationale  à Pest h (20  sept.). 

Commencement  d'insurrection  à Bologne  (août) . 
Abus  de  l’administration  cléricale.  Misère  des  po- 
pulations. 

Election  de  M.  Bibesco  comme  kospodar  de 
Valachie  (janv.). 

Révolution  du  3 septembre,  en  Grèce,  dirigée 
surtout  par  les  chefs  du  parti  russe,  MM.  Kalergi 
et  Melaxa. 

Conflit  entre  l’Angleterre  et  les  Etats-Unis  au 
sujet  du  territoire  de  l’ürégon.  — Guerre  de  Ro- 
sas  contre  le  president  de  l’Craguay,  Ribera,  de 
concert  avec  Oribe,  ancien  président.  La  France 
et  l'Angleterre  interviennent  inutilement.  Blocus 
de  Montevideo  par  Oribe.  — Boyer,  président  à 
Haïti  depuis  25  ans,  est  renversé. 

Dans  1 Océanie,  occupation  de Talti  par  le  contre- 
amiral  Dupetit-Thouars,  malgré  la  résistance  de 
la  reine  Pomaré,  dominée  par  des  missionnaires 
anglais.  — Acquisition  par  la  France  de  Mayotte, 
une  des  lies  Comores,  à l'ouest  de  Madagascar. 

1844.  Les  députés  légitimistes  qui  ont  rendu  visite 
l'année  précédente  au  duc  de  Bordeaux  en  Angle- 
terre sont  déclarés  flétris  dans  l’adresse  en  ré- 
ponse au  discours  du  roi  ; ils  donnent  leur  dé- 
mission et  se  font  réélire.  — Projet  de  loi  sur 
l’enseignement  secondaire;  discussion  à la  Chambre 
des  pairs  ; rapport  de  M.  T hiers  à la  Chambre  des 
députés.  Loi  sur  les  patentes.  — Atfaire  Prilchard. 
Ce  missionnaire  anglais  avait  été  chassé  de  Talti 
par  les  Français  contre  lesquels  il  avait  excité  les 
indigènes  et  la  reine  Pomaré  ; Robert  Peel  de- 
mande pour  lui  une  réparation  (31  juillet).  — 
Invasion  en  Algérie  de  l empereur  du  Maroc  Muiey- 
Abder-Rhaman.  Bombardement  de  Tanger  par  ic 
prince  de  Joinville  (août).  Brillante  victoire  du 
maréchal  Bugeaud  sur  les  bords  de  l’Isly  (14 août). 
Bombardement  de  Mogador  par  le  prince  de  Join- 
ville, le  15.—  Impression  produite  en  Angleterre* 
par  nos  victoires.  Imminence  d'une  rupture;  elle 
est  conjurée  par  le  vote  de  l'indemnité  Pritchard. 

— Convention  de  Tanger  (20  sept.).  Visite  so- 
lennelle de  Louis-Philippe  à la  reine  Victoria 
(12  sept.).  — Lutte  de  rEglisc  et  de  PUniversité. 
Mémoire  adressé  au  roi  par  les  évêques  de  la  pro- 
vince de  Paris.  Blâme  officiel  de  cette  démarche. 

— Exposition  brillante  de  l’industrie  à Paris.  — 
Première  crèche  établie  à Chaillot  (nov.).  — Traité 
de  commerce  avec  la  Chine,  conclu  par  l’ambas- 
sadeur de  Lagrené  (24  oct  ).  — Mort  de  GeufTroy- 
Saint-Hilaire.  — Invention  du  baromètre  anéroïde 
par  Vidi. 

Traité  de  commerce  et  de  navigation  conclu 
avec  la  Grande-Bretagne  par  Hambourg,  Brème, 
Lubeck  et  le  Hanovre,  qui  restent  encore  en  de- 
hors duZollvcrein.  — Traité  de  commerce  de  la 
Prusse  avec  la  Belgique  (l"sept.). 

O’ConneU  est  condamné  par  le  jury  de  Dublin 
(fév.) . Motion  de  John  Russel,  ancien  ministre, 
pour  une  enquête  sur  l'état  de  l'Irlande. 

Retour  do  la  mère  d’Isabelle  11  en  Espagne.  Ca- 
binet Narvaez  (8  mai).  Sanglantes  exécutions  à 
l'occasion  de  la  révolte  du  général  Zurbano.  — - 
F.n  Portugal,  prise  d’armes  du  parti  libéral  à 
Torres-Novas, à Almeïda  (28 avril).  Concordat  avec 
le  Saint-Siège. 

Mort  de  Bernadette,  roi  de  Suède  (27  janvier). 
Son  fils  Oscar  Ie*  lui  succède. 

Manifeste  des  7 cantons  catholiques  de  la  Suis$« 
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provoqué  par  l'affaire  des  couvents  d’Argovie.  Ap- 
pel des  jésuites  par  Lucerne.  Agitation  populaire 
dans  les  cantons  radicaux. 

La  Romagne  réclame  vainement  du  Saint-Siège 
des  codes,  une  administration  plus  régulière.  — 
Les  Espérances  de  l’Italie , du  comte  Balbo.  — Con- 
version et  remboursement  de  la  dette  publique  du 
royaume  des  Deux-Siciles.  Reconnaissance  d’I- 
sabelle Il  d’Espagne.  — Troubles  en  Calabre. 
Mariage  du  duc  d’Aumale  avec  la  fille  du  prince 
de  Salemc. 

Promulgation  de  la  constitution  de  la  Grèce  : 
La  foi  grecque  est  une  condition  de  l’hérédité  de 
la  couronne  ; deux  chambres;  la  pairie  est  conférée 
par  le  roi  et  à vie. 

Les  huit  gouvernements  de  l’ancien  royaume  de 
Pologne  sont  réduits  à cinq  (5  avril) . Suppression 
de  la  Société  de  tempérance. 

Révolte  en  Albanie;  massacre  des  chrétiens. 

Les  volontaires  français  «le  Montevideo  refusent 
d’accepter  la  médiation  de  la  France  et  do  l’An- 
gleterre ; oribe  continue  d'assiéger  Mon tevideo. 
— Lopez,  docteur  en  droit,  est  nommé  président 
du  Paraguay.  — Chute  de  Sànta-Anna  au  Mexique. 

— Election  de  M.  Polk.  candidat  démocratique, 
comme  président  aux  Etats-Unis. 

1845.  Nouveau  traité  de  la  France  avec  l’Angleterre 
au  sujet  do  la  répression  de  la  traite,  sans  avoir  re- 
cours au  «irait  de  visite  (29  mai).  — Le  principe  «le 
l’émancipation  des  esclaves  est  accepté  par  les 
Chambres  françaises.  — Loi  sur  les  caisses  d’épar- 
gne. — Lois  sur  les  chemins  de  fer  du  Nord,  de 
Paris  à Strasbourg,  de  Paris  à Lyon . de  Lyon  .4 
Avignon,  de  Tours  à Nantes.  — En  Algérie,  insur- 
rection aes  Kabyles  provoquée  par  Abd-el-Kadcr; 
ils  sont  défaits  par  les  généraux  Lamoricicre  et 
E.  Cavaignac.  — Rupture  avec  le  Mexique,  pour 
une  insulte  au  représentant  de  la  France  (mai).  — 
Brillant  combat  des  flottes  combinées  de  France 
et  d'Angleterre  contre  Rosas  à la  pointe  d'Obli- 
gado,  au  delà  de  Buenos-Ayres.  — Traité  de  com- 
merce avec  l’iman  de  Mascate,  qui  réside  à Zan- 
zibar, dans  l’Ilo  «1e  Zanguebar.  — Expédition 
malheureuse  entreprise  contro  les  indigènes  de 
Ma«iagascar  «le  concert  avec  l’Angleterre. 

Robert  Peel  fait  accepter  un  bill  pour  ladotation 
du  séminaire  catholique  romain  «Je  Maynooth  en 
Irlande  (3  avril).  — Il  rencontre  une  vive  oppo- 
sition delà  part  des  ministres  au  sujet  des  ioissur 
les  céréales  qu’il  veut  modifier;  démission  du  ca- 
binet. Lord  John  Russel  essaye  en  vain  de  cons- 
tituer un  cabinet  whig;  Robert  Peel  rentre  au 
pouv«>ir. — Départ  «lu  navigateur  J.  Franklin  pour 
explorer  les  mers  polaires  du  Nord. 

Agitation  religieuse  en  Allemagne.  ïcndanc  s 
libérales  des  Etats  de  Silésie,  Posen,  Prusse  pro- 
prement dite.  Le  roi  refuse  d’accorder  la  liberté 
de  la  presse,  la  publicité  des  débats,  un  code  penal 
ayant  pour  base  la  législation  française.  — Con- 
vention commerciale  delà  Belgique  avec  la  France 
(14  déc.). 

En  Espagne,  administration  vigoureuse  do  Nar- 
vaez;  il  fait  fusiller  le  général  Zurbano.  — Don 
Carlos,  oui  réside  à Bourges,  abdique  en  faveur 
de  son  fils  atnè,  le  comte  de  Montemolin  (4  juin). 

— Concordat  de  l'Espagne  avec  le  Saint-Siège. 

Insurrection  de  Riinini  dans  les  Etats  romains. 

— Les  corps  francs,  organisés  par  le  parti  démo- 
cratique pour  lutter  contre  les  cantons  catho- 
liques, partent  du  territoire  d’Argovie  pour  se 
jeter  sur  celui  «leLücerne  (30  mars)  ; ils  sont  battus. 

— Notes  des  puissances  étrangères  au  sujet  des 
corps  francs.  -—  Assassinat  «le  M.  Leu  d’Ebersol, 
chef  du  parti  catholitjue  à Lucerne  (19  juillet). 

Soulèvement  en  Acnaie,  Messénie,  Acamanic, 
provinces  du  royaume  de  Grèce.  — Insurrections 
dans  l’Albanie,  en  Turquie,  — Massacre  des  chré- 
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tiens  maronites  par  les  Druses  ; les  représentants 
des  Etats  chrétiens  réclament  le  désarmement  des 
rebelles. 

Un  décret  ouvre  l’entrée  du  Paraguay  aux 
Européens.  — Au  Mexique,  élection  «lu  général 
Herrera  à la  présidence.  — Annexion  du  Texas  aux 
Etats-Unis.  — Progrès  de  la  secte  socialiste  des 
Mormons,  disciples  de  Joseph  Sniilh. 

1846.  En  France,  vive  opposition  à la  Chambre  des 
députés  durant  la  session  du  27  décembre  au  3 juil- 
let. Discussions  sur  1 instruction  secondaire,  sur 
le  trop  grand  nombre  de  fonctionnaires  admis  à la 
Chambre.  Deux  attentats  contre  la  vie  du  roi 
(16  avril,  19  juillet). — Evasion  du  prince  Louis- 
Napoléon  détenu  au  fort  de  Ham  (25  mai). — 
Mariage  du  duc  de  Bordeaux  avec  la  sœur  aînée 
du  duc  de  Modène,  François  V.  — Les  élections 
générales  sont  favorables  au  parti  conservateur. — 
Inauguration  descheminsde  fer  de  Tours  (26mars) 
et  du  Nord  (1-4  juin) . — Crise  des  finances  et  «les 
subsistances.  Maladie  des  pommes  «le  terre.  Inon- 
dation de  la  vallée  de  la  Loire  (18  octobre).  — En 
Algérie,  Abd-el-Kader  fait  décapiter  trois  cents 
prisonniers  français  (mai).  Ordonnance  royale 
relative  à la  propriété  des  colons  (21  juillet).  — 
Traité  de  commerce  et  de  navigation  avec  le  Chili 
(15  sept.).  — Découverte  par  le  calcul  de  la  pla- 
nète Neptune  par  M.  Le  Verrier, 

Robert  Peel  propose  aux  Chambres  anglaises,  le 
22  janvier,  l’abolition  des  lois  sur  les  céréales  et  de 
toutes  les  prohibitions  qui  entravaient Jes  importa- 
tions étrangères  pour  les  denrées  alimentaires  de 
remière  nécessité  et  pour  les  matières  premières 
e l’industrie.  Les  Chambres  ne  font  point  d’oppo- 
sition à cette  loi,  mais  les  communes  ayant  rejeté 
un  bill  de  coercition  pour  l'Irlande,  le  ministère  se 
retire  (29  juin).  — Le  cabinet  whig,  constitué 
par  John  Russe!,  poursuit  la  reforme  commerciale 
de  Robert  Peel.  — Troubles  en  Irlande;  division 
dans  le  parti  du  rappel;  parti  de  la  jeune  Irlande, 
sous  M.  Smitli  O’ Brien.  — Heureuse  expédition 
dirigée  par  le  gouverneur  général  de  l’Inde, 
sir  Henri  Hard rage,  contre  le  royaume  de  Lahore. 

Continuation  de  l’agitation  religieuse  etpolitique 
en  Allemagne.  — Le  roi  de  Danemark  cherche  à 
rattacher  plus  étroitement  à son  royaume  les  du- 
chés en  partie  allemands  du  Holstem,  du  Slesvig 
et  de  Lauembourg.  Protestation  «les  Etats  du  Hol- 
stein  et  du  Slesvig,  qui  sont  tlissous.  A Francfort, 
protestation  en  faveur  de  la  nationalité  allemande 
des  duchés.  — Agitation  dans  les  provinces  po- 
lonaises soumises  la  Prusse  et  à l’Autriche  ; un 
gouvernement  provisoire  est  organisé  à Cracovic 
(22  février)  ; il  est  renversé  par  les  Autrichiens, 
aidés  de  la  Prusse  et  de  la  Russie  (3  mars).  — 
Affreux  massacre  des  nobles  polonais  delaGallicie 
par  les  paysans,  à l'instigation,  dit-on,  des  fonc- 
tionnaires autrichiens.  Abolition  des  corvées  accor- 
dées aux  paysans  par  l’Autriche. — Incorporation  de 
la  république  de  Cracovie  à l'empire  d'Autriche  avec 
l'assentiment  de  1a  Prusse  et  de  la  Russie  (11  nov) . 
Protestation  de  l’Angleterre  et  de  la  France. 

En  Belgique , le  parti  catholique  l'emporte  ; 
cabinet  formé  par  M.  Theux;  traité  de  commerce 
avec  la  Hollamie  (29  juillet) . 

Les  CorLès  approuvent  le  mariage  de  la  reine 
d'Espagne  avec  l'infant  don  François,  duc  de 
Cadix,  son  cousin,  et  celui  de  sa  sœur  avec  lo  duc 
de  Montpcnsier,  5*  fils  de  Louis-Philippe.  Mécon- 
tentement de  l’Angleterre.  — En  Portugal,  chute 
du  ministère  Cabrai.  Les  chartistes  font  nommer 
au  ministère  Saldanha  (6  oct.).  Junte,  à Coïmbre 
qui  prononce  la  déchéance  de  la  reine;  mais 
Bonfim,  un  de  ses  chefs,  est  battu  et  fait  pri- 
sonnier (23  déc.). 

En  Russie,  introduction  d'un  nouveau  code 
pénal;  la  peine  du  knout  est  supprimée. 
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Mort  do  Grégoire  XVI  (l*r  iuin).  Election  de  tifical.  — En  Toscane,  réformes  libérales  accom- 
Pie  IX,  né  à Sinigaglia,  âgé  de  54  ans  (16  juin!.  plies  ou  préparées  par  Léopold  II.  — Occupation 

Amnistie  politique  (16  juillet).  Tendances  libé-  as  Ferrare  par  les  Autrichiens  malgré  les  proies- 

raies  du  nouveau  pape.  tâtions  du  Saint-Siège.  — Manifestation  à Turin 

En  Danemark,  les  paysans  de  la  couronne  ob-  contre  l’Autriche  et  contre  les  jésuites  (30  sept.), 

tiennent  les  moyens  de  passer  de  l’état  de  fer-  — Agitation  dans  les  diverses  parties  de  l’empire 

miers  à celui  de  propriétaires  (juillet).  autrichien. 

Prépondérance  du  parti  radical  à Berne  et  à La  diète  fédérale,  qui  siège  à Berne,  canton 
Zurich  ; formation  d'un  sonderbund,  ou  alliance  radical,  vote  la  dissolution  du  sonderbund  et  l’ex- 

séparée,  par  les  sept  cantons  catholiques,  Lu-  pulsion  des  jésuites  (20  juillet).  Le  général  Dufour 

cerne,  Un,  Schwitz,  Unterwalden,  Zug,  Fribourg,  est  charge  d’exécuter  cet  arrêté;  lés  sept  cantons 
Valais.  — Les  radicaux  l’emportent  à Genève  catholiques,  bien  qu’appuyés  secrètement  par 

(6  ocl.).  l’Autriche  et  par  la  France,  sont  obligés  de  céder. 

M.  Schœnbein,  chimiste  de  BAle,  a l’idée  de  A Haïti,  présidence  du  noir  Soulouquo  (l*r  mars), 
substituer  à la  poudre  à canon  dans  les  armes  — Continuation  de  la  lutte  entre  le  Mexique  et 

à feu  la  pyroxyline,  qui  avait  été  l’objet  d’un  mé-  les  Etats-Unis.  Bataille  sanglante  de  Sallillo,  à 1*0. 

moire  de  M.  J.  Pelouze,  lu  à l’Académie  des  de  Monterey  (22  février).  — Prise  de  la  Vera- 
sciences,  en  1838.  Cruz  par  le  général  Scott  (29  mars) . — Défaite  de 

Partage  du  territoire  de  l'Orégon  entre  l'Angle-  S&nta-Anna  près  de  Jalapa  (18  avril).  — Occupa- 

terre  ot  les  Etats-Unis.  — La  pratique  de  l'éthé-  tion  de  Puebla  par  les  Américains.  Prise  de 

risation  pour  faciliter  les  opérations  chirurgicales,  Mexico  (15  sept.).  Santa-Anna,  qui  a transféré  le 

découverte  par  Horace  Wels  et  Jackson,  exploitée  siège  du  gouvernement  à Queretaro,  est  investi 

avec  brevet  par  Morton,  commence  à sc  répandre  de  la  dictature. 

en  Europe.  1848.  Ouverture  du  chemin  de  fer  de  Marseille  à 

Guerre’ entre  le  Mexique  et  les  États-Unis,  après  Avignon  (janv.).  — Vif  débat  à la  Chambre  des 

l’annexion  définitive  du  Texas.  — Triomphe  des  députés  au  sujet  du  droit  de  réunion.  — urgani- 

fédéralistes  au  Mexique:  retour  de  Santa-Anna.  sation  du  banquet  du  12*  arrondissement  par 
1847.  En  France,  crise  aes  subsistances.  Emeute  92  membres  de  l’opposilion  pour  le  22  (18  févr.). 

dans  l'Indre,  à Buzançais  (13  janv  ).  Achats con-  Les  députes  se  désistent  le  21.  Vote  d’accusation 

sidérables  de  blé  en  * Russie.  — Rejet  par  la  contre  le  ministère  présenté  par  l'opposition 

Chambre,  avec  une  majorité  de  98  voix,  du  projet  (mardi  22  février).  Commencement  des  troubles, 

de  réforme  électorale,  qui  demandait  l'abaissement  Chute  du  ministère  Guizot,  remplacé  d'abord  par 

du  cens,  l’élévation  au  nombre  minimum  des  un  ministère  Molé,  puis  par  un  ministère  Odilon 

électeurs,  l'admission  des  capacités,  l’accroisse-  Barrot  et  Thiers  le  23;  abdication  de  Louis-Phi- 

ment  du  nombre  des  députés.  — Propagande  ré-  lippe  en  faveur  de  son  petit-fils,  envahissement 

formisto  par  des  banquets,  à Paris  au  Château-  des  Tuileries  ot  de  la  ünambre  des  députés  par 

Rouge  (9  juillet);  à Mâcon,  le  18;  à Lille,  le  l’émeute,  départ  du  roi,  installation  u’un  gou- 

7 nov.  — M.  Guizot  devient  président  du  cabinet,  vernement  provisoire,  le  24.  — Proclamation  de  la 

après  la  retraite  du  maréchal  Soult,  qui  reçoit  le  République  par  le  gouvernement  provisoire,  le  25. 

titre  de  maréchal  général  (19  sent.).  — Procès  — Insurrections  socialistes  à Rouen,  le  27,  à Li- 

des  anciens  ministres  Teste  et  CuDièrcs  devant  la  moges,  le  30.  — Ouverture  de  l’Assemblée  consli- 

cour  des  pairs  (17  juillet);  Us  sont  condamnés. — tuante  (4  mai).  — Création  d'une  commission  exé- 

Mort  de  la  princesse  Adélaïde,  sœur  de  Louis-  cuti  ve  de  cinq  membres  :. MM.  Arago, Garnier- Pagès, 

Philippe  (déc.).  — En  Algérie, le  schérif  Bou-Maza  Marie,  Lamartine,  I.edru-Rollm  (10  mai).  — Atten- 

se  rend  (12  avril).  — Expédition  du  maréchal  gou-  tatdul5mai  contre  l’Assemblée,  dirigé  par  Barbes, 

verneur  Bugeaud  contre  la  grande  Kabylie  (6  mai).  Raspail,  Blanqui,  Huber.  Suppression  de  plusieurs 

— Le  duc  d’AumaJe  est  nommé  gouverneur  gé-  clubs.  Arrestation  de  Barbés,  le  15,  de  Blanqui,  le 

néral  (20  août).  — Le  général  Lamoricièrc  cerne  26.  — Le  général  Cavaignac  est  fait  ministre  de  la 

Abd-el-Kader, qui  est  obligé  de  se  rendre  (23nov.).  guerre  (18  mai).  — Election  de  Louis-Napoléon 

— Ouverture  du  chemin  de  fer  d'Amiens  à Boulo-  Bonaparte  dans  3 départements  ; elle  est  validée 

gne,  de  Rouen  au  Havro,  du  chemin  de  fer  at-  par  lAssemblée  le  13.  — Les  ateliers  nationaux 

mosphérique  do  Saint-Germain,  du  chemin  d’Or-  sont  dissous  (23  juin).  Insurrection  de  juin,  qui 

léana  à Vierzon,  de  Creil  à Compiègne.  — Les  sc  prolonge  du  23  au  26  dans  les  rues  de  Paris. 

Girondin*  de  M.  de  Lamartine.  Démission  des  membres  de  la  commission  oxécu- 

En  Angleterre,  crise  commerciale  et  financière.  tive  le  24;  l’Assemblée,  présidte  par  Sénard,  con- 

— Mort  d'Ü’Connell  (16  mai).  — Pour  contrain-  1ère  tous  les  pouvoirs  au  général  Cavaignac,  qui 

dre  l’empereur  de  Chine  à tenir  ses  promesses,  est  installé,  le  28,  comme  chef  du  pouvoir 

les  Anglais  menacent  Canton  (l-r  avril), et  obtien-  exécutif,  après  la  défaite  de  l'insurrection,  qui  a 

nent  de  nouveaux  avantages  ae  commerce.  coûté  la  vie  à l'archevêque  de  Paris,  M.  Aiïre,  à 

Le  roi  de  Prusse  convoque  une  diète  générale  plusieurs  généraux  et  à deux  représentants.  — 

des  Etats  (3  février).  Les  princes,  comtes  et  sei-  Fin  du  vote  des  articles  de  la  constitution,  le 

gneurs  y auront  80  voix,  l’ordre  équestre  231.  les  24  octobre.  Fête  pour  la  proclamation  de  la  con- 

villes  182,  les  communes  rurales  124.  En  dehors  stitution,  le  12  novembre.  — Election  pour  la 

des  Etats  siégera  la  curie  des  seigneurs.  — Le  présidence  (10 déc.).  Le  général  Cavaignac  dépose 

nouvel  électeur  de  Hesse-Cassel,  Frédéric-Gu  il-  ses  pouvoirs.  Louis-Napoléon  Bonaparte,  qui  a la 

la  urne,  régent  depuis  1831,  refuse  de  prêter  scr-  majorité  des  suiïrages  (cinq  militons  six  cent 

ment  à 1a  constitution.  — En  Belgique,  élections  mille  sur  sept  millions  de  votants) , est  proclamé 

favorables  aux  libéraux.  Nouveau  cabinet:  MM.  Ch.  président  de  la  République  par  l’Assemblée,  et 

Rogier,  Frère-Orban,  etc.  prêté  seraient  de  fidelité  à la  constitution  (20  déc.). 

En  Espagne,  nouveau  cabinet  du  général  Nar-  Il  résidera  à l’Elysée.  — Mort  de  Chateaubriand 

vaez  (4  oct.).  — En  Portugal,  le  gouvernement,  à 80  ans  (4  juillet). 

secondé  par  l’Angleterre,  triomphe  des  septem-  Procession  révolutionnaire  des  chartistes  à 
bristes,  ou  partisans  de  la  constitution  de  1822,  Londres  (10  avril).  — TrouLles  en  Irlande.  Arres- 
renouvelée  le  9 sept.  1836-  talion  de  Smith  O’Brien  (3  août).  — Organisation 

Pie  IX  reçoit  le  premier  ambassadeur  adressé  de  la  Cafrerie  anglaise  sur  le  modèle  de  l'Algérie 
par  la  Porte  à Rome  (20  février).  Réformes  de  française. 

toute  sorte  accomplies  par  le  gouvernement  pon-  Réunion  de  publicistes  à Manheim,  qui  com- 
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mence  la  révolution  fédérale  en  Allemagne 
(27  février).  — Révolution  à Vienne,  chute  de 
M.  de  Metternich  (13  mars).  — Abdication  du  roi 
Louis  de  Bavière  en  faveur  de  son  fils  aîné  Maxi- 
milien II.  — Réunion  d’une  assemblée  de  no- 
tables allemands  sous  le  nom  de  Vor-parlament , 
à Francfort  (31  mars).  — Ouverture  de  la  se- 
conde diète  de  Berlin  (2  avril). — Emeute  à Vienne; 
le  ministère  promet  de  convoquer  une  constituante 
(15  mai).  Fuite  de  l’empereurà  Inspruck  (17 mai); 
ministère  provisoire.  — Réunion  ae  l'assemblée 
constituante  germanique  à Francfort,  dans  l’église 
Saint-Paul  (18  mai).  — Réunion  de  rassemblée 
constituante  à Berlin  (22  mai)  ; émeute  (14  juin). 
— Congrès  slave  de  Prague,  auquel  assistent  des 
délégués  des  peuples  slaves  (2  juin).  Emeute  à 
Prague;  la  princesse  de  Windisgratz  est  tuée 
le  12;  soumission  le  18. — Election  de  l’archiduc 
Jean  comme  vicaire  de  l’empire  germanique  par 
rassemblée  de  Francfort  (29  juin).  — Ouverture 
d’une  assemblée  nationale  de  Hongrie  à Pesth, 
par  l’archiduc  Etienne,  qui  représente  le  roi 

i5  juillet).  — Abdication  officielle  de  l’ancienne 
lète  germanique  entre  les  mains  de  l’arcbiduc 
Jean  (12  juillet).  — F.meute  à Francfort,  orga- 
nisée par  le  parti  révolutionnaire,  qui  est  mécon- 
tent de  ce  que  le  parlement  a autorisé  la  Prusse 
à conclure,  au  nom  de  la  confédération,  un  ar- 
mistice avec  le  Danemark,  en  lutte  avec  les  du- 
chés de  Slesvig  et  de  Holstein;  elle  est  réprimée 
par  des  troupes  autrichiennes  et  prussiennes 
venues  de  Mayence.  — Ouverture  de  l’assemblée 
constituante  a Vienne  (22  juillet).  Troubles  à 
Vienne  (23  août,  12  sept.).  — Manifeste  du  ban 
de  Croatie,  Jellachich,  contre  le  gouvernement 
séparatiste  de  la  Hongrie  (6  août}.  — Nouvelle 
révolution  à Vienne  au  sujet  des  affaires  de  Hon- 
grie, le  6 octobre.  Le  ministre  de  la  guerre, 
comte  de  Latour , est  assassiné.  — L’empereur, 
retiré  à Olmutz,  investit  du  commandement  su- 
prême le  prince  de  Windisgratz  (16  oct.).  — Le 
nan  Jellachich  s’oppose  à l’entrée  des  Hongrois 
en  Autriche.  Vienne,  bombardée  depuis  le  28,  est 
rise  le  31.  — Nouveau  cabinet  sous  la  prési- 
encc  du  prince  Félix  de  Schwartzcnberg  (2 1 nov.) . 
— Première  séance  de  la  diète,  qui  avait  été 
transférée  de  Vienne  à Rrerasier,  en  Moravie 
(22  nov  ).  Promesses  constitutionnelles  du  cabi- 
net, le  27.  — Abdication  de  l’empereur  d’Autriche 
Ferdinand,  et  avènement  de  son  neveu  François- 
Joseph,  âgé  de  18  ans  (2  déc.).  — Commence- 
ment de  la  guerre  contre  la  Hongrie,  où  Kossuth 
a constitué  un  ministère  le  24  nov.  Les  opéra- 
tions sont  dirigées  par  le  comte  Schlik,  le  prince 
de  Windisgratz  et  le  ban  Jellachich. 

En  Prusse,  ouverture  d'un  congrès  démocra- 
tique à Berlin  (26  oct.).  — L’assemblée  nationale 
est  transférée  de  Berlin  à Brandebourg  le  8 no- 
vembre. — Berlin  est  mise  en  état  de  siège.  Dis- 
solution de  l'assemblée  constituante  et  octroi 
d'une  nouvelle  constitution  par  le  roi  Frédéric- 
Guillaume.  — Le  roi  de  Hollande  nomme  une 
commission  chargée  de  rédiger  une  nouvelle  loi 
fondamentale  (17  mars);  il  sanctionne  la  nouvelle 
constitution,  le  15  octobre. 

Mort  de  Christian  VJ  II,  roi  de  Danemark  (28janv.). 
Avènement  de  son  fils  Frédéric  VII.  — Rescrit 
royal  pour  l'établissement  d’une  constitution  re- 
présentative, commune  au  royaume,  et  aux  du- 
chés de  Slesvig  et  de  Holstein.  — Révolution  en 
faveur  de  l’unité  des  duchés;  gouvernement  pro- 
visoire à Rcndsbourg,  le  24.  Une  diète  vote,  à 
74  voix  contre  2,  la  réunion  du  Slesvig  à la  con- 
fédération germanique  (3  avril).  Les  duchés  sont 
appuyés  par  la  Prusse  au  nom  de  la  diète.  — Le 
Danemark  a pour  allié  le  roi  de  Suède.  — Le  gé- 
néral prussien  de  Wrangel  occupe  la  ville  de 
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Slesvig,  le  23;  prise  de  Flensbourg,  le  25.  Ar- 
mistice de  Malmoé,  pour  7 mois,  entre  le  Dane- 
mark et  la  confédération  germanique  (26  août). 

— Mort  du  chimiste  suédois  Berzèlius  (7  août). 

Troubles  à Madrid  (26  mars)  ; la  ville  est  mise 

en  état  de  siège.  — Rupture  avec  l’Angleterre 
(12  juin). 

Des  troubles  ont  lieu  en  Italie  dès  le  com- 
mencement de  l’année , à Pavie,  à Padoue 
(8  février),  à Berçamc  le  15;  loi  martiale  pro- 
clamée à Milan,  le  22.  — Révolte  à Messine 
(6  janvier),  puis  à Païenne.  Bombardement  de 
cette  dernière  ville.  Les  Siciliens  rejettent  les  pro- 
positions du  roi,  réclament  un  parlement  natio- 
nal à Païenne  et  constituent  un  gouvernement 
provisoire.  — Révolte  à Naples,  le  27.  Le  roi  pro- 
met une  constitution  sur  le  modèle  de  la  charte 
française,  le  29.  Elle  est  publiée  le  10  (fév.).  — 
En  Toscane,  émeute  à Livourne,  le  6 janvier.  Le 
grand-duc  accorde  une  représentation  nationale 
avec  deux  chambres  (11  et  15  fév.).  — Octroi 
d’une  constitution  en  Piémont  parle  roi  Charles- 
Albert  (4  mars).  — Constitution  parlementaire 
donnée  par  le  pape  à Rome  (15  mars).  — Insur- 
rection a Milan,  le  18;  formation  d’un  gouverne- 
ment provisoire  à Venise;  les  Autrichiens  se  re- 
tirent de  la  ville,  le  22.  — Le  duc  de  Parme  et 
Plaisance  est  force  de  quitter  ses  Etats  (20  mars). 
Le  23,  appel  du  roi  de  Sardaigne  aux  Lombards 
et  aux  Vénitiens  pour  la  guerre  d’indépendance. 

— Ouverture  du  parlement  insurrectionnel  de 
Païenne  (25  mars).  Il  prononce  la  déchéance  du 
roi  de  Naples  et  de  ladynastie  (13  avril).  — Gou- 
vernement provisoire  à Modène  et  a Reggio 
(9  avril),  à Parme,  le  11. 

Commencement  de  la  guerre  des  Sardes  et  des 
Lombards  contre  l’Autriche.  Victoire  de  Charles- 
Albert  à Pastrengo,  près  de  l’Adige  (3  avril).  — 
Agitation  à Rome  à cause  du  refus  du  pape  de 
faire  cause  commune  avec  Charles-Albert  contre 
l’Autriche  (l*r  mai).  Ouverture  du  parlement  des 
Etais  Sardes  à Turin,  le  6.  — Le  duché  de  Plai- 
sance vote  son  incorporation  au  royaume  de  Sar- 
daigne, le  10.  — Insurrection  à Naples;  victoire 
des  troupes  royales  appuyée  par  les  lazzaroni 
(15  mai).  — Marche  du  maréchal  Radetzky  de 
Vérone  à Mantoue;  défaite  des  Napolitains  sur  le 
Curtatone  (29  mai);  capitulation  de  Peschiera, 
le  30.  — Résistance  des  Piémontais  à Goito  sur 
le  Mincio.  — Ouverture  de  l’assemblée  consti- 
tuante à Rome  (3  juin).  — Le  roi  Charles-Albert 
signe  l’acte  de  réunion  de  la  Lombardie  à la  Sar- 
daigne (10  juin).  — Les  Autrichiens  occupent 
Trévise,  Padouc,  Palma-Nova  (14,  25  juin).  — 
Ouverture  du  parlement  de  Naples  (1"  juillet). 

— L’assemblée  de  Venise  vote  1 incorporation  de 
Venise  à la  Sardaigne  (4  juillet).  — Le  gouverne- 
ment sicilien,  reconnu  par  la  France  le  8 juillet, 
appelle,  le  11,  le  duc  de  Gènes,  fils  puîné  du  roi 
Cnarles-Albert,  au  trône  constitutionnel  de  Sicile. 

— Occupation  de  Ferrare  par  les  Autrichiens 
(14  juillet).  — Les  Autrichiens,  vainqueurs  à 
Custozza  (26  juillet),  à San-Donato  (4  août),  ren- 
trent le  5 à Milan;  le  duc  François  V rentre  à 
Modène.  — Armistice  entre  l’Autriche  et  la  Sar- 
daigne. — Venise  se  proclame  en  république, 
le  10 août;  Maninestà  la  tète  du  gouvernement  — 
Bombardement  de  Messine  par  le  roi  de  Naples 
(2-7  sept.) . — Soulèvement  à Livourne  contre  le 
grand-duc  (4  oct.)  ; le  3 novembre  la  chambre 
des  députés  de  Toscane  est  dissoute.  — A Rome, 
assassinat  de  M.  de  Rossi,  ministre  du  pape 
(15  nov.);  le  pape  se  retire  dans  le  royaume  de 
Naples.  — En  Sardaigne,  ministère  Gioberti 
(15 déc.).  — En  Suisse,  nouvelle  constitution  fé- 
dérale (12  sept  ) : une  diète  composée  d’un  con- 
seil national  et  d'un  conseil  d’Etat;  un  conseil 
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fédéral  ou  pouvoir  exécutif;  un  tribunal  fédéral. 
Ouverture  du  conseil  national  à Berne  (6  nov.); 
cette  ville  sera  le  siège  unique  de  la  confédé- 
ration. 

En  Turquie,  disgrâce  de  l’habile  ministre  Rcs- 
chid-Pacha  (27  avril);  il  redevient  grand  vizir, 
le  11  août.  — Révolution  à Bucliarest;  chute  du 
prince  Bibesco  (23  juin).  — Intervention  de  la 
Russie  et  de  la  Porte. 

Maladie  de  Mehemet-Ali  ; son  fils  Ibrahim-Pa- 
cha est  investi  de  la  vice-royauté  d’Egypte,  et 
nommé  vizir  (l,r  sept.).  Mort  d Ibrahim  (10  nov.). 

Il  est  remplacé  par  son  neveu,  Àbbas-Pachn, 
le  25. 

Fin  de  la  guerre  entre  les  Etats-Unis  et  le 
Mexique  (2  fév.).  I^e  Rio-Grande  del  Norte  servira 
de  limite  aux  deux  Etats,  depuis  son  eml>ouchure 
jusqu'à  la  frontière  méridionale  du  Nouveau- 
Meiique  qui  est  cédé  aux  Etats-Unis,  ainsi  aue  la 
la  Nouvelle -Californie.  — Election  du  général 
Taylor  à la  présidence  des  États-Unis.  — Décou- 
verte, par  un  ingénieur  américain,  en  Californie, 
de  mines  d’or,  le  long  des  fleuves,  surtout  du 
Socraraento  et  du  San-Joaquin. 

1849.  En  France,  réduction  de  l'impôt  du  sel 
(l'rjanv.).  — Loi  électorale  qui  réglemente  le 
suffrage  universel  (15  mars).  — Condamnation 
per  la  haute  cour  de  Bourges  de  Barbés,  Blanqm, 
Sobrier,  Raspail,  impli  jués  dans  l'attentat  du 
15  mai  1848  contre  F Assemblée  (2  avril).  — Envoi 
d'un  corps  d’armée  sous  le  géneri il  Oudinot  contre 
la  république  romaine  (22  avril).  — Fin  de  l’As-  I 
semblée  constituante  (26  mai).  Installation  de 
l’Assemblée  législative,  le  28;  M.  Dupin,  l’alné, 
est  nommé  président,  le  1"  juin.  — Ravages 
exercés  par  le  choléra;  mort  du  maréchal  Bu- 
geaud  (10  juin).  — Violents  délits  dans  l'Assem- 
blée au  sujet  de  l'expédition  de  Rome;  tentative 
d'insurrection  du  1 3 juin  à Paris,  vigoureusement 
réprimée  par  le  général  Changarnier;  insurrec- 
tion sanglante  à Lyon,  le  15.  — Prise  de  Rome 
par  les  généraux  üudinot  et  Vaillant  (3  juillet) . 
— En  Algérie,  prise  de  Zaatcha  (province  d'Oran). 
après  un  siégé  de  51  jours.  — Le  capitaine  Minié 
propose  une  balle  oblongue  et  à culot  pour  les 
carabines  rayées,  qui  donne  de  la  précision  au  tir 
à longue  portée. 

Guerre  soutenue  par  les  Anglais  contre  les  Af- 
ghans et  contre  les  Indions  de  Lahorc  ou  Sikhs. 
Prise  de  Moltan,  à TE.  du  Sind,  sur  le  Tchénal». 
incorporation  du  Pendjab  4 l'empire  anglais 
(29  mars).  — D.  Brcwster  d'Edimbourg  inventa 
le  stéréoscope  à réfraction  devenu  populaire;  il 
le  fera  exécuter  à Pari»  en  1850.  — Robert  Ste- 
phenson  exécute  un  chemin  de  fer  suspendu,  oui 
traverse  le  détroit  de  Menai  et  joint  Tue  d’Angle- 
sey  à la  terre  ferme  de  Carnavon  ; le  pont-tunnel 
est  terminé  le  20  juin. 

1^  parlement  de  Francfort  confère  l'empire  au 
roi  de  Prusse  J28  mars)  ; Frédéric-Guillaume  IV 
refuse  après  hésitation,  le  20  avril  ; la  séance  de 
la  chambre  de  Berlin,  où  le  président  du  conseil 
fil  connaître  aux  députés  la  résolution  du  roi  de 
Prusse,  fut  marquée  par  un  discours  de  M.  de  Bis- 
mark-Schœnbausen,  député  de  la  Marche  de  Bran- 
debourg, dans  lequel,  après  avoir  félicité  le  roi  de 
sa  résolution,  il  s'éleva  avec  force  contre  les  pré- 
tentions de  l’Allemagne  sur  les  pays  de  l’Eider.  Il 
déplora  « que  les  troupes  royales  prussiennes  fus- 
sent allées  combattre  dans  le  Slesvig  contre  le 
souverain  légitime  de  ce  pays,  le  roi  de  Dane- 
mark./ Il  affirma  qu’on  faisait  à ce  roi  « une  vé- 
ritable querelle  d Allemand,  » et  n’hésita  pas  à 
déclarer  que  la  guerre  provoquée  dans  les  duchés 
de  l'Elbe  était  « une  entreprise  Eminemment 
inique,  frivole  , désastreuse  et  révolution- 
naire.... » — La  plupart  des  gouvernements  aile-  | 
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mands  refusant  de  reconnaître  la  constitution  et 
les  lois  fondamentales  faites  à Francfort,  le  parti 
révolutionnaire  essaye  sur  plusieurs  points  d'or- 
ganiser des  insurrections.  Emeute  à Dresde,  le 
3 mai.  Elle  est  comprimée  par  des  troupes  prus- 
siennes venues  au  secours  au  roi  de  Saxe.  — In- 
surrection dans  le  grand-duché  de  Bade;  le 
grand-duc  ne  triomphe  que  par  l’intervention 
des  troupes  prussiennes  (1 1 mai) . — Traité  des  trois 
rois  de  Prusse  de  Saxe  et  de  Hanovre  (26  mai)  pour 
la  réorganisation  provisoire  do  l’Allemagne,  suivi, 
le  28  mars,  de  la  publication  d’un  projet  de  consti- 
tution fédérale.  — Convention  entre  la  Prusse  et 
l’Autriche  pour  l’institution  d’une  commission 
provisoire  centrale  à Francfort  (30  sept.). — La 
Prusse  fait  fixer  au  31  janvier,  parle  conseil  d’ad- 
ministration fédéral  siégeant  a Berlin,  les  élec- 
tions du  parlement  allemand,  et  décide  au’il  se 
réunira  à Krfurt,  ville  prussienne  (17  nov.).  Pro- 
testation du  Hanovre,  de  la  Saxe,  de  l’Autriche  et 
de  la  Russie;  mais  27  gouvernements  allemands 
ont  adhéré  au  traité  du  26  mai. 

Réouverture  de  la  diète  autrichienne  transportée 
de  Vienne  à Kremsier  (3  janvier).  — Dissolution 
de  la  diète  de  Kremsier  et  octroi  d’une  constitu- 
tion en  Autriche,  qui  promet  le  respect  des  di- 
verses nationalités,  tout  en  les  réunissant  par  les 
liens  d’une  forte  centralisation^  mars).  — Succès 
des  Hongrois  commandés  parGocrgey  et  par  Rern, 
réfugié  polonais.  La  diète  magyare  proclame  l'in- 
dépendance de  la  Hongrie  et  la  déchéance  de  la 
maison  de  Hapsbourg  ; Kossuth  est  président  pro- 
visoire (14  avril).  — la  Russie  met  plus  de  cent 
mille  hommes  au  service  de  l'Autriche  pour  la  ré- 
pression de  l’insurrection  hongroise  (mai).  — Le 
gouvernement  magyar  est  transféré  de  Pesth  à 
.Szegedin  (2  juillet) . Kossuth  remet  les  pouvoirs, 
le  11  août,  à Georgey,  qui,  3 jours  après,  capitule 
devant  les  Russes,  prés  d'Arad,  à Vilagos;  le  gé- 
néral Klapka,  commandant  de  Comorn,  refuse 
de  l'imiter.  Bem,  Dembinski,  Preczel,  Kossuth  se 
réfugient  sur  le  territoire  ottoman.  — Reddition 
de  Comorn  (27  sept.)  ; fin  de  la  guerre  de  Hon- 
grie. 

Continuation  de  la  guerre  de  Danemark.  Vic- 
toire des  Danois  près  de  Fridericia  sur  les  Prus- 
siens (6  juillet).  — Armistice  pour  G mois  entre 
la  Prusse  et  le  Danemark,  sous  la  médiation  de 
l’Angleterre  (10  juillet);  protestation  des  Etats  du 
Slesvig,  le  19.  — Adoption  delà  constitution  da- 
noise, le  25  mai;  le  roi  la  sanctionne  le  5 juin. 

Ouverture  de  la  constituante  romaine  (5  fév.). 
— Départ  de  Florence  du  grand-duc  I-éopold  II 
(7  fév.)  ; gouvernement  provisoire,  le  8.  — Pro- 
clamation «le  la  république  à Rome  par  l’assem- 
blée constituante,  le  9.  — Proclamation  de  la 
république  à Florence,  le  18.  — Renouvellement 
des  hostilités  entre  l’Autriche  et  le  Piémont 
(12  mars).  — Victoire  de  Radetzki  sur  Charles- 
Albert,  à Novare  (23  mars).  — Abdication  de 
Charles-Albert  en  faveur  de  l’aîné  de  ses  fils, 
Victor-Emmanuel,  qui  conclut  aussitôt  un  armis- 
tice. — Insurrection  de  Gènes  (30  mars-4  avril). 
— Rétablissement  du  gouvernement  de  Parme  au 
nom  du  duc  Charles  III  (6  avril),  de  celui  du 
grand-duc  à Florence,  le  12.  — Dissolution  et 
ajournement  indéfini  des  chambres  napolitaines 
(12  mars).  — Succès  des  Napolitains  en  Sicile 
(avril).  — Débarquement  à Civita-Vecchia  du  gé- 
néral Oudinot  (25  avril).  Siège  et  prise  de  Rome 
par  les  Français  (3  juin  - 3 juillet) . — Fin  du 
triumvirat  révolutionnaire  de  Mazzini,  de  Gari- 
baldi,  d’Avezzana;  dissolution  de  l’assemblée 
constituante.  Restauration  de  la  souveraineté  pon- 
tificale. — Traité  de  paix  du  Piémont  avec  l’Au- 
triche (6  — Soumission  de  Venise  à l'Au- 

triche (22  août).  — Pie  IX  promet,  par  un  raofu 
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proprio , un  conseil  d’Etat  avec  voir  consultative, 
une  représentation  municipale,  des  réformes  ju- 
diciaires et  administratives (12  septembre). 

En  Espagne,  lutte  deCaprera  contre  les  troupes 
royales,  en  CiaUüogne  (7  janv.).  11  est  arrêté  à la 
frontière  de  France  (23  avril)  Après  une  crise 
ministérielle  de  3 jours,  le  cabinet  Narraez  est 
rétabli  (21  oct.). 

Mort  de  Guillaume,  roi  de  Hollande  (17  mars); 
son  fils  Guillaume  111  lui  succède.  — Ministère 
Thorbecke  (oct.). 

Convention  de  Balta-Liman  entre  la  Turquie  et 
la  Russie  au  sujet  des  principautés  danubiennes 
(30  avril).  — La  Porte  nomme  hospodar  de  Vala- 
chie  Stirbey,  et  hospodar  de  Moldavie  le  prince 
Gr.  Ghika.  — L’Autriche  et  la  Russie  demandent 
à la  Porte  l’extradition  des  réfugiés  hongrois  et 
polonais  (17  sept.).  Intervention  officieuse  de 
l'Angleterre  et  de  la  France.  La  Russie  se  borne  à 
demander  l'internement  (31  déc.). 

A Buenos-Ayres,  R osas,  après  une  feinte  abdi- 
cation, se  fait  donner  par  (es  représentants  du 
peuple  tout  le  pouvoir  exécutif.  — Traité  con- 
clu, le  24  novembre,  entre  l’Angleterre  et  la  ré- 
publique argentine. 

1850.  En  France,  adoption  de  la  loi  organique  sur 
l'enseignement  (15  mars)  : chaque  département 
a une  académie;  part  faite  au  clergé  et  à l’ensei- 
gnement libre.  — A la  suite  d'élections  partielles 
à Paris,  favorables  au  parti  socialiste,  la  majorité 
de  l'Assemblée  vote  une  loi  qui  restreint  le  suffrage 
universel  (31  mai).  — Loi  sur  la  presse  : obligation 
du  timbre  et  de  la  signaturedes articles  politiques 
(16  juillet'.  — Voyage  du  président  dans  les  dé- 
partements de  l’Est  et  de  la  Normandie.  — Ques- 
tion de  la  révision  de  la  constitution.  — Mort  du 
roi  Louis-Philippe,  à 77 ans,  au  château  de  Clare- 
mont,  en  Angleterre  (26  août).  — Mort  du  phy- 
sicien Gay-Lussac  (9  mai)  ; du  romancier  Balzac 
(août). 

Réclamations  exercées  par  le  ministre  des  af- 
faires étrangères,  lord  Palmerston,  contre  le  gou- 
vernement grec  pour  des  motifs  secondaires;  arri- 
vée d'une  flotte  anglaise  au  Pirée,  le  15  janvier; 
la  Grèce  cède  à VuU * matum  de  l’Angleterre  (*26  avr . ) . 

— Rappel  de  l'ambassadeur  français  de  Londres 
(14  mai).  — Solution  du  différend  entre  la  France 
et  l'Angleterre  au  sujet  de  la  Grèce  (20  juin).  — 
Mort  de  sir  Robert  Pcel  (2  juillet).  — Un  édit  de 
Tie  IX  rétablit  la  hiérarchie  politique  en  Angle- 
terre : un  métropolitain,  le  cardinal  de  West- 
minster, M.  Wiseman,  et  12  évêques  ; agitation 
causée  en  Angleterre  par  cet  édit.  — Etablisse- 
ment d'un  télégraphe  sous-marin,  essayé  de  Calais 
à Douvres  (29  août) . — On  commence  à cons- 
truire le  Palais  de  Cristal  destiné  à l’exposition 
universelle  de  l’industrie  qui  doit  avoir  lieu  à 
Londres. 

Réformes  intérieure*  on  Autriche.  Publication 
successive  des  constitutions  provinciales  décré- 
tées en  déc.  1849  (janv. -février).  — Promulgation 
de  la  constitution  prussienne  (1"  février).  — 
Convocation  du  parlement  d’Erfurt  au  nom  des 
Etals  allemands  qui  font  partie  de  l’ Union  res- 
treinte (13  février).  — Traité  de  Munich  entre  la 
Bavière,  la  Saxe  et  le  Wurtemberg  pour  la  re- 
constitution fédérale  de  l’Allemagne  (27  février) . 

— Ouverture  du  parlement  d’Erfurt  (20  mare). 
Hésitation  du  roi  de  Prusse,  qui  n’ose  pas  se  dé- 
clarer ouvertement  contre  l’Autriche.  Adoption  de 
la  constitution  allemande  du  28  mai  1849,  par  la 
chambre  du  peuple  à F.rfurt  (l 3 avril).  Clôture  de 
la  session  le  29  ; le  collège  des  princes  de  cette 
diète  d’empire  se  réunira  à Berlin  pour  représen- 
ter l Union  restreinte.  — Conduite  énergique  de 
l'Autriche  qui  redoute  les  progrès  do  l'influence 
prussienne  en  Allemagne.  Appel  adressé  par  le 
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prince  de  Schwartzenberg  à tous  les  Etats  alle- 
mands pour  reconstituer  la  diète  de  1816  à Franc- 
fort (26  avril).  — Ouverture  à Berlin  du  congrès 
des  princes  alliés  de  la  Prusse,  représentant 
vingt  Etats  secondaires  (10  mai).  Le  même  jour, 
ouverture  de  l'ancienne  diète  germanique  de 
Francfort  par  le  plénipotentiaire  de  l’Autriche  le 
comte  de  Thun.  — Conférences  de  Varsovie  sur 
les  affaires  d’Allemagne  entre  l’empereur  de  Rus- 
sie, le  ministre  Schwartzenberg  et  les  princes  de 
Prusse  (27  mai).  — L’assemblée  de  Francfort  pro- 
clame le  retour  au  conseil  fédéral  restreint  des  17 , 
selon  le  mode  de  1815  (15  juillet);  ce  conseil  est 
convoqué  par  l’Autriche  à Francfort  pour  le  réta- 
blissement de  la  diète  fédérale  (10  juillet  cl  14 
août).  — La  Prusse  refuse  d'envoyer  des  députés 
à Francfort  (25  août).  — Installation  du  conseil 
restreint  de  Francfort  (*2  sept.)  — Ordonnances 
inconstitutionnelles  de  l’électeur  de  Hesse  (4  et 
7 sept.)  ; il  est  appuyé  par  le  conseil  restreint  de 
Francfort;  protestation  «le  la  Prusse  au  nom  du 
congres  des  princesde  Berlin;  rupture  imminente 
entre  la  Prusse  et  l’Autriche.  M.  de  Radowitz 
entre  en  exercice  comme  ministre  des  affaires 
étrangères  en  Prusse  (27  sent.).  — Conférence  de 
Brégenz  entre  l'empereur  d’Autriche,  les  rois  de 
Bavière  et  de  Wurtemberg,  au  sujet  des  affaires 
de  Hesse  (12  oct.).  — Nouvelles  conférences  à 
Varsovie;  visite  de  l’empereur  d’Autriche,  du 
prince  Charles  de  Prusse  et  du  comte  de  Bran- 
denbourg  à l'empereur  de  Russie  (25  oct.).— Re- 
traite de  M.  de  Radowitz;  changement  de  poliii- 
tique  dans  le  cabinet  prussien  (3  novembre).  — 
Nouveau  changement  de  politique  en  Prusse  : 
mobilisation  de  l’année  et  de  la  landwehr  (6  no- 
vembre). — Confèrences  de  M.  de  Manteuffel, 
principal  ministre  de  Prusse,  et  de  M.  de  Schwart- 
zenberg à 01  mut/,  pour  la  pacification  de  l'Alle- 
magne (29  nov.)  : la  Prusse  et  la  diète  de  Franc- 
fort agiront  en  commun  dans  les  questions  de 
Hesse  et  de  Holstein  ; des  conférences  libres  de 
plénipotentiaires  de  tous  les  Etats  allemands  s’ou- 
vriront à Dresde  pour  délibérer  sur  la  question 
fédérale.  Ouverture  des  conférences  de  Dresde 
,(23  déc.);  elles  dureront  jusqu’au  23  février  1851. 

— Dans  tous  les  Etats  allemands,  mesures  rigou- 
reuses ayant  pour  objet  la  restauration  de  l'auto- 
rité monarchique.  — Congrès  universel  des  amis 
de  la  f>aix,  à Francfort  sur  le  Mein  (22  août). 

Continuation  des  difficultés  entre  le  Danemark 
et  lesduchés.  Pénibles  négociations  4 Berlin  à ce 
sujet,  sous  la  médiation  de  l'Angleterre.  — Pro- 
tocole de  Londres  (4  juillet).  — Bataille  d’Idstedt 
entre  les  Danois  et  les  insurgés  du  Holstein  ; dé- 
faite des  insurgés  (25  juillet).  — Le  protocole  de 
Londres  est  signé  par  la  France,  la  Russie,  l’An- 
gleterre, la  Suède,  le  Danemark  (2  août)  ; par 
l'Autriche  le  23;  la  Prusse,  qui  est  toujours  favo- 
rable aux  insurgés,  s’abstient.  — Les  insurgés 
des  duchés  recommencent  les  hostilités;  succès 
des  Danois.  M.  de  Radowitz,  ministre  de  Prusse, 
invite  enfin  la  diète  de  Kiel  à faire  la  paix  avec 
le  roi  de  Danemark  (23  oct.). 

J-es  chambres  de  Turin  adoptent  le  traité  de 
Milan  conclu  avec  l’Autriche  le  6 août  1849  (9-18 
janvier) . — Adoption  de  la  loi  Siccardi,  qui  abo- 
lit les  juridictions  ecclésiastiques  en  matière  ci- 
vile et  criminelle  (9  avril)  ; protestation  du  cardinal 
Anlonelli,  secrétaire  d’Etat  du  Saint-Siège.  — 
Arrestation  de  l’archevêque  de  Turin.  Franzoni? 
qui  avait  défendu  au  clergé  d’obéir  à cette  loi 
(4  mai).  Entrée  au  ministère  du  comte  de  Ca- 
vour  (oct.) . — En  Toscane,  le  grand-duc  suspend 
le  statut  constitutionnel,  dissout  l’assemblée  des 
députes  et  supprime  la  liberté  de  la  presse  (21  sept.) . 

— Rentrée  du  pape  à Rome  (12  avril).  Exécution 
d’une  partie  des  promesses  du  mofu  propio.  Utiles 
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mesures  financières  prises  pour  éteindre  le  pa- 
pier-monnaie, créé  par  le  gouvernement  républi-  I 
cain.  — La  Suisse,  où  vienne o|  se  réfugier  les 
démocrates  vaincus  en  Allemagne,  est  menacée 
d'une  occupation  militaire  par  la  Prusse  et  l'Au- 
triche. Les  réfugiés  seront  internés. 

Arrangement  qui  consacre  l’indépendance  de 
l’Eglise  hellénique  vis-à-vis  du  patriarche  de  C.  P. 

Réconciliation  de  l'Espagne  avec  l'Angleterre 
(30  mars,  23  avril).  — Tentative,  sans  succès, 
d’aventuriers  américains,  partis  de  la  Nouvelle - 
Orléans  sous  la  conduite  du  général  Lopez,  con- 
tre l'ile  de  Cuba  (18  mai). 

Convention  entre  les  Etats-Unis  et  l’Angleterre 
pour  la  construction  d’un  canal  à travers  1 isthme 
*ae  Panama  (19  avril) . — Mort  «lu  président  Taylor 
(9  juillet);  le  vice-président,  Fillmore,  lui  succède. 
— .M.  Clay  demande  que  l'esclavage  ne  puisse 
s’établir  dans  les  Etats  ou  il  n’existait  pas  encore; 
cette  proposition  est  rejetée  par  le  sénat.  — L’élève 
des  esclaves  (negro-breeding)  prend  un  très-grand 
développement  : elle  devient  une  des  principales 
industries  de  la  Virginie  et  des  deux  Carolines.  — 
Dans  l’intérêt  des  Etats  à esclaves,  un  bill  or- 
donne l’extradition  des  esclaves  fugitifs,  oui  se  re- 
tirent dans  les  Etats  sans  esclaves  (13 sept.). — Agi- 
tation des  abolilionistes  dans  le  Nord. — Au  l*r  juin 
1850,  population  : 23  246301  âmes,  6 millions  de 
plus  qu’en  1840;  accroissement  plus  rapide  dans 
tes  Etats  libres  que  dans  les  Etats  à esclaves.  — 
Election  du  général  Arista  à la  présidence  du 
Mexique. 

1851.  En  France,  conflit  entre  le  parti  conservateur 
et  la  présidence.  Modification  du  cabinet.  Le  com- 
mandement en  chef  de  l’armée  de  Paris  est  retiré 
au  général  Changarnier  (10  janvier).  — Ministère 

Srovisoire.  — L’Assemblée  refuse  de  voter  uncré- 
it  de  1 800  000  francs  comme  supplément  au 
traitement  du  président  de  la  République  (10  fé- 
vrier). — Rapprochement  entre  le  président  et 
l’Assemblée.  Formation  d’un  nouveau  ministère: 
MM.  Baroche,  Boulier,  Fould,  Magne,  Léon  Fau- 
cher, Buffet,  de  Chasseloup-Lauoat,  de  Crou- 
seilhes  et  le  général  Randon  (10  avril).  — Péti- 
tions diverses  pour  la  révision  totale,  pour  la  ré- 
vision partielle,  et  la  prorogation  de  la  présidence. 
— La  lutte  recommence  entre  les  deux  grands 
pouvoirs  de  l'Etat. — Discours  du  président  de  la 
République  à Dijon,  à Poitiers  et  a Beauvais.  — 
Débats  sur  la  révision.  Rejet.  Nomination  de  la 
commission  de  permanence.  L’Assemblée  se  pro- 
roge du  10  août  au  4 nov.  — Pendant  les  va- 
cances de  l’Assemblée,  vœux  de  révision,  émis  par 
80  conseils  généraux.  — Agitation  contre  la  loi 
du  31  mai.  — Chute  du  ministère  (14  oct.).  Mi- 
nistère du  26  oct.  : MM.  Casabianca,  Lacrosse, 
Fortoul,  Ch.  Giraud,  Thorigny,  Daviel,  général 
Saint-Arnaud,  le  comte  Turgot,  Lefebrc-Duruflé  ; 
M.  de  Maupas,  préfet  de  police.  — Réouverture 
de  l'Assemblée  (4  nov.).  Message  du  president.  Il 
propose  l’abrogation  de  la  loi  du  31  mai.  Projet 
ministériel  de  loi  électorale  sur  les  bases  de  l’abro- 
gation. Il  est  rejeté  par  l’Assemblée.  — Rejet  d’une 
proposition  des  questeurs  pour  déterminer  le  droit 
de  réquisition  directe  de  troupes  que  la  constitu- 
tion donne  au  président  de  l’Assemblée  (17  nov.). 

Journée  du  2 décembre.  Dans  la  nuit  du  l*r  au 
2,  arrestation  d’un  grand  nombre  de  représen- 
tants. Décret  porté  par  le  président  au  nom  du 
peuple  français,  qui  déclarait  l'Assemblée  natio- 
nale dissoute,  le  suffrage  universel  rétabli  et  la  loi 
du  31  mai  abrogée.  Proclamations  du  président 
au  peuple  et  à l’armée.  Ministère  : MM.  de  Morny, 
général  de  Saint-Arnaud,  Fould,  Rouher,  Magne, 
Casabianca,  Fortoul,  Turgot,  Th.  Ducos.  — Réu- 
nion de  220  représentants  à la  mairie  du  X*  ar- 
rondissement. — Décrets  de  cette  réunion.  — Em- 
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prisonneroent  des  représentants  (2  déc.).  — 
Résistance  armée  du  3 au  5,  dans  plusieurs 
quartiers  de  Paris,  où  commande  depuis  le 
17  juillet  le  général  Magnan;  arrêté  du  général 
Saint-Arnaud  portant  que  « tout  individu  pris 
construisant  ou  défendant  une  barricade  ou  les 
armes  à la  main  serait  fusillé.  * Troubles  graves 
dans  plusieurs  départements.  L’insurrection  est 
partout  vaincue.  — Vote  sur  le  plébiscite  du 
2 déc.  (20  et  21  déc.)  : sept  millions  cinq  cent 
mille  suffrages  donnent  au  prince  Louis-Napoléon, 
élu  président  pour  10  ans,  tous  les  pouvoirs  pour 
faire  une  constitution.  — Mort  des  maréchaux 
Dode  de  La  Bnmerie,  Sébastiani  (20  juillet), 
Soult  (26  nov.).  Mort  de  la  duchesse  d’Angoulême, 
à Froshdorf,  à 73  ans  (19  oct.). 

Exposition  universelle  de  l'industrie,  à Londres, 
dans  le  Palais  de  Cristal,  élevé  à Hyde-Park  (du 
1"  mai  au  11  oct  ).  — Retraite  du  ministre  des 
affaires  étrangères,  lord  Palmerston,  qui  parais- 
sait trop  favorable  aux  réfugiés  républicains 
(22  déc.).  — Lutte  pénible  soulenue  par  le  gou- 
verneur sir  Harry  Smith  contre  les  Cafres.  — Dé- 
couverte de  gisements  d’or  en  Australie.  — 
Première  commun ication  sous-marine  entre  l’An- 
leterre  et  la  France  par  le  télégraphe  électrique, 
ont  le  fil  est  tendu  de  Douvres  à Calais  (29  sept.). 
Mort  de  l'historien  Lingard  (18  juillet). 

En  Allemagne,  question  fédérale.  Conférences 
de  Dresde  (dec.  1850  au  15  mai).  L’Autriche  in- 
sistant pour  l’incorporation  de  scs  provinces  non 
allemandes  dans  la  confédération,  la  Prusse  pré- 
fère le  rétablissement  pur  et  simple  de  la  diète 
de  Francfort.  — Décisions  de  la  diète  restaurée 
(23  août)  : répression  de  la  liberté  de  la  presse 
recommandée  à tous  les  gouvernements  ; abroga- 
tion des  droits  fondamentaux  proclamés  par  le 
parlement  do  Francfort.  La  Prusse  retire  de  la 
confédération  ses  provinces  de  Prusse  et  de  Posen, 
incorporées  en  1848.  — Inauguration  à Berlin  de 
la  statue  de  Frédéric  le  Grand  (31  mai). — Traité 
de  la  Prusse,  au  nom  du  Zollverein,  avec  le  Ha- 
novre, l’Oldenbourg  et  Brême. 

En  Autriche,  abolition  de  la  constitution  du 
4 mars  1849.  — Kossuth  s'embarque  pour  les 
Etats-Unis  (20  nov.).  — Convocation  à Vienne, 
pour  le  2 janvier  1852,  d une  conférence  doua- 
nière de  tous  les  gouvernements,  afin  de  délibérer 
sur  une  union  austro-allemande;  inquiétude  de 
la  Prusse  (déc.).  — En  Bavière,  égalité  civile  ac- 
cordée aux  juifs  par  une  loi  (29  juin).  — Dans  la 
plupart  des  petits  Etats  allemands,  prédominance 
des  mesures  an ti libérales. 

Fin  lies  hostilités  entre  le  Danemark  et  les  du- 
chés. Plusieurs  crises  ministérielles  au  sujet  des 
rapports  nouveaux  des  duchés  avec  la  monarchie 
et  de  la  question  de  succession  au  trûne. 

En  Espagne,  retraite  du  cabinet  Narvaez 
(11  janv.).  Ministère  Bravo -Murillo.  Vote  du  rè- 
glement de  la  dette  étrangère  (juin-août).  Loi  du 
règlement  de  la  dette publiante  (I"  août).  — Nou- 
velle tentative  du  général  Lopez  contre  Cuba 
(août).  Il  est  pris  et  pendu  à la  Havane  (l*rsept.). 

En  Portugal,  insurrection  militaire  dirigée  par 
le  maréchal  Suldanha  avec  le  comte  des  An  tas  et 
plusieurs  chefs  septembristes,  contre  le  ministre 
Cabrai,  comte  de  Thomar  (8  avril).  Saldanha  est 
fait  president  du  conseil  avec  les  portefeuilles  de 
la  guerre  et  de  l’intérieur,  et  le  commandement 
en  chef  de  l'armée.  Convocation  de  nouvelles 
cortès  à l'effet  de  modifier  la  constitution.  — 
Décret  électoral  très-démocratique  (20  juin).  Ou- 
verture des  Cortès  (15  dec.). 

Débat  diplomatique  entre  la  Turquie  et  la  France, 
au  sujet  de  la  possession  des  lieux  saiuts,  que  les 
Grecs  réclament  pour  leur  culte  avec  la  protec- 
tion de  la  Russie.  — Démêlé  avec  l’Egypte  A 
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cause  du  tanzimat,  c.  à d.  de  l'exercice  du  droit 
de  vie  et  de  mort.  — Trace  définitivement  ar- 
rêté pour  le  chemin  de  fer  d’Alexandrie  au  Caire, 
que  construiront  des  Anglais. 

Dans  la  Plata.  révolte,  contre  le  président  Ro- 
sas.  du  général  Urquiza,  gouverneur  d'Entrc-Rios. 
Aiaé  de  quinze  mille  Brésiliens,  il  marche  contre 
la  Banda  orientale  pour  renverser  Oribe,  qui  con- 
tinue d’assiéger  Montevideo.  Capitulation  d’Oribe; 
Urquiza  à Montevideo  (8  oct.).  il  passe  le  Parana 
pour  attaquer  Rosas  (déc.). 

Court  différend  des  Etats-Unis  avec  l’Espagne  au 
sujet  de  l'attaque  dirigée  par  Lnpez  contre  Cuba 
août-sept.).  — Mort  du  célèbre  romancier  Feni- 
more  Cooper.  — Triste  situation  du  Mexique  sous  j 
la  présidence  d’Arista.  Guerre  civile.  Pénurie  du 
trésor.  Le  président,  ne  pouvant  payer  la  dett«‘ 
anglaise,  propose  au  sénat  de  traiter  avec  l’An- 
gleterre de  la  concession  d’un  passage  par  l’isthme 
de  Tehuantepec,  que  sollicitaient  dans  le  môme 
temps  les  Etats-Unis. 

1852.  Te  Dcum  à l'occasion  du  vote  du  20  déc. 
Rétablissement  de  l’aigle  de  Napoléon  (|«r  janv.j. 

— Décrets  de  transportation,  d'expulsion  défini- 
tive, ou  de  bannissement  temporaire  contre 
79  ex-représentants  (9janv.).  — Décrets  de  disso-  j 
lution  et  de  réorganisation  de  toutes  les  gardes  ! 
nationales,  le  11.  — Constitution  du  14  janvier,  j 

— Création  d’un  ministère  de  la  police. et  d’un 
ministère  d’Etat  (22  janvier).  Même  jour,  confis- 
cation des  biens  de  la  maison  d’Orléans.  — Décret 
pour  l’élection  des  députés  au  Corps  législatif 
(2  février) . Les  collèges  sont  convoqués  pour  le  29. 
Les  candidats  du  gouvernement  sont  tous  nom- 
més, à l’exception  de  5.  — Le  sénat  et  les  députés 
sont  convoqués,  le  G mars,  pour  le  29.  — Con- 
cession à l’industrie  privée  des  chemins  de  fer  de 
Lyon  à Avignon,  de  Paris  à Lyon  (3  et  5 janvier). 

— Décret  relatif  à l’organisation  du  Crédit  fon- 
cier, au  moyen  de  sociétés  autorisées,  le  28.  — 
Conversion  de  la  rente  cinq  pour  cent  en  quatre  ! 
et  demi  ( i 5 mars-5  avril).  — Décret  pour  l’achè- 
vement du  Louvre  (18  mars).  — Ouverture  de  la 
session  par  le  president,  aux  Tuileries  (29  mars). 

— Travaux  du  Corps  législatif,  du  29  mars  au 
28  juin;  il  vote  82  projets  de  loi.  — Réformes 
malheureuses  accomplies  dans  les  études  par 
M.  Fort  oui,  ministre  de  l’instruction  publique; 
abaissement  de  l’enseignement  de  l’histoire  et  de 
la  philosophie  ; ces  réformes  serontdétruites  par  ses 
successeurs  (avril -août).  — A Paris,  au  champ  de 
Mars,  cérémonie  de  la  distribution  des  aigles  à 
l’armée  (10  mai).  — Pose  de  la  première  pierre 
pour  l’achèvement  du  Louvre  (25  juillet).  — Con- 
cession à une  compagnie  du  chemin  de  fer  à con- 
struire de  Bordeaux  à Cette,  avec  embranche- 
ments sur  Bayonne  et  sur  Perpignan  (22  août). 

— Ratification  d’une  convention  de  commerce 
avec  la  Belgique,  qui  consacre  la  garantie  réci- 
proque de  la  propriété  littéraire  (10  décembre). 

— Voyage  du  président  dans  le  midi  par  Bourges. 
Lyon,  Bordeaux,  Tours,  du  14  sept,  au  16  oct. 
Passant  par  Araboisc,  il  rend  la  liberté  à Abd-el- 
Kader,  qui  devra  séjourner  à Brousse , en  Asie.  — 
Rentrée  triomphale  à Paris.  — Projet  de  séna- 
tus-consulte  relatif  à l’empire  (4  nov.).  Le  séna- 
tus-consulte  est  présenté  au  présidentà  Saint-Cloud 
(7  nov.).  Votes  du  peuple,  recensés  par  le  Corps 
législatif,  le  20  et  le  21  : 7 839552  oui;  254  5ol 
non;  63  609  bulletins  annulés;  2 062  798  absten- 
tions. La  déclaration  du  Corps  législatif  est  portée 
au  président  le  l*r  déc.  Le  2,  Napoléon  111  est 

firoclamé  empereur  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  vo~ 
onté  nationale.  — Société  de  Crédit  mobilier,  auto- 
risée (nov.);  du  Crédit  foncier  (10 déc.).  — La  rue 
de  Rivoli  est  ouverte  jusqu'à  l’Hôtel  de  ville 
(14  déc.).  — Le  chérif  d’Ourgla  est  forcé  dans  La- 


Ap.  J.-C. 

ghouat,  ville  des  oasis,  à 120  lieues  au  sud  d’Alger, 
qui  est  emportée  d’assaut  (4  déc.).  — Mort  du  ma- 
réchal Marrnont  à Venise  (mars) . — Mort  des  ma- 
réchaux Gérard  (17  avril),  Exelmans  (juillet);  des 
savants  Walckenaër  (27  avril)  et  E.  Burnouf 
(28  mai);  du  sculpteur  Pradier  (5  juin).  — Fouilles 
heureuses  exécutées  au  pied  de  l’Acropole,  par 
M.  Beu  lé,  membre  de  l’école  française  d Athènes. 

Projet  de  loi  du  ministre  John  Russel  pour  l'or- 
ganisation d’un  corps  de  cent  vingt  mille  hommes 
de  milice  locale  (16  fév.).  Amendement  proposé 
par  lord  Palmerston,  qui  avait  quitté  le  ministère 
le  24  déc.  1851,  pour  rendre  le  service  de  la  mi- 
lice général,  c’est-à-dire  pour  que  les  miliciens 
puissent  être  employés  sur  tout  le  territoire  du 
royaume-uni  ; cet  amendementobtient  une  majorité 
de  onze  voix.  — Chute  de  John  Russel.  Avènement 
des  tories  avec  le  comte  Derby,  M.  d'Israëli  et  le 
comte  de  Malmesbury.  — Vote  du  bill  de  la  mi- 
lice comme  l’avait  proposé  Palmerston  (avril).  — 
Mort  de  Wellington  à 83  ans  (15  sept.)  —■  Ouver- 
ture du  parlement  le  4 novembre.  Il  se  prononce 
contre  le  ministère  à l’occasion  du  budget.  Nou- 
veau cabinet  où  entrent  Palmerston,  lord  Gran- 
ville, Gladstone,  le  marquis  de  lansdowne  (déc.). 

— Continuation  de  la  guerre  avec  les  Cafres  sous 
le  major  général  Cathcârt  (mars).  — Guerre  heu- 
reuse contre  les  Birmans  ; conquête  de  Rangoun 
cld’Artaban,  prise  de  Promo  (avril-oct.).  — Pre- 
mier télégraphe  sous -marin  entre  Holy-Head, 
lie  voisine  n’Anglesey,  et  Kingstown,  près  de 
Dublin  (juin).  — Télégraphe  électrique  de  Cal- 
cutta à Kidgeri.  — - Mort  du  poète  Thomas  Moore 
(26  fév.). 

La  diète  germanique  renonce  à la  flotte  fédé- 
rale, créée  en  1848.  — Ouverture,  le  5 janvier,  à 
Vienne,  d’un  congrès,  afin  de  préparer  les  bases 
4' un  traité  de  douanes  qui  sera  soumis  à tous  les 
Etats  allemands;  il  est  clos  le  10  avril;  protocole 
final  le  22.  La  Prusse  n'y  a pas  été  représentée. 

— Ouverture  à Berlin  du  congrès  du  Zollverein, 
le  19  avril,  sans  plénipotentiaire  autrichien.  La 
Prusse  refuse  le  7 juin  d’accéder  aux  propositions 
dos  adhérents  de  l'Autriche,  qui  forment  la  coa- 
lition dite  de  Darmstadt.  — Déclaration  des  Etats 
de  la  coalition,  le  10  juillet  ; déclaration  prus- 
sienne le  20;  nouvelles  négociations  entre  les  coa- 
lisés et  la  Prusse.  Une  conférence  douanière  do 
la  coalition  à Munich  (17  sept.)  juge  les  propo- 
sitions prussiennes  insuffi1 santés.  — Rupture  des 
conférences  douanières  de  Berlin  (28  sept.).  Nou- 
velle conférence  des  coalisés  à Vienne  (30  oct.). 

En  Autriche,  décrets  destinés  à remplacer  dé- 
finitivement la  constitution  du  4 mars  1849,  si- 
gnés le  31  déc.  1851,  publics  le  l#r  janvier. — 
Mort  du  prince  de  Scnwartzenberg,  à 52  ans 
(5  avril)  ; plus  de  ministre-président;  l’empereur 
se  réserve  la  haute  direction  des  affaires; 
M.  de  Buol-Schauenstein  a les  affaires  étrangères 

En  Prusse,  débats  législatifs  sur  la  révision  de 
la  constitution  du  5 janv.  au  28  avril,  principa- 
lement sur  la  division  en  ordres,  les  fiefs  et  les 
fidéi-commis  dont  le  rétablissement  est  demandé 
et  sur  la  composition  de  la  première  chambre, 

3 uc  le  roi  voudrait  transformer  en  pairie  hérédi- 
itaire.  — Nouvelles  élections  parlementairesf 
Ouverture  des  chambres  (29  nov.).  Projet  de  loi 
relatif  à la  première  chamnre  (7  déc.)  ; proposition 
de  ne  convoquer  les  chambres  que  tous  les  six 
ans  et  pour  deux  ans,  d’abolir  l’ordonnance  com- 
munale, et  de  revenir  aux  vieilles  coutumes  com- 
munales des  provinces.  — Dans  les  petits  Etats 
allemands,  on  s'attache  à faire  disparaître  les 
dernières  traces  des  mouvements  de  1848. 

Pénibles  négociations  commerciales  delà  Belgi- 
que avec  la  France.  Démission  du  caninet(29sept.). 
— Formation  d’un  cabinet  libéral  modéré,  le  31  oc 
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tobre,  par  M.  Henri  de  Brouckère.  —Vifs  débats] 
au  sujet  d’un  projet  de  loi  sur  la  presse,  pour 
réprimer  les  offenses  envers  la  personne  ou  l’au- 
torité des  souverains  étrangers,  réclamé  par  le 
gouvernement  français  (nov.-déc.';  le  projet  est 
adopte  dans  les  deux  chambres;  reprise  des  négo- 
ciations commerciales  qui  deviennent  alors  plus 
faciles  avec  la  France  ; le  U I déc  eut  lieu  l’échange 
des  ratifications  des  deux  conventions  commer- 
ciale et  littéraire  du  22  août  1852.  Files  doivent 
être  suivies  d’un  traité  de  eommercedéfinitif  entre 
les  deux  pays. 

Rn  Danemark,  ordonnance  royale  du  28  janvier 
confirme  aux  vues  de  la  Prusse  et  de  l’Autriche; 
le  Slesvig  et  le  Holstein  resteront  étrangers  à la 
constitution  parlementaire  de  la  monarchie;  ils 
n’auront  que  des  états  provinciaux  distincts  et 
des  ministres  spéciaux,  responsables  seulement 
envers  le  roi;  suppression  de  la  ligne  duuanicre 
sur  l’Eider.  Vaine  protestation  dans  les  deux 
chambres  du  Danemark  qui  voyaient  avec  douleur 
le  triomphe  du  germanisme.  — Conférence  de 
I.ondres  entre  l'Angleterre,  la  France,  la  Russie, 
la  Prusse  et  l’Autriche,  pour  régler  la  succession 
au  trône  (28  avril);  désignation  de  Christian  de 
Slesvig-Holslein-Clucksbourget  des  héritiers  mâles 
légitimes  de  sa  femme  actuelle,  princesse  de  Cas- 
sel,  petite-fille  du  roi  Frédéric  VI  (g  mai);  le  prin- 
cipe d’intégrité  de  la  monarchie  est  reconnu 
comme  permanent.  Echange  des  ratifications  le 
19  juin.  La  diète  germanique  adhère  à l’ordon- 
nance du  28  janvier  (29  juillet). 

Attentat  contre  la  reine  d’Espagne;  elle  est 
blessée  (2  fév.);  exécution  de  l'assassin  le  7.  — 
Loi  très-sévère  sur  la  presse  (5  avril).  — Les 
étrangers  ne  pourront  professer  eu  Espagne  que 
la  religion  catholique  (25  nov.).  — Ouverture  des 
cortès  le  1"  déc.  ; elles  sont  dissoutes  le  lende- 
main, à cause  du  choix  d'un  président  constitu- 
tionnel par  les  députés.  M.  Martinez  de  la  Rosa. 

— Publication  d’un  projet  de  constitution,  qui 
ne  pourra  être  discuté  par  la  presse  ; du  budget 
jour  1853;  rétablissement  des  majorais  pour  les 
grands  d’Espagne.  — Eloignement  du  général 
Narvaez.  qui  est  chargé  d’aller  à Vienne  faire 
des  recherches  sur  l’état  militaire  do  l’Autriche 
(9déc.) . — Chute  du  cabinet  Bravo- M urillo  (14  déc.) . 
Nouveau  cabinet  sous  le  général  Roncali  comme 
président  du  conseil  et  ministre  des  a flaires  étran- 
gères, et  M.  Llorente  à l'intérieur;  il  promet  de 
soumettre  aux  Cortès  la  révision  de  la  constitution. 

En  Portugal,  les  cortès,  quelque  temps  sus- 
pendues, votent  enfin  l’acte  additionnel  de  la 
charte  constitutionnelle  ; le  prince  royal  prête  ser- 
ment à la  constitution  (8  juillet).  Dissolution  du 
Parlement;  publication  par  ordonnance  royale  du 
budget  des  rece:tes  et  des  dépenses  pour  1852-53. 

— Nouvelle  loi  électorale.  Les  ministériels  unis 
aux  septembristes  l’emportent  dans  les  élections 
(déc.). 

Heureuse  administration  de  la  Sicile  sous  le 
général  Fdangieri  depuis  1M9.  — Troubles  en 
Sardaigne,  à Sassari  ; état  de  siège  (fév.-mars). 

— M.  Râtazzi.  candidat  des  libéraux  avancés, est  élu 
président  de  la  chambre  des  députés  de  Turin 
(12  mai).  — Vote  de  la  loi  relative  nu  contrat  ci- 
vil de  mariage  par  la  chambre  des  députés 
(5  juillet).  — Formation  d’un  cabinet  sous  la  prési- 
dence du  comte  Cavour.  — Encyclique  de  prélats 
contre  la  loi  sur  le  mariage  civil.  Ce  projet,  mal 
accueilli  au  sénat,  est  retiré  le  21  déc.  — En 
Toscane,  abolition  du  statut  fondamental  et  de  la 
garde  civique  (6  mai).  — A Rome,  première  con- 
vocation de  la  consulte  d’Etat  (19  nov.).  — En 
Suisse,  difficultés  avec  la  Prusse,  qui  revendique 
la  souveraineté  du  canton  do  Neufchiltel. 

Obligation  imposée  par  le  czar  aux  fils  de  pro 
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priétairos  nobles,  dans  les  gouvernements  de  la  Li- 
thuanie jadis  polonaise,  de  prendre  du  service  dès 
l'âge  de  18  ans  (mai).  Entrevues  du  czar  avec  l’em- 
pereur d’Autriche  à Vienne;  avec  le  roi  de  Prusse, 
son  beau-frère,  à Potsdam  (mai).  Mort  du  prince 
de  Leuchtenhcrg,  gendre  du  czar  (5  nov.). 

En  Turquie,  solution  de  la  question  des  L’oiix 
saints  engagée  avec  la  France  (janv.),  et  de  l’af- 
faire du  tanzimat  avec  le  vice-roi  d’Egypte  au 
sujet  de  l’exécution  des  sentences  capitales.  — 
Embarras  financiers  : on  a recoors  pour  lu  pre- 
mière fois  ail  crédit  européen,  sous  le  nom  de  la 
banque  de  C.  P.,  pour  obtenir  50  millions  des 
places  de  France  et  d’Angleterre,  mais  l’opposition 
du  vieux  parti  turc  fait  annuler  le  marché  (16oct.). 

— Soulèvement  des  Monténégrins;  refus  de  l’im- 
pôt en  Herzégovine;  rimer- Pacha  s’avance  avec 
25  000  hommes  vers  Albanie. 

Expédition  envoyée  par  les  Etats-Unis  contre 
leJapon  (28  nov.)/—  Publication  de YOnctc  Tom , 
roman  contre  l’esclavage,  par  Mme  Henriette 
Beccher  Stowe.  — Victoire  décisive  d’Urquiza  sur 
Rasas  qui  se  retire  en  Europe.  — Conférences  de 
San-Nicolas-de-los-Arrayos,  sur  la  f rentière  du 
nord  de  Buenos-Ayres,  entre  les  gouverneurs  des 
13  provinces  de  la  république  argentine  (mai)  : 
Urquiza  est  nommé  gouverneur  provisoire  en  at- 
tendant la  réunion  en  août  d’un  congrès  général 
qui  posera  les  bases  d’une  constitution  fédérative. 

— Opposition  à Buenos-Ayres.  — Au  Brésil,  sup- 
pression complète  de  la  traite  des  noirs. 

1853.  Mariage  de  l'empereur  Napoléon  TH  avec 
Mlle  Eugénie  Montijo.  comtesse  de  Telia,  fille 
d’un  général  grand  d Espagne  (30  janvier).  — 
Session  du  14  février  au  28  mai.  — Suppression 
du  ministère  spécial  do  la  police  (21  juin).  — 
Ligne  do  fer  complète  entre  Pans  et  Bordeaux 
(juillet).  — Achèvement  des  travaux  de  la  digue 
de  Cherbourg,  commencés  depuis  70  ans  (dé- 
cembre). — Prise  de  possession  de  la  Nouvelle- 
Calédonie,  en  Oceanio  (24  sept.). — Mort  d’Adrien 
de  Jussieu  (29  juin),  de  Fr.  A rago  (2  oct.). 

Fin  de  la  guerre  des  Anglais  contre  les  Cafres 
(février).  — Continuation  de  la  guerre  contre  les 
Birmans,  qui  ne  veulent  pas  reconnaître  l’an- 
nexion de  la  province  do  Pégu  au  territoire  an- 
glais. — Ouverture  à Bombay  du  premier  che- 
min de  fer  de  l’Inde  (16  avril). 

Traité  de  commerce,  de  navigation,  des 
douanes,  des  monnaies  pour  12  années  entre  la 
Prusse  et  l’Autriche  (janvier-février);  adhésion 
de  états  du  Zollverein.  — Mise  on  vigueur  du 
traité  conclu  entre  l’association  du  Sleuerverein 
et  les  états  du  Zollverein  (5  avril)  ; sanction  lé- 
gislative donnée,  en  Prusse,  à ces  traités  et  mo- 
difications de  tar  fs  (9  avril).  — Consentement 
des  chambres  prussiennes  â la  nomination,  par 
le  roi,  des  nu  mbr  s héréditaires  ou  à vie  de  la 
première  chambre. 

Tentative  d’insurrection  à Milan  (6  février). 
Mesure i rigoureuses  prises  par  l’Autriche.  Le  sé- 
questre est  mis  sur  les  biens  de  tous  les  sujets 
Iombardo-vén irions  émigrés  depuis  1848  et  même 
depuis  1820  (13  février).  — Efforts  du  Piémont, 
qui  est  secondé  par  l’Angleterre,  pour  empêcher 
1 exécution  de  te  décret.  — Condamnations  et 
exécutions  militaires  en  Hongrie  et  en  Lom- 
bardie. — Vote  à Turin,  sur  la  proposition  du 
roi,  d’un  prêt  à faire  aux  émigrés  lomltards  na- 
turalisés sanies,  dont  l’Autriche  a séquestré  les 
biens  (12  mai).  — Rupture  des  relations  diplo- 
matiques de  l'Autriche  avec  la  Suisse  (21  mai).  — 
— L'usage  de  l’allemand  est  imposé  dans  les  col- 
lèges de  l’Etat,  en  Hongrie  (nov.). 

Dans  le  grand duché  de  1 aile,  lutte  du  gourer 
vornemenl  contre  l’archevêque  catholique  de  Fri- 
bourg, au  sujet  de  l’expulsion  des  jésuites,  et 
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d’un  droit  de  contrôle  exercé  par  le  grand-duc 
depuis  1803.  — Mort,  à Berlin,  du  géologue  Léo- 
pold de  Buch  (4  mars) . 

En  Danemark,  le  Volksthing  rejette  la  translation 
de  la  barrière  des  douanes  de  l'Eider  à l’Elbe 
(13  janvier).  Dissolution  de  la  chambre.  Les  col- 
lèges électoraux  sont  convoqués  pour  le  26  février, 
et  l’ouverture  de  la  session  niée  au  7 mars.  — La 
présentation  du  message  royal  relatif  à la  suc- 
cession au  trône,  telle  qu’elle  était  établie  par  le 
traité  de  Londres,  occasionne  de  longs  débats  qui 
n’amènent  aucun  résultat.  — Nouvelle  dissolu- 
tion des  chambres  le  20  avril.  — Le  projet  de 
succession  au  trône  est  voté  par  les  deux  cham- 
bres réunies  le  24  juin.  Publication  de  cette  loi 
(31  juillet)  : le  trône  est  destiné  à la  descendance 
masculine  du  cousin  du  roi,  Christian  de  Slesvig- 
Holstcin-Somlcrbourg-Glucksbourg. 

En  Piémont,  vote  du  prêt  demandé  pour  les  émi- 
grés lombards,  devenus  sujets  sardes  (mai).  — 
En  Toscane,  plus  d’élection  pour  la  formation  des 
représentations  municipales  (14  juillet).  — A Na- 
ples, décret  royal  contre  les  blasphèmes  proférés 
par  les  mibtaires  (mai). 

En  Espagne,  vifs  débats  aux  Cortès  sur  les  con- 
cessions de  chemins  de  fer,  attribuées  à des  in- 
fluences extra-légales  (7  avril).  Clôture  des  Cor- 
tès, le  9,  sans  le  vote  du  budget.  — Nouveau 
cabinet  du  15  avril  au  19  septembre,  sous  la  pré- 
sidence du  général  Lersundi.  — Ministère  du 
19  septembre,  sous  la  présidence  de  M.  Sarto- 
rius,  comte  do  San-Luis,  ministre  de  l'intérieur. 

— Narvaez  est  autorisé  à rentrer  en  Espagne 
«(24  sept.).  — Réunion  des  Cortès  (19  nov.).  Dis- 
cussion du  sénat  sur  les  chemins  de  fer,  et  d s- 
cours  du  comte  de  ^an-Luis.  — Suspension  nou- 
velle des  chambres  (12  déc.).  Destitution  de 
plusieurs  sénateurs.  — Mort  de  Donoso  Cortès, 
marquis  de  Valdegamas,  orateur  et  publiciste,  alors 
ambassadeur  à Paris  (3  mai). 

En  Portugal,  le  duc  de  S&klanha  obtient  des 
pain  et  des  députés  un  bili  d’indemnité  pour  les 
actes  de  sa  dictature  après  l’insurrection  de  1851 
(avril).  — La  reine  meurt  en  couches  de  son 
8*  enfant  (15  nov.).  L’atné,  D.  Pedro  V,  Agé  de 
16  ans,  est  roi  sous  la  régence  de  son  père  Fer- 
dinand. 

En  Belgique,  majorité  du  duc  do  Brabant  dé- 
clarée à 18  ans  (9  avril).  11  épouse  l’archiduchesse 
Marie,  fille  du  palatin  de  H<  ligne,  Joseph,  qui  est 
mort  en  1847  (22  août).  — Difficultés  entre  la 
Hollande  et  le  saint-siège  au  sujet  du  rétablisse- 
ment par  le  pape,  sans  avertissement  préalable  au 
gouvernement,  cl’ une  province  catholique  dans  le 
consistoire  secret  du  4 mars  : Utrecht  sera  métro- 
pole, avec  des  suffragants  à Harlem , Bois-le-Duc, 
Broda,  Ruremonde.  — Les  lies  Moluques  sont 
ouvertes  par  une  loi  au  commerce  de  toutes  les 
nations. 

En  Russie,  confiscation  des  biens  des  réfugiés 
polonais,  qui  n’ont  pas  mis  à profit  l'amnistie 
accordée  par  le  czar  (avril).  — Prise  de  Khiva 
(11  déc.). 

La  Russie  soutient  en  Servie  contre  le  prince 
Alexandre  la  propagande  des  moines  slaves  (janv.). 
Abdication  au  prince  Ghika,  bospod&r  de  Mol- 
davie, à cause  de  la  présence  des  Russes  (2  nov.). 

Commencement  de  la  question  d Orient.  L’Au- 
triche prend  parti  pour  les  Monténégrins  contre 
la  Porte.  Le  comte  de  Leiningen  porte  un  ultima- 
tum qui  est  accepte  par  la  Porte  (fin  de  février) . 

— Intervention  de  la  Russ  e en  faveur  des  chré- 
tiens grecs  dans  la  Turquie  d’Europe.  Mission  du 

firince  MentschiLoff  (2  mars) . La  Russie  demande 
e retrait  ou  la  réduction  des  concessions  accor- 
dées pour  les  Latins  dans  les  Lieux  saints  en  1852 
au  marquis  de  LaTalette  ; un  firman  du  5 mai  les 
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renouvelle.  Premier  ultimatum  du  prince  Ment- 
schikoff;  il  est  rejeté  par  la  Porte  ainsi  qu’un  se- 
cond présenté  le  9 juin.  — Les  flottes  d’Angleterre 
et  de  France  arrivent  à Désika,  à 36  heures  de 
Constantinople.  — Passage  du  Pruth  par  le  général 
prince  Gortschakoiï  (3  juillet). — Conférence  de 
Vienne  entre  les  représentants  de  la  Prusse,  de 
l’Autriche,  de  la  France  et  de  l’Angleterre;  ils 
rédigent  une  note  qui  est  acceptée  par  la  Russie 
(3  août),  mais  la  Porte  y fait  quelques  change- 
ments dont  ne  veut  pas  le  czar  (20  août).  — Nou- 
velles négociations  sans  résultat.  Les  flottes  com- 
binées de  Fiance  et  d’Angleterre  franchissent  les 
Dardanelles  jusqua  Constantinople  (22-28  oct.). 

— L’aimée  turque,  commandée  par  Omer-Pacha, 
passe  le  Danube  i28  oct.)  ; échecs  des  Russes  à 
Oltenitza  et  à Turiukai  (4  nov.).  — Commence- 
ment des  hostilités  en  Asie-Mineure.  — Surprise 
et  destruction  par  les  Russes  d’une  partie  de  la 
flotte  turque  dans  la  rade  de  Sinope  (50  nov.). 
Dernières  négociations. 

Une  escadre  d’LUquiza,  qui  devait  bloquer  Bue- 
nos-Ayres,  passe  à l'ennemi  (28  juin)  ; une  partie 
de  ses  troupes  se  livre  au  général  Florès.  Trou- 
bles à Montevideo , Oribe  s'enfuit  (18  juillet).  — 
Guerre  entre  la  Bolivie  et  le  Pérou.  — Dans  la 
Nouvelle-Grenade,  loi  pour  la  séparation  des  pou- 
voirs civil  et  religieux,  pour  li  validité  des  ma- 
riages civils;  adoption  du  système  décimal  fran- 
çais (juin).  — Anarchie  au  Mexique;  retour  de 
Santa-Anna,  qui  se  fait  donner  la  dictature,  avec 
le  droit  de  designer  son  successeur  (décembre). 

— Aux  Etats-Unis,  présidence  du  général  Piercc, 
qui  est  favorable  aux  idees  de  conquête  et  d’a- 
grandissement. 

En  Chine,  progrès  de  l’insurrection.  Les  re- 
belles, conduits  par  un  certain  Tien-Te,  qui  se 
dit  descendant  de  la  dynastie  des  Ming,  à la  9* gé- 
nération, occupent  Nankin  (20  mars).  Les  Euro- 
péens conservent  la  neutralité. 

185«.  Création  de  la  caisse  de  service  de  la  boulan- 
gerie à Paris  (16  janv.).  Crise  financière.  — Ou- 
verture de  la  session  (2  mars).  Emprunt  national 
de  250  millions  pour  la  guerre  d’Orient,  voté  par 
le  corps  législatif,  le  6,  et  par  le  sénat,  le  9.  — 
Nouvelle  loi  sur  l'instruction  publique,  votée  le 
27  mai,  qui  réduit  les  86  académies  à 16,  et 
donne  aux  préfets  la  haute  direction  de  l’instruc- 
tion primaire.  — Rétablissement  de  la  garde  im- 
périale (5  mai).  — Session  annoncée  (28  nov.) 
pour  le  26  déc.  Projet  de  loi  pour  un  emprunt 
national  de  500  millions,  voté  par  les  députés, 
le  28,  par  le  sénat,  le  30;  un  décret  du  31  ouvre 
la  souscription  publique.  — Nouveau  traité  de 
commerce  avec  la  Belgique  (27  févr.)  ; ratifica- 
tion des  conventions  littéraires  et  commerciales 
du  22  août  1852  (avril).  — Ravages  du  choléra  à 
Pans  et  dans  les  départements  du  centre,  de  l’est 
et  à Marseille.  — Mort  de  l’abbé  de  Lamennais 
(27  févr.),  des  amiraux  Houssin  et  Ch.  Baudin; 
de  Raoul-Rochette  (5  juillet)  ; de  Baour-Loriaiaii 
(déc.);  de  Léon  Faucher,  savant  économiste  et 
ancien  ministre  (15  déc.).  — M.  H.  Deville  per- 
fectionne le  procédé  de  Wôhler  pour  l extraction 
de  l'aluminium  et  dote  l’industrie  d’un  nouveau 
métal  (14  août). 

En  Angleterre,  la  taxe  du  revenu  est  doublée 
pour  six  mois  à cause  de  la  guerre.  — Rotourdu 
capitaine  Mac-Clure,  qui  a découvert  le  passage 
du  N.  O.  de  l’Amérique. 

Mariage  de  l’empereur  d’Autriche  avec  Elisa- 
beth, de  la  branche  ducale  de  Bavière  (24  avril). 

— Neutralité  de  la  Prusse  dans  la  question  d’Onont. 
M.  de  Winck  demande  vainement  dans  la  chambre 
que  le  gouvernement  se  prononce  entre  les  puis- 
sances occidentales  et  la  Russie  (15  déc.)  — Mort 
du  philosophe  Schilling  (août)  .—Rotourdu  célèbre 
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voyageur  Barth,  que  l’on  avait  cru  mort  pendant 
quelque  temps,  après  un  voyage  d'exploration  de 
plus  ne  4 ans  dans  l’intérieur  de  l’Afrique  du  nord. 

Assassinat  du  duc  de  Parme  (27  mars)  ; ré- 
gence de  sa  veuve,  sœur  du  comte  de  Chambord, 
au  nom  d’un  enfant  de  six  ans,  Rol>ert.  — A 
Rome,  mort  du  savant  cardinal  Angelo  Mai 
(9  sept  ).  — Bulle  promulguée,  en  présence  de  200 
évêques,  pour  mettre  au  nombre  des  dogmes  la 
croyance  à l’immaculée  Conception. 

Insurrection  militaire  a Saragosse  (20  février). 
Soulèvement  d’ouvriers  à Barcelone  (29  mars). 
— Révolution  militaire  (28  juin)  : deux  mille  cava- 
liers de  la  garnison  de  Madrid  vont  se  placer  sous 
les  ordres  au  général  O’Donnell,  condamné  à l’exil  ; 
il  devient  le  chef  de  l'armée  constitutionnelle.  Le 
brigadier  Echague,  les  généraux  Dulce,  Ros  de 
Olano,  Serrano  embrassent  la  même  cause.  — 
Combat  indécis  de  Vicalvaro,  près  de  Madrid 
(30  juin).  — Insurrection  à Madrid,  où  on  se  bat 
les  17,  18,  19  juillet.  — Ministère  Espartero; 
L.  O’Donnell , à la  guerre.  Les  Cortès  constituantes 
sont  convoquées  pour  le  8 novembre  : il  n’y  aura 
qu’une  chambre;  la  question  dynastique  ne  sera 
pas  discutée  (>2  août).  — Départ  de  la  reine  Ma- 
rie-Christine exilée  et  émeute  à Madrid,  le  28.  — 
Ouverture  des  Cortès  constituantes  et  discours  de 
la  reine.  M.  Manuel  Sanchez  Silva,  député  de 
l’Andalousie,  propose  de  supprimer  la  taxe  sur  les 
objets  de  consommation,  ce  qui  enlevait  au  gou- 
vernement un  revenu  annuel  de  150  millions  de 
réaux,  au  moment  où  ses  embarras  financiers 
étaient  énormes;  vive  opposition  du  ministre  des 
finances,  M.  Coilado,  qui  donne  sa  démission  le 
28  déc.,  et  est  remplacé  par  le  duc  de  âevillano. 

En  Danemark,  le  ministère  Œrsted,  sous  la 
pression  de  la  Russie,  de  l’Autriche  et  de  la 
Prusse,  veut  octroyer  la  constitution  de  toutes  les 
parties  de  la  monarchie  sans  communication 
préalable  à la  diète;  opposition  des  chambres 
(févr.).  — Coup  d’État  (30  mai);  arrestation  de 
plusieurs  rédacteurs  de  journaux.  Coup  d’Etat 
(29  juillet).  Promulgation  de  la  constitution  pro- 
jetée. Mécontentement  général.  Chute  du  cabinet 
Œrsted  (3  dcc.).  Programme  plus  libéral  du  nou- 
veau ministère  Bang(13  déc.).  — En  Suède,  sept 
femmes,  qui  ont  embrassé  le  catholicisme,  sont 
poursuivies  comme  des  criminels  en  vertu  de  la 
loi  de  1686  (février). 

Continuation  de  la  Question  d’Orient.  Entrée 
des  flottes  française  et  anglaise  dans  la  mer 
Noire  (4  janvier).  — Sommation  faite  par  l'An- 
gleterre et  la  France  aux  Russes,  pour  qu'ils  éva- 
cuent les  Principautés  avant  le  30  avril  (27  févr.). 
— Convention  qui  lie  la  Turquie  envers  la  France 
et  l’Angleterre  avec  des  promesses  de  réforme 
en  faveur  de  tous  les  chrétiens  (12  mars).  — 
Déclaration  de  guerre  des  trois  puissances  alliées 
à la  Russie,  le  27.  Rupture  entre  la  Turquie  et  la 
Grèce,  qui  appuie  les  insurgés  de  l’Epire  contre 
la  Porte;  troupes  françaises  au  Pirée.  — Echec 
des  Russes  devant  Silistrie  (avril-juin).  — F.n  vertu 
d’une  convention  du  14  juin,  les  Autrichiens  oc- 
cupent la  Valachie  évacuée  par  les  Russes.  — Les 
Anglais  bombardent  Bomarsund,  puissante  forte- 
resse russe,  située  dans  l’îlc  d’Aland,  dans  la  mer 
Baltique,  les  21 , 26  et  27  juin  ; l’armée  française, 
commandée  par  B&raguey-d'Hillicrs,  contribue  à 
la  prise  de  cette  position  avec  le  concours  des 
flottes  de  sir  Napier  et  de  Parseval-Deschènes 
(13,  16  août).  — Défaites  des  Turcs  en  Asie  à 
Bayazid  (29  juillet)  et  à Kars  (7  août).  — Les 
Français  et  les  Anglais,  après  avoir  séjourné  quel- 
que temps  à Varna,  débarquent  au  nombre  de 
50000,  en  Crimée,  à Eupatoria.  avec  un  corps 
turc  (14  sept  ).  — Victoire  brillante  remportée 
près  de  la  rivière  de  l’Alma  sur  50  000  Russes 
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(20  sept).  — Mort  du  maréchal  Leroy  de  Saint- 
Arnaud,  le  29;  Canrobert  le  remplace.  — Com- 
mencement du  siège  de  Sébastopol  (9  octobre). 
— Combat  de  Balaklava,  désastreux  pour  la  cava- 
valerie  anglaise  (25  oct.).  — Bataille  sanglante 
d’Inkermann  (5  nov.). 

Guerre  entre  la  Perse  et  le  sultan  do  Mascate, 
qui  perd  la  place  de  Bendcr-Abassi.  — Interven- 
tion militaire  de  la  Porte  dans  les  troubles  du  Ca- 
boul et  du  Candahar. 

Florès  est  élu  président  à Montevideo.  — Ur- 
uiza  est  nommé  président  par  les  douze  provinces 
e la  confédération  argentine.  Traité  avec  Buénos- 
Ayres  qui  reste  en  dehors  de  la  confédération. 
— Traité  des  Etats-Unis  avec  le  Japon,  qui  ou- 
vriradeux  ports  au  commerce  américain,  Hakodade 
dans  l'Yéso,  Pimoda  dans  ITasu  (31  mars).  — 
Raousset-Boulbon  est  pris  et  fusillé  par  les  Mexi- 
cains (12  août). 

1855.  — En  France,  dans  la  session, close  le  11  avril, 
loi  sur  la  création  d’une  dotation  de  l’armée,  sur 
le  rengagement,  le  remplacement  dont  se  charge 
l’Etat,  et  sur  les  pensions  militaires.  — Voyage 
de  l’empereur  et  ae  l’impératrice  à Londres  (du 
16  au  22  avril).  — Emprunt  de  750  millions  volé 
le  5 juillet.  — La  reine  d’Angleterre  à Paris  avec 
son  ministre  Clarendon  (28-27  août).  — Exposition 
universelle  de  l’industrie  et  des  beaux-arts  du 
15  mai  au  15  nov.  — Mort  de  Dupont  de  l’Eure, 
de  Ch.  Lacretelle,  du  physiologiste  Magendie, 
du  sculpteur  Rude;  de  M.  Molé,  dernier  du  nom 
(24  nov.). 

Chute  du  cabinet  Russell,  contre  lequel  avaient 
été  dirigées  de  graves  accusations  au  sujet  de  la 
conduite  administrative  de  la  guerre  d’Orient 
(30janv.).  — Nouveau  ministère  Palmerston.  — 
Traité  de  l’Angleterre  avec  le  Japon,  qui  ouvrira 
à ses  navires  Nangasaki  et  Hakodade,  du  14  oct. 
1854,  ratifié  le  9 oct. 

En  Autriche,  le  baron  de  Bruck  est  fait  minis- 
tre des  finances  (janvier).  — Concordat  signé  par 
l’Autriche  avec  la  cour  ae  Rome  le  18  août,  ra- 
tifié le  25  sept.,  communiqué  par  le  pape  en 
consistoire  secret  le  3 novembre;  il  est  très-favo- 
rable au  pouvoir  spirituel  et  à la  cour  de  Rome. 
— Eif  Prusse,  l’enseignement  du  polonais  est  ré- 
tabli dans  les  collèges  de  la  province  de  Poscn 
(juin).  — En  Danemark,  le  projet  tendant  à mo- 
difier la  loi  fondamentale  de  1849  est  adopté  dans 
les  chambres.  Approbation  par  le  roi  du  projet  de 
constitution  générale  de  la  monarchie;  elle  est  pro- 
mulguée (29  juin)  dans  le  conseil  suprême  ae  la 
monarchie  qui  l’adopte  le  23  juillet;  protestations 
des  représentants  des  duchés.  — Session  extraor- 
dinaire des  deux  chambres  danoises  (Il  août);  le 
ministère  les  menace  d’un  coup  d’Etat,  si  elles  ne 
votent  pas  la  mise  en  vigueur  simultanée  des  mo- 
difications à faire  à la  loi  fondamentale  danoise 
et  du  projet  de  constitution  générale  de  la  mo- 
narchie. Après  de  vifs  débat»,  les  chambres  cè- 
dent enfin  (sept.).  Le  roi  sanctionne  la  grande 
charte  adoptée  par  les  chambres  et  la  loi  électo- 
rale (2  oct.).  — Disgrâce  du  prince  Ferdinand, 
oncle  du  roi  et  héritier  présomptif,  qui  blâme  cet 
acte  fondamental. 

En  Espagne,  session  des  Cortès  constituantes  du 
8 nov.  1854  au  17  juillet  1855,  vives  discussions; 
révoltes  carlistes  ou  démocratiques  sur  plusieurs 
points  du  pays.  — Le  nouveau  ministre  aes  finan- 
ces, Madoz,  fait  approuver  le  projet  de  mise  en 
vente  des  biens,  redevances  et  droits  appartenant  à 
l’Etat,  aux  communes  ou  au  clergé,  aux  établis- 
sements et  corporations  de  bienfaisance  et  d’ins- 
truction publique  (février).  — Suppression  des 
droits  d’octroi  par  une  loi  (février).  — Emeute  à 
Madrid  (10  avril).  Espartero  demande  aux  Cortès 
la  suspension  des  garanties  constitutionnelles 
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(30  mai);  il  se  sépare  de  plus  en  plus,  ainsi 
qu’O'Donnel,  des  révolutionnaires  de  l’assemblée. 

— Les  Cortès  rejettent  un  projet  d'emprunt  forcé 
(4  juillet)  ; embarras  financiers  du  gouvernement. 

— Les  Cortès  s'ajournent  au  l#,oct.  A leur  retour. 
O'Donnel  a à subir  de  violentes  interpellations  ; il 
obtient  néanmoins  un  vote  de  confiance  (3  déc.); 
fin  des  débats  sur  la  constitution  (14  déc.). 

A Turin,  les  députés  votent  le  projet  de  sup- 
pression des  communautés  et  corporations  religieu- 
ses (2  mars).  — Au  Sénat,  la  discussion  est  sus- 

Senuue  par  suite  de  l'offre  que  font  les  évéques 
e subvenir  eux-mémes  à une  partie  des  frais  du 
culte  (26  avril).  — Crise  ministérielle;  l'ancien 
cabinet  se  reconstitue  avec  M.  Cavour.  Le  sénat 
vote  la  loi,  qui  a été  amendée  de  manière  à mé- 
nager les  droits  acquis  (22  mai);  les  députés  la 
votent  ainsi  modifiée  le  28.  — Voyage  du  roi  de 
Sardaigne  à Paris  et  à Londres  (nov. -déc.).  — 
Manifeste  de  Mazzini  pour  pousser  le  peuple  à 
l'insurrection,  publié  à Gênes  (30  juin).  — Dans 
le  royaume  de  Naples,  les  vexations  et  l'arbitraire 
remplacent  les  lois:  arrestations  nombreuses  et 
usage  de  la  bastonnade  (juin-juillet)  ; le  roi  pro- 
voque le  mécontentement  de  l’Angleterre  et  Je  la 
France  par  plusieurs  mesures  pouvant  rendre  plus 
difficile  l’approvisionnement  des  armées  alliées. 

Continuation  du  siège  de  Sébastopol,  admira- 
blement défendu  par  l’ingénieur  russe  Totleben. 
— Tentative  d’Osten-Sackcn  sur  Eupatoria  occu- 
pée par  Omer-Pacha.  — La  Sardaigne  envoie 
20  000  hommes  en  Crimée  (janvier).  — Mort  de 
l'empereur  Nicolas.  — Pélissier  succède  à Can- 
robert qui  reste  à la  tête  d’une  division  jusqu’en 
août  (16  mai).  — Expédition  anglo- française  dans 
la  mer  d’Azof,  le  24  mai  ; on  coupe  la  route  de  la 
flèche  d’Arabat.  — Prise  du  mamelon  vert  devant 
Sébastopol  (7  juin);  le  18,  attaque  malheureuse 
des  Français  contre  la  tour  MalakofT,  des  Anglais 
contre  le  grand  Redan.  — Mort  de  lord  Raglan 
(28  juin).  — Victoire  de  la  Tchernaïa  (16  août). 
— Prise  du  bastion  MalakofT  par  les  divisions  Bos- 
quet et  Mac-Mahon  (8  sept.).  — Evacuation  de 
Sébastopol  par  le  prince  Gortschakoff  qui  coule 
bas  ses  vaisseaux  et  conserve  tout  le  nord  de  la 
baie  et  le  fort  du  nord.  — Au  Kamtchatka,  une 
flotte  allue  détruit  Pétropaulowski  (17  avril.)  — 
Dans  la  Baltiquej  bombardement  de  Nvstadl 
en  Finlande  (2  juillet);  des  magasins  extérieurs 
de  Sweaborg  (£-11  août).  — Prise  de  Kinburn, 
en  face  d’Olchakoff,  à l’aide  de  batteries  flot- 
tantes. — En  Asie,  les  Russes  forcent  Kars  à ca- 
pituler (28  novembre).  — Traité  de  la  Suède  avec 
ta  France  et  l’Angleterre  contre  la  Russie,  négo- 
cié par  Canrobert  (21  nov  ),il  est  publié  le  19  déc. 

Ouverture  du  chemin  de  fer  de  Chagres  à Pa- 
nama (28  janvier).  — A Montevideo,  chute  du 
président  Florès  ; le  docteur  Bustamcnte,  prési- 
dent temporaire:  nouvelle  révolution  très-sanglante 
(24-27  nov.);  elle  est  dirigée  par  Munoz;  Oribc 
et  Florès  soutiennent  Bustamente.  — Vifs  débats 
au  congrès  des  États-Unis  au  sujet  du  Kansas. 
Convocation  des  habitants  de  ce  territoire  pour 
la  nomination  d’un  délégué  chargé  de  les  repré- 
senter au  congrès.  — Les  planteurs  du  Missouri, 
qui  voulaient  introduire  l’esclavage  dans  la  Con- 
stitution du  nouvel  Etat,  entourent  avec  des 
bandes  armées  les  bureaux  de  vote  et  ne  laissent 
arriver  jusqu’à  l’urne  électorale  que  les  partisans 
de  l’esclavage  (mars). 

Au  Mexique,  San  ta- Anna  est  encore  obligé  de 
s’enfuir;  il  se  retire  à la  Havane;  président  et 
assemblées  provisoires. 

Guerre  soutenue  par  la  Perse  avec  le  khan  de 
Khiva,  qui  est  poignardé  par  la  trahison  de  ses 
allies,  les  Turcomans.  — Traité  de  commerce  de 
la  Perse  avec  la  France  (juillet). 
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1856.  Naissance  d’un  prince  impérial  (16  mars).— 
L’empereur  reçoit  la  visite  du  roi  de  Wurtemberg, 
du  frère  de  l’empereur  d’Autriche,  du  prince  Os- 
car de  Suède  (mai).  — Terribles  inondations  dans 
les  bassins  du  Rhône  et  de  la  Loire:  1 empereur 
visite  les  départements  qui  ont  le  plus  souffert. 

— Cérémonie  du  baptême  du  prince  impérial  à 
Paris;  un  cardinal  représente  le  pape,  qui  est 
parrain  (14  juin).  — Le  maréchal  Pélissier  est 
crié  duc  de  MalakofT,  avec  dotation  de  cent 
mille  francs.  — Mort  du  ministre  de  l’instruction 
publique  Fortoul,  le  7 juillet  ; administration  ré- 
paratrice de  son  successeur,  M.  Rouland. — Traité 
avec  le  roi  de  Siam,  signé  à Bangkok  (15  août). 

— !.es  Contemplations,  de  V.  Hugo.  — Mort  du 
statuaire  David  d’Angers  (6  janv.)  ; d'Augustin 
Thierry  (22  mai);  du  peintre  Paul  Delaroche 
(4  nov.)  ; de  M.  de  Salvandy  (15  déc.). 

Voyage  de  l’empereur  d’Autriche  avec  l’impéra- 
trice en  Italie  (17  nov.);  à Trieste,  à Venise.  — 
Décret  qui  lève  les  séquestres  mis  sur  les  biens 
des  émigrés  lombards,  amnisties  politiques  (2  déc.). 
Mort  du  baron  de  Hammer,  historien  et  orienta- 
liste, à Vienne  (26  nov  ). 

Les  chambres  de  Belgique  votent  les  modifica- 
tions réclamées  par  la  France  à la  loi  relative  à 
l’extradition  politique,  mais  les  lois  constitution- 
nelles sont  déclarées  suffisantes  pour  réglemen- 
ter et  contenir  la  presse.  — Attaques  violentes 
dirigées  par  les  éveques  de  Gand  et  de  Bruges 
contre  l’enseignement  libéral  des  universités  de 
Gand  et  de  Liège.  — Congrès  économique  euro- 
péen, à Bruxelles  (oct.). 

En  Hollande,  établissement  d’une  commune  sur 
le  lit  de  l'ancienne  mer  d’Harlem,  entièrement 
desséchée  par  la  vnpeur  (avril). 

A Turin,  les  chambres  approuvent  les  efforts 
de  M.  de  Cavour  dans  le  congrès  de  Paris  pour 
améliorer  la  condition  politique  de  l’iulie  (7  mai). 

— A Parme,  rétablissement  de  la  censure  (1 1 fév.), 
état  de  siège.  — Insurrection  en  Sicile  provo- 
quée par  le  baron  Bentivegna,  qui  est  fusillé  le 
20  déc.  — La  France  et  l’Angleterre  demandent 
au  roi  de  Naples  de  mettre  un  terme  aux  vexa- 
tions de  toute  sorte  auxquelles  sont  exposés  ses 
sujets;  elles  menacent  d’envoyer  une  escadre 
(j  uin-sept.) . 

La  guerre  est  imminente  entre  la  Prusse  et  la 
Suisse  au  sujet  du  canton  de  Neufchâtel. 

En  Espagne,  O’Donnel  est  le  chef  du  parti  pro- 
gressiste modéré.  L’état  de  siège  est  levé  dans  les 
provinces  d’Aragon,  de  Burgos,  de  Navarre 
(7  févr  ).  — Adjudication,  aux  enchères  pu- 
bliques, du  chemin  de  fer, à construire  de  Madrid 
à Saraçosse  (7  mars).  — Emeutes  démocratiques 
et  socialistes  de  Valence  (6  avril),  de  Valladolid 
(22  juin).  — La  reine  tente  d’opérer  une  contre- 
révolution  avec  le  concours  d’O’Donnel.  Nouveau 
cabinet  conservateur  sous  sa  présidence,  sans  Es- 
partero:  Rios  Rosas  est  ministre  de  l’intérieur 
(14  juillet)  ; insurrection  à Madrid,  qui  dure  deux 
tours  (14  et  15  juillet);  lutte  sanglante  à Barce- 
lone, à Saragosse;  départ  de  Madrid  d’Espartero 
(4  août).  — Décrets  pour  la  dissolution  et  la  réor- 
ganisation des  municipalités  et  députations  pro- 
vinciales, la  dissolution  de  la  milice  nationale 
dans  tout  le  royaume,  la  suspension  indéfinie  des 
élections  municipales,  la  dissolution  des  cortès 
constituantes  (26  juillet-2  septembre).  Rétablisse- 
ment de  la  constitution  de  1845  avec  un  acte  ad- 
ditionnel libéral  (16  sept.).  — Nouveau  ministère 
sous  la  présidence  de  Narvaez,  qui  vient  d’arriver 
de  Paris  (oct.).  — Suspension  de  la  vente  des 
biens  ecclésiastiques  et  des  biens  de  l’Etat  ; ré- 
vocation de  Pacte  additionnel  du  16  sept.;  ré- 
tablissement du  concordat  de  1851 . — Troubles  à 
Malaga  (11  nov.).  — L’élection  générale  des  mu- 
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nicipalités  e9t  fixée  au  5 février  (3  déc.).  — Ré- 
tablissement des  contributions  indirectes,  suppri- 
mées depuis  2 ans  (15  déc.).—  En  Portugal,  chute 
du  ministère  Saldanha (juin}.  Troubles  à Lisbonne 
sous  prétexte  de  la  cherté  <lu  pain  (8  et  10  août). 

Plaintes  de  la  diète  du  Holstein  contre  le  mi- 
nistre du  duché,  Scheele  ; le  roi  refuse  la  de- 
mande de  mise  en  accusation  (16  février).  Ac- 
quittement des  ministres  du  cabinet  (Ersted 
devant  la  haute  cour  (24  février).  Ouverture  du 
conseil  du  royaume  par  le  roi  (l*r  mars);  les 
orne  députés  du  Holstein  demandent  que  les 
diètes  des  trois  duchés  soient  appelées  à sc 
roncncer  sur  la  constitution  générale  et  la  loi 
lectorale  (avril).  — Nouveau  cabinet  plus  libéral 
(oct.N  — En  Suède,  projet  de  loi  sur  la  liberté 
religieuse  (déc.). 

En  Russie,  concession  à une  compagnie  étran- 
gère de  quatre  grandes  ligues  de  chemins  de  fer 
à construire  en  10  ans  : 1*  de  Varsovie  à Saint- 
Pétersbourg;  2°  de  Kursk  à Libau;  3°  de  Moscou 
à Nijni-Novgorod;  4"  de  Moscou  à Tbéodoeie. 

L'Autriche  détermino  la  Russie  à accepter  des 
propositions  qui  doivent  servir  de  préliminaires 
ne  paix  (16  janvier).  Congrès  à Paris.  Le  jour  où 
il  s'ouvre,  conclusion  ifun  armistice  jusqu'au 
31  mars  (25  février).  Signature  de  la  paix  le 
30  mars;  ratification  du  traité,  le  27  avril.  Fin  de 
la  guerre  d’Orient.  Pnooi pain  articles  du  traité 
de  Paris  : la  Turquie  est  placée  sous  la  garantie 
générale  des  puissances  eurof«éennes;  la  mer  Nuire 
est  neutralisée,  interdite  aux  bâtiments  de  guerre 
de  toutes  les  puissances  et  ouverte  au  commerce 
libre  ; les  deux  puissances  riveraines  admettent 
des  consuls  dans  leurs  ports,  et  ne  conservent  sur 
le  littoral  aucun  arsenal  militaire  maritime;  le 
Danube  sera  accessible  à toutes  les  marines,  la 
frontière  russe  de  Bessarabie  sera  rectifiée;  les 
principautés  danubiennes,  Moldavie  et  Valachie, 
dont  la  France,  l’Angleterre  et  la  Russie  vou- 
draient la  réunion  en  un  seul  Etat,  restent  sous 
la  suzeraine  té  de  la  Porte  ; elles  garderont  leurs 
privilèges  sous  la  garantie  îles  puissances  qui 
prendront  part  .4  leur  réforme  intérieure.  Une 
déclaration  du  16  avril,  annexée  au  traité,  pose 
ces  principes  : la  course  maritime  est  abolie;  à 
l'exception  de  la  contrebande  de  guerre,  le  pa- 
villon neutre  couvre  la  marchandise  ennemie,  la 
marchandise  neutre  n’est  pas  saisissalde  sous  pa- 
villon ennemi;  les  blocus,  pour  être  obligatoires, 
doivent  être  effectifs,  c.  à.  d.  maintenus  par  une 
force  suffisante  pour  interdire  en  réalité  l’accès 
du  littoral  à l’ennemi.  — Réclamations  du  comte 
de  Cavour  au  sujet  des  réformes  politiques  à ac- 
complir en  Italie. 

En  Turquie,  décret  ou  hatti-humayoun,  renfer- 
mant 21  points  de  réforme,  surtout  en  faveur  des 
chrétiens  de  toute  secte  (21  février)  ; mécontente- 
ment de  la  population  turque.  — Vœu  exprime 
par  les  Moido-Valaques  d'être  réunis  en  un  seul 
Etat.  La  Porte  nomme  caïmacans  provisoires,  en 
Moldavie,  Thcd.  BaLsch,  qui  appartient  à l'ancien 
parti  russe;  en  Valachie,  i\  la  place  du  prince 
Stirbey,  l’ex-prince  Alex.  Ghika  (juillet).  — En 
Égypte,  1a  commission  internationale,  formée  par 
l’initiative  de  M.  Fend.  de  Lcsseps,  adopte  pour  le 
percement  de  l’isthme  de  Suez  le  projet  d un  ca- 
nal, avec  tracé  direct  de  Suez  à Péiusc. 

Conflit  entre  le  ministre  anglais  à Téhéran  et 
le  gouvernement  persan;  l’agent  anglais  quitte 
Téhéran.  — Prise  d’Hérat  par  l'armée  poterne 
(25  oct.).  — L’Angleterre  déclaré  la  guerre  à la 
Perse  l,r  nov.l;  elle  s’empare  du  fort  deBender- 
Bushire  (10  dec.),  et  de  Plie  «le  Rarrak.  — Aux 
Indes,  les  Anglais  proclament  la  déchéance  du  roi 
d'Oude  et  occupent  ses  Etats  (février).  — Bom- 
bardement des  forts  à l'entrée  de  Canton  par  les 
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Anglais  et  les  Américains  pour  venger  un  outrage 
(24-2 B oct.). 

Un  aventurier  américain,  Walker,  sa  rend 
maître  du  Nicaragua  et  s'y  fait  nommer  prési- 
dent. — Dans  1 Uruguay,  Florès  et  Onbe  font 
nommer  comme  nélidnl  définitif  D.  Gabriel 
Pereira.  — Aux  Etals-Unis,  les  partisans  de  l'es- 
clavage, qui  *oul  en  majorité  dans  le  Sénat,  font 
voler  l'admission  comme  État  du  Kansas,  terri- 
toire à esclaves.—  Les  électif  tus  présidentielles  sont 
encore  favorables  à un  démocrate  partisan  de  l’es- 
clivage,  M.  Buclianun,  contre  M.  Fremont  (déc.). 
Le  choix  de  M.  Fremonl  comme  candidat  du  Nord 
avait  provoqué  dans  tout  le  Sud  la,  plus  vive  irri- 
tation. Toute  la  presse  des  Etals  à esclaves  avait 
déclaré  que  l’élection  de  M.  Fremont  aurait  pour 
conséquence  la  rupture  immédiate  de  l'Union.  Il 
était  facile  de  prévoir  dés  lors  que  les  Etals  du 
Sud,  qui  avaient  déjà  interdit  aux  esclaves  toute 
instruction,  mémo  religieuse,  n'hésiteraient  pas 
un  jour  à rejeter  la  décision  du  suffrage  univer- 
sel et  à former  une  confédération  séparée,  du 
moment  qu’ils  ne  fourraient  plus  faire  prévaloir 
leurs  volontés  dans  le  congrès  et  qu’ils  croiraient 
l'institution  de  F esclavage  menacée. 

Retour  à l’ilc  Maurice  «lu  Dr  David  Livingstone, 
après  d'heureuses  explorations  dans  l’Afrique 
centrale. 

1857.  Assassinat  de  l'archevêque  de  Paris,  Mgr  Si- 
bour,  par  un  prêtre  interdit  nommé  Verger,  dans 
l’église  de  Saint-Étienne  du  Mont  (3  janvier).  — 
Session  du  16  fé\rier  au  28  niai.  Impôt  sur  les  va- 
leurs mobilières;  subvention  de  14  millions  pour 
trois  lignes  de  paquebots  transatlantiques  ; proro- 
gation du  privilège  de  la  Bunquê,  avec  double- 
ment du  nombre  de  ses  actions:  le  budget  est 
porté  pour  les  dé|*enses  de  1858  à 1717  millions. 
— Les  collèges  électoraux  sont  convoqués  pour  le 
21  juin,  sept  élections  d’opposition  radicale,  à 
Paris.  Lille  et  Lyon.  — Trois  italiens,  Tibaldi, 
Bartoloni  et  Grilli,  envoyés  de  Londres  par  Maz- 
zini,  sont  arrêtes  pour  complot  contre  la  vie  de 
l'empereur  et  jugés  par  la  cour  d'assises  de  la 
Seine.  Le  premier  est  condamné  à la  peine  de  la 
déportation,  et  les  deux  autres  à 15  ans  de  déten- 
tion (7  août).  — Le  3 septembre,  Mazzini,  Ledru- 
Rollin,  Campanella  et  Massai  eut  i,  impliqués  dans 
la  même  conspiration,  sont  condamnes  mr  con- 
tumace à la  déportation.  — A l'occasion  au  diffé- 
rend de  la  Prusse  avec  la  Suisse,  le  prince  Napo- 
léon va  à Berlin  (8  mai).  — Visite  en  France  «lu 
frère  du  oz&r,  Constantin,  et  du  roi  de  Bavière 
(mai).  — Visite  de  l'emfiereur.  accompagné  de 
l'impératrice,  à la  reine  d'Angleterre  à Osbome 
(5-11  août).  — Entrevue  de  1 empereur  Napoléon 
et  de  l'empereur  Alexandre  à Stuttgara  (25- 
28  septembre).  — Crise  financière  très-grave.  La 
Banque  élève  le  taux  de  l'escompte  à lû  p.  100 
(nov.)  ; baisse  énorme  sur  toutes  les  valeurs.  — 
Décret  impérial  nui  convoque  le  Corps  législatif 
pour  le  28  novembre  (10  nov.).  — Décret  qui  in- 
stitue une  médaille  commémorative  des  graudes 
guerres  de  1792  à 1815.  dite  médaille  de 
Sainle-Uélène  (12  août).  — Inauguration  des  con- 
structions qui  réunissent  le  Louvre  aux  Tuileries, 
après  cinq  ans  de  travail  (14  août.).  — Ouverture 
de  l’asile  de  Vincennes  pour  l’ouvrier  convales- 
cent (31  août). 

En  Algérie,  établissement  d’un  collège  arabe- 
français  à Alger  (14  mars).  — Soumission  défini- 
tive de  la  Kabylie  à la  suite  d'une  campagne  di- 
rigée parles  generaux  Renault,  Yusuf,  Mac-Mahon 
(24  mai-15  juillet).  — Au  Sénégal,  campagne  pé- 
nible habilement  conduite  par  le  gouverneur, 
M.  Faidherbe,  contre  les  Maures  de  la  rive  gauche 
du  fleuve. 

Mort  du  poète  Alfred  de  Musset  (mai)  ; de  Bé- 
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ranger  (16  juillet);  de  l’helléniste  Buisson  ad  e 
(sept.)  ; du  critique  Gustave  Planche  (18  sept.)  ; 
du  général  Eugène  Cavaignac  (27  oct.). 

En  Angleterre,  les  communes  votent  l’admission 
des  Juifs  au  parlement,  fuir  la  suppression  de  cer- 
tains termes  du  serment,  mais  les  lords  la  rejet- 
tent encore  (20  juillet).  — Crise  financière.  La 
banque  de  Londres  élève  le  taux  de  l’escompte  à 

9 p.  100  (5  nov.).  — Suspension  de  l'acte  de 
18i4,  afin  de  faciliter  à la  Banque  l’émission  de 
ses  billets.  — Négociations  pour  la  paix  entre  la 
Perse  et  l’Angleterre  à Paris,  entre  lord  Cowley 
et  Ferruk-Khan:  le  traité  signé  le  4 mors  est  ra- 
tifié à Téhéran  le  14  avril.  — Vaste  soulèvement 
dans  l’Inde  contre  les  Anglais  (mai);  les  rebelles 
• coupent  Delhi  et  y proclament  roi  le  fils  du  grand 
mogol.  — Horribles  cruautés  dans  Cawnpore, 
surtout  par  Nanajee-Saïb,  le  fils  adoptif  d'un 
peisbwa  déebu.  Bataille  acharnée  des  insurgés  de 
S’eemuch  contre  la  garnison  d’Agra.  — Victoire 
du  général  Havelock  près  de  Bithoor  sur  un  corps 
de  trois  à quatre  mille  cipayes;  après  une  résis- 
tance opiniâtre  et  une  perle  de  250  hommes, 
l'ennemi  est  chassé  de  sa  position  fortifiée 
il6  août).  — - Le  général  de  brigade  Nicholson  at- 
taque, avec  3000  hommes,  un  corps  de  7000  ré- 
voltes, près  de  Nujaffghur,  et  le  bat  après  lui 
avoir  enlevé  13  canons  (25  août).  — Prise  de 
Delhi  par  les  Anglais  après  avoir  perdu  61  offi- 
ciers et  1178  soldats  (20  sept.).  — Délivrance  de 
la  citadelle  de  Lucknow  par  le  général  Havelock 
(25  sept.)  ; il  y est  à son  tour  investi  |*ar  les  in- 
surgés. — Le  nouveau  commandant  en  chef  des 
troupes  anglaises,  le  général  sir  Colin  Campbell, 
délivre,  apres  une  lutte  acharnée,  le  général  Ha- 
velock, mais  n’en  est  pas  moins  oblige  d’evacuer 
Lucknow  (24 sept.).  — En  Chine,  destruction  d’une 
flotte  de  jonques  dans  divers  combats  près  de 
Canton  (mai-juin).  — Arrivée  du  plénipotentiaire 
lord  Elgin  à Hong-Kong  (3  juillet).  — Le  contre- 
amiral  anglais  sir  Michel  Seymour  déclare  la  ri- 
vière et  le  port  de  Canton’  en  étal  de  blocus 
(8  août).  — La  même  déclaration  est  faite  par  le 
contre-amiral  français  ltigault  de  Genouilly,  le 

10  déc.  — Occupation  de  lile  d'Honan  par  les 
Anglais  et  les  Français  réunis.  — » Prise  de  Canton 
par  les  alliés,  le  29  déc.  — Occupation,  par  la 
compagnie  des  Indes,  de  l ile  de  Périm,  à l’entrée 
de  la  mer  Bouge,  entre  Moka  et  Aden. 

L’historien  Macaulay,  créé  pair  au  mois  de 
septembre,  prête  serment  et  prend  son  siège  à la 
Ciiambre  des  lords.  C’est  le  premier  exemple 
d’un  écrivain  anglais  élevé  à la  pairie  à raison  de 
ses  mérites  littéraires. 

. Convention  monétaire  entre  l’Autriche  et  les 
Etats  du  ZoÜYereiu  pour  les  monnaies  d’or  et 
d’argent. — Le  vieux  maréchal  Rudetzky  est  rem- 
placé comme  gouverneur  en  Italie  par  le  frère 
de  l’empereur,  Maximilien.  Amnistie  générale 
décrétée  à Milan  (25  janvier);  même  amnistie 
pour  la  Hongrie  (mai) . — Le  28  sept.,  l'empe- 
reur d’Autriche  quitte  Vienne  pour  se  rendre  à 
Dresde  et  à Weimar,  où  il  sc  rencontre  le  1*' oct. 
avec  l'empereur  de  Russie.  — Signature  à Vienne 
de  l’acte  réglant  la  libre  navigation  du  Danube 
par  les  états  riverains  (6  nov.). — En  Prusse, 
réclamations  des  députés  au  sujet  de  plusieurs  ! 
mesures  financières  et  politiques  prises  par  le 
gouvernement  ; iis  votent  une  augmentation  de 
l’impét  du  sel  que  rejette  la  Chambre  des  sei- 
gneurs (28  avril).  — Un  ordre  royal  du  cabinet 
charge  pour  3 mois  le  prince  de  Prusse  de  rcm- 
p Lacef  le  roi  dans  la  haute  direction  des  affaires 
de  l’Etat(oct.). 

Vifs  débats  à la  Chambro  des  représentants  de 
Belgique  sur  un  projet  de  loi  concernant  l'admi- 
nistration des  établissements  et  des  fondations  de 
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bienfaisance,  qui  aurait  pour  résultat  de  favoriser 
l’exploitation  exclusive  de  la  chanté  par  !o  clergé 
et  les  couvents  et  l’extension  illimitée  de  leurs 
revenus.  Le  projet,  soutenu  par  Malou,  de Theux, 
est  combattu  pur  Itogier,  Frere,  Verhaegen;  agi- 
tation dans  le  pays.  Le  roi  ajourne  les  Chambres, 
puis  déchire  li  cession  dose  et  ajourne  le  projet 
de  loi  (13  juin).  — Mariage  de  la  fille  du  roi,  la 
princesse  charlotte,  avec  le  frère  de  l’empereur 
d’Autriche,  Ferdinand-Maximilien  (27  juillet).  — 
Triomphe  des  libéraux  dans  les  élections  cum- 
munales  du  27  octobre.  — Démission  du  mini- 
stère catholique  de  MM.  Dedecker  et  Vilain  XIV 
(31  oct.).  — Crise  ministérielle  et  avènement 
u’un  ministère  libéral  (9  nov.)  ; sont  nommés  : 
Charles  Kogier,  à l’intérieur  ; baron  de  Vrière, 
aux  affaires  étrangères;  Frère-Orban,  aux  finances; 
Teseh,  à la  Justice,  etc.  — Ordonnance  royale  qui 
dissout  la  Chambre  des  représentants  (12  nov.); 
Elections  générales,  le  10  décembre  ; victoire  des 
libéraux. 

Difficultés  entre  la  Sardaigne  et  l’Autriche.  — 
Tentative  d'insurrection  à Gênes  (9 juin).  — Inon- 
dations désastreuses  en  Piémont.  — Dissolution 
de  la  Chambre  des  députés  (25  oct.).  — Elections 
générales  (15  et  18  novembre).— ouverture  des 
Chambres;  discours  du  trône  (14  déc.).  — Cons- 
piration mazzinicune  découverte  à Gênes  (29  juin). 
Insurrection  à Livourne  (30  juin  et  1*'  juillet.  — 
Voyage  du  pape  qui  visite  Pérouse,  Macéra  ta, 
Bologne;  adresses  des  principales  villes  et  des 
. corps  d'Etat  demandant  des  reformes  politiques; 
excursions  du  pape  à Modène  et  à Florence;  son 
retour  à Rome  (4  mai  - 5 sept.).  — Complot  et 
affaire  du  Cagliari  (25  juin);  Ch.  Pisacanc,  duc 
de  San-Giovani,  officier  du  génie  au  service  de 
Naples,  qui  avait  combattu  Rouie  auprès  de 
Garibaldi,  force  le  capitaine  du  Cagliari  a se  di- 
riger sur  Hic  de  Ponza,  où  se  trouvaient  détenus 
un  grand  nombre  de  prisonniers  d'Etat  qu'il  dé- 
livre (27  juin);  combats  de  Padula  et  de  Fanza 
(l*f  et  2 juillet);  défaite,  captivité  et  mort  des 
insurgés;  rigueurs  du  gouvernement  napolitain. 

L’intervention  de  la  France  empêche  la  guerre 
entre  la  Suisse  et  la  Prusse  au  sujet  de  Neuf- 
châtel;  traité  do  Paris  par  lequel  le  roi  de  Prusse 
renonce  à ses  droits  de  souveraineté,  mais  garde 
le  titre  de  prince  de  Xeufchùtel  (26  mai). 

Convocation  des  Cortès  pour  le  ("mai  (16  janv). 
Elections  peu  la\orablesaux  progressistes.  Troubles 
à Malaga;  à Séville;  état  de  siège;  rigueurs  mi- 
litaires; retraite  du  ministère  Naivaez  (4  octobre). 
Ministère  Armero  et  Mon  (26  oct.).  — Naissance 
du  prince  des  Asturies  (28  nov.). 

Continuation  des  difficultés  entre  les  duchés  et 
lo  roi  de  Danemark.  La  diète  du  Slcsvig  réclame 
des  réformes  dans  le  seus  allemand,  et  l’égalité  de 
représentation  des  divers  peuples  de  la  monarchie 
au  parlement  général  ; refus  de  l'impôt.  Le  com- 
missaire royal  dissout  l'assemblée/  l’impôt  sera 
perçu  en  vertu  d’une  ordonnance  royale  (mars)  . — 
La  Prusse  et  l’Autriche  veulent  déférer  à la  diète 
germanique  la  position  des  duchés.  — Les 
ministres  donnent  leur  démission  (avril),  puis 
-rentrent,  excepté  M.  de  Seheel  (14  mai).  — L’as- 
semblée extraordinaire  des  états  du  Holstein  est 
ouverte  à itzehoe,  par  le  commissaire  royal  de 
Levetzau.  Le  gouvernement  présente  un  projet 
(le  constitution  modifiée  (15  août).  — Le  projet 
n’est  pas  accueilli  par  rassemblée  (9  sept.). — 
Le  gouvernement  prussien  enjoint  à son  repré- 
sentant pri  s la  confédération  geiznanique  d’in- 
voquer le  concours  immédiat  delà  dû  te  en  faveur 
des  duchés.  Cette  démarche  est  approuvé*  par 
P Autriche  (25oct).  — LaRussio  se  prononce  dans 
le  meme  sens  (l"  déc.).  — Convention  à Co- 
penhague avec  toutes  les  puissances,  pour  le  ra- 
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chat  des  péages  du  Sund  et  des  Belts  à partir  du 
lw  avril  (14  mars). 

Le  grand-duc  Constantin,  frère  du  czar,  par- 
court l'Europe;  il  étudie  surtout  les  institutions 
et  les  travaux  militaires  et  maritimes  de  la  France 
à Toulon,  Paris,  Cherbourg;  visite  à la  reine 
d’Angleterre  (30  mai).  — Promulgation  d'un  traité 
qui  ouvre  au  commerce  russe  trois  ports  du  Ja- 
pon, Simoda,  Hakodade,  Nangasaki  (avril). — 
Efforts  du  gouvernement  pour  améliorer  la  con- 
dition des  paysans.  — Prise  du  fort  Neu-Bartunai, 
un  des  points  les  plus  importants  occupés  par 
Sclmmyl  (17  oct.). 

Protocole  signé  à Paris  pour  l’annexion  à la 
Moldavie  de  Belgrade  et  de  Plie  des  Serpents,  à 
la  Turquiedu  Délia  du  Danube,  pour  l’évacuation, 
au  30  mars  de  la  mer  Noire  par  les  Anglais,  des 
principautés  par  les  Autrichiens  (6  janvier). — 
Les  troupes  françaises  quittent  le  Piree  (28  fév.). 
— Traité  signé  à Paris,  le  18  juin,  qui  consacre 
les  délimitations  des  frontières  turco-russes  en 
Bessarabie.  — En  Moldavie,  le  nouveau  caimacan 
Vogoridès  s’oppose  par  tous  les  moyens  à l'élection 
de  candidats  favorables  à l'union  des  principautés  ; 
Protestation»  de  la  France,  de  la  Russie,  de  1ü 
Sardaigne  et  de  la  Prusse;  Chute  de  Reschul- 
Pacha  (31  juillet).  — Rupture  des  relations  diplo- 
matiques entre  les  4 puissances  et  la  Porte  qui 
veut  maintenir  les  élections  (6  août).  — La  Porte 
cède  enfin  et  les  relations  diplomatiques  sont  ré- 
tablies (20  août).  — Nouvelles  élections  dans  la 
Moldavie  terminées  le  19  sept.  — Le  môme  jour 
les  élections  commencent  dans  la  Valachie.  Dans 
les  deux  principautés  les  élections  sent  favorables 
à l’union. — Dépêche  circulaire  du  gouvernement 
ottoman  à ses  représentants  près  les  puissances 
signataires  du  traité  de  Paris,  où  il  s’oppose  for- 
mellement à tout  projet  d’union  entre  les  princi- 
pautés. — Les  divans  de  Moldavie  et  de  Valachie 
émettent  entre  autres  vœux  celui  de  la  réunion 
des  deux  principautés  sous  un  prince  héréditaire 
étranger  (19-21  oct.).  — Nouvelle  protestation  de 
la  Porte  (27  oct.) . 

M.  James  Buchanan  prend  possession  de  la  pré- 
sidence des  Etats-Unis  le  4 mars.  — Troubles  dans 
plusieurs  Etats  au  sujet  des  esclaves  fugitifs.  — 
Le  gouverneur  du  territoire  d’Utah,  chez  les  Mor- 
mons, Brighara  Yoi.ng,  se  met  en  opposition  avec 
les  lois  fédérales.  Crise  commerciale.  Suspension 
des  banaucs.  — Emeutes  à New-York. 

Dans  la  Nouvelle-Grenade,  avènement  au  pou- 
voir du  parti  conservateur  avec  M.  Mariano  Ospina. 
Etablissement  du  régime  fédéral. 

Au  Pérou,  guerre  civile  entre  le  général  Vi- 
vanco  établi  à Arequipa  et  le  général  Ramon 
Castilla  établi  à Lima.  — En  Bolivie,  le  docteur 
José  Maria  Linarès  renverse  le  général  Cordova, 
gendre  et  successeur  du  général  lielzu,  et  s'em- 
pare du  pouvoir. 

Dans  la  république  dominicaine,  M.  Baez  est 
forcé  de  se  retirer  et  sera  remplacé  par  San- 
tana. 

Le  flibustier  Walker,  vaincu  par  le  général 
Mora,  président  de  Cosla-Rica,  se  retire  à la  Nou- 
velle-Orléans; une  nouvelle  tentative  faite  en 
novembre  par  Walker  n'est  pas  plus  heureuse. — 
Au  Mexique,  troubles  continuels  contre  le  prési- 
dent Comonfort.  Le  17  décembre,  avec  laide  du 
général  Félix  Zuloaga,  Comonfort  se  fait  déclarer 
président  avec  des  pouvoirs  extraordinaires.  Le 
président  de  la  cour  suprême  de  cassation,  Benito 
Juarcz,  et  le  président  du  congrès  Olvera  sont  ar- 
rêtés. La  dictature  de  Comonfort  n’est  acceptée 
que  par  quelques  provinces  et  une  partie  oe 
1 armée.  Evasion  de  Juarcz,  qui  se  posera  comme 
le  chef  du  parti  dit  constitutionnel. 

A Madagascar,  un  décret  de  la  reine  Ranavalo 
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expulse  les  Anglais  et  les  Français  du  territoire  ei 
confisque  leurs  propriétés. 

A la  demande  de  l’amiral  français  Tréhouart, 
le  bey  de  Tunis  publie  un  décret  établissant  des 
réformes  administratives  et  religieuses  (9  sept.). 

Le  sultan  de  Wadaï  fait  décapiter  le  voyageur 
Vogel. 

18i>8.  Tentative  d’assassinat  sur  la  personne  de  l'em- 
pereur Napoléon.  Au  moment  ou  la  cour  se  ren 
dait  à l'Opéra,  sous  le  péristyle  même  du  théâtre, 
trois  bombes,  lancées  des  rangs  de  la  foule,  écla- 
tent sous  les  pas  des  chevaux  et  brisent  la  voiture 
impériale.  Les  conjurés , Félix  Orsini,  Charles  de 
Rudio,  Joseph-André  Pierri  et  Antoine  Gômez,  sont 
arrêtés  à Paris  ; plus  tard,  Simon-François  Ber- 
nard à Londres,  l e 26  février,  les  trois  premiers 
sont  condamnés  à la  peine  des  parricides  et  Gô- 
mez aux  travaux  forcés  à perpétuité.  Félix  Orsini 
et  Joseph-André  Pierri  sont  exécutés  le  13  mars. 
La  peine  de  Rudio  est  commuée  en  celle  des  tra- 
vaux forcés  à perpétuité.  — L'empereur  ouvre  la 
session  législative;  discours  du  trône  (18  janv.). 
— Un  décret  impérial  supprime  la  Revue  de  Paris 
et  le  Spectateur.  — Répartition  en  cinq  grands 
commandements,  confiés  à des  maréchaux,  de 
toutes  les  troupes  de  ligne  stationnées  dans  l’in- 
térieur de  l’empire  (!*aris,  Nancy,  Lyon,  Toulouse 
et  Tours)  (27  janv.).  — Message  de  l’empereur  au 
Sénat  et  au  Corps  législatif:  l’impératrice  est 
nommée  régente  dans  le  cas  où  le  prince  impé- 
rial parviendrait  au  trône  avant  sa  majorité.  Il  est 
institué  un  conseil  privé,  qui  se  réunira  sous  la 
présidence  de  l'empereur.  Le  conseil  privé  de- 
viendra, axec  l’adjonction  des  deux  princes  fran- 
çais les  plus  proches,  dans  l’ordre  d'hérédité, 
conseil  de  régence,  dans  le  cas  où  l'empereur  n’en 
aurait  pas  désigne  un  autre  par  acte  public  (l*r 
févr.).  — Vote  par  les  députés  d’un  projet  de  loi  re- 
latif à des  mesures  de  sûreté  publiques  (2  févr.). — Le 
général  de  division  Espinasse  est  nommé  ministre 
de  l'intérieur  et  de  la  sûreté  générale  (7  févr.).— 
Note  du  cabinet  impérial  à la  Confédération  hel- 
vétique, pour  insister  de  nouveau  sur  l'éloigne- 
ment des  réfugiés  italiens  des  cantons  frontières 
et  sur  leur  internement  en  des  lieux  éloignés 
(14  févr.).  — Vote  par  les  députés  de  la  loi  rela- 
tive aux  titres  de  noblesse  (8  mai). — M.  Delangle 
remplace  le  général  Espinasse  au  ministère  de 
l’intérieur  (14  juin)  — Création  d’un  ministère 
de  l’Algérie  et  des  colonies,  qui  est  confié  au 
prince  Napoléon (14  juin). — Inauguration  du  nou- 
veau bassin  de  l’arsenal  de  Cherbourg  par  Napo- 
léon 111  (7  août).  — Le  comte  de  Montalembert 
est  condamné,  pour  délit  de  presse,  à six  mois  de 
prison  et  à 3000  fr.  d’amende  (24  nov.)  ; il  interjette 
appel  ; l'amende  sera  maintenue,  mais  l'empereur 
remettra  au  comte  la  peine  à laquelle  il  a été 
condamné. 

Mort  de  Mlle  Rachel  à Cannes  (4  janvier);  — 
Du  chanteur  Lablache,  à Naples  (23  janvier)  I — 
Mort  du  prédicateur  de  Ravignan,  de  la  compa- 
gnie de  Jésus  (25  février).  — Mort  du  peintre 
Ary  Schefler  (15  juin),  de  la  duchesse  d’Orléans 
(Hélène),  à Richmond,  en  Angleterre  (18  mai). 

Dépêché  du  comte  de  Walewski  au  comte  Per- 
signy,  ambassadeur  à Londres,  où  il  estditquele 
gouvernement  français,  tout  en  respectant  le  droit 
d'asile  pratiqué  par  l’Angleterre,  espère  que  le 
cabinet  de  Londres  prendra  des  mesures  contre 
les  assassins  (20  janvier).  — Nouvelle  dépêche  du 
comte  Walewski  au  comte  Persigny.à  l'occasion 
des  représentations  faites  par  lord  Cowley,  am- 
bassadeur de  la  Grande-Bretagne  à Paris,  au 
sujet  des  adresses  de  l’armée  imprimées  dans  le 
Moniteur.  L’empereur  regrette  que  parmi  ces 
adresses  on  en  ait  publié  deuxou  trois  contenant 
des  expressions  violentes  (6  février).  — Lord 
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Palmerston  présente  à la  Chambre  des  communes 
un  bill  relatif  à la  répression  des  conspirations 
ayant  l’assassinat  pour  but  (8  février).  — Lord 
Palmerston  déclare  dans  la  Chambre  des  com- 
munes, que  le  droit  d’asile  ne  sera  blessé  en  rien 
par  le  bill  contre  les  conspirations.  Un  membre 
de  la  Chambre,  Gibson,  présente  alors  un  amen- 
dement, où  était  exprimé  le  regret  que  le  gou- 
vernement n'ait  pas  répondu  à la  dépêche  du  ca-  , 
binet  français  du  20,  et  n’ait  point  communiqué 
cette  réponse  au  parlement  avant  d’avoir  soumis  | 
le  bill  actuel  aux  délibérations  de  la  Chambre. 
L'amendement  ayant  été  adopté  par  234  voix  con- 
tre 215,  le  ministère  donne  sa  uémission  le  len- 
demain et  lord  Derby  est  chargé  de  former  un 
nouveau  cabinet  (20  février).  — Cet  incident 
donne  lieu  entre  les  deux  cours  à des  pourpar- 
lers qui  se  terminent  le  il  mars  par  une  note  du 
comte  Walewski,  où  il  était  dit  que  l’empereur 
Napoléon  III  n’avait  pu  exiger  quelque  chose 
d'incompatible  avec  l'honneur  de  l'Angleterre,  et 
qu’il  se  retirait  du  débat  sans  faire  aucune  de- 
mande, ayant  une  entière  confiance  dans  l’amilié 
de  l’Angleterre.  — L’accusé  Bernard,  impliqué 
dans  l’attentat  du  H janvier,  contre  l'empereur, 
est  acquitté  par  le  jury  de  Londres  du  trime  de 
félonie  le  1"  avril,  et  le  20,  à l’occasion  de  l’accu- 
sation  de  complicité  de  complot,  mis  en  liberté 
sous  caution,  par  lu  cour  du  Dune  de  la  reine.  — 
Adoption  du  LUI  qui  met  fin  à l'existence  de  la 
compagnie  des  Indes  et  transporte  tous  ses  pou- 
voirs au  gouvernement  (8  juillet).  — Le  bill  rela- 
tif aux  israélites  est  adopté  à la  3*  lecture  par  la 
Chambre  des  communes (21  juillet);  le  26,  le  baron 
Lionel  de  Rothschild  est  admis  comme  membre 
du  parlement. 

La  diète  germanique  invite  le  roi  de  Dane- 
mark à introduire  dans  les  duchés  de  Holstein  et 
de  Laueubourg  un  régime  qui  assure  l'indcpen- 
dance  des  constitutions  particulières  ainsi  que 
l'égalité  des  droits  des  duchés  (14  janvier).  — Le 
gouvernement  danois  déclare  à la  diète  germa- 
nique qu’il  est  prêt  à considérer  la  constitution 
générale  du  2 octobre  18 55  comme  étant  hors  de 
vigueur  pour  les  duchés  de  Holstein  et  de  Lauen- 
bourg  (la  juillet}.  — Par  patentes  royales  la  con- 
stitution du  2 octobre  1855  pour  le  Holstein  et 
le  Laueubourg  est  abolie  (6  novembre)  ; la  Cham- 
bre du  Holstein  est  convoquée  pour  le  3 janvier 
1859.  Le  8 novembre,  circulaire  du  cabinet  danois 
à ses  agents  diplomatiques  pour  leur  exposer  que 
le  roi  a satisfait  à toutes  les  demandes  qui  peu- 
vent être  faites  au  nom  du  droit  fédéral  ; il  serait 
impossible  de  faire  de  nouvelles  concessions.  Pro- 
testation de  la  diète,  le  9. 

Le  prince  de  Prusse  se  charge  de  la  régence  à 
la  demande  du  roi  (9  octobre);  il  prête  serment 
à la  constitution,  le  25. 

Présentation  aux  chambres  de  Belgique  d’un 
projet  de  loi  relatif  à la  police  des  étrangers;  ce 
projet  est  adopté  par  les  chambres  à une  grande 
majorité,  le  3 février.  — Le  sénat  de  Belgique 
adopte  par  30  voix  contre  4 le  projet  de  loi  rela 
tif  a la  poursuite  des  offenses  commises  contre 
les  souverains  étrangers  (5  mars).  — Après  avoir 
retiré  le  projet  de  loi  concernant  les  fortifications 
d’Anvers,  que  la  Chambre  des  députés  avait  re- 
poussé par  53  voix  contre  39,  le  gouvernement 
clôt  la  session  législative  de  1857-1858  (5  août). 
— Achèvement  du  télégraphe  sous-marin  entre  le 
Hanovre  et  l'Angleterre. 

Lefeld  maréchal  J use  ph-Wenzel,  comte  Radetzky 
de  Radetz,  né  le  2 novembre  1766,  à Trzebnitz 
en  Bohême,  meurt  à Milan  (5  janvier). 

En  Italie,  le  ministre  de  la  justice  Deforesta 
présente  à la  Chambre  des  députés  de  Turin  un 
projet  de  loi  concernant  les  conjurations  ourdies 
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contre  la  vie  des  souverains  étrangers,  ainsi  que 
les  modifications  à apporter  à la  formation  du  jury 
(17  février).  --  Mazzini  et  5 autres  des  63  accusés 
dans  le  procès  poursuivi  contre  les  auteurs  et 
les  complices  du  soulèvement  tenté  à Gènes,  le 
29  juin  1857,  sont  condamnés  à mort  par  contu- 
mace (20  mars).  — Cession  par  le  gouvernement 
sanie  à une  compagnie  russe  d'une  partie  de  la 
baie  de  Villefranche  et  d’une  certaine  étendue  de 
terrain  pour  y former  des  magasins,  des  chantiers 
de  construction  et  des  ateliers  (sept.).  — Note 
adressée  au  cabinet  autrichien  par  le  comte  de 
Cavour  relativement  à quelques  griefs  du  gouver- 
nement piémontais  contre  l'Autriche.  Le  ministre 
sarde  réclame,  conformément  à l’art,  v du  traité 
de  commerce  et  de  navigation , conclu  en  1851 
entre  la  Sardaigne  et  l’Autriche,  les  avantages 
que  le  gouvernement  autrichien  a accordés  au 
commerce  de  Modène  (25  nov.). 

A Naples,  amnistie  de  91  condamnés  politiques, 
entre  autres  Poerio  et  Settembrini  ; leur  peine  est 
commuée  en  bannissement  perpétuel.  — Décret 
royal  relatif  aux  troubles  politiques.  Les  crimes 
contre  la  sûreté  de  l’Etat  sont  justiciables  des. 
tribunaux  militaires  (27  déc.).  Fin  de  l'affaire  du 
Cagliari,  navire  à vapeur  sarde  qui  avait  déposé 
une  bande  de  conspirateurs  sur  les  côtes  du 
royaume  de  Naples,  et  qui  avait  été  capturé  en- 
suite par  deux  bâtiments  de  guerre  napolitains; 
l'Angleterre  qui  sc  trouvait  impliquée  clans  cette 
affaire  parce  que  les» deux  mécaniciens  du  6’a- 
gliari , Wath  et  Park,  étaient  Anglais,  obtient 
toutes  les  satisfactions  qu'elle  demandait. 

Ouverture  des  Cortès  d'Espagne  par  la  reine. 
Discours  du  trône  : le  lendemain,  Bravo-Murillo 
est  élu  Président  du  congrès  par  126  voix;  le  mi- 
nistère donne  sa  démission.  Le  14,  formation  d’un 
nouveau  cabinet;  Xavier  d’Isturitz  est  nommé 
président  du  conseil  et  ministre  des  affaires  étran- 
gères (10  janvier).  — Le  gouvernement  présente 
aux  Cortès  un  projet  de  loi,  d'après  lequel  les 
biens  de  l'Eglise  non  encore  vendus  seront  rendus 
au  clergé  (26  avril).  — Un  décret  royal  ajourne 
les  séances  des  Cortès  (5  mai);  elles  sont  dissoutes 
le  13.  — Nouveau  ministère  : le  maréchal  O’Don- 
nell  est  nommé  président  du  conseil  et  chargé  du 
portefeuille  de  la  guerre  et  des  colonies  (t,r  juil- 
let); avec  lui  l'Union  libérale  arrive  au  pouvoir. 

— Dissolution  des  Cortès;  les  nouvelles  sont  con- 
voquées pour  le  l*rdéc.  (11  sept.).  — Ouverture 
des  Cortès;  discours  de  la  reine  (1**  déc.).  — En 
Portugal,  ultimatum  de  la  France  an  sujet  du  na- 
vire le  Charlfs:-Gf•oro^, , qui  est  relâché  par  le 
gouvernement  portugais  le  25  oct.  (13  oct.). 

En  Russie,  établissement  d’un  comité  spécial, 
sous  la  présidence  de  l'empereur,  chargé  d’exami- 
ner les  dispositions  et  les  plans  relatifs  au  servage 
(15janv.).  — Traité  entre  la  Russie  et  la  Chine 
concernant  les  frontières  des  deux  Etats.  Le  fieuve 
Amour  à partir  du  point  où  la  Schilka  sc  réunit 
à l’Argun,  jusqu'à  celui  où  l’Usuri  se  jette ,dans 
l’Amour,  forme  la  frontière  entre  les  deux  Etats. 
Les  deux  rives  de  l'Amour  au  bas  de  l'embouchure 
de  PUsurl  sont  concédées  à la  Russie  (28  mai). 

— Le  13  juin,  un  traité  de  paix  et  d’amitié  est 
aussi  signé  entre  la  Russie  et  la  Chine;  les  chré- 
tiens ont  le  droit  d'exercer  librement  leur  culte; 
établissement  de  consulats  en  Chine  et  envoi  d'a- 
gents diplomatiques  à Pékin.  — Continuation  de  la 
lutte  entre  les  Russes  et  Schamyl.  Les  tribus  pla- 
cées entre  le  Terek  supérieur  et'  l'Argun  font  leur 
soumission  (16  juillet).  — Grande  défaite  de  Scha- 
myl (4  août);  les  Russes  deviennent  maîtres  de 
tout  le  cours  de  l’Argun.  — Campagne  meurtrière 
des  Russes  dans  le  Caucase  terminée  le  24  sept. 

Combat  très-vif  près  de  Grahowo  entre  les 
troupes  ottomanes  d’une  part,  les  Monténégrins 
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et  les  Rajahs  réunis  de  l'autre  (11  mai);  le  13, 
les  Monténégrins,  commandés  par  Mirko,  frère  du 
prince  Dando,  défont  complètement  les  Turcs; 
le  14,  le  sultan,  cédant  aux  observations  des  gran- 
des puissances,  donne  l’ordre  de  suspendre  les 
hostilités.  — Réclamations  des  Grecs  de  Candie; 
envoi  de  deux  commissaires  turcs;  faiblesse  du 
gouvernement  (16  mai);  horribles  scènes  de  car- 
nage; la  Forte  fait  droit  aux  réclamations  des 
habitants  (7  juin). — Affreux  massacres  accomplis 
par  les  Turcs  à Djeddah,  près  de  la  Mecque;  éner- 
giques réclamations  de  la  Franco  et  de  l’Angleterre. 

— Première  conférence  dea  représentants  de  la 
France,  de  l’Autriche,  de  la  Grande-Bretagne,  de 
la  Prusse,  de  la  Russie  et  de  la  Turquie  sur  la 
délimitation  du  Monténégro  (14  oct.)  ; le  8 no- 
vembre, les  districts  en  litige  de  Grahowo  et  de 
Jupa  au  nord  du  Tschernagora  sont  cédés  delimli- 
vement  aux  Monténégrins;  le  district  de  Kutschi 
(Kolaschin),  situé  au  sud-est,  rentre  sous  la  do- 
mination turque. 

En  Servie,  la  Skuplschina  nationale  veut  con- 
traindre le  prince  Alexandre  K ara  George  witch 
à abdiquer;  celui-ci  se  rend  de  nuit  dans  la  forte- 
resse de  Belgrade  sous  la  protection  turque  ; l'as- 
semblée nationale  élève  alors  le  prince  Milosch 
Obrenowitch  à la  dignité  de  prince  héréditaire  de 
Servie  (22  déc.). 

Signature  par  les  plénipotentiaires  des  grandes 
puissances  de  la  convention  relative  à l’organi- 
sation des  principautés  «danubiennes,  qui  sont 
constituées  sous  la  dénomination  de  Principautés- 
Unies  de  Moldavie  et  de  Valachie  sous  la  suze- 
raineté du  Sultan  (19  août).  — Corinthe  est  dé- 
truite par  un  tremblement  de  terre  (21  février). 

— Mort  de  George  Comlouriotis,  président  du 
gouvernement  hellénique  pendant  la  guerre  de 
l'indépendance  (23  mars).  — Les  habitants  des  Iles 
Ioniennes  manifestent  le  désir  de  voir  les  sept  lies 
unies  à la  Grèce;  le  gouvernement  de  la  Grande- 
Bretagne  répond  qu’il  ne  renoncera  pas  au  pro- 
tectorat qu’il  exerce  sur  les  lies  Ioniennes  en 
vertu  des  traités  (7-8  déc.). 

Le  schah  de  Perse  prescrit  une  nouvelle  or- 
ganisation de  l'administration  supérieure  du 
royaume,  laquelle  est  divisée  en  ministères  de 
l’intérieur,  des  finances,  de  la  guerre,  des  affai- 
res étrangères,  de  la  justice,  et  des  fondations 
pieuses  (9  sept.). 

Continuation  de  la  guerre  des  Anglais  dans 
l'Inde.  Le  général  Franck  emporte  u’assaut  la 
forte  position  de  Badschahgunge  à doux  lieues  de 
Sultanpoor  et  défendue  par  Nazim-Mendi  Duascin 
k la  tête  de  25  000  hommes  et  25  canons,  tue 
1 800  hommes  et  s’empare  de  20  canons  (21  févr.) . — 
Sir  Colin  Campbell,  ayant  opéré  sa  jonction  avec 
les  généraux  Franck  et  Ou  tram,  prend  position 
devant  Lucknow  k la  tête  de  50000  hommes  d'in- 
fanterie, 1000  chevaux  et  120  canons  (4  mars). 
Le  19,  prise  de  Lucknow  après  un  combat 
acharné.  — Combat  de  Gwalior  (17  juin)  ; le  19, 
après  un  combat  do  5 heures,  sir  Hugues  Rose 
s’empare  de  la  ville  et  du  palais  de  Gwalior.  — 
l e commandant  en  chef  Lord  Clyde  (Sir  Colin 
Campbell)  marche  contre  la  forteresse  Amélliie, 
à 70  millet  sud-est  de  Lucknow,  qui  est  livrée  le 
lendemain  |>ar  Loll-Madho-Singli.  Soumission  de 
ce  puissant  chef  des  rebelles  (9  nov  ). 

Entrée  des  troupes  françaises  et  anglaises  à 
Canton  et  prise  du  commissaire  impérial  Ych 
(5  janvier).  — Les  troupes  anglo-françaises  s’em- 
parent des  forts  chinois  situés  au  nord  et  au 
sud  de  l'embouchure  du  Peïho  cl  défendus  par 
138  canons  (20  mai);  le  22,  les  escadres  alliées 
remontent  le  fleuve  dans  la  direction  de  Pékin. 
— Traité  entre  la  Chine  et  la  Grande-Bretagne, 
et  le  lendemain  avec  la  France  : le  christianisme 
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sera  librement  exercé  dans  tout  l’empire  ; les 
missionnaires  seront  protégés  par  les  autorités 
chinoises;  des  agents  diplomatiques  résideront  à 
Pékin;  les  élraugers  munis  d’un  passe-port  de 
leur  gouvernement  pourront  voyager  dans  l’inté- 
rieur du  royaume  (26-27  juin)*:  le  3 juillet,  le 
traité  franco-chinois  fut  ratifié  par  l’empereur  de 
Chine. 

Traités  de  commerce,  conclus  par  le  Japon  avec 
les  Etats-Unis  (28  juillet),  avec  les  Pays-Bas 
(13  août)  ; avec  l’Angleterre  (26  août). 

Prise  du  fort  et  de  la  baie  de  Tourane  par  les 
troupes  hispano-françaises,  sous  les  ordres  du 
vice-amiral  français  Rigault  de  Gcnouilly;  la 
taie  et  le  fleuve  de  Tourane  sont  mis  en  état  de 
blocus. 

Défaite  des  Mormons  par  les  troupes  de  l’Union 
(14  février.)  — Prise  de  leur  capitale  Utah 
(26  juin). 

Traité  de  paix  et  d’amitié  entre  la  Chine  et 
les  États-Unis  ,(13  juin.).  — Proclamation  du 
président  des  Etats-Unis  Buchanan  pour  avertir 
les  citoyens  de  l’Union  de  ne  pas  prendre  part  à 
une  troisième  expédition,  qui  80  prépare  contre 
Nicaragua  (3 nov.). — La  communication  télégra- 
phique sous-marine  est  établie  entre  Valcntia, 
a I ouest  de  l'Irlande  et  la  haie  de  la  Trinité 
(Terre-Neuve);  distance  : 1650  milles  marins; 
longueur  du  câble  : 2022  milles  marins.  Cette 
magnifique  entreprise  devait  malheureusement 
rester  sans  résultat. 

Soulèvement  à Mexico,  combat  dans  les  rues 
pendant  7 jours;  fuite  de  Comonfort ; le  général 
Zuloaga  so  fait  proclamer  président,  tandis  que 
Juarez  convoque  le  congrès  à Guauaxuato 
(11-21  janvier).  — Un  décret  de  Zuloaga  remet 
les  corporations  religieuses  en  possession  de  leurs 
propriétés  déjà  vendues  (28  janvier).  — Victoire 
du  général  Vidaurri  sur  les  troupes  de  Zuloaga 
(4  mai).  — Occupation  de  San -Luis  per  les 
troupes  de  Zuloaga  commandées  par  le  général 
Miramon  (12  sept.).  — Combat  de  4 jours  entre 
les  généraux  Yiilaurri  et  Miramon  dans  le  voisi- 
nage de  San- Lui  s (21  sept...  — Le  général  Ecbaa- 
gnray,  au  lieu  de  tourner  ses  efforts  contre  h 
Vera-Cruz,  qu’il  était  chargé  de  prendre,  se  met 
en  insurrection  contre  le  président  Zuloaga.  de 
qui  il  tenait  ses  pouvoirs,  et  s’unit  au  général 
Roblès,  commandant  de  la  garnison  de  Mexico; 
convocation  d’uno  junte  qui  nommera  le  général 
Miramon  président  provisoire. 

Dans  le  Venezuela , chute  de  la  famille  des 
Monagas  qui  exerçait  le  pouvoir  depuis  10  ans  au 
profit  du  parti  démocratique  (15  mars).  — Con- 
vention de  Valencia.  — Le  général  Julian  Castro 
garde  provisoirement  la  direction  des  affaires.  — 
Dans  la  Nouvelle-Grenade,  constitution  du  22  mai 
qui  pose  définitivement  les  base»  du  régime  fédé- 
ratit  ; division  du  pays  en  8 états.  — Dans  l'Equa- 
teur, dictature  a’Urbina  ot  de  Roblès;  leurs 
démêlés  avec  le  général  üastilla,  président  du 
Pérou.  — Élection  du  général  Ramon  Castiüa  à 
la  présidence  du  Pérou  (août).  — Soulèvement 
à Haïti  contre  l’empereur  Soulouque;  le  géné- 
ral Fabre  Geffrard  proclame  la  république  à Go- 
naïves;  le  général  Barthélémy  et  les  autorités 
civiles  ot  militaires  se  prononcent  pour  le  mou- 
vement (22  déc.)  ; le  23,  Geffrard  est  proclamé 
président  de  la  république. 

1859.  Guerre  dt Italie.  Le  1"  janvier,  à la  réception  du 
corps  diplomatique,  l’empereur  Napoléon  III.  s’a- 
dressant k M.  de  Hubner,  ambassadeur  d’Autriche, 
le  prie  de  transmettre  à Vienne  ses  regrets  rela- 
tivement au  peu  d’accord  qui,  sur  des  questions 
importantes,  existait  entre  son  gouvernement  et 
celui  de  l’empereur  François  Joseph. 

Ouverture  des  chambres  à Turin.  Dans  le 
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discours  du  trône,  le  roi  déclare  que  la  situation 
n'est  point  exempte  de  périls,  car  tout  en  respec- 
tant les  traités,  il  ne  peut  rester  insensible  au  cri 
de  douleur  qui,  de  tant  de  points  de  l'Italie, 
s’élève  vers  lui  (3G  janvier) . — Mariage  du  prince 
Napoléon  et  de  la  princesse  Clotilde,  célébré  à 
Turin  (30 janvier). 

Le  ministre  des  finances  présente  à Turin  un 
projet  de  loi  autorisant  le  gouvernement  à con- 
tracter un  emprunt  de  50  millions  (4  févr.) . — Pu- 
blication de  la  brochure  : Napoléon  III  et  l’Italie 
(4  février).  — L’empereur  Napoléon  Illen ouvrant 
la  session  législative  rappelle  qu’il  s’est  trouvé  en 
dissidence  avec  le  cabinet  autrichien  sur  les 
questions  principales,  entre  autres  sur  la  recon- 
stitution des  principautés  danubiennes  (7  lévrier). 
— Le  Cabinet  britannique  donne  son  adhésion  à 
la  proposition  farte  par  la  Russie  touchant  la 
réuuiou  d’un  congrès  pour  régler  les  affaire* 
d'Italie,  congrès  dont  pourtant  était  exclu  le 
Piémont  en  sa  qualité  de  puissance  d’ordre  secon- 
daire (‘20  mars).  — Protestation  de  M.  de  Cavour 
contre  cette  exclusion.  — Entrevue  de  ce  ministre 
avec  Napoléon  111  (25 mars).  — L’Autriche  refuse 
de  prendre  part  au  congrès,  s’il  n'est  pas  précédé 
d’un  désarmement  complet  (14  avril).  — Le 
Moniteur  annonce  que  l’Autriche  n'ayant  pas 
adhéré  à la  proposition  de  désarmement  simulta- 
né faite  par  l'Angleterre  et  acceptée  par  la  France, 
la  Russie  et  la  Prusse,  et  ayant  résolu  d’adresser 
une  communication  directe  au  cabinet  de  Turin 

r^ur  obtenir  le  désarmement  de  la  Sardaigne, 
Emporeur  a ordonné  la  concentration  de  plu- 
sieurs divisions  sur  les  fronlièr»5  du  Piémont 
(22  avril).  — Remise  de  {'ultimatum  autrichien 
au  comte  Cavour  par  le  baron  de  Kellersberg.  Le 
gouvernement  Sarde  doit  répondre  dans  trois 
jours  s’il  consent,  oui  ou  non , à mettre  sans  délai 
son  armée  sur  le  pied  do  paix  et  & licencier  les 
volontaires  italiens  (23  arril)  ; récuse  négative 
du  comte  de  Cavour,  le  20.  — Départ  du  grand- 
duc  de  Florence;  Yictor-Kmmauuel  est  proclamé 
dictateur  (27  avril).  — L’armée  autrichienne, 
commandée  parGyulai,  passe  IcTessin  et  s'avance, 
sur  Mortara,  Vigevano  et  Novarre  (29  avril).  — 
La  duchesse  régente  quitte  Parme  le  30  avril;  le 
1**  mai,  on  institue  une  junte  provisoire  qui  dé- 
cide l’annexion  au  Piémont  et  gouverne  au  nom 
du  roi  Victor-Emmanuel.  — Rupture  des  rela- 
tions diplomatiques  entre  la  Franoc  et  l’Autriche 
(2  mai).  — L’empereur  Napoléon  III  annonce  dans 
une  proclamation  au  peuplo  français  qu'il  va  sc 
mettre  à la  tôte  de  l'armée  (3  mai).  — Rentrée 
de  la  duchesse  de  Parme  dans  scs  Etats  (4  mai). 

Bataille  de  Motdebello;  les  Autrichiens  sont 
repoussés  par  la  division  Forey  après  un  combat 
aenarné  de  5 heures  (20  mai).  — Arrivée  du 
rince  Napoléon  à Livourne  avec  le  5*  corps 
armée  (23  mai) . — Prise  de  Varèse  par  Garibaldi 
(23  mai).  — Il  entre  à Côme,  le  27.  — Circulaire 
adressée  parle  prince  Cortschakoff aux  légations 
de  Russie,  dans  laquelle  il  dénie  à la  Confédéra- 
tion germanique,  qui  est  une  combinaison  pure- 
ment défensive,  lo  droit  d’intervenir  dans  la 
guerre  au  sujet  d’une  possession  non  germanique 
(27 mai).  — Àflaire  de  PaleUro  (30  mai). — L’ar- 
mée franco-sarde  commence  à traverser  le  Tes- 
sin  près  de  Turbigo;  l'aimée  autrichienne  se 
concentre  sur  la  rive  gauche  de  cette  rivière 
(2  juin).  — Bataille  de  Magenta  (4  juin).  — 
Evacuation  de  Milan  parles  troupes  autrichiennes 
(5  juin).  — Entrée  de  l'empereur  des  Français  et 
du  roi  de  Sardaigne  à Milan  (8  juin).  — Les 
Français  occupent  Marignan  après  un  combat  de 
trois  heures,  le  même  jour.  — La  duchesse  de 
Parme  quitte,  de  nouveau  ses  États  (9  juin)  ; 
dépait  du  duc  de  Modène,  le  11.  — Evacuation 
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des  légations  par  les  Autrichiens  le  12,  des  vais- 
seaux de  guerre  français  ayant  para  devant 
Ancône.  — Lo  gouvernement  prussien,  voulant 
parer  aux  éventualités  de  la  guerre,  donne  Tordre 
do  mobiliser  6 corps  d’armée  (14  juin).  — Pro- 
clamation de  l’empereur  d’Autriche  portant  qu’il 
se  met  à la  tête  de  son  armée  pour  défendre 
l’honneur  elles  lions  droits  deTAutriche  ( 18  juin) . 
Bataille  de  Sotferino.  L’armée  autrichienne 
qui,  la  veille,  avait  franchi  le  Mincio  sur  quatre 
points,  rencontre  dans  sa  marche  l'armée  franco- 
sarde.  Après  une  lutte  meurtrière  de  15  heures, 
engagée  surtout  près  de  Solferino,  San  Cassiano, 
Cavriam,  Goito  et  dirigée  par  les  deux  empereurs 
en  personne,  Tannée  autrichienne  est  forcée  d'a- 
bandonner ses  positions  et  de  se  rejeter  sur  la 
rive  gauche  du  Mincio  (24  juin).  — Le  représen- 
tant de  la  Prusse  à la  diète  propose  la  concen- 
tration des  7*  et  8*  corps  de  l’armée  fédérale  sur 
le  Haut-Rhin,  sous  le  commandement  de  la 
Bavière.  Cette  proposition  est  acceptée  presque  à 
l’unanimité  dans  la  séance  du  2 juillet.  — L’armée 
entière  des  alliés  passe  le  Mincio.  L'armée  sarde 
investit  Peschiera  (1°  juillet.)  — Le  3,  le  vice- 
amiral  Romain-Desfossés  occupe  une  lie  dans  le 
golfe  de  Quarnero,  partie  du  golfe  de  Venise.  Le 
4,  58  vaisseaux  de  guerre,  français  et  sardes,  se 
réunissent  dans  On  lieu.  Débarquement  de  10  000 
français.  — L’Autriche  propose  a la  diète  de  mobi- 
liser le  contingent  tout  entier  de  la  Confédération, 
et  d’engager  le  prince-régent  % prendre  le  com- 
mandement en  chef  (7  juillet).  — Signature  d’un 
armistice  entre  les  armées  alliées  et  celles  de 
l'empereur  d’Autriche.  La  durée  en  est  fixée  jus- 
qu’au 15  août  (8  juillet).  Le  11,  entrevue  de  l'em- 
pereur des  Français  et  de  l'empereur  d’Autriche 
à Villafranca;  on  y signe  les  préliminaires  de 
paix.  L’empereur  d'Autriche  cède  ses  droits  sur 
la  Lombardie  à l'exception  des  forteresses  de 
Mantoue  et  de  Peschiera.  à l'empereur  des  Fran- 
çais, lequel  les  transmet  au  roi  de  Sardaigne. 
Proclamation  de  l’empereur  Napoléon  111  à scs 
troupes  pour  leur  annoncer  que  le  principal  but 
de  la  guerre  est  atteint  et  que  la  paix  a été  con- 
clue, parce  que  la  guerre  monaçiitde  prendre 
une  extension  qui  aurait  pu  nuire  aux  intérêts  de 
la  France,  à Valeggio,  le  12  juillet.  — Réunion  à 
Zurich  des  plénipotentiaires  chargés  de  convertir 
eu  traité  définitif  les  préliminaires  de  Villafranca. 
Ces  plénipotentiaires  sont,  pour  la  France,  le 
baron  de  Hourqueney  elle  marquis  de  Banneviile, 
jHJur  l’Autriche  le  comte  do  Colteredo  et  le  baron 
de  Meysenbug,  pour  la  Sardaigne  le  chevalier 
des  Ambrais  et  lo  chevalier  Joctcau  (8  août)  ; la 
conférence  de  Zurich  termine  sa  mission  le 
10  novembre. 

Ouverture  de  la  session  législative  de  1859, 
lo  7 février.  — Le  projetée  loi  relatif  h un  emprunt 
de  : 00  millions  «le  francs  est  adopté è Tunanunité 
(30  avril).  — Important  projet  de  loi  concernant 
les  chemins  de  fer.  Les  concessions  de  chaque 
compagnie  seront  divisées,  au  point  de  vue  de 
i application  du  minimum  d'intérêt,  en  deux  sec- 
tions distinctes  et  comprenant.  Tune  l'ancien  ré- 
seau. l’autre  le  nouveau.  Ce  dernier  jouira  seul, 
pendant  50  ans,  dune  garantie  d'intérét  avec 
amortissement  calculé  au  taux  de  4 pour  100. 
De  plus,  toute  U portion  du  revenu  de  l'ancien 
réseau  uui  excédera  un  certain  chiffre  kilomé- 
trique, déterminé  pour  chaque  compagnie,  sera 
attribué  comme  supplément  de  recettes  au  nouveau 
réseau,  et  viendra  couvrir  jusqu'à  due  concur- 
rence l’intérêt  garanti  par  l’Etat.  En  compensa- 
tion de  ces  avantages,  les  compagnies»  devront 
partager  avec  l'État  à partir  de  1872  la  portion  de 
leur  revenu  qui  excédera  un  chiffre  déterminé, 
et,  on  outre,  elles  auront  à rembourser,  avec  les 
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intérêts  à 4 pour  100,  les  sommes  reçues  par  elles 
à titre  do  garantie  d'intérêt,  dès  que  les  produits 
du  nouveau  réseau  auront  dépassé  4 pour  100, 
taux  de  cette  garantie.  Les  séances  des  16,  17  et 
18  mai  sont  consacrées  à la  discussion  de  ce 
projet  qui  est  voté  à une  forte  majorité.  — Vote 
du  projet  de  loi  relatif  à l’annexion  des  banlieues 
à la  ville  de  Paris  (26  mai).  — Décret  qui  institue 
une  médaille  commémorative  de  la  campagne 
d’Italie  (11  août).  — Entrée  triomphale  de  l’armée 
d'Italie  à Paris  (14  août).  — Publication  de  deux 
décrets  dont  l'un  accordait  amnistie  pleine  et  en- 
tière aux  exilés  ou  condamnés  politiques,  l’autre 
annulait  les  avertissements  donnés  à la  presse  en 
vertu  du  décret  du  17  février  1852  (16  août). 
Publication  de  la  brochure  : le  Pape  et  le  Congrès 
(fin  de  décembre). 

En  Algérie,  expédition  du  général  Desvaux  contre 
Si-Sadok,  qui  avait  tenté  de  prêcher  la  guerre 
sainte  dans  le  pays  montagneux  de  l'Aurès,  au 
sud  de  la  province  de  Constantine.  Si-Sadok,  sa 
famille  et  tous  les  fauteurs  de  troubles  sont  au 
pouvoir  des  Français  (20  janv.).  — Victoire  rem- 
portée sur  les  tribus  Marocaines  des  frontières 
par  les  généraux  Desvaux  et  Dervieu  à Sidi-Zaer 
(6  nov.). 

Mort  d’Alexis  de  Tocqueville,  à l’âge  de  53  ans 
<16  avril).  — Continuation  de  la  publication  de 
Y Histoire  du  gouvernement  parlementaire,  com- 
mencée en  1857,  de  M.  Duvergier  do  Hauranne. 
— La  légende  des  siècles,  de  Victor  Hugo.  — Con- 
tinuation de  la  publication  des  Mémoires  pour 
servir  à l'histoire  de  mon  temps,  commencée  en 
1858,  par  M.  Guizot. 

Ouverture  du  parlement  d’Angleterre.  Discours 
de  la  reine  (3  fév.) . — La  chambre  des  communes 
rejette  à la  deuxième  lecture  le  bill  de  réforme  à 
une  majorité  de  39  voix  (31  mars).  — A la  suite 
do  cct  échec,  le  comte  Derby  et  Disraeli  annon- 
cent aux  chambres  la  dissolution  du  parlement, 
l’état  critique  des  affaires  extérieures  ne  permet- 
tant pas  de  changer  le  ministère  (4  avril).  — Ou- 
verture du  parlement^  le  7 juin.  Dans  les  deux 
chambres,  vote  de  défiance  contre  le  ministère 
qui  donne  sa  démission,  le  11.  Lord  Palmerslon 
est  chargé  de  la  formation  d’un  nouveau  minis- 
tère, le  12;  le  30,  il  annonce  à la  chambre  des 
communes  la  formation  d'un  nouveau  cabinet, 
qui  observera  une  stricte  neutralité.  — L’Angle- 
terre renonce,  en  faveur  du  Honduras,  à la  pos- 
session de  plusieurs  lies  situées  dans  la  baie  de 
Honduras,  ainsi  qu'au  protectorat  sur  les  Indiens 
Mosquitos  (28  nov.). 

Mort  de  l’historien  Hallam  (22  janv.).  — Mort 
de  l'historien  Macaulay  (28  déc.). 

Efforts  de  l’Autriche  pour  entraîner  la  Prusse 
contre  la  France  et  l'Italie.  — Effet  produit  en 
Allemagne  par  les  victoires  de  Montebello  et  de 
Magenta  ; hésitations  de  la  Prusse.  La  nouvelle  de 
la  paix  de  Villafranca  met  un  terme  aux  prépa- 
ratifs guerriers  de  l’Allemagne.  — Fondation 
à Francfort  d’une  association,  dont  la  mission 
sera  de  travailler  à la  réalisation  des  vues  du 
parti  national  : développement  de  l’unité  de  l’Al- 
lemagne, hégémonie  ae  la  Prusse,  exclusion  de 
l'Autriche.  Le  siège  du  comité  est  d’abord  fixé  à 
Francfort,  mais,  par  suite  du  refus  de  la  police,  il 
sera  transféré  à Cobourg  (18  oct.).  — Entrevue  de 
rern|>ereur  de  Russie  avec  le  prince  régent  de 
Prusse  (22  oct.).  — Conférences  des  ministres 
des  états  moyens  et  secondaires  de  l’Allemagne  à 
Wurtzbourg  (24  nov.).  — Dans  la  Hesse  électo- 
rale, la  seconde  chambre,  sur  le  refus  du  prince 
d'accepter  l’adresse  qu’elle  lui  avait  présentée,  dé- 
cide de  prier  rassemblée  fédérale  d’amener  par 
des  moyens  pacifiques  la  solution  définitive  de 
la  constiiution  du  duché  (24  nov.).  — Mort  d'A- 
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lexandre  de  Humboldt,  né  à Berlin  le  14  septem 
bre  1769  (6  mai).  — Mort  du  ban  de  Croatie  Jel 
lachich  (20  mai). 

Ouverture  de  la  diète  du  duché  de  Holstein  pa 
"le  commissaire  royal  ; les  états  aurunt  à se  pro 
noncer  sur  un  projet  de  constitution  destiné  à 
remplacer  la  constitution  commune  du  2oct.  1855, 
abrogée  le  6 nov.  1858  (3  janv.).  — Opposition 
rétrograde  de  la  noblesse  et  du  clergé,  qui  com- 
battent à outrance  les  projets  du  gouvernement 
danois  ayant  pour  objet  soit  la  liberté  de  cons- 
cience, soit  une  répartition  plus  équitable  des 
impôts.  — Projet  d’une  constitution  commune 
pour  toute  la  monarchie,  et  d’une  constitution 
particulière  pour  le  Holstein  adopté  à l’unani- 
mité  par  l’assemblée,  et  adressé  au  roi  le  1 1 mars. 
Les  principaux  points  de  ce  projet  étaient  les 
suivants  : quatre  assemblées  législatives  (une 
pour  chaque  partie  de  la  monarchie  ) mutuelle- 
ment indépendantes  et  ayant  chacune  le  droit  de 
veto.  — Formation  d’un  État  de  Slesvig-Holstein 
dans  l’Etal  danois  ; point  de  représentation  com- 
mune; point  de  droit  d’amendement  ni  d’initia- 
tive d’aucune  sorte  pour  aucune  des  assemblées; 
représentation  seulement  par  classes  et  préroga- 
tives; point  do  liberté  de  culte;  réduction  des 
dépenses  de  la  marine  militaire  presque  du 
double , par  clause  expresse.  — Protestation  du 
commissaire  royal  contre  cette  constitution  qui 
ne  pouvait  avoir  d’autre  résultat  que  la  dissolu- 
tion de  la  monarchie. 

Convention  entre  l’Espagne  et  le  sainî-siége, 
relativement  aux  biens  de  l'Eglise  (25  août)  ; l’objet 
principal  de  cette  convention  est  d’échanger  les 
Liens  de  l’Eglise  contre  des  inscriptions  de  rente 
3 pour  100  non  susceptibles  d’être  transférées  et 
de  représenter,  par  des  inscriptions  de  même  na- 
ture, le  reste  ae  la  dotation  du  culte  et  du  clergé 
en  conservant  à l’Église  le  droit  d'acquérir.  — 
Ultimatum  adressé  par  le  gouvernement  espagnol 
au  Maroc  (16  oct.).  Il  n'est  point  accepté,  et  le 
consul  espagnol  quitte  Tanger,  le  19.  — Le  maré- 
chal O'L’onnel  annonce  aux  cortès  que  le  gou- 
vernement a déclaré  la  guerre  au  Maroc  (22  oct.) . 
— Le  commandement  en  chef  de  l’armée  d’expé- 
dition en  Afrique,  forte  de  50000  hommes,  est 
confié  au  maréchal  O'Donnel  (4  nov.). 

L’assemblée  législative  des  sept  lies  déclare  que 
l’unique  et  unanime  volonté  du  peuple  ionien  est 
l’annexion  des  sept  lies  à la  Grèce  (27  janv.); 
adresse  à la  reine  d'Angleterre  ; refus  du  gouver- 
nement anglais  (30  janv.-5fév.). — Projet  de  ré- 
forme soumis  au  Parlement  ionien  par  le  lord 
haut  commissaire  Gladstone  (5  fév.). 

Le  prince  Alexandre  Couza  est  élu  bospodar  de 
Moldavie,  le  17  janvier,  et  hospodar  de  Valachie,  le 
5 février  ; il  prend  le  gouvernement  dans  les  deux 
principautés  sous  le  nom  d’Alexandre  Jean  I*r. — 
Conférence  de  Paris,  sur  la  demande  de  la  Porte, 
à cause  de  la  double  élection  du  prince  Couza, 
entre  les  plénipotentiaires  d’Autriche,  de  France, 
de  la  Grande-Bretagne,  de  Prusse,  de  Russie,  de 
Sardaigne  et  de  Turquie  pour  l’organisation  des 
principautés  (7  avril). — Le  6 septembre,  les  plé- 
nipotentiaires prennent  acte  de  la  déclaration  de 
la  Porte,  par  laquelle  celle-ci  conférait  la  double 
investiture  au  prince  Couza  exceptionnellement, 
pour  le  cas  actuel,  et  souscrivent  le  protocole 
final. — Proclamation  de  la  constitution  discutée 
à Fokschau  pour  la  Moldavie  et  la  Valachie 
(9  nov.). 

Le  23  janvier,  le  général  Niel  demande  solen- 
nellement la  main  de  la  jeune  princesse  Clotilde 
pour  le  prince  Napoléon;  célébration  du  mariage 
le  30  janvier.  — Vote  d’un  emprunlde  50  millions 
(9  fév.). 

Démission  du  comte  de  Cavour  et  de  tout  le 
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ministère  acceptée  par  le  roi,  qui  charge  M.  Ra- 
ta/.zi  de  la  formation  d'un  nouveau  cabinet 
(13juill.). — Formation  du  nouveau  ministère, 
avec  le  ministre  de  la  guerre  de  la  Marmora  pour 
président  et  M.  Ratazzi  aux  finances  (19  juill.).— 
Le  chevalier  Farini  est  proclamé  dictateur  à Mo- 
dène par  les  municipes  (27  juill.).  — L'assemblée 
nationale  de  Toscane  vote,  à l’unanimité,  la  dé- 
chéance de  la  dynastie  austro-lorraine  (16  août). 
— Le  dictateur  Farini  dépose  ses  pouvoirs  entre 
les  mains  des  représentants  du  peuple  de  Modène, 
le  16  août,  et  accepte  la  dictature  du  duché  de 
Parme  le  18.  — Conclusion  d'un  traité  d'alliance 
défensive  entre  la  Toscane,  Parme,  Modène  et  les 
légations  (20  août).  — L'assemblée  nationale  de 
Modène  vote,  à l'unanimité,  la  proposition  d’an- 
nexion au  Piémont,  le  20  août;  le  même  jour, 
même  vote  de  l'assemblée  nationale  de  Toscane. — 
Ouverture  de  rassemblée  nationale  des  légations 
(1"  sept.).  — Un  décret  du  dictateur  Farini  pro- 
clame l'annexion  de  Parme  et  de  Modène  au  Pic- 
mo  .t.  — Victor-Emmanuel  reçoit  la  députation 
toscane  chargée  de  demander  l'annexion  de  la 
Toscane  à la  Sardaigne  (3  sept.)  ; le  15,  réception 
des  députations  de  Modène  et  de  Parme;  le  24, 
réception  de  celle  des  légations.  — Décret  rendu 
par  le  gouvernement  sarde,  qui  ordonne  la  sup- 
pression des  lignes  douanières  entre  la  Lombardie, 
le  Piémont,  Modène,  Parme  et  la  Romagne 
(10  oct.).  — Lettre  de  l’empereur  Napoléon  au 
roi  Victor-Emmanuel  pour  lui  exposer  le  pro- 

§ ram  me  de  la  régénération  de  lTtalie  sur  les  bases 
u traité  de  Zurich  (20  oct.).  — Le  prince  de 
Savoie-Carignan  refuse  la  régence  qui  lui  a été 
conférée  par  les  assemblées  de  Parme,  de  Modène, 
de  la  Romagne  et  de  la  Toscane,  et  désigne  le 
commandeur  Buoncompagni  pour  la  régence  de 
lTtalie  centrale  (14  nov.).  — Lettre  adressée  par 
le  pape  Pie  K à l'empereur  des  Français,  dans 
laquelle  il  déclare  qu'il  ne  prend  part  au  congrès 
qu  à la  condition  que  celui-ci  reconnaisse  l’inté- 
grité des  États  pontificaux,  selon  les  traités  de 
1815  (2  déc.).  — L'empereur  Napoléon  adresse  au 
pape  une  lettre  en  réponse  à celle  du  2 décembre, 
par  laquelle  il  insiste  sur  la  cession  de  la  Romagne 
pour  amener  la  solution  de  la  question  italienne 
(31  déc.). 

Un  détachement  de  l’armée  du  Caucase,  sous  le 
commandement  du  général  de  Wrnngel,  assiège 
la  dernière  position  de  Schamyl,  le  mont  Gounib. 
Schamyl  se  rend  à discrétion  au  commandant  en 
chef  Baratinskv  et  est  envoyé,  avec  son  fils  aîné, 
à Saint-Pétersbourg,  où  fl  fait  son  entrée  le 
26  septembre.  Plus  tard,  on  lui  assigne  comme 
résidence  Kalouga,  et  le  6 septembre  (26  août  à 
Saint-Pétersbourg),  comme  étant  le  iour  de  la 
soumission  du  Caucase  oriental  et  de  la  fin  de  la 
guerre  de  50  ans,  est  déclaré  un  jour  de  fête  pour 
la  Caucasie,  par  un  ukase  impérial. 

Les  ambassadeurs  de  France  et  d’Angleterre, 
accompagnés  de  l’ambassade  des  États-Unis,  vou- 
lant remonter  le  Peiho  pour  se  rendre  à Pékin, 
conformement  au  traité  de  Tien-Tsin,  trouvent 
le  passage  barré  ; les  escadres  essaient  de  le  forcer, 
mais  en  vain;  les  Anglais  perdent  3 canonnières 
et  ont  464  hommes  tués  ou  blessés,  et  les  Français 
14  hommes  (v5  juin). 

Le  vice-amiral  français  Rigault  de  Gcnouilly, 
avec  8 vais?  eaux  de  guerre  et  l aviso  à vapeur 
espagnol,  s'empare  de  la  ville  et  de  la  citadelle  de 
Saigon,  en  Cochinchine  (9  fév.) Attaque  et 
prise  par  l'armée  franco-espagnole  des  ouvrages 
construits  sur  la  rivière  de  Tourane  par  les  Anna 
mite*.  — Après  avoir  vu  tous  les  forts  situés  sur 
le  fleuve  de  Saigon  tomber  au  pouvoir  de  l’armée 
franco-espagnole,  et  ses  troupes  ayant  été  re- 
poussées jusqu'à  Hué,  l'empereur  d’Annam  de- 
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mande  à faire  la  paix  f30  juill.)  ; mais  les  Anna- 
mites ayant  paru  vouloir  seulement  gagner  du 
temps,  le  vice-amiral  Rigault  de  Genouilly  re- 
commence la  lutte  le  15  septembre. 

Dépêche  du  général  lord  Clyde,  commandant  en 
chef  des  troupes  anglaises  dans  l’Oude,  à lord 
Canning,  gouverneur  général  de  Calcutta,  sur  la 
fin  de  la  campagne  de  l’Oude  et  le  rétablissement 
de  l’autorité  britannique  (7  janv.).  Continuation 
de  la  lutte  sur  d’autres  points. 

Au  Mexique,  la  junte  nomme  Miramon  prési- 
dent de  la  République  (6  janv.) . — Le  26.  Zuloaga 
est  réintégré  dans  ses  fonctions  de  président  par 
Miramon,  qui  se  charge  provisoirement  de  la  pré- 
sidence. — Abdication  au  général  Zuloaga  en  fa- 
veur de  Miramon,  déclaré  président  de  la  répu- 
blique (2  fév.);  guerre  civile;  lutte  incessante 
entre  le  parti  liberal  ou  constitutionnel  représenté 
par  Juarez,  et  le  parti  clérical  représenté  par  Mi- 
ramon, le  premier  ayant  son  siège  à la  Vera-Cruz 
et  le  deuxième  à Mexico.  — Juarez,  reconnu  par 
les  États-Unis,  institue,  par  décret,  le  mariage 
civil  et  exproprie  le  clergé.  — Traité  de  commerce, 
de  navigation  et  d’amitié  entre  la  Grande-Bretagne 
et  le  gouvernement  de  Nicaragua*  ce  traité  recon- 
naît la  neutralité  de  l’isthme  (18  janv.),  — La 
chambre  «les  députés  de  Nicaragua  vote  une  loi, 
par  laquelle  la  république  ouvre  au  commerce  la 
route  de  l'océan  Atlantique  à l’océan  Pacifique, 
qui  passe  par  son  territoire  (26  fév.).  — Pose  de 
la  première  pierre,  à San-Carlos  (Nicaragua),  du 
canal  destine  à reunir  les  deui  océans,  par  le 
fiançais  Belly,  en  présence  des  présidents  Martinez 
et  Mora  (29 avril).— Conclusion  d’un  traité  entre  le 
Guatemala  et  l’Angleterre,  qui  détermine  les  fron- 
tières entre  le  Guatemala  et  le  Honduras  britan- 
nique (30  avril). 

Traité  d’alliance  entre  le  Brésil,  la  Confédération 
Argentine  et  l’Uruguay,  par  lequel  le  Brésil  et  la 
Confédération  Argentine  reconnaissent  l’indépen- 
dance et  l’intégrité  de  l’Uruguay  (2  janv.).  — 
Lutte  entre  Buenos-Ayres  et  la  Confédération 
Argentine  ; bataille  indécise  de  Cepada  entre  les 
armées  de  la  Confédération  Argentine,  sous  le 
commandement  d’Urquiza,  et  celles  do  la  républi- 
que de  Buenos-Ayres,  commandées  par  le  général 
Mitre  (23  oct.).  — Traité  de  paix  à San-José  de 
Florès,  sous  la  médiation  du  Paraguay  ; Buénos- 
Àyres  déclare  entrer  dans  la  Confédération  ; elle 
garde  sa  langue,  son  papier-monnaie,  sa  marine, 
et  envoie  des  députés  au  Congrès,  proportionnel- 
lement à sa  population  (1 1 nov.). 

A Venezuela,  chute  du  général  Castro  et  triomphe 
des  Oligarques.  — M.  Pedro  Gual  remplace  pro- 
visoirement le  général  Castro;  guerre  civile  dans 
les  provinces  (août-déc.).  — Guerre  civile,  anar- 
chie dans  la  Nouvelle-Grenade.  — Dans  l'Équateur, 
au  mois  de  septembre,  le  général  Roblcs,  prési- 
dent, est  renversé  et  des  gouvernements  provisoires 
sont  installés,  soit  à Quito,  soit  à Guayaquil  ; 
guerre  avec  le  Pérou. — Au  Pérou,  présidence  du 
général  Ramon  Castilla.  — Le  11  juillet,  Cas- 
tilla  dissout  le  Congrès  péruvien,  par  un  décret 
où  il  constatait  que  l’Assemblée,  convoquée  pour 
réformer  la  constitution, avait  consacré  125  séances 
à ne  rien  faire.  — Insurrection  au  Chili,  contre  le 
président,  M.  Montt  (15  janv.)  ; elle  est  comprimée 
(27  mai). 

L’empereur  Faustin  (Soulouque),  défait  pir  les 
Républicains,  se  retire  à Port-au-Prince,  et  son 
armée  s’etant  réunie  à celle  du  général  Geffrard, 
il  abdique  le  15  et  abandonne  Hic  le  19.  La  répu- 
blique est  reconnue  partout,  sans  opposition,  sous 
la  présidence  de  Geffrard  (10  janv.). 

Tentative  de  soulèvement  des  Abolitionistes  à 
Harpers  Ferry,  dans  l’État  de  Virginie,  sous  la 
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conduite  de  John  Drown.  La  plupart  des  émeu- 
tiers  sont  condamnés  à être  pendus  (17  oct>). 

1860.  Remplacement  par  M.  Thouvenel  de  M.  Wa- 
lewski  au  ministère  des  affaires  étrangères  ; 
M.  Walewski  est  nommé  membre  du  conseil 
privé  avec  un  traitement  de  100  000  francs 
4 janv.).  — Suppression  du  journal  V Unir  ers 
19  janv.).  — Conclusion  entre  la  France  et  l’An- 
gleterre du  célèbre  traité  de  commerce  qui  inau- 
gurait le  triomphe  définitif  du  libre-échange.  La 
France  abandonne  les  prohibitions,  qui  sont  rem- 
placées par  des  droits  ne  pouvant  dépasser  30 
pour  100  de  la  valeur.  Elle  obtient  en  retour  la 
franchise  complète  pour  la  plupartde  ses  produits 
à l’importation  en  Angleterre,  ainsi  que  la  réduc- 
tion des  droits  en  faveur  des  vins  et  des  spiri- 
tueux. 

Ouverture  du  sénat  et  de  l’assemblée  législative 
par  l’empereur  Napoléon  III.  Dans  le  discours  du 
trône,  l’empereur  déclare  ouvertement  que,  dans 
le  cas  d’un  agrandissement  de  la  Sardaigue  dans 
l'Italie  centrale,  il  est  de  son  devoir  de  revendiquer 
le  versant  français  des  Alpes  pour  la  sécurité  de 
la  France  (|*r  mars).  — Traité  du  24  nov.  qui 
consacre  l’entente  des  cabinets  de  Paris  et  de  Tu- 
rin pour  la  réunion  â la  France  de  la  Savoie  et  de 
l’arrondissement  de  Nice;  ce  traité  fut  ratifié  par 
le  vote  presque  unanime  des  populations  (22  avril). 

— Entrevue  de  Bade,  où  l’empereur  Napoléon  111 
se  rencontre  avec  le  prince  régent  de  Prusse,  avec 
le  roi  de  Wurtemberg,  de  Bavière,  de  Saxe,  de 
Hanovre,  avec  cino  ducs  et  grands-ducs.  Elle  était 
destinée  à calmer  les  appréhensions  de  l'Allema- 

ne  au  sujet  «les  pensées  d’agrandissement  que 
on  prêtait  à la  France  du  côté  du  Rhin  (15  juin). 

— L’emnereur  et  l’impératrice  entreprennent  un 
voyage  dans  le  midi  de  la  France  et  dans  les  pro- 
vinces nouvellement  annexées,  la  Corse  et  l'Algérie 
(23  août-22  sept  ).  — Un  décret  impérial  accorde 
aux  chambres  une  participation  plus  grande  et 
plus  directe  à la  politique  générale  du  gouverne- 
ment (24  nov. J. 

Loru  Russell  propose  à la  chambre  des  commu- 
nes un  bill  pour  l’amélioration  des  lois  sur  h re- 
présentation populaire  en  Angleterre  ot  le  pays  de 
Galles  (2  mars);  il  le  retire  (12  juin}.  — Le  cabinet 
anglais  reconnaît  Victor-Emmanuel  comme  roi 
d’Italie  (24  mars).  — Discussions  dans  la  cham- 
bre des  communes  contre  la  politique  de  l’empe- 
reur Napoléon  III,  à l’occasion  de  la  délibération 
sur  le  budget.  Le  ministre  des  affaires  étran- 
gères, lord  John  Russell,  expose  que  l’entente 
Cordiale  avec  la  France  est  rompue,  et  nue  l’An- 
gleterre aura  à chercher  ses  amis  ailleurs  (26  mars) 
Le  bill  relatif  aux  fortifications  est  adopté,  avec 
une  grande  majorité,  dans  la  chambre  des  com- 
munes (2  août). 

Entrevue  de  l’Empereur  d’Autriche  et  du  prince 
régent  de  Prusse  5 Topplitz  (25-27  juil  ).—  Entre- 
vue de  l’empereur  de  Russie,  de  l’empereur  d’Au- 
triche et  du  prince  régent  de  Prusse  à Varsovie 
(22*26  oct.).  L’empereur  d’Autriche  essaye  en 
vain  d’entraîner  l’empereur  de  Russie  et  le  roi  de 
Prusse  à l’appuyer  dans  ses  vues  hostiles  au  Pié- 
mont. — Commencement  des  dissentiments  entre 
le  gouvernement  prussien  et  la  2'  chambre  au  su- 
jetde  la  réorganisation  de  l’armée.  — L’empereur 
d’Autriche  décrète  la  suppression  des  lois  qui  ex- 
cluaient les  Juifs  de  l’exercice  de  certaines  indus- 
tries et  qui  leur  interdisaient  le  séjour  de  la 
plaine  dans  les  pays  de  la  couronne,  Esclavo- 
niens  et  Magyars  (10  janv.). — Un  autre  décret, 
du  18  février,  leur  permet  d’acquérir  des  pro- 
priétés foncières  dans  tous  les  pays  de  la  cou- 
ronne.— Création  du  oonseil  de  l’empire  renforcé 
le  5 mars  ; il  devra  se  réunir  au  mois  de  mai  ; dans 
co  conseil  devront  siéger  38  membres  des  répré- 
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sentations  provinciales,  de  chacun  des  pays  de  la 
couronne,  pour  la  duree  de  6 ans,  et  réèligiblcs 
«à  l’expiration  de  ce  terme. — Changements  impor- 
tants opérés  dans  le  ministère  : M.  de  Schmeriing 
est  nommé  ministre  d’Etat,  M.  de  Plener  minis- 
tre des  finances,  et  M.  de  Rochberg  conserve  la 
présidence  du  conseil,  avec  le  portefeuille  des  re- 
lations extérieures  ( 1 3 déc.)  ; l’Autriche  entre  fran- 
chement dans  la  voie  du  gouvernement  constitu- 
tionnel sous  l’impulsion  de  M.  de  Schmeriing  qui 
adresse  aux  autorités  civiles  placées  sous  ses  or- 
dres une  circulaire  où  il  exposait  ses  vues  sur 
toutes  les  questions  pendantes  : le  libre  exercice 
des  cultes  reconnu  afhsi  que  celui  de  la  presse; 
nécessité  de  séparer  la  justice  de  l’administration; 
droit  dInitiativG  accordé  aux  représentations  pro- 
vinciales, avec  la  publicité  des  délibérations  ; les 
membres  du  conseil  de  l’empire  doivent  être  élus 
directement  par  les  diètes  provinciales. 

Bataille  de  Tétouan  gagnée  par  les  Espagnols 
sur  les  Marocains  (4  féTr.)  ; le  7 , le  général  en  chef 
O’Donnel,  à la  suite  de  cette  victoire,  est  promu 
à la  dignité  de  Grand  d'Espagne  de  1’*  classe.  — 
Armistice  entre  le  Maroc  et  l’Espagne  (16  fév.)  : il 
est  rompu  le  23.  — Le  25  mars,  préliminaires  de 
paix  sanctionnés  par  la  reine  le  29;  le  Maroc  paye 
une  indemnité  de  20  millions  de  piastres,  et  cède 
à l’Espagne  tout  le  territoire  compris  depuis  la 
nier,  en  suivant  les  hauteurs  de  Sierra-Bullones, 
jusqu’au  chemin  d’Anghera.  — Le  capitaine-gé- 
néral des  iles  Baléares,  J.  Ortega  débarque  avec 
le3  troupes  qui  sont  sous  son  commandement 
(3000  b.),  non  loin  de  Tortose,  ot  proclame  le 
comte  de  Montemolin  comme  roi  sous  le  nom  de 
Charles  VI  d’Espagne,  mais  il  est  forcé  de  fuir,  par 
ses  propres  troupes,  avec  le  comte  de  Montemolin, 
son  frère  Ferdinand,  et  les  généraux  Klio  et  Ca- 
brera (3  avril)  ; Ortega  est  fusillé  à Tortose,  le  19. 

— Le  comte  de  Montemolin  et  son  frère  Ferdi- 
nand sont  arrêtés  le  21,  dans  le  voisinage  de  Tor- 
tose; le  23,  le  comte  de  Montemolin  renonce  à ses 
droits  comine  prétendant  à la  couronne  d’Espagne 
on  faveur  de  la  reine  Isabelle  et  de  ses  descen- 
dants; le  28  juin,  le  comte  et  son  frère  Ferdinand 
publient  une  déclaration  datée  do  Cologne  par  la- 
quelle iis  annulent  cette  renonciation. 

Retraite  du  ministère  Ratazzi  (20  janv.);  M.  de 
Cavour  rentre  aux  affaires.  Formation  d’un  nou- 
veau cabinet,  où  M.  de  Cavour  prend  la  prési- 
dence et  les  affaires  étrangères.  — Le  27  janvier, 
il  adresse  aux  agents  diplomatiques  du  royaume 
une  circulaire  où,  posant  l’impossibilité  de*  toute 
restauration  dans  l’Italie  centrale,  il  se  reconnais- 
sait tenu  de  satisfaire  aux  légitimes  exigences  des 
populations  au  sujet  de  l’annexion  de  cette  partie  de 
l’Italie.  — Le  1 1 et  le  12  mars,  tous  les  citoyens  de 
la  Toscane  et  de  l’Emilie  âgés  de  21  ans,  et  jouis- 
sant do  l’exercice  de  leurs  droits  civils,  sont 
appelés  à sc  prononcer  pour  l'une  de  ces  2 pro- 
positions : annexion  à la  Sardaigne,  ou  organisa- 
tion du  pays  en  royaume  séparé  ; les  habitants  de 
ces  provinces  so  prononcent  pour  l’annexion,  Qui 
est  proclamée  officiellement  le  18  mars  pour  l’E- 
milie, et  le  22  pour  la  Toscane. 

Entrée  solennelle  du  prince  de  Carignan  & Flo- 
rence, en  qualité  do  gouverneur  du  roi  de  Sar- 
daigne dans  la  Toscane,  qui  doit  conserver  une 
organisation  autonome  (29  mars). — Le  2 avril  ou- 
verture solennelle  à Turin  du  premier  parlement 
italien.  — Commencement  de  la  révolution  en 
Sicile.  Soulèvements  à Palerme,  Messine,  Catane 
(4  avril).  — Dans  les  Etals-Romains,  le  général 
Lamoricièrc  reçoit  le  commandement  en  chef  de 
Fermé*  pontificale  (7  avril).  — Le  comte  Xavier 
Mérodo  prend  le  portefeuille  du  ministère  de  la 
guerre  à la  place  du  cardinal  Antonelii  (20 avril). 

— Garibaldi  se  rond  dans  la  nuit  du  5 au  G mai 
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avec  2000  h.  onviron  et  3 navire»  do  Gênes  en  Si- 
cile, après  avoir  donné  sa  démission  de  député  et 
de  général  dans  l'armée  piémontaise  (5  mai)  ; 
il  débarque  à Marsala  le  10;  le  14,  il  prend  la 
dictature  de  lîle  au  nom  de  Victor-Emmanuel. 
— Prise  de  Païenne  par  Garibaldi  ; bombarde- 
ment de  la  ville  et  de  la  citadelle  par  la  flotte 
royale  (27  mai) . — Le  roi  de  Sardaigne  signe 
le  traité  relatif  à la  cession  de  la  Savoie  et 
de  Nice  (11  juin);  la  France  prend  définitive- 
ment possession  de  ces  provinces  le  14.  — A 
Naples,  ministère  Spinelli;  la  constitution  de 
1848  est  remise  on  vigueur;  convocation  des 
ciiambres  pour  le  10  septembre;  la  direction  de 
ia  police  est  confiée  A M.  Liüorio  Homano,  ancien 
avocat  longtemps  exilé  en  France.  — Tentative 
de  réaction  militaire  (là  juillet),  modifications 
dans  le  ministère;  le  général  Pianelli  prend  le 
portefeuille  de  la  guerre,  et  M.  Liborio  Homano 
celui  do  l’intérieur.  — Garibaldi  occupe  la  ville 
de  Messine,  moins  la  citadelle  (25  jiail.).  — 11  dé- 
barque dans  le  royaume  fie  Naples,  à 12  lieues  de 
Reggio,  près  de  Melito;  occupation  de  Reggio 
(19  août).  — Le  roi  François  H abandonné  de  ses 
ministres  quitte  Naples  pour  se  rendre  à Gaëte, 
ou  refuse  de  le  suivre  la  marine  napolitaine 
(6  septembre).  — Commencement  de  l’insurrec- 
tion dans  les  Marches  et  l'ürabrie;  entrée  de  Gari- 
baldi à Naples,  sans  ses  troupes  (6-8  sept  ).  M.  Li- 
borio Romano  conserve  le  ministère  de  l’intérieur 
et  prend  la  présidence  du  Conseil. 

Ultimatum  du  comte  de  Cavour  adressé  au 
saint-siège;  il  exige  que  celui-ci  congédie  les  trou- 
pes étrangères  qui  sont  à sa  solde  (7  sept.);  ré- 
ponse négative  du  cardinal  Antonelli,  le  11.  — 
Invasion  des  Etats  do  l'Église  par  les  troupes 
piémontalses  (U  sept).  — Bataille  livrée  par  le 
général  Cialdini  près  de  Casteltidardo  ; les  4000  Ita- 
liens de  l’armée  du  saint-siège  apnt  refusé  de 
se  battre,  7000  Français,  Belges,  Allemands  et 
Suisses  tiennent  tête  pendant  2 ou  3 heures  .4  12 
ou  15  000  Piémontais  ; mort  héroïque  du  général 
Pimodan  commandant  l’avant-garde  de  l’armée 
papale;  le  géné»“al  Lamoricière  sc  retire  sur  An- 
cône. — Dissolution  de  l'armée  papalo  ; le  vice- 
amiral  Persano  arrive  avec  la  flotte  napolitaine 
devant  Ancône.  Ouverture  du  bombardement 
(18  sept.).  — Dans  la  nuit  du  21-22,  les  troupes 
royales  reprennent  Cil  jazz  o,  après  avoir  fait  éprou- 
ver de  grandes  pertes  aux  garibaldiens.  — Le  gé- 
néral sarde  Cialdini  pisse  h Ascoli  la  frontière  na- 
politaine et  occupe  Teramo  (23  sept  ).  — Ancône 
se  rend  aux  Piémontais.  Le  général  Lamoricière 
est  fait  prisonnier  do  guerre  avec  la  garnison 
(20  sept.).  — Prise  do  Capone  par  les  troupes 
sardes  (2  nov.).  — Le»  troupes  napolitaines  sont 
attaquées  au  delà  du  Garigliano  par  les  troujKîs 
sardes  avec  l'aide  do  l'escadre  sartm-napolitaine  et 
mise*  en  déroule.  l!no  partie  d’entre  elles  (15  à 
20  000  h.)  se  retirent  sur  le  territoire  romain,  où 
elles  sont  désarmées.  — Investissement  de  Gaëte 
(3  nov.).  — Entrée  à Naples  de  Victor-Emmanuel  ; 
il  annonce  par  une  proclamation  qu’il  prend  pos- 
session do  la  souveraineté  dos  Deux-Sicile»,  qui 
lui  a été  conférée  par  le  suffrage  universel  (7 nov.) 
— M.  Farini  est  nommé  lieutenant-général  à Na- 
ples, cl  M.de  Montezemolo  en  Sicile.  — Méconten- 
tement, exigences  et  retraite  de  Garihaldi  dans  l'ile 
de  Caprera.  La  réaction  contre  le  gouvemoment 
sarde  prend  de  l’extension  dans  les  provinces  napo- 
litaines (14  nov.);  le  27, Petit  de  siège  est  prononcé 
contre  les  provinces  soulevées  (Abrur.z.es  etc.). 

Continuation  du  démêlé  entre  le  Danemark  et 
l’Allemagne.  La  diète  de  Francfort  déclare  renon- 
cer au  projet  d’exéciilion  préparé  par  la  résolu- 
tion féaérale  du  mois  d'août  1858,  à condition 
qu’en  attendant  l'établissement  d une  constitution 
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définitive,  les  projets  de  lois  présentés  au  rigsraad 
le  seraient  également  aux  états  du  Holstein  et  du 
Lauenbourg.  — Prétentions  envahisantes  du  gou- 
vernement prussien  qui  affiche  ouvertement  l’in- 
tention do  prendre  en  main  la  défense  de  la  popu- 
lation allemande  du  Slesvig  suivant  lui  opprimée. 

— M.  Hall,  ministre  des  affaires  étrangères  du  roi 
de  Danemark,  établit  que  son  souverain  s’est  par- 
faitement conformé  aux  intentions  royales  expri- 
mées dans  les  dépêchés  échangées  entre  le  Da- 
nemark et  les  puissances  allemandes  en  1R'>0  et 
1852,  que  non-seulement  les  états  provinciaux 
avaient  été  rétablis  pour  le  Slesvig,  mais  que 
ceux-ci  avaient  été  investis  d’un  vote  délibératif 
pour  les  affaires  provinciales,  que  la  décentralisa- 
tion avait  été  poussée  à ce  point  qu’on  avait  sé- 
paré les  revenus  propres  du  duché  des  revenus 
communs  de  la  monarchie.  — Que  quant  aux  dé- 
putés holsteinois,  ce  n’était  pas  le  gouvernement 
du  roi  qui  les  avait  fait  sortir  du  rigsraad,  mais 
la  diète  de  Francfort  elle-môme,  otc.  — Interven- 
tion de  lord  Russell  entre  le  Danemark  et  les  puis- 
sances allemandes. 

Commencement  de  l’agitation  en  Pologne;  le 
29  novembre,  on  célèbre  dans  l’église  des  Carmé- 
lites le  30'  anniversaire  de  la  révolution  de  1830,  le 
gouvernement  veut  s’opposer  par  la  force  à cette 
cérémonie  ; nombreuses  victimes.  — Toute  l’an- 
née 1860  est  consacrée  à l’accomplissement  du 
grand  acte  de  l’abolition  du  servage  en  Russie. 

En  Turquie,  les  Bulgares  so  séparent  du  siège  de 
Constantinople  ; un  certain  nombre  d’entre  eux  s’u 
Dissent  à l'Eglise  romaine  à la  condition  de  conser- 
ver comme  les  Arméniens  et  les  Grecs  d’Asie  les 
rites  et  usages  orientaux.  — Immigration  dans  la 
Turquie  des  Tartares  de  la  Crimée  et  du  Caucase. 

— Massacre  des  chrétiens  dans  la  montagne  ot  à 
Damas  par  les  Druses.  Belle  conduite  d Abd-el- 
Kader. — Les  consulats  étrangers,  à l’exception  do 
ceux  de  l’Angleterre  et  do  ia  Prusse,  sont  incen- 
diés; le  consul  des  Pays-Bas  est  tué,  le  consul 
américain  est  blessé  (9-16  juif.).  Initiative  de  la 
France  pour  une  intervention  européenne;  adhé- 
sions spontanées  des  grandes  puissances;  envoi 
dans  le  Liban  do  6000  hommes  sous  le  comman- 
dement du  général  de  division  Beaufort  d’Haut- 
poul.  — Convention  du  5 septembre  entre  les 
puissances  au  sujet  de  l’intervention  en  Syrie; 
Muclm-Almi.nl  Pacha,  ex-gouverneur  de  Damas, 
ainsi  que  les  deux  officiers  commandant  à Ilas- 
beya  et  Deir  el-Kamar  pendant  le  soulèvement 
des  Dru  scs,  Osman  bey  et  Àbdul-Selim  bey  sont 
condamnés  à mort  et  fusillés  (8  sept.).  — Une 
commission  européenne  est  chargée  d’aviser  aux 
moyens  de  rt organiser  la  Syrio  <Te  façon  4 pré- 
venir le  retour  fie  pareils  massacres  ei  d’estimer 
les  indemnités  à accorder  aux  familles  des  victimes. 

Ultimatum  adressé  par  l'Angleterre  et  la  France 
au  gouvernement  chinois  pour  lui  demander  sa- 
tisfaction à cause  des  événements  du  Peïho 
(9  mars)  ; il  est  renouvelé  le  25  avril.  — Débar- 
quement des  troupes  alliées  à l’embouchure  du 
Peïho  et  commencement  des  hostilités  (1”  août). 

— Attaque  et  prise  des  forts  du  Taku  par  les  al- 
liés (îl  août).  — Marche  îles  alliés  sur  Pékin 
(8  sept.).  — Victoire  des  alliés  sur  la  cavalerie 
tartare  a Tchang-Kia  (18  sept.).  — 2*  victoire  des 
alliés  à Palikao  (21  sept.).  — Prise  de  Pékin  (13 
oct.).  — Paix  de  Pékin  (26ocl.).—  Le  2 novembre 
est  signé  entre  l'empereur  Alexandre  et  la  Chine 
un  traité  de  la  plus  haute  importance  qui  ouvrait 
complètement  la  Chine  aux  Russes. 

En  Cochinchine,  Saigon  est  déclaré  possession 
française  (2  fév.).  — Dans  les  Indes  britanniques, 
lord  Clyde,  dans  son  ordre  du  jour,  déclare  que 
l’expédition  contre  les  rebelles  du  Nipal  est  termi- 
née (lGjauv.). 
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Au  Mexique,  guerre  civile  entre  le  général  Mi- 
rarnon  siégeant  à Mexico  et  M.  Juarez  établi  à la 
Vera-Cruz.  bombardement  de  la  Yera-Cruz  par 
Miramon  du  13  au  18  mars.  — Défaite  de  Mira- 
mon  par  le  général  Gonzalès  Ortega,  à Saint  Mi- 
guel Calculalpan  ; entrée  de  l'armée  victorieuse 
des  libéraux  a Mexico  (22-25  déc.}. 

Nomination  à la  présidence  des  État-Unis  du 
candidat  du  parti  républicain , Abraham  Lin- 
coln. 11  en  résulte  une  agitation  dans  les  Etats  du 
Sud  (à  esclaves),  ayant  pour  but  une  séparation 
du  Sud  d’avec  le  Nord  (6  novembre).  — Sépara- 
tion de  la  Caroline  du  sud  (20  déc.) 

Le  flibustier  Walcker  contraint  par  un  navire 
de  guerre  britannique  d’evacuer  Truxillo  le 
l,r  septembre  est  fait  prisonnier  peu  après  par  les 
troupes  honduraiscs,  avec  le  concours  de  Véqui- 
page  britannique,  et  fusillé,  le  12  septembre. 

Dans  le  Venezuela,  depuis  la  chute  des  Mona- 
gas,  la  guerre  civile  n’a  pas  cessé;  en  1859,  elle 
s’était  compliquée  d’une  rupture  diplomatique 
avec  la  France;  en  1860,  elle  continue  en  s’aggra- 
vant d’une  rupture  avec  l'Espagne;  lutte  entre 
les  fédéralistes  et  les  oligarques , défaite  des  pre- 
miers, réunion  du  Congrès  a Caracas  ; élection  de 
M.  Tovarà  la  présidence  de  la  république  — Mêmesi- 
tuation  dans  la  Nouvelle  Grenade,  où  depuis  1 859  la 
lutte  continuait  entre  les  radicaux  et  les  conserva- 
teurs; le  candidat  de  ces  derniers,  M.  Julio Arboleda, 
l’emporte  en  septembre,  mais  ne  peut  prendre 
possession  de  la  présidence  pour  cause  de  révolu- 
tion ; le  général  Mosquera,  chef  des  radicaux,  par- 
viendra à empêcher  en  1861  la  réunion  du  congres 
chargé  de  valider  l'élection  de  M.  Arboleda.  — 
Déplorable  anarchie  dans  l’Equateur,  où  il  exis- 
tait en  réalité  deux  gouvernements,  l’un  établi  à 
Quito,  avec  M.  Garcia  Moreno,  chef  principal  du 
parti  conservateur,  l’autre  à Guayaquil,  avec  le 
général  Franco.  Guerre  civile.  — Arrivée  du  gé- 
néral Florès,  il  triomphe  de  Franco  et  fait  son  en- 
trée à Guayaquil  ; réunion  d’une  convention  na- 
tionale. 

1861  lettre  de  l’empereur  au  ministre  delà  marine, 
en  date  du  l*r  juillet,  pour  interdire  sur  la  cèle 
d Afrique  le  système  d'engagement  des  noirs,  con- 
tre lequel  l’Angleterre  avait  élevé  des  réclamations; 
il  obtient  en  échange  l’autorisation  de  recruter 
des  bras  dans  l’Iude-Anglaise  pour  le  travail  des 
colonies.  — Cession  à la  France  par  le  prince  de 
Monaco  moyennant  4 millions  de  francs  des  com- 
munes de  Mentone  et  Hoquebrune  (2  févr.)  — 
L empereur  Napoléon  111  reçoit  la  visite  du  roi 
de  Suède  (6  août),  du  roi  de  Prusse  (6-8  oct.),  du 
roi  de  Hollande  (12-19  oct.).  — Mesures  prises 
contre  la  société  de  Saint-Vincent  de  Paul  (oct.). 
— M.  Fould  remplace  M.  Forcade  de  la  Roquette 
au  ministère  des  finances.  Une  lettre  de  l'em- 
pereur au  ministre  d’Etat,  comte  de  Walewski, 
approuve  les  projets  de  finance  de  M.  Fould,  et 
exprime  la  résolution  de  renoncer  à 1a  prérogative 
«l’ouvrir  dans  l’intervalle  des  sessions  des  cham- 
bres des  crédits  supplémentaires  ou  extraordinaires 
(14  nov.).  — Le  budget  pour  l'exercice  1862  fut 
fixé  ainsi  qu’il  suit  : dépenses,  1 969769;  recettes, 

1 974  070. 

Mort  du  prince  Albert,  époux  de  la  reine  Victo- 
ria (14  déc.). 

En  Espagne,  soulèvement  à Loja  dans  la  pro- 
vince de  Murcie  (29  juin)  ; il  est  reprimé  le  4 juillet 
par  les  troupes  du  gouvernement.  — Traités  con- 
clus avec  le  Maroc  pour  régler  le  paiement  des 
frais  de  la  guerre,  1 évacuation  de  Tètuan  et  les 
relations  commerciales  entre  les  deux  pays  (30 
oct.;  20  nov.). 

En  Autriche,  l'empereur  François-Joseph  publie 
les  statuts  de  la  nouvelle  constitution  de  l'empire 
(26  fév.);  les  diverses  provinces  recouvrent  leurs  j 


Ap.J.-C. 

coutumes  anciennes  et  l’usage  public  de  leurs  lar- 
gues; l’autonomie  des  peuples  est  respectée,  sans 
que  l’ensemble  de  la  monarchie  soit  détruit;  une 
représentation  générale  de  l’Autriche,  où  siége- 
ront des  délégués  de  chaque  assemblée  provin- 
ciale, sera  réunie  à Vienne;  les  Magyars  refusent 
de  se  rendre  au  conseil  de  l’Empire:  dissolution 
de  la  diète  de  Pesth  (21  août).  — Résistance  des 
populations  de  la  Transylvanie,  de  la  Croatie,  et 
de  la  Dalmatie  à une  fusion  avec  les  Magyars.  — 
Décret  accordant  aux  sujets  protestants  de  sectes 
reconnues  antérieurement  les  mêmes  droits  civils 
et  politiques  qu'aux  catholiques  (8  avril). 

Avènement  ae  Guillaume  l,rau  tréne  de  Prusse 
(2  janvier).  — Amnistie  générale  (12  janvier).  — 
Dissidence  de  la  chambre  des  seigneurs  et  de  la 
chambre  des  représentants.  — Couronnement  so- 
lennel de  Guillaume  l*r  à Kœnigsbcrg  (18  oct.)  — 
Notes  identiques  adressées  à Berlin  par  les  gou- 
vernements d’Autriche,  de  Bavière,  de  Saxe-Royale, 
de  Hanovre,  de  Wurtemberg,  de  Nassiu,  de 
Hesse- Darmstadt,  «le  Saxe-Meiningen,  des  deux 
Mecklembourg  contre  les  projets  d’Ûnion  res- 
treinte de  la  Prusse  (2  février). 

Le  prince  Carignan  est  nommé  gouverneur  gé- 
néral de  Naples  (3  janv.)  — Cessation  des  hostilités 
devant  Gaëte,  d’après  l'ordre  de  l’empereur  Najx>- 
léon  III.  Durée  de  l’armistice  du  9 au  19  janvier. 

— Reddition  de  Gaëte  au  général  Cialdini  (13  fevr.). 

— Le  roi  et  la  reine  «les  Deux-Siciles  se  reti- 
rent à Rome,  où  ils  arrivent  le  15.  — Ouverture 
du  premier  parlementé  Turin,  composé  des  Vi3 
députés  de  toutes  les  provinces  annexées  jusque-là 
(18  février).  — Reddition  de  la  citadelle  de  Mes- 
sine (13  mars).  — Victor-Emmanuel  prend  le 
titre  de  roi  d’Italie,  par  la  grâce  de  Dieu  et  la  vo- 
lonté du  peuple,  après  un  vote  unanime  du  Par- 
lement de  Turin  (17  mars).  — M.  de  Cavour  dé- 
clare que  l’Ilalie  ne  peut  se  constituer  sans  Rome 

Fjur  capitale  et  formule  pour  la  première  fois 
idée  de  l'Église  libre  dans  l'État  libre  (séance  du 
25  mars.)  — Mort  du  comte  de  Cavour,  président 
du  conseil  des  ministres,  ministre  des  affaires 
étrangères  et  de  la  marine  (6  juin)  .—  Formation 
du  ministère  Ricasoli  (12  juin).  L’empereur  Na- 
poléon III  reconnaît  leruyaume  d Italie  (25  juin)  ; 
les  relations  diplomatiques  entre  la  France  et  le 
cabinet  de  Turin  sont  reprises.  Extension  des  sou- 
lèvements dans  l'ancien  royaume  de  Naples,  en 
faveur  de  François  II  (30  juin). 

Troubles  à Varsovie  ; adresse  au  czar  pour  le 
rétablissement  de  la  nationalité  polonaise  (fé- 
vrier). --  Réponse  du  czar  qui  promet  des  réfor- 
mes (9  mars).  — Publication  d un  manifeste  du 
czar  oui  décrète  l'émancipation  des  serfs  dans 
toute  (a  Russie  (17  mars).  — Le  27,  publication 
d’un  décret  contenant  les  réformes  accordées  au 
royaume  de  Pologne.  — Convocation  d'une  com- 
mission des  états  Finlandais  à Helsingfors  pour 
le  20  janvier  1862;  chaque  ordre  y enverra 
12  membres,  qui  exerceront  momentanément  les 
fonctions  de  la  diète  (10  avril).  — Mise  en  vigueur 
de  la  loi  du  16  mai  1861  concernant  l’abolition 
des  servitudes  des  paysans  polonais  (lw  oct.). 
Troubles  à Varsovie  à roccasion  de  l’anniversaire 
de  la  mort  de  Kosciusko  (15  oct.). 

Malgré  la  décision  fédérale  du  8 uars  1860,  le 
cabinet  de  Copenhague  déclare  exécutoire  dans 
les  duchés  de  Holstein  et  de  Lauenbourg  le  budget 
de  la  monarchie  pour  l'exercice  1860-1861  ; protes- 
tation de  la  diète  de  Francfort  qui  accorde  un 
délai  de  6 semaines  au  Danemarck;  celui-ci  cède, 
mais  en  ayant  soin  de  déclarer  que  cette  conces- 
sion était  essentiellement  provisoire. 

Révolution  dans  IHerztgovine  avec  l'appui  des 
Monténégrins  (28  janv.).  — La  Porte  déclare 
quelle  est  disposées  reconnaître  avec  l'assentiment 
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des  5 grandes  puissances  l’union  des  Principautés 
danubiennes  tant  que  le  prince  Couza  vivra 
(I*r  mai).  — Oraer-pacha  se  rend  en  Bosnie  avec 
la  commission  internationale  pour  s'enquérir  de  la 
situation  du  pays  et  pour  le  pacifier  (16  mai).  — 
Le  congrès  international  pour  la  Syrie  clôt  ses 
séances.  La  Porte  nomme  un  gouverneur  général 
chrétien  qui  résidera  à Deir-el-Kamar  (9  juin).  — 
Les  troupes  françaises  évacuent  la  Syrie  (5  juillet). 

Omer-pacha  commence  les  opérations  contre  les 
insurgés  de  l'Herzegovine,  commandés  par  Luca 
Vuhalovitch  (l,r  sept.).  — Proclamation  à Jassy 
et  à Bukharest  de  1a  réunion  des  deux  Principautés 
danubiennes  en  un  État  sous  le  nom  de  Rouma- 
nie (23  déc.). 

La  province  de  Delhi  et  tout  le  bassin  supérieur 
du  Gange  sont  en  proie  à une  effroyable  famine 
uui  dépeuple  des  cantons  entiers;  l'administration 
aes  Inaes  est  forcée  pour  soulager  les  populations 
de  contracter  sur  la  place  de  Londres  un  emprunt 
de  75  millions  de  francs. 

Installation  des  ambassades  britannique  et  fran- 
çaise à Pékin  (26  mars).  — Mort  de  l'empereur 
Hien-foung à Jchol,  en  Mongolie;  avènement  de 
son  fils  aîné  sous  le  nom  de  Chi-Siang;  crédit  du 
prince  Kong,  qui  était  favorable  aux  Européens. 

— Progrès  de  l’insurrection  chinoise;  prise  de 
Ning-po  par  les  rebelles;  intervention  des  puis- 
sances européennes.  — En  Cochinchine,  prise  du 
fort  Mycho  par  les  Français  (12  avril).  — Prise  de 
la  forteresse  annamite  Bien-lloa  par  les  Français 
et  les  Espagnols  (15  déc.). 

Le  président  Juarez,  représentant  du  parti  dit 
démocratique,  fait  son  entrée  solennelle  dans 
Mexico  et  commence  l’organisation  du  gouverne- 
ment (19  janv.),  — Il  est  élu  par  le  congrès 
président  de  la  république,  et  revêtu,  en  vertu 
d'une  loi  particulière,  de  la  dignité  de  dictateur 
absolu;  Indien  d’origine,  M.  Juarez  témoigne 
une  hostilité  systématique  contre  les  Européens; 
L’ambassadeur  d’Espagne,  M.  Pacheco,  et  le  repré- 
sentant du  Saint-Siège,  Mgr  Clementi,  sont  vio- 
lemment expulsés  comme  partisans  de  Miramon. 

— Le  parti  clérical,  sous  le  commandement  du 
général  Marquez,  devient  de  nouveau  puissant 
(30  juin).  — Rupture  des  relations  diplomatiques 
entre  le  gouvernement  mexicain  et  les  envoyés 
de  France  et  d’Angleterre  par  suite  d’une  dtfei- 
sion  du  congrès  en  vertu  de  laquelle  les  payements 
à effectuer  à l'étranger  seraient  suspendus  pour 
deux  ans.  — Convention  de  Londres  pour  une  in- 
tervention commune  au  Mexique  entre  l’Angle- 
terre, la  France  et  l’Espagne  (31  oct.) . Les  réprésen- 
tants de  la  France  et  de  l’Angleterre  envoient  un  ul- 
timatum au  gouvernement  du  président  Juarez 

24  nov.).  — L'ambassadeur  français  quitte  Mexico 
7 déc.)  ; ie  8,  arrivée  de  l'escadre  espagnole  de- 
vant la  Vera-Cniz.  — Le  congrès  s'ajourne  après 
avoir  donné  plein  pouvoir  au  président  (15  déc.). 

— L’ambassadeur  anglais  quitte  Mexico  lo  16.  — 
Le*  17  décembre,  débarquement  à la  Vera-Cruz  des 
troupes  espagnoles,  qui  sont  bientôt  suivies  par  le 
corps  expéditionnaire  de  la  France  et  de  l’Angle- 
terre. 

Les  députés  des  6 Etats  séparatistes  (Caroline  du 
Sud,  Géorgie,  Alabama,  Floride,  Mississipi,  Loui- 
siane) se  reunissen  tà  Montgomery  pour  former  une 
confédération  (4  février)  ; le  9,  l’assemhléedc  Mont- 
gomery adopte  une  constitution  et  institue  un  gou- 
vernement provisoire.  Jefferson  Davis  est  élu 
president  pour  6 ans.  — Commencement  des  hos 
lililés  entre  les  Etats  du  Nord  et  ceux  du  Sud 
(fédéraux  et  confédérés).  Les  troupes  de  la  Caro- 
line, commandées  par  le  général  Beau  regard , 
attaquent  le  fort  Sumter  (baie  de  Charleston)  dé- 
fendu par  les  fédéraux.  Ces  derniers  se  rendent 
après  un  bombardement  de  40  heures  (12  avril). 
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— Proclamation  du  président  Lincoln,  dans  la- 
quelle il  appelle  75000  hommes  de  milice  sous  les 
armes,  convoque  un  congrès  extraordinaire,  et 
donne  un  délai  de  20  jours  aux  Etats  du  Sud,  dans 
l'intervalle  duquel  ils  devront  mettre  bas  les  armes 
(15  avril).  — Formation  et  organisation  de  l’ar- 
mée du  Nord  sous  la  direction  du  général  Scott. 

Les  troupes  unionistes,  commandées  par  Mac- 
Clellan , remportent  une  victoire  près  de  Rich- 
Muuntain  (Virginie  occidentale)  (Il  juillet).  — 
Bataille  de  Bull’s  Kunn,  près  de  Manassas-Junction  ; 
les  unionistes,  commandes  par  Mac-Dowell,  li- 
vrent bataille  aux  troupes  séparatistes  comman- 
dées par  le  général  Beauregard  et  sont  mis  en 
déroute  après  un  combat  de  neuf  heures  (21  juil- 
let). — Proclamation  du  président  Lincoln,  dans 
laquelle  il  déclare  les  habitants  de  la  Géorgie,  de 
la  Caroline  du  Sud,  de  la  Virginie  (à  l'exception 
de  la  partie  située  à TO.  des  Alleghanys).  delà 
Caroline  du  Nord,  du  Tennessee,  de  l’Alabama. 
de  la  Louisiane,  du  Texas,  de  l'Arkansas,  du  Mis- 
sissipi et  dç  la  Floride,  en  état  d'insurrection 
contre  les  États-Unis;  il  interdit  toute  relation 
de  commerce  avec  eux  et  ordonne  de  confisquer 
toutes  les  marchandises  et  effets  qui  passeront  de 
l’un  de  ces  Etats  dans  les  autres  parties  de  l’C- 
nion  (16 août).  — Les  troupes  unionistes,  sous  les 
ordres  du  colonel  Mulligan,  capitulent  à Lexington 
(Missouri),  après  avoir  défendu  depuis  le  16  sep- 
tembre les  retranchements  de  cette  ville  contre  les 
troupes  séparatistes  commandées  par  le  général 
Price  (20  sept.).  — Le  l,r  novembre,  Mac-Clellan 
reçoit  le  commandement  en  chef  de  l'armée  du 
Potomac;  le  7,  prise  des  forts  de  Port-Royal  par 
les  fédéraux  (Caroline  du  Sud).  — Le  capitaine 
Wilkes,  commandant  le  steamer  américain  San* 
Jacinto , arrête  en  pleine  mer  (canal  de  Bahama) 
les  commissaires  séparatistes  Mason  et  Slidell, 
ainsi  que  leurs  secrétaires  qui  se  trouvaient  à 
bord  du  Trait,  steamer  anglais  (8  nov.)  ; récla- 
mations du  gouvernement  anglais  ; les  commis- 
saires séparatistes  sont  mis  en  liberté  ; l’Angleterre 
se  déclarera  satisfaite  (déc.  1861 -janv.  1862).  — 
Les  banques  de  toutes  les  places  de  commerce 
importantes  dans  le  Nord  suspendent  les  jiaye- 
ments  en  numéraires. 

Réincorporation  de  la  république  Dominicaine  à 
l'Espagne  (19  mai).  Cet  acte.de  prise  de  posses- 
sion avait  été  préparé  par  un  mouvement  plus  ou 
moins  spontané  qui  s'etait  produit  dans  cette  pe- 
tite république,  mouvement  dont  le  général  Santana 
avait  pris  l'initiative,  et  qui  s'était  manifesté  par  un 
vote  populaire  appuyé  de  quelques  forces  militaires 
envoyées  de  Cuba.  — Dans  le  Venezuela,  lutte 
entre  les  oligarques  et  les  fédéraux  ; anarchie  ; 
révolution  du  29  août  à Caracas  et  dictature  du 
général  Pacz;  continuation  de  la  guerre  civile. — 
Dans  la  Nouvel  le -Grenade  , le  général  Mosquera, 
ancien  président  conservateur,  se  met  k la  tête 
d'une  insurrection  démocratique  contre  le  prési- 
dent, M.  Mario  Ospina,  qui  est  renversé;  anorai- 
nables  assassinats  commis  par  le  parti  vainqueur 
sur  ses  adversaires;  lutte  entre  Mosquera  et  M.  Ju- 
lio Arboleda,  élu  président  et  représentant  dans  le 
sud  du  pouvoir  dit  légitime. — Dans  l’Équateur, 
triomphe  du  parti  conservateur  avec  M.  Garcia 
Moreno.  — Hostilités  avec  la  Nouvelle-Grenade; 
défaite  par  M.  Arboleda  de  M.  Garcia  Moreno,  qui 
est  fait  prisonnier,  puis  relâché.  — Au  Chili,  un 
Français,  M.  de  Tonnens,  se  fait  proclamer  roi  de 
l’Araucanie,  sous  le  nom  d'Oréhe-Antoinc  I,r,  en 
promettant  aux  Indiens  de  les  défendre  contre  les 
envahissements  du  gouvernement  chilien;  11  sera 
victime  d’un  guetapens  au  commencement  de- 
l'année  suivante  et  jeté  eu  prison.  — La  lutte 
recommence  entre  Buenos-Ayres  et  la  Confédéra- 
tion Argentine  (29  août);  le  général  U rquiza, 
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commandant  en  chef  des  troupes  argentines,  est 
battu  sur  le  Pavon  (Etat  de  Santa-Fé)  par  le  géné- 
ral Mitre,  gouverneur  de  Buenos-Ayres,le  17  sept.; 
il  est  remplacé  par  le  général  Vivasoro  ; nouvelle 
victoire  des  troupes  de  Buenos-Ayres  ; la  plupart 
des  États  se  déclarent  alors  pour  cette  dernière 
ville  (22  nov.)  ; le  président  de  la  république  Ar- 
gentine, Santiago  Dcrqui,  dépose  sa  charge,  et  le 
gouvernement  est  confié  provisoirement  au  géné- 
ral Mitre,  qui  est  chargé  (le  convoquer  un  congrès 
national,  pour  le  25  mai  1862,  à Buenos-Ayres,  où 
le  corps  diplomatique,  qui  résidait  jusqu'alors  à 
Paraua,  transfère  aussi  sa  résidence. 

1862.  M.  Fould  publie  un  programme  financier, dont 
les  trois  termes  étaient  : pas  d'emprunt,  création 
ou  augmentation  d’impôts,  conversion  facultative 
de  la  rente  4 1/2  p.  100,  au  moyen  d’une  com- 
binaison qui  laisserait  aux  mains  du  trésor  le 

(iroduit  de  la  soulte  formant  la  différence  de  va- 
eur  entre  le  capital  des  deux  fonds  (22  janv.) . — 
Ouverture  des  Caambres  par  l’Empereur  (27  janv.). 
— Discussion  au  Corps  legislatif  de  la  loi  relative 
à la  conversion  de  la  rente  4 1/2,  de  la  rente 
4 p.  100  et  des  obligations  trentenaires  (séances 
des  7 et  8 févr.)  ; elle  est  votée  à la  majorité  de 
226  contre  19,  et  promulguée  le  12  février.  Tout  le 
temps  que  dura  la  conversion,  1rs  cours  des  fonds 
publics  éprouvèrent  de  fortes  alternatives  de  hausse 
et  de  laisse.  En  février  1862,  le  cours  du  4 1/2 
a dépassé  le  pair  et  atteint  101  fr.,  pour  retomber 
ensuite  à 98.  Le  plus  haut  cours  du  3 p.  100  a été 
de  72  fr.  90  c.  en  octobre  1861,  et  le  plus  bas  de 
67  fr.  85  c.  en  août  1862.  Le  gouvernement  obtint 
la  conversion  d’une  somme  de  134914  481  fr.  de 
rentes  4 1/2  et  4 p.  1U0  en  3 p.  100,  et  le  produit 
de  la  soulte  versée  par  les  rentiers  convertis  fut 
de  157  631  289  fr.,  déduction  faite  de  2800  000  fr. 
environ  dépensés  pour  les  frais  de  l’opération.  — 
La  crise  cotonnière  atteint  de  désastreuses  pro- 
portions dans  le  département  de  la  Seine-Infé- 
rieure; une  souscription  publique  est  ouverte  dans 
toute  la  France  au  profit  des  ouvriers  rouen- 
nais,  et  une  loi  volée  d’urgence  par  les  Chambres 
ouvre  au  gouvernement  un  crédit  (le  2 millions 
jfour  travaux  extraordinaires  à entreprendre  dans 
les  régions  où  l’industrie  cotonnière  était  le  plus 
cruellement  frappée  (3  mars).  — M.  Drouyn  de 
Lhuys  remplace  M.  Thouvenel  aux  affaires  étran- 
gères (15  oct.).—  I.e  gouvernement  français  invite 
inutilement  les  cabinets  de  Londres  et  de  Saint- 
Pétersbourg  à intervenir  entre  les  Américains  du 
Nord  et  ceux  du  Sud  (30  oct.).  — Fondation  de  la 
Société  du  Prince-Impérial , dite  aussi  Société  des 
rêts  de  l’enfance  au  travail  (26  avril).  — Le 
udget  de  1863  est  de  1 851  589  000  fr.  pour  les 
recettes  et  de  1 842  695  Ü00  fr.  pour  les  dé- 
penses. 

Fin  du  démélé  entre  l’Angleterre  et  les  États- 
Unis;  le  gouvernement  fédéral  désavoue  la  con- 
duite du  capitaine  Wilkes  et  remet  les  prisonniers, 
MM.  Slidcll  et  Mason,  euievés  sur  le  Trait.  — 
Exposition  universelle  de  1862  à Londres.  — Dé- 
veloppement de  Finstilution  des  volontaires.  — 
Détresse  du  Lancashire  par  suite  de  la  crise  co- 
tonnière. 

Formation,  en  Hollande,  d'un  ministère  libéral, 
sous  la  présidence  de  M.  Thorbecke  (l*r  janv.). 

L’égalité  civile  des  dissidents  et  des  israéliles  est 
publiée  sous  forme  de  loi  dans  le  Wurtemberg 
(1*r  janv.).  — L’électeur  de  Hesse  dissout  pour  la 
troisième  fois  sa  Chambre,  uui  déclare  ne  pas 
vouloir  retirer  sa  réserve  en  faveur  de  la  consti- 
tution de  1831  (8  janv.);  dans  l’assemblée  fédérale 
du  8 mars,  la  Prusse  et  l'Autriche  font  la  propo- 
sition de  sommer  le  gouvernement  bessois  de  re- 
mettre en  vigueur  la  constitution  du  5 mars  1831, 
3ous  la  réserve  des  modifications  à introduire  par 
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voie  constitutionnelle  pour  mettre  la  constitution 
de  1831  en  rapport  avec  les  lois  fédérales.  Le  6 
mai,  la  Prusse  déclare  son  intention  d'intervenir 
dans  la  Hesse  électorale  ; le  8,  le  général  de  Wtllisen 
est  envoyé  à Cassel.  Ordre  de  mobilisation  des  4*  et 
7e  corps  d’armée  ; le  20.  rupture  des  relations  di- 
plomatiques entre  les  (leux  États,  après  je  rejet 
de  l’ultimatum  prussien  par  le  prince-électeur;  le 
24,  la  Hesse  électorale  déclare  sc  soumettre  à la 
décision  fédérale  relative  au  rétablissement  de  la 
constitution  bessoise. — Conférence  des  réprésen- 
tants des  États  allemands  à Weimar.— -Fondation 
d’une  commission  permanente  d’une  diète  des  dé- 

Sutés  allemands  (fin  sept.).  — Assemblée  du  parti 
e là  Grande-Allemagne  à Francfort-sur-le-Mein. 
— Fondation  d'une  « société  de  réforme  » par 
le  parti  de  la  Grande-Allemagne  (28-29  oct.). 

Le  roi  de  Prusse,  après  avoir  rejeté  la  démis- 
sion du  ministère,  décrète  la  dissolution  de  la 
chambre  des  députés  (11  mars).  — Formation 
d un  nouveau  ministère  par  décret  royal  (18  mars). 
— La  Prusse  reconnaît  Victor-Emmanuel  comme 
roi  d’Italie  (21  juillet).  — Signature  à Berlin  du 
traité  de  commerce  et  de  navigation  avec  la 
France  (2  août);  plusieurs  États  allemands  refu- 
sent d’accéder  a ce  traité.  — Dans  la  chambre 
des  députés  de  Berlin,  le  projet  du  gouvernement 
concernant  le  budget  militaire  pour  1862  est  re- 
jeté par  308  voix  contre  1 1 . Entrée  de  M.  de  Bis- 
marck dans  le  ministère  (23  sept.);  il  est  nommé 
président  du  ministère  d’Etat  et  ministre  des  af- 
faires étrangères,  le  9 oct.  — Division  entre  la 
chambre  des  seigneurs  et  la  chambre  des  députés; 
clôture  de  la  session  (13  oct.).  — En  Autriche,  un 
décret  impérial  établit  la  séparation  des  affaires 
de  la  marine  du  ministère  du  commerce,  et  la 
formation  d'un  ministère  de  la  marine  (20  août). 

Les  inceudies  de  Saint-Pétersbourg  deviennent 
le  signal  d'une  politique  de  plus  en  plus  réac- 
tionnaire. Publication  d’un  ukase  impérial  du  5 
juin  concernant  l égalité  civile  des  israélites  en 
Pologne.  — Le  grand-duc  Constantin  est  nommé 
lieutenant  général  du  royaume  de  Pologne  (8 
juin). — Tentative  d’assassinat  sur  le  général  Lu- 
ders  par  un  Polonais  (27  juin)  ; sur  le  grand-duc 
Constantin  le  3 juillet;  sur  le  marquis  Wielopol- 
ski,  chef  de  l’administration  civile  du  royaume, 
les  7 août  et  15  août.  — La  Russie  reconnaît  le 
royaume  d'Italie  (10 juillet). 

Continuation  des  difficultés  entre  l’Allemagne 
et  le  Danemark. — Le  6 janvier,  le  comte  Itussell 
adresse  à lord  Loftus,  ambassadeur  d'Angleterre  à 
Berlin, une  dépêche  énergique,  où  il  s'élevait  con- 
tre la  proposition  d’attribuer  une  voix  égale  dans 
la  décision  des  affaires  communes  à chacune  des 
4 assemblées  du  Danemark. — Dépêche  contradic- 
toire adressée  |>ar  le  même  ministre  au  Danemark 
après  le  voyage  de  la  reine  Victoria  en  Allemagne 
(24  sept.);  il  s’y  montre  leaucoup  moins  favora- 
ble au  Danemark.—  Réplique  de  M.  le  comte  de 
Manderstrom,  au  nom  du  gouvernement  suédo- 
norvégien  (12  oct.). 

La  France  et  la  Suisse  concluent  A Berne  un 
traité  pour  le  règlement  de  la  frontière  de  la  val- 
lée des  Dappes  (8 déc.)  — M.  de  Thouvenel  adresse 
une  note  à l'ambassadeur  français  à Rome,  dans 
laquelle  il  charge  celui-ci  de  sonder  les  disposi- 
tions du  gouvernement  papal  à régler  la  question 
romaine  (1 1 janv.)  ; le  gouvernement  papal  dé- 
clare ne  pouvoir  se  prêter  à aucun  arrangement. 
— Le  ministère  Rieasoli  donne  sa  démission  (lw 
mars);  formation  du  ministère  Ralazzi  (4  mars). 
—Fête  de  la  canonisation  des  martyrs  du  Japon, 
h Borne  ; allocution  du  pape  5 rassemblée  des 
évêques;  ceux-ci  lui  présentent  une  adresse,  dans 
laauelle  ils  se  déclarent  pour  la  puissance  tempo- 
relle du  pape  (8-9  juin).— Le  24  juin,  le  cardinal 
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Antonelli  refuse  au  nom  du  pape  toute  proposition 
<1  arrangement.—  Garibaldi  débarque  «le  Catane  à 
Mélito.  sur  la  côte  méridionale  de  la  Calabre 
(24  août) . — Mise  en  état  de  siège  de  Naples  et 
des  provinces  napolitaines.  Le  générai  la  Mar- 
mora  est  nomme  commissaire  extraordinaire 
avec  pouvoirs  illimités  (26  août);  le  28,  le  colonel 
Pallavicini,  avec  1800  bersagheri,  attaque  les 
troupes  «le  Garibaldi  à Aspromontc.  Ce  dernier  est 
blessé  et  fait  prisonnier.  — M.  Ratozzi  faitadresser 
par  le  général  Durando,  ministre  des  affaires 
étrangères,  une  circulaire  à tous  les  agents  diplo- 
matiques de  l’Italie,  dans  laquelle,  après  avoir 
annoncé  la  défaite  de  Garibaldi,  il  exposait  que 
la  situation  de  l’Italie  n’était  plus  tenable  si  on 
continuait  de  mettre  obstacle  à son  unité  (10  sept.). 
— M.  Drouyn  de  Lhuys,  réfutant  dans  une  de- 

Ç ftche  du  26  oct.  l’argumentation  du  cabinet  de 
urin,  décline  toute  discussion  sur  la  présence 
du  drapeau  français  à Rome.  — Le  ministère 
Ratazzi  donne  sa  démission  (l,rdéc.);  lo  7,  for- 
mation d’on  nouveau  ministère,  avec  M.  Farini 
pour  président.  — Retour  de  Garibaldi  à Caprera 
(20  dec.). 

Traités  entre  la  France  et  l’Espagne  pour  le 
règlement  définitif  de  la  dette  de  1823  (15  fév.), 
et  pour  fixer  les  limites  des  deux  Etats  (14  avril). 

En  Grèce,  révolte  militaire  à Nauplic.  La  ville 
et  la  forteresse  tombent  au  pouvoir  des  insurgés 
(13  fév.);  les  troupes  rovales  reprennent  Nauplie 
le  20  avril.  — L’assemblée  législative  siégeant  à 
Corfou  demande  l'union  des  sept  iles  avec  la 
Grèce  (4  avril).  — Le  roi  Othon  et  son  épouse 
quittent  Athènes  pour  faire  une  tournée  dans  le 
Péloponnèse  (13  oct.);  le  19.  une  révolution  ayant 
pour  but  le  renversement  ae la  dynastie  régnante 
éclate  dans  les  provinces  occidentales,  à Misso- 
longhi,  sous  la  conduite  du  général  Grivas;  la 
môme  chose  a lieu  à Athènes,  dans  la  nuit  du 
22  au  24  octobre;  lo  23.  création  d’un  gouver- 
nement provisoire,  qui  lance  une  proclamation 
annonçant  au  peuple  le  renversement  de  la  dy- 
nastie actuelle  et  la  formation  d’un  nouveau 
gouvernement  ; le  24,  proclamation  du  roi  Othon, 
déclarant  qu’il  quitte  la  Grèce  pour  no  pas  pro- 
voquer l’effusion  du  sang  par  sa  présence;  «lépart 
du  roi  et  de  la  reine  à bord  d’un  vaisseau  de 
guerre  britannique;  ils  arrivent  lo  29  oct.  à 
Venise  et  le  lw  nov.  à Munich.  — Réunion  à 
Athènes  de  la  nouvelle  assembléo  nationale 
(2*2  déc.). 

Les  chambres  de  Moldavie  et  de  Valacbiequi  se 
réunissaient  séparément  jusqu’ici  se  réunissent 
en  une  assemblée  législative  commune;  forma- 
tion d’un  seul  ministère  pour  les  «leux  États. 
Ouverture  de  l’assemblée  legislative  le  5 février; 
le  prince  Couza  déclare  dans  son  discours  de  la 
couronne  que  la  Roumanie  formera  pour  tou- 
jours un  seul  État.  — Graves  dissentiments  entre 
le  prince  et  1^  députés,  et  entre  les  diverses 
fractions  de  l'assemblée;  M.  Castanigi,  président 
du  conseil,  est  atteint  «le  deux  balles  dans  la 
tète  et  tombe  roide  mort  à la  porte  même  do 
rassemblée.  — Commencement  «tes  luttes  entre 
les  Turcs  et  les  Serbes  à Belgrade,  par  suite  de 
l’assassinat  d’un  jeune  garçon  serbe,  commis  par 
des  soldats  turcs  (16  juin).  — Le  17,  les  Turcs 
cernés  dans  la  forteresse  commencent  à bombar- 
derla  ville.  Un  armistice  est  conclu  le  18  au  soir. 
— Sur  la  proposition  du  gouvernement  français, 
une  conférence  s’ouvre  à Constantinople  pour 
aviser  aux  moyens  «l’cmpôeher  le  retour  de  pa- 
reils événements. — Compromis  définitif  au  sujet 
de  la  Servie  entre  la  Porte  et  les  représentants 
des  puissances  qui  ont  signé  le  traité  de  Pa- 
ris en  1856;  sur  6 forteresses  nu’ils  avaient  jus- 
qu'ici occupées,  les  Turcs  en  évacuent  2 et  con- 
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servent  le  droit  démettre  garnison  dans  les  4 au- 
tres (8  sept.). 

Prise  do  Rieka  par  les  Turcs  sur  les  Monténé- 
grins (2.*»  août)  ; le  Monténégro  accepte  les  con- 
ditions do  la  paix  posées  par  la  Turquie;  re- 
connaissance do  la  suzeraineté  de  la  Porte; 
construction  «l’une  route  militaire  à travers  le 
pays,  érection  do  fortins  sur  toute  la  ligne  de 
cctto  route  (9  sept.).  — Fin  du  soulèvement  de 
^Herzégovine  (23  sept.). 

Le  général  Prini , commandant  en  chef  du 
corps  expéditionnaire  espagnol  au  Mexique,  ar- 
rive avec  «les  divisions  navales  d’Angleterre,  de 
France  et  d’Espagne  devant  la  Vcra-Cruz  (7  janv.). 
Le  contingent  de  l'Espagne  était  do  6000  hommes, 
celui  de  l’Angleterre  de  1000  et  celui  de  la  France 
de  2500.  — Proclamation  des  alliés  au  peuple 
mexicain  signée  par  les  commandants  en  chef  des 
3 puissances  alliées,  le  général  Prim,  l’amiral  Ju- 
rien  do  la  G ravi  ère  et  l’amiral  Dunlop  (10  janv.). 

— Les  alliés  rejettent  les  propositions  du  gouver- 
nement mexicain  en  réponse  à leur  ultimatum 
et  décident  de  marcher  sur  Mexico  (29  janv.).  — 
Le  15  février,  le  général  Prim  a une  entrevue  à 
laSoledad  avec  le  ministre  des  affaires  étrangères 
M.  «le  Juarez.  Conclusion  du  traité  de  la  Soledad 
entre  les  commissaires  des  alliés  et  le  ministre 
mexicain,  le  général  Doblado  (19  févr.).  — Le 
traité  «le  la  Soledad  n’est  pas  accepté  par  l’empe- 
reur Napoléon  III  (3  avril).  — Les  troupes  an- 
glaise* et  espagnoles  renoncent  alors  à poursuivre 
l’expédition,  que  continuent  seuls  les  Français 
sou*  la  con«luit<»  du  général  do  Lorencez  (9  avril). 

— Echec  des  Français  devant  Puobla  (5  mai).  — 
Ils  se  retirent  sur  Ôrizaba,  le  18.  — Arrivée  à la 
Vera-Cruz  du  général  Forey,  qui  preml  le  com- 
mandement en  chef  do  l'armée  expéditionnaire, 
qui  devait  être  portée  à 27  000  hommes  et  5000 
chevaux  (22  sept.). 

Succès  des  fédéraux  dans  le  Kentucky (18  janv.). 

— Expédition  maritime  du  général  Burnside  sur 
les  côtes  de  la  Caroline  du  Nord;  il  s’empare  de 
l île  de  Roanoke  (9  février).  Nouveaux  succès  des 
fédéraux  dans  le  Kentucky  (16  février).  — Ils 
occupent  Nashvtlle,  capitale  tlu  Tennessee,  le  20. 

— Le  commodore  Dupont  chasse  les  confédérés 
de  Brunswick  (Géorgie),  et  de  plusieurs  positions 
de  la  Florule  (1-4  mars). — Bataille  de  trois  jours, 
où  les  confédérés  commandés  parle  général  Price 
sont  battus  (6-8  mars).  — Combat  naval  dans  la 
rade  de  Hampton,  à l’embouchure  du  James-River. 
Victoire  remportée  par  les  confédérés  avec  l’assis- 
tance de  leur  vapeur  cuirassé,  le  Merrimac ; pre- 
mier emploi  d’un  navire  cuirassé  (9  mars).  Le 
jour  suivant  le  Merrimac  est  forcé  de  se  retirer 
par  le  Monitor , vaisseau  cuirassé  unioniste 
(10  mars).  — Les  unionistes  occupent  Manassas- 
Juaction  (Virginie),  après  le  départ  des  confédérés 
qui  se  retirent  derrière  le  Rappahannok  (10  mars). 

— Le  17,  Mao-Clellan  fait  embarquer  l’armée  du 
Potomac  pour  transporter  la  guerre  dans  la  pres- 
qu’île de  Yorktown.  — Prise  de  New-Bern,  dans 
la  Caroline  du  Nord,  par  le  général  unioniste 
Burnside  (1 4 mars) . — Bataille  de  deux  jours  près  de 
Corinthe,  gagnée  par  les  unionistes  (6-7  av.il). 

— Le  7,  Plie  du  Mississipi  nw  10  se  rend  aux  fé«lô- 
raux  commandés  par  le  général  Pope  et  le  com- 
modore Foote,  après  23  jours  «le  siège.  — Attaqu. 
et  prise  de  la  Nouvelle-Orléans  par  Butler 
(18-27  avril) . — Prise  de  Yorcktown  par  Mac-Cleilan 
(4  mai).  — Victoire  des  unionistes  près  de 
Williamsbourg  et  prise  de  cette  ville  (5-6  mai) . — 
Prise  de  Norfolk  (Virginie)  par  les  unionistes 
(10  mai).  — Le  général  «les  confédérés  Jackson 
force  le  général  Banks  à repasser  le  Potomac 
(24  mai).  — Les  unionistes  sont  repoussés  devant 
Charleston  (14  juin).  — Du  26  juin  au  1"  juillet, 
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retraite  de  Mac-Clellan  ver»  le  James-Hiver; 
les  7 journées  de  Richmond.  — Bataille  de  Mal- 
vera-Hill.  Les  unionistes  commandés  par  Mac- 
Clellan  prennent  position  A Hansson’s  Landing 
sur  le  James-River  (l*r  juillet).  — Ils  évacuent  la 
péninsule  de  Yorktown  et  débarquent  à Aquia-Creek 
(16  août).— Du  20  au  30  août,  combats  entre  le 
corps  d'armée  fédéral  sous  la  conduite  du  général 
Pope,  commandant  les  troupes  dans  le  département 
du  Rappahannock  et  du  Snenandoah,  et  les  con- 
fédérés sous  les  ordres  des  généraux  Jackson  et 
Lee.  — Le  général  Pope  évacue  Centreville. 
Toute  l'armée  unioniste  est  en  retraite  sur 
Washington.  Mac-Clellan  est  mis  à la  tète  de 
toutes  les  troupes  unionistes  rassemblées  à 
Washington.  — Les  confédérés  commandés  par 
tes  généraux  Jackson  et  Lee  passent  le  Potomac 
et  envahissent  le  Maryland  (5-6  sept.).  — Du  14 
au  19,  combats  dans  le  Maryland,  à Soutli-Moun- 
tain,.à  Anlielam.  Les  confédérés  repassent  le  Po- 
tomac. 

Le.22  sept.?M.  Lincoln,  en  sa  qualité  de  président 
des  États-Unis  d’Amérique  et  de  commandant  en 
chef  des  armées  de  terre  et  de  mer.  annonce  aux 
rebelles  qu'au  premier  janvier  1863  « toutes  les 
personnes  tenues  en  esclavage  dans  chacun  des 
Etats  insurgés  contre  ! Un  ion  seront  libres  doré- 
navant et  à toujours.  » — Le  général  Roscncrantz 
défait  les  confédérés  sous  les  ordres  des  généraux 
Price  et  Van  Dora  à Corinthe  apres  deux  journées 
de  combat;  nouvelle  défaite  du  général  Van  Dora 
en  retraite  sur  le  Hatchie  (3-5  oct.).  — Bataille 
de  Perrysville  (Kentucky),  remportée  par  les  fé- 
déraux (8-9  oct.).  — Bataille  de  Maysvdle  (Ar- 
kansas), remportée  par  les  fédéraux  (22  oct.).  — 
Le  général  Mac-Clellan  est  remplacé  par  Burnside 
dans  le  commandement  en  chef  de  l'armée 
du  Potomac  (7  nov.).  — Bataille  de  Frédéricks- 
burg  en  Virginie;  victoire  des  confédérés  com- 
mandés par  le  général  Lee  ( 1 3 déc.) . — Les  fédéraux 
commandés  par  Burnside  repassent  le  Ranpahan- 
nock  le  15.  — Les  fédéraux  commandés  par 
le  général  Sherman  commencent  le  siège  de 
Vicksburg  sur  le  Mississipi;  ils  sont  repoussés 
après  plusieurs  jours  de  combat  (27  déc.).  — Le 
30  décembre  et  les  jours  suivants,  combat  de 
Murfreesborough  ; les  fédéraux  sont  commandés 
par  Rosencrantz,  les  confédérés  par  Johnston j ces 
derniers  évacuent  la  xille  qui  est  occupée  le 
4 janvier  par  les  fédéraux.  — Le  31  décembre,  la 
partie  occidentale  de  la  Virginie  est  admise 
comme  Etal  dans  l'Union,  sous  le  nom  de  Virginie 
occidentale.  — M.  Lincoln,  dans  le  message  pré- 
sidentiel du  1*'  décembre,  propose  le  l*r  janvier 
1900  comme  le  jour  suprême  à partir  duquel 
aucun  État  à esclaves  n'aurait  plus  le  privilège  de 
pouvoir  réclamer  une  indemnité  du  gouvernement 
fédéral  pour  les  noirs  émancipés. 

Dans  le  Honduras,  le  président,  le  général 
Santos  Guardiola,  est  assassiné;  il  a pour  succes- 
seur M.  Francisco  Montes. — Dans  les  Etats-Unis 
de  la  Colombie  (Etat  de  la  Nouvelle-Grenade),  le 
général  Mosqucra  et  M.  Julio  Arbolcda se  disputent 
le  pouvoir.  — Au  Pérou,  le  général  Miguel  San- 
Koman  est  élu  président  avec  les  généraux  Juan- 
Antonio  Pezet  et  Pedro  Canseco  pour  les  deux 
vice-présidents.  — Dans  la  république  Argentine, 
triomphe  définitif  de  Buenos-Ayres  sur  le  gouver- 
nement de  Parana;  réunion  à Buenos-Ayres  d’un 
congrès  général  ayant  pour  mission  de  pourvoir 
à l'organisation  constitutionnelle  delà  république 
Argentine,  à l'élection  d'un  nouveau  président 
national,  au  choix  d’une  capitale  de  la  confédé- 
ration (27  mai).  — Élection  du  général Bartolome 
Mitre  d’abord  comme  chef  provisoire  du  gouver- 
nement national  parle  congrès,  nuis  bientôt  après,  j 
en  vertu  du  suffrage  populaire  de  toutes  les  pro-  I 
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vinces,  comme  président  définitif  de  la  confédé- 
ration reconstituée.  — Au  Paraguay,  mort  du 
président,  le  docteur  Lojæz  , neveu  et  successeur 
du  célèbre  docteur  Francia,  qui  gouvernait  cette 
province  depuis  plus  de  20  ans  (10  sept.);  il  a 
pour  successeur  son  fils  le  général  Lopez.  — Fin 
du  démêlé  entre  l'Angleterre  et  le  Paraguay  au 
sujet  de  l’Anglais  Caustatt. 

Querelles  entre  le  Brésil  et  l’Angleterre  au  sujet 
du  navire  le  Prince  de  Galles  et  des  officiers  de  la 
frégate  la  Forte . — Ultimatum  du  gouvernement 
anglais.  — Embargo  sur  les  navires  brésiliens. 
Excitation  nationale  au  Brésil. 

En  Chine,  la  mort  du  commandant  de  l'escadre 
française,  le  contre-amiral  Protêt,  tué  le  17  mai 
h l’assaut  de  Nekiao,  décide  les  allies  à prendre 
parti  contre  les  rebelles.  — Satisfaction  accordée 
au  ministre  de  France  en  faveur  des  missionnaires 
catholiques.  — Triomphe  de  la  politique  du  prince 
Kong,  qui  est  très-favorable  aux  Européens. 

Traite  du  5 juillet  entre  la  France  et  l’Espagne 
d une  part  et  le  royaume  d’Annam  d'autre  j>ait. 
Ce  traité  stipule  la  cession  entière  à la  France  de 
3 provinces  dans  la  basse  Cochinchine,  de  l’ile 
de  Poulo-Condor,  et  le  payement  d'une  indemnité 
de  guerre  de  20  millions.  De  plus,  les  négociants 
français  obtiennent  la  faculté  de  commercer  dans 
les  3 ports  de  Touranc,  de  Balat  et  de  Quangan 
et  sur  tout  le  cours  du  fleuve  Cambodge,  enfin  la 
liberté  du  culte  chrétien  est  garantie  dans  tout 
l’empire;  l’empereur  d’Annam  refuse  de  ratifier 
ce  traité  ; les  Annamites  tentent  un  assaut  nocturne 
coutre  Saigon,  mais  ils  sont  repoussés  par  les 
troupes  françaises  (17  décembre). 

1863.  En  France,  ouverture  de  la  session  législative 
de  1863  (12  janvier).  — Distribution  des  récom- 
penses accordées  aux  fabricants  dont  les  produits 
avaient  figuré  avec  le  plus  d’éclat  à l’exposition 
universelle  de  Londres  en  1862.  Cette  ceremonie, 
qui  eut  lieu  dans  la  salle  des  Etals  au  Louvre, 
fut  signalée  par  un  discours  remarquable  où 
l'empereur  Napoléon  III,  après  avoir  fait  ressortir 
les  avantages  que  la  cmlisation,  l’industrie,  le 
commerce  et  les  arts  retirent  des  expositions 
universelles, développa  son  programme  de  politique 
intérieure  (25  janvier).  — Vote  parle  Corps  légis- 
latif d’un  crédit  de  5 millions  destiné  à être  em- 
ployé en  travaux  publics  dans  les  départements 
où  la  crise  cotonnière  se  faisait  le  plus  cruelle- 
ment sentir  (2G  janvier).  — Vote  du  budget  de 
1864  ainsi  établi  : 1°  budget  ordinaire , recet- 
tes, 1780487986  fr.;  dépenses,  1775144000  fr. ; 
2*  budget  extraordinaire,  recettes  et  dépenses, 
108  015000  fr.  (28  avril).  — Vote  pendant  les 
6 dernières  séances  (29  avril -7  mai)  de  plu- 
sieurs projets  de  loi,  parmi  lesquels  il  faut  si- 
gnaler celui  concernant  les  chemins  de  fer  et 
l’achèvement  du  réseau  en  remaniant  les  clauses 
financières  des  contrats  intervenus  en  1859  entre 
les  compagnies  et  l'État. 

Élections  générales  pour  le  corps  législatif 
(31  mai-1"  juin);  candidature  de  M.  Tliiers; 
élection  à Paris  des  9 candidats  de  l'opposition  , 
démission  de  M.  de  Persigny  et  remaniement* 
ministériels;  M.  Duruy  remplace  M.  Rouland  au 
ministère  de  l'instruction  publique.  — Suppres- 
sion des  ministres  sans  portefeuille  dont  .les 
attributions  sont  transférées  au  ministère  d'État 
qui  est  confié  à M.  Billaut  (décret  du  23  juin).  — 
Mort  de  M.  Billaut  (13  oct.);  il  est  remplacé 
par  M.  Ronher.  — ouverture  de  la  session 
législative,  le  5 novembre  ; discours  de  l’Empereur 
qui  proclame  ■ que  les  traités  de  1815  ont  cessé 
d exister  »,  et  qui  annonce  qu'il  a proposé  aux 
souverains  de  l'Europe  la  réunion  d’un  congrès  à 
Paris  pour  examiner  et  résoudre  en  commun 
toutes  les  questions  politiques  pendantes. 
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Continuation  de  ia  guerre  du  Mexique  ; prise 
de  Puebla  par  le  général  Forey  après  un  siège 
de  2 mois  (18raars-I8  mai) . — Entrée  de  l’armée 
française  à Mexico  (10  juin).  — Le  président 
Juarcz  transporte  le  siège  de  son  gouvernement 
à San-Luis  de  Potosi.  — Nommé  maréchal  de 
France  le  2 juillet,  le  général  Forey  quitte  Mexico 
le  4 octobre,  laissant  au  général  Bazaine  le  com- 
mandement du  corps  expéditionnaire. 

Mort  d’Alfred  de  Vigny.  d’Eugène  Delacroix; 
publication  de  la  Vie  de  Jésus  «le  M.  Renan. 

En  Italie,  le  ministre  des  finances  Minghetti 
émet,  par  l'entremise  de  la  maison  Rothschild, 
un  emprunt  de  700  millions. 

En  Espagne,  chute  du  cabinet  présidé  par  le 
général  O'Donnell,  qui  exerçait  le  pouvoir  depuis 
5 ans;  ministère  du  marquis  de  Miraflores  (2  mars 
18G3-I7  janv.  1864). 

Mariage  du  prince  de  Galles  avec  la  princesse 
Alexandra,  fille  aînée  du  roi  de  Danemark  (10 mars) . 

— M.  Gladstone  présente  un  budget,  où,  après 
d’importantes  réductions,  les  recettes  et  les  dé- 
penses étaient  fixées  ainsi  qu’il  suit  : recettes, 
i 704  275  000  fr.  ; dépenses , 1 692  625  000  fr. 
(16  avril).  — Abandon  du  protectorat  des  îles 
Ioniennes  parla  Grande-Bretagne. — Démêlés  avec 
le  Brésil;  rupture  des  relations  diplomatiques 
entre  les  deux  pays.  — Saisie  de  l'Alexandra  et 
d’autres  navires  construits  pour  le  compte  des 
confédérés.  — Négociations  sans  résultat  relatives 
A la  Pologne.  — Conduite  incertaine  et  contra- 
dictoire du  cabinet  anglais  dans  La  question  da- 
noise. 

Mort  du  romancier  anglais  William  Thackcray. 

— Mort  du  célèbre  voyageur,  le  capitaine  Speke, 
tué  par  un  accident  de  chasse  du  ns  les  environs  de 
Bath  (15  sept.)  ; il  avait  accompli  à la  fin  de 
mars  de  l'année  précédente  son  dernier  voyage, 
au  lac  Nyanza,  ou  l’on  pense  que  le  Nil  prend  sa 
source. 

En  Danemark,  le  cabinet  de  Copenhague  per- 
siste dans  sa  ligne  de  conduite  qui  consistait  à 
donner  au  Holstein  toutes  les  libertés,  en  l'éloi- 
gnant le  plus  possible  de  la  monarchie,  et  à res- 
serrer au  contraire  les  liens  que  les  engagements 
de  1851-52  laissaient  subsister  entre  le  Dane- 
mark propre  et  le  Slesvig.  — Ordonnance  du  30 
mars,  concernant  le  Holstein  ; vives  protestations  de 
la  diète  de  Francfort. —Mort  du  roi  Frédéric  VII 
(15  nov.);  avec  lui  s'éteint  la  lignée  masculine 
de  la  branche  aînée  (royale)  de  la  maison  de 
Holstein.  Avènement  de  Christian  IX,  duc  de 
Glücksbourg,  qui  monte  sur  le  trône  en  vertu  du 
protocole  de  Londres,  en  date  du  8 mai  1852  et 
en  vertu  de  la  loi  de  succession  danoise  du  31 
juillet  1853.  — Protestation  du  prince  Frédéric 
d'Augu-stenbourg,  malgré  la  renonciation  for- 
melle de  son  père,  faite  en  son  nom  et  au  nom  de 
ses  enfants,  moyennant  une  somme  d’argent. 
11  sera  appuyé  par  la  diète  germaniuue  qui  pré- 
tendait que  le  traité  de  Londres  en  date  du  8 mai 
1852,  traité  assurant  au  prince  régnant  toute  la 
monarchie  danoise,  dont  on  avait  voulu  ainsi 
maintenir  l’intégrité,  n’était  pas  valable  pour 
elle  parce  qu’elle  n’avait  pas  donné  son  consente- 
ment formel.  Quant  aux  cabinets  de  Vienne  et  de 
Berlin,  reniant  maintenant  la  signature  qu’ils 
avaient  donnée  alors,  ils  devaient  momentanément 
appuyer  le  prétendant. — Christian  IX  sanctionne, 
le  U)  novembre,  une  loi  qui  avait  été  adoptée  le 
13  du  même  mois  par  le  rigsraad  danois  et  qui 
avait  pour  objet  de  rapprocher  le  Slesvig  du 
royaume.  — Celte  mesure  augmente  l’irritation 
des  provinces  allemandes  ; la  diète  de  Francfort 
décrète  l’exécution  fédérale  dans  le  Holstein 
(7  déc.).  — Le  roi  de  Danemark,  cédant  aux 
eihoi talions  du  général  Fleury  (France),  de  lord 
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Wodehouse  (Ani?feterrej  et  «7e  M.  Ewers  (Russie) , 
retire  l’ordonnance  du  30  mars,  concernant  le 
Holstein  et  le  Lauenbourg,  mais  cette  concession 
tardive  ne  peut  arrêter  l’exécution  des  résolutions 
votées  par  la  diète  ; le  21  décembre,  l’armée  com- 
binée des  Saxons  et  des  Hanovriens  occupe  tout 
le  territoire  du  Holstein  évacué  par  les  Danois.  — 
Le  ministère  Danois  présidé  par  M.  Hall  et  qui 
représentait  le  parti  national  de  l’Eyder  se  retire; 
avènement  du  cabinet  Monrad.  — Tandis  que  le< 
Holsteinois,  favorisés  par  la  connivence  des  com- 
missaires de  Saxe  et  de  Hanovre,  proclamaieu 
le  duc  d’Augustenbourg  prétendant  à la  cou- 
ronne de  Slesvig-Holstein , la  Prusse  et  l’Autriche 
présentaient  à la  diète  de  Francfort,  le  27  déc., 
une  motion  tendant  à l’occupation  du  Slesvig,  si 
le  Danemark  ne  retirait  pas  la  constitution  du 
18  novembre,  ce  qui  outre-passait  évidemment  les 
droits  de  la  diète,  qui  ne  pouvait  prétendre  a 
s'immiscer  dans  l’administration  d’un  pays  com- 
plètement étranger  à la  confédération  germanique, 
sans  violer  les  principes  les  plus  élémentaires  du 
droit  public. 

L’esclavage  est  aboli  aux  colonies  occidentales 
des  Pays-Bas,  le  1er  juillet.  (L’émancipation  avait 
été  accomplie  aux  Indes  orientales  depuis  quelques 
années.) 

L’empereur  d’Autriche,  François-Joseph,  con- 
voque à Francfort  un  congrès  des  princes  allemands 
(10  août)  ; le  roi  de  Prusse  refuse  d’y  prendre  part  : 
ce  congrès,  du  reste,  où  François-Joseph  essaye 
d'obtenir  la  garantie  par  l'Allemagne  de  toutes 
les  provinces  de  son  empire,  est  sans  résultat. 
Efforts  de  la  Saxe  et  du  baron  de  Bcust  pour 
former  une  troisième  Allemagne  en  dehors  ae  la 
Prusse  et  de  l’Autriche. 

Eu  Prusse,  continuation  de  la  lutte  entre  la 
2*  Chambre  et  le  ministère,  présidé  par  M.  de 
Bismark.  — Ordonnance  du  l*r  juin  restreignant 
les  libertés  de  la  presse.  — Surexcitation  de 
l’opinion.  — Ordonnance  royale  du  4 septembre 
ui  prononce  la  dissolution  de  la  chambre  des 
éputés,  ouverture  de  la  session;  la  nouvelle 
Chambre  était  en  très-grande  majorité  composée 
d’éléments  hostiles  au  ministère. 

La  loi  du  recrutement  appliquée  à Varsovie  avec 
une  rigueur  et  un  arbitraire  révoltants  provoque 
contre  la  Russie  une  insurrection  qui  s’étendra 
bientôt  à toutes  les  provinces  polonaises  (22janv.). 
— Convention  militaire  du  8 février  conclue  entre 
la  Prusse  et  la  Russie  contre  la  Pologne.  — Re- 
présentations faites  par  la  France,  l’Angleterre  et 
l’Autriche  à la  Russie,  dans  des  notes  distinctes, 
pour  l’engager  à replacer  la  Pologne  dans  les 
conditions  d'une  paix  durable  (avril). — Nou- 
velles notes  adressées  par  les  trois  puissances 
la  Russie,  notes  so  résumant  dans  un  programme 
composé  des  six  points  suivants  : 1“  amnistie 
complète  et  générale;  2°  représentation  nationale 
avec  des  pouvoirs  semblables  A ceux  qui  sont  dé- 
terminés par  la  constitution  des  15-27  novembre 
1815;  3°  nomination  de  Polonais  aux  fonctions 
publiques,  de  manière  à former  une  administra- 
tion distincte,  nationale  et  inspirant  de  la  con- 
fiance au  pays;  4°  liberté  de  conscience  pleine  et 
et  entière  ; 5°  usage  exclusif  de  la  langue  po- 
lonaise comme  langue  officielle  de  l'administration, 
de  la  justice  et  de  l’enseignement  ; 6*  établisse- 
ment d’un  système  de  recrutement  régulier  et  lé- 
gal (17  juin) . — Réponses  hautaines  et  évasives  du 
prince  Gortschakof.  — Troisièmes  notes  adressées 
par  les  trois  puissances  à la  Russie  (avril);  refus 
hautain  de  la  Russie  d’accepter  l'intervention 
européenne  dîna  l’affaire  de  Pologne  (26  août  et 
7 sept.).  — Les  Polonais  succombent  après  une 
lutte  héroïque  de  plusieurs  mois,  dans  laquelle 
se  distingue  surtout  Marian  Langiewicz,qui,  pro- 


310 


CHRONOLOGIES.  — TABLES. 


clamé  dictateur  le  12  mars,  devient  alors  l’objet 
principal  des  attaques  des  Russes,  et  est  bientôt 
obligé  de  dissoudre  son  armée  et  de  se  réfugier 
sur  le  territoire  autrichien,  où  il  fut  arrêté.  -- 
Gouvernement  sanguinaire  «lu  générai  Mouravief 
dans  les  provinces  lithuaniennes. 

Mort  deSald-Pacha,  vice-roi  d'Égypte  (IRjanv.); 
il  a pour  successeur  Ismaïl- Pacha  ? fils  d’ibralum- 
Pacna  et  petit-fils  de  Mchémet-Ah.  — Difficultés 
entre  le  nouveau  vice-roi  et  M.  de  Lesseps,  au 
sujet  des  travaux  entrepris  pour  le  percement  de 
l'isthme  de  Suez;  on  a recours  à l’arbitrage  de  l'em- 
pereur Napoléon  111. 

Continuation  des  démêlés  entre  la  Turquie  et 
la  Servie  : la  commission  mixte,  chargée  «1  exé- 
cuter sur  les  lieux  les  décisions  <ie  la  conférence, 
se  réunit  à Belgrade  (5  février).  La  France 
intervient,  mais  sans  résulat,  pour  mettre  un 
terme  aux  hostilités  entre  le  Monténégro  et  la 
Turquie.  — Le  prince  Couza  adresse  à l’assemblée 
un  projet  de  loi  pour  la  sécularisation  de  tous  les 
Liens  conventuels  de  la  Roumanie,  dédiés  ou  non 
dédiés;  il  est  adopté  par  97  voix  contre  3 (25  déc.) . 

L'assemblée  nationale  constituanteà  Athènes  vote 
à l’unanimité  un  décret  prononçant  la  déchéance 
du  roi  Othon  et  de  sa  dynastie  (1  (ï  février).  — 
tieorge».  2*  lils  du  prince  Christian  de  Danemark, 
est  proclamé  roi  sous  le  nom  de  Georges  I*r,  roi 
des  Hellènes  (31  oct.).—  Annexion  au  royaume 
de  Grèce  des  lies  Ioniennes  (14  nov.). 

Le  1"  janvier,  le  décret  d'émancipation,  promis 
cent  jours  auparavant  aux  nègres  asservis  des  Étals 
rebelles,  est  proclamé  à Washington. — Le  congrès 
autorise  M.  Lincoln  à recruter  les  arrm  es  fédérales 
par  un  système  de  consc  ription  applicable  à tous 
les  citoyens  de  l’Union  âges  de  20  à 45  ans  (féy.). 

— La  guerre,  interrompue  par  les  froids  de  l’hiver 
et  les  longues  pluies  Ju  printemps,  recommence 
en  Virginie  sur  les  bonis  du  Ruppahannock.  — 
Grande  bataille  »de  Chancellorsville  entre  le 
général  Hooker(Nord)  et  le  général  Jackson  (Sud); 
mort  de  ce  dernier  mortellement  blessé  en  reve- 
nant du  combat  par  un  de  ses  propres  soldats  qui 
le  prenait  pour  un  Yankee  (3  mai).  — Les  con- 
fédérés victorieux  s’emparent  de  Winchester  et 
envahissent  de  nouveau  le  Maryland  et  la  Pensyl- 
vanie  (juin).  — Le  général  Ilooker  donne  sa  dé- 
mission et  est  remplacé  par  le  général  Monde.  — 
Bataille  de  Gettysburg  entre  le  général  Mende 
(Notai)  et  le  général  Lee  (Sud)  ; elle  est  perdue 
par  les  confédérés  qui  sont  forcés  de  battre  en 
retraite  (3  juillet)  ' prise  de  Vicksburg  par  le  gé- 
néral Grant  (Nord)  (4  juillet);  pri^c  «Te  Fort  Hud- 
son par  le  général  Banks  (8  juillet);  la  prise  de 
ces  deux  places  met  les  fédéraux  en  possession  de 
tout  le  Mississipi  depuis  sa  source  Jusqu’à  son  delta. 

— Horrible  émeute  à New-York  provoquée  par  la 
mise  à exécution  du  décret  relatif  à la  conscrip- 
tion.— Frise  deChatt&nooga  par  le  général  R ose- 
crans  (Nord)  ; celte  place  était  la  clef  de  toute  la 
vallée  centrale  de  Tennessee,  la  gardienne  des  prin- 
cipales voies  ferrées  du  Sud,  le  centre  stratégique 
d’un  territoire  très-considérable  (9  sept.).  — Frise 
de  Knoxville,  chef-lieu  de  la  haute  vallée  du  Ten- 
nessee oriental,  et  du  col  «le  Cumberland  par  le 
général  Burnsiue  (Nord)  (sept.).  — Défaite  uu  gé- 
néral Rosecrans  (Nord)  par  les  généraux  Bragg 
et  Longstreets  (Su«l)  à Chikamauga,  à 20  kil.  au 
sud-est  de  Chattanooga  (20  sept).  — Efforts  im- 
puissants des  confédérés  pour  ueloger  «le  Chatta- 
nooga  les  restes  de  l’armée  fédérale;  ils  sont  bat- 
tus devant  cette  place  par  les  généraux  Thomas, 
Hooker,  Sherman  et  Grant  (Nord).  Cette  victoire 
eut  pour  résultat  d’assurer  aux  fédéraux  la  pos- 
session incontestée  du  centre  géographique  et 
stratégique  «les  Étals  à esclaves,  et  consolida  la 
conquête  longtemps  précaire  «lu  Knowille  et  du 


Ap.  J.-C 

Tennessee  oriental.  — Echange  de  notes  dipîoma- 
ti«|ucs  cuire  le  cabinet  «le  Washington  et  celui  de 
Saint-James  au  sujet  de  l’avènement  des  cor- 
saires confédérés  dans  les  ports  auglais. 

Au  Mexique,  l’archiduc  Maximilien  est  proclamé 
empereur  (10  avril). — Dans  l’Amérique  centrale, 
le  général  Raphaël  Carrera,  président  «lepujs  13  ans 
de  la  république  de  Guatemala,  déclare  la  guerre 
à Barrios,  président  du  Salvador.  M.  Francisco 
Montes,  président  du  Honduras,  prend  parti  pour 
Barrios,  et  M.  Jiménès.  président  de  üosta-Rica, 
pour  Carrera,  ainsi  que  le  général  Martinez,  pré- 
si«lcnt  «le  Nicaragua.  — Prise  de  San-Salvailor, 
ar  Carrera,  qui  obtient  la  prépondérance  dans 
Amérique  centrale  en  plaçant  dans  le  Salvador 
et  dans  le  Honduras  deux  présidents  de  son  choix  : 
M.  Francisco  Duefias  et  le  général  Médina. 

Le  général  Mosqucra,  pressent  des  États-Unis 
de  la  Colombie,  convoque  à Rio-Negro  une  as- 
semblée constituante  et  abdique  le  pouvoir  dicta- 
torial qu’il  exerçait  depuis  plus  d’un  an  et  demi 
(9  février).  — Vote  de  la  constitution  nouvelle  qui 
consacre  l’organisation  fédérale  de  la  république 
de  la  Colombie,  connue  désormais  sous  le  nom 
d 'États  Unis  de  la  Colombie  qui  remplace  celui  do 
Nouvelle  Grenade  (25  avril);  la  môme  assemblée 
investit  le  général  Mosquera  des  pouvoirs  prési- 
dentiels pour  un  an.  — Mosqucra  déclaré  la  guerre 
à M.  Garcia  Morcno,  président  «le  l'Équateur.  Dé- 
faite à Cuaspud  <1«ï  l’armée  équatorienne  com- 
mandée par  le  vieux  général  Juan  José  Florès; 
traité  «le  Pensaqui  entre  les  deux  républiques 

Dans  le  Venezuela,  continuation  de  la  lutte  en’ 
tre  le  dictateur  Faez  et  le  général  Kalcon.  Con- 
vention du  22  mai  par  laquelle  les  deux  ri  vau  i 
se  reconnaissent  réciproquement.  — Réunion 
d une  junte  à la  Victoria,  capitale  de  la  province 
de  l Aragua;  abdication  du  dictateur  Paez;  le  gé- 
néral Falcon  le  remplace  jusqu’à  la  convocation 
d'une  assemblée  constituante  (15  juin);  triomphe 
du  parti  fédéral.  — Réunion  de  rassemblée  con- 
stituante ù Caracas  (24  déc.);  le  général  Falcon 
est  prorogé  comme  président. 

Au  Pérou,  le  général  Pezct  prend  possession  de 
la  présidence  (août).  — Au  Chili,  affreuse  cata- 
strophe arrivée  à .Santiago,  le  8 décembre  , jour 
de  la  fête  de  l'immaculée  Conception;  2000  per- 
sonnes périssent  dans  l’incendie  d’une  église  ap- 
partenant à la  compagnie  «le  Jésus. 

Dans  la  Confédération  Argentine,  Buenos-Ayres 
l’emporte  définitivement  sur  le  gouvernement  do 
Parana;  le  général  Mitre  est  reconnu  président 
«le  la  confédération,  — La  guerre  civile  éclate  «le 
nouveau  dans  l’État  orientai  (Montevideo),  où  le 
général  Florès,  ancien  président  de  la  république^ 
considéré  comme  le  chef  du  parti  Colorado  (parti 
dit  libéral),  appelle  le  pays  aux  armes  contre 
M.  Bcrro,  chef  du  parti  olanco  (parti  dit  conser- 
vateur) . — Rupture  entre  l’État  oriental  et  le  gou- 
vernement de  Buenos-Ayros,  que  le  premier  accu- 
sait de  soutenir  l’insurrection. 

Continuation  «le  la  querelle  entre  l’Angleterre  et 
le  Brésil,  interruption  des  relations  diplomatiques 
entre  les  deux  puissances. 

Appui  prêté  par  l’Angleterre  et  la  France  aux 
Chinois  dans  leur  lutte  contrôles  rebelles;  progrès 
du  commerce  européen  dans  le  Y’ang-tse-Kiang, 
— En  Coch  in  chine,  révolte  contre  l’autorité  fran- 
çaise; elle  est  réprimée  ; échange  des  ratifications 
du  traité  du  4 juillet  18<’»2.  — Réception  à la  cour 
«le  Hué  du  contre-amiral  Bonard,  qui  remet  ensuite 
le  gouvernement  do  la  colonie  au  contre-amiral 
de  la  Grnndière. 

Au  Japon,  lutte  entre  le  Taikoun  ou  souverain 
temporel,  favorable  à l’admission  des  étrangers, 
et  le  Mikado  ou  souverain  spirituel.  — Opérations 
de  l’escadre  anglaise  contre  Kagusima  et  de  l es- 
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cadre  française  contre  les  forts  de  Simonoseki. 

— Le  Mikado  consent  à annuler  les  instructions 
par  lesquelles  il  avait  ordonné  l'expulsion  des 
étrangers,  et  l’envoi  d’une  ambassade  en  Europe 
est  décidé. 

1864.  Continuation  de  la  guerre  entre  le  Danemark 
et  l'Allemagne.  — La  proposition  austro-prus- 
sienne demandant  l’occupation  du  Slesvig  par  les 
troupes  de  la  confédération  germanique  est  re- 
jetée par  11  voix  contre  5.  Les  deux  puissances 
déclarent  alors  qu’elles  mettront  seules  cette  pro- 
position à exécution  en  leur  qualité  de  grandes 
puissances (14 janvier).  — L’Autrichect  la  Prusse 
somment  le  cabinet  danois  de  retirer  la  constitu- 
tion du  18  novembre  1863  dans  l’espace  de 
48  heures,  faute  de  quoi  elles  occuperont  le 
Slesvig  (16  janvier).  — Le  Danemark  demande 
un  délai  de  6 semaines,  par  cette  raison  que 
cotte  constitution  ne  pouvait  être  légalement  ré- 
formée que  par  la  représentation  du  pays,  le 
rigeraad , que  le  rigsraad  ne  pouvait  être’ réuni 
qu’après  les  élections,  que  les  opérations  électo- 
rales exigeaient  elles-mêmes  un  délai  d’un  mois; 
l’Autriche  et  la  Prusse,  rejettent  cette  demande.— 
Le  1**  février,  les  troupes  austro-prussiennes,  com- 
mandées par  le  fold-maréchal-général  'Wrangel, 
franchissent  l'Eyder  et  étendent  leurs  lignes  de 
Kiel  à Rendsbourg.  — Les  Danois,  se  voyant  défini- 
tivement abandonnés  par  les  puissances  signatai- 
res du  traité  de  Londres,  so  décident  à éva- 

, cuer  la  position  fortifiéo  du  Dannewerke  et  se 
retirent  sur  Duppel  (5  février).  — Le  7 février, 
une  proclamation  du  maréchal  Wrangel  an- 
nonce aux  habitants  du  duché  de  Slesvig  la  no- 
mination des  commissaires  civils  austro-prus- 
siens;  toutes  manifestations  ayant  pour  objet  «le 
préjudicier,  par  des  faits  quelconques,  à la  déci- 
sion sur  la  question  de  succession  dans  les  du- 
chés, sont  complètement  interdites.  — 23  février. 
L’Angleterre  propose  au  cabinet  do  Berlin  et  de 
Vienne  do  régler  le  conflit  dano-allemand  dans 
une  conférence  à laquelle  participeraient  les 
puissances  signataires  du  traite  de  1852,  sans  que 
les  hostilités  soient  suspendues  et  sans  prendre 
de  bases  préalables  pour  les  délibérations  ; les 
puissances  alliées  acceptent  cette  proposition  que 
refuse  le  Danemark. — 17  mars.  Le  Danemark  ac- 
cepte la  proposition  de  conférence  fai  te  par  l’Angle- 
terre, mais  seulement  sur  la  base  des  conventions 
de  1851-1852. — 18  avril.  Les  Danois,  après  une  dé- 
fense héroïque  et  succombant  sous  le  nombre,  sont 
obligés  d’évacuer  la  position  de  Duppel.— Arrivée 
du  roi  de  Prusse  sur  le  théâtre  de  la  guerre  (21  avril). 

— Les  troupes  confédérées  envahissent  le  JdÜand. 

- — 25  avril.  Ouverture  de  la  conférence  de  Londres. 

— 29  avril.  Les  Danois  évacuent  Frédéricia,  qu’oc- 
cupent les  troupes  autrichiennes.  — Commonce- 
mcntdc  la  suspension  des  hostilités  résolue  dans  la 
conférence  {12  mai). — Dans  la  séance  du  17  mai, 
le  Danemark  rejette  la  proposition  des  alliés  ten- 
dant à une  union  personnelle  des  duchés  avec  le 
Danemark  ; les  représentants  de  l’Autriche,  de  la 
Prusse  et  de  la  confédération  germanique  proposent 
ensuite  de  faire  des  duchés  de  Slesvigetde  Holstein 
un  État  indépendant  sous  la  souveraineté  du  duc 
d’Augustenbourg:  le  Danemark  refuse.  Enfin  l'An- 
gleterre propose  le  partage  du  Slesvig  en  adop- 
tant comme  ligne  de  séparation  les  forts  du  Dan- 
newerke  et  le  canal  de  la  Schlei;la  France  adhère 
en  principe  à cette  proposition  — 22  juin.  L Au- 
tricne,  U Prusse  et  le  Danemark  rejettent  la  pro- 

fiosition  de  l’Angleterre  de  soumettre  à un  arhitro 
a fixation  de  la  ligne  de  séparation  ; la  conférence 
tient  le  25  juin  sa  dernière  séance,  qui  est  sans 
résultat.  — En  présence  de  la  France,  de  l’Angle- 
terre, de  la  Russie,  do  la  Suède,  qui  se  pronon- 
cent en  faveur  du  Danemark,  mais  qui  demeurent 
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inactives,  les  puissances  allemandes  recommen- 
cent la  guerre  et  s«  disposent  à achever  leur  reuvre 
de  spoliation  (26  juin).  —29  juin.  Occupation  de 
nie  d'Alsen  par  les  Prussiens.  — R juillet.  Crise 
ministérielle  à Copenhague;  le  ministère  Mon  nul 
donne  sa  démission;  le  comte  Charles  de  Moltke 
est  chargé  de  former  un  nouveau  ministère.  — 
12  juillet.  I.o  Danemark  demande  à entrer  immé- 
diatement en  négociations  avec  les  cabinets  alliés 
pour  la  conclusion  delà  paix.  — 20  juillet.  Com- 
mencement de  la  suspension  des  hostilités;  le  26, 
des  conférences  pour  la  paix  s’ouvrent  à Vienne. 
— l*r  août.  Armistice  de  3 mois  entre  le  Dane- 
mark et  les  puissances  allemandes.  Signature  des 
préliminaires  de  la  paix.  Le  Danemark  cède  les 
duchés  de  Holslein,  de  Slesvig  et  de  Lauenbourg 
à l'Autriche  et  â la  Prusse;  le  Jutland  reste  entre 
les  mains  des  alliés  jusqu'à  la  conclusion  de  la 
paix.  — 30  oct.  Signature  du  traité  de  paix  en- 
tre l’Autriche,  la  Prusse  et  le  Danemark.  — Le  5 
décembre,  la  diète  germanique  vote  la  proposition 
austro-prussienne  relative  à la  cessation  do  l’exé- 
cution fédérale  dans  les  duchés;  les  troupes  de  la 
confédération  sont  remplacées  par  les  troupes 
austro-prussiennes. 

En  France,  ouverture  de  la  souscription  à Tem- 
prunt  de  300  raillions,  au  taux  de  66.30  cen- 
times (18-26  janv.)-  — Discussion  du  budget  : les 
dépenses  générales  du  budget  ordinaire  de  l'exer- 
cice 1865  sont  fixées  à ; l 7D7  265  790,  et  les 
recettes  à : 1 799  801  062.  — Nouvelle  loi  sur  les 
sucres;  réforme  de  la  loi  sur  les  coalitions  d’ou- 
vriers ; le  rapporteur  était  M.  Émile  Olivier,  qui 
appuie  ses  conclusions  par  undiscours  important, 
dans  leauel  il  se  sépare  ouvertement  de  ses  col- 
lègues de  l'opposition. — Missionde  lord  Clarendon 
à Paris;  elle  avait  pour  objet  de  rétablir  la  bonne 
entente  entre  la  France  et  l’Angleterre,  troublée 
par  le  refus  de  l’Angleterre  de  prendre  part  au 
congrès  (13  avril)  .—Arrivée  à Paris  de  la  deuxième 
ambassade  japonaise  (21  avril);  le  20  juin,  cette 
ambassade  conclut  un  arrangement  oui  confir- 
mait, en  leur  donnant  une  extension  plus  grande, 
les  termes  du  traité  de  1858.  — 18-23  avril. 
Souscription  ouverte  pour  un  emprunt  mexicain, 
au  capital  nominal  de  201  6Û0  000  fr.,  au  taux 
de  63  fr.  par  chaque  6 fr.  de  rente,  au  capital  no- 
mi  nal  de  100  fr.  — 20  août.  Grande  fête  à Ver- 
sailles en  l’honneur  du  roi  d'Espagne. — Le  8 avril 
avait  commencé  en  Algérie,  dans  la  province 
d’Oran,  une  insurrection  qui  n’était  pas  encore 
complètement  terminée  à la  fin  de  1864;  au  début 
de  l’insurrection,  mort  héroïque  du  colonel  Beau- 
prêtre  qui  succombe  dans  un  engagement  avec 
les  insurgés;  le  27  mai,  l'importante  tribu  des 
Flittas  fait  sa  soumission. 

Mort  de  M.  J.  J.  Ampère,  à Pau  fl 7 mars);  à 
Alger,  du  maréchal  Pdissier.  duc  (le  Malakofi, 
gouverneur  général  de  l'Algérie,  qui  est  remplace 
dans  cetto  dernière  fonction  par  le  maréchal 
Mac-Mahon,  duc  de  Magenta. 

Toute  1 année  1864  avait  été  marquée  par  une 
crise  financière  très-intense  oui  atteint  son  apo- 
gée dans  le  dernier  trimestre;  l'escompte  est  porté 
par  la  Banque  de  Franco  à 8 0/0  et  le  3 0/0 
français  tombe  à 64  fr.  40  c.  Toutes  les  autres  va- 
leurs éprouvent  une  dépréciation  considérable. 

En  Belgique,  le  ministère  ayant  perdu  la  ma- 
jorité dans  la  chambre  par  suite  de  la  victoire 
remportée  par  le  parti  clérical  aux  élections  de 
Bruges,  donne  sa  démission  Ü4  janvier),  qu’il 
retire  ensuite  sur  les  instancosdu  roi  (20  mai). — 
Conflit  entre  le  parti  libéral  et  le  parti  clérical  au 
sujet  de  la  majorité  dans  la  chambre  des  députés 
(juin).  — Les  cléricaux,  effrayés  de  voir  s’ac- 
croître de  trois  voix  dans  la  chambre  le  parti 
libéral,  cessent  de  siéger  (juillet). — Victoire  du 
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parti  libérai,  qui  gagne  dans  les  élections  une 
majorité  de  douze  voix  ; le  pouvoir  est  con- 
firmé aux  mains  de  MM.  Kogier  et  Frère-Orban 
(août). 

En  Suisse,  dans  l’élection  d'un  membre  du 
conseil  d'Êtat,  le  parti  indépendant  oppose  à 
M.  Fazy  M.  Cheneviere.  Celui-ci  obtient  une  ma- 
jorité de  plus  de  trois  cents  voix.  Cependant  la 
majorité  radicale  du  grand  bureau  chargée  de 
dépouiller  les  votes  annule  l’élection  sur  de 
futiles  prétextes.  Les  deux  partis  engagent  alors 
une  lutte  dans  laquelle  succombent  plusieurs  ci- 
toyens (août).  — Le  conseil  fédéral  de  Berne  casse 
l'arrêt  aussi  illogique  qu'illégal  du  bureau  élec- 
toral de  Genève  et  valide  l'élection  de  M.  Chene- 
vière  (septembre). 

En  Italie,  Garibaldi,  oui,  dans  une  première 
proclamation  en  date  du  15  décembre  1863, 
adressée  au  peuple  italien,  avait  demandé  que  le 
roi  Victor-Emmanuel  fût  proclamé  dictateur,  afin 
de  conquérir  Venise  et  Home,  annonce  dans 
une  deuxième  proclamation  l'établissement  d’un 
Comité  central  du  parti  de  l’action*  (15  janvier). 

— Troubles  parmi  les  étudiants  de  Turin  ; l'Uni- 
versité est  fermée  pour  quelque  temps  (27- 
28  avril).  — Le  gouvernement  confisque  «les 
dépôts  d'armes  à Milan  et  à Brescia.  — Con- 
vention du  15  septembre  entre  la  France  etlTtalie 

ur  arriver  à la  solution  de  la  question  romaine  : 
capitale  de  l'Italie  sera  transférée  de  Turin  à 
Florence;  la  France  s’engage  à retirer  ses  troupes 
de  Rome  dans  l'espace  de  deux  années  à partir 
du  jour  de  la  translation  de  la  capitale;  ITtalie  de 
son  côté  prend  l'engagement,  non-seulement  de 
ne  pas  inquiéter  le  Saint-Père,  mais  de  s’opposer 
par  la  force  à toute  attaque  dirigée  contre  lui. 

— Troubles  graves  à Turin,  ils  sont  énergique- 
ment réprimés  ; chute  du  ministère  Minghetti: 
il  est  remplacé  par  un  ministère  dont  le  général 
de  la  Marmora  est  le  président  avec  le  portefeuille 
des  affaires  étrangères;  les  finances  sont  confiées 
à M.  Sella  (30  sept.).  — Ouverture  du  parlement 
italien  (24  oct.).  — M.  Sella  fait  connaître  à la 
Chambre  la  mauvaise  situation  du  trésor  italien; 
il  propose  des  augmentations  d'impôt,  la  vente 
des  biens  domaniaux  et  des  chemins  de  fer  de 
l’Etat,  et  enfin  l’anticipation  de  l’impôt  foncier 
de  1865  (3  mai)  ; la  ville  de  Brescia  offre  la  pre- 
mière d’avancer  l’impôt  foncier  pour  le  compte 
des  citoyens,  son  exemple  est  bientôt  suivi  par 
un  grand  nombre  d’autres  villes.  — 29  novembre. 
Vote  par  la  Chambre  de  Turin  de  la  translation  de 
la  capitale  à Florence  à la  majorité  de  317  voix 
contre  70. 

Publication  à Rome  de  la  célèbre  lettre  encycli- 
que (8  déc.);  le  gouvernement  français  interdit  la 
publication  par  les  évêques  d'une  partir  de  cette 
lettre,  comme  renfermant  des  opinions  con- 
traires à plusieurs  des  lois  reçues  dans  l’empire. 

En  Espagne,  les  cortcs  votent  contre  le  projet 
de  réforme  constitutionnelle  présenté  par  le  mi- 
nistère. La  reine  accepte  la  démission  des  mi- 
nistres et  nomme  le  17  janvier  un  nouveau  mi- 
nistère avec  M.  Arrazola  pour  président  du  conseil 
(15-17  janvier).  — 29  février,  le  ministère  Arra- 
zola se  retire  et  est  remplacé  le  lendemain  parle 
ministère  de  M.  Mon.  — Les  cortès  votent  le 
rétablissement  en  son  entier  de  la  constitution 
de  1R45  (7  mars).  — Les  troupes  espagnoles  rem- 
portent quelques  succès  à Saint-Domingue,  mais 
ne  peuvent  parvenir  à faire  rentrer  dans  l’ordre 
les  populations  insurgées  (17  mai).  — Inaugura- 
tion du  chemin  de  fer  du  nord  de  l’Espagne,  qui 
met  en  communication  directe  Madrid  et  Paris 
(15  août).  — Chute  du  ministère  de  M.  Mon 
(18  sert.)  : le  maréchal  O’Donnell  refuse  le  pou- 
voir; formation  d’un  cabinet  avec  le  maréchal 
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Narvaez  pour  président  (16  sept.).  — Le  maré- 
chal Narvaez,  opposé  à l’expédition  de  Saint-Do- 
mingue, donne  sa  démission  (25  déc.)  ; elle  sera 
retirée. 

# Visite  de  Garibaldi  en  Angleterre  ; son  arrivée 
à*  Southampton  (3  avril)  ; il  part  subitement  le 
27  avril  sur  l’invitation  du  gouvernement.  — Les 
Maoris  de  la  Nouvelle-Zélande,  depuis  long- 
temps en  lutte  avec  l’Angleterre,  font  leur  sou- 
mission (août). 

Entrevue  île  l’empereur  de  Russie,  de  l'em- 
ereur  d’Autriche  et  d’autres  souverains  allemands 
Kissingen  (16-21  juin).  — Visite  de  l’empereur 
d’Autriche  au  roi  de  Prusse  à Carlshad.  Entrevue 
des  ministres  do  Rcchberg  et  de  Bismarck  (22- 
23  juin). 

Mise  en  état  de  siège  de  la  Galicie  par  le  gou- 
vernement autrichien  (29  février).  — Entrevue 
entre  les  plénipotentiaires  do  l’Autriche  et  de  la 
Prusse  à Prague,  dans  le  but  d’amener  un  accom- 
modement  relativement  à la  position  future  de  l’U- 
nion douanière  vis-à-vis  de  l’Autriche  (18-20  mars). 

En  Prusse,  continuation  rie  la  lutte  entre  le  gou- 
vernement et  la  Chambre  des  députés  qui  refuse 
toujours  d'approuver  les  dépenses  pour  la  réorga- 
nisation de  Farinée  (280  voix  contre  35)  (13  janv.). 

En  Russie,  établissement  d’institutions  provin- 
ciales de  gouvernements  et  de  districts  dans  tous 
les  gouvernements,  à l’exception  de  ceux  de 
l’Ouest,  des  provinces  de  la  Baltique,  des  gou- 
vernements d Arkhangel,  d’Astrakhan  et  de  Bes- 
sarabie qui  sont  régis  par  des  institutions  spé- 
ciales (13  janvier).  — Importantes  modifications 
apportées  dans  la  législation  criminelle  et  l’orga- 
nisation des  tribunaux  russes.  — Etablissement  à 
Varsovie  d’un  comité  sous  la  présidence  de  M.  Mi- 
lutine  pour  travailler  à la  pacification  de  la  Po- 
logne : série  de  mesures  ayant  pour  objet  de 
soustraire  les  paysans  à l'influence  du  cierge  et  de 
la  noblesse  ; fermeture  d’un  grand  nombre  de 
couvents;  ceux  qui  sont  conservés  se  voient  dé- 
pouillés de  l’administration  de  leurs  biens  qui 
passe  à l'État.  Les  paysans  deviennent  possesseurs 
des  terres  dont  ils  étaient  détenteurs,  ainsi  que 
des  bâtiments  et  bestiaux  ; toutes  les  redevances, 
corvées,  prestations  sont  abolies,  ainsi  que  toutes 
les  procédures  au  sujet  des  arriérés  desdites  rede- 
vances, ce  qui  équivaut  à une  annulation  des 
dettes  ; ces  avantages  sont  assurés  non  pas  seu- 
lement aux  fermiers  depuis  longtemps  en  jouis- 
sance des  terres,  mais  à tous  les  ouvriers  ruraux, 
métayers,  jardiniers,  garçons  de  ferme,  si  récente 
que  soit  leur  position  (ukâsc  du  2 mars).  — Nou- 
velles institutions  communales  conçues  de  ma- 
nière à n’admettre  que  les  paysans  dans  les 
conseils  communaux.  Les  juges  de  paix,  qui  sont 
des  propriétaires,  en  sont  exclus  en  même  temps 
que  les  curés  de  paroisse,  les  instituteurs  et  toutes 
les  personnes  placées  sous  la  surveillance  de  la 
police  (ukase  du  2 mars).  — Une  compensation 
équivalente  à la  perle  de  leurs  terrer , fondée  sur 
un  système  d'émission  de  lettres  de  gage , sera  ac- 
cordée aux  propriétaires  qui  se  feront  remarquer 
par  leur  bonne  conduite  (ukase  du  2 mars).  — 
Ukase  renfermant  les  conditions  auxquelles  doi- 
vent être  vendues  à des  Russes  les  terres  con- 
fisquées dans  la  Lithuanie  sur  des  Polonais  (mai). 

— Mort  héroïque  des  5 membres  survivants  du 
gouvernement  national  polonais,  Bonwald  Tran- 
gutt,  Raphaël  Kraiewski,  Joseph  Toczyski.  Roman 
Zulinski  et  Jcaji  Jezioranski  pendus  à Varsovie. 

— Ukase  du  11  septembre  ayant  pour  objet  de 
dépouiller  les  classes  éclairées  et  le  clergé  de  tout 
droit  d’immixtion  dans  l'enseignement.  La  sur- 
veillance de  l'instruction  primaire  est  confiée  aux 
assemblées  communales. 

Fin  de  la  guerre  du  Caueite  (2  **■ '"*.  ; les 
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Tcherkesses  ou  Circassiens,  au  nombre  de  plus  de 
200  000,  préfèrent  quitter  leur  patrie  plutôt  que 
d’accepter  la  domination  russe.  Privés  de  leurs 
armes,  dépouillés  de  leurs  biens,  ile  émigrent  en 
Turquie,  où  ils  arrivent  décimés  par  la  misère  et 
les  maladies.  L'Europe  assiste  impassible  à cette 
expatriation  d'une  nation  entière. 

Les  différends  qui  ont  duré  si  longtemps  entre 
la  Turquie  et  le  Monténégro  au  sujet  de  la  déli- 
mitation des  deux  Etats  sont  enfin  aplanies  par  la 
commission  mixte  qui  s’en  occupait  (août). 

Coup  d'Êt&t  du  prince  Couza  dans  les  Princi- 
pautés danubiennes  (14  mai);  dissolution  de 
rassemblée  nationale  qui  avait  refusé  d'adopter 
une  nouvelle  loi  électorale  ; le  peuple  approuve 
par  un  vote  presque  unanime  les  mesures  prises 
par  le  prince  ; création  d’un  conseil  d’Etat  ; nou- 
velle loi  électorale;  loi  rurale  appelant  les  paysans 
A la  propriété.  — La  Porte  et  les  autres  puis- 
sances donnent  leur  approbation  à tous  ces  chan- 
gements. — La  question  de  la  sécularisation  des 
couvents  est  réservée  à une  conférence  des  puis- 
sances garantes. 

Soulèvement  des  tribus  principales  de  la  ré- 
gence île  Tunis,  à cause  d'une  augmentation  de 
l’impôt  de  la  capitation  et  de  l’établissement  de 
cours  de  justice  composées  de  juges  impopulaires, 
tandis  qu'auparavant  le  roi  seul  exerçait  le  pou- 
voir judiciaire  (18  avril).  — 1**  mai.  Les  insurgés 
au  nombre  de  20000  hommes  environ  réclament 
le  renvoi  du  Kasnadar  (ministre)  Sidi-Mustapha; 
le  bey  refuse.  — La  France,  l’Angleterre  et  l’Italie 
envoient  leur  escadre  à Tunis.  — Les  troubles, 
un  instant  suspendus  à la  suite  d'ùn  arrangement 
entre  le  gouvernement  et  les  insurgés  sur  la  base 
d'une  réduction  d'impôts,  recommencent  et  con- 
tinuent jusqu'à  la  lin  de  celte  année. 

Le  sultan  du  Maroc,  Sidi-Mohammed,  accorde 
aux  Européens  la  liberté  du  commerce  dans  tout 
son  empire. 

Continuation  des  difficultés  entre  le  vice-roi 
d'Egypte  et  la  compagnie  établie  pour  le  perce- 
ment'de  l'isthme  de  Suez;  l'empereur  Napoléon  III 
est  choisi  pour  arbitre;  il  prononce  le  6 juillet  sa 
décision,  qui  est  communiquée  officiellement  aux 
parties  intéressées. 

La  commission  hellénique  prend  possession  dès 
lies  Ioniennes  (28  mai).  Un  câble  sous-marin  est 
heureusement  posé  entre  Bassora  et  le  continent 
indien  ; les  communications  électriques  sont  ainsi 
définitivement  établies  entre  l'Inde  et  l'Europe. 

En  Chine,  revers  des  Taipings,  qui  ne  conser- 
vent plus  que  deux  places  importantes,  parmi 
lesquelles  Nankin,  qui  sera  pris  le  19  juillet. 

Le  29  août,  les  forces  navales  combinées  de  la 
France,  de  l’Angleterre,  des  Pays-Bas  et  des  Etats- 
Unis  dirigent  une  attaque  vigoureuse  contre  les 
forts  du  prince  Nagato,  dans  le  détroit  de  Simo- 
noseki;  ce  prince,  qui  prétendait  s'opposer  à la 
libre  navigation  des  Européens  dans  ce  détroit, 
fait  sa  soumission. 

Au  Mexique,  progrès  des  troupes  françaises,  qui 
expulsent  de  presque  tous  les  points  les’  forces  de 
Juarez  et  les  dispersent.  — Le  10  avril,  l’archiduc 
Maximilien  reçoit  la  députation  mexicaine  à Mi- 
ramar,  et  déclare  qu’il  accepte  la  couronne  impé- 
riale du  Mexique,  sous  le  nom  de  Maximilien  I*r, 
empereur  du  Mexique;  le  général  Almonte  sera 
chargé  du  gouvernement  du  Mexique  jusqu'à  l'ar- 
rivée de  l’empereur.  — L’empereur  et  l’impéra- 
trice du  Mexique  arrivent  dans  la  rade  de  la  Véra- 
Cruz  ; proclamation  de  l'empereur  au  peuple 
mexicain  (28-29  avril).  — Le  12  juin,  entrée  île 
l'empereur  et  de  l’impératrice  à Mexico.  A partir 
de  ce  moment,  les  forces  françaises,  restées  au 
Mexique,  ne  cessent  de  lutter  contre  les  partisans 
de  Juarez. 
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Arrivée  au  Pérou,  le  20  mars,  d’un  commissaire 
spécial  extraordi noire  espagnol,  chargé  d’adresser 
au  gouvernement  péruvien  des  réclamations  au 
sujet  de  l’affaire  de  Talarobo  (une  colonie  com- 
posée de  Basques  avait  été  attaquée,  un  colon 
avait  été  tué  et  plusieurs  blessés).  — Sur  le  refus 
du  gouvernement  péruvien  de  traiter  avec  l’en- 
voyé d’Espagne,  tant  qu'il  continuerait  de  pren- 
dre le  titre  ci-dessus,  le  contre-amiral  Pinzon 
occupe  les  Iles  Chinchas,  en  déclarant  qu’il 
y lestera  jusqu’à  ce  que  satisfaction  ait  été 
accordée  à l'Espagne  (14  avril).  — Vive  agita- 
tion à Lima.  — Ultimatum  posé  au  gouvernement 
péruvien  par  l’amiral  Pareja  (26  déc.)  ; un  délai 
ae  8 jours  est  accordé  par  l’amiral  ; malgré  l'op- 
position de  la  chambre,  le  gouvernement  cédera. 

Commencement  de  l’intervention  brésilienne 
entre  le  président  en  exercice  de  l'Uruguay  et 
l’ancien  président  Florès;  essais  inutiles  de  rap- 
prochement tentés  par  les  représentants  des  puis- 
sances européennes  (mars-juin).  — Le  Paraguay 
proteste  contre  toute  occupation  brésilienne  du 
territoire  de  l’Uruguay  (sept.). 

Promulgation  de  la  nouvelle  constitution  des 
Etats-Unis  de  Venezuela  (lrr  mai). 

Continuation  de  la  guerre  aux  États-Unis 
(3*  année).  Les  revers  éprouvés  sur  presque  tous 
les  points,  au  début  de  cette  année,  par  les  troupes 
fédérales  décident  le  gouvernement  (le  Washington 
à concentrer  entre  les  mains  de  tirant  le  com- 
mandement en  chef  de  toutes  les  forces  de  l'Union. 
— • Le  5 mai,  pour  la  4*  fois,  l’armée  du  Potomac 
franchit  le  Rapidan  et  envahit  la  Virginie,  pen- 
dant que  Sherman,  chargé  du  commandement  de 
l’armée  de  Géorgie,  attaquait  à Chatanooga  l’ar- 
mée séparatiste,  commandée  par  Johnstone.  — 
5-11  mai.  Bataille  sanglante  de  Wildemess,  entre 
les  armées  de  Grant  (N.)  et  de  Lee  (S.)  ; elle  dure 
7 jours.  — 10-13  mai.  Deuxième  bataille,  non 
moins  sanglante,  livrée  à Spottsylvania ; elle  dure 
4 jours.  — Le  général  Grant  essaye  en  vain  de 
franchir  le  Chickahominv  ; il  est  repoussé  par  Lee 
(3  juin)  ; il  fait  alors  un  circuit,  jette  son  armée 
de  l’autre  côté  de  la  rivière  James,  établit  son 
quartier  général  à City-Point  et  se  propose  d’ar- , 
river  à Richmond,  en  emportant  la  forteresse 
de  Petersburg;  repoussé  dans  deux  assauts  ter- 
ribles (juin),  il  sc  résigne  à faire  un  siège  régulier. 
— Brillante  campagne  de  Sherman,  en  Géorgie; 
il  bat  les  confédérés  à la  bataille  de  Resaca  et 
les  force  d’aliamlonner  leurs  positions  retranchées 
de  Dalton,  de  Resaca  et  de  se  retirer  derrière 
l’Etowah  (14-15  mai);  après  plusieurs  combats  heu- 
reux, il  s’empare  de  Mariella,  de  Rome,  de  la  ligne 
du  Chattahochee.  — Vaine  démonstration  d’Ewell, 
lieutenant  de  Lee,  contre  Washington;  tirant 
reste  immobile  devant  Petersburg  et  s’applique 
alors  avec  un  sang-froid  imperturbable  à l’exécution 
du  grand  plan  stratégique,  qui  était  d'achever  l’in- 
vestissement de  la  capitale,  de  renfermer  dans  le 
camp  retranché  entre  Richmond  et  Petersburg 
les  forces  du  Sud,  de  faire  envahir  le  centre  et  les 
extrémités  de  la  confédération,  bloquer  les  places 
maritimes  du  littoral,  couper  enfin  toutes  les 
voies  de  communication  du  côté  de  I.ynchburg. 
La  fin  de  cette  année  et  les  premiers  mois  de  la 
suivante  seront  consacrés  par  Grant  et  Sherman  à 
l’accomplissement  de  ce  plan,  qui  devait  aboutir 
à la  prise  de  Richmond  et  à l’anéantissement  des 
forces  du  Sud.  — Brillante  campagne  du  général 
Thomas  (Nord)  contre  Hood  dans  le  Tennessee.  — 
Marche  irrésistible  de  Sherman,  qui,  après  s’être 
emparé  d’Atlanta,  occupe  la  ville  importante  de 
Savannah,  qu’avait  évacuée  le  général  Hardee  (Sud) 
(21  déc.).  — Comhat  en  vue  du  port  de  Cherbourg 
entre  le  bâtiment  confédéré  PAlabama  et  la  cor- 
vette fédérale  le  Kearseago . L’Alobama  est  battu 
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(19  juin).,—  8 nov.  M.  Lincoln  est  réélu  prési- 
dent des  États-Unis  du  Nord.  — La  convention  de 
Québec  décide  rétablissement  d’une  confédération 
des  provinces  britanniques  de  l’Amérique  du  Nord, 
comprenant  la  N. -Écosse,  le  N. -Brunswick,  Hle 
du  Prince-Édouard,  Terre-Neuve,  les  deux  Canadas. 
Les  représentants  seront  choisis  par  la  couronne 
parmi  les  membres  actuels  des  chambres  hautes 
et  la  couronne  remplira  les  places  devenues  va- 
cantes par  décos  ou  autrement  (sept.). 

1865.  En  France,  ouverture  de  la  session  législative 
15  févr.).  — Mort  de  M.  le  duc  do  Morny,  press- 
ent du  Corps  législatif  (10  mars).  — Discussion 
de  l'adresse  (27  mars- 15  avril).—  Fin  do  la  crise 
monétaire,  qui  avait  pesé  si  longtemps  sur  les 
affaires;  l’escompte  est  abaissé  à 3 1/2;  la  rente 
se  rapproche  du  cours  de  68  fr.^  (janv.-avril) . — 
Ouverture  de  la  souscription  à l’emprunt  du 
Mexique  : il  sera  émis  500  000  obligations  de 
500  fr.  au  taux  de  340  fr.,  remboursables  deux 
fois  en  50  ans,  la  première  fois  à 500  fr.,  la  se- 
conde fuis  à 340  fr.  Il  y aura  de  plus  3 mil- 
lions de  lots  par  année  , dont  un  de  600  000  fr. 
(22  avril).  — Inauguration  du  chemin  de  fer  de 
Brest  (26  avril).  — Voyage  de  l'empereur  Napo- 
léon III  en  l’Algérie  (29  avril-10juin).  — L’Union 
allemande  tout  entière  donne  enfin  son  adhésion 
au  traité  do  commerce  signé  entre  la  Prusse  et  la 
France  au  mois  d'août  1862  (9  mai)  ; la  mise  en 
vigueur  du  traité  franco-prussien  est  fixée  au 
1*»  juillet.  — Le  budget  de  1866  est  évalué  à en- 
viron 1 milliard  845  millions  pour  les  dépenses, 
et  1 milliard  847  millions  pour  les  recettes. 

Publication  du  fr  volume  de  la  Vie  de  César, 
par  l'empereur  Napoléon  III. 

A Turin,  vote  par  lequel  la  Chambre  des  dépu- 
tés écarte  la  discussion  sur  les  événements  de 
septembre  1864,  et  décharge  le  ministère  Min- 
lietti  de  toute  responsabilité  légale  à cû  sujet; 
la  suito  de  ce  vote,  nouveaux  troubles  à Turin. 

— M.  Sella,  ministre  des  finances,  annonce  dans 
son  exposé  financier  que  le  déficit  total  est  de 
624  millions;  il  espère  réduire  ce  déficits  100  mil- 
lions par  la  vente  des  chemins  de  lÉiat,  par 
l’émission  d’un  emprunt  de  425  millions  et  par 
l'augmentation  ou  la  création  de  certains  impôts. 
La  fin  de  la  session  sera  en  grande  partie  con- 
sacrée & la  discussion  de  ces  projets  financiers, 
qui  seront  tous  votés  par  les  deux  chambres.  — Le 
roi  Victor-Emmanuel  établit  définitivement  sa  ré- 
sidence à Florence  (28  avril). 

En  Espagne , les  Cortès  et  le  Sénat  approuvent 
l'abandon  de  Saint-Domingue  fait  par  le  gouver- 
nement. — Embarras  du  Trésor  espagnol  ; la  reine 
abandonne  au  Trésor  les  domaines  do  la  cou- 
ronne; le  ministre  des  finances,  M.  Barzaoallana, 
propose  de  recourir  à la  perception  de  l’impôt 
par  anticipation;  son  successeur,  M.  Castro,  re- 
nonce à ce  moyen  et  propose  une  émission  de 
300  millions  de  billots  hypothécaires!  garantis 
par  les  traites  des  acheteurs  des  biens  nationaux. 

— Des  troubles  graves  éclatent  à Madrid,  A la 
6uite  de  la  destitution  du  recteur  de  l’Université 
do  cette  ville  (10  avril).  — Vives  attaques  diri- 
gées contre  le  ministère  par  les  députés  du  parti 
progressiste,  entre  autres  par  le  général  Prim; 
elles  sont  victorieusement  réfutées  par  M.  Gon- 
zales Bravo,  ministre  de  l'intérieur,  qui  reven- 
dique énergiquement  pour  le  pouvoir  fe  droit  de 
se  défendre  par  la  force  contre  les  factieux.  — 
Adjudication  à Madrid  d’un  emprunt  de  600  mil- 
lions de  réaux,  au  type  minimum  do  41,50 
(3  juin).  — Le  ministère  Narvaez  donne  sa  démis- 
sion; il  est  remplacé  par  le  ministère  O'Donnell 
(21  luin).  — Reconnaissance  du  royaume  d’Italie 
par  l’Espagne  (juillet).  — Échange  des  ratifica- 
tions entre  l’Espagne  et  la  Franc**  du  traité  rela- 
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tif  à la  réduction  des  tarifs  douaniers  entre  les 
deux  pays  (22  juillet). 

Ouverture  du  Parlement  anglais  (7  février): 
M.  Gladstone  présente  à la  Chambre  des  com- 
munes un  projet  de  budget  offrant  un  excédant 
de  recettes  de  plus  de  100  millions;  cet  excédant 
sera  employé  a la  réduction  des  impôts  sur  le 
thé,  l’income-taxe  et  les  assurances  contre  1 in- 
cendie (27  avril).  — La  Chambre  des  communes 
repousse  le  bill  de  réforme  électorale  proposé 
par  M.  Baines,  par  288  voix  contre  214  {seconde 
lecture),  8 mai.  — Mort  de  Richard  Cobdcn 
(2  avril). 

En  Prusse,  la  Chambre  rejette  définitivement 
le  projet  de  lui  relatif  à la  réorganisation  de  l’ar- 
mcc  (5  mai)  : tout  espoir  de  réconciliation  entre 
la  Chambre  et  le  gouvernement  disparaît.  — La 
Diète  germanique  vote  sur  la  proposition  de  la 
Bavière,  de  la  Saxe  et  de  la  Hesse-Darmstadt  une 
motion  ayant  pour  objet  de  faire  remettre  immé- 
diatement l'administration  du  Holstcin  entre  les 
mains  du  duc  d'Augustenbourg.  La  motion  est  ac- 
ceptée par  9 voix  contre  6 (6  avril);  la  Prusse  dé- 
clare qu'elle  ncu  tiendra  aucun  compte.  — Diffi- 
cultés entre  la  Prusse  et  l'Autriche  au  sujet  de  l'oc- 
cupation de  Kiel,  dont  la  première  veut  faire 
un  port  prussien  destiné  à remplacer  celui  de 
Dantzig.  — Dans  un  mémorandum  sur  la  guerre 
danoise , que  le  gouvernement  prussien  a com- 
muniqué aux  chambres  pour  justifier  ses  de- 
mandes de  crédit  pour  la  marine,  M.dcBismark, 
qui  a déclaré , par  son  représentant  à la  confé- 
rence de  Londres,  le  28  mai  1864 , que  le  duc 
d'Augustenbourg  « peut  faire  valoir  aux  yeux  de 
l'Allemagne  le  plus  île  droits  à la  succession  dans 
les  duchés  »,  affirme  qu’il  a acquis  la  conviction 
de  la  nullité  des  droits  de  ce  prince  (mai).  — Dans 
le  cours  de  la  discussion,  M.ae  Bismark  déclarera 
aussi  que  le  souverain  légitime  des  duchés  avant 
la  guerre  était  te  mi  Christian  IX,  mais  que 
depuis  la  cession  faite  j >ar  ce  prince,  le  duc  de 
Slesrig-JIolstein,  c'est  te  roi  de  Prusse , conjointe- 
ment arec  l empereur  d'Autriche  ; la  Chambre 
repoussera  toutes  les  demandes  de  crédit  faites 
par  le  gouvememeig,  suit  pour  l’accroissement  de 
la  marine  prussienne,  soit  pour  les  dépenses  de 
la  guerre  contre  le  Danemark.  — En  Autriche, 
chute  du  ministère  Schmerling;  M.  le  comte 
Beleredi  est  nommé  ministre  d’Êtat  (30  juillet). 
— Efforts  de  l'Autriche  pour  arriver  à un  rappro- 
chement avec  la  Hongrie.  — Graves  démôlés  entre 
la  Prusse  et  l’Autriclie  au  sujet  de  l'occupation 
des  duchés;  ils  se  terminent  par  un  arrangement 
conclu  à Gnstein  entre  les  souverains  des  deux 
jiays  (20  août)  ; en  vertu  de  cet  arrangement  les 
a*  ux  souverains  cessent  d'exercer  en  commun 
dans  les  duchés  les  droits  qui  leur  avaient  été 
dévolus  par  le  traité  de  paix  du  30  octobre  1864; 
le  Holstcin  sera  administré  par  l'Autriche,  et  le 
Slcsvig  par  la  Prusso;  l'Autriche  cède  ses  droits 
sur  le  Eauenbourg  à la  Prusse,  qui  s’engage  à 
verser  au  gouvernement  impérial  autrichien  la 
somme  de  12  millions  500000  francs. 

En  Russie,  ukase  du  6 avril  ayant  pour  objet 
la  réglementation  de  la  presse  dans  l'empire; 
un  grand  nombre  de  publications  seront  alîran- 
chies  de  la  censure  préalable.  — Progrès  de  la 
Russie  dans  l’Asie  centrale,  ayant  pour  résultat 
de  réunir  par  des  points  fortifiés  les  deux  lignes, 
lune  partant  de  la  Chine,  jusqu'au  lac  Issyk- 
Koul;  l'autre  partant  de  la  mer  d'Aral,  de  ma- 
nière à ce  que  les  postes  russes  ne  laissent  point 
d'intervalles  par  ou  puissent  s’effectuer  impuné- 
ment les  invasions  et  les  déprédations  des  tribus 
nomades. — Mort  du  grand-duc  héritier  de  Russie 
à Nice  (24  avril). 

Conclusion  du  traité  de  paix  entre  le  Pérou  et 
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l’Espagne  (27  janv.);  à la  suite  «le  ce  traité,  Progrès  irrésistibles  de  Sherman,  qui  entre  à 

troubles  graves  à Lima  et  sur  plusieurs  autres  Columbia  le  17  février,  nuis  bientôt  après  à Char- 

points;  arrestation  du  général  Castilla. — Leçon-  leston,  que  les  confédérés  avaient  évacué  dès 

grès  des  républiques  du  Sud  , convoqué  à Lima,  le  H.  — Le  général  Terry  emporte  d'assaut,  après 

se  sépare,  le  7 mars,  après  avoir  signé  un  traite  plusieurs  jours  «l’un  effroyable  bombardement,  lo 

d'alliance  offensive  et  défensive  (Chili,  Etats-  fort  Fisher,  la  clef  de  Wilmington  (15 janv.). — 

Unis  de  Colombie,  Pérou,  Équateur,  San  Salva-  Conférence,  pour  la  paix,  entré  les  commissaires 

dor,  Venezuela,  Confédération  Argentine,  Bolivie).  confédérés,  le  président  Lincoln  et  M.  Sewaid; 

— En  Bolivie,  le  général  Bclzu  se  fait  proclamer  elle  dure  quatre  heures,  et  n’amène  aucun  résul- 

président  à la  Paz  (7  avril);  M.  Melzarego marche  tat  (4  févr.).  — Sheridan  reprend  l’offensive  dans 

sur  cette  ville  et  s'en  empare  après  une  lutte  la  vallée  de  Shenandoah,  où  il  bat  Early  et  Ewell, 

acharnée,  dans  laquelle  Bclzu  est  tué.  anéantit  les  forces  du  Sud  qui  protégeaient  la 

Les  forces  réunies  du  Brésil  et  du  général  Flo-  droite  de  Richmond,  et  opère  sa  jonction  avec 

rès  emportent  la  ville  de  Pavsandu,  après  cin-  Grant , pendant  que  Sherman  poursuivait  sa 

«mante  heures  de  résistance  (2  janv.);  Montevi-  marche  victorieuse  à travers  les  «leux  Carolines, 

(îeo  est  mis  en  état  de  blocus.  — Le  sénateur  dans  la  direction  de  Richmond.  — La  Confédé- 

Villalba,  installé  président  à la  place  de  M.Aguirrc,  ration  aux  abois  songe  h armer  les  esclaves; 

inaugure  son  administration  en  signant  la  paix  Grant  prend  alors  l’offensive,  et  force  les  lignes 

avec  le  Brésil  et  le  général  Florès  (20  févr.).  — de  son  adversaire  Lee  dans  les  trois  mémorables 

Florès  remplace  M.  Villalba,  qui  était  resté  six  journées  du  29.  du  30  et  du  31  mars.  — Lo 

jours  en  possession  du  pouvoir  exécutif,  et  signe  1"  avril,  Lynchburg  et  Richmond  sont  à la  dis- 

avec  le  Brésil  un  arrangement  qui  met  fin  à crétion  «lu  vainqueur.  — Lee  cherche  à re- 
toutes lcsdifftcultés  entre  cet  empire  et  l’Uruguay.  joindre  les  forces  de  Johnstone,  opposé  îi  Sher- 

— Guerre  entre  le  Paraguay  d'un  côté,  le  Brésil,  man,  mais  toutes  les  voies  de  retour  lui  sont  fer- 

l' Uruguay  et  la  Confédération  Argentine  de  l’autre.  mées;  après  un  suprême  effort  à Burkesville,  lo 

En  vertu  d’un  article  des  traités  prescrivant  la  5 avril,  il  reçoit,  lo  7,  les  premières  ouver- 

formation  d’interprètes  japonais  pour  la  langue  tures  d’une  capitulation  honorable  de  la  part  de 

française,  un  collège  français  est  établi  par  le  Grant.  — Il  l’accepte  le  9,  et  dépose  les  armes, 

gouvernement  japonais  à Yokohama.  — Epouvantable  attentat  contre  M.  Lincoln  et 

Rude  guerre  soutenue  par  les  Anglais  contre  M.  Seward.  secrétaire  d’Etat:  le  premier  est  tué 

le  Bbootan.  — Leur  lutte  avec  les  indigènes  de  d’un  coup  ue  pistolet  dans  une  loge  «l’un  théâtre 

la  Nouvelle-Zélande  recommence.  do  New -York;  le  second,  malade  chez  lui, 

En  Chine,  le  prince  Kong,  qui  s’était  toujours  est  couvert  de  blessures  par  un  autre  assassin 

montré  favorable  aux  étrangers,  est  destitué  de  (14  avril);  immense  sensation  pnxluitc  par  1». 

toutes  ses  fonctions  (3  avril);  il  sera  rétabli  peu  nouvelle  de  cet  horrible  assassinat  dans  l’univers 

après  (13  avril).  entier;  toutes  les  puissances  de  l'Europe  font 

La  ligne  télégraphique  avec  l’Inde , par  Con-  parvenir  au  gouvernement  de  Washington  l’ex- 

stantinople , est  ouverte  d’une  façon  définitive.  pression  de  l’horreur  qu’elles  ont  ressentie.  — 

Une  dépêche  datée  de  Kurrachec,  port  de  l’Inde  M.  Andrew  Johnson,  vice  - président , remplace 

anglaise,  sur  la  mer  d’Oman,  en  date  du  28  fé-  M.  Lincoln  à la  présidence.  — Le  général  Sher- 

vrier,  5 h.  18  min.  «lu  soir,  a été  reçue  à Londres,  man  conclut,  le  18  avril,  avec  le  général  John- 

le  lw  mars,  à 8 h.  15  min.  stone  un  arrangement  qui  est  désavoué  par  le 

Au  Mexique,  prise  d'Oajaca,  par  le  maréchal  président  Johnson;  cet  arrangement  sera  rem- 

Bazaine.  — Publication  «lu  statut  organique  de  placé  bientôt  après  par  une  capitulation  analogue 

l'empire  (10  avril);  la  forme  du  gouvernement  a celle  de  Lee  (29  avril);  les  autres  généraux 

est  celle  de  la  monarchio  héréditaire  avec  un  confédérés  font  successivement  leur  soumission, 

prince  catholique.  Neuf  ministres  et  un  conseil  — La  tète  «le  Jefferson  Davis,  président  des  États 

d’Etat  aident  le  souverain  dans  le  gouvernement  confédérés,  est  mise  à prix  pour  100000 dollars; 

du  pays.  Le  gouvernement  de  l’empereur  garan-  la  même  mesure  «îst  prise  à l'égard  de  plusieurs 

lit  a tous  les  habitants  de  l’empire  l’égalité  «le-  généraux  confédérés.  — Commencement  du  pro- 

vant  la  loi,  la  sûreté  personnelle,  la  propriété,  cès  des  complices  de  Booth,  assassin  de  Lincoln 

l’exercice  de  leurs  cultes  et  la  liberté  cfe  publier  (9  mai).  Arrestation  de  Jefferson  Davis  avec  toute 

leurs  opinions.  La  confiscation  des  biens  est  à sa  famille  (10  mai).  — Publication  d’une  amnistie 

jamais  abolie.  , pour  les  Etats  du  Sud  qui  ont  pris  part  à la  ré- 

Continuation  de  la  guerre  entre  les  États-Unis  bellion,  amnistie  que  rendent  malheureusement  A 

du  Nord  et  ceux  du  Sud.  Le  sort  des  annes  sc  peu  près  illusoire  les  conditions  et  les  exclusions 

prononce  définitivement  contre  ces  derniers.  — qu'elle  renferme  (30  mai). 
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H ER 
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OMAN 

Êp.  Thamur. 
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I 

ARAM 

! 
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1 
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1 

Husui 
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1 
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1 
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I 
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Samua  Sobab 


FAMILLE  DE  SAUL 

N.  de  la  tribu  de  Benjamin 
Aphia 

I 

Bechoaath 

I 

Seror 

I 

Abiel 

! 

CI8  NER 

I-  I 

SAUL  Abnrr 

l,r  roi  des  Israélites,  général  des  armée*  de  Saül 

tow;  f 1040.  etd'lsbosetb. 

Ep.  Achinoam,  Assassiné  par  Joab. 

fille  d'Achimaas. 

I 


Jessli  Abinabab  Malciusua  Isbosetu  JUérob  Michol 

rival  Ep.  l*Hadricl,  Ép.  David, 

de  David  ; 2*  Molatbitc. 

t 1033. 


9 9 

Nathan  Jébauaii 


9 9 

ÉLIS  U A KLPHEG 


9 

Jephia 


Élisama 


9 

ÉLIODA 


9 

ÉLIPHALBTH 


21 
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ROIS  DE  JUDA 

* ROBOAM 

fils  de  Salomon, 
t*r  roi, 

962  ; f 946 
Ép.  Maacha, 
fille  d'Absalon 

I 

ABIAM 
946;  t 944 

I 

Ara 

944  ; i 984 

I 

JOSAPHAT 

904;  + 880 

JORAM 

Avec  Josaphat.  883 

Seul 880 

Ép.  I*  N.; 

2*’  AI  fui  lie. 

fille  d'Acbab.  roi  d'Israël, 
876  ; t 870 

I 


6*  Or.HosiA» 
OU  A7.ARIA» 
877;  + 876 
Ép.  Sebia 

8*  J CAR 

870;  t 831 
1 

42  autres  fils  * Jasabeth 

Ép.  JOADOU  JOIADA, 

grand-prêtre 

Zacharie 

9* 

Avarias  Amos 

831;  t 803  | 

Ép.  J Je  he  lie  Isaîk, 

| premier 

io* 

Ozias  ou  Azariar  des  quatre 

803  + 7E2;  grands 

Ép.  Jcrusa , Iille  de  Sadoc  prophètes  ; 

| t ver»  694 

U* 

JONATHAN 
752;  t 737 

12* 

Achaz 
737  ; f 723 

Ép.  j|6f,  fille  de  Zacharie 

13* 

ÉZÊCHIA8 
723  : f 694 
Ép.  Haphuba 

14# 

Manarrèr 
694;  f 6«0 
Ép.  Massalemtlh, 
fille  de  llarusde  Jéteba 

15* 

AMON 

f,40;  f 639 

Ép.  Idida,  fille  d'Hadaïa 
de  Bcsecath 

16* 

JOSIAR 
639;  + 6'»8 

Ép.  I*  Zehtdii,  Iille  de  Phadain.de  Huma; 

2**  Ainilal.  Iille  de  Jérémie,  de  I.obna. 
1 

fl.lAKIM 

(ou  Joachim  î,r) 
608  ; + 997 
Ép.  Nohtota, 
fille  d'Kl nathan 
de  Jérusalem 

I 

! .*•  Joachim  II 
(ou  Jrchonias) 
597 

I 

SA  LA  Tl!  IEL 

I 

Z.OROBABEL 
ramène , 
sous  Cyrus, 
lesJuîfs 
en  Palestine, 
936. 


2 

JoAcnAz 
008  ; i 609 


20»  Se  deltas 
dernier  roi  de  Juda, 
997  ; i 587 


ROIS  D’ISRAËL 

I"  famille.  i*r  Jéroboam  I** 
filsdeNabat, 
l*r  roi  d’Israël 
f 943 

I 

* 2*  NADAB 

t 942 

2*  famille.  3*  B a asa 

fils  d'Ahias. 
de  la  maison 
d'Issachar, 

919; t 919 

I 

K LA 

t 918 

3r  famille.  5*  Zamri 

918; 

repue  sept  jours; 
il  est  assassine 
par  Am  ri 

4»  famille.  6*  AM  ni 

t 907 

I 

7*  Achab 

888;  +888 

Ép.  Jeznhtl , iille  d'Ithobul 
(ou  Ethbaali 
roi  de  sidon 
I , 


Ociiusias  9*  Joram  70 

887  876  autres 

tué  par  Jéhu,  876  fil» 


5*  famille. 


NAMS! 

! 

Josaphat 
.1 


10* 

JÊI1U 
i 848 

I 

il* 

JOACHAS 
t 832 
■ 

12* 

1 

JOAS 
t 817 

13* 

JÉROBOAM  II 
817; + 776 

14* 

Zacharie 
767  ; + 766 
dernier  roi 

de  la  famille  de  Jéhu 
tué  par  Sellum 

1 Successeurs  de  Zacharie 

fi*  Sellum 

flls  de  Jabès, 
règne  un  mois, 

766 

16e  MANAKBM 

fil»  de  Gadl; 
t 754 

17*  PHACKÏA 

t 753 

I8«  PHACKF, 

fils  de  Homelie 
assass.  par  Osee , 

726 

19*  Osée 

(fils  d'Ela) 
dernier  roi  d'Israël, 
718. 


ni 


Alhalie 
Ép.  Joram, 
oi  de  Juda 
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DESCENDANTS  DE  LÉVI,  FAMILLE  SACERDOTALE 


LÉV'I 

I 


G8H80N 

(tige  des  üersonitcs). 
,OBNI  S KM  Kl 


CAATIl 

I 


ARAM 

Ép.  Jokahel. 


M kr  a RI 

(lige  de»  Merarites*. 

I 


t*r  grand  prêtre,  AARON 
Né  vers  1728  av.  J.C. ; consacre,  1644; 
i 

t. p.  Blitali'th,  fiile  d'Amipadal  (Juda). 


MOlSK 

Né  vers  1725;  f 1605. 

Êp.  Séyhora,  fille  de  Jethro. 


Gerson 


Elik/kr 


Nadab 
* 1644. 


Amu 
t 1644. 


2*  Ël.f.AZAR 

3*  Phinéks 
I 

4*  Anisi’K 

I 

5*  ÜOCCt 

6*  Ozi  OU  ABÏEZER 

I 

ZarahÏas 

I 

Mf.rajoth 

I 

Amahiab 

I 

ACHITOB 

I 

10*  bit  SA  ROC 

grand  prêtre  à Gabaon,  nommé  par  Raill. 
conserve  par  David  ; seul  sous  Salomon. 

Il"  Achimaas 
sous  RolKiam. 

I 

12*  AZ  ARIAS  I" 

sous  Abiain  et  Aza. 

13*  JOACJIAZ  OU  JOBANAN 
sous  Aza  et  Josaphal. 

1 

14'  JOIARIR,  AZARIAB  (OU  JOhAM' 
tous  Salomon*. 

I 

19°  Azahiar  U 
sous  Ozias,  slo. 

20*  Acritob  (ou  Jotham) 
sous  Jonathan,  78u  *. 

I 

Tir  Ni.riab  ou  Tïblcia* 
sous  Ezechias,  720. 

23*  Odéas  (ou  S a doc) 
sous  MftOftftsês,  fi#». 

24*  ‘SELl.UM  i OU  MOZAU.AM) 
sous  Amoii,  650. 

I 

25*  IlEt.CIAS 

sous  Josias,  635. 

I 

26»  Azaiwas  III, 
sous  Joachim  et  Sédécias,  610 
emmeuü  en  captivité  apres  la  prise 
de  Jérusalem. 

, I 

27*  JOKEDECH, 

588;  t captif  A Babylone. 

2ê*  JÉSUS  (ouJoefÉ),  s 5o.  surnommé 

contemporain  de  Zorobabel, 
rcvient  aveo  lui  à Jérusalem  sous  Cyrus. 

‘b**  Joachim 

(Voir  tableau  v.) 


7*  ïîéu 
1152;  f 1 t 12. 

I 


Puînées 
8*  ACHITOB 

•j*  Aciiias  ou  acijjmilsch, 
mis  à mort  par  sartl. 

Ifl*  Ariatiiar 
grand  prêtre  à Jérusalem, 
nommé  par  David, 
destitué  par  Salomon. 


*.  15*  JftSAPUAT  (ou  I»us) 
sous  Jorarn. 

16*  JoIada 

Ép.  Josabrth,  fille  de  Joram. 

17*  Zacharie 
18*  SÉRÉCIA8,  640. 


21*  Urias  (on  Maraioth1 

SOUS  AC  ha i,  75U. 


SaraÏas 

I 

Ksdraa 

le  prince  des  docteurs 
do  la  loi. 


iv 
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D'APRÈS  L’ANCIEN  TESTAMENT 

1 D’APRÈS  SAINT  LUC 

i D'APRÈS  SAINT  MATHIEU 

4 • 

2 

1 

2 

1 

2 

ADAM 

■ 

SALOMON 

ADAM 

l 

JONA 

i 

ABRAHAM 

1 

JOATHAU 

i 

1 

SET  H 

Roboam 

1 

Seth 

1 

Joseph 

1 

ISAAC 

1 

Aciiaz 

1 

ÉNOS 

1 

Abiam 

1 

Enos 

1 

JUDA 

| 

JACOB 

, 1 

Ezéciiias 

1 

1 

Caînan 

1 

AS  A 

1 

CaInan 

Simeon 

JUDA 

1 

Manassê 

1 

1 

Malalkfl 

1 

JOSAPHAT 

1 

Malalébi. 

1 

Le  vi 

Piunès 

j 

1 

AMON 

1 

1 

Jared 

1 

JORAM 

1 

Jared 

1 

Mathat 

i 

Esron 

1 

1 

JOSIAS 

IIÉNOCH 

1 

OCROSIAS 

1 

HÉXOCII 

1 

1 

Jorim 

1 

A K AM 

I 

JÉCIIONIAS 

1 

I* 

Mat  nu  SALEM 

1 

JOAS 

i 

1 

Mathusalem 

1 

EliLèkr 

1 

Aminadab 

i 

1 

Salathikl 

i 

1 

Lamecü 

1 

Amasias 

1 

Lamech 

.1 

Jésus 

1 

Naasson 

i 

ZonOBABEL 

I 

NOÊ 

i 

1 

OflAt 

i 

NOI? 

1 

1 

HKA 

| 

Salmon 

I 

abiud 

1 

1 

SEM 

1 

Jonathan 

■ 

1 

SEM 

1 

Elmadam 

| 

Booz  de  Raiia  b 

1 

Eliacim 

i 

1 

Arimiaxad 

ACI1AZ 

! 

Arimiaxad 

COSAN 

| 

OBED  DF.  RUTIt 
1 

i 

AZOR 

I 

Salé 

i 

1 

EZÉCHIAS 

| 

1 

Caïn  am 

1 

AUDI 

i 

1 , 

Jesse 

| 

I 

Sadoc 

i 

I 

Hf.ber 

1 . 

Mamasbks 

1 

Salé 

.1 

1IÉRF.R 

1 

MELCIII 

DAVID 

j ■ 

1 

Acii:m 

i 

Phaleo 

A 110  N 
1 

NÉni 

• 

SALOMON 

j 

1 

Euuu  * 
1 

1 

RÉÜ 

1 

1 

JOSIAS 

| 

1 

Pua leg 
1 

1 

Salathtel 

1 

RûhüaM 

1 

Elkazar 

1 

1 

Sarlû 

1 

1 

Joachim 

i 

1 „ 
Raoaü 

1 

ZOROBABKT. 

1 

Auias 

1 

1 

Mathan 

1 

1 

Naciior 

1 

Jf.chonias 

1 

! 

Saruo 

1 

Resa 

1 

A SA 
1 

1 

Jacob 

1 

TflARÉ 

1 

Salathikl 

1 

Nachor 

! 

JOANNA 

1 

JOSAPHAT 

Joseph 

| 

1 

I 

| 

I 

et 

ABRAHAM 

ZOROBABEL 

Tiiaré 

JUDA 

JORAM 

MARIE 

i 

1 

Isa  ac 

1 

ABILO 

I 

1 

ABRAHAM 

i 

1 

Joseph 

i 

1 

OZIAS 

JÉSUS- CHRIST 

JACOB 

I 

Eliacim 

1 

1 

ISA  AC 

1 

S EM  Kl 

1 

JUDA 

1 

AZOR 

I 

JACOB 

i 

Mathatuias 

| 

Piiarès 

1 

1 

Sadoc 

1 

| 

JUDA 

i 

1 

Mahatk 

Hesron 

1 

1 

A Cil  IM 
l 

1 

PHARES 

i 

1 

NaooÉ 

1 

1 

ARVM 

1 

I 

Eliüo 

1 

Eshon 

1 

1 

Hesli  ou  Helli 
1 

1 

Aminadab 

1 

Rléazaiv 

1 

A RAM 

1 

Naiium 

1 

1 

Naiiasson 

1 

1 

Matiiax 

1 

1 

Am  iNA  da  n 

l 

Amos 

1 

Salmon 

1 

I 

Jacob 

i 

1 

Nahasson 

1 

Mathatuias 

i 

1 

BOOZ 

1 

Joseph 

1 

SA  LM  ON 

i 

Joseph 

1 

et 

1 

1 

OBED 

MARIE 

BOOZ 

Janna 

Jessé 

JÉSUS- CHRIST 

1 

Obkd 

1 

Me  i.c  in 

1 

DAVID 

1 

1 . 
Jesse 

1 

LÉvi 

1 

I 

DAVID 

1 

1 

Mathat 

• 

1 

Nathan 

i 

Heli 

Matiiatiia 

1 

Joseph 

1 

et 

Menna 

MARIE 

1 

Mllea 

JÉSUS  -CHRIST 

1 

Eliakim 

1 
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MYTHOLOGIE  INDOUE 


Malgré  les  fables  qui  ont  altéré  la  pureté  de  leurs  croyances  primitives,  les  Indous  ont  conservé 
la  notion  d’un  Dieu  unique,  invisible,  immense,  ayant  existé  de  toute  éternité,  infiniment  bon,  infi- 
niment parfait  ; ils  lui  donnent  les  noms  de  Brabh  et  de  Baoavan;  sa  puissance  se  manifeste  par  la 
création,  la  conservation  et  la  destruction  des  créatures;  source  divine,  c’est  de  lui  que  vient  le 
monde,  c’est  en  lui  qu’il  retournera.  Dralim  est  l’éternel,  l’être  par  excellence,  se  révélant  dans  la 
félicité  et  dans  la  joie  ; le  monde  est  son  image;  tous  les  phénomènes  de  la  nature  ont  leur  cause 
dans  Brahm  ; pour  lui,  il  n’est  limité  ni  par  le  temps  ni  par  l’espace  ; il  est  impérissable  ; il  est  l’âme 
du  monde,  l’âme  de  chaque  être  en  particulier.  Mais,  au  milieu  de  ces  croyances  si  élevées  et  si 

fiures,  les  Indous  mêlent  les  erreurs  les  plus  grossières.  Voici  leurs  fables  les  plus  répandues  et 
eurs  principales  divinités.  Brahm  ayant  créé  la  déesse  Bhavam,  celle-ci,  do  son  coté,  donna  le  jour 
à trois  dieux  dont  la  naissance  est  ainsi  racontée.  Bhavani,  heureuse  de  se  sentir  exister,  se  livra 
devant  Brahm  aux  transports  do  la  joie  la  plus  immodérée.  Pendant  qu’elle  dansait,  elle  sentit 
s’échapper  de  son  sein  trois  œufs  : uu  premier  sortit  BiiAbma,  créateur  du  ciol  et  de  là  terre;  du 
second,  Vichnou,  conservateur  de  la  création;  et  du  troisième,  Civa,  destructeur  des  êtres  créés. 
C'est  là  ce  que  l’on  appelle  la  Trimourtti  ou  Trinité  iudoue. 

Brahma.  — Après  avoir  contemplé,  pendant  des  myriades  d’années,  la  surface  des  ondes  couvertes 
de  ténèbres,  Brahmà  fut  tiré  de  sa  léthargie  par  une  voix  mystérieuse,  implora  Brahm,  qui  lui 
apparut,  et  lui  fit  voir  tous  les  mondes  en  germe  dans  son  être.”  Ayant  reçu  do  lui  la  faculté  de  les 
tirer  du  chaos,  Brahmâ  commença  l’œuvre  de  la  création.  11  forma  d’abord  les  sept  sphères  étoilées, 
éclairées  par  les  génies  lumineux  ; d’une  des  coquilles  de  l’œuf  d’or  d’où  il  est  sorti,  il  forma  le  ciel, 
et  de  l'autre  la  terre  ; puis  il  créa  le  soleil  et  la  lune,  et  enfin  les  enfers,  qu’éclairent  huit  esear- 
boucles  posées  sur  la  tête  de  huit  serpents.  L’attention  de  Brahmà  se  porta  ensuite  sur  les  êtres  qui 
devaient  peupler  l’immensité  ; il  créa,  dans  ce  but,  dix  esprits  Célestes  qui  donnèrent  le  jour  aux 
Manous,  aux  Vasous,  aux  ltichis,  aux  Grandharvas.  etc.;  il  s’unit  ensuite  à sa  sœur  Saraswati,  qui  le 
rendit  père  des  Dévas,  génies  bienfaisants,  et  des  Daetyas,  génies  malfaisants;  puis  il  créa  les 
astres,  les  plantes,  les  animaux.  Cependant  la  terre  était  préparée  pour  recevoir  lo  genre  humain. 
A loin  Brahmà  fit  sortir  de  sa  bouche  un  homme  qu’il  nomma  Biiauman,  et  lui  fit  don  des  quatre 
livres  sacrés  ou  Védas,  dépôt  de  la  vérité,  fondement  de  la  religion  et  de  la  législation  indiennes. 
De  Brahman  naquirent  les  Braiimes,  destinés  à propager  sur  la  terre  la  religion  de  Brahmâ;  de  son 
bras  droit  le  créateur  fit  sortir  ensuite  Kchatriya,  qui  fut  la  tige  de  la  seconde  caste,  ou  caste  guer- 
rière, la  seule  qui  pût  régner  ou  rendre  la  justice  • elle  eut  pour  mission  de  défendre  les  Brahmes  ; 
de  sa  cuisse  droite  naquit  un  troisième  hommo,  Wecya,  qui  fut  lo  père  des  commerçants  et  des 
laboureurs,  dont  la  mission  est  de  nourrir  les  prêtres  et  les  guerriers  ; do  son  pied  droit  il  fit  sortir 
un  quatrième  homme,  Soudha,  qui  dut  être  le  père  des  artisans  et  des  esclaves  destinés  à travailler 
pour  les  trois  autres  castes.  Une  classe  distincte  de  ees  quatru  castes  est  celle  des  Parias,  composée 
du  rebut  do  la  société;  elle  est  universellement  méprisée  et  délestéo;  sur  elle  su  sont  réunies  toutes 
les  misères  et  tous  les  opprobres  : aussi  l’horreur  qu’elle  inspire  la  sépare-t-ello  à jamais  des  des- 
cendants de  Brahmâ.  Un  orgueil  immense,  s’empara  de  ce  dieu  lorsqu’après  avoir  créé  le  monde  L. 
l’eut  organisé  ; il  se  livra  alors  à tant  de  violences,  à tant  d’attentats,  qu'en  punition  de  ses  crime*-, 
Brahm,  le  dieu  suprême,  rontro  lequel  il  s'était  révolté,  lo  fit  précipiter  du  haut  des  sphères  étoi- 
lées dans  l’ablme  sans  fond.  Avant  qu’il  lui  fût  promis  de  reprendre  sa  place  dans  lé  séjour  des  dieux 
auprès  de  ses  frères  Vichnou  et  Civa.  Brahmâ  fût  obligé  de  passer  par  quatre  incarnations  terrestres 
ou  avatars,  pendant  quatre  âges  différents.  Il  prit  d’abord  la  forme  du  corbeau-poête,  sous  laquelle 
il  vécut  trois  âges  et  devint  le  plus  grand  des  prophètes;  se  montra  ensuite  sous  les  traits  d'un 
paria  du  nom  de  Valmiki,  d’abord  brigand  redoutable,  puis  pénitent  renommé,  il  oommenta  les 
Védas  rédigés  par  lui  avant  sa  chute,  puis  il  composa  le  grand  poème  épique  appelé  Itamâyana. 
A une  autre  époque,  il  parait  sous  le  nom  de  Viaça,  poète  célèbre,  à qui  l’on  doit  plusieurs  des 
grandes  épopées  de  l’Inde.  C’est  encore  Brahmâ  qui,  dans  le  siècle  de  fer  ou  siècle  noir,  et  sous  le 
nom  de  Kalidaça.  vient  doter  l’Inde  de  beaux  poèmes  dramatiques.  C’est  là  sa  quatrième  et  der- 
nière transformation.  On  représente  Brahmâ  avec  quatre  tètes  et  tenant  dans  ses  quatre  mains  la 
chaîne  qui  soutient  tes  mondes,  les  Védas,  le  style  a écrire  et  le  feu  des  sacrifices;  le  cygne-aigle 
llamsa  le  porte  sur  son  dos.  Hamsa  sert  aussi  do  monture  à Saraswati,  sœur  et  épouse  de  Brahmâ. 
On  représente  celle-ci  habillée  de  blanc,  assiso  sur  une  feuille  de  lotus  et  jouant  au  luth  indien. 

Vichnou.  — Les  métamorphoses  de  Vichnou  sont  très-nombreuses;  mais  ou  cite  principalement 
les  dix  suivantes.  La  mission  de  Vichnou,  divinité  douce  et  bienfaisante,  étant  de  protéger  te 
monde,  on  le  voit,  dans  chacun  de  ses  avatârs,  venir  au  secours  do  la  torro  menacée  do  quelque 
péril  imminent  ou  do  quelquo  catastrophe.  Un  géant  du  nom  Halagriva  s’était  emparé  des  Védas  et 
les  avait  emportés.  La  terre,  privée  de  cette  source  de  lumière  et  de  vérité,  était  menacée  de 
tomber  dans  la  barbarie.  Vichnou  accourt,  se  met  à la  poursuite  du  ravisseur;  longtemps  il  le 
cherche  sans  pouvoir  le  rencontrer;  enfin  il  le  découvre  au  fond  de  la  mer  où  il  a caché  son  trésor. 
Vichnou  prend  alors  la  forme  d’un  poisson,  pénètre  dans  la  retraite  du  géant,  le  tue,  et  rend  aux 
mortels  leurs  livres  sacrés.  Les  mauvais  génies,  toujours  en  lutte  contre  lus  dieux,  voulurent  un 
jour  s’emparer  d’un  breuvage  que  ceux-ci  avaient  inventé  et  qui  donnait  l'immortalité;  ils  leur 
déclarèrent  la  guerre.  Les  combats  qui  se  livrèrent  à cette  occasion  furent  terribles,  et  l’on  vit 
tomber  dans  la  mer  le  mont  Mérou,  séjour  habituel  des  dieux.  A la  suite  de  ces  luttes  gigantesques, 
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la  terre  allait  être  complètement  bouleversée,  lorsque  Vichnou  parut  sous  la  forme  d’une  tortue 
gigantesque;  il  supporta  le  monde  sur  sa  vaste  écaille  et  empêcha  la  catastrophe  qui  allait 
Panéantir.  Grâce  à cet  appui,  elle  put  reprendre  sa  marche  accoutumée,  et  l'univers  rentrer  dans 
son  ordre  éternel.  Vichnou  eut  encore  à manifester  sa  puissance  contre  d’autres  géants.  L’un  d eux, 
nommé  Erouniakcha,  s’était  emparé  du  globe  terrestre  et  l’emportait  au  fond  de  l’ablmo.  Vichnou, 

S révenu  du  danger  que  courait  notre  planète,  se  métamorphose  en  sanglier,  se  met  à la  poursuite 
u géant,  l’atteint,  le  terrasse  et  reprend  la  terre.  Le  divin  sanglier  charge  alors  son  précieux 
fardeau  sur  ses  vastes  défenses  et  le  rapporte  en  vainqueur.  A quelque  temps  de  là,  Erounya,  autre 
géant  dont  l’impiété  semait  la  corruption  parmi  la  race  humaine  et  dont  l’orgueil  scandalisait  les 
dieux,  eut  à ressentir  aussi  la  force  redoutable  de  Vichnou.  Erounia,  fort  d’un  oracle  de  Brahmâqui 
lui  avait  promis  qu’il  ne  mourrait  ni  le  jour,  ni  la  nuit,  ni  par  l’eau,  le  feu  ou  le  fer,  sous  les  coups 
d’aucun  être  humain,  insultait  souvent  les  dieux.  Vichnou,  dont  il  avait  méprisé  la  puissance,  pre- 
nant la  forme  d’un  être  moitié  homme,  moitié  lion,  s’élança  sur  le  géant  à l’heure  du  crépuscule, 
alors  qu’il  n’est  ni  jour  ni  nuit.  Un  combat  terrible  s’engagea  entre  les  deux  adversaires  ; Vichnou 
déchira  le  géant  do  ses  dents  redoutables  et  sortit  vainqueur  de  la  lutte  : c’est  là  sa  quatrième 
incarnation.  La  cinquième  eut  lieu  dans  les  circonstances  suivantes  : le  géant  Marabali  avait  usurpé 
la  souveraineté  des  trois  mondes,  la  terre,  le  ciel  et  les  enfers;  de  là,  grande  colère  des  dieux. 
Ce  fut  Vichnou  qui  se  chargea  de  vonger  cette  usurpation.  11  prit  la  ligure  au  brahme-nain  Vamana, 
et  se  présenta  devant  l’orgueilleux  géant;  il  le  pria  de  lui  donner  en  présent  autant  do  terre  qu’il  en 
pourrait  mesurer  de  trois  de  ses  pas.  Mahabali  se  rendit  à un  désir  qui  lui  paraissait  sans  impor- 
tance ; il  s’engagea  même,  sous  serment,  à tenir  sa  promesse.  Alors  le  nain,  grandissant  tout  à 
coup,  devint  un  géant  d’une  taille  prodigieuse,  nui  d’un  pas  mesura  la  terre,  de  l'autre  le  ciel  ; du 
troisième  il  allait  franchir  les  enfers,  lorsque  Mahabali,  s avouant  vaincu,  reconnut  Vichnou,  tomba 
à ses  pieds  et  se  soumit  à son  autorité.  Far  commisération,  le  dieu  laissa  au  géant  la  souveraineté 
des  enfers.  Vichnou  apparaît  ensuite  (6r  avatâr),sous  la  forme  terrible  de  Paraçou-Rama  (ou  Rama 
à la  hache  de  guerre),  dont  la  mission  fut  d’humilier  et  de  détruire  la  race  dégénérée  de  Kcha- 
triyas,  ou  guerriers.  Dans  ses  autres  transformations,  Vichnou  manifeste  sa  puissance  sous  une 
forme  beaucoup  plus  noble  ; on  y reconnaît  le  progrès  intellectuel  d’une  époque  plus  rapprochée  de 
nous  et  plus  civilisée.  Septième  avatâr  : le  dieu,  sous  le  nom  de  Rama-Tcbandra,  descend  sur  la 
terre  pour  la  délivrer  des  mauvais  génies  qui  l'infestaient,  et  surtout  du  terrible  géant  Havana, 
tyran  de  Lankâ  (l’ile  de  Ceylau).  Pendant  le  séjour  que  Vichnou  fit  alors  sur  la  tere,  il  épousa  une 
mortelle  d’une  beauté  merveilleuse,  nommée  SIta,  fille  de  Djanaka,  roi  de  Mithilâ.  Rama  vivait 
heureux  avec  son  épouse,  lorsqu’elle  lui  fut  enlevée  par  le  géant  Râvana.  Rama,  ne  voulant  pas 
laisser  le  ravisseur  paisible  possesseur  de  son  précieux  larcin,  fit  alliance  avec  plusieurs  tribus  sau- 
vages, et,  les  menant  avec  lui,  se  mit  à la  poursuite  de  Râvana,  lui  livra  une  bataille  sanglante  et  le 
tua.  La  belle  Sltâ  fut  le  prix  du  vainqueur.  Dans  son  huitième  avatâr,  on  voit  Vichnou,  sous  le  nom 
de  CntCHNA,  parcourant  l’Inde,  délivrant  les  peuples  de  leurs  tyrans  et  des  brigands  qui  désolaient 
les  différents  pays  qu'il  traversait,  profitant  de  son  séjour  chez  un  peuple  pour  lui  donner  des  pré- 
ceptes de  sagesse  et  des  exemples  ae  vertu.  Vichnou  continue  ce  nome  rôle  dans  sa  dernière  appa- 
rition sur  la  terre.  C’est  lui  qui,  sous  le  nom  de  Bouddha,  est  le  saint  et  le  sage  par  excellence  ; il 
quitte  le  monde  pour  aller  méditer  au  désert,  entouré  seulement  de  cinq  disciples  favoris.  Un  jour 
il  abandonna  sa  solitudo,  et  vint  à Bénarès  prêcher  une  doctrine  nouvelle  à laquelle  il  convertit  des 
peuples  entiers,  jusquà  ce  qu’enfin,  son  temps  étant  accompli,  il  s’éleva  dans  le  ciel.  Dans  sa 
dixième  et  dernière  transformation,  qui  aura  lieu  à la  fin  des  temps,  Vichnou  apparaîtra  sous  la 
forme  d’un  cheval  de  feu  du  nom  de  Kalki  ; il  frappera  la  terre  du  pied,  la  réduira  en  poussière,  et 
précipitera  les  méchants  dans  les  abîmes  do  l'enfer;  mais  les  germes  des  êtres  seront  conservés 
pour  le  jour  où  renaîtra  le  monde.  Vichnou  est  représenté  couvert  d’un  riche  costume  ; il  a quatro 
mains  qui  portent  comme  attributs  une  massue,  un  disque,  une  conque  et  un  lotus;  quelquefois  on 
lui  donne  quatre  têtes  ; il  a pour  monture  Garoitda,  vautour  à tête  humaine. 

Civa.  — Bien  que  frère  de  Vichnou,  Civa  en  est  le  plus  implacablo  adversaire;  il  nous  est  déjà 
connu  par  les  exploits  de  son  frère,  car  c’est  contre  lui  que  lutte  Vichnou  dans  ses  combats  eu 
faveur  de  la  terre  et  de  ses  habitants.  C’est  Civa  qui  prend  la  forme  de  ces  génies  malfaisants,  de 
ces  terribles  géants  qui  menacent  de  détruire  l'œuvre  du  Créateur.  On  représente  Civa  avec  quatre 
mains  et  cinq  têtes,  dont  la  principale  a trois  yeux.  Le  taureau  Nandi  lui  sert  de  monture.  Lorsque 
Civa  est  figuré  menaçant  et  terrible,  il  montre  des  dents  aiguës,  le  feu  jaillit  de  ses  lèvres  entrou- 
vertes, un  diadème  de  crânes  humains  ceint  sa  chevelure  flamboyante  et  un  collier  pareil  entoure 
sa  poitrine  ; autour  de  ses  bras  et  de  son  corps  s’enroulent  des  serpents  ; il  tient  en  ses  mains  l’épée, 
la  lance  et  la  flamme  ; tout  son  corps  est  d’un  blanc  cendreux,  image  formidable  de  rincandescence 
et  de  la  destruction  qui  l’accompagnent;  à ses  côtés  est  placé  un  tigre.  Sa  femme  est  Bhavani,  tour 
à tour  déesse  conservatrice  et  guerrière.  On  la  voit,  comme  son  époux,  tuer  les  géants,  punir  les 
méchants,  envoyer  sur  la  terre  les  maux  et  les  maladies.  C’est  en  l’invoquant  que  les  tbougs,  ou 
étrangleurs,  égorgent  leurs  victimes.  On  la  représente  avec  quatre  ou  huit  têtes,  huit  ou  seize 
bras;  en  ses  mains  sont  la  roue  de  feu,  l’épée,  l’arc,  les  flèches,  le  formidable  lacet  et  le  vase  à 
recevoir  le  sang.  Comme  son  époux,  un  collier  de  crânes  humains  serpento  sur  son  sein  ; le  croissant 
de  ia  lune  brille  sur  sa  tête. 


BRAHM,  PARA-BRAIIMA  ou  BHAGAVAN 
le  Dieu  suprême. 

I 

BHAVAN1 , dccsse  tierge. 
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MYTHOLOGIE  SCANDINAVE 


Comme  les  mythologie*  de  l'Inde  et  de  la  Grbcet  elle  a pour  base  la  personnification  des  effets  ou 
des  causes  de  la  nature  et  la  déification  des  héros  ; elle  admet  la  coexistence  des  deux  principes 
du  bien  et  du  mal  et  de  leur  lutte  éternelle.  Les  Ases  ou  Dieux  sont  les  auteurs  des  biens  moraux 
et  physiques,  les  Jotes  ou  Géants,  les  fauteurs  de  tous  les  maux.  Los  Ases  symbolisent  la  forco  qui 
crée,  conserve,  embellit,  les  Jotes  celle  qui  dévaste  et  détruit.  Partant  de  ce  principe  que  le  chaos 
a précédé  la  création,  le  désordro  l’ordre,  les  ténèbres  la  lumière,  elle  regarde  les  géants  comme 
existant  avant  les  dieux.  Ce  chaos  s'appelait  Ginnungap  ; au  nord  de  celte  masse  informe  on  voyait 
Niffei.heim,  amas  de  glaces  étemelles  ; vers  le  sud  s’étendait  Muspelheih,  vaste  espace  embrasé. 
Du  centre  du  Niffelhkim  jaillissait  la  source  Hvergelmf.h,  dont  les  eaux  amoncelées  s’étant  gelées 
sous  l’action  du  froid,  formèrent  un  vaste  glacier.  Les  vapeurs  brûlantes  qui  s’exhalaient  de 
Muspelheim  s’étendirent  sur  cet  amas  do  glace,  le  mirent  en  fusion  et  l’on  en  vit  sortir,  d’abord 
Ymku,  l’ancêtre  de  tous  les  géants,  puis  la  vache  Audumbla,  qui  pour  se  nourrir  se  mit  à lécher  les 
blocs  de  glaces  ; elle  en  fit  sortir,  au  bout  de  trois  jours,  Bure,  père  de  Bûr.  Bôr  épousa  la  géante 
liXTSLA,  qui  le  rendit  père  d’Odin  (la  pensée),  de  Vil  (la  volonté)  et  de  Vé  (la  force),  c’est  la 
trinité  Scandinave.  Ces  trois  dieux,  ou  ases  sont  les  ancêtres  des  autres.  Cependant  l’univers 
gémissait  sous  le  poids  des  forfaits  du  géant  Ymer  ; Odin  et  ses  deux  frères  entreprirent  de  le 
débarrasser  de  ce  monstre  ; ils  le  tuèrent.  Son  sang  se  répandit  en  si  grande  abondance  qu’il  pro- 
duisit un  véritable  déluge  qui  engloutit  les  géants  à l’exception  de  Bbrgklmeii  et  de  sa  femme,  qui 
réfugiés  sur  un  sommet  élevé,  parvinrent  à se  sauver  et  perpétuèrent  la  race  des  géants.  Des 
membres  d'YMER,  Odin  et  scs  deux  frères  formèrent  Midoard,  ou  la  Terre,  de  son  crâne,  le  Ciel  et 
les  astres,  de  son  sang  la  mer,  de  ses  os  les  montagnes.  Trouvant  leur  ouvrage  incomplet,  ils  se 
rendirent  sur  le  bord  de  la  mer,  dans  un  lieu  où  croissaient,  à côté  l’un  de  l’autre  un  frêne  et  un 
rosier  ; de  l’arbre  ils  fireut  sortir  Askur,  le  premier  homme,  de  l’arbuste,  E.mbla,  la  première 
femme  ; do  ces  deux  êtres  est  né  le  genre  humain. 

Les  géants  habitent  Utgard,  région  septontrionaie  séparée  de  la  Terre  par  des  montagnes  de 
glace  ; le  séjour  des  dieux  se  nomme  Asagard,  ou  le  Ciel  ; leur  vie  s’y  écoule  au  sein  des  fêtes,  des 
tournois,  des  banquets,  réglant  les  destinées  des  humains  et  attendant  paisiblement  le  jour  de 
Bagnarok,  ou  la  fin  du  monde.  Lorsque  ce  terrible  instant  sera  arrivé,  Odin  et  le  Soleil  serout 
dévorés  par  le  loup  Fenris,  symbole  du  feu  souterrain  ; mais  bientôt  le  monde  sera  reconstruit  par 
le  sage  Vidar  ; alors  cessera  la  longue  querelle  des  Dieux  et  des  Géants  et  une  paix  éternelle 
régnera  sur  le  monde. 
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momie  il  sera  le  roi  suprême 
de  cet  âge  meilleur. 
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ROIS  I)E  THÈBES  — INACHIDES 

INACHUS 

AGÉNOR 

ftp.  TÉLÉPU  ASS  A. 

I 


I *•  roi  Cauml's,  vers  liU 
fonde  Thèbes 
dont  il  fut  le  1er  roi. 

Ép.  Hrrmione  ou  Harmonie, 
fille  de  Mars  et  de  Vénus. 


Phénix 

I 


CÉPHÉE 
ftp.  Cassiopée. 

Andromède 

ftp.  PSRSÉK. 


Europe 

aimée  de  Jupiter. 

I 


Rhadamantuu 


Agave 
•2*  ECHION 
né  des  dents 
du  dragon. 

3*  PBNTIIKE 
tue 

par  sa  mère 
et  ses  2 tantes. 


4°  Polydork 
Ep.  Nycléis, 
fille  de  Nyctëe. 

5*  LADDACLS 
Tige 

de  Lalxlacidcs. 
ftp.  Nyctis. 

3e  (*)  LaTos 
ftp.  Jocaste. 

10*  (*>  ŒDIPE 
vers  1200. 

ftp.  1°  Jocaste,  sa  mère  : 
2°  Eun/anie. 


Semé  lé 

aimee  de  Jupiter. 

I 

BACCHUS 


Ino 

ftp.  athamas 
roi  de  Thèbes? 

! 

Mùliccrtk  Léarque 
ou 

Palémon 


Autotitie 

ftp.  Aristée,  fille 
d'Apollon 
et  de  Cyrène. 

ACTKGN 

grand  chasseur. 


Il*  Etkocle 

I 

Laodamas 


POLYNICE 

ftp.  A rijit,  fille  d’Adraste, 
roi  d’Argos. 


iFM&NE 


% autres  enfants. 


12*  Tiif.rsandre 
tué  par  Télèphe. 
ftp.  Pèmonace, 
fille  d’Amphiaraüs. 

13«  Tibamènp. 

14*  AUTÊSION 

I 


Tueras 

I 


Aryee 

ftp.  Aristod&me. 


.SaMLS 

I 


Clytus  Télémaque 

I 

Cm  ALCIOPK 

.1 

Eumenidks 

. I 

ÆNF.SIDAMLS 

THIsRON 

ALCÉE 

aïeul  d’Herculr 


ŒOLICUS 

ÆORUS 


O L»  6.  roi  <l»  Tholw»  Mt  I.TCC5  j usunul.„r5. 

Le  7*  — — ÀMPIHON  \ ' 

{*)  Le  94  — — Créon,  frère  de  Jocaste,  usurpateur 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps  historiques) 

XII'-III*  siècle  av.  J.-C. 


FAMILLE  DES  HÉRAGLIDES  — ROIS  DE  SPARTE  (2e  DYNASTIE) 


I-ROCLIDES  OU  EURYPONTIDES  ARISTODÈME  AG)DES 

ï)p.  Argit,  fuie  d’Autéaion.  ° 0 

I 


1" 

roi,  PROCi.Es 

1185 

!•' 

r roi,  EunYSTHÈNR  ' 

2® 

Sors  | 

* 

2* 

Agis 

3* 

ECRYPON  )l 142-98* 

3® 

ECIIE8TRATE  , 

Il  156 

4® 

PRYTANI8  ! 

4® 

Læbotas 

• ’ 

5» 

Ecmonk 

980 

1 j 

1 

5® 

Doiussus 

986 

6* 

POLYDF.CTK  * 

Ru?  Lycurgue 

i 

; 

ié  législateur. 

6® 

Agésilas 

957 

7* 

ClIARILAlS 

1 

| 

7® 

ARCUÉLAÎS 

!.09 

8* 

Nicandre 

809 

1 

; 

8® 

TÉLÉCLE 

853 

a* 

770 

I 

9® 

Alcamène 

813 

AltCHIOAMC 

ANAXANDRIDK 

10® 

1 

POLYDORF. 

776 

i 

1 

t 720? 

10® 

Zeuxidame  72? 

ARCIIIDAME 

| 

1 

1 

II® 

ELRYCRATE  I" 

724 

il* 

ANAXIDAME  690 

ANAXil.AS 

! 

i 

i 

12® 

anaxandre 

687 

12* 

ARCIIIDAME  651-605 

LKOTYCIÏTDE 

1 

1 

1 

13® 

Eürycrate  II 

652 

13* 

AOASICI.ÉS  645 

HlPPOCRATIDES 

1 

1 

1 

r.® 

14* 

Ariston  597 

Agésilas 

1 

i 

_ 1 V 

15® 

ANAXANDRIDK 

597 

15* 

DEMARATE  520 

Ménarès 

1 

:e*  1 EOTYCH1DE,  492; 

16*  CLÉOM&NE  I",  519 

DOR1É  17*  LÉONIDAS  I®',  49! 

CLÉOMüHOTfc 

uepusé  en  469 

t 480 

i 

| 

Palsanias 

Î7*  ARCIIIDAME  I*r,  469 

18®  PLISTARQUE,  489 

t 477? 

*,  427 

t 476 

1 

i 

19*  PLISTOANAX 

!*•  Agis  J*r.  427 

19*  agt.silas  le  Grand 

t 3V» 

■‘00;  t 361 

20®  Palsanias 

Léotychidb 

20*  ARCIIIDAME  II,  361 

i 

al'  AliF.SIPOLIS  1"  597  11'  CLÉOMHHOTE  I"  16u 


2 1 * AGIS  H . 338 

oot  Plliieviihic  Itr  19(\ 

+ 380 

| 

1 

t 329  * 

r>UUA»IUAt  !”■  , JJU 

T 304 
1 

23®  AGSSIPOU8  II  37! 

24®  ClÊomène  11  370 

i 

23*  ARCIIiriAMR  III,  296 

ACROTATE 

Clf.onyme 

t 258 

1 

Êp.  Chélonule 
l 

£p.  Archidnmie , f 235 

25*  A R EUS 

1 

’il*  ELDAMIDA8  II,  281 

OU 

Ari'.tas  !•*,  3o9 

28®  LÉONIDAS  II 

, 257 

Archxiamtt 

T 244 

1 

1 

Ep.  ARCIIIDAME  IV 

£t>.  Agrsiitraf0t 

26®  ACROTATE,  265 

3U®CLF.OME.NE  III 

30®  bis 

29® 

soeur  d'Agésilas. 

1 

238. 

Kucljdas 

CLÉOMÜROTK  II 

. . _ 

1 

27*  A R EUS 

ftp.  Agiathis. 

234 

243 

25®  AGIS  III  2t% 

ARCHIDAMUB 

ou 

veuve  d Agi»  III. 

roi 

usurpateur. 

t 235 

ARSTAS  I(,  264 

avec 

I 

Rp.  Agiathu 

I 

>on  frère 

AOÉSIPOLIS 

26®  Kdrydamab 

31*AOÉ«IPOUSlIl 

OU  EüOAMIDAS  III,  23"  ; 

219 

3557 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps  héroïques) 

XIV" -V*  siècle  av.  J.  C. 


FAMILLE  DES  ÉAGIDES  — M YRMIDONS  DE  THESSALIE. 


GLITOR 

Eurymedus « 
almce  de  Jupiter 

myrmidon.  roi  en  Thessalio. 
ftp.  Pisidice , fille  d*Êole. 


açtor  eut 

de  la  nymphe  Epine, fille  d'Asopus. 


mus 
roi  de 
Phlhiotide. 

I 

KMIUTION 

Argonaute. 

I 

Anttgone 
ftp.  Pelée 


laque,  ou  fils  de  Jupiter  et  d’Êgine,  roi  d'ftnopée  (Êgine)  juge  aux  Enfers  (Mytli. 
Êp.  I®  Endeis,  fille  de  Scyron,  roi  de  Mégare  ; 

2°  Ptamalh /,  néréide. 


2 

MOLOSSUS 

roi 

d'ftpire. 


PÉLÉR,  roi  de  Phlhiotide 
etd'Iolchoe. 

ftp.  i°i4n(iponf,ûlled'Eurytion; 
2*  Thètù,  néréide. 

I 


2 

ACHILLE 

ftp.  Dfidanui.  fille  de 
Lycomède,roi  de  Scyros. 

PYRRUS  OU  NÉOPTOLàME 
fondateur  du  royaume 
d’ftpire. 

ftp.  1“  Hermione, 
fille  de  Mcnélas; 

2”  Andromaque , 
▼cuve  d’Hector. 

I 


TÉLAMON 
roi  de  Salaminft. 

Ép.  t*  Giaucé,  fille  de  Cycrée, 
rni  de  Salami  ne; 

2"  Z/éeiVme,  fille  de  Laomédon; 
3°  Péribé*,  fille  d’Alcatiiods. 

I 


PIIOCUS 

tué  par  ses  frères. 

I 

Atlérie 

I 


TE LC ER 
fonde  Salaroine 
dans 

nie  de  Cypre. 


2 

PIÈLE 

tige 

des  rois  d’ftpire 


PYRRHUS 

roi 

d'ft.pire;  + 272. 
ftp.  Antigone, 
fille 

de  la  reine 
Bérénice. 


PEROAMME 

fonde 

Pergamrnc. 


2 

AMPIItALE 


3 

AJAX  1 

Êp.  Tecmetse. 
fille 

de  Teuthraa, 
prince 
phrygien. 

EURYSACES 

roi 

de  Salaxnine. 

PHYUht 

! 

U Aie  LUS 

. I 

KPlLYCfS 

I 

ACESTOR 

AtïF.NOR 

I 

ours 

I 

LYCOS 

I 

TYPHON 

LAÏUS 

I 

AOAMKSTOn 

I 

TtSANDRUB 

I 

MILTIAPE 

HIPPOCLIDfts 

ctpJLus’ 

I 

MILTIAPE 
vers  500. 


1 La  veuve  de  Cypsélus.  épouse 
Ci  mon,  fils  de  Steaagoras 


M ESA<«OR  AS 

tyran 

des 

Dolonces. 


MfLTTADE 

successeur  de  son 
frère; 
vainqueur 
à Marathon; 
t.489. 

ftp.  Egéaipyle, 
tille  d’olorus, 
roi  de  Thrace. 


çlMON 
vainqueur 
des  Perses  ; 

A CAO, 


• Qu'il  ne  faut  pas  confondre  avec  Ajax,  fila  d'Oîlée,  roi  des  L 


.oeriens 
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3'iS 


DESCENDANTS 


! 

H Y AS 


LE  CIEL  et 

Japet  Ép. 
ou  )a 

f 

ATLA8 

roi  do  Mauritanie, 
tfp.  1°  PU toM,  Oceanide; 

2*  Æthra,  id. 

3°  lletpërii . 

I 

1 OU  2 

Les  7 Hyades  : 

,4»nbrojie 
E y doit 
E*ylc 
Adronlé 
Alihit 
Cornnis 
Clé, s. 


I 3 

LES  7 PLltfADF.S  OU  ATLAXTIDES  : LES  3 HE  S PÉRI  DE  8 : 

.Alain  F.glé 

Eltclre  Aréthuie 

Tayiète  Hypértihuse 

Astéropé 
Méropt 
Alcyoné 
Céleno. 


HRI.I.KN 

tige  de  la  race  hellénique 


AMPHfCTYON 


ITONK 

Ép.  Aièlanippe 
Bkote 

donne  son  nom 
à la 
Béotie 

I 

ITONE 


l'H  YSCIl'S 

I 

Loche 

donne  son  nom 
& la 

Locride. 

Êp.  1°  Cambyst; 
2*  Protogénù. 


Cy.xus 


Electkyon 

HIPPaLCIMK 

Pinlubt 

Argonaute 

OPIIELTE 

1 

Damasiciithon 

ARCHILICrS 
1 x 

PHOTIIOENOR 

1 

HObŒDOClS 

1 

OTlep. 

A'gonauto. 

roi 

des  Locriens. 
1 

roi  de  Thêbes. 

Pènèlèe 

1 

Xantjie 
dernier 
roi  de  Thèbes, 

♦ 

Ai  ai 

chef  des  Locriens 
au  siège 
de 

Troie. 

aigus 
roi  d’Clis, 
tué  par  Hercule. 

PlIYI.ÉE 

Méoès 

par  Melanthe. 

(Emu 

roi  de  t’.alydon 
£p.  1"  Althéf, 
fille 

de  Tcslius  ; 
2«  Pênbte, 
fille 

d'HipponoOs. 

ALCATIIOfS 

AUHtlïS 

1 

ONCflESTEE  TUEnSITE 

t 

M ÉLÉAflliK 
P.p.  Cléopâtre, 
fille 

de  Alarptste 
etdidas. 

guatre  autres 
fils. 

I 2 

péjanire  Gorgé  Tydêr 

Êp.  Hercule.  Ep.  Andremon.  E.p.  IUipyle, 

fille 

d'Adraste 

Diomède 
rof  d’Étolie, 
puis 
d’Argos. 
Ep.  Egialéc. 
petHe-fille 
d'Adraste. 

Trois  autres 
tilles. 

l Oü’il  ne  faut  pas  confondre  avec  Endymion.  roi  de  Carie,  amant  de  Phcrlxe  ou  de  la  Lune.  (Mylh.) 
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JAPET. 


LA  TERRE 

Jly  mine 
Terre. 


Deucalion 
vers  1400 
Ep.  Pyrrha. 


Epimèthée 
ep.  Pandore. 

Pyrrha. 
Ep.  Deucalion. 


Hbsper 

Ileepérit. 
Ep.  Allas. 


Protogénie 
Ep.  1°  Locre  ; 
3°  Jupiter. 


Ethlius 

s'établit  en  Elidé. 
Ep.  Calyce,  fille  d'Æol  us. 

Endvmion  ‘ 

I 

Epée 

donne  son  nom 
à l'Epée 

(auparavant  Élide). 

Ep.  Anaxirrhoé. 

Hyrmina 
Ep.  Phorbas, 
fils  de  Lapithus. 

ACTOH  Tl 

! p 

J RITOS  CTK.TOS  Arg0 

ALPIL8 

AMPHIMACU08 


Etolus 
donne  son  nom 
à 1’Etolie. 

Pronoé 

I 


PÉON 

donne  son  nom 
à la  Péonie. 


Tl  PHYS 
pilote 
des 

Argonautes. 


PLEunoN, 
fonde  Pleuron 
en 

Etolie. 

Agénor 
Ep.  Epicasle. 


CALYDOR 

donne 

sou  nom  & la  ville 
de  Cal ydon 
(Etoile). 


Parthaon 
Ep.  £uryfe. 


Sept  autres 
fils. 


Démonic.e 
eut  de  Mars 

I 

Evénus 

Marpeese 
Ep.  Idas. 


Tiiestius 

roi 

d'Etolie. 


Plexippk,  Toxék 
tues 

par  Mèléagre. 


Attliée 
Fp.  Œncc. 


Leda 

Ep.  Tyndaro 


Hypermnestre 
Ep.  Oicles. 


Protogénie 
eut  de  Mars: 

I 

0XILU8 

Andhêmon 
Ep.  Gorgé, 
fille 

d'Œnée. 

i 

TlIOAS 

chef 

«les  Etoliena 
au  siège 
de 

Troie. 

.1 

Hemon 

I 

OXYLliS 
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RACES  HELLÉNIQUE 

DEUCALION. 

I 

HKL 

Roi  de  Phibiotide  (tige 
ftp.  la  nyin 


ÉOLB 

lige  de  U race  éolienne. 
Ép.  Enarite. 


Dunes,  tige  des  Dorions. 
I 

Tectamos 


ftp.  Tyro 
■■nièce. 


Kp. 

I*  A Icidice , 
3*  Sidéro. 


I 

Tyro 

ou 

Salmonioi 
Ep.  Crétbée. 


Macs Es  Athama* 

ftp.  !•  une  natcuU;  — 2«  Mélibtt. 


DSios 


1 1 3 

DiClYft  Pitalt  Al.ECTOh 


MHS 

I 

Tkstbrédos 

I 

prothou 


P Elias 

(on  fils  de  Tyro  et  de  Neptune),  roi  dTolchos. 


NélEk 

(ou  fils  de  Tyro  et  de  Neptune), 
fond**  Pylos. 


fond»*  Pvlos. 
Ép.  Chloris. 


AurTQUK 

A CA STS 

Alceste 

Trois  autres 

ftp.  ChlorU, 

roi  d’iolchos 
après  Eson. 

ftp.  Admète. 

tilles. 

Iumos,  Morses 
devins  célèbres 
et  Argonaute». 

■ 

NESTOR 
dit  le  Nage. 

1 

PEmclymèxe 
lue  pur  Hercule. 

Plnthilcs 

1 

Dix  autres  fils 
tués  aussi 
par  Hercule. 

PISISTIVATB 

1 

Tbrasimêdl 

1 

A*TlLU<jl  1 

ï 

1 

Boacs 

| 

1 

l'ISISTRAIE 

1 

Silii:. 

1 

i 

Pakom 

1 

AMinoroMPi* 

1 

1 

Alcmkü* 

1 

Mélanthl 

roi  d’Athènes. 

1 

Connus 

dernier  roi  d'Athènes. 
1 

NelEe 

Mloom 

fonde  Miio*  et 

autres  villes  tl’Asic-Miueure.  premier  archonte,  la*». 
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ET  ÉOLIENNE 

Êp.  Pyrrha 

LEN 

de  la  race  hellénique), 
phe  Orsefs. 


X UT  H CS 

Ép.  Creuse , fille  d'Ereclnbée. 


Io.i , lige  des  Ioniens. 


AcHiCü,  lige  des  Achécns. 


PËRIÉRÉâ 


Mimas  Canacée  Alqjont 

aimée  Ép.  Céyi. 

de  Neptune. 


Pttidive 
Ép.  Bijrmidou. 


Calyce 
Ép.  Ætius, 
roi  d'filide. 


Périmide 

Ép.  le  fleüve 
AbhéloUs. 


FSOR  % PlIÉHfs  AMYTtlAO*  HlPPOLTTB  TALAÛS 

roi  d’Iolchos.  ' | I 

Ep.  Polymide.  \ | 


Jason  PltOMAQCE 

Ép.  I*  Hypsifiyie, 
fille  de  Tlioas, 
roi  de  Lcmnos; 

'i°  Me  déc,  fille 
d’Æétèa,  roi  de 
Colchide  ; 

3°  Glaucé  ou 
Crêttse,  fille  de 
Crétin , roi  de 
Curinlhe. 


ADMETE  I.TCCHGUE 

Ép.  roi 

Alceste,  de  Nèmée. 

fille 

de  PéliaA. 


Opiikltês 

dit 

F.IMÈLE  AftCUUtORt. 


Bus 

roi 

en 

Argolide. 


Milampr 

roi 

en 

Argolide. 


Thoai 
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HISTOIRE  GRECQUE 


RACE  ÉOLIENNE 

ROLE 

l 


A TH  AMAS,  roi  d'Orc  homélies,  en  Réotie. 
Ép.  1“  A 'tphéiè  ou  Thcmisto; 

2*  /no,  fille  de  Cadmus. 

I 


I 


Piirixis  Hellé 

Êp.  Chalcu>i>tt  donne  son 


I 


SCHOKtf&K 

fille  d'Æétca,  nom  Aimante 

roi  à rilelles*  Ép.  llippomène. 

de  Colchide.  ponl. 

I 


2 

LÉARQUF. 


Méucerte  erytrus  Leicqn 


Sihipiik 
roi  d Êphvre 
nu  Corinthe. 

Ep.  J lérojH,  atlantidc. 

i 


Ertthus  Ecïpp* 


PüESBOM  Cttisoius 


CLYMCNL'S 

I 


Æzeus  Ergmus 

. I I 

ACTOR  

4«fyocM  AOam^des  Trophohiis 

I 


GLAUCUS 

roi 

de  Corinthe. 
Ëp.  Eurymettuse. 


Tüersanuhe 


Ascalapre  Jalmêls 


PlIOCDS 
roi  en 
Phoeidc. 
Ép.  Antiope. 


Naubulus 

I 


Tiioab 
roi  de 
Corinthe. 


IPRITUS 

I 


Tanopée 

Epeus 


Cnissus 

I 

srnopim.s 
Ép.  Anasibie. 
soeur 

d Agamemnon. 
\ 


SCHÉDIL'8  EPISTllOPlIUS 


DAMOPHON 

I 

PnOPODAS 

1 


Aslidamie  PrLADE 
ami  d’Orestc 


Doridas  Hvanihidas 


CRéOM  IlALlAR-  PRŒSTCS 

roi  tus  | 

de  C?-  Mon  A 

rint'oc. 

(Haucc  oc  Creuse 

Ép.  J A SON. 


Ch  rytCQênQ % 

I 

ClIR  YSfts 


Chryxè 

PliLtOJA» 


RELLÉaOPHON  BEI.LKRL 

ou  Hipponoïs  lue  par 

Ép.  Philonoé , fille  d’iobatc,  son  frère, 

roi  de  Lycie. 


(sandre  Hippolocés  /Aodnmie 

| eut  de  Jupiter 

Glaucls  | 

Sarpédon 

roi 

de  Lycie. 


I 

TÉLÉMAQUE 

Ép.  1*  Sausicaa,  fille  d'ÀlcinoüS; 
Circe  ou  Castiphone,  sa  fille. 


I 

Arslsilas 


I 2 

Perskptqhs  Latinus 

ou 

PTOLIPORTIIK 


Roma 

vu 


Rosi  lis 


XXIX 


Digitized  by  Google 


23 


HISTOIRE  GRECQUE  (temps  héroïques)  <iym- 


354 


H 


s-  n 


*5  5S\ 

8*"  £* 
Hé"  s£ 


.5  ” h a 5 


S 

g a 

11 

ïi  V 

-O 

£3 

•a 


E.J. 

«oi2 

1*8  S- 

le.  £ 


es 

gs 


"IJ-Iifc- 

ojt  ^ a-z 

4 13 

a 1g 

d H .5 
« Il -S 

|| 

«.B  “ 

d .£ 


-a 

a 


nlT 

i * l 


r.  « 

-<5 


S=_ 

^5 


ê °* 

I3 


il 

!?" 


gf 

^ 1/3 


J§ 

il 


-S-  |s 


II 

ï« 


l2_8 

'5  i 

s 


pin 

S?l 

£&*• 


2 “ 


I 

o 

1 


*2  ■» 

|e  |_ 

B 3 

MSS  S 

istl 

’-Uki 


si  s 

ff.  s 

SiQ-O 


4;H 


g-8  Æ 

g 3 u O 

15  «| 


il  I 

i2~l 


c «3 

1 IJ 

*lll  i 

2 ZcL 


t -3 

lis 


"5 

B 


• è 

r*  o 


s s 
»ïS 

BJ  d 


"g 

i 


«g 

e 

■a  » 

«5-1 

£ o. 


Digitized  by  Google 


HISTOIRE  GRECQUE  (temps  héroïques  et  historiques)  iin-vm.  8iècieav.j.  c. 

ROIS  DE  CORINTHE  ROIS  D’ARGOS  ( Famille  des  Eiradides.)  R0IS  DE  MESSÉNIE 

(Famille  des  Bératlides.)  nsi^r.  (Famille  des  Héraclides.) 


356 


HISTOIRE  GRECQUE  (temps  historiques) 


VUI’-IY*  siècle  av.  J.  C. 


HÉRACLIDES  — ROIS  DE  MACÉDOINE 


HERCULE 

eut  de  Déjanire.  (Myth.) 
Hyi.lub 
CLÊODàCUS 

I 

AmsToMAcnus 

I 

Temenus 

I 

CISC  8 

I 

Maron 


MÉROPS 

I 

ARI8TODAMAS 

I 

l«  roi  Caranus 

roi 

de  Macédoine,  796. 

I 

2«  Cœnus  , 766. 

3*  TtRIMNAS,  738. 

I 

4*  PÉRDICCAS  I« 
695-647. 

5*  ARGÉE  I«%  647. 
6*  PniUPPE  I,T,  609. 

I 

7*  àjbropas,  576. 
8*  ALCÉTAS,  5S6. 

9*  ÀMTNTASl**,  138. 


10*  ALEXANDRE  l“,  496. 


liygaea,  ép.  Bubarès,  satrape  de  Darius. 


Il*  PERDICCAS  II,  452  429. 
Ép.  i*  N.  esclave  de  son  frère 
Alcétas. 

2*  Cléopâtre  ou  Eurydice. 


12*  ARcnÉLAÛs  I",  413.  Alcétas 

I . 

13'OnESTEs’,  405. 

iO*  PTOLÉMÉE  ALOR1TÉ8  19*  ALEXANDRE  II 
369,  bâtard.  371  -870. 

Ép.  Euryon».  + >67. 


Philippe  Alcétas 

I I 

1S«  àmyntasII,  198.  Alexandre 

MÉNELAÛS 

— ou  Amyntas. 

17*  AMYNTAS  III.  396-370. 

Ép.  Eurydice, 

PkRDiCAS  III  23*  Philippe  II,  né,  383;  Eut  y ont 

366-360.  roi  de  Macédoine , 359  ; Ép.  Ptolémé 
i +336.  Aliortè». 

22*  Amyntas  IV  Ép.  f Olympia», 

380.  fille  de  Neoptolcme, 

roi  d'Êpire;  + 315. 

Ép.  2«  337,  CUopdtre,  ou  Eurydice ; 

3*  plusieurs  autres  femmes. 


1 i>  » 

«•  Alexandre  III,  dit  le  Grand;  Cléopâlrt  ; t 30».  nesmlomce.  as;  Philtppe  III  Arrhldëe 

né,  35»;  rolde  Macédoine,  33»;  t 333.  «p.  Alexandre,  *7*  Êp.  C*eeandre,SlI.  roi  de  Macedoine,  IIS;  t 311. 

’ a-  ..  n : I Rn  kurudire. 


Êp.  t#Bars>fie,  veuve 
de  Memnon,  le  rbodien; 

2®  328,  fioxane.  fille  d'Oxiarte; 
3*  Statira , fille  de  Darius. 


roi  d'Epire. 

28*  Philippe  IV 


29*  ALEXANDRE  V 
298. 


Ép.  Eurydice. 

29*  bis  ANTIPATER 
298-295, 

règne  avec  son  frère. 


1 > 

Hercule,  roi  de  Macédoine,  3 10;  f 309.  26«  Alexandre  IV,  Aigos;  roi  de  Macédoine,  323;  t >H. 


1 14*  Archélais  II,  402,  usurpatenr. 

16*  PAUSANIAS,  397.  18*  ARGÉEII,  390. 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps 


FAMILLE  DES  EACIDES 

ROIS  D'ÉPIRE 


ACHILLE  ép.  Véidami». 


1"  roi , Pyriuïc*  l»T  ou  N£optoi.£mk 
nu  d'Kpire  ou  de*  Molosse». 

Ep.  1°  Lanas*a,  fille  de  Cléodée  ; 

2°  Ilermionfy  tille  de  Ménélas; 

3°  Andromaque,  veuve  d’ileclor. 


l 

Alecas 

roi  de  Phlhiotide  après  Pélée, 
son  bisaïeul. 

(Tige  des  Aleoades  de  Thessalie). 


3 

3*'  MOLOSSCS 

4» 

3 

PlÉLOS 

30»  T 

A dméte.  vers  480  ; * 429. 

' 2»  HtLévcs,  fils  do  Priam. 

31» 

ARYVBAS  I»* 

1 

32» 

Tarrctas  ? 395. 

33» 

ALCtTAS  I»*  ? 361. 

1 

34»  HflorTOiAME  II,  roi  avec  son  frèr*-, 

361. 

34»  bis  AnmiAs  II,  342. 
Ép.  Ttocu,  sa  nièce. 

1 

35*  A ir.x  ardre  !•»  : f 331 . 

Ep.  CléojtAtre,  bile  de  Philippe  II. 


«p. 


Troa» 

Arymbas  II. 


Olympia» 
ép.  Pnilippe  II, 
roi  de  Macédoine. 


3 • Kacirr,  312  37*  Alcétas  II 

Ep.  Phthia,  fille  de  Ménon.  312-295. 


Jirroa 

Ép.  (ïlaueiss, 
roi  d'il  lyric 


38*  PTRR1ÎCS  n.  295-272 

Ép.  Ie  ^nfipone.  flllo  de  Philippe  et  de  Bérénice ; 

2*  N.,  fille  d’Antoléon,  ml  des  iVonicna  ; 

3*  Pirrmna,  fille  de  Bardyli*  ; 

4°  Lanasto,  tille  d'Agalhocle,  tyran  de  Syracuse. 


2 

JC»  Ai.fravprk  II;  + 242. 
Ép.  Olympia*,  sa  sœur. 


PtolemKe 


De  id  amie 

Êp.  Démétrius  Poliorcète. 


HÊLÊncs  Néréi» 

Êp.  GAIon,  ûls  d'Hiéron  II. 


Olympia* 


40»  PT01.ÉMÉR;  f 229?  Phthia,  fp.  1-  Démétriu»  II,  roi  de  Macédoine; 

2°  Antigone  Doton,  frère  de  Démétrius. 


41»  Ptivanr*  HT,  229.  Laodamie 


XXXIV 
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FAMILLE  D’ANTIGONE 

GOUVERNEURS  ET  ROIS  DE  MACÉDOINE 


Antigone  (le  Cyclope) 

un  des  généraux  d'Alexandre  ; roi  <rAsie,  307  ; -f-  30i. 

Démétric*  (Poliorcète) 
roi  de  Macédoine,  295-287  ; + 288, 

Ép.  Déidamie,  Hteur  do  Pyrrhos  II. 


Antigonf.  (Gonatas) 

Roi  de  Macédoine,  278;  t 2%2. 


S/raJonice 

Ép.  I"  Sélettcua  I*r,  roi  «le  Syrie; 
2*  Antiochua  Ier,  roi  de  Syrie. 


DtfMtfTRic*  II,  roi  de  Macédoine,  2-i2-232. 

:n.  1°  Nirée,  veuve  d'Alexandre,  tyran  de  Corinthe; 
2*  phlhia.  Clic  d’Alexandre  II,  roi  d’Épire. 

Philippe  V,  roi  de  Macédoine,  221  ; t 178. 


iitvcTitirft  Peesèe,  bâtard  ; roi  de  Macédoine,  178  ; 


T 180. 

t 168. 

1 

• 

1 

Philippe 

autres  fila. 

greffier  8 Rome. 

Antigone  U (Do«»on)  Alcyonés 

Roi  de  Macédoine,  231;  f 22|. 

Ép.  Phlhia,  aa  belle-soeur. 


Anticiwe 


FAMILLE  DE  PHILÉTÈRE 

ROIS  DE  PERGAME  (ASIE  MINEURE) 


rnaiTÉBE 

Eunuque  paphlagonicn,  gouverneur 
de  Pergame,  283; 
t 2«*. 


Eumène 

l«r  roi  Ecvi  nk  1,r,  roi  de 
Pergarnc,  283-2 il. 


Attale  ép.  Antiochis. 

2*  Attale  I",  ro»  de  Pergame, 
211-198.  Ép.  Apollonius. 


3*  EumAnt.  Il,  roi  de  Pergame,  198;  t 157. 
fep.  1°  Stratonicc.  sœur  d’Arinralhe; 

2®  Slratonice,  fille  du  roi  de  Cane. 


Attale  U PhilCtèrb  AthénEr 

(Philadeiphe), 

roi  do  Pergame,  157;  t 137 


Egmêxf.  S*  Attalp  ni  (Philomdor)  A*  Anl.Tfi.ic,  bliard 

Roi  de  PergAme,  137  ; t «ans  poslèiitd,  137.  Roi  do  Pcrgnrae , 132  ; t 179. 
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FAMILLE  DES  LAGIDES  — ROIS  D’ÉGYPTE 

LAGUS 

l«  roi,  Ptolémee  (Soter),  reçoit  l'Égypte  en  partage,  32*; 
prend  le  titre  de  roi,  308  ; abdique  en  faveur  de  «on  second  fils,  285  ; 1 283. 
Êp.  i*  Eurydice , fille  d'Antipater; 

2*  Bérénice,  veuve  de  Philippe. 


Ptolémér 
(Ceraune), 
roi  de  Macé- 
doine, 280; 
t 280. 

Êp.  Artinoi, 

sa  sœur 
de  père. 

2*  Ptolémék  II 
(Philadelphe), 
285  ; t 247. 
Êp. 

1*  Bérénice; 
2*  Aninoé, 
fille 

de  Lysimaque; 
*•  Arsinoé, 
sa  sœur 
de  jjère. 

Méoa3  Arsène  àrgée  mêlé  a qiib 
roi 
de 

Macédoine, 

380. 

Areinoé 

Ep.  t*  (vers  300), 
Lysimaque, 
roi  de  Thrace; 
2*  Ptolémée 
Ceraune, 

* son  frère  ; 

3*  Ptolémée  IIV 
son  frère. 

Plusieurs 

enfants. 

Lytandra 
Ép.  A^atocle, 

de  Lysimaque. 

*•  Ptolémée  III  (Êvergète  I") 
247  *,  t 222. 

Bérénice 

Êp.  Antiochus  II,  roi  de  Syrie. 

4*  ptolémée  IV  (Phllopator) 
222;  t 205. 

Êp.  t*  Arsinoé,  sa  sœur; 

2 • Jgathoclee ; t 204. 


t 


8*  Ptolémée  V (Êpiphane) 
205;  t 181. 

Ép.  185.  Cléojtâtre, 
fille  d'AiUiocbus  le  Grand. 

I 


Magas 
Êp.  Afximêe, 
fille  de  Seleucus 
roi  de  Syrie  ? 


I*», 


Artinoi 

Êp.  Ptolemee  IV, 
son  frère. 


6*  Ptolémée  VI  (Philometor) 
181;  t 146. 

£p.  Areinoé,  sa  sœur  ; f 207. 


1«  Ptolémée 
(Eupalor), 
146. 


Cléopâtre  Cléopâtre  la  jeune, 

reine  de  Syrie,  £p.  Ptolémee  VII, 

i 120.  son  oncle. 

Êp.  1“  Bala  (Alexan- 
dre) ; 

2"  Demétrius  II,  roi 
de  Syrie  ; 

S*  Antiochus  VU,  roi 
de  Syrie. 


8*  Ptolémée  VII 
(Êvergète  II  ou  Pbyscon), 
146;  t 117. 

Êp.  !•  146,  Arsinoé, 
veuve  de  Plolemee  VI; 
2*  Cléopâtre 
la  jeune,  sa  nièce. 


Arsinoé 

Ép.  1°  Ptolémée 
VI,  son  frère  ; 

2*  Ptolemée  Yll, 
son  Irère. 


Mempiiitis  9*  PTOLÉMÉE  VIII 
(Soler  II  ou  Latyre), 
117;  + 81. 

Êp  1*  Clé  pâtre , 8a 
sœur; 

2“  117,  Séline,  sa 
sœur. 


3 

Cléopâtre 
Êp.  !•  Ptolémee 
VIII,  son  frère  ; 
2»  Antiochus  IX, 
roi  de  Syrie. 


Sélin» 

(Cleo  pitre). 

Ép  l#  Ptolémee 
VIII,  son  frère; 

2°  Antiochus  VIII, 
roi  de  Syrie  ; 

3"  Antiochus  X, 
roi  de  Syrie. 


2 


Antiochus 

VIII, 

roi  de  Syrie 


10*  Ptolémée  IX 
(Alexandre  I*»), 
107-88. 

Êp.  !•  N.\ 2*  Cléopâtre 
• sa  nièce. 

I 


1 

11*  PTOLÉMÉE  X 
(Alexandre  II). 
Ép.  Cléopâtre , sa 
belle-mère. 


Ptoj.émée 
( Apion), 

1>A la  ni  ; 

, roi 
de  Cyrénaï- 
que 

et  de  Lybie, 
116-96. 


12*  Cléopâtre  ou  Bérénice,  80.  13*  Ptolémée  XI.  bitard  Ptolémée  bâtard  Cléopâtre 

Êp.  I*  Ptolémée  IX.  son  oncle;  (Aulétès),  80;  t 5t.  roi  de  Chypre,  80;  Ép.  Ptolemée  XI,  son 

2*  Ptolémée  X,  son  beau-fils.  Êp.  Cléopâtre,  sa  sœur.  i 58.  frère. 


Bérénice 

ÉP.  1°  Seleucus,  fils 
d’Antiochus  X , roi 
de  Syrie; 

2*  Archélaü*. 

15*  Cléopâtre 
49;  i 3o. 

Êp.  1 • Ptolemée  XII,  son  frère  ; 
2-49,  Ptolémee XIII,  son  frère; 
3*  César  ; 

4*  Antoine. 

I 

14*  Ptolémée  XII 
(Denys), 

52  ; t 49. 

Ép.  Cléopâtre , 
sa  sœur. 

I4*6ta  Ptolémée  XIII 
(l'Enfant),  49  ; 
t 44. 

Ép.  Cléopâtre , 
sa  sœur. 

Jninoé 
reine 
de  Cypre 
t 44. 

1 

3 

5»  bis  Ptolémée  XIV  (ou  Césarion), 
né,  47  ; roi,  42;  t *0. 

• 
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FAMILLE  DES  SÉLEUCIDES  — ROIS  DE  SYRIE 

1"  roi,  SÉLEUGCJS  I'r  (Nicator) 

un  des  généraux  d’Alexandre;  roi  de  Syrie,  31 1;  t 280. 

Ëp.  1°  A pâmée  ; 

2*  Siratonice,  fille  de  Demetrius  Poliorcète. 

' ! 


2*  ANTI0CHC8  I*»  (Sotcr) 

I 

Apamée 

2 

Phi  la 

279;  f 261. 

Êp.  Siratonice,  sa  belle-mère. 
1 

Êp.  Magas. 

Êp.  Antigone 
(Gonatas), 
roi  de  Macédoine. 

3*  Antiochus  II  (Théos  I")  Apamc  Laudict  Alexandre 

26i  ; 1 246.  Êp.  Antiochus  II,  son  frère. 

Ëp.  !•  Laodice,  sa  soeur  ; 

2*  Bérénice , fille  de  Ptolemee  PhiUdelphe  ; 
t 247. 

I 


1 

4*  Séleucus  H (CaUinique) 
247  ; f 225. 

Êp.  Laodice,  fille  d’Andromacbus. 

1 

Antiochus  (Hiérax) 
Êp.  JY.,  fille  d’Ariarathe. 

Siratonice 

Êp.  Ariarathe  IV,  roi  de  C&ppadoce. 

5*  Séleucus  ni  (Céraune) 
225  ; t 222. 

Slratouice 

Êp.  Milhridate  IV,  rot  de  Pont. 

6*  Antiochus  III  (le  Grand) 
222;  t 187. 

Êp.  JY.,  fille  de  Milhridate  IV, 
roi  défont. 

7*  Séleucus  IV  (Philopator) 
m — 175. 

1 

9*  ‘ Antiochus  IV,  Cléopâtre 

(Êpiphane),  Êp.  192,  Ptolémée  V, 

175;  t 164.  roi  d’Êgypte. 

AnliorAie 
Êp.  Ariarathe, 
roi  de  Cappaduce. 

fl*  DÉMÉTRIUS  I" 

Laodice 

(Soter) 

t 120. 

10*  Antiochus  V (Eupator) 

laodice 

162;  t 150. 

1 

Êp.  1*  Persee,  roi  de 
Macédoine; 

2*  Ariarathe  VI,  roi 
de  Cappadoce. 

roi,  164;  t 162. 

13**  DÉm'unirs  II  (Nicator  II) 

I so-i  31,  120;  t 125. 

Êp.  t*  Cléopâtre,  tille  de  Ptolëinëe  VI, 
roi  d'Egypte  ; 

2*  Bhodogune,  fille  de  Mithridate  !•*, 
roi  des  P&rlbes. 

I 

1 

|8*  * SÉLEUCUS  V,  19*  ANTlOCrtUS  VIII 
124;  t 123.  (Crypus), 

123  ; f 97. 

Êp.  1°  Tryphrne.  fille 
de  Ptolemee  VII,  roi 
d'Égypte  ; 

2*  Selène , fille  du 
même. 

I 


16* 1 Antiochus  VII  (Sidetês) 

Êp.  Cléopâtre , sa  belle-sœur. 

19*  bis  Antiochus  IX  (de  Cyzique), 

114;  t 94. 

Êp.C/éopdfre,fiUede  Ptolemee  VII,  roi  d’Egypte. 

20*  bis  Axnocnus  X (le  Pieux).  94. 

Êp.  Sélène,  fille  de  Ptolemee  Vil, 
roi  d’Êgypte. 

I 


23*  ÀNTIOCIl  L S XIII 
(l’Asiatique), 
69*64. 


24*  Sllelcos  (Cybiosacùs) 

«4  -,  f 5a 

Êp.  Bérénice  II,  fille  de  Ptolemee  XI, 
roi  d’Êgypte. 


20*  SÉLEUCUS  VI 

(Nicator  III). 

97  ; t 93. 


21*  Antiochus  XI 
(Êpipb&ne) 
93-90. 


21*  bis  Philippe 
(Êpiphane), 
93-80. 


21*  fer  Démf.tiuusIII  21*  quaicr  Antiochus  Xi 
(Euchère).  (Baccbus), 

87-85.  83; t 89. 


* l*  Héiiodore,  174. 

* 12*  Alexandre  I*r  (Bala),  ISO  ; t 146. 

' 14*  Antiochus  VI  (Theos  II),  fils  d’Alex.  Bala,  143-140. 
15*  Trypbon  (ou  Diodote\  1 40-133. 

* 17*  Alexandre  (Zebina),  125-121. 
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HISTOIRE 


FAMILLE  DE  POMPÉE 


Q.  POMPÉE 


C*.  Pompée  Strabon 
consul,  8»^  + 87. 
Ép.  Luc  ilia. 


Cn.  POMPER  (le  Grand) 

Né,  106  avant  J.  C.  ; consul,  70;  triumvir  avec  Crmssus  et  César,  60;  t 49* 
Ép.  1#  AntUtiê  ; 

S*  Émilie,  fille  d’Emilius  Seau  rue  ; 

3°  Mucie; 

4«  59,  Julie,  fille  de  Jules  César  et  de  Comélie  ; i SS; 

5°  Comélie , fille  de  Méiellua  Scipion  et  veuve  de  Crassus  le  Jeune. 


3 

Sextls  Pompée  le  Jeune  (Neptune)  ; 
+ 35. 


3 

Cmécs  Pompée  l'aîné  ; 
+ 45. 


FAMILLE  DE  CICÉRON 

TDLLIUS  CICÉRON  (d'Arfinum) 

Ép.  Helvie. 


M.  TULLIUS  CICERON 
(l'Orateur) 

Né,  106  avant  J.  C.;  édile,  70; 
questeur, 65;  consul,  63;  augure,  6%; 

+ 48. 

Êp.  !•  U.Terentia; 

2°  47,  Publilia. 


Q.  Cicéron 
né,  104  : préteur,  63. 
Ep.  Pomponia, 
sa ru r d'A meus. 


Q.  Cicéron  le  Jeune; 
$44. 


Tullie 

Née,  77:  + 46. 

Ép.  1®  Calpurmus  Piso  Prugl;  + 58  ; 

‘2m  Furius  Crassipèa  ; 

P.  Corn.  Oolabellt,  consul,  44  avant  J.  C. 
et  gouverneur  de  Syrie;  + 43. 


3 

Lentulus  Dolabllla. 


2 

M.  T.  Cicéron 
Né,  66;  conaul,  30. 


XL 
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FAMILLE  ÆMILIA  (BRANCHE  DES  SCAURUS) 
M.  ÆMILIUS  SCAURDS 

gouverneur  d'Achaïe; 
édile,  123  ; préleur,  117; 
consul,  us  ; 

prince  du  sénat,  il**;  cens,  80; 
t 87. 

Ép.  Cxcilia  Me  tel  la 
Hile  de  0 Metellus. 


M.  Æmilics  Scaurcs 
Ép.  J/UCtf, 

3*  femme  de  Pompée. 


M.  Æmilsis  Scalkls 


Emilie 

Ép.  1°  Glabrion  ; 

2«  Pompée  (le  Grand;. 


Mamarccs  SCACRt.S 


FAMILLE  LICINIA  (BRANCHE  DES  CRÀSSÜS) 


LICINIUS  CRASSÜS  AGELASTÜS 

Publics  Licinius  Crasscs 
(le  Jurisconsulte) 

Né  vers  ISO  avant  J.  C.  ; 1 87. 


M.  Liciniîs  CRASsis(le  Hiche) 
préteur,  71  ; conBul,  70  ; 
censeur;  triumvir  avec  César 
et  Pompée,  60; 

1 53. 

Ep.  Cæcilia-MeUlla, 
fille  de  Q.  Meiell'is  (le  Crélique). 


Un  fils 

mis  à mort  par  ordre  de  Mariua. 


Pi-fiui  s Licir*im  Crasmiü  le  Jeune 
Ép.  Cornélie , 
fille  de  Métellus  Scipion. 


M.  I.lCIMLS  C RASSIS 
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HISTOIRE 


FAMILLE  ANTON  IA 

MARC-ANTOINE  (l’Orateur) 

censeur,  98  av.  J.  C.;  ; t 8T. 

t 


EMPEREURS 


Marc-Antoine  (le  Crctique) 

* £p.  Julie,  sœur  de  L.  Julius  César. 


C.  ANTOINE  NEPOS 
consul,  83. 


MARC-ANTOINE  L.  Antonics  C.  ÂNTOMUS 

né,  88  avant  J.  C.;  consul  avec  César,  44  avant  J -C.*,  consul,  41.  gouverneur  de  Macedoine,  45. 

triumvir,  43  ; t 30 
Êp.  t°  Fadia,  fille  de  Fadius  Rambalio  ; 

2°  fu/rte,  veuve  de  Clodius  et  de  Curio  ; f 40; 

3°  4o  av.  J.  C-,  Oc  tarie,  so*ur  d’Auguste;  répud., 

32;  f 11  av.  J.  C.; 

4°  Cléopâtre,  reine  d’Egypte. 


jL't.IUS  ANTOINE 
consul,  10. 

Ép.  Marcello , la  jeune. 


3 

Antonio , l’atnée. 

Ep.  L.  Doroitius  Abenobarbus. 


3 

Antonia , la  jeune; 

t 37  do  J.  C. 
Êp.  Claude  Néron 
Drusus. 

\ 


Geümaniccs  Claude  I" 

(Voy.  tabl.  xlii). 


Cneus  Domitius  AnsNonARBis  Néron  1).  Domiha 

préteur;  consul , 32  de  J.  C.  l,#  femme  de  Crispus 

Ep.  28  de  J.  C.,  Agrippine,  fille  de  Germanicus;  Passienus. 

t 59. 

\ 

5*  Lucres  Domitics  Claüdits 
adopte  par  Claude  sous  le  nom  de 
NÉRON 

né,  37  après  J.  c.  ; empereur,  54; 
t 68,  sans  post. 

Êp.  1®  53,  Octarie,  fille  de  Claude  et  de  Messalinc  ; 
repud.  et  f 62  ; 

2®  58,  Popper,  femme  d’Ûthon;  f 65; 

3°  65,  S<a(i7t<i  Mr**nline,  petite  fille  du 
consul  Stalilius  Taurus. 


Dom.  Leptda 

Ep.  1*  Messala  Rarpatus,  fils  de 
Marcello , l'aînée  ; 

2*  Appius  Julius  SUanus. 


6*  GALBA 
(Serv.  Sulp.) 

né,  4 avant  J.-C.;  empereur. 
68  ; t 69. 

I 


PISON,  fils  adoptif; 

1 69. 


Otiton 
(L.  Salv.) 
ronsul.  33  de  J.  C. 
Ep.  Aibia  Tereniia. 


L.  VlTKLLTUB 
3 fois  consul. 

Ép.  Sexlillia. 

6*  VITELLIUS  f AULUS) 
né,  15  ; empereur,  69  ; 

+ 69. 

Ep.  1“  Pclrnnia  ; 

2°  Galéria  Fundat m. 

I 


2 

Une  fille. 

Êp.  Valerius 
Asiaticus, 
gouverneur 
delà  Gaule-Belgique. 


&•  VESPASIEN 
(Voy.  tab.  XLII). 


10'  TITUS 
(Voy.  tabl.  XLII). 


Il®  DOMITIEN 
(Voy.  tabl.  XLII). 


12*  NERVA 
' (M.  Cocccius) 
né,  32;  empereur,  96 
+ 91.  * 


13»  TRAJAN 
(Voy.  tab.  XLIO 


7*  OTHON  TITIEN 

(M.  Silvius) 
né,  12;  empereur, 

69  ; f 69. 

Êp.  Poppée 


XL! 
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ROMAINE  5'  TABLEAU 


ROMAINS  FAMILLE  JULIA 

C.  JULIUS  CÉSAR 

I 


C.  JULIUS  CÉSAR 
Ép.  Aurélia. 


Julie 

Ép.  C.  Marias. 


JULES  CÉSAR  (le  Dictateur) 
ne,  too avant  J.  C.;  grand  pontife,  03;  préteur, 
61  ; consul,  s»; 

triumvir,  60;  dictateur,  49,  47, 48; 
dictateur  perpétuel,  44  ; t 44. 

Ép.  1*  Cottvha; 

2°  Corrttfiff,  fille  de  Cornélius  Cinna  ; 

3°  Pompeia,  petite-fille  de  Q.  Pompeius 
Rufus,  consul  en  i4(  ; 

4”  50,  Catpurnia,  fille  de  L.  Calp.  Pison. 

Julie  ; f 53. 

Ép,  59,  Pompée  (le  Grand). 


Julie 

Ép.  Atius  Bal  bu  s. 

Atia 

Ép.  C.  Octavios,  chevalier  ; prêteur,  Ci  ; 
gouverneur  de  Maceaoine. 


Oclatie  : + 1 1 avant  J.  C. 

Ép.  t°  M.  Claudius  Marcelin* 
Æserninus,  consul,  "il  avant  J.  C.; 
2u  40,  Marc-Antoine, 
le  triumvir. 


MARCELLUS 
(M.  Cl) 
né,24av.J.-C.; 
choisi 

par  Auguste 
pour 

son  successeur; 
+ 33  avant  J.  C., 
Ép.  Julie,  fille 
d'Auguste. 


Uarcella 

(l'ainée). 

Ép.  !•  Apuleius  ; 
2°  Valerius 
Massala. 


Marcella 
(la  jeune). 
Ép.  1“  M.  Vips. 
Agrippa  ; 
a*  Jules 
Antoine. 

I 


2 

Aulonia 

(l'ainée). 


2 

Antonia 
(la  jeune). 


Plusieurs  enfants. 


2 

, ANTOINE 


Apuleia 

Varitia. 


M.  Val.  Massala  Barbatus 
Ép.  !•  D omit  ta; 

2*  lépida. 

Valérie  h estait  ne 
3»  femme  de  Claude  I,r. 


Ier  empereur  romain,  C.  Octave, 
CÉSAR  AUGUSTE 
Né,  63  avant  J.  C., 
adopté  par  Jules-Cesar; 
impérator,  consul  et  triumvir,  43; 

empereur,  29  ; grand  pontife, 

12  ar.  J.  C. 
t 14  après  J.-C. 

Ép.  t*  Clodia , fille  de  P.  Clodius 
et  de  Fulvie  ; 

2*  40,  Scribome,  sœur 
de  Scribonus  Libo; 
réptid.  3S; 

3"  58,  Licie  Drustllr,  femme 
de  Tih.  Cl.  Néron; 
t 49  de  J.  C. 

1 

2 

Julie  (la  première); 
t 14  de  J.  C. 

Ép.  t*  M.  C.  Marcellus,  fils 
d'Octane; 

2°  M.  Vipsanius  Agrippa  ; 

3°  Tibère. 


Caîus  César 
né,  20  av.  J.  C-; 

1 2 après  J.  C. 
Ép.  Licie, 

saur  de  Germanicus. 


Lucius  césar 
t 2 après  J.  C. 


M.  AORIPPA 

Postümus; 
t 14  de  J.  C. 


a 

Agrippine 
(la  mere) 

F.p.  Germanicus  ; 
t 33  après  J.  C. 


Julie  (la  seconde) 
t ai  de  J.  C. 
Ép.  L.  Émile 
Paul. 

I 


M.  ÉMILE-PAUL 
Ép.  Drusille , 
fille  ae  Germanicus. 


Emilie  Lépida 
Ép.  Appius  Junius 
Silanus. 

consul,  28  après  J.  C.; 
t 40. 

I 


L.  J.  Silanus 

M.  JuNiua  silanus 

D.  JuN.  Sil. 

Junte  Calvina 

Lqiida 

fiance  À Octane, 
fille  de  Claude; 
t 53. 

i 

Torquatus. 

Ép.  Cassius. 

L.  Silanus  Claudie 

. . 

dernier  Ép.  Caligula. 

de  cette 

branche. 

n 

Digitized  by  Google 


SUITE  DES  EMPEREURS  ROMAINS; 

II*  siècle  après  J.-C. 


371 


ET  DE  CLAUDE 

questeur,  47  avant  J.-G. 

Dm$UU. 

I 


CLAÜDE  NÉRON  DRUSUS 
+ 9 après  J.-C. 

Ép.  Antonia  la  jeune,  fillo  d'Octavie 
et  de  Marc-Antoine. 

I 


Livie  ou  Lit  ilia 
Ép.  1*  C.  César,  fils  d’Agrippa; 
2®  Drusus,  fila  de  Tibère. 


Julie 

Drvsille  Ép.  1°  Quintilius 

Casslus;  Varus.  le  fil»; 
2®  Émile  Paul.  2°  M.Viciniua. 

Alt  de  la  seconde 
Julie. 


4*  T io.  CLAUDE  Ier  (NÉRON  Drusus)  Plusieurs  enfants; 

né,  to  avant  J.-G.;  empereur,  4»  de  J.-C.;  + avant  leur  père. 

Ép.  i®  fimilio  Lépiiln; 

2*  PI aut ia  UrQulanilla; 

3°  Elia  Pxtina  : 

4®  Valérie  S!  es  saline, 

fille  de  Messala  Rnrbatos;  +48; 

S®  Af/rifiine,  fille  de  Uermanicus; 

t 5». 


2 

2 3 

4 

4 

DRUSUS 

Claudie  Anlonia 

DRITANN1CU8 

Octavie 

t en  bas  âge. 

Ép.  1°  Pompcius 
Magnas: 

2®  Corn.  Sylia. 

né.  41  ; + 55. 

+ 62. 

Ép.  53, 
l’empereur 
Néron. 

FAMILLE  DES  ANTONINS 


13-  TRAJAN 

(M.  Ulpius  Crinltus), 
né,  sa;  consul,  91  ; empereur,  98  ; + 1 A7. 
Ép.  Plotine  ; + 129. 

Il  adopte  son  cousin  : 

14®  HADRIEN  *(P.  ÆL1C8) 
né,  76  ; empereur,  1(7:  + 138, 

Ép.  100,  Julie  Sabine , petite  nièce  de  Trajan. 
11  adopte  : 


1 Vénus  (Lucius  Ælius) 
t peu  après  son  adoption,  138. 

16*  bis  VÊRUS 
(L*  Aur.  Cei.  Corn.)* 
adopté  par  Marc-Aurèle  et  son 
collègue  à l'Empire,  161; 

+ 169. 

Ép.  Lucilie , 
fille  de  Marc-Aurèle. 


15®  ANTONIN  (le  pieux) 

(Tit.  aurrl.  fulvius), 
né,  86;  empereur.  138:  1 161. 

Ép.  An.  Gai.  Faueline  (la  mère  i,  olle  dVnnius  V^rus, 
préfet  de  Rome  ; 

+ 141. 

I 


Galère  Annia  Faustin*  16®  MARC  - AURÊLE 

Antonin  (la  jeune).  (le  Philosophe), 

+ avant  161.  Ép.  Marc-Aurèle.  (Marcus  Ælius  A nr.  Ver.  Anton.) 

né,  121  ; adopte  par  Antonin; 
empereur  avec  Verus,  1 61  ; 

seul,  169;  + 180. 

Ép.  vers  140,  An.  Faut  Une, 
(la  jeune);  + 175. 


t..  an,  vénea 


17®  COMMODE 

(L.  Æl.  Aur.  Ant.), 
ne,  161;  emoereur  180;  + lv2. 
Ép.  liruttia  Crisplne  + ver»  184. 


LucilU 

Ép.  1®  L.  Verus  : 

2®  Cl.  Pompeiauua 


Vibi&Aure  i*J 
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N.,  affranchi 

I 

18» empereur  PERTLNAX 
(P.  Helvius), 

né,  126;  empereur,  193  ; { 193. 
Êp.  Flaria  Titiana. 

I 

Pebtinax;  f 215. 


19* 


DIDIUS  JULIANUS 
(N.  Severus), 
uc,  133  ; empereur,  193;  t 193. 
Ep.  Manlia  ScanliUa. 

IHdia  Clara 


NIGER 

(C.  Pcsccn.  Just.;. 
empereur.  i93  ; t H»4- 
Êp.  Peacewiia  Plautiana 

I 

Plusieurs  enfants. 


• ALBINUS 

(Dec.  Clod.  septim.). 
empereur.  196;  t 197 
Êp.  N.  ; t 197  ? 

Plusieurs  enlants;  t 197  9 


Septimub  Gêta,  sénateur 

21*6û  L.  SEPT1ME-SÊVÊRI 
né,  145;  empereur,  193  ; + 211. 
Êp.  1e  Martin ; 

2*  Julie  Domna , fille  de  J.  Bassten. 
prêtre  du  Soleil  à Emès# 
(Phénicie);  f 217. 


JULIEN  AVITUS,  consul,  209. 

Êp.  Julie  Massa , saur  de  Julie  Domna;  + 222. 

I 


Julis  So&mias  ; t 222. 

Êp.  Varius  Marcellus. 

24e  HÉLIOGAOALE  OU  ELAOABALK 
(M.  Aur.  Ant.  Varius  Avit.  Bassien1, 
né.  204  ; empereur.  218  ; i 222. 
Êp.  1*  Julie  Paula; 

2®  Julie  Aquila  Srrera  ; 

3°  -dfinio  J'riualinr. 


26*  MAXIMIN  I" 

(C.  Jul.  Verus),  ancien  berger; 
né,  1 73  ; empereur,  235  ; t 238. 
Êp.  Pauline. 

Maximin  ; t 238. 


27*  bis  GORDIEN  II 
(le  Jeune), 

empereur,  237;  t 237. 
Un  grand  nombre  d’enfants. 


N.,  serrurier  - 

28*  MAXIME 
ou 

PüPIEN 

(Max.  Claudia*), 
né  vers  164  ; empereur.  237  ; 
+ 238. 

Êp.  Quintie  Crispille. 


22*  CARACALLA 
(M.  Aur.  Sev.  Ant.) 
né.  188  ; césar,  196  ; 
auguste,  198  ; empereur  avec 
son  frère,  21 1 ; 
seul,  212;  t 217. 

Êp.  903,  J.  Fuie.  Plautille, 
fille  de  Fl.  Plu  tien, 
favori  de  Septime-Sèvèrc  ; 

+ 211. 


23*  MACHIN  (M.  Opil.) 
né,  164; 

préfet  du  prétoire  ; empereur 
217;  t 218. 

Êp.  Nonia  Ceka. 

I . 

niADCMENILN 

p. sso ci e à l’empire,  217 
t 218. 


29*  bis  GÊTA 
né  189  ; 
césar,  198; 
auguste,  208  ; 
empereur,  211  , 
+ 212. 


Septimia 
(nü née). 


2 

Septimia 
(la  jeune)  - 


Julie  Mammie;  f 238. 

Êp.  Génésius-Marianus. 

25*  ALEXANDRE-SÊVÊRE 
(Marc.-Alexien), 
né,  208  ; césar,  22 1 ; 
empereur,  222;  t 235. 

Êp.  I°?  Salluslia  liarbia  Orbiana  ; 
V Memmia , fille  de  Sulpics. 


27*  GORDIEN  I**,  (l’Ancien) 
(Marc.  Ant.  Afric.), 
ne,  157  ; proconsul  ; empereur,  237  ; 
■f  237. 

Êp.  Fabia  Ores tiUe, 
petite-nièce  d’Antonin. 


Metia  Faustine 
Êp.  Junius  Balbus. 

I 

29*  GORDIEN  III  (le  Pieu*) 

(M.  Ant.  Afric  ), 
né,  225  ; césar,  237  ; 
empereur,  238  ; t 24*. 

Êp.  241 , Furia  Sabine  TranquiUine, 
fille  de  Misitbée, 
oréf.  du  prétoire. 


28*  bis  BALBIN 
(Dec.  Cad.), 
empereur,  237  ; t 238. 


N., 

chef  de  brigands. 

30*  PHILIPPE  (l’Arabe) 

(M.  Julius). 

ne,  204  ; préfet  du  prétoire,  243  ; 
empereur  , 24*  ; + 249. 

Êp.  Marcie  Otacille. 

I 

PHILIPPE 

césar,  244;  f 249. 


31*  DÉCE 
(Cn.  Mes.  Traj.  Optim.) 
né.  201  ; 
empereur,  249  ; 
t 251. 

Êp.  Unennia  Cupienna  Elrtuctllta. 


Hkhensil-s  Dèce 
oésar,  249  ; +251 


32*  bis  HOSTILtEN 
(C.  Val.  Mes.  Quintus), 
empereur,  251  ; 
t 252. 


2 autres  111»? 


XL1II 
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32*  GALLUS 

(C.  Vib.  Trébou.), 
empereur,  251  ; t 253. 

32*  ter  VOLUS1EN 
(C.  Vib.),  césar,  251  j 
empereur,  252  ; 1 253. 


N. 

I 


19*  TACITE 

(M.  Clâud.), 

né,  VOS;  empereur,  275  ; 
! 27 «. 


40*  FLORIEN 
(Mar.  Antonius\ 
frère  utérin  de  Tacite; 
empereur,  276  ; t 276. 


33-  ÊMILIEN 
(M.  J.  Ætnilius) 
né,  207  ; empereur,  253  ; 
t 253. 


34«  VALÊRIEN 
(Pub.  Licinius) 
né  vers  190; 

empereur,  253-260  ; t 269. 
Ep.  i»  N.\ 

2°  Jfarianna. 

! 

i 

35-  GALLIEN 
(P.  Licinius  Egnatius), 
né,  233;  césar,  253; 
empereur  avec  son  père,  253  ; 
seul.  260  ; + 268. 

Ép.  Jul.  Corn  Salonim 
( Chryaogona ). 


2 

C.  VALÊRIEN 
(Publ.?  Licin.T) 
t 268. 


41*  PROBUS 
(M.  Aor.  Val  ), 
né,  232;  empereur,  276  ; 
t 282. 

Êp.  Procla. 

I 

Plusieurs  enfants. 


42*  CARUS 
(M.  Anr.). 

né  vers  230  ; prefet  du  prétoire; 
empereur,  282;  f 283. 


43*  CARIN 
(M.  Aur.) 

né,  249;  césar,  282  ; 
empereur,  283;  t 285. 
Ep.  9 femmes. 


43*6is  NUMÊRIEN 
(M.  Aur.), 

césar,  282;  empereur,  283  ; 
t 284. 

Ep-  Alvia?  fille  d’Aper, 
pref.  des  gardes  prétor. 


SALONIN 

JUL.  GALLIEN  Julie 

Julie 

pr . 

G aliéna 

Galiéna 

de  la  jeunesse. 

(l'ainèe). 

(la  jeune). 

N.  ILLYRIEN,  ûbSCUr. 

I 


36*  CLAUDE  II  (Le  Gothique) 
(M.  Maur.), 

né,  214  ; empereur,  268  ; 
t 270. 


37-  QUINTILLE 
(M.  Aur.  Cl.), 

auguste,  270;  règne  17  jours; 
t 270. 


N.. 

greffier  & Diocléa, 
près  Salone  (Dalmatle). 

44*  DIOCLÉTIEN 
(C.  Val.  Jovius  Aurel.), 
né  vers  245; 
empereur,  284-305  ; t 313. 
Êp.  Prisca ; + 315. 


N.. 

paysan  de  sirraium 
(Pannonie). 

38*  AURÉMF.N 
(L.  Val.  Dom.), 
né,  212;  consul,  258; 
empereur,  270  ; + 275. 
Êp.  {////ta  Sérêrina. 


Galéria-  Valérie 
t 315. 

Ep.  Galère-Maximin. 


46*  • GALÈRE 
(C.  Val.  Maxim.), 
fils  adoptif  ; césar,  292;  empereur 
avec  Constance-Chlore,  305  ; 
t 311. 

Il  adopte  ses  3 neveux  : 


48*  MAXIM IN-DAÏA 
césar,  305  ; 
auguste,  308  ; 
empereur,  311  ; 
t 313. 


47*  SÉVÈRE 
(Fl.-Valeriua) , 
ceaar,  Soft; 
empereur , 306  ; 
t 307. 

SBVFJIIEN 
t 307. 


49*  LICINIUS  Une  fille.  CANDIWKN 
(C.  Flav.  Licinian),  Ep.  bùLard. 

né,  263  ; Maxence. 

empereur,  307  ; 
t 324. 

Ép.  313,  Constaniia, 
sœur  doConatantin- 
le-Grand. 

Licinius  (le  jeune) 
césar,  317; 
t 326. 
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HISTOIRE  BYZANTINE.  3*  tableau 


DYNASTIE  ISAURIENNE.  LES  TROIS  MICHEL 

N. 

cordonnier  à Séleude  (Isaurle). 

29*  LÉON  II!  (L’IlACRTVN) 

Ancien  mercier;  soldat;  empereur,  717;  t 74t. 

Ép.  Anne. 


30*  CONSTANTIN  IV  (Coprommf.) 


Anne 


Né,  719;  auguste,  720;  empereur,  741  ; f 775. 
1*  Ép.  730,  Irène,  fillo  d’un  khan  de*  Kazares, 
2°  Marie  ; 

3-  Eudoxie. 


Ép.  Ariabase,  gouverneur  d’Arménie. 


NicÉpnoas  NicKtas 


1 


3 


3 


S 3 


31*  I.ÉON  IV  (Kazaeb) 
Né,  750;  empereur,  775; 
1 780. 

33*  Ép.  Irène 
' impératrice,  797-802  ; 
t 803. 


32*  CONSTANTIN  V 
(Porphyrogénète  !•*■). 
Ne,  770;  empereur,  780; 
1 797.  • 

Ép.  1°  Mirie; 

2°  793,  Thtodote. 


Euphrosyne 

38*  Ep.  MICHEL  Il  (le  Mgüe) 
patricien;  empereur,  820  ; 
t 8*9. 


NicÉrnoRR  Christophe  Nicétas  Eüdoxi 

Ép.  Marie. 


34*  MCEPHORE  I~(L0C0THÊTB) 
Patrice  et  grand  trésorier;  empereur,  802  ; 
+ 81t. 


35*  STAUHACR 


empereur, 811  ; f 812. 


Ep.  Thèophano, 
nièce  de  l'impératrice 
Irène. 


Procopie 

38»  Ép.  MICHEL  1" 
(Curopalate), 
empereur,  811-813; 
se  fait  moine 
sous  le  nom  d’Atbauase; 
t 846. 


TuBofhilacte  Staubace 


Nicf.tas 


Patriarche 
de  Constantinople, 
bous  le  nom  d’Ignace; 
+ 871. 


G or  g on  Théophano 


39*  THÉOPHILE 


Mêlent 


dis 

do  Michel  II 
et  de  Thècle , 
sa  première  femme, 
empereur,  829  ; 
t 842. 

Ép.  830,  Thèndora , 
Née  vers  815; 

+ vers  867. 


Ep.  Tbéophobe, 
palrice  ; 
t 842. 


40*  MICHEL  III  CmiSTATm 

(ITvrogne).  t avant  842. 

Né,  836;  empereur,  842; 
f 867. 

Ép.  Thtodora  ; 
t 867. 


Bardas 

d’origine  arménienne. 

37*  I.KONV 
(l'Arménien), 

empereur,  813  ; 
t 820. 

Kp.  Théodoeia. 

j 

Quatre  fl  la. 
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DYNASTIE  MACÉDONIENNE 

N. 

paysan  macédonien. 

I 


41*  BASILE  I®*  Thicle 

(le  Macédonien), 

Empereur,  807;  f 880. 

Ér>.  1°  Marie; 

2®  Eudoxie  Inyepine. 


1 

2 

2 

2 

41®  bit  CONSTANTIN  VI 

42®  LEON  VI 

42®  ALEXANDRE 

Etirxxb 

empereur 
avec  son  père,  868  ; 
t 878. 

(le  Philosophe) 

Né,  866;  auguste,  870; 
empereur,  886  ; 
t 911. 

Né  vers  870; 
empereur,  9il  ; 
t 912. 

patriarche 
de  Constantinople, 
88G 

Ép.  1"  Théophane; 
2®  Zoé; 

3®  Eudoxie  ; 

4®  Zoé  C'a  r boni  psi  ne. 

44®  CONSTANTIN  VIII 

(Porphyrogénète  II) 

Né,  001*,  empereur,  912-919,  945-959  ; 
t 959. 


Êp.  919,  Hélène,  fille  de  Romain  Laça pêne. 
(V.  labl.  XLIX.J 


f I 

45®  ROMAIN  II  Théodora 

Né,  939;  empereur,  959  ; 46®  ter  JEAN  I®r  (Zimiscês; 

_ +w3‘  Me  .er»  #'js  ; 

Ep.  I®  943,  Derthe , empereur,  909  ; + 975. 

fille  naturelle  de  Hugues, 
roi  d'Italie; 

2®  959,  Théophano, 
fille  d’un  cauarelier. 


46®  BASILE  II 
(le  Jeune) 
Empereur,  969; 
t 1025. 


47®  CONSTANTIN  IX 
Empereur,  969;  f 1028. 
Êp.  Hélène. 


Théophanie 
Êp.  Olbou  II, 
empereur 
d’Allemagne. 


Aune 

Ép.  Wladimir, 
grand-duc  de  Russie. 


Eudoxie 

religieuse. 


51®  ZOÊ 


52®  THEODORA 


Née,  979;  impératrice,  1042;  t 1052. 

48*  Ép.  1®  1028,  ROMAIN  III 

(Argyre), 

Né,  973  ; sénateur:  empereur,  1028;  f 1034; 
49®  2®  1034,  MIGUEL  IV 
(v.  labl.XLIX); 

51®  bis  3®  1 042,  CONSTANTIN  X (MoKOMAQlK) 
empereur,  1042;  f 1054. 


Née,  P30; 
impératrice 
avec  sa  soeur  Zoé 
1042; 

seule,  1054-1056; 
t 1056. 
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44*  bis  ROMAIN  I" 

(t.écapène), 

grand-amiral;  empereur,  910*944; 
bc  fait  moine; 
t 948- 

Ép.  The o dora  ; f 022. 


44'  1er  CHRISTOPHE  44 • quater  ÉTIENNE  44*  quinquiet  CONSTANTIN  VIII  Théophtlacte  Hélène 

empereur,  919;  empereur,  919*945;  empereur.  919-945 ; né,  917;  Ép.  Constantin  VII. 

1 931.  exile.  exilé.  patriarche 

de  Constantinople, 

933-95(5- 


N. 

I 


Bardas 

patrice;  césar,  963- 

46*  bis  NICÉPHORE  II 
(Phocaa), 

né,  912;  général  ; empereur, 
963  ; t 969. 

Ép.  963,  Théophano, 

veuve 

de  Romain  II. 


N. 

J 


49*  MICHEL  IV  Jean  Constantin 

(le  Paphlagonien),  eunuque, 

ancien 
changeur  ; 

empereur.  |034*I041; 
se  fait  moine; 
t 1041. 

Ép.  <034,  Zoé, 
impératrice. 


53*  MICHEL  VI 
(Stratonique) 
empereur,  1056  «1057. 


il 


Marie 

Ép-  Étienne, 
calfatcur  «le  navires. 

I 

50*  MICHEL  V 
(le  Calfat), 

emj>ereur,  I04i*i042. 


LÉON 

I 

Manuel 

Utard  ; general. 


XLIX 
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LES  COMNÈNES 


EUTROPE 

aïeul 

de  Cous  Un  tin  le  Grand. 


N. 

pretet  de  l'Orient. 


al*  ISA  AC  I**  COMNÈNE 
auguste,  1057  ; 
empereur  , lo57  ; abdique 
et  se  fait  moine,  105», 
t 1061. 

Ép.  C a t herbu, 
fille  de  Samuel, 
roi 

des  Bulgares; 
îc  fait  religieuse. 

Marie 

religieuse. 


Jean  Comnène 
11  refuse  l'empire,  1059. 
Ép.  Anne  Dalaesène. 


ÜO*  ALEXIS  I"  COMNÈNE 
(üambacorax) 
né.  1048; 
empereur,  1081  ; 
t 1118. 

Ép.  i«  Argyre  ; 

5“  Irène  Lucas  ; 
i après  i ns. 


Théodora 
t. p.  Constantin 
Diogène. 


61*  JEAN  II 
(Jean  I*r  Comnène), 
né. lois  ; 

auguste,  1092;  empereur, 
IMS;  f 1143- 

Ép.  1105,  Pyrieca  (Irène), 
fille  de  Geysa  I**, 
roi 

de  Hongrie  ; 
t 1124. 


Isa  AC  Comnène  Anne 

sébastocralor.  Ép.  Nicépbore 

(Bryenne), 
le  (Us. 


64*  ANDRONICI”,  COMNÈNE 
(le  Vieux), 
né,  1 1 lo  ; 

empereur,  1183;  f 1185. 

Ép.  1083,  A'jnh 
de 

Franco/ 
veuve 
d’Alexis  II. 

i 


The'odora 

Ép.  ConsUntin  l’Ange. 
(V.  Ub.  L.) 


Manuel 

sébastocralor. 

(Tige  desempereurs  deTrébizondc, 
V.  tabj.  LIII). 


Irène 

Ép.  Alexis  II. 


David 
toparque 
de 

Pont 
et 

de  Paphlagonie. 

LUI.) 

de  Gertrude, 
femme  de  l'empereur  Conrad; 

2*  1161 . Marie, 
fille 

de  Raimond,  prioce 
d'Antioche; 
t 1180. 


iSAAC 

62*  MANUEL  I** 

Alexis 
(le  Grand), 

•'tbaslocrator. 

(Comnène), 

toparque 

ne,  1120;  empereur, 

de  Trébixonde; 

1143;  T H80. 

ne,  1182; 
t 1222. 

f.p.  1"  1144,  Brrthe , 

sœur 

I 

Mûrit  Vomnmt 
Ép.  Renier, 

marquis  de  Moni-Ferrat, 
auquel 
elle  apporte 
le  royaume 
de 

Salonique. 


2 

63  ALEXIS  II 
né,  1167: 
empereur,  i f 80 ; 
f 1183. 

Ép.  i"  Irène, 

mie 

U'Aii'lronic  Comnène; 
2°  118».  Anne*, 
liliu 

de  Louis  le  Jeune, 
roi 

de  France; 

t après  l'iji. 
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LES  DUCAS 

ANDRONIC 


65*  CONSTANTIN  XI 
(Docaa), 

Né,  1007;  adopté  par  Isaac  Omnène  ; 
empereur,  ioSu  ; f 1067. 

56*  Êp.  EUDOXIE,  lllle  de  Constantin  Dalassène; 
impératrice , 1 067  ; 
t aprè*  1096. 


Jean 
( Ducaa  ) 
césar. 


68*  MICHEL  VII 
(Parapinuce), 
empereur 

arec  sa  mère  »t  ses  frères, 
1067; 

seul,  1071.(078  ; 

•e  fait  mome; 
archevêque  d'Ephè&e. 

£p.  Marxt. 


Constantin, 

auguste. 


M*  bit  ANDHONIC 
Empereur, 
1067. 


56*  1er  CONSTANTIN  XI  bit 
Empereur, 

1067. 


Anne  Thtodora  Zoe 

4 p. 

Dominique 

Silvlu, 

doge  do  Veoise. 


N. 

Prétendant  à l'empire. 


47*  ROMAIN  U 
(Diogène), 

Empereur,  1068;  f 1071.* 

Ép.  l*  iV.;  — 2°  1068,  Kudoiit , veuve  de  Constantin  XI. 


N 2 

Constantin 

Ep.  Thtodora  Comnène. 


2 

Nitf.rtionE 

Mathématicien  célébré. 


LES  DEUX  NICÉPHORE 


59*  NICEPHORE  111 
(Bolouiale), 

général;  empereur,  1077; 
se  fait  moine  ; 
t 1081,  aaus  postérité. 

Ep.  t«  Verdine; 

1°  Mari*,  femme  de  Michel  VII. 


s»*  bit  NICEPHORE  IV 

(Bryenne), 
général  ; empereur, 

1078-1079. 


Nicéruoni 

(Bryenne), 

Êp.  Anne,  tille  d’Alexis  l*r 
Comnène. 


L 
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LES  ANGES 

ALEXIS  I" 


Thfodora 

Ép.  Constantin  1 Ange. 


Andronic  Isaac  Trois  autre» 

Ép.  Eujthrosine-Casta-  »éba*locrate.  fil». 

monite.  Ép.  Zoé  Ducas. 


65*  ISAAC  II 
l’Ange 
( Cursaih  ). 

Né  , USA; 
Empereur,  1185- 
1195,  1203  ; t 1204. 

Ép.  1*  .V.; 

2*  Marguerite,  fille  do  Bêla, 
roi 

de  Hongrie. 


65*  ALEXIS  III  Trois  autre* 

l’Ange  fil». 

(Comnene), 
empereur,  1195-1203; 
f apiès  i2io. 

Êp.  Euphrosine 
Ducas. 


Théodor a 
F.p.  Conrad 
de  Montferrat  ; 
t 1190. 


frt-ru 

Ép.  Alexis  l’aléologue. 
(V.  labl.  LIL) 


Anne 

Ép.  1«  Isaac  Comnène; 
2*  Théodore 
Lascaria. 

(Y.  labl.  U.) 


Eudoxie 

Ép.  1°  Etienne,  roi  de 

Servie; 

67*  2®  ALEXIS  V 
(Ducas,  Murzuplile), 
empereur,  1204; 
t 1204; 

3®  Léon  Sgure, 
maître  de  Corlntho. 


1 

65*  bis  ALEXIS  IV 
(le  Jeune), 
empereur,  1203  ; 
t 1204. 


Irène 

Ép.  i“  Roger,  roi  de  Sicile; 
2*  Philippe  de  Souabe. 


2 

Manuel 

Empereur  nominal. 


#5*  ter  NICOLAS  (Canabé), 
empereur,  120&. 
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LES  LASCARIS 


I"  THÉODORE  LASCARIS  I«r 
empereur,  1206;  -f  1222. 

Ep.  1*  Anne  Comnène.  fille  d'Atexis  III,  l'Ange, 
empereur  «l'Orient  ; 

2*  P/lilÎMiiiK, 

fille  «le  Rupin,  prince  d'Arménie; 

3"  I2|y,  Marie,  fille  de  Pierre  de  Courtenay  ; 
t 1222? 

I 


' I 

Irène  ou  Hélène 
2*  Ep.  JEAN  III , DUCÀS 
(Vatace), 

né,  *293,  empereur,  1222; 
marie  en  secondes  noces  à Anne, 
fille  naturelle 
de  Frédéric  II,  empereur 
d'Allemagne; 
t 1255. 

3*  THÉODORE  LASCARIS  II 
(le  Jeune), 

ne,  1222;  empereur,  1255; 
t 125». 

Ép.  Ileline, 
fille  de  Jean  Azan, 
roi  de  Bulgarie. 


Marie 

Ép.  Bêla  IV, 
roi 

de  Hongrie. 


4«  JEAN  IV,  LASCARIS 
né,  I2S2  ; 

empereur,  1259-  1260; 
détrôné  par  Michel  Paléologuc, 
se  réfugie  à Naples  ; 
t 1214. 


Irène 

Ep  Constantin, 
Técbas, 
roi 

de  Bulsarie. 


5*  MICHEL  PALÉOLOGUE 
(V,  tabl.  LII) 


Ll 


TABLEAU. 


EuJoziê 
Ep.  Anselin 
de 

Cahiea. 


Marie 

».  Nicepnorr, 
despote 
d’Épire. 
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(GÉNÉALOGIE  INCERTAINE 


N. 


SlTNNON 

Général  ou  duc  des  Francs,  390;  1 400. 

Mérovée? 

Prince  des  Francs. 

I 


III*  MÉROVÉE 
(dit  aussi  fils  de  Clodion). 

Né  ver»  4M  ; roi,  448  ; + 458. 
Donne  son  nom  à sa  race. 

IV*  CÎIILDÉRIC  I" 

Né  vers  436;  roi,  458;  chassé,  459; 

rappelé,  464;  f 481. 

Fp.  4f.S,  haniic,  femme  de  Basin,  roi 
de  Thuringe. 


N. 

roi  de  Cambrai. 

I 


Ragnacaire  Richertus  Rbgnomer 

Roi  de  Cambrai  ; t 310.  Roi  du  Mans  ; f 510. 

t 510. 


lingnachilie 
Ép.  F.  va  rie, 
roi  des  Wisigoths. 


I 

Une  fille. 

Êp.  Sigismer,  roi 
des  Francs  sur  le 
Walh,  vers  467. 


V*  CLOVIS  I'»,  le  Grand 
Ne.  405  . roi,  481  ; bapt.,  496;  t Sll. 
Ép.  493,  sainte  Clotilde,  fille  de  Chil- 
péric,  roi  des  Bourguignons;  t £48. 


All‘o(ltd*  ( Blanchefteur ) 
Bapt.,  496;  t 534. 

Ép.,  vers  497,  Théodoric, 
roi  de#  Ostrogotbs; 
t 526. 

I 

Amalatunthe 
Régente.  526;  t 335. 

Ép.  Euthéric. 

1 

Atüalamc 

Né,  515;  roi  des  Ostrogotbs,  526  ; 
t 534. 


CLODOWm 

Né,  495  ; roi  d'Orléans,  5f  t ; t 524. 

Ép.  liondicutfve  -,  mariée  en  secondes  noces 
À Cioiaire  I**.  (V.  ci-contre.) 


Cl.ODOALD 
(saint  Clond). 
Entre  dans  les  ordre* 
551; 
t 580. 


VI*  CHILDEBERT  I" 
le  Catholique. 

Roi  de  Paris,  511  ; d Orléans, 
526;  de  Bourgogne,  534; 
t 558. 

Ép.  Ulirogothe ; f après  558. 


3 

Carirkrt  I*» 

( V.  tabl.  LV.) 


3 

SAINT  GONTRAN 
(V.  tabl.  LV.) 


S 

Stc.fbkrt  I*» 
(V.  tabl.  LV.) 


3 4 

Cfodottrinihe  Chilpéfuc  I»r 

Ép.  Alboin,  (V.  tabl.  LV.) 

roi  des  Lombards. 


LIV 
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JUSQU’A  CLODION  ET  MÉROVÉE) 


Maucouir 

Roi  de*  Francs  au  delà  du  Rhin;  rivait,  397. 

I"  roi?  PHARAMOND 

Roi  des  Francs  en  deçà  du  Rhin,  42o?  ; + vers  428. 
Ép.  I”  Ymlergidtt?  fille  de  Basagast; 

2*  Argot  e ? fille  du  roi  des  Cimbres. 

Il*  CLODION,  lk  Chevelu 
Roi,  vers  428  ; + 448. 


Chlodkbaud 

Privé  du  trône  par  Mérovée,  se  réfugie  à Cologne. 
On  le  croit  père  de 


SlGKBEHT  LF,  BOITEUX 
Roi  de  Cologne;  + sov. 

CtlLODÉRIC 

Roi  des  Ripuaires;  f 510. 


111*  MÉROVÉE? 
(V,  ci-contre.) 


VII*  CLOTAIRE  I«,  le  Vieux  Ciotilde 

Né,  497;  roi  de  Soiasons,  MI;  d’Orléans,  526;  de  Bour-  Née,  497;  + 531. 

gogne,  534;  d’AUstrasie,  555;  roi  de  France,  558  ; t 561.  £p.  526,  Amalaric, 
Ép.  1*  Gondieuque,  veuve  de  clodomir,  roi  d'Orléans  roi 

. . „ . (V.cl  contre  ; de,  wisigottw 

2*  538,  sainte  Radtgnvde,  fille  de  Bertaire,  roi  do  Th»-  (Espagne); 

linge;  née,  519  ; amenée  en  France,  531;  se  fait  reli-  f531. 


Rieuse,  544  ; t 587; 

3*  Inyorult  ; 

*»•  Arrgonde,  soeur  d’Ingonde; 

5‘*  tiunsinde  ; 

6*  Ma/d  rade,  fille  de  Wacon,  roi  des  Lombards,  et  veuve 
de  Théodcbald,  roi  d’Austrasie.  (V.  ci-contre.) 


5 

CitÜAMMB 

Duc  d'Aquitaine;  se  révolte  conlro 
son  père,  555  et  559;  f 56o. 

Ép.  557,  Ckatde,  fille  du  duc  Wili- 
cbairc  ; f 5üq. 


Gonoedaud  ou  Gondovalo 
(Balloroer). 

Bâtard;  proclame  roi  par  ses  parti- 
sans, 585;  t 586. 


THIERRY  I** 

Bâtard;  né  vert  485;  roi  d'Austrasie,  511  ; 

. t 534. 

Ep.  1*  Eustcre,  fille  d’Alaric,  roi  des  wlsl- 
goths; 

2“  552,  Suavegothe,  fille  de  Sigismond,  roi 
de  Bourgogne. 


1 

Tiiéodebsrt 
Roi  d’Austrasie,  534  ; 
t 548. 

Ép.  i*  533,  W if  i g ai- 
de, fille  de  Wacon, 
roi  des  Lombards; 
répudie®,  535;  f 542. 
2°  535  . DmUeurie  ; 
répudiée,  542. 


2 

Théodechilde 
Née,  523;  + &B8. 

Ép.  I*  Ermkoisêlk, 
roi  des  Warnes; 

2*  Radigjs,  fils  d’Er- 
megisèle. 


2 

TüéODEB ILD 

Né  vers  536;  roi  d’Aus- 
trasie, 548  ; t 555,  sans 
postérité. 

Ép.  vers  552,  Waldradt, 
wiur  de  la  reine  W'ïâi- 
gardf,  sa  belle-mère; 
mariée  en  secondes  noces 
au  roi  Clotaire  l«*.  (V. 
ci-contre.) 


Beatoarb 
Ép.  vers  559,  To- 
tila,  roi  des  Os- 
trogoths;  t 152. 
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VU-  CLOTAIRE  I- 

Ép.  3#  Ingonde  ; 


VIII*  CARIBEKT  I"  (ou  CïIÉnEBKRT) 
Né,  521  ; roi  do  Paris.  561  ; + 567. 

Ép.  i»  avant  561,  Ingnberge , née,  519  ; 
t 589: 

2°  avant  589,  Afêrofllde,  servant* 
d’Ingoberge; 

3*  Theudegilae  ; + après  570  ; 

4"  Marcovcfc,  sœur  aînée  de  Méroflèdc; 
t vers  570. 

I 


t 

Dcrthe 
t après  596. 

Ép.  566,  Elhelbert,  roi  de  Kent 
(Angleterre). 


3 

St  Contrat* 

Né,  525  ; roi  d'Orléans  et  de  Bour- 
gogne, 561-,  t 593. 

Ép.  t®  Veneraude ; 

2°  MarcatruiU,  fille  de  Magna- 
cairc,  duc  des  Francs  transju- 
rains;  répud.,  565-,  + vers  566; 
3*  565,  Autlrcjtlde,  servante  de 
Marcalrude,  nee,  548;  t 580. 


ClHLDEBKRT  II 
Né,  570; 

roi  d’Austrasie.  575  ; 
de  Bourgogne  et  d’Orléans , 593  ; 

t 596. 

Ép.  Faileube  ; + 596. 


3 

Sir.KBEnT  I" 

Né,  535; 

roi  d’Austrasie,  561  ; + 575. 

Ép.  566,  Bruuchaut , fille  d’Athana- 
gilde,  roi  des  Wisigoths  (F.spagnei; 
repente,  596  ; mariée  en  secondes 
noces  à Mcrovee,  fils  de  Chilpcric  I”, 
576;  t 613. 

1 


Ingonde 
1 585  ; 

Ép.  580,  St  Hermcnigtlde,  flls  d * 
Leuviçilde,  roi  des  Wisigotba; 
t 585. 


TnéoDEREnT  II 

Né.  586  ; roi  d’Austrasie,  596  ; t 613. 

Ép.  i*  Bilichide;  1 609;  —2*  609,  TheudichiUe  ; 
+ sans  post.  | 


Reginolrvde 

Ép.  Theudon  IV,  roi  de  Bavière  ; + 613. 


TniF.nnv  II,  lk  jeune 

Né,  587;  roi  de  Bourgogne,  596;  roi  d'Orléans^  596  ; roi 
d’Austrasie,  GI2;  + 613,  sans  poslérilé  legit. 

Ép.  606,  Ei  memberyr , fille  de  Vilteric,  roi  des  Wisigoths; 
renvoyée  à son  père,  608. 

I 

SlGEBERT 

Bit.;  ué,  691  ; roi  d’Austrasie,  612  ; + 613. 


Carloman 

Maire  du  Palais  (Austraale); 
t 615, 


PEPIN  DE  LANDEN,  LE  VIEUX 
Maire  du  Palais  (Austrasle),  615?; 
t 639. 

Ép.  Sic  llle , soeur  de  Modoatd,  év.  de  Trêves; 
t 652. 


Grimoald  Sle  Befigue  Sle  Gertrude 

Maire  du  Talais  Fondatr.  et  pre-  Née,  626;  fondât. 
(Austrasle),  639;  mière  abbesse 

i 638.  du  monastère 

d'Anden  - sur  - 
Meuse  (diocèse 

deNaraur),693’, 

ClilLDEBERT  +698. 

Proclamé  roi  Ép.  Ansigise , 
d'Auslrasie  par  maire  du  pa- 

son  père  après  lais  Austrasie); 

la  mort  de  Si-  -f  678.  (V.  tabl. 

gebert  II,  657  ; LVI.) 

règne  7 mois; 

1 638. 


et  première  ab- 
besse de  Ni- 
velle ( diocèse 
deKamur),G4S; 
1 659. 


3 

Sigereiit  II.  lf.  Jeune  (Saint  Sigebert) 
Ne,  63o;  roi  d'Austrasie,  632  : + 656. 
Ép.  633,  Uimuechilde  ; + après  656. 


Dagobert  II,  le  Jeune 
Né  vers  652  ; roi  d'Austrasie, 
674  ; + 679. 

Ép.  Mathilde , Anglo- 
Saxonne. 

I 


Sle  Irmine 

Vivait,  706;  fondatrice  et 
abbesse  d’Ocren  ( près 
Trêves);  i vers 726. 


Blichilde 
+ 674. 

Ép.  vers  668,  Childéric  II, 
roi  de  Franoe  (voir  ci- 
contre). 


Ade 

Fondatrice  du  monastère  de 
Palz  (près  Trêves),  vers 
7oo;  abbesse  de  ce  mo- 
naat.;  1 734? 


LV 
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(V.  tabl.  LIV). 

— 4*  Aregonde. 


4 

IX*  C11ILPËRIC  I*» 

Né,  523  ; roi  de  Soissons,  561  ; roi  de  Paris,  567  ; t 554. 

£p.  1°  Audorère,  répud.,  566  ; * SSo; 

2°  üalsuintf,  sœur  de  Drunchaut;  f 568  ; 

S*  568,  Fredéyunde,  ûlle  de  basse  naissance,  née  vers  543  : t 597. 

I 


1 

MÉROVÉK 
1 577. 

Ép.  576,  Drunchaut,  veuve  de  Sigebert  I*r. 

3 

X*  CLOTAIRE  II  , LE  JEUNE  ET  LE  GRAND 
Né,  581:  roi  de  Soissons,  584;  de  toute  la  monarchie, 613 ;* 626. 
Ëp.  1°  Ilaldetrude; 

2°  Rertrude;  * 618  ; 

3*  6|8,  SichiÛê,  sœur  de  Comatrude,  femme  de  Dagobert  I**. 

! 

I 

XI*  DAGOBERT  I** 

t 

Emma 

2 

Caribkrt  II 

Né  vers  600  ; roi  d’Austrasie,  622;  deNeustrie, 

Née  vers  6o3. 

Né,  606;  roi  d’Aquitaine,  630; 

de  Bourgogne  et  de  Soissons,  628  ; roi  d’A- 

Ëp.  après  616,  Ealbald,  fils 

* 631. 

qnitaiiie,  631  ; *638. 

Ép.  1*  625,  üomo/rude,  saur  de  la  reine  Si- 
childe,  femme  de  Clotaire  U;  répud., 
629; 

2*  629,  Mantille,  suivante  de  Gomatrude  ; 
* 642; 

S*  630,  Ragnetrude,  née  en  Auslrasio; 

4°  Wulftjondê ; 

5*  Berthilde. 

1 

d’Etbcbert,  roi  de  Kent. 

i 

ClIILDÉRIG 

Né  vers  627;  roi  d’Aquitaine,  63 1 ; 
* 631. 

XII*  CLOVIS  II,  le  Fainéant 

Né,  632;  roi  deNeustrie  et  de  Bourgogne,  618  : roi  de  France,  656;  f 656. 
Ëp.  649,  Ste  Balhudâ,d‘ origine  saxonne  ; religieuse  à Cnelles,  665  ; * 680. 


XIII*  CLOTAIRE  III 
Né,  652  ; roi  de  Bourgogne 
et  de  Neustrie,  656  ; roi 
de  France,  656;  t 670, 
sans  post. 


XIV*  CHILDÊRIC  H 
Né  vers  653  ; 

roi  d’Austrasie , 660  ; de 
Neustrie  et  de  France, 
671;  t 673. 

Ép.  vers  668,  Bliclulde  f 
tille  de  Sigebert  II , roi 
d'Australie  ( V.  ci-con- 
tre);  *673. 


XIX*  CHILDËRIC  II 
( nommé  d'abord  Dansé/  ) 

Né  vers  670  ; roi  de  France,  715  ; déposé,  720  ; 
t 720. 


XV*  THIERRY  III 

Né  vers  653;  roi  de  Neustrio  et  de  Bourgogne,  670; 

d’Austrasie,  673;  de  France,  674;  t 691. 

Êp.  1*  Clôt  il  Je; 

2*  Duda  ; f après  691,  sans  post. 


1 

XVI*  CLOVIS  III 
i.e  Fainéant 
Né,  682  , roi,  691; 
t 695. 


I 

XVII* 

CUILDEBERT  III 
LE  JUSTE 
Né,  683  ; roi,  695  ; 
*711. 


XX* 

CLOTAIRE  IV? 
Ne  vers  682  ; 
roi  d’Austra- 
sie, 7 17;  roi  de 
France,  717; 
* 718. 


XXII*  CI1ILDÊRIC  III 
l’Idiot  ou  us  Fainéant 

Ne  vers  734;  roi,  742;  déposé.  752;  enfermé  au  monastère 
de  St-Bertin,  a Saint-Omer; 
t 755.  Dernier  roi  mérovingien. 


Thierry 

Enfermé  au  monastère  de  Fontenello 
( Saint- Vandrille  , diocèse  do  Rouen  ). 


XVIII*  DAGOBERT  III 
Ne,  699  ; roi  . 711}  t “16. 


XXI*  THIERRY  IV,  DK  CllELLES 
Né  vers  713  ; roi  de  Neustrie,  720  ; roi  de  France,  720  ; f 737. 
t, Interrègne  de  5 ans,  717-742.) 
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SAINT 

Évêque  de  Metz,  611-626;  maire 
Ép.  avant  611,  Dole; 

I 


Ansigisk 

Maire  du  Palais  sous  Sigebert  II  le  Jeune  , roi  d'Austrasie;  ■*  678. 

Ép.  sainte  Bkggue,  ulle  de  Pé|>in  de  Landen  le  Vieux  -,  + 628. 

Pépin  d'Héristai..  le  Forestier  et  le  Gros 
Maire  du  Pa'ais  (Australie),  678;  duc  de  France,  687?+  714. 

Êp.  avant  706,  Plectrutu,  fille  d'Hugobert;  répudiée  vers  688;  t après  714. 


Drogon 

Comte  de  Champagne,  vers  005;  + 708. 

Êp.  Atutntde  (Adeldrude),  fille  de  Varaton , maire  du  Palais  de 
Neustrie,  et  d'Ansflede,  et  veuve  oe  Berlairc,  maire  du  Palais. 

I 

Saint  Hlc.ues 

Abbé  de  Jumièges  et  de  Saint-Vandrille,  721  ; archevêque  de  Rouen, 
vers  723;  1 730. 


Grimoald 

Maire  du  Palais  de  Neustrie.  698  ; duc  d'Austrasie, 
708  ; + 714. 

Ép.  vers  712.  Trcudenndr,  fille  deRadbod,duc 
des  Frisons. 

I 

Théodoald 

Né,  708  : maire  du  Palais,  714;  + 741. 


1 

Carloman 

Né  vers  7(5  ; duc  et  prince  des  Francs, 
duc  d'Austrasie.  741  ; partage  le 
pouvoir  avec  son  frère  Pépin,  742; 
se  fait  moine  au  mont  Gassin,  747; 
+ 753. 


1 

XXIII*  PEPIN  I.E  Brf.e 
Né,  714;  maire  du  palais  de  Neustrie 
et  de  Bourgogne.  711  ; de  toute  la 
monarchie  et  duc  d'Austrasie,  747; 
roi  de  France,  752;  + 768. 

Êp.  Herthe  ou  Bertradt  (au  Grand 
Pied),  fille  de  Caribcrt,  comte  de 
Laon  ; + 783. 


1 

Ch  Ht  rude 
+ 754. 

Ép.  vers  741,  Odiion  duc  de  Bavière; 
+ 748. 

1 

Tassillon 

Duc  de  Bavière,  748;  déposé,  788; 
enfermé  à l'abbaye  de  Jumièges; 
+ après  794. 

Êp.  Liutberye , fille  de  Didasr,  roi  des 
Lombards. 


XXIV*  CHARLEMAGNE  (CllARLES  I**) 

Né,  742;  sacré  roi,  754;  roi  de  Neustrie,  de  Bourgogne  et  de  Provence,  768  ; réunit  toute  la  monarchie, 
771  ; roi  de  Lombardie  et  patrice  de  Rome,  774;  empereur  d'Occidenl.  8oo  ; + 814. 

Êp.  i*  770,  Hermenynrde  (ou  Désidérate),  fille  de  Didier,  roi  des  Lombards;  répudiée,  771;  + sans  post.; 
2*  771,  llildegardê,  fille  d'Imme;  nee,  757;  + 782; 

3°  783,  Fastradt,  fille  de  Rodolphe,  comte  de  Franconie;  + 794; 

4*  Luitgnrde,  Allemande;  + 800,  sans  postérité. 


2 

Charles 

Né,  771  ; roi  de  la  France 
orientale  : + 811,  sans  pos- 
térité 


2 

fiotrvde 

Née,  775*,  + 810. 

Êp.  Roricon . comte  du 
Maine. 


2 

Pépin  (Carloman) 

Ne,  777  ; roi  d'Italie,  781; 
■î  810.  (Tige  des  comtes  de 
Vermandois). 

Bernard 

Bâtard  ; ne,  799;  roi  d'itaiie. 
812;  + 818. 


2 

Berthe 

Nee  vers  776;  + 826. 

Êp.  vers  790,  saint  Angil- 
bert,  secrétaire  de  Charle- 
magne ; abbé  de  Saint- 
Biquier,  792  ; archi-chape- 
lain  de  l'empereur;  + 814. 

Nithard 

Ne  avant  790 , abbe  de  Sainl- 
Riquier;  historien;  + 853. 


LVI 
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ARNOUL 

du  Palais  sous  Dagobert  !•»-,  f 040. 
se  fait  religieuse,  OU. 

J 


Saint  Clodulpiib 
Evêque  de  Mets,  vers  650;  f 694. 


Walkchiie 
Comte  de  Verdun. 
Ep.  Wiltrudc? 


Saint  Vandrillk  Wilinule 

Abbé  de  Fonteneiie  (diocèse  de  Rouen;  ; Ep.  Eudes,  duc  d’Aquitaine. 


Charles  Martel 

Bâtard  ; né  vers  616;  duc  d'Austrasie,  715;  maire  du  palais  de  Neustrie  et 
d’Austrasie,  duc  de  France,  741;  f 741. 

Ep.  1*  Rotrvde , f 724  ; 

2*  T25,Sonichildt,  nièce  d'odilon,  duc  de  Bavière  ; enfermée  à Chelles,  741. 


2 

Grippon 

Duc  de  Bavière,  749;  i 753. 


Saint  Reui  Bernard 

Bâtard;  Bâtard;  comte  et  abbé  de  Saint-Quentin, 

archevêque  de  Rouen,  755  ; 

i 772.  * 


Saint  Adélard 
Né  vert  749;  ministre  de  Pc- 
in.  roi  d’Italie,  79s;  abbé 
e Corbie,  809  ; régent  en 
Italie,  810-812;  fonde  la 
nouvelle  Corbie,  822;  i 820. 


Wala  (Arsénius) 
Ministre  de  Charlemagne  et  de 
son  (ils  Lothaire  ; ministre  de 
Bernard,  roi  d’Italie.  812; 
abbé  de  rorbie,  825  : abbé  de 
Bobbio  (Italie)  ; f 830. 


Carloman  Berthe 

Né,  751;  roi  de  Bourgogne  et  d’Austrasie,  76S;  Ep.  Milon  , comte  d’Angers. 

1 771.  | 

Roland  (le  Paladin) 
Commandant  des  marches  de  Bretagne  ; 
| à Honcevaux,  777. 


2 

XXV*  LOUIS  i.e  Débonnaire 
(V.  tabl.  LVII.) 


2 

Lotaire 

Frère  jumeau  de  Louis  le  Débonnaire; 
né,  770;  t 780. 


Pépin  (le  Bossu) 

Bâtard;  se  révolte  contre  son  père, 
791  ; enfermé  A l’abbaye  de  Samt- 
Gail,  792  : puis  i celle  de  Prum  (dio- 
cèse de  Trêves),  794  ; t 
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XXV*  LOUIS  I",  le  Débonnaire,  3*  fils  de 

Né,  778;  roi  d’Aquitaine,  778  ; assoc.  à l’cmp.,  $13  ; roi  de  France  et 
Ép.  1°  798,  Hermengardê,  fille  d’Ingeramne, 
2°  819,  Judith  fille  de  Welfe, 


i 

Lothaire  I«  Pépin  I« 


Emp.,  840;  f 85S.  Roi  d’Aquitaine,  817;  t 838. 

(V.  Lorraine.;  Ép  fiUe  da 

Théodebert,  comte  de  Madrie  ; 
t 838. 


I t 

Louis  le  Germanique  Alpaide 

Né,  808  ; roi  de  Bavière,  817  ; de  Germanie,  Êp.  Beggon,  comte  de 
833  ; emp.  d’Allemagne,  843  ; t 876.  Paris. 

Êp.  Emilie,  espagnole?;  f 876. 


Pépin  II 
Roi  d'Aqui- 
taine, 838; 
moine  i St- 
Aiodard.ViS; 
t 8e4,  sans 
post. 


Berthe 

t 874. 

Ép.  Gérard  de 
Roussillon  ( dit 
d'Alsace),  comte 
de  Berry  et  d 'Au- 
vergne; f 841. 


Charles 
Archevêque  de 
Mayence,  856; 
t 863. 


Caaloman 
Roi  de  Bavière, 
876  ; roi  d’I- 
talie, 877  ; 
t 880. 


Louis  II,  le 


Roi  de  Saxe, 
876  ; de  Ba- 
vière, 88o; 
1 182. 


XXX'  CHARLES 


Germanique 


Né,  832  ; roi  de  Souabe,  876; 
d’Italie,  879:  cmpcr.  d’Oc- 
cident,  881  ; roi  de  France, 
885  ; déposé,  887  ; f 888. 
Êp.  1*  vers  862,  N...,  fille  du 
comte  Erkanger; 

2°  877,  Richarde  ; f 911, 
sans  post. 


1 


t 


XXVIII'  LOUIS  III 


XXIX'  CARLOMAN 


GitiU 


Né,  860  ; roi  de  France  avec  son  frère 
Carloman,  879;  roi  de  Neuatrio  et 
d'Austraaie,  880;  1 882,  sana  post. 


Roi  de  France  avec  son  frère  Louls^  879;  roi  de 
Bourgogne  et  d’Aquitaine,  180  ; roi  de  toute  U 
monarchie,  182  ; t 884,  saus  post. 


Ép.  Robert , comte  de 
Troycs. 


1 

GiUle 
f vers  §17. 

Ép.  91 1 , Rollon,  duc  de  Normandie  ; f vers  932. 


XXXVI'  LOTHAIRE 

Né,  941  ; assoc.  au  trône,  952;  roi  de  France,  954;  i 986. 
Êp.  966,  Emma,  fille  de  Lothaire  II,  roi  d’Italie;  i après  987. 


XXXVII'  LOUIS  V ARNOULD 

LE  Fainéant  BAL;  archevéq.  de  Reims,  988  ; 

+ 1021. 

Ne  vers  967  ; assoc.  au  trône  et  couron.,  978  ; roi 
de  France,  986;  t 987.  saus  post.  (le  dernier  des 
Carlovingiens  de  France). 

Êp.  vers  982,  Blanche , fille  d'un  seigneur  d'Au- 
vergne. 


LYU 
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Charlemagne  et  d’Hildegarde.  (Voyez  tabl.  LVI.) 

empereur  d'Oceident,  8(4;  déposé,  833  ; rétabli,  834  ; t 840. 
due  do  Besbayo  fpeyt  de  Liégo);  t 818  ; 
comte  de  Bavière  ; f 843. 


t 


2 


A dé  laids 

Ép.  !•  Conrad  I,r,  comte 
d'Auxerre;  t 866  ; 

2-  Robert  le  Fort,  duc  de 
France.  (V.  tabl.  LVIll.) 


XXVI*  CHARLES  II,  LE  CïlAUVK 
Né,  823;  roi  de  Neustrie , 837  ; d’Aquitaine, 
838;  roi  de  France,  840  ; do  Lorraine,  810:  emp. 
d'Occi  jent,  875  ; roi  des  Lombards,  876  ; t 877. 
Ép.  1®  842,  Hermentrude,  fille  d’Eudes,  comte  d'Or- 
léans ; f 869  ; 

2*  870,  Richilde , fille  de  Beuves,  comte  d'Ar- 
denne;  f apres  877. 


2 

Gisèle 

Ép.  867,  Everard,  duc  doFrioul;  f 867. 


Béranger  I*» 

Duc  de  Frioul,  roi  d'Italie;  + 924. 


f 


2 


Charles 

Roi  d’Aquitaine,  855  ; 
T 865. 


XXVII*  LOUIS  II,  LE  Bègue 
Né,  840  ; roi  d’Aquitaine,  867  ; roi 
de  France,  877  ; + 879. 

Ép.  1*  862,  Ansgarde , fille  du 
comte  Hardouin;  répudiée; 

2*  Adélaïde,  petite  fille  du  comte 
Beggon. 


Judith 

Ép.  1*  856,  Ethelwolf,  roi 
d’Angleterre  : f 857; 

2»  857,  Ëthelred,  roi  d’An- 
gleterre ; f 862; 

3*  863,  Baudoin  (Rras-dc- 
Fer),  comte  de  Flandre; 
t 879. 


Rothilde 

Abbesse  de  Chelles  et  de 
N.-D.de  boissons;  vivait, 
922. 

Ép.  Hugues  le  Grand,  duc 
de  France.  (V.  t.  LVÎII.) 


l a 

Adélaïde  XXXII*  CHARLES  III,  le  Simple 

Ép.  Ranulfe  II,  comte  de  Né  posthume,  879;  roi  de  France  avec  Eudes,  896;  seul,  898  ; roi  de  Lorraine,  912;  pri- 
Poi tiers  ; f 89 3 . sonnier,  923  ; f 929. 

Ép.  i*  N.; 

2*  907,  Fréderune,  sœur  de  Beuves,  évêque  de  Châlons-sur-Marne  ; t 917  ; 

3°  vers  917,  Ogive,  fille  d’Édouard  1**,  roi  d’Angleterre  ; mariée  en  secondes  noces  (951), 
â Herbert  II,  de  Vermandois,  comte  de  Troyes. 


9 

XXXV*  LOUIS  IV,  n’OUTBEMER  RORICÛN 

Né,  921;  roi  de  France.  936:  prisonnier.  945-946;  f 954.  Bât.;  évêque  de  Laon, 949; 

Ép.  939,  Gerberge  de  Saxe,  fille  de  Henri  I**,  l'Oiseleur,  emp.  d'Allemagne,  et  veuve  de  1 976. 

Olselbert,  duc  de  Lorraine;  t vers  968. 


Charles 

Né,  953;  duc  de  Basse- Lorraine,  977;  prive  du  trône  par 
Hugues  Capet,  987  ; f 992. 

Ép.  1®  Bonne,  fille  de  Godefroy  le  Vieux,  comte  d’Ardenuc, 
2*  Agnès  de  Vermandois,  fille  d’Ilerbert  II,  de  Verman- 
dois,  comte  de  Troyes;  1 992. 


t 


1 


Ermengarde 
de  Lorraine 


Gerberge 
de  Lorraine 


Ép.  Albert  I**,  comte 
de  Namur.  (Tige  des 
comtes  de  Namur.) 


Ép.  Lambert  I«»,  comte  de  Mons  et 
de  Louvain  ; + 1015 . (Tige  des 
comtes  de  Brabant  et  de  Lothier.) 


Mathilde 
Êp.vers  955, Con- 
rad le  Pacifique, 
roi  de  la  Bour- 
gogne tran&ju- 
raae  ; t 994. 


Gerberge 
Ép.  Albert  I*r, 
comte  de  Ver- 
mandois ; f 987. 


Albérade 
Ép.  Renaud, 
comte  de  Reims 
et  de  Rouci  ; 
t 973. (Tige  des 
comtes  de 
Rouci.) 


Berthe 

Ép.  1°  Eudes  I*r,  comte  de  Blois; 
-1995; 

2°  995,  Robert  II,  roi  de  France. 
(V.  tabl.  LVIII.) 
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ROBERT  LE  FORT,  . 

Comte  de  Paris,  861}  comte  d'Anjoa, 

Ep.  1*  Agent;  — 2*  A delai de,  fille 

XXXI»  EUDES 

Né  vers  8*0  ; comte  de  Paris;  roi  de  Franee,  887  ; f 898. 

Ép.  TModrale. 


Arnould  Oda 

Roi  d’Aquitaine,  898;  t jeune.  Ep.  Zuentebold,  roi  de  Lorraine, 

bât.  d'Arnoul , roi  de  Germanie  ; 
t 905. 


Hugues  le  Grand,  l'a  nu k 

Comte  de  Paris  et  d'Orléans  ; duc  de  Neustrie , de  Bourgogne,  d'Aquitaine 
et  de  France  ; f 956. 

Ép.  t»  Rothilde , fille  de  Charles  le  Chauve  ; 

2®  vers  927,  Elhilde , fille  d'Édouard  I*r,  roi  d’Angleterre  : 

3°  vers  938,  liedwige , fille  d’Henri  l’Oiseleur,  roi  de  Germanie. 


3 

XXXVIII*  HUGUES  CAPET 
Né  vers  941;  duc  de  France,  comte  de 
Paris  et  d’Orléans,  960;  roi  de  France, 
987 i f 996. 

Ép.  vers  970,  Adélaïde,  italienne; 
t vers  1004. 


3 

Othon 

Duc  de  Bourgogne,  956;  1 963, 
sans  posL 

Ép.  955,  Leudegarde,  fille  de 
Giselbert,  duc  de  Bourgo- 
gne, et  d’Hermangade  de 
Bourgogne. 


3 

Henri  lb  Grand 

Duc  de  Bourgogne,  965  ; f 1002 , sant 
post.  legit. 

Ép.  Gerberge,  fille  de  Hugues, 
duc  de  Bourgogne,  et  veuve  d’Aldebert, 
duc  de  Lombardie. 

Adopte  : 

Otte-Guillaume 

Comte  de  Bourgogne,  fils  de  Gerberge 
et  d'Aldebort;  f 1027. 


Hedwigt 

Ép.  1°  Rainicr  IV,  comte  de  Hainaut:  t 1013  ; 
2*  1033,  Hugues  III,  comte  de  Dacbsbourg. 


1 

Rainicr  V 


1 

Üéatrix 


XXXIX*  ROBERT  II,  LE  PIEUX 

Né  vers  970;  associé  an  trône  et  couronné,  988;  roi.  996;  + 106|. 

Ép.  l*  995,  Berthe,  fille  de  Conrad,  roi  de  la  Bourgogne  transjurane,  et 
veuve  d Eudes,  comte  de  Blois;  répud.,  998  ; + après  1001  • 

2°  998,  Constance,  fille  de  Guillaumo  Taillcfer,  comte  d’Arles’ et  de 
Toulouse;  -f  1032. 

! 


Comte  de  Hainaut  ; 
+ vers  1030 

I 


RxchiUU 

Comtesse  de  Hainaut, 
t vers  1086. 


Ép.  avant  990, 
Ebbes  I**,  comte  de 
Reims  et  de  Roucy  ; 
t 1033. 


Hugues  le  Grand  XL*  HENRI  I*r 

N*» ’ .as8°c'®  al*  Né,  1005,  duc  de  Bourgogne,  1016;  associé  au 
troue  et  couronne  trône  et  couronné  roi,  1027  ; roi,  1031  ; -f  1060. 

sansaîl.  ’ ^ Ép.  1051,  Anne  de  Russie,  fille  d’Iaroslaw  I, 

grand-duc  de  Russie;  maricn  en  secondes 
noces  (1002)  â Raoul  II,  le  Graud,  comte  de 
Crepy  et  do  Valois  ; repud.?  I0G6. 


XLI*  PHILIPPE  I*» 
(V.  tabl.  LIX.) 


LV11I 
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d’origine  sasonne. 

84%  ; duc  do  France,  864;  + 866. 
de  Hugues  I*r,  oomle  de  Sondgaw. 

J 

XXXIII*  ROBERT  I«* 

Doc  de  France; 
roi  de  France,  922;  f 923. 

Ep.  Beatrix,  fille  d'Herbert,  comte  de  Vermandois. 


Bichilde 

Fp.  Richard,  comte  de  Troyes. 


Richard 

Archevêque  de  Bourges,  955; 
t 959. 


Emma 
t 935. 

XXXIV*  ftp.  RAOUL  (on  Rodolphe),  duc  de  Bourgogne;  fils  de  Richard  le  Justicier,  duc  de 
Bourgogne;  roi  de  France,  ült  ; 
règne  seul  à la  mort  de  Charles  le  Simple,  929; 
t 9 36,  sanspost. 


3 


3 


Beatrix 


Emma 


Herbert 


t après  1065. 

Ép.  956,  Frédéric,  duc  de  Lorraine; 
t 98%. 


t sans  post.  BAL;  évêque  d’Auxerre,  971  ; -t  996. 

Ep.  960,  Richard  I**,  duc 
de  Normandie; 

1 996. 


Cm  hèle 


Gauzlin 


Dame  d’Abbeville. 

Ep.  avant  987,  Hugues  I*r,  comte  de  Ponthiou. 


Bit.  ; abbé  de  Fleury,  1605; 
archevêque  de  Bourges,  1015;  t 1030. 


2 

Adélaïde 

Comtesse  d'Auxerre; 
f après  1063. 

Ep.  Renaud  I*»,  comte  de  Nevers  ; 
t lo4o.  (Tige  des  comtes  de  Nevers.) 


2 

Adèle  (ou  JJix) 

Ép.  |*  1026,  Richard  III, 
duc  de  Normandie  ; 

+ 1028, 
sans  post.; 

2w  1028,  Beaodouin  V,  comte  de 
Flandre;  t 1067. 


2 

Robert  le  Vieux 
Duc  de  Bourgogne,  1032;  1 1075. 
(Tige  des  ducs  de  Bourgogne  de  la 
première  race.) 


Hugues  le  Grand 

Né,  1057;  comte  de  Vermandois;  t iioî. 

Ep.  vers  1066,  Adélaïde,  fille  d’Herbert  TV,  comte  de  Vermandois. 
(Tige  de  la  seconde  branche  de  Vermandois.) 
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XLI*  PHILIPPE  I",  fils  d’Henri  I" 

Né,  1053;  sacré  roi, 
Ép.  1*  1072,  Berlhe,  Allô  de  Florent  I*r, 
a*  1092,  Bertrade  de  Mont  fort , fille  de  Simon,  comte  de  Montfort, 

I 


Constance 

t. p.  1«  1095,  Hugues  I«%  comte  de  Champagne; 
t vers  1125; 

2-  1 107,  Bocmond  l*r,  prince  d’Antioche  ; f il  il . 


XLII*  LOUIS  VI,  le  Gros 

Né,  1 07*  ; comte  de  Vexin,  1092;  associé  au 
trône,  1099  ; roi.  1 loa  ; f 1 137. 

F.p.  1°  11*»4,  Lucienne  de  Boche  fort , fille  de 
Gai  le  Rouge,  sire  de  Rochcfort;  répudiée, 
1107; 

2°  1115,  Alix  de  Satoie}  fille  d'Humbert  II, 
comte  de  Savoie;  mariée  en  secondes  noces 
à Matthieu  I»r,  seigneur  de  Montmorency, 
connétable  de  France;  f vers  1154. 


I? 

Isabelle 
f après  1175. 

£p  avant  ili»,  Guillaume,  sire  de 
Cbaumont-en-Vexin. 


Philippe 

Né,  1 1 16  ; associé  au  trône  et  sacré 
roi,  1129;  i lt 31,  sans  alliance. 


XLII1*  LOUIS  VII,  LF.  Jeune 

Né,  1120;  sacré,  11 31;  roi,  1137;  duc  d'Aquitaine, 
1137;  se  croise,  1147:  f lise. 

Êp.  !•  1137,  Eléonore  de  Guyenne,  fille  de 
Guillaume  X,  duc  d'Aqiiilainc;  neevers  U22: 
répudiée.  1152:  mariee  en  secondes  noces  i 
Henri,  comte  d'Anjou  et  duc  de  Normandie, 
depuis  roi  d'Angleterre  sous  le  nom  d'Henri  II; 
t 1204; 

2”  1154,  Constance  de  Castille,  fille  d’Al- 
phonse VIII,  roi  de  Castille;  1 1160; 

3°  1160,  Alix  de  ChamjKsgne,  fille  de  Thibaut 
le  Grand,  comtede  Champagne;  t 1206. 


I 

Marie 

Née,  1139;  + 1198. 
f.p.  Ilrt4,  Henri  I",  comte 
de  Champagne;  f 1181. 


I 

Alix 

Née,  1149;  t après  il 74. 
P.p.  vers  1164,  Thibaut  le 
Bon,  comte  de  Blois,  sé- 
néchal de  France;  f 1 191 . 


Marguerite 

Comtesse  de  Vexin;  + 1197. 
£p.  !w  1160,  Henri  le  Jeune, 
uls  d’Henri  II,  roi  d'Angle- 
terre;! 1183.  sans  postérité; 
2«  1185,  Bêla  III,  roi  de  Hon- 
grie; -f  1196. 


2 

Alix 

F.p.  1 195, GuillaumelII,  comte 
de  Porithieu;  | vers  1221. 


i 3 

XLV-  LOUIS  VUI,  LE  Lion  Marie 

Né,  1187;  couronné  roi  d'Angleterre,  1216;  Née,  1198;  f 1238. 

roi  de  France,  1223;  £p.  1°  1206,  Philippe,  comte  de  Namur;  f 1212; 

t 1226.  2“  1213,  Henri  I",  duc  de  Brabant;  -f  1235. 

Ep.  1200,  Blanche  de  Castille,  fille  d’Alphonse  IX,  roi 
de  Castille;  nco,  1187;  regenie,  1226-1236,  1249; 
t 1252. 


XLVI*  SAINT  LOUIS 
(V.  tabl.  LX.) 


Robert 
Comte  d'Artois. 

(Tige  des  comtes  d’Artois.) 


Jean 

Né,  1219;  comie  d’Anjou  et  du  Maine; 
t 1226- 


LIX 
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et  d’Anne  de  Russie.  (V.  tabl.  LVIII.) 

roi,  1090  , + nos. 

comte  do  Hollande;  répudiée,  1092;  t 1094; 

femme  de  Foulques  le  Rechin,  comte  d'Anjou;  répudiée,  1104. 


2 

Cérile 

Ep.  l*  1103,  Tancrède,  prince  da  Tabarie ; f 1112; 
2°  Mis,  Pons  de  Toulouse,  comte  de 
Tripoli;  f 1137. 


Henri 

Archidiacre  d'Orléans, 
1 142  ; évêque  de  Beau- 
vais, 1149;  archevêque 
de  Reims,  1102  ;t  1175. 


ROBERT 

Comte  de  Dreux. 
(Tige  des  comtes  de 
Dreux.) 


2 

PniuppK 

Doyen  de  St-Martin 
de  Tours,  1155  ; évo- 
que élu  de  Paris, 
1157;  résigne  scs 
fonctions,  1159;  t 
1161. 


Pierre 

De  Courtenay. 
(Tige  do  la  maison  de 
Courtenay.) 


2 

Constance 
t après  U75. 

Ép.  I-  Il  Vu,  Eus  tache 
de  Blois,  comte  de 
Boulogne,  fils  d'E- 
tienne, roi  d'Angle- 
terre ; f ! 1 55  ; 

2*  1154,  Raymond  V, 
comte  de  Toulouse; 
t 1194. 


3 

XLIV*  PHILIPPE  II,  AîJODSTK 
Né  ,1165;  roi,  lise;  se  croise,  nyo; 

•f  1223. 

Ep.  !•  1 1 so,  ftabelle  de  liainnut,  fille  de 
Baudouin  Y,  comte  de  Hainaut;  née, 
1170;  i l(9o; 

2*  1193,  Ingehurge  de  Danetnarck,  fille  de 
Valdemar  I,r,  roi  de  Danemarck;  répu- 
diée, 1 193;  t 1236,  sans  postérité; 

3*  liyc,  Agni*  de  Mirante,  fille  de  Ber- 
Ihold  IV,  duc  de  Meranie  ; 1 1201. 


3 

Philippe  (Hurepel)  Pierre  Cbari.ot 

Né,  1200:  comte  de  Boulogne;  f 1234.  Bâtard;  évêque  de  Noyon, 

Ép.  1216,  Mahaud  de  Dammartin,  fille  de  Renaud,  comte  de  Dammartin;  mariée  124o  ; f 1249. 

en  secondes  noces(!2S8)  à Alphonse  de  Portugal,  fils  d'Alphonse  II,  roi  de  Por- 
tugal; répudiée,  1249;  1 1260. 


Aubry  _ Jeanne  de  lloulognc 

Comte  de  Dammartin;  vivait,  1284.  Comtesse  de  Clermont  et  d’Aumale;  f 1251. 

Ep. , 1 236,  Gaucher  de  Ch&tlllon,  baron  de  Donzi  ; 
f 1250,  sans  postérité. 


Aon  fis 

Née,  1171;  t après  1204. 

Ep.  Is  II80,  Alexis  II,  Comnène,  le  Jeune,  empereur  de  Constan- 
tinople ; f 1183; 

2*  i*»j,  Andronic  I",  Comnène  empereur  de  Constantinople; 
i 1185; 

3»  1204,  Théodore  Branas,  seigneur  d’Andrinople  et  de  Didy- 
motique. 


Alphonse 

Né,  1 220;  comte  de  Poitou  et  d'Auvergne, 
1241;  se  croise,  1248; 
comte  de  Toulouse,  1249; 
t 1271, 
sans  post. 

Ep.  1237,  Jeanne  de  Toulouse,  fille  de 
Raymond  VII,  comte  de  Toulouse  ; 
née,  1220;  i 1261. 


Isaîtelle 

Née,  1224  ; fondatrice  du  monastère  de 
Longchamps,  près  Paris,  1260;  s'y 
fait  religieuse,  1260;  1 1269. 


Charles 

Comte  d’Anjou  et  de  Provence. 
(Tige  des  comtes  d’Anjou, 
rois  de  Naples.) 
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XLVI*  LOUIS  IX,  Saint  Louis,  fils  do  Louis  VIII 

Wt  1**3;  roi,  1229  ; se  croise,  1*48;  prisonnier  en 
Ep.  1 23%,  Marguerite  de  Provence,  fille  de  Raimond- 

L 


Isabelle 

Née,  1241;  f 1271. 

Ep.  1258,  Thiband  le 
Jeune,  comte  rie  Chain* 
pagne  ei  roi  de  Na- 
varre; f 1270,  sans 
postérité. 


XLVU®  PHILIPPE  III, 
le  Hardi 

Né,  1245  ; se  croise,  1270; 
roi,  1270;  + 1285. 

Ép.  1®  1202,  Isabelle  <T A- 
ragon , fille  de  Jac  • 
que*  I*®,  roi  d'Aragon; 
née,  1247;  f 1271. 

2®  1274,  Marie  de  Bra- 
bant, fille  de  Henri  III, 
duc  de  Brabant  ;t  1321. 


Jeak 

(Tristan) 

Né,  1250  ; comte  do  Ne- 
ver»,  1205  ; de  Valois, 
1268  ; f 1270,  sans  pos- 
térité. 

Ep.  1205,  Yolande  de 
Bourgogne,  comtesse 
de  Nevcrs,  fille  d’Rude» 
de  Bourgogne  ; mariée 
en  seconde*  noce»  (vers 
1272\  à Robert  de  Be- 
tbane;  f 1280. 


1 


I 


XLVlll®  PHILIPPE  IV,  LE  B RL 


CtlARLF.S 


Né,  1208;  roi  de  Navarre,  1284;  ae  France,  1285;  + 1314. 
Ep.  1284,  Jeanne  de  Navarre , fille  de  Henri  I»»,  roi  de  Na- 
varre et  comte  de  Champagne;  née,  1271;  1 1305. 


Comte  de  Valois. 
(Tige  de  la  maison  de 
Valois.) 


XLIX®  LOUIS  X,  le  Hotu 


Isabelle 


Né,  1289;  roi  de  Navarre,  1307  ; de  France,  1314;  f i3l6. 
Ep.  1®  1905,  Marguerite  de  Bourgogne , fille  de  Ro- 
bert II,  doc  de  Bourgogne;  née,  1220;  répudiée,  1315; 
t 1315; 

2®  1315,  CUmence  de  Hongrie , fille  de  Charles  Martel, 
roi  de  Hongrie;  t 1328. 


Née,  1292;  f 1357. 

Ep.  1308,  Edouard  II,  roi 
d’Angleterre;  f 1327. 


1 

Jeanne  II 

Reine  de  Navarre;  née, 
1311;  t 1349. 

Ep.  1377,  Philippe,  comte 
d’Évreux  et  roi  de  Na- 
varre; f 1343. 


2 

L*  JEAN  I®' 

Né  posthume,  (310;  roi 
de  France  et  de  Na- 
varre en  naissant  ; 
t 1316. 


Jeanne 

Comtesse  de  Bourgo- 
gne et  d’Artois , f 
1347. 

Ep.  1318,  Kndes  IV,  duc 
de  Bourgogne  ; f 
1349. 
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et  de  Blanche  de  Castille.  (V.  tableau  LIX.) 

Égypte,  1250  ; se  croise  one  seconde  fols,  1270  ; f 1270. 

Béranger  IV,  comte  de  Provence-,  née,  12i9;  f 1295. 


l'iKRRG 


llODERT 


Blanch» 


Marguerite  Agnès 


Comte  d'Alençon  ; se 
croise,  1270  ; f 128%. 

Ép.  1272,  Jeanne  de 
ChdttUon,  tille  de 
Jean  l*r  de  Chàtil- 
îon,  comte  de  Bk>iS$ 
f 1291. 


Comte  de  Cler- 
mont. (Tige  de 
la  maison  de 
Bourbon.) 


Née,  1252;  f 1320. 

Ép.  1209,  Ferdinand  de  la  Cerrlît, 
infant  de  Castille,  fils  d'Al- 
phonse X,  roi  de  Castille;  f 
1275. 


t 1271. 

Ép.  1269,  Jean  !•', 
duc  de  Bra- 
bant ; f 129%. 


t 1327. 

fie.  1279,  Ro- 
bert II,  duc  de 
Bourgogne  ; t 
1101. 


2 


2 


LOCIS 


Marguerite 


Blanche 


Comte  d’Êvreux. 

(Tige  dea  comtes  d’f.vreut, 
roi*  do  Navarre.) 


t 1317.  f 1308. 

Ép.  1299  , Édouard  1",  Ép.  «300,  Rodolphe,  duc  d'Autriche, 

roi  d'Angleterre;  f 1308.  Ul»  de  l'empereur  Albert  !•*  ; 

1 1307. 


!.!•  PHILIPPE  V,  LE  1.0 MC 
Né,  1294:  comte  de  Poitiers,  1311; 
régpnt,  1316;  roi,  1316;  roi  de  Na- 
varre, 1318;  + 1322. 

Ép.  1307,  Jeanne  de  Bourgogne , Itilo 
d’Ouou  IV,  comte  de  Bourgogne; 
t 1329. 


LU*  CHARLES  IV,  LE  Bel 

Né,  1293  ; comte  de  la  Marche  ; roi  de  France 
et  de  Navarre,  1332;  f 1328. 

Ép.  1°  1307,  Blanche  de  Bourgogne , Dite 
d'Otton  IV.  comte  de  Bourgogne,  répudiée, 
1322;  se  lait  religieuse  à l'abbaye  de  Nnu- 
buis«oo,  1326  : f 1326; 

2°  1322,  Marie  de  Luxembourg,  fille  de  l'em- 
pereur Henri  Vil;  née,  1305;  f >324; 

3»  132%,  Jeanne  d'Êcreux , tille  de  Louis  de 
de  France,  comte  d'Évreux;  + 1371. 


Marguerite 
Née,  1310;  f 1382. 
Ép.  1320,  Louis  11,  de 
Crocy,  comte  de  Flan- 
dre; t 1346. 


Isabelle 
t 1345. 

Ép.  !•  1323  , Guigne 
VIII,  dauphin  de  Vien- 
nois; -f  1333; 

2°  avant  1336,  Jean, 
hnrun  de  Fauco^nry 
(Franche-Comtel. 


3 

Blanche 
Née.  1328; 
t 1346. 

Fp  1345,  Philippe,  duc 
d’Orléans , fils  de  Phi- 
lippe de  Valois  ; f 1373, 
saiiM  postérité. 
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BRANCHE 

CHARLES  de  Valois,  fils  de  Philippe  le 

Né,  1270}  élu  roi  d'Aragon,  1284;  comte  d'Alençon  et 
Êp.  i*  1290,  Marguerite  de  Sicile , fille  de  Ch  trie*  11, 
2*  1301,  Catherine  de  Courtmay,  fille  de  Philippe 
3°  1308,  Mahaud  de  Châtillon,  tille  de  Gui  H1  de 

__ I 


I 

h libelle 

Née,  1292;  f 1309. 

Ep.  (290,  Jean  de 
Bretagne.  fils  d'Ar- 
thur u,  duc  de  Bre- 
tagne; né,  tfSé;  t 
1341,  sans  posté- 
rité légitime. 


1 

Jeanne 

Née  ver*  1294;  f 
1352. 

Ep  (305,  Guillaume 
le  Bon,  comte  de 
Hainaut;  f 1337. 


1 

Marguerite 

Née  ver*  1295  ; f 
1342. 

Ep.  1310.  Gui  de 
Cti&ullon,  comte 
de  Blois. 

(V.  comtes  de  Blois  ) 


1 

Llïl*  PHILIPPE  VI, 
de  Valois 

Né,  1293;  comte  de 
Valois,  i32S  ; ré- 
gent de  France , 
1328  ; roi,  1328;  f 
1350. 

Ep.  I*  1313,  Jeanne 
de  Ilourgogne.ûMe 
dellobeitil.ducdc 
Bourgogne:  f 1348; 

2»  1349.  Blanche 
de  Nararret  hile 
del‘hilippeIll,d’E- 
vreux,  roi  de  Na- 
varre, et  de Jeanne 
de  France;  f 1398. 


1 

Charles  de 
Valois 

Comte  d'Alençon. 
(Tige  des  comtes 
if  Alençon.) 


S 

Catherine 

N e,  (3ü3;f  1346. 

Bp.  1313,  Philippe 
de  Sicile,  prince 
de  Tare»  u\  em- 
pereur titulaire 
de  Constant) iio- 
plü  ; t 1332. 


1 

LIV*  JEAN  II,  LE  Don 

Né,  1319  ; duc  de  Normandie  et  de  Guienne,  comte  d’Anjou  et  du  Maine,  1332;  roi,  1350;  prisonnier  des  Anglais, 
1356-1360,  1 364  ; f 1364. 

Ép.  1*  1332,  lionne  de  Luxembourg , fille  de  Jean  de  Luxembourg,  roi  de  Bohême;  f 1349; 

2*  1350,  Jeanne  d'Auvergne,  fille  de  Guillaume  XII,  comte  d’Auvergne,  et  de  Marguerite  d’Evreux,  et  veuve  de 
Philippe  de  Bourgogne,  cunjte  d’Artois;  i 1360,  sans  post. 


1 


LV*  CHARLES  V,  LE  Sage 


Lotis 


Jean 


Duc  de  Normandie;  né,  1337  ; lieutenant  du 
royaume,  et  régent.  1356  -1364;  roi,  1364; 
t (380. 

Êp.  1350,  Jeanne  de  Bourbon,  fille  de  Pierre  I,r, 
duc  de  Bourbon  ; née,  1338;  f 1378. 


Duc  d’Anjou. 
(Tige  de  la  se- 
conde maison 
d'Anjou.) 


Né,  1340  ; comte  d*  Poitiers,  vers  1356  ; lieutenant- 

Sénéral  de  Guyenne  et  do  )<anj(uedor,  1358  ; duc 
e Berry  ,1360  ; duc  d’Auvergne,  I36u;c<>nue  de 
Poitou,  d’Êumpes  ci  de  Boulogne;  gouverneur  de 
Guyenne  et  de  Languedoc,  1381  ; gouverneur  ne 
Pans,  1405  ; t (416. 

Ep.  (°  (360,  Jeanne  d' Armagnac,  fille  de  Jean  !•% 
comte  d Armagnac  ; f 13*7  ; 

2*  (389,  Jeanne  il,  comtesse  d’Auvergne  et  de 
Boulogne,  fille  de  Jean  II,  comte  d’Auvergne 
et  de  Boulogne  ; mariée  en  secondes  noces 
(1416).  à Georges,  seigneur  de  la  Trétnoillc  ; 
t 1422,  sans  postérité. 


I 

LVI*  CHARLES  VI  Louis 

(V.  tabl.  LXII.)  Duc  d’Orléans. 

(Tige  de  la  branche 
des  Valois-Orléans.) 


uucvs  çwrs  ijbji,  h uui,  me 

de  la  Trêmoille , porte-ori- 
flamme de  Franco  ; ot  en  troi- 
sièmes (1400),  a Charles  Iw, 
sire  d'Alluei,  lonnéiablo  de 
France;  f vers  J 413. 


Catherine 

Née,  1377  ; f 1388. 
Ep.  1386,  Jean  de  Ber- 
ry, comte  de  Mom- 
pensler. 

(V.  ci-contre.) 


Charles  df.  Berry 

Comte  de  Moirtpensicr  ; t avant 
1382,  sans  postérité. 

F.p.  Marie,  dame  de  Sully  et  de 
Craon,  fille  de  Louis,  sire  de 
Sully  ; mariée  en  secondes 


t.xi 
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DES  VALOIS 

Hardi  et  d’Isabelle  d’Aragon.  (V.  tabl.  LX. 

de  Valois,  1285;  d'Anjou,  1290;  1 1325. 
roi  de  Naples  et  de  Sicile  ; t 1299  ; 
de  Ccnrtenay,  emp.  tital.  do  Constantinople;  f 1308; 
Cbàtiilon,  corate  deSt-Pol;  t 1358. 


2 

2 

3 

3 

3 

3 

Jeanne 

Isabelle 

LOUIS 

Marie 

Isabelle 

Blanche 

t 1363. 

Abbesse  de  Fonte- 

Né,  1318; 

+ 1328- 

_ t 1383. 

t 1348. 

Ep.  1318,  llobert 
d'Artois,  comte  de 
Beaumont  le  Ro- 
ger ;f  1382. 

viaull,  1312;  f 1349. 

comto  d Alençon  et 
de  Chartres  ; f 
1328. 

Ep.  1324,  Charles 
do  Sicile,  duc  de 
Calabre  ; 1 1328. 

Jeanne  Ir® 
Reine  de  Naples  et 
do  Sicile  ; t 1382. 

Ep.  1337,  Pierre 
l#T,  duc  de  Bour- 
bon; + 1356. 
(Tiire  des  ducs  de 
Bourbon.) 

Ep.  1329,  Charles 
IV,  de  Luxem- 
bourg, empereur 
d'Allemagne;  1 
1378. 

i 


t 


Philippe 


Marie 


Né,  1336  ; duc  d’Orléans  et  comte  de  Valois,  1344:  f 1373,  sans  postérité  légitime. 

Ep.  1345,  Blanche  île  France , tille  do  Charles  le  Bel,  roi  de  France;  née,  1328;  f 1392. 

Louis,  bâtard  d'Orléans, 

Évêque  de  Beauvais,  1395  ; f 1397. 


+ 1333. 

Ep. (332,  Jean  do 
Brabant,  duc  de 
I.imhourg,  fils 
de  Jean  111,  duc 
de  Brabant;  f 
1833. 


1 


i 


Philippe  le  Hardi 


Jeanne 


Marie 


Isabelle 


l)uc  de  Bourgogne 
(Tige  de  la  2*  branche 
de  Bourgogne.) 


Née,  1343;  t 1373. 

Ep.  1“  1347.  Henri  de 
Brabant,  auc  do  Liro- 
bout  g,  fils  de  Jean  111, 
duc  do  Brabant  ; t 
1349; 

2°  ver*  1351,  Charles  II, 
le  Mauvais,  roi  de  Na- 
varre; t 1387. 


Kée,  1344  ; f 1404. 
Ep.  1364,  Kobert  I«% 
duc  de  Bar;  f 1411. 


Née,  1348;  f 1372. 

Ep.  1360,  Jean  Galons  Vis- 
comi,  conue  de  Vertus, 
puis  duc  de  Milan  : * 1402. 


i 

Je  AM  DF.  Berry 

Comte  de  Moalpensier;  t avant  son 
père,  sans  postérité. 

Ep.  1°  1380,  Catherine  de  France , fille 
de  Chartes  V et  de  Jeanne  de 
Bourbon.  (V.  ci-conlre.) 

2°  Anne  de  Bourbon,  fille  de  Jean 
de  Bourbon,  comte  de  «la  Mar- 
di© et  de  Vendùme  ; mariée 
eu  secondes  noces  à Ixmis  le 
Barbu,  duc  de  Bavière-lngol- 
studl;  f 1404. 


1 

Donne  de  Berry 
t 1435. 

f.p.  1“  1376  , Am.dée  VII, 
c«mte  de  Savoie;  t 
1391  ; 

2®  1393  . Bernard  VII, 
corme  d'AriHagnac,  de- 
uis  connétable  de 
rance; f 1418. 


Marie  de  Berry 
t 1434. 

Ep.  I*  1386.  Louis  11 I de  Cbàtiilon , 
comte  de  bunois:  f 1391  ; 

2*  1392,  Philippe  d’Artois,  ronile 
d'Eu , pair  eî  connéiable  de 
France  ; f 1397  ; 

3®  1400,  Jean  l'r,  duc  do  Bourbon  ; 
i 1433. 
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BRANCHE  DES 


LVI*  CHARLES  VI,  le  Bien-Aimé,  fils  de 

Né,  1368  ; roi, 

Ép.  1381,  Isabeau  de  Bavière,  fille  il'Étienne  II, 


If  «belle 


Jeanne 


A tarie  Michelle 


Louis 


Née,  1389  ; 

t 1400. 

É|>.  1°  1396, 
Hichard  II,  roi 
d'Angleterre; 
t *399; 

9°  I4i»6,  Charles, 
ronde  d’Angou- 
lénic,  puis  duc 
d'Orléans; 

1 1464. 


Née,  1391; 

+ 1433. 

Ép.  1307,  Jean  VI, 
comte 

de  Montfort, 
fils 

de  Jean  IV, 
duc  de 
Rre  Ligne, 
né,  1389; 
t 1449 


Née,  1393;  relie. 
h Pois»v,  1408; 
* 1438. 


Née,  1395; 

| 1429,  sans  post. 


Ép.  1403. 
Philippe  le  non. 
fus  de 

Jean  sans  Pc  ir, 
duc  de 
Bourgogne; 
t 1467. 


Né,  1396  ; duc  de  Guyenne  et  dauphin, 
1401  ; t 1415.*  sans  post. 

Ép.  1412.  Marguerite  de  Bourgogne, 
fille  de  Jean  sans  Peur,  duc  de  Bour- 
gogne; mariée  eu  secondes  noces 
(1423)  à Arthur  de  Bretagne,  comte 
de  Hichemont,  connét.  a«  France; 
t 1441. 


LVIIl*  LOUIS  XI 


Catherine 


Jeanne 


Dauphin  ; ne,  1423  ; roi,  1461  ; f 1483.  Née,  1428  ; 

Ép.  1*1436,  Marguerite  d’Écoeee , fille  de  Jacques  I«,  roi  tI446. 

d'Ecosse;  née,  1418  ; 1 1444,  sans  post  ; Ép.  1439. 

2°  1451,  Charlotte  de  Savoie , fille  de  Louis,  duc  de  Charles 

Savoie  ; née,  1445  ; t 1483.  de  Bourgogne, 

I(  comte 

deCharolais. 


(V.  Bourgogne.) 


t 1482. 


Ép.  1447, 
Jean  II, 

duc  de  Bourbon  ; 

t 1488. 


Yolande 


Née,  1434; 
t 1478. 


Ép.  1452, 
Aroédee  IX, 
duc  de  Savoie; 
t 1472. 


2 

LIX*  CHARLES  VIII,  L'AFFABLE 
Dauphin  ; né,  1470;  roi,  1483;  f 1498,  sans  post.  légit. 

Ep.  1491,  Anne , duchesse  de  Bretagne,  fille  do  François  II,  duc  de  Bretagne,  et  de  Marguerite  de  Foix  ; mariée  en  secondes 
noces  (1499)  4 Louis  XII,  roi  de  France  (V.  tabl.  LXIII)  ; f 1514- 


LX1I 
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Charles  V et  de  Jeanne  de  Bourbon.  (V.  tabl.  LXI.) 

1380;  f 1422. 

duc  de  Bavicre-Ingolstad  ; née,  1370;+  1435. 


Jean 


Catherine 


LVII*  CHARLES  Vil,  le  VICTORIEUX 


Né,  1 3?8  ; duc  de  Touraine, 
1414  ; dauphin  , 1415  ; 
duo  de  Berry,  comte  de 
Poitou  ; + 1417 , sans 
post. 

Ep.  1406,  Jacqueline  de 
Bavière  y fille  de  Guil- 
laume IV,  comte  de 
Hainaul  et  de  Hollande, 
et  de  Marguerite  de 
Bourgogne  ; ép.  en  se- 
conde» noce»  (1417), 
Jean  de  Bourgogne,  duc 
de  Brabant;  en  troi- 
sièmes (1422),  Humfroy 
d’Angleterre , duc  de 
Glocesier;  en  quatriè- 
mes, François  de  Bor- 
selle.  comted'Ostrevent; 
+ 1436,  sans  post. 


Née,  1401;  + 1438. 

Êp.  1*  1420,  Henri  V,  roi  d’Angleterre;  ré- 
gent de  France,  1420;  + 1422; 

2*  l422?,Owen  Tudor,  chevalier,  d’une 
ancienne  famille  du  pays  de  Galles. 


1 

Henri  VI 

Roi  d’Angleterre  ; cou- 
ron.  roi  de  France, 
1431  ; + 1473. 


3 

Edmond  TuDon 
Comte  de  Riche- 
mond;  + 1456. 


HENRI  Vil 
Roi  d'Angleterre; 
+ 1509. 


Né,  1403  ; duc  de  Touraine,  1 416  ; dauphin,  1417; 
régent,  1418;  duc  de  Berrv  et  comte  du 
Pontbieu,  141»;  roi,  1422  ; + 1461. 

Êp.  142?,  Marie  d'Anjou,  fille  de  Louis  II,  duc 
d'Anjou  et  roi  de  S.cile  ; née,  1394; 
t 1463. 

Conc.  a vers  1432,  Agnès  Sorel,  fille  de  Jean 
Soreau,  écuyer,  seigneur  de  Coudun  ; 
née,  1410;  dame  de  Beauté,  Roque - 
ceziere  (Itouergue),  Issoudun  et  Vcr- 
non-sur-Seiiit:  ; f 1450. 


Madtlaine  Cuarlbs 


A 


A 


Née  , (443; 

+ 1486. 

Ep.  1461, 
Gaston  de  Fou, 
prince 
de  Viane  ; 

+ 1470. 

(V.  Navarre.) 


Né,  1446  ; duc  de  Berry,  1461  ; de 
Normandie,  1465;  de  Guyenne, 
1468;  i 1472,  sans  post.  legit. 


Charlotte  de  Valois 
Bâtarde  de  France  ; née,  1434  ; 
+ 1476.  * 

Ëp.  1462,  Jacques  de  Brézé, 
comte  de  Maulevricr,  maré- 
chal et  grand  sénéchal  de 
Normandie  ; f 1494. 


Marguerite  Je  Valois 
(ou  ifarie) 

bâtarde  de  France  ; nec,  1436 
+ avant  1473. 

Ép.  1458, 

Olivier  de  Coëtivy, 
comte  de  Taillebourg, 
sénéchal 
de  Guyenne  ; 

+ vers  1480. 


2 


2 


Anne 


Jean 


Nee,  1462  ; dame  de  Bcaujeu,  1474  ; régente,  1483  ; 
+ 1522. 


Nee,  1464;  duchesse  de  Berry,  1498;  fondatrice  do  l'ordre 
des  Annonciades,  1501  ; + 1605. 


Ëo.  1474,  Pierre  II,  de  Bourbon,  sire  de  Beaujeu; 
+ 1503. 


Ep.  1476,  Louis,  duc  d'Orléans  (depuis  Louis  XII), 
qui  la  répudia,  I486. 
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£p-  1:14,  François,  duc  de  très,  comtesse  de  Gisors,  i486;  archevêque  de  Bour- 

Valois  (François  I«).  dame  de  Montargis;  f 1575.  gcs,  1605;  -f  1511. 

(V.  tabl.  LXIV.)  Fp.  1528,  Hercule  d'Este  II, 

duc  de  Ferrare,  de  Modèue 
et  de  Reggio;  f 1558. 
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Née,  1631;  demoiselle  d’Angoulême  ei  comtesse  de  Pontbieu,  1653;  t 1696,  sans  postérité. 
£p.  1649,  Louis  de  Lorraine,  duc  de  Joyeuse  ; t 165k. 
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MAISON  DE 

LXYI"  HENRI  IV,  le  Grand,  fils  d’Antoine  de  Bourbon,  duc  de  Vendôme,  roi 

sixième  fils  de  saint 

Ni*,  i S53  ; roi  do  Navarre,  1572;  rui 
Ep.  i°  1572,  Marguerite  de  Valois,  fille  de  Henri  II,  roi 
2*  1600,  Marte  de  Mcdicis,  fille  de  François  1,T, 
Cône.  a.  1590,  Gabrielle  cTEstrées,  duchesse  de  Beaufort,  fille  d'Antoine  d’Ëstrées,  maître  do 
fi.  1">99,  Catherine  Heurte  lie  de  Balzac  d’Entragues,  fille  de  François  de  Balzac,  seigneur 


2 

LXVll*  LOUIS  XIII,  le  JusiB 
Dauphin  ; né,  1601  ; roi  de  France,  1610;  f 1643. 

Lp.  1615,  Aune  d’Autriche r fille  de  Philippe  111,  roi  d'Espagne;  nce,  iGOt; 
rcgeuie,  1643;  •{  |G^6. 


1. XVIII®  LOUIS  XIV,  lk  Grand  Philippe 

Dauphin;  né,  1638;  roi  de  France,  1643;  f 1715.  Duc  d'Orléans. 

Ep.  i*  1660,  Marie-Thérèse  d'Autriche,  tille  do  Phi-  (Tige  de  la 
lippe  IV.  roi  d'Espagne  ; née,  iGig;  régente,  maison  d’Or- 
1067-1672;  i i683  ; léuus.) 

2"  1 664  oii  1685.  Françoise  d’Aubigné,  fille  de  Con-  * 

«uni  d'Aubigné,  baron  de  Surineau,  et  veuve  du 
poète  Srarruo;  nce,  1635;  gouvernante  des  en- 
laiit*  du  roi  et  de  Mme  de  Montespan,  1669; 
deuxième  dame  d'atours  de  Mme  la  Dauphine, 
u.8u;  fond  a:  ico  et  suiierieui  e de  lu  niaisun  de 
S i ni -C j r,  1685  ; marquise  de  Muinteuuii,  1688  ; 

1 1719. 

Loue.  a.  166 1,  lou 'it-Françoise  de  la  Baume- le- Blanc 
de  la  Va. litre,  fille  de  Laurent  de  la  flauine-le- 
Jtlauc,  sei^mur  de  ta  Vallière,  lieutenant  du 
pays  et  chftksu  d'Amboi&e;  née,  1644;  fille 
ü 'bon neur  de  Mo.**  la  duchesse  d'Orléans,  1661: 
duchesse  de  U Valliére  et  de  Vau  jour,  1667; 
cotre  aux  Carmélites  du  faubourg  Saint- Jacques, 
a Paris,  ifi74;  y fait  profe-sion  sous  le  nom  du 
four  Louise  de  U Miséricorde,  1675;  i 1 7 io  ; 
n.  1068,  Franço  ise-A  thé  nais  de  Bochechouart, 
marquise  do  MonUspan,  fille  de  Gabriel  de  U*j- 
rbeenouart,  duc  de  Moru-mar;  née,  1641  ; dame 
du  palais  de  U reine,  166S;  se  retire  aux  Filles 
de  Saint-Joseph,  à Paris,  1678;  f 1707. 


2 

Élisabeth 

Née,  1602; 

+ 1644. 

Ep.  1615,  Phi- 
lippe, rds  de 
Philippe  lli, 
roi  d’F>  pa- 
gne; f 1665. 


2 

Christine 
Nce,  1606; 

+ 1663. 

Ép.l620,vicior* 
Amédée  l*r, 
duc  de  Sa- 
voie; 1 1637. 


2 

Gaston- Jean  - 

BAPTISTa 
Duc  d’Orléans. 
(V.labl.  LXVll.) 


A 


B 


Lotis 
Le  grand 
Dauphin. 
(V.  tabl. 
LXYI.) 


Aulrts 
enfants 
t jeunes. 


Marie  Anne  de  Bourbon 
(Mlle  de  Blois) 

Bàl.  de  Fiance;  née, 
1666;  duchesse  do  la 
Yallière;  légit. , 1667  ; 
i 1739. 

Ep.  1680.  Louis-Armand 
de  ftoiirbon,  prime  de 
Conti  ; f 1685,  sans 
poH. 


Louis 

DK  boi'RBON 
Comte  de  Yer- 
mandois,  lût. 
de  France;  né, 
1667;  legil. , 
166»;  amiral  de 
France,  1669; 
f 1633. 


Louis-Auguste  de  Bourbon 
Bût.  de  France;  né,  1670;  légit.  et  nommé  duc 
du  Maine,  1673;  colonel  général  des  Suisses, 
1674  ; prime  de  Bombes,  et  gouverneur 
du  Languedoc,  1681  ; général  des  galères, 
1688:  grand  -maître  de  TartiUcrie,  1694; 
iieutenani-géaeral,  1702;  t 1736 
Ep.  1692,  A ti ne- Lou ise- Bénédicte  de  Bourbon , 
fille  dt*  Henri- Jules  de  Bourbon,  prince  de 
Cundé;  me,  1676  ; t 1753. 


Louis-Auguste  de  Bourbon 
Prince  de  bombes;  né,  i7ou; 
colonel-général  des  Suisses, 
goutemeor  du  l.ungucdof, 
1712;  f 1755. 


Louis -Ch AitLES  de  Bourdon 
Comte  d'F.u;  né,  1701;  grand-maître 
et  capitaine- général  de  l'artillerie, 
1710;  gouverneur  de  Guyenne,  1712; 
t 1775. 


Louise-Françoise  de  Bourbon 
(Mlle  du  Maine) 

Née,  1707  ; t 1743. 


Louiü-Alexandre-Joskpii-Stamslas 
Prince  de  Lamballe  ; né,  1747;  t 1768. 

Ep.  1767,  M irie-Thérèu- Louise  de  Savoie,  fille  de  Louis  de  Savoie,  prince  de  Carignan; 
née,  1749;  sui  intendante  de  la  maison  de  la  reine,  1774;  t 1792. 
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BOURBON 

de  Navarre,  et  de  Jeanne  d’Albret;  et  descendant  de  Robert,  comte  de  Clermont, 
Louis.  (V.  Navarre.) 

de  France,  1589;  t 1610. 

de  France;  née,  1552;  répud.,  1599*,  f 1615 , aana  puât.; 
grand-duc  de  Toscane;  née,  1576;  régente,  1010-1029;  1 1642. 

Parti 1 1er ie,  et  femme  séparée  de  Nicolas  d’Ainerval,  seigneur  de  Licncourt;  née  vers  1565;  | 159 J; 
d'Enlragues,  gouverneur  d'Orléans;  née,  1569;  marquise  de  Verneuil,  1600;  t 1633. 


2 

Henriette -il  aria 
Née , 1 609  ; + 

1669. 

Kp.  1625,  Char- 
les l»r , roi 
d'Angleterre;  t 
1649. 


Catherine- 
Henriette 
liât,  de  Bourbon  ; 
lëgilim.,  1597; 
1 1663. 

£p.  1619,  Char- 
les 11,  de  Lor- 
raine, duc  d’FI- 
BujuI. 


CÉSAR 

(Monsieur) 

Bât.  de  Bourbon;  né, 
1594;  W git. , 1895; 
duc  de  Von  dôme 
cl  gouverneur  de. 
Bretagne,  1598  ; 1 
1665. 

C|t.  irtoa,  Françone 
de  L/trraine  , Uile 
de  Philippe-Emnia- 
nuel,  duc  de  Mer- 
i «‘iir;  née,  1552;  t 
1669. 


A 

Alexandre 

(le  Cbev.  de  Veu- 
dùme). 

Bât.  de  Bourbon; 
ne,  1598;  legiL, 
1599  ; chevalier 
de  Malle.  I6<)4  ; 
grand  prieur  de 
France  de  l’ordre 
de  Malte.  I6I0?  ; 
ambassadeur  à 
Uuine,  I61S  f 
1629. 


n 

Henri 

(Gaston) 

Bit.  de  Bourbon, 
né,  1601;  evèque 
de  Metz,  1612  - 
1652;  duc  de  V«r- 
iioull,  1663  ; aui- 
liHssadeur  en  An- 
gleterre, 1865  ; 
gouverneur  du 
Languedoc, 1666; 

1682. 


D 

GabrieUe-Angrliq  ut 
liât,  de  Bourb-n  ; 
née.  1602;  légit.; 
t 1627. 

£p.  1622,  Bernard 
de  la  Valette  do 
Fou,  duc  d’Kper- 
non  et  de  Cau- 
dale. 


B 

Lons-CtavR 
nu  Bourbon 
Bat.  de  France;  comte 
de  Vexiit;  abbe  do 
Saint -Denis  et  de 
Saiul-Germain-des- 
Fres;  né,  1672;  lé- 
0it.,  1673  ; i 1683. 


Lou  ise - Frit  nçoise 
de  Bourbon 
(Mlle  de  Nantes) 

Bât.  de  France;  née, 
1673;  légit.,  16*3; 
t 1743. 

Ép.  1685,1  oiiisllf.  duc 
de  Bourbon-Cvodé, 
grand  - maître  de 
Franco;  t 1710. 


B 

LOUIS-ALEX  ANDRE  DK  BOURBON 
Comte  do  Toulouse,  duc  de  Dam  ville,  etc.;  bit. 
de  France;  né,  1878;  légit.,  «681  ; amual  de 
France,  1683;  gouverneur  de  Guyenne.  1689; 
gouverneur  de  Bretagne,  1695;  grand-veneur, 
1714  ; f 1737. 

Ép.  1723,  M fine-  Victoire-Sophie  de  Nouilles, 
fille  d'Anne-Jule*  duc  de  Nouilles,  maréchal 
de  France,  ci  veuve  de  Louis  de  Fardaillan- 
d'Anim,  marquis  deCondria;  née,  1685;  1 1 766. 


B 

Françoise -Marie 
de  Bourbon 
(Mlle  de  Bluis) 
Bit.  de  France;  nee, 
1677  ; légit.,  test  ; 
t 1749. 

fp.  1692.  Philippe  II, 
duc  d'Orléans  ; -j 
1723. 

(V.  UM.  LXVII.) 


Louis-Jeak-Marik 

Duc  de  PeoUiièvro ; né,  1725:  grand  amiral  cl  grand  veoenr  do  France; 

gouverneur  de  Bretagne,  1737,-  f 1793. 

Ép.  1744,  M arie-Therèse-Ftlicité , fille  de  François-Marie,  duc  de 
M "délie;  f 1754. 

I 


Louise- Marie -Adélaïde  » 

(Mlle  de  Penthièvre);  née,  1753;  t 1821. 

£•».  1769,  Louu»-rhilippc,  duc  de  Charités.  (V.  tabl.  LXVII.) 
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MAISON  DE 

LOUIS,  le  Grand  Dauphin,  fils  de  Louis  XIV 

Dauphin;  né,  1061;  général  à l’armée  du  Rhin, 
Êp.  1680,  Maris-Annt-Christin*-Victoire  de  Bavière, 


Loom 

Duc  de  Bourgogne;  né,  1682;  général  commandant  l'armée  d’Allemagne,  1701; 

généralissime  des  armées  de  Flandre,  1702;  dauphin,  1711;  f 1712. 

Êp.  1607,  Marie-Adélatde  de  Saroie , fille  de  Vlctor-Amédée  II,  duc  de  Savoie; 
née,  1685;  f 1712. 


LXIX«  LOUIS  XV,  le  Dirn-Aim* 

Né.  1710;  duc  de  Bretagne  et  d’Anjou;  dauphin,  17f2;  roi,  I71S;  f 1774. 

Fiancé.  1721,  à Marie -Anne- Victoire,  infante  d'F.spagne,  fille  de  Philippe  V,  rui  d'Espagne. 
Ép.  1725 , Marie -Charlotte -Sophie-Félicité  Lecsituka , fille  de  Stanislas,  roi  do  Pologne; 
née,  1703;  f 1768. 

Conc.  A.  1744,  Jeanne-Antoinette  Poisson,  femme  Lenormund  d’Etiole;  née,  1722  ; marquise 
de  Pompadour,  1745;  duchesse,  17S2;dame  du  palais  de  la  reine,  1786;  t 1 764 ; 
Conc.  B.  1769,  Marie-Jeanne  G omar  t ^la  du  Barry);  née,  1744;  ép.  (1769)  le  comte  Guil- 
laume du  Barry  ; se  retire  à l'abbaye  du  Ponl-aux-Damee , près  Mesux,  1774; 
-f  1795. 


Louise-Élisabeth  Anne-Henriette 

Née,  1724;  t 1759.  Née,  1724;  f 1752. 

Êp.  1739,  Philippe,  duc  de  Parme  et 
de  Plaisance,  infant  d'Espagne,  fils 
de  Philippe  V,  roi  d'Espagne;  né, 

1720; t 1765. 


2 

LXX*  LOUIS  XVI  (Accoste) 

Duc  do  Berry;  né,!7S4;  dauphin,  1765;  roi,  1774;  prisonnier  au 
Temple,  1792;  i 21  Janvier  1793. 

Êp.  1770,  Marie- Antoinette- Joseph*- Jeanne  de  Lorraine , archi- 
duchesse d'Autriche,  fille  de  François  l*r,  empereur  d'Alle- 
magne ;nee,  1755;  prisonnière  au  Temple,  1702  ; f 1793. 


Louis 

Dauphin:  né,  1729;  t 1765. 

Êp.  !•  1745,  Marie-Thérèse- Antoinette,  infante  d'Es- 
pagne, ni  le  de  Puilippe  V,  roi  d'Espagne;  née 
1728; t 1746: 

2*  1747,  Marie-Josèphe  de  Saxe , fille  de  Frédéric - 
Aogualc  II,  roi  de  Pologne;  née,  173 1;  1 1767. 


2 

LXXIV*  LOUIS  XVIII  (Stanislas-Xavier) 
Comte  de  Provence;  né,  1755;  Monsieur,  1774;  émigre 
et  prend  le  nuin  de  comte  de  Lille,  1791;  prend  le 
titre  de  régent,  1723;  de  roi,  1795;  roi,  1814;  t 1824; 
sans  posi. 

Êp.  1771,  Marie-Joséphine-Louise  de  Savoie , fille  de 
Victor-Amedoe  III,  roi  de  Sardaigne;  née,  1753;  1 1810. 


Marie  - Thérèse  - Charlotte 
(Madame  Royale) 

Née,  1778;  prisonnière  au  Temple,  1792-1795;  f 1851. 

Êp.  1799,  Louis -Antoine,  duc  ü’Augoulème.  (V.  ci-coutro.) 


LXX1"  LOUIS  XVII  (Chaules) 

Duc  de  Normandie  ; né,  1785  ; dauphin,  1789  ; prisonnier  au 
Temple,  1792;  proclumé  roi  par  scs  partisans  et  rccounu 
par  l'Aogieterro  et  la  Russie,  1793;  1 1795. 


Louise-Marie-Thirèse  d Artois 

Mademoiselle;  née,  1819;  comtesse  de  Rosuy,  1830;  régente  de  Parme,  1854  ; 1 1864. 

Êp.  1825,  Ferdinand  Charles  lit,  de  Bourbon,  duc  de  Parme,  fils  de  Charles  U,  duc  de  Parme; 
né,  1823;  i 1854. 


Marguerite- Marie-Thérése-lJenriette 
Née,  1847. 


Robert  !•*  (Charies-Louia-Marie)  de  Bourbon 
Né,  1848  * infant  d'Espagne;  duc  de  Parme,  1854. 


LXVI 
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BOURBON  (Suite) 

et  de  Marie-Thérèse  d’Autriche.  (V.  tabl.  LXV.) 

1688,  1690;  en  Flandre,  1694,  1709;  + 1711. 
fllle  de  Ferdinand-Marie,  duc  de  Bavière;  1 1690. 


Philippe 


Chaulf.s-Kmam.nl  KL 


Duc  d’Anjou;  né,  1683;  roi  d'Espagne  sous  lo  nom  de  Philippe  V,  lTOo;  f 1746. 
fcp.  1*  1701,  Marie-Louise-dabrieUc  de  Savoie,  tllio  do  Vietor-Amédée  II,  duc  de 
Savoie;  née,  i69o;f  1714; 

2°  1714,  Elisabeth  Farntse , fille  d'Odoard  II  Faroèae,  prince  de  Parme; 
née, 1692;  f 1766. 


Duc  de  Berry:  né,  |(iR«;  \ 1714. 
Ep.  l7lo.  Mar  ir-Loni*e- Elisabeth 
d'Orléans,  tille  delMulupoe  II, duc 
d'Orléans;  née,  H9S;  1 111». 


Maris-Adelatds 
Née,  H12;  f 1800. 


Victoire-Louise- ilaric- 
Thérèse 

Née,  1733;  f 1799. 


Sophie- Phi  lippine- 
Elieabeth-Justins 

Née,  1714  ; f 1782. 


Louise-Marie 

Née,  1737;  religieuse  aux 
Carmélites  de  Saint-Denis; 
prieure  do  ce  monastère; 
t 1787. 


2 

LXXV*  CHARLES  X (Philippe) 

Comte  d'Artois;  ne.  1757;  émigre,  1789;  prend  le  litre  de 
Monsieur,  1795;  lieutenant-général  du  royaume,  1814; 
roi,  1824;  détrôné,  27-30  juil.  1830;  abdique, 2 août  1830, 
prend  le  nom  de  comte  do  Ponihieii,  18 10;  f 1836. 

Ep.  1773,  Marie-Thérèse  de  Savoie,  Hile  de  Viclor-Amô- 
déo  111,  roi  de  Sardaigne;  née,  1756;  f 1805. 

I 


2 

iljrie-Adélafds-Clotilde- 

Xatière 

Née,  1759;  f 1802. 

Êp  1775,  Lnarles-Emmsnuel.  prince 
de  Piémont,  depuis  roi  de  Sar- 
daigne sous  le  nom  dEmma- 
nuellV;  no,  1751;  f 1819. 


2 


Élisabeth- Philippins- 
Marie-Thérèse 
(Madame  Élisabeth ) 
Née,  1764  ; prisonnière  au 
Temple,  1792;  t 1794. 


Lotus-Antoine  d’Autois 

Duc  d’Angoulèmc;  né,  17*5;  émigre,  1780;  clonel-général 
des  cuirassiers  et  des  dragons,  grand  amiral  de  France, 
18i  4;  commandant  en  chef  de  l’exp  ditiuo  d’Espagne,  1823; 
dauphin,  1824;  renonce  A ses  droits  à la  couronne,  1830; 
prend  le  notu  de  comte  de  Marne,  1830;  f 1844,  sans  pose 
Êp.  1799,  Marie-Thérèse- Charlotte  de  France , Madame 
Royale,  fille  de  Louis  XVI.  (V.  ei-comre  ) 


Charles  Ferdinand  d'Artois 

Duc  do  Berry;  né,  1778;  colonel-général  des  chasseura  et 
chevau-légere- lanciers;  émigré,  1789;  f 1820. 

Êp.  1816 , Marie-Caroline-Ferjinandc-Louite  de  Barbon- 
Sicile,  Hile  deFrauçois  l*r,  roi  des  Deux-Sicile»;  nee,»798  ; 
raariee  en  secondes  noces  (1831)  au  comte  Luccbesi-Palli, 
sicilien. 


IlENRi-Cliarles-Ferdinand-Mario-Dieudonuô  d’ARTOis 
Duc  de  Bordeaux;  né  posthume,  1820;  comte  de  Chambord,  1821. 

Êp.  1846,  Marie-Thirèse-Dcatrix-Gaétane , archiduchesse  d’Autriehe-Este,  fille  de  François  IV, 
duc  de  Modène;  née,  1817. 


Alice-Marie- Caroline-Fsrdinande-Rachel- Jeanne- 
Philomine,  née,  1849. 


HLNRi-Cliarlea-Louis-Ceorges-Ahrahaui-Paul 
„ Comte  de  Bardi,  no  U51. 
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MAISON  DE  BOURBON, 

HENRI  IV,  roi  do  France,  et 
l 


Louis  1111,  roi  de  France,  et  Anna  d'Autriche 

| 

Lotis  XIV 
roi  de  France. 

(V.  ubl.  LXV.) 


Philippe  I"  (Monsieur) 

Duc  d'Anjou;  né,  164o;  duc  d'Orléans,  I650;de  Valois  et  de  Chartres,  f fiât  ; 

de  Nemours,  1672;  de  Montpensier,  1690;  + 1701. 

Êp.  l”  1661,  Henriette-Anne  d' Angleterre  (Madame),  fille  de  Charles  !•»,  roi 
d'Angleterre;  née,  1644;  t 1^70  : 

2»  1671,  Elisabeth-Charlotte  de  Bavière , fille  de  Chartes-Louis,  électeur 
. de  Bavière,  comte  palau n du  Rhin  ; nee,  1652; t 1722. 


1 

Mar  ie -Louise 
(Mlle  d'Orleuns) 

Née,  1662;  f *689. 

Êp.  1679,  Charles  U,  roi  d'Espagne;  né,  1661  ; 
t 1706,  sans  postérité. 


! 

Anne-Marie 


Mlle  de  Valois) 

Nee,  1669;  + 1728. 

Êp.  169%,  Vlctor-Amcdee  II,  duc  de  Savoie,  prince  de 
Piémont.  (V.  Savoie.) 


Marie- 

Louise- Elisabeth 
(Mademoiselle) 
Née,  1695;  duchesse 
de  Berry  ; + 1719. 
£p.  1710,  Charles  de 
France,  due  de  Ber- 
ry, hls  de  Louis,  le 
grand  dauphin:  f 
1714*  (V.  1.  LXVI.) 


Louise-Addatde 
(Mlle  de  Chartres) 
Nee,  1698;  religieuse 
à Chelles,  sous  le 
nom  de  sa-ur  Sainte- 

Bathilde,  1718;  at>- 
berse  de  ce  mona- 
stère, 1719;  f 1743. 


Charlotte  - Aylaè 
(Mlle de  Valois) 
Nee,  1700;+  1761. 
Êp.  1720;  Frauçois- 
Maned  Este, depuis 
duc  de  Modènc;  né, 
1698;  f 1780. 


Louis  l*r 

Duc  de  Chartres;  né,  1703;  grand-maître  des  ordres 
deN.-D.  du  Mont-Carmel  et  de  M-Lazare*  1720;  Co- 
lonel-general de  l'HifanWMie,  1721-1730  ; gouverneur 
du  Dauphiné,  1719;  duc  d'Orléans,  de  Nemours,  de 
Valois,  de  Montpensier,  1723,  se  retire  cbex  le*  cha- 
noines réguliers  de  sie-Geneviètc,  1742  : + 1752. 

Ep.  1724,  AujUste- Marie- Jeanne  de  Bade,  fille  de 
Uiuii-GuilUume,  margrave  de  Baden-Baden;  née, 
1704;  + 1726. 

I 


Louis  - 

Duc  de  Chartres;  ne,  t725  ; duc  d'Orléans,  de  Valois,  de  Nemours,  de  Monlpenrior,  1752;  commandant 
Êp.  !”  1743.  Loui te-Henriette  de  Bourbon-Conti,  fille  de  Louis-Armand,  prince  de  Cunù;  née,  1726;  -J  1759  ; — 2"  1773, 


1 

Loti is-PttiLtPi’E- Joseph  (Égalité) 

Duc  de  Chartres  ; né.  1747;  doc  d'Orléans.  de  Valois,  de  Nemours,  de  Montpensier.  1785;  f 1793. 

Êp.  1769,  Louise-Marie-Adclaide  de  Bourbon-Penthiitre,  fille  de  Ixmla-Jean-Marie,  duc  de  Penihièvre;  née,  1753;  divorcée, 

1792;+  1821. 

\ 


LXXVI*  LOUIS-PHILIPPE  1« 

Duc  de  Chartres  ; né,  1773;  duc  d'Orléans,  1793;  lieutenant  général  du  royaume,  31  juillet  1830;  roi  des  Français, 
9 août  1830;  abdique  et  prend  le  nom  de  eu  mie  de  Neutlly,  1848  ; + 1850. 

Ep.  1809,  Marie-Amélie  de  Bourbou-Maples,  tllïe  de  Ferdinand  1**,  roi  des  Deux  .Siales;  née,  1782;  comtesse  deNeuilly,  1848. 


FaHOiMAKD-l'hilippe-Louis-Charlcs- 

llenri-ltoso 

Duc  de  Chartres;  ne,  181  o;  duc  d'Orléans  cl 
prince  royal,  it30;  + l«42. 

£;•-  f»37.  Il  tlène- Louise- fUisaheth  de  Mer.k- 
ImlwurgSchicerin,  fille  de  Fredéric- 
Louis,  grand-duc  de  Mecklenhourg-Schwe- 
rin;  nee,  <81%  ; + t es». 


LouiMf-hlaric- 

Thérèse- 

Char  lotte-  Isabelle 
(Mademoiselle) 
Nee,  1812;  + 1850. 
Lp.  1832,  Léopold 
!•%  roi  des  belge»  ; 
(V.  Belgique.) 


Marie-Christine -Caroitns- 
Adélaide- 

Françoise-Lèopoldiue 
(Mile  de  Valois) 

Nee,  1813;  + 183». 

Ep.  1837,  Frédéric-Guil- 
laume Alexandre , duc 
de  Wurtemberg;  ne, 
1894- 


Louis-Charles- Philippc- 
Itsphaél 

Duc  de  Nemours;  né,  1814; 
élu  roi  des  Itylge*.  1631; 
nommé  regeni,  1842. 

Ep.  1840,  V»r/o»r*-/luousl<î- 
Antoinette,  fille  de  Ferfli- 
nand,  duc  de  Saxe-Cobourg- 
Gotha;  née.  1822;  1 1837. 


LftUtS- PUI  LIPPE -Albert 
Comte  de  Pat  is  ; ne.  1835  ; 

prince  royal,  il  42, 

Ep.  1864  , Isabelle  de 
Montpensier . jutante 
d'Espagne,  fille  du  duc 
do  Montpensier.  (V.  ct- 
cootic.) 

LXVU 


UoaERT-Philippe-Ix)uis-E*géne- 

Fertlinand 

Duc  de  Chartres;  né,  IB40. 

Êp.  1603,  t'iançoise  d’Orléans,  fille 
du  duc  de  Jotuville»  (V.  ci-coutrc.) 


Loms-Pbilippe-.Marie* 
Fenii  naud-CAsTo* 
Comte  d’Eu:  né.  1842  ; 
capitaine  a’aitillerie  au 
service  d’Espagne. 

£p.  |864,  Isabelle  de  Bra - 
«janre,  tt'lede  Pierre  III, 
empereur  du  btesil  ; 
née,  i84o. 


F LR  t>  i s and-P  h i 1 1 ppc  - Ma  n c 
Duc  d' Alençon;  né  1844.  lieu- 
tenant au  régiment  espagnol 
de  hussards  (Pnuccssu). 
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BRANCHE  D'ORLÉANS 

MARIE  DE  MÊDICIS.  (V.  tabl.  LXV.) 


Gaston -Jean-Baptiste 

Né,  1608;  duc  d’Anjou,  16H  ; d’Orléans,  de  Chartres  et  romto  de  Blois,  |626;  due  de  Valois,  1630  ; lieutenant-général 

du  royaume,  1645;  + Ifiso. 

Êp.  i«  1625,  Mari*  de  Bourbon , duchesse  de  Monipensier,  dauphine  d’Auvergne,  souveraine  de  Bombes,  fille  de  Henri,  duc 
de  Monipensier  ; liée,  ($05  ; f 1627; 

t • 1632,  Marguerite  de  Lorraine , fille  de  François  de  Lorraine,  comte  de  Vaudemont  ; née,  1613;  t 1672. 


I 

A nue -Marie- /.nuise 
(Mademoiselle) 
Duchesse  de  Mnnt- 
pen-ier,  princesse 
de  Botnttes  et  de  la 
Roche-sur-Yon,  du- 
chesse «l’Auvergne; 
née.  1627;  t 1693, 
sans  alliance. 


Ma  rguerite-Lou  ise 
(Mlle  d’Orléans) 
Née,  1615;  t 1721. 
Ep  1661 , Côtne  III,  do 
Medicis,  grand-duc 
de  Toscane;  1 1723. 


Élisabeth 
(Mlle  d’Alençon' 
Née,  16<i6  v t 1696. 

Êp.  1667,  Louis-Jo- 
seph de  lorraine, 
duc  de  Guise;  t 
1671. 


2 

Française-  Madeleine 

(Mlle  de  Valois) 
Nee,  1648; f 1664. 
Êp.  1663,  Charles-Em- 
manuel II,  duc  do 
Savoie  ; -f  1075. 


Loris 

Bâtard  d'Orléans , 
comte  de  Charny* 
né,  1638;  générai 
au  service  ue  l’Es- 
pagne et  gouver- 
neur d’Oran,  1634; 
t 1692. 


Philippe  Il  (le  Récent) 

Duc  de  Chartres;  né,  1674  ;duc  d’Orléans,  de  Valois,  de  Nemours  et  de  Mont- 
pensier,  170»;  commande  l'armée  d’Italie,  1706;  régent  de  France,  1715; 
t 1723. 

Êp.  1692,  Françoise-Marie  de  Bourbon  (Mlle  de  Blois),  légitimée  de  France,  fille 
naturelle  de  Louis  XIV  ; née,  1677;  t 1749. 


ÊHsabeth  - Charlotte 
(Mlle  de  Chartres) 

Née,  1676:  t 1744. 

E;>.  1698,  I«éopold-Jo$eph-Charlos, 
duc  de  Lorraine;  f 1729.  (V.  Lor- 
raine.) 


Louise- Elisabeth 
(Mlle  d«*  Moatpentfer) 
Née.  1709;  1 1742. 
Êp.  1722,  Louis,  prince 
des  Asturies,  fils  do 
Philippe  V.  roi  d’Es- 
pagne; t 1724. 


P h il  ippe  - Élisabeth 
(Mlle  «le  Uraujolais) 
Née.  1714;  f 1734, 
sans  alliance. 


Louise-Diane 
(Mlle  de  Chartres) 
Née,  1716; -f  1736. 

Êp.  1732,  l.oms-Fran-^ 
çoi*  de  Bourbon, 
prince  de  Conti;  ne, 
1717;  f 1776. 


Chaixlf.s  dr  St- Ai.  an 
Bâtard  «l'Orléans 
Né,  1698;  légitimé, 
1 722  ; érêq  u«  de 
Laon,  1722;  arche- 
vêque de  Cambrai, 
(723  ;t  1764. 


Jean-Philippe 
(le  chevalier  d’Orléans) 
Bilan!  d’Orléan-t  né,  1702; 
légitimé,  1706;  général  de* 
palêres,  (716  ; grand-prieur 
de  France  de  l’ordre  de 
Malle;  1719;  ahhé  ri’Hautvil- 
liers  (diocèse  de  licun*), 
1 721  ; grand  d’Espagne,  1723; 
t 1748. 


PniLiprE 

de  la  cavalerie  en  Flandre.  1742:  maréchal  de  camp,  1743:  lieutenant  général,  1744;  t 1785. 

Charlotte-Jeanne  Béraud  de  la  Haie  de  itiou,  marquise  de  Montesson,  veuve  du  marquis  de  Montesson;  née,  1737;  f 1806. 


1 

Louise  Marie- Thérèse- Bat  hilde 
(Mlle  d’Orléans);  née,  1750;  f 1822. 

Êp.  1770,  Jean -Henri-Joseph,  duc  de  Bourbon-Condè;  fils  de  Louis-Joseph  de  Bourbon,  prince  de  Condè;  né,  1756  ; 1 1830. 


ANTOivp.-PniLippt  Louise -Marie-Adélat de  Eugi nie  Ai.rHorrsK-l.i'.oDicAR 

Bue  de  Monipensier;  (Mlle  d’Orléans);  née,  1777  ; 1 1847.  Comte  de  Beaujolais; 

né,  1775; f 1807.  né,  1779;  f 1808. 


Marie • Clémentine- 
Caroiine - 

Léopoldine-Clotilde 
(Mlle  de  Beaujolais) 
Nee,  1817. 

Ep  1843,  Aoguste- 
Lou  la- Victor,  duc  «le 
Saxe  - Cohnurg-Co- 
hari;  né,  1818. 

I 

Trois  fils  et  deux 
filles. 


FBANÇnts-Kerdinaml-  Hr.X|it-F.ugène-Philippe-Louia 

Philippe-  Duc  d'Aumale;  né,  1822;  manu- h a)  de 

Louis* Marie  camp,  1842;  lieutenant  général,  1843; 

Prince  de  Joinville;  gouverneur  d’Algérie,  1847. 
né,  1818;  contra-  Ep.  1844,  Marie-CaroUne-Augtute  de 


amiral.  I «43  ; vice- 
amiral,  1843. 

Êp.  1843  , Françoise- 
Caroline  - Jeanne - 
Charlotte- Léopol-  , 
dine- Romaine,  «le., 
fille  de  dora  Pedro 
l,r , empereur  du 
Brésil  ; née,  1824. 

i 


Bourbon,  fil L*  de  Léopold,  prince  de 
Materne;  née,  1822. 


Françoise-Marie  - 
Amélie 
Nee,  1844. 

Êp.  1863,  Bohert 
d’Orléans,  duc  de 
Chartres. (V.  ci- 
contre.) 


Pierra-PuiLiPf  e- 
Jean-Mane 
Bue  de  Penihièvra  ; 

ne,  1845;  lieute- 
nant dan*  U ma- 
rine du  Portugal, 


Locts-  PniLIPPK- 
Marie- Léopold 
Prince  de  Condé; 
né,  1845. 


François  -Louis- 
Mane-Philippe 
Ouc  de  Guise  ; né, 
1854. 


AYTOivt-Marie-Philippe-Loui» 
Bue  de  Monipensier  ; ne,  1824;  chef 
d’escadron,  1844;  général  de  bri- 
gade, 1846. 

Êp.  i846.  Marie-Louise-Ferdinands 
de  Bourbon,  fille  de  Ferdinand  VII, 
roi  d'Espagne;  née,  1832. 


Marie- 
Isabelle- 
Françoise 
d*A*siie,eic.; 
née,  1848; 

infante 

d’Espagne. 

Êp.  1864, 
Louis- 
Philippe 
d’Orléans , 
comte 
de  Paris. 

, (V.  , 

ci*  contre.) 


F EllDINAND- 
Mario- Ilenri- 
Charles 
Infant 
d’Espa/ne  ; 
né,  1859. 


trois  filles. 
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FRANÇOIS  BONAPARTE,  de  la  branche  de  Sarzanne  (ancienne  famille  noble  d’Italie, 
I 


Cbarles-Marie-Bonaparti,  fils  de  Joseph  Bonaparte,  neuvième  descendant 
de  François  Bonaparte; 

Né,  1746;  conseiller  du  roi,  1773  ; juge  assesseur  à Ajaccio,  1761#  ; député  de  la  noblesse  corse,  1777; 

membre  du  conseil  des  nobles  de  Me,  1761  ; t 17ss. 

Êp.  il 64 1 Marie  Lxtitia  Ramolino,  fille  du  patricion  Ramolino,  d’Ajaccio,  de  la  famille  des  comtes 
do  Colaîto;née,  1760;  Madame  mère,  i Sol;  f 1836. 


JOSfcTH 

Né,  1708;  officier  d’état-ma- 
jor, et  membre  du  Direc- 
toire du  di*|Mtrtemefit  do 
la  Corne,  1792;  juge  au  tri- 
bunal d’Ajaccio,  i793;  adju- 
dant-général. chef  de  batail- 
lon, 1793;  ftnihns-adeur  à 
Parme,  1797  : ministre  plé- 
nipotentiaire a Rome,  1797; 
membre  du  collège  de*  Clnq- 
Cems,  1798  ; conseiller  d'£- 
tal,  1800*,  sénateur,  1802; 
colonel,  i8o4;  prince  fran- 
çais, lBf'4;  grand  électeur, 
et  général  de  brigade , 
ibos;  de  division,  iBOfi;  roi 
de  Naples,  isofi;  abdique, 
I808;  roi  d’Espagne,  I5ü8; 
détrèné,  1813;  comte  de  Sur- 
villicrs,  f 8 1 4 ; 1 1844. 

Êp.  1794,  Marie-Julie  Clary, 
fille  de  M.  Clary,  négociant  à 
Marseille;  nie,  1777;  1 184$. 


Charlotte- 

'léntUde-Julie 

Née,  1801  ; 

t 1854. 
Êp.  1827  , 
Charles-Lu- 
cien-Jules - 
1 a1.  : ■ ' Bo- 
naparte, pr. 
de  Canino, 
Ms  du  prin- 
ce Lucien 
Bonaparte. 
(V.t.  LXIX.) 


Charlotte- 

Kapoléonc. 

Nce,  1802; 

t 1839. 

Êp.  1825  , 
Louis  Bi ma- 
rte, fil*  de 
uis  Bona- 
parte, an- 
cien roi  de 
Hollande. 

(V.  ci-contre) 


I.XXH*  NAPOLÉON  I,r,  le  Grand  Lucien  Êlisa 

Né,  1769  ; élève  à l’école  de  Briennc,  1779  ; à l’École  (V.  tab.  LXIX.)  (Y.  tabl.  LXIX.) 

militaire  do  Paris,  »784  ; lieutenant  d'artillerie  en 
sec  mi,  t"85  ; en  premier,  1791  ; chef  de  bataillon, 

1793;  gênerai  de  brigade,  1794  ; général  de  divi- 
sion, 1795;  commandant  en  chef  de  l'armrà  d'Ita- 
lie. 1796;  général  en  chef  do  l'arm  ce  d’orient, 

1798  ; premier  consul,  1799  ; président  de  U répu- 
blique italienne,  1802  ; consul  k vie,  1802;  média- 
leur  de  la  Confédération  helvétique,  f bo3 ; empe- 
reur, 180%;  roi  d'Italie,  1805  ; protecteur  de  la 
Confédération  du  lthin,  1806;  abdique  et  est 
nommé  prince  souverain  de  Mc  d’Elbe,  11  avril 
1814;  reprend  lu  pouvoir,  20  mars  1815  ; abdiquo 
pour  la  seconde  lois,  22  juin  1815;  prisonnier  à 
Sainte-Hélène,  1815;  t 5 mai  1821. 

Êp.  !•  1796,  MarieJosëphine-Rnse  Taecher  de  la 
Paqerie,û  lie  du  comte  Joseph-Gaspard  Tas  cher 
do  1 h Page  rie,  capitaine  de  port,  et  veuve  du 
général  vicomte  Alexandre  de  Beauharnais; 
née,  1763:  divor.,  j80»;|18I4; 

3°  tftiO  . Marte  Lnuisc-Leopoldine-Française- 
Thérèse-J»sèphe-Lucie,  archiduchesse  d'Au- 
triche, fille  dtj'rançoia  |*%  empereur  d'Au- 
triche; née,  179T;  ducbcs.se  de  Panne,  i8i4  ; 
mariée  en  secondes  noces  fi82i)  au  comte 
Adam- Albert  de  Neippcrg,  feld-marécbal-lieu- 
tcnanl  autrichien  ; f 1847. 


2 

LXXIIt"  NAPOLÉON  II 
(FRANÇOIS-Cü  ARLES- Jorf.i-h) 

Roi  de  Rome  ; né,  1811;  em- 
pereur, 1 8 1 & ; duc  do 
Kmcbstadl,  1818;  f 1832. 


Elcêrk-Rose  (ensuite  Napoléon),  de  Beauharnais 
(Le  prince  Elglnf.) 

Fila  do  Joséphine  et  du  général  vicomte  Alexandre  de 
Beuuharnuis;  ne,  1780;  sous-lieutenant,  1796;  lieute- 
nant, 179»;  capitaine,  1799;  chef  d’escadron,  1800; 
chut  de  brigade,  cl  colonel,  1802;  général  de  brigade, 
colonel  gt  lierai  des  chasseurs,  grand  officier  do  l’Eriipire 
et  princo  français,  1804  ; archichancelier  d’Etat, 
vice-roi  d'Italie,  1805;  adopté  par  Napoléon  l»r,  1806; 
gouverneur  des  États  de  Venise,  1S06;  grand-duc  héré- 
ditaire de  Francfort,  1810;  lieutenant  général  à l’armée 
d’Allemagne,  1813;  duc  do  Leuchtenberg  et  priuco  de 
Eicbatkdt,  1817  ; t 1 824. 

Êp.  1806,  Augu.tte- Amélie-Louise  de  Ravine,  fille  de  Maxi- 
imlien-Jotopti.  roi  de  Bavière;  noe,  1788;  1 1851. 


Jùeiphinê-Maïim  ilimne- 
Auguste- t'ttyeuie- 
Napoléone 

Princesse  de  Venise;  née, 
1807  ; princfeuo  do  Bolo- 
gne. 1807. 

Êp.  1823,  Jean-François* 
Oscar,  prince  royal  de 
Suède,  roi  do  Suède  sous 
le  nom  d’OnCRT  l»f;  fils  de 
UernadoUe;  né,  1799; 
t 1859. 


Eugenie-llorleiute- 

Napnléone- 

Auguste  de  Leuchtenberg 
Née,  1808  ; f 1847. 

Êp.  1826,  Frrhemc.  - r.nll- 
lautue-Hermsiiti-Corisiaii- 
un,  princo  de  Rohenxot- 
lern-llecbingen  ; né,  1 90 1 


AuGUSTE-Chariis-Eugèno- 

Napolcun 

Né,  1810;  duc  de  Î2*uchien- 
nerg  et  prince  do  F.ich- 
stâd,  182*:  duc  de  Santa- 
Cru*  et  altesse  royale, 
1 1835. 

Êp.  1 «35,  doua  Maria  fl  du 
Gloria , reine  de  Portugal  ; 
née,  1819;  t 1853. 


A mé lie-Auguste -Eugénie- 
Napoléon* 

Née,  1812;  durtiessede  Bra- 
gunce, |»31. 

Êp.  ik27,  don  Pedro I**, om» 
per eu r du  Brésil  et  roi  de 

Portugal;  né,  1798;  1 1834. 
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descendant  des  comtes  de  Piatoie),  s’établit  en  Corse,  1490.  (Tige  de  la  branche  d’Ajaccio.) 

I 


Loris  (cn.ulle  Napoléoh) 

Né,  1778;  «ous-lleutenant,  1793; 
capitaine,  1796;  chef  «le  bri- 
gtde,  isuo;  colonel,  I8U1;  gé- 
néral de  brigade,  18u3  ; géueral 
tio  division,  connétable  et 
prince  fiançai»,  I8ü4;  roi  de 
Ilu’lumle,  i eut»  ; abdique  et 
prend  le  nom  de  comte  de 
bainl  Leu,  »8t0;  f 1846. 

Ep.  1802,  H ortense- Eugénie,  fille 
de  Joséphine,  et  du  général 
vicomte  Alexandre  de  lleuu- 
harnais;  née,  1783  ; adoptée 
par  Napoléon  1".  1806  ; com- 
tesse de  Saint-Leu,  1810; 
+ 1837. 


Marie-Paulin* 

Née,  1780;  duchesse  de  Guastalla,  Igor»;  + 1825. 

Ep.  !•  1797,  Victor-Cbariea-Rmnunuel  Le  Clerc, 
lits  d'un  néguciniii  de  Pontoise,  ne, 
1777;  adiudanl  général,  1793;  général 
de  brigade,  *797  ; général  de  division, 
1799;  capitaine  général  de  Plie  de  Suint* 
Douiinguc,  HOi;  + 1109. 

2*  lao3,  C(1  mille- Philippt-Louis,  prince  Bor- 
ghèse,  fils  de  Marc-Antoine -François  Bor- 
ghèse,  prince  de  Sulumnc  et  de  Rossano; 
né,  |775;  duc  de  Guastalla,  1806; prince 
français,  1808;  f 1832. 


Caroline- 
Marie - 
Annondade 

(V.  labl.LXlX). 


Jl'l.ôjlR 

(V.  tabl.  LXIX). 


Charles  Napoléov- Lotis 

Né,  1804;  prince  royal  de  Hollande,  grand-duc  de  Berg; 

* t 1831. 

fip.  1825.  Chariot  te- Napoléons,  fille  de  Joseph  Bonaparte;  née, 
»8i>2;  1 1839,  sans  post. 


ENFANTS  ADOPTIFS  DE  NAKLÊON  1« 


llortmse 
de  licauharnais 
(V,  ct-conire.) 


Stéphanie- Louise-Adriennc-Najuiléone 

Fille  du  vicomte  de  Beauharntift  ; née,  1789; 
udxpico  par  Nspub'ii  1",  1806;  grande 
duchés*  e de  Bade,  i b oc»  ; f 1860, 

F.p.  18i)6,  le  prince  Charles-Louk  Frédéric  de 
Bade,  fils  de  Charles-Louis,  piiiice  hérédi- 
taire do  Bade  ; né,  1760;  f 1818. 


I.XXV1I*  NAPOLÉON  III 
(Charles- Louis) 

Né,  1806;  capitaine  d’artillerie  à Berne,  1824  ; repré- 
sentant du  peuple,  juin  ei  sept.  1848  ; présideul  de  la 
République  française,  10  dec.  1848;  empereur,  2 
déc. 1842. 

Ep  1853,  Eugénie-Marie  de  Gusman  de  Mnntijo, 
comtesse  de  T holio,  seconde  fille  du  comte  do  M**n- 
lijo,  grand  d’Eapttgne,  et  de  Mariu-Munuela  Kirls 
Patrick  de  Closeburn  ; née,  1820. 


NAPOLÊo.vF.ugéiie-Louip-Jean-Joseph 
Frince  impérial;  né,  1855. 


touiee- Amélie-Stéphanie 
Née,  1811  ; f 1854. 

fcp.  1830,  le  prince  Gnsiaut  de  Suède, 
lits  ne  Gustave  IV,  rut  de  Suède;  né, 

1 7u9  ; divorc.,  1844. 

i 


Joséphine-  Frédérique-Louise 
Née, 1813. 

Ep.  1934,  CHARLKS-Antoine-Joachim, 
prince  do  liohenxollern  -Sigmaria- 
geu  ; né,  1811. 


isabeth-  Caroline. 
Née,  1817;  margrave  d«  Bade. 

Ep.  1643,  Wilham-Alexandre-AvTOtxE- 
Auhibuld-Douglas , duc  Hamiium; 
né,  l»il;  pair  d’Angleterre,  1852; 
f 1863.  j 


Caroline-Frédérique-Françoise,  etc. 

Née.  1833. 

Ep.  1853,  Frédéric-Accusts-Albert,  fil*  do  Jean,  roi  de  Saxe;  né,  1 828. 


WlLLIAM-ALKXAXDnS  LOCUS-STEI'IIF.* 

Marquis  de  Douglas;  né,  1845. 


AUTRES 
EN  VA  XTS. 


Louise- Thtodeline-Eugénie- Auguste- 
Aapaléone 
Née , 1814. 

Ep.  l841,Frédéric-GiiLLAUMe-AL?.XAX- 
DRF.-Fcrdiunnd,  c.  mie  de  Wurtem- 
berg, fila  ue  Guillaume,  duc  de  Wur- 
temberg; né,  1810. 


Maximilien- Joseph-Eugène-Auguste-Napoléon 
Né,  1817  ; duc  de  Lcuchtcrrlierg  et  prince  de  KichslAdt,  1835  ; prince  Impérial 
de  Russie,  1830;  f 1852. 

Ep.  1839,  la  grande  duchesse  Marie- N icolatevna^  fille  de  Nicolaa  I*r, 
empereur  de  Russie;  née,  1819. 


Maria- Maximilia- 
no  testa 

Princesse  de  Leuchten- 
berg;  née,  i e%l;  al- 
tesse impériale, 
fcp.  1863,  Guillaume, 
prince  de  Bade;  né, 
1873. 


Nicolas*  V aiimjua- 

NOWITSCB 

Né,  1843;  altesse  impé- 
riale, duc  de  Leuchten- 
berg,  1852;  prince  Ro* 
manowski , 1852. 


Eugénie-Maxim  ilia- 
nowna 

Née,  1845;  al  te  tac  im- 
périale. 


Digitized  by  Google 


ijl6 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  1GE  TABLEAU 


CHARLES  BONAPARTE  ET  MARIE- 
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Joseph  Napoléon  l"  LUCIEN 
(V-  lab'-eau  (V. tableau  Né,  1775;  prc*i- 
LXVI11.  ) LXVIII.)  dent  du  Conseil 
des  Cinq-Cents, 
1797  ; ministre 
do  l'intérieur , 
1799;  ambassa- 
deur  en  Espa- 
gne, 1806:  mem- 
bre du  Tnbunat, 
1807;  sénateur, 
1803;  prince  de 
Canino  , Iftel  ; 
pnnee  français, 
1815; + 1810. 

Êt>.  1°  1795,  .Inrre- 
ùhristine  tioyer, 
fille  de  Boyer,  de 
Saiût- Maximin; 
née,  1776;  di- 
vorcée, 1801  ; 
•f  1840. 

2*  1809,  Alexan- 
drins-Laurence 
de  BUtchamp , 
tille  de  de  Bles- 
champ , inten- 
dant de  marine, 
et  veuve  du  ban- 

auier  Jouberton 
e Y&mbertic  ; 
née,li8l;tl85S. 


I 


Élisa-Marie -Ann» 

Née,  1797;  princesso 

français©,  1804  ; priri- 
Oeasedo  Lurques  et 
de  Ptombino,  îsus; 
grande  duchesse  do 
Toscane,  1*09;  com- 
tesse de  Compigfiia* 
no,  181%;  1 1820. 

Ép  1797.  Pascal-Félix, 
comte  Baciotchi,  d’A- 
jaccio; né, 1765; chef 
de  bataillon,  1798  ; 
sénateur,  1805;  prin- 
ce de  Lucqucs  et  do 
Piombino , isas; 
grand  duc  de  Tos- 
cane. 1809;  duc  de 
Massa- Carrara,  1 806; 
t 1811. 

i 

Napolione-ÉHea 
Princesse 
de  Piombino  ; 
née,  1806. 

Ép.  1825,  le  comte 
Camerata  ; 
divorcé©,  1830. 


Lock-Napoléon -Aciulle  Laetitia- Marie- Joséphine 
Né,  1801;  ducdoClèves;  Née,  1802  ; princesse 
prince  roval  do  Naples,  royale  do  Naples,  1808; 
180»;  f 1847*  f 1859. 

Ép.  lb?6,  Caroline  Dud-  Ép.  1823,  le  c«mlo  Guido 
ley , petite  nièce  de  Pepoli  (de  Bologne); 
Washington.  ne,  1789;  j 1852. 


Carolina- 

JOAIIIIM- 

Elisabeth- 

P-iuline- 

Giochina. 

Ntjioléoii 

Mana- 

Mathdde- 

Nce,  1824, 

Repoli. 

Lucienne 

Marie 

Ép.  1845, 

Né,  1825. 

Née,  1829. 

Née, 1831. 

le  comto 

Ép.  1844, 

F.p.  le 

Ép.  1853, 

Ancel  o 

rritda- 

prince 

le  comte 

Tatiiui. 

Welhelmine , 

Itusooli  ; 

Jean 

fille  du  prince 

né,  1817. 

Zoccbini; 

Charles- 

1 1859. 

Anloiue- 
Frédenc  de 
Hohenzollorn- 
Sigroanngen; 
née,  1820. 


Caroline 


Née,  1832. 


Êp.  1856  , le  baroi 
Clussiron, 
sénateur. 


Charlotte- 
Marie 
Née,  17947. 
Ép.  1*  1815, 
Mario, 
prince 
Gabriclli; 
né, 1773; 

1 184!  ; 

2®  1842, 
le  docteur 
Wahl , 
médecin. 


Chrittiru^Alexandrine- 

Êgypia 

Née,  1798; f 1847. 

Ép.  1®  1818,  le  comte  Arvid 
de  Possc,  Suédois;  divorcé, 
1826;  f 1826; 

2*  1826,  lord  Dudley  Stuart; 
né,  1803;  1 1854. 


2 

Charles-  Lu  rie  n- Jules 
I .auront. 

Né,  1803;  prince  de  Muei- 
gnano,  1827;  de  Canino, 
1840;  ministre  du  pape , 
1848;  député  à FASMODlée 
constituante  romaine,  1849; 
membre  correspondant  de 
l'InstUUt,  1844;  f 1857. 

Ép.  1822,  Charlotte-Zénatde- 
Julie,  Allô  de  Joseph  Bona- 
parte; née,  1801  ; f 1854. 


2 

Laetitia 
Née,  1804. 

Êp.  1824,Tbomna 
Wyse,  ministre 
d'Angleterre  en 
Grèce;  divorce, 
1828;  f 1862. 

i 


I.a  princesse  de 
Solma. 


2 

Jeanne 
Née, 1807; 
t 182». 

Ép.  1828,  le  mar- 
quis Onoralo 
Monorati. 


JOSEPH-Lucirn- 
Charles  - Napoléon 

Prince  de  Musignann; 
né,  1824. 

Ép.  1844,  N.,  fille  dn 
comte  Branisky. 


LUCIEN -Louis-  Joseph- 
Napoléon 

Né,  1828;  entre  dans  les 
ordres.  1853;  secrétaire 
eamérier  du  pape,  pro- 
tonotaire apostolique. 


Julie - Charlotte- Pau' i ne - 
Laetitia , etc. 

Née, 1830. 

Ép.  1847,  Alexandre  del 
Galle,  marquis  de  R»*e- 
cagioVine. 


Charlotte- 
Honorine,  rtc 
Née, 1832. 


Ép.  1848, 
le  comte  Pierre 
Primo!  i. 


1 

Christine 
Née,  <821. 

Ép.  1842,  le  marquis  Stépbanonl. 


1 

Larinie 
Née,  1822. 

Ép.  1843,  le  comte  Aventi. 


1 

Ëmtli» 

Née,  Ï830. 

Ép.  1849,  le  comte  Pansant. 
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— FAMILLE  BONAPARTE  (SuUe) 


LÆTITIA  RAMOLINO  ( Voir  Tabl.  LXVin  ) 


Caroline • Marie- Annoruûade 

Née,  1782;  grande-duchesse  do  Berg,  1806;  reine  de  Naples,  1808; 
comtesse  de  Lipnna,  1815:  t 1839. 

ftp  1800,  Joarhim  MURAT;  né,  1771;  chef  de  brigade,  1795  ; général  de  brigade,  I79fi; 
général  de  division,  1799;  gouverneur  de  Paris  ui  maréchal,  1804-  prince  français 
et  grand-amiral,  1805;  grand-duc  de  Cléves  et  de  Berg,  1806;  roi  de  Nuples,  1808- 
1815; f 1815. 


I.t  ciEN-Napoléon 
Charles 

Né,  1803;  prince  royal 
de  Naples,  1808  ; de 
Pnnte-Cnrvn  , 1812; 

avocat  à New-York  ; 
lepreseritant  du  pcu- 
ple.  1848-1849;  mi- 
nistre h Turin,  1850; 
sénateur,  1852  ; prin- 
ce fiançais,  1853. 
ftp.  1831,  miss  Caro- 
lina-Gronjina  Fra- 
ser ; née,  1810. 


Louise- Caroline- Julie 
Née,  1805;  princesse  royale  de  Naples,  1808. 

Ëp.  1825,  le  comte  Jules  lUïponi  (de  RUvenne);  lie,  1787. 


JoaCUIV-LOUI6 
Né,  1829. 

Ëp.  1858.  la  princesse 
Constance  Ghika  i du 
Bucharest  ) ; nce  , 
1835. 


Pi  citait 
Né,  1831. 


Lxtilia- Perpétua 

Née,  1833. 

Ép.  1852,  le  comte 
César  llasponi  (de 
Raven  ne);  né, 
1824. 


Achille 
Né,  1835. 


JÉRÔME 

Né,  1784;  aspirant  de  marine, 
1800  ; enseigne.  1802;  lieutenant 
de  vaisseau  et  capitaine  de 
frégate,  1803;  capitaine  de  vais- 
seau , 1805;  contre  - amiral  et 
prince  français,  1806;  général 
dedivision.  18o7:  grand-électeur; 
roi  de  Wesiphalie , 1807-I8U; 
prince  de  Mottlfort,  1 81 6 ; gou- 
verneur  des  Invalides  , 18*8  ; 
maréchal  de  France,  1850;  pré- 
sident du  Sénat,  1851  ; t 186U. 

Ép.  !•  1803.  Élisabeth  Paterson, 
tille  de  Guillaume  Palerson,  né- 
gociant de  Raltimore;  née,  1785; 
mariage  annule  par  décrets  de 
1805  ; 

2®  1807,  Frederique-Catherine- 
Sophis- Dorothée , fille  de  Fré- 


1 

1 

née, 1783; 1 1836. 

Louise-Marie 

Gabriel  le 

Lucien 

Charles 

Née, 1859. 

Née,  1853. 

Ne,  1854. 

Né, ib58. 

JOM'ph-JOACIIIM- 

Napotéoa 
Né,  1834; 

officier  aux  guides. 
Ëp.  1854,  Malcy  lier- 
thier , princesse  de 
Warrant  ; née , 

1*32. 


1 

JÉRÔME- 
Napoléon 
Bon  sparte 
(Palerton) 
Né,  1805. 
Ép.  1829. 
Suzanne  Mai. 
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JÉRÔME- 

Napoléon- 
Charlcs- 
Frédéric 
Prince 
de  Monlforl 
Né,  1814;  colo- 
nel au  service 
du  Wurtem- 
berg; t 1847. 


Jérôme-Napoléon 
Bonaparte  (PlUlMo) 
Né,  1832;  officier  aux 
chasseurs  d’Afrique. 


2 

Mathilde- 
Ucutia- 
Wilhelmine 
Princesse 
de  Muntfort. 

Née,  1820;  prin- 
cesse fran- 
çaise, 1852. 

Ép.  1841,  le 
prince  Anatole 
bcniiiiofT  de 
San  - Donatn; 
né,  1813;  di- 
vorce, 1845. 


2 

NAPOLÉOM-Joseph-Charles-Paul 
Né.  1822;  prince  de  Monlfort;  député  à l'Assem- 
blée constituante,  1848  ; à l’Assemblée  legisla- 
tive. 1849;  ministre  plénipotentiaire  h Madrid, 
1849;  prince  français,  1852;  membre  de  l’Insti- 
tut ; général  de  division,  1854  ; ministre  de 
l'Algérie  et  des  Colonies.  1858. 

Ép.  1859,  Clt>tilde-Marie~Thérise- Louise  de  Sa- 
voie. Aile  de  Victor-Emmanuel,  roid’lulie;  nee, 
1843. 

I 


Victor-Jérôme-Frédéric-  Napoléon-I.oci»  Josepta- 
Napoléom  Jérôme 

Né,  1 862.  Ne,  1964. 


2 

LOUIS-I.UCIKN 
Né,  1813; 
membre 
de  rinstitut, 
1844  ; 

représentant 
du  peuple, 
1848  et  1849; 
sénateur, 
1852; 
t 1857. 


2 

PtERRE-Nap  »’étn 

Né,  ISIS;  chef 
d'escadron  en 
Colombie,  1832; 
chef  de  bataillon 
à la  légion  étran- 
gère en  France, 
1848;  représen- 
tant du  peuple, 
1848  et  1849. 


2 

ÀrroiXE-Lucien 
Né,  1816  ; membre 
de  l’Assemblée 
législative,  1849. 

Ép.  1839,  Caroline 
Cardinal*. 


2 

Alexandrins- Marie 
Née, 1818. 

Ép.  1836,  le  comte  Vincenxo 

Valent) ni  de  Canino;  1 1&5B. 

! 

Lucienne 
Née, 1840. 

Ép.  1861, 

le  comte  de  San-Venanxio. 


2 

Constance 
Née.  1823; 
religieuse 
au 

Sacré  - Cœur, 
a Home, 
1834. 


Marie- Désirée  - 
Eugénie  j etc. 

Née,  IB3S. 

Ëp.  1851,  le  comte 
Paul  de  Campello. 


Augusta-Amélie,  etc. 
Née,  1836. 

Ép.  1856,  le  prince 
Placide  Gabriel  h. 


NAfOLÉON-Charles-Grégoirc,  etc. 

Né,  1839. 

Ép.  1859,1a  princesse  Marie-Chris- 
tine Huspoli,  tille  du  prince  Né- 
pomucèuc  Huspoli  ; née,  1842. 


Mathilde  Louise- 
Léonie 

Née,  1840; 1 1861. 
F.p.  1856,  le  comte 
Louis  de  Cambacérès. 


1 

Placide  Françoise 

Né,  1832.  Née,  1837; 1 1860. 

Ép.  1856,  la  princesse  Augusta  Bonaparte.  Ëp.  1855,  le  comte  Pansant. 

(V.  ci-dessus.) 
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COMTES  ET  DUCS  D’ALENÇON 

I"  comte.  CHARLE8  I",  de  Valois,  fils  de  Philippe  le 

Né,  1270  ; comte  de  Valois,  1284  ; d'Anjou  et  du 
£p.  1200,  Margueritt  d'Anjov-$icile,  fille  de 


Philippe  VI.  de  Valois 
Roi  de  France.  (V.  tabl.  LXI.) 


2 

III*  CHARLES  111 

seigneur  de  Domfronl  ; comte  d’Alençon  et  du 
Perche,  1840; 

archevêque  de  Lyon,  t3GS ; f 1375. 


2 

RUIIJPPS 

Cardinal  d 'Alençon;  évêque  de  Beauvais,  (357;  archevêque 
de  Rouen,  1359;  cardinal,  <378; 
patriarche  de  Jérusalem  et  d'Aquilée  ; évêque  d’Ostie 
eide  Sahins;  t 1397. 


V*  comte  et  !•»  duc,  JEAN  I*',  lb  Sage 

Ne.  1385;  cqmte  du  Perche,  ver»  130$;  comte  d'Alenron  et  vicomte  de  Beaumont,  1404  ; doc  d'Alençon,  141S;  f <415. 
Lp.  1396,  Marie  de  liretagne,  dame  de  la  Guercne; 
née,  1301;  fijle  de  Jean  le  Vaillant,  duc  de  Bretagne;  f 1446. 


11*  duc.  JEAN  11, 

Né,  1409;  duc  d'Alençon,  comte  du  Perche  et  vicomte  de  Beaumont,  1415;  lient,  général  des  armées  du  roi, 

Ê|).  1°  1421,  Jeanne  d'Orléans , fille  de  Charles,  duc 
2"  1451,  Marie  d' Armagnac,  fille  de 


Catherine 
+ <505. 

f.p,  1461,  François  (depuis  Gpi  XV),  comte  de  Laval,  sire  de  Gaure,  grand  maître  do  France;  + 1500,  sans  postérité. 


IV*  CHARLES  IV 

Né,  <489;  duc  d'Alençon,  comte  du  Perche  et  vicomte  de  Beaumont.  1492  ; comte  d'Armagnnc  et  de  Rouergue,  1497  ; 
duc  de  Uerri,  1517  ; gouverneur  de  Champagne  et  de  Normandie;  J 1525,  sans  postérité. 

15p.  1509,  Marguerite  de  Valois , fille  de  Charles  d'Orléans,  comte  d'Angouiéme;  nê«s  i492;  mariée  en 
J secondes  noces  1.1527)  & Henri  U,  roi  de  Navarre  (v.  Navarre);  \ 1549. 

Nota.  A la  mort  du  Marguerite,  lu  duché  d'Alençon  fut  reuni  à la  couronne.  (Lettres  de  (550.) 


t 
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FRANCE.  17"  TABLEAU 


419 


DE  LA  MAISON  DE  VALOIS 

Hardi,  roi  do  Franco,  et  d’Isabelle  d’Aragon.  (V.  tabl.  LX.) 

Maine,  1290;  d’Alençon  et  du  Perche,  I2f>3  ; t 13^5 
Chartes  II,  roi  de  Naples  et  de  Sicile  ; t 129<». 


il'  CHARLES  II,  DR  VALOIS,  LF.  MAGNANIME 


Comte  d’Alençon  et  du  Perche,  1325;  f 1348. 

Ep.  1°  1314,  Jeanne  de  Joigny.  dame  do  Mercœur,  fille  de  Jean  11,  comte  do  Joigny;  t 1338,  sans  post.  ; 

2°  133C,  Marie  de  la  Cerda,  fille  de  Ferdinand  II,  seigneur  de  Lara,  et  veuve  de  Charles  fl ‘Evreux,  comte  rl’E  lampes  ; | 1379 


IV*  PIEMtE*,  LE  NOHUS-* 


2 

RonEnt 


Comte  d’Alençon  et  du  Perche,  1361  : vicomte  de  Domfront,  1367; 
lieutenant  pour  le  roi  en  Normandie,  1370;  t 1404. 

Ep.  1371,  Marie  Chamaillant , tille  de  Guillaume,  seigneur  d’Antenaise, 
vicomte  de  Beaumont;  t 1425. 


Comte  du  Perche.  1361  ; 1 1377. 

Ep.  1374,  Jeanne  de  Itnhan,  fille  de  Jean  Ifr, 
vicomte  de  Rohan;  ép.  en  secondes  noces 
Pierre  II,  aire  d Arnboise  , vicomte  de 
Touars. 


Marie 


Catherin» 


Née,  1373;  f 1417. 

Ep.  1390, 

Jean  VII, 

comte  d’Harcourt  et  d’Aumale  ; 
t avant  1418. 


+ 1462. 

Ep.  I"  1411,  Pierre  de  Navarre,  comte  de  Mortaln  ; f 1412  ; 

2“  1413,  Louis  le  Barbu,  duc  de  Baviére-Ingolstadt  ; ne,  1366;  f 1447. 


LK  UKIU 

1440;  arrêté  et  détenu  pour  cause  de  trahison,  1456-1461,  1474-1476  ; condamné  & mort,  1456  et  1474  ; f 1476. 
d Orléans;  née,  140  »;  f 1432,  sans  postérité  ; 

Jean  IV,  comte  d'Armagnac;  t 1473. 


III»  RENE 

Duc  d’Alençon,  comte  du  Perche  et  vicomte  de  Beaumont,  1476  ; + 1492. 
Ep.  1*88,  Marguerite  de  Lorraine , fille  de  Ferry  II,  comte  de  Vaudcmont; 
t 1521. 


Françoise 


Anne 


f 1550. 

Ep.  1505,  François  fl,  d’Orléans,  duc  de  Longueville,  grand 
chamliellan  de  France  ; f 1512  ; 

2*  1513, Charles  de  Bourbon,  duc  de  Vendôme;  f 1537. 


Née.  1492;  vivait  encore,  1551. 

Ep.  1508,  Guillaume  VII,  marquis -de  Monferrat, 
fils  de  Uoniface  IV, 
marquis  de  Monlfrrrat;  f 1318- 


Digitized  by  Google 


<*20 


HISTOIRE  DE 


COMTES  ET 


Ier  Comte.  INGELGER,  fils  de  Tertulle, 

Comte  d'Anjou, 
Ê p.  878,  Adèle.  fille  de 

I 

II»  FOULQUES  I”, 
Comte  d’Anjou, 
Êp.  Boitille,  fille  de  Garnier,  seigneur  de 
1 


Guy 

Êvérçue  de  Soissons,  937;  t vers  970. 


IV*  GEOFFROI  I*r,  Grisfgoxki.i.E 
Comte  d'Anjou,  958;  sénéchal  de  France,  978;  t 987. 

Êp.  i“  Adélaïde; 

v»  vers  978,  Adélaïde  de  Yermandois.  fille  de  Robert  de  Vermandois,  comte  de  Troyes, 
et  veuve  de  I.ambert,  comte  de  ChAlon-sur-Saône. 


I 

Y*  FOULQUES  lit , NerKA,  LE  JÉROSOLYM1TA1N 
Comte  d'Anjou.  987  ; t lt>40. 

Êp.  i*  Adèle  de  Vendôme , fille  de  Bouchard  le  Vieux,  comte  de  Vendôme  ; 
1 1 ooo  ; 

2-  Hildrgarde  ou  Hermenrjarde ; t 1046. 


t » 

Adèle  VI*  GEOFFROI  II,  Martel 

Comtesse  de  Vendôme.  Né,  f 00F  ; comte  d'Anjou,  I <*40  ; f 1060,  sans  postérité. 

Êp.  F.udes  de  Nevers,  lils  de  Landri,  Êp.  I"  1039.  Agate  de  Bourgogne,  fille  d'Otle-Guillaume,  comte  de  Bour- 

« unité  de  Nevers.  Tige  des  anciens  pogne,  et  veuve  de  Guillaume  IV,  le  Grand,  comte  de  Poitiers; 

comtes  de  Vendôme.)  2“  Gracia,  veuve  de  Bcrlai  J«r,  seigneur  de  Montreuil  en  Anjou;  f 1068. 


VU*  GEOFFROI  III,  LF.  BarDU  VIII*  FOULQUES  IV,  LK  RECHIIC  ou  LE  Qt'FRF.i.t.Kt'R 

Comte  de  G&tinais;  comte  d’Anjou,  Né.  fo33;  comte  d’Anjou  avec  son  frère,  loeo;  seul,  vers  iovo  ; t 1 109. 

1060;  i vers  1090,  sans  postérité.  Ep  i*  Ùildegarde  de  Beaugency,  fille  de  Laucclin  H,  seigneur  de  Beau- 

gency ; 

2»  1070,  Hermengarde  de  Bourbon , fille  d'Archambault  IV,  sire  de  Bour- 
bon; divorcée,  io8l  ; mariée  en  secondes  noces  & Guillaume,  seigneur  de 
Chauvigny  ; 

3*  1087,  Armgarde.  fille  dTsambert,  seigneur  de  Châtel-Aillon ; répudiée; 
se  fait  religieuse  & Beau  mont- Ics-Tours;  f sans  postérité  ; 

4°  1091,  Bertrade  de  Monlfort,  fille  de  Simon  I*r,  seigneur  de  Montfort- 
l’Amauri;  divorcée,  1092;  mariée  en  secondes  noces  (1092)  à Philippe  I", 
roi  de  France;  se  fait  religieuse  à Fontevrault  (diocèse  de  Poitiers), 
1108;  t vers  1117. 


i 

Hermengarde 
t 1146. 

Êp.  1*  Guillaume  IX,  duc  d’Aquitaine;  + 1127; 

2*  1093.  Alain  Fergent,  duc  de  Bretagne,  fils  d*Hoël  V,  duc  de  Bretagne; 
-tilt»  (V.  Bretagne.) 

2 

IX*  GEOFFROI  IV,  MaRTel 
Comte  d'Anjou  avec  son  père,  1098; 
f 1106,  sans  alliance. 

XI*  GEOFFROI  V,  PLANTAGENET 

Né,  1113;  comte  d’Anjou  et  du  Maine,  1129;  duc  de  Normandie,  1144;  1 1151. 
£p.  1127,  Mathilde  d'Angleterre,  fille  d’Henri  l",  roi  d'Angleterre,  et  veuve 
d'Henri  V,  empereur  d’Allemagne  ; -f  1167. 

1 

ÉLIS 
t 1151. 

Êp.  Philippine  du  Perche , fille  de 
Hotrou  II,  comte  du  Perche. 

XII*  HENRI  II 

Ne.  1133;  duc  de  Normandie,  1149;  comte  d'Anjou  et  du  Maine,  1151;  duc  d’Aquitaine,  1 152 ; roi  d’Angleterre,  1154; 
i 1199.  , 

Êp.  1152,  Eléonore  de  Guyenne,  femme  répudiée  de  Louis  VII,  roi  de  France.  (V.  tableau  LIX.)  (Tige  des  rois  d’Angle- 
terre de  la  maison  d'Anjou.) 

Par  l'avènement  d’Henri  au  trône  d’Angleterre,  le  comté  d’Anjou  pasba  sous  la  domination  anglaise  ; confisqué  en  1203 
sur  Jean-sans- Terre,  il  fut  réuni  À la  couronne  par  Philippe-Auguste. 
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DUCS  D’ANJOU 

gouverneur  du  pays  de  Rennes , 

vers  870;  t 888. 

Geo  (Trot  I«r,  comte  de  G&tinais. 

I 

LE  ROUX 
888;  t 938. 

oches,  de  Villandry  et  de  U Haye;  vivait,  9)9. 


III*  FOULQUES  II,  LE  Bon 
Comte  d'Anjou,  938;  t 958. 

Ep.  Gerberge,  tille?  de  Hugues  le  Grand,  duc  de  France. 


Roenlle 

t sans  postérité. 

Êp.  Alain  II,  Barbetortc,  comte  de  Nantes;  t 852. 


Bouchard  le  Vieux 

Comte  de  Paris,  de  Melun  etde  Vendôme;  sénéchal  de  France;  flot). 
£p.  Élisabeth,  veuve  d'Aymon,  comte  de  Corbeil. 


Gui  Dreux 

évéque  Evêque  du  Puy 

du  Puy,  après  son  frère , 
976;  vers  996? 

•f  vers  995.  t 998. 


Bouchard  de  Vendôme  Renaud  de  Vendôme  Adèle  de  Vendôme 

Vicomte  <le  Melun  ; f avant  Évéque  de  Paris,  992;  comte  de  Ven-  Ep.  Foulques  Nerra, 

son  père, sans  postérité.  dôme  et  de  .Melun,  t0i2;  f loi©.  comte  d'Anjou.  (V.  ci-contre.) 


Areinde 
ou  Blanche 
Ép.  vers  975. 
Guillaume  JH, 
Taillefer. 
comte  de  Tou- 
louse; f 1037. 
(V.  Toulouse  ) 


1 2 
Hermengarde  Gerberae 

Ep.  970,  Cossan  Itr  le  Tort,  comte  de  Rennes  et  de  Ep.  Guillaume  II,  comte  d'Angouléme;  f 1028. 

Bretagne  ; t 992.  1 


alduin  GeorrRoi 

Comte  d'Angouléme,  to28;  Comte  d'Angouléme,  1032. 
t 1032-  t 1048. 


2 

Hermengarde 

Ep.  Geolfroi,  comte  de  Gàtinais,  flls  de  Geoffroi  Ferrèol,  comte  de  G&linais;  vivait,  1034. 


Hildegarde 

Ep.  vers  1060,  Josselin  !•*,  seigneur  de  Courteqay. 


Hodierne  de  Courtenay 

Ep.  1080,  Geoffroi  11,  comte  de  Joigny,  sire  de  Joinville. 


X*  FOULQUES  V,  le  Jeune 

Né,  1092;  comte  d'Anjou,  1109;  comte  du  Mans,  lit®  ; roi  de  Jérusalem,  1131  ; sénéchal  de  France  ; f 1144. 
Ep.  i*  ltto,  Eremhurqe,  comtesse  du  Mans,  fille  d*Elie.  comte  du  Mans;  f 1126; 

2“  1129,  HéliieenJe,  tille  de  Baudouin  II,  roi  de  Jérusalem  ; f 1160. 


Mathilde 

Nee,  1107  ; se  fait  religieuse  h Fonte- 
vrault  : diocèse  de  Poitiers),  1129; 
2*  abbesse  de  ce  monastère,  H5o; 
t 1154. 

Ep.  1119,  Guillaume  Adelin,  duc  de 
Normandie,  fils  d'Henri  1*%  roi 
d'Analetorre;  t 1120. 


I 

Stbylle 
t 1163. 

Ep.  I*  1123,  Guillaume  Cliton  ; 

2*  1 134.  Thierry  d'Alsace,  comte 
dcFlandre;  f 1 168  (V. Flandre.) 


2 2 
Baudouin  Amairy 

Rois  de  Jérusalem. 
(Voy.  Jérusalem.) 


GKOrEHOl 

Né,  1134;  comte  de  Nantes,  1156?  ; -f  H58,  sans  alliance 


Guillaume  Plantagknkt 
Ne,  1136;  comte  de  Poitou?;  f 1164. 
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COMTES 


I"  Comte.  BERNARD  Ier,  de  Fezensac,  le  Louche,  tils  de 


II*  GÉRA Ul)  t", 

Cmmr 


lll*  BERNARD  II,  tlMA-PALl.n 

Comte  d'Armaguac  ver»  1020:  duc  de  Gascogne,  1039;  t vers  1061. 

Ep.  Emienyardt. 


IV*  C.RHAl' D II 

Comu  d’Armagnac,  vers  i061  ; t vers  1079.  — £p.  1*  Naupanii; 

I 


I 

V*  BERNARD  I! 

Comte  d’Armignae;  vivait,  tu9fl-fllo.  — Ep.  Alpalde  de 


vi*  gëkaud  ut 

Comte  d’Armagnic,  vers  llio  ; du  Fezensac,  vers  1140;  + ver»  1 ico. 


* 9 

VII*  BERNARD  IV 
Comte  d’Armsgnac  et  do  Fesent&c,  vers  iigo  ; 


VIII*  CÈHÀi; l>  IV,  Trarcaléum. 

Comte  d’Ariuagnac  et  da  Fezensac,  vers  ; 1190;  t 1219. 
Ep.  Matcarose  de  la  Barth. 

IX*  ARNAUD-BERNARD 

Comte  d'Armsgnac  et  de  Fezensac,  1219;  t vers  1226, 
sans  pose 

Ep.?  Véronique,  fille  de  Guillaume  de  la  Barth,  comie  des 
Quatre  •Vallées. 

XI*  BERNARD  V 

Comtesse  d’Armagnac  et  de  Fezensac,  vers  1225} 
+ 1245. 

XII*  Jlascarose  /'• 

Comtesse  d'Armagnae  et  de  Fezensac,  1245;  f vers  1249. 
Ep.  Arnaud-Oltion  11,  vicomte  de  Louugne;  7 1256. 

1 

XIII*  Mascarotr  II 

Comtesse  d'Armaguac  et  de  Fezensac,  vers  1249  ; vicomtesse  de  Lomagne,  1256  1 1 1256,  sans  postérité.  — Ep. avant 

XIV*  GERA l’D  V AvARiKtl 

Vicomte  do  Fezenzagucl  ; comte  d’Armaguac  et  de  Fezensac,  1256;  t vers  1285.  Archevêque  d’Aucti,  12G2. 

Êp.  1200,  Mathe  die  Béarn , tille  de  Gaston  VII,  vicomte  de  Bearn;  t vers  1318.  t 1318. 

XV*  BERNAUD  W 

Comte  d'Armapnac  et  de  Eezensac,  vers  1285  ; f 1319. 
Eu.  r Isabelle  d'Albrei,  tille  de  Bernard-Ezy  I«»,  sire  d’Albrei; 
t sans  posl. 

2*  1258,  Cécile  de  Rhodes,  fille  de  Henri  II,  comte  de 
Uhodez;  | 1 313 ■ 

1 

Gaston 

Seigneur  de  Fexenzagnet : f 1S20. 

Ep.  I*  Marquise,  fille  d’Elie-Talevrand,  comte  de  Périgord; 
2*  1283,  H ’alperye,  fille  de  Henri  II,  comte  de  Uhodez; 

3°  1316,  Indie  de  Cuumout,  fille  de  Guillaume  U,  sire 
de  CaiimonL 

2 

XVI*  JEAN  I** 

Comte  d Armagnac  eide  Fezensac,  I3f 0 ; comte  de  Rhodez,  de  Cariai,  etc.,  lieutenant  du  roi  en  Languedoc,  1351*1357; 
lieutenant  général  en  Kouorgue,  1369;  f 1371. 

Ep  I*  lJH,  Bt/jitie  de  Goth , fille  «le  Bertrand  de  Gotn,  vicomte  de  Lomagne  ; 7 sans  postérité; 

2*  13z7,  Beatrix  de  Clermont,  fille  de  Jean  de  Clermont,  seigneur  de  charolais  ; 1364. 

2 

XVII*  JEAN  II,  1.R  BOSSl 
(V.  UM.  LXXIU). 

2 

Jeanne:  t 1387. 

Ep.  1360,  JC  iii  de*  France,  duc  de  Berry  et  d’Auvergne, 
fils  de  Jean  II,  roi  de  France. 

1 

Bonne  de  Berry 

Ep.  1354,  Bernard  VH,  comte  d Armagnac. 
(V.  ubl.  LXXIIL) 

LXXU 
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Guillaume  Garcie,  comte  de  Feüensac;  comte  d’ Armagnac,  960. 


Trancaléu* 

d'ArinagiiüC- 


Adélaidê 
Vivait,  1062. 

Êp.  Gaston  lll,  vicomte  de  Béarn. 


v Aseline,  fille  d’Astanove  II,  comte  de  FeunsaC. 


Turtntut  fille  de  Boaon,  vicomte  de  Turenne,  vivelt,  1110. 


Ep.  Sorti  tM»  postérité  i - «•  ÂnUtttl,  Bile  d'Odon,  «comte  d.  Lomogno. 


\ veri  1 190.  — Êp.  Étitnftùtti  dt  la  ÆflflA* 


X*  PIERRE-GÉRARD 

Comte  d’Arniagnac  et  de  Fexensac,  ven  laie- 


SygniM 

Êp.  Centnle  l*r,  comte  d’Àaurac. 


Uocr.it 
Vicomte  do 
forer  sa  et, 
vivait, 

Êp  Pir.celU 
(TAlbret , 
fille 

d*Amani*ul«\ 

sire 

d'Alhrct. 


taw.  E.kiva  d«  Chabanais,  depuis  vicomte  de  Bigorre  ; marié  en  accoudé»  m>rc»  H56)  1 À</^‘  *’  Folw'  * 1 


AaKACD-tlEBSABO 

£p.  Vérone  d.  «O  d’AU”  01  * ~ 


ROGF.lt  , 

CajKueile  - , i.va„r  t3i7;  gouverneur  du  comte  d Armagnac, 

Êp.  Bernard  VU,  comte  ue  Comminges  ; t sans  post.  * . év^ue  de  Lectour,  1336;  de  Laon,  1338;  t »>*»• 


2 

Ma  THE  ^ 

Ep.  tUf,  BCTMfd-Êty  II.  Aire  d’Alhret,  IHe  d Araanieu  VII, 
sire  d Albret;  1 1338. 


Jeas  (le  Guerre)  ... 

,utd  d’Arniagnac  ; patnarcl.c  d’Alexandrie  ; administrateur 
de  Fevftehd  de  Itbodex,  117e- 


2 

Êp.  1372,  Jean  d’Aragon,  duc  de  Girunne,  fila  do  Pierre  IV,  ro»  d Aragon  , t 13J5. 
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COMTES  D'ARMAGNAC  (Suite)  ET  DUCS  DE 

XVII*  JEAN  II,  LE  Bossu,  fils  de  Jean  I",  comte  d’Ann apnae, 

Comte  de  Charolais;  comte  d'Armagnac,  de  Fezensac  et  de 
Ep.  1359,  Jeanne  de  Périgord , fille  de 


XVIII-  JEAN  111 


Béatrice 


Comte  de  Comminges,  1348 1 comte  d'Armagnac,  1 38%  ; capitaine  général  en 
Languedoc  et  en  Guyenne,  1885;  t 1391. 

Ep.  1364,  Marguerite,  comtesse  de  Comminge*,  fille  de  Pierre-Raimond  II. 
comte  de  Comminges;  ma  rire  en  necondea  noces  à Jean  11  d'Armagnac, 
vicomte  de  Feseozaguet. 


Ep.  Ie  |379,  Gaston  de  Poix, 
fil*  du  comte  de  Fois , 
t nsi?; 

2®  1 38?,  Charles  Yiaconti, 
seigneur  de  Parme,  fil* 
de  Barnabe , seigneur 
de  Milan;  t >403. 


Jeanne 

Ep.  1408,  Guilhelm-Amanieu  d’Al- 
bret,  sire  de  l'Espare  (en  Mé- 
doc). 


Marguerite 

Ep.  Ie  1417,  Guillaume  III,  vicomte 
de  Narbonne;  + 1423; 

2*  Guillaume  de  Tigmêies.  ba- 
ron de  Mardogne  et  du  Val. 


XX*  JEAN  IV 

Comte  d’Armagnac,  14 18;  comte  de  Bigorre,  1435:  comte  de  Comminge*,  1443;  t vers  1450. 
Ep.  1°  1407,  Blanche  de  Bretagne , fille  de  Jean  V,  duc  de  Bretagne; 

2®  Vers  1419,  Isabelle,  mlante  de  Navarre,  fille  de  Charles  III,  roi  de  Navarre. 

I 


2 


2 


XXI*  JEAN  V 


XXII*  CHARLES  1" 


Comte  d'Armagnac,  ver* 
145»;  banni,  1460;  t 
1473,  sans  posi.  legit. 

Ep.  1468,  Jeanne  de  Poix, 
fille  de  Ga*lon  IV,  comte 
du  Fofat;  t 1473. 


Comte  d'Armagnac,  1473;  vend  le 
comte  d’Armugnac  uu  sire  d’Al- 
bret,  1483;+  I4ü7,  sans  pose  legit. 
Ep.  1468,  Catherine  de  Foix,  fille 
de  Jean  de  Fois,  comte  de  Con- 
duit*, captai  de  Buch. 

I 


PltRRK 

Bàl.  d'Armagnac  ; comte  de  l'isle  en  Jourdain,  baron  de  Caus- 
sade; + 1514. 

Ep.  1500,  Yolande  de  La  Haye,tt\\e  de  Louis  de  La  Haye,  sei- 
gneur de  Passavant,  et  veuve  de  Jean  d’Armagnac,  duc  de 
Nemours  (v.  ci-dessus);  + 1517. 


2 

Marie 


2 

Eléonore 


+ 1473. 

Ep  1451,  Jean  II,  duc  d'Alençon. 
(V.  tabl.  LXX.) 


Rts* 

Comte  d’Alençon. 

Ep.  1488,  Marguerite  de  Lorraine. 


t 1456. 

Ep.  i*  Gaillard, 
seigneur  de  La 
Motbe  ; 

2*  1446,  Louis  de 
Chàlon  - Arlai . 
prince  d'Ora*:  ■ 
ge  ; 1 1463. 


XXIII*  CHARLES  11  (IV  comme  comte  d’Alençon). 
Comte  d’Armagnac,  1497  ; + 1525 , sans  posL 
Ep.  1509,  Marguerite  de  Valois,  soeur  de  François  !•*; 
mariée  en  secondes  noces  (1527)  à Henri  11  a’Albret, 
roi  de  Navarre. 

Henri  IV,  petit-fil*  d'Henri  d'Albret,  & son  avènement  au 
irAne(1559)  réunit  l’Armagnac  à la  couronne. 


Georges 

Ne,  1501  ; évêque  de  Rodez,  1529;  baron  de  Caussade;  ambassadeur  à Venise,  1541;  & Rome,  1544;  cardinal,  1544  ; légat 
d’Avignon;  conseiller  d'Etat,  vers  1544;  archevêque  de  Toulouse,  1562;  lieutenant  general  en  Languedoc;  archevêque 
d'Avignon,  1576;  + 1585. 


jACQtres 

Ne.  1 437 ; duc  de  Nemours,  1462;  pair  de  France;  comte  de  Pardiac  et  de  la  Marche;  vicomte  de  Cariai  et  de  Mural,  vers 
1462;  comte  de  Castres;  gouverneur  de  l’Ile  de  France,  1465  ; enferme  a la  bastille,  1476  ; condamne  à mort  et  exécute', 
1477. 

Ep.  1462,  Louise  d'Anjou , fille  do  Charles  d'Anjou,  comte  du  Maine;  + 1477. 


Jean 

Né  vers  |467  ; duc  de  Nemours,  149!  ; + vers  1500 , sans  pose 

Ep.  1492,  Y olande  de  La  Haye,  fille  de  Louis  de  l.a  Haye,  seigneur  de  P***avanl;  mariée  en  secondes  noces  (1550)  à Pierre, 

bàl.  d'Armagnac;  + 1517. 
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NEMOURS  DE  LA  MAISON  D’ARMAGNAC 

et  de  Béatrix  de  Clermont.  (V.  tabl.  LXXII.) 

Kodez;  vicomte  de  l.nmagne  et  d'Auviltara,  1 373 ; t 1384. 

Roger-Bernard,  comte  de  Périgord. 


XIX«  BERNAUD  Ml 


Jean 


Comte  de  Cliarolais,  1381  ; comte  d’Armagnac,  i39i  ; chef  de  la  faction 
de*  Armagnacs,  i4lo:  connétable  de  France  et  premier  ministre, 
itlS;  gouverneur  général  des  tlnances,  I4i6;  f 14 18. 


F.p.  1394,  Bonn t de  Berry , fille  de  Jean  de  France,  duc  de  Berry,  et  veuve 


d'Amedéc  Vil,  comte  «le  Savoie 


1435.  (V.  Savoie.) 


Bàt.  d' Armagnac  ; évfiquc  de 
Mende,  «387  ; archevêque 
d’Aucli,  |390;  conseiller  du 
roi,  14üi;  cardinal,  1409; 
f 140». 


Bernaud 


Bonne 


Anne  (de  Termes) 


Comte  de  Par- 
diac;  vicomte 
de  Cariai  et 
de  Mural  ; 
comte  de  lu 
Marche  et 
de  Castre»  ; 
+ ver»  1462. 
&p.  142»,  ÉU0~ 
nort  de  Bour- 
bon, fille  de 
Jacquea  II  , 
de  Bourbon, 
comte  de  la 
Marche  , roi 
de  Sicile  et 
de  Hongrie. 


Ep.  i417,  Charles  11,  sire  d’Albret. 


-f  1415,  sans  poal. 

Ep.  1410,  Charles,  duc 
d'Orléans;  f 1466. 
fV.  tabl.  Î.XIII.) 


Jean 

Bât.  d'Armagnuc  ; fils  nat. 
d'Anne;  archev.  d’Auch, 
1462;  abbé  de  la  Case- 
Dieu  (diocèse  d’Audi), 
1473  ; f 1483. 


Jean  (de  Lescun) 

Bàt.  d'Armagnuc  ; fils  nat. 
d’Anne  et  d'Arnaud  Guil- 
heim  de  Lescun  ; chambel- 
lan de  Ixiuis  XI;  g<*u*ern. 
du  Dauphiné,  1457;  legil., 
1463;  maréchal  de  France, 
1471;  + 1473. 

Ep.  .Marguerite  de  Suive», 
fille  de  Louis,  marqua  de 
JUlMOM ; viv.,  1473. 


Jl.i.v 


JtRÙUh 


Evêque  de  Castres,  1460;  f 1493.  Rat.  d’Armagnuc  ; viv.,  lsoo-1536. 


Lotus 

Né,  1472  ; comte  de  Guise, 
1483  ; duc  de  Nemours, 
1502?;  vice-roi  de  Na- 
ples, 1503;  t 1503.  sans 
ail. 


Marguerite 

Ducher.se  de  Nemours. 

Ep.  15o3.  Pierre  de  Rohan  , seigneur  de  Gté, 
maréchal  de  France,  fils  de  Louis  de  Rohan, 
seigneur  de  Gueménc;  1 1513.  (Tige  des  sei- 
gneurs de  Lié,  seigneurs  de  Rohan.) 


Cnthertue 

t 1487. 

Ep.  1484,  Jeun  II,  duc  de 
Bourbon;  f i486  , sans 
post. 
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COMTES  D’ARTOIS  ET  COMTES 

I"  Comte.  ROBERT  I"  r e France,  le  Bon  et  le  Vaillant,  fils  de  Louis  VIII, 

Êp.  H37,  Mahaud  de  Brabant,  fille  d<*  rfcnri  If,  dnfc  (le  Brabant  ; 

' I 


11*  liOBEUT  II,  le  Noble 

Ne  posthume.  Il&o;  comte  d’Artois,  1250;  se  croise.  1270;  régent  de  Naples,  1215;  t 1302. 
Ep.  1°  1202.  Amicie  de  Courtenau,  tille  de  Pierre  oe  Cotlrienajr,  sire  de  Com  bes;  f 1275; 

2#  1277,  A'jniet  de  Bourbon,  fille  d’Arrliambaüd  IX,  le  Jeuue.  slie  de  Bourbon,  et 
veuve  de  Jean  de  Bourgogne,  seigneur  de  Ottarolals  J 1 1283  ‘, 

3°  1298.  Marguerite  de  Hainaut,  tille  de  Jean  it  d'Avusne,  comte  de  Hainaot  et  de 
Hollande  ; + 1342,  sans  post. 


t 


1 


PUILIfPE 

Seigneur  de  Concbes;  1 1298. 

Ep.  t <80 , Biatu:he  de  Bretagne,  fille  de  Jean  II,  duc  de  Bretagne  ; 
t 1827. 


III*  MAHAID 

Comtesse  d'Artois,  1302  ; f 1329. 

Ill*  bit.  Êp.  1285,  OTTON  V,  comte  do  Bourgogne: 
comte  d'Artois,  1302;  f 1303. 
î 

Robert 

Comte  do  Bourgogne,  1300; 

t «sis. 


V*  JEANNE  II 

Comiciso  d’Àrtoii  et  de  Bourgogne,  1 390  ; 1 1347. 
Êp.  13(8,  Eudes  IV,  duo  de  Bourgogne,  EU  do 
Robert  II,  duo  de  Bourgogne;  i 1330. 


Philippe  de  Bourgogne 

Comte  de  Boulogne;  i 1346. 

Êp.  1338,  Jeanne  d' Auvergne,  fille  de  Guillaume  Xtl, 
comte  d’Auvergne;  mariée  en  secondes  noces  (1350), 
à Jean  II,  roi  de  France;  f 1360. 

I 


VI*  PHILIPPE  DE  Rocvre 

Né,  1346;  comte  d'Artois,  1347;  comte  de  Bourgogne, 
1350;  héritier  présomptif  du  ronild  de  Flandre, 
1357:  comte  d’Auvergne,  1360;  t i36t. 

Êp.  1357,  Marguerite  de  Flandre,  fille  de  Louis  de 
Male.  (V.  ci-contre.) 


ROBERT  111 

Né.  1237:  aire  de  Conchcs  ; prétendant  au  comté  d’Artois,  1302;  dépossédé  par  jugement  des  pairs  de  France,  1309  et  i3i8  ; 
mmlcdc  Itcaumonl-le-liogcr,  132»;  banni  du  royaume  pour  crime  do  faux,  1332;  »e  réfugie  en  Angleterre,  1334;  comte  de 
liiclicmoud,  en  Angleterre,  vers  i334;  f 1343. 

Ep.  1318,  Jeanne  de  falots,  fille  de  Charles  de  France,  comte  de  Valois  ; enfermée  au  château  Gaillard,  1334  ; i-  1363. 


Jean-Sans-Terrr 

Né,  1321;  comte  d’F.u,  1352;  t 1387. 

Êp.  1352,  Isabelli  de  Melun,  fille  de  Jean  !*%  vicomte  de  Melun,  comte  de  Tancarvillc,  grand  chambellan  de  France, 
et  veuve  de  Pierre  de  Montpensicr,  comte  de  Dreux;  f 1 38i>. 


Robert 

Comte  d’F.u,  1387;  1 1387,  sans  posl. 

Êp.  Jeanne  de  Sicile,  fille  de  Charles  de  Sicile,  duc  de  Duras  et  veuve  de  Louis  de  Navarre,  comte  de  Beaumont-le-Roger. 


CHARLES 

Né,  1323  ”,  comte  d’Eu,  1397  ; lieutenant  général  en  Guyenne  ut  eu  Normandie;  prisonnier  en  Angleterre,  1415-1438; 
gouverneur  de  Pau»,  i46|;  \ 1472.  sans  post 

Lp.  l°  1448,  Jeanne  de  Sareute,  fille  de  Philippe,  seigneur  de  8»v«*usei  t 144s;  — 2*  1431,  Ht line  de  Melun,  fille  de  Jean 

oe  Melun,  vnumie  de  Garni,  | 1473. 

A la  mort  de  Charles  d’Arlois,  le  comté  d’Eu  passa  dans  la  maison  de  Bourgogne,  puis  dans  celle  de  Cl6ve*  en  1491. 
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D'EU  DE  LA  MAISON  D’ARTOIS 

roi  de  France;  né,  1216;  comte  d'Artois,  1837;  se  croise,  1248;  t 1260 

maricc  en  secondes  noce*  (1250?)  à Gui  111.  comte  tle  flt-Fnt/l  ; f 1781. 

J „ 

Blanchi 
t 1 3 0 2. 

Ép.  !•  1260,  Henri  I**,  roi  de  Navarre  et  Comte  de  Champagne  ; f 1274  ; 

2°  1275,  Edmond  d'Angleterre,  comte  de  Laseastrc. 


1 

Jeanne 

Reine  de  Navarre 

Ép.  1264.  Philippe-le-Bel,  roi  de  France. 
(V.  Navarre  et  tabl.  LX.) 


IV*  JEANNE  1» 

Comtesse  de  Bourgogne,  1315  ; d’Artois,  1329;  f 1330. 
Ép.  1307,  Philippe-le-Long,  roi  de  France.  (V.  tabl.  LX.) 


Blanchi  dt  Bourgogne 
t 1326. 

Ep.  1307,  Charles  de  France,  comte  do  La  Marche, 
depuis  Cburlca-lo-Bcl,  mi  de  France.  (V.  tabl  I.X.) 


VII*  MARGUERITE 

Née,  1310 1 comtesse  d’Artois,  1361  ; f 1362. 

Ép.  1320,  Louis  t"  de  Crécjr,  comte  de  Flandre  ; f 1346. 


VIH*  LOUIS  de  Male 

Né,  1330;  comte  do  Flandre  et  de  Bourgogne;  comte  d'Artois,  1 382  ; f 1363. 
Ép.  1347,  Marguerite  de  Brabant,  fille  de  Jean  If,  doc  de  Brabant;  f 1368. 


IX*  MARGUERITE  II 

Née,  1350  ; comic**e  de  Flandre,  de  Bourgogne  et  d’Artois,  1365  ; 1 1405« 

Ép.  1357,  Philippe  de  Rouvre,  comte  d'Artois  et  de  Bourgogne  (V.  ci-contre)  ; — 2*  1369,  Philippe  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne. 
Conquis  par  Louis  XI  après  la  mort  de  Charles  le  Téméraire,  le  comté  d’Artois  fut  rendu  k la  maison  d'Autriche, 
par  Charles  VIII,  en  1402;  il  fut  definitivement  réuni  à lu  France  per  le*  traités  des  Pyrénées  (1659), 
et  de  Slmègue  (1678). 


Marguerite  Jeanne  Marié 

Dame  de  Bric-Comte-Robcrl;  \ 1311.  f après  1343.  t 1365. 

Ép.  t300,  Louis  do  France,  Ép.  1301,  Gaston  !*♦,  comte  do  Folx*  Ép.  1309,  Jean  de  Flandre,  marquis 

comte  d'Évreux;  i 1319.  (V.Évreux.)  + I3i5.  de  Namur;  1 1330. 


Catherine 

t 1366. 

Ép.  (320,  Jean  II  de  Ponthleu,  comte  d’Aumale;  f 1342. 


Philippe 


Jeanne 


Ne  avant  1383  ; comte  d'Eu.  1387  ; Connétable  de  France,  IS92  : f 1397.  (Mlle  de  Dreux) 

Ep.  1392, Marie  de  Berry,  duchesse  d’Auvergne,  fille  de  Jean  «le  France,  Dame  de  St* Valéry;  f 1420. 

duc  de  Berry,  et  veuve  de  Louis  111,  de  Châtillon,  comte  de  Dunois;  Ép.  1365,  bituoii  de  Thouar»,  comte  de  Dreux  ; 
mariée  pii  troisièmes  noces,  (1400),  à Jean  l«r,duc  de  Bourbon  eid’Au-  -f  1365. 

vergne  ; -f  1434.  1 ' 


Bonne 


t 1425. 

Ép.  l°  1413,  Philippe  de  Bourgitgue,  comte  de  Kevers; 

2°  1424,  Philippe  le  B"ii,  duc  de  Bourgogne.  (V.  Bour- 

gugne.) 


Catherine 
i sans  post. 

Ép.  Jeun  de  Bourbon,  sire  de  Carcuci,  fils  de  Jean  de 
Bout  bon,  comte  de  la  Mar«  he  ; t 1457. 
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COMTES 


I"  Comte.  BLANDIN 
Comte  d’Auvergne,  760  ; t 763. 


II*  CHILPING 

Comte  d'Auvergne,  763  ; t 765. 


III*  BERTMOND 

Comte  d'Auvergne,  774*778  environ. 


IV*  ICTERIUS,  fila  d’Hatton  et  petit- fils  d’Eudes,  duc  d'Aquitaine  ; vivait,  760;  comte  d'Auvergne,  778 

N. 


V*  WARIN  Hermetujartie 

Comte  d’Auvergne,  et»  ; comte  d’Aumn,  d.  MAcon  et  de  Cbàlon;  f p Ber^ d’Auve ^.'o  (V.  c, -contre.) 

N. 


RainULPR  I**  VI*  GERARD  VII*  GUILLAUME  1** 

Duc  d’Aqailaiuc;  Comte  d'Auvergne,  829;i84l.  Frère  do  Gérard,  ou  son  proche 

f 867.  Ep.  1°  N.;  2*  Mathilde,  fille  de  Éepin  I*r,  roi  d’Aquitaine.  parent  ; 

Comte  d'Auvergne,  841  ; t vers  846. 


1 1 
RAINLLKK  GÉRARD 

Comte  Comte  de  Limousin, 

de  Poitiers. 


Saint-Géraud 
Comte  d'Aurillac. 


IX*  GUILLAUME  II 

Comte  d'Auvergne,  858  ; abbe-chevalier  do  Brioudc;  t vers  862. 


X*  ÉTIENNE,  fils  de  Hugues. 

Comte  d'Auvergne,  862:  t 8«3 
Ép.  vers  Rtiû,  N-,  fille  de  Raymond  Irr.  comte  de  Toulouse. 

" HUBERT  111  XIX*  GUI  I" 

Vicomte  d’Auvergne;  Vicomte  d’Auvergne;  comte  d'Auvergne,  par  la  cession  que  lui  fit  Guiilaume-Taillefer. 

t après  572,  sans  po>L  87 y ; t vers  V89,  sans  post.  — Ep.  Ausmde. 


XXI*  ROBERT  I**,  comte  d’Auvergne,  vers  foie;  i 10J2. 

Ep.  Hermengarde , fille  de  Guillaume-Taillcfer,  comte  de  Toulouse. 

XXII*  GUILLAUME  V,  comte  d’Auvergne,  vers  1032  ; t 1060. 

Ep.  Philippine,  fille  d'Etienne,  comte  de  üevaudan;  vivait,  io3o-l034. 

XXIII*  ROBERT  II,  comte  d’Auvergne,  IOùO:  f vers  i096. 

Ep.  t-  1051,  Berth>\  fille  de  Hugues  I*r,  comte  de  Roucrguc  et  de  Gevaudan;  t 1096  , «ns  post.; 
2"  Vers  1069,  Judith  de  Melgueii,  fille  de  Guillaume,  comte  de  Melgueil  ; vivait  encore,  tioy. 

2 

XXIV*  GUILLAUME  VI.  comte  de  Clermont;  comte  d'Auvergne,  vers  1096;  se  croise,  1102;  t vers  1136. 
Ep.  1087,  Emtne  de  Sicile , fille  de  Roger,  comte  de  Sicile. 


XXV*  Robert  III.  comte  d Auvergne,  vers  1 136  ; t vers  1 1 46. 
Ep.  Mnrchne  d'Albou,  fille  de  Guigues  IV,  comte  d'Albon. 


XXVI*  GUILLAUME  VII,  LB  Jki  ne,  comie  d’Auvergm:.  ver»  llii;  comte  de  Clermont. 
(Tige  des  comtes  de  Clermont,  dauphins  d'Auvergne.  V.  uhl.  LXXVU.) 


XXIX*  GUILLAUME  IX,  comte  d'Auvergne,  verB  1194;  f 1(93. 


XXX*  OUI  II 

Comte  d Auvergne.  (V.  tabl.  LXXVL) 


LXXV 
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D'AUVERGNE 


VIII*  BERNARD  I*' 

Comte  d’Auvergne,  846  ; abbé-chevalier  de  Brioude,  849  ; t 85*. 
Ep.  Liutyarde. 

XI*  BERNARD  II.  PLANTKVELUE 

Comte  d’Auvergne,  vers  86*  : marquis  de  Septimanie  ; régent  de  France.  879  ; 
Ep.  Uermengarde , fille  ou  sueur  du  comte  Warin;  vivait,  864. 

| + 886. 

XII*  GUILLAUME  I"  O i III,  LK  PIEUX 

Premier  comte  héréditaire  d’Auvergne,  886  ; comte  de  Velay  ; de  Bourges,  vers  886; 
duc  d'Aquitaine,  893  ; f 918,  sans  post. 

Ep.  Ingel  (rude,  tille  de  Bc’son,  roi  de  Provence  ; t 919. 

Adehnde 

Ep.  Acfred.  comte 
de  Carcassonne. 

i 

XIII*  GUILLAUME  IV,  LE  JEUNE  XIV'  ACPRED 

Comte  d'Auvergne,  8 ; duc  d'Aquitaine  ; f 926,  Comte  d'Auvergne  et  de  Volay,  duc  d'Aquitaine, 

sans  postérité.  936  ; t 928,  mus  post. 

XV*  ERI.ES.  LE  B ATARI) 

Fils  nature  de  Rainulfe  II,  comte  de  Poitiers;  comte  d’Auvergne  et  duc  d'Aquitaine,  92*;  f 932. 

Ep.  |«  892?,  Aremburye;  2°  Émilian e ,*  3°  Adèle,  fille  d’Edouard  I«\  roi  d’Angleterre  ; 
se  fait  religieuse  à la  Trinité  de  Poitiers,  après  932. 


XVII*  GUILLAUME,  TÊTE-dCtoUPB 

Comte  de  Poitiers;  d'Auvergne  et  d'Aquitaine,  9>l  ; abdique  et  se  retire  dans  un 
couvent,  963  ; f 963. 

Ep.  933,  Adèle,  fille  du  Rollon,  duc  de  Normandie. 

1 

F.hi.es  de  Poitiers 
Évêque  de  Limoge*,  vers  950  ; 
t vers  V64. 

Guillaume,  Fierabras 
Comte  de  Poitiers.  (V.  Poitiers.) 

XVI*  RAYMOND-PONS  III 

Comte  de  Toulouse;  duc  d’Aquitaine  et  comte  d’Auvergne,  932  ; t vers  950.  Ép.  Garunde. 

XVIII*  GUILLAUME -TAILLEE F. R Pons-Rayxiuü 

Comte  de  Toulouse  ; comte  d'Auvergne,  963;  code  ce  comté  à Gui,  Comte  d'Albigeois; 

vicomte  d’Auvergne,  97»  (v.  ci-contre);  f |»:<7.  t ver»  989. 


Robert  II,  le  Jeune,  vicomte  d'Auvergne,  fils  de  Robert  I",  vicomte  d’Auvergne  ; vivait,  962. 
Ep.  Ingdberge , dame  de  Beaumont  en  Châlonnais  ; vivait.  980. 


XX*  GUILLAUME  IV 

Comte  d'Auvergne,  vers  989  ; t vers  10I6  — Ep.  Humberge  ; vivait  encore,  1 017. 


Etienne  Guillaume 

Evêque  de  Clermont,  vers  lui2;  vivait  encore,  toi 7.  Vicomte  d’Auvergne. 


Ilermenyarde  ; f u»40. 

Ep.  1020,  Eudes  II,  le  Champenois,  comte  de  Coampagne,  fils  d’Eudes  I«r,  comte  de  Blois.  (V.  Champagne.) 


Philippin* 

Ep.  Archambaud  IV,  sire  de  Bourbon;  1 1078. 


Judith,  ne  fait  religieuse  4 La  Vau-Dieu  (diocèse  de  Saint-Flour)  aussitôt  après  son  mariage,  1076. 

Ep.  1076,  Simon,  comte  de  Valois,  fils  de  Raoul  le  Grand  comte  de  Valois;  se  fait  moine  à Suint-Claude,  1076; 

t 1 082,  sans  post. 


XXVII*  GUILLAUME  VIII.  i.K  Vieux,  usurpe  le  comte  d'Auvergne  sur  son  neveu,  vers  1155  ; t 1182?. 
Êp.  Anne  de  Xeters,  fille  de  Guillaume  II,  comte  du  Revers. 


XXVIII*  ROBERT  IV,  comte  d Auvergne, 
vers  1182;  f vers  H94. 

Ep.  Mahawl  de  Bourgogne,  fille  d’Eudes  II,  duc 
de  Bourgogne;  -{  vers  1201. 


Guillaume 

Prévôt 

de 

l’église  de  Clermont, 
1181. 


Judith 

Ep.  avant  1163, 
Béraud, 

sire  de  Mercœur. 


Aqtiri 

Ep.  Hugues  II . 
comte  de  Rodez. 


Robert 

Evêque  de  Clermont,  1195;  archevêque  de  Lyon,  1227;  1 1233. 
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COMTES  D’AUVERGNE  (suite),  COMTES  DE 

XXX'  GUI  II,  fils  de  Robert  IV,  comte 

Comte  d'Auvergne,  H95; 
ftp.  1180,  Perrmelle  de  Chambon, 


XXXI»  GUILLAUME  X 
Comte  d Auvergne,  1224  ; f 124t. 

ftp.  1218,  Adélaïde  de  Brabant,  fille  de  Henri  I*r,  duo  de  Lothier  et  de  liraient,  et  veuve  de  Louis,  comte  de  Los  ; 
mariée  en  troisièmes  noces  (vers  1251)  h Arnoul,  seigneur  de  >Vensepiale. 


XXXII8  ROBERT  V Gui 

Comte  d'Auvergne,  vers  1247  ; comte  de  Boulogne,  1280;  t I21T.  Prévôt  de  Lille,  1280  ; abbé  de 

ftp.  Eléonore  de  Buffîe,  fplle  do  Guillaume  le  Vieux,  seigneur  de  Uaffie;  icsto,  1285.  Saint-Gennain-Cembron;  arche- 

| vèiju#  de  Vienne,  1266;  t 1278. 

” XXXlll*  GUILLAUME  XI 

Comte  d’Auvergne  et  de  Boulogne,  1277  ; t vers  1279,  sans  post. 
ftp.  A'.,  fille  d'Humbert  de  Beuujeu,  cofjiiulablc  de  Franco. 


XXXV»  ROBERT  VII,  LE  Grand 
Vivait,  1 808  : eomtc  d’Auvergne  et  de  Boulogne,  1314  ? ; 
ftp  t"  1303,  Blanche  de  Clermont,  fille  de  Robert  de  France,  comte  de  Clermont  ; f 1304  ; — 


XXXVI*  GUILLAUME  XII 

Baron  de  Montgaseon;.  comte  d Auvergne  et  de  Boulogne,  vers  1326  \ 1 1332. 
ftp.  1325,  Marguerite  d'Ecreui,  fille  de  Louis  de  France,  comte  dftvreux;  f 1350. 


XXXVII*  JEANNE 

Née,  1326:  comtesse  d'Auvergne  et  de  Boulogne,  1332;  reine  de  France,  J 350 ; f 1360. 
ftp.  1°  1338,  Philippe  de  Bourgogne,  çomte  de  Boulogne,  fils  d’Eudes  IV,  duc  et  comte  de 
Bourgogne  ; f 1346  ; 

2“  1350,  Jeun,  duc  de  Normandie,  depuis  roi  de  France  sous  le  nom  de  Jean  II  (V.  t.  LXl). 

j 

XXXVIII*  PHILIPPE  dp.  Rouvre 

Né,  1346  ; comte  d'Auvergne  et  de  Boulogne.  1360;  duc  et  comte  de  Bourgogne  ; f 1361,  sans  post. 
Ep.  Marguerite , fille  de  Louis  de  Male,  comte  de  Flandre. 


2 

XXXIX"  JEAN  I" 
Seigneur  de  Mont- 
gascon  et  comte  de 
Montfort  ; comte 
d'Auiergnc  et  de 
Boulogne,  1361;  mi- 
nistre d'fttat;  -t  1386. 
ftp.  J en  un  ■ de  Cler- 
mont , dame  de 
Saint-Just,  fille  de 
Jean  de  Clermont, 
comte  de  Charolais. 


XL*  JEAN  II 

Comte  d’Auvergne  et  de  Boulogne,  1386  ; f 1394. 
ftp.  1373,  Eléonore  de  Comminge»,  fille  de  Pierre-Raymond  II, 
comte  de  Commingcs,  et  veuve  de  Bertrand  II,  comte  de 
1 Ile-Jourdain  ; : après  1380. 


Jeanne 

t 1373,  sans  post. 
ftp.  1371, Béraud  II, 
comte  de  Clermont, 
dauph.  d'Auvergne. 
(V.  tabl.  IAXVI1). 


Marie 

ftp.  1375  , Raymond  - Louis, 
comte  de  neaufort  et  d'Alais, 
Vicomte  de  Turenne,  fils  de 
Guillaume-Roger  III,  comte 
de  Beaufort. 


XL!»  JEANNE  II 

Née,  1377;  comtesse  d'Auvergne  et  de  Boulogne,  1394; 
t 1 422,  sans  post. 

ftp.  1°  1389,  Jean,  duc  de  Berry,  fils  de  Jean,  roi  de  France;  né 
1340;  f 1416  (V.  tab.  LXI). 

2°  1416,  Georges  de  la  Trémoille,  grand  chambellan  de  France; 
ülsdeGui  V,  sire  de  la  Trémoille:  prétendant  aux  comtés  d’Au- 
vergne et  de  Boulogne,  1422;  marié  en  secondes  noces  (1425) 
Catherine,  dame  de  Elle  Bouchard;  j 1422,  sans  post. 

XLV*  JEAN  III  ~ ~ 

Né,  1467  ; comte  d’Auvergne  et  seigneur  de  La  Tour,  1484  ; 

*,  t 1501. 

ftp.  1485  , Jeanne  de  Bourbon,  fille  de  Jean  II  de  Bourbon,  comte  de 
Vendôme,  et  veuve  de  Jean  II,  duc  de  Bourbon  ; f 1312. 


XLIV*  BERTRAND  VI 
Comle  d’Auvergne 
et  seigneur  de  La  Tour,  1461  ; 
comte  de  Boulogne,  1477  ; i 1494. 
ftp.  1445,  Louise  de  la  Trémoille , fille 
de  Georges  de  la  Trémoille , grand  chambellan 
de  France;  t 1477. 


FrasÇQiu  de  La  Tour 
ftp.  1469,  Gilbert  de  Cliabannes,  seigneur  de 
Curlon,  grand-scnéchal  de  Guyenne,  fils 
de  Jacques  de  Chabannes,  grand  -maître 
de  France. 


XLVI*  ANNE  DE  La  Tou» 

Comtesse  d'Auvergne  et  dame  de  La  Tour,  f sul  ; lègue  par  testament  le  comté  d’Auvergne  à sa  nièce  Catherine 
de  Médicis,  1524;  t 1524,  sans  post. 

ftp.  1505,  Jean  Stuart,  duc  d'Albanie  (ftcosse),  gouverneur  de  Bourbonnais,  d’Auvergne,  etc.;  + 1536. 

En  1589,  Catherine  de  Médicis  donna  le  comté  d’Auvergne  à Charles  de  Valois,  b&t.  de  Charles  IX  ; en  lco6,  Marguerite 
de  Valois  revendiqua  ce  comté  devant  le  Parlement  de  Paris,  se  le  fit  adjuger,  et  le  céda  au  dauphin, 
depuis  Louis  XIII,  qui  le  réunit  à la  couronne  en  i6i5. 
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BOULOGNE,  SEIGNEURS  DE  LA  TOUR 


d'Auvergne,  (Voy.  labl.  LXXY). 


de  nodei,  1208;  t 1221. 

fille  d’Amiel,  seigneur  de  Chambon. 

J . 

U tla 

F p.  1°  1204,  Guigues  IV,  comte  de  Forez  : 
7°  Raymond  IV,  vicomte  de  Tqrenne. 


Giii.LAiMK  Ma<  ie-Sojihie  Mathilde 

Fvèque-élu  de  Liège,  Fp.  Wautier-Bertbold  V,  F.p.  Robert  III.  comte  de  Clermont,  dauphin  d’Auvergne, 

1282.  sire  de  Malines.  fils  de  Robert  II,  comte  de  Clermont,  dauphin  d'Auvergne. 

(Voy.  tabl.  LXXVII.) 


XXXIV»  ROBERT  VI 

Comte  d’Auvergne  et  de  Boulogne,  vers  1279;  t 1 314?. 

Fp.  127>,  Uéairir  de  Montçasçon,  fille  de  Falcon,  seigneur  de  Montgascon. 


■}  vers  1326. 

2*  1312,  Marte  de  Flandre , fille  de  Guillaume  de  Flandre,  seigneur  de  Denremonde. 


c.ui 

d’Auvergne 
ou  de  Boulogne , 
évêque  de  Tournai, 
1301  ; 

de  Cambrai, 
1330-36. 


2 

Gui 

( Le  cardinal 
de  Boulogne) 
Archevêque  de 
Lyon,  1340-, 
cardinal,  1343$ 
t 1271. 


4 

Godrfroi  de  Bouloonh 
Baron  de  Montgascon  et  autres  lieux. 

F.p.  t»  1364,  Marguerite,  dauphine  d'Auvergne,  fille  de  Jean-Daupbinct, 
dauphin  d'Auvergne,  comte  de  Clermont;  t 1374,  sans  post.; 

2°  137 S,  Jeanne  de  i'rnladour,  fille  de  Bernard,  comte  de  Yentadour  ; 

8*  Blanche  Le  Bout  ciller  de  Sentie,  fille  de  Gui  Le  Bouteiller  de  Sentis, 
III*  du  nom.  seigneur  d’Ermenonville;  f sans  post. 


Mathilde 
de  Bouloynt 
Fp.  1334.  Amedec  III, 
comte  de  Genève. 

Le  pape  Clément  VU 


2 

XLU*  MARIE  DK  BOULOCNP. 

Comtesse  d'Auvergne  et  de  Boulogne;  1422;  f 1437. 

Fp.  1389,  Bertrand  IV,  seigneur  de  La  Tour,  fils  de  Gui,  seigneur  de  La  Tour;  * 1433. 


XLIII*  BERTRAND  V 

Seigneur  de  La  Tour  et  de  Boulogne  ; comte 
d’Auvergne,  1437; 
t 1461. 

Fp.  1416,  Jacqvellc  de  Pet  ch  in,  fille  do  Louis, 
seigneur  de  Peschin  ; 
t 1473. 

! 


Jeanne  de  Fa  Tour 
t avant  1426. 

Fp.  1409,  Béraud  III,  dauphin  d'Auvergne,  fils 
de  Béraud  II,  comte  de  Clermont;  marié  en 
secondes  noces  à Marguerite  de  Chauvigni. 
(V.  tabl.  LXXVII). 


tiahrielle  de  La  Tour 
F.p  1442,  Louis  de  Bourbon,  comte 
de  Montpcnsier,  dauphin  d'Au- 
vergne, Dis  de  Jean  I**,  duc  de 
Bourbon  $ t 1486. 


Isabelle  de  La  Tour 

Fp.  i*  1450,  Guillaume  de  Bretagne,  comte  de  Penthièvrc 
et  de  Périgord  , vicomte  de  Limoges  ; 

2°  1458,  Arnaud -Amaqieu  d'Albret,  sire  d’Orval,  fils 
de  Charles  II,  sire  d’Albret  et  comte  de  Dreux; 

T 1471. 


Louise  de  Lu  Tour 
1 1471. 

Fp.  1433,  Claude  de 
Montagu,  seigneur 
de  Conches. 


Louise  de  La  Tour 
t 1469. 

Fp.  1446  , Jean  V, 
sire  de  Créqui , fils 
de  Jean  IV,  sire 
de  Créqni. 


Anne  de  la  Tour 
t 1512. 

Fp.  t*  1480,  Alexandre  Stuart,  duc  d’Albanie,  fils  de  Jacques  II,  roi  d’Fcosse; 
g*  lin?,  Louis,  comte  de  La  Chambre,  vicomte  de  Maurienne,  fils 
d’Aiuédtt  La  Chambre,  vicomte  de  Maurienne;  -f  15x7. 


Tiiiualt 

Bât.  de  La  Tour;  évéque  de 
Sistcron,  1492; 
t 1499. 


Madeleine  de  La  Tour 

Fp.  I&ll,  Laurent  II,  de  Medicis,  duc  dXJrbin,  neveu  du  pape  Léon  X. 


XLVIt*  CATHERINE  DK  Médicis 

Comtesse  d’Auvergne  et  dame  de  La  Tour,  1524  ; reine  de  France,  1547  $ 1 1589. 

Fp.  1533,  Henri  de  France,  duc  d’Orléans,  depuis  roi  de  France  août  le  aom  d’Henri  11. 
(V.  tab.  LXIV) 
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COMTES  DE  CLERMONT, 


1“  Dauphin.  GUILLAUME  VII,  le  Jeune,  Cia  de 

Comte  d'Auvergne  et  de  Clermont,  vers  i f 4&  ; se  croise,  1147; 

Êp.  Jeanne  de  Calabre  ; 


II*  IlUWK  RT  - D A li  PH  IN  ou  ROBERT  I'» 

Né  vers  1146;  comte  de  Clermont  et  dauphin  d'Auvergne,  H69; 
t 1234. 

Êp.  G.  de  Mont  ferrant , fille  d'Aivhumbaud , comte  du  Comlwrn  ; 
i HW. 


lie  GUILI.ALME- 
Comte  de  Clermont,  dauphin 
Ep.  1*  1196,  Hugueitc  de  Chamalière, 
2*  I sabra u,  tille  iJ’ArcIntmtxihrf, 
3*  Philiyvwe  : rnaru-e  eu  seconde*  noce* 

I 


2 

IV  ROBERT  II 

Comte  de  Clermont,  dauphin  d'Auvergne,  vers  »240  ; 

Êp.  Alix  de  Ventadour,  veuve  de  Béraud,  sire  de  Mercotur. 


V ROBERT  111 
Comte  de  Clermont,  dauptiin 
Ëponse  Mathilde  d'Auvergne,  tille  de 


VI»  RUUKllT  IV 

Comte  de  Clermont,  dauphin  d’Auvergne.  1782;  f 1324. 

Êp.  I»  1279,  Alix  de  Mercœur,  tille  de  Béraud,  seigneur  de  Me rc mur,  et  veuve  de  Pons  de  Montluur  et  d'Aymar  H 
du  Poitiers,  comte  du  Valentinoia;  t 1286: 

2“  1289,  Isabelle  de  Chdtillon  en  Bazoi*,  daine  de  Jaligny,  veuve  de  Guide  Ct-àleauvillain,  seigneur  de  Luzy;  f 1297. 


Vil*  jean- 
Comte  de  Clermont,  dauphin 
Êp.  1312,  drine  de  Poitiers . fille  d'Aymar  II  dePoitier*. 


VIII»  HERALD  I»» 

Sire  de  Merco-ur,  1339:  comte  de  Clermont,  dauphin  d'Auverune,  I35l;f  1366. 

Êp.  1333,  Marie  de  K«i/rrnur,  fille  de  Pierre  de  l.a  Vie.  seigneur  de  Villemm  , et  veuve  du  Gilles  Aycclin, 
seigneur  de  Montaigu  ; f 1383. 


XI»  BÊltALD  II 
Comte  de  Clermont,  dauphin  d Au 
Êp.  t»  1367,  Jeanne  de  Fores,  fille 
2»  1371,  Jeanne  d" Auvergne,  fille  de  Jean  1'».  comte 
3“  1374,  Marguerite  de  Sancerre, 


3 

X»  BEltALD  III 

Comte  de  Clermont  et  de  Sancerre,  dauphin  d'Auvergne,  sire  do  Mercosur,  1400;  1 1426. 

Bp  1“  1 «ou,  Jeanne  de  La  Tour  d' Auvergne,  fille  de  Hcrtrund  IV,  seigneur  de  La  Tour;  f avant  1426; 

2u  1 476 . Marguerite  de  Chauvigni,  fille  de  Gui  de  Chuuvignï,  haron  do  Chàleauroux, 
mariée  en  secondes  noces  s^Jean  de  Blois,  dit  de  llreiagno,  comte  de  ï'enibièvre  et  vicomte  de  Limoges. 


XI»  JEANNE 
Noe,  14IT;  dauphine  d'Auvergne, 
XII*  Ep.  1428.  LOUIS  l*r,  tiB  Horaaov,  lb  Bon,  comte  de  Mon tpeusier, 
i*ar  ce  muriage,  le  dauphine  d'Auvergne  passa 
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DAUPHINS  D'AUVERGNE 

Robert  III,  comte  d’Auvergne.  (Voy.  tabl.  LXXV.) 

dauphin  d’Auvergne,  vers  1149;  comte  du  Puv,  vers  1155  , t 1109. 
vivait,  H45-1I49. 


Antalde,  ou  Bilieeeilde 

Ep.  1°  Hercule  III,  vicomte  de  Polignac,  fils  de  Pons,  vicomte  de  Polignac; 
î‘  Béraud  1”,  sire  de  Mercoeur. 


DAUPHIN 

d’Auvergne,  22  mars  1234;  t avant  1240. 
fllle  de  Guillaume,  seigneur  de  Chamaliêro  ; 
seigneur  de  Moutluçon  ; 

(1241)  à Hubert,  seigneur  de  Courcclles. 


a 

Catherin» 

% Née.  1212  ; dame  de  Montferrand. 

Ep.  1226,  Guichard  de  Beanjeu,  seigneur  de  Montpensier,  fils  de  Guichard  IV,  aire  de  Beaujeu. 


d’Auvergne.  1262;  t 1282. 

Guillaume  X,  comte  d’Auvergne;  f 1280. 


Gu 


Né,  vers  1270  ; 
chevalier  du  Temple,  1282; 
commandeur  de  l’ordre  en  Aquitaine; 
1 1313. 


DAUPHIN  BT 

d’Auvergne,  1324  ; + 1351. 

comte  de  Valt-ntinois,  et  veuve  de  Heuri  II,  comte  de  Rodez. 


AMU 


Ma  a ut» 


Seigneur  de  Rochefort;  + 1361. 

Ep.  hubrau  de  La  Tour,  fille  de  Bertrand  III, 
seigneur  (le  La  Tour. 


Seigneur  de  Rochefort;  f 1384,  sans  postérité. 
Epouse  1373, 

Affnee  de  Belle  faye, 
fille  de  Pierre . 
seigi  eur  de  BelleGtye. 


vergne,  sire  de  Mercceur,  1356  ; f 1400. 
de  Goiguea  VII,  comte  de  Fore*  ;f  1366; 
d’Auvergne  et  de  Uoulogne;  * 1373,  sans  postérité  ; 
Rlle  de  Jean  III,  comte  de  Sanecrro. 


1 t 

Anne  Robert 

Comtesse  de  Clermont  et  de  Forez;  f 1416.  Evêque  de  Chartres,  1432-1434;  d’AUd,  1435  62. 

Ép.  1371,  Louis  II,  duc  de  Bourbon,  tils  de  Pierre  1*», 
duc  de  Bourbon. 

(Voy.  bourbonnais.) 


1426;  t 1436,  sans  postérité. 

fils  «le  Jean  l*r,  comte  de  Montpensier;  dauphin  d’Auvergne,  1428  ; t 1486. 
dans  la  maison  des  comtes  de  Montpensier. 
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'iTi 


DUCS  DE 


I"  Duc.  LOUIS  I",  le  Boiteux,  (ils  de  Robert  de  France,  comte  de 

Né,  1S79;  sire  de  Bourbon,  1310;  grand-cbambrier  do  France.  UI3;  comte  de 
Ep.  1310,  Marie  de  Hainavt , fil'e  de  Jean  U 


II*  PIRHIîF.  !*r 

\ô,  fii|  ; dur  de  Bourbon , comte  de  Clermont  et  de  La 
Mate  ho,  gruuri-chambrier  de  France,  1341;  pou  ver  rieur  de 
Languedoc  et  de  Gascogne;  lieutenant  du  ro»  dans  le* 
province» d’outre-loire , 1345;  i 1 356. 
f.p.  1337,  Isabelle  de  Valois , fille  de  Charles  de  France, 
comte  de  Valois:  A 1 383. 


Jacques 


Marguerite 


Comte  de  î.a  Mar- 
che, ronnetnhle  de 
Franpe.  (Tljn  des 
comtes  de  LaMarche 
et  des  comtes  et 
ducs  de  Vendôme.) 


Ep.  1318, Gui- 
gnes VII , 
comte  do 
Fore* ; f 
I3«n. 


t 1383. 

£p.  1320,  Jean  II, 
sire  de  Sully. 


III*  LOUIS  U,  t.r.  Bov 

Hé,  1337;  duc.  de  Bourbon,  comte  de  Clermont,  grand-chambrior  de  France,  i3Sfi:  ripent 
pendant  U minorité  de  Châties  VI,  1380;  Comte  de  Fore*,  1382;  seigneur  de  ISeaujolaia 
et  de  Domhes,  1400;  f *410. 

Ep.  1371,  Anne  d’ Auvergne,  comtesse  de  Fore*,  fille  de  Béraud  lï,  comte  do  Clermont, 
dauphin  d’Auvergne;  t 1416. 


Jeanne 

Née,  1338;  reine  de  France; 
t 1378. 

Ep.  1350,  le  dauphin  Charles 
do  France,  depuis  Charles  V. 
(V.  tahl.  LXI.) 


IV*  JEAN  I** 

Ne,  1381;  comte  de  Clermont,  1404;  capitaine  général  cri  Languedoc  et  Cayenne,  1404; 
duc  «le  Bourbon  et  d’Auvergne,  comte  de  Montpensier,  seigneur  de  Beaujolais  de 
bombes,  etc.,  1410;  grand-chambrier  de  France,  141*;  général  de  l'armee  de 
Guyenne.  1414:  comte  de  Fore*,  1416;  f 143%. 

Êp.  i4oo,  Marie  de  /ferry,  Mie  de  Jean  de  France,  duc  do  Berry,  et  veuve  de  Louis  III,  de 
Chàullon,  comtode  Duuois,etde  Philippe  d’Artois,  comte  d Eu  ; + 1434. 


V*  CH  JB  LE  S |«*. 

Né,  1401;  comte  do  Clermont;  lieutenant  dn  roi  en  Nivernais,  Bourbonnais,  Lyonnais,  etc.,  1424;  duc  de  Bourbon  et  d’Auvergne, 
comte  de  Furet,  seigneur  de  Beaujm&is,  et  grand-clntpibrier  de  France,  1434;  gouverneur  du  Languedoc,  de  ITIc-de- 
France,  de  Champagne  et  de  Brie;  f 1456. 

Ep.  1425,  Agnh  de  Bourgogne,  fille  de  Jean  sans  Peur,  doc  de  Bourgogne;  1 1476- 


VI*  JEAN  II,  LE  Bov 


Charles 


V.ocib 


Né  1426;  duc  de  Bourbon  et  d'Au- 
vergne, comte  de  Clermont  et  Fo- 
re*, grand-chamhrier  de  France, 
1456;  lieutenant-général  dans  les  • 
provinces  méridionales,  1475; 
gouverneur  de  Guyenne  et  de 
Languedoc,  1483;  connétable  et 
lieuienant-généial  du  royaume, 
14B9ft  1488.  sans  gwt',  légit. 

Ep  f*  1447,  Jeanne  de  France,  Hile 
de  Charles  VU,  roi  do  Fiance: 
f 1482; 

2*  1484,  Catherine  d"  Armagnac  , 
flile  de  Jacques  d'Armagnuc,  duc 
de  Nemours;  f 1487; 

3°  1487,  Jeanne  de  Bourbon,  fille 
de  Jean  II,  comte  de  Vendôme; 
mariée  en  secondes  noces (1495), 
à Jean  III,  de  La  Tour,  comte  d’Au- 
vergne, et  en  troisième  (1503 J,  h 
François  de  la  Pause,  baron  de 
La  Garde;  + 1512. 


Né,  vers  1434; archev.de Lyon,  Né  1436;  évê- 

1446;  legal  d’Avignon,  1465;  quedeLiége, 

cardinal,  1476;  évêque  de  1456:11482. 

Clermont,  1477;  prend  Je 
titre  de  duc  do  Bourbon , 

1488;  f 1498. 


PIERRE  1>E  BOlUBOX 
Bit.  de  Liège;  né  vers  14G6; 
t 1529. 

F.p.  1 498.  Marguerite  (TAlègre, 
dame  de  Hus-et.  fille  de  Ber- 
trand de  Toorcel,  oit  rt’Alégre, 
baron  de  Bu»<set,ct  veuve  de 
Claude  de  Lcnoncourt,  soi- 
gneur d’Harouèt;  1 vers  1 531 . 

(Tige  delà  maison  de  Bourbun- 
Busset.) 


Jacques 
pe  bnu-.nnx 
Bit.  do  Lié.:e, 
né  vers  J 4*0; 
grand  prieur 
de  France  , 
de  l’ordre  du 
Malte;  1 1537. 


Vil*  PIERRE  II 

Né,  1439;  sire  do  Boaujen  ; gou- 
verneur de  L»ngn<0"C  , chef 
du  conseil  du  roi,  1474;  comte 
de  La  Marche,  1477;  légent  de 
France,  1483;  duc  de  Itourhon 
et  d’Auvergne,  comte  de  Cler- 
mont. de  Fore*, etc., chamhrier 
do  France,  1488;  lieutenant- 
général  du  royaume,  1494;  f 
1503. 

Ep.  1477,  Anne  de  France , fille 
de  L»ui* XI. roi  deFfBnce;  née, 
1462  ; régents  du  royaume, 

1483;  f 1522. 


Mathieu  (le  grand  bâtard  de  Bourbon) 

Soigneur  de  Bothcon  en  Fore*,  I486;  baron  do  La  Boche  on  Benior,  i486;  conseiller  et  chambellan  du  rot:  amiral  et  gouver- 
neur do  Guyenne  et  de  Picardie;  maréchal  et  sénéchal  de  llourlKinpais,  |5U3;  1 |505. 
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BOURBON 

Clermont,  sire  de  Bourbon  et  de  Béatrix  de  Bourgogne  (V.  tabi.  LX); 

Clermont,  1318;  duc  de  Bourbon  et  comte  de  La  Marthe,  1327;  t 1341. 
d’Avesnea,  comte  de  Hainaut;  f 1354. 


Beqtrtx 

t 1383. 

Ep.  i»  1334,  Jean  de  Luxembourg , roi  de  Bob  Ame: 
t 1346: 

2*  Eudes,  seigneur  de  Grancei,  en  Bourgogne. 


VfNCF.SLAS 

Duc  de  Luxembourg  j f 1383,  sans  post. 


Marie 
t 1387. 

Ep.  I"  1330,  Gui, princodeGalilée, fils  de Ifngnen  TV,  n»i  de  Chypre; 
2®  1347,  Hubert  de  Sicile,  prince  d'Arbaie  eide  Tarente, em- 
pereur titulaire  de  Constantinople. 


H u gct.  a 

Prince  do  Caillée;  f vers  1386,  fin»  post. 


Blanche 

Née,  1338;  f 1361,  sans  poat. 
Ep.  i3s3,  Pierre  le  Cruel,  roi 
de  Castille;  1 1368. 


Bonne 

t 1482. 

Ep.  1°  1347,  Godefroi  de 
Brabant,  fils  de  Jean  III, 
duc  de  Brabant;  t 1350; 

2°  1355,  An.édée  V|,  « onde 
de  Savoie;  t 1383 


Catherin* 
t 1427. 

Ep.  1359,  Jean  III , com’e 
d’Harcourt  et  d’Aumale  ; 
t 1388. 


Marguerite 

Ep.  1368,  Arnaud-Amaniep, 
sired’Albret,  grand-rlism- 
bellan  de  France;  f 1401. 


Ctiini.rs  I" 

Sire  d’Albret,  connétable  do  Franco;  t 1415. 

Ep.  1400,  Marie  deSulty,  veuve deGui  V,  aire  deLaTrêmoillç 


Loris  !*f,  «e  Bon 
ComiedcMnntpensior,(Tigc  de 
U première  brandie  deBour- 
bon-Montpensier.) 


Jean 

Bit.  de  Bourbon;  évoque  du  Puy,  i443;  abbé  do  Cluoy, 
1456;  lieutenant  du  duc  de  Bourbon  en  Languedoc, 
1466;  t 1485. 


Marie 
t 1488. 

Ep.  1437,  Jean 
1",  d’Anjou, 
due  do  Ca- 
labre. 


Isabelle 
f 1465. 

Ep.  1454,  Char- 
les le  Témé- 
raire, duc  de 
Bourgogne. 
(Voy.  Bour- 
gogne.) 


Catherine 
t 1469. 

Ep.  1463.  Aijpl- 
phed'F.gmonl, 
fila  d’Arnoul, 
duc  de  C.uel- 
dre;  t >377. 


Jeanne 

t 1493, 
sans  po«t. 

Ep.  Jean  fl,  dç 
Châlon, prince 
d’Orange  ; t 
1402. 


Marguerite 
t 1433. 
t(l.l472,P!ll- 
lippe  11,  duc 
de  Savoie. 
(V.  Savoie.) 


Charles  d’Ec.moxt 

Né,  1467,  duc  de  Gueldre;  + 1538, 
sans  pose  légit. 


Ep.  Elbabeth  de  Itruavrirk , fille 
de  Henri,  duc  de  Brunswick-Lune- 
boarg;  1 1572. 


Philippine  de  Gveltre 
t 1547. 

Ep.  1485,  Réné  II.  duc  de  Lorraine; 
f 1508.  (V.  Lorraine.) 


V11I-  SUZANNE 

Néo,  1491;  duchesse  de  Bourbon,  1503;  + 1521. 

Ep.  1503,  CHARLES  111,  duc  de  Bourbon,  roipte  do  Montpensier,  connétable  de 
Fiance,  fils  de  Gilbert  de  Bourbon,  comte  de  Montpensier  eidanpbtn  d Auvergne; 
né,  1490;  duc  de  B nrbon,  1505;  connétable,  ISIS;  ses  domaines  sont  confisqués 
•«réunis  à la  couronne,  1522;  passe  au  service  de  l'empereur,  1533;  1 1527. 


Lotis 

R&t.  de  Bour- 
bon; maré- 
chal et  sé- 
néchal de 
Hourho  n- 
nais,  d’Au- 
vergne,etc., 
14 go;  comte 
do  lioussil  - 
Ion, en  Dau- 
phiné, 1465; 
amiral  de 
France, 
1 466;  f I486. 

Ep.  1465  , 
Jeanne , bât. 
de  France , 
tille  rmtur. 
de  Louis  XI; 
t 1519. 


Rénal» 
Bit.  de  Bour- 
bon; arches, 
de  Nar- 
bonne, 1472; 
f S 482. 


CHARLES 
Bât.  de  Bour- 
bon; né, 
i460;  évéqne 
de  Cler- 
mont,! 489; 
t 1504. 


Cn  ARLF.S 

Bât.  de  Bourbon;  seigneur  deLavedan  et  de  Malause;  conseiller 
et  chambellan  du  roi;  sénéchal  de  Toulouse  et  de  Bour- 
bonnais; f 1502.  ( Tige  des  marquis  de  Malauze.) 


Hector 

Bit.  do  Bourbon;  archcv.  de  Toulouse,  1494;  évéqne  de 
lAvaur,  ver*  |497;  chancelier  de  Bourbonnais , 1500; 
t 1502- 
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HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  BOURGOGNE  TRANSJURANE.  — ROIS 

GUELFE  I",  duc  en  Bavière, 

Ep.  Heiyelwige  de  Saxo,  «otur  d'Elbe rt,  duc  do 


Judith  EtuiCOX 

7 813.  , Comte  d’Altdorf  en  Souabe. 

Ep  8i9,  Loin»  le  Débonnaire,  (Tige  do  la  maison  do*  Guelfe*.) 

en»|*ereur;  + 8<io. 


Guelfe 

Abbé  de  Sainte-Colombe  de  Sens,  et  de  Saint- 
Riquler;  t 881. 


CONRAD  II,  LL  Jeune 

Comte  de  Taris  et  d'Auxerre,  duc  de  bourgogne  trausjuranë. 
t 881. 

Ep.  ErmeturuJe.. 


RODOLPHE  I” 

Comte  d'Auxerre;  roi  delà  Bourgogne  transjurane,  868;  t 9i2. 
Ep.  Willa  ; f après  939. 


RODOLPHE  II 

Roi  de  Bourgogne,  913  ( roi  d'UAlli,  Qaa  ; réunit  le*  fi  Bourgognes,  et  prend  le  litre  de  roi  d'Arles,  fis!  ; 

t 03T. 

Kp,  t*  Ml,  Rmmt  ; t*  Bertht,  fille  do  Bouret  <d,  duo  de  fimmhti  t oed, 


1 

Louis 

t avant  937. 


3 

CONRAD,  LE  FACIFIQIE 
Roi  d’Arles , 937;  t 993. 

Ép.  1°  A Jetante  ; 

2*  Vers  055,  Mathilde,  fille  de  Louis  d’Outremer,  roi  de 
France. 


3 

ïlonOLPHF. 

Duc  delà  Bourgogne 
tfànsjurane. 


Conrad 


! 

Gisèle 


1 

RODOLPHE  111 


2 

Derthe 


7 avant  993. 
sans  postérité* 


t 1007. 

£p.  Henri  (le  Querelleur), 
du.*  de  Bavière  ; + 995. 


Henri  II  i.e  Saint  ot  le  Boiteux 
Né.  972  ; duc  de  Bavière,  995;  empereur  d’Allema- 
gne, 1014  ; déclaré  héritier  présomptif  «ht  royaume 
de  Bourgogne,  1616  ; j toi1»,  sans  postérité. 


le  Fainéant  ou  le  Pieu> 
lu»  dos  deux  Bourgognes  rl 
d’Arles,  uns;  roi  de  s Al  eniaiuls 
ou  de  Florence,  ver*  iOJo; 
: 1031- 

I.p.  i"  Rytlirude; 

’2"  trnirn/ftirde  ; t api  es  1837, 
sans  postent*'. 


f.p.  I"  905,  Rudes  I**, comte 
de  ltlms;  •{  995. 

3"  995,  Robert  11 , rot  de 
l-ramo. 


2 

• Eudes  l*T 

Comte  de  ClianipAgue  ; prr- 
U'iidant  au  royaume  de 
Bourgogne,  1032;  ■}  1037. 
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DES  DEUX  BOURGOGNES,  OU  ROIS  D’ARLES 

et  comte  d’Altdorf;  t 820. 

Saxe,  devient  abbesse  de  Chelles,  825. 


CONRAD  1",  le  Vieux 
Comte  d’Auxerre,  duc  de  Bourgogne;  t 863. 

£p.  Adélaïde,  fille  de  Hugues,  comie  en  Alsace. 


Rodolphe 

Comie  de  Ki milieu;  \ $66. 


llCGU ES 

Abbé  de  SainUGerinaîu-d’Auicrrc,  de  Saint-Martin  de  Tours  eide  Sainte-Colombe  de  Sens; 
duc  de  Fronce;  t 887. 


Adélaïde 

Êp.  hiebard  (le  justicier),  duc  de  Bourgogne. 


Waldrüdè 


Willa 


Ep.  92J,  Boni  face,  marquis  do  Spolotio 
et  do  Comerino. 


£p.  fioion,  marquis  de 
Toacane. 


Judith 


2 

Bourcard 

Evêque  do  Lausanne, 

052; 

archevêque  de  Lyon, 
SU. 


2 

Robert 


2 

Adélaïde 


archevêque 

de 

iTêves, 

931. 


t 999. 

Êp.  t°  9*7,  Lotbaire,  roi  d’Italie; 
t 950  ; 

2°  951,  Othon  I«r,  empereur 
d'Allemagne;  f 973. 


2 


Gerberge 

Êp.  Hcrniun  11,  duc  de  Souabc; 
+ 1004. 


Mathilde 


Roc  RC  aiid 


£p.  !•  961  , bau-  bâtard; 

douin  III,  comte  de  archevêque 

Flandre  ; t 962  ; de  Lyon , 

2"  Godefrol  le  Captif  97s»; 

. comte  de  Verdun.  ■*  1031 


a 


Gisèle 
I 1043. 

Lp.  1°  Brunori,  duc  de  Brimait k; 

2®  Ernest,  duc  de  Souihe  ctd’Al 
eare;  t 1015; 

3"  1016,  CONRAD  11  fie  SaliqilU\ 
Sis  de  Henri,  duc  de  Fran- 
co nie;  soi  da  Germanie,  102*, 
empereur  d'Occident,  1027  ; 
roi  do  Bourgogne,  1032  ; réu- 
i) it  le  royaume  d Atlen  ii  l'eni- 
pirc  germanique;  [ 1039. 
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ANCIENS  DUCS 

THÉODORIC, 


Bobo* 

Roi  de  Provence;  -t*8l7. 
Êp.  Ver*  876,  Hermengarde. 


Louis,  l’Aveugle 

Roi  de  Provence,  890  ; + ver»  928. 

Ep.  Edgive , Mlle  d’Edouard  I**,  roi  d’Angleterre. 


IngtÜrudt  ou  Angelberge 
t 919. 

Ep.  Guillaume  le  Pieux,  comte 
d'Auvergne-,  1 918. 


CHARLES-CONSTANTIN 
Comte  de  Vienne,  947  ; f vers  96). 
Êp.  Teutberge. 


DUCS  DE  BOURGOGNE 


V*  HUGUES 

Comte  de  Paris  cl  duc  de  France,  fils  de  Robert  I*%roi 
Ep.  S*  vert  938,  Hadwige , fille  d’Henr 

I 


Hiccfa-Capst  VI*  OTTON 

Roi  de  France.  (\.  tabl.  I.VIII.)  Duc  de  Bourgogne,  956  ; t 963,  sana  po*t. 

( Ep.  955,  Leudegarde,  fille  de  Giaelbert,  duc  de  Bourgogne. 


Robert  lb  Piecx 


Roi  de  France. 

Ep.  2*  998,  Constance  de  Toulouse. 
I 


2 

VIII*  HENRI  !•» 

Duc  de  Bourgogne,  toi  5 ; roi  de  France,  1031  ; cède  le  duché  de  Bourgogne  à son  frère  Robert,  1032. 


Henri 
t 1066. 

Êp.  Sibylle,  fille  de  Renaud  lar,  comte  de  Bourgogne. 


X*  HUGUES  I”  XI*  EUDES  I** 

Duc  de  Bourgogne,  1075;  se  fait  moine  à Cluny,  1078;  t 1093.  Duc  do  Bourgogne,  1078  ; se  croise.  1088;  t 1 102. 

Êp.  avtnt  1075,  Sibylle  de  Revers,  fille  de  Guillaume  l«p,  Êp.  Mathilde  de  Bourgogne,  Hile  de  Guillaume  le  Grand, 
comte  de  Revers;  f 1078,  sans  post.  comte  de  Bourgogne. 

I 

Xll*  HUGUES  il 

Duc  de  Bourgogne,  Il  02;  t H 42. 

Êp.  Mathilde,  fille  de  Boson,  vicomte  de  Turenne. 

1 

XIII*  EUDES  II  » 

Doc  de  Bourgogne,  1 142  ; t 1 162. 

Ep.  vers  1142,  Jfarte  de  Champagne,  fille  de  Thibaut  le  Grand,  comte  de  Champagne  -,  abbesse  do  Fontevrault  (diocèse 

de  Poitiers'',  1207  ; f vers  1209. 

I 

XtV*  HUGUES  111 

Duc  de  Bourgogne.  1 162  ; se  croise,  1»77  et  1190  ; f 1193. 

Êp.  1»  vers  ii73.  Alix  de  Lorraine,  fille  de  Mathieu  1**,  duc  de  l.orrakne;  répud.,  1 1 83  ; 

2*  1163,  Béatrix  d'A Ibon,  fille  de  Guignes  V,  dauphin  de  Viennois,  et  veuve  de  Guillaumc-Taillefer,  comte  de  Toulouse; 
mariée  en  troisièmes  noces  (vers  1202)  à Hugues  l*r,  seigneur  de  Cohgnj  le  Neuf;  t 1228. 

j 

l 

XV*  EUDES  III 

Duc  de  Bourgogne,  1 193  ; f t *21 8. 

Fp.  1*  1194,  Mahaud  de  Portugal,  fille  d'Alphonse  l*r,  roi  do  Portugal,  et  veuve  do  Philippe  d'Alsace,  comte  de  FUûdre  ; 

répud.,  1 197  ; t 1218,  sans  post.; 

2*  1 199,  Alix  de  Vrrgy,  fille  de  Hugues,  seigneur  de  Vergy  ; | 1251. 

F ' 


2 

XVI*  HUGUES  IV. 

Duc  de  Bourgogne.  (V.  tabl  I.XXX11I.) 


I.XXXtl 
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DE  BOURGOGNE 

comte  d’Autun. 


Ier  Duc  RICHARD  le  Justicier  Haubert 

Duc  bénéficiaire  de  Bourgogne,  vers  877;  f 921.  Evêque  de  Valence,  159; 

Ép-  RR8,  Adélaïde  de  Bourgogne,  fille  de  Conrad  II,  comte  vivait  encore,  879. 
d'Auxerre?  et  sœur  de  Rodolphe  l#r,  roi  de  la  Bourgogne 
tmnsjurane  ; vivait  encore,  929. 

I 


Richilde 
f après  877. 

Ép.  870,  Charles  le  Chauve,  roi 
de  France  et  empereur. 


Boson 

Comte  de  Bour- 
gogne; 
vivait , 923  ; 
i 93S. 


DE  LA  PREMIÈRE  RACE 


II-  RAOUL 

Duc  de  Bourgogne,  921;  roi 
de  France,  923  ; ! 936,  ». 
post. 

Ép.£mma,filledeRobml«r, 
roi  de  France,!  935. 


IV*  HUGUES  le  Nom 
Comte  de  Bourgo- 
gne, vers  915  ; duc 
de  Bourgogne  en 
partie,  938-943  ; 
comte  de  Langres, 
941  ; ! 952,  sans  ail. 


Ilmnrngarde 

111*  Ep.  GISF.I.BF.KT,  comte  d’Aulun,  fils  de  Ma- 
nassèsdeVergy,  le  Vieux,  comte  de  Dijon;  duc 
de  Bourcogne,  923  ; comte  de  Bourgogne,  952, 
f 956. 


Leudegarde 
Ép.  Otton,  duc  de 
Bourgogne.  (V. 
ci-contre.) 


Adélaïde, 

Comtesse  de  Chàlon  et  de 
Beaune. 

Ep.  Robert  de  Vermandnis, 
comte  de  Troyes;  pré- 
tendant au  duché  de 
Bourgogne.  956; 1 968. 


LE  GRAND 

de  France  ; duc  de  Neustrie  ; duc  de  Bourgogne,  943  ; f 956. 
l’Oiseleur,  roi  de  Germanie;!  965. 


3 

VII*  HF.NBI  le  Grand 

Duc  de  Bouigogne,  963;  1 1002,  sans  po«l.  légit. 

Ep.  965 ,Gerberge  de  Bourgogne, fl\\e  de  Hugues, comte  de  Bourgogne, et  veuve  d'AU1cbert,duc  de  Lombardie, vivait  encore,  989. 


Ottk-Gi  illaimb  (lll*  adoptif) 

Comte  de  Bourgogne,  fils  de  Gerherge  et  d'Aldeberl  ; prétendant  au  duché  de  Bourgogne,  1002;  ! 1027. 


2 

IX*  ROrf.rt  I**,  le  Vieux 
Duc  de  Bourgogne,  1032  ; ! 1075. 

Ép.  Uilie  (U  Semur , fille  de  Dalmacc  I",  seigneur  de  Seraur  en  Antois. 


I 


Ht  Ide  garde 

£p.  Guy-Geoffroy,  duc  d’Aquitaine. 


Constance 
! 1092. 

£p.  1*  Hugues  II,  comte  de  Chàlon;!  avant  1075;  2*  1080,  Alphonse  VI,  roi  de  Léon  et 
de  Castille;  ! 1109. 


Koar.Rr 

Evêque  do  tangres,  1085  ; ! 1 1 10. 


Henri  Renaud 

(Tige  des  rois  de  Portugal).  Abbé  de  Saint-Pierre  de  Flavigny,  vers 

1085  ; f vers  1090. 


Aliz 

Ép.  1*  1095.  Bertrand,  comte  de  Toulouse  et  de  Tripoli  ; (Tipe  des  comtes  de  Tripoli.) 
2*  Guillaume  Talvas,  comte  d’Alençon  et  du  Perche;  f 1171. 


Robert  Henri  Gauthier 

Evêque  d’Aulun,  Il  40;  Évêque  d’Autun,!  148;  Évêque  de  l.angres  , 

! 1140.  ! 1178.  1163-1179. 


Sibylle 
f vers  1150. 

Ep.  vers  ii50,  Ro- 
ger II, roi  de  Sicile. 


Mathilde 

£p.  1157  , Gllil  - 

laume  vit,  seigr  de 
Montpellier. 


Mahattd 
! vers  i2ol. 

Ep.  Robert  IV,  comte  d'Auvergne  ; ! vers  1 194. 


Altz 

! après  1201. 

Ep.  Archambaud  VIII,  sire  de  Bourbon  ; f 1169. 


2 2 
André  Mahaud 

Comte  de  Vienne  et  d’Àlbon.  ! avant  1242. 

(Tige  des  dauphins  de  Viennois.)  Ep.  1214,  Jean  de  Ch&lon,  fils 

d'Etienne  II,  comte  d’Auxonne  ; ! 1267. 


2 

Marguerite 

Ep.  Ame  VI,  comte  de  Savoie. 


2 

Jeanne 

Ep.  1222,  Raoul  ll.de  Lusignan,  comte  d’Eu  ; ; vers  1222,  sans  post. 
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DUCS  DE  BOURGOGNE  DE 

XVI”  Duc.  HUGUES  IV,  fils  d’Eudes  III, 


N<i,  1212;  seigneur  de  Charolais  et  de  Rocliefort  ; duc  de  Bourgogne, 
Ëp.  1°  1229,  Yolande  & 0reux,  û!le  de  Robert  lit»  comte  de  Drcül  ; t 1555  ; — 2»  1258. 


1 

F.udes 

Sire  de  Bourbon,  comte 
de  Nevers,  d'Auxerre, 
il  de  Tonnerre;  f 1261*. 

Ëp.  1247,  Mahaud  de 
Bourbon,  comtesse  de 
Nevers,  d'Auxerre  et 
de  Tonnerre,  fille  d’Ar- 
chambaud  IX,  sire  de 
Bourbon;  f vers  1262. 


Jean 

Seigneur  de  Charolais  et  de  Bourbon  ; 

f avant  1268* 

Ëp.  1247,  Agnès  de  Bourbon,  fille  d’Ar- 
chambaud  ÎX,  sire  de  Bourbon,  marioe  en 
secondes  noce»!  (1277),  à Robert  II,  fcomle 
d'Artois;  f i283. 

I 

Beatrix 

Dame  de  Bourbon  et  de  Charolais;  + 1310. 

Ëp.  127»,  Robert  de  France,  comte  de 
Clermont.  (Tige  des  ducs  de  Bourbon.) 


YulanUs 

Comtesse  de  Nevers; 
t U80. 

Ëp.  1*  1265.  Jean  de 
France  (Tristan), 
comte  de  Valois, 
fils  de  saint  Louis, 
roi  de  France;  t 

1270; 

a*  1272.  Robert  lu, 
de  Béthune, comte 
de  Flandre;  7 1332. 


Marguerite 
Comtesse  de  Ton- 
nerre; f 1308. 
Ëp.  1272,  Charles 
I«r,  de  France, 
roi  de  Sicile  et 
comte  d'Anjou; 
t 1285. 


Alix 

Comtesse  de  Tonnerre, 
Ëp.  1273,  Jean  de  Châlon, 
chevalier,  seigneur  de  Ro- 
chefort. 

j 

Guillaume  de  Ciiai.on 
Comte  d'Auxerre.  (Tige  des 
comtes  d'Auxerre  et  de 
Tonnerre.) 


i 

XVII*  ROBERT  II 
Né  vers  1249;  duc  de  Bour- 
gogne, 1272  ; comté  d’Au- 
ionue  et  de  Chilôfi  ; chatn- 
brierde  France,  Vers  1260; 
rpi  titulaire  de  Tbessalo- 
niqne;  t lîrtS. 

Ut>.  1279.  Aohki  de  France, 
fille  de  saint  Louis,  roi  de 
France;  1 1317. 

1 


À hx 

t 1273. 

Ëp.  Henri  fit,  le  Débon- 
naire, duc  de  Brabant; 
f 1260.  mge  dés  Land- 
graves de  lieue.) 


XVW*  HUGUES  V XIX*  EUDES 

Duc  de  Bourgogne,  Duc  de  Bourgogne,  1315;  comte 
roi  titulaire  de  lins , prince  d'Achale  et  de 
Thessalonique,  T hessaluniquo,  1320-21;  comle 
1305;  i avant  13117,  tels,  1330  ; + 1350. 
sans  ali.  Ëp.  13 18,  Jednni  dé  Frahcè, 

roi  de  France  ; 
I 


RiilLtrFE 

Né.  1323:  comté  dé  Boulogne,  lire  dé 
Ëp.  1338,  Jeanne  Irt,  comlesee  d'Auvergne  et  de 
laume  XII,  comte  d'Auvergne;  mariée  en  secondes 
France,  duc  de  Normandie,  depuis  roi  de  Frime 
t 1380. 

J 


XX*  PHILIPPE 

Né,  1348 1 comte  de  Bourgogne  et  d'Artois,  iJ.7,  duo  de  Bourgogne,  1350:  comte  d'Auvergne, 
Ëp.  1357,  ,Uar.ju erlle,  comtesse  de  Flandre,  fille  de  Louis  de  Male,  comte  as  Flandre;  née,  1350  : mariée 
Nota,  a la  mort  de  Philippe  de  Rouvre,  le  duché  de  Bourgogne  fut  réuni  & la  France  (iseï)  et 


DUCS  DE  BOURGOGNE  DE  LA  SECONDE  RACE  ET 


XXI”  PHILIPPB  II,  lb  Hardi, 


Né,  1342;  duc  de  Touraine,  1380-64  ; lieutenant-général  en  Bourgogne,  (383  ; duc  de  Bourgogne  et  premier  pair  de 
Ëp.  1369,  Margiterile  de  Flandre,  fille  de  Louis  de  Male,  comte  de  Flandre  cl  d'Artois,  et  veuve  de  Philippe 


xxii*  jf an  sans  Peur 

Né,  1371;  comte  de  Nevers;  duc 
et  comte  de  Bourgogne , comte 
de  Flandre,  d'Artois, etc.,  1404; 
gouverneur  du  royaume,  14 18  ; 
T 1419. 

Ëp.  1383.  Marguerite  de  Da- 
r'.rre , fille  d'Albert , comte  de 
Hollande  et  de  Zélande;  f 1426. 


Marguerite  Catherine 

Née,  1374.  Née,  |378;  t 1425,  sans  post. 

Ëp.  1385,  Guillaume  IV  de  Bavière,  comte  de  Ëp.  1383,  Léopold  IV,  duc  a Autriche; 
Hainaut  et  de  Hollande.  t 1410. 

! 

JnqUflme  dr  Bavière 

Comtesse  de  Hainaut  et  de  Hollande  ; cède  scs  états  à Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne  ; 
1433  ; t 1436,  sans  post. 

Ëp.  I"  1406.  Jean  do  France,  dauphin  do  Viennois,  fils  de  Charles  VI,  roi  do  France, 
i 1417;  — 2°  1418,  Jean  de  Bourgogne,  duc  de  Brabant  (voir  ci-contre’;  *—  3°  1423, 
Httmfrojr  d’Angleterre,  duc  de  Glocesler;  — 4°  1433,  François  de  Borscile.  comte 
dOstrcvont. 


XIII*  PHILIPPE  III,  LB  Bon 

Né,  1396;  duc  et  comte  de  Bourgogne,  comle  do  Flandre,  d'Artois,  de  Charolais,  etc.,  1419;  duc  de  Brabant,  1429; 

de  Luxembourg,  1451;  + 1467. 

Ëp.  1°  14U9.  Michelle  de  Franre,  fille  de  Charles  VI,  roi  de  France;  née,  1395;  ' 1422,  sans  post.;  — 1524,  lionne 

d'Artois,  fin»;  de  Philippe  d'Artois,  comte  d'Eu,  et  veuve  de  Philippe  de  Bourgogne,  comte  de  Nevers;  f 1425,  sans 
post.  — 3*  1430,  Isabelle  de  Portugal,  fille  de  Jean  I*r,  roi  de  Portugal;  f 1472. 


3 

XXIV*  CHARLES  LE  TÉVÊRélRE 

Né,  1433;  oomte  de  Charolais  du  vivant  de  son  père  : duc  et  comte  de  Bourgogne,  comte  de  Flandre,  d'Artois,  de  Hainaut. 

ue  Holland**,  etc.,  1467  ; duc  do  Gueldre  et  comte  do  Zulpben,  1472;  f l «77. 

Ëp.  !®  1439.  Catherine  de  France , fille  de  Charles  VII,  roi  de  France;  uée,  1428  ; i 14*6;  — 2°  1454.  Isabelle  de 
Bourbon , fille  do  Charles  I*r,  duc  de  Bourbon;  -f  1465;  — S*  1468,  Marguerite  d'Yarcli,  lillc  do  Richard,  duc 
d'Vurck,  c4  sa*ur  d'Edouard  IV,  roi  d'Angleterre;  f 1503. 


Marie,  née  «457;  duchesse  de  Brabant,  comtesse  de  Flandre,  de  Bourgogne,  d'Artois,  de  Hainaut,  etc.,  1477  ; t 1483. 
Ëp.  1477.  Maximilien,  archiduc  d'Autriche,  fils  de  Frédéric  IV.  empereur  d Allemagne  ; né,  1459}  1. 1519. 
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LA  PREMIÈRE  MCE  (suite) 

duo  de  Bourgogne,  et  d’Alix  de  Vergy. 


1218  ; comte  de  Châlon  et  d'Auxonne,  1237  ; se  croise,  1239;  -f  1272. 

Beatrix  de  Champagne,  fille  de  Thibaut  IV,  comte  de  Champagne  et  roi  de  Navarre;  f 1295. 


Marguerite 
Vivait  encore  1275. 

Ép.  1°  Guillaume  de  Mont-Saint-Jean; 
2®  Gui  VI,  le  Preux,  vicomte  de 
Limoges  ; t 1203. 

J 

Mari» 

Vicomtesse  de  Limoges;  née,  1250 ; 
t 1291. 

Ep.  1275,  Arthur  II,  duc  de  Bretagne. 


2 

Huoup.s 

Vicomte  d'Avalou,  etc. 

En.  1284,  Marguerite 
de  C lui  Ion  , dame  de 
Montréal,  fille  de  Jean 
de  Châlon  , le  Sage , 
lire  de  Salins. 


2 

Dent  rit 
t 1329,  sans 
post. 

Ép.  1276, 

H ligttcS  XIII, 
le  Brun , sei- 
gneur de  Lu- 
signan; -f  1310. 


2 

Elisabeth 
t 1323. 

Ép.  1®  1284,  l’empe- 
reur Rodolphe  l*r; 
1 1291;  — 2°Pierrede 
Chambly,  le  Jeune, 
seigneur  de  XeauRe, 
fils  de  Pierre  de 
Chambly. 


2 

Marguerite 
Dame  de  Viteaux; 

vivait,  (292. 
Ép.  Jean  de  Châ- 
lonl0*,  sired'Ar- 
lai.  fils  de  Jean, 
corute  de  Bour- 
gogne. 


IV 

de  Châlon,  sire  de  Sa- 
Moree,  roi  titulaire  de 
do  Bourgogne  et  d’Ar- 

fille  de  Philippe  le  Long, 
t 1347. 


Salini;  f 13’, 6. 
Boulogne,  fiiie  do  Guil* 
noces  (1350),  à Jean  de 
sous  le  nom  de  Jean  II; 


Louis 

Roi  titulaire  de  T hessa to- 
nique et  prince  d’Achale 
et  de  Morée;  f 1)38, 
sans  post. 

Ép.  1312,  Mahaud  ds 
Mainaut,  fille  de  Florent 
de  Hainaut,  connétable 
de  Sicile,  et  veuve  de  Oui 
de  la  Roche,  duc  d'Athè- 
nes; mariée  en  troisièmes 
noces  (vers  1317)  à Jean 
ds  Sicile,  duc  de  Durai. 


Robert 

Comto  de  Ton- 
nerre; t 1334, 
sans  post. 

Ép.  <321  .Jeanne 
de  Chdl on.  fille 
de  Guillaume  de 
Châlon , eomle 
d Auxerre  et  de 
Tonnerre;  * 
(333. 


Blanche 
+ 1348. 

Én.  1 307 , 
Edouard  , 
comte  de 
Savoie;  t 
13.9. 


Marguerite  Jeanne  Marie 

, f 1315.  f 1348.  Née,  1296. 

Ep.  1305  , Ép.  1313 , Ép.  vers 
Louis  le  Hu-  Philippe  1310. 

tin,  roi  de  de  Valois,  Édouard 

France.  depuis  roi  I*r,  comte 

de  France,  de  Bar, 

fils  d'il en- 
H III , 
comte  de 
Bar  ; j 
1337. 


I"  08  Rouvre 

de  Boulogne  et  de  Châlon,  lire  do  Saline.  1360t  J 1381,  tans  post, 
on  secondes  notes  (1W)  à Philippe  lo  Hardi,  duo  do  nourgpfnô;  f 1 409.  . 
donné  deux  ans  après  (iloS)  h Philippe,  quatrième  fils  du  roi  Jean. 


DUCS  DE  BRABANT  DE  LA  MAISON  DE  BOURGOGNE 


quatrième  üIb  du  roi  Jean. 


France,  1363  ; comte  de  Bourgogne,  de  Flandre,  d'Artois,  do  Nevers  et  de  Rethcl,  1384  ; de  Charolais,  1390  ; + 1404. 
de  Rouvre,  duc  de  Bourgogne;  née,  1350;  comtesse  de  Bourgogne,  de  Flandre,  d'Artois,  etc.,  1384;  t 140$. 


Antoine  Maie 

Duc  de  Brabant  et  de  Llrabourg,  comte  de  Rethcl  ; né,  1384  ; t 1415.  Née,  1386  ; 

Ép.  t”  1402,  Jeanne  de  Luxembourg,  fille  de  Waleran  III,  do  Luxembourg,  eomle  de  f 1428. 

Saint-Paul  ; f 1407  ; — 2°  1409,  Elisabeth  de  Luxembourg,  fille  de  Jean  de  Luxembourg,  Ép.  1393. 

margrave  de  Brandebourg  et  de  Moravie^  mariée  en  secondes  noces  (i417)  à Jean  de  Amodie VIII, 
Bavière,  dit  Sans  pitié,  ancien  evéque  de  Liège  ; f 1424,  sans  post.  comte 

de  Savoie  ; 

: : 1 1452. 


Jean  IV  Philippe  IC 

Né,  1403  ; duc  de  Brabant.  14(8  ; -f  (427,  sans  post.  Comto  de  Saint-Paul  et  de  Ligny  ; né 
Ép.  t'slo,  Jague/tnc  de  Bavière.  (V.  ci-contre.)  I4u4;  duc  de  Brabant  et  de  Litubourp, 

1427  ; -J-  1430,  sans  ali. 


Philippe 
Comte  de  Ne- 
vers;  né,  1389; 
t 1415. 

(Tige  des  com- 
tes de  Nevers.) 


Marguerite  Marie  Catherine  Isabelle  Anne  Agnès  Jean 

Duchesse  de  Guyenne;  t 1441 , t 1463.  M,,a  de  Guise;  Ép.  1408.  Née,  !4o4;  f 1476.  Bât  do 
sans  post.  Ép.  1406,  t saris  post.  Olivier  de  f 1432,  s.  post.  Ép.  1425,  Bourgogne, 

Ép.  1°  1412,  Louis,  dauphin  <1-  Adolphe  I V,  Ép.  1410,  le  Blois,  O1*  Ép.  1423,  Jean,  Charles  1«»,  evéque  de 

France,  fils  de  Charles  VI,  roi  duc  de  Cl  :-  Cuinte  de  Guise,  de  Pen-  due  de  Bcd-  duc  Cambrai, 

de  France;  t 1415;  ves;  j 1448.  fils  de  Louis  thiôvrc;  i fort,  régent  Je  de  Bourbon.  1740; 

2"  1423.  Arthur  de  Bretagne.  d’Anjou.  1434,  sans  Franco.  t 1479. 

comte  ac  Richemout,  oonnctublc  post. 

de  France  ; f 1458. 


Corneille 

(le  grand  bât.  de  Bourgogne)  ; 
scigtiHur  de  fleures,  gou- 
verneur du  Luxembourg  ; 
t 1452. 


David  Philippe  Raphaël  de  MAmcatel 

Bât.  de  Bourgogne;  evéque  Bât.  de  Bourgogne,  né.  Bât.  de  Bonrgognoi  évêque 
deTérouâne,  1451  ;d'Ulrec  fil.  1464  ; seigneur  de  Somer-  de  Rosen,  1478  ; t tiiw. 
1455  : f 1496.  dick;  amiral  de  Flandre. 

vers  isoo  ; évêque  d'Ü- 
tiecht,  1516;  t 1524. 
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COMTES  DE 

RICHARD,  le  Justicier,  duc  de  Bourgogne, 


IUocl  l*r  Comte.  HUGUES,  le  Noie 

Duc  do  Bourgogne.  Comte  de  Bourgogne,  ver?  915  : duc  de  Bourgogne  en  partie,  ver?  938  ; f 953,  sans  ail. 
(V.  ubl.LXXXII). 


III*  LETALDE I*' 

Fil*  d'Albéric  de  Narbonne;  comte  de  Mâcon  ; iiaodé  à *on  père,  vers  935;  comte  de  Bourgogne  en  partie,  ver*  951; 

+ vers  9*|. 

Èp.  1®  Hermengarde,  fille  de  Mariasses  de  Vergi,  et  sœur  de  Giaelbert,  duc  et  comte  de  Bourgogne; 

2"  Ver*  948,  Richilde  i vivait  encore,  955. 

I 


2 

IV»  AI.BÉRIC  I»r 

Associé  à son  père  pour  le  comté  de  Mâcon,  952  ; comte  de  Mâcon  et  de  Bourgogne,  vers  971  ; f 975. 
Ep.  Hermengarde  de  Rouci , fille  de  Renaud,  comte  de  Rouci. 


V»  LETALDE  11 

Associé  à son  père,  971;  comte  de  Bourgogne  et 
do  Mâcon,  975  ; t 979. 

Ep.  Berthe. 

_ I 

VI*  AI.BÉRIC  II 

Comte  de  Bourgogne  etde  Mâcon,  995  ; f 995,  sans  ail. 


Guillaime  de  Mi com 
Comte  de  Méconnais  on  par- 
tie, ver»  995. 

Ep.  vers  979,  flerthe , sa 
bellc-soeur,  veuve  de  !*’• 
(aide  il. 


Adélaïde  de  MAron 
Lp.  Gui  de  Bourgogne, 
lil»  d'Otte -Guillaume. 
(V.  ci-contre). 


X»  RENAUD  H 

Comte  de  Mâcon,  1085;  comte  de  Bourgogne,  |08"  ; 
ae  croise,  ver*  1094  ; f 1097. 

Ep.  Reine,  fille  de  Coiiod  ; viv.  encore,  1107. 

I 


XI»  GUILLAUME  II,  l’Allrmamd 
Comte  de  Bourgogne,  de  Vienne  et  do  Mâcon,  1097: 
+ 1125. 

Ep.  ver*  1107,  Agnit,  fille  de  Berthold  II,  duc  de 
Zcringen. 

1 


XI!»  GUILLAUME,  l’Eîifamt 
Comte  de  Bourgogne  cl  de  Mâcon,  1125;  + 1127, 
sans  ail. 


ËTIEMNE  LE  HARDI 


Raymomd 


Comte  de  Varaeque;  comte 
de  Mâcon  avec  son  frère 
Hcnaudl(;»e  croise,  1 toi  ; 
1 1102. 

Ep.  Béatrix , fille  de  Gérard 
d'Alsace,  duc  de  Lorraine. 

I 


Comte  d’Amans  eide  Galice ;+ 1108. 

Ep.lODO'fTrraçii^  fille  d’Alphonse  VI, 
roi  de  Léon  ; manée  en  seconde* 
noce»  Cl  109)  à Alphonse  l»r,  roi 
d'Aragon. 

(Tige  de  la  deuxième  race  de*  roi* 
rie  Castille). 


XIII»  RENAUD  III 

Comte  de  Mâcon,  1102  ; do  Rourgngrie,  1127;  + 1148. 

Ep.  Agathe  de  Lorraine , fille  de  Simon  !•%  duc  de  Lorraine. 


XIV»  BÊATR1X  I»» 

...  . Née  ver*  1135  ; comleBse  de  Bourgogne,  1148  ; + 1185. 

XIV»  h te  Ep.  1156,  FREDERIC  BAKBF.KOUSSE,  empereur  d’Allemagne;  comte  de  Bourgogne,  li4s  ; f l!9t». 


XY»  OTTON  II 


. Comte  de  Bourgogne,  il  as;  + 1201. 

Lp.  Marguerite t fille  de  Thibaud  V,  comte  de  Blois  ; et  veuve  de  Hugues  III,  sire  d’Oisi  ; mariée  en  troisièmes 
noces  à Gautier  d'Avesne;  + 1230. 


XVI»  BÊATRIX  II,  DP.  SOÜADK 


XVI»  bit  Ep.  1208,  OTTON 


Comtesse  de  Bourgogne,  1*201  ; + 1231. 

III  (II»  comme  duc  rie  Méranie),  le  Grand,  duc  de  Méntnie  (en  Tyrol),  fils  de  Berthold  V.  duc  de 
M.Tanie;  comte  de  Bourgogne,  1208;  f 1235. 


XVII»  OTTON  IV 

C'imte  de  Bourgogne,  duc  de  Méranie, 
1235;  + 1248,  sans  po*t. 

Ep.  ver*  1250.  Élisabeth,  fille  d’Albert, 
comte  do  Tyrol  ; mariée  en  seconde* 
noce»  (ver*  1253)  a Gebhard,  comte 
•le  liirebsberg 


POPON  DE  Mf'.UAMK* 

Evêque  de  Bamberg, 
1238;  + 1245. 


Béat  ri  t de  Méranie 
Ep.  Otton, comte  ri’Or- 
lainomle;  + 1247. 


XVIII*  ALIX  DE  Mërame 
Comtesse  de  Bourgogne,  1248; 
+ 1279. 

XVIII» bî.»  Ep.  i**  1230, HUGUES 
de  Cbâlon,  comte  de  Bour- 
gogne:  (V.  Inbt.  LXXXV.) 
XVIII»  (fl  2"  1267,  PHILIPPE, 
comte  de  Savoie;  comte  de 

U..iiig,,gi„.J  1,67  „6i. 
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BOURGOGNE 

et  Adélaïde  de  Bourgogne.  (V.  Tabl.  LXXXI1I.) 


l*r  bis  BOSON  Hermengarde 

Comte  de  Bourgogne  avec  IL*  Ep.  GISELBERT,  tilt»  de  Manassès  de  Yergy.  le  Vieux,  conue  de  Dijon  ; duc  de  Bourgogne, 
son  frère;  f 935.  923  ; comte  de  Bourgogne,  952  ; f936.  (V.  tabl.  CXXX.II.) 


VU* OTTON  I,  ou  OTTE-CUILLAUME,  l’Etramceu 

Fils  d’Aldelftrt,  roi  de  Lombardie  ; né  vers  974  ; adopté  par  Henri  le  Grand,  duc  de  Bourgogue;  comte  de  Nevers  ; comte  de 

Bourgogne  et  de  Mâcon,  993  ; f 1027. 

Ep.  Herment  rude- Adélaïde,  Bile  de  Renaud,  comte  de  Reims  et  de  Rouci;  vif.,  1005. 


(ici  l*r 

Associé  à son  père  pour  le  comté 
de  Maçon, vers 995  ji  vers  lio4. 

Ep.  Adélaïde  de  Mâcon,  Bile 
d'AlbériO  l*r,  comte  de  Mùcoti 
et  do  Bourgogne.  (V.  ci- 
contre.) 


Mil*  RENAUD  I"  Mathilde 


Comte  de  Bourgogne,  1027  ; 
1 1057. 

E|>  avant  1023,  Judith  de 
Normandie.  Bile  de  Ri- 
chard Il , duc  de  Nor- 
mandie. 


Ep.  Landri  IV,  comte 
de  Nevers  etde  Mon- 
ceaux, Bis  du  Bommi, 
seigneur  de  Mon- 
ceaux; t 1028. 

(Tige  des  comtes  de 

Nevers). 


Aynès 

Ep.  i®  Guillaume  IV, 
comte  de  Foi  tiers; 
V Geoffroy  II,  Marul, 
comte  d'Anjou. 

(V.  tabl.  LXX1). 


Gerberye 
Ep.  Guillau- 
me II,  comte 
de Provence. 


IX*  GUILLAUME  l",  le  Ghasi» 

Comte  de  Bourgogne,  1057;  de  Mâcon,  1078  ; f 1087. 
Ep.  Êtiennette  de  Barcelonne,  Bile  de  Raimond  II, 
comte  de  Barcelonne. 

I 


Hugues 

Gui 

Mathilde 

Gisèle 

Hermentrude 

Clémence 

A rche vèq u e 
île  Besancon, 
1088  ; f 1101. 

Archevéq  ue 
de  Vienne  , 
1083  ; pape 
fous  le  nom 
de  Calixte  11, 
1119;  t 1124. 

Ep.  Eudes  l*% 
duc  de  Bour- 
gogne;fllo2. 

Ep.  1»  Humbert  II, 
comte  de  Savoie; 
2*  Usinier,  marquis 
de  Mon  lier  rat. 

t après  H05. 
Ep.  Thierry  II, 
comte  de  Bar- 
le-Duc,BU  de 
Louis,  comte 
de  Montbé- 
liard. 

Ep.  1*  Robert  II,  comte 
de  Flandre,  lll*  de  Ro- 
bert I**,  comte  de 
Flandre; 

2®  Godefroi  l**,  duc  de 
Brabapt.filsdTlenri  II, 
comte  de  Louvain. 

Guillaume  IV 

Comte  de  Vienne  et  de  Mâcon,  llu2;  so  croise,  1147; 
•f  vers  H50. 

Ep.  Adélaïde  de  Traces , Bile  de  Thibaut  de  Traves,  et 
veuve  de  Thibaut,  seigneur  de  Rougcmoul  ; vivait, 
iir.fi,  I 


Elisabeth 
Ep.  Hugues  1" 
comte  de 
Troye*.  ( V. 
Champagne.) 


Marguerite 
t 1103. 

Ep.  Guigues  IV,  dauphin  de  Viennois,  comte 
d’Albon  et  de  Grenoble,  BU  de  Guigues  111, 
comte  d’Albon;  f li42. 


Etil.v\ê  H 

Vicomte  d’Auxonne  ; se  croise,  1171  ; t 1197. 

£p.  Judith  de  Lorraine , fille  de  Mathieu  l*r,  duc  de  Lorraine. 


Girard 

Comte  de  Maçon,  vers  1 150  ; f 1 1 84. 

Ep.  1160,  Guigone,  fille  de  Gaucher  lll,  sire  de  Salins 


Kiilxme  III 

Comte  d Auxonne  et  de  Châlon. 
(V.  ubl.  LXXXV). 


Aynès 

. Ep.  Rûhard  de  Monlfaucoti, 
comte  de  Montbéliard. 


Aynès  de  Méranie 

t 1202. 

Ep.  1*  1230,  Préderic  II.  duc  d’Autriche, Bis  de  Léopold,  le  Glorieux,  duc 
d'Autriche;  div«>rc.,  1243; 

2®  1244.  lüric  11, duc  de  Carinthie,Hlâ  de  Bernard,  duc  de.Carintbie; 
t 1209. 


Élisabeth  île  Meranie 
t 1272. 

Ep.  1246,  Frédéric  lU,burgravo  de  Nuremberg; 
t 1297. 

(Tige  de  la  maison  royalu  do  Brandhoure  ) 
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ÉTIENNE  III,  comte  d’Anxonne  et  de  Châlon,  liis  d’Étienne  II, 

£p.  1*  ver*  il  86,  Btatrix  de  Châlon,  fille  de  Guillaume  H, 
2*  vers  |?12,  Agnh  ds  Dreux , fille  de 


Jean,  le  Sage 

Né  ver*  11 09  » prend  le  titre  de  comte  de  Bourgogne  vers  1224;  comie  do  f.Fàlon,  124 1 ; f 1267  - 


fp  1*  1?!  t.  Mahnud  de  Bourgogne,  fille  de  Hncurs  lit.  duc  de  Bourgogne: 

2e  vers  1240,  habrllt  de  Courtenag,  fille  de  Hubert  de  touriciuy,  seigneur  de  Champignclles;  f 1256  ; 
3°  avant  1258,  Laure  de  Commercy , fille  de  Simuu,  «vigueur  de  Commercy  ; t 1275. 


2 


2 


2 


XVIII*  bit  HUGUES  DE  CHÂLON  Jr.AN  T»r.  CnÂt.ON 


.Né,  1230  ; comte  de  Bourgogne, 
12.8;  t !2W. 

f p.  1230,  Alix  de  Mcranir , fille  de 
BertboM  V,  duc  de  Néranie. 


Sire  d«  Boclieforl; 
i 1309. 

(Tige  des  comtes 
d'Auxerre.) 


PiEr.r.F.  or  CnÀ!.o* 

(le  Bouvier; 

Seigneur  de  Châtolbelin  ; 

t sans  postérité. 
Cp.i25$.  nêatrixdeSamie* 
Hile  d'Amédre  111,  conue 
de  Savoie. 


[Hanche  de  Châlon 
Rp.  1°  I2flo,  Gnlr rhard  IV,  sire  de  • 
Beau  jeu,  bis  d'Humbert  V,  sire 
de  Beaujen; 

2°  1 268,  Béraud,  sire  do  Nerrcenr, 
en  Auvergne. 


xix--  orroN  v,  ottfni* 


Comte  do  Ch&lon  ; comte  do  Bourgogne,  1279  ; vend  le  comté,  de  Bourgogne  au  roi  de  France,  1295;  comte 
d'Artois,  1302  if  1303. 

Rp.  |*  1212.  Philippine  de  Bar,  fille  do  Tbibaud  II.  comte  Je  Bar;  — 2°  1291  ? Mahaud  d’Artois , fille  do  Robert  II, 

comte  d'Artois;  f 1329. 


XX*?  BOBP.RT  D'ARTOIS,  l’Fkfvtt 
Né,  i3oo  ; reconnu  comte  de  Bourgogne  par  ses 
partisans,  1303  1315. 


XXI*  JEANNE  |~ 

Comtesse  de  Bourgogne,  1311;  comtesse  d'Artois,  1329  ; f 1330. 

XXJ*  bis  F p.  1307,  PHILIPPE  de  France,  comte  de  Poitiers,  depuis  roi 
de  France  sous  le  imm  de  Philippe  le  l.ong;  f ||22. 


XXII*  JEANNE  II 

Comtesse  de  Bourgogne  et  d’Artois,  1330;  i 1347. 

XXII*  fin  Rp.  1318,  RUDES  IV,  duc  de  Bourgogne  ; comte  de 
Bourgogne, 131a; f 1350. 


PniLtrrr 

Né,  1373 ; f 1348. 

Rp.  1338,  Jeanne  P»,  comtesse  d'Auvergne  et  de  Boulogne;  mariée  en  secondes  noces  fi350)  & Jean,  duc  de  Normand  :e 
depuis  roi  do  Francnsous  le  nom  de  Jean  il.  (V.  Uhl.  1.XI.) 


XXIII*  PHILIPPE  DE  BOUVBR 

Né,  I3Î6;  comte  de  Bourgogne  et  d’Artois  1347;  duc  d»»  Bourgogne,  1350;  comte 
d’Auvergne,  1360;  + 1361,  sans  puai. 

F.p.  1357,  Marguerite  de  Flandre,  fille  détruis  de  Male,  comte  de  Flandre.  (V. ci-oontre.) 
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vicomte  d'Anxopne,  et  de  Jmlitli  de  Lorraine;  t 1421. 

comte  de  Châlon  ; comtesse  de  Ch&lon,  1203;  f 1227; 

Robert  II,  comte  de  Dreux  ; f 1258,  sens  peut. 


I 


Matrix 


Clémence 


Dame  de  Marnai  ; + 1260. 

Ép.  avant  1724,  Simon,  aire  de  Joinville,  sénéchal  de  Champagne;  t vers  I2ln. 


Êp.  Berthohl  V , 
duc  de  Zeringhe»  ; 
t 1218. 


Je  vt 

Sire  de  Joinville,  sénéchal  de  Champagne; 
historien  de  saint  Louis  ; t vers  a3f 8. 

Êp.  1231,  Adélaïde  de  ( ïrandprt , 
tille  d’Henri  V, 
comte  de  Grand  pré. 


Simon  nu  Joinville 
Seignenr  de  Marnai. 

Êp.  Lionelle  de  Ger,  fille  d’Amé, 
seigneur  de  Gex. 


2 


3 


3 


3 


Jean  dr  CnÂLOîi  l*r 
(Hrichemel) 

Sire  d’Arlai. 

(Tige  des  sires  d’Arlai, 
princes  d'ürange.) 


Ilcccps  np  Ciî*lon 
Éïéquc  de  Liège , f ; 
grpnpitéqudpil  Be>ançon,  i3ol; 
t 1312. 


Marguerite  de  Châlotf 
£p.  128),  Huguenin,  vi- 
cornie  d'A  talon  , fils 
de  Hugues  IV,  duc  <ie 
Bourgogne,  et  de  Bea- 
trix do  Champagne. 


Agnh  de  Cita  Ion 
Vivait,  1350. 

Êp.  Amédéo  II, 
comte  deGéncvui*  ; 
t 1308. 


UfcNALI) 


Guide 


Comte  do  Montbéliard, 
1282;  f 1321.  ' 


Êp.  127%,  Thomas  do  Savoie,  comte 
de  Maurienne. 


2 

Blanche 
t 1328. 

Êp.  1 307,  Charles  de  France, 
comte  de  lu  Marche,  depuis  roi  de  rranoc, 
sous  le  nom  de  Charles  le  Bel  ; 

+ 1328. 


XXIV*  MARGUERITE  I**  Isabelle 

Comtesse  de  Bourgogne  et  d'Artois,  1361;  •}  1882.  f!345. 

Êp.  1320,  Louis  I*»  de  Nevers,  comte  de  Flandre;  Êp.  1“  1323,  Guignes  VIII,  dauphin  de  Viennois;  ■{  1333  ; 

f 1346.  2"  avant  1336  , Jeun,  baron  de  Fui»  uguey 

(Franche-Comté). 


XXV*  LOUIS  DF.  MAI. F. 

Comte  de  Flandre;  comte  de  Bonrgogne  et  d’Ariois,  1382;  f 1385. 

Êp.  1347,  Marguerite  de  Brabant,  fille  do  Jean  III,  duc  do  Brabant. 


XXVI*  MARGUERITE  II 

Comtesse  de  Flandre,  de  Bourgogne,  d'Artojs,  de  Nevcrs,  de  Relhel,  1385  ; + Uns. 

XXIII*  Êp.  |°  1357,  PHILIPPE  de  Rouvre,  duc  et  comte  do  Bourgogne  (V.  ci-contre) 

XXVI*  lui  2“  136»,  PHILIPPE  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne. 

Nota.  Par  le  mariage  de  Marguerite  de  Bourgogne  avec  Philippe  le  Hardi,  le  comté  de  Bourgogne  entra  dans 
la  maison  des  dur*  de  Bourgogne. 
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III-  SALOMON»  roi  de  Bretagne,  857  ; f 874. 
Êp.  Grymberte. 


U.ie  K ILLE 

IV*  Êp.  PASQUITEN,  seigneur  brelon  ; partage  la  Bretagne  avec  Gurvand,  et  prend  le  titre  de  comte  de  Vannes,  874  ; t 877. 


VI*  bit  ALAIN  I**,  LE  Grand,  frère  de  Pasquiten;  comte  de  Vanne*,  877  ; duc  ou  roi  de  Bretagne,  888  ; t 9u7. 


Une  Fille 

Êp  Mathuédoi,  comte  de  Poher. 

I 

VIII*  ALAIN  11,  Barbe  Torte,  comte  de  Dol  ; comte  de  Nantes,  vers  937  ; t 952. 

Êp.  (*  943,  Rùtcill t.  fille  de  Foulques  le  Roux,  comte  d’Anjou;  f sans  pont.; 

2*  Gerberge , fille  7 de  Hugues  le  Grand,  duc  de  France,  ou  sœur  de  Thibault  l*r,  comte 
de  Blois;  mariée  en  accoudes  noces  à Foulques  11,  comte  d'Anjou. 


2 • 

IX*  DKOCON  X*  HOEL  XI*  GUfiftECH 

Comte  de  Nantes,  952;  +953.  Bât  ; comte  de  Nantes,  953  ; f vers  9b o.  Bât.;  evêque  et  comte  do  Nantes,  vers 

980;  t »87. 

XIV*  ALAIN  III,  LE  Rebilu 

Duc  de  Bretagne,  1008;  partage  ses  étals  avec  son  fière  Eudou,  !o34;  t 10*0. 

Êp.  1027,  Berthe,  fille  d'Eudes  II,  comte  de  Blois  et  de  Chartres  ; née  ver»  io(5  ; mariée  en 
secondes  noces  u Hugues  II,  comte  du  Maine;  f 1085. 


XV*  CONAN  II  XVI*  IIAVOISE  Geoffroy  Gkenonnat 

Ne,  1040  , duc  de  Bretagne,  1040;  Duchesse  de  Bretagne,  io66;fio72.  Bal.;  comte  de  Bennes,  1040  ; t 1084. 

1 1068,  sans  ail.  XVI*  bit  Ep.  HORl..  comte  de  Cornouaille 

et  de  Dot.  fils  d'Alain-Canhiard,  comte  de 
Cornouaille;  duc  de  Bretagne,  1066  ; t 
1088. 

I 


XVII*  ALAIN  IV,  Ftr.GEvr  Matthias  II 

Duc  de  Bretagne,  1084  ; se  croise,  1096;  se  retire  au  monastère  de  Hedon,  1112;  Comte  de  Nantes,  vers  1089; 

t 1119.  t 1103,  sans  post. 

Ep.  1°  to87, Confiance,  fille  de  Guillaume  le  Conquérant,  duc  de  Normandie, roi  d'An- 
gleterre;! love,  sans  post.  — 2*  toy3,  liermengardê  d'Anjou,  tille  de  Foulques  le 
itechin.  comte  d'Anjou,  ci  femme  réplld.  de  Guillaume  Vil,  duc  d'Aquitaine;  se  fuit 
religieuse  au  prieure  de  Larrei  sous  Dijon,  1 135  ; 1 1 146. 


XVIII*  CONAN  111,  le  Gros;  né,  1096  ; duc  de  Bretagne,  11 12  ; t H48.  Agnes ; f sans  post. 

£p.  Mathilde  d'Angleterre,  fille  naturelle  de  Henri  l*r,  roi  d'Angleleire.  Ep.  vers  1105,  Beaudoin  VII,  comte  de  Flandre  ; 

| till®. 


XIX*  KOEL  VI 


Berthe 


Déshérité  par  son  père,  H48; 
du.-  de  Bretagne,  U la; 
chassé,  1156. 


Ep.  I"  vers  H37,  Alain  II,  le  Noir,  comte  de  Bichemotid,  fils  d'Etienne,  comtedePenlhièvre; 
2e  ver»  1 14*.  Eudes  II,  comte  de  Horhoét.  fils  de  Geoffroy,  comte  de  l'urhoet  ; proclame 
duc  de  Brelagi  e par  es  habitants  de  Bennes,  Ii48;  marié  en  seconde»  noce»  à Eléo- 
nore, fille  deGuiniarcb,  vicomte  de  Leon  ; comte  de  Vanne*  et  de  Cornouaille,  lt67  7; 
vivait  encore,  1185. 

I 


Pour  le»  enfants  du  premier  lit  (voyez  labl.  LXXXVII). 
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,|«  duc  ou  roi,  NOM1NOÊ,  gouverneur  ou  duc  de  Bretagne,  a '25 , prend  le  litre  de  roi,  840  ; t 851. 

fp.  Ar^nntael. 

Il*  ERISPOE,  roi  ou  prince  de  Bretagne,  851;  comte  de  Nantes;  duc  du  Haine;  f 857. 


lira  Fille 

IV*  bit  En.  Gl'RVAND,  seigneur  breton  ; partage  la  Bretagne  avec  Pasquiten,  et  prend  le  titre  de  comte  de  Renne*, 

874;  t 877. 

I 

V*  JUDICAEL,  comte  de  Ren nés,  877  ; f888. 

I 

VI*  JUHEL  BÉRANGER,  comte  de  Rennes, 888  ;f  vers  952 
Êp.  Gerberge. 


XII*  CONAN  I**,  le  Tort,  comte  de  Rennes  ; do  Nantes  ? 987  ; î 992. 

Êp.  970,  Ucrmtngarde  d'Anjou  fille  de  Geoffroy  Grisegonelle,  comte  d’Anjou. 

XIII*  GEOFFROl  l*r,  dnc  de  Bretagne,  992;  + 1008. 

Ep.  990,  Matoise,  sœur  de  Richard  II,  le  Vieux,  duc  do 
Normandie;  f 1034. 

(V.  Normandie.,' 


Judicael  Judith 

Evêque  do  Vannes , vers  ^ 

t0O8  ; f 1037.  Êp.  Richard  II,  duc  de  Normandie. 


Vil*  GURMHAIl.LOK 
Comte  de  Cornouaille  ; duc  ou  roi  do 
Bretagne ■ . 907. 


ECDOM 

Comte  de  Per.thièvre;  t 1097. 

Êp.  Agnès,  fille  d'Alain  Canhiard,  comte  do  Cornouaille 


Geoffroy  Roterel  l«* 

Comte  de  Pentluèvre;  f 1093,  sans  ail. 


ÉTIERI.VB 

Com4:  de  Pentbièvre  ; riv.,  1088. 
Êp.  Ihiroise,  comtes."  o de  Guin;ajnp. 


Alaiv  le  Noir,  comte  de  Richement;  f 1146. 

Êp.  Berthe,  fille  do  Conan  III,  duc  de  Bretagne  ; mariée  en 
secondes  noces  A Eudes  II,  connu  do  Pornoct. 


Henri,  comte  de  Tréguier  ; 

+ 1190. 

(Tige  des  comtes  de  Pentb lè- 
vre, seigneurs  d’Avaugour.) 


Olive 

Êp.  i*  Henri  de  Fougères  ; 
t 1 150  ; 2*  Guillaume  de 
do  Saint-Jean. 


XX*  CONAN  IV,  le  Petit  Constance 

Né  vers  1138;  duc  do  Bretagne,  1 1 56  ; privé  du  duché  de  Bretagne  par  l’usurpation  de  Henri  II,  roi  Viv.,  li6C. 

d'Angleterre,  qui  fait  proclamer  son  fils  Geoffroy,  1169;  comte  de  Richement  et  de  Guingamp,  * ..  . ...  . 

no»-  + 1171.  Ep.  Alain  III.  vicomte 

’ * do  Ht  Iu<n 

Êp  1 160,  Marguerite , fille  de  Henri  d’Êcosse,  comte  de  Nortbumbcrl&nd  ; t 120t. 


XXI*  bit  CONSTANCE,  uee  vers  1162;  duchesse  de  Bretagne,  nsi  ; enfermée  au  château  de  Saint-Jacques  de  Beuvion, 

1196-97  ; f 1201. 

XXI*  Êp.  i*  1181,  GEOFFROY  II  d’Angleterre,  fils  de  Henri  11,  roi  d’Angleterre  ; né,  li  58  ; duc  de  Bretagne,  1169  ; * 1186; 
XXII*  2°  1187.  IlANULFE,  comte  de  tneater,  fils  de  Hugue*,  connu  de  Chealer  ; duc  de  Bretagne,  1 187  ; cnissé.  ll»9,  vivait 
encore,  t23o;  f sans  jmst.  ; — 3°  1199.  Gui  deThouurs,  fils  de  Guillaume,  vicomte  de  Tliouars;  prend  le  litre  de  duc  do 
Bretagne,  1 203  ; régent  de  Bretagne,  1207  ; t !2i3. 


3 


XXIII*  ARTHUR 


XXIV*  ALIX 


Ne  posthume,  1187  ; duc  de  Bretagne,  l lert  ; comte  d’Anjou  ; emprisonné  par  «on  oncle 
Jean  sans  Terre,  1202;  f 1203. 


Comtesse  de  Bretagne,  1205 , 
t 1221. 

XXIV*  bis  Êp.  1212,  PIERRE  DE 
Dreux,  Maciclebc.  V.  t.  LXXXVil.j 
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XXIV'  bis  PIERRE  DE  DREUX,  Mauclerc,  fils  du 

Duc  de  Bretagne  et  comte  de  Richemont,  1212;  se  croise,  1226,  1239  et 
XXI y*  Êp.  1*  1212,  AUX,  comtesse  de  Bretagne,  fille  de  Gui  de  Thouars  (▼.  tabl.  LXXXVI);  — 2*  ver*  1235, 


I 

XXV*  JEAN  I*»,  le  Roux 

Né,  1217  ; duc  de  Bretagne,  1237  ; se  croise,  1270;  + 1286. 

Êp.  i?3e,  Blanche  de  Champagne -Navarre,  fille  de  Thibaut  IV,  comte  de  Champagne,  et  roi  de  Navarre;  f 1283. 


XXVI*  JEAN  II 

Comte  de  Richement  ; né.  1239;  se  croise,  1270;  duc  de  Bretagne,  1286;  duc  et  pair  de  France,  1297;  + 1305. 
Êp.  1259,  Matrix  d’ Angle  terre,  fille  de  Henri  lll,  roi  d'Angleterre;  née,  1242;  -f  1275. 


XXVII*  ARTUR  II 

Comte  de  Richemont  et  de  Monter!;  né,  1262;  duc  de  Bretagne,  1305  ; f 1312. 

Êp.  1*  1275,  Marie  de  Limoges,  fille  de  Gui  IV,  vicomte  de  Limoges;  1291; 

2°  1294,  Yolande  de  Dreux,  fille  de  Robert  IV,  comte  de  Dreux,  et  veuve  d'Alexandre  III,  roi  d Ecosse;  f 1322. 


1 

XXV11I*  JEAN  1U,  le  Bo* 

Né,  1286;  duc  de  Bretagne  et  comte  de  Richemont,  1312; 
t 1341,  sans  post. 

Êp..  1*  1297,  Isabelle  de  Valois,  fille  de  Charles  de  France, 
connu  de  Valois;  née.  1292;  f 1309; 

2*  1310,  Isabelle  de  Castille,  fille  do  Sanche  IV,  roi  de  Castille 
et  de  Léon;  née,  1283;  1 1328; 

3e  13*29,  Jeanne  de  Savoie,  fille  d’Edouard,  comte  de  Savoie; 
t 1334. 


1 

Cil 

Comte  de  Penlhièvre.  vicomte  de  Limoges,  seigneur  d’Avau- 
gour;  né,  1287;  + 1331. 

Êp.  1318,  Jeanne  d'Ataugour,  fille  de  Henri  IV.  seigneur 
d’Avaugour  ; f 1327. 

I 


Jeanne  de  Penlhièvre,  la  Roitcnso 
Comtesse  de  Penlhièvre;  née,  1319  ; 7 1 384. 

Ep.  vers  1338.  Charles  do  Blois,  seigneur  de  Guise,  fils  de 
Gui  de  Ch&tillon,  comte  de  Blois;  i 13&4. 
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XXXI*  JEAN  VI.  le  Bos 

Comte  de  Montfort;  né,  1389;  pair  de  France,  comte  de  Richemont,  dur.  de  Rretagne,  1399;  f 1442. 
Êp.  1397,  Jeanne  de  France,  fille  de  Charles  Vf,  roi  do  France;  née,  1391  ; + 1433. 


XXXII*  FRANÇOISE 
Comte  de  Moniforl;  né,  1410;  duc 
de  Bretagne,  comte  de  Richemont, 
pair  de  France,  1442  1450. 

Êp.  1*  1431,  Yolande  d'Anjou,  fille 
de  louis  II,  duc  d'Anjou  et  roi 
de  Sicile,  et  veuve  de  Jean  d'A- 
lençon ; f i44o,  sans  post.  ; 

2°  1441,  Isabelle  Stuart,  fille  de 
Jacques  1*',  roi  d'Ecosse. 


XXX1I1*  PIERRE  II 
Comte  de  Guincamp;  né,  I4i8; 
Jieut  général  en  Bretagne,  i448; 
duc  de  Bretagne,  1450;  f 1457, 
sans  pusl,  légil. 

Ep.  1431,  Françoise  d zlniboûe, 
fi'le  de  Louis,  seigneur  d’Am- 
huise,  vicomte  de  Thouars;  née, 
1419;  t 1485. 


Gu  Li  s II. 

Seigneur  de  Chsntocé;  ambas- 
sadeur en  Angleterre,  1432 
et  1443  ; f i45o,  sans  post. 

Êp.  Françoise  de  Dtmm.fLIn 
de  Jacques  de  Üinan,  seign* 
de  Ch&teaubriunt,  graml-bnu- 
leillerde  F'ranre;  née,  1436; 
marier  en  secondes  noces  à 
Gui,  sire  deGavre,  fils  de 
Gui  XIV,  comte  de  Laval  ; et 
en  troisièmes  h Jean  de 
Poisay;  f 1499. 


Isabea u 
f 1442. 
Êp.  1410, 
Gui  XIV, 
comte  de 
Lavai . 


2 

Marguerite 
+ 1469,  sonB  post. 

Êp.  '455,  François  II,  duc  de  Bretagne.  (V.  ci-contre.) 


2 

XXXVI*  ANNE 

Née,  1477;  reconnue  héritière  de  Bretagne,  1486  ; duchesse  de  Bretagne.  1488  ; reine  de  France,  1491  ; f 1514. 

Êp.  1-  1489,  Maximilien  d’Autriche,  roi  dos  Romains,  fils  de  l’empereur  F'rédérie  IV#  empereur  d’Allemagne  : ce  mariage 
n’enl  pas  de  suite;  — 2*  1491,  Charles  VIII,  rot  do  France  ; — 3"  1499,  Louis  XII,  roi  de  France. 

A lu  mort  d’Anne  de  Bretagne,  Louis  XII  céda  le  duché  de  Bretagne  à Claude,  su  fille  (1514),  qui  le  donna  à son  mari. 
Ftanç  .is  !**.  Ce  prince,  par  lettres  de  1532,  réunit  la  Bretagne  A la  couronne. 
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Robert  II,  comte  de  Dreux,  et  d'Yolande  de  Goucy; 

1248;  abdique,  et  prend  le  nom  de  Pierre  do  Draine,  1237;  f 1240. 

Marguerite  de  Montagu , fille  deBriant,  seigneur  do  Monwgu  (en  Poitou),  et  veuve  do  Hugues  II,  vicomte  de  Tbouars. 

I 

1 

Yolande  de  Dreux 
fiée,  1218;  t *272. 

Êp.  1235,  Fluguesle  Brun,  sire  de  Lusignan,  fils  do  Hugues  X,  comte  de  La  Marche;  f 1260. 


Alix 

Dame  de  Pontarcy  et  de  Brie-Comte-Rohert  ; née,  1243;  f 1288. 
£p.  1264,  Jean  l"de  Chàlillon,  comte  do  Blois;  ‘ 1279. 


Jean  Blanche 

Né,  1266;  comte  t 1327. 

ae  Hicbemoni;  Êp.  Philippe  d'Artois,  seigneur 

t 1334,  sans  de  Couches;  1 1291. 

post. 


2 

XXIX*  JEAN  IV,  DK  MONTFORT 

Ne,  1293;  o-mte  do  Richemont  et  de  Montfort,  pair  do  France;  duc  de 
Bretagne,  1341  ; prisonnier  à la  tour  du  Louvre,  1 343-45;  t 1345. 

£p.  1329,  Jeanne  de  Flandre,  fille  de  Louis  de  Flandre,  comte  de  Nevers. 


Marie 
Née,  1768. 

Êp.  1792,  fini  de  Cbàtillon,  comto 


de  St-Paul. 

2 

2 

2 

Jeanne 

Béatrix 

Alix 

Née,  1294; 

Née.  1292; 

Née,  1297; 
t 1377. 

+ 1363. 

t 1384. 

£p.  1323,  Ro- 

Êp 1315, 

£p.  1320, 

bert  de  Flan- 

Gui X, 

Bouchard  VI, 

dre,  seigneur 

sire  délava*; 

comte 

de  Cassel  ; 

t 1347. 

de  Vtndôme  ; 

+ 1301. 

f 1.153. 

XXX*  JEAN  v,  de  Montfort,  lk  Vaillant 

Né  vers  1339  ; comte  de  Richemont  et  de  Montfort,  pair  de  France;  duo  de  Bretagne,  1364  ; t 1*99. 

£p.  1°  Marie  d’Angleterre,  fll'c  d'£douard  III.  d’Angleterre,  f après  1362; 

, 2*  1366,  Jeanne  Holland , fille  de  Thomas  Holland,  comte  do  Kent:  f 1384  ; 

3°  1386,  Jeanne  de  Navarre,  tille  de  Chartes  le  Mauvais,  roi  d«  Navarre  ; mariée  en  secoudes  noces  ( t402)  à Henri  IV, 

roi  d' Angleterre;  f t437. 


3 

XXXIV*  ARTHUR  III,  LE  JcsTiciER 
Comte  de  Richemont;  né,  1393;  duc  de  Touraine  et 
comte  de  Montfurt,  1423;  connétable  de  France,  1425; 
duc  de  Bretagne,  |457  ; f 1458,  shiis  post. 

£p.  1*  1423,  Marguerite  de  Bourgogne , fille  de  Jeun 
sans  Peur,  duc  de  Bourgogne,  e;  veuve  de  Louis  de 
France,  duc  do  Guienne  et  dauphin;  f 144 1;  — 
2*  1442,  Jeanne  d’Albret,  fille  do  Charles  II,  sire 
d’Albret; t 1*44;  — 3*  1445,  Catherine  de  Luxem- 
bourg. Itpe  de  Pierre  l**,  de  Luxembourg,  comte  de 
Saint-Paul;  f 1489. 


3 


Richard 

Né,  |3S5;  capitaine 
pour  le  roi  en  Guienne 
et  Poitou,  1419;  comte 
d’E  lampes , 1421;  f 

1438. 

Ëp.  1426,  Marguerite 
d’Orlénni,  fille  de  Louis 
de  France,  duc  d'Or- 
léans; née,  i406;  f 
1468. 

[ 


Marie 
Née,  1391; 

t 1416. 
£p.  1396  , 

Jean  1**  lo 
Sage,  duc 

d'Alei  Ço||  ; 

t 1415. 


3 

Blanche 

Née,  1394;  t avant  1419. 
£p.  1407,  Jean  IV,  comte 
d’Armagnac  ; f vers 
1450. 


XXXV*  FRANÇOIS  U 

Né,  1435;  comte  d’Êlampes,  1438;  duc  do  Bretagne,  pair 
de  France,  comte  de  Richemont  et  de  Montfort,  1458; 
t 1488. 

Êp.  1®  1455,  Marguerite  de  Bretagne,  fille  de  François  1**, 
duc  de  Bretagne;  f 1460; — 2*  1471,  Marguerite  de 
Foix , fille  de  Gaston  IV,  comte  de  Foix  ; 1 1486. 


I 


François 

Bât.  de  Bretagne;  comte  de  Vertus,  1485; 
premier  baron  de  Bretagne.  (Tige  des 
comtes  de  Vertus.) 


Marie  de  Ilretagne- 
Elampes 

Née,  1424;  abbesse  de 
Fonievrault,  1457  ; 
t 1477. 


Catherine  de  Bretagne- 
Etarnpes 
t 1476. 

£p.  1438,  Guillaume  de 
Chàlon,  seigneur  d’Ar- 
gueil;  depuis  prince 
d'Orango. 
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COMTES  DE  CHAMPAGNE 

I"  Comte,  HERBERT  I"  (II  comme  comte  de  Vermandois) , 

Êp.  023,  Hildebranlt,  fille? de  Robert  I*r, 
l 


A LRf.U  T 

Comte  do 
Vermandois , 
943-988. 


IIe  ROBERT  dk  Vf.rmamdois 

Comte  de  Troyes  et  de  Meaux,  943;  prétendant  au  duché  de  Bourgogne,  950;  t 968. 

Êp.  I*  avant  958,  Adélaïde  de  Bâurgngne , tille  de  Giselbert,  duc  de  Bourgogne;  | vers  959; 
2®  yoo,  Ingeltrude\  tir.,  938. 


Ascii  ambaco  ne  Vermandois  Adélaïde  de  Vermandois 

Archevêque  de  Sens,  959;  t 968.  Êp.  l»  vers  980,  Lambert  d’Autun,  comte  de  Chalon-sur-Saône; 

+ vers  960  ; 

2®  GeofTroi  Grisegonelle,  comte  d'Anjou. 


2 

Eunis  !•» 

Comte  de  Blois,  do  Chartres,  de  Tours  et  de  Beauvais,  vers  978  ; + 995. 

Êp  Berthe  d'Arles , fille  de  Conrad  le  Pacifique,  roi  de  la  Bourgogne  transjurane  ou  d’Arles  ; mariée  en  secondes  noces  (995) 
k Hubert  de  France,  depuis  roi  do  France  sous  le  nom  de  Robert  11  ; répud.,  998;  t après  tooi. 


Tiiioal't  II 

Comte  de  Blois  et  de  Chartres,  995; 
t 1004  , sans  post. 


V*  EUDES  I*r  ( II*  comme 
Ne  vers  983  ; comte  de  Blois  et  de  Chartres,  1004; 
Êp.  1®  1003,  Mahaud  de  Normandie , Tille  de 
2®  1005  , Hennengarde  d' Auvergne  , fille 


2 

VIII®  THIBAUT  l®r  (Hf  commo  comte  de  Blois) 

Né  vers  1012;  comte  do  Saint-Florentin;  de  Blois.de  Chartres,  de  Tours,  etc.,  1037;  comte  de  Champagne,  1063; 

t 1089. 

Êp.  i*  Gertende,  tille  d’Herbert  Eveillechlen,  comte  du  Mans;  répud.,  1049;  mariée  en  secondes  noces  à Azzon,  marquis 

de  Ligurie; 

2®  vers  1069,  Adélaïde,  fille?  de  Raoul  le  Grand,  comte  de  Crépy  et  de  Valois;  mariée  en  secondes  noces  à Herbert  IY, 
comte  de  Vermandois;  t vers  noo. 


t 

Etienne-Henri,  le  Sage 

Comte  de  Meaux  et  de  Brie:  comte  de  Blois  et  de  Chartres,  1089;  se  croise,  1096  et  1101;  f 1102. 
Ep.  vers  1085,  Adèle  de  Normandie,  fille  de  Guillaume  le  Conquérant,  rot  d’Angleterre;  f 1138. 


Giillaumk  XIe  T'HBAUT  11  (IV  comme  comte  de  BloisL  le  Grand  Etiknnr 

Comte  d<*  Chartres;  déshérité.  Né,  1093;  conte  de  Blois,  de  Chartres  et  de  Brie,  1102;  Né,  1097:  comte  de  Morlain  et 
Ép.  Agnès  de  Sully,  fille  de  comte  de  Troyes,  1109;  comte  de  Champagne,  1125;  de  Boulogne;  rui  d’Angleterre, 

Gilon  II,  aire  de  Sully.  f 1 1 5*2.  H35;tH54. 

(Tige  de  la  maison  de  Ep.  1123,  Mahaud  de  Carinthie , fille  d’Engilbert  II,  duc  Ep.  Mahaud,  comtesse  de  B<>u- 
Sully-Cbampagne.)  do  Carinthie;  t après  1152.  # logne,  fille  d’Kuslache  III, 

| * comte  de  Boulogne;  f lis?. 


EU*  HENRI  1**,  LF.  Libéral 
Né,  H27;  comte  de  Cham- 
pagne et  du  Brie,  comte 
de  Meaux,  f |52;  se  croise, 
1147  et  1178  ; f 1181 
Êo.  1 164,  Marie  de  France, 
fille  de  Louis  le  Jeune , 
roi  de  France;  née,  1138; 
t U9I. 

! 


Thibaut  V,  lk  Bon 

Comte  de  Blois  et  de  Chartres,  1152;  séné- 
chal de  France,  1154;  se  croise,  1190; 
t 1191. 

Êp.  1®  Sybille  de  Chdleau-Renaud,  veuve  de 
Josxelin  d’Auneuu  ; 

2®  1164.  A lixde  France,  fille  de  l-ouis  VII, 
roi  de  France  ; née,  U49;  f 1174 


ÉTIilKIE 
Comte  de  San- 
cerre  en 
Berry.  (Tige 
des  comtes 
do  bancerrc.) 


Guillaume 

ATX  IlLASCIIFS  MAINS 

Né,  H34  ; évêque  de  Chartres, 
1165;  archevêque  de  Sens, 
1168;  de  Reims.  1176  ; car- 
dinal 1 (79;  ministre,  1183; 
régent  du  royaume,  1190; 
1 1202. 


XIII*  HF.NRI  II , LE  JEUNE  2 

(V.  tableau  LXXXIX. ) I ons  de  Blois 

Comte  de  Clermont,  vers  1184;  comte  de  Blois  et  de  Chartres,  1191;  sc  croise,  1199;  comte 
de  Nicéc,  en  Bilhyuic;  f 1205. 

Ep.  avant  1184,  Catherine  de  Clermont,  fille  de  Raoul  de  Clermont  en  Beauvaisis, 
connétable  de  France;  vivait  encore,  1208. 
I 


TniBAt'T  VI,  LE  JEI'NF. 

Comte  de  Blois,  de  Chartres  et  de  Clermont,  1205;  + 1218,  sans  post. 

Êp  i®  Mahaud  d'Alençon,  fille  de  Hubert  111,  comte  d'Alençon; 

2®  Clémence  des  Boches , fille  de  Guillaume  des  Roches,  sénéchal  d’Anjou;  mariée  en  secondes  noces  à Geoffrui  IV, 

vicomte  de  Ch&ieaudun. 

A la  mort  de  Thibaut  VI,  le  comté  de  Blois  échut  en  partage  A Marguerite  de  Blois,  et  («lui  de  Chartres,  à Élisabeth  do  Bluis. 

tantes  de  ce  prince. 
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ET  DE  BLOIS 


comte  de  Yennandois,  902;  comte  de  Troyes,  923;  -j-  943. 


mi  do  France; rit.  encore,  93t. 

— T 


lit*  HERBERT  11,  DK  Vf.kmvxdois 
Comte  de  Troues  ou  de  Champagne,  et  de 
Meaux,  968;  t 993. 

Êp.  951,  Ogive,  tillo  d’Edouard  l*r,  roi  d’Angle- 
terre,  et  veuve  de  Charles  le  Simple,  roi  de 
France. 

I 


Ml'CUCS 

t)E  VERMAXDOIS 
fié  vers  921  ; ar- 
chevêque do 
Heinis,  9)5. 


Alix 

de  Vermandois 
+ 960. 

£p.  Arnould  Iar, 
comte 
de  Flandre. 
(V.  Flandre.) 


IV*  ETIENNE  I" 

Comte  de  Champagne,  993*,  t 1019,  sans  post. 
Êp.  .4/i.r  ; tiv.,  996. 


Ledgarde  de  Vermandoit 
f après  978. 

Êp.  i*  Guillaume  l.ougue-Êpce,  duc 
de  Normandie  ; f 94); 

2°  vers  943,  Thibaut  1»,  ie  Vieux 
et  le  Tricheur,  comte  de  Blois, 
de  Chartres  et  de  Tours,  fils 
de  Gerlon,  seigneur  de  Blois; 
t vers  978. 


2 


2 


H loues  de  Chartres  Emma 

Archevêque  de  Boarges,  955;  t 995.  Ép.  Guillaume  IV,  Fierabras,  duc  de  Guienne  et  comte  de  Poitiers. 


comte  de  Blois?,  le  Cbampf.sois  Roger  de  ÎIiois 

comte  de  Champagne,  1019;  t 1037.  Chancelier  de  Franco,  9»S  ; êvèquo  de  Beauvais,  298; 

Richard  l**,  duc  de  Normandie;  f sans  post.;  t |022. 

de  Robert  l*r,  comte  d'Auvergne;  f 1040. 


2 2 2 
YI*  ÉTIENNE  II,  comte  de  Champagne,  1037;  + 1048.  Aliénor  Be<the 

Ep.  Adèle , tille  de  Richard  II,  duc  de  Normandie.  Ep.  Raoul  le  t 108S. 

1 Grand, comte  Êp.  i*  (027,  Alain  III,  due 

" de  Crépy  et  de  Bretagne  ; 

VII*  EUDES  II  de  Valois.  2°  Hugues  II,  comte  du 

Comte  de  Champagne,  1048;  privé  de  ses  Etats  par  son  oncle  Thibaut,  1063  ; Mans;  + io5i. 

se  retire  en  Normandie;  comte  d'Aumale;  f après  1063. 

Ep.  Adélaïde , fille  de  Robert  le  Diable,  duc  de  Normandie  (Tige  des 
comtes  d'Aumale.) 


2 2 
Philippe  IX*  EUDES  III 

Evêque  de  Châlons-sur-Marne , 1003  ; Kc,  1077;  comte  de  Champagne,  1089; 

i 1 ioo.  t vers  1092,  sans  ail. 


Henri  if  g h au  d Lithuite  Eléonore 

Evêque  de  Winchester,  fM20.  Êp.  Milun  II.  deMont-  Viv.,  1142. 

1139;  f 1171.  Ep.  Richard,  comte  do  lhery,  seigneur  de  Ép.  Raoul  le  Vaillant, 

Cbcstcr;  f H20.  II ray-sur  Seine  et  comte  de  Verman- 

▼icomte  de  Troyes.  dois. 


Agnès 

Dame  de  l.ignycn 
Barrois;  vivait, 
1 1 97. 

Ep.  Renaud  U, 
le  Jeune,  comte 
de  Bar-leDuc; 

; ii7o. 


Marie 

Abbesse  de  Fon- 
tevrauh  ( dio- 
cèse de  Poi- 
tiers), 1207; 
t vers  1209. 

Ép.  Eudes  11,  duc 
de  Uuurgoguc 


Élis'ibeth 

Ép.  1*  1140,  Roger, 
duc  de  Fouille,  fils 
de  Roger  K roi  do 
Sicile;  f n49; 

2°  Guillaume- Gouet, 
seigneur  du  Mont- 
miralt;  f vers  1 170. 


Mahaud  Alix  on  Adèle 
Êp.  Ho-  Reine  de  France  ; rc- 
trou  III,  gente,  1190;  f 1206. 
comte  du  Ep.  1100,  Louis  le 
Perche;  Jeune,  roi  de  France. 
1 1191. 


2 

Marguerite 


(V.  tabl.  LXXXIX-) 


2 

Elisabeth 


2 

X*  HUGUES  I*' 
Comte  de  Champagne,  vers 
1092;  cède  le  comté  de 
Champagne  à son  ne- 
veu Thibaut,  et  se  lait 
templier,  1125;  f 1126. 
Ép.  1°  1095,  Constance  de 
France , fille  de  Phi- 
lippe l*r,  roi  de  France; 
répudiée,  1104  î 
2*  Vers  1110,  Elisabeth 
de  Mâcon,  fille  d'Etienne 
lo  Hardi,  comte  de  Mâ- 
con; née  vers  (190. 

I 


Eudes  le  Champenois 

Né,  1122;  seigneur  de 
Chsmpliue , de  Quin- 
gey  , etc.  ( Franche  - 
Comté); 

Ep.  (137,  Sybiüe , nièce 
do  Josbert  11,  de  La- 
ferté,  vicomte  de  Dijon. 
(Tige  de  la  maison  de 
ChampliUc-  ' 
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COMTES  DE  CHAMPAGNE  ET  DE  BLOIS  (Suite); 

XI*  THIBAUT  le  Grand,  comte  de  Champagne, 


XII*  HENRI  LS  Libéral,  comte  de  Champagne,  et  Marie  de  France 


XIII*  HENRI  11,  le  Jeine 


XI Y*  THIBAUT  III  Scolastique  Marie 


Comte  palatin  de  Champagne  et  de  Rne, 
liai;  cède  ses  comte*  k son  frère, 
ci  se  croise,  u»o;  rot  de  Jéruaalem, 
f 192;  t Itn. 

Ep.  H92,  habtlle,  reine  de  Jérusalem  et 
de  Chypre,  fille  d'Amaury  I**,  roi  de  Jé- 
rusalem; femme  séparée  deHumfroi  111, 
de  Tlioron,  connétable  de  Jérusalem,  et 
trouve  de  Conrad,  marquis  de  Tyr  ; rua- 
rivt  eu  quatiième»  noce*  (H97),  & 
Amauti  H,  roi  de  Jérusalem,  puis 
de  Chypre;  + 1205. 


Alix 

Reine  de  Chypre  ; 

t 12*6. 

£p.  1°  1208  , Hu- 
gues I**,  de  Lu- 
signan , roi  de 
Chypre; 

2*  Raoul  de  Soit- 
s.4is,  seigncuPde 
Cœuvre*. 


Philippine 
Viv.  encore,  1236. 
£p.  1 2 1 $ , Erard  I", 
de  Bnenne,  sei- 
gneur de  Rameru 
eide Veniey;  pré- 
tendant aux  com- 
tés de  Champagne 
et  de  Brie,  1215- 
1221. 


Né,  1177 , comte  palatin  de  Champagne  t 1218. 

«do  Bri.,  1197 ; 1 1201.  Ep.  (iailtaun»  V, 

£p.  1195;  Blanche  de  Navarre , fille  cornu*  de  Vienne 
de  Sanebe  le  Sage,  roi  de  Navarre;  et  deUàcou. 
t 1229. 


Nce,  1174;  t 120*. 
£p.  1185,  Baudoiu  IX, 
comte  de  Flandre  et 
de  Hainaut,  depuis 
ent pereur  de  Con- 
stantinople. 


XV*  THIBAUT  IV  (l«  comme  roi  de  Navarre),  le  Posthume  et  le  Grand 
Né  posthume,  1 201  ; comte  de  Champagne,  1201  ; roi  de  Navarre,  123*;  cède  au 
roi  U suxeraincté  des  comtés  de  Blois  et  de  Chartres,  123*  ; se  croise,  1239  ; 
t 1253. 

£p.  1*  1220,  GertruJe  de  I>agst<ourg,  fille  d'Albert,  comte  de  Metz,  et  veuve  du 
Thibaut  K duc  de  Tx>ri amc  ; mariée  en  troisième*  noce*  à Frédéric, 
comte  de  Libanais;  f 1225: 

2*  1222,  Aunes  de  llcaujeu , fille  de  Guichard  IV,  site  de  Bcaujeu;  t 123 1 : 

3V  1332,  Marguerite  de  Bourbon,  fille  d'Arcbatnbaud  >111,  aire  de  Bourbon; 
régente  de  Navarre,  1253;  i 1258. 


2 


8 


3 


3 


3 


Blanche 
1 1283. 

Eu  .1236,  Jean 
le  Roux, duc 
deBreugne. 


XVI*  THIBAUT  V (Il  comme 
roi  de  Navarre),  le  Jeune 

Né,  1237;  comte  do  Champagne 
et  de  Brie,  et  roi  de  Navarre, 
1253;  se  croi*c,1270;  f 1270, 
sans  posL 

£p.  1255,  Isabelle  de  France, 
fille  de  saint  Louis;  née, 
12*1;  t 1271. 


XVII*  HENRI  111,  LE  Gros 
Comte  de  Rosnay  ; comte  de  Champagne 
et  de  Brie,  et  rui  de  Navarre,  1270  ; 
1 1274. 

Ep.  1269  , Blanche  d'Artois,  fille  de 
Rober  t 1*',  comte  d'Artois,  mariée  en 
secondes  noces  ( 1275  ) à Edmond 
d Angleterre,  comte  de  Lancasire,  fils 
d’Henri  III,  roi  d’Angleterre; f 1302. 


Marguerite 
de  Pka carre 
Vif.  encore, 

1304. 

£p.  1255,  Fer- 
ry III,  duc  de 
Lorraine. 


Béatrix 
de  Champagne 

t 1295. 

£p.l358,HugucslV, 
duc  de  Uourgogue; 
1 1272. 


XXTIll*  JEANNE  I" 

Née,  1273  ; comtesse  de  Champagne  et  de  Brie,  et  reine  de  Navarre,  127*  ; reine  de  France,  1285  ; f i30S. 

Ep.  128*,  Philippe  de  France,  dit  le  Bel,  depuis  roi  de  France.  (Par  ce  mariage,  les  comtés  de  Champagne  et  de  Brie  entrèrent 
dan*  la  maison  de  France;  Us  lurent  réunis  à la  couronne  par  le  roi  Jc&u  en  1361.) 


Loti*  l*r,  DE  ClIATILLON 
Comte  de  Blois  et  de  Duuols,  13*2;  f 1346. 

£p.  avant  1342,  Jeanne  de  Hainaut , comtesse  de  Suisse  rts,  fille  de  Jean  de  Uaiaaut,  seigneur  de  Beaumont;  f 1330. 


Lotis  H,  DE  ClIATILLON 
Comte  do  Blois  et  de  Dunois,  1346; 
t 1372.  sans  ail. 


Jean  U,  de  Cuatillcn 

Comte  de  Blois  et  de  Danois,  1372;  s'établit  en  Hollande;  duc  do 
Gueidres,  1372;  1 1381,  sans  posl.  légil. 

Ep.  1372.  Mathilde  de  ( iueldre,  fille  de  Renaud  l*r,  duc  do  Gueldre,  veuve 
de  Godclrol  de  He.nsberg , et  do  Jean  U,  comte  de  Clèves. 
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COMTES  DE  BLOIS  DE  LA  MAISON  DE  CHATILLON 

et  Mahaud  de  Carinthie.  (V.  tabl.  LXXXVIII.) 

J 


Tu i haut  le  Box.  comte  do  Blois,  et  Alix  de  France 

I 


Marguerite  de  Blois  Elisabeth  de  Blois 

Comtesse  de  Blois,  1218;  f 1230.  Comtesse  de  Chartres,  1218;  f vers  1249. 

Ép.  1°  Hugues  III,  d’Oi>T  , seigneur  de  Monlmlruil,  £p.  l»  Sulpice  III,  seigneur  d'Amboise; 

châtelain  de  Cambrai;  2*  avant  1324,  Jean  d’Oisy,  seigneur  de  Muntmirail  ; f vers 

2*  Ottun  11,  comte  de  Bourgogne;  1240,  sans  posu 

3»  Gantier  11,  seigneur  d’Avcsne;  se  croise,  I _ 

1218  et  1248  ; f 1249. 

Mahaud 

Dame  d'Amboise;  comtesse  de  Chartres,  vers  1249;  t 1268, 
sans  posL 

Ép.  1°  Richard,  vicomte  de  Beaumont; 

2*  Avant  1253,  Jean  U,  le  Bon,  c«  mie  de  Soissons;  comte  de 
Chartres,  vers  1253  ; f 1269. 


3 

Marie  d' A veines 
Comtesse  de  Blois,  1230;  1 1241. 

£p.  1225,  Hugues  !•',  de  Ch&ülloo,  oomte  de  Saint-Paul,  fils  de  Gaucher  III,  comte  de  Saint-Paul;  comte  de  Biol#,  1230; 

t 12**8. 


Jean  l<r,  de  Cuatillon 

Comte  de  Blois,  1241  ; de  Chartres,  vers  1268  ; 1 1279. 

£p.  1253,  Alix  de  Bretagne,  fille  de  Jean  1",  duc  de  Bretagne. 


Jeanne  de  ChâtiUon 

Née,  1254;  comtesse  de  Blois,  de  Chartres,  de  Danois  ; 

1 1292,  sans  post. 

£p.  1272,  Pierre,  comte  d’Alençon,  cinquième  fils  de  saint  Louis;  + 1284. 


Guy  III,  de  Cuatillon 
Comte  de  Saint- Paul;  se  croise,  1270, 

1 1289. 

£p.  Mahaud  de  Brabant , Allé  de  Henri  II, 
duc  de  Brabant,  et  veuve  de  Ilubcit  de 
France,  comte  d'Aruds;  f 1288. 


Hugues  db  Cuatillon 
Comte  de  Blois  et  de  Danois,  1292; 
t ver*  1307. 

Ép.  1287,  Beatrix  de  Flandre,  fille  de  Gui 
de  Dampierre,  comte  de  Flandre,  et  d'Isa- 
belle de  Luxembourg;  f 1303. 


Gui  de  Cuatillon 

Comte  de  Saint-Paul,  grand  bouteiller 
de  France; f 1317* 

£p.  1292,  Marie  de  Brttagnet  fille  do 
Jean  U,  duc  de  Bretagne. 


• Gui  1»,  db  Cuatillon 

Comte  do  Blois  et  de  Dunuis,  vers  1307  ; f 1342. 

£p.  1309,  Marguerite  de  Valois , fille  de  Charles  de  France,  comte  de  Valois;  t 1342. 


Beatrix  de  Chdtillon 
£p.  Jean  l*r,  de  Hriennc, 
comte  d'Eu  , fils  d’Al- 
phonse de  llrien  ue , 
cLambiier  de  France. 


ClURLES  DR  BLOIS,  LE  SAINT 

Duc  de  Bretagne. 

(Tige  des  comtes  de  Penlhièvre.) 


Marie  de  Chdtidon 
Comtesse  do  Guise,  1334. 

£p.  vers  1334,  Raoul,  duc  de  Lorraine,  fils  de  Ferri  IV,  duc  de  Lorraine. 


Gui  II,  de  Cuatillon 

Comte  de  Soissous,  1 361  ; comte  de  Blois  et  de  Dunuis,  138 1 
f 1397,  sans  posu 

Ep.  1374,  Marie  de  Samur,  fille  de  Guillaume  1er,  comte  de  Namur;  mariée  en  secondes  noces  (1406)  A Pierre  Brcbanl, 
seigneur  de  Laudreville,  chevalier  de  l’iiùleJ  du  eue  d Oricaru. 


Louis  db  Cuatillon 

Comte  de  Dunois  et  seigneur  de  llomarantin;  f 1391,  sans  post. 

Ep.  1316,  Marie  de  Berry , fille  de  Jean  de  France,  duc  de  Berry;  f 1434. 

Louis  XII,  peut- ois  de  Louis  de  France,  duc  d’Orléans,  réunit  ie  comte  de  Biuis  & la  couronne  en  i«w  J 
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HISTOIRE  DE  FRANCE 


I"  Prince.  LOUIS  I",  de  Bourbon,  septième  fils  de  Charles 

Né,  1530;  gentilhomme  Je  la  chambre  du  roi;  prince  de  Coudé;  pair  de  France,  duc  d’Enghien, 

1550;  général  et  colonel  de  l'infanterie,  1559; 
Êp.  1*  1551,  Éléonore  de  Roye,  fille  de  Charles,  lire  de  Koye,  comte  de  Kouci;  née,  1535;  + 156*; 


I 

II»  HENRI  l*f,  de  Bocrbo* 

Né,  1552;  prinre  de  Condé.  I5P9  ; dur  d’Enghien,  pair  de  France,  gouverneur  de  Picardie:  + 1588 
Êp.  1572,  Marie  de  Cle  r«,  fille  de  François  l*r,de  Clève»,  duc  de  Nevers;  + 157*  ; — 2»  1586,  Charlotte-Catherine 
de  La  Trémoitle,  fille  de  Louis  III , seigneur  de  la  Trémoiltc,  duc  de  Tlionars  ; noe,  1566;  f 1629. 


2 

III»  HF.NRÏ  11,  DR  noiRBOK 

Né  posthume,  1588;  prince  de  Condc,  i5»»;  premier  prince  du  sang,  pair  et  grand* 
maure  de  France,  duc  d'Enghien,  du  Munimorency.  etc.;  héritier  présomptif  de  la 
couronne,  1595;  gouverneur  de  Bourgogne;  do  Guyenne,  1596;  prisonnier  d'Etat, 
1616-1619;  grand  veneur;  gouverneur  de  Berry  et  de  Bourbonnais,  1622  ; gouverneur 
de  Lorraine,  1635  ; géuêral  de  l'armee  de  Franche-Comté,  1635;  chef  des  Compila, 
16*3;  + 16*6. 

Êp.  1609,  Charlotte-Marguerite  de  Montmorency , fille  de  Henri  l»%  duc  de  Montmorency, 
connétable  de  France;  née,  1593  ; f 1650. 


IV»  LOUIS  II,  de  Boorbos  (le  Grand  Condé) 

Duc  d'F.nghicn;  né,  162!  ; commande  l’armée  de  Flundre,  16*3;  général  en  Allemagne,  16*4-16*5;  gouverneur  de  Cham- 
pagne eide  Brio,  1644  ; prince  de  Condc  et  grand-maître  de  France,  1646;  gouverneur  de  Bourgogne,  de  Bresse  eide  Berrv, 
1646;  commandant  de  l'armée  de  Catalogne,  1 647  ; de  celle  de  Flandre,  1648;  prisonnier  d Etat,  1650, 1651  ; gouverneur  do 
Guyenne,  1651  ; commandant  de  l'armée  de  Hollande,  1672  \ f 1686. 

Êp.  16*1,  Claire -Clémence  de  Maillé , fille  d’Urbain  de  Maillé,  marquis  de  Brëxé,  maréchal  de  France  ; 

née,  1628  ; + 1694. 

! 


E'éonore  de  Rourbon 
Née,  1587  ; +1619. 

Fp.  i6oe,  Philippe-Guillaume 
do  Nassau  , prince  d’Orange; 

t 1618. 


V»  HENRI-JULES  DE  Bourbon 

Duc  d'Enghien;  né,  1643*,  grand-matire de  France,  1660;  brigadier  de  cavalerie,  1668;  maréchal  de  camp,  1672;  lieutenant 
général,  1673;  prince  de  Condé,  1G86;  duc  de  Bourbon  ; commandant  de  l'armée  de  Flandre,  1692  ; + 1709. 

Ep.  1663,  Anne  de  Bavière,  fille  d Edouard  de  Bavière,  prince  palatin  du  Rhin  ; née,  1648  ; + 1723. 


Marie -Thérèse  de  Bourbon 
(Mlle  de  Bourbon) 

Née,  1666;  + 1732. 

Êp.  1688,  François-Louis  de  Bour- 
bon, prince  de  Conii. 


VI»  LOUIS  III,  de  BoinBON 

Né,  1668;  gouverneur  de  Bourgogne,  1685  ; maréchal  de  camp,  1600  ; lieutenant 
général,  1692;  duc  de  Bourbon,  prince  de  Condé,  d'Enghien  et  de  Moutmorency, 
1709  ; f 1710. 

Êp.  1685,  Louise-Françoise  de  Bourbon  (Mlle  de  Nantes),  fille  naturelle  de  Louis  XIV; 
née,  1673; 1 17*3. 

I 


Marie -Anne-Gabrielle- 
Blionore  de  Rourbon 
Née,  1G9«:  religieuse  à Fon- 
tevrault,  1707  ; abbesse  de 
Nt-Anioine  des  Champs, 
1723; + 1760. 


VII»  LOUIS-HENRI  DR  Rot-hBOJi 

Duc  d'Enghien;  né,  1692;  prince  de  Condé,  duc  de  B«urbou  et  de  Guise,  pair  et  grand-ninlire 
rie  France,  et  gouverneur  de  Bourgogne.  1710  ; colonel  et  maître  de  camp  des  icgiments  de 
Condé,  1710;  commandant  de  la  cavalerie  rie  l’armée  de  Flandre,  17i2;  maréchal  de  cunip, 
1713;  chef  du  conseil  de  regence,  t ? 1 S : lieutenant  général,  17 18;  premier  minière  d’Eiai, 
1723;  grand-maître  et  surintendant  général  des  postes,  172*;  im»tre-de-camp  du  régiment 
de  dragons  do  Condé,  1731  ; + 17*0. 

Êp.  1®  1713.  Marie- Anne  de  Bourbon . fille  de  François-Louis  de  Bourbon,  prince  do  Conti; 

+ 1720,  sans  post.;  — 2°  1728,  Caroline  de  Hesse  Rhinfelds-Rothenbourg  ; + 1741. 


1 

IX*  I oois -H  EN  RI- Joseph  df.  Bourbon;  né,  1756;  duc  de  Bourbon-Condé,  du  vivant  de  son  père;  pair  de  France,  grand- 
maître  de  la  maison  du  roi, colonel  général  de  l’infanterie  française;  maréchal  de  camp,  178o;  émigre,  1789  ; sert  dans 
l’armée  des  émigrés,  1792;  sert  en  Bu.-sie  et  sur  le  Rhin,  1795-97;  prince  de  Condc,  is  i a ; i 1830. 

F.p.  !77o.  Louise-Marie  Thérèse  ■ Bat  hilde  d Orléans,  tille  de  Philippe,  duc  d'Orléans;  utie,  1780;  + 1822. 


Lu I'IS-Antoine-Hbnm  t»ü  Roi  rrum-Cündë  ; duc  d’Enghien  ; né.  1772  ; émigré,  1789;  sert  «iana l'arinee den émigrés.  1792  1797, 
1800-1  Sut  ; arrêté  par  ordre  de  Napoléon  I*',  fso*  ; prisonnier  à Yiiiccnnes,  2o  mars  1804  ; + 21  mars  i»o4,  .«ans  post. 
Êp.?  1794,  Clémentine  Caroline-Henriette,  fille  du  Charles-Jules,  prince  do  ftohuu- Uocbef on  ; uee,  1786  ;+  llio. 


XG 


Digitized  by  Google 


37e  TABLEAU  — PRINCES  DE  CONDE 


457 


de  Bourbon,  duc  de  Vendôme,  et  de  Françoise  d’Alençon. 

marquis  de  Conli,  comte  de  Seissous,  gouverneur  do  Picardie;  colonel  général  de  la  cavalerie  légère, 
chef  du  parti  protestant,  1562;  f 1 569. 

— 2"  1565,  Françoise  d'Orléans,  fille  de  François  d'Orléans,  marquis  de  Kothelin;  f 1601. 


François  de  Bourbon 

Né,  tôSs;  prime  de  Conti,  «Oift- 
rain  dc  Château regnault,  che- 
valier des  ordres  du  roi,  gou- 
verneur d’Auvergne;  de  Paris, 
1595;  du  Dauphiué  ; f 161%, 
sans  post. 

Ep.  1°  1582,  Jeanne  de  Coétne, 
tille  de  Louis  de  Coéme,  sei- 
gneur de  Lucé,  et  veuve  do 
Louis , comte  de  Monlafic  ; 
t 1601  ; 

2°  1605,  Louise-Marguerite  de 
Lorraine,  comtesse  d'Eu,  Bile 
de  Henri  l*r,  duc  de  Guise  ; née, 
1577  ; msriée  en  secondes 
noces  au  maréchal  de  Bassom- 
pierrc;  t 1631. 


Charles 

M 

Bourbon 
Né  , 1562; 

arebev. 
dc  Itouen, 
1582; 
cardinal, 
1583; 
t 1594. 


2 

Charles  de  Bourbon 

Né,  1566;  comte  do  Soissons  et  de  Dreux,  pair  et  grand  maître  de  France, 
gouverneur  de  Dauphmé  et  dt*  Normandie;  f 1612. 

Ep.  1601,  .dune,  cormesse  de  Monlafic  ; f 1644. 


Louise  de  Bourbon 
Nee, 1603; t 1637. 

Ep.  1617,  Henri  If, 
duc  de  Longueville; 
marié  en  secondes 
noces  (1642  là  Anne- 
Geneviève  de  Bour- 
bon. (V.  ci-des- 
sous.) 


I 


Louis  de  Bourbon 
Né,  1601;  comte  de 
Solfions,  de  Cler- 
mont, de  Dreux; 
pair  et  grand  maî- 
tre de  France,  gou- 
verneur de  Dauphi- 
né; de  Champagne 
ci  de  Une,  1635- 
37; f 1641. 


Marie  de  Bourbon 

Née,  1606;  f 1 692. 

Ep.  1625,  Thomas- 
François  de  Savoie, 
prince  dc  Cangnan, 
grand  - maître  de 
France;  tils  de 
Charles  - Emma- 
nuel Ier,  duc  de  Sa- 
voie; | 1656. 


Armand  ns  Bourbon 
Prince  de  Conli  (Tige  des  princes  de  Conli.) 


Anne  - Geneviève  de  Bourbon 
(la  duchesse  de  Longueville) 

Née,  1619;  f 1679. 

Ep.  1642,  Henri  II, d’Orléans,  duc  de  Longueville,  fils  d'Henri  lar,  d'Orléans, 
duc  de  Longueville  ; ne,  1595;  1 1663. 


Anne- Louise-Bénédicte  de  Bourbon 
( Mlle  d'Engbien , puis  de  Cbarolait-) 
Nee, 1676; f 1753. 

Ep.  1692,  Louis-Auguaie  dc  Bourbon, 
duc  du  Maine,  bàt.  de  Louis  XIV. 


Marie- Anne  de  Bourbon 
(Mlle  de  Montmorencv,  puis  d’Engbien) 
Née,  1678;  f 1718. 

Ep.  1710,  I«ouis- Joseph,  duc  de  Ven- 
dôme; f 1712. 


Julie  de  Bourbon 

(Mlle  de  Guenany);  fille  naturelle; 
née,  1668;  légil.,  1692;  abbesse  du 
Maubuisson  ; f 1710. 

Ep.  1696,  Armand  del’Esparre  de  Ma- 
daillan,  marquis  de  1.uss«y,  lieute- 
nant pour  le  roi  dans  les  prov.  du 
Bresse  et  Bugcy. 


Louise -Élisabeth 
de  Bourbon 
(Mlle  de  Charolais, 
puis  de  Bourbon) 
Nec,  1693. 

Ep.  1713,  Louis- Ar- 
mand de  Huiirhull, 
prince  de  Conti. 


Marie-Anne  de 
Bourbon 

(Mlle  dc  Clermont) 
Née,  1697  ; surin  - 
tendante  de  lu  mai- 
son de  la  reine, 
1725;  f 1741. 


Chaules 
de  Bourbon 
Comte  de  Charoiais; 
né,  1700;  chevalier 
des  ordres  du  roi, 
1720; pair  de  Fran- 
ce, gouverneur  dc 
Tourrainu;  f 1760, 
suns  ail. 


Henriette- Louise- 
Marie  - Françoise  - 
Gabrielle 
de  Aourôon 
(Mlle  de  Yernian- 
dois) 

Née,  1703  ; abbesse 
de  Beaumont  - lès- 
Tours. 


Èliealreth- 
Alejandrine  de 
Bourbon 
(Mlle  de  Gcx,  puis 
dc  Sens) 

Nec,  1705; 
t 1765. 


Louis  de  HounnnN 

Comte  de  Clermont; 
ne,  1709:  généra- 
lissime dc*  armées 
du  rui;  f 177 1. 


2 

VIII*  LOUIS-JOSEPH  de  BounnoN 

Né,  1736;  prince  de  Condc,  duc  de  Bourbon,  pair  dc  France,  grand-maître  de  la  maison  du  roi,  1740;  colonel  général  dc 
l’infant;  gouvern.  do  Bourgogne  et  de  Bresse,  1754  ; maréchal  de  camp,  1758  ; lieul.  génér.,  1758;  minniamlunt  delà 
cavalerie  en  Allemagne,  i"5»;  émigré,  1789;  commandant  de  l’armée  des  émigres  ou  de  Condé,  1793-97;  passe  au  service 
de  la  Bussic,  1797;  commandant  de  l’armée  de  Condé,  pour  la  seconde  fois,  lsuo;  t 1818. 

Ep  1°  1753,  Ckarlotte-Godefride-Klisabeth  de  Rvhan-Soubise,  fille  do  Charles  de  K-lmn,  prince  do  Soubise,  maré.  hul  de 
France;  née,  1 737  ; t i76o;  — 2°  1798,  Catherine  de  Brignole,  princesse  douairière  de  Monaco,  fille  du  patricien  Joseph- 
Maric  de  Brignole  ; née,  1737  ; t 1813.  sans  post. 


1 

Louise -A  délai  de 

Princesse  de  Condé  ; née,  1758;  abbease  de  Rcmiremonl,  1786  ; t 1824. 


Digitized  by  Google 


458 


HISTOIRE  DE 


PRINCES  DE 

ARMAND  DE  BOURBON,  Cl»  de  Henri  U,  prince 

Né,  1629  ; prince  de  Conti,  comte  de  Pesenas;  généralissime  de 
général  des  armées  en  Catalogne,  1655  ; grand- maître  de  France,  1656  ; commandant  de  l'armée 
£p.  1054,  Marie-Anne  Martinoxsi,  nièce  du  cardinal  Mazurin,  fille  du  comte  Jérôme 


LOUIS- ARMAND  l«r,  DS  BOURBON 

Né,  1601;  comte  de  Pezcnaa;  prince  dcConti  et  pair  de  France,  1G66; 

+ 1685,  MUS  postérité. 

£p.  1680,  Marie -Ann*  de  Bourbon  (Mlle  de  Blois),  tille  naturelle  de  Louis  XIV  ; f 1739. 


Marie-A  une 
de  Bourbon 
(Mlle  de  Conti) 
Née,  t689; 

■t  1720» 
sans  postérité. 

£p-  1713, 
Louis-Henri 
duc  de  Bourbon. 


LOUIS-ARMAND  II,  db  Bourbon 

Né,  1695;  comte  de  la Marche  duc  de  Mercœur^  comte  tfAlais  ; prince  de  Conti  et  pair  de  France,  1109; 
maréchal  de  camp,  1713;  gouverneur  du  Poitou  et  membre  du  couseil  de  régence,  1717 , Ueuteuaul 
général,  1719;  f 1727. 

£p.  1713,  f.ouiee- Elisabeth  de  Bourlon-Condi , fille  de  Louis  III,  prince  de  Condé,  duc  de  Bourbon. 


LOUIS-FRANÇOIS  DE  Bourbon 

Né,  1717;  comte  de  1a  Marche,  duc  de  Mcrcocur,  comte  d’Alais,  etc.;  prince  de  Conti  et  pair  de  France, 
1727;  généralissime  des  années  d'Espagne  et  d’Italie,  174%  ; grand-prieur  de  France  de  l'ordre  de 
Malte,  1749;  1 1770. 

£p.  1732,  Louise-Diane  d'Orléane  (Mlle de  Chartres),  fille  de  Philippe  II, duc  d’Orléans;  née,  (716;  1 1736. 


LOUIS -François- Josepu  ne  Bourbon 

Né,  1734;  comte  de  la  Marche;  lieutenant  général,  1756;  prince  de  Conti,  pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du 
roi,  1776;  colonel  du  régiment  de  Conti  ; gouverneur  du  Berry  ; t 1814,  saus  postérité. 

£p,  1759,  F or  lunée- Marie  d'Este , fille  de  François-Marie,  duc  de  Modône;  née,  1731  ; divorcée,  1776;  1 1603. 


SEIGNEURS  DE  COURTENAY  ET 


PIERRE  DE  FRANCE,  1"  du  nom,  seigneur  de  Courtenay  et  de  Montargis, 

Né,  1123;  se  croise, 
Ep.  après  1150,  Isabelle  de  Courtenay , fille  de 


PIERRE  11 

Seigneur  de  Courtenay  et  de  Montargis;  comte  de  Nevers  et  d’Auxcrrc, 
1184;  se  croise,  1190;  empereur  de  CousianCinople,  1216;  1 1219. 

£p.  1°  116%,  Aynès , comtesse  do  Never»  et  d’Auxerre,  fille  de  Gui,  comte 
de  Nevers  et  d’Auierrc;  comtesse  de  Tonnerre.  1161; f 1192; 

2*  1193,  Yolande  de  Uainaut,  tille  de  Baudouin  V,  comte  de  llaiuaut; 
régente  do  Constantinople,  1217 ; t 1219. 


Robert 

Boutciiler  de  France,  1223; 
t 1239. 

£p.  vers  1215,  Mahaud  Je 
Mehun,  fille  de  Philippe, 
seigneur  de  Mehun. 


Guillaume 
Seigneur  de  Taniay; 

t vers  (246. 

£p  Adeline  de  Noyer  s, 
fille  de  Clérembaut 
l*r,  sire  de  Noyers. 


I 

Mahaud  I ** 


2 

Philippe 


Comtesse  de  Nevers  et 
d’Auxerre,  1192;  t 1257. 
Ep.  1*  1199,  Hervé  IY,  sei- 
«iieor  de  Donxi  ; + 1223; 
2*  1226,  GuigUC*  V.  comte 
de  Forez;  se  croise,  1239; 
1 1241,  sans  postérité. 


1 

Agnès  de  Donxi 
Comtesse  de  Nevers  ; 
t 1225. 

£p.  1223,  Gui  1",  de  Cbfi- 
tillon,  comte  de  Saint- 
Paul;  f 1226. 


Marquis 
do  Namur; 

refuse 
la  couronne 
de  Cous  un  - 
lin. -pic , 
1218; 
t V*20, 
sons  alliance. 


2 2 
ROBERT  I»  BAUDOUIN  U 

Empereur  de  Constantinople,  Né  ompe^de  Constantinople,  1228  ; 

1219;  1 1228.  £p  {214  y Marie  de  Brienne , fille  de  Jean  do 

Brienne,  roi  de  Jérusalem;  vivait  encore, 
1275. 

( 

Philippe  l«r 

Né.  1243;  empereur  titulaire  do  Constantinople;  1 1274. 

£p.  1273,  Beatrix  de  Sicile , fille  de  Charles  l*r,  roi  du  Naples  et  de  Sieile. 


Catherine 

Impératrice  titulaire  de  Constantinople,  dame  de  Courtenay;  f 1308. 
Ep.  1302,  Charles  do  France,  comte  de  Valois  et  roi  d'Aragon, 
fils  de  Philippe  le  Hardi,  roi  de  France  ; f 1325. 
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BOURBON-CONTI 

de  Condé,  ot  de  Charlotte  de  Montmorency.  (V.  tabl.  XG.) 

l’armée  de  la  Frunde,  164»;  pair  de  France  ; prisonnier  d’Êtal,  1660-1051; 
d’Italie,  1657;  gouverneur  du  Languedoc,  1660;  f 1666. 

Martiuüzzi,  gentilhomme  romain;  née,  1637;  t 1673. 


FRANÇOIS-LOUIS  DB  BOURBON,  LB  GRAND 

Né,  1664;  prince  de  la  Rochc-sur-Yon  ; prince  de  Cooli  et  pair  de  France,  1685;  comte  de  la  Marche,  puis  de  Clermont; 
maréchal  do  camp,  1690;  lieutenant  général,  1693;  f 1709. 

Êp.  1688,  Marie-Thérèse  de  Bourbon- Coude  (Mlle  de  Bourbon),  fille  de  Henri-Jules  de  Bourbon,  prince  de  Condé; 

née,  1666;  f 1733. 


Louise- Adélaïde  de  Bourbon 
(Mlle  de  la  Roche-sur-Yon) 
Née,  1696;  1 1750,  sans  alliance. 


Louise-Henriette  de  Bourbon 
(Mlle  de  Conti) 

Née,  1726;  f 1759. 

Êp.  1743,  Louis-Philippe,  duc  d'Orléans; 
t 1765. 


EMPEREURS  DE  CONSTANTINOPLE 

septième  fils  de  Louis  le  Gros,  roi  de  France.  (Y.  tabl.  L1X.) 

1147,  1179  ;t  vers  1 ISS. 

Renaud,  seigneur  de  Courtenay;  f vers  1205. 


Alix 


Êp.  !•  Guilltume  I»,  comte  de  Joigny; 


+ 1218. 

- 2*  après  il  W,  Aymar  l*,  comte  d’Angoulôme;  f 1218. 


Isabelle , comtesse  d’Angoulôme;  f 1245. 

Ëp.  t*  1200,  Jcan-6an8-Terre,  roi  d'Angleterre;  1 1216;  — 2*  1217,  Hugues  X,  comte  de 
la  Marche,  sire  de  Lusignan,  Ûls  de  Hugues  IX,  comte  de  la  Marche;  f 1249 


Eustachs 
Êp.  !•  avanl 
1211,  Gautier 
do  Bricnne, 
seigueur 
de  Rameru  ; 
2*  avant  1218, 
Guillaume  l«r, 
comte 

de  Sancerre. 


Élisabeth- Sybil  le 
Êp.  1*  Gaucher,  fils  de 
Milon  IV,  comte  de  Bat •- 
tur-beine:  t 1219; 

2®  Kudcs  de  Bourgogne, 
seigneur  de  Moniagu  ; 
t vers  1245. 


Yolande 
t 1233. 

Êp.  vers  1215,  André  H, 
roi  de  Hongrie  ; 1 1235. 


Yolande  de  Hongrie 
t 1251. 

Êp.  1235,  Jacques  I»,  roi 
d'Aragon;  1 1276. 


2 

Marie 

1 1222,  sans  postérité. 
Êp.  1219,  Théodore  Las- 
oaris  I" , empereur 
des  Grecs  en  Asie; 
j 1222.  . 


2 

Agnès 
t vers  1245, 
sans  postérité, 

Êp.  vers -■'1222,  Geof- 
froi  U,  do  Villehar- 
douin,  le  Jeune,  prin- 
ce d’Achaie  et  de  Mo- 
rée. 
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COMTES  DE 

I"  comte.  BAUDOUIN  I", 

Comte  de  Flandre,  vers  863*,  1 879.—  Ép.  863,  Judith  de  France , fille  de  Charles  le 


II*  BAUDOUIN  II,  LE  Chauve 
. Comte  de  Flandre,  879:  t 91*. 

Ep.  884,  Ethelswithe,  fille  d’Alfred  !e  Grand,  roi  d’Angleterre;  f 929. 


iii«  ARNOUL  i",  le  vieux 

Né  , 873:  comte  de  Flandre,  918;  de  Boulogne  et  de  Saint-Paul,  933;  f 965. 
F-p.  934,  Alix  de  Vermandoi»,  fille  d’Herbert  II,  comte  de  Yermandois;  t 960. 


IV*  BAUDOUIN  III,  ik  Jeune 

Comte  de  Flandre  et  de  Boulogne  avec  son  père,  958;  } 962. 

Ép.9bf,  Mathilde  de  Bourgogne,  fille  de  Conrad  lePacifimie,  roi  d'Arles;  mariée  en  seconde  noces  à Godefroy  le  Captif, 

comte  de  Verdun  ; t avant  972. 

I 


V*  ARNOUL  II,  LE  JEUNE 

Né,  061  ; comte  de  Flandre  et  de  Boulogne.  965  ; + 989. 
Ep.  Suzanne,  fille  de  Béranger  II.  roi  d'Italie;  f 1003. 


VI«  BAUDOUIN  IV, 

Comte  de  Flandre,  989;  t 1036.  — Ép.  1°  Cunégonde,  fille  de  Frédéric  lrr,  comte  de 


VII*  BAUDOUIN  V,  UE 

Comte  de  Flandre,  1036;  régent  de  France,  1060  ; i 1067.  — Ép.  1026,  Alix  de  France , 


VIII*  BAUDOUIN  VI,  DE  Mons  et  le  Bon 
Comte  d«  Rainant,  loSI  ; do  Flandre,  1067;  t lo70. 

Êp.  1051.  Itichitde,  comtesse  de  llainaul  et  de  Mons,  fille 
de  Haynier  VI,  comte  de  Hainaut,  et  veuve  d'Herman,  comte 
en  Atdenne;  marice  en  troisièmes  noces  tlu70J  à Guillaume 
Osberne  de  Brcteuil,  comte  d Hereford;  t 10R6. 

I 


X*  ROBERT  I*%  le  Frison 
Comte  de  Flandre,  lo7i;  + 1093. 

Ép.  1063,  Gertrude  de  Saie,  fille  de  Bernard,  duc  de 
Saxe,  et  veuve  de  Florent  I*r,  comte  de  Hollande; 
i 1113. 


IX*  ARNOUL  III, 

LE 

Malheureux 

Né,  1054;  comte  de  Flandre, 
1070; 

t 10*1,  sansposL 


Baudouin 

Comte  de  Hainaut,  ln70; 
prétendant  au  comté 
de  Flandre, 

1071  ; f 1102. 

Ép.  Ide , fille  de  Henri  II, 
comte  de  Louvain. 


XI*  ROBERT  II,  LE  Jeune  et  le  Jéro- 
SOL  YM1TAIM 

Comte  de  Flandre.  1093  ; se  croise, 
1096;  ! Mil. 

Ep.  Clémence  de  H ourqogne,  fille  de 
Guillaume  Tête  Hardie,  comte  do 
Bourgogne;  rég<  nte  de  Flandre, 

1 096;  mariée  en  secondes  noces ( 1 120) 
à Godefroy  I«r,  duc  de  Brabant;  f 
1131. 

i 


XII*  BAUDOUIN  VII,  a la  Hache 
Né,  1089;  comte  de  Flandre,  HH  ; 1 1119,  sans  post. 

Ep.  vers  1105,  Agnès  de  Bretagne,  fille  d’Alain  Fergent,  duc  de  Bretagne. 


XC1I 
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FLANDRE 

Bras  de  Fer,  fils  il’Odacre; 

Chauve,  roi  de  France  et  empereur,  et  veuve  d'Êthelwolfet  d’Êthelred,  rois  d'Angleterre. 


Winidilde 

£p.  Wilfredlo  Velu,  comte  de  Barcelone; 
f 906. 

(Tige  des  comtes  de  Barcelone.) 


Adolphe 

Comte  de  Boulogne  et  de  Ter- 
rouenne;t  933. 


Ledgnrde , f 961. 

Êp.  Wicman  Ier,  comte  de  Cand. 


EU  I rude 

Êp.  Sifrid  le  Danois,  comte  de 
Guines;  t 965. 

(Tige  des  comtes  de  Guines.) 


Rerthe 

Êp.  Aymar  I",  comte  de  Genève. 


ASSRLIN  DR  TRONCRIN 
BAL;  évêque  de  Paris,  loi 6; 
f vers  1019. 


le  Barbu 

Luxembourg  : f 1030  ; — 2*  Eléonore  de  Normandie,  fille  de  Richard  II,  duc  de  Normandie. 


Lille  et  le  Débonnaire 

fille  de  Robert  II,  roi  de  France,  et  veuve  de  Richard  III,  duc  de  Normandie;  -f  1079. 

J 


Mathilde  t 1083. 

Êp.  1034,  Guillaume  le  Conquérant,  duc  de  Normandie  ; f 1087. 


Adèle 

Êp.  !•  Canut  IV, 
roi  de  Dane- 
mark  ; f tout  ; 

2*  ? Roger.  duc 
de  Pouille  et 
de  Calabre. 


Gerirude 

Êp.  1°  Henri  III,  comte  de  Lou- 
vain et  de  Bruxelles;  f lu95, 
sans  post. 

2“  Thierryll, d’Alsace,  le  Vaillant, 
duc  de  Haute -Lorraine,  fils 
de  Gérard  d’Alsace;  f 1113. 


Robert  II,  courtk-Heise 
Duc  de  Normandie;  1 1134. 

Êp.  1099,  Sibylle, fille  de  GeotTroi,  duc  de  Con- 
versano;  f Ilot. 


XIV*  GUILLAUME,  CLITON 
Né,  1101  ; comte  de  Vexm  et  de  Flandre,  1127; 
f 1128.  sans  post. 

Êp.  H?7,  Jeanne  de  Mont  ferrai,  fille  de  Renier, 
inarquisdcMontrerrat,  etveuve  d'Humbert  II, 
comte  de  Maurienne. 


Judith 
+ 1094. 

Êp.  i«  Toston, 
comte  de  Kent, 
fils  du  comte 
Godwin  et  frère 
d 'Harold,  roi 
d’Angleterre  ; 

2°  Weiphe  Ier, 
duc  de  Bavière, 
fils  d’Alberl- 
Azxon  II.  mar- 
quis d’Este  ; 
t 1102. 


2 

XV THIERRY  d’Alsace,  comte  de  Flandre.  (V.  tabl.  XCIII.) 


I 

XI 11*  CHARLES  I",  DE  Danemark,  le  Bon,  comte  d’Amiens  ; de  Flandre,  1119;  prétendant  au  trAne  de  Ger- 
manie, lias  ; 4 1127. — Êp.  vers  ilis,  Marguerite  de  Clermont,  fille  de  Renaud  II,  comte  de  Clermont  en 
Hcauvaisis;  mariée  en  secondes  noces  & Hugues  II,  comte  de  Saint-Paul  ; et  en  troisièmes,  & Baudouin 
d’Encre  ; -t  sans  post 
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XV*  THIERRY  D’ALSACE,  fils  de  Gertrude  do  Flandre  et  de 

Né,  1009;  seigneur  deBitche;  comie  do  Flandre,  |i28; 

Êp.  1*  Sicanechilde  ; 
2*  vers  ii 28,  Marguerite  de  Clermont,  fille  de  Renaud  If, 
3*  i 131,  Sibylle  d'Anjou,  fille  do  Foulques  V, 


2 


3 


3 


Lauret  te  d"  Alsace 

Êp  I»  vers  1139,  Yvaln  le 
Grand,  comte  d’Alost  et  de 

Waés  ; 

2*haoul  le  Vaillant,  comte  do 
Vcrtnamiois  ; t H52: 

3“  Henri  111,  comte  ae  Mm- 
boargt 

4*  Henri  l’Aveugle,  comte  do 
Nnmur  et  do  Luxembourg; 
t 1167. 


XVI*  PHILIPPE  D’ALSACE,  dit  DE  Flandre 

Né,  1 1 12  ; comte  d’Amiens  et  de  Vermandois, 
1167;  de  Flandre,  il 68;  se  croise,  ii77  ; 
régent  de  France,  iiao;  f 1191, sans  pou, 
Ep.  I*  1155,  Isabelle  de  Vermandoi* , fillo 
de  Raoul  le  Vaillant,  comte  de  Ver- 
maudoiH  ; comtesse  de  Vermandois, 
1167;  fl  183,  sans  posl.; 

2°  H84,  Thérèse  de  Portugal , fille  d’Al- 
phonse !•',  roi  de  Portugal;  mariée 
en  secondes  noces  à Eudes  111,  duc 
de  Bourgogne  ;f  1208. 


Mathieu  8'Amci,  dit  ns  Flanbrr 

Comte  de  Boulogne  ; 1 1 1 73. 

Êp.’l*  1160.  Marie  de  Blois , fille  d’Etienne 
de  Blois,  roi  d’Angleterre;  +1182; 

2*il7o,  Eléonore  de  Vermandois,  fille 
de  Raoul  le  Vaillant,  comte  de  Ver- 
«nandnis,  et  veuve  : i*  de  Ueoffroi  do 
H.tinaut,  comte  dOsirevnm;  et  2®  de 
Guillaume  IV,  comte  deNevers;  ma- 
rne en  quatrièmes  noces  A Mathieu  III, 
comte  de  Beaumunt-sur-Oise , grand- 
charubrier  de  France;  comtesse  do 
Valois,  1183  ; f 1214. 


1 

Thierry,  coraie  d’Alost 
Êp.  Ijiurence  de  Hainaut , 
soeur  de  Baudouin  V,  comte 
du  lluinaultet  de  Flandre. 


2 


XIX*  BAUDOUIN  IX  (VI*  cemme  comte  de  Hainaut, 
et  I**  comme  empereur  de  Constantinople) 

Né,  |17l  ; comte  de  liai  nsut.  Il  72;  de  Flandre,  H 94; 
se  croise,  »202;  empereur  de  Constantinople, 
1204  ; f 1206. 

Êp.  liés,  Marie  de  Champagne , fille  d'Henri  le 
Libéral,  comte  do  Champagne;  née,  1 174  ; + 1204. 


PniLipre  le  Noble 
Né,  !i74;  comte  do  Namur,  1195; 
régent  de  Flandre  pendant  l'ah- 
si  nco  de  *»u  frère,  i2oo,  et  la 
minorité  de  ses  nièces,  1206; 
t 1212. 

Êp.  1206  Marie  de  France,  fille  do 
Philippe-Auguste,  roi  de  France, 
mariée  en  secondes  noces  (1213) 
à Henri  I**,  doc  do  Brabant; 
+ 1238. 


XX*  JEANNE 


XXI*  MARGUERITE  II,  DR  Constantinople 


Née,  1188  ; comtesse  de  Flan- 
dre et  de  Hainaut,  1206  ; 
+ 1244,  sans  poai. 

XX*  bis  Ep.  i*  1211,  FERDI- 
NAND, prince  de  Portugal, 
fils  oe  Souche  !•* , roi  de 
Portugal  ; comte  de  Flan* 
dro , 1211;  prisonnier  au 
I .ouvre,  1214-1225;  f 1233  : 
XX*  ter  2*  1237,  THOMAS  II, 
de  Savoie , comte  de  Mau- 
rienne; comte  de  Flandre, 
1237  ; marié  en  secondes 
noces  à Beatrix  de  Fiesque  ; 
t 1259. 


Née,  1202;  comtesse  de  Flandre  et  de  Hainaut; 
+ 1280. 

Êp.  I*  1212, Bouchard  d’Avosns,  seigneur  do  Beau- 
mont, archidiacre  de  Laon,  son  tuteur,  fils  de 
Jacques  d’A venues;  f 1243; 

2*  Vers  1218,  Guillaume  II,  do  Damplerra,  fil»  de 
Gui  11,  seigneur  de  Dampicrro  ; + 1241. 


1 

Jean  !•*,  d’Ayesne 
Comte  de  Hainaut,  1253; 

+ 1257. 

Êp.  1246?,  Adélaïde  de  Hol- 
lande, fille  de  Florent  IV, 
comte  do  Hollande  ; 
+ 1283. 

(Tiges  des  comtes  de  Bra- 
bant do*  maisons  d’Atesne 
et  de  Flandre.) 


Baudouin  ou  Boccbard 
u’Avesnb 

Seigneur  de  Beaumont; 
t 1289. 

Êp.  Félicité  de  Couc y,  fille 
de  Thomas  l*r,  de  Coucy, 
seigneur  de  VerviDs  ; 
f 1307. 
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Thierry  II,  le  Vaillant,  duc  de  Haute-Lorraine.  (Voyez  tabl.  XCII.) 

*e  croise,  115»,  1147,  1IS7,  1163,  1161;  f 1168. 

comlc  de  Clermont  en  Beauvaisis;  f vers  1130; 
comte  d'Anjou  et  roi  de  Jérusalem  ; f 1 163. 


3 


3 


3 


3 


Pierre  d’Ai.sacb  XVII*  MARGUERITE  I" 

dit  DR  Fla.xokk  d’Alsack 


Évoque  de  Cambrai,  1167; 
quit'e  IVlat  ecclésiastique, 
1 1 70  : comte  de  Nevers;  f 1 177. 
f.p.  Nahaui  de  Bourgogne, 
comtesse  de  Nevers,  fille  de 
Itaimond  de  Bourgogne,  et 
veuve*  i*  d’F.uibs  lil.  sei- 
gneur d'Issoudun  ; 2®  de 
Oui  I",  comte  de  Nevers. 


Comtesse  de  Flandre,  1191; 
t 1194. 

Êp.  i*  Banni  le  Lépreux,  comw 
de  Vernmndoisjf  H67,  sans 
post.; 

XV11I*  2®  1 169,  BAUDOUIN  VIII 
(V  comme  comte  de  liai  nam), 
le  Courageux,  fils  de  Bau- 
douin IV.  comte  de  liai  riant  ; 
comte  de  Hainaui,  s 17 1 ; de 
Flandre,  H91  ; marquis  de 
Naraur;t  11  VS* 


Gertrude  d' Alsace 
+ sans  post. 

Êp.  1°  Humbert  III,  comte  de 
Savoie  et  do  Maurienne; 

2°  Hugues  IV,  sire  d’Oisy 
et  de  Montmirail. 


Jtfahaud  (TA  leaee 

Abbesse  de  Fonte- 
vranlt;  virait,  |187- 
1194. 


2 


2 


2 


HKÎWt 

Né,  1177  ; se  croise,  1202  ; ré- 
gent de  Constantinople , 
I2US  ; eu.pcr»‘ur  de  Constan- 
tinople, 1206  ; f 1216,  sans 
post. 

f.p.  i®  t207.  Agni*  de  Mont- 
I errât,  fille  de  Rnniface  11, 
marquis  de  Montferrai; 

2®  I2i0,  AT.,  fille  de  Jean, 
roi  des  Bulgares. 


Isabelle  de  Flandre 
Née,  1170;  reine  de  France, 
1 1 80 ; f U90. 

f.p.  1180,  Philippe-Au- 
guste, roi  de  Franco. 


Yolande  de  Flandre 
Impératrice  da  Constanti- 
nople, 1216;  régente, 
1217;  t l2l9. 

Êp.  H93,  Pierre  H,  de 
Cmirtenay , comte  de 
Nevers  et  d'Auxerrr  ; 
depuis  empereur  de 
Constantinople;  f I2i9. 


, Sibylle 
de  Hainaut. 
Êp.  Guichard  IV, 
sire 

de  Beaujeti  ; 

*,  vers  I2i6. 


2 

2 

2 

2 

Guillaume  de  Dampierre 

XXII*  GUI 

Jean  I*r,  de  Dampierre 

Jeanne  de  Dampierre 

Se  croise,  1248;  i 1251,  sans 
post. 

f.p.  1247,  Beatrix  de  Brabant , 
fille  de  Henri  11 , duc  de 
Brabant,  et  veuve  de  Henri 
Raspon,  landgrave  de  Hesse 
et  de  Thtiringe;  vivait  en- 
core, 1285. 

DR  DAMPICItRE 
Comte  de  Flandre. 
(V.  tahl.  XCIV.) 

Seigneur  de  Dampierre  et  de 
St-Dizier  ; connétable  de 
Champagne,  1250;  f vers 
1259. 

Êp.  Laure  de  Lorraine  (la 
comtesse  du  Vergy),  fille 
de  Mathieu  II,  duc  de  Lor- 
raine; mariée  en  secondes 
noces  à Guillaume  II , de 
Vergy,  sénéchal  de  Bourgo- 
gne; viv.  encore,  1281. 

(Tige  des  seigneurs  de  Dam- 
pierre et  de  Saint-Dizier.) 

Virait  encore,  i246. 

Êp.  1245,  Tüibaut  II,  comte 
de  Bar;  f 1296. 
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XXII'  GUI  DE  DAMPIERRE,  fils  de  Guillaume  II,  seigneur  de 

Né,  1225;  seigneur  de  Béthune  et  comte  de  Namur  ; sc  croise,  1270;  comte  de  Flandre,  1280; 

Ép.  la  1245,  Mathilde  de  Béthune,  fille  de 
2®  1265,  Isabelle  de  Luxembourg,  fille  de  Henri  îî, 


I 

XXIII*  ROBERT  III, 

DE  RfvTlIUME 

Comte  de  Flandie  ; 
ne,  1249;  prison- 
nier an  Louvre . 
13oO  ; le  loi  lui  rend 
nos  Élut» , 1305; 
f 1322. 

Êp.  1°  «près  1266  , 
Catherine  d'Anjou, 
tille  de  Charles  1er, 
roideNai'les;il27i; 

2*  1272,  Yolande  de 
Bourgogne , Allô 

d’tcuocs  de  Bourgo- 
gne, comte  de  Ne- 
vers,  et  veuve  de 
Jean  de  France,  dit 
Tristan  , comte  de 
Valois;  t 1280. 


1 

Guillaume 
DR  FL AM DRE 
Seigneur  de  Tenre- 
monde;  f 1312. 
f.p.  vers  1291  , Alix 
de  Clermont,  fille 
de  KiOUl  III  , do 
Clermont,  connéta- 
hle  de  France;  ma- 
riée en  secundo* 
noces  à Jean  do 
Chàlon  l«r, seigneur 
d'Arlai  ; vivait  en- 
core, I3i7- 

( Tige  de  s seigneurs 
de  Tenremonde,  vi- 
comtes de  CbftltM* 
dun.) 


Jean 

dr  Flandre 
Evêque  de 
Metz,  128o  ; 
de  Liège, 
1282; 
f 1290. 


1 

Marguerite 
Je  Flandre 
f 1285. 
Ep.  1273  , 
Jean  l*r, 
duc  de 
Iti almnt  ; 
i 1291. 

tenay;t  sans  posL; 

2°  ver*  1300,  re» re- 
nfile de  Milly  fille 
de  Geoffroy , mtI- 
gnour  de  Milly,  sé-  • 
né>‘hal  du  royaume 
de  Naples  et  veuve 
d’Etienne  II,  do  San- 
cerre. 


t 

Philippe  de  Flandre 

Comte  de  Chieti 
( royaume  de  Na- 
ples;; t 1318,  sans 
pose 

Ép.  i°  1288,  Mahaud 
de  Covrtenay , com- 
tesse de  Clueii,  fille 


1 

lirai  rix 
de  Flandre 
t 1290. 

Ép.  1258’ Flo- 
rent V,  com- 
te de  Hol- 
lande; 
t 1296. 


2 

Louis  Ier,  dp.  Flandre 
Comte  de  Noyers  et  de  Kethel  ; 1 1322. 
F.p.  1277,  Jeanne  de  Ilethel , fille 
d'Hugues  IV,  comte  de  Ilethel. 


2 

Robert  de  Flandre 

Seigneur  de  Cassel  et  de  Dunkerque;  t 1331. 

Ép.  1323,  Jeanne  de  Bretagne , fille  d’Artliur  II,  duc  de  Bretagne  ; 
née,  1294;  t 1393. 

I 

Jean  de  Flandre  Yolande  de  Flandre 

Seigneur  do  Cu&scl;  Dame  de  Cassel  et  de  Dunkerque  ;f  1395. 

| 1331.  Ep.  1*  1340,  Heuti  IV,  comte  de  Bar;  t 1344; 

2*  1353,  Philippe  de  Navarre,  comte  de  Longueville  ; 
t 1364. 


XXIV  LOUIS  I«%  deCrlly 

Con  te  de  Ncvcrs  et  de  Rcthel,  1322  ; do  Flandre,  1322*,  prisonnier  au  1/nmV,  1322-1323  ; 1 1346. 
Êp.  1320,  Marguerite  de  France , fille  de  Philippe  le  Long,  roi  de  France;  née,  1310  ; t 1382. 


XXV*  LOUIS  II,  DR  Male 

Né,  1330  ; comte  de  Flandre,  d’Artois,  de  Neverset  de  Relhel,  1346;  f 1383. 
Ep.  1347,  Marguerite  de  Brabant , fille  de  Jean  II,  duc  de  Brabant;  t 1368. 

I 


XXVI®  MARGUERITE 

Née,  1350  ; comtesse  de  Flandre,  d’Artois,  de  Nevers  et  de  Rcthel,  1385;  t 1V05. 

Ép.  1*  1387,  Philippe  do  Rouvre,  comte  d’Artois  et  duc  de  Bourgoguc  (V.  lûbl.  LXXIY); 
2®  1 209,  Philippe  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne.  (V.  labl.  LXXXltl.) 


A la  mort  de  Marguerite,  lo  comte  de  Flandre  passa  dans  la  maison  des  ducs  de  Bourgogne;  Mario  de  Bourgogne,  héritière 
de  ces  ducs,  le  porta  dans  la  maison  d’Autriche,  par  son  mariage  avec  l'archiduc  Maximilien  d'Autriche,  1477. 
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LA  MAISON  DE  DAMPIERRE 

Dampierre,  et  de  Marguerite  II,  comtesse  de  Flandre  (v.  tabl.  XCIII)  ; 

prisonnier  au  Louvre,  1295,  1300;  le  roi  confisque  la  Flandre  et  la  réunit  à la  couronne,  13oo;  f 1305. 
Robert  VH,  seigneur  do  Béthune;  t 1204; 
le  Grand,  comte  de  Luxembourg;  f 1295. 


1 

2 

2 

Marie 

Jean  de  Flandre 

Gw  de 

de  Flandre 

Comte  de  Namur; 

Riciikdourg 

i 1297. 

t 1330. 

Comte  de  Zé- 

p. 1«  avant 

Ep.  1°  1307,  Mar- 

lande, 1266; 

1286  , Guil- 

guerite de  Cler- 

t  1310, sans 

laume,  fils  do 

mont , fille  de 

ail. 

GuillaumclV, 

Robert  de 

comte  de  Ju- 

France, comte 

lien*  ; + 1278; 

de  Clermont  ; 

• 1281  , Si- 

t  1309  1 sans 

mon  Il  de 

post. 

Chàtoauvil- 

2®  1309  , Marie 

lain, seigneur 

d’.4r/oi>, fille  de 

d’Arc  (en  Bar- 

Philippe  d’Ar- 

rois). 

tois;  t 1365. 
(Tige  des  comtes 

de  Namur  de  la 
maisondeFlan- 
dre.) 

•2 

Henri 

DE  FLANDRE 

Coimo  de 
Loos;  t 1337. 
E|».  Margue- 
rite de  ' Clè- 
res,  lille  do 
Thierry  VII, 
comte  de 
Clèves. 


2 

Marguerite 

de  Flandre 
t 1321. 

Ep.  I «Alexan- 
dre. prince 
d'Ecosse, 
fils  d’A- 
lexandre 
111,  roi  d’E- 
cosse ; 

2®llenaudl*r, 
comte  de 
Gueldro  ; 
t 1326. 


2 

Isabelle 
de  Flandre 
Ep.  1307,  Jean, 
seigneur  de 
Fiennrsetde 
Tingry  , fila 
de  Guillaume 
de  Fiennes  ; 
t 1340. 


Robert  de  Fif.nnks 
Né  vers  1309;  connétable,  1358; 

t vers  1385,  sans  post. 

Ep.  1«  avant  13  iG  , Beatrix  , 
dame  de  Gave,  fille  do  Basse, 
sire  de  Havre  ; f 1383  ; 

2°  1365,  Marguerite  de  Melun, 
fille  de  Jean  II,  vicomte  de 
Melun. 


2 

Beatrix 
de  Flandre 
t *303. 

Ep.  1287,  Hu- 
gues do 
Chàtillon  , 
comte  do 
Blois,  sei- 
gneur d’A- 
vesnea  ; 

+ vers  1307. 


2 

Jeanne  de  Flandre 
t 1333. 

Ep.  1288,  Fnguerrand  IV,  sire  de  Couci 
et  de  Mai  le  ; 1 1310,  Bans  post. 


2 

Yolande  de  Flandre 
Ep.  1289,  Gauthier  III,  seigneur 
d’Engbien;  f 1311. 


2 

Mathilde  de  Flandre 
f avant  1341. 

Ep.  1313,  Mathieu  de  Lorraine,  sire  do 
Florines;  f «uns  post. 


Jeanne  de  Flandre  (la  comtesse  de  Montfort) 

Ep.  1329,  Jean  de  Monifort,  comte  de  Richemond,  depuis  duc  do  Bretagne: 
t 1345. 
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DUCS  D’AQUITAINE,  PUIS  DE  GUIENNE, 
N. 


1-DUC.HAÎNOLFEI" 
Comte  de  Poitiers,  839; 
due  d'Aquitaine,  8*t5  ; 
t 867. 


Gérard 

Comte  d’Auvergne.  (V.  tabl.  LXXV.) 


II*  RAINULFE  II  (ou  fils  de  Bernard  1") 

Conte  de  Poitiers  et  duc  d'Aquitaine,  880  ; prend  le  titre  de 
roi  d’Aquitaine.  888  ; f 893,  sans  post.  lëgit. 

Ép.  Aielaid r de  France,  fille  de  Louis  le  Bègue, 
roi  de  France. 


Le  comte  Eble» 

Abbé  séculier  de  Saint-Hilaire  de 
Poitiers,  de  Saint-Denis  et  de 
Saint-Germain  des  Près  ; t 892. 


VI*  EU  LES,  u:  Batard 

Comte  de  Poitiers,  902;  duc  d’Aquitaine  et  comte  d'Auvergne,  928  ; dépouille  du  duché  d’Aquitaine  et  du  comté  d'Auvergne 

par  le  roi  Raoul,  932  ; f 932. 

Ép.  Adèle  d'Angleterre , fille  d'Edouard  l*r,  le  Vieux,  roi  d'Angleterre. 


VIII*  GUILLAUME  III  (l*r  comme  comte  de  Poitiers),  Tête  d’Êtoltt.  Ebles 

Comte  de  Poitiers,  931  ; duc  d'Aquita;ne  et  comte  d’Auvergne.  »5t  ; se  fait  moine  à baint-Cvprlen  de  de  Pomr.RS 
Poitiers,  9GÎ  ; f 963.  — Ép.  933,  Adèle  de  Normandie,  fille  de  Rollon,  duc  de  Normandie.  Êv.  de  Limoges, 

* vers  950  ; 

+ 975. 


IX*  GUILLAUME  IV  (II  comme  comte  de  Poitiers),  Bras  de  Fer 
Duc  de  Guienne,  comte  de  Poitiers,  963;  abdique  et  se  fait  moine,  990;  f 995. 

Ep.  Emma,  fille  de  Thibaut  le  Tricheur,  comte  de  Blois  et  de  Chartres;  vivait  encore,  loo4. 


XI*  GUILLAUME  VI  (IV  comme  comte  do 
Poitiers  , le  Gras 

Comte  de  Poitou,  de  Limousin,  de  Saintongc, 
duc  do  Guienne,  1020;  ■*  io38,  saris  post. 
Ëp.  Euttarlie,  fille  de  Rerlai,  seigneur  de 
Montreuil  ; t vers  io58. 


2 

XII*  EUDES 
Duc  de  Gascogne  ; duc 
de  Guienne  et  comte 
de  Poitou,  1038; 
t 1039,  sans  ail. 


3 

XIII*  GUILLAUME  VU  (V  comme  comte  de 
Poitiers),  (Pierre)  le  Hardi 
Duc  de  Guienne  et  comte  de  Poitou,  (039  ; 
f 1058,  sans  post. 

Ép.  1051,  firrnwiode;  vivait  encore,  1062. 


2 

Agnès 
t 1109. 

Ép.  I*  1074,  Alphonse  VI, roi  do  Castillle  et  do  Léon:  t 1109: 
2*  1 109,  Hclie,  comte  du  Maine;  f 1110. 


2 

XVI*  GUILLAUME  X (VIII  comme  comte  de  Poitiers) 

Né,  1099  ; duc  de  Guienne  et  comte  de  Poitiers,  1 127  ; 1 11 37. 

Ép.  1*  Eléonore  de  ChâteUerault , samr  de  Hugues  II,  vicomte  de  ChAtellerault  ; —2-  t'miM  de  Limoge*,  fille  d'Adémar  III, 
vicomte  de  Limoges,  ci  veuve  de  Bardou,  seigneur  de  Cognac;  i sans  post. 


l 

XVII*  ELÉONORE  DE  GUIENNE 

Née  vers  1122:  duchesse  do  Guienne  et  comtesse  de  Poitiers.  1137  ; répud.,  1152;  1 1204. 
XVII*  bit.  Ép.  I*  1 137,  LOUIS  le  Jeune,  roi  de  France  ; duc  de  Guienne,  1137; 

2*  1152.  Henri,  duc  de  Normandie  et  comte  d'Anjou  ; roi  d’Angleterre,  1 154;  f 1189. 


Par  le  mariage  d'Eléonore  de  Guienne  avec  Henri  II,  roi  d'Angleterre,  le  duché  de  Guienne,  le  comté  de  Poitou  et  plusieurs 
autres  grands  fiefs  entrèrent  dans  la  maison  des  rois  d'Angleterre.  Après  plusieurs  alternatives,  le  comté  de  Poitiers  ut  le 
duché  de  Guienne  furent  réunis  à la  couronne,  le  premier,  un  1422;  le  second,  eu  147g. 
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COMTES  DE  POITIERS  OU  DE  POITOU 


ADELELME,  frère?  de  Saint-Guillaume  de  Gellone. 


Bernard  i»*- 

Comto  do  Poitou,  en  partie,  vers  815;  déposé,  839; 
comte  d’Auvergne,  846;  f 858. 

Rp.  Luitgard8'f  viv.,  849. 


BERNA HD  II 

Comte  d’Auvergne,  marquis  de  Gothio  ou  de  Septi- 
manic  ; comte  do  Poitiers,  867;  comte  do  Mâcon, 
vers  879;  f 879. 

Êp.  Uermtngarde , fille  ou  soeur  do  Warin,  comte 
d’Auvt  rgne  : vivait,  864. 


Kuenon 

Comte  de  Poitou,  ver»  858;  dépose,  839  ; 
comte  d’Angoulémo,  863. 


Adf.mar 

S'empare  du  comte  de  Poitou  k la  mort  de 
Rainulfe  II,  »93;  le  cède  à Ebles,  bâtard  de 
Rainulfe  II,  «02  ; f 926,  sans  post. 

Rp.  Sancie  de  Périgord,  tille  de  Guillaume  I*», 
comte  de  Périgord. 


Tu»  PI  oa 

Comto 

d'Angoulême; 
t 863. 


III»  OUILLAt  ME  lrr,  LB  Pl«t  X 
Comte  d’Auvergne;  duc  d’Aquîtaine,  893;  f 918, 
sans  post. 

Rp.  [ngeltrvde,  fille  de  Boson,  roi  de  Provence; 

1 91 9. 


A'iéiatde 

Rp.  Acfred,  comte  de  Carcassonc. 


IV*  GUILLAUME  II,  us  JgUNK 
Comte  d’Auvergne  et  duc  d'Aquitaine , 918  ; 
f 926,  sans  post. 


VII*  RAYMOND-PONS  III 
Comte  de  Toulouse;  duc  d’Aquitaine  et  comte 
d'Auvergne,  932;  f ver»  95u. 


Ve ALFRED 
Comte 
d’Auvergne 
et  duc 

d'Aquitaine,  926; 
t »28, 
sans  post. 


X*  GUILLAUME  V f III  comte  de  Poitiers),  le  Grand 

Né,  969  ; comte  de  Poitou,  de  Limousin,  de  Saintonge,  duc  de  Gulenne,  990  ; se  fait  moine  â Maillezals  (dioc.  de  Poitiers), 
1029;  f 1030. — Rp.  t*  vers  loo6,  Almodies,  fille  de  Gérard,  vicomte  de  Limoges,  et  veuve  de  Boson  II,  comte  de  la 
Marcho  et  de  Périgord;  — 2“  lintgue  de  Gascogne,  sœur  do  Sanche-Guillaume , duc  de  Gascogne;  f vers  1018; 
— 3*  vers  1018.  Agnès  de  Bourgogne,  fille  d'Otte-Guillaiime,  comte  de  Bourgogne;  mariée  en  secondes  noces  (1032) 
â Geoffroy-Martel,  comto  de  Vendôme,  puis  d’Anjou;  répudiée,  vers  1047;  f après  1067. 


XIV*  GUILLAUME  VIII  (VI  comme  comto  de  Poitiers),  (Gi;i-Geoffrot)  Agnès 

Duc  de  Gascogne,  1052; duc  de  Guicnne  et  comte  de  Poitiers,  lo58;  prince  de  t io77. 

Talmont,  1059  ; f 1067.  Ép.  1044, 

Êp.  I*  iV.  de  Périgord,  fille  d’Aldebart  II,  comte  do  Périgord;  répudiée  1058;  Henri III, 

t sans  post.;  empereur 

2*  Mathilde  ; répod.  vers  1068;  d’Allemagne; 

3°  vers  1068,  liildegarde  de  lluurgogne,ü\\c  de  Robert  I*r,duc  de  Bourgogne;  t 1056. 

vivait  encore,  1120. 


S 

XV*  GUILLAUME  IX  (VH  comme  comte  de  Poitiers',  le  Jeune 
Né,  1071  ; duc  de  Guienne,  comte  do  Poitiers,  duc  de  Gascogne,  1087;  comte  do  Toulouse,  1098; 
so  croise,  ltot  ; f 1127. 

Rp.  1®  Hvrmengarde  d'Anjou , fille  de  Foulques  le  Rechin,  comte  d’Anjou;  répud.,vers  1090;  mariée 
en  secondes  noces  (1093)  à Alain-Fergent.  duc  de  Bretagne  ; f I ■ 46;  — 2*  vers  1094,  Philippe,  fille  do 
Guillaume  IV,  comte  de  Toulouse,  et  veuve  do  Sanche-Hamire,  roi  d’Aragon;  répud.,  1116;  — 
3°  Ut Idegarde;  vivait,  ilt9;  répud.;  f sans  post. 


3 

Agnès  de  Poitiers 
Vivait,  1078. 
Êp.  Pierre 
de  Savoie, 
marquis  de 
Suze. 


Agnes 

Êp.  Pierre  I*r, 
roi 

d’Aragon  ; 
t Iiu4. 


2 

Raymond  de  Poitiers 
Princo  d'Antioche;  t 1148. 

Ep.  1135,  Constance,  princesse  d’Antioche,  fille  do 
Boémond  II,  prince  d'Antioche;  mariée  en  secondes 
noces  (1152  ) à Renault  de  Châtillon. 

(Tige  des  princes  d’Antioche  et  des  rois  do  Chypre.) 


2 


Mahnud  de  Poitiers 
Rp.  i**  Aimer»  V,  vicomte 
de  Thouars; 

2»Ramire  le  moine,  roi 
d'Aragon;  1 1 147. 


Aymar 

Bât. ; né  vers  lus;  comte  de 
Vaienünoitjf  ver»  I13S. 

Ép.  N.,  fille  de  Marsanne , com- 
tesse de  Valenlinoi*.  (Tige  de 
la  seconde  branche  des  comtes 
de  Valentinois.) 


1 

AdrhlJe  de  Guienne 

Rp.  !14lt  Raoul  le  Vaillant,  comte  de  Vermandoir,  fils  de  Hugues  le  Grand,  comte  de  Vermandois;  j 1152. 
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ROIS  DE 

LOUIS  LE  DÉBONNAIRE,  roi 

Êp.  1°  Hermengarde  ; — 2*  Judith 


Lothairr  I#c  Pépin  I»r 

Né,  795  ; associé  à l'Empire,  817:  roi  d'Italie,  870  ; couronné  empereur,  873  ; empereur  d’occident,  840;  se  Roi  d’Aqui- 
(ail  moine  à l'abbaye  de  Prnru  en  Ardenne,  855  ; + 8SS.  taine. 

£p.  821,  Hermengarde  d'Alsace,  fille  de  Hugues  le  Poltron,  comte  d’Alsace  ; t 851.  (V.  U LVII.) 


Il*  ter  I.ouis  11,  lk  Jrcne 
Né  vers  822;  roi  d’Ilalie,  844;  associe  à l’Empire, 
849;  empereur  d'Occident,  855;  roi  de  Lorraine, 
872  ; t 875. 

Êp.  856,  Ingelberge,  fille  du  duc  Spolette  ; vivait 
encore,  882. 

I 


Hermengarde 
Vivait  encore,  894. 

Êp.  Boson,  roi  de  Provence  ou  d'Arles,  fils  de 
Théodoric,  comte  d’Autuu  ; t 817. 


I"  Roi.  1.0THAIRE  II  CHAULES 

Roi  de  Lorraine,  855  ; t 809.  Roi  de  Pro- 

Êp.  i°  856,  Theutberge,  fille  de  Theodebert  ; venue; 

répudiée,  vers  858;  vivait  encore.  876;  f 86 J, 

2°  862,  Yaldrade,  sœur  de  tionthier,  ar-  sans  posté* 

cbevéque  de  Cologne.  rué. 


2 

HlCL'RS 

Duc  d'Alsace,  867  ; préten- 
dant au  royaume  de 
Lorraine,  879-885;  en- 
fermé à l’abbaye  de  St- 
Call,  885;  puis  à celle 
de  Prum  ; se  fait  moine. 


Gisèle 

Ep.  882,  Go- 
defroi 
le  Danois, 
duc  de  Frise; 
t 885. 


Berths 
t 926. 

Êp.  |°  Thibaut,  comte 
d'Arles; 

2°  Adalbert  de  Tos- 
cane, marquis 
dTviée. 


t 

Hugues 

Roi  de  Provence;  roi  d'Italie,  926; 
abdique,  945  ; 1 947. 

Êp.  I*  Aida,  princesse  allemande; 

2°  932,  Marosie,  veuve  de  Gui, 
ducdeToscancfV.  ci-contre); 

3»  après  937,  Berthe,  veuve  de 
Rodolphe  II,  roi  de  Bour- 
gogne transjurane. 


Gui 

Duc  de  Toscane  ; t 932, 
sans  poster  né. 

Êp.  vers  925,  Marozie,  dame 
romaine,  fille  de  Théodora 
et  veuve  d’Albéric,  mar- 
quis de  Camerano  et  de 
Spolète;  mariée  en  troi- 
sième noces  (932)  à Hu- 
gues 11,  roi  d’Italie,  son 
beau-frère.  (V.  ci-contre.) 


2 

I.AMRERT 
Marquis  de 
Toscane  ; 
vivait  t 929. 


Hermengarde 
Êp.  Adall*rt  II,  marquis 
d’Yvrée. 


AN  ACHAIRE 

Marquis  de  Spolète  ; f 942. 


l 

Lotiiaire 

Associe  au  royaume 
d'Italie,  931;  roi 
d'Italie,  945  ; t 950. 

Êp.  947,  Adélaïde  de 
Bourgogne,  fille  de 
Rodolphe  II,  roi  de 
Bourgogne  trans- 
jurane ; nce,  930  ; 
mariée  en  secondes 
noce*  (951)  A l’em- 
pereur Olhon  !•»; 
1 999. 

I 


Emma 
f après  987. 

Êp.  966,  l.othaire,  roi 
de  France. 


Aida 

Êp.  Albéric  II,  pa- 
trice  de  Rome, 
fils  d’Albéric  H*| 
marquis  de  Came- 
rano et  de  Spo- 
lète; f 954. 

\ 


Hubert 

Bâtard;  prince  de  Toscane,  964. 
Êp.  Guilte , 

fi  lledu  marquis  Boni  face  le  Grand. 

I 


Hugues 

Marquis  de  Toscane. 


Boson 

Bâtard  : évêque 
de 

Plaisance,  945. 


Berthe 

Fille  nat.;-f  vers  949, 
sans  postérité. 

Êp.  943,  Romain  lo 
Jeune,  empereur 
de  Constantino- 
ple ; f 963. 


Octavien  - Albéric 
Né,  938  ; pairice  de 
Rome,  954;  pape 
sous  le  nom  de 
Jean  XU  , 956  : 
■t  964. 


2 

Otton  lb  Grano 
Empereur  d’Allemagne;  t 973. 


2 

Hf.nri  le  Querelleur 
Duc  de  Bavière  (V.  tabi.  XCVII.) 


XCVI 
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LORRAINE 

de  France  et  empereur  d’Occident. 

de  Bavière.  (V.  lalil.  LVII.) 


1 

II"  W»  LOUIS  I",  I.R  Cf.iiXANIQUI 

Né,  806;  roi  de  Bavière,  8 17  ; de  Germanie,  843  ; du  Lorraine,  870  ; f 876. 
Êp.  Emma;  f 876. 


Carloman 
Roi  de  Bavière, 
876  ; d’Italie,  877; 
t 880. 


IIIe  bi*  LOUIS  II,  LE  GERMANIQUE 
Roi  de  Saxe  ; de  Lorraino 
en  partie,  876;  de  Bavière,  880; 
t 882. 

Êp.  l®  865,  N.,  Bile  du  corato 
Adélard  ; répudiée; 

2®  Luitijarde,  fille  de  Ln- 
dolphe  1er,  duc  do  Saxe; 
t 885. 


IVe  CHARLES  III,  LE  GfiOS 
Empereur  d'Occident;  roi  de 
Lorraine,  882  ; t 888. 


Il»  CHARLES  LE  ClUCVK 
Roi  de  France;  s’empare  du 
royaume  de  Lorraine  A la 
mort  de  Loihaire  II,  869; 
r«ù  de  Lorraine,  87o;  t 877. 

I 


IIIe  LOUIS  LE  BÊGl’R 
Roi  de  Lorraine  en  partie, 
877;  i 879. 

I 


I.ons  III 

VIH» 

etCarlomak 

CHAULES 

Rois 

le  Simple 

de  France; 

Roi 

abandonnent 

de  France; 

à Louis 

roi 

le  Saxon 

de  Lorraine, 

leurs  droits 

912; t 929. 

sur 

le  rojaume 

Lorraine, 

879. 

V»  ARNOl'L 


Bâtard;  né,  863;  duc  de  Carinihic;  roi  de  Germanie  et  de  Lorraine,  887;  empereur  d'Occi- 
deni, 896  ; f 899. 

Êp.  Orfa,  fille  de  Thcudoii,  comte  de  Bavière  ; vivait,  898. 


Gisèle 

Fille  naturelle. 

Êp.  190,  Zueuiibold,  roi  de 
Moravie. 


VU*  LOUIS  IV 
Né,  893;  roi  do 
Germanie,  899; 
de  Lorraine , 
»oo;  1 912,  sans 
alliance. 


Hedwige 

Êp.  Ollon  le  Grand,  duc  do 
Suxe,  fils  de  Ludolphc, 
duc  de  Saxe;  t9l2. 


VIe  ZUENTIBOLI) 
Bâtard  ; roi  de 
Lorraine,  895; 
t 900. 

Êp.  897  , Oda, 
fille  d'Eudes , 
roi  de  France. 


IX»  HENRI  L’OlSRLKCR 

Né,  876;  duc  de  Saxe.  912  ; roi  de  Germanie,  918  ; de  Lorraine,  923;  f 636. 

Êp.  1»  Hatburge,  fille  d’Krvin,  seigneur  d'AllsIat; 

2*  911,  Mathilde  de  Uingelheim,  fille  de  Thierry,  comte  de  Rtngelbcim  ; t 968. 


2 

Brcxox 

Archevêque  de  Cologne. 
(V.  ubl.  xcvii.; 


2 

G er berge 

Êp.  1°  929,  Giselbert,  duc  de  Lor- 
raine (V.  tabl  XCVil); 

2J  939,  Louis  d'Outremer,  roi 
de  France. 

'V.  ubl.  XCVII.) 


2 

Hedwige 

Êp.  vers  938,  Hugues  le  Grand,  duc  de 
France;  t 956. 


IIugces-Capet 
Roi  de  France. 
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DUCS  BÉNÉFICIAIRES 


1"  Duc.  RAINIER  ou  RAGINAIRE,  au  Long  Cou 


Comte  de  Mous;  duc  bénéficiaire  do  Lorraine,  91!  ; t 916.  — Ep.  Albérade ; vivait,  878. 

Il*  GISEI.BEKT  Kainiei;  Il  Symphorienne 

Duc  de  Lorraine.  916;  t 939.  Comte  de  Hainaul,  916;  f ver»  932.  vivait,  92%. 

Ép.  929,  (ierherge  de  Saxe,  fille  de  (Tige  des  comtes  de  Hainaut.)  Ep.  Béranger,  comte  de  Namur; 

Henri  l'Oiseleur , roi  de  Germanie.  vivait,  908-982. 

mariee  en  secondes  noces  (939)  à 
Louis d üutremer.  roi  de  France^  968. 


IV*  H EN  Kl 

Duc  de  Lorraine,  941  ; t 944. 


Wiltrude 

Ep.  Berthold,  doc  de  Bavière  ; f 942. 


V*  CONRAD  i.b  Sage 

Duc  de  la  France  rhénane,  fils  de  \ Venter,  comte  de  Spire 
eide  Worms ; duc  de  Lorraine,  944;  f 953. 

Ep.  947,  Luilgarde , fille  d'otton  le  Grand,  roi  de  Germanie 
et  empereur  d'Allemagne. 


DUCS  DE  LA  LORRAINE 


I«  Duc.  FRÉDÉRIC  !•* 
Fils  de  Wigeric,  comte  du  palais  sous  Charles  le  Simple  ; 

Ep.  934,  Beatrix,  fille  de  Hugues  le  Grand, 


11*  T1UEKH1  AdaLBérum 

Duc  de  Lorraine  et  comte  de  Bar,  954  ; t 1026-  Êvèque  de  Verdun  et  de  Mou,  est  j 1 1005. 

Ép.  Bichilde. 


III*  FREDERIC  11 

Duc  de  Lorraine  et  cumte  de  Bar,  1026;  1 1027. 

Ep.  Mathilde,  fille  d’Herman  II,  duc  de  Souahe,  et  veuve  de  Courad  le  Vieux,  duc  de  Cannthlect  do  Franconie. 


Beatrix 

Duchesse  de  Toscane,  1055;  t 1076. 

Ép.  I*  1036,  Boniface  le  Pieux,  duc  et  marquis  de  Toscane;  f 1052; 
2*  1053,  Godofroi  le  Barbu,  duc  de  Basse-Lorraine.  (V.  ci-dessous). 


1 

Frédéric 

Duc  et  marquis  de  Toscane,  1052  ; 
t 1015 , sans  posl. 


Gonxrnui  le  Bahbu 
Duc  de  Basse-Lorraine.  1044:  f 1070. 
Ej>.  1*  Ode  ; — a*  Beatrix  Je  Lorraine. 
(V.  ci-dessus.) 


1 

Mathilde  (la  Grande  Comtesse) 

Née  vers  1045;  duchesse  do  Toscane,  1076;  fait  donation  de  ses  Liens  au 
Saint-Sicge,  lo77;  vice-reine  de  l*otubardie,  liai;  + 1115. 

Ép.  I*  1063.  Godofroi  le  Bossu,  duc  de  Basse- Lorraine  (v.  ci-dessous); 
2*  1089,  Welpbe  de  Bavière,  fils  de  Welphe  1",  duc  de  Bavière;  duc  do 

Bavière.  1102;  t 1120,  sao*  po»t. 

V*  GOTHKLON  II,  lk  Fainéant  Frédéric 

Duc  de  Haute-Urruine,  1044;  t 1046,  Pape  sous  le  nom  d'Etienne  IX,  1057  ; 
sans  post.  t 1058. 


Godifroi  le  Bossu 

Duc  de  Basse-Lorraine  et  marquis  d’Anvers.  1070;  t 1076,  sans  post. 

Ep.  1061.  Mathilde  de  Toecane,  fille  de  Bonifare  le  Pieux,  duc  ri  marquis  de  Toscane.  (V.  ct-<H>«sii* 

Godkfroi  de  Bouillon 

Né,  1061;  duc  de  Basse-Lorraine,  1089;  se  croise,  1096;  roi  de  Jérusalem,  1C99;  t 1100. 


DUCS  HÉRÉDITAIRES 


l«*  Duc.  GÉRARD  D’ALSACE;  né,  1038;  comte 
Ép.  Edwige  de  Namur,  fille 


11*  THIERRY  II,  d’Alsace,  le  Vaillant 
Duc  de  Lorraine,  1070  ; comte  de  Yaudémonl;  + 1 1 15. 

Ep.  1°  vers  1075,  Hedwiye,  fille  de  Frédéric,  comte  do  Frouilwoh,  et  veuve  do  Gebhard,  comte  de  Supplenbuurg  ; 
2*  Gertrude  de  Flandre , fille  de  Robert  le  Frison,  comte  de  Flandre,  et  veuve  de  Henri  III,  comte  do  Louvam. 


i 

III*  SIMON  I** 

Duc  de  Lorraine,  1115;  t H 39.  Ep.Sa 

Ep.  Adélaïde . de 


IV*  MATTHIEU  !■*,  duc  do  Lurrraine.  (V  uni.  CA Wll.) 


1 1 
OJa  Gertrude 

mbar. comte  Ep.  Floreut  II,  comte  do  Hollande  ; 

Hvière.  t H22. 


AJtline.  — Ep.  Hugues  l«r,  cuiutc  de  Yaudcutoul. 


XCVII 
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DE  LORRAINE 


Henri  l'Oiseleur,  roi  de  Germanie,  et  Mathilde  de  Kigclheim. 
(Voy.  tabl.  XCVI.) 


111*  ni. NK l i.e  Querelleur 
Né  vers  918;  duc  de  Lorraine,  9*0  ; 

do  Bavière,  9%2;  t 955. 

Ep.  Judith  de  Madère,  fille  d’Arnoul 
le  Mauvais,  duc  de  Bavière. 


VI*  BRUNON 

Archevêque  de  Cologne,  953  ; duc  do 
do  Lorraine , 953  ; archiduc  de 
Lorraine,  959;  i 965. 


SUPÉRIEURE  OU  MOSELLANE 

ou  Ferri 

comte  de  Bar,  duc  de  Haute -Lorraine,  959;  t 98%. 
comte  do  Paria;  vivait  encore,  ion. 


Sophie 

Comtesse  de  Bar,  1027;  f 1093. 

Êp.  avant  1034,  Louis,  comte  do  Montbéliard;  f après  1085. 


lié 

£p.  Iladeboton,  comte  d'Alteubourg 
en  Argaw. 


Wernrr  le  Pieux 
I*f  comte  de  Habsbourg. 


IV*  GOTHELON  1*»,  le  Grand 
Marquis  d’Anvers  et  duc  do  B&s*c- 
Lorratne;  duc  de  Haute- Lorraine, 
1033;  f 104%. 


Ode 

tp.  Lambert  11,  comte  de  Louvain,  fils 
do  Lambert  le  Barbu,  comte  de  Lou- 
vain ; f 1062. 


Rageline 

£p.  Albert  U,  comte  de  Mainur; 
t 1037. 


Mathilde 

£p.  Henri  le  Furieux,  comte  do 
Basse-Lorraine. 


1 l 

Wiltrude  lde;  fit  13. 

1 1093.  Êp.  Eustache,  comte  de  Boulogne;  t 1093. 

Êp.  Adslbert,  comte  de  Calne.  | 


VI*  ALBERT  D’ALSACB 
Duc  de  Haute-Lorraine,  10%6  ; 
• f 10%8,sans  post. 


Eustache  111 

Comte  de  Boulogne,  1093  ; se  croise,  1096;  vivait  encore,  1125. 
£p.  1102,  Marie  a Écosse,  tille  de  Malcolm  111, 
roi  d'Ecosse;  t tu 5. 


Baudouin 

Comte  d’Édesse  ; roi  de  Jérusalem,  1100; 
1 1115,  sous  post. 


DE  LORRAINE 

d’Alsace;  duc  de  Lorraine,  10%8;  t 1070. 
d'Albert  II,  comte  de  Namur;  vivait,  1070. 

J 

Clrakd,  comte  do  Vaudemoot;  f 110s. 

Ep.  Utüwigt)  UUe  de  Gérard  l*r,  comte  d’Egesheim  et  do  Dagsbourg.  (Tige  de  lu 
première  branche  de  Lorraïue-VaudemouL) 


ltéatrix 

Ep.  Etienne  le  Hardi,  cornlo 
de  Mucon;  f 11 02. 


2 


Thierry  d’Alsace 
Comte  de  Flandre,  1128;  f 11G8. 


2 2 

Henri  Baudouin 

Evêque  de  Toul,  1120;  Evêque  élu  do  Térouane, 

f 1165.  1130-1131. 


Agathe.  — Ep.  Renaud  111,  connu  du  Louigo^nc,  t tl%«. 
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IV  MATHIEU  I",  fils  de  Simon  I", 

Duc  de  lorraine, 
Ép.  Berthe  de  Soualx , fille  do  Fredénc- 


V*  SIMON  II 

Duc  de  Lorraine,  1 17g;  abdique  en  faveur  de  son  frère  Ferri, 
1205  ; f I vo?t  sans  post. 

Ep.  Ide  de  tille  de  Gérard,  tonne  de  M&con,  el  veuve 

de  Humbert  II,  aire  de  Coligrii;  f 1224. 


VI»  FER  II  1 1" 

C raie  de  Biiche;  duc  de  Lorraioe,  1205;  abdique  en  fa- 
veur de  R»n  fil*  aîné,  1206j  f 1207. 

Ep.  Ludomille  de  Pologne,  fille  de  Micislar'  le  Vieux,  roi 
de  Pologne. 


Vil»  FKHIU  II 

Duc  de  Lorraine,  1206;  f 1213. 

Ep.  Agni»  de  Itar , tille  de  Thibaut  l*r,  comte  de  Bar; 
t 1220. 


Thierry  le  Diaui.f. 

Né,  1175;  seigneur  du  Châtelet. 

Ep.  Gertrude  de  Montmorency,  li  le  de  Mathieu  de  Montmorency 
connétable  de  France,  (fige  de  la  maison  du  Châtelet.) 


VIII*  THIBAUT  1” 

Duc  de  Lorraine,  1213;  f 1220,  sans  post. 

Ep.  Gertrude  de  Dagtboura,  tille  d'Albert,  comte  de  Met»;  mariée  en 
seconde*  noce»  (1220) à Thibaut  le  Grand,  comte  de  Champagne,  et  en 

trmsiAmi**,  h Frédéric.  ronde  de  l.inviges  : f i??5. 


IX*  MATHIEU  II 
Duc  de  lorraine,  1220;  f 1251. 

Ep.  1225,  Catherine  de  Limbourg , litlo  de  Va- 
leran  III,  duc  de  Limbourg  ; •(  1255. 

I 


X*  FfcRUI  III 

Né,  1239;  duc  do  lorraine,  1251  ; f 1303. 

Ep.  1255,  Marguerite  de  Navarre , fille  de  Thibaut  IV, 
roi  de  Navarre  et  comte  de  Champagne  ; 
vivait  encore, t3o4. 

I 


Eléonore  (la  comtesse  de  Vergy) 

Vivait  encore,  1281. 

Ép.  1®  Jean  de  Dampierre,  connétable  de  Champagne;  f vor*i2S9; 
2°  1259,  Guillaume  II,  de  Vergy,  sénéchal  de  Bourgogne,  tils 
de  Henri  de  Vergy,  sire  de  Mireheau;  t 1212,  sans  post. 


Mathieu 

Seigneur  de  Belnmart;  t 1282. 
Ép.  1278,  Alix,  fille  do  Thibaut  II, 
comte  de  Bar. 


XI*  THIBAUT  II 
Duc  de  Lorraine,  1303;  f 1312. 

Ép.  1281,  Elisabeth  de  Rumigni,  fi  Le  do  Hugues  IV,  seigneur  de  Rumigni;  mariée  en 
seconde»  noces  (1312)  à Gaucher  de  Cbâtiilon,  eoniietuhlcde  France;  -f  1329. 

! 

XII*  FERRY  IV,  le  Lutteur  Thibaut 

Né,  1282;  duc  de  Lorraine,  1312;  f 1328.  Evêque  de  Liège,  1302; 

Ep.  1308,  Isabelle  d'Autriche , fille  d’Albert  1*%  empereur  d’Allemagne;  f 1332.  + 1312. 

XIII*  RAOUL 

Né,  1318;  doc  do  Lorraine,  1328;  f 1346. 

Ep.  1®  1329,  Eléonore  de  Bar , tille  d’Édouard  I*r,  comte  de  Bar;  f 1332,  sana  post.;  — 2°  vers  1334,  Marie  de  Blois , fille  do 
Gui  I*r,  de  Ch&ùllun,  comte  de  Blois;  comtesse  de  Guise,  1334. 

I 

2 

XIV*  JEAN  I** 

Né  vers  1340;  duc  de  Lorraine,  1346;f  1390. 

Ép.  ( # 1361,  Sophie,  fille  d’Éhcrhard  II,  comte  de  Wurtemberg,  et  d'Élisabeth  de  lien ueberg;  f (369;— 2*  Margueritede  Chini; 

t 1372,  sans  poil. 


XV*  CHAULES  I",  LE  Hardi 

Né,  <364;  duc  de  Lorraine.  1390;  counétable  de  France,  1418;  t 1431 . 

Ép.  1393,  Marguerite  de  Bavière , tille  de  Robert,  comte  palatin  du  Rhin  et  empereur  d’Allemagne;  1 1434. 


• XVI*  ISABELLE 

Duchesse  de  Lorraine,  1431;  t 1453. 

XVI*  Lie.  Ép.  1420,  RENÉ  Ier,  comte  d’Anjou;  duc  de  Bar,  1430;  duc  de  Lorruine,  1431;  comte  de 
Provence  et  mi  titulaire  de  Naples,  1435;  cède  le  duché  de  Lorraine  4 Jean,  son  tils  ainé,  1453; 
marie  en  secondes  urnes  (1454)  à Jeanne  de  Laval,  tille  de  Gui  XIV,  sire  de  l.avul  ; f 1480. 


Catherine 
1 1491. 

Ep.  1426,  Jacques  1**, 
margrave  de  Bade; 

t 1458. 


XVII*  JEAN  II,  d'Anjou 

Né,  1424;  duc  de  Calabre;  lieutenant-général  de  Loi— 
raine,  1442;  duc  de  lorraine  el  de  Bar,  1453  ; gouver- 
neur de  Gênes,  1458;  t 1470. 

Ép.  1441,  Marie  de  U luibon,  fille  de  Charles  I*»,  duc  de 
Bourbon,  cl  d’Agnès  de  Bourgogne;  f 1488. 


XIX*  YOLANDE  d'Anjou 
Née,  1428;  duchesse  do  Lor- 
raine, 1473;  t 1483. 

Ep.  1445,  Ferri  11.  tils  d’An- 
|nUiO|  COQIta  de  Vûudciuont. 
(V.  ci-rontrc.) 


Marguerite  d’Anjou 
Reine  d Angleterre;  t i482. 
Ep.  1444,  Henri  VI,  roi  d’An- 
gleterre; | 1471. 


XVIll*  NICOLAS 

Né,  1448;  duc  de  Lorraine,  i47o;  t 1473,  sans  ail. 
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duc  de  Lorraine.  (V.  tabl.  XCVII.) 

113»;  t tnt. 

Rarherousse,  empereur  d'Allemagne;  -f-  f 195. 


Mathieu 
Cmiie  de  Toul. 

Ep.  lient rix  de  Dam- 
pierre.  (Tige  de» 
comtes  de  Toul.) 


Tuierry 
£v.  de  Mciz, 
1173; 
f 1151. 


Judith 

£p.  £liennel*r, 
comie 
d'Auxonnc. 


Alix 

£p.  Hugues  lit,  duc 
deiDuurgogne; 
t n»3. 


llerthe 

£p.  Hermitn  IV, 
margrave  de 
Bade  \ t 1 1»0. 


Sophie 
£p.  Henri  IV, 
comte  do 
l.imbourg. 


Mathieu  Agathe 

£v.de  Toul,  1200;  + 1217.  Abbesse  de  Remiremnnt  (dioc.  de 

Saint-Dié),  1236. 


Judith 
£p.  Henri , 
comte  de  Salni. 


Renaud 

Seigneur  de  Bitrhe  et  de  Castres;  t 1274. 
Ep.  Elisabeth  de  Castres,  Allé  de  Henri, 
comte  de  Castre». 


Jacques  Adélaïde 

Ev.  de  Mets,  1239;  £p.  1*  Werner,  comte  de  Kibourg;  f 1228; 

t 1260.  — 2*  Gauthier,  seigneur  de  Vagnory. 


Catherine 

Ep.  Richard,  comte  de  Montbé- 
liard; f vers  1237. 


A deline 

£p.  Louis  Ier,  de  Savoie;  baron 
de  Vaud,  1285. 


Isabelle 

Ep.  1°  Guillaume  de  Vieuue; 
2*  Jean  de  Cbàlon  II. 


Jean 

Comte  de  Toul; 
t 1306. 


Isabelle  Catherine 

Vivait  encore,  1321.  Vivait  encore,  1316. 

Ep  1*  1288,  Louis  de  Bavière  ; — 2»  1306,  £p.  1290,  Conrad  II,  comte 

Henri  lit,  comte  do  Vaudemoni;  f 1332.  de  Fribourg;!  1350. 


Frédéric  le  Jei-xk 
£v.  d’Orléans  , 1296  ; 
t 1299. 


Mathieu 

Sire  de  Bcvère  et  de  de  Florines;  f sans  post. 

Ep.  1313,  Mathilde  de  Flandre , fille  de  Robert  lll,  de  Béthune,  comte 
de  Flandre;  t avant  1341. 


Frédéric 

Comte  de  Lunéville, 
1348. 


Marguerite 
£p.  Louis  IV, 
comte  de  Loss; 

t I33B,  post. 


Ferri  l«* 

Sire  de  Joinville  et  comte  de  Vaudemont,  1393;  1 1415. 

Kp.  1393,  Marguerite  de  Vaudemont,  dame  de  Joinville,  fille  de  Henri  V,  comte  do 
Vaudemont,  et  veuve  : 1®  de  Jean  de  Bourgogne,  cl  2“  de  Pierre,  comte  de  Genève; 

i 1416. 


Elisabeth 

£p.  1386,  Enguerrand  de  Couci, 
comte  de  Soissons;  f 1396. 


Antoine 

Comte  de  Vaudemont,  sire  de  Joinville,  1416;  f 1447. 

Êp.  1417.  Marie  d'Harcourt,  flllu  do  Jean  VU,  comte  d Harcourt;  f 1476. 


Isabelle 
t 1455. 

£p.  1°  Philippe,  comte  de  Nassau-Saarbruk  : 
2°  1412,  Henri.  c<>mle  deltlamnnt 


Eehri  11  Ulmki  de  Vaudemoxt. 

Ne,  1425  ; comte  de  Guise,  1444;  comte  de  Vaudemoni  et  sire  £v.  de  Metz.  1484; 

de  Joinville,  1447;  lieutenant  du  roi  René  au  royaume  de  t 1505. 

Naples,  1449;  t 1470. 

Lp.  i445,  Yolande  d'Anjou,  fille  do  René  !•%  duc  de  Lorraine. 

(V.ri  rontre.  * | 


Marie 
t 1455. 

£p.  Alain  IX,  vicomte 
de  Rohan. 


XX*  RENE  11 
(V.  tabl  XCIX.) 


Jeanne 

Née,  1448-,  t 1480. 

Ep.  1478,  Charles  11,  d’Anjou, 
comte  du  Maine;  ; I4bq. 


Yolande 
i 1500. 


Marguerite 
t 1541. 

Ep.  1488,  René,  duc  d'Alen- 
çon, comte  du  Perche; 
t 1521. 
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XX*  RENÉ  II,  fils  de  Ferri  II,  comte  de  Vaudemont,  et 

Né,  1 4SI  ; duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  1473;  comto  de  Vaudemont 
£p,  i*  1471,  Jeanne  tf  Harcourt,  fille  do  Guillaume  d’Harcourt,  comte  de  Tancarville;  répudiée,  1485; 


2 

Jean  (le  cardinal  de  Lorraine) 

Né,  1498:  évêqtie  do  Metz,  1505;  de  Toul , îsi  7 ; card.,  1518;  evèquo  de  Die  et  de  Valence,  1521;  de  Luçon  et 
de  Verdun,  1523;  archevêque  de  Narbonne,  1524;  de  Heinis,  1533;  d'Alby,  1536;  de  Lyon,  1537  ; évêque  d’Agen, 
1538, et  de  Nantes,  1542  ; ministre  d’Etat  sous  François  1*'  et  Henri  II;  f i550. 


XXII*  FRANÇOIS  1" 

Né,  15(7;  marquis  de  Pont-à-Mousson;  duc  de  Bar,  1541  ; duc  de 
Lorraine,  15*4;  + 1545. 

£p.  1540,  Christine  de  Danemarck,  fille  do  Christian  11 , roi  de 
Dunemarck,  et  veuve  de  François  Sforve,  duc  do  Milan;  + 1590. 


Anne 

Née,  1522;  f 1568. 

£p.  1*  1540,  Réné  de  Nassau,  prince  d’Orange  ; 
+ 1544;—  2*  Phi lippe  de  Croy,  duc  d’Arscbot; 

t I54U. 


Louise  de  Vaudemont 
Née,  1554;  reine  de 
France,  1575;  + 1601, 
sans  postérité. 

Ep.  1575,  Henri  III, 
roi  do  France. 


PHILIPPE-EMMANUEL 

Né,  1558;  duc  de  Mercœur,  1577;  1 1602. 

£p.  1576,  Marie  de  Luxembourg,  tille  do  Sebastien  de  Luxembourg, 
duc  de  Penthièvre;  née,  1562;  duchesse  de  Penthièvre,  1569; 
1 1623. 


Françoise 

Née,  1592;  duchesse  de  Mercœur,  1602;  de  Penthièvre,  1623;  1 1669. 
£p.  1609,  César,  duc  de  Vendôme,  fils  naturel  de  Henri  IV;  né,  1594  ; 

+ 1665. 


XXlll"  CHARLES  U,  LS  (1ua.no 
Né,  1543  ; duc  de  Lorraine  et  de  Rar , 1545:  f 1608. 

Ep.  1559,  Claude  de  France , fille  de  Henri  11,  roi  de  Fiance;  f 1575. 


lie  née 

Née.  1544;  f 1602. 

Ep.  1568,  Guillaune  de  Bavière;  t 1626. 


XXIV*  HENRI  II,  le  Bon 
Duc  de  Bar;  né,  1563;  duc  de  Loi  raine,  1608; 
t 1624. 

£p.  !•  1599,  Catherine  de  Bourbon  , fille  d’An- 
toine de  Bourbon,  duc  do  Vendôme,  roi  de 
Navarre;  née,  1559;  f 1604,  sans  postérité; — 
2“  1606,  Marguerite  de  Llonzague,  tille  de 
Vincent  Ier,  duc  de  Mantoue;  1 1632. 


Christine 
Née,  1565;  f 1636. 
Ep.  1589,  Ferdinand  1", 
de  Médicis,  grand  duc 
de  Toscane  ; + 1608. 


2 2 

Nicole  Claude 

Née,  1608;  f 1657,  sans  postérité.  Née,  1612  : f 1648. 

Ep.  1621,  Charles  de  Lorraine,  Ep.  1 6S4,  Nicolas  François,  duc  de 
depuis  duc.  (V.  cl-contre.)  Lorraine.  (V.  ci-contre.) 


Ciuiaas  Antoinette 

Né.  1567;  evêquo  de  Née  1568  ; 1 1610. 
Metz,  1578;  cardinal,  £p.  1599,  Jean  - Guil- 
1591  ; évêque  de  Stras-  laurae,  duc  dejuliers; 

bourg,  1592;  f 1G07.  + i809,  sans  postérité. 


XXVI*  CHARLES  lll 

Né,  1604;  duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  1624  ; cède  lo 
pouvoir  à son  frère,  1634;  1 1675 
Êp.  i*  1621,  Nicole  de  Lorraine,  tille  de  Henri  II,  duc 
de  Lorrain o (v.  ci-ontre};  répudiée,  1637;  1 1657, 
sans  postérité;  — 2“  1637,  Beatrix  de  C usance, 
veuve  d’F.uuène- Léopold  d’Oiselct,  prince  do  Can- 
tecroix;  1 1663;  — 3*  1665,  Louise-Marguerite, 
comtesse  d’Apremonl,  tille  de  Charles,  comte  d'A- 
premoot-Nanteuil;  t 1692,  sans  postérité. 


2 

Anne 

Née,  1639:  f 1720. 
Ep.  1660.  Jules,  prince 
de  Lillenonne  ; 1 1694. 


2 

Chaulas- Henri 

Né,  1642  ; comte  de  Vaudemont  ; gouverneur  de  Milan.  1698  ; f 1723. 

Ep.  1669,  Anne-Elisabeth  d’Elbeuf , tille  do  Charles  111,  duc  d’Elbeuf;  née,  1649;  t 1714. 


Ciurles-Tiiomas 

Prince  de  Vaudemont  ; né,  1649  ; général  au  service  de  l’Empereur;  f I7Q4. 


XXIX*  LEOPOLD  (JOSEPÜ-CHAIILKS) 

Né,  1679;  duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  1690}  f 1729. 

Ep.  1698,  Elisabeth-Charlotte  d'Orléans  (Mlle  de  Chartres),  tille  de  Philippe  I**,  duc  d’Orléans  ; née,  1676;  1 1744. 


XXX*  FRANÇOIS  III  (Etienne)  Elisabeth-Thérèse 

Né,  1708;  duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  1729;  vice-roi  de  lion-  Née,  1711;  coadjutrice 
prie,  1732  ; cède  scs  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar  à Sia-  de  Rem  i remou  t; 
nislas,  roi  de  Pologne,  en  échange  delà  Toscane,  1735;  duc  + 1741. 

de  Toscane,  1737  ; empereur  d’Allemagne  (ôuus  le  nom  de  £p.  1737  , Charlts-Em- 
FrançoisI**).  1745;  1 1765.  manuel  Ut,  roi  de 

Ep.  1736,  Marte-Therèse  d’Autriche , tille  de  Charles  VI,  em-  Sardaigne;  t 1773. 
pereur  d'Allemagne:  née,  1717;  t i73o. 


Joseph  II 
Empereur 
d'Allemagne; 
t 1790. 


Marie-Antoinette  Aitkes 

Archiduchesse  d’Autriche;  née,  1755;  t 1793  Enfants 

Ep.  1770,  Louis  XVI,  roi  de  France.  ( V.  Alle- 

magne ) 


Cil  A RLKS-ALEX  A N DRK 
Né,  1712  ; prince  de  Lor- 
raine, gouverneur  gé- 
néral des  Pays-Bas  , 
graml-nmlire  de  l’or- 
dre Teut-mique; 

Il  “80. 

Ep.  1744,  Marie- Anne- 
Eléonore  d'Autriche , 
liliedcChai  h:s  VI,  em- 
pereur d'Allemagne  ; 
c uvernaitie  des  Pays- 
Uus ; f 1744. 


A mu- 
Charlotte 
Née,  1714; 

abbesse 
de  K émir  c- 
iuont,i73tt; 
t 1773. 
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ET  DE  BAH 

d’Yolande  d'Anjou,  duchesse  de  Lorraine.  (V.  tabl.  XCVIII.) 

et  de  Guise,  1470;  capllaiuo  général  des  Vénitiens,  1480;  1 1508. 

t i486,  sans  postérité;— 2#  1485,  Philippin « de  Gxieldre , fille  d’Adolphe  Egmont,  ducdcGucldre;  + 1547. 


XXI*  ANTOINE  LE  Bon 

rie,  <489  ; duc  de  Lorraine  et  de  Bnr,  1508;  prétendant  au  duché  de  Gueldre,  1538;f  1544. 
Ep.  1515,  lienée  de  Bourbon , fille  de  Gilbert  do  Bourbon,  comte  de  Montpensicr; 
née,  1404;  1 1539. 

I 


Claude 

Duc  de  Guise,  1508  ; + 1550. 
(Tige  des  ducs  de  Guise,  d'Au- 
male et  de  Mayenne.) 


Nicolas 

Né,  1524;  évêque  de  Metz  et  do  Verdun,  1544;  résigne  ses  deux  évêchés,  1548;  comte  de  Vaudemont,  1548;  f 1577. 

Êp.  1°  1549,  Marguerite  d'Edmond,  tille  de  Jean  d’Rgmond,  prince  de  Ouvre;  f 1554  ; —*2°  1555,  Jeanne  de  Savoie,  fille  de  Philip- 
pe do  Savoie,  duc  de  Nemours;  t JôGS  ;— 3°  1569,  Catherine  de  Lorraine,  tille  de  Claude  de  Lorraine,  duc  d’Aumale;  née,  1550. 


2 

CliARLKS 
Né,  1561  ; cardi- 
nal; evèque  de 
Toul,  1568, et  de 
Verdun,  1585; 
t 1687. 


Marguerite 
Née,  1564;  1 1625. 

1 ..  1*  1581,  Anne, 
duede  Joyeuse,  ami- 
ral de  France  ; f 
1587; 

2*  François  de  Luxem- 
bourg, duc  de  Py- 
ney. 


Dorothée 

Née,  1545  ; t après  1618. 

Êp.  !•  1575,  Éric  le  Jeuno,  duc  deBnins- 
wick-Gottingen  ; f 1 584,  sans  postérité  ; 
— Marc  de  llye.  comte  de  Varax. 


2 3 3 

François  Henri  Eric  de  Vaudemont 

Né,  1567  ; marquis  Né,  1570; comte deChaligny;f  1801.  Né,  1576;  évêque  do 
de  Chuu&sius;  f Ep.  1585,  Claude  de  Mou hy,  veuve  Verdun,  1593 ; f 1623. 

1592.  de  Georges  Joyeuse  ; f 1 826. 


Charles 

DE 

Lûrraine-Cbalicny 
Né,  1592;  évêque  de 
Vorduo, 1610} f 1631. 


Henri 

de 

Lorraine-Cbaliont 
Né,  1596;  comte  de  Cha- 
ligny;  t 1672. 


François 

DE 

Lorraine-Cüaligny 
Né,  1596;  évêque  do 
Verdun,  1623;  1 1661. 


XXV*  FRANÇOIS  II  Catherine  Élisabeth 

Né,  >572;  comte  de  Vaudemont:  duede  Lorraine,  Nco,  1573;  ab-  Née  t574  ; f i635,  sans  postérité. 

1624;  abdiaueen  faveur  desou  (ils  aîné,  1624;  t >632.  bosse  do  Rem i-  Ép.  1695,  Maximilien  de  Bavière,  depuis  duc  ; né, 
Ép.  1691,  Christine  de  Salm  , tille  de  Paul,  comte  do  remont,  1661}  1573  ; marié  eu  secondes  noces  (1635;  à Marie- 

Salm;f  1627.  t 1648.  Anne  d’Autriche,  tille  de  Ferdinand  11,  empereur 

J d'Allemagne  ; f 1651. 


Henriette 

Née.  I605  ; t 1660. 

Ep.  i°  1612,  Louis  de  Guise,  prince  de 
Pii.dsnourg:  — 2°  1644,  Charles  de 
iluasco,  marquis  de  Sollery;  — 
3“  Christophe  de  Moura  ; — 4"  Fran- 
çois de  liritualdi,  prince  de  Lixin. 


XXVII*  NICOLAS- FRANÇOIS 
Nè,  1609;  cardinal,  1624;  évêque  do  Toul, 
j 625;  quitte  l’état  ecclésiastique,  1634  ; 
duc  de  Lorraine  et  do  Bar,  1634  ; 1 1670. 
Êp.  1634  , Claude  de  Lorraine,  fille  de 
Henri  H,  duc  de  Lorraine.  (V.  ci-contre.) 


àlarfjuerite 

Née,  1615;  coadjutrice  de  Romiie- 
mont,  1625;  1 1672. 

Ep.  1633,  Gaston  de  Fiance,  duc 
a' Orléans;  1 1660. 


XXVIII*  CHARLES  IV  (Léopold) 

Né,  1643  ; duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  1675;  t 1690. 

Ep.  1678,  EUonore-ifarie  de  llotiyrie,  fille  de  Ferdinand  lit, 
empereur  d’Allemagne,  et  veuve  de  Michel  Curibut  Wieçuo- 
wiecki,  roi  de  Pologne  ; 1 1697. 


.Vii  ne- Anne-  Thérèse 
Née,  1648  ; abbesse 
de  Remiremout , 
1657  ; f 1662. 


CHAKLES-Joseph-lgnace  JoscPH-lnnocent-Emmanuel 

Né.  1680;  grand  prieur  de  CusUlle,  1693;  évêque  d’Glmütz,  Né,  1685;  général  uu  service 
1695;  d’Osnabrück,  109b;  électeur  do  Trêves,  1711}  do  l'Empire;  f 1705. 

1 1715. 


Fa  ANÇOis-Anloine- Joseph 
Né,  1689:  abbé  de  Stavcio  ut  de 
Maimêdy , 1712;  1 1715. 


XXXI*  STANISLAS  LKCZINSKI , le  Bienfaisant 

Né,  1677;  roi  titulaire  de  Pologne;  duc  de  Lorraine  et  do  Bar,  1737  ; + 17G6. 
Ep.  Catherine  de  Bnin-Opalinska ; née,  1681  ; + 1747. 


J fa  rie- Char  lo  tte  -Soj)hie- Félicité  Lczinska 
Née,  1703  ; reine  de  France,  1725  ; t 1768.  — Ep.  1725,  Louis  XV,  roi  de  France. 
A la  mort  dû  Stanislas  ( 1766  ),  la  Lorraine  fut  réunie  à la  Franco. 
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DUCS  DE  GUISE  DE  LA. 


I"  Duc.  CLAUDE  I",  de  lorraine,  fils  de  René  II,  duo 

Né,  1496;  frire  do  Joinville,  comte  d’Aumale  et  de  Ouise,  1509;  duc  de  Guise  et  pair  de  France.  1528  ; gouverneur  de 

Êp.  1513,  Antoinette  de  Bourbon-Vendôme,  fille  de  François 
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MAISON  DE  LORRAINE 

de  Lorraine,  et  de  Philippine  de  Gueldre.  (V.  tabl.  XCIX.) 

Champagne,  i 530  ; de  Brie  et  de  Bourgogne  ; marquis  de  Mayenne,  1544  ; duc  d'Aumale  et  marquis  d’Elbceuf;  + 1 550. 
de  Bourbon,  comte  de  Vendôme;  nee,  1494;  + 1583. 


Louis 

(le  cardinal  de 
Cuise). 

Né,  1527;  év.  de 
Troves,  1545  ; 
d’Albi , 1550  ; 

archevêque  de 
Sens,  1561; 
évêq.  de  Btetz, 
1568;  cardinal, 
1553;  i 1578. 


FRANÇOIS 
Né  1534  ; 
chevalier 
de  Malte  ; 

grand- 
prieur  de 
France  ; 
général  des 
galères 
de  France; 
t 1563. 


René 

Né.  1536;  marquisd’El- 
bceuf, général  des  ga- 
lères  de France;  i 1 566. 

Ep.  1554,  Louise  de 
Rieur , comtesse 
d'Harcourt,  fille  de 
Claude  I*r,  comte 
d’Harcourt.  (Tige  des 
ducs  d’Elboeuf,  de  la 
branche  de  Lorraine- 
Elbœuf.) 


Marie 

Née, 1515; t 1560. 

Ep.  1°  1534,  Louis  II,  d’Or- 
léans, duc  de  Longueville; 
1 1537  ; 

2*  1538,  Jacques  Y,  roi 
d’Ecosse;  + 1542. 


Marie-Stuart 

Reine  de  France  et  d’Ecosse. 
(V.  tabl.  LXIV.) 


Louise 
Née,  1520; 
fl  542, 

sans  post. 
Ep.  1541, 
Charles  de 
Croï, 

prince  do 
Chimai  ; 
t 1551. 


Renée 
Née,  1522; 

abbesse 
de  Saint- 
Pierre 
de  Reims, 
1546; 
t 1602. 


Nee,  1531; 
abbesse 
de  Far- 
moustier 
(diocèse  de 
Meaux), 
1556; 
t 1562. 


Louis  (le  cardinal  de  Guise)  Fhançois 

Né,  1555;  archev.  de  Reims,  1574  ; cardinal,  1578  ; duc  et  pair  de  Né,  1559  ; chanoine  de  Reims;  1572;  t 1573. 
France;  commandeur  de  l’ordre  du  Saint-Esprit,  1 579  ; t 1588. 


Louis  ; La  tard  de  Guise) 

Baron  d'Acerville,  prince  de  Pbaitzbourg;  t 1631,  sans  post. 

Ep.  Henriette  de  Lorraine,  fille  de  François  II,  duo  de  Lorraine;  t 1660. 


CH  A II  L ES  - E M M A N L F.  r. 

Duc  de  Sommerive;  né,  1581;  + 1609, 
sans  ail. 


Catherine 
Née,  1585;+  1618. 

Ep.  1599,  Charles  de  Gonzague,  duc  de 
Nevers,  puis  do  Mantoue  et  de 
Montferrat. 


Renée 
+ 1638. 

£p.  16i3.  Marie  Sforce,  duc  d'Ognano, 
comte  de  Santa-Fiore. 


LOUIS  (Je  cardinal  de  Guise) 

Né,  1585;  archevêque  de  Reims,  1605  ; abbé  de 
Ciuny,  de  Corbie,  etc.,  1612;  pair  de  France; 
cardinal,  1615;  + 1621. 


Jeanne 

Née,  1586;  ab- 
besse de 
Jouarre;  + 1638. 


Renée 

Abbesse  de  St- 
Pierre  de 
Reims;  1 1626. 


François- Alexandre  - Paris 
Né  poslh.,  1586;  cheva- 
lier de  Malte;  lieutenant 
général  en  Provence;  + 
1614. 


ClIARLR  S-LOUIS  ACHILLE 

Bât.  de  Lorraine  ; év.  de  Condom,  1660  ; + 1668.  Bit.  de  Lorraine  ; comte  de  Romorentin;  général  des  Véni- 

tiens dans  l’ile  de  Candie,  1648;  + 1648. 


Françoise- Renée 
Née,  1621  ; abbesse 
de  Saint-Pierre  de 
Reims;  de  Mont- 
martre, 1644  ; + 
1684. 


Louis  ' Rouer 

Né,  1622  ; duc  de  Joyeuse.  1637;  pair  de  France;  grand-chambellan,  1644;  Né,  1624;  cheva- 
colonel  de  la  cavalerie  légère;  + 1654.  lier  de  Malte; 

Ep.  1649,  Françoiee-M arie  de  Valois,  fille  de  Louis-Emmanuel  de  Valois,  duc  + 1644. 
d’Angoulérne,  colonel  général  de  la  cavalerie  légère  ; t 1696. 


VI*  LOUIS-JOSEPH 

Né,  1650:  duc  de  Joyeuse  et  pair  de  France,  1654;  duc  de  Guise  et  prince  de  Joinville,  1664;  duc  d'Angouléme;  d'Alençon, 

1667; +1671. 

Ep.  1667,  Elisabeth  d'Orléans,  duchesse  d'Alençon^  fille  de  Gaston  de  France,  ducd'Orléans;  + 1696. 

VII*  FRANÇOIS-JOSEPH 

Né,  1670;  duc  de  Guise,  d’Alençon,  de  Joyeuse  et  d'Angouléme,  prince  de  Joinville,  pair  de  France,  1671  ; + 1675,  sansall. 


A la  mort  de  Marie  de  Lorraine.  1688,  Mademoiselle,  fille  de  Gaston  de  France,  duc  d Orléans,  recueillit  la  succession  de 
Guise.  Elle  mourut  en  1693,  léguant  tous  ses  biens  à Philippe  de  France,  duc  d’Orléans,  son  cousin-germain. 
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HISTOIRE  DE 


COMTES  ET  DUCS  DE  MONTPENSIER, 


LOUIS  1",  de  Bourbon,  i.e  Bon,  troisième  fils  de  Jean  I", 

Comte  de  Montpensler,  1434;  de  Clermont  et  de  Sanoerre,  dauphin 
£p.  t®  1428,  J faune,  comte  sm  de  Clermont,  fille  de  Béraud  III,  comte  de  Clermont,  dauphin 

2“  1442,  Gabriel  If  de  la  Tour,  fille  de 


2 

OILBERT  dr  Bourdon 

Lieutenant  général,  i470  ; comte  de  Montpensler;  dauphin  d'Auvergne,  etc*.  I486  ; gouverneur  do  Paris,  1494, 
vice-roi  de  Naples,  1405;+  1490. 

6p.  |48l,  Claire  de  Gonzague,  fille  do  Frédéric  de  Gonzague,  marquis  de  Mantoue  ; f 1503. 


LOUIS  II,  df.  Bourbon 


Ne,  14S2:  comte  de  Montpcnricr, 
dauphin  d'Auvergne,  1496  ; 
t üui,  sans  a!l. 


CHARLES  DE  BOURBON  (le  connétable  de  Bourbon) 

Né,  1490;  comte  de  Montpensler  et  dauphin  d’Auvergne,  isoi  ; duc  ae  Bourbon, 
15d5;  pair  de  France,  1508;  commandant  d«i  l'armée  «le  Navarre,  i5i2  ; connétable, 
15ts;  gouverneur  du  Languedoc:  lieutenant  general  en  Bourgogne;  vice-roi  du 
Milanais,  1515;  ses  biens  sont  confisques.  1522  ; paj.se  au  service  de  l’Empire.  1523; 
lieutenant  général  de  1 Empire,  1523;  lieutenant  general  de  l'Empereur  en  Italie, 
1527;  1 1527. 

6p.  1505,  Suaunne,  duchesse  de  Bourbon  et  d'Auvergne,  fillo  de  Pierre  II,  duc  de 
Bourbon  ; nce,  1491  ; + I52i. 


2 

LOUIS  lit,  LE  BON 

Né,  1513;  prince  de  la  Roche-sur-Yon  ; duc  de  Montpensler,  1539  ; comte  de  Forez,  baron  do  Bcanjolais,  dauphin  d'Auvergne, 
1560  ; gouverneur  d’Anjou,  de  Touraine  et  du  Marne,  1561;  du  Dauphine,  1562;  de  Bretagne,  I5üB;  lieutenant  general; 
+ 1582. 

Ep.  1®  1538,  Jacqueline  de  Lonjwi,  fille  do  Jean  d;  Longwi  ; f i SCI  ; 

2®  1570,  Catherine-Marie  de  Lorraine,  fille  de  François  de  Lorraine,  duc  de  Guise  ; née,  1552;  1 1596,  sans  post. 


1 

FRANÇOIS  de  Bourdon  (le  prince-dauphin) 

Né,  1542;  gouverneur  d’Orléanais,  de  Touraine,  du  Maine,  du  Perche,  du  Dauphiné;  ambassadeur  en  Angleterre,  1579; 

duc  de  Montpensicr,  dauphin  d’Auvergne, 

pair  de  France,  etc.,  1582;  duc  de  CJiùtelicrault,  1583;  gouverneur  de  Normandie,  1588;  ■}  1592. 

6p.  1566,  Renée  d'Anjou,  marquise  de  Mézicrcs,  fille  de  Nicolas  d’Anjou,  marquis  de  Mézièrcs;  + jeune. 


HENRI  DE  BOURBON 

Né,  1573;  prince  de  Dombes;  gouverneur  du  Dauphiné,  1589;  duc  de  Montpensler,  dauphin  d’Auvergno,  etc.,  1592; 
gouverneur  de  Normandie,  1593;  t 1608. 

6p.  1597,  Henriette-Catherine,  duchesse  de  Joyeuse,  fille  do  Henri,  duc  de  Joyeuse,  maréchal  de  France  ; née,  1585  ; 
mariée  en  second»-»  noces  (16il)  à Charles  de  Lorraine,  duc  UeGuise;  f 1656. 


Aune-l/drie-LOUISE  d'Orléans  (Mademoiselle) 

Née,  1627:  princesse  de  Dombes,  comtesse  d*Eu.  duchesse  de  Montpensier,  dauphine  d’Auvergne,  1627;  cède  au  duc  du 
Maine  la  principauté  de  Dombcs,  1680,  et  le  ceinte  d’Eu,  Ii.vj  : institue  pour  son  légataire  universel,  Monsieur, 
duc  d'Orléans,  frère  de  Louis  XIV,  1685  ; f 1693. 

6p.  secrètement,  t G70,  Antonin  Nom  par  de  Gaumont,  comte  de  Lan /un.  colonel  général  dos  dragons,  filsde  Cabrai  Nompar 
de  Gaumont,  comte  de  Uau/un  ; ne,  vers  1632;  gouverneur  de  Iterri;  lieutenant  général,  l67o;  commandant  de  lannce  da 
Flandre, 1671  ; prisonnier  d'6Ut,  I671-|6bi  : créé  duc,  1692;  épouse  en  secondes  noces  : 1695)  Geneviève-Marie  de  Dur- 
fort,  fille  de  Gui-Aldonce  de  Dlirfcrt,  duc  de  Quintin-Lorgcs,  maréchal  de  France;  + 1723,  sans  post. 
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DAUPHINS  D’AUVERGNE 

duc  de  Bourbon,  et  de  Marie  de  Berry.  (V.  tabl.  LXXVIIî.) 

d'Auvergne,  1428;  ambassadeur  & Rome.  1484;  + 1486. 

d’Auvergne  (v.  tabl.  LXXVIl);  née,  1412;  dauphine  d'Auvergne,  1426;  f 1436,  sans  post. 
Bertrand  VI,  seigneur  do  ta  Tour. 


2 2 
Gabriel  le  de  Bourbon  Charlotte  de  Bourbon 

+ 1516.  Êp.1468,  Wolfart  de  Ilorsello,  comte  de  Grandpré,  maréchal  de  France  ; 

Êp.  1485.  Louis  II.  .Ire  de  la  fll*  da  H«nri  do  B®"*''».  seiH"cur  dü  virc  I 

Tr  émoi  lie,  amiral  do  Guiennc;  * 1*®7, 

t 1524. 


FRANÇOIS 

de  Bourbon 
Duc 

de  Ch&tellerault 
et 

pair  de  France; 
+ 1513 , 
sans  post. 


LOUISE  de  Bourdon 

Comtesse  de  Montpensicr,  dame  de  La  Tour,  1538  , duchesse  de 

Munlpensier,  1539;  f 1561. 

Êp.  1°  1499,  André  de  Chauvigni,  prince  de  DéoJs,  seigneur  de  Cbûteau- 
rouz;  f 1502,  sans  post. 

2*  1504,  Louis  I*r,  de  Bourbon,  prince  de  la  Roche-sur-Yon,  fils  de 
Jean  II,  de  Bourbon,  comte  de  Vendôme  ; + vers  1520. 


Renée  de  Bourbon 
Née,  1494; 
baronne 

do  Mercœur,  1529  ; 
t 1539. 

Êp.  1515,  Antoino, 
duc  de  Lorraine  ; 

+ 1544. 


2 

Cuari.es  de  Bourdon. 

Prince  de  la  Roche-sur-Yon  ; lieutenant  général,  1557;  gouverneur  de  Paris.  1561;  du  Dauphiné,  1562  ;+  1565. 
Êp.  vers  1545,  Philippe  de  Montespedon,  daine  d'honneur  de  Catherine  de  Médicls;  fille  de  Joachim  de  Montespedon, 
baron  de  Cheraillé,  et  veuve  de  René,  seigneur  de  Montejon,  maréchal  de  France;  + 1578. 


t 


Françoise 
de  Bourbon. 


Êp.  Henri-Robert  de- 
là Marck, 
prince  de  Sedan  ; 
t 1574. 


1 


Anne 


Charlotte  de  Bourbon 


Louis » 


de  Bourbon 
Êp.  1561, 
François  II, 
de  C lèves, 
duc  de  Ncvers  ; 
1562,  «Mil  post. 


Abbesse 

de  Sainte-Croix  de  Poitiers  ; 
du  Jouarro,  1571. 


Abbesse 

de 

Farmoutler; 
+ 1586. 


Marie  de  Bourbon 

N «*e,  1605;  princesse  de  Dombes,  duchesse  do  Montpensicr,  dauphlno  d’Auvergne,  etc.,  1608;  + 1627 
Êp.  1626,  Gaston  de  France,  duc  d’Orléans,  fils  de  Henri  IV,  roi  de  France  ; + 1660. 
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ANCIENS  ROIS  DE  NAVARRE.  — ROIS  DE  NAVARRE 

N. 

L 

Azinairf.,  comte  de  la  Gascogne  citërieure;  f 836. 


l*r  Roi.  GARCIF.-XIMENF.Z,  comte 
I 


IIe  FORTIN,  le  Moine,  roi  de  Navarre,  880;  abdique  et  se  fait  moine,  905. 


IV*  GAItCIE  l**,  roi  de  Navarre,  926;  t 970. 

I 


V*  SANCHE  II,  roi  de  Navarre,  970;  t 99*-  — Êp-  Vrraque  de  Castille,  fille  do  Suiiche-Gonzalez,  cumte  de  Castille. 


VI*  GAHCIE  II,  LE  'InutnLEMt, 

I 


VII*  SANCHE  III,  le  Grand,  roi  de  Navarre,  1000;  roi  do  Castille,  1028;  f f o3S.  — Êp.  iooi,  Jfunie- 

I 


VIII*  GARCIE. III , roi  de  Navarre,  1035;  i 1054.  Ferdinand  Gontalés 

Ep.  ioS6,  Etienrutle  de  Barcelone  ; f 1058.  Roi  do  Castille;  t 1065.  Roi  de  Sobrarve;  1 1038. 


I 


IX*  SANCHE  IV 

Roi  de  Navarre,  1054;  t 1076. 
Ep.  1066,  Plaisance. 


Hamire  ; vit.,  1076. 


I 


Xiil*  GARClfc  IV,  Iunirlz;  roi  de  Navarre,  1 1 34  ; f ilio. 

Ép.  I»  Marguerite,  fille  de  Gilbert,  seigneur  de  l^igle  (en  Normandie)  ; 

2°  1 l44,  Urraque  lAstur  tenue,  fille  nalur.  d Alphonse  VIII,  roi  de  Léon  et  de  Castille;  -f  U79. 

I 


i 

XIV*  SANCHE  VI,  LE  Sace,  roi  do  Navarre,  1150;  t 1194. 

Êp.  1 1 53,  Sanche  de  Castille,  lille  d’Alphonse  Ylll,  roi  de  Castille  et  de  Léon  ; f 1 179. 


f 

Blanche;  f 1156. 

Ep.  Sanche  111,  roi  do  Caaiîlle;  -f  1158. 


XV*  SANCHE  VU,  LE  Fort 

Né,  1154;  roi  de  Navarre,  1 194  ; choisit  pour  son  successeur  et  adopte  son  neuven  Thibaut  IV,  comte  de  Champagne,  1274  ; 

f 1234,  sans  postérité. 

Ep.  Constance  de  Toulouse,  fille  de  Raimond  IV,  comte  de  Toulouse. 


3 

XVII*  THIBAUT  II  (V  comme  comte  de  Champagne) , le  Jeune 
Roi  de  Navarre  et  comte  de  Champagne,  1253  ; 1 1270,  sans  post. 

Êp.  1255,  Isabelle  de  France,  fille  de  saint  Louis,  roi  de  France;  née,  1241;  t 1271 


XX*  LOUIS  le  Hiitin  ; mi  de  Navarre,  1305;  de  France,  1314;  t 1316. 
F.p.  1°  Marguerite  de  Bourgogne  ; — 2u  Clémence  de  Hongrie. 


2 

XXIV*  JEANNE  II,  née  1312  ; reine  de  Navarre,  1328;  f 1349. 

XXIV*  bis  Ep.  1 3 1 8,  PHILIPPE  DÊVKEUX,  le  Saof.  (V.  laid.  CIII.) 
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Sanciie  Sancion,  enraie  de  la  Gascogne  cUérieure,  836;  comte  de  Navarre. 


G arc.  1 k,  comte  de  Navarre,  853  ; + 857. 

I 


de  Navarre,  857  ; roi,  860  ; f 880. 


111*  SANdiE-GARCIE  1er,  roi  de  Navarre,  005;  se  retire  ou  monastère  de  Levre,  919  ; t 926. 


Vrraque-Chimène  ; + 926.  — Ep.  Alphonso  IV,  roi  de  Léon  ; + 932. 


Urraque.  — Ep.  Guillaume  Sanclie,  duc  de  Gascogne.  Sancia.  — Ep.  923,  Ordogno  11,  roi  de  Léon;  +923. 


roi  de  Navarre,  99%;  + tooo. 


F.lrirc,  fille  de  Sanche-Garcie,  fils  de  Garcke  Sanchez,  comte  de  Castille;  reine  de  Castille,  1028;  + 1067. 


Uamirf.I**,  roi  d'Aragon  ; + 1063.  — Ep.  1036,  Gisberge  de  Carcassonne,  fille  de  Bernard-Roger,  comte  de  Carcassonne  et  de  Foi*. 


X*  SANCHE-RAMIUEZ,  roi  d'Aragon,  1063  ; de  Navarre.  1076  ; t 109t. 

£p.  i°  1063,  Félicie  de  Roue  i,  U Ile  d'Hilduin,  comte  «le  Itouci;  + i086;  — l’hilipj  le  de  Toulouse , fille  de  Guillaume  IV, 

comte  de  Toulouse  ; + sans  postérité. 


XI*  PEDRE  1",  roi  d'Aragon  et  de  Navarre,  1094; 
f tllO%. 

Ep.  Agnès,  fille  de  Guillaume  VI,  comte  de  Poitiers 
(Voir  ubl.  XXXIX.) 

I 


XII*  ALPHONSE  le  Batailleur,  roi  d’Aragon  et  de  Navarre, 
110%;  lègue  ses  états  aux  ordres  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  et 
du  Temple,  H il;  + 113%. 

Ep.  1109,  Vf  raque,  fille  d’Alphonse  VI,  roi  de  Léon  ei  de  Castille,  et 
Veuve  de  Raimond  de  Bourgogne,  comte  de  Galice. 


1 

Marguerite 

Ep.  Guillaume  le  Mauvais , roi  de  Sicile. 


t 

Sancie 

Ep.  Gaston  V,  vicomte  do  Bcarn. 


2 

Rodrigue-  Henri 
Comte  en  Sicile,  1166. 


Rérangire,  vivait  encore,  1229.  Blanche 

Ep.  1191,  Richard  Cuuur  de  Lion,  roi  d’Angleterre;  + 1199.  Ep.  1195,  Thibaut  111,  comte  de  Champagne  et  de  Brie; 

+ 1201. 

! 


XVI*  THIBAUT  l*r  (IV  comme  comte  de  Champagne),  le  Posthume,  et  le  Grand. 

Comte  de  Champagne  ; roi  de  Navarre,  123%;  + 1253. 

Ep.  1°  Gertrude  de  Dagsbourg  ; — 2*  Agnès  de  Beaujeu;  — 3®  1232,  Marguerite  de  Bourbon , fille  d’Archambaud  VIII, 
sire  do  Bourbon;  regente  de  Navarre,  1253;  + 1258. 


3 2 

XVIII*  HENRI  I*r  (III  comme  comie  de  Cham]>agne),  LE  Gros  Autres 

Roi  de  Navarre  et  comte  de  Champagne,  1270;  + 1274.  Enfants 

Ep.  1269,  Blanche  d'Artois,  tille  de  Robert  l*r,  comte  d'Ailoi»;  nwrice  en  secondes  noces (1275)  (V.  labl.  LXXXIX.) 

a Edmond  d’Angleterre,  comte  de  Luncasirc,  fils  de  Henri  il I.  roi  d’Angleterre;  f 1302. 

I 


XIX*  JEANNE  lr* 

Née,  1273;  reine  de  Navarre  et  comtesse  de  Champagne,  127%;  + 1305. 

XIX*  bis  Ep.  1284,  PHILIPPE  db  France,  le  Bel,  fils  de  Philippe  le  Hardi,  roi  de  Fr&uce;  roi  de  Navarre,  1284  ; de 

France,  1285;  + t31%. 

I 


XXII*  HHL1PPF.  LE  Long  XXIII*  CHARLES  LE  Bel 

Comte  de  Poitiers;  administrateur  du  royaume  de  Navarre  Comte  de  la  Marche;  roi  de  France  eide  Navarre,  1322; 
comme  tuteur  de  Jeanne,  su  nièce,  1316;  roi  oe  Navarre  + 1328. 

1318;  t 1322 


2 

XXI*  JEAN 

Né  posthume,  1316;  roi  de  Fronce  et  de  Navarre  en  naissant;  + 1316. 
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ROIS  DE  NAVARRE  DES  MAISONS  D'ÉVREUX, 

LOUIS  DE  FRANCE,  fils  do  Philippe  le  Hardi,  roi 

Né,  1278  ; comlo  d’Evreux,  seigneur  d’Elaxnpes,  do  Meulan,  etc.,  1307  ; pair  do  Franco,  *317  ; + 1319.—-  Ep.  1301, 


XXIV*  bis  PHILIPPE  III,  d’F.vrkux, 
LE  Bon 

Né,  1305;  eomie  d Evreux,  I3i9; 
d’Àng'>ulémo,  1325;  rui  de  Na- 
varre, 1328  ; + 1343. 

XXIV*  Ep.  1318,  JEANNE  II,  DR 
Fràncf,  fille  de  I.ouis  le  Hulin, 
roi  do  France  eide  Navarre  ; née 
1312;  reine  de  Navarre,  1328;  + 
1349. 

I 


Cinni  rs  n'F.varrx,  comte  d’Etampes.  1319;  pair  de  France,  1327;  t 1336- 
Ep.  1333, Marie  tf  Etpagne,  tille  de  Ferdinand  il,  d'Espagne,  seigneur  de  l.ma  ; mariée 
en  secondcMioces  (1336)  à Charles  11,  de  Valois,  cumte  d’Alençon;  fl  179. 


Lotis  n'hvr.i  t x 

Comte d’F. la mjKîS,  pair  do  France;  f 1400. 

Ep.  1357,  Jeanne  de  Drienne,  lllle  de  Rauul  I**.  do  Brienne,  comte  d’Eu,  connétable 
de  France  ; + 1319. 


XXV* CHARLES  II,  LE  Mauvais 
Né.  1332;  comte  d’Evreux,  1343  ; ro»  de  Navarre, 
1349;  lieutenant  du  roi  de  Languedoc,  1351  ; 
capitaine  de  Paris,  1357  ; t 1387. 

Ep.  i353,  Jeanne  de  France,  fille  de  Jean  II,  rot 
de  France,  et  veuve  de  Henri  de  Brabant,  duc 
de  Lirabourg  ; née,  1343  ; 1 1373. 


Philippe 

Comte  de  Longueville;  lieutenant 
général  du  roi,  son  frère,  au 
uouveroemeni  de  ses  terres  de 
France. 1361  ; + 1383,  sans  post. 

Ep.  1352.  Yolande  de  Flandre , lilie 
de  Hubert  de  Fendre,  seigneur 
de  Cassel;t  1394. 


Louis 

Comte  de  Beaumont-le-Roger  ; 
lieutenant  du  roi,*oii  frère, en 
Normandie,  1354  ; f 1372,  sans 
post. 

Ep.  1356.  Jeanne  de  Sicile,  fille 
de  Charlea  de  Sicile,  duc  de 
Duras  ; mariée  en  secondes 
noces  h.  Robert  d'Artois,  comte 
d’Eu  ; f sans  post. 


XXVI*  CHARLES  lit,  Ll  Noble 

Né,  1S6Î  ; roi  de  Navarre,  1387  ; comte  d’F.vreux,  duc  de  Nemours  ; 

Ep.  1375,  Élêonore  de  Castille.  fille  de  Henri  II,  le  Magnifique,  roi 
de  Castille;  f 1418. 


Pierre 

Né,  1388  ; comte  de  MorUiin,  1407  : f 14l*. 

Ep.  1 4 1 1 , Catherine  d'Alençon , fille  de  Pierre  II, 
comte  d’Alençon  ; mariée  en  secondes  noces  (14l3) 
à Louis  de  Bavière,  le  Barbu,  seigneur  d’Ingolstat; 
+ 1 462. 


Jeanne 

f 1420,  sans  post. 

Ep.  Jean  de  Grailli.  corme  de  Foix,fils 
d'Archambaud  de  Grailli,  comte  de 
Foix  ; capitaine  général  en  lABgMdM 
et  Guienne,  i4i2;  gouverneur  géné- 
ral de  Languedoc,  d’Auvergne  et  de 
Guienne,  1419;  marié  en  secondes 
noces  (i422),  à Jeanne  d’Albret,  Hile 
de  Charles  d’Albret,  connétable  de 
Franee ; f 1438.  


XXVII*  BLANCHE 
Reine  ne  Navarre,  1425  ; f 1441. 

Ep.  l°  Martin  d’Aragon,  roi  de  Sicile,  fils  de  Martin  l**,roi  d Aragon;  f «409; 
XXVII*  bis  2°  I4i9,  JEAN  li,  d'Aragon,  duc  de  Pennafiel,  fils  de  Ferdinand  l*r,  roi 
d’Aragon  ; né,  1397;  roi  de  Navarre,  1425  ; marié  en  secondes  noces  (1444)  à 
Jeanne,  fille  de  Frédéric  Henriques,  amwan te  de  Castille  ; roi  d’Aragon,  1458  ; 
t 1479.  | 


2 2 
Charles  Blanche 

Né  1421  ; déshérité,  145  S ; 1 1 461,  sans  Née,  1424  ; 1 1484. 

posL  léeit.  Ep.  1440,  Henri  l'Impuissant,  roi  de  Castille;  t 1474. 

Ep.  1439,  Anne  de  Clèvee,  fille  d’Adolphe  111,  duc 

de  Elèves  ; t 1448. 


Gaston  hk  Foix  Jean  ne  Fotx 

Vicomte  de  Castelbon  + 1470.  Ep.  1472 , Madeleine  de  France , Ylromlede  Narbonne  et  comte  d‘ F.  lampes;  vivait,  1483-1437. 

fille  de  Charles  VII,  roi  de  France  ; née,  1443  ; 1 1486.  Ep.  Marie  d'Orléatu , fille  de  Charles, duc  d’Orléans  ; 

| + 1493. 


XXIX*  FRANÇOIS- PHEBUS  de  Foix 
Né  vers  1468  ; roi  de  Navarre,  1479;  comte  de  Foix,  1471  ; 
1 1483,  sans  ail. 


XXXI*  HENRI  H,  d’Albret 

Prince  de  Déorn  ;né,  1503  ; sire d’Albrvi,  1516  ; roi  d»  Navarre  et  comte  de  Foix,  1517  ; duc  d'Albret, 

1550;  f 1555. 

Ep.  1528,  Marguerite  d’Orléans,  dite  de  France,  duchesse  de  Berri  et  d’Alençon,  fille  de  Charles 
d Orléans,  comte  d'Angoulèrne  et  veuve  de  Charles,  duc  d’Alençon  ; + 1549. 


XXXII*  JEANNE  D’ALBRET,  née  t52»;  princesse  de  Béarn  ; reine  de  Navarre  1555  ;+  1572. 

Ep.  1°  1541,  Guillaume,  dué  de  Clèves,  fils  de  Jean  le  Pacifique,  duc  de  Clèves  ; né,  1517  ; marié  en  secondes  noces  (1548) 
à Marie  d'Autriche,  fille  de  Ferdinand  I*r,  empereur  d’Allemagne  ; + 1592; 

XXXII*  Wa  2°  1548,  ANTOINE  de  Bourbon,  duc  de  Vendôme,  fils  do  Charles  de  Bourbon,  duc  de  Vendôme;  né,  1518  ; roi  de 

Navarre,  ISS5;  + 1562. 


XXXIII*  HENRI  III  (IV  comme  roi  de  France)  Autres  Enfants 

Nè,  1553;  duc  de  Vendôme,  1562  ; roi  de  Navarre,  1572  ; de  France,  1589  ; réunit  la  Navarre  à la  (V.  Vendôme.) 

couronne,  1607  ; + 1610. 
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de  Franco,  et  de  Marie  de  Brabant.  (V.  tabl.  LX. 

Marguerite  d'Artois,  dame  de  Brie-Comte-Robert,  fille  de  Philippe  d’Artois,  seigneur  de  Conches  ; + 1311. 
! 

Jeanne  d'Erreux 

Marie 

Marguerite  d’Evreux 

Reine  de  France  ; f 1371. 

d’Erreux 

+ 1350. 

Ép.  1324,  Charles  le  Bel.  roi  de 

+ 1335. 

Ep.  132S,  Guillaume  XII,  comte 
d’Auvergne  et  de  Boulogne; 
+ 1331. 

France.  (V.  laid.  LX.) 

Ep.  1314,  Jean  lit, 
duc  de  Brabant; 

+ 1355. 

Blanche 

Reine  de  France;  + 1398. 
Ep.  1349,  Philippe  do  Valois, 
roi  de  France.  ( V.  tabl. 
LX1.) 


Marie 
t 1347. 

Ep.  1338.  Pierre  IV,  roi 
d'Aragon  ; 1 1337. 


Agnès 

ftp.  1349,  Caston  III,  Phé- 
bus  , comte  de  Foix  ; 
t 1391. 


Jeanne  la  Jeune 
t 1*03. 

Ép.  1377.  Jean  l*’,  vicomte 
do  Rohan. 


Gaston  DR  Foix;  î 1382, aanspoSt. 

Ép.  1377,  Beatrix  dArmagnac,  fille  de  Jean  le  Bossu,  comte  d’Arnmçnac,  mariée  en 
Viscoiiu,  seigneur  de  l’urino.  (V.  labl.  LXXIIL) 


secondes  noces  (t382)  à Charles 


Marie  Jeanne 

f sans  poiit.  Reine  d’Angleterre;  1 1437. 

Ép.  a;r^s  1 394.  Alphonse  d’Aragon,  Ép.  !•  1386,  Jean  de  Montfort,  lo  Vaillant,  duc  de  Bretagne  (V.  labl.  LXXXVII); 

duc  de  Candie.  2*  1*03,  Henri  IV,  roi  d’Angleterre  ; + **13. 


Beatrix 

tl4lS. 

Ép  1*08,  Jacques  11,  dû 
Bourbon,  comte  de  la 
Uarche. 


Isabelle 

Ép.  vers  <4i8,  Jean  IY,  comte 
d'Armagnac. 


Lancelot 

Bât.  de  Navarre,  évêque  de 
Pampeluno  et  patriarcho 
d’Alexaod.io;  f |420. 


GEOFFROY 

Bit.  de  Navarre  ; comte 
de  Cortès  et  maréchal 
de  Navarre  ; f 1420. 


XXVIII*  ELÉONORE 
Reine  de  Navarre,  i47e;  f!479. 

Ép.  1434,  Caston  de  Foix,  fils  de  Jean  deGrailli,  comte  de  Foix;  né,  1433;  comte  de  Foix,  i486  ; lieutenant  général,  1450  ; pair 

de  France,  1458; f 1471. 


PlCItRK  DK 
Foix 

Cardinal,!  *76;  + 1490. 


Marie  de  Foix 
Êp.1480,  Guillaume  V, 
marquis  de  Mom- 
ferrat. 


Jeanne  de  Foix 
t 1473. 

Ep.  1468,  Jean  V.  comte  d'Ar- 
nuigriac;  * 1*73. 


Murouerite  de 
Foix 

Ep.  1471,  François  IF, 
due  de  Bretagne. 


XXX*  CATHERINE  DE  FOIX 

Duchesse  de  Nemours,  comtesse  de  Bigorre;  reine  de  Navarre  et  comtesse  de  F*  lx,  1483  ; + 1517. 

XXX*  bit  Ep.  148*,  JEAN  d’Albhst,  tils  d’Alain,  eire  d’Albret;  né,  1469  ; roi  de  Navarre,  1484  ; uépossédô  de  la  haute  Navarre 
par  Ferdinand  le  Catholique,  roi  d'Aragon,  1513  ; f 1516. 


Isabelle  d’Albret 
Ep.  1536,  René  1**.  vicomte  de 
Rohan,  prince  ae  Léon,  fils 
de  Pierre  de  Ilohan,  seigneur 
de  Fontenay.  (Tige  des  ducs 
do  Rohan.) 


Anne  dAlbret 

Ep.  Jean  do  Foix,  comte  d'As- 
tarac,  fils  de  Gaston  III, 
comte  de  Caudale  ; f 1539, 
sans  pose. 


Catherine  eTAlbret 
Abbesse  de  la  Trinité  de 
Caen  ; + 1533. 


PlERMt 

Bât.  d'Albret;  évêque  de 
Comminges,  1561  ; am- 
bassadeur ne  Navarre  à 
Rome;  +1568. 
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DUCS  DE 


1"  Duc.  ROLLON  ou  ROU  (nommé  ensuite 


Quitte  la  Norwége  et  vient  mettre  le  siège  devant  Rouen,  «76;  assiège  Paris,  885,  888,  889  ; obtient  du  roi  Charles  le  Simple 

États  à ton  (ils  Guillaume, 
F.p-  1°  891,  Pope,  fille  de  Béranger,  comte  de  Baveux  f ; répud.,  91*2  ; 


11*  GUILLAUME  l*%  Longue  Epée;  duc  de  Normandie,  927  ; t 9**3. 

£p.  i*  Sprote , d’origine  bretonne  : répudiée; 

2®  Ledgardede  Vermandois,  tille  d'Herbert  II,  comte  de  Vormandois  ; mariée  en  secondes  noce*  (après  943)  à Thibaut  le 
Tricheur,  comte  de  Blois  et  de  Chartres;  viv. encore,  978. 


1 

111*  RICHARD  î*r,  san*  Paca  ; né,  933  ; duc  de  Normandie,  943  ; 1 998. 

Ep  1“  956,  Emma,  fille  de  Hugues  le  Grand,  duc  de  Frunce;  t aam*  posu  ; — 2*  Gonnor , d une  famille  noble  de  Danemark;  f 1031 . 


2 

IV*  RICHAUD  II,  LE  Dos 
Duc  de  Normandie,  996  ; t 1027 
Ep.  1°  Judith  de  Bretagne,  fille  de  Conan  le  Tort,  comte  de 
Hernies;  f 10*27;  — 2°  iot7,  Marguerite  de  Danemark , fille 
de  Suémin,  roi  de  Danemark  ; répud.  ; — 3°  vers  1024, 
Pope;  vivait encote,  1030. 


Eoikit 
Archevêque 
de  Rouen, 
989; 
t 1087. 


Mauger,  comte  de  Corheil. 

F.p.  Germaine  Je  Corbett,  lille  d’Albert, 
comte  de  Corbeil, 


y RICHARD  III 

Duc  de  Normandie,  1027  ; t 1028,  sans  posl. 

Ep.  1028,  Adèle  de  France,  fille  de  Robert  II,  roi  de  France;  mariée 
en  secondes  noces  (1028)  A Baudoin  V,  comte  de  Flandre. 


i 

VI*  ROBERT  I",  le  Diable 
Duc  de  Normandie,  1 128;  f I03S. 

Conc.  a.  Mariette,  lille  d’un  pelletier  de  Falaise. 


VII*  GUILLAUME  II,  LE  Batard  et  le  Conquérant;  né,  l 
Ep.  IOS4,  Mathilde  de  Flandre,  fille  de  Baudouin  V, 


VIII*  Kubi-.HT  II,  Courte- Hecsk 
Duc  de  Normandie,  io«7  ; se  croise,  1096  ; prisonnier  en 
Anuleiene,  il06  ; t 1134. 

Ëp.  1100,  Sibylle  de  Conter sano , fille  de  Geoffroi,duc  de 
Conversano,  eu  Pouille  ; 1 1004. 

I 


Guillaume  Cliton  et  le  Normand 
Né,  MOI;  comte  de  Vexm,  1127;  de  Flandre,  1127;  f 
1 129,  sans  post. 

Ep.  1 127,  Jeanne  de  MontferraS,  fille  de  Renier,  marquis 
de  Montlerrai  et  veuve  d’Humbert  II,  comte  du  Mau- 
rienne. 


A 

î7  ; duc  de  Normandie,  1035  ; roi  d’Angleterre,  1066;  + 1087. 
orale  de  Flandre;  regente  de  Normandie,  1068;+  fu83. 


Guillaume  le  Roux  IX*  HENRI  l*r,  Beao-CLKKC 

Roi  d'Angleterre;  + Né.  1068  ; roi  d'Angleieire,  tloo;  duc 
1100.  de  Normandie,  1 106  ; cède  le  duché  à 

son  fils,  1 1 *20  ; + 1135.  _ 

Ep.  i®  lioo,  Mathilde  d'Ecosse,  fille  de 
• Malcolm  III,  roi  d’Ecosse,  +1118; 

2°  1121,  Adélafde  de  Louvain,  fille  de 
Godciroi  le  Barbu,  coule  de  Louvain; 
+ 1151. 


1 

X*  GUILLAUME,  ADRLIN 
Duc  de  Normandie,  H20;  + H20. 

Ep.  1119,  Mathilde  d'Anjou,  fille  de  Foulques 
Je  Jeune,  comte  d’Anjou;  + 1154. 


1 

Mathilde  d' Angleterre 

Impératrice  d’Allemagne,  il  14;  prétendante  au  royaume  d’Angleterre, 
1135;  + 1167. 

F.p.  1*  il (4*  Henri  V,  empereur  d’Allemagne  ;+•  1 125  ; 

XII*  2"  1127,  GKüFFROI  Plant agenet,  comte  d’Anjou  ; duc  de 
. Normandie,  1144;  + MSI. 

I 


1 

XIII*  HENRI  II 

Né,  1133  ; duc  de  Normandie,  1149  ; roi  d'Angleterre,  1154  ; cède  le  duché  de  Normandie  à son  fils  Henri,  1168;  le  reprend  à 

sa  moi  t,  1183;  + 1189. 

Ëp.  1152,  Eléonore  de  Guienne,  femme  répud.  de  Louis  VII,  rot  de  France. 


XIV*  It&Nill  III,  La  JEUNE  et  AU  Court  Mantel 
Né,  1155  ; duc  de  Noimaodie,  1168  ; roi  d’Angleterre,  1170  ; t 1183, 
sans  post. 

Ep.  Marguerite  de  France,  fille  de  Louis  le  Jeune,  rni  de  France  ; 
née,  1157  ; mariée  en  secondes  noces  (1185)  A Delà  111,  roi  de  Hon- 
grie ; + 1197. 


XV*  RICHARD,  Coeur  de  Lion 
Né,  1157;  duc  de  Normandie  et  roi  d’Angleterre, 
1189  ; + 1199,  sans  posu 

Ëp.  1 191,  Bérungère  de  Navarre,  lille  de  Sanche  VI, 
mi  de  Navarre;  viv.  encore,  1229. 


Le  roi  de  France  confisqua  la  Normandie  et  s’en  "N  para  (1203); 


C!V 
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NORMANDIE 


Robert),  fils  de  Regnald  le  Riche,  de  Norwége; 

la  cession  de  la  partie  de  la  Neuslrie  appelée  depuis  Normandie,  se  fait  chrétien  et  prend  le  notu  de  Robert,  912;  cède  »c» 
927  ; t 932. 

— 2°  912,  Gisèle,  fille  de  Charles  le  Simple,  roi  de  France;  t vers  919. 


1 

Adèle 

Ep.  93S,  Guillaume  Tète  d 'Etoupe,  comte  de  Poitiers  et  duc  d’Aquitaine. 


2 

Mahavd 

t vers  loI7,  sans  post. 

£p.  loot.  Eudes  II,  comte  de  Blois  et 
de  Chumpugnc- 


2 

Emma 
f 1052. 

Ep.  1°  1002,  Éthclred,  roi  d’Angleterre;  f 
loto; 

2*  1027,  Canut,  roi  d’Angleterre  et  de  Dane- 
mark ; i 1036. 


2 

Hat  oise 
t 1034. 

Ep.  Ceoffrui  Ier,  duc  de  Dietagne. 


1 

Judith-Alix 

Ep.  avant  1024,  Renaud  1er,  comte  de  Bourgogne. 


CCI  DE  BOl'RCOCNF. 

Comte  de  Yernonet  dcBnoune;  vivait,  1035-1047. 


t 1 3 3 

Eléonore  Gullalmb  Malcer 

t sans  post.  de  Talou  Archevêque 

£p.  Baudouin  Conne  d’Arques;  de  Rouen, 

IV,  comte  de  vivait,  1053.  1037. 

Flandre. 


A 

Adélaïde , bâtarde  de  Normandie. 
Ep.  Eudes  11,  comte  de  Champagne. 


Adèle 
t H3*. 

Ep.  vers  1085,  Etienne-Henri  le  Sage,  comte  de  Blois,  Ois 
de  Thibaut!!!,  comte  de  Blois;  t U02. 

I 


Cécile  Constance 

Abbesse  de  la  Trinité  de  t 1090,  sans  post. 

Caen,  1 lis  ; 1 1127.  Ep  1087,  Aluin-Fergeut,  duc  de 
Bretagne. 


Thibait  le  Graxd  XI*  ETIENNE  df.  Blois 

Comte  rit-  Champagne  cl  Comte  de  Boulogne,  1125  ; duc  de  Normandie  et  rot  d’Angleterre,  1135;  cède  k son  fils  akté 
de  Dlois  ; t 1152.  ses  droits  sur  la  Normandie,  1137  ; f 1154. 

Ep.  vers  1125,  Mahaud  de  Boulogne , Mlle *1  Eu* tache  III,  comte  de  Boulogne;  f 1 152. 


Elstacbe  de  Blois 

Investi  du  duché  de  Normandie  par  le  roi  de  France,  1137;  comte  de 
Boulogne,  1150:  f f 153,  sans  post. 

Ep.  lt4o.  Constance  de  r rance,  fille  de  Louis  le  Gros,  roi  de  France; 
mariée  en  secondes  noces  (1154)  k Raimond  V,  comte  de  Toulouse; 
t après  H76. 


Marie  de  Blois 
f 1182. 

Ep.  1160,  Mathieu  d’Alsace,  comte  de  Boulogne; 
t 1173. 


Actives  Enfants 
(V.  laid.  LXM.) 


Geoffroy  d'Angleterre,  comte  d'Anjou  et  duc  de  Bretagne. 
Ep.  Constance  de  Bretagne  ; f 1201. 


XVI-  ARTHUR 

Né,  1187  ; duc  de  Bretagne  et  comte  d’Anjou;  duc  de  Nor- 
mandie, 1199  ; t 1203. 


XVI*  bis  J KAN  SANS  TERRE 

Ne*  1166  ; roi  d’Angleterre,  1199;  s'empare  du  duché  de  Nor- 
mandie au  préjudice  de  sou  neveu  Arthur,  1199  ; f 1216. 
(V.  Angleterre  ) 


cette  province  fut  deüuitivcmenl  réunie  k la  Fiance  en  IJol- 
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COMTES  ET 

I"  Comte,  GIRAUD- 

H*  RAIMBAUD  1«*.  fils  de 
III*  BERTRAND  l«r,  comte 
, IV  RAIMBAUD  II,  comte, 

V*  T1BURGB  e«,  Comtesse  d’Orange,  ter*  1191;  t îlSO.  — V»  61»  Êp.  1129? 


VI*  Gl’ILl.Al  ME  II  VI*  bit  RAIMBAUD  III 

Comte  d’Oran-c  en  parue,  il  50;  t vers  1160.  Comte  d’Orange  en  partie,  1150  ; + ver»  1173,  aaoa  postérité. 


Vil*  GUILLAUME  lit 


Comte  d'Orange  en  partie,  vers  1160;  + vers  1175. 


Mil*  RAIMBAUD  IV 

Comte  d’Orange  en  partie,  vers  1175  ; lègue  des  biens  aux  hospitalier»  de  Saint- 
Jean.  1 190 ; -ÿ  sans  post. 


VU*  bit  TIBI  RCE  II 
Comtesse  d'Orange  en  partie , 
vers  j 160;  lègue  ses  b-.ens  aux 
hospitaliers  de  Saint-Jean,  ver» 
H60;  f sans  postérité. 


1 

X*  GUILLAUME  V,  de  Baux 
Prince  d’Orange  en  partie,  1218  ; t 1239. 


X*  ter  GUILLAUME  VI,  Di  Baux  X*  quater  RAIMOND  11.  Dk  Baux 

Prince  d'Orange  en  partie,  12i9;  Trince  d'Orange  en  partie,  1239;  léunil  son  h cri  urne  à celui  de  son  frère,  1249. 
f 1241.  Êp.  1*  Hcrmangarde  ; — 2*  1272,  Laure-Aymar  de  Gtiguan. 


XI*  bit  BERTRAND  U.  DE  Baux 

Prince  d’Ora'  ge  en  partie;  échange  avec  Bernard  III,  son  cousin,  sa  portion  du  couhc 
d'Orange  contre  la  seigneurie  do  Courieson.  1289;  + 1300,  sau*  posl. 

Êp.  Jsoarde,  fille  d’Amlr  de  Carbon. 


XVI*  GUILLAUME  Vil,  nr.  Ciiaeo* 

Prince  d’Orange,  sire  d’ArUi  et  d'Argucil,  1463  ; i 1475. 

Êp.  1438,  Catheiint  de  Iîrelag  iet  fille  de  Richard  de  Bretagne,  comte  d'ÊUunpes  ; t 1476. 


XVII*  JEAN  H,  or  Chalox,  ( IV*  du  nom) 

Prince  d’Orange,  sire  d’Arlai  et  d’Argueil,  1475  ; conseiller  et  chambellan  du  roi;  déclaré  criminel  de  lèse-majesté 
et  huuni  du  royaume,  1417  ; lieutenant  général  en  Bretagne,  1499;  + 1502. 

Êp.  1*  Jeanne  de  vourbon,  fille  de  Charles  P»,  duc  de  Bourbon;  t 1493,  sans  post; 

2°  Philiberte  de  Luxembourg,  comlcsso  de  Cburny,  fille  d'Antoine  1**,  de  Luxembourg,  comte  do  Brienne. 


2 

XVIII*  PHILIBERT  DK  Chalon 

Né,  1502  ; prince  d’Orange  et  sire  d’Arlai,  1502  ; vicomte  de  Besançon,  ointe  de  Tonnerre,  comte  de  Suint-Pol,  1522  ; 
lieutenant  général  de  l’armée  impériale  on  Italie,  1527;  vice-roi  de  Naples,  1528;  t 1530,  sans  ail. 

En  lui  Huit  la  maison  de  Châlon. 
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PRINCES  D’ORANGE 

ADÉMAR,  comte  d’Orange. 

Giraud' Adémar  ? comte  d'Orange. 

I 

d'Orange  ; tir.,  1062. 
d'Orange;  fvera  Uti. 

GUILLAUME  I",  seigneur  d’Oméla»,  fila  do  Guillaume  V,  oornte  de  Montpellier;  f 1156. 


VIH*  bit  TIBURGE  III 

Comtesse  d’Orange  en  partie,  vers  1173;  f vers  1113. 

£p.  1°  GauIYo  i do  Mornes; 

VIII»  1er  2*  BERTRAND  de  Baux  I»%  comte  d’Orange  en  partie,  vora  1173;  reçoit  de  Frédéric  !•»,  empereur  d’Allemague, 

le  titre  de  piince  d'Orange,  vers  1178. 


IX»  GUILLAUME  IV 

Baron  de  Baux,  Ii8l  : prince  d’Orange  en  partie,  ver»  1182;  f 121|. 
Ep.  1®  Alix  ; — 2°  Uermengarde  de  Sabran. 


2 

X»  bit  RAIMOND  I»»,  de  Bacx 
Prince  d’orauce  en  parue,  i2t8;  t 1282. 
Ep.  Malterone  de  Condorcet. 


XI»  BERTRAND  III,  de  Baux 

Prince  d’Orange  en  partie,  1282;  acquiert  de  Bernaud  II  au  portion  du  comté  d’Orange,  1289; 
comte  d’AVelnuo  (royaume  de  Naples);  f 1235. 

£p  -SU  onore  de  Genève. 


XII»  HaIMoM)  111,  ne  Baix 
Prince  d’Orange,  1235  ; f 1340. 

Ep.  i»  1291,  Mabille  d’Anduse ; — 2®  Anne  de  Viennois;  -f  i3%4. 


XIII»  RAIMOND  IV,  de  Bacx 
Comte  d’Aveiluio;  prince  d’Orange,  1340;  + 1393. 

Ep.  t®  Continuée  de  Triane,  fille  d’Arnaud,  vicomte  de  Tallard;  i sans  poat.  ; — 2®  Jeanne  de  Genève,  Alla  d’Amé  III, 

comte  de  Genève;  vît.,  1870. 


XIV®  MARIE  DF.  Baux 
Princesse  d'Orange,  1393;  i 1417. 

XIV»  bit  Ep.  1S88,  JEAN  de  CiULox,  III»  du  nom  (!•’  comme  prince  d’Orange). 
fils  de  Louis  de  Ch&lon,  seigneur  d’Argueil  ; sired’Arlai,  vera  1390;  prince  d’Orange,  1393  ; grand  chambrier  de  Prince,  1415; 
lieutenant  général  des  duebè  et  comté  de  Bourgogne,  i4u8  ; lieutenant  générai  en  Languedoc,  1417  ; + 1%18. 


XV»  LOUIS  DE  CltALON,  LE  BON 
Né.  1389  : prince  d’Orange  et  sire  d’Arlai,  f 4 f 8 ; t 1463. 

Ep.  I®  Uo8,  Jeanne  de  Montbéliard,  Û'Ae  de  Henri  de  Montbéliard,  Seigneur  d Orbe  ; f 1445  ; — 2®  1446.  Eléonore  d' Arma- 
gnac, tille  de  Jean  IV,  comte  d’Armagnac  ; f 1456  ; — 3®  blanche  de  Gamachee , fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Gamacbe*, 
et  veuve  de  Jean  oe  Chûtilloo,  seigneur  de  Troie^y  ; i {474.  sans  puât. 


2 

HlGCKS  DE  ClIALON 

Seigneur  d’Orbe  cl  de  Cbàleuu-Gujoo  ; f 1490, 
sans  po»i. 

Ep.  1478,  Lauite  de  Savoie,  fille  d’Amédée  IX,  duc 
de  Savoie; f I5u3. 


Etienne 

Bât.  de  Ch&ioo,  seigneur  d’Orpierre  et  de  Mooibrison; 
gouverneur  d'Orange,  1492  ; t 1497. 


2 

Claude  de  Chdlon  ; -f  1521. 

Ep.  1515,  Henri,  comte  de  Nassau,  chevalier  de  la  Toison  d'or,  fila  de  Jean,  comte  do  Nassau. 


XIX®  RENE  de  Nassac,  prince  d’Orange.  (V.  tabl.  CVI.) 
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PRINCES  D’ORANGE  DE 

JEAN  III,  le  Jeune;  comte 

£p.  Elisabeth  de  Hesse,  fille  de 


Henri  de  Nassau 

Ne,  1483;  comte  do  Nassau,  1516;  f 1538. 

Ep.  1“  Françoise  de  Savoie,  fille  de  Jacquet  de  Savoie,  eu  nue  de  Itomond  ; + sans  postérité  ; 
7°  1515,  Claude  de  ChAlon,  fille  de  Jean  ll.de  Cbàlon,  prince  d’uran^e  ; f 1521  ; 

3"  J tende  Mendoze,  fille  de  Roderic,  duc  de  Calabre  ; f eau»  postérité. 


2 

XIX*  RENE 

Né,  1518  ; prince  d’Orange,  1530  ; comte  de  Nassau.  1538;  gouverneur  de  Hollande;  -f  1544,  sans  postérité. 

£p.  1540,  Anne  de  Lorraine,  fille  d’Antoine,  duc  du  Lorraine  ; ncc.  1532  ; m&iiée  en  secondes  noces  à Pli i lippe  de  Cray, 

duc  d'Arschot  ; f 1568. 


1 

XXI*  PHILIPPE-GUILLAUME  pr  Nassau 
Né,  1554  ; prince  d’Orunge,  1584  ; f 1618,  sans  postérité. 

Ep.  I606,  Eleonore  de  Rourbon-Condé,  fille  de  Henri  l*r,  de  Bourbon, 
prince  de  Con de;  née,  1587;  t 1619. 


2 

XXII*  MAURICE  de  Nassau 
Né,  1576  ; etalbouder  de  Hollande, 
1584  ; prince  d’Orunge,  16 1 8 ; f 1625, 
sans  alliance. 


XXIV*  GUILLAUME  IX, 
Ne,  1626  ; prince  d’Orunge,  1647  ; 
Ep.  .Marie  d'Angleterre,  fille  do 


XXV*  GUILLAUME-HENRI 

Né  posthume,  1650;  prince  d’Orange,  en  nai^int;  stathouder  de  Hollande,  1672  ; 

Ep.  1677,  Marte  Stuart , fille  de  Jacques  11, 

1 

la  priucipaulé  d’Orange  fut  confisquée  par  le  roi  de  France  sur  Guillaume-Henri 


COMTES  DE 

I*r  Comte.  BOSON  I*r,  fila?  de  Warnier,  frère  de  Boson,  roi  de  Provence; 

Ep.  Berthe , nièce  de  Hugues,  roi  d'Italie;  mariée  en 


II*  BOSON  U,  fils  de  iloibold  ; comte  bénéficiaire 

L 

III*  GUILLAUME  I«r  ; comte  de  Provence,  ver»  968  • f vers  992. 

Ép.  Adélaïde,  fille  de  Geoffroi  Grisegonelle,  comte  d'Aujou  ; f 1002. 


t*  GUILLAUME  11;  né  vers  986;  premier  comte  proprietaire  de  Provence,  vers  1008;  | 1018. 
Ep.  Gerberge  de  Bourgogne,  fille  d’Otte-Cuillaume,  comte  de  Bourgogne. 


VI*  GEOFFltOI  I**  ou  GU1LLAUM&-GKÜFKROI 

Comte  do  Provence  avec  son  frère  Bertrand,  1018;  comte  d’Arlus  nu  de  basse  Provence,  veis  1054  ; f fera  1063. 
VIII*  Ep.  ETIENNET1E,  comtesse  de  Provence,  veta  1093  ; t 'ers  1100. 


\ I.*  1er  BERTRAND  11  IX*  GEHEKBGE 

Corme  de  Provence,  Comtesse  de  Provence,  vers  lloo  ; eide  ses  domaines  à sa  fille  aînée,  1112. 

vers  1063;  f vers  IX*  bis  Ep.  GILBERT,  vicomte  do  Gevaudun  ; comte  de  Provence,  vers  lloo;  t 'ers  1108. 

1093?  sans  postérité  | 

X*  l>UUCE;  Comtesse  de  Provence  par  cession  de  sa  inère,  1112;  t ver»  1190. 
t avant  son  maVi.  **  **p.  1112,  HAIMOND-BERANGEK  I*v  (lll*  comme  comte  de  Barcelone),  comte  de  Barcelone;  fils 

de  Raimond -Béranger  II,  comte  de  Barcelone;  né,  lo83;  comte  de  Provence  pur  cession  de  sa 
femme,  il  13;  partage  la  Florence  avec  sou  compétiteur,  Alphonse-Jourdain,  comte  de  Toulouse, 
1125;  f 1131. 

I - 


RA1BOMI-BthANt.tR  IV, 
LK  JEUNE 

Comte  de  Bar  reloue. 
(V.  tab.  CV1I.) 


XI*  BERANGER-RAIMOND;  ne  vers  11  16;  comte  de  Provence,  li31  ; 
t 1 144. 

Ep.  1 135,  Beatrix,  fille  de  Bernard  VI,  comte  de  Velgueil  ; mariée  en 
secondes  noce*  à Bernard  Pelel,  seigneur  d’Alais. 


XII*  RA1MOND-BEKANGEB  11,  le  Jeune; 
Ep.  1 162,  Richilde  de  Pologne,  fille  de  Vladislaa  II,  roi  de  Pologne,  et  veuve  d'Alphonse  VIH  , rot 


XIII*  DOUCE  ; comtesse  de  Provence, 


evi 
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LA  MAISON  DE  NASSAU 


de  Nassau,  1494;  t 1516. 


Henri,  landgrave  de  Hesse. 

Ul'LLLADME  LK  VlRUX 

Né,  1488  ; comte  de  Nassau,  de  Dillenbourg,  eic.  ; t 1559. 

Ëp.  1®  Wal purge,  Hile  de  Jean  le  Vieil,  comte  d’Kgniont  ; 

•i"  Julienne  de  Stolberg,  tille  d’OUon,  comte  de  Stolberg,  et  veuve  de  Philippe,  comte  de  Hainaut;  f 1580. 


2 

XX*  GUILLAUME  VIII,  nt  Nassau- Dillenboi  rc,  LC  Jeune 
Né,  1533;  prince  d’Orange,  1544;  staihuuder  ae  houandc,  1578  ; f 1584. 

Ep.  1°  .4mi«  d'Egmond.  tille  de  Maximilien,  comte  de  Burcn;  f 1559; 

2*  Anne  de  Saxe,  fille  de  Maurice,  électeur  de  Saxe  ; 

3*  1574,  Charlotte  de  Bourbon,  tille  de  Louis  III,  de  Bourbon,  duc  de  Montpemôer  ; f 1582; 

4*  Louise  de  Coligny , tille  de  Gaspard  de  Coligny,  amiral  de  Fiance,  et  veuve  de  Charles,  seigneur  de  Téllgny. 


Emilie  de  .Xassau  ; 
t 1624. 

Ep.  1597.  Emmanuel  Ier,  prince  de 
Portugal,  vice-roi  des  Indes,  fils  de 
dom  Antoine,  roi  de  Portugal. 
uk  Nassau 

staihouder  de  Hollande,  1648  ; t 1650. 
Charles  1er,  roi  d'Angleterre. 


XXIII*  FRÊDÊRIC*HENkl  dr  Nassau 
Né,  1584  ; staihouder  de  Hollfndc  et  prime  d’Orange,  1625;  + 1647. 
Ëp.  Emilie  de  Solms. 

fille  de  Jean-Albert,  comte  do  Solum-Brunsfeld  ; f 1675. 


DR  NASSAU 

roi  d'Angleterre,  aou*  le  nom  do  Guillaume  III,  1689;  t 1702,  sans  postérité, 
roi  d'Angleterre;  née,  1662;  t 1695. 

de  Nassau,  «ij  1673,  et  donnée  au  comte  d'Auvergne:  elle  fut  réunie  & lu  France  en  1714. 


PROVENCE 

premier  comte  bénéficiaire  de  Provence,  926;  t vers  948,  sans  postérité, 
secondes  noces  à Raimond  II,  comte  de  kouergue. 


de  Provence,  vers  948  ; I vers  968. 


IV*  Kü  IliuLÜ  ; comte  oe  Provence,  ver»  992  ; vivait  encore,  1008. 


VI*  ter  GUILLAUME  111;  comte  de  Provence,  ave  Gcullroi  l*r  et 
Bertrand  l«r.  ses  cousins,  lois  ; i 1037,  sans  postérité. 


Emma 

Êp.  vers  990,  Guillaume  Taillefer,  comte  de  Toulouse. 


VIe  bu  BERTRAND  l*r  ou  GUILLAUME-BERTRAND  ltr;  comte  de  Provence  avec  son  frère  Gcoffioi,  1018;  t vers  1054. 


VII*  GUILLAUME-ltKItntAM)  11;  «ointe  de  Provence  en 
partie,  vers  1054  ; t vers  1083. 


Adélaïde.  — Ep.  Brmengaud  IV,  comte  d’Ur^ei. 

Etiennette 

Ep.  Raimond  de  Baux; 


VII*  bu  GEOFFKOI  II 
Conue  de  Provence  en  partie, 
vers  1054  ;f  1094,  saus  pos- 
térité. 


Uns  fille 

Ep.  1066,  Raimond  de 
Saint-Gilles,  comte  de 
Toulouse. 


X*  ter  ALPHONSE 
JOURDAIN 

Comte  de  Toulouse  ; comte 
de  haute  Provence,!  125. 


Beranqère  t H48. 

Ep.  1128,  Alphonse  VIII,  roi  de  Castille;  f i 1 57 


comte  de  Provence,  etc.,  n44;  I H66. 

de  Castille  ; marn  e en  troisième*  noces  (H 66)  & Raimond  V,  comte  de  Toulouse. 


1.60  ; t 1172.  sans  alliance. 
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HISTOIRE  DE 


COMTES  DE  PROVENCE  DE  LA  MAISON  DE  BARCELONE 


RAIMOND-BÉRANGER  IV,  le  Jeune,  comte  de  Barcelone,  fils  de  Raimond-Béranger 


Comte  de  Barcelone , 1131  , 
£p.  il  Si,  Pétronille  d Aragon,  fille  de  R&mire 


XIII*  bis  ALPHONSE  l*r  (U  comme  roi  d'Aragon),  ne,  1152  ; comte  de  Barcelone  et  roi  d'Aragon, 
1 182 ; comte  de  Provence,  1167;  Ci-mte  de  Ruuaaillon,  1172;  t 1196. 

Ep.  1*  Mafalde  de  Portugal,  bile  d'Alphonse  |«*  roi  de  Portugal;  répud  : f tans  post.; 

2°  1 17*,  Sancie  de  Ca»Ullet  fille  d'Alphonse  VUI,  roi  de  Castille. 


Pierre  XIV*  ALPHONSE  II 

Koi  d’Aragon  et  comte  de  Barcelone,  1196;  Administrateur  du  comté  do  Provence,  1185;  comte  de  Provence,  1196;  de 
t 1213.  Forcalquier,  1193;  f 1209. 

£p.  1204,  JJane  de  Montpellier , fille  de  £p.  1193,  Gereinde  de  Sabran,  petite-fille  de  Guillaume  II,  comte  de 

GUi  ’*  “ J‘“"‘ — II:  j *i > 


Guillaume,  comte  de  Montpellier;  1 121*. 


Forcdquier. 


XV*  KAlHUND-BERANuEK  IV  ; né,  1193;  comto  de  Pro« nce  et  de  Purcalquier,  1209  ; lègue  sec  Etats  à Beatrix, 
sa  quatrième  fille,  1238;  f 1245. 

Ep.  1220,  Béatrix  de  Savoie,  fille  de  Thomas,  comte  de  Savoie;  f 1266. 


ifarpusnto  Honore  Sancie 

t 1295.  t 1291.  £p.  |24*,  Richard,  duc  de  Cornouaille, 

£p.  1S2*,  Louis  IX,  roi  de  France.  Ép.  1236,  Henri  III,  roi  d’Angleterre;  (il*  de  Jean  .-ans  Terre,  roi  d’Augle- 

t 1272*  terre;  lie*  1209;  rui  des  Romain*, 

1257;  t 1271. 


XV il*  CHaRI.F.S  II,  LF.  BOITELX 

Prince  de  Salernc  ; comte  de  Provence,  de  ForvAlquier,  d’Anjou,  du  Haine  et  roi  de  Naples,  1285  ; t 1309 
Ep.  vers  1271,  Marie  de  Hongrie,  fille  d'Etienne  V,  roi  de  Hongrie  ; t 132  J. 


Ciiaruf»  Mamfl  Louis  de  Sicile 

Rot  titulaire  de  Hongrie;  ne,  1272;  t 1293.  Kv.  de  Tuti- 

£p.  Clémenre  de  Habtbourg,  tille  de  Rodolphe  de  lou«e.  12«6; 
Habsbourg,  empereur  d’Allemagne.  t 1297. 


Charles -Robert,  Clémence 

d't  cuarodlrt  Ep.  1 315,  l.ouis  le  Hu- 
Né,  1292;  roi  de  Hon-  tin,  roi  de  France, 
grie,  1300;  f!3*2. 


Beatrix 

Ep.  1396,  Jean  II, 
dauphin  de  Viennois. 


André  de  Hongrie;  èp.  Jeanne  /**,  reine  de  Naplea.  (V.  ci-dcaaous.) 


XVin*  HUBERT,  ll  Sage 

LT  LE  ROM 

Duc  de  Calabre,  comte  de 
Provence  et  de  Furcal- 
quier . roi  do  Naples, 
1309  ; f 1343. 

Ep.  1°  1297.  Yolande  d'A- 
ragon, fille  de  Jac- 
ques Il , roi  d’Ara- 
gon ; f 13o2;  —2*  1309, 
Sartcis,  fille  de  Jacques 
I**,  roi  do  Majorque; 
1 1345,  sans  pose 


Philippe 

Prince  de  Tarentc  ; 
empereur  titul.  do 
Cou»iaiiiiuupltf  ; f 

1332. 

Ep.  13(3.  Catherine 
de  Valois , fille  de 
Charles  de  Valois, 
Comte  d'Alençon  ; 
née,  1303  ; f 1346. 


XIX*  JEANNE  lr* 

Née,  1326;  Comtesse  de  Provence  et  reine  de  Naples,  1343;  f 1312,  sans  post. 

Ep.  t»  1333,  André  de  Hongrie,  fils  de  Charles-Robert,  roi  de  Hongrie  ; né,  1325;  f 13*5  ; 
2*  1346,  Louis  d’Anjou,  prince  de  Tareme;  né,  I32u;  t 1362; 

3*  1363,  Jacques  d'Aragon,  roi  de  Majorque;  f a 375 ; 

*°  1376,  Olton  de  Bruusviick,  fils  de  âlturi,  duc  de  Bruusuick-Crubenhagen  ; t i384. 


COMTES  DE  TROVENCE  DE  LA 


XX*  LOUIS  Ier,  DE  France,  fila  de  Jean  II,  roi  de  France  ; né.  133»  ; comte 
Guienne;  en  Dauphiné,  137o;  duc  de  Touraine,  1370;  regent  de  France  ci  chef  du  Conseil,  l38o; 

Ep.  Marie  de  Blois,  comtesse  de  Cuise, 
I 


» XXi*  LOUIS  II,  d’Axjoit 

Né,  1377  ; comte  de  Provence,  duc  d'Anjou,  comte  du  Maine,  roi  de  Naples,  1384;+  1417. 
Ep.  1*00,  Yolande  d’Aragon,  fille  do  Jean  l*r,  toi  d'Aragon;  t 14*2. 


XXII*  LOÜJn  Iil 

Né,  1*03  ; comte  de  Provence,  duc  d’Anjou,  comte  du  Maine 
et  roi  titulaire  de  Naples,  1417;  duc  de  Calabre,  l*2o;  de 
Touraine.  142*;  t 1*3*,  sans  post. 

Ê|>.  1431,  Marguerite  de  Savoie,  tblo  d’Aiuédée  VUI,  Hue  de 
.Savoie;  tuariee  en  seconde  - noce*  i**t)  à Louis  le  Pai- 
sible, électeur  palatin,  et  eu  iruiaièmca,  u Ulnc  VU,  comie 
de  \\  uricmberg. 


XXIII*  RENE,  LL  Bon 

Né,  1*08  ; duc  de  Lorraine  et  de  H.»r  ; comto  de  Provence  et 
duc  d’Anjou,  1*3*  ; r»i  de  Naples,  1435  ; t lise. 

Ep.  iu  1420,  Isabelle  de  Lorraine,  tille  de  Cl  tarie*  I«r,  duc  do 
lorraine,;  t 143);  — 2*  t*5«.  Jeanne  de  Lavai,  fiiie  de 
Cui  XIV,  sire  du  Laval;  j 1*98,  s an  b puai. 


CVII 
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ET  DE  LA  PREMIÈRE  MAISON  D’ANJOU  (Suite) 

III,  comte  de  Barcelone  et  de  Provence,  et  de  Douce,  comtesse  de  Provence.  (V.  tabl.  CVI.) 

roi  d’Aragon,  1137;  f 1162. 

le  Moine,  roi  d’Aragon  ; née  vers  103S  ; + 1 172. 

J 

XIII*  *«  RAlMONl>-U£RANGER  111  XIII*  SANCHK  Douce 

Comte  de  Provence  par  cession  de  son  Comte  de  Provence,  H 81;  f 1198. 

Itère,  1168;  t 1181;  »an*  post.  comte  de  Roussillon  et  de  Ccrdagne,  Ep.  San ch e I«*.  roi  de  Portugal  ; 

1185.  fiait. 


Constance  d'Aragon 
t 1222. 

Ep.  1°  Emeric,  roi  de  llongrie; 
t 1204; 

2*  1209,  Frédéric  II,  roi  de  Sicile,  pais 
empereur  d’Allemagne; 
f 1250. 


2 2 
Eléonore  d'Aragon  Saticia  d'Aragon 

Vît.  encore,  1201».  £p.  1211,  Raimond  de  Toulouse,  depuis 

Ep.  1200,  Raimond  VI,  comte  de  Tou*  comte  de  Toulouse  sous 

lou&e.  le  nom  de  Raimond  Vil. 


XVI*  BEATRIX 

Comtesse  de  Provence  et  de  Forcalquier,  1245  ; reine  de  Sicile,  1266  ; f 1267. 

XVH  bis.  Ep.  1246,  CHARLES  \n,  de  France.  Bis  de  Louis  VIII,  roi  de  France;  comte  de  Provence,  de  Forcalquier,  d'An- 
jou et  du  Maine.  1240;  ge  croise,  t248;  roi  de  Naples  et  de  Sicile,  1266;  roi  titul.  de  Jérusalem,  i278:  marié  en  secondes 
noces  (1268)  à Marguerite,  comtesse  de  Tonnerre,  tille  d'Eudes,  duc  de  Bourgogne  ; f 1285. 


Philippe  Jléatr  ix  Isabelle 

Prince  d’Achaïe  ; Ep.  1273,  Philippe  deCourtenay,  empe-  Ep.  Ladislas  IV,  roi  de  Hongrie,* 

f 1277.  rcur  titulaire  de  CoRfUntiuoplc.  f 1290,  sans  posL 


J BAH 

Duc  de  Duras  et 
prince  de  Mo  • 
rée.  (Tige  des 
ducs  de  Duras.) 


Marguerite 
f 1299. 

Ep.  1290,  Charte; 
de  Valois,  bis  do 
Philippe  le  Har- 
di, roi  de  France 


lii  anche 
t 1310. 

Ep.  1295  , Jac- 
ques II,  roi  d’A- 
ragon; f 1327. 


Eléonore 
t 1343. 

Ep.  1302,  Frédé- 
ric 11,  roi  de 
Sicile;  f 1337. 


Marie 

Ep.  Saucbe,  roi 
de  Majorque; 

t 1324, 
sans  po&t. 


Beatrix 

Ep.  1*  Azzon  VIII, 
marquis 
d’Est-Ferrare  ; 
2°  Bertrand 
de  Baux. 


Cm n les  de  Sicile,  duc  de  Calabre;  t 1328.  — Ep.  1323.  Jfari*  de  Valois,  tillo  de  Charles,  comte  de  Valois, 
et  de  Maliaud  de  Chili  II  on;  t 1828. 

1 

Marie,  née  posthume.  — Ep.  Charles  .**,  duc  de  Duras,  his  de  Jean,  duc  do  Dut  as  (Y.  ci-dessus};  f iS69. 


Marguerite.—  Ep.  1369, Charles  11  (111  Comme  roi  de  Naples),  de  Duras;  roi  de  Naples,  1382;  f 1387. 


Ladislas,  roi  de  Naples; 
f 1414,  sans  post. 


Jeanne  II,  reine  do  Naples  ; t 1435. 

Ep.  1“  1389,  Guillaume, duc  d’Autriche;  1 1406;  — 2*  1415,  Jacques  deBouibon, 
comte  do  La  Marche;  f 1438. 


SECONDE  MAISON  D’ANJOU 


d’Anjou  et  du  Maine,  1356;  duc  d’Anjou,  i360;  lieutenant  du  roi  en  Languedoc  et  en 

adopte  pur  Jeanne  1'*,  reine  de  Naples,  1380;  comte  de  Provence  cl  roi  liulaire  de  Naples,  1382;  f i3a4. 
il  Ile  de  Charles  de  Blois  ; f 14o4. 

CUaULE*  DU  31  AIME 
Duc  de  CaUbre  ; f 1404,  sans  ail. 


Charles  1";  ne,  14i4;<*onite  dcMn  imn;  comte  du  Maine,  1434;  Marie  Anjou  Yolande  d'Anjou 

cour.  du  Languedoc,  1443;  t 1472.  Ep.  Charles  Vil,  roi  de  Ep.  François  l*r,  duc  de 

Ep.  Dabeau  de  Luxembourg,  tille  do  Pierre  l,r,  comte  de  St-Paul.  France.  Bretagne. 


NXlV*  CHAitLEslli  i,ll  (-«•mine  comte  du  Maine) 

Ne,  1436;  c..mie  d’Anjou  et  du  M <iue,  1472;  de  Provence,  1480;  t 1481,  sans  to^t, 
Ep.  1473,  Jeanne  de  Lorraine,  tille  de  Ferri  II,  comte  de  Guise  et  de  Yaudemont  ; 
née,  1448  ; f 1480. 

La  Provence  fut  réunie  à lu  Couronne  en  I486. 


Louise  d'Anjou 
t 1477. 

Ep.  1462,  Jacques  d’Armagnac , duc 
do  Nemours. 
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HISTOIRE  DE  FRANCE 


1"  Comte.  TORSIN 

Premier  duc  bénéficiaire  de  Toulouse,  778;  destitué,  790. 


THOMIIC 

de  U famille  de  Charlemagne;  vivait,  vert  790. 
Ep.  Aldane. 


II*  GUILLAUME  !«' 

Duc  bénéficiaire  de  Toulouse  et  d'Aquitaine,  790;  t 812. 
Êp.  i°  Cunégonde;  f sans  postérité; 

2°  Guxlbcrge  ; vivait  804. 


2 


2 


V*  BERNARD  I** 

Duc  de  Seplinianie,  820;  premier  ministre  de  Louis  le  Débonnaire,  828; 
grand  chambellan  et  gouverneur  de  Charles  (depuis  Charles  le  Chauve),  829; 
duc  bénéficiaire  de  Toulouse,  8JS  ; t 844. 

£p.  824,  Dodane;  vivait  841. 


Gerberge 
t 834. 


Ép.  le  comte  Wala, 
petit  fils  de  Charles-Martel. 


Vil*  GUILLAUME  II 
Né.  826;  duc  bénéficiaire 
do  Toulouse,  843  ; t 830. 


Rogtlindê 
Comtesse  d’Agen. 

£p.  Wulgrin  1**,  comte  d'Angouléme  et  de  Périgord. 


ALDUI*  CciLLSllMt 

Comte  d'Angouléme.  Comte  de  Périgord  et  d’Agen. 


XIV*  GUILLAUME  III,  Taillkfek 
Né  vers  947  ; comte  de  Toulouse,  vers  930 ; t 1037. 

Lp.  1°  vers  875,  Manche  d’Anjou , fille  do  Foulques  le  Bon,  comte  d'Anjou  ; 
2°  vers  990,  Emme  de  Provence,  fille  de  Koibold,  comte  de  Provence. 


Constance 
t 1032. 

Lp.  998 , Robert  U, 
roi  do  France. 


1 

lier  maigrir  de 
Ep.  Robert  |*r,  comte 
d’Auveigoe. 


XVI*  GUILLAUME  IV 

Ne  vers  io40;  comte  de  Toulouse,  vers  1060;  duc  de  Narbonne,  de  Cahors,  de  Périgord,  etc.; 
cède  le  comte  de  Toulouse  à son  frère,  1088;  f 1093. 

Lp.  I*  1067,  Mathilde;  — 2°  avant  1080,  Emme  de  Mortain , fille  de  Robert,  comte  de  Moruin  (en  Normandie'. 


2 

Mathilde 

Lp.  1*  vers  1086,  Sancbe-Rumire,  roi  d’Aragon  ; t 1094; 

XVII*  bis  2*  1094,  GUILLAUME  IX,  duc  de  Cuicnue;  comte  do  Toulouse,  l09t>j  ■;  1127- 


CVIII 
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III*  RAYMOND,  Rifiml 
Doc  d'Aquitaine  et  de  Toulouse,  vers  8(0 


IV*  BÉRANGER 

Coraie  d’Auvergne?,  fils  de  Hugues,  comte  de  Tours,  et  parent  de  Louis  le  Débonnaire* 
duc  bénéficiaire  de  Toulouse,  818  ; duc  de  Septimanie,  832;  f 83$.  ’ 


VI*  WARIN 

Seigneur  bourguignon  ; duc  bénéficiaire  de  Toulouse,  $4o. 


FncLAt» 


VIII*  FIVEDELON  IX*  RAIMOND  I" 

Comte  bénéficiaire  de  Toulouse,  850;  f vers  852.  Premier  comte  héréditaire  de  Toulouse,  vers 

852  ; prend  le  titre  de  duc  *,  f 86$.  * 

Ép.  Btrihe , fille  de  Remy; 
vivait  862-887. 


X*  BERNARD  H 


Comte  de  Toulouse . 865  ; 
de  Carcassonne,  87 1 ; 
t 87$,  sans  postérité. 


XI*  EUDES  Une  Fille 

Comte  de  Toulouse,  87S;  f 919.  Êp.  vers  860,  Étienne, 

Ép.  Gartinde , fille  d’Hermengaud,  comte  sonate  d’Auvergne. 

d’Albi. 


XII*  RAIMOND  II 
Conue  de  Toulouse,  919;  f 923. 


XIII*  RAIMOND  III  ou  RAIMOND-PONS 
Comte  de  Toulouse,  923  ; duc  d'Aquitaine  et  comte  d’Auvergne,  932;  * vers  9$o. 


Pons- Raimond 
Comte  d’Albigeois  ; 
t »ers  98». 


2 

XV*  PONS 

Né  vers  990  ; comte  de  Toulouse,  to37  ; f vers  1060. 

Ép.  vers  I0<i0,  Almodts  de  la  Marche,  fille  de  Bernard,  comte  de  la  Marche  (en  Limousin)  ; 
répudiée,  vers  loso;  ruanee  en  secondes  noce* ( 1056)  à Ituimond-Ueranger  I*', 
comte  de  Barcelone;  1 1066. 


XII*  RAIMOND  IV,  UK  Saixt-Gillls 
(V.  labl.  CIX.) 
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XVH*  RAIMOND  IV,  de  Saint-Gilles,  fils  de  Pons, 

Né,  vers  1041;  comte  de  Saint-Gilles;  de  Roacrgue,  de  Nîmes  et  de 
Ëp.  1*  1068 , jV.,  fille  de 
2*  avant  1080,  Mathilde  de  Sicile , 
3°  1004,  Elvire  de  Castille,  fille  naturelle 

- I 


i 

XVtlI*  BERTRAND 

Né,  1067;  comte  de  Toulouse,  1105;  se  ctoise,  1109;  comlo  de  Tripoli,  llo9;  t 1112. 
•MT,  JY.,  nièce  de  Mathilde,  comtesse  de  Toscane;  f sans  postérité. 

2“  1005,  Alix  de  Bourgogne , fille  d Eudes  l,r,  duc  de  Bourgogne;  mariée  en  secondes  noces 
à Guillaume  111,  T al  va»,  comte  d'Alençon  cl  du  Perche;  f 1191. 


2 

Pons 

Né,  1097;  comte  de  Tripoli,  1112;  + 1137. 

Ëp.  1115,  Cécile  de  France,  fille  de  Philippe  !•*,  roi  de  France, 
et  veuve  de  Tanorèdo,  prince  do  Tatarie. 


XX*  RAIMOND  V 

Né,  1131;  comte  de  Toulouse,  duc  de  Narbonne  et  marquis  de  Provence,  avec  son  frère,  1148; 

f 1194. 

Ép.  1*  1154,  Constance  de  France,  fille  de  Louis  le  Gros,  roi  de  France, 
et  veuve  d'Eustache  de  Blois,  comte  de  Boulogne;  répudiée,  1166  ; t après  1176; 

2*  1(66,  Ri<  hilde  de  Pologne,  fille  de  Vladistaa  11,  mi  de  Pologne,  et  veuve  d’Alphonse  VIII, 
roi  de  Castille,  et  de  Raimond-Beranger  le  Jeune,  comte  de  Provence. 


I 

XXI*  RAIMOND  Vf,  LE  YiEL'E 

Né,  1156;  comte  de  Toulouse,  duc  de  Narbonne,  marquis  de  Provence,  1194;  f 1222. 

Ëp.  1*  1173,  Ermcsinde,  fille  de  Bernard  Pelet;  f 1175; 

2*  Béatrix  de  Bt tiers,  fille  do  Itaimond  Trencavel,  vicomte  de  Béziers:  répudiée; 

3*  1196,  Jeanne  d'Angleterre,  fille  de  Henri  11,  roi  d’Angleterre,  et  veuve  de  Guillaume  II, 
rot  de  Sicile;  f ti98  ; 

4*  1200,  Eléonore  cf  Aragon,  fille  d’Alphonse  !•%  roi  d’Aragon; 
vivait  encore,  1209;  t sans  postérité. 


2 

Constance 
Ëp.  Sanche  le  Fort, 
roi  de  Navarre  ; 

f 1214. 
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comte  de  Toulouse,  et  d’Almodis  de  la  Marche.  (V.  tabl.  CVIII.) 

Narbonne,  1066;  de  Toulouse,  1088;  sc  croise,  1006  ; +1105. 

Bertrand  l*»,  comte  de  Provence; 
fille  de  Roger,  comte  do  Sicile; 
d'Alphonse  VI,  roi  de  Castille  et  de  Léon. 


3 

XIX*  ALPHONSE  I***,  Jourdain 

Né,  1103;  comte  deCerdagne;  de  Ilouerguo,  1105; 
de  Toulouse  et  duc  de  Narbonne,  1112; 
marquis  de  Provence,  H25;  se  croise,  1 1%6  ; + 1148. 
Ep.  vers  1133,  Faydide  d'Usez , fille  de  Raimond  Decan, 
seigneur  d'Usez. 


XX* bis  ALPHONSE  II 
Comte  do  Toulouse,  duc  do 
Narbonne  et  marquis  de 
Provence , avec  son  frère, 
1148. 


Faydide 

vatt,  1151; 
f sans  postérité. 

Ep.  Humbert  III,  comte  de 
Savoie;  +1188. 


Une  fille 
Vivait,  1146-48. 


Ep.  Noureddin, 
sultan  d'Alep  ; 
t 1173.  i 


1 


I 


Albêric  Taillkff.ii 


Adélaïde 


+ 1184,  sans  postérité. 

Ep.  Beatrix  d'Albon , dauphine  do 
Viennois  ; inariee  en  secondes 
noces  (H83)  à Hugues  III,  duc 
de  bourgogne;  et  en  troisièmes 
(1182)  à Hugues  Ier.  seigneur  de 
Coligni-le-Neuf;  + 1228. 


+ 1200. 


Ep.  1171,  Roger  II, 
comte  de  Carcassonne; 
+ 1101. 


3 

XXII*  RAIMOND  VII,  LE  JEUNE 

Né,  1197  ; comte  de  Toulouse,  duc  de  Narbonne,  marquis  de  Provence,  1222;  + 1249. 
Ep.  1*  1211,  Sande  d'Aragon , fille  d’Alphonse  II.  roi  d’Aragon  ; 

2*  1243,  Marguerite  de  Lusignan,  fille  de  Hugues  X,  de  Lusignan,  comte  de  la  Marche. 


t 

Jeanne 

Née,  12*20;  + 1271. 

XXIII*  Ep.  1237,  ALPHONSE  III,  de  France,  fils  de  Louis  VIH.  roi  do  France  ; né,  1220; 
comte  de  Poitou  et  d'Auvergne,  1241  ; se  croise,  1248, 1270;  comte  de  Toulouse,  1249; 
+ 1271,  sans  postérité. 

Après  la  mort  d’Alphonse  III  et  de  Jeanne,  Philippe  le  Hardi  s’empare  du  comté 
de  Toulouse,  1271  *,  le  roi  Jean  le  réunit  & ia  couronne  en  1361. 
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COMTES  DE  LA  MARCHE, 


SAINT  LOUIS,  roi  de  France, 


Robert  de  Francs 

Né,  1256  ; comte  de  Clermont  en  Reauvaisis,  1289;  «Ire  de  Bourbon,  1983;  f 1318. 

Ëp.  (972,  Bêafrür  de  Bourgogne,  fille  de  Jean  de  Bourgogne,  seigneur  de  Churol&is  ; dame  de  Bourbon,  1283  ; f 1310. 


Louis  de  France,  le  Grand 
Duc  de  Bourbon  et  comte  de  Clermont. 

F.p.  Marie  de  Uainaut.  (V.  tabl.  LXXVIII.) 


JACQUES  Ier,  DK  liot'fUlON  AUTRES  ENFANTS. 

Comte  de  la  Marche,  1342;  de  Pomhieu,  1346;  capitaine  général  pour  le  roi  en  Languedoc,  1 349  ; (V.  tabl.  LXXVIII.) 

connétable  de  France,  1356;  f !36i. 

Ëp.  1335,  Jeanne  de  Châtillon-Saint-Paul , fille  de  Muguet»  de  Cbàtlllon-Saint-Paul,  * 1370. 


J KAN  K,  de  Bourbon 

Comte  de  la  Marche,  1361;  de  Vendôme,  1374  ; 
lieutenant  général  pour  le  roi  en  Limousin,  1366;  t 1393. 

Ëp.  1364,  Catherine  de  Vendôme , 
fille  de  Jean  VU,  comte  de  Vendôme;  comtesse  de  Vendôme, 
1374  ; f 1412. 


Isabelle  de  Bourbon 

Ëp.  1°  Louis,  vicomte  de  Beaumont  (au  Mairie);  f 1364  ; 
2"  1367,  bouchard  VU,  comte  de  Vendôme,  fila  de  Jean  VI, 
comte  de  Vendôme;  t 1371. 


JACQUES  11,  de  Bourbon 

Né,  1370;  comte  delà  Marche,  1393:  grand-chambellan 
de  France,  1397  ; roi  de  Sicile,  i4tS;  gouverneur  de 
Ijuiguednc,  1424;  + 1436. 

Ëp.  I-  1406,  Beatrix  de  Navarre,  fille  de  Charles  III,  roi  de 
Navarre,  et  d’Kiéonore  de  casulle;  f 1415  ; — 2«  Jeanne  II , 
reine  de  Naples  et  de  Sicile;  f 1*35. 


ËLËONORE  de  Bourdon 

Comtesse  de  la  Marche,  I43S ; duchesse  de  Nemours; 
vivait  encore,  1463. 

Ëp.  1429,  BERNARD  d'Armagnac,  comte  de  Pardillac,  fils  de 
Bernard  VU  ; 

comte  de  ta  Marche,  1435  ; f vers  1 462. 


Louis  de  Bouu bon 

Né,  vert  |376;  grand-chambellan,  1408;  comte  de  Ven- 
dôme, 1412;  auiha.-saiieur  eu  Aragon,  1413,  gouverneur 
de  Picardie,  de  Champagne  et  de  Une  ; prisonnier  en 
Angleterre,  1415-26;  ambassadeur  en  Angleterre,  1446; 
+ 1446. 

Ëp.  I»  1414,  Blanche  de  Boucy , fille  de  lingues  II,  comte 
de  Boucy  ; f 1421,  sans  puai.;  — 2”  1428,  Jeanne  de  Lavai, 
«11*3  de  tiui  XII,  aire  de  Uval;  f 1468. 


2 

JEAN  U,  dk  Rourson 
Comte  de  Vendôme,  1446;  t 1478. 

Ëp.  1454,  Itabcau  de  Beauveau,  fille  de  Louis  de  Beau veau, 
sc'gneur  do  la  Roche-sur  You,  sénéchal  d'Anjou;  1 1475. 


FRANÇOIS  DK  Rourson 
Né,  1470;  comte  de  Vendôme,  1478; 
comte  de  Saint -Paul,  de  Marie,  de 
Soignons,  etc.,  14»7  ; f 1495. 

Ëp.  1487,  Marie  de  Lujemltourg , com- 
tesse de  Saint-Paul,  de  Marie  et  de 
Soissons,  fille  de  Pieire  II,  de 
Luxembourg,  comie  de  Saint-Paul , 
et  veuve  de  Jac  ques  de  Savoie,  comte 
de  Homont;  + 1547. 


Louis  de  Bourbon 
Prince  de  la  Roche-sur-Yon,  ambas- 
sadeur à Rome,  1502;  t vers  15/0. 
Ëp.  1505,  Louise  de  Bourbon , fille  do 
Gilbert  de  Bourbon,  comte  de  Mont- 
liensier,  + 1561. 


Jeanne  de  Bourbon 
l'Aînée. 

Ëp.  1477,  l ouis  de  Joyeuse, 
comte  (le  Grandpru;  con- 
seiller cl  chambellan  du 
roi;  t H87. 


chaki.es  de  Houubon  François  de  Roi  bbon 

(V.  labl.  CXI.)  Né,  1491;  comte  de  Saint-Paul  et  de  Chaumont;  gouverneur  de  lUt  de  France;  du 

Dauphiné,  1527;  lieutenant  général  du  roi  en  Italie;  duc  d»lnuteville,  1534; 
t 1545. 

Ëp.  1534,  Adrienne  d'E*tnuterilley  fille  de  Jean  III.  sire  d*Fslouteville; 
née,  1512;  f I5t»t>.  (Tige  îles  ducs  d’Esieotenlie.) 
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COMTES  ET  DUCS  DE  VENDOME 

et  Marguerite  de  Provence. 


AUTRES  KXFAXTS 

(V.  Uibl.LX  ) 


Jean  de  Clermont 
Seigneur  de  Charolaf*  ; t I3i6. 

Ep.  Jeanne  d’Argie»,  fille  de  Renaud, 
seigneur  d’Argies  < Picardie),  et  veuve 
de  Hugues,  comte  de  Soi»sons,  mariée 
en  troisième»  noce»  à Hugues  de  Chù- 
tillon,  seigneur  de  Lcuse  ; vivait,  1 334. 


Pierre 


de  Clermont 


Grand  archidiacre  de 
l'Eglise  de  Pari»; 
vivait,  1330. 


Blanche  de  Clermont 


fl  304. 

Êp.  1303,  Robert  VII, 
comte  d’Auvergne. 


Marguerite  de  Clermont 


f 1309,  sans  poet. 

Ep.  1307,  Jean  de  Hundre 
comte  de  Namur. 


Beatrix  II,  de  Clermont 


Jeanne  de  Clermont 


Comlesae  de  Cbarolais  : f 1364. 

Ep.  1327,  Jean  l*r,  comte  d’Armagaac. 


Dame  de  Saint-Juat. 

Ep.  Jean  !•*,  comte  d’Auvergne  et  de 
Boulogue. 


Jean  de  Bourdon 
Sire  de  Cartncy;i  1458. 
(Tige  de»  sire*  de  Gareucv) 


Anne  de  Bourbon 
+ 1404. 

Ep.  1°  avant  I4ul,  Jean  de  Berry, 
(ointe  de  Montpensier  (v.  labl. 
J.X  I ) ; — 2"  Louis  le  Barbu,  duc 
de  Davière-lngoistad. 


Charlotte  de  Bouroon 
Reine  do  Chypre; 

•f  1434. 

£p.  1409,  Jean  II,  roi  de  Chyp’e; 
t 1432. 


Jean 

Bâtard  de  Vendôme , capitaine 
et  gouverneur  du  Yendômois  ; 
t 1489. 


Catherine 
de  Bourbon 
Vivait  encore, 
1525. 

Êp.  1484,  Gilbert 
de  Châtaines , 
sénéchal  de  Li- 
mousin. 


Jeanne 
de  Bourbon 
la  Jeune 

t 1512. 

Ep.  I®  1487, 
Jean  II, 

duc  de  Bourbon 
(v.ubLLXXVlll); 
41"  1495,  jean  l*r, 
sire  de  la  Tour, 
coin  ted 'Au  teigne 
(v.ubl.LXXVl); 
3*  1530,  François 
de  la  Pause, 
baron  do  la  Garde. 


Charlotte 
de  Bourbon 
Née,  1474; 

+ 1520. 

Ep.  1489,  Kngil- 
lieri  do  Clèves, 
comte  deNevers; 
I 1506. 


Benée 

de  Bourbon 

Née,  1468  ; 
abbesse  de 
la  Trinité 
de  Caen  et  de 
Ponlevraull, 
1490; 
i 1534. 


I»  libelle 
de  Bourbon 

Grundc-piienre 
de  Fonicvrault  ; 
abbesse  de  la 
Triuité 

de  Caen,  1505; 

+ I5J1. 


Louis 

ne  Boonsox 
Bâtard  de  Vendôme, 
prieur  d’Epemoii, 
conseiller  au  Par- 
lement de  Paris , 
1483;  évêque  d’A- 
irauc.lics  , ■ 1484  ; 
t 1510. 


Louis  de  Bouruon 

Né,  {493  ; évêque  de  Laon,  1517:  de 
Tréguier,  1538;  archevêque  de  Sens, 
1835  ; cardinal  ; f 1557. 


Antoinette  de  Bourbon 
Née,  1494;  f 1583. 

Ep.  1513,  Claude  de  l/rrraine,  duc  de 
Cuise  ; t 1550. 


Louiee  de  Bourbon 
Née,  1495;  abbesse  d'Origny,  1511  ; de 
Sainte-Croix  de  Poitiera,  1533;  de 
Ponievrault,  1534  ; f 1575. 
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CHARLES  de  Bourbon,  fils  do  François  do  Bourbon,  comte 

Né,  1489;  comte  de  Vendôme,  de  Soissons,  etc.,  1495  ; duc  do  Vendôme  et  pàir  de  France,  ISIS  ; 

Êp.  1513,  François»  <F  Alençon,  fille  de  René,  duc  d’Alençon  ; et  veuvo 


ANTOINE  dk  Bocrbo* 

Né,  1518;  duc  de  Vendôme  et 
gouverneur  de  Picardie , 
1537  ; roi  do  Navarre,  duc 
d'Albret , comte  de  Foix, 
d’Armagnac,  de  Périgord, 
etc.,  1555  ; gouverneur  et 
amiral  de  Guienne,  1555; 
lieut.  général  du  royaume, 
1561  ; f 156  J. 

F.p.  1548,  Jeanne  d'Albret, 
princesse  do  Kearn,  comlease 
de  Poix,  reine  de  Navarre, 
etc.,  fille  de  Henri  II, d'Al- 
bret, roi  de  Navarre;  nee, 
1528; t 1572. 


Fravçois  de 
Bourrom 


Charles  de  Bourbon 
(le  cardinal  de  Bourbon) 


Né.  1519;  C*" 
a'Enghien; 
gouver- 
neur de 
Hai  n au  t, 
de  PI  v- 
monl  et  de 

Langue  - 
doc;tl546. 


Né.  1123  ; évôque  de  Nevera,  1540  ; 
de  Suintes,  1544  ; cardinal,  1548  ; 
arcbev.  de  Kouen,  1550  ; lieute- 
nant général  au  gouvernement 
de  l'aria  et  de  l'Ile-de-France, 
1551  ; abbé  de  St-Denis,  de  St- 
Germaiu-de>-Prés , de  Corhie, 
1554;  légal  du  pape,  1565  ; 
évé«jue  de  Beauvais,  1562  ; pro- 
clamé roi  de  France  pur  ses  par- 
tisans, sous  lenomdeCliARLEsX, 
1589;  f 1590. 


JEAX  DE  BOtRROV 

Né,  1528;  comte  de 
boissons  et  d’P.n- 
gliien  ; ducd’Estou- 
leville  ; t 1557, 
sans  post. 

Êp.  1557,  Marte  de 
Bourbon,  duchesse 
d'Ea  toute  ville,  fille 
do  François  de 
Bourbon,  comte  de 
Saint -Paul. 


Hrsr.i  de  Bocrbox 

Né,  1551  ; duc  de 
Beaumont  ( au 
Maine);  f 1553. 


HENRI  DK  Bourbon 

Né,  1553  ; prince  de  Vinne,  duc  de  Beaumont  (au  Maine),  prince  de  Bcarn  ; gouverneur 
et  amiral  de  Guienne,  1561  ; duc  de  Vendôme,  1562  ; chef  des  huguenots,  1569;  roi  de 
Navarre,  1572;  généralissime  des  huguenots,  1576  ; roi  de  France  sous  le  nom  de 
Hekri  IV,  1589;  f 1610. 

Eu  1598,  Henri  IV,  donna  le  duché  de  Vendôme  à César,  Pan  de  ses  fils  naturels.  Apréa  avoir  été 


COMTES  ET  DAUPHINS 

I"  Comte.  GUIGDES  Ier,  le  Vieux,  comte  d’Albon;  s’établit  dans  le 


n*  ou icu es  n, 

Comte  d'AUbon  et  de  Grenoble, 


IÏI*  GUIGUES  m 

Comte  d’Albon  et  de  Grenoble,  vers  1080;  viv.  encore  1098. 


IV*  G DIGUES  IV, 

Comte  d’Albon  et  de  Grenoble, 
Êp.  Marguerite  de  Bourgogne,  fille  d’Etienne  le  Hardi,  comte 


V*  GUIGUES  V 


Marrhiee  d'Albon 


tabl.  CXII.  ) 


Êp.  Robert  III,  comte  d’Auvergne;  f vers  li45. 
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DE  VENDÔME  (suite) 

de  Vendôme,  et  de  Marie  de  Luxembourg.  (V.  tabl.  CX.) 

gouverneur  du  Valois,  f 5t  S ; de  Paris,  de  l'Ile-de-France  et  de  Picardie,  1524;  chef  des  Conseils,  1525  ; + 1537. 
de  François  II,  d’Orléans,  duc  de  Longueville  ; née,  1490;  1 1550. 


I.Ol'lS  DE 

Bourbon 

Prince  de 
Condé. 
(Tige  des 
princes  de 
Condé.) 


Marguerite  de 
Bourbon 

Née,  15(0  ; f 1589. 

Ep.  1538,  Fran- 
çois l«r,  de  Clé- 
vea,  duc  de  Ne- 
vers;  f 1561. 


Madeleine  de 
Bourbon 

Née, 1520; ab- 
besse cio 
Ste  - Croix 
de  Poitiers, 
1534  ; vi- 
vait encore 
1561. 


Catherine  de 
Bourbon 

Nc«»,  1525;  ab- 
besse d e 
Notre  - Da- 
me do  Sowu 
pons,  1561; 
t 1594. 


Rente  de 
Bourbon 

NVo,  1527;  ab- 
besse de  Clic  b 
les  , 1543  ; 

f 1583. 


Eléonore 

Née,  1532;  ab- 
bés se  «le 
Fonlevrnult  , 
1575; f I6ii. 


Catherine  de  Bourbon  Charles 

Née,  1559  ; princesse  de  Navarre,  duchesse  Bâtard  de  Bourbon;  né,  1554;  évêque  de  Cominges,  1596; 

d Albret;  t 1664»  sans  post.  de  Lcctoure,  1590;  archevêque  de  Rouen,  1594;  f 1610. 

£p.  |S99,  Henri  de  Lorraine,  duc  de  Bar  ; 
t 1524. 

possédé  pendant  plus  d'un  siècle  par  les  deaoendants  de  Céear,  ce  duché  fut  réuni  & la  couronne  en  1712. 


DE  VIENNOIS 

Graisivaudan,  vers  1044;  se  fait  moine  k Gluny,  vers  1063;  *J*vers  1063. 


le  Gaas 

vers  1063;  f vers  1080. 


Guigurs-Raiiiond  D’Albon 

Comte  de  Lyon  et  de  Fore*,  vers  1107;  fvera  1109. 

Ep.  Ide- Bai  monde,  fille  d’Artaud  V,  comte  de  Forex  ; et  veuve  de  Renaud  11,  comte  de  Nevers. 


Dauphin 

vers  1098;  f 1142. 

de  Mâcon  et  de  Bourgogne;  régente  da  Dauphiné,  1162;  f 1163. 


Biatrix  d'Albon 

F.p.  Guillaume  l*r,  de  Poitiers, comte  de  Valentinois;  f vers  1189. 
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HISTOIRE  DE 


COMTES  ET  DAUPHINS 

V*  Comte.  GUIGUES  V,  fils  de  Guigues  IV,  comte  d’Albon  et 

Comte  d’Albon  et  de  Grenoble,  1 142  ; comte 
Ép.  Beatrix  de  Montferrat,  fille  de 


VI*  BEATRIX  d’Albon 

Comtes  ce  d’Albon  et  daupbinc  de  Viennois,  1162  ; f 1228. 

£p.  1*  Albéric  Taillefer  de  Toulouse,  fils  de  Raimond  V,  comte  de  Toulouse  et  de  Confiance  de  France; 
t 1180,  sans  post. 

V>  1183,  Hugues  lit,  duc  de  Bourgogne; 

VI*  bit  3*  1 193,  HUGUES  l**,  seigneur  de  Coliguy-lu-Neuf. 

I 


‘1 

VU*  ANDRÉ,  ou  GUIGUES  Yl 

Né  vers  Ii85;  comte  d’Albon  et  dauphin  de  Viennois;  + 1237. 

Ép  i°  Semnorette , fille  d Ainiar  de  ValenUnoU;  f son»  pose: 

2°  1202,  Beatrix  Marie,  tille  de  Kainier  de  Sabran,  seigneur  de  Caslellar; 
rêpud..  1210; 

3e  Déalrix  de  Mont  fer  rat,  fille  de  Guillaume  IV,  marquis  de  Montferrat;  viv.  encore,  1237. 


a . 3 

Beatrix  VIII»  GUIGUES  Vil 

Comtesse  de  Monlfort.  Comte  d’Albon  et  dauphin  de  Viennois,  1237;  t 1269. 

Ép.  i°  1214,  Anmuri,  comte  de  Monlfort,  Ép.  1241,  Béotru  de  Sa  voie,  fille  de  Pierre,  comte  de  llomoni,  depuis  comte 

hls  de  Simon  IV,  comte  de  Monlfort;  de  Savoie;  mariée  en  secondes  noces  (1273)  à Gaston  VU, 

t 124  t.  vicomte  de  Béarn  ; f 1310. 

2“  Démëlrius  de  Montferrat. 


2 

Puitinu 

Enfant*. 

X tabl.  LXXXII.) 


IX*  JEAN  1** 


X*  ANNE 


Comte  d’Albon  et  dauphin  de  Viennois,  1269;  t 1281, 
sins  poat 

Ép.  Donne  de  Savoie,  fille  d’Amédce  V,  comte  de  Savoie. 


Comtesse  d’Albon  ci  dauphine  de  Viennois,  1281  ; 1 1296 
X*  bit  1273,  HUMBERT  !•*,  seigneur  de  la  Tour  du  Pin, 
daupbiu  de  Viennois.  (V.  ci -contre.) 


XI*  JEAN  II,  LE  LA  Tour 
Né,  1281  ; 

comte  d’Albon  et  dauphin  de 
Viennois,  1307;  t fl  310. 

Ép.  1296,  Beatrix  de  Hongrie,  fille 
de  Charles -Martel,  roi  de  Hon- 
grie; | 1354. 


Hugues  de  la  Tour 
Baron  de  Faucigny,  1 303  ; f 1329,  sans 

post. 

Ép.  [loi,  Marie  de  Savoie,  fille  d’Anië- 
dee  V, comte  de  Savoie;  t vers  1334. 


Gut  de  la  Tour 
Baron  de  Montauban;  ■;  1319. 

Ép  Beatrix  de  Baux,  fille  de  Raimond  de 
Baux  ; viv.,  1324. 


Anne  de  Viennoit. 
t 1344. 

Ép.  Ruimond  111,  de  Baux,  prince  d’Orange  ; f 1340. 


XII-  GUIGUES  VIII 

Né,  1310  ; comte  d’Albon  et  dauphin  de  Viennois,  1319;  f 1333,  sans  post. 

Ép.  1323,  Isabelle  de  France , fille  de  Philippe  le  l.ong.  roi  de  France;  mariée  en  eccoudcs  noces  (vers  1336)  à Jean,  baron 

de  Kaucoguey  (Fiancbe-Conué);  f 1345. 


CXIl 
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DE  VIENNOIS  (Suite). 

de  Grenoble,  et  de  Marguerite  de  Bourgogne  (V.  tabl.  CXI) 

et  dauphin  de  Viennois,  1155;  t 1*262. 

Guillaume  III,  marquis  de  Momferrat. 


S 


3 


Beatrix  de  Coligny  Marguerite  de  Coligny 

Ep.  1235,  Albert  111,  seigneur  de  la  Tour  du  Pin;  1261.  £p.  avant  1223,  Àroédcc  IV, comte  de  Savoie;  1 1253. 


Albert  IV 
Seigneur  de  la 
Tour  du  Pin  et 
de  Coligny;  f 
1269,  sans  post. 


Hugues  de  la  Tour 
du  Pim 

Seigneur  de  la  Tour 
du  Pinetdc  Coligny, 
1269;  viv.  cncurü, 
1273. 


Gn  DE  LA 

Tour  du  Pin 

Né, 1212;  évêque 
de  Clermont , 
1250  ;f  1286. 


X*  bit  HUMBERT  I«,  DR  LA  TOUR  DO  PlN 
Comte  d’Albon  et  dauphin  do  Viennois, 
1281  ; t 1307. 

X*  Ep.  1273,  ANNE,  dauphine  de  Viennois 
(V.  ci-eonirc.) 


f 


Hcxai 

de  la  Tour 
Evêque  de  Metz, 
1319;  baron  de 
Mnntauhan  , 
1 324  ; vivait  en- 
core , 1329. 


Ali* 

de  Viennois 
1 1310. 

Êp.  1296,  Jean  lrr, 
comte  de  Fo  - 
rez ; t 1333. 


Marie 
de  Viennois 

i vers  1355. 
Ep.  1297,  Aimar 
de  PoUicrs.fUs 
d'Airoar^V, 
comte  dé  Va- 
lentinois;  t 
1324,  sans  post. 


Beatrix 
de  Viennois 
t 1347. 

Êp.  1302.  Hugues 
de  Cbàlon,  sire 
d'Arlai  (eu 
Franche- 
Comté). 


Marguerite 
de  Viennois 

Ep.  1302,  Frédé- 
ric.filadeMam- 
frol , marquis 
de  Saluces. 


Catherine  de 
Viennois 
Viv.  encore, 
1334. 

Êp.  vers  1312, 
Philippe  de  Sa- 
voie , prince 
d'Achaie  et  do 
Morte;  + 1333. 


XIII*  HUMBERT  H 

Né,  1 3 1 3 ; baron  de  Faucigny,  1328;  comte  d'Allxm  et  dauphin  do  Viennois,  1 333  ; cède  scs  Eut»  à Charles,  duc  de  Nor- 
mandie, (ils  du  roi  Jean,  1 349  ; prend  l'habit  de  Saint-Dominique,  1349  ; patriarche  d'Alexandrie,  i3S!  ; administraient  oe 
l’archcvècbc  de  Reims,  1352;  t 1355. 

Ep.  1332,  Marie  de  Baux,  Hile  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d’Andria;  | 1347. 

I 


André 

Ne,  1333;  dauphin;  i 1335. 
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HISTOIRE  D’ANGLETERRE. 

PRÉSENTANT  L’ENSEMBLE  DES 


I.  RACE  SAXONNE 

!•*  roi.EGBERTj  roi,  827;  i 836. 
Il*  ETHLLWuLF,  roi,  836  ; t 857. 


III-  ETHELBALD  IV*  BTHELBERT  V*  ETHELKEb  1*'  VI*  ALFKE1)  LE  GRAM),  roi,  871  ; f 900. 

Roi,  858  ; t Roi,  860  ; + 866.  Roi,  866  ; f 871.  j 

Vil*  EDOUARD  l«r  jl’Ancien),  roi,  9oO;  t 925 

Vlll*  ATUELSTAN,  roi,  925  ; t «kl . IX*  EDMOND  I",  roi,  9%ft;  t 946.  X*  EDUED,  roi,  846  ; t 955.  Thyra 

j Ep.  Go r mon,  roi  de  Da- 

XI*  EDWY,  roi,  855;  t 957-  XII*  EDGAR  (le  Pacifique),  roi,  957  ; t 875.  nemark  ; + 935. 


XIU*  EDOUARD  II  (St  Édouard  le  Martyr),  toi,  975;  t 978.  XIV  ETHELRED  II,  roi,  978;  t loto.  Roi  d^D^emà^^yis. 


XVI*  EDMOND  11  (Côie-de-Fer), 
Roi,  1016;  t 1017. 


XX*  EDOUARD  III  (le  Confesseur) 

Roi,  1041  ; t 1066.  II.  RAGE  DANOISE 


Codwin.  comte  de  Kent. 

I 

XXI*  HAROLD  il 
Roi,  1066;  f 1066. 


XV*  8UENON,  roi,  lol3:  f 10i4. 

I 

XVII*  CANUT  LE  GRAND,  roi,  1017  ; f 1036. 


XVIII*  HAROLD  !•' 
Roi,  1036  ; f 1039. 


V.  MAISON  DE  LANCASTRE  (Rose  rouge). 


XIX*  HABUI-CAXUT 
Hui,  lois  ; t loti. 

VI.  MAISON 


Edouaeo  (le  Prince  Noir) 
Prince  de  Galles  ;f  1376. 

| 

XXXlll*  RICHARD  U 
Uoi,  1377  ; f 1399. 


Lionel,  duc  de'Claulncl 

Philippine  de  Clarenct 
En.  i3ib,  Edmond  Mortimer. 

! 

Roger  Hurtimek 
Déclare  héritier  de  la  cou- 
ronne, 1385  ; t 1399. 

Anne  Mortimer 
P reput*  re  taérit.  des  droits  de 
Lionel,  son  aïeul. 

Ep.  Richard  d’York,  comte 
de  Cambrige.  ( V.  ci-contre.) 


Jean  de  Gand,  duc  de  Lan  castre;  f 1399. 

Êp.  1°  Blanche  de  Lam  as! re,  première  héritière  des  droits  de 
cette  maison  ; — 2*  Constance  de  Castille’,  — 8*  Catherine 
Huet.  | 


1 

XXXIV*  HENRI  IV,  roi,  1399  ; 

3 

Jean  Beaifort 

t I4i3. 
1 

Comte  de  Sommorset;  f I4l0. 

i 

XXXV*  HENRI  V,  roi,  1413; 

Jean  Beaikukt 

f 1422. 

Comte  dfeSomnierécl;  1 1444 
i 

XXXVI*  HENRI  VI,  roi,  1822; 
1 1472; 

£p.  Alargue  ri  le  d'Anjou. 


VII.  MAISON  DE  TUDOR. 


Marguerite 

2*  héritière  des  droits  de 
Lancaalrc  ; f 1509. 

Ep.  1°  Edmond  Tudor; 
t 1456. 

I 


XL*  HENRI  VU,  roi,  i4«S  *,  t 1509. 

Êp.  Elisabeth  d’York , fille  d'Edouard  IV,  2*  héritière  des  droits  de  Lionel,  duc  de  Clarence.  (V.  ci-contre.) 


XU*  HENRI  VIH,  loi,  1 509  ; f 1547. 


XLIV  MARIE  1-* 
Reine,  1553  ; f 1558. 


XLV  ELISABETH 
Reine,  1558;  f 1603. 


XL.il*  Edouard  vi 

Roi,  1547  ; 1 15(3. 


LIV*  GEORGES  III,  roi,  1760;  f 1620. 

| 

I.V*  GEORGES  IV  LVI*  GUILLAUME  IV  EduiaRD,  duc  do  Keut;  f lb2o. 

Roi,  1820;  | 1830.  Roi,  1830;  f 1837.  j 

LVll*  VICTORIA,  reine,  1837. 


CXIII 


Digitizod  by  Google 


1er  tableau 

DIFFÉRENTES  RACES  ROYALES- 


503 


IR.  RACE  NORMANDE. 

XIII"  GUILLAUME  I"  (le  Conquirent),  roi,  10««;  -t  1087 


XXIU"  GUILLAUME  II  (le  Hou) 
Roi,  1087; + 1100. 


Adile 

Ep.  1081,  Etienne,  comte  de  Blois. 
__ I 

XXV*  ETIENNE  DE  H 1.015 
Roi,  1118;  t > 154. 

IV.  MAISON  D’ANJOU 

(PLANTAGENETS) 


XXIV*  HENRI  I**  (Beauclerc) 
Koi,  1100;  f 1135. 


Mathilde 

Ep.  1°  l'empereur  Heur»  V:  f 1125; 

2°  Godefroi  I’iaulagenei,  comte d'Anjou;  f 1150. 


XXVI*  HENRI  II,  roi,  u*4;  t 1189. 


I 


XXVII*  RICHARD  1** 
(Coeur-de-Uon) 
Roi,  1189;  f 1199. 


XXV111*  JEAN  (Sans  Terre),  roi,  1199  ; t 1216. 
XXIX*  HENUl  III, ^ roi,  1216  ; f 1272. 


XXX*  EDOUARD  1**  (le  Long),  roi,  1272;  f 1307. 
XXXI*  EDOUARD  U,  roi,  1307  ; t 1327. 
XXX11*  EDOUARD  III,  roi,  1327  ;t  1877. 


D’YORK  (Rose  blanche). 


Edmond  de  Lancley,  duc  d'York;  t 1202. 

\ 

Riciiaud  d’York,  comte  de  Cambridge;  t 141S. 
Ep.  Anne  Mortimer, 

ir*  héritière  des  droite  de  Lionel,  duc  de  Clarcnce. 


Edmond  (le  Bossu), 

Comte  de  Lanc&stre;  t 1296. 

I 

Henri,  comte  de  Lancoaire:  f 1345. 

| 

Henri,  duc  de  Lancastre  ; f 1361. 

Blanche 

Première  héritière  des  droit»  de  Lancastre; 
t 1369. 

Ép.  Jean  de  Gand,  troisième  fils  d’Edouard  III. 
(V.  ci-contre.) 


Richard,  duc  d’York. 

J 


XXXVti*  EDOUARD  IVj  roi,  1416  J f 1483.  XXXIX*  RICHARD  111,  roi,  1483  ; 1 1485 

XXXVIll*  EDOUARD  V,  roi,  1418;  t 1483.  Élisabeth , 2*  héritière  des  droit»  de  Lionel,  duc  de  Clarence 

Ep.  Henri  Vil,  roi  d’Angleterre.  (V.  «-contre.; 


VIII.  MAISON  DES  STDARTS  ET  D’ORANGE 


Marguerite;  Ep.  Jacques  IV,  roi  d’Ecosse. 


Jacques  V,  roi  d’Ecosse;  t 1542. 


Marie  Stuart , reine  d'Êcosi>e  ; 1 1587. 


XLVI*  JACQUES  1*» 

Roi  d’Augleterre,  1603  ; + 1625. 


XLVll*  CHARLES  I**,  roi,  1625  ; fl64P. 


XLV111*  CHARLES  II  XLIX*  JACQUES  U 
Roi,  16601  f 1685.  Roi,  1685; 

+ 1701. 

1 

L*  MARIE  U Ll*  ANNE 

Reine,  1689;  t 1695.  Reine,  1702;f  1714. 
L*  bie 

Ep.  GUILLALME  III, 
d'Orange;  -f  1702. 


IX.  MAISON  DE  HANOVRE. 


Éluobelh.  Ep.  Fiedéric  V.elect.  palau u. 
Sophie,  élect.  de^Hanovre;f  IV14. 
LII*  GEORGES  !•*.  roi , 1714  ; t 1727. 


Llll*  GEORGES  U.  roi,  1727;  f 1760. 
François-Louis,  prince  de  Galles;  1 1751. 


| 

LIV*  GEORGES  111,  roi  1760  ; t 1820. 
(V.  ci-contre.) 


Marie 

Ep.  1*  Louis  XII,  roi  de 
France; 

2*  Charles  Brandon,  duc 
de  Suffolk. 

j 

Françoite  Brandon 
Ep.  Henri  Grey,  marquis 
de  Dortei. 

j 

XLIII*  JEANNE  GKEY 
Reine,  1553;  f 1854. 
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I"  Roi.  EGBERT,  roi  de  Wesses,  800  ; roi  d’Angleterre 

Ep.  Rrdburgr. 


Ep.  1°  Osburge;  2° 

n*  ETHELWOLF, 
856  , Judith  , fl'.le  de 

III*  ETHELBAI.D 

Roi  de  Wessex,  855  ; d'Angleterre,  158;  + 86o, 
sans  posL 

Ep.  Judith , sa  belle-mère. 

t 

IV*  ETHEÏ.BERT 

Roi  do  Kent , 857;  d’Angleterre,  860  ; t 866. 

1 

V*  ETHELRED  Ie* 
Roi,  866;  + 87 1. 

Aon  F. LM  Etoei.ward 

Prétendant  à la 
coaronne,  sol  ; f 905. 

Alfred 
Bisaïeul  de 
l'historien 
Ethclwerd. 

! 1 1 
Et.sw  a r.D  Edwt  Elflède 

f 925  1 933.  Abbesse  de 

Itamacy. 

I 

Ogite 

Ep.  l°  ter»  917,  Charles  le  Simple, 
roi  de  France  (V.  tabl.  LVllj  ; 

2®  951,  Herbert  II,  de 
Vcrmandois,  c»*  de  Truyea. 

f 

Edith 
i 946. 

Ep.  930,  Otlon  1**, 
omp.  d’Allemagne; 

■f  973. 

XI*  EDWY 
Roi,  955;  f 959. 

XII*  EDC.ARD,  LE  Pacifique 
Roi  de  Mercic,  986  ; d’Angleterre,  959;  + 975. 

Ëp  1°  Ethelflède  ; — 2*  Elfrid,  veuve  du  comte  Ethelwold. 
1 

i 

Xllt«  EDOUARD  II,  le  Martyr 
Roi,  975;  1 978,  Mans  alliance; 
canonisé. 


2 

XIV*  ETHELRED  II 

Né,  966  ; roi,  976;  détrôné,  1014;  rétabli,  1015;  f 1016. 
Ep.  i*  Elgitt;  — 2*  1307,  Emma, 
fille  de  Itirhard  Ie*,  dur  de  Normandie  ; f 1052. 

I 


I 

XVI*  EDMOND  II,  Côte  DF.  Fer 
Roi,  1016;  partago  son  trône  avec  Canut,  1017; 
i 101  T. 

Ep.  Alqithe. 


1 

Edgithe 
Ëp.  Edritlt 
Streen,  duc 
de  Mcrcic. 


2 2 
Alfred  XX*  EDOUARD  III 

T 1036.  LB  Confesseur 

Roi,  1042  ; 
t 1066;  canonisé. 
Ep.  1044,  Edith e, 
Hile  de  Godwm, 
comte  de  Kent. 
(V.  ci -dessous.! 


Eowt 
(le  roi  dea 
Paysans  ) 
bit  ; exi- 
lé, 1017. 


Edmord 
t en  Hongrie. 


EDOt'ARD  ; t 1057. 

Ëp.  Agathe,  fille  do  Salomon, 
roi  de  Hongrie. 


Eogar  (Alheling'i  Marguerite 

Prétendant  à la  couronne,  tooo.  Ëp.  t067,  Malcolm  111,  roi  d’Eeosse; 

Ep.  Aforpuerifr,  t 1093. 

Hile  de  Malcolm  III,  roi  d’Ecosse. 
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par  la  destruction  de  l’Heptarehic,  827;  t 836. 


rni,  IJ6  ; +B57. 

Charles  le  chsiiie,  roi  de  Fronce  et  errp'  reur. 


«•  ALFRED  t e Craoiï 
Né,  St9;  roi,  STI;  t «MJ. 
Ep.  Ethelhrithe; 

* 908. 

I 


Fthelstan 

bâtard;  roi  du  Kent; 
t vers  852. 


VII* EDOUARD  I«%  L’Ancien 
Roi,  900;  t 925. 

Ëp.  I®  El/lèdc;  — 2°  Edgite. 


Eltide 
t P20. 

Ép.  Ethelrcd, 
conue  de  Mcrcie; 
t 912. 


Ethelewilhe 
t 929. 

Ëp  Baudouin  l*r, 
comte  de  Flandre;  j 879. 


ETIlELWAItÜ 
+ 922. 

I 

Tlrketcl 

Chancelier  d’Angle- 
terre etahbé 
do  Croyland  ; f 87». 


2 

IX*  EDMOND  I** 
B«»,  941  ; i 946. 
Ep.  Elgirr. 


7 

X*  EDRED 
Roi,  946;  f 955. 


KLPItlD  bF.DFRHt 


2 

Adèle 
Ëp.  Ëblcs, 
comte  do  Poitiers; 
t 932. 


Thyra ? 

Ëp.  Gormon, 
roi  de  Danemark  ; 1 935. 


VIII*  ATIIEI.STAN 
Bâtard  ; roi,  925  ; 
t 941, sans  post. 


Harold  (Blaatand) 

Roi  do  Danemark  ; t vers  991 . 


XV*  SUËNON  I» 

Roi  de  Danemark,  985;  d’Angleterre,  1013  : 
t 1014. 


XVII*  CANUT  lf.  Grand 
Roi  do  Danemark,  1014  ; d’Angleterre,  1017, 
t 1036. 


Eelriih 

Ep.  !"  Richard  II , duc  do 
Normandie  ; — 2"  le  c‘*  Ulpho. 


• 

Sdévon 

Roi  de  Norvège  ; 
i 1036. 


XVIII*  HAROLD  I** 
Pied  de  Lièvre 
Roi  d’ADgleterre,  1036  ; 
+ 1040. 


XIX*  HARDI-CANUT 
Roi  de  Danemark  , 1036  ; 
d’Angleterre , 1040  ; 
t 1041. 


Cunèfjondt 
t 1Ô38. 

Ëp.  1036.  Henri  III, empereur 
d’Allemagne;  j 1056. 


Godvin 

ccmto  de  Kent  ; f 1053. 
I 


Edith» 

Ep.  1044,  Edouard  III  (le  Confesseur), 
roi  d'Angleterre.  (V.  ci-dessus.) 


XXI*  HAROI.D  II,  comte  de  Kent  ; 
roi  d’Angleterre.  1066;  f 1066. 
Ep.  Alagithe. 

I 


Godwin  Edmond  Magnis  Ulf  Harold  Gytha 

Ëp.  Wladimir,  fllsde  Jaroslav,  grand-duc  de  Russie: 
Ÿ 1051. 
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ROLLON,  duc 

t 9S2 


Guillaume  1*» 
Longue-Epée 
Duc  de  Normandie  ; 
t 843. 
I 


Richard  l,r 
Saks- peur 
Duc  de  Normandie  ; 
t 8»6. 

I 


Richard  II 
le  Boa 

Duc  de  Normandie; 
t 1027. 


Richard  111 
Duc  de  Normandie  ; 
i 1028,  sans  postérité. 


Hubert  II 

Courte-Hecse 

Duc 

de  Normandie; 
t 1184. 

1 


Guillaume 

Cuto.v 


Comte 
de  Flandre  ; 
t 1128. 

sans  postérité. 


Thibaut 
le  Graru 
Comte 
do  Blois 
el  de 

Champagne. 

CV.  ubl. 
LXXXVlll.) 


XXlll*  GUILLAUME  II 

LE  ROUX 

Né,  1055;  roi  d’Angleterre,  1087; 
7 1100,  sans  alliance. 


Adèle 
(ou  Alix) 

Êp.  vers  1015,  Étienne-Henri, 
comte  de  Blois  ; + 1 102. 


xxv<  Etienne  de  blois 


Henri  Mathilde 


Né,  1104;  comte  de  Mortain  et  de  Boulogne, 
1125;  duc  de  Normandie  et  roi  d'Angleterre, 
1135;  t 1154. 

Ep.  Mathilde,  fille  d’Euslache,  comte  de  Bou- 
logne ; f 1152. 


Evêque  de 
Winchester, 
1138; 
tltll. 


t 1120. 
Ep.  Richard, 
comie 

de  Chester  ; 

t 1120. 


Eustacbb 


Guillaume 


Maris 


Comte 

de  Boulogne; 
t 1153. 

Ep.  1140,  Cons- 
tance, fille  de 
Louis  VI,  roi  de 
Franoe. 


Comte  de  Mortain  et 
de  Boulogne; 
t 1158. 

Êp,  Isabelle,  fille  de 
Guillaume  de  War- 
renna,  comte  de 
Surrey, 


Héritière  des  comtés  de  " 
Moruin  et  de  Boulogne  ; 
t 1182. 

Êp.  1160,  Mathieu  de  Flan- 
dre, fils  de  Théodonc 
d'Alsace,  comte  de  Flan- 
dre; f 1173. 

! 


Ids 

Comtesse  de  Boulogne. 

Ep.  Renaud,  comte  de  Daoimartin. 

I 


Mathilde 

Ep.  Henri  l«r,  duc  de  Brabant. 


Mathilde  II 
Comtesse  de  Boulogne. 

Ep.  t*  Philippe  (Hurepel).  fils  de  Philippe- Auguste,  roi  de  France; 
2°  1235,  Alpnunsc  111,  roi  de  Portugal. 


Robert  de  Boulogme 
Prétendu  fils  légitime  d’Alphonse  III. 


' Pour  le  deuil,  voy,  tableau  CIV,  duca  de  Normandie. 
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de  Normandie. 


• 

Emma 
t 1054. 

Êp.  1*  1012,  Ethelred  11,  roi  d’Angleterre  ; t 1016; 

2*  1017,  Canut  le  Grand,  roi  de  Danemark  et  d’Angleterre. 

Robert  l«r,  le  Diable,  duc  de  Normandie;  f 1035. 

XXII*  roi.  GUILLAUME  i« 

LE  BATARD  OU  LE  CONQUÉRANT 

Né,  1027  ; duc  de  Normandie,  1035;  roi  d’Angleterre,  1066;  f 1087. 
Êp.  1156,  Mathilde , fille  de  Baudouin  V,  comte  de  Flandre;  f 1083. 

I 

XXIV*  H EMU  i« 

BRAUCLERC 

Né,  1068;  roi,  noo;  duc  de  Normandie, 
1106;  t 1135. 

£p.  l*  1100,  Mathilde , fille  de  Malcolm  lli, 
roi  d'Ecosse;  + 1118  ; cauooiaee; 

2-  1121,  Adélaïde,  fille  de  Geoffroi,  comte 
do  Louvain. 


Cécile 
Abbesse 
de  la 
Trinité 
de  Caen  ; 
t HW* 


Constance 
t 1000. 
£p.  1086, 
Alain 
Fergeut, 
duc  de 
Bretagne. 


Adélaïde 
Fiancée 
à Harold, 
fila  de 
Godwin, 
comte 
de  Kent. 


Gundride 
t 1085* 
£p. 

Guillaume 

de 

Wairenna, 
oomte 
de  Surrey  ; 
t 1088. 


Agathe 
Fiancée  à 
Alphonse, 
roi 

de  Castille. 


1 

Guillaume 
Adeli.ng 
Ne, 1102; 

duc  do 
Normandie, 
1120.; 
i 1120. 
En.  ni!), 
Mathilde , 
nilcde 
Foulques  V, 
Coin  le 
d'Anjou; 

tnw. 


Mathilde 


Héritière  du  royaume. 


Tige  de  U maiauu 
d’Anjou. 

(Voy.  uibl.  CXV1.) 


GUILLAUME 
Comte  de  Gloceater, 
seigneur  de  Cluiuorgan  ; f 1183 
Ep.  Uadeicis,  üllo  de  Hubert 
lo  Bossu,  comte  de  Le i ces  1er. 


Robert 

Bâtard  ; comte  de  Gloceater; 
t 1147. 

Ep.  Habile , fille  de  Robert  Fitz-Hamon, 
seigneur  de  Gloceater. 


KuCER 

RICHARD 

Mathilde 

Evèaue 

de  Worcneslcr, 

Evfiquo 
do  Bayeux, 

Ep.  Kainulfe, 
comte 

116%; 

1134? 

de  Chestcr; 

t 1170- 

t 1155. 
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XXIV  Roi. 


Ep.  !•  iioo.  Mathilde  &Èco*»e. 


I 

Mathilde , née  1104;  déduite  héritière  do  royaume.  1127; 
Ep.  1*  1114,  Henri  V,  empereur  d'Allemagne  ; + 1 125  ; — 2®  1 1 27, 


XXVI*  I1RNRI  II 

Ne,  1133;  duc  de  Normandie,  H49;  comte  d’Anjou  et  du  Maire,  1151  ; duc  de  Guyenne  et  comte  de  Poitou,  11 52; 
roi  d Angleterre,  1 1 54  ; i 1 1 89. 

Ep.  1152,  Eléonore,  fille  de  Guillaume  X,  duc  de  Guyenne,  et  femme  répudiée  de  Louis  le  Jeune,  roi  de  France  ; t 1202. 


Henri 

Né,  1 1 SS  ; 
couronné  roi, 
1170;  + 1182. 

Ep.  H70, 
Marguerite , 
tille 

de  Louis  VU, 
roi 

de  F rance  ; 

+ 1197. 


XXVII®  RICHARD  I*r 

CtEUR  DR  I.IOM 

Né,  1157  ; duc  de  Guyenne 
et  comie  de  Poiiou, 
1 168  ; duc  de  Norman  - 
die  et  roi  d’Angleterre, 
1189;  + 1199,  sans  pos- 
térité légitime. 

Ep.  1191  , Bërangtre  } 
fille  de  Sanche  VI,  roi 
de  Navarre  ; + 1230. 

j 


Philippe 

Bâtard  ; seigneur  de 
Cognac. 


Geoffroi 

Né,  Il 58;  duc  de  Bretagne, 
1171  ;+  1186. 

Êp.  1181,  Conttanre, 
fille  de  Conan  IV, 
duc  de  Bretagne. 
I 


Arthur  Éléonort 
Né,  1187  ; duc  + 1241. 
de  Bretagne, 

1196; 

de  Normandie, 

1199; 

déclaré  roi 
d’Angleterre, 

1199;  + 1203. 


XXVIII*  JEAN  Sans-Terre 
Ne,  1166;  comte  de  Morrnin 
et  seigneur  d'Irlande,  1 ibu; 
comte  de  Cornouailles , 
de  Lsncasire, 
de  Gloaccster,  etc.; 
roi,  1199; 

+ 1216. 

Ep.  1®  1 1 89j  liabelie, 
fille  de  Guillaume, 
comte  de  Gloscester  ; 
répudiée,  1200; 

+ 1214; 

2®  1200, Itabeüe, 
fille  d’Aimar. 
comte  d’Angoutème 
et  fiancée  à Hugues, 
comte  de  la  Marche  ; 

+ 1246. 


2 

XXIX*  HENRI  III 
Né,  l?o«;  roi,  1216;  + 1272. 

Ep.  1236,  Eléonore , fille  de  Raymond* 
Déranger  V,  comte  de  Provence;  + 1291. 


Richard 

Né,  1209;  comte  de  Cornouailles,  1225;  roi  des 
Romains.  1257;  + 1272. 

Ep.  i«  1231,  IeabetU , fille  de  Guillaume, 
comte  de  Pcmbrock;  + 1240; 

2U  1243,  Sanche,  fille  de  Raymond-Beranger  V, 
comte  de  Provence;  + 1261  ; 

3*  1269,  Béalrix,  duchesse  de  Faikensiein. 

I 


I 

Henri 

Né,  1235;  + 1272. 


2 

Jeanne 
+ 1238. 

Ep.  1221,  Alexandre  II, 
roi  d 'Ecosse; 

+ 1249. 


Edmond 

Comte  de  Cornouailles  ; 
né,  1249;  + uoo. 

Ep.  Marguerite, 
fille  de  Richard 
de  Clare, 

comie  de  Gloccstcr. 


XXX*  ÉDOUARD  I".  LE  LONG 
(Yuy.  tabl.  CXVII.) 


Marguerite 
Née, 1241; f 1274. 
Lp.  1251,  Alexandre  III 
roi  d'Ecosae; 

+ 1286. 


Beatrix 

Née, 1242;  + 1275. 

Ep.  1259,  Jean  II,  duc  de 
Bretagne  ; 

+ 1305. 


2 

Thomas 

Comte  de  Leircster,  de  Lancastre  et  de  Derby  ; f 1321  - 
Ep.  Alite,  fille  de  Henri  Lacy,  comte  de  Liucoln. 


Blanche 

Première  héritière  des  droits  de  l-anrasl"r;{  1369. 

I p.  1359,  Jean  de  Gand,  Huitième  ÜU  d’Edouurd  III,  roi  d'Angleterre.  (Tige  du  U branche  de  Lancaàirc,  ou  de  la  Kuto- 

Rouge.  (V.  tabl.  CXVII  etCXVHI.) 
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HENRI  I" 

(Voj.  ubl.  CXV.  ) 


dépouillée  par  Étienne  de  Blois.  (Y.  tabl.  CXY);  f 1167. 

Geoffroi,  comte  d’Anjou,  ûls  de  Foulques  V,  comte  d'Anjou  ; + t ISi. 


2 

Geoffroy 
Comte  de  Nantes; 
né,  1133  ; t 1157. 


2 

CilIt.LAt'ME 
Comte  du  Mans  ; 
né  , 1136;  t 1163. 


Hamelin-Plantagrnkt 
Bâtard  du  comte  Geoffroi. 

É,>.  Isabelle,  fille  de  Guillaume,  comte  de  Warrenne  et  de  Surrey. 
(Tige  des  comtes  de  Warrenne  et  de  Surrey.) 


Mathilde 
Été,  1156;  -f- 1189. 
Ep.  1168,  Henri 
le  Lion,  duc  de 
Saxe 

et  de  Bavière. 


Eléonore 
Née,  lier;  + 1214. 

Ép.  1170, 
Alphonse  IX, 
roi  de  Castille; 
t 1214. 


Jeanne 

Née,  1165;  fl  195. 
Ep.  1»  1177, 
Guillaume  II, 
roi  de  Sicile; 
+ 1188; 

2°  1196, 
Raymond  VI, 
comte 

de  Toulouse  ; 

+ 1222. 


GUILLAUME 
(Longue-Epée) 
Bâtard  ; comte  do 
Salisbury; 

+ 1226. 

Ép.  Eta, 
fille  de  Guillaume 
Fiu-Patrlek , 
comte 

de  Salisbury; 
t 1233. 


Geoffroy 
Bâtard  ; évèquo 
de  Lincoln,  1172; 

archevêque 
d'York,  1 191  ; 
t 1213. 


Morgan 

Bâtard  ; évêque 
de  Durham. 


Eléünore 

Ép.  1°  Guillaume  de 
l'embrock  ; 

2a  Simon  Montfort, 
comte  de  Leices- 
ter; f 1265. 


Isabelle 

Née,  1214;  + 1241. 
Ep.  I235.rempereur 
Frédéric  II; 
t 1250. 


John  Courcy 
Bâturd  ; comte 
d'CIster,  lige  des 
Burgh  (Islande). 


Jeanne 

Fille  naturelle. 

Ép.  1209,  Lewellin  (le  Grand), 
prince  de  Galles. 


Richard  de  Cornouailles 
Bâtard. 

(Tige  des  barons  de  Burford 
cl  de  Berington.) 


Isabelle  de  Cornouailles 
Fille  naturelle. 

Ép.  Maurice  , lord  Berkley. 
(Tige  des  Berkley.) 


Edmond  i e Bossu 

Né,  1245;  prétendu  (Ils  aîné  d’Henri  III  ; investi  par  b?  pape  du  royaume  de  Sicile,  1255; 
comte  de  Leicesler,  de  Lancaatre  et  de  Derbv;+  1296. 

Ep.  1*  1269,  Aveline,  fille  de  Guillaume,  comte  d’Albemarle  ; 

2*  1275,  Blanche  d'Artois , tille  de  Robert  I*r,  comte  d'Artois, 
et  veuve  do  Henri  I",  roi  de  Navarre  ; + 1302. 


2 

Henri 

Seigneur  de  Monmouth.  comte  de  Lancastrc  et  de  Leicesler.  1321  ; + 1345. 
Ep.  Mathilde , üile  de  sir  Patrick  de  Cbawortn. 

i 


Henri  (Grimond  et  Tori-cu!)  Six  filles. 

Premier  duc  de  Lancastre,  1152;  + 1361. 

Ép.  Isabelle , fille  de  Henri  de  Beaumont. 


Mathilde 

Ep.  1352,  Goillaumo  do  Bavière,  comte  de  Hollonur. 


Digitized  by  Google 


510 


HISTOIRE  D’ANGLETERRE.  5”  tableau 


XXX*  roi.  ÉDOUARD  I", 

Né,  1240;  roi, 
Êp.  !•  125%,  Éléonore , fille  de 
2*  !3oo,  Marguerite,  fille  de 


1 


I 


Eté  onore 


Jeanne  d'Acre 


Née,  1266; 

+ 1298. 
Êp.  Henri, 
comie  de 
Bar. 


Née,  1212;  t 1305. 

Ep.  |»  1290,  Gilbert 
de  Clure,  comio 
deGlocesier  ei  de 
Hertford;  + 1295; 

2“  1296,  Ralph  de 
Mounthermer. 


Marguerite 
f 1318. 

Êp.  1294,  Jean  II, 
due  de  Bra- 
bant; + 1312. 


Marie  XXXI*  ÉDOUARD  II,  Caernaryo* 

Née.  1270;  Né,  1282;  premier  prince  de  Galien, 
religieuse  A 1300;  roi,  1307;  déposé,  1327  ; 

Fontevrault.  + 1327. 

Êp.  13ol,  Isabelle,  fille  de  Phi- 
lippe le  Bel  , roi  de  France; 
t 1357. 


XXXII*  ÉDOUARD  lll,  DE  WINDSOR 
Né,  1312;  roi,  1327  ; prend  le  titre  de  roi 
de  France,  1339;  + 1377. 

Êp.  1328  , Philippine , fille  de  Guil- 
laume, comte  de  Haiuaul;  + 1369. 


Jean 

d’Elthan 

Né,  1313:  comte  de  Cor- 
nouailles , 1328; 
t 1334. 

Êp.  Marie  d Espagne. 


Jeanne 
+ 1357. 

Êp.  1329,  David,  fils  de 
Robert  Bruce , roi 

d’ÊCOSSC. 


Éléonore 


Née,  1318;  f 1355. 
Êp.  1332.  Renaud  II, 
comte  de  Gueldrc. 


Edouard 

DR  W005T0CK 

le  Prince  Noir 

Né,  1330  ; duc  de  Cornouailles,  1337; 
prince  de  Galles,  1343;  prim  e de 
Guyenne  et  de  Gascogne,  1362  ; 
+ 1376. 

Êp.  1361,  Jeanne,  fille  d’Edmond  de 
Woodstuck  , petite-fille  d’E- 
douard l*r. 

(V.  ci-contre.) 


XXXIII*  RICHARD  II 

Né,  1366;  comte  de  Ches- 
ier,duc  de  Cornouailles  ; 
prince  de  Galles,  1376; 
roi,  137T;  déposé,  1399; 
+ 1399,  sans  post. 

Êp.  1*  1381,  Anne,  fille  de 
l'empereur  Charles  IV  ,* 
+ 1394; 

2*  1396,  Isabelle , fille  de 
Charles  VI,  roi  de 
France  ; + 1409. 


Isabelle 

Lionel 

Jean 

Edmond 

Née,  1332. 

d’Anvers 

de  Gand 

de  Langley 

Ep.  1365  . 
Ingelrand 
de  Coucy; 
duc  de 
Bedford , 
1366. 

Né,  1338;  duc  de 
Clarcnce.  1362; 
comte  d'Ulster 
et  de  Con- 
naught;  + 1368. 

Êp.  1*  Elisabeth 

Tige  de  la 
maison  de 
Lancastro. 
(V.  itbL 
CXVIll). 

Tige  de  la 
maison 
d'York. 
(V.  tabl. 
CXIX). 

de  Burah.  hé- 
ritière d'Ulster; 
+ 136*; 

2*  1368,  Yolande, 
fille  de  Ga- 
léas  II,  duc  de 
Milan- 


Philippine  de  Cl  arènes 
Née,  1355. 

Êp.  1368,  Edmond  Mortimer,  comte  do  la  Marche. 


Roger  Mortimer 

Comte  de  la  Marche  et 
d'Ulster;  déclaré  hé- 
ritier de  la  couronne 
par  Richard  11,  1385  ; 
+ 1399. 

Êp.  Éléonore , fille  de 
Thomas  Holand,  comte 
de  Kent. 


Edmond  Mortimer 
+ 1402. 

Ep.  AT.,  fille  d’Owen 
Glendour. 


Marie 

Née,  1344  ; 
+ après 
1362. 

Ep.  Jean  V 
^le  Vail- 
lant), 

duc  de  Bre- 
tagne. 


Edmond  Mortimer 


Anne  Mortimer 


Comte  do  la  Marche  et  d’Ulster  ; 
t 1424. 

Êp.  Anne  SlafTord,  fille  d’Edmond, 
comte  de  Stafford. 


Première  héritière  des  droits  de  Lionel, 
son  aïeul. 

Êp.  Richard  d’York,  comte  de  Cam- 
bridge, fils  d'Edmond  de  Langley, 
duc  d’York;  t i4i5. 

(V.  maison  d’York,  tabl.  CXIX.) 
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i.e  Long.  (V.  tabh  CXVI.) 

1372;  f 1307. 

Ferdinand  I|T,  roi  de  Castille;  f l2uo  ; 
Philippe  le  Hardi,  roi  de  France;  f 1317. 


Élisabeth 


2 

Thomas 


Née,  1284. 

Ep.  I*  1 298,  Jean  1" 
comte  de  Hollande  ; 

2»  Humphry  «le  Bohnn, 
comte  de  Hereford  et 
d’Rsuex. 


de  Brothehton 

Né,  1300;  comte  de  Norfolk  ; maréchal 
d’Angleterre,  1315;  t 1338. 

Ep.  I*  Alise,  tille  de  sir  Kobert  Alys 
de  Harwich  ; 

2°  Marie,  tille  de  Guillaume,  lord 
Roos. 


2 

Edmond 
de  Woodstoc* 

Né,  1301;  comte  de  Kent;  f 1329. 
Ep.  Marguerite,  Aile  de  Jean,  lord 
Wake  Lydcl. 


Jeanne 


Marguerite  Plantagenet- 
f 1399. 

Ep.  i<*  Jean,  lord  Seagrave  ; 

2°  Sir  Walter  Manny  ; f J37I. 


Marguerite  Thomas 


(La  belle  demoiselle  de  Kent) 
t 1385. 

F.;».  1°  Sir  Thomas  Holand,  comte  de  Kent; 
t «360; 

2°  Guillaume  Monutgtie,  comte  de  Salia- 
hory;  f 1362,  sans  post.  ; 

3°  13«U  Edouard,  prince  de  Galles,  fila 
d’Édouard  III,  roi  d'Angleterre. 


Née,  1346. 
Ep. 1375, Jean 
Ha'-tings, 
comte  de 
Pembrock. 


de  Woomtocr 

Né,  1356  ; duc  de 
Glocester,  comte 
de  Buckingham, 
d’Essex  et  de 
Nurthampton  ; 
t 1397. 

Ep.  Eléonore,  ûlly 
do  tlumphry  de 
Bnhnn , coroto 
«l’Hcref«.ird,d’Es- 
aex  et  de  North- 
umpton;  f 1399. 


1 

Élisabeth  Seagrave 

Êp.  Jean,  lord  Mowhray  d’Axholme.  (Tige 
des  ducs  de  Norfolk,  des  comte  a de  N«t- 
tingham,  de  Suffolk,  de  Carllsle,  de  Staf- 
ford, etc.) 


Humphry 

Comte  de  Buckingham; 
t sans  post. 


Anne 

Ep.  t°  Thomas,  comte  de  Stafford  ; 

2°  Edmond, comte  de  Stafford,  frère 
de  Thomas. 

3°  Guillaume  Buurcbier,  comte  d’Ee 
sent. 


2 

ncMrHix 

Duo  de  Buckingham. 
(Tige  des  duo*  de 
Buckingham  et  des 
comtes  de  Stafford; 
éteints  en  1637.) 


3 

Thomas 
BooacniER 
Archevêque  de  Can- 
terbury. 


Digitized  by  Google 


512 


HISTOIRE 


MAISON  DE 

JEAN  DE  GAND,  troisième  fils 


i 

XXXIV  HENRI  IV, 

DE  Bui.unobrok. 

Né,  1386;  comte  de  Derby;  duc 
de  Hertford,  1397;  duc  de  Lan- 
castre  et  roi  d'Angleterre,  1399; 
t 1413. 

Êp.  1“  1380,  Marie  de  Jiohun , fille 
de  Humphrey  de  Bobun.  comte 
de  Hertfonl.  d'Essex  et  de  Nort* 
hampton  ; f 1394  ; 

2“  1403,  Jeanne,  tille  de  Charte* 
(le  Mauvais),  roi  de  Navarre,  et 
veuve  de  Jean  V,  duc  de  Breta- 
gne; f 1437. 


Né,  134o;  corate  deRicbcmond,  1341  ; duc  de  Lancastre,  i36i;  roi  titulaire 
£p.  1»  1339,  blanche  de  Lancastre,  première  héritière  des  droits 
2°  1371,  C’orislance  de  Castille,  fille  de  Pierre 
3°  1396,  Catherine,  fille  de  sir  Payn  Roct, 

I 


1 

Philippine 
-t  1415. 

Ep.,  1387,  Jean 
I«r,roi  de  Por 
tugal. 


Élisabeth 
t 1425. 

Ep.  1°  Jean  Roland, 
duc  d’Exceter; 

2°  Jean  de  Hunding- 
ton; 

3“  Jean  Cornwal.  ba- 
ron  de  Burford. 


Catherine 
T 1418. 

Ep.  I3f>3,  Henri,  prince  des 
Asturies,  puis  roi  de  Cas- 
tille. 


Edmond  beau fort 

Comte  de  Morlain 
(Normandie),  mar- 
uuis  de  Dorset,  1443  ; 
duc  de  Somerset , 
1448  ; t 1455. 

Ep.  Eléonore,  fille  de 
Richard  Beauchump, 
comte  de  Warwick; 
1 1467. 


Marguerite  lleaulort 

Seconde  héritière  des  droits  de  la  maison  de  L&n- 
castre  ; f 1509. 

Ep.  1°  Edmond  Tudor,  comte  de  Ricliemont; 

2°  Henri,  fils  du  duc  de  Buckingham  ; 

3°  Thomas  Stanley. 


J KAN  beau fort 
Comte,  puis  duc  de 
Somerset;  f 1444. 
Ep.  Marguerite,  fille 
de  sir  Jean  Beau- 
champ  de  Bletsho, 
veuve  de  sir  Olivier, 
chevalier  de  Saint- 
Jean. 


Henri  Bf.aufort  Edmond  Beaufort 

Duc  de  Somerset,  Duc  de  Somerset; 

général  t <471. 

de  Henri  IV  ; 

1 1463. 


XXXV»  HENRI  V,  DE  Monmouth 

Né,  1388;  prince  de  Galles;  duc  de  Cornouailles;  duc  d’Aquitaine,  1400;  roi  d’Angleterre,  1413;  régent  de  France,  1420; 

i 1422. 

Êp.  1420,  Catherine , fille  do  Charles  VI,  roi  de  France;  née,  1400;  t 1438- 


XXXVI»  HENRI  VI,  DE  WINDSOR 

Né,  1421  ; roi  d'Angleterre,  1422;  sacré  roi  de  France  à Paris,  1431  ; détrôné,  1464;  rétabli,  1470;  détrône  uno  seconde  fuis. 

1472; + 1472. 

Ep.  1445,  Marguerite,  fille  de  René  (le  Bon),  duc  d’Anjou,  roi  titulaire  de  Sicile;  f 1482. 


Edouard  de  Lancastre 

Né,  1453  ; duc  de  Cornouailles;  prince  de  Galles  et  comte  de  Chester,  1454  ; f 1472. 
Êp.  1470,  Anne  Ntvil , fille  do  Richard  Ncvil,  comte  de  Warwick. 


CXVIII 
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LANCASTRE  (ROSE  ROUGE) 

d’Édouard  III.  (Voy.  labl.  CXVII.) 


de  Castille  et  de  Léon,  1372;  roi  d’Aqnitaine,  1389;  f février  1399. 
de  cette  maison;  fille  de  Henri,  duc  de  Lancastre;  f U69  ; 
le  Cruel,  roi  de  Castille  et  de  Léon;  f 1394; 
et  veuve  de  sir  Otes  Swynford  ; f 1403. 

I 


3 

Jean  bk  uieoiit 
Comte  de  Somerset, 
chambellan  d'Angleterre; 
+ 14io. 

En.  Marque  ri  te  lloland , 
fille  de  Thomas,  comte 
de  Kent. 

i 

3 

llE.vni  BKAL’KOBT 
Evoque  de  Lincoln,  1397; 
de  Winchester,  1426; 
chancelier; 
cardinal,  1427; 
légat  du  pape,  i429; 
t 1447. 

3 

Thomas  Ri AUKonT 
Duc  d'Exceter,  comte  de 
Dorset;  î 1424. 

Êp.  Marguerite , tille  de 

Thomas  Nevil  de  Hor- 
neby. 

3 

Jeanne  Beaufort 
t 1440. 

Ep.  1°  Robert  Perres.  fils 
de  Robert  Ferres,  lord 
Wem; 

2“  Halp  Nevil,  comte  de 
WcBtmorcland. 

1 

Jeanne 
Beaufort 
t 1446. 

f.p  , 1“  1423.  Jac- 
ques I«,  roi  d'E- 
cosse; f 1436; 

2“ Jacques  Stuart 
(le  chevalier 
Noir). 

Marque,  tte 

• Beaufort 
Ep.  Thomas  Court- 
ney,  comte  de  De- 
von;  t 1461. 

1 

Thomas  Coihitne  y 
Comte  de  Devon, 

2 

R in  h a ni*  Nevil 
Comte  de  Salisbury, 
chancelier  d'Angleter- 
re; 7 1461. 

Ep.  Alix  de  Montaigne, 
fille  de  ^bornas,  comte 
de  Salisnury. 

i 

2 

Cécile 
. t 1495. 

Ep.  1453,  Richard,  duc 
d’York,  père  d Edouard 
IV,  roi  d'Angleterre; 
t 1460. 

WA  HW  1 CK  (le  faiseur  de  rois.  Makcking),  Ri- 
chard Nevil,  comte  de  Warwick  et  de  Salisbury; 
t 1471. 

Ép.  Anne,  fille  de  Richard  Beanchamp,  comte  de 
Warwick. 

i 

Isabelle 

Née.  14.41  ; t 1476. 

En.  1469,  Georges,  duc 
de  Clarence,  fils  <le  Ri- 
chard,ducd‘Y«.rk;f  1477. 

1 

Anne 

Ép.  1®  1*70,  Edouard, 
prince  de  Galles,  fils 
de  Henri  VI  (Voy.  ci- 
contre); 

2“  i47i,  Richard  Ht. 
roi  d'Angleterre. 

ÉoouanD 

Comte  de  Warwick. 

Thomas 

Jf.an 

HUMFROT 

Blanche 

DE  LaNCASTBE 

de  Lancartbk 

DE  LaNCASTBB 

de  Lancastre 

Grand-maître  d Angle- 

Connétable d'Angle- 

Comte de  Pembrock  et 

Ep..  1402, 

terre,  1399;  lieute- 

terre, 1403;  protec- 

duc de  Glocester,  1414; 
protecteur  et  grand 

Louis  le  Barbu, 

nant  d’Irltnde.1403; 

teur  et  lieutenant 

comte  palatin 

comte  d Albemarle  et 

d'Angleterre.  1415; 

chambellan  d’Angle- 

du Rhin. 

duc  de  Clarence , 
1412;  lienlenant  gé- 
néral des  armées  de 
son  frère  ; t 1421. 

Ep.  Marguerite , fille 
de  Thomas  Roland, 
comte  de  Kent,  et 
veuve  de  Jean  Beau- 
fort,  comte  de  So- 
merset. 

régent  de  France  ; 
duc  d'Aojou  et  d'A- 
lençon , comte  de 
Mayenne  , 1 425  ; 1 

1435. 

Ep.  1°  1423,  4llM| 
fille  de  Jean  sans 
Peur,  duc  de  Bdur- 
gogne;  t 1432; 

2«  Jacqueline,  fille  de 
Pierre  de  Luxem- 
bourg , comte  de 
Saint-Pol. 

terre,  1422;  + |4t6. 

Ep.  1®  1423,  Jacqueline 
de  Bavière , comtesse 
de  Rainaut  et  de  Hol- 
lande ; 

7" Eléonore,  fille  de  Ré- 
gi natd  , lord  Cobham 
de  Sterborougb. 

1 

Philippine 
de  Lancastre 
i 1430. 

Ep.  1406,  Eric 
le  Potnéra- 
nien, 

roi  de  Dane' 
mark  . 
de  Suède 
et  de 
Norvège. 
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EDMOND  de  Langi.ey,  4*  fils 

Né,  1341  ; comte  de  Cambridge, 
Êp.  1*  1372,  Isabelle,  fille  de 
2*  Jeanne,  fille  de  Thomas 


1 

ÉDOUARD 

Comte  de  Rutland,  de  Cork  et  de  Cambridge, 
duc  d'York; 
t 1415. 

Ép.  Philippine,  fille  do  Jean,  lord  Mohun  de  Dunstes. 


RICHARD 

Comte  de  Cambridge,  duc  d'York  ; déclaré  protecteur  du  royaume,  i4S5;  t 1460. 
Ep.  Cécile  Netil,  fille  de  Ralph,  comte  de  Westmoreland  ; 


t i 


w 5. 


XXXVII*  ÉDOUARD  IV 


Edmond 


CEonr.Es 


Né,  1442; 

Comte  de  la  Marche; 
duc  d'York,  i4«o; 
proclamé  roi,  1461  ; 
détrôné,  1 471  ; 
rétabli,  1472; 
t 1483. 

Ép.  1464, 
Elisabeth, 
fille 
de 

sir  Richard  Woodville, 
comte  de  Rivera, 
et 

veuve  de  air  John  Gray 
de  Groby. 


Comte  de 
Kutland  ; 
ne,  1448; 
1 1460. 


Duc  de  Clarcnce; 
t 1477. 

Ép.  1469. 
Isabelle  Netil , 
fille  de  Richard, 
comte  de  Warwick; 
t 1476. 


Edouard 


(le  dernier  des  Plantagenets). 


Né,  1470;  comte  de  Warwick; 
enfermé  à la  Tour  de  Londres  1485  ; 
t 1499. 


Élisabeth 
Née,  1466; 
t 1503. 

Seconde  héritière  des  droits  de  Lionel, 
duo  de  Clarence. 

Ép.  I486, 

Henri  VII,  roi  d'Angleterre. 
(Voy.  tabl.  CXX.) 


XXXVIII'  ÉDOUARD  V 


Né,  1470; 

prince  de  Galles,  1471  ; 
roi,  1483; 
t 1483. 


RlCÜARD  DE  ScniUCWSBURT 

Né,  1473  ; duc  d*York,  1 474; 
duc  de  Norfolk,  1475;  1 1483. 
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d’Edouard  III.  (Voy.  tabl.  CXVII.) 

I3C2  ; doc  d'York,  1385;  f 1402. 

Pierre  le  Crael,  roi  de  Castille  et  de  Léon;  t 1394; 
Roland,  comte  de  Kent. 


1 


Richard  d’York  (de  Coningsburgh) 


Constance 


Comte  de  Cambridge  ; 
t 1415. 

Ep.  1“  Anne  Mortimer,  première  héritière  des  droits  de  Lionel, 
duc  de  Clarence  et  fille  de  Roger  Mortimer, comte  de  la 
Marche.  (Voy.  tabl.  CXVII.) 

2“  Mathilde,  fille  de  Thomas,  lord  Cliflord. 


t 1417. 


£j».  Thomas  Spenser, 
comte  de  Glocc&tcr  ; 

+ i400. 


1 

Isabelle 

Ep.  Henri  Bourchier,  comte  d’Essex. 


XXXIX*  RICHARD  III 

Anne 

Élisabeth 

Harguer  if# 

Né,  1452;  duc  de  Glocester;  roi,  1433; 
t 1485. 

Ep.  1471,  Anne  Nevil,  fille  de  Richard, 
comte  de  Warwick,  et  veuve  d’Edouard, 
prince  de  Galles. 

(voy.  tabl.  CXVIII),* 
t 1485. 

i 

+ 1476  ; 

Ép.  !•  Henri,  Holland,  duc 
d’Exeter;  • 

2»  Thomas  Saint-Léger , 
chevalier. 

Ép. 

Jean  de  Suffolk  ; 
t 1491. 

t 1503. 

Ep.  1468, 

Charles  le  Téméraire, 
duc 
do 

Bourgogne. 

ÉDOUARD 

Né,  i473;  prince  de  Galles,  1483  ; f 1484. 

Marguerite 

comtesse  de  Salisbury. 

Ép. 

sir  Richard  Pôle, 
fils  de  GeofTroi  Pôle; 
t 1541. 

1 

Henri  Polk 

Réginald  Pôle 

Lord  Montagne  ; 

+ 1538. 

Ep.  Jeanne,  fille  de  Georges  Nevil, 
baron  d'Avcrgaveny. 


Né,  1500; 
cardinal,  1530; 
archevêque  de  Cari  torbéry, 
1555; t 1558. 
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MARGUERITE,  fille  de  Jean  Boaufort,  comte  de  Sommerset, 

Ep.  Ie  Edmond  Tudor,  comte  de  Richemond,  fils  d'Owcn  Tudor  et 
3*  Sir  Henri  Stafford,  fila  de  Huraphroy,  duc  de  Buckingham  ; 


t 

XL*  roi.  HENRI  VII,  Tenon.  Né,  1456; 
Ep.  I486.  Élisabeth,  fille  d'Edouard  IV,  et  seconde  héritière 


ARTHUR 

Duc  de  Cornouaillea  ; 
né,  I486; 
prince  de  Galle* 
cl  comte  do  Chealcr,  1*89; 

t 1503. 

Ep.  1501,  Catherine  d’Aragon , 
fille  de  Ferdinand  le  Catholique, 
roi  d’Aragon  ; 

mariée  eu  «eoondea  noce*  (150#) 
h Henri  VIII,  roi  d'Angleterre. 
(V.  ci -contre.) 


Ma  r guéri  le 

Née,  1489;  fl  539. 
(Tige  de  la  mai- 
non  des  Stuart*. 
V.  tabl.  CXXI.) 


XU*  HENRI  VIII 
Né,  1491  ; duc  d’York,  1495; 
prince  de  Galles  et  comte  de  Cheater,  1503  ; 
roi,  1509;  roi  d’Irlande,  1543;  t 1547. 

Ep.  1°  150»,  Catherine  d’Aragon, 
tille  de  Ferdinand  le  Catholique,  et  veuve  d’Arthur, 
prince  de  Galle»; 
née,  1485;  répudiée,  153 1 ; f 1536; 

2®  1 53*2,  Anne  tioUyn, 

fille  du  chevalier  Thomas  Buleyn,  vicomte  de  Rochefort ; 
née,  1507  ; t 1536  ; 

3®  1536,  Jeanne  Seymour, 
fille  de  su  Jean  Seymour;  1 I53T; 

4°  1540.  Anne  de  Clcres, 
fille  de  Jean  III,  duc  deClève»; 
née,  ISIS;  répudiée,  1540;  t 1557. 

5°  1540,  Catherine  Howard, 
fille  de  air  Edmond  Howard;  t 1542; 

6°  154 J,  Catherine  parr , 
fille  de  eir  Thomas  Parr  de  Kcndal. 
et  veuve  de  Jean  Nevil.  lord  Lutimer;  f 1548. 

Cône.  a.  Elisabeth  Tailbois , 
fille  de  air  Jean  Dlounl,  chevalier, 
et  veuve  de  Gilbert  Tailbois. 


1 

XMV*  MARIE  I»* 
Née,  1515;  reine,  1553  ; 
t 1558. 

Ep.  1554,  Philippe  II, 
roi  d’Espagne, 
fils  de  Charlea-Uuint; 
f 1598. 

Il  n’y  eut  pas  d’enfant* 
de  ce  mariage. 


2 

XLV*  ÉLISABETH 
Hée,  1533;  reine,  1558  ; 
1 1603,  sans  alliance. 


XMt*  Edouard  vi 

Né,  1537; 
duc  de  Cornouailles; 
prince  de  Galle-,  |537  ; 
t 1553,  sans  alliance. 


Henri  (Fltx-roi) 
Bâtard;  né,  1519; 
co.iiteoe  Notiingliani  ; 
duc  de  Richcinont 
et  de  Sommerset; 
t -15S6. 

Ep.  Marie  Howard , 
fille  de  Thomas  Howard, 
duc  de  Norfolk. 
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DE  TUDOR 


seconde  héritière  des  droits  de  Lancastre(v.  tabl.  CXVIII);  t 1509. 

de  Catherine  de  Valoic,  veuve  d'Henri  V,  roi  d'Angleterre;  t 1456 
— 3°  Thomas,  lord  Stanley,  comte  do  Derby. 


comte  de  Richemond;  roi,  1485  ; t 1509. 

des  droits  de  Lionel,  duc  de  Clarencc;  née,  1466  ; t 1503. 


Marie 
Née,  1498  ; 
t 1533. 

Ep.  1«  1514, 

Louis  XII, 
roi  de  France; 
t 1515; 

2*  1517,  Charles  Brandon, 
duo  de  Suffblk  ; 

1 1545. 


2 


Henri  Brandon 


Comte  de  Lincoln, 
1525; 

t sans  pu  stérile. 


2 

Françoise  Brandon 


t 1563. 


Ep.  1°  Henri  Grev,  marquis  de  Dorsct; 
duc  de  Sulfolk; 
t 1554  ; 

2*  Adrian  Stock,  écuyer. 


XI. III*  JEANNE  GUEY 
Née,  1537; 
reine,  1563; 
t 1554. 

Êp.  1553, 
GuUdforl  Dudley, 
lit»  de  Jean  Dudley  . 
duc 

'iu  Northuinberlund  ; 
t 1554. 


Catherine  ürey 

Êp.  1»  1553, 

Heu  ri,  lord  Herbert. 
(Ils  de  Guillaume, 
comte  Pembruck  ; 

2»  1562, 

Edouard  Seymour, 
comte  de  llerfurd  ; 

+ 1621. 

(Tigcdc*  lords  Seymour 
de  Troubridge 
et  des  lords  Bruce 
d'Aileshury.) 


2 

Eléonore  Brandon 
t 1570. 

Êp.  Henri  Clifford, 
comte  de  Cumberland. 


Marguerite  Cli/ford 
+ 1596. 

Ep.  Henri  Stanley,  comte  de  Derby. 


Fermnand  Stanley  Guillaume  Stanley 


Comte  do  Derby; 
t jeune. 

Ep.  d/Lr, 

tille  de  sir  Jean  Speucci 
d’Althorp, 
chevalier. 


Comte  de  Derby. 
Êp.  Élisabeth  Vère, 
tille  d'Edouard, 
comte  d'Oifnrd . 
(Tige  des  comte» 
de  Derby). 


drim  Stanley 


Françoise  Stanley  Elisabeth  Stanley 


Êp.  Grey  Bruges, 
lord  Chundos. 
(Tige  des  lurd» 
Cbaudos.) 


Ep.  Jean  Egcrton, 
comte  de  Bndgewuier. 
(Tige  dea  comte» 
duBndgcwaier.} 


Ep.  Henri,  lord 
Hastings. 

comie  de  Humingdou. 
(Tigu  des  comtes  de 
Huuiuigdun.) 
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Marguerite  TUDOR,  lille  de 

Née,  1489;  t ISM.  — Bp.  I"  1503. Jacques  IV,  roi  d'Écosse  ; 1 1513;  — 3"  1514,  Archambaml 


1 

JACQUES  V 

Né,  1512  ; roi  d'Écosse,  1513  ; + 1S42. 

Êp.  i“  1530,  Madeleine , fille  de  François  I",  roi  de  France;  t 1537;  — 2-»  1538,  Marie  de  lorraine,  fille  de  Claude,  duc 

de  Guis*;;  f 1560. 

1 

2 

Marie  Stuart 

Née.  1542;  reine  d'Écosse,  1542  : de  France,  1559;  t 1587. 

Êp.  1*  1558,  François  II,  roi  de  France  (alors  Dauphin);  t 15fio;  — 1565.  Henri  Stuart  de  Damley,  fil  b de  Mathieu, 

comte  de  Lcnox;  — 1567,  Jacques  Ucphburn,  comte  de  Botbwell  ; f 1 577. 

1 

2 

XLVI»  JACQUES  I"  (VI  comme  roi  d'Écosse) 

Né,  1566  ; roi  d'Écosse,  1567;  d'Angleterre,  iûo3  ; prend  le  titre  de  roi  de  la  Grande-Bretagne,  1604;  t 1625. 
Ep.  1590,  Anne,  fille  de  Frédéric  II,  roi  de  Danemark;  née,  1574;  f 1619. 

HENÏU-FRÉDF.WC 
Né,  1594  ; prince  de  Galles, 
1610; f 1612. 

Elisabeth 
Née,  1596;  f 1622. 

(Tige  de  la  maison  do  Hanovre.) 
(V.  tabl.  CXXII.) 

XL VIII»  CHARLES  II 

Né,  1630;  prince  de  Galles.  1638;  roi,  1660  ; t 1685. 
sans  post.  légitimé. 

Ép  1662,  Catherine,  fille  de  Jean  IV,  roi  de  Portu- 
gal; née,  1638;  f 1705. 

Marie 

Née,  1631  ; f 1661. 

Ép.  1641,  Guillaume  II,  de  Nassau,  prince d'Orange  ; 
t 1650. 

1 

GUILLAUME 

Prince  d’Orange  (depuis  roi  d'Angleterre  sous  le 
nom  do  Guillaume  III  ).  (Voy.  ci-contre.) 

i 

L»  MARIE  II 

Née,  1662;  reine,  1689;  t 1695. 

L«  bit  Êp.  1677,  GUILLAUME, prince 
d orange;  ne,  1650;  stathouder 
héréditaire  de  Hollande , 1672  ; 
roi  d’Angleterre  sous  le  nom  de 

1 

LI»  ANNE 

Née,  IGG4;  reine,  1702  ;t  1714. 
Ep.  1683.  Georges,  fils  de  Frédéric  III, 
roi  de  Danemark;  né,  1653  ; grand 
amiral  d'Angleterre;  t nos. 

Guillaume  III,  1689;  t 1702,  sans  — 

rosi. 

GUILLAUME 

Duc  d«  Glocester  ; né,  1689  ; t 1700. 

FAMILLE  DE  CROMWELL 

Robert  Cromwell 

I 

Olivier  CROMWELL 

Né,  1599;  député  au  Parlement,  1549;  lieutenant  général  de  la  cavalerie,  (644;  protecteur  d’Angleterre,  1652;  + 1058. 


Ricuard  Cromwell  HENRI  Cromwell 

Protecteur  d'Angleterre,  1858*59,  Vice-roi  d’Irlande,  1858;  f 1711. 

t I 7 19a 
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STUAIITS  ET  D’ORANGE. 

Henri  VII  (V.  tabl.  CXX.) 

Douglas,  comte  d’Angus;  — 3°  1526,  Henri  Stuart,  fils  d'André  Stuart;  f 1539. 


2 

Margutrite  Doubla* 

Nee,  1515;  t 1578. 

Ép.  1543,  Mathieu  Stuart,  comte  de  Lenox,  régent  d'Ecosse;  1 1571. 


Henri  Stuart  de  Darnlrt  Charles  Stuart 

Comte  de  Ross  et  duc  de  Rotbesay  ; roi  d’Ecosse,  1565;  Comte  de  Lenox-,  né.  1555  ; f 1576. 

f 1567.  Ép.  1574,  Élisabeth , fille  de  Sir  Guillaume  CaveudUu 

Ép.  1564,  Marie  Stuart,  reine  d’Êcoase.  (V.  ci-contre.)  de  Chatsworth. 


Lady  Arabella  Stuart 

Née,  1575  ; prétendante  au  trône  d’Angleterre.  1603  ; -f  1615. 
Ép.  Ouillaume  Seymour,  dis  d'Édouard  Seymour. 


XLVII*  CHARLES  I" 

Né,  1600;  comte  d’Albany,  marquis  d’Ormond,  etc.,  1601;  duc  d’York,  1605  ; de  Cor- 
nouailles,  1611  ; prince  de  Galles.  1616;  roi  d’Angleterre.  1625;  d'Ecosse,  1633  ; t 1649. 
Ép.  1625,  Henriette-Marie,  fille  de  Henri  IV,  roi  de  France  ; nee,  1609;  t 1669. 


XUX»  JACQUES  II  (VU  comme  roi  d'Ecosse)  Henri 

Né,  1633  ; duc  d’York,  1644;  roi,  1685;  détrôné,  1689;  DucdeGlo- 

es  réfugie  en  France  ; t i70i.  cester  ; 

Ép.  1*  1660,  Anne  U y de,  fille  de  Sir  Édouard  Hyde,  comte  né,  1640  ; 

de  Clarendon,  chancelier  d'Angleterre;  f 1671;  t 1660. 

2°  1612, Marie  Béalrix  Eltonored' Este,  fille  d'Alphonse IV, 
duc  de  Modène:  née,  1658;  t 1718. 

Conc.  A.  Arabella  Churchill . fille  de  Winston  Churchill 
et  soeur  du  duc  ae  Marlborough. 

I 


Henriette-Marie 

(Madame) 

Née,  1644  ; t 1670. 
Ép.  1661.  Philippe  I”,duc 
d ‘Or Jeans  ; f 1701. 


Jacques-Édouard* François  Stuart 
(le  Prétendant 

Né.  1688  ; prend  le  titre  de  roi  sous  le  nom  de  Jac- 
ques III,  1701;  prend  le  nom  de  duc  de  Glocester  et 
de  chevalier  de  Saint-Georges,  1712;  f 1766. 

Ép.  1719,  Marie- Clémentine,  fille  du  prince  Jacques- 
Louis  Sobieski  ; nee,  1702  ; 1 1735. 

I 


t 

Marie- 
Louise 
Née,  1692; 
t 1760. 


Charles-édouaro-Louis  (le  Prétendant) 
Né,  1720;  prend  les  noms  de  prince  de 
Stuart  et  de  comte  d’Albany  ; 1 1788. 

Ép.  1772  , Louise- Marie- Caroline- Ema- 
«u de,  fille  de  Gustave-Adolphe,  prince 
de  Stolberg-Gedern;  née,  1752;  répudiée, 
1783. 


Hknm-Bemo!t-Marik 
Clêment-Édouard 
(duc  d’York) 

Né,  1725;  cardinal, 
1747;  évéque  de 
FrascaU,  1774;  + 
1807. 


Jacques  (Kitx-James) 

(le  maréchal  de  Berwiek) 
Né,  1670;  duc  de  Berwiek 
et  de  Tinmoulb,  1687; 
grand  d'Espagne,  1 704  ; 
maréchal  de  France,  i7ot«; 
duc  et  pair  de  Fitz-James, 
1710  ; t 1734. 

Ép.  !•  1695,  Honorée , fille 
de  Will&m  Bourk,  comte 
de  Clanriccard  (Irlande) 
et  veuve  du  colonel  Pa- 
trick Sarsfield  ; f 1698; 

2*  1700,  Anne , fille  de 
Bulkeley  ; t 1751. 


A 

Henri  (Fitz-Jamcs) 

Ne,  1672;  duc  d'Al- 
beraarle,  grand- 
prieur  de  Malle  ; 
lieutenant- gene  - 
rai  au  service  de 
France  ;t  1702. 

Ép.  1700.  Marie - 
Gabrielle,  mar- 
quise de  Lusson. 


1 

Jacques  (Fitz-James) 

Né,  1696;  duc  de  Berwiek;  grand  d'Espagne, 
lieutenant  général  au  service  d'Espagne:  t 
1738. 

Ép.  1717,  Catherine  de  Portuyal-Colomb,  fille  de 
Pierre-Emmanuel,  duo  de  Varia u as  et  de  la 
Vega;  t 1739. 


2 

François  de  Fitz-James 
Né,  1709  ; abbé  de  St- 
Vlctor{  1727  ; évéquo 
de  Soissons  , 1739: 

grand  aumônier  du 
France;  f 1764. 


Cfiarlbs  de  Fitz-James 
Ne,  i7 12  ; duc  de  Fitz-James; 
gouverneur  du  Limousin  et 
maréchal  de  France;  1 1787. 
Ép.  I74i,  Victoire-Louise, 
fille  du  marquis  de  Mati- 
gnon. | 


ÉDOUARD 

Duc  de  Fitz-James;  députe 
et  pair  de  France  ; 1 18ib. 
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Élisabeth,  fille  de  Jacques  I", 

Nie, 1896; 

Ep.  1613.  Frédéric  V,  électeur-palatin  ; 


Charles-Logis 
Né,  16(7;  électeur-palatin, 
1648  ; t 1680. 


Charlotte  Élisabeth 
de  Bavière 

Née, 1653; f 1732. 

Ép.  1671.  Philippe  l",duc 
d'Orléans;  f 1701. 


Pmurrt  H 

Duc  d'Orléans  (le  Régent}. 
Né,  1674  ; f 1723. 


Elisabeth 
N ce.  1618;  ahcsse 
de  Hcrvorden  ; 
t J680. 


Robert 

Né,  1619;  comte 
de  llolderness  et 
duc  de  Cumber- 
land , 1643;  vice- 
amiral  d’Angle- 
terre; f 1682, 
sans  pubt.  lég. 


Maurice  Louise 

Né,  1520  j de  Uollani. 

t 1634.  Née,  1622; 

abbesse  do 
Maubuisson , 
près 

pu  moitié; 

t 1709. 


Anns- Henriette 

E/isabeth-Chariotle  ^'ée,  1647  ; f 1723. 

Née  1676*  f 1714  £p.  *063,  Henri-Jules,  prince  de  Condc  ; 

+ 1709. 

Ep.  1698,  Léopold- Joseph, duc  de 
Lorraine;  + 1729. 


LU*  roi.  GEORGES  l*r  (Georges-Louis) 

Né,  1660;  électeur  de  Hsnorre,  1698;  roi  d’Angleterre,  1714;  + 1727. 

Ep.  1682,  Sophi*Dorolhée,  fille  de  Georges-Guillaume,  duc  de  Bruns*  ick-Zell;  divorcée,  1694  ; 

t 1726. 


LIII*  GEORGES  11  (Gcorgcs-Augu.sle) 

Né,  1683;  roi  d'Angleterre,  1727;  -t  1760. 

Ep.  1705,  GuUUlmine-Dorothée-Charlotle,  fille  de  Jean-Frédéric,  margrave  du  Brandebourg- Anspui-k  ; 

f 1737. 


tllÈDÉRlC'Lol'Ib 
(V.  ubl.  GXXIII  ) 


Anne 


Née,  1709; 
t 1789. 

Ep.  1734,  Guillaumc-Charle». 
Henri-Frison,  prince 
de  N'aabau-Dit-iz-Oiange; 
t 1751. 


A inelie  Sophie- Eléonore 
Née,  1711;  f 1783. 


Caroline-Êhsubeth 
Nce, 1713;  f 1757. 
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H ANOV  RE 

roi  d’Angleterre.  (V.  tabl.  GXXI.) 

f 1662. 

roi  de  Bohême,  1620;  t 1632. 


ÉDOUARD 

Né,  1624  ; comie  pala- 
tin du  Rhin;  f 1663. 
Ep.  1645  , Anne  de 
Gonzague , HWo  do 
Charles  I*r,  dur  de 
Nlfirt  et  de  Man- 
toue  ; f 1684. 


Sophie 

Née,  1630;  déclurèe  héritière 
du  trône  d'Angleterre  per 
acte  du  Parlement,  1701  ; 
t 1714. 

Ep.  1658  , Ernest  - Auguste, 

E rince  de  Brunwick-I.UQC- 
ourg;  né,  1629;  premier 
électeur  de  llauornc,  1692  ; 
t 1698.  1 


Bénédictine -Henriette- 
Philippe 

Née,  1648;  1 1730. 

Êp.  1667.  Jean-Frédéric, 
duc  de  lUuuvre;  -f  1679. 


Louise-Marie 
Née,  1649;  + 1679. 

Ep.  1671,  Charles-Théo- 
dore, prince  de  Salin  ; 
f 1710. 


Mmimilies-Guil- 


Sophie-Charlotte  CUARLEs-PaiLirPE 


CHRISTIAN  ERNEST-ALtAi:STF. 


LAIMK 
Né,  1666; 
t 1726. 


Nce,  1668;  t 1705. 
Êp.  1684,  Frédéric  !•', 
roi  de  Prusse;  t 1727. 


Né,  1669; 
t 1690. 


Né,  1671;  Né,  1674  ; 

t 1703.  Êv.  d’Osnuhruck,  1715; 

t 1728. 


Sophie- Dorothée 
Né©,  1687;  t 1757. 

Êp.  1706,  Frédéric-Guillaume,  prince  royal  de  Prusse,  depuis  roi  de  Prusse; 
t 1740. 


(.tTLLAlME-ACul'sr  k 


Marie 


Louise 


13uc  de  Cumberland. 


Nce,  1723; t 1772. 


Née,  1724;  t 1751. 


Né,  1721; 
t 1705. 


Êp.  1740,  Frédéric  11, 
Uudgrute  de  Hct>sc-Cas*cl . 
t 1785. 


Ep.  |743,  Frédéric  V,  rti 
do  Dauvniaick; 
t 1766. 
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FRÉDÉRIC-LOUIS,  fils  de 

Né,  1707;  prince  de 
Ép.  1756,  Auguste,  ûlle  de  Frédéric  II, 

I 


A u juste  Frédérique 
Née,  1737  ; princesse  royale  ; 
+ 1813. 

fj*.  1764  , 

Gharle  vG  u il  I au  m e - Ferdmand , 
prince  héreditairtt, 
depuis  duc 
de 

Brunswick-\Volfenbji:ej , 
né,  1735; 
t 1806. 


LIV®  GEORGES  III 
(Georges-Guiüaurue-Frédéric) 

Né,  173s;  prince  de  Galles,  1751  ; roi 
d'Angleterre,  1760  ; + 1820. 

Êp.  1161,  Sophie-Char  toile,  fille  de  Charles- 
Louis-Fredcnc,  duc  de  Mecklembourg- 
StieliU  ; nee,  i744  ; 1 1818. 


ÉDOUARD -AUGUSTE 
Né,  1730; 
duc  d’York; 
vice-amiral 
d’Angleterre  ; 
t 1761. 


LV»  GEORGES  IV 

Frédéric 

LVI*  GUILLAUME  IV 

CTkirloHe- 

ÉDOL'ARD- 

Auguste- 

Elisabeth 

(Georges  - Fredérlc- 

Ne,  1763, 

(Guillaume-Henri) 

Auyuste- 

AL'UISTE 

Sophie 

Nee,  1770; 

Aügusle) 

duc  d'York  ; 

Ne,  1765  ; 

Mathitde 

Né,  1767  ; 

Nue, 

t 1840. 

Né,  1762: 
prince  de  Galles , 
duc  de  Curijumllcs 

évêque-  primat 

duc  de  Clarence, 

Nue,  1766  ; 

duc  do 

1768; 

Êp.  1818, 

d'Osnabrück, 

1788  ; 

+ 1828. 

Kent  ; 

1 1840. 

Frédéric- 

i7«i: 

amiral;  roi  d'Angle- 

Êp. 1797, 

t 1820. 

Louis  • 

et 

t 1827. 

terre 

Frédéric  1", 

Ep.  1818, 

Charles- 

comte  de  Chestcr; 

Êp.  1791, 

et  de  Hanovre,  183»  ; 

duc  de 

Mnrtt’Loaiac 

Auguste, 

landgrave 

regent  d’Angleterre, 

Frédérique- 

t 1837. 

Wurtem- 

Victoria* 

18U  ; 

Char  lotte - 

Êp.  1818, 

berg;  t 1816. 

fille  de 

do 

roi  d'Angleterre 
et  de  Hanovre,  1820; 
+ 1830. 

Ép.  1796  ,.  Caroline- 
Amélie  - Elisabeth , 
lilio  de  Charles- 
Guillaume-Ferdinand, 
duo  de  Brunswtck- 
Wolfenbûttel  ; 
nee,  1768; 

+ 1821. 

Lyrique. 
fille  de 

Guillaume  11, 
roi  de  Prusse  ; 
née , 1767  ; 
t 1820. 

Amehe  • Adélaïde 
Louise-Theresr, 
ûlle  de  Georges, 
duc  de 

Saxe- Weiningcn; 
née,  1792  ; 
t 1849. 

François, 

duc 

de 

SaxeSaalfeld- 
Cobourg , 
et 

veuve  du  prince 
de  Lin  ange  ; 
nee, 1786  ; 

+ 1861. 

1 

U esse - 
Hombourg  ; 
né.  1769 , 
+ 1829. 

i 


Char  iotte- Au  justC’L'a  roi  ins 
Née,  1796  ; f 1817. 

Ép.  1816, 

Léopold-Georges-christian- 

Frederic, 

duo  d«  Saxe-Cobû'*rg; 
DO, 1790. 


LVll*  VICTORIA  [Alexandrins) 
Nee,  1819  ; reine,  1837. 

Êp.  18%o, 

AUîEft  T-Françoi»-A  u g usto-cliariôs- 
Emmauuel, 
prince 
de 

Saxe- Cobourg-Gotha, 
ûls  d’Ernest, 

duc  de  Saxe-Cobourg-Gotha  ; 
né,  1819; 
t 1861. 


lïe/oria- 

Edouard-Alrkrt 

Alice- Mathilde - 

ALi  hfd-F  rues  t 

IIclsne-AuquAC' 

Adrlaide-  Marie- 

Né,  1841; 

Marie 

Albert 

Victoria 

Louise 

prince  de  Galles  ; 

Nee,  1843. 

Duc  d'York  ; 

Née,  1846. 

Nee.  mo; 
princesse  royale. 

Ép.  1858, 
Pruderie  - Guil- 
laume, 

prince  royal  de 
Prusse  ; 
né,  1831. 
(Voy.  Prusse^ 

comte  de  Chester  ; 
duc  de  Saxe,  etc. 
Êp.  1863, 
la  princesse 
Alexandra  de  Da- 
nemark, ûlle 
de  Christian  IX. 
roi  do  Danemark . 
née,  1144. 

Ep.  1862,  Louis, 
pnuce  de 
Hesse- 

Darmstadt,  ûls 
de  Louis  1U, 
grand* duo  do 
Hesse- 
Darmsladt . 

né, 1887. 

né , 1844  ; 
prince  royal  ; 
duc 
de 

Saxe,  etc. 
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Georges  II.  (Voy.  tabl.  CXXII.) 

Galles,  1727J  f 1751. 

duc  de  Saxe-Gotha  ; née,  1719;  f 1772. 


Henri-Frédéric 
Né,  1745  ; ducde  Cum- 
berland et  amiral  ; 
i 1790. 

Ep.  1771,  Anne,  fille 
du  baron  Irnham,  et 
veuve  de  M.  Horion; 
nee,  1750  ; 1 1809. 


Guillaume-Frédéric 

Né,  1776  ; lieutenant  général  en  Angleterre;  duc 
de  Giocester.  1807;  f 1834. 

Ép.  1816,  Marie,  fille  du  roi  Georges  III. 

(Voy.  ci-contre.) 


GL’ILLAUME-HENRI 
Né.  1743;  dnc  de  Giocester  et 
d'Edimbourg,  1764  ; lieutenant 
général  ; f 1807. 

Êp.i7G6  Jfan>,fillcdesir£rJouard 
Walpole , comto  d'Oxford , et 
veuve  du  comte  Waldgrave; 
nee,  1739;  t 1807. 


Caroline-Mathilde 
Née  posthume,  1,51  : 
t 1775. 

Ep.  1766,  Christian  VII, 
roi  du  Danemark  ; 
né, 1749; 

+ 1808. 

(Voyez  Danemark.) 


ernf.rt-Auguste 

Auguste- 

Adolphe- 

Marie 

Né,  1771; 

duc  do  Cumberland  ; 

Frédéric 

Frédéric 

Néo,  1776; 

Né,  1773; 

Né,  1774; 

t 1857. 

roi  de  Hanovre,  1837  ; 

duc  de  Sussex; 

duc 

Ép.  1816. 

t 1851. 

t 1843. 

de  Cambridge  ; 

Guillaume- 

Ép.  1815, 

Ép.  1“  1793, 

vico-roi 

Frudéric. 

Fredéri  que-Caroline- 

lad  y 

de 

(Voir 

Sophie- Aies  and  fine, 
hile  de  Charles, 

Auguste  Murray; 

Hanovre, 

dessus.) 

née,  1768  ; 
divorcée,  1801  ; 

1831  ; | 1850. 

grand-duc 

Ép.  1818, 

do 

t 1830  ; 

Auguste- 

Mecklemhourg- 

2°  1831, 

Wilhelmine- 

Strelilx  ; 

lady 

Louise , 

née,  1778  î 

Cécile  Gore, 

fille 

t 1841. 

duchesse 

de 

(Voy.  Hanovre.) 

d’Inverneas  ; 

Frédéric, 

t 1840. 

landgrave 

Hesse-Cassel  ; 
née,  1797  . 

Oeoroes-Frédéric- 
Ouillàume- Chah  les 

Né.  1819. 


A ug  us  te-  Caroline-Charlotte-Êlise  - 
J tarie -Sophie 


Née,  1822. 

Ép.  1843, 

Frédéric-Guillaume-Charles- 


Georges  , 

grand-duc  héréditaire 
de 

Mecklembourg-Strélitz  ; 
né, 1819. 


Wilhelmine- 


léiatde- 

Élitabelh 


Nee,  1833. 


Louise -Caroline-  Arthur- 

Alberto  William  - 

Née , 1848.  Patrick- 

Albert 
Né,  1850. 


Léopold- 

Georges- 

Duncân- 

Albert 
Né,  1853. 


flealrix- Marie  • 
Victoria- 
Ftodore 
Née , 1857. 
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Nota.  On  a la  haie  chronologique  des  rois  d'Écosse  depuis  Fergus  II  (410) , mais  ce  n'est  que  depuis  Alpin, 

Quant  au  numéro  d’ordre  des  rois,  nous  l’avons 


XXIX*  roi.  ALPIN, 


XXX*  KENNETH  II 

roi  831;  f 857. 

1 


XXXI 1*  CONSTANTIN  II 
roi,  858  ; t 874. 


XXXV*  DONALD  VI,  roi,  882;  t 903. 


XXXVII*  MALCOLM  I*»,  roi,  943;  t 955. 


XXXIV  GRÉGOIRE, 


XXXIX*  DUKF 

XL1*  KENNETH  III 

MOGALL 

Roi,  967  ; t 972. 

Roi,  976  ; f 984. 
1 

Prince  d’Ecosse. 
1 

XLIV*  MALCOLM  II 

XLIII*  GRIM,  roi,  985  j t 1003. 

Roi,  993  j + 1033. 

Béatrix 

Êp.  Albanath,  gouverneur  des  îles  écossaises. 


Doaka 

Ép.  Malduta. 


XLV*  DUNCAN  I*'  (ou  DONALD  VII) 
Roi,  1033;  t 1040. 

I 


XL VI*  MACBETH,  roi,  1040,  t 1047. 


XLV11*  MALCOLM  III , Ca.nmuih 
Roi,  1047  ; t 1093. 

É|>.  1*  Intjeburyc , veuve  de  Thorsin,  comlo  des  îles  Orcadcs, 
i I0«7  ; 

2*  1067,  Maryuerite  (suinfe  3faryuerile , patronne  de  1 Écosse  . 
lille  d'Edouard  , lits  d Edmond  Côtc-dc-Fcr. 
roi  d'Angleterre  ; t 1093. 

I 


1 

2 

2 

2 

XLIX*  DUNCAN  II 

ËDOl’ARb 

L*  EDGAR 

Ll*  ALEXANDRE  I" 

Roi,  1093;  t 1095. 

t 1083. 

ROI,  1098  ; 
+ 1107. 

Le  SfcVÈHK 

Roi,  1101  ; t 1124. 
Ep.  Sibylle , 

lille  naturelle  d’Henri  P 
roi  d'Angleterre; 

X 11*2- 

CXX1V 
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ROYALE  D’ÉCOSSE 


qui  régna  de  830  i\  833,  que  leur  filiation  offre  aspcx  de  certitude  pour  pouvoir  établir  leur  généalogie, 
fait  partir  de  Fergus  il,  premier  rui  historique. 


roi,  830;  t 833. 


XXXI*  DONALD  V 
roi,  857;  t 858. 


rui . 857  ; f 892. 


XXXIII*  ETH 
roi,  874  ; t 875. 

• I 


XXXVI*  CONSTANTIN  III,  roi,  903;  t 943. 

I 


XXXVIII*  1NDULF,  roi,  958  ; f 967. 
I 


XL*  CULEN,  roi,  972;  f 976. 

I 


XLII*  CONSTANTIN  IV , roi  , 984  ; 985. 


Marguerite 
Dp.  Edgar  Atheling. 


XLVIII*  DONALD  VIII 

Roi,  1093  ; chassé,  1094  ; rétabli,  109S*,  t 1098. 


Bethoca 

(Tige  de»  seigneurs  de  Cumin.) 


2 

LU*  DAVID  I*' 

Roi.  J 124;  t 1 153. 

Ep.  Mathilde, 
fille  de  Gautier , 
comte  de  Northumbcrland 
et 

de  Huntingdon, 

It  veuve 

de  Simon  , comte  de  Monfort. 


2 

Sainte  Mathilde 
i 1 1(8. 

fïp.  lloo  , Henri  !•%  roi 
d'Angleterre. 

(Voy.  tab.  CXV.) 


2 

Marie 

Êp.  1102,  F.ustacbe,  comte 
de  Boulogne. 


Mathilde 
t f 151. 

£p.  Etienne  de  Blois , roi 
d'Angleterre. 

(Voy.  tab.  CXV.) 


Hinri 

Comte  de  Huntingdon 
(Voy.  tabl.  CXXV.) 
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, HENRI,  comte  do  Huntingdon,  fils  de 

Ép.  Ada,  Allé  de  Guillaume, 

LUI*  MALCOLM  IV 
Roi,  1153  ; + 1 1 65- 


LIV*  GUILLAUME,  le  Lion 

Né,  1143;  roi,  1165;  prisonnier  eo  AngleteiTe,  1175;  t 1214. 
Êp.  £rmrfli/arti<i,lille  de  Richard,  vicomte  de  Beaumont. 


1.V  ALEXANDRE  II 
Né,  1198;  roi,  1214;  f I2iî>. 

Êp.  1“  i?2i , Jeanne,  fille  de 
Jean  sans  Terre,  roi  d’An- 
plcterre;  t *238» 

2«  1232,  Marie,  fille  d’Ingel- 
n»m,  comte  de  Concy. 


I,V!«  ALEXANDRE  III 
Né,  lîiiîroi,  1249:  7 1286. 

Ep.  1°  1251,  Marguerite,  fille  de 
Henri  III,  roi  d'Angleterre; 
t 1274; 

2°  1284,  Yolande,  fille  de  Ro- 
bert IV,  comte  de  Dreux; 
t 1322. 


Alexandre 
■j  jeune. 
Ep.  Margue- 
rite, 
fille  de 
Gu»,  comte  de 
Flandre. 


i 

31 argue- 
rite 
f 1293. 
Ep.  1281, 
F.ric,roi  de 
Norvège; 
i«r  préten- 
dant, 

du  chef  de 
sa  fille. 


Marjaria 

Bâtarde. 

i 


Irmengardr 
Ép.  Nicolas 
de  Soûles. 

i 


Nicolas 
de  Socles 
2«  préten- 
dant, 1291. 


Isabelle 
bâtarde  ; 
t 1270. 
Êp.  1249, 

A da 

Bâtarde. 
Ep.  lord 
Dunbar. 

Marguerite 
Bâtarde. 
Ép.  Eustache 
de  Vescy. 

Henri 

DF.  GALITtlLT 
Bâtard. 

i 

Aufrique 
bâtarde. 
Ep.  lord  Guil- 
laume Say. 

Robert  Ross, 

1 

1 

1 

lieutenant 

d’Angleterre; 

2*»  1253, 
Roger  bigot, 
comte 
de  Norfolk, 
maréchal 

Patrie 
Comte  de 
Dunhar  et  de 
March. 

Guillaume 
de  Vescy 
t 1253. 

i 

Patrie 
df.Calitblt, 
6«  pré- 
tendant, 
1291  ; t sans 
postérité. 

Lord 

Guillaume 

SAY. 

1 

1 

d'Angleterre. 

Patrie 

Comte  de 
Dunbar  et  de 

Jean 

de  Vescy 

Aufrique 
Ép.  Robert 
Waldou. 

1 

r.nt  t i mr 

tendant, 

Vl  ll.l.»  1.  H ï. 

DE  ROSS. 

| 

March. 

1 

1291. 

Agathe 

Êp.  lord 
Maudeville. 
1 

Robert 
de  Ross. 

i 

Patrice 

Comte 

de  Dunbar 
et  de  March, 

ROr.FJt 

DP. 

Mandevillk 
7*  pré- 
tendant, 
1291. 

GCILLAI  MB 
DE  ROSS 

3*  préten- 
dant , 1291. 

4*  pre- 
tendant,i291. 

Margue- 
rite 
f 1299. 


lix*  Edouard  baliol  Henri  rauol 

Opposé  par  l’Angleterro  t 1332. 

au  roi  David  11  ; 
couronné  roi  d'Ecosse, 

1332  ; abdique,  1342  ; 

cède  ses  droits 
à Edouard  III,  roi 
d’Angleterre,  1356;  f 1383. 

Êp.  Marguerite , 
fille  do  Philippe  d’Anjou, 
prince 

d’Achale  et  de  Tarente. 


1 

Mathilde 

Êp.  Guillaume,  comte  de  Sutherland. 


1 

| Marjaria. 

Ép.  Waller  111,  Smart,  t 1328. 

(Tige  des  rois  d’Ecosse  de  la  maison  de  Stuart. 
Voy.  ubl.  CXXV1.) 


Alexandre 

Déclaré  héritier  présomptif  de  la  couronne  ; 
* avant  David  II. 
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David  I",  roi  d’Écosse  (v.  tabl.  GXXIV);  t 1152 

comte  de  Warren  et  de  Surrey  ; + 1 178. 


David 

Corate  de  HonÜDgdon;  se  croise,  1190;  1219. 

Ép.  Mathilde,  fille  de  Ranulphe,  comte  de  Cbesler. 


Jean  Marguerite 

Comte  de  Ép.  Alan, comte 
C.hester  do 

et  de  Galloway  -, 

Huntmgdon  ; t 1222. 

t 1236, 
sans  posté- 
rité. 


Dervegilde  (ou  Dornagilde ) 
Ep.  Jean  Baliol  ou  Bail- 
leul,  comte  d'Harcourt. 

I 


Jean  Baliol 
8e  préten- 
dant, 1291  ; 

reconnu 
roi  d’Ecosse 
par 

Edouard  I«r, 
roi 

d'Angleterre, 
1292, 
dépouillé 
pai  le  môme, 
1296; 
t 131%. 

I 


Marie 

Ép.JcanCumin, 
de  Badenoch, 
arrière-petit- 
fils  do 
Belhoca , 
fille  do 
Donald  VIH, 
roi  d'Ecosse. 
(V.tab.CXXIV.) 


Isabelle 
Ép.  Robert 
Bruce 
(le  Noble), 
petit-üls  de 
Robert  Bruis , 
Normand, 
compagnon  de 
Guiliatimc 
le  Conquérant. 

I 


Robert  Bruce 
Comte 

d’Annandale 
et  de 
Carrick, 

10"  prétendant, 

1291  ; 1 1295. 
Ép-  !•  Isabelle 
de  Clore, 
fille  de  Gilbert, 
comte 

deGlocester; 
2°  Marthe, 
comtesse 
de  Carrick. 


Ada 

Ép.  Henri 
Hastings  ; 
f 1250. 


Henri 
Hastings 
t 1269. 

Ép.  Jeanne, 
fille  de  Guil- 
laume, 
baron  de 
Bergavenny. 

I 


Jean  Hastings 

Baron 

de  Bergavenny; 
11*  préten- 
dant, 1291  ; 
t 1312. 

(Tige  des  ba- 
rons de 

Bergavenny  et 
comtes 
de  Pembrok, 
éteints  en 
1389.) 


Ada 

«p. 

Florent  III, 
comte 

de  Hollande. 

1 


Florent  IV 
Comte 

de  Hollande. 

i 


GUILLAUME 

Comte 

do  Hollande. 

I 


Florent 

Comte 

de  Hollande; 
12*  préten- 
dant, 1291. 


Marjaria 


Alix 
fip. lord 
Pyokeny. 


Henri 
I.ord  Pyn- 

keny. 


Marguerite 
fip.  il flo,  Cooan  IV 
(le  Petit),  duc  de  Bretagne. 

I 


Constance 

fip.  1®  1156,  Geoffroi . fils  do 
Henri  II,  roi  d’An- 
gleterre (v.  tabl. 
CXVI)  Î 

2®  1187  , Ranulphe  , 
comte  de  Chester  ; 
3°  Guy  de  Tbouars. 


Robert 
Ptnkeny 
13®  préten- 
dant, 1291. 


Hélène  Jean  Cumin 

Baliol  Comte 

Ép.  Roger  de  de  Buchan  ; 
Quincy,  9*  prétendant, 
comte  "«le  1291  ; 1 1306. 

Wiltshire , 
connétable 
d'Ecosse. 


MAI®  ROBERT  I» 

ÉDOUARD 

Bhccb 

Bruce 

Roi,  1306  ;t  1329- 

Déclaré  héri- 

Ép. 

tier 

1®  fsoteife.  fille 
de  Donald, 

du  trône  ; 
roi  d’Irlande, 

comte  de  Marr  ; 

1315; ■£  1317. 

. 2® 1302, 

I 

Elisabeth,  fille 
de  Richard  de 
Bohun, 

comte  d'Uister; 
t 1328. 

1 

Alexandre 
Bruce 
Comte  de 
Galloway  et 
de  Carrick  ; 

Ni el  Bruce 
t 1307. 


f Thomas  Isabelle 

Bruce  Bruce 

f 1307.  Ép.  Eric  II, 

roi 

de  Norwège  ; 
t 1299. 


2 

LYIII*  DAVID  II,  Bruce  Robert  Bruce 

Né,  1323;  roi,  1329;  détrôné.  1346;  rétabli,  1356;  f 1371,  sans  post.  Bâtard  ; comte  de  Carrick;  * 1332. 

Ep.  1®  1328,  Jeanne,  fille  d’Édouard  II,  roi  d’Angleterre;  t 1358  ; 

2®  Marguerite,  fille  de  lord  Jean  Logy. 
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écossais , et  de  Nesl , princesse  de  Galles  ; 

prend  cc  nom  qu'il  transmet  à se»  descendants;  f vers  11  (G. 


croise,  I09t»  ; t it4l. 
de  Galloway. 


vivait,  1199. 


i 1258. 
de  [tomber. 


BRANCHE  CADETTE 


Robert 

ftp.  N.,  fille  de  Roltert  Croux  de  Croiixton. 
(V.  tabl.  CXXYllt.) 


1 

Robert  (le  Jeune), 
Comte  de  Pife , due 
d’Alhany,  1598  ; ré- 
gent d Ecosse  apres 
la  mort  de  Robert 
III,  I4<»fl , ci  sous 
Jacques  l*'  ; t 1420. 
£j».  N.,  comtesse  de 
Lenox. 

1 

1 1 
Ê'jidie  Alexandre 

Ep.  Guillaume  comte  de  Buchan; 

Douglas.  1 1396. 

Kp.  Isabelle. 

1 1 2 
Jf.an  Trois  David 

■JE»  Comte  de 

,,,s*  Strathern. 

2 

Gautier 

Comte  d’Athole:  or- 
donne l'assassin»! 
de  Jacques  l«T;  f 
1437. 

Mua  do 

Jean 

Robert 

Comte  d'Albany  ; régent  d’ftcowe,  1420  ; f 1425. 
ftp.  Isabelle , fille  dcDuncan,  comte  de  Lcnox. 

Connétable  de  France,  1424  ; 
t 1424. 

ftp.  Marie  Douglas. 

t 1424. 

Cahier  ; f 1425. 

1 

Deux  autres  fils. 

Amuik,  bâuird;  seigneur  d’Annandalo  cl  chancelier  d'Ecosse. 


Henri;  t 1 539. 

Êp.  ISM,  Marguerite  Tudor , veuve  de  Jacques  IV,  roi  d'Ecosse. 
(V.  tabl.  CXXVIl.) 


3*» 
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LXH-  JACQUES  I",  fila  de 

(V.  tabl. 
Roi,  1406; 
Êp.  1423,  Jeanne  Biaufort , 


LXI1I*  JACQUES  11 
Né,  1430;  roi,  1437  ; 1 1460. 

Ep.  1448,  Marie  d'Egmond,  Allé  d’Arnoul , duc  de 
Gucldre;  + 1463. 

I 


Marguerite 
1 1444. 

Êp.  1436,  Louis  XI,  roi  de  Franco. 


LXIV»  JACQUES  111  Marie 

Né,  1453  ; roi,  1460  ; 1 1488.  Êp.  1°  Thomas  Boyd,  comte  d'Aran 

£p.  1470,  Marguerite,  «Mo  de  Christian  l«,  roi  4*  D»ne-  **  Jacques  ««“'lion, 

marck  ; 1 1484. 


2 2 
Marie  Jacques  Hauiltou 

Êp.  Mathieu  Stuart,  comte  Comte  d'Aran. 

de  Lenox. 


Jacques  Hamilton 

Comte  d’Aran,  vice-roi  d’Êcosse,  1543;  f 1575. 


LXV«  JACQUES  IV 
. Né,  1473  ; roi,  1488  ; f 1513. 

Êp.  1503,  Marguerite,  fUlo  do  Henri  VU,  roi  d’Angleterre. 


LXVI«  JACQUES  V 
Né,  1512;  roi,  1513;  f 1542. 


Êp.  1°  1537,  Madeleine , fille  de  François  I**,  roi  de  France;  + 1537  ; 

2*  1538,  Marie  de  Lorraine,  fille  de  Claude,  duc  de  Guise,  et  veuve  de  Louis  II,  duc  do  Longueville  ; régente  d’Écossc,  1554  ; 

t 1560. 


2 

LXVIl*  MARIE  STUART 

Née,  1542;  reine  d’Êcosse,  1542;  do  France,  1550-1560;  revient  en  Écosse,  1561  ; abdique  la  couronne  d'Ecosse,  1567; 
prisonnière  d’Élisabeth,  reine  d’Angleterre,  1569;  f 1587. 

Êp.  1"  1558,  François,  dauphin  do  France,  depuis  roi  de  France  sous  le  nom  de  François  II;  f 1560  ; 

2Ù  1565,  Henri  Stuart  de  Darnley  ; f 1567  : 

1°  1567,  Jacques  llcpliburn,  comte  de  Bolhwel  ; f 1577. 


2 

LXVII1"  JACQUES  VI 

Roi  d’Êcosse,  1567  ; roi  d’Angleterre  sous  le  nom  de  Jacques !•*,  1603.  (V.  tabl.  CXXI.) 
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Robert  III,  roi  d’Écosse. 

CXXVI.) 
t 1437. 

fille  de  Jean,  comte  de  Somraerset. 


Itabelle 

Êp.  1441,  François  I**,  duc  de 
Bretagne. 


Eteonor » 
t 1480. 

Ep.  |468,  Slgismond,  archiduc 
d'Autriche. 


Elisabeth 

Ep.  Jean,  seigneur  doTcr- 
Veere,  en  Seeland. 


Alexandre 


Jean 


Duc  d'Alhan y ; f 1 4Sr». 

En.  !“  jV.,  fille  de  Guillaume  Sinclair,  comte  de*  lie*  Oreadea  ; 

2°  Anne  de  la  Tour,  tlllo  de  Bertrand  II,  comte  d'Auvergne  et  de  Boulogne. 


Comte  de  Marr  ; 
t 1480. 


I 


1 


2 


Alexandre  Stuart 


Jean 


Evêque  de  Murrav.  Duc  d'Albtny,  comte  de  March,  rlee-roi  d'Ecosse  pendant  la  minorité  de  Jacques  V, 

1505-1522  ;t  1536. 

Ep.  ISOS,  Anne  de  la  Tour,  tlllo  de  Jean  III,  comte  d’Auvergne  ; 1 1524. 


ALEXANDRE 


Jean 


Duc  de  Rothesay. 


Comte  de  Marr. 


Alexandre  Stuart 
BAt.  ; archevêque  de  Saint- 
André;  f 1513. 


Jacques  Stuart 
Bât.;  comte  de  Murray;  vice- 
roi  d’Eooaae,  1529-1533: 
t ver*  1544. 


* I 

Jacques  Stuart  (Murray) 

Bât.;  prieur  de  Saint-André  ; comte  de  Murray,  1562  ; régent  d’Erossp,  1367;  f 1570. 
Êp.  Aptüs  Keilk. 


Une  Fille. 

Ep.  Jacques  Stuart  de  Down,  comte  de  Murray  et  d’Aran,  chancelier  et  lieutenant  général  d’Ecosse;  f 1591. 
(Tige  des  Stuarts,  comtes  de  Murray.) 
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Robert  Stuart,  fils  de  Walter 

Ep.  N.,  fille  de  Rol>ert  Croux  de 

i 


Jean 

Seigneur  de  Darnley. 

Ep.  Isabelle , fille  de  Thomas,  comte  de  Murray. 


Robert 

Seigneur  de  Darnley  ; ^ 1369. 
Ep.  ALiryurrife  Douglas. 


Alexandre 
Seigneur  de  Darnley. 

Ep.  Marguerite  Stuart,  dame  de  Darnley. 


Jean 

Seigneur  de  Darnley;  connétable  d’Ecosso;  seigneur  d’Aubigny  et  de  Concreannt,  en  France;  comte  de  Dreux, 

4MB;  t 1429. 

Ep.  Elisabeth  Lindsny, 


Alain 

Seigneur  de  Oarnley  ; f 1438. 

Ep.  N .,  fille  de  Duncan  Stuart,  comte  de  Lenox. 


Jean 

Seigneur  de  Darnley.  comte  de  Lenox  ; f 1487. 
Ep.  Isabelle  de  Montgommery. 


Matuiku 


RuBLRT 


Comte  de  Lenox  ; t f SI  3.  Comte  de  Beaumon  Me-Roger;  maréchal  do  France,  ISIS;  f 1S43. 

Ep.  Marie,  tille  de  Jacques  llamilton.  Ep.  jlrtne  Stuart , fille  de  Déraud  Stuart,  seigneur  d'Aubigny. 


Jean 

Comte  de  Lenox;  l’un  dos  gardien»  du  royaume  d’Ecosse,  1525;  f 1527. 
Ep.  Elisabeth  Stuart,  comtesse  d'Atbule. 


Mathieu 

Comte  de  Lenox;  régent  d'Ecosse,  1543;  1 1 571. 

Ep.  Marguerite,  fille  d'Archamb&ud  Douglas,  comte  d’Angus,  et  de  la  reine  Marguerite  Tudor;  f 1578. 


HENRI  df.  Darnley 

Comte  de  Ross  cl  duc  do  Ruihesay  ; proclamé  roi  d'Ecosse, 
1565; * 1567. 

Ep.  1565 , Marie  Stuart , reine  d Ecosse.  (Voy.  tabl.  CXXVI1.) 


JACQUES  VI 

Roi  d'Ecosse.  (Yoy.  tabl.  CXX1  et  CXXVII-) 


Charles 


.Comte  de  Lenox;  né,  1554  ; 1 1576. 

Ep.  1574,  Elisabeth,  fille  de  sir  Guillaume  Cavcnriisb  de 
Chats  wortb. 


Ludy  AraUlla,  prétendante  au  trône  d'Angleterre,  1603  ; t 1615. 

Ep.  Guillaume  Seymour,  comte  de  Hertford,  fils  d’Edouard  Seymour  ; | sans  post. 
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Stuart  II,  et  d’Alda  de  Domber. 

Crouiton.  (V.  ubl.  CXXVI. 


Alexandre 

(Tige  delà  branche  des  StuaiU  de  Lorn.) 


Jean 

Seigneur  d’Auhigny  et  de  Cnncressant  ; chevalier  de  Saint-Michel  ; -f  !riS2. 
£p.  Héatrix  (T Archer. 


Bût  AID 

Seigneur  d’Auhigny;  connétable  de  Sicile. 

F.p.  Anne  dt  Maumont,  Hile  de  Guy,  seigneur  de  Sainl-Quinlin. 


Anne 

F.p.  Robeil  Stuart,  comte  de  Bcaumunl>le  Roger.  (Voy.  ci-contre.) 


Jean  de  Darxley 


Robert 


Comte  d'Aubigny  ; capitaine  de  la  garde  écossaise  en  France. 
F.p.  Anne  de  la  Queille,  duchesse  de  ChAlcauhrun. 


ËvéquedeCahhness,  comte  de  Lenox 
et  de  Marr. 

Ëp.  Elisabeth  Stuart,  tltlc  du  comte 
d’Athole. 


F.  SME 

Favori  de  Jacqocs  VI;  créé  duc  de  Lenox  cl  grand  chambellan  , 1 579;  passe  en 
France,  1582;  t 1583. 

F.p.  Catherine  de  Dahac,  Hile  de  Guillaume,  seigneur  d’Entrugucs. 


Louis  * Esme 

0 Duc  de  Lenox  et  de  Richcmont  ; f 1625.  Comte  de  March;  t 162*. 

tp.  CafAertne  Clifftun 


Jacques 

Comte  de  Mtm.li,  duc  de  Richemonl  et  de  Lenox;  j 1655. 

I 


Georges 

Baron  d’Auhigny  j f 1642. 

Ëp.  Catherine  Uouiard,  fille  de  Théophile,  comte  de  SulJblk. 


Esme 

Né,  1650;  duc  de  Richemonl  et  de  Lenox  ; + (661. 


Charles 

Né,  1639;  comte  de  Licchlield,  duc  de  Richcmont  et  de  Lenox  ; + 1612. 
Ëp.  i°  Elisabeth,  fille  de  Richard  Rogers  de  Brianston  ; 

2*  Marguerite,  tille  de  Laurent  Banaster  de  l'assenUam  ; t sans  post. 
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I"  roi.  LÉOPOLD  I"  (Georges-Chrétien-Frédéric) , fils  de  François, 

Né,  17SK>  ; duc  de  Saxe,  prince  de  Saxe-Cobourg-Gotha  ; 

Êp.  i"  1816  , Charlotte- Augutte-Caroline, 
roi  d'Angleterre; 
2*  1832,  Louise-Marit-Thlrise-L'harlotte’IaaMle 
née,  1812; 


2 


2 


Louis-Pbilippc- 
LÉOPOlu  - Victor  - Ernest. 
Né,  1833  ; 

prince  royal;  t 1834. 


LÉOFOLD-Louis-Philippe-Marie* 

Victor. 

Né,  1835.  prince  royal,  duc  do  Brabant  et  do  Saxe; 
major  général, 
commandant  honoraire 
du 

régiment  de  grenadiers. 

Êp.  1853  , Marie  - Henriette  - Anna, 
archiduchesse  d'Autriche, 
fille  de  Joseph, 
archiduc  d’Autriche 
et  palatin  de  Hongrie; 
née,  1836. 


Louite-Maric- 

Amélie. 


Léopold-Ferdinand* 
Elle  - Victor  - Albert  - Marie. 


Née , 185»; 
duchesse  de  Saxe. 


Né,  1859  ; 
comte  de  Hainaut. 


Stépha  nie  - Clù  tilde 
Née,  1864; 
duchesse  de  saxe. 


% 


CXX1X 


Digitized  by  Google 


DE  BELGIQUE 


635 


SAXE-COBOURG 


dac  de  Saxs-Cobourg-Saalfeld , et  d’Augnste  de  Reuss-Ebersdorf; 

prince  souverain  de  Grèce,  1830;  roi  des  Belges,  1831. 
princesse  de  Galles,  fille  de  Georges  IV, 
née,  1706;  + 1817; 

d'Orléans,  fille  de  Louis- Philippe Ier,  roi  des  Français; 
t 1850. 


2 


2 


PniLiPPE-Eugène- 
Kcrdinand  - Marie  - Clément. 
Né,  1837; 
comte  de  Flandre, 
due 

de  Sue  ; 
major  général 
et 

commandant  de  la  premier; 
brigade 
de  la  division 
de  cavalerie  de  ligne, 
commandant  honorair? 
du  régiment 
des 
guides. 


Marie-Charlotte-Amélie- 
Auguste  - Victoire  - Clèmentins- 
Léopoldine. 

Née,  18*0; 
duchesse  de  Saxe. 


Êp.  1157, 

Ferdinand  - Maximilien- 
Joseph, 

archiduc  d’Autriche  ; 
né,  1832; 

empereur  du  Mexique, 
1864. 


f 
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MAISON  DE  NASSAU-ORANGE.  STATHOUDERS 

JEAN  III, 

Comte  de  Nassau,  do  la  branche  du  comte  OUou  et  descendant 
£p.  Elisabeth  de  lieue,  fille 


HENIU  ne  Nassau 

Né,  1483;  comte  de  Nassau,  1516;  ambassadeur  en  France;  t 1558. 

Ëp.  I®  Françoise  de  Saroü,  fille  de  Jacques  de  Savoie,  comte  de  Komnnt;  t sans  post.; 

2“  1515,  Claude  de  Chdlon , fille  de  Jean  II,  de  Gliàlon,  prince  d'Orange  (v.  France,  princes  d’Orange);  + 1521  ; 
3°  Jfrncic-J/rn</ose,  fille  de  Roderie,  duc  de  Calabre;  t sans  post. 


2 

RENÉ  pe  Nassau 

Né,  1518;  adopte  par  son  onde  Philibert  de  Chàlon,  1530; 
prince  d'Orange,  1530;  comte  de  Nassau,  1538  ; gouver- 
neur de  Hollande  ; institue  pour  son  hciilier  Guillaume 
de  Nassau,  son  cousin,  1544  ; t 1544,  sans  post. 

£p.  1540,  Anne  de  Lorraine,  fille  d’Antoine,  duc  de  l.or- 
raiue;  née,  1SJ2;  muriec  en  secondes  noces  & Philippe  de 
Croy,  due  d'Arschot;  t 1588. 


Alexis 

bâtard  de  Nassau  ; 

seigneur  de  Corroy  et  de  Fra»ne,  gentilhomme  de  la  chambre 
de  Charles-Quint,  empereur  d'Allemacne. 

Ép.  154 1,  Wilhelmine  de  llronchorsl  de  Hatlembourg. 
(Tiges  des  comtes  de  Nassau -Corroy.) 


1 

Pn  I Ll  P PE -G  U I I.LA  l' H B 
DK  Nassau 

Né,  1554;  comte  de  Bu- 
ren;  prisonnier  en  Es- 
pagne, 1567;  prince 
d'ürange,  1584; f 1618, 
sans  post. 

Ëp.  1806,  Eléonore  de 
Bon rbon  Coudé,  fille  de 
Henri  I*r,  de  Buurlion, 
prince  de  Condc  ; née, 
1587; 1 1819. 


3 

MAURICE  ns  Nassau 

Né,  1567;  atathonder  de  Hollande  et  de  Zélande,  1584  : gouverneur,  capi- 
taine et  amiral-général,  1587  ; stathouder  des  provinces  de  Gueldre, 
dlkret'lu  et  Overybftel,  1589;  prince  d'Orange,  1618;  t 1625,  sans 
alliance. 


2 

Anne 
de  Nassau 

t 1 888. 

Ëp.  1587,  Guil- 
laume-Louis de 
Nassau- l)ii  lem- 
hourg.stathou- 
der  do  Frise  ; 
+ 1620. 


GUILLAUME  11  (IX  comme  prince  d’Orange),  de  Nassau 
Né,  I626;priuce  d'Orange,  1647  ; stathouder  de  Hollande,  capitaine  et  amiral- général, 
1648;  | 1650. 

Ep.  1841,  Marie  tT Angleterre,  fille  de  Charles  !•»,  roi  d'Angleterre;  • 1660. 


GUILLAUME  III,  de  Nassau  (Henri) 

i’iioce  d’Orange  ; ne  posthume,  1650  ; sulhouder  de  Hollande,  capitaine  et  amiral -général,  1672;  roi  d'Angleterre,  1669; 

f 1702,  sans  post. 

Ep.  Marie  Stuarl , tille  du  duc  d'York,  depuis  Jacques  11,  roi  d’Angleterre  ; ncc,  1662  ; } 169.4. 
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DES  PROVINCES -UNIES  DES  PAYS-BAS 

le  Jeune 

de  NValrave,  comte  de  Nassau*,  comte  de  Nassau,  1494  ; + 1516. 
de  Henri,  landgrave  de  liesse. 


GUI  LL  AU  Ml 
Né.  1488;  comte  de  Nassau  ; cc 
fip.  1"  Walpurge  d’Egmont,  lilla  d 
*2°  Julienne  de  Stolberg , fille  d'Otton,  comte  de  Stolb 

? LF.  Vieux 

>mte  de  Dillenbourg  ; + 1559. 

e Jean  le  Vieil,  comté  d’Egmont; 

erg,  cl  veuve  de  Pbilippe,  comte  de  Hanau  ; + 1580- 

GUILLAUME  I",  DK  Nash 
Né,  1533;  prince  d’Orange,  1544;  stailmuder  de 
des  Provincea-Uniea,  capitaine  n amiral-génén 
Hollande  et  de  Zclunde,  1581;  f 1584. 

Ep.  1*  1550,  .lune  d'Eqmont,  fille  de  Maximilien,  c 
2°  1561,  Anne  de  SaJe,  Hile  de  Maurice,  élecie 
3e*  1675,  Charlotte  de  Bourbon,  tille  de  Louis  II 
4°  1583,  Louise  de  Coliyny , Hile  de  Gaspard 
gny;  t 1620. 

2 2 
AU-DlI.LE.NBOURG,  Ll  J El' N F.  JEAN,  l’aîné 

Hollande,  de  Zelande  et  d’Utrecbl,  1559;  staihoudcr  comte  de  Nassau 
il,  1578  ; chef  et  souverain  magistrat  des  provinces  de  Dillcobourg  ; 

, „ + 1579. 

orale  de  Buren  ; + 1 559  ; 
ur  de  Saxe;  répudiée,  1575;  + 1577; 

II,  de  Bourbon,  duc  de  llontpensier;  + 1562  ; 
du  Coligny,  et  veuve  de  Charles,  seigneur  de  Tcli- 

. 2 3 

Emtlie  Charlotte-Brabanline  FREDERIC- H F.! 

de  Nassau  de  Naseau  Né,  1584;  staihoudcr  de  Hollande, 

+ 16*29.  Ep.  1598,  Claude,  duc  de  prince  d'Orang* 

Êp.  1597,  lu  Tremoille.  £p.  1625,  Emilie  de  Solme-Bmn*[ 

Emmanuel  l*r,  Soims-Brunsfc 

prince  de  Por- 
tugal, vice-mi 
des  Indes,  fils 
naturel  d'An  - 
toine,  roi  de 
Portugal  ; 

+ 1638. 

4 

SRI  de  Nassau 

capitaine  et  amiral -général,  1625; 
?,  1625;  + 1647. 

ir/d,  Hile  de  Jean-Albert , comte  de 
Id;  + 1575. 

Louise-  Henriette 
de  A'tumu 

Née,  16*27:  + 1667. 

Ep.  1646  , Frédéric  - Guil- 
laume, électeur  de  Bran- 
debourg; f 1688.  (V. 

Prusse.; 


J tber  line- Agnès 
de  Nassau 
Née,  1634  : f 1697. 

Ep.  165*2  , Guillaume-Fré- 
déric, prince  de  Nassau - 
Wet*  ; né.  1613;  t 1664. 


Henriette-Catherine 
de  Naseau 
Née,  1637  ; *{  1708. 

Ep.  1659,  Jean-Georges  ||, 
prince  d’Anhalt  - Dessuu  ; 
1 1693. 


Marie  de  Nassau 
Née,  1638;  I 1688. 

Ep.  1666  , Louis  - Henri  , 
comte  palatin  de  Swi- 
mern  ; f 1673. 


Amélie 

Née,  1664;  +1695 

Ep.  1690.  Jean-Guillaume,  duc  de  Suxo-Eisenach- 


Henri -Casimir 

Prince  de  Nassau-bicir. 
(V.  lahl.  CXXXI.) 
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HENRI-CASIMIR  de  Nassau,  fils  de  Guillaume-Frédéric,  prince  de  Nassau-Dictz, 

{V.  tabl. 

Né,  i 657  ; prince  de  Nassau-Dieu,  slalhoudcr  de  Frise  et  de 
ftp.  i684,  Henriette-Amélie  d’Anhalt- Deseau , Allé 

!_ 

Jean-Goillacme-Frisom 

Né,  1687;  prince  de  Nassau-Dieu,  atathouder  do  Frise  et  de  Groniugue,  1696;  prince  d’Orange,  1702; 

t 1711. 

ftp.  1709,  Marie-Louise  de  Hcsse-Cassel,  fille  de  Charlet,  landgrave  de  Hesse-Cassel  ; t 1765. 

Anne-Charlotte- Amélie-Louise 
Née,  1710;  t 1777. 

Ep.  1727,  Frédéric,  prince  héréditaire 
de  Bade-Dourlac. 


H'ilhelmine-Caroline 
Née,  1741:  1 1787. 

ftp.  1760,  Charles-Christian,  prince  du 
Nasaau-Wellbourg  ; né,  1735  ; 1 1788. 


I"  roi.  LOUIS  BONAPARTE 

Frère  de  Napoléon  I",  empereur  des  Français;  né,  1778; 
général  et  prince  français  ; roi  de  Hollande,  1806  ; 
abdique,  I6I0;  t 1 846. 

fcp.  1602,  H ortenee- Eugénie  de  lieauhamait  ; reine  de 
Hollande,  1806;  1 1837. 

(Voy.  France,  aouveraius  de  la  4*  race.) 


Frédérique-Louise-  W'i lhelmine 
Née, 1770; f 1819. 
ftp.  1790,  Char  les-Georges-  Augu  ste, 
prince  héréditaire  de  Brunswick; 
né,  1766;  t 1806. 


III*  GUILLAUME  11  (FfttDtMC-GEORGES-LOCIS) 

Né,  1792  ; prince  d’Orange-Nassau ; roi  de  Hollande,  1840;  -f  1849. 
ftp.  1816,  .dnna-Paulorna,  tille  de  Paul  I*r,  empereur  de  Russie;  née,  1795  ; 
reine  mère  des  Pays-Bas;  f 1865. 


IV*  GUILLAUME  lll  (Alexandre-Paul- Frédéric-Louis) 


Né,  1817;  prince  royal  de  Hollande,  prince  d’Orange-Nassau  ; grand-duc  de  Luxembourg, 
duc  de  l.imbnurg,  roi  de  Hollande  ou  des  Pays-Bas,  1849. 
ftp.  1839,  Sophie , fille  de  Guillaume  I",  roi  de  Wurtemberg;  née,  1818. 


GVILLAl'ME-NiCOlaS- 

Alcxandre-Frédéric- 

Cbarles-Henri 

Né,  1840;  prince  d’Orange  , 
lieutenant  amiral 
et  général  d’infanterio  russe 
(Cto. 


Guillaume-  Alexasdre- 
Charles-Frédéric 

Né,  1851;  lieutenant  au  ré- 
giment de  grenadiers  et 
au  régiment  de  chasseurs 
hollandais. 


Guillaume- 

Alexanore- 

Frédéric- 

Constantin-Nicolas- 

Mkfafli 

Né,  1818;  prince  des 
Pays- Uns;  lieute- 
nant general  et ins- 
i lecteur  général  de 
la  cavalerie;  1 1 S48. 
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ET  ROIS  DES  PAYS-BAS  OU  DE  HOLLANDE 

et  d’AIbcrtine- Agnès  de  Nassau,  fille  de  Frédéric-Henri,  stathouder  de  Hollande. 
CXXX.) 

Groniugue,  1664;  stalhondcr  héréditaire  de  Frise,  1675  ; f 1696. 
de  Jean-Georges  II,  prince  d'Anb&lt-Dessau  ; f 1726. 


Sophie-IIeduige 

Née,  1690;  répudiée,  1710;  f 1734. 

Ep.  1708,  Charles-Léopold,  duc  de  Mecklenbourg- 
Scnwerin. 


Isabelle-Charlotte 
Née,  169*2;  f 1757. 

Ep.  1725 , Christian , prince  de  Nassou-Dillenbourg. 


GUILLAUME  IV  ( CB  arles-H  lnri-Fri  son) 

Prince  d’Orangc;  né  posthume,  1711  ; 
stathouder  héréditaire  de  Frise,  1711; 
stathouder  de  Hollande,  capitaine  et  amiral-général,  i747;f  1751. 
Ep.  1734,  Anne  d'Angleterre,  fille  de  Georges  II,  roi  d'Angleterre;  f 1759. 


GUILLAUME  V (Batàvi) 

Prince  d’Orange;  né,  1748;  prince  do  Nassau-Dietz  ; 
stathouder  héréditaire,  capitaine  et  amirul-général  des  Provinces-Unles  des  Pays-Bas,  1751  ; 
abdique  le  stalhouderai  des  Pays-Bas,  1801  ; 
t 1806. 

Ep.  1767,  Frirdérifue-Sophte-U’i/Arimme,  fille  d'Auguste-Gnillaumc,  prince  de  Prusse;  née,  1751  ; f 1820. 


II*  roi.  GUILLAUME  I-  (Frédéric) 

Né,  1772; 

prince  de  Fulde  et  de  Corvey,  1802; 
prince  de  Nassau-Dieu,  1806; 
privé  de  ses  Etau  par  décret  de  Napoléon  I*r,  I8u6; 
revient  en  Hollande,  1813; 
prince  souverain  des  Pays-Bas,  1813; 
roi  des  Pays-Bas,  181S  ; 

abdique  et  prend  le  nom  de  comto  de  Nassau,  184o;t  1843. 

Ep.  1791,  Frédirique-Louise-Wilhelmine,  fille  de  Frédéric -Guillaume  li,  roi  de  Prusse; 
née,  1774;  i 1837. 


Guillaumc-Frédétic-H£Nni 
Né,  1820;  prince  des  Pays- 
Bas;  lieutenant  amiral 
de  la  (lotie,  lieutenant 
dll  toi  dans  le  grand- 
duché  de  Luxembourg; 
chef  de  lu  2*  division 
d'équipage  de  lu  doue 
russe.. 

Ep.  1853,  Amélie -Marie 
da  Gloria-Auguste , fille 
de  Bernard,  duc  de Saxe- 
Weimar-Eijenach  ; née, 
1830. 


Wilhelmine- 
Marie- Louise-Sophie 
Née,  1824. 

Ep.  I» 42,  Charles  - 
Alexandre-Auguste- 
Jean,  grand-duc  de 
Suxe-\Yei  mar-Eise- 
nacb;  né,  1518- 


Guillaume-P'RÉDÉHic-Cbarles 
Né,  1797  ; prince  des  Pays-Bas; 
feld-maréchal  et  amiral  de  la 
(lotte,  chef  du  2*  régiment  d’in- 
fanieric  prussienne  do  Wesl- 
phalk*,  n°  15. 

Ep.  1825  , Louise- Auguste-  Wilhel- 
mine-Amélie,  fille  de  Frederic- 
Gui  liait  me  III,  roi  de  Prusse; 
née,  1808. 


Wilhelm  ine  - Frédéric  - 
Alexandra- Anne- Louise 

Née,  1828;  reine  de  Suède. 

Ep.  tbSO,  Charles-Louis-Eugène  . 
prince  royal  de  Suède,  depuis 
roi  do  Suède  sous  le  nom  de 
Chariot»  XV.  (Voy.  Suède.) 


Gl'ILLAUME- 

Gkorges- 
Frédéric 
Né, 1774;  f 1799. 


Wilhelmine-Fredenque- 

Louise-Charlotte 

Marianne 

Née,  1810;  divorcée.  1849. 
Ep.  1830,  Frcdéric-Henri- 
Albert,  prince  de  Prusse; 
né,  1809.  (Voy.  Prusse.) 


Wilhelmine- 
Frédérique-Anue  - 
Élisabeth-Marie 
Née, 1841. 
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Ier  grand-duc.  RURÏK.  chef  de  pirates  des  bords  de  la  Baltique  ; 
grand-duc  ae  Novogorod  , vers  850;  t 879. 
f 

III*  IGOR  I« 

Grand-duc,  913;  f 945. 

IV*  Ep.  OLGA  {Hélène), 
grande-duchesse  ou  régente,  945. 


• V*  SVIATOSLAV  I*' 

Grand-duc,  964;  + 973. 

I 

VI*  1AROPOLK  I*r,  grand-duc,  973;  i 98o.  Oleg,  prince  de  Drewier;  t 977. 


VIII*  SVIATOrOLK  I",  LE  SCÉLÉRAT 
Grand-duc,  lois;  t I0i9. 

Ep.  N.,  fille  do  Bolcslas  lw  (ChrobnO,  duc  de  Pologne. 


Isiaslav;  f 1001. 

(Tige  des  princes  de  Poloïk.) 


VüESLAY 
t 1003. 


DniATscmsLAV 
t 1044. 

I 


IX*  JAROSLAV  I”  (Georges) 
Grand-duc,  1019;  1 1054. 

Bp.  Ingeyred,  fille  d'Oloff  III 
( Skutkotiung  ) , roi  de  Suède. 


MsntLAv 

Partage  le  gouvernement  avec  son  frère, 
1026-1030;  f 1036. 


XI*  VSESLAV 

Prince  de  Polotsk;  grand-duc 
opposé  à Isiaslav,  1067  ; 
t 1101. 


Vl.ADINIR 

Né,  loio;  prince  de 
Kuvogorod,  1036; 

t 1051. 

Ep.  Gyiha 
(ou  Alexandra), 
fille  de  Huruld  II , 
roi  d’Angleterre. 


X*  ISIASLAV  I*' 

Né,  1025;  grand-duc,  1054; 
chassé,  1067;  rétabli,  1068; 
chassé  une  seconde  fois, 
1073;  rétabli,  io76; 
t 1078. 

Ep.  iV.,  princesse  de  Pologne  ; 
t 1107. 

I 


Mstisiav 
t vers  1070. 


XIV*  SVIATOPOLK  II 
(Michel) 

Grand-duc,  1093;  f 1113, 
Ep.  1094,  Hélène , tille  de 
Tugor-Kban , 
prince  des  Polo  vues. 


jAanpni.R 
Prince  de  Vladi- 
mir, 1078; 
t 1086. 


ItOSTISLAV 
t 1093. 


Etablie 
f 1103- 
Ep.  1088, 
Mieczyslav , 
prince 
de  Pologne; 
t âu89. 


XII*  SVIATOSLAV  II 
Né,  1027  ; prince 
do  Tschernigov  ; so 
fait  proclamer 
grand-duc,  1073; 
t 1076. 

(Tige  des  princes  do 
Tschcrnignv, 

de  Riasan,  etc.) 


Olf.c. 
Prince  do 
Tsclierni- 
gor,  lo76; 

t 1124. 


David 
(V.  labl. 
CXXXIII) 


UaosLAV 

Prince 

de  Vladimir, 
lioo; 

t 1123. 

Ep.  jV.,  lillt?  de 

Msiisiav 

Vladiniiruvitcli. 


Zbisleva  Predslava 

t 1108.  Ep.  1104,  Co 

Ep.  1103,  lontan , 

Rôles) u v in,  roi 

duc  de  Hongrie, 

de  Pologne. 


XIX* 

XX* 

VSEVOLOD  II 

IGOR  11 

Prince  de 

Grand-duc, 

Tsvbernigo»; 

1146; 

grand  - duc  , 

règne 

1 138  ; 

six  semaines: 

1 1146. 

t ver»  1262. 

(Pour  U posté- 
rité de 

Yttévolod 
et  de 

Sviatohlav, 

V.tabl. 

CXXXIll.) 

IVtA- 

TObLAV 


I I 

IIRIIPOLE  XV*  VLADIMIR  II  (Monomar|ue) 

Prince  de  Vlaiimir  et  de  Turov.  (V.  tabl.  CXXXIII) 


i 

Mstialav 

Prince  de  Itostov; 
de  Novogorod  , 1095  ; 
i 1099. 
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DE  LA  DYNASTIE  DE  RURIK 

II*  OLEG,  proche  parent  de  Rurik;  régent,  879;  puis  grand-duc,  879; 
transfère  le  siège  du  grand-duclié  à Kiev,  888;  t 913. 


VU0  VLADIMIR  Ier,  LE  Grand  et  le  Saixt 
Prince  do  Norogorod,  ®73 ; grand-duc,  980;  baptisé,  988;  t 1015. 
Ep.  t"  980,  Hùijneda,  fille  de  Rngovold,  prince  du  Polosk  ; f 1000  ; 
2“  tb»,  Anne,  tille  de  Komuin  II,  empereur  d'Oriem;  t toil. 


Neuf  autres 

fils. 


Prtdilava 

Ep.  Bolcalav  Ier  (Chrobry), 
duc  de  Pologne. 


Premislavia 

Ep.  Ladislas  (le  Chauve), 
prince  de  Hongrie. 


Mil*  VSÉVOLOD  \*r 

Vl ATSLHISLAV 

Ition 

ItOSTlSLAV 

Elisabeth 

Anastasie 

zl  mis 

M a rie 

Ké,  1080; 

Né,  1036; 

Prince 

Prince 

Ep.  1045  , 

(ou  Aq - 

Ep.  1°  1051, 

t 1087. 

prince 

prince 

de 

de 

Harold  111 , 

monde). 

Henri  lw, 

Ep.  lokl. 

de 

de 

Vladimir 

Trauta- 

roi 

Ep.  1050, 

roi  de  France; 

Casimir  I"i 

Péreiaslav  ; 

Smolenfk; 

et 

rakan , 

do 

André  1er, 

t 1060; 

duc 

grand-duc , 1078; 

t 1056. 

de 

1064; 

Norvège. 

roi 

î*  1062, 

de 

t 1033. 

Ep.  1-  *V„ 
fille 
de 

Constantin  X 
( Monomaipu), 
empereur  du  rient; 
2“  4SM| 
princesse 
de 

Polork  ; 
t flfl. 

i 

i 

Kiafsc/tiffara 
t 1089. 
Êp.Uolcslas  II, 
le  Hardi, 
duc 
de 

Pologne; 
t 1083. 

Smolenck  ; 
t 4060. 

1 

David 

Prince 

do 

Vladimir 

et 

de 

Dorogo- 
husch; 
t 1113. 

t 1063. 

de 

Hongrie. 

Raoul , 
comte  de 
Crépi;  1 1066. 

Pologne  ; 
t 1058. 

2 


Rostislav 
Né, 1070;  t 1093. 


2 

Eupraxie 

(ou  AtMaide);  f 1109. 
Ep.  J*  Henri  de  Stade, 
ninrg.  du  Nord  ; + 1087  ; 
ï1*  1089.  Henri  IV, 
empereur  d'Allemagne. 
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DYNASTIE  DE  RURIK  (Suit,.) 


de  Vsévolod  I".  (V.  tabl.  GXXXH.) 

doc,  1115;  t ms. 

roi  ae  Suède;  — 2°  Euphémie. 


XXII*  10URIÊ  l*' 

(oo  Georges) 
Doloorouk! 
Grand-duc,  1 149  ; Tonde 
Moscou.  1147-1156;  t 11 57. 
ftp.  I*  iV.,  fille  d’Acpa,  prince 
des  Polorlses; 

1*  Olga . 

Roman 
Prince  de 
Novogorod. 


Roman 
Prince  de 
Vladimir; 
*f  1119. 


dnaxfasic 
ftp.  1151, 
Boleslas  IV 
duc  de 
Pologne. 


ANDRÉ 
Prince  do 
Vladimir. 
1119;  de  Pa- 
reaslav. 
llS6;t  U4I. 


Budoi  if 
Êp.  .Miccsys- 
las  III. 
duc  de  Polo- 
gne. 


Vskvolod 
Prince 
do  Bellz. 


Hélène 

Kp. 

Casimir  II, 
duc  de 
Pologne. 


iMSTISUV 
BAL  ; prince  do 
Halitsch 
(Russie  rouge); 
t 1185. 

ftp.  Sriatoslava, 
Allé  de 

Roleslas  III.  duc 
de  Pologne. 

Malajndc 
ftp  .f  Si- 
gurd  I**, 
roi  do 
Norvège  ; 
2*  Éric  IV, 
roi  de 
Dancmarck. 

Ingeburye 
ftp.  Canut  IV 
(le  Saint), 
duc  de 
Sleswig,  roi 
des  Venèdes; 
t 1131. 

Roman 

Mstisî.a  V 

Daniel 

Prince  de 

l 1225. 

Prince  do 

Halitsch 

Rp.iy.,mio 

Kiefet  de 

et  do 

de  Kotak, 

Drolu/in  ; 

Vladimir  ; 

prince  des 

couronné  roi 

t nos. 

Polovtscs. 

de  Russie, 

Êp.AT.,  fille 

1246;  t 124(1. 
ftp.  Cons- 

de 

Rurik,  (ils 

lance,  tille 

de 

tla  Bêla  IV, 

Rostilav; 

enfermée 

dans 

un  cloître, 
1193. 

Hongrie. 

XXIII*  bit  ANDRÉ  I*» 
Bogoliooiisk 

G nmd  prince  A Vladimir  oo 
Moscou,  1157;  f 1175. 
ftp.  Ulila,  fille  d’Étienne 
Ivanovitsch  Kutschka. 


XXVI*  GLEB 

Grand-duc  A Kiev,  verslIS»; 
t 1172. 

ftp.  iV.,  fille  de  Isiaslav  III. 
(V.  ci-contre.) 


XXIV*  bis  MICHEL  I” 
Prince  do  Moscou,  grand- 
duc  do  Vladimir,  I I7S; 
i 1177. 


XXV  bis  VSÉVOLOD  III  bis 
(V.  tabl.  CXXXIV) 
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XXV'  bis  VSÉVOLOD  III  bis,  fils 

Hé,  l!54;  Grand -duc  de 
Ep.  Marie , princesse 


XXVII"  bis  CONSTANTIN  Boris 

Prince  de  Bosto»;  finisse  son  t 1187. 

frère  lourié  11  et  se  fait  procla- 
mer grand-duc  de  Vladimir, 

1217; f 1218. 


VASILl 

Prince  de  Rostov  , 1218  ; t après 
1224. 


Bonis 

Prince  de  Roslov. 

(Tige  des  princes  et 
grands-ducs  de  ce  nom 
et  des  familles Schlsche- 
pin,  Prümkov  et  Loba- 
tiov.) 


CLES 

Prince  de  Betosero. 
(Tige  des  princes  de  ce 
nom  et  des  familles  Au- 
droschkv,  Sugorsky.etc.) 


XXVI  lit  lOURtft  11 
Grand-duc  de  Vladimir, 
1213;  chassé  par  son 
frère  Constantin,  1217; 
rétabli,  1218;  f 1238. 


Fnoi 

Prince  do  Norogorod  ; 
i 1332;  canonisé 


XXXVI"  IAHOSLAV  U bi* 
Prince  do  Pereaslav,  noi; 
de  Novogorod , 1220; 
grand-duc  de  Vladimir, 
1238;  1 1245. 

Êp.  Fiodosie , fille  de 
Mslislar,  prince  de  Ha- 
litfch ; t 1244. 


XXXVII*  ALEXANDRE  !«' 
Hbwsst 

Prince  de  Norogorod,  1227  ; 
grand -duc  de  Vladimir. 
1245;  i 1263;  canonisé. 

Ep.  1239,  A’.,  lille  du  prince 
Briaucbislav  de  poloczk. 


Vasili 

Prince  de  Norogorod;  chassé, 
1254  ; rétabli,  1255;  grand-duc 
de  Vladimir  aprèa  laroslav  III? 
1270  it  1277. 


XL"  DM1TRI  l"r 

Prince  de  Norogorod,  1259;  grand-duc  de 
Vladimir,  1370 ; dépouille  par  son  frère 
André  II,  1281;  t *ers  1294. 


XLl"  ANDRE  II 
Grand-duc  de  Vladimir,  1281; 
t 1304. 


Une  fille 

Ep.  Domanl,  frère  de  Troyden, 
grand-duc  de  Lithuanie. 


XLIII*  IOUR1Ê  III 

Grand-duc  de  Moacou,  1303;  chassé  par 
Michel  11,  1305 ; rétabli,  1318;  1 1328. 


XI.V1"  SIMEON 
Le  Fier  ou  i/Orcoullkux 
Grand-duc  de  Moscou,  1340;  t 1353. 

En.  i347,  Marie- Alerandrama , fillo  d’Alexandre 
Micbailuvitacb,  grand-duc  deTver. 


XLVII"  IVAN  II 

Né,  1320;  grand-duc  de  Moscou,  1353;  t 1359. 

Ep.  i"  Féodosie , princesse  deBriansk; 

2°  1350,  Alexandrio,  fillo  du  prince  Draitri  Dobrynski. 


XLIX*  DMITRI  III,  DORSKI.  (V.  labl.  CXXXV.) 
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de  Iourié  I".  (V.  tabl.  CXXXIII.) 

Vladimir,  1177-1211;  t 1213. 
de  Bohême;  t 1205- 

! 


Vladimir 


Sviatoslav 


Ivan  Vasili  Vertchoth ira 


Prince  de  Mos- 
cou. 


Prince  de  Novo- 
gorod,  1200. 


'Tige  des  princes 
Siarodub , Po- 
jarkin,  etc.) 


Ép.  Rostilav , AU-* 
de  Rurik  il. 

(V.  tabl.  CXXXIII.) 


(Tige  des  princes 
de  Susdal.) 


XXXVlll*  IAROSLAY  111 
Prince  de  Novogorod,  etc.,  1254; 
grand-duc  de  Vladimir.  1263; 
transporte  sa  résidence  à Tver  ; 
t 1270. 

Ép.  Xenie. 


XXXIX*  VASILI 
(Kostromskt) 

Grand-duc  de  Vladimir,  1270;  f 1276. 


Grimislava 

Ép.  1220,  Leazko, 
roi 

de  Pologne. 


Vasili 

Prince  de  Susdal. 


Constantin 

Prince  de  Susdal  et  de  Nijenéi- 
Novogorod;  f 1354. 


XL1V*  MICHEL  II 

Né  posth.,  1270;  grand-duc  de  Tver;  grand-duo 
de  Moscou,  1305;  t 1318. 

Ép.  Anne  Dmitrievna. 

(Tige  des  grands-ducs  de  Tver.) 


xlviii*  DMirr.i  il 

Prince  de  Susdal  et  de  Nijenéi  - Novogorod;  grand-duc  de 
Moscou,  1359-1362;  f 1384. 

Ép.  Anne. 


XLII*  DANIEL 

Né,  1258;  prince  de  Moscou,  1277;  grand-duc  de  Vladimir,  1295;  fixe  sa  résidence  & Moscou  ; 

t 1303. 

Ép.  Xénie. 


XLV*  IVAN  1«,  Kalita  Alexandre 

Prince  de  Pereaslav  ; grand-duc  de  Moscou,  1328; 
t 1340. 

Ep.  Uiline. 


André 
t 1353. 

Ep.  Marie,  fille  de  Keystut,  duc  de  Lithuanie. 
(Tige  des  princes  de  Borovsk.) 


Alexandre 

Prétendant  au  Irène  grand-ducal,  i3,o. 
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XLIX*  DMITRI  III,  Donski,  fils 

Né,  {351  ; grand-doc  de 
Êp.  1185,  Eudoxû,  Hile  du  prince  Dmliri 


X*  VASIL1  II 

Né,  1371;  grand-duc,  1388;  t 1424. 

Êp.  1391,  Sophie,  fille  de  VUold,  grand-duc  de 
Lithuanie;  -J  1453. 


louai* 

Prince  de  Halitacb;  + 1434. 
Êp.  Aruxstasie;  i 1422. 
(Tige  de*  prince*  de  Halitsch  ) 


Ll»  VAS1LI  111,  l'Aveugle 

Né  HlSiRtend-duc,  14»;  détrioé,  14SJ;  rétabli,  HH;  détrôné  uns  seconde  fol»,  1446  ; 
* rétabli,  1448  ; t 1462. 

Êp.  1433,  Marie,  fille  de  Iaroalav  Vladimirovitech,  prince  do  Borovak;  + 1485. 


U1'  IVAN  111,  le  Grand 
Né,  1441  ; grand-duc,  1482  ; f 1505. 

Êp  1*  1442,  Marie , fille  de  B<*ria,  grand-duc  de  Trer; 
t 1487; 

2*  1472,  Sophie,  fille  de  Thomas  Paléologne  et 
nièce  de  Constantin  XI,  empereur  de  Constantinople  ; 
t 1503. 


Né,  1442; 
t 1472. 


1 

Ivan 

I*  rince  de  Tver,  1488; 
t 1490. 

Êp  1483,  Hélène,  femme 
d'Êticnnc,  prince  du  Moldavie  ; 
t 1505. 

1 


LUI*  VAS1LI  IV  (Gabriel) 

Né,  1479;  grand-duc  de  Novogorod,  1499; 
gi  and-duc  de  Moscou,  1505  ; t 1533. 

Ep.  !•  1505  , Sa/omée,  fille  da  prince 
Georges  Conataniinovilscb  Saburov; 
répudiée; 

2°  1528,  Hélène,  fille  du  prince  Michel 
l.vovitcb  Glînski  de  Lithuanie; 

^ 1539- 


Georges 
Prince  de 
Dmirrov; 
t 1538. 


DllITRI 

Nommé  succes- 
seur de  son 
prand  - p‘  re  ; 
exclu  do  la 
succession, 
1502. 


I«  czar.  IVAN  IV,  LE  Terrible 

Né  1530!  grnnd-doe  de  Moscou,  1533:  »e  bit  couronner  »oo»  le  Utm  de  cmr,  1547  i f 153t. 

Bp.  J.  1547,  Jnoita*,  Site  du  t«y.rd  Rumen  lounérll.rl,  Zacbertn  ;■»  IWS-*-  «Ml.  ■ «H»  <*«  Temrul. 
AW.roVlU,  prince 'du  Oeeeto’,  t 1571,  HorlA. , «Ile  je  Ve»').  Ste^üu.ll^  ^LJc  . t I57j^. 

4"  1575,  Anne  Vaiitlut'lnknra  ; — 5P  5/inr;  enfermée  dan»  un  clollre;  6“  Dana  l.uooma  A oUociAaja , repuoiee 
t 1627  ; — 7»  1581,  Marie,  fille  de  Fédor  Aïonassievitach  Nngy. 


1 

Ivan 


Né,  1554;  prince  de  Moscoa,  1577  } 1 1582. 

Eu  1°  Alexandra,  fille  de  Rogdan  lurievitsch  Saburot; 
2"  Prcscovie.  fille  de  Michel  Solori  de  Koschira; 

3*  Hélène,  fille  d’Ivan  SchercmetoV. 
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Moscou,  1362  ; f 1389. 
ConstantinoTiiscli,  de  Souxdâl  ; -f  1407. 


Arroat 

Pierre 

Cokstartim 

Sophie 

Prince  de  Mojaisk  ; 
t 1432. 

(Tige  des  princes  de 
ce  nom.) 

Prince  de  Mmitrot;  f 1428 
sans  post. 

Êp.  Euphrosine  PoluJecbtOTna, 
de  la  famille  de  Vorcnzov. 

Prince  d’Uglitschj 

t sans  post. 

Êp.  Fédor.  prince  de 
Rio-: an,  fils  d’OIeg; 
▼irait,  1408. 

Anne 

Vasüieea 

Née,  1403; f 1417. 


Êp.  1414.  Jean  III 
(Paleologue), 

empereur  d - Constantinople. 


Êp.  Alexandre,  prince  de 
Souzlai,  fils  d'Yvan 
Brucliaty. 


ANDRÉ 

Prince  d’Ugliisch  et  Mojaisk; 
t 1493. 

Êp.  1470,  Hélène , fille  du  prince 
lloman  Mezezky. 


ITAÎ!  DMITai 

Né,  1477;  ■}  aana  poat. 

t 15W, 

sans  pose 


Boris 

Prince  de  Volok  ; 
+ 1494. 

Êp.  Uliane  ; 
t 1503. 

t 


FÉDOR  IVAJf 

i sang  post.  f 1504, 

sans  post. 


2 


2 


Hélène 


Dmittu 


Axdré 


Né,  1474  -,  f 151  S. 


Prince  d’UgliUch  ; 
t 1521. 


Prince  de  Stariza  ; 
t 1537. 

Êp  1533  . Euphrosine . 
, fille  du  prince  André 
Chonmski. 


Ep.  1494,  Alexandre, 
grand-duc  de 
Lithuanie , depuis  roi  de 
Pologne. 


Vladimir,  prince  de  Dmitrov  ; f 1570. 

£p.  1555,  Eudoxie,  fille  du  prince  NikiU  Romane» vitsch  Odocvski. 


Anne 

Êp.  1484.  Vaaili, 
grand-duc  (le  lliasan  ; 
+ 1488- 


Sophie 

(on  Féodotie) 
Née,  U75{  1 1501. 
Êp.  1500.  Vaaili 
Danilovilsch , 
prince  de  Cbolm. 


Vasili 


Marie 


t sans  post.  Êp.  1573  Magnus,  prince  de  Danemarck,  fits  de  Christian  III, 

roi  de  Danemarck;  -f  1583. 


2 

tarait 

Né,  1533;  f 1570. 

Êp.  1547,  AT.,  fille  du  prince  Dmilrl 
Fédroviucli  Palezki  ; 
t 1570. 


1 

2*  FÊDOR  1- 

Né,  1557;  czar,  1584;  f 1598. 

Êp.  Irène , fille  de  Fédor  Godunov  ; f 1605. 
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TRANSITION  AUX  ROMANOV 

FiOOR  GODCXOV 


Irène ; f 1605. 

£p.  Fédor  I",  czar  de  Rassie. 
(V.  ubl.  CXXXY.) 


IV»  FÉDOR  11,  Godunov  Xénie 

Ni  ter è 1588;  czar,  1615  ; t 1605.  t 1612* 


III*  czar.  BORIS  CODUNOV 

Premier  ministre  de  Fédor  11;  usurpe  le  lr6nc  des  czars,  1598;  t 1605. 
Êp.  Marie  Grigorierna , fille  de  Malutin-SkutarCY;  t 1605. 

! 


V*  DM1TRI  V,  Ivahovitsch  (Grêgoiie  Otrepiev) 

Cxir,  1605  ; t 1606. 

£p.  1606,  Marina  Jurierna  Mniitek,  fille  du  paWlin  de  Scndomir  ; f 1613. 


IVAX  PtTROVITSCH,  CUOllsfcl 

Descendant  de  Vladimir  le  Grand  ; ministre  du  czar  Fédor  l«r  ; f 1567. 


VI*  VASILI  V,  IvAxoviTscn,  Cnooisci, 

Czar,  1606  ; déchu,  (610;  t 1611. 

Êp.  1008,  Marie  Pélrotna,  fille  du  prince  Pierre  UanovUtcU  Bumossov-Rotofski  ; 
se  fait  religieuse,  1610; T i6!S. 


VIII*  VUDISLAS,  Y a sa 

Fil»  de  SigumoLd  III,  roi  de  Pologne  ; czar,  1610;  déchu,  1613  ; i 1641. 


ÜXXXVl 
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Zacharie  Ivaxovitsch 
VIT.,  1433. 


Jacques  Zaciuriitscü, 

Boyard  ; gouverneur  de  Novogorod,  1485;  f ISlO. 


IolriÉ  Zachamitsch 
Boyard  et  voivode  ; f 1510. 


Michel  Zaciiariix 
Voivode,  |494;  boyard,  1498. 
Êp.  frêne. 

1 

Roman  Zaciiariix 
Voivode,  1536  ; 
boyard;  t 1543. 
ftp.  Ulianea. 

1 

Gricori 

Zaciiariix 

Voivode 

cl  boyard,  1550 
+ 1567. 

Ivan  Jiriev 
Dvorezki,  1540; 
d.'U'Czka,  1555. 

Vasili  Jiriev 

Dvorezki  de  Tver,  1548;  voivode  de 
Kasan,  1558;  boyard,  1559  ; f t 567. 
Ép.  Anast-uie , fille  du  prince  Dmilri 
Fédrowitsch  Belski;  f 1571. 

| 

1 

Da.xilo  Jiriev 

Dolxat 

Nikita  Romanqvistch 

.IruM/asis 

Okolnitschei,  1541; 

Jcrikt 

Jouriev  Zaciiariix 

t 1560. 

l'>yard  et  dvorezki,  1550; 
voivode;  f 1564. 

t 1545. 

ukolr.i'.schei  et  vol»  ode,  <559; 
dvorezki  el  hoyard,  1563; 

Ep.  1547,  leczar 
Ivan  IV. 

Ep.  i*  Anne;  f 1554; 

t 1586. 

. (V.  tabl.  CXXXV.) 

2"  Anne;  -*■ 1571. 

Ép.  1°  Korcara  ; f 1552  ; 

2*  Eudoxie,  Hile  du  prince 

Alexandre  Borissovitsch 

Fédor  Nikiticb 

JOIRItV  ROMANOV 

Boyard,  1590;  se  fait  moine 
sous  le  nom  de  Filaret, 
vers  1500  ; métropolitain  de 
Moscou,  1605  ; patriarche  de 
Russie,  1619;  1 1633. 

£p.  Xénie  Icarorna  ; se  fait 
religieuse  sous  le  nom  de 
Maria;  i 1631. 


Alexandre  Nikitku 
Roiiandv 

Voivode,  1582  ; boyard 
sous  leczar  Fcdorl**; 
t 1606. 

Ep.  1°  Eudoxie,  fille  du 
prince  Ivan  lourié- 
vitscb  Caliliin  ; i 
1597; 

2*  Juliane  Semonorna  ; 
t 1624. 


Michel 
Nikiticb 
lOUMV 
Okolniuchei  ; 
t 1606. 


Ivan  Nikiticb 
Romanov 
Voivode  de  Ko- 
sclsk,  1607  ; 

1 1640. 

t p.  Juliana  Fé- 
doroma  ; 
i 1649. 

I 


Nimta  Rom  ami  v 
Boyard:  t 1654 


Trois 

autres  (Ils  et 
quatre 
Hiles. 


| fait  ana 
t 1610. 

Ep.  le  prince  Ivao 
Mi»  liailovitscb 
Katyrev  - Rolovski.  v 


VIII*  MICHEL  III 
Romanov. 

(V.  tab.  CXXXVII.) 
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CZARS  OU  EMPEREURS  DE 

VIII*  MICHEL  III,  Romanov,  fils  du  boyard 

Né,  1590;  ctar, 
Ëp.  Ie  1634,  Mari*,  fille  du  prince  Volodimir 
2*  1626,  Eudoxie , fille  de  Lukian 


2 2 
Irène  IX*  ALEXIS  l« 

Née,  1627;  f 1678.  Né,  1629;  cxar,  1645;  t 1676. 

Êp.  !•  1647,  Marié,  fille  d'Ëlie  Danilovilach  Miloslavski; 
t 1669; 

2*  1671,  Natalie,  fille  de  Cyrille  Poluiechtoritacb  Nariaclikio;  née  tert  1655; 
t 1694. 


1 1 1 


Eudoxie 

Marthe 

Alexis 

X*  FËDOIt  III 

Née,  1650; 

Née,  1052; 

Né,  1654  ; 

Né,  1657  ; cxar,  1676;  t 1682. 

t 1682. 

t 1682. 

t 1671. 

Êp.  i*  1680,  Agathe , filto  de  Simeon 
Fédroviuch  Gruschezkî:  | 1 68 1 ; 

2*  1682,  Marthe,  lille  de  Mathieu 

Vasilicwiuch  Apr&xie  ; f 1716. 

Catherin « 

Née,  1691  ; f 1733. 

Ep.  1716,  Charlea-Léopold, 
duc  de  Meckleinbourg-Schwerio  ; 
t 1747. 


A n.n K {Élisabeth-Catherine-  Christine ) 

Née,  1718;  régente,  1 740  ; exilée,  lT4i  ; t 1746. 

Êp.  1719,  Au  toi  ne- U)  rie,  prioce  de  Brunewick-Wolfenbûuel;  1 1775. 


XVI*  IVAN  VI 


Catherine 


Né,  i74o;  empereur,  l f40  ; 
détrôné,  i74t  ; 
t 1764. 


Née,  1741; 
t 1807. 


CXXXVIl 
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Fédor  Nikitich.  (Voy.  tabl.  GXXXVI.) 

1613; f 1613. 

Timoféevitsch  Dvligorouki;  f 1825; 

StéphanoTiucb  Slreecbeuer  ; f 1645. 


2 


2 


Arme 


Tatiana 


Né*.  1630;  Née,  (639  ; 

I après  1682.  f |7M. 


1 

Sophie 

1 

Catherine 

t 

Marie 

f 

XI*  IVAN  Y 

2 

XII*  PIERRE  LE  GRAND 

2 

Natalie 

Née,  1858; 
oo-  régente, 
1688; 
t 170*. 

Née,  1658; 
t 1718. 

Néo ,1660; 
t 1722. 

Né,  1668  ; 

czar  avec  «on  frère  Pierre,  1682; 
t 1698. 

Êp.  1681,  Protcovi »,  fille 
do  Tédor  PetroTituch  Sollikor; 
1 1723. 

(V.  tabl.  CXXXVUII) 

Née,  1876 
t 1761. 

XV*  ANNE 

Née,  1693;  impératrice,  1738;  f 17*0. 

Ép.  1710,  rrédéric-Guillaume,  duo  de  Courlande; 
t 1711. 


Élisabeth  * Pierre 


Alexis 


Née,  m*-,  Né,  1745  ; Né,  1748  , 

t 1782.  f 1791.  t 1717. 
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XII*  PIERRE  le  Grand,  fils 


Né,  1672  ; cxar  avec  »on  frère  Iran,  1682  ; règne  seul, 
£p.  1°  1689,  Eudoxie,  fille  du  bovard  Fédor  Abramoviisch 
Xlll*  2*  1712,  CATHERINE  I™  ( .4  fcjierna  ' ; 


Alexis 

Né,  1690  ; f 1718 

Êp.  1711,  Charlotte- Christine  Sophie, 
fille  da  Louis-Rodolphe,  duc  de  Brunswick-Blanckenbourg  ; * 1715. 


XIV*  PIERRE  11 

Né,  1715;  empereur,  1727;  t 1730, 
sans  alliance. 


XV1U*  PIERRE  III 

Né,  1728  ; duc  de  Holslein-Gottorp,  1739  ; déclaré  grand  duc  et  héritier 
XIX*  Êp.  1745,  CATHERINE  II  (Alexievna-Sophie-Avguste-Frédèrique),  fille  do 

de  h usaie,  1762; 


XX*  PAUL  I« 
Né,  175k  ; duc  de  Holstein-Gouorp, 

Ép.  1°  1773.  Natalie- AUxiccna-Wilhelmine,  fille 
née,  1755  ; 

2*  1776,  Slarie-Suphic-Dorothêe-Augiute , fille  de 

née,  1759  : * 


XXI* 

(V. 


2 

ALEXANDRE  I» 
Mi  l.  CXXXIX) 


2 

CO.ISTAMTIX 

(Y.  Ubl.  CXXXIX) 


2 

Alnandrine 
Née.  1783  ; t 1801. 

Ep.  1799,  Joseph,  archiduc  d'Autriche, 
palatin  de  Hongrie  ; né,  (776; 

* 1847. 


2 

Hélène 

Née,  178k;  i 1803. 

£p.  1799,  Frédéric  i. ouïs  , 
prince  de  Me.  klemhourg- 

Scbwehn  ; né,  1778; 

+ 1819. 


I 


PAI.L- 
Frédéric 
Ré,  1800; 
grand  - duc 
•le  Mccklcm- 
lw>urg- 
Schwerin, 
>837;  f 1842. 


Afarie- 
Loviee 
Née,  1803  ; 
duchesse 
de  Soxe- 
Ahcnbourg  ; 
t 1862. 


exxxvm 
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du  czar  Alexis  I".  (V.  tabl.  CXXXV1I.) 

! 689  ; prend  le  tiire  d’empereur,  1721;  i 1725. 

I.apouchin;  répudiée.  1696  ; f 1731  ; 
née,  1689;  impératrice,  1725;  t 1727. 


J 

Anne 


Née,  1708;  i 1728. 

Êp.  1725,  Charles-Frédéric  , 
duc  de  Holstein-Gottorp; 
f 1739. 


2 

xvu*  Elisabeth 

Née,  1709;  impératrice,  1741  ; f 1761. 


La  princesse  Tarakanof.  011e  naturelle. 
Êp.  l'amiral  Alexis  Orlof  (Tchcsminaki), 
un  dea  trois  assassins  de  Pierre  III  ; 
i 1808. 


2 

Pierre 

Né  1715;  déclaré  héri- 
tier du  trône,  1718; 
t 1719. 


(CHARLES- l'LRIC) 

du  trône  de  Russie,  1742;  empereur,  1762  ; détrôné,  1762  ; f 1762. 
Christian-Auguste,  prince  d’Anlult-Zerbst;  née,  1729;  proclamée  impératrice 
t 1796. 


1762;  empereur,  1796  ; f 1801 

de  Louis  IX,  landgrave  de  Hisse-DarsmLdt; 

r 1776; 

Frédéric-Eugène,  duc  de  Wurtemberg-Montbéliard  ; 

t 1828. 


^4nn« 

Née,  1728; 
T 1759. 


2 

Marie 

Née,  1786;  i 1859. 

Êp.  1804,  Charles-Frédéric, 
grand-duc  de  Saxe-Weimar; 
t 1853. 


2 

Catherine 
Née, 1788; t 18(9. 

Êp.  1°  1809,  Pierre-Frédéric- 
Georges,  prince  de  Hols- 
tein-Oldenbourg;  né,  1784; 
t 1 8 1 2 ; 

2*  1816,  Guillaume  I",  roi  de 
Wurtemberg;  né,  1781; 
i 1864- 


2 

Anett 

Grande-duchesse  ; 

née,  1795. 

Êp.  1816,  Guillaume 
prime  d’Orange  , 
prince  royal  des 
Pays-Bas  (depuis 
Guillaume  II,  roi 
dea  Pays-Bas);  né, 
1792;  t 1849. 


2 2 

XXII*  NICOLAS  !•*  Michel 

(V.  labl.  CXXXIX  Grand-duc 

(V.  tabl. 
CXXXIX) 


Marie  Louise  -Alexandr inc 
Née,  1808. 

Êp.  1827.  Charles,  prince 
de  Prusse. 


Marie- Louite’Augiuta-Calherine 
Née,  1811. 

Êp.  1829,  Guillaume,  prince 
de  Prusse,  depuis  roi  de  Prusse 
sous  le  uom  de  Guillaume  l*r. 
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XX*  PAUL  I**  et  Marie  de 


s 

XXI*  ALEXANDRE  I» 

Né,  (777  ; empereur,  1801  ; grand-duc  de  Finlande,  1800; 

roi  de  Pologne,  1818;  1 1825,  sans  post. 
f.p-  1793,  Éhsabtth- Alixitvixa  (Louise- Mar ie-Auguste), 
fille  de  Charles-Louis,  prince  héréditaire  de  Bade;  née, 
1779  ; t 1828. 


2 

COifSTAim» 

Né,  1779  ; grand-duc,  1779  ; vice-roi  de  Pologne, 

1816;  f 1831. 

Ép.  !•  1796,  Anne-FédJrovius  (Julie -Henriette-  Ulrique), 
fille  de  François- Frédéric,  duc  de  Saze-Cobourg  ; née, 
1781  ; diTorcée,  1820  ; 

2*  1820,  Jeanne- Antonovna,  fille  de  Grundxynaki,  eomtc  de 
Viloslav;  née,  1799  ,f  1831. 


XXlll*  ALEXANDRE  11 


Marie 


Olga 


Alexandra 


Né,  1818;  grand-duc,  1839  ; empereur, 
1858. 


Grande  - duchesse  ; 
1819. 


Grande  - duchesse  ; 
née,  1822. 


£p.  I84i,  Marie- Alexandrwna  { Maximi - 
lienm  - IKiMrfmina  - Auguste  - Sophte- 
Marie',,  fille  do  Louis  H,  grand  duc  de 
Hesse- Darmstadt  ; née,  1828. 


Ep.  1839,  Maximilien, 
duc  de  Leuchknberg; 
prince  d’Eichsiacdt;  ne, 
1817;  f 1852. 

l 


f.p.  1849  % Frédéric 
prince  royal  dcWur- 
teraberg ; né,  1823; 
roi  de  Wurtemberg, 
1864. 


Née,  1825;  f 1844. 

Ep.  1844,  Frédéric,  prince 
de  Hesso-Cassel , né,  1820. 


Georges 

Grand-doc;  né,  1152. 


Nicolas 

Grsnd-duc;  né,  1850; 
chef  du  régiment 
d 'infanterie  de 

Scbirvso. 


Olga 

Grande  - du- 
chesse; née, 
1851. 


Nicolas 

Grsnd-dnc,  héritier  ; prince 
impérial;  né,  1843;  major 
général  et chcfdu  régiment 
des  cosaques  et  des  lanciers 
de  l'empereur  ; -j  i86S. 


ALBXAïinae 

Grsnd-duc  héritier;  né,  1845; 
colonel  et  chef  du  régiment 
des  dragons  de  Péreiasloff. 


Vladimir 

Grand- duc:  né,  1847;  capi- 
taine et  chef  du  régiment 
de  dragons  de  is  Nou- 
velle-Russie. 


Alexis 

Grsnd-duc  ; ué,  1850;  chef 
du  régiment  d'infanterie 
d'Bkaüjennebourg. 


cxxxix 
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Wurtemberg.  (Voy.  tabl.  CXXXVIII.) 


2 


XXII»  NICOLAS  !•' 


Micntt 


Né,  1796  ; empereur,  1825  ; 
f 1855. 

Ep.  1817 , AUjandra- 
Féodorovna  ( Frédé- 
rique-Louise- Charlotte - 
Wilhelmine),  Aile  de 
Frédéric-Guillaume  1U  , 
roi  de  Prusse  ; née,  1798  ; 
t 1800. 


Grand-duc  ; né,  1798  ; grand  maître  de  l’artillerie;  t 1849. 

Ep.  1824,  Uéline-Paulocna  (Frédérique-Charlotte-Marie,)  fille  de  Paul,  prince  de  Wur- 
temberg; née,  1607. 


Marie 

Élisabeth 

Catherine 

Grande  - du- 

Grande-duchesse  ; née, 

Grande-duchesse  ; née. 

cbesse;  née, 

1826; f 1845. 

1827. 

1825;  11846. 

Ep.  1944,  Adolphe,  duc 
de  Nassau;  né,  1817. 

Bp.  1851,  George?,  duc  rie 
Uecklouibourg  - Strc  - 
lilz  ; né,  1824. 

CO.1STA.Tm 


Nicolas 


MlCDfcL 


Grand-duc;  né,  1827  ; grand 
amiral. 

Ep.  1848,  Alexandra  - José  • 
fovna  ( Mejaruirine-  Frédé- 
rique Il  ennette- Marianne- 
ELsaheth).  fille  de  Joseph, 
duc  de  Saxe  - Altenbourg; 
née,  1830. 


Grand-duc;  né,  1831; 
général  du  génie. 

Ep.  1856,  Alexandra  - Pe  - 
Ironia  ( Withelmine  - 
Frédérique),  fille  de  Jo- 
seph, duc  d'Oldenbourg; 
nee,  «838. 


Grand-duc;  né,  1832; 
général  d’artillerie, 
p.  1857,  Olga- Féodorovna 
( Cécile  - Auguste  ),  fine  d« 
Léopold,  grand-duc  de  Bade; 
née,  1839. 


Vera  Constantin  Dimitm  Yiatchcslay 

Grande  - du-  Graud-duc;  né,  Grand-duc,  Grand-duc; 
chesae;  née,  1858;  chef  du  ré-  né,  1860.  né,  1862. 

1854.  giment  des  gre- 

nadiers do  Ti  Ois. 


Nicolas  Pierre 

Grand  duc;  Graud-duc; 
né, 1856.  ué, 1864. 


Nicolas  Trois  autres 
Grand  -duq  ‘“f"1*- 
né,  1859. 


Marie 


Serge 


Paul 


Grande-duchesse  ; née,  1853. 


Grand-duc:  né,  1857;  chef  du  2*  ba- 
taillon de  chasseurs  de  la  garde. 


Grand-duc;  né,  (860;  chef  du  régiment 
d’infanterie  de  Koura. 
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I"  duc.  PIAST,  paysan  du  village  de 
I 


2IEMOVIT,  duc  de 

I 


lll«  LESZKO  IV,  duc  .le 


IV*  ZIEMOMYSI.A5,  duc 

I 


V*  SIEC.ZVSI.AS  I** 

Duc  de  Pologne,  96i;  se  convertit  au  christianisme  vers  956;  t 992. 

£p.  I*  965,  Dambrou'ka, fille  de  Bolra’ashvlucde  Bohème;  t»77;  — 4*  977,  Orf<*,  Bile  de  l hietry.  margrave  de  Brandi  bourg. 


t 

VI*  BOLFSLAS  I",  Cnnootu 

Né,  967  ; doc  de  Pologne , 992;  prend  le  litre  de  roi,  ioas  ; f 1025. 

Êp.  1°  iY.t  fille  de  Ricdag,  margrave  de  Mianie;  répudiée;  — 2”  Judith , fille  de  licysa , doc  des  Hongrois  ; répudiée  ; 
3°  Conildc , fille  de  Dobremir;  — 4B  1008,  Oda , fille  d’Erkard  l,r,  margrave  de  Misnie;  répudiée; 

5*  Predtlata,  fille  do  Vladimir  le  Graud,  grand-duo  de  Russie. 


3 

VII*  MIFXZYSI.AS  K 

Duc  de  Pologne,  1025  ; abdique,  1032;  t 1037. 

Ep  Richistf , fille  d’Ezzon,  comte  palatin  du  Rhin;  répudiée.  (036; 
t 1063. 

I 


VIII*  CASIMIR  !•*,  le  Paciuqib 

Né,  1016  ; se  retire  en  France  vers  1037  ; rappelé  cl  proclame  duc  de  Pologne,  1051  ; 
■t  1058. 

Ép.  10**1,  .Varie,  fille  de  larosluf  I4*,  grand-duc  de  Russie  ; | !o87. 


l\*  ROI. esi. as  il,  le  Hardi 

Né  vers  1042  ; duc  de  Pologne,  io58  ; prend  le  titre  de  roi,  1077  ; ■}  1083. 

Ep.  1067,  VidUchiflata,  fille  de  Viiuschislav,  prince  de  Russie  ; f 1069. 


Mieczyrlas 
Né, 1069  ; r 1089. 

Ep.  1088,  Euduxie , fille  d’isiaslaf  l*r,  grand-duc  de  Russie;  1 1103. 


Ep* 


1 

XI*  BOI.BSI.AS  III 

Né,  1086;  duc  de  Pologne,  1102;  t 1138. 

1103,  Zbitlara,  fille  de  Michel  Sviat  polk,  grand-duc  de  ltus»ie;f  1 1 os  ; — 2»  1110,  AdehfJt,  fille  d’Henri  IV, 
empereur  d'Allemagne  ; — 3“  Salomée , fille  d'Henri,  comte  de  Beigen  ; f 114k. 


Ep. 


XII*  VLADISLAS  II 
Né,  1104  ; duc  de  Pologne,  1138  ; 
prend  le  litre  de  roi, 

1142; 

chassé  par  ses  frères,  1146  ; 1 1157  . 
Christine,  fille  de  Frédéric  le  Borgne,  duc 
de  Souabe. 


a 

XIII*  B01.ESI.AS  IX 

Né,  1127  ; duc  de  Mosavie  et  de  Cujavie,  1138;  de 
Pologne,  1146:  f 1173. 

Ep.  1*  1151,  Anastatie,  fille  de  Vladimir  II,  grand- 
duc  de  Russie  ; -f  1158; 

2*  1159,  Héline,  fille  de  Rostislaf  Volodaro- 
Yiisch,  prince  de  Tmulracan. 


Ltsao 

Né,  H58  ; duc  de 
Mozavie  et  de 
Cujavie  ; 

1 1085. 


r\i. 
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Grusvic;  élu  duo  de  Pologne,  842;  t 861. 


Pologne,  86!  ; t 882. 


Pologne,  892;  f 0i 3. 


de  Pologne,  913  ; f 964. 

Adélaïde 

£p.  Geyra,  duc  des  Hongrois. 

i 

Wladiboy  (ou  Blaormar'/ 
Duc  de  Bohême,  1002  ; 
t 1003. 

Gunhild 

£p.  Sucnon  l*r,  roi  de  Danemarck  ; 
t 1015. 

3 

BesriiiM, 

Duc  de  Moravie; 

chassé  par  son  frère,  1036;  rétabli  par 
l'empereur  Conrad  II,  1031; 

f 1032. 

3 

Regelinde 
Ep  1003,  Herman, 
margrave  de  Mis  nie, 
fila  d’Eckard  |«. 

Richitti 

Êp.  Bêla  I»,  roi  de  Hongrie  ; t 106*. 

X*  VI.AD1SLAS  I»,  Hermar 
Né,  1043  ; duc  de  Pologne,  iosi  ; f 1102. 

Ep.  1°  lo83,  Judith  , fille  de  Vraiislas  11,  duc  de 
Bohème;  t 1085; 

2*  1088,  Sophte,  fille  de  l’empereur  Henri  III,  et  veuve 
de  Salomon,  roi  de  Hongrie;  f sans  post. 

Swataica 
Ép.  1063,  Wratio- 
las  II , roi  de 
Bohême  ; 
t 1092. 

Zdicnicw 

Bâtard  ; se  révolte  contre  son  père,  1096  : 

exilé,  nos  ; f vers  me. 

2 

XIV  HIBCZYSt.AS  III,  le  Vieux 
Né,  1131;  duc  de  Gnesne  et  de  Kaliscb, 
1 1 38  ; de  Pologne,  1173  ; chassé , 1 177  ; 
rétabli,  11 99  ;t  1202. 

tp.  1°  1151,  Êudone.  fille  de  YUdimir, 
grand-duc  de  Russie  ; f avant  1153; 
2°  HS3,  Gertrude,  fille  de  Bala  III, 
l'Aveugle,1  roi  de  Hongrie;  f 1157J 
3 vers  1160,  Adélaïde,  nièce?  de 
l'empereur  Frédéric  l,r. 

(Voy.  tabl.  CXLI.*) 


2 

H tuai 

Né,  1132  ; duc  de 
Sendotnir  et  de 
Lublin,  1138; 
t 1167. 


3 

XV*  CASIMIR  H,  LE  JUSTE 
Né,  1138;  duc  de  Sendomir  et  de  Lublin, 
1167  ; de  Pologne,  1177; 
prend  le  titre  do  roi,  1177  ; 1 1194. 

£p.  1168,  Ilélène^üWt  de  Vsevolod,  bis  de 
Vladimir,  duc  de  Belcx. 

(Voy.  tabl.  CXLI.) 
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XIV*  MIECZYSLAS  III,  le  Vieux.  Ép.  1°  Eudoxie 

i 

Othon 

Né,  1156;  f peu  après  son  père. 

Ép.  N.,  princesse  de  Kali6cb. 


Vladislas 

Duc  de  Kali«cb,puis  de  Posnanio;  f 1239. 

Ep.  Hélène,  fille  de  Zvientopols,  duc  de  la  Poméranie  de  Danicic. 


PnZEMTSLAS  I" 

Né.  1221;  doc  de  r.nesrne  et  de  Posnanie,  1239;  -f  1257. 

Ep.  1245,  Élisabeth,  tille  de  Henri  le  Pieux,  duc  do  Brexlao;  ■)  1265. 


XIX*  PRZEMISLAS  II, 

Né,  1257  ; duc  de  Gnesme  et  de  Posnanie,  1257:  de  Kalîacb.  1279;  mi  de  Pologne,  après 
Ep.  1*  1273,  Luilgards  de  Mccklemboury,  fille  d* Henri  le  Pèlerin,  duc  de  Mecklembourfj; 


Élisabeth 
Née , 1 286  ; 

XX*  Ep.  1°  VEKCESLAS,  roi  do  Bohème  ; roi  de  Pologne, 


XV  CASIMIR  II,  LE  J Wï, 




xvi*  leszko  V,  le  Blanc 

NéTtra  1188  ; roi  de  Pologne,  1194;  abdique  en  faveur  de  M>eczynlas  111,  son  oncle,  1701;  reprend  le  pouroir,  1207;  f 1227. 
P.p.  1208,  Grxtmis/atea,  tille  de  IarosUf  II,  grand-duc  de  Russie;  1 1258. 


XVJI*  ROLF.SI.AS  V,  LE  Chaste  Adélaïde 

Né,  1219  ; roi  de  Pologne,  1227;  f 1279,  sans  poat.  £p.  Henri  Burwin,  duc  de 

Ep.  1239,  o.unégondtd*  Hongrie,  fillede  Bêla  IV.roi  de  Necklcmbourg. 

Hongrie;  1 1292. 


6a  loin  ce 
f 1268. 

Ép.  Coloman,  prince  de  Hon- 
grie, fils  d'André  II,  roi  de 
Hongrie. 


1 


2 


XVIII*  LFS7.KO  VI,  le  Noie 
Due  de  Sira  lie,  1268;  roi  de  Pologne,  1279; 
t 1269. 

Ep.  Gryphine , fils  du  Itoslislas,  prince 
de  Kalisch;  1 1291. 


XXI*  VLADISLAS  IV,  le  Nain 

Duc  do  Siradic  cl  de  Sendomir,  1289  ; de  Cracovie,  1305  ; de  Posnanie  et  de 
Kalisch,  13IO;roi  do  Pologne,  |320;  t 1 333. 

Ep.  lledwige , fillo  de  Boleslas,  duc  de  Posnanie  ; 1 1340. 


Elisabeth 

Régente  de  Pologne  ; f 1381. 

Ep.  1320,  Charles-Robert,  ou  Charobert,  roi  de  Hongrie. 


XXIII*  LOUIS  le  Grand 

Né,  1326;  mi  do  Hongrie,  1342;  de  Pologne,  I370J  + 1382. 

Ep.  1*  1346,  Marguerite,  fille  de  Charles  do  Lux.  mliourg,  duc  de  Moravie,  puiB  empereur  d'Allemagne; 

1 13S3.  sans  po*i.  ; ' 

2*  1363,  Elisabeth,  fille  d’Eiieunc,  ban  de  Bosnie;  i i3ift. 


2 

Marie 

Reine  de  Hongrie,  1382  ; f 1392. 

Ep.  1386,  Sigismond,  marquis  de  Brandebourg,  puis  empereur 
d’Allemagne;  reconnu  roi  de  Pologne,  1382  ; f 1437.  . 


2 

XXIV*  H EDWIGE 

Née,  1371;  reine  de  Pologne,  1382  ;f  1399. 

XXIV*  bis  Ep.  1386,  VLADISLAS  V,  Jacillon,  grand-duc 
de  Lithuanie,  puis  roi  de  Pologne.  (V.  labl.  CXLLI.) 
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MAISON  DE  PIAST  ( Suite ) 

de  Bêlez;  — 2*  Gertrude  de  Hongrie.  (V.  tabl.  CXL.) 


XVI’  bis  VI.ADISL4S  III,  aux  Jambes-Grêles  I.i  domilli 

W,  1163  ; duc  do  PolÿB»,  «n;  dépo.o,  1507;  *p  duc  do  Lorrain.; 

T 1231.  i 1907 

Êp  AT.,  fille  de  Jaromar  II,  prince  de  Rugen. 


Otton 

Entre  an  chapitre  de  Afagdebourg  ; f 1207  ? 


I-K  POHTHCMR 

un  interrègne  de  six  ans.  1285;  duc  de  Poméranie  orientale.  1285,  f 1285 
1 12^3 ? — 2°  1285,  fiichisae,  fille  de  Yaldemar  !•»  roi  de  Suède:  f 1335. 


t 1336. 

■ 300;  f 1305;  — 2*  1306,  Rodolphe,  doc  d'Autriche;  t 1307. 


et  Hélène  de  Delà.  (Y.  tabl.  CXL.) 


Conrad 

Duc  de  Cujarie:  t 1247. 
Ep.  Agathe  de  Russie. 


Casimib 


Doc  de  Gujarie;  f 1268. 

Êp.  l*Tera  1286,  Constance,  fille  de  Henri  le  Pieux,  duc  do  Brealau;  ■»  avant  1247. 

2*  N.,  fille  de  Sambor,  duc  de  Poméranie. 
! 


2 

Casimir  le  Blanc 
Duc  de  Gniewkow;  f 1294. 


Yladislas  (le  roi  Lancelot) 

Moine  à l'altbaye  de  Ctleaux,  1356  ; 
prétendant  au  trûne  de  Pologne,  1376,  1382;  + 1388. 


XXII»  CASIMIR  ni,  LE  Grand 
Né,  1310;  roi  de  Pologne,  1333  ; f 1370. 

Êp.  1°  1325,  Anne , fille  de  Gédimin,  grand-duc  de  Lithuanie;  -f  1339; 

2*  1341,  Adélaïde , fille  de  Henri  H,  landgrave  de  Hesse  ; répud..  i35fl;  f xere  1367  - 
3°  1357,  Ile  dirige,  fille  d’Henri  V,  duc  de  Glogau  ; f nre  1380. 


Élisabeth  ; f 137*. 

Ep.  1343,  Bogi^ias  IV,  duc  de  Poméranie. 


3 

Anne;  -f  vers  1426. 

Ep.  1“  Guillaume,  comte  de  Cilley  ; 1 1382  ; 
V>  Tera  1402,  Ulric,duc  de  Teck. 


Anne  de  CilleyH  2416. 

Êp.  1401,  Vladialas  V.Jagellon,  roi  de  Pologne.  (V.  tabl  CXLII.) 


Digitized  by  Google 


500 


HISTOIRE  DE 


, ROIS  DE  LA  MAISON  DE  LITHUANIE 

XXIV  bis  VLADISLAS  V,  Jagellon , fils 

Né,  1954  ; grand-duc  de  Lithuanie,  |382;  roi  de  Pologne, 
Êp.  I*  1386 , Edwige,  fille  de  Louis  le  Grand, 
2»  140! , «4 une,  fille  de  Guillaume, 
3"  14|7 , Elisabeth,  fille  d’Olton  de 
4*  1422,  Sophie , fille  d’André  Dir.i’.ricvisrh, 


4 

XXV*  VLADISLAS  VI  ( IV  comme  roi  de  Hongrie) 

Né,  |424;  roi  de  Pologne,  1 434  ; de  Hongrie,  1440;  1 1444, 
sans  alliance. 


VLADISLAS  U 


Né,  I486  ; roi  de  Bohême,  1 47 1 ; 

de  Hongrie,  t490;  t 1516. 
Ep.  i r»02,  Anne  de  Foii,  fille 
de  Gaston  de  Foix;f  1506. 
(V.  Bohême.) 


Hedwngt 
Née,  1457  ; 
t 1502. 

Êp.  1478, 
Georges 
le  Biche, 
duc 

de  Bavière- 
Landsbut. 


Casimir 
Né,  1458; 
i 1484; 
canonisé. 


XXVI*  JEAN-ALBERT 

Né,  1459;  roi  de  Pologne, 
1492; 

1 1501,  sans  alliance. 


XX VI U*  ALEXANDRE 
Né,  1461  ; grand-duc  de  Lithua- 
nie, 1492;  roi  de  Pologne,  I SOI  ; 
f 1506,  sans  postérité. 

Ep.  1494,  Hélène,  fille  d'Ivan 
Vasiii  IV,  grand-duc  de 
Russie;  f 1512. 


1 


2 


Hedu'igr 
Née.  1513; 
t 1573. 

Ep.  1535, 

Joa  Tum  H, 
électeur 

de  Brandebourg. 


XXXIll*  ANNE 


XXX*  SIG1SMOND  H,  ACGCSTC 


Née,  1515;  élue  reine  de  Pologne, 
1575; t 1596. 

XXXI*  bis  Ep.  1876,  ETIENNE- 
BATIIOUI  de  Sonilyo,  prince  de 
Transylvanie,  ne  1533;  élu  roi 
de  P«iogne,  1 575  ; t 1586,  saus 

postérité. 


Né,  1520;  grand-duc  de  Lithuanie,  1529  ; roi  de  Pologne.  1548  ; 
t 1572,  sans  postérité. 

Ep.  I*  15*3,  Élisabeth  d'Autriche, , fille  de  Ferdinand  l*r,  roi  de 
Hongrie  et  de  Bohême;  f 1548; 

2*  1547,  Barbe , fille  de  Georges  Itadziwil,  eastellan  de  Vilna, 
et  veuve  de  Stanislas  Gastold,  palatin  de  Trolti;  f i5sl  ; 

3*  1553,  Catherine  d'Autriche,  s>x>ur  do  sa  première  femme,  et 
veuve  de  François  de  Gonzague,  duc  de  Mantoue;  répudiée. 
1565;  f 1572- 


Jcv*.  bôurd , évêque  de  Wilna:  de  Posnanie,  1536. 


XXXI*  HENRI  dk  Valois  , fils 
Né,  1551,  duc  d’Anjou;  roi  de  Pologne,  1573; 
roi  do  France,  1574;  déclaré  déchu  de  ses  droits  au  trône  de  Pologne 
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d’Olgicrd,  grand-duc  de  Lithuanie. 

1386;  prétendant  au  trône  de  Hongrie,  1392;  f 1%34. 
roi  de  Pologne  ; t *399  (V.  labl.  CXLI)  ; 
comte  de  Ciller;  i 1416; 

Pilcza,  et  veuve  de  Vincent  Granowki  ; t 1*20  » 
prince  de  Mojaisk;  f 1461. 


4 

XXVI*  CASIMIR  IV 

Ne,  1427  ; grand-duc  de  Liihuanio,  1440;  élu  roi  de  Pologne,  1445  et  i440; 
t 1492. 

Êp.  1454,  Élisabeth,  fille  d'Albert  II,  empereur  d’Allemagne  ; f 1505. 


Élisabeth 
Êp.  Eric, 

duc  de  Poméranie. 


Sophie 


XXIX*  SIG1SM0ND  I*r  Frédéric 


Née,  1464; t 1512- 
Ep.  Frédéric,  mar- 
quis de  Rtande- 
bourg,  ü.s  d'Al- 
bert l'Achille, 
électeur  de  Bran- 
debourg. 

(V.  Prusse.) 


Né,  1467  ; grand-duc  de  Lithuanie  et  roi  de 
Pologne,  1506;  f 1548. 

Êp.  1*  1512,  Barbe , fille  d’Étienne  de 
Zapidya,  palatin  de  Traiikylvaoie,  comte 
de  Zipa;  t 1515: 

2°  i5l8,  Bonne,  tille  de  Jean-Galéas-Sforze, 
duc  de  Milan  ; f 1559. 


Né,  1468; 
évêque 
de  Cracovie 
et  cardinal , 
1488  ; 

archevêque 
de  (Inrane, 
1493;  t 1303. 


Élisabeth 

.dntie 

Barbe 

Née,  1472; 

Née,  1476; 

Née,  1478 

t 1517. 

t 1503. 

t 1634. 

Êp.  ISIS, 

Êp.  1590, 

Ép.  1596, 

Frédéric  II , 

BogislaaX, 

Georges 

ducdeLiegmtz. 

duc 

le  Barbu, 

de  Pomé- 

duc 

ranie. 

de  Saxe. 

2 

Sophie 


2 

Catherine 


2 

Élisabeth 


t 1375.  1 1583. 

Êp  1556,  Henri  le  Jeune,  duc  Êp.  1562,  Jean,  duc  de  Finlande,  fils  de  Cusiave 
de  Brunswick.  Wosa,  roi  de  Suède;  roi  de  Suède,  1568;  : 1592. 


t 1558. 

Ep.  1539,  Jean  de  Zapolia, 
roi  de  Hongrie. 


XXXUt’  S1GISMOND  111 
(V.  labl.  CXL1II.; 


d'Henri  II,  roi  de  France. 

quitte  la  Pologne  pour  retourner  en  France,  t574; 
par  la  diète  de  Steozice,  1575;  t 1589.  (Voy.  labl.  LXIV  ) 
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XXXIII*  roi.  SIGISMOND  III,  fils  de  Jean  III,  roi 

Né,  1568;  roi  de  Polofne,  1587; 
Êp.  |*  1592,  Anne.  Hile  de  Charles 
2*  1605,  Constance,  sœur 


I 

XXXIV*  VLADISLAS  VII 
Né,  1595  ; grand-duc  de  Russie,  1610  ; 
roi  de  Pologne,  1632; 

1 1648,  sans  postérité  légitimé. 

Êu.  i®  1637,  Cécile-Rénée  d'Autriche , 
fille  de  Ferdinand  II,  empereur  d'Allemagne; 
née, 1611; f 1644  ; 

2®  1646,  Marie-Louise , 
fille  de  Charles  Ier  de  Gonzague, 
duc  de  Ne»er>  et  de  Mantouo  ; 
raariee  en  seconde;)  noces  (1640) 
à Jean-Casimir,  roi  de  Pologne,  son  beau-frère. 
(V.  d -contre.) 


CONSTANTIN 

Bâtard  ; comte  de  Vaano;  ne,  i62S  ; 
t 1698. 


XXXVI®  MICHEL  (Thomas- 
Fils  do  Jérémie  Wiecuowioclü  ot  descendanl 
né,  1638;  roi  de 

£p  1670,  Êléonort- Marie  t fille  de  Ferdinand  IB,  empereur  d'Allemagne; 


XXXVII*  JEAN  SOBIESKI , fils  de 

Né,  1629;  grand  maréchal  de  la  Fol»gne; 
Bp.  1665,  Marie-Casimire-Louùe , fille  d'Henri  de  la  Grange, 
prince  de  Zutnoysk»,  palatin 


jACQDts-Loais  Sobiesxj 

Né,  1667  ; candidat  au  trône  de  Pologne,  1696;  1 1737. 

£p.  1691,  Hedwige-Êlisabeth-Amélie , fille  de  Philippe-Guillaume, 
électeur  palatin;  1 t722. 


Thèrèse-Cunegonde  Sobieska 
Née,  1676;  1 1730. 

Ep.  1694,  Maximilien-Emmanuel, 
électeur  de  Bavière. 


Marie- Charlotte  Sobieska 
Née,  1697  ;t  1740. 

£p.  1724,  Charles-Godefroy 
de  la  Tour  d'Auvergne, 
prince  de  Bouillon; 
f 1792. 


Marie -Clémentine  Sobieska 
Née,  1702;  f 1735. 

£p.  1719.  Jacques  Stuart, 
prétendant  u Angleterre;  t 1766. 
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WASA  ET  DE  SOBIESKI 

de  Suède,  et  de  Catherine  de  Pologne.  (V.  tabl.  CLXII.) 

roi  de  Suide,  1593  - 1604  ; 3 1633. 
archiduc  d’Autriche;  née , 1S7S;  f 1598  ; 
d’Anne;  née,  1589;  f 1631. 


2 

XXXV*  JEAN-CASIMIR 
Né,  1609;  jésuite,  puis  cardinal; 
roi  de  Pologne,  16*8; 
abdique  et  so  retire  en  Prance.  1668; 

+ 1672,  sans  postérité. 

Êp.  I*  1649,  Marie-Louise  de  Qonzog ue, 
veuve  de  Vladislas  VU 
(t.  ci-contre;; 

-f  1667; 

2*  1672 , Françoise  Mignot , 
veuve  du  maréchal  de  l'Hépital; 
i 1711. 


2 

2 

2 

Jean-Albert 

Cbarlcs- 

Anne -Catherin* 

Né,  1612; 

kerdinaxd 

Constance 

évôque 

Né, 1613; 

Née,  1619;  t 1651 

de  Ci  acovto  • 

évéque 

Ep.  1646, 

et 

de  hreslau, 

Philippe  Guillaume. 

cardinal; 

1623; 

comte  palatin 

t 1634. 

1 165S. 

de  Neubourg  ; 
depuis  électeur 

KOKÏBtT-WlCCMOWIECai) 
d’Olgierd,  grand-duc  de  Lithuanie; 

Pologue,  1669;  f 1673. 

mariée  en  secondes  noces  (1678)  à Charles  Y,  duc  de  Lorraine. 


Jacques,  castellan  de  Cracovie. 

roi  do  Pologne,  1674;  t 1696. 

nnrquis  d’Arquicn,  et  veuve  de  Jacques  Radriwil, 

de  Sandomir;  t 1716. 


ALEXAMDftC-Benoti-Sianialas  Sobiesii 
Né,  1677;  capucin; 
t 1714. 


CoT'STANTiN-Vladiala*' 
Charles-Philippe  So  ni  usai 
Né,  1680; 1 1726. 

Êp.  1a  comtesse  de  We&Bôly. 
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XXXVIII*  roi:  AUGUSTE  II  ou  Frédéric-Auguste  I" 

Fils  de  Jean-Georges  III,  électeur  de  Saxe  ; 
né,  1670  ; électeur  de  Saxe,  1694  ; roi  de  Pologne,  1607  ; déposé,  1704  ; 
rétabli,  1709  ; + 1733. 

Ép.  1670,  Chrietine-Eberhardine,  fille  de  Christian-Ernest,  margrave  de  Brandebourg-Bayreuth  ; f 1727- 


XXXIX»  AUGUSTE  III  OU  FRÉDÉRIC-AUGUSTE  II 
né,  1696;  électeur  de  Saxe  et  roi  de  Pologne,  1733; 
t 1763. 

Ép.  1719,  Martt-Josèphe  f Autriche,  fille  de  Joseph  I»r,  empereur  d'Allemagne; 

t 1757. 


Frédéric- Christian -Léopold 
Électeur  de  Saxe,  1763; 
t 1763. 

Ép.  1747,  Marie-Antoinette  de  Baviirt  ; 
fille  de  Charles  VII , 

empereur  d'Allemagne;  née,  1724;  t 1780. 


Autres  enfants. 
(V.  Saxe. 


Frédéric-Auguste  iii 
Né,  1730  ; 

Électeur,  puis  roi  de  Saxe; 
grana-duc  de  Varsovie, 
1807-1813;  f 1827. 

Ép.  1769,  Marie-Amélie , fille  de  Frédéric, 
prince  palatin  de  Deux-Ponts  ; 
née,  1752;  + 1828. 

I 


Marie-Auguste- Antoinette 

Née,  1712  ; f 186S. 


Casimir 

Né,  1721  ; 
grand 

chambellau 

de 

Pologne, 

1744; 

prince  polonais, 
1764; 

+ 1800. 

Ép.  1751, 
Appoline, 
fille 
de 

Basile 
Ustrzycki, 
castel  lan 
de 

Przimilas  ; 
née,  1736. 


François- 

Joseph 

Ne.  1724; 
chanoine 
de 

Cncovie. 


STANISLAS  Confiante 


Né,  1754;  Née,  1769. 

lieutenant  Ép. 

général  Louis  Simoun - 

de  Tjrskiewlcz. 

l'armée  grand  trésorier 

de  de 

Pologne.  Lithuanie. 


CXL1V 


Digitized  by  Google 


POLOGNE.  5'  TABLEAU 


5G5 
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XXXVIII*  bis  STANISLAS  LECZINSKI 

Fils  de  Raphaël  Lecrinski,  palatin  de  Rassie  ; 
né,  1677;  palatin  de  Posnanie,  169»;  élu  roi  de  Pologne,  1704; 
chassé,  1709;  réélu,  1733  ; abdique,  1730;  duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  17)7  ; 
f 1760. 

£p.  1691,  Catherine  de  Bnin  Opalimkn,  fille  de  Henri  Opalinski,  castellan  de  Posnanie  « 

7 1747. 


MarU-  Charlotte  -Sophie- Félicite- Leczymka 
Née,  170);  reine  de  France  ; 7 1768. 

Êp.  1725,  Louis  XV,  roi  de  France.  (V.  France.) 


STANISLAS  CIOLECK 

Comte  de  Poniatowski,  général  au  service  de  la  Suède  ; 
né,  1078;  grand  maître  de  l'artillerie  de  Pologne,  1707; 
grand  trésorier  de  la  couronne  de  Pologne,  1724;  palatin  de  Ma&ovie,  1731; 
t 1762. 

Ép.  1820,  Constance  Csartoriska,  fille  de  Casimir,  prince  Czartoriski  ; 
née,  1700  ; f 1759. 


Alexandre 

Lotme- 

.Ifarie 

habeUe 

XL»  STANISLAS-AUGUSTE 

ANDfté 

MICHEL 

Ne.  1720; 
aide  de  camp 

Née,  1730; 

Comte 

Né,  1734; 

Né,  1736; 

Née,  1728; 

7 1806. 

Poniatowski  ; 

staroste 

grand  secrétaire 

du 

t 1809. 

t. p.  IH8, 

né,  i732; 
grand  ^anetier 

de 

de  la 

duc 

«p. 

Jean-Clement 

Polengen  ; 

couronne, 

Charles 

Ziunoiski, 

Branicki  ; 

général 

1768  ; 

de 

palatin 

grand  général 

Lithuanie  ; 

au  service 

évéque 

Lorraine; 

de 

de  la 

roi  de  Pologne. 

d'Autriche; 

de 

7 1744. 

Podolie  ; 

couronne; 

1764; 

prince  dTCmpire, 

Plock . 

7 1791. 

t 1771. 

abdique, 

1795; 

se  retire  en  Russie, 
1797; 

7 1798, 
sans  alliance. 

1756; 
t 1795. 
Êp.  1761, 
Thérète 
fille 

do  comte 
de  Kinsky; 
née,  1740; 
t 1806. 

1 

1773; 

archevêque 

de 

Gnesne 

et 

primat, 
1784; 
t 1794. 

JOSEPH-ÀNT  OIX  E-PONUTO  WSK  l 
Né,  1702; 

général  au  service  de  Pologne 
et  de  Russie; 
ministre  de  la  guerre 
du  duché 
de 

Varsovie, 

1807; 

général  en  chef, 

1809: 

passe  au  service  de  !a  France 
1813; 

7 1813. 


Marie - Thériee- 
Antoinette- 
Joséphine 


Née,  1704. 
Ép.  Vincent, 
comte 

Gyskocwicx, 

grand 

référendaire 

de 

Lithuanie. 
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ftp.  dsa,  princesse 


SlGÜKG-RlXC 

Roi  a*Upstl.  TIT  ; de  Dsnemsrck,  754  ; t 774. 
ftp.  Alfhid , fille  de  Gsodalf,  rot  d'AlÂtem. 


K AGI  AU  LODSROK 
Roi  dUpnl,  779  ; t 794. 

ftp.  I*  1\ora  BorgarMorl,  fille  de  Hérsud.  rvl  d'Ostrogolhie  ; 

9*  Atloÿ  (ou  Kraka) , fille  de  Sigurg  Pofaishans,  roi  des  Hans. 


1 1 2 
Eric  Olufa  RiCum  I",  Côte  or  Ff.r 

Êp.  Steinsr,  seigneur  Roi  d'Upsal , 794  ; f 902. 

anglais. 


Eure  II 

Roi  d'Ups&l.  902;  t 904. 


BiCrx  11 

( Wigarfskuug)  % 
Roi  dHJpsal,  904;  f 944. 


Thora 

ftp.  Gonn  Harse,  seigneur 
suédois. 


Éric  IV 

Roi  d’UpssI,  833. 


Emrxn  I" 

Roi  d’Upsal  ; f 849. 

I 


ÉRIC  V,  LA  Giioükttv 
Roi  d’Upsal,  849; 
t 874. 

! 


BiOrm  IV,  le  Vieux 
Roi  d’UpssI,  874;  f924. 


OlAft  H 

Roi  d’OpssI,  953;  t 984. 

ftp.  1ngeburg$,  fille  de  Thrsnder,  duc  de  Suis,  en  Norvège. 


BiBmi  le  Port  ou  ümitflu 
Né,  958;  + 984. 

Cp.  Phyra,  fille  de  llarald  ftlsstsnd,  roi  de  Dsnemarck. 


Tkoeecl  SprarflCcg 

ftp.  S.t  fille  de  Skoglar  Tosie,  seigneur  suédois. 


Oirith 

ftp.  llarald  Blaa'&nd,  roi  de  Danemarck. 


Holmfrid 

Êp.  Suénon,  duc  de  Norvège. 


Le  comie  Ils 

ftp.  Ettriih , fille  de  Soénon  t»r,  roi  de  Dsnemarck. 


GunAi/J 

ftp.  Anund  Jacques,  roi  de  Suède. 
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DE  LOGBROG- SIGURDSON 

la  Riche;  roi  d’Upsal,  670;  t 717. 

de  Norvège. 


2 

IrVAR.  SASS  06 
Dévaste  l’Angleterre. 

2 

Romgvalü 

2 

iTVITSERR 

Roi  de  Vandalie 
(Mecltlembourg 
et  Poméranie  actuels). 

2 

SlCüRD,  OBlL  DI  SERPENT 
Roi  en  Danomarck. 

Rr.riL 

Uni  «t'ITr.oal  BAT  4-  « 1 k 

A SL  El  K 

Éric  III 
Roi  d’Upsal,  814 
t 833. 


BiGr*  111 

Roi  d'Upsal. 


Olaüs  ou  Olof 
Roi  d’Upsal  ; t 679. 


Rtso 

Roi  d’Upsal,  879;  t 937. 
Êp.  iV.,  veuve  de  BiCrn  IV. 


Estent»  JT,  le  Mauvais 
Roi  d’Upsal,  937  ; 
t 957. 


2 

Éric  VI,  le  Victorieux 
Roi  d’Upsal,  964;  + 994. 

Ep.  1°  Ingeburge , fille  de  Hérald  HaarfHcer,  roi  de  Norvège;  — 2*  978,  Sigrid (l'impérieuse),  fille  de  Skoglar-Toste,  seigneur 
suédois;  ïépuri.;--3u  Audur,  fille  de  llaquin  H,Sigurdeon;  rcgeniô  après  la  mort  d'&ricVI. 


I*r  roi  de  Suède.  OI.AUS  III,  Skotiomwc  (le  roi  an  giron) 

Né,  984;  roi  d’Upsal.  994  ; prend  le  premier  le  titre  de  roi  de  Suède,  1001  ; f 1026. 

F.p.  t"  Edla  de  Mecklembourg  ; — 2«  Ealrid , fille  de  Micislas,  prince  des  Slaves  obotriies. 


I 

111*  EMUND  III,  LE  VIEUX 
Roi  de  Suède,  1051  ; + 1056; 

le  dernier  de»  Lodbrogs. 
Ep.  Astnd,  fille  de  Mal  fin, 
seigneur  de 

Ralogalande  (Norvège). 


Guda  (on  Gytha) 

Ep.  Suénon  Esiriihson,  roi  de 
Dancrnarck. 


2 

. Aalrid 
Ep.  Olof  11  (le  Gros), 
roi  de  Norvège. 


Il*  ANUNI)  (Jacques) 

Roi  de  Suède,  1026*,  1 10S2. 
Ep.  GunAiM,  fille 
de  Soénon, 
duc  de  Norvège. 


Ep. 


2 

IVGERID 

Jaroslav  Vladimir  9- 
vilsch, 

grand-duc  de  Russie. 


Une  Fille 

Ep.  Steokili,  roi  de  Suède. 


Anne  Iarotlatovna 
Êp.  1051,  Henri  !«*,  roi  de  France. 
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SKOGLAR 

Seigneur  suédois  et  pirate  célèbre: 


V ÉRIC  Vil 

Roi  avec  fi  rie  VIII.  1005;  f 1057. 


Uur,  doc  de  Suède  sous  Éric  le  Victorieux. 


V*  bn  ÉRIC  VIII 
Roi  arec  Éric  VII,  1065; 
t 1057. 


Ragwald 

Duc  de  Suède  sous  OlaQs  III;  disgracié;  se  réfugie  en  Russie, 
fip.  !•  Ingeburge,  sœur  d Olof  I",  Truygweson,  roi  de  Norwège  ; 
2*'  .Isfrid,  fille  de  Malfin,  seigneur  d’Halogaland, 
en  Norwège. 


VI*  HAQUIN,  LE  ROUX 
Roi,  1067  ; ! 1079. 

fip  RagnfuU,  fille  de  Magnus  le  Bon,  roi  de  Nor- 
wège. 


Olal-s  Naskonlng 
Donné  à tort  comme  fils  de  Stenkill. 


Ulf 

Duc  de  Suède. 


I 

ÉLir 

Duc  de  Suède. 


VII*  INGE  I** 

LE  BON,  ANUND  OU  INGEIIUND 

Roi,  1080;  -t  H12. 

Ép.  1°  J/o,  sœur  de  Suénon  le  Sacrificateur 
(V.  tabl.  CXLVII)  : 

2°  Ste  Ragnhild  ; — 3*  Ilélhte. 


Raowau»  KNAPnoi.DE 
Élu  roi  parles  provinces  du  Nord,  1129  f 
7 1130. 

(N’est  pas  compté  au  nombre  des  rois  de 
Suède.) 


3 

Raowald 
t av.  iii2. 


Jngerde 

fip.  1°  Henri  skatelïr  le  Boiteux, 
prince  danois  ; 

2*  Harald  IV.  Gylle,  roi  de  Norwège; 
3*  Ottar  Birting; 

4“  IfvarSneys; 

S"  Ame  de  Stodreim. 


Marquent» 

(la  Pacificatrice) 
t vers  H30. 
fip.l°MasnusIII, 
roi  de  Norwèee; 
t 1103; 

2*  Nicolas,  roi  de 
Danemarck  ; 
t 1 I 34. 


I 

MAGNUS  HENRICSON 
Usurpe  le  trône,  ittfO;  t MOI. 
fip.  Brigitte , sa  sœur  utérine. 
(V.  ci-contre.) 

(N'est  pas  compté  aa  nombre  des 
rois  de  Suède.) 


I 

BuniSLEP  ou  Bonis 
Compétiteur  de  Canut  au  trône  de 
Gothie,  1157;  1 1169. 


CXI.VI 


Digitized  by  Google 


SUEDE.  2e  tableau 


569 


DYNASTIE  DE  STENKILL 

TOSTE 

vivait  sons  Éric  ïe  victorieux. 


Sigrid  (l'impérieuse) 

Êp.  (•  Éric  le  Victorieux,  roi  de  Suède;  t 994  ; 
2*  Suénon  !•%  roi  de  Danemarck;  + 1014. 


1 

IV*  STE  NK  (L  III 

Duc  de  Suède  sous  Emu  ml  le  Yiei  x ; roi.  1056;  f (066. 
Êp.  N.,  fille  d’Anund  Jacques,  roi  de  Suède. 


VII*  bis  HALSTAN 
Roi  avec  son  frère,  1080;  f (090. 


3 

Catherine 
Êp.  BiGrn  (Cète- 
de-Fer),  prince 
danois. 


VIII*  PHILIPPE 
Roi  de  Suède,  (112;  1 (1(8. 

Ép.  Ingerd , fille  de  Herald  le  Sévère,  roi  de 
Norvège,  et  veuve  d'Olofl**, 
roi  de  Danemarck 


IX*  INGE  II 
le  Débonnaire 

Roiavec  son  frère. (112  ; règne  seul,  1(18;  1 1(29 
Ép.  Ragnhild,  fille  de  Halstan  Tolkeson;  se  fait  reli- 
gieuse ; abbesse  de  Wreta  ; canonisée. 


2 

MAGNL'S 

Elu  roi  de  Westrogothic,  1130;  f 1134. 
(N’est  pas  compté  au  nombr 
des  rois  de  Suède.) 


Raovalo  Brigitte  Nicolas 

Duc  de  Suède  sous  Magnus.  Êp.  1"  Charles  Sunesson,  duc  de  Suède  Évêque  d'Opslo  (Norvège). 

sousSverker; 

2*  Magnus  Henricson,  son  frère  utérin; 

3®  Birga  Brosa.  duc  de  Suède. 
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N. 


Sctxon  0®  Sacrificateur^ 

Alu  par  lea  paysans,  irai;  opposéklnge  I".  son  beau-frère;  t 1083. 
(Ne  doit  pas  être  compté  au  nombre  des  rois  de  Suède.) 


ÊatC  AERSALl.  ou  Kol  (Kornrick) 

Roi  d'Ostrogothie  et  de  Stnolandie;  se  fait  chrétien  sur  la  fin  de  son  règne; 
reçoit,  au  baptême,  le  nom  de  Charles. 


X»  roi.  5VERKER  I" 

Roi  d’Ostrogothie  à la  mort  de  son  père;  roi  de  Suède,  1129;  t 1 155. 

Ep.  i«  ülfhildê , fille  de  Haquin  Flnsson  (de  Norwège),  femme  séparée  de  Nicolas,  roi  de  Norwège; 
2*  liiehisse , fille  de  BoUsIos  111,  duc  de  Pologne,  et  veuve  de  Magnus  Nilason  (de  Danemarck). 


I 


2 


XII-  CHARLES  VII 1 


Kol 


Roi  de  Gothie,  1151  ; do  Suède,  1 161  ; f 1188.  Proclamé  roi, 

Êp.  Christine , fille  de  Stig  Hvitailder,  seigneur  ,1®8' 

de  Scanie,  nièce  de  Waldemar  Iar, 
roi  de  Danemarck. 


XIV»  SVBRKRR  U Sophie 

Roi,  H99;  i 1210.  Ep.  Henri  Burewin,  prince 

Ép.  l»  Bénédicte  Fhcide,  fille  d’El  be  Sunesson.  seigneur  danois  \ ***  Mcclt'cmbourB- 

2*  Ingrid , fille  de  Birger  I»»,  duc  de  Suède. 


1 

thl-rs 


I 

Hélène 


Renonce  à ses  droits  au  trône. 


Ep.  Sune  Folkeason. 


Jean 

(Tige  des  Hick  [de  Suède],  famille  éteinte  dans  le  quatorxième  siècle.) 


i.  Cbarles  VU  devraitôtre  nommé  Charles  l*r,  les  six  premiers  rois  de  ce  nom  ayant  été  imaginés  par  Jean 
Magnus,  dernier  archevêque  catholique  d’Upsal  et  n’ayant  jamais  existé;  mais  cette  erreur  doit  être 
conservée  pour  ne  pas  déranger  l'ordre  reçu. 
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DE  SVERKER 


JW 

Ê p.  Inge  I". 

(V.  tabl.  CXI.VI.) 


Cir  G alla 


Cécile 

Êp. Iwar  Bonde, 
seigneur  suédois-, 
vivait,  vers  1120. 
iVoy.  tabl.  CXLV1II.) 


2 

Scxosnt 

Ulfhitd 

Ê p.  Folke,  II»  du  nom, 
duc  de  Suède. 


Sophie 


t 1198. 


Êp.  M57  , Waldemaf  I", 
roi  de  Danenthrck  ; 
t 1181. 


1 

Ingrid 

Abbesse  de  Vffta. 


2 

XVI*  JEAN  I*%  LE  DÉBONNAIRE 

Roi,  1218;  le  dernier  des  Sverkers;  t 1222, 
sans  postérité. 


Beat 

(Tige  des  Hlck  (de  Scanie  et  de  Dsnemarck),  famille  éteinte  au  milieu  du  seizième  siècle.) 
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THORD 

» Seigneur  de  plusieurs 

rivait 


Ivar 

Seigneur  suédois  : 
Ép.  Cécile,  fille  de  Suénon  le  Sacrificateur. 


XI*  roi.  ÉRIC  IX. 
Nommé  aaccesseur  au  trône.  il 52  , 
Ép.  f/irijfine,  fille  de  BiCrn  (Côte  de  1er), 


XIII*  CANUT,  Ericso* 
Roi,  1168;  f 1199. 

Ép.  /tara,  fille  de  Benoit 
Sny fiel,  dur  de  Suède. 


Trois  princes 
t 1205. 

XV*  ÉRIC  X,  i/Étique 
Roi,  I2i0;f  12(6 

Ep.  1210,  Richisse,  fille  de  Waldwnar  I*r, 
roi  de  Danemarck;  f 1218. 

Hélène 

Ep.  Holmgeir  le  jeune, 
pelit  lils  de  Canut, 
duc  de  Suède. 

Hélène 

l‘.p  r Canut  le  long,  compétiteur 
d'Eric  X!  au  trère  de  Suède  ; 

2°  Philippe  l*ar>son  de  Runhy. 

Ingebvrge 
t 1256. 

Ép.  1236,  Birger  II,  doc  de  Suède;  descendant  de  Folke  I**,  doc  de 
Suède  sous  Inge  l*r,  Philippe  et  Inge  II,  et  qui  a donné  son  nom  à sa 
race;  né  vers  1210  ; régent  du  royaume  pendant  la  minorité  de  Walde- 
mar  1**;  f 1266. 

1 

1 1 
XVIII*  WAI.DEMAR  XIX*  MAC.NUS  I*' 

Premier  roi  de  la  dynastie  des  Folkungiens.  Ladülos 

Né,  1237  ; roi,  1250;  détrôné,  1275;  renonce  au  titre  (Voy.  labl.  CXUX  ) 

de  roi,  1278;  f 1293. 

f p.  I*  1263,  Sophie,  fille  d’Eric  VI,  roi  de  Danemarck  ; 
répudiée,  1278;  fl286; 

2*  Christine;  répudiée;  + 1292; 

3“  Catherine; 
k°  Lueradis. 


1 

Eric 

Né,  1272;  grand  aumônier 
du  roi  de  Norwège. 
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LT  DE  CELLE  DES  FOLKUNGIENS 

BONDE 

terres  en  Suède; 
vers  1090. 


Bonde 

vivait  vers  1120. 


(V.  tabl.  CXLVUO 


SAINT  £MC 

roi,  1155;  + HOl  ; canonisé, 
prince  danois.  (V.  labl.  CLV11I.) 


Marguerite 
t 1212. 

Ep.  11*5,  Sverrer, 
roi  de  Norvrège;  7 1202. 


Catherin* 

Ep.  Nicolas  Blaka  Simunsson,  sénateur 
do  Norvège. 

(Tige  de  la  famille  do  Lama.) 


Siyrid  Chritline 

Ep.  Canut,  duc  de  Suède,  Ep.  Ie  Haquiu  Galin,  duc  de  Norvège; 

Ois  de  Birgcr  l»r,  2*Eskil,  sénateur  et  juge  provincial  d’Ostrogotlue  ; fils  de  Mjgi.us 

duc  de  Suède.  JJinuiskiôld,  gouverneur  d’Ostrogothie. 


Marguerite 

Ep  Nicolas  Sixtentson  de  T<>ffia,  sénateur  de  Sudèe. 
(Tige  des  (amitiés  de  Sparre  et  d’Oxenalierna. ) 
(Yoy.  tabl.  CL.) 


XVII*  ÊP.IC  XI,  L8  Bègue  et  le  Boiteux 
Né  posthume,  1210;  roi,  1222;  chassé.  1229;  rétabli, 
12X4;  1 1250,  sans  postérité. 

Ep.  1244,  Catherine,  fille  de  Sune,  duc  de  Suède;  1 1251. 


1 

H ichttse 

Ep.  Haquiu,  Ilia  de  Uaqtno  Y, 
roi  de  Norvège;  ? i2$î. 


2 

Eaïc 

Duc  de  Smol&nde,  1200; 


+ 1277. 


1 

BmotT 

Né,  1256;  duc  de  Finlande,  1266;  évêque 
de  LlnkOping,  1286  ;t  1291. 
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XIX*  roi.  MAGNUS  I",  Ladulos  , üls  de 

Né,  1240  ; duc  de  Sudermauie, 
Ep.  1276,  Utdioige,  femme  de  Gerliard  I**, 


XX*  BIRGER 


Ente 


Waldemar 


Né,  1280  ; roi,  1290  ; dépoté, 

1319  ; t 1321. 

Êp.  1297,  Marthe  ou  Marguerite,  fille  d'Eric 
Glipping,  roi  deDancmarck  , 1 134t. 


Maux  ta 


Eiuc 


Né,  1300  ; prince 
royal,  1303  ; 
t 1320. 


Archidiacre 
dU|isilt  1310; 
i jeune- 


I>uc  de  Sudormanie; 

1 1315. 

Ep.  |J12,  Ingeburge,  fille 
de  H-iquin  VI,  roi  de 
Norvège. 


Duc  de  Finlande;  f 1318. 

Ep.  1*  Chrittine,  fille  de  Torqnel  Canulsou. 
régent  et  grand  connétable  de  Suède  ; 
repud  . ISOS  ; 

2*  1312,  Ingeburge,  fille  d'Eric  II,  roi  de 
Norvège. 


XXI*  MAGNUS  II , Suer 

Né,  1316;  roi  de  Suède  et  de  Norvège,  1339  ; dépoté,  1363; 
+ 1374. 


Êp.  1313.  Ep.  1336,  Blanche , fille  de  Jcad,  comte  de  Namur;  1 1363. 

Evphémte, 
fille  de  Witilüf, 
prince  de  Itugen. 


XXI*  bit  ERIC  XII 


XXIV*  ter  HA  QU  EN  11 


Ata 


Né,  1337  ; prince  royal,  1343;  roi  avec  son  père, 
1344-1350;  t 1359. 

Ep.  1336,  Üêatrir , fille  de  Louis,  margrave 
de  Brandebourg;  t 1359. 


Né,  1338  ; prince  royal  de  Norvège, 
1 343;  roi  de  Norvège,  1350;  de  Suède, 
( 362  ; dépoté  comme  roi  de  Suède, 
1363;  i 1380. 

Ep.  1*  Élttab  ih,  fille  de  Géihardlc 
Grand,  comte  de  Hulstcin  ;ec  fait  re- 
ligieuse ; 

2*  1363,  Marguerite,  fille  de  Walde- 
tuar  IV,  roi  de  Dancmarck. 


Êp.  Haquin-Lams, 
sénateur. 


OlaG»  V,  roi  de  lianeivarck 
et  de  Norvège; 

1 1387. 


I 

Eric 

t 1397. 

Ep.  Sophie,  fille  de  Bogiaiaa,  duc  de  Poméranie. 


Richarde 

Ep.  Jean,  margrave  de  l.uaaot. 
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Birger  II,  duc  de  Suède  (voy.  tabl.  GXLVIII). 

1254;  ni,  1275;  1 1222. 
comie  de  Molsiein;t  «230. 


lugebttrgt 

Ép.  Éric  VIII  (Menred),  rot  de  Dancmarck. 


Rixa 

Ép.  Primular  II,  roi  de  Pologne. 


Euphémii 

11360. 

Ép.  1336,  Albert  1OT,  duc  de  Meckleaibourg;  1 1 380. 


XXU* ALDEHT 

Prince  de  llccklembourg;  roi,  1383;  détrôné, 

1389  ; t 1112. 

£p.  1°  1383,  Richard*,  fille  d'Othon,  comte  de  Ropia; 
t 1380; 

2*  1396,  HéUni,  fille  de  Magnas  Torqu&lus, 

duc  de  Brunswick;  t 1433. 


Albert  IV 

Doc  de  Meck'embourg  ; f im. 

Bp.  Marguerite,  fille  de  Frédéric  l**, 
électeur  de  Brandebourg. 


Ingetmrge 

Ép.  1°  Louis  le  Romain,  électeur  de  Brandebourg; 
2°  Henri  11,  de  Fer,  comte  de  Uolatcin. 


2 

Gêrhard  VI 

Duc  de  Slcawig,  comte  de  Holatein  ; t 1404. 

Ép.  Catherin* , fille  de  MagouaTorqaatns,ducde  Brunswick. 

Adolphe  Vlll 

Htdwige 

Duc  de  Sleswig, 

Ép.  1*  Baltbazar,  prince  do 

comte  de  llnUiein; 

Gtislrow  ; 

t 14j9. 

2*  1424,  Thierry  le  Fortuné, 
comte  d’Oldenbourg; 
t 1|40. 

2 

XXVII*  CHRISTIAN  !•» 

(Voy.  tabl.  CL.) 
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ElUC  Vil,  roi  de  Danemarck  ; f 1286. 


Crristopde  II,  rui  de  Danemarck  ; 1 1334. 


Ualdemar  IV,  roi  de  Danemarck  ; f 1373. 


I 


I A CEBIT»  CE 
1 1400. 

I p.  Henri  I** , comte  de 
Mccklembourg  ; f 1388. 

Marie 

Kji.  Wraiislatt  VII,  duc  de 
Poméramie;  f 1392. 


XXIII*  MARGUERITE 
La  Sériramis  dc  Nord 

Née,  1352;  reine  de  Danemarck  et  de  Norvège,  1387  ; do 
Suède,  1389;  reiue‘ des  trois  royaumes  du  Nord  en  vertu 
de  l'union  de  Calmar,  1397  ; f 1412. 

Ep.  1363,  Haquin  II,  roi  de  Norvège  et  de  Suède. 

(V.  i&bi.  CXLIX.) 


Olaüs  V,  roi  de  Danemarck  ;f  1387. 
(V.  UDI.  CXLIX.) 


xxiv*  Eric  xui,  le  Poméranie* 

Ne,  1382  ; roi  des  trois  royaumes,  avac  Marguerite,  sa  tente, 
1327-1412  ; règne  seul,  1412  *,  dépose  pur  les  Danois  et  les 
Suédois,  1 439  ; -f  1449. 

i 9.  1406,  Philippine,  fille  de  Henri  IV,  roi  d’Angleterre  ; 
* 1430. 


XXV*  CHRISTOPHE,  le  Bavarois 
Roi  de  Dauemarck,  1440;  de  Suède,  1441;  t 1448. 

Ep.  1*45,  Vorolhte , fille  de  Jean  (l'Alchimiste),  électeur  de  Brandebourg. 


IU  chute 

Ép.  Nicolas  de  Wcrie, 
prince  de  Mecklembourg. 

! 

Sophie  ; + 1340. 

Ép.  Gérard  le  Grand, 
comle  de  Holateiu. 


Henri  11,  de  Fer 
Comte  de  Huisiein  ; f 1404. 


Gérard  VI 
Duc  de  Slcsvig, 
comte  de  Uolstein  ; t i4o4. 

I 


Adolphe  VIII  üediciye 
DucdeSleswig;  Ep.  Thierry 


Sophie 
t 1426. 

Ep.  Jean  de  Bavière,  comte 
palatin  du  Rhin  ; 
t 1443. 

I 


t 1459. 


le  Fortuné, 
comte 

d’Oldenbourg; 
1 1440 

t 


XX Vil*  CHRISTIAN  I" 

Né,  1426;  roi  de  Dauemarck, 
1448*,  de  Norvège,  1449  ; 
de  Suède,  I4i6;  détrôné, 
1463  ;t  1483. 

(Tige  des  rois  de  Danemarck 
de  la  maison  d'Oldenbourg.) 

J 


XXIX*  JEAN  11 

Roi  de  Danemarck  et  de  Nor- 
vège, 1481  ; de  Suède.  1497  ; 
détrôné,  1501  ;f  I & 13. 

I 


XXXII*  CHRISTIAN  II 
LE  CntSL 

Rvi  de  Danemarck  et  de  Nor- 
vège, 1513;  de  S*  «de,  1520; 
détrôné,  1523  ; 1 1559. 

(ivur  la  postérité  de  Chrrs- 
ûun  II,  V.  Uhl.  CLX.) 
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TROIS  ROYAUMES  DE  DANEMARCK,  DE  SUÈDE  ET  DE  NORWÈGE 

ANCÊTRES  DE  CHARLES  VIII  (Famille  de  Ronde) 


Marguerite  (ou  Marthe ) 

FHIe  d'Eric  X,  roi  de  Suède.  (V.  ubl.  CX1.VUI.) 
Ep.  Nicolas  Sixteosson  de  Tolfta,  sénateur. 


Sixten  Nillson  de  Toffta,  sénateur. 


Ambiorn  Sixtensson  de  Salstad,  sénateur  et  grand  juge. 
Ep.  N.,  de  la  famille  de  Oxenstierna  de  Lang$aum. 


U LF  AüBléRNSSON 
Chevalier  et  sénateur. 
Ep.  Marthe. 


Lacrent  Ambiôrnsson 
(Tige  des  comtes  de  Sparre) 


. Nicolas  Avbiôrnrson 
(Tige  des  comtes  d'Oxentierna) 


Charles  Ulfson  de  Torm 

Né,  1317  ; chevalier,  sénateur  et  grand  connétable;  t l r#07. 
Êp.  Hélèm  Brahe. 


Marguerite 

Ep.  t-  Canut  Bonde,  fils  do  Thord  Bonde,  chevalier,  sénateur  et  gouverneur  de  Wiborg,  et  de  Cécile  Cütilson, 

de  la  famille  de  Wasa; 

■2"  Sténon  Tu  res  son,  chevalier  et  sénateur,  de  la  famille  de  Bielke;  f 1131. 


1 

XXVI»  CHAm.ES  VIII,  Canütron 

Né,  1409;  rénateuY  et  grand  connétable,  1435;  administrateur  du  royaume,  1439;  roi  de 
Suède,  1448;  de  Norvège,  1449;  abandonné  par  les  Norvégiens  qui  reconnaissent 
pour  roi  Christian  I*»  ; roi  de  Danemarck,  1450  ; rétabli,  1464  ; abdique,  1465  ; rétabli  une 
deuxième  fois,  1467  ; f 1470. 

Ep.  1°  Brigitte  Bielke,  Aile  deThure Stenssnn  de  Fôgel*ick,  chevalier  et  sénateur;!  1437; 
2*  1438,  Catherine-Caroline,  fille  de  Charles  Ormsson,  chevalier  et  sénateur;  t 1450; 
3°  1i 70,  CArwIiiif,  fille  d'Abrabam,  chevalier,  chAtelain  de  Itoseborg. 


Brigitte  Bielke 
Ep.  Gustave  Store,  cheva- 
lier et  sénateur  ; 1*444. 

(V.  Ubl.  CCI.) 


I 

Christine 
Née,  1432;  t 1477. 

F.p.  1446,  Eric  Ericsson,  chevalier,  sénateur  et  grand  maître  de  Suède. 


Ëmc  Ericsson  de  Fôgelwick,  chevalier,  sénateur. 

Ëp.  Anne,  fille  de  Charles  Benglsoo  do  Winslorp  et  veuve  d’Éiic 
Curlesson  Wasa  de  Norrby,  sénateur. 


Nicolas  Ericsson  de  Godduiolii 
Chevalier  et  sénateur. 

F.p.  Siÿrid  Baner , tille  d'Eskil  Isaacson  de  Yfin 
negern,  sénateur. 


Christine,  ncc  14»4;f  1556. 

Ep.  1°  S tenon  Sture  (le  Jeune},  administrateur  du 
royaume,  1512  ; f ISM; 

2"  Jean  Thuressoo,  chevalier  et  sénateur;  -f  1555. 
(Tige  des  comtes  de  Sture  de  West  envi  k,  etc.} 
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FAMILLE 

NICOLAS 

Chevalier,  sénateur  et  juge  provincial 


Bo  Ml.sso.v,  sénateur  et  juge 
Êp.  Cécile,  fille  de  Canot  Jônssoo, 


Bo  Bosson, 


CAfnrr  Bosson  STESOX  Bosso* 

Sénateur  ; évêque  de  l.inkêping  , Chevalier , sénateur  et  grand  juge. 

1301  ; + 1438.  Êp.  Ingeburge. 


RkîioTt  Stesssoî* 

Chevalier  et  sénateur. 

(Tige  de*  barons  de  Nalt-Ocb-Dag 
et  de  Store.) 


Bn  Stevssok,  chevalier  et  sénateur. 

F.p.  Catherine,  fille  de  Stenon  Sture,  seigneur  danois. 


Nicolas  Rossok  Sri  he 

Seigneur  d'Ekeriô  et  de  Pcnnigehy,  chevalier,  sénateur  et  juge 
provincial  de  Westmanie  ;+  |503. 

Êp.  Sigrid , fille  de  Charles  Bonde  de  Pennigeby,  sénateur. 


XXX*  SVANTR-NÎLSSON-STURE.  d'F.ecsiC  f.t  de  Pe**igert 
r.ratid  connétable,  1491  ; administrateur  du  royaume,  1504 
t 1512. 

Êp.  1*  lUinna,  fille  Fhrengtsle  Giidda  de  Gaddeholm  ; 

2*  1504,  Martha , fille  d’ifwar  Jôussou  de  Dancmaick. 


XXXI*  STÉNON-STURE  II,  LE  Jecxe 
Administrateur  du  royaume,  1512;  f 1520. 

Ep.  Christine,  fille  de  Nils  Ericsson  Gyllenutierns  ; f 1527. 


Svante  STCRB 

Né,  1517;  comte  rie  Westerwick, 
sénateur  et  grand  connéuble  ; + 1567. 

Êp.  Marthe,  fille  rie  Gustave  d'Eric  Abrahnmssnu 
Lejonhufvud,  et  sœur  de  la  seconde  femme 
de  Gustave  Wasa. 


Matrice  Store 

Né,  1552;  comte  de  Weslervrick  ; +1584. 

Êp.  Anne,  fille  de  Claude  Chri&lier&sun  Horn.  baron  d'Aniinne,  sénateur  et  grand  amiral. 


SVAKTB  STLRE 

Né,  1587  ; comte  de  Wcsterwick  ; + 1616, 
sans  postérité. 

Êp.  Etiba,  fille  de  Maurice  lejonhufvud.  sénateur  et  grand  juge. 
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DE  STURE 

StGTRCSSOîl 

de  Westrogothie  (en  partie)  ; f !l*9. 


provincial  d'Ostrogothie. 
sénateur  et  grand  juge. 


chevalier  et  aénateur. 


Marthe 

( où  Marguerite) 

Êp.  i*  Christophe  Micbelsdorf; 

2*  Algol  Münsson  Sture,  chevalier  et  sénateur,  fils  de  Magnua  Sture 
t «IM. 


2 

Akohd  Store 

Chevalier  et  sénateur,  1425;  f 143%. 

Êp.  Chrûline,  tille  d'Anund  Jônsson , chevalier. 


Gustave  Sture 
Chevalier  et  sénateur;  f 1444. 

Ep.  Brigitte  B elke,  sœur  de  Charles  VIII,  roi  de  Suède.  (V.  tabl.  CXU.) 


XXVIII*  STÊNON-STURF.  I*',  i/Akciek 
Sénateur; administrateur  du  royaume,  1471  ; remet  le  gouvernement 
au  roi  Jean  II,  i %97  ; chevalier  et  grand  maître  de  la  maison  du 
roi,  1 497  ; administrateur  du  royaume  pour  la  seconde  fois,  1501  ; 
t 1503. 

£;>.  Jngeburge  Toit,  fille  d'Ake  Axelsson  do  Hjuleberg. 


Maurice  sture  Brigitte  Sture 

f 1493.  Religieuse  à Wadstena, 

1485;  t 1536. 


Brigitte  Sture 
t 1472. 

Ép.  Jean  Wasa  Cbristiersson  de  RydboUolm 
otd'Orby,  chevalier  et  sénateur;  + 1477. 


Eric-Wasa  Jofnvssnv,  de  Rtdboiiülm 
Chevalier  et  sénateur;  1 1520. 

Ëp.  Cécile,  fille  de  Magnus  Carlsson  d'Fka, 
sénateur:  f 1521. 


XXXIII*  GUSTAVE  l«,  WASl 
(V.  tabl.  Cl.lt) 


Digitized  by  Google 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA 

XXXIII'  roi.  GUSTAVE  I",  Wasa, 

Né,  1400  ; administrateur  du  royaume, 
ftp.  I**  1531,  Catherine,  fille  de  Magnus  !•», 
2°  1536  , Marguerite , fille  d'Eric 
3n  1552,  Catherine , fille  de 


1 

XXXIV*  ERIC  XIV 

No,  1533;  prince  royal,  154%  : duc  de  Smolandie  et  d'OIande,  1557; 
roi  de  Suède,  1560;  déposé,  1568  ; t 1577. 

£p.  1568,  Catherine,  fille  do  Main»,  hallebardicr  ; 
liée,  1549;  t 1012. 


Sigrid 

ftp.  !•  Henri  Toit 
de  Sinoby, 
juge  provincial 
(lige  des  comtes  de  Tou); 
2*»  Nicolas-Nail-Oeli-Day , 
maréchal  do  Suède. 


Gustave 
Né,  1568; 
1 1607. 


2 

XXXV*  JEAN  III 

Né,  1537  ; duc  de  Finlande,  1556 
roi  de  Suède,  1568; 
i 1592. 

ftp.  l°  1562,  Catherine , 
fille  de  Sigismoiid  l*r, 
roi  de  Pologne;  i 1 583  ; 

2°  1 585,  Ounhi/ii, 
fille  de  Jean  Bielkc,  sénateur  ; 
liée,  1568  ; t 1597. 


1 

XXXVI*  Slf.ISMOND 
(lit* comme  roi  do  Pologne) 

Né,  1566  ; prince  royal,  1559; 

i o»  de  Pologne  . iSt>7; 
de  Suède.  1592  ; dépo-é,  ibOO; 

• t 1632. 

ftp.  I*  Anne,  fille  de  Charles, 
archiduc  d'Autriche  ; 
née,  1573  ; 1 1598; 

2°  1605,  Constance , sumr  d'Anne. 
»a  première  femme; 
née,  1588;  i 1631. 

Pour  la  postérité  do  Sigismond, 
voyez  tabl.  CX  1,111.) 


t 

Catherine 


Née, 158%  ; 1 1838. 

Tiges  des  ro  s de  Suède  île  la 
maison  de  Deux-Ponts.) 
(V.  laid.  CI. III.; 


2 

XXXVIII*  GUSTAVE  II  (AOOLPRF.),  Lt  Gkasd 
Né,  159%;  priuce  royal,  1600;  duc  de  Westmatiie,  1610 ; 
roi  de*  Suède,  I6ll  ; t 1632. 

ftp.  1620,  Marie-Élêonore,  fille  de  Jean  Sigismond,  éleel.  de  Brande- 
bourg ; née,  1599  ; 1 1655. 


XXXIX*  CHRISTINE 

Née  1626  ; reine  de  Suède,  1632;  abdique,  1654  ; t 1689, 
sans  alliant. 
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DYNASTIE  DE  WA  SA 

fils  d'Éric  Johanson.  (V.  tabl.  CLI  ) 

ml;  roi  de  Suède,  mj  ; t 1160. 

duc  de  Saxe-Lauenbourg;  née,  1513;  i 1 535  ; 

Abrahamston  Lejonhufvud  ; 1 1551  ; 

Gustave  Olosson  Slcnbock  ; + 1621. 


2 

Magsus 

Né,  1542; 
duc  d'Ostrogolbie  ; 

t 1595. 


Êp.  1°  1579,  Marie,  fille  de  Louis  VI, 
docteur  palatin  ; 
née,  1562  *,  f 1589  ; 

2®  1592,  Christine , Hile  d’Adolphe, 
duc  de  Slcawig  ci  de  Holslein  ; 
née, 1513;  f 1525. 


Deux  autres  fils 
et 

cinq  filles. 


XXXVII*  CHARLES  IX 
Né,  1550  ; duc  de  Sudermanie,  etc.; 
administrateur  du  royaume,  1594  ; 
roi  de  Suède,  îeoo ; 


2 

JSA!t 

Né,  1589; 

duc  de  Finlande,  etc.; 
renonce  A la  couronne 
de  Suède, 1604; 
duc  d’OstrogoUiie,  1606; 
i ici»,  sans  postérité. 
Ép.  .1612, 
Mane-Eiisahetht 
fille  de  Charles  IX, 
roi  de  Suède  ; 
née,  1596;  f 1618. 


Sophie  Gyllenhielm 
Pille  naturelle*, 
fille  d’honneur  de  la  reine 
Catherine  de  Pologne. 

£p.  1580  , Ponlus 
de  la  Gardie, 
sénateur,  colonel-général  ; 
t 1587. 

(Tiges  des  barons  et  des 
comtes  de  la  Gardie.) 


Marie - 


E 


lisabeth 


2 

CHARLES- PHILIPPE 


Née,  1595  ;t  1616. 

F.p.  1612,  Jean,  duc  d’Os- 
trognihie. 

(Y.  ci-dessus.) 


Né,  1601;  duc  de  Sudermanie,  etc  , it>o?  ; 
élu  cur  de  Russie,  1601*  ; renonce  à scs 
droits,  1614  ;f  1622,  tans  posl.  légtl. 


Charles  Cvilexhillh,  bâtard. 
Né,  1574  ; baron  de  Berquera  ; 
général  en  chef,  1600  ; 
feld- maréchal,  1601  ; 

sénateur,  1617  ; 
grand-amiral,  1620  ; 
f 1650,  sans  postérité. 

Lp.  1515,  Christine, 
fille  de  Seved  Ribbing, 
sénateur  et  grand  trésor iei  : 
i 1 656. 


Gustave  Gcstassom,  bâtard. 

Né,  1616  ; comte  de  Wasaborg,  sénateur,  1626  ; administrateur  de  l’évèchc  d'Osnabruck  , 1634-1648  ; f 1653. 

Ep.  .imie-Nop/us,  fille  de  Met  roan  II,  comte  de  Wicd  ; f 1694. 

(Tige  du  la  famille  de  Waaaborg.) 
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Catherine , fille  de  Charles  IX, 

Née,  1584; 

Ép.  1615,  Jean-Casimir,  comte  palatin  de 


Christine -Madeleine 
Née,  1616-,  + 1662. 

Ëp.  1612,  Frédéric  IV,  margrave  de  Bade-Dourlac. 


F kédér-icMag  :vi'  s 


Margrave  de  BadeDourlac;  f 1209. 

Ep  1670,  Auguste- Marxe,  fille  de  Frédéric  Ul, 
duc  de  HoUieirHiottorp;  î 1728. 


A Ibertine-Frédërique 
Née,  1682;  f 1755. 

Ep  1704,  Christian-Auguste,  prince  de  Holstein- 
Uouorp,  prince-cvéque  de  Lubeck. 


XLV*  ADOLPHE-  FrIdéiuc- Auguste 

FREDERIC 

Prince-éTdque  de  Lubeck, 
Roi  de  Suède.  1750. 

(V.  labl,  CLIV.  ) 


XL*  CHARLES  X (ou  Cbarles-Gustate) 


Né,  1622;  prince  royal,  1649;  roi,  f 654 ; f 1660. 
Ëp  16&4,  Edwige-Eléonore, 
fille  de  Frédéric  111,  duc  ito  Holaieio-Gotlorp; 
ncc,  1636;  régente,  1660  et  1697;  f 1715. 


XLI*  CHARLES  XI 


Né,  1655;  prince  royal;  roi,  1660;  ducdeDotu- 
Ponta,  1681  ; f 1691. 

Ep.  1680,  Ulrique- Eléonore,  fille  de  Frédéric  111, 
roi  de  Danemarck  : née,  1656;  t 1693. 


Edwige -Sophie  XLII»  CHARLES  Xll 


Née,  1681;  + 1708. 
Ëp.  1691,  Frédéric  IV, 
duc  de 

Holatein-Gottorp  ; 

+ 1702. 


Né,  1682; 
prince  royal; 
roi,  18-7;  -f  1718, 
sans  alliance. 


i 2 

Catherine  Marie -Élisabeth 

Née,  1661;  t 1720.  Née,  1663;  f 1748. 

Lp.  1696,  Christophe  Gyllensiicma,  comte  d'Ëricsberg  Ëp.  Christian-Théophile  de  Gcrsdor,  bar«n  d’Oppach 

et  sénateur;  { 1705.  et  conseiller  gcnt-rsl  des  comptes. 


CBARtta  Adolfbe  Gylleîistierju 

Né,  1699;  tomie  d'Ëricsberg;  1 1733. 
sans  postérité. 
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DE  DEUX-PONTS 

roi  de  Suède.  (V.  tabl.  GLII.) 

t 1638. 

Deui-PonU;  duc  de  Sugeborg.  1851;  t KM. 


Marie- Euphrosin* 


Éléonore- Catherin* 


ADOLPBX-JeàN 


Née.  1625;  f 1687. 

£p  1647,  Magmia-Gabrkl 
de  la  r.ardie,  comte  de  Lecko  ; 
sénateur  et  grand  juge; 
t 1686. 


Née,  1626;  t 1692. 

£p.  1646,  Frédéric,  landgrave 
de  Hease-Eschwege’, 
t 1655. 


Né,  1629  ; grand  chambellan  do  la  reine,  1649; 
comte  palatin  de  Deux-Ponts; 
grand  maître  de  Suède,  1653;  grand 
connétable.  1660  ; f 1689. 

Ep.  1*  1649,  EUee-Beate,  fille  de  Pierre  Brahe, 
comte  de  Wifingsborg,  sénateur  et  grand 
juge  ; née,  1629  ; 1 1653  ; 

2*  1661,  Éltee-ÉHeabeth,  fille  de  Nicolas 
Brahe,  comte  de  Wifingsborg,  sénateur  ; 
née,  1632  ; t 1689. 


XLII1*  ULRIQI  E-ELÊONORB 

Née,  1688;  reine,  1720:  abdique  en  faveur  de  son 
mari,  1721;  f 1744. 

XUV*  £p.  1715.  FRÉDÉRIC  !•*, 
prince  héréditaire  de  Hcsse-Cassel,  fila 
de  Charles,  landgrave  de  Hesse-Cassel;  né,  1676; 
roi  de  Suède,  1721;  f 1751, 
sans  postérité. 


S 

Adolphe-Jean 


2 

Gcstave-Samuel-Lêopold 


Né,  1666;  t 1701. 


Né,  1670;  duc  de  Deux-Ponts,  1718;  + 1731. 

Ep.  l°  1707,  Dorothée,  fille  de  Léopold-Louis,  comte  palatin 
de  Veldens  ; répudiée,  1723;  1 1723  ; 

2°  1723,  Louise- Dorothée  de  Hoffmann;  comtesse  du 
Saint-Empire,  17i5. 
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XLV*  roi.  ADOLPHE-FRÉDÉRIC,  fils  d’Albertine-Frédérique  de  Suède 

Ne,  1710;  prince-évêque  de  Lubeck,  1727  ; administrateur  du 
et  héritier  présomptif,  1743;  résigne  l’évêché 
roi  de  Suède,  1731  ; abdique,  1768  ; 
Ep.  1744,  Louise-  fflrique,  fille  de  Frédcric- 


XLVl*  GUSTAVE  III 
Ne,  1746  ; roi,  1771  ; f 1792. 

Ap.  1766,  Sophie- Madeleine,  fille  de  Frédéric  V,  roi  de  Danemarck: 
nce , 1746;  t 1813. 


XLVII*  GUSTAVE  IV 
(Adolphe) 

Né, 1778; 

roi,  1792;  détrôné,  1809; 
prend  le  nom  de  colonel  Gusiavsron; 
t 1837. 


Ep.  1797  , Frédérique  Dorothée- 
Wiihelmine , 
fille  de  Ch.trlcs-l.ouii , 
prince  héréditaire  de  Bade; 
née,  1781  ; divorcée,  1812;  1 1826 


Gcstave 

Né,  1779; 
prince  héréditaire  ; 
prince  de  Wasa,  1 829  ; 
chef  de  U maison 
d’Enhhorn, 
eu  Moravie. 

Ep.  1830,  Louise- 
Amèlie-Stèphanie, 
fille  do  Ch  irlcs, 
grand-duc  de 
Bade  ; née,  17 1 1 ; 
divorcée,  1844. 


Sophie-  WiUutmine 
Née,  1801. 

K}>.  1819,  Léopold, 
grand  duc  de  Bade; 
né, 1790; 

+ 1852. 


Amélie-Marie- 
Chariot  le 

Née,  1805;  princesse 
de  Suède. 


Cécile 

Née,  1807;  t 1844. 
Ep.  1831,  Auguste, 
grand -duc 
d’OIdcnlwurg; 
né,  1783. 


Ll*  CHARLES  XV  (Loull-EcUas) 

Né,  1826,  duc  de  Scanie;  prince  royal,  1844; 

roi  de  Suède  eide  Norvège,  1859. 

Ep.  1850,  Wilhelmine-fréderique-Alexandriue- 
Anne-Louite^  priucc.'se  d Orange, 
fi  le  du  prince  Frédéric  des  l'ayb-Bas;  née,  182$. 


François-Gt'STAVE-Oscar 

Né,  1827  ; 
duc  d'L’pland. 


Louise -Joséphinc-EiHjcnte 
Née  1851. 
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GOTTORP  ET  DE  BERNADOTTE  OU  FRANÇAISE 

et  de  Christian -Auguste  de  Holstein-Gottorp.  (V.  tabl.  CLIII.) 


duché  de  Holntcin-Gottorp,  1739  ; élu  prince  royal  de  Suède 
de  Lubeck  en  faveur  de  son  frère,  |750  ; 
reprend  la  couronne,  J 708  ; t 177 1. 

Guillaume  I**,  roi  de  Prusse;  née,  1720  ; f 1782. 


XLVJII*  CHARLES  XIII 
Né,  1748;  grand-amiral,  1748; 
duc  de  Suderrnanic,  1772; 
régent,  1792-1796;  roi,  1809;  f 1818. 

Ep.  1774,  Edwige- Élisabeth-Char  lotte, 
fille  de  Fréderic-Auguste, 
duc  de  Hulsteiri-Oldenbourg; 
née, 1759;  + 1818. 


FRtDÉRIC-ADOLPHB 
Prince  héréditaire;  né,  1750; 
duc  d'Oslrogothie,  1772  ; 

t 1803. 


Sophie -Albertini 
Née,  1753;  abbesse  de 
Quedl  in  bourg,  1787; 
t 1829. 


Cn arles- Adolphe  Enfants  adoptifs  : 

Né,  1704  ; f 1798.  — “ 


OscAR-Frédéric 
Né,  1829;  duc  d’Oslrogothie; 
lieutenant  général  et  vice- amiral. 
El).  1857,  Sophie  - Wilhelmine 
Marianne-Henriette , princesse 
de  Nassau  ; née,  1836. 


CHRIST!  A.H-At'CCSTV 
Prince  de  HoUtcin-Sonderbourg- 
Augustenbourg; 
ué, 1768; 

élu  successeur  au  trône,  1809; 
adopté 

sous  le  nom  de  Charles-Auguste,  1810; 
t 1810. 


Charlotte-Eugénie- A uguste- 
Amctie-Albertine 
Née,  1830. 


XL1X*  CHARLES  XIV 
BERNADOTTE 
(Jean-Baptiste- Jules  ) 

Né,  1764  ; fils  de  Bernadotte  , 
avocat  à Pau  (France); 
général  de  division , 1794  ; 
maréchal  de  France,  1804  ; 
prince  de  Ponte-Corvo,  îsod; 
élu  prince  royal  de  Suède,  f 810  ; 
adopté  par  Charles  XIII 
sous  le  nom  do  Charles  Jean , 1810  ; 
roi  de  Suède,  1818  ; 
t 1844. 

Ep.  1798,  Eugenie-Hernardine-Défirée, 
H Ile  de  Clary, 
négociant  de  Marseille; 
née,  1781  : f 1860. 


L*  OSCAR  Iw  (Joseph-François) 

Né,  1799;  prince  royal  de  Suède 
et  duc  de  Sudermanie,  1811  ; 
roi  de  Suède  cl  de  Norwègc,  1844  ; 
t 1859. 

Ep.  1823,  Josèphine-Maximilienne- 
Auguste- Eugénie-Napoléon* , 
fille  du  prince  Eugène  de  Beuuharnais, 
duc  de  Lcuchtcnberg;  née,  1807. 


Charles-Nicolas-AdGUSTE 
Né,  1831  ; duc  de  Dalécarlic; 
major  général. 

Ep.  1864,  Thérèse , duchesse  de  Saxe 
née,  1836. 


Oscar-CusTAVE- 

Adolphe 

Ne,  1858;  duc  de 
Vermelande. 


O sca  ii-Cli  ailes- 
Auguste 

Né,  1859  ; duc  de 
Golhie. 


Oscar -Charles- 
Guillaume 
Né.  1801  ; duc  de 
Wcstrogothic. 
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I"  roi.  HALFDAN,  le  Noir,  fils  de 

Roi  d’Uplande  (Norvège)  ; premier 
Ep.  Ragnhild,  fille  de 


II*  HARALD  l«», 
Roi,  863; 

Ep  l*  G y cia,  fille  d'Eric,  roi  do  Hordalande  ; — a*  Ragnhild,  fille  d'Eric  le  Jeune,  roi  de  Julie  ; — s*  Suanhild,  fille 


2 

111*  ERIC  l*r,  la  Hache  sanglante 

Roi,  931  ; chasse.  936  ; f 964. 

Ep.  Gunhild. 


V*  HARALD  II 
Né,  930;  roi,  950;  f 902. 


VII*  OLOF  1**  (ou  Olacs),  Trygveson 
Né,  95S;  roi,  994  ; introduit  le  christianisme  en  Norvège  et  en  Irlande, 
996  ;t  1000. 

Ep.  Tkyrat  fille  d'Haratd  l*r,  roi  de  Danemarck. 


I 

ÛLOV  GiaSLElDA 
t Ter*  932. 


Trygwb 
■1  974. 
Ep.  Aêta. 


Ingtburge 

Ep.  Bagwald,  duc  de 
Suède. 


3 

Biôrn 

le  Marchand 

I 


Gcdrod 
t vers  960. 

I 


Harald 

le  Groénlandais  ; 

t vers  998. 

Ep.  Atla  (ou  As- 
tricU).  fille  do 
Gudbrand-Kula. 


VIII*  SUÊNON  1**,  Barbe  fourchue 
Roi  de  Danemarck;  de  Norvège,  1000;  f 1014. 


X*  CANUT,  le  Grand, 

Roi  de  Danemarck;  de  Norvège,  1028*1030  ; f 1036. 


XI*  SUENON II,  neveu  de  Canut  le  Grand; 

Roi  de  Norvège,  >030;  chassé,  1035  ; f 1074. 
(Voy.  Danemarck.) 


IX*  OI.OF  II,  le  Saint  ou  le  Gros 
Né  vers  995  ; s'empare  du  trône  de  Norvège 
vers  1016  ; est  chassé  par  Canut  le  Grand, 
1028;  1 1032. 

Ep.  Astrid,  fille  d’Oluüs  III,  roi  de  Suède. 


XII*  MAGNUS  I*%  le  Bon 
Ràtard  ; roi  de  Norvège,  1036  ; de  Danemarck, 
1042;  f 1047. 


Ragnhild 

Ep.  Uaquin  le  Roux,  roi  de  Suède. 


XVII*  SIG l KL»  |«,  LE  l'ÉLKRlN  DK  JÉRUSALEM 

lia  ai  d;  roi  des  tics  Orcades,  1098  ; de  U Norvège  iiu-ndioualc,  no3;  ne  croise,  1107;  réunit  toute  la  Norvège,  1122;  t 113u. 
Ep.  Halafride,  fille  de  Vladimir  II,  grand-duc  de  Uusaie. 


Chris  tins  XVtll*  MAGNUS  IV.  l’Aveiigi  e 

t 1178.  Ne,  1117;  roi,  USo  ; dépouillé  par  Harald  Cille,  et  enfermé  dans  un  couvent,  1135  ; 

Kp.  Erling  Skakke;  1 1179.  * 1139. 

Ep.  1132,  Christine,  fille  de  Canut,  roi  de*  Vénètea. 


XXIII*  MAGNUS  VI,  Erlincbon.  Ne,  1167  ; compétiteur  d’Haquin  III  au  trône  de  Norvège  ; proclamé 


Sigurd  Lige 

Compétiteur  de  Sverrer  ; se  fait  proclamer  roi,  1192;  f 1194.  Chef  do  la  faction  des  bagglers  ; compétiteur  de  Svcrrer  ; se 

fait  proclamer  roi,  1198  ; t Uo2. 
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Gndrod,  le  Généreux,  roi  de  Romerick. 

roi  de  Norvège  ? 821;  f 863  ? 

Sigurd  Hiort,  roi  de  Ringerige. 


aux  beaux  Cheveux 
abdique,  930;  t 933.  # 

du  comte  Eysten  ; — 4°  Alfhild , fille  de  Ring-Daggson  ; — 5"  Skafrid  d'Uplonde;  — 6*  Thora  de  ilostur. 


4 

Alofa 

Ep.  Torf  Kinar,  frère  de  Rollon,doc  de 
Normandie. 


I 


Berglioth 

Ép.  Sigurd,  couuie  de  Dronlheim. 


Vl«  HAQUIN  II,  le  Mauvais 
Roi,  962;  f 995. 


Audur 
Ep.  Éric  VI, 
le  Victorieux, 
roi  d’Upsal; 
t 994. 


5 

Siccrd,  le  Géant 

i 


Halden 

I 


5 

IV"  HAQUIN  W,  Atelstan.  le  Bon 
Né,  915;  détrône  Eric  l«%  son  frète,  et  se  fait 
proclamer  roi,  936;  remplacé  par  Harald  H, 
950;  t 963. 


SlCURD  SlRR 
Roi  de  Ringarik  ; + 1018. 
Ep.  Asta,  veuve  d'Harald,le 

Grcënlandais.(  V.  ci-contre.) 


XIII"  HARAI.D  III,  LE  SÉVÈRE 
Roi,  1047  ; f 1066. 

Ép.  1"  1045,  Elisabeth,  fille  de  Uroslav  l«r,  grand-duc  de  Russie  ; 
+ 1065  ; 

2"  1049,  Thora,  fille  deTrorborg  Arklison. 


l 

Ingerbe 

Ep.  1"  oluf  I",  roi  de 
Dnnemarck;  f 1095; 
2*  Philippe,  roi  de 
Suède  ; f ms. 


2 

XIV"  MAGNUS  U 


Roi,  avec  son  frère  Olof,  1066; 
t 1069. 


Haqcix 

Prétendant  au  trône  de  Norwègc, 
1093;  f 1094. 


2 

' XV*  OLOF  III,  le  Pacifique 
Roi  avec  son  frère,  1066  ; seul,  1069  ; 1 1093. 
Ep.  Ingrid e,  fille  de  Sucnon  II,  roi  de  Danemarck. 


XVI"  MAGNUS  III,  aux  Pieds  nos 
Kàttrd  ; roi,  1093  ; t 1103,  sans  post.  légit. 

Ep.  Marguerite,  la  Pactfloalrice,  fille  d'Inge  I"*,  roi  de 
Suède  ; mariée  en  secondes  noces  à Nicolas,  rul  do  Duno- 
marck;  f vers  1130. 


XVII"  bis  EYSTEN  !•* 

Bât  ; roi  de  la  Norvège  septentrionale, 
1103; f 1127. 

Ep.  Injeburge,  ülle  de  Gullorm. 

I 


Marie 

Ép.  Gudbraude  Skaphoge. 


Sigurd,  le  Diacre 
déguerpi 
Bâtard;  compéti  ■ 
leur  d’Harald 
IV,  avec  son 
neveu  Magnus 
IV,  1136  ; 
t 1139. 


XVU"  ter  OLOF  IV 
Bâtard;  roi  d’une 
partie  de  la 
Norvège,  1103; 
t 1106. 


Ragnhild 
Fille  naturelle. 
£p.  Harald  Kcsia, 
lils  d'Eric  III, 
roi  de  Darie- 
marck;  1 1135. 
( Voy.  Dane  - 
tnarck.) 


XIX"  HARALD  IV 
Gille 
Bâtard. 

(V.  tabl.  CLVI.) 


Olof,  compétiteur  de  Magnus  VI,  1170  ; 
f 1172. 


roi,  1161  ; succède  k Sigurd  III,  1163;  chassé,  1180;  t 1185.  — Ep.  Giris,  fille d’Aslac  le  Jeune. 


Erling  Steenweg,  compétiteur  de  Svrerrer  ; f 1203.  Benoît? 

Un  faux  Erling  prend  son  nom  et  est  proclamé  roi  par  les  Bagglers,  12u4  ; f 1207.  Prétendu  fils  de  Magnus 

VI  ; se  fait  proclamer 
roi  sous  le  nom  de  Ma- 

1 — gnu*  Vil,  1218;  f 1222. 

Magnus  Sigurd 

Filf  du  faux  Erling.  Fils  du  faux  Erliog  ; proclamé  roi  par  la  faction  des  Ribbiugs  ; 1219  ; 

t 1226. 
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XIX*  roi.  HARALD  IV,  Gille,  bâtard  de 

Dépouille  Mognus  IV  de  U moitié  du  royaume,  1130;  le  fait 
Ep.  Ingrid,  Allé  de  Ragwald.  pria  ve  de  Suède,  et  veuve  de  Hemi 


XX»  IRGB  l*%  LF.  Bossu  XX*  bit  EYSTBN  11 

Roi,  1136;  f 1161.  Bit.;  roi  avec  ses  frères, 

1142;  t H57. 

Ep.  Bagne,  Allé  de  Nicolas 
Mans. 


Jean  SiGCaD-BRE.i!»ER 

Prétendu  fllsd’ln-  Prétendu  fils 
gc  1«T  ;compcti-  d’inge 1*%  1 1168. 
teurde  Svcrrer, 

1187;  f 1187. 


Eysten 

Compétiteur  de 
Msgnus  VI, 
1174-,  1 1177. 


XXI*  HAQUIN  lll 

IlERDEBRED 

Bàt.;  compétiteur 
d'Inge  l*r  au 
trAne  de  Nor- 
vège, 1157;  roi, 
1161;  r 1162. 


TUOkLEIFF  - ltli EIDSKECO 
Prétendu  fils 
d’Euten  II; 
t 1191. 


XXIII*  SVBRRER 

Bàt.;  né,  U5l  ; chef 
de  la  faction  de  Bir- 
kenbein.  H77  ; roi, 
1185  ; 1 12H. 

Kp.  1*  AV,  — 2“  1185, 
Marguerite  , fille 
d Eric, roi  de  Suède; 
t 1212.  I 


1 

Sjgcrd-Laward 
t 1201. 

Êp.  Thora. 


XXIV*  HAQUIN  IV 
Roi,  1202;  t 1204. 


2 

Christine 
t 1203. 

Ep.  1207,  Philippe  Birgerson, 
chef  de  la  (action  des  Ba- 
glcrs  ; * 1207. 


XXV*  GUTTORM  XXVII*  HAQUIN  V,  le  Vieux 

Roi,  1204;  t 1205.  Bâtard  ; né,  1204  ; roi,  1207;  t 1263. 

Ep.  1226,  Marguerite , fille  du  duc  Skul  Bardson  ; f 1270.  (V.  ci-contre.) 


Haqlis 

Né,  1233;  proclamé  roi, 
1240; t 1257. 

Êp.  1252,  flicAûie,  fille  de 
Berger  II,  duc  de  Suède. 


SVERRER 
t 1260. 


XXVIII*  MAGNUS  VII,  le  I.égislateir 
Né,  1238  ; roi,  1263*,  déclaré  la  couronne 
héréditaire  dans  sa  famille,  1273;  t 1280 
Ep.  1261,  Ingeburge,  Mlle  do  Saint-Eric,  roi 
de  Danemarck. 


Cécile 

Ep.  1°  Georges; 

2*  1245,  Harald,  roi 
de  rite  de  Man. 


XXIX*  ÉRIC  II 
Né,  1267  ; roi,  1280  ;f  1299. 

Ep.  1°  1280,  Marguerite,  fille  d’Alexan- 
dre lll. roi  d'Ecosse; -f  1291; 

2*  1293,  Isabelle,  fille  de  Robert  Bruce, 
comte  de  Carrick,  prétendant  au  trône 
d’Ecosse. 


Christine 

Ep.  Philippe,  fils  de 
Ferdinand  lll,  roi 
do  Castille. 


1 .2  2 
Marguerite  Une  fille  Ingeburge 

Proclamée  reine  d Ecosse,  Ep.  Jean  Pederson  , Ép  1213,  Waldemar,  duc  de 
1286  ;t  1291.  comte  des  Iles  Or-  Finlande, 

cadee. 


XXXI*  MAGNUS  VIII  (Il  comme  roi  de  Suède),  Lt  TivourR 
Né,  1316 roi  de  Norwègeel  de  Suède,  tam  ; abdique  la  couronne  de  Norwègccn  laveur  de 
son  fils,  1350;  t 1374. 

Ep.  1336,  Blanche,  fille  de  Jean,  comte  de  Namur  ; -f  1363. 


Eric  XXXII*  HAQUIN  Vil 

Roi  de  Suède;  Né,  1338;  associé  au  trône, , 1343  ; roi  de  Norvège, 

i 1359.  Ep.  1*  Elisabeth,  fille  de  Gérard 

2*  1363,  Marguerite,  fille  de  Waldemar  IV, 
I 


XXXIII*  OLOF  V II  comme  roi  de  Danemarck) 

Né,  1370  ; roi  de  Danemarck.  137b  ; de  Norvège,  13bo;  f 1387,  (ans  postén.c. 
(Dernier  des  rois  paiticuliers  de  laNoiwége.) 
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Magnus  III  (V.  tabl.  CLV.) 

enfermer  dans  un  couvent  et  règne  seul,  U35;  + 1136. 
le  Boiteux,  prince  danois,  (ils  de  Suénon  11,  roi  de  Dancmarck. 


XX*  ter  SIGURD  II  XX*  quater  MAGNUS  V 

Bàt.;  roi  avec  son  frère  luge,  1136  ; + 1155.  Ràt.;  roi  avec  ses  frères.  1142;  + jeune. 

Ep.  Chrtxtine,  fille  de  Sigurd  l*',  roi  de  Norwège, 
et  femme  d'Erlmg  Skakke;  1 1178. 


Cécile  XXU*  SIGURD  III 

Fille  naturelle.  Bàt.;  roi,  il 62 ; + 1163. 

Ep.  1°  Folkwid,  gouverneur  de  Wermeland  ; 

2*  Bai  du  de  Reine,  seigneur  de  Norwège,  fils  de  Guttorm 
de  Reine. 


1 

Haouin-Gallin 

Gouverneur  du  royaume,  ou 
duc  do  Norvège,  1204,  1215. 
Ep.  Christine , fille  de  Nicolas 
Blaka  Siraonsson,  sénateur. 


Canut 

Proclamé  roi  par  la  faction 
des  Ribbings,  1226  ; se  sou> 
met,  1228. 

Êp.  Ingrid , sœur  d'Haquin  le 
Yieux  ? 


2 

Sril-Baudson 
DucdeNorwège;eora- 
pétiteurd'IIaquin  Y; 
Ep.  1*  Hagnhild  ; 

2®  Jngeburge. 


i 


Marguerite 
t 1270. 

Ep.  1226,  Haquin  le 
Vient,  roi  de  Nor- 
vège. (V.  ci-contre.) 


XXVI*  1NGF  II 
Gouverneur  deTlirand 
1204;  roi,  1205  ; 
t 1217 • 


SlGnRD-RAnDSON 
Prétendant  au  trône, 
1205. 


XXX*  IIAQUIN  VI 
Né,  127o.  duc  de  Norwège,  1273  ; 

roi,  1290  ; f 1319. 

Ep.  1296,  Euphe'rnie  t fille  de 
Gonthier,  comte  de  Ruppin  ; 
î 1312. 


hujeburgt 

Ep.  1*  1312,  Eric,  ducd’Uplande; 
1 1318; 

2*  1327,  Canut  Porsé , duc  de 
Halland  ; + 1330. 


1 

Euphëmie 

1 1360. 

Ep.  1336,  Albert,  duc  de  Meklembourg  ; 
+ 1380. 


2 

CAnut 

Duc  de  Halland; 
+ 1850. 


(Il  comme  roi  de  Suède) 

1350  ; de  Suède,  1 361  ; déposé  comme  roi  de  Suède,  :363  ; + 1380. 
le  Grand,  c<>iute  de  lloimein  ; se  fait  religieuse; 
roi  de  Danemarck  ; née,  1352;  + 1%12. 


Haqun 

Dur  de  Halland  ; 
+ 1350. 


Asa 

Ep.  Haquin  l.iîma, 
sénateur. 
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DYNASTIE  DES  SKIOLDUNGIENS 


HARALD , roi  de 


Halfdan 
Ambassadeur  à la 


Hkmmino 
t 837. 

V*  MA  GNU  S LE  BO(»  L 

Fils  de  saint  Olof,  roi  de  Norwege  ; Hahald 

roi  de  Norwège,  1036  ; de  Danemarck,  1042  . Comte  de  Jutland- 

détrôné  par  Suénon  II  ; i * 

t 1047. 

(Vojr.  tabl.  CLX.)  !— 

Thyra 

Êp.  Gormon  (le  Vieux), 


l*'  roi. 

Né,  911  ; roi  de  tout  le  Danemarck  vers  941  ; 

Êp.  t*  Thora  ; ■—  2*  Gunhild  ; — 


t 


2 


F.mc 


Thira 


duuhil 


Roi  de 

Northumberland 
vers  950. 


Êp.  t*  Btôm  le  Fort,  fils  d’Olaüs  II,  roi  d’Upsal; 
2°  Wintegorn,  roi  des  Venédes  et  deB  Rugtens  ; 
3*  Olof  Tryggweson,  roi  de  Norwège  t + tooo. 


Êp.  ralingue  ; 
t 1002. 


1 


III*  CANUT  II,  LE  Grand  1 

Roi  de  Danemarck,  1014;  d’Angleterre,  1017;  de  Norwège,  1028;  t 1038. 

Êp.  1017,  Emma,  fille  de  Richard  I**,  duc  de  Normandie,  et  veuve  d'Éthelred,  roi  d’Angleterre. 


IV*  HaRDI-CANUT  ou  CANUT  III 
Né,  1018: 

roi  de  Danemark,  1036; 
d’Angleterre,  1040  ; 
t 1042, 
sans  postérité. 

Le  dernier  des  Skioldungicns. 


Cunégonde  Suénon 

Êp.  1036,  Henri  III,  Bâtard; 

empereur  roi 

d’Allemagne;  de 

t lo59>.  Norwège; 

t 1038. 


Harold  I*r 
Bâtard  ; 

roi  d’Angleterre, 
1036  ; 
t 1040. 


VII*  HARALD  IV 
Roi  de  Danemarck,  1071  ; 
f 1080. 
sans  post. 

Êp.  Marguerite, 
fille 

du  comte  AsbiOrn  ; 
petit-fils  du  comte  lllf, 
gendre  de  Suénon  I" 
(V.  ci-dessus.) 


VIII*  CANUT  IV,  le  Saint 
Roi  de  Danemarck,  1080  ; + 1086  ; canonisé. 

Êp.  Adrle,  fille  de  Robert  I*%  comte  de  Flandre; 
épouse,  en  secondes  noces,  Roger,  fils  de  Robert  Guiscard. 


Cécile 
Êp.  Êric, 
gouverneur 
de 

Gothie. 


Charles  I*r 
Comte  de  Flandre; 
t 1127. 

Êp.  Marguerite, 
tille  de  Renaud  II, 
comte  de  Clermont. 


Ingerde 

Êp.  Folke  I*r, 
duc  de  Suède. 
(Tige  de  la  dynastie 
suédoise 

des  Fulkungiens.) 


ix*  olof  I*%  le  famélique 

Duc  deSleswfg; 
roi  de  Danemarck,  f086  ; 

t 1095. 

Êp.  Ingerde , 
fille  d’uarald  le  Sévère, 
roi  de  Norwège. 


ÉRIC. 


' On  croit  que  Canut  I*r  régna  de  863  à 873,  mais  on  ne  sait  rien  de  son  règne. 

* £ric  I"  ^846-847)  et  Éric  II  (847-863)  sont  des  rois  de  Danemarck  incertains. 
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ET  DES  ESTHRITHIDES 

Jutland,  vers  770. 


cour  de  France,  782. 


Tirait,  852. 


Vancmarkebot 

roi  de  Danemarck,  en  partie. 


HARALD  I«,  Blaatand 

baptisé,  972  ; détrôné  par  son  fil».  985  ; f vers  99t. 
3°  Girith,  fille  d'Olaüs  II,  roi  d’Upsal. 


II*  SUÉNON  I**,  Bar  de  fourchue 
Né,  963  ; détrône  son  père  et  se  fait  proclamer  roi  de  Danemarck.  985  ; 
roi  de  Norwège,  1100:  d’Angleterre,  f 01 3 ; f 1014. 

Ép.  l®  Gunhil,  fille  de  Micisïas  Ier,  nue  de  Pologne;  répudiée; 

2*  Sigrid  rimpérirust,  fille  de  Skoglar  l'os  te,  seigneur  suédois 
et  femme  séparée  d’Eric  VI,  le  Victorieux,  roi  de  Suède. 


I 2 Gytha 

III*  bit  HARALD  II  Estrith  Fille  naturelle. 


Roi  de  Danemarck  avec  son 
frère,  ioi4;  t 1017. 


Ëp.  1°  Richard  il , duc  de  Normandie, 
qui  la  répudia  ; 

2*  Ulf,  fils  de  Thorxel  SprakalCgg. 


VI*  SUÉNON  II 


Ép.Eric, 

comte  de  Norwège , 
et  ensuite 

duc  de  Northumberland. 


I*r  roi  de  1a  dynastie  des  Esthrithides  ; s’empare  du  trône  sur  Magnus.  roi  de  Norwège,  qui  avait  succédé  à Canut  III 
(voy.  encontre)  ; maintenu  sur  le  trône  par  la  mort  de  Magnus,  1047  ; f 1074. 

Ép.  Guda  ou  Gytha,  fille  d'Anund-Jacques,  roi  de  Suède. 


x*  êric  m* 

LB  BON 

(V.  tabl.  CLVIII) 


SUÉNON 

Désigné  roi  de  Danemarck  ; 
t 1104. 


Ingride 

£p.  Olof  le  Pacifique, 
roi  de  Norwège. 


XI*  NICOLAS 
(Voy.  tabl.  CLVIII) 


SUÉNON 
1 1097. 


Magnus 

Prend  le  titre  de  roi  de  Suède, 
lOfio;  t 1161. 

Ëp.  Brigitte,  fille  de  Harald  IV, 
roi  de  Norvège. 


Henri  us  boiteux 
t t i 34. 

Ép.  Ingrid «,  fille  de  Ragwald,  prince  de  Suède, 
mariée  en  secondes  noces  a Harald  IV, 
roi  de  Norwège. 


Canut  Raowald  Bores 

Duc  Duc  de  Suède  Compétitenr  de  Canut  Éricson  au 

de  sous  le  règne  trône  de  Gothie,  u 67. 

Sleswig.  de 

Magnus. 
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X*  CRIC  III,  lr  Bos 
Boi  de  Danemarck,  1095  ; + 1 103. 
Êp.  Boiilde , fille  du  comte  Thorgol 
Fagrskiun. 


Saint  Canut 
(Lavard) 

Duc  de  Sleswîg; 
roi  des  Vénètes, 
vers  1110; 
t H31; 
canon  i Bd. 

Êp.  Jngeburgef 
de 

Vladimir  II, 
grand-duc 
de 

nu  saie. 


HaRALD  KtSIA 

Bâtard  ; compétiteur  d’Érie  IV  ; 
t 1135. 

Êp.  Ravghildy  fille  de  Magrius  III. 
roi  de  Norwège. 


O LO  r 


Biôrs  Jernside 


Prétendant 
au  trône 
ver»  1140; 
t 1143. 


Bâtard;  1 1134. 

Êp.  Catherine  , fille  d’Inge  1" 
roi  de  Suède. 


IIarald  Skreng 
Prétendant 
au  trône,  1182. 


Christine 

Êp.  saint  Cric, 
roi  de  Suède. 

(V.  iabl.  CXLVIIl.) 


Uifhilde 
Êp.  Benoît 
Snyffel 
Folkeraon. 


XV  VALDF.MAR  l** 

LE  Grand 

Né,  1131;  doc  de  Sleswig; 
compétiteur  de  Suénon  111 
et  de  Canut  V au  trône  de  Danemarck; 
roi,  1157;  t 118t. 

Êp,  1157,  SgpAiV,  fille  de  Svcrker  I,r, 
rot  de  Suède;  f 1198. 

(V.  UDI.  CXLYII.) 


CArisItns 


Judith 


Ép.  Magnu# 
l'Aveugle, 
roi 

de  Norwège  ; 
t H39. 


Êp.  Bernard, 
premier 
duc  de  Saxe, 
de  la  maison 
ascanienne. 


XII*  KIUC  IV,  ÊEUNO  H ARl.FOD 
Bùurd;  compétiteur  du  roi  Nicolas, 
1131; 

roi,  H34  ;f  H37. 

Ép.  Malfride,  fille  de  Vladimir  II, 
grand  duc  de  Russie, 
et  veuve  de  Sigurd  l", 
roi  de  Norwège  ; t 1030. 


XIV*  SÜÊNON  III 


noi  avec  Canut  V,  1147  ; 
t 1157. 

Êp.  U 51.  Adèlatde, 
fille  de  Conrad  le  Grand, 
margrave  de  Misnie. 


Luitgarde 


Êp.  vers  1170.  Berthold  II, 
comte  d’Àndecbs, 
margrave  d’Iitrie. 


XVI*  CANUT  VI 

tngeburge 

XVII*  VALDEMAR  H 

Né,  1163;  co- régent,  1106;  roi,  1182; 

+ 1236. 

(V.  Ubl.  CLIX.) 

t 1202,  sans  postérité. 

Êp.  1193, 

F.p.  Gertrude , fille  de  Henri  le  Lion, 

Philippe-Auguste, 

de  la  famille  dea  Guelfes, 

roi  de  France; 

et  veuve  de  Frédéric  de  Roihenbourg, 
duc  de  Sfluabe; 

1 1196 

t H23. 

CLVIII 
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DES  ESTHRITHIDES 

(V.  tabl.  CLVU.) 


Rmjnhild 
Fille  naturelle. 

Êp.  Haquin 
(le  Norvégien). 


XIII*  ÉRIC  V,  Lak 
Roi,  1137  ; 1 1147,  sans  postérité. 
Ep.  1144,  Luitgarde  de  Stade, 
Mie  de  Rodolphe  I<r, 
margrave  du  Nord. 


XI*  NICOLAS 

noi  de  Danemarck,  1 103  ; f n34. 

Kp.  1°  Ulfhild , Allé  de  Haquin  Finson  de  Norvège; 
2*  Marguerite , fille  d'inge  l*%  roi  de  Suède, 
veuve  de  Magnus,  roi  de  Norwêge;  f vers  1130. 


2 

Magnus 


Élu  roi  en  Westrogothie  ; 
t 1134. 
ftp.  Richiue , 
fille  de  Doleslaa  III, 
roi  de  Pologne. 


2 

Imce 


XIV*  bû  CANUT  V 
Né  vers  H3o; 

roi  de  Danemarck  avec  Suénon  III,  1 147  ; 
t 1 1S7. 


Saint  Nicolas 


Valdf.mar 


Bâtard  ; 
t vert  1180. 


B&iard  ; 

évêque  de  Sleswig; 

prend  le  titre 
de  roi  de  Danemarck, 
1192; 

archevêque  de  Bremen, 
1207. 


Richist* 


t 1218. 


Ép.  1210,  Éric  X 
roi  de  Suède; 

. t 1218. 
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XVII' roi.  VALDEMAR  II,  le  Victorieux, 

Né,  1170;  duc  de  Slcawig,  1188  ; 
Ep.  1«  1205,  Marguerite  Dankmar , fille  de 
2°  12i3t  Bérangère,  fille  de  Sancbe  !•% 


i l 

XVII*  bit  VAI.DF.NAR  III  CaüCT 

Né,  1209  ; co-régent  et  roi  avec  ton  Comte  de  Blecklngie. 

père,  1219;  t 1331,  »>m  port. 

Ép.  122y,  Eleonore, 

HJ  le  d'Alphonse  II,  roi  de  Portugal. 


XVHI*  ERIC  VI,  LE  Saint 
Né,  1216;  roi,  1241  ; f 1250;  canonisé. 
Ép.  Judith,  fille  d’Albcn  Ier,  duo  de  Saxe  ; 
épouse,  en  secondes  noces, 
le  burgrave  de  Rosenbourg. 


Marguerite  Sophie 

Ép.  1242,  Henri  III,  prince  + 1286. 

de  îleklembourg.  Ép.  12G3,  Valdcmar  Ier,  roi 

de  Suède. 


Judith 

Religieuse  à Roskild; 
î 1280. 


lngeburge 

Ép.  1261,  Magnus  VH,  roi 
de  Norvège;  1 1280. 


Vai.df.mar  III 

Duc  de  Sleowig,  1252;  1 1257. 


ÉRIC  I" 

Duc.  de  Sleswig,  1257  ; 1 1272. 
Ép.  Marguerite , fille  de  Jaromir, 
prince  de  Rugeu. 


Éric  (aux  longues  Jambes) 

Duc  de  lAiigeland  ; t 1313. 

Ép.  Sophie,  fille  du  second  mariage  de  Judilb, 
reine  de  Danemarck  (voy.  ci-dessus). 


Valdemar  IV 

Duc  de  Sleswig,  1283;  f 1312. 


Énic  II 

Duc  de  Sleswig,  1312;  f 1325. 

Ép.  Agnès,  fille  de  GérRrd  le  Grand , comte  de  llolstein. 


Valdemar  V 

Dnc  de  Sleswig,  compétiteur 
de  Christophe  11  au  trône 
de  Danemank,  1326;  renonce 
?i  ses  prétentions,  1330; 
t 1365, 

I 


Il (dirige 
t 1374. 

Ép.  Valdemar  IV, 
mi  de  Danemarck. 
(V.  ci -contre.) 


Henri 

Duc  de  Slçswig; 
t 1374. 


ÉRIC 

Proclamé  roi  avec  son 
père,  1320;  t 1332. 

Ép.  Elisabeth, 
fille  de  Itarcuiri  l,f, 
duc  de  Poméranie, 
et  veuve  de  Jean  II, 
duc 

de  Saxe-Lauenbourg. 


Omos 

Chevalier 

de 

l’ordre 
teu  tonique. 


Christophe  lngeburge 

Duc  rie  Irlande  ; Ép.  Henri  I",  comte  de  Mecklembourg  ; t 1382. 
lié,  I345‘,  f 1363. 


Albert  III 

Duc  de  Mecklembourg;  t 1387. 


Marie 

Ép.  W rat!  s las,  duc  de  Poméranie  ; f 1392. 


XXVII*  f:RIC  IX.  LE  POUKRAMEN 
Né,  1385;  roi  des  trois  royaumes  de  Danemarck,  de  Suède  et  de 
Noi wège,  1398  (voy.  labl.  CL); 
déposé  par  les  Danois  et  les  Suédois,  1439  ; t 1 459. 
p.  1406,  Philippine,  fille  de  Henri  IV,  roi  d'Angleterre;  f 1430. 


Sophie  (ou  Catherine ) 
f 1426. 

Ép.  Jean  do  Bavière,  comte  palatin  du  Rhin, 
fils  de  l'empereur  Robert;  f 1443 


XXVIII*  CHRISTOPHE  III.  lk  Bavarois 
(le  dernier  des  F.stbriihides) 

Roi  do  Danemarck,  1440;  de  Suède,  1441;  de  Norwêge,  1442;  fixe  la  capitale  du  royaume 
k Copenhague;  f 1448. 

Ép.  1445,  Dorothee,  fille  de  Jean  (l'Alchimiste),  électeur  de  Brandebourg;  t 1495. 
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fils  de  Vaîderaar  I».  (V.  tabl.  CL VIII.) 

roi  do  Dancmarck,  1202;  f 1241. 

Przémisl-OUokar  I*r,  roi  de  Bohème;  ; 1212; 
roi  do  Portugal;  f 1221. 


2 

XIX*  ABEL 

Duc  de  Sleswig;  roi,  1250; 
t 1252. 

Êp.  1237,  Mathilde,  Bile 
d’Adolphe  IV,  comte  de  llolslein  ; 
t 1288. 


XX»  CHRISTOPHE  I" 

Duc  de  Lalande  et  de  Palster  ; roi,  t252  ; 
t 1259. 

Êp.  1248,  Marguerite,  fltle  de  Somhor, 
duc  de  Poméranie;  1 1282. 


2 

Sophie 


t 1248. 

Êp.  Jean  l»r,  margrave 
de  Brandebourg. 


A BEI. 

Désigné  roi , 1253  ; f 1278. 


xxi»  Eric  vii,  GLirrmo 

Né.  1249;  roi,  1259:  f 1288. 

Êp.  1273,  Agnès,  Bile  d'Olhon  III, 
margrave  de  Brandebourg; 
t 1304. 


Mathilde 

Êp.  1272,  Albert  III, 
margrave  de  Bran- 
debourg. 


xxii»  Eric  vnt,  mesvrxt» 

Né,  1274;  roi,  i28fij  f 1319. 
Êp.  1296,  Ingeburg r,  fille  de 
Magn  us  I«,  roi  do  Suède  ; 

t 1319. 


XXIII*  CHRISTOPHE  II 

Roi,  1320;  dépoté,  1326 ; + 1333. 

Êp.  iiMjt/iémfe,  tille <le  Jean  I*r, 
électeur  uo  Utaridel  ourg;  f 1331 . 


XXIV  VALDEMAR  IV 
Roi,  après  nn  interrègne  de  six  ans, 
1340  ; chaste,  1368;  f U75. 

Êp.  / ledwige , fille  d’Eric  II, 
duc  deSleawig;  f 1374. 


Marguerite 
t 1341. 

Êp.  1325 , 
Louis  de  Bavière  » 
margrave 
do  Brandebourg. 


XXVI»  MARGUERITE,  la  SftWBMIIS  ne  Nom 
Née.  1352;  reine  de  Danemarck  et  de  Norvège  à la  mort  <ie  son 
fils.  1387  : reine  de  Suède,  U89;  des  trois  royaumes  ilu  Nord,  en 
vertu  de  l’Union  de  Calmar.  1397  ; f 1412. 

Êp.  1363,  Hsquin  VI,  roi  de  Norvège;  f 1 3S0. 


XXV»  OLOF  II 

Né,  1370;  roi  de  Daneiuarck,  1376  ; roi  de  Norvège  (sous  le  nom 
C'OlofV),  1380;  t 1337. 


Marguerite 
(ou  Marthe) 
t 1341. 

Êp.  1297,  Birger,  roi  do 
Suède;  t 1321. 


H i chiue 
Êp.  Nicolas  do 
Werle,  prince  du 
Mecklembuurg. 


Sophie 
t 1340. 

Ep.  Gérard  le  Grand,  comte  de 
HoUicin. 


HESIll 
ds  Fsn 

Comte  de  Holstein;  f 1381. 


GEraru 

Duc  deSkswig  et  comte  de  Holstein; 
t 1404. 


Adolphe  VIII  Hedwige 

Duc  de  Sleswig  et  comte  de  Hola-  Êp.  Thierry  (le  Fortuné), 

lein  ; f 1459.  comte  d'üldcinltourg. 


XXIX»  CHRISTIAN  !•» 

( Tige  des  rois  de  DAiiemarck  de  la  mui-ou 
d'Oldenbourg).  (V.  tabl.  CLX.) 
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XXIX’  roi.  CHRISTIAN  I",  fils  de  Thierry  le  Fortuné, 

Né.  1425  ; roi  de  Danemarck,  1448  ; de  Norvège,  1450  ; 
Ep.  1449,  Dorothée,  fille  de  Jean  l'Alchimiste , margrave  de  Brandebourg, 


XXXe  JEAN  I” 


Né,  1455;  roi  de  Dancmank,  1481  ; de  Norvège,  1483  ; de  Suède, 
1497;  f 1513. 

Ep.  1478,  Christine,  fille  d Ernest,  électeur  de  Saxe;  f 1521. 


XXXIe  CHRISTIAN  II,  le  Crcll 


Élisabeth 


Né,  148i  : roi  de  Danemarck,  1513-1523  ; de  Norvège.  1514; 
de  Suède.  1520;  chassé  par  le»  Suédois,  1521  ; -t  1559. 

Ep.  15i5,  Isabelle , fille  de  Philippe  d'Autriche,  roi  de 
Castille;  nce,  1501;  1 1526. 


Née,  |483; + 1555. 
Ep.  1502,  Joachim  Ier, 
électeur 

de  Brandebourg. 


Dorothée 


Christine 


Née,  1520;  t 1580. 

Ep.  1534,  Frédéric  II.  comte  palatin  du 
Rhin  et  électeur. 


Ep.  1*  1534, 
2*  1541, 


Née,  1521  ; f 1590. 

François  11,  Sforce,  duc  de  Milan; 
t 1535; 

François  Ier,  duc  de  Lorraine  ; 
t 1545. 


ktisgbelh 


Anne 


XXXV  CHRISTIAN  IV 


Née,  1573;  t 1625. 
Êp.  1590,  Henri-Jules, 
duc  de  Brunswick. 


Née,  1574;f  161». 

Ep.  1590,  Jacques  VI, 
roi  d’Êco*He, 
puis  d'Angleterre  ; 

1 1625. 


Né,  1 577  ; roi  de  Danemarck  et  de  Norvège,  1 588  ; t 1 648 . 

Ep.  1597,  Anne -Catherine,  fille  de  Joachim-Frédéric,  électeur  de 
Brandebourg  ; née,  1575  ; t 1012. 


Christian 

Né,  1603;  élu  succe«seor  su  trène,  1608  ; f 1647,  sans  p»st. 

Ep.  1634,  Madeleine-Sibylle,  fille  de  Jean-fieurge*  II.  électeur  de  Saxe;  f 1668 


XXXVII*  CHRISTIAN  V 


Anne-Sophie 


Frédérique- Amélie 


(V.  tabl.CLXI) 


Née,  1647  ; 1 1717. 

Ep.  1666,  Je*n-<>eorgcs  III, 
électeur  de  Saxe  ; -}  1691. 


Née,  164»;  f 1704. 

Ep.  1667  , Christian-Albert,  duc 

de  Holsteiii-Cnuorp  ; 7 I6l»4. 


CLX 


Digitized  by  Google 


DYNASTIE  D’OLDENBOURG 


597 


comte  d’OIdenhourg , et  d’Hedwige  de  Sleswig.  (Yoy.  tabl.  fiLIX.) 

de  Suède,  1 470 ; !•*  duc  de  llolslein,  147%;  t 1483. 
et  veuve  de  Christophe  III , roi  de  bunemarck  ; f 1495. 


Marguerite 


XXXII»  FRÉDÉRIC  I« 


Née,  1456;  -t  1495. 
ftp.  1470,  Jacques  III,  roi 
d'Ecosse  ; f 1488. 


Né,  1471  ; duc  de  Sleswig  et  de  Holstein  en  partie,  1482;  roi  de  Danemarck  et  de 
Norwège,  1523  ) t 1533. 

Ep.  1“  1502,  Anne,  fille  de  Jean  Ciccron,  électeur  de  Brandebourg;  f 151%  ; 

2°  1518,  Sophie,  tille  de  Bogislas  IX,  duc  de  Poniéraoie;  t 1568. 


1 

XXXIII»  CHRISTIAN  lit 

1 

Dorothée 

2 

Jean 

(l’Aîné) 

. 2 

Élisabeth 

2 

Adolphe 

2 

Dorothée 

Frédéric 

Né,  1503; 

Née,  1504  ; 

Née,  152%  ; 

Né,  1526; 

Née,  1528; 

Né.  1529; 

Roi  de  Danemaick,  1534; 

f 1545. 

.Né,  1521  ; 

t 1586. 

t 1586. 

t 1575. 

évèque 

réunit  la  Norwège 

Ep.  1525, 

t 1580. 

Ep.  1»  1543, 

(Tige  de  la 

Ép.  1573, 

de  Sleswig , 

au  Danemarck,  1536*, 

Albert  1M, 

Magnus, 

branche 

Christophe, 

1544  ; 

f 1559. 

duc 

duc  de 

de  Holstein  - 

prince 

de 

Ep.  1525.  Dorothée,  fille 

de  Prusse.de 

Mecklent- 

Gottorp.) 

de  Mec- 

Hildcsbeim  . 

de  Mtt| 
duc  ac  Saxe-I 
t 15 

;nus, 

.auenbourg; 

71. 

la  maison 

de 

Brandebourg 

bourg; 

2»  1556, 
Ulric,  duc  de 
Mec- 

klcmhourg. 

klembourg; 

évêque 
de  Italie- 
bourg;  f 1592. 

1551  ; t 1MI. 

Anne 

XXXIV*  FREDERIC  II 

Macms 

Jean  (le  Jeune) 

Dorothee 

Née,  1532  ; t 1585. 
Ep.  1548. 
Auguste,  prince 
de  Saxe  et  électeur  ; 
t 1586. 


Né,  1534;  roi  de  Danemarck 
cl  de  Norwège,  1559; 
t 1588. 

Ep.  1572,  Sophie,  fille 
d’Ulric , doc  de  Mecklcm- 
bourg;  1 1631. 


Né,  1540  ; évêque 
de  Dorpat 
et  d’Oesel  ; 
choisi  pour  roi  de 
Livonie.  1570; 
t 1583. 

Ép.  1573,  Marie, 
llllede  Vladimir 
Aodriévittch, 
prince 
de  Dmitrov. 


Né,  1545;  f 1622. 

(Tige  de  la 
maison  d’Holstein 
Suuderbourg.) 


Née,  1546;  t 1617. 
Ep.  1561,  Guillaume 
le  Jeune, 

duc  de  Brunawiek- 
Luncbourg; f 1592. 


t LIUC 


Auguste 


Il  e dirige 


Jea* 


Né,  1578; 

évèquo  do  Schwcrm  et  de 
Sleswig  ; t 162%. 


Née,  i5lo; t 1639. 

Ep.  1596,  Jeun -Adolphe, 
duc  de 

llol^tein-Goltorp. 


Née,  1581;  f 1641.  Né,  1583;  t 1602. 

Ep.  1602.  Christian  If, 
électeur 

de  Saxe;  f 1616. 


XXXVI»  FREDERIC  III 


Ulaic 


No,  1609  ; roi  de  Danemarck  et  de  Norwège,  1648  ; t 1670. 

Ep.  1643.  Sophie-Amélie,  fille  do  Georges,  duc  de  Bruuswick-I.uncbourg  ; 
née,  1628;  t 1685. 


Né,  1610;  administrateur  de 
Schwerin;  t 1633. 


Wilhelmi  ne- Ernest  ine 

. Née,  1650  ; f 1706. 

Ép.  1671,  Charles,  électeur  palatin; 
t 1685 


Georges 

Né,  1653  ; grand  amiral  et  généra- 
lissime en  Angleterre;  t 1708. 
Ep.  1683,  Anne  Stuart,  fille  de 
Jacques  II, 
roi  d’Angleterre  ; 
reine  d'Angleterre,  17U2;  f 171%. 


Vlrigue-Éièonore 

Née,  1656;  f 1693. 

Ep.  1680,  Charles  XI,  roi  de 
Suède;  r 1697. 
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DYNASTIE  D’OLDENBOURG  (Suite)  — 
XXXVII*  roi.  CHRISTIAN  V,  fils  de 

Né,  1640*,  roi  de  Danemarck 
Ép.  1667,  Charlotte-Amélie,  Allé  de  Guillaume  VI, 


XXXVIII»  FRÉDÉRIC  IV 

Né,  167!  ; roi  de  Danemarck  et  de  Norvège,  1699  ; 1 1730. 

Ép.  l»  1695,  Louise,  fille  do  Gustave- Ado! plie,  duc  de  Mecklembourg-Custrow;  + 1721  ; 
2*  1721,  Anne- Sophie,  fille  de  Conrad,  romle  de  ItevenUau;  née,  1693;  1 1745. 


XXXIX»  CHRISTIAN  VI 


Né,  1699;  roi  de  Danemarck  et  de  Norvège,  1730;  + 1746. 

Ép.  1721,  SopAie-Jfadefeme,  fille  de  Christian-Henri,  prince  de  Brandebourg-Cluœbach  ; née,  1700;  t 1770. 


XL»  FRÉDÉRIC  V 

Né,  1723;  roi  de  Danemarck  et  de  Norvège,  1746;  f 1766. 

Ép.  !•  1743,  Lotiras,  fille  de  Georges  n.  rot  d'Angleterre;  née,  1724;  + 1751; 

2°  1752,  Julie-Marie,  fille  de  Ferdinand-Albert,  duc  de  Brunsvick-Wolfienbulel  ; née,  1729;  f 1796. 


1 


1 


Christian  Sophie-Madeleine 


Wtlhelmine-  Caroline 


XU*  CHRISTIAN  VII 


Né. 1745; 
prince  royal  ; 
+ 1747. 


Née,  1746;  + 1811. 


Ép-  1766  , Gustave  III, 
roi  de  Suède; 
né,  1746  ; +1792. 


Née,  1747  ; + 1020.  Né,  1749  ;roi  de  Danemarck  et  de  Norvège, 

Ép.  1764,  Guillaume  l«r,  prince  1766;  + 1808. 

héréditaire  de  Hesse-Carmel,  Ép.  1766,  Caroline -Mathilde,  fille  de  Frédcric- 
depuis  électeur;  né,  1743;  Louis , prince  de  Galles;  née,  1751  ; divor- 
+ 1812.  cée,  1772}  + 1775. 


XLII*  FRÉDÉRIC  VI 

Né,  1768;  régent  du  royaume,  1784;  roi  de  Danemarck  et  de 
Norvège,  1808;  cède  la  Norvège  à la  Suède  en  échange  de 
la  Poméranie  suédoise  et  de  Hic  de  Rugen,  1 814  ; + 1839. 

Ép.  1790,  Marie-Sophie-Frédérique,  fille  de  Charles  V,  prince 
do  Uease-Cassel  ; née,  1767;  t 1852.  (V.  ci-contre.) 


Louite-Augutle 
Née,  1771  ; + 1843. 

Lp.  1786,  Frédéric-Christian,  duc  de  Holsiein-Sondcrbourg- 
Augustenbourg  ; né,  176S;  + 1814. 


Caroline- Amélie 
Née,  1796. 

Ép.  ISIS,  Christian  VIII,  roi  de  Danemarck. 
(V.  ci-contre.) 


Caroline 
Née,  1793. 


Ep.  1829,  Ferdinand-Frédéric, 
prince  de  Danemarck. 

(V.  ci-contre.) 


Wilhelmine-M  arie 
Née,  1808. 

Ép.  1*  1828,  Frédcric-Charies-Chrisiian,  prince  de  Danemarck,  depuis 
le  roi  Frédéric  VH  (v.  ci-contre); 

2°  1838,  Charles,  duc  de  Holsicin-Sonderbouig-Glackabourg; 
né, 1813. 


XLV*  CHRISTIAN  IX 

Fils  de  Guillaume,  duc  de  Holsicin-Sotidcrhourg-Gluckshourg. 
Né,  1818,  prince  héréditaire  de  Danemarck,  1852;  roi,  1863. 
Ép.  1842,  touise-Wilhelmine-Frédérique, 
fille  de  Guillaume,  landgrave  de  Heaae -Electorale ; née,  1817. 


Chri  stiar-F  r (nttuc-  A lexandra-Caroii  ne- 

Gu  il  leu  me- Charles  Maric-Charlotie- 

Mëf  1843;  Louise-Julte 

prince  loyal.  Née,  1844- 

l.p.  1863,  Alhcri-Édouard, 
prince  de  Galle*. 
(Vuy.  lahl.  tXXIIL) 


Cltr.lSTlANClULLACME- 

Alphonsc-Gcorges 
Né,  1 645  ;| 
roi  de  Grèce 
sous  le  nom 
de  Georges  1*»,  i803. 


Marie-Dagmar 
Née,  1847. 


Thvra-Amélte-  Walof.mau 
Caroline-  Né,  185b. 
Charlotte-Anne 
Née,  1853. 


C.LXI 
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MAISON  DE  SONDERBOURG-GLUCKSBOURG 

Frédéric  III.  (V.  tabl.  GLX.) 

et  de  Norwège,  1670;  f 1699- 
landgrave  do  Hesse  - Cassel  ; t 1714. 


Guillaume 
Né,  1687;  i 1706. 


CHRISTIAN 
Né,  1675  ; t 1695. 


Sophie- Heduige 
Née,  16T7',t  1735. 


Charles 

Né,  1680  ; coadjuteur  de  Lubeck,  1701; 
ae  démet  de  ses  fonctions,  1708*, 


Charlotte-Amélie 
Née,  1706  ; 1 1782. 


Louise 

Née,  1726  ; + 1756. 

£p.  t749  Ernest-Frédéric-Char  les,  duc  de  Saxe-Hlldburghausen  *, 
t 1780. 


Louise 

Née,  1750;  f 1813. 

Ep.  1766,  Charles  V,  prince  de  Hesse-Cassel  ; né,  1744;  1 1886. 


Marie-Sophie-Frédérique 
Née,  1767;  t 1852. 

Ep.  1790,  Frédéric,  prince  royal  de  Danemarck,  de- 
puis roi  sous  lo  nom  de  Frédéric  VI.  (V. ci-contre.) 


Frédéric 

Né,  1753;  prince  héréditaire; 
t 1805. 

Ep.  1774,  Sophie-Frédérique , 
fille  de  LouU  prince  de  Mec- 
klembourg-Eetawerln  ; née, 
1758;  t 1794. 


XLlll*  CHRISTIAN  VIII  (Frédéric) 

Né, 1786;  gouverneur  général  do  Norwége; 
rende  Norwége,  1814  ; abdique,  1814;  roi 
de  Danemarck,  1839;  1 1848. 

Ep.  1°  Charlotte-Frédèrique%  fille  de  Frédéric- 
Fiançois,  grand-duc  de  Mecklembourg- 
Schnuriit ; née,  1784;  divorcée,  1812; 
t 1810  ; 

2"  1815,  furoh'nc-,4  niche,  fille  de  Prédéric- 
Climuan,  duc  de  SIcswig-Holstein-Sondcr- 
bourg-Auguateubourg  ; nee,  1796. 


Julienne-Sophie 
Née,  1788; 1 1850. 
Ep.  1812,  Frédéric- 
Guillaumk- 
Charles-I.ouia , 
prince  de 
Hcsse-Philinhihal- 
Barchfeld  ; 
né,  1786  ;t  1814. 


Louite-Charlotte 
Née,  1789;  t 180*. 
Ep.  1810, 
Guillaume, 
landgrave 
de  Ilesse-Cassel ; 
né, 1787. 


Fkrdinand- 

Frédéric 

Prince  héréditaire  ; 

né,  1 792  ;f  1863. 
Ep.  1829,  Caroline, 
fille  do 
Frédéric  VI, 
roi  de  Danemarck. 
(V.  ci-cootre.) 


Louise-  Wilhelmine-Frédérique  Autres  enfants. 


Née,  1817. 

Ep.  1842,  Christian,  duc 
de  Holstein-Sonderbourg-Glucksbourg, 
depuis  roi  de  Danemarck 
sous  le  nom  de  Christian  IX  (v.  ci-contre)* 


XLlVe  FREDERIC  Vil  (Charles-Christian) 


Né,  1808  ; prince  royal,  1839  ; roi  de  Danemarck,  1848; + 1863,  sans  post. 


Èp.  1*1528,  Williehnine-Marie , fille  du  ro»  Frédéric  VI;  séparée,  1837  (v.  ci-contre); 
2“  1841,  Caroline-Chariot  te- Marianne,  fille  de  Georges  V, 
grand-duc  de  Mecklembourg-Strc lit*;  née,  1821  ; séparée,  18*6; 

V (morganatiquement)  1850,  Louise-Christine  Kasmusscn;  née,  1815  ; 
favorite  en  titre,  1846;  baronne,  puis  comtesse  de  Daiiner,  1848? 
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EMPEREURS  D'OCCIDENT,  ROIS  D’ITALIE  ET  DE 

I"  empereur.  CHARLEMAGNE,  fils  de 

Né,  742;  roi  de  France,  77 1 ; 

Êp.  *j»  77  lf 


Pépin 

Né,  777  ; roi  d’Italie,  781  ; t 810. 


Bernard 

Bâtard  ; né,  799  ; roi  d'Italie, 
812;  + 818. 

Et».  Cunégonde. 


Adélaïde 
Vivait,  810. 

Ëp.  Gui , duc  de  Spoiette. 


VU»  GUI 

Duc  de  Spolelte  ; roi  d'Italie,  889  ; 1 894. 

Ëp.  Agitlrude,  fille  d'Adelgise,  prince  de  Bcnévcnt. 


VIII*  LAMBERT 

Associé  k l’Empire,  891  ; empereur  d'Occident,  894; 
t 898. 


II*  LOUIS  I*', 

Né,  778;  associé  k l’Empire,  81 J ; empereur 
Ëp.  1°  798,  Hermengarde;  + 815; 


III*  LOTHA1RB  I" 

Né,  796;  associé  k l’Empire,  817;  roi  de  Lombardie,  820  ; 
empereur  d’Occident,  84o;  se  fait  moine  k l'abbaye  do 
Prum  en  Ardenne,  855;  f 855. 

Ëp.  821,  Hermengarde , fille  de  Hugues  le  Poltron, 
comte  d'Alsace;  t 851. 


IV*  LOUtS  II,  lr  J LC  NE 


Lotiiaire 


Autres  enfanta. 


Ne  vers  822  ; associé  k l'Empire  et  au  royaume  d'Italie,  849  ; 

empereur  d Occident,  855  ; + 875. 

Ëp.  856  , Ingelberge  de  Spoiette  ; se  fait  religieuse  k Sainte- 
Claire  de  Bresse,  vers  878  ; vivait  encure,  882. 


Roi  de  Lorraine;  t 869. 
£p.  862,  Valdrade , 
sœur 

du  Gonthicr, 
archevêque  de  Cologne. 


(V.  Ubl.  XCVL) 


Hermangarde 
Vivait,  894. 

Ëp.  Boson  I**,  roi  de  Provence  ou  d'Arles,  fils  de  Tbcodoric  d’Autun;  + 887. 


Oieèle 

Abbesse  de  Sainte-Julie  de  Bree<e, 
861. 


X*  LOUIS  111,  l’Avilxle 

Roi  de  Provence;  de  Germanie,  8B7  ; prétendant  au  royaume  d'Italie,  899;  couronné  empereur  d’Oocident,  901  ; 
chasse  par  Béranger,  905  ; t vers  929. 


CLXH 
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GERMANIE  DE  LA  MAISON  CARLO VINGIENNE 

Pépin  le  Bref,  roi  de  France.  (V.  tabl.  LVI.) 

empereur  d’Occident,  soo  ; f 814. 

Uildegardt  ; t 782. 


le  Débonnaire 

d’Occident,  814;  déposé,  816;  rétabli,  834;  f 840. 
— 2*  819,  Judith  de  Bariïre  ; t 843. 

f 


2 

Autres  enfante. 
(V.  tabl.  LVI.) 


Louis  !•',  le  Germanique 

Né,  806  ; roi  de  Bavière,  817  ; de  Germanie,  843;  de  Lorraine,  870; 
t 876. 


Êp.  Emma  ; f 876. 

I 


Carloman 

Louis  II,  le 

VI*  CHARLES  LEGros 

Roi  de  Ba- 

Germanique 

Né  vers  832  ; roi 

vière 

, 876; 

R«d  de  Saxe, 

de  Souabe , 876  ; 

d’lulie,877; 

de  Lorraine 

d'Italie,  880  ; eut- 

f 880. 

et  de  Ru- 

pereur  d'Occidcnt, 

vière.  (Voj. 
tabl.  XCVI.) 

881  ; roi  de  Saxe, 
882;  réunit  toute 
l’Allemagne  sous  sa 

domination,  882;  roi 
de  France,  884  ; dé- 
posé, 887;  t 888. 

IX*  ARN0UL 

Gitèle 

Bâtard  ; né,  863; 

! comte  do  Carintbie, 

880  ; roi  Fille  nat. 

de  Germanie  et  de  Lorraine,  817; 
d’Occident,  896  ; t 899. 

empereur  £p  Zue„. 

tibold,  roi  de 

Ep.  Oda,  fille  de  Theudon,  comte  de 

Bavière;  Moravie. 

vivait.  898. 

1 

Louis  IV 
Né,  893  ; roi  de 

Germaine,  899  ; 
de  Lorraine , 
SOo;  1912.  sans 
alliance. 


Hedwige 
Ep.  Otton  le 
Grand,  duc 
de  Saie. 
(Vuy.  tabl. 
CLXlll.) 


Ghsmonde 

Ep.  Conrad  de 
FriUlur,  comte 
de  Francome  et 
de  Vetéravie. 


Autres  en- 
fants. 

(V.  t.  XCVI.) 


2 

V CHAULES  LE 
Cqauve 

Né,  823  ; roi  de  France, 
840  ; empereur  d’Oc- 
cident, 875;  roi  d'I- 
talie, 876;  f 877. 

Vacance  de  l’Empire 
pendant  trois  ans. 


2 Autres 

Gisèle  'n,anla- 

i ,er,  .70.  (V.  t,  LV1L) 

Êp.  867.  Everard, 
duc  <le  Frioul  ; 

1 867. 

I 


XI*  BÉRANGER  !•* 


Duc  de  Frioul,  867;  roi  d’Italie, 
888  ; dépouillé  de  ses  Etats, 
895;  empereur  d'Occidcnt,  915; 
t 924. 


Kp. 

l*  lierlile,  fille  de  Suppon, 
duc  do  Spolette,  t 9lo  ; — 
2*  Anne. 

1 

« 

Gitèli 

i 

Derthe 

Ep.  Aldebert.  marquis 

Abbesse  de  Sainte-Julie  de 

d 4 vree. 
i 

Brescia. 

Béranger  11 


Marquis  d’Yvrée,  prétendant  au  royaume  d'Italie,  945; 
clu  roi  d’Italie,  950  ; déposé,  961  ; t 966. 


Ép,  Witla,  fille  de  Boson,  marquis  de  Toscane  ; sc  fai 
religieuse  après  la  mort  de  son  mari. 


Aldebekt  II 

Marquis  de  Toscane;  prétendant  à l'empire  d'occident, 
893 1 élu  roi  d’Italie  avec  son  père,  950  ; dépose,  961  ; 
i ver»  967. 


Ep.  Gtrbtrye,  fille  de  Lambert,  comte  de  Ch&'ru. 


OtTE-GI  ILLAtME 
CorntedeNeverset  de  Bourgogne, 
adopté  par  Henri  le  Grand,  duc 
de  Bourgogne;  ; 1027. 


Girbtrge 

Ep.  Aledran,  marquis 
de  Mon tf errât. 


Conrad  |« 


Luluabd 


Elu  roi  de  Germanie,  912;  i 918, 
sans  post. 

Ep.  Cunrgoude,  veuve  de  Liul- 
pold,  duc  de  Bavière. 


Vivait,  918. 
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EMPEREURS  D’ALLEMAGNE  ET  ROIS  DE 

OTTON  le  Grand,  duc  de  Saie, 

Duc  de  Saxe,  880  ; refuse  le  titre 
£p.  Uedwige,  tille  d’Arnoul, 


Hbxri  1**,  l'Oiseleur 

Né,  876  ; duc  do  Saxe,  91?  ; roi  de  Germanie,  9 18  ; de  Lorraine,  903  ; t 936. 
£p.  t • Mat  barge,  flllo  d’Ervin,  seigneur  d'Allslat;  répudiée,  909; 

2*  9il,  Mathilde,  fille  de  Thierry,  comte  de  Riogelheim;  t 968. 


2 

XI h OTTON  I*r,  le  Gaoid 


Prétendant  au  comté 
de  Mersbourg  ; 
se  révolte  contre 
l’empereur  Otton  !•%  939  ; 
t 939. 


Né,  912;  roi  de  Germanie,  93G  ; d’Italie,  991  ; empereur  d’Allemagne,  962;  -f  973. 


Ëp.  1°  93o.  Edith,  fille  d’Édouard  I*r,  roi  d’Angleterre;  + 947 ; 

2°  951,  Adelatde,  tille  de  Rodolphe  U,  roi  de  la  Bourgogne  transjurane, 
et  veuve  de  Lothaire,  roi  d'Italie;  récente  d’Allemagne,  973  et  984;  t 999. 


1 

Ludolphe 


t 

Luitgarde 


XIII»  OTTON  11,  le  Roux 


G CILLA  LUC 


Né,  934;  duc  deSonabe, 
950  ;f  957. 

£p.  Ida,  fille  d’Herman, 
duc  de  Sou&be;  t 986. 


t 953. 

£p.  Conrad,  le  Sage, 
duc 

do  Lorraine 
et  de 

la  France  rhénane. 


Né,  955;  roi  de  Lorraine,  961;  d’Italie,  962; 
empereur  d’Allemagne,  973  ; t 983. 

£p.  Théophanie,  fille  de  Romain  le  Jeune, 
empereur  d’Orient;  f 991. 


Bâtard  ; né,  928  ; 
archevêque  de 
Mayence,  954; 
t 968. 


Sophie 


Adélaïde 


XIV*  OTTON  III 


Mathilde 


Abbesse 

de 

Gandersheim,  tooo; 
1 1039. 


Née  , 977  ; abbesse  do 
Quedlinhoiirg,999;do 
Gandersheim , 1039  ; 
t 1044. 


Né,  980  ; roi  de  Germanie,  983  ; 
empereur  d’Allemagne,  996  ; 
t 1002,  sans  alliance. 


+ 1025. 

£p.  £zon,  comte  palatin 

du  Rhin;  t 1035. 


Humait 
Duc  de  Souabe  ; 

compétiteur  de  Henri  II  au  trône  d’Allemagne,  1002. 


Hardouix,  fils  d’Oiton 

Marquis  d’Y  /rée;  concurrent  d’Henri  11  au  trône  d'Italie  : couronné  roi,  1002;  conserve  ia  royauté  pendant  9 ans; 
chassé  par  Henri  II,  lois;  t lois. 
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fils  de  Ludolphe,  duc  de  Saxe. 

de  roi  de  Germanie,  912;  + 912 
empereur  d’Occidcnl;  + 903- 


Adélaïde 


Barbe 


Abbesso  de  Quedlinbourg. 


Ép.  le  comte  Henri  ; f 912. 

(Tige  de*  ancien*  margrave*  d'Autriche.) 


2 

Henri  I,T,  le  Querelleur 

Ne  vers  9iS  ; 
duc  de  Lorraine,  940  ; 
du  Bavière,  942; 

+ 955. 

Ép.  Judith, 

fille  d'Arnoul  le  Mauvais, 
duc  de  Bavière. 


2 

Bruno* 

Né.  928;  archevêque 
do  Cologne,  953; 
archiduc  de  Lorraine,  959; 
t 955. 


2 

Gerberge 

t ver*  968. 

Ëp.  !•  929,  Giselbert, 
duc  de  Lorraine; 

+ 939; 

2°  939,  Louis  d’Outremer, 
roi  de  France  ; 

+ 954. 


Utdwige 

Ép.  ver*  938  , Hugues  Je 
Grand,  duc  de  France; 

+ 956. 


Hugues-Capkt 

Roi  do  France; 

+ 996. 


Êzelo*  le  Jouno 

Né,  951;  duc  de  Bavière,  955;  prétendant  au  trône  d'Allemagne,  976; 
+ 995. 

Ép.  Gitèle,  fille  de  Conrad,  roi  do  Bourgogne  ; + 1007. 


XV»  HENRI  II,  le  Saint  et  le  Boiteux 


Bruno*  Aunoil  Gitèle 


Ne,  972;  duc  de  Bavière,  995;  roi  do  Germanie,  1002; 
de  Lombardie,  mo4;  empereur  d’Allemaaoe,  1014; 

+ 1024,  sans  postérité;  canonisé. 

(Dernier  empereur  de  la  maison  de  Saxe.) 

Ep.  1003,  Cunÿonde,  fille  de  Sigefroi, 
comte  de  Luxembourg; 

*0  retire  A l'ahbavc  de  Katfungcr 
aprèB  la  mort  de  son  mari  ; 

+ 1033;  canonisée. 


Êvèquo 
d'Augsbourg, 
1007  ; + 1029 


Archevêque 
de  Raveune,ioi4  ; 
+ toie. 


+ 1033. 

Ép.  1008, 
Etienne,  roi 
de 

Hongrie;  + 1038 
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OTTON,  fils  de  Conrad,  duc  de  Franconie,  et  de  Luitgarde, 

Né  ver»  9*8  ; duc  de  Francotilo  et  de  Carinlbie,  marquis  de 

Ép. 


Henri 

Gerant  du  duché  de  Franconie  nour  non  père  ; f jeune  avant  son  père. 
Ep.  Adélaïde  d'Êgishein,  fille  d'Eberharl  IV,  comte  d’Alsace. 


Brcnom 

Pape  sous  le  nom  de  Grégoire  V, 
996  ; f 999. 


XVI*  CONRAD  U,  LE  Saliqcb 

Empereur  <f  Allemagne,  1021*;  roi  d'iulir.  1026;  de  Bourgogne,  1033  ; + 1039. 

Ep.  1"  1016,  Gur/e,  Aile  de  Hermann  11,  duc  de  Souabe,  et  veuve  d’Ernest  1er,  duc  de  Souabo  ; t 1043. 


XVII*  HENRI  III,  le  Nom 

Né.  1017;  roi  de  Germanie,  I02ti;de  bourgogne,  1038;  empereur  d’Allemagne,  1039;  f 10S6. 

Ép.  1"  1036,  Cutiégonde , fille  de  Canut  le  Grand,  roi  d Angleterre,  de  Danemarck  et  de  Norwège;  t 1038  ; 

2*  1043,  Agnès,  üile  de  Guillaume  V,  le  Grand,  comte  de  Poitiers  et  d’Aquitaine;  régente  d’Allemagne,  1056-1069- 
mariée  en  secondes  noces  à Geoffroi -Martel,  comte  d'Anjou  ; t 1077. 


I 

Beatrix 

Abbesse  de  Ouedlinl*ourg. 
1038. 


Mathilde 
Née,  1045;  1 1058. 

Ep.  1057, 

Rodolphe  de  llhinfetdcu, 
duc  de  Souabe; 
roi  de  Gcrmar.ie , 1077  ; 
+ 1080. 


2 

XVIII*  HENRI  IV 

Né,  1050  ; roi  de  Germanie,  1053  ; empereur  d’Allemagne,  1050  ; 
dépose,  1077;  emprisonne  par  ordre  de  son  fils  Henri  et  déposé  une 
seconde  fois,  1105  ; ■*  |(0i. 

Ep.  I®  lOtJti.  Hrrthe,  tille  d'Olton,  marquis  de  Suze;  f 1087; 

2*  Praxidt  ou  Adélaïde,  fille  de  Vsévolod  I**,  grand-duc  de  Russie, 
et  veuve  d'Henri  le  Long,  margrave  de  Brandebourg  ; répudiée, 

101*3  ; t nos». 


1 

Conrad 

Né,  1074  ; désigné  duc  de  Lorraine  et  successeur 
au  Irène,  1076  ; ae  révolte  contre  son  père, 
1093  ; mis  au  ban  de  l'Empire  et  déshérité,  10P8  : 
1 MOI. 

Ep.  1099,  Mathilde , fille  de  Roger  l**, 
roi  de  Sicile. 


1 

XIX*  HENRI  V (CnARLF.S-HF.NM) 

Né,  1081  ; désigne  successeur  au  Irène  et  associe  au  pouvoir,  1098  ; 
roi  de  Germanie,  1102; 

se  révolte  contre  son  père,  1104;  prend  le  titre  de  n>i 
des  Romains,  1105  ; empereur  d’Allemagne,  H06;  f 1175, 
sans  postérité  légitime. 

Ép.  1114,  Mathilde,  fille  de  Henri  I**,  roi  d’Angleterre;  née,  t jo4  ; 
mariée  en  secondes  noces  (1127) 
à Geoffroi  Plantagenet,  comte  d'Anjou;  t 1167. 


Herman  de  I.cxembouvu  ECBERT  II 

Comte  de  Salm;  fils  de  Giselhert,  comte  de  Luxembourg;  Fus  do  Ecbert  !•%  seigneur  do  Brunswick , margrave 
anü-ccaar,  oppose  à Henri  IV,  108I  ; t 1088.  de  îliunnge  et  de  Mi-nie, 

seigneur  de  Brunswick;  concurrent  d’Henri  IV 
au  trône  d’Allemague,  108»;  t 1090. 

Ep.  Oda,  fille  d’Otlun  d Uriainunde,  mai  grave 
de  Mianie. 
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fille  d’Otton  le  Grand,  empereur  d’Allemagne. 

Vérone;  refuse  la  coaronne  de  Germanie,  1002  ; t 1004. 

Judith. 

Conrad  de  Works 

Duc  de  Freneonie  et  de  Carinlhie  ; marquis  de  Vérone,  1004  ; 1 1012. 
Ep.  Mathilde,  fille  d'Herman  II,  duc  de  Souube. 

Gt'lLItACMR 

Evêque  de  Straslwiurg,  10?8  ; 
t 1047. 

Gerhard 

Evêque  de  RatiNtxinne,  1036; 
t 1060. 

Beatrix  Mathilde 

Abbesse  de  Gandershcio  : Née,  1027  ; 

t 1053.  fiancée  à Henri  l*r, roi  de  France: 

t 1034. 

A dé  in  1 de 

Abbesse  de  Gandersheim, 
1053. 

Sophie  Adélaïde  Conrad 

Ep.  1»  1063,  Salomon,  roi  de  Hongrie-,  Abbesse  de  Quedlinbourg.  1071.  Duc  de  Bavière  ; 

t 1087  ; f 1056. 

2°  1088,  Wlodislaa  !•*,  roi  de  Pologne; 
t 1102. 

1 

Agnèt 
+ 1143. 

Ep.  1°  1O8O,  Frédéric  l#r,  duc  do  Soualie 
(?.  tabl.  CLXV)  ; 

'*•  1106,  Léopold  IV,  margrave  d’Autriche; 
t 1136. 

2 

Adélaïde 

Ep.  Vladlslas,  duc  de  Silésie. 
(Tige  des  ducs  de  Silésie  de  la 
maison  de  Piast.) 

XX»  LOTHA1RF.  U,  nia  de  Gebhart  de  Supplenbourg 

Né.  1075:  comte  de  Supplenbourg • duc  de  Saxe,  no«;  roi  de  Germanie,  1125;  empereur  d’Allemagne,  1133;  t 1(37. 
Ep.  1113,  tiichihie,  fille  de  Henri  le  Graa,  dur  de  Saxe;  t *1%1. 


Certnuie 

f 1143,  «an*  postérité. 

Ep.  !•  1127,  Henri  le  Superbe,  duc  de  Saie  et  de  Bavière;  prétendant  à l’Empire,  1138;  1 1139; 
2*  1141,  Henri  de  lochsamcrgou,  margrave  d’Autriche;  t 1177. 
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FRÉDÉRIC  I",  DE  IIohenstaufen,  fils  de  Frédéric  de  Ilohenstaufen  et 

Êp.  loêo,  Agnès  , fille  de  Henri  IV,  empereur  d’Allemagne  (v.  Ubl.CLXIV; 


FRÉDÉRIC,  i.k  Locciif.  et  le  Borgne 
Né,  1090;  duc  de  Souabe  et  d’Alsace,  1105;  f 1147. 

Êp.  I®  Judith,  fille  de  Henri  le  Noir,  duc  de  Bavière;  f 1126; 
•2°  Agnès,  fille  de  Frédéric,  comte  de  Saarbruck. 


1 

XXII*  FRÉDÉRIC  I*»,  R ARBF.Rot  ssr, 

Né,  1121  ; duc  de  Soualte  et  d Alsace,  1147; 
empereur  d’Allemagne,  1152  ; 
roi  d'Italie,  1 1 S5  ; 
roi  d'Arles,  il 78;  se  croise,  1168, 
t 1190. 

Ep.  1*  1149,  Adélaïde,  tille  de  Tibaud,  margrave  de  Misnie; 

. répudiée,  il 53; 

2*  1150,  Béalrix , fille  de  Renaud  111,  comte  de  Bourgogne; 
t H85. 


2 

Conrad 
Né,  1127: 

comte  palatin  du  Rhin,  1156; 
1 1195. 

Êp.  Irmengarde , 
fille  de  Bcrihxld, 
comte  de  Henneberg  ; 
t 1197. 


2 2 
XXIII*  HENRI  VI  Frédéric 

Né,  1165;  roi  des  Romains,  1169;  * Duc  de  Souabe  et d’ Alsace,  1167; 

roi  d'Italie,  1186;  empereur  d’Allemagne,  1190;  sc  croise,  118»; 

roi  de  Sicile,  <194*,  -t  1191. 

t 1197. 

Êp.  1116,  Constance,  fille  de  Roger  11,  roi  de  Sicile;  née,  1146;  t 1198. 


XXVI*  FRÉDÉRIC,  H , Roger 
Né,  1194;  roi  des  Romains,  1 1 96 ; roi  de  Sicile,  H97; 
proclamé  roi  des  Romains  pour  la  deuxième  fois,  1197;  empereur  d'Allemagne,  1220; 
se  croise,  1227; 

couronné  roi  de  Jérusalem,  1229  ; déposé  comme  empereur  au  Concile  de  Lyon,  1245;  + 1250. 

Êp.  r*  1208,  Constance,  fille  d’Alphonse  II,  roi  d'Aragon,  et  veuve  d’Êmeric,  roi  de  Hongrie*,  î 1212* 
2*  1225,  Yolande,  fille  de  Jean  de  Bucnne,  roi  de  Jérusalem;  f 1228; 

3*  1235,  Isabelle,  fille  de  Jean  sans  Terre,  roi  d'Angleterre  ; 1 1241. 


1 

Henri 
Né,  >213; 

duc  de  Souabe  cl  d’Alsace,  1219  , 
roi  des  Romains,  1220  ; 
se  révolu?  contre  son  jière,  1234; 
déposé, 1235; 
t 1242. 

Êp.  1225 , Marguerite, 
fille  de  Léopold,  duc  d’Autriche  ; 
mariée  en  secondes  noces  (1252) 
A Prsémysl-Oitnkar  II, 
roi  do  Bohême; 
t 1267. 


XXVII*  CONRAD  IV 
Né,  1228;  roi  des  Romains,  1237  ; 
empereur  d'Allemagne 
et  roi  de  Sicile,  1250  ; 

. t 1754. 

Ep.  1246,  Elisabeth,  fille  d’Otlon  l'illustre, 
duc  de  Bavière  ; 

mariée  en  secondes  noces  (1259) 

A Malnard,  comte  de  Tjtolj 
t 1270. 


3 

Henri 
Né,  1238  ; 
désigné 
roi  de  Sicile, 
1247; 

it>i  titulaire  de 
Jérusalem-, 
f 1254. 


3 

Marguerite 
Née,  1241  *,  1 1270. 

Ep.  1255, 

Albert  le  Dépravé, 
margrave  dcThuringe 
et  de  Misnie. 


Frédéric 

Désigné  duc  d'Autriche 
par  l’empereur  Frédéric  11; 
fl  251,  sa  ns  alliance 


Conradin  ou  Conrad  fil  comme  roi  de  Sicile,  V comme  duc  de  Souabe  et  d’Alsace) 
Né,  1252  ; roi  de  Sicile,  1254;  due  de  Snnube  et  d’ADace  et  rui  titulaire  de  Jérusalem,  I2S4; 
1 1261,  sans  alliance. 
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d’Hildegarde  de  Hohenlohe;  duc  de  Souabe  et  d'Alsace,  1080;  t 1105. 

mariée  eu  secondes  noces  (nos)  à Léopold  IV,  margsave  d'Autriche;  f 1143. 


XXI*  CONRAD  III 

Né,  1094;  dac  de  Franc onie  et  de  la  France  rhénane;  roi  des  Romains,  1128;  empereur  d’Allemagne,  1138; 

se  croise,  nie;  f 1152. 

Ep.  Gertrude , fille  de  Béranger,  comte  de  Sultzbach  ; f 1146. 


Henri  Frédéric  df.  Rotenbocrc 

Roi  des  Romains,  1147;  Ne  vers  1152; 

f 1150.  duc  de  Souabe  et  d’Alsace,  1155; 

t H67. 

Êp.  1167,  Richisse,  tille  de  Henri  le  Lion, 
duc  de  Bavière  cl  de  Saxe  : 
mariée  en  secondes  noces  (1169)  a Canot, 
fils  de  Yaldemar,  roi  de  Danemarck; 
t 122t. 


Judith 

En.  1150,  Louis  U, 
landgrave  de  Thuringe. 


2 

Otton 

Comte  palatin  de  Bourgogne, 
iis;;  t 1200. 

Êp.  Marguerite, 
fille  de  lTiibaul,  comte  de  Blois. 


2 

Conrad 

DucdtTFranconie.  1167  ; 
de  Souabe  et  d'Alsace, 
1191  ; | 1196. 


2 

XXIV*  PHILIPPE  D*  Soi*  A RC 
Né,  1178; 

marquis  de  Toeoane,  etc,.  1 195  ; 
duc  d'Alsace,  1196;  de  Souaiie,  1197; 
élu  roi  des  Romains,  1198  Cl  1205  ; 
t 1208. 

Ep.  1196,  Irène,  fille  d’Iaaae  l’Ange, 
empereur  de  Constantinople, 
et  veuve  de  Roger,  fils  de  Taneréde, 
roi  de  Sicile;  f 1208. 


2 

Sophie 

Êp.  Lui  .1. mu  o III 
marnais 
de  Montferrat.. 


Béalrit 
i 1234. 

Êt>.  1219,  Ferdinand  III. 
roi 
de 

Castille 
et  de  Léon  ; 
t 1252. 


Cunégond è 
t 1248. 

Êp.  1210, 
Wenccalaa  l*r, 
roi  de  Bohême  ; 
f 1253. 


Marie 
t 1239. 

Êp  1197,  Henri  III, 
duc  de  Lorraine 
et  de  Brabant. 


Beatrix 
f 1212* 

XXV*  Ep.  1212,  OT TON  IV,  fil*  d'Henri  lo  Lion, 
duc  de  Brunswick;  né  vers  1 175 ; 
roi  des  Romains,  1198;  empereur  d'Allemagne,  1209; 
se  retire  dan*  le  Brunswick,  1213; 
marié  en  secondes  noces  (1214) 
à Marie  de  Brabnnt,  fille  du  Henri  IV,  duc  do  Brabant; 
f 1218,  sans  postérité. 


Henri  ou  Entica 
Bâtard;  roi  de  l'île  de 
Sardaigne,  1228; 
t 1272. 

r.p.  vers  1228,  Adélaïde, 
Mie  de  l'un  des  juges  ou  princes 
de  l'Ike  de  Sardaigne. 


Mainfroi 

Bâtard;  né,  1233;  prince  de  Tarente; 
régent  de  Sicile,  1250,  1254;  roi  de  Sicile,  1258; 
t 1266. 

Ep.  1°  1*37,  Beatrix  de  Savoie, 
fille  d’Amcdée  III, 
comte  de  Savoie; 

2*  Hélène-Sibylle,  fille  de  Michel, 
despote  d’Epire. 


Frédéric 
d’Antiocur 
Bâtard  ; 
t 1249. 


Annr 

Fille  naturelle. 
F.p.  1244, 
Jean  Value, 
empereur  grec; 
t 1255- 


1 

Confiance 
t 1300. 

Ep.  1262,  Pierre  III, 
roi  d’Aragon; 
t 1285. 


2 

Marguerite 
Ep.  Guillaume  V, 
marquis  de  Montferrat. 


2 

Deux 
autres 
enfant^ 
(V.  Sicile.) 


Conrad  d'Antioch 

t 1269. 

Ep.  Beatrix , fille  de  Galvanua  Laooca 
maréchal  de  Sicile. 
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XXVIII*  RODOLPHE  I",  de 


Landgrave  de  Ttioringe,  fils  de  Herman  I**,  landgrave  de  Thuringe  ; élu  roi 
de  Germanie,  1246  ; anli-em|»ercur  ; f 1247. 

Êp.  f Élisabeth;  f 1231; 

2°  1240,  Gertrude,  fille  de  Léopold  le  Glorieux,  duc  d'Autriche  ; 

3*  Beatrix,  fille  d’Henri  V,  duc  de  Rrahaut  ; mariée  en  seconde» 
noces  à Guillaume,  comte  de  Flandre. 


Fils  d'Alherl  IV,  le 
cl  landgrave 
né  1218  ; comte  de 
élu  roi  des  Romains  cl 
roi  d'Italie, 
Êp.  1*  124$,  Gertrude, 
comte  do 
2*  1284,  Aynès, 
duc  de 


Cri  LL  ACM  K 

Fils  de  Florent  IV,  comte  de  Hollande  ; 
né  vers  1227,  comte  de  Hollande,  1234  ; élu  roi  des  Romains,  1347  ; 
anti-ctsar  ; f 1256. 

Êp.  1252,  Élisabeth , fille  d’Olton  I*%  duc  de  Brunswick  ; 
f 1266. 


Florixt  V,  comte  de  Hollande. 


J r. an  sars  Terre,  roi  d’Angleterre; 

t 1216. 

Êp.  Isabelle  d’Angouléme. 


Henri  III 

Richard  n 'Angleterre 

Isabelle 

Roi  d’Angleterre. 

Né,  1309  ; comte  de  Cornouailles  et 
de  Poitou  ; élu  et  couronné  roi 

Êp.  1235,  Frédé- 

ric 11.  empereur 

des  Romains,  1357  ; -f  1771. 

d’Allemagne. 

Êp.  i*  1331,  Isabelle,  fille  de  Guil- 
laume, comte  de  Penibrock,  et 
veuve  de  Gilbert  Clara,  comte 
de  Glodeeter  ; + t24o; 

2*  1343,  Sancie,  fille  de  Raimond 
Réranger,  comte  de  Provence  ; 
t 1261  ; 

3°  1259,  Beatrix  de  Falkmstein  ; 
t 1277. 

1 

(V.  tabl.  CLXV.) 

1 2 
Henri  h’Alusmagne  Edmond  d'Allemagne 

Né,  1235  ; f 1271.  Né,  1249;  comte  de  Cornouailles  ; 

régent  d'Angleterre,  1272  { 

f 1308. 


1 

XXX*  ALBERT  I*' 
Né  vers  1 24»  ; landgrave 
duc  d’Autriche,  1282;  empereur 
, 1 130». 

Ep.  1278,  Élisabeth,  fille  de 
Comte  de  Tyrol  et  duc  de  Carinthie; 


Frédéric  I*» 
(III  comme  duc 
Due  d'Autriche  et 
concurrent  de  Louis  de  Bavière 
élu  empereur 
fait  prisonnier  à la 
renonce  A l'Empire  et 
reprend  lo  titre  de  rui  dea  Romains 
de  Bavière, 

Êp.  1315,  Isabelle,  fille  de 
t 1330. 


XXXII*  LOUIS  V, 

Fils  de  Louis 
comte  palatin  du  Rhin 
né,  1287  : duc 
empereur  d’Allemagne, 
t 1347. 

ftp  1°  B/atrir,  fille  de 
2°  1324,  Marguerite, fille 
de  Hollande, 


Alphonse  X,  de  Castille,  lf.  Sage 
Fil*  de  Ferdinand  III,  roi  do  Castille  ; 
ué,  1221;  roi  de  Castille,  1252;  élu  roi  des  Romains,  1757  ; f 1784. 
Ep.  1349,  Yolande,  fille  do  Jayme  I*»,  roi  d'Aragon  ; f 1300. 
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DE  NASSAU,  ETC.,  ET  ANTI-EMPEREURS 


Habsbourg,  le  Cléuert 

Sape,  comte  du  Habsbourg 
d'Alsace  ; 

Habsbourg.  1240; 
empereur  d'Allemagne,  1271; 
127%;  + 1291 
fi  le  oc  Bourcard, 
lion  heu  bc  g;  f 1281  ; 
fille  de  Hugues  IV, 
Bourgogne  ;t  nu. 


Autres  enfants. 
{V.  Autriche.) 


d'Alsace,  1273  ; 
d'Allemagne,  1298  ; 

Mainhard  IV, 
née,  I2t>3;  t 1313. 


10  autres  enfants. 

' «Ulrich*)  u Ml  IV.  Autriche.) 

hndgruve  d'Alsace; 

h l'Empire,  1314; 

d’Allemagne,  1314  ; 

bataille  de  Mubld  rf,  1322; 

recouvre  sa  libellé,  1325; 

et  règne  conjointement  avec  Louis 

1325;  t 1330. 

Jacques  11,  roi  d’Aragon; 


de  Bavière 

le  Sévira, 
et  duc  de  Bavière  ; 
de  Ba>i<  re; 

J 31 4 ; roi  d’Italie,  1327; 

Henri,  duc  de  Charnu  ; + 1323; 
de  GuiLaume  lll,  comte  de  Haioaut, 
etc.  ; f 1383. 


XXIX*  ADOLPHE  DE  NASSAU 

Pila  do  Walerao,  comte  de  Nassau  ; 
né  vers  1250;  comte  de  Nassau  ; roi  des  Romains,  1292; 
déposé  à la  diète  de  Mayence,  1298  ; f 1298. 

Ép.  1285,  Imagine,  fille  de  Gerlac  , comte  de  Limbourg 
(en  Véléravie);  f après  1316. 


Gerlac 

comte  de  Nassau. 

(Tige  des  princes  de  Naasau'Usingen,  etc.) 


Mathilde 
Ép.  Rodolphe, 
électeur  palatin. 


Go.nibier  (Charles) 

Fils  de  Henri,  comte  de  Schwarzbourg  ; 
ne,  1304  ; comte  de  Sclmarxbourg  ; 
élu  empereur  d’Allemagne  en  concurrence  de  Charles  IV,  1349; 
renonce  à l'Empire,  I34&;f  U49. 

Ép.  Élisabeth,  fille  de  Thierry  V,  comte  de  Heuatein. 


Robert  de  Bavière 
(lll  comme  comte  palatin  du  Rhin) 

Fils  de  Robert  le  Tenace,  électeur  palatin  du  Rhin  ; 
né,  1352  ; électeur  palatin  du  Rhin,  1398;  élu  empereur  d'Allemagne,  i;oo; 
t 1410. 

Ép.  î-  JY.; 

2»  1374,  Elisabeth , fille  de  Frédéric  V,  burgrave  de  Nuremberg; 
t 1411. 


Frédéric 

Duc  de  Brunswick.-F.in)beck, 
élu  empereur  d'Allemagne,  1400  ; 
t 2 jours  après  son  élection. 

(N’est  pas  compté  au  nombre  des  empereurs  d’Allemagne.) 
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ET  ROIS  DE 

Le  comte 

Seigneur  de  Luxembourg, 
1 

Henri 

Duc  de  Bavière,  1004  ; t 1025. 

adalbérok 

Archevêque  de  Trêves,  1007  ; 1 1036. 

Henri  . Judith 

Duc  de  Bavière,  104*  ; Vivait,  1056. 

t 1047.  Ep.  Welpho  II,  comte 

a'Altorf,  en  Souabe. 

1 

Cunègonde  de  Badin 
Ép.  Aron  II,  marquis  d'Este;  + 1097. 

(Tige  des  maisons  de  Brunswick  et  de  Modcne) 

ADALULHON 
Évèquc  de  Metz,  1047  ; 
t 1072. 

Frédéric 

Duc  de  basse  Lorraine, 
1046  ; t 1065. 

Ép.  \- GerUrye  de  Boulogne, 
fille  dEustache,  comte 
de  Boulogne  ; 

2*  Kaclendc. 

Guillaume 

Comte  de  Luxembourg; 
t 1 1 ‘28. 

l 

CONRAD  II 

Comte  de  Luxembourg; 
j 1136. 

Ép.  Gisèle,  t 1155- 


Adalbéron 
Archidiacre  de  Metz; 
t 1098. 


Ép 


£rmes  aide  /'* 

+ 1143. 

I»  Albert,  comte  de  Dagsbourg;  1 « aol  ; 
2-  Godefroi,  comte  deNamur;  t HW. 


Henri  I",  l’Aveu  OLE 

Comte  de  Luxembourg,  1 1 3G  ; de  Namur.  1 139;  ■*  1 1 96. 

Ép.  !•  Laurence,  fille  de  Thierry,  comte  de  Flandre  ; t ver»  1172; 
2°  Aynès,  fille  de  Henri,  duc  deGucldre. 


Krmesinde  II 

Née,  (les;  comtesse  de  Luxembourg  et  de  la  Itoche;  t vers  1246. 

Ép.  !•  1193,  Thibaut  I",  comte  de  Bar  ;t  1214;  — 2°  1214,  Waieran  Ul,  duc  de  Limbourg;  t 1226. 


Élisabeth 

Comtesse  de  Bar  et  de  Luxembourg. 

Ép.  1227,  W air  an  le  Long,  fils  de  W&lrao  111,  duc  de  Lim- 
bourg. 


2 

Henri  II 

Comte  de  Luxembourg  rt  de  U Roche,  marquis  d'Arlon; 
comte  de  Namur,  12 >8  : f 1274. 

Ép.  1231 , Marguerite,  fille  de  Uenn  il,  comte  de  Bar  ; 

+ 1278. 

I 


HENRI  111 

Comte  de  Luxembourg  et  marquis  d'Arlon  ; f 1288. 

Ép.  Béalrix , fille  dt  Baudouin  d'Avcsne,  seigneur  de  Beaumont. 


XXXI* empereur.  HENRI  VII,  le  Luxembourg 
(IV  comme  comte  de  Luxembourg  1 

Né,  1262  ; comte  de  Luxembourg  et  maruuis  d'Arlon  ; roi  des  Romains,  1308  ; rot  d'Italie,  1311; 
empereur  d'Allemagne,  1312;  t 1313. 

Ép.  1222,  Marguerite,  fille  de  Jean  I*r,  duc  de  Brabant  ; née,  1274  ; f 1 31 1 . 


Jean  l’Aveugle 

Né,  1298;  comte  de  Luxembourg,  marquis  de  Moravie;  roi  de  Bohême,  1310;  t 1346. 


XXXiil*  CHAULES  IV  (I*r  Comme  toi  de  ilolléliie; 

Né,  1316;  margrave  de  Moravie,  l33o  ; roi  de  Bohême,  1346  ; roi  des  Humains,  13  »G;  roi  de  Lombardie  et  empereur 

d'Allemagne,  1355;  j i37s. 

Ép.  1*  1329,  Blanche  de  Valois,  fille  de  Charles  comte  de  Valois  et  d'Anjou  ; ■}  13  <8  ; — î°  1349,  Anne,  fille  de  Rodolphe  II, 
électeur  palatin;  f,1352;  — 3"  13i3,  Aune , fille  de  Henri  II, 
duc  de  Jauer;  1 1382;  — 4*  1363,  Elisabeth,  fille  de  Bogislas  V,  duc  de  Poméranie;  1 1393. 


3 

XXXIV*  WEKCESLAS 
Né,  136i  ; roi  de  Bohème,  I3ti3;  roi  des 
Romains,  1376  ; empereur  d'Allemagne, 
1378;  duc  de  Luxembourg.  1383;  dé- 
posé, I4oo  ; f 1419. 

Ép.  1°  i37o,  Jeanne,  fille  d'Albert,  duc 
de  Bavière;  1 1387  ; 

S*  1400,  SopAie,  fille  de  Jean,  duc 
de  Bavière  ; i 1419. 


4 

XXXVtt*  SIG13MOND 

Né,  1368;  margrave  de  Brandebourg,  1373  ; roi  de  Hongrie,  1386  ; 

empereur  d'Altemagne,  i4lo; 

du:  de  Luxembourg  et  roi  de  Bohême,  1419;  roi  d Italie,  1431  ; t t *37. 

Ép.  !•  Marie,  fille  de  Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie  et  de  Pologne;  t 1392  ; 
2*  Barbe  de  Ciliey.  fille  de  Herman,  comte  de  Ciiley  ; t 1439. 


Élisabeth, -t  1442.  Ép.  1412,  Albert  II,  empereur  d'Allemagne. 
(V.  Ub-  CLXY11L) 
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GERMANIE  DE  LA  MAISON  DE  LUXEMBOURG 


S1GEFROI 

903;  f 888  Pp.  8 ad  ici ge. 


THIERRY 

Évêque  de  Metz,  100 4;  t 1047. 


Frédéric  I" 

Comte  de  Luxembourg  ; f 1019. 


Sainte  Cunégonde 
f 1040. 

Êp.  1003,  Henri  II,  empereur  d'Alle- 
magne ; f 1024 


Ogive  Gilbert  ou  Siorlbert 

1 1030.  Comte  de  Luxembourg;  f 1057. 

Êp.  Baudouin  IV,  comte  de  Flandre  ;+  1030. 


Conrad  I*» 

Comte  de  Luxembourg;  f 1086. 
£p.  Clémence,  héritière  du  comté 
de  Lon^wy. 

| 

Mathilde 

Comtesse  de  Longwy. 

Ép.  Gudefroi,  comte  de  Bliscastcl. 


Herman  de  L;  xkmbolro 

Comte  de  Salin;  élu  roi  de  Germanie,  t oftl  ; anti-césar;  renonce 
à ses  prétentions,  io#s;  f 10*8. 

Ep.  Adélaïde , fille  d' 'Oitond'Oriamunde,  margrave  de  Misnie, 
et  véuve  d’Albert  III,  comte  de  Bellenstett; 
mariée  en  troisièmes  noces  à Henri  du  Lac,  comte 
palatin  du  Hhiu. 


Henri 

Comte  de  Luxem- 
bourg, 1060. 


2 

Adélaïde 

Ép.  Baudouin  111,  comte  de  Hainaut. 


2 

Clémence 

Êp.  Conrad,  duc  de  Zéringen 


2 

Dëatria 

ÊfkGuithier,  comte  de  Rethcl. 


2 

Catherine 

Ép.  1222,  Mathieu  II,  duc  de  Lorraine  ; 
♦ 1251. 


Philippe 

Ép.  Jean  11,  comte  de  Hainaut  et  de  Hollande. 

Elt  tabei  h 

Héritière  du  comte  de  Namur;  -f  1295. 

Êp.  vers  1264,  Gui,  comte  de  Flandre;  f 1304. 

Walran 

Comte  de  Luxembourg  et  marquis  d'Arlon;  f 1311. 

Baudouin 

Né,  1285;  archevêque  de  Trêves,  13V7;  t 1354. 

Jfane 

Née,  1305;  reine  de  France;  f 1324- 
Êp.  1322,  Charles  le  Bel,  roi  de  France  ; f 1328. 

Beatrix 

Née,  1305;  t 1319. 

Êp.  1318,  Charles  I»r,  roi  de  Hongrie  ; -f  1342. 

Jean-Henri  Wenceslas 

Ne,  1322;  margrave  de  Moravie,  Comte  de  Luxembourg,  1346;  !•' duc  de  Luxembourg, 

1 140  ; t 1375.  1 354  ; duc  de  Brabant  et  de  Llmbourg,  i35S;t  13S  g 

Ép.  Marguerite,  fille  d'Albert  le  Sage,  duc  d'Autriche  ; Ep.  1347,  Jeanne  de  Brabant,  fille  de  Jean  111,  duc  de 

t 1366.  Brabant. 


XXXVI*  JüSSE  de  Moravie 
Né,  1351  ; margrave  de  Moravie,  1375;  de  Brandebourg 
et  duc  de  Luxembourg,  I3b8;  . 

empereur  d'Allemagne,  1410  ; -t  1411. 

Ep.  Cailurme,  fille  de  Charles  11,  roi  de  Hongrie. 
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ALBERT  II,  le  Sage, 

Ep.  1324,  Jeanne 


Albert  lit,  U Tresse,  duc  d’Autriche  ; ■[  1395. 
Êp.  2«  1375,  Beatrix  de  Nuremberg;  i 1404. 


2 

albi.rt  IV,  duc  d’Autriche  ; f 1402. 
Êp.  Jeanne  de  Bavière;  t 'ers  1404. 


XXXVIII*  ALBERT  II  (V*  comme  duc  d’Autriche),  le  Grave  f.t  le  Magnanime  Marguerite 

Né,  1394;  roi  de  Hoagrie , roi  des  Romains  et  empereur  d'Allemagne,  1438;  (V.  Autriche  ) 

t 1439. 

Ép.  1422,  Elisabeth,  fille  de  SigiMiiond,  empereur  d’Allemagne; 
née  «ers  1409;  f 1442. 


XL*  MAXIMILIEN  l« 

Né,  1459;  roi  des  Romains,  I486;  landgrave  de  haute  Alsace.  1489;  empereur  d’Allemagne,  1493;  prend  le  litre 
d’empereur  romain,  1508;  f 1519. 

Êp.  1°  1477,  Marie,  fille  de  Char  es  le  Téméraire,  duo  de  Bourgogne;  née,  1457’,  t 1482; 

2*  148»,  Anne,  fille  de  François  H,  duc  de  Bretagne:  ce  tn><r>age  n’eut  pas  do  suite; 

3*  1494,  0/amAe-J/arie,  fille  do  Louis-Marie  Storcc  Gatcas,  duc  du  Milan;  née,  1472;  f 1510.  sans  post. 


1 

Philippe  le  Beau 

Né,  1478;  roi  de  Castille,  1504;  f 1506. 

Êp.  1496,  Jeanne  la  Folle , fille  de  Ferdinand  le  Catholique,  roi  u’Aragon  ; née,  1479  ; t 1555. 


Xl.l*  CHARLES -QUINT  (ou  Charles  V) 

Né,  1500;  roi  d'Espagne,  1516;  empereur  d'Allemagne,  I52ü:  cède  4 son  frère  Ferdinand  Irr  l’Autriche  et  les  posse.-sions 
de  sa  maison  un  Alsace  et  en  Souabe,  1521  ; roi  de  Lombardie,  1530;  cède  les  Pays-Bas  à son  fils  Philippe,  1555  ; abdique 
l'Empire,  1556  ; *e  retire  au  monaslèie  de  Yuste,  1557  ; t 1558. 

£p.  1526,  Elisabeth,  fille  d’Emmanuel,  roi  de  Portugal;  née,  1503;  1 1539- 


Philippe  U Marie  Autres  rnfaina. 

Roi  d Espagne.  t 1663.  (V.  Autriche  et  Espagne.) 

(V.  Espagne.)  Ep.  1548,  Maximilien,  archiduc,  puis  empereur. 

(V.  ci-couUe.) 


XL1V*  RODOLPHE  II 

Né,  1552;  roi  de  Hongrie,  1362;  'le  Bohème,  1575; 
roi  des  Homatns,  1575; 
empereur  d’Allemagne,  1576  ; 1 1612,  sans  ail. 


XLV*  MATHIAS 

Né,  1557;  roi  do  Hongrie,  I600  ; de  Bohême,  1611  ; empereur 
d'Allemagne,  1612;  t 1619, «-au*  pofi. 

Ep.  1611,  Anne,  fille  de  Ferdinand,  archiduc  d’Autriche  ; née,  1585; 
. t 1618. 
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duc  d’Autriche  ; t 1358. 

t U Ferre  t te ; f 1351. 


LéûpolA  III.  le  Preux,  duc  d'Autriche;  f 1386. 
Ep.  1364,  Viride  de  Viscomti;i  1424. 


Autre*  enfant*. 
(V.  Autriche.) 


Ernest  de  Fr.n,  duc  d'Autriche;  f 1424  Autres  enfants. 

Ep.  2*  1412,  Zimpurge  de  âlazùvie ; f 1429.  (Y.  Autriche.) 


2 

XXXIX*  FRÉDÉRIC  IV 

Né,  1415;  roi  des  Rondins,  1440  ; roi  de  Lombardie  et  empereur  d'Allemagne,  1452;  f 1493. 
Ep.  1452,  Eléonore,  fille  d’Edouard,  roi  de  Portugal;  née,  1434  ; t 1467. 


Cunégonde 
(V.  Autriche.) 


1 

Autres  enfants. 
(V.  Espagne.) 


XI  II*  FERDINAND  Autres  entait*. 

Né,  15û3;  reçoit  de  son  frère  Charles  les>  Etals  héréditaires  de  lu  maison  d’Autriche,  1531  ; roi  de  (V.  Espagne.) 

Bohème  et  de  Hnngiie,  1.27',  roi  des  Romains,  1531  ; empereur  d'Allemagne,  1556;  landvrogt  de 
haute  Alsace,  1558;  t 1564. 

Ep.  1521,  Anne,  fille  de  ladislas,  roi  de  Hongrie  et  de  Bohême;  née,  1503’,  h 1547. 


XI.1H*  MAXIMILIEN  II  Ciuri.es  Autres  enfants. 

Né,  1327  ; roi  de  Bohême,  1562;  roi  des  Romain»,  1562;  roi  de  Né,  1540;  archiduc  d'Autriche,  (V.  Autriche  ) 
Hongrie,  1563  ; empereur  d’Allemagne,  1564;  f 1576.  duc  de  Carinthie,de  Carniole,  de 

Ep  1548,  Marie,  fille  de  Charles-Quiut,  empereur  d’Allemagne;  Styrie,  etc.;  f 1590. 

née,  1528;  f I6«3.  Ep.  1571,  Jtfarie-Anne,  fille  d’Al- 

bert V,  duc  de  Bavière;  t 1608. 


Autres  enfants. 
(V.  Autriche.) 


XLVI*  FERDINAND  II 
Empereur  d’Allemagne. 
(V.  tabl.  CLX1X.) 
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XL VI*  FERDINAND  II,  fil*  de  Charles,  archiduc 

Né,  1578  ; adopté  par  l'empereur  Mathias,  qai  tut  fait  cession 

d’Allemagne, 

Êp.  !•  1800,  Mari»-Anru.  fille  de  Guillaume  V, 
2*  1622,  Eléonore,  fille  de  Vincent  !•% 


1 

XI» VII*  FERDINAND  III 

Né.  1608;  roi  de  Hongrie,  1625;  de  Bohème,  1627;  roi  des  Romains,  1 636  ; 
empereur  d’Allemagne,  1637;  t 1657. 

Ep.  I*  1611,  Marie-Ann*,  fille  de  Philippe  III,  roi  d'Rspagne;  née,  1606;  f 1646; 
2*  1648,  Marie- Léopoldine,  fille  de  Léopold  V,  archiduc  de  Tjrol  ; née,  1632  ; + 1649; 
3*  1651,  Ëlionore.  fille  de  Chai  les  II,  duc  de  Man  loue;  née,  i630;  f 1686. 

I 


_ 


1 


Ferdinand 

Né,  1633;  roi  de  Bohème  et  de  Hongrie;  roi  des  Romains,  1653; 
t 1654. 


3 

XLIX*  JOSEPH  I" 

Né,  1678;  roi  de  Hongrie,  1687;  roi  dea  Romains,  1690;  empereur  d’Allemagne,  1705; 
t 1711. 

Ep.  1699,  Wilhelmine-Amrlie,  fille  de  Jean -Frédéric,  duc  do  llanotre;  née,  1673;  t 1742. 


ilarie-Joeifihe 
(V.  Autriche) 


Marie- Amélie  ; t 1756. 

LI*  Êp.  1T22,  CHARLES  VII  { Albert), 

fils  de  Itestarilien -Emmanuel,  électeur  de  Bavière;  né,  1697;  f lecteur  de  Ratière,  1726; 
prétendant  à la  sucres-ion  d’Autiiche,  1740;  rui  de  Bohème,  1741; 
empereur  d'Allemagne,  1742  ; t 1745. 


Plusieurs  enfant*.  (V.  Batière.) 


U1I*  JOSEPH  II  (BenoIt-Accoste) 

Né,  1741;  roi  des  Romains,  1764  ; empereur  d’Allemagne,  1765: 
eo-rvgent  des  Étals  h<  réditalres  de  la  maison  d’Autncbe,  1765;  roi  de  Hongrie,  de  Bohème,  etc.,  1780;  f 1790. 
Êp.  1*  1760,  Marit-leabellt-Loui**- Antoinette,  fille  de  Philippe,  duc  de  Paru  e;  née,  1741  ; f 1763; 

2*  1765,  Marie-Joeéphine,  fille  de  Charles  VII,  empereur  d’Allemagne;  née,  1 739  ; t *767. 

I 

J 

i 

Therhe-ÉHeabeth 
Née,  1762;  + 1770. 
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ROMAINS  DE  LA  MAISON  D’AUTRICHE  (Suit.) 
d’Autriche,  et  de  Marie  de  Bavière.  (V.  tabl.  CLXVIII.) 

do  la  Hongrie,  tô  16  ; roi  de  Bohème,  1617;  empereur 
1618;  f 1617. 

duc  do  Bavière;  née,  1571;  t 1616; 
duc  do  Manloue;  née,  1598;  t 1635. 


Autre*  enfant*. 
i,V.  Autriche  ) 


XI.V11I*  LÉOPOLD  1” 

Né,  (640;  roi  de  Hongrie,  (655;  de  Bohême,  (656;  empereur  d’Allemagne,  |658‘, 
t 1705. 

Ép.  !•  1666,  Marguerite- Thérèse,  fi  le  de  Philippe  IV,  roi  d’Espagne;  née,  1651  ; t 1673; 
2°  1673,  Claude- Félicité,  fille  de  Ferdiuand-tnarle*,  urchlduc  d’ Autriche;  née,  1653  ; 
t 1675,  sans  postérité; 

3°  1676,  EUorore-MaJileihe-Thérhe,  princesse  palatine,  fille  de  Ph.lippe-GuilLioinc, 
Conçu  puUua  de  Neuhoorg  ; née,  1655  ; 1 1720. 


Autres  enfants. 
(V.  Autriche.) 


I.*  CHARLES  VI  Autres  enfants. 

Né,  1685;  déclaré  roi  d'Espagne  per  son  père.  1703;  empereur  d'Allemagne,  1711  ; (V.  Autriche.) 

roi  do  Hongrie,  1712;  de  Bohème,  1723;  + 1740. 

£p.  1709,  Élisabeth- Christine  Je  Brunswick- Wo>  [enbutel  ; née,  1691;  f 1750. 


Ma  r.  ie-Tii  f r t£  r-  Valpurge 

Née,  1717;  héritière  des  États  de  la  maison  d'Autriche,  n40; 
reine  de  IL  ngrie,  1741  ; do  Bohème,  1743;  t *790. 

LU*  Ep.  1736,  FRANÇOS  1",  DR  LOftSAIXB, 
fils  de  Léopold,  duc  de  Lorraine;  né,  1708;  duc  do  Lorraine  et  de  Bar,  1729; 
échange  les  duchés  de  Loi  raine  et  de  Bur  contre  le  grand-duché  de  Toscane,  1735; 
co-régent  des  fc'ats  héréditaires  de  la  maison  d'Autriche,  1741; 
empereur  d'Allemagne,  1745;  t 1765. 


Marie- Anne 

Gouvernante  des  Pays-Bas; 
t 1744. 

(V.  Autriche.) 


LIV*  LÉOPOLD  11  (Pierre- Valb.'ittv) 

Né,  1747 ; archiduc  d'Autriche;  grand-duc  de  Toscane,  1765; 
succède  à son  frère  Joseph  11 

dans  le  gouvernement  de  la  monarchie  aulrichienr.o,  1790; 

empereur  u'Allemagne,  1790;  t 1192. 

Êp.  1765,  Marie-Louise,  tille  de  Charles  lll,  roi  d'Espagne; 
née,  1745;  t 1782. 


Autres  enfanta. 
(V.  Autriche.) 


LV*  FRANÇOIS  II  (!•»  comme  empereur  d'Autriche)  (Josepo-Cuarles) 
dernier  empereur  d Allemagne 

Né,  1768;  succède  à ion  rére  dans  la  monuchie  autrichienne,  1792; 
empereur  d'Allemagne,  1792*1804  ; empereur  d'Autriche,  I8t»4; 
abdique  la  dignité  d'empereur  d'Allemagne,  18(6;  1 1535. 

Êp.  1®  1788,  Èhsaleih  de  Wurtemberg  ; f ITt#; 

2*  1790,  .1 furie- Thnèse  de  Bourbon  ; f 1807  ; 

3®  1808,  Louise  d*  .Uodène;  f 1816; 

4®  1810,  Chariot  te  de  [tarière. 

(V.  Autriche  ) 


Autres  enfants. 
(V.  Autriche.) 
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Ier  margrave.  LÉOPOLD  l'Illustré, 

Margrave  héréditaire  d’Autriche,  928;  + 994.  — Ép. 


II*  HENRI  1« 

Margrave  d'Autriche,  994  ;f  1018.  Ép.  Sicanhilde. 


III*  ALBERT  I",  LE  VICTORIEUX 
Margrave  d'Autriche,  lois;  t 1056. 

Ep  Adélaïde,  sœur  de  Pierre  ('Allemand,  roi  de  Hongrie  ; f 1071. 


Léopold,  le  Fort  Guerrier 
i 1043. 


V*  LÉOPOLD  II,  LE  BEAU 
Margrave  d Autriche  , 1075  ; 
t 1096. 

Êp.  Ilha,  fille?  d’Henri  III,  empereur  d’Allemagne  , ou  de  Welphc  I»*,  duc  de  Bavière. 


VI*  LÉOPOLD  III,  le  Pieux 
Margrave  d’Autriche,  1096;  t 1136;  canonisé. 

Ép.  1 106,  Agité»,  fille  d'Henri  IV,  empereur  d'Allemagne,  et  veuve  de  Fréd<ftic  I«,  duc  de  Souahc. 


VI 1“  ALBERT  II 
LE  DÉVOT 

Margrave  d'Autriche,  1136; 
t HU, 

sans  postérité. 

Ép.  1132,  Edwige , 
sœur  de  Bêla  II, 
roi 

de  Hongrie. 


IX*  margrave  et  I«*duc.  HENRI  II 


VIII*  LÉOPOLD  IV 


DE  I0CH8AMER00TT 

Margrave  d’Autriche  cl  duc  de  Bavière,  U42  ; 
se  croise,  1 147  ; 
duc  d'Autriche,  lisO  ; 
t 1 177. 

Êp.  l°  1141.  Gertrude,  veuve  de  Henri  le  Superbe, 
duc  de  Bavière  ; t 1143,  sans  postérité  ; 

2°  Après  1147,  Théoiora,  nicce  de  Manuel, 
empereur  de  Constantinople;  f 1185. 


II*  duc.  LÉOPOLD  V 


Margrave  d’Autriche,  1136; 
duc  de  Bavière,  i i3»  ; 
t 1142,  sans  post. 

Êp.  1 1 3H  , Harie , 
fille  de  Sohieslas  l*r, 
duc  de  Bohême. 


Duc  d'Autriche,  1177;  se  croise,  1189  ; f 1194. 

Ép.  1174,  Hélène,  fille  de  Geysa  II,  roi  de  Hongrie;  t 1199. 


IV*  LÉOPOLD  VI,  le  Glorieux 

Duc  de  Styrie,  1194  ; duc  d'Autriche,  1197;  se  croise,  1200,  1217;+  1230. 
Êp.  1203,  Théodora,  de  la  maison  des  Com  noues  ; f 1 240. 


Henri  l'Impie 


Duc  de  Mcdling  ; f 1227. 

Êp.  Hicherne,  sœur  de  I oui»,  landgrave  de  Thuringe. 


Gertrude 

Prétendante  aux  duchés  d'Autriche  et  de  Styrie,  1246  ; se  retire  dans  un  cloître. 

Ép  1*  Wladislas,  marquis  de  Moravie,  et  fils  de  WencoslaslII,  roi  de  Bohême  ; i 1247,  sans  postérité  ; — 2*  I2i«,  Herman  VI, 
margrave  de  Bade  ; se  met  en  possession  de  l'Autriche,  1247  ; f 12L0  ; — 3*  Romain,  prince  russe. 


Frédéric  de  Bade 
Né,  1249; 
t avec  Conradin, 
1268. 


2 

Agnès  de  Bade 

Ép.  Meinhard  IV,  comte  de  Tyrol  et  duc  deCarinlhic;  f 1295. 

Elisabeth  de  Carinihie.  Née,  1263  ; tl3U. 

Ép.  1278,  Albert  d Autriche,  depuis  empereur  d'Allemagne  sous  le  nom  d'Albert  i*r  ; -f  1308. 
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fils  d'Adalbert,  comte  de  Mertal. 

Richildt , fille  d'Otton  le  Grand,  empereur  d’Allemagne. 


Duc  de  Souahe  ; f 10» 5. 

Ép.  Gisèle  d'  Sowtbit  ; i I0%3. 


POPPON 

Archevêque  de  Trêves,  1017-1017. 


Uneülle;  f avant  k<56. 

Ép.  Pierre  l'Allemand,  roi  de  Hongrie;  f 1047. 

IV®  ERNEST,  le  Vaillant 
Margrave  d’Autriche,  1056  ; t 1075. 

Êp.  Adélaïde,  fille  de  Dcdon,  marquis  de  Lusace. 

Albert  le  Léger 

rartage  le  pouvoir  avec  son  frère,  107$. 

Ê p.  Léopold,  duc  de  Znaym; 
t 1112. 


ileilberye 

Êp.  lloo,  Borzivoy  II,  roi  de  Bohême.  ;Voy.  Bohême.) 


Otton 

Conrad 

Gertrude 

Élisabeth 

Judith 

Évêque  . 

Évêque 

Née,  1119; 

Êp.?  Herman, 

Êp  Guillauni' 

de 

de 

t 1151. 

landgrave 

le  Vieux , 

Frisingue,  1138; 

Passau, 

Êp.  1139, 

UC 

marquis 

se  croise,  1147  ; 
t 1148. 

H48; 

Wladislas  II  ; 

Thuringe. 

de 

archevêque 

de 

Sallzbourg, 
1164; 
t 1168. 

riide  Bohême; 
t 1174. 

Montferrat  ; 
t 1138. 

UtNFll  L’ANCIEN 
Duc  de  Medling  ; 
t 1223. 


lll*  FRÉDÉRIC  I",  LE  CATHOLIQUE 
Duc  d'Autriche,  1 194  ; 
se  croise,  I19J;  t 1197,  sans  alliance. 


Agnès 

f vers  il 82. 

Ép.  i*  1166,  Étienne  III,  roi  de  Hongrie  1 11*3; 
‘iu  Herman,  duc  de  Carintliio. 


Cvntgonde 

Ép.  Ottokar,  margrave  de  Styrie. 


V«  FRÉDÊUIC  II,  le  Belliqueux 
Duc  d’Autriche  et  de  Styrie,  1230; 
déclare  déchu  de  ses  duchés  par  la  diète 
d'Augsbourg,  12  6 ; 

rentre  ou  possession  d'une  partie  de  ses  États 
et  érige  l’Autriche  eu  royaume  vers  124 6; 
t 12.6,  sans  postérité. 

(Dernier  descendant  mile  de  l'ancienne  maison 
de  Bamberg.) 

Ép.  i®  1226,  Gertrude  d*  Brunswick  ,* 

2*  Agnès,  fille  d'Otton,  duc  de  Méranie; 
répudiée,  1243. 


Marguerite 
t 1267. 

Êp.  1*  1225,  Henri,  roi  des  Ro- 
mains, fils  de  Frédéric  II, 
empereur  d'Allemagne  ; 
t 1242  ; 

2"  1252,  Przémysl- Ottokar  II, 
roi  de  Bohème  ; 
marié  en  secondes  noces  (1261) 

à Cuucgotide, 
fille  de  RastiMas, 
prince  de  Halicz; 
t 1278. 


Constance 
t 1262. 

Ép.  1234, 
Henri  l’illustre, 
marquis 
de 

Misnie 

et 

landgrave 

Thuringe  ; 
t 1288. 
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ADALR1G  ou  ETICIIÜN, 

Ep.  Berchsinde,  tante  de  satni 


ALBERT  IV,  lc  Sac*,  landgrave 
Ep.  Redtoigt,  fille  d’U'ric,  comte 


VI*  duc.  RODOLPHE  DF.  HABSBOURG  (IV  comme 

Né,  1-318  ; comte  d’Habshoarg  ctlfindgrave  de  haute  Alface,  «24o; 

Êp.  !•  1245, Gertrude,  fille  de  Bunliard, 
2»  1284,  Agnit,  fille  de  Hugues  IV. 


! 


I 


VU»  ALBERT  l** 


Hartma.1 


VII*  bit  RODOLPHE 


Né  vers  1248*, 
landgrave  d’Alsace 

avec  ses  frères  liariman  et  Rodolphe  V ; 
dac  d'Autriche,  de  Siyrie, 
de  C&rimhie  et  do  Carniote,  1382; 

roi  des  Romains 
et  empereur  d’Allemagne,  1288; 

. 1 1308. 

Êp.  1278.  EUtabtih  , fille  de  Mainhard  IV, 
cornu?  de  Tyrol  et  duc  de  Carinthic  ; 
née,  1263;  t I3t3. 


Né,  M63; 

comte  de  Habsbourg 
et  de  Kibourg; 
landgrave  d'Alsace 
avec  ses  frères,  1273  ; 
t 1211. 
fans  alliance. 


IV  comme  landgrave  d'Alsace) 

Né,  1270; 

landgrave  d’Abare 

avec  se»  frères  Albert  V et  Ikrtman,  1273; 
duc  d’Autriche,  de  Sijrie,  etc.,  1262  ; 
f 1290. 

Ep.  Agnit,  fille  d’Glioltar  II, roi  de  Bohème: 
t 1296. 


Jean 


Né,  1289;  assassine  l’empereur  Albert  V, 
son  onde,  1308  ; 
enfermé  dans  un  couvent 
par  ordre  de  l'empereur,  1313; 
t 1313. 


Rodoliiib  VI  Léopold,  ut  Glorieux 


VUI*  FRÉDÉRIC  I»,  le  Bea  ; 


Né,  1284;  landgrave 

d’Alsace; 

roi  de  Bohème,  1207', 
t 1307,  sans  postérité. 

Et*,  t»  1300, 

Blatu  ht  de  France, 
fille  de 

Philippe  le  Hardi, 
roi  de  France; 

+ 1308; 

2*  \IQ1 , lÉisabelh 
de  Pologne,  veuve  de 
WenctaUs  IV, 
roi  de  bohème  ; f 1336. 


Né.  !28j; 

landgrave  d'Alsace,  t3h  ; 
t 1326. 

Êp  13io,  Catherine , 
fille  d’Au-éoee  \f 
comte  de  Savoie  ; 
t 1336. 


ColAerine 

t 1349. 

Êg.  1*  1338  , 
Eagucrruiid  V|r 
de  Coucy; 

2"  Conrad 
de  M&gdt bourg. 


Agnit 

t 1392. 

Ep.  1338. 
Boit»!  as  IV, 
duc 

de  SchweidoiU, 
en  Silésie. 


Né.  1290;  landgrave  d'Alsace; 

duc  d'Autrii  lie  et  de  Sljrrie  ; 
comto  de  Habsbourg,  i3o8; 
prétendant 

au  trône  d'Allemagne  , 1308; 
ni  dea  Romain» 
et  emp*  rcur  d'Allemagne.  13 i$; 
mis  au  bau  de  l’Empire,  1 3 1 5 ; 
fait  prisonnier 

à la  haiailie  de  Muhldorf,  1 322; 
rt  nonce  à l'Impiil  et  recouvre 
si  liheite,  1323;  f 1330. 

Êp.  ISIS,  lf  al  elle,  fl  le  i!e  Jacques  H, 
roi  d'Arauou  ; f 1 330. 


Anne  Elisabeth 


IX*  ALBERT  II 
(VU  comme  land- 
grave d'Alsace) 

Duc  d’Autikbe. 
(V.  tabl.  CLXXII.) 


Êp.  Louis  f 1336. 

le  Romain,  élec- 
teur 

de  Rranceb’  urg, 
fil»  de 

Louis  de  Bavière, 
empereur 
d'Allemagne; 
t 1365. 
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duc  d’Alsace;  t vers  690. 

Léger,  évêque  d'Aulun  ; + 690. 


de  bauie  Alsace,  1233  ; f 1140. 
de  Kiboarg;  + 1260. 


landgrave  de  haute  Alsace),  le  Clèhett 

rui  des  Romains  et  empereur  d'Allemagne,  1273;  + 1291. 

comte  de  Hohenberg  ; t 1281  ; 

duc  de  Bourgogne;  née,  1270  ; t 1313. 


1 


2 


Maihild * Cal  tu  ri  ni 


Agnis 


lied  wi  je  Judith 


t 1323. 

Ep.  Louis  le  Sé- 
vèr**,  comte 
palatin  du  Rhin 
et 

duc  de  Bavière; 
\ 1294. 


t 1216, 

sans  postérité. 
Ëp.  1376,  0MOD, 
fils 

d’Albert  II, 
duc  de  Saxe  ; 
t 1349. 


t 1322. 

Êp.  1273,  Al- 
bert II, 

duo  de  Saxe; 
t 1308? 


t 1103. 

Êp.  !•  Henri,  duc 
de  Brtsluw; 

2*  Olton  IV,  mar- 
grave 

de  Brandebourg. 


f 1297. 

Êp.  1289, 
Wenceslaa  IV, 
roî  de  Bohême. 
(Y.  Bohême.) 


1X«  bit  OTTON  III 

Hemui 

Isabelle 

Agnh 

Anne 

le  Pacifique 

Landgrave  d'Alsace,  1326  ; 

t 1332. 

Êp.  1296, 

Êp.  1*  1291, 

duc  a’Autriche,  i33o; 

Duc  d'Autriche  ; 

Êp.  1308, 

André  III,  roi 

H»  rman 

t 133 y. 

+ 1327, 

Ferry  IV, 

oe  Hongrie. 

le  Long,  mar- 

Êp. I”  1312,  Elisabeth , 

sans  postérité. 

duc 

(Voy.  Iloogiie.) 

quis  de 

fille  u'Eiieune, 

Êp.  Elisabeth, 

de  Lorraine  ; 

Brandebourg  ; 

duc  de  Bavière;  f 133 1 ; 

fille  de  Rupert, 

+ 1328. 

+ 1308; 

2*  1335,  Anne, 

comte 

2°  1318, 

fille  de 

de  Wurti bourg; 

Henri  IV, 

Jean  de  Luxembourg, 

+ 1313. 

duc 

roi  de  Bohême;  f 1338, 

de  Breslaw; 

sans  postérité. 

t 1335. 

. 1 
FkIdükic 

t 

Léopold 

Associés  au  duché  d’Autriche,  etc.,  1 339  . 
t jeunes  peu  après  leur  père. 


2 

Clémence 
t 1293. 

Êp.  1281,  Charles 
Martel, 

roi  de  Hongrie. 
(V.  Hongrie.) 


Catherine 

t 1323. 

Êp.  1313, 
Charles , duc 
de  Calabre, 
fila  de  Kobeit, 
roi 

de  Naples. 
(Voy.  Italie.) 
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IX"  duo.  ALBERT  II  (VII  comme  landgrave  d'Alsace),  le  Sage,  fils  d’ Albert  I", 

Né,  1298;  comte  de  Ferrctie,  1)2%;  landgrave  d'Alsace, 
Êp.  1319,  Jeanne , fille  dX'lric  IV, 


X*  RODOLPHE  IV,  LE  MAGNANIME 

Né,  1339;  laudvogt  principal  d'Alsace,  1357; 
duc  d'Autriche, 
landgrave  d'Alsace,  etc.,  <358; 
prince  de  Souabc  et  d’Alsace,  1359; 
comte  de  Tyrol,  1363; 
prend  le  litre  d’archiduc; 
t 1 365,  sans  postérité. 

Êp.  13i7,  Catherine  de  Luxembourg , 
fille  de  Charles  IV,  empereur  d'Allemagne, 
i 1395. 


Frédéric 


Dut:  d’Autriche 
et  de  üarinihie, 
1358; 
t 1362. 


Xe  bis  ALBERT  III,  LA  TRESSB 
Duc  d’Autrirhe 
et  landgrave  d'Alsace,  1358; 

comte  de  Tyrol,  1363; 
règne  seul  en  Autriche,  1380  ; 
gouverneur  de  tous  les  Etats  de  sa  maison, 
1386; 
f 1395. 

Ep.  1*  1366,  Élisabeth,  fille  de  Charles  IV, 
empereur  d'Allemagne; 
t 1373; 

2°  1375,  Béntrix , fille  de  Frédéric  IV, 
hurgrave  de  Nuremberg  ; 

+ vers  1404. 


XI*  quinquies  ALBERT  VI,  la  Merveille  Di  Monde 
Né,  1377  ; duc  d'Autriche;  associé  uu  pouvoir  par  Guillaume  i'AfTable;  [ 1402. 
Ep.  Jeanne,  fille  d'Albert,  duc  de  Bavière  et  comte  de  Hollande;  f vers  1404. 


XII*  ALBERT  V 

Reconnu  seul  duc  d’Autriche,  1411  ; roi  de  Bohême,  1437  ; roi  de  Hongrie 
et  des  Romains,  1 438  ; t 1439. 

Ep.  t420,  Élisabeth,  fille  de  Sigismond,  empereur  d'Allemagne. 


Marguerite 

Ep.  Henri 
le  Riche, 
duc  de  Bavière. 


XIII*  LADISLAS 

Né  posthume,  t44o;  duc  d'Autriche  et  roi  de  Hongrie, en  naissant;  roi  de  Bohème,  1454 
t 1457,  sans  alltance. 

(Dernier  descendant  de  la  branche  des  ducs  d'Autriche  de  la  maison  de  Habsbourg.) 


2 

XIV  FRÉDÉRIC  V 
Né,  1415  ; duc  de  f.arinthie,  1424  ; 
roi  des  Romains,  empereur  d’Allemagne,  1 440  ; 
< i ige  le  duché  d'Autriche  en  arebiduthé,  1453  ; 
i 1493. 

Êp.  1452,  Eléonore,  fille  d'Edouard, 
roi  de  Portugal;  f 1467. 


2 

XIV" bU  ALBERT  VI 
LE  PRoDIUL'E 
Duc  do  Carinthie,  1424  : 
archiduc  d'Autriche,  1457; 
t i4  >3,  sans  postérité. 

Ep  .Mathilde  , fille  de  Louis  lit, 
clecieur  pulaùn  ; t 1482. 


XV*  MAXIMILIEN  I" 

Né,  1459‘,  porte  le  premier  la  qualité  d'an  hiduc;  roi  des  Romains,  i486; 
empereur  d Allemagne,  1493  ; f 1519. 

Ep.  1»  Marie  de  Bourgogne  ; f 1482. 

(V.  Ai  en, ligne,  l&bl.  oLXVIlI.) 


Cunégonde 
Ep.  1488. 
Albert  le  Sage  , 
duc  Ce  Ba\  icre  ; 
t 1508. 


Puii.irrE  le  Beau 
Roi  de  Castille.  (V.  Espagne.) 


Marguerite 


Née,  1480;  ï 1530. 


Ep.  1"  Jean,  fils  de  Ferdinand  le  Catholique, 
roi  d'Espagne; 

2"  1501,  Pbdiberi,  duc  de  Savoie  ; 
t 1504,  sans  postérité. 
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empereur  d’Allemagne,  et  d’Élisabeth  (L  Carinthie.  (Voy.  tabl.  CLXXI.) 

1338;  duc  d’Autriche  et  de  Styrie,  1330;  i 1338. 
coûte  de  Ferrette;  née,  1300;  f 1351. 


X-/er  LÉOPOLD  II!,  le  Vertceix 


Marguerite 


Catherine 


Né,  1351  ; duc  d* Autriche 
et  landgrave  d'Alsace,  1358; 
comte  do  Tyiol,  1363; 
landvogt  principal  d’Alsace,  1365; 

. i 1386. 

Kp.  136'*,  Viridt , fille  d«*  Bernabo  Visconti, 
seigneur  de  Milan  ; f 1*24. 


f 1366. 

Ép.  1“  1359,  Muinard, 
llls  de  Louis  de  Bavière  , comte  de  Tyrol, 

^ 1363; 

2*  Jean-Henri,  margrave  de  Moravie, 
frère  de  Charles  IV,  empereur  d’Allemagne; 
t 1375. 


Abhesse 
de  Saittlr-Claue 
de  Vienne; 

-t  1381. 


XI-  GUILLAUME 
l’affable 

Duc  d’Autriclie,  1386; 
gouverneur 
de  tous  I s Etais 
de  sa  maison 
après  Albert  111, 1395; 
■f  1406, 

saris  postérité. 

Êp.  Jeanne, 
fille 

de  Charles  le  Petit, 
roi  de  Naple»  ; 
reine  de  Naples,  1419; 
t 113». 


XI- bis  LÉOPOLD  IV 

LE  SlPERBE 
Né,  1371 

duc  d'Autri.  ht\  1386  ; 
landgrave 

de  haute  Alsace,  1392; 
i 1411, 

sans  postérité. 
Êp.  1393,  Catherine, 
fille 

de  Philippe  le  Hardi, 
duc  de  ht'Uigogne; 
i 1426. 


XI*  ter  F.RNEST 
de  Fer 
Né,  1377  ; 

duc  d’Amrithe,  1386; 

de  Ctruilhic, 
de  Styrie.etc.,  1411  ; 
t 1424. 

£p.  1-  Jftirÿurri/e, 
fille 

de  Bo.isla*  V, 
duc  de  Poméranie; 
1 1408; 

2°  141 
Çimburge , 
fille  de  Zh  ji.ovîi  , 
duc  de  Masovte  ; 
t 1429. 


XI-  quater  FRÉDÉRIC  IV  . 
le  Vieux 

Duc  d'Autriche,  1386  ; 
comte  de  Tyrol, 
de  Habsbourg, 
et  landgrave  d'Alsace, 
1411; 
f 1439. 

Êp.  I-  1406, 
Elisabeth  de  BatUft, 
comtesse  palatine 
du  llhin, 
fille  de  Robert , 
empereur  drAUemagne; 
t 1409; 

2-  il  «ne, 
fille  de  Ftéderic, 
duc  de  Brunswick; 
f P412. 


Marguerite 
Ép.  Jean 
di  Luxembourg, 
marquis 
de  Moravie, 
fils 

de  Charles  IV. 

empereur 

d’Allemagne 


2 

Marguerite 


2 

Catherine 


2 

XIV-  ter  SIGISMOND 


t I486. 

Ép.  1432,  Fiédéric  11, 
électeur  de  Sait  ; 
t 1464. 


t 1493. 

F p.  1446  , Charles  le  Guerrier, 
margrave  de  Bade  ; 
f 1475. 


Né,  1427  ; 

comte  de  Tyrol  et  landgrave  d’Alsace, 
1439; 

archiduc  d’Autriche,  1457; 
cède  ses  Ê ats  héréditaire*  à Maximilien, 
roi  des  Romains,  1489; 
f 1496,  sans  postérité. 

Ép.  1448  . Eléonore, 
fille  de  Jacques  l*r,  roi  d’Ecosse , 
t I48«; 

2°  1 484,  Catherine , 
fille  d’Albert,  duc  de  Saxe  ; 
mariee  en  secondes  noces  k Eric, 
duc  de  Brunswick. 
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PHILIPPE  le  Beau,  fils  de  Maximilien  I",  empereur 

Né,  j 4 T 8 ; roi  de 

£p.  1490,  Jeanne  de  Castille,  U Folle,  fille  de  Ferdinand  le  Catholique, 
CHARl, FS-QUINT 

Roi  d'Espague  et  empereur  d'Allemagne.  (Y.  Espagne  et  Allemagne.) 


MAXIMILIEN  11 
Empereur  d‘ Al- 
lemagne; 
t 1576  IV.  Alle- 
magne.) 

Ep.  154b,  Marie 
d' Autriche  ; f 
1693. 


Fehdikand  11 

Né,  1529;  landgrave  de  haute  Alsace  et  comte  de 
Tyrol,  1564;  t 15»5. 

£|>  i*  155e,  Philippine . 
fille  de  Francis  Wciær,  baron  de  unnenberg; 

t 1580: 

2«  1512,  i4'in*-Caf/iermr,  tollé  de  Guillaume  de 
Guuiague,  duc  d • Msikuuc;  t 1620. 


CHARLES 

Ké,  1540-,  archiduc  d'Autriche, 
duc  de  Sivrie:  f 1590. 

£p.  1571.  Maru- Anne  fille 
d'Albert  V.  duc  de  Bavière  ; 
t 1608. 


1 

AsDRÉ 

(le  cardiual  d’Aulriclic). 

Né,  1558; évôque  de  Con- 
stance et  do  R.ixen; 
p -rlule  abbâ  de  Mur- 
fcaeli  et  de  l.uie,  1587; 
cardinal,  t 1600. 


1 

CHAULES 

Né,  1560  ; margrave  de 
burgaw;  i lots. 

Ep.  idoi.  Sibylle,  fille 
de  Guillaume  de  Ju- 
lie?» , et  veuve  de 
Philippe,  margrave  de 
Bade. 


2 

Anne 

t 1 6 1 8. 

£p.  1 6 1 1 , Mathias, 
empereur  d'Al- 
lemagne. ( Y. 
AIR  magne.) 


RODOLPHE  U 

MATHIAS 

MAXIMILIEN 

Erîiest 

ALBERT 

Wlsceslas 

Empereur 

Empereur 

Né,  1558  *,  grand 

Archiduc; 

Archiduc;  caidmal- archevê- 

Grand 

d'Allemagne; 

d'Allemagne; 

mal.ie  de  1 ordre 

gouverneur 

que  de  Tolède;  gouverneur 

prieur  de 

t 1612,  sans 
alliance. 

1 161». 

Teutonique,  archi- 
duc ; élu  roi  de  Po- 
logne, 1587  ; re- 
uonce  à e lle  cou- 
ronne, 1598*,  land- 
grave d’Alsace  ; t 
1620. 

des 

Pats  - Bas, 
1594;  t 1505. 

des  Pays  Bus,  1596;  qui  ne 
l'eut  ecclesiastique,  1508  ; 
i 1621. 

Ep.  159»,  Isabelle -Claire- Eu- 
ÿénÙL.  fille  de  Philii  pe  II, 
roi  dE'pagne,  souveraine 
des  Pays- Bu-,  etc.;  se  fait 
religieuse  après  la  mort  de 
son  mari;  t 1633. 

CasiiUu. 

2 

FERDINAND  111 

Empereur  d’Allemagne;  t 1657.  (Y.  Allemagne  et  Bohême.) 
£p.  !•  1631,  Marie- Anne  d'Etpagne; 

2»  1648,  Marie  -Lëopoldme  de  Tyrol; 

3*  1651,  Eléonore  de  Manloue. 


1 1 

FERDINAND  IV  LEOPOLD  I» 

Né.  1633;  couronné  roi  de  Bohème,  1646;  Empereur  d Alknngne;  t 1705.  (V.  Allemagne.) 

de  Hongrie,  1647;  élu  roi  de*  Romains,  £p.  i*  1666.  Margurriie-Thércse  d’E»j>ayne ; t 1673; 

1653;  t 1654.  2*  1676,  Eleonore-Madeleme  de  Seubourg  ; t 1720. 


1 

Marie-AnloineUs 

3 

JOSEPH  !•* 

3 

CHARl.ES  VI 

Eleclrice  de  Bavière;  f 1692. 

Empereur  d’Alle- 

(J u instant  roi  d’F.&pagne  sous  le  nom  de  Charles  111; 
Empereur  d'Allemagne;  f 1740. 

£p.  1708,  Élisabeth-Christine  ds  Brunswick- Wolfenbutelt 
t 1750. 

1 

Ep.  1680.  Maiimilicu-Bnjiua- 
uuel,  iluU'ur  de  Bavière; 
i 1726. 

/ 

luuguc  ; f 1711. 
(Y.  Allemagne.) 

Marie-  Thérèse 

Reine  de  Hongrie,  de  Bohème,  impératrice  d’Allemagne  ; f 1780. 

Ep.  1736,  Fiusçois  l*r,  ut  Lukeaial,  depuis  empereur  d'Allemagne.  tV.  Allemagne  cl  tabl.  CLW1Y.) 


CLXX'.II 
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DE  LA  MAISON  DE  HABSBOURG  (Suite) 


d’Alloraapne,  et  de  Marie  de  Bourgogne.  (V.  tabl.  CLXX1I.) 

Outille,  tsoi;  t tso6. 

roi  d'Anigou;  liée,  117»  ; t ISIS 


FERDINAND  I"  Quatre  autres^eo Tanta . 

Empereur  d'Allenugtir  ; -f  156'».  (V.  Allemagne.)  (V.  Espagne.) 

Ep.  15'ii,  Anne  de  Hongrie;  f 1547. 


Elisabeth 

Catherine 

Eté  more 

Ilarbe 

Jeanne 

i 1545. 

t 1572. 

Née,  1534;-t  1594. 

t »572. 

i 1578. 

Ep.  i5’»3,Sigisinond  II,  roi 
de  Pologne;  f 1572. 

Ep.  1°  1549.  François  do  Gon- 

Ep. 1561 . Guil- 
laume , duc  de 

Ep.  1565.  Al- 
phonse Il , duc 

Ep.  1565,  Fran- 
çois, grand-duc 
de  TosCaue;  f 

zague  , duc  du  Mantuue  ; 

* 1550,  sans  post.; 

Mauioue;-t  1597. 

de  Fcrrare  ; i 

2°  1553,  Sigismoiid  11,  roi  de 

1597,  sans  pôat. 

1567. 

Pologne;  i 1572. 

• 

FERDINAND  II  Léopold  IV 

Empereur  d'Allc-  Né,  1586;  ôvréque  de  Strasbourg  et  do  Passa*,  i607  ; se 
magie;  f 1657.  démet  de  ses  CTêchéa,  162S:  landgrave  et  Undvogt  de 

(V.  Allemag  e.)  haut».-  Alsace.  comte  de  1 yiul,  1626;  1 1632. 

Ep.  2°  1622,  Étéo - Ep.  1626,  Claude  de  Medicis,  tille  de  Ferdinand  !•',  grand- 


t 1635. 

d Lrbin ; née,  to04;  t 1648. 

Fe&dixamd-Ciiarles 

Né,  1 o28  ; landgrave  de 
haute  Alsace,  1632*, 
i 1662,  mi  s pool. 

Ep.  1646,  iltins  de  Medi- 
cu,  fille  de  Cornue  11, 
grand  duede  Toscane; 
ncc,  1616;  t 1676. 

SlCISMOXD-FftASÇOl* 
Né,  1630; 

A nne  - Marie 
Née,  1527;  t 

1580. 

Ep.  1570,  Phi- 
lippe II,  roi 
d'Espagne. 
(V. 

Élisabeth 
Née,  1554; 

t 1592. 
Ep.  1570. 
Charles  IX, 
roi 
de 

Fiance  ; 
f 1574. 

évêque  d'Augsb-mrg.  1646; 
de  Trente,  1 659  ; SS  dé- 
met do  ses  cvècbea, 
1665  ; i 1665. 

Ep  1665,  Marie-Hedtcige, 
princesse  palaliue  do 
Sulizbacb. 

2 

Marie  -Ann» 

2 

Cécile- Renée 

2 

Léol'üLD-Gt’ILLAt'NE 

i 1665. 

Ep.  1635,  Maximilien,  électeur  de 
Du  vicie;  f 1651. 


Née,  1611  : + 1644. 

£p.  1C37  , Vladislas  Vil  , roi  de 
Pologne.  IV.  Polugue.) 


Evêque  de  Pcs.-au;  de  Strasbourg, 
1625-1662. 


1 

Marie-Anne 

t 1696- 

E|>.  1649,  Philippe  IV, 
roi  d*£>pagne.  (V.  Es- 
pugne.) 


2 

CHAhl.kS-Jo.'M’Il 

Grand  matue  de  l’ordre 
T eu  tonique. 


, 3 

Éleouoit-Marie 
i lo97. 

Ep.  1*  1670,  Michel  Connut,  roi  de  Pologne 

(Vfoy.  Pologne)'» 

2°  1678,  Charles  IV,  duc  de  Lorratue; 
1 1690. 


S 

Marie  - Anne 
Ep  Jean- Guil- 
laume, électeur 
palaun. 


? 

Marie-Ehaabelh 

Archiduchesse  ; gouvernante  des  Pays-Bas,  1725  ; 
i 1741. 


3 

Marie-Anhe-Josèfike- Antoinette 
Née,  1083  -,  t 1754. 

Ep.  1708,  Jeau  V,  roi  de  Portugal.  (Y.  Portugal.) 


Marie- Anne- Eléonore 

Arcbiducbesae,  gouvernante  des  Pays  bas,  1744;  t 1744. 

Ep.  1744,  Cturlcs-Alesaudre  du  Lorraine,  gouverneur  des  Pays-bas,  1744;  t 1 7t0- 
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FRANÇOIS  I",  i'E  Lorraine,  fils  de  Léopold,  duc 

Né,  1708;  duc  do  Lorraine  et  de  Bar,  1739;  grand-duc 
£p.  1738,  Marie-Thérèse  d'Autriche,  lillo  de  Chartes  VI,  empereur  d'Allemagne, 


Marie*  A n«- 
Joséphine- 
Antoinette  - 
Jeanne 

Née,  1738  ; 
aivhnlucbcsse  ; 
abbesse 

du  chapitre  noble 
de  Prague; 
ï 1789. 


JOSEPH  II 

Empereur 
d’Allemagne. 
(V.  Allemagne.) 


Marie- 

Christine- 

Jeanne- 

Joeephine- 
A moine  tle 
Née,  1743  ; 

t 1798. 

Êp  1766, 
Alhcu-Cuaimir- 
Auguste-  Maurice, 
pnuce  ne  Saie, 
duc 

de  Tescbeo  ; 
lieutenant 
et 

capitaine  général 
en  Hongrie, 
et  gouverneur 
de*  Pays-Ras, 
fils  do  Fredéric- 
Auguste  11, 
prince  électeur 

de  Hesse  ; 
né,  1739; 
t 1823. 


Marie  - Elisabeth 
Née,  1743; 
t 1808. 


Ch  u li  s- Josmi- 
Emmamjel 
Né,  1745; 
colonel 

■l'un  régiment 
d'infanterie; 
t 178t. 


Marie- Amélie- 

Joséphine 

N’ee,  1746; 

■f  1804. 

Êp.  1769 , 

Ferdinand  1**, 
duc  de  Parme  ; 
t 1802- 


Marie- 

T hérite - 
Joséphine- 
Caroline- 
Jeanne 

NéC,  1767', 
1 1827. 
Ep.  1787, 
Au  tome  Ier, 

toi 

de  Saie. 
(V.Saie.) 


FRANÇOIS  II 
(l,r  comme  empereur 
d'Autriche.) 

JOStrUCUARLES 

Né  , 1768;  succède  à 

suli  r-i'i  u d,. r*  la  m\>- 
n-m'IiK1  autrichienne  , 
1792;  empéreor  d'Al- 
lemagne , 1792  1804  ; 
empereur  d'Autriche  , 
irn;  abdique  ta  di- 
gnité d’eropereor  d'Al- 
lemagne, 1 8o4  ; dernier 
empereur  d'Allemagne; 
1 1835.  (Pour  aea  alUao- 
ees  et  nu  postérité,  vtfy. 
Allemagne.) 


Fkkuina.id- 
Juseph - 
Jcan-Baptisle 
Né,  1769; 
grand-duc 
do  Toscane,  1790; 
t 1824 


(V. Toscane.) 


Marie- Anne- 
Ftrdo'atule- 
IlmricUe 
Née*  1770  ; 
abbesse 
des 
bûmes 
iliérétiennes 
A Prague,  i7»i; 
+ 1809. 


CRARI  18 
LouisJcun- 
Jo-cï-U- 
Laurcnl 
(V,  tabl. 
CLXXV.) 


l.t'oroLD’ 
Jean-Joseph  - 
Eu  M*l)6 
Né,  1772; 
palatin 
de  Hongrie; 
t 17W. 


Jom.ni- 

Antoine 

(V  Ubl. 
CLXXV) 


Marie-Caroline- 
Auijusie-Elisabelh- 
Maryueritc  Dorothée 


Marie- Adélaïde 
Françoise-Héniftc- 
ElisàbetU  Chlilde 


Née, 1821  ; t 1844.  Née,  ira;  1 1835. 

Êp.  1843, 

ViclOr- Emmanuel  II. 
mi  de  Sardaigne. 
(V.  Italie.) 


L60POL0-l.ouiÉ-31aric-Franeoif~ 
Jules  Euatucbc-Gciara 
Né,  1823  ; archiduc , 
Heulenantrfdd  maréchal, 
îutpccicut  -général  du  génie, 
proprietaire 

du  ivgi ruent  o'n.faotet  ie  u°  53  , 
dit!  du  régimeni  russe 
de  drjguns  de  Kusan  n*'  9, 
cl  du  t**  restaient  de  grenadiers 
de  Pl  usse  occidentale  n°  6. 


EitNRvt-Charle>-Felii- 
Mai  ie-Keuier- 
GudeUoi-t  yiiaque 
Ne,  1824; 

lieutcnamuld  maréchal 
et  cominamMU 
du  3*  corps  d'armée, 
proprietaire 

du 

Kgimeni  d'infauterio 
n°  48. 


CLXXIV 
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AUTRICHE  ET  D’HABSBOURG-LORRAINE 

de  Lorraine,  et  de  Charlotte  d’Orléans.  (V.  tabl.  XCIX.) 

de  Toscane,  1737;  emperenr  d’Allemagne,  1745;  f 1765. 

(V.  tabl.  CLXXIlt);  t 1 780. 


I.ÊOPOLD  II 
Empereur 
d’Allemagne. 
(V.  Allemagne.) 
Êp.  1705, 
Mari*- Louise 
dEtpagne; 
f 1792. 


Marie-Caroline- 
Loui  se- Jeanne 


Née, 1752; f 1814. 


Êp.  1768, 
Ferdinand  IV, 
roi  des  Deux-Sicdcs. 
(V.  Naples.) 


FtnniNAso-Charle*- 
Antoinc-Joscph 
Né  , 1754; 

Archiduc; 

duc 

de  M«  dène-Briagaw  ; 

gouverneur 
cl  capitaine  général 
de  Lombaidie  ; 
t 1806. 

Êp.  1771, 
Béatrice 
de  Modine , 
duchesse 

d'Este  el  de  Massa, 
princesse  de  Carrare, 
fille  d'Hercule  III, 
prince  héréditaire 
de  Mrdène , 
depuis  duc  ; 
née,  I75o;;  f 1829.. 


Mari»  - Antoinette 


Née.  1755; 
archiduchesse 
d’Autriche 
et 

reine  de  Franc»; 
t 1793. 

Êp.  1770,  I.ocis  XVI, 
roi  de  France. 

(V.  France.) 


Maximilie*- 

François-Xavier 

Né, 1756; 
grand  maître 
dé  l'ordre  Teulonique; 

coadjuteur- 
électeur-archc*  éque 
de  Cologne 

et  evèque  de  Munster; 
t 1801. 


FRAXÇMB-Joscph  Maximiliek  Joseph-Jean-Ambrciac-Charlcs 

Né,  1779;  archiduc;  duc  de  Modéne,  Né,  1782;  grand  maître  de  l'ordre  Teulonique  en  Autri.  lie 
sous  le  nom  de  François  lV;f  1846.  leldzeug-maréclial;  propriétaire  du  régin  em  d'infanterie 

n“4,  et  du  régiment  d’artillerie  de  campagne  u*  10. 


Mari e- 
Ctêmentine - 
Jotéi  hine- 
Jeanne-  ■ 
Fi  dé  lia 
Née,  1777; 
t 1801. 
Êp.  1797, 

Fsaxçois  I*r, 
roi  de  Sicile. 
(V.  Sicile.) 


Antoisx- Victor* 
Joseph- 
Jean  Haimond 

Né,  1779  ; 
grand  maître 
de  l'ordre 
Tcutortque,  1804; 

se  de  met 
de  .‘es  tondions, 
1809*, 

grand  h altre 
de  l'ordre 
Teutomqiie 
en  Autriche; 
t 1835. 


jEAvBAPTtsTE-Joseph-Fabicn- 

Séb&siien 

Né,  1782;  f 1859. 

Êp.  (morganut.)  1827, 

Marie,  tille  de  Plochl,  maître 
de  postes  à BraDdbof,  près 
Griltz;  née,  isos;  baronne 
de  Brundbofj  1834. 


François 

Baron  de  Brandhof; 

Né,  l839;comtede Méran,l845. 


Révif  n-Josoph-Jean- 
Michel-François- 
Jérônto 

Né,  1783;  vice-roi  du 
r>  yaume  l.ombardo- 
Vemtien,  1817-1848; 
+ 1853. 

Êp.  1820,  Marie- Élisa- 
beth- Française,  fille 
du  prince  Charles  de 
Savoie-Carignan  ; née, 
1800. 


Louis-J  iseph- 
An  loi  ne 

Né.  1784  ; 
archiduc , 
directeur  général 
de  l'artillerie, 

feldzeug- 
maréchal , 
propriétaire 
ou  régiment 
d'infanterie  n°  8, 
el  du  régiment 
d’artillerie 
de  campagne  n*a; 
t 1864. 


RonoiniK- 
Jean- 
Jot-eph- 
Bénier 
Né,  1788; 
cardinal- 
pré  tre 
de  Saint- 
Pierre 
tn  monte 
nweo  ; 
archevêque* 
prince 
d'olmûtz, 
181»;  t 1831. 


SioKHoMi-lxHipold- Marie- 
Ile  nier  - Ambroise  - Valentin 

Né,  1826:  archiduc, 
lieuicnant-reld-niarecha), 
propriétaire 

du  régiment  aiufanwrrie  n°  45. 


Ré'iiRH-Ferdinand-M  i rie  Jean* 
Êvangél^te-François-Ilygin 
Né,  1827  ; archiduc , 
président  du  con-eildes  ministres, 
lieu  tenan  t-fe  I d-ra  * rv  thaï 
et  propriétaire 

du  régiment  d'infanterie  n»  59. 

Êp.  1852, 

Jfarie-Caro/ine,  fille  de  Charles, 
archiduc  d'Autriche. 

(V.  tabl.CLXXV.) 


Hevri-  Antoine-Marie- 
Rénicr- Charles- 
Grégoire 


Né,  1821  : archiduc, 
lieutenant  - feld  - maréchal 
et  proprietaire 
du  régiment  d infanterie 
n*  62. 


i c\ 
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HISTOIRE  D’AUTRICHE.  6-  tableau 


LÉOPOLD  II,  empereur  d'Allemagne.  — Ép.  1765, 


FRANÇOIS  II 
Empereur  d'Allemagne. 
(V.  Allemagne-) 


CHAnL£s-!.oula-Je«ii-Jo»ephd*nreiil 

Né,  1771  ; grand  maître  de  l'ordre  Tetitonique,  tsoi;  se  démet  de  cette  dignité,  1104; 
duc  de  Tescben,  1*72;  + 1*47. 

f.p.  ISIS,  Henriette- Aleian<lrine-FréJérirfu*-\Vilhelmv  e,  fille  de  Frédéric-Cuill'Uire, 
prince  de  Na.«sau-Weii  bourg  ; née,  1797*,  t 1129. 


I 


5 

Herminie- Amélie-  Marie 
Née,  1817;  abbesse  du  cou  - 
vent  des  Dames 
ihérésiennes,  à Prague  ; 
t 1842. 


I 


Mnrifi-Thêrèse- Isabelle 
Née,  1816; 

reine  douairière  de  Naples. 

Ep.  1837,  Ferdinand  II,  mi  de  Naples 
(V.  Italie.  Naples.) 


AUKRT-PrédéHc-Rodolphe 

Né,  1817:  doc  de  Tescben,  1847  ; géné- 
ral de  cavalerie,  commandant 
du  8*  corpa  d'armée , proprietaire  du 
régiment  d'infanterie  n*  44  , 
chef  do  régiment  de  lanciers  russes  de 
Liibuame  a*  S,  et  du  V régiment 
de  grenadiers  de  Pru«»e  orientale  n»  S. 
Êp.  1844,  HiUlegarde-Louine- 
Charlotle-Thtriif , 
fille  de  Louis  I»,  roi  de  Ravièro; 
nee,  1825;  f 1804. 

I 


I 


Charles  Fcrditvasd 
Né,  1818;  général  de  cavalerie, 
commandant  du  4"  corps  d’aiméo  et 
commandant  général  en  Moravie 
et  en  Silésie; 

propriétaire  du  régiment  dWanterlo 
ii*  51 , chef  du  régiment  de 
lanciers  do  Bjetgorod  n»  11. 

F-p.  1854,  Elisabeth- Françoise-Marie, 
tille  de  Joseph, archiduc  d'Autriche, 
et  veuve  de  Ferdinand, 
prince  de  Modère,  (V.  ci  dessus.) 


Ppédéric-M  «ne  Albert-Guillaume- 
Charlea. 

Né,  1856;  archidue. 


Man  e-  Thérèse-  A nnt 

Nee,  1845; 
archiduchesse. 


CHAtLr.s-AlberU.ouls 

Né.  1847  ; 
archiduc;  f i»48. 


Mathilde-Marit- 
Adelgonde  - Aezandrn 

Née.  me; 
ar-tii  duché*  se. 


cidfxv 
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I.ouise  d’Espagne.  (V.  Allemagne  et  Autriche.) 


Joseph- Antoine- Jean-Baptiste 

Né,  1776;  gouverneur  de  Hongrie,  1795;  palatin  de  Hongrie,  1796;  + 1847. 

F.p.  I®  1799,  i1If.r'i»i<ira-Pau/o*na,  fille  de  Paul  l*®,  empereur  de  Russie;  nee,  1783;  f 1801  ; 

7'  I8t5,  Herminie,  fille  de  Victor  II,  prince  d’AnhstlrlIernbourg-Schaunibourg  ; née,  I797;t  1817  ; 
3®  1 8 19.  Marie-Dorothée,  fille  de  l.ouis,  due  do  Wurtemberg;  née,  1797  ; f 1855. 


2 

Êmwit-  François  •Victor 

Né,  1817;  archiduc  ; 
seigneur  de  Srhaumburg 
et  Hsltappol  (Bohême), 
1843  ; palatin  en  Hongrie, 
1857-1848  ; 

lieutenant  ft-ld  maréchal  et 
propriétaire 

du  régiment  d’in'aotei  is 
n*  58. 


Élisabeth-  Françoise -Marie 
Née,  1831. 

Êp.  i»  1847,  Ferdinand 
d’F.ste,  archiduc  d’Autriche, 
P ru  oc  dcModêne,  fils  do 
François  IV,  duc  de  Modène  ; 
ué,  1871  ; f 18 W; 

?•  1 855,  Ferdinand, 
archiduc  d'Autriche,  BU  de 
l’irchiduc  Charles. 

;V.  ci-contre.  ) 


3 

JostPH-CUarles- Louis 
Né,  1833;  archiduc,  major 
général  et  propriétaire 
du  ngiment  d’infanterie 
n»  37. 

Êp.  1864,  AJelaile-Clotil  Je- 
Amélie, 

fille  d’Anguste-Loiiia-Victor, 
prince 

de  Sate-C o bourg -Gotha  ; 
née,  18W. 


Jfon>-//enri«//Cj4nntf 
Née,  1836; 

Êp.  1853,  Léopold,  prince 
royal  de  Belgique,  duc  de 
Brabant,  fil*  de  Léopold, 
roi  des  Belges. 

(Y.  Belgique.) 


ffttüf  *K>F*WW*A*D-l.ÉOPOl.B 

Né,  1121  ; vice-amiral  et  commandant 
en  chef  de  la  rr, urine  ; 
t 1847. 


Marie-Caroline-  Lomise-Chritiine 
Née,  1825. 

fp  1852,  Régnier,  archiduc  d’ A ntri.  ho, 
fils  de  Régnier,  archiduc  o’Autr.che, 
ot  d’ÊILulieth  de  Savoie  - Cangnan. 
(V.  tabl.  CLXXIV.) 


r.utXAVin-Frençoia  -Charles 
Né,  1827)  grand  maître 
de  l’ordre  Teuton  ique 
en  Autriche, 

1 eu  tenant  feid- maréchal , 
inspecteur  gênerai 
de  l’artillerie, 
propriétaire  du  régiment 
d'infanterie  n*4 

et  du  régiment  d'artillerie  de  campagne 
n®  6. 


Marte  - C hrùti  ne -Désirée -H  mrietto- 
Fêlicüé  ■ ftégn  ièrt 
' te.  1858;  archiduchesse. 


Cn  a kLRS-Êiicune-  Eugène  -Yiclor- 
Féüx- Marie 
Né,  1860’,  archiduc. 


EcGé.NB-Ferdinand-Marie,  etc. 
Né,  1863  ; archiduc. 
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HISTOIRE 


MAISON  D’HABSBOURG- 

I"  empereur.  FRANÇOIS  I"  (Il  comme  empereur  d'Allemagne) 

Né,  f 763  ^ succède  à son  père  dans  la  monarchie  autrichienne , 1792;  élu  empereur  d’Allemagne, 

abdique  la  dignité  d'empereur 
Êp.  !•  1788,  Élisabeth-  M'il  lui  mine- Louise,  fille  de  Frédéric,  duc  de  Wurtemberg . 

2*  1790,  Marie-Thérise-Caroline-Joséphine,  fille  de  Ferdinand  I*', 
3°  1808,  Marie- Louise-Béalriz  Antoinette- Joséphine- Jeanne  , fille  de 
4°  1816.  Charlotle-Avyuite,  fille  de  Maximilien  I*r,  roi  de  Bavière, 

impératrice 


2 


2 


2 


2 


J (a  rie  -Louise-  Léopold  i ne- 
Françoise  - Thérese-Jo - 
séphins-  Lucie 

Née  1781  ; f 1847. 

Êp.  1*  1810,  Napoléon  !•», 
empereur  de»  Français 
(voy.  France); 

2*  1821,  le  comité  de  Nelp- 
pe t £ , feld-maiérbal 
lieutenant  autrichien  ; 
t 1829. 


Il»  FeaniNAM)  Ier  (V  comme  roi  de 
Hongrie  et  de  Bohème) 

(Charlea-Françola-I.éopold- Joseph- 
Marcellin) 

Né,  1798;  empereur  d’Autriche , roi  de 
Bohème,  de  Hongrie,  etc.,  1835;  cou- 
ronné roi  de  Bohême  eide  Hongrie, 
1836;  de  Lombardie  et  de  Vénetie, 
1838;  abdique  eu  faveur  de  son  neveu 
François-Joseph,  1848. 

Êp.  1831,  Marie-  Anne  - Richarde  - 
Caroline  Pie,  tille  de  Victor  - 
Emmanuel  l«r,  roi  de  Sardaigne; 
née,  «803. 


Léopoldine-Caroliue- 

J ose  phi  ne 
Née,  1797;  1 1826. 

Ep.  1817,  Dom  Pe- 
dro l#,,d'Alcantar*, 
empereur  du  Brésil; 
né,  1798;  f 1834. 


Marie-Ctémen  lins  - Fran- 
çoise-Jotephins 
Née,  1798. 

Êp.  1816,  Léopold  Jean- 
Joseph,  prince  des  Deux- 
Siciles  et  de  Salerne, 
fils  de  Ferdinand  1», 
roi  des  Deux  - Sicile*  ; 
né,  1790  , -t  1851. 


III*  FRANÇOIS-JOSEPH  I"  CCiuaLEs) 

Né,  1830;  archiduc;  auccède  à son  oncle  Ferdinand  l«r  comno  empereur  d’Autriche,  roi  de  Hongrie  cl  de  Bohême, 
de  Lombardie  et  de  Vénétie,  de  Dalmuiie,  de  Croatie,  etc.,  1848. 

Êp.  1854,  Élisabeth- Amélie-Euijënie,  fille  de  Maximilien,  duc  de  Bavière,- 
née,  1837. 


Soph  ie- F ride  r i que -Dorothée- 
Mai  ie-Jutéphe 

Née,  1855;  archiduchesse. 


G isèle- Louise- Mu  rie 
Nec,  1856; 
archiduchesse. 


Rodolphe- 

François-Chai  les -Joseph 
Né,  1658;  prince  impérial,  arrhiduc,  héiitier 
présomptif  du  tiône,  prince  royal  de  Hongrie 
et  de  Bohème,  colonel  et  propriétaire  du 
régiment  d'infanterie  n*  19,  etc. 
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LORRAINE  (LIGNE  IMPÉRIALE) 


(Joseph -Charles) , fils  de  Léopold  II,  empereur  d’Allemagne. 


1792  ; empereur  héréditaire  d' Autriche  sous  le  nom  de  François  1”,  1804; 

d’Allmagne  , 1806;  + 1835. 

née,  1787;  se  fait  catholique,  1782;  fi790; 

roi  des  Deux-Sicites  ; née,  1772;  t 1807  ; 

Ferdinand  d’Autriche,  duc  de  Modène;  née,  1717;  1 1816; 

et  femme  sépurée  de  Guillaume I",  roi  de  Wurtemberg;  née,  1792; 

douairière  d’Autriche,  1835. 


2 


2 


2 


Caroltne-Ferdinande-  Thiriie- 
Jotéphi  ne-  Ut  mit  rit 
Née , 1802;  t 1882. 

Ep.  1819,  Frédéric -Auguste  II,  roi 
de  Saxe.  (V.  Saxe.) 


FaAjtçois-CHARLES-Joaeph  Jfarie -Anne-  Françoise - The - 

Né,  1802;  prince  impérial  et  archiduc,  prince  Wae,  etc. 

royal  de  Hongrie  et  de  Bohême,  etc.;  lieutenant-  Née,  1804;  t 1859. 

feld-maicchaï,  proprietaire  du  régiment  d’infan- 
terie n*  52  cl  chef  du  3'  régiment  de  grenadiers 
ru- set.  do  Samogète;  renonce  à la  succession  au 
trône  d’Autriche  en  faveur  de  son  fils  aîné,  1848. 

Ép.  1824,  Sophie  - F rédériq ue  - Dorothée  - Wilhcl- 
mine , fide  de  Maximilien  I*r , roi  de  Bavière; 
née,  1805. 


FeudixasD'  Maximilien  - 
Joseph 

Né,  1832;  archiduc,  contre-amiral 
et  commandant  en  chef  de  la 
marine  impériale,  1856 ; vice- 
amirul,  propriétaire  du  régiment 
de  lanciers  autrichiens  n*  8 et 
chef  du  régiment  prussien  de 
dragons  de  Neumark  n“  3 ; em- 
pereur du  Mexique  sons  le  nom 
de  Maximilien  1**,  »864. 

Kp.  1857,  Marie-Charlotte -Amélie- 
Auyus'e,  etc.,  fille  de  Léopold  I*T, 
roi  des  Belges  ; nce,  184u. 


Cu  Arles- 

Louis- Joseph- Marie 

Né,  1833;  archiduc,  lieulenant-feld-marécbal  et  pio- 
priétaire  du  régiment  de  lanciers  n*  7;  chef  du 
régiment  de  hussards  russes  del.uboff  u°  4 et  du 
régi. lient  de  lunciers  de  Pruase-orienule  n"  8. 

Ép.  !•  1856,  Marguerite -Caroline- Frédérique  - 
Céctle,  fille  de  Jean,  n»i  de  Saxe;  née.  1840:f  1858; 
2*  1862,  Afarie-Annonciade-Ieabtlle-Philomine- 
Sélasie,  fille  de  François  11,  roi  des  Deux-Siciles; 
née,  1848. 


Locis-Joseph-Anloine- 

Yicior 

Né,  1842;  archiduc,  colonel 
et  propriétaire  du  régiment 
d’infanterie  n"  65. 
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DUCS  ET  ROIS  DE  LA 


ARPAD,  fils  d'Almon,  chef  des 

Né  vert  850  ; succède  à son  père  comme  doc  ou 


ZOLTAN 

Né  Ter*  69%  ; duc  ou  prince  des  Hongrois,  007  ;t 


TOXUS 

Né,  93!  ; duc  ou  prince  des  Hongrois,  988  ï t 972. 


GEYSA 

Duc  ou  prince  des  Hongrois,  072  ; sc  Cail  chrétien,  990;  + 997. 
Êp.  Sarolth  ou  Jécha  de  Trausylranie  ; 

2°  Adélaïde,  fille  de  Zy  emom  y si,  duc  de  Pologne. 


! . t 

!•*  roi.  ÊTIF.NNE  !•'  Judith  t 

Né,  869  ; duc  de  Hongrie,  997;  Êp.  Bolcslas 

roi  do  Hongrie,  1 000  ; Chobry,  duc  de 

reçoit  du  pipe  Pologne, 

le  litre  d’apôtre  de  U Hongrie,  1000 ; (Y.  Pologne.) 

1 1038;  canonise. 

Ep.  1008,  Ôisêl*.  sueur  de  Henri  II, 
empereur,  d Allemagne;  1 1033. 


Jlaithe  IIf.xsi 

Êp.  !•  1017,  Edmoi.d  (>alnl  ÊTieric) 
d’Angleterre  Ne,  1007;  1 1031.  « 

(Côe-de-Fer), 
fils  d'Édouard  III, 
roi  d’Angleterre; 
roi  d’Angleierrc,10l6; 

"t  1017  ; 

2*  Ebbo,  comte  de 
Nellenbourg. 


1 

S ima 

III*  Êp.  SAMUEL  An*  ; 
roi  de  Hongrie,  104 1 ; 
t 104$. 


2 

Gisèle  ? 

Êp.  vers  1009,  Olton 
Orséol  > , doge  de 
Venue  ; < Lasso, 
1026;  t 1081. 


Il*  PIERRE,  l’Alllm  v.\D 
Hoi  de  Hongrie,  lujS; 
dépose,  1042; 
rétabli  par  Henri  111, 
empereur  d’Allemagne,  1044; 
détrôné  une  seconde  fois,  1047; 
t 1047. 

Êp.  !•  N.}  sœur  d Albert  le  Dévot, 
marquis  d'Autriche;  ■}  avaot  1056; 
2°  ver-*  1056,  Judith, 
fille  de  Henri, 
margrave  de  Nnrdgau, 
et  Veuve  de  lirzélislas  l*r, 
duc  de  Bohême;  ■}  1058. 


Adélaïde 
■t  1077. 

Êp.  Albert  !•*, 
margrave 
d'Autriche, 
t 1056. 


VU»  GEYSA  I",  i-E  Grand 
Duc  do  Hongrie,  i oüA ; roi,  1 07&  ; t 1077. 

Êp.  Syradène,  fille  de  Tbéodule  S) radine  et  nièce  de  l'empereur  Nicépbore  Botanlate. 


IX*  C0LOMAN 
(ou  fils  de  Ladislas  l*r> 
Hoi  de  Hongrie,  109$  ; 

-t  1114. 

Êp-  1*  109$,  Outilla  , 
fille  de  Loger  1", 
comte  de  Sicile; 

2*  1 104,  Pitdtlaica, 
tille  de  Swmtopoll. 
grand -duc  de  Russie; 
répudiée;  t Ul 6. 


X*  ÉTIENNE  II, 
LE  Foi  HUE 
Né,  110$;  roi  de 
Hongrie,  1114  ; 

t H3I, 
sans  alliance. 


Lu  due  Ames 
Se  relire  en  Allemagne 
▼ers  1096*, 
revient  en  Hongrie 
et  sc  croisa,  MOI. 


P y rite  a (ensuite  Irène) 
t 1124. 

Êp.  1 10$,  Jean  II, 
Comnène, 
empereur  d Orient; 
i 1143. 


Adélaïde 
+ 1140. 

Êp.  Sobiesta*  lw, 
roi  de  I)  bénie  ; 

1 1140. 


Boaicu 

Désavoue  |*r  son 
père;  prétendant 
u u trône  de 
Uongtie,  1131-1147; 
te  relire  4 la 
cour  de 

Constantinople. 
Êp.  A'.,  parente  de 
Manuel,  cu>,  ereur 
d Üiienl. 


Mil*  LADISLAS  !•*,  LE  SAINT 
(saint  l-alo  ou  L'incelo  ) 

Né,  io31;  élu  roi  de  Hongrie 
•OUSietiired'admioistrmieur,  1077; 
+ luws. 

Êp.  1*  Gisèle, 

fille  de  lieribt'id  de  Curiuifaie; 

2°  Adtlaide . 

fihc  de  Itodoipbo  de  Uliciufeldeo, 
dac  de  Smiabs  ot  an ti -empereur; 
3*  1076,  Syradène ? 
se  relire  en  Orient 
après  ta  monda  son  mari. 


2 2 
Sophie  Berchla 

Êp.  i*  Udalric,  Êp.  Hartwick  I«, 
mai  grave  comte  de  Bogcn. 
de  üariutiiic; 

2»  Maguus, 
duc  de  Saie. 
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DYNASTIE  DES  ARPADES 

Madgjars  établis  entre  le  Don  et  le  Dniepr. 

prince  de*  HadgfKrs,  #87;  entre  en  Hongrie  fers  #91  ; 1 907. 


£p.  N. , fille  de  Monumorout,  duc  de  Dibar. 


Ep.  *\.,  de  la  naiion  des  Cumains. 


G lU  LA 

Duc  de  Traasylvauje. 


MtCtltL 

Prince  de  Hongrie 


Wasilri 

Déshérité  au  profit  de  Pierre, 
neveu  de  saint  Etienne,  1038  ; 
t vers  1038. 


Ladislas  (le  Chauve) 
Prince  do  Hongrie. 

Ep.  Prémislatoa.  fille  de  Wladimir 
le  Grand,  graua-duc  de  Russie. 


Adélaïde 

1 10&2. 

Ep.  1055,  W ralliais*  II, 
duc  de  Bohème. 
(V.  Bohème.) 


IV®  AS  DUE  I,r 
Roi  de  Hongrie,  1047  ; 
i 1061. 

Ep.  loto,  Anattasi», 
tl  le  de  laio.-lav  I®*, 
grand -dur  de  Ituamo. 


V®  bEl.A  I**,  le  Lutteur 
Duc  de  Hongrie.  1047; 
co-regent  de  »oo  frère,  iû4$  ; 
roi  de  Hongrie,  ioôi  -, 
t ioôi. 

Ep.  Hic  ht  *4$, 
fille  de  Miecxyaias  II, 
duo  de  Pologue. 


VI®  SALOMON,  Oda 

Né,  1050;  roi  de  Hongrie,  lo6%;  détrôné,  1074} 
emprisonné  par  ordre  de  Ladislas  I®»,  1081;  7 1087. 

Ep.  1063,  Judith-Sophie,  fille  d'Henri  111,  ea»i»ercur  d’Allemagne; 
née , 1047; 

mariée  en  secondes  noces  (1088) 
à Wladislas  1®*,  duc  de  Pulogue. 


Le  duc  Lambert 
t après  1091. 


lit  Un» 

Ep.  Dimit/i» 
Zuonimir, 
roi  de  Dsloiatie 
et  de  Croatie; 
t sans  poftt. 


ALVIS 

Duc  de  Croatie  et  d’ Esclave  n ie  ; vivait.  1 1 13  ; 7 vers  1127. 
Ep.  Inyeburge,  fille  de  luroalaf,  pmi  ce  de  Vladimir. 


LudomiU» 

Ep.  Otton  1", 
duc  de  Moravie, 
fila 

de  Brséiislaa  1®*, 
duc  de  Bohême. 


XI*  BELA  11,  L’AVCICLX 
(V.  labl.  CLXXYIli.) 


Hedxeig» 

Ep.  1132,  Albert, 
fils  de  Léopold, 
margrave 
d'Autriche; 
t HS6. 


Adtliid» 

7 1140. 

Ep.  Sob.eiaa,  duc 
de  Muravie, 
puis  de  Bohême. 
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HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA.  DYNASTIE 

XI*  BÊLA  II,  l’Aveugle,  fils  d’Almus, 

Boi  de  Hongrie, 
Ép.  1129,  Hélène,  fille  d’Üros, 


XII*  GEYSA  II 


XIII*  bis  LADISLAS  H 


Né,  1 1 30 ; roi  de  Hongrie,  1)41;  t tld. 
ftp.  il  46,  Euphrosine,  fille  d’isiaslas,  grand -due  de  Kiovie; 
fc  fait  religieuse  après  la  mon  de  son  mari  ; f avant  1 186. 


Concurrent  d’ftuenne  III  ; 
usurpe  le  trône  de  Hongrie,  1171  ; 
t 1172. 


XIU*  ÉTIENNE  IU 
Roi  de  Hongrie,  11C1  ; + Il?S. 
ftp.  t*  N.,  fille  do  larosla*,  prince  do  Halitscb; 
répudiée  ; 

2®  1166,  Agnes,  fille 

de  Hemi  de  J <cti*amerg>>tl,  duc  d'Autriche  ; 
mariée  en  scconlc*  noces  à Hermann, 
duc  de  Carinlbie; 

+ vers  1182. 


XIV®  BÊLA  III 

Rof  de  Hongrie,  H74;t  1 106. 

Êp.  1®  1167,  Agnès,  fille  de  Renaud  de  Cbuiillort, 
prince  d'Antioche; 
i 1184; 

2*  ii85,  Marguerite , fine  de  Louis  le  Jeune, 
roi  ae  France, 

et  veuve  de  Henri  su  Court  lfantel, 
fils  de  Henri  U,  roi  d’Angleterre; 
t 1197. 


2 

XV®  ftMERIC  ou  HENRI 
Roi  de  Hongrie,  i ISO  ; t 1202. 

ftp.  vers  H98,  Constante , fille  d'Alphonse  le  Chaste,  roi  d’Aragon; 
mariée  eu  secondes  noces  ( 1208 ) h Frédéric,  roi  de  Sicile, 
depuis  empereur  sous  le  nom  de  Frédéric  U. 


xvi®  Ladislas  iii 
Couronné  roi  du  vivant  de  son  père: 
roi  de  Hongrie  sous  la  tutelle  de  son  oncle  André,  1204 , 
peu  de  jours  après  sou  avéuenieol. 


XVIII®  BÊLA  IV 


COLOMAM 


Né,  1206  ; t 1270. 

ftp.  1220,  Marie  Lnscari* , fille  de  Théodore  La&cati*  I*®, 
empereur  grec  de  Nicéc;  t 1270. 


Duc  d’F.sclavonie; 
couronné  roi  de  Galicie,  u i4  , 
chassé,  1218  et  1220  ; 
i 1243. 

Ép  Salomèe, 
fille  Lesko  le  Blanc, 
roi  de  Pologne. 


XIX*  ÉTIENNE  V 

Bêla 

Çu  ri  é gonds 

Anne 

Marguerite 

(V  Uhl.  CLXXIX) 

Djc  de  Dalmalie , 

Née,  1224;  t 1292. 

ftp.  Roslislas, 

Née,  n42; 

de  Croatie 
cl  d’Esclavonie; 

ftp  1239,  Bolet  las 
le  Chaste, 
duc  de  Pologne. 

prince  de  Halicz 
et  ban  de  Madjau. 

rel'gieuse 
dominicaine  : 

t 1269. 

(V.  labl.  CLXXIX.) 

t 1271. 

ftp.  1264,  C une  g onde. 

(V.  Pologne.) 

IfUe  d'Utton  le  Bon, 

nurgravo 
de  Brandebourg. 

CLXXVIll 
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DES  ARPADES  (Suite) 

duc  de  Croatie.  (Voy.  tabl.  CLXXVII.) 

1(31;  t mi. 

crante  en  Serrie;  t eers  1 138. 


XIII*  1er  ÉTIENNE  IV 


Gertrude 


Une  Aile 


Concurrent  d’Étienne  III  au  trône  de  Hongrie,  U72  ; 
couronné  rui,  H72;  chassé  du  royaume;  t 1173. 
Êp.  vers  1162,  Marie,  Bile  d'Isaac  Comnène, 
frère  de  Manuel , empereur  d’Orient. 


Êp. 


t Ü57. 

1153,  Mieczyslas  III, 
roi  de  Pologne  ; 

* t 1202. 


Ép.  Conrad  II, 
duc  de  Bohême  ; 
t 1191. 


ËUF.IUC 
Se  révolte 
contre 
son  frère 
Bêla  lit 
vers  1 1 T H ; 
sc  retire 
en  Bohême. 


LoducAïu’AD  Le  duc  G lys  a Hélène 


Vivait, 

1173-92. 


Vivait,  1175. 


t 1199. 


Êp-  1174,  Léopold  V, 
duc  d'Autriche. 
(V.  Autriche.) 


Élisabeth  Hulicha 

Ép.  1137.  Frédéric,  ou  0djla 
duc  de  Bohême.  Êp.  1164,  Svatopluk 
(Y.  Bohême.)  de  Bohême, 

frère 

du  duc  Frédéric. 


Marguerite 


Ép.  André, 
comte 
de  Simegh. 


2 

XVII*  ANDRÉ  II,  LE  JÉROSÛLIMITAIN 


Compétiteur  du  sou  frète  au  trône  de  Hongrie,  H96  ; duc  de  Dalmalie 
et  du  Croatie,  1200  ; roi  de  Hongrie,  120»  ; ao  croise,  1217;  t 1235. 


Êp.  i«  1205.  Gertrude,  fi  le  de  Berihold  IV,  duc  de  Mérmnlc;  t 1213; 

2“  vers  i*2i  i,  Yolande,  fuie  de  Pierre  de  Courtenay, 
empereur  de  Constantinople  ; i 1233  ; 

3"  1234,  Beatrix,  fiilc  d'Aldobrandiu  d’F.ste,  marquis  de  Ferrare  cl  d'Ancône; 
t 1245. 


2 

Constance 
i 1240. 
Ép.  1200, 
Przémysl- 
OUukar  I«r, 
roi 

du  Bohôme. 
(V.  Bohôme.) 


2 

Marguerite- 
Marie 
Ép.  Isasc 
rAnge, 
empereur 
de 

Constantinople; 
f 1204. 


Sainte 


Élisabeth 


1 

Marie 


2 

Yolande 


3 

ÊTIK.1NE,  LE  PoSTUCME 


Née,  1207*,-}  1231. 


Ép.  1221,  Louis  VI, 
landgrave 
deThuringe 
et  de  liesse; 

■t  1227. 


t 1237.  i 1251. 


Ép.  1218, 
Jean  Asan, 
roi 

de  Bulgarie. 


Êp.  1235, 
Jacques  I*r, 
roi  d’Aragon; 
t 1276. 


Né,  1236;  prétendant  au  trône  de  Hongrie. 
Ép.  1°  1262,  iV.,  fille  de  Guillaume  Traversera, 
se  teneur  de  Itavciine  ; 

2°  Catherine-Thomassitie , fille  de  Morosini, 
noble  Vénitien;  | 1300. 


Élisabeth 
i 1271. 

Ép.  1244,  Heuri,  duc  de  basse  Bavière. 


XXI*  ANDRÉ  III, 
LE  VÉSITIES 


Reconnu  par  Ladislas  IV  pour  son  successeur 
Cl  nommé  duc  de  Hongrie,  1286; 
roi,  1290  ; f i3ü2. 


BÊLA  V (Ottos  ns  Bavière) 

Duc  de  basse  Bavière,  1290;  prétendant  au  trône  de  Hongrie; 
élu  toi  par  «es  partisans  et  couronné,  ion 5 , renonce  à la 
royauté,  1307  ; retourne  en  Bavière,  1308;  t I3i2. 

Êp.  i*  1277,  Catherine,  fille  de  Rodolphe  de  Habsbourg,  empereur 
d’Ahemsgne;  1 1283; 

2*  i309,  Agnes,  fille  de  Henri , duc  de  Glogau.  • 


Êp.  i*  1290,  Fenena , fille  do  Ziemomy&l, 
duc  de  Cuj-tvie;  i 1295; 

2*  1296,  Agnès,  fille  d’Albert  I*r, 
duc  d’Autriche;  se  retire  ît  l'abbaye  de  Koenigsfeld 
après  la  mort  de  son  mari. 


2 

Élisabeth 

Religieuse;  t 1 338. 


2 

Agnès 


2 

Hemri 


Êp.  Henri  III,  Né,  i3i2;  1 1333. 

comte  d’Ortenbourg. 
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ROIS  DE  LA  DYNASTIE  DES 

XVIII'  BÊLA  IV,  roi  de  Hongrie, 


xix>  etienne  v 

Né,  1230  1 roi,  1270;  + 1-72. 

£p.  Elisabeth,  de  la  nation  des  CumaiDs;  f I29J. 


XX»  LADISLAS  IV,  LE  CtMAt* 

Né,  1262;  roi  de  Hongrie,  1232;  1 1290, 

, *ana  pose 

£p.  1290,  Elisabeth,  fille  de  Charles  I**, 
roi  do  Naples. 


André 

Né,  1268  ; duc 
d'Kftclavouio; 

+ 1278. 


Marie 
t 1323. 

£p.  1270,  Charles  Tl,  le 
boiteux,  roi  de  Naples  ; 
t 1309. 


Anne 

£p.  1272,  Andronic,  fil*  de 
Micl.el-Palcologue.  em- 
pereur de  Constatai  - 
nople. 


Charles  Martel,  roi  titulaire. 

Né,  1272*,  prétendant  à la  couronne  de  Hongrie,  1290  ; couronné  roi  de  Hongrie,  à 
Naples,  1290;  chassé  de  U Dalniatie  par  le  roi  André  111,  1292; 
couronné  de  nouveau  roi  do  Hongrie,  à llome,  1294;  f i2>5. 

£p.  1281,  Clémence , fille  de  Rodolphe  de  liabibourg,  empereur  d'Allemagne; 
t 1295 


Robert 

le  Don  et  le  Sage 
Roi  de  Naples,  i3oy;  t 1313 
(V.  Italie,  Naples.) 


XXli*  CHAROREUT 

Clémence 

Béblrix 

ou  Charles  I**,  ItORSRT 

Reine  de  France;  t 1328. 

i 1354. 

Né,  1291;  roi  de  Hongrie,  1302  ;f  1342. 

Ep.  i3i5,  Louis  le  lluûu, 

£p.  Jean  11,  dauphin  de 

£;>.  iB  I30t»,  Marie,  fille  de  Casimir  il, 

roi  de  France  ; 

Viennois; 

duc  de  Te* -lien  en  Sdesie;  f 1 3 1 7,  *an*  i*>at.; 

2»  018,  liratrix  de  Luxembourg,  fille  d'Hcnti  Ml, 
empereur  o*  Allemagne;  f 1318; 

3"  132 o,  Elisabeth,  fille  de  Wladmla*  Lokolek, 
roi  de  Pol  -une;  t I38i. 

1 

t 1316. 

i 1319. 

3 

XXIII»  LOUIS  I*»,  LE  Grand 
Né,  1326;  roi  de  Hongrie,  1342; 
d.*  Pologne,  1370;  + H82. 

Ep.  1*  1345,  U arguer  lie,  fille  de  Charles  IV, 
de  Luxembourg,  mat  qui*  de  Moravie  ; née,  1335; 

■f  1353,  -ans  poal.  ; 

2*  1363,  Eliiabeth , fille  d'Étienne,  ban  de  Bosnie; 
régente  de  Hongrie,  i382,  t 1386. 


3 

André 

Né,  1327;  rot  de  Naples, 
1343;  -f  1345. 

£p.  1 343,  Jeanne  /"reine 
du  Naples.  ^ V.  Italie, 
Najdee.) 


2 

Catherine 
Fiancée  à Louis, 
fils  de  Charles  V, 
nd  de  Franco, 
1374;  •{  1376. 


2 

XXIV*  MARIE 
le  roi  Marie 
Née,  1369  ; reine  de 
Hongrie,  1382; 

1 1392. 

Êp.  1382,  Sigismond  de 
I .uiemhou  i g , inarq  uis 
de  Brandebourg,  puis 
empereur. 

(V.  vabl.  CLXXX.) 


2 

Hedicige 

Née,  1372  ; couron- 
née reine  de  Po- 
logne, 1384;  1 
1399. 

£p.  Jagellon, grand- 
duc  de  Lithuauie, 
depuis  roi  de  Po- 
logne. (V.  Po- 
logne.) 


3 

Ctiennr 

Né,  (332;  duc  de 
Transylvanie, 
i348;’d'E*cla- 
vonie,  1332; 

f 1355. 

Ep.  1350  . Mar - 
ourri le, 01  le  de 
louis  de  Ba- 
vière , empe- 
reur d'Alle- 
magne. 


Co louas 
Dàiurd  ; né , 
1318;  évê- 
que Ce  Ja- 
uni U ou  de 
Itaab,  1328; 
+ 1373. 


Jbar 

Né,  1 35o ; doc  d'EsciavoDie,de  Da<- 
matie  et  de  Croatie;  f avant 
1362. 


CLXXIX 
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ARPADES  {Sun»)  ET  DE  LA  MAISON  D’ANJOU 

et  Marie  Lascaris.  (V.  tabl.  CLXXVIII.) 


Ann» 

Êp.  Rostislas,  prince  Je  Il  a! ici  ot  ba a de  Madjau. 


Antre* 
enfanu.  (V. 
tabl.  CLXXVIII  ) 


Judi(4 

Êp.  rrrs  1287,  Zavisky 
deFulkeuaiemde  Ro- 
senberg, veuf  de  Cu- 
négode  de  tialici.  (V. 
ci-contre.) 

Georges 
Prince  de  Ualicx. 

Cumégond» 
i 1285. 

Ep.  1*  1361,  Prxémysl-Ottokar  11, 
roi  de  Bohême  (V.  Bohême); 

2#  1275,  Zavisky  de  Falkenstem, 
de  la  maison  de  Rosenberg. 

(Y.  ci -oontre.) 

Owida-Griffina 
Abbesse  de  Suinte-Claire, 
& Prague , après  la 
mort  de  son  mari. 

Ep.  Lesko  le  Noir,  duc 
de  Siradie. 

Jean 

Duc  de  Duras , 

1 

2 

comte  de  Gra- 

WESCaSLA*  Il 

Jeah 

vins;  t 1335. 

Êoi  de  Bohême 

; élu  roi  <Je  Hongrie,  iioi  ; cède  ses  droits 

i Commandeur  de  l’ordre 

Êp.  1321,  Agnie, 

son  tils  Wcrn'eslts;  f 1305.  * 

Teu  tonique. 

fille  d'Helie , 

Ep.  1* 

1259,  Judith  di  Habsbourg;  i 1297. 

comte  de  Pé- 
rigord. 

1 

Wenclslas  ou  Ladislas 
Né,  1289;  couronné  roi  do  llon- 
giie,  1301  ; renonce  à ses  droits 
sur  celle  couronne  en  faveur 
d’Oilon  de  Bavière,  130S;  roi  de 
Bobêmo  sous  le  nom  de  Wen- 
cesltt*  III,  1305;  t ISO*. 

Êp.  1305,  Viole,  fille  de  Mie*xko, 
duc  de  T esc b en  ; ; marn  e en  se- 
condes noces  & Pierre  de  Koscn- 
tergj  f 1317. 


i 

Aune  ou  Agnès 
Née,  1290  ; prétendante 
à U C'iuronne  de  Bo- 
hème, 1 308;  f 1 3 1 3 . 
Êp.  Henri,  duc  de  Ca- 
rinlhie.  (V.  Bohème.) 


Élisabeth 

Née,  1292,  prétendante 
à la  couronne  de  Bo- 
hême, 1306;  1 1 3 13. 

Êp.  1310,  Jean , comte 
de  Luxembourg , de- 
puis roi  de  Bohème. 

(V.  Bohême.) 


1 

Autres 
entants. 
(V.  Bo- 
hême.) 


Chaules 

Due  de  Duras;  f 1348. 

Êp.  1343,  Marie,  sœur  de  Jeanne  I'*,  reine  de 
Kapie*;  f 1368. 


Marguerite  de  Duras 
Nee, 1346;  f 1412. 

Ep.  1369,  Charles  II,  roi  de  Naples. 
(V.  ci-contre.) 


Lotus 

Comte  de  Gr»vina  et  de  Morronc;  f 1362. 

Ep.  Marguerite,  fille  do  lloho.i  de  Saint-Sevorin, 
comte  de  Corigliano. 


Charles  II,  le  Petit 

Né,  1349;  roi  de  Naples,  1382;  se  saisit  du  gouvernement 
de  Hongrie  et  su  fait  couronner  roi,  1385;  t 1387. 

Êp.  1369,  Marguerite,  tille  de  Charles,  duc  de  Duras  ; 

+ 1412.  (V.  Ci-COIlUO.) 


Ladislas,  le  MicvAsma 

Né,  1374;  roi  de  Naples,  1386;  concurrent  de  Sigismood  au  Irène  de 
Hongrie,  1403;  f 1414,  sans  posl. 


Jeanne  II 

Reine  de  Naples.  (Y.  Italie, 
Naples.) 


EUsabeth 

Êp.  Philippe  11  d'Anjou,  prince  de  Tarante,  empereur  titulaire  de  Constantinople; 
1 vers  1368. 
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ROIS  DES  MAISONS  DE  LUXEMBOURG 


XXIV*  bis  SIGISMOND  de  Luxembourg,  fils 

Né,  1368  ; capitaine  du  royaume  de  Hongrie,  1383  ; associé  au  trône 
roi  de  Germanie  et  empereur 
XXIV*  Êp.  i*  1382,  MARIE,  reine  de  Hongrie,  fille  de  Louis  le  Grand, 

2*  1408  j Barb t.  de  Cilley. 

Conc.  A.  1392.  Élisabeth  Morxinai , Valaque  noble;  mariée  (vers  1394.  avant 


2 

Élisabeth 


Née,  i4o8  ; se  retire  en  Autriche,  1 440  ; -f  t .42. 

XXV*  Ép.  1422,  ALBERT  n'Ai  triche,  fils  d Albert  IV,  duc  d Autriche;  né,  1397  *, 
roi  de  Hongrie,  i437  ; empereur  d'Allemagne,  1438;  i 1439. 


Anne 


Élisabeth 


XXVII-  LADISLAS  VI,  LE  POSTHUME 


Née.  1432  ; f 1462. 

Êp.  1446,  Guillaume,  duc  de 
Saxe;  i 1482. 


Née,  1439  ; + 1 505. 

Êp  1454,  Casimir  IV,  roi  de 
Pologne.  ( Voy.  Pologne.) 


Né,  14*0 ; roi  de  Hongrie,  i4iO.de  Bohème,  1453;  fiancé 
à Madeleine,  fille  de  Charles  Vil, roi  de  France;!  1457, 
sans  alliance. 


ROIS  DE  LA  MAISON 

JAGELLON,  prand-duc  de  Lithuanie,  roi  de  Pologne  sous  le 

Êp.  4*  1422,  Sophie,  fille  d’André 

4 

XXVI*  LADISLAS  V (V!  comme  roi  de  Pologne) 

Né,  1424  ; roi  de  Pologne,  (434  ; de  Hongrie,  1440  ; f 1444,  sans  alliance. 


XXIX*  LADISLAS  VU 

Casimir 

JEAS-ALBERT 

Alexandre 

(V.  tabl.  CLXXXI) 

Né,  1458;  prétendant  au 
trône  de  Hongrie,  1471  t 
1484. 

Né,  1459  ; candidat  au  trône 
de  H -ngrie  avec  son  frère 
Ladisla*,  1490;  abandonne 
scspreientionsen  é<  Range 
de  la  Silésie.  |49I  ; roi  de 
Pologne,  1492  ; f 1501. 

Né , 1 461  ; roi  de  Pologne , 
1501  1506. 

CI.XXX 
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ET  D’HABSBOURG-AUTRICHE 

de  Charles  IV,  empereur  d’Allemag 

de  Hongrie  par  la  reine  Marie,  son  épouse  ; règne  seul,  1392  ; 

d'Allemagne,  I4ii  ; roi  de  Bobèrne,  ms;  + 1437. 

roi  de  Hongrie  el  de  Pologne-,  f 1392  (V.  labl.  CLXXIX.); 

(V.  Allemagne.) 

la  naissance  de  Jean  Hunyad;  à Yoick  Bulbi,  seigneur  des  Valaquesv 


Jrak  HBxyade 

Bâtard  de  l’empereur  Sigisniond,  on  (Ils  de  Voick  Butin,  seigneur  des  Yalaques; 
rers  1394  ; voltode  de  Transylvaine;  régent  de  Hongrie,  1445;  comte  heréditaiie  de  b miriez  (en  Tr&nsylvsnie),  1452;  f 1444 
Êp.  avant  1432,  Élisabeth,  tille  de  Ladis'as  Szilâgyi  de  H<»rog*zeg,  castellun  de  Zrebcrnek  en  Bosnie  ; f ver*  1434. 


Ladislas  Hl.vtape 

Né  vers  1432;  comte  de  Bi  strie»,  bande  Dalm.nie  et 
de  Croatie;  f 1457,  saur-  alliance. 


XXVIII*  MATHIAS  I",  CORTIIf 
Ne,  1443  ; roi  de  Hongrie,  1458  ; 
de  bohème,  i469;ft490,  sans  postérité  légit. 

Êp.  1°  Élisabeth,  fille  d’Ulric  11,  comte  de  Cilley  ; née, 
1441  ; f 1456  ; 

2°  1452 t Catherine , fille  de  Georges  Podicbrad,  roi  de 
Bohème  ; née,  1449  ; f 1464  ; 

3*  1476,  Béatrix , (Lie  de  Perdit  and  [«r,  roi  de  Naples; 
t 1508. 

Conc.  a.  JY.,  servante,  native  de  Stcin,  en  Autriche. 


Jeaü  Cuhÿim,  bâtard. 

Né,  1469  ; souverain  de  Croatie,  duc  deTroppau,  de  |.epto  etd’Es- 
clavonie  ; candidat  au  trône  de  Hongrie,  1490  ; f 1 504. 

Bp.  Beatrix,  fille  de  Bernard,  comte  de  Frangep&n  ; 
mariée  en  secondes  nocea  (i508)  à Georges, 
margrave  de  Brandel>ourg  ; f 1524. 


DE  LITHUANIE 

nom  de  WLAD1SLAS  V,  1386;  t 1434.  (V.  Pologne.) 

Dmitrievitscb,  prinoe  de  Mojaisk  -,  f 1461. 


4 


Casimir  IV 

Né,  1427  ; roi  de  Pologne,  1445;  1 1492. 
Bp.  1454,  Élisabeth  d'Autriche ; f 1505. 


Sophis 

Née,  1464;  f 1512. 

Ep.  1479,  Frédéric,  margrave  de  Brundebourg,  en  Franconic. 


SlGISMOMD  I** 

Né,  1467  j roi  de  Pologne.  1506; 
t 1548. 


Georges 

Né,  1484  ; margrave  de  Brandebourg,  en  Franconic  ; f 1543. 

Bp.  1506,  Béatrix  ds  Frangapan.  veuve  du  duc  Jean  Corvln,  fils  de  Mathias  Corvio. 
(V.  ri -dessin*.) 
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XXIX*  LADISLAS  VII  (VI  comme  roi  de  Bohême),  fils  de  Casimir  IV, 

Né,  t S 58  ; roi  de  Bohême,  1471;  de  Hongrie,  1490;  à défont  d2iériticr 

£p.  1502,  ^nn«  , fille  do  Ctsion  do 


Anne 

Née,  1503  ; f 1547. 

XXXI»  fîp.  1521.  FERDINAND  I**,  archJdoc  d'Autriche,  fils  de  Philior® 
■l'Autriche,  roi  de  Castille  et  petli-fl  » d»*  Max  milien  I*%ernperour  d'Al- 
lemagne; né,  1503;  roi  de  llorgrie,  1527  ; dépouillé  d'une  partie  de  la 
Hongrie  jar  Jean  Zapolski  cl  par  Ica  Turc*,  1 538, 1541.  1543;  empe- 
reur d'Allemagne,  1558;  cède  la  Hongrie  à son  fils  Maximilien,  1563  ; 
f I 58%. 


xxx*  i oins  II 

Né,  1509;  vicaire  général  <'e  l'Empire.  1515;  roi 
de  Hongrie  et  de  Bohême,  lits;  f 1526,  sans 
poatei  ïté. 

Êp.  1521,  Jfari'f,  Qlle  do  PhiVppe  d’Autrithe,  roi 
de  Castille;  née,  1505;  f 1558. 


XXX11*  MAXIMIMF.N  fl!  comme  empereur  d’Allemagne) 

Né,  |5V7 : archiduc  d’Autrh  he  ; empereur  d’Allemagne,  mi  de  Hongrie  et  de 
Bohème,  1564;  abdique  la  couronne  de  Hongrie  en  faveur  de  son  fils 

Rode»  plie.  1572;  1 1576. 

ftp.  ISA»,  Marie  d'Autriche^  fille  de  Cbarles-Quini,  etroerenr  d'Allemagne; 
née,  1528;  f 1603 


Charles 

Né,  1540;  arcbiduc  d’Autnthe,  duc  de  Slyrie  ; 
t 1590. 

£p,  1571,  J tarie  , fille  d'À  bei  l V,  duc  de 
Bavière;  née,  1551;  t >608. 


XXXIII*  RODOLPHE  I*' 

Ne,  1552;  archiduc  «l’Autriche ; roi 
de  Hongrie  et  de  Bohème,  1578; 
abdique  la  couronne  de  Hongrie  en 
faveur  de  son  frère  HaihUs,  1608  ; 
+ 1612. 


XXXIV*  MATHIAS  11 
Né,  1557;  archiduc  d’Autriche;  roi 
de  Hongrie  per  cession  de  son 
frère,  1608;  empereur  d’Alle- 
magne e»  roi  de  Bohême,  1612; 
abdique  la  couronne  de  Hongrie 
en  faveur  do  Ferdinand,  archi- 
duc d’Autriche,  1618*,  t 1619. 


XXXV*  FERDINAND  II 

Né,  1578;  archiduc  d’Auu  ii  he  ; roi  de  Hongrie, 
1618  ; empereur  d'Al’emagr.e  et  roi  do 
Bohème,  1619  ; abdique  la  couronne  do 
Hongrie  en  faveur  de  son  fils  Ferdinand, 
1625;  f 1637. 

Ép.  1*  160n,  Marie-Anne,  Qlle  de  Guillaume  V, 
duc  de  Bavière;  née.  1574;  t 1616; 

2*  1622,  Éléonore  de  Jfantout , f 1655. 


I 2 

XXXVI*  FERDINAND  III  Autres  enfanta. 

Né.  1 6C8  ; archiduc  d'Autriche;  rot  de  Hongrie,  1625;  de  Bohême,  1627;  empereur  (V.  Autriche.) 

d’AIle  > agite,  1637:  cède  U couronne  de  Hongrie  à son  fl's  Ferdinand,  1647;  t 1657. 

£p.  1°  1631,  Marie-Anne  d'Espagne  ; f 1646;  — 3*  1651,  Eléonore  de  Mantoue;  f 1688. 


I 

XXXVII*  FEBDINAND  IV 
Né.  1636;  roi  de  Bohème,  1646;  de 
Hongrie.  1647;  roi  des  Romain*, 
1653;  t 1654. 


3 

XXXVIII*  LÉOPOLD  |*r 


Né,  1640  ; archiduc  d’Autriche;  roi  de  Hongrie.  1655  ; empereur  d’Alle- 
magne, 1658;  fait  déclarer  par  les  £tnta  de  Hongrie  la  couronne  hère* 
ditaue  dans  sa  maison,  1687;  cède  la  couronne  de  Hongrie  à ton  fils 
Joseph,  1657;  t 1705. 

£p.  3*  1676,  Eléonore-Madeleine-  Thérèse  de  Neubourg  ; f 1720. 


3 

XXXIX*  JOSEPH  I** 

Premier  rot  héréditaire  de  Hongrie. 

Né,  1678;  arcbiduc  d’ Autriche;  roi  de  Hongrie,  1687  ; empereur  d'Allemagne, 
roi  de  Bohème,  1705  : f 1711. 

£p.  1697,  Withêlmine-AméNê  de  Hanovre;  f 1742. 
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LITHUANIE  ET  D’HABSBOURG-AUTRICHE 

roi  de  Pologne,  et  d'Élisabeth  d’Autriche.  (V.  tabl.  CLXXX.) 

mâle*,  assorela  fOMCnton  an  trôné  de  Hongrie  à Maximilien  d'Autriche,  i49i;  + 1 516. 
Foix,  comte  de  Candale;  f isoe. 


XXXI  bis  JEAN  ZAPOLSKl 

Fils  d’Etienne  ZapoUki,  comte  de  Z*ps,  capitaine  général  d'Autriche  et  palatin  de  Hongrie, 
et  d’Hedwigcde  Teacben;  né,  1487  ; capitaine  général  de  Hongrie,  et  volvcde  de  Tran- 
sylvanie, I S07 ; roi  de  Hongrie.  1526;  se  retire  en  Pologne,  1578;  rétabli,  1529;  f 1540. 
Êp.  1539,  Élisabeth,  fille  de  S’gitaumd  1*',  roi  de  Pologne  ; 
t 1559. 


jKA.x-MGisMonD  (Etienne) 

Né,  1540;  proclamé  roi  de  Hongrie,  1540 ; relégué  en  Transylvanie  par  l'empereur  Soli- 
man le  Grand,  1541;  se  retire  en  Pologne,  i55t;  réiaJ  Ii,  1556;  renonce  au  titre  de  roi 
de  Hongrie  en  faveur  de  Ferdinand  l»,  1570;  + 1571,  sans  alliance. 


3 

XI.*  CHARLES  III  (VI  comme  empereur  d'Allemagne) 

Né,  1685  ; archiduc  d’Autriche  ; empereur  d’Allemagne,  roi  de  Hongrie  et  de  Dohème,  171 1 ; obtient  à la  diète  de  Presbourg 
la  SDCceaaton  héréditaire  au  trône  de  Hongrie  pour  les  femmes,  avec  le  droit  de  primogéniture,  1723  ; f 1740. 

Ep.  1708,  Elisabeth-Christine  de  Brunswick- Wolffenbvttel  ; f 1750. 


XLÏ*  MARIE-THÉRÈSE  Marie- Anne 

(V.  tabl.  CLXXXtl.)  Nee,  1718;  f 1744. 

Êp.  1744,  Charles-Alexandre,  prince  de  Lorraine  ; +1744. 
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HISTOIRE  DF, 


ROIS  DE  LA 

XLI'  MARIE-THÉRÈSE  (Walpurge-Amélio-Ohristine),  fille  de  Charles  VI, 

Née,  17i7;  reino  héréditaire  de  Hongrie,  1741  ; reçoit 
XLI*  bit  ftp.  1736,  FRANÇOIS  I",  dhede  Lorraine,  fils  de  Léopold,  duc  de 


XLIl*  JOSEPH  II 

Né  17% i ; empereur  d’Allemagne,  1765;  co-régent  des  pays  héréditaires  d'Autriche,  1765  ; 
roi  de  Hongrie,  etc.,  1780;  t 1790. 


XLIV* 

Né,  1768;  roi  de  Hongrie  et  empereur  d’Allemagne, 
ftp.  2°  1790,  Marie-Thirèsr 


2 

XLV*  FERDINAND  V (I«  comme  empereur  d Autriche) 

Né,  1793  ; roi  de  Hongrie,  empereur  d’Autriche,  etc.,  1835;  abdique , 1848  ; 


XLTl*  -FRANÇOIS- 
Né,  1830;  roi  de  Hongrie, 

ftp.  t 854. 
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MAISON  D’AUTRICHE 

empereur  d'Allemagne  et  roi  de  Hougrie.  (V'.  tabl.  CLXXXÎ  .) 

du  papale  litre  de  reine  apostolique,  1758  ; f 1780. 

Lot-ruine;  co-régeut  de  Hongrie,  1741  ; empereur  d'Allemagne,  *745;  f 1705. 


X LUI*  LÉOPOLD  H 

Né,  1741;  héritier  de  toute  lu  monarchie  autrichienne  et  empereur  d'Allemagne,  1 7 vu  ; 
couronné  roi  de  Hongrie,  1700  ; t 1792  . 

£p.  |705,  Marie-Louiu  de  Bourbon- Espagne  ; | 17w’i. 


V RANÇOU  U 

1792;  empereur  d'Autriche,  1804;  f 1835. 
de  Sicile;  * 1807. 


2 

tHuv/iis 

Archiduc  d'Autriche. 

I p IS24 , Sophie  de  Bavière. 


JOSKIM1  I" 

empereur  d’Autriche,  etc  , tb4tt , 
tflnqbelh  de  Bavière. 


41 
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DUCS  ET  ROIS  DE  LA 

PRZÉMISL.  — Ép.  Liiussa, 

IIostiwit,  duc  de 


I,r  duc  chrétien. 

Duc  de  Bohême,  890;  se  fait  chrétien,  894;  chassé  par  se*  sujcta. 

Ép.  Ludomille,  fille  de  Slavihor, 


U*  SPITIGNEW  I*r 

Duc  de  Bohème  par  abdication  de  son  père,  902;  f jeune,  907,  sans  post. 


IV*  WENCF.SLAS  1*%  le  Saint 
Né,  908  ; duc  de  Bohème,  916;  f 936,  sans  ail.;  canonisé. 


VI*  BOLESLAS  II,  le  Débonnaire  et  le  Chaste 
Duc  de  Bohème,  967  ; f 999. 

Ép.  Emma  de  $03?  ; + 1006. 

! 

VII*  BOI.ESLAS  III,  L'AvetrCLE  ET  LE  Hon  VIII*  JAROMIR 

Né,  055;  duc  de  Bohème,  999;  chassé,  ioo2:  abdique  en  Duc  de  Bohème.  1002:  privé  du  pouvoir  par  l’usurpation  do 
faveur  de  son  trère  Jarctuir,  ioû2;  i 1037.  son  frère  ('daine,  1012;  f 1038,  sans  ail. 

Ép.  Ezmis'ate. 


X*  BRZÉTISLAS  I",  LE 
Bâtard;  ré,  1003;  duc  de  Moravie, 
Ép.  1021,  Judith , fille  de  Henri,  margrave  de  Nordgau;  mariée 


XI*  SPITIGNEW  H 
Né,  1031  ; duc  de  Bohème, 
1055;  + 1061 , sans  ali. 


XII*  duc  et  I**  roi.  WRAT1SLAS  II 

Prince  d’Olmütx;  duc  de  Bohème,  1061  ; reçoit  de  l'empereur  Henri  IV  le  titre  de  roi,  1086; 

i 1093. 

Ép  1*drflfj«mi  ;+  1056  ; 

2*  1055,  Adélatd',  fille  d'André  l*r,  roi  de  Hongrie  ; 1062  : 

3"  1063,  Sicofura,  fitlede  Casimir  l«r,  nu  de  Pologne;  f 1126. 

I 


2 


2 


3 


3 


3 


Judith 
t 1085. 

Ép.  Wladislas  I**.  duc 
de  Pologne.  (V.  Po- 
logne.) 


XIV*  BRZÉT1SLAS  II 
Déshérité,  1092;  duc 
de  Bohème,  1093; 
t lioo. 

Ép  1094,  Lut  garde, 
veuve  du  comte  Al- 
bert de  Bavière. 


XV*  BORZIWOY  11 
(V.  tabl.  CLXXXIV) 


XVII*  WLADISLAS  I*’ 
(Y.  tabl.  CLXXXIV) 


XVItl*  SOBIESLAS  I** 
(V.  tabl.  CLXXXIV) 


Wladislas 

Chef  d’un  corps  de  troupe  en  Italie,  ino. 
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lille  de  Croc,  duc  de  Bohême. 

Bohême,  874  ; f 890. 

I 


BORZIWOY  I" 

pni«  rétabli,  885;  abdique  «o  faveur  de  son  fils  atné,  902 ; f fijo.  • 

comte  de  Mielniek:  f 922. 
f 


III*  WRATISLAS  l'r 
Duc  de  Bohême , 907  ; f 916. 
tp.  tors  907,  Drahomire  de  Lutitz.  x 9’, 8 

I 


v*  ROLF.SLAS  I",  L*  ClU'EL 
Né,  909;  duc  de  Bohème,  936  ; f 9G7. 

£p.  Boisent  de  Stochou. 
! 


SaMOUKICH  OU  CnUISTtAN 
»,  936;  évêque  de  Prague;  f 997. 


J (lada  ou  Marie 

Abhesae  do  Suint-Georgeg  à Prague,  9(!7  ; 
t 994. 


Oamhrnirfcn 
1 977. 

Êp.  965,  Micislas  l«,  duc  de  Pologne. 


IX*  L’DAI.RIC 

Duc  de  Bohème,  iota  ; f ioS7. 
Conc.  a.  Beatrix  ^ lille  de  Domarade, 
laboureur  : t052. 

I 


VII*  61*  WLADIBO  Y 
Duc  de  Bohème,  1002;  f 1003. 


CtOERRIEn  ET  L’AoaiLLX 
1029;  de  Bohème,  1037  ; fioss. 

en  seoondes  noces  (1055)  à pierre,  roi  de  Hongrie  ; 1 1058. 


XIII* duc.  CONRAD  I" 

Duc  de  Znavm,  1053;  de  Brfinn,  1 or»  1 ; 
de  Bohème,  1093;  f 1093. 

£p.  1091,  Walpurge, 


Otton  l«r 

Duc  de  Moravie,  1053;  f 1086. 

Ep.  Ludomille,  Bile  de  Héla,  I"  roi  de 
Hongrie. 

I 


XVI*  SWATOPLUK 

Duc  de  Bohême  jwr  usurpation,  1107  ; 
t 1090. 

Ép.  l*Af.; — 2*  llildty  fille  du  comte 
Vhierri. 

1 


I 

\Y  EXCES  LA  S OU  HENRI 

Né,  1108;  duc  d'Olmfllz  ; f 1130. 


jAROWni 

Appelé  depuis  Gehhard 
Êv.  de  Prague,  1068  ; f 1000. 


OTTOîi  11,  ne  Moravie,  le  Noir 
Duc  d’Olraâlti,  1086; 
investi  par  l'empereur  Henri  V 
du  duché  de  Bohême,  1109;  f H2fl 


2 

Goxtibr 

Patriarche  d’Aqnilée. 


Ldalric 

Duc  de  BrOnn,  1093;  prétendant  au  duché  de  Pologne, 
1100;  fine. 


Léopold 

DucdeZnaym,  1093;  1 1112. 

Êp.  Ida , fille  de  Léopold  II,  margrovo  d'Autriche. 


XXII*  CONRAD  II 

Duc  de  Znaym,  1112;  prétendant  au  duché  de  Bohême  1 142  ; margrave  de  Moravie,  ver»  1183  ; duc  de  Bohême,  1190;fli9l. 
Êp.  1"  A'.,  fille  de  Bêla  l'Aveugle,  roi  de  Hongrie.  — 2"  Marte. 
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DUCS  ET  ROIS  DE  LA 

WRATISLAS  II.  il uc  et  roi  île  Bohême  et 


XV*  110KZ1W0Y  II 


XVII*  WI.ADISUS  I*' 


liu.  Je  Bohême,  HOO;  privé  de  r*oa  duché  put  Sw.  lopiuà, 
bon  cousin.  1107;  i Ii24. 

L,«.  iioo,  Heilberge , tille  de  Léopold  le  beau, 
margrave  d'Autriche;  f il  12. 


Due  de  bohème,  1100;  f 1125. 

Ep.  11  tl,  iitctnnzu,  fille  de  Henri  l'aine,  comte  de  Berg. 


J MU)  H lit 

f 1138.» 


XIX*  duc  et  11*  roi.  WLADIsI.AS  11 

b;ic  de  bohème,  idO;  l'empereur  d’Allemagne  lui  confère  le  litre  derui,  1138  ; { i|?4. 
Ep.  l*  1130,  Gertrud»,  lllle  de  Léopold  le  Pieux,  duc  d'Autriche;  née,  lllft  ; : il  Si; 
V 1 153,  Judith,  biie de  Louis  II,  landgrave  de  Thuringc. 


XX*  HtLUKIlIC  AdaLBekt 

Due  d'Ohuûtz,  1160  ; nommé  duc  de  bohème  par  l'empereur  d'Allemagne,  ! (73,  dépuré,  A* ciiev ue  de * 

. H74;  téiabli  1177;  | fl9o  no8,«woo. 

Lp.  1157,  Elisabeth,  fihede  t.eysa  II,  roi  de  Emigra*. 


SOjthif 
■f  1195. 

Ëp.  1(89.  All»erl  |*r.  margrave  «le  M’Miic. 


Margueiilt  Ihmkmar 
t 1212. 

F-l».  Wa'demar  11,  roi  de 
Pdiienmrck  ; f 1241. 


2 

Anne 
1 1265. 

Ép.  1216,  Henri  II,  duc 
de  Silésie  et  de  Ora- 
covie. 


2 

Aynes,  Vaine* 
Abbesse  de  Sainte- 
Claire  de  l*n«»{ue; 
1 1282;  canonisée. 


2 


IV*  loi.  WKNCESLAS  !•*,  LE  HoroüC 


Ne,  12o5;  rui  de  bohème,  123o;  t 1253 
Ep.  1210.  C u né g onde , 
bile  de  Philippe  de  S>u.ibe, 
empereur  d Allemagne  ; 

t wa. 


V*  PKZEMISI.-OTTOKAH  11,  LE  VlCIORIECX 

Margrave  de  Moravie,  1247  ; roi  de  Bohême,  1253  ; duc  de  Carinihie  et  de  Carniole,  1269  ; 1 1278. 

F.p.  1*  1252,  Marguerite,  tille  de  Léopold  VI,  duc  d’Autriche,  et  veuve  de  Henri,  roi  des  Romains;  répudiée,  1261; 

+ 1 67  ; 

2“  1261,  Cunégond*  de  Hongrie , bile  de  Rosiibia*,  ptiuce  de  Halicz;  t 1285. 


2 


Cu ne gonde 


VI*  WENCESLAS  II 


Née,  1-761  ; -1 1321. 
Ep.  12SO,  Boles- 
I-b  , duc  de 
lluMivie. 


Né,  1266  ; loi  de  bohème,  127»  ; recteur  et  grand  «chanson  «le  l'Empire,  1290  ; roi  de  Pulogne, 
l joo  ; te  fuse  la  ronronne  de  Hongrie,  l Soi  ; f nos. 

Ep.  l*  1289,  Ju  tilh,  flllr  «h*  t u.i  »li  h«*  de  ll.ibshouru,  eniuereur  d’Allemagne  ; née,  1271  : f 1297  ; 

2*  1300,  Etisnbeth-Hichsa,  tille  de  Pr/emylas  11 , roi  de  Pologne  ; née,  1286  ; mariée  eu  secondes 
LOce*  ( 1 306)  « llodulphe  de  Hahbl'Otii  g ; j 13*6. 


1 

Vil*  WENCESLAS  Ht,  LE  Ht  ai 
Né,  1289  ; roi  de  llungrie,  i3oi  ; de  bohème  et  de 
Pologne,  1305  ; i 1306. 

l-i».  1305,  Viole,  lllle  de  Mimk»,  duc  de  Tesehen  ; mariée  en 
situiides  noces  a Pierre,  barou  de  Hosenberg;  -J  1317. 


t 

A nue 

Née,  1290  ; 7 1313. 

VIII*  Ep.  1306,  MIMII,  duc  «le  Cannlhie  et  comte  deTyrol, 
rui  de  bohème,  1306  ; chassé,  Hio;  t 1335. 


CI.XXXIV 


Digitized  by  Google 


BOHEME 


•2'  TABLEAU 


MAISON  DE  PRZÉMISL  (Suit*) 
Sicatawn  de  Pologne.  (V.  tabl.  CLXXXIII.) 


xvnf  soniEsws  |.r 

Duc  de  Moravie  occidentale,  H!i;  de  Bohème,  1125;  f 11*0. 
Ep.  Adélaïde,  tille  de  Odomaii,  roi  de  Hongrie  ; f t 140. 


XX*  bis  SOBIESLAS  II 

Duc  de  Bohème,  1174-1178  ; + 1180. 
l.ji.  Elisabeth , lille  de  Miciidas  lit. 
duc  de  Pologne. 


XXIII*  WKNCBSUS  II 
Duc  de  Brûnn,  1156;  d'Olmùtz,  1176; 
de  Bohème,  I lui  ; f II 93. 


SetTlGMBW 

Duc  de  Brüun,  H8î». 


Marte 

Ep,  l*  1118,  l.éopuld  IV,  marbrure 
d'Auitulie  ; r HW: 

2°  Herman,  duc  du  Cannlhie. 


XXIV*  IIEMU-BUETISEAS 


Thibaut 


Evêque  de  Prague,  1182;  duc  de  Buhème,  1173;  f 1196. 


lU'gom  de  Bohème,  1147;  t !!o7. 


XXVI*  duc  ei  IM*  roi.  PUZEHISL-OTTOKàB  1**,  LK  Victorieux 
Né  ver*  1150;  prétendant  au  duché  de  Bohème,  1197;  duc  de  Bohême,  1197;  Philippe 
empereur  (l'Allemagne  lui  confère  le  titre  de  mi,U98;  t 1230. 

Ép.  1*  Adelai  Je,  tille  d'Ullon  le  Ric*e,  margrave  de  Miaule;  répudiée,  1200; 

t 1211; 

2*  1200,  Constance,  fille  de  Bêla  111,  roi  de  Hongrie;  f 1240. 


XXV*  WLADISLAS  III  (lltMul 
Marquis  de  Moravie,  1193;  duc  du 
Bohême,  1190;  remet  le  pouvoir 
à ann  frère  Przéinial , 1197; 
t 1218. 


2 


2 


2 


2 


WLADISLAS  MESR! 
Né,  1207; 
margruve  de 
Moravie,  1222; 
t 1227. 


Agnès,  la  cadette 

Née, 1208; t 1268. 
Ep.  ver»  1262  , 
Henri  l'illustre, 
margrave  do 
Misme. 


PnziuisL- 

ÜTTOKAR 

Né,  1209; 
margrave  de 
Moravie,  1227  ; 
+ 1237. 


Bohustaua 

Abbesse 

de  Tisnow,  1234  ; 
t 1230. 


Beatrix 

Ep.  Olton le  Pieux, 
margrave 

de 

Brandebourg. 


Ludomille 


Ep.  1204, 
Loin»  |**,  duc 
de  Bavière; 
+ 1231. 


WLADISLAS  llT.Mll 

Marquis  de  Moravie,  1240  ; duc  d'Au- 
triche. 1246;  1 1247, sans  posieri'c. 
Tp.  1240,  Gertrude , tille  d Henri  V. 
duc  d Autriche  ; 
mariée  en  seconde»  noce» 
à Hermann,  margrave  de  Bade. 


Agnès 

Ep.  Henri  l’illustre,  landgrave  de  Thu- 
ringe. 


Catherine 
t api  èa  1268. 

Ep.  Otton  le  l.one,  margrave  de  Bran- 
debourg; régent  do  Boiêmc,  1278; 
t 1207. 


Agnès 


Nce,  1269  ; f 1296. 
£f>.  1280  « Bodolphc, 
duc  d’Autriche; 
t 1200. 


I JEAN  WOLCM» 

Élisabeth  Bâtai  d : prëv6l  de  Wiaigard,  1308  ; evèque  d'Oimu -t, 

Nce,  I292;t  1330.  I333, 

X'  Ep.  1 310,  JEAN  de  LL’XKUBOUiw. 

{V.  tabl.  CI.XXXV) 
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vin»  b**  Rodolphe  de  Habsbourg 

Fil®  de  lYmpereur  Ali  ei  t lw;  rut  de 
Roltc'iie,  1 : f i307 
kp.  j3ü7,  Eli*abelh’htrh*a,  veuve 
de  Wenceslas  II.  I Voy.  tobl.  CLXXXIV.) 


IX*  roi.  JEAN  de  Luxembourg,  l’Aveugle, 

Ne,  1293  ; comte  de  Luxembourg  ; roi  de  Bohème,  i3io; 

et  lieutenant  du  roi  de  France 
Ép.  1°  1310,  Élisabeth,  üllc  de  Weneeslaa  II, 

2®  j 334.  Béitrix.  Hile  de 
mariée  en  seconde»  noce»  à Eudes  II, 


Bar  guéri  te 
Née,  (3i3; 

7 l34l. 

Ep.  1 32*2 . Henri 
duc  de  Bavière- 
Landshul; 

t 1339. 


Bonne 

Née.  13 il;  reine 
de  K ru nce. 
1332;  i 1340. 

Ep.  1332, 
Jean  le  Bon, 
roi  de  France. 
(Voy.  France.) 


1 

X®  CHARLES  l*r  (IV  comme  empereur  d'Allemagne^ 

No.  1 3 16  ; margrave  du  Moravie,  n3i;  roi  do  Rui  (nie  h de»  Romain», 
1346;  empereur  d'Aliemagne,  1347  ;i  1378. 

Ep-  1"  1333,  Mouche,  Hile  de  Châtie»  de  Y «lui»;  f 1346  ; 

*•  1349,  .i  nne,  fille  de  Koili  phe  11,  électeur  puUtii.  ; 1 13S2  ; 

3®  iSSS,  .4nor,Hlle  de  Henri  II,  ducdcScimeidiuu  et  de  Furatenberg  ; t 1364  ; 
4"  13 65,  Elisabeth,  tille  de  Bogisla»  V,  duc  de  Poméranie  ; 1 1393. 


I 


Marguerite 
Nee, 1335 ; t avant 
IMS. 

Ep.  1343 . Louis 
le  Grand  , roi 
de  Hongrie. 
(Voy.  Hongrie  i 


Catherine 
Nee  , 1 342  ; 

t 13*5. 

Ep  1®  1357, 
Rodolphe  IV, 
duc  d’Aulncbe  ; 
f 1365; 

J®  1166  , Oltou  , 
«lecteur  do 
Rrandehourg. 
(Voy.  Prusse.) 


3 

Elisabeth 
Nee,  1356  ; 
t 1375. 

Ep.  1366, 
Alnert  111 , 
duc  d'Autriche  ; 
t 1195. 


3 

XI®  WENCESLAS  IV 
Né,  1361  ; empereur  d'Allemagne  cl  roi 
do  Bohème,  137B  ; f 1419, 
tan»  pont.  (Voy.  Allemagne.) 


4 

.Ann» 

Ëp.  OltOQ 

de 

Bavière,  électeur 


de 


Brandebourg. 
(Voy.  Pru»*e.  ) 


Élisabeth 

_ Née,  1409  : héritière  de»  royaume»  de  Hong ne  et 

XIII®  £p.  1432,  ALBERT,  due  d'Autriche,  fils  d'Albert  IV,  duc  d'Autriche;  margiavc 


XV®  GEORGES  de  Ccnstat,  Podikbr  ard 

Fil»  de  Victoria,  seigneur  de  Constat  et  de  Podicbrard,  et  d'Anne  de  W&ttenberg  ; 
né,  1420  ; seigneur  de  Cuustat  et  de  Pudiebrard,  1427  ; 
comte  de  Glau,  gouverneur  ou  royaume  de  bohéuic,  (644,  1446  ; 
roi  du  Buhéme,  1458  ; 1 1471. 

Ep.  1®  1441,  Cunéyonde,  fille  de  Mnil»n,  baron  «le  Sternberg;  née,  1425*,  i 1449; 
2*  1451,  Jeanne  de  Hosmital  ; ; 1476. 


Anne 

Née,  1432:  f 1462. 

Ëp.  1446,  Guillaume  111, 
duc  de  S ue  ci  landgrave  de  Tunage  ; 
cède  te»  droit»  sur  le  duché 
de  Luxembourg 

4 Philippe  le  Bon,  duc  do  Bourgogne, 
1444-1463; 

prétendant  au  trône  de  R bèine,  ft  4115 


1 

Victor  in 
Né,  1443; 
duc  de  Munsierberg 
et  comte 
de  Glatz,  1462; 
duc  de  Troppau,  1472, 
i 1500. 


1 

Henri  l’aInê 
Ne,  1448; 

duc  de  Munsierbrrg  en  Silésie; 
d’OEl»,  14V5  ; f 1498. 

Ep.  i467,  Ursule , 
fille  d’Albert  l'Achille, 
électeur 

de  Brandebourg; 
i 1 508. 

(Tige  de»  duc»  de  Munsterberg 
et  d'OEl».) 


Catherine 
Née,  1449:  f 1464. 
Ep.  1461  , 
Mathias  C«>rvin, 
loi  de  Hongrie. 
(Voy.  Hongrie.) 
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DE  LUXEMBOURG 

fils  d’Henri  VII,  empereur  d’Allemagne. 

vicaire  de  l’Empire  en  Italie,  1330;  capitaine-général 

en  Languedoc,  1338  ; t 1148. 

rot  do  Bohème;  f |330  (voy.  tabl.  CLXXXIV); 

Louis  !•»,  dur  de  Bourbon  ; 

æigucur  de  Graucti  eu  Bourgogne  ; 1 1383. 


i 

Jf.avIWmu 

Né.  t32i  ; marquis  de  Moravie,  1350  : f I STS. 

Ep.  I-  1331.  Marie  Maultash,  fille  de  Henri,  duc  de  Ca- 
rinihie  et  roi  de  Bohême  ; f 1379  ; 

•j*  1350,  Marguerite,  fille  de  Nicolas  11,  duc  de  Trop- 
pau;  + 1363; 

3*  1364.  Marguerite,  tille  d’Albert  If.  duc  d’Autriche, 
et  veuve  de  Maiuh&rt , duc  de  Tyrol  ; 1 1306. 


Annê 
Nte,  1319; 

f 1330. 

Ep.  1335,  OUou, 
duc  d’Autriche, 
fils  d'Aiberi  1*', 
empereur 
d'Allemagne; 
t 131» 


2 

Wexckslas 
Ne,  i338  : duc  de  Lu- 
xembourg , 1540; 

de  Brabdtit  et  de 
Limbourg,  i35S;t 
1383. 

Ep.  tZSi,  Jeanne,  fille 
de  Jean  111,  duc  de 
Brabant; f 1406. 


Nicolas 

Bilan!;  patriar- 
che d*  A q utlco, 
1350; t 1358. 


4 

Anne 

Née,  1366  ; 

t i394. 

Ep.  1391. 
Richard  U, 
roi  d’Angleterre; 
t 1400 


4 

XII*  SMISMOND 

Ne,  1368  ; régent  de  Buht-me,  1402;  empereur 
d’Allemagne,  i4to;roi  dû  Bohème  ci  de  lion* 
gne,  1410  ; -f  1437. 

fcp.  t"  1382,  Marie,  fille  de  l,ouis  le  Grand,  roi 
de  Hongrie  et  de  Pologne;  f 1395; 

2°  14u8,  Ùarbe,  fille  d Hermanu  H,  comte  de 
Cilley;  t i45l. 


4 

Jean 

Né,  1370  ; duc  de  Luxembourg;  f i395. 

Ep.  liieharde,  fille  u'Alhert  de  Meckleuib^urg, 
roi  de  Suède. 

I 


ÉlûoLeth 

Duchesse  de  Gerbu  ; de  Luxembourg,  1409;  cède 
ses  Un  ut?,  sur  le  duché  de  Luxembourg  à Phi- 
lippe le  Bon,  duc  de  Bourgogne,  i4«4  ; t 14sl. 
Ep.  1°  1409,  Antoine  de  Bourgogne,  duc  de  Bra- 
bant; t 1415; 

2*  1418,  Jean,  duc  de  Bavière  et  comte  de 
Huilauae;  f 1423. 


do  Bohême  et  du  duché  du  Luxembourg;  t 1447. 

ue  Moravie,  i.aj  ; roi  de  Buhdmo  et  empereur  d'Allemagne,  1438;  f 1439 


Êlienbeth  XIV*  WL  A DISLAS  I**,  ou  Ladislas,  ir  Postiiinr 

Née,  1439  ; f 1505.  Né  posthume,  1440,  roi  de  Bohême  et  ue  Hongrie  tu  uaia- 

Ep.  1454,  Casimir  IV,  roi  do  Pologne;  prétendant  au  trône  de  tant;  f 1437,  aan^ulliauce. 

Bohème,  1453;  t 1492. 


XVI*  WL  A DISLAS  II 

Né,  1456;  roi  do  Bohème,  1471;  de  Hongrie,  i490;  f 13IG. 
Ep.  1582,  Anne,  tille  de  Gaston  de  P«iv  ; f 1506. 


Autres  enfanta. 
(Voy.  Pologue). 


Anne 

Née,  1503  ; f 1547. 

XVIII*  Ep.  1521,  FERDINAND  I", 
au  Indue  d'Autriche,  fils  do  Philippe  le  Beau,  roi  de  Caatille; 
no,  1503;  r»i  de  Bohème,  1526; 
empereur  d’Allemagne,  1553;  t 15&4. 


XVII*  LOUIS 

Né,  1506  ; roi  de  Bohèutu  et  do  Hongrie,  1516  ; f 1526, 
sans  puai. 

Ep.  1521,  Marie  d'Autriche,  fille  de  Philippe  le  Beau, 
roi  de  Catulle; 

gouvernante  de*  Pays-Bas,  1530  ; 1 1588- 
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xxii;.  n\£nr.mc  v 

Comte  palatin  du  Rhin,  fils  de  Frédé* 
rie  IV,  comte  palatin  du  llliin;  ne, 
1598  -,  roi  de  Bohême,  1619;  chassé, 
I62«rç i 1632. 

t, • Ifili,  J$/i*a6efA,fille  de  Jacques  I", 
roi  d'Angleterre;  t 1662. 


XVIII*  FERDINAND  I",  archiduc 

Né,  1503;  roi  de  Bohême,  1526  ; 
Ep.  1521,  ^nnc  de  finhéme,  fille  de  Wladislas,  roi 


XIX'  MAMM1UKN  (H  comme  empereur  d'Allemagne) 

Né,  1527  ; lui  de  Boh«me,  15*9:  empereur  d'Allemagne,  1 56*»  ; i 1576. 
Ep.  154».  A latte  > l'Autriche;  f 1603. 


Anne 

Née, 1542;  f 1580. 

Ep.  1570,  Philippe  II,  roi  d'Espagne;  f 1598. 


Pmi.im;  III,  rui  d’Espfigne 

Renonce  à ses  droits  sur  les  royntinieH  de  Bohême  ci 
de  Hongrie  en  faveur  de  Ferdinand  II.  empereur  «l'Al- 
lemagne, et  de  ses  descendants  mâles,  ISiT;  1 1621. 


XX*  RODOLPHE  II 
Né,  1552;  roi  de  Bohême  et 
empereur  d'Al  emagnt* , 
1575  ; céda  b Bohème  à son 
frère,  1611  ; 
t 1612,  sans  alliance 

(Voy.  Allemagne.) 


NX.'  MATHIAS 
Né,  1557  . roi  de  B diême  par 
cession  dp  son  frèrp,  1611  ; 
emper.  urd’Ailennignp.iotv: 
t 1619.  (Voy.  Allemagne.) 


Piiil  pce  IV 

Roi  d'Espagne;  f 1665. 


Jf  a rie- Thérèee 
t 1681. 

Ep.  1660,  Louis  XIV,  roi  de  France;  f 1715. 


lotis 

Dauphin  de  Frimce;+  1711. 


Philippe  V.  roi  d'Espagne 
Pi  étendant  aux  royaumes  <ie  Rohéu.e  ci  de  Hongrie, 
17*0;  f 1746. 


I 

Fr.nDiNA*r> 

Né,  1633  ; couronné  roi  de  Bohème,  1646  ; f 1654. 


3 

XXV*  JOSF.PH  I" 

Né,  1678:  roi  de  Bohême  « t empereur  d'Allemagne,  1705  ; t 17!  I. 
Ep.  1699,  GuilUlmiiif  de  Hanovre;  + 1742. 


A/arir-Jntrphe  * Jd  irit  A mélie 

< V.  Autiicne)  Née,  l70|;tust, 

XXVIll*ft/*.  Ep.  1722.  CHARLES-ALBERT, 
électeur  de  Bavière;  roi  de  B‘»hêmc,  1741.  (V.  ci-'-ontre.) 


JOSEPH  II 

Né,  1741  ; empereur  d’Allemagne,  1765  ; roi  de  Bohème,  1 780  ; J,  1790. 


2 

XXXIU*  FERDINAND  V (l*r  comme  empereur  d'Autriche) 

Né,  1793;  rui  de  Bohème  ci  empereur  d'Autriche,  1835;  abdique.  I8i8. 


CLXXXVI 
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d'Autriche.  (V.  tabl.  CLXXXV.) 

empereur  d'Allemagne,  1558;  f 1564. 
de  Bohême  et  de  Hongrie;  née,  1503; f 1547. 


Cn  aiu.es 

Né,  1540  ; archiduc  d'Autriche,  duc  de  Slirie,  de  Carinthic 
et  de  Larmoie;  t ispo. 

Ep.  Marie- Avne  de  Bavière \ i 160$. 


Anne 

Née,  1528  ; f 1590. 

Ep.  1546,  Albeit  III,  duc  de  Bavière; 
t 1579. 


Aulrr*  enfants. 
(Voyex  Auiricliu  ) 


XXII»  FERDINAND  II 

t < Né,  1578  ; roi  de  Bohème,  1617;  empereur 
d'Allemagne,  1619  ; dépose  par  les  Etats  de  Bohême,  16lf  ; 
reprend  le  pouvoir,  1620  ; f is37. 

Ep.  !•  1600,  Marie- Anne  de  Bavière;  + 1616. 


1 

XXIII*  FERDINAND  III 

No,  lf.08;  roi  de  Bohème,  1627;  empereur  d'Allemagne, 
1637  : -t  1657. 

Ep.  1°  1631,  Marie-Anne  a Espagne;  f 164C. 


XXIV*  LEOPOLD  l*r 

Né,  1640;  mi  de  Bohème,  1656:  empereur 
d'Allemagne.  1658;  f 1705. 

Ep.  J"  1676,  Eléonore-Madeleine  de  Atubourg  ; f 1720. 


3 


XXVI*  CHARLES  (V|  comme  empereur  d’Allemagne) 
Né,  1885  ; roi  de  Bohême  et  empereur  d'Allemagne,  1711; 
t t 174o. 

Ep.  1708.  Elisabeth-Christine  de  Brunswick-Wolfenbüttel; 


t 1750. 


r.triLLALHC  II 
Duc  de  Bavière  ; f 1726. 


MAXIMILIEN  l»r 

Premier  électeur  de  Bavière;  f 1679. 


Ff-roimand-Maiue 
Electeur  de  Bavière  ; f 1679. 


MaXIMI  LIBft-F.MMA  MEL 
Electeur  de  Bavière;  t 1726. 


XXVIII*  CH  Alt  LES- ALBERT 

Né,  1696  ; électeur  de  Bavière,  1728:  prétendant  à la  suc- 
cession d'Aiitnc lie.  I74u;  roi  de  Bohème,  1741  ; élu  empe- 
reur d'Allonnt-me.  1742;  clmase  de  Bohême  par  le»  Autri- 
chiens, fl  74o ; t 1745. 

Ep.  1722,  Marie-Amélie  d*  Autriche  * fille  de  Joseph  I**,  em- 
pereur d‘Allcinague;  t 1766. 


v . . . XXVII*  MAIUE-TIIÊRESK 

N«c.  i"l7  ; reine  de  Bohême  et  impératrice  d’AiUmagne,  1740;  dépouillée  du  royaume  de  Bohème  par  Churle*- Albert, 
^électeur  de  Bavière,  1741  ; rentre  en  possession  delà  Bohcme,  1742;  f 1780. 

XXIX*  Ep.  1738,  FRANÇOIS,  duc  de  Lorraine,  empereur  d'Allemagne,  roi  de  Bohème,  etc.,  1745  ; f I7fil. 


XXXI*  LÉOPOLD  II 

Ne,  1747  ; empereur  d'Allemagne,  roi  de  Bohême,  etc.,  1790;  f 1792. 
Ép.  1765,  Louise  de  Bourbon-Espagne  ; f 1792. 


...  XXXII*  FRANÇOIS  II 

Ne,  1768;  empereur  d’Allemagne,  roi  de  Bohème  et  de  Hongrie,  1792;  empereur  d’Autriche,  1804;  f 1835. 
Ep.  2°  Marie-Thérese  de  Sicile  ; f i807. 


2 

Fkam.ois,  archiduc  d’Autriche. 
Ep.  1824,  Sophie  de  Bavière. 


XXXIV*  FRANÇOIS-JOSEPH  I" 

Né,  1830;  empereur  d'Autriche,  roi  de  Bohème  et  de  Hongrie,  184$. 
Ep.  1854,  Elisabeth  de  Bavière.  (Voy.  Autriche  J 
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MARGRAVES-ÉLECTEURS  DE  BRANDEBOURG 

I"  électeur.  FRÉDÉRIC  I",  fils  de  Frédéric, 

Né,  13712  ; margrave  électeur  de  Brandebourg, 
£p.  i-iOO,  Elisabeth,  fille  de  Frédéric, 


. Jean  L'A LCHIMlsTL  11-  FRÉDÉRIC  II,  l)R>T  DE  F*R 

Cède  Né,  1413;  électeur  de  Brandebourg,  1 440 ; abdique  en  faveur  de  son  frère  Albert,  1470;  + 1471. 

son  droit  d’aine»sc  Ep.  1441,  Catherine , tille  de  Frédéric  le  Belliqueux,  duc  de  Saxe, 

à son 

frère  Frédéric;  I 

"I  Je  as  et  Erasme  Marguerite  Dorothée 

f avant  leur  père,  t 1439.  Ep.  Jean  111, 

Ep.  R*  < godas,  duc  de  Poméranie.  duc  de  Saxe- La  wen  bourg. 


1 

1V«  JEAN,  ClCÉUOM 

Né,  1455;  électeur  de  Brandebourg,  1476  ; + 1 499. 

Ep.  1476,  Marguerite,  Bile  de  Guillaume  111,  duc  de  Saxe;  f 1511. 


1 

Élisabeth 
Ep  Êberard  YI, 
duc  de  Wurtemberg; 
t 1504. 


V*  JOACIMM  l”,  Nestor 


Albert 


Anne 


Né,  1484; 

électeur  de  Brandebourg,  1499;  f 1535. 

Ep.  Elisabeth,  lliic  de  Jean,  roi  de  lianemarck 
et  de  Suède;  f 1555. 


An  hcvétiue  de  MxRdebourg 
et  éYCque  d'Albeisladt  , 
1513  ; électeur  de  Mu  vente, 
1514;  cardinal,  *1518; 
t 1545. 


t 1514. 

Ep.  1502,  Frédéric  l*r, 
duc  de  Holaiein, 
puis  rui  do  U nemarck  ; 
t 1533. 


vi*  Joachim  ii  jean  le  Prudent 

Né,  lioS  ; Duc  do  Crusseu 

électeur  de  Brandebourg,  1535;  ubiieul  Piuvealiture  du  du*  lié  de  Plusse  et  le  dru.l  ci  margrave  de  la  N'uuvelJe*Marohe  ; 
do  au.  céder  à Albert- Frédéric,  1569;  f 157 1.  t 1571. 

Ép.  1*  1524,  iladeletne,  fille  do  Georges.  d**c  do  Saxo;  f 1534  ; 

2°  1535,  Hedwige,  ttlie  do  Sigismoad,  rui  de  Pulogue;  t 1573. 


1 1 2 
Vil*  JEAN-GEORGES  Frédéric  IY  SIOIsMond 

Né,  1525;  Archevêque  de  SI agdebourg;  Archevêque  de  Magdebuurg  ; 

électeur  de  Brandebourg,  1571  ; du  la  Nouvelle-Marche,  1571  ; Ÿ 1552,  1 1566. 

i 15,;8. 

Ep.  1°  1545,  Sophie,  fille  de  Frédéric  II , 
duc  de  l.igiuu;  t 1546; 

2*  1548,  Suèifir,  fille  de  George»,  mai  grave  do  Brandebourg; 
t!575: 

3°  1577,  Elisabeth . fille  de  Joucbün-Erncat, 
prince  d'Aiihalt;  f IC07. 


VIII*  JOACHIM- 

Ne,  1546  ; évêque  d'Avelbcrg;  archevêque  de  Magdebourg,  1566-1598  ; électeur  de 
Ep.  1°  1570,  Catherine , fin«  de  Jean,  margrave  de  Brandebourg- Ctl*  tri  O ; t 1609;  — 


1 


1 


IX*  JEAN -S1GISMOND 


Jean-George* 


Né,  1572;  électeur  de  Brandebourg  ei  régent  de  Prusse,  ibOf  ; duc  de  Prusse,  1618  . 
+ 1619. 

Ep.  1594,  Anne,  fille  d’Albert- Frédéric,  duc  de  Prusse.  (Y.  ci-contre.) 


Evêque  élu  de  Sira*l>ourg  ; 
se  démet  de  son  évêché,  tôo«; 
duc  de  Jacget'udorff. 


X*  GEORGES  -GUILLAUME  Joachim  Sigiamovo  Maue-Éléonore 

(V.  tabl.  CLXXXV1II.)  Grand-malue  de  l’ordre  de  Saïut-Jean,  en  Prusse.  Née,  1599;  t 1655. 

Ep.  1620, 

Gustave-Adolphe.  rui  de  Suède; 

t 1032. 
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DUCS  ET  RÉGENTS  DE  PRUSSE 

burgrave  de  Nuremberg,  et  d’Élisabeth  de  Misnie. 

1415:  vicaire  de  l’Empire,  1418;  f i440. 
duc  de  llaMère-Laudsluit  ; f 1443. 


111*  ALBERT,  l’Acdille  ET  LL'LYSsB 


Cécile 


Né,  1414  ; burgrave  de  Nuremberg  et  margrave  de  Bareith  : Electeur  de  Brandebourg,  1470; 
abdique  eu  faveur  do  fud  11  U alité,  1476:  f 1 %St>. 

Ep.  1°  1445,  Marguerite,  Bile  de  Jacques  de  Bade;  f 1457  , 

2°  1458,  inni,  Bile  de  Frédéric  H,  électeur  de  Saxe;  f 1512. 


Ep.  1423, 

Guillaume  le  Uelliqueux, 
duc  de  Brunswick. 


*2 


Frédéric 
Né,  1460;  f 1535. 

£p.  147®,  Sophie , fille  de  Casimir  IV,  roi  de  Pologne;  f 1512. 


Georges,  le  Pikcx 


Albert 


Né,  1484: 

margrave  d’Anspacb;  f 1543. 


Georges -Frédéric 
Né,  1559; 

margrave  d’Anspsch  et  de  Bareitb  ; duc  de  Prusse,  1 569  ; régent 
de  Prusse  pendant  la  dcineuce  du  duc  Albert-Frédéric,  1573; 
t 1603,  Bans  postérité. 


Né,  1490: 

grand  mettre  de  l'ordre  Teutonique,  1511  ; premier  duc 
hcrédithire  de  Prusse,  1525;  f 1568. 

Ep.  !•  1526,  Anne-Dorothée,  fille  de  Frédéric  1", 
roi  de  Dariemarck  ; f 15*7; 

2*  1550,  Anne-Marie,  fille  d Eric  I**, 
duc  de  Brunswick  ; 
f 1568. 


2 

ALBERT-FRÉDÉRIC 

Né,  1553; 

duc  de  Prusse,  1558;  tombe  eu  démence,  1373;  1 1618. 

Ep.  1573,  Marie- Eléonore,  fille  do  Guillaume,  duc  de  Juliers,  de  Clèvee  et  de  Berg;  f 1608. 


Anne 


Née,  1576  ; f 1625. 

Ep.  1594  , Jeau-SigioUiond, 
électeur 

de  Brandebourg. 

(V.  ci-co  ntre.) 


Eléonore 


Née,  1583;  f 1607. 

Ep-  1603,  Joachim-Frédéric, 
électeur 

de  Brandebourg. 

(V.  ci-contre.) 


M tu le  le  ine- Sophie 


Née,  1587;  f 1659. 

Ep.  1607  , Jean-Georges  !•', 
«lecteur  de  Saxe  ; 
t 1916. 


Deux 

autres  filles. 


FREDERIC 

Brandebourg  , 1598;  régent  du  duché  de  Prusse,  1605  ; t 1908. 

Uv  Eléonore,  fille  d’Albert -Frédéric,  duc  de  Prusse.  (Vov.  ci-contre.) 


1 

Christian -G  cilla  tins 
Archevêque  de  Mugdeboui  i; 


Barbe-Sophie 
t 1636. 

Ep.  1609,  Jean-Frédéric, 
duc 

de  Wurtemberg  ; 
t 1921. 


1 


Anne -Catherine 
Née,  1575;  t 1612. 
Ep.  1597  , Christian  IV, 
roi  de  Danemarck; 

+ 1649. 


2 

Sophie 
t 1622. 

Ép.  1582,  Christian  de  Saxe 
depuis  électeur  de  Saxe, 
sous  le  nom  de  Christian  1"  ; 
t 1591. 
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ÉLECTEURS  DE 

X*  GEORGES-GUILLAUME,  fils  de  Jean-Sigismond, 

Né,  1 595  ; électeur  üe  Brandebourg 
Êp.  1616,  Êlieabelh-CharMte,  fille  de 


XI*  FREDERIC-GUILLAUME  I**, 
Né,  1620;  électeur  de  Brandebourg  et  duc  de  Prusse,  i64o; 

Ep.  1*  16*6,  Louise- Henriette,  fille  de 

2*  1668,  Dorothée , fille  de  Philippe.  duc  de  Holstein- 


1 

I**  roi.  FREDERIC  III  (I**  comme  roi  de  Prusse! 

Né,  |667  ; électeur  de  Brandebourg  et  dut*  de  Prusse,  1688;  prend  le  titre  de  roi  de  Prusse,  1*01  ; f 1713. 
F.,»,  t*  t r>7 9,  Êlieabeth- Henriette,  Hile  de  Guillaume  VI,  landgrave  de  Hesse-Cassel;  néo,  1661;  f 1683: 
2<*  168'».  Sophie-Charlotte . tille  d'Ernest- Auguat**,  due  de  Brunswick-Lunebourg;  ne»*,  1668;  -f  1705: 

3**  1 7o8,  Sophie- Loui te,  Hile  de  Frédéric,  duc  de  Meeklembourg-Grabow;  née,  1685  ; ! 1735.  sans  poméiiic. 


1 

J.ou  iie-  Doro  thée-Soph  te 
Née,  1680;  1 1705. 

Ep.  1700,  Frédéric,  priuce  Héréditaire  de  llesse-Cassel,  depuis  roi  de  Suède;  f 1751. 


1111*  FREDERIC  II,  le  Giu>d 


Né,  1712;  roi  de  Prusse  et  électeur  de  Brandebourg,  17*0  ; 

acquiert  la  Silésie,  174*;  la  Saxe.  17*5; 
et  tme  partie  de  U Pologne,  1772;  f 1786,  sans  postérité. 
Ep.  1732,  Élienbeth-  Chriatine , fille  de  Ferdinand-Albert  II. 
ducue  Bt  unnwick-Wollonbüuel; 
née,  1715;  * 1797. 


P h i l ippi  ne-  (ha  rlottt 
bée,  1716,  f 1801. 

Ep.  1733,  Cbailes, 
duc  de 

Brunswick-WolfenbilUcl  ; 
né,  1713;  f 1801. 


/.oui**-{/7ri7U0 
Née.  1720;  f 1782. 

Ép.  17%*,  Adolphe-Frédéric 
de  Suède, 

depuis  roi  do  Suède  : 
f 1771. 


IV*  FRÉDÉRIC-GUILLAUME  II  (III  comme  électeur) 

Né,  17*4  ; prince  royal,  1758;  roi  de  Prusse  et  électeur  de  Brandebourg,  1786; 
acquiert  une  partie  de  la  Pologne,  1793, 1795  ; 
t 1797. 

Ep.  1°  1765,  Èlisal>fth-Chrietine-Ulriq\ie , fille  de  Charles,  duc  de 
Urunswh  k-Wollenbiutel;  née,  17*6;  divorcée,  1769;  1 18’»0; 

2fl  Frédérique- Louise,  fille  de  Louis  IX.  landgrave  do  Ih-SKe-baiiiisladl; 
nec,  »75l  ; f 1805. 


Frédérique-Sophie ■ B’i  Ihtlm  i ne 
Née,  1751  ; t 182o. 

Êp.  1767,  Guillaume  V,  prince  d’Orange, 
hi.iilbo'idct  des  Pavs-Bu*;  OC,  1748; 
t I ioô.  vV.  Hollande.) 


t 2 

Frederique-Ckarlolf-U trique-  V*  FRÉDÉRIC-GU1I.LAÜME 

Catherine  ^V.  inbl.  CLXXXIX) 

Née,  1767;  f 1820. 

Ep.  1791.  Frédéric,  duc  d’York; 
ne,  1763;  t 1827. 

(V.  Angicicric.) 


FitiJenc-Loi’iS-Chaiie» 

III  Né,  1773;  f 1796. 

Lo.  1793.  Frédérique -Caroltne  - Sophie- Alexandrin*, 
Hi  c de  Charles  II,  duc  de  Mecklcinbour»;  - Strelitt; 
n»  c.  1778; mariée  en  secondes  noces  i,  1798)  à Frédéric- 
Guillaume,  prin»*e  rie  Solms -Braunfelds  ; et  en  tioi- 
sièmet»  (I8i5)à  Ernest-Auguste,  duc  de  Cumberland, 
fils  rie  Georges  III,  roi  d’Angleterre,  depuis  roi  de 
Hanovre;!  le  il. 


Fiif.d  Miic-Guillaume -l.ouis 
Né,  179*;  général  de  cavalerie;  f 1863. 

Êp.  1817.  Wtlhelmtne-Louite,  Hile  d'Alexis,  duc 
d’AntiaU-bcrribourg  ; née.  1799. 


Frédéric -CmLLAtMi.- 
Charles-Georges 
Ne,  1795;  t 1798. 


Fréiié  ri  que  -Wilhelmi  ne-  Lou  ise - A met  1 1 
Née,  1796?  f 1850. 

Kp.  1818,  Léopold,  duc  d’Anliall- 
Dessau-Cbthen  ; né,  17v*. 


Fivdéric-Guillaiime-Loiiis-ALEXAMiiie 
Ne,  1820;  gélifiai  d'infanterie,  chef  du  3*  régim.  d'infanterie 
de  Westphalie,  etc. 


Frédëric-GuilUume-GRonoES-Eniest 
Né,  1826;  lieutenant  général,  chef  du  l*r  régiment  de  lan- 
ciers de  Pomciatn»e,  etc. 
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BRANDEBOURG  (*«•'*),  ROIS  DE  PRUSSE 

électeur  de  Brandebourg  et  duc  de  Prusse.  (V.  tabl.  CLXXXVII  ) 

et  duc  de  Fruste,  1619  ; f 1640. 

Fiédéric  IV,  électeur  palatin  ; f 166U. 


le  Grand  Electeur 

obtient  U souveraineté  en  Prusse,  1657  ; f 1668. 

Henri-Frédéric,  prince  de  Nassau-Orange;  f 1667; 

Glurkitbourg,  et  veuve  do  Citruiian-Louis,  duc  do  Brunswick-Luucbourg;  f îflsa. 


H eduige- Sophie 

Ep.  Guillaume  VI,  landgrave  de  Hes*e-Cii**ci. 


2 

11*  FREDERIC- GUILLAUME  I"  (II  comme  électeur) 

Ne,  1688;  roi  de  Prusse  et  électeur  de  Brandebourg.  1713  ; f 174o. 

Ep.  1706,  Sophie- Dorothée,  fille  de  Georges- Louis,  docteur  de  Hanovre  et  rut  d'Angleterre  ; 
lu  e,  1687  ; t 1757. 


AecusTK-Guillaume 
Né,  1792;  prince  de  Prusse;  f |758- 
Ép.  1742,  Louise-Amélie  .Allé  de  l'cr- 
riiuanJ-AIlH-ri,  duc  de  Drunswirk- 
Wol  leu  but  tel ; nee,  1722;  t I78u. 

Frédéric-  Henri-Louis 
Né, 1726; f 1802. 

Fp.  1752,  Wilhelmme,  fille  de  Maximi- 
lien, prince  de  Hesse-Cassel  ; nee. 
1726;  r 1808. 

AUgUftle-FERDINAND 
Né  1730;  grand  maître  de  l’ordre  de 
Saint-Jean,  ù Sonnenbourg,  f isti. 

Ep.  1755,  Anne  - Élisabeth  - Louise, 
fille  de  Frederk' -Guillaume,  mar- 
grave de  Brandebourg  - Schnrll , 
née,  1738;-;-  1820. 

1 

Frédérique- Louise- Dorothée- Philippine 

Fiédéric-Glirialian-Louis 

FtéJéric-GuilJaume-Hcnri-Aixtsit: 

Nee,  1770;  t 1836. 

Né,  1772;  général  au  service  de  Prusse; 

Né,  177»;  t 1853. 

Fp.  1796,  Antoine-Henri,  prince  de  Kud- 

t 1806. 

tivil  i ml,  015;  t 1853. 

Frédériq  ue-l.n  « iw . H « Ih  r /- 
mine 

Née,  1774;  t 1837. 
fcp.  1791,  (•uilluume  I",  roi 
de*  Phvs-Btts;  né,  1772  ; 

1 1343.  ( V.  Hollande,  j 


2 

Fi  édtrique-Christin» - 
Auguiln 

Née,  1780;  f 1841. 
i.p.  1797.  Gutlimmoe, 
prince  électeur 
Ce  H^sse-fussel  ; 
Oé,  1777;  t 1847. 


2 

Frédêric-HENRi-Charles 
Né  , 1781  ; coadjuteur  du 
grand  malt  10  Je  l'ordre 
«e  Saint-Jean,  ù Sorinen- 
bourc,  1800;  grand  maître 
de  tordre  de  SaintrJeuit 
en  Prusse,  1812;  t 1846 


2 

Frédéric-Gl'iUUl'UE-Chai  les 
Né,  1783  ; gouverneur  Je  la 
forteresse  de  Mayence  ; 
t 1841. 

Êp.  1804.  Ametie-Mane-Aune, 
fille  de  Frédéric  V,  land- 
grave de  Hesse-Hombouig  ; 
nee,  1785;  t 1846. 


Menn  Gu.liaume-ADALBERT 
Ne,  ibii  ; amiral,  commandant  en 
chef  de  la  marine  de  Prusse, 
chef  rie  la  2*  brigade  d’artillcr-e 
russe  à cJicvjI,  etc. 


Marie- Élisabeth-Caroline-  Vuloit  e 
Née,  1815 

F.p.  1836,  Charles-Guilluuitio  Louis, 
prince  de  Hesse- Dunu surit  ; 
né,  1 809. 


Frédérique-Françoise- A injuste  M arie- 
Hedicijt 
Nee,  1825. 

Ep.  1842,  Maximilien-Joseph,  prince  royal  Je 
Bavière,  ri«  puis  r<  i anus  le  nom  de  Maxi- 
milien Il  ; né,  1811  ; i 1863. 
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V*  roi.  FRÉDÉRIC-GUILLAUME  III,  fils  do  Frédéric-Guillaume  II, 

Né,  1770;  prince  royal.  1716;  roi  de  Prusse,  1797;  dépouillé  «l’une  partie  de  ses  Elats.  1807  ; rétabli 
Ep.  l"  1793.  Louise- Avgu.'te~\Vilhelmine-Am(lit,  fille  de  Charlo^- 
2®  (morgnnat.)  1824,  Auguste,  princesse  «le  Liegnil?,  comtesse 


VI*  FRÉDÉRIC-GUILLAUME  IV 


Né,  1795;  prince  royal; 
roi  de  Prusse,  184o  : 
t 1861,  sans  postérité. 

Êp.  1823,  Élisabeth  - Louise, 
fille  de  Maximilien  1*T, 
roi  de  Bavière  ; 
née,  1801. 


1 

VII*  GUILLAUME  I** 

(Frédcric-Ixmis) 

Né,  179";  prince  royal,  1840; 
régent,  insu;  roi  de  i*ius»e.  1861 
Êp.  1829,  Marie-Louise- Auguste - 
Catherine , 

fille  de  Charles-Frédéric, 
grand-duc 

de  Saxe- Weimar- F.isenacli  ; 
née, 1811. 


1 

F 'rédéri  gu  e-l.ouist- 
Charlntte-  Wilhelmine 
Alexandra  • Féodorotcna  ) 


Née,  1798. 


Êp.  tfil7,  Nicolas, 
«nmd-duc  de  Russie, 
depuis  empereur  sous  l«f 
nom  de  Nicolas  I*r. 
(Voy.  Russie.) 


1 

F rédf'rique- 
Augustr- 
Caroline- 
Amélie 
Née,  1779: 
t 1830. 


FRFnfsic-GnLi.Atmr.- 

NicoUa-Charlea 

Né.  1831  : prince  royal  ; 
lieutenant  général, 
inspecteur  de  la  première  division 
de  l'armée, 
lieutenant  généra) 
de  la  Poméranie,  etc. 

Êp.  1858.  Yictcure-Adèlaïde- 
Marie-Louise, 

princesse  royale  d'Angleterre, 
duchés**  de  Saxe, 
fille  de  Victoria,  reined'Angleiprre, 
cl  du  prince  Albert;  née,  1&40- 


Lou  ise-M a rie -Élisabeth 
Née,  1838. 

Ep.  1856,  Frédéric,  grnnd-do« 
de  Rade  ; lié,  1826. 


Frédéric- 

Guillaume 

Né,  1857; 
grand  duc 
héréditaire. 


Sophie- 
Marie-Vtctoire 
Née.  1862. 


Fr.ÉnÉiuc-CiîAr.LES-Nicolas 
Né,  1828:  général  de  cavalerie, 
commandant  le  3*  corps  d'armée,  etc. 

Ep.  1854,  Marie* Anne. 

fille  de  Léopold,  duc  d’Ariliall-Dessau-Coclhcn ; 
nee,  1837. 


FrF.péric- 

Vicior-  Albert 
Né,  1859. 


Victoire- 

Êhsabeih- 

iii')Uf/r- 

CharloVt 

Née,  1860. 


Albcrl-Gtiillanmcv 
Hexri 
Né,  1863. 


Fiançoia- 
Fréderic- 
SlGISUGND 
Né.  1864. 


.Marie- 
Elisabeth- 
I.ouise- 
Frèdèrique 
Née,  1855. 


Élisabeth- 

Annc 

Née,  1857. 


Louise - 
Marguerite- 
Aleiandra.cic. 
Née,  l8«o. 
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roi  de  Prusse  et  (Secteur  de  Brandebourg.  ( Voy.  laid.  CLXXXVIII.) 

dans  ses  anciennes  possessions,  f 8 ! 3 ; grand-duc  du  Bas-Bhïn,  de  Pnsrianie  et  de  Saxe,  1815  ; f 18*o 
Louis,  grand-duc  de  Mecklenibourg-Strelilz;  née,  1776;  t 1810; 
de  Hohenzollen  ; nie,  1800  ; fille  de  Ferdinand,  comte  de  Harrach. 


1 

Frédéric- CiAitiXs-Alexandre 

N*1,  1801  ; 
grand  maître 

du  bailliage  de  Brandebourg 
de  l’ordre 

de  Sain!-Jcan  de  Jérusalem  . 

feldzeugnicstre  general 
et  chef  de  l'artillerie,  eu*. 

Êp.  1817.  Marié-Louise 
Aifjandrine, 
tille 

de  Charles-Frédéiic, 
granu-duc 

de  Saxe-Weimar-Ktsenarh; 
née,  1808. 


1 

F r rd  trique  - M'ilhelmine- 
Alejandrine-  Marie- 
Hiiine 
K ce,  1803. 


Cp.  1822,  Puni  Frédéric, 
grand-duc 
de  Ni  ckletnhourg- 
Kehwenn  ; 
né,  i8oo  : f 1842. 


1 

Ionise- Aurjustr- 

Wilhelmine- Amélie 
Née,  1808. 

Fp.  IMS.  Guillaume- 
Frédéric-Charles, 
prim-a  de  Hollande. 
(Voy.  Hollande.  > 


1 

Frédéric- Henri -Albert 
Né,  1809; 

général  de  cavalerie, 
chef  du  régiment 
<ies  dragons  de  Lithuanie,  etc. 
F.u.  !•  1830, 

Wtlhtlmine-FrrrfSriqut- 
Louise -Charlotte -Mar  tanne, 
ii lie  de  Guillaume  I", 
roi  de  Hollande  ; 

nee,  1810; 
divorcée,  f SV9  ; 

2*  (morganaL)  1*53. 

Rosalie-Jeanne  de  Raurh, 
comtesse  de  liohenau, 

Il  Ile  de  llaueh, 
ministre  de  la  guerre: 
née,»  1820. 


Marie- Louise- Anne 
Née,  1829;  divorcée,  1861. 

Ép.  185%,  Alexis  Guillaume-Ernest, 
landgrave  de  Hesse  - Philippstbal- 
Barchfeld. 


Marie-  Anns-Frêdérique 
Née, 1836. 


Êp.  1853,  Frrdëric-Guillaume-Georges  Adolphe, 
prince  de  He«.»e-Ca*8cl  ; 
né,  1820. 


1 

Frédérique - 
Louise-  Wtlhehnine- 
Marianne  - Chariot  le 
Née,  1831  ; -J  1855. 

Ép.  1850,  Georges , 
prim  e de  Saxe-Meiningert- 
Hiltuirgtiausen  ; 
ne,  1826. 


Prédéric-Guillaume-Nieolus- 
Albbrt 
Né,  1837; 

colonel  et  commandant 
du  l«r  régiment 
du  lu  garde,  etc. 


1 

Frédérique - 
, Wilhelmtne-ljmise- 
Élisabeth -Alerandrine 

Nee,  18%2. 
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HISTOIRE  DE  BAVIERE 


ADALBERT 

Ep.  jV.,  fille  ou  «oeur 

I 

1 


!•»  duc.  I.ÉOt*OLD 

Murquia  d»  Bavière,  895;  prend  le  titre  de  duc;  f SK)7. 
Ep.  IWdf garde,  fille?  de  Louis  U,  le  Germanique. 


Il*  AKNOUL, 

Duc  de  Bavière,  907  ; prend  le  litre  de  mi  : se  relire  en 
Ep.  GerOerye,  fille  de 


111*  EBERHARD 

Duc  de  Bavière.  937  ; dépossédé  par  Ottoi»  !•%  roi  de  Germanie 
et  réduit  à 1s  condition  de  comte,  939  ; t Wfl. 


Akmoll 


Comte  palatin  de  Bavière,  937;  t 9S4. 

(Tige  dea  duc»  de  Bavière  de  la  maison  de  WiUcUlmcli. 
(Voy.  tabl.  CXUj 


VI*  HRNIll  II, 
Né,  951  *,  duc  de 
Ep.  Gisèle,  fille  de  Conrad  le 


VII*  HENRI  III,  LK 
Ne,  972  ; duc  de  Bavière,  995  ; 


Mil*  HENRI  IV,  fils  de  Sigefroi,  comte  de  Luxembourg  et 
duc  de  Bavière,  lOOi;  chasse, 


|\*  HEMU  V,  liU  de  Frédéric,  comte  de 
duc  de  Bavière,  1025: 


X*  COMtAD  I*',  fil»  de  Ludolpbe  et  petit- 
duc  do  Bavière,  lu *7  ; dépoaè. 


HENRI  111,  i.k  Noir,  empereur 
XIII*  Ep.  2*  IOî.3. 
DucWsse  de  Bavière , lojti  ; 


2 

XI*  HENRI  VI  (IV*  conflue  empereur  d'Alletuagne) 

NO,  loso;  duc  de  Uavièie,  1052;  empereur  d'Allemagne,  1056;  f llo6. 


XIV*  tlTTON  II,  de  Norpheim,  fila  de  Sigefroi,  comte  de  Nordheim  ; due  de 

Ep.  Hicheme,  veuve 


HtM.I  ut  Glu» 

Gomie  do  Nordheior,  t MOI. 
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de  Saxe. 

da  duc  Rotcld. 


IV«  BERTHOLD 
Duc  de  Bavière,  939  ; t 942. 

Êp.  Wiltrudê , fille  de  Giselbert,  duc  de  Lorraine. 


Erkanckr 


Nonce  de  la  chambre 
enSouabe; 
vivait,  913. 


le  Maltais 

Hongrie,  916  ; prétendant  au  trône  de  Germanie,  919  ; 1 937. 
Rodolphe,  comte  d’Allorf. 


Judith 


V*  Êp.  HENRI  !•',  de  Saxe,  le  Qcbjiellecr, 

tiU  d'Henri  1 Oiseleur,  roi  de  Germanie;  né,  918;  prétendant  au  trône  de  Germanie  936* 

de  Bavière,  942  ; t 955.  ’ ’ 


duc  de  Lorraine,  940 


IIÉZFLON  ET  LB  JEUNE 

Bavière,  955  ; t 995.  * 

PaciOque,  roi  de  Bourgogne;  -t  1007. 


Boit  ri  x f.t  lb  Saint 

roi  de  Germanie,  1002  ; t 1024. 


frère  de  Cunégonde,  femme  de  Henri  If,  empereur  d’Allemagne; 
1009  ; rétabli,  1018  ; t 1025. 


Luxembourg  et  neveu  d'Henri  IV,  duc  de  Bavière; 
t 1047,  sans  postérité. 


fils  d'Ezon,  comte  palatin  de  Franconie  ; 
1053  ; t 1054,  sans  postérité. 


d'Allemagne;  f 1056. 

AGNÈS  d’Aqhtaini 

renonce  à ce  duché,  1059;  t 1077. 


2 

XII*  CONRAD 

Né,  1052;  duc  de  Bavière,  1054;  f 1056. 


Bavière,  i059  : dépoaé  cl  condamné  à mort  par  la  diète  de  Goslar,  1071  ; t 1083. 
d'Herman  de  Werle. 


Êthtlinâe 

W*  Êp.  GUELFE  !•»  (IV*  du  nom  dans  la  maison  d'Este).  (Voy.  tabl.  CXCI.) 
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XV*  duc.  GUELFE  I"  ou  Welphe 

Fil*  d'Àlberl-ÂMOo  II,  marquis  d'Esle,  el  de  Cunégonde 
Êp.  Ie  Ethelind e.  Allé  d'Ollon  II,  duc  de 
2?  Judith,  fille  do  Beuuouîq  V,  comte  do  Flandre 


XVI»  GUELFE  Tt  (V  dans  la  maison  d'Kstej 
Duc  de  Bavière,  1102:  t 1120,  sans  post. 

Êp.  1109,  la  comtesse  Mathilde , voûte  do  Godefroi  le  Bossu,  duc  de  Lorraine;  répudiée,  1095. 


XVUl»  HENRI  VIII,  LE  Scpekbe 

Duc  de  Ratière,  H26<  de  Saxe,  1138;  prétend *nt  au  trène  de  Germanie,  1 13S  ; dépouillé  dos  duchés 
de  Bavière  et  de  Saxe,  1138;  recouvre  la  Saxe,  1138;  + 1139. 

Êp  1121  Gertrude  fillo  de  Lotbaire,  empereur  d'Allemagne;  nee,  1114;  mariee  en  secondes  noces  (1141) 
k Henri  IX,  duc  de  Bavière  (V.  ci-contre). 


XXI*  HENRI  X,  LE  UOM 

Né,  ms:  duc  de  Saxe;  de  Brunswick,  1139  ; renonce  k ses  droits  sur  laBatière,  Il 42 ; rentre  en  possession 
* * du  duché  de  Bavière,  1154; 

dépouillé  de  ses  ttefs  par  l'empereur  d'Allemagne,  1180;  sc  retire  en  Angleterre,  1180; 
recouvre  une  partie  de  *ca  Etale,  vers  1190;  + 1195. 

Êp.  !•  1147,  Clémence,  fille  de  Conrad,  duc  de  Zérlngen;  répudiée,  1162; 

2“  1168,  Mathilde.  Bile  de  Henri  II,  roi  d’Angleterre;  + 1189. 

1 


« 2 
Richeme  Bmi  le  Loue 

■j.  jîii.  J)uc  de  Saxe,  comte  de  Brunswick 

Êp.  Frédéric  IV,  doc  de  Seuabe-,  et  comte  "palatin  du  Rhin; 

f 1167.  t 1227- 


•J 

Ottoü  IV 

Empereur  d'Allemagne; 
■f  1128.  sans  post. 

(V.  Allemaguo.) 


Léopold  le  Fieux,  margrave  d'Autriche 


XXIX»  LÉOPOLD,  LE  LtBEAAX. 

Margrave  d’Autriche; 

duc  de  Bavière,  1138;  f 1142,  sans  postérité. 

Êp.  Marie , Aile  de  Sobieslas  l»r,  duc  de  Bohème. 


MAISON  DE 

XXII»  OTTON  III.  DE 

Descendant  au  sixième  degré  d’Arnou!  de  Bavière,  frère  d’Éberbard,  doc  de  Bavière; 

Êp.  Ayniêy  Aile  de  Thierry, 


XXIll»  LOUIS  I»* 

Duc  de  Bavière,  1 1 83  ; comte  palatin  du  Rhin,  1214;  se  croise,  1217  ; t 1231. 


XXIV»  OTTON  IV, 

Comte  palatin  du  Rbin,  1227  ; duc  de  Bavière,  1231;  t 1253. 


XXV*  LOUIS  II,  LE  SÉVÉEE 

Né,  1229;  duc  de  Bavière  avec  «on  frère.  1253;  duc  de  Haute-Bavière  et  comte  palatin  du  Rbin,  1235;  t 1294. 
Êp.  1*  Marie%  Aile  de  Henri  II,  duc  de  Brabant;  f 1256;  — V 1260,  Anne , Aile  de  Conrad,  duc  de  Ologau; 
t 1273;  — 3»  1273,  Mathilde,  Aile  de  Rodolphe  de  Habsbourg,  empereur  d’Allemagne;  + 1323. 


Konof.pm  u itf.ee r • XXVI*  LOUIS  lli 

Comte  palatin  du  Rhin  ; f 1*19.  (V  comme  empereur  d'Allemagne) 

Né,  1286  ; duc  de  Bavière.  1294  ; empereur  d'Allemagne,  1314;  1 1347. 

Ep.  1»  Iléntrix,  Hile  de  Henri,  duc  de  Glogau  ; f 1323; 

2»  1324,  Marguerite  de  Hninaut.  tille  de  Guillaume,  comte  de  Hainaut  et  de  Hollande; 
t 1355. 


1 

Louis  I»*,  le  Vieux 
Né,  131  i;  margrave  de 
Brandebourg,  1323  { 
duc  de  H aute- Bavière, 
1347  ; f 136t. 


1 

XXVII*  ÉTIENNE 
l’AgbaffE 
(V.  ta  fil.  CXCI1.) 


Mathilde:  f 1347. 

Ep.  1 329,  Frédéric  le  Sévère, 
landgrave  deThuringe; 
t 1349. 


2 

Elisabeth 


Êp.  1»  Jean,  duc  de  Basse- 
Bavière;  •}  !34o; 

2»Ulric  lV.Alsd’Êberliard  II, 
comte  de  Wurtemberg;  t 1 388. 


CX  Cl 


Digitized  by  Google 


BAVIÈRE.  2*  TABLEAU 


G59 


D’AUTRICHE  ET  DE  ’WITTELSBACH 

(IV*  du  nom  dans  la  maison  d’Este) 

de  Carinthie;  duc  de  Bavière,  io71  ; se  croise,  1 lot  f 1102. 
Bavière  (r.  labl.  CXC);  répniiée;  + sans  postérité 
et  veuve  de  Toston,  comte  de  Kent;  f 1091.  # 


2 

XVII*  HENRI  VII,  le  Noir 


Duc  de  Bavière,  1120;  + 1126. 

Êp.  avant  1120,  WulfhiUU,  îille  de  Mugnus,  duc  de  Saxe;  f 1126. 

! 


Judith 

Êp.  Frédéric  le  Borgne, 
duc  de  Souahe. 


Sophie 

Êp.  1°  Bertbold  III, 
duc  de  Zénngen; 

+ 1123; 

2°  Léopold,  marquis 
de  Styrie. 


2 2 
Guillaume  le  Gros  Mathilde 

Comte  de  Brunswick  * + 1210,  sans  post. 

+ 1213.  Êp.  l*  1189.  Godefroi  ili,  comte  du  Perche; 

f 1202; 

2*  Engucrrand  lit,  sire  de  Coaci; 

+ 1242. 


et  Agnès  de  Frinconie.  (V.  tabl.  CI.XX.) 


XX*  HENRI  IX,  l»E  JOCUS AMEKCOTT 
Margrave  d'Autriche  et  duc  de  Bavière,  1 142;  + 1177. 

Êp.  1*  1141 , Gertrude,  veuve  de  IleDri  le  Superbe,  duc  de  Bavière  (V.  ci-contre);  + 1143; 
2*  1149,  Théodora,  nièce  de  Manuel,  empereur  de  Consta'ilinuple. 


WITTELSBAGH 

WlTTELSa*CH,  LE  GRAND 

fila  d'üUon,  conte  palitin  de  WiUelabach;  duc  de  Bavière,  1 180  ; + 1183. 
comte  de  Wasserbourg. 


Êp.  1204,  Ludomille§  fille  de  Prierai sl-Otiokar  I**,  duc  de  Bohême. 


l'Illustré 

Êp.  1224,  Agnès,  fille  de  Henri  de  Saxe,  comte  palatin  du  Rhin. 


XXV*  bis  HENRI 

Duc  de  Bavière  avec  son  frère,  1253  ; doc  de  Basse-Bavière, 
1254;  + 1290. 


Élisabeth  ;+  1270. 

Êp-  1*  1246,  Conrad  IV,  roi  des  Romains;  f 1254; 
2*  1259,  Mai  nard,  comte  de  Tyrol. 


■ Le  jeune  Conrad  in,  roi  de  Sicile,  etc.;  + 1268. 

3 

i4nne 

Êp.  Henri  lEq/ant, 
landgrave  de  Hesse;  + 1308. 


2 

Guillaume  l’Insensé 

Comte  de  Hollande;  + 1389- 


2 

Lotis  U,  le  Romain 

Électeur  de  Brandebourg,  1352; 
+ 1365,  sans  post. 


2 

Otto  a le  Fainéant 
Margrave  de  Brandebourg, 
1365;  + 1 376,  san 6 post. 

IcgU. 


2 

Albert 

Comte  de  Hollande,  1389; 
+ 1404. 


Digitized  by  Google 


6G0 


HISTOIRE  DE 


DUCS  ET  ÉLECTEURS  DE 


XXVII*  duc.  ÉTIENNE  I'Agraffé  , fils  de 

Duc  de  Bavière, 

£p.  1°  Élisabeth,  ülle  de  Frédéric  II,  roi  de  Sicile;  — 2°  Marguerite, 


I 

XXVIII*  ÉTIENNE  il 

Duc  de  Bavière  avec  se»  frère»,  1375  ; duc  de  Bavière- 
Ingolstalt,  1392. 

Êp.  Thadre  Fïjconfi. 


XXVIIIe  bis  FRÉDÉRIC 

Duc  de  Bavière  avec  se»  frères,  1375  ; duc  de  Landshut 
et  de  Basse-Bavière,  1392. 


Louis  le  Barbu 
Duc  de  Bavière-IngolsUdl  -, 
i 1447. 


Isabeau 

Née,  1370;  f 1435. 
Êp.  1385,  Charles  VI,  roi 
de  France  ; f 1422. 


XXIX*  ERNEST 

Duc  «Je  Bavière  avec  son  frère,  1397;  t 1138. 

Êp.  1 3s»3,  Élisabeth , fil'o  de  Beroabo  Visconti,  seigneur 
de  Milan  ; t 1432. 


XXX*  ALBERT  I",  LB  PIEUX 

Duc  de  Bavière,  1438:  refuse  la  couronne  de  Bohême.  1440  ; t li6o. 
Êp.  1°  Élisabeth t fille  d'Eberhard  III,  comte  de  Wurtemberg; 
t sans  post  ; 

2°  1436,  Agnès  de  Bemaicerin  : f 1436  ; 

3*  1436,  Anne,  ülle  d Eric,  duc  de  Brunswick-Grubenhagen. 


XXXI*  JEAN 

Né,  1437  ; duc  de  Bavière  avec  son 
frère  Sigisraond,  1460;  f 1460, 
sans  post. 


XXXI*  bis  SIGISMOND 
Né,  1439,  duc  de  Bavière  avec  son 
frère  Jean,  lifiO;  remet  le  pou- 
voir & son  frère  Albert,  1465. 


XXXU*  ALBERT  II,  LE  Sage 
Né,  1447  ; duc  de  Bavière,  1465  ; 
t 1508. 

Êp,  1488,  Cvnêgonde,  fille  de  Frédéric  IV, 
empereur  d'Allemagne. 


XXXIII*  GUILLAUME  I",  LF.  CONSTANT  XXXIIIe  bis  LOUIS  IV 

Né,  1493;  duc  do  Bavière,  1508;  prétendant  au  trône  Duc  de  Bavière  avec  son  frère  Guillaume,  1508  ;f  1545, 

de  Bohême,  1526:  f 1550.  sans  alliance. 

Êp.  1522,  Marie  Jacqueline;  t i sto. 


XXXIVe  ALBERT  II,  I.E  MAGNANIME 
Né,  15*28,  duc  de  Bavirre,  1550  , f 1579. 

Êp.  1546,  Anne  d Autriche,  fille  de  Ferdinand  Ie*,  empereur  d’Allemagne. 


XXXVe  GUILLAUME  II,  LB  RELIGIEUX 

Né,  1548;  duc  de  Bavière,  1579;  abdique  en  faveur  de  son  fils  aîné,  1596;  i 1C26. 
Ep.  1568,  Renée,  ülle  de  François  I*»,  duc  de  Lorraine;  f 1602. 


XXXVIe  duc  et  Ier  électeur.  MAXIMILIEN  Ier  (Josf.ph)  le  Grand 
Né,  I5J3;  duc  de  Bavière,  1596  ; électeur  de  Bavière,  1623;  t 1651. 

Êp.  I*  1595,  Élisabeth,  fille  de  Charles  II, duc  de  Lorraine;  née,  1S74:  t 1635. sans  post.; 

2*  1635,  Marie-Anne  d'Autriche,  fille  de  Ferdinand  II,  empereur  d'Allemagne;  née,  1610,  t 1665. 


2 

IIe  FERDINAND-MARIE 
Électeur  de  Bavière.  (V.  UbI.  CXCIII.) 
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Louis  III,  duc  de  Bavière.  (Y.  tabl.’  CXGI.) 

1347  ; f 1175. 

fille  de  Jean  , Lurgrave  de  Nuremberg  ; + sans  posl. 


1 

XXVIII*  ter  JEAN,  le  Pacifique 
Duc  de  Bavière  avec  ses  frères,  137S;  duc  de  Munich 
et  de  Haute-Bavière.  1392;  f 1 397. 

Ep.  Catherine,  fille  de  Mainard,  comte  de  Tyrol. 

1 t 

Elisabeth  Agnès 

+ 1331.  Êp.  Jacques  I*r, 

Ép.  Ofhon  le  Hardi,  duc  roi  de  Chypre;  + 1398. 

d'Autriche;  + 1339. 

XXIX*  bis  GUILLAUME 
Duc  do  Bavière  avec  son  frère, 

Sophie 

1397.  + 1428. 

Êp.  1400,  Wcnceslas  IV.  roi  de 
Bohême  et  empereur  d'Allema- 
gne; + 1419. 

» Béatrix 

Êp.  t*  Herman,  comte  de  Cilley  ; 

2*  Jean,  comte  de  Neumarck , 
fils  de  Robert,  électeur  palatin  du  Rhin. 

Élisabeth 

Ép.  1*  Adolphe,  duc  de  Berg; 
2°  Hesson,  comte  de  Linanges. 

Élisabeth 
t 1484. 

Ép.  1462,  Ernest,  électeur  de  Saxe;  f i486. 

Marguerite 

Êp.  1465,  Frédéric  I*r,  de  Gonzague,  marquis  de  Mantoue  ; 
+ 1484. 

Ernest  Sibylle  ; f 151 9.  Sabine  Suzanne:  f 1545. 

Evêque  de  Passau:  arche-  Êp.  1511,  Louis  V,  électeur  Ép.  1503  , Ulric  VI,  duc  Êp.  1*  Casimir,  marquis 

véque  de  Saltxbourg.  palatin  du  Rhin;  f 1544.  de  Wurtemberg;  1 1550.  de  Brandebourg  ; 

2*  1529,  Olton-llenn , élec- 
teur palatin  du  Rhin; 
t 1559,  sans  post. 

Mathilde 
t 1565. 

Ép.  1550,  Philibert,  marquis  de  Bade;  f 1509. 

1608. 

Êp.  1571,  Charles,  archiduc  d’Autriche  ; f 1598. 

Ernest 

Évêque  de  Liège,  de  Munster,  etc  ; archevêque  de  Cologne, 
1583; + 1612. 

Philippe 

Évêque  de  Ratisbone; 
cardinal,  1596  : t 
1598. 


Ferdinand 

Archevêque  de  Cologne, 
1012;  f 1650. 


Albert 

Landgrave  de  Leuch- 
tcnberg  et  comte 
de  Halle. 


Marie- Anne 
Nce,  1574  ; + 1016. 

Ép.  1600,  Ferdinand, 
archiduc  d’Autri- 
che, depuis  empe- 
reur d’Allemagne  ; 
t 1637. 


Madeleine 

Êp.  1013,  Wolfgand- 
Ouillaone  , comte 
latin  de  ISeu- 
urg 


2 

Maximilien-Philippe 

Né,  1638  ; landgrave  de  Lenchtenbcrg  ; administrateur  de  l'électoral  de  Bavière,  *679  ; f I70S,  sans  post. 
Ép.  1668  , Maurice- t'ébronie,  fille  de  Maurice  de  La  Tour,  duc  de  Bouillon  ; née,  1652;  f 1706. 
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II'  Électeur.  FERDINAND-MARIE,  fils  de  Maximilien  I",  duc, 

If*,  1636;  « lecteur  de  Bavière,  «651  ; 
Êp.  1652,  Ade laide  - Henriette  , fille 


Marie- Anne- Christine-  Victoire 
Née, 1660:  t 1690. 

Êp.  1680,  Lontl,  dauphin 
de  France, 

fila  de  Louis  XIV,  roi  de  France; 
né,  1661;  t UH. 


III*  MAXIMILIEN -EMMANUEL.  ou  MAXIMILIEN  II 
Né,  1662;  électeur  de  Bavière,  1679  ; mis  au  ban  de  l'Empire  et  dépouillé 
de  aon  Êlecpira,  1706:  rétabli,  1114;  t 1726. 

Êp.  t*  1685,  Marie- Antoinette  d'Autriche . IL  le  île  Léopold  !•*,  empereur  d'Allemagne  , 
t 1692; 

2*  »695,  Thiriea-Cunégonde,  fille  de  Jenn  Sobieaki,  roi  de  Pologne; 

née,  1673;  f 1730. 

! 


i 

JOSEPU-FtRMNAND 

Léopold 

Né,  1692;  reconnu  héritier 
de  la  couronne  <i  Espagne,  1698  ; 
t 1690. 


IV*  CHARLES-ALBERT 

Né,  1697;  électeur  de  Bavière,  1726;  prétendant  à la  succession  d'Autriche,  1740; 
roi  do  Bohême,  1741;  empereur  d’AUcm.'gne  sous  le  nom  dé  Charles  VH, 
1742;  i 1745. 

Êp.  1722,  JfariV-Amé/ted’.Attfrif.'i*,  tille  de  Joseph  I**,  empereur  d'Allemagne; 
née.  1 701  * 1 1756- 


Marie- Antoinette; 
Née,  1724;  t 1780. 
Êp.  1747  , Frédéiic- 
Chriatian  , prince 
électoral  de  Saxe, 
puis  électeur; 
t 1763. 


V*  MAXIMILIEN-JOSEPH 
Né,  1727;  électeur  de  Bavière,  1745;  t >777, 
sans  potl. 

Êp.  1727,  Marie-Anne, 
fille  de  Frédéric- Auguste  II,  roi  de  Saxe; 
née,  i728;  1 1797. 


Marie -Anne 
Née, 1734; t 1776. 
Êp.  1755.  Louis-Geor- 
ges, margrave 
de  Baden-Baden; 
né,  1702; t 1761. 


Mari»- Joséphine- 
Antoinette 
Née,  1739;  f 1767. 
Êp.  1765,  Joseph  II, 
roi  des  Romains, 
puis  empereur 
d'Allemagne 
(Y.  Allemagne). 


VI*  CHARLES-THÉODORE,  fil  b de  Jean -Christian 
Né,  1724;  comte  de  Sulibach.  1733,  é'ecteur  de  Bavière,  1777; 
Êp.  1*1742,  Marie- Elisabeth,  fille  de  Jaæph-charleê- 
2*  1195.  btopoldine  de  Modéne , fille  de  Ferdinand 


MAISON  DE  DEUX- 


FaÉüÉatc-Michel,  prince  de  Deux-Ponts- 


CÜARLKS  II 

Né,  1746;  dOC  de  Deux-Ponts,  1775;  f 1795- 
Êp.  1774,  Marie-Amelie,  fille  de  Frédéric-Christian,  prince  de  Saxe; 
née,  1757;  f 1831. 


Maric^Amtlie 
Née.  1752;  f 1828. 

Êp.  f769,  Frédéric- Augus le  I**,  roi  de  Saxe; 
t 1827. 


Frédéric- Augusie-CtURLXS  

Prince  ht  redi taire; 

né,  1776;  f 1784.  Marie- Elieabei h- Amélie 

* Née.  1784; 1 1849. 

Êp.  1808,  Alexandre  Berthier,  prince  de  Ncufriiitel  ; 
duc  de  Wagnm,  1809;  f 1815. 


Alixandre-Locis, 
Né,  1810< 


Caroline- Joiéphine 
Née, 1812. 


Marie- Anne- Wilhrlmine- Alexandrins 
Elisabeth 
Née  , 1815. 
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WITTELSBACH,  DE  SULZBACH  ET  DE  DEUX-PONTS-BIRKENFELD 

puis  électeur  de  Bavière,  et  de  Marie-Anne  d’Autriche.  (V.  tabl.  CXGII.) 

candidat  au  trône  d'Allemagne,  1658;  t 1079. 
de  Victor-Aroédée  l»r,  duc  de  Savoie  ; née,  1636;  -t  1676. 


JOSEPH-ClÉMENT 

Né,  1671;  archevêque  de  Cologne,  1688;  f 1733. 


Violente- Béatrix 
Wée,  1673;  f 1731. 

£p.  1689,  Ferdinand  III,  grand-duc  de  Toncai  e;  f 1713. 


2 

Ferdinand  - Mario 
Né,  1699;  t 1738. 

£p,  1719,  Lêopoldine , 
flllc  de  Philippe,  comte  do  Neubourg  ; 
1 1751. 


2 

Ci.filK.vr- ACCOSTE 

Né,  l . 00;  archevêque  de  Cologne,  1723; 
i 1761. 


2 

Jean-Théodore 

Né,  1703;  évêque  de  Liège,  1744; 
cardinal;  f 1763. 


CLÉMENT-François-de-Paule 
Né,  1722;  f 1770. 

£p.  1742,  Marit-Anne,  Bile  de  Jt  seph-Charlea, 
combe  pal* tin  de  Sulxbach; 
née,  17  22;  t 1790. 


comte  de  Sultbaeh.  et  de  Marie  de  la  Tour  d'Auvergne 
cède  la  Baa*e- Bavière  à l’Autriche,  1778;  + 1799,  aaua  port. 
Emmanuel,  prince  de  Sulxbach;  née,  1721;  f 1794. 
d'Autriche,  duc  de  Modène;  nee,  1776  ; i 1848. 


PONTS-BIRKENFELD 


Birkenfeld,  et  Françoiae  de  Sulzbach. 


Mari*- A une  ; • VII*  électeur  et  I**  roi.  MAXIftHMBN  l~. 

Née,  1753;  f 1824.  (V.  tabl.  CXCIV.) 

Ép-  1780,  Guillaume  de  Bavière,  comte  de  Gelnhauaen; 
né,  1752;  duc  en  Bavière,  1799;  duc  de  Berg,  1 803; 
cède  le  duché  de  Berg  à Joachim  Murat,  1806; 
i 1837. 

i 


Pie-Acgf&te 
(V.  tabl.  CXCIV.) 
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ÉLECTEURS  ET  ROIS  DE  BAVIÈRE  — 


FREDERIC-MICHEL,  prince  de  Beux- 


Marte- A fins 
t 182*. 

£p.  1780,  Guillaume  de  Bavière  (V.  tabl.  CXCI1I) 


Marne -Élisabeth  Pie  -Auguste 

(V.  labl,  CXC1I1).  Né,  t786;  duc  en  Bavière,  1837  ’,  i 1837. 

£|>.  i$07,  Amélie- Louise- Julie, 
lllle  de  Louis-Marie,  duc  d'Arenbcrg  *,  née,  1789 ; t 1823. 


Mahmilif.x- Joseph 
Né,  1808  ; duc  en  Bavière,  1887  ; 
g- néral  de  cavalerie. 

Ep  1828,  Louise- Willelmine,  Hile  de  Maximilien  lrr,  roi  d?  Bavière  (V.  ci-dessous.) 


Louis-Guillaume 
Né,  1831  ; duc  en  Bavière  ; 
Colonel  de  chcvau- légers. 
Ep.  { murganai.) , 1857, 
Henriette,  baronne 
de  Wallersée. 


Caroline  Thérèse- 
Hélène 
Née,  1834; 
duchesse  en  Bavière. 
Ep.  1858  , Maximilien, 
prince  héréditaire  de 
Thurn  et  Taxis. 


Élisabeth  - A m é lie- 
Eugénie 
Née  , 1 837  ; 
duchesse 
en  Bavière 
Ep.  1854,  François- 
Joseph  l**,  empe- 
reur d’Auincfie. 
(V.  Autriche). 


Charles- 
Théodore 
Né,  1839  ; 
capitaine 
de  cuirassiers. 


i/iart>>SopAie- 

Améhe 
Née,  1841; 
duchesse  en 
Rivière. 

Ep.  1 35D,  le  doc 
de  Calabre , 
depots  roi  ô*i 
N h p les.  sous 
le  nom  de 
François  11 
( Voy,  N*  - 
P»«). 


1 

II*  roi.  LOUIS  l«r  ( Charles  Auguste) 

Né, 1786; 

roi  de  Bavière,  1825; 
abdique  en  faveur  de  son  fils  aîné,  1848. 
Ep.  1810,  Thérèse-Charlotte-Louise, 
fille  de  Frédéric,  duc  de  Saxe- A 1 te n bourg  ; 
née,  1792  ; t 1854. 


1 

Auguste- Amélie 
Née,  1788;  f 1851. 

Ep.  1806,  Eugène  de  Beauharnuis, 
vice-roi  d'Italie  ; 

+ 1824. 


Charlotte-Caroline- Auguste 
Née,  1792  ; répudiée.  181'.; 
impératrice  douairiè  c 
d’Autriche. 

Ep.  1*  1808 , Guillaume  I**,  roi 
do  Wurtemberg  (V.  Wurtemberg'  ; 
2°  1816,  François  I«%  empereur 
d'Autriche  {V.  Autriche  ) 


111*  MAXIMILIEN  II  (Joseph)  Mathilde- Caroline  • Fr/déri- 

Né,  1811  ; prince  royal,  1825  ; roi  de  Bavièie,  1848;  + 1864  çue-lf'i/Af/mine-C’Aartolle 
Ep.  1842,  Frédérique- Françoise- Auguste ■ kl arie-Hf dirige , Née,  1813;  -f  1862. 

fille  do  Guillaume,  prince  de  Prusse;  Ep.  1833,  Louis  III.  grand-duc 

née,  1825.  de  liesse- Darmstadt;  né,  1806. 


Otiiox  -Frédéric-Lou  ; s 
Né,  1815  : 

roi  de  Grèce,  1832-1862. 
Ep.  1836,  JiBf/ir, 
fille  d'Auguste, 
grau  J -due  d'Oldenbourg  : 
née,  1818. 


IV*  LOUIS  II  (Oîno?(-Fa#.DÉRic-GciLLAt:iic)  OTiiott-Guillaume-T.uitpold< 
Ne,  1845  ; prince  héréditaire,  1845  ; Adalberi-Waldeniar 

prince  royal,  1148;  Né,  1843; 

roi  de  Bavière,  1864.  lieutenant  au  régiment 

d'infsutene  de  la  garde. 
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MAISON  DE  DEUX-PONTS-BIRKENFELD 

Ponts-Birkenfeld  et  Françoise  de  Sulzbach. 


VII»  électeur  et  I»T  roi.  MAXIMILIEN  I"  (Joseph)  Autres  enr&ots 

Né,  1756;  duc  de  Deux-Ponts,  1795;  électeur  de  Rivière,  duc  de  Jnliers  et  de  Berg,  1799;  (V.  tabl.  CXCIII) 

prend  le  titre  de  roi  de  Bavière,  i Rt>S  ; f 1825. 

Êp.  1°  1793,  Marie-Wilhelmine-Auguste  , tille  de  Georges, 
prince  de  Hesse-Darmstadt;  uée,  1765  ; t 1796; 

2»  1797,  F.édérique-Wilhtlmine-Caroline  , fille  de  Charles,  prince  héréditaire  de  Bade; 
née,  1776;  t III I. 


Mathilde  - Ludorique 
Née,  1813;  duehesne  en  Bavière. 

Êp.  1861,  l.ouis-Marie , 
comte  de  Trani, fils  de  Ferdinand  II, 
roi  de  Naples  (V.  Naples). 


Charlotte - 
Auguste 
Née , 1847  ; 

duchesse 
en  Bavière. 


Maximiufn- 

Emmanucl 
Né,  1849  ; 
duc  en  Bavière. 


1 

Cn.\Rt.FS-Théodore-Maximilien-A»gusie 
Né.  1795;  général  au  service  de  Prusse. 
r.p.  (raorganat.',  i«  1808,  Marit-Anne- 
Sophie  Bolley , fille  de  Bolloy,  colonel 
français;  née,  1796  ; baronnede  Bayers- 
dorf;  f 1838; 

2»  1859,  Henriette  de  Frankenbourg. 


2 

.2 

2 

2 

2 

Elisabeth- Louise 

Amélie  - Auguste 

Frédérique 

Marie-Léo- 

Louise 

Née.  1801;  reine 

Née,  1801  ; 

Sophie-lioro- 

pnldine- 

Wilhel- 

ae  Prusse. 

reine  de  Saxe. 

thée- 

Anne 

tnine 

Êp.  1823  , Frédé- 

Êp. 1822.  Jean  I", 

Wilhelmine 

Wilhelmine 

Née. 1808; 

ric-Guillaume  IV, 

roi  de  Saxe. 

Née,  1805. 

Née  , 1 8u5 ; 

duchesse 

roi  de  Prusse  ; 

(V.  Saxe) 

Êp.  1824,  Fran- 

reine 

en  Baviè- 

t  1861. 

çois  - Charles, 

de  Saxe. 

re. 

archiduc  d’Au- 

Ep. 1833  , 

Êp.  1828, 

triche  (V.  Au- 

Frédéric-Au- 

M&ximi - 

triche). 

guste  11,  roi 

lien  duc 

de  Saxe. 

en  Ba- 

vière. 

(V.  ci-des- 
sus ) 


LciTPOLD-Chartes- Joseph  - 
Guillaume-Louis 
Né, 1821; 

feld-teug-raaréchal, 
propriétaire  du  1"  régiment 
d’artillerie,  etc. 

Êp.  1844  , Auguste  , .archidu- 
chesse d’Autriche,  fille  de 
Léopold  II,  grand-duc  de  Tos- 
cane; né©,  1825;  f 1664. 


Adelgnnde  Avguste- 
Charlotte 
Née,  1823. 

Êp  1842, François  V, 
duc  de  Modéne. 

« 


llildegarde- Louise- 
Charlotte 
Née,  1825  ; f 1864. 

Êp.  1844,  Albert,  archiduc 
d’Autriche;  né,  1817. 
(V.  Autriche.) 


Aleiandrine- 
A mélie  ; 
Née,  1826. 


AnAi.B*RT-Guillaurae- 

Georges-Louis. 

NV,  1828  ; m .jor-gcnéral  et 
propriétaire  du  régiment 
de  cuirassiers  n«  2. 

Êp.  1856.  i4me7ic-PAi/fp- 
pine-Pilar , infante  d'Es- 
pagne, fille  de  François  de 
Paule,  mfant  d’Kspagnc  ; 
* née,  1834. 


Loris-Léopold-Joicph 
Marie- A lois-Alfred 
Né,  1845  ; lieutenant 
de  chasseur». 


LÉorot.n-Maximilicn 
Né.  1846; 
lieutenant 
de  chasseurs. 


Thérise-Charlotte-  François- 

Marianne- Auguste  Joseph - 

Née,  1850.  Arxoulphk 

Né,  1852. 


Loi’ts  FERDm*D-Marie- 
Charles-Henri.  etc. 

Né,  1859. 


Alphonse-  Marie- 
François,  etc. 
Né,  1862. 


Marie- Isabelle- 
Louise-Amèlte , etc. 
Née,  1863. 
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HISTOIRE  DE 


COMTES  PUIS  DUCS  DE 

Hemri  l'Oiseleur,  roi  de  Germanie 

L 

Otto*  le  Grand,  empereur  d’Allemagne;  +911. 

Henri  Hi7.Ei.nw 
Duc  de  Bavière  (V.  tabl.  CXC.) 


Brcnon  11 

Margrave  de  Saxe,  912;  seigneur  de  Brunswick,  en  Ba&se- 
Ep.  Gitile,  Allé  d’Herman  II,  duc  de  Suuabe  ; mariée  en  secondes  noces  à Ernest  l*% 


I*»  corme. 

Margrave  en  Saxe  cl  seigneur  de  Brunswick.  1006  ; 

Êp.  la  comtesse  Gertrude.  Bile 


II*  BRUNON  1K 

Margrave  en  Saxe  ; comte  de  Brunswick,  1038. 
f 1057. 


IV*  BLBKRT  U 

Margrave  en  Saxe  cl  en  Thutinge;  comte  de  Brunswick,  1068, 
t li»9o.  sans  postérité. 

Êp.  Ode,  Bile  d’Ollon  U)  Vieux,  marquis  de  Mkecie. 


2 

VI*  RICHESSE 

Duchesse  de  Saxe  cl  comtesse  de  Brunswick,  1101; 

^ tim. 

VI*  bis  Êp.  LOTHAIRE,  comte  de  Supplenbourg;  duc  de  Saxe 
et  comte  de  Brunswii  k,  1 1 1 3 ; 
empereur  d’Allemagne,  U25;  f 1 137. 


Gertrude 
* 1143. 

Vil*  Ep.  I*  1121,  HENRI  le  Scperbi,  duc  de  Bavière  eide  Saxe  ; fils  de 
2*  1141,  Henri  de  JocksauiergoU,  margrave 


1 

VIII*  HENRI 
Duc  de  Saxe  et  de  Bavière;  Comte 
Êp.  |®  U47,  Clémence  de 
2*  1168,  Mathilde  d' Angleterre  -, 
» 


t et  2 2 

Deux  tilles  IX*  HENRI  dr Saxe,  le  Long  et  le  Beau 

(V.  Bavière.)  Né,  1170;  duc  de  Saxe,  1195;  comte  de  Brans- 
wick  avec  ses  frères,  1195  ; cornu.*  palatin  du 
Rhin,  1196  ; f 1227. 

Ep.  1193,  Agnès,  fille  de  Conrad  de  Souabc, 
comte  palatin  du  Rhin. 


Ep.  1225,  Otion  IV,  flls  de 
Louis  I**,  duc  de  Bavière 
(V.  Bavière.) 


Hermengarde 
Ep.  Herman  V,  margrave 
de  Bade;  1 1243. 


2 

IX*  bit  OTTON 

(IV  comme  empereur  d’Allemagne) 

Connecte  Brunswick  avec  ses  frères.  1195-1203; 
empereur  d’Allemagne  1209;  1 1218.  (V.  Allemagne.) 


» 


II*  dnc.  ALBERT  I**,  le  Grand  et  de  Staltza 
Duc  de  Brunswick,  1252;  gouverneur  et  vice- roi 
de  Daneraarck,  vers  1263;  f 1278. 

Ep.  1*  Élisabeth , filio  de  Henri,  duc  de  Brabant; 
t sans  postérité; 

2*  Adélaïde,  fille  ac  Bomfuce  le  Grand, 
marquis  de  MontCerrat. 


2 2 
Henri,  le  Merveilleux  III*  ALBERT  11,  le  Gras  et  le  Jeune 

Seigneur  de  Grubenbagen;  f 1332.  Duc  de  Brunswick 

Êp.  Agnès,  Bile  d*Albert  (Toy.  tabl.  CXCVL) 

le  Dénaturé,  landgrave  de  Thuringe. 


2 

Mathilde 

Êp.  Henri  111  , duc 
de  Glogaa. 
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BRUNSWICK  — LUNEBOURG 

et  Mathilde  de  Ringellieim 


HENRI  ns  Saxe  , duc  de  Bavière  : t 955.  — Êp.  Judith  de  Uatière. 

I 


BRUNON  I*' 

Margrave  de  Saxe,  955  ; t 972. 

Êp.  Ilildeswiride  de  Croatie,  fille  du  t onne  Ecbert. 


Saxe;  prétendant  au  trône  impérial  d'Allemagne  : t 1006. 

duc  de  Souabe,  et  eu  troisièmes  (1016)  à Conrad  le  Salique,  depuis  empereur  d'Allemagne. 


LUDOLPHE 

prend  le  titre  de  comte  de  Brunswick  ; + 1038. 
d’Arnoul  de  Gand,  comte  de  Prise. 


III*  ECBERT  H* 

Comte  de  Brunswick,  1057  ; t 1008. 

Êp.  Hermengarde,  fille  de  Mainfroi,  comte  de  Suze  et  veuve  d’OUuu,duc  de  Schweiufurt. 


V*  GERTRUDE 

Comtesse  de  Biunswick,  1090  ; + I!!?. 

£p.  1°  Thierry  de  Castlenhourg ; 

V*  bis  2*  HENRI  le  Gras 

Comte  de  Nordhtim,  fils  d’Otton  11,  duc  de  Saxe  ; comte  de  Brunswick,  i090  ; t IlOi  ; 
3°  Henri  le  Vieux, 
marquis  d’illhonre  ; + 1 103. 


2 

Gertrude 

Ep.  1*  Sigefrot  de  Bellensteds, 
comte  palatin  du  Rhin  , 

J*  Ouon,  comte  tle  Rineck. 


* 

Henri  le  Jeune 
Né,  Il  13;  marquis  do 
Mis  me;  t HIÎ  % «ts 
postérité. 


Henri  le  Noir,  duc  de  Bavière  ; comte  de  Brunswick,  1 f 36  ; t 1139. 
d’Autriche  et  duc  de  Bavière;  t 1177. 


l*  Mon 

de  Brunswick,  1139  ; t 1195. 
Zéringtn  ; répudiée,  1 162  ; 

1 1189  (Y.  Bavière.) 


2 

IX*  ter  GUILLAUME  OR  I.DNlBontC,  LB  GROS 

Né,  1184;  corme  de  Brunswiok  avec  ses  frères,  1195-1203  ; reçoit  en  partage  le  pays  dont  Lmiebourg  était  le  cber-neu,  1203 , 

+ H13. 

Êp.  1202,  Hélène,  fille  de  Waldemar  l*%  roi  de  Danemarck. 


X*  comte  et  l«  duc.  OTTON  I«,  l'Eneant 

Né,  120%  ; comte  de  Brunswick  et  de  Lunobourg,  1213;  duc  do  Brunswick,  1235  ; + 1252. 
Êp.  Mathilde,  fille  d'Albert,  margrave  de  Brandebourg. 


Jean  Conrad 

Duc  de  l.une-  Evêque 

bourg  , 1252  ; de 

+ 1277.  (Tige  de  Werden. 

la  première 
branche  de  Lu- 
oebuurg.) 


Otton  Mathilde 

Êvèquc  Êp.  Henri 

d’Uildesbeim.  le  Jeune,  comte 
d'Anhati  ; 

+ 1867. 


Hélène 

+ 1270. 

Êp.  1*  1238,  Her- 
man 11,  land- 
grave de  Thu 
ringe;  + 1241, 
sans  postérité  ; 

2*  Alt  ert  l*»,  duc 
deSaxe; + 1260. 


Adélaïde 

Êp  1265, Henri  1”, 
landgrave  de 
Hesse;  t 1308. 


Élisabeth 
Êp.  1251, Guillau- 
me 11,  comte  de 
Hollande,  dé- 
ni» roi  dea 
ornai  ns  (V. 
Allemagne.) 
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HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  BRUNSWICK  ET  I)E 

III*  Duc.  ALBERT  II,  le  Gras  et  le  Jeûne,  fils  d’Albert  I",  duc  de  Brunswick, 

Ep-  Richaa,  princesse 


IV'  OTTON  le  Libéral 
Duc  de  Brunswick;  1318 ; + 1334. 

Ep.  Agnès,  veuve  de  Woldemar,  margrave  de  Brandebourg. 


IV*  bis  MAGNUS  l*r 
Duc  de  Brunswick,  1318;  f 1368. 

Ep.  Sophie , fille  de  Conrad,  margrave  de  Brandebourg. 


V*  MAGNUS  II,  Torql'ati’S 
Duc  de  Brunswick,  1368  ; t 1373. 

Ep.  CaJAenne,  fille  de  Woldemar,  margrave  de  Brandebourg. 


VI*  FRÉDÉRIC 

Duc  d’Einheck  ; duc  de  Brunswick  avec  ses  frères.  1373; 
gouverne  seul,  1388;  empereur  d’Allemagne,  i4oO;  t t400. 
Ep.  ilnn?,  fille  de  Wenceslas,  électeur  de  Saxe. 

I 


Catherine 


j4nnt 


Ep.  Henri,  comte 
de  Schwarztenbourg. 


t 1432. 

Eu.  Frédéric  IV,  duc 
a’Autriche  ; + 1409. 


VI*  bis  HENRI  I" 


Duc  de  Brunswick,  avec  ses  fi  ères,  1373-1388,  1400  ; seul, 

1409; f 1416. 


Ep.  1°  1385,  Sophie  de  Poméranie  ; — 2®  Marguerite,  fille 
d’Herman,  landgrave  de  Hesse. 

(Tige  de  la  branche  des  ducs  de  brunswick-WolfenbOttel, 
éteinte  en  1634.) 


II*  OTTON  II,  le  Boiteux 

Duc  de  Brunswick -Luoebourg  avec  son  frère,  1444  ; f 1445, 
sans  posl. 

£p.  Elisabeth,  fille  d'Herman,  comte  d'Eberciein. 


Ottox  le  Victorieux 

Régen  i duché  de  Lunebourg,  ver*  1454  ; -f  1471. 


III*  HENRI  !•* 

Né,  1468;  duc  de  Brunswick-Lunobonrg,  1478;  t 1532. 

Ep.  1°  1487,  Marguerite,  fille  d’Ernest,  électeur  de  Saxe;1  1529; 
2°  Maris , fille  d'Ulric  V,  duc  de  Wurtemberg. 


Ottox  de  Harbocrc  iy*  F.RNEST  I**,  de  Zellk 

Administrateur  du  duché  Né,  1497  ; administrateur  du  duché  avec  ion  frère,  1571-1527  ; duc  de  Zelle; 

avec  son  frère,  1521-1527.  duc  de  Brunswick-Lunchourg,  1532;  * 1546. 

Ép.  1528,  Sophie , fille  de  Henri,  duc  de  Mccklcm bourg;  f 1551. 

I 


V*  HENRI  DE  Daxxlberc 

Né,  1533;  duc  de  Brunswick-Lunebmirg  avec  son  frère,  1546  ; 
lui  cède  le  pouvoir,  1556;  t 1598. 

Êp.  vers  1570,  Ursule  de  Saxe-Latctiibottrg. 


Auguste  de  WolfexbCttel 

Né,  1579;  duc  de  Brunswick  >WolfcnbAltel,  1634;  1 1666. 
(Tige  de  la  deuxième  branche  de  Wolftnbûucl.) 
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BRUNSWICK  - LUNEBOURG 

et  d’Élisabeth  àa  Brabant  (voy.  tabl.  GXGV)  ; duc  de  Rrunswick,  1278  ; t 1318. 

de  Mecklembcurg. 


IV*  ter  ERNEST 


Libère 


ALBEt'.T 


Henri 


Duc  de  Brunswick,  1318  ;t  1379. 

Êp.  Elisabeth , fllle  de  Henri  II,  lundgrave  de  Hesse. 
(Tige  de  la  branche  de  Brunswick-Gotùngen.) 


Grand-maître 
de  l’Ordre  Tcutonique. 


Evêque  d’Albert- 
StaclL 


Évêque  d’Hildes- 
heim. 


Albert 

Archevêque  de  Brême  ; f 1395. 


VI»  ter  BERNARD  I« 


Hélène 


I»»  duc  de  Brun&wîck-Lunebourg 
Duc  de  Brunswick  avec  scs  frère*,  1373-1388,  1400-1409  ; 
reçoit  en  partage  le  duché  de  l.uncbourg  et  prend  le  litre 
de  duc  de  Brunswick-  J unebourg,  1409  ; comte  de  lloin- 
bourg,  1409;  f 1434. 

Ép.  1389,  Marguerite,  Hile  de  Wencesta*,  électeur  de  Saxe. 


t 1433. 

Ep.  1196,  Albert 
de  Mecklem  - 
bourg,  roi  de 
Suède.  ( Voy. 
Suède.  ) 


Agnès 

Ép.  Bogislas  VI, 
dire  de  Pomé- 
ranie; t *365. 


Sophie 

Êp.  Eric  III,  du. 
deSaxe-Lawen- 
bourg;  i 14M. 


Il»  bis  FRÉDÉRIC  le  Débonnaire 


Catherine 


Duc  de  Brunswick-I.unebourg  avec  son  frère,  1444;  seul,  1445  ; abandonne 
le  pouvoir  & ses  deux  fils,  vers  1454  ; le  reprend,  1471  ; t 1478. 

Ép.  1430,  Madeleine,  Aile  de  Frédéric  l«r,  électeur  de  Brandebourg;  f 1480. 


t 1429. 


Ép.  Casimir  Vi, 
duc  de  Poméranie; 
t 1434. 


Bernard 

Régent  du  duché  de  Luoebourg,  vers  1454  ; t sans  post. 


t 

Isabelle 
t 1572. 

Ép.  1518,  Charles  d'Egraout,  duc  de  Gucldre;  | 1538. 


V»  bis  GUILLAUME  de  Loneboirc 

Né,  1535  ; ducdeZelle  ; de  Brunswick-I.unebourg  avec  son  frère,  1546; 
gouverne  seul,  1556  ; t 1592. 

Ép.  1561,  Dorothée,  fille  de  Christiern  111,  roi  de  Daiiemarck;  f 1617. 


VI»  ERNEST  II  VII»  CHRISTIAN  Y1II»  AUGUSTE  FutnfeaiC  - ULRIC 


IX»  FBÊDÉR1C 


Né,  1564; 

Né,  1566; 

Né,  1568; 

DucdeCalenberg; 

duc 

duc 

duc 

+ 1634, 

de  Bru  n s wir  k-Zelle, 

de  Brunswirk-Zclle, 

de  Brunswick  Zclle, 

sans  post. 

1592;  f 1611  , 

1611  ; t 1633, 

1633; t 1636, 

légll. 

sans  ail. 

sans  ail. 

sans  ail. 

Né,  1574; 
duc 

de  Brunswich-Zelle, 
1636  ; f 1648, 
sans  ail. 


GEOI’.CES 

Prince  de  llar- 
bourg.  { Voy. 
tabl.  CXCMI) 
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GEORGES,  prince  de  Harbourp,  fils  de  Guillaume  de  Lunebourg 

Êp.  16 J 7,  Anne-Èlêonort,  fille  de  Looli  I,f, 


X*  duc.  CHRISTIAN-LOUIS 

Né,  1622;  duc  de  Brunswick  et  prince  de  Lunebourg; 
t 1665,  sans  posl. 

Êp.  1653.  Dorothée,  fille  de  Philippe,  due  de  Jlolstcln- 
Glucksbourg  ; mariée  en- secondes  noces  à Préderic- 
GuilUume,  électeur  de  Brandebourg. 


XI*  GEORGES-GUILLAUME 
Né,  1624  ; prince  de  Gtuiunguc,  1648;  duc 
de  Hrunsvvnk-Lunebourg,  16C5  ; + 1705. 

Êp.  Eléonore , fille  d'Alexandre  Destiner,  seigneur 
d'olbreuse  en  Puilou. 


Sophie- Dorothée  ; t 1726. 

Ep.  1662,  Georges-Louis,  prince  héréditaire  de  Hanovre,  depuis  roi  d'Angleterre  (Voy.  ci-dessous). 


Il*  GEORGES  I*r  (l  ouis) 

Né,  1660; électeur  de  Hanovre,  1698  ; roi  d'Angleterre  sous  le  nom  de  Georges  1**,  1714  ; 1 1727. 

Ep.  1682,  Sophie- Dorothée,  fille  de  Georges-Guillaume,  duc  de  Üruuswuk-Luncbourg;  (Voy.  n -de  asus)  ; + 1726. 

I 


III*  GEORGES  II 

Electeur  de  Hanovre  et  roi  d'Angleterre.  1727  ; t 1760. 

Êp.  1706,  Wilhelmino-Dorot  hcc- Char  lotte,  fille  de  Jean-Frédéric,  margrave  de  Brandebourg- Anspick  ; -t  1737. 

I 


FaÉnUiuc-Locis  ; né,  1707  ; prince  de  Galles,  1727  ; f 1751. 

Êp.  1736,  Auguste,  fille  de  Frédéric  II,  duc  de  Saxe-Gotha  ; nce,  1719  ; \ 1772. 


Augui  te-Frédérique 

Née,  1787  ; princesse  royale  d'Angleterre  ; 1 18 1 3. 

Êp.  1764,  Charles-Gulllaume-Ferdinand,  prince  héréditaire  de  Brunawick-Wolfenhüttel,  depuis  duc;  né,  1735,  t I80fl. 


Il*  GEORGES  IV 

lloi  de  Hanovre  et  d’Angleterre,  1820  ; 

t 1830. 

Êp.  1796.  Caroline  'de  Iîrunsii tcA- 
U'olftnbutlel , f 1821- 


III*  GUILLAUME  I** 

(IV  comme  roi  d'Angleterre) 

Roi  de  Hanovre  et  d’Angleterre , 1830  ; 
+ 1637,  MM poft 

Ep.  1818,  Adélaïde  de  Saxe-Jfeiningen  ; 
t 1849. 


ÊDOlAtlD-At'Ct'STE 
Due  de  Kent  : f 1820. 

Êp.  ISIS,  Victoria  de  Saxe- 
Cobourg  Saalteld  ; f 186t. 


Victoria , reine  d'Angleterre  (Voy.  Angleterre  . 


V*  GEORGES  V (Frédéric- Alcxandre- 
Né,  1819  : prince  royal  tP  Angleterre,  duc  de  Cumberland  cl  de  Brunswick  - 
Êp.  1642,  A'recnndrine-ilarit-  Wilhehnint -Catherine-Char lotie- 


Fa?«E8T-AucusTE-Gaillaume-Adolplie-Georg<*s-Fiédéric 
Né,  1845;  prince  royal,  1851  ; sous-lieutenant  à la  suite  des  hussard»  de  la  gurJe. 
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et  de  Dorothée  do  Daaem&rck  (Voy.  tabl.  GXCYI);  t 1641. 

landgrave  de  Hesse  - Darmstadt  ; t 164». 


Jea*-Fréd£ric 

Né,  1025  ; 
duc  de  Citlonberg  i 
+ 167». 

Êp.  Bénédicte  - Henriette , 
fille  d'Édouard , comte 
palatin. 

Sophie-Amélie 
t 1685. 

Êp.  1643,  Frédéric  111,  roi 
de  Danemarck. 

(Voy.  Danemarck.) 

I**  Electeur.  ERNEST-AUGUSTE 

Né,  162»;  évêque  d’Osnabruck,  1662;  duc  de  Cdenberg,  1679; 

électeur  de  Hauovre,  1692;  -}  (G98. 

Ep.  1658,  Sophie,  fille  de  Frédéric  V,  électeur-palatin  ; déclarée 
héritière  de  1a  couronne  d 'Angleterre,  1701  ; t 1714. 

1 

Charlotte- Félicité 

t 1710. 

Ep.  1683,  Renaud,  duc 
de  Moaêne  ; + 1736. 

Wilhelm  ine-Amélie 
Née,  1673  ; + 1742. 

Êp.  169»  , Joseph  I", 
empereur  d’Allemagne. 
(Voy.  Allemagne!) 

Frédéric  - Auguste 
Né,  1661  ; général 
au  service  de  l'Empire; 
t 1690. 

Maximilien-  Guillawr 
Né,  1666;  général 
au  service  des  Vénitiens  ; 
t 1726. 

Ernest  Sophie- Chariot  te 

Evêque  d’Osna  t 1705 

bruck,  1716.  Êp  1684,  Frédéric  III . électeur 

de  Brandebourg;  +1713  (Voy.  Prusse). 

Sophie-Dorothée  ; + 1757. 

Ep.  1700,  Frédéric-Guillaume,  prince  royal  de  Prusse,  depuis  roi  de  Prusse  ; t 1740  (Voy.  Prusse). 

Autres  enfants 
( Voy.  Angleterre  ). 

IV*  Électeur  et  1**  roi.  GBORGF.S  HI  Aotres  enfants 

Electeur  de  Hanovre  et  roi  d’Angleterre,  1760;  prive  du  Hanovre  par  l'occupation  des  Français,  1803  ; (Voy.  Angleterre), 

et  la  cession  que  ceux-ci  co  firent  à la  Prusse,  1805  ; recouvre  l’électorat  de  Hanovre,  1813;  roi  de 
Hanovre,  1815;  f 1820. 

Êp.  1761,  Sophie-Charlotte  de  JUecklembourg-Strélits  ; f 1818. 

IV*  ERNEST-AUGUSTE  Autre*  enfants 

Né,  1771  ; prince  royal  d'Angleterre  ; duc  de  nrtinsvriek-l.unehQurg;  (Voy.  Angleterre), 

duc  de  Cumberland,  179»:  roi  de  Hanovre,  1837  ; t I8ôl  - 
Êp.  ISIS,  Frêdériqve-Caroline-Sophie-Alexandrine , bile  de  Charles  II,  grand-duc 
do  Mecklentbourg-Siréliiz  ; née,  1778  ; 1 1841. 


Charles-Ernest-Auguste) 

J.unebouiv;  prince  royal  de  Hanovre,  1837  ; roi  de  Hanovre,  18SI. 
Thérèse- Henriette,  etc.,  fille  de  Joseph,  duc  Saxe-Altcnbourg  ; née,  1818. 


Fr  edérique- Sophie-H  arie-Henriclle- Amélie-  Thérèse 
Née,  1848. 


Harie-Ernestine-Joséphine-Adolphine.cic. 
Née,  184». 
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I"  Electeur.  FRÉDÉRIC  I" 

Fils  de  Frédéric  le  Vaillant,  landgrave  de  Thuringc  et  marquis  deMisnie;  duc 

Ep.  Catherine , fille  de 


11*  FRÉDÉRIC  11.  LE  Rom 
Né,  14 II  ; électeur  de  Saxe,  1478;  t 1464. 

£p.  1432,  Alarguent  e d'Autriche , fille  d'Ernest,  duc  deCarinlhie;  1 1486. 


SlGIMOMD 

Evêque  de  Wurzbourg,  1440;  f 1465. 


BRANCHE  ERNESTINE 


W ERNEST 

Né,  i44i  ; électeur  de  Saxe,  1464  ; landgrave  de  Tharinge , 1482  ; d i486. 
Ep.  1462,  Elisabeth,  fille  d'Albert  III,  duc  de  Bavière;  t 1484. 


IV*  FRÉDÉRIC  III 
LE  Sage 

Né,  1463;  électeur  de 
Saxe,  I486;  chef  du 
Conseil  et  gouverneur 
général  de  l'Empire 
aous  Maximilien  lar, 
empereur  d'Allema- 
gne ; refuse  la  cou- 
ronne impériale  d’Al- 
lemagne,  I5l9;t  1525, 
sans  alliance. 


Aldrrt 

Archevêque 
et  électeur  de 
Mayence, 
1482. 


Eamest 
Archevêque 
de  Magde- 
bourg, 
1476. 


V*  JEAN,  LE  CoSSTAMT 
Né,  1467  ; électeur  de  Saxe, 
lSïf.  ; f 1532. 

Êp.  f Sophie,  fille  de  Mugnus, 
duc  de  Mecklembourg  ; 
t 1503  ; 

2*1513.  Marguerite , fille  de 
Woluemar,  prince  d'Anhult- 
Cœthen. 


Christine 
J 1521. 

Ep.  1478, 
Jean, 
prince 

de  Danemarck, 
depuis  roi 
sous  le  nom 
de  Jean  !•' , 
i 1518 


Marguerite 

t 1529. 

Êp.  1487  , 
Henri  IV, 
le  Jeune  , 
duc  de 
Brunswick  ; 
t 1532. 


t 

VI*  JEAN-FRÉDÉRIC,  LE  MaGMAMWK 

2 

Jean-Ernest 

Marie 

Ne,  1503;  électeur  de  Saxe,  1532;  chef  de  la  ligue  de  Smalkade,  1544  ; 
mis  au  ban  de  l’Empire,  1445  ; 
fait  prisonnier  à la  bataille  de  Muhlberg,  1547; 
renonce  à son  électoral  et  à ses  autres  possédions,  1552; 

conserve  le  litre  d’électeur  ; t 1554. 

Fp,  1527,  Sibylle,  fille  de  Jean  le  Pacifique,  duc  de  Clèvcs. 

Duc  de  Cobourg. 

Née, 1515;  t 1583. 
Ép.  1536  , Philippe  l< 
duc  de  Poméranie; 
t 1560. 

Jeam-Guillacns 
t 1573. 

Ep.  Swanne,  fille  de  Frédéric  lll,  électeur  palatin. 


Jkax-Frédlric  II 

Né,  1529;  mis  au  ban  de  l’Empire,  1566  ; 
duc  deSaxe;  prisonnier  ii  Vienne  et  à Neubtad,  en  Autriche, 
1567-1595;  f 1595. 

Ép.  1*  1555,  Agnès,  fille  de  Philippe  I*r,  landgrave  de  Hesse  ; 

. . t 1555; 

2*  1558.  Elisabeth , fille  de  Frédéric  II,  électeur  palatin  ; t 1594. 


2 

Jeam-Casimir 

Né,  1564  ; duc  de  Saxe-Cobourg; 
f 1633,  sans  postérité. 

Ép.  1°  1586,  Anne,  fille  d'Au- 
guste , électeur  de  Saxe  l,V. 
ci-contre)  ; f 1613  ; 

2*  Jfarguerîfs,  fille  de  Guil- 
laume, duc  de  Brunswick- 
l.unebourg;  t 1643. 


2 

Jeam-Ermest 

Duc  de  Saxe-Cobourg, 1633  ; 
f 1638,  sans  postérité. 
Ep.  I*  Élisabeth, 
fille  de  Je&n. 
comte  de  Mansfe'd  ; 

2*  Christine, 
fille  de  Guil-laume  IV, 
landgrave  de  liesse. 


Frédéric-Guillaume 
Duc  de  Saxe-Altenboarg; 
t 1602. 

(Tige  de  la  branche  d’Alten- 
Itourg,  éteinte  en  1672.) 


Guillaume 
Duc  de  Saxe-Weimar; 
t 1662. 

Êp.  Eleonore-Dorothée,  fille 
de  Jean-Georges  II,  prince 
d’Auliali-Deesau. 

(Tige  des  branches  ducales 
de  Saxe -Weimar  et  de 
Saxc-F.isenach.) 


Je am 

Duc  de  Saxe-Weimar  ; 
t 1605. 

Ép.  Doroi/iér-Jfttrie,  Hile 
de  Joachim  - Ernest  , 
prince  d'Anhalt. 


EaxEST 

(Tige  de  la  blanche 
de  Gotha.) 
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DE  Misnie,  le  belliqueux 

ei  électeur  de  Saxe,  1423;  reçoit  l'investiture  de  ce  duché,  1425  : t 1428. 
Heuri  !•»,  duc  de 


GUILLAUME 


iinne;  f 1463. 


Landgrave  do  Tliuringe,  i45f  ;f  1482.  Êp.  Louis  l*r,  landgrave 

Êp.  Anne  <r  Autriche,  fille  de  l'empereur  Albert  IL  de  Hesse;  + 1 %58. 


BRANCHE  ALBERTINE 


Catherine 

Êp.  1441,  Frédéric  II,  électeur 
de  Urandebourg;  f 1471. 


III*  bit  ALBFïlT  le  Courageux 
Né,  1443;  partage  'c  pouvoir  avec  s**n  frère,  !4fi4;  t 1500. 

Êp.  Sitlonie,  fille  de  Georges  Podicbrad,  rui  de  Bohéiu*  ; -f  1510. 


Jnne,  + 1512. 

Êp.  1458,  Albert  l'Achille,  élec- 
teur de  Brandebourg; f i486 


Georges,  le  Ri<hc  et  le  Barba 


Henri,  le  Pieux  Catherine 


N«;,  t'.7l  : dur  de  Saxe;  \ 1531. 

Êp.  Barbe,  fille  de  Casimir  IV,  roi  de  Pologne. 


Né,  1473;  duc  de  Saxe;  f 1541. 
Êp.  Catherine,  fille 
de  Magnns,  duc  de  Mevkkmbourg. 


Je  AN- CEI  Rt.ES 


Frédéric 


Christine 


Madeleine 


Duc  dé  Saxe;  f 1537, 
pans  poÿimiié. 

Êp.  1525,  Elisabeth . 
fille  de  Guillau- 
me H,  lui  J^ruxe 
de  liesse. 


■f  1539,  sans  posté* 
. riië. 

Êp.  Elisabeth , fille 
d'Ernest  , comte 
de  MansfelJ. 


I 1549. 

Êp.  1523,  Philippe 
lo  Magnanime, 
landgrave 
de  Hesse;  i 1567. 


t 1534. 

Êp.  Joachim  II, 
électeur 

de  Brandebourg  ; 
f 1571. 


Êp.  1°  1484,  Sigis- 
mond  , land- 
grave d’Alsace; 
t 1496; 

2°  Éric  1er  , duc 
de  Brunswick; 
t 1540. 


VII*  MAURICE 

Né,  1521  ; électeur  de 
Saxe,  1548;  t 1553. 
Êp.  1541,  Aynès,  hile 
de  Philippe,  land- 
grave de  Hesse. 


Anne 

Ép.  Guillaume  VU! , 
prince  d’otaige; 
t 1584. 


VIII*  AUGUSTE  le  pieux 
Né,  1526  ; administrateur  de  l’évfi- 
cbë  de  Mei «bourg , 1544  ; électeur 
de  Saxe  15.3;  t 1586- 
Êp.  r 1548,  Anne,  fille  de  Chris- 
liern  111,  roi  de  Danemsrck  ; f 
1585  ; 

2*  1586,  Aunèt-Hedu'ige,  fille  de 
Joachim-Ernest,  prince  d’Anhalt  ; 
mariée  en  secondes  noces  à 
Jeun,  duc  de  llolstein;  f sans 
postérité. 


SiJonie 

Êp  Eric  le  Jeune, 
duc  de  Bruns- 
wick-Gottingen; 
t 1584  , sans 
postérité. 


Sibylle 

Êp.  1540,  Fran- 
çois |«,  duc  de 
Saxe  - Lawcu  - 
bourg;  f 1541. 


1 


1 


IX*  CHRISTIAN  I** 


Élisabeth 


Dorothée 


Anne 


Électeur  de  Saxe. 
(Voy.  tabl.  CXCIX.) 


Êp.  1568  , Jean  - Casimir  , i 1587.  tp.  1515.  Jean-Casimir,  duc 

comte  paiatin  du  Rbin.  Êp.  1585,  Henri-Jules,  duc  de  Saxe-Coboürg. 

de  Bninsvrick-Wolfenbflt* 

tel;  + 1813 
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IX'  Électeur.  CHRISTIAN  I",  fils  d’AuGUSTE  le  Pieux,  électeur 

Né,  1560;  duc  ei  électeur  de  Saie,  1586  ; t *59i.  — 


X*  CHRISTIAN  II 

Né,  1583;  duc  et  électeur  do  Saxe,  1591  ; t i611,  sans  post. 
Êp.  1602,  Uedwiye,  Ülle  de  Frédéric  11,  roi  de  Daueuurck. 


2 

XII*  JEAN-GEORGES  II 

Né,  1613;  électeur  de  Saut*,  1656:  vicaire  de  l'Empire,  1657-1658;  t 1680. 
Êp.  1638,  Na  Je  eine-Sibylley 

fille  de  Christian,  margrave  de  llraudchuurg-Bureilh  ; f 1667. 


2 

Al' CL' STI 

(Tige  de  la  brancha 
de  Welst-enfeld , 
éteinte  eu  me.) 


(TI§ 


2 

Christian 
p-  de  U branche 
o ftlerabourg  ) 


XIII*  J F. AN-GEORGES  III 

Né,  1647  ; électeur  de  Sue,  1680;  général  de  l'armée  d.»  l’Empire  sur  le  Rhin,  1691  ; f 1691. 
Ep.  1666,  Anne-So/ihie,  tille  de  Frédéric  III,  rui  de  Danemarck  ; f 1717. 


XIV  JEAN  GEORGES  IV 

Né.  1668;  électeur  de  Saxe,  i6ül  ; f 1694,  sans  pou. 

Êp.  1692,  Eléonors-Erdmuth-Lauite  de  Saxe-Eitnuich,  veuve  de  Jean- 
Frédéric,  margrave  de  Braodebourg-Anapacb;  f io«6. 


XVII*  FHÊL)ÊRIC-(.HRISTIAN 
Electeur  de  Saxe.  (Vo>.  labl.  CC.) 


Marie ■ Amélie-Christine 
Née,  1724;  reine  d'Es- 
pagne ; f 1760. 

Ep.  1738,  Don  Carlos, 
roi  de  Naples*,  depuis 
roi  d'Espagne  sous  le 
nom  de  Charles  III; 
né,  1716:  f 1788.  (Y. 
Espagne.) 


François -Xaviek- 
Auguaie 

Né,  1730  ; administra- 
teur de  l’électoral  de 
Saxe  pendant  la  mi- 
norité de  son  neveu, 
1763-1806  ; f 1806 
Ep.  (morganat.),  1767, 
Claire  - Marie - Rose, 
hile  de  Joseph,  comte 
de  Spinticoi  ; com- 
tesse de  l.uaace  ; 
F 179J. 


Marie-JotifJte 
Née,  1*31  ; dauphine  de 
France  ; t 1767. 

Êp.  1747,  Louis,  Dau- 
phin de  France,  fl  > de 
l.iiuii  XV,  roi  de 
France.  (Voy.  Fran- 
ce.) 


exetx 
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DE  LA  MAISON  DE  WETTIN  (Suit») 

de  Saxè  et  d’Anne  de  Danemarck.  (Voy.  tabl.  GXCVIIJ.) 

£p.  1582,  Sophie,  ÜUe  de  Georges,  électeur  de  Brandebourg  ; f 1622. 


XI»  JEAN-GEORGES  I** 

Né,  158S;  administrateur  de  l'évéché  de  Mer*  bourg,  1603;  él ec leur  do  Saxe,  1611;  f 1 6S6. 
£p.  i»  1503,  Sibylle  Elisabeth,  tille  de  Frédéric,  duc  de  Wurtemberg;  f 1606,  sans  posl.  ; 

2°  1607,  Madeleme -Sibylle , bile  d'Albert-FrêdériC  de  Brandebourg,  duc  de  Prusse;  t 1659. 


Sophie 

t 1635. 

£p.  1610,  François, 
duc  de  Pooii  r.mie; 
1 1620,  sans  poat. 


2 

Mai;  a icf. 

(Tige  de  |«  branche 
de  Zeltl.) 


Sophte-Éléonore 
t 1671. 

£[>•  1627,  George*  II,  land- 
grave de  Hesse- Darmstadt; 
t 1661. 


2 

Marie  • Elisabeth 
t 1681. 

£p.  1630,  Frédéric,  duc 
de  Holhteio  -Gollorp  ; f 1659. 


2 

Madeleine-Sibylle-,  f 1663. 
£p.  1*  ie33.Cbristnrn.pni.ee 
royal  de  Dinemarrk  ;+  I6i<8; 
2°  1652.  Frédéric-Guillaume  (I, 
duc  de  Saxo-Alienbourg. 


ErJmul  h-Sophie 

£p.  1662,  Christian-Ernest,  margrave  de  Brandebourg- Bareilli. 


XV  FRfiDERIC-AlIfîUSTR  I»' 

Né,  1670;  électeur  de  Saxe.  1693  ; roi  de  Pologne  sous  le  nom  d'Auguste  II,  1697  ; f 1733. 
£p.  1693,  Christiue-Eberhaidine,  Bile  de  Ch  ri- ua  n Ernest,  murgruve  de  Braudebuu:g-Barvilh. 
Cuue.  a La  comtesse  de  Kœnigsmurk. 


XV|*  FRÉDÉRIC  AUGUSTE  II 

Né,  1696;  prince  électoral;  électeur  de  Suie,  1733  ; roi  de  Pologne 
sou»  le  m m de  Auguste  III,  H33; 
prétendant  h 1.  succession  d'Autriche,  1740-1743*,  + 1763. 

£p.  1719,  Marie- Jo^rphe  d'Autriche,  bile  de  Joseph  l*r,  empereur 
d’ Allemagne  ; uée,  1699;  f 1757. 


A 

Mai:  tu  es 

(le  maréchal  de  Saxe) 

Bâtard  ; né,  1696  ; comte  de  Saxe;  t*  arêehal  de  camp 
au  service  de  France,  1720; 
duc  de  Courtaude;  lieutenant-général,  1736; 
maiccbal  de  France,  1743;  mardi  ual  général,  1748* 
t 1750. 


Cdahles- 
Cbrisiiuu-Jo*epb 
Né,  1733;  duc  de 
CourUnde,  1758; 
t 1796 

£p  (morginat.)  1760, 
Françoise  de  Cor- 
v in -Kr  asinska; 
née,  1732;  com- 
tesse de  l’Empire, 
1775;  t 1790. 


Marie-Chrisline- 
A> me-  Thérèse 
Née,  1735  : abbesse 
de  Uemiremon  i(d  ÎO' 
cè»m  de  Saiul-Dié), 
1773  *,t  1782. 


Albert- Casimir- 
Auguste 

Né,  1738;  duc  de  T*s- 
cbeu,  1766  ; lieu  te- 
nant - gouverneur 
encrai  du  royaume 
e Hongrie  ; f 1822. 

Êp  Marie-Chnstme- 
Jeanne  - Joeèphe  - 
Antoinette , archi- 
duchesse d'Autri- 
che, iille  de  Fran- 
çois I*r,  empereur 
d’Allemagne;  t U98 


CLéUETr-WENCESLA» 
Né,  1739  ; évêque  de 
Freissingue  et  de 
ItausDoiie  , 1763  ; 

archevêque  et  élec- 
leurdo  1 rêves, 1768- 
1803;  t 1812 


Marie-Cuné-ionde~ 

Dorothee 

Née,  1740  ; abbesse 
d’Esreu  etdeThorn, 
1776;  t 1826. 


Marie-  Christine- Al  berline  • Caroline 
Née,  1779; t 1851. 

Ep.  1797,  Charles,  pii  ne e de  Savole-Cariguan  ; 
né,  1770;  f 1800. 
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DUCS-ÉLECTEURS 

xvn*  Électeur.  FRÉDÉRIC  CHRISTIAN  (Léopold),  fils  do  Frédéric- 

Né,  1722;  prince-électoral,  1733  ; 
Êp.  1747,  Marie-  Antoinette» Walpurge  de  Bavière,  fille 


XVIII-  électeur  et  !•»  rui.  FRÉDÉRIC-AUGUSTE  III 
JOSEra-aiAMR'ANTOtNB) 

Né,  1750;  prince-électoral;  électeur  de  Saxe,  1763  ; roi  de  Saxe,  son*  le  nom  de  FftÉDéAic-AucrSTE  I#r, 
t806  : duc  de  Varsovie,  1807  ; + 1827. 

Êp.  1769,  Marie»  Amélie- Auguste,  fille  de  Frédéric,  duc  palatin  do  I>eux-Ponts; 
nce,  1752;  t *828. 


Marie~Auguste,  etc. 
Née,  1782;+  1863. 


1 

Marie -Amé  ie,  etc. 
Née  , I7y4  ; duchesse 
de  Saxe. 


1 


Marie- Ferdinandine,  etc. 

Née,  171*15  ; grande  duchesse  douai- 
rière lie  Toscane  ; + 1865. 

Êp.  1821,  Ferdinand  III,  grand-duc 
de  Toscane;  + 1824. 


\ 

III-  FRÊDÊRIC-AUr.USTE  11 
( Al  BF.RT-M  vuir,  Ui.Fviknt  - JosM’ll-V|NCt.*T,  «IC.) 

Né,  1707  ; co-régent  du  royaume  avec  sou  oncle,  i83o; 

rot  de  Saxe,  1836  ; j I85i,  sans  postérité. 

Êp.  \°  1819,  Caroline- Ferdinande- Thérèse  Josèphe - 
Démétrie,  fille  de  François  l-r,  empereur  d’ A unicité  ; 
née,  1601  ; + 1812. 

2°  1833,  Marie  Anne-Léopoldine-  Wilhelminc , fille 
de  Maximilien  l*r,  roi  de  Bavière  ; 
née,  1803. 


Marie- A'iguste- 
h éJcrique-CaroUne,  etc. 
Née,  1827  ; + 1857. 


Fivdéric-Augii.ste*Ai.BKKT-Anioine,  etc. 

Né,  1828  ; duc  de  Saxe;prince  royal,  18S4;  général 
et  commandant  de  1 infanterie  MXoqe;  proprie- 
taire du  régiment  d'infanterie  «BU ichienne  n®  il 
et  du  2"»  régiment  de  chaleurs  russe* 

Ep.  1853,  Caroline  Frédérique  de  Suède,  fille 
du  prince  Gustave  Wasa  ; noe,  1833. 


Maric-FM*abelh - 

Maximilienue  Louise -Amélie,  etc. 
Née.  1850-  duchesse  de  Saxe. 

Êp.  1850,  Ferdinand,  prince  de  Sar- 
daigne, duc  de  Gères;  ne,  1822  ; 
+ 1855. 
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ET  BOIS  DE  SAXE 

Auguste  II,  électeur  de  Saxe  et  roi  de  Pologne  (Voy.  tabl.  CXGIX.) 

électeur  de  Saxe,  1763  ; f 1763. 

de  Charles  VII,  empereur  d'Allemagne;  née,  1721;  t 1750. 


II*  roi.  ANTOINE  I** 
(CLÉur.NT-TiiF.oDoRE,  etc.) 

Ne»  1755;  rui  de  Saxe,  1827;  + 1836. 

Ep.  1°  1781,  M<irie~Charfatte-  Antoinette-Adé- 
laïde. Il  Ile  de  Victor- Amédée,  roi  de  Sardaigne  ; 
née,  176k  ; + 1782; 

2*  1787,  Marie- Thérèst-Joièvhe-Caro' tue  J r arme 
d'Autriche,  fille  de  Léopold  II,  empereur  d'Al- 
lemagne; née,  1767  ; t 1827. 


Marie -Amélie- Anne- 
Jnsèphe,  eic. 
Née,  1757:  f 1831. 
Ep.  1774 , Charles  II, 
duc  de  Deux-Ponts; 
1 17954V.  Bavière. 


MAXn*iLiE*-M&ric-Josepli-Antoine,  etc. 

Né,  1759;  renonce  à la  succession  autrAneen 
faveur  de  son  fllsaiue  Frédéric-Auguste,  1830  : 
■f  1838. 

Êp.  1°  1792,  Caroline-Marie-Thérèse  Josty-he, 
fille  de  Ferdinand  I**,  duc  de  Panne:  nee, 
1770;+  1804. 

2°  tMS,  Marie -Louise-Charlotte.  piincessede 
Luerjurs,  fille  de  Louis,  roi  d'Etrurie  ; née, 
1802;  + 1857,  sans  postérité. 


Quatre  filles  + jeunes. 


1 

Clémence- 
Marte-Josèphe , eic. 
Née  , 1708  ; 
f 1822. 


1 

Marie- Anne-Caroline, etc. 

Née,  1799;  + 1832. 

Êp.  1817  , Léopold  II  , 
grand-duc  de  Toscane. 
(Voy.  Toscane.) 


1 

IV*  JEAN 

( N É po  m rr.Ê  k-  M a tu  F.- J osepb  , etc.) 

Né,  1801  ; r<*i  de  Saxe,  I8ü‘«. 
Êp.  1822,  Amélie-Auguste , fille  de 
Maximilten  I«%  roi  de  Bavière; 
née,  1801. 


l 

Marie- Josiphc-Amélie,  etc. 
Née.  1803  ; + 1821». 

Êp.  1809,  Ferdinand  VII,  roi 
d'Espagne; + 1833. 


Frédéric-Auguste-r.toacia-I.ouis,  etc. 

Né,  1632  ; duc  de  Saxe;  colonel  au  régiment 
de  cavalerie  de  la  garée  et  major-gé- 
néral. 

Êp.  1859,  Marte-  Anne,  eic.  infante  de  Por- 
tugal et  des  Algarves,  fille  de  Ferdinand, 
roi  de  Portugal  et  de  Dona-  Maria  II  da 
Gloria,  reine  de  Portugal  ; née,  1843. 


Anne-Marie- 
Majimilienne- 
Stéphanie , etc. 

Née,  1836;  f 1859. 

Êp.  1856.  Ferdinand  IV, 
grand-duc  héréditaire 
de  Toscane 
(Voy.  Toscane). 


Jfarpuertfa-Caroline- 
Frédériqtte- 
Cicile  , etc. 

Née,  1840;  + 1856. 
Êp.  1856, 

Charles  - Louis , 
archiduc 
d'Autriche. 


Sophie -Marie- 
Fréderique  - Auguste, 
etc. 

Née,  184S  ; 
duchesse  de  Saxe 


Mathilde-Marie-Auguste,  etc. 
Née,  1863. 


Digitized  by  Google 


WURTEMBERG.  1"  TABLEAU 


679 


COMTES  DE  MONTBÉLIARD 

de  Wurtemberg;  t 1265. 

fille  de  Roleslas,  duc  de  Lignlts  en  Silésie;  t 1265. 


l’Illcstrk 

impériales  de  Souabc,  IMS;  prétendant  an  trône  d'Allemagne,  1308;  i 1S23. 
fille  de  Rodolphe  l'r,  marquis  de  Bade;  Tirait,  1297. 


Ep.  Brmengarde , comtesse  de  Itohenberg. 


Sousbe;  porte-étendard  de  l'Empire,  1336;  t 1344. 
comu-sbo  de  Pfirth. 


IV  bis  UI.KIC  IV 

Comte  de  Wurtemberg  arec  son  frère,  1344. 
Ep.  Catherine  de  Helfenberg. 


empereur  d’Allemagne,  et  reure  de  Jean,  duc  de  Basse- Bavière. 


Sophie 

Ep.  1301,  Jean  I*r,  duc  de  Lorraine;  1 1840. 


Élisabeth 

Ep.  1*  1430.  Jean,  comte  de  Verdenlrerg  ; 

2*  Albert  le  Pieux,  duc  de  Bavière;  f 1460. 


VII*  bis  UI.KIC  V,  ta  Bien-Aimk 

Né,  1410;  comte  de  Wurtemberg  et  de  Montbéliard  avec  son  frère,  1411;  reçoit  en  partago  le  bas 
Wurtemberg,  1442;  t 1482. 

Ep.  1°  1440,  Marguerite,  fille  d’Adolpbe  II,  duc  de  Clèves,  et  veuve  de  Guillaume,  due  de  Bavière; 

t 1443; 

2*  1445,  Elisabeth , fille  de  Henri  le  Riche,  doc  de  Bavière-Landshut;  + 1441  ; 

3°  Marguerite , Bile  d’Aniédte  VII,  duc  de  Savoie,  et  veuve  de  Louis  IV,  électeur  palatin  du  Rhin; 

t 1480. 


il  nne 

* t 1471. 

Ép.  1420,  Philippe 
de  Catxenelen- 
bogen. 


Il*  duc.  KilEltHAlUi  VI,  LR  J KL*  K 
Né,  1447;  duc  de  Wurtemberg,  1496;  déposé,  1498  ; 
t 1504. 

«P-  ÉlUri'tk,  fille  d’Albert  l'Achille,  électeur 
de  Brandebourg. 


• lierai 

Coadjuteur  de  l'archevêque  de  Mayence;  quitte  l’état  ecclésiastique; 
comte  de  Montbéliard,  1473;  cède  le  comté  de  Montbéliard  à son 
frère;  en  terme  au  chiieau  d'Urar  h pour  cause  de  folie,  i49o;  1 1519. 
Ep.  1°  1485,  Élisabeth , fille  de  Simon,  comte  de  Deux-Ponts;  f 1487; 
2*  1488,  Ève,  fille  de  Jeun,  comte  de  Salin;  f 1521. 


2 

Georges 

Né,  14*8;  comte  de  Montbéliard,  1520;  f 1558. 

Ep.  1355,  Harbt,  fille  de  Philippe,  landgrave  do  Hesse; 
t 1597. 


VI*  HifcDÊRlC 

Comte  de  Monttreliard  et  duc  de  Wurtemberg. 
(V.  Ubl.  ccii;. 


2 

Marie 

t 1542,  sans  post. 

Ep.  1516,  Henri  le  Jeune,  duc  de  BrunsvricJt- 
WolfenhilUel  ; t 1508. 


bobine 

t 1582. 

Ep.  1566,  Guillaume  IV,  landgrave  de  Hesse- 
Casael  ; f 1 592. 


Lionore 
1 1018. 

sP.i.  Joachim- Ernest,  prince  d’AnhaU;— 2®  1589,  Georges  1% 
landgrave  de  Hesse-Darmstadt  ; t 1596. 
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DUCS  DE  WURTEMBERG, 

VI*  duc.  FRÉDÉRIC,  fils  de  Georges,  comte 

Hé,  1557  ; coiule  de  Montbéliard,  1 5S8  ; duc  de  Wurtemberg,  1593;  f 1608. 


VII*  JEAN-FRÊDÊRlC  LE  PAtinoit 
Né,  1512 ; duc  de  W'uite  > be>g,  1608;  f 1628. 

£p.  1609,  Barbe-Sophie,  tille  de  Joacbim-Frédéric,  électeur  de  Brandebourg  ; f 1636. 


VIII*  ElttKHAItn  III  or  VII 
Né,  161% ; duc  de  Wurtemberg,  1628;  f 1674. 

Êp.  l*  1637,  Anne-Dorothée,  fille  du  rhingrave  Jeun-Cas. um  ; + 1655;  —2°  1058,  Marie- Dorothée-Sophie,  fille  de  Joachim 

Ernest,  comte  d'Oeuingen  ; f 1698. 


IX*  GUILLAUME-LOUIS 
Ne,  ifi%7  ; duc  de  Wurtemberg,  1 67%  : 1 1677. 

Êp.  1673,  Madeleine ‘Sibylle,  fille  de  Louis  H,  landgrave  do  liesse -Darmstadt  ; f 1712. 


X*  LOUIS  ou  EBElUIAItD-I.OIJlS 
Né,  1676;  duc  de  Wurtemberg,  1677  ; comte  de  Montbéliard. 

. 1723; t 1733. 

Ep.  1 697,  Jeanne -Elisabeth,  fii|**  de  Frédéric  le  Grand, 
margrave  de  Bade-Dunrlaih  ; née,  1630  ; f 1757. 


Mad  l*ine-Wi lhelmine 

Ep.  1697,  Charles-Guillaume,  margrave  de  Brandebourg- 
DourlacU. 


FrédéricI.oiis 
Né.  1698;  f 1731. 

Êp.  1716,  Henriette-Marie,  tille  de  Philippe-Guillaume,  • 
margrave  de  Brandebourg-Schwedt. 


Lo  u ise-  Fréd  ériifue 

Ep.  1746,  Frédéric,  duc  de  Mecklctubourg-Schwerin  ; 
t 1765. 


XII*  CHARLES  ou  CIIARLES-EUGESE 
Né,  1738;  duc  de  Wurtemberg,  1737  ; 

■ + ,:9Ï 

Et».  1*  1748,  Eiùalteth-t'rédérit/ue-Sojihie, 
tille  de  Frédéric,  margrave  de  Brandebourg-Bsrciib  ; f 1780  ; 
2*  1786,  Françoise,  comtesse  de  Hobeubeim. 


XV*  duc  et  1»  roi  L0116- 

FRÊDÊRIC  l**.  Frédéric- 

(Voy.  tabl.  Alexandre 

CCUI.)  (Voy.  tabl. 

CCIV.) 


F.rcftTC- 

Sophie- 

Guillacme- 

FERDINAND* 

Frederic- 

Dorothée - 

FnMeric- 

Prédcric-Augusle 

Henri 

Auguste- Louiee 

Philippe 

Ne,  (763; 

(Voy.  tabl. 

{Ma  ne-Féodowna ) 

(Voy  tabl. 

duc  dcW'urieuiberg,  1806  ; 

CCIV.) 

Née,  1769  ; 
t 1828. 

Ep.  1776.  Paul- 

CCIV.) 

gouverneur 
de  Mayence;  t 1834. 

Ep  1*  1795. 

Albtrtine-Wilhelmine- 
Amêlie , 

tille  de  Goulbicr, 
priucc  de  Schwarzbourg- 
Sonderhausen; 
née,  1771;  divorcée , 
1801  ;f  1829; 

2*  1817, 

Cunégonde  - Walburge- 
Pouline, 

fille  de  Prançois-GeorgM, 
prince  de  Meuernich; 
née, 1771; t 1855. 

Pctrovitt, 
grand  - duc 
de 

Russie, 

depuis  cni(&ereur 
sous  le  uom 
de 

Paul  I«. 
(Voy.  Russie.) 

ccu 
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COMTES  DE  MONTBÉLIARD 

de  Montbéliard  et  de  Barbe  de  Hesse.  (Yoy.  tabl.  CCI.) 

— Ep.  1581,  Sibylle,  fille  de  Joacliiin-Erue$t,  prince  d’Anhali;  f 1614. 


Sibylle-Êlisaheth 
t 1606,  sans  postérité. 
Êp.  iGi)4,  Jean-Georges  IIf, 
électeur  Uo  Saxe  ; f ic53. 


I.OUS-FRÉDÉR1C  JüLKR-FRÉDÉIUC 

Confie  de  Montbéliard;  1 1631.  Né,  1588;  f ldi». 

(Tige  de  la  brandie  de  Montbéliard  (Tige  de  la  branche  de  Wcttlmgen.) 
éteinte  en  1723.) 


Frédéric 

(Tige  de  la  branche  de  Neusudt  é cinte  en  1716.) 


1 

Fr.ÉOÉIt  IC-ClIARLES 
Administrateur  du  duché 
de  Wurtemberg,  1677-1693;  feld-marcch&l 
de  Ph  ni  pire  ; f 1698. 

Êp.  1678.  Elonore-Jultcnne, 
fille  d'Albert, 

mai  gt ave  de  Bnindclmurg-Anspach; 
nee,  1663;  1 1124. 


1 

Sophie- Louise 
Née.  1642;  f 1702. 

Êp.  1671,  Chri*lian«Brneat, 
marg.  ave  de  Brumlebourg-llarCMih  ; 
t 1712. 


2 

Sophie-Char  loi  le 
SW,  1671;  t 1717. 

Êp.  1688,  Jean-Georges,  duc 
de  Saxe  Eisenuch 


XI*  CHAULES  ALEXANDRE 

Né  1684*  duc  de  Wurtemberg,  1733;  général  feld-niarecbal  des  armée* de  l’Empereur.  17C 5-1718  ; chevalier  de  laTuison-d‘Or, 
conseiller  aubaue,  gouverneur  de  Belgrade  ; t 1737. 

Êp.  17*27,  Marie-Auguste,  fille  a Anselme-Frédéric,  prince  de  lu  Tour  ei  Taxis;  f 1756. 


XIII*  LOUIS-EUt.KNB 
Ne.  1731  ; 

lieutenant-général  en  France  ; 
duc  de  Wurtemberg,  1793  ; 
t 1795 

Êp.  1762,  Sophie-AlOertine,  comtesse  de  Beichlingen  ; 
t 1807. 


XIV*  FtlÊDÉIlIC-EUGBNE 
Né,  1732; 

lieutenant-général  au  seiviee  du  roi  do  Prusse, 
général  de  la  cavalerie  du  Cercle  de  Sou  a Le 
et  gouverneur  de  la  principauté  de  M"iitbeliard  ; 
duc  de  Wurtemberg,  1795;  t 1797. 

Êp.  1753,  Frédérique  Dorothée  Sophie,  fille  de  Frcdenc- 
GuiUaume,  margrave  de  Bratidebuurg-Sclivsedt  ; 
née,  1736  -,  1 1788. 


Frédérk- 
H k* ni- Char  les 
Né,  1772  ; 
comte  de  Suntheiiu, 
lieutenant-colonel  au 
service 

de  Wurtemberg  ; 
f 1833. 

Êp.  (morganat.),  1798, 
Caroline , 
fille  d’Alexis, 
proprietaire 
& Ludwigsdorf, 
(Silésie)  ; née,  1781; 
depuis  comtesse 
d’Urach;  f 1853. 


Frédérique- 
Elisibeth- Amélie 
Née,  1765  ; + 1785. 
Êp.  1781, 

Pierre  l*r,  duc 
ne 

HoUtein-Oldenhourg  ; 
né,  1755  ; t 1829. 


Élisabeth- 
W'ilhelmine- Louise 
Née,  1767  ; f 1790. 
Êp  1788, 
François-Joseph- 
Charles  , 

archiduc  d'Autriche, 
prince  de  Toscane; 
né,  1768  ; 1 1835. 
(Voy.  Autriche.) 


Charles -Frédéric- 
lien  ri 
Né,  1770; 
major- général 
au 

service  de  Russie; 
t 1791. 


Alexajt  RK- 
Fiédénc-Charlea 

(Voy.  tabl.  CCIIl.) 
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HISTOIRE  DE 


MAISON  DE  WURTEMBERG, 

XIV*  duc.  FRÉDÉRIC-EUGÈNE,  duc  de  Wurtemberg; 

XV*  duc  etW  roi.  FRÉDÉRIC  l«*  Lotis -Frédéric-Alexandre 

(Yoy.  labl.  CCI.)  Né,  1756;  major-général  au  service  de  Prusse;  duc  de 

Wutloinberg,  1806  ;?  1817. 

Cp.  I«  1784 , Marie- Anne,  011e  du  prince  Adam  Csartoryski; 
t t8S%  ; 

2°  1797,  Henriette,  fi  le  de  Charles,  prince  de  Nasaau- 
Weilbourg  ; née,  1780;  + 1857. 


1 


AOAM-Charlri- 
CuilUume , etc. 


Né,  1702; 

général  au  service 
de  Russie; 

+ 1847. 


2 


2 


2 


Jfarfe- 

Dorolhée-  Wtlhelmine- 
Caroline 

Née,  1797;  1 185S. 
Ép.  1819, Joseph- 
Antoine- Jean, 
archiduc  d'Autnche, 
01  palatinde  Hongrie; 
né.  1776; 
f 1837. 


Amélie- 
Thérèse- Louise 

Née,  1799;  f 1848. 
Ép.  1817,  Joseph- 
George;*, 

duc  de  Sa  x e-  \ l t «■  nibou rg; 
ne, 1789. 


Pauline- 
Thértse  Louise 

Née.  1600; 

reine  de  Wurtemberg. 
Êp.  1820. 
Guillaume  !•% 
roi  de  Wurtemberg; 

■t  1864. 


3 

Élisabeth- 

Alex  andrine-C  on*  tance 
Née,  1802. 

Ép.  1830,  Louis-Auguste, 
nmrgraM:  de  lUde  ; 
né, 1792;  f 1859. 


Frédéric-Eri;iN*-Char!es-Paii1-!.ouia 


Né,  1788  ; général  d'infanterie  au  service  de  Russie;  f 1857. 

Êp.  1°  1817,  Caroline-Frédérique  Mathilde,  fille  de  Georges,  prince 
de  Waldeck-Pyrmoni:  née.  18<)I  ; ? 1825  ; 

2*  1827,  Hélène,  fille  de  Charles,  prince  de  Houenlohc-I,aiigenbourg  ; née,  1807. 


Ffedérique-Sojhie-Porolhie- 

Marie-Louise 


Née, 1789; f 1851. 


Êp.  18H,  Frédéric- Auguste-Charles, 
prince  de  lluhenlohe-Oeliringcn  ; 
née,  1784  ; f 1853. 


1 


2 


2 


2 


Marie- 
Alexandrine- 
Auguste,  etc. 

Née,  1818. 
Êp.  1845, 
Charles, 
landgrave 
de  Hease- 
Philippsihul; 
né,  1803. 


Erctat- 
Guillaume,  etc. 

Né,  1820; 
lieutenant-général 
de  la  cavalerie 
wurtemborgcoise. 
Êp.  1843, 

Mathilde -Auguste, 
fille  de  Georges, 
prince 

de  Schaumbotirg-Lippe; 
née,  1818. 


Gcillaime- 
Nicolas 
Né,  1828; 
major-general 

au 

service  d'Autriche. 


Alerandrine- 

Mathitde 

Née,  1829. 


Nicolas 
Né,  1833; 
major 

au  régiment 
de  chasseurs 
tyroliens 
(empereur  Fran- 
çois-Joseph.) 


Pauline- Louise- 
Agnès 
Née,  1835. 

Êt>.  1858, 
Henri  XIV, 
prince 
héréditaire 
de  fteusa-Schleix. 


Wilhelmine- 
Eugénie 
Auguste- Ida 
Née,  1844. 


Guilluume- 
Eccink- 
Auguste- 
Ge  orges 

Né,  1846. 


Pauline- 

Mathilde- 

Ida 

Née,  1854. 


Antoinetle- 
Fredé  tigue- Auguste- 
Marie- Anne 

Née,  1799;  duchesse 
douairière 

de  Saxe-Cobourg-Gotha. 
Êp.  1837,  Frnest  I*%  duc 
de  Saxe-Cobourg-Coiha; 
né,  1784;  f 1844. 


Frédéric-Guillaume- Aux  an  ose 
Né,  1804;  major-général  au  service  de  Russie. 

Ep.  1837,  Marie-Christine  Caroline-Adél  nJe-Fr  itiçoise-Léopoldine 
d'Orléans,  fille  de  Luuia-Phtlippe  l«%  roi  des  Français; 
nee, 1813; f 1839. 

I 


Pm 1 1 SPE- Alexandre-Mar ie-Erncst 
Né,  1838;  major  au  régiment  de  cuirassier*  autrichiens  n*  7 
(duc  Guillaume  du  Brunswick.) 
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BRANCHE  CADETTE  OU  DUCALE 

et  Frédérique  de  Brandebourg-Sehwedt.  (Voy.  tabl.  CCII.) 


a 

ALKXAXORE-Paul'l.ouis- 

Constantin 

Né,  180%; 

général  de  cavalerie 
au  service  d'Autriche; 

propriétaire 
du  régiment  de  busards 
autrichien»  !*•  11. 

6p.  (morganat.)  1835, 
Claudia*, 
comtesse 

de  Rhéday  de  Ki**Rhéde, 
depuis,  comtesse 
de  Hohensteio  ; 
t 1841. 


Ei’CÊNE-Frédéric- 

CCILLACHK- 

Alcxandre- 

Henri 

Frédéric*  Philippe 

Fredéric- Char  les 

Né,  i 

758; 

(Voy.  tabl.  CCIV.) 

Né,  1T71  ; 

major 

ré  né  > al 

colonel 

au  service  < 

le  Prusse  ; 

au  service 

duc 

de  Wurtemberg; 

de  Wurtemberg,  1806  ; 

duc 

t 1829. 

de  Wurtemberg,  1806; 

En  1787 

. Louise. 

général  en  chef 

fille  du  prince  Charles 

au  service  de  Russie; 

de  Stolberi 

g-Cedern  ; 

t 1133 

née,  1764 

» ; t 1834. 

Ëp.  1T98 , 

Antoinette-  Emet  tine- 
Amehe, 

fille  de  François, 
duc 

de 

Saxe-Cobourg-Saalfeld; 
née,  1779; 

+ 1824. 

I 

Autre*  enfur.t*. 
(Voy.  tabl.  CCII  ) 


Frédérie-PACL-C.uilUume 

Ne,  1797  ; major-général  de  cavalerie  au  service  de  Wurtemberg; 
t 1880. 

Ëp.  1897,  Marie-Sonhie-DorotMe-Caroliue , fille  de  Charles, 
prince  de  Thurn  et  Taxi»;  née,  1800. 


Guillaume-Ferdinand-MAXIMILIEN-Charles 
Né,  1898;  major  au  service  de  Wurtemberg. 


Ernest* Alexandre  Constanlln-Frédéric 
Né,  1807;  ancien  major-general  an  service  de  Russie. 

Ep.  (morganai.)  1860,  Anne-Cuihêrim-Nathalit  de  Grünhof. 
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HISTOIRE  DE 


«Si 


MAISON  DE  WURTEMBERG,  BRANCHE  AÎNÉE 

XIV”  duc.  FRÉDÉRIC-EUGÈNE,  duc  de  Wurtemberg, 


XV»  doc  et  l*r  roi.  FRÉDÉRIC  I"  Lût'is-Frédéric-Alexandre  Ei-céte- Frédéric-Henri 

(GUILLAUME  Charles)  (Voy.  Ubl.  CCI1I.)  (Voy.  labl.  CC1II.) 

Né,  1754  : lieutenanl-général  au  nrr«i(ie  de  Rosric;  duc  de 
Wurtemberg,  1797;  électeur,  1803;  r«*i  do  Wurtemberg, 

1803,  accède  à U Confédération  du  Rhin,  1806;  f 1816. 

Ep.  i»  1780  , Auguste -Caroline -Frédérique- Louite.  Hile 
de  Ciiarlea-iiuilu'unc  F»  Minand,  duc  de  Biunswiek-Wol- 
fenl  UU.”I  ; n«‘e,  1764;  i 1788; 

a»  1797,  Charlotte- Auguste- Alalhil Je,  fille  de  Georges  !II, 
rui  d’Angleterre;  née,  1 7»7  ; + 1828 


1 


II»  roi.  GUI  LL  MJ  ME  I" 
(Frédéric- Cuam.es) 

Né,  1781;  roi  de  Wurtemberg,  1816; 
t 1864. 

Ép.  I"  18»6,  Charlotte  - Auguste,  fille  de 
Maximilien  l*r  roi  de  Bavière;  née,  1792; 
divorcée,  1814  ; 

2*  1816,  Catherine  - Paulotvna,  fille  de 
Paul  l»%  emp.-n  ur  de  Russie,  et  veuve 
du  prince  George»  d'Oldenbourg;;  nce, 
1788; t 1819  ; 

3»  1820,  Pauline-Thérèse-Louise , fille  de 
Louis,  duc  de  Wurtemberg;  née,  1800; 
reine -mère. 


pAUL-Cbarles-Fredéric-  Auguste 
Né,  1784  ; t 1852. 

Êp.  1805,  Catherine -Charlotte- 
Georgina,  fille  de  Frédéric, 
duc  do  Saxe-Allenbourg  ; 
née,  1777  ; t 1847. 


Frédérique - 

Frédéric- 

Pauline - 

Frédéric- 

Charlotte-Marie 

Charles-Auguste 

Frédérique • 

Auguste- 

i Hélène- 

Né  , 1808  ; 

.Varie 

Éverérd 

Paulou'na) 

lieutenant  général 

Nee,  1810; 

Né, 1813;  général 

Nee,  1807. 

et  inspecteur- 

t 18.76. 

de  cavalerie  et 

£f*.  l»'J4, 

général 

Êp.  1839, 

commanda  ni 

Michel, 

des  troupes 
de  Wuitemberg; 

Guillaume, 

général  de  In 

grand-duc 

dur  de  Na-'httU- 

garde  prus  - 

de  Russie, 

chef 

Wt il  bourg , 

eienno. 

fils  de  Paul  I". 

d’un  régiment 

fil» 

empereur 

de 

de  Frédéric- 

de  Russie; 

lanciers  russe. 

Guillaume, 

né,  1798;  t 1849. 

Êp.  184%, 
Catherine, 
(Rie 

de  Guillaume  I", 
roi 

de  Wurtemberg 
(Voy.  ci-contre). 

duc  do  Nas.-au- 
We il  bourg  , 
né,  1792;  1 1839- 

Frédèriqu--Catherine-Sophie- 

Dorothée 

Née,  1783;  t 1835. 

Ép.  1807,  J érôme- Napoléon 
Bouajarto , roi  de  Wcsipbalie. 
(Voy.  France.) 


Guillaume  Chai les- Paul-Henri- 
Frédéric 

Né,  1848  ; lieutenant  daus  la  garde 
à cheval. 


2 

Marie  Frédérique- 
Charlotte 
Née,  1816. 

Ép.  1840  , Alfred, 
comte  deNcipperg; 
chambellan 
de  l'empereur 
d'Autriche,  etc.; 
né,  1807. 


2 

Sophte-  Frédérique- 
Mathilde 

Née,  I8t8;  ume  de 
Hoilundc. 

£('. 1839, Guillaume  III, 
roi  de  Huilai  de. 
(Yoy.  Hollande.) 


3 

Catherine- 

Frédérique  - Charlotte 
Nec,  1821. 

Ep.  1845,  Frédéric, 
fils  de 

Paul  de  Wurtemberg, 
et  de  Gbarioita 
de  Saxe-Alu  nbourg 
(Voy.  ci-contre). 


3 

II»  CHARLES 
(Frédéric-Alexandre) 

Né. 1823; 

roi  de  Wurtemberg, 
1864. 

El».  1846, 
Otga-Siholajevna, 
grande-duchesse 
de  Russie, 
fille  de  Nicolas  I", 
empereur  de  Russie  ; 
néo,  1822. 


3 

Auguste - 

W'ilheitmne  Henriette 
Nee, 1826. 

Ép.  1851  , Hermann- 
Bernard  - George» , 
prim  e de  Saxe  - 
Weimar  - fcisenach  ; 
né,  1825;  major 
généiat  el  1»»  com- 
mandant de  la  di- 
vision de  cavalerie 
wurtemhergeoise. 
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OU  ROYALE,  BRANCHE  CADETTE  OU  DUCALE  {suite) 

et  Frédérique  de  Brandebourg  Schwedt.  (Voy.  tabl.  CCII.) 


Gl'ILLAt 'ME-Frcdëric- Philippe 
Né,  1761  ; major  général  au  service  de 
Daoemarclt;  duc  de  Wurtemberg,  180G  ; 
t 1830. 


Êp.  1809, 

Frédérique - Françoise  - Wilhelmine. 
fille  du  hurgravê ilhodis  d>*  Thunderfeld  ; 
née,  1777  ; f 1822. 


AiiXANDRE-Frédcrii-Cbarles 
(Voy.  tabl.  CCIlI.j 


Autres  enfants. 
(Voy.  tabl.  CCII.) 


Chrisiian-Frédéric-ALEX  andre 
Né, 1801  ; f 1844. 

Ëp.  1832,  Joséphine- Antoinette-Hélène, 
comtes»'?  de  r'estetirs-Tolna,  fille  du 
comte  Ladislas  do  Fes'etica-Tolna  : née. 
1812  ; mariée  en  secondes  noce»  (IMS) 
au  baron  du  Bourget. 


Guillaume- Pitul- 
Aloxandrc- 
Ferdinand- 
Frédéric- 
Henri-Juseph- 
I.sdislas- 
Everard 
Né,  1833  ; 
lieutenant  au 
régiment 
de  hussards 
autrichien  n°  7 
(baron 

de  Sintbscben). 


Wilhelmine * 
/Win«- 
Joséphine- 
Miirie-lIrUuC- 
Sophie- 
Aleiandrine 
Née.  I83i. 


Pauline- 

Wilhrlmine- 

Françoise- 

Xanère- 

Jotéphinc  - .Marte 
Née,  1839 
Ep.  1857,  Maxi- 
milieu  - Henri  - 
Adam  de  Wu- 
tbenau,  de  la 
maison  dcGIe- 
sien,  lieutenant 
au  régiment  de 
cavalerie  de  la 
garde  saxonne-, 
né,  1834. 


Guillaume- 
Paul-Frédéric* 
Henri  -l-alislaa  - 
Joscph- 
I. êopold- Marie- 
Lu  aiu.es- 
Al EXANDRE 

Ne,  1139  ; 
lieulenant 
au  régiment 
de  cavalerie 
wur- 

t»  fnl-ergeoise- 


Frèdëric- 
GniLl.AUXE- 
Alexandre-Ferdinand 
Né,  1810; 
licmenaiit-genéral 
au  service 
de  Wurtemberg; 
gouverneur 
de  la  forteresse 
fédérais  d U lui. 

Ép.  1°  1841, 
Théodelinde  - Louise- 
Eugénie- Auguste - 
Sapolêone 
de  Ueauhamais , 
bile 

du  prlnro  F.ugëiH), 
duc  de  l.euctenberg ; 
née,  1814;  r i h1.? : 
2®  (morgunsU  ) isr»3, 
Florestine -Gabi  ielle- 
Antoinette, 
fille  de  Florestan  I,r, 
prince  do  Monaco  ; 
née,  1833. 


Frédérique  - 
Marie- 
Alerandrine - 
Charlotte- 
Calherine 
Née,  1815. 

£p.  1842. 
Guillaume 
de  Taulienhein,'. 

chambellan 
et  grand  écuyer 
du  roi 

de  Wurtemberg; 
né,  isos. 


1 

Auguste  Eugénie- 

1 

.Ma  rie  -Jos  éphine- 

1 

Eugénie- Amélie- 

t 

Mathilde- Augusc- 

2 

GcitLAUNE-Charle-i 

Wtlhelmine,  etc. 

Frédéri/ue , etc. 

Auguste,  etc. 

Pauline,  etc. 

Florestan,  etc.; 

Ncc , 1542. 

Née,  1844  ; t I8b4. 

Ncc,  1848. 

Née,  1854. 

Né,  186*. 
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I"  comte.  BÉRALD 


Saxon  d’origine;  vice-roi  d'Arles, 


U*  HUMBERT  1**,  aux  Blanches-Main»;  né  vers  985  ; 


III'  AMÉDÉE  l*r  on  AME,  la  QUKvr. 

Comte  de  Savoie,  10*3  ; fvers  i060  — Êp.  vers  1030,  A Mo  Me  de  Sa*o»',  sa  niées,  marée  en  secondes  noces  à Rodolphe, 

duc  de  Souabe.  (V.  ci-dessous.) 


Pi  mit  ic 

Marquis  de  suze;  f if»7». 

Êp.  Aynès,  fille  de  Guillaume  V, 
duc  de  Guicnue . (V.  France.) 


Ile  the  ; f iu«7.  Adélaïde 

£p.  |ü«b,  uenri  IV,  empereur  d’Alle-  Êp.  i®  ÀuiéJéc  1".  comte  de  Savoie 
magne  ; t lloS.  (V  ci-dessus'; 

•I"  Rodolphe, duc  de  S-»uabc  : f IQtO. 

V*  m'Mnuur  II.  I.K  Ukmüuli: ; 
Ép.  Gisle  ou  Guillt,  fille  de  Guillaume  le  Grand,  comte  de  bourgogne; 


VI*  AMEDÊK  III  , Ri  N.ALI» 

Comte  de  Savoie,  nos  ; se  croise,  1 147  ; i*  l lit»  — Ep.  Mathilde  Prévôt  de  Saint -Maurice  eu  Valais; 

d‘ Allion  nicce  de  Guisues  le  Gras,  comte  d'Albon  et  de  Grenoble.  t 1140. 

1 

vu*  HTM  II!  H I 112  t ».  SAlM  . nê.lUi.;  C.'Tllt.-  tu-  SaxoUV  114!*;  ; 11*8. 

Êp  Faidtde,  fille  d'Alphonse  I*»,  omit.*  <e  Toulouse;  vivait.  1IM  ; t sans  post.;  — 2®  Germaine,  fille  de  Rertboll  III,  duc  de 
Zéringhcn  , i*t  femme  repud.  de  Henri  le  l.iuii,  «lue  de  Bavière  et  de  Saxe  ; t 1162;  — 3®  lient  ri  r.  fille  de  Gérard,  comte 
de  Vienne  et  de  MAcun  ; t lis"*;  — 4®  Gertrude,  fille  de  Thierry  d'Alsace,  comte  de  t iandre  ; répudiée;  mariée  en  secoudes 
noces  à Hugues  IV,  sire  d'Oisi. 


3 

El  onore  ; t 1225. 

Ép.  l*  1 1 SU,  Gui,  coniic  de  Vialimille;  —2®  tiy7,  boniface  II,  marquisde  Monlfurrat  ; t ISO 7. 


IX*  AMÊDÊE  IV 
Né,  1197;  comte 
de  Savote.  1233; 
t »«3 

Êp.  1*  mi,  Martjue- 
rite,  fille  do  Hugues 
de  Coligni; 

2°  1 241,  Cécile,  fille  de 
Herald  I«r,  seigneur 
de  baux,  vicomte  de 
Marseille. 


Thomas  II 

Né  1199  ; comte  de  Mau 
Tienne,  de  Piémont,  et 
ue  Flaudre;  f 1259. 

F.p.  i*  avant  1237.  Jeanne, 
comtesse  de  Flandre; 

(V.  Flancs  : 

2*  1245,  Béairix , fille  du 
comte  de  i-iesque.et  nièce 
du  |>ape  Innocent  IV;  vi- 
vait encore.  1283. 

1 


Guillaume  Amfdék  XI*  PIERRE,  le  Petit  Ciiaiilemagxe 
Évêque  Évêque  Né,  I20i;  comte  de  Romout;  premier  mi- 

de  Valence,  «le  lustre  de  Henri  III,  roi  d'Angleterre;  plë- 

122'.;  Maurienne,  mpotentiaire  d’Anglet-Trc  au  traité  de 

de  Liège,  12211;  Paris,  1258  ; comte  de  SAvoie,  128.1  ; + rit»#. 

12  JS  ; f 1268.  Êp.  1233,  Agnès,  fille  d'Airaon,  seigneur  de 

t 1239.  Fauciguv  ; vivait  eucure,  1206. 

I 

Béairix  ; dame  de 

Ép.  1*  1241  , G Ligue  s VII,  dauphin  de  Viennois  vYoy. 


THOMAS  |U  ; né,  1248  ; comte  de  Maurienne  et  de  Piémont.  1259  : t 1288. 

Êp.  1274.  GmVle,  fille  de  Hugues  de  Ch&lon.  comte  de  Bourgogne;  vivait  encore,  1298. 


1 1 
Béairix  Marguerite 

Ëp.  1°  1233,  Mainfroi  III,  marquis  «le  Ëp.  1235,  boniface 
Saluce»;  f 1244;  — 2*  124*,  Main-  le  Géant,  marquis 
froi,  marquis  d'Alexandrie,  depuis  roi  de  Montferrat  ; 
de  Naples  et  de  Sicile  ; f 1266.  f l .54. 


X*  BONIFACE  llèatrix  la  Jeune  (Comlessoit. 

(Roland)  Ép.  l-  I258,  Pierre  de  cnAloo,  seigneur 
Né,  12.4  ; comte  de  ChAtellielin  ; 

de  Savoie,  t:5i,  2*  1269.  Manuel,  prince  de  Castille, 

t I26I,  sans  ail.  fils  de  Ferdinand,  roi  de  Castille. 


XV*  ÉDOUARD 
le  Libéhal. 

Né,  1284  ; 

comte  de  Savoie,  1323; 
t 1329. 

Ép.  13o7,  Blanche , fille 
ue  Robert  II.  duc  de 
Bourgogne;  * 1348. 

1 

Jeanne 

Prétendante  au  comté 
de  Savoie,  1329  ; 
t 1334. 

Ép.  132»,  Jean  III.  duc 
de  Bretagne  ; f 1341 . 
sans  post. 


XVI*  AIMON 

Né.  1291;  seigneur  de  Baugé  et  de 
Bresse,  1322,  comte  do  Savoie,  1329; 
t 1343. 

ÉP.  1330,  Yolande,  fille  de  Théodore 
Paléologue,  marquis  de  Montferrat; 
i 1342. 

I 


I 

Bonne 

Ép.  l*Jean  I", 
dauphin  de  Vien- 
nois; t 1 281 , sans 
post.  ; 

2»  1282,  Hugues 
de  Bourgogne, 
seigneur  de  Monlbosoii 


1 

Eléonore  ; viv.  encore,  1325. 

Ép.  1®  1299.  Guillaume  de  Ct.àlou, 
comte  d'Aux-rre  ; i 13o4  ; 

2®  î3u»,  Dreux  de  Mcllo,  seigneur 
de  Saint-Hermine. 


xvii*  amëüëk  vi,  le  Comte  Veut 
Né,  1434  ; comte  de  Savoie,  U43  ; f 1383. 

Ep.  1355,  Bonne , fille  de  Pierre,  duc  de  Bourbon,  et  veuve  de  Godefroi  de  Brabant; 
régente  de  Savoie,  1391;  t 1402. 

I 

XVIII*  AMÉDÉE 

Né,  1360;  comte  de  Savoie,  1383  ; f 1 391 . — Ep.  Bonne , fille  de  Jean,  duc  de  Berry  ; 
XIX*  Comte  cl  !•*  Duc.  AMÉDÉE  VUI,  le  PaciriyUE 

Né,  13 A3  ; comte  de  Savoie,  1 391  ; duc  de  Savoie,  1417  ; comte  de  Piémont,  prince  d’Achafe  et  de  Morée,  1418;  remet  le 
pouvoir  à son  fils  allié  et  se  retire  au  prieuré  de  Ripaille,  1434  ; élu  pape  sons  le  nom  de  Félix  V,  1439  : abdique  la  couronne 
de  Savoie,  1440;  couronné  pape,  1440  ; dépose  la  tiare,  1449  . cardinal,  légat  du  saint-siège  et  éveque  de  Sabine,  1449  ; 
f 1451.  — Ép.  1393,  Marie,  fille  de  Philippe  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne,  nee,  1 386 ; t 1428. 


AMEDEE 

Prince  de  Piémont  et  d’Acbale, 
1424  ; f 1431. 


II*  LOUIS  I**  Marie  \ 1 1458. 

(Voy.  Ubl.  CCVl.)  Êp.  1427,  Philippe- Marie  Visconii,  duc  de  Milan  ; f 1447, 

sans  post. 
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COMTES  ET  DUCS  DE  SAVOIE 


687 


ou  BERTHOLD 


1000;  comte  do  Savoie,  1017  ; + 1027. 

J 

comte  de  Savoie,  iyi7;  t iu»s.  — Êp.  Aucilie. 


ELUES  ou  07 TON 

Marquis  de Suze  et  d’Ivrée  ; J.  vers  lf>«u.  — Ep.  versioio,  Adéhfle,  fille  de  Mainfroi,  marquis  de  Suze 
et  veuve  d'Herman  IV',  duc  deSouabc;  f 1091. 


iV-AMÉDEEIi  Othon 

Comte  de  Savoie,  vers  1000;  f 1*»80.  Évêque  d’Asti,  1079  ; | H02. 

Ep.  Jeu  nue.  fille  de  GcroiJ,  comte  de  Genève. 

» I 

comte  du  Savoie,  vers  1080; -f  HOj. 

mari-e  eu  secoudc*  noces  à Ramier,  marquis  de  Montferrat. 


Adélaïde 

Êp.  Boniface  I*r,  marquis 
de  Montferrat; 
t ver»  lioo. 


Alix  ou  Adélaïde  ; t Hit.  Agnes 

Ep.  1*  ms,  Louis  le  Gros,  roi  de  France  'y.  France  Ép.  Ardiambad  VII,  «ire  de  Bourbon:  * un. 

2*  llil,  Mathieu  I€r,  > igneur  de  Montmorency,  connétable 
de  France;  j vers  iltio. 


Il  lluldr 

Ê - Alphonse-Hcnriqucz  ro- 
de Portugal;  f il  85- 


Julienne 

Abbesse  •««  saint-André 
de  Vienne;  -f  il 94. 


Alix 

Ep.  Humbert  H, 
sire  do  beaujolais;  f 117%. 


VIH'  THOMAS  l«» 

Né,  1177  ; comte  de  Savoife,  1 lba  ; vicaire  de  l’Empire  en  Lombardie,  1270  ; t 1233. 

Ép.  1*  Béatrix,  fille  de  Guida  i me  l**,  comte*  do  Genève;  t sans  post.;  — 2*  Marguerite,  fille  de  Guillaume  I«, 

seigneur  de  raucigny  ; f 1233. 
I 


2 

XII*  PHILIPPE  1« 

Né,  1207;  évêque  de  Valence,  1245  ; 
archevêque  de  Lyon.  1246;  comte 
do  Bourgogne.  1267 ; do  Savoie,  1268; 
1 1285,  sans  post. 

Ep.  1267,  A/ij  Je  Véranie,  comtesse 
de  bourgogne;  f 1279. 

2 

Boni face 

Évêque  de  Bellay, 
1232; 

archevêque 
de  Caulorbéry,  1241  ; 
t 1279- 

Marguerite 
t 1283,  sans  post. 
Êp.  1218,  Herman, 
comte  de  kibourg: 
t 1264. 

2 

Beatrix 
i 1266. 

Êp.  1220,  Rai- 
mond - Béran  - 
cer  IV,  comte 
de  Proveuce. 
(V.  France.) 

. 2 

Eléonore 
Ep.  Azzon  VI, 
marquis  d'Este, 
podestat 
de  Ferraro; 
f 1212. 

Faucigny  ; + 1310. 

France)  ; — •/*  1273,  Gaston  VII,  vicomte  de  béarn  ; f 1290- 

. 2 

Eleoiore 

Êp.  1269,  i.uichanl 
de  Beau  je  u,  sei- 
gneur de  M uni- 
fie n sic  r. 


2 

XIII*  AMEDEE  V,  i,k  Grand 
Né,  1249  ; duc  d’Aosle.  1283  ; comte  de  Savoie, 
125s;  marquis  d’Italie,  t <01  ; f 1.123. 

ÉP’  1°  1272,  $ybi lie.  fille  de  Gui,  sire  de  liaugé; 
t I29i  ; 

2"  1304,  Marie,  fille  de  Jean  I*»,  duc 
de  bradant. 


2 2 
tours  Eléonore;  f 1296. 

Né,  1250  ; baron  de  Vaud;  Êp.  1270,  Louis  de  Forez, 
1 1 302.  siro  de  beaujolais; 

Ép.  Jeanne  de  Montfort.  f 129%. 

(Tige  des  barons 
de  Vaud.) 


i 

Marguerite 
t 1358 

Ep.  1296,  Jean 
le  Juste  , marquis 
de  Montferrat  ;f  1805, 
samr  post. 


Agnès,  f 1322. 

Êp.  1297, 
Guillaume  lit, 
comte  de  Geuève; 
+ 1311. 


Afciric;  t 13 te. 
Ep  1309  , Hugues 
de  la  Tour,  baron 
de  Faucigny. 


Catherine 
t 1326. 

Êp  1310,  Léopold, 
duc  d’Autriche, 
fils  d’Albert  I*r, 
empereur  d’Alle- 
magne; t 1326. 


Jeanne 
t 1345. 

Ép.  1327,  Andronic  11 I 
le  Jeune,  empereur 
U ‘u rient  ; 1 1841. 


lUanda 
f 1381. 

Êp.  t350,Oatéas  Visconli  II,  seigneur 
de  Milan;  f 1378. 


VII,  LE  ROUI 

mariée  en  secondes  noces  (1393)  à bernard  VU,  comte  d 'Armagnac  ; t 1435. 


lionne  ; f 1432. 

Ép.  1*03,  Louis  de  Savoie,  comte  de  Piémont» 
prince  d'Achaie  et  de  Murée;  f 1418. 


Née  posthume,  1392;  j 1460. 

Ép.  1411,  Jean -Jacques  Puiéologuo,  comte  d'Aquasana, 
fils  do  Théodore  II,  marquis  de  Moutterrat;  marquis  de  Monlferral, 
1418;  t 1445. 


Marguerite  ; 7 1480 

Êp.  1*1431,  Louis  III,  duc  d’Anjou,  roi  de  Naples  ; + U34,  sanB  post;  — 2*  1445,  Lonis  IV,  comte  palatin  du  Rhin  ; 
t 1449;  — 3"  1453,  Ulric  V,  comte  de  Wurtemberg  ; ; 1482. 
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HISTOIRE 


DUCS  DE  SAVOIE  (Suite)  ET  ROIS 
II'  duc.  LOUIS  I",  fils  d’Amédee  VIII  n 

PU1,  1402;  prince  dépitaient;  duc  de  Savoie,  i44o  ; + IMS. 


murin  ildfllM 

Lotis 

Marguerite 

LE  BlFMIElRELX 

Comte  de 

+ 1483. 

Né.  1 135;  duc 

Genève  ; 1 1482. 

Êp.  1-  1458, 

de  Savoie,  i4«5; 

Ep.  IIS9, 

Jean  IV,  P a- 

t 1472. 

Char  lai  te , 

léologue.mar- 

Ep.  1452,  Yolande, 

reine  de  Chypre; 

qui»  le  M«  n - 

tille  de 

t 1487. 

ferrai;  J 1464, 

Charle-  VII, 

sans  poste- 

ro  dt*  France; 

n té  ; 

née , 

2*  Pieire  II, 

1434  ; récente 

de  Luxcm- 

de  Savoie,  1472J 

bourg,  comte 

■}  1478. 

de  Saint  Paul; 

1 

t 1482. 

Char l Aie 
t 1483. 

Êp.  1451, 1.OUÎS, 
daupiiiii  de 
France',  depuis 
roi  de  Franco, 
sous  le  nom 
de  Louis  Xi  ; 
| 1515. 


jAxrs 

Comte  de  Genève;  t 1492. 

Êp.  l°  1 466.  Ilrl  ne,  fi  le  do  Louis 
de l.uxemliourg,  comte  de  Sainl- 
Panl  ; t 1 48*  ; 
a»  Madel'ivc,  fl  le  de  Jean 
de  Bro  sc 
comte  de  l’enthièvrc. 

I 


Louise  ; née,  1467;  t 1*30. 

F.p  l*  Louis  do  Savoie,  né»  de  Ce*  V.  ci-dessous'; 
2»  Fi  ançoi*  de  Luxembourg  vicomte  de  Mai  ligues. 


Jacuids 

Comte  de  Komont; 

7 I4M. 

Êp.  1460,  Mari r, 
fille  de  Pierre  II, 
de  Luxembourg, 
comte  de  Saint- 
l’uul  ; mariée  en 
2"  noces  à Fi  an- 
çoi*  de  Bourbon, 
comte  de  Ven- 
dôme; i 1556. 


Louise 
Née,  1461  ; 
religieuse 
à Orbe, 
(diocèse 
de 

Lausanne); 
, + 1503. 


IV*  PHILIBERT  l«* 
lr  ûmuivi 
Né, 1466}  duc  de  Sa- 
une. |47f:  i 1482, 
sans  pofterité. 

£ p.  1474,  lilanrlte - 
fille  de  Galt'MS- 
Marie  Slbree,  duc  de 
Milan,  mariée  en  se- 
conde-» noces  {1494) 
h Muxmiibi  n lir.  cm- 
pereur  d’Allemscne; 
t tsin. 


V»  CHARLES  l",  lf.  Gcannii  r Jacques  -l.ons 
Né,  1468;  duc  de  Savoie,  1482;  Marqu  sdcGex; 
roi  titulaire  de  Chypre,  1485;  t t4s5,  s.  po#t. 
d 1489.  Ep-  Louise  de 

£|».  1485,  Blanche , fille  de  Saeoie  , fille 
Guillaume  VI,  marquis  do  de  Jsnus,  cla 
Montleirat;  1 1509.  de  Genève. 

(Voy. 

ci-desrus.) 


inM 

£p.  1478,  Frédéric 
d’Aragon,  p"  de 
Taietrte,  puis  r i 
de  Naples;  1 1 550. 

I 


Marie 
t 1500. 

Êp  1480,  Phil-ppe, 
ni"  d’Hechbcrg. 
c‘*  de  NeufcUa'.el 
en  Suisse. 


Charlotte , pi  incesse  do  Tarent*. 
Êp.  1500,  Gui  XVI,  comte  de  Laval. 


VIe  CHARLES  il  CJkav-Amfdlk) 
Né,  1488;  duc  de  Savoie.  1489; 
t 1496,  sari»  alliance. 


Y alan  le -Louise 
Née,  1487;  t »500. 

£p.  1456,  Philibert  H,  duc  de  Savoir, 
f Voy.  ckwtr».) 


X*  EMMANUKI.-PHIUUERT,  Tète  ut  Feu;  ne,  1525  ; duc  de  Sav  de,  1553;  commandant  de  l'armée 

Êp.  1559,  Marguerite  de  Valois , Alla 


I 


XI*  CHAU;  ES- EMMANUEL  l",  LE  Gsasd;  t:é,  156*2;  duc  de  Savoie,  1580;  t t630, 


XII*  VICTOR  AMÊDÊK  |<* 

Né,  1587  ; duc  de  Savoie.  1630;  f 16J7. 

Êp.  t620,(  Arôdine,  tiltcde  Henri  IV,  roi  de  France; 
régente  de  Savoie,  1637  ; + 14>t 3. 


K««  vuEL-Pnn.iBr.UT  Marguerite 

Né,  1585;  p«  d’Oneille;  grand  Née,  1589;  gouvernant*  et  vice- 
pneur  de  Castille,  1598;  vice-  remo  de  Portugal,  1637  ; 1 1665. 
roi  do  Sicile  ; grand  amiral  Êp.  1608,  François  III , doc  do 
d'Espagne,  1610;  f 1624.  Mu  moue;  t 1612. 


Louise  Marie-Christine 
Née, 1629;  | fi*». 

Ep.  164‘i.  Maurice  de  Savoie, 
son  oncle  (v.  ci-dessus.) 


XIII*  FRANÇolS- 
HYACINTHB 

Né,  1682;  duc  de  Savoie, 
1637  ; t 1635. 


XIV*  CHARLES-EMMANUEL  U;  né, 
Êp.  1*  16’  3,  Françoise- Madeleine, 
2°  1665,  Marie-Jeanne  Ma/Aiste,  fille  de 


XV*  VltTOR-AMÈHÊE  II;  né,  1666;  prince  de  Piémont;  duc  de  Savoie,  1675;  généralissime  des  armées  de  France  al  d'Espagne 
diqu*'cn  favrur  de  son  fils,  » t prend  le  aom  de  comte  do  Tende,  1730  : t 1732.  — Êp.  1°  1684,  A nne-M arie,  fille  de  Philippe, 
douairière  de  Saint-beb»>Üen,  appelée  comte*»*  de  Sommerive,  depuis  ton  n.ar  âge. 


1 

Marie- Adélaïde 
N*e,  1685;  t 1712. 

Ep.  1697,  Louis,  duc  de  Bourgogne, 
fils  de  Louis, 

dauphin  de  France; t 1712. 


Marie-Louise-Gabrielle 
Ni  e,  1688;  i 1714. 
Êp.  170!  , Philippe  V, 
roi  d’Kspftgnc;  | 1746. 


1 

VicTOit-AuÉnÉE-JosErn- 
PiiiLirre 
Né,  1699;  prince 
de  Piémont;  t 1715. 


• 2 

XVII*  VICTOB-AMÉDÊE  UI  i Marie) 

Ne,  1726;  prince  de  Piémont;  duc  de  Savoie  et  roi  de  Sardaigne,  1773;  abandonne  la  Savoie  et  une  partie  du  Piémont 

à l.i  France,  1796;  ■}  1796. 

Ep.  1750,  Marie-AntoinelU-Ferdinunde , tille  de  Philippe  V,  roi  d’Espagne; 
uëe, 1729;  f 178*. 


XVIII*  CHARLES  EMMANUEL  IV  { FebdIüAXD-Marik) 
Né,  1751  ; prim  e de  Piémont;  duc  de  Savoie  et  roi  ne 
Sardaigne,  1796;  livie  ■'e*  Eut»  de  terre  ferme  à la 
France,  1798;  andiquo  le  trône  de  Sardaigne  en  fa- 
veur de  .‘•on  frère  Vu  mr-Emmanuel.  1802;  f 1819. 

Êp.  1775 , .Varie  - Adélaïde  - Clotilde  - Xarièrc  , fille 
de  Louis,  dauphin  de  France;  née,  1759; 
t 1802;  canonise. 


Mans- Joséphine  • Louise- 
Bénédicte 
Née,  1753;  i 1810. 

Êp.  1771,  Louis- Stanislas 
ae  F rance  (Monsieur),  de- 

Kiis  roi  de  France,  s«>ua 
nom  de  Louis  XVIII  ; 
t 1821,  sans  pu» tenté. 


Marie-Thérèse 
Née,  1756;  t 1805. 

Êp.  1773.  ChaiT-  s-Plii- 
lippe  de  France,  cl* 
d’Artois,  depuis  roi 
de  France,  voua  le 
nom  de  Charles  X ; 
t 1836. 


Marie-  Anne- 
Char  lotte- 
Gabrielle 
Nee,  1757; t «824. 
Ep.  1775.  Benoît- 
Marie  - Maurice, 
duc  de  Cfasblais, 
son  oncle.  vV.  ci-  . 
dessus.) 


Marie-Héairix- 1 ictoire 
Née,  1792; f 1840. 

Ep.  1812,  François  IV,  duc  de  Moderne;  né,  1779;  f 1846. 


Marie-Thérèse- Ferdman  J e-Félictte-Uaitane-Pie 
Née,  1803. 

Êp.  1820,  Charles  II,  duc  de  Pai  n e ; né,  1799. 
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D’ITALIE.  2e  TABLEAU 


DE  SARDAIGNE,  BRANCHE  AÎNÉE 

da  Marie  de  Bourgogne.  (V ’oy.  tabl.  CGV.) 

— Ép.  1433.  Ann*  de  Lusignan , fille  de  Jean  II,  roi  de  Chypre;  7 1462. 


Pierre 

Jean-Louis 

François 

lionne 

Marie 

Aynès 

Né,  1 i*to;  ev. 

Ev.  do  Mau- 

Archevêque 

+ 1465. 

7 1475. 

7 1508 
Ep.  1460, 

de  Genève, 

Tienne,  1451  ; 

d’Auch, 1483; 

Ep.  Ii68, 

f.p.  nus, 

1452; 

arehevèq. 

évêque  dé Genève, 

Galéaa- 

Louis 

F'rançois 

Archevêque 

de 

Taremaise, 
1454  ; 
t 1459. 

de 

Taremaise, 
1458; évêque 
de 

Genève, 

1484  ; 7 1490. 

Marie 

Sforce, 

duc 

de  Milan; 
t 1476. 

de 

Luxem- 
bourg, 
comte  do 
Saint-Paul, 

dOrlcanu, 
comte  de 
Dunois, 
gouverneur 
de 

Jean-François 
Bâtard  de  Savoie; 
évêque 
de  Genève, 
1513; 

+ 1522. 

1459  ; 
t 1482. 

connétable 
de  France; 
7 1475. 

r 

Normandie 

1 

2 

2 

2 

VII*  PHILIPPE  II,  SANS  i'KKHR 

Né,  l 438;  comte  de  Bauge,  sei- 
gneur de  Bresse;  prisonnier  à 
l.oclie*,  1463-65;  duc  de  Savoie, 
149«;  t tW. 

Ep.  i*  1472,  Marguerite , fille  de 
Charles,  duc  de  Bourbon  et  d'Au- 
rergue;  1 1483  ; 

2*  1485,  Claudine , fille  de  Jean 
de  Brosse,  comte  de  Penthièvre; 
+ 1513. 


Louise 

Née,  1476-,  t 1551. 

Êp.  1488.  Char’es  de  Valois, 
comte  d’Angoulème;  1 1498. 

François  I*T  Marguerite 
Hoi  de  France.  de  Valois. 

(Voy.  France.) 


VIII*  PHILIBERT  II,  LE  Beau  IX*  CHARLES  III, 
Né,- 1480;  comte  de  Bresse  et  duc  de  le  Bon 

Savoie,  1497  ; + !5o’«.  sans  postérité.  Né,  1488  ; duc 
Eu.  1°  1496,  Yolande- Louise , fille  de  Savoie,  1504; 
de  Charles  I",  duc  de  Savoie  (V.  ci-  7 1553. 

contre);  — 2*  1591,  Jfarguerile  d’Au-  Ep.  1521,  Déatrix , 
trichs.  Aile  de  l’empereur  Maxinn-  fille 

lien  I*%  et  veuve  de  Jean,  fils  de  Fer-  d'Emmanuel,  roi 
duiand  le  Catholique,  roi  d’Espagne;  de 

née,  1480;  1 15J0.  Portugal  ; f 1538. 


Philipfe 
Né, 1490;  évêq. 
de 

Genève, 1495; 
duc 

de  Nemours; 
t 1533. 

(Tige  des  duc» 
de  Nemours 
de  la  maihon 
de  Savoie.) 


Philibert* 
Née  posthume 
1498; f 1524. 
Ep.  1515,  J u lieu 
de  Médias, 
gouverneur 
de  Florence; 
né,  1478  ; 

7 1518, 

sans  postérité. 


espagnole  à la  bataille  de  Saint  •Quentin  , 1557;  prétendant  au  trône  de  Portugal,  1579;  7 1580. 
de  François  1er,  roi  de  France;  * 1574. 


— Eu.  1585,  Catherine -Michelle  d'Autriche,  tille  de  Philippe  II,  roi  d’Espagne;  f 1597. 


Isabelle 

Née, 1591;  t 1626. 

Ep.  1C08,  Alphonse,  prince  d’Esie, 
depuis  duc  de  Modène  ; 7 1644. 


Thomas -François 
Prince  de  Cangnan. 

(Tige  des  princes  de  Carignan,  comte»  de 
Soissons,  duc»  de  Savoie  et  rois  de  Sar- 
daigne (Vov.  tabl.  CCVII  ) 


Mal  rilk 
Né.  1807;  1 1657. 

Ep.  1642,  Louise  de  Savoir 
sa  nièce. 


leji  ; du.  d<-  Savoie,  io.i»;  t 1075. 

fille  de  Gaston,  duc  d’Orléans  ; 7 t664  ; 

Charles-Amedc-e,  duc  de  Nemours  et  d'Aumale  ; f 1724. 


en  llalle,  170I;  mi  de  Sicile,  1713;  de  Sardaigne.  1718;  ab- 
duc  d’Orléans,  née,  1669;  f 1728  ; — 2°  1730,  la  comtesse 


Marguerite-  Yolande 
Nee, 1635;  7 1663. 

Ep.  1660.  itamucc- 
Farnèse  11,  duc  de  Parme; 
t 1694. 


Henriette- Ade  lai  Je 
Née,  t«<6;  t 1678. 

Ep.  1650,  FcMinsiid-Manc,  prince, 
puis  duc  de  Bavière;  t tt»7‘J. 


Marie- Anne-Christine-Vicloire  de  llanère  ; -J  1690. 
Ep.  1680,  Louis,  dauphin  de  France,  fils  de  Louis  XIV, 
roi  do  France;  7 1712. 


XVI*  CHARLES-EMMANUEL  III  (Victor) 

Né,  1701  ; prince  de  Piémont,  1715;  duc  de  Savoie  et  roi  d«  Sardaigne,  1730;  7 1773. 

Ep.  1*  1722.  Anne-Christine  de  \ eu  bourg,  fillé  de  Théodore,  connu  palatin  do  Sotzbach;  7 1723; 
— 2*  1724.  PoUxine-Christine-Jeanne.  fille  d’Erne<t-Léopold,  landgrave  de  Hesse-itoien - 
hourg;  née,  1708;  7 1 735  ; — 3*  1737,  Elisabeth-Thérèse,  fille  do  Léopold,  duc  Uo  Lorraine; 
née,  1711  ; f 1741. 

I 


Victoire -Françoise 
Bâtarde  de  Savoée; 

légitimée  ; 
marqui-e  de  Suze. 

Ep.  171»,  Yictur-Amèdée, 
prince  do  Caiignan. 
(Voy.  laiil  CCVII.) 


. 2 

2 

2 

3 

Eléonore-Marie-  Thérèse 

Marie- Louise-Gabrielli 

Marie-Félicité 

BCNOIT-MaRIE-MACRICC 

Nee,  1728; 

Née,  172» ; 

Née, 1730; 

Duc  de  Chahlais  ; né,  1741  ; 7 1808. 

princesse  royale 
de  Savoie; 
t 1781. 

princesse  royale 
de  Savoie; 

1 1767. 

t 1801. 

Ep.  Anne  de  Savoie , «a  nièce. 
(Voy.  ci-dessous.) 

XIX*  VICroR-KMMANUM.  I«r 
Né,  1 7 59  ; duc  d'Aoste  ; roi  de  Sardaigne, 
moi;  rentre  en  possession  de  U Sa- 
voie. 1814;  abdique  en  faveur  do  son 
. frère  Charles-Félix,  1821  ; 7 1824. 

Ep.  i~69,Marie-Thèrè*e-Jeanne-Josèphe , 
fille  de  Ferdinand  V,  duc  de  Mooene; 
née, 1773;  t 1832. 

I 


MAIrICK- 

C'uroliue-.tfarfe- 

Joseph- 

Antonie-Adélaide 

Marie 

Née,  1764;  7 1782. 

Né,  1762; 

Ep.  1781, 

duc 

Antoine  I*r, 

de 

roi  de  Saxe  ; 

Mont- 

né,  1755  ; f 1838. 

ferrât  ; 
7 1799. 

XX-  CIIAIiLES-FEUX  ( Joseph-Mari»)  Jusmii- 

Ne,  1765;  duc  de  Genève;  duc  do  Sa-  Benoît- 

voie  01  roi  de  Sardaigne,  1821  ; 7 1831,  Placide 

sans  postérité;  (dernier  descendant  Né,  1766; 
mâle  de  la  branche  aînée  de  la  maison  comte 

de' Savoie).  de 

Ep.  1807,  Marie-Christine- Amélie-Thé-  Nau- 

rise,  fille  de  Ferdinand  IV,  roi  de»  rien  ne; 

Deux-Sicilea  ; née,  177»;  7 1 849  . 7 1802. 


M me- A nne-Hicharde  Caroline-Marguerite  Pie 
Née,  1803. 

Ep.  1831,  Ferdinand,  depuis  empereur  d’Autriche  sou»  le  nom  de  Ferdinand  I**. 
(Voy.  Autriche.) 


Marie-Christine 
Née,  1812:  f 1836. 

Ep.  1832,  Ferdinand  II,  roi  de»  Deux- 
Snilex;  né,  1 81 0. 
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BRANCHE  CADETTE  OU  DE  SA  VOIE -CARIGNAN.  — 

DUCS  DE  SAVOIE,  ROIS  DE 

THOMAS -FRANÇOIS  DE  SAVOIE,  fils  de  Charles- Emmanuel  I", 

Né,  J596*,  prince  de  Carignan  ; commandant  des  troupes  espagnoles  dans  les  Pays-Bas.  163%  ; 

Ep.  1624*  Marie,  fille  de  Charles  de  Bourbon,  comte  de  Boissons; 


EMMANUEL-PHILIBERT  (AmRdÉe) 

Né,  J63o;  prince  de  Carignan,  1640;  f 1709. 

Êp.  1684,  Angélique- Catherine,  fille  do  BoriO 
d'Ebte;  née,  1656;  f 1722. 


EUGENE- 

Né,  1633;  comte  do  Soissons,  1658  ; duc  de  Carignan, 
général,  1672; 

Ep.  1657,  Olympe  Mancini,  nièce  du  cardinal  Mazann  et  fille 


V1CTOR-AMÊDÉE 

Né,  1690 j prince  de  Carignan,  1709;  f 1741. 

Êp.  1714,  Victoire-brançot%r,  légitimée  do  Savoie, 
marquise  de  Suze,  fille  naturelle  de  Victor-Amé- 
dée  II,  duc  de  Savoie  et  roi  do  Sardaigne.  (Tôt. 
tubl.  CCVI.) 


Loris -Thomàs-Aïikoêe 

Né,  1658,  comte  de  Boissons,  1673;  maréchal  des 
canins  et  armées  du  roi  ; passe  au  service  de  l'Em- 
pereur, 1695;  t 1702. 

Ep.  1612,  Uranie,  fille  de  François  de  la  Cropte, 
seigneur  de  Uçauva**;  + 1717. 


LOUIS  (Victor- AMtDÉr-JosErn) 
Né,  1721  ; prince  de  Carignan,  1741; 
t 1778. 

Êp.  1740,  Christine- Henriette, 
fille  d’Krnest- Léopold, 
landgrave  de  Hesse-Uneinfels; 
née,  1717;  1 1778. 


Anne- 
Thériee 
Née, 1717  ; 

t 1754. 
Êp.  le  prince 
de  Soubise. 


Anne-  Victoire  (Mademoiselle  de  Soissons) 
Née,  1683*,  t 1763. 

Êp.  1738,  Josepti-Frédéric-Cuillaume,  prince 
de  Saxc-Hildburgbauseo. 


VICTOR-AMÊDÊE  (l.ons-MaiHK-WoLFCANc) 
Né,  1743;  prince  de  Carignan,  1778;  t 1780. 
Êp.  1768  , Marie- Joséphine-Therise , fille  de 
Louis-Charles  de  lorraine,  prince  de  Laroliesc 
et  comte  de  Brionne;  nce,  1753  ; t 1797. 


Léopoldine-Marie 
Née,  1744  ; f 1820. 
Ep.  Jean  - André  , 
prince  Doria;  né, 
1744;  f 1820. 


G aorie  Ile-Marie 
Née,  1748  ; t 1828- 
Ep.  1 769,  Ferdinand-Phi- 
lippe-Joseph  , prince 
de  Lobkowiu  ; né  , 
1724;  f 1784. 


CHARLES  (F.MMAmF.L-FF.RIMTAXD) 

Né,  1770 ; prince  de  Carignan,  1780;  f 1800. 

Ep.  1797,  Marie-Cnrietine-Albertint-Caroline  de  Saxe,  fille 
de  Charles,  prince  de  Saxe,  duc  de  Courlandt; 
née,  1779;  1 1851. 


Marie-Gabriel  le 
Née,  1811;  f 1837. 

Êp.  1827,  Camille-Victor,  prince  de  Massimo  et  Arsoli  ; 
ne,  1803. 


XXI*  CHARLES-ALBERT  (AiKdéE-Eiiiiakcel) 

Né,  1798;  duc  de  Savoie  et  prince  de  Carignan,  1800  ; roi  de  Sardaigne,  1831  ; abdique  en  faveur  de  son  fils  aîné,  1849;  t 184». 
Ep.  1817,  Muhe-Thérèfe-Françoisc  de  J.orraine,  fille  de  Ferdinand  III,  grand-duc  de  Toscane; 
née,  isoi  ; t 1855. 


XXII*  VICTOR-EMMANUEL  11  (MARiF.-ALRF.RT-Ercf.SFNFF.iiDisASD-THoMAs) 

Né,  1820;  prince  de  Piémont,  1831  ; duc  de  Savoie,  1844  ; roi  do  Sardaigne,  1849;  cède  4 la  France  la  Savoie  et  le  comté 

de  Nice,  1860;  roi  d’Italie,  1661. 

Êp.  1842,  Marie-Adélatde-Françoise , archiduchesse  d'Autriche,  fille  de  Reinier,  archiduc  d’Autriche; 

née,  1822;  * 1855. 


Clotilde-Marie- Therhe-Lauite  * 

Née,  1843. 

Êp.  1859,  Napoléon-Jottpb-CbarUw-Paul,  prince  français,  fils 
de  Jerôme-Napoléon,  ancien  roi  de  Westphalie. 

(Vov.  France.) 


lli’MBF.RT-Reinier-C.harles-Enimanuel,  etc. 
prince  de  Piémont  ; né,  1844;  prince  royal  héréditaire  ; 
lieutenant  gênerai  et  commandant  de  la  deuxième  bri- 
gade de  cavalerie  de  la  ligne. 
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PRINCES  DE  CARIGNAN,  COMTES  DE  SOISSONS 
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duc  de  Savoie,  et  de  Catherine  d’Autriche.  (Voy.  tabl.  CCVI.) 

comte  de  Soissons,  1841  ; général  des  armées  de  France  et  de  Savoie,  en  Italie,  1612,  16f*S ; t 1656. 
née,  1606;  comtesse  do  Soissous,  1611  ; f 1692. 


MAURICE 

1662:  colonel  général  des  Suisses,  1672;  lieutenant 
t 1673. 

de  don  Michel-Laurent  Mancini,  gentilhomme  romain;  + 1708. 

Lou  ise-Christ  ine 
+ 1689. 

Ep.  1653,  Ferdinand-Maximilien,  prince 
de  Bade. 

Louis-Jules  EUGENE-FRANÇOIS  (LE  ratxct  El’CÈSE) 

(le  chevalier  Né,  1663*,  connu  d abord  sous  le  nom  d'abbé 

de  Soissons)  deCatignan;  vicaire  de  l’Empire  en  Italie; 

Né,  1660;  colonel  commandant  do  l’armée  impériale  en  Italie, 

au  service  de  1697;  premier  ministre  de  l'Empereur;  pré- 

l’Empire  ; i sident  du  conseil  do  guerre,  lieutenant 

1683.  général,  marchai  de  camp  des  armees  de 

l’Empire,  eu-.;  f 1736. 

Marie-Jeanne- 

Baptiste 

(Mlle  décaissons) 
Née,  1665  ; 
t 1730. 

Louise- 
Phi  liberté 
(Mlle  de  Ca- 
ngnanl 
Née,  1667  ; 
+ 1726. 

EMMANUEL-TIIOMAS  (A  h Suée) 

Né,  1687;  comte  de  Soisbous,  1702;  lieutenant  général  fekl-marécbal 
des  armées  de  l'Empire,  colonel,  gouverneur  d’Anvers;  f 1729. 

Ep.  1713,  Anne-Thérèse^  fille  de  Jean-Adam,  prince  de  Lichtenstein 
et  du  Saint-Empire;  nce,  1694;  + 1772. 

Eccêse  Muiuce 

Né,  1690;  capitaine  au  Né,  1692;  prince 

service  de  l’Empire;  deCarignan; 

+ 1712.  +1710. 

> 

Eugène  II  (Jean-François) 

Né,  1714;  comte  do  Soissons  et  colonel  au  service  de  l’Empire, 

1729;  + 1734,  sans  alliance. 

Marie-Thérise-Lou  ise 
(la  princesse  de  I .a  m bulle) 
Née,  1719  ; t 1792. 

Êp.  1767,  Louis- Alexandre- Joseph- 
Stanislas  deBourbon-Penthièvre, 
prince  de  Lamballe;  né,  1747; 
f 1766. 


EucÊaB-NAitie- Louis 
Ne,  1753;  comte  de  Villafranca; 
T 1785. 

Êp.  Louise- Anne  de  Mahon 
de  Saint-Malo. 


Catherine-Marie- Louise-Françoise 
Née,  1762;  f 1823. 

Êp.  1780,  Philippe  Colonna, 
due 

de  Pslliano;  né,  1760;  f 1818. 


Joseph 

Né,  1783  ; chevalier  de  Savoie;  f 1825. 

Ep.  1810,  tV.,  fille  do  due  de  la  Vauguyon;  née,  1783;  t 1829. 


Marie-  Victoire- Louise-Phi  liberté 
Née,  1814. 

Êp.  1837,  Léopold,  prince  des  Deux-Sicile^  comte  de 
Syracuse,  fils  de  François  I",  roi  de  Naples;  né,  1813;  f 1860. 


Eugène-  Emmanuel  - Joseph  - Marie  - Paul,  etc. 
Né,  1816;  prince  de  Savoie-Carignan.  1834; 
«mirai  de  la  Hotte  et  commandant  en  chef  des  gardes 
nationales  du  royaume. 


Marie-Élisabeth- Françoise 
Née,  1800. 

Êp.  1820,  Reinier,  archiduc  d Autriche  ; né,  1783;  1 1853. 


FEaDiSÀXD-Marie-Albcrt-Aniôdée-Pbiliuert-TiDcent 
Né,  1822;  duc  de  Gènes;  + 1855. 

Êp.  1850,  Marie-ElUabeth-Maiimilienne,  fille  de  Jean  I«r,  roi  de  Saxe;  née.  1830 ; duchesse  de  Gêne*. 


M a rguerite-  Ma  ri  t - Thérèse -J  ta  nne 
Née,  1851. 


THOMAS-Alberi- Victor 
Duc  de  Gènes;  né,  1854. 


An£i>KE-Fcrdinami-Marie  Oooa-Engéne-Marie 

Duc  (l'Aoste;  né.  1845;  capitaine  Due  de  Montferrat  ; né,  1846- 

A la  brigade  d’infanterie  d’ Aoste. 


Marie- Fie 
Née,  1847. 

Êp.  1862,  Louis  !«', 
rd  de  Portugal;  né,  1838 
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ROIS 


I"  roi. 

i ils  dllaudoiiin,  10*  roi  des  Lombards  boni  d’Italie  .ci  do  Rodelinde,  fille  de  Théodahart  el  nièce,  par  sa  mère  Amalfrède,  de 

de  l’Êmilke.  de  la  Toscane,  de  l’Ombrie 
Ep,  i • Clodosvinthê,  fille  de  Clotaire  l*r,  roi  de  France;  t sans  postérité  ; 


II*  CI.EPIt 
Elu  ro)  des  Lombards, 

I 


III*  AUTHARIS 

Elu  roi  des  Lombards  après  un  interrègne  de  toans, 
Ep.  Tnéodtlmdt,  lille  de  Garibald,  duc  de  Bavière  ; mariée 


IV*  Af.ILUI.PHF. 
Parent  d'Aulari*  el  doc  de  Turin  ; proclamé 
Ep.  590,  Thfodcliude , veuve 


V*  AUALOAT.D  ou  Adawalo 

Né.  60?:  associé  au  trône,  604  ; roi  de  Lombardie,  615;  détrôné,  625;  -J  626. 


VII*  ROTHARIS,  duc  de  Brescia 
Né,  605  ; roi  des  Lombards,  636  ; t 652. 

Ep.  I*  Y.;  répudiée,  636’  — 2°  636,  Gondfberge,  fille  d'Agilulpbe,  roi  des  Lombards,  et  veute  d’Arioald, 
roi  des  lombards.  (V.  ci-contre.) 


VIII*  KODOALD 
Roi  des  Lombards,  652  ; i 653 


IX*  AR1BERT  !•»,  fils  de  Gondnald 
ttoi  des  Lombards,  653  ; f 661. 


X*  PRKTMAKIT 

■loi  de  Lombardie  en  partie,  661  ; détrôné,  662  ; rétabli,  671  ; * 666. 
• Ru.  Itodelinde. 

I 


XII*  CUNIBKIIT 

Associé  au  trône,  677;  roi  des  Lombards,  616;  : 700. 
Rp.  Hermflinde,  lille  d'un  roi  anglo-saxon. 


XIII*  LIUTPÊIIT 

Roi  des  l ombard*,  700;  dépouillé  de  ses  Etat*  par  Ragimbert,  duc  de  Turin,  701. 


XVI*  ANSPRAND;  né,  657  ; roi  des  Lombards,  712  ; t 712. 

I 


XVII*  LUITPRAND 
Roi  des  Lombards,  71*  ; 1 744. 


.Y. 

I 


XVIII*  HILDEBRAND  ou  Hupravd 
Associé  au  trône  par  son  oncle  l.uiiprand.  730  ; roi 
des  Lombards, 744;  dépose,  744. 


XIX*  RATCHIS 

Duc  de  Frioul;  roi  des  Lombards,  744  ; abdique  et  se  fait 
ironie  au  mont  Cassin,  749;  vivait  encore,  756. 

Ep.  Tiivie;  se  fait  religieuse,  749  * 


Y. 

I 


XX*  ASTOLPIIE 
Roi  des  lombard*,  749;  t 756. 

Ep.  ( iitfltmdt , sortir  d’Anselme,  duc  de  Frioul. 
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LOMBARDS 

ALBOIN 

Théodorie,  roi  de»  Ourogotha  : roi  des  Lombard»  en  Psrmonle  ; entre  en  Italie  per  la  Wuctre,  4M  ; s'empare  do  la  Ligurie, 
et  du  duché  de  Bénévent;  t 571. 

— 2»  Hose monde,  fille  de  Kunimood,  roi  des  Gépides. 


ou  Clépbo* 

171;  t 571.—  Ep.  Mattana. 


ou  A l'TA sic 

584  ; prend  le  nom  do  Flavius  ; t 590, 6*ns  postérité, 
en  secondes  noce»  à Agilulphe,  duc  de  Turin,  qui  suit  : t 825 


ou  Agom 

rot  des  Lombards,  591  ; t 615. 
d'Authari*  (V.  ci-dessus.) 


Qondeberge 

VI*  Êp.  l°ARJOALD  ou  Ariwald,  duc  de  Turin;  s’empare  du  trône  de  Lombardie,  625;  reconnu  roi,  626  ; t 636,  sau*  posi  , 
VU»  2*  638,  ItOTHARIS,  duc  de  Brescia.  (V.  ci-contre.) 


X*  ôt*  GODF.BEHT  ou  GosnEBt.r.T 
Roi  de  Lombardie  en  psrtie,  661  ; f 662. 


XIV*  BAGIMBERT 

Duc  de  Turin;  roi  des  Lombards.  701  : i 701- 

I 


XV»  AR1BERT  U 
Roi  dt  s Lombards,  701;  t 712. 


Use  Fille 

XI»  Lp.  vers  662,  GRIMOAI.D,  fils  de  Gisuife,  duc  de  Fnoul , 
duc  de  Benéveot, 647*667  ; roi  des  Lombards,  662;  t 67  t. 


XXI»  DIDIER  , duc  d'Iairie 

Roi  des  Lombards,  756;  exilé  à Liège,  789  ; enferme  à Corhie. 
Ep.  A nsa  ; exilée  à Liège,  769. 


Adalgisl 

Associé  au  pouvoir,  769;  s'éta- 
blit à Constantinople;  l'em- 
pereur lui  donne  la  dignité 
de  patricc;  prétendant  au 
trône  de  Lombardie  ; : 788. 


Desiderata  ou  Hermengarde 
Répudiée,  77!;  t suris 
postérité. 

Ep.  770,  Charlemagne,  roi  de 
Neuslrie,dc  Bourgogne  eide 
Provence,  depuis  empereur 
d’Occideut;  t 814. 


Oerberge 

Ep.  770,  Carlonian,  roi  de 
Bourgogne  et  d’Aus- 
Irasie,  fils  de  Pépin  le 
Bref,  roi  de  France; 
t 77!. 


Livtpfrgf 

Ep.  Tassillon  H.  du 
do  Bavière;  t après  78i. 
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COMTES  ET  DUCS  DE  FOUILLE  ET  DE  CALABRE,  COMTES 

TANCRÈDE , gentilhomme  normand, 

Ép.  i*  Mortelle  ; 


1 

GUILLAUME  I« 

Huas  de  Fer 

Seipneur  <l'A>coli.  1042;  comte 
de  Fouille  et  capitaine  géné- 
ral des  Normands  eu  Italie, 
1043;  i 1046.  R*uS  posL 


DROGON  ou  DftXCX 
Cornus  ou  seigneur  de  Ve- 
nus* ; cornu*  de  Fouille  et 
d’Ascoli,  1046;  + I0SI. 

Ep.  N.t  tille  du  comte 
d'Aversa. 


1 

HUMPHROY 
Comte  de  Fouille , 
1051  ; + 1057. 


Richard 

Sénéchal  de  Pouille. 
Ep.  AUruJe. 


2 

ROBERT  GU1SCARD 
Comte  de  Pouille , 1057  ; pre- 
mier due  de  Fouille  cl  de 
Calabre,  105»;  f 1085. 

Ep.  1®  Al  ber  ade;  répudiée, 
1058;  + ver*  11 1*2  ; 

2°  Ter»  1 058 . SlJtr/gil/v, 
Aile  de  Caimar  IV,  prince 
de  Salerne;  + io»o. 


Rocf.r 

Régent  de  la  principauté  d’Antioche  pendant  la  minorité  de  Bohcmond  11,  If  12  ; 

+ 111». 

Ep.  HoJierne , sœur  de  Baudouin  II , roi  de  Jotu^Iein;  mariée  eu  secondes  noce*  à Herbrand 
de  Mer  gels. 


1 

Bgf.mum)  I«  (Marc) 

Se  croise.  1096  ; prineo  de  Ta- 
reme;  d’Antiuclie,  1098;  tint. 
Ep.  1107,  Constance,  Aile  de  Phi- 
lippe I«',  roi  do  Fiance,  et  femme 
séparée  do  Hugues  l*r,  comte  de 
Champagne. 


Boémûsd  II 

Né,  1107;  prince  d’Antioche,  il  13; 
+ 1131. 

Ep.  fille  de  Baudouiu  II,  roi 
de  Jérusalem. 


2 

ROGER  la  Bourse 
Duc  do  Pouille  et  de  Calabre  , 
1085  ; t 1111. 

Ep.  Adèle  ou  Adélaïde , Aile  de 
Robert-Frison  , comte  de  Flan- 
dre ei  veuve  de  Saint-Canut,  roi 
de  Duntmarck. 


GUILLAUME  II 

Duc  de  Feuille  et  de  Calabre,  1 1 11  ; 

+ 1127,  sans  post. 

Ep.  1116  , Qaittlgrimme , fille  de 
Robert,  comte  d’AWfe. 


2 

Mathilde 
Ep.  1“  1079, 
Raimond  II. 
co  i.te  do  Barcelone; 
2®  Amauri  II, 
vicomte 
de  Narbonne. 


Ep. 


2 

Sibylle 

Ebk-s  II,  comte 
de  Rouci. 


1 

ROGER  III 
Duc  de  Fouille,  1 1 30  ; 
+ 1149. 

Conc.  a Blanche , Aile 
de  Robert,  comte 
de  Leccio. 


l 

Al-FOMSB 

Prince  de  Capoue  , 
1135  ; 

duc  de  Naples,  1139 , 
+ 1144. 


Constance 

Née,  1127;  héritière  de  la  priuci- 
paulé  d'Antioche,  1131; 

+ après  1160. 

Ep.  1»  1136,  lia)  moud  de  Poitiers, 
fils  de  Guillaume  IX  , 
duc  de  Cuienne; 
prince  d’Aiiti'-che,  1 136  ; 

+ 1149; 

2V  1152,  llen*ud  de  Chûiillon  ; 

+ 1187. 

(Tige  des  princes  à’AnLoche 
et  des  rois  de  Chypre.) 


A 

IV  TANCREDE,  bâtard 

Comte  de  Lccciu; 

reconnu  roi  de  Sicile  par  partisans,  1189  ; 

couronné,  1190;  + 1194. 

Ep.  Sibylle  de  Mtdar ia,  fille  de  Robert,  corme 
de  Lucent  ; reléguée  dans  un  monaatère  par 
ordre  d'Henri  VI,  empereur  d’ Allemagne, 
1196. 


ROGER  V 

Couronne  roi , 1193  ; + 1194. 

Ép. /rene,  ÜUd’lsaac  l'Ange*,  empereur  de  Cons- 
tantinople; marie*  en  seconde*  noce*  (1196) 
à Philippe  de  Souabe,  depuis  empereur  d'Abe- 
magne  ; t 1208. 
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seigneur  d’Hauteville,  près  Coutances. 

— 2°  Frédésinne. 


2 

ROGER  I«r 

Ne,  1031  ; passe  en  Italie,  vers  1048;  comte  de  Sicile,  1072  ; 
grand  comte  de  Calabre  et  de  Sicile,  1096;  + ilol. 

Ep.  i«  vers  lotil,  Judith,  fille  do  Guillaume  d'Êvreux; 

'2*  Éremburge , sœur  de  Robert,  comte 
de  Sainie-Euphémie; 

3«  1090,  Adélaïde,  fille  de  Bonifaoe  I",  marquis  de  Montrer  rat; 
répudiée  ; marn  e en  secondes  noces  (1113) 

4 Baudouin  l*r,  roi  de  Jérusalem  ; t 1118. 


2 

Emma 

Ép.  Odun,  marquis  d’Italie. 

I 


Tancrkdb 

l’art  pour  la  première  croisade  où  il  se  rendit  célèbre  par 
Son  courage,  lu'Jo  ; prince  de  Tibériade  ou  de  Galilée, 
tu99;  régent  de  la  principauté  d’Antioche  pendant  la 
captivité  de  llocmond  I**,  1 101-1103,  et  la  minorité  de  Boé- 
niond  II,  lin  t 1112. 


Emma 
Ep.  1086, 
Guillaume  VI, 
comte 

d’Auvergne  ; 
t vers  1136. 


2 

Geoffroy 
Seigneur  ou 
comte  do  Raguse; 
+ 1092. 

Êp.  iV.,  soeur 
do  la  comtesse 
Adélaïde , 

3*  femme 
de  Roger  l»r. 
(Tige 

des  seigneurs 
de  Raguse.) 


2 

Mathilde 

ou 

Yolande . 
Ép.  1099, 
Conrad , 

fils 

d’Henri  IV, 
empereur 
d'Allemagne. 


2 

tlusilla 
£p.  1095 , 
Coioman, 
roi 

de  Hongrie; 
t tm- 


Mathilde 
Ep.  1080, 
Raimond  de 
Saint-Gilles, 
comte 

de  Toulouse; 
t 1105. 


; fr(  » 
* 


3 

SIMON 
Né, 1093; 
désigné 
comte 
de  Sicile  ; 
t 1101. 


I»  roi.  ROGER  II 
Né,  1097;  comte  de  Sicile,  et 
duc  de  Calabre,  « loi  ; duc  de 
Fouille,  U27  ; roi  de  Sicile, 
1129;+  1154. 

Êp.  !•  1120,  ,1/Mrie,  fi'.la  de 
Pierre  de  Léon  et  sœur  do 
l'autipape  An&rlet;  + 1145; 

2°  1148,  Sibylle, 
tille  de  Hugues  II, 
duc  de  Bourgogne; 

..  t M Ifdgfrik , fille  4e  Guithier 
de  Retbel  en  Champagne  ; 

+ sans  post. 


1 

1I«  GUILLAUME  !•*,  le  Mauvais 
Princo  do  Capouo  et  duc  do  Napleo,  1144;  duc  de  Touille, 
114B  : associé  an  trône,  1151  : roi  do  Sicile,  U 54  ; 1 11M- 
Ep.  1150,  Maryveritêf  fille  de  Garcio  Uatnire  V, 
roi  de  Navarre;  + 1183. 


C on*  tance 

Ne,  1146;  hérite  du  royaume  des  Deux-S  ici  les,  1189  ; 
+ 1198. 

Ep.  1186,  Henri  VI,  empereur  d'Allemagne. 
(Voy.  tabl.  CCI.) 


ROGER  IV 

Né,  1152;  duc  do  Pouille;  1156;  proclamé 
roi  de  Sicilo  par  ses  partisans,  1159; 
+ 1159. 

Ep.  Isabelle . fille  de  Thibaut , comte 
de  Champagne. 


111*  GUILLAUME  H,  lb  Bon 
Né,  1153;  roi  de  Sicile,  1166;  t 1189, 
sans  post. 

Êp.  1117,  Jeanne,  fille  de  Henri  II,  roi 
d'Angleterre;  mariée  eu  secondes  noces 
(1196)  à Raymond  VI,  comte  de  Toulouse; 
+ 1198. 


Henri 
Né,  1159  ; 

prince  de  Capoue,  1 166  ; 
+ 1172. 


V*  GUILLAUME  III 

Roi  de  Sicile,  comte  Leccio  et  prince 
de  Tarente.  1 194  ; enferme  dans  une  for- 
teresse, 1196; + 1198. 


Albéric 

Ep.  1291,  Gautier  de  Brienne,  frère  de  Joau 
de  Brienne,  roi  de  Jérusalem;  + 1205. 


Constance 

Ep.  Pierre  Zsni,  doge 
de  Venise. 
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VI*  roi.  HENRI  I" 


Henri 

hé,  1213:  associé  au  trône  de 
Sicile  et  proclamé  roi,  1215; 
roi  de»  Romain»,  1220;  déposé, 
1335;  t 1242. 

Kp.  1225,  Marguerite  d'Autriche, 
f 1267. 

(Voy.  Allemagne,  labl.  CLXV.) 


4 


ccx 


ROIS  DE  NAPLES  ET  DE  SICILE  DE 

(VI  comme  empereur  d’Allemagne),  fils  de  Frédéric  Barberousse, 

Né,  ne»;  roi  d'Italie,  lise  ; empereur 
Ép.  1186,  Constance,  fille  de  Roger  II,  roi  de  Sicile 


VU*  FRÉDÉRIC  l" 
Né,  1194;  roi  de  Sicile,  1197» 
Êp.  l“  1208,  Constance  d’Aragon  , i 1212;  —2“  1225,  Yolande 
Conc.  a.  Blanche  de  Lancea.-— 


2 


3 


VIII*  CONRAD  I" 


Henri  le  Jeûne 


(IV  comme  empereur  d’Allemagne) 
Né,  1228}  roi  des  Romain»,  1237  ; roi 
ae  Sicile  et  empereur  d’Al- 
lemagne, 1250;  f 1254. 

•Ép.  1246,  Elisabeth  de  Bavière; 
t 1270. 

I 


Né,  1 238;  désigné 
roi  de  Sicile, 
1247  ; roi  tltul. 
de  Jérusalem; 
f 1254. 


IX*  CONRAD  H,  COXRADlft 
Né,  1252;  roi  de  Sicile,  1254; 
1 1268,  sans  ail. 
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empereur  d’Allemagne,  et  de  Beatrix  de  Bourgogne.  (Voy.  Allemagne .) 

d’Allemagne,  1190;  roi  de  Sicile,  1194  ; t 1197. 

(Voy.  tabl.  CCIX);  née,  1146  ; hérite  du  royaume  de  Sicile,  1 1S9 ; 1 1198 


{U  comme  empereur  d'Allemagne)  Roger 
empereur  d'Allemagne,  1220;  f 12S0. 

de  Jirienne; f 1228  ,— tQ  1235,  Isabelle  d’Angleterre  ;f  1241 
9.  Beatrix , fille  du  prince  d'Antioche. 


a 


Henri  ou  Entiub 


Bâtard  ; 

roi  de  nie 
de  Sardaigne,  1228  ; 
f 1272. 


Ep.  »ers  1228, 
Adélaïde, 
fille 

de  l’un  des  juges 
ou  princes 

de  nie  de  Sardaigne. 


A B 

X-  MAINFflOl  Frédéric 

Bâtard  ; né,  1233;  régentée  Sicile,  1250,  1254;  roi  de  Sicile,  1258;  d’Antioche 

t 1268.  * Bâtard;  i 1249. 

Ép.  1°  1248,  Beatrix , fille  d’Amédée  IV,  comte  de  Savoie,  Ep.  Marguerite 

et  veuve  de  Mainfroi  III , marquis  de  Salucea  ; de  Borne. 

2»  Hélène-Sibylle , fille  de  Michel,  despote  d’Êpire. 


1 

Constance 


1 2 
Beatrix  Frédéric 


t 1300. 

Ep.  1282, 

Pierre  d’Aragon, 
fila  de  Jacques  I*', 
foi  d'Aragon  ; 
roi  de  Sicile, 
sous  le  nom 
de  Pierre  I«?, 
et  roi  d’Aragon, 
rous  celui  de  Piene  III. 
(Voy.  tabl.  CCX1V.) 


Ep.  Guillaume  V, 
marquis  de  Muntferrat , 
+ 1292. 


Manfredin. 


2 

Béatrtj 


Conrad 
d’A.ntiochk 
Comte  de  Capiui; 
t 1282. 

Ep-  Béatriw, 
fille  de  Galvanus 
Lancea , 

comte  de  Fond!, 
maréchal 
de  Sicile. 
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ROIS  DE  NAPLES, 


XI’  roi.  CHARLES  I"  de  France,  fils 

Né,  1220;  coule  d'Anjou,  du  Maine  et  de  Provence;  couronné  roi  de 
Ep.  1°  1246,  Beatrix,  comtesse  de  Provence,  fille 
2®  1263,  Marguerite,  comtesse  de  Tonnerre,  fille  d’Eudes, 


CHAULES  II,  le  Boiteux 

Né,  1246  ; prince  de  Salerne:  roi  de  Naples,  do  Sicile  et  roi  titulaire  de  Jérusalem, 
1285  ; couronné  mi  ae  Sicile,  de  Pouille  et  de  Jérusalem,  1289;  + 1309. 

£p.  1270,  Marie , fille  de  Henri  V,  roi  de  Hongrie  ; f |I23. 


Chahlxs-Martel 
Né,  1272  ; roi  titulaire 
de  Hongrie.  1290;  + 1295. 
£p.  1281,  Clémence , tille  do 
Rodolphe  do  Habsbourg, 
empereur  d'Allemagne  ; 
f 1295. 


Charles  l«r  ou  Ckarobert 
Ne,  1291  ; roi  de  Hongrie, 
1302;  f 1342. 

fcp.  1*  Marie  de  Pologne; 
t 1317.  sans  po»L; 

2°  1318, 

Béatrix  de  Luxembourg  ; 
t 1318,  sans  post.; 

I*  1320,  Elisabeth 
de  Pologne;  + 1381. 


Saint  Louis  de  Sicile 
Né,  1*75; 

évéque  de  Toulouse, 
1296; t 1397. 


Marguerite  de  Sicile 

t 1299. 

£p.  1290,  Charles  de  France, 
comte  de  Valois,  fils  de 
Philippe  le  Hardi,  roi  de 
Frauce;  f 132$. 


Clémence  Béatrix  de  Hon jrie 

de  Hongrie  t 1354. 

t 1338.  £p.  1296,  Jean  11, 

£p.  1315,  Louis  X,  le  Hulin,  dauphin 

roi  de  Fronce  ; t 1316.  de  Viennois  ; 

t 1319. 


XI11«  ROBERT  LE  BON 
et  le  Sage 

Duc  do  Calabre,  comte  de 
Provence  et  roi  de  Naples, 
1309  ; vicaire  de  l'Empire 
en  Italie,  1326;  f 1343. 

6p.  1®  1297,  Yolande . fille 
de  Pierre  III,  roi  d’Ata- 
gon  ; f 1302; 

2*  1309,  Sancie  d'Aragon, 
fille  do  Jacques  I*r,  roi  de 
Majorque  ; t 1345,  sans 
post. 


Blanche 
de  Sicile 
t 1310. 
Ep.  1295, 
Jacques  H, 
roi 

d’Aragon  ; 
t 1327. 


3 3 Autres  enfants. 

Louis  I",  le  Grand  André  (Voy . Hongrie) 

Roi  de  Hongrie , 1342  ; Né,  1327;  roi  de  Naples, 
t 1382.  1343;  t 1345. 

(Voy.  Hongrie.)  Ep.  1343,  Jeanne  /*»,  reine 

de  Naples. 

(Voy.  ci*conire.) 
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de  Louis  VIII,  roi  de  France. 

Naples  et  de  Sicile,  1266;  roi  titulaire  de  Jérusalem,  1279;  t 1285. 

de  Raymond-Béranger,  comte  de  Provence;  + 1267; 

duc  de  Bourgogne,  comte  de  Nevers;  + 1308,  sans  postérité. 


I 

Philippe  dk  Sicile 
Roi  de  The»»alouique  et 
prince  d’Achaio  et  de 
Murée;  f 1277. 

Êp.  1269,  Isabelle,  fille  do 
Guillaume  de  Villehardouin, 
priuce  d'Achaie  et  de  Moréc. 


Blanche  de  Sicile 
t 1271. 

£p.  1266,  Robert  III,  de  Bé- 
thune, comte  de  Flandre  ; 
t 1322. 


1 

Beatrix  de  Sicile 
Ep.  1273,  Philippe  l*r,  de 
C-.urtenay,  empereur  titu- 
laire de  Conataiiimople, 
fils  de  Beaudoin  II,  empe- 
reur de  Constantinople; 
t 1272. 


1 

Elisabeth  de  Sicile 
£p.  me,  Ladislas  IV,  le 
Cumain,  roi  de  Hongrie; 
i 1290,  sans  postérité. 


Philippe  1«* 
de  Sicile 
Prince  d’A- 
chaie  et  de 


Tarante. 
(V.  tabl. 
CCXll.) 


Raimond- 

BErANGER 

de  Sicile 
Comte 

de  Provence  ; 

+ 1305, 
aansaJIiance. 


Eléonore 
de  Sicile 
t 134t. 

£p.  1»  1299,  Phi- 
lippe de  T«»cy; 

2*  1302,  Frédé- 
ric III . d’Ara- 
gun,  roi  de  Si- 
cile. 


Marie  de  Sicile 
t sans  post. 
£p.  1*  1309,  San- 
che  d'Aragon, 
roi  de  Major- 
que; 1 1$24; 

2*  1328,  Jaymc 
d'Aragua, 
seigneur 
de  Xerica. 


Beatrix 
de  Sic  > le 
t avant  1321. 
£p.  1°  1305,  Az- 
zou  VIII,  rnar- 
quisd’Esicetde 
Ferrare;  + 1308: 
2°  1309,  Bertrand 
de  Baux, depuis 
comte  d'Andric. 
(Tige  des  ducs 
aAndrie.) 


Pierre 
de  Gravira 
(dit  Ternpéle) 
Comte 

de  Giavina; 
f 1313. 


Jean  de  Sicile 
Comte 
de  Gravina. 
(Voy.  tabl. 
CCXll.) 


Charles»  de  Sicile 
Né,  1297  ; duc  de  Calabre  ;+  1328. 

Ëp.  1*  1 3 13 , Catherine  d Autriche,  fille  d'Albeitl”,  empereur  d’Allemagne;  f 1323,  sans  poau; 
2°  1323,  Jfarie  de  Valois , fille  de  Charles  de  France,  comte  de  Valois;  1 1328. 


2 

XIV»  JEANNE  P* 

Née,  1326;  comtesse  de  Provence  et  reine  de  Naples,  1343  ; 
f 1382.  sans  post. 

£p.  1°  (343,  André  de  Hongrie,  lits  de  Churobert,  roi 
de  Hongrie  (Voy.  ckufiire)  ; 

2*  1346,  Louis  d'Anjou -Taurine  (Voy.  tubi.  CCXll)  ; t 1362, 
sans  post.  Icgit.; 

3W  1363,  Jacques  d’ArugoD,  roi  titulaire  de  Majorque, 
comte  de  Roussillon  et  de  Cerdagno; 
t 1375; 

4V  1376,  Othou.til»  de  Henri,  duc  de  Brunsvrick-Grubenhagen  ; 

prince  de  Tarente,  1376;  capitaine  général 
dans  le  royuume  de  Naples  pour  Louis  li  d’Anjou,  1386-13S9  ; 
t 'ers  1399. 


2 

Marie  de  Sicile 
Née  posthume,  1328  ; t 1366. 

Kp.  i°  1344,  Charles  de  Sicile,  duc  du  Duras,  fils  de  Jean 
duc  de  Duras  ; f 1348; 

2°  1348,  Ruben  de  Baux,  comte  d'Àvciiuo;  f 1355; 

3°  t355,  Philippe  11,  pi  iuco  de  Tareute. 
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CHARLES  II,  le  Boiteux,  roi  de  Naples  et  de 


Philippe  l«r,  de  Sicile 

Prince  d'Achaie  et  de  Tarente,  empereur  titulaire  de  Constantinople;  + 1332. 

Ép.  1°  vers  129% , Ithamar  Comntne  , fille  de  Nicéphore  Ange,  despote  d’Eiolie  ; t 1 308  ; 
2®  1313,  Catherine  de  Valois , 
fille  de  Charles  de  France,  comte  de  Valois; 
t 1340. 


Chasles  Marquent* 

DR  de  Tarente 

Tarente  t sans  postérité. 
Prince  Êp.  Gautier  VI,  comte 
d’Adiaïc  ; de  Brien  ne.  duc  d’A- 
+ 1315.  thènea,  cunnéiahle 
de  Frauce  ; f 1356. 


1 

Blanche 
de  Tarente 
+ 1336. 

Ep.  t327  , Rai- 
mond-Bo  ranger 
d'Aragon,  conne 
de  Prade. 


2 

Hubert 

Prince  de  Tarente; 
empereur  titulaire 
de  Constantinople; 
t 1364. 

Êp.  1347,  Marie , 
fille  de  Louis  1er, 
duc  de  Bourbon, 
ei  veuve 

«le Gui  de  Lusignan, 
prince  de  Galilée 
et  connétable 
de  Chypre;  + 1387. 


2 

LOUIS 

de  Tarente 

Né,  1 3vo  ; roi  titulaire 
de  Naples,  1352; 
t 1362. 

Êp.  1446,  Jeanne  1" 
reine  de  Naples, 
(V.  Ubl.  CCXl.) 


2 

Philippe  11 
de  Sicile 

Priace  de  Tarente; 
empereur  titulaire 
de  Constantinople  ; 

t après  1372. 

Ép.  1®  1343  , Man* 
de  Sicile,  fille  de  Charles, 
duc  de  Calabre , 
ci  veuve  de  Robert , 
de  Baux  ; + 1366  ; 

2*  1370,  Elisabeth , 
fille  d'Etienne 
de  Hongrie, 
duc  d’Eaclavonie. 


2 

Charles  I",  de  Sicile 
Duc  de  Duras  ; 
t 1346. 

Êp.  1343,  .Varie  de  Sicile,  fille  de  Cbailes,  duc  de  Calabre; 

mariée  en  secondes  noces  (1348)  à Robert  de  Baux,  comte  d'Avelino,  et  en  troisièmes  (1353)  à Philippe  11,  prince  de  Tarente  ; 

t 1366. 


Jeanne  de  Sicilt 
Duchesse  de  Duras;  f 1387. 

Êp.  l*  1366,  Louis  de  Navarre,  comte 
de  Beaumont  Ic-lloger  ; + 1372; 

2®  Robert  d'Artois,  comte  d'Eu,  fils  de  Jeun- 
Sans-terre,  comte  d’Artois;  -f  1387. 
«ans  poatéiitc. 


Agnès  de  Duras 
t 1387. 

Êp.  1®  Can,  seigneur  de  la 
Scala , prince  de  Vérone; 

t 1375  ; 

2°  1383 , Jacques  do  Baux, 
prince  de  Tarente  et  d'A- 
cbaie,  empereur  titulaire  de 
Coiiatant'.iiople. 


Marguerite  de  Duras 
Nce.  1348  ; t 1412. 

Kp.  1369,  Charles  de  la  Paix, 
roi  de  Naples  (Vov.  ci-contre.} 
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Sicile,  et  Marie  de  Hongrie  (V.  tabl.  CCXI) 


Jean  de  Sicile 


Conte  de  Gravi  na  et  duc  do  Duras.  1315  ; prince  de  Morée,  1324;  f 1335. 
f.p.  l-  1317,  Mathi'de,  fille  de  Florent  de  Hainaut,  seigneur  de  Braine,  prince  titulaire  d’Adiale 
et  de  Morte,  et  veuve  de  l.ouis  de  Bourgogne,  roi  de  Tbessaloniqoe  : répudiée,  1321  ; 

2"  1321,  Agnès,  fille  d'Hélie,  comte  de  Périgora: 
vivait  encore,  1344. 


Autres  enfants. 
(Voy.  tald.  CCXI,) 


2 

Marguerite 
de  Tarent e 
Ep.  1*  Edouard 
Bail  toi, 
roi  d'Ecosse; 

1 13Ô3; 

2*  François 
de  Baux, 
duc  d'Andne. 

I 


2 

JACQUES  DK  B A PT 
Prince  de  Tarente,  empe- 
reur titulaire  de  Constan- 
tinople ; t sans  postérité. 


2 

Antoinette  de  Tarente 
t 1374. 

Êp.  1374,  Frédéric  III,  roi 
de  Sicile.  (Voy.  tabi.CCXIV.) 


2 

I.ojjis  es  Ocras 

Comte  de  Gravina  et  de  Morrone  ; t 1362. 

Ep.  Marguerite , fille  de  Robert  de  Saint-Severin  , comte  de  Corigliano. 


2 

Boa  fut  de  Sicile 
Prince  de  Morée; 
t 1356. 


XV*  CHARLES  III,  de  Duras,  le  Petit  et  de  la  Paix 
Né,  1349  ; roi  de  Naples,  1382;  roi  de  Hongrie,  1335  ; f 1387. 
Ep.  1369,  Marguerite  de  Duras.  (Voy.  ci-contre.) 


XVI*  LADISLAS  ou  Lancelot,  le  Magnanime  et  le  Victorieux 
Né.  1374  ; roi  de  Naples,  de  Sicile,  de  Jérusalem,  1386;  prétendant  au  trône 
de  Hongrie,  1403;  gonfalonmer  de  l'Eglise  romaine,  iio5;  t 1414.  sans 
postérité  légitime. 

Ep.  1*  1389,  Constance,  fille  de  Maiofroi  de  Clermont,  comie  de  Motica, 
amiral  de  Sicile  ; répudiée  1392  ; 

2**  1463  , Marie,  fille  de  Jacques  |**,roi  de  Chypre;  + 1164; 

3*  1405,  Marie  % princesse  de  Tarente,  fille  de  Jean  d’F.nghien,  comte  de  I.iche, 
et  veuve  de  Raimond  des  Crains.  dit  du  Baux, 
prince  de  Tarente  et  due  d Andric. 


XVII*  JF.ANNR  II,  JCANNELLE 
Née,  1371  ; reine  de  Naples,  1414;  t 1435. 
Ep.  1*  1389,  Guillaume  l’A  fiable,  duc  d'Au- 
triche; f 1406,  sans  postérité; 

XVII*  bis  2“  1415,  JACQUES  l»K  Rocsbon, 
comte  de  la  Marche  ; proclamé  roi  de  Na- 
ples ; quitte  le  titre  de  roi  et  prend  celui 
de  prince  de  Tarente  et  de  vicaire  du 
royaume,  1416;  se  fait  moine  ; f 1438. 
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HISTOIRE  D’ITALIE.  9*  tableau.  — ROIS  DE 


I"  roi.  LOUIS  I"  DE  FRANGE,  fils  de  Jean  II,  roi  de  France, 

Né,  1339  ; comte  d’Anjon  et  du  Maine.  1356;  duc  d’Anjou,  1360;  duc  de 
de  Naples,  1380;  prend  le  titre  de  duc  do  Calabre;  comte  de  Provence  et  roi  titulaire  de  Naples,  1382;  couronné 

Êp.  1360,  Marie,  comtesse  de  Guise,  fille  de  Charles 


II*  LOUIS  II,  d’Anjou 

Né,  1377;  comte  de  Provence,  duc  d’Anjou,  comte  du  Maine  ; roi  de  Naples,  1384;  reconnu  roi  de  Naples 
par  la  cour  de  France,  1385  ; couronné  roi  de  Naples  dans  Avignon,  1389;  comte  de  Guise,  1404  ; prétendant  au  royaume 

d’Aragon,  1410; f 1417. 

Êp.  1400,  Yolande , fille  de  Jean  I*r,  roi  d'Aragon  : f 1442. 


III*  LOUIS  III,  d’Anjou 


IV*  RENÉ,  le  Bon 


Né,  1403;  comte  de  Provence,  duc  d’Anjou, 
comte  du  Maine  et  roi  titulaire 
de  Nap'es,  1417; 
duc  de  Calabre,  1420; 
adopté  par  Jeanne  lr«,  reine  de  Naples,  1423; 
duc  de  Touraine,  1424;  t 1434,  sans  pose 


Né,  1408; 

duc  de  Lorraine  et  de  Bar  ; 
comte  de  Provence  et  duc  d’Anjou,  1434  ; 
adopté  par  Jeanne  II.  reine  de  Naples,  1435; 
roi  de  Naples,  1435; 
t 1480. 


Ép.  1431,  Marguerite, 
fille  d’Anndée  VIII, 
duc  de  Savoie  ; 

mariée  en  secondes  noces  (1444)  à Louis  le  Paisible, 
électeur  palatin  du  Khm, 
et  en  troisièmes  àUlricVIl,  comte 
de  Wurtemberg. 


Êp.  l®  1420,  Isabelle, 
fille  de  Charles  l*r, 
duc  de  Lorraine; 
t 1453  ; 

2°  1454,  Jeanne, 
fille  de  Gui  XIV,  sire  de  Laval  ; 
f 1498,  sans  posL 


I 


IV*  bis  JEAN  d’Anjou  Autres  enfants. 

( Il  comme  duc  do  Lorraine)  (Voy.  ubl.  XCVlll.) 

Né,  1424; 
duc  de  Calabre; 

duc  de  Lorraine  et  de  Bar.  1453  ; 
gouverneur  de  Gènes,  1458  ; 
roi  titulaire  de  Nnples,  1458;  f 1470. 

Êp.  1441, 

Marie,  fille  de  Charles  I«% 
duc  de  Bourbon  ; 
t 1448. 


Nicolas 


Jean  II 


Né,  1448; 

duc  de  Lorraine,  1470; 
1 1373,  sans  ail. 


Duc  de  Calabre  ; 
t jeune, 144». 
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et  de  Bonne  de  Luxembourg.  (Voy.  tahl.  LXI  et  CVII.) 

Touraine,  1370;  régent  de  France,  1380;  adopté  par  Jeanne  I",  reine 

roi  de  Sicile  et  de  Jérusalem  dans  Avignon,  1382;  prend  le  titre  de  roi  de  Naples,  1383;  t 138%. 
de  Blois,  duc  titulaire  de  Bretagne  ; t 1404. 


Charles  ne  Maixr 

Duc  de  Calabre  ; 
gouverneur  de  Naples. 
1399; 

t 1404,  sunsall. 


Charles  d’Anjou 

(l*r  comme  comte  du  Maine) 

Né,  1414; 
comte  de  Mo  nain  ; 
comte  du  Maine,  1434; 
gouverneur  du  Languedoc,  1443; 
t 1472. 

Êp.  1°  Gambe  Ua  Hufo; 
i sans  post  ; 

2°  haie ’.iu  de  Luxembourg , 
tille  de  Pierre  l*r 
cornio  de  Saint-Paul. 


Marie  d'Anjou 

Née,  1394; + 1463. 

Êp.  1422,  Charles  VH, 
roi  de  France; 
t 1461. 


Yolande  d'Anjou 

+ 1440,  sans  poet. 

Êp.  1*  Jean  d’Alençon; 

2»  1431,  François  I*%  de  Montfort, 
duc  de  Bretagne; 
t 1450. 


Chasles  d'Anjou 

(II  comme  comte  du  Maine,  III  comme  comto 
de  Provence) 

Ne,  1436;  mmte  d'Anjou  et  du  Maine,  1472  ; 
comte  de  Provence,  fl 480 ; 

1 1481,  sans  post. 

Êp.  1473,  Jeanne  de  Lorraine, 
fille  de  Ferri  II, 

comte  de  Cuise  et  de  Vsuderoont  ; 
née, 1448,  t 1480. 


2 

Louiee  d'Anjou 
(la  princesse  de  Piémont  ) 
t 1477. 

Ep.  1462,  Jacques  d'Armagnac,  duc  de  Nemours  ; 
t 1477. 
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HISTOIRE 


ROIS  DE  SICILE  DE 

I"  roi.  PIERRE  I" 

Roi  d’Aragon  et  do  Valence  ; 
Êp.  1202 , Constance,  fille  de 

I 


ALPHONSE 

Roi  d’Aragon  ; 1 1291 . 


Il*  JACQURS  (U  comme  roi  d’Aragon) 

Roi  de  Sicile,  1285;  couronné,  1286;  roi  d'Aragon,  1291  ; 
cède  ses  droits  sur  la  Sicile  à Charles  de  Valois,  1295  ; f 1237. 

Êp.  1°  1295,  Blanche,  fille  de  Charles  le  Boiteux,  roi  de  Naples  ; f 1310. 


1 


Alphonse  IV 

Roi  d'Aragon , 1327  ; f 1336. 

Êp.  1°  131%,  Thérèse  d'Anteça  ; f 1329. 


1 


Pierre  IV 

Roi  d’Aragon,  1336 ; + 1387. 
Ep.  3*  Lé  on  ors  de  Sicile;  f 137% 


3 

Jean  l*r 

Roi  û'Aragon , 1387;  t 1395 


IX*  FERDINAND  I*r,oc  Castille, le  Juste 
Né,  1380;  roi  d’Aragon  et  de  Sicile,  1412;  1 14l6. 
Ep.  Éléonore  d’Albuquerque. 


3 

Éléonore  d’Aragon 
Née,  1358; t 1382. 

Êp.  1375,  Jean  I*r,rol  de  Castille;  1 1390. 


X*  ALPHONSE 
(V*  comme  roi  d'Aragon) 
le  Macmasimk 

Né,  1396;  roi  de  Sicile  cl  d’Ara- 
gon, 1416;  adopté  par  Jeanne  II, 
reine  de  Naples,  1420;  roi  de 
Naples,  1442;  t 1458 , sans 
postérité  légitime. 

Ep.  141 5,  Marie,  fille  de  Henri  lll, 
roi  de  Castille;  f 1458. 

I 


XI*  FERDINAND  I** 
Bâtard;  ne,  1424; 
duc  de  Calahre  ; roi  do  Naples, 
1458;  f 1494. 

Ep.  1*  1444,  Isabelle 
de  Clermont- 

2*  1476,  Jeanne,  fille  de  Jean  II, 
roi  d'Aragon;  f 1517. 


XI*  bis  JEAN  I” 

(II*  comme  roi  d’Aragon) 
Roi  de  Navarre,  1425;  de  Si- 
cile et  d’Aragon,  1458;  t 1479. 
Êp.  1*  1419,  Blanche, 
fille  de  Charles  111, 
roi  de  Navarre, 
et  veuve  de  Martin  !•*,  roi 
de  Sicile.  (V.  ci-contre.) 

2"  Jeanne,  fille  de  Frédéric 
Hrnriqucz, 

nm  ira  nie  de  Castille;  f 1468. 
I 

2 

XII*  bit  FERDINAND  III 
le  Catholique 

Roi  d'Aragon,  de  Sicile 
et  de  Naplea. 

(Voy.  labl.  CCXV.) 


Autres 
en  Tan  ta. 
(Voy. 
Espagne.) 


3 

VIII*  MARTIN  II,  LE  Vient 
Né,  1358;  duc  de  Montblanc; 
roi  d’Aragon,  1395;  de  Sicile,  1409: 
t 1410. 

Êp  1*  Maria  Lojtez  de  Luna  ; 

+ 14U7  ; 

2°  1 409,  Marie, comtesse  do  Prades. 

I 


1 

VII*  bis  MARTIN  I**.  le  Jkcne 
Ne,  1374;  roi  de  Sicile,  1391; 
t 1409. 

VII*  Êp.  I*  1391,  MARIE, 
reine  de  Sieilc, 

fille  de  Frédéric  III.  roi  de  Sicile; 
t 1402; 

2*  14o3,  Blanche, 
fille  de  Charles  III,  mi  de  Navarre; 

régente  de  Sicle,  1409; 
mariée  en  secondes  noces  (1419) 
à Jean  11  d’Aragon, 
duc  de  Pen nulle], 

fils  de  Frédéric  l«r,  roi  d’Aragon  ; 
T 1441. 


XII*  ALPHONSE  II 


Duc  de  Calabre  ; roi  de  Naples,  1494;  abdique,  1495; 
t 1496. 

Ep.  1455  , llippolyte , fille  de  François  Sforce, 
duc  de  Milan;  f 1488. 

\ 


f 

XII*  quater  FRÉDÉRIC  IV 


Né,  1452;  roi  de  Naples,  1496;  dépouillé  de  ses  États, 
1501  ; t 1504. 

Êp.  1°  f 4J8,  Anne,  fille  d’Amédée  IX,  duc  de  Savoie; 

2°  Isabelle-Eléonore,  fille  de  Pierre  de  baux,  duc  d Andrie. 

I 


XII*  ter  FERDINAND  II 

Isabelle 

1 

2 

Roi  de  Naples,  1495;  t 1496, 

Ep.  Jean -Galéas -Marie 

Fr.nniNA>o 

Charlotte 

sans  puaicriié. 

Sforce, 
duc  de  Milan. 

Duc  de  Calabre;  f 1550, 

Princesse  do  Tarente. 

Êp.  Jeanne, 

fille  do  Ferdinand  l*r,  roi 
de  Naples;  1 1511. 

•ans  postérité. 

Êp.  1500,  Gui  XVI,  sire 
de  Laval. 
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LA  MAISON  D’ARAGON 

(TII  comme  roi  d’Aragon) 

de  Sicile,  1282;  t ms. 

Mainfroi,  roi  de  Sicile;  t 1300. 


III*  FRÉDÉRIC  II 


Élisabeth 


Yolande 


Yicaire  de  son  frère  Jacques  en  Sicile,  1291  ; 
roi  de  Sicile,  1290  ; 

prend  le  litre  de  roi  do  Trinacrie,  1302; 
reprend  relui  de  roi  de  Sicile,  1314; 
t 1331. 

Ep.  1302,  Éléonore.  fille  de  Charles  le  Boiteux, 
roi  de  >aples; 

se  fait  religieuse  de  l’ordre  de  Saint-François, 
après  la  mort  de  son  mari  ; 
t 1343. 


(Voy.  labl.  CCXXVI). 


+ 1302. 

Ep.  1297,  Robert,  duc  de  Calabre, 
depuis  roi  de  Naples  ; 
t 1343. 


IV*  PIERRE  11 


Constante 


Élisabeth 


Gullaine 


Jeax 


Né,  1305  ; 
associé  au  trône 
et  couronné  roi,  1321; 
roi  de  Sicile,  1337; 
t 1342; 

Ép.  Élisabeth , 
fille  d’Oitun, 
duc  de  Carinthie. 


Ep.  1°  1318, 
Henri  II, 
roi  de  Chypre; 


t 1324; 

2°  1324,  l.ivon  III 
roi  d’Arménie. 


Ép.  1328, 
Étienne  l’Agrafe, 
duc  de  Bavière; 
+ 1375. 


Duc  d'Athènes; 
t 1338. 

Ep.  Marie  Alvares , 
fille  de  Jacques  II, 
seigneur  d'Exerica. 


Duc  d'Athènes, 
de  Néopal  rie 
et  de  Itandan  ; 
régmt  de  Sicile 
pendant  la  minurté 
du  roi  Louis,  1338; 
t 1348. 

Ép.  Cesarie  Lanza , 
fille  de  Pierre, 
comte 

de  Calianasscltu. 


V*  LOUIS 

Éléonore 

Béatrix 

VI"  FHÊhÊRlC  III,  le  simple: 

Né,  1338; 

roi  de  Sicile,  1342; 
f 1355,  sans  alliance. 

t 1374. 

Ép.  1349,  Pierre  IV, 
roi  d'Aragon; 
t 1387. 

t 1366. 

Ép.  Robert  le  Petit, 
comte  palatin  du  Rhin  ; 
t 1398. 

Né,  1341;  roi  de  Sicile,  1355; 
t 1377. 

Ép.  1°  1360,  Constance, 
fille  de  Pierre  IV, 
roi  d’Aragon  ; 

+ 1363  ; 

2*  1374.  Antoinette  Je  Tarai  te, 
fille  de  François  de  B-ux, 
duc  d’Andric; 
t 1374. 

1 

1 

VII*  MARIE 

Née  vers  1363  ; reine  de  Sicile,  1377  ; 
t 1402. 

Ép.  1391,  Martin  le  Jeune,  prince  d'Aragon. 
(V.  ci  contre.) 


Guillacme 

Bâtard;  comte  de  Malte  cl  de  Goze; 
t 1402. 

Ép.  Biatrû r,  fille  de  Jean  d’Arag ■ il, 
baron  d’Avila. 


1 

Beatrix 


t 1508. 

Ép.  H76,  Malhias-Corrin, 
roi 

de  Hongrie  ; 
t 1499. 


1 

Éléonore 


Ép.  1*  Marie  Rforce,  duc  de  Bari; 
2°  Hercule, 
duc  de  Ferrare. 


2 

Jeanne 
i 1518. 

Ep.  Ferdinand  II,  roi  de  Naples 
(Voy.  ci- contre  ) 
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HISTOIRE 


ROIS  DE  SICILE  DE 

I"  roi.  PIERRE  I" 

Roi  d'Aragon  et  de  Valence  ; 
Êp.  1262 , Constata,  fille  de 


ALPHONSE 

Roi  d’Aragon  ; f 1291 . 


Il*  JACQUES  (Il  comme  roi  d’Aragon) 

Roi  de  Sicile,  1285;  couronné,  1286;  roi  d’Aragon,  1291  ; 
cède  se*  droits  sur  la  Sicile  à Charles  de  Valois,  1295  ; f 1237. 

Ep.  1»  1295,  Blanche , 011e  de  Charles  le  Boiteux,  roi  de  Naples;  f 1310. 


Alphonse  IV 

Roi  d’Aragon , 1327;  f 1336. 

Êp.  !•  131%.  Thérèse  d'Anteqa  ; f 1329. 
l 

1 

Pierre  IV 

Roi  d'Aragon,  1336 ; f 1387. 

Ep.  3*  Léonore  de  Sicile;  f 137% 


3 

Jean  I** 

Roi  û Aragon,  1387;  t 1395. 


Eléonore  f Aragon 
Née,  1358;  t 1382. 

Êp.  1375,  Jean  I*r,roi  de  Castille;  f 1390. 

|X« FERDINAND  i",DE Castille, le Juste 
Né,  1380;  roid’Aragon  et  de  Sicile,  1%12;  f 1416. 
F.p.  Eléonore  (TAIbuquerque. 

I 


X*  ALPHONSE  I" 

(V*  comme  roi  d’Aragon) 
le  Magnanime 

Né,  1396;  roi  de  Sicile  et  d’Ara- 
gon, 1416;  adopté  par  Jeanne  II, 
reine  de  Naples,  1 420  ; roi  de 
Naples,  1%%2;  t 1458,  sans 
postérité  légitime, 
f.p.  1415,  Marie,  fille  de  Henri  III, 
roi  de  Castille;  f 1458. 

! 

XI*  FERDINAND  1" 
Bâtard  ; né,  1 434  ; 
duc  de  Calabre  ; roi  de  Naples, 
1158; t 149%. 

Êp.  l*  1444,  Isabelle 
de  Clermont: 

2*  1%76,  Jeanne,  fille  de  Jean  II, 
roi  d'Aragon;  t 1517. 


XI*  bie  JEAN  l« 

(U*  comme  roi  d’Aragon) 

Roi  de  Navarre,  1425;  de  Si- 
cile et  d’Aragon,  1%58;  1 1%79. 
Êp.  1*  1%19,  Blanche j 
fille  de  Charles  111, 
roi  de  Navarre, 
él  veuve  de  Martin  l",  roi 
de  Sicile.  (V.  ci-contre.) 

2"  Jeanne , fille  de  Frédéric 
Henriqoez, 

uni i racle  de  Gmtille;  f 1468. 


XII*  bis  FERDINAND  111 
ut  Catholique 
Roi  d’ Aragon,  de  Sicile 
et  de  Naples. 

(Voy.  tabl.  CCXV.) 


Autres 
en  Tunis. 

(Voy. 

Espagne.) 


VIII*  MARTIN  II,  le  Vieux 
Né,  1358;  duc  de  Moniblanc; 
roi  d'Aragou,  1395;  de  Sicile,  l%09  ; 
t 1410. 

Êp  i*  Marie  Lapez  de  Luna  \ 
t I%u7  ; 

2"  l %09 , Marie,  comtesse  de  P rades. 

I 


VII*  bis  MARTIN  I",  LE  JEUNE 
Né,  137%;  roi  de  Sicile,  1391; 
i 1%09. 

VII*  Êp.  !•  1391,  MARIE, 
reine  de  Sicile, 

fille  de  Frédéric  III.  roi  de  Sicile; 
t 1402; 

2*  14o3,  Blanche, 
fille  de  Charles  III,  mi  de  Navarre; 

régente  de  Sicile,  1409; 
mariée  en  secondes  noces  (1419) 
à Jean  II  d’Aragon, 
duc  de  Pennafiel, 
fils  de  Frédéric  l*r,  roi  d'Aragon  ; 
T 1441. 


XII*  ALPHONSE  II 

Duc  de  Calabre  ; roi  de  Naples,  149%;  abdique,  1495; 
+ 1496. 

fp.  |455,  llipjtolyte , fille  de  François  Sforcc, 
duc  de  Milan;  f 1488. 


XII*  quater  FRÉDÉRIC  IV 

Né,  1452  ; roi  de  Naples,  1496;  dépouillé  de  ses  Etats, 
1501  ; t 1504. 

Êp.  1°  1478,  ilnne,  fille  d’Amédëe  IX,  dur  de  Savoie  ; 

2°  Isabelle-Eléonore,  fille  de  Pierre  de  Baux,  duc  d'Andrie. 

! 


XII*  ter  FERDINAND  II 

Roi  de  Naples,  1%95;  t 1496, 
sans  postérité. 

Ep.  Jeanne  t 

fille  do  Ferdinand  I",  roi 
de  Naples;  ■}  1 518. 


Isabelle 

Ep.  Jean  -Galéas-  Marie 
Sforce, 
duc  de  Milan. 


Duc  de  Calabre;  f 1550, 
sans  postérité. 


Charlotte 

Princesse  do  Tarenle. 

Êp.  1500,  Gui  XVI,  aire 
de  Laval. 
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LA  MAISON  D’ARAGON 

(III  comme  roi  d’Aragon) 

de  Sicile,  1282;  f 1285. 

Mainfroi,  roi  de  Sicile;  t 1300. 


III*  FRÉDÉRIC  II 


Élieabeth 


Yolande 


Vicaire  de  son  frère  Jacques  en  Sicile,  1291; 
roi  de  Sicile,  1290  ; 

prend  le  tiire  de  roi  do  Trinacrie,  1302; 
reprend  relui  de  roi  de  Sicile,  1314; 
t 1337. 

£p.  1302,  Éléonore.  fille  de  Charles  le  Boiteux, 
roi  de  >aples  ; 

se  fait  religieuse  de  Tordre  de  Saint-François, 
après  la  mort  de  son  mari  ; 
t 1343. 


(Voy.  tabl.  CCXXVI). 


t 1302. 


£p.  1297,  Robert,  duc  de  Calabre, 
depuis  roi  de  Naples  ; 
t 1343. 


IV*  PIERRE  U 

Né,  1305; 
associé  au  trône 
et  couronné  roi,  1321; 
roi  de  Sicile,  1337; 
t 1342; 

£p.  Élisabeth , 
fille  d'Olton. 
duc  de  Carintliie. 


Constance 

Êp.  1*  1318, 
Henri  II, 
roi  de  Chypre; 
t 1324; 

2*  1324,  Livon  III, 
roi  d'Arménie. 


Élisabeth 

Ep.  1328, 
Etienne  l’Agrafe, 
duc  de  Bavière; 
t 1375. 


GUILLAUME 

Duc  d’Athènes; 
t 1338. 

Ép.  Marie  Alvares , 
fille  de  Jacques  II, 
seigneur  d’Exerica. 


Jean 

Duc  d’Alhènes, 
de  Néo  patrie 
cl  de  Itandao  ; 
règ«  nt  de  ?•!» -île 
pendant  U minorité 
du  roi  Louis,  1338; 
t 1348. 

£p.  Cesarée  Lanza , 
fille  de  Pierre, 
comte 

de  Caltanassctu. 


V*  LOUIS 

Eléonore 

Béatrix 

VI- FRÉDÉRIC  III,  u Simple 

Né,  1338; 

t 1374. 

i 1306. 

Né,  1341;  roi  de  Sicile,  1355: 

roi  de  Sicile,  1342; 
1 1355,  sans  alliance. 

Ep.  1349,  Pierre  IV, 
roi  d’Aragon; 

Êp.  Robert  le  Petit, 
comte  palatin  du  Rhin  ; 

t 1377. 

Êp.  1*  1360,  Constance, 

t 1387. 

t 1398. 

fille  de  Pierre  IV, 
roi  d’Aragon  ; 
t 13G3; 

2*  1374,  Antoinette  de  Tarente, 
fille  de  François  de  Biux, 
duc  d'Andrie; 

■ 

+ 1374. 
1 

I 


VII*  MARIE 

Née  vers  1363  ; reine  de  Sicile,  1377  ; 
t 1402. 

£p.  1391,  Martin  le  Jeune,  prince  d'Aragon 
(V.  ci  contre.) 


Guillaume 

Bâtard  ; comte  de  Malte  et  de  Goze; 
t 1402. 

£p.  Béatrix,  fille  de  Jean  d’Arag<>ii, 
baron  <f  Avila. 


1 

Béatrix 
i 1508. 

£p-  1476,  Muthias-Corvin. 
roi 

do  Hongrie; 
i 1490. 


t 

Eléonore 

£p.  1*  Marie  Sforce,  duc  de  Bai  t; 
2*  Hercule, 
duc  de  Fcrrare. 


2 

Jeanne 
t 1518. 

£p.  Ferdinand  11,  roi  de  Naples 
(Voy.  ci- contre  ) 
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XI*  bis.  JEAN  I"  (II  comme  roi  d'Aragon),  fils  de  Ferdinand  le  Juste, 

Né,  1397;  roi  do  Navarre.  1425; 
Êp.  !•  1*19,  Blanche,  fille  do  Charles  le  Noble,  roi 
2®  1444,  Jeanne,  tille  de  Frédéric  fl*  ai  iquei, 


2 

XII*  bis.  FERDINAND  III  (V  comme  roi  de  Castille  et  de  Léon),  le  Caiboliqci 

Né,  1452;  roi  de  Caalille,  1474;  d’Aragon  et  de  Sicile.  1479;  de  Naples,  1504; 
f 1516. 

Êp.  t®  1469,  habille  de  Castille ; f 1504;  — 2®  1506,  Germain*  de  Foix . 


Jeanne  de  Castille , 
Née,  1479;  f 1555.  — Êp.  |496,  Philippe  le  Beau,  archiduc 


XIII*  CHARLKS-QUINT  on  Cbaelfs  V (IV  Comme 
Né,  i50i>;  roi  d’Espaguc,  de  Naples  eide  Sicile,  1516; 

Ep.  1526,  Elisabeth 


XIV*  PHILIPPE  I"  (Il  comme  roi  d’Espagne) 

Né,  1527;  roi  de  Sicile  et  do  Naples,  1554;  d'Espagne,  1556;  t 1598. 

Êp  t®  l»43,  Marie  de  Portugal;  1 1545;  — 2®  1554,  Marie , reine  d'Angleterre;  t 1558,  sans  post-;  — 3®  1559,  Élisabeth 
ds  France;  f 1568;  — 4®,  1570,  Anne-Marie  d’-dulncfts,  fille  de  Maximilien  II,  cuipereurd  Allemagne;  1 1510. 


3 

Catherine- Michelle 
Née,  1567  ; f 1597. 

Êp.  1585,  Charles-Emmanuel  !•*,  duc  de  Savoie;  f 1630. 


Victoe-Amépéb  I«* 

Né,  1587  ; duc  de  Savoie,  1630;  t 1637. 
tv.  1620,  Christine  de  France;  f 1663. 


Charles-Eiimaiu'EL  K 
Né,  1634;  duc  de  Savoie,  1638;  t 1675. 

Êp.  1®  1663,  Françoise  d’Orléans;  f 1664;  — 2®  1665,  Marie  de  Sacoie-Nemours ; 1 1724. 


Autres  enfants. 
(Vuy.  tabl.  CCVi.) 


2 

YICTOR-AMÉDÊE 

Né,  1666;  doc  de  Ssvoie,  1675;  roi  de  Sicile,  par  cession  de  Philippe  V,  roi  d’Espagne,  1713; 
échange  U Sicile  contre  la  Sardaigne,  1718;  abdique,  1730;  f 1732. 

Êp.  l®  îôil,  Anne-Marie  d’Orléans;  couronnée  reine  de  Sicile,  1713;  1 1728.  iVoy.  tabl.  CCVI.) 
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MAISONS  D’ARAGON  ET  D’AUTRICHE 

roi  d’Aragon  et  de  Sicile,  et  d’Éléonore  d'AJbuquerque. 

d'Aragon  eide  Sicile,  1458;  f 1479. 

de  Navarre,  et  veuve  de  Martin  I*»,  roi  de  Sicile;  7 1441; 
amirauté  de  Castille;  + 1468. 


Jeanne 


£p.  1476,  Ferdinand  !•%  roi  de  Naples; 
t 1494. 

(Voy.  tabl.  CCXIV.) 


la  Folle 

d’Autriche,  fils  de  Maiimilien  I” , empereur  d’Allemagne;  f 1506. 


roi  de  Naples,  I"  comme  roi  d'Espagne.) 
ernpcr eur  d’Allemagne,  1519;  abdique,  1 556  ; 1 1558. 
t le  Portugal;  f 1539. 


Autres  enfanta. 
(Voy.  Autriche.) 


4 


XV»  PHILIPPE  n (III  comme  roi  d’Espagne) 

Né,  1578;  roi  d’Espagne,  de  Sicile  et  de  Naples,  1598;  f 1691. 
£p.  1599 , Marguerite  d'Autriche;  f teii. 


XVI»  PHILIPPE  III  (IV  comme  roi  d’Espagne) 

Né,  1605;  roi  d'Espagne  et  des  Deux-Siciles,  1621  ; f 1665. 
£p.  1»  I6t5,  Isabelle  de  France;  f 1644; 

2»  1649,  Anne  d’Autriche  ; t 1696. 

I 


1 

Marie - Thérèse 
Née,  1638;  t 1683. 
£p.  1660,  Louis  XIV, 
roi  do  France; 
prétendant  au  trône 
des  Deux -Siales 
et  d'Espagne, 
1700; 
t 1715. 


XVII»  CHARLES  Y 
(II  C'imme  roi 
d’Espagne) 

Né,  1661  ; roi 
d’Er^pagne 
et  des 

D<  ux-Siciles,  1665; 
t t700,  sans  post. 
£p.  1»  1679, 
Jfane  d’Orléans  ; 
t 1689; 

2“  1690,  ifnrir-^nn# 
de  Ncvbourg  ; f- 1740. 


Marguerite - Thérèse 
Née,  1651;  t 1673 
£p.  1606,  Léopold  I»» 
empereur 
d'Allemagne; 
t 1705. 


Marie- Anne  (TEe  pagne 
Née,  1606;  f 1646. 


£p.  1631,  Ferdinand  III,  empereur  d'Allemagne; 
t 1657. 

I 


LEOPOLD  I» 

Autres  enfants. 

Né.  1640;  empereur 
d Allemagne,  1658; 
prétendant  au  trône 
des  Deux-Siciles 
et  à celui  d’Espagne, 
1700  ;f  1705. 

(Voy.  Allemagne 
et  Autriche!) 

Ép.  J*  1070, 
EUonorg 

17M. 

1 

CHARLES  VI 

Né,  1685;  roi  de  Naples,  1707;  empereur 
d Allemagne,  1711;  rot  de  Sicile,  1720;  renor.ee 
au  trône  des  Deux-Siciles,  i?38;  t 1740. 
(Voy.  Allemagne.) 
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I»  roi.  PHILIPPE  IV 

Fils  de  Louis,  dauphin  de  France,  et  de  Maric- 
Né,  1683;  duc  d'Anjou;  roi  d’Espagne,  1700;  prodamé  roi  des  Deux-Sicile*,  |700:  privé  du 
duc  de  Savoie;  cède  A aon  AU  Charles  ses  droite  sur 

Êp.  i*  1701,  Marie- Louise- Gabrielie  ds  Sacoi*  ; 


FERDINAND  VI 
Rui  d'Espagne. 
(Voy.  Espagne.) 


III*  FERDINAND  IV 

Né,  1751  ; infant  d'Espagne;  roi  des  Deux-Sicile*,  1759  ; abdique 
érigé  se*  Etats  en  royaume  c l prend  le 
Ép.  1°  1788,  Marte-Caroline-Louise  d'Autriche,  fille  de 
2*  (morganal.),  1814,  la  princesse  de  Caatara; 


3 

II*  CHARLES  VU 

Né,  1718  ; duc  de  Parme  et  de  Plaisance,  1731  : n»i  des  Deux-Sicile*,  1735  -,  roi  d’£»pagne, 
Ep.  1738,  Marie-Amélie,  Aile  de  Fiédéric-Augusle  II, 


1 

Marte-Thèrèse- 
Caroline- Joséphine 
Née, 1772; f 1807. 

Ep.  1790.  Français  1*%  empe- 
reur d’Allemagne;  t 1835. 
(Voy.  Allemagne.) 


Marte-Louise- Amilie- 
ThMst 

Née,  1773;  i 1802. 

Ep.  1790.  Ferdii  and  111,  grand- 
duc  de  Toacane;  f 1824. 


1 

IV*  FRANÇOIS  !«■  ( Janvier -JosEru  ) 

Né,  1777;  prin  e royal,  1778  ; gouverne  à la  place  de 
son  père,  1809-1812.  vice-roi  de  Sicile,  1818;  duc  de 
Calabre.  1817;  r»i  des  Deux  Sicile*,  1825  ; i 1130. 

Ép.  1*  1797,  Mare-Cltmenlir^-Josipht-Jeanne 
d’Autriche , fille  de  Léopold  11.  empereur 
d’Allemagne  ; née,  1777  ; t 1801  ; 

2*  1802,  if  a rie  - Isabelle , fille  de  Charles  IV, 
roi  d'Espagne;  née,  1719;  + 1848. 


1 

Caro/me  - 
Ferdinand*  - 
Louise 
Née,  1798  ; 
dui'hesso 
douairière 
de  Berry. 

Êp.  1*  1818, 
Ferdinand 
d’Artois, 
duc  de  Berry; 
t 1820; 

2*  1831,  Hector, 
c mie  de 
Lucchesi-PaUi  ; 
né,  1808  ; duc 
de  la  Gram,  1858- 


2 

Louise-Caroline- 
Marie  Isabelle 
Née,  1804; 
i 1844. 

Ep.  1819, 
François 

de  Paule  , 
infant  d’Espagne; 
né,  179%. 


2 

Marie-Christine- 
Ferd  mande 
Née , 1806  : 

reine  douairière 
d’Espagne. 

Ép.  1*  1829, 

Ferdinand  VU, 
roi  d’Espagne; 
t 1833; 

2*  1833  , Jean- 
Ferdinand 
Muftot, 

garde  du  corps, 
depuis  duc 
de  Rianxarès. 


2 

V*  FERDINAND  II 
(Charles) 

Né,  1810  ; duc  de 
Calabre  et  prince 
royal,  1825; 
roi  des  Dcux-Siciles, 
1830  ; 

colonel  propriétaire 
du  régiment  de 
uhlans  autrichien 
n*  12  ; t 1859. 

Ép.  1*  1832,  Marie- 
Christine -Caroline, 
fille 

de  Victor-Emmanuel, 
roi  de  Sardaigne  ; 
née, 1812; 
t 1836; 

2*  1837  , Marie- 
Thérèse -Isabelle, 
fille  de  Charles, 
archiduc  d’Autriche  ; 
née, 181  G. 


2 

Cn ARLES* 
Ferdinand 
Né,  1811  ; prince 
de  Capouc  ; 

+ 1862. 

Ép.  1856  , mus 
Pénélope 
Caroline  Smith  , 
fille 

de  G.  Smith, 
écuyer; 
née,  1815. 

i 


François 
DE  Bi  ll  A BOX 
Nè,  1837; 
duc  de  Modics. 


2 

LEOPOLD 

Benjamin -Joseph 
Ne,  1813;  comte 
de  Syracuse; 

i 1850. 

Ép  1837,  Jfarie- 
Victoire- Louise 
Philiberte , 
princesse 
de 

Savoie- Curignait  ; 
née,  1814. 


Pictoire^ugusfe. 
Pénélope , etc. 

N oc,  1838. 


I 

Yl*  FRANÇOIS  II 

(François  d’Assise-marie-Léopold) 
Né,  1836;  prince  royal,  duc  de  Cala- 
bre; roi  des  Dt-ux-S ici  les,  roi  titu- 
laire de  Jérusalem,  due  de  Parme, 
de  Plaitance  eide  Castro,  grand-duc 
héréditaire  de  Toscane.  1859. 

Ep.  1859,  Marie -Sophie- Amélie, 
fille  de  Joseph,  duc  en  Bavière; 
née,  1841. 


2 

Lous-Marie 
Né,  1838;  comte 
de  Trani. 

Ét>.  186!  , 
Mathilde- 
Lu  dorique , 
fille 

de  Maximilien- 
Joseph, 

duc  en  Bav.ère; 
née,  1843. 


2 2 

ALBERT-Marie-  Alphonse -Marie- 

François  Joseph-Albert 

Né,  1839  ; comte  Né,  1841,  comte 
deCsstrogiovani;  do  Coserte. 
t 1844. 


2 

Mane- 
Annouciade- 
Isabelle  , etc. 
Née,  1843 
Ep.1862.  Charles, 
archiduc 
d’Autriche. 
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DE  LA  MAISON  DE  BOURBON 


(V  comme  roi  d’Espagne) 

Thérèse  d’Autriche,  et  petit-fils  de  Louis  XÎV. 

royaume  de  Naples  par  l’empereur  d'Allemagne,  1709;  cède  le  royaume  de  Sicile  A Victor-Amédée, 
les  royaumes  oe  Naples  et  de  Sicile,  1735  ; + 1746. 

■f  1714;  — 2*  1714,  Élisabeth  Famise ; t 1766. 


1 et  2 

(II!  comme  roi  d’Espagne)  Autres  enfants. 

1759;  abdique  la  couronne  des  Deux-Siciles  en  faveur  de  son  fils  Ferdinand,  1759;  t 1789-  (Voy.  Espagne.) 

électeur  de  Saxe  et  roi  de  Pologne  ; f 1760. 


(Antoine-Pascal-Jean,  etc.)  Autres  enfanta, 

en  faveur  de  son  fils  aîné,  1809  ; reprend  le  pouvoir,  1812;  (Vov.  Espagne.) 

nom  de  Ferdinand  l,r,  1816;  t 1825. 

François  !•',  empereur  d’Ath  ntagne  ; née,  1752;  t 1 8l4  ; 
née,  1787  ; duchesse  de  Floridia,  1815;  f 1826. 


Marie-Christine- 
Ame  lie-Thérèse 
Née,  1779  ; t 1849. 
Ép.  1807,  Charles - 
Félix , roi  de  Sar- 
daigne; f 1831. 


Marie -Amélie 
Née,  1782. 

Ép.  1809,  Louis-Phi- 
lippe de  Bourbon, 
duc  d’Orléans,  de- 
puis roi  des  Fran- 
çais ; t 1850. 


1 

Marie- Antoinette- 
Thérèse 

Née,  1784;  t 1806. 
Ep.  1802  , Ferdi- 
nand Vil,  r.-i  d'Es- 
pagne ; t 1833. 


1 

Léopold-J ean-Joseph 
Né,  1790;  prince  de  Salerne;  f 1851. 

Ép.  1816,  Marte-Clémentine -Françoise,  etc., 
fille  de  François  I",  empereur  d’AuirLbe  ; 
née,  1798. 


Marie-Caroline-  Auguste 
Née,  1822. 

Ep.  1844,  Henri  d’Orléans,  duc  d’Aumale,  fils 
de  Louis-Philippe  !•%  roi  des  Français. 
(Voy.  France.) 


2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

Marie- 

Antoine- 

Marie-Amélie 

Marie  Caroline - 

Thérèse  - Marie- 

Louis-Charles- 

François 

A ntoinette - 

Pascal 

Née,  1818  ; 

Ftrdinande 

Christine 

Mario-Joseph 

DR  PAULI- 

dnne 

Ne,  1810  ; 

t 1857. 

Née,  1820. 

Nee,  162*2. 

Né,  1824  ; 

Louis-Emmanuel 

Née,  1814. 

comte 

Ep  1832, 

Êp.l8'>o,  Charles- 

Ep.  1843, 

comte  d’Aquila , 

Ne,  18  V!  i 

£[>.  1813, 

de  Lecce  ; 

Sébastien 

Louis, 

Pierre  II, 

vice -amiral, 

comte d<  Trupani, 

Léopold  11, 

t 1843. 

de  Rourhon 

infant  d'Espagne, 

empereur 

président 

maréchal  de 

erniid-duc 

et  Rrigance, 

comte 

du  Brésil. 

du  conseil 

camp. 

de  Toscane. 

infant  d’Espagne; 

de  Muritemolin  ; 

(Voy.  Brésil.) 

de  l’ami  raclé. 

Ep.  isr.o,  Marie- 

(Voy. 

Toscane.) 

né,  1811. 
(Voy.  Espagne.) 

né,  1818. 
(Voy.  Espagne.) 

Ép.  1844,  Marie- 
Janviire- 
Jeanne-Charlotte- 
Léopoldine, 
fille 

de  Pierre  H», 
empereur 
du  Brésil  ; 
née, 1822. 
(Voy.  Brésil.) 

Isabrlle- 
Annonciade , 
fille  de 
Léopold  11, 
grand-duc 
de  Toscane; 
née,  1834. 
(Voy.  Toscane.) 

2 

2 

2 

2 

Marie- 

Gaétan- 

Marie- 

Pascal- 

Immaculée- 

Marie -Frédéric 

des-Grûces-Pit 

Marie-Jean 

Clémentine 
Née,  1844. 
Ép.1861.  Charles, 
archiduc  de 
Toscane. 

Ne,  184G  ; comte 
de  Girganli: 
capitaine  A la 
suite  du  régiment 
d’infanterie 
autrichien  n«  i. 
(Fr»r.  çois- Joseph . ) 

Née,  1849. 

Né,  1852;  comte 
de  Bah. 

2 

Marie 
l m mn  culée- 
Louise 
Née  , 1155. 


JANVIKR-Marie- 

Immaculé- 

Louis 

Né  , 1857  ; 
comte 

de  Caltagirone. 
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MAISON  DE 

PHILIPPE  de  Médieis,  citoyen  noble  de  Florence, 


ËVEKARD  !«•; 


EVERHARD  II,  gonMooler 
f.p.  H andtne 


S1I.VESTRB,  Clarissime 
Goofalonn  r de  Horence;  vivait,  J 370; 
Êp.  Louise  Uonati 


EvEniuno  III; 
Ep.  Jacqueline 


JEAN.  LF  Pt.HK 
Né,  1160;  gonfalonier 
Ep.  Picarde 


CÔME  I**,  l/AXCtEfl  ET  LE  PÈRE  t>E  LA  PATRIE 
Né,  1389;  gonfalonier  de  Florence;  exilé,  1433;  i 1461. 
£p.  Conteeine  dts  hardi. 


pierre  i« 

Né,  1419;  gonfalonler  de  Florence,  1460 ; -f  1472. 
Êp.  1444,  Lucrèce  Tomabuona 


LAURENT  1",  le  Mac.mfiqcf.  et  le  Père  des  Mi  ses 
Né,  1448;  reconnu  prince  de  U ri'oublique  do  Florence.  147»;  f 1492. 

Ep.  1*  Philijjpme,  lùtarde  de  Savoie,  fille  de  Philippe,  duc  de  Savoie;  f sans  pjst.; 
2°  C lance  des  Uruns,  fille  do  Latinus,  seigneur  do  Laurenune. 


2 

PIEU  h E II 

Né,  1469;  gouverneur  de  Florence,  1492;  proscrit,  1494;  -f  1503. 
f.p.  Alfhonsine  des  Ursine,  fille  de  Hubert,  connétable  de  Naples; 
+ 1514. 


2 

J RAM 

Né,  147S;  cardinal,  1488  ; pape 
tou»  le  nom  de  L&on  X. 
1513; f 1521. 


LAURENT  II,  LE  Jr.rsE 

Né,  1492;  duc  d’Urbln  et  gouverneur  de  Florence,  1516  ; f 1519. 

£p.  1518,  Madeleine  de  la  Tour,  fille  de  Jean  111,  aei^ncur  de  la  Tour,  cotuie  d’Auvergne  et  de  Boulogne  ; 

t isiy. 


Catherine  de  SJédicie 
Née,  151»;  reine  de  France;  + 1589. 

Êp.  1533,  Henri  de  France, duc d’Orléans, depuis 
roi  de  France,  sous  le  nom  de  Henri  11; 
î 1559. 
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MÉDICIS 

originaire  de  Mugello  (Toscane);  t 1258. 


Tirait,  1280. 


de  Flornce,  1314. 
Ariguai  de  rieeole. 


JUTCMCOS 

Êp.  JVu  lin  llucelhi. 

(Tige  des  mirquis  de  Saint-Ange  et  de  Casiellina  et  des  princes  d’Oltojano.) 


rivait,  1400. 
Spini. 


I)F5  PAUVRES 

de  Florence;  t 1428. 
de  Uutri. 


I, SURENT 

Hé,  H!)'.;  i 1440. 

Êp.  Geneviève  Cavalcanti. 


Pifrre-François;  + li77. 
Êp.  La udjtme  Mciajoli. 


Laurent  11:  + après  1483.  Jean  ou  Jourdain 

ftp.  S/miramû,  fille  de  Jacques  Apiano.  (Tige  des  grands  duc*  de  Toscane.  (Voy.  tabl.  CCXVIH.) 

seigneur  de  Piombiuo. 


JULIEN  !•* 

Né,  1453;  reconnu  prince  de  la  république  de  Florence,  1472; f 1478. 
Conc.  a.  Camille  Caffarelli . 


J LIEN  U,  OU  JULES 

Né,  1478  ; proscrit,  1494  ; duc  de  Nemours,  1515;  + 1516. 
suri  » p -si.  lê^it. 

Êp.  1815,  Plûlihertt,  Hile  de  Philippe, 
duc  de  Savoie;  t 1524. 


A 

JULES  DE  MÊDICIS,  bâtard 
Né,  1478  ; chevalier  de  Malte;  cardinal  et  archevêque 
de  Florence,  1513;  légat  de  la  Uomugne;  gou'erneur 
de  Florence,  1519;  pape  bous  le  nom  de  Clément  VII,  1523; 
i 153». 


NiPPOLTir.  DF.  Médicis,  bâtard 

Né,  1S11;  lieutenant  du  pape  Clément  Vil,  à Horence,  1523;  cardiriul,  1525  ; archevêque  d'Avignon,  de  Montréal, 
évêque  de  Casai,  legal  d’ombric;  t 1535. 


ALF.XANDUF.  df.  MÉDICIS,  bâtard 

Né,  1510;  duc  do  Civiu-Î'enna;  déclaré  avec  ses  til-  et  dc*cen  Juins,  chef  de  la  république  de  Florence,  1510; 
reconnu  chef  de  l*£tut,  1531  ; t«  duc  de  Florence,  1532;  + 1537,  sans  post.  legit. 

Êp.  1536,  Marguerite  d Autriche,  hile  naturelle  de  Charlea-Quinl;  mariée  en  secondes  noces 
(1538)  h Octave  Farnèse,  duc  de  Parme. 


Jules  de  Médicis,  bâtard;  légitimé  de  Florence,  général  des  galères  de  l’ordre  de  Saint-Étienne. 
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GRANDS-DUCS  DE  TOSCANE. 


JEAN  ou  JOURDAIN  DE  MÉDIGIS,  fils  de  Pierre-François 

Né,  1467  ; 

Êp.  Catherine  Sforce , veuve  de 


JEAN,  le  PofiLAmr. 

Né.  1498; 
Êp.  Marie,  fille 


I*'  grand*duc. 

Né,  1519  : chef  de  la  ville  de  Florence  et  de  ses  dépendances  1537;  remet  le  gouvernement  du  duché 

Ep.  i°  1539.  Êléon  re,  fille  de  Pierre  de  Tolède,  marquis 
2e  1370,  Camiilc  MartelU,  fille  de  basse  uaissance; 


1 1 
11*  FRANÇOIS-MATtlE  JEAN 

Né,  1541;  régent  de  T«>x'an<},  1564;  grand-duc,  157;  t 15874-  Né,  1543;  cardinal 

£p.  1*  1565,  Jeanne  d Autriche , fi. le  de  Ferdinand  1",  empereur  d'Allemagne;  de  Médias;  i 1562. 

■f  1578; 

2®  1578,  Blanche  Capelli , fille  d'un  sénateur  de  Venise;  1 1587. 


ÊUonore 

Née,  1566;  f 1611. 

Êp.  Vincent  (le  (.otua^ue,  duc 
de  Man  loue. 


Marie 

Née,  1575;  reine  de  France; 
i 1643. 

Êp.  1602,  Henri  IV,  roi  de  France. 
(V.  France.) 


IV*  CÔME  II 

Né,  1590;  grand  duc  de  Toscane,  1609  ; 
t 1621. 

Êp.  1608,  Marte  Madeleine, 
fille  de  CUarler.,  archiduc  d'Autriche; 
t 1631. 


V*  FERDINAND  II 

Né,  1610;  g'ar,d-duc  de  Toscane,  1621  ; t 1670. 
Êt».  1631,  Victoire , fille  de  Fredenc- 
Lbald  <:c  la  Rovère,  duc  dTJibain;  t 1694. 


J F.  a v Chaule* 
Né,  1611; 
cardinal,  1644; 
+ 1662. 


I.ÉOrOLD 

Ne,  1617;  cardinal, 
1667  ; i 1675. 


VI*  CÔME  lll 

Né,  1642;  grand-duc  de  To^oone,  1670  ; reçoit  de  1 empereur  d'Allemagne  le  titre  d’Altesse  Rovulc,  1697;  f 1723. 
Êp.  1661,  Marguerite  Louise,  fille  de  Caston  de  France,  duc  d'0.lean»;  née,  1645;  se  retire  h l'abbaye 
de  Montmartre,  1675;  t 1721. 


Ferdinand  111 

Né,  1663;  piincC  héréditaire 
d Toscane;  f 1713,  sans  post 
Êj*.  1688,  Yolande  Béairix  de  Bavière; 
t 1731. 


Marie- Anne -Louise 
Nec.  1667; t 1743. 

(la  dernière  des  N edi  ci*). 

Êp  1691,  J*an -Guillaume  de  Ncu- 
b'<uig,  électeur  palatin;  t 1716, 
sani  postérité. 


CCXVUI 


Digitized  by  Google 


D’ITALIE.  14'  TABLEAU 


713 


MAISON  DE  MÉDICIS  (Su. u) 

de  Médicis  et  de  Laudamie  Acciajoli.  (Voy.  tabl.  CGXVII.) 

T 1504. 

Jérôme  Kiaire,  duc  d'imola. 


CT  L'fNVISCItLK 

t 1526. 

de  Jacques  Salviati. 


CÔME  I",  LC  Grand 

à son  fils  François  Marie , ne  se  réservant  que  le  titre  de  doc,  1S64;  grand-duc  de  Toscane,  1569;  1 15?%. 
de  Villafranca,  vice  roi  do  Naples;  1 1562; 
enfermée  dan*  un  monastère,  1574. 


1 

III*  FERDINAND  I” 

Né,  1549;  cardinal , 1563;  grand-duc 
de  Toscane,  1587;  dépose  la  pourpre  romaine, 
1589;  t 1609. 

Êp.  1589,  CAriiftne,  Bile  de  Charles  II, 
duc  de  Lorraine;  f 1636. 


Lucrèce 

Née, 1542;  f 1561. 

Êp.  1558.  Alphonse  II,  «l'Enlc, 
duc  de  Ferrure;  f 1597. 


J’trginiV 
t 1615. 

Êp.  1586,  César  d’E>ie  duc 
de  Modène;  f 1628 


CHAHLLS 

Né,  1595;  cardinal, 
1615;  t 1666. 


Catherine 

Née,  1593;  t 1629,  sans  posl. 
Êp.  1617,  Ferdinand  de  Goniague, 
duc  de  Muntoue  ; 1 1626. 


Claude 

Née,  1604;  f 1648. 

Êp.  1*  Frédéric- Lbald , duc  de  la 
Uovère.flls  de  François-Ma- 
rie, duc  d’Urbain  ; f 1P23; 

2*  1626,  Léopold,  archiduc 
d'Autriche,  landgrave  d’Al- 
sai?«;  t 1632.  ;V.  Autriche.) 


Marguerite 
Née,  1612; t J679. 

Êp.  1628,  Odoard  Farnèse,  duc 
de  Parme;  f 1646. 


Anne 

Née, 1616:  t 1676. 

Êp.  1646  , Ferdinand-Charles 
d'Autriche,  ar.biduc  d’ins- 
pruck; f 1662. 


François-Marir 

Né,  1660;  cardinal,  1686;  abbé  de  Marcbicnes  et  de  Saint-Amand,  en  France;  renonce  au  cardinalat,  1705; 

1 I7H,  sans  post. 

Êp.  1709,  Eléonore  de  Gonzague,  fille  de  Vincent,  duc  de  Guastalla. 


VI*  JEAN -GASTON 

Né,  1671  ; grand-duc  de  Toscane,  1723;  f 1737,  sans  posl. 

Êp.  1097,  Anne- Marie- Françoise,  Bile  de  Jules-Frunçois,  duc 
de  Saxe-Lawcnhourg , et  veuve  de  Philippe-Guillaume  de  Bavière', 
électeur  palatin. 
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VH*  duc.  FRANÇOIS  DE  Lorraine  (I"  comme  ompereur 

Fils  de  Léopold, 

Né,  1708;  duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  1729;  échange  les  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar  contre 

Êp.  1736,  Marie-Thérise- 


Joftsnt  II  VIII*  LÉOPOLD  I*»  (II  comme  empereur 

Empereur  d'Allemagne*,  Né,  1747;  gouverneur  des  Êtate  dePimpéralrice-reine,  en  Lombardie,  1753  ; 

T 17*0.  Ép.  1765,  Âl  irie- Louise 


Fn  akçois-Joskph-Chari.es-Jkan 
Né.  1768;  prince  du  Toscane;  empereur 
d’Allemagne  sous  le  nom  de  Fran- 
çois Il  ; i 1835. 


. IX*  FERDINAND  III 

Né,  1769  j grand -duc  de  Toscane  par  cession  de  son  père,  1790;  renonce  à 
levêche  de  SaUbourg. d'Eichstadl,  Berchtoîgadcn  cl  Passau  en  partie,  isoj; 
membre  de  la  Confédération  du  Rhin.  1806  ; grand-duc  de  Toscane  pour 
Ep.  1*  1790.  Mari  -Ltuixe-Am  i- lie-Thérèse,  Hile  de 
2°  1821,  Marie-FtrdinanJe-Amélic-Xavièrê , bile  de  Maximilien, 


X-  ÉMSA  (Mamz-Anxz) 

Fille  de  Charles  Bonaparte  et  de  Marie- 
Liet.tia  Ramulino  et  snur  de  Napo- 
léon I**,  empereur  des  Français. 

Née.  1777;  princesse  de  Lucques  et  de 
Piombino,  1805;  grande  duchesse  de 
Toscane.  isoJ;  i i»2t>. 

X*  b ig.  Ep.  1797,  PASCIIAL-FÉLIX, 
comte  Baciocclii.  depuis  prince  de 
Lucques  et  de  l'iorabiuo  et  graud-duc 
de  Toscane;  t 184  t. 


i 

XI*  LÉOPOLD  II  (JEAX-Josr.pn-'-'nANcois  Ferdinand  Charles) 

Né.  1797;  archiduc  d’Autriche,  prince  de  Hongrie  et  de  Bohême;  grand-duc  de 
Toscane  I8i4;  al.  li  jtieen  faveur  de  son  fils  aine,  1 859  ; général  de  cavalerie 
au  service  de  l'Autriche  et  propriétaire  du  régiment  d'infanterie  autrichien 
nu  7. 

Ep.  l*  1817,  Marie-Anne-Caroline,  fille  de  Maximilien,  prince  de  Saie; 
née,  1799  ; 1 1832; 

2*  1833,  lfart>-j4nfot»r//c-.In«e  de  Hou r bon , fille  de  François  I*»,  roi 
des  Deiu-Sicilcs;  née,  1814. 


Plusieurs  enfants. 
(Voy.  France.) 


ROYAUME  D’ÉTRURIE 


tfarie-Carolim- 

Aupnsle- 

EliiaCeihueUi. 


Née,  1822; 
archiduchesse; 
t 1841. 


1 


A ugutle-  Fer  J in  nnde- 

Louiee,  etc. 

Née.  18.'5;  archiduchesse. 
Ep  18  .4.  L i InolU, 
prince  de  Bavière, 
fils  de  Louis  I»,  roi 
de  Bavière; 

major  gênerai,  brigadier 
de  la  l*«  division 
de  l’armée  bavaroise,  1821. 


Atarie-habt  lie-  Annon- 
cions. etc. 

Née,  1834;  archiduchesse. 
Êp.  18S0.  François 
de 

Paule-Louis-Emraanuel, 

prince 

des  Deux-Siciles, 
comte 
de  Trapani  ; 
né,  1827 


1-oris  I*»  de  Parme 
fils  de  Ferdinand  I*r.  duc  de  Parme, 
etd’Améhe  a’Autriche. 

Né,  1773  ; prince  héréditaire  de  Parme 
et  infant  d’Espagne;  roi  d’Êtrurle  (ou 
Toscane:.  I8ul  :f  1803. 

Ep  »7»5,  )I  tne- Louiie-Joséphine- Antoi- 
nette de  Uourbotij  fille  de  Charles  IV, 
roi  d’Espagne  ; née,  1782  ; + 1824. 

I 


LOUIS  II,  (Charles) 

Né,  1799;  infant  d'Espagne*,  prince 
royal  d'Étrurie , t8«i  ; roi  dTtrurie, 
18u3;  cède  son  royaume  à la  France, 
1 8*»7;  duc  de  Parme,  Plaisance  et  G uas 
talla,  1847. 

Êp.  1820,  Al  trie-  Wiérite-F erdinande  dt 
Sticoie , tille  de  Victor-Emmanuel  !•% 
roi  de  Sardaigne. 
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LORRAINE-AUTRICHE 

d’Allemapne  , III*  comme  doc  de  Lorraine)  (Étienhe) 

duc  de  Lorraine  et  de  Bar. 

la  Toscane,  1735  ; reconnu  duc  de  Toscane,  1737  ; empereur  d’Allemagne,  1745;  f 1763. 
Walpurge  d'Autriche  ; + 1780. 

d’Allemagne)  (Pierre-Valentin) 

grand-duc  de  Toscane,  1765;  empereur  d’Allemagne,  1700;  t 1763. 
a Espagne  ; t 1762. 

Autres  enrants. 
(Voy.  Autriche.) 

( JosEpn-JK  an-Baptiste) 

cette  dignité,  i8ot  ; obtient  en  compensation  la  principauté  sécularisée  de 
abandonne  ccs  possessions,  i 805  ; grand-duc  souverain  de  VVurUbourg,  1806  ; 
la  second.-  fuis,  I8l4;f  i8.‘4. 

Ferdinand  I",  roi  des  Deux-Siciles  ; née,  1773  ; f 1802; 
prince  de  Saxe;  née,  1766  ; grande  duchesse  de  Toscane 

Autres  enfants. 
(Voy.  Autriche.) 

1 1 
Marie  Louise  Marie-Thérèse 

Née,  1798;  archiduchesse;  abbesse  Née,  1801;  archiduchesse;  1865. 

de  Sainte-Anne  de  Wurtxbourg;  Êp.  1847,  Charles-Albert,  roi 

f 1857.  de  Sardaigue;  f 1849. 

1 

Autres  enfants. 
(Voy.  Autriche.) 

2 

2 

2 

2 

XII*  FERDINAND  IV 

Charles* 

Louis- 

Je»N- 

(Salvatob- 

Salvator- 

Salvator- 

Népomucèns- 

Marie-Joseph,  etc.) 

Marie,  etc 

Marie,  etc. 

Marie,  etc. 

Né,  1835;  archiduc  d’Au- 

Né.  1839  ; 

Né,  1817; 

Né,  1832; 

triche,  pr< 
Hongrie  el 
Colonel  el 
du  régime 
rie  autri< 
grand-duc 
1859. 

Ep.  1856, 
Mcuimüit 
Jean,  roi  i 
1836  ; f 1 

nce  royal  de 
t de  Bohême 
l propriétaire 
nt  dWante- 
:hien  n*  66  ; 
de  Toscane, 

Anne-.Vnrfe- 
’nue,  fille  de 
te  Saxe  ; née, 
859. 

f 

archiduc; 

colonel 

cl  propriétaire 
du  régiment 
d’infanterie 
autrichien  n«*  77. 
E.p.  1861,  Marie- 
Immaculee- 
Clémentine 
de  Hourbon , fille 
de  Ferdinand  II, 
roi  des  Deux- 
Siciles,  née,  1844. 

archiduc. 

archiduc. 

I 


Har  ie- Antoinette- LéopoUinc- 
Annonciade , etc. 

Née,  18j8;  archiduchesse. 


Marie-Thérèse- 
AntOnie- 
fmmaculée,  etc. 
Née.  1862  ; 
archiduchesse. 


Léopold- 
Salvato  -Marie,  etc. 
Ne,  1803;  archiduc. 
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I"  roi.  ATAULPHE 

Roi  des  Wisigoths , 410;  s'établit  en  Espagne,  41%;  fllt. 
ftp.  1°  N-,  soeur  d'Alaric,  roi  des  Wisigoths; 

2*  414,  Placidie,  fille  de  Théodose  le  Grand,  empereur  d'Oricnt. 


Il*  SIGÊIUC 

Fils  du  général  Sarus;  roi  des  Wisigoths,  % i S ; f 41  S. 


»!•  WALUA 

Beau-frère  d’Ataulphe,  roi  des  Wisigoths;  roi  des  W'isigoths  à Toulouse,  4l$;  f 419 


Une  fille 

ftp.  le  général  Ricimer,  de  la  Dation  des  Saères. 


Ricikkk 

Général  romain;  consul,  459  ; f 472. 

Ép.  N.%  fille  d'Anlbémius,  empereur  d’Occidert 
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IV*  THÊODORIC  I",  ou  THÊODEBERT 

Roi  des  Wisigolhs,  à Toulouse,  419  ; f 4SI. 


V*  THORISMOND 


VI*  THÊODORIC  II 


VII*  EÜRIC 


Roi  des  Wisigolhs,  451  ; 
t 453. 


Roi  des  Wisigolhs  à Toulouse,  453  ; 

t 466. 


. Roi  des  Wisigolhs  à Toulouse,  466  ; 
s’empare  de  l’Espagne  sur  les  Romains,  47?  ; 
t 485. 

Ép.  Ragnachilde. 


YIU-  ALAR1C  II 

Roi  des  Wisigolhs  à Toulouse,  485  ; t 507. 

Ep.  493,  Tfuudigothe , Elle  naturelle  de  Tbéodoric,  roi  des  Oslrogoihs. 


XI*  AMALARIC  IX*  GÊSAL1C  ou  CISELIC,  bâtard 

Né,  503  ; roi  des  Wisigolhs,  526  ; t 531.  Roi  des  Wisigolhs,  507  ; se  relire  en  Espagne,  508, 

Êp.  526,  Clolilde,  Bile  de  Clovis  le  Grand,  roi  de  France  ; puis  en  Afrique,  509;  t 511. 

née,  497  ; t 531. 

C 


X*  THÊODORIC  LE  Gjusd  (111  comme  roi  des  OslrogoUi») 
Roi  des  Wisigolhs,  507;  i 526. 


XII*  THE  U DiS 

Roi  des  Wisigüihs,  532  ; 1 548. 


XIII*  THBUDISÉLB 

Général  des  Wisigolhs;  roi  des  Wisigolhs,  541  ; 
t 550. 


XIV*  AGILA 

Roi  des  Wisigolhs,  550  ; 1 554. 


XV*  ATHANAGILDE 

Concurrent  d’Agila  au  trône  des  Wisigolhs,  552;  roi  des  Wisigolhs,  554;  f 56ï. 
Êp.  Gaüuinte;  mariée  en  secondes  noces  à Leovigilde,  roi  des  Wisigolhs. 


üaUuinlc  Brun'haul 

Régenie  d’Auslrasie,  596  ; t 613. 

I»  566,  Sigeberl  i*r,  roi  d’Auslrasie  ; f 57.i  ; 
rovée,  Bis  de  Chilpéric  I**,  roi  de  Soissons;  t 5;7 


t 568. 

Ep.  567,  Chilpéric  1**,  ro  idc  Boissons  ; t 584. 


2*  576,  &é 
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JV. 

L 

XVI*  roi.  LIÜVA 

Gouverneur  de  la  N&rbODnaise;  roi  des  Wisigoibs,  567  ; f 572. 


Hebmf.jicii.dk 

Associé  ao  irône  par  son  père,  572  ; se  révolte  contre  lai,  584;  1 585  ; canonisé. 
Êp.  580,  Ingondê , fille  de  Sigeberl  Ier,  roi  d'Austrasie,  ; f 585 


Atdaxagildk 

Emmené  en  Afrique,  puis  & Constantinople,  585. 


Andàbasti 

£p.  vers  645,  iV.,  cousine  germaine  du  roi  Cbindaswinthe. 


XXXI»  F.RVIGE 

Élu  roi  des  Wisigoibs,  680;  abdique  en  faveur  de  son  gendre,  687  ; f 687. 

Êp.  Liuôtgolon*. 


Cisilane,  répudiée,  687. 

XXXII»  Êp.  682,  Êf'IZA,  neveu  de  Wamba,  roi  des  Wisigoihs;  roi  des  Wisigoibs,  687;  t 70! . 


XXXIII»  V1TTIZA 

Associé  an  trône  par  son  père,  606  ; régne  seul,  701  ; détrôné,  710;  f 711. 


XXY*  SISÊNARD 
Roi  des  Wisigoibs,  631 , 
1 636. 


XXVI»  CIIINTIÎ.A 
Roi  des  Wisigoibs,  636;  t 640. 


XXVII»  TULCA 

Roi  des  Wisigoibs,  64o;  détrôné  par  Cbindasvindc,  642. 


XXX»  WAMBA 

Seigneur  wisigotb;  roi  des  Wisigoibs,  672;  sbdique  et  se  retire  dans  un  monasièie,  680; 

f 683. 


CCXX! 

Digitized  by  Google 


D'ESPAGNE 


2*  TABLEAU 


719 
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XVII*  leuvigii.de 

Associé  au  trône  par  son  fière  Liuva  1**,  558  ; régne  seul,  572;  f 585. 
Ep.  !•  Théodosie,  fille  do  Severien  ; 

2*  Galsuinie,  veuve  d’Athana_u;ilde,  roi  des  Wisigoibs. 


1 

XVIII*  RÊCARÉDE  I** 

Associé  au  trône  par  son  père,  572;  règne  soûl,  586  ; h 601. 
Ep.  Baddon  ou  Bada>  fille  d’un  Golh. 


XIX*  LIUVA  II 

Né,  581  ; roi  des  Wiaigoihs,  601  ; détrôné,  603  ; f 603. 


XX*  WITTER  IC 

Seigneur  wiaigoth;  roi  des  Wisigoibs,  603;  f 610. 


Uermenberge 
Répudiée,  608. 

6p.  606,  Thierry  II,  roi  de  Bourgogne;  f 613. 


XXI*  GONDEMAR 
Roi  des  Wisigoibs,  610;  t 512. 


XXII*  5ISEBUT 
Roi  des  Wisigoibs,  612  ; f 620. 


XXIII*  RECARÉDB  II 
Kui  des  Wisigoibs,  62o;  f ôîo. 


Théodora 

XXIV*  Ep.  SUINTILA 

Fils  de  Récaiède  !«'  ? roi  des  Wisigoibs,  621  ; règne  sur 
toute  l’Espagne,  623  ; détrôné,  63 1 ; f 633. 


Ricimlr 

Associé  au  trône  par  son  père,  625;  détrôné,  631. 


XXVIII*  CI11NDASVINDE 

Né,  593;  rot  des  Wisigoibs,  612;  abandonne  le  pouvoir  à son 
fils  Keccsvinde,  6i9  ; t 652. 


XXIX*  ItECESVINDE 

Associé  au  trône,  64»;  règne  seul,  652;  f 672. 
Ep.  vers  649,  Riçiberge,  fille  d’un  seigneur  golb. 


Le  con<te  Tiiéudefred  f 


XXXIV*  RODRIGUE 

Roi  dra  WlilgoU»,  710;  1 71  J;  dernier  roi  du  WiMgotb». 
Ep.  Égilont . 
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I"  roi.  PÉLAGE,  fondaleur  du  royaume  de  Léon 

Fils  de  Favila,  seigneur  goth,  et  porte-lance  de  Rodrigue,  dernier  roi  de3  Wislgoths; 
roi  des  Asturies,  718  ; f 737. 

£p.  Gaudiosc. 


Il*  FA VII. A Ermewnde 

IU<i  des  Asturies,  737  *,  f 739.  III*  Ep.  734,  ALPHONSE  1*»,  le  Catholique. 

Ep.  Froluiba.  (V.  ci-contre.} 


IV*  PROIi.A  I** 

Né,  732;  roi  d’Oviédo,  757  ; t 768. 
£p.  élimina. 


Ausinde  ou  Audounde 
VI*  Êp.  SILO,  roi  d’OvIédo,  774;  +783. 


IX*  ALPHONSE  II,  LE  CflAaTK 

Prétendant  au  trône,  783  ; cède  ses  droiu  k son  oncle  Mauregat,  783  ; 
proclamé  roi  d’üviédo,  791;  t 842,  sans  postérité. 


XIII*  GARCIB  I** 

3e  révolte  contre  son  père,  907  ; roi  d'Oviedo,  910;  t 914,  sans  postérité. 
Êp.  JV.,  Aile  de  Munno  Fernande!. 


! 

XVI*  ALPHONSE  IV,  it  MoiXE 

Roi  de  Léon,  924  ; abdique  en  faveur  de  sou  frère  Rumire  et  se  fait  moine,  927  ; t 932 
Ep.  Urraque-l'himènt , Allé  de  Samhe  I**,  roi  de  Navarre;  f S26. 


XIX*  bû  ORDOGNO  IV,  LS  MALTAIS 

Concurrent  de  Sanche  l*r  au  trône  de  Léon,  956  ; roi  de  Léon,  958;  détrône,  960. 

Ep.  958,  Lrraque,  Allé  de  Ferdinand  Gonzalez,  comte  de  Castille,  et  veuve  d’Urdogno  111,  roi  de  Léon.  (V.  ci-contre.) 


XXII*  ALPHONSB  V 

Né,  995  ; roi  de  Léon,  999:  + 1027. 

Êp.  1014,  Elvir§,  Aile  du  comte  Mélenda;  + 1052. 


XXIII*  BEKMUUB  III 
Roi  de  Léon,  1027;  1 1037,  van»  postérité. 

Ep.  1028,  L'rraqut- Thérèse , Aile  de  Sauche,  comte  de  Castille. 
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PIERRE 


Duc  de  Cantabrie,  de  la  race  royale  de  Leuvigilde  et  de  Récarède. 


III*  ALPHONSE  l«r,  LE  Catholiqi  r Frotla 

Roi  des  Asturies,  730  ; s’empare  de  Léon,  744  ; f 757. 

Êp  734,  Ermessiiuk,  fllle  de  Pelage.  (V.  ci-contre.) 


VU*  MAUREGaT 
Bâtard  ; roi  d'Ori  do,  783  ; 

t 788. 


V*  AURÉI.E 

Né,  758  ; roi  d'OvièdO,  768  ; 
+ 774. 


VIII*  BERMUDE  I",  ou  YtuÉNosp 
lf.  Diacre 

Roi  d’Oviedo,  788  ; abdique 
en  faveur  d’Alphonse  II,  791  ; t 79: 
Êp.  Usinde. 


X*  RAM I HE  I** 

Désigné  successeur  au  trône.  835  ; roi  d’Oriédo,  842  ; t 850 
Ep.  Paterne. 


XI*  ORDOGNO  I" 

Proclamé  roi  et  associé  au  p uvoir,  847;  roi  d’Oviédo,  850  ; t 863. 


XII*  ALPHONSE  III,  LE  Cra\0 

Ne,  848;  déclaré  successeur  au  trône,  863  ; roi  d’Oviedo,  866  ; abdique  en  faveur  de  scs  deux  fllé  aînés,  9t0  ; t 912- 
I _ 


XIV  ORDOGNO  II  XV»  FROII.A  II 

Règne  en  Galice  et  sur  une  partie  de  la  Lusitanie,  910;  établit  sa  résidence  à Léon  Roi  de  Léon,  9.‘3;  t 924 

et  prend  le  titre  de  roi  de  l-éon,  914;  t ®23.  Ep.  Afunie. 

Êp.  1°  J/urcir-E/eirc  ; 

2*  922,  Argnnte  ; répudiée,  923  ; i 974  ; 

3°  923,  Sancie,  petite  â; le  ue  Sanche,  roi  de  Navarre. 


1 

XVII*  RAMinEII 

Roi  de  Léon,  927  ; + 950. 

Êp.  l'  Urraque  ; f 93i  ; — 2°  vers  934,  Thérèse  Florentine , fllle  de  Sanche  I*T,  roi  de  Navarre. 


1 

XV  II*  ORDOGNO  III 
Roi  de  Léon,  950}  t 955. 

Êp.  1°  94 J,  Urrai/ue,  fllle  de  Ferdinand-Gonzalez,  comte 
de  Castille  ; répudiée,  952  ; 
mariée  en  secondes  noces  (958 ; à Ordogno  !c  Mauvais, 
roi  de  Léon  (V.  ci-contre)  ; 

2*  952,  Elrire. 


2 

XXI*  BF.RMUDE  II,  LE  Gocttecx 

Concurrent  de  Ram  ire  111  au  trône  de  Léon,  967  ; roi  de  Léon,  982; 
t 999. 

Êp.  !•  Vatanquitia  ; — 2*  Elrire. 


2 

XIX*  SANCHE  I*r,  LE  Gros 
Roi  de  Léon,  955  ; 
détrôné  par  Oïdogno  IV,  9'6; 
rétabli,  960;  f 967. 

Êp.  961,  Thérèse, 
fllle  du  comte  de  Munç«»n. 


XX*  RAMIRE  III 

Né,  962  ; roi  de  Léon.  967  ; t 982, 
sans  postérité. 

Êp.  Urraque 


2 

Thérèse-,  f 1035. 

Êp.  Abdallah,  roi  de  Tolède. 


Sancie 

Héritière  du  royaume  de  Léon  ; f 1067. 

XXIV*  Êp.  1 033,  FERDINAND,  roi  de  CasMUr,  et  ensuite  de  Léon,  fil»  de  Sanche  le  Grand,  roi  de  Navarre. 
(V.  Castille,  labl.  CCXXUI  } 
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I"  roi.  FERDINAND  I",  le  Grand, 

Roi  de  Castille,  1033  ; 
Êp.  1033,  Sancie,  fille  d’Alphonse  V,  roi  de  Léon; 


11*  SANCHE  II , le  Fort 


Roi  de  Castille,  1065; 
de  Léon,  1070; 
t 1072. 

Ep.  Blanchi. 


III*  ALPHONSE  VI  (I**  comme  roi  de  Castille) 

Roi  de  Léon,  1065;  détrftné  par  son  frère  Sanche,  1070  ; rétabli  et  proclamé 
roi  de  Léon  eide  Castille,  1072;  t llo9. 

Êp.  1*  1068,  Aguède,  fiilc  de  Guillaume  le  Conquérant;  | 1068?  — 2°  1074,  Agnts, 
fille  de  Guillaume  VI,  comte  de  Poiti.  rs;  répudier,  Ioho;  mariée  en  secondes 
noces  à Hélie,  comte  du  Mai  ne  ; — 3*  tosi , Constance^  fille  de  Robml**,  duc 
de  Bourgozne;  1 1092;  — 4*  1092,  Berihe,  fille  du  marquis  d’Este ; f 1095;  — 
5*  1096.  Z aide,  fille  de  Mahomet-  Bcn-Ahad,  roi  de  Scvillc:  reçoit  au  baptême 
les  noms  do  Marie-Isabelle ; f 1103;*  - G*  1105,  Bèalrixd'Esti. 


S 

IV*  URRAQOK 

Reine  de  Castille  et  de  Léon,  1109;  répudiée  par  son  second  mari,  1111  ; + 1126. 

Êp.  1*  1090,  Ravmond,  fil»  de  Guillaume  le  Grand,  comte  de  Bourgogne  ; comte  de  Galice;  f 1108; 

IV*  bii  9*1109,  ALPHONSE  Vil  (I,r  comme  roi  d'Aragon),  roi  <1  Aragon  et  de  Navarre  ; roi  de  Castille  et  de  Léon,  il 09;  f 1134. 


V*  ALPHONSE  VIII  (II  comme  roi  de  Castille)  (Pikrrf-Raïsmno) 

Hé.  1106;  ootnle  de  Galice,  1108;  roi  de  Galice,  1112;  roi  de  Castille  et  de  Léon,  1126;  couronné  empereur  d'Espagne,  1135, 

i 1157. 

Êp.  1*  1123,  Bérangère , fille  de  Raimond-Réranger  lU,  comte  de  Barcelone;  i 1148; 

2*  1153,  Bichiiae , fille  de  Wiadislas  II,  duc  de  Pologne. 


1 


t 


VI*  SANCHE  III 


N'incia 


Centtance  - Élisabeth 


Né  *ers  1131  ; roi  de  Castille,  1157; 
t 1158. 

Êp.  1151,  Blanchê-Sancii, 
fille  de  Garcte  IV,  roi  de  Navarre  ; 
t 1156. 

f 


f 1179. 

Êp.  itsj,  Sanche  VI, 
roi  de  Navarre; 

t 1194. 


f 1160. 

Êp.  1154,  l-ouis  VII, 
roi  de  France; 

+ 1 180. 


VII*  ALPHONSE  III  (IX*  du  nom) 
le  Bon  r.T  le  Noble 
Né,  1155;  roi  de  Castille,  1158;  t !2i4. 

Êp.  1170,  EUonore , duchesse  d’Aqu-uine,  fille  do  Henri  II,  roi  d'Angleterre; 
t 1214. 

I 


Brrtngèn 


VIII*  HENRI  I** 


Blanche 


U r raque  Ê Honore 


Né,  1171; 

régente  de  Castille,  i?  14; 
proclamée  reine,  ab- 
dique en  favon  dt-  son 
fils  Ferdinand,  1217; 
t 1246. 

Êp.  1197,  Alphonse  IX. 

roi  de  I éon. 

(Voj.  ci-contre  ) 


Né,  1204; 

roi  de  Castille,  !2i4; 
f 1217,  sans  nost. 
Êp.  I2i6,  Manaud, 
fille  do  Sanche  I**, 
roi  de  Portugal  ; 
répudiée,  12(6. 


Reine  de  France; 
i 1252. 

Êp.  1200,  Louis  VIII, 
roi  de  France; 
f 1226. 


t 1220. 

Êp.  1208,  Ai|  bonsc  II, 
roi  de  Portugal  ; 
t 1223, 


Êp.  1220  j Jayme  1**, 

roi  d'Aragon; 
t 1276. 
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fils  de  Sanche  le  Grand,  roi  de  Navarre. 

de  Léon,  1037;  f 1055. 

bérilière  du  royaume  de  Léon  ; f 1007.  (Voy.  ubl.  CCXXII.) 


Ci  A RCIU 


Roi  de  Calice  et  d'une  partie  do  Portugal,  1065  ; 

détrôno  per  Eon  frère  Sanche,  1070  ; rétabli,  1073;  détrôné  par  Alphonse,  son  autre  frère, 
et  emprisonné  au  clmtcau  de  Lima,  1073; 
f 1091. 


Elvire 


Fille  naturelle. 

Êp.  l»  1094,  Raimond  de  Saint-Gilles,  comte  de  Toulouse; 

+ 1105; 

2»  Fernand-Fernandez,  seigneur  espagnol;  rivait,  1117. 


Thérèse 


Fille  naturelle, 
comtesse  de  Portugal. 

£p.  Henri  de  Bourgogne,  comte  de  Portugal. 
(Voy.  Portugal  J 


1 


2 


Yl*  bit  FERDINAND  H 

Roi  de  léon,  1157;  f lifts. 

Êp.  l°  1164,  Urraque,  Bile  d’Alphonse  l*r,  roi  de  Portugal; 
répudiée,  Ii75  ; 

2°  1176,  Thérèse,  fille  de  Nuficz  Perezde  Lara; 
t Il  80; 

3*  U81,  CVro^ue,  fille  du  comte  Lopcz,  seigneur  de  Biscaye. 


Sancte 


Êp.  1174,  Alphonse  U, 
roi  d’Aragon  ; 

t 1196. 


l'rraque  TAsturmme 

Fille  naturelle; 

* t 1179. 

Êp.  t»  1144,  Carde  IV, 
n i tic  Navarre;  f fl  (Su  ; 
2°  ALare«  Rodrigue 
des  Asturies. 


ALPHONSE  IX 


Né,  1166:  roi  de  Léon, 1187;  t 12ÎO. 

Êp.  t"  1189,  Thérèse , fille  de  Sanche  1**,  nu  de  Portugal  ; répudiée,  1192; 
se  fait  religieuse  au  monastère  de  Lorvan  (01  dre  de  Liteaux),  1228;  t 1250; 
2°  1197,  liértngirt,  fille  d’Alphonse  VIII,  roi  de  Castille  (Voy.  ci-contre); 
t 1246. 


2 


IX*  FERDINAND  III 
LE  Saint 

Roi  de  Castille  et  de  Léon 
(Voy.  Ubl.  CCXXIV.) 


ÀLPBOXSK 
Seigneur  de  Molina 
1 1272. 
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IX*  roi.  FERDINAND  III,  le  Saint,  61b  d’Alphonse  IX,  roi 

Né,  1200;  roi  de  Castille,  1217  -,  de 
£p.  1*  1219,  Béatrix,  fille  de  Philippe  de  Soiube,  empereur  d’Allemagne  ; 


1 


1 


X*  ALPHONSE  X,  LE  Sage  ET  L'ASTROLOGIE 


Henri 


Né,  1221  ; roi  de  Caslille  et  de  Léon,  1252;  élu  roi  des  domains,  1257  ; préiendani  au  trône  Se  révolte  contre  son  frère, 
impérial  d’Allemagne;  f 1284.  1259  ; tuteur  du  i-oi  Fer- 

Ép.  1249,  Y'olandc,  fille  de  Javnic  !•%  roi  d’Aragon  ; f 1300.  dinand  IV  et  régent  du 

I royaume,  1895;  f 13u; 


Ferdinand  1« 

Né,  1255  ; prince  de  la  Cerda  ; f 1275. 

£p.  1269,  Blanche  Je  France,  fille  de  Louis  IX,  roi  de  France; 


Alphonse  de  la  Ceuda 

Seigneur  de  Lunel  ; proclamé  roi  de  Castille  et  de  Léon 
par  ses  partisans,  1296; 
renonce  au  titre  de  roi,  1305;  f après  1331. 

£p.  1*  Mathilde  de  Clermo't  ; — 2°  haMU. 


Ferdinand  11,  df.  la  Cbiida 

ot:  d’LsPaGNE 

Seigneur  de  l.ara:  vjv.,  1289. 
£;»•  Je-mue  Mutiez  de  Lara. 

t 


Louis  de  la  Clrda 
(Don  Louis  d'Es(iSgtie) 

Roi  de*  Canaries,  1345  ; Comte 
de  Talmond  ; 
amiral  de  France,  1341  ; 
tiv.  encore,  1351. 

£p  Éléonore,  fille  d’Alphonse 
Pcrez  de  Guzman. 


XI*  SANCME  IV 

Né,  1258;  déclaré  héritier  de  la 
coumnne,  1276;  régent  du 
royaume,  1282  ; roi  do  Cas- 
tille et  de  Léon,  128  * ; f 1295. 
£p.  1e  1270,  Guilinninr,  fille 
de’  Gustun  VII,  vicomte  de 
Béarn; — 2"  1282,  Marie,  fi’.ie 
d’Alphonse  de  Mo! ma;  1 1322. 


Charles  de  la  Cei;da 
ot  d'Espagne 
Corme  d’Angnulèmc; 
connétable  de  hrauee,  1351  ; 
+ 1354. 

£p.  Marguerite,  fille  de 
Charles  de  Cliâtillun  et  de 
Blois. 


il  1 rie 

de  la  Ccrda 
et  de  Lara 
1 1369. 

Êp.  1-  1335, 
Charles 
d’Lvreux, 
comte 
d’Elinipcs; 

2“  133s, 
Charles  II, 
c mie 
d’AL  nçon  ; 

1 13.6 


Blanche 
de  la  Cerda 
et  Je  Lara. 

£ ».  Je  «ri 
Manuel, 
seigneur 
de  VilK-mt, 
régent 
de  Camille. 

(Voy. 
ci- contre) 


XII*  FERDINAND  IV,  L’AjOtRNfi 

Né,  1285  ; roi  de  Castille 
et  de  Léon,  1295;  f 1312. 

£p.  13o3,  Constance, 
fille  de  Denis,  roi  de  Portugal; 
t 1313. 


Eléonore 

Née,  1307  ; f 1359. 

£p.  1329,  Alphonse  IV,  roi 
d’Aragon  ; f 1336 


XIII*  ALPHONSE  XI 
Roi  de  Castille  et  de  Léon. 
(Voy  tabl.  CCXXV.) 
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ET  DE  LÉON  (suite) 

de  Léon,  et  de  Bdrengère  de  Castille.  (Voy.  tabl.  CCXXIII.) 

Léon,  1230;  f 1252  ; canonisé. 

t 1234  ; — 2*  1237,  Jeanne,  fille  de  Simon,  comte  d'Aumale  e'.  de  Ponihleu. 


Philippe 

Archevêque  de  Séville. 


Sauces 

Archevêque  de  Séville  ei  de  To- 
lède; chancelier  de  Castille; 
t 1262. 


JEAN 

Seigr.eur  de  Valence  et  d’Oro- 
pesa  ; prétendant  au  royaume 
de  Se  vil  le,  1 292;  proclamé  roi 
de  Léon  par  ses  partisans, 
1301  ; régent  de  Castille, 
1314;  t 1319. 

Êp.  1°  1280,  Jfor<7uert7e  , fille 
de  Louis,  marquis  de  Vont- 
ferrat;  —2°  1287,  Mari», 
fille  de  l.opez-Diaz  de  Haro. 


Beatrix,  de  Guzman 
Fille  naturelle;  f 1304. 
Ep  1254,  Alphonse  III,  roi 
de  Portugal;  f 1279. 


Emmanuel 

Seigneur  d’Fsealona;  f 1283. 

Êp.  1°  Constance , 
fille  de  Jayme  |»%  roi  d’Aragon; 
2°  BéatriXf 

fille  d’Amédée  IV,  comte 
de  Savoie. 


1 

É Honore 
11290. 

Êp.  1254.  Édouard,  nrinre 
de  Galles,  depuis  roi 
d’Angleterre  H<uslenom 
d'£d«uard  !«*;  f 1307. 


Jean  le  Borgne,  et  le  Contritait 
Seigneur  de  Biscaye;  prend  le  titre  de  régent,  1320;  f 1325. 
Êp.  Isabelle}  fille  d’Alphorse  de  Portugal, 
seigneur  de  Portalegre 


Jean  Mancel 

Seigneur  de  Villena  etd'Escalona  ; régent  de  Castille,  1320; 
t 1348. 

Êp  1°  Constance,  fille  de  Jacques  TI,  roi  d’Aragon  ; 

2°  Blanche , fille  de  Ferdinand  11,  de  laCUraa. 

(Voy . ci-contre.) 


Jeanne  de  la  Cerda 
t 1380. 

Êp.  1350,  Henri  II,  roi  de  Castille  et  de  Léon;  j 1379. 


2 


2 


2 


2 


Isabelle 


PÉORE 


Philippe 


Bétilrix 


Née,  1283;  t 1328. 

£p.  1310,  Jean  III,  duc 
dr  Bretagne;  1 1341. 


Né,  1290  ; régent  de  Castille, 
1314;  f 1319. 

Ép.  1311, 

Marie,  fille  de  Jacques  II, 
roi  d'Aragon 


Né,  1292;  duc  de  Cabrera; 
régent  de  Castille,  1320; 

■t  1320. 


Êp.  1309,  Alphonse  IV,  roi 
de  Portugal;  f 1357. 
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XUI*  roi.  ALPHONSE  XI,  fil*  de  Ferdinand  IV,  roi  de  Castille 

Né,  1310;  roi  de  Castille 
£p.  1328,  Marie,  fille  d'Alphonse  IV, 
Conc.  A 1330,  Eléonore 


XIV*  PIERRE  le  Cruel 


Né,  1334;  roi  de  Castille  et  do  Léon,  1350  ; détrôné  par  sou  frère  Henri,  1366  ; rétabli,  1307; 
1 1308,  sans  postérité  légitime. 


Ép.  1*  1353,  Blanche,  fille  de  Pierre,  duc  de  Bourbon;  née,  1336;  emprisonnée,  1354; 

t 1361  ; 

î*  1354,  Jeanne  Fernandez  de  Caelro  ; f 1374. 

Conc.  A Marie  la  Padilla  ; t 1361. 


Conetance  de  Caetille 
Fille  nsiurelle; 
née,  1354;  i 1360. 

£p.  1372,  Jean  de  Gand,  doc  de  Lsncsstre,  fils  d'Édouard  III, 
roi  d’Angleterre;  prétendant  à la  couronne  de  Castille; 
proclamé  roi  de  Castille  par  ses  partisans,  1386; 
t 1399. 


Isabelle  de  Castille 
Fille  naturelle; 

Léo,  1355  ; t 1394. 

Êp.  1372,  Edmond  de  l.anglev,  duc  d'York  et  comte 
de  Cambridge,  fils  d’Édouard  III,  roi  d'Angleterre; 
prétendant  à la  couronne  de  Castille;  f 1402. 


Catherine  de  Lancaetre 
t 1418. 

£p.  1193,  Henri , prince  des  Asturies,  depuis  roi  de  Castille  eide 
Léon  sous  le  nom  d’Uenri  (II.  (Y.  ci-contre.) 


XVIII*  JEAN  II 

Né,  14oS  ; roi  de  Camille  et  do  Léon,  i406  ; f 1454. 

Ép.  1*  1420,  Marie,  fille  de  Ferdinand  II,  roi  d’Aragon;  i 1445; 
2*  1447,  Isabelle,  bile  de  Jean,  infant  de  Portugsl;  1 1496. 


t 

XIX*  HENRI  IV,  l'Impuissant 

Né,  1421;  priuce  des  Asturies;  roi  de  Castille  ci  de  Léon,  1454  ; déposé,  1465;  rétabli,  1468  ; 

t 1474. 

Ep.  t*  1440,  Blanche,  fille  de  Jean  II,  roi  d'Aragon  ; répudiée,  1453  : 
t 1464; 

2*  1455,  Jeanne,  fille  d Édouard,  roi  de  Portugal  ; répudiée,  1468  ; 
t 1475. 


Jeanne  Bertraueja 

Née,  1462;  déshéritée,  1468;  religieuse  5 Coimbre,  1480; 
+ sp'è»  1505. 
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ET  DE  LÉON  {Fin) 

et  de  Léon,  et  de  Constance  de  Portugal  (Voy.  tabl.  CCXXIY.) 

et  de  Léon,  1112;  t 1350. 
roi  de  Portugal  ; f 1356. 
de  Guaman  ; f 1351. 


A 

A 

A 

XV*  HENRI  II,  LC  Macnifiqi’B 

Frédéric 

SANCBB 

Bâtard;  né,  1333;  comte  de  Transtamare; 
roi  de  Castille  et  de  Léon , 1368  ; 

+ 1379. 

Bâtard;  né,  1333;  grand  maî- 
tre de  l'ordre  de  Saint- Jac- 
ques, 1342;  1 1358. 

Bâtard;  né,  1339;  comte 
d'Albuquerque,  seigneur  de  Haro; 
t 1374. 

£p.  isso,  Jeanne  de  Pennaflel  de  la  Cerdaf 
fille  de  Jean  Manuel,  seigueur  de  Yiltena; 
t 1380. 

I 

£p.  ÉUonore  (TAngulo. 

Êp.  1373,  Béatrix,  fille 
de  Pierre  I**,  roi  de  Portugal. 

XVI*  JEAN  I** 

Éléonore 

Né,  1358;  roi  de  Castille  et  de  Léon,  1 370 ; 

t 1410. 

f 1390. 

Êp.  !•  1375,  Éléonore , fille  de  Pierre  IV, 

Êp.  1375,  Charles  III,  roi 
de  Navarre; + 1425. 

roi  d’Aragon;  f 1382; 


2*  1383,  Beatrix , fille  de  Ferdinand,  roi 
de  Portugal  ; f suça  postérité. 


1 1 


XVII*  HENRI  III,  lc  Maladif 

Ferdinand  I**,  ls  Juste 

Né,  1379  ; premier  prince  des  Asturies,  1388;  roi  de  Castille 
et  de  Léon,  1390  ; f 1406. 

Né,  1380;  régent  de  Castille,  1406;  roi 
d’Aragon  , 1412  ; f 1416. 

£p.  1393,  Catherine,  fille  de  Jean,  duc  de  Lancastre; 
(V.  ci-contre);  régente  du  Castille,  1406;  1 1418. 

Marie 

Catherine 

t 1458. 

t 1440. 

£p.  1415,  Alphonse  V,  roi  d’Aragon  ; Êp.  1420,  Henri  d’Aragon,  marquis  de  Villena  , grand  maître 

t 1458-  de  Saint-Jacques  ; f après  1425. 

XX*  ISABELLE 


Alphonse 


Bée,  1451;  princesse  des  Asiuiics  et  héritière  des  couronnes 
de  Castille  et  de  Léon,  1468;  reine  de  Castille 
et  de  Léon,  1474;  1 1504. 

XX*  b il  £p.  1462,  FERDINAND  D'AsAGO*,  le  Catholique,  fils  de  Jean  11, 
roi  de  Navarre  et  d'Aragon.  (V.  tabl.  CCXXVIll.) 


Né,  1453;  proclamé  roi  de  Castille  par  sa* 
partisans,  1465;  t 1468. 
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I"  roi.  RAMIRE  I",  fils  de  Sancbe  Je 

Roi  d'Aragon,  1035;  de  Sobrarve 
Êp.  1036,  Gerbtrge,  fille  de  Bernard-Roger, 


II»  SANCHE  I”  (V  comme 
Roi  d'Aragon,  |063;  do 

Êp.  1*  1063,  Félicie,  fille  d’HiUuin,  comte  de  Rond;  f ÎOSG;  — 2*  v«*r«» 


1 

III*  PÈDRE  ou  PIERRE  I" 

Roi  d’Aragon  et  de  Navarre,  loM;  f 110%,  sans  pwt. 
Ep.  Agnès,  fille  de  Guillaume  VI,  comte 
de  Poitiera. 


1 

IV*  ALPHONSE  I**f  LE  Bataille»  r 
Roi  d’Aragon  et  de  Navarre,  1104;  de  Castille  et  de  Léon, 
1110;  t 1134,  sans  post. 

£p.  1 109,  r traque  fille  d'Alphonse  VI,  roi  de  Castille  et  de  Léon 
et  veuve  de  Kaimc  ud  de  Bourgogne,  comte  de  Galice;  f 1126. 


VI*  PÉTRONILLE 
Née,  1135;  reine  d’Aragon,  1137;  abdique 
Ép.  1151,  Raimond- Béranger  IV,  comte  de  Baredone;  régent  du 


VU*  ALPHONSE  11,  i.e  Chaste  (Raimond) 

Né,  1152,  comte  de  Rarcelone  et  roi  d’Aragon,  1162;  comte  de  Provence.  1167;  de  Roussillon,  |172;  t 1196. 
Êp.  i«  Mafalde,  fille  d’Alphonse  W,  roi  de  Portugal;  répudiée;  ■{  sans  po*L; 

2*  1174,  Sancie,  fille  d’Alphonse  VIII,  roi  de  Ca.- tille;  f 1.08. 


2 

VIII»  PÊORE  II 

Né,  1176;  roi  d’Aragon  et  comte  de  Barcelone,  1196;  f 1213. 

Êp.  1204,  Mari*,  fille  de  Guillaume,  comte  de  Montpellier;  | 12 1 %. 


IX*  JAYME  ou  JACQUES  l*',  LE  CONQUÉRANT 
Né,  1208;  roi  d'Aragon  et  comte  de  Barcelone,  12i3;  de  Valence,  I23S;  -f  1276- 
Êp.  I*  1221,  Eleonore,  fl  !e d’Alphonse  IX,rui  de  Castille;  repud.,  12:9; 

2*  1235,  Yolande , fille  d’André  II,  roi  de  Hongrie;  t 1251  ; 

3*  1252,  Thérèse  Vidaurt, 


2 

X*  PÊDRE  lli,  le  Grand 

Roi  d’Aragon  et  de  Valence,  |276;  de  Sicile,  1282;  t 1285. 
Êp.  i262,  Constance,  fille  de  Mainlroi,  roi  de  Sicile;  t 1300. 


2 

Isabelle 

Née,  1247;  reine  de  France*  t 1271. 
Ep.  1262,  Philippe  le  Hardi,  roi  de 
France;  t 1285. 


XI*  ALPHONSE  111 
Lt  Bienfaisant 

Reconnu  hèiitier  de  la  couronne  d’Aragon, 
1275  ; roi  d’Aragon,  1285; 
t 1291,  sans  alliance. 


XII*  JAYME  II 

Roi  de  Sicile,  1285;  d’Aragon  et  de  Valence,  1291  ; 
do  S.irda  gne,  1326;  | 1327. 

Êp.  i*  1295,  Blanche , fille  de  Charles  il,  loi  de  Na, les; 
t 1310; 

2*  1316,  Marie  de  Lusignan,  fille  de  Hugues  III,  roi 
de  Chypre;  t 1321; 

3*  1321  , EUsinde  de  Moncada. 


1 1 
Jayme  XIII*  ALPHONSE  IV 

Déclaré  héritier  de  la  couronne  d’Aragon,  « 30f , renonce  Roi  d’Aragon.  ( Voj.  tubl.  CCXXVH) 

k ses  droits  au  trône,  f 3 1 9 ; grand  maître  de  l’ordre 
de  Calatrava,  ensuite  de  celui  de  Montcsa  ; 
t 1334. 
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Grand,  roi  de  Navarre  (Voy.  Navarre). 

et  de  Ribagorce,  1038;  f 1063. 
comte  de  Carcassonne  et  de  FoSx. 


roi  de  Navarre),  R a vin  ex 
Navarre,  1076;  t |0»4. 

1086,  Philin*,  fille  de  Guillaume  IV,  comte  de  Toulouse;  t sans  posu 


l 

. V»  RAMIRE  II,  LR  Moine 

Moine  il  Saint-Pons  de  Tomièrcs  (diocèse  de  Nat  bonne);  r i d'Aragon,  1 13%;  aldlqae  en  faveur  de  «a  fille  et  retourne 

dans  son  monastère,  1U7;  t H 47. 

£p.  Agnh,  fille  de  Guillaume  le  Vieux,  duc  d’Aquitaine. 


en  faveur  de  son  fils  Alphonse,  1162;  t 1172. 

r ydun:e  d’Aragon,  sous  le  titre  de  prime  d’Aragon,  il 37;  x 1162. 


Rumono  BÈRANorn  ITI 
Comte  de  Provence,  I lo8  ; t 1181. 
sans  alliance. 


SANCnE 

Comte  de  Provence,  1181  ; 
de  Roussillon 
et  de  Ccrddgne,  1185. 


Pour  e 
+ 1198. 

Êp.  117s,  Sancbe  I*r , roi 
de  Portugal;  f 1211. 


2 2 ,2  2 


Alphonse  II 

Constance 

Éléonore 

Sancie 

Comte  de  Provence, 

t 1222. 

Vivait  encore,  1 209;  t sans 

Répudiée,  l24i. 

1196;  t 1209. 

Ep.  1°  Êmeric,  roi  de  Hongrie; 
t 1204  ; 

2*  1209,  Frédéric  II,  roi 
de  Sicile,  depuis  em- 
pereur d’Allemagne  ; 
i 1250. 

post. 

Ep.  1200,  Raimond  VF, 
comte  de  Toulouse  j 
t 1222. 

Êp.  1211, Raimond  VU, 
comte  de  Toulouse; 
t 1249. 

2 

Yolande 

Êp.  1249.  Alphonse  X,roi 
de  Castille;  f 1284. 


2 

Javve  I" 

Né,  I24S  ; roi  de  Majorque  ; comte  de  Rous- 
sillon et  de  Montpellier,  (262  ; f 1311. 

Ep.  1275,  Eselarmondê , fi. le  de  Roger  IV, 
comte  de  Foix. 


2 

Sancbs 

Ar.  h-  vèque  de 
Tolède,  1266; 
t 1275.  „ 


Fi.LDi  r.ic  11 
Roi  de  Sicile,  1296; 
t 1337. 

(Voy.  Sicile,  Ubl.  CCXIV.) 


Élisabeth 
t 1336. 

£p.  1282,  Denis,  roi  de  Portugal; 
t IMS.  # 


Yolande 
t 1302. 

Êp.  1297,  Robert,  fil.-  de  Chai  les  11, 
roi  de  Naples,  depuis  roi  de  Na- 
ples ; t 13*3. 


Archevêque  de  Tolède  et  de  Tarragone, 
patriarche  d'Alexandrie;  t 1334. 


1 

Isabelle 
t 1330. 

Êp.  1315,  Frédéric  le  Beau,  duc  d’Autriche,  depuis  empereur 
d'Allemagne,  sous  le  nom  de  Frédéric  i*F;  f 1330. 
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XIII»  roi.  ALPHONSE  IV,  fils  de  Jayme  II,  roi 

Né*  1299  ; reconnu  héritier  de  la  couronne, 
Ëp.  t»  131  Thérèse  d’Entiça,  nièce 
?’  1329,  Éléonore  de  Castille,  fille  de  Ferdinand  IV,  roi 


XIV*  l’EDRE  IV,  LE  CÉRÉMONIEUX 
Né,  1319  -,  roi  d'Aragon,  1 336  ; f 1367. 

£p.  i*  1338,  Marie,  fille  de  Philippe  d'Érreux,  roi  de  Navarre;  + 1347  ; 
2*  1347,  Eléonore , fille  d’Alphonse  IV,  roi  de  Portugal  ; f 1348; 

3'  1349,  Éléonore,  fille  de  Pierte  II,  rôi  de  Sicile;  1 1374; 
km  Marthe;  f 1378; 

5*  1380,  Si6y//«  de  Forcia;  1 1406. 


Constance 


Née,  134*; 
f 1363- 


Êp.  Frédéric  III, 
roi  do  Sicile; 

t 1377. 


3 

XV*  JEAN  I« 

Né,  1350;  premier  duc  de  Gironne;  roi  d’Aragon,  1387;  f 1395. 
Êp.  l*  1372,  Marthe,  fille  de  Jean  !•*,  comte  d'Armacnae,  t 1379; 
2“  Yolande,  fille  de  Robert,  duc  de  Bar;  f 1431. 


1 

Jeanne 
t 1407. 

Ép.  1391,  Mathieu,  comte  de  Foix; 
prétendant  au  tiène  d'Aragon,  1395; 
t 1308,  sans  poster  i té. 


1 

Yolande 

Pi  étendante  au  tiône  d’Aragon,  1410; 

1 1 442. 

Ép.  1400,  Louis  II,  roi  titulaire  de  Naples 
et  comte  de  Provence;  1 1417. 


XVIII*  ALPHONSE  V 
LE  Sage  et  le  Magnanime 
Né,  1 3 y il  ; mi  d’Aragon  et  de  Sicile,  1 4 1 6 ; 

adopté  par  Jeanne  II,  reine  de  Naples,  1420;  s'empare  du  royaume  de  Naples,  1442; 
i 1458,  sans  postérité  légitimé. 

Ép.  1415,  Marie,  fille  de  Henri  lll,  roi  de  Castille; 
f 1458. 


Ferdinand 


Marie 


Bâtard  ; né.  1424 ; duc  de  Calabre; 

roi  de  Naples,  1458 ;f  1494. 

Êp.  1°  1444,  Isabelie  de  Clermont  ; 

2*  1476.  Jeanne,  fille  de  Jean  U,  roi 
d'Aragon  (Voj.  ci-coutre.J 


Fille  naturelle; 
t 1449. 


Ép.  1444,  Lionel  d'F.sle; 
duc  de  Ferrarc; 
t 1450. 


XIX*  JEAN  II 


Né.  1397;  roi  deNivarre,  1425; 
d'Aragon  et  de  Sic  île,  1458; 

T 1479. 

Êp.  1“  1419,  Blanche, 
fille  do  Chai  les  H!, 
roi  de  Navarre, 
et  veuve  de  Martin, 
roi  de  Sicile;  f 1441  ; 

2*  1444,  Jeanne, 
fille  de  Frédéric  llenriqoes, 
amirauté  de  Castille; 
t 1468. 


1 

Charles  (ü.  Carlos) 


1 

Blanche 


Éléonore 


Né.  1421;  prince  de  Viane  ; 
t 1461,  sans  postérité  légitime. 


Née,  1424  ; répudiée,  1453 } 
+ 1464. 


Reine  de  Navarre,  1479  ; 
t 1479. 


Ép.  1439,  Anne, 

fille  d'Adolphe  I**,  duc  do  Clèves; 

t I44E. 


Êp.  1440,  Henri  IV, 
roi  de  Castille; 
t 1474. 


Êp.  1434,  Gaston  IV, 
comte  de  Koii;  f 1471. 
(Voy.  Navarre.) 


Nota.  A la  mort  do  Jean  II,  l’Aragon  cessa  d'être  un  royaume  particulier;  il  fut,  à celle  époque,  réuni  4 celui 
de  Castille  par  Ferdinand  le  Catholique. 
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d'Aragon,  et  de  Blanche  de  Naples  (Voy.  tabl.  CCXXVI) 

1319;  roi  d'Aragon,  13)7;  f 1336. 
d’Erraengaud,  cornu  d’Urgel  ; f l J29  ; 
de  Castille,  ; liée,  1307  ; 1 1359. 


1 

Constance 


l 

Jayme 


t 1346. 


Êp.  Jayn.e  II. 
roi  de  Mij orque; 
t 1349. 


Comte  d’Urgel,  vicomte  d'Agera; 
t 1347. 

Êp.  1339,  Cécile, 
fille  de  Bernard, 
comte  de  Coznminges. 


3 

XVI*  MAU  1IN 


, 3 

Eléonore 


4 

Isabelle 


Roi  d'Aragon,  1393  ; t 1410,  wma  postérité. 

Êp.  1*  137).  Marie  Lttpt»  de  Lutta;  f |406; 

2*  1409,  Marguerite,  tille  de  Pierre,  comte*  de  Brades. 


Mau  m 

Roi  de  Sicile,  1386;  i 1409.  (Voy.  Sicile.) 


Née,  1358;  Prétendante  au  trône  d’Aragon, 

t 1382.  1410. 


Êp.  1375,  Jean  I**, 
roi  de  Castillo; 
t 1390. 


Êp.  1407,  Jacq’ies  II, 
d'Aragun, 
comte  d’Urgel. 


XV n*  FERDINAND  l*',  le  Juste 
Né,  1380;  roi  d'Aragon  et  de  Sicile,  1412;  t 1416. 
Êp.  1395,  Eléonore,  flile  de  Sanebe  de  Castille, 
comte  d’Albuqucrque;  t 1435. 


Marie 

Eléonore 

t 1445. 

f 1449. 

Êp.  1420, 

Êp.  1428,  Édouard  1«% 

Jean  II, 

infant  de  Portugal, 

roi 

depuis  roi  ; 

de  Castille; 

t 1438. 

t 1454. 

Henri 

Duc  de  Vident, 
grand  maître  de  l’ordre 
de  Saint-Jacques  ; 
t 1445. 

Êp.  1*  1420,  Catherine, 
bile  de  Henri  111, 
roi  de  Castille; 
t 1439; 

2*  1444,  Itéatrii  Pimentel. 

fille 

de  Rodrigue  Adolphe, 
comte  de  Bcnaveuic. 


Samcue 


Grand  niatire 
do  l’ordre 
d’Atcaniara, 
1408; 
t 1416. 


2 

FERDINAND 
LE  Caiiioliuue 
Roi  de  Castille  et  d'Aragon. 
(Voy.  tabl.  CCXXVUI.) 


2 

Jeanne 
t 1517. 

Êp.  1476, 
Ferdinand  l*r, 
roi  de  Naples; 
(Voy.  cl- contre.) 


Jean 


Léonore 


Bâtard  ; 
archevêque 
de  Saragoaae  ; 
t 1475. 


Fille  naturelle. 


Êp.  1468,  Louis  de  Beaumont, 
comte  de  Lônn, 
connétable  de  Navarre. 
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I"  roi.  FERDINAND  V,  d’Aragon,  le  Catholique,  fils  de  Jean  IT, 

Né,  1452;  roi  de  Castille,  1474  ; d'Aragon,  1 479  ; de  Grenade.  |492; 
I«»  bit.  Êp.  I*  1459,  ISABELLE  Ir»,  dk  Castillr,  fille  de  Jean  II.  roi  de  Camille  et  <i« 
des  couioni.es  de  Camille  et  de  Leon,  1468;  reine  de  Castille  et  de  Léon,  1 474  ; 


Isabelle 

Née,  1470;  f 14S8. 

Êp.  1*  1 490,  Alphonse,  prince 
de  Portugal, 

fils  de  Jean  le  Grand,  roi  de  Portugal  ; 
t 1491  ; 

2e  1497,  Emmanuel  le  Fottuné,  roi 
de  Portugal;  f 1521. 


1 

Jean 

Né,  1478;  prince  des  Astutics; 
t 1497,  snns  pont. 

Êp  1497,  .Vtiryueri/f, 
fille  de  Maximilien  ltr,  empereur 
d‘  Allemagne. 


1 

Jeanne,  la  Folle 
Née.  1479; 

proclamée  reine  de  Castille,  1504; 

t r»s5. 

Êp.  1490.  Philippe  d'Autriche, 
fils  de  Maximilien, 
archiduc  d'Autriche, 
depuis  empereur  d'Alh  magne. 
,Voy.  ci* dessous.) 


ROIS  D'ESPAGNE  DE 

II*  PHILIPPE  I*r,  d’Autriche,  le  Beau,  fils  de  Maximilien,  archiduc 

Né,  147*;  roi  de 

. Êp.  1 490,  Jeanne  la  Folle , fille  de  Ferdinand  le  Catholique,  roi 


Éléonore 

Née,  1498;  t *558. 

Ep.  1-  1519,  Emmanuel 
le  Fort,  né, 

roi  de  Portugal;  \ 1521; 

2P  1530,  François  l*r,  roi  de  France; 
t 1547. 


III*  CHARLES-QUINT  ou  V (!•*■  comme  roi  d’Espagne) 

Né,  1500;  souverain  des  P*y>-Ba»  ; roi  d’K-pagne,  1516  ; couronné  roi  de  Castille, 
1518;  empereur  d'Allemagne,  1519; 
abandonne  ses  États  héréditaire»  des  Pays-Bas  & son  fils,  I5SS; 
abdique  en  sa  faveur  la  couronne  d'Espagne,  1556;  renonce  4 l’empire  en  faveur 
de  sou  fière  Ferdinand,  1556;  bc  retire  au  mon  a*  lire 
de  Yuste  ( K.-trumadure),  1557  ; f 1558. 

Êp.  1526,  Isabelle , fille  d'Fmmanuel  le  Fortuné,  roi  de  Portugal;  née,  1503;  t 1539. 

I 


IV*  PHILIPPE  II 

Né,  1527;  roi  d’Espagne.  1556;  de  Portugal,  1580;  t 1598. 

Êp.  1°  1543,  Marie,  fille  de  Jean  III,  roi  de  Portugal  ; née,  1527,  f 1545  ; 

2*  1554,  Marie,  reine  d’Angleterre,  fille  d’Henri  VIII,  roi  d'Angleterre; 
oee,  1515;  t 1558,  sans  postérité; 

3°  Elisabeth,  fille  de  Henri  II,  toi  «le  France;  née,  1545  ; f 1568  ; 

4*  1570,  .Jour  Mine  d'Autriche , fille  de  Maximilien  II,  empereur  d'Allemagne; 
née  , 1549  ; t 1380. 

I 


M i rie 

Née,  1L28;  ■}  1603. 

Êp.  1548.  Maximilien  II, 
archiduc  d'Autriche, 
depuis  empereur  d’Allemagne; 
t 1576. 


Don  Carlos 
Né,  1515;  f 1568. 


3 

habelle-Cla  ire - Eugén  ie 
Née,  1566;  souveraine  des  Pays-Bas;  4 |r>33. 

Ep.  1599,  Albert,  archiduc  d'Aulnche  , fils  de  Maximilien  11, 
empereur  d'Allemagne;  t 1621. 


Anne- Marie- Maurice 
Née,  1601  ; reine  de  Fiance;  f 1666. 
Êp.  lois,  Louia  XIII,  ro»  de  France; 
t 1643. 


VI'  PHILIPPE  IV 

Né,  1605  ; roi  d'Espagne  et  de  Portugal,  1621  ; t 1665. 

Êp.  1°  1615,  Elisabeth, Tille  de  Henri  IV,  roi  de  France; 
née.  1602; f 1644; 

2*  1649,  Marie-Ann»  d'Aulnche,  fille  de  Ferdinand  III, 
empereur  d Allemagne;  née.  1635;  enfermée 
dans  un  couvent  de  Tolède,  u>77;  -f  1696. 

I 


Mirie- Th  rrtse 
Née,  1638;  f 1683. 

Êp.  1660,  Louis  XIV,  roi  de  Frauce; 
t 1715. 


Marguerite- Thérèse 
Née,  !8St;  t 1673. 

Ep.  1666,  Lévpoid  l*r,  cm pereur  d'Allemagne 
t 1705. 
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DIVERS  ÉTATS.  MAISON  D’ARAGON  (fin) 

roi  d’Aragon,  de  Navarro  et  de  Sicile  (Voy.  tabl.  CGXXVII) 

de  Naples,  1504;  de  Navarre,  1512;  réuent  deCasiille,  I5u6;  t 1516- 
Léon;  née,  1451;  prince**©  des  A'.turie*;  héritière 

f 15o^i  ; — 2“  1506,  Germaine  de  Fois,  tille  de  Jean,  vicomte  de  Narbonne. 


1 

Catherine 

Née,  1485;  répudiée  par  son  second  mari,  1533; 

+ 1536. 

Ép.  1°  1501,  Artur.  prince  de  Galles.  AU  de  Henri  VIII, 
roid'Angleieire;  -f  1502; 

2°  15(?9,  Henri,  prince  de  Galles,  AI*  d’Henri  Vif, 
roi  d’Angleterre,  depuis  roi  d’Angleterre 
sous  le  nom  de  Henri  Yltl; 

+ 1547 . 


LA  MAISON  D’AUTRICHE 


1 

M tir  if 

Née,  1482;  t 1517. 

F jj.  15.0,  Emmanuel 
le  Fortuné, 
roi  de  Portugal  ; 
t 1521. 


d’Autriche,  depuis  empereur  d’Allemagne,  et  de  Marie  de  Bourgogne. 

Castille,  1505  ; t 15u6. 

de  Castille  et  d’Aragon,  et  d’Isabelle  de  Castille.  (Voy.  ci-dessus  J 


Elisabeth 
Née,  1501  ; -f  1526. 
£p.  1515,  Christian  II, 
roi  do  lUnentarck  ; 
t 1552. 


Ferdinand  I« 

No,  1508; 

empereur  d’Allemagne, 
1564; t 1564. 

(Tige  de  la  branche 
allemande.) 


J/i  rie 

Née,  1505;  + 1558. 
Ép.  15'2l,  Louis  II, 
roi  de  Hongrie; 
t 1626. 


Catherine 

Née  posthume,  1507 , 
t 1577. 

f.;>.  1525,  Jean  III, 
roi  de  Portugal  ; 
i 1557. 


Jeanne 

Née,  1537  • t 1578. 

Ép.  1552,  Jean,  infant  de  Portugal  ; 
t 1554. 


Marguerite 

Fille  naturelle  ; née,  1522; 
duchesse  de  Paime,  1 538  ; g<>u  er  liante 
des  Pays-Bas,  1559;  t 1586. 

Ép.  1*  1535,  Alexandre  de  Mcdicis. 
duc  de  Florence  ; 1 1537  ; 

2°  1538,  Octave  Farnèse,  duc  de  Parme; 
i 1586. 


Don  Juan  d'Autriche 
Bâtard  ; 

né,  1547;  général  des  troupes 
espagnoles 

à U bataille  de  Lépanle,  157!  : 
gouverneur  des  Pajs-Da«,  157*  ; 
t 1578. 


3 

Catherine -Michelle 
Née,  1567  ; t 15»7. 

Ép.  1585,  Charles-Emmanuel  l,r, duc  de  Savoie; 
i 1630. 


4 

V PHILIPPE  III 

Né,  1578;  ro  d’Espagne  et  de  P01  tu  pal,  1598  ; t 1621. 

£p.  15y9,  Marie-Marguerite  d’Autriche,  fille  de  Charles,  archiduc 
de  Grau;  f 1611. 


M'i  rie-  A une 
Née,  1606;  f 16*6. 

£p.  1631,  Ferdinand  III,  empereur 
d’AlIcmugne  ; 
t 1657. 


FERMMtMD 

Né,  1609 ; archevêque  de  Tulèdo 
et  cardinal  ; 
t 1641. 


2 

VII*  CHARLES  II 

Né,  1661;  roi  d’Espagne.  1665  ; institue  pour  son  héritier  Philippe 
de  France,  duc  d’Anjou,  fi  * de  l.oui-,  dauphin  de  France, 
et  petit-Al*  de  Louis  XIV,  noo;  t i"o®,  sans  p'-si. 

Ép  1®  1679.  M irie-L  U'se,  fille  de  Pliiilppe  , duc  d’Orléans; 
née,  1662; t 1682: 

2*  1690,  Marie-Ann»,  fi  e de  Philippe-Cull'aurnei 
comte  palatin  de  Neubourg;  née,  1667  ; 1 17 4c. 


Do»  Ju am  D’AUTRicns 
Bâtard  ; né,  1629;  vice-roi  de  Naples,  1647  ; 
commandant  des  armées 
espagnoles  en  Italie,  16*7,  en  France,  1658. 
exilé,  1664;  premier  ministre,  1677, 
t 1679. 
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Viri*  roi.  PHILIPPE  V,  fils  de  Louis,  dauphin  de 

Né,  1681;  duc  d' Anjou;  déclaré  roi  d'Espagne  à Fontainebleau  et  k Madrid,  !700; 

Êp  1*  1.701 , Marie-  Louite-Gabrielle,  fille  de 
2"  17|4,  Elisabeth,  fille  d'Edouard  11,  Farnèse, 


i 

IX»  I.OU1S  l« 
Né,  1707;  prince 
de»  AHuries  ; 
pr  clamé  rui , 
1724  ; + 1724, 
sans  pont, 

Ëp..  1722,  Louise- 
Elisabeth,  fille 
de  Philippe  II, 
duc  d'oncons  ; 
t 1742. 


1 

X»  FERDINAND  VI 
Né,  1713;  prince  dc$  Asinries; 
roi  d'Ksjugne,  1746; 
f 1759  , smiH  postérité. 

Ép.  17.' "j,  Marie- Madeleine- 
Jhérise,  fille  -le  Jean  V, 
roi  de  Portugal;  f 1758. 


2 

XI*  CHARLES  lit 
Né,  1710;  infant  d'E-pagne;  duc 
de  Parme  et  de  Plaisance, 
1731  ; généralisa* me  de  l'ur- 
mee  uspignole  en  Italie,  1734; 
roi  des  Deux -Sicile» . 1734; 
d’Espagne,  1759;  i 1788. 

Êp.  173a.  M ar  te -Ame  he- Chris- 
tine^ nlto  d'Aiigusie  II,  mi  de 
Pologne,  ^lecteur  de  Saxe  ; 
t 1760.  I 


2 

Marie- A une 

Née,  1718;  fiancée  à Louia  XV, 

roi  de  Prance,  1721  ; 
renvoyée  eu  Espagne,  1*25; 
i 1781. 

Ëp.  1729  , Joseph-Emmanuel, 
prince  de  Un -»il  ; depuis  roi 
de  Portugal  mus  le  nom  do 
Joseph  1”;  f 1777. 


Marie-Louise 
N/e,  |74s;  t 1792. 

Ëp.  1765  , Pierre -Léopold  , 
grand-duc  de  To-cane,  de- 
puis rmpi.  reur  d’Allumagne 
sous  lu  nom  de  Léopold  11  ; 
t 1792. 


XII* CHARLES  IV 
(A  ü t o I N k - P a a C A L) 

Né,  17-i8;  prim  e de»  Asturies.  1795; 
roi  d'Espagne,  1788:  abdique 
en  faveur  de  son  lila  aîné,  ttn*8; 
re-  oiice  de  nouveau  au  triWet 
cède  b«  cour  un  nu  à Napoléon  I”, 
18u8;  i I8lv. 

Êp.  1765  , Marie- Louise-Thérèse , 
fille  de  Ptul  j ; e.  duc  de  Parme; 
fiée,  1751  ; -t  1819- 


Fr.nni'iASD  IV 
(Anloine-Pascal-Jean,  clr  ) 
Né,  1751  ; roi  de  Naples,  1 759; 
t 1825.  (Voy.  Napics.) 


Caro/ùie- 

Marie- 

Marie- 

XIV*  FERDINAND  VII 

Cn  AULKs-Mario-Josuph- 

Marie- 

François 

Joif/utne- 

Ameli» 

Louse- 

Roi  d'Espagne. 

Isidoro  (Don  Carlos) 

IsabdU 

de  P*  m- 

Thérèse 

Née,  17  79  ; 

José/durte- 

(Voy.  labl.ccXXX.) 

Né,  1788:  prétendant  au 

Née  , 1789; 

Ant'unr-Min  ie 

NéC  , 1775  ; 

1 1799. 

Antoinette 

irônc  d'Espagne  sous 

+ 1848. 

Né,  1794;  inlanl 

f 1830. 

Ê|>.  I7M, 

Nco , 

1782; 

le  nom  de  Cnurle*  V, 

Ëp.  1*  1802, 

d’Espagne;  duc 

Ëp  1 7 90  , 

A u loi  ne- 

t 1824. 

1833:  prisonnier  d État 

François  |**, 

du  Cmlix,  1818; 

J an  VI, 

Pascal  de 

En. 

1795, 

k Bourges,  1839-1875; 

roi  do 

t 1865. 

roi  de 

Bourbon, 

Louis  1**, 

renonce  à ses  dioits 

Naples  ; 

Ë.i>.  1*  1819. 

Portugal  ; 

*011  onde. 

roi 

à la  couronne  d’Ei* 

+ 1830. 

LatiiseCa  r.-iine- 

t 1826. 

(Voy. 

ci-contre.) 

d’Euurie; 
t i8u3. 
(Voy.  linlie. 
Toscane.) 

pagne  en  laveur  do 
son  fil»  Charles  • 
Louis  et  .prend  le  titre 
de  comte  de  Molma, 
1845;  -t  1855. 

2*  1839  , 

le  comte 
du  Ralzo, 
colonel 
sicilien. 

Marie-lsaOfUr, 

fille 

de  Franç  is  I**, 
roi  du  Naplu»  ; 
née,  »8o4;  M844. 

XIII*  JOSEPH  (NAFOiri*) 

Fil»  de  Châties  Ronaparte  et  trère  de  Na- 
poléon  l*r,  empereur  de»  Français  ; né, 
1768  : prince  fiançais,  I8u4  ; général  de 
division  et  roi  de  Naplea,  1806;  roi 
d Espagne,  1808;  détrôné,  1813;  t 1 8*4. 
Êp.  1794  , Marie-Julie  Clary , fille  de 
M.  Clary,  négociant  à Marseille  : née, 
1777;  * 1845.  | 

Deux  filles. 

(Voy.  France.) 


Ëp.  1*  1816, 
Françoise  d' Assise, 
fille  de  Jean  VI. 
roi  de  Portugal; 
née,  1800;  -f  183% ; 

2*  1 638,  Marie  Thérèse, 
princesse  de  Réira, 
sœur  aînée 
de  sa  première  femme, 
cl  veuve  du  Pierre, 
infant  d'Espagne 
(Voy.  ci-contre); 
née,  1793. 


I 

CBARLts- Loris -Marie- 
Ferdinand 

Né.  1808;  piince  do* 

Asturies;  ac'rpl-  la 
cession  paternelle  et 
prend  lu  titre  de  comie 
do  Monlctr.olin,  18  »S; 
t 1861. 

Êp.  1850,  Marie-Caro- 
line - Ferdinat-de  de 
Hoarb  m-i\a]Un,  fille 
de  François  !•*,  roi 
des  Deux -Sicilcs  ; née, 
1820. 


Jean -Char  Ics-Mane- 
l-ulure 

Nu,  1822;  infant 
d Espagne. 

Êp.  1847,  Marte,  archi- 
duchesse d'Autriche  - 
Este,  Mlle  de  Fran- 
çais IV,  duc  de  Mo- 
dène  ; née,  1824. 


2*  1851.  Thérrse- 
ArreJoit  Jo; 

■t  1803. 

I 

1 

Jtabelle- 
Ferdinande- 
fratiçoisc- 
Joséf'hine 
Née,  1821. 

Êp.  1841.  Ignace, 

comte 

de  Gurowski  ; 
né  , 1812. 
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LA  MAISON  DE  BOURBON 


France,  et  petit-fils  de  Louis  XFV,  roi  de  France 

abdique  en  faveur  de  son  Ois  aîné,  puis  reprend  le  pouvoir,  1724;  f 1746. 
Victor-Amédée  II,  due  de  Savoie;  née,  1692;  f 1714; 
pnncede  Carme;  née,  1692;  f 1766. 


2 

Philippe 

Duc  de  Parme  et  de  Plai- 
sance; + 1765.  (Tige  de  la 
branche  de  Parme  et  de 
Plaisance.) 


G\BRiKL-Ant«ine-  François- 
Xavier 

Né,  1752;  i 1788. 

Êp.  1785.  èlarie-ànne-Vic- 
toire  -Joseyhe  , tille  de 
Marie  I",  reine  de  Por- 
tugal; née,  1768;  1 1788. 


» 

.Va  ne-  7>i  érèse-A  rt  to  inette- 
HaphatU 

Née,  1726 ; -î  1746. 

Êp.  1745,  Louis.  dauphin  de 
France,  fila  ae  Louis  XV, 
roi  de  France;  né,  1729  ; 
t 1765. 


A.NTom-Pasral 
Né,  1755  ; f 1817. 

Êp.  t7y  j,  Marie- Ame  l te.  fille 
de  Charles  IV,  roi  d'Es- 
pagne; née, 1779; t 1798. 


2 

Louis-Axtoixe- Jacques 

Né,  1727;  m Ta; il  d’Esi  à-ne; 
archevêque  de  Tolède , 
1737  ; se  démet  de  ses 
dignités  ecclesiastiques  , 
1754  : comte  de  Chincnon, 
Guadilia  et  Yilla-Viciosa  ; 
t 1785. 

Êp.  it:6,  Marie  - Thérèse , 
fille  de  Joseph-Ignace  de 
Yihabnga  et  brummond, 
capitaine  d’infdr.lor'C;  née, 
1758;  créée  comtesse  de 
Cbiucbon,  1776. 


Lotis  -Mario  de  Bourbon 
Né,  1*77  ; comte  do  ch-n- 
Chon  ; on  he-ê  |W  de  To- 
lède , udruinisirateur  de 
Séville  et  cardinal,  I80u; 
t 1823. 


2 

Marie-Antoinette- 
Fer  J inonde 
Née.  1729;  t 1785. 

Êp.  1750,  Victor-Amédée  , 
duc  de  Savoie  et  roi  de 
Sardaigne  ; f 1795. 


Ca  roli  ri  f -Josèp  W-Antoinelte 
Je  U., ut  bon 

Née,  1779  ; comtesse  de 
Chinciion;  répudiée,  1808; 
t 1828. 

Êp.  1797,  Manuel  Godoy, 
Alvarez  do  Faria  ; ne, 
|7«7  ; prince  de  la  Taix, 
1795;  prince  de  Posseranu. 
1829;  t 1651. 


PiERRE-Charles-A  ntnl  ne 
Né,  l 786  ; infant  d'Kspignc  ; t 1812. 

Êp.  1810,  Marie-Thérèse- F Ktnçoise  (t  As  J. te- An  tonie,  princesse  do  Béira, 
fille  de  Jean  VI,  roi  de  Portugal  ; née,  1793- 


StMsm8*6ibiirl>Mdri«  de  Bourdon  et  Bmgancs 
Né,  1811:  infant  d'Espagne,  grand  nrieur  do  Saint-Jean. 

Êp.  1"  1832,  Marie- Amélie,  bile  de  Français  l*r,  roi  des  Deux-Siciles ; 
née,  1818  ; t 1857; 

2°  1860, Marie-Christine- Isabelle,  fille  de  l’infant  François  de  Paule. 
(Voy.  ci-contre.) 


François 
n’A  ssis  r- 
Marie -Ferdinand 
Ne,  t822  ; doc  de 
Cadix  , infant, 
puis  mi  tital. 
d'Espagne. 

Êp.  1846. 
Isabelle  //, 
reine  d'Espagne. 
(Voy. 

tabl.  CCXXX.) 


1 

Henri  Mario- 
Ferdinand 
Né.  1823;  infant 
d'Espsgne,  duc 
de  soville, 
▼vce-a mirai  de 
la  flotte  espa- 
gnole. 

Êp.  1847,  Hélène 
de  CasteUv t et 
Skelly  Fernan- 
de* de  Cordoea; 
f ISO 3. 


1 

Louise-Thérèse 

François*- 

Marie 

Née,  1824;  infante 
d'E'i.j.  ne. 

Êp.  1847,  J-isé- 
Osorio  de  Mot- 
coso  et  Carbaja, 
Comte  deTrans- 
tatn-ire  et  duc 
de  Scssa,  grand 
d’Espagne  de 
!'•  classe. 


1 

Joséphine- 

Ferdt'tande- 

L»uise- 

de-(iuada  loupe 
Née,  1827  ; 
infante  d’Espagne. 
Êp-  184a,  José 
Güell  cl  Ken  lé. 


1 

Marie-Christine- 
Isabelle 
Née,  1833; 
infante  d’Espagne. 
Êp  .18C0,  I infant 
Sebastien,  fils 
de  l'infaul 
Pierre. 

(Voy.  ci-dessus.) 


I 

Amélie- 
Philippine- 
Piiar 
Née.  1814; 
infante  a‘F-p«tgne. 
Ep.  1856, 
Adulbert. prince 
royal  de  Bavière. 
(Vuy.  Bavière.) 


HExni-Pie-Maric , etc.  FRANÇOis-Marie-Trinité,  etc.  ALiERT-Henri-Marie,  etc. 

Né,  1843;  infant  d'Espagne.  Né,  1853.  Né,  185%. 


Marie  del  Ulvido- 
Isabelle,  etc. 
Née,  1858. 
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XIV*  roi.  FERDINAND  VII  (Marie-François),  fils  de  Charles  IV, 

Né,  1784  ; prince  des  Asturies,  1788  ; roi  d’Espagne,  1808  ; prisonnier 
F.p.  t°  1802,  M trie- Antoi net tt-Tliérite, 
2"  I8ifi,  Marit-haf>elle-Frauçoi*et 
3°  1819,  Marie-Joaéfihine  Ant'lie-Br  itrir, 
4»  1829,  Marit-Christihe  FerMiuinde,  fille  do  François  !•»,  roi  des  Dcux-Siciles  ; née,  1806  -, 


4 

XV*  ISABELLE  II,  (Marie  Loiise) 

Née,  18*0;  princesse  d*  s Asturies  : reine  d’Espagne,  1833  ; déclarée  majeure,  1843. 

£p.  1846,  FnANçois  u’A-'Sisr.  de  Bourbon,  duc  de  Cadix,  fils  de  François  de  paule  de  Bourbon,  duc  de  Cadix  ; 
né,  1822;  reçoit  le*  litre  honorifique  de  Majesté  et  de  roi  d’Espagne,  18  .«  ; capitaine  général  des  armées  d'Espagne. 

Marie- Isabelle  Ftançoite 
d' Assise,  etc. 

ALPiiONSF.-François-d’Assise- 
Fernand,  etc. 

Née,  1851;  infante  d'Espagne,  princesse 
des  Asturies,  1851*1857. 

Né,  1857  ; prince  des  Asturies. 

HISTOIRE  DE 

ROIS  DE  LA  MAISON 

HENRI  de  Bourgogne,  fils  de  Henri  de  Bourgogne  et  de  Sibylle 

Né  rers  1060;  créé  comte 
Êp.  rers  1095,  Thérèse  de  Castille,  fille  naturel. e d'Alphons*'  VI,  roi 

1 

I*'  roi.  ALPHONSE  I*% 

Né,  1095  ; comte  de  Portugal  avec  sa  mère.  1 1 17  ; gouverne 
F.p.  1146,  MnhauJ,  lille  d'Aiucdée  II, 

1 

II*  S ANCHE  I** 

Ma  fai  Je 

Né,  1154;  roi  de  Portugal,  1185;  des  Algarvcs,  1197;  t 1211.  * sans  postérité. 

Ep.  1175,  Douce , Ep.  Alphonse  II,  roi  d’Aragon; 

fille  de  Raimond-Béranger,  comte  de  Barcelone  ; f 1198.  t 1196. 

III*  ALPHONSE  II , le  Gros 

Ferdinand 

Né,  1185;  roi  de  Portugal,  mi;  f 1223. 
Ep.  1208,  Urraque , fille  d’Alphonse  III, 
roi  de  Castille;  7 1220. 

1 

Né,  1186;  comte  de  Flandre;  f 1233. 

Ep.  1211.  Jea une, 

comtesse  de  Flandre , fille  de  Baudouin  , comte 
de  Flandre,  empereur  de  Constantinople  ; 
t 1244. 

IV*  SAN’CHE  II 

Né,  1208  ; roi  de  Portugal,  1223;  déposé  par  le  pape  Innocent  IV  et  excommunié,  1245;  chassé,  1246; 
i 1248,  sans  postérité. 
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MAISON  DE  BOURBON  (Suite) 

roi  d’Espagne,  et  de  Louise  de  Parme  (Voy.  tabl.  CCXXIX)  ■ 

en  France,  IB08-I814;  reprend  le  pouvoir,  1814;  + 1833. 
fille  de  Ferdinand  I",  roi  de»  Deux-Siciles  ; née,  1784;  f 1806; 
fille  de  Jean  VI,  roi  de  Portugal  ; née,  1797  ; 1 1818  ; 
fille  de  Maximilien,  prince  de  Saxe;  née,  1803  ; f 1829; 

régente  du  royaume,  1833-1840  ; mariée  en  secondes  noces  (1833),  à Fernand  Mufiox,  créé  depuis  duc  de  Rianzarès. 


4 

Marie  Louise-Ferdinand* 

Née,  1832;  infante  d'Espagne. 

Êp.  1846,  Antoine  d'Orléans,  duc  de  Monlpcnsicr,  01s  de  Louis-Philippe  I*',  roi 
capitaine  general  de  l'année  espagnol;.  (Voy.  France.) 

des  Français;  né,  1824; 

Marie  del  Pilar  ■ Berengire , etc. 

Née , 1861  ; 
infante  d'Espagne. 

Marie -délia  Paz- Jeanne,  etc. 

Née.  1862. 
infante  d'Espagne. 

Marie- Eulalie  Françoise 
tl  Assise,  etc. 

Née,  1864; 
infante  d Espagne. 

PORTUGAL.  1“  TABLEAU 

* 

DE  BOURGOGNE 

de  Bourgogne,  et  petit-fils  de  Robert  le  Vieux,  duc  de  Bourgogne 

de  Portugal,  1095;  f ma. 

de  Castille  ; comtesse  de  Portugal  avec  sou  fils,  1112-1128;  f 1130. 

Hknriqukz 

seul,  ma;  proclamé  roi  de  Portugal.  1139 
comte  de  Savoie;  t 1157. 

; t U85. 

Urraque 

Êp.  H64,  Ferdinand  n,  roi  de  Léon; 
+ 1188. 

Thérèse- Mathilde 
. . . t t2t8. 

Ep.  !•  1184,  Philippe  d’Alsace,  comte  de  Flandre;  t 1191  ; 
2°  1194,  Eudes  III,  duc  de  Bourgogne  ; t 1218. 

PlEMtE 

Né,  1187;  comte  d’Urgel;  f 1258. 
Êp.  Aremburye, 

fille  d’Ermingaud  , comte  d’Urgel  ; 
t 1231. 

Therise 

Répudiée  1192;  f 1250. 
Êp.  H89,  Alphonse  IX,  roi  de 
Léon  ; f 1230. 

Bèrengère 
t 1221. 

Êp.  1213,  Waldemar  II,  roi 
de  Danernarck  ; f 1241. 

V*  ALPHONSE  III 


Êitonore 


Roi  de  Portugal.  (Voj.  tabl.  CCXXXI.)  £p.  , ra,  W oldemar  III , roi  royal 

de  Danernarck  ; f 1231, 
saus  post. 
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V*  roi.  ALPHONSE  IH , fils  d’Alphonse  II , roi  de 

Hé,  1210;  comte  de  Boulogne,  f 235  ; régent  de  Portugal, 
Ep.  !•  1231,  Mathilde  de  Danmartin,  comtesse  de  Boulogne-sur-tner, 
fils  de  Philippe  Auguste,  roi  de  Prance  ; 
2°  1254,  Biatrix  de  Ouitnan,  fille  naturelle 


2 

VI*  DENIS,  L*  PÈRE  DR  LA  l'ATRIF. 

Né,  1261;  roi  de  Portugal , 1279;  f 1325. 

Êp.  1283,  Elisabeth,  fille  de  Pierre  III,  roi  a’Arugon;  t 1336;  canonisée. 


Constance 

Née  vers  1290  : + 1313 

Ep.  1303,  Ferdinand  IV,  roi  de  tas-tille  ; t 1312. 


JT «rte 

Née,  1313; t 1356. 

Êp.  1328,  Alphonse  XI,  roi  de  Castille;  <f  1 350. 


2 

IX*  FERDINAND 
Né,  1340  ; roi  de  Portugal,  1367  ; 
prétendant  au  trône  deCislille,  1369*1371  ; 
i 1383. 

Êp.  1372,  Éteannre, 

fille  de  Martin-Alphonse  Telle*  de  Menesès 
et  femme  de  l^urent  d'Acunha. 

! 


Bèat'il 

Née,  1372  ; f sans  post. 

Êp.  1383,  Jean  1M,  roi  de  Castille,  + 1390. 


xi*  Edouard 

Né,  1391  ; roi  d-*  Portugal,  1433;  f 1438. 
Ép.  1428,  Eléonore,  fille  de  Ferdinand  l«f, 
roi  d’Aragon  et  de  Sicile  ; régente  de 
Portugal,  1438  1439  ;f  1445. 


XII*  ALPHONSE  V,  l'Africain 
Hé,  1432;  reconnu  héritier  du  trône,  1433  ; roi  de  Portugal, 
1438; t 1431. 

Ep.  1446,  Isabelle,  fille  de  Pierre,  duc  de  Coîmbre; 
t 1455. 


Jeanne 
N e,  1452  ; 
régenté 
de 

Portugal,  1471; 
religieuse, 

1475; f 1490. 


XIII*  JEAN  11,  le  Parfait 
Né,  1445;  rot  de  Portugal,  1481;  pruclumé 

roi,  1481  -,  f 1495. 

Ep.  1472,  Eléonore,  fille  de  Ferdinand,  duc 
de  Viseo  ; t Rprés  1517. 


Alphonse 

Né,  1475,  prince  de  Portugal:  f 1491. 

Êp.  Isabelle,  fille  de  Ferdinand  le  Catholique, 
roi  de  Castille  ; manée  en  secondes  noces  (1497)  à Emmanuel 
le  Fortuné,  roi  de  Portugal.  (Voy.  Ubl.  CCXXXII.) 


Ferdinand 

Eléonore 

Jeanne 

Ne,  1433;  duc 

Pire,  1434; 

Me  posthume. 

de  Viseo; 

t 1467. 

1438; 

grand -ni  iiltre 

Êfl-  1452. 

i 1475. 

de  l'ordre 

Frtdênc  IV , 

Ep.  1455, 

du  Christ 

empereur 

Henri  IV, 

et  de  celui 

d'Alk-niague; 

roi  de  Castille  , 

de  Saint-Jacques; 
connétable 
de  Portugal  ; 

t 1470. 

Ep.  Beairil, 
fille  de  Jean , 
connétable 
de  Portugal 
et  grand-maître 
de  l’ordre 
de  Saint-Jacques. 
(Voy 

ci -contre). 

! 

t 1493. 

t 1474. 
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Portugal,  et  d’Urraque  de  Castille  (Voy.  tabl.  CCXXX). 

1245' 1248 ; roi  de  Portugal,  1248;  f 1279. 

fille  de  Renaud,  comte  de  Dammartin,  ot  veuve  de  Philippe  Hurepel, 
répudiée,  1254;  f 1262,  sans  post.; 
d’Alphonse  X,  roi  de  Castille;  f 1304. 


2 

ALPHONSE 

Né,  1263;  ieigneur  de  Pontalegre;  concurrent  de  s«»n  frère  Denis  au  trône  de  Portugal,  1279;  1 1312. 
Ép.  Yolande  de  Castille,  fille  de  Manuel,  in  faut  de  Castille. 


Vll#  ALPHONSE  IV,  le  Brave  et  lb  Fier 
Né,  1291  ; se  révolte  contre  sou  père.  1320  ; roi  de  Pouugal,  1325;  f 1357. 
£p.  1309.  bénir u,  fille  de  Sauchc  IV,  101  de  Castille. 


VIII*  PIERRE  I*».  LE  SÉVÈRE  ET  LB  JUSTICIER  1 

Né.  1320; roi  do  Ponugai,  1357;  + 13o7.%  Éléonore 

£p.  1°  1333,  Blanche  de  Castille,  fil  le  de  Pierre,  inlautde  Castille;  répud.,  1363;  Née,  1328; 

2°  1 J39,  Constance,  fille  de  Jean  Knimar-uel  de  Vi  liens,  f 1345  ; f 1348. 

3“  Inès  de  Castro,  fille  naturelle  de  Pierre  Fernande! , seigneur  de  Lemos;  concubine,  ensuite  Êp.  1847, 

femme  légitime;  f 1355.  Pierre  IV, 

Conc.  a Thérèse  Loienzo  de  Galice.  roi  d'Aragon; 

• t 1387. 


A 

X*  JEAN  !•»,  le  Grand  et  le  Père  de  la  Patrie 

Bâtard;  né,  1357  ; grand-maître  de  l’ordre  d Avis,  1365;  régent  et  défenseur  du  royaume,  1383;  roi  de  Portugal,  1385;  f 1433. 
£p.  1387,  Philippe  de  Lancastre , fille  de  Jean  de  Gund,  duc  de  Lancastre;  f 1414. 


Pierre 

Né,  1 492  ; duc  de  Colin* 
lire  ; icgeui  du 
royaume,  1438  ; f 
1449. 

£p.  1428,  Isabelle , 

tille 

de  Jacques  d’Aragon, 
comte  d Uigel. 

1 


Henri 

Né,  139*  ; duc  de 
Vieeo ; grand 
maître  de  l’or- 
dre du  Christ  ; 
+ 1460. 


Isabelle 
Née,  1397  ; 
f 1472. 

£p.  143o  , Phi- 
lippe le  Bon, 
duc  de  Bourgo- 
gne; f 1467. 


Jean  Ferdinand 

Né,  l40u;  connétable  Né,  1402;  grand 
de  Portugal  et  maître  de  l'or» 

erand  maître  de  dre  d’Avis;  t 

l’ordre  de  Saint-  1443. 

Jacques; i 1442. 

£p.  Isabelle,  fille  d’AI- 
phouse  1**,  duc  de 
Bragance;  i 1445. 


Alpuonsk 
Bâtard  ; prunier 
duc  de  Rrugan- 
ce;  -f  1461. 
(Tige  des  ducs  de 
Bragance.) 


Pierre 

Jean 

J F.  AN 

Isabelle 

Cumulable 

Ucgeul 

Arche  v. 

t 1455. 

de 

du 

û« 

Ëp.  1446, 

Portugal 

royaume 

Lisbonne 

Alphonse  Y, 

et  grand  maître 

de  Chypre; 

et 

roi 

de  l'ordre 

t 1457. 

cardinal; 

de  Portugal. 

d Avis; 

£p.  Charlotte 

t 1459. 

(Voy. 

proclamé 
Toi  d'Aragon 
par  les  Catalans, 
1464;  -f  1466. 

de 

Lusignan, 

lille 

de 

Jean  U, 

roi 

de  Chypre 

ci-contre.) 

Jacques 
Grand  maître 
de  l’ordre 
de  Saint-Jacques 
et 

connétable 
de  Portugal  ; 
t 1443. 


Isabelle 
t 1496. 

£p.  1447,  Jean  II, 
roi  de  Castille: 

i 1454. 


Béatrix 
t 15l)6. 

£p.  Ferdinand, 
duc  de  Yiseo. 
(Voj.  ci-contre.) 


Éléonore 
f après  1517. 

£p.  1472,  Jean  II,  roi 
de  Portugal. 

(Voy.  ci-cou  ne.) 


Isabelle 

£p.  Ferdinand  il , duc 
de 

Bragance  ; f 1483. 


XIV*  EMMANUEL 
LE  FoaTUNE. 

Roi  de  Portugal. 
(Voy.  tabl.  CCXXXII.) 
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HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA  MAISON 


EMMANUEL  le  Fortuné,  fils  de  Ferdinand, 

Né,  i %69  ; duc  de  Béja  et  connétable  de 
Ëp.  1*  1497,  Isabelle  d' Aragon,  dite  de  Castille,  fille  de  Ferdinand  le  Catholique,  roi  d'Espagne, 

9°  1SOO,  Marie  de  Castille,  soeur  d'Isabelle, 
3*  1519,  Éléonore,  fille  de  Philippe  lw,  d'Autriche,  roi  d'Espagne,  et  sœur  de  Charle*-Quint; 


2 

XV'  JEAN  III 

Né,  1502:  roi  de  Portugal.  1521  ; + 1557.  • 

£p.  1525,  Catherine,  fille  de  Philippe  I",  d'Autnehe, 
roi  de  Castille,  et  sœur  de  Charles-Quint;  régente 
de  Portugal,  1557  ; f 1578. 


Marie 
Nee,  1527; 

+ 1545. 

En.  1543, 
Philippe  11,  roi 
d'Espagne  ; 
t 1598 


jeas  Edouard 

Né,  1537  ; 1 1554.  Bâtard; 

£p  1 552 Jeanne  d'AO-  évêque 

IrtcAf.flIle  de  Char-  de  Guarda, 
les -Quint,  roi  d'Ba-  archevêque 

pagne  et  empereur  de 

d'Allemagne;  née,  Braga  ; 

1537  ; + 1578.  + 1543. 


XVI»  SÉBASTIEN 

Né  posthume,  1554  ; roi  de  Portugal,  1557  ; + 1578. 


2 

Isabelle 

Née,  1503; t 1539. 

Ep.  1526,  Cbarles-Quint,  roi 
d’Espagne  et  empereur 
d'Allemagne  : f ujS. 


2 

Marie-Bèatnx 
Née,  1504  ; + 1538- 
£p.  1520,  Charles  III,  duc 
de  Savoie;  + 1553. 


Emmanuel-Philibert 
Duc  de  Savoie;  prétendant 
au  trône  de  Portugal, 
1580  ;+  1580. 


XIX*  PHILIPPE  I"  (Il  comme  roi  d Espagne) 

Roi  d’Espagne  ; proclamé  roi  de  Portugal,  158U  ; reconnu  roi 
pur  les  Etats-Généraux,  1581  ;+  1598. 

£p.  4°  1570,  Aane-Marie-d Autriche  \ + 1580. 


4 

XX*  PHILIPPE  II  (111  comme  roi  d Espagne) 
Roi  d’Espagne  et  de  Portugal,  1598;  + 1621. 
F.p.  1599,  Marguerite  d'Autriche;  + 1611. 


XXI»  PHILIPPE  III  (IV  comme  roi  d’Espagne) 

Roi  d'Espagne et  de  Portugal,  1621;  dépouillé  du  royaume 
de  Portugal,  1640  ; + 1644.  (Vuy.  Espagne.) 
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duc  de  Viseo.  (Voy.  tabl.  GCXXXI.) 


Portugal  ; roi  de  Portugal,  i%95;  t 1521. 

et  veuve  d'Alphonse,  prince  de  Portugal  (voy.  UbL  CCXXXI);  née,  1W,  t 1499; 
sa  première  femme;  née,  1482;  1 1517; 

née,  1498 ; mariée  en  secondes  noces  (i 530)  & François  !•*,  roi  de  France;  + 1558. 


Locus 

Né,  1506; f 1555. 
Conc.  a.  Yolande  Gomei, 
la  Pélicane 


2 

Alpuonse 
Né,  1509; 

cardinal  ; archevêque 
de  Lisbonne  ; 
t 1540. 


2 

XVII»  Henri 

N’é,  1512;  cardinal-prêtre  ; 
archevêque  de  braira,  pois 
de  Lisbonne  et  d’Evora; 
régent  du  royaume,  1562; 
roi  de  Portugal , 1578  ; 
t 1580. 


2 

F.nnrARD 

Né,  1517  iducdoGnimaraens, 
connétable  de  Postugal; 
+ 1540. 

Ep.  1536,  Isabelle, 

Allé  de  Jacques, 
duc  de  Bragance. 


A 

XVIII»  ANTOINE 
Bâtai.',  né,  1531;  conné- 
table de  Portugal,  préten- 
dant au  trône  de  Portugal, 
1578,  1580;  grand  prieur 
de  Cralo;  roi  de  Portu- 
gal, 1580;  chassé,  1580  ; 
f 1595. 


Marie 
t 1577. 

Ep.  1565,  Alexandre 
Farnèse,  duc  de  Parme  ; 
t 1592. 


Catherine 
Prétendante  au  trône 
de  Portugal,  1580  ; t 1618. 
Êp.  Jean  I»r,  dac 
de  Bragance  ; t 1582. 


Edouard 

Né  posthume,  1541;  duc  do 
Guimarae  ns  et  connétable 
de  Portugal;  1 1576. 


Emmanuel 

Bà  ard;  prince  titulaire  de 
Portugal;  + 1638. 

Ep.  1»  1597,  Emilie, 
fille  de  Guillaume  de  Nassau, 
prince  d'orange; 

+ 1629; 

•2*  Louise  Qsorio,  fille  d'hon- 
neur de  l’archiduchesse 
Isabelle  Claire-Eugénie. 


ft  ai  nu  ce  l»r,  Farnése 
Duc  de  Parme,  prétendant 
au  trône  de  Portugal,  1580  ; 
+ 1632. 


Tuéodose  II 

Né,  1567  ; duc  de  Bragance; 
+ 1630. 

Ep.  1603,  inné  de  Yelaeco. 


XXII»  JEAN  IV 
Roi  de  Portugal . 
(Voy.  tabl.  CCXXXIII.) 


F MM  ANU  Et, -FÉLIX 

Prince  titulaire  de  Portugal,  religieux 
carme,  se  fait  protestant:  + 1666. 
Ep.  1646,  Jean  ne,  fille  d'Albert, 
comte  de  Hanau  ; + 1673. 


Louis-Guillaume 
Prince  titulaire  de  Portugal  ; 
se  fait  moine;  1 1661. 


Mauricette-  Eléonore 
Êp.  Georges-Fréderic,  prince 
de  Nossau-Siegen . 
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ROIS  DE  PORTUGAL  DE  LA 

XXII*  roi.  JEAN  IV,  le  Fortuné,  fils  de  Théodose  II,  duc  de  Bragance  et  d'Anne 

Né,  1604;  doc  de  Bragance  et  de  Barcelloa,  1630; 
Ép.  1632,  Louise  de  Guxman,  fille  de  Jean-Emmanuel  Perer,  et  sœur 


TnÉoonsa 


Catherine 


XXIII'  ALPHONSE  VI 


Né  , 1034  ; 
prince  «le  Portugal , 
duc  de  Brugance; 
t 1853. 


Née,  1638  ; t 1705. 
Ép.  1662,  Charles  II, 
roi  d’Angleterre; 
t 1685. 


Né,  1643;  roi  de  Portugal,  1656;  abandonne  le  pouvoir  à son  frère 

Pierre.  1667  ; t 1683,  vans  postérité. 

Ép.  1 666,  Marie-Françoise  Elisabeth,  duchesse  do  Nemours,  fille  de 
Charles- A medée  de  Sav  ie,  duc  do  Nemours;  répudiée,  1668;  mariée 
en  secondes  noces  ( 1668)  h Pierre  de  Portugal,  son  beau-frère. 
.( Vny  CÎ-COOlro.)  


2 


XXV»  JEAN  V (Fa ançois-Attoinf.- Jorf.MI) 


Né.  168!»  ; roi  de  Portugal,  1706;  f 1750. 

Ép.  1708,  Marie-Anne-Josephine-Anloinette  d'Autrirhs , fille  de  l^opold,  empereur  d'Allemagne; 
née,  1683  ; t 1754. 


Ma  rie  - Ma  deleine-  Thérèse 


Née,  1711 i f 1758. 

Ép.  1729.  Ferdinand  VI.  prince  des  Asturies, 
depuis  roi  d’E?p  -gne 
sous  le  nom  de  Ferdinand  VI; 
t 1759,  sans  postérité. 


XXVI»  JOSEPH  I»*  (Ejiii  Ascii) 

Né,  1714:  prince  de  Brésil  ; roi  de  Portugal,  1750;  t 1777.  • 
Ed.  1729.  Marie-Aune  Victoire  d'ksp<tg>\e, 
fille  do  Philippe  V,  put  d'Espagtio;  tice,  1718; 
t 1781. 


XXVII»  MARIE  I"  ( Françoise-Étisabeth-Joséphine ) 

Née,  1734  ; princesse  de  Brésil;  reine  de  Portugal  et  des  Algarvea,  1777  ; 
t 1816. 

Ép.  1760.  Pierre  de  Portugal,  fils  de  Jean  V, 
roi  de  Portugal.  (Voy.  a-conire.) 


Joseph -François-Xavier 


Né,  1761  ; 

prince  de  Brésil;  grand  prieur  de  l’ordre 
de  M*lt*,  1780;  f 1788. 

Ép.  1777,  Marie-Fraiiçoise-Benottede  Portugal, 
sa  tante.  (Voy.  ci-dessus.) 


XXVlll»  JEAN  VI  (Marif.-Joseph-1.ocis) 

Né,  1767;  prince  de  Brésil,  1788;  régent  du  royaume,  1792; 
prince  regeni,  1799;  roi  de  Portugal,  1816; 
t 1826. 

Ép.  1790,  Chariot  tc-JoaquincThérrse,  fille  de  Charles  IV, 
roi  d'Espagne;  ncc,  1775;  t 1830. 


Marie-Thériee-Françoiee,  etc. 
Née,  1793  ; 

princesse  de  Beira. 

Ép.  I»  1810,  Pierre-Charles, 
infant  d'Espagne; 
né,  1786  ; t 1812; 

2*  1838,  Cburlés-Marie-Josepb- 
lsid>  re, 

infant  ri’Kspagno  ; 
né,  1788  ; 
t 1856. 


Marie  - Isabelle- 
Françoise 

Née,  1797;  t 1818. 
Ép.  1816, 
Ferdinand  VII . 
roi 

d’F.spagne; 
i 1833. 


XXIX»  PIERRE  IV 
(l*r  comme  empereur 
du  Brésil) 

Roi  de  Portugal. 
(Voy.  tabl.  CCXXXIV.) 


Marie- Françoise -d'Auiee 
Née,  1800;  f 1834. 

Ép.  1816,  Charles  Mane-Joscph- 
Isidorc, 

infant  d'Espagne; 
né,  1788; 
t 1855. 


Marie- 

des-Seiqes- Isabelle,  etc. 


MlCCEL- 

Marie-Cliarles,  etc. 


Marie-Thiriee- 
Immaculee  Conception, sAc. 


Nee,  1852. 


Né,  1853. 


Née,  1855. 
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do  Velasco,  et  descendant  de  Jean  I",  roi  de  Portugal  (Voy.  tabl.  GCXXXII) 

roi  de  Portugal,  1640;  f 1556. 

du  doc  de  Médina  Sidonia;  régente  do  Portugal,  1656-1662;  t 1666. 


XXIV*  PIERRE  11 

Né,  1648;  régent  du  royaume,  1667  ; roi  do  Portugal  1663;  1 1706. 

Êp.  1°  166»,  Mariç-Françpiee-Élhaheth  de  Suçote,  *a  belle-sa  ur  ( Vov.  ci-contre);  f 1683; 

2*  1637,  Marie-Sophie- Elisabeth  de  Bavière,  tille  de  IMiilip^e-Gutllaume,  électeur  palatin  du  Rhin  ; 

t IGftÿ. 


2 

François-Xavier 
Né,  1691  ; prieur  de  Cralû; 
t 1742. 


Joseph 

Pétard  ; né,  1 703  ; 

archevêque  d'F.vora,  primat  de  Portugal, 
archevêque  de  Braga; 
t I7S6. 


DOX  Jl'AX  DR  BRACAXCE 

Bâtard;  légitimé,  1750;  chef  de  la  marine,  1 757  ; grand-malire  de  la  reine. 
£p.  1757,  Marie  Marguerite,  tille  de  Rodrigue  die  Mello,  de  la  maison 
de  Cadaval,  et  veuve  de  Joachim-François  de  Saa, 

marqni-  d'Alinnté» ; t 1764. 


XXVII*  bit  PIERRE  m (CUmext) 


Gaspard  de  Bracancc 


Né,  <717;  grand  prieur  de  Crato;  roi  titulaire  de  Portugal,  1777;  Bâtard;  né,  1716;  archevêque  de  Braga 

t 1786.  et  primat  de  Portugal,  1 758 . 

Êp.  <760,  Marie-Françoise  habelle,  princesse  de  Brésil, 
sa  nièce.  (Voy.  ci-contre.) 


Ma  rie- Françoise- Benoits 
Née,  1746;  f 1829. 

Êp.  1777,  Joscph-François-Xttvicr,  prince  du  Brésil,  fils  de  Pierre  III, 
roi  de  Poitugal,  son  ueveu.  (V.  ci-contre-) 


Marie- Anne  - Victoire- Joséphine 
Née,  1768;  princesse  de  Béira;  f 1788. 

Êp  1785,  Gabriel-Anioine-Kronçois-Xavirr,  infant  d'Kt-pagne,  Üla  de  Charles  III,  roi  d'Espagne; 
né,  1752;  1 1788. 


Isabelle- Marie 
de  la  Conception , sic. 
Née,  1801  ; 
régente  du  Portugal, 
1826-1828. 


Dox  M ter  Kl. 

(Marie  de  Patrucinio-  Jean- 
Charies,  etc.) 

Né,  1802;  régent  du  royaume,  1828: 
prend  le  i tire  de  roi,  1828;  banni 
de  Portugal,  1834. 

Êp  1851,  Sophie- Amélie- Adélaïde, 
tille  (lu  prince  Constantin  de  l.oe- 
weustein  - Wei  ibeun  - Rosenberg  ; 
née,  1831. 

! 


Marie-de  l Assomption- 
Jeanne 
Née,  1805; 
t 1834. 


Anne  de  Jésus-Marie- 
Josiphe,  etc. 

Née,  1806;  f 1857. 
Êp.  1827,  NnOes- Joseph 
Sévère 
de  Mendoza, 
marciui*  de  boulé, 
grand  chambellan 
et  ministre 
d'Etat. 


Marie - 

J osé  phe -Beatrix,  etc. 
Née,  1857. 


Aide  gonds 

de  Jésus  Marie,  etc. 
Née.  1858. 


Marie-Anne  Marie- 

de  Carmel-  Hfnriqve  t etc.  Antonie- Adélaïde , etc. 

Née,  1861.  Née, 
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XIX'  roi.  PIERRE  IV  (I"  comme  empereur  du  Brésil), 

Fils  de  Jean  VI,  roi  de  Portugal. 
Né,  179S  ; empereur  du  Brésil,  1822  ; roi  de  Portugal,  1 8*20  ; abdique  la  couronne  de  Portugal 

Êp.  !•  1817,  Marie-Léopoldine-Caroline-Joeèphe, 
2®  1829,  Amelie-Auguste-Eugénie-.\apoUone, 


1 

XXX»  MARIE  H IDona  Maria  da  Gloria-Jranxe  Charlotte,  etc.) 

Née,  1919 ; princesse  de  Béira;  reine  de  Portugal  et  des  Algarvcs,  1820;  f 1*53. 

Êp.  1*  1835,  Auguhte-Cuarles  Eugène-Napoléon,  doc  de  Leuchtenberg;  né.  1810;  duc  de  Sanu-Cruz;  f 1835; 

2°  1836,  Frrdinand-AugisUï-François-Antoiue,  prince  de  Saxc-Cob»urg-Golha.  duc  de  Saxe, 
feld- maréchal- général,  etc.;  né,  1816;  prince  de  Portugal  et  duc  d’Opoito,  1836;  roi  titulaire  de  Portugal,  1837  ; • 
régent  du  rovau-i  e pendant  la  minorité  de  son  fils  Pierre  V,  1853-1853. 


XXXI»  Pirr.BE  V,  b’Alcattara 

(Marie-Fernand -Miguel,  etc.,  nt  Bragince- 
Bourbon) 

Né,  1837;  duc  de  Saxe,  prince  royal  ; reconnu 
par  le*  Cortès  comme  su-vasseur  au  trône, 
lB38;roi  de  Portugal  et  des  Algarves,  1853  ; 
-f  1861,  sans  postérité. 

Êp.  1858,  Stéphanie  Fridèrique-Wilhelmine- 
Antouie , fille  d'Antoine,  prince  d'Ilobenzol- 
Icrn-Sigmaringen  ; née,  1837  ; 1 1859. 


XXXIÎ»  LOUIS  [•» 

(Pnn.tppt- Marie  P».R*A*D-PÉORO,etc., 
de  Br  acanck-  Bonn  bob) 

Né,  1838,  duc  de  Saxe  et  d’Oporto  ; roi 
de  Portugal  et  des  Algarve^,  186t. 

Êp.  1862,  Marie-Pie  de  Savoie , fille  de 
Victor-Emmanuel  II,  roi  d'Italie  ; née, 
1847. 

I 


CRARLES-FERMSAXn  Ul  fils 

Né,  1863;  duc  de  Bragance,  né,  1865. 

prince  royal. 


JF.AN-Marie-Fernand,  etc. 
DR  BRACAKCE-BOinBOn 
Né,  1842,  duc  de  Déjà  ; lieute- 
nant colonel  au  4*  régiment 
de  cavalerie;  1 ts6t. 


BRÉSIL.  — MAISON  DE  BRAGANCE, 

JEAN  (VI  comme  roi  de 

Fils  de  Dona  Maria  I»«,  reine  de  Portugal. 
Ne,  1767  ; prince  de  Brésil,  1788  ; régent  de  Portugal,  1792  ; s'embarque  avec  sa  famille  pour  le  Brésil,  I8t>7; 

regeni  du  Brésil,  18 il, et 
Êp.  |790,  Charlotte -Joaquine-Thérhe, 


I*»  empereur.  PIF.RRR  I»r  ou  non  PEDRO  1*»  (IV  comme 
Né,  1798  ; vice-roi  et  prince  régent  du  Brésil,  1821  ; empereur  du  Brésil,  i8?2;  roi  de 
et  celle  de  Brésil  en  faveur  de  sus  tlis  aine,  1 831  ; 

Êp.  I»  1817,  Lénpoldine-Carvline-Jotiphe, 
2°  1829,  Amélie- Augiute-huyénie-Majhdeone,  fille  d'Eugène,  duc  de 


Marie  II 

Bel  ne  de  Portugal. 
(Vuy.  ci -des  sus.) 


I 

Ma rie-Ja nriere -Jea nne-Charlotte,  etc , 
Nco,  1822  ; pri  h cesse  impériale;  reconnue 
par  les  Chambres  héritière  présomptive 
du  trône,  1835. 

Êp.  1844  , Louis  de  Bourbon,  prince  des 
Deux-Sicile»,  duc  d'Aquila,  lits  de  Fran- 
çois 1»»,  roi  de  Naples  ; ne,  1824. 


l 

Fi a n çoite-  Ca  roli  ne -Jean  ne,  etc . 

Nee,  1824. 

Êp.  1843,  François  d’Orléans,  prince  de  Joinville, 
fils  de  Louis-Philippe  I»r,  roi  des  Français  ; 
né,  1818.  (Voy.  France.) 


Alpbonse-PiERftR-Chrislian-Léopold,  etc.  leabelle-Chrietine-Léopoldine,  etc. 

Né,  1845;  prince  impérial;  \ 1847.  Née,  1846;  princesse  imperiaie  , 1847. 

Êp.  1864  , Gaston  d'Orléans,  comte  d’Eu,  fils  de  Lirait 
d'Orléans,  duc  de  Nemours; 
né,  1842. 
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LA  MAISON  DE  BRAGANCE  (Fin) 

(dom  Pêdro  de  Alcautara- Antoine -Joseph  ) 

(Voj.  Mbi.  ccxxxm.) 

en  faveur  de  sa  fille  aînée,  1826;  prend  le  nom  de  duc  de  Bragance,  1831  ; t 1834. 
fille  de  François  I«r,  empereur  d’Autriche  ; née,  1797  ; t 1826; 
fille  d*Eng*ne,  duc  de  Leuchtenberg  ; née,  1812. 


1 


1 


Françoise-Caroline,  etc. 

Née,  1824. 

(Vojr.  Brésil.) 


Pierre  n 


Mari»- Amélie- Auguste,  etc. 


Empereur  du  Brésil. 
(Voy.  Brésil.) 


Née,  1831  ; 1 1853. 
(Voy.  Brésil.) 


Marie-Anne  Fernande,  etc, 
de  Bruyance- Bourbon 

Née,  1 843  ; duchesse  deRaxe. 
Ep.  1859,  Frédério-Auguste- 
C.eorges,  duc  de  Saxe,  fils 
de  Jean,  roi  de  Saxe. 


Antonia-Maria-Fer- 
nande , etc. 

de  Bragance- Bourbon 
Née,  1845;  duchesse  de  Saxe. 
Êp.  1861,  Léopold,  prince 
héréditaire  de  llnhenxol- 
lern-Sigmarinaen. 


FERDiNAND-Marie-Louis,  etc. 

ne  bracancr-Bocrbon 
Né,  1846;  dnc  de  Saxe; 
t 1861. 


ArcrsTE- 

Mnrie-Pernand,  rie. 

DE  BRACAXCE-BoIRBON 

Né,  1847;  duc  de  Saxe  et 
prince  de  Saxe-Cobourg- 
Golhu, 


BRANCHE  CADETTE  OU  BRÉSILIENNE 


Portugal)  (Marie-Joseph-Louis) 

(Voy.  Portnpal,  Uhl.  CCXXXUl.)  „ . . , , 

érige  le  Brésil  en  royaume.  «8 1 5 ; roi  de  Portugal,  1816  ; nomme  Pierre,  son  fils  aine,  vice-rot  et  prince- 

revient  en  Europe;  f 1826. 

fi'le  de  Charles  IV,  roi  d’Espagne  ; nce,  1775;  f 1830. 

J 

roi  de  Portugal)  d’Alcantara  (Antoine-Joseph)  Autres  enfants. 

Portugal,  1826;  abdique  la  couronne  de  Portugal  en  faveur  de  sa  fille  aînée,  1 826:  (Voy.  Portugal.) 

prend  le  titre  de  duc  de  Bragance,  1831  ; f 1834. 
fille  de  François  !",  empereur  d’Autriche  ; née,  1707  ; t 1876; 

Leuchtenberg,  prince  d’Eich&taedt:  née,  1812  ; duchesse  de  Bragance. 

1 


1 ...  * 

H*  PIERRE  11  on  non  PEDRO  II,  d’Aicastam  flaru-Amélie-Auguite , etc. 

(J,«i  - Ciuiu.f.»  - l.tnrotD , etc.)  Njç,  t,j|  ; prlncM,  de  Rr0.il  ; t 1853. 

Né,  1825  ; empereur  du  Brésil,  1831  ; couronné,  1841. 

Ep.  1843,  Thérèse- Christine- Marie  de  Bourbon- Saples , fille 
de  François  l*r,  roi  de  Naples;  née,  1822. 


Léopoldine- Thérèse- Françoise,  etc.  Pierre-ALriiavsE-Christian,  etc. 

Nee,  t847;  princesse  Impériale.  # Né,  1848;  prince  impérial  ; t 1850. 

Ep.  1864,  Augu-te  de  Saxe-Cobourg -Cutha,  enseigne 
de  vaisseau  dans  la  marine  autrichienne, 
fils  du  prince 

Auguste  de  Saxe-Cobourg-Golha; 
né,  1845. 
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ROIS  DE  CHYPRE,  i*‘  DYNASTIE 

HUGUES  VIII,  le  Brun,  sire 

Êp.  Bourgogne,  fille  de  Geoffroy 


I 


Hiui  ks  IX 

Sire  de  Lusignan,  comte 
de  la  Marthe;  f vora 
1208. 

Êp.  Mathilde,  fille  de 
Wlgiin,  comte  d'Angou- 
lèmo. 

CEOfFiioT  Ier  roi.  AMaUHY  (Il  comme  roi  de  Jérusalem) 

SiredoVou  vaut;  se  croise,  Né  vers  1114;  coite  de  Paphos,  connétable  de  Jérusalem 

1161;  f 1212.  et  de  Chypre  ; seigneur  de  Chypre,  119%  ; 

Ep.  vers  1200,  Rustachê , roi  de  Chypre  et  de  Jérusalem,  i i»7;  1 1205. 

fl’le  de  Sebran  Chabçi,  Êp.  I* Echice,  fille  de  Bau  i.um  u'Ibelin,  sire  de  liâmes; 

siie  de  Vouvanl.  tll»7; 

2*  1197,  Isabelle , reine  de  Jérusalem,  fille  d’Amaury  l«,  roi 
de  Jérusalem  ; f 1205. 

1 

i 

Jean 

Connétable  de  Chypre; 
f-  sans  postérité. 

1 

II*  HUGUES  I** 

Né  vers  1195  ; ml  de  Chypre,  1205;  de  Jérusalem,  1208;  t 121 9- 
Êp.  1201,  Alix,  fill*  d'Henri  le  Jeune,  comte  de  Cham(»agne  et  roi  de  Jérusalem  ; 
régente  de  Chypie,  t217  ; mariée  en  secondes  urn  es  (1223)  à Buémond  IV, 
prince  d’Antioche  et  en  troisième*  (vers  i24o)  à Raoul  de  .voissons,  seigneur 
de  Cmuvrcs;  régente  de  Jérusalem,  1243;  1 1Q%«. 

Marie 

Êp.  1233,  Gautier  IV, 
iomio  de  Rrieune; 
f vers  124%. 

III*  HENRI  l«,  le  Gros 
Né,  1317;  roi  de  Chypre,  1210  ; t 1253. 

Êp.  1*  1229,  Alix,  fille  «le  Guillaume  IV,  marquis  de  Montferrat  ; f 1232  ; 

V 'ers  1237,  Stéphanie,  fille  d'Maït.  n I*r,  roi  d’Aiméuie; 

3*  1250,  Plaisance , fille  de  Bot*im>r,d  V,  prim  e d’ A mioche  ; régente  de  Chypre,  1253; 
de  Jérusalem,  1257;  f 1261. 

3 

IV*  HUGUES  II 

Né,  1252:  roi  de  CLypre,  I253;fi267,  sans  postérité. 

Êp.  1265,  Isabelle,  fille  de  Jean  II,  dTbclrn,  sire  de  Beyrouth;  f 120». 

VI*  JEAN  I** 

Né,  1 253  ; roi  de  Chypre 
et  de  Jérusalem,  128%  ; 
f 1285»  Bans  poat. 


VII*  IIENUI  II 
Né,  127 1 ; roi  de  Chypre 
ei  de  Jérusalem,  1285; 
t 132%,  sans  po»l. 

Êp.  1318,  Constance  it'Ara- 
gon-Sicile , fille  de  Frédé- 
ric III,  roi  de  Sicile; 
mariée  en  secondes  noces 
(13.P)  à Léon  ill , roi 
d'Arménie. 


Amuut  de  Chypre  * 

Prince  titulaire  de  Tyr;  ré- 
gent de  Chypre,  1304; 
t 1310.  (Tige  des  derniers 
rois  d'Armeuie.) 


Guy  de  Cuypke 

Connétable  de  Chypre 
et  de  Jérusalem;  t 1311. 
Ep.  Eschive  d'Ibelin , dame 
de  Beyrouth  , tille  de 
Jean  d’Ibelin  II,  sire  de 
Beyrouth  ; 1 132%. 


VIII*  HUGUES  IV 
Roi  de  Cbvpre. 
(Voy.  tabl.  CCXXXVI.) 
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(MAISON  DE  LUSIGNAN) 

de  Lusignan;  vivait,  1165. 

«Je  Rançon,  seigneur  de  Taillebonrg. 


GUY  Raoil  I**,  n'Issonncx 

Comte  de  Jaffé;  roi  do  Jérusalem,  1186;  achète  111e  do  Comte  rt’Ru ; + 1217. 

Chypre  a><x  Templiers,  et  prend  le  mro  de  seigneur  de  Êp.  Alixy  comtesse  d’fcu,  fille  d’Henri  II,  comte  d’Eu  ; f 1927 

Chypre,  1192  ; f 1 194,  «ans  postérité.  (Tige  des  comtes  d’Eu.) 

Êp.  1180,  Sibylle  d'Anjou,  reine  de  Jérusalem,  fille  d’A- 
maury  I,r,  roi  de  Jérusalem  et.  veuve  de  Guillaume  l.ongue- 
Êpce,  marquis  de  Moulferrai;  +1189. 


1 

Bou rqoqne 

Êp.  vers  1197,  Ganter  de  iard,  connétable  do  Jéru- 

salem ; régeni  do  Chypre,  1905. 


2 

Sibylle 

Êp.  vers  1210,  Léon  !•», 
roi  d’Arménie;  + 1219. 


2 

Melietende 
+ vers  1257. 

Êp,  1218,  Boémond  IV.  prince 

d'Antioche;  + 1233. 


Isabelle 

Régente  de  Jérusalem,  1*63;  + 1264. 

Êp.  1232,  Henri,  prince  d'Anita  he,  fila  de  Boémcnd  IV,  prince 
d’Antioche;  + 1276. 


Marie  d'Antioche 
Née,  1260;  prétendante  à la 
couronne  de  Jérusalem , 

1267  ; + taus  alliance. 


2*  DYNASTIE  (MAISON  D’ANTIOCHE-LUSIGNAN) 


V«  HUGUES  111,  d’Atmochk-Lcsigtan,  lz  Grand 
Régeni  de  Chypre,  1261  ; roi  de  Chypre,  1207  ; de  Jéru.-alem,  i269  ; + 1284. 

Êp.  1251,  /lobe//*,  fille  de  Guy  d’Ibelin,  seigneur  de  Beyrouth  et  connétable  de  Chypre; 
+ 1327. 


Marguerite  d’Antioche- 
Ltuignan 

Êp.  Jean  de  Mo nt fort, sire 
de  Tyr  et  de  Toron  ; 
T 1283, sans  postérité. 


ATM  F.  RT  DE  CHTPWB 
Prince  de  Tyr,  conncuble 
et  régent  de  Jérusalem, 
1989. 


Maris  de  Chypre 
+ 1321. 

Êp.  13(6,  Jacques  II,  roi 
d’Aragon;  + 1327- 


Marguerite  de  Chypre 
Êp.  Thoros,  roi  d’Arménie; 
+ 1297. 


Alix  de  Chypre 
Êp.  Bulian  d Ibclm,  prince 
de  Galilée  et  seigneur  de 
Tabaiie. 
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ROIS  DE  CHYPRE.  2*  DYNASTIE 

VIII*  roi.  HUGUES  IV,  fila  de  Guy  de  Chypre,  connétable 


• 

Né,  1297;  roi  de  Chypre  et  roi  litul.  de 
Ép.  1319,  Alix, 

! 

GCY  DF.  ClIYPRE 

Pr  ince  de  Galilée  et  connétable  de  Chypre; 
t 1348. 

Ép.  1328,  Marie,  fille  de  Louis  t*r, 
duc  de  Bourbon  ; 

mariée  en  secondes  noces  (1347) 

4 Ruberl,  prince  de  Tarcnie;  f 1387. 

IX*  PIERRE  !**,  le  Grand 

Roi  de  Chypre  et  roi  titulaire  de  Jérusalem,  1360;  roi  d'Arménie,  1368; 
t 1369. 

Ép.  Eléonore,  fille  de  Pierre  d’Aracon,  comte  d’Ampurias; 
vivait  encore,  1378. 

1 

1 

Huches  or  Chypre 
Prince 

de  Galilée;  f vers  1 386,  sans  ail. 

X*  PIERRE  II 

Né,  1356:  roi  de  Chypre  et  roi  litul.  de  Jérusa- 
lem, 1369:  f 1382,  San»  post. 

Ép.  1378,  Valentine,  fille  de  Barnabé 
Visconti,  soigneur  de  Milan  ; 
t 1393. 

Marie  de  Chypn . 

Êp.  Jacques  de  Chypre, 
seigneur  de  Beyrouth 
(Voy.  ci-contre.) 

XII*  JEAN  II.  Janus 
Né.  1374;  roi  de  Chypre  et  roi  titulaire 
de  Jérusalem  et  d’Armeniv,  1398  ; 
i 1432. 

Ép.  1409,  Char  loi  te,  fille  de  Jean  de  Bourbon  , 
comie  de  la  Marche; 
régente  de  Chypre,  1432; 
t 1434. 

1 

Hugues  de  Chypre 
Cardinal,  1424; 
archevêque  de  Nicosie  ; 
t J442. 

Guy  de  Chypre 
Connétable 
de  Jérusalem; 
+ 1388. 

Eudes  de  CirtPRK 
Sénéchal  de  Chypre; 
1 1420,  sans  ail. 

XIII*  JEAN  III 

Né,  1415;  prince  d’Antioche;  roi  de  Chypre  et  roi  titulaire  de  Jérusalem 
et  d’Arménie,  1432;  f 1458. 

Ép.  1°  1435,  Aimée,  fille  de  Jean-Jacques  Paléologue, 
marquis  de  Montferrat;  1 1435,  sans  pose; 

2*  1435,  Hélène , fille  de  Théodore  Paiculogue,  despote  de  Morée* 
t 1458.  • 

Conc.  a Marie  de  Palras. 

1 

Anne  de  Chypre, 
i 1402. 

Êp  1432,  Louis  de  Savoie,  prince 
de  Piémont,  depuis  duc  de  Savoie  ; 
t 1465. 

2 

XIV*  CHARLOTTE 

Née,  1436  ; reine  de  Chypre  et  reine  titulaire  de  Jéiusalem  et  d’Arménie,  l4s8  ; dépouillée  de  la  couronne  par  Jacques, 
son  fri  re  naturel,  1464  ; cède  ses  droits  à la  couronne  de  Chypre  à Charles  l*r,ducdc  Savoie,  1482  et  1485; 

t 1487. 

Ép.  1e  Jean  de  Portugal,  duc  de  Ccltnbre; 
t 1457,  sun»  post.; 

2*  1459,  Louis  de  Savoie,  comte  de  Genève,  fils  de  Louis  I*',  duc  de  Savoie  et  d’Anne  de  Chypre; 

t 1482. 
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de  Chypre  et  de  Jérusalem.  (Voy.  tabl.  CC XXXV.) 

Jérusalem,  1324;  abdique,  1 300;  f 1361 . 
fille  de  Balian  d’ibelin. 


XI*  JACQUES  I*' 

Né,  1334;  connétable  de  Chypre;  régent 
de  Chypre,  1368;  roi  de  Chypre 
et  rpi  Utul.  de  Jérusalem,  1382; 
roi  litul.  d’Arméuie,  1393; 
t 1398; 

£p.  Agnès,  hile  d’f.iienne 
l'Agrafe,  due  de  Bavière. 


Jean  df.  Chypre 

P'-ince  d’Antioche  et  de  Beyrouth  ; régent  de  Chypre,  1369; 
t 1375. 


JACQIES  DE  CnYFRE 
Seigneur  de  Beyrouth  et  de  Tripoli; 
t 1394. 

£p  Marie  de  Chypre , fille  de  Pierre  !•*,  roi  de  Chypre.  (Voy.  ci-contre.) 


Marie  de  Chypre 
i 1404. 

£p.  1403,  Ladis- 
las. roi  de  Na- 
ples etde  Sicile; 
t 1414. 


Isabelle 
de  Chypre 
£p.  1387,  P.crre 
de  Chypre,  comte 
de  Tiipoli. 
(Voy.  ci-contre.) 


Jean  de  Chypre 

Comte  de  Tripoli; 
1 1395,  sans  ail 


PtERr.E  de  Chypre 
Comte  de  Tripoli,  1395; 
t anrès  1431,  sans  oost. 

£p.  1387,  Isabelle  de  Chypre,  fille  de  Jacques  l*r, 
roi  de  Chypre.  (Voy.  d-coctrc.) 


XV*  JACQUES  11 

Bâtard  ; né,  1439  ; archevêque  de  Nicosie;  roi  de  Chypre  et  roi  titulaire  de  Jérusalem  et  d'Artuéuie,  1464  , 

t 1473. 

£p.  1471,  Catherine,  fille  de  Marc  Cornaro,  sénateur  vénitien;  régente  de  Chypre,  1473  ; cède  à la  république 
de  Venise  ses  droits  sur  le  royaume  de  Chypre,  1489  ' ; 

1 1510- 


XVI*  JACQUES  III 

Né  posthume,  1473;  roi  de  Chypre  et  roi  titulaire  de  Jérusalem  et  d'Armcuie, 
en  naissant;  t 1475. 


ft.  L’ile  de  Chypre  fut  possédée  par  la  république  de  Vcuise  jusqu’en  1571 , année  ou  les  Turcs  en  flreut  U conquête. 
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I**  roi.  GODEFROI  DE  BOUILLON 
Né,  1061  ; 

doc  de  Bouillon.  1076; 
de  Basse  Lorraine,  |089; 

se  croise,  lu96  ; 
roi  de  Jérusalem,  1009; 
f iioo,  sans  ail. 


ROIS  DE 

EUSTACHE  II,  corute 

Bp.  lie , fille  de  Godefroi  le 


Ecstacbe  111 

Comte  de  Boulogne;  se  croise,  1096; 

i lias. 

Ep.  1102,  Marie,  dite  de  Malcolm  111, 
roi  d Ecosse; 

tins. 


III*  BAUDOUIN  11, 

Fils  d'Hugues  1*»,  comte  de  Reihel  ; ce  croise,  1096;  comte  d'Edesse; 

Ep.  Morjthie , fille  de  Gabriel, 


Me  lis  tende  ; -f  U61. 

IV*  Êp.  1129,  FOULQUES  le  Jcm  (V  comme  comte  d’Anjou),  comte  d’Aujouj 
né,  lot>2;  comte  d'Anjou,  1 toi»;  ou  Mans,  UlO; 
de  IHolémaiJe  et  de  Tyr,  1129;  roi  de  Jérusalem,  1 1 31  ; f 1184. 


V*  BAUDOUIN  111 

Ne,  1131  ; roi  de  Jérusalem,  1188;  * 1162,  sans  post. 

Ep.  liss,  Théodora  Comnè ne,  nièce  de  l'empereur  Manuel  Comnène. 


1 

VU*  BAUDOUIN  IV 
LE  IÉPHEC1 

Né,  1160; 
roi  de  Jérusalem, 
tvu, 

f 1165,  sans  ail. 


Sibylle;  f 1189. 

Ep.  1°  Guillaume  Longne-Epén,  fils  de  Guillaume  le  Vieux,  marquis  de  Monlferrat; 

IX*  2*  1180,  GUY  UF.  LUSIGNAN,  comte  de  Jaffé,  fils  de  Hugues  le  Brun,  sire  de  Lusignan  ; rui 
de  Jérusalem,  1166;  seigneur  de  Chypre,  IIV2  ; t 1198,  sans  posL 


t 

VIII*  BAUDOUIN  V 

Né,  1178  ; roi  de  Jérusalem,  1185;  i 1186. 


2 

XI*  MARIE  DE  MOSTFKtlRAT 


Relue  de  Jérusalem,  1205  ; t 1212. 


XI*  61a  Ep.  1210,  JEAN  de  Brienne,  fils  d'Ëiard  II,  comte  do  Brienue  ; 
né,  1188  ; roi  de  Jérusalem,  1210  ; privé  de  U couronne 
de  Jérusalem  par  son  gendre  Frédéric  II, 
empereur  d'Allemagne,  1225  ; empereur  de  Constantinople,  1231; 
t IUT. 


Yolande 

Née,  1212;|  1228. 

XU*  Êp.  1226,  FREDERIC  11,  empereur  d’Ailemague  ; roi  de  Jérusalem,  1229; 
t 1250. 


Xlll*  CONRAD  IV 

Empereur  d'Allemagne,  roi  do  Sicile,  de  Jérusalem,  etc.,  1250; 
t 1254. 


XIV*  CONRADIN 

Roi  de  Sicile  et  de  Jérusalem , 1254; 

7 1268,  nuiis  uil. 
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JÉRUSALEM 

de  Boulogne;  t vers  1093. 

Barbu,  duc  de  Basse-Lorraine;  f Il  13. 


Il*  BAUDOUIN  I" 

Se  croise,  1098;  corme  d’Êdcise,  1099;  roi  de  Jérusalem,  1 too ; -}  il  18,  sans  post. 
£j>.  1°  GoJechildt,  fille  de  Raoul  11,  seigneur  de  Toénl;  + 1098; 

2*  N.,  fille  de  Taphnuz.  prince  d'Arménie  ; répudiée,  1105; 

3°  1113,  Adèle,  fille  de  lloniface,  marquis  de  Moullerral; 
répudiée,  111?;  f 1 1 18. 


DE  Bol au 

roi  de  Jérusalem,  lus,  prisonnier  des  Arabes,  1124;  t 1 131. 
prince  de  Uélitine,  en  Arménie. 


Alix 


liodierne 


£p.  1126,  Bocmoud  U, 
prince  d'Antioche; 
t 1131. 


£p.  Raimond  I", 
comte  de  Tripoli; 
t 1151. 


VI»  AMAURY  1~,  d’AMJOü 
Né,  1135;  roi  de  Jérusalem,  1162;  1 1173. 

£p.  I*  1157,  Agnèe  de  Courtenay,  fille  de  Joscelin  le  Jeune,  comte  d’Êdease;  répudée,  1162; 

2*  1167,  Marie,  fille  d'isaïc  Coiunèuc,  subasiocrator  ; mariée  en  secondes  noces  (1176)  h Balian  11,  seigneur  dlbelin. 


2 

X*  ISABELLE 

Reine  de  Jérusalem,  1 189  ; 1 1305. 

£p-  1*  Humfroy  III,  seigneur  de  Montréal  et  de  Toron,  connétable  de  Jérusalem  ; 

X*  6i*  2°  1192,  CONRAD,  mar<|ui»  de  M<>ntferrat  et  de  Tyr  ; roi  de  Jérusalem,  1192;  f 1192; 

X*  tif  3*  1192,  HENRI  II,  Lb  JtiME,  comte  de  Champagne  et  de  Brie;  »c croise,  1190;  roi  du  Jérusalem,  Ifî? 

t H97; 

quater  1197,  AMAURY  11,  Db  Li'sigxan,  roi  de  Chypre;  roi  de  Jérusalem,  1197; 

+ 1205. 


3 

1 

% 

4 

Alix  dt  Champagne 

Philippine 

habelle  de  Chypre 

J (éliuende  de  Chypre 

Régente  de  Chypre,  1217; 

de  Champagne 

£p.  vers  1210, 

t ver*  1257. 

de  Jérusalem,  1243; 

£p.  1215,  £rard 

Léon  i«r, 

£p.  I2i 8,  Boémond  IV, 
prince  d'Antioche; 

t 1246. 

de  Brie  a ne. 

roi  d’Arménie; 

£p.  !•  1206,  Hugues  !•*, 
roi  de  Chypre  ; 
t 1319; 

2*  1223,  Bocaiond  V, 
prince  d'Antioche; 

1 1251  ; 

3*  1241,  Raoul  de  SoUsons, 
soigneur  de  Cueurres.  • 

seigneur  de  Ramerupt. 

t 121». 

% 

i 1233. 

(Voy.  Chypre.) 
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ABDALLAH,  de  la  tribu  des  Khoraïchites, 

Ep.  Amenah,  de  la  même 


MAHOMET  ou  MOHAMMED,  fondateur 
Né,  570;  commence  à prêcher  la  religion  nouvelle,  610; 

Ep.  1*  695.  Kadichah , riche  veuve  de  la 
2*  Aie  ha.  dite  la  Mère  des  fidèles, 
3*  N.,  fille 
4*  Plusieurs 


!•»  calife.  ABOU-BEKR 

Né,  571  ; nommé  calife  ou  vicaire  et  successeur  du  prophète,  chef  de  l'Etat 
eide  la  religion,  632;  + 031. 


Aie  ha 
t 677. 

Ep.  Mahomet,  le  prophète.  (Voy.  ci-dessus.) 


Il*  OMAR  (àiou-Hafî'A-Ibvài.-Küattab) 

Cousin  de  Mahomet. 

Ne,  561;  «sabrasse  l'islamisme,  615;  chancelier  d’Abou-Bckr,  l*r  calife  ei  émir  al-moameatn 
(chef  des  croyante),  635;  t 644. 


Une  ft/fe 

Ep.  Mahomet,  le  prophète.  (Voy.  ci-desscs.) 


III*  OTHMAN 

Né,  574;  élu  calife,  644;  t 656. 


XI*  WALÎD  I** 

( ABOl'L-ASBAS  ) 

Né,  667;  calife.  705;  +715. 

Ep.  A’.,  princesse  de  l’ancienne  famille 
des  rois  de  Perse. 


XII*  SOLIMAN 
Né,  672,  calife,  715;  f 717. 


XVII*  YESID  III  XVIII*  IBRAHIM 

Calife,  744;  + 744.  Calife,  744;  détrôné  par  Herwan  II.  744. 
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DE  MAHOMET.— LES  OMMIADES 

fils  d’El-Motalleb  ; *j*  vers  570. 

tribu;  f vers  570. 


de  la  religion  musulmane. 

s'enfuit  de  la  Mecque  et  se  réfogle  à Médine,  622;  f 632. 

tribu  de  KhoralcfaftaSf  née,  55s;  f 628; 

tille  d’Abou-Bekr  ; ■}  677; 

d'Omar; 

autres  femmes. 


t 

Fatim» 

+ , t 63î 

IV*  Êp.  623,  AL!  (Ben-AbOü-Taleb),  cousin  de  Mahomet;  proclamé  calife,  656;  t 661. 


V*  HAÇAN 

Calife,  661;  abdique,  66(;  f 669. 


Hcsaf.i* 

Prétendant  au  califat,  680  ; f 680. 
(Tige  de  la  principale  branche  des  Alides.) 


DYNASTIE  DES  OMMIADES 


VI*  MOHAWIAH  I« 

Fils  d’Abou-Sufflan  et  amère- petit- Bis  d'Omraiah  , de  la  tribu  des 
Khoraichites  et  parent  de  Mahomet. 

Né,  602;  gouverneur  de  Syrie,  656;  calife,  661  ; rend  le  califat  héré- 
ditaire dans  sa  famille;  f 680. 


Zéid 

Prétendant  au  trône,  710;  + 740. 


V!I*  YÊSID  1** 

Né,  64»;  associé  à l’empire;  calife,  680;  t 683. 

Êp.  AV,  mariée  en  secondes  noces  à Merwan  l*r.  (Voy.  ci-contre  ) 


Hcssinv 

Calife  à la  Mecque,  784;  f 784. 


VIII*  MOHAWIAH  II 
Calife,  693;  abdique,  684;  t 684? 


IX*  MERWAN  l*r 
(De  la  famille  des  Ommiades) 

Calife,  684;  f 685. 

Êp.  N.,  veuve  d’Yésid  l**;  vivsit  encore,  685. 


Kaled 

Privé  du  tréne  par  Merwan  I*',  684. 


X*  ABDEL-MELF.K 
Né,  645  ; calife,  685  ; 
f 705. 


XIV*  YÊSID  II  XV*  HESCHAM 

Calife,  720;  f 724.  Né  vers  690;  calife,  724;  f 743. 


Abdei-Aziz 

Gouverneur 

d'Êgvpte. 


XIII*  OMAR  II 
Calife,  717; 
f 720. 


N. 


“ 1 " Mon  amf.T) 

XVI*  WAI.ID  II  (Abocl-Abbas) 

Calife,  743  ; chassé,  744;  f 744. 


XIX*  MERWAN  II 

Né,  681;  gouverneur  de  Mésopotamie; 
calife,  744  ; f 750. 
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ABBAS,  oncle 


Mohammed 


Ibrahim 

Iman 

ou 

chef  de  la  religion,  746; 
+ 747. 

XX*  calife.  ABOUL-  ABBAS,  le  Sanguinaire 
Né,  731  ; calife,  750  ; t 754. 

XXIII*  MOUÇA-EL-HADI 

XXrV«  HAROUN-AL-RASCHID  (le  JksTICIRB) 

Né,  761  ; calife,  78A;  f 786. 

Né,  763  ; calife,  786  ; f 809. 

ftp.  ZoWidah. 

XXV*  AMIN 

XXVI*  MAMOUN 

Né,  795  ; calife,  809;  t 813. 

Né,  784  ; calife,  813  ; f 833. 

XXVI  II* 

WÀTEK-BILLAH 

Né,  811  ; 

calife,  843  -,  + 847. 

i 

XXXIII*  MOTHADI-BILLAH 

Proclamé 

calife,  869;  t 870. 

XXX*  MONTASSER 

XXXII»  MOTAZ 

Né,  837  ; calife,  861  ; f 863.  Calife,  866  ; abdique,  869  ; f 869. 


MOHAMMED 


XXXI*  MOSTAÏN-BILLAH 

Calife,  863  ; abdique  en  faveur  de  Motaz,  son  oncle,  866  ; t 866. 


XXXVI»  MOCTÀFI-BILLAH 
Né,  875  ; calife,  903;  f 908. 


XLI'  MOSTAKFI-BILLAH 
(Nomme  d'abord  Abul-Cassora- 
Abdallah) 

Calife,  944  ; déposé,  946  -,  f 948. 


XXXVII»  MOKTADER-BILLAH  (frère  ou  fils  de  Moctafi-Billah) 
Né,  895  ; calife,  908  ; t 933. 


XXXIX*  RHADI-BILLAH  XL*  MOTAKI-BILLAH  I8IÏAC 

Né,  910  ; calife,  934  ; t 940.  (Nommé  d’abord  Ibrahim) 

Calife,  940;  déposé,  944  ; f 958.  I 

XLIV*  KADER-BILLAH 
Né,  945;  calife,  99(  ; f 1031. 


XLV*  KAIEM-BIAMRILLAB 
Calife,  1031  ; t 1075- 


Mohammed 
(Voy.  tabl.  CCXL) 


Séida 

ftp.  1059,  Togrul-Bec,  roi  de 
Bagdad-,  f 1063. 
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DYNASTIE  DES  ABBASSIDES 

de  Mahomet. 


Abdallah 

Général  célèbre;  calife  à Damas,  754  ; + 764. 


XXI*  ABOU-GIAFAR , AL-MANZOR  (LB  VlCTORTKüX) 
Né,  712  ; calife,  754  ; f 775. 


XXII*  MOHAMMED  AL-MAHDI 


Calife,  775;  f 784. 


InRAHIM 

Prétendant  au  trône  ; 
proclamé  calife  par  scs  partisans, 
817. 


Othman 

Général  de  l'armée  d'Asie,  780. 


XXVII*  MOTASSEM 
Né,  793  ; calife,  833  ; t 842. 


XXIX*  MOTIIAVAKEL 
Calife,  847;  + soi. 


Mowafpec 

Désigné  par  son  frère  Mothamed, 
pour  loi  succéder,  870 

+ 891. 


XXXV*  MOTHADED-BILLAH 
Calife,  892;  + 902. 

f - 


XXXVIII*  KAHKR-BILLAH 
3*  fils  ou  petit-fils  de  Motbadcd-Billah 
Calife,  932  ; déposé,  934  ; f 950. 


XLII*  MOTHI-LILI.AU 
Ne,  911  ; calife,  946  ; abdique,  974  ; + 974 


XLIII*  THAY-LILLAH 
Calife,  874  ; abdique,  991  ; + lOOl 


XXXIV*  MOTHAMED-BILLAH 
Né,  841  ; calife,  870  ; + 892. 
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XL VI*  calife.  MOCTADI-BIAMRILLAH,  fils  de  Mohammed 

Ne,  1055;  calife. 


XLVII*  MOSTADHER- 
Calife,  109%  ; 


XI. VI II*  MOSTARCHED-BILI.AH  ; ctlife,  1118;  f 1134.  Hassan 

Pe  rcTulie  contre  son  frèrt  et  prend  le 
1 titre  de  calife,  1118. 

XLIX*  RASCHED;  ca'ife,  1134;  déposé.  1136. 


Ll*  MOSTANDf.ED  ; 

I 


UI*  MOSTHADI-BIAMKILLAH; 


LIII*  NASSER-I.ÊDIMLLAH  ; 


LIV*  ÜAHEIt  RI1.LAH; 

I 


LV*  MOSTANSER-BIl.f.Ali  ; 

L 


LVI*  MOSTAZEM-BILLAH  ; 


Nota.  — la  dignité  de  calife  d'Oricnl  fut  abolie  à la  mort  de  Mortatem  (IV58)  par  lloulagou,  kan  des  Mogols,  qui  s'empara 

Ils  s'éteignirent 


HISTOIRE  DE  PERSE.  iin  tableau.— 


2e  TABLEAU  — 


I*r  roi. 

Fila  de  Saasan,  se  disant  descendant  de  Cjrot:  soldat  dans  l’armée  d'Artaban  IV,  dernier  roi  des  parlhes; 

£p.  N.t  Tcure  d'Artaban  IV, 


IX*  SAPOR  II 

Né  posthume,  310;  roi  en  naissant;  | 380. 


II*  SAPOIl  I*r; 

l_ 

III*  HOMIDAS  I*r  ; 

[_ 

IV*  VARANS  I*r; 

]_ 

V*  VARANEII; 

[_ 

VI*  VARANS  III  ; 

VII*  NARSÉS  : 

!_ 

VIH'  HOKJHDAS; 

I 


XI*  SAPOR  III 
Roi.  (V.  Ubl.  CCXI.I.) 


CCXL 
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DYNASTIE  DES  ABBASSIDES  (suite) 
et  petit-fils  de  Kaïera-Biamrillah.  (V.  tabl.  GGXXXIX  ) 

1075  ; t 109%. 


blI.LAH 

>1118. 


L«  MOCTAFI-BIAMRILLAII 
Né,  1094;  calife.  1136;  f 1160 


né,  1U4;  calife,  1160;  f 1170. 


calife,  1170;  1 1180. 


né,  1155  ; calife,  1180;  f 1225. 


né,  1175  ; calife,  1225;  f 1226. 


calife,  1226;  f 1243. 

né,  1216  ; calife,  1243  ; t 1258. 

du  pavs  oh  ils  dominaient.  Réfugiés  en  Egypte,  les  Abbassidcs  y conservèrent  le  litre  de  culites  elle  pouvoir  spirituel, 
en  1538. 

LES  ACHÉMÉNIDES  (Voy.  tabl.  XXXIII). 


LES  SASSAKIDES 

ARTAXERCE  I" 

chasse  Artaban,  s’empare  de  l'autorité  et  prend  le  litre  de  grand  roi  ou  de  roi  des  ruia,  22)  de  J.-C.  ; t 238. 
roi  des  Partîtes. 


roi, 

, 238 

; t 271. 

roi , 

, 271 

; t 272 

OU  273. 

roi 

. 2-ï 

OU  273 

; t 276  ou  279. 

roi, 

276 

ou  279; 

t 293  OU 

296. 

roi, 

293 

ou  796  ; 

t 294  OU 

297. 

roi, 

294 

OU  297; 

f 303. 

roi, 

303  ; 

t 310. 

X*  ARTAXERCE  11 

Frère  ou  procho  purent  de  Sapor  II  ; roi , 380  ; 
i 384. 
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LES 

XI*  roi.  SAPOR  III,  fils  de  Sapor  II, 

Boi,  384  ; 


XII*  VARANE  III; 


XIII*  YEZ-DEDJERD  I*'; 


XIV*  VARANE  IV  ; 


XV*  YEZ-DEDJERD  II; 


HORMIDAS 

Priré  du  trône  par  son  frôrc,  457  ; t 457? 


XVII*  BALASCÊS 
Rot,  488;  t détrôné  ; 491. 


XXI*  CHOSROÉS  II,  LK  CÉSÉRECX 
Roi,  889;  chassé,  S90;  rétabli;  détrôné  par  son  fils 

et  t 628. 

Ep.  590,  iV.t  fille  de  l'empereur  Maurice. 


XXII*  SIROES 

Détrône  sun  pôre  et  prend  le  litre  de  roi,  628  ; 1 629. 


XXIII*  ADESER 
Né,  622  ; roi,  629  ; t 629. 


XXIV*  SARBAZAS 

Général  des  Perses,  usurpe  le  trône,  629  ; f629 


XXXI'  YEZ-DEDJERD  III 

Roi,  632  : 4 652. 


CCXL1 
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SASSANIDES  (Suife) 

roi  de  Perse.  (Voy.  labl  GCXL.) 

t vers  389. 


roi  vers  389;  t 399. 


né,  378;  roi,  399;  t 120. 


fui,  420;  t 440. 


roi,  440;  t 537. 


XVI»  PfcROSES 
Roi,  457  t 488. 


XVIII»  CABADF.S  ou  KOBAD  Giamasp 

Roi,  491  ; détrôné  et  exilé,  498  ; rétabli,  SOI  ; t S3i.  Régent  de  Perse  pcndaotl'exil  do  son  frère,  468-501. 


XIX»  CHOSROES  1",  LE  Giusd 
Né,  499;  roi,  531  ; t 579. 


XX»  HORMiDAS  111 
Roi,  579;  déposé  Cl  t 589. 


XXV»  TOURANDOKUT  XXVII*  ARZOUMIDOKHT 

Reine,  029  ; t 632.  Reine,  632;  1 632. 


XXVI»  KOCHANCHDEH 
Roi,  632;  1 632. 


XXV 111»  CHOSROES  III 
Roi,  632;  f 632? 


XXIX»  PEROSÉS  II 
Roi,  632. 


XXX»  PHAROUKH-ZAD 
Roi,  632  ; déposé  ou  t 632. 


Nota.  — La  Perse  est  conquise  parles  califes  d’Orient,  652,  et  reste  sous  leur  domination  et  sous  celle  d'autres 
princes  étrangers  jusqu’à  l'avènement  de  la  dynastie  des  Scbabs  ou  Sophis.  (Yoir  à notre  Dictionnaire  historique  la 
suite  chronologique  de»  souverains  qui  ont  gouverné  la  Perse  du  septième  au  quinzième  siècle.) 
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LES  GENGHISKHAN1DES.  GRANDS-KHANS  OU 


I"  grand-khan  ou  empereur.  GENGHIS- 

Fils  de  Yésonkai  Bahadour, 
Né,  1 16%  ; d’abord  chef  d'une  horde  de 


Tciioucm 

Reçoit  en  partage  !c  Kaptchak 
et  la  Russie  méridionale, 122?. 


TchagataÎ 

Reçoit  en  partage  le  Turquestan 
et  l’Asie  centrale,  1227. 


U«  OKTAl 

Né,  1185;  grand-khan,  1227;  proclamé,  1229; 
empereur  de  la  Chine  sous  le  nom  de  Taït-song 
et  fondateur  de  la  dynastie  des  Yen  ou  Mongols  ; 
t 1241. 


B.\TO 

Commandant  des  Mongols  dans  leur  expédition  dans  l’Europe 
orientale,  1235. 

(Tige  des  princes  de  Crimée  et  des  khans  dUsbecks.) 


III»  GAIOL’K 

Né,  1206;  proclamé  grand-khan,  1246;  empereur 
de  la  Chine  sous  le  nom  de  Ting-Tsoung  ; 1 1249. 


VU*  ABAKA 

Khan  des  Mongols  occidentaux,  1265;  i 1282. 


IX*  ARGOUN  X*  KANDGIATOU 

Khan  des  Mongols  occidentaux,  Khan  des  Mongols  occidentaux, 
1284  ; i 1290.  1290  ; * 1294. 


XII*  HAÇAN 

Gouverneur  du  Kborasan;  khan  des  Mongols  occidentaux,  1295  ; 
t 1304. 


TAMERLAN  (ou  TiMOCR-Lesg,  TmoiR-BEYC) 

Fils  de  l’émir  de  Kesch,  et  descendant  de  Genghis-Khan  parles  femmes. 

Ne.  1335;  prince  de  Kesch  et  chef  de  la  tribu  de  Berlas,  1360;  khan  du  Djoggathaï,  1370; 
etend  sa  domination  sur  le  Khorasan,  le  Turkestan,  la  Perse,  l'indouitan,  etc.,  1380-1399;  f 1405. 


Ar. 


Fils  aîné  ; f avant  son  père. 


Pir-.Moiiammed-Djikan-Ghir 
Hérite  d'une  portion  des  États  de  son  grand-père. 


CCXLII 
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EMPEREURS  MONGOLS  ET  KHANAT  MONGOL  DE  PERSE 


KHAN  (nommé  d’abord  Témudjin) 

khan  ou  cher  des  Mongols; 

Mongols;  khan  des  Mongols,  ll?6;f  1227. 


Toclt 

Règne  sur  le  Khorasan  et  une  partie  de 
liDde  ; régent  de  l'empire  des  .Mon- 
gols, 1227-1 229  î f 1232. 


IV*  MANGOU  V HOU  PILAI  VI'  IIOULAGOU 

Ké,  1207;  proclamé  grand-  Grand-khan ,125 9;  Khan  des  Mongols  occidentaux, 

khan,  1251  ;f  1259.  abandonne  1259;  f 1265. 

à son  frère  Houlagou 
la  partie  occidentale 
del’empire  des  Mongols,  1259; 
empereur  do  la  Chine 
sous  le  nom 
de  Cbit-Sou,  1280. 


VIII'  AHMED 

Khan  des  Mongols  occidentaux,  1282;  f 1284. 


Maxgo-Timolr 
Commandant  des  Mongols 
en  Syrie,  1281  ; 1 1281. 


XI'  BAlDOU 

Khan  des  Mongols  occidentaux,  1294;  f 129$. 


XIII*  ALDGIAPTOU 

Né,  1281;  gouverneur  du  Khorasan-;  khan  des  Mongols  occidentaux,  1304; 
■f  1317. 


XIV'  ABOUSAÏD 

Né,  1305  ; khan  des  Mongols  occidentaux,  1317  ;i  1335. 


Nota.  — A la  mort  d’Abousaïd,  les  provinces  de  son  empire  furent 
envahies  parles  grands;  et  les  khans,  ses  successeurs,  furent  sans 
autorité.  Tamerlan  renversa  ces  monarchies  naissantes  et  rétablit 
l'empire  persan. 


Chah-Rokh 

Hérite  d'une  grande  partie  des  États  de  son  pere. 
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LES 

AFGHANS 

N..  de  la  nation  des  Afghans. 

Mir-Wéis 

MlR-AllDALLAtl 

XII*  MAHMOUD 

Chef  des  Afghans 
révoltés; 

souverain  du  Candahar, 
1713;  t 1715. 

Souverain  du  Candahar, 
1715;  j 1717. 

Né,  io99;  souverain  du  Candahar,  1717;  roi,  1721;  prend 
le  titie  de  sultan,  1721  ; déposé,  1725  ; t 1725. 

Ëp.  JV.,  fille  du  roi  Hussein.  (Voy.  ci-contre.) 

XIII*  ASCHRAF 
Roi , 1725  ; f 1730. 


XVIII*  IBRAHIM 
Roi,  1747  ; f 1747? 


XIX*  ISMAlL 

Roi,  174?;  déposé,  1761. 


XX*  KÊIUM 

Né  Ter»  1700;  simple  soldat  sous  Nadir;  s’empare  de  l'autorité  et  règne  sous  le  titre  de  wakil  ou  gouverneur,  1761  ; + 1779. 


LES  KADJARS 

XXI*  MOHAMAIED-KAÇAN 

Fils  de  Feth-Aly-Khan,  chef  de  la  tribu  des  Kadjars  et  gouverneur  du  Maianderan  ; gouverneur  d’Esterabad  ; se  rend 
indépendant  et  gouverne  la  Perse,  1748  ; t 1758. 

1 


XXII*  AGA-MOHAMMED 
Né  vers  1737  ; roi  de  Perse,  1784;  + 1797. 


XXIII*  FETH-ALl 

Né  vers  1762  ; gouverneur  du  Paris  tan  ; roi  de  Perse,  1797  ; f 1834. 


ABBAS-MIRZA  ZlLLA 

Général,  1799;  f 1634.  Proclamé  roi  par  ses  partisans,  1834. 

I 

XXIV*  MOHAMMED 
Roi  de  Perse,  1834  ; f 1848. 

I 

XXV*  NASSER- ED >D1N 
Né,  1829;  roi  de  Perse,  1848. 

! 

Muzafkeu-Ed-Din  Djilal-Ed-Daulk  Jemin-Ed-Dàulé 

Né,  1850;  prince  héréditaire;  Né,  1854;  Né,  1854; 

gouverneur  gouverneur  d’ispahan.  gouverneur  général  de  Cuira*, 

de  la  province  d'Aberbaidjan. 
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SULTANS  DES  TURCS  OU  EMPEREURS 

I"  sultan.  OTIîMAN  I",  Ottoman, 

Né,  1257;  émir  de  Gaiatheddin  Masoud , dernier  sultan  d'Iconiuin;  fonde  la 

II* 

Né,  1290;  succède  à son  père  et  prend  le 
Êp.  Théodora , fille  de  Jean 

L 

lll*  AMLRATM  1",  ou  MOCIUD,  GltAZl 
Né,  1310;  sultan. 


IV»  HAJAZET  1»»  ou  Bayezw,  Ilderiu  (l'Éclair) 

Né,  1345  ; sultan,  1389  ; prisonnier  à la  bataille  d’Aiicyrc,  1402;  f 1403. 


V»  SOLIMAN  l«» 


VI»  MOLZA,  CmLlebi 


Sultan.  1402; 
étend  sa  domination 
sur  la  Turquie  d'Eur<  p *,  1403  ; f 1410. 


Prétendant  à l'empire,  1402; 
reconnu  sultan  par  l’armée, 
partage  l'empire  avec  son  frère  Mahomet,  1410  ; f 1413. 


VIII»  AMURÀTH  II 

Né,  1 403  ; sultan,  1421  ; abdique  en  faveur  de  son  fils  Mahumct, 
et  reprend  le  pouvoir,  1445  ; f 1451. 


IX»  MAHOMET  II 

Né,  1430;  sultan  1451;  s'empare  de  Constantinople,  1453;  i 1481. 


X»  BAJAZF.TH  II,  Lamorabaqiis 

Né,  1446;  milan,  |481  ; abdique  en  faveur  de  son  fils  Sélim,  15(2;  1 1512. 


ÀtlMED  XI»  SÉLIM  I»» 

Prétendant  Né,  1167  ; se  révolte  contre  son  père,  1512; 

au  trône,  sultan,  1512  ; 1 1520. 

1812;  | 

t 1512?  

XII»  SOLIMAN  II,  LE  GftAVD 
Ne,  1490;  sultan,  1520;  f 1566. 


XIII*  SÉLIM  H,  Mesi  (l’Ivrogne) 
Né,  1523;  sultan,  ISCC;  1 1574. 


XIV»  AMURATH  III 
Né,  1346;  sultan,  1574;  t 1895. 


XV*  MAHOMET  111 
Sultan.  (Vuy.  tabl.  CCXLV.; 


CCXL1Y 
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OTTOMANS,  FAMILLE  D’OSMAN 

Athman  ou  Osman,  fils  d’Ortogrul. 

monarchie  turque  en  A«ie  Mineure,  139»;  rt'gne  «ou»  le  litre  démir  ;f  1316. 


OMAN 

titre  de  sultan  et  de  padischah,  1336;  t 1360. 
Cantacuzène,  empereur  d’Orient. 


(le  Conquérant)  et  Laxosadaqiim 

1360;  f 1389. 


lACOCB 

Sc  révolte  contre  son  frère  ; 
t 1389. 


VU*  MAHOMET  1" 

Né,  1374  ; proclamé  sultan  par  l’armée  «l'Asie, 
partage  le  pouvoir  avec  son  frère  Monxa,  1 '*10 ; 
règne  seul,  1413;  f 1421. 


Prétendant  au  trône,  1418; 
1 1424. 


Zl 7.1  M , r.r.M  ou  Jem 
Concurrent  de  son  frère 
an  trône  de  Turquie; 
proclamé  empereur 
par  les  troupes  d'Asie, 
I46i  ; 

se  retir**  4 lîonie, 

1489; 

livré  par  le  pape 
à Charles  vin, 
roi  de  France, 

1495  ; 
t 1495. 


StllM 

Se  révolte  contre  son  frère,  1593 . 
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SUITE  DES  SULTANS  DES  TURCS  OU 

XV*  sultan.  MAHOMET  IH, 

Né,  üst; 


XVI»  ACHIIRT  1"  oo  An*™ 
Nil.  ISM;  milan.  ! fi.13  ; 7 1817. 


XVIII*  07HMAS  11  XIX*  AMUIUTII  IV 

Né,  1606  eu  1810;  m!uu,  181*  ; t 1632  Né,  1607  ; milan,  1821  ; 7 1870 


XXI*  MAHOMXT  IV 

Né,  1812:  «llllac,  ICI*:  député,  1857:  t I €03. 


XXIV*  MUSTAPHA  II 

Né,  l«c>  ; sultan,  1695  ; dépoté,  17*1: 1 1701. 


XXVI*  MAHMOUD  t**  eu  N*uo*rr  V 
Né,  1896  : tulian,  n»  ; 7 1754. 


XXVII*  OUIMAN  III 
Né,  tG9»;  tuluui,  1754;  7 1757. 


XXXI*  MUSTAPHA  IV 

Né,  1779;  tulian,  HOTidépoté,  I sos ; 7 ihob. 

V 


Siiyha 


Mihrou-  Jf.jA 


Née,  f Si  t ; nultane;  t 1S%S. 

Êp.  tf$4,  llalil-Rifal-Pnrlm,  génêraliuMme; 

nemmé 

depuis  Dumat-Paeha  ; 
grand  maUre  de  rartillcrifu 


Née,  UI2;  aoluirie. 


f.p.  t*36,  Muhamed-Saïil-racha. 
commandant  en  cher  de  la  (farde  impériale, 
ei  maréchal  do  l'armée  de  U ligne. 


Mébémet* 

Ml>l  RAI) 

Né,  )S40; 
heritier 
présomptif. 


Falime 

Née,  1140;  mliane. 

Et».  1*  1054, 
Ali-t.haliïi  pacha, 
tlls  de  Réchtd  pacha; 
t UMi 

2*  ISA»,  MétlémCt-NOOry 
pacha,  m-metnr. 


lUfigé 

Née,  1142;  MlUne. 
£?.1 837»Eih«tzi  purli», 
fil* 

d«  Méliéme  t- AU  p*  >-Ha. 


AaociHiMio 
Ké,  ig4l;  effeodi. 


Djémüé 

Né»,  1*48;  nullâüc. 
£p.  1*tt. 
t(»hmr*ad>  total* 
F.dditi  pm  La, 

SI*  d'Ahtnei-mi 
pteba. 


llfnfjiRT- 
Hf CB \ T 

Né.  MH; 

effendi. 
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EMPEREURS  OTTOMANS,  FAMILLE  D’OSMAN 

fils  d’Amur&lh  m (V.  tabl.  CCXL1V) 

sultan,  1391;  f 1603. 


XVII»  MUSTAPHA  I" 

Né,  1599;  sultan,  961? ; déiréné,  1618;  rétabli,  16«; 
détrôné  une  seconde  fois,  1633;  t 1622. 


XX*  IBRAHIM 

Sultan,  16V0  ; déposé  et  f 1649. 


XXII»  SOU  MAN  m 
Né,  1939;  sultan,  fW7  ; -f  1691. 


XXIII»  ACIIMF.T  II 
Né,  1644;  sultan,  1691;  i 169S. 


XXV*  ACHMET  III 

Né,  1670;  sulun,  1703;  abdique  en  faveur  de  son  neveu  Mahmoud,  1 730  ; 7 1736. 


XXVIII*  MUSTAPHA  III 
Né,  1716;  sultan,  1757;  t |774. 


XXX»  S£l.1M  111 

Né,  t?6i;  luUan,  1789;  déposé,  1807;  t 1MB. 


XXIX»  ABOUI^HAMID 
Né,  1735;  sultan,  1774;  7 1789. 

I 


XXXII»  MAHMOUD  II-KlUs 
Né,  1765;  sultan,  1806;  f IB3y. 


XXXIII»  ABDUL-MXOJtD-Km* 


Adiié 


XXXIV»  ABDUL-AZIZ-Kda!* 


Né,  1823;  Née,  1828  ; sulune.  Né,  1*30  ; sultan,  1661. 

firhice  impérial  ; 1 

(an,  1839  ; t 1861. 

merce; 

2°  1845,  M<  tiémel-All 
pacha. 


Bp.  I*  1840,  Fctbi- 
Abmed  p»rha, 
ministre  du  eom- 


Yocssocr-lnant 
Né,  t»57;  effendi: 
caporal  an  I»*  bataillon 
du  régiment 
des  chasM?ura 
de  la  garde. 


$4  lifte 

Née.  1862; 
sultane. 


Moiuuwt:». 
Dit  vii.- 
Ebbix 

Né,  i8ol. 


Munir  ê 

Ahwfd 

Béhigi 

M*h£met- 

Nom  - Bonn» 

Mi.Hf.HIT- 

Nant- 

SfLEIVA* 

Née,  18*4;  àoUane. 

Bp.  1»  1858, 
llhami  pacha.  fils 
d'Ai-baa  parha, 
vice-roi  d’Egypte  ; 
t 1860  ; 

3»  1861  , Ibrahim 
pacha,  fils  de 
Riaa  ;4klta.  Miras- 

Kf*\lE.DT>l1 

Né,  1847*, 

effendi 

Née,  1848; 
sulune. 

Bp.  1859, 
HurDl-PsLba. 
dis  de 
Mu-tupha- 
Parba. 

BrnsA*- 
ÜDDIB 
Né,  1849  ; 
effendi. 

Né,  1861. 

twcMI 
NA,  1852; 
effendi. 

Boom 
Né,  1853. 

Né.  tsitt  ; 
effendi. 

kier. 
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L’ART  HÉRALDIQUE. 


BLASON. 


(kigint  du  blason.  Si  le  blason  n’e»t  qu'un 
objet  de  curiosité  pour  les  esprits  superficiels,  il  a 
une  utilité  incontestable,  une  importance  réelle,  il 
devient  une  SOOFCO  d'ingénieux  rapprochements, 
pour  cens  qui,  après  en  arelrétudir  les  principe*, 
les  appliquent  à la  connaissance  rte  l'histoire.  Le 
blason  s'appuyant  sur  les  monument*  des  arts,  sur 
le*  chaittS  et  les  diplômes,  appehint  à son  tille  la 
paléographie,  la  sigillographie,  la  numismatique, 
cesse  d'être  un  hochet  du  vanité  pour  entrerons  le 
domaine  de  l'érudition,  et  sert  à expliquer  les  mœurs 
et  usages  du  moyen  âge,  les  habitudes  de  la  vie 
féodale,  les  lois  qui  réKisjaient  les  guerres  et  les 
tournois.  Ainsi  considéré,  il  devient  un  chapitre  im- 
porUnt  de  1 archéologie.  Ces  figure*',  inintelligibles 
pour  le  vulgaire,  ont  pour  l'initié  leur  significa- 
tion. leur  raison  d'être,  ('«aime  U féodalité,  le  blason 
ne  real  pas  borné  à un  pays;  il  s'est  développé  avec 
elle  ; l'Allemagne,  la  France,  l'Angleterre,  Vltaiic, 
l'Espagne,  l'Orient  même,  l'ont  adopté. 

Les  anciens  ornaient  leurs  boucliers,  casques  et 
enseignes  de  figures  symboliques,  telles  que  lions, 
léopards,  griffons,  oiseaux,  poissons,  etc.  ; mais  on 
ne  doit  pas  rechercher  dans  ces  emblèmes  des  pre- 
miers temps  les  origines  du  blason,  et  conclure  avec 
nos  anciens  héraldistes  que  les  Hébreux,  les  Grecs, 
les  Romains,  les  Germains  avaient  dis  armoiries 
Si  de  tout  temps  on  a vu  d«s  figures  sur  les  bou- 
cliers et  l“s  enseignes  de  guerre,  c'est  que  les  em- 
blème* sont  de  toutes  les  époques.  Mais  ces  figures 
de  fantaisie  ne  servaient  que  bien  rarement  à dis- 
tinguer les  familles  et  jamais  à en  indiquer  la  no- 
Messe,  ce  qui  est,  comme  on  le  sait,  le  caractère 
essentiel  dos  armoiries,  qui  sont  des  manques  héré- 
ditaires d'etlmction  et  de  dignités  Certains  signe*, 
certains  emblèmes  anciens  sont  venus  prendre  leur 
place  dans  Ta rt  héraldique,  mais  IA  sc  bornent  les  em- 
prunts faits  parle  moyen  Age  aux  siècles  antérieurs. 

On  a cherché,  et  non  sans  raison,  à identifier  le 
blason  avec  la  féodalité;  et  cette  identification 
montre  toute  la  difficulté  de  fixer  d'une  manière 
récise  l'epoque  à laquelle  le  blason  commença  à 
tre  en  usage.  Comme  pour  la  société  féodale,  on 
peut  en  constater  le*  développements  et  arriver  à 
une  période  où  il  est  créé , mais  son  origine  restera 
peut-être  toujours  dans  l'obscurité. 

C'est  au  x*  siècle  que  l’on  peut  en  rapporter  les 
premières  traces  connues;  il  est  encore  en  Sun  en- 
fance, mais  U existe  déjà;  et  si  les  exemples  que  les 
auteurs  en  citent  durant  ce  siècle  violent  les  règles 
de  l’art  héraldique,  c’est  uniquement  parce  que  ces 
règles  notaient  pas  meure  établies;  tout  était  encore 
incertitude:  sa  langue  était  sans  fixité,  ses  figure* 
rudiuicnlaires.  Au  tournoi  donné  à GœttiOgUt  en 
9JA  par  Henri  l’oiseleur,  duc  de  Saxe,  depuis  em- 
pereur d Allemagne,  on  voit  figurer  des  pièces  d’é- 
toffes disposées  précisément  de  ta  manière  dont  le 
furent  plus  tard  ka  bandes,  barres,  pals,  -coucu»  ; 


un  y reconnaît  le  losange,  le  lurrelé,  léchiqucté; 
ce  qui  semble  donner  quelque  fondement  à l'opinion 
du  P.  Ménétrier,  de  de  Spelman  cl  de  Murutuii,  qui 
regard'  nt  les  arnoirlAt  tomme  nous  étant  v unes 
d’AUMMgne, 

Au  xt#  siècle.  le  blason  existe  en  France;  les  sceaux 
d’Adidbcrt,  duc  et  marquis  de  Lorraine  (lu: MJ  et 
1037),  où  I on  voit  1 aigle  «tu. vol  abaissé  ; celui  de 
Robert,  comte  do  Flandre  (1012),  qui  este  hargi  d’un 
lion;  celui  de  Raymond  de  St  Gilles,  comte  «le  Tou- 
louse (1088),  avec  la  croit  clichés  et  pommelée,  eu 
font  foi;  tuais  il  faut  arriver  à la  grande  époque  des 
croisades  pour  entrer  dans  la  seconde  péri  de  des 
armoiries,  les  voir  se  généraliser,  so  développer 
selon  des  règles  fixes  et  plus  tard  invariables. 

Les  armoiries  derimneni  héréditaires.  Voilà  le 
blason  créé;  mais  à quelle  époque  les  armoiries  ont- 
elles  commencé  A devenir  lit*  redits  ires?  On  a beau- 
coup discuté  pour  l'établir;  les  uns  veulent  que  ce 
soit  à l'époque  des  premières  croisades,  et  il  pour- 
rait bien  se  faire  qu'ils  n eussent  pas  tout  à fait  tort; 
d'autres  en  rapprochent  la  date  jus  tu'au  milieu  du 
xii*  et  même  a la  fin  du  xiir  siècle.  11  est prol»abl« 
qu'elles  ne  devinrent  héréditaires  nue  successive- 
ment, c'eat-à  dire  que  U s maisons  nobles  adoptèrent 
leurs  armoiries,  les  unes  à uns  date  relativement 
ancienne,  les  autres  à une  é|»oque  plu*  moderne. 
Cela  est  si  vrai  ,ue  c'est  encore  ce  que  l’on  voit  to 
produire  de  nos  jours. 

Origine  des  figures  hérald iaues.  Il  fit  hors  de 
doute  que  tes  premières  croisades  multiplièrent  les 
armoiries.  Les  chevaliers  venus  de  tous  U s points 
de  l'Europe,  et  réunis  en  Palestine,  voulurent  se  re- 
connaître sous  les  armes  et  ils  prirent  non-seu-’e- 
nient  «les  cottes  d’armes,  (les  drapeaux,  des  bouclier* 
«le  couleurs  variées,  mais  ils  y mirent  encore  di- 
vers signe*  propres  à atteindre  le  bat  qu'ils  ee  pro- 
posaient. De  la  ce*  animaux  «le  toute  espace,  lions, 
léopards,  aigles,  griffons,  serpents,  qui  paraissent  en 
si  grand  nombre  sur  le*  écus,  et  celte  quantité  de 
croix  de  toute  nature  que  l’on  remarque  dans  les 
armes  des  anciennes  maisons  noble*.  A cette  source 
ont  été  puisées  d'autres  figures  enc  re,  telle*  que 
les  mcrletles,  ce»  oiseaux  voyageurs  que  l'on  repré- 
sente sans  bec  ni  patlOf,  peut-être  pour  indiquer 
que  le  chevalier  est  retenu  des  guerres  saintes,  mu- 
tilé et  estropié;  le*  croissants,  les  étoiles,  souvenirs 
des  figures  peintes  sur  les  étendards  des  infidèles 
les  besants,  en  mémoire  des  rançons  <^ue  les  croisé* 
d raient  payer  pour  racheter  leur  liberté,  les  monstres 
chimériques,  admis  dans  les  poésies  oiienules,  toutes 
ces  figure*  devinrent  de»  symbole*  héraldiques.  Si  à 
ces  souvenirs  religieux  et  guerrier»  tout  à la  fois,  on 
ajout»  celui  des  tournoi*,  joutes,  p.ü  d’annes  et 
autres  exercices  dans  Lesquels  se  complaisait  la  no- 
blesse, les  allusions  aux  événements  mémorables  ei 
i'ux  actions  d'éclat  auxquels  clic  prenait  part,  lea 
droits  honorifiques,  los  dignités,  emplois  et  fiefs 
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qu’elle  possédait.  I»  nomade  famille  et  surnoms,  au 
moyen  d'allusions  plus  ou  moins  directes,  se  rappor- 
tant à leur  signification  apparente  ou  réelle;  »i  on 
réunit  loutes  ces  origines,  on  aura,  à peu  «le  chose 
près,  les  sources  auxquelles  le*  nobles  et  les  héral- 
disu-s  do  loua  les  temps  ont  dû  puiser  pour  c«  un  priser 
et  meubler  les  éetts  armorié*.  Los  devises,  les  cris  de 
guerre,  les  supports  n ont  pas  non  plus  d'autr»*  origine 

le  blason  aerient  une  trient*.  Les  6cus  btasmiriés 
deviennent  communs  vers  le  milieu  du  Xii*  siècle; 
mats  les  armoiries  no  s>*nt  un  pou  stables  qu’au 
xm*  siècle.  A La  lin  du  règne  de  -aint  Louis,  elles 
commencent  A s>*  fixer  definitivement.  Bientôt  on 
voit  paraître  les  premier*  traités  de  blason;  chaque 
auteur  apporte  une  nom  elle  règle  A l'art  nouveau. 
On  raconte  que  le  roi  Jean  prenait  beaucoup  de 
plaisir  A cette  science,  ce  qui  fit  qu’on  s’y  appliqua 
sous  sou  règne  et  quelle  fit  des  progrès.  Suis  les 
rois  scs  successeurs,  cognât  du  blason  se  répandit 
A tel  point  que  presque  tou*  les  écrivains  du  temps 
eu  (-maillent  leurs  écrit».  Fnus*»rt,  Monsirelct,  Oli- 
vii  i de  la  Marche  en  ornent  leurs  chroniques.  Le» 
anciens  romans  de  chevalerie  sont  remplis  do  descrip- 
tions d’armoiries  de  fantaisie  attribuée*  à des  héros 
imaginaires.  L’art  héraldique  a,  dès  lors,  un  code 
et  nu  vocabulaire  oui  lui  sont  propres,  des  signes 
et  de*  symboles  qui  lui  app.irt»  nm-ut.  fie  même  que 
ses  règles,  exposées  plu*  bis,  sont  invariables, 
de  même  sp<^  figures  ont,  pour  la  plupart,  des  for- 
mes conventionnelles  que  leur  ont  données  les  an- 
ciens peintre*  heraldistes;  elles  s’éloignent  quelque- 
fois do  la  réalité,  mais  elles  doivent  être  conservées 
comme  traditionnelles. 

Itr finition.  Le  blason  est  l’art  de  connaître  et  de 
décrire  méthodi  juement  le*  armoiries,  On  lui  donne 
aussi  le  nom  d 'art  héraldique,  parce  qu’une  des 
fonctions  des  héraut*  d'armes  consista  t à lire  à 
haute  voix  les  armoiries  des  chevaliers  qui  se  pré- 
senta icnt  aux  lices  dos  tournois;  c’est  co  que  l’un 
appelait  klaxonner  ’. 

Wnnpfl  généraux.  Les  principaux  élément»  du 
blason  cm^i-uent  dans  la  cufiriai*<iyce  de  IVcu,  de» 
émaux  (mé  taux,  couleur»,  fournira),  de»  pièces  ou 
meubles . des  brisures  et  de*  ornements  extern)/ rs. 
Une  régla,  qui  souffre  peu  d’exceptians,  prescrit  de 
ne  jamais  poser  métal  sur  métal,  couleur  sur  cou- 
leur, fourrure  sur  fourrure.  Les  autres  régies  seront 
développée»  successivement. 

ÊCi)*.  L’écu  n’est  autre  chose  que  le  hourlier 

3ui.  destiné  d’abord  A préserver  l'homme  do  guerre 
R*  coups  de  l’ennemi,  servit  plus  tapi  A faire  con- 
naître 1rs  belle*  action*  dont  pouvait  « honorer  son 
possesseur.  La  peinture  et  h sculpture  furent  appe- 
lé s à les  y représenter;  le  bouclier  devint  une  page 
d’histoire,  une  sorte  de  brevet  d’honneur  nue  le 
titulaire  portait  toujours  avec  lui.  Bientôt  la  rfimen 
sion  du  nouclier  ne  suffit  plus  pour  c<  ntenir  l'énu- 
mération des  actions  d’un  guerrier  célèbre;  on  *c 
servit  alors  d'emblème»,  langue  dont  chaque  carac- 
tère est  un  fait,  chaque  terme  un  récit. 

L’écu  d'armoiries  e»l  le  champ  qui  représente  le 
bouclier,  la  colle  dViaei,  ou  le  nnoim  sur  h-s- 
oucis l>s  figure»  allégoriques  étaient  reproduite*, 
il  est  simple  ou  COCtpOftf.  11  est  Simple  ou  / bon 
lorsqu'il  est  rempli  d’un  seul  émail  {fig.  30  à Al); 
on  dit  alors  d’or  plein,  de  gueules  plein,  etc.  LVeu 
composé  a plusieurs  émaux  et  par  Conséquent  plu- 
sieurs partition»  (flg.  4?  et  suiv.L  Deux  cous  qui  so 
touchent  par  le  bord  sont  dits  écvs  arcoilet. 

formes  de  Vécu.  Vécu  français  est  un  rarré  long, 
arrondi  aux  deux  angles  inférieurs  et  terminé  en 

I.  On  croit  que  le  met  vient  de  lallenund 

btaien, tonner  du  ror.  perce  qoe  1 «ciiyvr  du  chevalier  qui 
arrivait  au  tournoi  ou  le  chevalier  lui-rnêtne  sonnait  du 
cor  pour  annoncer  m venue  aux  hérauts  d'arme»;  oui» 
celle  élyru  *fi«-  c*t  cor.  le-*,  ah  le. 

X.  Du  lutin  scfcfem,  boucher. 


pointe  au  milieu  de  sa  base  (fîg.  2)*  IVcm  ancien 
« tait  triangulaire;  on  le  posait  incliné  (fig.  |);  il 
est  ainsi  figuré  sur  les  anciens  sceaux;  c’est  de 
cette  manière  qu’on  le  suspendait  aux  tribunes  des 
lices  dans  les  tournois:  Vécu  en  bannière  était  d» 
forme  entièrement  carrée  (fig.  3) , et  généralement 
en  usage  parmi  1rs  seigneurs  qui  avaient  b-  droit  de 
bannière  a l’arntee,  ri  notamment  p irral  le*  banne- 
rets  de  Ouienne,  de  Poitou  et  de  Bretagne.  — /Vus 
(irangns  s le»  Anglais  ont  adopte  1 écu  français  en 
l’évasant  vers  la  partie  supérieure  (fig.  5,i.  Vécu 
al'rnviud  est  de  fi-rme  variée,  mais  recnanaistHble 
A i’échsncrure  À dextre  qui  servait  aux  chevalier»  à 
supporter  la  lance  (fig.  6).  Les  Espagnols  portent 
l'écu  français  arrondi  par  le  bas  (fig.  7).  LVm 
itah'm  ut  ovale  (llg.  H)  en  souvenir  des  ancilles 
romains  qui,  selon  la  tradition,  avaient  cette  forme, 
qui  a été  adoptée  en  France  par  le*  ecclésiastique*. 
Les  Busses  ont  pris  aussi  h forme  ovale. 

Partition*.  Ce  sont  les  divisions  do  l’écu  résul- 
tant des  ligue*  qui  divi-a-ot  le  etnmp  en  plusieurs 
sections.  Elle*  sont  au  nombre  de  quatre,  savoir  : 
le  parti,  le  coupé  , le  tranché  et  le  taillé.  Le  parti 
est  formé  par  une  ligue  perpendiculaire  qui  partage 
l'écu  an  deux  parues  égales,  dextre  et  senotre 
(fig.  9).  Le  coupé  divise  aussi  l’:cu  en  deux  partie* 
égal «'3,  mais  j*ar  une  ligne  horLrontale  (fig.  lu).  I>* 
tranché  est  furmè  par  une  ligne  diagonale  tiré»-  de 
dextrs  I umslra  me,  H).  J e taillé  par  une  diago- 
nale de  senestre  a dextre  (fig.  12). 

De  ces  aiut rc  partitions  dérivent  le»  autres  divi- 
sions de  1 écu.  nommées  répartitions;  savoir  : la 
tiercé,  formé  du  parti,  ou  du  coupé,  ou  du  taillé, 
ou  du  tranché,  répété  deux  fui*  (fig.  13  à IG]  ; 
Vécartelé.  formé  du  parti  et  du  coupé  combiné*  en- 
semble (fig-  17);  Yécortfié  en  sautoir,  formé  par  le 
Ira  UC  11'  et  le  taillé  (fig.  18)  ; lo  gironné,  combinaison 
du  parti,  du  coupé,  du  tranche  et  du  taillé  (fig  19). 

Les  quartiers  sorvenl  A distinguer  le*  alliances 
des  familles  et  s'obtiennent  par  la  subdivision  de 
l'écartelé.  L’ccu  parti  da  1.  60Upé  de  2,  donne 
fi  quartiers  (llg.  201  ; parti  de  3,  coupé  de  I,  donne 
R quartiers  (lig.  21)  ; parti  de  t,  coupé  de  I,  dorme 
10  quartiers  (fig.  22);  parti  de  3,  coupé  de  2,  donna 
12  quartiers  ( >g.  23);  parti  de  3,  coupe  de  3,  donne 
16  quartiers  (fig.  24);  parti  de  A,  coupé  de  3,  donne 
20  quartiers  ) :g.  231  ; parti  de  7,  coupé  de  3,  donne 
32  quartiers  (fig.  26).  Ce  dernier  nombre  est  le  plus 
grand  dont  se  servent  le»  héraldistes;  il  y a cepen- 
dant des  exemples  d’écartciuras  plu»  nombreuses. 

L écu  de  la  ïamille  principale  *e  met  sur  le  tout, 
en  cœur  ou  en  abyme  (fig.  27);  oe  dernier  peut  lui- 
mêniR  être  chargé  d’un  troisième  écu  dit  sur  le  tout 
du  tout  (fig.  28). 

Pontimu  des  figure*  sur  l’écu.  On  appelle  posi- 
tions les  places  ou  points  que  peuvent  occuper  sur 
le  champ  de  l'écu  les  figures  ou  meuble*  qu'on  y 
représente;  oes  posili  >os  sooi  au  noiuhra  oe  dix; 
voici  leurs  nnins  : h*  r'-r/Y-rrupe  la  partie  supérieure 
d-  l’écu  en  D,  B.  E (fig.  29);  U est  le  point  du  chef ; 
1)  le  canton  dextre  du  chef  ; E le  canton  senestre  du 
chef;  F le  point  d'honneur;  A le  centre  de  Vécu, 
cœur  ou  abyms;  G le  flanc  dextre:  Il  le  flanc  <f* 
n«fr#;C  la  pointe  ; 1 le  canton  deaUrt  de  h poi  nte, 
et  J le  canton  senestre  de  la  pointe. 

Lorsque  IVcu  n’csl  chargé  que  d’une  figure,  elle 
en  occupe  nrdinairemt-u;  le  centre  A ; dans  ce  cas, 
•ni  ne  mentionne  pas  »*u  blasoonant  la  place  où  elle 
su  trouve  ; placce  eu  1),  elle  est  dite  eu  chef  ; en  C 
ou  I,  C,  J,  en  pointe,  etc.  Deux  ou  un  plus  grand 
nombre  de  figure»  en  DUE  sont  dire*  en  chef,  en 
GAR  en  fiu»,  en  DAJ  en  bsnde,  en  BAI  en 
barre.  Trois  figure»  sont  ordinairement  rangées  en 
DEC  ou  2 et  1;  en  1JB  elles  sont  dites  mal  or- 
donnée*.  Les  figures  en  DEIJ  sont  2 et  2 ; cinq 
ligures  en  BACGH  sont  eu  croix,  en  D K A I J en 
siutoîr,  en  DF.ACeu  pairie;  les  figures  disposées 
vu  DBEHJCIG  sont  eu  orlc. 
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Emai’x.  Las  couleurs  employé*  en  blason  sa  nom-  vanté  (fig.  52);  comme  la  pointe,  elle  peut  être 
ment  émaux.  Les  émoux  se  divisent  en  nir'iuiur,  multipliée;  elle  diminue  alnr*  iio  largeur  ; le  fronc- 
couleurt  proprement  diteset  fourrures.  Le*  métaux  quartier  occupe  un  peu  moins  du  quart  de  Fécu: 
«>tit  au  nombre  de  deux  ï'1  or,  ou  jaune,  se  figure  souvent  il  .sert  de  brisure,  il  m place  en  chef  a 
par  un  pointillé  (fig.  ;>UJ,  l'argent  par  un  fond  uni,  riextre  (rig.  î»; j > ; le  ranfon,  plu»  petit  que  le  franc- 
sans  traita  (fig.  3i).  Les  couleurs  sont  au  nombre  quartier,  iF  occupe  quu  la  neuvième  partie  de  Vécu; 
de  six  : le  gueules  ou  rouge,  qui  se  figure  par  des  il  c*t  placé  en  chef;  il  est  du  canton  dext re  lors- 
traits  perpendiculaires  (fig.  32);  l’cmir  ou  bleu  cé-  qu'il  est  placé  à l’angle  dextre  de  Fécu,  canton 
leste,  par  des  traits  horizontaux  (fig.  33)  ; le  toMc  senestrt  lorsqu'il  est  a l’angle  scnoslre  (fig.  54); 
ou  noir,  pu  des  Irai  U croisés  perpendiculairement  la  bordure  e»t  une  bande  de  la  largeur  des  7/B"  Ju 
et  horizontalement  (fig.  34);  le  nu  opte  ouvert,  par  champ;  elle  suit  les  contours  de  Fécu  eu  en  tou- 
rtes diagonales  rte  droite  à gauche  (fig.  35);  lônour-  chaut  le  bord  (fig.  55);  l'orie,  bordure  isolée,  éloi- 
pre  ou  violet, par  des  diagonales  do  gauche  À droite  gnéo  du  bord  do  l’ccu  d’une  distance  égale  à sa 
(fig.  36)  ; l'orangé,  par  des  traits  croisés  diagonale-  largeur  qui  est  de  la  mpitic  do  celle  de  ta  bordure 
ment  cl  verticalement  (fig.  37)»  — Les  fourrures  sout  proprement  due  (fig.  56);  le  tmeheur  ou  «rom'er 
au  nombre  do  2 : le  fuir,  espèce  de  fourrure  de  cou-  est  l’orle  rétréci;  il  est  ordinairement  douldo  et 
leur  blanche  et  grise,  se  représente  par  une  sorte  orné  do  fleurons  ou  de  fleurs  do  lis  (fig.  57);  le 
rie  petites  cloche»  argent  rt  azur,  unliuaireiuent  yiron  est  un  dis  Uiangb-s  formé  par  le  eiroimé, 
rangées  alternativement  et  dispos. 'es  do  telle  façon  sa  base  est  de  la  largeur  de  la  moitié  de  Fécu, 
que  la  pointe  des  pièces  d'azur  soit  opposée  à la  son  sommet  se  dirige  vers  le  contre  de  l’écu;  il 
pointe  dus  pièces  d'argent  et  la  Luise  à la  base  peut  mouvoir  do  toutes  Scs  parties  du  bord,  il 
(fig.  38).  Les  pièces  de  vair  doivent  être  disposées  s’étend  cependant  ordinaire  meut  de  la  partie  du 
*ur  4 tires  ou  rangs  dont  le  1"  et  le  3*  comprennent  gironné  qui  meut  du  haut  du  flanc  dextre  (fig.  58)  ; 
4 cloches  d azur  et  3 d'argent  et  sont  terminés  par  la  champagne  occupe  le  tiers  inférieur  de  Vécu 
2 demi-pièces  aussi  d argrüt;  le  V et  le  4*  tue  MOI  (8g.  U)i  Wcil  en  oeur  n i tu  «6yme  e>t  rie*  2/3 
composes  de  4 cloches  d'argent,  et  la  3*  d'azur,  et  plus  petit  que  lecu  principal  dont  il  occupe  le 
nc  ter  minent  par  2 demi-pièces  aussi  d’azur.  Lors»;  uc  contre  (lig.  27). 

les  pièces  d «-passent  ce  nombre,  on  les  appelle  Pièces  diminuées.  U arrive  souvent  que  la  pro- 
menu-ratr;  lorsqu'elles  ne  le  déliassent  pas,  La  panne  portion  des  pièces  honorables  iresl  pas  observée, 
DJfKd  le  nom  ne  beffroi.  Quelquefois  le  v .tir  est  la  pi,  la  fasce,  la  bande,  h barre,  euipiuyés  mémo 
d’un  autre  émail  qu  argent  à azur,  il  est  dit  alors  isolément,  n: 'occupent  pas  toujours  le  tiers  de  l’écu; 
vair-vauré ; et  on  mentionna  œUe  exception  en  bla-  cela  arrive  surtout  lorsque  ces  pièces  sont  doubles, 
sonnant.  Le  contre-xair  cstvtussi  d'argent  et  d'azur;  triples,  quadruples,  etc.;  ou  les  nomme  alors  pièces 
il  dîllère  du  voir  en  ce  que  le  métal  y est  opposé  diminui/tx.  Le  nombre  des  pals,  des  fasecs  rt  des 
au  métal,  la  couleur  à la  couleur,  et  le»  chocheadu  bandes  oc  peut  dépasser  quatre. S’il  y eu  a plus,  les 
2*  et  du  4*  rang,  renversées  (fig.  39).  — L’Aermlne,  pals*  appellent  xergeites  (tig,  60),  les  fasces  burettes 
2*  fourrure,  est  la  peau  d un  petit  animal  du  genre  (fig.  61;  , les  bandes cotices (fig  62).  Plusieurs  pièces 
do  la  martre,  mais  entiè  rement  blanc,  un  repré-  sont  réduites  au  tiers  de  leur  largeur;  elles  se  nom- 
sente  1 hermine  par  un  champ  d'argent  semé  do  ment  alors:  le  chef,  chef  diminue  ou  comble  (fig.  63); 
mouchetures  de  sable  eu  forme  de  trelle  élargi  par  la  fasce,  de  rite  uu  fasce  en  divise  (fig.  64);  la  bande, 
la  base  (fig.  40).  Les  mouche  turcs  doivent  être  dis-  colt  ce  OU  bdfOfl  en  bande  (lig.  65)  , la  Don»,  /ro- 
potées  en  quinconce.  Si  leur  nombre  est  inférieur  terre  ûu  bdton  en  barre  (fig,  66):  la  champagne, 
a 3 ou  4 sur  chaque  rang,  fl  faut  les  compter  eu  plaine  [ug.  64);  le  chevron,  étais  (fig.  67)  ; le  sau- 
blasuiinaut.  Le  Contre- hermine  s'obtient  en  trans*  loir,  flanrhis  (fig.  68).  Les  fasecs,  bünrifet  et  bami 
posant  les  couleurs  de  1 hermine  : alors  le  champ  très-diminuées  et  rapprochée»  deux  à deux  se  nom- 
est  de  sable  et  les  mouchetures  d argent  (fig.  41).  ment  lumtUis  en  fouet  (tig.6Uj  jumett#*  en  bandes, 

jumeties  en  barres  ; très- rapprochées  trois  à trois, 

KuiMuts,  Fixera  ou  mkublbs.  Co  80  nt  tous  les  ol>  (mtch  en  fasccs,  lier  ces  en  bandes  (fig.  70),  tierces 
jets  qui  se  placent  »ur  le  champ  de  l'«  eu;  ces  figures  en  barres,  On  nomme  filet  toute  pièce  honorable 
sont  de 4 sortes  t héraldiques.natureUes,afiificiettes  réduite  à sa  plus  simple  épaisseur;  la  bordure, 
et  chimérique*.  Les  figures  héraldiques  se  divisent  dans  ce  cas,  se  nmume  filière. 
en  pièces  honorables  ou  du  premier  ordre  et  en  Sécantes  partitions  ou  rebat  tnnents.  Ce  sont 
pièces  moins  honorables  ou  du  second  ordre.  — des  ligures  régulières,  couvrant  lo  champ  de 

1-  Pièces  honorables.  Elles  occupent  le  tiers  de  l’écu  et  se  composant  alternativement  d un  métal 
l’écu,  a l'exception  du  franc  quartier,  du  ((WM)  et  ft  d’une  couleur.  Ces  figures  sont  tri  s- nombreuses; 
du  girin,  qui  n’eu  occupeniquc  Je  quart;  elles  sont  nous  donnerons  ici  seulement  lus  plus  usitées, 
au  nombre  de  19  : le  chef  occupait  tiers  supérieur  eu  commençant  par  Ce  Iles*  qui  dérivent  de*  pièce» 
do  lecu  (fig.  42) ; la  fasce m place  horizontalement  honorables  ou  du  premier  ordre.  Lecu.  divise 
au  milieu  do  lecu  (fig.  43);  le  jpoJ  prend  lu  tien  verticalement  en  6 partiel  égales,  4SI  diL  pal  a 
de  l’écu  dans  la  direction  verticale;  il  est  1 opposé  de  de  6 nièces  (fig.  71}.  :>i  ces  patinons  sont  formé»?* 
latosce  (fig.  44);  U f fonde  traverse  l’écu  diagonale-  par  des  fasces.  des  bandes  uu  des  chevrons,  lecu 
meut  de  l'angle  supérieur  de  droite  à l'angle  infé-  est  fasté,  bandé,  chevronné  de  6 plaças  (fig.  71, 
rieur  de  gauche  (fig.  45)  ; la  barre  traverse  Fécu  74,  15).  La  pale  devient  vergeté,  le  fascc  bureU,  lu 
duigunalcment  de  i angle  supérieur  de  gauche  à bandé  coticè,  lorsque  te  oomura  de*  division»  s élève 
l angle  inferieur  de  droite  (fig.  4ii);  la  croix  csl  for-  à IU  (fig.  7G,  77,  78);  le  rotré  est  une  partition 
me**  par  la  réunion  du  pal  ut  de  la  fasce  (lig.  47);  le  obtenue  au  moyen  du  vair,  mais  de  couleur  autre 
sautoir  ou  croix  de  saint  André  est  U réunion  de  qu’axgent  eu  azur  (fig.  79);  les  point*  équipolUs 
U bande  et  de  la  Lurro  (fig.  48);  le  chevron  a sa  s'obtiennent  lorsque  Fécu  est  parti  de  2 et  coupé 
jointe  tournée  ver*  le  chef,  et  les  branches  se  diri-  de  2 ; les  neuf  divisions  qui  en  résultent  sont  con- 
geant  vers  le*  flancs  dextro  et  senestre  de  la  pointe  sidérées  comme  meubles’  elles  doivent  toujours 
ue  Fécu  tfig.  49)  ; le  pairie  est  composé  d'un  demi-  alterner  métal  et  couleur  (ng.  BÜ)  ; Vechiqueté  est  Je 
sautoir  al  d'un  dcmi-nal  aannibléa  uu  milieu  de  résultat  du  parti  de  5 traits  et  du  coupé  do  même 
lecu;  »•*  forma  est  celle  d'un  Y dont  tu*  branches  nombre;  ildivlse  l’ecu  en 36  parties  égales  (fig.  81); 
sont  mouvantes  (In  deux  angle»  du  chef,  et  la  base  lo  lasangé  est  lo  résultat  do  la  combinaison  du  trau- 
touclie  la  pointe  de  Fécu  ifig-  5uj;  U pointe  est  ché  cl  du  taillé  da  8 traits;  comme  1 « cbiquelé,  il 
une  pièce  triangulaire  partant  de  la  base  de  Fécu,  compread  36  divisions,  dont  28  poi-iU  entiers  et 
dont  elle  occupe  Je  lier»  et  montant  i angle  aigu  16  ueuu  (fig.  82);  lo  fuselé  s obtient  comme  le 
jusqu’au  chef  ifitf»  51);  h*  pile  est  U pointe  ren-  losange,  mais  les  traits  sont  disposé»  do  manière 
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à avoir  des  fusées  et  des  losange#  (flg.  83);  le  fretté 
se  compose  de  3 bandes  et  de  3 barre*  entrelacées 
de-  manière  à laisser  voir  le  fond  de  l’écu  (fig.  84)  ; 
le  Ireillissé  est  le  même  que  le  fretté  , seulement 
l'intersection  des  bandes  et  des  barres  est  clouée 
d'un  émail  ditTérent  (fig.  85)  ; le  paprlonné  est 
formé  d'une  série  de  pièces  arrondies  disposéi**  eu 
écailles  de  poisson,  et  évidées  de  manière  à blaser 
voir  à leur  milieu  le  champ  de  l'écu  (flg.  86)  ; le 
flanqué  ou  écartelé  en  taul<>tr  est  une  partition 
mouvante  de  iliaque  liane  de  l’écu  et  finissant 
en  pointe  au  curnr  de  l’écu  (fig.  18);  le  flanqué 
peut  êbe  arrondi  en  forme  do  deux  demi  lunes 
(fig.  87}  ; le  chape  couvre  It8  2 3 de  l’écu;  il  des- 
cend du  chef  en  deux  pointe»  qui  viennent  poser 
sur  le  bas  de  l’écu  dont  la  partie  à découvert  forme 
un  trianglu  (fig.  88J  ; le  manteU  e>t  lechapé  agrandi 
et  couvrant  les  3/4  de  l’écu  (tig  89);  le  chaussé  est 
le  contraire  du  châtié,  il  meut  de  la  t'ointe  de  lécu 
(flg.  90)  ; le  chape  chaussé  est  la  réunion  «la  chape 
et  du  chaussé  ; ils  s’arrêtent  alors  tou*  les  deux  à la 
moitié  de  l'écu  (fig.  91)  ; lVmbrtuié  est  le  chapé 
inouvaut  du  liane  dextre  ou  du  flanc  senestre;  il  e*l 
dit,  «don  le  cas,  embrassé  à drxtre  ou  à senesîre 
(fig.  92)  ; IVmmçnr/ié  est  composé  de  long»  trian- 
gles eu  forme  de  denu  de  scie,  s'enclavant  les  uns 
dans  les  autres;  il  peut  être  en  chef,  en  pal,  en 
barre,  en  bande  et  en  pointe.  Le  nombre  des  pointer 
et  des  demi-pointer  doit  être  exprimé;  il  doit  7 
avoir  au  moins  2 pOlDlM  ou  une  pointe  et  deux  de- 
mies (fig,  93).  Lorsque  daus  un  écu  parti  ou  coupé, 
le*  bandes,  les  f.isccs,  !ü  piJs  fOOt  opposés  les  UBft 
aiu  autres,  c est  à-dire  métal  A couleur,  couleur  à 
métal,  on  dit  alors  cnntre-bandé,  eontrr-f&scé,  con- 
tre-paie (*ig.  94  et  95). On  appelle  fun  dans  l'autre 
un  reballonjenl  qui  consiste  à faire  passer  l’émail 
d’une  des  parties  sur  l'email  de  l'autre  et  récipro- 
quement (hg.  96). 

Pièces  moins  honorables  ou  du  second  ordre.  Le 
lambe.l  se  pose  horizontalement  à h partie  supé- 
rieure de  l’écu  sans  loucher  tes  bords;  il  est  garni, 
à la  partie  inférieure,  do  pendant*  en  forme  de 
trapèze  dont  1*  nombre  est  ordinairement  de  trois 
(fig.  97);  il  est  employé  le  plus  souvent  comme 
brisure  do  branche  cadette  ; les  losanges,  carré* 
allongés  et  pleins  posés  de  biais;  ils  sont  en  métal 
ou  en  couleur  (fig.  98)  ; les  fusées,  losanges  étroits 
et  allonges,  quelquefois  penches  (fig.  99);  les 
maclrjr,  losanges  évi  té*  en  losange*  (flg.  100); 
les  rustres , maclea  évidées  en  rond  (flg.  101);  les 
besants,  pièces  de  monnaie  qui  avaient  cours  en 
Orient  a [‘époque  des  croisades;  ils  sont  toujours 
eu  métal  (fie.  102);  les  fourlentir  ont  la  même 
forma  que  les  tenant*,  mais  ils  sont  toujuurs  de 
couleur  (fig.  103);  le*  besantsdourtenux  sont  de* 
besants  mi-partis  de  tuétal  et  de  couleur  et  posés 
sur  un  champ  de  couleur  (fig.  104),  le*  tourteaux- 
besonts  sont  des  tourteaux  mi-partis  de  couleur  et 
de  métal  sur  un  champ  de  métal  (fig.  104);  les 
billeUee,  pi’cx**  de  bois  carrées,  plus  hautes  que 
large*  (fig.  IGG)  ; elles  peuvent  être  étHdées,  on  le* 
dit  alors  cléchèes  (fig.  UNS)  ; le*  carreaux,  pièce*  de 
bois  formant  un  carré  4 exiu-s  égaux  et  puiées 
comme  les  UiletUs  (flg.  107). 

Figure*  naturelles.  Elles  sont  empruntées  à 
toute  l.i  création  et  représentent  les  astres,  les  élé- 
ments, l'homme,  les  animaux,  les  plantes;  leur 
nombre  c*t  infini  ; quelques-unes  ont,  dans  lu  lan- 
gue du  blason,  un  nom  particulier.  Nous  ne  parle- 
rons ici  que  des  plu*  fréquemment  employées. 

Figures  emprunte  es  aux  astres  et  au  firma  ment. 
I>3  soleil  se  représente  comme  une  figure  humaine 
de  forme  (onde,  entouree  de  16  rayon*  demi  8 on- 
doyants (ilg.  2U7,  254);  il  o.’t  lero'it  lorsqu  il  meut 
de  I imçlc  dextre  du  chef,  et  courbant  lorsqu  il 
parait  a L angle  senestre.  La  une  ne  figure  de  U 
même  manière,  mais  *ins  rayons  (fig.  2U7);  le  plus 


souvent  elle  a la  forme  d'un  crofoml;  on  repré- 
sente ordinairement  celui-ci  le*  pointes  en  haut  ou 
montant  (11*.  192,  293),  lorsqu’elle*  sont  en  ha*,  il 
est  dit  ver**!.  Le  monde  ou  globe  terrestre  se  repré- 
sente sous  forme  de  boule  surmontée  d’une  croix  et 
entourée  d’un  double  cercle  (fig.  177).  Le*  étoiles 
n’oul  ordinairement  que  5 rais  (lig.  229,  248,  294); 
si  elles  en  ont  davantage  i)  faut  l’indiquer.  L'orr- 
m-cM  jurait  en  blason  avec  ses  couleur*  naturelle*. 
Les  comètes  >e  figurent  comme  les  étoile»  à 7 rai*; 
un  huitième,  trois  fois  plus  long  que  le*  autres  ut 
ondoyant,  indique  la  queue  de  l’oslre.  Les  nuées  -e 
représentent  le  plus  souvent  avec  des  foudres  sortant 
de  leurs  flancs , le  feu  par  un  métal  ou  une  cuu- 
leur  ; l'eau  est  ordinairement  d’argent  ombrée  de 
stuoplt,  d'azur  ou  de  sable  (lig.  222,  2t>2,  265, 
267 . 279). 

f igures  empruntées  au  corjit  de  l'homme. 
L'homme  est  de  carnation , cest-a-dire  au  naturel  ; 
il  est  souvent  en  buste  (lig.  247).  Lx  femme  *e  re- 
présente de  la  même  manière  (fig.  259,  284).  Le* 
yeyx  sont  ordinairement  de  face  ; lorsqu'ils  sont  de 

trofil,  on  doit  (exprimer;  ils  sont  af/umi*  lorsque 
1 prmué.iï  est  d’un  autre  émail  que  la  paupière. 
Les  mam*  sont  ordinairement  étendue*  du  coté  de 
la  paume  et  dites  appaumée*  ; ou  jointes  et  posée* 
en  fascc;  elles  s appellent  alors  une  foi  (flg.  198, 
263).  L?»  bras  sont  ordinairement  mouvant*  d'uu 
de#  côtes  do  l'écu  ; le  droit  s’appelle  dextrochère  et 
le  gauche  tenesirochèrt.  Les  jambes  »ont  al*>uiées 
par  le*  cuisse*.  quelquefois  au  nombre  de  trois  et 
au  milieu  de  reçu,  on  figure  ordinairement  les  os 
des  jambes  passés  en  sautoir. 

.lotmaui  line  des  figures  le  plus  fréquemment 
employée*  en  blason,  et  assurément  une  de»  plus 
anciennes,  est  le  bon;  sa  position  ordinaire  est  la 
tète  île  profil  et  levé  sur  1rs  pieds  de  derrière  ; il 
•*'l  dit  alors  rampant  (fig.  179,  181.  182,  190,  206, 
214.  216.  M9  etc.):  Dtit  on  M'exprime  en  blason- 
nanl  que  le*  positions  ci-après  : jwtê,  lorsqu'il  est 
sur  *e*  quatre  pieds  ; passant , lorsqu’il  semble 
marcher  (fig.  222,  296),  léopardé,  dans  U position 
réservée  au  léopard  ; armé  et  lampasté,  lorsque 
le»  griffe*  sont  apparente*  et  la  langue  tirée 
(fig  179,  216,  etc.);  le  bououct  de  la  queue  doit 
être  tourne  vers  le  do*  ; dans  le*  anciens  bla- 
son» c'est  le  contraire,  il  est  tourné  en  dehors; 
monté,  lorsqu’il  n'a  ni  dent  ni  langue;  diffamé , 
quand  il  n’a  point  de  queue;  issant,  lorsqu'il  parait 
sur  un  chef,  une  fasce,  etc.  (fig.  293);  U tête  de 
Iton  est  dite  arrocfcce  lorsqu’elle  est  détachée  du 
tronc  et  que  de#  lambeaux  de  chair  pendent  du  cou. 
Le  léopard  est  passant  et  a la  tête  tournée  de  face, 
la  queue  dirigée  vers  le  dos  le  bout  eu  dehors 
(flg.  174,  325);  il  est  liomsé.  lorsqu’il  est  rompant, 
c'est-à-dire  dan*  l'attitude  du  lion  (fig.  245)  ; il  est 
quelquefois  assis.  Le  cheval  est  yai,  lorsqu  il  n’a 
ni  bride  ni  licou;  effrayé  ou  cabri!,  lorxqutyt  est 
posé  sur  les  pied*  de  derrière  ; la  tête  de  cheval 
est  toujours  do  profil.  Le  bixuf  se  distingue  de  la 
vache  par  une  touffe  de  poils  sur  la  tête  ; il  est 
toujours  de  profil;  ils  peuvent  être  l'un  et  l’autre 
donnés,  c’est-à-dire  »7&nt  une  clochette  [ûg.  270); 
la  tête  de  bantf,  comme  celle  de*  autres  animaux, 
le  cheval  excepté,  se  pose  de  face  et  se  nomme  ren- 
contre. Le  cerf  est  de  profil  et  passant  (fig.  243,  276); 
son  bois,  attaché  A un  morceau  du  crime,  est  dit 
massacre  de  cerf.  les  lévrier*  et  1*8  bracs  sont  à 
peu  près  les  seuls  chiens  que  l'on  voie  figurer  sur 
tes  armoiries  ; ils  sont  passants  ou  courant*. 
L hermine  est  représentée  au  naturel  et  passante 
(fig.  201).  Le  bélier,  dans  la  position  ordinaire,  est 
passant;  sautant,  lorsqu’il  est  detout;  on  le  recon- 
naît à si*»  corues  arrondies.  L'oyneau  est  de  profil 
et  passant;  VêÇtmm  pascal  lient  une  croix  a la- 
quelle est  attachée  une  handemle  chargée  d'une 
c roi  selle  (flg.  214.  280).  Le  sanglier  e*»  do  profil, 
possaut  et  de  sable.  Loum  est  de  profil  et  pas- 
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**nl;  il  peut  être  rampant,  accroupi , armé  et . 5 fouilles  & chacun  de  scs  rangs,  un  bouton  entre 
lampnssé,  etc.  L éléphant  est  défi- rul u lorsque  ms  j chaque  feuille  du  rang  extérieur;  elle  est  de  gueule 
débilite*  sont  d’un  autre  émail  que  son  corps  ; sa  ou  d’argent  et  sans  tige  (fig  241);  le  trèfle  a 
trompe  ou  proboseidt  est  souvent  représentée  dans  3 feuille*  et  une  tige;  si  la  tige  manque,  il  est  dit 
les  cimiers  des  casques  allemands.  L'écurtuil,  \e  \tiercr-fruHte  ; son  émail  est  le  sinoplc  ; le  quafre- 
lapin,  le  rat  (fig.  213)»  le  limaçon  figurent  assez  \ feuille,  fleur  idéale  posée  de  face,  a 4 feuilles  sans 
fréquemment  dans  les  armoiries  ; le  serj>ent  n'y  ost  tige;  le  quinte-feuille  ou  pervenche,  fleuri  2 pétales 
pas  rare  non  plus;  on  l’y  nomme  bute,  titre,  givre  arrondies.  La  grenade  se  représente  ouverte  et  lais* 
ou  çutvre;  il  est  ordinairement  posé  en  pal  et  ondé.  saut  voir  ses  grains  (flg.  202).  I-e*  glands  sont  figu- 
l’aimi  les  poissons  ceux  que  l'on  rencontre  le  plus  rés  dans  leur  gode*,  avec  une  petite  tige;  ils  sont 
souvent  sont  les  tari,  reconnaissables  à leur  forme  dits  renversés  quand  le  godHest  en  bas;  les  coque- 
recourbee;  ils  sont  le  plus  souvent  au  nombre  de  reUes  sont  des  noisette*  dans  leur  enveloppe  et 
deux  et  adossé*  (lig.  218,  321);  les  chaluts  se  j*>-  réunies  au  nombre  de  trois,  La  peur  d'ancvJ te  se 
sent  en  pal;  le  dauphin,  de  profil  et  recourbé  représente  La  tige  en  l'air  et  ayant  U forme  d'une 
(fig.  334);  il  est  terré  quand  ses  extrémités  sont  clochette. 

tournées  vers  le  chef  de  lécu;  couché,  lorsqu'elles  f'ipMrcrarti/iciVWrr.Onnomrae  ainsi  les  figures  qui 
regardent  la  pointe;  pâmé,  quand  sa  gueule  est  sont  le  produit  de  l'industrie  de  l'homme;  elles  sont 
ouverte  et*on  œil  ferme.  Les  coquilles  figurent  fré-  naturellement  très-nombreuses.  Nous  ne  du  microns 
quemraent  dans  les  armoiries;  les  plus  usitées  sont  ici  que  celle*  qui  se  rencontrent  le  plus  fréquent* 
celles  dites  de  saint  Jacques  (tlg.  213)  cl  celles  de  ment  en  armoiries: 

saint  Michel;  lorsqu'on  les  volt  à l’intérieur,  elle*  Croix.  Bien  que  cette  figure  ait  déjà  sa  place 
prennent  le  nom  de  i annets;  Vécretiste  a U tête  en  parmi  les  pièce*  honorables,  les  variétés  en  sont  si 
haut  et  estposçe  en  pal.  nombreuses  que  nous  avons  où  les  renvoyer  & ce 

Oiseaux.  L aigle  est  l’oiseau  le  plus  souvent  re-  chapitre.  Elles  peuvent  être  chargées . cantonnées, 
présente  en  blason;  on  lut  donne  le  genre  féminin;  accompagnée*.  Les  pririctj«lc»  sont  ; la  croix  simple 
ses  ailes  sont  ouvertes  lorsqu'elle*  sont  abaissées  ou  pleine  qui  touche  les  extrémités  de  l’écu  jftg.47); 
vers  la  pointe  «le  l’écu,  clic  a le  toi  obaûxé;  sou-  la  croix  pa/hV,  qui  s'élargit  aux  extrémités  (fig  .108); 
vent  elle  a deux  tête*  : on  la  nomme  alors  éployée  la  croix  au  pied  fiché,  dont  le  pied  est  aminci  en 
(Ü£.  175»  177.  208,  220);  elle  est  contournée  lor*-  forme  de  pieu  (fig.  109);  la  croix  ancrée,  dont  le* 
quelle  regarde  à seuestre;  essorante , lorsqu'elle  branches  so  terminent  en  un  double  crochet  comme 
paraît  prendre  sa  volée  (fig.  203);  répétée  plusieurs  une  ancre  de  navire  (fig.  J 10);  la  croix  alaiséi , dont 
foi*  dan*  le  même  blason  elle  devient  arpieffe  (fig.  les  extrémité*  ri  atteignent  pas  le*  bord-»  de  l’ècu 
320)  ; privée  de  ses  pattes  et  de  son  bec,  c'est  un  (fig,  111);  la  croix  potmeée,  dont  las  extrémités  ont 
alérion  (fig.  323);  les  deux  ailes,  sans  le  corps,  la  forme  de  potence  (flg.  112);  la  croix  engrélée  ou 
forment  un  rw  d aigle;  une  seule  aile , un  dm» t -roi.  garnie  de  dents  de  scie  (fig.  1 13);  la  croix  fleurde - 
Le  cygne  se  représente  au  naturel;  le  coq  égale*  îixér,  dont  les  extrémité»  sont  garnies  de  (leurs  de 
ment  ; il  est  dit  c/mn/on/  lorsqu'il  a le  bec  ouvert  ; lis  (fig.  1U);  la  crois  recroùcitée,  aux  branche* 
hardi , lorsqu’il  a U patte  dextre  levée  (fig  173);  terminées  par  de*  croisclle*  (fig,  115);  la  croix  trepée 
éployé,  lorsquûl  a deux  tête*  (flg.  292).  La  pélican  ou  de  Saint-Laxare,  terminée  par  3 feuille*  de  trê- 
esl  reprès-nté  do  profil  sur  son  aire,  les  ailes élen-  fie  (fig.  223)  ; la  croix  fuselée , composée  de  fusées 
dues,  se  becquetant  le  (Une  pour  nourrir  ses  petits,  (flg.  116};  la  croix  pommelée,  terminée  par. les  boule* 
au  nombre  de  trui*  ordinairement.  Si  les  gouttes  de  (flg.  117);  la  croix  cléchée  et  vidée  ou  de  Toulouse, 
sang  qui  sortent  de  sa  poitriue  sont  d un  autre  peicée  à jour  et  élargie  aux  extrémités  en  forme  de 
émail  que  celui  de  l'oiseau,  on  le*  nomme  piété,  clef  (fig.  118};  la  croix  patriarcale , de  Lorraine, 
La  grue  se  montre  de  profil,  la  patte  dextre  levée,  ou  des  Templiers,  croix  grecque  A double  traverse, 
tenant  un  caillou  dit  vigilance , qui  ne  *e  Wasnnne  l'inférieure  plus  large  que  la  supérieure  (fig.  119); 
que  lorsqu’il  est  d'uu  émail  din»  rent  de  celui  de  le  tau  ou  croix  de  Saint- Antoine,  sans  tige  supé- 
1 oiseau.  Les  canettes,  petites  canes  représentées  de  neurc  (lig.  12ÛJ;  la  croix  échigurtre,  divisée  comme 
profil,  te  distinguent  des  merlettes  en  ce  que  cédés-  le*  case*  de  l echiquier  (flg.  109);  la  croix  mirée, 
ci  n uni  ni  pattes  ni  bec  (flg.  244].  Le  paon  a la  formée  de  vai r (flg.  110);  la  croix  freUée  (flg.  111); 
fête  ornée  de  trois  plume*  dite*  aigrette;  il  est  la  croix  recercetee , analogue  à la  croix  ancrée, 
rouant  a’il  étale  u.  queue  {flg.  27U);  mtraillé,  lors*  mai* à crochets  enroulés;  la  croix  de  Halte  (flg.  335); 
que  les  marques  rondes  de  sa  queue  sontd'un  autre  ta  croix  de  Saint- André  (n g.  4M), 
émail  que  son  corps.  Tour.  Est  dite  maçonnée  lorsque  le  joint  de* 

Insectes.  Ou  figure  les  abeilles  les  ailes  éployées,  pierre*  e*t  figuré;  fl  est  le  plus  souvent  de  sable 
vue*  u»r  derrière  et  montant.  Les  doublets  sont  des  (fig,  267,  271, 272,  2K7).  On  doit  indiquer  l’émail 
iiitiucnerou»  vu*  de  profil.  Le  papillon  a,  comme  de*  ouverture*  lorsqu  il  diffère  do  erlui  do  U tour, 
l’abeille,  le  vol  étendu  et  est  vu  ue  derrière;  il  est  Château.  Est  représenté  sous  forme  de  forteresse 
mtraillé  si  le*  point*  figurés  sur  les  ailes  sont  d’un  flanqué  do  tours  rondos,  crénelées,  ordinairement 
autre  émail  que  le*  aile*.  couvertes  et  surmontée*  d'une  g t muette  ; il  est  ajoure 

Plantes.  Les  arbres  *ont  assez  fréquent*  en  ar-  lorsqu'il  a dflt  ouverture*  i fig.  222,  23L  241,  271). 
moines;  leur  émail  particulier  est  te  smople;  ils  Pont.  On  doit  mentionner  le  nombre  d'arches 
paraissent  ordinairement  en  pal  (flg.  243,  2u6).  11*  (flg.  226). 

*»>nt  arrachés,  lorsque  les  racines  sont  apparentes;  Porte  de  ville.  Ordinairement  flanquée  de  tours, 
écoles,  quand  les  branche*  sout  coupées,  cpcui  lés,  crénelée  et  fermes*  d’une  herse  (fig.  227). 
lorsqu'il*  «ont  sans  feuilles , futés,  quand  le  troue  est  Herse,  barrière  qui  sert  à fermer  la  porte  d’une 

d'un  autre  émail  que  le  reste  de  l'arbre;  fruitée,  ville  fortifiée  ou  d‘un  chAtoau  (fig.  227). 
quand  ils  portent  le»  fruits  d'un  autre  émail  Gonfasum,  sorte  de  bannière  a 3 fanons  ou  pen- 
(tig.  274).  Le  créquier,  »orte  de  prunier  aauvage,  a danU  arrondis  en  demi-cercle  (fig.  299). 
la  forme  d’un  chandelier  h 7 branches,  il  est  cirra-  Satire.  Se  représente  sous  ses  différentes  formes; 
ché.  La  fieur  de  lis  est  très-fréquemment  employée  il  Lut  indiquer  en  bbsonn.int  s'il  est  à voiles  dé- 
co armoiries;  elle  affecte  une  forme  particulière  et  ployées,  ou  s’il  n'en  a pas  (fig.  262,  269,  279), 
de  convention  (fig.  17  t.  172,  etc.)  : elle  est  dite  au  Les  couronnes  figurent  comme  meuble  de  l'écu, 
pied  nourri,  lorsque  ron  supprime  la  partie  infé-  mais  souvent  sous  U forme  antique, 
rieure;  épanouir,  lorsqu'elle  est  ouverte  et  ornée.  Rats  d'escar boucle,  sorte  de  roue  «ns  jantes, 
Les  rois  de  France  choisirent  le»  fleurs  de  lis  pour  dont  le  moyeu  est  figuré  par  une  pierre  précieuse, 
armes,  d’abord  sans  nombre . ensuite  réduite»  A 3 et  les  rayons  au  sombre  de  8,  fleurdelisé*  aux  eitfé* 
sou*  Charles  VI.  La  ro*e  de  blason  est  épanouie,  a mité*  (fig.  232). 
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Jîr*  d'échiquier  (fig.  2W). 

ffuchct , petit  cor  «e  chasse  ((Ig.  248). 

Mofcttr  dréper on,  étoile  à 6 rai»  cl  jiercêe  au  con- 
tre ffig.  53 \);  l'éperon  entier  se  renrontreaussl  quel- 
quefois. 

Chantiers  trappes,  plî*re»  de  fer  & 2 pointes,  dent 
l’une  toujours  en  l'air. 

Les  clefs  se  mettent  en  pat  (fig.  210,  2M,  ?.\K) , eu 
faste (fig  217),  en  sauloir  (fig.  3u8) ; dr  us  clefs  sont 
adossées. 

Le»  anneau*,  annclets  ou  bagnes  peuvent  être 
en  métal  ou  en  oouleur  |flg.  5BU).  Cornière^  anse 
de  pot,  poignée  pour  porter  le*  coiTres.  table*,  r-tc. 
Chaînes  Itjg.  171).  **  uvenir  «le  ceil'  * dt  rit  le  che- 
valier avait  etc  chargé  pendant  tu  c évité.  1)uih 
les  blasons  de  ville,  citas  figui>  ut  celles  que  Ion 
tondait  la  nuit  dans  les  rue*,  dons  de  ta  pastim. 
à tête  triangulaire  et  aplatie.  Badelnire*.  sortes  d* 
cimeterres  ou  Relues  recourbés  Ptuons,  fonde  flè* 
elles  dentelés.  Mher s,  machin©  df  guerre  pour  b dire 
en  brèche  les  murailles.  Douterollrs.  bouts  de  Cour’ 
maux  d'épée.  ChandeUers,  figurent  I©  plus  s urent 
le»  chandeliers  des  autels  (fie.  2ôl).  .4iuïfo*.  fers 
des  meules  de  moulins,  liumaae  ou  hn met tle,  pi*  ces 
de  bois  au  nombre  de  3.  posées  en  fasce  ©t  ne  tou- 
chant pas  les  bords  de  |>cil.  Polaires,  hache  -uns 
munclic  ; ancien  insiruro  m de  eh;>*»c.  fermons, 
boucles  de  cdntures.  Maillets,  martiaux  dp  b*  .s. 
Hir,  outil  soi  v int  4 enfoncer  1rs  pieux.  0t elles. 
Sorte  de  fer  de  lance,  en  forme  d'amande.  J*afe 
nôtre,  chapelet.  Tnt  dit  pignatr,  vas©  à une  anse. 
Trrriil,  pi*'  ce  dNMoffe  rouler  et  qui  entoure  la  tôt© 
des  Maure*;  il  fhul  an  indiquer  l'émail,  frisiylc  es 
à côtés  égaux  et  le  plus  souvent  |x_i»é  sur  *a  buse. 
YerteneUe  «>u  bris  erhuis,  bande  de  fer  servant  à 
Soutenir  une  porte  sur  ses  gonds.  La  mitre  des  évê- 
ques *©  jnise  de  front  (fi g.  213).  Une  rrnwe  se  met 
en  md,  2 en  sautoir  (lig.  213)  . Manipule,  oniernciit 
ecclésiastique,  que  portent  sur  le  bras  les  prêtres  à 
l’autel.  Uautseau  ou  lumstette,  sorte  de  bottine  an- 
ciennement en  usage  parmi  les  gens  de  guerre  ; 
élit'  est  éiwron née  lorsque  l'éperon  est  d'un  autre 
émail.  Mdnehe  mal  taillée,  sorte  de  figure  se  rap- 
prochant «b*  h forme  d'un  M. 

futures  ffctihénÿNe*.  Elles  sont  pour  l'ordinaire 
Celles  d’animaux  fcnla.stnuea  empruntés  & la  my- 
thologie païenne.  Li  tendance  dti  moyen  êge  à 
Uonsidêrrr  Ira  choses  «mu»  un  aspect  merveilleux  a 
fait  adopter  beaucoup  dt*  ces  figure».  Nous  donnons 
ici  les  (dus  ortlin  ires.  L’aiyfr  éployée,  dont  la  tête 
et  le  cou  sont  séparés  en  deux  et  figurent  2 1êt»*s, 
dont  l une  est  contournée  ;»  deatr©  vt  l'autre  à sé- 
nés Ire  (fi  g.  I7ô.  177.  220,  3 MJ.  le  dragon,  animal 
qui  a la  tête  d’un  lion,  tas  serres  d un  aigle,  U* 
Corps  et  U queue  d'un  serpent,  celta-ci  terminé© 
en  dard,  cl  des  ailes  do  chauve-souris;  la  langue 
sort  de  *a  gueule  et  u aussi  la  forme  d’un  daitl 
(tlg.  237);  il  y a dos  dragons  A figure  humaine, 
on  les  nomme  alors  numstrueu*.  Le  griffon  a le 
haut  du  corn*  d'un  aigle  et  le  bas  d’un  lion;  il  est 
rompant  cl  de  profil  (ng.  281).  Le  p/tanir  se  repré- 
sente de  profil,  les  ailes  éployées,  sur  un  bûcher 
du  tm Mortalité.  t.a  salamandre,  sorte  de  lézard  que 
l’on  figure  au  milieu  des  flammes.  La  ftconw,  che- 
val ivef  une  c4>rno  sur  ta  front,  une  tnrlie  de  chèvre 
ét  dr*  pieds  fourchus;  elle  symbolise  1 mnocenc© 
(fig.  283).  Le  boit  dragonne  a le  haut  du  co/j»  du 
lion  et  le  bas  du  dragon.  Le  lion  mariné  a le  coqw 
tmmué  en  queue  de  poisson.  LaifijoMptérr  est  un 
serpent  ailé.  1*  diable,  que  l’on  ngure  avec  d©* 
coi  nrs,  des  aile»  do  chauve-souris  cl  .me  queue.  Le 
eentaure  c*t  un  homme  d-uis  sf  p.irtic  supérieure 
et  un  cheval  dans  m partie  inferieur©;  lorsque  le 
corps  se  termine  en  taureau,  la  figure  est  dit©  wi- 
noNtaurr;  il  fit  irtté  d’une  flUamt  s'il  limita 
l’arc,  on  le  nomme  sagittaire,  La  eJutnéreale  busi© 
dune  femme,  les  lutte»  de  devant  d’un  lion,  le 
resta  du  cor;»  d’un  griffon  et  la  queue  d'un  ser- 


pent. Li  harpie  a aussi  un  buste  de  femme,  les 
ailr«,  les  serres  et  la  queue  d’un  aigle.  La  sirène  ou 
mélustne  est  une  femme  dont  le  c Tps  se  termine 
en  queue  du  poi*<oi»;  elle  tient  ordinairement  un 
miroir  d i ns  lequel  elle  *e  regarde.  Ije  sjthm*  a l*> 
buste  d'une  femme,  et  le  reste  de  son  corp>eM  celui 

é*UQ  Jwit. 

Bptst'iiKS.  Le»  branche»  d’une  même  famille  ne 
distinguent  entre  elle»  jvsir  des  modifications  appor- 
tées aux  armi'lries  de  la  tige  principale;  on  appelle 
©es  modifie  mous  brisures.  Le»  bàurd»  des  maisons 
nobles  étaient  tenus  d’en  porter  uue  dans  leur» 
armes.  !>•*  meilleures  brisures  sunt  celles  qui,  alié- 
raut  moins  les  armes  primitives,  les  conservent  re- 
C ni)  1 1 (Sables  1 i brisUl  i --  ' * re  d'*  plusieurs  fa  • 
cnn*  : 1*  parlcctungeiiii-ril  de»  ©maux  en  conservant 
les  pièce»  ; 2*  par  le  ch.ifig1  ment  de»  pu  c©s  encon* 
>•  rvunt  les  émaux;  3*  en  changeant  la  position  di  s 
l'ièe  »,  eu  en  accroissant  au  en  en  diminuant  le 
nombre:  4"  par  les  parutions  et  les  ©cartel urcs.  Le 
Uoib'1,  u bordure,  le  bétail  péri,  le  canton  sont 
les  pièces  le  plus  ordinairement  employées  |>o«r 
brasures. 

ORNtiiEXTS  F.xTERtrcRR  des  armoiries,  t'arquer 
> u heaumes.  Avant  que  l'usage  des  couronnes  se 
fût  gi-nérdisê,  on  se  servait  de  heaumes  p >ur  tim- 
brer le*  écussons.  Avant  le  xv-  si«*c3o  lo  heaume 
nVtiit  qu'un  oruemenl;  kl  se  posait  de  profil  sur  U 
j ointe  «a  nesire  do  |Vcu;  nui*  bientôt  s'introduisit 
l’usago  do  no  plu»  incliner  l'éat,  nuis  de  le  poser 

• I ; , ib  et  de  Cure  servir  le  Ci»>|u**  à désigner  ta 
rang  des  personnes.  On  imagina,  dans  ce  bat.  uurl- 
«|U«*s  règle»,  qui  furent  généralement  assez  bien 
clwenri'e*.  I.e  heaume  des  toueerains  est  d'or,  da- 

m i : |uiné,  taré  inué)  de  front,  la  lisière  relevée  ci 

sms  grt-le  (fig.  J5I);  lu  heaume  des  princes  a dmt 

* entier  ains  est  semblable  au  précédent,  sauf  qu il 
rit  moins  ouvert;  il  pouvait  être  fermé  do  1 1 grilles 
(lig,  122).  Le  cnsfpie  des  ducs,  marnai*  et  grands 
officiers  de  ta  couronne  est  d'argnnt,  «L  nus  pi  in*  et 

t>  .>  d’or,  taré  de  fn*ol  et  feraje  de  11  grille» 

|hg.  I23i;  refui  des  comtes,  ridâmes  et  cieomo  s est 
eu  argent  a 9 gîill  s d or,  Jes  bord»  de  même  et  taré 
mller*  (fig.  124).  Le  hrnume  des  barons  est  d’ûrgrut 
à 7 grilles  d’or,  1rs  bords  de  même  et  tare  de 
3 quarts  | fig.  12;*);  celai  des  gentilshommes  anciens 
qui  ont  rang  de  chevaliers  ou  qui  occupent  uuelque 
charge  impurtaote  eM  d’acier  düU,  gsinl  oergent 
à ,f»  grilles  de  même  et  tar^i  de  profil.  Le  gentil- 
homme  des  trois  races,  paternelles  et  matenielles, 
a un  heaume  en  acier  poli,  tare  de  profil,  hvisiero 
Mi-vé«p  4 3 grille*  *fig.  I2t>)  ; Ip*  wourroax  ano- 
hits  en  i>nt  un  en  acier  poli,  taré  de  profil  à dextn*, 
la  visière  enir’ouv«r«c  (tlg.  127):  le  heaume  des  bd- 
tards  est  en  acier  poli,  la  vm&re  baissée;  il  est 
tourne  à senestr©  (fig.  1281. 

Couronnes.  A l'exemplR  du  souverain  tous  le» 
nobles  titrés  prétendaient  orner  leur  casque  d’uno 
couronne  : alors  s'introduisit  la  cou  tu  mu  de  réunir 
I ces  deux  onn  nv  nt»;  clic  «*st  abandonnée  depuis 
j lougti  ni]».  L ü*.igc  de  surtuunter  l'écu  d’une  cou- 
ruiine  a prévalu  sur  celui  d’y  mettre  un  casque, 
quoique  ce  dernier  ne  soit  jos  tout  à Tait  abandonné. 
L'uwru  don  par  des  nobles  de  hoüronnesQUe  kür 
t m n'iuitnr.sait  pas  à porter  a élé  rénrlfllita  J*.»r 
plusieurs  êtliiH  ©t  onlonnaiire»  du  nos  rots;  mai» cet 
abus  s’est  renouvelé  depuis,  è ce  point  qu’on  pour- 
rait croire  que  lt$  régie»  établies  n’exlsteut  plus  et 
quelles  ont  été  r>  m place*  » par  la  fantaisie. 

La  tiare  est  la  couronuo  «les  papes;  elle  se  cum- 
pieu  d’une  toque  d'or  surmontée  a'uû  globe  ter- 
restre orné  d'une  croix,  symbole  du  souverain  de 
tous  le»  | «copies  catholique»*.  UuqiM  est  environnée 
d'iinu  triple  couronne  furdiéo  du  fleurons  alternés 
hv <•>  de*  periee  '-t  ornée  de  nierrea  nêdHsn.  c**» 

trois  couronnes  indiquent,  la  première  le  titre  do 
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sourrrain  sacrificateur,  U deuxième  relui  de  grand 
juge,  la  tnliièiM  celui  tie  Mfialoinir  des  chrétiens. 
Doux  coulons,  semé*  de  croiscttes,  pendent  de  l’in- 
térieur de  la  tiare  (fig.  129).  La  couronne  tmpi*- 
riale  dr  Charlemagne  était  ornée  de  fleurons  de 

partes  al  de  pleirae  préaieoees;  cstlê  des  empe- 
reurs d'Allemagne  est  formée  d'un  cercle  suppor- 
tant un  diadème  surmonté  du  glol*e  terrestre  et 
d’une  croix  de  perles  (fig.  131} . La  couronne  de 
l'empereur  Napoléon  ltr  était  composée  do  demi- 
cercles  formés  par  une  aigle  impériale  1rs  aile» 
étendues,  elle  était  surmontée  du  globe  traditionnel 
(lig.  LUI).  La  couronne  royale  de  France  était 
formée  d’un  cercle  d’or  orné  de  pierres  précieuses 
surmonté  de  H fleurs  do  lis  supportant  un  égal 
nombre  de  demi-cen  le*  perlés  *<*  réuiusbaut  au 
sommet  de  la  couronne  par  une  fleur  de  lis  double 
(fig.  132).  Les  rois  drs  autres  pays  de  l'Europe  ont 
remplacé  les  fleurs  de  Us  par  des  fleurons  ; le*  bran- 
ches de  la  couronne  sont  suriuonlt'cs  d'un  globe  et 
d’une  croix  (Og.  1 34 ).  (/«>t  cette  couronne  qu’avait 
adoptée  Louis-Philippe  comme  roi  des  Français 
(fig.  133).  A la  couronne  des  rou  d'Angleterre  les 
fleurons  sont  remplacés  par  des  croix  nuitées  et  les 
branches  surmontées  d’un  léonard  (fig.  135).  Ces 
croix  ont  remplacé  les  fleurs  de  lis  qui,  pendant 
longtemps,  ont  figuré  sur  la  couronne  d'Angleterre, 
en  souvenir  de  sas  prétentions  sur  la  royauté  de 
France.  Les  dauphins  de  France  portent  la  cou- 
ronno  royale  fermée  par  A dauphins  (fig.  |3T): 
les  enfants  de  France  oui  lé  cercle  d’or  surmonté 
dé  K fleur*  du  lis  (lig.  138);  pour  lot  Mtret 
princes  du  sang,  les  fleurs  de  lis,  au  nombre 
de  4,  sont  alterné*»  par  4 fleurons  (fig.  139).  Les 
princes  de  l F.wpire  timbrent  leurs  armoiries  d'une 
toque  écarlate»  rehaussée  d’hermine  et  fermée,  en 
forme  de  couronne,  par  4 déni. -cercles  perles  et  sur- 
montés d’un  globe  et  d’une  croix  (fig.  136j.  la  cuu- 
fonne  de  duc  est  d’or  enrichie  île  per»*  et  de  pierres 
précieuses  et  surmontée  de  g fleurons  (fig.  140); 
celle  de  marquis  est  d’or,  enrichie  de  idem-s  pré- 
ne u h**s  et  surmontée  de  4 fleurons  alterné*  par 
3 perles  réunie*  en  forme  de  trétlo  [fig.  141).  La 
couronne  de  comte  est  d’or,  ornée  de  pierres  pré- 
cieuses et  surmontée  de  16 grosses  uerks  posées  cha- 
cune sur  une  poiott  (l|.  142);  MW  de  u -mate  C*4 
ornée  de  4 per  tes  séparées  par  un  petit  fleuron  ou  par 
une  pointa  surmontée  d’une  fiente  perle  (fig.  143). 
Le»  rida  me»  portent  une  couronne  ornee  de  4 croix 
patlée»  (fiz.  144):  les  bartms  ont  pour  couronne  un 
cercle  d’or  émaillé,  autour  duquel  est  enroulé  un 
chapelet  de  perles  (lig.  145).  Les  barons  allemands 
ont  une  couronne  qui  se  rapprocha  de  celle  de» 
comtes  français,  mais  elle  n est  dominée  que  de 
H perles  (fig.  14#);  le*  barons  belges  ont  une 
toque  surmontée  du  même  nombre  de  perles 
(fig.  149);  les  (htvalicn  bannerett  ont  un  sim- 
ple cercle  d’or  orne  de  pierres  précieuses  (fig.  146). 
Le  bourrelet  est  uri  rouleau  dclOlTe  ou  de  ruban 
aux  couleurs  de  l’écu  ou  do  fantaisie,  et  qui 
se  plaçait  sur  le  casque  connue  ornement,  mais 
sans  qu'on  y attachât  l’idée  d’aucun  litre.  Son 
Lut  primitif  fut  d'amortir  les  coups  portés  sar  la 
léte  tflg.  147). 

On  avait  imaginé,  sous  le  premier  Empire,  de 
remplacer  le»  anciennes  couronnes  par  des  toques, 
surmontées  de  plume»  dont  te  nom  bru  md  louait  U 
dignité  du  titulaire,  Cet  usage  »‘s»t  perdu  à la 
chute  de  l'Empire  et  las  titré*  de  l’époque  impériale 
reprirent  les  couronnes  traditionnelles.  Comme  les 
armoiries  de  l’époque  impériale  sont  timbrées  de 
ces  loques,  il  est  utile  de  les  faire  connaître  : 

Les  princes  grands  dignitaires  de  l'Empire  fran- 
çais portaient  uue  toqua  de  velours  noir  retroussée 
de  vâir  et  surmontée  de  ? plumes  blanche*  sortant 
d’un  porte-aigrette  d’or  (flg.  15u);  la  toque  des  duc* 
était  semblable,  mais  retroussée  d’hermine  (fig.  151): 
celle  des  comtes  mit  en  velours  nuir,  teueuiaa  «>« 


contre-hermine  *t  surmontée  de  5 plumes  sortant 
d’un  porte  aigrette  en  or  (fig.  152);  la  toque  des 
lirons  était  retroussée  de  conlre-vair  et  ornée  do 
3 plumes  supportées  par  un  porte-aigrette  d'ar- 
gent (fig.  1,43)  ; celle  des  c/icreifim,  aussi  en  ve- 
lours noir,  était  retroüs*'-c  do  siaople  cl  surmontée 
d'une  aigi-ette  blanche  (fig.  154). 

Outre  les  couronnes  que  nous  venons  de  décrire, 
• n peut  encore  citer  les  suivante»  : la  couronne  an- 
tique,  que  l'on  trouve  comme  meuble  d.»ns  certains 
blasons,  est  un  corde  surmonte  de  pointes  allon- 
gées et  semblables  (fig.  155);  U couronne  murale , 
qui  n'mt  guère  employée  que  pour  timbrer  le* 
armoiries  des  villes.  e>t  formée  d’un  cercle  sur- 
monté de  portes  de  ville»  nu  simplement  de  pans  ik 
murailles  crénelés  (flg.  136)  ; la  couronne  narale 
est  un  cercle  releva  de  pruues  de  navires  ou  do 
voiles  (fig.  157);  1a  couronne  t aUaire  est  formée 
de  fais  uu  pieux  et  rappelle  un  camp  retranché 
(fig.  158)  ; deux  branche*  de  chêne  vert  composent 
la  couronne  cirigue;  die  est  la  récompensa  d'uuo 
action  d'éclat  (tig.  139)  ; la  couronne  triomphale 
est  en  feuilles  de  laurier;  elle  était  la  récompensa 
d’une  victoire  (fig.  1G0). 

Chapeaux,  mortiers  et  toque*.  Les  dignités  ecclé- 
siastiques se  reconnaissent  au  chapeau  qui  surajoute 
l'écusson,  Le»  cardn .aux  ont  un  chape  m rouge  à 
larges  b*  .rds,  duquel  tombent  des  Cordons  entie- 
laces,  do  numo  couleur  que  le  chapeau  et  sup- 
portant îles  pétulants  termines  par  cinq  houppes 
(lig.  162);  le  chapeau  des  archevêques  est  sembla- 
ble, p*  ur  la  forma,  à celui  des  cardinaux,  mai»  sa 
couleur  e.->t  suite;  les  cordons  entrelacé»  supportent 
des  | a1  mJants  terminés  par  quatre  houppes oe  même 
couleur  que  lo  chapeau  (flg.  163);  celui  de»  irfques 
est  vert  avec  pendant*  terminés  par  trois  houppe* 
(fig.  164),  Le  abbés  et  protonotaires  somment  l’ccu 
de  leurs  arme»  d’un  chapeau  noir  & cordon»  entre* 
lacé*  et  termine»  par  deux  houppes  de  même  cou- 
leur que  le  chapeau  (fig.  165).  Les  blasons  des  évê- 
ques se  reconnaissent  aussi  à la  m»ïre,  sorte  de 
coiffure  élevée  eu  usage  depuis  le  x*  siècle  (Ug.  161), 
mais  dont  a forme  a beaucoup  varié  depuis  cette 
rpoque.  Cenains  bénéfices  donnaient  droit  de  porter 
la  mitre,  on  appelait  abbé  nuire  l'ccclc s astique 
qui  en  était  pourvu. 

la»  chanceliers  de  France  ou  gardes  des  sceaux 
Nommaient  le  ca*  rue  ou  la  couronne  dont  ils  tim- 
braient leur  écu,  a un  mortier  rond,  on  toile  d’or, 
brodé  de  mémo  et  retroussé  d’hermine  (fig.  166); 
!■•»  présidents  d mortier  du  Parlement  timbraient 
leur»  armoiries  d'un  mortier  noir,  à deux  large» 
galons  d’oc  (fig.  ifii);  |«s  jugess  les  oiocau  sur- 
montaient  les  leurs  do  leurs  toques  (fig.  168 
st  169). 

lambrequins.  Les  casques  qui  somment  le»  ar- 
moires sont  le  plus  souvent  orné»  de  pièce»  d’é- 
tuffes  nommées  lambrequins.  Cet  ornement  doit  son 
origine  aux  chaperon»  que  le»  chevaliers  posaient 
sur  leur  casque,  soit  pour  le  garantir  des  ardeurs 
du  soleil,  soit  pour  le  préserver  de  la  rouille,  ré- 
sultat de  l'humidité.  Conservé  peu  Inut  la  bataille, 
il  en  sortait  taillade  de  coups  d'i  pée  et  devenait 
ainsi  un  signe  d'honneur  dont  ou  ne  manquait  fia» 
de  tirer  vanité.  Biemél  les  lambrequins  devinrent 
à la  mode  et  tous  les  noble»  voulurent  en  avoir; 
seulement  l’origine  en  Tut  oubliée,  comme  il  ar- 
rive souvent,  et  on  leur  donna  le»  formes  les  plus 
bizarres;  celle  qui  a prévalu  les  fait  ressembler 
à des  feuilles  d acanthe  (fig.  171  , 173,  176,  177, 
179,  etc.).  Sou*  le  premier  h m pire,  un  ajouta  aussi 
de»  lambrequins  aux  toque*  qui  remplaçaient  les 
couroune*  cl  les  casques.  Pour  ne  pa*  mettre  cou- 
leur sur  couleur,  ce  qui  eût  été  contraire  aux  règles 
du  blason,  les  toques  étant  da  couleur,  le*  Lambre- 
quins furent  eri  métal.  Le*  prÎDO'S  grands  digni- 
taire» de  l'Euipire  ««portaient six  en  or,  le»  comte», 
quatre  : le»  deux  supérieurs  en  or,  te»  deux  infé- 
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rieurs  en  argent;  le»  lirons  en  avaient  deux  en 
argent. 

Ciutien.  Les  cimiers  sont  des  errements  du 
casque  que  l'on  j*vuî  ;i  sa  rime.  Une  pièce  de  féctt, 
le*  panaches.  les  vol»  d'oiseaux,  le»  animaux  de 
toute  sorte,  .surtout  chimérique»,  le*  corne»,  *yra- 
bole  de  puissance  et  de  force,  de*  deitrochére* 
tenant  une  épée,  sr>nt  les  cimiers  le»  plu»  fré- 
quemment employé*.  GtC  ornement  e»l  facultatif  : 
oii  peut  le  danger  à son  gré;  cependant,  U plu- 

rlrt  du  temps.  il  est  transrai*  par  descendance, 
p»  branches  cadettes,  surtout  en  Allemagne,  bri- 
sent leurs  arme»  en  opérant  un  simple  changement 
dans  le  cimier. 

S*ppc*ris  cl  irnants  On  nomme  rwpporli  en  ar- 
moires le»  animaux  naturel»  ou  fantastiques  placés 
aux  côté*  dexire  et  senestre  de  lécu;  ils  ont  ordi- 
nairement une  posture  hardie  et  un  air  menaçant 
pour  indiquer  qu'il»  sont  chargé*  de  défendre  le 
bl  ison  qui  est  confié  à leur  garde  (fig.  1*3,  174. 
178,  etc.);  les  Irrwn/i  sont  des  êtres  à forme  hu- 
maine, anges.  guerrier»,  saurages,  etc.  (fig.  1*1, 
173,  176,  18Ü),  ou  ayant  quelques  parties  du  corps 
de  l'homme  et  des  animaux,  comme  renia  mit», 
sirène»,  griffant,  etc.  Le»  supporta  et  les  tenants  ne 
sont  guère  plus  héréditaires  que  le»  cimier»;  on 
les  voit  cependant  se  transmettre  lorsqu'ils  sont 
tirés  des  pièce*  d-  lVcu.  Aux  glandes  familles  seule* 
éUii  reconnu  primitivement  le  droit  d'avoir  des 
supports  à leurs  armes;  mai»  depuis,  tous  les  nobles 
s’anogèrent  ce  privilège,  Dana  le»  familles  où  les 
supports  sont  héréditaires,  le»  cadet»  se  contentent 
souvent,  pour  brisure,  de  le*  modifier  ou  de  le» 
changer.  En  Allemagne,  en  Espagne,  en  Italie,  les 
■apports  sont  très-rares;  ni  les  ecclésiastiques  ni 
le*  dame»  n'en  portent,  a moins  qu'ils  ne  soient  de 
très  haut  rang.  Les  veuve»  entourent  l'ecu  de  leurs 
armes  de  cordelières  de  aoie,  entrelacées,  noires 
et  blanches. 

Cri  de  guerre.  Lo  cri  de  guerre , que  l'on  appelait 
aussi  cri  d'arme»,  servait  au  moyen  Age  soit  à 
donner  le  signal  du  combat  soit  à se  reconnaître 
dan*  la  mélée,  soit  à rallier  les  soldats  sous  la  ban- 
nière de  leur  chef  immédiat  et  à ranimer  leur  cou- 
rage. Il  n'appartenait  qu’aux  chevalier»  ayant  droit 
de  porter  bannière.  Outre  ces  cris  particulier*,  il  y 
avait  le  cri  général  pour  toute  l'armée,  celui  du 
souverain  ou  du  commandant  en  chef.  Le  cri  des 
rois  de  France  «tait  Mont-joie  Saint-Denis;  ce  cri, 
sur  1 origine  duquel  on  n'est  pas  d'accord,  mais  qui 
fait  allusion  à la  prise  de  l'oriflamme  à Saint-De- 
nis,  ne  remonte  pas  au  delà  du  règne  de  Louis  le 
Gros.  D'autres  grandes  familles  avaient  des  cris 
analogues.  Li  maison  de  Bourbon  : Mont-joie  Sotre- 
Dame;  celle  des  ducs  de  Bourgogne  : Mont-joie  au 
noble  duc  et  ChdtüUm  au  noble  duc:  les  comtes  de 
Champagne  : Passavant  le  meiUor;  les  duc»  de  Sa- 
voie : Saint  Maurice  et  Sa  raye;  ceux  de  Flandre  ; 
Flandre  au  lion;  ceux  d'Auvergne  : Clermont  au 
dauphin  d'Auvergne;  le»  duc*  de  Bretagne  : Saint- 
Malo  au  riche  duc:  ceux  de  Brabant  ; Louvain  au 
nrhe  due.  Tout  le  inonde  connaît  le  cri  de  guerre 
de*  croisé»  : Dieu  le  veut;  celui  des  Montmorency  : 
Pin  aide  au  premier  baron  chrétien  ; celui  des 
Beauff remont  : Dieu  aide  au  premier  chrétien.  Un 
des  cris  de  guerre  les  plus  usité»  était  le  cri  du 
nam  de  La  famille  du  baron  qui  conduisait  se*  vas- 
saux à la  guerre.  Lus  Créquy , les  Rohan,  les  La 
Trcmouille,  les  Dama»,  les  Duras,  les  Du  Üuesclin, 
Les  Maill y,  le»  Kemy.  le*  Clermont,  les  Cbàteau- 
briant,  les  Vergy  ©t  tant  d'autres  familles  n'en 
avaient  pas  dautre.  On  criait  aussi  le  nom  des 
maisons  d'où  on  était  sorti  : les  rois  de  Navarre  : 
Bigarre,  Bigarre ; les  sires  de  Bcaujeu  : Flandre; 
le»  Saint-Paul  ; Lurtynon.  Le  cri  de  guerre  con- 
sistant dan»  le  nom  de  famille,  se  transmot  avec 
les.  armoiries;  il  est  la  propriété  de  l'alné  de  la  fa- 
mille; le»  cadet*  ne  peuvent  le  prendre  qu'en  y 


ajoutant  le  nom  de  leur  seigneurie  nnncipale.  Il  »e 
place  au*deftsu»  du  cimier,  dans  un  listel  ondoyant, 
aux  couleurs  de  Vécu. 

Devise,  la  dente  est  une  pensée  exprimée  en 
un  petit  nombre  do  mots  et  faisant  allusion  à un 
sentiment,  à un  dessein,  à une  qualité,  à un  sou- 
venir historique,  ou  contenant  un  stimulant  au 
courage  et  à l'honneur.  Elle  était  choisie  par  le 
chef  de  la  fi  mille,  par  le  chevalier  prêt  à entrer 
dans  la  IKoe  du  tournoi,  ou  donnée  par  le  prince  au 
seigneur  qu’il  attachait  à son  service  et  dont  il 
recevait  1 hommage  lige.  11  y on  a de  plusieurs 
sortes  : 

Les  devises  faisant  al!u*ion,  par  une  sorte  de  jeu 
de  mots,  au  nom  de*  famille*  qui  les  portent  ; la 
maison  de  Vienne,  au  comté  de  Bourgogne  : Tnst 
au  tard  vienne , ou  d bien  vienne  tout;  le»  Vaudray, 
de  U même  province  : Jay  valu,  vaut  et  vaudray  ; 
les  Viry,  du  même  pays  : A virlute,  riry  ; les  Du 
Butct,  en  Savoie  : La  vertu  mon  but  est:  les  ducs 
de  Nemours,  de  la  maison  de  Savoie  : Suivant  sa 
raye. 

Celles  qui  se  rapportent  aux  pièce*  de»  armoiries, 
du  cimier  et  de»  supports  : les  Vogué,  en  Vivarais, 
qui  ont  un  coq  dans  leurs  armes,  ont  pour  devise  : 
riyiJanfta;  les  Cassa  ni,  en  Dauphiné,  qui  portent 
d'azur  à Ia  licorne  d argent  ; Sans  renin. 

Le*  devise*  composée*  de  mots  énigmatiques  ou 
à sens  couvert  : Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne, 
avait  pour  devise  : Autre  n'aurut;  Charles  de  Bour- 
gogne, *©n  fll»  : Je  la  y empris , et  Marguerite 
d'iorek,  son  épouse  : Bien  en  arienne;  Philippe  de 
lirtmeu  : Plu»  que  d'autres;  Jean  de  O •mines  ; 
Sans  moi;  Jean  de  La  Trémouillc  : A>  ni oublies; 
Jean  de  Cray,  comte  de  Cbimay  : .Votinenwr  rot**  ; 
Philip]»©  de  Croy  : J‘y  parrirndray;  Charte*  de 
Croy,  son  fils  : Je  maintiendrait , 

Il  y a de#  devises  composée*  de  proverbes,  de 
sentences*  celle  des  Bmsac  : Virtute  et  femporr; 
de  mot»  devenus  historiques»  ; celle  des  Couev  : Je 
ne  suis  roy  ne  prince  aussi,  je  suit  le  sire  de  Coucy; 
des  Rohan  ; Boy  ne  puis . duc  ne  daigne,  Hohan 
suis;  d’invocation,  celle  de  Du  GueacUn  : Sotte 
Dame,  Guesctm;  de  simple*  lettre*  initiale»,  comme 
celle  de  la  maison  de  Savoie  ; F.  E.  R.  T.,  dont  on 
donne  plusieurs  inteiprétations  et  qui  est  encore 
la  devise  do  l'ordre  de  l'Annunciadc.  Les  rébus  ont 
servi  de  devise*.  Au  nombre  de  celle*  qui  sont  for- 
mées de  simple*  figures,  on  peut  citer  le  chardon 
des  ducs  de  Bourbon,  la  rose  blanche  et  la  rase 
rouge  de*  maison*  d'Yoruk  et  de  Lancastre.  Le* 
devises  de  figures  et  de  mots  sont  frequentes  : les 
Montmorency  ont  une  épée  avec  le  mol  grec  spfano*. 
celle  du  caminal  de  Bourbon  était  un  bras  armé 
d'une  épée  flamboyante  cl  les  mot»  n'espoir  ny 
peur;  tout  te  monde  connaît  la  dcvisede  François  lm  : 
une  salamandre  dan*  le  feu  avec  ces  mou  : Sutnor 
et  estingwt;  celle  de  Louis  XIV  : un  soleil  et  le 
fameux  nec  pluhbus  impur,  celle  du  l'ordre  de  la 
J arrêt  ivre  : Won  ni  soit  q»i  mal  y pente. 

La  devise  »e  place  au  bas  de  l'ecusson,  dans  un 
listel  de  couleur;  tes  lettres  de  la  légende  sont  de 
métal  ; couleur  et  métal  sont  pns  des  émaux  de 
l'écu.  Lorsque  la  devise  se  confond  avec  le  cri  de 
guerre,  elle  se  met  comme  lui  au-dessus  des  tr- 
inôme*. 

Colliers  d'ordres.  On  les  voit  figurer  parmi  las 
insignes  qui  accompagnent  tes  armoiries  des  mai- 
sms  souveraines.  L ancien  écus*on  de  Franc*  est 
posé  sur  les  ordres  de  Saint- Michel  et  du  Satni- 
C.Mprit  (fig.  171  et  172);  le  nouveau  est  entouré  de 
l'ordre  de  la  Légion  d'honneur  (fig-  170.  173)  ; celui 
de  la  Jarretière  encadre  les  armes  d'Angleterre 
(fig.  174);  il  en  est  de  même  pour  les  armoiries  des 
autres  puissances  de  l'Europe;  elles  sont  ornées  de 
leur»  principaux  ordres  (fig.  17^-177). 

PanUorv  et  rmmfoaitr.  Le  portion  est  une  sorte 
de  dôme  sou»  lequel  sc  placent  les  armoiries  des 
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souverain»  ; il  est  Mirmanlù  du  U couronne  impc- 
riale  ou  royale.  Les  rois  de  France  et  tes  autres 
princes  souverains  de  la  maison  de  Bourbon  ont 
un  pavillon  de  velours  bleu,  semé  de  fleurs  de  lis 
d'or  et  doublé  d'hermine  ; celui  de  Tempen-ur  des 
Français  est  semé  d abeilles  d'or  (flg.  110-173);  les 
autres  souverains  de  l'Europe,  à l'exception  de  celui 
de  Turquie,  qui  a un  pavillon  vert,  le  portent  cou- 
leur de  pourpre  ; ta  doublure  en  est  toujours  d'her- 
mine (ftg.  174-177)-  Les  princes  souverains  et  les 
ducs  qui  relèvent  d'une  autorité  supérieure  entou- 
rent leurs  armes  d'un  manteau  doublé  d’hermine 
et  sommé  de  leur  couroune.  Les  ducs  titrés  et  les 
princes  de  l'empire  germanique  portaient  le  man- 
teau de  pourpre  ; les  pairs  de  France  le  surmon- 
taient d’une  toque  entourée  de  la  couronne  indi- 

auant  leur  titre  ; ce  manteau  était  bleu  foncé  ; celui 
es  chanceliers  de  France  était  en  drap  dur;  les 
présidents  au  Parlement  de  Paris  le  portaient  écar- 
late double  d hcrminc  ou  de  petit-gris. 

Insignes  et  attributs.  Certain*  ornement*  ser- 
vaient à reconnaître  les  dignités  ou  charges  de  la 
France  ancienne.  Le  connétable  avait  son  ccu  pose 
sur  un  dextrochére  et  un  senestrocbêrc  sortant 
d'un  nuage  et  portant  une  épée  nue.  la  pointe  en 
haut.  Le  grand  amiral  posait  son  écu  sur  deux 
ancres  en  sautoir;  le*  rtcc-amtroux  n'en  avaient 

att'une  posée  en  pal  ; le  général  des  galères  avait 
errière  son  écusson  une  ancre  double.  Le*  mamé- 
rhaux  de  franc*  portaient  deux  hâtons  d azur  se- 
més de  fleur*  de  lis  d'or,  passés  en  sautoir  derrière 
Têcu  ; le  colonel-genérat  de  V infanterie  avait  der- 
rière son  écusson  et  de  chaque  coté  du  cimier  deux 
drapeaux  blanc  et  azur;  le  colonel-général  de  la  ca- 
valerie portait  quatre  petit*  drapeaux  blancs  fleur» 
«Misés  dits  cornettes,  et  disposé*  comme  ceux  du 
colonel  général  de  l'infanterie  ; le  grand  maître  de 
TartiHene  appuyait  son  écusson  sur  deux  canons 
posés  sur  leurs  affûts.  L’écu  du  chancelier  de  France 
était  posé  »ur  deux  masses  en  sautoir,  entouré  d'un 
manteau  de  pourpre,  timbré  d'une  couronne  ducale 
sommée  d'un  mortier  rond  en  toile  d’or,  brodé  de 
même  et  retroussé  d'hermine;  et  pour  cimier  la 
France  sous  la  figure  d'une  reine,  tenant  de  la  main 
droite  un  sceptre  et  de  la  gauche  les  sceaux  du 
royaume.  Le  surintendant  des  finance t accostait 
son  écu  de  deux  clefs,  l’une  d’or,  l'autre  d’argent, 
posée»  en  pal;  le  grand  maître  de  France  appuyait 
le  sien  sur  deux  bâtons  vermeil*  fleurdelisés,  ter- 
minés aux  deux  bouts  par  une  couronne  royale  et 
passés  en  sautoir  ; le  grand  ch/imMlan  avait,  pas- 
sées de  même,  deux  clefs  d’or  dont  l'anneau  était 
terminé  par  une  couronne  royale.  Le  grand  écuyer 
accostait  son  écu  de  deux  épées  à garde  d'or,  au 
baudrier  et  au  fourreau  fleurdelisés.  Le  grand 
boutelieron  grand  échanson  avait,  comme  supports 
de  son  blason,  deux  bouteille*  en  vermeil  aux 
armes  de  France  et  bouchées  d une  fleur  de  lis 
double.  Le  grand  panetier  faisait  supporter  ses  ar- 
moiries par  les  pièces  du  couvert  royal;  le  grand 
teneur  avait,  pour  attributs  de  ses  fonctions,  deux 
cor*  de  chasse  avec  leur*  attaches,  disposés  aussi 
en  forme  de  support*;  h*  grand  fauconnier,  deux 
leurres  à faucon  ; le  grand  louretier.  deux  rencontres 
de  loup;  le  grand  maréchal  des  logis,  deux  mar- 
teaux d'armes  passés  en  sautoir  derrière  Pécu  ; le 
ÿrund  pré rôt,  deux  faisceaux  de  verge*  d'or,  liées 
d'azur,  posé*  en  sautoir  derrière  lécu;  les  colonels - 

r (métaux  des  gardes  françaises,  des  suisses,  de 
infanterie  française,  6 drapeaux  en  sautoir.  Ceux 
de  la  cavalerie  légère,  de»  hussards  et  des  dra- 
gons, le  |,r  6,  les  deux  MINI  10  guidon*  fleur 
delises.  Au  bas  de  l écusson  du  grand  aumônier 
était  suspendu  un  livre,  recouvert  en  velours  rouge 
avec  les  armes  royales  brodées  sur  le  plat.  Le  grand 
aumônier,  les  cardinaux  ducs  et  pairs,  les  arche- 
vêques avaient  derrière  leur  ècu  une  croix  t ré  liée; 
[archevêque  prima*  une  double  croix  initiée.  Les 


blason*  dés  tréques  sont  reconnaissables  à lu  mitre 
à dextre  de  l écu,  et  celui  de*  obbrr  mitris  à la 
mitre  et  à la  crosse  au  sommet  de  leur  écu,  la  crusse 
tournée  à dextre.  Le*  abbés  non  mitrés  et  le*  ab- 
bessts  entourent  leurs  armes  d'un  chapelet  et  le* 
surmontent  d'une  crosv?  tournée  à «mesure.  Les 
grands  maîtres  de  Malte  somment  l'écu  d une 
couronne  de  prince;  les  commandeurs  appuient  le 
leur  sur  une  cpéc  haute;  les  chevaliers  l'entou- 
rent d un  chapelet  entrelacé  dans  les  branches  de 
la  croix  de  l ordr#  posée  derrière  Técussun,  et  met- 
tent à leurs  arme*  un  chef  de  gueule*,  chirgé  d’une 
croix  de  Maitt*  d’argent  plein.  Les  membre*  des 
autre*  ordres  entourent  leurs  annoirûs  de  colliers 
ou  cordons  de  leur  ordre,  la  croix  pendant  au  ba* 
de  l'écu. 

Division»  des  àmioiries.  Il  y a diverses  sortes 
d'armoiries  ; on  les  divise  en  anitoinef  de  domaine , 
de  prétentions,  de  dignités.  de  etmeess/ons,  rie  fa- 
mille, de  riües,  de  patronage,  de  sociétés  et  de  cor- 
porations. Le*  artrtninnr  de  domaine  sont  celles 
qui  appartiennent  à une  nation,  à un  pa\s.  à un 
grand  flef,  A une  seigneurie  et  que  joignent  à leurs 
armoiries  propres  les  souverains,  les  princes,  les 
grand*  feudataires,  pour  marquer  leurs  droits  d« 
souveraineté  ou  de  possession  sur  des  domaine*. 
Le*  armes  de*  souverains  contiennent  presque  tou- 
jours des  armoiries  de  domaine.  Avant  saint  Louis 
les  princes  du  sang  ne  portaient  que  les  armoiries 
de  leur*  apanages.  Hubert  de  Fiance,  fils  de  Louis 
le  Gros,  portait  les  armes  de  Dreux,  avec  le  litre  dé 
comte  ; Pierre  de  France,  son  frère,  celles  de  Cour- 
tenav.  Saint  Louis  voulut  que  les  princes  du  sang 
royal  adopttvteul  le*  fleur*  de  lis  d«*  lVcusson 
royal,  avec  une  brisure.  Conformément  à ce  prin- 
cipe. Charles,  frère  du  roi,  apanage  du  comté 
d’Anjou,  donna  en  1246,  à ce  comté,  le  semé  do 
fleurs  de  lis  d’or  sur  champ  d o/ur  ues  arme*  de 
France,  et  brisa  ces  armesd’une  bordure  dé  gueules. 
Lors  de  U réunion  de  la  Navarre  à la  couronne, 
par  le  mariage  de  Philippe  le  Bel  avec  Jeanne, 
reine  de  Navarre,  en  1264,  le*  armes  de  Franc* 
furent  mi-parties  de  celles  de  Navarre,  pour  marquer 
la  souveraineté  de  la  France  sur  ce  royaume.  A Ta- 
véuement  de  Henri  IV,  cette  disposition,  qui  avait 
été  abandonnée,  fut  reprise  pour  indiquer  la  réunion 
definitive  de  la  Navarre  à la  France  (fig.  171),  Les 
rois  d’Angleterre  écartetlent  les  arme*  <T Angleterre 
de  celles  d Ecosse  et  d Irlande  (flg.  174)  ; ceux  d’Es- 
pagne. des  armes  des  royaumes  de  Castille  ét  de 
Léon  (fig.  1KI);  ceux  de*  Pologne  avaient  réuni 
l'aigle  de  Pologne  au  cavalier  de  Lithuanie 
(fig.  181). 

Nous  donnons  ici  la  description  des  blasons  de* 
principales  puissances  du  monde.  Ce*  descriptions, 
ainsi  que  celles  qui  vont  suivre,  serviront  d exercice 
de  blason  et  de  renseignements  historiques  : 

Btmont. 

i raiirf  Empire.  D’axur  à une  aigle  d'or  emnié 
tant  un  foudre  de  même.  L'écu  entouré  du  couler 
de  Tordre  impérial  de  la  LAgion  d'honneur  «X  posé 
sur  la  main  ue  jushe  et  le  eceptre  paxsés  en  sau- 
toir. Maoteau  de  pourpre  doublé  d’hermines,  semé 
d'abeilles  d'or  et  surmonté  de  la  couronne  impériale 
française  (flg.  110), 

France  avant  1789.  Deux  écu*  accolés.  Le  pr  d’a- 
zur à 3 fleurs  de  lis  d'or,  2 en  chef,  une  en  pointe, 
qui  est  de  France  ; le  2*  de  gueules  à la  double  chaîne 
d'orposôeen  croix,  sautoir  et  or  le,  qui  est  de  Navarre. 
Timbre  : casque  d’or,  démasquiné,  taré  de  front  et 
ouvert,  orné  de  ses  lambrequins  d'or  et  nurinonté 
de  la  couronne  royale  d’or,  garnie  do  8 fleurs  de  lis. 
Support*  : deux  anges  à la  dalmatique  aux  arme*, 
celui  de  dextre  de  Franco,  celui  de  senestre  de  Na- 
varre. tenant  chacun  une  bannière  «ut  mémo*  ar- 
me*. Pavillon  : d a/ur  semé  de  fleurs  de  lis  d’or. 
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Supports  : 2 fions*  L’écu  timbré  d’un  rauque  royal 
somme  d’une  couronne  de  même  et  orné  de  ses  lam- 
brequins* 

Dense  : l'union  fait  la  force  (fig.  1 79). 

Danemark  De  gueules  A la  croix  pattée  d'argent 
plein  et  cantonnée  du  4 quartiers  : au  l , d'< >r  semé  de 
cœurs  de  gueule*,  ù 3 léopards  armés,  lam  passés  et 
couronnée  d'azur,  l'un  sur  l'autre]  au  2,  de  gueules 
au  piiUson  sans  tête  d’argent,  surmonté  d’une  • 
couronne  d’or:  au  3.  de  gueule*  au  dragon  cou- 
ronné d’or;  au  4,  d'or  a 2 léopards  lionnés  «l’azur  l’un 
sur  l’autre.  Sur  le  tout,  parti  : au  1,  d'or  à 2 fasccs 
de  gueules;  au  2,  d'azur  à U croix  pattée  et  aJttaée 
d’or. 

L'écu  timbré  d’une  couronne  royale. 

ftnanlf  : 2 lutugu  de  Mroiusa  appuyés  sur 
leurs  massues,  ceints  et  couronnés  de  feuillage 
(«g.  Ibü). 

>:»pNgBF.  Écartelé  : au*  l et  4,  de  gueules  au 
t hftteau  d'or,  cr  ueîé  de  même,  maçonné  d'azur  ; au 
2 ou  3,  d’argent  au  lion  de  gueules  couronné  et  lara- 
passé  dor;  enté  en  pointe  d'argent  h la  grenade  do 
gueules,  fouillée  de  sinople.  Sur  te  tout,  d'azur  k 
:t  Heurs  do  lis  d’or. 

L'écu  timbré  de  la  couronne  royale. 

Ordre  de  U Toison  d or  (lig.  |8|). 

de  isiitUo  Ë arte)é;;iu  ! et  A,  d'azur  au 
lion  d'or;  au  2 et  3,  d'argent  À 3 bande*  de  gueule*. 

L'écu  poiê  sur  deux  clefi  d’or  et  timbré  de  la  tiare 
(hg-  182;. 

• A «Vu.  L s armes  pontificales  sont  personnelles  & 
charpie  paj-o  et  changent  à chaque  pnntitic.it.  Les 
armes  représentées  dans  la  figure  182  sont  celle*  de 
I'jc  IX,  tfe  la  maisou  des  comte*  de  Ma-tal-Ferretil. 

«rèrr.  D'azur  A U croix  alaise  d'argent  char- 
gée de  l'écu  de  lianenruk. 

Supports  .*2  lion*  couronnés;  l’écu  sommé  de  U 
couronne  loyale  (lig.  183). 

Hollande*  l>  azur  -emé  de  billettes  d’or,  au  lion 
d’or,  couronné  de  même,  tenant  de  la  patte  dftxtre 
une  éuée  4 lame  d'argent.  cl  «le  la  semestre,  un  fais- 
ceau de  Huches  d’or,  lié  il«  même. 

L’écu  t«mbré  de  ha  couronne  royale. 

Supports  : 2 léopard*  li-rimé*.  couronnés  d'or. 
Devise  : Je  maintiendrai  tfig.  184). 

stalle.  De  gueules  à la  croix  d'argent. 

Supports  : 2 lions,  dont  uu  oouclaô  sur  de*  lau- 
riers. 

L'écu  sommé  de  la  couronne  royale  et  entouré  do 
l'ordre  de  l'Annouciadc  (tig.  184). 

!\<»pt«»«  [Ancien  royaume  de).  Écartelé  : au  1, 
d’azur  semé  do  Heurs  ue  11*  d'or,  k la  bordure  cotn- 
|K>née  de  gueules  et  d'argent;  au  2,  d’or  à 6 pals 
de  gueules,  llauqué  en  sautoir  d'argent  à l'aigle 
couronné  du  sable;  au  3.  d'argent  à la  croix  pntencée 
•l'or  cantonnée  du  4 ctoisetUHde  même,  au  4,  d’azur 
« nié  de  Hunn»  de  lis  d or,  au  Utnbel  «l’argent.  Sur 
le  tout,  d azur  à 3 fleurs  de  us  d’or  k la  bordure  do 
gueules. 

L'écu  timbré  d’une  couronne  royale. 

.Supports  : 2 lions  au  naturel,  lampasscs  du 
gueules. 

Ordre  de  la  Toison  dur  (fig.  188). 


doublé  d’hennihe,  nommé  de  la  couronne  royale, 
ï/'  tout  surmonté  de  l'oriflamme  Ordre  : de  Saint- 
Michel  et  du  Saint-Esprit  (fig.  1711. 

France  avant  1830.  D'azur  k 3 rieur*  de  Ils  d'or. 

S H mire,  tenant*,  pavillon,  ordres,  comme  ci- 

ûSSUS.) 

France  de  1830  à 1848.  D*hztir  aux  tables  de  U 
Charte  d'or.  LV-cu  iw*ô  sur  2 canons  en  sautoir  et 
accosté  à dextro  de  la  figure  de  la  Force,  à senestre 
d’un  coq  hardi  et  «*<orè  au  naturel.  Timbre,  casque 
royal  orné  de  la  couronne  et  de  *es  lambrequins. 
Pavillon  de  pourpre  *emé  d’étoiles  d'or,  doublé 
d'hermine  et  surmonté  de  la  couronne  royale 
(fig.  173}.  Ordre  de  la  Légion  d'honneur. 

xniclrirrn*.  Ëcartclé  *-  au  1 et  4 de  gueules  à 
3 léopards  d'or,  l’un  sur  l'autre;  au  2.  d'or  au  lion 
de  gueule*  enfermé  dans  un  doubla  tresebeur  de 
gueules;  au  3,  d'azur  à la  harpe  d'or,  cor«Jee  d'ar- 
gent; sur  le  tout,  un  écusson  tiercé  en  pairie  ren- 
versé, au  1 , do  gueule*  À 2 lions  léopardés  d'or; 
au  2,  d'or  seme  de  cœurs  do  gueule»  uu  lion 
nunpant  d azur;  au  3,  de  gueule*  au  cheval  lancé 
d'argent;  sur  le  tout  du  tout,  do  gueule*  à la  cou- 
ronne  d’or.  L’ecu  est  entouré  de  l’ordre  de  lu  Jar- 
retière, avec  cette  devise  : Honni  soit  r/u*  mal  y 
fMttze,  il  surmonté  de  b courront  royal*. 

Supports  : k dextre.  un  lé«.p*ftl  Couronné  d’or;  à 
senestre,  une  licorne  d'argent,  colletée  et  enchaînée 
d’or. 

Devise  : Dieu  et  mon  droit. 

Pavillon  de  pourpre  doublé  «l'hermine  surmonté 
de  la  couronne  voyait  (fig.  174). 

Autriche»  Aigl»  éplorée  de  sable,  cou renée 
d’or,  le  bec  et  le*  serres  d’or,  portant  ne  la  serre 
dextre  une  épéetUlU  d'UglDt  *t  un  sceptre  dur, 
et  «le  la  seuestre  un  globe  d’azur  cerclé  d or  et  sur- 
monté d'une  croix  de  même;  chargée  en  coeur  d’un 
écu  tiercé,  au  1,  d’or  au  lion  de  gueules;  au  2,  de 
gueule»  à la  faste  d argent  ; au  3,  d or  4 la  bande  de 
gueule*  Chargée  de  3 alertons  d'argent. 

pantlon  de  pourpre  doublé  d’ücrmtne,  sommé  de 
la  couronne  impériale. 

Ordre  de  b Toison  d’or  (fig.  175). 

t»ru»Ni-.  D'argent  A l'aigle  «le  sable,  becquée  et 
membrée  d'or,  tenant  un  srepire  d’or  et  un  monde 
d’azur,  cintré  et  ernis-tté  d’or,  ayant  sur  la  poitrine 
un  «u  d’argent  à l'aigle  de  gueule*. 

L'écu  timbré  du  casque  royal. 

Trnanls  : 2 sauvage*  de  carnation , ceints  et 
couronnés  de  touillage  et  portant  de*  bannières  aux 
couleur*  de  l'écu. 

Pavillon  de  fiourprs  doublé  d'hermine,  surmonté 
de  la  couronne  royale. 

Ordre  de  l’Aigle  noir  (fig.  176). 

Kuntio  D’or  à l'aigle  éployée  de  sable,  becquée 
et  membrée  de  gueules  et  couronnée  d'or,  tenant 
de  la  patte  dextre  un  sceptre  d'or,  et  de  U tenestie 
uu  monde  aussi  d’or;  et  portant  sur  la  poitrine  un 
ccu  de  8t-üeorges.  Sur  les  ados  de  l’aigle  sont  les 
écusson*  «les  ruvauraei,  grands-duchés  et  villes  de 
Kief,  Novogorod,  Astrakan,  Sibérie,  Casan  et  Vla- 
dimir. 

L’écu  timbré  de  la  couronne  impériale. 

Pavillon  de  pourpre  doublé  d'hermine,  surmonté 
de  U cou  remue  impériale  de  Russie. 

Ordre  de  St-Au«irc  {fig.  177). 

Dailf-rr  Écart  eh*  : au  I et  4,  fuselé  en  bande 
d'argent  et  d’azur  d»  21  pièces;  au  2 et  3,  de  s.ible 
au  lion  d’or  armé  et  btmpuj»-».  «le  gueuh-ji.  Sur  le  tout, 
de  gueules  à une  épie  d'argent  garnit»  «I  or  et  lui 
sceptre  d’or  mis  en  sautoir,  surmonté*  d une  cou- 
ronne royale  d'or. 

Supports  : 2 lions  couronnés;  l'écu  sommé  de  la 
couronne  royale  (fig.  148). 

Belgique.  De  sable  au  lion  d ur» 


l'uio^nt'  (Ancien  royaume  de).  Parti  : au  I,  de 
gueules  é une  aigle  d argent,  becquee,  memnao 
et  couronnée  d’or,  aux  aileron*  lies  de  même;  au  2, 
de  gueules  au  cavalier  armé  d'argent,  teuant  de  la 
main  droite  une  époe  de  même,  et  «le  la  gauche  un 
écu  d'ovur  charuè  d'une  croix  patriarcale  d'or 
lu  die  val  bardé  d azur,  l’écu  timbré  de  la  couronne 
royale. 

Cimier  .*  aigle  d'argent.  Ordre  de  l’Aigle  blanc 

(fig.  IM). 

a*vrti>u*l.  D'argent  à 6 écaesons  d’azur  posés 
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en  émit,  chacun  chargé  do  f>  liants  d’argent  mis 
en  sautoir;  à la  bordure  de  gueules,  chargée  de 
? châteaux  d'or.  L’écu  timbré  de  U couronne 
royale. 

Supports  : 2 dragons  ailés  (ftp.  188). 

Naïr  royale.  Fhscé  d'or  et  de  sable  de  8 pièces 
à U couronne  de  rue  de  sinople,  toim’  en  bande. 

L’écu  timbré  de  la  couronne  royale  (lig.  189). 

«tiède.  Parti  : au  I,  d'arur  à 3 couronnes  d'er; 
au  *i,  de  gueules  au  lion  d or,  couronné  de  même, 
tenant  une  hache  d'armes  d'argent  au  manche  ar- 
rondi aussi  d argent. 

L’écu  timbré  de  la  couronne  royale. 

Supporît  : 2 lions  au  naturel,’  la  tète  contour- 
née, couronnés  dor. 

Ordre  des  Séraphins  (fig.  190). 

Suiwf.  De  gueules  à la  croix  alalsée  d'argent 
(fig.  191). 

Turquie,  De  sinople  au  croissant  d'or.  L'écu 
posé  sur  un  trophée  d'armes  et  timbré  du  turlau, 
surmonté  du  croissant. 

Ordre  du  Nicban-Iftikhar  (fig.  192). 

Wurtemberg;.  Parti  : au  |,  d'or  à 3 ranimes  de 
cerf  de  sable;  au  2,  d'or  à 3 lions  passants  du 
sable,  lamparos  do  gueules. 

L’écu  timbré  du  compte  royal  orné  de  ses  lambre- 
quins et  sommé  de  la  couronne  royale. 

Supports:  a (lettre,  un  bon  au  naturel,  couronné 
d’or;  à semestre,  un  cerf  au  naturel  (fig.  193). 

AMÉRIQUE. 

meilque.  D'azur  à l'aigle  d’or  posée  sur  un 
cactus  de  sinople  »o.unt  d'un  tertre <lp  même;  en- 
serra ut  et  becquetant  un  serpent  aussi  «te  sinojJe. 

L'écu  pu*!!  sur  une  épee  et  ur.  sceptre  en  sautoir 
et  sommé  de  la  couronne  impenale. 

.Supports;  2 griffons  contourna  (fig.  194). 

t tutM  i ni*.  Dans  une  gloire  etoilée  un  aigle  au 
naturel  aux  ailes  éployées  porté  sur  un  nuage,  poi- 
trnié  d'un  écusson  paie  de  gueule*  et  d'argent, 
au  ch  f d'azur  chargé  de  là  étoiles  d’or  et  tenant  de 
la  ferre  dexlre  un  foudre  et  une  banderole  de 
gueules  avec  celle  légende  : A pluribns  trouai,  et 
de  la  seneaire  une  branche  d’olivier  do  sinople 
(ÛK-  195). 

ciré«ll.  Do  sinople  A la  croix  paitée  de  gueules, 
bordée  d'or  et  chargée  d’une  sptv-re  aussi  do  gueu- 
las : la  croix  entourée  d'un  cercle  d'azur  seuté  de 
19  étoiles  d'argent. 

L'écu  accosté  fit  dextre  d’une  branche  de  caféier 
et  à senrstre  d'une  branche  do  tabac  et  timbré 
d’une  couronne  fermée  (fig.  198). 

i'«  r»n,  Coupé  : le  1",  d'azur  au  lama  d’or  pose 
sur  une  terrasse  du  smopio,  parti  d argent  à l'arbre 
de  sinople  posé  sur  une  terrasse  de  même;  le  2*,dc 
gueules  tk  une  corne  d'abotulonce  dor  posée  en 
{lace,  fruitée  de  même  et  fouillée  de  sinople. 

Lrcu  posé  sur  un  trophée  de  drapeaux  et  sur- 
monté d une  couronne  do  laurier  lcrmôe  d une 
étoile  (lig.  [97). 

l*  Pista.  Coupé  d’azur  et  d’argent  à une  foi 
d’or,  tenant  un  bonnet  phrygien  de  gueules  posé 
sur  un  bâton  d’or,  brochant  sur  le  tout  (fig.  198). 

Chili.  Coupé  d’azur  et  de  gueules  à une  étoile 
d’argent  broctunt  sur  le  tout 

Supports  : Un  aigle  et  un  onagre  couronnés 
M 199). 

^oiurllf-tmifelc.  D’azür  À une  faste  d’ar- 
gent chargée  d'un  bonnet  phrygien  de  fMlllM, 
accompagnée  en  chef  d’une  grenade  au  naturel  ao 
coité-j  Je  deux  cornes  d abondance  penchées  d’or, 
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pf  en  pointP  de  deux  navires  vrillés  d’argent  vo- 
guant sur  une  mer  d’azur  (lig.  2tr2). 

l CMoxtaclA.  Coupé  : nu  1,  do  gueule*  h la  gerb© 
d’or,  parti  dur  à un  faisCêuU  06  2 sabres  cl  do. 
2 lances  posés  en  sautoir  et  liés  de  gueule»  ; au  2 
d'azur  au  cheval  d'argent  passant  à senestre  sur  un 
tertre  de  sinople. 

L'écu  pose  sur  un  trophée  de  drapeaux  aux  cou- 
leurs et  armes  nationales  et  sommé  do  2 cornes 
d abondance  posées  en  sautoir  (fig.  203). 

c< uai«*  ma Im.  Coupé  : au  1,  d'argent  à à pals  d'a- 
zur; an  2,  dazur  chargé  de  3 volcans  allumés  de 
gueules. 

L’écu  sommé  d’un  soleil  levant  et  posé  sur  2 dra- 
peaux aux  couleurs  nationales  et  réunis  par  une 
landerole  chargée  de  la  légende  : £uf>  /).  O.  M.  pro- 
tections (fig.  2u4). 

ASIE. 

Ferai».  D'azur  au  lion  d'or  passant  sur  une  ter- 
rasse de  sinople,  et  tenant  dé  la  patte  senestra  un 
cimeterre  d'azur  à poignée  d'or;  au  soleil  d’or  le- 
vant derrière  le  lion  (fig.  2UU). 

Japon.  D’azur  à un  oval  d’or  chargé  en  coeur 
d'une  lune  d'argent,  à l’orle  de  6 étoiles  de  tuéme, 
cantonné  de  4 étoile»  d'or  à la  bordure  de  même. 

L'écu  jv:*é  sur  les  drapeau  et  pavillons  japon* 
nais  (fig.  201). 

Armoiries  de  prétentions.  Ces  armoiries  sont 
celles  de  royaumes,  de  duchés  ou  grands  fiefs  que 
certains  souverains  plaçaient  ou  placent  encore 
dans  leur  écussoo.  pour  marquer  leurs  prétentions 
fondées  sur  des  droits  plus  ou  motus  contestables 
sur  ces  mêmes  royaume*.  duchés  ou  grands  fiefs 
possédé»  ordinairement  d'une  manière  directe  par 
«Vautres  princes.  Us  roi*  d'Angleterre  ont  long- 
temps écaitele  leur  écusson  de  France , en  souvenir 
de  leurs  prétentions  à la  couronne  de  France  ; ceux 
de  Sardaigno  ont  écartelé  de  Chypre  et  de  Jéru- 
salem. pour  rappeler  leurs  droits  sur  cw  deux 
royaumes;  les  rîis  do  Nanles  avaient  dans  leurs 
armes  celles  de  Jérusalem,  ue  Bourgogne  et  d’Anjou- 
Sicile,  Etats  qui  ont  fait  partie  de  l’apanage  Ue 
prit  ira»  de  leur  manom. 

Armoiries  de  dignités  et  de  concessions.  Les  ar- 
moiries de  dignités  sont  celles  oui  sont  attachées 
aux  fonctions  cl  dignités  cl  que  le»  titulaires  sont 
tenus  de  porter,  indépendamment  de  leurs  armes 
personnelles;  elles  se  composent  dw  figures  qui 
meublent  le  champ  de  l’écu  et  d'ornement*  ex  lé- 
rieurs  qui  accompagnent  res  armoiries.  Celle»  <i« 
concernent  contiennent  des  ri-  ccs  des  armoiries  de* 
souverains;  ces  dernières  figurent  meme,  quclquc- 
fois,  tout  entier  es  dans  c«  t’i  s rj«»  certaine*  triuti  Jl»*s 
pour  les  récompenser  des  service»  rendu*  au  prince 
et  au  pays  et  eu  conserver  le  souvenir  à leur  posté- 
rité. 

Armoiries  de  familles.  O sont  les  plus  anciennes, 
car  le*  armoiries  furent  personnel Iti  avant  de  deve- 
nir de  domaine,  de  prétention,  cto.  Le»  armoiries 
de  'amitiés  se  subdivisent  en  armes  pures  et 
pleines  et  en  armes  brisées;  les  première*  sont  les 
arme»  primitive»  de  U famille  que  le*  aine»  seul» 
vint  le  droit  de  porter,  le*  OPUondc»  «WU  celle» 
qu’adoptent  le*  cadet»,  ainsi  que  nuus  l'avons  vu  au 
chapitre  des  brisures.  On  peut  ranger  dans  cette 
cl.isse  un  genre  d’arme*  que  l'on  rencontre  assez 
fréquemment,  les  ormes  parlantes,  qui  font  allu- 
sion au  nom  de  celui  qui  les  porte.  On  distingue 
encore  dan»  les  familles  les  armes  traies , c’est-à- 
dire  composée»  selon  le*  règles  héraldiques;  les 
armex  d em/uerre,  oui  pèchent  contre  les  principe* 
du  blason,  soit  qu’elle*  remontent  à une  époque  où 
ces  principe*  n étaient  pas  encore  bien  cLabli*,  suit 
que  le  souverain,  eu  le»  concédant,  ait  voulu,  en 
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violant  U règle;  perpétuer  le  souvenir  de  quelque 
action  éclatante  et  obliger  à n*enq«eWr  des  causes 
qui  ont  donné  lieu  à cette  exception  (îig.  317); 
les  armoiries  provenant  d'aUianres  qu'une  famille 
ajoute  aux  siennes  pour  indiquer  le*  alliances 
qu'elle  a contractées;  elles  se  mettent  écetrtelSes. 
«orfirr,  posfn  sur  le  tout.  Cette  dernière  disposition 
indique  ordinairement  la  famille  d'od  la  branché 
est  sortie,  ou  une  famille  illustre  A laquelle  elle 
est  alliée.  I**  armoiries  de  tucreaiVm  et  de  tub 
stituium  peuvent  être  rangées  dans  celte  classe. 

Comme  exemple  de  ces  différentes  variétés  d'ar- 
moiries, nous  donnons  les  blasons  «te  quelques 
grandes  familles  de  Knuioe  qui  ont  un  nom  histo- 
rique : 

Alençon  [Comtes  d*),  de  France  à la  bordure  de 
gueules  chargée  de  8 basants  d'argent  (fig  295). 
AMJOt)  (Comtes  et  ducs  d*),  de  gueules  à 2 lions 
lassants  d'or,  armés  et  larapassés,  l'un  sur  l'autre 
m 296). 

Armaonac  (Comtes  d’).  d'argent  au  lion  de  gueules, 
armé  et  la  m passé  (fig.  397). 

Amots  (Comtes  d'),  semé  de  France,  au  lambeî  à 
4 pendants  de  gueules,  chaque  pendant  chargé 
de  3 châteaux  d'or  (tig.  298). 

Auvergne  (Anciens  comtes  d'},  d'or  au  gonfanon  de 
gueules,  frangé  de  siaoolft  (lig.  399). 

Bonaparte  (Maison  de),  de  gueules  à 2 barres  d'or 
accompagnées  de  *2  étoiles,  l'une  en  chef  et  l'au- 
tre en  pointe  {(ig.  300). 

Bourbon  (Ducs  de) , semé  de  Franco  à la  bande  de 
gueules  (fig.  301). 

Bourgogne  ((oimtesde),  d’azur  au  lion  d'or,  semé 
de  bdlettes  de  même  (fig.  303). 

Bourgogne  (Ducs  de),  écartelé  : aux  1 et  4,  d’azur 
semé  de  Heurs  de  lis  d'or,  à la  bordure  componée 
d'argent  et  de  gueules  de  16  pièces,  oui  est  de 
Bourgogne  mrrfrrne;  aux  2 et  3,  bandé  d’or  et 
d'azur  de  6 pièces,  à la  bordure  de  gueules,  qui 
est  de  Bourgogne  ancien  (fig.  303). 

Bretagne  (Duc*  de),  d'hermine  (flg.  304). 
Bretagne-Dreux  (Ducs  de),  échiqueté  d'or  et  d'a- 
xur  au  franc  quartier  d'bermuic,  k U bordure  de 
gueules  (flg.  305). 

Brienne  (Comtes  de),  mêmes  armes  que  celles  des 
comtes  de  Bourgogne  (fig.  303). 

Brissac  (Ducs  de),  de  sable  À 3 fasces  d'or  dente- 
lees  par  le  bas  (flg.  306). 

Champagne  (Comtes  de),  d'azur  à une  bande  d’ar- 
gent accomiagnée  de  2 doubles  eotice*  itotencees 
et  contre- potencée*  d'or  de  13  pièces  (fig.  307). 
Clermont-Tonnerre  (Le*) , de  gueules  à 2 clefs 
d'argent  passées  en  sautoir  (fig.  308). 

Cusson  (Les),  de  gueule*  au  bon  d'argent,  armé, 
lampasv-  et  couronné  d*or  (flg.  309). 

Condp.  (Les  princes  de),  écartelé  : au  1 et  4,  do 
Bourbon;  au  2 et  3,  d'Alençon  (fig. 310). 

CONTt  (Maison  de  Bourbon-)  , de  France  au  hilton  de 
gueule*  péri  en  bonde,  À la  bordure  de  même 
(fig.  311). 

Ccua  (Les  sires  de),  fascé  de  voir  et  de  gueules 
de  6 pièces  (fig.  313). 

Courte* at  (Les  seigneurs  de),  il’ur  à 3 tourteaux 
de  gueules,  posés  2 et  I (flg.  313). 

Du  (tiTRSCLiN,  d’argent  i l'aigle  éployée  de  sable 
couronnée  d'or  (fig.  314). 

Flandre  (Comte*  de),  d'or  au  lion  de  sable,  armé 
et  Jain passé  de  gueule*  (flg.  31b). 

GCiennr  (Ducs  de),  de  gueules  au  léopard  d'or 
armé  et  lRinpassé  d'azur  (fig.  3I6J. 

Jérusalem  (Rois  de),  d'argent  à la  croix  potencéc 
et  Contre- potence»;  d'or,  cantonnée  de  4 croisette* 
de  même  (fig.  3K7). 

Lauuuiekol’cauu»  (Les),  loi  relé  d'argent  et  d’azur  à 


3 chevrons  de  gueules,  le  premier  éelmé.  bro- 
chant* sur  le  tout  (fig.  318). 

La  Tour  d'Auvergne  (Ancienne  maison  de),  «le 
gueules  à La  tour  d'argent  maçonnée  de  sable 
(fig-  319). 

La  Trémouille  (Les  sire*  de),  d’or  ai  chevron  de 
gueules,  accompagné  de  3 aiglette*  d’azur,  bec- 
quées et  memlirêes  de  gueules. 

Lorraine  et  df.  Bar  (Duc*  de),  pxrti  : au  1,  d’or  à 
la  bande  de  gueules  chargée  de  3 alérions  d'ar- 
gent ; au  ?,  d’azur  semé  de  croisetles  recroisettées 
au  pied  fiché  d’or  A 2 birs  adossés  de  même 
(fig.  321). 

Lu5!onam  (Les  seigneurs  de),  burclé  d'argent  et 
d'azur  au  lion  de  gueules,  armé,  couronné  et 
lam passé  d'or,  brochant  sur  le  tout  (fig.  322). 
Montmorency  (Les),  d or  à la  croix  de  gueules  can- 
tonnée de  16  alérions  d’azur  (flg.  323). 
Montpensier  (Comtes  de),  de  Bourbon  ; la  bande 
de  gueules  brisée  d'un  quartier  d or,  au  dauphin 
d’azur  (lig.  334). 

Normandie  (Ducs  de),  de  gueules  k 2 léopards  d'or 
(fig-  3*2.»). 

Orange  (Comtes  d’) , d'or  au  cornet  de  chasse 
de  sable  enguiché  d’argent  et  lié  do  gueules 
(fig.  30ô). 

Orléans  (L.es  Boudions  d*),  de  France  au  lambet 
d’argent  (flg.  32Î). 

Provencr  (Comtes  de),  d'or  à 4 pals  de  gueules 
(fig.  328). 

Richelieu  (Ducs  de),  d'argent  à 3 chevron»  de 
gueules  (fig.  339). 

Rouan  (Les),  de  gueules  à 9 mac les  d'or,  rangées 
en  fasces.  3,  3,  3 (flg.  330). 

Toulouse  (Comte*  de),  de  gueule*  à la  croix  dédiée, 
vidée  et  pommelée  d’or  (flg.  331). 

Turennk  (Vicomtes  de),  colicé  d’or  et  do  gueules 
(fig.  332). 

Vendôme  fComtes  de)  et  de  La  Marche,  semé  de 
France  a la  bande  de  gueules  chargée  de  3 lion- 
ceaux d'argent  (flg.  333). 

Viennois  (Dauphins  de),  d’or  au  dauphin  d'azur, 
crété,  barlié  et  oreillà  de  gueules  (flg.  334}* 

Armoiries  des  villes.  Ce  sont  celles  que  les  villes, 
lors  de  l'affranchissement  des  communes  au  moyen 
Age,  firent  sculpter  au  fronton  de  leur  maison  de 
ville  et  sur  leurs  portes,  graver  sur  leur*  sceaux  et 
cachet*,  peindre  sur  leurs  bannières.  Elles  sont 
simples  ou  de  patronage.  Les  armoiries  simple i 
sont  celles  qui  ont  conserve  leurs  pièces  symbo- 
liques ou  meuble*  primitifs;  elles  avaient  été  com- 
posées par  les  magistrats  de  la  cité.  Les  armoiries 
de  ville*  dites  de  jmironage  sont  relie*  qui  portent 
en  chef  les  armes  du  souverain,  soit  comme  souve- 
nir d’une  résistance  héroïque  à l'ennemi,  soit  comme 
récompense  de  services  rendus  au  prince  ou  au 
pays. 

Les  écussons  des  ville*  sont  ordinairement  som- 
mé* d’une  couronna  murale.  Sous  le  premier  Em- 
pire on  donna,  comme  timbre,  au  blason  de*  vide* 
du  premier  ordre,  une  couronne  murale  k 7 cré- 
neaux d’or,  pour  cimier  une  aigle  naissante;  k celles 
du  second,  une  couronne  murale  à b créneaux  d’ar- 
gent, et  à celles  du  troisième,  une  corbeille  de  ger- 
bes d'or. 

Nous  donnons  Ici  la  description  ries  armoiries 
des  89  chefs-lieux  des  départements  de  la  France  : 

AORM.  Parti  : au  1,  de  gueule»  i l’aigle  essorant 
d'argent,  tenant  dans  ses  serres  une  légende  de 
même,  sur  laquelle  est  écrit  : Agen  ; au  2,  aussi 
de  gueules  A la  tour  dor,  crénelée  de  4 pièces, 
maçonnée  de  sable,  dunjonnéc  de  3 tourelles  gi- 
COUtttét!  d'ur  (fig.  306). 

Ajaccio.  D'azur  A 2 lious  d'argent  supportant  une 
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colonne  de  même  ; la  colonne  surmontée  d'une 
couronne  antique  du  second  émail.  Les  lions  et 
la  colonne  posés  sur  une  terrasse  de  sinople 
(fier.  206). 

Alu  y.  !>c  gueules  à la  tourd’ârgent  crénelée  et  ou- 
verte de  deux  portes;  surmontée  duo  léopard 
dur,  les  pattes  posées  sur  4 créneaux,  brochant 
sur  une  croix  épiscopale  du  recoud  émail.  Eu 
chef,  à dextrp,  un  soleil  rayonnant  d’or;  et  à sfr* 
nestre,  une  lune  en  décours  d'argent  (fig.  201). 
Alençon.  D’azur  à l’aigle  éployée  d’or  (fig.  208}. 
Amure?.  De  gueules  â un  alDier  d'argent  entrelacé 
cri  cercle  ; au  chef  d’azur  chargé  de  Heurs  de  lis 
d'or  (6g.  209). 

Angers.  De  gueules  à une  clef  d’argent  posée  en 
pal  ; au  chef  d'azur  chargé  de  deux  Heurs  de  Us 
d'or  (fig.  210). 

Angoolêmk.  D'azur  semé  de  fleurs  de  Us  d'or»  à 
la  bande  componée  d'argent  et  de  gueules 
(fig.  211). 

Annecy.  De  gueule*  à une  truite  d'argent  mar- 
quetée de  sable  et  de  gueules,  posée  en  bande 
(fig.  212). 

Anus.  D'azur  à la  fonce  d’argent  chargée  de  3 r.iU 
de  sable,  accompagnée  en  chef  d une  mitre  d'or, 
et  en  point»*,  de  2 crosses  de  même  posées  en  sau- 1 
loir  (fig.  713). 

Aucm.  Parti  : au  ],  de  gueules  chargé  d'un  agneau 
pascal  d'argent  à la  croix  de  même,  supportant 
une  bannière  d’azur;  uu  2,  d'argent  au  lion  armé 
et  lampassé  de  gueules  (fig.  214). 

Aur  illac  De  gueules  à 3 coquilles  d'argent:  au 
chef  d’a2ur  chargé  de  3 Heurs  de  lis  d’or  (fig.  215). 
Auxerre.  D’azur  remé  de  billcttes  d'or,  au  lion 
do  même,  armé  et  lampa&séde  gueules,  brochant 
sur  le  tout  (fig.  216). 

Avignon.  Db  gueules  à 3 clefs  d’or  posées  de  fasco 
(fig.  311). 

Bab-le-Dl’c.  D'azur  semé  de  croisetles  recmisettêes 
au  pied  fiché  d’or  ; à 2 bars  adossés  de  même, 
brochant  sur  le  semé  (fig.  218). 

Beauvais.  De  gueules  au  pal  fiché  d'argent  (fig.  219). 
Besançon.  Der  à l'aigle  éployée  de  sable,  tenant 
dans  res  serres  2 colonneues  do  gueules  (lig.  220). 
Blois.  D'argent  k une  fleur  de  lis  d’or  (fig.  221). 
BofrntAUx.  Dp  gueules  à un  château  d’argent  posé 
sur  une  onde  de  sinoplo,  cbargre  d'un  croissant 
montant  d'argent;  au  chef  d’azur  chargé  de  fleurs 
de  lis  d'or  (fig.  222). 

Bon ao.  Parti  de  sinople  ot  de  sable  A la  croix  de 
Soin  t-Lazare  d’urgent  brochant  sur  le  tout  (fig.  223) . 
fiotTBGKS.  D'azur  i 3 moutons  pissants  d’argent, 
accornés  de  sable,  accolés  de  gueules  et  clarines 
d’or,  à b bordure  engrêlée*  de  gueules;  au  chef 
semé  de  fleurs  de  lis  d'or  (fig.  224). 

Cabn.  Coupé  d’azur  et  de  gueules  & 3 fleurs  de  lis 
d'or,  2 en  chef,  I en  pointe  225). 

Cahors.  l>e  gueules  uu  pMjn t à 5 arches  d'argent 
sur  une  rivière  de  même,  chargé  de  5 tours  ou- 
vertes de  même,  surmontée  chacune  d’une  fleur 
de  lis  d'or,  mise  eu  chef  (fig.  226). 

Carcassonne.  D'azur  au  portail  de  ville  flanqué  de 
2 tours  d or  couvertes  en  clocher,  la  porte  nersré 
et  surmontée  d'un  écu  de  gueules  chargé  d’un 
agneau  pascal  d'argent,  à la  bordure  de  France 
(fig.  227). 

Châlons-sur-Marne.  D'azur  à la  croix  d'argent 
cantonnée  «le  4 fleurs  de  lis  d’or  (fig.  228). 
CuAuaÉRY.  De  gueules  à la  croix  d'argent,  à une 
étoile  d'argent  au  canton  drxtrv  du  chef  (fig.  229,. 
Chartres.  De  gueules  à 3 denieis  chartraio*  d'ar- 
gent; au  chef  d'azur,  charge  de  3 fleurs  de  JU 
d'or  (fig.  230). 


Chatkauroüx.  D'argent  au  château  ouvert  de  gueu- 
les, posé  sur  une  terrasse  de  sinople (fig.  231). 
Chaumont.  Parti  : au  1,  de  gueules  à une  demi- 
cscarbnuclc  d’or,  mouvante  du  flanc  senestre  de 
la  partie;  au  2,  d'azur  a la  bande  d'argent  accom- 
pagnée de  2 cotices  pntencées  et  contrc-poteocées 
d'or  ; au  chef  d'azur  chargé  de  3 fleurs  de  lis  d'or 
(fig.  232). 

Clermont-Ferrand.  D’azur  à la  croix  piclue  de 
gueule*  orlèe  d’or,  cantonnée  de  4 fleurs  de  lis 
d’or  tfig.  233). 

Coi  mar.  Parti  de  gueules  et  de  sinople,  à la  molette 
d'éperon  d’or  attachée  à sa  branche  posée  en 
larre  de  même  (fig  234). 

Digne.  D'azur  A une  fleur  de  lis  d’or  en  oueur,  entre 
«leux  L affrontées  d’argent,  accompagnée  d’une 
cnKsette  de  gueules  en  chef,  et  d‘uu  D d'argent 
en  pointe  (fig. *235). 

Dijon-  De  gueules  au  chef  parti:  au  1,  d’azur  renié 
de  fleurs  de  lis  d'or,  à la  bordure  componée 
d’argent  et  de  gueules  ; au  2,  bandé  d’or  et  il'axur 
de  6 pièces,  4 la  bordure  de  gueules  (fig.  236). 
Draguignan.  De  gueules  au  dragon  d'argent  (fig. 

. 237) . 

Kpinal.  De  sable  & 5 chevrons  d'argent,  au  chef 
échiqueté  de  sable  et  d'argent  (fig.  238). 

Évrfux.  D’azur  à 3 fleurs  de  lis  d’or,  2 et  1;  à la 
bande  componée  d’argent  et  de  gueules  brochant 
sur  le  tout  (fig.  239) . 

Fois.  D’or  à 3 pals  de  gueules  (fig.  240). 

Gap.  D’azur  à un  château  d’or  crénelé,  sommé  do 
4 tours  de  même  couvertes  en  clocher  (fig.  241). 
GüVaOBtB.  D'or  h 3 roses  de  gueules  (fig.  242). 
Guéret.  D’azur  à 3 peupliers  de  sinople  sur  une 
terrasse  de  même  ; au  cerf  passant  d'or  sur  le  tout 
(fl*.  243). 

Laon.  D’azur  au  chef  d’argent,  chargé  de  3 merlettes 
de  saille  (fig.  244). 

Uval.  De  gueules  au  léopard  Uonné  d’or  (fig.  245) 
Lille.  De  gueules  à une  fleur  de  lis  d'argent 
(fig.  246). 

Limoges.  De  gueules  au  buste  de  saint  Martial, 
orné  à l'antique,  d’argent,  ombré  de  sable,  entre 
les  initiales  gothiques  S.  M.  d'or;  au  chef  a azur, 
chargé  de  3 lieurs  de  lis  d’or  (fig.  247). 
Lono-le-Saulnikr.  Ecartelé  : au  t,  d'azur  h l’N  d'or 
surmontée  d'une  érode  du  même  ; au  2.  d’azur  k 
la  bande  d'or;  au  3.  de  gueules  au  cornet  de 
chasse  d’or;  au  4,  d'or  plein  (fig.  248). 

Lyon.  De  gueules  au  lion  d'argent;  tenant  de  la 
p:itte  senestre  un  glaive  de  même  ; au  chef  d’azur 
chargé  de  3 fleurs  de  lis  d’or  (fig.  249). 

Maçon.  De  gueules  à 3 anneaux  d'urgent,  2 en  chef, 
1 en  pointe  (fig.  250). 

Mans  (lbc).  D'or  à la  croix  de  gueules  chargée  <ie 
3 chandeliers  d'église  d’argent,  2 et  I,  et  d’une 
clef  de  même  posée  en  p.il  sur  le  chandelier  de 
la  pointe  : au  chef  d’azur  chargé  de  3 fleurs  de  lis 
d’or  (fig.  231). 

Marseille.  D’argent  à une  croix  d’azur  (fig.  252). 
Melun.  D’azur  à 7 basant*  d’or,  3, 1,3;  au  chef  du 
second  émail  (fig.  233). 

Mende.  D’azur  à l'M  gothique  d’argent,  et  au  soleil 
d’or  en  chef  (fig.  254b 
Metz.  Parti  d’argent  et  de  «ble  (fig.  255). 
MÉziftiiE*.  De  gueules  à l'M  d'argent  accompagnée 
en  chef  de  2 râteaux  d’or  posés- en  face  (fig.  253). 
Mont  vu»  an.  De  gueule*  au  saule  terrassé  et  étêté 
d'or,  aux  6 branches  sans  feuilles.  3 k dextro  et 
3 à re nestre;  au  chef  d'azur  semé  de  3 fleurs  de 
lia  «For  (fig.  257) . 

Mon t-i»k- M arras.  D’azur  à 2 clefs  <f  argent  adages 
posées  en  pal  (fig.  258). 

MoNiruxttu.  b azur  à un  trône  antique  d’or,  ù 
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une  Notre-Dame  de  carnation  tenant  l’enùnt  SllNT-Lé-  De  aïeules  à une  licorne  rompante  d'ar- 
Jé*us  aussi  de  carnation;  en  chef,  à dertre,  un  A,  gent ; au  franc  canton  d'azur  chargé  d’une  N d’or 

et  ii  ænestre,  un  M gothique»  d'or;  en  pointe  un  «unnontée  d’une  étoile  de  mémo  (IIk*  2K3)* 

écuison  d'argent  charge  d un  tourteau  de  gueulas  STRA^horno.  D’azur  à une  Notre- Dame  de  carnation 
(fig.  2.i9).  vêtue  d'argent,  sur  un  trône  d'or  et  sous  un  pa- 

Moulin».  D’argent  à 3 croix  ancrées  de  sable,  2 et  I ; Villon  de  mémo,  tenant  de  la  main  dexire  un 
au  chef  d’azur  semé  de  fleur»  de  lis  d’or  (fig.2hüi.  sceptre  d’or  et  sur  le  hra*  senestre  reniant  Jé»u* 
Nancy.  Coup/*:  le  chef  aux  armes  pleines  de  Lor-  de  carnation;  en  pointe,  écusson  d’argent  ù une 
raine,  la  point*  d’argent  à un  chardon  desinople,  bande  de  gueule»  (iig.  28i). 
fleuri  de  gueules  (rig.  2bl).  Tar&E».  Ecartelé  d'or  et  de  gueules  (ftg.  28n). 

Nantes.  De  gueules  à un  navire  d’argent  sur  une  Toulouse.  De  gueules  à un  agneau  pas  al  d'argent, 
oude  ombrée  desinople  aux  voiles  d'bennmo  ; au  la  tète  contournée,  appuyé  sur  une  croix  dédiée, 
cliet  cousu  de  même  (Hg.  262).  vidée  et  pommelée  d or,  soutenue  d’une  verge Ue 

Napoléon-Vendée.  Dp  gueules  à une  ville  d'argent  de  même  ; à dexlre,  le  portail  de  l'église  Saint- 

posee  sur  uq  tertre  de  sinople  et  surmontée  eu  Sonda  d’aigent,  et  à acnealre*  un  château  sommé 

cb»  f d'une  Toi  d’argent  ; au  cjnton  drztre  d’azur  de  d tours  nu.oti  d'argent;  au  chef  d’azur  semé  de 
chargé  d uiiv  N d or  et  surmonter  d une  étoile  de  fleurs  de  lis  d or  (fig.  2*6). 
même  (fig.  263).  Toi*».  De  sable  à 3 tours  d’argvni,  maçonnées,  ou- 

Nevsrs.  D’azur  semé  de  billettes  d’or,  au  lion  do  vertes»  ajourées  du  champ  et  girouettées  de 
même  brochant  sur  le  tout  i 11*?.  26»).  gueules  (ti »?-  287). 

Nier.  D’argent  à l’aigle  de  gueules  prrehéo  sur 3 rocs  Thuyes.  D'azur  à la  bande  d’trgent  accompagnée 
de  sablo  battus  par  des  flots  d azur  ou  de  sinople  de  2 double*  colite»  poteucéos  etcontre-potenoées 
(fig.  26S),  d’or  (fig.  2H8). 


Nlnrs.  De  pjeules  au  palmier  terrassé  de  sinople,  I 
au  crocodile  de  même  posé  en  fuser.  enchaîné  et 
colhtè  d'or;  avec  U légende  en  lettre» de  même 
COL.  KLM.  (Coloria  Semausut)  posce  de  môme 
(fig.  266). 

Niort.  D’azur  semé  de  fleur»  de  Us  d’or,  à une 
tour  d’argent,  maçonnée  de  sable,  crénelée  de 
? pièces  d argent,  posée  sur  une  onde  de  mémo 
(fig.  267). 

Orléans.  De  gueules  à 3 cœurs  de  lis  d’argent. 

2 et  1 ; au  chef  d'azur  chargé  de  3 fleurs  du  lis 
d or  (fig.  369). 

PARIS.  De  gueules  au  navire  d’argent,  aux  voiles 
éployées,  sur  une  onde  do  même.-  au  chef  d’azur 
semé  de  fleurs  de  Us  d or  (fig.  269). 

Pau.  D’azur  k 3 p .h  d'or  fichés  et  abusés,  réunis  par 
une  fuser  de  même;  le  pal  du  milieu  surmonté 
d'un  paoo  rouant,  au  naturel  ; cri  point**,  2 va- 
ches affrontées  de  gueules,  accolée»  et  cLrinées 
du  champ  (fig.  270). 

Péri  g veux.  De  gueules  au  château  de  3 tours  d’ar- 
gent crénelées,  celle  du  milieusommèe  d une  fleur 
de  lis  d’or  eu  chef  (fig.  271). 

Perpignan.  De  gueules  à 2 tours  crénelées  d'argeut 
et  une  fleur  de  lis  d’or  en  chef  (fig.  272). 

Poitiers.  D'or  au  lion  de  sable  à la  bordure  de 
même,  chargée  de  12  bcsuiils  dur;  au  chef  d'azur 
à 3 fleurs  de  Iis  d’or  (fig.  273). 

Priva».  D’argent  au  chêne  de  sinople  englanté  d’or, 
posé  sur  mie  terrasse  de  sinople:  au  chef  d’azur 
chargé  de  3 fleurs  de  lis  d or  (fig.  274). 

Put-en-Velat  (Lé).  D’azur  semé  do  fleurs  do  lis 
dor,  à une  aiglo  d'argent  b roc  haut  bur  le  tout 
(fig.  27 à). 

Quimprr.  De  gueules,  au  cerf  pissant  d’or;  au  chef 
d’azur  à 3 fleur»  do  lis  d'or  (fig.  276i. 

Rennes.  Palé  d’argent  et  de  sable  de  six  p èce§,  au 
chef  d'hermine  (tig.  277). 

Rhodes.  De  gueules  a 3 basants  d’or  (fig.  278). 

Hochelle  (La),  lte  gueules  au  navire  aux  voile» 
éployées  d'argent;  voguant  sur  de*»  onde»  de  si- 
nople  (fig.  279). 

Rouen.  De  gueules  à l'agneau  pascal  d'argent,  te- 
nant une  croix  d’or  à U banderole  d'argent,  char- 
gée d'une  croix  de  même  ; au  chef  d azur,  chargé 
3?  3 fleurs  de  lis  d’or  (ftg.  280). 

Sainî-Bweuc.  D’azur  au  griffon  d’or  (flg.  281). 

Saint-Etienne,  D’azur  h 2 palmes  de  sinople  posées 
en  sautoir,  cantonnées  d’une  couronne*  d’or  fer- 
mée en  chef,  et  de  3 crois*  t tes  d'argeut,  pierrées 
d’or,  posées  2 et  1 (fig.  282). 


Tulle.  De  gueulas  à 3 rocs  d’echiquicr  d'or,  2 et  I; 
au  chef  d'azur  charge  de  3 fleurs  de  lis  d’or 

(flg.  289). 

Valence.  Do  gueules  à ta  croix  d'argent  chargée  en 
cœur  d’une  tour  d’azur  (fig.  290). 

Yakm*.  Lhj  gueule»  à un**  hermine  d’argent,  col- 
letée d’hermine  et  sommée  d’une  couronne  ducale 
d or  (flg.  291). 

Versailles.  D'azur  à 3 fleur»  de  lis  d’or,  2 et  I; 
au  chef  d'argent  chargé  d’un  eoq  éployé,  crêté  de. 
gueules,  naissant  au  naturel  (fig.  292). 

Vemhl.  Coupé  : au  1,  d azur  remède  billette» d’or, 
charge  d'un  lion  issant  do  même;  au  2.  de 
gueule»  au  croiwint  montant  d'argent  (fig.  293). 
Alger.  Coupé  : au  1,  à l'aigle  de  l’empire  français  ; 
au  2,  de  sinople  au  croissant  mon  tant  d'or,  ac- 
compagné de  3 étoiles  de  même  (ftg.  294). 

.1  rmniriex  de  patronage  cl  de  concession.  Les  ar- 

moir.es  de  patronage  sont  empruntées  à celles  d'un 
supérieur  dont  ou  s»e  reconnaît  l’obligé;  elles  se 
placent  dan»  La  partie  la  plus  honorable  de  l écu 
pour  marquer  la  dépendance  envers  ce  supérieur, 
c’est  dans  les  Etats  de  l'Eglise  que  ce  genre  d'ar- 
moiries s été  le  plus  répaudu;  on  attribue  /intro- 
duction de»  quuriirr*  dr  patronage  à des  cardinaux 
neveux  de  papes.  On  doit  ranger  dans  culte  OÉtégO- 
riu  te»  armoiries  des  40  ville»  de  France  *,ui  reçu- 
rent. sous  la  Restauration,  le  titra  do  titittir  tiMr. 
avec  U permission  d’ajouter  à leur  blason  ni»  chef 
de  France,  pn-ur  maïquer  leur  obéissance  cl  leur 
fidélité  au  roi  : le»  province*,  les  fiefs  de  U Cou- 
ronne portaient  aussi  le  chef  de  France.  Les  ar- 
moirirr  de  concession  sont  celle»  que  concide  le 
souverain  en  récompense  de  belles  actions,  de  ser- 
vices rendus  au  pays  ou  de  dévouement  »u  chef  do 
l’Etat.  On  les  ajoute  au  blason  de  famille,  soit  en 
parti,  soit  en  écartelé,  soit  sur  le  tout,  ou  bien  en- 
core dans  un  écusson  séparé. 

dnnotrir*  des  corporations.  Ce  sont  celles  des 
corporations  lai<jue»  cf  ecclésiastiques,  des  univer- 
sités, des  académies  et  du»  collège»;  elles  soin  fort 
nombreuses;  nous  nous  contenter  m*  d’en  donner 
ici  quelques  exemples. 

La  communauté  des  consuls  de  la  tille  de  Paris 
avait  pour  armes  : d'argeut  à un  navire  voilé  de 
sable,  vuguant  sur  uue  mer  d'argent,  soutenu  par 
une  foi  et  surmonté  de  l'écusson  de  France,  cou- 
ronné d'or;  l'Unix  ers  dé  de  Pans,  la  fille  aînée  des 
roi»  de  France,  R**lon  le  titre  oui  lui  fui  donné  par 
Ourle»  V|,  purLiil  d azur  à 4 fleurs  d**  lis  d’or,  qui 
est  de  France  ancien,  à un  dextrochère  tenant  un 
livre  ouNo.'t  et  naissant  d'une  nuée  mourante  du 
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chef,  le  tout  d’argent;  la  corporation  des  libraires 
de  la  mime  ville  écarte  lai  i ses  armoiries  de  celles 
do  ITlilxersitéet  de  celles  de  la  ville,  avec  le  chef  de 
France  ancien  : celle  de9  pcmt r*s  portait  : d'azur  * 
3 écussons  d'argent  et  une  fleur  de  lisd’or  enahymo: 
celle  dru  orférrts  av.i  t pour  limes:  de  gui ium  à 
une  croii  d'or  engrelée,  cantonnée  au  \ et  4.  d’un 
ciboire;  au  3 et  3.  d une  couronne  antique,  le  tout 
de  même  ; au  chef  de  France  ancien  : V Académie 
française  avait  pour  armoiries  : de  France,  et  en 
chef*  un  soleil  d or  ; ci  pour  devise  : A l'immor- 
talité;  VAcadêmir  des  inscriptions  et  follet- lettres 
perlait  au<»i  de  France  A uu  médaillon  représentant 
lu  hutte  du  roi  en  abyme*. 

Les  cher  ali  ers  et  grands  maîtres  de  la  plupart  des 
ordres  de  chevalerie  ajoutaient  » leur»  arme*  celles 
de  leur  ordre;  les  grands  maîtres  de  Malle,  du 
Temple,  de  l'ordre  Teutonique  en  écni  tulaient  leurs 
armes  ; les  chevaliers  de  ces  trois  ordres  et  ceux  de 
Saint-Étienne  les  placent  eu  chef  et  posent  leur  écu 
sur  la  croix  de  l'ordre,  entourée  d’un  chapelet. 
Dans  les  autres  ordres,  les  membres  posent  anilt- 
ment  leur  écu  sur  la  croix  de  l'ordre  sans  rien 
changer  à leur  blason.  Les  ordres  religieux  et  mili- 
ta ires,  les  abbayes,  les  églises  avaient  leurs  armoi- 
ries particulières;  les  religieux  de  la  Merci  por- 
taient sur  la  poitrine  le  blason  de  leur  ordre. 

Les  confrérie»,  telles  que  celle»  de  l’arc  et  de 
l’arquebuse,  les  ci  Tps  de  métiers  ou  corporations, 
avaient  de*  armoiries  qu'elles  portaient  peintes  sur 
une  bannière  les  jours  de  solennités. 


NobUssê  de  l'iMpiff.  Napoléon  1*\  en  créant  des 
noble»,  se  réserva  le  droit  de  leur  uonnor  dos  ar- 
moiries. On  suivit , dan»  ce»  concessions,  les  règles 
du  code  héraldique  ancien;  le*  quelque»  exi-eptînin 
qui  avaient  été  admises  ont  disparu  depuis,  soit  par 
l usage,  soit  par  l’ordonnança  de  Louis  XVII I.  On 
pcul  ajouter  le*  détails  suivants  à ceux  que  nous  aven» 
donnes  précédemment  (p.  775)  au  sujet  de*  toqua»  et 
lambrequins  de  l'épixjue  impériale.  Le  bUsmi  des 
princes  grands  dignitaires  avait  un  chef  d'azur 
serué  d’aneiilcs  d'or;  il  était  entouré  d’un  manteau 
d’azur  semé  de  même,  doublé  d'hermine  et  sjuimé 
il  un  bonnet  d’booitcor  da  firme  éloolortla;  Im 
dues  avaient  un  chef  de  gueulas  semé  d'étoiles  d’ar- 
Igent  et  un  manteau  doublé  de  vair;  le»  couacs 
I sénateurs,  un  franc  quartier  à dnlra  d’azur,  à un 
■ miroir  d’or  en  pal,  ou  «a  mirait  un  serpent  tortillé 
d'argent;  le»  comtes  militaires,  un  franc  quartier 
5 dextre  d’azur,  à l'épée  haute  en  pal  d’argent, 
montée  d’or;  le»  camtes  archevêques,  un  franc 
quartier  h dextre  d’azur,  à une  croix  pattéo  d'or; 
le»  baron*  militaires,  un  franc  quartier  à semestre 
de  gUeuli-N.  h l'épéo  haute  en  pal  d argent  ; Im 
barons  àtêqttes,  un  franc  quartier  A senpitre  de 
gueules,  à la  croix  alaisée  d’or;  les  cheraliers, 
f un  pat  de  gueules  chargé  de  la  croix  de  la  Légion 
d'honneur. 

Les  anoblissements  fait»  depuis  le  premier  Empire 
coinj-  rtcnt  aussi  coiNatieil  d'armoiries  soumises 
| aux  lois  héraldiques  et  judiciaires. 
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On  nomma  primitivement  ordres  de  chevalerie 
des  corporations  religieuses  et  militaires  qui  sc  for- 
mèrent eu  Orient,  au  «•  siècle,  dans  le  but  de  dé- 
fendre et  de  soigner  les  pèlerins  qui  se  rendaient 
en  Terre- Sainte  pour  visiter  le  tombeau  de  Jésus- 
Christ.  Les  principaux  de  ces  ordre»  sont  ceux  de» 
chevaliers  de  Mint-Jean  de  Jèruvdem,  «les  Tem- 
pliers et  des  chevaliers  Teutoniquc».  Dan»  de>  temps 
plus  modernes,  ou  a donné  le  même  num  à des  as- 
sociations de  personne»  autorisée*  à porter  certains 
insignes,  BflOMDét  décorahuns.  Lé  but  de  ces  dis 
tiru  tions  honorifiques  est  de  récompenser  le  mérite 
civil  et  militaire,  les  service*  roudus  à l’État  et  à 
la  personne  du  souverain. 

Ont>ae  ms  Saint-Jean  dk  Jêrusaleu,  plus  tanl 
Chevaliers  tut  Rhodes  , ensuite  Chevauees  de 
Malte.  Établi  en  Palestine  eu  10-48,  il  avait  pour 
but  de  recevoir  les  pèlerin»  arrivant  à Jérusalem, 
de  pourvoir  à leurs  besoins  et  A leur  sûreté.  Après 
la  prise  de  Jérusalem  par  baladin,  en  1188,  le* 
hospitaliers  s’établirent  dans  File  de  Rhodes  jus- 
qu'en ISM,  puis  à Moite  en  1530.  (Voir  notre  Dic- 
tionnaire «formel  d'histoire  et  de  géographie.'*  — 
Croix  d’or  5 4 branches  émaillées  de  blanc  ; ruban 
noir  (fig.  31151 . Les  cheraliers  profis  portaient,  sur 
le  cété  gauche,  une  croix  en  toile  blanche;  les 
gramf<roix  avaient  sur  la  poitrine  une  croix  blanche 
figurée  sur  une  pièce  d’étoffe  de  aoie,  rc>uge  pour 
Je  général  de»  galère»,  vuAeile  pour  I evèque  ut  le 
prieur  et  tvfire  pour  Ire  autre»  grand-croix.  Les 
armes  et  ia  bannière  de  l’ordre  étaient  de  gueules 
d la  croix  d’argent, 

Ohûbe  de  Saint-Lazare  rr  du  Mont-Carmel.  On 
fixe  A l'année  1060,  OU  envirn.  b fondation  de 
l’ordre  de  Saint-Lazare.  Ijnui.s  le  Jeune  ayant,  pea- 
daat  MO  séjour  en  Palestine,  reconnu  1(1  tCTWOCl 
que  cet  ordre  était  appelé  A rendre,  limruduiait  eu 


France  à son  retour  d 'Orient.  En  1008,  Henri  IV 
l'unit  A celui  de  Notre-Dame  du  Mont-Carmel,  qu’il 
venait  de  créer,  et  qui  prit  le  nom  d’ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Lazare  de  Jérusalem  et  hospita- 
lier de  Noire-Dame  du  Mont -Carmel.  — Croix 
émaillée  de  vert  à 8 pointe»,  bordés  d’or,  Sflglée  de 
4 fleurs  de  lis  de  même  ; au  centre,  Lazare  sortant 
du  tombeau.  Devise  : A tain  et  armis.  Muban  vert 
moiré  (fig.  336). 

Ordre  et  a rchiconfr  tant  royale  du  Saint-se- 
ptacRR  oa  Jérusalem.  H a ‘été  institué,  en  1099,  par 
Godefroy  de  Bouillon,  pour  desservir  l’église  du 
Saint-Sépulcre  de  Jérusalem.  — Croix  nolcncéo, 
émaillée  de  rouge  et  cantonnée  de  4 croisclte»  do 
meme.  — Huban  noir  (fig.  337). 

Ordre  du  Temdlb  ou  des  TEUpuers.  Le  désir  de 
conserver  les  lieux  saint»  et  la  nécessité  de  défendre 
le»  pèlerins  contre  les  Turcs,  donnèrent  lieu, 
en  1118,  à rétablissement  des  Templier».  IL»  «Mit 
rendu,  par  leur  bravoure  et  leur  puissance,  do 
grands  services  à la  religion  durant  V»  croisades. 
— Croix  rouge  élargie  aux  extrémités  et  semblable 
à cet*  que  portaient  le»  croisés  fronçai»;  elle  était 
cousue  sur  un  habit  blanc  (fig.  338). 

Ordre  de  l’Étoile.  Le  roi  Jonn  a fondé  cet  ordre, 
en  |35l,  pour  lo  distribuer  aux  principaux  seigneur» 
do  sa  cour.  — Insignes  : Êtuil*  d’or  suspendus  A un 
collier  de  Dème  mêlai.—  Devise  : Montrant  regibus 
astra  riam. 

Ordre  de  Saint-Michel.  A été  fondé,  en  1 469.  par 
Louis  XI  en  faveur  des  seigneur»  de  sa  cour  qu’il 
désirait  attacher  a sa  personne.  — Croix  d’or  A 
4 branches  émaillée»  do  blanc  et  séparées  par  une 
fleur  de  h»  d’or;  au  centre,  l’archange  saint  Michel 
terrassant  le  dragon.  — Autan  mûr  (fig.  339). 

Ordre  du  Saint-Esprit.  Henri  III  a institué  cct 
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ordre  par  édit  de  I57K,  en  mémoire  de  son  élcrt- 
lion  au  trône  dé  Pologne  et  de  son  avènement  à 
celui  do  France,  qui  avaient  eu  lieu,  tou#  le*  deux, 
le  jour  de  la  Pentecôte*  fl  te  du  Saint-Esprit.  — . 
Croix  d'or  à 4 branches  émaillée*  de  blanc  et  do  | 
vert,  et  séparées  par  une  fleur  de  lis  ; au  centre,  un 
Saint-Esprit  sous  forme  d'une  colombe  d’argeut. 
— Ruban  bleu  de  ciel  (f)g.  340). 

O mm  a militaire  fe  SaLnt-Louis.  Cet  ordre  a été 
institué  par  Louis  XIV,  en  1603,  pour  récompenser 
le  mérité  des  officiers  de  son  armée.  — Croix  à 
4 branches  émaillées  de  blanc,  bordées  d'or  et  sé- 
parée* par  une.  fleur  de  Us  de  même;  au  centre, 
saint  tauis  couvert  du  manteau  royal.  IJgetuie  : 
Ludovieus  magnut  instituil,  1 693 . — Ruban  ponceau 
(flg-  341). 

Légion  d’honneir.  Cet  ordre  de  chevalerie  fut 
créé  en  1802  par  le  généra)  Bonaparte,  premier  con- 
sul de  la  République  française,  pour  récompenser 
les  Français  et  les  étrangers  qui  ont  rendu  à l’Étal 
de  grands  services  dans  la  guerre  ou  l'ont  honoré 
par  leur  savoir,  leur*  talents  et  leurs  vertus.  — 
Croix  à S branches  émaillée  de  blanc  et  posée  sur 
une  couronne  de  chêne  et  de  laurier  ; elle  est  d'or 
pour  les  grands  officiers,  les  commandeurs  et  les 
officiers,  et  d’argent  pour  les  légionnaires  ; au  centre, 
d’un  côté,  la  tète  du  fondateur  avec  la  légende  : 
Aapoféon,  empereur  de*  Français;  de  l’autre,  l’ai* 
gle  impériale  tenant  la  foudre,  avec  cette  devise  : 
Honneur  et  patrie.  — Autan  rouge  (fig.  342). 

Orprf  de  la  Jarretière.  Ce  fut  vers  1360  qu'Ê- 
douard  III,  roi  d'Angleterre,  fonda  cet  ordre  pour 
ranimer  Pesprit  militaire  de  la  noblesse  anglaise  et 
se  l'atuchcr  davantage;  il  choisit,  dit-on,  pour 
emblème  «lu  nouvel  ordre,  la  jarretière  de  la  com- 
tesse de  S,tli*bury  qu’il  avait  ranniviée  à terre  dans 
un  bal.  Sauf  quelques  rares  exceptions,  cet  ordre 
est  réservé  à la  pairie  anglaise.  — Insignes  : jarre- 
tière bleue  que  les  chevaliers  portent  à la  jambe 
gauche  et  ta  reine  au  bras,  et  médaillon  ovale  re- 
présentant saint  Georges  terrassant  le  démon.  Lé- 
gende : Honni  soit  qui  mol  y pense.  — Autan 
Weu  (fig.  343). 

OftDUR  nu  Bain.  A été  institué,  en  1399,  par 
Henri  IV,  roi  d’Angleterre,  et  confère  par  lui  ,4 
trente-six  écuyers  qui  avaient  pris  le  bain  en  sa 
compagnie  après  la  veillée  nocturne  qui  précéda 
son  sacre.  Il  est  destiné  à récompenser  le  mérite 
civil  et  militaire.  — Croix  d’or  à 4 branches  émail- 
lées de  blanc  et  séparées  par  un  léopard  ; au  centre, 
une  rose,  un  chardon  et  3 couronnes.  Devise  : Tria 
junetn  ii»  unutn,  allusion  aux  trois  couronnes  d' An- 
gleterre, d'Écosse  et  d'Irlande.  — Autan  rouge 
(flg.  344). 

Ordre  do  Chardon  ou  de  Saint-André.  Créé, 
en  1440,  par  Jacques  11,  roi  d'Ecosse,  pour  récom- 
penser Ira  services  de  U noblesse  de  ce  paya,  d a 
rté  reconstitué  en  1687  par  Jacques  U,  roi  d’An- 
gleterre, eu  1703  par  la  reine  Aune,  et  .Nolenrudle- 
œent  confirmé,  en  1K?3,  par  le  roi  Georges  !•'.  — 
Insignes  : médaille  d or  représentant  saint  André 
portant  sa  croix.  Derite  : Nemo  me  impune  lacesnt 
Ifig.  346).  Au  revers,  le  chardon  emblématique.  — 
Autan  vert  (fig.  346). 

Ointe  de  S a int- Patrick.  Georges  III,  roi  d'An- 
gleterre, a créé  cet  ordre,  en.  1783,  pour  récom- 
penser le»  services  rendus  à 1 État  par  la  noWe-.se 
d'Irlande.  — Insignes  : médaille  d’or  avant  au  cen- 
tre une  CltBil  de  Saint-André  ou  émail  rmign,  char- 
gée d'un  trèfle  en  émail  vert  portant  sur  chacune 
de  ses  feuilles  une  couronne  d'or,  fterite  : (Jim  te- 
peratnt.  17X3-  — Ruban  bleu  de  ciel  (fig.  346). 

Ordre  de  Saint  Michel  et  Saint  Georges.  Il  fut 
Institue,  en  1818,  par  Georges  III,  roi  d'Angleterre, 

K*  récompenser  le  mérite  des  administrateurs  i-t 
laou  do  l’ile  de  MjIio  et  de»  îles  Ioniennes.  — 


Crois  d’or  à 7 branche»  ermdltas  «le  blanc  ; au 
centre,  saint  George*  terras» «nt  le  dragon.  Devise  : 
Autpinum  meliorù  Jtxt.  — Autan  bleu  & 2 liséré* 
rouge»  (fig.  347). 

Ordre  Tkltoxioue.  Fondé  à Jérusalem,  en  1128, 
pour  le  tom  de»  malades  {pour  son  histoire,  voir 
notre  Dictionnaire  universel  d'histoire  et  de  géogra- 
phie). Il  exista  aujourd’hui  en  Autriche  et  en  Prusse 
comme  établissement  da  chevalerie  et  institution 
religieuse.  — Croix  d'or  émaillée  de  noir,  à 4 bran- 
che». — Autan  noir  (fig.  348). 

Ordre  dr  MARiR-TiifiafSB.  Il  fut  fondé,  en  1768, 
par  Marie-Thérèse,  Impératrice  d'Autriche,  dans  le 
but  de  récompenser  le  mérite  rotlitaire.  — Croix 
en  émail  blanc  bordée  d’or  ; au  centre,  les  arme» 
d'Autricbo  avec  la  devise:  Fonitvdini.  — Autan 
rouge  et  blanc  (fig.  349). 

Ordre  de  Saint-Etienne.  En  1764,  la  même  im- 
pératrice a créé  cet  ordre  pour  récompenser  lea 
services  rendus  par  la  noblesse  autrichienne  à l’Etat 
et  au  souverain.  — Crois  en  émail  vert  bordée  d’or; 
au  centre,  b croix  de  Lorraine  avec  cette  drvite  : 
Puh/ieum  meritorum  jtr,rmium.  ta  croix  est  sur- 
montée de  U couronne  de  Hongrie  et  suspendue  à 
un  ratait  rouge  h 2 lisérés  vert»  (fig.  360). 

Ordre  de  la  Couronne  de  ter.  Napoléon  l*\  en 
qualité  de  ml  d’Italie,  on  fut  lo  fondateur  en  1806; 
il  le  destinait  6 récompenser  le*  services  rendus 
pu  les  Juliens  dans  les  lettres,  les  sciences  et  les 
arts.  11  fait  partie  de*  ordres  autrichiens  depuis  1816. 
Insignes  : raigle  d’Autriche  posée  <ur  la  couronne 
•le  Lorahardio  et  portant  sur  la  poitrine  le  chilTro 
de  l’empereur  François  l*r.  — Ruban  jaune  à 2 li- 
séré» bleu»  (fig.  351). 

L'Ordre  de  Léopold  a pour  fondu  leur,  en  1808, 
François  i*r,  empereur  d’Autriche;  il  est  destiné  à 
récompenser  lo  mérite  dans  lés  lettres,  les  science* 
H les  ans.*—  Croix  d'or  4 4 branche»,  émaillée  do 
muge  et  de  blanc  et  suspendue  à la  couronne  im- 
périale d Autriche.  Devise  : Integrilati  et  merûo. 
— Autan  rouge  à 2 lisérés  bleus  (fig.  362). 

Ordre  de  Prixçois-Josepji.  Il  a eu  pour  fonda- 
teur, en  1849.  l’empereur  François-Joseph  1*T,  qui 
lui  a donné  son  nom  11  sert  de  récompense  aux 
service»  rendu»  & l’armée,  dans  l'administration,  le» 
lettre»,  le*  sciences  et  les  arts.  — Crois  d'émail 
rouge  à 4 branches,  posta  sur  l’aigle  autrichienne 
et  surmontée  de  la  couronne  impériale  ; au  centre, 
les  lettres  F.  J.,  chiffre  du  fondateur. — Ruban  rouge 
foncé  (fig.  363). 

Ordre  r>c  Saint- Michel.  Fondé,  en  1693,  par 
Joseph  Clément  de  Bavière,  électeur  de  Cologne, 
•Uns  le  but  de  défendre  la  patrie,  de  maintenir  et 
de  prot«qrer  la  religion.  — Croix  en  émail  bleu 
bonite  d'or,  à 4 branche»  séparées  par  des  rayons 
d'or  en  forme  de  dards,  avec  les  initiales  : F.  K. 
F.  P.  [Pistas,  fitiritias,  fortitudo,  persereroniia]; 
au  centre,  l’archange  <unt  Michel  terrassant  le 
démou.—  Autan  bleu  liseré  de  rouge  (fig.  364). 

Ordre  de  Saint-Hubert.  Gérard  V,  duc  de  Rcng 
et  de  Juliers,  a créé,  en  1444,  cet  ordre  de  cheva- 
lerie qui  a été  introduit  en  Bariére,  au  xvm*  siècle, 
par  l'électeur  r.harlr»-Théoclore.  — Croix  à 4 bran- 
ches, émaillée  de  blanc,  mouchetée  d’or  et  canton- 
née de  3 rayons  d'or;  au  centre,  la  vision  de  saint 
Hnbert.  — Autan  rouge  liséré  de  vert  (fig.  355). 

Ordre  de  Léofold.  Ot  ordre  a été  fondé,  eu 
'832 , par  Léopold,  roi  des  Belges,  pour  récom- 
penser le»  service»  rendus  à la  patrie.  — Croix  dor 
a 4 branche» , émaillée  de  blanc  et  posée  sur  une 
couronne  de  laurier  et  de  chêne;  au  centre,  le» 
armes  de  la  Belgique.  Pour  Ips  militaires,  la  croix 
est  surmontée  de  2 épées  posta»  en  sautoir  aii-dc»- 
vnis  <le  la  couronuo  royale.  — Autan  pouccau 
(fig.  366' 
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Ordre  de  la  Croix  do  Sud.  11  fût  Institué,  en 
1822,  par  don  Pedro  1",  empereur  du  Brésil,  pour 
perpétuer  le  souvenir  de  son  avènement  au  trône. 

— troue  d'or  A & branches,  émaillée  de  blanc,  posée 
sur  une  couronne  de  laurier  et  surmontée  de  la 
couronne  impériale  ; au  centre,  le  buste  du  fonda- 
teur avec  cette  légende  : Peirus  Brasilia  imperator. 

— Ruban  bleu  axur  (fi g 357). 

Obmc  de  don  PA'-'ito.  Cet  ordre  doit  sa  création, 
en  1826,  A don  Ffidvo  I",  empereur  du  Brésil:  il 
est  réservé  aux  souverains.  — Croix  d’or  émaillée 
de  blanc,  à 5 pointes  séparées  par  des  rayons  d’or, 
et  surmontée  de  la  couronne  impériale  du  Brésil; 
au  centre,  l’aigle  impériale  posée  sur  une  couronne  ; 
légende  : P.  I [ Pedro  !•),  fundatnr  do  imptrio  do 
Wraiil.—  Ruban  vert  à 2 lisérés  blancs  (fi g 358). 

Ordre  de  la  Rose.  Le  même  empereur  a fondé, 
en  1829,  l’ordre  de  U Rose  pour  perpétuer  le  fOll- 
\enir  de  son  mariage  avec  la  princesse  Amélie  de 
(/•uchtenberg  et  récompenser  les  services  civils  et 
militaires.  — Croix  d’or  émaillée  de  blanc,  A 6 bran- 
ches, posée  sur  une  couronne  de  roses  et  surmontée 
de  la  couronne  impériale; au  centre,  le  cbilTrc  P.  A. 
{Pedro,  Amelia’.  Petite  : Amor  r fldrfidade.  — 
Ruban  rose  A 2 lisérés  blancs  (fig.  359). 

Ordre  du  Daxebroo.  Le  fondateur  de  cet  ordre 
est  'Waldemar  U,  roi  de  Danemark,  qui  l'institua 
en  1219:  il  se  confère  pour  services  éminents  et 
actions  a'éclat.  — Croix  d’or  A 4 branches,  émaillée 
de  blanc  et  de  rouge,  et  cantonnée  de  4 couronnes 
royales  ; au  centre,  le  chiffre  du  fondateur.  Légende  : 
Cud  <*j  Ronge  [Dieu  et  le  roi].  — Ruban  blanc  à 
2 lisérés  rouge*  (fig.  360). 

Ordre  de  l’&lRphaht.  Cet  ordre  parait  remonter 
.tu  xn#  siècle  ; mais  on  regarde  Christian  l*r.  roi  de 
Danemark,  comme  son  véritable  fondateur,  en 
1478;  il  se  confère  aux  souverains  et  aux  person- 
nages du  plus  haut  rang.  — Insiones  : éléphant 
d'argent  chargé  d une  tour  ornée  de  diamants.  — 
Ruban  bleu  (ng.  361). 

Ordre  de  Cala  tr  a va.  Fondé,  en  1158,  par  San- 
ehe  III , roi  de  Castille , cet  ordre  a rendu  ae  grands 
services  A la  religion  catholique  et  À l' Espagne.  — 
Insignes  : médaille  d’or  losangée  chargée  d'une 
croix  rouge  fleurdelisée  et  surmontée  d’un  casque 
entouré  de  drapeaux.  — Ruban  rouge  feu  (fig.  362). 

Ordre  de  Saint-Jacques  de  l'Épée.  U fut  insti- 
tué, en  1170,  par  Ferdinand  II,  roi  de  Léon;  il  se 
confère  au  mérite  civil  en  Eryagnc,  en  Portugal  et 
tu  Brésil.  — Insigne*  : croix  écarlate  en  fortne 
«f épée , posée  sur  un  médaillon  en  émail  blanc 
pour  l’Espagne  (flg.  363} , sans  médaillon  pour  le 
Portugal  (fig.  378).  — Ruban  rouge  feu  en  Es- 
pagne, violet  en  Portugal,  violet  A 2 lisérés  bleus 
au  Brésil. 

Ordre  d’Alcantara.  Fondé,  en  1176.  par  Ferdi- 
nand Il , roi  de  Léon,  il  est  encore  un  acs  plus  dis- 
tingués de  l’Espagne.  — Insignes  : médaille  d'or 
losangée,  chargée  d’une  croix  verte  fleurdelisée.  — 
Ruban  vert  foncé  (fig.  364). 

Ordre  militaire  de  Notre-Dame  de  Montera. 
Jayme  II,  roi  d'Aragon,  l'institua,  en  1317,  pour  re- 
pousser les  attaques  des  Mauies.  — Insignes  : mé- 
daille d'or  losangée,  bordée  en  émail  rouge  et 
chargée  au  centre  d'une  croix  de  même  émail.  — 
Ruban  rouge  fen  (fig.  366). 

Ordre  de  la  Toison  d’or.  Cet  ordre  fut  fondé; 
ni  1431,  par  Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne, 
à l'occasion  de  son  mariage  avec  l’infante  Isabelle 
de  Portugal.  Il  lui  donna,  dit-on,  ce  nom  en  sou* 
venirMe  la  Monde  chevelure  d’une  de  ses  maîtresses. 
Il  grande  maîtrise  de  l'ordre  est  passée  dans  la 
maison  d'Autriche  lors  du  mariage,  en  1477.  de 
Marie  de  Bourgogne  avec  l'archiduc  Maximilien. 
En  1556,  après  l'abdication  de  Charles-Quint,  la 


branche  espagnole  de  la  maison  d’Autriche  est  restée 
en  possession  de  l’ordre,  qui  se  confère  encore  dans 
les  deux  pays.  — Insia  nés:  collier  d'or  dont  les  or- 
nements figurent  des  briquets  en  forme  de  B (Bour- 
gogne) et  des  cailloux  d’où  jaillissent  des  flammes, 
et  au  bas  duquel  est  suspendue  une  toison  d’or.  Le 
collier  peut  être  remplacé  par  un  ruban  eu  soie 
rouge  (fig.  366). 

Ordre  de  Cita  ri.es  111,  ainsi  nommé  du  nom  de 
son  fondateur  Chartes  Jll,  roi  d'Rtpngno.  qui  l'in- 
stitua, en  1771,  pour  récompenser  le  mérite  et  la 
vertu.  — Croix  d'or  émaillée  de  blanc  et  de  bleu,  A 
4 branches;  au  centre.  U Vierge  immaculée.— 
Ruban  blanc  A bordure  bleu  de  ciol  (fig.  367). 

Ordre  d'Isabelle  la  Catholique  En  1815,  Fer- 
dinand VII,  roi  d’Espagne,  créa  cet  ordre  pour 
récompenser  le  zèle  montré  par  ses  sujets  pour  la 
conservation  des  Indes.  — Oroîr  d*or  à 4 branches, 
émaillée  de  pourpre  avec  rayons  d'or  entre  les 
branches;  au  centre,  les  colonnes  d'Hercule  avec 
un  globe  surmonte  d'une  couronne.  légende  : A la 
leaftad  achsolada.  — Bu  ban  blanc  à 2 lisérés 
orange  (fig.  368). 

Ordre  d’Irabf.lle  11.  A été  institué,  en  1833,  par 
le  même  souverain  : il  est  exclusivement  militaire. 

— Croix  d’argent  à 4 branches,  surmontée  d'une 
couronne  fermée;  au  centre,  le  chiffre  du  fondateur. 

— Bubon  bleu  (fig.  369). 

Ordre  de  Saint- Grégoire  le  Grand.  Le  pape 
Grégoire  XVI,  voulant  récompenser  les  services 
civils  et  militaires  rendus  A l'Eglise,  institua  cet 
ordre  en  1831.  — Croix  d'or  à 4 branches,  émaillée 
de  pourpre,  et  surmontée  d une  couronne  de  lau- 
rier; au  centre,  le  buste  de  saint  Grégoire  le  Grand. 
légende  : S.  üregorius  Magnus.  — Ruban  rouge 
liséré  d'orange  (fig.  370). 

Ordre  dk  Saint -Sylvestre  nu  de  l’Éperon  d'or 
réformé.  Il  a été  créé,  en  1841,  par  le  même  sou- 
verain pontife;  il  sert  4 recompenser  les  vertus  et 
le  mérite  civil.  — Croix  d’or  A 4 branches,  avec  un 
éperon  au  bas  de  la  branche  inférieure;  au  centre, 
le  buste  de  saint  Sylvestre.  Légende  : Sonet.  Süvester 
P.  M.  [pontifex  maximus].  — Bubon  rouge  et  noir 
(fig.  371). 

Ordre  de  Philippe  le  Magnanime.  Louis  II, 
grand-duc  de  Hesse,  voulant  récompenser  le  mérite, 
le  courage  et  les  grandes  actions  de  ses  sujets,  a 
créé  cet  ordre  en  1840.  — Croix  d’or  A 4 branches, 
émaillée  de  blanc  et  posée  sur  deux  épées  en  sau- 
toir ; au  centre,  le  buste  de  Philippe  le  Magnanime, 
un  des  princes  les  plus  illustres  de  la  maison  du 
fondateur.  Légende  : Si  Dtus  nobircum,  quis  contra 
nat  ? — Ruban  rouge  ponceau  à 2 lisérés  bleu  azur 
(«g.  372). 

Ordre  militaire  de  Guillaume.  Guillaume  1**, 
roi  des  Pays-Bas,  a fondé  cet  ordre,  cn  1815,  pour 
récompenser  les  services  militaires.  — Croix  d’or 
émaillée  de  blanc  A 4 branches  séparées  par  unr 

fialme  en  émail  vert  et  surmontée  d'une  couronne 
fermée.  Légende  : Voor  mord , beleid,  t rouie  [ Pour 
la  bravoure,  le  talent,  la  loyauté]. — Ruban  orange 
A 2 liséré*  bleus  (fig.  373). 

Ordre  du  Lion  néerlandais.  Cel  ordre  fut  fondé, 
en  1815,  par  Guillaume  K roi  des  Pays-Bas,  dans 
le  but  de  récompenser  le  mérite  civil.  — Croix  d’or 
à 4 branches  émaillées  de  blanc  et  séparées  par  un 
entrclac  qui  figure  un  W,  chiffre  du  fondateur,  et 
surmontée  de  1a  couronne  fermée.  Au  centre,  le  lion 
néerlandais  en  or:  au  rerers.  la  devise  : Virtus  nobi- 
litat.  — Ruban  bleu  à 2 lisérés  orange  (fig.  374). 

Ordre  dm  Saints- Maurice  f.t  Lazare.  Amê- 
d 'e  V||I,  duc  de  Savoie,  a fondé  cet  ordre  en  1434. 
Il  est  destine  à récompenser  le  mérite  civil  et  mi- 
litaire. — Croix  d’or  émaillée  de  blanc  pueée  sut 
une  étoile  en  émail  vert.  — Bubon  vert  (fig.  375) 
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ORDRE  de  l’àj*ï<oncudb.  Institué,  en  1618»  par 
Charte*  III , duc  do  Savoie,  qui  Bit  l'ordre  vus 
l'invocation  de  L Vierge  et  «i  orna  Ica  iruïynvr 
d’une  A unwiciRtioi»,  d’où  il  a pris  son  nom;  il  se 
porte  suspendu  i une  chaîne  d'or.  — Dwûe  ; 
y „ g.  H.  T.  [Eorlihnlci  ejus  Bhoéun i lenuit],  allusion 
au  couraue  que  montra  au  Biégo  do  Hbcxlea,  en  1310, 
AméoécTo  Grand,  aïeul  du  fondateur. 

Ordre  de  Saikt-Jarvie».  Cet  ordre  a été  Institué, 
en  1138,  par  Charles  IV,  rot  de»  Deux-Sicile»,  pour 
être  donné  comme  récompense  du  même  civil  et 
de  U fide  lité  au  roi.  — Croix  d’or  émaillée  de  blanc 
et  de  rouge  à 4 bnirichw  séparées  par  une  fleur  de 
lis  d’or;  tu  centre.  Le  buste  de  saint  Janvier.  — Jlu- 
ban  ruugc  feu  (fig-  378). 

Ordre  d'avis.  Il  doit  sa  fondation  à Alphonse  I", 
roi  de  Portugal,  qui  le  créa  en  1141;  il  se  confère 
aux  Portugais  et  aux  étranger»  pour  services  rendu» 
au  tuy».  — Croix  fleurdelisée  en  émail  rouge.  — 
Ruban  vert  (fig.  371). 

Ordre  du  Christ.  Lorsque  Pondre  du  Temple  eut 
été  supprimé.  Denis  1*%  roi  do  Portugal,  obtint  du 
pape,  en  1319,  l’autorisation  do  conserver  celte 
institution  dan»  ses  Etats  «oui  lo  nom  d’ordre  du 
Christ.  11  est  encore  aujourd'hui  la  récompense  du 
mérite  civil  et  militaire.  — Croix  4*or  à 4 bran- 
che», émaillée»  de  rouge,  et  surmontéo  d'une  cou- 
tuunc  fermée.  — Ruban  rouge. 

Orme  de  l’Aioui  booor.  Créé  par  Chrétien-Er- 
ncat,  margrave  do  Brandebourg,  en  16G0,  bous  lo 
nom  d’ordre  de  la  Concords,  II  a reçu  son  nom 
actuel  en  1105.  En  1791,  Prédèric-CuiUaumo  II, 
roi  de  Pruase,  en  a fait  un  ordre  prussien;  il  so 
confère  comme  récompense  du  mérite  et  des  ser- 
vice» rendus  ù 1 Eut.  — Croix  d’or  à 4 branche! 
émaillée»  de  blanc  ; au  centre,  l'aigle  rouge  de  Bran- 
debourg. — Ruban  blanc  à 2 livrés  orange  (fig. 
319). 

Ordre  de  l’Aiglr  hoir.  Frédéric  1*%  roi  de  Prusse, 
a fond»*  cot  ordre,  en  17U1,  pour  récompenser  Icsscr- 
viciR  éminents  rendus  au  pays  par  de»  ticrsouiuges 
d’un  rang  distingué.  — Crotrd'or  émaillée  de  bleu 
à 4 branches  séparées  par  une  aigle  noire  couronnée  ; 
au  centra,  le  clilffre  du  fondateur  F.  K.  [itidericus 
rexj.—  Ruban  orange  (fig.  380). 

Ordre  hr  Saint-àkdré.  Cet  ordre  R été  Institué,  en 
1688,  par  te  ex  ir  Pierre  le  Grand  pour  récompenser 
les  service*  le*  plu»  éclatant*.  — Croix  «l’or  touillée 
de  bleu  représentant  le  martyre  de  oint  André  : elle 
est  potée  sur  l'aigle  de  Russie  et  surmontée  de  la 
couronne  impériale. — Autan  bleu  de  ciel  (üg.  381). 

Ord*e  ns  StuiTE-CAtUERiNE.  PioiTe  le  Grand  * 
fbadé  cet  ordre  eo  1714;  il  est  réservé  aux  dames. 
— Croix  é 4 branches  enrichies  de  diamants;  au 
eenlre,  sainte  Catherine  tenant  sa  croix.  — Autan 
rouge  ponceau  à ï lisérés  argent  (fig.  3*2). 

Osons  de  SaisT-Ai-EXAMnas  Newsxi.  Cet  or<lro  a 
te  nu'ma  fondateur  que  les  deux  précédents;  U a été 
institué  en  1722.  et  est  réservé  aux  grands  fonc- 
tionnaire* do  l'Etat.  — Croix  d'or  émaillée  dé- 
pourpre,  4 4 branches  séparée*  par  une  aigle  i 2 
télé»  couronnée  ; au  centre,  saint  Alexandre  Netrski, 
l’un  des  premiers  saint»  de  la  Hus-ie.  — Autan 
rouge  feu  (flg.  383). 

Ouïr*  »k  Saixtii-Ahnk.  Fondé  en  1730,  ccl  ordre 


a été  ml*  au  nombre  des  ordre*  tusses  par  l’empe- 
reur Paul  I",  4 son  avènement  au  tréue;  il  sert  i 
récompenser  le  mérite  et  les  talents.  — Croix  d’or 
c maillée  de  pourpre  4 4 branche*  séparée,  par  un 
firuron  ; au  cenlro,  sainte  Anne.  — Autan  rouge  a 

2 lisérés  jaunes  (6g.  364). 

Ordre  de  Sairt-Georobs.  Llmpéralrto*  Cathe- 
rine Il  a fondé  cet  ordre  en  1769:  il  ne  se  confère 
ue  pour  les  faits  d’armes  les  plus  brillants.—  Croix 
ur  4 4 branches,  émaillée  de  blanc;  au  centre, 
saint  Georges  terrassant  le  dragon.  — Uni  on  noir  et 
orange. 

OhprtE  des  PCsschirs.  On  attribue  la  fondation 
de  cet  ordre  à Magnus  IV,  en  1334;  il  ne  le  confère 
qu’aux  Suédois  qui  ont  rang  de  lieutenants  généraux 
et  qui  sont  membres  des  ordres  de  l'Epée  et  de  l'E- 
toile polaire.  — Croix  d'or  à 4 branches  émaillées 
de  blanc  et  séparées  par  une  tête  do  séraphin  ; au 
centre,  le  monogramme  du  Christ  cantonné  de 

3 couronne».  — Autan  bleu  axur  (fig.  386). 

Ordre  ni  l'EpIe.  Gustave  I",  roi  de  Suède,  a fondé 

cet  ordre  en  1523,  et  Frédéric  1"  l’a  renouvelé  en 
1 7*g,  — Croix  d’or  à 4 Itr-mches  émaillées  de  blanc 
réunies  par  des  épées  et  séparées  par  une  couronne 
d’or;  au  centre,  épée  d’or  la  pointe  en  l'air,  accora- 

r ignée  de  3 couronnes  aussi  d’or.  — /lui ni»  orange 
2 lisérés  uur  (fig.  386). 

Ordre  de  l'Êtouk  routai.  Cet  ordre,  fort  an- 
cien, a été  renouvelé  en  1748  pur  Frédéric  i",  roi 
de  Suède,  ot  sert  de  récompense  4 ceux  qui  se  dis- 
tinguent par  leurs  vertu?,  leur*  talents  et  leurs 
fondations  utiles.  — Croix  d'or  émaillée  de  blanc, 
à 4 branche*  séparées  par  une  couronne  d'or  cl 
réunir.»  par  des  epées;  au  cenlro,  l'étoile  polaire 
avec  c ite  devise  : Art,  il  utetuum.  — Autan  noir 
(«g.  387). 

okdrï  dï  Wm.  71  a été  Institué,  en  1772,  par 
Gustave  Ht,  rtd  de  Suède,  pour  encourager  1 agri 
culture,  le  commerce  et  iViploilation  desmine». — 
Intiumt  : médaillé  ovale;  au  eenlre,  gerbe  d’or  avec 
une  légende  en  *uédoi*  portant  le  nom  du  fonda- 
teur et  la  date  de  la  fondation.  — Autan  vort  foncé 
(Dg.  388). 

Nicnan-IrriKilA*.  Cette  décoration  a élé  créée, 
en  1831,  pvr  le  sultan  Mahmoud  11,  dans  le  but  de 
récompenser  les  services  tendus  4 la  Turquie  par 
les  étrangers.  — Insigne*  : médaillon  d'or  pose  sur 
uno  double  branche  de  pierreries  ; an  centre,  le 
chiffre  Impérial.  — Autan  rouge  a 2 Usinés  vurt* 
(Hg.  389). 

MewiwI.  Cet  ordre  « élé  créé,  en  1852,  par  le  sul- 
tan Abdul-Modjid,  pour  récompenser  tes  services 
civils  et  militaire»  rendus  â l’Eiat  par  les  sujet» 
turc*  et  par  1rs  étrangers.  — huignet  : médaillon 
d'or  entouré  de  croissants  et  de  rayons  en  brillants, 
et  chargé,  au  centre,  du  chiffre  de  l'empereur  avec 
cette  devise  : /rie,  dévouemrnf,  fidiütf,  et  surmonté 
d'un  croissant  et  d une  étoile.  — Autan  rouge  4 
2 lisérés  vert*  (fig.  390). 

Ordre  do  Soleil  et  do  long  Feth-Aly.  scltali  de 
Perse,  a créé  cet  ordre,  en  1808,  dans  le  but  sic 
récompenser  les  services  importants  rendu»  à ce 
pays  par  le»  étrangers.  — Insignes  : médaillon  d’or 
représentant  lo  soleil  se  levant  derrière  un  bon.  — 
Autan  vert. 
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rranre.  Le  drapeau  cl  le  Lavilloa  de  France 
consistent  en  3 bandes  bleue,  blanche  cl  rouge,  dis- 
posée* verticalement  : le  bleu  pn‘s  de  la  hampe,  le 
blanc  ensuite  et  le  rouge  flottant  (fig.  391);  le 
pavillon  impérial  est  aux  mêmes  couleurs,  semé 
d 'abeilles  d'or  ; au  centre,  les  armes  de  l'Empire, 
eu  or  (lig.  392).  Pavillon  de  commandement  : le  mi- 
nistre du  U marine,  les  amiraux,  vice-amiraux  et 
contre-amiraux,  commandant  eu  chef,  arborent  au 
grand  mât  le  pavillon  carre;  le  pavillon  de  ii«- 
amiral  est  semblable  au  pavillon  de  commandement, 
mais  chargé  h la  ivtrtie  supérieure  de  la  bande 
bleue  de  3 étoiles  blanches  posées  1,  2 (fl£.  391)  ; 
celui  de  contre-amiral  est  semblable  au  précédent, 
sauf  que  les  étoiles  ne  sont  qu'au  nombre  de  deux’ 
superposées;  celui  de  préfet  maritime  est  marqué 
au  milieu  de  la  bande  blanche  de  2 ancres  bleues 
en  sautoir,  et.  dans  la  partie  supérieure  de  la  b rode 
bleue,  do  3 étoiles  blanche*  placées  horizontale- 
ment (lig.  393}  ; celui  de  pilote  est  blanc,  à large 
bordure  bleue  : il  serti  appeler  uu  pilule  à l entrée 
des  ports  et  des  rades  (fig.  39ô). 

Angleterre.  La  draveau  national  et  le  parti- 
Ion  royal  reproduisent  (es  armes  d'Angleterre,  sauf 
Vjuc  lu  partie  qui  est  or  dans  ces  armes  est  en  éta- 
mine jaune  dans  le  drapeau  et  pavillon  (fig.  3%). 
Pavillon  de  la  marine  royale,  blanc,  à uno  croix 
rouge  cantonnée  à 1 angle  supérieur  do  gauche, 
près  de  U hampe,  de  ta  croix  de  Saint-Georges  com- 
binée avec  celle  île  Saiul-Andrô  sur  fund  bleu  : 
c’est  le  pavillon  des  amiraux,  vice-amiraux,  contre- 
amiraux  et  commodores,  qui  l’arborent  4 différents 
mâts,  suivant  leur  grade  i flx.  397).  Pavillon  de 
commerce,  rouge,  chaîné  à l'angle  supérieur  gau- 
che, prés  de  la  hampe,  üe  croix  dé  SaiObCéOIgU  et 
de  Saint- André  l’une  sur  l’autre,  sur  un  fond  bleu 
(flg.  398). 

♦ «•triche . Drapeau  national,  jaune,  dentelé 
de  noir  et  do  jaune;  au  milieu,  les  armes  d'Autri- 
che (fig.  399).  Pu tilton  tmperïaf,  jaune  orange,  den- 
telé de  noir,  de  iaune,  de  blanc  et  d«  rouge;  au 
milieu,  Ira  armes  d’Autriche  (fig.  400).  Pavillon  na- 
tional (guerre  et  commerce),  bande  blanche  hori- 
zontale entre  deux  rouges;  sur  le  tout,  écusson  nux 
couleurs  nationales,  sommé  de  la  couronne  Impé- 
riale (llg.  401). 

■Sas  1ère.  Drajuau  natif  mal,  bleu,  chargé  d’une 
large  croix  blanche;  au  contre,  l'écusson  des  armes 
de  Bavière  (iig.  40*1). 

lie  laïque  Drapeau  et  pavillon  national,  3 lan- 
des, noire,  jaune  et  rouge,  disposées  verticalement  ; 
le  noir  près  de  la  hampe,  le  jaune  ensuite  et  le 
rouge  flottant  (fig.  403). 

Brème.  Pavillon  de  ïtitat,  ^ landes  rouges 
alternées  à 7 bandes  blanches  posées  horizontale- 
ment ; la  partie  près  de  la  hampe  disposée  en  car- 
reaux rouges  et  blancs;  au  milieu,  prés  de  U 
hampe,  les  armes  de  l'État  (lig.  404). 

Danrmark.  Drapeau  national,  rouge,  traversé 
d’une  croix  blanche  ; au  milieu,  sur  un  carré  blanc, 
l'écuMon  des  armes  do  Danemark  (Ag.  40b).  Pavil- 
lon de  commerce,  rouge.  traversé  «l’une  croix  blanche 
(lig-  406). 

I.*  P U u MC  Drapeau  national , jaune,  à 2 larges 
bordures  rouges,  posées  horizontalement,  charge 
sur  le  jaune  des  armes  d'Espagne  ffig.  407).  Pavil 
Ion  royal,  rouge,  chargé  de  l’écusson  des  Bourbons 


d Espagne  (iig.  408)-  Pttrttfoi»  national , porte  lee 
mêmes  armes,  sans  fond  rouge  (fig.  409). 

État*  de  i MlUe  Drapeau  et  pavillon  natio- 
nal, blanc,  avec  lçs  ligures  de»  a né  très  saint  Pierre  y t 
saint  Paul,  à droite  et  à gautme  des  armes  de  i'E- 
gliso  (lig.  410).  Pavillon  papal,  blanc,  chargé  au 
milieu  du  Christ  en  croix  (fig.  411). 

■ r«nrrort  •nr-lc-varlii.  Pavillon  de  l'État, 
titane,  â 2 bande*  rouges  horizontales,  la  )’•  en 
huit  du  drapeau,  la  7*  aux  3/4;  avec  les  armes  de 
lÊtat,  à l'angle  gauche  supérieur,  prés  de  la  hampe 
(flg-  412). 

Cire  ce.  Drapeau  national , bleu,  à une  croix 
blanche  touchant  les  bords  du  pavillon  ; au  centre 
les  armes  royales  (fig.  413]  ; panUon  de  commerce , 
bleu,  à 4 bandes  blanches  horizontales  - à l’angle 
gauche  supérieur,  près  de  la  hampe,  crotx  blancne 
sur  fond  bleu  (fig.  414)- 

■■iiinhourx  Pavillon  de  l'État,  rouge,  chargé 
au  centre  du  château  des  armes  de  b ville  posAs 
sur  une  ancre  bleue  (fig.  415);  povillon  de  com- 
merce, bleu,  avec  lo  château  des  armes  do  la  nllc 
au  centre  (fig.  416). 

Hsnmrr.  Pavillon  de  commerce,  semblable  au 
pavillon  anglais  ; au  centre  de  la  croix,  les  armes  de 
Hanovre  (fig.  417). 

Hollande*.  Drapeau  national  et  pavillon  de 
guerre,  rouge,  blanc  et  bleu,  disposé  par  bandes 
horizontales  avec  les  armes  de  Hollande  au  centre 
(fig.  418). 

■ inllr.  Drapeau  national  rt  pavillon  de  guerre, 
vert,  blanc  et  rouge,  ru  bandes  verticales,  le  vert 

f>rès  de  la  hampe,  le  blanc  au  milieu  et  le  rouge 
louant;  an  COtlfl,  sur  le  blanc,  les  armes  de  Sar- 
daigne {fig.  419}  ï pavillon  royal,  blanc,  à une 
large  bordure  bleue;  au  centre,  Kg  MM  do  Sar- 
daigne posées  sur  des  drapeaux  aux  couleurs  natio- 
nales (fig.  420)  *.  pavillon  de  commerce , aux  cou- 
leurs nationales,  avec  les  mêmes  armes  au  milieu, 
sans  couronne  ni  drapeaux  (fig.  421). 

i.ubrrk  Par illon  de  CÉtat,  2 bandes  hori- 
zontales, la  supérieure  blanche  avec  une  bordure 
rouge  ondée  ; l'inférieure  rouge  avec  une  bordure 
MdOCbc  ondée;  sur  le  umt  uno  aigle  éployée  por- 
tant sur  U poitrine  les  armes  de  la  république 

(08*  4»). 

Vorw  r*f  Panffon  de  commerce , rouge,  à la 

croix  diagonale  bleue,  bordée  de  blanc  ; à l'angle 
supérieur  do  gauche,  près  de  la  hampe,  croix  bicuo 
et  Jaune,  sur' un  fond  aux  couleurs  du  pavillon 
(fig.  423). 

■’ortuital.  Drapeau  et  pavillon  national,  bleu 
et  blanc,  le  bleu  près  de  la  hampe  et  le  blanc  flot- 
tant; au  centre,  1 écusson  des  armes  de  Portugal 
(fig.  424);  pavillon  royal,  rouge,  aux  mêmes  ar- 
mes au  centre  (fig.  425). 

priurlpautc»  mile»  (Vnlachlc),  drapeau  na- 
tional et  pavillon  de  commerce,  jaune,  chargé  de 
l'aigle  vainque;  a l’angle  supérieur  de  gauche,  près 
de  Ta  hampe,  un  carré  rouge  à 3 étoiles  blanches 
posées  horizon  tait»  ment  (fig.  426). 

pruHr,  Drapeau  naitonaf,  blanc,  à une  bor- 
dure noire  dentelée;  au  centre,  l'aigle  de  Prusse 
portant  sur  la  poitrine  un  ccu  d'argent  à l'aigle 
rouge  (fig.  427);  pari/fon  royal,  ruse,  semé 
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d'aigles  m.tics  cl  de  o momies  d’or;  eu  centre, 
l'écusson  «les  armes  de  Prusse,  posé  sur  la  croix 
noire  «le  l’ordre  de  U Croix  de  1er  (fig.  428‘;  jw- 
tiUon  rie  guerre,  blanc,  chargé,  au  centre,  de  l’aigle 
de  Prusse,  et  A l’angle  gauche  supérieur,  près  de  ta 
hampe,  la  même  croix  noire  (fig.  4*2!)) . pavillon  de 
commerce,  blanc,  à ‘2  larges  bandes  noires  à l'ex- 
trémité supérieure  et  inférieure;  au  centre,  l’aigle 
de  Prusse  (lig,  430). 

KtiNMle  Drapeau  national,  noir,  iaunect  blanc, 
en  3 bandes  horizontales,  le  noir  eti  haut,  le  jaune 
au  milieu  cl  le  blanc  en  ta*;  pnviUon  impérial, 
jaune,  chargé  de*  arnts  de  remplie  (fig.  4)1); 
pavillon  de  guerre.  1"  dininb*  naroir,  bleu,  A l.i 
croix  de  Saint-Amin'  de  même  couleur  sur  fond 
blanc  A l’angle  supérieur  de  gauche  tirés  de  la 
hampe  (lig.  432)  ; V division  navale,  blanc,  A la 
croix  «le  Saint-André  Noue  touchant  les  4 angles 
du  pavillon  (fig.  433}  ; 3*  division  navale,  rougi* 

A Ut  croix  de  Saint-André  bleue  sur  fond  blanc  à 
l'angle  supérieur  de  gauche  ; pavillon  marchand, 
blanc,  bleu,  rouge  eu  bandes  horizontales,  le  blanc 
en  haut,  le  bleu  au  milieu,  le  rouge  en  bas 
(fig.  436). 

■tse.  Drapeau  national . blanc,  A une  banda 
verte  de  la  largeur  du  tiers  au  drapeau  A sa  partie 
supérieure  (lig.  436). 

AM« è de.  Drapeau  national  et  pavillon  de  com- 
merce, bleu,  à I*  croix  diagonale  jaune  ; croix 
bleue  et  jaune  sur  fond  rouge  et  bleu,  A l'angle 
supérieur  de  gauche  (fig.  437). 

«ut»*e.  Bouge,  à la  croix  Manche  au  centre 
(fig.  438). 

Tnrqnir.  Draprau  national  et  pavillon  de 
tjuerre.  rouge,  chargé  au  centre  d’un  croissant  et 
d une  étoile  île  couleur  blanche  (fig.  43'.»);  pavillon 
impérial,  rose,  à une  étoile  blanche  ravuilttte  au 
centre,  accompagnée  de  quatre  autre»  lier*  d’élollfcl 
'emhlables  aux  angles  du  pavillon  (fig.  440);  pat  il 
Ion  de  commerce,  vert,  chargé  d'un  disque  rouge  au 
milieu  duquel  est  un  croissaul  d’argent  (fig.  441). 

ASIE. 

Chine.  Pavillon  impérial,  jaune  dentelé,  en 
forme  d*un  demi-ovale  .illongé  ; au  centre,  dragon 
d'or  à 6 griffes  (fig.  442). 

« or  lit  «chine.  Pavillon  de  guerre  fl  dé  rom- 
merce.  jaune,  A la  bordure  noire  dentalee  A la 
(ortie  intérieure  (fig.  443). 

Japon.  Pavillon  fuslional,  blanc,  traversé  au 
milieu  par  une  large  bande  noire  horizontale 
(lig.  444). 

l*cr»e.  Pavillon  du  royaume,  blanc  ; au  centre, 
lion  jaune  armé  d’un  cimeterre;  le  soleil  se  levant 
d«.'rrivre  le  lion  (fig.  446). 

*lam.  Pavillon  du  royaume , rouge  A un  élé- 
phant blanc  au  centre  (fig.  446). 

AFRIQUE. 

t iopir.  Drapeau  n«Tftr>M«/,  rouge,  chargé  de 
.1  croissant*  blauc*  accnmpagitb»  chacun  d’une 
êt  > lotie  mémo  couleur  (fig.  447). 


Xi«r«r , Drapeau  national,  vert,  A 3 croissants 

blanc»  (lig.  448). 

Tripoli,  Drapeau  national,  vert,  A 3 croissant* 
blanc*  pus*’»  2 et  I,  los  pointes  dirigées  vers  le  cen- 
tre du  pavillon  (fig.  449). 

tmoIp.  Pavillon  de  guerre , rouge,  A un  disque 
blanc  de  forme  ovale,  au  centre  duquel  est  un 
croissant  rouge  et  une  étoile  de  même  coukur 
(fig.  460). 

AMERIQUE. 

Bolivie.  Pavillon  national,  3 bandes  horizon- 
tales, jaune,  rouge  et  Ttrtt;  U rouge,  au  centre 
et  le  «Inutile  plus  large  que  le»î  autres,  est  chargée 
de*  armes  de  U république  entamées  d’une  cou- 
ronne de  feuillage  (fig.  461). 

Bréftll.  Drapeau  et  pavillon  national,  vert  clair, 
chargé  des  armes  de  l’empire  sur  un  fond  jaune  en 
lucMiige,  dont  1rs  angles  touchent  les  extrémités  du 
pavillon  (fig.  462). 

i Mil.  Pavillon  nationAl  et  de  commerce , une 
bande  blanche  et  une  ban«le  rougi*  placées  horizon- 
talement. la  blanche  cantonnée . près  de  la  hampe, 
d’un  carré  bleu  chargé  d’une  étoile  d’argent 
(fig.  463). 

t'OMfêdêratlow  nrirnllar.  Pavillon  de  guerre , 

bleu,  blanc  et  Meu,  en  3 landes  horizontales;  un 
soleil  d’oraux  deux  tiers  de  U bande  du  milieu  du 
cfitô  de  U hampe  (fig.  454). 

Pavillon  national,  13  bandes  ho- 
lizontaies,  alternativement  rouges  et  blanches;  A 
l’angle  supérieur  degiuche.  près  de  la  hampe,  carré 
bleu  chargé  de  30  ctodes  blanches  (fig.  435). 

nattl.  Pavillon  national,  2 bandes  horizonta- 
les, l une  bleue,  l'autre  rouge  (fig.  456). 

«nique.  Drapeau  national,  vert,  hUnc  et 
rouge,  en  3 Lande*  perp«»ndicubires,  le  vert  pré* 
de  ta  hampe;  sur  la  bonde  blanche,  les  armes  de 
lempire  (hg.  467);  pavillon  national , semblable 
au  drapeau  ; l’écusson  des  armes  est  pose  sur  des 
faisceiux  de  drapeaux  et  autres  attribut*  militaires 
(fig.  458b 

XftiiTfllr  (irrnailr.  Pavillon  de  guerre,  rouge, 
bleu,  jaune,  en  3 bandes  verticales;  le  rouge  pré* 
de  la  himpe.  le  bleu  au  centre,  chargé  de*  arme* 
de  la  république,  et  le  jaune  flottant  (ng.  469). 

Pérou,  Pavillon  de  guerre , 3 bandes  verticales, 
celles  des  deux  extrémité»  rouges,  celle  du  milieu 
blanche,  avec  le»  armes  de  la  république  au  centre 
(fig.  460}. 

t rugway.  Pavillon  de  guerre  et  de  commerce, 
9 bandes  horizontales,  alternativement  blanches  et 
bleues;  soleil  d'or  A l’angle  supérieur  de  gauche, 
près  de  la  hampe  (fig.  461). 

OCÉANIE. 

Ht**  Nandmlrh.  Part/ion  national,  8 bande* 

horizontales,  alternativement  blanc,  rouge,  bleu, 
blanc,  rouge;  A l'angle  supérieur  gauche,  pré»  de 
la  hampe,  croix  de  Saint-Georges  et  de  Saint-Andié 
superposées  sur  fond  bleu  (fig.  462). 
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EXPLICATION  DES  CARTES. 


GÉOGRAPHIE  ANCIENNE. 


CARTE  N°  i. 

LE  MONDE  CONNU  OES  ANCIENS. 


Le*  mon  de  Monde  connu  impliquent,  non  l’idée 
plus  ou  moins  vague  que  Ton  se  faisait  de  pays 
foi  priés*  mais  la  portion  du  monde  sur  laquelle 
historiens  et  géographes  anciens  ont  fourni  des 
notions  exactes. 

En  géographie,  le  mot  Anciens  dans  le  langage 
ordinaire  Indiqua  communément  lee  Grecs  et  les 
Romains,  car  les  connaissances  géographiques  des 
autres  nations  civilisées  ne  nous  ont  guère  été 
transmises  que  par  eux.  Aujourd’hui  même  que  les 
progrès  des  sciences  historiques  nous  fournissent 
de  précieux  renseignements  sur  les  peuples  de 
l'Afrique  et  de  l’Asie,  il  est  rare  que  ces  renseigne- 
ments étendent  le  cadre  des  connaissances  géogra- 
phique» que  l'antiquité  classique  nous  avait  léguées. 

La  limite  mie  Ton  fixe  à l'histoire  ancienne  étant 
la  chute  de  l'Empire  romain  en  395,  c’est  cette  date 
qui  marquera  pour  nous  la  fin  de  la  période  dos 
connaissances  géographiques  des  Anciens. 

Noua  tracerons  h suite  chronologique  des  con 
quête»  géographiques  des  Anciens  dans  le  tableau 
suivant  (carte  n*  2):  nous  nous  bornerons  donc, 
dans  celui-ci,  à énumérer  les  pays  connus  d’eux 
dans  les  trois  parties  du  monde,  a l’époque  de  la 
plus  grande  extension  de  leurs  connaissances,  c’cst-à- 
diro  vers  le  temps  de  Ptolémée,  dans  le  u*  siècle 
de  notre  ère. 

Europe.  L’Jfspogn*,  la  Gaule,  Vllalie,  la  Bre- 
tagne, la  Hhétie,  le  Noricum,  la  Pannonû l’Jttyrif, 
la  Méfie,  la  Thrace,  la  Macédoine.  YAchate,  la  Va- 
rie et  les  Iles  faisaient  partie  de  l'Empire  romain. 

En  dehors  de  l'Empire,  les  Romains  connais 
nient  l’JWlrmi#  (Irlande),  la  Calédonie  (Ecosse), 
les  Ile»  situées  près  de  co  pays;  c’est  dan»  le  groupe 
des  .Schetland  qu’était  peut-être  la  fameuse  fhuHi, 
borne  de  l'Uni  vers  do  ce  côté.  M.  Kieppert  incline 
à croire  que  c'était  l’Islande. 

La  Germanie,  comme  en  témoigne  le  livre  de  Ta- 
cite, leur  était  parfaitement  connue,  ainsi  que  la 
Chersonèse  Cimbriqve  (Jutland)  et  le  sud  de  la 
Scanie  (Suède  et  Norvège)  ; mais  ils  n’avaient  pas 
pénétré  au  fond  du  gqlfe  ae  Bothnie,  ot  le»  Phéni- 
ciens qui  exploraient  si  souvent  les  parages  de  la 
Baltique  d’ou  ils  tiraient  l'ambre,  ont  pu  croire 
eux-mêmes  que  la  Scandinavie  était  une  grande 
lie.  C’est  donc  au  golfe  de  Finlande  qu’il  convient 
de  limiter  les  connaissances  des  Anciens  de  ce  côté. 

LaAarmofir,  désignation  générale  et  Assez  vague 
qui  peut  s’appliquer  aux  peuples  d’origine  shve, 


représentait  pour  les  Anciens  une  vaste  contrée  illi- 
mitée, arrosée  par  do  grands  fleuves  dont  le  cours 
inférieur  seul  était  connu,  comme  le  Hha  (Volga). 

C’est  au  N.  du  Pafu*'Jf<rofii,  si  bien  connu  déut 
au  temps  d’Hérodote,  qu'il  faut  faire  commencer  la 
Scythie , dont  la  dénomination  était  plus  générale 
et  moins  circonscrite  encore  que  celle  de  la  Sarmatie, 
et  qui  s’étendait  certainement  fort  avant  vers  le 
N.  K.,  c’est-à-dire  vers  l’Asie  septentrionale.  Mais, 
pour  mentionner  les  peuples  d’otigine  Indo-Euro- 
péenne ou  Tarlare  qui  so  sont  succédé  au  N.  du 
Caucase  et  dre  Palus-Méotides,  il  faudrait  suivre 
l'ordre  des  temps,  car  il  est  démontré  qwi  ces  po- 
pulations étaient  toujours  en  marche  vers  l’Occident 
et  que  les  MassagèUs,  les  JMn,  les  Vadieet  et  le» 
Saces,  quTiérodote  place  AI’E.  de  la  mer  Caspienne, 
retrouvent,  au  temps  de  l'Empire  romain,  dans  la 
région  du  Danube,  et  ne  sont  autre*  que  les  Goths, 
les  Daces,  et  peut-être  même  les  .sort,  Saxoni. 

Asie.  Les  connaissances  des  Anciens  en  Asie  com- 
prenaient : 1*  l'Empire  romain  ài’époque  de  sa  plus 
grande  extension,  c’est-à-dire,  à la  mortdcTnijan 
les  Prort'rwwx  d’An>,  de  Bithynie,  de  Pont,  de  fa- 
illie , de  Pampfitft>,  de  Cappadocr,  de  Ctitne  (en 
Asie  Mineure)  ; d'Arménie,  d sÂ*tyrie,  do  Mrsopata- 
t met  à*  Dal>y Ionie,  de  Syrie,  do  Palestine  et  d'Arabie 
(•Uns  l’Asie  centralo)  ; 

2*  Les  pays  situé»  hors  d»  l’empire,  c’est-A-dire 
Ire  peuple*  du  Caucase,  bien  connus  du  temps  de 
Strabon,  — l’iroMr,  la  Grande  Médio  et  la  Médte 
Atrapaûne,  hSusiane,  la  Méséne  avec  la  Cteraeêv, 
rimi  la  Parlhiène  proprement  dite,  tons  pays  qui 
ont  reconnu  pendant  longtemps  la  domination  Jes 
Partîtes;  ia  Batiriane,  la  Sogriianr,  ta  Marqiane, 
YArachosie.Ylndo-Sqfthù \ lo  Dassin  de  f’/ndui,  dé- 
crit par  Ptolémée  m détail  et  dont  presque  tous 
les  noms  anciens  ont  été  identifiés  avec  le»  noms 
modernes  par  M.  Vivien  de  Saint-Martin  dans  ses 
importants  mémoires  lut  h l’Académie  de»  Inscript, 
et  Belles-Lettres,  sont  les  pays  qui  ont  formé  Ire  dé- 
pendantes du  grand  Royaume  de  Daetrianeetd'Ind e. 

On  ne  doit  pas  hésiter  aujourd  hui  A comprendre 
parmi  les  pays  connus  des  Anciens  tout  l'Hindou»  - 
tan.  Le  bassin  du  Gange  est  décrit  exactement  par 
Ptolémée.  LTUnéraire  théodreien  nnu*  donne  les 
parcours  et  les  stations  jusqu'au  delà  du  Gange,  et  les 
côtes  maritime»  nous  sont  connues  par  les  Périple». 
C’est  donc  la  charne  de  Ylmaùs  ou  EmotUts  (Hima- 
laya) que  nous  assignons  comme  limite  de  ce  côté. 
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Quant  un  pays  de  U Sérique  ou  des  Siu.T,  c’est- 
à-dire  la  (Mit,  il  est  impossible  dè  le  » mprendrc 
parmi  le»  pays  connu  des  Ancien»,  non  pîu*  que 
rlndo-Ctiinc  ou  la  Presqu'île  au  delà  du  Gange;  car, 
»i  l'existence  de  ce»  peuple»  et  le»  relation»  com- 
merciale» que  les  Romains  avalent  avec  m.  suit 
par  terre,  soit  par  mer,  sont  un  fait  hors  de  cloute 
et  remontant  certainement  au  temps  de  Pausanias 
qui,  le  premier,  donne  une  description  exacte  de 
la  culture  du  ver  à soie,  il  est  assuré  d'autre  part 
qu'on  n'avait  sur  ces  centrée*  lointaine*  que  des 
renseignement»  tris-vagues  et  tri:*- imparfait*  et  que 
la  -«eule  configuration  donnée  par  Ptolemée  à la  côte 
de  l'extrême  Orient  interdit  de  penser  qu'ils  soup- 
çonnassent la  disposition  réelle  des  mers  et  des  pa- 
rages de  La  Chine. 

ArniüUK.  Il  y a plus  d'incertitude  pour  l'Afrique. 
Cependant,  pour  ce  qui  regarde  la  côte,  on  sait 
que  les  Phéniciens  n'avaient  pas  dû  dépasser  la 
pointe  de  Sierra- Leone  f.Vofi  Comwest  rtleSnertmro). 
Le  fia rn battu  de  Polybe,  le  FUutf  des  crocodiles  et 
det  hippopotames , mentionné  dans  le  Périple 
d'Hannon,  ne  saurait  être  que  le  Sénégal.  Le  TVôn 
Ochemtx  doit  être  le  moderne  Kakuhna  sur  la  côte 
des  Bistogos,  au  sud  de  la  Gambie.  Les  Iles  Fortu- 
mim  (Canaries)  étaient  connues  même  des  Romains. 

Sur  la  côte  orientale  de  l'Afrique,  le.»  navigateur* 
ne  paraissent  guère  avoir  Apaisé  le  promontoire 
Prasum  (cap.  f’ouna),  entre  1 Ile  de  Zanzibar  (qui 
serait  La  Mcnvthtaj  du  Périple  érytbréen.  selon 
M.  Ch.  Mûller)  et  l'ile  de  Mon  fia  (ou  M.  d'Avezac 
porte  cette  même  Lie  Menuthias),  point  extrême 
des  connaissances  de  l'auteur  de  ce  Périple  qui  était 
un  riche  marchand  égyptien  du  port  de  Ifyfôf  Jftr 
mes  sur  la  mer  Houge,  sans  doute  au  temps  des  An- 
ton i ns.  M.  Vivien  de  Saint-Martin  veut  que  Jfr- 
nuthtas  soit  Pemba,  un  peu  au  N.  de  Zanzibar. 

11  est  impossible  de  passer  SOUS  silène*  ici  le  fa- 
meux passage  d'Hérodote  sur  le  voyage  de  circum- 
navigation que  les  Phéniciens  auraient  fait  autour 
de  l'Afriuue  au  temps  du  roi  Néchao,  c'est-à-dire  au 
vrn*  siècle  avant  J.  C.  Les  nombreux  commentateurs 
qui  *e  sont  occupés  de  ce  passage  n'ont  pas  hésité 
pour  la  plupart  à déclarer  le  mit  impossible.  Le 
dernier  mot  n'est  pas  dit  sur  cette  question  et  l’un  ne 
s'est  peut-être  pas  assez  préoccupa  «les  expressions 
employées  par  l'historien  : « La  Libye  est  évidem- 
ment entourée  d'eau,  sauf  l'espace  qui  forme  La 
frontière  du  côté  de  l'Asie;  Néchao,  roi  d'Egypte,  est 
le  premier,à  notre  connaissance,  qui  raitdémontrè.... 
U envoya,  sur  des  vaisseaux,  des  Phéniciensauxquels 
U ordonna  de  revenir  dans  la  mer  qui  est  au  N., 
par  les  Colonnes  d’Hcrcule.  Les  Phéniciens  partirent 
de  la  mer  Rouge  et  naviguèrent  au  S.  Quand  vint 
l'automne,  Ils  tirent  hait*.*  et  ensemencèrent  le  lieu 
de  la  Libye  ; ù ils  trouvaient,  car  ils  ne  la  perdaient 
jamais  de  vue.  Là,  ils  attendirent  la  moisson  et  se 
rembarquèrent  après  avoir  recueilli  leur  blé.  Deux 
années  s'écoulèrent;  la  troisième,  ils  franchirent  les 
Colonnes  d'Hercule  et  arrivèrent  en  Egypte.  Us  ont 
rapporté  un  fatt  tfueje  ne  crois  pet  et  que  d*autres 
peut-être  croient:  en  fanant  le  tour  de  la  Libye,  ils 
ont  eu  le  soleil  à leur  droite  (t.  IV,  c.  42).  **  Héro- 
dote se  défend  d'y  croire,  donc  il  n'a  pas  inventé  le 
fait.  Nous  demandons  comment,  au  vtu*  siècle  av. 
J.  C.,  on  pouvait  soupçonner  cette  observation  vraie 

Sul  suppose  que  la  ligne  a été  franchie  et  le  cap  de 
onne-Êspérance  doublé?  Faut-il  croire  que  le» 
connaissances  des  Anciens,  luO  ans  avant  J.  C.,  ne 
dépassaient p**,  comme  le  dit  M.  Vivien  de  Saint- 
Martin,  le  Cap  des  Aromates  (pointe  Gardafui)  ? 

Quant  à l'intérieur,  c’est  U région  du  Nil  qui  a 
été  le  plut  et  le  mieux  explorée.  Sans  parler  des 
connaissances  des  Pharaons,  sur  lesquelles  nous 
avons  trop  peu  de  lumière  encore  et  qui  étaient  as- 
surément fort  étendues  du  côté  de  la  haute  Ethiopie 
et  du  Soudan,  nous  rappellerons  que  les  crnturiun.% 
du  Néron  avaient  pénétré  jusqu'au  9*  degré  latit.  N.  j 


*•  . Aient  été  arrêtés  par  cea  fameux  marri»  qui 
se  rencontrent  au-dessus  de  Khartoum,  au  confluent 
du  Bnhrrl-Abiad  et  du  Bahr-tUGhaxal,  exploré 
par  notre  compatriote  tajean  : c'est-à-dire  que  les 
investigations  des  Humain» dans  l’intérieur  de  l'Afri- 
que n'ont  été  dépassées  que  depuis  1840  par  Arnaud, 
le  Dr  Poney,  Lcjean,  et,  plus  récemment,  par  Speke 
et  Grant. 

Pline,  en  rappelant  les  expéditions  romaines  de 
Suetonius  Pauli  nus.  au  sud  de  l’Atias  (42  ai).  J.  C.), 
fait  mention  du  Gir  ou  Niger,  un  autre  Niger  est 
cité  par  Pline  et  idolémé*.  Il  faut  se  garder  de  les 
confondre  avec  le  JVtper  moderne.  M.  Vivien  de 
Saint-Martin  a identifie  le  premier  avec  te  Ghir  ac- 
tuel dans  le  Sarah  marocain;  et  l'autre  avec  le 
Djeddi  du  Sahara  algérien. 

L'expédition  de  Cornélius  Ralbus  contre  les  Gara- 
manles  (19  ans  av.  J.  C.)  rapportée  par  Pline,  mon- 
tra qu'il  avait  pénétré  jusqu'à  la  Rrgio  Garamanlica, 
uui  est  la  Phasania  ou  le  Ferma  moderne;  celle 
de  Scptimïus  Flaccus  et  de  Julius  Ma  le  ni  u * au  S. 
de  la  Phasania , jusqu'au  pays  appelé  Agiximba 
(86-W  ap.  J.  C.),  témoigne  que  ces  généraux  auraient 
marché  pendant  3 mois  vers  le  S.  à partir  du  pays  des 
Garaman  tes  selon  Marin  de  T yr,  et  le  géographe  aioute 
qu’ils  y ont  vu  des  rhinocéros.  M.  Leake  place  lfAyt- 
timba  dans  le  Mon. ou.  aux  environs  du  lac  Tchad  ; 

M.  Vivien  de  Saint- Martin  a pu.  grâce  aux  nu  its  du 
D*  Rarth.  l'identifier  avec  l’oasis  d'Asben  (1.V-20*  Lat. 

N. ),  et  c'est,  pour  lui,  la  point  le  plus  méridional 
que  les  Anciens  aient  connu  dans  l'Afrique  centrale. 

Le  voyage  des  h Nasamons  dont  parle  Hérodote, 
qui  auraient  pénétré,  après  bien  des  jours  de  mar- 
che. à travers  le  désert,  oan*  une  contrée  arrosé*  p*r 
un  grand  fleuve  qui  nourrissait  des  crocodiles  et  dont 
les  habitants,  très-noirs,  s’adonnaient  à la  magic,  s'ex- 
pliquerait, suivant  M.  V.  do  St-Martin,  en  leur  faisant 
suivre  ja  direction  de  l’O.,  à travers  le  Fexran,  jus- 
qu'à l'oasis  algérienne  de  Ouaregla.  S’il  faut  renon- 
cer à voir  dan»  cette  célèbre  narration  un  voyage 
au  pays  du  Rornou  et  aux  fleuves  du  lac  Tchad,  où 
se  voient  de»  crocodiles  encore  aujourd’hui,  peut-être 
faut-il  admettre  du  moins  que  les  Phéniciens,  qui 
par  intérêt  commercial  parlaient  peu  des  pays  qu’il* 
visitaient  et  qui  ne  pouvaient  tirer  leurs  éléphant* 
de  l'Algérie  ou  du  Maroc  où  ces  animaux  n'ont  ja- 
mais du  vivre  eri  liberté,  les  faisaient  venir  du  Ror- 
nou  où  l'on  en  trouve  encore  en  si  grand  nombre. 
D'autant  plus  que  c'est  bien  ce  par* qui  semble  dési- 
gné par  Pline,  ultra  Syrticas  salit  udi  nés,  comme 
lieu  de  production  de  ces  animaux  : ou  delà  des 
déserts  dès  Syrtes,  c'eat-A-dire  au  delà  des  déserts  qui 
s'étenilent  au  sud  de  la  Régence  de  Tripoli. 

Terminons  en  disant  que  la  célèbre  inscription 
grecque  d’Adulis  qui  a été  gravée  au  IP  siècle  de 
notre  ère  fait  connaître  le*  nation*  soumises  à l'Em- 
pire d'Axoutn  (qui  correspond  à l'Abyssinie  actuelle), 
et  que  le»  nations  dont  les  noms  ont  été  pour  la 
plu(»rt  identifiés  avec  les  noms  modernes  des  peu- 
ples du  plateau  Abyssin  et  des  bord»  du  Taccazé  et 
du  Nil  Bleu  par  M.  Vivien  de  St-Martin  no  sont  |sm 
des  pays  étrangers  aux  Grecs  etaux  Romains,  puis- 
que cette  inscription  a été  vue  par  un  marchand 
grec  du  nom  de  Cosmos  qui  vivait  en  520  de  notre 
ère. 

Rare*.  Nous  avons  indiqué  sor  la  carte  le»  races 
anciennement  répandues  «Uns  le  monde  à l'époque 
de  l’Empire  : |*Les  Sémites  dans  l'Arabie,  l’Assyrie, 
la  Mésopotamie,  la  Syrie,  la  Palestine  et  les  côtes 
de  l'Afrique  où  dominait  l’élément  phénicien,  et 
quelques  régions  de  l'Egypte  et  de  l'Abyssinie 

La  race  Indo-Européenne,  comprenant  les  ra- 
meaux italique,  grec,  celtique,  gaulois,  germani- 
que , darique,  slave  ou  sarmale , galate , cappado- 
cicn,  arménien,  persan  et  indien  : en  ajoutant  à 
cette  énumération  quelques  points  de  l’Afrique  où 
le*  colonie*  grecques  et  l’occupation  romaine  ont 
fait  prédominer  ces  familles  conquérantes. 
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Us  racts  Conchïte,  Africain*  ou  Brrbbe,  domi- 
nant dan*  imite  l’Kgypte,  l'Ethiopie,  l ‘Afrique  du  N.  et 
une  partie  de  l'Espafrôe  dont  les  habitante  primitifs 
ou  Ibères  sont  probablement  un  rameau  fies  Basques 
en  représenteraient  aujourd'hui  le  dernier  débris). 


Le  noide  rnnnn  des  anciens. 

La  ract  Tartare,  dans  une  partie  de  la  Scythie  et 
dans  la  petite  Tartane,  sans  parler  de  toute  la  haute 
Asie,  et  déjà  Ica  avant-postes  des  Huns  au  N.  de  la 
mer  Caspienne. 

La  race  Noire  dans  le  Soudan  et  les  contrée* 
viiifine*  de  l’Atlas  et  du  pays  des  Gamin  an  tes. 


CARTE  N*  2. 

LES  PRINCIPAUX  SYSTÈMES  GÉOGRAPHIQUES  DES  ANCIENS. 


1*  GftOOAAPniR  li’HüMfcliK. 

2*  — d'Hérodote. 

3*  — D'fiBATOSTIltotEI. 

Km  — DE  PTOLÉMÊE. 

Pour  faire  comprendre  la  sotie  et  l'enchaînement  des 
ccDnàisaaoce*  géographiques  drs  Anciens.  noos  eu  sui- 
vrons pas  à pas  les  progrès,  eu  tes  rattachant  aux  noms 
des  poètes,  des  bUterieu»  et  des  géographe»  qui  les  ont 
résume*  et  eo  quelque  sot te  personnifies.  Cet  exposé  ou 
tableau  chronologique  est  V Introduction  nécessaire  de 
toute  éludé  sur  la  gikgraphie  ancienne. 

CA  K TE  M*  |. 

Homère  considérait  la  terre  comme  un  disque 
entouré  par  le  Fleuve  Océan.  La  Méditerranée  par- 
tageait la  surface  de  la  terre  en  deux  régions  : celle 
de  la  nuit  et  celle  du  jour,  line  connaît  bien  que  la 
t. iréee , qui  est  au  centre  du  monde,  l'Ane  Mineure 
occidentale , le  N.  E.  de  la  Libye , Thèbes  , le 
Fleure  Egyptus  (Nil),  YEthwp\e}  les  lies  de  Crète , 
Chypre , les  (gela des , les  cAiee  de  h Phénicie. 
Il  connaît  mal  l'Italie,  qu'il  appelle  Hespérie , et  la 
Sicile  ou  IVituierï*.  On  ne  sait  au  juste  où  placer 
les  l'immènent. 

CARTE  î»#  2. 

Hérodote  (v«  siècle,  et  400  ans  après  Homère) 
connaît  toute  l'Asie  occidentale  iuaqu  à 17ndtir.  au 
N.,  l’Oxwjr,  la  mer  Caspienne,  le  taurin  du  Pont- 
Euxin  avec  ses  fleures  cl  Ios  Pal  us- M Sot  ides.  U a 
•les  notions  exactes  sur  l' Afrique  du  nord  et  même 
sur  quelques  région*  de  l'Intérieur;  il  se  fait  une 
assez  juste  idée  de*  contrée*  de  l'Occident,  Italie  et 
Ih'rie  (Espagne),  dont  il  nomme  Tartessus.  L'Océan 
environne  le  monde;  mais  on  peut  bire  le  tour  de 
l’Afrique;  la  eôie  d Albion  (Angleterre)  et  le*  Cas- 
ritériaes  (Soriingues)  ne  lui  sont  par  inconnue*. 

La  période  qui  sépare  Hérodote  (mort  «cts  440)  d 'ÉraSoe- 
tkènes  (Ad  du  Hri  siècle)  fume  un  ioterraJ  e .le  700 ans, 
pendant  lesquels  le*  o.-n  naissances  géographique*  f*nt  de  | 

Coda  progrès.  |.c  Périple  de  Hnnru m,  (11-4111  connaître 
eétea  de  l'Afriqoe  du  côié  de  l'océan  Atlaniique,  remonte 
au  ri.  èœe  imipa  qu'Hèrodote,  et  ce  monument  ré*èle  le* 
connaissance*  de*  Phéniciens,  irai: uni ensuite  aux 
Crée*,  jusqu'au  delà  dé  l’enibnarhurr  du  Sénégal,  et  nro- 
bal  lemcut  jusqu'à  i*!te  moderne  de  Shertooro.  i«rês  de  la 
pointe  de  Sierrn-Leune.  - L'époque  du  Périple  de  la  mer 
intérieure,  par  Scylax,  est  plu*  difficile  à déterminer . 
Le»  uns  le  croient  * meneur  à Hérodote,  qui  parie  d’un 
ceiUun  Stylos,  chargé  par  Darius  d'otodier  le»  b«*cbe* 
de  |*1  odu»;  mata  d'autres  le  croient  contemporain  deP-dybe 
Il  est  indubitable  que  le  monument  primitif  a dû  dire  an- 
terieur à Alexandre,  peut-être  aura-t-il  été  modifié. 

I.e  célèbre  médecin  Hippocrate  ajout*  quelque  chose 
aux  ron naissance*  géographiques  par  ses  vovsges.  I.'flrpé- 
dition  de»  Mis  nulle  donna  des  notiaris  très-exacte*  sur 
I Aririéme  et  d’autre*  paya  qu’lh-rodoie  n'avait  pas  rimes.  : 
{.Expédition  d' Alexandre  le  Grand  (jlàMS)  et  le* 
informixions  recueillie*  par  Aristote  flreiu  (aire  an  pas 
immm»e  à la  géugniphle.  Ouire  le  soin  Intelligent  que  le 
acquérant  mit  à visiter  lea  paya  de  l'Orient,  la  Bactriane. 
le*  contrée*  transoxiennea,  le  bassin  de  l'Indos  et  de  aes  ' 
affluents,  on  sait  que  Xc aequo  «t  Otiésicrite  relevèrent  I 
umte*  le*  cîMe*  de  (a  mer  Erythrée  et  d-i  golfe  l'enuqur  | 
depuis  l'embouchure  de  l'Indu»  jusqu'à  Uabylcma  sur 
l Euphrate  (en  176  axant  J.  C.),  et  que  nous  possédons  ce  ! 
prt‘cM‘ux  nmmimcru,  oa  du  moins  la  rédaction  qu'Arrim 
*n  a fane  nu  tr  siècle  de  notre  ère,  certainement  d’après 
le  du*  ument  original. 

CxR TF.  H*  3. 

La  tradition  tics  curieuses investirai!' *n*  ne  trans- 


mit d’Alcxandro  aux  Ptolémées.  Lé  commerce  ouvert 
nar  les  Lagide*  sur  le  Golfe  Arabique  et  la  mer 
Erythrée  (mer  de» Inde*)  procura  bientôt  des  notion* 
plus  exacte*  sur  cetto  mer  et  les  pays  im'clle  bai- 
gne. L'ensemble  des  connaisanecs  que  ion  possé- 
dait sur  le  monde  permettait.  rendant  le  MOIS  «lu 
IU*  siècle,  h Eratosthènts,  bibliothécaire  ^Alexan- 
drie, «le  réduire  en  «fUÜèlM  la  description  de  la 
terre  en  rétablissant,  pour  la  première  fois,  sur  des 
lias»’*  mathématiques.  Il  avait  des  idées  justes  sur 
la  forme  de  la  terre,  sur  la  masse  de*  Océans,  sur 
leurs  communications.  L’ensemble  de  ce-  système, 
que  nous  ne  connaissons  malheureusement  que 
par  lcd  longues  citation*  de  Strabon,  sera  expliqué 
par  notre  carte  X*  -3.  Taprobane  et  le  Gange 
ôtaient  connus  ainsi  que  la  célèbre  Palibothra 
(auj.  Pfl/na).  Enfin  U Bretagne  et  llle  de  Thult 
sont  les  limites  occidentales  tlu  morale.  Les  Sèrts 
font  déjà  nommé*  ainsi  que  lea  Thinx  ou  St'n.r 
(Chinois). 

Depuis  Kratixlhènea,  I»  *c-mm<  de* infortnaiionada  detail 
Augmentera  sensiblement,  niai» les  Idées  g**ogra|4nque«  Mir 
le  système  du  monde,  lui»  de  Caire  des  progrès,  mireront 
dans  une  fauar-e  vote  avec  Pudénke  I tu -même.  Mi**  entre 
gmosAhènca  e<  Fudcmèe,  U f*ui  placer  un  telle  dont  il 
ne  rosie  que  quelque*  frapmcm-,  c'cst  un  Pc  h pie  de  la 
Grèce,  faussement  auriboé  à Dirmrque. 

Agàtharcide,  qui  vivait  à Alexandrie  sous  Piolémé*  VI, 
de  1*6  A 144,  a laissé  un  ouvrage  aer  la  mer  Eryilnvte. 

Le  celèï-re  Hipparque  (iMi-i)*1,  le  cr«Sueur  do  la  rna. 
rti. -graphie,  e*l  l'auteur  de  ce  fâcheux  »vi»lème  suivi  par 
Ptolémée.  qui  oun-latait  à faire  rejoindra  la  côte  oeieniiAH» 
de  l’Afrique  et  la  cèle  mèruliooule  de  I’A»le,  ce  qui  faisait 
de  la  mer  Kryihrée  (mtr  de*  Indes)  une  mer  interieurr. 

Pulyhu  doit  éire  cite  sunoui  pour  sa  deacriptiou  des 
côte*  d'Afnquo  ver*  l'océan  Atlaniique. 

Arthémidore,  dont  on  possède  de  rare*  fragment*,  vient 
ajouter  quelques  indications  à celles  d'Agatliarcide  sur  les 
eûtes  de  la  nuer  Erythrée;  il  vivau  vrra  l'année  luu 
a«ant  J.  C. 

l e fragment  d'an  poème  géographique,  fansaemcnl  at- 
tribue à Scymnus  de  Chm,  noua  donne  le  Ponple  des  e.Vtes 
occ  i il  en  Lu  1rs  île  1a  Méditerranée,  cia  ote  rédigé  certai  nemrii  1 
en  BiUiynle,  >ous  hic»mède  l II , de  19  U 70- 

Le*  guerre*  contre  Milbndaie  donnèrent  aux  Itutnains 
des  notions  heauconp  idua  certaines  *nr  l’Asie. 

PuaidiHiias  vuyageam  Espagne  et  en  Eaule  su  eommeri- 
crmem  da  premier  siècle  avant  J.  C.  &«>ii  téfRoignage  est 
souvent  cite  par  Sirabon. 

L'extension  de*  conquêtes  de  Home,  co  enrichissant  de 
nouons  nouvelles  le  domaine  de  la  «>k.4^n<pbk^  permit  à 
Strabon  du  ffere,  sons  le  règne  de  Tibère,  uue  description 
du  monde,  que  noua  posaedon*  en  entier.  Entièrement 
conforme  au  système  drRraUistbèiies,  quant  à TcnM-mUle, 
U gêograptiie  de  St  ru  b cm  en  distingue  par  la  connaissance 
des  detail*  et  l'agrement  de  sa  composition,  à la  luis  liUr- 
rairc.  historique  et  géographique. 

Ou  sali  que  te  Portique  d‘ Agrippa  exposait  à loua  le* 
regard*  un  Orbispecius,  qui  avait  «ie  dressé  mmbs  U direr- 
tlun  du  ministre  d'Auguste.  Ce*t4  ce  document  que  parait 
Avoir  rte  enipni&tre  en  grande  (artie  la  géographie  de 
Pline  CAtoCtm,  dan*  son  Histoire  naturelle. 

Mann  de  Tfr  est  du  mêii.e  temps,  ainsi  que  Denys  te 
Pértéget » auteur  d’un  féripli»  en  vers  greca. 

A la  n.éme  époque  se  rattache  autsi  Pomponiue  Met*, 

ui  a écrit  sa  description  d«  la  terre  sniia  I empereur 

laude,  et  Isidore  de  L'haras , qui  fit  une  description  du 
l’urient,  dont  il  teste  1rs  siathme»parthiques,  surira  d eta- 
pesd'un  voyage  au  delà  de  l'Euphrate. 

Sous  lus  Anioninf.Amim,  l'aatetar  delà  Vie  d'Ain  un  Ire 
rl  le  conuer  valeur  du  voyagedehéarque.a.eii  o émeiompa, 
laisse  du  frripis  tri s*précirux  du  Poal~Kujih 


EXPLICATION  DES  CARTES. 


C*e*t  Ter»  l e même  tempe  ou*  nous  placeron « égnletnent 
fentrur  inconnu  du  Périr  l«  d»  Ut  mtr  ErytArrê.  C'en  du 
moin»  ravi*  dn  MM.  Ci.  MQUer,  le  savant  é-iiteur  de* 
P*lit*  géograiJut  grec * (DMoQ.  et  Vivien  oe  Saint -Marun. 
M.  lu'maud  le  plane  auiv*  siècle.  Sa  desrription  trèa- 
ramptctc  de  la  c6l*  d'Afrique  dépasae  l'ile  de  Zant  t>ar,  et 
celle  des  oètr*  d'Asie  dépassé  de  beaucoup  Tanrobane.  Il 
mentionne  même  uoo  lie  de  CAryae,  qui  serait  Sumatra 
selon  M.  Rflnaud,  et  la  presqu^le  do  Matacca  selon 
M.  Ch.  Millier,  par  conséquent  la  Chertonéeu»  Aurea  de 
Fiolémé*. 

CA  RTS  N*  4. 

EnGn  Ptolèmèe,  qui  mourut  en  150,  esteeluiqui 
noua  donne,  sinon  le  système  le  plus  satisfaisant,  du 
moins  les  table*  les  plu*  complets  de  la  géogra- 
phie du  monde  ancien.  La  carte  n-  4 fera  compren- 
dre son  système,  l'étendue  de»  connaissances  ac- 
quises de  sou  tempe  et  les  erreurs  qu’il  avait 
embrassées  relativement  à la  mer  Erythrée.  On  y 
verra  que  le»  bouche*  du  Gange  avaient  été  bien 
dépassée»,  que  leurra  Chertone* u*  peut  êlre  iden- 
tifiée à la  presqu'île  de  Malacca,  et  le  Maçnus 
nnui  au  golfe  de  Siam.  Enfin  Catugim  peut 
être  un  port  de  la  Chine.  Le»  Sires  (peuple*  qui 
fournissaient  la  aoie)  sont  certainement  les  Chinois 


etpeul-étre  les  Illinois  du  N.;  tandis  que  iesSma’ se- 
raient ceui  du  sud.  M.  Rcinaud  nen  fait  qu'un 
seul  et  même  peuple  et  croit  que  le»  deux  noms 
se  prenaient  îndiiTércmmenl  l'un  pour  l’autre. 

Après  Plotémée,  il  -fiat  rncore  citer  d'autre*  monuments 
Kéoumnlnqiaeft,  deat  l’cpoque  et  le*  a» tram  ne  sent  pas 
tacite*  A déterminer  : tel»  M>ni  le  Stodûum*  de  la  Médi- 
terranée <.u  de  la  Grande  Mer,  dont  le  premier  projet 
pourrait  bien  remonter  jusqu'à  ou  certain  Ticnosiliènca, 
au  service  de  PioUtaiée  rtdUdcIpbe,  mais  qui  a reçu  très- 
pofitciicurpment  d'imporUniea  modification»  (voir  le  Uren 
travail  de  M.  Cb.  Millier,  dans  les  Petit » géograp h**,éé. 
Dldut  I 

(I  u’es t pas  plus  facile  de  dire  à quelle  époque  furent 
rédiges  VUtnérair»  d’Antonin  et  la  Table  ThéfMlotimm, 
plus  comiminérocnt  appelée  Jbhle  de  Ptuitnger,  dnoi  la 
première  idé**  paraît  ancienne  et  remonter  peut-être  jusqu'à 
TÜràit  pi  lue,  d'AKr,PÇ*»  mais  qui  port*  'te*  signe*  chré- 
tiens, <t  un  temps  vUiMemeot  |>o*ierwmr  à la  paix  de 
r£«H»c  l.es  gobelets-itinéraire*  de  Cadix  à Home,  trouvés 
il  y a quelques  année*  aux  Aque»  ApolUtuaree,  pré*  de 
Home,  patai-seoi  anterieur*  à Trejao. 

Maiciên  d’Iléraclee,  qui  a fait  un  périple  universel  dont 
noue  m»  possédons  que  les  fragments,  semble appai  tenir  aux 
Bsa-Tcmixc,  rtimmu  lui  revu  d* > Uy  tance  et  rÂnonymr  de 
fforeitur,  et  cn-éde  la  date  JM,  que  nous  avons  araignée 
comme  limite  extrême  à l'antiquité. 


CARTE  K*  3. 

DISPERSION  DES  PEUPLES  D’APRÈS  LA  GENÈSE. 

Celle  carte  est  dressée  conformément  aux  tndtca-  avons  consulté  également  l'Alfa*  de  la  Bible  do 
tionv  contenues  dans  les  chap.  x et  xi  de  la  Genèse.  Kieppert  et  Lionne!  (Ed.  G.  F.  MDllerl. 
et  d'après  les  traraux  moderne»  de  Bochirt,  etc..  Le  tableau  suivant  fera  comprendre  plus  facilement 
résumé»  en  partie  par  Munkdau*  sa  Palestine;  nous  cette  dispersion  des  descendant»  de  Noé  : 

iAïuu,  tîjrr  de*  E/y mfens  susisne.  Peree).  /Abraham 

Arsur  bâtit  Stnive,  B'sen  et  Chat*  (Aatyrien*).  | et  son 

AnrnAXADirArtWé'«Netirmé»um«,|  ■ i HêBKR  f Phalk-jI  Rcul  Sanc-rt  ! NachokITnaré)  ftl* 

prov.  d'ArruparAf/fde}  •3ALt| (Hébreux).  Alsu  ail 

^nviv f,  LUI»  t Ltféieni\  Hr*(dq©dlêde)’ldomrê,i  i Elmc*dad,  Saleph.  | (isioaë- 

ARAM  {Aramèens  ou  Syriens)  fflJL  (?)  Ausltidedef ,.„.J><si»rnKilh,  JafiS.  iduram,  i lites. 

cirrrixn  Çf)  Ptolêmée),  rKCTA")l7»ol,  Vétltt,  tlbal,  AhimaflJ  Arabie 
MB»  (T)  / *S ata,  Ophir,  UetiUt,  Jobad  I septen- 

iH am ATitr’ t'R  (l/amathémt).  Itrionala;, 

Samarcls  l&marfr'!.  I Nacbor. 

A radio»  (Arodur.  Phénicie).  \ Am. 

SiNÉD»  (à  TO.  do  la  mer  Morte). 


CHAMAAît  (CMnawére*, ^(HÉvtc»  (au  S.  do  ta  Palestine). 

’lGrn  élét  a [paya  de  fleieor). 
jAvnnanrrs  i A m >rrkém*,  i l'K 

IjénusÉüO  Jtbmtéen *). 


HL  do  Jourdain). 


F Btnrêrs  (lléthéme). 

(1 8l|K>N  (.Siaoniene,  Phénicie  u 
PnuT  (MoMe,  région  du  Nil,  ou  bien  Arabes  occidentaux,  pur  la edki  barbaresque  et  jii»qu'en  Maori laoioV 
LttuiM  jlucounu). 

Ahamim  (id  ). 

Laauim  Libyen»). 

o«  Nkimitih  iv  (!«  nom  égyptien  do  N«y>A(Ay«  le  rappell».  Dan*  U Delta. 

l'Asie).  MestuIu  'Egyf'Ueru'.  selon  Do>:hart>. 

Piti:tJii:»fM  (éMUMMi,  on  Pathourh,  prés  do  Tbèbasi. 

' RANIMM  au  N.  S.  de  ITnypta,  ou  peut-être  en  Culchida,  où  Hérodote 
place  une  colonie  égyptienne). 

CAPRTontM  (Cretois-. 

sp.n  a |U«  de  Aleroc,  fUhiopio). 

Havila  (en  Arabie  ; le»  ch-iula/æi  de  Straboo  ou  Cbaeêüri  de  Pline. 
rnreM  , i , ^ jrmkém  BàiATMA (Il SobolAa  de  Pline,  Arabie  Heureuae). 
locih  itrtAiopvns,* NN»  Rî:r<M4  (schkba  oit  Saba  (Sabee,  dans  i' Arabie  mértdlonâle). 

^j(ttolfe  Ferrique  v-f  lu  tus  eAt*  de  l'Arabie  orientalu.  Ile  IXaden), 
f s in  at  Acn  a (o/'te  de  l Arable  orientale.  Position  trée-dou terre?). 

\ NEMhoo(pa)9de.sennaar.  fiahy  umect  ville*  d*AracA,d‘AcAdd,deCbaUcnl. 
,Asxr.KA»  (Phry (tiens  ou  Aeeml§mt  Amsemcas  (province 
OoMBR  iCimmérteruûM  ffm-J  Strobc-o). 

*rte).  ) ÎM ru  \r  (nu  N.  de  Jn Th r.T«( monts  IUphéer»  ,ou  en  AraéDte(ittontNlpha',i 
il  pu pt  mtOGORMA  (Arménien*). 

tmïïSL  MiOO# yttit*). 

CÎK2 ^/MauaI (J/eiUt), 

Dar.iL,  ( (lus*  (£firfe,  peloponrêe.  — Relia*,  Grèce). 

IJavam  Ulrtra\.  |T«  mets  (Ckilie  ou  plutôt  Tarira» ue,  FnnAiA,  en  Espagne,  Andalousie). 

• j |Dodarïr  ou  ptutc-t  Rodarim  (Eplre  oa  Rhodes). 

I tcrrnii  (Cypr«  et  MacéJolne). 

iTmrnAl.. fTVftorérifrni,  S.  E.  du  pont-r utin). 

I Mo*/»ci»  iMotchi,  Hérodolo  les  mentionne  dans  le  Caucase). 

\Tniins {Thr  ace). 


(Afrique! 
et  une  / 

Iar 

l'Asie),  IMESTUiu  'Egfptie m 
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CARTE  K°  4. 

U PÉNINSULE  DU  SINAI 

AVEC  LA  MARCHE  DES  ISRAÉLITES  DANS  I.E  DÉSERT  ET  LA  TERRE  DE  CHANAAN. 


Le  pav»  que  !e«  Hébreux  oeciiiwl«nl  en  Égypte 
était  le  /'ayi  de  Hanuès  ou  Terré  du  C Um  n fGe^n), 
entre  le  Nil  et  l'isthme  «le  Su*-/,  fertilise  à cette 
éfmque,  comme  )<-»t  aujourd'hui  une  partie  de  ce 
terri  Utile,  par  uu  canal  d'eau  douce  apportant  les 
oaux  du  Nj j au  lac  Timsah,  aux  Lacs  Amen  (aujour- 
d'hui desséchés)  et  à la  mer  Rouge. 

Le  point  de  départ  dut  rire  Lo  topo  lis  (plus  tard 
Babylon,  aujuuni  hui  te  Fini  Caire , uu  sud  du 
Caire):  ce  lieu,  désigné  oirl'Mi  sous  le  nom  de 
Succoih  (tentes),  rénond  a U plaine  do  Bexatin,  au 
pied  des  collines  de  Xlokatam,  a l'entrée  do  1a  r allée 
de  V Égarement. 

Ils  se  rendirent  de  là  à Etham,  situé  à l'extré- 
mité du  désert,  à 8 Ueucs  de  la  mer  Rouge,  puis  & 
Pi-Hahirùth,  Le  passage  de  la  raer  Rouge  eut  lieu 

Sro hautement  entre  .Suri  et  les  lacs  Amers.  Ayoun 
ri ua  (Sources  de  Moïse)  est  lo  lieu  d’arrivée. 

Le®  lieux  divers  traversés  par  les  Hébreux  et  leurs 
pnnci( mies  stations  dans  la  presqu'île  du  Sinaî  Sont  : 
1*  Disert  dé  Slunsr,  — le  Plltff  Amès  ou  Vorak 
(dtfOMn  Howarnh) , — les  Douze  sources  d'f’lim 
(Wadi  Gharandel)  ; — Désert  de  Sin  (vers  le  Wwli 
Mocatteb)  ; — Dopltka;  — Alous;  — ttaphidim;  — 
séjour  de  UK  ans  dans  le  Désert  cl  Tyh. 

Les  principales  stations  sont  indiquées  ensuite  sur 
U carte  avec  tout©  U probabilité  que  comporte  le 
fltjel. 


(Nous  avons  eu  recours  aux  travaux  français, 
anglais  et  allemands,  pour  éclaircir  cette  difficile 
topographie  de  la  presqu'île  du  Sirul.  Nous  citerons 
eu  première  ligne  le  savant  ouvrage  de  M.  Salomon 
Muncà,  sur  la  Palestine,  puis  les  cartes  de  Kiepprrt 
et  Lionne t (Bibrl-Atlas, i,  puis  les  Mémoires  des  Voyu- 
ffeurs,  Jhdabonlo,  Burckliinit , de  Raumer,  de 
Ber  ton,  etc.). 

La  terre  de  Ghana  an  comprend  les  noms  des 
principaux  peuples  et  des  villes  les  plus  importantes 
au  tempe  de  la  conquête  de  Jo&uu. 


Certes  **ee**olre». 


I*  TorociuPHiR  nu  SwàI. 

La  petite  carte  spéciale  de  la  Topographie  ne  SnsAi 
présente  la  disposition  naturelle  des  sommrts,  dont 
('ensemble  forme  lo  massif  du  Sïwil  ou  del'lroreb, 
et  elle  fait  connaître,  en  outre,  les  établissements 
religieux  moderne*  qui  s’élèvent  aujourd’hui  dans 
ces  lieux  célèbres. 

2*  Li  petite  carte  placée  dans  lo  coin,  en  haut  et  à 
gauche  de  la  carte  principale,  représente  retendue 
dev  RoTAtiMKS  î E David  et  de  Salomox,  d'après  le» 
indications  de  la  Bible. 


CARTE 

PALESTINE  OU 


Cette  cari*’  comprend  : 1*  la  carte  principale 
ou  Palestine  dirigée  en  12  fnNur.—  2-  Deux  carte» 
accesioiiTs  : !,  la  division,  plus  moderne  de  la  Pa- 
lestine en  protide*  régions,  de  Judée,  Galilée,  Sa- 
mo rie  et  Pérée  avec  les  itinéraires  do  Jésus-Christ; 
II,  le  Plan  de  Jérusalem  nu  temps  de  Jésus-Christ. 

1*  PALESTINE  DIVISÉE  EN  \%  TRIBUS. 

AT.  B.  Tour  la  g* . graphie  physique,  U carte  suffi i. 

Avant  l'arrivée  des  Hébreux,  la  Palestine  était 
divisée  en  différents  canton®  portant  les  noms  des 
peuplades  diananéenne*  qui  y étaient  établies  (vov. 
les  cartes  précédentes).  — A leur  arrivés*  le*  Hé- 
breux divisèrent  la  pays  en  doute  tribus. 

Après  la  mort  do  Salomon,  dix  fribur  se  séparè- 
rent et  ce  schisme  donna  naissance:  I* au  Rnyaume 
de  Juda  «mis  loiiOMB,  comprenant  le»  tribus  «le 
Benjamin  (sauf  le  territoire  do  Jtama),  celle  de 
Juda,  l«  territoire  de  colle  de  Sfméow  (vov.  plus 
lias),  une  partie  de  celle  de  Dan  et  le  pays  dos  phi- 
listins. — 2*  Le  lluyaume  (T Israël  comprit  Ica  tribus 
de  Nep hthaii,  (VA  Mer,  de  Za4»w/<m,  d'tssaehar , d'E- 
phrafm,  de  Dan  et  la  demi -tribu  de  Manassé,  à 
droite  du  Jourdain  ; — et,  de  l'autre  côté  du  fleuve, 
1rs  tribus  do  Ruben,  de  Gad  et  l'autre  demi-inbu  de 
Manasté.  Quant  à ht  tribu  deStm/on,  il  est  probable 
n’ni  partie  des  descendante  de  cette  timillo 
émigra  et  se  réunit  au  royaume  .d'Israël;  mais 
quant  au  territoire  qui  lui  avait  été  primitivement 
affecté  dans  le  sud  de  la  terre  do  Cnanaan,  Il  fut 
certainement  renfermé  dans  lo  royaume  de  Juda. 


; N i>. 

TERRE  SAINTE. 

L’étendue  exacte  de  chacun  de»  2 royaumes  est 
indiquée  sur  la  carte. 

Cette  division  en  12  tribus  du  territoire  de  la 
Palestine  parait  avoir  duré  jusqu’à  la  captivité, 
c’est-à-dire  pendant  toute  la  période  des  juges  et 
ta  période  royale,  de  I3ÛU  à 606  (ou  mieux  599,  vé- 
ritable époque  de  la  captivité  de  Juda)  : ce  qui  fait 
environ  7 siècles. 

Depuis  le  retour  des  Juif*  (536)  jusqu'à  la  des- 
truction de  Jérusalem  par  Titus  (70  ans  ap.  J.  C.), 
la  division  qui  a prévalu  est  eelle  des  quatre 
régions  : 

I"  La  Judt'e  proprement  dite,  avec  r/dwnér:  2*  la 
Samarie;  3*  la  Galilée,  à l'O.  du  Jourdain;  — 
et  fi*  1a  Pérée  avec  les  territoires  accessoires  do  la 
Pandas,  «le  la  Gau  fan  i ride,  de  V Iturée,  de  la  Tra - 
càofitrtde,  de  la  Batanée  et  du  llaurtm , à l'E.  du 
fleuve  (voy.  la  petite  carte). 

LES  DOUZE  IHIÛUS. 

1.  Royaume  d'IsBakL.  1°  Les  tribus  situées  à 
l'O.  du  Jourdain  étaient  : 

Tribu  de  Neputiui.1.  — Villas:  Eadis,  v. lévltiquc 
et  v.  de  refuge,  à 20  milles  de  Tyr  (Ht-Jérôme);  — 
Eenrei,  Kinnereth  ou  Génésareth » qui  donne  ton 
nom  au  Uc  (auj.  Abou-Shouswd);  — Caphamaù/n 
(Nouv.  Testament),  à la  limite  de  la  tribu  do  Zafcll 
Ion;  — GiteaUi,  prise  par  Vespssien  ea  66;  — 
Hasor , résidence  du  roi  Jabin  [Juaes),  vicL  de 
Jonathan  Macchabée  (144);—  Bcthsûwa-Julitu.  sur 
lo  lac  (auj.  Tell-Hum);  — Chnratim  (auj.  Khan» 
Minyeh),  positions  déiertninée»  par  Robinson,  rec- 
tifiées par  M.  de  ïiaulcy  (ffetme  ercà.,  mars  1863). 
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TRIBU  D'Ain  : Abdon,  v.  lévitique  ; — Gabara, 
prise  par  Yespasieo  (G6);  — Jatapata . où  l'historien 
Josèphe  fut  pris  par  Vesnasien  {M);  — Japha , prise 
par  Vespasjen  : — Matai,  v.  lévitique;  — Achsaph; 

— Rohob  et  A bdont  rilles  lévittaues. 

Phénicie.  A côté  de  cette  tribu  doit  s'ajouter  le 
pays  litu irai  qui  ne  fut  jamais  considéré  comme  dé- 
pendance de  la  Palestine  et  qui  formajt  la  partie  la 
plus  importante  do  l'ancien  monde  phénicien  dont 
les  capitales  furent  Sicftm,  puis  Tyr:  les  autres  villes 
étaient  Sorepta,  Bérythe , Achtib  (auj.  ZibletAkA©, 
nr.mmée  PtoUmaU  pendant  la  période  grecque, 
colonie  romaine  sou*  Claude  ;*uj.  Saint  Jean  d’Acrcl . 

— Salomon  abandonna  aux  Phéniciens  le  pays  de 
A’abboui,  dépendance  de  U Tribu  d'Axer. 

Taïuu  dk  Zabolox.  — Villes  : Tibériade , fondée 
par  Hérode  Antipas  dont  elle  fut  la  capitale  (aui. 
Tabarya,  détruite  eu  1837  par  un  tremnlement  CW 
terre),  eaux  thermales; — Tarichée,  conquise  par 
Vesnasien; — Saphet  fïobie,  ch.t.V  1)  (auj.Safad); 

— Èephoris . qui  fut  capitale  de  la  Galilée,  créée  ca- 
pitale de  district  par  Gahmius  (.r»7),  susnommée 
Z>»on  Cétarée  par  Hérode  Antipas,  détruite  en  339, 
patrie  des  parents  de  Marie  (auj.  Safouri);  — fana 
Îêy.  St  Jean,  ch.  n)  (auj.  Kcfer-Kana)  ; — - Saxareth 
(auj.  Ntsra);  — Dalmanoula  ou  Magdala  sur  les 
bonis  du  lac  de  Tibériade,  patrie  de  Marie- Made- 
leine; — Le  mon!  Thabor  avec  une  forteresse.  Vic- 
toire de  Gabinius  sur  Alexandre,  fils  d'Aristobule 
f&>  av.  J.  C.);  — Jecknean,  ville  lévitique;  — 
Gath-Ephr,  patrie  de  Jonas;  — flmnon,  ville  lé- 
vi  tique. 

Tribu  d’Issaciiar.  » Endof.  où  était  la  python  isso 
consultée  par  Saûl  ; — Nain  (St  Luc,  ch.  vit,  fil); 

— Apheck,  victoire  des  Philistins  surHéli:  mort  île 
Saül  défait  par  les  Philistins;  — Rethtean  ou 
Scyihopobs,  du  district  de  la  Décapote  (Josèphe, 
Guerre  des  Juifs , 1.  III,  ch.  m)  (aui.  Bisân);  — iex- 
raél  "U  Eedrelon,  victoire  de  Gédéon.  résidence 
d'Achab,  mort  de  Jéxabel  (Hoir,  II,  ix,  33;  (aty.  Stra- 
delai ; la  vigne  de  Nabotb en  était  voisine;  — Béihu- 
lie  (position  exacte  inconnue,  mais  dans  le  voisi- 
nage de  Jemèl,  selon  le  Livre  de  Judith)  ; — Sale*» 
et  OFhwi,  où  St  Jean  baptisait  (St  Jean,  in,  53)  ; — 
AbebMehola,  victoire  de  Gédéon,  patrie  d'Ehe;  — 
Ginée  ou  Fn-ftmw'm,  v,  lévit.  ; — Getbné,  montagne 
célébré  et  bourgade  ; — Du o rolA,  ville  lévitiquo  ; 

— Sunam,  au  pied  du  mont  Gelboé  : c’est  entre 
cette  ville  et  Aphek  que  Saûl  fut  défait  et  tué;  — 
Ramoth,  ville  levîtique;  — Cission. 

Dkmi-tmbu  de  Manassé.  — Samarie,  bâtie  par 
Amri,  résidence  principale  des  rois  d'Israël,  détruite 
par  Salmanasar.  rebâtie,  détruit©  plus  tard  par 
Jean  Hyrcan,  rebâtie  par  Gabinius.  Hérode  le  Grand 
la  surnomma  Sébaste  en  l’honneur  d’Auguste.  Il 
n’en  reste  rien.  — Dor,  forteresse  célèbre  (Mac- 
chab.,  I,  xv,  f 2]  (auj.  Torloura);  — Tour  de  Stra- 
ton,  plus  tard  nommée  César  Se  de  Palestine  par 
Héroae  le  Grand,  port;  — Norl>aU,  prés  de  Cé- 
saréo  ; — Ophra,  patrie  de  Gédéon  ; — Mageddo, 
connue  dans  les  monuments  égyptiens  (campa- 
gnes de  Toutmès  Qlt  à Hamacl  sous  le  nom  de 
MaketC’la-Mautaise  où  les  chefs  de  Syrie  furent 
défaits  par  Toutmès.  — Elle  est  célèbre  dans  l’his- 
toire sainte  par  la  mort  d’Ockhosiss  et  la  tataille 
dans  laquelle  Joas  fut  défait  par  Nécbao  et  tué 
(CIO);  — Thirsa , position  douteuse,  Tésidenee  des 
rois  d'Israël  avant  la  fondation  de  Samane:  — 
Thaënae,  ville  lévitique;  — Jéblaam , ville  févi- 
tique. 

Tiubu  d'Ethe  aîm.—  Sichem,  une  des  plus  ancienne© 
villes  de  la  terre  de  Chanaan,  bâtie  prés  du  boi»  de 
Moré  [Genèse,  xn,  6)  au  temps  de  Jacob;  ville  lé- 
m tique  et  v.  de  refuge;  Josué  y réunit  la  fameuse 
assemblée  qui  précri  ta  sa  mort;  détruite  par  Abi- 
mélecb  (Juges,  ix),  assemblée  du  schisme  des  10 
tribus,  résidence  de  Jéroboam;  l'armée  d'Alexandre 
jannée  y est  détruite  (88).  Elfe  devint  colonie  ro- 


maine sous  Vespa-dm  et  prit  le  nom  de  Coiania 
Maria  Seapolis,  d’où  les  Arabes  ont  fait  Nablous, 
nom  actuel.  C’est  la  patrie  de  St  Justin  martyr. 
Pris  de  Sichem,  aon!  le  fom&eou  de  Joseph  et  lepuifr 
dejaeob  (Lvang. do  la  Samaritaine);  — 1 omoni  Gari- 
tim.  où  était  le  fameux  temple  samaritain  et  le  m<mf 
Ebal;  — Siloh,  où  Josué  fît  placer  le  tabernacle  ; 

— Géba  ou  Gufoa;  où  les  Philistins  sont  battus  par 
David  ; — Béthel,  d’alxml  Loux,  nommé  Béthel  par 
Jacob  (naissance  de  Dieu);  culte  do  venu  d’or; 
surnommée  par  les  prophètes  Betharen  (maison  du 
crime),  pris©  par  Vespasien;  — Alezandrion,  for- 
teresse célèbre; — Phasaélis  fondée  sous  Hérode I"; 

— IjMlfonfa,  port  ; — ArUipafrts,  fondée  sous  Hé- 
rode lw;  — Gain,  ville  lévitique;  — Béthoron, 
ville  lévitiuue,  vicL  de  Juda  Macchabée  sur  les  Sy- 
riens; — Hazor  au  sud  • — Cibsaim,  ville  lévitique. 

Tribu  de  Dax.  — Lydda  ou  Lod  (auj.  Loudd};  — 
Modaïm,  place  forte,  patrie  des  Macchabées  ; — 
Emmaûs  ou  Nicopolis;  — Geth-Hrmmon,  v.  lévit.  ; 

— Jfomfa,  2 milles  au  S.  de  Lydda;  — Eltheco  et 
Ayalon,  villes  lévitiques.  = Une  partie  de  oett© 
tribu  était  dans  le  Pats  dis  Philistins  : c’était  le 
territoire  de  Joppé  (aiy.  JalTa)  port,  pris  par  les 
Macchabées  (Maeeh.  I.  x,  76;  — «v,  5):  — Celui 
d'Ekron,  donné»  Jonathan  Macchnhé©  par  Alexandre 
Hala  (toy.  plus  lias,  le  Pays  Phihstin ).  Une  partie 
•le  cette  tribu  tpt  incorporée  au  roy.  <le  Juda.  Elle 
comprenait  les  territoire©  de  Xorea,  patrie  de  Samsom, 
Thimnaia  (?)  (Genèse,  xxxvui,  12),  tombeau  do  Josué; 

— Gabaihaon,  v.  lévit.,  où  Amri  fut  proclamé  roi. 

Tainu  de  Smfoit.  Lo  territoire  d©  cett©  tribu 

était  enclavé,  comme  nous  l’avons  dit,  dans  le 
royaume  de  Juda  (voy.  plus  bas). 

A l’B.  du  Jourdain  les  tribus  étaient  : 

La  Demi-tbibo  dk  MaxassR,  comprenant  les  pays 
appelés  : I*  Trachonitide,  qui  correspond  au  dis- 
trict moderne  de  Ledja.  L7furée.  ancien  pays  de 
Gestur . qui  parait  distinguée,  dans  l Evangife,  de 
la  Tmcnnnitidef  en  était  du  moins  voisine.  La  Panée 
en  faisait  certainement  partie  avec  sa  capitale  qui 
était  celle  de  toute  la  tétrarchie  de  Philippe  : Cétarée 
de  Philippe  (ancienne  Panéar)  (St  Main.,  xvi,  13; 
St  Marc,  vin,  27)  (auj.  Banias),  vict.  d’Antio- 
chuslll  surScopas  (198)  —2*  La  GaulantlideMauUi  u 
ou  Golan,  v.  lévit.  ot  v.  de  refuge  (auj.  Djolan);  — 
flippas;- Dan,  veau  d’or  sous  Jéroboam  Ganuila, 
place  forte,  prise  par  Yespasieo;  — Gadara,  chef- 
lieu  de  district  sous  Gabinius,  donne  son  nom  au 
pays  des  Gadaréntens  que  l'Evangile  appelle  pa>> 
des  Gérasénims;  — Astaroth,  résidence  des  rois 
du  Basdn,  dans  les  anciens  temps,  position  incer- 
taine ; — Haxor,  près  du  lae  Meràn  ; — Amathous, 
forteresse.  =3*  L’Auroniftdeou  le  Uauran:  Bottra. 
v.  lévit,  capitale,  très-célèbre  depuis  Tr^jen  (ne  pas 
la  confondre  avec  la  Bnsra  de  la  Bible,  située  eu 
M umée).  — Edrêi,  résilience  des  anciens  rois  du 
Basât*  (auj.  Draa  ou  Adraa);  — Gerasa  (auj.  Dje- 
rasch).  EUe  avait  donné  son  nom  à tout  le  pays  de 
G&laad,  au  temps  de  St  Jérdme:  — Jabés-tialaad; 

— Haphon,r ict.de  J uda  Macchanée  sur  les  Syriens 
(164)j  — Pella,  Dion,  Gerasa,  prises  par  Alexandre 
Jannee,oui  meurt  à Regaba  — 4*  La  Hntarur  Nobub, 
ou  Menât  n,  ou  Çanatha  fauj . K&oouat)  ,—SaUha  (auj. 
Salkhat).  la  partie  orientale  de  cette  demi-tribu 
formait  l'ancien  royaume  du  Baaân.  Le  pays  des  A «fo- 
ntes du  nord  occupait  tout  le  centre  de  cette  demi- 
tribu.  L 'Abylène  et  le  territoire  de  Damas  et  de  Soba 
formaient  les  limites  du  nord  de  la  demi-tribu  de 
Manassé.  Le  Pays  de  Galaad  y était  compris  en 
partie  au  sud-ouest.  Enfin  la  DtcapoUt  comprenait 
des  villes  situées  à une  certaine  distance  les  unes 
des  autres  et  aui  n'étaient  pas  toutes  en  Palestine. 
On  s'accorde  à compter,  comme  faisant  partie  de 
cette  espèce  de  lipve  .*  Damas,  Philadelphie.  Ra- 
phana,  Scythapolts , Gaddara,  fiippos,  Dion,  Pelia, 
Gelasa  ou  Gerasa  cl  Canalha  ou  Krnalh.  Elles  sont 
indiquées  sur  b carte  avec  ce  signe  : (X). 
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Tribu  de  Ga».  — Jaeser,  v.  lévit.  (auj.  Sir),  pris® 
par  J uda  Macchabée  ; — Dathema,  forteresso  prise  par 
Juda  Mitdubée;  — Jfn/umqiin.  tr.-ancicnne  ville  au 
N.  du  Yabboli  (Genèse,  XXXD,  2),  V-  lévit.;  — Ama- 
thous,  forteresse  (Josèéht,  Anti/j.,  XIII,  xm,  3)  (auj. 
A mat  ha)  ; — Phnnuel  {Gen.,  issu,  3 1 ) ;—Suecoth  (Id . , 
x xxm.  17)  ; — Rammoth-Galaad,  ville  lévitique,  et  v. 
de  refuge,  où  mourut  Achat»  ; — Beth-Nimra  (Isaïe, 
xv,  6)  (auj.  Nimrlrn)  ; — Beth-Uaran , appelée  par 
Héixxlc  LiUias  ; — Aroer;  — Elèalie  (aui,  Elael};  — 
Hrtbim,  v.  lévit  et  de  refuge;  — JfaAait<i»*i,  t, 
lévit.  près  du  Boit  dEphraïm  où  Abadon  fut  tué. 
Cette  tribu  comprenait  une  partie  notable  du  paya 
de  Galaad. 

Tribu  »■  Rudeh.  — Villes  : Bethabara , où  St  Jean 
baptisait  ; — Beth-Yésimoth et  AbrbSiUtm,  ou  Abilo, 
oii  les  Hébreux  campèrent  avantdeiuswer  le  Jourdain; 
— Baal-Méon;  — Beier,  v.dc  refuge  et  lévitique  ; — 
Joua  ou  Jota  (Yahas),  v.  lévit.  ; — Mâcher  ous,  forte- 
resse ; — Dtbon  ; — Ncbo,  montagne  célèbre  et  bour- 
gade; — CoUirhoé,  anciennement  Lascha  (Genèse, 
x,  19);  — Mephaat  et  Jethson,  v.  lévit.;  — MftSba, 
guerre  de  Jonathan  Macchabée  ; — Beth-J/aran, 
surnommée  Jutias  par  Hémdfl  Antipas.  = Les  A mor- 
réens,  ou  Amant»  ou  Amorties  du  S.  occupaient 
U plus  grande  portion  de  cette  tribu. 

Ces  deux  dernières  tribut  formaient  la  majeure 
partie  de  la  Périt  proprement  dite. 

Tribu  de  Benjamin.  Villes  : Jéricho , surnommée 
Arche  laide,  ville  très-importante,  détruite  par Josue, 
mentionnée  cependant  sous  les  Juges  et  sous  les  Bots, 
école  de  prophètes,  vict,  d'Arûtobule  sur  Hyrcan  le 
Jeune,  uuedes  résidences  d’Hérode.  mentionnée  dans 
l'Evangile  (Eue,  xix);  près  de  là  ne  trouvait  la  source 
ét'Êlisee  et  les  cti&teaux  do  Doch  et  de  Cypros;  — 
Galgala  ou  Guilgal , campement  des  Hébreux  après 
le  passage  du  Jourdain;  — Gabon,  v.  lévit.,  patrie 
de  Saul;  — Etntnaùs,  près  de  Jérusalem  ; — Get- 
baon,  v.  lévitique,  victoire  de  David  sur  Àhncr  ; — 
Caphiro;  — Beeroih;  ces  trois  villes  formaient,  avec 
Ktrialk- Taartm . de  La  tnbu  de  Juda,  un  district 
indépendant  au  temps  de  Josué;  — Rama  (du 
royaume  d'Israël  quoique  de  la  tribu  de  Benjamin}, 
patrie  et  résidence  de  Samuel.  On  croit  que  c’est  la 
même  qu’Arima/hi>,  patrie  de  ce  Joseph  qui  donna 
la  sépulture  à J.  C.  (auj.  Nebi*Saniuel,  prophète 
Samuel)  ; — Maspka,  ancien  lieu  d assemldees  des 
Hébreux,  retr.uk*  do  Jérémie,  vict.  de  Juda  Mac- 
chabée sur  les  Syriens  (166)  ; — Jérusalem,  d’abord 
Salem,  où  régnait  Mclchisédcch,  puis  Jèhus,  enfin, 
•OU  Hadrien,  Ælia  Cayitolina  (nous  en  donnons 
la  description  spéciale  plus  bas)  ; les  doux  bourgs 


sainte  séjourna;  vict. de  Joa»,  roi  d'IsnAl, sur  Ama- 
OM,  roi  de  J 1)0**  — Socho  et  isffeo  : entre  ces 
deux  villes.  Goliath  fut  tué  par  David  ; — Marc  ta, 
victoire  d’As*  sur  Sarac;  — Beihsour,  vict.  de  Juda 
Macchtbé*  sur  les  Syriens;  — Jota,  Esthemo,  Ain, 
Jatir , (Won , S villes  lévitique»; — Kadès-Basnea. 
frontière  de  l'Idumée. 

Tribu  i>e  Siiiron.  — Villes  : Siklag ; — Berseba,  où 
Abraham  fit  alliance  avec  Àbimélechj  Puits  du 
Serment  (Genèse,  xxi,  31);  retraite  d'filie  (auj.  Bir 
Sal>ea);  — f/ormah. 

Pays  dks  Philistins.  Il  ne  fut  jamais  complète- 
ment soumit  quoiqu’on  le  comprenne  dans  b* 
royaume  de  Juda,  sans  pouvoir  le  rattacher  cepen- 
dant à la  tribu  de  Juda;  aussi  convient-i)  do  l’étu- 
dier à part.  — Les  villes  sont  : Jopvé  (JafTa)  et  Rkrou 
où  l’archo  sainte  séjourna,  dans  la  tnbu  de  Dan  ; 

— Jamnta  ou  Yabni,  défaite  des  frères  de  Juda  Mac- 
chabée par  les  Syriens  (porte  le  même  nom  au  jour  * 
d’hui);  — Gath , pairie  do  Goliath  : l’arche  sainte  y 
séjourna  ; — Atdod  ou  Axotos , assiégée  pendant  ’29 
ans  par  Psamètik  (auj.  Esdoud)  ; l’arche  sainte  y sé- 
journa ; — Aicalon  (dont  les  ruines  se  voient  à 
Dianrah)  ; — Eglon;  — Gaza  (auj.  Gaze),  prise  par 
Alexandre  (331),  détruite  par  Jonathan  Macchabée  ; — 
Geiar , résidence  d’Ahimelech  (Cen.,xx,2, — ixvi,  1); 

— /tap/iia,  défaite  d Antiochus  111  par  Ptolémêe  V, 
216  (auj.  Rajah);  — Anthèdon,  pnse  par  Alexandre 
Janine. 

Pays  limitrophe»-  Au  N.,  1°  la  Phénicie  et  le 
pays  des  Chanartéens  : Bérithe , Sidon , Sarepta , 
Tyr,  prise  par  Alexandre  (331),  Aeksib  et  Akho 
(Ptolémaïs)  où  mourut  Jonathan  Macchabée.  — 2*  La 
Syrie  où  Pays  des  Aram^cns,  comprenant  YAbyténe 
de  Lysanias,  le  Jloyauwe  de  Damas,  Us  territoire 
de  Sobü.  — A VE.,  le  désert  et  le  pays  des  Ammo- 
nite*, cap.  Bahbath  Ammon  ou  Philadelphie,  — Au 
S.,  Yldumée,  les  pays  des  Amalèctics,  des  Moabites, 
des  Madianttes,  des  N abat  biens. 

I*  Cartel»  wce**«lrr». 

I.  Les  pats  visités  par  Jésus -Christ. 

Cette  carte  présente  la  division  do  lê  Palestine 
i*n  cinq  contrées  et,  politiquement,  on  3 gouverne- 
ments : 1“  la  Judée  proprement  dite  aree  la  Sa- 
mari  e,  gouvernées,  sous  la  surveillance  du  légat  im- 
périal consulaire  de  la  province  romaine  de  Syrie, 
par  un  procurateur,  chevalier  romain  du  nom  de 
Ponce- Pi  lato,  ce  qui  en  faisait  une  véritable  petite 


«(e  BeÜtphagè  et  de  Béthanie,  ai  connus  par  les 
Evangile»,  sont  à 3/4  de  lieue  à ï’O.dc  Jérusalem;  — 
Astarolh,\.  lévit.  ; — Adasa,  vict,  de  Juda  Macchabée 
sur  les  Syriens  (162),  il  r fut  luè  (160).  — Aï  ou 
Haï.  prise  par  Josué;  — Miehmas,  victoire,  de  Saûl 
sur  le»  Philistins;  — Almon , v.  lévit.  ; — Kphraïm 
ou  Ophra ; — Ktryat-Jearim,  où  l’arche  sainte  sé- 
journa; — A’mmaüj. 

Triru  ni  Jida.  Bibron,  plus  anciennement  Ki- 
riath  Arba,  dans  l’ancien  boa  de  M ambré  (tienèse, 
xui,  Ifi),  tombeau  des  patriarches  Abrabam.  Isaac  et 
Jacob,  ville  lévitique  et  ville  de  refuge,  résidence  de 
David  qui  y fut  sacré  (auj.  Habroun);  — Dabtr , v. 
lévitique  (plus  anciennement  Kirtaih-Sepher,  v.  de» 
livres);  — Thekoa ; — Bethléem,  plus  ancienne- 
ment Èphraiha  (Genêxe,  xxxv,  19),  beu  de  naissance 
de  David  et  de  Jésus-Christ:  — Éngadi,  sur  la  mer 
Morte  prise  par  Hérodo  (auj.  Ain  Dtkldi):  — Hiro- 
dion,  fortcrcsac  célèbre  bâtie  par  Hérod«r;  — Ma- 
sada , place,  forte  sur  la  mer  Morte;  — Carmel ; — 
Maon  et  Sïph,  connus  par  la  fuite  de  David  et  qui 
donnent  leurs  noms  aux  deux  déserta;  — Adullam  (f); 
— l'armoulh; — Lac his;  — Labna.  v.  léTlt,  ré- 
volte sous  Jor&ni  *.  — Peih*amist  v.  lévit.,  où  l’arche 


Antipas  qui  résidait  à Tibériade  presque  sur  la  li- 
mite des  deux  contrées.  Il  portait  le  titre  de  té- 
trarque. 

3*  La  Trachmitide , Ylturée,  avec  la  Caufantlide 
et  la  Panée,  formaient  une  autre  division  sous  l’ad- 
ministration du  tétrarque  Philippe  dont  1a  résidence 
était  fixée  à Césarèe  de  Philippe. 

Un*  autre  encore,  mentionnée  dans  l’Evangiie, 

...  . w ...  ».  ï J. 


était  bonrde  la  Palestine  et  limitrophe  de  celle  de 
Philippe  au  N.,  c’élait  YAbylène  de  Lysânias. 

La  Décapote,  qui  est  également  mentionnée  dan» 


l’Évangile,  ne  peut  figurer  en  entier  sur  cette  carte  ; 
mais  les  dix  ville»  qui  la  composaient  sont  inscrites 
sur  la  grande  carte  avec  un  signe  particulier. 

II.  Plan  x»k  Jérusalem. 

Cette  topographie  «te  Jérusalem  représente  celle 
ville  telle  qu’elle  devait  être  au  temps  de  J.  C.  et 
quelques  années  après  sa  mort,  car  nous  y avons 
fait  figurer  la  nouvelle  ville  ou  Bcxetha  qui  » etc 
ajoutée  par  Agrippe  l’an  43«k*  chrétienne. 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTE  N'  ü. 

ÉGYPTE  ANCIENNE. 

(Une  carte  rrineij»*;»  ei  qiuire  carie*  *c.e»*oire*-) 


ÉGTPT*  ANCIENNE. 

)"  CARTB  J’HlMdPAl.I. 

L'Egypte  ancienne  était  divisée  en  quatre  ré- 
gion» ; 

I"  région,  I.' Égypte  inférieure,  au  N.,  comprenant 
le  Iwita; 

V région.  L 'Égypte  moyenne,  au  centre,  ou  17/ep- 
laiiomtdr,  ainsi  appelé»  porce  quelle  &qmprcirait 
7 MVM»  ou  provinces; 

3#  région.  I-i  Thêbatde  uu  Egypte  supérieure,  au  8. 

Chacune  de  ce  * région»  a,  depuis  les  plus  ancien» 
temps,  été  suldivisee  en  province*,  que  les  Crées 
ont  appelées  nomes.  II.  Brugseh,  le  ceK  bre  égyp- 
tologue allemand,  a fuit,  un  savant  livre  sur  la  geo- 
graphie  de  l’ancienne  Egypte,  dans  lequel  11  a dé- 
terminé le  nom  et  la  pUoo  de  dm  une  de  ces 
provinces  dan**  l’ancien  empire  pharaonique.  U a 
donne  le  nom  hiéroglyphique  et  la  transcription  en 
langue  égyptienne  (copie)  de  ch.vnie  juturince  avec 
scs  villes  principales,  et  il  a établi  U loræordiuice 
de  ce-*.  noms  égyptiens  avec  les  noms  grec*  nui  ont 
subsisté  pendant  tonte  la  domination  de»  Holeruées 
et  même  pendant  l’époque  romaine.  Nous  nous 
bornons  à indiquer  les  noms  grecs  beaucoup  plu» 
connus  et  généralement  adoptés. 

L’Egypte  fut  réduite  en  province  romaine  en 
Pan  21  av.  J.  C , par  Octave.  Muni  un**  des  sources 
des  grands  approvisionnements  de  bîé  de  l'Italie, 
cette  province  fut  administrée  par  un  préfet  de  l’or- 
dre équestre,  et  cette  dignité  forma  le  plu*  haut 
degré  auquel  un  chevalier  pût  atteindre,  sauf  la 
charge  de  Préfet  du  Prétoire,  k laquelle  la  dignité 
de  Prsrfectus  Ægypti  donnait  accès.  Ce  haut  fonc- 
tionnaire était  assisté  d'un  autre  chevalier  portant 
le  titre  de  JnridiruM  Ægypti.  Nous  connaissons  plu- 
sieurs préfets  d'Egyple  par  les  inscriptions  grecques 
gravées  «ur  la  partie  inférieure  du  colosse  de  Mem- 
non,  et  oui  ont  fourni  la  matière  k un  des  plus  re- 
marquali.es  mémoire*  de  M.  Lettonne. 

DIVISIONS  EN  40  NOMES*  : 

1.  Ecvptk  basas  ou  ÉarpTi  iNvéaisuni  et  Ufxta 

(19  nome»)  : 

1.  A\  ffermopotite,  cap.  Ncrmopolii  (peu  éloignée 
de  IXinunhour);  ville»  : Alexandrie,  Canapé 
(Aboukir),  J tarai  à 1 extrémité  occidentale  du 
lac  Marcotis  (lac  Mariout). 

2.  *V.  Litryquê,  au  S.  du  lac  I fnreotù,  et  au  N.  O. 
de  la  vallée  des  bacs  Natrons. 

3.  N.  Sitrite.  dans  la  région  des  lacs  Natrons  Cette 
contrée,  déserta  aujourd’hui,  était  fertilisée  au- 
trefois par  un  canal  dérivé  du  Nil. 

é.  N.  Saucratite , cb.-l.  Nuucratis  (Deeuq)  ; Metelix 
(louai));  Bolbitine  (Rosette), 
b.  S.  Suite,  ch.-l.  Sait,  qui  a donné  sou  nom  à 
une  dynastie  (ruines  tres-importantes  près  de 
Sad-Hagr).  y 

6.  A.  Phtcnote,  au  N.  E.  du  précédent. 

7.  S,  loûc,  ch.-l.  luis,  4 l’B.  do  Saie. 

8.  N.  Séltenny tique,  ch.-l.  Sebcnnytus  (S&man- 
houd). 

9.  A'.  MentUjien,  ch.-l.  Jfendéj  (ruines  à Tclî  Di- 
hleh),  Tamiothi*  (Damiette);  Ihwmu  (ruine*  4 
Tmat-el-Emdid). 

I.  Strabon  dit  qu'il  n'y  en  avait  que  3»  dans  1 origine. 


10.  N.  Tanite,  ch.-l.  Tanir  ou  A nam  (mine»  trea- 
iraportantes  à £4ji),  résidence  des  roi»  l'asieurs ; 
Phacuta  (ruines  à Faqiis). 

11.  y.  Sétroïte,  ch.-l.  Selhrtj*  (Teil-ol-Scrig)  ; 
7>nniv  Mans  une  île  du  lac  Mi'iizalch  pria  de 
Itart-Siid);  Peluiimn  (enfouie  dans  le  limon  au- 
Jourd’hui);  Ungdol  ou  MagdùUm  (Trll-ci-Semoud); 

| Ihtp  hué  (reine*  4 TelbDotTeneh);  Self  (prb*  de  Kao- 

tarn.  de  la  grande  mut*-  de  Syrie);  Togi»- 

snrla  (p«*sii ion  douteuse,  au  S.  Or  ila/topàftl). 

12.  S.  tiutirit*,  ch.-l.  {position  douteuse, 

près  de  Tell-el-MokJam);  Pharbatos  ( ruine»  4 
Jforhcit). 

13.  y.  Hubasitie,  ch.-l.  Bubastis,  qui  a donné  son 
nom  4 une  dynastie  (ruines  trèa- importantes  à 
Teil-Hasta,  pr.s  de  Zagiuig);  PHAnm  (ruine® 
à Tdl-Alou-Soliman,  au  S.  O.  do  Tetl-«VKebir, 
dan*  le  pays  de  Gettmi). 

14.  A’.  Phacroriopotite,  ch.-l,  Phaeronopolu  (ver» 
Tell-Rigubeh.  dans  le  pays  de  Geiten). 

15.  S.  Itéroopolite , ch.-l.  Héroopohs  (à  1*0,  du  lac 
Tirnvül):  Jhimrrir  (ruine*  à l’O.  de  la  précédante, 
ville  mentionnée  dans!»  Bible;  Thaubnstut*  (nïïa, 
tout"  un  «Irrite  , de  Timsali,  construit»  par  la 
compagnie  do  l'isthme  de  Sue*);  Serapeum  (rui- 
nes outre  1*“  lac  Timsah  et  le»  lacs  Am*i>]  ; — 
T omh/HH  (monuments  pereénolitams  entre  lu  Go- 
bel-tténeffi  et  les  lacs  Amers);  Artinoé  ou 
patrie  (ruines  au  N.  E.  de  Suer);  Ctysma  (rui- 
nes au  N.  do  Sue»,  TcJl-Kolxum). 

16.  y.  Athribite,  ch.-l.  jffhWhü  (mines  à Dena), 

17.  .V.  Pr^topi te,  ville  Térénuthis  (Torraneh). 

18.  .V.  HHiiypofite,  ch.-l.  Héliopolis  (ruines  4 Mit- 
Sareh,  k trois  mdle»  du  Caire,  au  N.);  Omon 
(mines  4 Tell  el-Youdié). 

19.  .V.  lïtopoUte,  ch.-l.  Mtopalit  (entre  lo  Barrage 
et  le  flair»,  rive  gauche  du  Nil);  Batyton  (le 
vieux  Caire,  au  S.  du  Caire  et  de  boutai). 
(Prés  de  là  est  le  village  de  Ucçatin,  au  pied  uu 
Gebcl  Mokattam,  où  i on  présume  qu’eut  beu  le 
rendez-vous  des  Juifs  4 l’appel  de  Moïse.  Là 
commence  en  effet  la  Vallée  de  r Egarement  qui 
conduit  à Suez.) 

IL  lUi'TAJioiniK  ou  Egyptb  moybjiii» 

(7  il  unes;  : 

1.  S.  Memphile,  ch.-l.  IffmpMs,  rive  g:tuche,  capi- 
tale d«*  U b:i--:se  Egypte,  et  qui  l’a  été  de  tout 
l'empire  égyptien  pendant  longtemps  (ruine*  en- 
tre les  village*  de  lWrveheln,  <te  Sakkara  et  d’À- 
boii5ir.  Le  village  de  Mit-Rahinet  est  au  milieu 
de  ccs  ruines);  U emplit*  a donné  son  nam  à 
plusieurs  dynasties  de  rois.  Troja  (Tourah,  au  8. 
du  (air*  ),*  rive  droite;  le»  l'yramiâe*,  rive 
gauche 

2.  AT.  Avhroditopolite,  ch.-l.  AphroditiypoUe  (Atlîeh, 

rivt  droit»). 

3.  ArtinoUe.  ch.-l.  Arxinoe  ou  Crocodi topolis,  sut 
le-  bord»  du  tac  Mêris  qui  n'existe  plus  aujour- 
d hui.  mais  dent  remplacement  et  les  dimensions 
sont  trè.weconnaissablev  et  qui  n’est  pas,  comme 
on  l’a  cru,  le  lac  appelé  par  le*  moderne  Bir- 
kat-»H)iroum  (ruine*  4 Médinet-el-Fiiloum); 
le  Labyrinthe  (sans  doute  peu  éloigné  des  pyra- 
mides de  Haouarat)  est  encore  A chercher. 

4.  y.  Héracléapotite,  ch.-L  lit  raclevpolis  (Ahius- 
el-Madioeb),  rive  gauche. 

5.  A’.  Oryir/iyncÀilf,  ch.-l.  OTyrrhyncos  (Belmeseb), 

riva  gauche. 
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6.  N.  Cynopolite,  ch.-l.  Cynopolis,  rive  gaucho 
(au  N.  de  Minieb). 

7,  N.  Hermopolitr,  cb.-l.  tlermopolis  magna,  rive 
gauche  (nu  S.  de  Miniuli);  SpiOi  AtHwkiàot 
(grottes  de  Itanl-llassan,  si  célèbre* par  les  lettres 
ne  Cbampolliou);  Antiuaë  ou  besa  (Ser-Abadeh); 
Piinouhi  (TeÜ-Amarna);  P «c/a  (Dcir-el-Kosclr). 

III.  ThébaIm,  oa  haute  Egypte  ou  Egypte 
supérieure  (14  naines)  : 

I.  N.  LycopolUe,  ch.-l.  LycopoU*  (Syout),  nvo 
gauche. 

2 j V.  UypsMiLt,  ch.-L  Hppnlaé  (au  S.  de  Sjout)  ; 
A bolix  (Abutig);  A poli  toi*  civitag  miner  (Sadfeh), 
rive  gauche. 

3 S.  AnUopoUte , ch.-l.  Anteopolù  (Qau-ol-Kébir), 
rive  droite. 

4 j V.  Aphroditapolils,  ch. 4.  Apkroditopclis  (Etfeh); 
Aihrihù  (Soch-Hammcd)  ; Plolêmau-Mcrmtu  (El- 
Mensieh),  rive  gauche. 

6 N.  PanOfHiIilt,  eh.-l.  Chemmis  ou  Panopviis 
(FJ-Achroim),  rive  droite. 

6 .V.  ThtntU , ch.-l.  This,  qui  a donné  son  nom  à 
une  dynastie  (ruines  près  d'A&ydox);  Abydos 
(temples  et  monuments),  rive  gauche. 

1 H.  DiospoUte , ch.-l.  lHospolis  parta  (Hou),  rive 
gauche. 

8 AT.  Trntyritt,  ch.-l.  TWwynr  (Dcnderah,  temple 
célèbre  a«î  l'époque  Ptolémaïque),  rive  gauche. 

9 S.  Çoptit*,  CM.  Copiai  (Qauflj,  entrepôt  célèbre 
du  commerce  de  la  mer  Houge,  avec  lu  moyenne  et 
la  basse  Egypte;  eu  temps  des  Ptolémées.  Deux 
roules  conduisaient,  à travers  Ut  désert,  l’une  à 
M[to*-Hnrmos,  I autre  A Herénict,  par  dos  stations 
mentionnées  dan*  la  Table  anton tue  ut  reproduites 
dans  notre  carte;  Cctnopolit  (Qénuh);  Apolii - 
nouulit  parta  «Joua). 

lü.  A.  PKalyritr,  ch.-l.  Thêbet  ou  JHoipoHt  tno- 
fino,  qui  a clé  longtemps  capitale  de  l Egypte  et 
de  tout  l’empire  sous  les  célèbres  dynasties  XV  IIP, 
XIX*,  XX*,  etc.  (monuments  immenses  à Kitrnak, 
à Luqsnr,  sur  la  rive  droite;  à Médiuel-Abuu,  à 
Guurnah,  sur  la  rive  gauche). 

II.  N.  Uermonlite,  ch.-l.  Hennontis  (Krment), 
temple  célèbre;  Aphrodilopoht  (Gehelen). 

12.  A.  LcUopolUc,  ch.-l.  Latofolis  (Kaaeh),  temple 
ptolémalque;  Aspkinis  fAüfonj. 

13-  AvoMntvpoiif* t ch.-l.  Apo/lmopcdû  magna 
(Edfou),  temple  célèbre  le  mieux  conservé  de  toute 
l’Egypte;  HierakonpoUs,  et  piUlhya  (rumea). 
14.  S.  Ombite,  ch.-l.  Otnbat  (temple);  StlctJïx, 
ruines  et  carrières;  KtéphatUitis,  ruines  pha- 
raoniques, dans  l'Ile  qui  est  en  face  de  Syènc; 
Syèns  (Assouan),  Ile  sacrée  de  P Ails,  couverte  de 
temples  un  ruine. 

4 nllqnltrn,  FOÜILLES;  PRINCIPAUX  CHANTIERS. 

— Depuis  1861,  M.  Auguste  Mariette  a accompli  en 
Egypte  des  travaux  d'exploration  et  des  fouilles  qui 
ont  produit  les  résultats  les  plus  importants  pour  U 
connaissance  de  l'histoire  de  l'Egypte.  Nous  avons 
cru  devoir  indiquer  les  principaux  pointa  explorés  par 
111  lustre  archéologue;  ce  sont  : 

1*  Dans  la  basse  Kutpti  : Tanis  ou  irorù  à 
sào,  où  il  a retrouvé  les  monuments  de*  Pas- 
teurs ; Sais,  burins,  bulaxtus.  Thmttis,  Athribis, 
MitopoUê. 

V Dans  rüspTAMOinnB,  Memphit  et  sa  nécropole 
Méoouverte  du  Sértpéum,  du  temple  d’Armachis  ou 
du  grand  sphinx,  do  tombeaux  sans  nombre); 
Artinoé  et  lus  environs  du  lae  Héris.  Les  qmuts 
à»  béni  Hassan,  AntinrjJ,  Hermopolis  magna. 

3*  Dans  la  HAUTS  Kgypts.  LycâpeUs,  This,  Aby- 
iios  {oh  il  a dégagé  le  fameux  temple  de  Séli  et 
trouvé  de  nombreux  monuments  des  X*,  XI*,  XII' 
et  XIII*  dynasties).  Thibes,  où  il  a dégagé  le 
sanctuaire  de  Karnak,  les  temples  de  Médmut-Abou, 


- % «.  Égypte  ancienne. 

celui  de  Deir-el-Bahari  et  des  sépultures  sans  nom- 
bre, à Gournah,  A l’Assassif , Edfou,  où  il  a com- 
plètement dégagé  le  grand  temple  d'ipotf ïnopolü 
magnat  EléphanHne, 

Il  faut  ajouter  à cela  les  fouilles  de  Nubie  et  du 
Soudan,  jusqu'aux  environs  de  Khartoum;  la  fa- 
meuse stèle  du  Gcbel-Barkal  a ôté  mise  au  jour 
près  de  cette  montagne. 

•”  Cartes  acNMoIrff. 

I.  L'ïhpihl  égyptien  socs  TouTMfts  III  L8  Grand 
ET  SOUS  H A MH  fis  11  (SÉSObTWS). 

On  sait  avec  certitude  aujourd'hui  quels  étaient 
les  peuples  soumis  et  tributaires  des  Pharaons  aux 
grandes  époques  de  l'histoire  d’Egypte.  Ces  grandes 
époques  sont  ; l*  la  IV* dynastie  ou  la  domination  des 
rois  Choufou  (Chéops)  et  Chafra  (Chspbrem),  fonda- 
teurs des  grandes  pyramides,  s'étendait  sur  toute  la 
vallée  du  Nil,  depuis  la  Méditerranée  jusqu’à  £W- 
phajtfifit, OÙ  étaient  ces  fameuses  carrières  de  granit 
rose,  dont  de  nombreux  monuments  contemporains 
des  pynmidei  sont  c< minuta,  et  notamment  le 
temple  d .lri»i<7*/»«  ou  du  sphinx,  découvert  par 
M.  Mariette.  Colle  première  époque,  dont  la  gran- 
deur est  attestée  par  Ica  monument* , est  oshe  dos 
l>ynaxtics  Memphtirx.  .Memphis,  qui  paraît  dans  l'his- 
toire bien  avant Thùbes,  contrairement  à ce  qu’on  a 
cm  1*  ui  g temps,  était  donc  alors  la  capitale  du  royaume 
qui  forma  de  tout  temps  ce  qu'on  est  convenu  d'ap- 
peler l'Egypte  proprement  dite,  c'est-à-dire  la  vallée 
du  Nil  jusqu'à  la  première  cataracte,  ce  qui  fait  320 
lieue*  en  remontant  son  cours  depuis  son  embou- 
chure. 

2*  La  seconde  époque  prospère  est  celle  de  la  XII* 
et  de  la  XIII-  dynastie  dont  les  rois  paraissent  avoir 
été  fixés  dans  le  Fayoum.  c'est-à-dire  dans  k ré- 
gion do  CroeodïJopofü,  où  était  le  fameux  lat  Mhu. 
Nous  ne  savons  non  de  l'étendue  exacte  de  l'empire 
pendant  celte  période.  Mais  il  est  certain  que  le* 
stèles  de  cette  époque  nous  montrent,  parmi  les 
peuples  vaincus,  de*  nègres  ; or  il  ne  s'en  est  jamais 
trouvé  au  nord  du  9*  degré;  donc  1a  domination 
des  Pharaons  de  ces  dynastie*  s'étendait  fort 
au  delà  des  limites  de  l’Egypte  proprement  dite. 
Peu  de  temps  après,  vinrent  le*  rois  Pasteurs  ou 
Uycsos,  conquérants  sémite*  qui  séjournèrent  sur- 
tout dans  la  Delta,  et  dont  la  capitale  semble  avoir 
été  Tanis  ou  A taris  {aujourd’hui  Sdn). 

3*  Lhassés  par  les  rois  de  Thèbea,  le*  Pasteurs  fi- 
rent place  aux  Pharaons  do  la  XVIII*  et  de  U XIX* 
dynastie,  conquérants  Illustres  et  souverains  puis- 
sants qui  donnèrent  à l’empire  égyptien  une  splen- 
deur et  une  étendue  qu’il  n’a  jamais  retrouvée* 
depuis.  Toutmès  I**  commence  la  conquête  de  l’E- 
tluopie  (Terre  déKouseh\  du  paysdes Arabes (S«wl, 
do  la  Mésopotamie (.Vabanno)  et  du  pays  des  Assy- 
riens (Æo/brnoii).  Sous  la  régente  Hatasou,  sa  fille, 
l’Aralne  Heureuse  {PoutU)  devint  tributaire.  Sous 
Toutmès  II!,  les  conquêtes  atteignent  leur  plu* 
grand  développement.  Tout  le  pays  de  Cbanaan 
{ou  des  Chéias)  est  soumis  par  la  bataiüo  de 
Maggeddo  ( Maàrta-Jo-Mauraïre  ).  Le  pyléne  de 
Karnak  donne  le*  noms  des  1 16  peuple*  ou  ville* 
soumises  après  cette  victoire,  ce  qui  comprend,  à 
puu  près,  toute  la  Syrie.  Les  Assyrien*  (Hotenou) 
furent  tributaires,  les  Phénicie**  (Ahai)  et  les  Ar- 
méniens (Uatnes)  également.  Ninive  (Stniau) 
est  prise:  on  connaît  le  détail  de  1b  campagnes 
successives  et  toujours  heureuses  entreprises  en 
Asie;  mais  Toutmès  111  ne  paraît  avoir  franchi  ni 
le  Tigre,  ni  le  Tannta.  Le  5ennaar,  en  Babylonie, 
était  compris  parmi  les  pays  tributaires.  Lite  de 
Chypre  (Kefa)  a été  attaquée  par  sus  flottes.  Enfin 
le  pays  de  AouicA  ou  t’Éthiopie  a été  entièrement 
conquis,  et  le  pylône  de  K&rnak  nous  donne  116 
noms  de  peuple*,  c'est-à-dire  de  tribus  ou  de  vilk* 
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qui  ont  reconnu  \m  loi*  de  Toutmès  III.  Il  e*t  pro-  I 
table  qu®  le  NJ1  qui  fut  entièrement  conquis  et 
annexé  à l'Egypte  s'étendait  sur  les  rives  du  Nil 
jusques  et  y compris  nie  de  Meroé  et  même  au 
delà  de  Khartoum.  Amada,  Carte,  Talmist  P sel - 
ehit,  Semne,  Koumm  et  Mahata  (au  pied  du  Gebel- 
Bakal),  qui  a è\é  la  résidence  de  rois  éthiopien*  con- 
quérants de  l'Egypte,  teLs  que  l’ianchi  Mèriaraoun, 
et  Thlflil,  sont  les  noms  les  plus  connus  de  cette 
partie  de  l'empire  égyptien.  Un  texte  dit  expressé- 
ment q*  e les  princes  d’Ethiopie  administraient  le 
pays  au  nom  du  roi  Toutmès  III. 

Sou*  Amenhotcp  II,  les  peuples  de  l'Asie  sont 
ma  in  tenu*  dan»  l'etat  de  tributaires.  On  voit  U Chypre 
figurer  comme  un  pays  tournis  sur  un  monument 
de  Tliëbes. 

Tontines  IV,  vers  U.iO,  ne  parait  pas  avoir  perdu 
le  fruit  de*  conquêtes  du  grand  Toutmès. 

Amenhotcp  lit  nu  Amériupbis  !II,  représenté  par 
le  fameux  colosse  de  Mcmnon,  à Thèbe»,  conserva 
rl  fortifia  l'empire  dans  les  mêmes  limites.  On  a la 
longue  liste  des  peuples  qui  dépendaient  de  ce  roi  et 
ce  «ont  les  mêmes  qu’au  tempo-  de  Toutmès  le  Grand* 

Amenboiep  IV  (Chou-en-Alen)  maintint  l'empire 
intact;  mais,  à la  suite  de  la  révolution  religieuse 
que  provoqua  ce  roi,  une  partie  des  pays  soumis 
échappèrent  à ses  successeurs,  et  sous  les  Pharaons 
de  U XIX*  dynastie  il  fallut,  recommencer  l'œuvre 
de  Toutmès.  (le  fut  (emploi  des  règnes  de  Ramsè»  1*\ 
de  Séti  I**  (Sctbos)  et  surtout  de  KamrèsII  le  Grand 
ou  Sésostris,  son  fils,  qui  renouvela  les  conquêtes  de 
Toutmès  le  Grand  sans  le  surpasser.  ni  même  l'é- 
galer, pendant  son  long  règne  de  soixante  ans  en- 
viron. S'il  est  plus  connu  que  tout  autre  dans  La  tra- 
dition égyptienne  dont  Hérodote  a domjé  le  reflet 
altéré,  cW  qu'il  couvrit  l'Égypte  et  l'Ethiopie  de 
monuments  et  que  ses  exploits  ont  été  chantés  par 
les  poêles.  Mais  il  a plutôt  organisé  l'empire  qu’il 
ne  fa  étendu.  On  connaît  sept  gouverneurs  ou  pré- 
fets du  Soudan  (Éthiopie)  sous  son  règne.  Ses  pré- 
tendues campagnes  en  Asie  au  delà  du  Tigre  et 
jusqu’au  Gange,  aussi  bien  qu'en  Asie  Mineure, 
sont  une  fable.  Aucun  monument  n'en  parle,  et 
cependant  ils  racontent  avec  prolixité  tou»  les 
événements  de  sou  régne.  On  en  peut  faire  le*  an- 
nales complète*.  Sa  plus  grande  victoire,  célébrée  à 
Thébes,  au  Jtomejrreum  et  à Jffdine/-itfwv»i,  est  celle 
qu'il  a remportée  sur  les  C.hètas  (Chananéens).  Nous 
ne  donnerons  donc  pas  d’autres  limites  à ses  Etats 
que  celles  de  Toutmès  le  Grand. 

Après  Ramsès  II  cet  empire  se  soutint  encore  quel- 
que temps,  surtout  sous  Ramsès  III;  puis,  avec  les 
ilernier»  rois  de  ce  nom  (XX*  dynastie)  et  surtout 
avec  les  prêtres d'Ammon  (XXI* dynastie) , commence 
la  décadence  de  l’Egypte  qui  est  peu  à peu  réduite 
à scs  anciennes  limite»,  paratt  sans  cesse  agitée  par 
de»  luttes  de  prétendants  et  est  enfin  envahie  par  les 
conquérants  éthiopiens. 

H.  Topogramme  de  Memphis  et  de  ses  envirojis. 

La  ville  de  Memphis,  dont  les  ruines  sont  à peine 
reconnaissables,  sauf  le  colosse  couché  de  Ramsès  II, 
embrassait,  sur  la  rive  gauche,  un  espace  considéra- 
ble qui  æ trouve  entre  les  village*  modernes  de 
Hédréchyn,  Sakkarah,  Abuuair  et  La  fameuse  forêt 
de  palmiers  et  dont  le  centre  est  le  village  de  Mit- 
Ranineh.  Ce  ne  sont  pas  Ica  ruines  de  Memphis 
même  qui  offrent  le  plus  vaste  champ  de  re- 
cherches à l’archéologue,  mais  sa  fameuse  Nécro- 
pole,  située  à 1*0.,  sur  le*  escarpements  de  sable  qui 
appartiennent  déjà  au  désert.  La  limite  qui  sépare 
le*  culture»  des  sables  est  formée,  comme  autrefois, 
par  un  canal  appelé  aujourd'hui  le  Jlar-Yousouf. 

Cette  nécropole  a plu*  de  JO  lieues  d’étendue  et 
comprend  plusieurs  région»  dont  les  différants 
groupes  de  pyramide»  forment  comme  autant  de 
centres.  A partir  du  N.,  te  trouvent  d'abord  les 


groupes  de»  grandes  pyramide»  de  Giseb,.du  nom  de 
la  fie ti te  ville  cheMieu  de  moudyrie,  qui  est  «Ituee 
en  face  et  sur  la  même  rive  du  Ntl.  Ce  sont  les 
tombeaux  de  Chvufou  (Chcops).  le  plus  haut  monu- 
ment du  monde,  de  Chafra  (Chcphrem),  la  seconde 
par  MS  dimensions,  et  de  Menkrrè*  (Mycénnus)  on 
a été  trouvé  le  sarcophage  de  ce  roi.  Un  grand  nom- 
bre de  sépultures  de  tous  les  âges  et  d'édifice*  reli- 
gieux dont  les  plus  remarquables  sont  de  la  IV*  dy- 
nastie, se  groupent  autour  des  pyramides.  Le  grand 
sphinx  (le  dieu  Auurchi»),  avec  son  magnifique 
temple  en  granit  rose,  est  du  nombre.  Viennent 
ensuite,  au  sud  des  pyramides  de  Giseh,  celles 
d’Abousir  avec  d'autres  tombeaux;  puis  celles  de 
Sakkarah  dont  les  environs  sont  le  noyau  le  plus 
important  de  La  nécropole  de  Memphts  et  où  se 
trouve  le  fameux  Serapeum  découvert  par  Mariette. 
On  rcconaatt  dans  cette  vaste  nécropole  comme 
autant  de  quartiers  différents,  le*  cimetières  de* 
dynastie»  primitives  et  surtout  de  la  IV*.  celui 
des  XVIII*  et  XIX*,  celui  de  la  XXVI*  et  enfin  celui 
de*  Grecs  de  l'époque  ptolùmaique.  On  n’a  pu  encore 
tri -u ver  un  ÉMU  monument  des  XII*  et  XI il*  dynas- 
tie* *i  fréquentes  dans  le  Favoum,  aux  abords  du 
lac  Méri»  et  à Abydos.  Enfin  fe  dernier  groupe  est 
figuré  nar  le  Mastabat-cl-Pharaoun  et  les  pyramides 
de  Dashour. 


III.  Rdixes  ne  Thêbes. 

Thèbc»  était  la  seule  ville  de  l'Egypte  qui  s'éten- 
dit sur  les  deux  rires  du  fleuve,  cependant  très- large 
en  cet  endroit.  A droite  était  le  quartier  principal 
qu'on  peut  appeler  la  cité  par  excellence.  A gauche 
était  surtout  la  ville  des  morts,  quoiqu'un  vaste  ter- 
ritoire fût  certainement  habité  de  ce  côté.  La  tille 
de  droite,  dont  les  imposantes  ruines  révèlent  l'im- 
mense étendue,  possède  les  monuments  les  plus  célè- 
bres do  l'Egypte  et  est  couverte,  sur  deux  pointa, 
des  débris  les  plus  vastes  qui  soient  au  monde.  Le 
plus  important  de  ce»  deux  quartiers  est  celui  auquel 
le  petit  village  de  Kamak  à donné  son  nom  ; c'est  là 
que  sont  res  temples,  dont  l’ensemble  n'a  guère 
moins  d'une  lieue  de  tour  cl  où  se  trouvent  le* 
pylônes,  les  salles  hypostyles,  les  obélisques, 
les  sanctuaires  de  tous  1rs  Ages  depuis  l'époque 
antérieure  aux  Pasteur»  jusqu'à  Philippe  Arrfridéc. 
Ces  pages  d’histoire,  déchiffrée»  aujourd'hui,  non* 
donnent  surtout  des  annales  entières  de»  grand» 
règnes  des  Toutmès  cl  des  Ramsès.  A Luqsor,  sont 
des  temples  du  temps  de  La  XV111*  et  de  la  XIX* 
dynastie. 

Sur  la  rive  gauche,  on  ne  trouve  çuère  que  des 
monument»  sacrés  sur  U limite  du  désert  et  sem- 
blant appartenir  déjà  à la  nécropole.  Ce  sont,  du 
N.  au  S.  : le  temple  de  Gournah,  du  temps  de 
Séti  1"  et  de  Ramsès  II  son  fils;  te  Rametseum.  ou 
grand  temple  de  Ramsès  H avec  de*  pylônes  célèbres 
racontant  ses  victoires;  le  Jfrmnontum.  avec  ses 
deux  colosses  qui  remontent  à Aménophis  III  : le» 
temples  de  Mcdiuet-Abou,  ou  mieux  Medineh-Tabou, 
dont  l'un  est  du  temps  des  Ramsès,  les  deux  autres  de 
l'époque  ptolémalque  ; on  y voit  aussi  les  débris  du 
palais  de  Ramsès  II.  A PO.  de  ces  édifices,  com- 
mence la  nécropole  de  Thèbes, d’abord  resserrée  ver» 
le  S.  entre  1a  ville  et  les  montagne»  libyques, 
puis,  s'élargissant  vers  le  N.,  pour  former  les  quar- 
tiers célèbres  désignés  sous  le  nom  de  Detr-el-Ba- 
hari.  où  se  trouve,  parmi  des  myriades  de  sépultures, 
un  temple  du  temps  des  premier»  Toutmès  et  de  la 
régrrne  llatasou,  l'Assassif,  Dnh-Abou-Neggah, 
ou  dominent  les  tombes  de  la  XI*  et  peut-être 
même  de  la  VI*  dynastie.  Enfin,  derrière  le*  plu» 
haut»  sommets  do  la  montagne  libyque,  et  à fex- 
trémité  d'un  chemin  tortueux  et  aride  encaissé 
dans  des  roches  inaccessibles,  sont  les  tombes  des 
mis  Gfi  quartier,  connu  sou»  le  nom  de  Bitan-el- 
Mok>uJt,adéjà  fait  connaître  les  magmliques  tombes 
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royales  de  Séti  I*\  découvertes  en  1819  par  Beizoni, 
et  de  plusieurs  Ramsès. 

Plan  d’Alexakdri*. 

La  principale  description  que  nous  possédions 
d'Alexandrie  est  do  Strabon  (l.  XVII,  ch.  il-  La  Tille 
fondée  par  Alexandre  était  assise  sur  la  langue  de 
terre  qui  séparait  le  lac  Marèotis  de  la  Haute  mer, 
en  face  de  11)9  de  Pharo*,  à laquelle  elle  fut 
rattachée  par  une  digue  appelée  Heptastade  à 
cause  de  la  distance  de  7 stades  (environ  1 mille, 
M 1480  mètres)  qui  la  mesurait.  Le  rivage  de  la 
terre  ferme  so  rapproche  des  deux  côtés,  a PO.  et 
à PE.,  de  nie  de  Piiaros,  dont  la  foime  est  allongée, 
et  cette  disposition  produit  les  deux  ports  d’fta- 
inutr,  A PO.,  du  Grand-Port,  il  PE.,  séparés  Pun  de 
l’autre  artificiellement  par  l'Heptaxtade  nul  ména- 
geait toutefois  un  double  passage  de  l'un  a l’autre,  à 
l’ait  le  de  deux  nuTertures,  avec  des  ponts  mobiles. 
Le  Phare  était  isolé  dans  la  mer  à l'extrémité 
orientale  de  Pile  et  en  face  du  promontoire  iochias. 
Le  grand  port  était  subdivisé  en  plusieurs  autres 
ports.  Près  du  cap  Lochfat  étaient  les  immenses 
palais  de*  Ptolfnici,  le  JM.  le  Soma  ou  *q>ul- 
tures  des  rois  parmi  lesquelle*  était  le  tombeau 
d'Alexandre.  Dans  ce  quartier  royal,  sur  le  côté 
oriental  du  Grand-Port,  était  un  petit  port  fermé  ap- 
pelé Port  des  rois  et  qui  renfermait  la  tlotus  des 
princes.  En  face  de  ce  petit  Port  des  rois,  toujours 
j*r  conséquent  dans  le  grand  port,  était  la  petite 
Ile  Antirhodus  qui  supportait  un  palais,  un  théâ- 
tre et  qpi  avait  elle-même  un  petit  port.  La  côte 
qui  formait  le  quai  méridional  du  Grand-Port,  de- 


- K®  6.  Égypte  ancienne, 

puis  le  quartier  des  palais  royaux  jusqu’à  ITIepta- 
stade,  offrait  d'abord  un  V*  Emporium;  le  quai  for- 
mait ensuite  un  coude  appelé  le  Pondium,  A cause 
du  temple  de  Neptune  qui  le  surmontait  C’est  à ce 
point  qu'Antoine  fit  construire  une  ietée  s'avançant 
jusqu’au  milieu  du  Grand-Port  et  c'est  là  que  rél*- 
Tait  un  palais  auquel  il  avait  donné  le  nom  de  Ti- 
monium;  puis  venaient  le  2"  Emporium , le  C,rsa~ 
reum.  les  arsenaux  et  les  chantiers. — De  l’autre  côté 
de  I Hcplastade  était  le  port  d£unoj/*qui  commu- 
niquait avec  un  autre  port  creusé  au  S.  et  appelé 
Kibotos,  Cibotus,  auquel  aboutissait  un  grand  canal 
avant  son  ouverture  méridionale  dan*  le  grand 
Port  du  Ijic  Maréotis.  C'est  là  que  les  navires  du 
haut  Nil  arrivaient  arec  les  marchandises  de  l’Orient 
et  de  l'Egypte.  De  nombreux  canaux,  les  uns  laté- 
raux au  Nil  depuis  ta  haute  Egypte,  le*  autres 
pris  au  fleuve  à la  même  latilude  qu 'Alexandrie 
(pour  le  commerce  du  Delta),  offraient  de*  commu- 
nications faciles  avec  tous  les  points  importants  du 
pays.  C*est  IA  que  se  faisait  le  commerce  d'impor- 
tation ; dans  les  port*  de  la  Méditerranée , to  com- 
merce d’exportation.  A l’O.  du  canal  qui  faisait 
communiquer  le  Port-du-tac  avec  le  Cibotus,  était 
encore  une  portion  de  la  ville,  puis  U S+eropolc ; à 
HE.,  était  w Seroptum,  le  Stade,  et  les  grands 
quartiers,  le  Panium,  l'îfippodrome,  le  Cirque.  La 
ville  avait  trente  stades  de  long  (de  PE.  à 1*0.)  et 
sept  ou  huit  de  large  (du  N.  au  S.).  Deux  grandes 
rues  la  traversaient  dans  les  deux  sens  et  par  con- 
séquent la  coupaient  A angle  droit.  Dans  1 lie  de 
Pharos  était  encore  un  port  ouvert  au  N.  et 
qu’on  appelait  le  Port  des  Pirates,  ce  qui  faisait 
7 ports  a Alexandrie. 


CARTE  N°  7. 

ANCIENS  EMPIRES  DE  L'ORIENT. 

de  Babylone,  de  Lydie,  de  tiédie,  d’Lgjpie 
— Lai  monarchie  persane  iou«  Darlna  I**  avec 


Éleadne  de*  royaame*  dMiiyrle 

avant  la  conquête  de*  Perae*. 

la  division  en  80  aatraptea. 

Cette  carte  représente  la  portion  occidentale  de 
l'Asie,  pour  rintclligenco  des  histoires  d’Assyrie,  de 
N.nive,  de  Bahylone,  de  Lydie,  do  Slédie  et  des 
Perses,  pendant  la  période  qui  s’étend  de*  âges  his- 
toriques jusqu’à  l'avénement do  Xcrxès  ou  Asstlérus, 
en  685  av.  J.  C. 

Malgré  les  progrès  du  déchiffrement  des  écritures 
cunéiformes,  une  grande  incertitude  règne  encore 
sur  les  anciens  Age*  de  l'histoire  d’Assyrie. 

On  sait  cependant  que  les  races  Couehite,  ou 
( hnmite,  Aryenne  ou  I nao-Europérn  ne.  Scytkiquc  OU 
Touranienne  ont  précédé,  dans  la  vallée  du  Tigre  et 
de  l'Euphrate,  la  domination  politique  des  Sémites 
qui  commence  ver*  l’an  2000  avant  J.  C.  et  qui 
trouvent  les  villes  de  Ninive  et  de  Babylone  déjà 
fondée*. 

La  domino/ ion  Sémitique  comprend  trois  péri odes  • 
1"  Empire Chadécn, don*. on  ne  sait  rien  de  certain; 
2*  Invasion  Arabe,  dont  l’époque  paraît  ooTocider 
avec  celle  d<*  la  domination  de*  rois  égyptiens  de  la 
XVIH*  eide  la  XIX* dynastie  surcespavs;  3*  le  Grand 
Empire  d Assyrie,  qui  subsista  de  1314  A 78#  avant 
J.C.  et  qui  comprend  deux  dynasties  : celle  de 
Nintpnaloukin,  qui  n’est  pas  dépourvu  de  grandeur, 
et  celle  de  Bclitaras  à laquelle  appartiennent  les 
règnes  importants  de  Téglath-Phala«ar  IH.deSar- 
dvnapalc  III.  de  Salmanasar  III.  de  Bélochu*  IV  et 
de  Scmiramis  sa  femme,  qu'il  faut  place-  entre  les 
années  850  et  #22.  Les  monument*  no  «s  révèlent, 
pour  cette  seconde  dynastie,  des  faits  importants  et 
déjà  nombreux. 


Les  personnage*  de  JVt’nus  <*t  de  Sinyas  sont 
fictif*  et  ces  mots  no  désignent  que  la  ville  de 
Ninive. 

En  788  s'accomplit  la  grande  révolution  qui  pré- 
cipita du  trône  Sanlanapalc,  le  dernier  roi  du  grand 
empire  d' Assyrie.  Du  démembrement  de  cet  empire 
se  fbnnèrent’lcs  royaumes  do  Bahylone,  de  Ninive, 
de  Média  et  de  Susiane. 

Les  rois  de  Ninive  reprirent  Bahylone  sous  Sargoo 
qui  étendit  scs  victoire*  au  loin,  acheva  la  con- 
quête d’Israël  et  restaura  en  partie  l'empire  d'Assyrie. 
Ce  règne  est  connu  dans  ses  détails  par  les  inscrip- 
tions de  KbortttMd,  C’est  d’après  ces  monuments, 
déchiffré*  ptr  MM.  Oppcrt  et  Mémnt.  que  nous 
avons  pu  retrouver  retendue  que  nous  donnons  à 
l’empire  Ninivite  en  702,  époque  de  la  mort  de 
Sirgon. 

Plus  tard,  Nalx>pr,la*sar,  gouverneur  de  Ramions 
pour  Niuivc,  s’ôtant  révolté,  détruisit  Ninive  et 
fonda,  par  la  réunion  des  deux  Etat*,  un  3*  empire 
d'Assyrie,  sou*  la  dynastie  Babylonienne.  L’étendue 
de  cet  empire  est  indiquée  sur  notre  carte,  en  f>6l , 
à la  mort  de  Nabuchodonosuf,  le  conquérant  de 
Tyr  et  du  royaume  de  Juda. 

l'Empire  des  Mèdes,  que  le  Persan  Cvrus,  chef  de* 
Achémenidcs,  soumit  A ses  lois,  est  également  in- 
diqué avec  le*  limite*  qu'il  devait  avoir  à la  même 
époque,  c’est -à-dtre  à la  mort  d’Aslyage  son  dernier 

roi,  660.  , . , 

Le  Royaume  de  Lydie  sous  Cré*us,  cest-à-d»rc 
dan*  la  plus  grande  extension  qu'il  ait  jamais  eue, 
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«st  indiqué  tel  qu’il  «levait  étr*  vers  l'époque  de  h 
conquête  d<"  ce  pay*  par  Cyrus  après  la  bataille  do 
Thymbré©  (M8). 

Cym»  ayant  mis  !c  sceau  à sa  puissance  par  la 
prisé  de  Bsbylone,  en  638,  établit  dans  presque 
toute  l’Asie  occidentale  la  Monarchie  persane  qu’iî 
transmit  à scs  successeurs. 

Cambyso  y ajouta  l’ Egypte  en  525.  L’étendoe  de 
ce  royaume,  ici  qu'il  ôtait  lorsqu’il  fut  enlevé  à 
Amans  et  à son  successeur,  est  marquée  sur  la  carte. 


Enfin  Darius  P*  recula  k*  Utnitesdree  vaste  cm- 
pinn  du  côté  de  l’Orient  en  y ajoutant  1*  vallée  du 
rlndus;  il  soumit  la  T h race,  lantre  extrémité  de 
ses  Etats,  peiui.mt  une  expédition  fa  île  par  ce  mo- 
narque contre  le*  Scythes  (Hérodote,  IV),  expédition 
dont  nous  avons  tracé  l'itinéraire;  enfin  il  um*a  la 
monarchie  persane  en  vingt  Satrapie*  qui  nous  ont 
été  eon«»,ner*  par  Herodoir*  et  que  nous  reprodui- 
sons sur  la  carie.  Eu  voici  le  tableau  : 


Us  2i)  Satrapie*  de  parias  (Hérodote,  l.  HJ,  en.  30-97). 

N**  ravà  on  tts  coiiposajekt.  Tribal  annuel. 

I.  Ioniens,  Magnètes d'Asie,  Eoliens,  Carient,  Lycéens.  Jfiïyms,  Pamphy  lient . iOOCtL 

II.  Jf ysieus,  Lydiens,  Lasoniens,  Cabniiens,  ttygennèens ... 500  tal. 

III.  HtlletfMitint  d'Asie,  Phrygiens,  Thraces  d’Asie,  PaphlBQOniens,  MûYÿündi* 

mens , Syriens  (de  Cappadocc) 360  lai- 

IV.  Cilicitns 600  t.il.et300chevauv 

V.  Syrie,  comprenant  U Ctek»yric  et  la  Palestine,  Phinicie  et  Chypre 150 Ul. 

i rie  pKn.  U 
i pn«md« 

■ I l pi-h. 

VI.  tiwmte.  I.ihne.  Carène  et  liareu 700  tel.  < 

(seeia 

»<wm 

W«. 

VU.  Sottayidrs,  Gandarienx,  llndiees.  Aparytet 1 Total. 

VIII.  La  Susiane  et  :es  paya  de*  Ci  ni  ms. 300tal. 

IA.  Babylone  cl  toute  l’d«arprt> lOOOtal. 

X.  Ecbatanr.  la  lf«'dt>,  les  par  iraniens.  les  Orthocoryha n tnt 350  tnl. 

XI.  Us  Cnspient,  les  Pa  uniques*  les  Panthitnntkiens?  le*  Itnriles ...» 100  ta  l. 

XII.  Los  Bnctrims  jusqu;'»  Eglées 3d0tal. 

XIII.  Li  Arméniens,  les  Paciyees  et  les  peu ptades > voisines  jusqu'au  Pont-Euxin.  VOOtal. 

XIV.  Les  Sngarites,  les  Sarangiens,  les  Thamonèms,  les  l’ liens,  les  M y rient  et 

le»  insulaires  de  la  mer  Erythrée,  Iicud  nxil fiOOlal. 

XV.  Les  .Vurrf  et  les  Caspiensf  ou  plutôt  Cnsiens ; 250  tal, 

XVI.  Les  Pari  ha,  les  Chorasmiens,  les  Sogdient,  le*  dn>«v 300  tal. 

XVII.  Les  Pan  ronrrnr,  les  Ethiopiens  d’A*io 4 CSM  al. 

XVI  H.  Ijts  Mat  ioniens,  les  .Vuipirei , les  A ta  rodions TiMJul. 

XIX.  Le*  Vtnchùms,  ie*  T tbarnùcn* , le*  Mac  oms,  le-*  Mosyniyues.  les  Mordieux.  300 tal. 

Total  pourccs  1 9 satrapies. ...73301*1. 

XX.  L 'Inde,  comprennntde  nombreuses  peuplades,  payait  300  talents  de  poudre 

dur  = 360  X 13  argent  = AtiNûtal. 


Total 12  2GUUL 

Et  avec  les  impôt*  en  nature  U 500  talents  EuUotques.  | tal.  F.ub.  = 5650  fr.  du  poids  de  notre 
monnaie,  ce  qui  équivaut  \ S2  20*  009  fr.  annuels  du  poids  de  nuire  monnaie. 

La  Perse  était  exempte  de  l'impôt  et  n'était  pas  comprise  dans  les  satrapie*. 

Le*  Ethiopiens.  Ici  Çolehidiens  et  les  peuples  du  Cnn  rase  envuyaieul  des  présent*.  Ces  dernier* 
envoyaient  tous  les  h an*  100  jeunes  gon*  et  100  vierge». 

Le*  Arabes  fournissaient  100  talent*  d'encens  annuellement. 


Nos  connaissances  actuelles  sur  les  anciens 
empires  d’Àssyrio  diffèrent  tellement  de  celles 
qui  se  rencontrent  dans  les  histoires  élémen- 
taires, qu’il  est  indispensable  do  présenter  ici 


le  tableau  des  résultats  historiques  certains 
obt  nus  dans  ces  derniers  temps,  pour  avoir 
la  pleine  intelligence  de  la  carte  n°  7 et  du 
tableau  géographique  qui  précède. 


ttvanmé  ftjMoptlqne  Me  Pbialoirr  ê’Antyrlf , Ut>  Xinlvr,  de  Itabylone  et  de  la 
Prr»e,  d’aprê*  le*  dernière*  dèeonverte*.  pour  l'intelllgenee  de  In  varie  «°  3. 


l/vfrilare  cunciforwe.  inveuiêc  prvbaMtnneni  par  le» 
peuple»  «l’vritnncTh-umnwr  i>«  ou  Snyiblqae,  était  un  instru- 
ment commun  h pluoicun*  langui-  De  cet  (angora,  le» 
am  » al  meure  » peu  pré»  incaamtr»,  ce  «ont  le*  ptoa 
année, ne*.  «die*  «ont  •liU'^anar^enricr,  par  opposition avec 
Ira  langue»,  plu»  moderne»  «v,  plu»  rmmue»,  de»  IWtnen- 
«n  de»  PorMD*,  qui  »«nt  due»  aryenne*. 

On  eai  ceiUnti  du  a*n«  que  pr»  •wuieut  U » în*<ri|4ion* 
• 'i..  V ri; h • | , - i : ;i  ■ i 1 * i . • 1 - - ■ - i - ; i-  ci-  - 

l'erw»,  idiome  »o»in  du  Xend  et  dénié  du  SanacriL  ente 


cciuurcc*!  uJphabctiquc  rt  compte  quarante  sipnes.  Oroc* 
lefend.  La*9eit  e;  fiiirnouf  onv  rsit  faire  «b*  grand*  pnvi^* 
ik  cttlc  brandie  de  U setoncr. 

Itien  do  bien  rertuin  pour  le  déctiilTreaient  de*  iniwrrip- 
li<tn* c ii iintorwe*  qai  æ r«f^i)ricnt  aux  ian pue-  uoarveiitir* 
de  i'Afcfcrrie.  Le-  monament»  biltngae*  ri  iriliRgae*  ont 
ccprndaat  foMini  qudqiu»  tuniW're*  aux  iiiierpr^lr»  de  rca 
lii  æocp.  cl  l'un  a po  déchiff.er  d'abord  num*  pn  - 
thc-.  Ou  *’r*i  cvintainru  que  relie  e^crilare  dtetl  ftll*- 
luque  et  M*  .'giapluque,  et  cooiiifrnuit  mi  nomhiv 


■* 
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GÉOGRAPHIE  ANCIENNE.  — N*  9.  AnoU-no  empires  de  l'Orient. 


cnnridérablc  de  caractère*.  On  a constaté  que  le»  lingues 
qu’ello  recouvrait  étaient  acmUKjae*.  Ce  qui  complique 
anoure  cette  élude.  c’est  que  lo  même  tigue  peut  avoir 
plusieurs  prononciations.  Quoi  qu'il  en  «oit.  les  Unir* 
cunéiformes  aryens  et  ce  que  l'on  confiait  des  lottes 
cunéiforme*  snarycn*  ont  permis  de  jeter  les  fondc- 
irnTts  de  Fttistoire  aasyrianue,  d'en  déterminer  les  princi- 
pales révolution*  et  d’en  tracer  le»  grand**  divisions. 
Telle  a été  rouvre  surtout  de  MM.  Oppert,  FlawLioson  et 


— I.  lUCU  ET  DOMINATION  Cli  AMITK.  Il  est  jneoMeslabte 
que  la  grande  famille  LùutcMlé  fdfi  Chu*i,  de  la  race  dite 
Chamit*t  a domine  sur  le*  Iv.rds  da  l'Euphrate,  à ont* 
époque  très-an rien ne  qui  semble  marquer  lo  début  des 
âge*  historique*.  C’est  à cette  période  qa'il  faut  raturber 
le  rf«n«  de  .Vemred  o«  #dtos  (Seven-Kouacb,  lil* 
de  CouaclO.  Vides  fondée*  ; Hsshylom,  Et  «ch,  Ac  rai. 
(haine,  Amm,  Caktch  et  jYiniw.  Cette  sJouùutcuui 
Couscbite  su  serait  mémo  étendue  sur  la  Syncct  les  ]iaya 
voisins. 


— II.  Race  et  domination  Artknxe.  Il  paraît  certain 
«(ue,  «ers  2900  avant  notre  ère.  h La  suite  de*  émigrations 
Indo-Germaniques,  vers  l’Occident,  lus  Bactrieu*,  peuple 
do  cette  ra'-e  Aryenne,  oocupèrem  le*  voilée*  du  Ture  et 
de  l'Euphrate,  eurent  de*  rois  et  répandirent  la  doctrine  de 
Zoruastre  dans  ce*  eu  nuées. 

— II.  IIàüL  ET  DOMINATION  SCTTIUQCE  OU  TOUPA- 
nibnne.  A la  prepondéranco  éphémère  de*  Aryens,  aurait 
succède  celle  de*  Scythe*  ou  populations  Tour  a menue», 
auxquelles  on  doit  l'écriture  cueetlorm*  (vers  2200  l mao 1. 
Ceue  duotioat  ou  aurait  été  trè*-c  tendue.  la  Genete  nous 
montre  quatre  roi*  ligué*  contre  la  Pentapole  de  u mer 
Morte  parmi  ces  quatre  lois  figure  lo  roi  d’Elam  Cudor- 
labomor,  nom  de  pepsUmomie  touranieime. 

— IV.  Race  et  domination  Sémitique  (deavétt  X 53$). 
Le*  Sémites  établi  refit,  ver*  ko  xxri  siècle,  leur  domination 
d*&a  le*  * ailée*  de  '.'Euphrate  et  ne  furent  entièrement  dé- 
possédé* que  par  Cyru*  Cette  longue  période  doit  être  di- 
visée en  2 Cipoqoo* 


1M  époque.  Empire  Chaldée n,  On  ne  connaît  que  deux  ou  trois  noms  de  roi*. 

2*  ÉPouL'E-  Intatitm  d«$  Arabie  et  «tomtJMBtftm  de  I roi*  arabe*  (iWO-UlA).  Cette  domination  étrangère 
paraît  correspondre  à osilo  que  tes  Egyptien*.  sou*  le»  Touuuès  et  les  Ramsès,  ont  «xerc«e 
sur  cette  partie  de  l'Asie. 

(UtWfB)  V époque.  Grand  empire  d'Assyrie  (î  dynastie*). 

Le  fondateur  de  cet  emphv,  qui  dors  $26  «n%  qui  commence  en  13U  et  qui  compte  2 dynasties,  est  iVtafmvu'- 
laukin,  qu'on  • idanuhè  h tort  avec  JYinu*  (il  «*t  certain  aujourd'hui  que  Minas  n'a  jamais  été  que  le  nom  <fe  la 
VlUe  de  Munc.  Hérodote  ne  s’y  est  pas  trompé). 


La  succession  de  A'tniytpaWofiltm  est  connue  ■ 
Assomdoyan, 
Maulakkil-Sa'ou, 


La  domination  égyptienne  sur  les  bords  de  l’F.uphrste  paraît  rester 
f ver»  cetie  époque, ce  aol  cul  aride  en  effet  avec  la  décadence daH’tMraoa», 
tou*  la  dynastie  dre  Prêtre*  d'Amnuuo  (XXI*  dju.  et  asirantca}. 


A tsour-ris-ilis. 


Tfyhi h- Phatcuar  ï (nu  TCgisth ■ Piliacr ) 


Sac  de  Ninive  par  ks  Cbaliléen». 


.SarJanmiufc  / (Assour-  Md*  n OM-Pvllfi  ) 
Tt'iUUh-Pkalasar  li  (ou  Deiketado)- 
fietackus  1,  deruler  roi  de  la  l,#  dy- 


oa*üebcialU|*e 


H*  Dtnastie.  «ers  I loo.  — belitaras,  désigné  tomme  fondateur  de  la  dynastie  «t  aïeul  de  Bélocbus  III,  eur  un 

munummt  ou  British  Muséum. 

SatmantiAar  I.  fondateur  du  palais  de  Colacti. 

■Sarriamipub  IJ,  arnèrr-petil-6k*  de  He:U*ras. 

SaJinur<a*i»r  // 

Xtsa* (ïJdât  / :<'i7  Assour-dnn -||). 

JM  — betoçhuâ  III 

Ÿ2Q  — Tryiât fi- Plia ions r llt  (TégîaÜi-fWeer)  a (ait  do  grabd»  exploits,  point  do  moou- 
_____  menis  CDiMemporouis. 

WS  — SarrfflMajwlt  ///,  le  Grand,  dont  on  possède  l«a  annale*  sur  une  stèle  du  BriUsb 
Mascum. 

BPS  — Salmuntuar  ill  reçut  le*  trihat*  de  Jéhu,  roi  d’hraèl  (Ûbcli*q’ie,  dît  de  Nemreuti, 
en  laaalte,  au  itniiah  Muséum  . Sea  conquête*  ci  *1*»  PP*B- 
ci|uui  actes  sont  cunmi»  Jusqu'à  Is  21*  aunél'  de  ion  lègne. 
Il  y a 31  campagnes. 

370-143  — Sqrtlanqpq/r  /K. 

Si- Y Pu 8 — .Surmi-Ami,  dont  «'fi  possède  une  stèle  en  assyrien  archaïque. 

no-PJ3  — btUArhue  Fv  Bt'de*  conquête»  dana  l'Asie  occidentale  et  épousa  Semtrarm*  (Sam- 
uoursmit),  qui  régna  seule  après  lui. 

Att-932  — Sertiiramrr  (n  ans),  bcrodoie  en  fait  l'epowso  et  la  mère  àr*  Laàynems  père  et  III», 
ce  qui  provient  d’une Oünfiotiun  évidente,  mai»  il  l’a  lùna 
plaote  à sou  cpoqtw,  c'ost-ù-utre  cinq  tosfiéralion»  uvmil 
Nltorri».  Gaevre*  eotropriie*  duis  lu  ne  ni,  contre  le* 
Persea  qui,  psi  leur  inhabileté  chronologique  pruveibmle, 
en  ont  recule  beaucoup  trop  la  da*.e.  Embellissement*  da 
Babtlone. 

Ella  fut  saru»  (toute  mère,  non  d»'  JVinya*  («qui  n’e*t  pal 
plu»  que  Ntnus  un  nom  d’bomnc  et  qui  est  luperMiu- 
ni llcat ion  de  Xuiive),  mai*  de  Salmar^war  IV,  dont  on  ne 
possède  pss  dé  îfionumeois  «t  qui  fut  le  dsrnier  roi  de 

% rempire  d Assyrie. 

— Silmana.tar  IV. 

•I4*?ne  — dxiurdanif. 

7^4-188  — Sardanapate  V estdépoisédè,  en  7*1,  par  les  Satrape»  révolté#. 
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— V.  Domination  pAATAûi*  : Sémites  ET  ARYENS—  /Vmfmbrrmmf  de  l empire  f Assyrie  et  parlag e de  ta 
rfominafion  entre  les  Sémites  et  Us  Aryens.  Les  4 empire»  (784). 


BA1YLONE  (IM)* 


MNIVE  (718). 


MÉDIE  ET  PKVISC  (788).  SUS" ANE  (788 >. 


SÉMITES. 


Ph*l-Belé*it,  1**  roi  de  Babylone,  et  malira  de  Moite  Jusqu’en  Te» 
règne  8 Babylone  jusqu'en  747,  époque  à laquelle  réglai  h-Pha 
époque  oh  Ms  ou  peiit-Ùls,  lasar  IV  re*i*ure  I»  monarchie 

Nalonassar,  fonde  Vit*  qui  porte  assyrienne  (789-725).  Guerre 


•on  nom,  en  747. 


Klneiruset  Porus. 


Arboré»  (TM). 
RirUBLiQUS* 


contre  Phaeélà,  roi  d'Israël  (749). 
Commencement  de  lo  caplitllc. 

Snfmamwar  V (728-721)  Ml  lo 
gai-rre  h Osée  et  met  fiu  su 
royaume  d'Israël  (721)  pur  U 
prise  de  Ssmorie  ; moi»  pendent 
ce  tempo,  un  usurpateur  s’rmpura 
du  trône  et  commença,  A Kmire, 
une  dynastie  nouvelle. 


Soustrouk-îUkhounia 


Koutir->aklioool» 


Mérodsch-Bsladan. 


Snrpon  (721-702}  acbèrela  trsospor- 
talion  de»  le  tribus  H emmena  8 
Kinite  27  219  Israélite»  (in*cr.  de 
Ehoraabsd)  en  718  On  a tontes 
»«»  campagnes  (ioicr.  de»  salle» 
de  Kboraabad). 

721.  Tictoire  sur  le  roi  d’Elam,  sou-  MoNARcnnt  res- 
misaiou  de  la  Cbaldée.  TAtai*. 

720.  Prise  et  transportation  des  ha*  DÊJOC1DE5. 
bilan  U d'Israël* 

710.  Bataille  de  Raphia  contre  ScTecb  Déiocès  (710-657’,. 

et  Hanon.  Siège  de  Tyr. 

718.  Frisa  do  Circeslum. 

714.  Expédition  an  Mèche  et  en  Ar- 
ménie. Les  Égyptiens,  le»  Arabe* 
et  le»  Ssbcens  tributaires  ainsique 
le»  7 rois  de  la  mer  et  les  Syrien». 

711.  Construction  de  Khorsabad. 

710.  Prise  d’Asdod.  Défaite  d ea  Sy- 
ryen».  Soumission  des  Ethiopiens. 


Houmbamgas  vaincu 
par  Sargon. 


769  Bataille  de  Bellakin.  Sargon  défait  MrrodaLb-Balad an,  » empire  de 

Babylone  et  restaure,  nar  la  réunion  de  moite  et  de  Babylonc,  1 em- 
pire d’Assjnelce  serait  le  2»  empire  de  ce  nom).  Campagne  de  Sargos 
contre  Chypre  (709).  Les  inscription»  font  connaître  le»  pays  qui  lui 
étaient  soumis  : Kalo  u,  Chaîné,  Ertch , Ha  la,  Larsam,  Zari,  Ami*, 
Baalbeck , Jalnan  (1rs  limite»  étaient  V Egypte,  I*  .P*!*."®8 
Moscbi la  Phénicie,  l»5yri/,  les  Gnli  Muthi  (extrémité d*  la  Médis). 
— l’Albanie  (Ras,  limitrophe  d EUm,  aux  bord»  du  T tara,  limite),  la 
Chaldét,  Israël , la  royaume  Je  Gaxa.  Y Arabie  (tributaire),  la  Cttick, 
Hamath,  Damas , llamah , la  Parihie,  Bita  d'Albanie,  Comana  (en 
CapnaduceJ',  Comagèns  (62  tille»),  le  paya  dfKlam. 

Mort  de  Sargon  (792). 

Babylone  se  i étoile.  704  Sensuschérib  (tuq)  lui  succède  h Ri- 

ait* (inscriptions  r-otnbreuaca). 

Anarchie.  Campagne  en  Cbaldée.  En  Ar- 

Belibns.  702  099  manie,  en  Médie,  en  Syrie,  en 

Perse , owpsflM  malheureuse 
contre  lo  rut  d'Egypte  Tahraka. 

Astourinaddinsou,  fila  de  Sennacbérib,  un  instant  maître  de  Ba- 
bylone. «uO-698 

Itiglbe I.  093-W2  Suite  de*  campagne»  de  Senna- 

Méjuimardocui.  6 92-Mt  chonb.  gui  meurt  en  676.  __ 

Anarchie.  Assorkaddim,  2*"üls  dcScnnachérib, 

régne  sur  Babjlone  et  aur  Milite, 
soumet  la  Phénicie,  en  tahu  l’Egypte  ci  l'Ethiopie,  amène  Manasaé,  roi 
de  Juda,  h Babylone,  et  établit,  dan*  celte  tille,  pour  satrape,  Saosdu- 
cArur, qui,  eu  08B,detienl  roi  indepen-iunt.  A«s»rfiadd..n  meurten  608 


Téalath-Ptlinr  V (698-000),  soo 
frère,  lui  succède. 

Sardanapale  17  ; palais  de  Eoyound  Phraorte*  («S7-6J5;.  Tioumman,  vaincu  par 
jick).  victoire  sar  Tloumman,  roi  Sardanapale  V. 

de  Su*  une  (monuments  nom*  Conquête  et  roumission  de  la  Perse  et  de  la 
breux.  060-847).  Suslsne  pur  Phrsortes. 

Atsourdantl  ff,w  Kiniiadàn,a>ni~  Cyaxarc  1 (0J5-59S). 
il  de»  satrapes.  L’un  d’eux  se  rend  (Niai.  dans  Hérodote). 

.ofaMjr,  qui,  en  625.  itn  le  sectue» 


Babylone  se  i étoile. 
Anarchie. 

It*Ub*s. 


pare  de  Babylone  (047)  et  J ct<.blit  de»  satrspe».  L’un  d'aui  »e  rend  ( 

indépendant  en  «25.  C’eat  Nabopolassar,  qui,  en  «25  a t e*  le  saenu* 
de*  Mèdcs,  détruisit  Mnito,  oh  un  Ris  o'Aasuurdanilj  Sa'rfanapair  Y II, 
aurait  encore  régné  Jusqu’en  006. 
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llàllTLONS.  MIXITE.  MEDIE  ET  PEUSf.  ftUBUNE. 

SÉMITES.  ARYENS. 

)•  empire  i rjltyrit  «■  DïMsTI»  iuitloniiuhi  (MS-m;. 

Xobopolattar  et  .Vilocn.  ItBptienee  («M-J04).  Le*  MM»  «cm[>*r*»t  de  ton»  le.  pars,  oui 

AaA’U.'/iodcnnjor.  Api^ce  de  I*  paieMnct  ScmuiqEie.soumIaBlon  definitive  le*  Bepir&îetii  de  U Ljdie,  k l'ouest, 
da  royau n.e  de  iuila,  «aj  tivitê,  euerre  en  Syrie,  prue  de  Tjr,  iranien*** 
construction*  de  luhytooo  («04- 561).  Attyagea  (S95*56«). 

Erümlrodark  (Ml -MB).'  acrfii  émois. 

Ktrgaltarojfar  (oo  Neriflllssor,  gendre  de  Nabechodonosor)  (556*555).  Cyrva,  roi  de  Perse 

Laboroaoarchod  (555),  pètil-fiic  de  Nal»ocliodono*or.  de  Médie  en  160,  de  Lydie  en  548,  bit  le 

Aotontfd ! (qui  ne  serait  px*  le  même  que  Balthasar)  (555-511  \ ridge  de  Babylcne,  s'en  empare,  en  JJI. 

»or  NabopM,  fonde  1*  raoûarchU» persane  par  le  réunion  da  tou*  ce*  Etat* , et  établit  la  wmixation  akyexnk  dan* 
toute  l A*nt.  Il  menu  en  516  on  en  SX».  et  *on  fils 

Lambytt  lui  succède.  Il  a}oatc  aux  État*  de  »ou  pera  l'Kgjrpie,  en  5x5,  et  meurt  en  yji.  I— ^ 

P terni  o Smrrdia  (522)  J fagopSonie  ou  tnuaaer*  de*  Mage*. 

Daritu  I (S2i-4i*i  «tend  ses  conquête*  ver»  l'orient  Soombsion  de  l’Inde.  Expédition  en  Scyihie.  Guerre  contre 
le*  Grecs.  Division  de  son  empire  en  2«  satrape. 

Nobou-lmtouh  k Babylone  et  son  nl« 

Bdtitr ou iiour,  qui  serait  lu  Baltba- 
*ar  de  la  Bible,  ont  en  un  instant 
d'indépendance.  Babylone,  soumise 
(tor  Darius  ^5 16),  échappe  de  nouveau 
et  n’est  soumise  qu'en  488. 

Xtrcét  / ou  daruarua  (486*465).  (Eatber,  47J).  Il  domine  tonte  l'Asie,  comme  Cyrus,  Cambrae  et  Darius. 


CARTE  N°  0. 

I.  GRÈCE  SEPTENTRIONALE.  — GRACIA  SÜPERIOR. 


L'intérêt  que  présente  la  Grèce  ancienne  pour  les 
éludes  classiques  nous  » déterminé  A <n  donner  la 
topographie  avec  quelque  détail  en  deux  cartes  ; 
U Grèce  septentrionale  et  la  Grèce  méridionale. 

LA  GRECE  SEPTENTRIONALE. 

Celle  carte  comprend  : ta  partie  méridionale  de 
la  Macédoine,  avec  ta  Chalcidigue,  1 ’Éptre,  la  Tlws- 
talie,  et  tous  les  pays  de  YHrtiad* , sauf  l'Attjque  : 
c’est-A-dire  riearnanie,  l’Etnlie,  la  floride , les 
trois  Locridn , la  Pkotidt  et  la  Motif,  le  nord  de 
i’EuWe,  quelque»  lies  de  la  mer  l.'jée  et  de  la  mer 
Ionienne, 

1*  GÉoanaptui  ritTstacs. 

La  géographie  physique  de  la  Grèce  est  si  étroite- 
ment unie  A son  histoire,  A sa  religion  et  A sa  poé- 
sie, qu’elle  rentre  dans  la  géographie  historique. 

Oboorapiub.  Pour  cette  partie  septentrionale, 
nous  citerons  : 17/crmiu,  le  rangent,  YOrbrlut,  le 
Rhodopet,  en  Macédoine  et  en  Tlirace  (ils  excédent 
le  cadre  de  la  carte);  les  mono.  Btrmiut,  Pi- 
rrus,  en  Jptcédoine;  le  mont  Athat , on  Chafci- 
dique;  en  Epire,  le  mont  Tymphe , d’où  se  détachent 
les  Cam(/urtii  qui  engendrent  YOlymput,  au  nord 
de  la  Thessalie;  lOsra,  le  Petign,  A l’est,  et  le  Pin- 
dut  qui  sépare  ce  pays  de  l’Epire  et  engendre  les 
chaînes  de  YOlhryt  et  de  VOEta,  complètent  le  sys- 
tème urographie ue  de  la  Thessalie;  — le  /.ynrtu, 
le  Tentants  et  la  chaîne  des  monts  dcroccrawni, 
terminés  par  le  promontoire  Aerocrraunia  (hors 
du  cadre  de  la  carte  ! , complètent  celui  do  l'Épirc. 
— Dans  l’Hellade,  il  suffira  do  citer  la  chaîne  du 
Parnattnt.  En  Phocide,  VHtlicon,  et  le  Cùh.rron 
en  Béotie. 

PaonottToiREs.  .VympAcrum,  Ampelut,  Cana- 
ttr.ru tu,  Patidium  et  UEnrum,  en  Chalet  lique  : — 
Sepiat  et  Tiu.ru m,  en  Thessalie;  — Artemiiium 
et  Centmn . en  Euhée  septentrionale;  — Anti- 
rhium,  en  Locride;  — A cfium , en  Acarnanie;  — 
Amphipagnt,  au  sud  de  l'Ile  de  Corcyre;  Leueate, 
au  sud  de  nie  de  ce  nom , connu  dans  la  légende 
de  Sapbo. 

ÜCTSOIT.  L’Euripur,  entre  l'Eubée  et  la  Béotie. 

Mess,  Golfes.  Mer  JZgjmm,  qui  forme  les  golfes: 
Stryntontus,  Singilicut , Toronaicut  cl  Tlwrmui- 


cus,  Payru, rut,  Maliaeut,  Euboîcvt;  — mer  to- 
ninm,  qui  forme  : |*  le  golfe  Corinthiaetit,  lequel 
forme  A sou  tour  les  golfes:  Criaient  et  dlcyontu»; 
2*  le»  golfes  : Ambraeûis  et  Thetprotiut. 

Iles.  Dans  la  mer  Égée,  les  Iles  : Ilalonetus,  Seia- 
Ihiu,  Pepnrtthut,  Scyrut  et  l’Cuhata — dans  la 
mer  Ionienne,  (’orcyra,  Parut , Ltueiu,  Taphos, 
Carnot,  qui  sont  les  Iles  Ioniennes  septentrionales. 

Défile.  Les  ThrrmopyLr,  confins  de  la  Thessa- 
lie et  de  la  Locride. 

Fleuves  et  Lacs.  Les  fleuves  : Strymnu,  Eehnh- 
nu,  Aiiut,  RhmUat,  llatiaem on,  et  les  lacs  Boîte 
et  Brgorritei,  en  Macédoine;  — ctp  Thessalie  le 
Peneut,  grossi  de  l'EitropMr,  de  ITntpmi,  du  Pa~ 
mitut,  île  VOnothonut  et  de  YApidanut,  traverse 
ta  vallée  de  Tempe,  et  reçoit  l'écoulement  îles  lacs 
•VratonM  et  B débit;  le  Sperrhiut  qui  s*  jette  dan*  le 
golfe  Maliaque;  — en  Phocide  et  en  Béotie,  le  Ce- 
phiuutqui  se  jette  tlanslelac  C aprîs  et  a un  écoule- 
ment souterrain  dans  la  mer  Egée;  l’.lsopui  qui  se 
jette  également  dans  cette  mer  ; le  Per  mes  tut,  dans 
le  golfe  de  Corinthe;  — YErenut  et  i’i ihrloùt,  en 
Bolle  et  en  Acanianie,  et  qui  se  jettent  dans  la  mer 
Ionienne  ; — l'.t rachlus  et  le  Chamdntt,  en  Epire, 
qui  se  jettent  dans  le  golfe  d’Amhracle;  — l'AcArron, 
grossi  du  Coeylut,  et  qui  se  jette  dans  la  mer 
Ionienne,  ainsi  que  i’.t oiit, 

2‘  TdPOGRAFEtl  UiSTOSlOur. 

Nous  avons  divisé  U Grèce  du  nord,  suivant  l'u- 
sage, en  un  certain  nombre  de  contrées  dont  les 
noms  survivent,  pendant  toute  son  histoire,  aug 
changements  politiques  et  qui  ont  servi  A désigner, 
en  tous  temps  A peu  pris,  la  même  étendue  dé 
pays  : Macédoine,  Epire,  Thessalie,  etc.  Ces  cote 
tries  comprennent  un  certain  nombre  de  subdivi- 
sions, égalrtncDl  permanentes.  En  rappelant  ici  le 
unes  et  les  autres,  nous  y ajouterons  les  noms  de» 
villes  historiques  les  plus  importantes. 

Mais  un  élément  non  moins  Axe  dans  l'histoire 
grecque  et  qui  nous  permet  d’établir  une  autre 
sorte  de  division,  c'est  l’élément  ethnographique, 
pour  ce  qui  concerne  du  moins  tes  pays  occupés  par 
les  diverses  familles  helléniques  : Dorient,  lonienx, 
Eotirnt,  Aclieent.  On  sait,  en  effet,  que  depuis 
i’anivée  de*  Doriens  dans  le  Pélupooésc,  révolution 
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qui  eut  liai  vers  1104 , ces  familles  furent  & peu* 
près  définitivemem  établies. 

Le»  Pelages , réfugiés  en  Epire,  dans  une  partie 
de  îa  Th  essai  ie  et  en  Arcadie,  s'y  étaient  uiôlê* 
aux  Hellènes.  (Voy.  pour  l'ethnographie  le*  deux 
cartes  de  Grèce.  ) 

Les  Éoliens  dominèrent  principalement  dans 
l'Hcllade,  l Acamame.  l'Etolie,  les  Locrides,  la  Pho- 
Cide  . I.i  lléOlie,  les  lies  de  C ephn  teni a , do  Zacun- 
Ihus  et  d7<fcacaTl*Elida  et  une  parti©  de  UThessalip. 

Le*  ioniens,  en  Attinue,  en  Lui**©.  d,m-  U-<  lie* 
de  La  mer  Eüêe,  dans  la  Chalcidiqu*  et  sur  les  eûtes 
de  La  Th  race. 

Les  Doriens,  en  Doride,  en  ArgoHde,  en  Laconie 
et  en  Messénie,  dans  les  Iles  du  golfe  Saromque, 
en  Cortnthw,  en  Mégaride.  en  Sicyoroe  et  <Lan*  les 
tle*  Ioniennes  septentriuriale*  : Cornjra,  P axas, 
Lntcat,  Taphot,  ainsi  qu'à  Cythera,  Ihjdrea,  Tipa 
renus.  Mélos,  Thera,  lue  de  Crète,  l’Ambracie. 

Les  Irh.Vnx,  en  Acliale. 

JlAcéDonsE.  Cette  contrée  comprenait  plusieurs 
districts  : la  Mygdnnia  avec  la  BisaUia,  ou  l'on 
trouvait  inlàrmtu,  ApoWnu'a-Mygdonia , Thermo: 
j-luH  lard  Thrxsalontre . p.rr  ïrés-impiirnt:  — 
\.  Emathia  avec  la  Battions;  villes  : Petits , capitale 
de  la  Macédoine;  Ægre ou  Edrssa , Cùsum,  Her- 
rhoea.  Methone,  Pydna , toutes  deux  c/dèhrc*  dan* 
les  guerres  de  lUccdoine  (deux  victoires  des  Ro- 
mains à Pydna,  168.  148};  — la  Pieria , ville*  : 
Jhum,  Petra , Herackvm , Libeihrium:  — YFar- 
d.r a , villes  : Cellr,  Mtexa;  — l'fftinioftf , tille  : 
Fhwa.  — Hors  du  cadre  de  la  carte  , se  trouvaient 
encore  «n  Macédoine  : VOrttHt,  la  Lyneestis , la 
Petaganin  et  la  Peeonia. 

la  Th  Rica,  qui  commençait  au  Strymon  et  à la 
ville  d Amphtpolit , est  hors  du  cadre  do  coltr 
carte  (Voy.  I empire  d 'Alexandre .J 

La  CttALCiMQUE t qui  fut  conquise  par  Philippe, 
n appai  tenait,  ni  ethnographiquement  ni  politique- 
ment, à ta  Macédoine.  Ce  riche  paya  était  entière- 
ment couvert  de  colonies  ioniennes.  11  s©  corn* 
po-aù  : I - «le  U Chakidique  proprement  dite,  où  l'on 
trouvait  les  villes  célèbres  de  Suvjirus.  patrie  d'A- 
risï.»Uî;  Sirotant eea,  Aeantus.  Apollonm-Chaleidiee, 
Anttqonm  et  f tlynthus,  la  plus  oélèbrc ; — et  2*  des 
trois  péninsules  dMc/e,  avec  les  villes  de  Dium,  de 
Charadrr  de  Thyssxu;  — de  Sithonia , où  étaient 
Tbrow  ot  singut;  — 1*1  tofla de  IMUiw.  où  était 
Pofid.ra,  seule  ville  doricone  de  cette  région  qui, 
plus  tard,  devint  le  célèbre  port  de  Castandrta , 
Scior/e.  .Èye,  Seapolix. 

La  Tuei&aub  a toujours  été  divine  en  six  grande 
districts  et  deux  petits. 

1*  iJt  Perrhrbta  , villes  r Azonu,  DolicAf  r 
Oioo ssiin.  Connus,  MaUosa,  Phatonna,  toute*  cé 
lèbres  ilans  les  guerre»  de  Homo  contre  la  Macé- 
doine. 

2*  LHesti.roiis,  villes  ; Gompki,  Tricot , connues 
dans  1er.  mêmes  guerres. 

3*  La  Peinsgiotix.  villes  : Larissa,  dont  le  nom 
révèle,  comme  celui  du  district,  une  occupation 
pélasgique:  Gyrton,  A irai . Srotussi/,  près  de  la* 
quelle  ô*i  te  champ  de  touilla  de  CyMNfpàeî» 
<ou  T.  Quinctius  Flamininu»  fut  vainqueur  de  Phi- 
lippe III • 197);  Cranon,  célèbre  dan*  le*  guerre» 
de  Macvdotne  et  de  Grèce,  ainsi  que  Pherx  et 
Payas  et. 

4*  La  JfofffMufa,  où  l'on  trouve  l'ancienne  JfrW- 
boett  de  Plmoctbto.  P ancienne  Iolcot  de  Ja5on,  pris 

laquelle  on  construisit  1©  célèbre  port  de  D*me~ 
trias,  sous  la  dernière  dynastie  macédonienne. 

U Thrssaliotis,  qui  renfermait  Mstropidit  et 
Pharsalus,  où  César  défit  Pompée  (48  avant  J.  C,). 

G*  La  Phthiotis , où  l’on  voyait  Thaumad,  Pte- 
Irum,  Echinus,  Phalmrû  et  Lnima,  qui  a donné 


on  nom  à la  guerre  que  les  Athéniens  soutinrent 
contre  Antipaler. 

Les  deux  j «et ils  districts  étaient  enferatés  par  les 
monts  Otrys,  au  uonl,  et  YOEUi,  au  sud.  C'é- 
taient le  rays  des  Æntanes,  ave:  Ih/pnta  pour  c.v 
pitala.  et  le  pays  do  Jfuiû  ou  de  Trachinia , avec 
.es  ville*  dMfttiryru,  il©  Trncàùetd  lleraclea,  ot  le 
temple  amphyrtwn nique  det  ThermopyLr . 

L'Értiti!  était  dhrisé©  en  dix  régions  ou  districts. 

1*  L'.lm«vfts,  villes  : Aulon  et  Ortmm  (excedant 
le  cadre  de  U carte) . 

T L'A  tint  onia , villas  : Omphalium,  Artp/rimn. 

3*  Le  Chnomn , villes  : Phrrnice,  Onehes miu, 
raucicnne  HurArofum  et  Phannte. 

4"  I-i  Thoprotio,  villes  ; Pan/Umo,  Cauiope  t\ 
U romaine  Aftcopotû. 

8*  La  Tympkatia,  ville#  : Trampya,  Entra, 

Æffinium. 

6°  La  Molatsis,  ville»  : Paaaron,  Dodona . avec 
son  oracle  de  Jupiter,  située  dan»  un  canton  an- 
p*té  Hr! lopin. 

1*  L'.tf/iumaniu,  qui  a formé  un  royaume  au 
ïomps  des  guerres  de  Home  contre  la  àJacdloine, 
avec  .1  ryiîhea  pour  capitale. 

8*  L'Ambracia , pays  dorien.  avec  la  très-impor- 
tante place  du  même  nom  qui  arrêta  longtemps 
le#  Htmams. 

^VAmjthii^hia,  capitale  Aryos-A  mpAUocAtcum. 
HELLADE. 

1°  Acarnanie . Ce  pays,  éuulîé  avec  soin  fiar 
M.  lleuzeT,  comprenait  le*  ville*  dorienne#  d'A  no©- 
tnrium,  de  PaLrrus , de  Solium,  etle  village  célèbre 
d'Actium  (31  avant  J.  C.) . puis  ip*  villes  de  Stra- 
tus, de  Metronolis.  de  Limnæa , de  Thyreum , d?£- 
chimue  et  d’OEniadr. 

V L'É folie  comprenait  dans  sa  partie  septentrio- 
nale VAperanHa  et  les  pays  des  Agr.ri,  des  Eury- 
fanes,  de*  Qphionts , ville*  : Thermum . point  cen- 
trnl  et  commerce  imponant;  Triehonium,  Ptmron 
et  T ohjdou. 

3*  La  Doride,  au  pied  de  l’OEfei,  où  séjournèrent 
longtemps  les  Doriens  avant  leur  entrée  dans  le 
P'-iciponese,  et  qui  resta  pays  donenj  ville  : Cyfi- 
vMtun. 

4*  La  Lotridê  d«  nui  ou  pays  d«>*  Locriert+OxoUt, 
villes  ; Amphùs‘1  cl Saupactus. 

ïi¥  La  Lurnde  épicnémtdienne,  enfermée  entre  U 
mer.  le  mont  Œta.  le  Callidreme  et  le  Cnêmis; 
villes  ; Throttium,  Cnemidet,  Scarphea  (où  Metel- 
lus  Macédonien»  fut  vainqueur  des  Grecs,  en  147). 

G-*  la  l.ocride  oponlicnne , capitale.  Opus;  ville 
principale.  Atone. 

7*  La Phocide,  rille#:  Etntoa,  A mphic.ro,  Delphi, 
avec  son  oracle  et  se»  jeux  pythiquei  ; Crissa,  Cir- 
rha,  Aniùyrti,  Daulis. 

8°  La  Biotie,  ce  champ  de  lu  taille  de  la  Grèce, 
où  nous  trouvons  Thcbjr  aveu  sa  citadelle  phéni- 
cienne , la  Cadmra  : C tucronea , victoire  de  Plü- 
lippc  sur  le»  Grecs  (338)  ; Ordiomrntu . victoire  de 
Sylta  (86);  Coronea  ci  Ilaliarfitt.  bataille»  célèbre* 
au  temjs  d’Agésilas  ot  de  Ly  sandre;  A sera  , pauie 
d'Hésiode;  Tnespir , Plalrr.  célèbres  au  temps 
des  guerres  méwquet  (479)j  Leoctru,  victu.re  d’fc- 
pnminondas  sur  Sparte  (371)  ; Tanayra  , Hélium  , 
guerre  du  Péloponèse  (4M);  Anfh,  départ  des 
Grecs  pour  Truc, 

9*  L ’EuMc,  avec  les  villes  d'Oirux.  d’Orobir , 
de  Chalets,  très  importante*  au  temps  des  guerres 
de  Philippe  m et  de  IVrsée  contre  le»  Romains,  et 
où  le  roi  de  Macédoine  avait  un  de  ses  arsenaux 
(armamentorium)  ; les  villa*  «i'Errtria,  de  CorystW 
et  de  Zi/rcfhra,  victoire  de  Hhocion. 
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CARTE  N°  9. 


II.  GRÈCE  MÉRIDIONALE. 

Cetlo  carie  vumiirend  t'dtfîq ut,  loul  le  Péiopc »- 
nr*e:  c'e»l-àilirc  U Mégaride,  la  Corintirie,  la  Si» 
ryonie,  YArgotide,  la  Laconie,  U if?**  nie,  Valide, 
r A r radie  et  IMcAntc,  enfin  quelque*  lies  datu  la 
mer  Égée,  ot  les  iU'S  Ionienne s méridionales. 

GRÈCE  MÉRIDIONALE. 

Carte*  accessoires  : l*  ATiitv,*  (Plan  D*AtdAw*S)  ; 
V ScfcWiTxiuM  Ath eh a hum  (Kxyihons  d'Ajh^es). 

1 » Géographie  physique.  — Orographie. 

La  chatoie  qui  troverne  la  Grèce  supérieure  avec 
m-s  nombreuses  ramification»  se  prolonge  dans  la 
Grèce  méridionale  et  forme,  à partir  du  Cithærvn. 
deux  mitait  : 

[-  Celui  de  l'Attiquc,  h l'est,  nui  fournit  le* moins 
parnes.  le»  sommet*  du  PenteÙrur,  connu  par  se» 
matin*»»,  de  l Hymdhtt,  par  ses  abetile»,  du  l.au- 
riNwi.  par  se*  mines;  nuis  le  Pcrcilus,  le  Cnry (fal- 
lu*. 1 .Egaleus  et  le  lyeabettus  {pour  tes  quatre 
derniers  voy.  U carte  du  SuèiRuviitim  Athcuar.). 
Ce  système  va  expirer  au  cap  Sunsum. 

2**Lc  système  des  monts  «lu  l*cléj»?nèsa  pénètre 
dans  celle  presqu'île  par  U Môgarul«\  U Gurinthie 
où  se  trouve  le  6mm  io  et  lVhirum»  envoie  une 
ramification  ver»  le  S.  K.,  laquelle  «*a  pire  au  cap  Seyl- 
Uum;  une  autre  vers  le  S.  S.  E.,  qui,  séparant  l'Ar- 
golide  do  l'Arcadie,  sc  prolonge  jusqu'à  l'extré- 
mité méridionale  «le  la  Laconie;  <.d  y truuve  le 
Lynceu»,  au  N.  O.  d’Argos,  lo  Farmm  et  le  Zarrx, 
a l'E.  de  Sparte,  cl  U chaîne  sc  termine  au  cap  Jfa- 
lea.  En  troisième  système . partout  de  Irtthme,  -*e 
développe  largement  dans  l'Arcadie,  i Actinie,  l'Elide 
et  la  Me*sénie,  et  offre  le  mont  r yikvir  au  X.  E. 
de  l' Arcadie,  le  CAeJpdorm,  le  Lraihtt,  l’Jroanui,  au 
N.  de  cette  contrée;  le  Lampe  et  le  Panachai  eus, 
contre-fort,  s'écartant  dan*  la  direction  du  N.  O.  ; 
«*n  Ad) aie,  l£ryirwrtfku*.  célèbre  dans  la  légende 
d'Mcrcule,  «ux  la  limite  ue  l'Arcadie  et  «le  1'Èlule  ; 
CD  Elidé,  le  Minfhe,  le  SeoUis  et  le  Pholoé  où  Sli- 

Ikoo  UcttH  Aliric  et  b ŸMflofbt  en  401,  tu  N. 
«îc  la  plumo  d'ülympn:  (El.iln).  Dans  l'intérieur 
même  de  l'Arcadie,  le  PenUiio,  la  chaîne  du  Mona- 
lum,  si  connus  parla  poé-sie bucolique  cl  Iclycaiu, 
au  S.  O.,  sur  les  confins  de  U Mcsesnie.  Dans  cotte 
dernière  contrée  se  trouvent  les  sommet*  histori- 
ques de  Vira  et  de  Ylthomut,  célèbres  dans  le* 
guerres  de  Mcsscnie.  au  8e  siècle  av.  J.  C.  Enfin  la 
chaîne  du  Tafffihttj  qui  termine,  en  Laconie, 
par  le  promontoire  'Lrnarium,  une  «les  entrées  de 
l'Enfer.  Le  tnont  Klaiu*,  dans  Mode  Zacynthe. 

PRoitoxroiREs  : Gcrastus , au  S.  de  l'Eubée,  Su- 
«iii m et  ZosUr  nu  S.  de  l’Altiquc;  Spir*rutn  el  Scylr 
Uum  en  Argolùlc;  Apt'deli'w»  («tui  reçut  son  nom 
«le  la  stilue  d'Apollon  Delien,  jetée  dan»  la  mer  par 
Mcnophaiu»,  général  de  Mlutrnûte,  cl  qui  fui  rc- 
c ueiïlie  sur  ce  point  «lu  rivage  «le  la  Laconie),  Jfalea, 
0/iw,na/hi.<s  et  T.rnarium,  également  en  Laconie; 
Plaianistui,  dan»  l'tlc  de  Cythime;  Acritau  X Plat o- 
rnodes.  en  Ressème.  frhlhys  et  ÇhiiûnniHt,  en 
ÉJkdc;  Ara  tus  et  RAium  en  Adiaie;  lie  ration  el 
Hohuias  eu  Corinthie,  dans  lo  golfe  de  Corinthe. 
— Dans  la  petite  carte  du  SuèmffAivinilJlmilf,  figu- 
rent les  promontoires  Amuhialc,  sur  lu  côte  de  r A t - 
tique,  el  Cynewrwra  sur  celle  de  Su  lamine. 

Uns.  — Golfes.  La  mer  Ægaum  forme,  sur  U 
côte  orientale  de  la  Grèce  : la  mer  Myrloûm.  qui 
domine  naissance  l"  au  golfe  Sanmtnu,  pruluisant 
lui  même  le  golf»  Lïeusinvs  (voy.  la  Submeenium 
Athm.  -,  2'  K gll Mb  ArtjohcuK. 

La  mer  Méditerranée,  qui  borne  le  Pttoponè»e  au 
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sud,  creuse  sur  ses  côte»  le»  golfe»  koosirtu  et 
VesseuMcus;  U mer  lantum.  qui  le  borne  « ! ‘ouest, 
forme,  sur  ses  eûtes  occidentales,  le»  golfes  C y paris- 
nu*  et  Corinthiacus. 

Iles  : Dans  la  mer  Egée  et  ]-,\  merde  Myttos. 
Iiors  «les  limite*  de  nolr«>  carte  . le*  / yc/adei.  «kmt 
le*  prindjuilcs  sont  A n rirai.  .Yoirn,  Paras,  peint, 

1 u tnple  d'Apollon,  port  franc  sous  te»  Romain*.  — 
Dans  le  cadre  de  l;«  carte  : CVo*.  ( ytlMo*tSmpho* 
(légende  «le  Pewée),  ttehna,  Ùeibina,  Hyarm, 
j Tiparenu*t  Colonù, 

Dans  le  golfe  Saroniqne,  .Ss/omtnn,  immortalisée 
| par  la  victoire  nav.  «le*  Grecs  sur  Xcrxô»,  en  i*«0, 
i \ec  les  petits  Ilot*  de  Pry limita,  où  An*ti«le  ovin» 
Icitlit  dans  celle  journée,  et  «les  PUarmacusSer.  où 
César  fut  pris  par  les  pirates  (voy.  la  carte  du  Std/~ 
mtrrmtm  îlAn.);  l’île  d'Ætgùna,  rivale  d’Athènes, 
et  celle  de  Ca/ann'o.où  mourut  Démosthènes  enlîTI. 
— Dans  la  mer Mé«li lerra nw.CyfAero.  célèbre  par  son 
ouUi  » Vénus.  IhagmiMi  et  !m  otnu*s.ti  sur  In 
| cote*  de  Messénic.  — Dan»  la  mer  Jonienoe,  Sparie- 
; riV»,  où  l'élite  de  la  noblesse  Spartiate  fin  priK*  par 
le»  Athéniens  dons  la  guerre  «lu  Pélopont*e;  Proie, 
les  Strophaies.  où  la  tradition  poétique  plaçait  le» 
Hurpycs  ; Zactjuihus,  couverte  de  forêt*  au  temps 
de  Virgile  ; Crphatlenia.  Ithaca,  royaume  d’L'lysso; 
les  Echmadt's,  à r<'ml»«>uchuro  de  VAcIteloü*. 

Fleuves,  lacs,  ma  fais  : — Les  «leux  PephissH* 
•le  I'Attiquc  : l’un  pris  d’Athènes,  l'autre  jtè» 
d'£leusi*(voy.la  carte  du  Submtenium  Athcn.h  Yltii - 
sus,  ruisseau  ccKbre,prêsd'Athéne!«1àro.(id.);17* 
uac/iur,daus  Ivgolfo  Argqlique,  près  del’embouenure 
duquel  étaient  les  Marais  de  Cerna  (légende  d Her- 
cule); l«:  Tanus,  \' Enrôlas,  dan*  l«  golfe  «lu  Laconie; 
h;  pamisut , dan*  b:  solia  de  Newénie;  l^lphiitr, 
grossi  «le  \ Erymanlhus,  l’un  arru^ant  la  plaine 
il'Olympie,  l’autic  céUbre  dans  la  légende  u'IIcr- 
« ale,  le  Peneus,  tous  trois  en  Êlidc;  le  Pierut,  le 
t,laufus,  le  Selinus,  le  Buraicut  et  lo  Sus,  en 
A o Laie.  — Le  lac  Slymphahts,  sur  le*  conflit»  de 
l'Argolide  et  de  l'Arcadie,  au  nord. 

V ToroORAPItlE  UMTOPJOre. 

(Voj,  le  Plan  ci  Us*  mettons  i' Athènes. 

Attïca  (Attiquc).  — La  population  a été  longtemps 
divisée  en  //ypéramVnjr,  habitant*  des  partit  » iu«j>u- 
togneuM»,  Pataiiens,  liabittnt*  «lu  rivage  «lu  côté 
d’Athènc*  surtout, et  rédifau,  habitants  delà  plaine, 
pniicipakmi'ut  au  X.  et  au  N.  E.  «I  f kusis  (vny.  Pt- 
(lias  sur  U carte),  Athen.r  (voy.  !«'  plan  et  le  5n/»- 
mumiiin),  capitale  du  pays,  i attachée  .«  la  mer  par 
«leux  nui  U' s et  de  longs  murs  construits  au  xv*- siè- 
cle. Ce»  port*  étaient  au  nombre  de  cinq.  Le»  prin- 
cipaux étaient  le  ftnnii  à 10.  et  Phalemt*  porta* 
à Cl,;  deux  vîUas  » ‘étaient  formée  autour  «ie 
ces  ports.  Les  trois  autre#  étaient  phorot»,  près 
du  lioorg  Thymu  ta, Zea  ot  Jfw»ye/iijr,quiéUient  «les 
«ièr«udaiica8  du  l'irvu. 

Les  quartiers  intérieur*  d’Athènes  étaient  le  Oro- 
miciu,  où  étoient  le  Tempf*  de  Thésée* lie  Gymnase 
d Hadrien;  le />tomWu,  à IL,  dont  les  deux  portes 
DiomeJc  et  IMocharù  conduisaient,  l une  au  Cyno-' 
sargt's  cl  l’autre  au  Lyreum,  si  connu  par  l’Eoole 
d’Aristote  ou  péripatéticienne;  Agr.r,  ou  se  trou- 
vait le  .S'hkie;  au  sud,  Limita  , le  Colyltus , où 
était  le  Muséum,  et  lo  Melilt , dont  U porte  laissait 
passer  la  route  du  Pire*  ; Soawbonidh,  qui  rcj«>i- 
gnail  le  Céramiijue  à fO.  cl  où  »e  trouvait  lo  Pnyx 
«•U  la  tribune  avec  l'd yora  nu  place  publique.  Au 
ceutre  de  la  villa  étaient  : 
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I*  l'Acropolis  avec  î«  Propyl.rx  et  le  Parthenon 
ou  temple  A Athéna  (Minerve). 

î-*  Le  Cydathen<Tum , ou  te  voyaient  l’Otfettm,  le 
théâtre  de  Bacchus,  nouvellement  découvert,  le 
théâtre  ou  Odcon  d*Mèrode  Atticut.  Au  pied  de  l'A- 
cropole, au  N.  cl  à l’O..  étaient  VA  réopage , VA  n aceu  m 
et  le  Prylan/e.  Sous  les  murs  d’Athènes  étaient  en- 
core les  Jardins  de  l'Académie  an  N.  O., à l cxtrômité 
du  réramiYrue,  et  si  célèbre*  par  l'enseignement 
•le  Platon;  le  bour£  de  Colone  (lêdende  d’Œdipe),  et 
U « ta  sacra  Elettsma,  qui  conduisit  h Eleusis,  ville 
célèbre  par  I*  culte  de  Itrmrier  (Gérés)  et  >es  fa- 
meux mystères.  On  trouvait  encore  près  d'Athènes 
les  bourgs  d’Achamæ,  â'Anaphlystus,  de  Probalin- 
thus,  de  Thna , de  Brouron,  de  Lamptra,  de  Pal- 
tene , de  Cytherus,  de  rephi  sia,  de  Marathon , vic- 
toire des  Athéniens  sur  les  Perses,  490,  la 
forteresse  de  Drcelia  au  nonl  d’Athènes,  et  dans  la 
région  septentrionale,  le  petit  port  d Oropus,  les 
bourgs  de  Psaphit , Rhamnus,  Aphidna,  Trieory- 
thus. 

Dans  Pile  de  Calamine,  deux  villes  du  même  nom. 
Subi  m ma  .Vora  et  Sala  Milita  Têtus,  l’ Ancienne  et  U 
Nouvelle.  Dans  1 île  d'Egtne  était  la  capitale  du 
même  nom. 

Mec,  a ri  s (Megaride)  : Megaba,  capit.,  avec  un  port 
sur  Ir  golfe  Saroniqu*  et  un  autre  sur  le  golfe  de 
Corinthe  : Pagae  et  Elatiherx. 

CoHtNTHL's  (Corinthie),  ville  de  Corinthus  et  son 
terri  taira,  la  ville  la  mieux  située  de  la  Grèce  sur 
l'isthme  de  ce  nom  et  une  des  trois  ou’on  appelait, 
au  temps  de  Philippe  III,  ■ Comportes  ôrxeix »,  avec 
une  citadelle.  Acrocnrinthus , qui  succomba  la  der 
nié re  dans  la  lutte  contre  les  Romains.  I$(>;  deux 
ports  : l’un,  Ctiuhrtx,  >mr  le  golfe  Saronique  ; l'autre, 
Leschceum.  sur  le  golfe  de  Corinthe.  C’est  A l'isthme 
que  se  célébraient  tes  jeux  isthmique*,  où  FUfflloinus 
ruclama  la  Grèce  libre,  1%.  Aux  portes  de  la  ville 
lait  l'endroit  appelé  Lrucopeira , où  Metellus  rem- 
porta sa  dernière  victoire,  en  Grèce,  146* 

SIC  Y OH.  La  Sicyonic  n'avait  guère  d’autre  ville  re- 
marquable que  *a  capitale  Sieyon,  patrie  d’Aratus, 
fundateur  de  la  ligue  Achcennc. 

àcuau,  pays  appelé  originairement  Æghialus  et 
occupé  par  les  Ioniens,  avant  l’arrivée  des  Aehécns 
chassés  parles  Doncnsde  l'Argulide  et  de  la  Laconie 
et  qui  donnèrent  leur  nom  A ce  pays.  Dans  la  der- 
nière période  de  l’histoire  grecque,  l'Acbale  devint 
le  foyer  de  la  ligue  Achéenne.  12  villes  confédérées 
formèrent  le  premier  noyau  de  cette  ligue  natio- 
nale : Dyme,  Olcnus,  Palrx,  Leontium,  Ægiunt, 
Métier,  Cerynia,  Bura , Æg, t.  Ægira,  Petlene  et  Tri- 
(M,  parmi  lesquelles,  Æyi un»  cl  Patræ  exercèrent 
une  sort*  de  prépondérance.  Les  autres  villes  à ci- 
ter en  Achaïe  ôtaient  : Phynx,  B rinças.  Botina, 
Pharx,  Teuthra. 

Eus  (Êlide).  Ce  pays  fertile,  occupé  par  le»  Éo- 
liens, et  adonné  A la  culture,  fut,  dans  les  derniers 
temps,  le  pourvoyeur  du  Peloponèse.  Il  se  divisait 
en  Acrocoria,  au  N.,  Pi  faits , au  centre,  et  Triyhy • 
lia.  au  S.  — Dj ns  la  première  de  ces  régions 
étaient  Elis,  My  rtu  ntium , C^l Une,  Hirmina.  Ephyra 
et  Sahnonc;  dans  la  Pisalis.  on  trouvait  Olympia. 
si  célébré  par  scs  jeux,  institué*  par  Hercule,  près 
de  l'ancienne  Pim.  Lextrini,  Pysponttum. 

Dans  la  Tnphylie  étaient  une  des  deux  Pylos 
(voy.  plus  ha*,  en  Mcssénie,  la  Pylos  de  Nestor), 

• SciUu* , PhriiQ , Thiium,  Chaldi,  Samia,  Epeum, 
lepreum,  pyrgi,  Phigalia. 

Me&srku  (Messénic),  pays  monUgncux  et  assez 
aride,  occupé  par  les  Eoliens,  puis  par  les  Doriens; 
Mestene,  sa  capitale,  ne  fut  fondée  qu’assex  tard  et 
n’eut  d'importance  que  pendant  le  dernier  Agis  de 
La  Grèce.  Les  forteresses  Ira  et  Uhome,  ainsi  que 
Stenuclaros  et  Deracum,  sont  célébré*  dans  les  guer- 
res de  Mcsscnie  contre  Sparte  (vin*  siècle);  Pylos 


est  l’ancienne  capitale  de  Nestor;  les  autres  ville* 
sont  : Doriu m,  Audania,  iypariuùr,  Met  hotte, 
A sine,  Colon  ides,  Corone.  Thurta,  Pheræ , G (renia, 
Leuctra. 

Lacohia  (Laconie),  pay*  occupé  par  les  Achéens, 
puis  par  les  Dorions,  eut  pour  capitale  Sparte  ou 
Laeeticemon  ; villes  principales  : Amyeir,  Pharis , 
Crocex,  Crronthr.r,  Scllasia,  victoire  de  la  ligue 
Achéenne  et  d’Antigone  Doson  sur  Sparte  (222); 
Pellana,  Mesix,  Selinus.  dans  l’intérieur  ; OEtylus , 
Cxnepotis,  Jiessa.  Tevthrone,  Gythium,  port  prin- 
cipal de  Sparte  ; //r/or,  dmit  les  habitants  révoltés 
et  vaincus  furent  les  premier*  h ilote»  ; A crier, 
Asopus , Cypariuiee,  Bœx,  Sida , Epidaurus , Li- 
mera et  Zaraz,  sur  la  côte;  Thyrea , Prasix , Tyrus 
en  Gynuria,  contrée  maritime  du  N.  E.  de  la  La- 
conie. 

A rca  nu  (Arcadie),  pays  montagneux  du  centre, 
où  le*  Pelages  se  réfugièrent  et  demeurèrent  après 
l'occupation  de  ta  Grèce  par  les  Hellènes.  H compre- 
nait 1.4 sauta  au  nord,  la  M.maUa  au  centre,  ta 
Cynuria  au  S.  O.,  et  la  Parrhaaa  au  S.  Don*  la 
première  de  ces  contrées,  il  faut  citer  les  villes  de 
Clitor,  Psophis,  Lusi,  Cynaetha,  Ly curia,  Orcho- 
menus , Mantin/a  Vêtus  et  -Vota,  où  ÉpaminondBs, 
vainqueur  des  Spartiates,  fut  tué  (3é>3j  ; — En  Jf.r- 
nalia:  Mænalum.  Ihelpusa,  Jhtsua,  ltip,ra,  Lyeoa, 
Trgra  dont  les  habitants  furent  en  guerre  avec  les 
Spartiates,  Pabau/iwm;  — en  Cynuria  : Mérita, 
MeLnur,  Alwhera , Cortys;  — en  ParrUasia  : Me- 
galopoîis,  dont  l’importance  date  de  1 époque 
«i'Ejviuunonda*  et  qui  fut  la  patrie  de  PolyLe, 
Mxmtmiæ,  Orestium,  PhalersUt. 

Argolis  (Argolnlc).  Ce  pays,  occupé  par  les 
Achéens,  puis  par  les  Doriens,  complut  comme 
villes  : Phi  tus  (Phliunte),  Cieo  sus  et  Semea,  au 
nord,  célèbre  par  le*  jeux  néruéen*  institués  par  les 
sept  chefs  M rendant  au  siège  de  TW  M»;  Ml  N..  Or* 
^umt'nrur,  Lyrcca,  Oenoe,Mycena',  cap  d'Ag.v 
memnon , Midea,  aucentre,  .4  raot,  Tiryns,  Ctnehrca, 
Urna,  Uyti.v , Ehrus,  Maupîta,  Asine,  Eionfi,  au 
S.  Eniin,  a TE.,  dans  la  presqu'île  A laquelle  on 
donnait  le  nom  d’.4r/e,  étaient  : Epitbiurfiu  avec 
son  oracle  d'Ksculajie,  Lata,  Methana,  Troezen , 
Mermione , Malice. 

Dans  les  lies,  les  capitale*  portaient  communé- 
ment le  nom  de  Elle  ; à C ephaUenia  toutefois  les 
villes  étaient  : Same,  Gram,  Proni,  Pale,  port; 
et  à Ithaca,  Aialcomen.r. 

Houles  auriciinri  de  la  Crète  d*«prè» 
le*  I littéraire*. 

D*na  la  première  ruUmne  de  chiffres,  seni  eiphmécs 
le»  di»uucr»  rn  mille*  d'apfV».  |c*  nit-illcui es  île* 

Itinéraire*;  dan*  la  aeci>nde,aoni exp«i*iéea  les  recoûca- 
tiuns  apfiroximaüTra,  Uiraque  le*  n>c*urc*  donnêei  pur 
1rs  muDuiuenu  originaux  ont  éié  mal  umiaciues  dans  tes 
manuscrit»  ancien*  et  reu  fer  tuent  de*  erreur*  mauireates. 
Pour  le*  IdeatiffcailoM  de  mous  et  le»  dtffurerccs  «le  di»- 
< a rire»,  iiûu*  ivoii  suivi  le*  conjecture»  de  l^jue  ,Ed.  dr» 
/lin.  anc.  du  u*‘  de  Fortia  d'Urtaol,  mai*  on  r»  igr.ore  p«w 
ce  qu  elles  uni  auuvent  dVrlii traire. 

L'Itinéraire  d’Antonin  donne  les  routes  et  sta- 
tions suivantes  : 


ÎTINEKAIHE  D'ANTONIN. 

De  Brindes  (Italie),  on  traversait  la  mer  pour 
se  rendre  A Auloua. 


Numa. 

Lieux  moderne*  corres- 

mil- 

mes. 

Aulona, 

j'ondüiit». 

Yalonc. 

le». 

reçu 

Ad  Acrcxeronia, 

Dnmadc*. 

3J 

Ptowte, 

Phcntki  (ruine*). 

*1 

Buthrotum, 

Buthrinto. 

Mi 

16 

Glycis  limcn, 

Port  Oljkn. 
HuinesauN.de  Prevcsa. 

30 

51 

Actia,  Mcopolis, 

ÏO 

Achetoüs  f lum 

Àspro-P'Liino. 

75 

£rniw,  UL 

Vliiili  IU 

20 

30 
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Noms. 

Lieux  modernes  corne*- 

mil- 

me».i 

pondant*. 

le*,  rect. 

Delphi, 

Castri. 

30 

Phocis, 

Korako-Litha. 

30 

20 

Tkespijr, 

Tliespics  (ruines). 

30 

30 

Megara, 

Moteur*- 

40 

35 

Eleusina, 

ruinesd’Eleusis,Lepsina 

13 

Alhenæ, 

Alhines. 

13 

Oropus, 

Oropo. 

Thèbcs,  Ttnva. 

33 

33 

IftaMj 

36 

26 

Chalets, 

Negrepont,  ISgripo*. 

23 

O pus, 

Opontr  (ruines). 

38 

38 

Demet  nas, 

Demétriàde. 

13 

83 

Larissa  j 

Jenithcher. 

33 

33 

Dtum, 

Standia. 

23 

33 

Pydna, 

Cala  plirygi  uni. 

19 

Berrhœa, 

Veria. 

17 

27 

Thesxaloniea, 

Salonirue. 

Kiluseli. 

TABUt  DE  PEÜTmCE*. 

51 

41 

Mellituryin, 

21 

ïtom*.  Lieux  moderne*  c orrez-  mil.  .ne*. 


pondants-  le*,  reçu 


Anainus. 

Vroumeri. 

12 

Bada, 

Lephtebkori. 

1 

12 

Ami  i, 

Millova. 

20 

10 

Berrhœa, 

Veria. 

12 

1 

Pelle, 

Allahkilissia. 

30 

Thessalonict, 

Sxlouique . 

27 

De  Larissa  à Megara. 

Cranon , 

Tolehr. 

15 

Falera , 
Thapedon , 
Thermopylx , 

Armyros. 

Près  du  lac  Daoukli. 

38 

27 

Thermopjtes. 

27 

ScarpSea, 

P.Uæochora. 

T 

Finira, 

Eleuia* 

20 

Châtronra, 

Xaprena . 

25 

15 

Coronea, 

Hagios  Joannis. 

7 

12 

P lot. r jt, 

Kokla. 

27 

Eleusis, 

Lepsina. 
M égare. 

30 

Megara, 

15 

Edessa, 

(en  Macédoine),  Vodina. 

Prlla , 

Allabkilissia. 

35 

30 

Tlwtialoniu, 

Sa  ionique. 

27 

McUmirpin, 

Kilisacli. 

20 

A polloma, 

lrjedid. 

18 

Amphipolis, 

Jenikeni. 

30 

De  Dyrrachium  au  Pirie  d'Athènes. 

Hennit, 

Scombi,  fl. 

20 

Apsut,  fl., 
Apollonia, 

Ergent. 

Polliiii. 

20 

18 

Auiona. 

Valone. 

1 i 

Aeroceraunia , 

Drimadez. 

3 : 

Plumier , 

Pheniki  (ruines). 

31 

Buthrotum, 

Dulrinto. 

56 

16 

Ad  Dianam, 

Janari. 

8 

1 - 

Glycys  limen, 

Port  Glykys. 

13 

33 

Aclia,  M copolis , 
Dioryctus, 

Ruines  «uN.de  Preve&a 
Ruines  en  face  de  S*«- 

20 

Maure. 

20 

Alyzia, 

Ruines  près  de  Kandili. 

20 

Achetons,  fl., 

Atpra-PûUuno. 
Fwans,  fl. 

24 

E retins,  fl., 

10 

20 

Calydon, 

Ruines. 

10 

5 

Saupaclut, 

Le  pan  te. 

9 

15 

Evanthia, 

Rutnes  près  de  Monas- 

lirakt 

8 

A nticyra. 

15 

Crissa. 

12 

Pag.r, 

Alepokhori. 

20 

35 

Megara , 

Mègare. 

15 

Eleusis , 

Lcpsina* 

15 

Al f tenu , 

Amènes* 

14 

Pireus , 

Pirée. 

5 

DApollonie  A Actium. 

Amant  ta  t 

Près  de  Nivitzâ. 

30 

Hadrianopolis, 

Palao-Episcopi. 

55 

Et. ru  s, 

Braia. 

23 

Bue  hélium  (TJ. 

Solnikta. 

n 

Aclia,  Mcopolis, 

Ruines. 

35 

D'Aclium  d Thestalonica. 

Larissa, 

Larissc. 

70 

120 

Olympium. 

Stenjr, 

Près  d u pont  de  Daerina 

15 

sur  la  Silimhria. 

10 

Sabafium, 

Près  de  Nesiva. 

15 

Dtum, 

Stand  La. 

12 

Notera , 

Xhaleri. 

12 

1 

De  Megara  A Trajretui, 
ea  bce  de  Cjlhèrc. 


nthmus,  Isthme.  23 

Corintbut,  Corinthe.  8 

Lee  Sérum,  Port  de  Corinthe  Mtr  le 

golfe  du  même  nota.  3 

StcyoR,  Yasilika.  20  10 

Jtgyra,  Pré*  de  Matra  Litharia.  23 

Ægium,  Voit!  U.  12  20 

Pater,  Palm.  23 

Dyme,  HigiosKonxUntino*.  15  20 

Cullene,  Prés  du  lac  KaUti.  U 

f.iù,  Prés  de  Kalyvia.  li 

Olympia,  Ruines  sur  le  Rrjupliia.  31 

.Vamia,  Ruines  près  du  fort  eiltcli  15 

f'yparitsa,  Arkadia.  23 

Pyitu,  Vieux  Navarin.  15  25 

Meüwne,  Pris  de  Modun.  30  15 

Aline,  Coron.  15 

Haïr  ne,  Apano  Navromali.  30 

Lacrdamtm,  Paljeochori.  30  35 

Cythium,  Pris  de  MarathonUi.  30 

A top hs,  Prisdelapresqu'UeXylî  27 

ttoer,  Palæo-Kastro.  25 

Trajretui,  Pour  aller  i Cythère. 


D'  Carinlhui  A Lacedarm on. 


Cleonx, 

Ruines  près  de  Kani- 

Kourtesa. 

6 

10 

iVemea, 

Ruines  près  de  Koutzo- 

mati. 

4 

Mycenæ , 

Ruines  près  de  Kam- 

thi. 

12 

Argot, 

Argos. 

12 

Tegea, 

Près  de  Piali. 

30 

Munalum, 

M.}  M.  Apiuo-Kbrêpi. 

20 

11 

Megalopotis,  Siuano. 

22 

Lacedæmon 

, Palaxicliori . 

33 

De  Sycion  à Argot. 

Semea. 

12 

17 

Argot. 

10 

19 

De  Corinlhus  à Cenohrtæ. 

7 

D Argot  à Epidaurus 

7 

27 

D'Olympia  d Laced.iimm, 

Me  It  nex, 

Banlaki. 

12 

22 

Megalopolis 

, Sioano, 

12 
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OÉOGRAPHÎE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTE  N®  10. 


EMPIRE  D’ALEXANDRE. 


(IMPERIUM  ALEXANDRE) 

Itinéraire  da  conquérant  eu  Aile*. 


Pour  avoir  l’itinéraire  d' Alexandre  le  ;du*  com- 
plet. il  faut  suivre  pas  à pas  Arncn.  C'est  son  récit 
qus  noua  serviia  de  guido  principal  dans  le  tableau 
suivant,  indiquant  toutes  les  éUj>e>  du  conquérant. 

33â.  FxpAmtion  contre  ll* s Tiiji  vous  : Alex,  part 
d'.t  mphipolis,  laisse  à gauche  Phiiippet et  i'Oriifiw# . 
traversa  le  «tutu  et  arrive,  b*  Mr  fwr.  au  mm» 
fficnllli  ou  les  Thrnces  sont  battus.  — Kx-’LüitI'-A 
contre  les  Tare allés  : Alex.  passe  YH.rmut,  gagne 
le  iypintif,  qui  est  à 3 jours  de  ['hier,  Ce*  Trinalles 
sont  rottus  sur  les  burds  de  ce  fleuve  (au  delà  de 
Pister  sont  dos  nations  Celtiques,  vers  sa  source, 
puis  les  Quftdes,  les  Marcomans.  une  tribu  des  Sar- 
niate-8  et  les  Scythes).  — EacPfMTlOîl  co.ntsr  les 
GE  te  s,  sur  les  I tords  de  Pister;  leur  ville,  située  à 
24  stades  fl  lieue)  du  fleure,  est  prise;  ils  se  reti- 
rent dan**  rs  dé-*i  rts,  au  delà  il'-1  1 Istcr.  — L-IxPÉm- 
tion  contre  les  Taulaxtik.ns  : Alex,  se  dirige,  par  le 
pays  des  Âgrianes,  s^s  alliés,  et  «les  Pionient  (au 
N. -O.  de  la  Macédoine),  vers  les  Tnulantiens  et  les 
A utariotes  (k  l'E.  de  l’IUyrte).  Le  chef  des  Agr  ianes  dé- 
livre Alex,  des  du  fanai**#,  en  les  attaquant  cher  eux, 
Alex,  marche  le  long  de  l'Jg'rijp’iie  (affl.  de  i\4xi«f) 
et  arrive  à la  v.  de  Pellion.  oû  était  CI i tus,  chef 
des  Tanlantiens.  Alex,  campe  sur  h > borofe  de 
l’Kordalque.  Victoire  sur  Clltus.  — ExpftDirmir  sra 
Tiî?:bes  : Thrber  sc  rrvnde;  Alq.  f:  an  dut  l’Ænrdrr 
et  [’Elymiolit,  les  rochers  de  Stymphée  et  de  Paria . 
et,  le  7*  jour,  il  tombe  à Pellévf,  en  Thessalie  : 6 
jours  après,  il  pntre  en  Dénlie . marche  sur  On- 
ehute  et  campe  sous  les  murs  de  Thibts,  près  du 
Hois-sacré-tl  iolar;  sac  de  Thêbcs;  retour  en  Ma- 
cédoine. 

334.  Expédition  en  Asie  : départ  de  relia  avec 
33000  h.  (Antijiaier  a le  gouvernement  de  la  Mac**- 
doine)  ; ilexafidre  suit  le  lac  Mm,  vers  4npM» 
pshi  et  le  Strymon,  qu'il  traverse,  franchit  le 
mont  Pangte,  passa  par  Abdèrr,  Maronée,  villes 
grecques  de  la  cèle,  passe  VMèbre,  gagne,  par 
h Pétiquêf  le  Mitas,  qu'il  trarerse,  et  arrive  à 
Sestos,  sur  17Mfe#ponf.  Ic  204  jour  après  son  dé- 
part de  la  Macédoine.  Alex,  sacrifie  sur  le  toml*eau 
de  Proténias,  à F.Uont*.  Parménion  fait  passer 
l’armée  entre  Sestos  et  Al/tjdos  sur  |<i0  trirèmes  et 
quelques  autres  bâtiments  de  transport.  Alexandre*, 
de  sa  personne,  traverse  le  détroit,  d’Elèonte  au 
part  dit  des  Grec#  ou  des  Aehéens. 

D'Autos  a Gojmrcn  : autels  dressés  sur  lo  rivage 
par  Alex,  à Jupiter,  & Minerve,  à Hercule.  — Alex, 
va  seul  à Troie  et  sacrifie  à Pallas.  II  rejoint  l'année 
àirùiu';  il  laisse  derrière  lui  Perçoit  et  lamptaqvt. 
campe  sur  les  rive*  de  Protaetion  fqui  a sa  source 
au  mont  tria  et  se  jette  dans  la  Propontide)  ,*  il 
passe  par  Colons  et  arrive  à Hermote.  — Victoire 
d'Alex,  sur  Momnon  de  Rhodes,  sur  les  bords  du 
GHASQQüE  (petit  ruisseau  qui  se  jette  dans  la  Pro- 
pont ide).  Alex,  nomme  le  satoape  de  U province. 
— Parménion  s'empare  de  Dascylium.  — Alex, 
marche  sur  Sard«,  qui  se  soumet,  alors  que  le 
conquérant  était  encore  campé  sur  ! //crmu*,  à 20 
stades  au  N,  de  la  ville  ; il  accorde  lu  liberté  et  l'au- 
tonomie à Sardes  et  à la  Lydie,  mais  il  occupe  la 

l.  Ce  ublmu  («t  Ixuucxup  plu»  coraph  t que  la  cane,  h 
caute  de  la  pente  dimeotiou  de  celle  d.-nmrr  ci  de  la 
difficulté  d'MeoiUler  un  grand  nombre  de  noms  ancien* 
n*cv  Je*  nom*  rot>ttenie*,ce  qui  ihj  permet  j»as  de  leur  »»»i 
gutf  une  place  eucie. 


citadelle,  très-fortifice,  fait  percevoir  les  impôts  et 
nomme  un  satrape  pour  adoiiniilrer  le  pays; 
c'était  proprement  le  système,  très  doux,  de  la  do- 
mination persane  qui  se  poursuivait  sous  un  roi 
grec.  — Quatre  jours  apres,  Alex,  est  A Éphèse, 
où  il  rétablit  le  gouvernement  populaire,  — Les 
députés  de  Magnésie  et  de  Trafic#  offrent  ces  villes. 
Alex,  y envoie  Parménion;  — il  envoie  Al  ci  male 
dans  les  autres  villes  d’Koîie  et  d'Ionie  : partout  le 
gouvernement  populaire  est  substitué  à l'oligarchie; 
— Alex,  marche  vers  MiUi,  dont  il  fait  le  siège.  La 
flotte  grecque  occupe  Plie  de  Lade,  en  face  de  la  v. 
La  flotte  persane  sc  retire  au  iront.  de  M y raie; 
Milct  est  prisr,  ainsi  que  toutes  tes  villes  «tuées 
entre  cette  dernière  cité  et  Haticamasse,  qui  fut 
défendue  par  Memnon  «le  Rhodes;  Alex,  échoue  au 
siège  de  Mtjnde  et  continue  celui  d'Halicarnasse, 
qui  est  prise  et  rasée.  Alex,  laisse  en  Carie  3000  h. 
et  pari  pour  la  Lycic.  Il  donne  le  gouvernement  de 
la  Carie  à Ada,  reine  du  pays,  qui  lui  avait  livré 
Alinde. 

333.  Alex,  marche  vers  la  Lyeie.  prend  d'assaut 
/typante,  v.  f.;  — Trimûni#  se  rend . — Alex,  passa 
le  Xante;  — P inara,  Xantms,  P a lara  et  30  autre» 
villes  se  soumettent , — il  s'avance  ver»  le  pays  de 
Milyade ; Phasêtis  envoie  sa  soumission;  — Alex 
traverse  ce  pays  ; il  envoie  une  partie  do  son  armée 
vers  Verge  par  les  montagne*  ot  suit  lui-même  le* 
défilés  du  mont  CR'nuur,  impraticable  par  les  vente 
du  raidi.  — Aipouftcv  envoie  m s'utuission  et  «s* 
imposée  à 50  tal.,  mats  exempte  de  garnison;  — 
Alex,  marche  vers  Siefc,  colon,  do  Cumes.  et  y met 
garnison;  — il  so  dirige  sur  SgUfum.  v.  f.  dont 
il  ne  s’empare  pas.  11  gagne  Asprndut,  qui  n avait 
accompli  aucune  dos  condiüo»s.<>t  te  ville  est  situer 
sur  un  rocher,  bagné  par  YEnrymedon;  elle  sc 
soumet  e:  est  imp  .*>■<•  an  doubî-*  : — reiuur  d'Aiot. 
à Pergr;  il  passe  eu  Pimdio,  qui  faisa.t  partie  elle- 
méinê  de  la*  Phrvgic,  prend  Th<  rmeisuv.  ieço»t  la 
soumission  de  Saïga  j»ar  dépit  lai  ion.  s’empare  de 
.Val<rpa#m#  et  arrive  en  Phrvgie,  près  du  Marais 
dAsengne,  oû  sont  des  mines  <ic  vai-gmilDe;  — » 
Cel.riut  se  rend;  Alex,  y laisse  garnison  et  nomme 
Antiooni  satr vte  de  Phrygil.  — \toi.  Ht*,  reitd  à 
ItordisiN,  sur  le  Sangarius,  où  Parménion  v ient 
d'Ionie  le  rejoindre  aie.  son  aruu-c;  séjour  pro- 
longé à Cordiutn.  nœud  gordien  — Départ  pour 
Anryre.  en  Galatie;  — soumis»i<iu  de  la  Paplda- 
géow  rar  députation;  le  paya  est  rangé  *“ius  raur 
toritè  du  satrape  de  Phryaic ; — soumission  de  la 
Cappadocb  ; cc  pays,  situe  sur  les  deux  rive*  du 
Heure  Halt/s.  est  placé  noua  un  nouveau  satsapk 
nommé  par  Aleiandre;  c'est  le  quatrième.  — Alex, 
traverse  le  défilé  des  Pyles  ciliciennet,  là  où  Cyrus 
le  jeune  avait  autrefci.s  t-iaJbli  son  camp;  — Alex, 
occupe  Tarse;  — maladie  d'Alex,  au  Cwdnu#;  il 
envoie  Pannénion  pour  s'assurer  des  déldés  entre 
la  Gilicie  et  la  Syrie.  — En  un  j ur.  il  gagne  1n- 
ehiaie,  où  était  te  tombeau  de  STidanapale,  laua» 
une  garnison  à Soles,  et  impose  celte  v.  à 2ii0  tal  ; 
il  réduit  le*  Ci li riens  de»  montagnes  en  sopt  jours 
cl  revient  à Soles,  où  il  établit  la  déinorrâliu  -il 
apprend  que  Ptoîêinéo  et  Asandrc  ont  enlevé  la  ci- 
ta Jolie  d'Halicamasse.  Myndc,  Caune,  Thcra,  Calü- 
poKis,  Cos  et  lo  Triopium,  et  que  toute  îa  Carie  est 
>oumi*e).  — Philotas  est  envoyé  vers  le  fl.  Piramns 
et  la  Plaine  d'AUe;  lui-même,  revenu  à Tarse,  il 
gagne  if  amarre,  part  pour  Malles t qu'il  exempte 
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d’imnôls.  — Darius  est  campé  à Sacha*.  à ? jour* 
de*  Portes  A manigurs,  défiles  oui  ouvrent  U rouie 
de  Syrie;  — Ale*,  franchit  les  défilés  de  la  Cilicie 
et  campe  prés  de  Myriandre.  — Darius  franchit  le 
Pas  Amant  que,  arrive  à Issus  et  s'avança.  Ic  lende- 
main. jusqu’aux  bords  du  Finarui. — Victoire  d* Alex, 
sur  Darius,  à lues.  — Darius  gagne  Jfsapsaque. 
sur  1‘ Euphrate.  — Aies,  nomme  Wemnon  Centimes 
satrape  dk  cdLésYRiK  (c'est  le  5*)  et  part  pour  la  Phé- 
nicie.— Le  roi  â’Aradus  livre  à Alex.  Vue  d'Aradut 
(Ruad) , Maraihu*.  v.  riche  et  importante,  située 
sur  II  (ôto,  en  face  do  IH*,  J/ari'immc  et  toutes 
les  v.  de  ses  Etats;  — Büdus  et  Sidan  se  soumet- 
tent , — Aies,  commence  le  siège  de  Tyr. 

33Î.  Pendant  ce  siège,  Alexandre  fait  une  expé- 
dition  ver*  I* Arable  jusqu’à  l'Anli Liban  ; il  revient 
à Sidon  ail  bout  de  11  jours.  — Priv?  de  Ttjr  et 
destruction  de  la  ville,  après  7 mois  de  siège  (30  000 
habitants  vendus  comme  esclaves).  — Alex,  entre 
en  Palestine,  province  de  Syrie,  et  reçoit  la  sou- 
mission de  toutes  les  trilles  ue  ce  pays;  — siège  et 
prise  de  Ga:af  après  3 mois  de  siège. — Alex,  entre 
i-u  Egypte  et  arrive  à P'iuse  en  7 jour*.  — Le  sa- 
trape d'Kgypte  fait  sa  soumission;  — Alex,  met  une 
garnison  à Pèluse.  fait  remonter  le  Nil  (branche 
Pélusiaquc)  à sa  flotta  jusqu'à  Memphis  et  gagne 
lui-même  IlHiopnHt  par  le  désert,  en  laissant  le 
fleuve  à sa  droite,  — il  descend  le  fleuve  (branche 
Can  pique),  arrive  à Canapé  et  toume  le  l ie  Ibi- 
reotts. 

331.  Fondation  d'Akwmdfie  (voy.  la  carte  spè- 
ciale do  l Êgypte  ancienne  et  le  tableau  n"  5) , — 
voyage  d'Alexandre  au  temple  de  Jupiter  dsMUNi, 
à travers  le  désert  de  Lydie.  — Alex,  confie  le  gou- 
vernement de  l'Egypte  à plusieurs  chefs,  - frappé  de 
l'importance  de  ce  pays,  qu'il  croyait  dangereux  de 
mettre  dans  le*  mains  d’un  seul  * (Aerien).  — Il 
fait  jeter  des  ponts  sur  tons  les  bras  du  Ml,  et,  Cil 
printemps,  part  de  Memphis  pour  la  Phénicie.  Il 
revient  à Tur  (ici  **  place  le  récit  de  Joaèphe  sur  le 
voyage  d’Alexandre  a Jérusalem.  C'est  le  seul  écri- 
vain oui  en  fasso  mention).  — Il  gagne  Thopsaqtse. 
sur  l'Euphrate,  après  av-  ir  laissé  dans  la  Phénicie 
Céninus  de  Berroé  pour  y recevoir  les  tributs. 
Philoxctie  a la  même  commission  pour  l'Asie,  en 
deçà  du  Tmtruf;  — Alexandre  nasse  l'Euphrate  sur 
deux  ponts  avec  toute  son  armée.  — 11  s'avance  en 
Mésopotamie,  on  remontant  vers  le  nord,  ayant 
l’Euphrate  et  les  monts  d Arménie  à sa  gauche’.  — 
Il  gagne  le  Tiffre  et  passe  le  fleure.  — Il  traverse 
WAssurie,  ayant  le  Tigre  à sa  droite,  le*  montagnes 
des  Gordyrnth  sa  gauche.  — Dan*  l'armée  de  Darius 
il  y avait  des  Indiens,  peuples  voisins  de  la  Bac- 
tria  ne,  de*  Rnctrimt,  des  madteiu,  des  Sa  et*,  fa- 
milles de*  Scythe*  d'Asie,  indépendants  mais  alliés 
de  Darius,  tons  archers  à cheval,  «les  jlrr/e/iotcf  avec 
des  /adieux  montagnards,  des  Ariens,  la  cavalerie 
des  i*arfhr»,  des  Ihjrmnims  et  des  Topy  riens;  de* 
Mèdes  avec  les  CaMnbdet  A toonitnx  et  des  Sa- 
rétiniens,  des  habitants  de»  rivage»  de  la  mer 
Erythrée,  de»  Su  tiens,  des  (fn>Ai,de9  Babyloniens , 
des . Wfac  iniens,  des  C arien*  i sans  doute  Connu  nieur), 
des  Cappadoeiens,  des  C<rlèsyrient  et  des  Mesopota- 
miens;  15  éléphants  de  l’Inde.  — Victoire  d’Alex, 
à AattLXE.  ou.  mieux,  à Gàttgaméie,  bourgade  si- 
tuée à 600  stade*  d'Arbelle,  près  du  fl.  Bomnade.— 
Alex,  poursuit  Darius,  passe  le  fl.  I.yeus  et  arrive  à 
Arbelle.  — Darius  se  retire  dan»  le»  montagne»  de 
la  Métlio:  — Alex,  marche  sur  Babyiorxe,  qui  ouvre 
ses  portes.  — Mazèe  est  nommé  satrape  de  Baby- 
LON1F ; Ascléptodore , chargé  du  recouvrement  de 
l’impôt;  Mflhrinès,  satrape  d'àrmkxie; — en  20 
jour».  Alex,  parvient  à Staff,  s'empare  de  50000  til.; 
l!  nomme  satrape  MtStSMSllepemn  Ahuliles;  — 
il  envoie  Mfnè»,  en  qualité  de  s*  rit  Ara,  sur  les 
côtes  de  ClLiciE,  de  Pitwca  et  de  Syrie. 

330.  Alex,  part  de  Sut*  avec  son  armée,  traverse 
le  Paritirjre  et  entre  dans  le  pays  des  Usiens:  — 
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Alex,  franchit  les  défilé*  de*  Uxiens  v défait  cette 
nation  et  lut  impose  un  tribut  annuel  de  100  che-v., 
500  bétes  de  charge  et  30U00  tâte*  de  bétail.  C'était 
un  peuple  nomade.  — Alex,  arme  aux  Portes  Per- 
sigues;  il  défait  le  satrape  Ariobarzane  et  entre  A 
Persepetlii,  oû  il  * empare  du  trésor  des  anciens 
rois;  il  nomme  Phreaaote  satrape  lie  la  Perse.  — 
Alexandre  quilte  Perse  paît  s et  su  dirige  ver»  la 
Mèdle,  à travers  le  pays  des  Parétaeénisns,  dont  il 
s'empare,  nom  tram  pour  satrape  or  Parétacèhe, 
Oxathre*.  — Alexandre  gagne  Ecbatane.  Il  envoie 
Parmênion  en  Hyrcanie,  laisse  Harpaiuâ  à Ecbatano 
pour  y garder  les  trésor»  mlevéS  Darius;  hn- 
tnèrüê  se  iance  à sa  pourMile,  — lé  II*  jour,  il 
arrive  A Bhoga;  établit  üiydatés  SATRAPE  de 
Meme  et  parvient  aux  Portes  < ’asptennes;  — do  là, 
il  entre  en  Partlnène,  où  il  apprend  ta  mort  de  Da- 
rius. — Il  nomma  satrape  de  Pahtmêke  et  UHyr- 
caxie,  le  Parthe  Atwnynape.  — Alex,  divise  son 
armée  on  3 corps,  et  passe  les  défilé-*  Cuspiens,  à 
Itecfftampyl as.  pour  entrer  en  Hyrcani».  — Les 
satrape*  *e  soumettent  Alex,  marche  ver*  Zadrn- 
Corta:  — le*  Tajryriens  envoient  leur  soum.ssion; 

— Alex,  se  dirige  en  personne  vers  les  Bardes  ou 
.1  mardi,  qui  sont  vaincu*;  — Alex,  donne  le  gou- 
vernement de  ce  paya  à AutophratL’Oe,  SATRAPE 
DK»  T.vpvrieks;  — Alex,  s'arrête  15  jour*  à Zadra- 
Porta  et  »e  dirige  do  nouveau  vers  l*  Parthiène; 
il  entre  en  A rie,  à Susin  et  bisse  le  gouverne- 
ment de  ce  pays  au  satrape  d'Arlb.  Satibarzanes  ; 

— ce  satrape  sa  révolte  dan*  la  capitale  de  l'Aria, 

à An'aeoann , où  Alexandre  arrive  aussitôt; 
iiciiume  satrape  d Ar:«*  Arauré*.  et  gagne  la  capitale 
de»  Zarangceug  (Prophtaria)  ; — conspiration  de 
Philotas. — Alex,  traverse  U contrée  de*  Agrifaspes- 
ÉrtrgHts  auAriaspe*  ; — il  poursuit  Dessus, soumet 
les  Ùrangiens,  les  Dragogues,  A rachats,  et  laissa 
pour  satrape  a l’Arachosje,  — Fonda- 

tion d’.Ur»«ndr*e,  au  pied  du  Caucase;  — Alex. 
pa**o  le  Caucase. 

329.  Üe*aus  traversa  YQxau  et  so  relire  à A'mMcii, 
en  Sogtliane.  — Alex,  s’arrête  à Dratwaca  cl  so  di- 
rige ver»  Bactre  et  .loree.  le»  deux  villes  principale* 
de  Dactriane.  Ce  pays  est  sourai*,  ei  Artabue  est 
nommé  satrape  de  Bactriaxe.  — Alex,  franchit 
l'Dniii  — prise  et  mort  de  Bassui.  — Aies,  as  di- 
rige vers  Mararande,  cap.  «le  Sogdiane,  et  ensuite 
ver*  le  Tanaù  (Arrien),  ou  Orront e,  ou  lazarte : — 
reçoit  une  dépu  la  lion  des  Scythes  Abiens  et  projette 
de  bâtir  une  villa  près  «tu  Tauaïs.  — Hcuoion  défi 
chefs  Bactrh'ns  à Zariaspn  (Uactral.  Le*  B irbarea 
de  Scgdiane  occupaient  sept  ville*.  Mux.  marche*ur 
Gaza,  U plusprociie;  envoie  Cratère  ver*  Ctjropoiit 
ou  Cyreschata,  la  plus  graiulc  du  pays  ; s'erapiro 
lui-:némc  do  Gaza  et  de  muitro  autres  villes,  puis 
de  Cympohs  el  d'une  "*  Tille. 

SpitAtnèno  assiège  lé*  Macédoiiien»  dans  J/aro- 
eande  ; — Alex,  fonda  Alezandmchata,  surl'Iaxarte; 

— il  travcr*c  le  fleuve,  poumut  le»  Scythe*  qui  »ont 
vaincu»;  — Spitamêne  défait  Pharnuce  et  le»  Macé- 
donien» sur  les  frontière*  de  la  Sosrdume  et  revient 
mettre  le  siôga  devant  Maracanae:  — Alox.,  des 
bords  de  ITaxarte.  marcha  vers  celte  ville,  y pat- 
vient  en  3 jours  (1500  stades);  f«>r<«  Spiumèno  à 
lever  lo  siège  et  U*  poursuit,  parcourt  tout  1«  pays, 
arrosé  par  le  Polytimète;  — Alexandre  vient  passer 
rblvrr  à Bacfrm (auj.  Balk). 

32H.  Bassus  est  envoyé  à Kcbitane  pour  y subir  la 
mort.  Mort  de  Chtus;  — complots  d'Herniolaùs  et 
mort  de  Callisthène»;  — ambassade  «les  Scythe*  à 
Alexandre  et  de  Plia  ras  niant?,  rot  «le*  Chnrnsmiens; 
CI  dernier  est  adjoint  par  Alex  ?i  ArUbare,  qu’il 
avait  nommé  sxtrap*  de*  Daclrien*  «d  des  peuples 
voisins.  Alex,  murent  de  nouveau  sur  l'Os»,  contre 
le*  Sogdiens,  et  II  campe  au  bord  du  fleuve,  laissant 
Polysp«Tcbon,  Attale,  Gorgiwet  Mcréagre  avec  utio 
partie  de  ses  troupes  dans  1 1 JUctnane.  — L’armé# 
de  campagne  se  réunit  sou*  le*  murs  de  Maron 
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canda.  — Éfhestion  conduit  de*  colonies  dans  les 
villes  de  Sogdiane;  — Camus  et  Artihazc  marchent 
contre  les  Scythe*,  chez  lesquels  Spilaméne  s’était 
réfugié.— Alex.  soumet  de  nouveau  ta  Srydiant.— 
Spilaméne  remporte  de  nouveau*  avantages,  mais 
il  est  défait  par  Cornus,  prés  de  Gab.r,  pi.  furtc  sur 
la  frontière  ucs  Sogdicn*  et  de*  Massagètes  ; — les 
Sngdiens  et  les  BaCtritDS,  qui  avaient  pris  parti 
pour  Spilaméne,  se  <oiimettent  à Cornu*.  — Les* 
Scythes  et  tes  Massagétos  envoient  à Alexandre  la 
tète  de  Spilaméne.  — Cornu»  cl  Cratère  rejoignent 
Alex.  À Snntaea  (au  S.  de  Maracanda). 

327.  Quartiers  d’hiver  à Sautaca.  — Phrataphcme 
est  envoyé  par  Alex,  chez  les  Mnrdts  et  les  Tapi- 
riens.  — Au  printemps,  Alex,  va  assiéger  la  Roche 
tirs  Sogdient,  fortercsi®  bien  défendue,  qui  se  rend. 

— Alex,  épouse  Roxane;—  pin*  il  marche  vers  la 
Parétacèn t*  et  assiège  la  R*Khr  Chnrienne , où  les 
principaux  du  pays  s'étalent  réfugiés  (au  S.-O.  de  la 
Sogdiane),  et  qui  se  rend.  — Retour  A Baelres.  — 
Cratère  achève  la  soumission  des  ParHacieus.  — 
Départ  d'Alex,  etde l’armée  pour  17 rtde  ; 10000 h.  sont 
laissé*  en  Bactnanc.  — H pa*j»e  le  Cauxate  indien 
(irum/  drt  Paropamists)  en  dix  jours,  et  arrive  à 
Atcsamirie  des  Pampa mises,  v.  foudée  par  ordre 
du  conquérant,  lors  de  son  arrivée  en  Daclmue.  — 
Tyriaspe  est  nommé  satrape  de  toute  la  Parnpamis* 
et  des  contrées  nui  s'étendent  jusqu'aux  bords  du 
Cophès  (affluent  de  droite  de  l'indus).  — Alex,  passe 
par  Sicèe  (s.  le  Copbé*).  — Il  reçoit  la  soumis- 
sion de  laxile  par  ambassade;  — il  envoie  devant 
lui  Héphestion  et  Perdiccas  pour  soumettre  la  Peu- 
cèlatide  jusqu'à  VIndus,  cl  préparer  le  passage  du 
fleuve.  — Héphestion  assiège  et  prend  Orooaia, 
la  principale  ville  de  ce  pays  [au  N.  du  Cophès}.  — 
Alex,  attaque  successivement  les  Amiens,  les  Thy- 
rèens  et  les  Ara  taquet  (peuple*  situe*  en  tàmdon- 
tide , entre  les  monts  P&ropamiseset  1*  rive  droite 
de  l’Indu* ; le  conquérant  suivait  la  rive  gauche  du 
Oophlt).  — Alex,  est  l.lrsMj  à l'épaule  en  assiégeant 
la  première  place  de  ces  peuples,  qui  est  prise  et 
rasée;  — .(mimen  se  rend;  — Alex,  marche  vers 
le  Soaste  (affluent  de  droite  de  l'indus)  et  assiège  la 
ville  des  A soient,  qui  ost  brûlée  pur  ses  habitants; 

— la  ville  drA riara,  egalement  à eux,  est  abandonnée 
de  même.  Cratère  a Tordre  de  la  reconstruire.  Les 
Barbares  sont  battus.  — Alex,  marche  sur  les  Atsa- 
céniens,  passe  le  Gurêus  [affl,  de  droite  de  l’indus, 
très-profond  et  très-rapide)  et  assiège  Massagæ,  ca- 
pitale de  ce  peuple,  et  s’en  empire  ; — Connus  est 
envoyé  vers  Basyra  et  Àttalc  ter*  Or«r,  villes  du 
même  peuple,  — OM  deux  Tille*  *or»t.  l'une  prise 
par  Alexandre,  l'autre,  abandonnée  par  les  habitants, 
qui  se  retirent  sur  le  Rocher  d’Aornua  (rive  droite 
de  l’indus)  ; — Alex,  place  des  garnisons  dans  Ba- 
syra,  dans  Oræ  et  uans  Mauagr,  et  Hcphestion 
dans  Orobala.  La  v.  de  Pruceliotis  ou  IViieriia  se 
rend  et  reçoit  une  garnison  ; — Alex,  prend  plu- 
sieurs autres  petites  placaa.  SUT  la  me  droite  de 
l'indus,  gagne  la  ville  d’A'màoJtiiui  et  assiège  le  ro- 
cher d'Aornus,  dont  il  s’em pire  avec  peine;  il  y 
laisse  une  garnison; — il  se  dirige  vers  Dyrta, 
abandonnée  par  les  habitants  qui  se  réfugient  vers 
lia  ri  soda  ■ — Alex,  se  rend  à Ahm,  ville  entre  le 
Cophès  et  Undus,  et  à laquelle  il  laissa  ses  fran- 
chise*; il  visite  les  monuments  consacrés  à Hercule. 

— Alex,  passe  l'indus,  sur  le  pont  qu’Héphestion  a 
préparé  et  reçoit  les  clefs  de  la  capitale  de  Taxilr, 
dont  il  traverse  lus  Étals.  — Entrée  d'Alex,  à Taxila; 

— il  y reçoit  les  envoyés  d\\hi*ure.  roi  des  pays 
montagneux  situés  sur  la  rive  gauche  de  l'indus, 
dan*  le  cours  supérieur  de  ce  fleuve. 

326.  Porus  attend  Alexandre  de  l'autre  cète  de 
VHydaspesi  — Alexandre  |us*e  l’ llydasnes , défait 
Porus  et  lui  rend  ses  Etats.  — Il  fonde  Bucephalia 
et  Jfiraa  et  fait  célébrer  desjeux;  — il  pénètre  chez 
le*  dtaut.r  ou  C/aucanic.r  et  s'empare  de  3Î  ville* 
qu'il  ajoute  aux  États  de  Porus.  — li  reçoit  l'ambas- 


sade du  second  Porus;  — passe  l*,4 ce  sine  s à a pour- 
suite de  ce  dernier  qui  s'était  déclaré  toux  à coup 
contre  le  roi;  — H traverse  d llydranles  et  sou- 
met la  contrés  arrosée  par  ce  fl.  — Le*  Oiidra- 
c.«,  les  Malli  et  le*  Caftai  l’attendent  nous  les  mur* 
de  Sangala.  — U arrive  le  2*  jour,  à Pimprama 
qui  se  rend,  et,  de  là,  à Sangala.  qui  est  assiégée 
après  U défaite  des  Indiens,  prise  d'assaut  et  rasée. 

— Alexandre  marche  vers  VII  y phase , murmures  de 
l’armée  ; les  12  autels  dressé»  sur  le*  nord»  du  fleuve 
annoncent  le  terme  de  la  course  d'Alexandre  ver» 
l'orient.  — Itaroua.  Alexandre  traverse  de  nouveau 
YHydraote*  et  IM  cramer . puis  Vllydaspes , règle 
l’aurai  nilration  de  toute  la  contrée  et  s'emtarque 
sur  rjfodaxpe* , après  avoir  donné  a Porus  l'empire 
des  Indes,  7 peuple*  et  2000  villes.  — Cratère  com- 
mande sur  Udr  du  fl.  une  partie  de  l'armée,  et  tout 
le  reste  suit  la  rive  g.  sous  les  ordres  d'Héphesiioo. 
La  flotte  qui  descend  l’indus,  est  commandée  p»r 
Néarque  et  compte  2000  nav. — Alexandre  soumet 
les  peuples  riverains  de  Vllydaspes.  et  marche  vers 
les  Oxidracæ  et  le*  Molli  ; — la  flotte  franchit  le 
confluent  périlleux  de  Vllydaspes  et  de  1 .terme*; 
Expédition  contre  le*  peuple*  voisms  et  retour 
d'Alexandre  vers  sa  flotte;  — il  fait  une  expédition 
contre  le*  Malli,  en  traversant  le  désert  et  arrive  nu 
centre  de  leur  pays,  s'empare  d'une  de  leurs  vil- 
les, passe,  à leur  poursuite,  17/ydraotei  et  prend 
une  ville  occupe  par  le*  Brahmanes  où  le*  Malli 
s étaient  renfermés;  — Alexandre  j «mirant  le*  Molli 
à travers  le  désert  et  prend  leur  capitale;  il  est  blessé 
à la  prise  d’un  fort.  — Les  Oxidrae.r  et  le*  Malli 
font  leur  soumission.  — La  flotte  gagne  le  confluent 
de  ïllydraotesel  de  lUcoinei  et  descend  V Amines 
jusqu'à  VIndus.  — Perdiccas  soumet  les  Abaslani. 

— DM  bâtiments  construits  chez  les  Xathrx,  vien- 
nent te  joindre  à la  flotte.  — Soumission  des  Otsadii 
pu  dépotés;  — le  confluent  de  VAcestnes  St  de  l 'In- 
dus forme  la  limite  du  gouverne  ment  confié  à Phi- 
lippe. — Le  Bactrien  Oxyartès,  père  de  Ruxar.e, 
reçoit  le  commandement  des  Paropamisades.  — 
Python  a celui  de*  rives  de  l’indus  depuis  le  con- 
fluent jusqu'à  la  mer.  — Fondation  a'iJexandnU 
au  confluent,  et  d’une  autre  A lexandria,  un  peu  plu* 
l>as,  dans  le  pay*  de»  SCftfi  et  près  do  leur  capitale. 

— Alexandre  marche  contre  le  roi  Musicanus,  qui 
se  soumet  et  reste  en  possession  de  se*  Etats.  — 
Cratère  est  chargé  d y construire  un  fort.  — Alexan- 
dre marche  contre  Oxycanu*  et  s’empare  de  deux 
ville*;  de  là,  Alexandre  attaque  Samhus  et  prend  sa 
capitale,  Syndomana,  et  une  ville  occupée  pir  les 
Brahmanes.  — Musicanus  se  soulève  et  le  satrape 
Python , Payant  vaincu,  construit  d’autres  villes 
dans  son  pays.  — Alexandre  arrive  avec  son  année 
à Patlala.  — Les  ralaliensT  peuple  qui  habile  le 
Delta  de  ('Indus,  fout  leur  soumission. 

325.  Partage  de  l'armée  ; Cratère,  avoc  une  partie 
de*  troupes  doit  se  rendre  à Babylooe  par  IM  rnrho- 
sie,  le  pays  des  Zarangii  et  U Carmanle;  — Pylhon 
garde  l'indus  et  ses  rives  avec  des  forces  suffisantes. 

— Les  P&UJicns  ravagent  leur  propre  pays  et  pren- 
nent la  fuite.  — Alexandre  fait  creuser  lin  port  sut 
l'indus.  — On  reconnaît  J embouchure  de  l'indus  et 
la  grande  mer  avec  MB  flux  et  son  reflux.  — >acn- 
ficosdans  Pile  de  Cilluta  {Delta  du  fl.).  — Retour 
d'Alexandre  à Pattala . — On  reconnaît  le  grand  lac 
qui  est  à g.  de  l'embouchure  du  fl.  — Néaxque  doit 
retourner  à Babylone.  par  mer,  en  suivant  îcs  côte* 
de  l'Asie.  — Alexandre  s'avance  à l’O  jusqu'au  fl. 
et  fa.l  une  cieunsiun  au  pays  des  IloriLr , s'empare 
de  Rautbacia,  leur  capit.,  et  y fonde  une  colonie;  — 
Il  arrive  h un  défilé  sur  La  frontière  dM  UotUjc  et 
de  la  Gèdrosie.  Soumission  des  Uorilt r;  satrapie 
fondée  en  faveur  d'Apollophane  dans  ca  pays  ; Leu  rial 
est  laissé  avec  une  partie  de  l’armée.  — Alexandre 
traverse  la  Gèdrosie  nrcc  son  armée;  franchit  le  pays 
de»  Ichihyophagct  — envoie  du*  approvisionne- 
ment* à la  flotte.  - Alexandre  s’avance  vers  Purn, 
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cap.  de  la  Gddroeie/  — souiïrances  de  l'armée  dam 
les  déserts  de  la  Gedrosie.  — ïr  gouvernement  de 
I*  Carm.mie  est  donné  à TIépolétne.  — Alexandre 
traverse  la  Cannante  où  Cratère  le  rejoint.  — Nénr 
que  vient  rendre  compte  à Aleiandredo  la  première 
partie  de  son  voyage  et  le  continue.  — Alexandre 
marche  sur  Pasargada.  — Alexandre  fait  restaurer 
le  tombeau  de  Cyrus  et  arrive  à Pcriepolit;  de  là.  il 
marche  vers  Sure  où  il  épouse  Uarsine,  fille  aînée 
de  Darius. 

324.  Héphoslton  est  chargé  de  conduire  la  plus 
grande  partie  de  l'infanterie  vers  le  golfe  Persique. 

— Aleiandre  s'embarque  sur  le  Pasitigris  et  des- 
cend jusqu'au  golfe  Persique.  — Il  remonte  le  Tigre 
et  rejoint  son  armée  qui  1 attendait  avec  Héphestion 
sur  les  bords  de  c*  fl.  — 11  continue  sa  navigation 
jusqu'à  O pi  s , sur  le  Tigre.  — C'est  là  que  meurt 
Héphestion.  — Expédition  heureuse  d'Alexandre  et 
de  Ptolémée , contre  les  Cattari , voisins  des  Uzii. 

— Retour  à Bnbylone. 

323.  Mort  d'Aleundre  à Babylone. 

Eirénmort  de  Ncasqi  r.  (d'après Vlndica  d’Arrien). 

lieux  reconnut  ou  fondations  faites  fut-  Srarqur 
dans  sa  narigalion  dejnsis  l’embouchure  de  P Indus 
jusgu'd  Babylone.  — Il  part  en  suivant  le  bras  droit 
de  l'Indiis,  avant  à g.  \e  Delta,  111e  de  dilata,  Scil- 
lustis  ou  Peillulis.  — Il  reste  déni  jours  à Slurn  dan* 
le  fl.  ; — 30  »t.  plus  bas.  arrivé*  à Causa  la  ; — 
20  st.  plus  bas,  à Coreatis;  — sortie  du  fl.;  — 
à 150  st.,  ils  «Hennirent  ITle  sablonneuse  de 
Crocala  — La  cèle  en  face  de  cette  lie  est  occupée 
par  La  nation,  dile  Aradies,  qui  prend  son  nom  du  fl. 
Arabiut  (Purally  f.)  qui  sépare  le*  AroMnugi  des 
Bonis  ou  Orit.r.  — En  quittant  Crorala,  ils  eurent 
à leur  dr.  le  mont  Irus  au  pied  duquel  est  un  vaste 
pont  naturel  appelé  par  Néârqtio  Porhu  Ataandri. 
En  face  du  port  est  ITle  B'baeta.  Toute  la  région 
voisine  de  ce  port  s'appelle  Sangntla.  Séjour  de  24 
jours,  au  Partis t Alnandri  — Gü  st.  plus  loin, 
Ile  de  Poma,  désert*;  — 3d0st.  plus  loin,  rivage 
de  Saranya  ; — rivage  désert  de  Sa  sa  la  ; — 300  st. 
plus  loin,  ils  abordent  à Barontobara  ou  Portas  mu- 
iierum.  port  vaste  et  sùr,  — à 70  st.,  lie  à g.,  ués- 
prés  de  ta  côte;  — à 120  stades,  embouchure  du 
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fl  Arabius,  port  vaste  et  commode,!  le.  lac,  huîtres, 
poisson»;  — à JOO  stades,  nation  à Pagala;  — à 
400  stades,  Cabana,  rivage  désert;  — à 200  stades, 
à Corata,  repos,  camp  lortilié;  emliarquement  de* 
provision*  envoyées  par  Alexandre,  réju ration  des 
navires;  — à 500  st.,  cjnbiuch,  du  fl.  Tomerux. 
combat  contre  les  barbares,  repos  de  C jours;  — à 
300  st-,  Mclana,  limite  de  la  nation  des  Barit.v 
et  de  celle  des  Cedrnsii  sut  le  rivage  de  laquelle 
sont  les  Iclahyophages.  — A 600  stades  de  Jf.  /ono, 
Baguara,  port  commode  avec  le  canton  de  Pasira, 
*ltué  4 600  st.  de  la  mer;  - à 200  st.,  Colla;  — à 
600  si..  Cala  ma;  — Ile  de  farfcinr,  à 100  st.  du 
rivage;—  à 200  st..  rivage  de  Carbis,  ville  de  Cyta; 

— A 750  st. , le  port  de  Ifiiiiirna  ot  à 400  st.,  le  rivage 
de  Balonum  avec  te  village  de  Borna  ; — à 200  al.. 
Pendobrasa;  — à 4iO  st.,  le  port  de  Cophai;  — à 
800  st..  Cuisis;  — à 500 st-,  petite  place  occupée  par 
Néarque,  prés  du  rap  B agi  a : — à 1000  st.,  port  de 
Ta  f menu  ; — à 41)0  st.,  v.  de  Canaiida;  — famine; 
à 750  st-,  Canote  : — à 800  St..  Tari  : — à 300  st, 
Pagastra  ; — A 1100  st.,  limite  du  pays  des  Icbthgo- 
phages  (qui  occupent  une  cite  de  plus  de  lOOOOsb), 
il*  abordent  à Budit  en  i armante;  — à 800  st., 
rivage  désert  en  face  du  prumont.  lfacrta,  pointe 
orientale  de  l'Arabie  et  entrée  du  golfe  Persique;  — 
à 700  *1.,  autre  station  sur  un  rivage  désert,  Seop- 
tana:  — à 100  st.,  embouchure  de  lUnamw,  dans 
la  régira  Harmoiia,  pays  fertile;  repos.  Néarque  va, 
en  5 jours,  par  terre,  au  camp  d'Alexandre  ; — à 300 
st.,  touchant  à lTlot  d'Organa  ou  sVOgyras  (Ormux), 
ils  se  rendent  à Parada  (Ile  de  Hischœi)  ; — à 200 
st.,  en  face  de  celte  Ile  celle  de  Neptune  (Angur)  ; 

— ils  laissent  ITle  de  Pglora,  à g.,  et  gagnent  la  v. 
de Sisitlone:  — à 300 st.de là,  leprom.  rariinià.700 
si.,  l’tle  Calan,  en  face  de  la  limite  qui  sépare  la 
Carmanie de  la  Perse;  — 1U  Csecandrut,  puis  l'Ile 
des  perles  ; sur  lu  continent,  le  mont  Oc  bus  ri  port 
au  lied  de  la  montagne;  — à 450  st.,  Apostana; 

— a 400  st.,  golfe  entouré  de  villages  (peut  golfe 
de  Nabend)  ; — Gagana  ; — à 800  si. . lo  Sitaevs  : — 
à 700  st.,  la  Birratis  urbs,  la  llrsrmbria  Chrrtcme- 
sut  (Buchir)  et  le  fl.  Padagrut;  — à 200  st.,  Taoke 
et  le  fl.  Granis; — à 200  st..  Bhogonis  et  Arizona. 
cour*  d'eau;  — à 400  st.,  le  fl.  .4 rom;  — à 500  st., 
cmbouch.  de  l'Euphrate. 


CARTE  N-  il  et  12. 

ITALIE  ANCIENNNE  *,  — IT  ALI  A SUPERI0R,  IT  ALI  A INFERIOfl. 

Carte*  occessmrt*:  Usrr.cn»  rkgiones  Italmk  Ai  ArotsTo  lüiTVTVTAi  Caris  des  nnse  région*  de  t Italie 
établies  par  Auyuiir  — Ricin  campasi*  Kxafoi.it  axa , En* irons  de  SayJes. 

N.  B.  Pour  la  géographie  économiqoe  de  l'Italie,  toy.  le  ubl.  il. 


I*  GEOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

L’IiaJie  est  enfermée  nar  de*  limite*  naturelles 
lrè*-ncttcmrat  déterminées  : le*  Alp©*  au  N.  el  U 
mer  de  tou*  les  autres  côté*. 

Montagnes.  — Kn  suivant  la  chaîne  des  Alpes 
du  S.-E.  au  N.-O.,  puis  de  l’K.  à l’O,,  enfin  du  N. 
au  S.,  nous  rencontrons,  en  III  y rie.  le*  A /dm  Jutta*, 
Carni(aV,  YeneUe,  avec  les  colles  Eugann,  Rhxtic.r 
ou  Mi . l.rpmthT , Penninjr  où  se  trouvait  le 
Summum  Penninum  {Mont-Blanc),  Graisr,  Cottiæ, 

i . I.*»  document*  que  nous  «toos  consultés  ou  suivi» 
V°ur  c**  doux  cariés  ci  les  ubloaus  qui  Ira  accompagnent 
sont:  Clu vler. Kieppert,  Spmnort  « Menke(2*é\lH.de l'Ai- 
taa)  ; — les  «meurt  *ttc»eot , dépouillement  grugr.  de» 
textes;  monuinentH  éiiigrapbiqu.-*,  les  itinéraire*  ancien*, 
la  collection  des  Buletins  archéologiques  de  Rome,  de 
Naples,  etc.,  tt  nus  noie*  personnelles  de  voyage. 


nui  prirent  ce  nom  seulement  au  temps  du  roi 
Cottlu*,  c'est-à-dire  sous  Auguste;  c’est  dans  cette 
section  que  se  trouvait  le  Yesulut  (mont  Vwo),  où 
le  Padus  (Pô)  prend  sa  source,  enfin  les  Alpes 
MaritimiT.  — Pe  ce  point,  la  chaîne  change  de  nom 
et,  décrivant  une  co  irbo  vers  TE.,  puis  vers  le  S.- 
E.,  elle  fonne  l'Apenniows  {Apennin),  qui  se  pro- 
longe dans  toute  la  Péninsule,  envoyant  de*  rami- 
fication* A l'K.  et  à 1*0.  pour  former  le*  systèmes 
auxquels  se  rattachent,  d'un  côté,  les  montagnes  du 
pays  des  £al>im,de  Prxneste  (Palestrine) , 1 Al  bonus, 
qui  présente  une  masse  volcanique  isolée  ainsi  que 
le  Veruiïur;  le  Caurw, — le  fx’arÿanwr,  d«  l'autre 
côté,  et,  sc  partageant  en  de u.t  iMtftAtt  hwur,  forme 
le*  montagnes  qui  continuent  la  directicm  du  S.-K. 
vers  la  Mena pia  ou  la  Cahbria.  et  les  sommets  de 
l.ucania  et  de  jfrujfittm,  qui  s’inclinent  vers  le  8. 
jusqu’à  Rhegium.  Il  faut  citer,  eu  Etrurle,  comme 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


sMiunct  îtolé,  lo  Soraclt  (MIC  S.  Or«ti'!.  - En  m-  1 
c 1-  une  clvilno  à irais  rauM.au*  'I  ifruime  la  forme 
d»  nie  : las  A'ffrredM  el  les  Ht  rai  «ont  le#  tppella- 
tions  des  deux  rlulu-  s <lu  N.-E.  el  uu  S.-E.  L rflna 
forme  un  massif  volcanique  isole  cuire  ces  deux 
ramifications. 

PnoMOHtOlllES  : Pr.  So/tontflMim  ou  Japtjyium 
mi  sud  de  U lûlokrio,  Crmita,  Laïc  autan,  /.rphtj 
rium,  Lmcopara.  en  /ïniffiiim  du  côté  cto  la  mer 
Ionienne  ; £nit>eM Jtn , Hiiicriff  pr.  r àtisenum , i it- 
t\rt  pr.,  sur  lu  cèle  occidentale  ; — eu  Corse, 
protuout. /toicrwm,  Alfùon.  YirihallHM  et  Blnum; 
— en  Sardaigne  : Gorditanum  cl  Chcfsontsus; 
_ en  Sicito,  les  pr.  LHybxwn,  Ptinrum  et  Ptuhy- 
num  déterminent  le>  U on»  angles  de  cette  ils. 

Démons.—  Frein m GûUirum  ou  Taphrat,  entre 
la  Corse  et  to  Sardaigne,  Fretum  Siculum  entT© 
l’itnlie  et  la  Sicile. 

Mwàs.  GOt-rE»-—  U nier  Méditerranée,  tntmww 
mare,  forme,  à l’E.  del'Ualfe:  Jonium  mare,  qui 
creuv  toMw  Ibrertnwu*  r et  |-.  nirr  Aflri.i'ttjih!, 
Iladriaiirum  ou  ■Swprrtim  marc,  qui  forme  1©  5rnu* 
Flfmatieus  ; la  met*  Méditerranée  ou  marc  Inter - 
mmi  forme  au  S.  et  à 1*0.  de  la  Péninsule  : A firme» 
•rjiorr  entre  la  Sicile  et  l'Afrique  et  Sirulum  marc 
au  S.  do  Vile:  puis  Tyrthenum  ou  b ifemai  Mff, 
entre  Y Italie,  d'une  part,  la  Corse  et  la  Sardaigne,  de 
l'autre.  La  mer  Tyrrhéniennu  creuse  sur  la  cûte  oc- 
cidentale de  l'Italie  : les  golfes  7Vmn.ru*,  P.rsta- 
«iir.  C rater  ou  PutcoUrnus  (anj.  goUa  de  Naples) 

2ui  forme  lui-même  le  /huonus  Sinus;  — puis  le 
'mVfrtitus  (g.  de  GéBtOl.  et,  enfin,  tout  au  N.,  le 
Liyvstirus  smus  (g.  de  Gènes). 

Ii.r.5.  — Dans  l’Adriatique,  sur  k côte  d'illyriu  ; 
Jfrlifa,  Lad  esta , Car  fur  a Sigra,  Ma,  Pharus 
prattia,  SvlunJa,  Céladon, r iwuLv . Aftsorus 
Crepsa , Curïrfa,  Arbe;  sur  k côte  d’Italie,  Peto 
qusu  cl  Trimcfv*  ou  htsnUv  Diomedit.  — * Dan* 
la  Méditerranée,  on  rencontre  : Milita  (MaLtu), 
Gaudot  (Gozz- 1 v t tarera, entre  ta  Sicile  el  L'Afri- 
que, la  petite  lie  d Ortyyia,  dao»  le  port  môme  de 
Svracuse,  arec  La  fou  Lame  Arethnsa;  les  Ægitics 
(lies  K.aiies),  ou  Lutalms  Caiulus  remporta,  en  241, 
sur  le»  Carihagifiois,  une  victoire  navale  qui  mit  lin 
à k première  guerre  punique,  trois  principales  . 
Phorbanfûi.  Mien»  (ifarifiraa),  Æyuta . Les  lies 
Lipome.  .Folia:  ou  Viitcaniar,  lies  volcaniques  <»û 
les  poète*  ont  aus-i  fixé  le  séjour  d'Êoto:  les  prin- 
cipales >ont  : PhŒnieutsa . IHOywe,  Lrvnymus, 
Stronyy'e  ( Stroinbull , volcan  encore  allumé  au 
iourd  hui),  Lipara , la  plus  grande  près  de  laquell 
Régutus  remporta  une  victoire  navale  sur  les  Car- 
thaginois eu  &tô,  Thermissa  ou  llic. a,  ou  I utoani 
imtd.r;  enfin  L'stica.  Sur  les  côtes  de  l Italie  : Si- 
renus.r  insulrvt  Caprtâ r (Caprt),  rc«idcncc  de  Ti- 
bère, Méfions  (Cbàioau  de  fmuf] , Actif  (Nidda 
Ilot  à côté  de  Pouiaoles,  où  e*i  le  lazaret),  Pro- 
chyta  ( Procida) , Ænaria  ou  Pythccusa  (Ischia), 
Panttaiaria , Pontia,  Palmaria t Igilum , Oglasa . 
PU.tna.tia,  Jti a (Ile  d’Elbe).  Caprnria , Vryo;  Cor- 
sica  (la  Corse),  Nerdiruu  (la  Sardaigne)  avec  le» 
petites  lies  : I/efcnlis  insul.i,  Accipitniti i tnjuL  et 
Plumbaria  in  su  la. 

Flecvls  r.T  Lac?.  — Dan*  la  mer  Adriatique,  eti 
111)  rie.  le  Titius;  en  Ulrie.  le  Time  ru*,  rutoseau 
qui  fut  limite  d©  L Italie  à partir  d Auguste,  le  Sou- 
tins (Isonzo  gi  >Asi  du  Saiisv . le  TYmimpiiur,  la 
Iffgyitfo,  b*  Pèaris  Piave:,  lo  Meduacut  Major  et 
le  Mettoacm  Motor,  l'Alhetis  (l’Adige) , le  Padtu  (Pô) 
qui  M!  jetait  iLua  IVvIn.iUque  par  7 embuuchur ■«** 
uppidcon  Septcni  maria;  il  reçoit  à gauche  :1a  linria 
Motor  ou  ia  Duria  Major,  Ih  Èfêritts  (hesia),  le  Tiii~ 
nu*  fTésin),  victoire  d HnnuiUil  j2lf*i,  traverse  le 
la  eus  Verbanus  (lac  Majeur);  le  Lonbrus,  VAdtlua 
(Addaj  qui  travers  to  taru.v  Lnrius  j i.«._  de  Oime). 
roUtiw  qui  irarerse  le  iacus  Sfbinus  et  reçoit  le 
Ctusius,  le  Ifmctu*  qui  traverse  le  lacns  Banacus 


(lac  <to  (tonie);  à droite,  to  Potiw*  reçoit:  le  7a- 
nnrus,  la  'J'rtbia,  victoire  d'Hannibul  (718).  I©  Ta  rus 
(Tare),  la  Par  ma,  k Sfciu.la  «Vcnl/mivu,  le  M beu  ns,  - 
17«fer.  le  5o«muv.  Les  autres  fleuves  qui  se  jettent 
dans  l’Adriatupic  «mt  1 L'tis,  le  Sapve,  le  Hubie o, 
limite  de  I I Ul.e avant  Auguste,  franchi  i»ar  César  en 
l’ A n minii*.  le  Pisatirn  >* , b*  M finnrut.  victoire  du 
consul  Kvron.  sur  Hasdrubal  (W7),  VÆsù,  le  Ftoris, 
to  Finfor.teTVaifitfau,  I Mrfrritwv.to  r<niM*n«s,  l’d- 
trrnus , lu  .S'aqrui , le  Trmius,  to  Tifentut,  le  Frettto 
et  I ju/idu*  lüfanto}  qui  arrose  k plaine  du  Cannes, 
victoire  <1H tomba)  (2101  ; «ans  lu  golfe  de  Tarent©, 
to  Gatesus,  le  tradanuf,  le  Camtentuf,  YArirù.  le 
.Vtrw  ou  ifSHItl!,  le  Sybarts , to  CtMisi  dans  la 
mer  lonioon©  le  Hejrtküu,  le  Tarin*  et  le  Sagrus; 


dans  la  mer  TyrrMntanac,  k*  Seédau,  le  Siüsrms, 
prowi  du  Tanarus  et  du  Cahr.  le  Vuerit  près  du 
Vésuve,  le  f tanta,  Ip  Yultumu*  (Voltumo),  le  Ltrù 
(Gari^iiano).  le  Titcris  d’abord  appelé  Albula  • fi- 
bre), g.ossi,  A gauche,  du  frKmn  qui  reçoit  17/ i- 
meWt  et  do  l’toio,  à droite,  du  Clanis.  1res  autres 
surit  la  .tfnr/o  qui  sr-rt  d rc.ulem'.ul  au  la  rus  lu  l- 
ninienms  (lac  du  Wolaena) , VUmbro  i.Ombrone) . le 
( æcina,  IMmw#  (Arno),  le  Boactes,  et  le  Fortuf 
(Var). 

Us  kes  qui  ne  sont  pa*  travereés  par  les  fleuves 
déjà  citéfi  sont  le  Usent  Trattmmns,  en  Elrurie, 
victoire  d’Hannital  sur  Haminius  {217);  le  Iacus 
Sabatinu*  {La g"  di  Bracciano),  lu  tarw*  Purina* , 
chez  les  MaPsas,  le  taeut  Ai  rrnws,  près  de  Puieol i 
(Pouzzotas).  près  duquel  était  la  pelle  de  la  Si- 
bylle d«  Cumes  et  l'entrée  dcTEntor,  le  /«r»**  Lu* 
(irmnr,  célèbre  par  ses  huître*,  l7(é«WM  Psto* 
(voy.  la  pattto  cari©  des  environs  de  Naples  pour 
ces  ;t  derniers}.  — l^es  fleuves  de  la  Rbttle  sont  : 
to  Simirthtu.  YAci*.  chanté  par  les  poètes,  17#»- 
mera.  YHalyCUt,  VUypsas.  En  Sardaigne,  le  N>  - 
»ns«  et  ta  Tyrsus;  en  Corse,  le  fréta  et  le  Rho- 
tamus, 

V Topooa.\raiB  msToaiQtiE. 

D)*  contrées  de  l'Italjo  ont  éfé  r»iparties  jusqu'à 
la  tin  de  la  République  antre  k CawU  Cimkpint 
au  N.,  et  l ifiiJie  nroprmntiH'  rit  1c,  au  centre  et  au 
iud  de  la  Péninsule.  La  limite  était  to  tecritoire  de 
I.uca  ILucquu»),  l'Apennin  ut  le  Huhro.  Mais,  à 
partira  Auguste,  la  Gaule  Cisalpine  cessa  UV  tre  pro- 
vince et  fut  réunie  à l'Italie.  Toute  la  Péninsule  fut 
alors  divisée , par  to  premier  empereur,  en  11  ré^ 
r/ion*  (voy.  plus  bas).  A l’époque  de  Dioclétien,  ù 
k lin  du  m*  aiècle,  l'Italie  fut  divisée  en  provinces 
comme  to  riale  de  l’empire  (roy.  la  carte  de 
omp.  rom.  sous  Dioclétien  et  le  tableau  qui  Lue- 
compagne,  ji*  21^. 

I.  ITALIE  DU  NORD.  CISALPINA.  — La  portion 
lu  Ni.nl  de  I Italie,  comprise  jusqu  à la  fin  de  la  Ré- 
publique sous  to  nom  de  Go/uo  tisafpinn,  «•  com- 
posait ; 1“  de  la  fiallia  Transpaâaua,  au  N.  du 
Poiiu*.  2®  de  La  GaUia  Cirpatlana,  entre  1e  Padu* 
et  les  limites  du  l Italie  proprement  dite;  3*  du  la 
/.tgifrio,  qui  tirait  son  nom  des  anciens  Ligure*, 
peuple  d origine  Ihérlenne,  venus  par  l’O.  ; de  k 
Kcnréia,  occupée,  à une  époque  fori  ancienne,  par 
les  IVnéfff,  jx^putotion  renne  du  N.*E.  et  d'origine 
ipdo  Eurup'enne.  Ce  sont  les  émigrations  cooti- 
■Mltaf  des  Gaulois  en  Italie  depuis  k i*  aièfi»* 
environ  jusqu'au  n*  avant  notre  ère.  qui  lit  donner 
uu  N.  de  la  Péninsule  le  nom  de  Gomjci  ('uni r~i*« 
et  Ton  retrouve  cnGouto  Transalpine  to  plupart  de-, 
noms  gfographiqoes  de  la  Gisaipinu.  Les  autres 
peuple»  fixes  dans  cotte  contrée  aux  plus  anciens 
fige*  historiques  et  qui  n’ont  gu're  laissé  de  trace* 
au  lumps  do  la  Répuolîquu  rOBMÙne,  étaient  : 1 lc> 
Umbri  qui  vaiint  profiablrtmeni  du  N -C».t  oestd* 
dire  du  la  Gaule  avant  l'émigration  des  Gaulois  pro- 
prement dits,  et  dont  les  débris  ont  été  refoulés  vers 
to  centre  de  la  Péninsule  dons  lu  pays  qui  a con- 
servé leur  nom,  Umbria;  2*  les  Ëtfutques,  T met 
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ou  Naseï i.v  qui  ont  dominé  sur  les  de  un  rites  du 
pû  dans  la  partie  orientai©  du  bassin  de  ce  Heure 
iusquâ  ce  qu’lis  eussent  été  repoussés  jiar  les  Gau- 
lois au  sud  de  lApcuuin  dan*  le  pays  qui  acon- 
atné  leur  nom,  Etrurio  ou  nucio.  Les  irtees de 
leur  long  séjour  dan*  ces  contrées  septentrionales, 
sent  encore  reconnaissables  et  démontreront,  à dé- 
faut de  preuves  phi lologiq tics,  contestées  aujour- 
d'hui, qu'ils  sont  venus  par  le  N.  et  sont  vraisem- 
blablement d'origine  Indo-Européenne  : l'ancien 
nom  de  Bologne.  FeTfina  (/>/  àVmt),  et  de  Sîni- 
ganlta  (Seno,  surnom  né  ii  l'arrivé©  îles  Gaulois, 
G’rtfGVfl),  rappellent  la  dénomination  des  Ao-.Seiue. 
bc s monuments  étrusques  se  rencontrent  également 
dans  cette  portion  de  l'Italie  supérieure  et  contri- 
buent à confirmer  le  témoignage  de  la  géographie 
et  de  l'histoire  , niais  ces  monuments  ne  se  rencon- 
trent jamais  à FO.  du  méridien  de  Parme. 

1°  La  GaiCe  ThasspiDxxe  [Gailia  Transpadana] 
était  comprise  entre  les  Alpes,  lo  Pô  et  la  Vénétie 
dont  elle  était  séparée  par  une  ligne  oui,  partant  du 
lac  Benacus,  coupait  l’Ailig©  de  mante re  à laisser  à 
l’ouest  la  cité  de  Vérone.  Les  peuples  occupant  le 
versant  méridional  îles  Alpes  sont  considérés 
comme  dépendants  de  la  Rh/tie  (Hhatta)  mais 
nous  le*  comprendrons  dans  la  division  qui  nous 
occupé.  C’étîiient:  L'an*  les  Alpes  RkAiques  (Rlvr- 
tiM  Alpes).  lesVenosLr  et  les  ttreuni,  dans  la  vallée 
supérieure  de  lUdi'oe  (.lfà©rif);tas  renouer,  dans  la 
vallée  supérieure  de  VAdda  (.Iddun);  les  Ornbit, 
au  nord  de  Btrgame  itterpomum)  ; les  famunt. 
1rs  Trûriuptfint  et  les  fltoni,  v.  Fbrum,  au  norl 
du  Brescia  [Hrisia)  ; «tans  les  Alpes  Pennincs  {Ptn- 
nttur  ou  Prrvin.r  Alpes),  les  Salldssi  qui  curent 
pour  villes  principales  rirrtViiun  cl  -liigwtfl-fr.r 
lortVi  (Aoste),  colonie  au  temps  d’Auguste,  ayant 
Lh  forme  corn  e d un  camp  nanaia  tammnmt 
étudiée  par  M.  Promis  jeune).  — Dans  ta  Transpa- 
dano  proprement  dite,  on  trouve,  au  pied  des 
Alpes  G 'r/et  f Alpes  Grai.rj  et  des  .ifprr  cntlimncs 
{Alpes  Cotti, i Seyus,»  (< uzr’.oû  l'on  m il  encur«i 
l'arc  honoraire  élevé  en  mémoire  du  grand  travail 
deCottlus  au  temps  d'Auguste, qui  fit  faire,  sur  les 
flancs  des  Alpes  la  roulo  du  mont  Geotvre,  entre 
Snjukia  et  Hri(,antn>  (Briançon);  ce  monument 
porte  les  noms  des  peuples  oui  étaient  soumis  au 
roi  Cotti  us  et  qui.  pour  prix  du  servie©  rendu  aux 
Romains.  rouscr.èredL  sous  leur  roi,  une  ombra 
d'autonomie*.  •—  Les  Tour» ni.  dont  la  capitale  prit 
le  nom,  sous  lonijire,  d'd  ugufta  JViwrtfnoruin 
(Turin);  v.  principales  : Occfam,  Industrie  ou 
Bodin cnmogus.  dont  lo  nom  indique  une  origine 
gauloise  et  dont  l'emplacement  a ôté  déterminé  par 
le»  inscriptions  : (Juadrata-,  Rig*  maqus,  v.  d'ori- 
gine gauloise,  Cottix  et  i.aumcilum  (I.umello). 
rw  «Irions  déierminées  jar  les  Itinéraires  VercelLi 
i tercet*  on  ferre  M») , Tic t.  dé  Marin*  sur  les  Cim- 
bres.  101  nv.  J.-C.;  dans  les  environs  de  cette 
dernière  étaient  les  Ictimuli  de  Strabon  avec  leurs 
lavages  d'or;  — les  Libre  i (entre  Aoste  et  Turin), 
v.  F poredia  ; — vers  les  sources  du  Pô,  Cabtnrrum  : 
— les  territoire-  des  l agienni,  des  Siatiel'i , des 
tirâtes  et  de*  l'e.lclatr*  uni  été  compris  ©riginairc- 
moui  dans  les  terres  IL  ariennes,  et  plus  tard,  les 
Usures  ayant  été  refoulés  par  l'arrivée  des  Gaulois, 
sur  I©  venant  méridional  de  l'Apennin,  dans  U 
rivière  de  Gén©',  le  nom  de  Ligurie  ne  dut  plus 
s’appliquer  qu’à  la  côte  bordée  par  le  golfe  Lieu»- 
tique.  mai-,  sous  l'empire.  au  temps  do  la  division 
de  l'Italie  en  II  région*,  telle  que  Pline  nous  Tu 
laissée. on  voit  que  la  Ligurie  comprenait,  outre  la 
côte,  toute  la  r<»»iiré<»  située  sur  la  rire  droite  du 

t.  Ou.  tqivuni  nue  ©rtliegrapli©  plu*  exacte,  ftxfia  ri 
nèfM  Heliti. 

2.  Vot.  |«  tabi.  dp*  caries  le,  17  et  1S,  qui  donne  i’in* 
scr.ptioii  de  Tare  de  guze  et  la  iMincnciuture  de  lotis  tr- 
peuple»  de»  Alprn 


**  |{  et  12.  Italie  ancienne. 

Pô  depuis  la  source  de  ce  flruve  jusqu’à  Clastidium 
[Castnjgiù),  ce  qui  eiuf  Allait  même  une  partie 
du  lerritvire  des  Tnurtni.  (Yoy.  plus  bas,  Ltgv- 
ria.) 

Les  autres  peuples  de  la  Transpadane  étalent  les 
Insulres.  qui  devaient  s’avancer  à l'ouest  presque 
jusqu»  la  Ihtri*  (grande  Poire)  au  temps  des 
guerres  punirues,  car  ce  fure  t les  ©rentiers  qu’at- 
Uiqua  ILnnii  al  A la  descente  des  Alpes.  Leur  paya 
<lu ■ donc  comprendre  alors  le  Vcrcdlan  (en  partir. 
U*  N o Vh rnis,  le  Milanais  et  le  territoire  de  P» vie. 
Plus  resserré  dans  h siuie,  il  commença  à l’ouest  ;1 
fl  or  aria  (Noviirv),  s’étendant  sur  les  dont  ri\e*  du 
Tcssin  (vicl.  d'IluuniUal,  ?l9j.  et  ayant  pour  autres 
villes  remarquables;  Ttcinnm  (Paria , Comwm, 
sur  le  lac  Le  nus,  patrie  do  Pline  le  Jeune,  et  Ifcdio- 
/■’.tnutn  (Bilan),  cap.  du  l'occident  sous  Maxunicn  en 
2KÜ;  — las  C'enomani.  peuple  d'angine  gauloise, 
v.  pr.  Leucera,  sur  le  lac  tarins , Ilnçamum  (Ber- 
aamr),  Brisia  (Brescia),  Sirmio  sur  les  bords  du 
Lac Bcnacut,  Véron*  Vérone).  M antua  \Mantow), 
Uottilia , Jltdrtaeu m,  où  Othon  fut  vaincu  |«ir  1 * 
léuions  de  Vitellius,  G9;  Cremtma,  col.  rom.,  la 
première  fondée  ©n  Transpadane,  Lotir  Pompria. 

2"  G A ont  CisrADvin  (GaUia  (’ispadana) . re>- 
serrée  entre  le  PA,  l'Apennin,  la  mer  rl  l’Oud  iie 
demt  elle  était  séparée  |»ar  le  livtnco . et,  à l'ouest, 
par  la  Lignrio  telle  que  nous  venons  de  la  définir 
plus  haut,  d après  b4  tableau  des  régions  de  Pline. 
Trois  peuples  •©  partageaient  ce  terri  toire  : les  /.»>■ 
gtmes,  vers  Pcmlunichurb  du  PO,  le»  Boi*  dans  le 
centre  de  telle  belle  centré©  de  Pkmn,  d\me 
fertilité  proverbiale,  et  les  Primates  sur  le  venant 
nord-est  de  l'A]  ©un In.  Us  villes  principales  étaient 
tTajfMtiwm,C*M©ggio;  PUseenSèa fPlaiaanccb  Ui  pre- 
mière col.  rom,  fondée  dan*  celte  contré©  ; entre 
ces  deux  ville*.  Fie  rirai  rir,  ©élcbro  dans  la  guerre 
d Hannibai  ; I eleia,  qui  fut  détruit©  par  un  éhouie- 
ment  nu  troisième  siècle,  sou*  Probus,  et  que  l’on 
a retrouve**, comme Pempéi et  /fercw/tinum.en  1741; 
Jiderjia;  l'arma,  col.  rom.  (Atnarh  Infllliillt, 
Hegtuth  Lepidi  (lirggio);  Butina  (ifodene1,  eu*, 
rom.,  célèbre  dons  la  guerre  dite  U©  Modène, 
après  l«  mort  de  César  ci  où  Dec i mu*  ISnittA»  fut 
assiégé  par  Hirdus  et  Pansa  (43).  Entre  cette  ville 
cl  Bologne,  - ans  une  lie  du  iî/icnur.  fut  conclu  le 
triumvirat  (43;:  iBmonia,  v.  d'origine  étrusque, 
anciennement  appelé©  Feûino,  au  milieu  du  plus 
riche  pavsde l’iiülie, fectilué.  iudu*trii-,  pâturages; 
ieruai  forneln,  Far  en  lia  (facilitai,  Forum  Lin  i 
(Korll).  Forum  populi  (Koriiinp*q"di),  Csesena 
(Cesena),  toutes  oesviHe*  sont  situées  sur  la  eux 
Emil  a oui  donne  encore  son  nom  à toute  la  con- 
trée; — Spina,  qui  avait  été  fondé©  à l'embouchure 
du  Pô  ©t  qui  en  était  déjà  éloignée  sous  Auguste; 
Rutrrum,  RaremtQ  qui  jona  uu  si  grand  rôle  et  fut 
capitale  de  l empire  ti’Occidcnt  SOUS  Honorius  ei  m» 
racceMenr»;  son  port,  Claseie,  dont  l’empiacement 
est  encore  déterminé  par  l’église  de  J9unfMpftNt- 
nan-irr-t  laxtc.  est  atijounl  hui  à 2 lieues  ©t  demie 
du  *a  mot-,  par  suite  de»  atterrissements  formes  p*r 
h*  liniL.ii  du  Pô.  C’était  là  qu’était  line  des  deux 
grandes  divisions  de  la  flotte  aux  premier*  siècle.» 
de  IVmpire,  avec  un  Pnvfectus  c (assis. 

3"  Lierai  a (Ligurie).  Le*  Ligures,  désignée  par 
Dcnys  d’Halicarnasse,  cvrninc  ayant  occupé,  à une 
c 'ptjque  fort  ancienne,  les  rivages  du  golfe  auquel  il» 
ont  donné  leur  nom,  étau  ut  lrè*-vra|gmnblnMfln>eat 
d'origiue  iberienne;  rïirti»  de  j Espagne,  ils  avaient 
dd  suivre  les  côtes  de  la  Méditerranée  et  s’élaient 
établis  dans  tout  le  nuy»  qui  reprit  leur  nom  au 
temps  de  l'empire.  Les  noms  géographiques  de 
TLsjKigne  ancienne  qui  présentent  souvent  un©  si 
grande  conformité  avec  î©  Basque,  débris  d©  la  lan- 
gue ibé tienne.  *n  reirouvani  en  oaul©  caôfidiüiial© 
et  dans  la  |M>rt»on  de  Fltaiie  occupée  par  les  Ligures* 
(lit  et  fri,  radicaux  qui  expriment,  en  Basque, 
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l'idée  de  peuple,  riUe . établissements,  ont  engen- 
dré , en  Espagne,  le*  noms  d'ileraetes , llercao, 
lliturgis , Iliberis  ; en  Italie,  Jria,  lliates . Il  ta  tes. 


Le  nom  même  des  Hautes  fixés  dans  l'Apennin, 
paraît  s'accorder  avec  le  sens  du  basque  ligorra , 
montagnes).  D'après  Deu  y»,  les Sieanes, qui  seraient 
allés  s’établir  en  Sicile,  auraient  été  une  nation 
soeur  des  Ligures  et  auraient  occupé  les  rivages  de 
la  mer  avant  que  ces  derniers,  aan*  doute  pressés 
par  l'arrivée  des  Gaulois  et  dépossédés  de  la  rire 
droite  du  Pô,  soient  venus  s’y  nier. 

D'après  cc  ou»  précède,  on  peut  diviser  la  Ligu- 
rie, en  la  considérant  dans  l'étendue  que  lui  donne 
Pline,  en  deux  parties  : 1°  La  Ligurie  située  au  nord 
de  l'Apennin;  2’  Ligurie  du  versant  méridionta  de 
cette  chaîne.  — I*  Ligurie  septentrionale  : on  y 
trouvailles  Fapnuit,  au  pied  des  Alpes  maritimes, 
leur  capil.  s’est  appelée,  à partir  d’Auguste,  Aur/wxfu 
Fogifflflomm  ou  Bagiennorum  ; V.  pr.  : Carre a- 
Potéfllfa  et  frba  ; les  Statielli,  V.  A sla  (Asti),  Pot- 
lent  ia  iPollenn)  ; Atèa  Eompria,-  Aqiur  SiatielU' 
(Acqui);  les  litotes,  v.  Itbanu;  Forum  Pukii;  les 
Fri  niâtes , que  nous  avons  compris  dans  la  Cispa- 
daiif , peuvent  être  également  attribués  à la  Ligu- 
rie. — U*  La  Ligurie  méridionale.  Si  l'on  considéré 
le  Paru*  (V*r)  comme  formant  la  limite  de  la 
Gaule,  iVicara  JftwthViuium  (Nice};  colonie  grec- 
que de  Marseille  appartenait  à l'Italie,  aiusi  que  le 
purtus-Herculis-Mnn.rci  ( Monaco! . Les  Intemelii 
avaient  pour  capitale  Inte mdittflt ; les  /n- 

gauni,  Albium  Ingaunum  (Albenga),  .Varo  (Savons), 
(ienua  (Gênes),  v.  trèf-import.  par  sa  marine  et  sa 
piraterie,  qui  la  rendait  si  redoutée  de  Marseille, 
b'aprîs  lé  géographe  Scylax,  elle  s’est  appelée  pri- 
mitivement A ntium; — les  .-t puant,  dan»  l’Apen- 
nin, peuple  difficile  à soumettre;  les  Magelli,  sur  1 
la  côte  du  golfe  Liguait  que,  Rift'na,  Segesta,  v.  pro- 
bablement Sicane,  car  ce  nom  se  retrouve  le  même 
«•n  Sicile;  Partus-Ymerit  (dans  le  golfe  de  la 
Spexzia). 

4*  VcvtnA.  Ce  pays  était  encadré  par  les  Alpes 
IVnete,  CamicJK,JuUsp , le  Pô  et  la  mer.  Le  rima- 
nts, formant  la  limite  de  l'Italie,  VI stria  (ou  llistria 
était  en  dehors) , Dan»  ce*  limites,  étaient  : les  Coroi  ; 
v.  Julium  Camicum  et  Forum  Julii  d'où  est  venu 
le  nom  de  Fnoul)  ; Aquileia,  v.  très-importante, 
Concord» a , Opitergium  , Atfinum  , Tarrixium 
(Trôvise),  Yicentia  (Vieenoe),  Patagium  (Padouej, 
qui  a été  une  des  villes  les  plus  importantes  ue 
l'Italie  et  & pu  mettre,  au  rapport  de  Strabon, 
130000  hommes  sur  pied,  sans  doute  en  faisant 
appel  aux  cités  sujettes  ou  alliées. 

CONTRÉES  VOISIN  BS  DE  {.'ITALIE. 

La  Cisalpine  était  entourée,  à l’O.  et  au  S.-O.,  par  la 
Gaule,  le  paya  des  Helvètes  et  la  Grande  Séquanaise 
( vot.  la  géogr,  spéciale  de  ces  pays,  tableaux  et  cartes 
n1*  16, 17  et  18)  ;—  au  N.  et  au  N.-E.  par  la  Jt.rfra, 
s'étendant  au  N.  des  Alpes  Rétique»  (canton  de* 
Grisons  et  du  îyrol  occidental)  et  qui,  avec  la  Vin- 
délicie.  au  N.,  forma  une  province  romaine  dès  l é- 
poquo  d'Auguste;  v.  Hellunum,  Feltria,  Ausugo; 
peuples  : Ürruni; — le  Aorîcuvi,  au  N.-E.  de  la 
Vénétie,  avec  le*  v.  de  fibumia,  de  rinmum  cl 
ddauntum  (Bassin  supérieur  de  la  P rave;  — 1 1E. 
•le  la  mer  Adriatique,  Vhtria:v.  Ttrgestt,  JMa, 
Æqùla,  X tnqurn.  Flanona,  Parentium , Piquentutn, 
A loona . LlUyna  est  au  N.-E.  des  Alpes  Juli.r: 
Jîmona.  Celeia,  Saupifrtus  (bassin  supérieur  de  la 
Save);  dans  la  l.iburnia  • Tarsatica,  Senia,  Argy- 
r nutum,  Contnum,  Æ no  fia,  Atetia , Burnum,  Ja 
dera,  Blandona  et  Scardona,  avec  les  lies  Curt'c/a, 
Crepsa,  Apsorut;  — la  Dalmatia,  peuples:  rard.ri, 
JfcnWI,  Pier.Ti;  ville*  : Promona,  Andetrium, 
Tragurtum , Nafona,  où  se  retira  Dioclétien  eu  3Ûa, 
Dr /minium;  Iles  : Celaituss#,  Solunta  , Brattia, 
Pbarus,  Corryra  nigra,  Melila,  Usa. 


:en-  mnes  i»r*  ai  rrs.  Les  peuj~es  des  Alpes  nous 
no,  sont  connus  principalement  pur  l'arc  de  CottiuseX 
tes-  I ta  trophées  a Auguste  (voy.  les  ta  1*1.  nr*  16, 17  et  18 
lin,  et  la  carte  des  pror.  des  Alpes,  n*  18). 
rrû;  H.  ITALIE  PROPREMENT  DITE.  — L’itahe  pro- 
*.  promeut  dite  éiait  séparée  de  la  Cisalpine,  au  temps 
tl0.n  de  Lv  République,  par  une  ligne  partant  de  lüM, 

5 JJ  gagnant  et  suivant  la  crête  de  1 Apennin  jusqu'au 
®p*  Bubieo,  qui  complétait  la  frontière  du  côte  de  l’À- 
nve  dnatique. 

L’Italie  comprenait  iTlrvhd  qui  formait  la  7*  ré- 
‘fu-  gion.  T Cm  brin  avec  le  pays  des  Senones  (6*  région); 

te  Picenum  (S*  région).  )«  pays  de»  Sabini,  de*  F«- 
l0'i  fini,  des  P.rligni,  des  Marti, nos  Frentani  et  le  Sam- 
1 ,,e  iiiurn  (5*  région)-  le  /.afium  (voy.  la  carte  et  le  ta- 
n y bhau  n*  j3]  ; la  Campanie  (1M  région)  ; l .Iptilta  et 
D€*%  la  Calabria  (2*  région}  ; la  étira  nia  et  le  Bniftium 
£ IV  région). 

PoF  I*  etrvria.  Ce  pays,  qui  a été  pendant  six  siècles 
le  centre  d’une  civilisation  dont  Rome  n’a  pu  effacer 
. jes  les  derniers  vestiges,  avait  été  colonisé,  avant  La  con- 
spa-  quête  romaine,  par  les  Grecs  qui  en  avaient  modifié, 
iïu-  dans  k 256115  de  leurs  arl*  religieux,  les  tendances 
dèro  primitives.  Peut-être  les  Phéniciens  ont-ils  déposé 
, [n  quelques  gMM  «V  les  côtes;  mus  la  masse  de  la 
rtc.  nation  est  certainement  indo-européenne,  et  sa  mar- 
i{>  ;P  che  du  N.  au  S. est  un  fait  innontestahUî.  La  langue 
M(ij  étrus-  lue.  oljjet  de  graves  débats  entre  les  savants. 

fut-elle  d’orig’.ne  sémitique,  ce  qui  n’est  nullement 
„>)  démontré,  la  race  n’en  aurait  pas  subi  plus  d altéra- 
,t  ^ lion  que  les  Coptes  de  l’Egypte  et  les  Kabv  les  de  la 
ij||e  Barbarie,  lorsqu’ils  adoptèrent  la  langue  arabe  avec 
prl  * la  religion  de  Mahomet.  Ce  qui  a manqué  à cette bril- 
pen.  lante  civilisation,  qui  ne  nous  apparaît  aujourd'hui 
sur  <]U’à  travers  l'auréole  hmiineu-e  dont  1’mflucnce 
pro-  grecque  l'a  envelopp.2*,  mus  qui  n’en  a pas  motus 
eu  un  caractère  original,  ce  qui  a causé  ses  désas- 
e ja  llif  et  assuré  le  triomphe  de  H mue.  c’est  le  défaut 
d’unité  politique.  L’Étrurie,  eu  effet,  était,  comme 
. on  sait,  divisée  en  douze  lucumonies,  ou  cités 
.P®*  ouïssantes  ayant  chacune  son  autonomie  et  un 
1 lars  ou  chef  semblable  à un  dictateur  perpétuel.  Ces 
r«,a  villes  étaient  : Volaterræ  (Yol terra),  Frfulonta, 
A rrefiuin  (Arrerzo) , Coriona  (Cortone),  Perusia 


Arrctium  (Arrerzo),  Corlona  f Cortone),  Perusia 
(Pérouse),  Clvrrum  fChiusi),  tiifrinif  (Bobcna), 
BuseU,r,  Tarqvinit  (Tarehina),  Falfrii,  ferre, 
IVi»;  3 villes  dont  il  ne  reste  guîre  que  remplace- 
ment. Nous  trouvons,  en  outre,  en  Etruric  : luna 
D * pi) . port  assez  important  sou»  ia  Républi<pie, 
Lu.tt  (Lucques),  Pis#  (Piw),  PUloria  (Pistoja)  où 
Catilina  fut  vaincu  et  tué  (6*2),  Florentin  (Florence), 
fkwil r (Kie*ole)  : ftylwii,  sur  la  côte,  et  l ile 
d’i/ra  (Elbe),  cel-  hres  toutes  deux  par  leur  industrie 
du  fer.  Sena  (Sienne),  anc.enne  ville  étrusque  de- 
venue colonie  romaine  sous  le  nom  de  Scna-Juüi  ; 
Telamon,  célèbre  par  la  victoire  des  consuls  Attilius 
Régulas  et  Kmiüu<  Papus  sur  les  Gautut»,  225;  Co- 
sa;  Vulci}  où  l’on  a tait  de  si  belles  découverte* 
archéologiques  dans  ces  derniers  Mm;  Jtafwrnfaj 
Nofptnum,  Tut  canin  ; Gravisc.r  sur  la  mer:  Cen- 
tumcelLr  (Civita-Vecchia),  port  créé  par  Trajan, 
Blera  (Bieda)  ; .Yufriunt  (Sutn).  bataille  célèbre  dans 
la  guerre  du  Samnium.  tlOSl  qu  a Ci»nim>-xa(fi« 
qui  en  était  peu  éloigné;  Sabate  (Trevignario)  sur 
le  .Yalnartniis  (L&go  di  Bracoano)  et  les  Aqu.r  Aool- 
linaret,  près  de  ce  lac.  au  N.  [mil  di  Yicart  llo;  ; 
Nepete  (Nepi);  Capena;  Fregenæ;  Alsium  ; Lorium, 
où  était  la  camjogne  de  Marc-Aurèle. 

2*  Umbma  : Pays  occupé  par  les  peuples  Gaulois 
(Serumcf)  au  N.  et  probablement  ayant  reçu  son  nom 
d'un  peuple  fort  anciennement  fixé  en  Italie,  mais 
ayant  la  même  origine  qu'eux,  les  è'mbri,  qui  nappa- 
paissent  dans  l’hisioirc  que  déjà  ctabh»  dans  La  par- 
tie orientale  delà  |*énlruule  et  sur  les  deux  versants 
de  l'Apennin  central.  Ils  ont  laissé  des  vestiges,  re- 
connaissables encore,  de  la  rouie  qu’ils  ont  suivie 
pour  s'y  rendre,  car  on  trouve  des  ruiues  dans  le 
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Placentin  qui  portent  le  nom  île  CittA  d’Ombria. 
peut-être  remplacement  «Je*  Umbra  notes  rie  Pline, 
puis  les  Umbrieint  et  Umbranicia  dans  la  Gaule 
méridionale.  — Villes  : Sartina,  patrie  de  Plaute; 
Sntinum  ; Ariminum  (Rimini),  où  les  consuls,  sous 
la  République,  allaient  prendre  le  commandement 
des  légions  pour  U Cisalpine,  pont  et  are  du  temps 
d’Auguste  ; Urlrinum  Metaurenst  (tVWno),  et  Vr- 
binum  llortense;  Pimurum  (Pesaro)  ; Fauum  For- 
futur  ou  Colonia  Fanestris  (Fano);  Forum  St'/n- 
pronii ; Sua  sa;  Sena  (ialiica  (Sinigaglia)  , d'abord 
v.  étrusque,  puis  gauloise,  puis  romaine;  Æsis  ; 
Sentin um,  célébré  bataille  dans  la  guerre  du  Saïu- 
nium;  riTirrnum,  id.;  Iquvium  (Gutibio)  où  ont  été 
trouvées  les  fameuses  tables  igu  viennes;  Ma t> tira: 
,i tritium  (Assise);  Fvlginii  (Kiütgno) ; T relia ; 
Merania  : Tuder ; Spofefium  (Spolète)  qui  résista  à 
à Hann.bal  (217);  inleramna;  Amena;  Sarma 
{Narni};  Ocriculum  (Olriculi). 

3’  Picïxüm.  — Villes  : Aneofta  (Ancône)  port,  arc: 
du  temps  de  Trajan;  liuimum  (Osimo),  fmi/uluin 
(Cingollj  ; Paient  ia  : Urbs-Salria ; ToUntinum  (To- 
ientîno);  laleria;  Firmum  (Fermo),  Cupra;  A icu- 
lum  (Ascoli)  ; Castrum  nmum  : Interamnium  ; 
Uadria. 

4*  Sjuixtuu.  Il  faut  comprendre  sous  cette  appel- 
lation, non-seulement  le  Nflimunm  proprement  dit, 
mais  aussi  Liu*  les  peuples  voisins  qui  prirent,  les 
premiers,  une  part  active  à la  guerre  contre  Rome  et 
dont  i’en*.ciuble  appartenait  à ces  fortes  races  Sa- 
belliennes,  mélange  de  Sien  fer.  de  pSlmjex  _ de 
Ligures  et  d’autres  rameaux  de  la  race  Indo-Euro* 
péenne  venus  dans  l’Italie  centrale  aux  Ages  anté- 
rnsloriqucs  et  dont  la  réunion  forma  ces  nations 
dites  a i»  toc  ht  ho  u r?  ou  aborigènes.  — Peuples  et 
vihev  : Les  Vralîni,  chez  lesquels  étaient  Ptnna . Jfo- 
ternum  ou  Jfatrinurn,  d ternum,  iVi/Minurn.  — Les 
Marructnt;  v.  Teate,  Qrlona  et  Ansanum;  — U\* P.v li- 
ait i : v.  Corfinium  qui  fut  le  centre  de  la  rébellion 
légitime  des  Italiens  dans  la  guerre  sociale  (9ü  88), 
le  siège  du  gouvernement  prov  isoire  et  qui  prit  alors 
le  nom  significatif  d'italica  ; Sulmo;  — les  F renia  ni: 
v.  Hidonnim,  Idrinum  r-t  Aura,*  — les  Marti,  au- 
tour du  lac  Fucinut  : v.  A Ibù-Fucinensù,  Marrvrium 
et  .-in/inum  ; — les  Sabini  qui  ont  eu  une  existence 
politique  plus  indépendante  de  la  nation  Sa  milite 
et  ont  leur  histoire  À part,  si  souvent  mêlée  à celle 
de  Rome,  dans  les  anciens  temps,  par  la  guerre  el 
les  alliances.  La  Sabine  a été  le  foyer  de  celte  civi- 
lisation pélagique  nui  a formé  la  résistance  des  peu- 
ples SaLelliena.  C’est  dans  le  coeur  mémo  de  la 
Sabine  que  Denys  d'Haltcama&se  place  ces  villes 
aborigènes  dont 'les  ruines  même  sont  difficiles  à 
retrouver  aujourd'hui  : Patantium,  I ’esbola,  Suna, 
Mej/hyfa,  Orrinium,  Un  lia,  Tiora  Mariera,  lista , 
Culih.r . Let  autres  villes  de  Sabine  sont  : litote 
(Rieii),  tnleroerea,  Avutvmum.  Trebula , Carsulst.au 
Carseoti  (Arsoll),  Cures  d'où  étaient  originaires  les 
Sabins  qui  vinrent  s'établir  4 Rome;  Regiltum,  pays 
d'Appius  CUudius  qui  vint  également  se  fixer  à Rome 
avec  ses  nombreux  clients,  aux  premiers  temps  de  la 
République.  Quant  aux  villes  communément  com- 

f irises  dans  la  Sabine  méridionale,  elle»  étaient,  pour 
a plupart, d'origine  Latine  {voy.  le  tabl.  et  à la  carte 
n*  13.  Le  Latium)  : — Lo  Sumniiim  proprement  dit  : 
villes  : Aufidena,  Tntentum.  Bmianum,  célèbre  dans 
les  guerres  .du  Samnium;  ürrrnia,  Venafrum,  Al- 
li/rf  . Telesia.  Sæpinum,  Fquus-Tuticus  ou  Kquotu- 
timm,  Æctanum t A qui  (onia,  Bencteolum  (Bene- 
veill)  d’abord  appelé  Jfabicrilum.  célèbre  par  la 
guerre  du  Samnium  et  la  défaite  de  Pyrrhus,  en  276; 
Caudium  où  les  légions  furent  surprises  par  Pan- 
tins Herennius,  général  sainnite  (321),  AoeWinum 
(Avellino),  Compta. 

5*  Latum  [voy.,  nour  toute  U partie  du  N.  la 
carte  spéciale  et  le  tabl.  n*  13.)  En  dehors  du  cadre 
de  cette  carte,  seul  les  lier  nie  i:  v.Anagnia  et  Corn- 
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piium  Anagninum,  Femtinum  (Feremino).  Fru- 
sino  (Frosinone);  — les  Volsri  (territoire  méridio- 
nal),  peuple  qui  résista  héroïquement  aux  empiéte- 
ments de  Rome,  jouit  d’une  civilisation  materielle 
que  ce  pays  n’a  jamais  retrouvée  depuis.  42  villes 
pi<*|*rvs  s’élevaient  sur  ce  soi,  aujourdhui  désert, 
des  Marais  Puntinsque  l’incurie  des  modernes  n’a  pu 
arracher  à la  malaria.  Sur  le  rivage  méridional, 
étaient  les  A uruttei,  ou  Opt’ct  ou  A usants  auxquels 
les  poètes  donnèrent  plu«  d’extension  vers  le  X. 
Le  Liris  (Gangliano)  formait  la  limite  du  Grand  U 
Uum  et  de  la  Campanie.  — Villes  : dnfiuot,  port, 
.t  v/wru,  C«rc«rî  (If"  firceUo),  résidence  de  la  magi- 
cienne Circé. flans  les  traditions  poétiques,  lieu  au- 
jourd'hui encore  désigné  sous  le  nom  de  gratta  delta 
Maga  ; S uessa- Pometia,  dont  la  place  n’a  pu  être  re- 
trouvée: Prirtrnum  (Prifcmo),  Sora.  Terracina 
port,  et  Anrur,  v.  distincte  de  la  précédente  quoi- 
• ]u\*n  les  ait  BDUVeilt  OOnlbttdUAS : la  première  sur  le 
bord  de  la  mer,  la  seconde  sur  les  rochers  blancs  qui 
dominent  la  côte  : « taxis  candentibu*  Atuwr  » (Hor., 
Sat  ,1. 1,  y).  I^a  voie  Appienne  allait  en  ligne  droite  île 
Ruine  à Terracine  ; mais,  au  point  appelé  Forum 
d'Appius  (Foroappi),  A l'entrée  des  Marais  Pont  ins, 
on  pouvait  Rembarquer  sur  un  OUUtl  pour  se  rendre 
àTorracine  (voy.  Horace  et  Sirabon);  Fundi  (Fomdi), 
Formix  (Mula-di-Gaeta),  avec  Pormianum , villa  où 
mourut  Cicéron,  gorge  étroite  où  Ilannibal  fut  en- 
fermé ; vignobles  du  Falernus  ager , Cajcta,  lieu  célé- 
bré <lans  les  traditions  poétiques  par  le  souvenir 
delà  nourrice  d'Knée,  dmychr,  qui  rappelle  une 
colonie  Dorienne;  Minturn.r,  où  Murius  se  réfugia 
en  88. 

6*  Campakia,  le  pays  le  plus  fertile  do  l’Ilalie 
centrale.  Villes:  .Irpinum,  patrie  fie  Murius  et  de 
Cicéron,  Aauinum  (Aquinof,  Fregellr , Carinum 
(Casino),  Surwa-.lurwora  (Sessa) ; vignobles  du 
iforsirus;  T ca n u h» ici ic iiui ni  (Teano),  Cales,  Ca- 
rilimiffl,  lobumum  (VoRumo) , Capua  (ruines  à 
Santa-Maria  dc’  Goti),  à 3 milles  do  la  moderne 
Canoue  qui  représente  ranclen  Pons  Campan us,  sur 
le  Vulturne);  A eerr.r,  Sala,  où  Marcellus  remporta, 
à trois  reprises,  dr*  avantages  sur  Ilannibal,  et  où 
mourut  Auguste  (14  ap.  J.-C.V,  Suetria,  Surrtntum 
(Sorrento),  Caprea  résidence  de  Tibère,  dans  I tle 
do  ce  nom,  Firent  ta,  Salcrnum  et  Fbura . — (Pour 
les  environs  do  .Vrapofis  (Naples), etde  Puteoli  (Poux* 
zoles),  voy.  la  petite  cart».i  placée  au  bas  de  vital** 
inferivr  et  Intitulée  : Regio  Campa  ni. e AV  apolitana) 
k lû  et  au  S.  des  Campi  Phlegr.ri  : Cumx  v.  grec- 
que avec  les  Aqux  Cumaruv , le  lac  Avernus.  l'en- 
trée de  l'enfer  aux  « oentum  aditus  ••  et  la  grotte  do 
la  Sibylle,  lo  Portas  Mismus,  une  des  deux  grandes 
stations  delà  Hotte  impériale,  en  face  des  lies  Æ no- 
ria ou  Pithetusa  (Ischia)  et  Proehyta  (Prociila), 
Baiæ  et  Ruuli,  lieux  immortalisés  par  le  récit  de 
Tacite  sur  la  mort  d’Agrippine;  le  Portas  Julii  ou 
Porttu  Agrippje  qui  avait  été  creusé  sous  Auguste 
et  communiquait  avec  le  lacbucrmits,  Pufeoli  (Pou- 
zollos).  aussi  appelé  par  los  Grocs  Dicxaixhia,  port 
très-cousidérablo  et  faisant  un  commerce  étendu, 
le  second  port  de  l’Italie  A la  fin  de  la  république  ; 
Pu  feula  no  m,  villa  île  Cicéron;  Seapolis,  autrefois 
Pahpoiit,  prise,  en  326,  par  les  Romains,  Utrcula- 
nmiw  , Pompeii  elStabi.r , enfouies  .par  l'éruption  du 
Vésuve,  en  ?9  apres  J.-CJ 

7*  A ri*  lia  ot  Calabma  avec  la  Mestapia  et  la 
lapygia  où  l’on  a reconnu  une  langue  différente 
dos  idiomes  osquos  et  ombriens,  mais  qui  dérive 
probablement,  comme  ces  derniers,  du  sanscrit. 
Otto  contrée  qui  formait  la  2*  région,  était  séparée 
de  la  Lucanie  par  le  Bradants.  Villes:  Po  paunia* 
ou  Apulie  septentrionale,  chez  les  Daunii  : Tea - 
nun,  Uriunt.  Merinum , Ifaltnum,  .Siponlun»,  Fr- 
oiiium,  bu  pied  du  Garganut  mont  ; Arpi  ou  Argot- 
llippium,  dont  la  tradition  faisait  remonter  l'origine 
à Diomède  ; — Luceria,  siège  mémorable  dans  la 
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guerre  du  Summum  : Æc.r.  Yibinnm,  Sa  lapin , 
(Ascoli), où  Pyrrhus  remporta  sa  Mcorvle 
victoire  sur  1rs  Romain*  “'J  ; — Herdan**',  vfat. 
d'Hannibal;  Copum?  vicU  d’Htnnlbal,  21  T»;  Rarduli. 
Canusium.  Tnr*num,  Hudt.r,  pairie  d'Knniua;  I>- 
nNfia,  patrie  d'Horace;  — chez  las  Peveetii , dans 
l'Apulie  niéritlionnle  : Rubi.  Butunum  (Bilonlo), 
Barium  (lliiri),  (îrHiiram,  Asetium.Morba,  Scapotis. 
Sih  ium , Ble-ra,  Lu  patin,  Sofia,  C mus  ta  : — en 
t'alabria,  chez  le#  SnW'tifin»  rl  lc<  Japyoi  : Tnrm- 
tum,  une  des  plu*  impi  riante*  villes  ddtalic.  port 
fl  commerce  considérables,  assi/g.*»  el  réduite  en 
272,  Sturni.  Crin,  Mmiduria,  Brundutinm  (Brin- 
dé*).  port  «rembarquement  pour  la  Grèce,  renié- 
rentes  de  Urmdes  entre  nrtave  et  Antoine  140);  F«x- 
Udum.Budi  r,  Lu  pi. t.  Srrcium.  Caxtrum  Miner  v.r 
i'jrnlum,  Aleiiuni,  Ytrrtum. 

H*  Lpcama  : nombreuse*  colonies  grenpie*  sur 
le*  côtes  Villes  : Rantia,  F>irentuiv,  Acerantia  , 
fVf enltVi  (PWenzn),  Mflapontum,  colonie  grecque, 
émle  célèbre  de  nUilos/iphic  : ffcraelca.  col.  gr..  vicl. 
de  Pyrrhus  sur  les  Romains  iflO).  Siiis,  Pandosia, 
Lngaria,  Seruium.  Manda,  Buxentvm.  Consilinum, 
Grumentum,  Abeflinum  Martirum.  frlts.  col.  gr.; 
P.rxtnm  avec  .ses  rose*  el  dont  le  nom  grec,  Pnssdo- 
«m.  est  encore  justifié  par  son  l«?au  toupie  de  ,\cp- 
tune.  ftnrum-Popihi  et  l'oie  i. 

9*  BnVTTluif  ou  pays  des  Bruttii.  Ville*  ; Sy- 
barit  dont  le  nom  romain  est  Thurium  ou  77m ni, 
quoique  cette  dernière  ait  été  cvnstruilè  A quel- 
que distance  de  Fancienne  ; Maranum,  Laits, 
i vrilla ; — Petrliaet  ( raton,  colonies  grecques; 
A cherontia,  Ctu rotin  (O^iua) . Clampetia,  Tem- 
ps*. Terina.  Scylncium  oquilhiee),  col.  gr , : Cou- 
ton  in  cl  Loeri  Kpixepht/rii  % Cnlanfos  grecques  ; 
Htppantutn,  Médina,  Metaurus,  Seytontm  pré*  de 
laquelle  était  1 antre  de  Scylla;  HnjiMin  (Kftggioi. 

SiciUA.  La  Siale  a été  habitée  par  les  .VtVani  et 
par  le*  Sicttli,  chassés  do  l’Italie  centrale  par  les 
l'é  loges,  et  qui  ont  donné  leur  nom  h File.  Elle  a été 
soumise,  on  partie,  dan*  la  première  guerre  punique 
et  réduite  en  province  vent  241. * puis  entièrement 
subjuguée  après  la  prise  de  Syracuse,  212.  C'est  la 
date  de  la  décadence,  de  la  ruine  même  de  ses  vil- 

I.  N«ni*  itoMons,  d'après  Becfcer  el  Marquan,  le  tableau 
de  la  Salle  considéré*  «.nome  province. 

P rorînes  d$  Sic  Ht. 

La  parue  occidentale  délité  fol  occupée  par  1rs  Romain» 
tu  i an  rit.C«  t*ii,<t<*  boucau  p,  la  phis  grande  | "riion  de 
la  *idle.  Elle  forma  la  lr*  prori  ne»  romaine,  après  la  i"» 
ruwrc  panique.  A côté  de  la  prorince,  aabaisttut  toujours 
le  royaume  de  SvractHe  qui  no  n>iaprcnaii  que  1r~«  terrl- 
lolr»  de  sept  ville*  : SyremsM,  .4 cr jr,  Leoniini,  Megara, 

Ihlnrum,  A*  Mm  ex  Tiiww. meut vm. 

Ajiré»  que  Marmite*  eux  ronqwt  Syrtnao,  en  9tt.  la 
Sicile  (St  paciftév  par  M.  Viens*  Uriiw,  en  l’an  11»,  ex 
réduite,  co  sou  entier,  4 l'état  de  province. 

La  piix  fut  de  nouveau  troublée  1 135-132'  par  la  guerre 
«ica  esclave*.  Cette  guerre  terminée,  P,  Aupllku*  «Jéicr 
«ni a*,  pvr  une  loi  fondamentale,  avec  le  ttfecoatt  «l'une 
coprwj'a*itS5  de  du  legal»,  la  condition  Jonotqoede  la 
S*1  lie  ij.ex  Bupilin) 

La  aeounSe  pem-  de*  esclaves  (loi-loo;  a es  main* 
d’infloosca  sur  l'état  de  la  province. 

Selon  Appien,  la  Sicile  fut  administrée  par  un  préteur, 
dè*  l’an  vît;  mais'  TltoLive (F.pitomt  xx)  dit  qne  co  fut 
«•ulemeoi  vers  l’an  227  qun  le  nombre  dés  prêteur*  fut 
élevé  de  2 a 1,  et  que  l'un  de  «•«■*  deux  nouveanx  préteur* 
fui  désigné  pwur  gouverner  ta  Sicile-  Noua  ne  »*vr>r>b  donc 
tien  sur  le*  premiers  temps  de  radminiatiaüon  de  cette 
province.  Il  est  probable  qu’elle  était  soit»  les  ordre*  d’un 
de*  deux  prêteur» urbaine. 

Mat»,  de  teste  certitude,  elle  col  un  Pnttmr  dtput*  2*7: 

iN'pui»  le  milieu  du  dt  uxtètnc  ideli,  us  Prnpréteur. 

Après  Atifsuaif , la  SL’ile  reste  c«  qui!  celempsvrsr Pavait 
faite-,  pronner  du  Sénat.  Le  gouverneur  porte  te  titre  de 
Proconsul. 

Sous  IPwKiè.kn,  «Ils  reçut  un  rnmefa«\  comme  les  pro- 
tlwt»  iMhenMs;  après  Conelsatln,  nn  Consulat i*. 

Cette  prutim«  était  dmaée  en  deux  partie»  ; car  Hle  eut 


le*,  antTgfola  si  prospéra*.  La  pcipubifon.  rondamnéc 
en  masse  à la  culture  du  blé,  fui  chargée  de  nour- 
rir le  peuple  de  Rome.  Ville*  : Mettnna  (Messine), 
oui.  gr,  de  Measéniens,  iutrefeis  Bande;  Saufadmt, 
vicl.  navale  d'Auguste  sur  Sextus  l’r.mpée  ; JftyLr, 
vict.  nav.  do  Duilius  sur  les  Carthaginois.  2(30; 
Tauromtnium  (Tuormina).  col.  gr.  près  do  laquelle 
était  lo  gouffre  de  Chnribdc,  Alme.rmtm,  .Voit», 
col.  pr.f  sur  la  cê-to  aepientrtonale  : Tyndaris.  Ra- 
luntium.  Cal.rlet,  Agathymum,  Haleta,  Engyum , 
frf  thaï. tdium.  Mutera,  ml.  gT  ; Sofuntum,  /*rt- 

J*ur  Vtif*tntr*(a).Af'ïïi  Fut»  rV-nid:»it  4 Lttybèe (Jb\,\mMrêk 
Svraenae.  Ou  ne  »mt  pi»  si  celte  divi»i<«u  >un>i*'ta  toujours 
jnxqu'U  nioctétleD. 

La  Su.  île,  se  c. mposait,  no  temps  de  CiCeruti,def7  crnfrrs 
eflmmimunr  ;c)  dont  l’adnlntetraiioB  liuénenre  te  «*on- 
aci>a  axn*  ctianpcmcM». 

.4u  pain!  de  eue  de  t impdl,  ces  ville»  «e  divivskm  en 

<jir*W»e  r i:p.«r r. 

1*  3 Cinlntes  fmiefatse  : Mettant,  Tnaromenium  et 
A'efum  tf)  -(ui  po4*éd lient  un  territoire  Mue,  ne  payaient 
pas  d'inqiOt*  et  ne  devaient  fournir  de  prestation  qu’en 
cas  de  iruerre. 

2**  S CirHaie.*  filât  et  immune/  : Centuripa,  fhleia. 
Seyeite,  Panorntu»  Jfeli/yt  >). 

3‘  lie»  Cieiialtt  decumana’  qui  pavaient,  en  «ultedsm* 
i-ètt,  coDime  au  temps  de  H«er«>n,  U dixième  psi  ite  de 
leurs  revenu»  annm-l*  en  froment,  vin,  urge,  huile  et 
pstitf-Aroit»:  c1  le*  étaient  au  noina  au  n-mhre  de  Si  if). 

it°  Des  Civilités  tenteri*,  dont  te  territoire  avait  Clé 
entiqm*  à la  guerre  n liait  devenu  o<jrr  pnldirus  (p, 
Ce»ar  avait  rinuuitinn  de  confétei  le  jui  /.*.* f» • h toutes 

— » 

(<i)Ciréron,  Ferr.,  amis.  Il,  4, 1 1 : • Qu.*-» tores  uinusque 
prnvmciœ  qui  U10  pneture (aérant,  etc.  • 

,'<)  l’srudo-Ascfniiw,  p.  100  : ••  Cum  a uuobuaquæstonlm» 
Sicilîa  repi  arx>  Lllyberuno,  aJlem  j5vra»aiteno, 

jp*e  ven>  (Cieere)  Lilybctanu»  qu*e*tur  fuent.  Sex.  Pedu- 
ri*<.  pr4  tnre,fHrt»nib0Htamen  se  placuisse  dlrit  - ; et  p.  2«l  i 
• LihiKetanus  acilicet  quoMtnr, non  SyracUMnas,  Kam  bo* 
lunosqavatoresannuns  habuit  s*ciha»;r.icer.  Pro  Plntrio, 
27, OS;  — Dan*  le  Corp.  In«:r.  flr..  11*  >S27,  on  rencontre  un 
évnr» fpro  qiifisterr),  G. Vcrpilw*  fciibus.  pralialilc— wt 
ceint  qui  fut  pn-teur  er«  l'an  g»  av.  J.-C.  — On  trouve  an 
«MW(ùrprorfctcLrS»W/i.T  de  iVpciqae  de*  j u ridirf,  e’csi-à- 
ite  après Mar>Aorèle,  dans  Orelli.  u*  Jt“T(«lpas9unt.  La 
*eparatmn  de  1a  Sicile  en  deux  jurutuilon*  ressort  de  cette 
innarlption  OTell»,  n«  m' . coffcouDLt:  AGRKATriHO- 
ItVH.hACRVM . RESPUBLICA  .1.11.1  BtTAXÛRV  M .DED1CAN- 
TIBVS.MHATBIllO.CAMllDO.PIluCOS.F.TL.CObKELJO. 
MARCRLLO.  Ourjfure  PHo.  PRjrfurr;  ce  qui  muntre  «lue, 
*■«0»  les  eu  peretir»,  outre  leproronvuf  r<  - item  HSyracuae, 
il  y avait  un  9 urtt..r  p n>  prjttore  h folytire 
(C>.  D’aprè»  Cioerca  Ferr.,  acc.  Il,  45,  t S7^,  il  y avait  en 
Sicile,  13e  cenMîur*,  dune  oj  villes  ayant  de*  censeur*.  On 
igmvre  les  t viUw  libre*  étaient  en  daller»  de  çr  nruabw* 
et  doivent  v être  ajout*»**.  Zumpt  ne  voit  que  deux  villes 
fff  lerat,r:  Mestma  et  7aun>«nrmumriui  a’y  auraient  jj* 
Clé  comprise* , co  qui  tait  67  ville».  La  liste  de  Pline  (Rut. 
Nal.,  lit,  8.  Ffl  et  »lv.)  en  porte  6S  ; Ptoleinéo  (lit,  4)  en 
«tonne  is;  inodore  (Etc.  Rstsck.  xxili,  5)  en  coapte  tT7 
dèa  la  !»•  g orne  punique  ; Tite-bive  XXVI,  4a)  eu  compte 
66  h réjNtqac  d«  la  f>eci<iide  cutite  punique. 

rd)  CÎcer.,/«  Ferrem,  lit, 6 : Steuias  ciuute*  sic  iu  aoii- 
nîiam  A<lermiue  recepimaa,  ut  e-dcm  jure  casent  qau 
fhi*»em ; ctdcm  condaioae  populo  K umano  parèrent,  qua 
suis  ante*  paruiawm-  Perpaueæ  Svciliw  civitatea  *nnt  betlo 
a majuribus  no»tn*  *uKa«  Ke  ; quorum  açef  cum  esvei 
putiiicvM  populi  Rooteni  fucio*.  umen  IIIUmi  rrmiitu»;  i» 
ag«  r a rrnsonlHi*  lo*ari  foiet.  / s*i*r.UM  et  r étal  et  daa! 
«uni  quariim  d<N'um»  veairc  aon  eokaai  ; M amer  t ma 
c «è-d.  Measana)  rt  r<wrom<mtr«ma;  quiaqne  jua-'jertra 
sine  f'rdert*,  immune*  ac  liberté,  etc  — Cicérun  luinuau 
la  i'  ville  fiHern/a  dan»  nn  autre  passage  des  Vemne*  . 
(V,  22)  ; car  7cMimifimif««m.  rrumentum , cor  .Vert»*#  impe- 
r*»ii?  Oiiaram  tvviürtum  uiraque  faJenla  est. 

(e)  Clear.  f»  Ferr.,  111.  a. 

(f)  Zumpl.  Ad  Ferr.,  ill.  a,  (S.  Ayant  excepté  les  villat 
mentVMinéc*  dan*  les  devx  caiég-trie*  i*r<  • Jcntrs,  Cicéron 
dit  : t*r.Yteren  émois  itger  Si  ci  H#  eu  if  •■#«*.•*»  riEOUXiASCa 
rsl  (cb.  6). 

Cçj  Zumpl.  Ad  Ferr.,  111,  6, 13,  v.  47-,  — Tu.  Liv.  (TtXVl, 
40  . en  parlarit  de  la  c-tn»f«gne  de  Itevinu*  : Prédite 
breei  sent  viginli  epfde:  m t i capln.  volunlarta  dedt- 
lioue  in  (tnevu  rpnrranf  ad  quairaÿinto,  ce  qui  fait  60 
eu  tout. 
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narmus,  longtemps  occupée  par  îf*n  Carthittrinofe; 
le  château  d Erctr,  où  se  défendit  héroïquement 
Hamiicar  dans  la  1"  guerre  punique;  Btfçttm,  Se~ 
ofsta,  Macclla,  Drtpumim,  celtbrv  bataille  oùClau- 
riiua  Pulchcr  fut  défait,  l"  guerre  punique  (549); 
Ifryx  itec  soi»  temple  de  \ éft'u» : — sur  la  côu*  du 
S.  oM  LHgb.ium,  v.  Carthaginoise,  siège  célèbre; 
Nahty.r,  Mazara;  — en  face  «le  cette  pointe ecdden* 
taie,  sont  le»  îles  Ægnl&s,  où  Lutatius  Cahilus  rem- 
porta la  bataille  qui  mit  fin  A la  |”  guerre  puni- 
que (241)  ; Stlinus,  col,,  gr.,  avec  les  Therm.r  Seli- 
nunii.r . Ueraeifa-Btma.  Agrigentum  une  des  plus 
grandes  \ llle*  de  llle.  col.  pr.  ruinée  dan»  la  guerre 
punique;  Phintiae:  delà,  ml.  gr.  ; //yWn,  Carnarina. 
COL  gr.  ; Mrdyea,  Yre/win,  Aboi  lu,  Hetorus;  — sur  la 
oôte  orientale  : .Yyrafw.ï-  qui  a été  pendant  un 
temps  la  plus  grande  ville  do  l’Occident  avec  Car- 
thage. Ses  ruines  couvrent  un  terrain  immense;  il 
non  reste  plus  <juc  la  bourgade  de  Stracosa,  dans 
la  petite  lie  d'Ortygin.  autrefois»  au  milieu  du  port, 

J <y\*  , JJerbtSttts,  Thapxut,  Na pirnllybira,  Lenn- 
tiui  âfen.rvum,  (ntnua,  col.  gr.;  À&nu,  au  pi  «s  I du 
volcan  ;A tium  : — dan»  l'intérieur  de  l lle  : ItyhUi, 
Hadianum,  Crnturip^r  {Centorbi},  if^râim,  <4  mo- 
no, Hmna,  ce  h ire  de  la  résistance  des  esclave* 
dans  la  guerre  de  103;  Ptlrn,  Uerhila . — Los  îles 
Liparesr.  uu  Æolûr,  ou  Kntainûr  au  N.  de  U Si- 
cile ; — Me! Un  et  Gaudot,  au  sud. 

Sardïnu  La  Sardaigne  était  l’Uc  phénicienne 
par  eicellence.  C/cst  le  pays  qui  a fourni  le  plu» 
grand  nombre  de  monuments  appartenant  A cette 

le*  ville*,  Parmi  le*  loin  d’Antoinc.qui  furent  ahrr#i*©*  par 
te  5cjat  apri»  l>xpir<tiin  de  m»ji  consulat»  il  y en  avai». 
urr  }ui  l'uit  rrUtitc  h lacenreMiiMi  du  droit  dn  cita  A U'us 
le*  Siciliens  (b).  Ce  qui  \ rutive  que  la  loi  ne  fui  pas  appli- 
qua, c'est  î*  li*te  de  Pbne,  qui  ne  mentiotano  qu'un  seul 
o/qurJom  cirÎMtn  utw  : Neesana,  et  trens  ci lies 

latine*  (r):  Centuripa,  Mettent,  Segrxla, 

Sous  Auguste, dmpilles  reçurent  d**  colonie*  militaire*.,  ; 
san*  d-.  nie  l’an  12  av.  J.-C.  : riM*roiin©jiiaii»i,  Catana,  St/ra 
entre,  Thermjr - Himerenete  e»  rynrf'trù.  auxquelles  vin- 
rent s'ajouU-r  plu*  tard  Ii/yhjrum  çt  ra»ormuj.  ^C^ra- 
genfum  parait  avoir  eu  l«;u*  Lotit. 

Au  point  de  tue  judiciaire,  relie  province  « divisait  m 
uit  «et  tiiin  nombre  de  cemieutut  'l-.strico  jnduialre*  . On 
cou oi,l;  ceux  de  Syrjcu**,  de  l.iltfl>Tum,de  l'anormus  et 
d'Âgrigmlum. 

L Ve  Jt  Alu! if  dépendait  de  cette  provint  e.  Le»  habitant* 
aran  ut  le  droit  d«  cité  sou»  AiqjUbte;  d»  étaient  I aient* 
dans  la  tnbu  Qutrma. 

t.  De  même  que  pour  la  Sicile,  nous  donnons  l'état  de 
prm  mer  pour  la  Sanfaigu©  et  ta  Corse»  d’après  Becker  et 
■arjuart. 

Prorince  Je  Sardaigne  et  CofW. 

Peu  d©  temps  après  la  i™  guerr*  punique, les  Romains 
enlevèieiit  la  îUniaiciW!  aux  Cartlagmoi».  «ans  la  moindre 
apparence  d©  droit.  11  leur  fallut  la  enquérir.  T.  Slaatiu» 
ne  la  fournit  que  3 ans  plua  tard. 

l a Corse  fut  oeen pré  en  mmi©  tempe  que  la  Sardaigne  en 
«S,  moi*  elle  ne  fut  Sound*©  qa'en  *31  parc.  Papirius 
Maso,  et  elle  forma,  avec  celle  lie,  une  seule  province. 
Elle  rut  gouverné©  par  un  prêteur,  et  qui  ftt  qu’eu  2X7  on 


(ô)  Cirér.,  ad  Aitic,  XIV.  pi  : Sel*  quant  dïlipaiti  Siculo» 
tiquant  llbm  clientelam  boncvUm  judicviu.  Multa  iliisCa- 
»ar,  ueque  tnc  invito,  et*i  latîniUi»  non  cm:  fertmda. 
Eco©  au  te  ni  Antonio*,  accepta  grirrii  pétunia,  flxit 
legctu  a (Hetutorc  eomitil»  latara,  uea  Sl-reli,  dm  Romani, 
cujo*  rel,  vivo  lllo,  meutio  nulla.  — l’n  autre  pa**iqf.- 
de  Cicéron  (rsa.  II,  JT.Î  fe  rapporte  aussi  k la  loi 
d'Antoine.  «Civita»  oii  AnPiciin,  ©mvi  jom  slngil  ahm  o©tl 
pMvkni  iis  lotis  dabatur  ; » — cf.  Dkm  CtuaiusXLV,  xj,  et 
Xi.1V,  5J.  — Dtodore  t Xltl.35'  parle  rn  teness  forinala  d>* 
la  hmtession  du  dro«t  de  ciu  : n*U«l  uil  ^ 

/J*».* ânÙMM  nî;  ivin’,  >|d©  iHOdèwj  dgnq  jtijp 
élv#  nr-i;  ti  ZaùAn;  il{  «liu.i;  rfûV**).  — 

Rrlaqvr  meut  à rabruiiatior  de*  loia  d'Anuui  o.  v„y.  tirer. 
Phtl.  V,  T;  XII,  S.  12,  XIII.  SIS. 

(c)  flùf.  no/.,  (Il,  xiv, 2 : Metfana  ; et  III.  xtv.  5,  pour 
le*  ville*  latins©  rorditu  r.ie.  Crn/uripiNi,  .Vr/ini,  S'ye- 
titni.  «utvmt  t. m*u  * |«h  villes  appelée*  tributaires,  sfiprn 
au  aomlire  de  47. 
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civilisation.  Ville*  ; CaraUt  (CagiiaH)  cap  ; y ara 
(Nura)  où  ont  été  trouvés  les  hvj-ogèos  phéniciens 
et  le*  monuments  qui  ont  formé  le  musée  d©  Turin. 
Fn  fai-.ant  le  tour  do  Lite,  on  trouvntt  : /Jifin,  Sufci, 
Pttpuium,  Senpoitt,  Thnnes,  Ofhncn,  Connu, 
Carbia , Yura,  Tu rrit-L it»jssn n is.  Plurium,  Tri- 
luJa.  Vt'iiola , Otbiû,  Ferrmin.  Vinioln , Sulcit, 
Saralapi»,  Sara  but.  !>ans  je  centre  de  llle  : (fsel* 
list  Forum  Trajnni,  Gu rult*.  frxa,  Luquido. 

CORSfCA»  hnhiléo  par  les  Ligure*,  colonisée  par 
les  Phéniciens,  nuis  par  les  Grecs,  surtout  par  ceux 
de  Pbocéd.  Vilft-s  ; Maria /ut.  Alerta,  rreinium , 
Pâlir,  Pattra , Opii mm,  Chmintn,  Mnrianum. 

LIS  ONZE  RÉCIONS  AD  7E3IPS  »*AtOL’STE 
(Vojr.  la  carte  necessoira  dans  la  pi.  II,  liait  i ettperutr.) 

Ce»  régions,  mentionnées  par  Pline,  d'après 
l’Ortù  ptelus  d* Agrippa . ne  sont  pas  une  diviiùon 
ailministrativo  di;  l Italie.  C’est  simplement  une 
répartition  de  territoires,  dans  laque. ie  ou  Vcst 
conformé  aux  ancienne*  divisions  de  peuples,  ou 
groupes  de  nationalité*.  Ce*  nationalité*  étaient  si 
bien  éteintes  et  avaient  été  si  compléierneut  absor- 
bes dans  la  cité  par  le  système  d assimilation  de* 
Romains,  que  ccs  ci rcon*cnptions. déterminées,  par 
les  noms  seuls  des  contrée*.,  ne  représentent  pin* 
qu'une  exprextion  géograpli.quc.  Ou  peut  indiquer 
1 étendue  et  Ici  limite»  Ur  cos  onze  région»  en 
i ienti fiant  tous  le»  noms  de  villes  de  rérmînératioti 
de  Hinoavcc  les  noms  moi  ©rues,  carie#  hmites  ne 
sont  pas  mentionnées  dans  cet  auteur,  mai»  seule- 
ment les  localités  comprise*  «Lui»  cliaque  région; 

nomma  *culen»crit  deux  nouveaux  pv-Liettr»  : Kun  pour  la 
Sm:iI©,  rau lie  pour  la  Sardaigneet  L U'r*©.  Ou  doit  donc 
euteoilre.  eous  le  tu  m Sùrdiwia,  le*  deux  IJe*. 

A jaunir  du  itiilicu  du  deuvèm©  siècle  avau!  J.-C..  on  «n- 
wty*©n  Sattlalgae  ilei  proprtl^ur*.  un  connaît  Tttu*  At- 
buciup,  proprrlnr  Sariiim*  di  r*n  105,  et  M .Frtulim 
Scaurue,  praprertor  SaréiniJt  do  l’an  5».  I ©*  deux  fie# 
«sau* m Uiajour»  rrunn'»  mm*  1«*ir  adminivtrûtùio. 

L’an  27  avant  J.-C.,  U San!  n m ne  r>*ia  au  Sénat.  Elle  «ot 
□a  proprxtor  avec  te  litre  «U*  pr<«:  >u «/. 

I.c  caractère  remuant  et  peu  -ùr  de»  babdauu  rendit 
nccensaire,  par  exception,  une  adminismilen  militaire, 
îteus  voyons  au**i  qu  AurJsie  vetrvova.  l’ao  sap«»v-  J.-C., 
un  tgue*  Roman  ut,  **n»  doute  avec  te  titre  procvmror, 
litre  qu’on  r©;ro«v©  plus  urrf. 

I.orâqae  Néron  dt-clnm  TAcbaie  il  rendit  en 

■ rbarige  la  Sardaigne  M Sénat.  M le  LrnK'ignojt©  de  Paa*a- 
maa  e*t  exact  ici,  »l  fàot  p*>ui-èir© croire  qu'apréa  Auguste 
©t  ju*r)ii'a  Néron,  la  ftardaigvie  aurait  e'é  une  province  d© 
l’eiMMrNr.  Od  trouve  un  proeumtor  SarJiâim  dn  lempa 
de  Commode. 

Ce  fut  sons  Constantin  que  in  Sardaigne  et  la  Corse  furent 
»é(«inSr*,  dmeune  *o«*  le*  • rdres  d'on  pr.r  tet. 

Au  peint  d©  vue  d©  U coodUku»  Ac  baJutams.  la  Sar- 
daigne éîait  fort  mal  pariagré.  Ayaut  été  •inquise  nailltai- 
rement,  elle  eiait  ensuite  devenu©  ager  pttbUcve  dans  tou;© 
*on  étendue.  Elle  pariut  U dlme  pour  tuute  espèce,  de  terri* 
et.  en  outre,  un  $ti/  mJium  (m).  Dan*  I©*  terni»*  de  grande 
iit*'es»»ié,oo  imposait  an©  anondedln:©.  meyennaal  touie- 
fois  rm  remis#  fait©  par  U*  tnéeuf  aux  habitanu.  l>©  «mru* 
que  la  SardJgnc  (ut  comptée  parmi  le»  tria  frumenian  1 
anjuàhcr.  Au  tempa<Ja  Cicéron,  U provimu»  n’kvait 
’jm-  seule  ville  jouissant  »ïe  privi  '*  ge»  itarticuJiéra. 

Plus  tard,  on  y f *itda  qnrlnar»  colonie*  militaire».  La 
(àm©  ©n  avait  2 >ur25  villes  : Mariana,  cdoule  de  Narins, 
el  dlrrio,  colonie  dn  SyUa. 

Il  s©  furma  plu»  tard  rncore  jilusieun»  ©labliatetueeik  en 
Sardaigne,  ravoir  : la  ville  ,!.J  furrvm  Libffseonû,  pe«t-étr© 
Mmi*  Au- u st©  l'tc/is,  peut  être  soua  Hadrien. <-l  Cornue. 

Fnfln,  i*:iu©  (Hier,  u»l.  III.  7.  85)  cite  Caralet  es  mina 
oppidum  tirium  Romanorum. 


fa)  Cicéron.  pr«  Ratto.  IJ,  41  : (Juod  si  Afrtt.  et  Sardêe. 
ri  II  i t parti  s,ag  rit  stipn  • muh  huit,  eirtntr  attipèeci 

lire!  i irttalem  : ù'Ultinuit  ftr.-  idem  HmIMA?  — Tile- 
Uv©,  XXIII,  32  ; Gnui  fnfsifo  et  cnllaiiovr  •ntgua  fru • 
menti  pnuoê.  — CL  Je  dui^tr©  41,  oU  il  e*«  du  qa©  les 
habitants  die  la  Sarda  gn*  payaient  le  eiipenéium  et  le 
/runirntum. 
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cVst  ce  que  nou»  avons  fait  avant  d'établir  1»  J 
limites  de  chacune  d'elles,  sur  la  carte  accès-  J 
soire.  » 

1»*  Région,  Latium  et  Catnpania. 

U*  — .4  pu  fia.  M rua  pu i,  Hirpini. 

3*  — iMCflnio  et  Brvltium. 

4*  — Summum,  SoMnt,  Jfarit,  KwlW,  ‘ 

Paligni,  Marruemi , FrtntanL  1 
5*  — Picenum  et  PrxtuUi , 

6*  — L'mbria . Senones. 

7*  — Etrmnfl. 

8*  — Gai  lia  Cispadana. 

<>*  — Ltguria. 

10*  — Venetia,  fa  mi,  fslria 

j(«  — Gai  lia  transpadana. 

TABLEAU  r*E5  COLONIES  * C M VtM  s FONDÉES 
AVANT  L’ANNEE  ISO  AV.  J ■€. 

On  sait  que  la  condition  des  cité*  en  Italie  était 
très-variée.  Le  système  romain  consistant  à dé- 
truit* les  nmtiOfflUktét  pour  leur  substituer  l'isulc- 
mont  municipal,  on  a eu  soin  de  montrer  aux  peu- 

Sles  vaincus  qu’il  n'y  avait,  pour  eux.  de  salut  et 
e refuge  que  dans  la  cité  romaine.  Four  mieux  dé- 
truire tous*  les  liens,  on  tit  quatre  condition*  diffé- 
rentes aux  cités  italiennes,  et  l une  de  ces  erndi- 
tions  se  subdivisait  dlc-niême  en  plusieurs  degrés. 

1*  La  CO  LO  IV]  K,  image  vivante  de  Rome  et  formée 
de  citovens  romains;  surveillante  «les  pays  vaincus, 
sentinelle  avancée  de  la  cité  dont  elle  avait  ta  con- 
stitution : le  Conseil  des  Pieurioiut.  ordo.  qui  était 
un  petit  sénat  ; la  curia  ou  assemblée  du  peuple  oui 
avait  ses  comice*  comme  le  peuple  Je  Rome  , les 
Puumviri,  magistrats  annuels,  espèce  de  consul»; 
les  Quæilores  chargés,  comme  ceux  de  Home,  du 
trésor  ; les  .Ediles]  de  la  voirie.  Tous  les  cinq 
ans,  pour  le  recensement,  le  s colonies  avaient  leurs 
censura,  le»  Dimrnnrr,  qui,  cette  année,  pre- 
naient le  titre  de  quinquennale*.  Telle  était  la 
condition  à peu  près  générale  do  l'administration 
coloniale. 

2*  Ntstiaru,  villes  qui  ont  conservé  leurs  ma- 
gistral» et  leur*  institutions , d'ailleurs  assez 
peu  différentes  de  celle»  do  Rome,  ville  latine 
dans  l'origine  ot  qui  avait  elle  même  beaucoup 
emprunté  A ccs  antiques  cités.  Les  municipes 
n'avaient  pas  le  droit  de  cité  dans  si  plénitude, 
mais  l'obtenaient  par  parcelles  : jus  commtrcii, 
jus  ron nubii.  jus  Italicum , jus  Loti nurn.  <t,  de 
progrès  en  progrès,  pouvaient  parvenir  à une  Con- 
dition à peu  pré»  égale  Di  celle  de*  colonies.  Les 
munuipes  se  *uUl.\ i-aient  do-nc  en  autant  <ie 
degrés  qu'il  y avait  de  concession»  parcellaires 
possibles  du  droit  de  cité.  Tous  étaient  en  marche 
vers  cette  obtention  sans  laquelle  on  n’était  rien. 

3“  Ville.»  alliées,  nayant  aucun  droit,  conservant 
leur*  lois,  nommant  leur»  magistrats,  et  obligées 
de  fournir  hommes  et  argent  A la  requête  de  Rome. 
Condition  mauvaise.  Tous  s’armèrent,  en  9fl,  j>our 
la  changer  contre  l'obtention  du  droit  de  cité. 

4*  Préfectures,  villes  punies,  état  transitoire. 

En  KM  av.  J.-C..  la  foi  Plautia-Papiria  accorda  le 
droit  de  cité  à l'Italie  ;en  47  la  Loi  Jutia  muniei- 
palis,  un  de»  plus  grands  actes  de  César,  amena 
uno  sorte  d'uniformité  dans  les  constitutions  muni- 
cipale» de  l’Italie.  Le»  distinctions  de  colonies,  de 
. municipes,  ont  donc  moins  «l’importance  à partir 
du  premier  siècle  : c’est  pour  cotte  raison  que  nou* 
avons  dressé  le  tableau  des  colonie»  fondées  avant 
l’année  150  av.  J. -C. 

(Four  le»  colonies  latines  et  les  colonie»  romaine» 
de  l’époque  rojaJe,  vuy.  la  carte  du  Latium,  et  le 
tableau  n*  13.  J 

Qffta,*au*Ancu»Marttus.  Mia  (Latium),  3% 
ItUiMm.  Salricum  (Latium),  384 

La  htm  m 1 Latium)  ; 418  Cales  (ram  pan  i a).  :t34> 

av.  J.-C.  rerraema  (V olsques)  329 


Fregellæ.  329  Irvndiriun,  244 

l.uèeria  (Apulic),  314  .Spota/rum,  24 1 

S u,' s sa  Aurunra  Jhium  j 

(Campanie),  313  f'regenv  \ en  Etrurie. 

Pont  ta  (insula),  313  Pyrgi  ) 

Saticvla  (Latium).  *313  Cremona  218 

Interamma  (Volsq.)  312  Plaetntia , 218 

fasinum  (Volaqucs),  312  Puleidi,  194 

Sora,  303  roJfnnittm,  » 

A Usa  Pucinensis,  303  l.iiernum,  » 

Narnia.  299  SaUnum,  * 

Caneoli,  298  irturnlum,  ». 

Minturtuv,  2%  Siponlum,  - 

Si  ours  ta,  296  Temps* , »» 

l’criMtia.  291  Crotom,  - 

Sena  Gallica , 2K2  Copia,  193 

Halria,  280  Valent  ta,  192 

Cosa,  273  Rononifj.  189 

Posidonia  ou  Pas-  Patent  in,  184 

tumr  273  Fiwaurwm,  » 

.Irrwimim,  268  .Saturnia,  183 

Mal  testa  ou  Bene-  Parma,  »• 

irntum,  268  Grarisc.r,  181 

.E se r nia  (Ficcnum) , 283  ^quitaïa , « 

Ætulum  (Latium),  246  Lirna,  177 

Quelques-unes  des  plus  anciennes  colonies  ro- 
maines avaient  diqsiru.  puisque  Tite-Live  dit,  qu'en 
209,  Rome  en  avait  trente  ; or,  en  comptant  celle» 
qui  sont  antérieures  A cette  date,  nous  en  trou  von* 
trente-trots. 

COLONIES  GRECOCCS  DK  LVTaLIK  MERIDIONALE 
B r DE  LA  SICILE. 


Aux  âges  héroïque».  Sicltr- 

Aryot-llippium  (Arpï).  Cumin»,  xijj*  siècle. 
Sipontum  (Santa  Maria  Heraclea  Minoa . plus 
di  Siponto).  anciennement  Macara, 

Metapnntum . xtu*  siècle. 

Prirlia.  Enyi/um.  — 

Crimisa.  Syracusr,  col.  dor. , 

aux  k z et  tùxtoriqaeB.  ver»  736 

rumx,  date  douteuse.  Ifaxot,  col.  clialci* 
ytmyclar  , détruite  en  dtenne,  - 

150.  Hybla  , plu»  tard 

lie  Pilhecusa  (Ischia).  Jfeyanx,  »• 

Seapolis.  Leontini,  72H 

Pie.iarehia  ou  Puteoh.  Calana , » 

Crotona . Callipolit,  «■ 

f'aulonia . L'wb.ia, 

Locri-Epizephyrii  , vers  lande,  732 

730  (av.  J.‘C.)«  Gela, 

Tarcntum , col.  la-  Acr.r  \ 
cé< lémon tanne.  7L8  [ G63  - 643 

Syltaris  , col.  d*A-  Casmene  ) 
chéens  et  do  T ré-  Selinus , 62" 

zéniens,  703  llimtra,  vu*  siècle 

Ithcftium.  col.  clwl-  Agrigentum,  5W 

citJietuie,  667  Lamarina,  652 

Tlturium,  col.  d’A- 
thènes. 440 

VILLES  D’ûSJGlN E PnÉNiClENNE. 

Mdga,  Panormus  , Lilybaum  , Drepnnum  , 
Lryi,  St  geste,  Ercta. 

TRILLS  ROMAINES. 

11  y eut  d’abord  troi»  tribu»  à Rome,  puis  quatre 
(Voy.  Ftan  de  Home),  puis  on  fit  des  tribus  nou- 
velles au  fur  et  à mesure  des  conquêtes,  pendant 
les  premiers  temps  de  la  République.  La  tribu 
fut  alors  une  division  géographique,  une  réparti- 
tion de  territoire.  On  se  faisait  inscrire  dan*  la 
tribu  où  l’on  avait  son  domicile  ou  un  «le  se»  domi- 
cile*. Plus  lard,  la  tribu.  t>ar  >uil«  de  1 evlension  du 
territoire  romain,  cc'<i  «rèlrn  une  i xpression  géo 
graphique  et  devint  un  vériuble  registre  de  l étal 


627 

vu*  siècle 
5#J 
652 
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civil.  L’inscription  dans  une  tribu  était  le  signe 
officiel  de  la  qualité  de  citoyen  romain.  Il  y avait 1 
:t 6 tribus.  Apres  la  guerre  sociale,  le*  nouveaux  ci- 
toyens fournirent  8 tribu»,  ee  qui  en  porta  le  nom- 
bre total  à <3  ; mais  ce  nombre  fut  ramené  presque 
aussitôt  à 35  et  demeura  invariablement  fixé  à ce 
chiffre. 

Nous  donnons  : 1*  la  liste  légale  des  35  tribus; 
T Les  abréviations  «les  noms  des  tribus  telles 
qu'elles  figurent  dans  les  inscriptions. 

iV.-B.  Les  noms  précédés  d’un  astérisque  sont 
des  noms  de  tribus  donnés  par  les  inscriptions,  ruais 
qui  sont  fausses,  imaginaires, ou  mal  gravées. 


35  TWbtlf  IrgaU't. 


Æmilia. 

Aniensis. 

Axniensis. 

Claudia. 

Coltina  (Urba- 
na). 

Cornelia. 

Orustumina, 

Esquilinl(Urb.). 

Fibia. 

Fkkriu. 

Galeria. 

Horatia. 


(«mollit. 

Mæcia. 

Menenia. 

Oufontiaa. 
Palatins  (Urb.) 
Paniria. 

Poblüia,  Publi- 
cia. 

Poil  la. 

Pomplina. 

Pupinia. 

Quirina. 

Romilia, 


S.ibhalina. 

Scaptia. 

Scrgia. 

Stcllatlna. 
Suburana  ou  Su- 
nisana  (Urb.). 
TeraHina. 
Tromentina. 
Ve.cntina. 

Velina. 

Veturta. 

Vollioia, 


Abréviation  dtt  nom*  cl ts  tribut  trlt  qu’il»  figurent 
dans  kt  ini triplions. 

— * AELIA. 

— AEM  • AIM  . AEMI . AEMILia. 

— AN . ÀN1  • ANIEN  ■ ANIENS  . ANIESIS. 

— * AP.,  Crut.  909.  11.  12.  - Appia.,  peul-élrc 

pAP.  Pcrprna. 

— * AVGusU,  un  jeul  exemple  : Fabrelii,  340-513. 

— * AVRelia,  Fabrelt , p.  340-513. 

— * CAM1LIA  ■ CAMIL . CAM. , Grul.,  528,  4. 

— * CAMPANA,  d'après  des  inacripl  fruslea.  Grul. 

— CL  • CLA  . CUV  - CLAVD . CLAVDL4. 

— CLVENTU. , Gnit-,  548,  9. 

— CLV  • CRV . CLVST  ■ CRVST  • CRV9TVMIXA. 

— * CLVYL4.  Grut.  521-2. 

— COL . COLLINa. 

— COR  • CORN  - CORNEUa. 

— * DVMia  , Grul.,  272-3- 

— ESO . ESQVIL . EXQ.  Eaquilina. 

— FAB.FABIA. 

— FAL.  Falerlna, 


— * FL  • FLA  • FLAVIA.,  Grut,,  566.  Orelli,  3075 

3076,  3077,  3078,  3079. 

— GA-OALeria. 

— HOR  ■ HORAT.  Grut.  26510-661,  14. 

— * lVLia.,  Grul.,  549.  4;  924,  15.  Or..  3080. 

— * LATina,,  Grul..  735.  7.  Or.,  3083. 

— LEM  • LEBON  - LEM0N1A. 

— BAECia, 

— MEX  - MENENia.,  Or.,  3084. 

— * OCR  . OCRICulana..  Grul.,  189-5, 

— OVF.O.V  F.OVFENtina,,  Or.  ,3085. 

— I’A  - PAL  • PALAT  ■ PALATINA. 

— PAPIAM.  Hagenbucb  a démontré  que  c'était  la 

même  que  la  Papiria. 

— PAP . PAPIRia.  GruL  347,  2. 

— * P1NARIAM  (ÎT). 

— PO  • PO  B • POP . PVB  PVBL  • PVBL1L  ■ PVBLI  - 

CIA.  Publilia,  Popilia,  Publicia  (même tribu) . 

— POL . Pt, Ilia. 

— POM  - POMP  ■ POMPT  - POX . PONTINA.  Pomp- 

lina. 

— PVP . PVP1N  • PVP1NIA. 

— OVI . QVIR  • QVIRINa. 

— RO  • ROMilia-,  Grul.,  1006,  3. 

— SA*  SAB-S.VBBATlNa. 

— • 3APPINIA,  Or.,  3086. 

— SCA  • S' AP  . SCAPTia. 

— SUR . SERGiâ. 

— * STABKRINA.,  Grul.,  882,  14.  Or.,  3081. 

— ST  . STE-  STEL.  STELL  - SÎF.LLATINA. 

— SVB-  SVBVRA-  SVC,  même  que  Sucuaana. 

— TER . TERENT1NA 

— * TITIENSEM. 

— THOTKOB  - TROBENTioa. 

— VEIEN  • VEIRNT1NA.,  GruL,  922.  1.  Or.  3088. 

— VEL.VELL.  VELINA. 

— * VER.,  Grut.,  448.  ».  Or-,  3089,  90. 

— VET-  VETVRIA.,  Grut.,  24-15. 

— * ULP.  Ulpia. 

— VO  . VOL . VOLT-  B0LT1NIA  ■ VLTIS1A.  Vollinia. 

ueale»  de  ITUIIr  enrlrnne  et  dee  lie». 
A’apréa  le»  Itinéraire». 

Les  tables  des  coûte*  anciennes  sont  le  plus  pré- 
cieux document  de  la  géographie. 

Nuus  possédons  dé  nombreux  itinéraires  pour 
nulle  ancienne  : 1*  l itinériire  maritime  d'Anionin, 
2‘  l'itinéraire  des  vole»  de  terre  : 3"  la  table  de  peu- 
üngvr;  4"  1 itinéraire  do  Bordeaux  à Jérusalem; 
5*  ( itinéraire  de  Cadix  A Rouie. 


CARTE  N°  13. 


L’ANCIEN  LATIUM.  — LATIUM  VETUS. 


Socrcxs  rr  Doccubxts  : Dépouilleajwil  des  telle*  auelen*.  les  Jlincr*irc«,  les  travaux  moderne* i de  U'»>grsph>e 
dcCdl,  WVstphal , Bormann,  Mbbjr,  Cwkn  et  surtout  coux  de  Pktto  Ru»*;  te*  recueil*  d'épigrspbie  et  d«Txbéo- 
logie.  Recherebeu  et  travaux  personnels. 


U campagne  de  Rome,  en  partie  déserte  aujour- 
d'hui, est  le  pays  du  monde  qui  a vu  les  plus  grandes 
choses  et  qui  est,  de  beaucoup,  le  plus  riche  en 
souvenirs.  C’est  cc  qui  nouB  a décidée  à eu  donner 
la  topographie  détaillée  dans  une  carte  spéciale. 

11  faut  distinguer  : 1*  le  Grand  Latium,  qui  com- 
prenait, outre  le  pays  de*  latins,  ceux  des  Èques, 
des  Berniques,  des  Hulules  et  des  VoUques,  ce 
dernier  embrassant  tes  contrées  occupées  par  le* 
Ausones,  les  Auronees,  les  Opiques,  etc.  —2"  le 
Petit  Latium  ou  Latium  proprement  dit,  désigné 
par  les  géographes  sous  le  nom  de  Latium  Yetus- 
tutimum,  qui  se  composait  presque  exclusivement 


du  pays  des  Latins,  du  sud  de  la  Sabine,  des  terres 
voisines  de  Home  en  Êtrurio,  sur  la  rive  droite  du 
Tibre,  du  petit  territoire  des  Rutules  et  des  pays 
limitrophes  des  Êmics  et  des  Volsques,  C’est  à peu 
près  le  pays  auquel  on  donna  le  nom  d Ager  roma- 
rms,  et  qui  fut,  pendant  les  siècles  mémorables  qui 
suivirent  la  fondation  de  la  Ville,  le  champ  de  ba- 
taille où  Rome  se  prépara  à la  conquête  du  monde. 

Un  remarquera  d'ailleurs  que  nous  n'avons  point 
tracé  de  limites  sur  notre  carte.  C’est  une  eijeur 
des  géographes  de  vouloir  enfermer  dans  de*  fron- 
tières imaginaires  les  peuples  de  l’ancienne  Italie, 
llicn  de  plus  variable  que  l'extension  cl  la  réduction 
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de  leurs  territoire*.  La  seule  division  certaine,  fixe 
et  durable  était  la  cité  ; aussi  tien  chaque  cite  for- 
mait-elle un  ÊUt  à p art,  avec  ses  magistral.1»,  s*' 
institutions  et  v-s  turts;  mais  le  lien  qui  unissait 
ensemble  les  cités  n’avait  neu  d’ivlministratif;  c’é- 
tait : 1'  une  ligue  politiquo  d'un  caractère  trousi- 
toire  suivant  les  besoins  ou  les  dangers  du  moment; 
T une  ligne  religieuse  avec  des  sacrifice*  annuels, 
commémoratif*  d'antique*  alliances,  et  signes  d’une 
commune  otigiueelhiH  graphique.  Dire  précisément 
où  s’arrêtait  le  territoire  latin,  où  commençait 
celui  de*  Volsques.  des  Êquet  et  des  Ilermqué*  e*t 
chose  impossible.  Les  premières  grandes  divisions 
qui  apparaissent  dan*  la  géographie  hlstori  lue  de 
rltalie  sont  celles  »ta*  régions  d’Auguste;  encore  ne 
répondent-elles  nullemcut  A un  »)*ièmc  adniiniv 
trjtjf.  mais  bont-clles  de  «.impie*  répartitions  de 
territoire  représentant  en  gros  les  ancien*  groupes 
de*  nations  vaincue*  et  assimilées  nui  vainqueurs. 

cité,  au  contraire,  a été,  do  tous  temps,  et  est 
deraeurce  après  la  conquête  la  division  politique, 
invariable  et  complète  du  territoire  romain,  comme 
elle  avait  été  la  seule  division  politique  de  l'ancien 
Lahuni  où  Rotne  trouva  autour  de  son  terceau  le 
germe  des  institutions  qu  elle  a développées  dans 
son  sein  et  appliquées  au  monde  soumis.  Los  pro 
vincc*  eltav-mémes  no  furent  d'abord,  à proprement 
parler,  que  de*  départements,  ou,  mieux  encore, 
des  cominandetnents  militaires  m.'hi’os,  avec  dis 
frontières  changeantes,  une  administration  irrégu- 
lière et  qui  ne  commencèrent  à trouver  leur  as- 
siette que  sous  l'Empire. 

Géographie  PHVSIOCR-  — Orographie  et  côotocœ. 
— La  constitution  géologique  du  l/iliumost  étroi- 
tement unie  ii  s*m  rogiaphio^  Le  sol  e^t  volca- 
nique. sauf  quelques  portions  de  terrain  jurassique 
crétacé  dans  les  montagnes  de  Sabine  et  dans  ta* 
deux  raunlî-.-aiiuu*  do  I Apennin  oui  s'avancent  jus- 
qu’à Patattrineet  jusqn’à  Monteforliuo,  et  quelque* 
rare»  portion*  do  terrain  subaoennin  tertiaire.  Il  est 
à peine  tasuin  d'ajouter  que  les  rive»  du  Tibre  et 
la  côte  d Os  tic,  aussi  bien  que  les  marais  Pootius. 
sont  couverts  d uo  sol  d’alluvion  fluviale.  La  ligne 
volcanique  de  l'Italie  prend  naissance  au  N.  de 
Viterbe,  se  prolonge  jusqu'à  Itome,  puis  jusqu’en 
Sicile,  en  passant  par  le  golfe  de  Naples.  Elle  a formé 
des  éruplton*  qui  ont  laissé  pour  témoignage*  de* 
cratères  isolés  ou  réunis,  terrestre*  ou  maries.  Le* 
cratère»  des  volcans  latin»  appartiennent  tou»  au 
système  du  mont  Albain,  Alfa  nu*  mont,  qui  offre, 
siir  une  échelle  trois  fois  plu*  grande,  une  répétition 
du  Vésuve.  Cet  immense  Votcan  était  formé  au  mont 
ilfbonurou  Cafansit  proprement  dit,  les  Tuscufani 
CoUrf,  au  N. , YAlÿiaus  mon s à 1*0.  Ils  présentent 


comme  cratère  centrale,  la  vaste  coupe  connue  sous 
le  nom  de  f a mi  pi  di  .timttaita,  puis  iifn*  taule  'ta 
cratères  parasites  dont  la  plupart  sont  ou  ont  été 
remplis  par  îles  lies,  I*  cratère  du  Lacus  ilèmCII, 
du  Lacus  Ncmorensis  (Lagu  di  Neini),  du  Lochs 
A rieinut  (desséché),  du  Locus  /ufMror{«le*£érhé). 
le  Pantano  secco,  le  Lnghctto,  et,  dan»  la  campagne 
les  lacs  Gabutisis  et  RcgiUtnsis  (desséchés).  Homo 
ost  construite  sur  le  tuf  et  la  pouzzolane  dont  elle 
»*es t fciit  de  tous  temps  un  articlq  considérable  de 
commerce.  — U faut  citer,  en  Sabine,  le  Catillus. 
Peschiavaîori  ; le  LucrcUUs,  Mie  Gennaro.  chanta 
par  Horace.  YÆfU&nus,  ou  S.  de  Tivoli,  oL  à 3 milles 
de  Homo,  sur  la  rive  droite  de  l'Auto,  le  mont  Sa 
err  où  les  plébéiens  *e  retirèrent  Tan  493  ; — Le» 
Comieuk  montes  (Mte  Genliie). 

lln>RO.ip.Arn;p  — Le  Tiberis.  très-anciennement 
appelé  4/huia,  à;;jl.tml'h.u  Toverc,  est  un  des  fleu 
ves  les  plus  remarquables  do  l'Europe  pour  son  éc© 
nomic,  réliage  étant  toujou  r*  assez  elevé  et  le*  inon 
dations  très-rares  : ce  qui  s’explique  par  la  nalnru 
spongieuse  du  basain  qui  absorbe  promptement  les 
eaux  de  pluie  et  no  les  rend  que  lentement  à la  terre 


sous  forme  d'uno  foule  de  ruisseaux.  Le  Tibre  est 
ttas  limoneux,  produit  de*  atterrissement*  considé- 
rable» à son  embouchure  et  couvre  la  côte  de  ses 
alluvions  jusqu'à  .4  wlium.  Les  anciens  avaient  mi» 
à profit  les  qualités  exceptionnelle»  du  Tibre  et 
avaient  corrigé  ses  inconvénient»  par  Peutretten  du 
lit  et  de  l'estuaire  artificiel  de  leurs  ports,  qui  établis- 
sait une  communication  libre  entre  la  mer  et  le 
ficuvc  au-dessus  de  sa  barre.  • Le  Tibre  lui-même  & 
$<•*  mines,  « dit  Bonstetten  ; le  lit  tmmitif  et  aban- 
donné du  fleuve,  dit  ftusne  mort «,  fleuve  mort,  noos 
montre,  à 4 milles  de  la  mer,  la  position  du  port 
d’Oxfïo  , construit  sous  An  eus  M irtius  « sur  la  mer.  ** 
Là  était  le  rivage  à celle  époque. 

1,7/e  Sacrés  s’est  donc  enliercnirnt  formée  depuis 
lors.  Le  port  de  Claude  et  celui  de  Trajan  nous 
montrent,  à droite,  et  Lieu  à l'O.  de  Fiuwicino,  où 
est  l'embouchure  actuelle,  l'emplacement  du  rivage 
au  i*#  siècle  de  P Empire. 

Affluent»  du  Tibre  : à droite,  la  C remet  a,  célèbre 
►ar  le  rocher  dont  il  baigne  le  pied  et  qui  fut  do* 
èndu  par  les  300  Fabius;  à gauche,  IMf/tu  (victoire 
des  Gaulois  sur  les  Romains,  390).  dont  la  position 
est  déterminée  par  Tite-live,  qui  le  place  à 11  milles 
de  Rome,  et  par  Aurebus  Victor,  qui  le  place  à 
14  milles  au  ruisseau  do  Marcigîiana-Vecebia,  dont 
la  source  est  à 14  mille*,  et  l’embouchure,  à 11  milles 
de  Pence  in  le  de  Servi  us  Tullius  ; — Pinto  (Tove* 
roue),  qui  forme  les  Tirs  Locus  de  la  villa  de  Né- 
ron a Sub/flqurum.  Subiaco;  les  cascades  de  Tibur 
(Tivoli),  et  reçoit  lui-mème,  à droite,  la  Dioentia, 
I.icenza.  qui  arrosait  la  campagne  d'Horace  à t tiica. 
l'écoulement  du  lac  sulfureux  des  Aqu*r  AïbuLr,  au 
jourd  hui  Logo  delle  Isole  Natantu  qu’il  ne  faut  pas 
confondre,  comme  l’a  faitServius,  avec  17flm««i  du 
Latium,  Prima  nus,  et  probablement  le  Tutin  sur 
les  bord*  duquel  camp  Hanni  bal;  à gauche,  le  petit 
ruisseau  Teneur  qui  arrosait  la  villa  d’Hadrien, 
plusieurs  ruisseaux  san»  nom  dont  l’un  a servi  dï*- 
coulemcnt  aux  lacs  Gabimsis  et  Wei/illux.  Le  Tibre 
reçoit  encore  à gauche,  P.4 /me,  Acqustaccta,  au  S.  de 
Rome;  ta  Spino  et  le  Sodinus , et  un  affluent  qui 
prend  sa  source  au  pied  do  Tusculum , dans  je  mas- 
sif de  l'A/banux  mont,  cl  qui  devait  son  origine  à la 
fameuse  source  Fcrcntiuo,  dans  le  Semus  Fercn h- 
itum,  où  s’assemblaient  les  député*  de*  villes  latine» 
pour  délibérer  et  d’où  ils  partaient  pour  gravir 
! A Ibonut  irtom  (nommé  dan*  une  inscription,  remar- 
quée par  M.  Mommsen,  Cobrnsis,  d’où  est  venu  Je 
nom  moderne  Mie  Cavu)  et  se  rendre  au  temple  do 
Jupiter  I/ifiabr.  — Dans  la  racr.  se  jetait  ta  ruisseau 
célèbre  du  JVltmfctiV,  Rio  di  Pnitica , où  mourut 
Ênée. 

Lies  et  source».  — Pr$s  de  l'embouchure  du 
Tibre,  à gauche,  était  ta  £.«ci«  üstiensir,  forme  de» 
eaux  du  fleuve  et  de  celles  de  la  mer  et  qui  n‘a  pa» 
existé  d m*  les  plu»  anciens  temps,  lorsque  les  aller- 
risüeatcnts  du  Tibre  il 'avaient  pas  rompu  toute 
communication  de  la  plaine  de  bnfrcnliim  avec  la 
mer.  Gt*s  eaux  dormante»  sont  une  dos  causes  de  la 
malaria  nui  rend  ce  beau  pays  déport  aujourd’hui. 
Le  lac  a’tMtia  existait  certainement  au  temps  de 
Virgile  qui  le  mentionne  dan*  VÊnéidt,  roms  le» 
écoutamrn's  ménagés  du  côté  de*  saline*  empê- 
chaient l’insalubrité.  — Près  de  la  source  du  Au- 
luiet’ur,  est  le  Locus  Juturw»'  ou  ïurm  Iacus,  y\ ni» 
la  Fora  Antur  IVriHir,  ou  d'Anna,  sieur  de  Didou 
(Ovide),  qui  avait  une  autre  fontaine  près  de  Rome 
plan»  le»  jardins  Borghôae),  où  lo  peuple  allait  la 
fêter.  La  Font  Fgcrin  était  <lan»  Rome  et  uon  dan* 
U Caffarelia  au  S.  delà  Ville  où  l'erreur  iK>p<ilaire 
U place  encore  aujourd'hui.  11  y en  avait  uuû  autre 
sur  le*  bords  du  JMcut  Kemormsis. 


Forêts  : En  Sabine,  la  3plai  Volitiora.  célèbre 
dans  U guerre  du  Sannnim  ; — ta  l.ueus  Robiÿinis, 
bois  consacré  à la  roailta  du  Wé  (Ovide),  à ta  8' 
borne  de  la  voie  Numcutane;  — la  Sytra  itrriu,  ou 
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Bnitus.  le  1”  consul  île  Rome,  fut  tué,  dans  la 
guerre  contre  le*  Étrusques;  — ta  Sylva  Lauren- 
Itufi , forêt  de  Laurentum,  immortalisée  par  Ica 
poète*  iiiui  que  Lu  eus  Jovis  Indiyelis,  près  do  La- 
vinium. 

EnwoasApHst;  et  mstoïbb.  Les premiers  habitants 
de  celle  contrée  fuient,  selon  toute  apparence,  les 
SifuUt,  qui  furent  ensuite  chassés,  par  les  Pélages. 
du  soi  qu'il*  occupaient  vers  l'endroit  où  s'étendit 
plu>  fini  1.1  I ite  .Je  ! i wr,  I ivull  1 Ve* i s N n rianji.i- 
même  que,  de  son  temps,  un  quartier  de  cette  cité 
avait  encore  retenu  le  nom  de  Siculium,  peut-être 
La  moderne  Sicihano.  Ite»  Pelages,  — dénomination 
vague  sous  laquelle  ou  confond  tous  les  peuples 
qui  ont  laU»é  sur  le  sol  les  vestiges  d'une  civilisa- 
tion dans  VenlRDce,  caractérisée  par  des  monuments 
cyctepéens, — oui  dû  occuper  plutôt  les  montagnes 
que  les  plante*.  Les  moouuienis  les  plus  anciens  de 
la  campagne  romaine  accusent  déjà  un  art  plu» 
avancé  que  ceux  de  l'Apennin  et  appartiennent  cer- 
taioementau  J*  il  ge  des  sociétés  iLauotes.il  est  certain 
neanmoins  que  les  dernières  éruptions  du  mont  Al- 
bain  ont  recouvert  des  habitations,  et  lus  découvertes 
faites  n u commencement  <ie  ce  siècle,  à Albano  et, 
plus  récemment,  dans  la  tranchée  du  chemin  do  Ter 
de  H©tu«  A Naples,  ont  mis  au  jour,  dans  le  sol,  dé- 
gagé-»  des  couches  volcaniques  qui  les  recoin  raient, 
des  objets  annonçant  un  art  plus  perfectionné*  Aux 
figes  historiques,  nous  trouvons,  dans  le  Latium,  le 
peuple  qui  lui  B donné  son  nom,  et  que Tite-Live  ap- 
pelle aussi  Ire  Aborigènes.  Les  LuUns  étaient  certai- 
nement d'origine  bido-européenne,  et  leur  langue, 
connue  celle  oies  Èques,  des  «mii./uw,  des  Foisqucs, 
constituait  un  dialecte  du  grand  Himaiede*  risques, 
langue  intermédiaire  entre  le  sanscrit  et  le  latin. 
Quant  aux  .Vabinr,  qui  se  sont  avancés  du  N.  au  S. 
jusqu  au  coniluont  «lu  Tibre  cl  du  l'Auiu,  ils  avaient 
la  mémo  origine,  mais  ils  appartenaient  à la  branche 
sa  bell  renne,  peuples  montagnards,  plus  rudes,  plus 
belliqueux  que  ceux  de  lu  plaine  et  du  rivage.  Les 
Étrusques,  qui  n'ont  franchi  le  Tibre  que  rarement, 
appartiennent  indubitablement,  quoi  qu'un  ait  pu 
dm,  à la  EttêBM  IBM  indo-européenne.  Si  leur  lun- 
e,  encore  mal  connue,  dilïêiu  essentiellement  du 
tin,  elle  ne  semble  pas  pouvoir  être  rattachée  avec 
certitude  aux  idiomes  sémitiques;  et  quand  même 
on  parviendrait  & établir  sou  analogie  avec  le  plié- 
nicten  et  T hébreu,  la  question  originelle  du  peuple 
qui  la  pariait  reste  intacte.  Les  colonies  ont  pu  venir 
par  uier,  j apporter  leur  civilisation  et  faire  l'office 
d'institutrice*  des  peuples;  mais  ta  masse  mémo  des 
nations  n’a  pu  se  transporter  que  par  terre,  et  cette 
nécessité  exclut  toute  idée  d'origine  sémitique  en  ce 
qui  regarde  ies  Étrusques.  Leur  civilisation  et  leurs 
art»  ne  rappellent  que  l'Inde,  la  vallée  de  l'Euphrate, 
l'Asie  Mineure,  et  aux  figes  plus  rapprochés  de  la  fon- 
dation de  Home,  la  Grèce  greffée  sur  l'Orient. 

Latins,  Sa  tu  ns,  Fi  nuques  t tels  sont  les  trois  élé- 
ment* qui  se  touchent  en  un  point,  Home,  pour  «’y 
confondre  dans  une  mesure  à peu  près  égale,  et  pro- 
duire. par  leur  contact  et  leur  mélange,  la  nation 
romaine.  La  tradition  fait  du  fondateur  de  Rome  un 
Latin,  du  second  roi,  un  Sabin;  et  il  est  démontré 
que  les  trois  derniers  rois  sont  venus  d'Etrurie.  Les 
Étrusques  ont  pénétré  dans  lo  Latium  avant  T époque 
républicaine,  l.es  anciens  noms  géographique*  Tus- 
culum  et  Caiius  sont  Elrusques- 

Ma:s  ROOM  est  avant  tout  \llle  Latine,  comme 
l'a  montré  Mommsen.  Elle  est  latine  par  ses  insti- 
tutions, comme  par  sa  première  origine;  elle  l est 
par  sa  religion,  sa  langue,  et  elle  faisait  partie  de 
l’ancienne  ligue  du  «ion*  4f6a*u*  et  de  U source 
Férentine.  Ayant  détruit  Albe,  dis  prit  mémo  sa 
place  et  devint  capitale  du  Latium.  Les  premières 
guerres  de  la  République  sont  U lutte  de  Rome 
contre  des  cités  jalouse*  et  presque  rebelles. 

L'étendue  du  Latium  retusiiuimum  ne  peut  être 
déterminée  approximativement  que  par  le  nombre 


et  remplacement  des  villes  de  la  ligue  Latine,  «popuîl 
in  monte  Albano  carnem  acripere  sohti.  » mais , 
comme  elles  avaient  presque  toutes  disparu  sans 
laisser  de  vestiges  « sine  vcstigiis,  ••  au  temps  de 
l’ime,  il  serait  ken  difficile  de  les  retrouver  aujour- 
d’hui. 

Ces  peuples,  ou  cités  étaient  au  nombre  de  h3. 

N.  P.  Ceux  d&ot  les  mxut  «nr-i  en  italique»  ont  une  posi- 
tion reconnue  cl  figurent  sur  b carie: 

Sutricum,  Pometia,  Scaptia.  Pitulum,  Folitorium, 
Teiu-ne,  Titata,  Cænina  sur  ies  boni»  de  l’Anio  et 
peu  éloignes  dUttfemiwr,  Ficana,  Crustumcrium , 
Arneriola  (?)  Medullia,  Comicuium , Sut ur nia  (à 
l'cudroit  où  fut  plus  tard  Rome),  A ntipolis  (sur  te 
Jantallek  Antcmnse,  Commun»  (?)rÇoUatia,  A ; l- 
tinum,  Norbc*.  Sulmo;  AUta,  Æsulâ,  A ia,  Abola, 
Rubeta  (peut-être  BotiUæ),  Bola,  Cusvcla,  Corioli, 
Fidtt wr,  Foret u ui,  Huila,  Lalinium  ou  Linni  wm, 
Longuia,  Manas,  Macrala,  Mulucuma,  Munia,  Nurni* 
nia,  Olhcula,  Octula,  JVdum,  Pollusca.  Querquc* 
Uiluut,  S ica  nia,  Sisola,  Tolrrium,  Tu;ia,  Viwitel- 
Ura,  Vtlia,  Venu  Lu  la,  Fit  dite. 

lui  prenant  soute  ment  les  positions  connues,  on 
voit  nue  le  Litiuiu  n'était  pas  limité  par  l'Anio  et  que 
la  Sabine  ne  s'avançait  pas  autant  vers  le  sud  qu'on 
te  croit  communément  puisque  plusieurs  cites  de 
la  ligue  latine  étaient  au  N.  de  celte  rivière. 

L'.lger  rowianur  fut  lapremtère  terre  conquise  dans 
la  circonférence  qui  entoure  Rome.  Les  roule»  for- 
mèrent tes  limites  de»  plus  anciennes  tribus  rusti- 
que qui  rayonnèrent  ainsi  de  manu  rc  à former 
chacune  un  angle  ayant  son  sommet  à la  porte  de 
la  Ville  et  s'élargissant  au  fur  et  à mesure  «les  con- 
quêtes. (Voy.,  sur  la  carte,  la  posllloo  des  tribus 
rupmia,  Faptria,  Lemonia,  H t cia,  Scaptia , Cnu- 
tumina , les  seules  dont  U position.  voisine  do  Rome, 
puisse  être  déterminée  avec  certitude. 

Düaciui^TiON  topooiupiiiçus  i*  En  Ktrurie,  au 
K.-O,  du  T* Lro ; feii,  à l’isola  F.une»c,  ruines:— 
Lorium,  à 12  ai.  de  Rome,  à dr.  de  la  via  Aurélia, 
campagne  de  Marc  Aurètc  ; Freÿen<r,  s.  la  via  Auré- 
lia. — Pons  Munir»,  à I m.  de  Homo,  le*  route» 
Ta ssii a- Claudia  et  Tlfimirnn  en  parient  (auj.  Ponte 
Molle);  Frata  Quinctia,  célèbres  par  la  chamte  de 
Ciiiciiinatus,  au  pied  du  monte  .Marin. 

Entre  te  Tibre  et  l’Anio:  Ftden.r , sur  la  voie 
Salaria,  près  de  la  rive  dr.  du  Tibre,  avec  si  cita- 
delle. au  Cartel  Giubileo,  à 5 ni.  de  Rome,  célèbre 
dans  les  premières  guerres  de  Rome;  — plus  près 
de  TAnio,  est  la  tTfta  Fhaontùf  oû  mourut  Nôrua 
en  l>8. 

Crustumerium  (Marcighana  Yeochia) , avec  le 
Lucas  Martis,  connue  dans  les  première»  guerres 
de  Rome,  Eretvm,  »ur  le  Mto  Roteudoi  et  dan* 
la  plaine,  comme  beaucoup  d'ancienne»  villes,  qui, 
à répoqul  do  la  paix,  descendirent  de  leurs  escar- 
pements et  vinrent  se  poser  près  des  routes.  — 
Aomrnfiim,  la  Mcntaua;  Aqu,r  Labtnut  (Strabon), 
dont  un  reconnaît  encore  la  piscine;  Amerwla, 
tledullxa  et  Catncria,  position»  douteuses,  peut- 
être  aux  trois  sommet»  isolés  du  sud  de  la  Sa- 
bine : IfonticnlU,  San  AngeJo,  Ceei^  à j^u  de  div- 
tince,  à FO.  du  Lueretitit;  — Comicuium t au  Mto 
Gentile; — Ficutea , un  peu  au  3. -E.de  la  précédente. 
— Aux  environa  de  Ttlrur , Tivoli,  municipe  très- 
ancien  et  très-important,  se  groupaient  les  villas  cé- 
lèbres, de  Mécoue,  qui  notait  p*as,  comme  on  le  croit 
Commtmuineiil,  aux  caaca telles,  dan»  la  ville  même, 
ver*  1 usine;  actuelle,  mais  à quelque  distance  de  là  : 
remplacement  qu’on  lui  a donne  e»l  celui  du  cé- 
lèbre temple  d 'Hercule;  la  villa  de  Catulle,  en  face 
de  la  grande  cascade;  la  villa  de  M uuatius  Plancus, 
le  fondateur  de  Lyon,  à quelque  distance  au  nord; 
la  villa  de  QumtiJiu»  Vurus,  qui  perdit  les  légions 

l.  Mous  «ïoooon*  «Un*  cette  d«#eilpif»»n  tee  d«^nier^ 
rràului*  obumus  par  le»  ravaau  lopufti-apUc»  iiuiieo*. 
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d’Auguste  «a  Germanie, à S*  Maria-sopra-Quintiliolo, 
en  face  de*  cucatelles;  la  villa  de  Vopiscus,  dé- 
crite par  Stace , près'  de  la  grande  casrado  ; les 
villas  des  Pisons,  de  Cussiu*.  de  Brutu*,  ail  sud  de 
7\bnr  et  sur  les  II  .ne*  «le  l'.Etfbanu*  (Mi»-  Ufliank. 
au  pied  duquel  sont  les  immenses  débris  de  la 
villa  d'Hadrien,  dans  le  domaine  du  prince  Braschi 
il  faut  encore  citer  les  villas  de  Popiiius.  de  Rubcr. , 
df'.  O*  mi,  et  le  domaine  des  Plautii.  I»;«ri»  U lie 
d'Horace,  attribuée  à Suétone,  il  est  pari'1  d’un  petit 
domaine  du  poète  à Tibwe  ; on  ne  tait  sur  quel  fi  n 
dénient  ori  lo  place  à la  petite  chapelle  S.  Antonio, 
en  face  dos  coscutelles,  dans  un  endroit  inhospi- 
talier où  croissent  difficilement  l’olivier  et  même 
l’aloès.  C’est  à 12  milles  environ  de  Tibur,  qu  êtait 
la  vraie  campagne  d'Horace,  À Ustica . retrouvée  ;» 

frutica  par  M-  Piatvo  Rom,  pris  des  somma  de  la 
Licenza,  l’ancienne  Digcn fia.  à quelque  distance 
au  N.,  de  Rocca  Giovine,  OÙ  était  le /ami  ni  Focuna*. 
Quant  au  rieur  de  Mandela,  il  était  près  le  l'Anio, 
à Bordel  la,  non  loin  do  farta,  Vicovaro.  En  conti- 
niunt  de  remonter  l'Anio,  on  arrive  à la  rilta  de 
Aeron,  & Sublayuevm  [Sttbfiltt) ; plu»  prè*  dt 
Ttfiur,  dans  les  montagnes  des  Èqoes,  on  reconnaît 
encore  des  ruines  qui  marquent  san«  doute  rem- 
placement de  Satsula  et  d /-'mpidttm  ; la  «talion 
des  Aq m.f  AlbuLr.  à 4 m.  de  Tibur  sur  la  mute  de 
Rome,  avec  les  bains  d Agrippa,  encore  debout, 
pris  du  Logo  delta  Isole  Natauti. 

Entre]  l’Anio  et  la  nu  Appia  : AtUemnjt,  au  con- 
fluent de  l'Anio  et  du  Tibre,  et  avant  d’arriver  à 
l’Anio,  en  partant  de  Rome,  comme  le  nom  T in- 
dique (Ante  amnem)  ; Celîofk  que  M,  Pielro  R osa 
a dém.mtré  ne  pouvoir  être  à Castelluccio  dell’  Osa, 
mois  à quelque  distance  do  là,  au  N.  de  Gabtï.doM 
les  ruines  se  voient  encore  près  des  lacs  desséchés 
de  (Tahu  et  de  AmiUiu.  Toute  cette  top  graphie  a 
été  récemment  éclaircie  et  fixée  avec  certitude  par 
1 habile  archéologue;  QucrqN/iMto,  â lûsteria  dl 
Corcollo;  Scaptia,  à Passer.mo;  Pedum  et  Iioîa , 
positions  moins  certaines.  Près  de  l’Anio,  M.  Pietro 
Rom  a retrouve  les  carrières  mentionnées  par  Sira- 
b.  .n  et  Denys  et  qui  ont  fourni  la  pierre  de  travertin 
dont  Rome  a été  construite.  — Plus  près  de  Rome, 
sont  les  villas  des  Gordiens  et  le  .Suf'urbartura  Ha- 
dnani.  — Dans  le  massif  des  M'*  Albains:  Tuseu 
lum,  dont  les  ruines  se  voient  au-dessus  de  Frascati  ; 
le  fun*ubinum  fifminii,  que  Pielro  Hosa  porte  à 
Frascati  même  dans  la  villa  AMobrandiui:  fa  rilfa 
de  UteuUus  dont  la  ville  de  Frascati  et  les  villas 
fameuses,  Torhmia  et  Picolomini,  représenteraient 
l'emplacement  ; — la  villa  de  Poirius  Caton  à M'* 
Porno  ; — Lohicum , à M“  Coropatri  ; — la  villa 
de  C.  Julius  César  après  la  station  Ad  Quinlanas; 

— Corbio  et  ToUrium  & FO.  de  V Algide*  qui  don- 
nait son  nom  au  pays,  Alqidum.  si  célèbre  dans 
les  guerres  de.  pretiik-r*  temps  rie  la  République 
et  où  passait  la  voie  Latine  nui  conduisait,  par  ce 
défilé,  aux  pays  des  Eques,  des  Héroïques  et  des 
VolidUM,  ce  qui  en  faisait  un  point  hlratégioue  de 
première  importance.  — En  Algide  était  le  f’amim 
Fortunx.  — Sur  le  sommet  de  TARtanux,  le  tem- 
ple de  Jupiter  Latbd,  qui  réunissait  pour  des  sacri- 
fices communs,  tous  le*  peuple*  de  la  ligue  latine; 

— la  douteuse  position  de  Fabia  doit  être  cherchée 
sur  les  flancs  de  la  montagne;  Alla  Long*  est  re- 
connue sur  les  bords  du  cratère  du  lac  Atbain,  entre 
le  temple  de  Jup  ter  et  le  lac.  Le  couvent  de  Pa- 
lazzola  montre  encore  l'inscription  consulaire  dé- 
posée sur  la  route  du  cortège  sacré  qui,  de  la 
source  Férenlinc  (près  de  Marino),  se  rendait  au 
temple.  — Autour  de  la  moderne  Manno,  se 


construite,  en  partir,  sur  remplacement  d’une  des 
villas  de  Chdiut , qui  en  possédait  une  autre  sur  les 
flanr»  de  l'Af-oriux.  entre  A ricin  et  Se  temple  de 
Jupiter,  à IC  ou  17  m.  de  Rome  (supposition  rendue 
nécessaire  par  le  texte  de  la  milomenne).  C’est  la 
villa  inferieure,  celle  qui  était  voisine  du  13*  m. 
de  la  voie  Appienne,  qui  r.-n fermait  les  hommes 
placés  en  embuscade,  et  c’est  en  lace  de  cette  se- 
conde villa  qu'il  fut  tué,  près  de  l'autel  de  U Bonne- 
Déesse,  non  loin  de  la  ville  de  RoriU  r , qui  est  au  12* 
xn.  de  la  voie  Appienne.  La  ville  moderne  d Albano 
occupe  l’emplacement  du  camp  prétorien  des  em- 


pereurs. On  en  voit  encore  les  étages  divers  et  la 
disposition  générale.  — La  villa  «le  Pompée  était 
à 1 entrée  même  delà  moderne  Albano;  et  le  rnonu- 


prnupent  les  emplacements  des  villas  «le  Marius, 
do  M irona,  «U*  Sylla;  puis  AoÙMWia  et  CaUri- 
ma  nium  doivent  être  cherchées  dans  les  environs. 


— Sur  les  flancs  opposés  du  cratère,  au  sud , *e 
voient  encore  les  ruine*  de  la  villa  de  Domuien 
(à  Castel  Gandolfortaux  villas  Berberini  eiTotloma), 


ment  que  l’on  remarque,  k gauche  de  la  porte,  au 
là*  m.,  po-se  pour  avoir  reçu  ses  cendres  f Plu- 
tarque! . Anna  avait  une  citadelle,  qui  est  la  Riccsa. 
et  s étendait  jusque  sur  les  bu  rds  du  lac,  desséché 
aujourd  hui,  niais  dont  on  voit  trés-nettcment  le 
cratère.  — M.  Pietro  Rusa  a retrouvé  et  restitué  le 
fameux  temple  de  Piano  Aemvrentis,  *ur  1r  s bord* 
du  lac  du  Béat  nom,  aujourd  hui  lig..  di  Kcml, 
en  face  de  Genzano.  11  a reconnu  également  le 
Cfiruj  FtfWt,  sentier  d'Hip|»ol  j te  Virbius  qui  y con- 
duisait et  sc  raccordait  avec  la  t tflApjwVi.au  16*  m. 
L’émissaire  souterrain  du  lac  AVmorenstx  et  celui 
du  lac  APcrnur  ont  été  déterminés  avec  exactitude 
par  le  même  savant.  — Sur  le*  n-nfins  du  pays  des 
Eques  et  des  Volaque*.  il  faut  citer  encore  l'éftfftr, 
Velletri,  première  ville  des  Volsques  de  ce  c£té, 
autrefois  immense  et  dont  l’étendue  est  encore  fa- 
cile à reconnaître;  dans  la  montagne  : rom,  Cori, 
A lèrift  avec  ses  murs  cvcinpèms,  l'arx  Carecntana ’ 
Arirna  Yvlscorum,  Vttella,  dans  la  plaine,  et,  sur 
la  limite  du  pays  des  Eques  ; Prêt  nette,  Palestrine, 
avec  sa  citadelle,  où  Mari  us  le  Ji-uue  w fit  donner 
la  mort,  après  la  bataille  de  Sacriportw.  La  ville 
moderne  de  Palestrine  occupe  en  partie  remplace- 
ment de  l’immense  temple  cie  la  Fortune. 

Entre  la  via  Appia,  la  mer  et  le  Tibre,  rive  gau- 
che, s’étend  aujourd’hui  un  désert  couvert  de  ruine* 
et  rempli  des  plus  illustres  souvenirs;  sur  la  via 
Appia  sont,  au  v m..  les  catacombes  historiques 
des.  Caiisle,  découvertes  par  M.  de  Rossi,  en  |8ô4, 
avec  les  tombeaux  des  papes  do  FEglise  primitive, 
la  basilique  S.  Sébastien,  le  cirque  de  Maxcnce,  le 
seul  au  monde  qui  MÜ  MStt  MM  conservé  MM 
faire  comprendre  les  courses  de  char.  Le  Aywt- 
pKt  um  de  la  nymphe  Lara  (Ovide),  fille  de  l'AImo, 
pris,  à tort,  pour  la  fontaine  Egêrie.  Le  tombeau 
ue  Caecilia  Melelln.  femme  «le  (.rassus,  les  fottæ 
(Tuib^jOù  combattirent  les  Romains  et  les  Albains; 
auS’m.jlefampux  sacer Horationm  avec  les  tom- 
l»ea  uxde*  Horace,  encore  subsi Maat,  la  r iffit  des  {Juin- 
Ithï, usurpée  par  Commode;  à droite  de  la  vole,  eo 
partant  de  Rome,  on  voit,  sur  des  éminence>.  «les 
ruines  de  villes  latines,  ipprola,  MugiUa,  Telle  ne, 
dont  les  positions  resjwctivcs  ne  sont  pas  faciles 
À déterminer;  la  villa  des  Sulpiciir  à la  3*  b-  rne 
de  la  voie  Ardéatine;  la  caucombe  de  Pomituia 
du  iM  siècle  de  J.-C.,  explorée  ixar  M.  de  Hossi  ; le 
tiVuir  A lcra ndrin us,  près  de  S.  l'aul-hors-les  murs , 
jPeittoriirm,  dont  remplacement  est  douteux;  ainsi 

3 ue  celui  de  Ficana  et  de  Canens ; à IA  ou  20  m. 
e Rome,  Corioli,  qui  aj  partient  déjà  au  paya 
Yolsque  et  lanitriuiw,  Cilla  di  Lavigua.  En  nous 
rapprochant  de  la  mer  et  de  l eml>c>uchure  du  Tibre 
nous  entrons  sur  le  théâtre  des  sept  derniers  livres 
de  l’JÊnéule. 

Topographie  tle  %lr*tle. 

(Êntt  Jt,  tes  7 dvrn  livres.) 

Pour  comprendre  la  topographie  de  Virgile,  il 
faut  rétablir,  par  la  pensée,  le  rivage,— si  complè- 
tement changé  aujourd'hui  par  suite  des  atterris- 
sements considérables  du  Tibre,  tel  qu'il  était,— non 
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ptl  au  temps  d’Ênée.  car  Virgile  n’était  pas  géo- 
logue, mais  au  temps  de  Virgile,  car  il  a décrit 
irés-exactcmcnt  le  pays  Ici  qu’il  le  voyait.  Or  rem- 
placement que  nous  avons  donné  à Ortie»  sur  la 
rive  gauche  du  fleuve,  d'après  les  ruines  qui  en 
sub't«lent  aujourd'hui,  marque  le  point  où  s'ar- 
rêtait la  terre  et  où  commençait  la  mer  au  temps 
du  poète.  Le  Lotus  Oftùnril  existait.  Troja  fut 
établie  près  du  lieu  de  débarquement,  entre  le 
fleuve  et  le  lac.  Le  camp  troyen  faisait  face  à la 
mer.  et  l’espace  entre  le  lac  et  la  mer  était  très- 
étroit.  I.a  Sylra  Laurentina  était  derrière  le  lac,  et 
la  ville  de  Laurrntum  est  déterminée  au  S.-E.  par 
la  route  Laurcntiria,  encore  visible  aujourd'hui. 
— Larinium  est  certainement  aux  masures  de 
PralVca  ; le  rio  di  Praiica  est  le  Nwnicitu;  les 
marchie  ou  petits  bois  de  la  rive  droite,  rap- 
pellent le  Luchs  consacré  à Jupiter  Indûjet.  La 
chapelle  de  S.  Anna  Pctroniila,  près  d une  petite 
source,  rappelle  le  temple  et  la  source  de  la  nym- 
phe  Anna  Pertnna,  d'Ovide ; l'Anna  toror  de  Vir- 
gile. /artntim,  s'appela  sous  l’Empire  Lauro-La- 
rmium.  La  Fontaine  de  Jutuma  ou  lo  Lac  de 
Turnut  est  vers  la  source  du  rio  di  Pratiea.  L'Al- 
bunea  de  Virgile  et  l'oracle  de  Faune  sont  très-re- 
connaissables à la  Sol foraU  d’Altierl  ; la  descrip- 
tion dé  Virgile  Mt  libéralement  exacte.  Le  bois 
de  Pieu*  n'a  pas  changé  de  nom  et  s'appelle  au- 
jourd  hui  Mact.hu-  di  Pichi.  Prés  de  là , au  S.-K., 
est  le  pays  des  hulules,  avec  sa  capitale,  4 refait, 
Ardu,  le  Lueur  Pilumni  f le  Coafntm  Inuit: t les 
eaux:  sulfureuses  d’Ardée. 

Il  faut  citer,  dans  le  Latium  maritime,  comme 
appartenant  ft  une  autre  époque,  le  remarquable 
miène  des  ports  qui  furent  substitués,  sur  la  rire 
droite,  à l'ancienne  Ostia  de  la  période  royale  et  ré- 
publicaine. Lorsque  le  fleure  se  partagea  en  deux 
feras  et  que  l IfUtlJ*  Sarre I fut  formât  par  suite 
des  atterrissement*,  Claude  fit  creuser  un  port,  en- 
core parfaitement  visible,  et  Trajan  l'agrandit.  — 
Ce  port,  qui  avait  son  accès  sur  la  mer  à quelque 
distance  de  l'embouchure  du  Tibre,  communiquait, 
d'autre  part,  avec  le  fleuve  au-dessus  de  sa  barre. 
Par  cette  disposition  le  problème  était  résolu  et  la 
navigation  dégagée  des  entraves  de  la  barra,  tou- 
jours si  graves  dan*  les  fleuves  des  mers  inté- 
rieures. Les  Salinæ  furent  établies  et  existent  en- 
core aujourd'hui  entre  le  lac  d'Oatle  et  le  fleuve. 


Nous  citerons  enfin  sur  le  bord  de  la  mer,  la  rifte 
de  Pline  le  Jeune  que  l’on  peut  restituer  d’après  sa 
description  et  celle  d'Horlêtislus : — chez  le»  hu- 
lule», le  temple  de  Vénus;— et  chez  le?  Volsque* , 
Antium.  Xcttuno.  avec  la  villa  de  Néron. 


Aqoeducs  anciens. 


Rome  est  aujourd  bui  la  première  ville  du  monde, 
par  l'abondance,  la  limpidité  et  la  fraîcheur  de 
ses  eaux.  Elle  n’en  a que  la  lu*  partie  environ  de 
ce  que  la  home  ancienne  des  Césars  en  possé- 
dait. Nous  avons  un  rapport  ofticiel  adressé  par 
Fronliu,  curator  aquarum,  surintendant  des  aque- 
ducs, à îrajan.  Ce  rapport  mentionne  13  aqueducs; 
la  JVbtifM  en  mentionne  17  ; Aurelius  Victor,  *20.  Au 
temps  de  Procope.  au  vi*  siècle,  il  y avait  encore 
14  aqueducs  sous  les  arcades  desquels  pouvait  pas- 
ser un  booms  à cheval.  Voici  lo  tableau  comparatif 
des  aqueducs  suivant  les  trois  premiers  auteurs. 


Faoxm. 


P.  Victor.  Notitia. 


Appi» . 

Appia, 

Anio  \ élus. 

Marcia , 

Marcia, 
Tepula , 

Claudia, 

Julia, 

Herculanea , 

Cnbra, 

Tepula , 

Virgo. 

Damnata , 

Alsietina,  ou 

Trajana, 

Augusu, 

Annia, 

Augusta  (de  Homel,  Alsia, 
Augusta  (de  F Anio).  Cærulea , 

Octaviana , 

lutta, 

Claudia , 
Anio  Novus. 

Algentiana , 
Ceminia , 
Sabatina  , 
Aurélia , 

Sept!  niiana , 
Severiana, 
Anton  im.rna , 
Aleiandrina. 

Trajana, 

Annia. 

Alsia, 

Claudia, 

Marcia.' 

Hercule», 

Julia, 

Auguste», 

Arpia, 

Alsietina, 

Salins. 

Cimiriia, 

Aurélia, 

Damnata, 

Virg», 

Tepula, 

Severiaoa, 


Les  principaux  aqueducs  sont  tracé?  sur  notre 
carte  avec  la  source  d’où  ils  braient  leurs  eaux; 
on  pourra  se  rendre  compte  de  leurs  directions  et 
do  la  distance  qu'ils  parcouraient. 


CARTE  N°  14. 


LE  «ONDE  ANCIEN  A L’ÉPOQUE  DE  LA  PRISE  DE  CARTHAGE. 

GÉOGRAPHIE  POLITIQUE  ET  ÉCONOMIQUE. 


Sound*  »t  socruESTs:  DépoatUentenl  des  lexies  ancien*,  travaux  moderne»  «le  Hoerca  , Socckh,  Marnas*», 
ion  sutistiques  oooij’Brcea,  etc- 


*p  î/cnpagire 1 fui  occupée  d’abord  par  les  Ibè- 
re». peut-être  originaires  d'Afrique.  Elle  fut  co- 
lonisée ensuite  par  les  Carthaginois  (race  phéni- 
cienne), au  sud  et  sur  les  eûtes  ; elle  eut  quelaues 
établissements  grecs  sur  les  côtes  orientales.  Elle 
reçut  aussi  des  CW ter  qui,  sc  mélangeant  aux  Ibères, 
formèrent  au  N.  E.,  les  Ccltibériens,  et  au  N.  O.  les 
Galiciens. 

Si  Libéria  a donné  50000  h.  à Hasdrubol  et  a 
marchandé  3000  h.  À Scipioq,  c’est  que  sa  politl- 

1.  Pour  la  géographie  daunllM  êe  oe  pays,  voyc*  le 
tableau  et  1a  carte  a*  lt- 


que  consistait  à favoriser  Carthage  et  à servir  plu- 
tôt les  Intérêts  commerciaux  de  cette  république 
que  le*  Romains,  le  but  des  premiers  étant  la 
prospérité  agricole,  industrielle  et  commerciale, 
celui  des  second,  la  domination  politique  exclusive 
I leur  profit.  , . ...  , . 

Un  liions  : J provinces  : Cilérinre,  Llvneurr, 
administrées  par  des  prêteurs  annuels.  L'Espagne 
CiiésicusK  comprenait  les  6flliJW,  les  Cantabn, 
les  Vostone»,  les  llngelts  (cours  supérieur  de  I E- 
bre),  les  Celliberi,  les  Curpetuni  «bastille),  les  Ol- 
cadei  (lnssin  super,  du  Toge),  les  Orclam  (rive*  du 
Guadaiquivir). 
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L'Espagne  ULTÉMBun  comprenait  les  Lusitam, 
1rs  raccÆ»  (Léon),  le»  IVfloite#  (Estramaduiv),  et 
]*Béliquc  ; Turduli,  Tu rdelani. 

Limites  : Ihirius  (Üoucro),  laiwanl  le.»  à 

droite,  les  Caqptani  à gauche,  «Je  manière  à ga- 
gner Urci  fAloirna). 

Le  mot  prormna,  employé  par  Tile-Livc.  a été 
expliqué  par  Mommsen  : il  a,  le  plus  souvent,  le  sens 
de  departement  ou  commandement  militaire  et 
nlmpnque  pas  de  limites  géographique». 

C'est  en  197  que  les  deux  Espagne»  furent  don- 
nées  à des  prêteurs  désignés  par  le  sort  (Tite*Livc, 
xxx ii,  28!. 

La  Lusitanie  fut  soumise  en  138  ; le*  Calhrci  en 
136;  — 10  commissaires  furent  envoyés  après  la 
prise  de  Numaucc  (Appien  de  Ileb.  Hispan. 
chap.  99). 

Sous  Auguste  seulement,  l'Espagne  comprit  trois 
ri  vincr-s.  L'origine  do  cette  di*.  Boni  n monte  à 
an  49;  cri  cfïct,  l’auteur  du  De  tel  b etc.  (I,  38 
parle  des  trois  commandements  établis  en  Espa- 
gne : Afranius , en  Espagne  Gitéricure;  Pétréius.cn 
Relique,  et  Vairon,  en  Lusitanie.  Sous  le»  ordres 
du  préteur,  était  un  qwrstor  pm  pr.rforc.  la  con- 
dition des  municipe-c  et  de»  campagnes  sou»  l'ad- 
ministration républicaine  de»  préteuis  fut  malheu- 
reuse. 

VilW  : Castub,  dans  le  pays  des  mines,  v.  car- 
thaginoise; 

r Witma  (sources  de.  la  Guadianu),  imposée  à 
2 400 000  sesteices  par  T.  Sempr.  Gracchu*  (Tit.- 
iiv.,  xl,  47); 

Marcohca.  à lunoOOOO  de  soit.  fTit.-Liv  .xLv.  4); 

Srtjnntmt  dépôt  et  arsenal  des  Celtiberi  ( lit.- 
Liv.f  xxxjv,  19); 

Suttumce,  détruite. 

Le  nord  avait  été  ruiné  et  presque  dépeuplé  par 
la  guerre.  Le  sud,  plus  épargné,  car  il  y avait  en- 
core 200  filles  en  Turdtianie  au  temps  ’do  Strabou 
(III,  C.  Uj  $ 1,  p.  116. 

Là  lie  tique  avait  été  le  Pérou  de*  Phénicien» 
(Heeren).  On  connaît  la  facilité  des  ancien»  à re- 
monter le*  Ih  uve*  d’Espagne  ; 

Le  B.ttn,  jusqu'à  1200  *t.  ou  220kd.  (Strab ,,  III, 
II,  3,  p.  U7)  { le  Dut  i as  et  le  Mstiius.  à «00  *t.;  le 
Taffus,  IMfiaf,  un  peu  mo  ns  haut  (ht,). 

la  côte  intérieure,  des  Colonnes  tnitnrcule  à Jar- 
raeo  n'avait  que  peu  de  ports  naturels,  mais  les  |r>rt* 
nhéniciens  étaient  creusés  dans  lo  rocher,  comme 
aTyr,  à Carthage  et  à Clique.  La  fameuse  Tartatut 
n’était  pas  un  port,  mai*  une  région. 

Cadet,  grande  exportation  de  blé.  de  vin,  d’huile 
et  de  cire,  de  miel,  de  laine,  de  métaux,  de  salai- 
sons (Strin.  .131,  a). 

Elle  entretenait  des  relations  avec  Rome  par  Oslic 
Dic.inrehiu  et  l’Afrique;  Mrllaria,  Befon,  Ménes- 
thtfe,  petits  ports  voisins. 

Cajpe  et  Carte  ia,  ai-ei.aux  ; J! lalc.cea,  salaisons; 
la  Vtlle  des  Seiitains , 'Kiivavtwv  aô/t;t  salai- 
son* (Strab.,  Galien,  Martial)  ; 

T arthagène,  rebâtie  p^ar  ie*  Romains  après  la 
ruine  de  Carthage,  florissante  au  temps  de  Strabon; 
lin  taux  et  s.iliu-M.tis  (IIP  tv.  « ü.  Éd.  Didot.l; 

llemrrotcopium,  ville  grecque,  et,  près  de  là,  les 
forges  de  Dianium.  ancienne  origine.  Travail  du  fer 
espagnol . très- vanté  (Polyl*,  XIX,  n);  Saçmte, 
ruinée);  Tarraco , pas  déport  (Stran.).  Cependant, 
Tite-Live  dit  Tarraconis  portas  ; Kmpurium,  ville 
rnarseillai?*  et  phénicienne,  mixte,  avait  un  quartier 
pour  chaque  peuple;  Ilhf/da,  ville  grecque;  Huscino, 
ville  phénicienne. 

Ressources  militaires  exceptionnelles  en  Espagne  : 
de  l'an  200  à l'an  175  nv.  J.  C.  ; eu  2a  ans,  le* 
perte»  supportées  par  ce  pays  furent  de  317  700  h. 
Les  OltiDéricn»  (partie  de  l'Ara  g on  et  de  la  Cas- 
tille vieille)  figurent  pour  k chiffre  de  163700  h., 
peitlus  dan»  ces  25  an». 

Les  Espagnols  étaient  guerriers  et  pasteurs  au  N. 


Il»  étaient  surtout  agriculteur*  au  S.  et  à 1*0;  in- 
dustriel* sur  la  côte', — Grande  exportation  de 
laine  confectionnée. 

Commerce  général  : importation  a peu  près  nulle, 
exportation  considérable. 

La  conquête  romaine  marque  une  période  de  dé- 
chéance dans  le  commerce. 

Les  articles  d exportation  sont  mentionné»  plu» 
haut. 

Produit  dos  mines  ; 40000  ouvrier»  étaient  occu- 
pé» aux  mines  de  Carthagèue,  au  temps  de  Folybc 
(XXXIV,  c.  tx,  fragment),  au  Jfows  Arg<  iWcur.  De 
206  4 174,  767  G9ô  livres  d’argent  furent  porté»»  aux 
triomphes  de»  généraux  romains. 

Les  Hes  ii alta res  furent  soumises  pur  MeteLlus» 
Balearicus,  en  125  ; elle»  étaient  fertiles,  Miitor  sur- 
tout. Le*  Phéniciens  formaient  le  fond  de  la  popu- 
lation* On  y faisait  l'élhc  de»  mulets  (D  induré,  V. 
xvn),  et  l’on  tirait  de  la  laine  des  troupeaux. 

Le  port  A'Ebusus  (Iviça),  seule  ville  importante 
{Diod.,  V,  xvi),  fut  vainement  assiégé  par  les  Ro- 
main*. — Ar»cnaL 

Frondeurs  (Cou.  Strabon;  details  intéressants 
3 espèces  de  frondes;  111,  v,  1,  p.  139). 

••  «•«•nie  3.  Les  Celtes  formaient  le  fond  de  la 
population  ; on  y Tovait  aussi  des  A ’ymrô  ou  (ter- 
me ins  (Belges),  et  des  Ibères , ainsi  que  des  Grecs 
dan»  le  S. 

CoU vîtes  grecques  : Je  Maa«a).uour.ô;  nosà- 
*Xwc  s’étendait  jusqu’à  Dort  us  Merculis  Monte  et 

(Monaco). 

Marseille  était  dans  toute  sa  gloire  en  133;  le 
commerce  de  cette  ville  n’était  pas  en  rivalité  avec 
celui  des  Phéniciens;  celait  plutôt  urt  auxiliaire. 
<i  D‘s  Marseillais,  d 1 IVlybe,  ne  peuvent  duner 
aucun  renseignement  sur  la  Bretagne.  » Cependant, 
i Y tain  Je*  Cassitcrides  traversait  U Gaule,  en 
30  jours  et  arrivait  à Marseille  (Diod.,  liv.  V, 
chim.  xxn). 

Tauroent um  (ruines  près  do  la  Ciotat)  ; Olbia; 
Athrnnpvlis  et  ittlMtl  (Amibes);  Sic, ta  (Nice); 
lOuxbnusia.  Iferaclca,  à l'embu uciiure  du  RUôce; 
itjaüutpalît  (Agile). 

lgTEMxi'R.  Le»  division»  étaient  eiluiograplii- 
• jues;  mais  peu  de  villes,  lieaucoup  de  l*iurgades. 
il  'oppiifa,  de  routes;  grand  commerce  et  navigation 
facile.  Au  S.  : JVori<o;  Polybe  la  cite  comme  tr«'l- 
importtulc  (XXXIV,  x):  Acmouras,  ville  très-an- 
cienne. 

Agriculture  : céréale»,  oliviers,  figuiers,  pâtura- 
ge*, oitfnef  citée»  par  Posidonius. 

Commerce  : Exportation;  laine,  étoffes  (Diodore), 
méliiux,  porc  sale. 

Population  trèvbclhqucusc.  Les  rois  des  Arvenu-s 
Bituitu*  et  Luennus  réunirent  sous  leur»  ordres 
toute  la  Gaule.  (Posldooius,  cité  par  Slrab.,  IV, 
ch.  Uf  9.) 

Les  AUebrogn  et  les  Arvrrnes  ont  de  nombreux 
combaltauls  dans  les  guerres  de  Fabius  Maximus  et 
do  Domitius  (Epi tome  de  Tite-Live). 

Hmourees  militaires.  Strabon  (t.  IV,  ch.  il,  § 3; 
p.  159)  montre,  d après  Foaidoniu*.  que  la  Gaule 
avait  lait  un  armement  «ctuldaMe  a celui  de  Ver- 
cingétorix, sou*  ses  ancêtre*  llituilu*  et  Luomtus. 
Elle  pouvait  meure  30ÜÜUÜ  homme»  sur  pied  nv.v 
facilament.  Elle  possédai!  de  grande*  richesses  et 
dos  monnaies  d ur.  En  163,  les  Gaulois  se  plai- 

1.  Voy.  te  pa&««ge  de  Pelytie  *ur  U l.u»it»c.ic  : 52  titres 
«forge  (aiédlame),  voiiéerit  1 drachme  (eo  cenl.  du  p*>id» 
lin  noire  monnaie);  1 médimne  d«  froment,  l oboles  (t7  c.); 
ti  Part»,  le*  il  Jure»  va) «ml  aujourd’hui,  it>  rr 

line  MfhSN  «le  vin  (25  turc»)  coAum  une  drachme; 
uu  lièvre,  une  i>buk  (15  Céoi)  ; uo  n^ncau.  de  I à 4 oboles 

(POLID.XXXJII,  p.) 

’i.  l'uur  la  géographie  deuilk-e  de  ce  pays,  voyez  le*  ta- 

Meaux  et  rarto*  <S.  17  et  if.  Nous  ne  neu»  ocwptjn»  guère 

Ici  que  du  littoral. 
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gnent  «Je  l'evc’*  de  la  population  (Tite-Live.  xxxix, 
WJ  il*  avaient  une  bonne  cavalerie  (César.  Strab.). 

a-  < î»ai|»iiir  I.a  guerre  notait  pa*  terminée, 
146-  Elle  ne  le  fut,  dans  les  Alpes,  que  sous  Au- 
guste. Mais  la  soumission  apparente  de  ee  pays  est 
consommée  en  1 là,  après  la  guerre  des  Carui.  On 
ne  peut  dire  que  la  Cisalpine  ait  joui  de  l'état  régu- 
lier de  province.  La  Ironticro  officielle  de  lTtâlic  est 
le  Jlubtro.  la  Aéra  et  la  crête  de  l'Apennin. 

Les  peuples  soumis  sont  les  Salami,  les  Insuhrer, 
qui  s'étendaient  alors  jusqu'au  pied  des  Alpes  (I*o- 
lybc,  III,  56/ . le*  fourmi,  les  Crnomani,  tes  Boit, 
le#  Ungonetj  les  St  no  nés,  les  Liyurct,  soumis  après 
vingt  campagnes  et  une  transportation  de  40000  lia* 
Liant-.  dans  lo  Sainuium  (Tite-Live , XL,  53)  , en 
181  ; les  Ligures  coud ia tient  comme  les  Ibères  et 
renataoent  comme  eux.  On  les  divise  en  lutemelit , 
Inyauni,  Staiielii , Voulant,  dpuani. 

En  Vénétie,  les  l'aiefi  et  les  Cami , notaient  pas 
soumis. 

Villes  : Mediolanum,  lîrixia,  Verona,  J faut  un, 
Pafarium,  très- importante , mettaient  sur  pied 
IHKiÔO  hommi-s  iStrai^m,  V,  i.  7.  p.  171). 

Cto  un , v.  de  pirates  qui  inquietaicut  Marseille 
(Tita-Livo,  XL,  18). 

Colonies  romaines:  Cremooa  218,  Placentia  218, 
HMiosia  189.  Parma,  Mutina  183,  Aquüeia  181 . 
la  Ira  F mil  la  fin  achevée  en  183- 

La  Cisalpine  était,  sous  Strabon,  la  Cuülréo  la 
plus  peuplée  de  El  ta  lie  (V.  1,  17,  p.  181). 

De  200  à 172,  la  Ci>xJjune  orientale  seulement  : 
Insubres , hoiens , et  surtout  Ligures , perdit 
257  400  hommes  d'après  Tite-Live,  et  cependant 
cette  population  était  encore  immense  au  temps  de 
Polybc  (L  II,  ch.  xv).  Los  Cisalpins  étaient  de  ter- 
ribles soldats.  Les  Romains  s'aguerrissaient  en  Cisal- 
pine ; c'était  l’Algérie  de  Home  au  deuxième  siècle 
(Tite-Live.  xxxix,  1). 

Aprûuhiitv  : U fertilité  incomparable  de  la  Cisal- 
pine a été  célébrée  par  Polybe  (Il , xiv)  ; lcméxlinmc 
de  blé  valait  4 odoIcs;  52  litres  valaient  dune 
60  centimes  du  poids  de  nuire  monnaie;  5*2  litres 
d'orge,  au  cent;  lemétrètede  vin  (39  Il  1res),  2 obo- 
les. Elle  élevait  un  grand  nombre  de  troupeaux  de 
porcs:  enfin,  un  voyageur  était  défrayé  à l'hétel 
pour  1/4  d obole  par  jour.  Il  y avait  quatre  passages 
dan*<  les  Alpes  au  temps  de  Polybe;  ce  sont  proba- 
blement : le  Col  deCadioonc,  le  Moul-ircnèvre,  le  petit 
Saint-licrnard  et  le  SpIOgen.  Il  existait  des  amies 
d or  aux  environs  d’Aquilèe. 

4 ■ tulle  —La  bonne  condition  physique  de  ce  pays 
exigeait  une  exploitation  intelligente  et  un  entretien 
perpétuel, surtout  dans  les  marais  Pontms  et  le  bas- 
sin  du  Tibre  inférieur.  Home  avait  accompli  U des- 
Inaction  des  natma.iliifc,  rtaoleineni  municipal,  ta 
suppression  des  liens,  l'obéissance  forcée,  et  elle 
promettait  l'assimilation  dns  vaincus  au  vainqueur, 
comme  récompense  suprémo.  il  y avait  quatre  es- 
pèc  '.*  de  cité»:  colonie#,  mumeipe»,  villes  alliée», 
préfectures. 

L*s  noms  de  peuples  na  sont  plus  que  des  dési- 
gnations géographiques,  circonscriptions  conven- 
tionnelle* d**  irrnk-ire*  bayant  plus  de  sens  politi- 
que. Rome  était  protégée  par  un  cercle  de  cul  unies 
(il  y en  avait  ûO  environ).  La  politique  d'IUtuubal  a 
triomphé  dans  le  N.  et  a échoué  dan#  le  ftjMN  que 
l’œuvre  de  dissolution  nï  Lui  pas  encore  accomplie 
au  N. , et  quelle  l'était  autour  de  la  ville. 

Les  victoires  de  Home  avaient  diminué  la  classe 
des  homme#  libre*. 

Le  t aideau  fompcmli/  des  recensements  montre, 
depuis  318)  jusqu'en  150,  une  marche,  ascendante 
d'abord  jusqu'en  264  ; il  tombe  après  celte  date  ; 

1-  Peur  la  géugiaptue  détaillée  de  la  Cisalpine  et  de 
Kltahe  profsemetii  ui;e,  royc*  les  tableaux  H,  i%  et  U et 
U»  cartes  correspondante*. 
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après  Cannes,  il  tombe  beaucoup  plus  bas,  puis  il 
se  relève  malgré  do  nouvelles  perte*  et  descend  à 
un  chiffre  très  bas  après  Cynoscépliales  097).  La 
classe  de*  pétris  propriétaires  avait  disparu  en  50. 
li  n y avait  qui'  '!<■*  Ilûjuü*  déshérités  de  taur  na- 
tionalité sans  être  Romains,  un  prolétariat  avili,  une 
aristocratie  sans  vertus,  — ot  des  esclaves.  Cepen- 
dant naguère  aucun  pays  n'avait  déployé  de  pareil- 
les ressources  militaires  ; les  ressources  locale* 
élaieut  immenses;  Capoue  avait  armé  14000  liom- 
IIU'S.  b*-,  fl  ni //Il  15<X*L  Mais  les  richesses  du 
monde  unt  apprauvri  l'Italie  par  l’abandon  de  la 
culture  et  la  ruine  du  vrai  commerce , car  il  n’y 
avait  plus  échango  de  la  Péninsule  avec  le*  au- 
tres contrées  du  monde  ; mais  absorption  des 
richesses  du  monde  jour  l'Italie,  qui,  ne  travaillant 
plus  et  dévorant  sans  cesse,  fut  pauvre  de  bras  cl  de 
produits  indigènes.  La  concurrence  de#  blés  étran- 
gers rendit  la  culture  impossible.  Le  blé  d'Espagne 
avait  été  cédé,  en  2n0,  5 2 as  le  motfiu*  (10  cent, 
les  8 lit.  67  ccntil.). 

U y avait  cependant  quelque  industrie  encore  en 
Êlruiie  : îos  fets  de  Populrmia  et  U'Hra,  lis  vête- 
ments lydious  (étrusques)  et  le  luxe  dont  parle  Lu- 
ciliiLs;  les  riches  ajustomeub  dont  parle  ftlégodore, 
dans  i'àulularia  uc  Plaute,  proviennent  de  l'in- 
dustrie italienne;  le»  étoffes  de  Tarcnlc  ôtaient  re- 
nommée*. 

Marine.  Il  n'y  avait  point  do  marine  permanente 
su  us  la  République  l Tite-Live,  42,  27—28,  40)  ; les 
ports  marchand»  étaient  : Lima  «Lunaî  portum  est 
opéra  oognoscero  cives»  (Enniu*  cité  par  Pense, 
sut.  vi,  9),  PiiQ , Populonium,  TYtamor*,  Ostia, 
Puuolï,  TarenSum,  Rrundusium,  Âriutinum. 

Le  sénat  entretenait  une  marine  {2  divisions  na- 
vales) pour  défendre  les  cotes  contre  les  pirates.  On 
refaisait  la  marine  de  guerre  au  début  de  chaque 
nouvelle  campagne. 

ttlrlle.  Ce  pays  fut  soumis  en  241  ot  réduit  en 
province  romaine,  avec  un  préteur  annuel.  Home  se 
proposa  d’y  substituer  la  vie  .yncota  ;i  U vj<j  mili- 
taire et  politique,  et  le*  campagne»  furcut  repeu- 
plée* : « M.  Cato  sapions  cellam  pænariam  reiptl- 
LlicaH  nuslrœ  nuiricom  plebis  romans  Sicili-uu 
nominavit  » (Cic.,  in  F«r.,  act.  III,  cb.  u). 

Villes  : Lu  chute  de  Syracuse  amena  en  Sicile 
une  révolution  sociale;  le»  ville*  furent  dépeuplée* 
au  profil  de*  campagnes.  De  1a  ville  û'Ayrigente,  il 
ne  re»ta  qu'un  port  (Ferr.).  Thermo,  llaUsa, 
Couina  subsitl  rapt  ontort. 

Il  y eut  une  population  formidable  d’esclaves.  La 
culture  du  blé  fut  livrée  à l'entreprise.  Cicéron  ne 
sert  plaint  pas.  Il  attaque  Ver/es  pour  avoir  gâté  le 
métier,  la  dîme  était  due  de  droit,  puis  une  .se- 
conde dîme.  Le  taux  de  la  vente  du  Lté  fut  fixé 
par  le  sénat.  Ja  quantité  requise  était  au  prix  de  la 
taxe;  800060  boisseaux  (le  boisseau,  H lit.  67  cent.)  ; 
puis  il  fallait  fournir  le  blé  du  préteur,  put*  enfin 
le  blé  réserré  à la  coutommalion  de  lile.  Cette 
culture,  organise  sur  une  échelle  si  considérable, 
n’excluait  pas  les  troupeaux. 

*ur«ialgur  «I  Corne.  La  prospérité  de  ces  Iles 
était  grand»  *ous  les  Carthaginois.  Les  Grec*  y 
firent  quelques  établissements  et  les  Romanis  ve 
noient  d'en  achever  la  conquête. 

Population  militaire.  Eu  quatre  an*,  il  y eut 
U 7000  hommes  tué*.  L’inscription  qui  atteste  la 
perte  de  80  000  Surdcs  était  «lan*  le  temple  de  Jfo- 
ler  M ulula  (Tito-Live,  xu,  28).  U population  en- 
tière de  nie  est  aujourd’hui  de  544  000  habitants 
seulement  II  y avait  encore  une  grande  fertilité 
dans  1 Ile  (Polybc,  1,  71»)*  On  envoya  à Sciplon,  de 
Santa  igné,  12  000  topes,  12  000  tuniques  et  du  blé 
(xxix.  3»ï).  On  y fata-ût  l'élève  de*  troupeaux. 

Les  minos  donnaient  du  plomb,  du  cuivre  et  du 
fer.  La  ciro  et  le  miel  de  Corse  ôtaient  renommé». 
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»•  illjrlr  rl  latrie.  — Cm  provins»  furent 

soumises  la  seconde  en  -1  1 ( Eutrupe  et  Orose) . et  ls 
première  en  161  (THe-Live,  nv,  38etî7>,  époque 
u ù Scorlra  fut  prise  et  les  peuple*  déclares  • 11- 
bres.  » U n*jf  eut  pas  d'administration  réguli-re.  En 
154>  cul  lieu  la  soumission  de*  Dalmates.  Plus  lard, 
en  11M17,  eut  lieu  U campagne  de  Melellus  et  la 
soumission  définitive  de  tout  l /Kyrieum. 

Villes  : Scadra,  Lissus , Issa , i*)mroi. 

Les  ressources  militaires  diminuent  à mesure 
qu’on  s'éloigne  de  l'occident.  Genlius  met  1501)0  h. 
sur  pied  (Tilc-Live,  xliv,  30  . Il  n’avait  pas  de  ma- 
rine militaire.  Les  Dalmates  empruntèrent  des  vais- 
seaux aux  Acariiattieos  pour  soutenir  la  guerre  (Po- 
lybe, II,  12);mois  ils  avaient  de  petits  navire,  tembr, 
propres  à la  piraterie  et  au  transport,  l/»s  Dalmates 
étaient  d’excellents  marins.  Plu*  tard,  ils  surent 
faire  la  guerre  navale  et  contribuèrent  à 1a  victoire 
d’Auguste  à Actium. 

•’  Unrèdolnr  et  Hfljü  c treowrnUIn*.  — Ce* 

pays  firent  cause  commune  avec  Philippe  111  et 
Persée.  La  Thrace  jusqu'à  l'Hètrc,  l'Epire,  divisée  en 
H régions,  U Macédoine  propre,  divisée  en  4 dé- 
partements (Tite-Live),  la  Thesfalic,  en  10  régions. 
La  Macédoine  venait  d’être  réduite  en  province  ro- 
maine, en  148. 

Pofntlation  militant’-  — On  est  étonné  du  faible 
résultat  qu'obtiennent  les  efforts  de  cesdeux  rois:  en 
172,  Pcrscc  réunit  30 000  fantassins  et  15000  che- 
vaux ; en  171,  40000  soldats,  dont  20000  forment 
la  phalange.  C.'est  le  maximum 

Persée  avait  négligé  U marine.  Philippe  III  s’é- 
tait trompé  en  l ‘encourageant  trop.  — Ports  : Thes- 
saloniyue , Castanilrva  (ancienne  Potidée)  Chan- 
tier» : 100  vaisseaux  longs  y avaient  été  construits 
en  207  (Tite-Live,  xxvm,  8).  On  appelait  corniwdr* 
CracixT  : Demetnas,  Chalets , Cartnlhe  (Tite  Live, 
xxxu,  37).  A Chalets  étaient  les  horrea  regia  et 
l’anmamm/oriwm  (T.-L  , xixi,  22). 

Lê  culture  avait  été  négligée;  de  là,  pauvreté  de 
la  Macédoine.  Il  y avait  une  Hotte  pour  nrotéger  les 
arrivages  de  blés  sous  Persée.  la  PaHène,  cepen- 
dant, était  très-fertile. 

L'Epire  avait  été  autrefois  fertile,  puisque  les  Ro- 
mains y avaient  acheté  du  Wé  en  170  (Tilc-Live, 
xli v,  Hi}.  LUe  fut  dévastée  por  P.  Emile  en  168. 

La  voie  Eynatia,  qui  mettais  en  communication 
ApoKonia  et  Dyrrachium  avec  la  Macédoine  et  la 
Thrace,  avait  dû  servir  au  commerce*. 

# Ti fier.  — Pÿdna  eu  Macédoine,  Phtrniee  en 
Epire,  larissa , Gomphi,  J’ftarsalui  en  Thessaiie, 
Lynmachia  en  Thraoe. 

Mines,  — Sous  Persée,  les  mines  du  mont  Pan- 
gfe.  suffisaient  à l'entretien  de  lû  000  mercenaires 
(Tite-Live,  xlii,  12).  L'exploitation  en  fut  réservée 
aux  Romains  apres  168  (/d.,  xlv  , 29). 

Philippe  111  fut  imposé1  à 2ÜÜ  talents  en  197  (Tit©- 
Live,  xxxm,  13),  à 1000  talents  en  196  l/d.,  xxxm, 
30).  Le  trésor  de  Persée  donna  6000  talents  en  168 
(Polybc,  xvm,  18),  En  28  ans,  lîl  Romains  enle- 
vèrent à la  Macédoine  7200  talents,  ou  40  680000 
du  poids  de  notre  monnaie.  Les  mines  de  Tbasos 
étaient  abandonnées  depuis  longtemps. 


Cirée*.  — Elle  fut  réduite  en  province  en  146. 
Depuis  50  ans  ou  assiste  à l’agonie  de  la  ligue 
Achéenne,  un  peu  trop  prise  au  sérieux  par  Polybe. 
Cette  ligue  avait  un  noyau  do  12  villes  : Dyme, 
O tenus,  Pharj r,  Leontium,  Patra , Æarium,  Ceri- 
nia , Trilaa.  Ite'ice,  Dura,  Æyira'  Petlene.  11  faut 
voir,  dans  îite-iivc  et  dans  Polybc  lui-môme,  la 
pnivreté  incroyable  des  ressources  militaires  de  la 
Grèce.  Les  Rumams  avaient  joué  à la  guerre  en 
Grèce. 

Villes.  — Thermum.  marché  de  Pfilolie  (Polybc, 
v.  8)  ; Athènes,  Amhracie,  qui  résista  en  189  à Fu*- 
ctu*,  et  fut  prise  par  lui.  Ce  fut  un  exploit  (Titc- 


Uve,  xxxvttl.  4).  Oreut,  Chakis  et  Erélric;  Pal e, 
port  et  place  en  Céphalcnie  ; Pelas,  érigée  par  le» 
Romain»  en  port  franc , ce  qui  ruina  Rhtxiex,  sa  ri- 
vale commerciale.  Celte  rivalité  fut  suscitée  par 
1rs  faux  calculs  de  Home,  qui  applinua  aux  faits  de 
commerce  et  de  produenon  les  memes  principes 
qu’aux  buts  de  polttiquo  et  de  guerre.  Us  donnè- 
rent aux  Athéniens.  Il*  firent  en  cela  deux 

choses  -.affaiblir  Rhodes,  humilier  Corinthe  (Polybe, 
xxxi,  7.  3d,  .18). 

La  ligue  Etolienne  mil  sur  pied  2000  hommes 
(Tite-Live,  xxxiv,  3)  ; les  forces  de  la  ligue  Achéenne 
montent  à 5t H<)  hommes  (/d.,  xxxm,  14). 

Marine.  — La  ruine  de  Gythium,  port  de  Sparte 
qui  rie  subsistait  que  par  Fa  piraterie,  amena  la 
ruine  de  la  marine  grecque  (Tite-Live,  xx.yv.  35). 
Ce  fut  le  résultat  de  la  jalousie  dis  petits  États  de 
la  ligue  contre  Sparte. 

Culture.  — L'Èlid*-  surtout  était  très-fertile;  les 
travaux  agricoles  y étaient  prospères  (Polybc,  tv, 
ï3),  ainsi  qu’à  Céphalénte  (Polybe,  v,  3)  ; Uelos  (xix), 
Corinthe,  Sicyone  (Tite-Live,  xxvii,  31)  exportaient 

des  céréales. 

t • crête.—  La  population  de  cette  lie  était  com- 
posée de  Phéniciens,  de  Pélages  et  de  Grecs;  elle 
était  encore  libre  en  146,  et  ne  fut  province  qu'eu  74. 

I dh*jf-  — Çnoiius,  Gortyna,  Cydonia.  Sx  |»oli- 
ti  jue  consistait  à avoir  pour  allies  tous  ceux  qui 
les  payaient  bien. 

Ressources  militaires.  — Les  archers  crétois,  si 
renommes,  combattaient  souvent  dans  les  années 
rivales,  car  il  y en  avait  partout. 

Les  ressources  agricoles  étaient  considérables. 

Lx  manne  était  entretenue  par  la  piraterie  (Po- 
lybe, xni,  7). 

fl»H  mhode».  — Son  origine  était  mixte.  A la  lon- 
gue doiui nation  des  Phéniciens  {ville  de  ramieux), 
avait  succédé  celle  des  Grec*.  Elle  perdit  l’ami  tic  de 
Rome  par  sa  conduite  ambiguë  dans  la  guerre  de 
Persée  (Polybc,  xxx,  17);  elle  fut  ruinée  par  le* 
franchises  de  ItfXos;  Rouie  lui  rendit  alors  son 
amitié. 

En  lui  donnant  U Lycie,  Rome  avait  suivi  sa  po- 
litique ordinaire,  car  fa  Lycie  était  la  rivale  mari- 
time de  Rhodes  depuis  longtemps. 

Le  commerce  de  Rhodes  était  jadis  très-considé- 
rable, comme  par  tradition  phénicienne.  L’armée 
était  mercenaire  (Tite-Live,  xxxin,  18).  Les  Rho- 
dien»  étaient  encore  les  premiers  marins  du  rnond* 
à 1a  du  du  troisième  siècle  (Polybe,  xvi,  13)  ; il* 
avaient  des  colonies  lointaines  comme  Rhoda , en 
Espagne.  Les  Cycladcs  étaient  enchaînées  à leur 
commerce. 

Les  avantages  faits  par  le  rénal  à Pergame  cl  la 
prospérité  d'Elea,  port  de  cette  ville,  contribuèrent 
enoore  à faffaiblU*empQt  de  Rhodes.  Pergame  était 
une  rivale.  C'est  le  seul  Etat  qui  n’ail  rien  envoyé 
aux  Rhodiens  lorsque  le  colons*  s'écroula.  Les  Rho- 
dieo*  faisaient  un  très-grand  commerce  avec  Smope, 
ville  iJu  Pont;  aussi,  quel  soin  Rhude*  met  à ména- 
ger Byzance,  pour  avoir  le  passage  du  Bosphore 
(Püljbe,  îv,  56,  — ixnt,  7)1  Nous  savons  par  là 
quel  était  *on  commerce , puisque  l'exportation  du 
t’ont  consistait,  comme  aujourd'hui,  en  esclaves, 
en  lM*tail,  viandes  saUrs,  poiswns,  dits  péîaruides, 
blé*  de  Crimée  (Slrabon). 

n;ianrr,  ttoKphorr.  ColchUle.—  By+ance 

avait  été  fondée  en  658.  Périnthe,  Settos.  Ltjsimm  hit 
en  dépciulaient.  Les  renseignements  exacts  sur  ce 
pays  ne  datmi  guère  que  du  temps  de  Strahon.  Les 
Scythes  avaient  été  le*  alliés  de  Milhridale.  Il  tira 
grand  parti  des  belliqueuses  nations  du  Caucase  t 
Col  chiliens,  B&sUrnes,  Sarmabs. 

Le  royouma  du  Rojtjthore  éuit  goure  rue  par  des 
descendants  des  Spai  tocides;  Poruicapce  était  leur 
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résidence;  Thendosia,  Phanagoria , colonies  grec- 
que», étaient  les  villes  les  plus  commerçantes  de 
cette  contrée.  Elles  faisaient  l’exportai  ion  des  céréa- 
les et  fournirent  160000  wédmines  de  blé  par  an  A 
Mithridato  (34)00000  litres)  (Strabon,  p.  268).  Les 
populations  côtières  s’adonnaient  à la  piraterie,  en- 
tre le  Pont  et  la  Colrhide.  Ka}ii^ai  était  le  nom 
de  leurs  navires  |w»rlatifs. 

Fille*  de  Colchtde.  — Diotcurias,  entrepôt  formi- 
dable où  300  tribus  du  Caucase  venaient  faire  le 
commerce:  Pluttis,  commerce  de  bois,  de  lin,  de 
chanvre,  ue  cire. 

La  puissance  militaire  dos  peuples  du  Caucase 
était  considérable.  Les  A Km  ni  levèrent  GOOÜO  fan- 
tassins contre  Pompée  et  23000  cavaliers  (Strabon, 
431):  Plutarque  dit  12  000  cavaliers  seulement, 
c'étaient  des  d\Q&bfK4t  xà)Xti  xxi  ireyttot  ôtaçtpovreç 
(Strabon] . On  faisait  deux  récoltes  par  an.  En  Ibi- 
rie,  étaient  des  pâturage*  sur  les  bord»  du  Kour.  U 
fertilité  eu  était  extraordinaire  (Strabon,  p.  439). 

*•’  pont.  — Ses  rois  étaient  indépendants  de- 
puis lpsus(Milhridate  VI  commence  à -régner en  157). 

Bornes.  — Petite  Arménie.  Colehide,  Cappadocc, 
Galatie,  Bithynie  et  U ville  libre  d'Heraclite  ponti- 
que;  une  partie  de  la  l'ardilagonie  devait  être  com- 
prise dans  les  Etats  de  Mithridate,  Si'rwpe  était  sa 
capitale.  C'était  une  ancienne  colonie  grecque.  C’est 
Nithr.iJate  Vil  qui  ajouta  toute  la  Paphlagonie 
(Strabon,  p.  463). 

Culture.  — La  région  à droite  de  Ylfalyt,  appe- 
lée Casehmîtii,  était  très-fertile.  Les  troupeaux 
produisaient  une  laine  très-fine.  — Le  commerce 
(le  l'importation  consistait  en  blé  de  Crimée,  vins, 
huiles  de  l'Archipel , cire  et  poix  de  Colchido;  ce- 
lui «le  1 exportation,  en  poissons  salés,  huile*  de 
dauphin,  toisons  de  l’Olympe.  On  ne  saura. t trop 
admirer  le  parti  que  Mithridato,  très-bon  écono- 
miste, sut  tirer  de  tous  ce»  pays.  11  faisait  venir  des 
hommes  du  Caucase,  du  blé  de  Crimée,  des  vais'caux 
des  ville»  grecque».  Il  eut  jusqu'à  400  vaisseaux  à 
lui.  vrji;  olxcîet  (Appien,  de  Brll. , Mithr.,  119), 
tirés  des  chantiers  ae  Sinope,  de  Trapczus,  de  Ce- 
raxus,  de  Cotyora.d’A mourir.  Il  reçut  50000  che- 
raui  des  pnv»  d’outrc-Arméiiio  et  des  hara*  de  Mè- 
dic  (Polybe,  v,  56).  La  Paphlagonie  avait  aussi  de 
bon*  chevaux  (Xénophon).  Mithrtdate  a eu  juMju’à 
26U0U0  hommes  sous  les  armes. 

Les  minci  des  Chaiybes , fer  et  argent  (Strab.,  Xc- 
noph.),  étaient  très-renommées. 

««“  «»l»h j ni«*  — (Prusias  règne  jusqu'en  148; 
Nicomède  II,  148-90.)  Prusias  avait  été  obligé  de 
rendre  tout  a Attaic,  roi  de  Pcrgauie,  le  favori  des 
Romains. 

I-es  bornes  de  ta  Bithynie  étaient  la  Galatie,  le 
Pont,  Pergame  et  Héraclée. 

Villes.  — Mcomcdia,  Prusa,  Sicxa,  fondée  par 
Antigone  ol  Lysimaque  et  devenue  capitale  (Stra- 
bon . p.  484). 

HéraeUe  itoniique  était  indépendante , mémo  sou* 
Mithridate  le  Grand  (Strabon,463).  Le  mont  Olympe 
était  très-connu  par  ses  troupeaux. 

•••  CMtafie.  — 3 canton»;  3 peuples:  Trcemi, 
Tolùloboi,  Teetosaga.  Ils  occupaient  les  versanlsde 
l'Olympe.  Anqjre  était  leur  capitale;  Pasinut.  la 
ville  religieuse  cl  commerçante.  C'étaient  les  pou- 
les les  plus  belliqueux  de  l’Asie  (Polyle,  vm, 
4;  — Titr-Live,  xxxvn  , K).  Ott  trouve  des  détail» 
intéressants  sur  ce  pays  dans  la  fameuse  campagne 
de  Manlius,  en  188  (Tite-Live,  xxxriu,  25).  Nous 
y voyons  les  T roc  mi  et  les  Ter  (otages,  ayant  déjà 
perdu  beaucoup  de  monde  f mettre  sur  pied  50000  fan 
tissinset  1 0 OIM)  chevaux  (Ti te  Life,  xxxvjii,  26).  Ils 
étaient  redoutés  et  détestés  de  tous  ; aussi  la  dé- 
faite des  Gaulois  rendit-elle  les  Bornai  ns  populaires 
en  Asie  (Tite-Ijve,  xxxvin,  36).  Ces  Gaulois  fureut 
contenus  dan»  de  justes  limite»  à partir  de  168. 


. Le  monde  ancien.  *50  av.  J -C.  8?9 

*3*  lui  « nppadocr  ivûl  été  comprise  dans  la 
part  d’Eumène  après  la  mort  d’Aieiaudre  Elle  re- 
devint indépendante  après  /peut  (301).  En  ]*»0, 
Anarathe  VI  (166-129)  Philopator,  allié  »b*s  Ro- 
main* (Epil. , Tito  Uvc,  xlvi),  la  gouvernait. 

Bornes.  — Lycaone,  au  royaume  de  Pergame, 
GaUlie.  petite  Arménie,  Pont,  Sophène,  Coma- 
gène,  Cilicie.  Os  trois  dernier»  pays  dépendaient 
du  royaume  de  Syrie.  La  Cappadoce  ï:c fut  province 
romaine  que  anus  Tibère  (Strabon  458).  Capitale, 
Ma  suça.  L’alliance  romaine  lut  coût»  600  talents 
en  188  (Tite-Live,  xxir,  27).  200  d'aprè*  Polvbe 
(XXXll,  3).  Co  paya  produisait  du  froment,  du  lié- 
t-iiî , et  avait  de  nombreux  pâturages. 

■4’  le  rujmmmr  «le  Pergume  avait  été  fondé 
par  Philélère,  en  279.  Outre  l État  proprement  dit, 
ce  royaume  comprenait  les  deux  Phrygies,  Ja  Ly- 
caonie, une  partie  de  la  Mysie  et  la  Lydie.  Il  est 
probable  qu'une  partie  des  États  attribué»  par  le 
sénat  au  royaume  de  Pergame  échappait  à sa  do- 
mination. On  voit,  par  reipédiüon  do  Manlius,  que 
les  peuples,  c’est-à-dire  les  cité»  de  la  Pisjdie,  de  la 
Pamphylie,  de  la  Lycaonie  et  de  l'Isaurie  jouis- 
saient de  leur  autonomie.  Il  n’y  avait  entre  ces 
peuples  aucun  lien,  aucune  unité.  Ils  avaient  été  at- 
t a«: ht-. s à la  domination  d’Eumène  uniquement  par 
le  tribut,  selon  l'usage  asiatique. 

les  rilles  ai  et  tpi  es  {(aient  il  peu  prfo  indépen- 
dantes. Bmmm  dit  aux  Romain*  : « si  lot  Rho* 
dlen*  réclament  l'indépeiuiance  de»  villes  grecque», 
c'est  pour  y faire  prédominer  leur  influence  com- 
merciale. » (Polybc  , BUI,  !■  ) 

Les  ville»  grecques.  affaiblie*  à celte  époque, 
sont  tombée*  dan*  une  décadence  complète.  La  plus 
importante  de  ces  villes  était  Lphète  (Polybe, 
xvm,  32:  Strabon,  548);  Jtftrèl  et  Lkuoméne  en- 
\ : ient  des  aiuLasvidi-v  A Home  il’olybe.  xxvm.  16) , 
marque  certaine  d’aulonornie-  l.e»  ville*  greenue* 
ont  toujours  consenti  au  tribut  pour  échapper  a la 
domination  politique. 

Cyxique,  avec  sou  port  fermé  et  ses  209  loge*  de 
navires,  était  libre.  Elle  l’était  encore  sou»  Auguste 
et  Tibère  (Strabon,  p.  192). 

Apamea  était  la  seconde  place  de  commerce  de 
l'Asie  Mineure.  Elle  était  libre,  mais  tributaire  de 
la  Bithynie  ; 

Ciu*  lit  un  traité  avec  le»  Rhodlen»; 

Pnapus,  Parium,  bimpuique , Mitylène,  An - 
tissa,  ports;  ÉUe,  port  de  Pcrgamc.  Le*  12  villes 
Ioniennes  ne  sont  plus  rien,  sauf  Phocec,  avec  le 
.YauxrA(if/imo»i  et  le/.OH»pfer,*esdeux  ports;  Smyrtie 
qui  n'a  jamais  été  nulle  a cause  de  son  commerce  de 
laines,  ni  Mtiei  à cause  do  sa  pouq«re.  Il  faut  citer 
aussi  le  port  de  pirates  de  S*dr,  en  Pamphylie.  Les 
pirates  y avaient  encore  de*  lotusivpx  au  temps  de 
Strabon  (p.  567). 

Il  est  certain  que  la  marine,  comme  l’armée  de» 
roi»  de  pergame,  ne  représente  guère  que  les  res- 
sources locales  de  ce  petit  royaume.  L'armée  d Eu* 
mène,  en  189,  compte  2000  hommes  (T i te- Lue, 
xxxvii,  8);  »l  envolé 4000  hommes  au  Meounoe* 
Romain»  en  171  (/d.,  sui,  55);  ort  la  seule  vilie 
d’dfrxaiMfne  en  Troade  melUit  sur  pied  4UÜ0  hom- 
mes (Polybc,  r,  111). 

F.lennâ  et  Asfter.dus,  villes  de  Pamphylie  et  de 
Pisidie,  arment  80U0  et  4tX)0  homme*.  L’autorité 
centrale  était  sans  action  pour  obtenir  des  troupes 
Ainsi,  le»  rois  do  Pergauie  avaient  de  grandes  ri- 
chesses et  point  d années,  lieaucoup  de  tributaire» 
et  point  de  sujet*,  de»  Etals  fort  étendu*  et  point  de 
I>ouvoir.  La  i»oliiique  romaine  faisait  de  alliés, 
en  Asie,  de*  fiercepteurs  pro\isoires  d impi'tts  et  de> 
sentinelles  avancées  <le  sa  connuète  nr  oc  haine.  Il 
fallait  que  l’autorité  centrale  fut  nulle  au  point  de 
vue  pohtiquo  et  militaire.  C’est  pour  cela  qu'on  en  lit 
des  ami*.  Los  motifs  contraires  firent  de  MitUridate 
un  ennemi. 
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Comment.  - Les  sourcr*  de  la  ri  cher-’  de  ce 
o»vs  étalent  Ira  r.isduits  >lu  sol  transformés  par 
Finrlustnc  et  exportés  par  ses  port». 
villes  Intérieure»  étaient  immenses  Ifrjirditton  rte 
JfurWuuj.  Ce  pays  est  dewrt  aujourxl  hui.  'l  ira  de 
Tdfi.r  do  cllyra,  de  Termcuut,  de  Maÿolrasu»; 
Anlio’clwJe  Puidie,  SpnWo,  Apamra,  laodura 
et  scs  immenses  plturago».  La  fertilité  de  I»  plaine 
lie  Sanies  était  proverbiale.  Les  céi  airs  donnaient 
un  excédant  ; .Samoa  et  le»  étaient  encore  prie 
stères  t île  Mut  temps  on  a vanté  les  laine  d Ancyre 
(exportation  à Smyrne),  le»  fera  de  Cibyrtl  étaient 
renutnmés  comme  les  pourpre*  do  Uilrl-  l.e  luxe  do* 
tains  des  lunililro.  des  étoffes,  fut  introduit  a Rome 
apres  la  guerre  d Asie.  Les  esclave»  d'Asie  étalent 
un  grand  article  de  commerce  (litc-Live,  UXH 
ch.  v,  G.  iï).  t'o».  le  Triomphe  de  Jfanlmi  (lue- 
Lite,  XXXIX,  ch.  vit). 

I»  Lrric.  — Ce  jutys  était  Indépendant;  i 
échappa  aux  Rbodiens,  dès  que  Ithodes  faiblit  dans 
ion  alliance  avec  les  Romains.  i-Jle  avait  de»  porta 
Importants,  rivaux  de  Rhodes  : Pâtura,  dmnoe, 
Telmimu.  Phautii,  avec  ses  trois  ports. 

14-  «jrle  — On  est  frappé  de  la  mobilité  des  li- 
mites politique*  île  ces  Etats  grec*  d’Asie.  L'esprit 
lie  révolte  était  une  tradition  qui  remontait  aux  Sa- 
trapes. et  qui  se  poursuivit  à la  faveur  do  U rivalité 
des  princes  grecs. 

La  piratera;  de  Cilicie  était  naturellement  enenu- 
ragio  far  l'Egypte,  l'étemelle  ennemie  tics  puis- 
sances asiatique»,  auxquelles  elle  voulait  enlever 
les  Cite»  de  Syrie.  La  défaite  de  Kopnén’r  (HW) 
avait  fad  perdre  aux  Séleucides  tout  leur  prestige 
en  Asie,  liai»  la  prépondérance  égyptienne  sur  les 
cites  de  la  Syrie  et  de  1 Asie  Mineure  avait  été  rui- 
née par  l'expédition  d'Anliochu»  IV  en  Égypte  ,1 LSI 
équivalant  A une  conquête. 

La  Pausins®  était  dépendante  de  la  Syrie,  mal- 
gré Ls  résistance  des  Macchabée»  (Juda»  était  mort 
en  ISO).  Ce  sont  d'ailleurs  des  soulèv i-menls  reli 
peux  qui  ti  amenèrent  jamais  l'auuutnmie  ni  la  li- 
berté politique. 

Les  lieux  AattCma  étaient  indépendante»,  avec 
des  rois  pari  icuber»,  à la  mort  d’Anitochus  le  tèraxnl 
(1SL).  Il«  furent  reconnus  par  Seleucus  IV.  La 
grande  Arménie  retomba  mus  le»  lois  d'Antiochui 
rpiphane,  et  ne  ressaisit  son  indépentlancc  politi 
nue  que  vers  m,  avec  Tigrsne  1,  pire  du  fameux 
Tigrane.  Les  rtalrapes  envoyés  en  Arménie  se  consi 
déraient.  avant  Tigrane,  comme  à peu  pré»  sou 
verams. 

Lx  Nétitn  ATaoPATfvs  était  iiwiêpendanle.  Nous  sa 
von»  que  UémitriusN-calor,  prisonnier  des  Panbe», 
après  |M,  laissa  prendre  A cas  peuples  d'immense» 
avantages  et  dominer  dans  la  vallée  de  l'Euphrate. 
Anlioctius  III  avait  marqué  U dernière  époque  de 


la  domination  de»  Séieucnies  dans  ce»  contré 
lybe,  v,  A4). 


ifPo- 
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Le  royaume  de  Syrie  comprenait  donc,  en  133.  .a 
Cilicie,  fa  Syrie  propre,  la  Phénicie,  la  Cœlésyne, 
la  Coniagètu»,  l'Arménie  et  l'Arabie. 

Ports.  — Canttw  ilHamascta  {Pamphyhe  orien- 
tale). eommiTce  de  bois  (Strabon,  511);  t haradrus. 
Sol  i,  plue  tard;  /•owifWojwlii,  Celendris,  Tarsus. 
Issus,  Antiorhe  Daphnc , Sri? une.  le  premier  port 
«lu  royaume.  flnite  royale,  Loodicée.  Kn  Phénicie: 
Car  anus , Ar<u/Nt  (Ruad),  Tri}Mtiis,  Byblos . flrry- 
tus,  Tyrus  et  Sidon . re  relevant  par  l'mdtiftrie.  An- 
tiochus  III  n’ose  l'attaquer  <Polybe.  v,  70);  Ptok- 
wiaù.  Atealon.  Caza.  Raphia,  Juppé. 

La  Phénicie  n‘e»t  plus  compteo  p*'»r  sa  manne. 
Villes  de  l’intérieur  : Jérusalem.  Pumas,  Emcst, 
Baalbrck,  Palmure. 

En  Arabie  skiait  la  route  de  Ranaba.  par  Pf- 
tra,  À Tyr . et  la  route  de  /Vira  A farrhn,  wr  le 
golfe  Pcmque. 

ir  part  b**.—  Villes:  Séleucie  et  Ctésiphon, 
Charax  (Arsacides).  Leur  puissance  « renouvelle 
sarsces**  (2M)» 

iar  i»a  Maetrlaar  fut  détachée  de  l’empire  de* 
Séleucidcs  «us  Ànliocbu*  Thûos. 

n»  Ptolémée  Phvscon  succétU  ïl  Pio- 

lémée  VI,  i'bilométor  en  146.  L’admniM ration  des 
Ptolémées  fut  une  renaissance  industrielle  et  com- 
merciale „ „ 

Le  commerce  do  la  raer  Rouge  par  Myos-llormns 
el  te  Port  de  Bérénice  fut  crçc  avec  l lnde,  et  la 
route  des  caravanes  jusqu'au  Nil. 

Copias,  Alexandrie,  Pelure,  étaient  tes  places  I» 
plus  commerçantes  (top.  la  carte  d'Egypte  et  lo  ta- 
bleau qui  l’accoraprigne,  n#  6). 

Les  ressources  nuliîaircs  de  ec  pays  étaient , au 
deuxième  siècle,  assez  imposantes.  Ptolémée  op- 
posa 71  700  homme*  h Antlochus  III,  dont  25000 
hommes  de  phalange  (Polybe,  v.  65);  »'t 
l’armC**-*  égyptienne  comptait  70CHXI  hommes.  .j000  ca- 
valiers et  7 J éléphants  \ld.,  v,  79). 

La  fertilité,  surtout  en  céréales,  de  ce  pays  était 
unique.  Chypre  était  exploitée  par  l’Egypte,  avec 
les  villes  de  Salami»,  de  Citium,  etc.  La  Cyrcntu - 
que  dépendait  également  de  l’Egypte:  Cyrint. 

te  tnr«hi»Kr  Tut  détruite  cette  année  même 
{1461»  et  l’Afrique  réduite  en  province  romaine. 
Elle  avait  des  colonies  agricoles,  dans  i’Æmporui, 
dont  lo$  céréales  avaient  alimculé  les  armées  ro- 
maines au  temps  de  Massinissa. 

Les  Sumides,  Mtusylii  (Cirtn),  et  Massxsyh 
(Alger) , les  Jfrturuiti  (Maroc)  netaienl  pas  «winnis. 

Les  rcv*»ourçes  militaire»  et  agric»>te*  de  toute 
celte  contrée  étaient  incroyables  (r oy.  la  carte  et  le 
tableau  n*  îft). 


CiVHTE 

ROME  ANCIENNE. 

g I.  Li  rouf.  rniKiTivE.  — H est  certain  au- 
jourd'hui que  la  plus  ancienne  ville  ne  comprenait 
que  le  Palatin,  nun  pas  mémo  toute  la  colline  dc~ 
signée  c-nimum'nH-nt  sous  ce  nom,  mai*  la  portion 
septentrionale  seulement. 

lieux  découvertes  récentes  l’ont  ilt-montré  : 
* M.  Pietro  Rosa,  dans  les  fouilles  qu’il  dirige  aux 


N"  18. 

— URBS  ROMA. 

jardins  Farné^re , pour  l’Empereur  Napoléon  III,  a 
reconnu  que  le  Palatin  moderne  était  diviaé  en 
deux  parties  par  un  in/ermonfium  très-profond;  que 
la  partie  méridionale  devait  être  le  relia,  la  partie 
septentrionale  justifiant  alors  le  n in  de  Jtoma  que- 
drata  dont  parie  Tacite  en  décrivant  la  ville  pri- 
mitive; 2*  on  a découvert  un  mur  de  consirucuou 
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primitive  assez  semblable  à ceux  de  Tuseulum,  cer- 
taineraent  contemporain  de  ceux  des  villes  latines, 
et  visiblement  plus  ancien  que  celui  de  i’onceintc 
de  Scrviu»  Tullius  qui  se  voit  en  plusieurs  endroits 
aujourd’hui.  Ce  mur  appartenait  à l'cncelnte  pri- 
mitive, mais  comme  il  fait  face  au  Capitole  et 
que  cette  colline  a été  la  première  réunie  a la  Ville 
qui,  d’apès  la  tradition,  nWcupait  que  le  Palatin,  il 
en  résulte  que  c’est  bien  certainement  la  mur  de  la 
Borna  quadrata  primitive  et  que  les  jardins  Farnése 
n'presentcnt  exactement,  dans  toute  son  étendue, 
remplacement  de  la  Rome  de  Romulus. 

Us  collines  qui  furent  peu  A peu  ajoutées  A la 
Ville  et  enfournées  dans  l'enceinte  de  Servius  Tullius 
sont  au  nombre  de  7 : le  l’alatinus  avec  le  Fe/ia,  le 
CapHalinut,  le  QuirinaMs,  le  Fimmu/if,  l'Etqui- 
tinus , le  Ccrii'useL  l'ilrmrifinj.  Mais  la  ville  aux  sept 
collines  devint,  sous  l'empire,  la  ville  aux  neuf  col- 
lines, car  l'enceinte  d'Aurélien,  qui  subsiste  encore 
aujourd'hui  et  forme  les  mnrs  actuels  do  Rome,  em- 
brasse en  outre  une  partie  du  Jonicuhis  monx , sur 
la  rive  droite  du  Tibre  et  ta  eollis  llortorum,  le 
Pincio. 

§ U.  Rome  i>f.  Sziivrrs  TtiLLirs.  — Le  6*  roi  de 
Rome  recula  le  Pomarium , ou  espace  sacré  qui  en- 
tourait la  Home  primitive,  et  enferma  les  7 collines. 
Deux  sortes  de  vestiges  permettent  de  retrouver  au- 
jourd'hui et  de  tracer  avec  exactitude  l'enceinb* 
senienne  : 1*  les  restes  mêmes  de  Mtta  muraille  et 
des  aggeret,  visibles  encore  sur  l’Aventin,  sur  le 
Cœlius,  le  Quirinal  et  le  Viminal;  T la  présence  des 


tombeaux  qu’il  était  défendu  d’élever  en  deçà  du 
Pomœrium.  CVst  ainsi  que  le  tonjk-au  de  l'édite 
Bihulus,  près  du  forum  «ko  Trajan,  au  pied  même 
du  Capitule,  témoigne  que  l’enceinte  senienne  lais- 
sait hors  de  la  Ville  remplacement  où  il  existe 
encore. 

Les  4 tribus  urbaines  qui  partageaient  la  Ville 
étaient  la  Suburana , \ Esquilina,  lu  CnUina  et  la 
Palatina.  (Vov.  leur  étendue  et  leur  emplacement 
sur  la  carte). 

Los  portes  de  l’enceinte  semenne  étaient  : le* 
pnrtes  Flumentana,  Triumphalis r Carmentalis, 
Hat  amena,  Catularia.  Sanqualix,  Salut  aris.  Pia- 
eulari*,  Callina,  Viminàtix,  Esquilina,  Querguelu- 
tana.  Cotti mon tana,  Capma y Lare  malts,  Baudot- 
cu/ana,  Maria,  Ma  valu,  Trigemina. 

§ 111.  lion  fous  LFS  KW'EflütRS.  — SOUS  AU- 
guste  la  Ville  fut  divisée  en  14  quartiers,  ou  Brgio- 
nrs,  subdivisés  en  viei,  choque  rints  ayant  quatre 
trnijptsfri  rir»  pour  la  célébration  des  cérémonies  du 
culte  des  Lares  et  d’Auguste;  les  cohortes  de  vigiles 
ou  i- m j içrs  furent  créées  pour  veiller  aux  incendies. 
La  garde  prétorienne  fut  cantonnée  dans  un  camp 
encore  visible  aujourd'hui  et  la  haute  surveillance 
de  U Ville  Ait  confiée  au  préfet  de  la  ville,  aux  tri- 
buns du  peuple  et  aux  édiles. 

Nous  possédons  les  légionnaires  d’Auguste  dans 
le  C’uri'fvm  (code*  Vaticanus  du  huitième  siècle) 
et  dans  la  Mot  ilia.  M.  PrelJer,  prof.  A léna,  en  a fait 
nue  édition  comparée  avec  Cotnmeafciire*.  C’est  ce 
texte  que  nous  suivrons  dans  le  tableau  ci-dessous. 


REGIO  I*  Via.  T IM  PL  LS.  MAPUTU  BAIX*. 

Ytcoaa. 

Port*  Capena.  10  10  48  86 


II* 

daiaonfltni.  7 7 48  «ô 


IIP 

îsrs  f.tSkiupis.  Il  11  48  80 


IV 

Tiixplum  faUS.  8 K 48  65 


V 

EstiUiLLC.  là  là  48  74 


un  * bt  novcMB'NT»  cSiÉant*. 

JV.  H.  Les  nom*  précédés  d’asiérisqikea  sont  ceux  des  ronnu- 
ments  dont  il  r tante  encore  dca  vestiges  au  dont  remplace- 
me  ni  est  déterminé. 

Temple  de  l'Honneur  et  de  la  Vertu,  les  Musc*,  Lac 
de  Promêtlié.Bain  de  Torqualus,  Thermes  de  .Sévère  et 
de  Commode.  Area  d'A|*>llon,  fieut  Vitrariux,  Area 
Pannnria,  Mu/atorium  ('.rsa ris,  Bains  d’Abascanthus 
et  de  M .imminus,  Area  Carrucj  . Temple  de  Mars,  * le 
fleuve  Almo  (hors  do  l'enceinte}/  Arc  de  Drus,  arcs  de 
Véros,  de  Trajan. 

Temple  de  Claude,  le  (îr.  Marché.  Lupanar ii.  l’antre 
du  Cycliqw,  la  Caserne  de  la  V*  Cohorte  de  Vigiles,  la 
Capta  Amen-,  l'Arbor  saneta.  les  Castra  }*eregrin<i.  la 
maison  de  Philippe,  les  Yicii>iana,  le  Lndus  Mat  ut  ht  us 
et. Dacitus (Golheiu),  !c  SÿolitniMi,  lo  Sa  iariurn,  l'in 
uutmnitoriNiM  (arsoual),  la  Mica  Awren. 

La  Monnaie,  'l'Amphithéâtre  Ftavien  (Co  lysée)  qui 
occupe  87  009  p.  c.,  le  Luttas  Mari  mus  rt  Pac/ria.  U 
maison  de  firulus,  le  Summum  Cboragium.  le  lacus 
Pastorum.  la  Scuta  quastorum  et  copiât  orum,  Mes 
Thermes  de  Titus  et  de  Trajan,  lo  portique  de  Livia,  les 
Castra  Misenotium. 

Portions  ahsidato,  Y Area  de  Vulcain,  YAurrum  Bu - 
cvn«m,  VApaito  Sanaaliaritts,  le  Temple  de  la  Terre,  le 
TiqiUum  Sororis  (élevé  à U mémoire  do  Camille,  sœur 
d’Horace),  le  Colosse  (statue  de  bronze  colossale)  haute 
de  102  p!,  avec  sept  rayon*  sur  la  tète  de  22  p.  chacun, 
•la  Meta  Sudans  (fontaine  prés  du  Colysée),  *le  Temple 
de  Venus  et  Rome/  le  temple  de  Jupiter  Stator,  *!a 
voie  sacrée  (du  Colysée  au  Forum),*  la  Basilique  neuve 
ou  de  Constantin  (mines  immense»  en  face  du  Pala- 
tin, et  improprement  appelée  Temple  de  la  Paix), 
•le  Temple  d’Àntouinet  Faustinc,  la  Basilique  de  Paul, 
le  Fornwi  Tra nsitotium,  la  Subura,  le  bain  de  Daphuis, 

(Quartier  rendu  salubre  par  Mécène  : « Nuuc  licet 
Esquiliis  habitarc  salubribus),  » (Horace.)  t£  Lacus 
Orphei,)<i  marché  Livien,  le  Nymptucum  d’Alexandre 
Sévère,  la  caserne  de  la  V cohorte  de  Vigiles,  les  jar- 
dins PaUamiens.  l'Hercule Syllanus,  *l‘Aniphitheatrum, 
Castrense , le  Compta  vimiiut/û,  *la  Jfinerta  m«ncô, 
ITsis  patricienne. 
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17  |7  4g  75  Le  Temple  «lu  Salut  et  de  Sérapis,  le  Temple  de  Flore, 

T Ancien  Capitole, Me*  Thermes  de  Constantin,  la  statue 
de  Mamurus.  Ic  Temple  du  dieu  Ouïr  inus  Je  Halum 
punicum,  #lc»  Jardin»  de  Salluste,  la  arm  I for m,  “les 
Thermes  de  Dioclétien,  la  caserne  de  la  3*  Cohorte  de 
Vigiles,  le  Camp  prétorien,  les  J Tabem-r,  Ses  GaJiùi.? 
aftar,  l'Area  de  Candidus. 
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Le  lac  du  Ganyméde,  la  caserne  de  la  lr*  cohorte  de 
Vigiles,  1 .irmr  nouveau,  le  .Vym/di.rMni  de  Juriiter, 
VÆdieulatapraria,  leC ampus  d'Agrippa.  le  Temple  du 
Soleil  et  le  camp,  le  Portique  de  Gypsanius  ot  de  Con- 
stantin, les  deux  nouveaux  temples  de  I Espérance  et  de 
la  Fortune,  les  chevaux  de  Tiridate,  roi  d'Arménie,  le 
f ’orumSuarium,  le»  jardins  Ijargiani,  les  Hansuvti,  le 
Lapis  per  tu  sus. 

84»  • La  tribunejaux  harangues  {Hostra  Iria),  leGémo  df>ré 

du  peuple  romain,  la  statue  équestre  de  Constantin,  le 
Sénat,  l'Atrium  de  Minerve,  le  Forum  de  César,  Me 
Forum  d'Auguste,  • le  Forum  de  Nervi,  * le  Forum  de 
Trajan.*  le  temple  de  Trajan,*  la  colonne,  de  128  p.  avec 
ses  18.>  marches  et  se»  4 h fenêtres,  la  caserne  »le  la 
G*  cohorte  de  Vigiles,  la  Basilique  Arpenta  ri  a,  *lc  Tem- 
ple de  la  Concorde,  * YUmbifieus  Hom.r.  Me  Temple 
de  Saturne  (trésor  public),  “le  Temple  de  Vespasien, 
• le  Capitole,  Me  Mille  d or,  # la  Basilique  Ju lut.  Me 
T v in  jt le  de  Castor,*  U GrsrcosiasiMt  • le  Temple  de  resta, 
le»  Ilnrrea  (iermaniciana  et  Agrippiana , i’Aoua  eer- 
nerts  IV  Seauros  t ub  .rdc,  l’Antre  de  Cocus,  fc  lieu* 
Jugariu*  et  Unguentariui,  le  Portique  des  joailliers, 
l'Flephanlus  Herbariwr. 

63  Les  IM  Stabulx,  le  Portique  de  Philippe,  les  //  Jfi- 
nun.r  (l’ancienne  et  U frumentaire!,  la  Crypte  de 
Balbus,  les  3 théâtres  : celui  de  *Baîbus,  'celui  de 
MarceUus,  * celui  de  Pompée,  ltMéOB , le  Stade,  * k« 
Champ  de  Mars,  \e.  Trigarium,  les  (ïfont.r  mitât.  *k 
Panthéon,  la  Basilique  de  Neptune,  J taiidies  et  Mar 
ciaues  ,•  te  Temple  d’Aiilonm,  * la  colonne  A ntoni ne. 
de  I7i>  p..  303  marches.  56  fenêtres,  Hadrien,  * les 
Thermes  d'Alexandre  Sévère,  les  Thermo*  d’Agrippa,  le 
Portique  de»  Argonautes,  le  Portique  de  Méléagre,  le 
Temple  d’W#  al  de  Sérapis,  sa  Minena-Chalddit* , 
[fan.]  Ditorum,  Vlmuia  Félidés. 

44  1-a  Casa  fiomuli,  le  Temple  de  la  Mère  des  Dieux  et 

celui  d’Apollon  Rhamniuius,  le  Pentapulum,  Mc  palais 
d'Auguste  et  *de  Tibère.  MAujfurrjfnnMin,  * TAr>vj  Pa- 
latina , le  Temple  de  Jupiter  vainqueur,  U Domus 
Dionis,  ’ la  Vieille  curie,  la  lartuna  Ihspieiens,  0 le 
Septizanium  de  Sévère,  la  Fïdoria  Cermanicia,  le 
Lupercal. 

15  Le  Temple  du  Soleil  cl  de  la  Lune,  le  Temple  de  la 
Mère  des  Dieux  et  de  Jupiter  Arbora  tor,  les  Doute 
Portai,  le  Temple  de  Mercure,  Ad»  Puis  Pains,  le 
Temple  de  Gérés,  • la  Porta  Tri  gémi  na , VA  polio 
Cir/upirimi , V Hercules  Olirarius , * le  Vélabre , le 
Fortunium,  * l'arc  de  CuusUntin. 

63  L’Arra  Radiearia,  0 la  Fia  nota,  la  Fortuna  Nnm- 
mo sa,  le  ioiripic  dm  dltaiaclorif,  b*  Tcoijlt  de  la 
Bonne  Déesse  £u  forum  ncu,  le,  Çlirus  Delphi  ni,  * le» 
Thermes  de  fciucalla  Antonio,  les  7 Domus  des  Pir- 
the»,  le  Compila  ianaJortar,  fa  Domus  Cilonis.  la  ca- 
serne rie  la  4’  cohorte  de  Vigiles,  ta  Domus  corni/trier, 
les  Prit  ata  Hadrtani. 


18  18  44  LM  rnn/usinum,  »ç  Temple  dé  Diane  et  le  Temple  de 

48  Minerve,  les  trois  Nymphéas,  le*  Thermos  Syriens,  les 

Thermes,  de  Décius,  le  Dolocenum,  les  Prieata  Tra- 
jnni,  la  Happa  aurea , le  Plata no,  * les  Greniers  dé 
Galba.  Mes  Greniers  Anieiana,  le  Porticus  Faban'a v 
l'escalier  de  Cactus,  le  Forum  Pistorium. 
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Vatican,  les  jardins  Dorai  tiens,  * le  Janicule,  le*  Ifn- 
lin, rt  les  Bain*  d'Ampélis,  de  Prisais,  de  Diane,  la 
Statua  Valeriana,  la  caserne  de  la  7*  cohorte  do  Vigi- 
les, la  Tête  de  Gorgone,  le  Temple  delà  Fortuna  Foriis, 
les  Coraria,  les  Septimiana,  l’Hercule  couché,  les 
Campt  Bruttianus  et  Codetanus,  les  jardins  de  Géla.  le* 
camps  des  Leetiearii. 


Récapitulation  des  monuments  existant  à Ri  me 
au  quatrième  siècle  et  des  magistrats  qui  y prési- 
daient : 

Bibliothèques  publiques  : 28;  — Obélisque*  : 6 
fdontSdans  le  Gr.  Cirque,  t au  Vatican,  1 au  Champ 
de  Mars,  2 au  mausolée  d’Auguste)  ; — Ponts  : 8 : 
Ælius,  Æmiliut , Aurelius , Mutvius,  Subliaus , 
Fabricius,  Cestius,  Probi;  — Collines:  7; — Champs 
( Campt ) : 8;  — Forum*  : H;  — Basiliques  : 10;  — 
Thermes  : II:  — Aquoducs  : 19;  — Grande*  rues: 
29;  — Capitoles  : 2;  — Cirques  : 2;  — Amphi- 
théâtres : 2;  — Colosse#  : 2;—  Colonnes  : 2;  — Gr. 
marchés  : 2;  — Théâtres  : 3;  — Ludi  : 4;  — Nau- 
ma chies  : 5;  — .Yymphra  ; II;  — Statues  éques- 
tres : 22:  — Statues  dorées  de  dieux  : 80;  — en 
ivoire  : 64  ; — Arcs  en  marbre  34  ; Portes  : 37  ; — 
FiVi  : 324  ; — Ædiculæ , 324;  — Magistri  xicb- 


rum  : 673  ; — Curatares  : 29;  — Maisons  : 1797 
Greniers  : 291  ; — Batnea  : 936;  — Puits  : 1332; 

— Offieinar  pistoriæ : 234;— Cohortes  prétoriennes  : 
10;  — Cohortes  urbaines  : 4;  — Cohortes  de  Vi- 
giles : 7 (21  cohortes  en  tout)  ayant  14  casernes; 

— Camps  des  Equités  xinaulares  : 2;  — Des  Prre- 
grini,  soldats  de  la  flotte  de  Misône,  de  celle  de  Ra- 
venne,  Tabulant,  Icefirartorii,  lïtitmam,  S»7i- 
carti;  — Mcnxæ  O/cari.r  : 2300. 

Portes.  Il  faut  ajouter  4 ces  documents  fournis 
par  les  2 monuments  que  nous  avons  mentionnés 
plus  haut,  les  nom*  des  portes  de  l'enceinte  d'Au- 
rélien  iFlaminia , Pinciana,  Salaria , Somentana, 
Collatina,  Tiburttna , Pr.rnestina , Atinaria,  Ife- 
frcisro,  Latina,  Ajtpia , Ardeatina,  Ostiensis,  Por- 
turnsis,  Aurélia,  Êèptimiana.  Leur  emplacement  est 
reconnu  et  la  plupart  subsistent  encore  aujourd'hui. 


CARTES  N*  16,  17  et  18. 

U GAULE  ANCIENNE. 

GALtU  A.  C.  J.  C.ESARIS  TEMP0RE  USQCE  AD  THE0D0SI  MAGNI  TENPUS  ; — I.  PARS 

superior;  — II.  pars  inferior;  — III.  alpes  côtoie,  maritimæ,  pesninæ, 

NARBONENSIS  II  ET  V1ENNEKSIS. 

GJLtLt  DEPCIS  Liroÿte  M C**AR  JlSOC'AU  RtCSE  DK  THÉO  DOS*.  — t **  CABTB  : C.ACLE  BKPTEUTRIOS  ALC. 

2*  CABTB:  GALLE  MERIDIONALE.  — 3*  CA  ATS  : LES  A LM*,  LÀ  SECONDE  NARBojlNA1»S  BT  LÀ  TUSSOHE 

S.  B . Ces  trois  car  te*  représentait  les  divisions  de  l'époque  roiusioe. 


G&xtïurniE  PHïsiocB,  orographie. — Alpes  Jfa- 
ritimtr,  Cotti, r,  Grair.  Pen  ninar  ou  P ont  put  dont 
les  nons  maternes  different  peu  des  anciens.  Dans 
ces  dernières, le  Summum  Pmninum,  )' Adula,  au 
point  central  du  système  Alpin,  est  représenté  par 
le  St.-Gothard.  Les  Alpes  Bernoises  n'avalent  pas 
de  désignation  spécule. LeJuraxrar,  le  Jura;  le 
Vosagus  est  ta  chaîne  des  Vosges;  enfin  les  Py- 
renjei;  telles  sont  les  seules  montagnes  qui  mé- 
ritent d’étre  mentionnées. 

Détroit.  — u»  Frcium  G allia»  m,  Pas-de-Calais, 
qui  séparait  la  Gaule  de  la  Bretagne. 

Fleuves.—  A/ienur,  le  Rhin,  traversant  le  Ijicus 
Yenetus.  lac  de  Constance,  se  jetant  dans  le  i.  Fie po, 
Zuyderzé»*,  par  Visa  la,  Yssel,  et  dans  la  mer  Germa- 
nicum,  mer  du  Nord,  pour  2 autres  embouchures;  il 
reçoit,  à droite,  le  .Vicrr,  le  Xccker,  et,  à gauche, 
ŸArula,  l’Aar;  1a  I fosella,  la  Moselle,  grossie  elle- 
même  du  Sararusl  Sarre;  Moro,  la  Meuse  ; grossie,  â 
gaucho . de  la  Sabis,  Sambre.—  Dans  l’Océan  : Seal- 
dis  , 1 Escaut;  Samara,  la  Somme;  SapioM,  la 
Seine;  qui  reçoit,  à droite,  Matrema,  la  Marne; 
Itnra,  l’Oise,  grossie  ello-mêmo  do  VAzana,  Aisne* 
A gauche,  3couna,  l’Yonne;  — Liger,  la  Loire,  qui 
reçoit,  à gauche,  Elater,  l'Ailier;  Yigenaa,  la 
Vienne;  Garumna,  la  Garonne, qui  reçoit,  â droite, 
Tamis,  le  Tarn,  Puronius,  la  Dordogne,  — Dans 

1.  Sotn-cR*  rr  oocmivn  : Le*  teste*  ancien»,  turtooi 
César,  dépouilleoirnt  géographique  ; le*  itinéraire*,  le* 
monunri«nu  épigraphiqueA  et  arcbeuluglque*  : — ü’ABtille, 
VVakkenadr  (Les  Deux  tiaulei),  les  travaux  de  1*  corrntii*- 
•iuti  de  la  Carlo  des  Gaules,  lurtout  puur  les  hiDeral- 
rw,  etc. 


la  Méditerranée  : .4  fax,  l’Aude  ; Bhadanus,  le  Rlidne, 
grossi,  à droite,  de  l'.lrar.  la  Saône,  qui  reÇAÛt  elle- 
même  le  Duôir,  le  Doubs;  à gauche,  franc,  l’I- 
sère; Drtwwi,  la  Drôme  et  Jfruentia,  la  Durance;  — 
Parus,  le  Var. 

Forêt.  — A'yira  inlumss , Forêt  des  Ar- 
dennes 

ETHNOOiurntF..  — La  première  phrase  des  Com- 
mentaires de  César  est  une  indication  ethnographi- 
que : « Gallia  in  très  partes  divisa  est La  Gaule 

est  divisée  en  trois  parties  : 1°  La  Bclgica  au  N.; 
2*  la  Celtica  au  centre,  et  3*  rAqwi/owia  au  S.  O. 
Les  plus  anciens  peuples  de  la  Gaule  sont  le*  C elfes 
dont  l'origine  indo-européenne  n’est  pas  douteuse 
et  qui  occupèrent  d’abord  tout  le  pays.  Les  Ibeh- 
ligures,  qui  vinrent  du  Sud,  par  rE*pagne,  occu- 
pèrent les  versants  septentrionaux  des  Pyrénées  et 
s'étendirent  jusqu’en  Italie  en  suivant  les  côtes  de 
la  mer;  origine  controversée,  probablement  afri- 
caine. Les  Belgx  ou  Kymris,  peuple  de  la  même 
souche  que  les  Celtes,  mai*  détachés  postérieure- 
ment du  rameau  principal  et  assimilables  aux  na- 
tions indo-germaniques.  Ils  vinrent  occuper  le  Nord 
de  la  Gaule  ci  refoulèrent,  surtout  au  vu*  siècle,  les 
Celtes  vers  le  centre.  De  la  les  émigrations  do  Bctlo- 
vèse  en  Italie  et  de  Sigovàse  dans  la  vallée  du  Da- 
nube. 

fl™  Époque  i JuNqu  à céwir.  — La  première 
conquête  est  celle  du  consul  Q.  Opimius,  lorsqu'il 
vint  au  secours  de  Marseille  contre  les  Ligures  ; la 
lutte  continua  en  123  par  tes  expéditions  do  M.  Ful- 
vius  Flaccus  (123)  et  de  C.  Sextius  Calvinus  en  123, 
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fondateur  rl'Tqur  Sertir,  qui  reçut  garnison. cl  non 

, otunie  romaine.  Alliés  dos  Educn*.  le.  lu  mains 
nén.  lièrent  dao»  l'intérieur.  Les  A l'abroger  furent 
mus  ainsi  que  1»  Anrernca,  par  * -1 1 Pornittns 
Atienobarbus.ru  111 , et  par  Fabius  Maximes  (Ml" 
brogiru*),  la  morne  année.  Nous  voyou  G par  les 
deuils  rapporte*  par  Stralwn,  d'apr-  s IVaidomu.*, 
surleaArwrnes.au  tempsde  ltiluitusei  def.ucnii.i*, 
e’cït -A-dire  A cette  même  époque,  que  tome  la  aille 
était  unie  dans  une  vaste  confédération  en  présence 
d un  danger  commun,  comme  elle  le  fut  une  se- 
conde fol*  au  temps  de  Vendu*' 'toi  a.  La  premium 
provint»  créée  en  Gaule  fut  la  SarboiiMMé  du  uom 
de  la  colonie  romaine  de  .Vurbo-Jforiiw,  fond,  c en 
lis  (la  ville  CI. 'lait  auparavant  et  était  une  des  plue 
prospères  de  la  Gaulé,  au  rappi  rt  de  IMybei.  la 
guerre  de  Marius  contre  les  Cimhres  et  les  leu- 
tons  eut  pour  Un'Atrr  la  nouvelle  provime  entre 
truMvtn.  Orange,  où  te  consul  Cepion  avait  perdu 
gO.liUU  hommes  1101)  et  Âqu.r Serti  r.  Ata  (lOI-KM). 
Rome  « conteDia  de  ces  possessions  jusqu  au  temps 
de  César. 


11.  rpoque  de  césar.  — Kn  59,  César,  chargé 
du  gouvernement  îles  deux  Gaules  et  do  niljTio. 
entreprit  la  conquête  de  la  Transalpine  entière  II 
lui  fallut  huit  campagne*  de  59  à 51,  pour  en 
amener  la  soumis. ion  : I Dans  la  première, Il  em- 
pêcha les  fWrcdi  de  sortir  de  leur  pays  par  Ge- 
lù  .e,  et  les  battit  entre  IHbrnfte  et  CnMInnwm, 
«bAlon-sur-Saône,  et  en  refoula  les  débris  diuis 
leur  pays;  il  marcha  ensuite  sur  les  Suffi  d'Ario- 
viue.  peuple  de  Germanie,  qui  avait  franchi  le 
Itbin  et  envahi  la  Gaule,  et,  après  le*  avoir  dé- 
faits et  repoussés  au  delà  du  fleuve,  il  établit  ae* 
quartiers  d’hiver  à IVionlto,  Besançon.  — 11.  l.a 
deuxième  canqiagne  eut  puer  objet  de  soummne 
les  peuples  de  Belgique,  en  mi  ménageant  l'alliance 
des Rrmi  (ltctmsi  Ces  penplrs  sont;  les  SvéMt'onr* 
(Soiss  lis),  les  Brlt'rtaei  lleaiivil*),  avec  leur 
place  de  BnKinjunin.m  (vers  Breteuil),  les  lie 
1,,'ani  Amiena),  tes  gtrrbaiff  (Arras),  les  Icrowuredst 
(Vermand,  Vennandois) , les  Afervr»  (rive  droite  de 
l'Fscaut  Bavay , Tournai,  etc.),  les  Advntturi 
i Sainur.  leur  oppidum,  sur  le  Mont-Kalbize);  O sir 
fil  faire  les  camwiuents  d'hiver  4 -Minawfïii».  pris 
de  la  Loir*.  — III.  D.  Brtitn*  délai!  les  Armori- 
cains ; l’riuli  (Vannes);  Crawtm.  les  peuples  de 
l’Ouest,  jusqu  A la  Garonne  ; r abinus,  les  Aulerei, 
divises  en  deux  peuladcs  : Cnninani  (Muine  , les 
Aburor t're»  (lîvrenl),  les  l'nelli  (Cotentin.  dans  lé 
département  de  la  Manche),  les  Lemrit  (Lisieux). 
Kn  Belgique,  le-  dormi  (côte*  de  l’Océan,  de  Bou- 
logne a lenibouch.  de  l'Kscaul)  et  1rs  Amfcimi  se 
soob-ve, eut.  — IV.  Kn  Belgique.  Cé»ar  repousse 
au  deli  du  llhiu  les  {Mpri  et  les  Tintteti  qui 
avaient  travers*  i (-  fleuve:  première  expédition  en 
Bretagne,  embarquement  A /lins  Pirrtvt  ( W rsssn t ) . 
— V.  neuvième  expédition  en  Breiagne.  traité  avec 
Casivellaunu*.  Etats  de  Smnarobhra  (la  ehausaée 
Tirancourt.  prés  d Amiens)  Distribution  des  lé- 
gions : une  chez  b-s  é'srwi  (au  N.  d’Alençon), 
quatre  chez  les  Tris  cri  (Trêves),  les  Ehurtmrt 
(tends  de  la  Meuse,  pays  de  Tnngres,  de  Liège 
de  Mueslrichl),  les  Verni,  les  AtniaM , etc.  Fou 
lévement  de  la  Belgique  ; Elvrmet , Terrer:  . 
Aeluaturi,  Verssi.  Massacre  do  la  légion  de  Fa 
Mau*,  Q.  Cicéron  assiégé-  dans  son  camp;  vrtetoin 
de  César;  délivrance  de  0-  Cicéron.  — VI.  La 
guerre  continue  en  Belgique;  nouvelle  assemble  e 
d.-  Vomoroériro.  Guerre  «antre  les  Smemrs  (Sens)  , 
les  fornuM  (Cbarlçes),  le*  EAurnnrJ,  le*  Trrrni. 
Kxtermination  des  Kbnrr.ns,  soumission  des  autres 
peuples. — VII.  l a septième  eainjcieue,  contre  Ver- 
cingétorix ei  touta  la  Gaule  révoltée,  est  !a  plus  cé- 
lèbre Deux  légions  chez  le»  Trereri.  deux  chez  les 
l.inijnnrt  1 1 jngrrt)  el  six  i_hez  les  Srnone».  Mas- 
sac:.'  des  Romain»  i Genebum  ou  (’enebum  (Dr 


lêans)  par  les  Cumules;  soulévemenl  général; 
Vercingétorix  reconnu  pour  chef  de  tout  le  paya. 
César  part  d'Italie,  traverse  la  Provence,  passe  les 
Cévenncs.  ravage  le  pays  des  Anerni  (Auver- 
gne) quand  Vercingétorix  ctail  chez  les  Bilurign 
(Bourges),  et,  à I arrivée  de  ce  dernier,  repassé 
Ils  Cévenncs,  prend,  à lïrnitir,  dans  la  Province, 
un  corps  de  cavalerie,  suit  la  rive  diode  du  Rhône, 
de  la  Saône , leur,  traverse  le  pays  de*  Æàui , 
Kdtjftis  ( Aubin  ) et  gagné  Cmabttm  . tandis  que 
Vercingétorix  était  à Cerft or  fit  du  Nurd  (S.-Piurre- 
le-Moutiera) , fies  le*  llnii,  clianl»  des  Eduens. 
Elle  est  prise.  11  enlève  JVorir.dunuin,  ville  des  11 1 - 
iurigi-  (Xeury-sur-Biranjoti),pul*  .tiarrrumiBoiir 
geq.  détache  UUéui»  contre  le*  Poriiit  dont  la 
ville  est  brûlée  et  qui  sont  battus  ainsi  que  leur* 
voisina;  César  marche  sur  Gergoi  iu  de*  drrreni.ou 
il  c*t  repoussé  par  Vercingétorix.  Las  Jidut  atan- 
d.uinent  César  qui  so  trouvait  autre  la  Loire  et 
l'Ailier.  11  pas»  la  Loire  et  gagne  le  pajs  des  S- 
nous,  où  lai, i.iius  le  rejoint.  L'armée  se  dirl 
geait  vers  la  Provime  par  les  frontières  du  pav» 
Ses  Lingot»*,  en  marchant  dan»  la  direction  de  la 
Fèquame,  lorsque  Vercingclorix  vint  proposer  la 
bataille  A César  qui  fut  vainqueur,  le  poursuivit 
jusqu  A Altiia  de»  Jta lufubii  (Alise  sur  le  Mont- 
Auxois  en  Bourgogne,  * al , selon  d autres,  Alai*».* 
en  Pranche-Comte) , où  le  chef  gaulois  s’enferma 
avec  son  année , attendant  celle  de  toute  la  Gaule 
qui  devait  venir  le  délivrer.  Toute  la  C.anlc  prit 
part,  en  effet . à la  campagne,  sauf  trois  peuples: 
les  Lingaetet,  les  Boni  et  les  Trnert  Le*  peu- 
ples armé*  pour  In  cause  nationale  et  qui  envoyè- 
rent leurs  contingent*  sous  le  murs  d Alise,  sont 
mentionnés  dansle  cbap.  du  vu*  liv.  des  Corn- 
mmhrire».  Ce  sont  : b - lôfwf  avec  leur*  clients,  les 
Vrouxoïri  (le  Lyonnais.).  les  I mfitrourt i ou  .ImbUm- 
rrti  (position  inconnue),  le»  Aulmi  flrannoi ter* 
(rive  droite  de  la  Fa, vue.  selon  le*  uns.  et  rive 
gauche  .u-ton  le*  autre*).  If*  flrnmtom  (peut-être 
dans  la  valhc de  laBreom"  :lc<  Irrerm. avec  leurs 
client*,  le*  Elevfhffi.  Cadurri  I ' y.t  ahi  rs)  , le* 
Gufr.il,  (Govaudin.  Mende),  le*  IVItotTÏ  (Vêlai,  le 
Puy);  les  Segunni  (Franc  lié- 1 uu  -.  les  A'cnonrv 
(Sens),  les  flimrijo.  le*S»n|oi  <ï  -aintonge),  les 
fliilmi  (R-  uc-rgue.  Rodez.,,  les  l umutn,  le*  Helle- 
i,  les  trmmi  es  (Limousin),  les  l'ulonet  iPoi- 


les  fiiron™  (Tnurain<?i,  k*s  /Virnu.  les  net- 
rrhï  (Suinv  ),  les  A les  Iferfiiiiwa/riri  <McU). 

lep»  pttrocarit  (Peri^iiein) , les  Serti*,  iti 
i«*  NtNoMjM  (environ»  d'Aiini)f  li  s .4uiem-fr- 

nomdiM,  les  Air: baies,  les  IXiorajlc*  (Vexin),  les 
l.rrnrii,  les  AnJerri-AfliroriVc* , le*  goirrrtci  -,  .. 
fut  .tugusioRoiirocoriin».  A I K.  de  L ' le  en  Sitlsse). 
je»  Bei i (a-i  S.  du  Nivernais),  le*  peuples  d’Jrmo- 
ri«i  r Cunozoliff*  (S.-Brieuc),  «fdoNCl  (Rciiuc») 
t mtnbarri  (Avranche*);  Colelrt  ou  Cakli  (pav*de 
Cbux),  Onnut  (Finistère),  finir  tiers  (pays de  Retz 
au  M de  la  Loire.  A son  embouchure),  LfitUi.  Dé- 
faite de  ces  peuples  et  pri««  il'Alesta  par  César. 
— VIII  La  f.aub-  est  sotimisc;  César  achevé  de 
réduire  le*  Biimigct.  le*  foreuHrr.  les  Brilorcri, 
pacifie  la  Belgique , les  .Indéfini  .Anjou)  donnent 
<(.  * Otages  et  les  I nduré:  «ont  enfin  m-umts  après 
la  prise  d’t.rell«fnnîim  (Lucecb). 

1*1*  t;pM|ir  1 *u*u*té.  ss ruisis trust  on  de 

In  n»alt-  — Aprfc*  la  conqui'ic  de  la  Gaule,  do- 
rmi être  crées  iroi*  nouvelle*  pr -vinoes,  admini- 
^ ensemble  inlliüirtnienl,  tic  h 46,  par  b . 

Hrutiis.  César  V%  ri- partit  en  tmis  gi>uvefncmeti|' 
H noiîinu,  peu  avant  sa  mort,  trois  gouverneur^.  M.n> 
ce  Tut  Auguste  qui  «i»  fixa  l'organisation,  r*n  i. 
avant  J C. , i Na/bomw.  q»»lro  provincr** 
furent  : . „ . » 

I-  l-i  ,V<irfcim«a»T,rm  «neveon-  province,  d aborU 
à rPmpcn'nr,  à cause  la  station  mvale 
de  forum  Jutil  oft  <’ latent  les  <!cbm  la  tlotle 
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d’Aclium.  Elle  fut  donnée  au  Sénat,  en  22,  et  admi- 
nistrée par  un  procoriAiiJ  proprætorê  annuel,  assisté 
d’un  qiHjrtlor  et  d'un  (egatus. 

2*  L'A  qui  ta  nia.  entre  les  Cévennes,  les  Pyrénées, 
la  Loire  et  l'Océan,  gouvernée  par  un  Le<tàtus  Au- 
rfusti  proprtnortr  assisté  d’un  pronrriïfor,  comme 
tovince  impénalc  prétorienne  (voy.  l'explication 
e ces  magistratures  tait.  21). 

3*  La  Lugdnnet uû,  entre  la  Loire,  le  Rhin,  les 
AlMft,  1<î  Rhône  snpeiWMir  et  la  pa.tic  septentrio- 
nale du  bassin  de  ia  £eine,  arec  un  Lrgatus  Au- 
yNili  yroprj'lore,  assiste  d’un  procura/or. 

V • La  Helyi&i,  entre  la  Lir^du/tcnm,  la  mer  et  le 
Rhin,  arc:  un  l.etjahts  Augusti  proprxtore,  a&Mc 
d'un  pmeurator. 

fj*  et  6*  Ce*  provinces  virent  s'accroître  leur 
nombre  de  deux,  avant  la  mort  d’Auguste  : la  Ger- 
mania  superUrou  I^avec  Jfoqun/mcwin  (Mayence) 


pour  ch.-l.,  et  la  Gtrmania  inferinr  j|*,  avec 
Coionia  Agrippina  (Cologne)  pour  eh.-l , formant 
ensemble  une  longue  baudL- de  ;<-r  re  étroite  et  avant 
le  caractère  d'une  frontière  militaire,  dont  le 'but 
était  de  tenir  en  respect  les  barbares  d'outrc-Rhin. 
Aussi  b*  gouvernement  eu  fut-il  confié  à des  Légat i 
Augusti  proprxtore  consulores  pouvant  o mm.  ri- 
der plusieurs  légions,  le  nombre  de  ces  légions 
cantonnée c sur  le*  bords  du  Mlun  était  considérable 
et  ces  2 gouvernements  étaient  souvent  confiés  :i 
des  princes  de  la  famille  impériale. 

* Enfin  Auguste  avait  encore  créé  une  petite 
province  équestre  Tan  14  av.  J.  C.  : les  Alpts  ma- 
ritime, administrés  par  un  Procurator  A ugusti. 

A la  mort  d Auguste,  en  14  apr.  J.  C.,  il  y avait 
donc  en  Gaule  7 provinces  : l du  sénat,  6 »ln 
I Empereur. 


Pror.  Sénatoriale.  | Ifarfonenrô,  prétorienne,  c'est-à-dire  gouvernée  par  un  ancien  préteur. 


Prov.  Impériales. 


(2  Consulaires  j 

( 3 Prétoriennes  • 

} ( 
f I Equestre,  pro-  \ 

\ curalorkuiic.  ( 


(Urina  nia  /'. 

G*  r ma  nia  //•. 

Aquitania,  i Ces  trois  prorinces  étaient  désignées ensimble, 
Lufjduneiuù,  ; par  excellence,  anus  le*  mot-  de  Très  pro- 
BtUjica , ) eineix.  Galliarum. 

Alpes  maritime. 


Quant  aux  peuples  des  Alpes,  qui  formèrent, 
lIus  tard,  deux  nouvelles  provinces  cqu»*«;trr3  sous 
les  noms  d'.4(prs  Pœnin-r  et  Alpes  Cottût,  ils  n’é- 
laieut  nas  incorporés  et  firent  un  pacte  avec  Au- 
guste. a la  charge  pour  quelques-uns  d'entre  eux, 
sujets  du  Roi  Cotti  us,  de  pratiquer  une  route  dans 
le»  Alpes  entre  Saxe  et  Briançon  (Mont-Genèvre). 
lieux  monuments  font  connaître  les  noms  de  ces 
deux  groupes  de  peuples  Le  l*r  existait  à l'endroit 
appelé  Trope  a Augusti  prés  de  Nice  et  Pline  nous 
l’a  oon«ervè.  L'autre  »e  ht  encore  sur  lu  frise  de 
l’arc  de  Cottlllf,  à Suis, 

Voici  U première  de  ces  inscriptions  (Voy.,  pour 
la  position  de  ces  peuples,  la  carte  des  Alpes  ri*  18 
et  celle  de  Hulie  supérieure,  n"  11)  : 

nipinuToai  • cafsaei  . wri  . p . avo  • pontipici 

MAXIM')  • FMP  • XtUl  • IBIBVNICIAE  * PQIESTATI5  XVU. 
S P • 0 - H - QVOD  - HJ  V S • DVCTV  . JMptelfitllQW 
i: ENTES  • ALPIN AE  • OMXES- <JVAF.  • A • MARI  - SUPEHO  • AD* 
INFEE  Vg  • PZBT1NEÜANT  - SV  B • iMFF.lt  IUM  • POP-  ROM- 
ftVMT  . HEOACTAE  - GEN US  - alpin  AK  - UTKÎAI  ■ 
TBXWPILlNl  • CAMVM  • VKNOETES  • VKN>ONF.Tl  H . IS.lMlt- 
•RIVPI  • H!  «AYNES  • FOCTNATE*  • VI9WCUCOJIVM  • OK 
TES  - QVATVtlt  ♦ OOHSVAKETES  • RBC2NATE5  - L1CATES  • 
CUaUlM*  AMPISTNTES-  SVQVST.t  • SVANETt H - CAL’. 
CONES  ■ WUXKNTES  . LEEONTU  • TtSCS!  - UXTYATM  - 
StÜYEtl  • VÜUGHI  - IALAM1  - AClTAVCMCS  - MBOVLU  - 
VCBN1  * CiTVfliata  • B lot  ANI  • SOOlVNttl  • bRWDlONTtl- 
miltALOfll.  BMDtAYM*  ESVIUani  « veamint . ftUUTAE. 
TB1VU.ATI  * ECTJKI  - VERCVNNI  - FtVtTVRI  - MEMES- 
TXBI  * OBATELU  • XERVsl  * VKI.AV5I  • SVETB1. 

(Ptin.  itisl.  nat.,  liv.  III,  c.  xx  (xxtv). 

Inscription  de  Tare  de  Sur. 

IM  P • CAESARI  • AVGVOTO  - DIV|  . F ♦ PONTlFlCt  * 
1MXYMO  - TBIM'NIC  • POTESTATE  • XV  • 1MP  • Xilt  | M • 
IVLiYS  • «LOIS  - DüNXI  • F • COniVS  • FBAEFBCTYS  • 
CBIVITATVU  • QVAE  - SVBSCàlETAE  • 6VNT  • SEGTVIO- 
MVM  • SFGVSINOIIIJM  | BELACUSUM  • CATVHKiVM  • MK- 
JfVLLOaVM  • TSIlAVloaVM  - AOANATiVM  . SAVIÜtCAÎIVM- 
EGDINJOKVM  - VF.AM1N10  .VN  | VKnISANOKVU  . JFMLRÎO- 
RVJI  . VESVBIANOM VM  • OVA01AT1VM  . |f  - CE1VITATES- 
L'VAE  - SVB  * «O  . PBAKFECTO*  FVERTNT. 

L’identification  de  ces  noms  de  peuples  avee  le** 
liositions  rnnd-  n’-.  s r* -rrr ^puudaii|i.\  i-.'L  un  travail 
difficile  qui  a été  entrepris  par  beaucoup  <h-  savants, 
et  noi  vnmient  (>ar  M Wakkenaër  dans  sa  Gfagr.  des 
drus  finale*  ; mMs  les  résultats  obtenus  ne  pré- 


sentent pas  assez  de  certitude  pour  figurer  ici. 
C.  est  ce  qui  fait  que  la  position  approximative  des 
peuples  des  Alpes  n’a  été  indiq  ue  sur  la  carte 
n*  18  que  pour  uue  partie  d'entte  eux. 

orgAiiirtfillon  V prsilme».  de  im  raorl 

il'Aufiialr  À In  Un  ilu  ■”  Mrrlr. — t’Ur«« 

L Province  impériale  consulaire  de  Germa  nia 
Sujierinr.  Elle  parait  avoir  été  séparée  de  la  <»>r- 
ninnia  inferior  par  la  Naïve,  le  Rlnn  lui  servait  en- 
core de  limite  A la  mort  d'Auguste.  C’est  sous  Uo- 
mlt  en  que  le  Rhin  fut  franchi,  et,  probablement 
sous  Hadrien, que  ta  muraille  tracée  >nr  noire  carte 
fut  conduite  entre  Mayence  et  Rntl^kinne. 

II.  Province  impériale  consulaire  de  Gcrmania 
inferior.  Si  capitale,  Cnfania  Agrippina , Colo- 
gne, s’a  pelait  a abord  Oppidum  tmionin».  — Les 
deux  pi<  rinces  ont  été  r-‘U«ics  souvent  «>us  le 
même  ci'mmandrrnêrit.  nwant  service  de*  fi- 
nancés. impôts  directs,  il  était  administré  par  un 
proeurator  Augusli  qui  étendait  son  action  sur 
ers  ceux  provinces  et  même  sur  la  Belgique,  à la 
fois. 

III,  IV,  V.  — Ia*s  tw»  raoviN-  i.e  : Bdgieo,  Lug- 
du nen *is , Aquitania.  Elles  lurent  divisées  par 
Auguste . en  27  av.  J.  C.,  en  60  cités  d’après  les  cir- 
conscriptions territoriales  des  anciens  peuples 
gaulois.  Ou  cités,  qui  D'ankal  point  de  centre 
pour  la  plupart  (quelques  exceptions  sont  très-con- 
nues Acancum , Éibraete.  d^cfincum)  s'en  formè- 
rent un  : delà,  le  nom  de  l'ancien  peuple  transporté 
h la  ville  et  servant  encore  aujourd'hui  à la  dési- 
gner : Turvnex,  Tours , flexion  es.  Rennes;  Suessioues, 
NOtssons.  etc.  11  n'y  eut  ni  colonies  m munidpes 
iU09  les  3 provinces,  mais  simple  ment  des  CtSvIIW. 
et  les  habitants  étaient  désignes  par  l'appellation, 
ayant  ici  un  sens  particulier,  de  Cirer , ce  qui  ne 
veut  point  dire  qu'ils  « btinrent  d’abord  le  jus  riti* 
ta  lit,  droit  de  cité  ; puisque  c'est  seulement  au 
t<  rnj  -s  def  lande  que  !**s  primorcsdes  ,ft*d»ii,  cVsr-A- 
dire  coux  qui  avaient  exercé  des  charges  locales 
dans  leurs  cil»' s,  obtinrent  le  jus  optimo  jure  (Tables 
tl’udierines  de  Lyon)  , mais  le  droit  accordé  en 
bloc  aux  citoyens  de  chacune  des  cités  des  Ttes 
vrorincùr,  était  assez  varié.  Les  unes  êuierit  dites 
liber.r,  les  autres  fœderatx ; ce  qui  signifiait,  pour 
ces  dernières,  qu’elles  avaient  lu  droit  «le  disposer 
librement  de  leur  revenu  sans  autorisation  spéciale 
du  magistrat  de  la  province;  mais  presque  toutes 
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et*  cités  jouissaient,  vers  le  milieu  du  II*  siècle,  du 
jus  hHiigum,  acheminement  déjà  important  à la 
plénitude  du  droit  de  cité  qui  devait  consommer 
Fassimilaikm  des  vaincus  aux  v ainqueurs.  On  établit, 
à la  colonie  de  Lyon,  Colonia  A ugusta Lugdu nensis, 
un  temple  de  Home  et  d’Auguste,  pour  les  trois 
provinces  qui  y entretenaient  un  grand  prêtre,  sacer- 
dos,  et  des  représentants  religieux  pour  chaque 
cité.  (Toute  la  partie  de  la  ville  comprise  entre  le 
Rhône  et  la  Saône , là  où  est  le  centre  actuel . for- 
mait ta  ville  religieuse;  la  colonie  était  sur  les 
côleaux  de  Fourrières,  rive  droite  de  la  Saône).  Le 
service  financier  s’exercait  de  la  même  manière 
dans  le<  trois  provinces  que  dans  les  provinces  de 
Germanie, 

VI.  La  iVaifeon/rurif,  province  du  sénat  depuis 
l’an  22,  A'arôo-Jftirlitt*  tut  colonisée  de  nouveau 
par  César  l’an  46.  Puis,  vinrent  s’ajouter  les  colo- 
nies suivantes  : forum  Jutii,  Fréjus  ; drclo/c,  Arles  ; 
R.rterrr,  Ürzlere:  iiwnio,  Orange;  r«taitfa. 
Valence  ; l icnna,  Vienne  II  v avait  dans  cette  pro- 
vince un  grand  nombre  de  villes  de  droit  latin.  Plus 
tard,  sous  Hadrien,  le  titre  de  colonie  fut  donné 
à Artnin  Avignon;  à CdbeUio  Cavaillon;  à Tolout, 
Toulouse;  à Jlrri  A poU inares,  Rica;  à Itian'no. 
Marseille  resta  libre. 

VU.  Prov.  procuratorienne  des  Alpes  mnritimæ. 
Néron  lui  accorda  le  jus  ijitii . 

Dr  droit  ns  c:t*  congru*  a la  gaule  — César 
concéda  le  jus  honorum  . — c’est-à-dire  le  droit 
de  cité  aux  citoyens  qui  avaient  exercé  les  charges 
municipales,  — .i  toute  la  Narbonnaise.  Claude 
le  donna  aux  Ædvii,  Galba  à plusieurs  parties 
do  la  Gaule;  Othon  aux  Untfonet;  Vespasien  res- 
treignit les  concessions  faites  avant  lui  ; mais  Ha- 
drien accorda  le  jus  Utii  à presque  toute  la  Gaule 
et  le  jut  ciritntis  aux  cités  qui  avaient  déjà  le  droit 
latin. 

DrviftONS  Fix*Nf  i ères— Pour  le  sorvico  des  impôts 
directs,  il  y avait  dans  les  prorin*  os  du  sénat  le 
qusrttor  p roprx'tore,  et  dans  les  provinces  de  l’ Em- 
pereur les  procura /or  ri  Aupui/i;  pour  les  impôts 
indirects,  trs  proeu  rotor  es  Awjmtt  tiyetim.r  here 
/ti  latum.  préposés  à la  perception  du  2(rdes  succes  - 
sions; !c  procu rotor  August*  quadragtsinur  GuiJra- 
rum,  pré|Misé  à la  perception  des  droits  de  douane 
(droit  du  40*  de  la  valeur  déclarée  des  marchan- 
dises). Il  existait  d'ailleurs  une  union  douanière 
pour  les  cités  de  la  Gaule.  Les  procwru/orr*  qua- 
drngesim.v  avaient  sous  leurs  ordres  des  vérifica- 
teurs ou  percepteurs,  appelés  SUtUtre*. 

Pour  les  postes  des  routes  de  la  Gaula,  Il  existait 
un  magbliat,  chevalier  romain,  appelé  p rrfertus 
rehicu forum  per  Cnllias. 

Division  religieuse.  — Dans  la  Narbonne  ise  et 
les  Alpes  maritimes  il  y avait  un  plavrn  apoi-sti, 
pour  la  provloce,  •tlaans  chaque  c • ito  un  Flamcn 
Aurfusti  l'inv  degré  inférieur.  A l'époque  chré- 
tienne, le  fi.amen  de  la  cité  devint  le  cvrator  ci 
vitatis.  Partout  où  il  y avait  fl am tu  avgvsti,  il  ) 
eut  un  évêque  ; et,  de  môme  que  le  flamkn  ctan 
curntor , lév.’-qur  devint  r»f;i  knsoh.  De  même  qu<- 
le  Flamme  était  nommé  par  la  curie,  l'évêque  fut 
nommé  far  le  peuple.  Par  la  tolérance  religieuse, 
par  la  concession  du  droit  de  cité,  enfin  par  la 
destruction  des  anciens  liens  politiques  et  reli-i 


g eux,  la  Gaule  sc  fit  romaine.  Chaque  divinité 
avait  son  cube  particulier.  Puis  venaient  les  con- 
fréries du  culte  îles  Lares  rétabli  par  Auguste  et 
confondus  avec  le  culte  de  la  divinité  de  l'Empe- 
reur. De  lâ  l'association  universelle  des  sevint  av- 
ovstal.es,  Serin  Augustaux.  qui  formaient  en  outre 
une  sorte  de  Conseil  de  Prud  nommes. 

Division  ras  rovmCBS  en  cites  et  administra- 
tion municipal*.  — Les  provinces  sc  divisaient  en 
cités  et  les  cités  en  paoi  ou  cantons.  11  y avait  dif- 
férentes espèces  de  cites. 

En  .VarmMimFis,  outre  les  villes  grecques.  Il  y 
avait  des Jfuntci'per, des  colonies  etdës  villes  alliées 
fœderat.r. 

Colonies.  — (.niginai  rement  une  colonie  était 
une  ville  fondée  sur  un  territoire  conquis  et  peu- 
plée «le  citoyens  romains.  .Mais,  sous  l’Empire, 
pour  former  une  colonie  on  partagea  le  territoire 
d’une  cite  entre  un  petit  nombre  de  citoyens  ro- 
mains et  les  bah  liants,  qui  étaient  en  beaucoup  plus 
graml  nombre  d'ordinaire,  et  qui  se  trouvaient,  par 
le  fait,  élevés  à U dignité  de  citoyen  romain. 

Lad  rainisl  ration  de  la  colonie  était  composée  d’un 
conseil  de  Manions  de  cent  membres.-  Pour  être 
decurion.  il  fallait  avoir  100 000  sesterces  de  capi- 
piul.  C'était  l'OrrM.  Iaï  Conseil  ou  Ordre  des  «1é- 
cu rions  ctait  complété,  passé  en  revue  par  les 
{ Juinqitennalct  {vov.  plus  bas). 

Les  magistrats  étaient  nommés  par  le  peuple 
curia  . parmi  les  ccntuimirs  ou  dêrurtona.  Il  y 
avait  6 magistrats  annuels. 

Cétaictit  d’ordinaire:  les  Duumviri  juridiettndo, 

1 1 vint  - jvri  - dicvnixo,  charges  de  lu  justice  et  de 
l’administration  de  la  cité.  Ceux  qui  étaient  nom- 
mé* l'année  du  recens»  ment  étaient  appelés  qvin- 
qvbnnalsn.  Les  Duumriri  juridiatndo  m?  sont  ap- 
pelés d abord  fraetores  ColomiaE- 

Pour  le  service  de  la  voirie  des  marchés,  etc., 
il  y avait  deux  JtlMLES  COLOXLC,  appelés  quelque- 
fois aussi  DuNinriri  aenucia  fo  testât*. 

Deux  qvaes  tores  étaient  charges  des  finances.. 

Quelquefois  il  y avait  des  Puuwtriri  dans  les  co- 
lonies au  lieu  de*  (hrafMorrtri. 

Municipcs.  — Dans  l'origine,  auand  les  Romains 
admettaient  une  ville  alliée  du  Latium  au  droit  de 
cité  ou  à.une  partie  de  ce  droit  en  lui  laissant  ses 
institutions,  cette  ville  était  dite  Jfumope.  11  y 
avait  d'ailleurs  peu  de  différence  entre  les  institu- 
tions municipales  de  ces  cités  alliées  entre  elles,  et 
celle  do  Rome,  cité  latine  clla-méme. 

Les  autres  villes  du  reste  de  l'Italie  admises  au 
droit  de  cité  et  recevant  le  titre  de  municipis,  se 
dépouillèrent  peu  à pende  leurs  anciennes  institu- 
tions, pour  entrer  w plus  avant  possible  dans  !■• 
jus  cintatis. 

La  tex  Julia  municipal»* . rendue  par  César  en 
47  avant  Jésus  Christ»  régularisa  la  constitution  dès 
municipcs  dans  tout  l'Empire.  C’est  cette  loi  qui 
Us  régissait  au  temps  d'Auguste.  Dans  chaque  mu- 
nie ipe,  il  y avait,  comme  dans  les  culanies,  un 
conseil  de  décurions  de  10')  membres. 

Les  magistrats  des  municipes  étaient  d’ordinaire 
désignés  sous  le  nom  de  Qimfuon ïri,  ivvmt.  dont 
2 étaient  dit*  jvvm  . mu.  mcvndo,  et  2.  iwiat . 

AB1UUCIA.  POTESTATK, 

Quant  aux  qvaestoiif.s,  ils  n’étaient  pas  sur  le 
même  rang,  et  ces  fonctions  salariées  étaient  quel- 
quefois remplies  par  des  esclaves  publics. 


Magistral*. 


AYmet  était  officiellement  désignée  sous  le  nom  de  colonia  . avgvsta 
NKMAVftKNSmi;  elle  avait  élé  fondée  par  Auguste  et  était  inscrite  dans  la 
tribu  l'ojfîran. 


[ twtai  r 2 ivvm  - tvRt* 
1 (Qwu/tior- J oie;  2 twiit- 
J r fri)  l ab  - AEiAjuft. 

i 2 akdii.es  ; — 1 hUIfti 

! TVS  . V1G1LVM  • ET  • ARM  J- 

[ auM,  chef  des  pompiers. 


Digitized  by  Google 


GÉOGRAPHIE  ANCIENNE.  — X- 18.  « cl  iN.  I jm  Gante  ancienne.  837 


Mn»M,  quoique  colonie,  avait  donc  de*  (taafKomri,  dont  le  collège 
partageait  en  deux  groupes , portant  chacun  le  litre  de  ivvuu  ; les 
irvjuomsC'  et  Im  nrvihi  • au  • aervrio.  o qui  poul  Ain  considéré 
comme  une  nouvelle  exception,  car  l'édililé  était  plutôt  une  magistrature 
que  la  questure.  Il  y avait  aussi  des  AlBtU».  mais  en  dehurs  du  collège 
des  iwmü,  seuls  magistrats  officiels  de  la  colonie. 


Vienne . colonu  ivlu  • vhnmnsis,  fondée  par  les  triumvirs,  compre- 
nant Je  territoire  de»  Allobroges,  inscrite  dans  la  tribu  Voltinia.  ayant 
des  t in  importants  dans  sa  dépendance  et  dans  son  territoire  : Cutaro , 
à ugusta-Prxtoria  et  Genora., 


Narbonne,  cûlonia  IVUa  iateina  karxo-martjvs  mcvmano&vx.  Colo- 
nie fondée  en  1J8  par  Marri  h*  llex.  (JmCiu  indique  les  triumvir»;  JuJia 
Paterne,  César;  Julie  Auguste  (Auguste).  Elle  reçut,  en  4G,  une  color  ie 
militaire  de  César,  soldats  de  la  10*  lugion.  itarvmani;  delà  son  sur- 
nom. Ils  avaient  été  envoyés  avec  Cluudius  T i bonus  Néron,  d où  : colo- 

XI A IV LIA  PATEKNA  CLAVDIA  X.VSllO  MAHUVS. 


MdgUimis 


/ 1VVFRI  / ÎIVVlBt  lVMW- 
' {Quatuor-  j cvndq;  2 ivvj- 
{ viri.  v ri  af»  v rajuo. 
1 [On  les  appelle  aussi  liviiii 
(z^um  i.nn;  intime,  iivim  * 

J AK  • A F fl  A fil  >. 

F 2 AEDILES.  — 1 STATOR* 

, xi.  [{J  uintr'ï  , m.i  ) gai.lt  a- 

\ hum,  employé  de  la  douane. 

1IIVJM  * ivri  . d:c  , 

(UtiNinrin)  iivim  . alw- 

LICl  A • POTrÎTATR. 

nviBI . QVAERTOR14  * TOTES- 

TATE. 


Ait.  COLON! A IVUA  AVCÜSTA  AQVJS  SEXTUS,  Colonie  Ctt  mAM  temps  ( 

que  Mmes,  Arles,  etc.  I 

CUi  des  Yoconm.  oomru  dka  aiqibm  voconuwint.  il  y mil  2 ca-  ( 

pltlïêl  : f ttr  us  A ut/usli  im  Peu  Auguste  (Die)  — et  Vasio,  VaUfii.  j 

Ries.  COLÛNIA  IVUA  AVOOSTA  APQLLIXARIVM  REIORVM  , COlOOie  du  j 

r siècle.  i 

Cités  des  très  provinciæ  galuarux. 

Lyon,  coloxia  clavdia  copia  • avgvsta  ltgdvxexsivm  , inscrite  dans  I 
la  tribu  Galcria,  fondée  par  Munalius  Plancus  en  43  avant  Jésus-Christ.  ] 


livjiu  . ivri  • otcvxno. 

2 PRAETORE-S. 

2 AEDILES. 

ld. 


UIlVtKI. 

(0xaftiomYi). 

itviKi  (DuuinriW)  ivri  di- 
CVNDC. 

2 AEDILES. 

2 OVAESTORES. 


Il  y avait  à Lyon  un  grand  nombre  de  corpora- 
tions industrielles,  telle»  que  : les  navtab*  riioda- 
lOCK  • RUÜDARO  - IAVMUITU ; — le»  NATTAS  ‘ ARa- 
Rtct  • ÀRARF.  - NAVIGANTES  1 — fe»  CONDEATRS  • LVO- 
I>VN1  • CONSIS TENTES  ; — les  NAV1CVLARU  * MARINI  ; 

— les  PA»ni  • TlGNARJl  ; — les  KEGOIIATORES  . xv- 
RJARlt  ; — COLLEGIVM  • NEGOTIATORVM  • V1NARIORVX  J 

— NECrOTIATOHES  > ERVUENTA HU  ; — CBNTOKABH  - 
LVG  • CONSIS TENTE»,  etc.—  Chaque  corporation  irn- 
portant*  avait  un  cvrator,  un  prabfkctvs  , des  ! 

QU  1XQVENNALES. 

La  Cité  des  petrocorii  , Périgueux,  avait  des 
ttvmL 

La  Cité  des  biîvriges,  ÜowryM,  des  livrai,  etc 

u (i«ulc  «oui»  les  »iicce«»cur«  d‘  %ugu«ic 

Sous  Tibère,  14-37,  eut  lieu  la  révolte  de  Sacrorir 
et  de  Hôms.  Én  mémoire  de  la  victoire  des  légions, 
i 0 cleva  I arc  d'ürangr. 

CeUgutû r né  chez  les  Treveri,  Séjourna  & Lyon. 

Claude,  né  à Lyon,  favorisa  l’aristocratie  militaire 
pour  abattre  le  Druidisme.  L'accès  uu  Sénat  et  aux 
grandes  dignités  devint  possible  aux  Gaulois.  La 
plénitude  du  droit  de  cite  fut  accordée  aux  magis- 
trats municipaux  de*  Éduens. 

Sous  Néron,  c’est  de  la  Gaule  que  part  le  mouve- 
ment qui  le  renverse. 

Sous  Tespasien , soulèvement  des  Hataves  avec 
Ciri/M.SaWnus,CUssicus,  JuliusTutor  trouvent  pour 
adversaires  les  Gaulois  Séquanes,  les  Rémois,  etc. 

Rien  n’égila  la  prospérité  de  la  Gaule  sous  les 
An  tanin*  ; fondations  littéraires;  industrielles,  etc. 

Sous  Hadrien,  fondation  des  arènes  de  Nîmes,  de 
la  Rasdlqae  de  Ploline.  (Il  est  démontré  aujourd’hui 
que  U Maison  carrée  est  du  règne  d’Auguste.) 

Sous  Ifurc  .4uré/e,  IVsftff  provincial  amène  l'uni- 
formité de  la  loi  dans  l’empire  romain.  L’extension 
du  droit  de  cité  et  la  conformité  de  législation  con- 
■ofluaèftfll  l’unité  du  monde. 

Au  u*  tiède  le  christianisme  se  répandit  dans  la 1 


Gaule  ; les  premiers  apôtres  sont  même  de  la  fia 
du  i". 

Au  tu*,  quelques-uns  des  30  tyrans  agitèrent  la 
Gaule  et  les  tords  du  Rhin. 

Sous  Aurélim,  furent  fondée*  de* ml-  mes  et  créer 
la  province  des  Alpes  Pœninjp  ou  Ptnninx. 


III*  Époque.  III*  et  IV  siècle».  De  la  fiu 

du  ut*  siècle,  datent  les  grandes  réformes  de  Dio- 
clétien et  la  nouvelle  division  des  province»  (voy. 
le  tableau  n*  231. 

Constance- Lhlore  fonda  Constantin  (Goutances). 
Sous  Constantin , la  paix  del’F.glisc  amène  l’anjn- 
rition  des  évêchés  et  1 organisation  religieuse  île  la 
Gaule  chrétienne  (voy.  le  tabl.  des  Evécnés,  n*  38). 

Pour  les  divisions  du  iv*  ».,  nous  nous  bornons  h 
en  donner  le  tableau  ici  : 


l.ugdunensis:  5 prov.i 
(Lyonnaise)  | 

Belgica  : 2 prov.  ! 


Lugduncnsis,  1*. 
Lugdunensis,  u*. 

Lugdu nensis,  lit*. 

L ugdunensis  Senonia  ou  iv*. 
Maxima  Sequatiorum. 
Belgica  i\ 

Belgica  11“ . 


Germania  1*  ou  Germania  superior. 
Germania  u*  ou  Germania  inferior. 


(Yiennensis. 

Narbonensis.  t*. 
Narlioncnsis,  IP. 

/ Aquilania.  r. 

Aqultania  : 3 prov.  J Aquilania,  n*. 

1 Novempopulania. 

Alpes  maritimie. 

Alpes  Cotti».  ) 

Alpes  Pronin*.  ! AII*S  Orai*. 

Voy.,  pour  îe  détail,  le»  tabl.  et  les  cartes  21, 23 
et  24,  géogr.  de  l’empire  romain  à trois  époque» 
différentes. 

Sur  notre  carte  n“  16,nous  avons  indiqué  le  tableau 
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des  légions  qui  ont  stationné  sur  le  Rhin,  cl,  dan* 
Ji  carr  elle-même.  les  juridictions  des  comtre  <*t 
des  ducs,  confornumcnt  à la  Soiilia  IHgvitatvm . et 
en  prenant  pour  guide  la  récente  édition  de  l’Atlas 
ancien  de  Spnincf  et  Mcnke. 

I.cm  Itinéraire»  de  la  Ctaulc. 

1°  irissHAihf  ma  ni  nas. 


A I>ili  Fouir*  Maria  nas.  Du  part  Sau**et 
& Fos-lc*  Martigues  ‘port**}.  20  15 

A Fouis  ad  Gradum  lfa*tiiil«nort<a».  IM* 
Fos-Ki'Nirtitnei  au  Graa-de-Ko»  (Ffu- 
riwA  /Diw/ohma).  16 

.1  (Ovni  if  per  Fhtrium  Rhadanum  A ni  a - 
htm.  Du  Gras  de- Ko*,  par  le  Rhône . à 
Arles.  3C 

2*  LES  VOIES  RQltAlXES  LE  LA.  G* MX. 


A Uro  et  f en'no-Forutn  Joli.  Des  îles  Lc- 
rins  à Fréjus  (portai).  24 

A Fora  Juli  Sinum  SamhrnritnnttM.  De 
Fréjus  à la  plage  de  S.  Trope*.  2& 

A Sinu  Sambraçilatw  Ihracieam  Cacnr- 
baria.  De  la  ] lag»<  de  .S  Trope*  à U tour 
de  Gain  * rat.  Porbaria  ^portai).  IG 

Ab  Iteracleu-C  iieca  bar  ta  Atconem.  !>•  la 
tour  de  Camarat  4 la  pointe  de  UCkuppe.  12 
Ab  Alconir  Pomponianas.  De  la  pointe  de 
la  (Juppé  au  rhfttcau  «le  Gicin  «porta*).  JO 
A Famponinni*  Tei'tittm  Un r liant.  Du  châ- 


teau de  (tiens  à Toulon  (porta*!.  15 

A Tt lotie  Martin  Taurrentum.  De  Toulon 
à Tare  nie  (portas).  Il 

A Tauttentu  ( om'au.  De  Tarcnte  à la  Cio- 
Ut  (portas).  12 

A Carsicas  Cif/iaristam.  l>c  la  Ctatnl  à Cas- 
.s  s [portas] . 18 

A dinar  ista  Porta  Æmtnes.  De  Cassis  au 
port  Sormiou  {positif*).  G 

A Parta  Æ mines  tmma  tiras.  Du  port  Sor- 
ntiou  à Ftle  de  Jaros  (posifio).  12 

Ab  fui  ma  d ni  Mastiham  Graeorvm.  De  111e 
de  Jaro*  A Marseille  (porta*).  12 

A Mamïùi  Grxeofvm  Incarna*.  iNï  Mar- 
seille à Incaru»,  nui  la  côte,  à FK  du 
port  Megean  (porfd'o).  12 

Ab  Inearo  IHlim.  DTocarnus  au  p rt  haus- 
se! (port(io).  8 


Strthon  nous  apprend  qu'Agnp]*  avait  fait  de 
Lyon  le  centre  de»  voies  «le  la  Gaule.  De  ce  |Kjir.t 
2d  central  partaient  quatre  grandes  voies  qui,  avec 
leurs  embranchements,  atteignaient  tous  les  point* 
importants  du  pays. 

L’une  allait  de  Lyon  aux  chia*  de  la  Manche  (ré- 
seau no  rd -ouest). 

F ne  autre,  de  Lyon  A l'Océan  dans  la  direction  de 
Sainte4-  (réseau  central). 

Une  troisième,  de  Lyon  au  Pyrénées  (réseau  du 
midi). 

Une  quatrième,  enfin,  de  Lyon  aux  embouchure* 
- du  Itliifi  (réseau  <!»■  l'estl. 

28  Nous  savons  aussi  parle  même  géographe  que  l’on 
pouvait  entier  d'Italie  on  Gaule  par  trois  points  : 

6 I'  Nice;  2*  Suie  et* Briançon;  3*  les  Alpes  Pcnfoes 
at  le  Valais. 

8 Nous  ne  pouvons  donner  ici  lu  tableau  des  ituu- 
: raires  de  la  Gaule.  Cu  documenta  précieux,  tien 
étudies,  renferment  la  clef  de  presque  toutes  les 
identificaion»  de»  lieux  anciens  avec  les  noms 

7 modernes  (Test  le  guide  le  plus  sûr  de  l'archéo- 
logue et  du  géographe.  La  difficulté  est  de  faire  oon 
iD'der  entre  eux  ces  «locuments  c»u  expliquer  les 
divergences  oui  les  tépireot.  M.  Walekenaer  l^nit 
tente  après  d'AO  ville.  La  (ornnibsiun  de  la  carte  des 
Gaules  I n essayé  récemment  avec  plus  de  suc- 
cès. en  laissant  toutefois  beaucoup  à faire  encore 
après  elle. 


CARTE  W 19- 

ESPAGNE  ANCIENNE  ET  MAURÉTANIE'.  — HISPANIA  ET  MAURETANIA. 

I.  mspANIA. 


C»éo|ir«|>litr  pbv«l«|iir  : wers.  — .If  f«nfiilri*i- 
ruiw  ou  JquMoniru*  Sinus  (golfe  de  Gascogne),  Ocra 
Dttf,  qui  COBDUk)M  avr*;  la  Jf  Inicmum  par  !» 
Frétant  Gadtianum  (détroit  de  Gibraltar)  ; la  mer 
tuiernum  ou  Metiiterraneum  porte  le  nom  de  .V 
Jbericum  sur  la  côte  s.  O.  de  l'Espagne  et  de 
Âl.  Balearieum,  entre  les  îles  BaWares  et  la  Pc* 
ninsute.  Le  Sinus  GoHieut  répond  au  golfe  de 
Lion. 

Montacx’  5.  — Les  Pyreniri  Montes  répondent 
aux  Pyrénées  moderne»,  et  a leur»  prolongements 
et  ramifications.  Les  chaînes  qui  déterminent  les 
grands  bassins  de  l'Espagne  D ont  pas  toutes  des 
nom»  ancien»  parvenus  jusqu' A nous.  La  plu»  cé- 
lèbre, la  Sierra  Murent,  était  connue  tout  le  nom 
de  Castulonensis  Saltus,  de  1 etablissement  Car- 
thaginois de  f ntinlon  an  pays  des  mine»,  si  célé- 
bré par  1 exploitation  de  l'argent  ot  du  plomb  ar- 
gentifère (entre  Alntiden  et  (jiribighta). 

Promontoires . — Trilencum  iC.  ortogal);  Ne- 

l.  Documeuta-  Alla»  d»  Rieppertt  nouvelle  édifie»  de 
f'Allu*  rtc  Spruner  et  Siefik»*.  auteur»  anciens  (dépouille* 
rneui  |éOpl|é.)|  1(1  Itinéraires  ancien  *:  les  » onumemu 
dpjgrapbkjof»;  leu  irètuux  retenu  de  H.  Lin.  Ilétuier  sur 
l'Etyngne,  rte. 


rinm  CeMaim  (S.-Vdrlan);  Nngvum  (Dell*  lloca); 
But  barium  (F.spichel);  Sacrum  (S. -Vincent  ).  U» 
«feux  T olumna'  lier  étuis  correspondant  à la  l’un  ta 
de  Europa . près  de  Gibraltar,  et  à la  Punla  de 
Africa,  près  de  Coûta;  Pr.  Charidemi  (C.  de 
Gata);  Pr.  Salami  (C.  l'alos)  ; Pr.  Tcncbrium  (C. 
S.-Martin.) 

Iles.  — Les  Baléares , dont  le»  troi»  grandes 
sont  : Major , Min  or  et  Piluusa , ou  F boxas 
(Ivlça). 

Flei  vm,  — Ijüs  cinq  grands  fleuves  de  l'Espa- 
gne ant  ienne  sont  mentionnés,  dan»  le  vers  suivant 
où  sob9.urvo  iqéme  leur  ordre  géographique: 

Jianl  liima»,  Mlnui*,  Tiijîiis.  Au»»,  imè».  lb«*ruiA. 

Ducro.  Hiftliv,  Tiigv,  i.uAdnckti,  Luadaiqvivir.  tbre 

Le  Durins  reçoit , à droite,  Pdatara  [E»la)  et  le 
Pisoraea  (Pisuergaj;  le  Taifue  reçoit,  À droite,  lo 
Tn^oniu*  (>amma  ou  Hem  ares)  ; le  Â.xtù  rwoil, 
& gauche,  le  Singniî*  ( Xeail } et  !«•  Salsum  (Gu»- 
dvjoz)  ; llberm  recrut,  A gaurhr,  le  6 alJicus  (Gtl- 
lego)  et  le  Bicorit  (wgn).  Lee  autres  fleuves étiMDt: 
«Uns  la  Mare  Can’abrtcum  : 1 A tu na  (Besaya);  le 
Itéra  (Dcl*a);  lo  Ann»  ;Sdla);  le  Sera  (Noraj;  la 
iVorfS  (\avia)  ; I7na  (Masma).  — Dans  l'rtcèau  : 
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le  Tamara  (Timbre);  le  Lima  (Limai;  le  Cebadus 
(Cavada)  ; l’Àro  (Ave);  le  l’ami  (Vouda)  ; le  Munda 
(IfcndcKD).  — Dans  la  MéfiUftlofi:  lu  Tuder  (5a- 
gura);  le  Sucra  (Xucar);  lu  Turris  (Guadalaviatrl; 
le  PaUantia  (Murviixlioj  ; l'Li/uAa  (Nyare»)  ; le  //»• 
brieatus  (Llohregat  Mayor)  ; l’A  lia  (Ter)  et  le  >‘urn- 
broca  (Kl u via). 

K.ibnojcriif>hlc.— L'origine  des  anciens  peuples 
de  l'Espagne  est  encore  aujourd'hui  l'objet  de  dis- 
cussion'* qui  partagent  le  monde  savant,  il  est  ce- 
pendant u peu  pré»  établi  que  les  premiers  occu- 
pant*, qui  ont  imprime  à la  race  espagnole  m 
caractère  distinct,  sont  les  Iberrs  d'où  le  nom  /te- 
rra donné  1 ngtemps  â la  Péninsule.  Les  traces 
nombreuses  de  cette  race  se  reconnaissent  dans 
Ils  appellations  géographique».  Il  peut  paraître 
certain,  en  effet,  que  la  langue  basque  dont  les 
principe*  de  formation , tout  agglulmatifc,  ne  *an 
raient  présenter  aucune  analogie  avec  les  autres 
langues  européennes,  explique  le  radical  /ri,  lli 
ou  lu,  si  fréquent  en  Espagne,  par  les  mou  : peu- 
ple. ville,  établissement.  Ür  les  noms  géographi- 
ques dan»  la  composition  desquels  entrent  ces  ra- 
dicaux s*  présentent  surtout  dans  la  b* -tique,  dans 
I Espagne  centrale  et  dans  le*  contrée*  baignées  ]*r 
la  mer  intérieure.  On  les  trouve  encore  dans  la 
Gaule  méridionale . à la  fois  dans  1 Aquitaine,  voi- 
sine de*  pats  basques,  et  le  long  de  ta  Méditer- 
ranée, jusque  dans  les  Apennins  où  les  Ligures . 
se  sont  établi*  (\ov.  le  laid,  n”  I!  et  12).  Jamais 
on  ne  rencontre  ce»  noms  dans  d'autres  contrée* 
de  l'Europe,  on  ne  le*  trouve  pas  même  dan»  le 
N.  0.  de  l'Espagne,  en  Galice,  dans  les  Asturies, 
ni  en  Lusitanie.  On  y trouve,  au  contraire,  un 
grand  nombre  do  noms  celtiques  ou  Gaulois  re- 
connaissables ù la  terminaison  magus,  briga4  odu- 
rvt.  ocrlù.  etc.,  et  aux  nom*  de  peuples  LaUiei  (au 
t>.  de  la  Lm luttai  et  LalLrci.  au  N.  do  et  pays 
Le  nom  significatif  du  Celiiben,  ludique  assez  ont* 
c'est  dans  le  bassin  supérieur  du  Tage,  et  dan*  les 
montagnes  qui  séparent  ce  bassin  de  celui  de 
l’Ebro , que  s’est  accomplie  la  transaction  et  lo 
mélange  des  deux  races  qui  se  soûl  longtemps 
dispute  et  ensuite  partagé  l'Espagne,  les  Ibères, 
venus  du  Sud,  sans  doute  d'Afrique  (où  l'on  trouve 
des  langues  aggluiinatives,  comme  le  basque)  et 
les  Celtes  venus  du  Noid.  U convient  donc,  à dé- 
faut dm  formations  historiques,  de  montrer,  sur  la 
carte,  à 1 aide  des  noms  géographiques,  le  partage 
ni  se  fit  de  la  Péninsule  entra  les  deux  peuples, 
'est  ce  que  nous  avons  lait,  nous  séparant  en 
cela  de*  systèmes  suivi»  ou  Allemagne  par  lu* 
savants  dont  nous  avons  cité  les  noms  au  début 
de  ce  chapitre  et  auxquels  d'ailleurs  nous  avons 
fait  tant  d’emprunts  pour  U géographie  historique.! 
Guidé  par  les  radicaux  ibériens  d'une  part,  et, 
d'autre  part,  par  les  désinenscs  celtiques,  nous 
avons  opéré  CO  partage  et  fixé  sur  notre  carte 
l’ethnographie  de  l'Espagne  à l'aide  do  teinte* 
plates.  D'un  cùté  nous  rencontrons  les  nom*  des 
deux  lit  pu  i'a , des  deux  Iltpa,  chez  le*  TimMmi', 
eu  Pélique,  puis  Hliberis,  Itliturgis,  chez  les  Tur- 
duh  (Itélique),  Libora  au  S.  0.  dcTo/è/vm  (Tolède) 
chez  le*  Carpetanv,  lo»  Ilercaones.  Aux  bouche*  do 
l Êbre,  l ealUrgêtê*.  sur  la  rive  gauche  de  ce  fleuve; 
une  autre  lUibtri s (en  Roussillon).  Enfin  les  Yasto 
nu  et  les  Vacuei  dont  l’analogie  d’appellation  aver 
les  Basques  (Yascone»,  Gascons),  qui  ont  conservé 
l'Instrument  précieux  qui  sert  de  clef  de  voûte  au 
système,  Mt  happante.  — D’autre  part,  les  nom* 
celtiques,  plus  faciles  à reconnaître  dans  les  Lai- 
Ut  ci4  lacobrigm,  Adnbrica , le  P rom.  t’rliicwm, 
Lambriara,  Èracara,  Awalobriga,  Lanyobriga . 
Albocela,  Briyrtium,  Talabrtya.  Conembngar  Ôce- 
lodurum  (tous  MOIS  du  bassin  du  Dwro)  ; ceux  de 
Talabriga,MundM'nja,  Itorci,  (V/ttïi,  et  le*  nom* 
hybrides  flar iobriga,  Augustobriga  joint*  à cs*ui 
des  CtUiberi,  nous  permoticnt  de  déterminor  à 


peu  tirés  l'étendue  de  1*  prédominance  celtique 
dans  la  Péninsule. 

San»  parler  de  l'élément  romain  ou  gréco-latin . 
nui  a étendu  sur  toute  l’Espagne  une  couche  uni- 
forme, tuai*  sans  profondeur,  Il  faut  faire  entrer 
dans  ce  tableau  ethnographique  les  Phénicien'; 
Carthaginois  qui  ont  jeté  de  bien  plus  profondes 
racines  par  leur  commerce  et  leur  industrie  civi- 
lisatrice et  qui  ont  dominé  principalement  : 1°  sur 
le*  edtes,  témoins,  les  noms  Tartessus  fTarthish). 
Gadtt,  Caljte,  Car*  tu,  Maiaca.  les  fiasJtrii,  Urci, 
Uurgi , Uurca,  ItartMf»  Nm*,  Rmê m»j  2 sur  I • 
cours  des  fleuves  méridionaux  dan»  le»  U^rritoires 
fertiles  : Otruleo,  Obuntla.  Carmo;  3*  dans  les 
pays  de  mines,  a l'intérieur  : Castulo  et  Castnlen- 
sis  Satius. 

(.tMi»TA|ihl<>  historique  1°  ÊftiOL'S  CABTB VCi- 
noise  (voy.  le  tableau  tr  U pour  U Géographie 
economique).  — Ge  que  TENpitguo  a dû  aux  Car- 
thaginois, oVaft  une  uvuspénté  matérielle  qu  elle 
n u jamais  retrouvée  depuis  et  qui  a disparu  sous 
l’ administrât  ton  militaire  des  prêteurs  romains  p>ur 
ne  renaître  que  faiblement  sous  les  empereurs.  Le 
résumé  que  nous  MOUS  donné  dans  le  labtatu  U 
se  rapport*  donc  excluais  emonl  à l'époque  cartha- 
ginoise. 

Nous  avons  tracé,  sur  la  carte  numéraire  d’Han - 
nibal  d'après  Polybe  et  Ute-Live. 

2-  EPOQDI  DOMAINS. — Nous  donnons  ici.  à titre 
il  extrait,  les  résume»  de  ltetcW  et  Marquardt  >ur 
lo»  province»  rouiamm  d'Espagne , conunn  ik>u% 
l’avons  fait  pour  la  Sicile  et  la  Sardaigne  C'est 
le  travail  élémentaire  le  mieux  fait  sur  la  ma- 
tière. 

Ut*  PHOT1MCXS  0 ESP  AO  NB . 

* 

P mr  tue*  ctf  trieurs  Tnrranmtntu,  . 

Province  *llenn*rt  j £££*.. 

l u guère  contre  le»  peuple*  d'Espagne  data  2û»*tt*t 
depuis  2tS  jusqu’»  la  dos  Csn  labres  e:  des  As- 

utriefts  |Mr  Aitfuaie  *js  av.  j.  c. 

l e*  Cari1- aginoit  étant  solidement  établi»  en  Espagne 
sous  llatmU  ar,  d>  puis  a JT.  le*  Romain»  cominrent  avec 
»o«  un  traité  «S;  qui  donnait  Vlberue  femme  froniiére 
»**  nord  aux  Umbauinot*  et  portait  rue  Map) nie,  ville  al- 
liée des  Humain*,  drms  .ferait  nenirê.  Konre  d'aiiUsir*  ne 
> •os-edatt  rk'B  ce  lépvgrie  tn  7!»  (n  prise  de  ^aeoete  par 
Itannîbsl  rompit  le  traité  et  les  lO'ii.om*,  c^nmuiBih'*  |mr 
Cn.  Si'ipion,  otcupèico».  ci»  ms,  l’Eafegne  rl  série  are  l»ée 
que  P Cornette»  Seqémt.  qui  o\<ut.  es  ‘lit.  la  cmutoite  d«; 
U fra*rrr,  se  tnt  empare  de  Carthegéar,  en  9t»,  Ica  Cir- 
iLngitiut-  Tuivrat  f-*r*rs  dV»aiucr  l'Espagne  (M*). 

* partir  <te  cet  te  eptnpie,  OD  s'appliqua  u soumettre  Les 
peuplades  inqig^nr».  Mai»  on  nmnqne  de  reii>t-iznc  ii*  i.t« 
!>pe  i>«ux  sur  lexirnsioii  pr^rer-etve  iiu  lerritoiir  roma  ti 
pendant  U*»  dtdèrcme*  périedm  de  «ette  gttérre. 

U'-puis  TéS,  l’fc- pa^ne  fnrinetine  Ptorina  ou  piuUit  Dtu* 
firnrmm  : Citrrior  ç%  Lltenor. 

fJarr*  le  pria  ci  (hj  i-n  v envoya  de*  Praconavls  élu*  est  ru 
nrtiturm  . put*  deux  préteurs  ayant  onttnatremeni  ta  pot»- 
-anie  uroconiulaire  et  le*  doute  fait*». 

Eendaot  la  ann'rc  d9  Macédoine,  tes  deux  jirovtnrcs 
furem  reantes  sou*  ori  seul  cotnmaiidctneut. 

Rn  1*7.  an  rétablit  Eancaeene  sépar«tio«. 

Cet  état  de  clio«ea  dura  jua^a'fe  aimum*. 

La  limite  de*  deux  province»  fut  d'aberi  1* fiera#  (a  ; 
ptuv  tard , elle  fut  »sn«  ver*  Garibagétte,  au  *itd;  eatn 
ealre  (tant  Murgtt. 

la  *al«l»v»Mr.n  de  l7/fi|MRM  uJisrior  «ofclr  avoir  été 
préparés  clé»  l'époque  de  Ccwur,  (6;,  et  et*  paraît  avoir 


f *)  t.e»  expresaswi»  et  ténor,  vKertor  «emt*lenu  tiuijoar» 
en  géographie  aniien  ne,  sa  poser  qmriquc  Limite  tiai: 
re»l#t  chatac  ée  mniimjrw*,  mi  fletw. 

{b)  César,  Ml.  rir.,  I,  î»  • AfVanh»  et  f«r»i*s  et 
Varro,  logHtt  1‘ompeu,  qaonsm  arm*  III  IpgjopflMS  ff>*pa- 
nurwi  cilsriùrem,  sltér  a Mi 'tu  t'osêuüntfui.  <*d  II 

If^ionitiifc»,  UMiius  ab  Anat  Vetlr>num  agnrm  Ia uùa- 
uiamtfue  pari  naanefo  lagkmav  ebtioebai,  ofiria  i*rter  se 
partiuntur. 
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été  la  même  qu'Augu*ic  adopta  plus  tard,  en  trois  pal- 
lies : Tarracontiuit,  Btetica  et  Luiiianiu  ;a). 

A partir  d'Aturuale  IXspuoe  re*l«  donc  ainsi  divisée  : 

].  Ui»fK»ma  farraconensis  oa  c iterior. 

II.  R.rfici». 

III.  itatlofiia. 

BISFAKIA  TAItltACOXESKlS  OU  CITERIOIL 

Cette  provieee,  qui  s'étendait  depuis  les  pyrroée*  ju»- 
tiu’u.i  Dur  mi  A IVucst,  et  à Uni  au  »ud,  éuit  une  province 
de  t Empereur,  puuverué*  par  uti  Ligatui  Auyusli  pro 
prxlorc,  cûXSULArRi\  qui  résidait  à Tarrogone 

fclle  ac  a>iDpo*aitd«  guatre  district»  : trois  sur  le  con- 
tinent ci  un  dans  le»  li«  Halearrr. 

Les  trois  jireniién»  l iaient  administré*  par  les  Iroû  légats 
du  gouverneur,  dont  un,  avec  deux  Unions,  oc*nip»u  le 
j«y»  ait  ié  au  N.  du  Darius  ; le  aeonnd,a*ec  une  lotion,  la 
côie  *ct4cntriunale;  le  troisième  admimstruu,  sans  le  c*>n- 
tuuis  de  f *rces  mihuirt*,  Pi u teneur  du  pays  dé]*  roitw- 
nisc.  Us  lu'»  étaient  gouvernée»  per  un  prarjectau  pro 
lagâlBb 

Ce»  quatre  dksirLts  formèrent  plu*  tard  des  province» 
indépendante*. 

I.e  I**  district,  qui  avait  constitué,  dès  l’origine,  au  point 
de  vue  de  radiuimhtration  de*  impôt*,  un  dutrict  particu- 
lier avec  un  Pr  icurator,  dev  int,  sou*  le*  Antormi»,  pcul- 
#-tre  dès  Hw)d«o,  une  irrorincr  de  1 Empereur  sous  le 
nom  de  (ruiJjrrta  et  Aiiuna , laquelle  continua  d'exister 
plus  tard  it>j. 

Ce*  truia  a'itrc*  apparaissent.  pool  U première  fui», 
d»r<s  la  Notifia  pignitatum  (ter*  4oo  *p  J.-C.):  !•  I-* 
Tarraconensit,  a»  la  t'urlAajyimenrie,  J*  le*  Insulx  Ba- 
(rerH. 

D aprè*  les  listca  dressée*  sou*  Aupu*te,  il  y avait  dan» 
la  Tarraconensit  en  Cire,  sans  le*  Ile*,  472  toea/ila»,  *a- 
voir  : 19  c immunes  indépendantes,  parmi  lesquelle*  12  c#*- 
lonie»  (SJ  i 13  vppuLs  c.cwm  ron utuomnv  , 1*  opniiayurû 
Lotit;  | ui Os  fooieraUtf  ISS  civilité a ifi/*mdiu' ix,  cl 
203  localité*  ufiu  confritaJjr  ciritates  qui  appartenaient 
au  territoire  de*  cite»  precedeme». 

Toutes  ce»  villes  éta»cot  répartie*  antre  aept  re»*ori* 
indicuuri**,  concfntus,  qui  avaient  pour  chcU- lieux  : Car- 
thay*  nom,  farrufo,  CflMarauywfo,  Clouta,  tueur  Au- 
tjusti  (Concrulur  Lucenis)  in  Asuinc,  Bracara-Auyusta, 
Ci  probablement  Anurica-Auguata. 

fi.  U La  carte  qui  est  Jointes  Ugéographie  d’tbm,  II.  1, 
d.  termine,  d’aprè*  Pline,  le  ressort  judiciaire  de  rLspugr.e 
avec  le*  vides  citée*  p*/  le  géographe  anciru. 

LUSITANIE 

La  Lusitanie,  qui  t'eteudal  depuis  VAuas  Jusqu’au  Du- 
r.tu,  éiait  une  |HWMf  de  l £iwj»creur,  «on, par  un 
Ligotas  Auçvsti  prétorien  qui  avait  *ou6  ses  ordre*  un 
iroslM  cl  un  Proçurntor . 

fclle  *c  subdivi^sjt  judiciairement  eu  trois  ronrrntm  : 
Enwrita,  Pos-Juha  ci  .ScuJafaü. 

hile  comprenait,  au  temp»  d'Auguste.  46  peuple*,  S colo- 
nies (e),  i muntoj.it» m ctfiam  romanorum  (d),  J civitales 
i«iu.ts*m  du  Jus  Latii  (ej,  et  H stipendiarist. 

um 

La  Béilque  . appelée  aussi  Uispania-Ulterior,  s’éten- 
diiil  depuis  LVc»  jusqu'à  1’Jm.jj. 

Elle  était  administrée,  en  t*  qualité  de  province  du  Sé- 
vi.if  . par  un  Proprxlor  partant  le  titie  d>»  Pracapisut,  qui 
avait  sou*  se*  ordres  an  Lejatus  et  un  Quseitor, 


(a)  Appien  (Bell.  Il  isp..  J)  attribue  cette  subdivision  h 
Auguste  c.  102,  cl  ave,:  raison.  Il  ne  s'agit  pus  d'une  Bub- 
division  administivstivr  dan»  le  pu->-uge  de  la  Guerre  ci- 
riir,  mat*  de  commande  ment*  militaire*  t:an*it>>ne*. 

(fa)  L’idee  d’une  administraiiun  puivrr.enl  militaire  de 
la  lialiec  présent*  quelque  TraiséniLlance.  \ ilAitiHAiibT.) 

(S)  Ce  aont  *.  !•  Cinq  colonies  DE  César  : I*  COLOMA  . 
VIUKIX  * IV LIA  A UVA  CAHTHAGO , — 2"  I^Z.A;.V- 
II  A,  - 3-  T^iffl4ro,  - 4*  CELSA,  - 3»  AC  Cl  (v«.,. 
Pttno,  IliU.nat  , 111,4,  i#-«.  — 11*  Six  d’Alolüte  : |*  D- 
iici 2»  i/arewio.  — V Cxsar  nuque  ta.  — 4*  Libttvn, 
— S*-  Salaria,  — t-  rluniii  (c«miJ*c.!.  de  Zumpt,  u.  au„  ei 
suiv.) , — 7*  (PUae.  Ui»t.  nac,  IV,  il#); 

tn  doit  peut-être  l’attribuer  h Vespasi.-n. 

(c)  ilUÿUAli-FMtrrtfa.  Miialhnum,  Par.  Xorba-Coua- 

rna no,  SraJalrie  (PLn-,  IV.  21,  Ou  26)  [Fr«*idum  Jvhum  . 


(d)  ffMpo,  EèliciU»  Julia] 


Ebora  (LUicraiiUa  JuUaj»  JlyrtiD»}  Salaria  [Fluic, 


Après  Cou»  un  lin,  on  Joignit  à cette  province  une  partie 
de  I*  Mauritanie (euj.  cette  province}. 

La  liétuiue  m?  subdivisa*!  Judichirement  rn  quatre  cow- 
r entus  : Car4ul*a,  Gaie»,  Astiqi  et  Hirpalis. 

Elle  comprenait  173  villes  : 9 cuionLr  ,*  6 mun  cipia  ; 
29  di>Mf«  juris  Latii;  6 civilités  hUr*  ; 9 farxleralx  ; 
1 jo  stipendiarist. 

la  Relique,  ainsi  que  In  partie  avoisinante  de  1a  T«rra- 
ronaiai',  cuicm  dijè  devenues  complètement  romaine*  pur 

li'B  rtiu'urs  eA  la  Iiuk'JC,  au  temps  de  Sirabon. 

L’i'Uiblmsenicnt  oc  mute»  à parilr  de  l’an  124  et  celle* 
que  firent  suri* -ut  Pompée  et  Auguste,  favorisèrent  l’exten- 
»ion  rie  la  civilisairuu  rtmiaiuo;  mata  le*  peuplade*  du 
nord  cooMrvèivni  longtcmp*  encore  leur  nature  f*elli- 
queuse. 

\V«pa»irn  doni.a  aux  province*  d'E.*p*gr«,  qui  aVtaient 
toutes  uoi*  atiachte»  a lui  dès  »ou  avènement,  le  ju* 

Lolii. 

A près  Constantin,  l'Espagne  fui  placée  »ous  le»  ordre» 
du  nrariu*  li  1» pania ru m cl  ne  divisa  en  sept  ptoviure*  : 

3 COBSCUIUI  : La  Betiqur,  1*  Lusitanie,  la  üafJect*  ; 

4 eaistniALE»:  I l Tarnu  vnuùe,  ia  Carthaginoise,  le*  lie» 
Baléares,  et  la  Tingitane. 

Routes.  — Quant  aux  routes,  U serait  trop  I jng 
de  donner  pour  l'Espagne  et  TAfrique  Je»  lllnè- 
rairts  IVN  tot  Ideimücatiuiis  modernes;  mais 
nous  ne  saurions  trop  insister  sur  l'importance 
de  premier  ordre  de  ces  précieux  documents. 
Nous  nous  conUsoterons  de  rappeler  ici  qu'il  n existe 
qu’un  seul  itinéraire  complet  pour  l'Espagne,  c’est 
celui  d'Antonin.  On  sait  que  ce  paya  manque  dan» 
la  Taille  de  Reuùnger,  mais  on  a trouvé  récem- 
ment dans  les  lUiti*  de  Vicarello,  anciens  Thermx 
AfKtUtnare* , près  de  Romo.  quatre  gobelets  por- 
tant l'itinéraire  do  Gadè$  ù Rome.  Nous  nous  con- 
tenterons de  donner  ici  col  itinéraire  pour  la 
partie  qui  regarde  l’Espagne,  en  le  comparant  à 1a 
table  Automne. 

Nous  savons  au’il  existait  une  route  sur  le  littoral 
dèjA  au  temps  de  Polybe  et  suivant  à peu  prés  la 
mêm.*  direction. 


COXELET*  DE 

ViCAEILLD. 

TAiLC  AVtOMM.. 

Ad  pontem. 

12 

Ad  pAirlimi 

26 

Porta  Caditano. 

16 

Hu*u 

l< 

Ilasta. 

16 

IUU. 

27 

Vgia. 

27 

Orippo. 

24 

Orippo. 

24 

Hupalim. 

9 

HiSfali. 

9 

Carmuue, 

19 

CarmoiH*. 

22 

Obucla. 

20 

Obvcula. 

20 

AHlgL 

13 

Aatiffi. 

15 

Ad  *raa. 

12 

Ad  aras. 

12 

Oidtib». 

22 

Corduba. 

24 

Ad  &. 

19 

AdlüCO*. 

13 

Fpom. 

23 

tlcicsc. 

13 

li-icDse. 

13 

Adcioiila*. 

11 

OBStolone, 

19 

Cu#UiJon*. 

32 

Admopiim. 

26 

li  Salaria. 

IB 

Marian*. 

20 

Meuiosa. 

20 

t.lbÎHOMl. 

26 

IJbisoéla. 

Ponctinis. 

22 

l'anetiiu». 

22 

Salugi. 

16 

Saltic». 

In 

Adfalc. 

32 

Adpuica. 

32 

Atturret. 

25 

Ad  Turrts*. 

Sstabt. 

24 

Ad  Statuas. 

y 

Sucrooe. 

19 

SacroMa. 

32 

Yalenlia. 

29 

ValeoÙB. 

2» 

S4EUUIU. 

19 

Sa^uutum. 

1 6 

ScbdacL 

22 

Sot'élati. 

22 

lldum. 

24 

Ilduni. 

26 

lalibili. 

24 

Intibili 

26 

DvrtoHi. 

27 

27 

Tria  rapita. 

17 

Tria  c*;nia. 

17 

Suboaltu. 

20 

Okitivm». 

94 

TarraCMDC. 

23 

T*t  r 1»  r»ur. 

21 

PuUuruu*. 

15 

Pad'iriaiia. 

It 

AiitlMiaiia. 

U 

Au'»tiaii». 

13 

AdfirjLH. 

17 

Plo»r.. 

17 

Arnqrone. 

20 

Eaiociioné. 

20 

PraïUirio. 

17 

pioriocio. 

IT 

Siriéir  • 

13 

Stic  iras. 

14 
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COSULSTS  fIX 

VICAAU-LO. 

TUILE  AXTÛSIRE. 

Aqubvoconis. 

15 

AqaiBTOcurua. 

U 

Gitrunda. 

12 

Ctnniaoa. 

12 

Cinniana. 

24 

Juncaria. 

1S 

Juncaria. 

15 

Inpjrcnoco. 

10 

.Summo  Pyreneti 

If 

Ad  C8BIÛNMS. 

» 

Runnnnne. 

25 

H use  mi  ne. 

20 

Cviobuata. 

G 

(Uimhmta 

f 

Ad  viceoaittium. 

14 

Karbone. 

34 

Narbooc. 

20 

II.  MAURETAN1A. 


Cieogruphlc  phj»l^iif.-Hcrs:  OCMniU,  Frf- 
lum  Cndifrinum  et  Ibericum  mare,  formant  ta  li- 
mite du  N.  et  du  N.  O.  Le  désert  au  S. 

Montagnes.  — V Allât  ou  Dyrin , le  Durdus 
(Djebel  Aincr)  le  G trapha  [Monts  de  Kabylic)  sont 
les  seuls  noms  latins  connus  pour  les  chaînes  de  cette 
région. 

PliONONTOlBU.  — Pr.  Mercurii  (El  Mansouriah), 
Pr.  Solus  (Dar-cl-Boda)  ; — Cotes  (Espartel,  prés 
Tanger);  çotmortiin  (Mscma);  JTefagonium  (Bar- 
cl-Dér) . 

Fleuves.  — Dans  l'Océan  : Asuma  (Umm-er- 
Kebla)  ; Dyas  (Oued-Jetkera)  ; Sala  (Oued  Bu  -Re- 
greg);  Smout  (uued  Sebu)  ; Lit  (Oued  Aulfcos). 

— Dans  la  Méditerranée  : Tamuda  (Oued  Garet); 
Vulucha  (Oued  Maloula) ; Siga  (Tafna)  ; Saints 
(Oued  Temuschem ) ; Sardabal  (SIg);  Assarath 
(Oued  Hamim'i  ; Chilemath  (Chéliff),  grossi  du 
Jtfma  (Oued  Minah)  et  du  Chinalaph  (Ôucd-Bet- 
tin);  le  Strrtw  (petit  ruisseau  à l’O.  d’Alger);  le 
Serbes  (Isscr)  ; la  Atuota  (Sahel  qui  so  jette  à 
Bougie)  ) GuJitf  (petit  ruisseau  à l'E.  de  Djidielli)  ; 
Ampsaoi  (Oued-el-Kebir)  qui  formait  la  limite  de 
la  Maurétanie  et  de  la  Numidie. 

i tboogr«i»ltle  — Les  peuples  de  la  Maurétanie 
étaient  Africains  purs  et,  probablement  le  type  pri- 
mitif s'eu  retruuvo-tdl  aujourd'hui  chez  tes  Toua- 
regs. L’élément  phénicien  n'avait  apporté  que  fort 
peu  de  chose  dans  le  sang  mauritanien,  beaucoup 
plus  altéré  aujourd'hui  cher  les  Marocains  et  Ka- 
byles du  l'Algérie  par  la  conquête  religieuse  des 
Arabes. 

Première  «nom  : Carthaginoise  et  Numide. 

— On  ne  peut  séparer,  dans  les  anciens  temps,  la 
Maurétanie  de  la  Numidie,  car  le  nom  de  SumùLr, 
ayant  la  signification  de  Nomades , s'appliquait 
certainement  aux  deux.  11  convient  donc  de  dis- 
tinguer : 

1*  Lcâ  Numid  e Masstuj,  qui  formaient  le  royaume 
héréditaire  de  Xtalntasa  (au  sud  de  Bone)  avec  Cirta 
(Constant  inej  pour  capitata. 

2*  Les  ifajs.rsyU  (toute  la  province  d'Alger  et 
celle  d'Oran),  Etau  héréditaires  de  Sypbax  auxquels 
s'ajoutaient  : 

3‘  Les  Numides  Jfaurufit  (Maroc).  Mais  la  Nu- 
midie occidentale  ou  ptyi  des  Mauylii  était  elle- 
même  divisée,  puisque  nous  voyons  que  Mézétule 
la  partage  avec  Massmissa  et  qiiorti  avoir  rétabli 
Jl&ssifiissa  sur  le  trône  et  lui  avoir  donné  une  grande 
partie  des  Etats  do  Sypbax,  il  est  question  encore 
d’un  deuxième  État  de  Numidie  avec  Ycrmina,  au- 
quel les  Romains  envoient  une  ambassade. 

Les  Barca,  qui  tous  étaient  gens  de  sens,  alors 
quils  n'avaient  pas  les  talents  militaires  d’Hannl- 
bal . avaient  compris  la  nécessité  pour  Carthage  de 
mettre  dans  ses  intérêts  les  rois  des  Numides  - mais 
Carthage,  pour  avoir  négligé  cette  alliance,  et  Rome, 
pour  l'avoir  cultivée*  depuis  210,  éprouvèrent  beau- 
coup plutôt  peut  être,  cl  en  partie  pour  celte  cause, 
des  fortunes  différente#. 


Outre  leur  fameuse  cavalerie,  les  forces  de  ces 
Numides  étaient  considérables  : 

Nous  voyons  Syphax  perdre  contre  Massinissa 
30  000  hommes. 

Mézêtule  dispute  la  Numidie  occidentale  à Mas- 
sinixsa  avec  15  (XK)  fantassins  et  10  000  cavaliers. 

En  204 , Syphax  reparaît  avec  50  000  fantassins 
et  10  GGO  cavaliers. 

Après  la  ruine  de  cette  armée,  nous  voyons  sortir 
de  l'Atlas  30000  llOttiDItt  qui  vont  au  secours 
d Hasdrubal. 

lis  sont  encore  défaits.  Svphax  trouve  moyen 
d’improviser  une  troisième  armée,  et  Vermlna,  son 
Ois,  une  quatrième,  assez  nombreuse  encore,  puis- 
qu'il eut  15  000  hommes  do  tués  et  1500  chevaux 
de  pris. 

Strabon  dit  d’ailleurs  qu’au  temps  de  la  prospé- 
rité do  Massinissa , il  pouvait  sortir  de  Cirla 
20  000  fantassins  et  10  000  cavaliers. 

Les  tribus  do  tout  l’Atlas  pourraient-elles  pré- 
senter aujourd'hui , en  un  aussi  court  espace  de 
temps,  de  pareilles  ressources  militaires î 

Outre  les  produits  des  troupeaux , qui  devaient 
être  alors  pour  les  tribus  numides  ce  qu'ils  sont 
aujourd'hui  pour  les  douars  de  l’Atlas,  lo  produit 
en  céréales  était  très-considérable,  et  l'excédant 
sur  les  besoins  des  habitants  permettait  d'en  en- 
voyer de  grandes  quantités  à Rome. 

On  enroya  À titre  gratuit  : 


En  201 200  000  boisseaux  de  blé. 

— — 200  000  — d'orge. 

En  198 200000  — de  blé, 

Ma^sinissa  offre,  eu  191,  800  000  — de  blé. 

— — 55U  000  — d’orge. 

Il  donne,  en  110 1 000  000  — de  blé. 

— — 500  000  — d'orge. 


Ce  qui  fait  un  total  de  3 450  000  de  mesures  de 
blé  et  d’orge  expédiées  ou  offertes  volontairement 
et  gratuitement  nur  Humains  parles  seul#  Numides 
en  l’espace  de  30  ans. 

Deuxième  époque,  romaike  *. — La  Maurétanie  tout 
entière. jusqu’à  l'Ampsaca,  ài'E.,  était  possédée,  à l'é- 
poque d'Auguste,  par  Juba  11,  qui  avait  épouse  Cléopâ- 
tre, fille  d'Antome  et  de  Cléopâtre.  Ses  successeurs 
furent  Ptolémée,  100  fils,  qui  reçut  rie  Tibère  des 
présents  et  fut  mis  à mort  par  Caliguta,  en  4L 
Claude  forma  alors  deux  provinces  en  42  t Jftiu- 
retania  Tinyitana  â 1*0.,  et  Mauretania  Cxsa- 
riéniiiù  l’E.,  séparées  par  le  fleuve  Mulueha  ou 
Maloula.  Elles  furent  administrées  l’une  et  l'autre 
par  des  Proevratores,  et  on  créa  un  grand  nombre 
d’établissements  romains.  La  TlngiUneen  possédait 
cinq  : Zilis,  Balba,  Banasa,  fondations  d’Auguste, 
antérieures  par  conséquent  à l'état  de  province; 
Tingis  et  Liras,  sous  Claude.  Jblfodif  et  FofttMHf 
y furent  ajouté*  plus  tard, 

La  Carsaricnsis  renfermait  huit  colonies  d’Au- 
guste : Cartinna,Gunugi,  Igilgili.  Rusconiæ,  Rusa- 
sus,  Salde,Succabar.  Tubusuptus : deux  de  Claude: 
Cxsarea , jadis  loi , ancienne  résidence  de  Juba, 
qui  donna  ce  nom  à sa  ville  en  l'honneur  d'Au- 
guste. et  Oppidum-Aonan;  une  de  Ncrva  : Sitifis ,- 
cl,  jKWlérieurement  : Arscnnaria,  BidatSiga.  Aquæ- 
Câtidjp.  Qui z a , ftitrucfumum f Ausia,  Gilva,  Ico- 
sium,  Tipasa.  A ccs  vingt  et  une  colonies  connues 
venaient  s'ajouter  plusieurs  municipes  et  villes  de 
droit  latin. 

Four  l’époque  de  Dioclétien  et  de  Thêodotft,  voyez 
les  tableaux  nM  22  et  23. 


1.  Etirait,  en  partie,  de  Eccker  et  Marquait. 
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CARTE  N°  20. 

AFRIQUE  ET  NUMID1E.  — AFRICA  ET  HUMIDIA. 

A’.  A.  U ncro  dMfr.oa  r».  pns  Ici  AU^ïoriT^ff 

h U - '•  de  Tvm»  »eptcnin«n»le  « rem™*  '*  '*  J,  ud*nMa»  ...tu  PoIvIk-,  *™m  !"m  le»  «aire, 
le  «a.  ;q»> .».»  cm.V  I*rüe  du  monde,  Jurt  r. 

rrr  * »—  *«  **•  <*  »-»*«  - - 

Uprener , I»  cura  de  M.  X.u  de  Cbamplou.»- 

«ta»*»»  *"*£;  I M?ï£  £ "aa^di  tàÆX 

Mare  Afncum,  portions  de  la  M'  dilcrnim-r.  • " d AfrioUC  Mais  <da  in*  peul  s‘emen<tre  que  de» 
Sumid&vt  (G.  de  Bcngia  et  de  OtgelH)*  SV^  vilies  voiines  et  sans  doute  d'un  bien  petit  nombre 

<in*»  je  ■**,»*•  “ldr^'œrr-r.h.!X«: 

rnrm  uu  |rr.  Vi^Adrt»  ourtr  ami  durement  Irait*  » P«r  leur  métropole,  avaient 

Cf-  Mtrturn  ou  Utrmrvm  [T.  (Rto-Addar  ou  cu|  J#  de  M3  malheur»  pour  m-  soustraire 

*■&  : Calatha  (Galit,,!  .«*»»»*  ■ * * ;»  ** 

(fuyra  (Pantelliria);  t.npadvm  (Ijunpedusajl,  Ctr  ' p.  6a%0ua,  se  couvrait  comme 

ttÆr  " ’ “ih&J&^et  »£  autonomie,  reconnue:,  peu 

i'trba  (f.hcrba  ouDjcrM).  ......  1 ..rôJ  „enible  r<>ssorÜr  du  trtuté  qui  Tut  fait  entre 

Montagnes  . LgUiraftu*  A ir*S>f  jircmx  vn,».  _ c.mo  m à ,a  ftn  du  traite 

le  llampsartts  et  le  Cinw  correspondant  anx ram  - S® p|  clie  ] jurt.  cunuac  pu  ssanc*  tri*-dls- 

fl cations  et  aux  sommets  extrême*  de  I Atlas  i!an.  la  mu»  K9“*  r 

prov.  de  Ou, siunt.no  et  dans  la  régence  de  Tunis.  quo  la  sénat  »»«M  attache  aux 

Fleuves  ht  Lacs:  H*krira,m  j.M  jlmuse;;  Annm  4 p«,  lui 

»Àtt*r  TV  Sir  -*  ~ - - 

'"u^SSiiors,  donnés  sou»  la  nom  do  Libyphéni-  en  140,  à 1» 

tiens,  sor  1a  céte.  àllet,  taioal  tuéhs  aux  Uirtha-  ^î»  portantes  cutuprisS  dans  cet  «pare 

SS^aaws  sa  îgSîC:* 

"SSœH=S|=: 
SsS2ÎS5r.“Ctï  «■»*?»£=»£ 

“ ."Sra BEST “•*  “* v *sp  “.KS^'r; 


nwioie  wtouwiiw  «a 

UiuL  Cette  route,  qu*  nous  avooifut  p*rur  a.iw 
mnnttuB.  à VU.  du  Fenmn,  uvalt  certainement  un 

r,«, ..........  . , , t* ltlR  Imité. 


* * HMjmum,  a i *».  ou  rw»u,  *»tw  — y 

£nuw>*  awinoctaolM.  — La  Lello  èp«|u.'  embrancl.emeni,  indiqué  par  llcensn,  vers  le(fln 
doUdomumtinn  .le  Q.rtl^c  fut  .lu  mu-  au  vP  s.,  la  grande,  au  par  conséqucril,»^  Carthage, 
et  non»  en  avons  pour  garant  géographique  le  pe  C est  par  là  que  nous  devons  commencer 
riple  do  fltylax  qui  dous  donne  sur  toute  colla  cita,  co  qu.  regMde  son  commerce.  fi^„. 

±stùùs  " • alftSSSSÜESÏÏ^ÆÏSâ 

En  519,  la  damnation  do  Carthage  s'étendait  Je»  coniédi»  de  ^ H“  1 son  ôuri^' 

encore  dai  autels  des  l‘l.ilitietaux  colonne»  d ller-  pbantodn  ioudan.  M.  Armand.,  dans  son  ourrag 
cille,  dit  Poiyhe.  Mais  il  faut  ajouter  que  son  empire  sur  les  éléphants,  a dit  qu  VÎS^anMt i 

cotemerctal  s'étendait  beaucoup  an  delà  4 Foueat,  la  NaurAUm.  en  I foum.. T ddîîTrè 
car  c’csl  ilan»ce  uiùuk*  ui*  a.  qui  eut  lieu  I expédi-  sur  Iw»  tertas  de  F f r--  rqjne 

tien  colonisatrice  de  HuuiOO,  qui  s'avança  cm  U.-  de  Scville,  qui  «mblrtit  ^^ato» - 
nement  jusqu'au  sud  du  Sénégal  (le  fleuve  aux  dit  qu  on  trouvait  d s « “ ab  ^nT 

crocodiles!  eLselon M. Vivien  de  St-Hvil.n,  jusqu  a siluhes  » et  ailleun.,  « l(«a  nrovincia,  an  oncni. 
rXdo’sî^a  Leone,  en  la.svant  parades  montuo«.  fert  ek.phamo.  . ftuÿuAt, ^ I»tai 
comptoirs  et  en  créant  des  étaldtaemenla.  de  cee  animaux  . • Ouibus  IerM  ^ 

Le  laineux  Iragnseut  de  Polvbe.conserv-  par  Pline  Enfin  Isidore  de  «aille  * off  ,m.  ,ola  m.nr  India 
el  qui  décrit  la  côte  Océanienne  de  l'Afrique  en,  euam  et  elepbaïUi»  plena  ^uo»  »la  nune ^^inma 
av,«i  le  périple  de  llannon,  le  monumenl  nui  no.s  [artur.t  : . p*s»apé  bien  interessuil  tt  <!“'  P«  * 

fo  i mil  le  plus  de  lumières  sur  V.  tendue  de»  rel.  suivant  nous,  qu  au  f .VA  .^.r  n.’n.  IrT  ccrrt- 
. ....  ,1„  ( , ri.  ra  rAt*.  et  il  faut  aiouler  sur  Soudan  était  perdue cumme presque  tou»  les soems 


foun.it  le  plus  de  lumieies  sur  r.  tendue  ues  relu-  suivan.  nous,  qu  au  . ..  , 

tien»  de  cirlhage,  de  « réP'-,  et  il  faut  ajouter  sur  Soudan  éla.t  perdue  comme  presque  tou»  es  seerrt 
I étendue  des  ccV.na.sance.  dos  aneietu.  car  le,  des  Phénicien,  qu.  dtata  U tan» ^ du -«g* 
Phéniciens  étaient  le*  seuls  éclaireur»  de  ce»  con-  les  moins  communiMUr»,  m de  iansh  ei  de 
trie*. Or  .1  e,t  facile  de  reconnaît.*  nu-s.  le  Sénégal  pris  que.  leur  conimerre  vivant  d«  Lansit  tl  oc 
dans  le  {«Idn  de  Poiyhe,  fleuve  rempli  de  commission,  il  fallait  éviter  la  couairrmoe  et  n 
crocodile*  et  d b.ppopotames  . rien  découvrir  aux  autre*  peuple»  des  sources  de 


commission.  U fallait  éviter  li  concurrent»  e.  ... 
I l ien  découvrir  aux  autre*  peuple»  des  source»  de 


Digitized  by  Google 


843 


GÉOGRAPHIE  ANCIENNE.  — V 40.  Afrique  et  Nanilillc. 


leur  fortune.  Or,  nous  pensons  que  les  piMiKhi 
dite  MT  M.  Atmandi  ne  prouvent  pas  qu  il  y eût 
tien  éléphant  « dans  leu  États  Barbaresques,  car  nous 
savon*  que  les  mois.  JUaurrjania  Vit  A'umidta  dési- 
gnaient da>  légions  illimitée»  VHl  l«surl  et  qu'ils 
les  appliquaient  à tous  les  pays  situés  au  delà  de 
l'Atlas,  pour  lesquels  U n'avaient  pas  de  noms  »|k> 
culux. 

Les  géologues  et  les  naturalistes  reconnaissent 
bien  que  les  élé|telttl  n'ont  pu  vivre  dans  le« 
plaines  découverte*  ni  dans  loi  montagnes  arides 
de  I A!g<  rn-<  t du  M une.  D'ailleurs  un  autre  MNM» 
«le  Pline,  |j ion  p h*  explicite,  le  démontre  lorsqu'il 
dit  qu  ou  truuvj.it  de*  éléphants  « ultra  Sirttcas 
«ôlitudine*  Or  les  .Sofitacftner  Sirticæ  sont  le 
désert  du  Sohard.  et  «lira.  ccst  lu  Soudan.  Lee  élé- 
phants d«  contrer*  Carthaginoise*  ne  venaient 
crrtainrmrnt  pat  par  mer  des  cêtaa  océanienne*, 
c'est -A-dire  do  fa  côte  de  Sierra  Ixoneeldu  Sénégal, 
et  la  route  de  terre,  le  long  de  la  côte,  ne  tait  pas 
suivie.  Ii  autre  part,  il*  ne  pouvaient  vivre  à l'état 
libre  à b latitude  de  l'Algérie.  de  la  Tunisie  et  du 
Maroc.  Ils  provenaient  donc  d«*»  forêt*  plantureuses, 
des  marécages,  du  lac  do  Tchad,  où  le  docteur 
Bail  h en  a encore  vu  des  troupeaux  en  si  grand  nom- 
bre dans  son  voyage  de  1 Aol , et  l ivoiro  dont  les 
Carthaginois  faisaient  un  commerce  si  générai, 
devait  venir,  on  Unfct-grtad*  parti*  par  conséquent, 
des  mêmes  |»y*  où  on  le  vend  encore  en  si  grande 
quantité  et  à si  bon  marché  (Voyage  du  docteur 
Hart  h).  Ce  .secret  des  Phéniciens,  une  fois  con- 
stat , on  comprend  de  quelle  importance  devait 
être  son  commerce  de  Icnre 

Comme  il  lui  fallait  dti  Mé  «*ldee  troupeaux,  ollc 
avait  soin  d'entretenir  les  colonie*  agricoles  dont 
nou>  avons  parlé. 

Ainsi  sa  marine  ne  faisait  |*s  tout,  mais  elle 
avait  une  impôt  tance  sur  laquelle  il  nous  toslc  à 
parler. 

],«*  deux  port*  de  Carthage  ont  été  étudié*  pour 
la  première  loi*  avec  la  critique  la  plus  péuétrante 
et  de  la  manière  la  plus  satisfaisante  par  M Be  de; 
nous  nous  contenterons  d’y  renvoyer  pour  le  détail. 
Le  Cotton,  port  circulaire  et  ferra»1,  avec  ses  por- 
tiquee,  in  loges  pour  les  navires,  et  leport  mar- 
chand carié,  sont  devinés  et  décrits,  aussi  bien  que 
Htjnn , avec  une  parfaite  clarté  dans  cet  ouvrage. 

La  manne  de  guerre  semble  donc  avoir  étc  dis- 
tincte de  U marine  in  irchftfitfe,  connue  les  port* 
cux-m‘mo<*.  mais  d rst  probable  que  les  navire* 
marchands  de*  HartbegÛKitt  pouvaient  atteindre  des 
proportions  considérables,  comme  nous  le  voyons 
par  le  périple  do  H non  qui  accuse  ûGU  hommes, 
passagers  et  équipage  sur  chaque  navire,  il  était 
sans  doute  facile  do  let  armer  en  guerre.  C’est  ce 

qui  dm  arrives,  pat  exemple, dans  ïoe  guor  e*  pu- 
nique*. 

Polybo  nous  apprend  que  lésa  pertes  totales  do  la 
marine  s’élevé  rent  A .=»0u  vaisseaux  pondant  U pre- 
mière guerre  punique. 

Nous  nvoBS  qu’en  Un  K Hotte  fut  brittie  pet 
âcipion  en  entier  à l'excepton  d«  10  navires. 

Ti  te  Lime  nou*  dit  que  cotte  flottes  s’élevait  à ÔÜÜ 
* niveaux  , on  peut  suivre,  dan*  cet  historien.  le* 
armement*  qui  curent  lieu  dan*  le  port  de  Carthage 
(wmlant  tou  Us  la  seconde  guerre  l'unique,  cl  Ton 
voit  qu'ils  M>nt  considérables. 

Or,  Carthage  ac  relève  encore  après  yfi,  Com- 
ment l'auiau-dle  pu  faire  sans  son  commerce  inté- 
rieur dans  le  centre  de  L'Afrique?  Elle  dut  lui  don 
ner  d’autant  plus  <t«?xtan»ioi)  que  cette  source  iné- 
puisable de  richesses  échappait  à la  su/veü lance 
active  de  Rome. 

Or  noria  vovoiis  par  Pulybe  que  les  farces  mili- 
taires de  Carthage,  au  m*  siècle,  étaient  composées 
surtout  d'oirangm  : li  seule  chose  qui  iiilril 
comme  élément  carthaginois  doits  le*  armées,  ce 
tait  largeuL 


Noue  apprenons  qu’il  y avait  des  armées  formées 
à peu  près  exclusivement  de  roupies  étranger* 
même  à l’Afrique:  c’eliient  des  Ibère»,  des  Ligure* 
et  des  Celtes. 

Llarmee  des  mercenaires  carthaginois  révolté*  en 
138  comprenait  des  Numides,  dos  l ibyens  (A(Con). 
de*  Espagnols,  d«*s  Gaulois,  des  Ligure*,  dos  Ba- 
léares et  même  des  Grecs.  7000  Libyens  U farti- 
li.  rent.  Us  perdirent  ;»0ü0:)  homme*.  Ce  fut  autant 
de  troupes  dont  Carthage  *0  priva: mais  pou  lui 
importait  de  donner  son  argent  a l’un  ou  A l'autre, 
pourvu  qu  elle  rencontrât  de»  u.uions  aussi  bcLi- 
qiiMUCt  et  aussi  fortes  que  lu>  Ibères  ou  les  Gau- 
lois. 

Banni  bal  avait,  à Z. orna . de*  l ibyens,  des  Numi- 
des» des  Carthaginois,  dos  Maurntauicus,  des  Gau- 
lois, île*  Ligures,  des  Baléares,  des  Macédonien* et 
de»  Italiens  du  Bruttiurn. 

Ce  qui  est  tr.  aligne  de  remarque,  c’est  que  le* 
forces  dont  disposait  Cartluge  eu  20%,  à l'époque 
du  de  ha  Kiuenient  de  Sciplon,  étaient  infcrieuia  s 
oelles  de  la  sculi*  Numi»lie,  puUjue  Ha*dnibal  op- 
posa aux  Romains  30 1 00  fantassins  et  30  D cava- 
liers, et  Syphax  qui  le  secourait  avait  ÔOHÛO  fun- 
laaaiaa  et  lOOUO  cavalier*.  c’est  cette  cavalerie, 
comme  on  sait,  qui  faisait  U grande  force  de» 
Carthaginois*  Scipuiu  ne  l'avait  pas  gagnée  tout 
entière,  puisque  nous  voyons  de  pareil»  CMadrons 
lui  être  opposé*. 

Certaines  contrées  de  l'Afrique  du  nord  sont  d’une 
extrême  feitilité,  et  d'autre»  sont  tout  A fait  impro- 
ductives. 11  en  était  de  mémo  autrefois.  H est  pro- 
bable que  les  peuple*  do  ces  régions,  au  temps  de 
U prospérité  uc  Carthage,  tiraient  de  cc  pays  des 
produits  aussi  important*  qu'uujiSürd'hui. 

La  eidtaire  k partageait  en  ceux  branche*  dis- 
tinctes : les  céréale*  et  l'élève  des  bestiaux. 

Hecron  relève  avec  soin  tou*  le*  peuples  agricul- 
teur*, et  il  trouve  qu*,  outre  les  nombreux  cantons 
de  lu  Numnbequi  produis»  ni  dc>cer*  aies,  il  y avait 
le»  odkniN  agricole»  du  territoire  de  la  capitale  : 
établissements  dont  l a km;  fan  forcé  jar  suite  de  la 
guenc  fut  une  des  causes  «le  sa  décadence  et  de  sa 
ruine.  C’est  l’avis  de  Pulybo,  qui  le»  appelle  1rs  Voi- 
sin*, A1.  xipMtth;.  Il  y en  avait  plu*  de  200  au 
temps  d’Agathoclc.  Gemme  II  était  défendu  de  les 
fartitier,  (die*  offraient  une  proie  facile  à IVrmemi. 

T»mlc  li  Itysacrnf  était  comme  le  grenier  de 
Carthage. 

fat  fertilité  de  1 Km  porta  est  très-connue. 

Le  vieux  géographe  Scyfax  en  parle  ainsi  : 
« L’Emporte,  habite©  par  le*  Libyens,  est  fa  plus 
« magnifique  centrée  et  fa  plus  fécomle.  Elle  abonde 
■ eu  UïKiixjiui  et  ks  habiuuts  sont  les  plus  riches 
« et  les  plus  beaux  de  tous. 

Elle  avad  des  villes  nombreuse*  et  florissantes 
encore  au  temps  de  Strabon. 

Ces  villes  d<  raient  êlro  l'entrepôt  des  marchan- 
dise* de  l'intérieur  de  l'Afrique;  c'est  pour  cela  que 
Massiniem.  en  enlevant  ce  pays  à Cart'uge,  U priva 
de  sa  dernière  ressource,  celle  qui  l’avau  fuit  vivre 
après  fa  ikeuxiciion  de  sa  marine;  il  lui  coupa,  en 
outre,  par  le  fait  de  celte  occupation,  la  roule  du 
S.udan. 

CeUe  opération  militaire,  conseille*  ou  tout  au 
moins  |K*rmi*e  par  le  sénat,  a une  DOCtte  considé- 
rable qui  n 'a  j*s  été  a*»ox  mise  en  lumière. 

C’AtuI  de  fa  Uyzacène  surtout,  comme  nous  lap- 
prend  l'olybe  en  plusieurs  paiasages,  quo  Cartilage 
tirait  un  apt»rovisionnemênts. 

Bolybe  vante  beaucoup  la  GertilitA  de  l’Afrique 
carih agi noiee  au  u*  siècle , et  c «st  en  témoin  ocu- 
laire qu’il  en  parle. 

Les  c icvaux,  les  breuf*,  Ins  mouton*,  le*  chèvre* 
y formaient  des  troupeaux  miuiMire*  tob  qu’il  n'en 
avait  vu  dans  aucun  n&ys,  et  il* offraieal  une  largo 
compensation  aux  tribu*  qui  no  connaissaient  pu 
fa  culture. 
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Les  Carthaginois  envoyèrent  aux  Romains  : 

1*  En  201,  400000  boisseaux  <le  Ué . et  Je  blé 
d'Afrique  sc  vendit,  à Rome,  2 as  le  boisseau  en 
200  c,  400  0)0  mes.  de  Lie. 

2»  En  191,  elle  offrit  900  000  — — 

*1  îàOOOü  — d'orge. 

y En  170,  elle  donna  1 000  000  — de  blé. 
et  60U00O  — d’orge. 


Ce  qui  donne  un  total  de  3 LM)  000  mes.  de  blé 
offertes  et  envoyées  gratuitement  à Rome  en  30  ans, 
et  nous  n'avons  lias  tout. 

Les  autres  villes  du  littoral  oui  méritent  d’ètre 
citées  en  IM)  sont  : 1*  à partir  des  autels  des  Phi- 
lî*nes  jusqu’à  Leptis  mtnor  : .... 

L'Emporium  de  Cànrax.oii  les  Carthaginois  échan- 
geaient du  vin  contre  du  silphium. 

Atpis , qui  a le  port  le  plus  beau  de  la  Syrie; 

lrptis  magna,  aujourd'hui  (Lebidih).  OEa; 

Le  grand  port  de  lHe  de  Ccreinna , dans  le  fond 
du  golfe,  qui  avait  payé  10  talents  à Servilius; 

Puis  les  villes  de  l'Emporta,  Lrptis  magna,  déjà 
citée,  tout  près  de  Thapsus. 

Au  delà  de  Carthage  et  do  Tunis,  se  trouve 
Mû» . déjà  mentionnée  et  qui  avait  le  second  rang. 

Ce»  côtes  des  Syrtes  fournissaient  beaucoup  de 
chevaux. 

Les  deux  HipMOes  : llippo  Z art  lus  et  Ihppolir 
gins  (Boue),  qui  avaient  encore  de  l'importance  au 
temps  de  Jugurtha. 

Nous  ne  conniunnni  pas  d'autre*  ville*  à citer 
rn  150,  avec  Tïnçfir  (Tanger),  déjà  mentionnée  au 
début  de  ce  travail  pour  ses  relations  commerciales 
avec  U Baltique. 

fipoqu*  mmntnc.  — Co  qui  restait  des  posses- 
sion* de  Carthage  en  140.  savoir,  le  pays  compris 
entre  le  fl.  Tiwca  Jusqu  à TAen.r , au  S.,  fut  ré- 
duit en  prov.  rom.  après  la  destruction  de  Car- 
thage et  ue  »a  population,  évaluée  jadis  à^OOOOO  bah. 


Les  anciens  Etats  de  Massinissa  qui  occupait,  sous 
la  protection  de  Rome,  le  reste  de  l’empire  Cartha- 
ginois et  la  Numidie,  furent  confirmés,  à sa  mort, 
en  118.  à ses  trois  fils,  Micipsa,  Gulussa  et  Masta- 
nalial.  Les  terre*  do  la  cité  de  Carthage  et  toutes  les 
localités  qui  lui  étaient  restées  fidèles  furent  con- 
verties en  agrr  public* u ou  données  aux  sept  ville* 
amies  des  Romains  : Ultra,  Thapsus.  Lrptis  minor, 
AekoUa,  l'salis,  Tcudalit.  et  lladrumrium.  La  pro- 
vince fut  divisée  en  Coturntus  et  accablée  de  lourd* 
impôt*.  La  gu  rrede  J ugurtha  (112-106)  ne  changea 
nen  à celle  organisation,  sinon  que  Lrptis  magna 
fut  ajoutée  à la  province. 

Ce  fut  seulement  sous  César,  après  la  bataille  de 
Thapsus . 46,  que  le  royaume  de  .Vuuiniie  fut  in- 
corporé h la  province  d’ Afrique.  Mais  sous  Cthgula, 
37  apr.  J.  C.,  elle  forma  une  province  de  l'Empe- 
reur. lut  Syrie  et  Lrptis  magna  Continuèrent  à faire 
partie  de  là  prov.  d'Afrique. 

En  27  av.  J.-C.  Auguste  avait  attribué  la  prov. 
d'Afrl  jue  au  sénat.  Elle  fut  administrée  par  un  pro- 
consul annuel,  pro  pr.rtore,  consulaire  qui  eut  sous 
ses  ordre* 3 L ‘gais  et  1 questeur.  1]  commandait  une 

K" S armée,  mais  n'avait  pas  de  flotte.  Auguste 
it  une  nouvelle  colonie  romaine  à Carthage 
(celle  de  C.  Gracclms,  en  122  av.  J.-C.,  n’avait  pas 
prospéré).  Les  3000  Camille*  romaines  établie*  à 
i arlliage  par  le  1“  empereur  en  firent  une  ville  flo- 
rissante. 30  cité*,  parmi  lesquelles  Clt/pca,  Curubis, 
Seapolis,  Leptis  minor,  Hadrumetum,  Ruspina , 
Thapsus,  AchoUa.  Theudalis  furent  déclarées  libres 
et  jouirent  de  l’immuni/ar;  là  eurent  le  droit  de 
cité  romaine  ; parmi  elles,  Vtique  V salis  avait  le  jus 
lalinum.  Le*  colonie*  romaines  furent,  entre  autres: 
Masubt,  Uihinaj  Rtflhr.  Iladrunu'iti  >n  et  JftpM* 
xaryroi  furent  col.  sous  Trajan;  Scapclis,  Cuina.  Bi- 
stro, Bgsacium,  Capta,  Curubis.  Tngsdrus,  Cilium , 
Mutila,  Lrptis  magna  sous  les  empereur*  suivant*. 

(Voy.  pour  la  condition  provinciale  de  l’Afrique 
et  de  la  Numidie  sous  l'empire  et  le  partage  ulté- 
rieur de  ce*  provinces,  les  tableaux  21,  22  et  23.) 


CARTE 

L’EMPIRE  ROMAIN  A 

Pour  bien  comprendre  la  géographie  administra- 
tive de  l’empire  romain,  i]  faut  savoir  ce  quittaient  : 
1"  les  pouvoirs  do  l'empereur,  2“  la  hiérarchie  des 
magistratures  et  des  fonctions  publiques  de  l'em- 
pire. 

Pouvons  df.  L’sifPKtituR.  L'autorité  de  l'empe- 
reur provenait  de  deux  sources  : l*  de  la  le*  rrgia 
et  V du  cumul  des  magistratures  républicaines. 

I.  Là  1rs  rrgia  était  une  loi  portée  par  le  sénat  à 
1 avènement  u un  empereur  et  qui  lui  déléguait,  au 
nom  du  peuple,  dont  Je  sénat  était  lui-même  le 
fi' présentant,  le  pouvoir  absolu.  On  conserve  au 
Capitole  le  texte  original  de  cette  loi  célèbre.  11  s’a- 
git des  pouvoirs  conférés  à Yespasicn;  or  noltt 
sivons  i*ar  Tacite  qu'on  renouvela  seulement  en 
laveur  de  ce  prince  tous  les  pouvoirs  qu'on  avait 
coutume  d’accorder  à chaque  empereur  à son  avè- 
nement : « Tum  senaiu*  cuncU  principtbus  goûta 
Ve*paatano  decrcvit.  » Or  lr  In  rrgia  donnait  à l'em- 
pereur le  droit:  !•«!<*  faire  la  guerre  cl  les  alliances, 
2*  de  convoquer  lé  sénat,  d’y  taire  des  proposition*, 
de  le  proroger,  d’y  faire  rendre  des  senaUis-con- 
sultes;  3* de  proposer  des  candidats  à toute*  les  char- 
ges publiques;  4*  d'étendre  eu  de  reculer  le  Pomab 
nom  (enceinte  sacrée  de  Rome)  ; Fr  de  faire  tout  ch 
qu'il  jugerait  conforme  à l'intérêt  de  la  République, 
à la  majesté  des  choses  divines  et  humaine*,  publi- 
ques et  privées;  6'  de  n étre  poio  t enchaîné  i*r  les 


N°  21. 

LA  MORT  D’AUGUSTE. 

lois  et  le*  plébiscites  précédents;  7*  de  voir  léga- 
liser tous  les  actes  impériaux  antérieurs  à la  Un, 
comme  si  cela  avait  été  ordonné  par  le  peuple  as- 
semblé en  comices. 

11.  Cnjan/  des  magistratures  républicaines.  L'em- 
pereur avait:  I*  rtiNpfrtum,  c'est-à-dire  le  com- 
mandement militaire  de  toutes  les  forces  de  l'em- 
pire ; légion*,  avec  les  cohortes  auxiliaires,  dans  les 
provinces;  cohortes  prétoriennes,  urbaines,  et  de 
Vigile*,  à Rome;  flottes  de  Misène  et  de  Ravenne, 
en  Italie:  2*  la  puissance  proconsulaire , c’est-à-dirc 
[ administration  civile,  judiciaire  et  militaire  de 
toutes  les  province*  dont  il  avait  abandonné  une 
partie  au  sénat  et  dont  il  administrait  le*  autre* 
pir  scs  légats  ou  lieutenants;  3*  te  grand  pontificat, 
qui  lui  donnait  la  btttta  direct mn  de  la  religion; 
4"  la pirioance tribun itien ne,  qui,  lui  communiquant 
l'inviolabilité  attachât  à la  personne  dti  tribuns 
tout  la  république,  et  rendant  *a  personne  sacro- 
sainte,  donna  naissance  aux  lois  ue  lèse- majesté. 
Cette  prérogative  précieuse  fut  renouvelée  exacte- 
ment tous  les  ans  pour  chaque  empereur,  cr  qui 
fait  que  I on  peut  compter  les  années  d’un  règne,  du 
moins  à partir  de  rasaoclttioo  au  titre  de  César, 
sur  les  monnaies  de*  empereurs  où  le*  puissance* 
tri  buni  tien  nés  sont  exprimées  par  un  chiffre. 

L'empereur  n’avait  j>oint  le  consulat,  mai*  il  en 
diq»osait  eü  vertu  de  la  1rs  regia,  cl  il  en  avait  U 
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puissance  renfermé  dans  le  proconrulat  qui  lui 
donnait  en  outre  le  pouvoir  censorial.  Lorsqu’on 
étudie  le  texte  de  cette  loi,  on  peut  croire  qu'elle 
seule  eût  suffi  à donner  la  puiNioce  absolue;  aussi 
l’adoption  et  la  conservation  par  le*  empereurs  des 
magistrature*  républicaines  représentent-elles  une 
concession  faite  au  passé,  et  qui  donna  à l’empire 
l'apparence  d'une  monarchie  démocratique  et  à 
l’empereur  le  caractère  d’un  magistrat  du  peuple. 

Quant  au  titre  d’t  mperoior,  qui  ne  résulta  jamais 
dans  aucun  temps  de  l'imperium,  il  était  donné, 
à titre  de  récompense,  sous  la  république,  seule- 
ment au  général  qui  avait  remporté  une  victoire. 
Ce  titre  fit  partie,  sous  l’empire,  des  nom*  mômes 
des  souverains  et  il  occupa  la  place  d’un  prénom  ; 
mais  il  conserva  également  son  ancienne  acception 
et  fut  renouvelé  i chaque  victoire  de  l’empereur  ou 
de  ses  lieutenants.  Les  renouvellements  de  ce  litre, 
figurés  par  des  chiffres  sur  les  monuments  sont, 
dits  talutations  impériales. 
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MAc.tsTHvriinFa:  RlilURCnil  àwomsuutivb.  — 
De  récents  travaux  permettent  de  reconstruire 
l’ordre  administratif  de  l’empire  romain?  c'est-à-dire 
la  hiérarchie  des  magistratures  et  de*  fonctions 
publiques  auxquelles  elles  donnaient  acci  s.  On  pos- 
sède aujourd'hui  le  currtir  hnnorum  d'un  grand 
nombre  de  personnages,  et  l’on  peut  rétablir,  en 
quelque  soi  te,  à l'aide  de  leurs  état*  de  service, 
I ordre  fixe  du  tableau  administratif,  militaire,  fluau 
cler  et  judiciaire.  Or  ces  services  publics  ne  for- 
maient nas  à borne,  comme  chez  nous,  des  car- 
rières différentes  : le  même  citoyen  pouvait  être 
tour  & tour  militaire,  prêtre,  juge  et  administraient 
civil.  11  y avait  cependant,  sous  l'empire,  deux 
carrières  distinctes  cl  parallèles  ayant  leur  oidra 
d’avancement  séparé  et  n’empiétanl  que  par  excep- 
tion l'une  sur  1 autre  : c’étaient  la  carrière  séna- 
toriale et  la  carrière  équestre.  Les  «ace.doces  n’a- 
vaient point  de  place  fixe  dans  la  hiérarchie. 


)•  TABLEAU  HIÉRARCHIQUE  DES  MAGISTRATURES  ET  DES  FONCTIONS  SÉNATORIALES 

SOUS  L'EMPIRE. 


MAùlSTTl  ATCAES. 

y^ûifinral  I Triumviri  mondain,  auro. 


(18an*dàgcau  l argento , aert  flando  fe * 

moins'.  I riuncfo  {HIVIRI-MüN  A-À- 

1 A-F.F).  3 

Les  fonction'*  | TriNmrir»  capitales.  3 

des  viçintivirs  / Quatuorviri  t tarum  (Urbls) 
se  décompo-  \ curandarum.  4 

salent  ainsi  : 1 Decemtiri  uilitibus  judi- 

! candis  (XVIRI.STL.IVD), 

I assesseur*  du  préteur.  10 


20 


konctions  auxquelles  les  magistratures 

DONNAIENT  ACCé». 

rribsvi  (latieJaru*)  rvililum  legianis,  commandant 
2 cohorte*  de  la  légion,  qui  en  comprenait  10. 

Sertr  equi/um  romança  «iw,  qui  commandait  uno 
rurme  de  chevaliers  romains  le  jour  de  la  proces- 
sion annuelle  commémorative  de  la  \ Ici.  du  lac 
Régi  lie. 

iPræfictus  f'rlri  F cri  arum  latin  arum,  qui  adminis- 
trait la  Ville,  en  l’absence  des  consul*;,  le  jour  do 
la  procession  des  Féeries  latines  au  temple  de  Ju- 
piter Latial,  sur  te  mont  Albaln. 


faestnrs 

(?5an*dàge  au 
moins). 


20  questeurs 
divises  ainsi  : 


1 Quæstor  urbanus,  inten- 
dant du  trésor  publie.  1 
6 Quættofts  candidat if  dé- 
signés par  l'empereur  et 
chargés  de  porter  les  mes- 
sage* au  sénat  { messagers 

dlSk).  g 

13  Quastores  provinciales , 
envoyés  avec  le*  fonctions 
' judiciaires  et  financière* 
dan*  une  province  sénato- 
riale prétorienne,  c.-à-d. 
administrée  par  un  ancien 
prê  teur.  Cet  questeur*  por- 
taient le  titre  de  qu.ixtor 
pra  pr adore  prov.  (QPR* 
PRAETPROV).  13 


30 


1*  (On  exerçait  souvent  la  charge  de  Qujrstor  pro 
prsrtorc  d’une  province  sénatoriale  après  l’exer- 
cice de  ta  questure  4 Rome,  c'était  alors  une  fonc- 
tion résultant  de  la  magistrature;  — charge  an- 
nuelle). 

2’  Isgatns pro prsetore prorinriar,  légat  pro-préteur 
| d'une  province  sénatoriale  consulaire,  c’cst-à-dire 
| lieutenant  (pouvant  exercer  les  fonctions  judi- 
ciaires) du  proconsul  dans  une  province  du  sénat, 
administrée  par  un  ancien  consul.  (Il  n‘y  en  avait 
que  2 : la  prov.  d’Asie  et  la  prov.  d’Afrique.  Voy. 
plus  bas  le  tableau  des  provinces;  — charge  an- 
nuelle.) 


La  questure  donnait  l'entrée  au  sénat  do  druiL 


Tri  bu  liai 

14  tribuns. 

Fdllllr 

6 édiles. 


C étaient  deux  magistrature*  sé- 
natoriale* sous  l'empire,  et  de 
môme  degré.  Il  n’était  donc  pas 
nécessaire  de  le*  exercer  suc- 
cessivement pour  arriver  à la 
magistrature  supérieure.  Leurs 
fonctions  étaient  peu  impor- 
tantes et  consistaient  en  ser- 
vices de  surveillance  dans  fin 
térieur  de  Rouie. 
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Frftarc 

1.30  an^d'âj^). 

20  préteurs 

divise»  ainsi  : 


i 


(oaanlat. 


Pr.rtnr  urbontu,  qui  rendait  la 
justice  ordinaire  dan*  la  ville; 

Pr.rfor  de  fidfi  eimmistn; 

Prrtor  ad  Mdam  ; 

Prartnr  inter  cires  et  f*-re 
grinat  ; 

Pr.rtnr  ad  arariums 

Pr, i iorfMfrten'uf(àparlirde  Mire* 
Aurèlp).  Les  autres  services  do 
la  Pâture  sont  mal  conous  ; 


2 ConsuU.  Le  consulat  fut  rcuou- 
vêlé  plusieurs  fois  flans  l'année. 
IjM  2 premiers  étaient  dits  or- 
dinaires ou  rpouymss  (donnant 
leur  nom  à l'année) . Les  autre-; 
étaient  «lits  svffecti,  subrogés. 
Il  y eut  I,  puis  fi,  puis  8 et  jus- 
qirà  lîcitn-ujlsdans  une  année. 
Le  cuii;uLt  fut  donc  annuel, 
semestriel,  trimestriel  et  même 

bi'flttnstMl. 


1"  Les  i grandes  Ci hatelles  : 

!.  tu  rai  or  ait ei  Tibcris  et  riparum  et  cltxun- 
rum  Vrbis. 

IL  Curator  narum  (dans  tonte  i' Italie)  et  Cttro- 
torts  alimen  forum  *■ 

III.  Curator  oprrvm  ri  loeonm  publieorum  twrn- 

dornm. 

IV.  Curator  aganrum,  surintendant  des  aque- 
ducs publics. 

(fl  y a des  exemples  de  curateur»,  anciens 
{ consul*}. 

2*  Leyatus  légion  i*,  commandant  une  uqiian. 

3“  Légat  us  Augvsti  pro  proton  pror.,  legal  provin- 
cial de  l'empereur,  cW-û-dire  pt.-uvcfMW  d'une 
province  impériale  prétorienne. 

V Prjrfectus  a-rarit  ntilitaris. 

Y Pr.rirctu*  fntmrnln  popu h da rida. 

fi'  (Apcvs  j ans  de  titre  comme  préteur,  et  après  10 
au»t  à partir  de  Tibère)  Proconsul  pro  prjrtnrc 
provincia  l gouverneur  d'une  province  vnatoria'o 
, prétorienne,  charge  annuelle, 
i 1°  l.egatus  Augusii  pro  pr.rtare  prcvinci.r,  légat 
•le  l'empereur  pour  le  gouvernement  d'une  pro- 
vince impériale  consulaire  (charge  qui  durait  de  d 
à ô ans).  ILs  pouvaient  commander  plusieurs  lé- 
gions. 

2*  Proconsul  pro  pr.rtnrr  pvot  itu'i.r.  proconsul 
exerçant  le  gouvernement  u une  province  arnato* 
( riale*  conFulaire  (il  fallait  5 ans  de  ti’re  consu- 
laire) . 

3*  Pr.rfrctus  Vrbi,  préfet  de  !a  ville,  le  second  per- 
sonnage de  l’empire  par  le  rang,  et  par  conséquent 
la  plus  haute  fonctiou  à hirarlw  on  pét  parvenir, 
charge  créée  par  Auguste.  Juridiction  souveraine 
et  ta's  étendue.  Il  avril  le  commindement  de  la 
» garde  urbaine. 


2°  TABLEAU  HIÉRARCHIQUE  DUS  FONCTIONS  ÉQUESTRES  SOUS  l/FMWKK. 


Les  jeunes  gens  qui  « proposaient  de  parcourir 
fa  carrière  d»  s fonction»  équestres  étaient  d’ordi- 
niSte  tils  île  chevaliers  romains,  mai-  ils  . î.ii*-:il 
piis  souvent  parmi  tes  simples  ciiuy-ns  rom  ns, 
quelquefois  même  d'origine  servile,  Veal-A-dire  de 
la  cuve  des  affranchi*;  sou  veut  auoi  ils  étaient 


pris  parmi  les  magistral*  municipaux  de»  pro- 
vinces doù  ils  s’élevaient  aux  fonctions  publiques, 
pr  la  charge  doprjffdw/ii^'inn,  chef*  dos  travaux 
public»  de  la  province,  choisis  sur  la  liste  des  ma- 
gistrats municipaux  par  le  gouverneur  de  celle  pro- 
vince. 


L Prunipilus  itÿlnnù.  nu  bien  Tribnnut  angusticlanu,  tribun  militaire  coin  mondant  2 cohorte* 
dans  la  légiun  et  distingué  des  jeunes  gens  de  fainiKcs  sénatoriales  par  ce  surnom  <in?/uffi- 
danu. 

II.  Pr.r  freins  al.r , chef  d'une  des  deux  niles  de  cavalerie  de  la  légion. 

III.  Pnrf refus  legionis,  chef  do  la  cavalerie  d’une  légion. 

IV.  Pr.Tfrctvs  cohrrrtis  auTiit<rr\,r . chef  d'une  cohuiie  auxiliaire. 

1.  Proeurotores  Augnsti  priratw  rti  on  ProeuraUtrrs  pairimoniit  intendants  de  la  fortune  privée  ou 

du  patrimoine  des  empereur*.  _ . _ 

H.  Privwratorr.t  riarutn,  sous-intendants  des  grandes  voies  publiques,  SOU*  le»  ordres  • u rat  ores 

riarum.  A paitir  de  l'organisation  du  service  alimentaire,  sous  Trajan  (voj.  plu-  nvut,  il  y eut 
îles  pron/rotorn  ad  alinirnt.r  nu  a b aliment’ <,  de  même  degré. 

III.  I‘rocnratorfi  quadragesimæ.  directeur»  de*  dr. lianes,  administration  qui  s'exerçait  sur  de*  tmn- 
tière*  embrassant  plusieurs  provinces  (on  prélevait,  comme  droit  de  douane,  une  somme  équivi 
lant  an  î0'  de  la  valeur  de»  marchandises  déclarées). 

IV.  Pror  u ra  tores  aiaesitnte  h.rmli  fatum,  directeurs  de  l'enregifitreinial  P>ur  1rs  succesions  on 
prélevait  le  ?0*  OU  capital  Air  toutes  les  successions), 

V.  Procuratore s r facu/orum,  directeurs  des  postes,  service  embrassant  plusieurs  province*,  surveil- 

lance des  relais,  irnttaféones,  pic.  Les  postes  ne  regardaient  «iue  le  service  de  1 Etal. 

I.  Juridicm  Ægypti.  chargé  des*  fonctions  judiciaires  et  du  vice-gouveruemeu*  de  la  provint. 

d'Égvpte,  administrée  toujours  par  un  chevalier  romain. 

II.  Pri'curator  Aug.  pror  inet. r.  On  désignait  ainsi  : I"  lo  gouverneur  d’une  province  impériale  de 
degré  inférieur,  comme  les  Alpes  maritimes,  le  yorieum,  etc.  Ces  provinces  sont  dites  éques- 
tres; 2*  les  procurât.. r s.  chargés  du  service  des  finances  dans  les  provinces  impériale»,  '-•us 
le;  ordres  du  Ugatus  Augnstii  ils  avaient  cependant  quelquefois  plusieurs  province*  dans  leur 
service  ; 3'  enfin,  le  légat  gouverneur  d'une  province  impénale  consulaire  déléguait  parfois, 
pour  administrer  une  annexe  de  sa  province,  un  procuratory  comme  Pondus  l’ilatus,  procu- 
rateur de  la  Judée  et  de  la  Samarie,  pays  qui  n’avaient  pas  rang  de  province  mais  formaient 
des  dépendances  de  la  province  de  Syrie. 


i.  Ou  Curai uret  ad  alimenta,  ch  rge  remplie  d»rs  le  même  temps  que  la  précédante.  p*iiir  dr  'liiuili-n 
alimenuire  d»*  ficiv»  et  de  Trnjnn  (qui  prêtaient  srr  tiypotbéquo  fi-«r  araMit  h t*es  tinqrwuttrea  verwiwm 

l'intérêt  de  cct  argent  «ians  la  rai#*e  des  «ccour»  public*,  pmir  r*U»veri;a(lon  de*  eounU  pauvtef-  de  l MJie  » 
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V Pr.rfretut  rigrfum,  commandant  des  vigile*  ou  pompiers  de  la  ville  de  Rome,  corps  divisé  en  7 cohortes, 
ré  parti  es  dans  les  i\  régions  ou  quartiers  de  Route  (I  cohorte  pour  2 quartiers} . 
ô*  Pr^fretut  ««oon.t,  qu*il  ne  faut  pas  confondre  avec  le  Pr&fetius  frumtnto  populo  t /on do  des  car- 
rières sénatoriales  (voy.  plus  haut). 

8*  /V.t  fectv*  Æqypii,  gouverneur  de  la  province  d'Égypte,  toujours  confiée  il  ou  chevalier  romain.  à 
cause  du  service  des  approvisionnements  de  felé  qui  regardait  les  chevaliers,  comine  le  service  des 
finance*. 

7*  Pfiftctvs  pr.rtorio. préfet  du  prétoire,  chef  île  la  garde  prétorienne, la  plu*  haut  emploi  des  carrière* 
équestres  et  la  position  la  plus  importune  de  l'empire,  fût  u>  s inféricnm.  c.-inme  rang, 

aux  pins  hautes  fonctions  sénatoriales.  11  y eut,  à la  lin  du  111*  siècle  et  dans  le  siècle  suivant,  *2, 
puis  4 préfectures  du  prétoire. 

ADVtNISTRATION  PBOVUCIAIS. 

L’an  27  av.  J.-C.,  Auguste  ditioa  Hutüo  en  II 
quartiers  (voy.  le  tahl.  et  la  carte  n-  15,  Plan  de 
nome) ; niaise,  y compris  la  Cisalpine,  en  11  ré- 
gions (voy.  le  tau.  et  la  carte  n"*  Il  et  12,  Italie 
nneim ne)  et  tout  l'empire  en  23  provinces.  Nous 
donnerons  : t*  le  bldcau  de*  provinces  de  l'an  27, 
jtii  fut  la  basa  du  nouvel  ordre  administratif;  — 

2*  le  tableau  des  province*  de  l’an  15  après  J.-C., 
l'année  qui  suivit  ta  mort  d'Auguste  (c’est  celui  que 

TABLEAU  DES  PROVINCES  EN  L'ANNÉE  27  AVANT  J.-C 
(Commencement  du  régne  d'Auguste.) 

23  provinces:  — 10  provinces  du  sénat,  13  provinces  île  l'empereur. 

» PuoviKCas  sénatoriale»  : — 2 tMitlMf,  8 prûforie/uut. 

I*  Province*  consulaires,  tirées  au  sort  entre  tous  les  sénateurs  ayant  3 ans  de  titre  consulaire  (2  pro?.). 


nous  avons  repnæun?  u*n»  ■*  xik  — a ■« 

tableau  des  provinces,  à la  mort  de  Traian,  reprê- 
scniant  la  plus  grande  extension  & laquelle  l'empire 
soit  parvenu.  (Pour  tes  époques  suivantes,  voy.  les 
Ulii.  et  cartes  n“  22  et  23). 

Les  provinces  étaient  administrées  par  des  magis- 
trats ou  des  fonctionnaires  de  divers  degrés  (voy.  te 
tableau  hiérarchique  précédent},  ayant  bous  leurs 
ordres  do*  lieutenants,  questeurs,  procurateurs,  rtc. 
Les  provinces  étaient  divisées  eu  eonrntfttf  ou  cir- 
conscriptions judiciaires. 


NOMS.  COU  VER  N K I!  as.  L1EUTEN  VMS  RT  AGENTS  PRINCIPAUX  DU  GOUTER  NEUF. 

1 ' afia.  Chacune  d'elles  était  administrée  3 iegati  pria  prtrtort,  Justice  «i  armée  ; 

I par  un  proconsul  pro  phætoreI 1 mirttor  pro  prjtrue,  justice  et  finances,  impôts 
2*  afsjca,  * icou'iulain*)  annuel.  Adminirtni-,?  directs; 

Comprenant  l taon  civile,  militaire  et  judi- 1 Proturatores  A ugusti,  pour  les  impôts  indirects  ou 
la  Vwmtdir*.  / eiaire.  \ pour  tes  biens  de  l rmpenwr. 


2-  Provinces  prétoriennes,  tirée*  au  sort  entre  tous  les  sénateur»  ayant  h ans  de  titre  prétorien  (8  pro»-). 


t.  filOUA. 

2.  SABDtNIA  et 
COMfGA. 

3.  fi.ETICA. 
PAUU7U. 

5.  u.icEnoMu. 

11.  ACHVl.V. 

?,  CR  ET  V et  CY- 
J&NJUCt. 

H.  BintYWlA  H 
PONTtW. 


Chacune  d'elles  était  administrée 
parmi  proconsul  pro  pa  urom 
(prétorien)  annuel.  Aiimiilfrtra- 
liou  civile  et  judiciaire. 


Il  legatuspro  p r-rtort  choisi  par  te  proconsul,  sauf 
ratification  du  sénat,  pour  Vas* mer  dans  l'admi- 
oisiimtion  de  la  justice. 

/ | gnutor  pro  pr-rtorr,  désigné  par  1e  sort  parmi 

Iles  questeur*  «te  l'année  procèdent*.  Justice  et  fi- 
nance*, Impôts  directs. 

Prrtcnratores  .4  uquitt,  pour  les  impôts  indirects  ou 
pour  les  biens  do  lemperenr. 


provinces  impériales  : — 2 consulaire**,  10  prétoriennes,  t équestre. 
I"  Provinces  impériales  consulaires  (2  pruv.). 


1.  GER MANIA 
SIPERIOR. 

2.  f.ERMANIA 
15PKR10R. 


ILEGATt’5  AUUtlSTt  PRO  l'RrEfORR 
(Consulaire),  triennal  ou  quin- 
quennal. Quetauefois  ce*  deux 
provinces  réunies  un  même 
gouverneur,  quand  c'était  un 
prince  dt*  la  famille  impériale. 


Légat  i chargés  «tes  sous-cum  mandement*  militaire*. 
Proeumtmet  Augiuti.  Impôt*  directs  indirect'*, 
biens  de  l’empereur.  I^ur  ad  mini  «ration  s'éten- 
dait aussi  sur  ton  provinces  voisines. 


2"  Provinces  impériales  prétoriennes  /I0  prov.). 

1.  usitama.  \ 

2.  TARRACOWKMSlS.  1 

3.  NARPCWKNSIS.  I 

A.  A0U1T4NU.  [Obrinm  de  ces  provinces/  Legatus  (justice). 

5.  Lueir-oNENSif.  \ était  administrée  par  un  1 ProcurtUnrn  iuffttftf  pour  les  différents  services 

6.  BELniCA.  * lkoatis  Atü'/FTi  pro  pr.c- i d«  finances  et  J art  n j i nist  T»  t ion  de*  biens  de  lVm- 

7.  UtteiMA.  I tore  ( prétorien  ) f percur. 

B.  »TRiA  rLmrCMCK.l 
9.  C1LIC1A. 

10.  CVPR179.  J 

3*  Province  équestre  ’l  prov.), 

vctptus.  ^ \ Prxftctuf  €gypii,  \ Juridiau  Ægupti 
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TABLEAU  DES  PROVINCES  L’AN  15  APRÈS  J.-C. 

Après  la  mort  d’Augostc  (voy.  carte  21). 

30  provinces:  12  prov.  sénatoriales;  18  prov.  impériales. 
provinces  sénatoriales  : 2 consulaires,  10  prétoriennes. 

1»  Provinces  consulaires. 

uctrr  ERAirrs 

GOCVFRXEGRS.  00  OOUVERSKüB. 

1®  j%  si  a . * (proconsul  pro  pr.ctore  (consulaire)  an- 

2»  AFRICA.  1 nnel.  (Voy.  le  tabl.  précédent.) 


2*  Provinces  prétoriennes. 

1.  Sicitiu. 

2.  Sardinia  et  Conico. 

3.  Bxlica. 

A.  Xarbonentis  (depuis  l'an  22 
avant  J.-C.). 

5.  Achaia  et  Thessalia. 

8.  Maeedania. 

7.  Bilhynia,  Ponlu!  et  Pro- 

pontit. 

8.  Crela  et  C’yrenaicn. 

9.  Ctjprue  (depuis  l'an  22 

avant  J.-C.). 

10.  Illyriajuxta  Fpirum.  (Voy. 

Strabon.) 


Proconsul  pro  prrtore  (prétorien)  an-I 

nue':  , . . , . _ 1 1 legatus  pro  Prx- 

(3  provinces  sénatoriales  prétoriennes  1 
\ nouvelles  de  plus  que  dans  le  ta-  x Pr,r. 

/ bleau  précédent  : AWAonenft» , Cy-\  / brocura- 

pru.s,  tllyria  juxla  Kpirum;  1 pro- 1 
vinee  de  moins:  Dalmalia,  devenue I 
province  impériale.)  I 


tore  (procura- 
lores). 


3 Legali  pro  prr- 
tore. 

I Qurslor  pro  pr.r- 
tor»,  Procura- 
tons. 


provinces  IMPÉRIALES  : 6 consulaires,  8 prétoriennes,  A équestres. 


1*  Provinces  consulaires. 


1°  IIISPAMA  TARRACONENS1S,  de-  l 

venue  consulaire  de  préto-  j 
rieiine  qu’elle  était  en  27  J 
av.  J.-C.  I 

2*  CERMAMA  SUPERIOR. 

3®  OERMANIA  INFBR10R. 

A«  DAUtATIA  (9  ap.  J.-C.).  I 
5»  ualatia  (25  av.  J.-C).  I 
6“  stria  (consulaire  de  préto- 1 
rienne  qu’elle  était  en  27  I 
av.  J.-C.  I 


leoatl-s  acgusti  pro  PR.ETORE  ( consu- 
laire) triennal  ou  quinquennal. 

( A provinces  nouvelles  (voy.  le  tabl.  pré- 
céd.).  2 créations,  2 mutations,  prov. 
devenues  consulaires  de  prétoriennes .) 


2“  Provinces  prétoriennes. 


Lrgali 
1 Juridicus 

(eu  Tprrac.u  r.iuwl 

Prvcuratorrs. 


1.  Lusilania. 

2.  Aquilania. 

3.  I.ugduncnsis. 

A.  Bel  g ica. 

5.  rannonia  (8  av.  J.-C.). 

6.  ilirsia  date  inconnue). 

7.  Pamnhylia  dédoublée  de  la 

Cihcie  en  25  av.  J.-C.). 

8.  Ciiiciu. 


Legatus  Augusti  pro  prrtore  (prétorien) 
triennal. 

(5  provinces  de  moins  (voy.  le  tableau 
précéd.)  : Târracnnentit , élevée  au 
rang  de  province  consulaire,  Sarbo- 
nensis,  donnée  au  sénat,  Cale-Sgria , 
.Syrie  et  Phanice,  réunies  en  une  seule 
et  élevée  au  rang  de  consulaire , Cy- 
près, donnée  au  sénat.  — 3 do  plus  : 
ï’annonia,  — Aftrtia,  création , — Pam- 
phylia,  dédoublée  de  la  Cilicia.) 


Proctiraloret 

Augusti. 


3»  Provinces  équestres  de  2 degrés  : 1 province  préfectorale,  3 procuratoriennes. 
Province  préfectorale. 

1.  Ægyptus.  | Prxfectut  Ægypli.  | Juridicus  Ægypli. 
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Provinces  procuratorienncs. 


1.  .1  ljr<s  maritaux  (1!»  av. 

2.  H.rlia  et  Vindrlici « { 15  av. 

J.-C.). 

3.  Hcynum  Aurùi. 


Procuralor  Augusli  prorincùe. 


TABLEAU  DES  PROVINCES  L’AN  117  APRÈS  J.-C. 

(A  la  mort  de  Trajan.) 

.V.  B.  L'administration  dca  provinces  est  la  même  que  dans  les  tableaux  précédents. 
46  provinces  : Il  provinces  sénatoriales,  35  provinces  impériales. 
provinces  sénatoriales  : 2 consulaires,  9 prétoriennes. 

1*  Provinces  consulaires. 

1*  ASM.  I 3.  AFRICA. 

3°  Provinces  prétoriennes. 

1.  Sicilia. 

2.  Sardinia  et  Cornai. 

3.  Bxtica. 

4.  .Yarbo sentit. 

5.  Achaia. 

6.  MmtJunin. 

7.  Crtla  et  Cyrcnaica. 

8.  Cyprus. 

9.  PamphyUa  et  l.ycia. 


lai  Lycia , réunie  en  43,  définitivement,  sous 
Vespasien  : — province  donnée  au  sénat  par 
Trajan  (103). 

1 province  de  plus  que  dans  le  tableau  pré- 
cédent : la  Pjmphylia.  ancienne  province 
impériale  ; 2 de  moins  : Bithynia  et  Ponfus, 
converties  en  provinces  impériales,  et  llly- 
ria  juxta  Epirum,  réunie  à la  province  im- 
périale consulaire  de  Dalmatia. 


provinces  impériales  : 9 consulaires,  18  prétoriennes,  8 équestres. 
1*  Provinces  consulaires. 


1.  BRiTANNiA.  Conquise  l’an  43,  sous  Claude.  Conquête  achevée  par  Agricole,  sous  Donatien. 
1 Juri, liais  sous  les  ordres  du  légat. 

2.  germvnia  sl'perior.  Sous  Domitii'ii,  la  frontière  de  l'empire  reculée  au  delà  du  Rhin. 

3.  GERMAN1A  INFEHIOR. 


4.  MŒSIA  SUPER IOR. 

5.  MOSIA  INFEniOR. 

6.  DALMATIA. 

7.  OALATU. 


La  province  de  Mirsia  fut  dédoublée  sous  Trajan,  elles  2 provint!* s 
qui  en  furent  formées  furent  l'une  et  l'autre  élevées  au  rang  de 
provinces  consulaires. 


8.  captadocia.  Réduite  l’an  17  après  J.-C.,  administrée  jusqu’à  Vespasien  par  un  procurateur. 
Elle  comprenait,  au  temps  de  Trajan,  l'Armenia  minor. 

9.  STRIA. 

(1  province  consulaire  impériale  de  moins  que  dans  le  tableau  précédent  : la  Tarraconcnsis, 
redevenue  prétorienne  ; — 4 de  plus  : flritannia,  conquise  ; les  2 ihrsix.  dédoublement  de 
la  province  impériale  prétorienne  ; la  Cappadocia. 


2»  Provinces 

1*.  Hitpania  Tarraconensis. 

2.  Luntania. 

3.  Aquilania, 

4.  Lugduncnsis. 

5.  Be'gica. 

6*.  flxita  et  ViiuUlida,  administrées  autre- 
fois par  un  procurai  or,  cl,  depuis  Trajan, 
par  un  legatus. 

7.  Pamtonta  îuperior.l  Ane.  prov.de /’oRRunia 
8*.  Pannonia  inferior. (dédoublée  par  Trajan. 
9*.  üaeia,  conquise  par  Trajan  (106). 


prétoriennes. 

10‘.  Ejpiruj,  détachée  de  V Achat  a. 

II*.  Bithynia  et  Pool  ns , enlevée  au  sénat, 
organisée  par  Pline  le  Jeune. 

12.  Cilicia , augmentée  sous  Vespasien. 

13*.  Commagene  (74  ap.  J.-C.). 

14*.  Arabia  (105  ap.  J.-C  ). 

15*.  Ârmrnia  (115  id.). 

16*.  Uetopotamia  (115  id.). 

17*.  Assigna  (115  id.). 

18*.  Numidia,  détachée  l'an  39,  de  la  province 
d’Afrique. 

54 
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Les  provinces  créées  depuis  l'un  15,  sont  manpiécs  d'uue  astérisque.  — 11  de  plus; 
1 de  moins  : la  Pamphylia  réunie  il  lu  Cilicia. 


3"  Provinces  équestres,  8 provinces  : 1 préfectorale.  7 procuratoriciuies. 


1.  Ægyplus. 


Province  préfectorale. 
Provinces  procuraloriennes. 


I.  Alpes  maritimx. 

2".  Alfte*  Cotliz.  Province,  depuis  Néron, 
ouvernée  par  un  przfectus  avant  rariir 
e proenra/or. 

3.  Noricum. 

4*.  Thraria.  Province,  en  46  après  J.-C., 
gouvernée  par  un  proru rn(or,  subor- 


donné peut-être  ,1u  légat  de  la  province 
de  Billiynic  et  de  Pont. 

5*.  Vonlus  Polenumiacus,  réduit  en  province 
l'an  63  après  J.-C.  Prucuralur. 

6‘.  SlaureUtniu  Czsariensis , 42  apres  J.-C., 
sous  Claude.  Prucuralur, 

7".  Vau retania  ïintjilam.  Pmcurator. 


Les  provinces  marquées  d'une  astérisque  sont  de  création  nouvelle. 


ADMINISTRATION  MUNICIPALE. 

Les  provinces  étaient  subdivisées  en  céntales,  les  cités  en  pagi  ou  cantons.  Vny.  pour 
l’adiniuLstration  municipale  romaine,  le  tableau  et  les  cartes  il"*  16,  17  et  18,  la  Gaule  an- 
cienne.) 


CARTE  N°  22. 

GÉOGRAPHIE  DE  L’EMPIRE  ROMAIN  AU  TEMPS  DE  DIOCLÉTIEN. 

297  ENVIRON  AP.  J.-C. 


IMPERIUM  HOAUNUM  SLT3  DIOCLETI AKO  ET  CON-STAXTINO. 


M le  docteur  Théodore  Mommsen  a publié  récem-  ' 
ment  un»  brochure  accompagnée  d'une  Carte  dres- 
sée j>ar  II-  Ki«*pjH*rt,  que  nous  reprudutsutu  avec 
quelques  modifications  dan»  le  dessin,  et  intitulée: 
Jft  ffi'ure  *ur  urne  lute  prori nciale  dresse*  tenr  297. . 
Otle  liste  se  trouve  dan»  les  Opuscvti  eccirriastiti  ' 
de  Scip  ion  Maffia:  (iropriin  .*  à la  *uito  de  sa  Storia i 
tcnliHju  u délit  dotlrine  delta  dii  ina  ara  sia,  Trente, 
1742.  Blin  provient  d’un  aunuxrit  de  l&  bibUoibb 
que  capitulaire  de  Vérone.  Aucun  savant  n’avait  re- 
marque cette  lote  ou  n avait  été  amené  a t’m  CSpli- 
quer  1 intérêt,  kl.  Mommsen,  en  }K6?,  eut  l'occasion 
d • xaminer  le  manuscrit  d'où  elle  avait  cté  Urée;  il 
reconnut  les  erreurs  comtoise*  par  Maffei,  rts’aper-  , 
çut  que  ce  manuscrit  était  du  vu*  siècle;  il  put  se  ! 
convaincre  enfin  qu'il  s'agissait  de  la  plu»  ancienne 
de  toutes  les  lûtes  de  prorinee*  de  l'empire  romain 
tri  qu’il  a été  divisé  d’après  le»  grande»  léfornw»  de 
Dioclétien  et  qu'elle  reproduisait  fidiTement  le»  di- 
vision» qui  ont  servi  de  base  à la  géographie,  si 
connue,  de  la  .Vérifia  diçuifafum. 

Jusqu'à  ce  jour,  les  divisions  de  l’époque  théodo- 
sieaoe,  connues  surtout  par  ce  document  célébré, 
•ont  les  seule»  qui  soient  entrées  dans  le  domaine  ! 
de  renseignement  classique.  Tout  démontre  à ceux  j 
qui  étudient  avec  compétence  la  liste  nouvelle  dont 
il  s'agit  qu’elle  date  de  l'an  297  environ  et  que  c’est 
le  tableau  original  de»  cadre*  géographiques  qui  ont 
été  dresses  par  cet  empereur  pour  1 ordre  nouveau 
u'd  avait  établi  dans  le  inonde  romain.  Nous  avons 
une  là  un  document  inappréciable  pourln  gôogra- 

frtiir  historique  de  l'Empire  et  nous  otoas  ajouter, 
e plu*  Million  fi  que  et  le  plus  précieux  à la  fui»  car 
il  tait  époque  et  inaugure,  pour  am  i parler,  un  sys- 


tème qui  dura  ISO  ans  environ , tandis  que  la 
Sotitia  a été  rédigée  & l'époque  de  l’agonie  du 
monde  romain  et  n'a  guère  qu'un  iotérot  rétro- 
spectif. 

Nous  ne  pouvons  mieux  faire  que  de  renvoyer  à 
la  savante : dissertation  de  MM.  Mommsen el  Mùnlcn- 
rlorf  sur  c*  document  géographique  et  nous  nous 
. untentemm  d'en  eoioigner  le»  résultats  sous  forme 
de  tableau  comparatif,  d une  part,  et  de  carte  synop- 
tique de  l’autre.  Dan»  le  tableau,  nous  avons  com- 
paré, d'après  M.  Mommsen,  quatre  monuments  qui 
ont  rapport  aux  divisions  provinciales,  mais  qui  sont 
d’époques  différentes  : l*  le  manuscrit  rtc  Vérone, 
donnant  Pétai  de  l’empire  en  297,  2*  la  liste  du  ca 
Icndrier  de  Polcuiius  Silvius  cl  publiée  également 
par  M.  Mommsen  quelque»  années  auparavant,  ré- 
1 digé  vers  le  milieu  du  v*  siècle,  3“  La  liste  de  !j 
! Vofiiirt  dignitotwt  et  4*  le  tableau  do  Mitraclts. 

li'apri’N  le  tableau  qui  «ut,  on  voit  qu'en  re  II 
tab  e du  Ifu nusrril  de  Péroné,  celle»  de  /Vdcroiw- 
.VtÉritM,  et  la  .Vu/i/iti,  il  y a des  différences  consi- 
dérables. Le  nombre  total  des  provinces  dans  le 
Manuscrit  de  Vérone  est  de  % •;  Dans  Polénmis  Sil- 
VtiM.  de  III.  et  dans  h JVolina , de  1 19.  flore  le 
nombre  des  subdivisions  administr  lires  «Je  l'Empire 
a tonfouri  été  là augmentant;  mais  nous  MMéwW 
dans  la  première  liste  te  docunicj  t en  «îuiAque  sorte 
origiuai  des  grande*  reparti  U un*  de  l’art  nrinistratioo 
impériale  éuhJic  par  Dioclétien. 

1.  Il  y a t-vUleTnaacnt  uns  lacune  dans  cevte  tisie.  F.lie 
porta  mtr  2 provinces  eut  uni  de  t««t  «erut*  : U Si- 
cile «s  U S antotçm.  Il  ooiroeei  duoc  <àe  User  te  nombre 

total  à SB. 
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Première 

Mannvrrk  d«  Vérone. 

1 . Libta  siprrioh. 

2.  Ltbia  îsvfcitfeoa. 

3.  TusdaU. 

k . Æoyptos  jovia  (du  surnom 
de  Dioclétien.) 

5.  ÆoTPTi;siitr»Ci ,m  (dusur- 
nom  de  Maxtmien). 


Deuxième 

5.  Araria. 

7.  ÀRA&U-ÀIHilSTA-LlBANBN- 

8SB. 

8.  Palaestisa, 

9.  l’iliï'itf., 

10.  YMA  CCELB  (Ça le  Syria) . 

11.  AtOUSTA  EoPllf;ATfcN$U. 

12.  ClLtCIA. 

13.  ISÀL’RlA. 

U.  CYPir.e. 

15.  V KSOPOTAWU. 

15.  ÛsaoflKA. 


(16  province^,) 


Mauuscril  «io  Vérone. 

1*  BlTHTNlA. 

2.  Cappadocu. 

3.  G A LATIA. 

3 et  4.  Paphugonia  (divine 
en  2 provinces). 

5.  DlOVéRTW. 

6.  Pontls  Po  le  miaou  [Po- 

feincruaewA). 

7.  Abmëma  minou. 

8.  Aumbnia  major  (ajoutée 

nouvellement). 


(8  provinces.) 


Manuscrit  do  Vérone. 

1.  Pamphtlu 

2.  Phhygia  I* 

3.  Pbutma  llv 

4.  Asia. 

5.  Ltdia. 

6 Caria. 


1.  EMPIRE  D’ORIKNT 


i4  MOCÈ9I  I)  ORIENT. 

moitié  (qui  a formé  plus  tard  le  DiooP.br  iiÉorpra). 


Polrmius  Siltiu*. 
Lünja  Pentapolis . 
Libya  Siée*. 

TA  ««l  ia. 

Æffyptus. 

Avgustamnis. 


Nul  lia  U'Ri.ltoàum, 
Libya  superior. 
libya  infrrior. 
Thevais. 

Ægyptus, 

A u gus  ta i?i  ftica. 


Arcadia  (du  nom  «le  Areadia, 
l'empereur  Arcadius, 
fila  de  Théodose). 


(6  provinces.) 


(6  provinces.) 


Humvlt-s. 


(Lyhie  supérieure) 
iLvtne  injmoie) . 
(Tnébaide  inférieure) 

(Egywic). 

(Augusla  P). 

(Arcadial . 

(AugusUi  II*). 
(Thébalde  supérieur4) » 

(8  provinces.) 


moitié  (qoi  a formé  plus  tard  le  Diocèse  d’Omint). 


Syria  PaLrsttna. 
Syria  Phænùe. 
Syria  eale, 

EupbraUsia. 

ÇilicÎQ. 

/sauna. 

Cyprus. 
Me&rpotamia . 
Hüsdrtmte, 
SophaneM- 


A raina . 

Pali  i-'ina  .S’aluluna. 

Pair  muai». 
Plumier. 

Syria 

Kuplratfiiuii, 

Citicia  /«. 

/vanna. 

Cyprus 

Mfstiptdatnia. 

Ocrkuena. 


(Palestine  III). 
(Arabie). 

(Palestine  I). 
(Phénicie). 
(Euphralésie  i). 
(Kuphratésie  U). 
(Cilicie  1). 

(Isa  u rie). 

(Ile  de  Chyi  re). 


MbiIim  //•. 
Pha*nicr  LibosU* 
Syria  Suhitaris. 
CiUria  II». 


(Palestine  il). 
(Phénicie  libauéagenw'}. 
(S)  rie  I). 

(Cilicie  H). 


(10  prov.;  fi  pourtedio- 
cèse  c Égypte.) 

(16  provinces.) 


(lô  prov.;  6 pour  !edii 
cè*e  d Égypte.) 

(21  province*.) 


(15  prov.;  8 pour  le  dio- 
cèse d’Égypte). 

(23  provinces.) 


2*  DIOCÈSE  WJ  PONT. 

Puletnius  Stlviac.  Noliua  üigniutum. 

Bithynia.  Mükyuia. 

Cappadwia.  Cavpadoci*. 

Gulatia  (dans  le  Dio-  üatatia. 

cèee  d’Asie.) 

Paphlagonie.  Paphlagonia. 

Pcmtus  Amasia.  HeienapoatUt. 

Pontus  PoUmiacus.  Ponlus  Polemiacus. 


Armmia  minor. 
Armenia  major, 

Uonoriat. 


(9  provinces.) 


Arme  nia  I*. 


llonorias. 
Cavpadacia  //«, 
GaUrm  Salutaris, 
Armani*  //*. 


(11  provinces.) 


3*  DIfcCÉSB  D ASIE. 


Ptfrmiui  BilvioA. 
PanrphyU*. 
Phryyîa. 

Phryyia  Salutaris. 

Aria. 

Lydia. 

Caria . 


fbfllft  Digiiiuiara. 
Pamphylia. 

Phrygia  Paeatiara. 
Pkrygi*  Salutaris. 
A s in, 

Lydia. 

Caria. 


HléroctèR. 

(Bitliynie). 

(Cappiidoce  I). 
(Galatie  1). 

(Paphlagonie). 

(Hélénopon). 

(Pont  Folémeauqui*). 

(Arménie  !•). 


[Honoriade) . 
(Gappadoce  11). 
(Galatie  Salutaire). 
(Arménie  11). 

(11  pro\  incei.) 


Hléroilé». 

(Pampbylie). 
jPhrygit*  Pncatlane). 
(Ptirygie  ^altrtalrO). 
(Asie). 
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Manuscrit  do  Vérone.  Rufus.  Ptoleraius  Silvius.  Notais  Digmlaium.  HiéroJè*. 


7.  Insllæ.  Cyclades. 

8.  PisiDlA.  Pisidia. 

9.  Hellespontus.  Hellespontus. 

Lycia. 

Lycaonia. 


Insulæ. 

Pisidia. 

Hellespontus. 

Lycia. 

Lycaonia. 


(les  Iles). 

(Pisidie). 
(Hellespont). 
(Lycie). 
(Lycaonie) . 


(9  provinces.)  (11  provinces.)  (11  provinces.) 


V D.OCÈfE  DI  TURACE. 


M.miscri  i de  Vérone. 

Rufus. 

Polemius  Silvius. 

Nolilla  Dignilalum. 

1.  Kirop». 

Europa. 

Europa. 

Europa. 

2.  Riiodope. 

Rhodope. 

Rhodopa. 

Rhodopa. 

3.  Tiiracia. 

Thracta. 

Thracta  7®. 

Thracta. 

4.  HævIMüXTUS 

Hxmimontus. 

Thracia  //•. 

If.rmimontus. 

(Emossanus). 

5.  Serrai  a. 

Scythia.  , 

Scythia  tnfertor. 

Scythia. 

6.  MlESlA  1NPKIU0R. 

Mania  inferior. 

Mœsia  inferior , 

Masia  II.* 

(6  provinces.) 

(6  prov  nces.) 

(6  provinces.)  (6  provinces.) 

5°  DIOCÈSE  DES  MÉS1ES. 

Manuscrit  de  Vérone. 

Rufus. 

Pulemius  Silvius. 

Nolitia  Dignitaturn. 

1 . Dacia. 

Dacia. 

Dacia.  .. 

Dacia  Ripensis. 

2.  MdiSIA-SCPERlOR- 

Mitsia. 

Mœsia  superior 

Mœsia  /.* 

Margensis. 

3.  Dardama. 

Dacia. 

Darda»  ia. 

Dardania. 

4.  Macedonia. 

Macedonia. 

Macedonia. 

Macedonia. 

5.  Thessalia. 

Thessalia. 

Thessalia. 

Thessalia. 

6.  Achaia. 

Achaia. 

Achaia. 

Achaia. 

7.  PRÆVALITANA. 

Prxralis. 

Prxralis. 

Prxraliiana. 

8.  Epiros  nova. 

Epirus. 

Epirus  nora. 

Epirus  nora. 

9.  Epiros  vêtus 

Spiral. 

Epirus  retus. 

Epirus  retus. 

10.  Creta. 

Creta. 

Creta. 

Hxmimontus. 

Scythia. 

CreUs. 

Macedonia  Salut aris. 
Dacia  Meditcrranca. 

(lOprovinc  s.)  (10  provinces).  (Il  provinces).  (Il  provinces) 


(11  provinces.) 


Hiéroclé*. 

(Europe). 

(Rhodope). 

(Thrace). 

(Hémimont). 

(Scythie). 

(Mésie). 

(6  provinces.) 


Hiérociés. 

(Dacie  riveraine). 
(Mésie). 

(Dardanie). 
(Macédoine  1). 
(Thessalie). 

(Hellade  et  Achaie). 
(Prévalitane). 
(Nouvelle  Épire). 
(Vieille  Épire). 
(Crèle). 


(Macédoine  11). 
(Dacie  intérieur.). 
(Pannonie). 

(13  provinces). 


II.  E \. PIRE  D’OCCIDENT. 
1"  DIOCESE  DES  P ANOXIES. 


Manuscrit  de  Vérone. 

Rufus. 

Polemius  Silvius. 

Notilia  Dgmtiituuj. 

I.  PANNONIA  INFERIOR. 

Pannonia. 

Pannonia  lla. 

Pannonia  77®. 

2.  Savensis. 

Saria. 

Saria. 

Satin. 

3.  Dalmatia 

Dalmatia. 

Dalmatia. 

Dalmatia. 

4.  Valeria. 

Valeria. 

Valeria. 

5.  Pannonia  superior. 

Punnonia. 

Pannonia  P». 

Pannonia  I®. 

G.  Noricus  Ripensis  (pari en- 

Soricum . 

Noricus  Ripensis. 

Soricum  ripensv. 

sis  ) 

7.  Noricls  Mediterranea. 

Soricum. 

Soricus  Mediterranea. 

Soricum  Mediterra- 

neum. 

(7  provinces). 

(7  provinces). 

(7  irovinces). 

(7  provinces). 

2*  DIOCÈSE  DES 

BRETAGNE*. 

Manuscrit  de  Vérone. 

Rufus. 

Polenius  Silvius. 

Nolitia  Digoilatum. 

I.  Prima. 

Brilannia  I 

Rriïannüz  /«. 

Britannia  I®. 

2.  Secunda. 

Britannia  II*. 

Britannia  //•. 

Britannia  lla. 

3.  Maxima  Cæsamensis. 

Maxima  Cxsariensis. 

Maxima. 

Maxima  Cxsariensis. 

4.  Flavia  Cæsariensis. 

Flatta. 

Fia  cia. 

Flavia  Cxsariensis. 

Valent  ia. 

V aient  ia. 

(4  provinces). 

(4  provinces). 

(5  provinces). 

(5  provinces) . 
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Manuscrit  de  Vérone. 

1 . Belgica  I. 

2.  Belgica  II. 

3.  Germa  ma  I. 

4.  Germania  II. 

5.  Sequania. 

6.  Lugdonensis  I. 

7.  Lugdunensis  II. 

8.  Alpes  Graiæ  et  Pœninæ. 


(8  provinces). 


Manuscrit  de  Vérone. 

1.  VIENNENSIS. 

3.  Narbonensis  I. 

2..  Narbonensis  II. 

4.  Novem  populi. 

6.  Aquitanica  I. 

C.  Aquitanica  II. 

7.  Alpes  maritimæ. 

(7  provinces). 


Manuscrit  de  Vérone.  ' 

1.  Venetia-Histma. 

2.  VLAMOVII. 

3.  PlCENUM. 

4.  Tuscia-Umbria. 

5.  Apllia-Calabria. 

6.  Llcania. 

7.  Corsica. 

8.  Alpes  Cottiæ. 

9.  Rætia. 


(9  provinces). 


Manuscrit  de  Vérone. 

1.  Bætica. 

2.  Lusitania. 

3.  Karthaginif.nsis. 

4.  Gallæcia. 

6.  Tarraconensis. 

6.  Mauritania-Tingitana 


(6  provinces). 


Manuscrit  de  Vérone. 

1.  PROCONSULARIS  ZEüGITASA. 

2.  Byzacena. 

3.  NUMIDIA  CIRTENSIS. 

4.  Numidia  Miliciana. 

5.  M AL'HITANIA  CæSARIENSIS. 

G.  Mauritanie  tabiainsi- 

DIANA. 

(6  provinces.) 


3°  DIOCÈSE  DES 
Rufus. 

Belgtca. 

Belgica. 

Germania. 

Germania. 

Ma  xi  ma  Sequanorum. 

Lugdunensis. 

Lugdunensis. 

Alpes  Graiæ. 


(8  provinces). 

4°  DIOCÈSE  DE 
Rufus. 

Prov.  Viennensis. 
Narbonensis. 

Norempopulana. 

Aquitania. 

Aauitania. 

Atpes  maritimæ. 

(6  provinces). 


GAULES. 

Polemius  Silvius. 
Belgica  I. 

Belgica  If . 

Germania  I. 
Germania  II. 

Marima  Sequanorum 
Lugdunensis  I. 
Lugdunensis  II. 

Alpes  Graiæ. 
Lugdunensis  III. 
Senonia. 

(10  provinces). 

VIENNE. 

Polemios  Silvius. 
Viennensis. 
Narbonensis  I, 
Sarbonensis  II. 
Norempopulana. 
Aquitania  /. 
Aauitania  II. 

Alpes  maritimæ. 

(7  provinces  ) 


Notilia  Digni  latum. 
Belgica  I. 

Belgica  II. 

Germania  I. 

Germania  II. 

Maxima  Sequanorpm. 
Lugdunensis  I. 
Lugdunensis  II. 

A Ipes  Pan  inæ  et  G ra iæ. 
Lugdunensis  III. 
Lugdunensis  Senonia. 

(10  provinces). 


Notilia  Dignitalum. 
Ftmnenm. 
Narbonensis  I. 
Narbonensis  11. 
Novem  populi. 
Aquitania  I. 
Aquitania  II. 

Alpes  maritimæ. 

(7  provinces.) 


5*  diocèse  d’itàlie.  (Italitiana) . 


Polemius  Silvius. 
Venetia  cum  Bût  ris. 
Flaminia, 

Picenum. 

Tuscia  cum  Umbria. 
Apulta  cum  Calabria. 
BruUia  cum  l.ucania. 
Corsica. 

Alpes  Cottiæ. 

Rætia  /. 

Campania. 

Æ milia. 

Liguria. 

Samnium. 

Sic  ilia. 

Sardinia. 

Rætia  Secundo. 


Notilia  Dignitalum. 

Venetia. 

Flaminia  et  Picenum  Anonarium. 
Picenum  Suburbicarium. 

Tuscia  et  Umbria. 

Apulta  et  Calabria. 

Lucania  et  Bruttii. 

Corsica . 

Alpes  Cottiæ. 

Rætia  I. 

Campania. 

Æmtlia. 

Liguria. 

Samnium. 

Sicilia. 

Sardinia. 

Rætia  Secunda. 

Valeria. 


(16  provinces). 


(17  provinces). 


6°  DIOCÈSE  DES  ESPAGNES. 


Rufus. 

Bætica. 

Lusitania. 
Karthaainensi*. 
Gallæcia. 
Tarraconensis. 
Mauretania-Tingita * 
nica. 


(6  provinces). 


Polemius  Silvius. 
Bætica. 

Lusitania. 

Carthaginensis. 

Gallæcia. 

Tarraconensis. 

Tingitana. 

Insulæ  Baléares. 


(6  provinces). 


Notitia  Dignitalum. 
Bætica. 

Lusitania. 

Carthaginensis. 

Gallæcia. 

Tarraconensis. 

Tingitania. 

Baléares. 

(7  provinces). 


Notitia  Dignitalum. 
Africa. 

Bysacium. 

Numidia. 

Tripolitana. 

Mau rita nia  - Cæsa rien  • 
sis. 

Mau  ri/a  nia  Sitifensis. 


(6  prov  nces). 


(6  provinces). 

7*  diocèse  d’ 


Rufus. 
Proconsularis. 
Byzacium. 

Numidia. 

Tripolis. 

Maurelania  Cæsarien- 
sis. 

Maurelania  Sitifensis. 


(7  provinces). 

AFRIQUE. 

Polemius  Silvius. 
Proconsularis. 
Byzacium. 

Numidia. 

Tripolis. 

Mauritania  Cæsa  rien- 
sis. 

Mauritania  Sitifensis. 
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CARTE  N°  23. 

EMPIRE  ROMAIN  A LA  MORT  DE  THÉODOSE  I",  395. 


Nous  possédons  sur  cette  époque  un  document 
géographique  et  administratif  de  la  plus  haute  im- 
portance, c'est  la  Notitia  Dignitatum  impsrii  ro~ 
ma  ni,  qui  nous  fait  connaître  les  grandes  dirisions 
et  les  subdivisions  du  monde  romain.  Il  est  facile 
d’en  dresser  le  tableau,  d'après  ce  témoignage  au- 
thentique, de  la  manière  suivante  : 

L'Empire  fut  divisé  définitivement  en  deux  Em- 
pires. à la  mort  de  Théodose  le  Grand  : 1 Empire 
d'Oriaite t l'Empire  d’Occident , ayant  chacun  un 
Empereur  à leur  tète.  Chaque  Empire  était  sub- 
divisé en  2 Préfectures,  confiées  chacune  à un 
préfet  du  prétoire;  les  préfectures  étaient  à leur  tour 
subdivisées  en  Diocèses;  les  diocèses,  en  Provinces  ; 
les  provinces,  en  Cités,  et  les  Cités  en  Cantons  ou 
pagt.  A la  tête  des  Diocèses  étaient  des  Vicaires 
( Fïcarit) , à la  tête  des  provinces,  des  magistrats 
portant  différents  noms,  (’onsulaires  (Consulares), 
Présidents  ( Præsides ),  Correcteurs  Correetores) . 
Ducs  (Duces),  Comtes  (Comités).  Les  cités  étaient 
administrées,  comme  par  le  passé,  par  leurs  ma- 
gistrats annuels  : Duumtirs , Quatuor  tirs,  Édiles, 


Questeurs , etc.;  par  un  conseil  de  Dé  curions  ou  sé- 
nat ( Ordo ),  et  par  une  assemblée  du  peuple  (Curia). 
Les  pagi  ou  cantons  étaient  administrés  par  des 
MaUres  (magistri)  ou  Édiles  ( ÆdUes ),  ou  préfets 
( præfecti ) du  pagus. 

Sous  le  rapport  religieux,  nous  savons  que  le 
christianisme,  après  la  paix  de  légiise,  313,  adopta 
les  divisions  politiques  ou  administratives  toutes 
laites  ; si  bien  que,  dans  chaque  province  où  il  y 
avait  autrefois  un  Flaminc  de  la  province,  il  y eut 
un  archevêque  métropolitain  ; dans  chaque  ctfroùil 
y avait  autrefois  un  Flamine  d'Auguste,  il  y eut 
un  évêque,  et,  plus  tard,  dans  chaque  pagiis  un 
vicaire  ou  archiprêtre  pouvant  donner  seul  le 
baptême,  et  ayant  un  certain  nombre  do  paroisses 
sous  ses  ordres.  Dans  certaines  contrées,  où  le 
christianisme  s’est  développé  plus  vite  et  plus  fa- 
cilement, on  est  étonné  du  grand  nombre  de  cités 
ecclésiastiques,  c’est-à-dire  d évêques  qui  s’y  ren- 
contrent Ainsi  nous  en  connaissons  plus  dé  400, 
pour  l’Afrique  seulement,  d’après  la  liste  de  Mor- 
ceili. 


I.  EMPIRE  D’OCCIDENT. 


1e  Préfecture  du  prétoire  dbs  Gaules  : 3 diocèses  ou  vicariats. 


Vicariats. 

Provinces. 

Magistrats. 

Cite*  principales. 

I*  VICARIAT  DES 

1 Germanie  Ir*, 

Consularit. 

Mayence, 

Moguntiacum. 

Gaules: 

2 Germanie  IJ*, 

• 

Cologne, 

Colonia. 

17  provinces; 

3 Belgique  I**, 

— * 

Trêves, 

Trttert. 

4 Belgique  II®, 

— 

Reims, 

Demi. 

5 Lyonnaise  P®, 

— 

Lyon, 

Lugdunum. 

6 Lyonnaise  II*. 

Prises. 

Rouen, 

Itolomagus. 

7 I.yonna  se  III*. 

8 Lyonnaise  IV*  (Séno* 

— 

Nantes, 

J Vamnetes. 

nie), 

— 

Sens, 

Senones  (Agedincum) 

9 * <ran de  Sequanaise, 

— 

Besançon, 

YcsorUio. 

10  Aquitaine  P", 

— 

Tours,  Bourges, 

Tu ron es , A variai m . 

11  Aquitiinell*, 

12  Aquitaine  IIP  ou  No- 

— 

Bordeaux, 

Burdtgala. 

vetnpopulanie, 

— 

Auch, 

Ausci;  Eausc  Elusa. 

13  Narbonnaise  P®, 



Narbonne, 

i\arbo-Martius. 

14  Narbonnaise  IP, 

— 

Aix, 

Agu.r  Sexti.r  : Mar- 

seille, Massiha. 

15  Viennoise, 

Con+ular  s. 

Vienne, 

Vienna. 

1 6 A lpes  Pennines  et  Grée*, 

Prises. 

Tarantaise, 

Daranlasia. 

17  Alpes  maritimes, 

— 

Embrun, 

Ebrodunum. 

2*  DE  BRETAGNE  : 

1 Valentie, 

Consulars. 

Victoria , 

5 .provinces  ; 

2 Grande  Césarienne, 

3 Flavie  Césarienne, 

4 Bretagne  1**, 

5 Bretagne  II*, 

Pr.rses. 

York, 

Venta 

Durovemum . 

Eboracum . 

3“  d’kspaonk  : 
7 provinces; 

1 Tarragonatse, 

— 

Tarragone, 

Tarraco;  Barceloniic, 
Barcino. 

2 Gallécie, 

Consulat  s. 

lllavium 

Brigantium. 

3 Carthaginoise, 

Frases. 

Carthagcne, 

Cirthago-Sora. 

4 Lusitanie, 

Consulat  s. 

Merida, 

E mérita A uyust  a. 

5 Relique, 

— 

Séville, 

Ht  spahis. 

6 Iles  Baléares, 

Proses. 

Palma, 

7 Maurétanie  1 ingitane,  — Tanger, 

2"  Préfecture,  du  prétoire  d talie  : 3 diocèses. 

Ital  - supérieure. 

Tingis. 

1e  V1C  iRIAT  D’ITALIE 

1 Rétie  1**, 

Pr.rses. 

Coire, 

Curia. 

ET 

2 Rétie  IP, 

— 

Augsbourg, 

A ugusto  Vindelicontm . 

d'illtiiie 

3 Vénétie  et  latrie, 

Consula.  s. 

Aquilée, 

Suze. 

Agutlria. 

OCCIDENTALE  I 

4 Alpes  Cottiennes, 

Pr.rse. 

Segusio. 

14  provinces; 

5 Ligurie, 

Consula  s. 

Milan. 

Mediolanum. 

6 Emilie, 

7 Flaminie  et  Picénura 

— 

Plaisance, 

P lacent  ia. 

Annonaire, 

— 

Ravcnnc, 

Bavenna. 
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Vicariats. 


T VICARIAT  DK  LA 
VILLE  DE  ROME  : 
lOprovinces. 


r VICARIAT  DE 

dacie: 
r»  provinces  j 


2"  Dr.  m acédoine  et 
d’achaïe: 

7 provinces; 


I"  VICARIAT  DE 

TH.r.ACE  : 

6 provinces  : 


2°  d’asie  : 

1 1 provinces  ; 


3"  de  port  : 

1 1 provinces  ; 


4*  D’oiueitT  : 
15  provinces  ; 


Provinces. 

Magistrats.  Cités  principales. 

8 Norique  riveraine, 

lllyrie  occidentale. 
Pr.rses.  I.auricum. 

9 Norique  intérieure, 

— Virtmiim. 

10  Pannonie  P*, 

— Salaria. 

Il  Pannonie  IP, 

Consularis.  Bregelio. 

12  Savie, 

Corrector.  Siscia. 

13  Dalmatiet 

Prxses.  Salone. 

14  Valérie  riveraine. 

Dujc.  Acincurtt. 

1 Tuscie  (Toscane)  et  Om- 
bric, 

Consularis.  Florence, 

Florentia. 

La  ville  de 

Rome. 

2 Picénum  Suburbicaire, 

Constibins.  Àscoli  Asculum. 

Ferrno,  Firmum. 

3 Valérie, 

Prxses.  Alla  Furinensis, 

A mitrrnum . 

4 Samnium, 

— Benermtum, 

Corfinium. 

5 Apulic  et  Calabre, 

Corrector.  Tarente, 

Brindes,  Lucérie. 

G Campanie, 

Consularis.  Naples, 

Neapolis. 

7 Bruttium  et  Lucanie, 

Corrector.  Consentia , 

Rhcgium. 

8 Corse, 

Prxses.  A leria . 

9 Sardaigne, 

— Caralis. 

|0  Sicile, 

Consularis.  Syracuse. 

II.  EMPIRE  D’ORIENT. 


1“  Préfecture  dü  prétoire  d'Illybie  : 2 diocèses. 


l Mésie  P** 

Prxses. 

Viminacium* 

2 Dacie  intérieure, 

Consularis. 

Sardica. 

3 Dacio  riveraine. 

Dut. 

Batiaria. 

4 Danlanie, 

Prxses. 

Scupt. 

5 Prévalitaue, 

— 

Scutari,  Scodra. 

1 Nouvelle  Cuire, 

Prxses. 

Dyrrnchium . 

2 Ancienne  Epire, 

— 

Nicopolis. 

3 Macédoine, 

Consularis. 

Thessalonique. 

4 Malédoine  Salutaire, 

Prxses. 

Stobi. 

5 Thessalie, 

— 

Larisse. 

6 Achaïe, 

Proconsul. 

Corinthe. 

7 Crète, 

Consularis. 

Gortyne. 

2°  Préfecture  du 

PRÉTOIRE  d’Illyrië  : 5 dioccscs. 

1 Mésic  IP, 

Prxses. 

Nicopolis. 

2 Scythie, 

— 

Tomi. 

3 Th  race. 

Consularis. 

Pbilippopoli. 

4 Hémimont, 

Prxses. 

Andnnople. 

5 Rhodope, 

— 

Abdère. 

G Europe, 

Consularis. 

Périnthe. 

La  ville  de  Constantinople, 

1 Asie, 

2 Hellespoirt, 

3 Les  Iles, 

4 Lydie, 

5 Phrygie  Salutaire, 

6 Phrygic  Pacatiane, 

7 Pisidie, 

8 Carie, 

9 Lycie. 

10  Pamphylie, 

11  Lycaonie, 

1 Bithvnie, 

2 Honoriadc, 

3 Paphlagonie, 

4 Galatie  I", 

5 Galatie  IP  Salutaire, 

G Hélénopont, 

7 Pont  Pol.-mmiaque, 

8 Arménie  Ir#, 

9 Arménie  IP. 

10  Cappadoce  P*, 

1 1 Cappadoc  U*, 

1 Isaurie, 

2 Cilicie  I"*, 


Proconsul. 
C onsularis. 
Prxses. 
Consularis. 
Prises. 

PrcTics. 


C onsularis. 

Pr.rsrs. 

Consularis. 

Prxses. 

Corrrrfor. 

Consularis. 

Pr.rsrs. 


Dur.  rri  mi- 
litari*. 

Cwisularis. 


Ephèse. 

Cyzique 

Rhodes. 

Sardes. 

Synnada. 

Laodirée. 

Antioctie  de  Pisidie 
Aphrodisiade. 

Mvra. 

Aspende. 

iconiwm. 

Nicomédie. 

Claudiopolis. 

Gangra. 

Ancyre , Angora. 
Pessinonte. 

Aruasée. 

Trapezonte. 

Sébasle. 

Mélitène. 

Cesarée. 

Tyaae. 

Séleucie. 

Tarse. 
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Proviuces.  Mag>airals. 


Cités  principales. 


3 Gilicie  II* 

Prceses. 

Césarée. 

4 Mésopotamie, 

— 

Constance. 

5 Osrhoènc, 

— 

Édesse. 

6 Syrie  Salutaire. 

— 

Hierapolis. 

7 Syrie  Ir#,  Consulaire, 

Ccnsularis. 

Antioche. 

8 Syrie  Euphr&tésienne, 

Piæses. 

Apamée. 

9 Chypre. 

Ccnsularis. 

Constance. 

10  Phénicie  maritime. 

— 

Béryte. 

1 1 Phénicie  Ubanique, 

Pi  actes . 

Damas. 

12  Palestine  P*, 

Cl  nsularis. 

Césarée. 

13  Palestine  II* 

Præses . 

Bethsan. 

14  Palestine  111% 

— 

Petra . 

15  Arabie, 

Ditx. 

Bastra. 

5*  VICARIAT  d’égtptb, 

1 Augustanique, 

Correct  or. 

Péluse. 

GOUVERNÉ  PAR  LE  PRÆ- 

•i  Egypte, 

Præses. 

Alexandrie. 

PECTUS  AL’OÜSTALIS: 

3 Arcadie, 

— 

Memphis. 

6 provinces; 

4 Thébaïde, 

— 

Antinoé. 

5 Libye  inférieure, 

— 

Parai  onium. 

6 Libye  supérieure, 

— 

Cyrène. 

MONDE  BARBARE. 

Le  monde  barbare  comprenait 2 races  distinctes. 

1"  La  race  Tarlare,  2*  La  race  Indo-Européenne. 

I.  La  race  Tartane  était  représentée,  en  395,  au 
N.  et  au  N.  E.  de  l'Empire,  par  les  Huns,  Hioung- 
Nou  et  les  Alains,  que  quelques  ethnologues  re- 
gardent comme  des  peuples  mélangés  aux  races 
caucasiennes  et  présentant  les  caractères  particu- 
liers de  cette  race. 

II.  La  race  Indo-Europe'enne  se  subdivisait  en 
deux  grandes  familles  : Les  Store*  ou  Sarmates  et 
les  Indo-Germains. 


1"  Les  Store*  ou  Sarmates , que  nous  verrons  en- 
trer en  lutte  avec  les  peuples  occidentaux  au  temps 
de  Charlemagne,  comprenaient  : les  Roxotaru 
(Russes),  les  Lecks  (Polonais),  les  Tchèques  (Bo- 
hèmes), les  WiltX  et  les  Pom crâniens. 

2"  Les  peuples  Indo- Germa  ins  étaient  : la  Grande 
Nation  des  Goths  divisés  en  Wisigothsc t Oxtrogoths , 
les  Vandales . les  Longobards  ou  Lombards,  les  Sué- 
r es,  les  Hérules,  les  Burgondcs  ou  Bourguignons , les 
Cultes  ou  Sicambres,  d’où  sont  sortis  les  Francs , sub- 
divisés en  Franc*  Salions , Francs  Ripuaires,  Francs 
maritimes;  les  Allemands,  les  Saxons,  les  Frisons 
les  A ngles  et  les  Jules. 


GÉOGRAPHIE  MODERNE! 


CARTE  N°  24. 

GAULE  PENDANT  L'ÉPOQUE  MÉROVINGIENNE'. 


Cette  carte  a pour  but  de  faire  connaître  : 1°  les 
grandes  divisions  territoriales  de  la  Gaule,  pendant 
la  période  des  rois  mérovingiens;  2*  les  lieux  histo- 
riques célèbres  de  cette  période. 

Les  divisions  qui , malgré  les  partages  et  les 
circonscriptions  politiques  très-variables  de  cette 
époque,  ont  un  certain  caractère  de  fiiité,  sont: 
lMuxfroxte  avec  la  Thuringe , la  Heustrie , VAqui- 
taine  avec  la  Vasconie  et  le  pays  des  Arvemes,  la 
Bourgogne  avec  la  Sabaudie'  (Savoie) , la  Provence 
et  la  Septimanie. 

Les  pays  qui  sont  toujours  demeurés  en  dehors 
de  la  domination  Mérovingienne  et  qui  ont  ôté  limi- 
trophes de  cet  empire,  sont  la  Saxe,  l’Alamanie, 
la  Bavière,  le  royaume  des  Lombards,  en  Italie,  et 
celui  des  Visigoths  en  Espagne. 

1.  L'Austrasie  qui,  avec  la  Thuringe,  conquise 


par  les  fils  de  Clovis,  forma  pendant  longtemps  un  • 
royaume,  ayant  Metz  pour  capitale,  était  séparée  de 
la  Neustriopar  une  ligne  qui  suivait  d'abord  le  cours 
de  l'Escaut,  puis  laissait  à gauche  Vitry.  Arras,  Pé- 
ronne,  Soissuns,  Troyes  et  Auxerre;  à droite,  Cam- 
bray,  Viney,  Laon,  Reims  et  Châlons.  Les  villes  de 
Tournay,St-Quentin  et  la  ferme  de  Braine  étaient  sur 
la  limité  même.  L’Austrasie  était  séparée  de  la  Bour- 
gogne par  une  ligne  qui,  laissant  au  nord  Andclot. 
l’abbaye  de  Remiremont,  et,  au  sud,  l évôché  de 
Langres  et  l’abbayc  de  Luxeuil.  dr^enfora/um 
(Strasbourg)  était  sur  la  limite  de  l’Austrasie  et  de 
l’Alamanic  qui  occupait  une  partie  de  l'Alsace,  le 
Brisgaw  et  une  partie  de  la  Soualie.  Les  principaux 
lieux  historiques  de  l'Austrasie,  pendant  la  période 
qui  nous  occupe  sont  : 


Les  Evéciiés  de  Cologne  (Cohnia  Agrippina),  fondé  au  iv*  siècle,  1er év.  St  Martin. 

— Tongres  ( Tunari),  transporté  plus  tard 

à Liège  ( Leodium ),  — — 


l.  l-i  géographie  mérovingienne  a été  étudiée  avec  soin 
d*ns  ces  derniers  temps,  m Alfred  Jacobs  a publié  une 
thèse  sur  U géographie  de  Grégoire  de  Tours,  qui  a été 
reproduit*,  à titre  d’éclaircissement, dans  la  nouvelle  édi- 
tion de  la  traduction  de  cet  historien  et  de  Frédisaire,  par 


M Guitot.  Nous  avons  consulté  ce  travail  auquel  manque 
l’indication  des  évêchés  et  abbayes  Cette  lacune  regrettable 
peut  être  suppléée  par  l 'Histoire  de  l'Église,  de  l’abbé 
Guettée  et  par  la  liste  des  évêque  i oubliée  par  M.  P.  Marion, 
dans  1 Annuairt  de  Fhisloin  de  France , 1848-1851. 
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Les  Évêchés  de  Mayence,  siège  métropolitain 

( Mogvntiacum ),  fondé  au  î**  siècle,  I#rév.  St  Cresccat. 




TFormx  ( Vormatia)2 

— 

IV  s. 

— 

St  Victor,  346. 



Spire  ( Spira , Civtlas  Nemetum), 

— 

— 

— 

StJessé,  346. 

— 

Strasbourg  ( ArgcntoraXum ), 

— 

IV*  s. 

— 

St  Amand,  346. 

— 

Cambrai  ( Cameracum ), 

Reims  , siège  métropolitain  (Remi  , 

Durocortorum) , 

Laon  ( Laudunum , Lugdunum  Cla- 

tatum). 

— • 

v*  s. 

— 

St  Waast,  499. 

- 

III*  3. 

St  Sixte,  v.  290. 
St  Genebaud,  497. 

- 

Chdlons-s .-Marne  ( Catalaunum ), 
Yermand  (Veromanduorum  civitas 

plus  tard  à Noyon  (Novio- 

- 

V*  S. 
III*  s. 

St  Hilaire. 

__ 

magum ), 

Trêves,  siège  métropolitain  (Trtveri), 



1Y*  S. 
III*  S 

— 

St  Euchaire,  v.  254. 

— 

Mets  (Médiomatrtcum,  Mettæ), 

— 

UI*  s. 

— 

St  Clément,  v,  260. 

— 

Toul  ( Tullum ), 

— 

IV*  s. 

— 

St  Mansuit,  v.  335. 

l'e  céieb. 

Verdu  n ( Yirodunu  m ) , 

Remiremont. 

IV*  s. 

— 

St  Sainlain,  v.  332. 

Villes  historiques  : Metz,  capitale,  511-553, 
561-613;  — Tolbiac,  vict.  de  Clovis  sur  les  Alle- 
mands, 496,  et  vict.  de  TbierrI  II  sur  son  frère 
Théodel»ert  II,  612;  — Toul , vict.  de  Thierri  II  sur 
son  frère  Théodebertll,  612;  — Châlons-sur-Marne, 
vict.  d'Aétius  sur  Attila,  451; — Reims , baptême  de 
Clovis,  496;  — draine,  ferme  mérovingienne,  entre 
Soissons  et  Reims,  oà  mourut  Ciotaire  1,561;  — 
Latofao , près  de  Laon , victoire  de  Frédégonde  sur 
Thierri  II,  598,  et  victoire d'Êbroïn,  maire  de  Neus- 
trie,  sur  Pépin  d'Héristal  et  Martin,  maires  d’Aus- 


trasie,  680;  — Andelot,  au  nord  de  Langrcs,  traité 
entre  Contran  et  Childcbert  II,  587. 

II.  Neustrie.  On  donne  ce  nom  au  pays  compris 
entre  la  Loire,  la  mer,  la  Bretagne  et  PÀustrasie. 
La  réunion  des  royaumes  de  Soissons  et  de  Paris,  à 
la  mort  de  Ghildebert,  558-561,  et,  plus  tard,  à la 
mort  de  Caribert.  567,  jusqu’à  la  fin  de  la  période 
mérovingienne,  forma  ce  qu’on  appelle  le  royaume 
de  Neustrie.  La  ville  d’ORLÊANs  capitale  elle-même, 
et  une  partie  de  son  territoire,  furent  compris  en 
Neustrie. 


Évft;nés  Tournai  (Tur/iacum) , fondé  au  v*  siècle, 

réuni  au  dio- 
cèse de  Noyon 
ou  deVermand,- 

532,  l#,év.  St  Théodore,  487. 

— Noyon,  puis  Vcrmand, 

Therouanne  ( Ciritas  Morinorum,  Ta- 
ruana ),  plus  tard  trans- 
féré à Boulogne).  fondée  au  \T  siècle, 


Soissons  ( Suessionet ), 

Amiens  (Ambiant), 

Sentis  (Silranecti), 

Paris  (Lutetia  Parisiorum ), 

Chartres  ( Camutum ), 

Orléans  ( Aureüauum ), 

Meaux  ( Meldi ), 

Rouen,  siège  métropolitain  ( Roto~ 

magus), 

Bayeux  ( Bajocae} , 

Lisieux  (Lexovii), 

Coutances  ( Constantin ), 

A r r anches  (A  brincates) , 

Étreux  ( Ebroicæ ) , 

Sées  ( Sagii ), 

Tours,  siège  métropolitain  ( Turo - 

nés), 

Le  Mans  ( Cenomnnnum ), 

A ngers  (A  ndegarum)  j 

Nantes  (Namnetes), 

Sens,.  siège  métropolitain  (Age- 

dincum ),  • 

A uxerre  (A  utissiodurus), 

Troyes  _ (T tirasses). 


III*  s. 

— iv*  s. 

— IV*  s. 

— ni*  s. 

— IV*  s. 
IVe  s. 

— IIIe  s. 

— IV  s. 

— VI*  s. 

— V*  s. 

— VI*  s. 

— IV*  8. 

— V*  s. 

— III*  s. 

— IV*  s. 

— IV*  s. 

— ni*  s. 

— I1I*S. 

— IV*  s. 
IV*  s. 


Abbayes  célèb.  : Yprcs  , St-Wandrille , Fleury,  Micciacum , Marmoutiers,  Chelles , 


St  Antiraond,  v.  500. 
St  Sixte,  v.  290. 

St  Firmin,  v.  300. 

St  Ricul,  v.  300. 

St  Denis. 

St  Adventus. 

St  Diopetus. 

St  Saintin,  v.  350. 

Nicaise,  v.  280. 

St  Exupère. 

Theudebaud, v.538 
St  Éreptiole. 

Nêpos,  511. 

St  Taurin,  v.  380 
St  Lain. 

St  Galien,  251. 

St  Julien,  340. 

Defensor,  340. 

St  Clair,  v.  260- 

St  Savinien. 

St  Pèlerin. 

St  Amateur. 

, St-Cloud. 


Villes  historiques  : Soissons,  Paris,  Orléans, 
capitales  de  Royaumes,  la  1"  célèbre  en  outre  par 
la  victoire  de  Clovis  sur  Svagrius,  486,  et  la  victoire 
de  Charles  Martel  sur  les  Neustriens,  718;  — Tour- 
nai, assiégée  par  Sigebert,  et  un  instant^  seule 
possession  de  Cnilpcric,  575;—  Yrtry  ( Victnacum ), 
près  de  Tournai,  ou  Sigebert  fut  assassiné  par  l'ordre 
de  Frédégonde,  575  ; # — Tcstry  (près  de  Péronnc), 
où  Pépin  d’Héristal  vainquit  les  Neustriens  comman- 
dés par  Bertairc,  687,  — Dormeille  (Duromellum) , 
où  Landry  et  Clotaire  II  furent  battus  par 
Thierri  II,  600;  — Rouen,  ou  se  réfugia  Brunehaut 


qui  épousa  le  fils  de  Cliilpéric,  Mérovée;  c’est  là 
que  fut  assassiné  l’évêque  Prétextât,  par  ordre  de 
Frédégonde;  — Chelles,  une  des  résidences  des  rois 
mérovingiens.  Cbilpéric  v fut  assassiné  par  ordre  de 
Frédégonde,  584  ; — Orléans,  résidence  de  Clodo- 
mir  et  de  Contran  ; — Abbaye  de  FUury,  près  d’Or- 
léans, où  Clodomir  fit  précipiter  dans  un  puits  Sigis- 
mond,  roi  de  Bourgogne  et  ses  enfants;  — Cliehy , 
près  de  Paris,  résidence  de  Dagobert  I et  palais  de 
saint  Ouen,  son  ministre  ; — Saint-Cloud,  près  de 
Paris,  monastère  fondé  par  ClodoalJ  fils  de  Clo- 
domir; — Tours,  siège  épiscopal  de  l’historien 
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Grégoire,  asile  célèbre;  — Abbaye  célèbre  de  Mar- 
mo u tiers,  près  de  Tours. 

111.  Aquitaine.  Ce  pays,  compris  entre  la  Loire, 
les  Cévcnnes  et  les  Pyrénées,  comprenait  aussi  la 
Yasconie  et  îo  pays  ües  A r ternes.  Il  a été  partagé  , 
entre  les  fils  de  Clovis,  et  plus  tard,  entre  les  fils  de 
Clotaire  I.  Le  pays  des  Arvernes,  attaqué  vaine-  | 


ment  en  508  par  Thierri  ou  Théodorie,  fils  aîné  de 
Clovis,  fut  soumis,  en  534,  par  ce  môme  Thierri 
devenu  roi  d’Austrasie.  L’Aquitaine,  à la  fin  du 
vi*  siècle,  forma  un  Étal  indépendant,  ayant  des 
ducs  particuliers  : Eudes,  Hunald  et  Waifre.  Il  ne 
fut  réduit  que  par  Pépin  le  Bref.  La  Yasconie  forma 
aussi  un  pays  libre,  ayant  ses  souverains  à part. 


ÉvÊCHés. 

Bourges, 

siège  métropolitain  (Ara- 

rieum , Bituriyes) . fondé  au  m*  siècle, 

I**  év. 

St  Ursin,  v.  250. 



Clermont 

(Augurlonemerum  Artcrno- 

rum,  Clarusmons ), 

— 

HP  s. 

— 

St  Austremoine,  250. 



Limoges 

( Lemovices , A ugustoritum 

Lemmicum), 

— 

IIP  s. 

— 

St  Martial,  v.  250. 

— 

Le  Puy 

(Yellamm , Antetum),  le 

siège  fut  d’abord  à Sainf- 

Paulin  (Ricessio) , 

— 

iir  s. 

— 

St  Georges,  v.  250. 

— 

Bordeaux. 

siège  métropolitain  ( Btirdi - 

gnla), 

— 

IV'  s. 

— 

Oriental,  314. 



Poitiers 

( pictarum , Augusloruum 

Pictnnum), 

— 

m*  s. 

— 

St  Nectaire. 

— 

Saintes 

(San tories  , Mediolanum  , 

Santonum), 

— 

nr  s. 

— 

St  Eutrope,  v.  250. 

— 

Péri  gueux 

(petrocuricum) , 

— 

Il*  S. 

— 

St  Front. 

— 

A ngoulème 

( Engolisma ), 

— 

HP  s. 

— 

St  Ausone  200. 

_ 

Agen 

(Aginnum) . 

— 

IV*  s. 

— 

St  Pbérade,  347. 



Toulouse 

( Tolosa) , 

— 

m*  s. 

— 

St  Saturnin,  v.  260. 

— 

Eause, 

siège  métropolitain  { Elusa ), 

— 

III*  s. 

— 

St  Paterne. 



Auch 

(A  Mscia), 

— 

IV*  s. 

— 

Citerius. 

— 

Par 

(Ar/u/r  Turbellicx), 

— 

IIP  S. 

— 

St  Vincent,  v.  250. 



l.ectoure 

(Lue  tara). 

— 

VP  s. 

— 

Heuterius. 

— 

St  Bertrand  de-Comininges  ( Stus  Ber- 

• 

trandus  de  Contents), 

— 

VP  s. 

— 

Suavis.  506. 

— 

Cotiser  ans 

( Conserani , Stus  Licerius 

de  Comeranis) , 

— 

Ve  s. 

— 

St  Valère,  451. 

— 

A ire 

(Atura,  A dura), 

— 

IV*  s. 

— 

Marcel,  506. 

— 

Basas 

(Parafa), 

— 

VP  s. 

— 

Sextilius,  506. 

— 

Tarbes 

(Turbo,  Civitas,  Bigorren- 

sis ) , 

— 

VI*  s. 

- — 

St  Justin. 

— 

Oléron 

( Eloro ) , 

— 

VI*  s. 

— 

G rat  us,  506 

— 

Lcscar 

(Lascurrd), 

— 

V*  s. 

— 

St  Julien,  407. 

— 

Albi 

(Albin) , 

— 

IV*  s. 

— 

St  Clair. 

— 

Civitas  Gabalorum  IJarouls), 

— 

IIP  s. 

— 

St  Sevérien . 

— 

Cahors 

(Cadurci) , 

— 

IV*  s. 

— 

St  Génulphe.  . 

— 

Rodez 

(Ituteni) , 

— 

V*  s. 

— 

St  Amans. 

— 

A risitum 

( l’Arzat ), 

— 

VP  s. 

— 

Diothaire. 

Abbayes  célèb.; 

: Luron,  Tulle. 

Villes  historiques  : Bourges,  prise  et  reprise 
dans  la  guerre  d'Aquitaine  par  Pépin;  — Poitiers, 
vict.  de  Charles- Martel  sur  les  Arabes,  732;  — 
Vouillé.prvs  de  Posters,  vict.dc  Clovis  surAlaric  IL 
roi  des  Visigotlis.  507  ; — Clermont,  prise  et  reprise 
dans  la  guerre  d’Aquitaine;  — Bordeaux , vict.  des 
Arabes  sur  Eudes,  duc  d’Aquitaine,  732;  — Toulouse , 
vict.  d’Eudes,  duc  d’Aquitaine,  sur  les  A rates,  721  ; 
— St-Bertrand-de-Comminges , siège  de  cette  place 
et  mort  de  Gondowald,  585. 


P’.  BrncoNMB  ou  Bot*:-, cogne,  pays  possédé  par 
les  turgondes  et  formant  un  État  séparé,  au  temps 
de  Clovis.  Il  se  sul«iivisa  en  4 monarchies  dont  les 
cap  talcs  furent:  Genève,  Lyon,  Besançon  et  Tienne. 
La  i tourgogne  fut  soumise  en  534  et  fut  réunie,  tan- 
tôt au  royaume  d'Austrasie,  tantôt  au  royaume 
d'ü  léans  .sans  cependant  perdreson  nom,  ni  ses  lois 
ni  f ss  limites  (Voy.  la  Carte.) 


Évêchés  : 

Besançon , 

siège  mélropolit.  (Vtrun/to) 

fondé  au  il*  siècle. 

1er  év.  St  Ferréoi. 

— 

A y on  * 

( Seomagus } , 

(Aventicum  j , évêché  trans 

— 

v*  s. 

— Audax,  412. 

A venche 

féru  à Lausanne  (Lau 
rnnna  en  580), 

IV*  s. 

— Ericius. 

— 

Bille 

(Basilea), 

— 

IIP  s. 

— St  Pantalus,  v.  240- 

— 

Lyon, 

siège  métropolitain  ( Lugdt . 

num). 

— 

IP  s. 

— St  Pothin,  v.  250. 

— 

Aulun 

(A  urjustodunum) , 

— 

in*  s. 

— St  Amateur,  v.  270. 

— 

Mâcon 

(Matiseo), 

— 

VI*  s. 

— Placide,  536. 

— 

Chdlons-s .- 

Saône 

(Cabillonum), 

— 

V*  s. 

— Paul,  v.  470. 

— 

Langres 

(L  ingoncs ) . 

— 

m*  s. 

— Séniteur. 

— 

Nev  ers 

(Stvcmum), 

— 

VI*  s. 

— St  Eulade. 

— 

VlEKKE, 

siège  métropolit.  ( Vimna 
[Gratianopolu] , 

— 

II*  s. 

— Si  Crescent,  v.  160. 

— 

Grenoble 

— 

m*  s. 

— Dcmmnus,  387. 

— 

Genève 

(Genci'a), 

— 

IV*  8. 

— Diogène. 

— 

Valence 

( VaUnha } , 

— 

IV*  s. 

— Emilien.  v.  360. 

— 

Dis 

(Dca  Yücontwrum) , 

— 

lii*  s. 

— St  Mars,  v.  220. 
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Evêchés  : 

Viviers  (Firariiim), 

fondé  au  v*  siècle. 

P*  év.  St  Janvier. 

— 

St. -Jean  de- 
Mauricnne  (Mauriann) . 

___ 

VIe  s. 

_ 

Lucien. 

Darentasia 
ou  Mous- 
T1BRS-EN- 

Tarentaise,  siège  métroj>olit.  à partir  du 
vin*  siècle,  fondé,  comme 

év.  au 

v*  s. 

St  Jacques,  429. 

— 

Sion  ( Sedunum ) , 

IV*  s. 

— 

St  Théodult»,  v.  380. 

— 

A oste  (/I  ugusta  Pr.rtoria), 

— 

IV*  s. 

— 

St  Eustache  v.  388. 

— 

Embruw,  siège  métropolitain,  ( Ebro - 

dunum) . 

_ 

IV*  s. 

_ 

St  Marcellin,  360. 

— 

Apt  ( Apta  Julia), 

— 

Il*  s. 

— 

St  Auspice. 

— 

Gap  ( Yapincum ), 

— 

Ve  s. 

— 

St  Démétrius. 

— 

S.-Paul  trois- 

Châleaux  ( Augusta  Tricastinorum) , 



Il*  s. 

_ 

St  Rostitut. 

— 

Orange  (Arauxto), 

— 

IV*  s. 

— 

St  Luce,  v.  300. 

— _ 

ilriptt'm  (Ârem'o), 

— 

IV*  s. 

— 

St  RufT. 

— 

Carprntras  (Carprnloractum) , et 
Vénasque  ( Vi  ndasca ) , 

j _ 
1 

111*  s. 

- 

St  Valentin,  v.  280. 

— 

Vaûon  ( Vasio) , 

— 

IV*  s. 

■ — 

St  Aubin. 

— 

Cavaillon  ( Cabellio ), 

— 

V*  s. 

— 

St  Genialis. 

— 

Sisteron  (Sislaru  >an) , 

— 

V-  .s. 

— 

Chrysaphius. 

— 

Usés  (Ucelia ), 

— 

V*  s. 

— 

Constance,  v.  419. 

Abbayes  céléb.  .Dijon.  Luxeuil,  St-Gall,  St-Claude,  St-Maurice. 


Lieux  historiques  : Luxeuil , abbaye  fondée  par 
saint  Colomban  , au  vu*  siècle.  Êhroïn  et  saint 
Léger  y furent  enfermés  en  67Ü  et  675;  — Besan- 
çon, capitale  d’uu  des  quatre  rois  Bourguignons;  — 
Dijon,  vict.  de  Clovis  surGondebaud,  500;—  Autun, 
saint  Léger  fut  évêque  de  cette  ville.  Ëbroin  en 
lit  le  siège;  reddition  et  martyre  de  Saint-Léger, 
679;  — Lyon,  capitale  d'un  des  rois  Bourguignons  ; 

• — Véseronce,  vict.  de  Clodomir  sur  les  Bourgui- 
gnons, 524  — Genève,  capitale  d'un  des  rois  Bour- 
guignons; — St-Maurice,  abbaye  célèbre  où  Sigis- 
mond  fut  pris  par  Clodomir,  523;  — Vienne,  capi- 


tale d’un  des  rois  Bourguignons,  prise  dans  la 
guerre  de  Godégisôle  contre  Goodeoaud,  son  frire; 
— Grenoble,  vict.  d'Ennius  Muinmolus  , patrice  de 
Bourgogne,  pour  Gcutraa,  sur  les  Lombards  et  les 
Saxons,  575;  — Avignon,  Clovis  j assiégea  Gonde- 
baud,  roi  de  Bourgogne,  500. 

V.  Sbptimani*,  pays  compris  entre  les  Cévennes, 
le  Rhône,  la  mer  et  les  Pyrénées,  et  qui  resta  aux 
Yisigolhs  lorsque  Clovis  leur  eut  enlevé  l'Aquitaine. 
C'est  le  dernier  pays  que  les  Visigoths  conservèrent, 
car  les  Arabes  leur  ayant  ravi  l'Espagne,  711,  ne  sou- 
mirent la  Septimanie  qu’eu  714. 


Evêchés  : 

N ARBOUSE, 

siège  métropolitain  (A’ar&o- 

Mordus) , fondé  au  m*  siècle. 

Ie*  ér.  St  Paul.  251. 

— 

Béliers 

( Bitteris ) , — 

IV*  s. 

— St  Aplirodisc. 

— 

Mmes 

INemausus) , — 

IV*  s. 

— St  Félix,  v.  400. 

— 

Lodève 

(Luteva),  — 

VI*  s. 

— St  Klour. 

— 

Agée 

(Agatka),  — 

v*  s. 

— St  Vènuste. 

— 

Maguelone 

(.  Baga  loua),  plus  tard  tranf.  à ) 

VI*  s. 

— Boctius,  589. 

Montpellier  (Mous  Pessulus ),  j 

— 

Carcassonne  (Carrossa) . — 

VI*  s. 

— St  Hilaire. 

— 

Mine 

( llelena ) , plus  tard  à f 

vr  s. 

— Domnus.  571. 

Perpignan 

(Perpinianum) , t 

Lieux  historiques  : Narbonne.  Mmes,  prises  par  par  les  Bargoniles  sur  l'Empire,  puis  par  les  Ostro- 
les  Arabes  au  vin*  s.;  — reprises;  Nîmes,  par  goths  sur  les  Burgondcs,  puis  par  les  Francs  sur  les 
Charles  Martel,  735;  Narbonne,  par  Pépin  le  Bref,  üstrogoths;  puis  par  les  Arabes,  en  partie.  Dans  le 
759;  — Livia  où  fut  pris  Abi-Nessah  par  Abd-el-  vin*  siècle.  U y avait  en  Provence  un  domaine  patri- 
Rh&man,  731.  monial  des  ducs  d'Aquitaine,  et  des  principautés 

VI.  PhovEHCE.  Cette  province  fut  d'abord  conquise  indépendantes,  comme  celle  de  Mauronte. 


Évêchés:  Digne  (Dinia),  fondé  au  iv*  siècle. 


— Antibes 

(Antipolis),  plus  tard  à 

) _ 

IV*  s. 

Grasse 

(Croisa), 

i 

— Venee 

f Vencia), 

— 

IV*  s. 

— Glandé  ve 

(Glanatera) , 

— 

V s. 

— Senex 

(Sanitium), 

— 

V 5. 

— Cemenelium 

(Cimiers),  transf.  ensuite  à 

1 - 

IV*  S. 

Nice 

(Nic.ra), 

1 - 

V-  s. 

— Arles, 

— Marseille 

siège  mètropolit.  (.4 relate), 

Il*  s. 

(Massilia) , 

— 

U*  s. 

— Toulon 

( Telomartius ) , 

— 

V s. 

— Ai?, 

siège  mètropolit.  ( Aqu.z- 
Sex!i.r) , 

_ 

]•»  a. 

— Ries 

(Reii) , 

— 

V*  s. 

— Fréjus 

(F omm  Julii) , 

— 

IV*  s. 

Abbayes céléb.  : Sl-Victor  {Marseille),  lie  Linné. 

î*»  év.  St  Domnin,  265. 

— St  Armentairc,  400. 

— Eusèbe,  374. 

— Fr.t terne,  451. 

— Ursus,  451 . 

— Amantius,  381. 

— St  Trophime. 

— St  Lazare. 

— Honoré,  451. 

— St  Maximin. 

— St  Prosper,  v.  'iOO. 
— Acccptus,  v.  374. 


Lieux  historiques  : Arles,  où  Clovis  fut  battu  I sur  Ambessah,  726;  — Ries.  vict.  d’Ennius  Mum- 
par  Ibbas,  général  de  Théodoric,  508;  victoire  d'Eudes  | molus  sur  les  Lombards  et  les  Saxons,  570. 
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Hobs  de  l'empire  franc,  il  faut  citer  l’As  moriode  ou  la  Hretagke  qui  fut  un  instant  tributaire  de  Clovis 
sous  Budic,  502;  mais  qui  conserva  son  indépendance  politique  pendant  toute  la  période  mérovingienne. 


Evéchês  : Rmnes , 

{ Rcdontt) . 

fondé  au  v*  s. 

I"  év.  Fcbediolus,  v.  440- 

— Quimper 

(Corisoptium) , 

— v*  s. 

— StCorentin,  v.  400- 

— Vanner 

— St-Pol-de- 

(ÏCM/es)f 

— V*  s. 

— St  Paterne,  v.  465. 

— St  Paul  Aurélien , v. 

Léon 

(StPauli  Leonensis  rit?.) , 

— VIe  s. 

550. 

— Aleth 

(Alecta)  ou  (St-üalo,  Sli 
Maclmii  rit'.), 

j — VI'  s. 

— St  Maclou,  v.  550. 

CARTE  N°  2i>. 

LA  GAULE  MÉROVINGIENNE  A QUATRE  ÉPOQUES  : SU,  S67,  S28,  714. 


Socrci»  : Cn-goire  de  Tours,  Frédégaire,  Aug.  Thierry,  Fauriel. 


Ces  quatre  cartes  représentent  les  partages  et 
l'étendue  politique  de  chaque  Etat  aux  quatre  épo- 
ques principales  de  la  période  mérovingienne. 

$ I.  La  Gaule  fbanqik  en  511  fait  connaître, 
d'après  Grégoire  de  Tours  et  les  travaux  modernes, 
surtout  d’après  ceux  de  MM.  Thierry  et  Fauriel,  la 
part  qui  avait  été  attribuée  après  la  mort  de  Clovis, 
a chacun  de  ses  fils:  Thiern,  roi  d’Austrasie  ; Clo- 
riomir,  roi  d'Orléans;  Childebert.  roi  de  Paris,  et 
Clotaire,  roi  deSoissons.  Le  seul  dont  les  États  fus- 
sent compactes  et  non  divisés  est  Clcdomir.  La  pos- 
session Je  l'Auvergne  avait  été  concédée  à Thierri 
ui  avait  dirigé  la  guerre  dans  ce  pays  du  vivant 
e son  père;  ie  roi  de  Paris  avait  eu  Bordeaux  et 
toute  l'Aquitaine  maritime  avec  le  cours  de  la  Ga- 
ronne; le  roi  de  Soissons  reçut  les  terres  du  Poi- 
tou, du  Limousin  et  de  la  Marche.  — Le  roy.  de 
Bourgogne  n’était  pas  encore  conquis  et  n’avait  été 
que  tributaire  sous  Clovis,  500.  La  Seplimanie  ap- 
partenait aux  Visigoths  d’Espagne,  et  la  Provence, 
aux  Oslrogoths  d'Italie.  La  Bretagne  était  seulement 
tributaire  depuis  502. 

§ IL  Royaumes  francs  en  567.  Des  quatre  fils  de 
Clovis,  Clodoinir  était  mort  le  premier,  en  524. 
Ses  Etats  avaient  été  partagés  entre  ses  trois  frères  et, 
do  scs  deux  fils,  l'un  fut  massacré,  l’autre  tonsuré. 
Thierri  avait  achevé  la  conquête  de  la  Bourgogne 
en  534  et  l’avait  ajoutée  à ses  États  ; mais  il  était 
mort  cette  môme  année.  Son  fils  Tbeodobert,  puis 
son  petit  fils  Théodebald  en  héritèrent.  I.a  mort  de 
ce  dernier,  arrivée  en  555,  livra  le  royaume  d'Austrasie 
avec  ses  dépendances  à ses  deux  grands  oncles, 
Childebert  roi  de  Paris,  et  Clotaire  roi  de  Soissons. 
Childebert  ne  lui  survécut  que  3 ans,  et  mourut 
sans  enfants.  Clotaire  se  trouva  donc,  en  558,  le  seul 
héritier  de  tout  l'empire  franc;  c’était  la  restaura- 
tion de  la  monarchie  de  Clovis  avec  la  Bourgogne 
de  plus  qu'à  la  mort  du  fondateur.  Mais  Clotaire 
mourut  en  561  et  la  Gaule  fut  partagée  de  nou- 
veau entre  ses  quatre  fils  ; ce  partage  ne  s'effectua 
pas  tout  à fait  dans  les  mêmes  conditions  qu’en 
511.  Cariberteut  le  royaume  de  Paris  et  une  partie 
du  littoral  Aquitain,  y compris  Bordeaux.  Gontran 
eut  le  royaume  (l’Orléans  et  de  Bourgogne,  Chil- 
péric  eut  le  royaume  de  Soissons  tel  que  l’avait 
possédé,  en  511,  Clotaire  I*r;  mais,  en  Aquitaine,  on 
ne  lui  attribua  que  le  comté  d’Albi.  Sigebert,  le 
dernier,  eut  l’Austrasie,  avec  Metz  pour  capitale,  et 
l’Auvergne;  mais  ce  partage  ne  subsista  que  jus- 
qu’en 567,  époque  de  la  mort  de  Caribert  qui  ne 
laissa  point  de  postérité  et  dont  les  États  lurent 
alors  partagés  entre  scs  trois  frères  de  la  iqanière 
qui  est  indiquée  sur  notre  carte  n*  2.  On  remaïquera 
que  les  Visigoths  sont  toujours  maîtres  de  la  Sep- 
ti  manie. 

$ J II.  L’empire  franc  a la  mort  de  Dagobert  I. 
638.  Le  partage  que  nous  venons  d'indiquer  subsista 


quelque  temps.  La  mort  de  Sigebert,  575,  n'y 
changea  rien,  son  fils  Childebert  12  lui  succéda  et 
Chiipéric,  roi  de  Neustrie  (Paris  et  Soissons  réunis), 
rentra  en  possession  des  domain  s dont  son  frère 
Sigebert  l'avait  dépouillé.  Il  mourut  en  584  et  son 
fils  mineur,  Clotaire  II,  lui  ayant  succédé  sous  la 
tutelle  de  sa  mère  Frédégonde  et  de  Landry,  maire 
du  palais,  il  y eut  un  soulèvement  dans  le  sud  et 
les  domaines  d’Albi  échappèrent  au  royaume  de 
Neustrie  par  suite  de  la  révolte  de  Didier  et  de  la 
conspiration  de  Goodowald,5ft5.  Au  traité  d’Andelot, 
587,  Gontran,  qui  n’avait  pas  de  postérité,  reconnut 
pour  son  héritier  unique,  son  neveu  Childebert  II, 
roi  de  Metz,  au  détriment  de  Clotaire  II.  Gontran 
mourut  en  593  et  Childebert  II  fut  en  effet  roi  de 
toute  l’Austrasie,  de  la  Bourgogne,  du  royaume 
d'Orléans  et  d’une  partie  de  l'Aquitaine,  tandis  que 
Clotaire  II,  n'avait  que  la  Neustrie,  réduite  aux  an- 
ciens domaines  des  royaumes  de  Paris  et  de  Soissons 
dans  le  Nord.  Mais  Childebert  II  étant  mort  3 ans 
après  son  oncle  Gontran,  596,  ses  vastes  États  furent 
partagés  entre  ses  deux  fils  Thcodebert  II  qui  eut 
l’Austrasie  et  Thierri  H qui  eut  Orléans  et  la  Bour- 
gogne. Thierri,  dans  une  guerrè,  d’abord  malheu- 
reuse 598.  puis  très-productive  pour  lui,  enleva  à 
Clotaire  11,  roi  de  Neustrie,  tous  ses  domaines  sauf 
le  petit  pays  compris  entre  la  Somme,  la  Sein»1, 
l'Oise,  et  fa  mer,  ainsi  que  l’a  bien  circonscrit 
M.  Fauriel.  Tel  fut  le  résultat  de  la  bataille  de  Dor- 
meille,  600.  Thierri  11,  après  avoir  battu  et  ruiué 
son  frère  Théodebert  11,  fut  un  instant  maître  de  pre>- 
que  tout  l’empire  franc  612,  mais  ce  succès  fut 
suivi  de  sa  mort,  613,  de  celle  de  son  héritier  et  de 
l’occupation  de  toute  la  Gaule  franque  par  celui, 
qui  naguère,  n’avait  qu’un  lambeau  de  fa  succes- 
sion de  Chiipéric.  Clotaire  II,  en  613,  rétablit  pour 
la  2*  fois  l'unité  monarchique  de  Clovis.  11  légua 
cet  empire  à Dagobert  I son  fils,  en  628.  Ce  dernier 
raffermit  et  l’étendit,  mais,  du  côté  de  l'Orient,  les 
Ausirasiens  commencèrent  à être  gouvernés  par  une 
aristocratie  indépendante  qui  plaçait  à sa  tète  un 
maire.  C'est  l’étendue  de  l’empire  franc  sous  Da- 
gobert I,  avec  ses  divisions  en  nationalités  diverses, 
que  représente  notre  carte  n°  3. 

§ IV.  Les  états  francs  a la  mort  de  Pépin 
n’HÊniSTAL,  714.  Après  la  mort  de  Dagobert,  en  628, 
de  nouveaux  partages  eurent  lieu;  il  laissait  2 fils: 
Clovis  II  et  Sigebert  II  (111):  Neustrie  et  Auslrasie, 
ou  mieux  Occident  et  Orient.  A la  suite  des  révo- 
volulions  qui  agitèrent  la  famille  de  Clovis  et  1 em- 
pire franc  pendant  le  vu*  siècle,  la  noblesse  Aus- 
trasienne  et  la  maison  d’Héristal  qui  la  dirigeait 
prirent  une  importance  considérable;  un  instant 
tenu  en  respect  par  la  fermeté  du  maire  neustrien 
Êbroin.  elles  triomphèrent,  après  sa  mort,  à Testry, 
687,  et  les  conséquences  de  cette  journée  furent  la 
prédominence  des  hommes  du  Rhin  sur  les  franco 
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romains  de  Neustrie.  Mais  les  ocddenlaux  qui  ré- 
sistèrent à ce  mouvement  qui  fut  à la  fois  une  con- 
quête et  une  invasion,  se  réfugièrent  en  Aquitaine 
et  vinrent  fortifier  l'autorité  des  ducs  que  ce  pays 
s’était  donnés.  En  714,  la  domination  Austrasienno 
de  Pépin  d’Héristal,  qui  se  contenta  d’ailleurs  du 


titre  modeste  de  maire  du  palais  des  pâles  des- 
cendants de  Dagobert,  comprenait  la  Neustrie, 
l’Austrasie  3t  ia  Bourgogne.  Eudes  possédait  l'A- 
quitaine et  s'apprêtait  à lutter  contre  les  Arabes 
déjà  maîtres  de  toute  l’Espagne.  C’est  ce  partage 
politique  de  714  que  représente  notre  carte  n*  4. 


CARTE  N°  26. 

L’EUROPE  A L’AVÉNEMENT  DE  JUSTINIEN  ET  LIMITES  DE  L’EMPIRE 
DE  CE  PRINCE  A SA  MORT,  565. 

Su  un  ce  : Gibbon,  Hist.  du  Beu-Empire. 


Dans  cette  carte  politique,  comme  le  titre  l’indi- 
que, deux  époques  sont  marquées  : 1°  celle  de  l’a- 
vénement  ue  Justinien,  527,  et  2°  celle  de  sa 
mort,  565. 

$ I.  l'Europe  a l'avènement  de  Justinien.  527. 
— La  Bretagne  (Angleterre)  était  partagée  entre 
les  Scots  et  les  Picts,  au  N.  (Écosse)  : les  Llogris  et 
Ktjmris  ou  Bretons,  Celtes  et  Germains,  au  centre  et 
au  $.  O.,  et  les  quatre  nouveaux  Étals  fondés  dans 
le  S.  E.  par  les  conquérants  Saxons  : Kent,  Euex, 
Wessex,  Sussex;  enfin  VUibernie  (Irlande)  était  tou- 
jours aux  premiers  occupants. 

L’empire  franc  était  ce  que  nous  l’avons  vu  dans 
le  tableau  précédent  à la  mort  de  Clotaire  11  ou  à 
l’avéuement  de  Dagobert  I,  528. 

La  domination  des Golhs  s’étendait  sur  toute  l'Espa- 
gne, la  Septimaoie,  1a  Provence,  l’Ilalie,  laSicileet 
Plllyrie.  Elle  se  partageait  en  deux  États  distincts  : 
les  Visigoths,  établis  dans  l’Empire  dès  418  et  qui 
n’avaient  cessé  de  s’étendre  dans  la  péninsule  Ibé- 
rique et  en  Gaule  jusqu’en  507  «époque  où  Clovis  l’a- 
vait refoulée  au  delà  des  Pyrénées  et  des  Cévennes; 
les  Suèves  qui  avaient  formé  un  État  indépendant 
en  Galice,  au  N.  O.  do  l'Espagne.  Us  ne  cessèrent 
d’exister  politiquement  qu’en  585.  lorsque  Léovigiide, 
roi  des  Visigoths,  dépouilla  le  dernier  roi,  Andica, 
d’un  héritage  usurpé.  Les  Vandales,  venus  en  Es- 
pagne avec  les  Suèves,  en  409,  avaient  séjourné  quel- 
que temps  dans  le  sud,  en  Vandalousie,  pays  qui  a 
conservé  leur  nom,  mais  ils  avaient  été  appelés  en 
Afrique,  en  429,  par  Bonifacc  ; de  sorte  que  les  Vi- 
sigoths régnaient  sans  partage  dans  le  S.,  le  centre, 
PE.,  l’O.  elle  N.  E.  de  la  Péninsule.  Les  Suèves  seuls 
leur  disputaient  péniblement  le  pays  situé  au  N.  O., 
sur  la  rive  droite  du  Duero.  Les’  Visigoths  possé- 
daient en  outre  la  Septimanie , en  Gaule.  — Les  Os- 
trogoths,  qui  occupaient  déjà  l’Iliyrie,  avaient  en- 
vahi l'Italie  avec  Théodoric  en  489,  et  la  victoire 
de  Vérone  sur  les  Hérulcs  d'Odoacre  leur  assura 
la  possession  de  la  Péninsule  et  de  la  Sicile,  593. 
Celle  d’Arles,  par  Ibbas,  généra)  <lo  Théodoric, 
sur  Clovis,  508,  leur  maintint  la  possession  de  la 
Provence.  C’est  contre  Vitigès,  le  pâle  successeur  de 
Théodoric,  que  les  armées  grecques  de  Justinien 
eurent  à lutter. 


Les  Vandales,  appelés  en  Afrique  en  429,  firent  la 
conquête  des  Maurélanies,  de  la  Numidie,  de  l’Afri- 
que proprement  dite,  l'ancienne  province  romaine, 
et  des  îles  sauf  la  Sicile.  Ils  y ajoutèrent  même  la 
Tripolitane. 

C’est  contre  Gélimer,  dernier  roi  de  cette  race  si 
promptement  affaiblie  parla  conquête  et  le  climat, 
que  les  armées  grecques  de  Bélisaire  auront  à com- 
battre. 

Les  Lombards  et  les  Gépides  erraient  encore  sur 
les  bords  du  Danube;  les  S;  xons,  les  Frisons  et  les 
Angles  étaient  libres,  au  N.  de  l’Empire  franc,  avec 
lequel  ils  commençaient  déjà  à entrer  en  lutte. 

Justin  le  Th  race  laissait,  en  mourant,  en  527,  à son 
neveu  Justinien.  l’Empire  grec  contenu  à peu  près 
dans  les  mêmes  limites  qu'au  temps  d’Arcadius  (Voy. 
l’Empire  romain  au  temps  de  Théodose,  carte  et 
tabl.  n*  24). 

§ II.  l’Empire  de  Justinien  a sa  mort,  565.  — 
La  guerre  de  Terse,  qui  avait  été  très-active  à deux 
reprises  differentes  (528-532,  et  540562),  avait  amené 
La  fixation  des  limites  telles  que  nous  les  avons  indi- 
quées sur  notre  carte.— La  victoire  de  Bélisaire  à Tri- 
camaron,  534,  avait  entraîne  la  destruction  de  l’em- 
pire des  Vandales  et  la  soumission  des  anciennes 
provinces  romaines  qui  le  composaient  à un  patrice 
administrant  le  pays  au  nom  de  l’empereur  de  Con- 
stantinople.— La  guerre  Gothique,  dans  laquelle  Bé- 
lisaire et  Narsès  se  signalèrent  et  qui  se  prolongea 
de  534  à 552,  amena,  après  la  victoire  de  ce  dernier, 
à LetUagio , en  552,  la  soumission  de  toute  l'Italie, 
de  l’Illyrie  et  des  îles,  et  la  fondation  de  l’Exarchat 
de  Havenne,  en  554.  — Enfin,  le  roi  »!es  Visigoths 
d’Espagne,  Athanagilde,  ayant  imploré  le  secours 
de  Justinien  contre  son  compétiteur  Agita,  le  pa- 
trice d’Afrique,  Libérius,  prit  possession  de  Valence, 
de  Cordoue  et  de  la  Bétique  oriontale  que  l’empire 
Grec  conserva  jusqu’en  624. 

Ainsi  Justinien,  si  l’on  se  contente  de  constater 
sur  la  carte  les  succès  matériels  qui  amenèrent 
l’étendue  inusitée  de  ses  États,  et  que  l’on  envisage 
l’ensemble  des  reprises  qu’il  exerça,  comme  héritier 
des  Césars,  sur  les  peuples  barbares  établis  en  Occi- 
dent , peut  être  considéré  comme  l’auteur  d’une 
restauration  éphémère  de  l’empire  romain. 


CARTE  N°  27. 


L’EUROPE  EN  756  ET  L’EMPIRE  MUSULMAN  A L’ÉPOQUE  DE  L’ÉTABLISSEMENT 
DU  KHALIFAT  DE  CORDOUE. 


Socrces  ; Gibbon,  Hist.  du  Bas -Empire}  Aboulfcda,  Hist.  et  géogr.  a'ee  Arabes;  Résumé  giogr.de  Des  Michels. 


En  756,  époque  où  le  khalifat  de  Cordoue  s'établit 
en  Espagne  et  où  la  nouvelle  dynastie  d'Aboul-Abbas 
se  consolidait  à Bagdad,  l’Europe  était  politique- 
ment divisée  de  la  manière  suivante  : 


§ I.  L’Europe  en  756.  — L’Angleterre,  — car  on 
peut  désormais  désigner  sous  ce  nom  l’ancienne 
Bretagne,  — était  occupée,  en  grande  partie,  par  les 
sept  Etats  Angles  et  Saxons , à l’Est.  Les  Bretons , 
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Scots,  Picis  étaient  refoulés  dans  l'Ouest.  L’Hibcmie 
conservait  son  indépendance.  Les  Etais  Saxons  et 
Angles,  oui’ U eplar chie,  avaient  été  fondés  entre  les 
dates  455,  création  du  premier  royaume  saxon, 
Kent,  et  584,  création  du  dernier  royaume  angle, 
Mercie. 

En  Gaule,  les  Bretons  étaient  indépendants  ; 
Pépin  le  Bref,  roi  depuis  152,  dominait  dans  tout 
l'empire  sans  partage.  Les  A faites  ne  possédaient 
plus  que  Narbonne  en  Septimaoie. 

L’Italie  était  partagée  entre  les  Lombards,  qui 
l’avaient  envahie  en  568,  et  l'exarchat  de  Rayenne, 
qui  leur  disputait  faiblement  les  côtes  de  l'Adria- 
tique, à peu  pris  seuls  débris  de  la  domination 
grecque  dans  la  Péninsule.  L’empiro  grec,  qui  avait 
perdu  ainsi  ses  possessions  en  Italie  et  en  Illyrie, 
envahie  par  le  deuxième  l»aii  des  peuples  barlores, 
les  Slaves,  s’était  vu  enlever  par  les  conquérants 
Arabes  : l’Asie  jusqu'au  Tauru.s,  l'Egypte  et  toute  ia 
côte  des  Etals  Barbaresques.  Les  Visigoths,  dont  le 
dernier  roi,  Roderic,  avait  été  défait  au  Jiér*  s par 
les  soldats  de  Tank,  711,  et  qui  avaient  perdu  toute 
l'Espagne,  s’étaient  réfugiés  dans  les  Astuiies,  où 
ils  tormèrent  un  petit  État  chrétien,  berceau  de 
l'héroïque  race  espagnole, qui  reprendia  pied  A pied, 
après  une  croisade  de  sept  siècles,  la  Péninsule  à 
l’Islam. 

$ II.  L'Empire  Mosi  lmar  en  756  *.  — « Cet 
immense  empire  venait  de  changer  de  maîtres  )ar 
la  chute  des  khalifes  Ommi&des  de  Damas;  mais  il 
n’était  pas  encore  démembré,  il  avait  pour  limites  ; 
en  Asie,  les  deux  mers,  l’indus  supérieur,  le  Djihoun 
(Glu*)  et  le  Sogd , qui  le  séparaient  de  l’empire 
chinois  dos  Thangs  et  du  Tliibet  ou  Thou-fan  ; au 
nord-est,  la  mer  Caspienne,  le  Caucase  et  le  mont 
Taurus;  en  Afrique,  ia  mer  Rouge  et  la  Méditer- 
ranée, la  mer  Ténébreuse  ou  océan  Atlantique,  les 
montagnes  de  la  Nubie,  le  Grand  désert  et  la  chaîne 
de  1 Atlas  ; en  Europe,  les  mers  qui  entourent  l'Es- 
pagne, les  montagnes  Astur jeunes  continuées  par 
les’  Pyrénées  et  les  Cé venue»,  et  les  bouches  du 
Rhône. 

« I.  Provinces  Asutiqi  es.  Nous  eu  compterons 
quinze  principales  : 1*  L'Arabie,  qui  avait  pour 
subdivisions  ; l'Hedyas;  villes  principales  : La 
Mecque,  Médine  ou  Yalreb.  Khaïbar,  naguère  chef- 
lieu  dune  principauté  juive;  l'Yémen,  villes  ; 
Saanah  ou  Sala  et  Ad  en  ; l’Adnunout  ; le  pays 
d’Oman  ‘iur  la  mer  de  ce  nom  (ancienne  Erythrée;  ; 
le  Bahreïn  sur  le  golfe  Persique,  le  Nedjet  compre- 
nant le  pays  d'iémamah;  le  pays  des  oassanides  au 
noni,  etc. 

• 2"  la  Syrie  ou  pays  de  Schdm  comprenant,  outre, 
la  Syrie  proprement  dite,  la  Palestine  et  la  Cilicie 
orientale.  Villes  : Damas  qui  venait  de  perdre  son 
rang  de  capitale  du  khalifat.  Antioche,  Ak-p  (Bérée), 
Emése,  Tripoli.  Sour  (Tyr),  Hamath  (Epiphanie), 
Baalbeck  (Héliopolis),  Jérusalem,  J a fia  (Ptolémaïs), 
Aiznadin,  Yermouk  (Hieromax),  Boslr.i,  Ascalon, 
Gaza.  etc. 

« 3°  la  (irande  Arménie  ou  pays  d'Aram,  et  la 
Cwfargie  ; ces  deux  royaumes  étaient  gouvernés  par 
des  princes  de  la  famille  de  Pagratides  ou  Bagra- 
tions,  sous  la  suprématie  des  khalifes.  L’Armenic 
eut  Tovin  pour  capitale  depuis  la  ruine  de  Vaghar- 
chabad,  en  452  jusqu’en  894f  et  pour  villes  princi- 
pales, Ani  et  Erzeroum.  Tillis.  bâtie  en  469  sur  le 
Kour  ou  Cyrus,  était  la  capitale  de  la  Géorgie.  Cu 
grand  nombre  de  peuplades  indépendantes  ou  tri- 
butaires habitaient  tes  autres  régions  csruca. siennes. 
Ce  fut  pour  imposer  un  puissant  obstacle  à leurs 
incursions  que  Khosroés  lo  Grand  fortifia  la  vifle 
d'Albana,  qu'on  appéla  Bal-al-Ahwad  où  la  Porte 
des  Portes.  C’est  aujourd'hui  Derbend,  capitale  du 
Sclnrwan  et  du  Daghestan 

« 4"  L’Aderbaïdjan  en  y comprenant  le  Dilem,  le 


Ghilan  et  le  Mazenderan;  villes :Shis,Tébris(Tauris), 
Caswin,  Sari,  Damghan  (Hécalompyles)  etDjordjan 
ou  Syrmgis. 

<«  5*  Ix‘  Kour  distan  ou  Molladah  (Assyrie  et 
Médie  occidentale)  ; villes  : Holwan,  Wasetli,  bâtie 
en  703,  etc. 

« 6“  VAl-Djésireh  (Mésopotamie)  et  le  Diarbékir . 
villes  : Mossoul,  Meïafarekin,  Êdesse  (Roha), 
llarran  (Chaires),  Dara,  Nesbin  (Nisibis)  et  Diar- 
békir. 

u 7*  VIrak-Arabi  (Babylonie)  ; villes  ; Coufah. 
capitale  du  khalifat  avant  Damas;  Anbar,  qui  l’était 
alors,  Madaiu,  formée  de  la  réunion  de  ülesiphonci 
de  Séleucie,  naguère  résidence  des  rois  Sassanides 
que  Bagdad  devait  bientôt  remplacer  (763);  Hira, 
Cadesian,  Kcrbelah,  Bas  ni  h,  bâtie  par  les  Arabes, 
près  des  bouches  de  l'Euphrate,  et  Raccah,  résidence 
ordinaire  du  khalife  Haroun  al-Raschid. 

« 8*  L' Irak-Adjemi  ou  Reled-al-Üjebel  (Médie;  . 
villes:  Ispahan  (Aspad&ha),  Uamadan  (Ecbatanej . 
Rei  (Arsacie)  et  Nehavend. 

• 9°  Le  Kouhislan  (Susiane),  conquis  par  le* 
Arabes  en  742;  villes  : Àhwaz  et  Scbousler  (Suse). 

« 10*  Le  J a exista  n ou  Fars  (Perse  proprement 
dite);  villes  : lstakhar  (Peraïpolis) , Scmraz  et  Si- 
raph,  port  considérable  sur  la  mer  Verte  ou  golfe 
PeiBume. 

« 114*  Le  Kertnan  ou  le  Mekran  (Carmanie  et 
Gédrosie);  capitale  : Kerman  (Carmanà). 

« 12"  Le  Sind  ou  Sindhy,  sur  les  deux  rives  de 
(Indus  inférieur,  comprenant  une  partie  du 
Pendjab;  capitale  : MouiUui,  et  bientôt  après  Man- 
sorah. 

« 13  Le  Khornmn  et  le  Caboul  (Baclriane,  Sog- 
diane,  etc.);  villes  : Balkk  (Bac très),  Nischabour, 
Thous , Caboul , Candaliar , Hérat  T Mesebed  et 
Mérou,  etc. 

« 14"  Le  Kkarism  ou  Khotraresm  et  le  Duhislau 
(Chorasmia);  capitale  : kharism. 

* 15*  Le  Mawaralnakr  ou  Transoxiane  ; villes  : 
Samarcande  (Maracanda^.  Boukhara,  etc. 

« Les  Arabes  avaient  dès  lors  avec  l'intérieur  de 
l’Asie,  et  surtout  uvec  l'Inde,  de  nombreuses  rela- 
tions de  commerce  qui  leur  avaient  acquis  sur  oes 
contrées  dos  notions  ignorées  eu  Occident. 

« 11.  Provinces  d’àfrjqi  e.  — Les  Arabes  occu- 
paient en  Afrique  tout  oe  que  les  Romains  y avaient 
possédé,  et  le  progrès  de  leurs  armes  ouvrit  de 
bonne  heure  à leurs  caravanes  les  roules  du  Soudan 
ou  Piys  des  Nègres,  qui  leur  fournissait  des  es- 
claves, de  l’ivoire,  de  la  gomme,  des  épices  et  de  la 
poudn  d’or,  pendant  que  les  Ber  bers  et  les  Maures 
du  Nord  leur  o (Traient  eu  abondance  dos  produc- 
tions presque  inconnues  à l'Europe,  le  sucre,  le 
coton  et  la  soie. 

« L . plupart  des  villes  égyptiennes  et  romaines 
étain  t encore  debout,  mais  dépeuplées  et  détruites. 
Carth  tge  avait  reçu  son  coup  ae  mort  en  698  ; d’au- 
tres < aient  tombées  comme  elle.  La  politique  des 
Arabe  » était  de  remplacer  les  vieilles  métropoles, 
œntr  s de  résistance  et  de  rébellion,  par  des  colo- 
nies . gricoles  ou  commerciales  qui  devenaient  eu 
peu  « e temps  de  florissantes  cités.  Les  tribus  ber- 
bères , plus  ou  moins  nomades,  avaient  leurs 
douai  $ ou  campements  dans  les  vallées  voisines  des 
villes 

«le  Arabes  n’avaient  aucun  nom  pour  désigner 
Cens*  nWe  de  la  Péninsule  africaine.  Chacune  de 
ses  J irlies  recevait  une  appellation  particulière. 
Lear  léographie  nous  présente  au  nord  : l'Egypte, 
le  pa  5 de  Barcah,  l'Afrikiah,  le  Zab  et  le  Mahgreb 
ou  pi  * de  l'Occident  ; au  midi,  les  pays  de  Noubah 
(Nub  ),  d'Ahasohali  (Abyssinie),  ae  Zanguebar  et 
du  S idan  (Nigritie).  Nous  ne  nous  occuperons  pas 
de  et  quatre  dernières  contrées. 

« 1 L 'ÉgyjHe  ou  Pays  de  Misr  conservait  ses  inva- 
riabl  i limites.  Villes  : Escanderieb  (Alexandrie)  ; 
Fara  iah,  Eostah  (Péluse),  Misr  et  Postât  sur  les 


(i)  Et  trsii  de  Drs  Michtld. 


GÉOGRAPHIE  MODERNE.  — K°  «. 

ruines  de  Memphis,  Kolzoum,/ssouan  dans  le  Saïtl  I 
ou  Thébaïde,  etc. 

« 2*  Le  pays  de  Barkah  (Libye,  Cyrénaïque  et  ! 
Tripoli  laine)  ; population  copte.  Villes  : Barkah 
(Pentapolis),  ville  très-commerçante  non  loin  de 
Cyrène  ruinée , Tripoli  ou  Taraboloa , Yakoubé, 
entre  la  Tripoütaine  et  la  Byzacène;  Wadan , 
Djermah,  capitale  du  Fezzan;  Sort  et  Ardjabiah, 
deux  grandes  villes,  l’une  sur  la  mer,  l’autre  dans 
le  désert,  Scherouz  sur  la  montagne  de  Nanfousah, 
terme  des  conquêtes  d’Amrou,  Zawilah,  dans  le  dé- 
sert au  S.  O.  de  Tripoli,  entrepôt  des  caravanes  du 
Soudan. 

« 3*  La  province  d'Afrikiah  ou  de  Kairoan 
( Byzacène  et  Carthaginoise),  appelée  plus  tard 
Magreb-al~A\lna.  Villes  : Carthage,  détruite;  Tunis 
reconstruite  avec  ses  dé  Luis  et  repeuplée  par  une 
colonie  copte;  Afrikiah,  sur  la  côte  ouest  de  la 
Grande-Syrte;  Kairoan,  bâtie  par  Akbah  sur  les 
ruines  de  Yicus  Augusti.  mais  encore  peu  impor- 
tante; Aphrodisium,  ruinée,  qui  allait  devenir  Maha- 
dieh;  Bounah  ou  Bonne  (Hippo  Begius);  Ben  Zcrt 
ou  Byserte  (Hippo  Zaritos),  Kulibiah  (Clypea) , 
Kafsab;  El  Djem,  aux  belles  ruines,  ancienne  rési- 
dence de  Kahinali,  cette  héroïne  des  Berbers. 

« 4“  Le  ZaO,  plus  tard  Magreb al-Aousath  ou  In- 
termédiaire (Numidie  et  première  Maurétanie) , capi- 
tale Sétif  (Sitiphis);  villes  : Kastinah  (Constanline), 
et.  à l'autre  extrémité,  Télemsau,  ville  en  partie 
chrétienne,  ayant  un  port  sur  la  Tafna;  Bugaïah  ou 
Bougie,  Tidges  (Tigisis),  Milianah  (Malliana/,  Milah, 
Tenez,  Arzew  (Arsenaria),  pleines  de  belles  ruines. 
Tibsa,  alors  encore  norissauto,  Madjanab  aux  riches 
mines  d’argent,  Césarée  ou  Chercliell,  et  la  ville 
qui  plus  lard  fut  Alger  (Icosium  ou  Rusacurum). 
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I « .'»•  I.e  Magreb-al-Aksa  ou  Magreb  proprement 
dit  (Maurétanies  Césarienne  et  Tingitane),  honié  par 
! l'Océan  ou  mer  Ténébreuse , où  se  trouvaient  les  Iles 
Djialidat  ou  Fortunées.  Il  paraît  que  Tandinh 
(Tanger)  était  encore  la  métropole  du  Magreb  ; villes 

B>ales : Sehiah  (Ceuta),  sur  la  mer  du  Détroit , 
irou  Mélilah;  Nacchor,  Denhadjah,  plus  tard 
Kasr;  Ikali  aux  fabriques  de  sucre  et  aux  belles  es- 
claves; llargab,  chef-lieu  de  la  tribu  desZénètes,  et 
Segelmasah  ou  Segelmesse,  bâtie  en  757  par  le 
forgeron  Médranl,  chef  de  la  dynastie  des  Mèdns- 
sites. 

« III.  Provinces  d’Europe.  — L'Andalousie  com- 
prenait toute  l'Espagne,  moins  les  Asturies,  plus  la 
septimanie  dans  la  Gaule.  Dès  l’an  747  le  wali 
Yousuuf-al-Féscri  l’avait  divisée  en  cinq  grandes 
provinces,  dont  les  chefs-lieux  forent  : Cordmic, 
qui  allait  devenir  la  capitale  du  khalifat  d'Occident  ; 
Tolède,  naguère  résidence  des  rois  Goths  ; Mérlda, 
Saragosse  et  Narbonne.  11  n’en  fut  pas  dés  autres 
villes  romaines  de  cette  contrée  comme  de  celles  de 
l'Afrique;  la  plupart  conservèrent  ou  accrurent  leur 

Serite  sous  la  domination  musulmane.  Lcsprin- 
•s  étaient  GlUtftiz  (Cadix),  Xérès,  sur  le  Guad  al 
leté,  Malaga,  Lorca  et  Schatibah  ou  Xativa  dans  la 
rovince  got bique  de  Tadmir,  Valence,  Barcelone, 
arragqne,  Lénda,  Saragosse,  Calat-Avoub  ou  dila- 
ta y ud,  Aschbouna  (Lisbonne),  Colimb  (Colmhre) , 
Braga,  Narbonne  et  les  autres  villes  de  la  Septi- 
manie. 

««  Les  iles  Baléares  avaient  aussi  subi  la  loi  de 
l’islamisme,  comme  la  Sardaigne  et  la  Corse ; villes 
principales  : Mahon  et  Raima,  Cagliari  (Caralis)  et 
Alerta.  » 


CARTE  N°  28. 


EMPIRE  DE  CHARLEMAGNE  EN  814, 


AVEC  LA  DIVISION  DE  CET  EMPIRE  EN  TROIS  ROYAUMES  PAR  LE  CAPITULAIRE 
DE  THIÛN VILLE,  EN  806. 


Charles-Martel 1 avait  partagé  l'empire  desFranks 
entre  ses  trois  fils  de  la  manière  suivante  : il  arait 
laissé 


A CARLOMAN  , 

la  Thucinge, 
l'Austrasie  et 
l'Allémanie. 


A PÉPIN, 
la  Neustrie  et 
la  Burgondie,  aux- 
quelles! faut  ajou- 
ter la  Provence,  la 
dernière  des  con- 
quêtes de  Charles- 
Martel. 


A CRIPPON, 

douze  comtés 
détachés,  dans 
les  possessions 
de  ses  deux 
frères. 


Dans  ce  partage,  il  n’est  question  ni  des  Bretons 
Armoricains,  ni  des  Bavarois,  ni  des  Aquitains.  La 
Bretagne  n’avait  nullement  été  inquiétée  par  les 
armes  de  Charles-Martel  ; et,  bien  que  les  ducs 
d'Aquitaine  et  de  Bavière  eurent  fait  acte  de  sou- 
mission au  chef  des  Francs,  ils  ne  laissaient  pas 
d'être  parfaitement  libres. 

Carloman  se  retira  au  mont  Cassin , en  545».  Tl 
avait  laissé  sous  la  protection  {Je  sou  frère  deux 
fils  qui  devaient  se  partager  scs  Etats.  Pépin,  au  lieu 
de  leur  faire  justice,  les  cloîtra.  Bientôt,  il  ne  s c 
contenu  plus  du  pouvoir  d’au  roi , il  voulut  eu 
avoir  le  titre. 

752-814.  Pépin  le  Bief,  devenu  roi  des  Francs 


1.  Le  com me n cernent  de  ce  résumé  est  emprunté,  en 
partie,  aux  tableaux  de  H.  Dufau,  Allas  historique  et  uco- 
yrapkique  de  la  France. 


en  752  1 prépara  le  règne  do  son  fils  Charlemagne. 
Il  donna  à f empire  des  Francs  les  limites  qu’il 
avait  eues  pendant  les  périodes  les  plus  brillantes 
de  la  domination  des  Mérovingiens.  11  chassa  les 
Arabes  de  la  Gaule  cl  les  refoula  au  delà  des  Pyré- 
nées. 

La  plus  terrible  guerre  de  Pépin  fut  celle  qu’il  sou- 
tint contre  les  Aquitains,  continuellement  renforcés 
pardesbaiules  deVascons.  L'Aquitaine,  soumiseaux 
Francs  par  Charles-Martel,  avait,  dès  l’an  741,  pro- 
testé contre  la  violeuce  de  ses  oppresseurs.  Hunald, 
fils  d'Eudes,  avait  commencé  contre  “Pépin  et  Car- 
loman  une  lutte  désespérée.  Vaincu  d'abord  et  re- 
jeté derrière  1a  Loire,  ce  chef  des  Aquitains  avait 
pris  sa  revanche  quand  les  incursions  des  tribus 
germaiucs  avaient  appelé  au  nord  les  guerriers 

I.  Ce  ne  fut  qu’à  l’aide  de  l'évêque  de  Rome  que  Pépin 
le  Bref  devint  le  roi  légitimé  de»  Francs.  Un  revanche,  ce 
fui  le  i wi  des  Francs  qui  içmda  la  puissance  temporelle  de  la 
paia  té.  En  756.  f‘<  pm  passa  tes  Alpes  et  força  Astolphc, 
roi  des  Lombard*,  à céder  l'Eiarchul  avec  lu  écntupolc  et 
Uunaiclno  à Encline  II.  Celui-ci  devint  alors  vassal  du  roi 
franc  l>ix  huit  uns  après  (774).  Charlemagne  cunfirma  et 
augmenta  le  patrimoine  de  saint  Pieire.  Tout  le  pays  iuœ- 
pris  entre  lu  in.  r Adriatique  et  les  Apennins,  depuis  l'em- 
bouchure de  l'Adige  jusqu'à  Ancône,  forma  le*  ÊUls  de 
rEglb-e.  Srioa  le^  auteurs  de  l’An  de  vérifier  les  dates, 
Charlemagne,  après  avoir  soumis  Adatgisc,  duc  de  Béné- 
vi-nt,  mu  au  donnéait  pape  Aquino.Téano  et  quelques  autres 
villes  du  duché.  Euiirt,  a celle  dernière  donation,  il  aurait 
ajouté  six  places  eu  Toscane,  doat  La  priacipale  éuit 
▼ilerbc. 
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francs.  Mais  le  triomphe  des  Aquitains  ne  devait 
pas  être  long»  Hunald  trahi  par  les  siens  dut  se 
tenir  sur  la  défensive.  Après  lui  son  fils  Waïfre 
se  fit  le  chef  de  tous  les  ennemis  des  Francs;  il 
soutint  contre  eux  le  troisième  fils  de  Charles-Mar- 
tel, Grippon,  qui  n’avait  pas  été  admis  au  par- 
tage royal.  Cette  protection  de  Waïfre  accordée  à 
Grippon  fut  la  cause  des  invasions  successives  que 
firent  les  Francs  en  Aquitaine  pour  ramener  cette 
contrée  sous  leur  dépendance. 

A la  mort  do  Pépin  le  Bref  (768),  l’empire  des 
Francs  s'étendait  sur  toute  la  Gaule  comprise  dans 
ses  anciennes  limites,  l’Océan,  les  Pyrénées,  la  Mé- 
diterranée, les  Alpes  et  le  Rhin.  La  Bretagne,  à qui 
Pépin  avait  enlevé  Vannes,  n’était  pourtant  pas 
soumise.  L’Aquitaine  remuait  encore;  et,  derrière 
elle,  dans  la  Vasconie,  habitait  un  peuple  indomp- 
table. Les  peuples  soumis  d'outre-Rhin , les  Ba- 
varois en  particulier,  s’agitaient  continuellement. 
Enfin,  au  nord  et  à l’est,  les  peuplades  germa- 
niques, Slaves  et  Scythiques  (Saxons,  Slaves  et 
Avares),  menaçaient  sans  cesse  les  frontières  de 
l’Empire. 

Pépin,  qui  avait  deux  fils,  divisa  en  deux  parts 
l’empire  des  Francs;  il  laissa: 

A CHARLEMAGNE,  A CARLOMAN, 

l’Austrasie , la  Thu-  la  Bavière  , l'Allé- 
ringe.  la  Neustrie,  dans  manie  , 1 Alsace  , la 

leur  intégrité.  Burgondie,  la  Provence 

et  ia  Sepiimanie. 

Quant  à l'Aquitaine,  qui  n’est  pas  nommée  dans 
l’acte  de  partage,  elle  fut,  d’après  toute  vraisem- 
blance, partagée  assez  également  entre  les  deux 
frères.  Charlemagne  aurait  eu  la  partie  occiden- 
tale ; C-yloman  celle  qui  se  rapprochait  davantage 
de  scs  Etats,  la  partie  orientale.  Ce  dernier,  par 
sa  mort,  laissa  Charlemagne  seul  maître. 

Ce  prince  compléta  l’œuvre  de  conquêtes , com- 
mencée par  son  père.  La  grandeur  de  l’empire  des 
Francs  fut  portée,  sous  son  règne,  à son  apogée  ; 
Charlemagne  donna  même  aux  vastes  contrées  sur 
lesquelles  il  domina  une  apparente  unité. 

Tous  les  pays  de  son  royaume  conservèrent  le 
nom  qu’ils  avaient  eu  sous  les  Mérovingiens.  Ainsi, 
l'on  distingua  encore  la  Thuringe,  l'Austrasie,  la 
Neustrie,  la  Bavière,  l’Allémanie,  la  Burgondie,  la 
Provence,  la  Septimanie,  l’Aquitaine,  la  Vasconie. 
A ces  provinces  qu’il  avait  reçues  de  son  père,  il 
faut  ajouter  la  Frise  et  la  Saxe  dont  la  conquête 
lui  coula  si  cher  ; la  Bretagne  armoricaine  qu'il 
subjugua  et  qu’il  força  à lui  payer  régulièrement 
un  tribut  pendant  tout  son  règne  ; une  partie  de 
l’Espagne,  ainsi  que  la  Corse,  la  Sardaigne  et  les 
îles  Baléares  qu’il  enleva  aux  Arabes;  enfin,  l’Italie 
qui  ne  tomba  pourtant  pas  tout  entière  aous  sa 
nomination.  Il  est  probable  qu’il  fut  permis  au  duc 
de  Béné\ent  de  rester  libre.  Plusieurs  villes  des 
côtes  appartenaient,  dans  le  midi  de  cette  contrée, 
aux  Grecs  qui  exerçaient  encore  sur  Venise  une 
espèce  de  suzeraineté.  Charlemagne  porta  ses  armes 
à l’Orient  jusqu’à  Theiss,  limite  qui  séparait  son 
empire  do  celui  des  Avares.  Pourtant  les  Slaves  de 
l’Esclavonie  entre  la  Save  et  la  Brave  ne  furent  que 
ses  tributaires.  Plusieurs  peuplades  du  nord-est, 
les  Ûbotrites,  les  Willz,  les  Sorabes,  les  Chèches 
et  les  Mu  raves  lui  payaient  un  tribut  et  conservaient 
leur  indépendance. 

En  806,  Charlemagne  divisa  son  empire  entre  ses 
trois  fils. 

Elirait  du  Capitulaire  de  Tblaaxllle 
en  M##  : 

«C.  I.  11  nous  a plu  de  diviser  l'empire  que  Dieu 
nous  a conservé  de  la  manière  suivante  : toute 
l'Aquitaine  avec  la  Vasconie,  excepté  le  pagus  de 


Tours,  tout  ce  qui,  on  ce  pays,  regarde  l'occident 
et  s’étend  jusqu’à  l’Espagne,  la  cité  de  Nevers,'  le 
paaus  (région  ou  cité)  d’Avalon  (.Ira/fn-m),  d’Alise 
(Awrnfi'r),  ceux  de  Cliàion,  de  Mâcon,  de  Lyon,  la 
Savoie,  la  Maurienne,  la  Tarent -aise,  le  Mont-Cenis, 
la  vallée  de  Suse  jusqu'à  Clus.r,  et,  tout  ce  qui 
est  en  deçà  des  monts  Italiques,  en  suivant  cette 
chaîne,  de’puis  ce  point  jusqu’à-  la  mer,  et  tout  ce 
qui  est  compris  entre  cette  limite  et  l'Espagne, 
c'est-à-dire  une  portion  de  la  Bourgogne,  la  Pro- 
vence et  la  Sepiimanie  ou  Gothie,  formeront  la  part 
de  notre  fils  Louis. 

••C.  il.  I.a  portion  de  l'It die  qui  porte  le  nom  de 
Lombardie,  la  Bavière  telle  que  la  possédait  Tas- 
sillon,  excepté  les  deux  villes  d'Ingolstadt  et  de 
Lutrahahof,  et  la  portion  de  l’Allémanie  qui  est 
située  sur  la  rive  droite  du  Danube;  prenant  ainsi 
ce  fleuve  pour  limite  jusqu’à  l'endroit  où  il  se 
rapproche  le  plus  du  Rhin , puis  remontant  le 
cours  supérieur  du  Rhin  jusqu’aux  Alpes  d’où  il 
sort  : tout  ce  qui  se  trouve  au  midi  et  à Vest  de  ces 
limites  avec  le  duché  de  Coire,  nous  le  donnons  à 
notre  fils  Pépin. 

« C.  lu.  Tout  ce  qui , dans  notre  empire,  est  en 
dehors  de  ces  limites,  la  Frankia,  la  Bourgogne, 
excepté  ce  que  nous  avons  attribué  sur  ce  pays 
à Louis,  l'Alléraanie,  excepté  la  portion  donnée  à 
Pépin,  l’Austrasie  (Austria),  la  Neustrie,  la  Thu- 
ringe, la  Saxe  {Saxonia),  la  Frise  et  la  portion  de 
la  Bavière  appelée  Northgaw,  nous  le  concédons  à 
notre  fils  Charles.  » 

Le  C.  iv  dispose  des  nouveaux  partages  éventuels 
en  cas  de  mort  d'un  des  trois  princes. 

État  de  l'Empire  de  t’harlemnRnc  en 

*■4.  — Limites.  — L'Empire  comprenait:  1*  les 
pays  entiè>ement  soumis  et  2"  ceux  qui  n’étaient 
que  tributaires.  Les  limites  réelles  n’embrassaient 
que  les  possessions  immédiates  et  le  patrimoine  de 
saint  Pierre.  C'étaient,  à 1*0.,  au  N.  O.  et  au  N., 
la  mer,  l’océan  Atlantique,  l'océan  Germanique  et 
l’Eyder  qui  le  séparait  des  Danois;  à l’E.,  la  mer 
Baltique,  la  Trave,  une  limite  qui  gagnait  l’Elbe 
et  remontait  le  fleuve  jusqu’à  son  affluent  avec  la 
Sala,  le  cours  de  la  Sala  en  la  remontant  jusqu'à 
sa  source,  les  monts  du  Nordgau  ou  Monts  de  Bo- 
hème (Babhmcrwald) , le  Danube  dont  elle  dcscen- 
[ dait  le  cours  jusqu'à  son  confluent  avec  le  Ra&b,  le 
cours  du  Raab  jusqu’au  14*  méridien  0.,  une 
ligne  qui,  de  ce  point,  gagnait  la  Save  puis  des- 
cendait son  cours  iusqu’a  son  confluent  avec  le  Da- 
nube, qui  descendait  le  Danube  jusqu'à  son  con- 
fluent avec  la  Save,  remontait  la  Save  jusqu’à  son 
confluent  avec  la  Bosna,  remontait  la  Bosna  jus- 
qu’au deux  tiers  de  son  cours  environ,  gagnait  la 
Narenta,  descendait  le  cours  de  ce  petit  fleuve  et  re- 
joignait la  mer  Adriatique  ; — En  Italie,  l .llernui 
ou  Pescara,  et  le  Liris  ou  Garigljano;  — la  mer 
Méditerranée,  et,  en  Espagne,  FÈbre,  cours  infé- 
rieur, ce  qui  comprenait  la  marche  d’Espagne  et 
les  Pyrénées  centrales  e(  occidentales,  ce  qui  em- 
brassait les  marches  de  Gothie  et  de  Vasconie  et 
laissait  en  dehors  la  Navarre.  — Les  lies  Baléares 
et  la  Corse  étaient  rattaché  s,  les  premières  à la  di- 
vision du  royaume  d'Aquitaine  depuis  789,  et,  la 
seconde,  au  royaume  d’Italie  depuis  806.  La  Sar- 
daigne ne  fut  soumise,  qu’en  815. 

Les  peuples  tributaires  étaient,  à l'O.  : 1°  les 
Slaves  wendes  qui  comprenaient  les  Obotrites,  les 
Wiltz,  les  Sorabes,  les  Silésiens,  les  Bohèmes  ou 
Tchèques  et  une  partie  des  Moravcs.  La  limite  de 
cette  région  était  l’Oder,  au  delà  duquel  on  trou- 
vait des  places  libres,  Lckhs  ou  Polonais,  2*  les 
Avares  ou  Huns,  soumis  au  tribut  après  trois  cam- 
pagnes mémorables  788-796. 

Ces  peuples  étaient  compris  entre  le  Raab  et  la 
Theiss  et  s’étendaient  par  conséquent  sur  les  deux 
rives  du  Danube  moyen.  — En  Italie  : le  duché 
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de  Spolèle  était  compris  dan?  l’Empire,  et  la  princi- 
pauté de  Bénévent,  dernier  débris  de  la  puissance 
Lombarde,  en  dehors  et  tributaire  ; — en  Espagne, 
la  Navarre,  pays  des  Basques  Espagnols,  était  tri- 
butaire. — - En  Gaule,  les  Bretons. 

Les  pays  soumis  étaient  assujettis  à la  division 
administrative  des  comtés  et  des  légations,  à la 
division  militaire  des  marches  et  à la  division  poli- 
tique en  trois  royaumes:  celui  des  Francs,  et  ceux 
d'Italie  et  d’Aquitaine. 

(S.  D.  Tour  les  évêchés  ei  les  abbayes  célèbres,  voyci 
ta  carie  des  diocèses  historique*  de  la  France  avec  le  ta- 
bleau n°  38  et  la  carte  de  l’epoque  mérovingienne  avec  le 
tableau  n°  21). 

Empire  des  Francs  proprement  dit.  1 — 

Le  royaume  des  Francs  proprement  dit,  dont  Char- 
lemagne s’était  réservé  directement  l’administra- 
tion, renfermait  les  huit  provinces  de  Neustrie, 
Bourgogne  septentrionale,  Australie,  Saxe,  Frise, 
Thuringe,  Bavière  et  Alternante. 

« Neustrie.  Paris,  depuis  la  chute  des  Mérovin- 
giens, n ‘était  plus  le  séjour  des  rois.  Trois  grandes 
métropoles  : Sens  , Rouen , Tours.  Les  autres  villes 
importantes  sont  Soissons  et  JVoyo»,  où  furent  cou- 
ronnés Pépin  (752)  et  Charlemagne  (768)  ; Troyes , 
où  Pépin  réunit  la  première  armée  qu’il  conduisit 
en  Aquitaine.  Les  seules  cités  qui  avaient  pris  un 
peu  d'importancG  politique  étaient  : Angers , où  ré- 
sidait le  margrave  qui  commandait  à la  marche 
établie  pour  contenir  la  turbulence  des  Bretons; 
Boulogne  et  Gand , dont  Charlemagne  avait  fait  des 
arsenaux  considérables  et  où  il  avait  placé  des 
flottes  destinées  à surveiller  les  incursions  des  pi- 
rates du  Nord.  Les  villas  royales  se  ressentaient 
elles-mêmes  de  l'abandon  dans  lequel  se  trouvait 
la  Neustrie  : celles  d 'Attigny,  sur  l'Aisne,  de  Ver- 
rerie et  de  Kiersy , sur  l’Oise,  étaient  beaucoup 
moins  fréquentées  que  sous  les  Mérovingiens. 

« Bourgogne.  2 — Elle  renfermait  encore  la  Pro- 
vence et  I’Helvétie  (Suisse),  et  possédait  des  villes 
considérables,  comme  Lyon.  Vienne,  Embrun,  Be- 
sançon, Arles,  Genève,  Luxeuil,  et  les  résidences 
royales  de  Paye me  et  de  Mantailles. 

a C’était  aux  provinces  rhénanes  que  la  prépondé- 
rance politique  était  passée;  c’était  pour  leurs  villes 
et  leurs  villas  que  les  Carlovingiens  réservaient 
toutes  leurs  faveurs. 

• L’Austrasip,  qui  s’étendait  depuis  les  rives  de 
l’Escaut,  lequel  la  éparait  de  la  Neustrie,  jusqu’à  la 
Sala,  était  le  berceau  des  Francs;  devenue  le  cen- 
tre de  leur  empire,  elle  conserva  même  leur  nom 
dans  celui  de  Franconie  appliqué  à sa  partie  orien- 
tale. Longtemps  avant  Cnarlcmagne,  l’Austrasic 
comptait  déjà,  sur  les  deux  rives  du  Khin,  des  villes 
importantes':  à l’ouest,  sur  la  Moselle,  Trêves  et 
Mets,  l’ancienne  capitale  du  royaume  d'Austrasie  ; 
Coblentz,  au  confluent  de  la  Moselle  et  du  Rhin  ; 
Spire , Worms,  Mayence,  Cologne,  sur  le  cours  de  ce 
dernier  fleuve  ; Nimègue,  sur  le  Wahal  ; puis  In 
gelheim,  à l'ouest  de  Mayence.  De  l’autre  côté  du 
Rhin , on  peut  citer  Wurtzboury  et  Francfort  sur 
le  Mein.  A ces  villes  nombreuses,  que  Charlemagne 
embellit  de  palais  et  d’églises,  il  faut  ajouter  les 
résidences  royales  dont  le  séjour  du  prince  ne  tarda 
pas  à faire  de  grands  centres  de  population.  Nous 
nommerons  Aix-la-Chapelle,  Duren , Hérûtal,  Thion - 
ville,  Valenciennes,  Andernach  et  Tribur. 

« La  Saxe,  qui  s’étendait,  de  l’ouest  à l’est,  des  ri- 
ves de  l’Ems  au  cours  de  l’Elbe,  et,  du  N.  au  S.,  de 
la  péninsule  Cimbrique  aux  confins  de  la  Thuringe, 
était  habitée,  par  les  grandes  tribus  soumises  de 
772  à 776  : Westphaliens,  ou  Saxons  occidentaux, 

1.  Ce  résumé  est  emprunté,  en  panie,  aux  leçons  de 
M.  Chevalier,  Uist.  du  moyen  âge. 

2.  No u*  ne  la  divisons  pa»  ici  comme  dans  le  capitul.  de 
806  et  nous  considérons  l’ancien  royaume  de  Bourgogne 
en  son  entier. 
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Ostphaliens,  ou  Saxons  orientaux,  et  Angaricns.  Il 
y avait  aussi  les  Saxons  transaibingiChs,  soumis  en 
8ü3,  au  N.  du  fleuve.  Avant  la  conquête  opérée  par 
Charlemagne,  ce  territoire  ne  renfermait  qu'un 
petit  nombre  de  lieux  fortifiés,  tels  que  Sigebourg , 
qui  en  couvrait  l’entrée  du  côté  du  Rnin,  et  Ehres- 
bourg(. le  Château  d' Honneur) , sur  la  Rohne,dont  les 
Francs  s'emparèrent  pour  y placer  une  garnison.  Mais, 
lorsque  Charlemagne  eut  soumis  les  Saxons,  il  s'ap- 
pliqua à changer  leurs  habitudes,  et,  afin  de  faire 
cesser  la  mobilité  de  leur  existence,  il  s’efforça  de  les 
attacher  au  sol  et  de  les  fixer  dans  des  villes  qui 
servirent  en  même  temps  de  boulevards  contre  les 
mouvements  des  peuples  Slaves.  Bientôt,  sur  tous 
les  points  de  la  Saxe,  s’élevèrent  un  grand  nombre 
de  cités  qui  devaient  leur  origine,  soit  à des  forte- 
resses, comme  Lippstadt,  aux  sources  de  la  Lippe, 
Herstell , sur  le  Weser;  Hohbuoki  (Hambourg),  aux 
bouches  de  l'Elbe  ; soit  à des  palais,  comme  Hall, 
sur  la  Sala,  et  Magdeboury,  sur  l'Elbe;  soit  enfin 
à des  évêchés,  comme  Brême  et  Mindrn,  sur  le  Wé- 
scr , Halbcrstadt,  sur  l’Holzemme,  Hildesheim.  sur 
l’Innerste,  Verden , sur  l’Aller,  Paderborn,  assem- 
blée de  777  ; dans  la  vallée  de  la  Lippe,  Osnabrück, 
sur  la  Hase,  et  Munster , sur  l’Aa. 

« La  Frise,  qui  pourrait  être  considérée  comme 
une  dépendance  de  la  Saxe,  s'étendait  le  long  de  la 
mer  du  Nord,  des  bouches  du  Rhin  à celles  du 
Wéser,  et  ne  renfermait  d’autres  villes  que  Deven- 
ter,  sur  l'Yssel,  et  Ruslringen,  près  de  l'embou- 
chure du  Wéser.  Niinèguc  (830)  et  les  villes  histo- 
riques de  Buchloz  (779) , Detmold  (783),  etc. 

« La  Thuringe,  situee  au  S.  de  la  Saxe,  dont  elle 
était  séparée  par  l’Unstrutt.  couvrait  l’Austrasie  à 
l’est  contre  les  incursions  des  Slaves,  mais  ne  pos- 
sédait guère  d’autres  lieux  remarquables  que  les 
villes  d 'Ingolstadt  et  de  Lutrahahof. 

« La  Bavière,  renfermée  entre  les  Alpes  et  le  Da- 
nube, le  Lecli  et  l’Ens,  avait  perdu  son  indépen- 
dance depuis  la  révolte  de  Tassillon,  et  était  admi- 
nistrée par  des  comtes  francs.  Ses  villes  principales 
étaient  Ratisbonne  ou  Regensbnurg , et  Passau,  sur 
le  Danube,  Freysingen,  sur  l’Iser,  Salzboura,  sur 
la  Salza.  A l’est  de  la  Bavière,  jusquà  la  Tneiss, 
limite  extrême  de  l’empire  au  sud-est,  se  trouvait 
la  Pannonie,  occupéo  jadis  par  les  Avares.  Après 
la  destruction  de  ce  peuple  (796),  Charlemagne 
abandonna  le  territoire  compris  entre  le  Raab  et  la 
Theiss  à une  tribu  de  Huns  qui  avaient  promis 
d’embrasser  le  christianisme,  et  qui  donnèrent  à ce 
pays  le  nom  de  Hunnie  ou  Avarie.  Mais  entre  la 
Bavière  et  le  Raab,  dans  cette  partie  de  la  Panno- 
nie qui  confinait  à l’empire,  Charlemagne  organisa 
la  Marche  orientale  (marche  d’Autriche),  où  s’é- 
levèrent les  évêchés  de  Faviana  et  de  A'tfra. 

« L'Allé manie  ou  Souabe,  qui  forme  aujourd’hui  le 
Wurtemberg,  le  duché  de  Bade  et  la  Suisse  alle- 
mande, était  entièrement  soumise  depuis  748.  Elle 
s’étendait,  de  l’est  à l'ouest,  du  Lech,  qui  la  sépa- 
rait de  la  Bavière,  à la  rive  droite  du  Rhin,  et.  du 
sud  au  nord,  des  Alpes  à la  Franconie,  Ses  villes 
principales  étaient  Coire,  Saint-Gall,  Constance  et 
Augsboury,  sur  le  Lech. 

• On  peut  rattacher  à l’Allémanie  I’Alsace,  située 
entre  le  Rhin  et  les  Vosges,  partie  de  l’Allemagne 
destinée  à devenir  française  et  qui  faisait  commu- 
niquer la  Gaule  avec  la  Germanie;  ses  villes  impor- 
tantes étaient  Strasbourg  et  Bdle. 

« Royaume  d'itallc. — Le  royaume  d’Italie  ren 
fermait  tout  l’ancien  royaume  des  Lombards,  depuis 
les  Alpes  jusqu’au  Garigliano.  Il  comprenait  la  Lom- 
bardie, la  marche  Trévisane  et  celle  de  C&rinthie 
ou  duché  de  Frioul,  ainsi  que  les  possessions  de 
l’Église. 

« Dans  la  Lombardie,  les  villes  principales  étaient 
Parie,  Milan,  Vérone.  La  marche  Trévisank  avait 
Trévise  pour  capitale. 
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* Au  nord -est  de  la  Péninsule,  la  marcite  de  Cà-  T 
rikthie  OU  DL'CHÊ  de  Friom.,  qui  s'étendait  jusque 
dans  la  Pannonie  inférieure,  comprenait  : le  Fbioul, 
avec  une  capitale  du  mèoie  nom.  au  nord  d’Aqui- 
lée;  la  Libuhnik,  I Istrif  et  la  Dalmatie,  dont  une 
partie  néanmoins  appartenait  à l'empire  grec. 

« Le  Patrimoine  de  saint  Pierre,  dont  la  donation 
faite  par  P*  pm  le  Bref  avait  été  confirmée  par  Char- 
lemagne, se  composait  : du  poché  de  Home,  c’est- 
à-dire  de  la  Salarie  et  dt  l’ancien  Latium,  avec 
Rome  pour  capitale,  de  la  Pkntapole,  dont  les  vil- 
les étaient  Aneône,  Himini.  Prxaro,  Fana  et  Sini- 
gaglia , et  de  ['exarchat  qui  s’étendait  le  long  fie 
l’Adriatique  jusqu’au  cours  de  l'Adige  au  nord,  avec 
les  villes  de  Padoue,  Ravrnne,  Bologne,  Fer- 
rare,  etc.  (Voyez  plus  haut,  la  note  p.  75.) 

« Royaume  d'Aquitaine.  — Le  royaume  d’A- 
quitaine. érigé  en  faveur  de  Louis,  le  {dus  jeune 
des  tils  de  Charlemagne,  s’étendait  du  nord  au  sud. 
de  la  Loire  aux  Pyrénées  et  au  cours  inférieur  de 
l’Kbre,  et,  de  l’est  a l’ouest,  du  Rhône  à l'océan  Al^ 
hntique. 

«Outre  l'Aquitaine  proprement  dite,  ce  royaume 
renfermait  encore  la  .Sepnmanie,  le  duché  de  Gas- 
cogne et  les  mircnes  ospignoîes. 

« L’ Aquitaine,  dont  la  capitale  était  Toulouse,  se 
trouvait  divisée  sous  le  rapport  politique  en  quinze 
comtés,  savoir  : 1*  Le  Poitou,  capitale  Poitiers; 

2°  le  Berry.  cap.  Bourges;  3“  la  .Saintonge,  cap. 
Saisîtes;  4"  I’Angocjmois,  cap.  Angoulème  ; 5°  le  Li- 
mousin, cap.  Limoges;  6*  I’Auvergnk,  cap.  Cler- 
mont; 7#  le  Vêla  y,  cap.  le  Puy;  8°  le  GRvaud.in, 
cap.  JavouU;  9*  le  Rouerguf,  cap.  Hodei;  DP  I Ai- 
bigeo'S,  cap.  AUfi;  11*  le  Toulocran,  cap.  Toulouse; 
12“  I’Agénois,  cap.  Agen , avec  la  villa  de  Chasse- 
neuü  sur  le  Lot;  13°  le  Bordelais,  cap.  Bordeaur; 
14°  le  Quercy,  cap.  Cahors:  15°  le  Périgord,  cap. 
Périgueuj. 

«Sous  l’administration  du  jeune  Louis  et  surtout 
de  ses  tuteurs,  Guillaume  de  Toulouse  et  saint  Be- 
noît d’Aniane,  l'AquiLiine  se  remit  promptement 
de»  maux  de  U guerre  désastreuse  qu’elle  avait  sou- 
tenue pour  son  indépendance.  Saint  Benoit  planta 
des  vignes  et  des  oliviers,  ouvrit  des  routes,  créa 
des  moyens  d’irrigation  et  fonda  le  célèbre  monas- 
tère d’Àmane,  qui  non  seulement  lut  un  loyer  reli- 
gieux et  intellectuel , mais  qui  devint  bientôt  un 
grand  centre  industriel  et  agricole. 

« La  Shptimanie  ou  Gothif,  qui  s'étendait  le  long 
de  la  Méditerranée,  des  Pyrénées  à l’embouchure 
du  Rhône,  avait  perdu  ses  privilèges  sous  Charle- 
magne et  était  divisée  adinuiisLativement  en  sent 
comtés:  ceux  de  üarbonne,  de  Béziers , de.Virm**,  ne 
Lodève , de  Carc<w*onw,  d'Agde  et  de  Uaguetonne. 

« Le  dlcqE  de  Gascogne,  compris  entre  le  cours 
de  la  Garonne  et  l’Océan,  rclevaiuiu  royaume  d’A- 
quituine;  mais  sa  soumission  était  précaire,  ainsi 
que  le  prouva  le  désastre  île  Roncevaux,  auquel  les 
Gascons  prirent  uue  large  part.  bans  celle  circon- 
stance, il  est  vrai,  leur  duc  Lupus  fut  pendu  et  son 
duché  confisqué;  mais  plus  tard  Charlemagne  le 
rendit  à son  fils,  en  en  détachant  toutefois  la  partie 
située  au  delà  des  montaimes  de  la  Navarre,  pour  y '■ 
organiser  la  marche  de  Gascogne  dont  Jacca  parait 
avoir  été  1a  capitale. 

« La  marche  n Espagne  que  Charlemagne  constitua 
avec  les  conquêtes  qu’il  avait  faites  sur  les  deux 
versants  des  Pyrénées,  s’étendait  au  sud  jusqu’à  la 
vallée  de  l’Ebre.  Elle  était  divisée  en  deux  parties  : 
a l'ouest  la  marche  i>k  Gascogne  dont  nous  venons 
de  parler  et  qui  correspond  à la  Navarro;  et  à l est 
la  marche  de  Gotiiie  ; Catalogne  actuelle  ) dont  la 
capitale  était  Bnrcelonne,  lieu  do  résidence  du  chef 
militaire  qui  avait  sous  ses«ordres  les  comtes  d\4tn- 
purias , de  Girone , d'Urgel,  d'Avsone  et  de 
Bftalu.  » | 

CiouxernemcntM.  Les  grandes  divisions  territo- 


riales s«  subdivisaient  en  missatica,  ressorts  d'in- 
spections générales,  étendue  et  nombre  variables, 
souvent  les  mêmes  que  tes  provinces  ecclésiastiques. 
(Voyez  la  carte  histor.  des  Diocèses,  n«  38.)  Les 
comtés  correspondent  souvent  aux  diocèses.  Après  les 
duchés  et  les  comtés  venaient  les  viguerirs  ou  vi- 
comtés divisés  à leur  tour  en  cantons  ou  centaines 
Ouant  aux  mantes  ou  manoir»,  ce  n’êteit  pas  une 
subdivision  administrative,  mais  cadastrale. 

1/1.  ni  p Ire  franc  apres  Charlemagne. 

814  — 843*.  Avec  Charlemagne  devait  oérir  le 
vaste  empiie  qu’il  avait  créé.  Tous  les  peuples  qu'il 
avait  réunis  par  la  violence  pour  n’en  faire  qu’un 
seul  faisceau  dans  sa  puissante  main,  allaient  se 
séparer  de  nouveau  et  pour  toujours.  Nous  n'a- 
vous  pas  à ruminer  les  causes  qui  amenèrent  un 
tel  résultat.  Nous  nous  contenterons  de  faire  ob- 
server que  les  convenances  géographiques  doivent 
être  comptées  pour  quelque  chose  dans  le  démem- 
brement de  l'empire  carlovingien,  ainsi  que  «inns 
le  système  féodal  qui,  à partir  «le  cette  époque,  va 
prendre  «le  jour  eu  jour  do  nouveaux  développe- 
ments. 

L’année  même  de  la  mort  «le  Charlemagne,  une 
assemblée  fut  convoquée  à Aix-la-Chapelle.  Ber- 
nard, roi  d'Italie,  vint  y rendre  hotnnnge  à Lou  s 
lo  Débonnaire,  qui  le  renvoya  en  lut  laissant  dan* 
ses  État»  autant  de  pouvoir  qu’il  en  avait  eu  jus- 
qu'alors. En  même  temps,  il  donna,  le  gouverne- 
ment «le  la  Bavière  à Loihaire,  l'ainé  de  ses  fils,  «H 
celui  de  rAquitaine  à Pépin.  G»*nt  à sou  troisième 
fils,  Louis,  connu  plus  tard  sous  le  nom  de  Louis 
le  Germanique,  il  «tait  encore  trop  jeune  pour  être 
chargé  d’aucun  gouvernement.  L'empire  ainsi  con- 
stitué devait  être  administré  comme  il  l’avait  été 
dans  les  «lernières  aimées  «lu  règne  de  Charlemagne. 

L'empereur,  trouvant  la  fardeau  encore  trop 
lourd,  une  nouvelle  assemblée  fut  convoquée  à Aix- 
la-Chapelle,  en  817,  l’empire  fut  divisé  entre  Lo- 
thaue.  Pépin  et  Louis,  de  la  manière  suivante  : 
Pépin  eut  l'Aquitaine,  la  Vasconie,  et  quatre  com- 
tés. celui  de  Carcassonne  dans  la  Septuaaroe,  et 
ceux  d Autun,  d’Avalon  et  de  Nettes  dans  la  Bur- 
gondie.  Le  comté  de  Toulouse  fut  une  des  marches 
de  ce  nouveau  royaume  d’Aqiviaioe. 

Louis  eut  la  Bavière,  la  Carinthie.  la  Bohême,  la 
Moravie  et  la  Pannonie;  de  plus,  «leux  villes  sei- 
gneuriales dans  chacun  «les  cantons  de  Nortgraie, 
de  Luttraof  ei  d lngoltatlt. 

Louis  le  Débonnaire  se  réserva  le  reste  du  royaume, 
ui,  à sa  mort,  devait  «échoir  à son  fils  aîné,  aas«>cié 
ès  lors  à l'empire. 

Cctto  division  ne  semblait  nuire  aucunement  a 
Limité  de  l’empire,  puisqu'il  devait  y avoir  toujours 
un  maître  suprême,  V Empereur.  Celte  centralisation 
politique  qu’avait  rêvée  Charlemagne  n’était  plus 
possible.  Chaque  peuple  allait  mettre  h profit  la 
laïUcRse  et  limpuisvince  des  derniers  Carlovingiens 
pour  rentrer  en  possession  de  sa  nationalité,  et  pour 
s’isoler  de  plus  en  plus  du  pouvoir  central.  Les  in- 
cursions «les  pirates  normands  sur  les  côtes  occi- 
dentales «le  la  Gaule  contribuent  à la  désorgani- 
sation do  1 empare. 

Pourtant  un  reste  de  la  domination  qu  exerçait 
Charlemagne  sur  les  peuples  des  frontières  du  nord 
et  de  l’est  existait  encore.  Les  Obotntes,  les  .Sora- 
bes,  les  VViltz,  les  Bohémiens,  les  Moraves,  les 
Avares  de  la  Pannonie  et  les  Danois  eux-mêmes  en- 
voyèrent aux  assemblées  nationales,  convoquées 
par  Louis  le  Débonnaire,  des  ambassadeurs  qui  ve- 
naient, pour  ainsi  dire,  resserrer  les  liens  de  dépen- 
dance qui  les  unissaient  aux  Francs.  Il  n’en  était 
pas  de  même  à l'occident  cl  au  sud,  les  deux  peit- 

1.  Hans  celle  dernière  parue,  emprunt»  fait*  aux  la 
hleuux  de  M.  Dufau,  déjà  ciui*. 
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nies  indomptés  jusqu’à  Charlemagne,  les  Bretons  et 
les  Vascons,  prouvaient,  par  des  révoltes  fréquentes, 
que  le  joug  de  l’étranger  leur  était  insupportable. 
La  désunion  qui  va  éclater  entre  l’empereur  et  ses 
fils  leur  rendra  bientôt  une  indépendance  complète. 

Aucun  changement  ne  fut  fait  au  partage  de  817 
jusqu’en  829.  Mais  alors  Judith,  seconde  femme  de 
Louis  le  Débonnaire,  réclama  pour  son  fils,  Charles, 
une  part  dans  l’héritage  de  Charlemagne.  Cette  pari 
fut  faite  aux  dépens  du  futur  successeur  de  l’em- 
pereur, et  elle  consista  dansl'Allémanie,  la  Rétic  et 
dans  quelques  cantons  de  la  burgondie. 

Ce  partage,  fait  contrairement  à ce  qui  avait  été 
réglé  en  817,  fut  une  des  causes  qui  troublèrent  le 
plus  l’empire.  Lothaire,  Pépin.  Louis  le  Germnni- 
ue,  se  révoltèrent.  Assemblée  ae  Compïègne  (830), 
lunnp  du  mensonge  (833).  Le  triomphe  des  rebel- 
les fut  néanmoins  éphémère.  La  désunion  se  mit 
entre  eux.  Le  Débonnaire  fut  réhabilité,  et  un  nou- 
veau partage  eut  lieu  en  835.  Lothaire  qui  avait  sur- 
tout mécontenté  l’empereur  vit  sa  part  réduite  à la 
seule  Italie.  Le  titre  d’empereur  lui  fut  même  ôté. 
Tout  le  reste  de  l'empire  tut  partagé  entre  les  trois 
autres  frères  dont  les  lots  furent  ainsi  considérable- 
ment augmentés.  L'Aauilaine  fut  agrandie,  au  pro- 
fit de  Pépin,  de  quelques  villes  situées  entre  la 
Loire  et  la  Seine,  ha  Bavière,  ainsi  que  l'Allémanie, 
reçurent  de  grands  accroissements  et  furent  données 
à Louis.  Le  reste  de  l’empire  était  destiné  à Charles 
ui  remplaçait  Lothaire  el  qui  semblait  hériter  ainsi 
e tous  ses  droits  à la  succession  de  Louis  le  Dé- 
bonnaire. 

Ce  partage  fut  modifié  en  837,  toujours  eu  fa- 
veur de  Charles,  qui  eut  pour  lot  la  Neustrie,  et 
divers  comtés  de  la  Burgondie  et  de  l’Austrasie. 
Pépin,  roi  d’Aquitaine,  étant  mort  une  année  après, 
Loui>  le  Débonnaire  disposa  arbitrairement  «le  son 
héritage,  et  enrichit  son  fils  Charles,  aux  dépens 
des  successeurs  naturels  de  Pépin. 

La  révolté  de  Louis  occasionna  le  dernier  partage 
qui  fut  Tait  du  vivant  de  Louis  le  Débonnaire.  Louis 
vit  son  héritage  réduit  à la  seule  Bavière,  et  tout 
l’empire  franc  fut  divisé  en  deux  portions.  Lothaire 
eut  pour  lui  la  partie  orientale,  qui  comprenait  l’I- 
talie. la  Germanie,  à l’exception  de  la  Bavière,  la 
Provence  et  quelques  villes  de  la  Burgondie  et 
l’Austrasie  (839). 

La  mort  de  Louis  le  Débonnaire,  arrivée  quelque 
temps  après,  compliqua  l’état  politique  et  géogra- 
phique ue  l’empire  des  Frank».  Un  partage  définitif 
était  nécessaire.  C’est  celui  qui  fut  Tait  trois  ans 
après,  à Verdun,  et  qui  eut  pour  résultat  de  classer 
les  peuples  selon  les  convenances  gé« «graphiques  et 
nationales. 

Partage  de  Verdun  949. 

ROYAUME  DE  FRANCK,  A CHARLES  LE  CHAUVE. 

Toute  la  partie  de  la  Gaule  située  à Poccirfent  de 
la  Ueuse,  de  la  Saône  et  du  Rhône,  en  exeept&nt  le 


Lyonnais  et  les  territoires  d’Uzès  et  du  Vivarais  ; 
il  eut  la  partie  de  l’Espagne  située  entre  les 
Pyrénées  et  l’Êbre. 

ROYAUME  D’ITALIE,  A LOTHAIRE. 

L’Italie  (sauf  le  sud)  et  tous  pavs  les  qui  sépa- 
raient le  royaume  de  France  de  celui  de  Germanie. 

ROYAUME  DE  GERMANIE  , A LOUIS  LE  GEHM. 

Toutes  les  contrées  situées  entre  le  Rhin,  la  mer 
du  Nord,  l’Rbre  et  les  Alpes. 

La  féodalité  fut  constituée  surtout  par  le  traité  de 
Mersen,  en  847  et  par  le  capitulaire  de  Kiersy-sur- 
Oise,  877,  à partir  duquel  les  bénéfices  devinrent 
héréditaires. 

A Charles  le  Chauve.  $uccé«ia  Louis  le  Bègue,  qui 
régna  de  877  à 879.  Louis  III  et  Carloman  vinrent 
après  lui. 

Charles  le  Gros  qui  fut  élu  roi  des  Francs,  ci» 
884 , sembla  ressusciter  l’empire  c&rlovingien.  11 
posséda  presque  tous  les  Etats  de  Charlemagne. 
Mais  sa  faiblesse  et  son  incapacité  parurent  d'autant 
plus,  qu'il  avait  plus  do  puissance.  Plein  «le  mépris 
pour  lui,  les  Grands,  dans  une  diète  réunie  à Tribur, 
(e  dépouillèrent  de  la  dignité  impériale  avant  sa 
mort,  387,  arrivée  en  888 

Nous  empruntons  à M.  Guizot  lo  tableau  du 
démembrement  féodal  du  royaume  de  France  au 
moment  de  la  déposition  de  Charles  le  Gros. 


Dale 

Titre  des  fiefs. 

de 

Noms  de®  possesseurs. 

l’héi  édité. 

1 . Duché  «le  Gascogne. 

S7.\ 

Sanehe  Miiarru  II. 

2 Vic«mt«  de  Béarn. 

810. 

Un  fils  de  Cetilulf  l. 

3.  Comté  «le  Toulouse. 

850. 

Eudes. 

4.  Marquisat  de  Septi- 

manie. 

' 878. 

Guillaume  le  Dieux. 

5.  Cornu1  de  Barcelone. 

804. 

VYIfred  le  Velu. 

0.  Comté  de  Carcas- 

sonne. 

819. 

Alfred  I«. 

7.  Vicomté  de  Nar- 

bonne. 

Mayeul. 

8.  Comté <1  u Roussillon 

Raoul. 

9.  Comté  d'Urget. 

084. 

Sunifred. 

1®.  Comté  de  Tuiliers. 

880. 

Eble  le  BAiard. 

II.  Comté  d’Auvergne. 

864. 

Guiilauiue  le  lieux. 

t « Duché  d'Aquitaine. 

864. 

Guillaume  le  Fieux. 

IX.  Coiniéd’Ant'oulèrae. 

866. 

Alduin 

14.  Comté  de  cérigord. 

866. 

Guillaume. 

15.  Vicomté  de Limuge®. 

887. 

Adelbert, 

16.  Seigneurie  de  Bour- 

bon. 

Adhémar. 

17.  Duché  de  Bourgogne 

887. 

Richard  le  Justicier. 

18.  Comté  de  Ciiâlons. 

889. 

Manassès  de  Vergy. 

19,  Duché  de  Franco. 

830. 

Eudes. 

ï®.  Cornu?  du  Vexin. 

878. 

Aledran. 

2t.  Comté  de  Vei  inan- 

dots. 

vers  880. 

Herbert  I". 

22.  Comté  de  Valois. 

880. 

Pépin. 

23  Comte  de  Ponihieu. 

859. 

Holgaud  II. 

24.  Comté  do  Boulogne. 

860. 

Régn>er. 

21.  Com  é d’Anjou. 

870. 

Foulques  le  Houx. 

26.  Com  c du  Maine. 

853. 

Goilfricd. 

27.  Comté  de  Bretagne. 

Alain  lit. 

CARTE  N°  29. 

LA  FRANCE  A LA  MORT  DE  LOUIS  XI 

PRÉCÉDÉE  D’üN  TABLEAU  DE  LA  FRANCE  FÉODALE. 

II  est  à peu  près  impossible  de  dresser  une  carte  fé  dale  complète  delà  France  au  moyen  âge,  tant 
fut  grand  le  morcellement,  taDt  est  compliqué  lo  système  de  vassalité  et  de  suzeraineté  des  seigneurs 
vis-à-via  les  uns  des  autres  et  vis-à-vis  du  roi.  Nous  voulons  du  moins  suppléer  à la  carte  féodale  par  lo 
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tableau  raisonné  qui  suit,  emprunté  au  Précis  hist.  de  M.  Poirson,  avec  quelques  rectifications  impor- 
tantes : 


Tableau  des  flef»  en  France  depuis  leur  formation  Juiqu’à  leur  réunion 
au  domaine  de  la  couronne. 


TITRE  DU  FIEF. 

1.  Duché  de  Gascogne. 

•J.  Vicomté  et  principauté  de 
Béarn. 

3.  Sirerie  d’Albret. 

Comté  de  Comminges. 

5.  Comté  de  Bigorre. 

6.  Comté  de  Fézenzac. 

7.  Comté  d'Àrmagnac. 

8 Comté  de  Lectoure  et  de 
Lo  magne. 

9.  Comté  d’Astarac. 

Comté  ou  duché  de  Tou- 


Fondation. 

Hérédité. 

768. 

w 
1 — 

cc 

816. 

816. 

Vers  758. 

900. 

Incertaine. 

820. 

Avant  845. 

Avant  802. 

920. 

960. 

900. 

Vers  904. 

960. 

Vers  930. 


RÉ  (.'Kl  (Vf  DÉFINITIVE 

à la  couronne  ou  a un  autre  fief. 
Duché  de  Guienne. 

Comté  de  Foix  et  d’Armagnac. 
Domaine  de  la  couronne. 
Domaine  de  la  couronne. 
Vicomté  de  Béarn. 

Comté  d’Armagnac. 

Domaine  de  la  couronne  et 
royaume  de  Navarre. 

Domaine  de  la  couronne. 
Maintenu  jusqu'au 


DATE 

de  celle 
réunion. 
1052. 

1290. 

1591. 

1540. 

1425. 

1140. 

1473. 


1473 

18*  siècle. 


11- 

Inuse. 

Comté  de  Barcelone  ou  de 

778. 

852. 

Domaine  de  la  couronne. 
Royaume  d’Aragon. 

1361. 

la  marche  d’Espagne. 

864. 

864. 

1258. 

12. 

Comté  de  Kouergue. 

Avant  820. 

845- 

Comté  de  Toulouse. 

1088. 

13. 

Comté  de  Carcassonne. 

819. 

819. 

Domaine  de  la  couronne. 

1247. 

14. 

Comté  de  Poix. 

1012. 

1012. 

Royaume  de  Navarre. 

1471. 

15. 

Vicomté  de  Narbonne. 

802. 

1080(2). 

Domaine  de  la  couronne. 

1508. 

16. 

Comté  de  Melgueil. 

Co  rjirnm  rr- 
mrtit  du  x«  a. 

Vers  950. 

Comté  de  Toulouse. 

1172. 

17.  Seigneurie  de  Montpellier. 

975. 

975. 

Domaine  de  la  couronne. 

1382. 

18. 

Comté  de  Roussillon. 

812. 

Commence 
tnrnl  du  x*  a. 

Royaume  d’Aragon. 

1172. 

19. 

Comté  d’Urgel. 

884. 

884. 

Royaume  d'Aragon. 

1433. 

20. 

Comté  de  Poitiers  et  duché 
d’Aquitaine  et  de  Guienne. 

778. 

864  et  880. 

Domaine  de  la  couronne. 

1416. 

Sous 

21. 

Comté  d’Auvergne. 

780. 

864. 

Domaine  de  la  couronne. 

Louis  XIII 

22. 

Comté  d’Angoulême. 

839 

866. 

Comté  de  la  Marche. 

1218. 

23. 

Comté  de  Périgord  et  de  la 

Domaine  de  la  couronne. 

Haute-Marche. 

778. 

86G. 

1589 

24. 

Comté  de  la  Basse-Marche. 

968. 

968. 

Domaine  de  la  couronne. 

1308. 

25. 

Vicomté  de  Limoges. 

778. 

887. 

Royaume  de  Navarre. 

1522. 

26. 

Vicomté  de  luronne. 

Après  767. 

840. 

Domaine  de  la  couronne. 

1738. 

27. 

Comte  et  vicomté  de  Bour- 

ges. 

Avant  763. 

927. 

Domaine  de  la  couronne. 

1100. 

28. 

Sirène  ou  baronnie,  puis 

duché  de  Bourbon. 

Avant  921. 

Domaine  de  la  couronne. 

1527. 

29. 

Comté  de  Mâcon. 

Vers  820. 

920. 

Domaine  de  la  couronne. 

1477. 

30.  Le  duché  et  la  comté  de 
Bourgogne. 

843. 

887. 

Domaine  de  la  couronne. 

1 1477. 

} 1674. 

31. 

Comté  de  Châlon. 

763. 

889. 

Duché  de  Bourgogne. 

1 1237. 

32. 

Seigneurie  de  Salins. 

920. 

920. 

Comté  de  Bourgogne. 

1267. 

33. 

Comté  d’Auxerre  et  de  Ne- 

vers. 

863. 

987. 

Acheté  par  Mazarin  en 
Maintenu  jusqu'au 

1659. 

34. 

Comté  de  Tonnerre. 

980. 

980. 

1 8*  siècle  • 

35. 

Comté  de  Sens. 

Commence- 
ment «lui*».  ». 

941. 

Domaine  de  la  couronne. 

1055. 

36.  Comtés  de  Champagne  et 

de  Blois , tour  à tour  sé- 
parés et  réunis. 

37.  Comté  de  Kethe). 

38.  Comté  de  Corbeil. 

39.  Baronnie  de  Montmorency. 

40.  Seigneurie  de  Montlhéry. 


Avant  974. 
Avant  946. 
Avant  958. 
Vers  la  fin 
du  x*.  s. 


Avant  974. 
Avant  946- 
Avant  958. 


41. 

Comté  de  Dammartin. 

Uimlrrtl  *• 
ment  du  *1®.  * 

42. 

Baronnie,  puis  comté  de 

Vers  la  fin 

Mont  fort  rAmaury. 

du  x*.  s. 

1003. 

43. 

Comté  de  Vexin. 

Avant  783. 

843. 

44. 

Comté  de  Moulent. 

Avant  780. 

965. 

45. 

Comté  de  Vermandois, 

Vers  834. 

880. 

46. 

Comté,  puis  duché  de  Va- 
lois. 

Vers  834. 

880. 

runne  : la  Champagne , en 
le  comté  de  Blois. 

Duché  de  Ncvers. 

Domaine  de  la  couronne. 
Maison  de  Condé. 

Domaine  de  la  couronne. 
Maison  de  Condé. 

Duché  de  Bretagne. 

Domaine  de  la  couronne. 
Domaine  de  la  couronne. 
Domaine  de  la  couronne. 

/ Domaine  de  la  couronne. 

| Apanage. 

( Réuni  à ta  couronne. 


, 1361. 

I Sun»  Ifrtgufdr 
I Uuh  \|||. 

1549. 

Comirmr» 
nrnt  «lu  *iir  * 

1635. 

1118. 

1632. 

1294. 

1074. 

1203. 

Après  1214. 
Après  1214. 
1268. 
1660. 
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TITRE  DU  fif.f.  Formation. 

47.  Baronnie  de  Coucy.  ! Yers  }e  m*' 

] lieu  du  x*  s. 

48.  Comté  de  Soissons.  I Yers  1®  nii- 

| lieu  du  x*  s. 

49.  Comté  de  Rouey.  Avant  940. 

50.  Comté  de  Ponthieu.  Vers  le  vu* s! 

51.  Comté  de  Boulogne.  g^O. 

52.  Comté  de  Guines.  955* 


53.  Comté  d’Évreu*. 


54.  Comté  , puis  duché  do 
Vendôme. 


Fin  du  x*s. 


55.  Comté  d’Eu. 

56.  Duché  de  Normandie. 


Fin  du  x*  s. 
912. 


57 . Comté  d*Anjou.  g70< 

58.  Comté  du  Maine.  camm«nr« 

■•eut  du  u«  (. 

59.  Comté  d’Alençon  et  sei- 

gneurie de  Béllôme.  Après  814- 


60.  Comté  et  duché  de  Breta-  a *«*  p#r- 
gne.  iifuitff»  d«- 

puia  le  >•  ». 


61.  Comté  de  Flandre. 


862. 


Hérédité. 

Vers  le  mi- 
lieu duxi's. 


RÉUNION  DÉFINITIVE 

a la  couronne  ou  à un  aune  Ücf. 
Domaine  de  la  couronne. 


Vers  la  fin  ( 
du  x*  s.  j 

940. 

859. 

860. 

965. 


989. 


987. 

996. 

912. 

870. 

853. 


Domaine  de  la  couronne. 

En  partie. 

Définitivement. 

Maison  de  la  Rochefoucauld. 
Domaine  de  la  couronne. 
Comté  d’Auvergne. 

Domaine  de  la  couronne. 
Domaine  de  la  couronne. 
Apanage. 

Cédé  au  duc  do  Bouillon. 
Comté  de  la  Marche. 

Apanage  d’un  fils  naturel  de 
Henri  IV. 

Pairie  en  1694,  en  faveur  du 
duc  de  Maine. 

Conquis  par  Philippe  Auguste. 
Domaine  de  la  couronne. 
Domaine  de  la  couronne. 
Apanage. 

Domaine  de  la  couronne. 
Duché  de  Normandie. 

Domaine  de  la  couronne. 


940. 


I Apanage 


d'un  prince  du  sang,  j 


Domaine  de  la  couronne. 


DATE 

«le  celle 
réunion. 
1498. 


Après  1547. 
1729. 
1557. 
1675. 

Vers  1260. 
1504. 
1200. 
1307. 
1642. 
1374. 


1598. 


1694. 
1204. 
1361. 
1204. 
1246. 
1481. 
1106. 
1221. 
1268. 
jusqu'au 
xvm*  s. 

1532. 


Î Duché  de  Bourgogne. 
Monarchie  espagnole. 
Monarchie  autrichienne. 


1384. 

1506. 

1713. 


La  France  àl  avencmrnl  de  Loala  Xl,14«f 

N™*.  a.vons  ciloisi  époque  de  Louis  XI  pour  la 
carie  historique  qui  accompagne  co  tableau,  parce 
que  ce  règne  marque  la  fin  de  l’époque  féoàale  ( 
du  moyen  âge;  le  commcncemenl île  latome-nui 
sance  royale  et  des  temps  modernes.  C'est  la  ek 
rieuse  transition  entre  le  passé  anarchique  . 

rMi?,.,v°nUVSaU  T-'  ,naufturc  la  renaissance  de  1 
,fat  |°n'  Po»r  {«en  comprendre  celte  carie  il  fan 
.1»  franco  ,1  l'avènement  d 
Louis  XI,  afin  d apprécier  ce  que  ce  grand  homm 
î,S'î,,Ç°“r  1 un.lle  de  la  France.  D abord  quelle 
e lenJs  fl  Çrandes  maisons,  qui  par  leurs  apinage 
du.  d.  fai»ient  Obstacle  i l’unité,  en  UB1 

màuons%'tdénntCment  d°  Uuis  XlT  Cca  ^ 
roi,"fl“déeçhdJleBsCV,ïr’.dUC  Je  GUiCnne-  frèr°  d’ 

fl'ftriih3  m,a!SÜ?  d’Orléans  qui  remontait  à Loui 
1 rit  ans,  fils  de  Charles  V et  frère  de  Charles  VI 
“,  e “a!ion  “ partagait  en  2 branches  : Orléan 

noiÆgu”vn’lePU'S  Une  braDCl,°  MtardC'  ,es  Du 

d'Aninu  «u'T  d1’A,nj°u  î111'  remontait  à Louis 
Béarn  ètc  d r0i  Jcan:  Anjou'  Mainc-  Provence, 

IIddc1^.  Urg^s?c  qui  remontait  à Phi 

lippe  le  Hardi  fils  du  roi  Jean  : Bourcotme  Fran- 
che-Comté,  Flandre,  Hainaut,  PayX^tc 
duc  d AlcnÇ™.  qui  remontait  à Charles  I, 

de  ChÆrVato”  6 i’hllippC  (i0  ™ois  et  fila 

deClernSni*?!  dfl  Bo“r,)?n  9.11'  remontait  à Robert 
îl“™on,j  «la  de  saint  Louis,  divisée  en  plusieurs 
branches  : Beauieu  Montpeasi'er  Vendôme 
7 La  maison  de  Bretagne. 

T.  Fo“  'loi  avait  la  Navarre, 
i Jn™ad  Aÿref.  etc.  (Voyez  plus  bas.) 

Les  pays  qui  n étaient  pas  encore  réunis  à la 
couronne  en  1461.  étaient;  1*  au  nord  cl  è l’est 
U moitié  de  la  Picardie,  l’flrhnr  la  LJln, 


la  Bourgogne,  qui  appartenaient  à la  maison  de 
Bourgogne.  Ces  provinces  françaises  étaient  ados- 
sées a la  Franche-Comté,  démembrement  de 
1 ancien  royaume  d’Arles,  et  aux  huit  provinces  al- 
lemandes de  Frise,  Hollande,  Zélan.fe,  Brabant, 
Anvers,  Hainaut,  ISamur,  Luxembourg  : tous  ces 
pays  appartenaient  également  aux  princes  bourgui- 
gnons. « Leur  puissance*  non-seulement  leur  donnait 
les  moyens  de  défendre  contre  toute  attaque  les 
provinces  qu’ils  tenaient  dans  le  royaume  ; mais 
aussi  de  protéger  l’indépendance  des  autres  sei- 
gneurs, et  d’arrêter  la  royauté  dans  toutes  les  ten- 
tatives qu’elle  ferait  pour  augmenter  son  domaine 
ou  ses  prérogatives.  >» 

2*  A l’ouest  et  au  sud:  la  Bretagne,  le  Maine 
1 Anjou,  la  Provence.— La  Bretagne  avait  unduc  par- 
ticulier qui  sc  regardait  comme  à peu  près  étranger 
a la  France.  Le  Maine,  l’Anjou,  la  Provence,  obéis- 
saient à la  seconde  maison  d'Anjou,  gui,  en  outre, 
avait  acquis  le  Barrois , sur  les  frontières  du 
royaume;  qui  donnait  des  reines  à la  France  et  à 
1 Angleterre,  conservait  des  prétentions  au  trône  do 
Naples. 

3»  Au  centre  : V Auvergne,  la  Marche , le  Bour- 
bonnais, le  Nivernais.  Les  diverses  branches  de  la 
maison  de  Bourbon  tenaient  le  Bourbonnais  et 
l’Auvergne,  provinces  non  encore  réunies,  et  dans 
le  Lyonnais,  province  réunie,  les  immenses  do- 
maines du  Forez,  du  Beaujolais  et  de  Dombes.  — 
Jacques  d' Armagnac  hérita,  en  1462,  de  son  père, 
de  la  province  de  la  Marche.  — Enfin  le  Nivernais 
avait  ses  comtes  particuliers  qui  appartenaient  à la 
maison  de  Bourgogne. 

« Ces  ducs  et  tes  comtes,  détenteurs  de  provinces 
non  rcumes,  conservaient  la  plupartdes  droits  réga- 
liens, y compris  celui  de  faire  la  guerre,  que  les 
rois  avaient  bien  pu  défendre  aux  seigneurs  infé- 
rieurs, mais  non  pas  ôter  aux  grands  feudataires. 
Au  temps  de  la  Praguerie,  comme  au  temps  de  la 
Ligue  du  bien  public,  sous  Charles  VII  comme  au 

1.  Précis  de  l’Rittoire  de  France  de  M.  Poirson. 
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commencement  du  règne  de  Louis  XI,  les  princi- 
paux seigneurs  prennent  les  armes  contre  le  roi,  et 
ne  les  déposent  que  moyennant  accroissement  de 
dignités,  de  pensions,  de  domaines  : ils  se  Lat 
payer  de  leur  révolte.  Les  seuls  droits  de  la  cou- 
ronne qu’ils  reconnaissent  quand  ils  sont  en  paix 
avec  elle,  sont  le  ressort,  le  Iwm  dans  le  cas  d’in- 
vasion étrangère,  le  droit  de  lever  des  impôts  sur 
leurs  vassaux. 

• Dans  les  provinces  réunies  à la  couronne,  les  sei- 
gneurs sont  astreints  à des  obligations*  plus  étroites, 
parce  que  le  roi  est  à la  fois  leur  souverain  et  leur 
suzerain.  Mais  au  centre,  les  ducs  d'Orléans  et  d’,4- 
lençon  : dans  la  Gascogne,  les  comtes  de  f’oi.r,  les 
sirés  d'Albret,  les  comtes  d'Armagnac,  les  comtes 
de  Co  > mitiges,  aspirent  à la  même  ÛKk-pendance 
que  les  seigneurs  des  provinces  non  réunies,  et  la 
royauté  ne  les  réduit  au  devoir  que  quand  elle  est 
forte  et  obéie  partout  ailleurs.»* 

Louis  XI  ruina  la  féodalité,  c’est-à-dire  enleva  à j 
cette  aristocratie  ce  qui  lui  restait  de  force  et  d’au-  j 
torilé,  et  réunit  à la  couronne  une  partie  des  grands 
fiefs  qui  subsistaient  encore.  N’étaient  pas  reunis 
à la  mort  de  Louis  XI  : le  duché  de  Bretagne,  le 
duché  de  Bourbon,  avec  ses  annexes , le  comté  de 
Foix  d'Albert,  de  la  Tour,  les  domaines  des  trois 
maisons  d'Orléans,  Angoulémr,  Dunois,  la  Bour- 
gogne branche  cadette),  plusieurs  fiefs  étrangers 
et  la  ville  de  Calais  qui  était  aux  anglais.  (Voyez  la 
carte  . 


YM  Franco  à In  mort  de  I.ouIh  * I.  1IU, 

Louis  XI  enleva  aux  princes  du  sang  et  aux  sei- 
gneurs, et  réunit  à la  couronne  : la  l*rocrncc,  le 
Maine,  l 'Anjou,  le  Barrois,  la  Bourgogne , la  Fran- 


che- Comté,  Y Artois,  la  moitié  de  la  Picardie,  le 
comté  d'Armagnac , le  duché  d'Êlampes,  la  princi- 
pauté de  Saint  Bol  et  une  partie  de  celle  de  Ne- 
mours. # 

« Mais  pour  rester  momentanément  inactive, cette 
portion  de  la  puissance  aristocratique  n’en  subsis- 
tait pas  moins.  Elle  se  composait  l*de  la  possession 
de  certains  fiefs  imjorlauts  échappes  à Louis  XI  et 
d’une  multitude  de  fiefs  inférieurs,  oui , avec  toutes 
[ les  grandes  propriétés,  laissaient  à la  noblesse  l’in- 
fluence territoriale;  2*  de  privilèges  nombreux,  à 
| la  fois  honorifiques  cl  lucratifs,  qui  subsistèrent 
avec  plus  ou  moins  d’étendue  jusqu'à  la  révolution 
de  1789,  et  qui  assuraient  à cet  ordre  d'immenses 
revenus  et  une  influence  immédiate  sur  la  popula- 
tion des  campagnes;  3*  les  grands  oftices  de  la 
couronne,  des  grades  militaires,  des  gouvernements 
de  provinces  et  de  villes  que  les  nobles  remplis- 
saient à peu  prés  exclusivement  : quelques  hommes 
sans  naissance  devinrent  les  ministres  et  les  ambas- 
sadeurs de  Louis  XI  ; mais  les  offices  proprement 
dits  restèrent  en  masse  aux  seigneurs. 

« Après  la  noblesse,  venait  le  clergé  avec  ses  pos- 
sessions territoriales,  ses  privilèges  et  immunités  ; 
les  communes  avec  leurs  constitutions  républi- 
caines ; les  villes  et  les  corporations  avec  leurs  pri- 
I viléges  ; et  deux  provinces,  D Provence  et  la  bour- 
gogne, avec  leurs  états  particuliers,  dont  la  convo- 
cation était  régulière  et  permanente.  » 

Louis  XI,  encore  dauphin,  avait  établi  le  parle- 
ment de  Grenoble  en  1451.  En  1462.  il  détacha 
plusieurs  provinces  du  midi  et  du  centre  du  res- 
sort des  parlements  de  Toulouse  et  de  Paris,  et  in- 
stitua le  parlement  de  Bordeaux.  En  1477,  il  établit 
celui  de  Dijon. 

En  1461,  il  donna  au  parlement  de  Paris  une 
nouvelle  organisation. 


CARTE  N°  30. 

GÉOGRAPHIE  HISTORIQUE  DE  L’ANGLETERRE. 


!»•  pcrlfldr.  jusqu'en  406  après  J.-C.  L’Angle- 
terre, d’abord  appelée  Bretagne,  Britanma , avait 
été  occupée  par  les  Bretons,  ilngrùs  et  Kymris. 
L’écosse,  d’aliord  appelée  Caledonia  , avait  été  occu- 
pée par  les  Picts,  et  les  Scols.  L’Irlande  s’appelait 
autrefois  Hibernia  ou  Britan nin  minor.  De  ces  trois 
pays,  la  Bretagne  fut  seule  occupée  parles  Romains. 
Omar,  dans  sa  guerre  des  Gaules,  fit  deux  expédi- 
tions dans  ce  pays  11  était  débarqué  à Rutupinus 
portas  (auj.  Sanôwich , sur  le  Pas-de-Calais),  55. 
Cette  guerre  n’eut  point  de  résultat.  La  Bretagne 
commença  à être  conquise  sous  le  règne  de  Claude 
et  ce  fut  Agricola  qui  en  acheva  la  conquête  sous 
le  règne  de  Domitien.  Elle  forma  d’abord  une  seule 

Îiroyince.  puis  cino,  jusqu’à  l’époque  d’Honorius  : 
a Valentin,  au  nom,  la  Jfn.rmia  C.rsariensis  (Wes  - 
morland,  Northumberiand, Ijmcashireet Yorkshire), 
la  Flaria  Casariensis  (Angleterre  du  centre  et  de 
l’est),  la  Britannia  11*  (principauté  de  Galles),  et  la 
Briiannia  I*,  au  sud.  Lors  <le  la  grande  invasion 
des  Barbares,  dans  l’empire  d’occident,  Honorius 
rappela  les  légions  de  la  Bretagne,  vers  406,  et  les 
Bretons  furent  rendus  à la  liberté. 

Pendant  cette  première  période,  outre  Rutupinus 
pnrtus  déjà  cité,  les  lieux  historiques  les  plus  remar- 
quables sont  : 

fmitamium  (S.-Albans)  , capitale  du  roi  des  Bre- 
tons Casivellaunus,  et  prise  par  césar  (54  av.  J.-C.). 
('amulodunum  (Colehester)  où  Claude  reçut  la  sou- 
mission des  chefs  du  pays,  en  44.  Glevum  (Glocester) 
oùPlautius . général  de  Claude,  vainquit  les  Silures, 
48;  — Vectis  (J.  de  Wight),  soumise  par  Vespasicn, 


alors  généralde  Claude.49;  — Brannontum  (Ludlow, 
v.  de  l’ouest,  près  de  la  principauté-  de  Galles),  où 
Caractacus  fut  vaincu  et  livré  aux  Romains,  52;  — 
Mono  (1.  d’Anglesev),  envahie  par  Suetonius  Pau-  ' 
linus,  61  : — lonainium  (Londres),  prise  par  les 
Bretons  sous  la  conduite  de  Boadicée  . 61;  — 
Grampius  mons  (monts  Grainpians, , où  Galgacus 
fut  vaincu  par  Agricola;  — Fboracum  (York),  où 
moururent  Scptime  Sévère , en  211 , et  Constance 
Chlore,  eu  3U6. 

9"  Période  : de  40G  à 1066.  Pendant  cette  seconde 
période,  les  Bretons  d’abord  rendus  à la  liberté, 
eurent  bientôt  à lutter,  à partir  de  445,  coulre  les 
invasions  des  Saxonset  des  Angles.  Ces  deux  peuples 
finirent  par  s'établir  et  donner  leur  nom  au  pays  où 
ils  fondèrent  5 royaumes  . 4 royaumes  Saxons  dans 
’e  sud-est:  Kent , Essex , Susses,  Wcssex;  et  3 
royaumes  Angles  : ftorthu mbria,  c’est-à  dire  le  pays 
au  nord  de  l’Humber;  h'U-Anglic , entre  le  Wash 
et  la  Tamise,  et  Merde,  au  centre.  Les  anciens  habi- 
tants furent  refoulés  dans  le  Pays  de  Galles  et  dans 
les  Cornouailles,  l es  sept  royaumes  furent  réunis 
en  un  seul  sous  Egbcrl  le  Grand.  L’Angleterre  fut 
envahie  dès  le  \xr  s.  par  les  Danois  ou  Northmans, 
comme  elle  l’avait  été  autrefois  par  les  Saxons.  La 
lutte  entre  les  Saxons,  les  Danois  et  les  Normands 
français,  ne  sc  termina  qu’à  la  conquête  de  l'Angle- 
terre par  Guillaume  (1066  1072). 

Les  villes  et  lieux  historiques  qui  méritent  d’être 

t.  Précis  cUé  plus  haut. 
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signalés  pendant  celle  période  sont  : Vile  Thanet  et 
Ebbesfleet  (à  l'embouchure  de  la  Tamise),  lieu  «le 
débarquement  des  premiers  conquérants  Saxons 
(455);  —Caerlron( rive  g.  de  la  Severn)  ,où  Arthur 
fut  proclamé  roi  des  Bretons. — Radon- HiU  (près  de 
Bain,  au  S.  de  Caerléon),  où  les  Saxons  furent 
défaits  par  Arthur,  520;  — Charford  (au  S.  de  Salis- 
bury) , où  les  Bretons  furent  défaits  par  Cerdic.  — 
Chich  ester , fondé  par  Cissa,  roi  saxon  ; — Winchester, 
cap.  des  rois  de  Wesex;  — Londres,  cap.  durovau- 
med'Essex; — Camelsford  (dans  les  Cornouailles), 
où  Arthur  est  vainqueur  de  Mordrcd,  542  ;—  Gias- 
ionburg  (dans  le  Wessex),  où  mourut  Arthur,  542; 

— Fl amboroug  (sur  la  mer  du  Nord),  où  débarqua 
Hidda  et  ses  12  fils,  547;  — Bamborough , fondé  par 
Hidda,  548;  — La  Northumbrie  est  divisée  en  deux 
Etats  : Bernicie  et  Deire.  549;  — Hy  ou  Zona,  ou 
Knlm-KHI.  monastère  fondé  par  St  Colotulian (devint 
plus  tard  le  St  Denis  des  rois  d’Ecosse)  ,565;  — Est- 
Anglie  : Oufla,  1"  roi  de  ce  pays,  5*1;  — Mer  rie. 
Crida,  l,r  roi  de  Mercie,  à Leieester.  584; — CanUtr- 
bery , où  le  moine  Augustin  prêcha  le  Christianisme, 
596;  — f/e  Sheppey , débarquement  des  Danois', 
835  ; — Hingston-Bill  (en  Cornouailles),  les  Danois 
et  les  Bretons  sont  battus  par  Egbert,  835;—  Okeley 
(Sussex) , Danois,  battus,  851;  — Chippenham 
Wessex),  résidence  d'Alfred,  prise  par  Les  Danois; 

— Aihdney  (Wessex) , retraite  d’Alfred  le  Grand  , 
878;  — Edington  ou  Ethnndum  (Wessex),  vici. 
d’Alfred,  878;  — Tetenhal,  vict.  d’Edouard  sur  les 
Danois,  911;  — Bamborough  (Bernicie),  et,  à pou 
de  distance  delà,  Brunanburgh. , vict.  d'Atlielstaii 
sur  les  Danois,  Ecossais,  etc.;  — Exeter,  vict.  d’A- 
thelstan  sur  les  Bretons:  — Amblesûte  (Northum- 
brie),  vict.  d'Edmond  sur  les  Bretons,  944  ; — Gains- 
bornugh  (Mercie),  mort  de  Sven  ou  Suénon,  1014; 

— Gillingham  (Dorsct),  vict.  d Edmond,  fils  d’F.t- 
thelred , 1015,  — Winchester,  couronnement  d Ê- 
douard  le  confesseur,  1041;  — Perensey,  lieu  de 
débarquement  de  Guillaume,  1066  ; — Hastinys , vict. 
de  Guillaume  air  Harold,  conquête  de  l’Angleterre, 
par  les  Normands,  1066  ; — Peterb orough,  Eiy  (Est- 
Anglie).  résistance  contre  Guillaume  • — Exeter,  mas- 
sacres de  1072. 

*'  période  : de  1037  a 1396:  — Règnes  des  prin- 
ces Normands  et  Angevins-Flantagenets.  Cette  pé- 
riode embrasse  les  règnes  de  Guillaume  J,  Guil- 
laume II,  Henri  I;  — Étienne  de  Boulogne  ; — 
Henri  II,  Richard  Cœur  de  Lion,  Jean  sans  Terre, 
Henri  ni,  Edouard  1,  Édouard  II,  Edouard  III  et 
Richard  il,  cl  se  termine  à l’avénement  des  Lan- 
castre; elle  est  remplie  par  la  guerre  du  continent 
contre  la  France  et  la  lutte  des  rois  contre  la 
noblesse  anglaise. 

Villes  et  lieux  historiques  : Cardiff  (Galles), 
Robert  Courte  Heuse  emprisonné  par  son  frere 
Henri  I,  1106;  — Windsor , Henri  I pruclamc 
Mathilde  son  héritière,  1127;  — Beading,  lieu  de 
sépulture  d’Henri  1 , 1137  ; — Douvres,  Etienne  y 
débarque,  1135; — Clarendon  (Wessex),  assemblée, 
origine  de  la  lutte  de  Th.  Beeket  et  d’Henri  11, 
1164;  — Cantorbéry , assassinat  de  Th.  Becket, 
1670;  — Dublin,  débarquement  d’Henri  II  qui  sou- 
met l’Irlande  ; — Alnwick  (Nortbumberland),  Guil- 
laume, roi  d’Ecosse,  vaincu  et  pris,  1174;  — Sand- 
wich (Kent),  débarquement  de  Richard  1,  1194:  — 
Newark,  mort  de  Jean  sans  Terre,  1216;  — Lin- 
coln, Louis  le  Lion  battu,  Foire  de  Lincoln,  1217; 

— Oxford , parlement  convoqué  par  Leieester,  1258: 
— Letces  (Sussex),  Leieester  cl  les  barons  sur  Henri 
III,  1264  : — Evesham , vict.  d'Edouard  sur  Lei- 
cester  qui  est  tué,  1265;  — Morhnm  (confins  de 


l’Ecosse)  parlement  où  Edouard  I se  fait  reconnaî- 
tre souverain  de  l'Ecosse  1290  : — Dunbar , Baillol 
est  vaincu  et  pris,  1297;  — Fa Ikirk  (Ecosse)  vict. 
d’Edouard  sur  les  Ecossais,  1298;  — HartcicA,  Ga- 
vfston  est  tué,  1312; — Bannock-Burn  (Ecosse), 
vict.  de  Robert  Bruce  sur  Edouard  II,  1314  ; — W/arAr- 
more.  vict.  des  Écossais  sur  Edouard  II,  1323;  — 
Kenitworlh  (au  centre  de  l’Angleterre),  Edouard  II 
assassiné  13*27  ; — NoUingham , mort  de  Mortimer, 
1329;  ■ — H ali  don- H ill,  Edouard  Baillol  vainqueur 
et  maître  de  l’Ecosse . 1331  ; — Senne,  Baillol  cou- 
ronné roi  d’Ecosse,  1331  : — Neril's  croîts,  (Northum- 
berland),  David  Bruce  fait  prisonnier  par  Philippine 
de  Hainaut,  femme  d’Édouard  111.  1346: — Blak- 
lleath  (près  de  Londres),  Richard  11  apaise  la  ré- 
volte des  paysans,  1382; — Flint  (Galles),  Richard 
II,  fait  prisonnier  de  I*ancastro,  abdique,  1399. 

4*  période  : de  1399,  jusqu’a  nos  jours.  La  pre- 
mière par.ie  de  cette  période  s’étend  de  l’avéneraent 
de  la  maison  de  Lancastre,  avec  Henri  IV,  jusqu’à 
l’avénement  de  la  maison  a’ürange.  Cette  période 
comprend  les  règnes  d'Henri  IV,  Henri  V et  Henri 
VI,  de  la  maison  de  Lancastre  (rose  rouge)  et  ceux 
d Edouard  IV,  Edouard  V et  Richard III de  la  maison 
d’York  (rose  blanche);  — des  princes  de  la  maison 
de  Ttldor:  Henri  Ml.  Henri  VIU.  Edouard  VI,  Marie 
Tudor,  Elisabeth;'—  ceux  des  Stuarts  : Jacques  et 
Charles  I ; — là  république  avec  le  protecteur 
Cromwell;  — enfin  la  restauration  de  Charles  II 
et  Jacques  II  déposé  pour  faire  place  à Guillaume  111 
d’Orange  1688. 

Villes  et  lieux  historiques  : S.-Albans  (N.  de 
Londres),  Richard  d'York,  vainqueur  d’Henri  Vf, 
1455;  — Wakefteld  (Nothumberland  ) , Richard 
d'York,  battu  et  tué  par  Marguerite  d'Anjou,  1460. 

— Towton  (Nothumberland),  vict.  d'Édouard  IV 
sur  Marguerite  d’Anjou,  1461  ; — Mortimer-Cross , 
(confins  «le  Galles),  vict.  d'Êuouard  IV  sur  la  rose 
rouge,  1461.  — flexam,  vict.  d’Édouard  IV  sous 
Henri,  VI  1464; — NoUingham  (sur  laTrente),  vict.de 
Warwick  sur  Edouard  IV,  1470  ; — Bar  net,  N.  O. 
de  Londres  (vict.  d'Edouard  IV  sur  la  rose  rouge,) 
1471;  — Tetekesbury  (sur  la  Severn),  vict.  delà 
rose  blanche  sur  la  rose  rouge,  1471  ; — Bosworth 
(au  centre  de  l’Angleterre)  vict.  d’Henri  Tudor  sur 
Richard  III  qui  y est  tué,  1485  ; — Flodden  (limite 
«le  l’Ecosse).  Jacques  IV  y est  battu  et  tué,  1513  ; — 
Lochleven , Marie  Stuart,  prisonnière,  renonce  à la 
couronne.  1 668. — Fortheringay  (au  N . de  Northamp- 
ton),  condamnation  el  mort  de  Marie-Stuart.  1587. — 
Newbom (limite  de  l’Ecosse),  Charles  I battu  par  les 
Ecossais,  1641; — Worcester  (sur  la  Severn),  bataille 
de  1642  ; — Kingston,  bataille  des  royalistes  et  des 
nobles,  1642  ;—  Ntwburg,  vict.  du  prince  Robert  sur 
Esscx,  1643;— Newark  (N.  O.  de  Nottingham) , Robert 
vainqueur  des  parlementaires,  1644;  — Marslon-Moor 
(Nortbumberland),  vict.  de  Cornwell  cl  des  parle- 
mentaires sur  Robert,  1644;  — Naseby  au  N.  de 
Northamplon,  vict.  de  Cromwell  et  des  parlementai- 
res sur  les  royalistes.  1645;  — Preston (Lancasliire), 
vict.  de  Cromwel,  1648  ; Ilomby  (au  N. de  Niort  ham- 
thon) . Charles  I tombeau  pouvoir  de  Cromwell,  1642; 

— Hanptoncourt,  ou  Charles  I fut  détenu,  1648:  — 
Windsor, où  Charles  1 fut  détenu,  1648-49; — Dunbar 
(Ecosse),  vict.  de  Cromwell  1650  ; — Warcestcr,  2* 
bataille  «le  Devonshirc,  gagnée  par  Cromwell.  1651; 

— Douvres  , débarquement  de  Charles  11;  Turbo. y. 
déliarquement, de  Guillaume  III,  1688  ; — Rochester 
(Kent)  refuge  de  Jacques  11  qui  déjà  passe  en 
France;  — La  Boync,  défaite  de  Jacques  11  en  Is- 
lande, 1690;  — Cul  loden  (Écosse)  le  Prétendant 
Charles  Edouard  y est  vaincu,  1746. 
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CARTE  N°  51. 

L’EMPIRE  FRANÇAIS  EN  1813 

I.  LES  132  DÉPARTEMENTS. 

En  1813,  l'Empire  français  comptait  132  départements  qui  sont  les  suivants,  dans  l'ordre  alphabétique  : 
Départements-  Chefs-lieux.  Sous-préfectures. 


1.  AIN. 

Bourg. 

2.  AISNE. 

Laon. 

3.  ALLIER. 

Moulins. 

4.  fi  ASS  ES-  ALPES. 

Digne. 

O.  HAUTES-ALPES. 

Gap. 

6.  ALPES-MARITIMES. 

Nice. 

7.  APENNINS. 

Chiavari. 

8 ARD^CIIE. 

Privas. 

9.  ARDENNES. 

Méziêres. 

10.  ABIÉGE. 

Foix. 

11.  ARNO. 

Florence. 

12.  AUDE. 

Troyes. 

13.  AUDE. 

Carcassonne. 

14.  AVEYRON. 

limiez. 

15.  BOUCHES-DE-LF.LBB. 

Hambourg. 

16.  BOUCHES-DE-L*P.SCAUT. 

Middelbourg. 

17.  BOUCHES-DE-LA-MEUSE. 

La  Haye. 

18.  BOUCnES-PU-EHIN. 

Bois-le-Duc. 

19.  BOUCHKS-DU- RHONE, 

Marseille. 

20.  BOUCHES  DU-WESER. 

Brême. 

21.  BOUCHES-DE-LYSSEL. 

Zxcolle. 

22-  CALVA DOS. 

Caen. 

23.  CANTAL. 

Aurillac. 

24-  CHARENTE. 

Angoulême. 

25.  CHARENTE-INFÉRIEURE. 

La  Rochelle. 

26.  CHER. 

Bourges. 

27.  CORRÈZE. 

Tulle. 

28.  CORSE. 

Ajaccio. 

29.  côte-d’or. 

Dijon. 

30.  CÔTES-DU-NORD. 

Saint  Brieuc. 

31.  CREUSE. 

Guéret. 

32.  DOIRE. 

Jvrée. 

33.  DORDOGNE. 

Périgueux. 

34.  DODB4. 

Besançon. 

35.  DRÔME. 

Valence. 

36.  DYLB. 

Bruxelles . 

37.  EMS-OCCIDBSTAL. 

Groningue. 

38.  EMS  ORIENTAL. 

Aurich. 

39.  IMS-SUPÉR1EUR. 

Osnabrück. 

40.  ESCAUT. 

Gand. 

41.  EURE. 

Évre mx. 

42.  EURE-ET-LOIR. 

Chartres . 

43.  FINISTÈRE. 

Quimper. 

44.  FORÊTS. 

Luxembourg. 

45.  FRISE. 

Leuwarden. 

46.  GARD. 

Nîmes. 

47.  HAUTE-GARONNE. 

Toulouse. 

48.  GÊNES. 

Gènes. 

49.  GERS. 

Aurh. 

50.  GIRONDE. 

Bordeaux. 

51.  HÉRAULT. 

Montpellier. 

52.  ILLE-ET-VILAINE. 

Bennes. 

53.  INDRE. 

Chdteauroux. 

54.  INDRE-ET-LOIRE. 

Tours. 

55.  ISÈRE. 

Grenoble. 

56.  JEMMAPES. 

Mans. 

57.  JURA. 

Lons-le-Sa  u l nier. 

58.  LANDES. 

Mont-de-Marsan. 

59.  LÉMAN. 

Genève. 

60.  LA  LIPPE. 

Munster. 

61.  LOIR-ET-CHER. 

Blois. 

62.  LOIRE. 

Montlnrison. 

63.  HAUTE-LOIRK. 

Le  Puy. 

t.  D o CüM  F.  TT  s : Ilist.  de  la  Bérol.  et  Hist.  du  Cons. 
1810  à 18(3,  Tableaux  Historiques  de  Dufsu,  etc. 


Bellev,  Nantua,  Trévoux. 

Château-Thierry*  Saint-Quentin,  Soissons,  Venins. 
Gannat,  La  Palisse,  Montluçon. 

Barcelonnette.  Castellane,  Korcalquier,  Sisteron. 
Briançon,  Embrun. 

Saint-Rcmo,  Puget-Tbéniers. 

Ponlremoli,  Sarzane,  Spezia. 

L'Argentière,  Tournon. 

Réthel,  Rocroi,  Sedan,  Vouziers. 

Pamiers,  Saint-Girons. 

Arez/.o,  Modigliano,  Pistoia. 

Àrcis-sur-Aulie,  Bar-sur  Aube,  Bar-sur -Seine,  Nogent- 

sur- Seine. 

Castelnaudarv,  Limoux,  Narbonne. 

Espalion,  Mifhau,  Sainte-AfTrique,  Villerranche. 
Lubeck,  Lunebourg,  Stade. 

Goes.  Zierikzée. 

Brielle,  Dordrecht,  Gorbum.  Leyde,  Rotterdam. 
Eindhoven,  Nimègue. 

Aix.  Tarascon. 

Bremerlebe,  Nienbourg,  Oldembourg. 

Almelo,  De  venter. 

Lisieux,  Pont-l'Evéquc;  Bayeux,  Falaise,  Vire. 
Saint-Flour,  Murat,  Mauriac. 

Barbezieux,  Cognac,  Confonlens,  Buttée. 

Jon/ac,  Marennes,  Rochcfort,  Saintes,  Saint-Jean- 
d’Angéiy. 

Saint-Arnaud  t Sanccrrc. 

B rives,  Usscl. 

Bastia,  Calvi,  Corte,  Sarténe. 

Beaune,  ChâtilIon-sur-Sclne,  Semur. 

Dinan,  Guingamp,  Lannion,  Loudéac. 

Aubusson,  Bourganeuf,  Boussac. 

Aoste,  Chivas. 

Bergerac,  Nontron,  Ribérac,  Sarlat. 

■ 

Montéliniart . Die,  Nions. 

Louvain,  Nivelles.  . 

Appingadam,  Assen,  Winschoten. 

Eindcn.  Jever. 

Lingen,  Minden.  Quackenbruck. 

Oudenarde,  Kccloo,  Termonde. 

Bernay,  Les  Andelys,  Louvicrs,  Pont-Audemer. 
Châteaudun,  Dreux,  Nogent-le-Rotrou. 

Brest,  Cbàteaulin,  Morlaix.  Quimpcrlé. 

Biltebourg,  Diekirch,  Neufcbâteau. 

Heerenvecn,  Sneek. 

Alais,  Uzés,  Le  Vigan. 

Muret,  Saint-Gaudens,  Villefranche. 

Bobbio.  Novi,  Tortone,  Voghera. 

Mirande,  Lectoure,  l.ombez,  Condom. 

La  Réole.  Hazas,  Libourne,  Lesparre,  Blaye. 
Saint-Pons,  Lodève,  Béziers. 

Saint-Malo.  Vitré,  Fougères,  Redom,  Montfort. 

La  Châtre,  Issoudun,  Le  Blanc. 

Chinon,  Loches. 

Vienne,  Saint-Marcellin,  La  Tour-du-Pin. 

Charleroi,  Tournai. 

Dole.  Poligny,  Saint-Claude. 

Dax,  Saint-Séver. 

Bonneville,  Tbonon. 

Neuenhaus,  Rres,  Steinfurt. 

Vendôme,  Romorantin. 

Saint-Etienne.  Roanne. 

Brioudc,  Yssengeaux. 

tt  Je  l'Empire,  par  M.  Tbiers;  Almanachs  impériaux  de 
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Départemenis.  Chefs-lieux. 


64. 

LOIRE-INFÉRIEURE. 

Nantes. 

65. 

LOIRET. 

Orléans. 

66. 

LOT. 

Cahors. 

67. 

LOT-ET-GARONNE. 

Agen. 

68. 

LOZÈRE. 

Mende. 

69.  LTS 

Bruges. 

70. 

MAINE-ET-LOIRE. 

Angers. 

71. 

MANCHE. 

Saint- Lô. 

72. 

MARENGO. 

Alexandrie. 

73. 

MARNE. 

Chdlons-sur-Marne. 

74. 

HAUTE-MARNE. 

Chaumont. 

75. 

MAYENNE. 

Lavai. 

76. 

MÉDITERRANÉE. 

Livourne. 

77. 

MEURTHE. 

Nancy. 

78. 

MEUSE. 

Bar-sur-Ornain. 

79. 

MEUSE-INFÊRIEl  RE. 

Maeslricht. 

80. 

MONT-BLANC. 

Chambéry. 

81. 

MONTENOTTE. 

Savone. 

82. 

MONT-TONNERRE. 

Mayence. 

83. 

MORBIHAN. 

Vannes. 

84. 

MOSELLE. 

Met i. 

85. 

DEUX-NÉTBE. 

A nvers. 

86. 

NIÈVRE. 

Nevers. 

87. 

NORD. 

Lille. 

88. 

OISE. 

Beauvais 

89. 

OMBRONE. 

Sienne. 

90. 

ORNE. 

Alençon. 

91. 

OURTHE. 

LUge. 

92. 

PAS-DE  C' LAIS. 

Arras. 

93. 

PÔ. 

Turin. 

94. 

PUY-DE-DÔME. 

Clermont- 

95. 

BASSES-PYBÉN  ÉF-S. 

Pan. 

9G. 

HAUTES-PYRÉNÉES. 

Tarbes. 

97. 

PYRÉNÉES-ORIENTALES. 

Perpignan. 

98. 

BAS-RHJN. 

Strasbourg. 

99. 

HAUT-RHIN. 

Colmar. 

100.  RHIN -ET- MOSELLE. 

Collent*. 

101. 

RHÔNE. 

Lyon. 

102. 

ROER. 

Aix-la-Chapelle. 

103. 

ROME. 

Borne. 

104. 

SAJIBRE-ET-MEUSF.. 

Namur. 

105. 

HAUTE-SAÔNE. 

Ve  soûl. 

106. 

SAÔNE-ET-LOIRE. 

Mâcon. 

107. 

SARRE. 

Trêves. 

108. 

SARTHE. 

Le  Mans. 

109. 

SEINE. 

Paris. 

110. 

SEINE-ET-MARNE. 

Melun. 

111. 

SEINB-ET-OISE. 

Versailles. 

112. 

SEINE-INFÉRIEURE. 

Rouen. 

113.  SCSI  A. 

Verceil. 

114. 

DEUX-SÈVRES. 

Niort. 

115. 

SIMPLON. 

Sion. 

116. 

SOMME. 

Amiens. 

117. 

STURA. 

Coni. 

118. 

TARN. 

Alby. 

119. 

TARN-ET-GAROSNB. 

Montauban. 

120. 

TARO. 

Parme. 

121. 

TR  A SI  MÈNE. 

Spolète. 

122. 

VAR. 

Draguignan. 

123. 

VAUCLUSE. 

Avignon. 

124. 

VENDÉE. 

Napoléon. 

125. 

VIENNE. 

Poitiers. 

126. 

HAUTE-VIENNE. 

Limoges. 

127. 

VOSGE6. 

Épinal. 

128. 

WESER. 

Brème. 

129. 

YONNE. 

Auxerre. 

130. 

YSSEL-SUPÊRJBUR. 

Arnheim. 

131. 

ZUYDERZÉE. 

Amsterdam. 

132. 

WESER. 

Brème. 

Soox-prêfectures. 

Savenay,  Château briant,  Ancenis,  Paimbœuf. 

Gien.  Monlargis,  Pithiviers. 

Gourdon,  Figeac. 

Villeneuve-d'Agon,  Marmande,  Nérac. 

Marvejols,  Florac. 

Courtray,  Fumes.  Ypres. 

Beaupréau,  Beaugé,  Saumur,  Segré. 

Cherbourg.  Avranches,  Coutances,  Morlain,  Valognes. 
Asti,  Casa  le. 

Vitry,  Épernay,  Reims,  Sainte-Ménéhould. 

Langrcs,  Vassy. 

Châteaugonthier.  Mayenne. 

Ile-d’Elbe,  Pise,  Voltêrra. 

TouJ,  Lunéville,  ChAteau-Salins,  Sarrebourg. 
Montmédy,  Commercy,  Verdun. 

Hasselt,  Ruremondc.  ‘ 

Annecy.  Mouthiers,  Saint-Jean-de-Maunennc. 

Acqui,  Ceva,  Port-Maurice. 

Deux-Ponts,  Kaiserslautem,  Snire. 

Ploêrmel,  Lorient,  Napoléonville. 

Sarreguemines,  Briey,  Thionville. 

Bréda,  Malines,  Turnhout. 

Château-Chinoo,  Clamecy.  Cosne. 

Hazebrouck,  Dunkerque,  Douai,  Avesne,  Cambrai. 
Clermont,  Compiègne,  Senlis. 

Grossetto,  Monlepulciano. 

Argentan,  Domfront,  Mortagne. 

Huy,  Malmédy. 

Boulogne,  SaintrOmer,  Saint- Pol,  Montreuil,  Béthune. 
Pignerol.  Suze. 

Ambert,  Issoire,  Riom,  Thiers. 

Bayonne,  Mauléon,  Oleron,  Orthez. 

Argelcz.  Bagnères. 

Ceret,  Prades. 

Saverne,  Schelestadt,  Weissembourg. 

Altkirch,  Belfort,  Delemont,  Porentruy. 

Bonn,  Simmem. 

Villefranche. 

Clèves,  Cologne,  Crevelt. 

Frosinone,  Rieti,  Tivoli,  Vclletri,  Vitcrbe. 

Dînant,  Marche,  Saint-Hubert. 

Lure,  Gray. 

Châlon-sur-Saônc,  Charolles,  Autun,  Louhans. 
BirkenfeM,  Prum,  Sarrebruck. 

Mamers,  Saint-Calais,  La  Flèche. 

.Saint-Denis,  Sceaux. 

Coulommicrs,  Fontainebleau,  Meaux,  Provins. 
Pontoise,  Corbeil,  Étampes,  Mantes,  Rambouillet. 

Le  Havre,  Yvetot,  Dieppe. 

Bielle,  Santbia. 

Bressuire.  Melle,  Parlhenay. 

Brigues.  Saint-Maurice. 

Abbeville,  Péronnc,  Douions,  Monldidier. 

Àlba,  Mondovi,  Saluces,  Savigliano. 

Gaillac,  Lavaur,  Castres. 

Castelsarrazin,  Moissac. 

Plaisance,  Borgo  San-Donnino. 

Fuligno,  Pérouse,  Todi. 

Toulon,  Grasse,  Brignoles. 

Apt,  Orange,  Carpentras. 

Fontenày,  les  Sables-d’Olonne. 

Chôtellerault,  Civray,  Loudun,  Montmorillon. 
Bellac,  Rochecbouart,  Saint- Yrieix. 

Mirecourt,  Neufchàteau,  Remiremont,  Saint-Dié. 
Oldonbourg,  Nienbourg. 

Tonnerre,  Sens,  Joigny,  Avallon. 

Ticl,  Zutphen. 

Alkmjar,  Amersfoort,  Harlem,  Hoorn,  Utrecht. 
Oldenbourg,  Nieubourg. 


II.  GOUVERNEMENTS  GÉNÉRAUX. 

1.  GOUVERNEMENT  GÉNÉRAI  DES  DÉPARTEMENTS  AD  DELA  DES  ALPES. 

2.  — — DES  DÉPARTEMENTS  DE  LA  TOSCANE. 

3.  — — DES  DÉPARTEMENTS  FORMÉS  DES  ÉTATS-ROMAINS. 

4.  — — DES  DÉPARTEMENTS  DE  LA  HOLLANDE. 

6.  — DES  PROVINCES  DILLYR1E. 
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1"  province. 

CARNIOLE. 

V — 

CARINTH1E. 

3*  - . 

lSTBJe. 

y - 

CROATIE  C1VILF. 

h*  — * 

UALAIATIE. 

6*  — 

RAGUSC. 

7*  — 

CROATIE  MJL1TA19E. 

IHstricts. 


Lavbach.  Àdelsberg,  Kraimbourg,  Ncnatadt. 
Villach,  Linz. 

Trieste,  Capo-d'Iftria,  Goricc,  Rovigno. 
Carlstadt,  Fitune,  Lussin- Piccolo. 

Zara.  Lésina,  Maktrsca.  Sebenico,  Spalatro. 
Raguse,  Cattaro.  Gareola. 

Carlsiadt. 


La  notice  qui  suit  explique  les  accro  ssements 
successifs  de  la  France  depuis  la  Hépubliqu- jus- 
qu’en 1813,  époque  de  la  plus  grande  extension  de 
l'Empire  français.  Les  petites  cartes  accessoires 
font  connaître  les  principaux  accroissements  avec 
leur  date. 

I n carte  principale  représente  3 parties  distinctes  : 
1*  l’Empire  français  proprement  dit  avec  sa  division 
en  130,  départements  et  en  7 provinces  militaires  ; 
2"  les  États  médiats  de  1 Empire  : comme  le  royaume 
d’Italie;  3*  la  Confédération  du  Rhin,  qui  compre- 
nait le  royaume  de  WestphaJie.  le  nord  de  1 Es- 
pagne et  là  Confédération  Helvétique. 

L'Assembler  constituante  substitua  aux  trente- 
deux  grandes  provinces  et  aux  huit  gouverne 
nteriLs,  quatre-vingt-trois  départements  subdivisés 
en  districts  et  en  cantons.  Elle  réunit,  sur  la  de 
mande  mémo  rie  ses  habitants,  le  comtat  Venaissinet 
Avignon  quelle  enleva  au  pape  (1791). 

L empereur  d’Autriche  et  le  roi de  Prusse,  dans 
une  réunion  tenue  à Pilnilz,  convinrent  de  rétablir 
en  France  l'autoritc  royale.  Léopold  commenta  par 
signifier  à la  Législative  qu’il  défendrait  les  droits 
que  les  princes  a llemandsa valent  sur  l ALsace,  droits 
méconnus  par  la  première  assemblée  nationale.  On 
força  Louis  XVI  à déclarer  la  guerre  à l'An  riche. 
Le  roi  de  Prusse  et  le  uoi  de  Sardaigne  prirent  aus- 
sitôt parti  pour  l'empereur  cont  e la  France.  Les 
armées  étrangères  furent  arrêtées  et  battues  âValmy, 
et  à Jemmapes  (1792). 

Les  généraux  français  prirent  l’offensive  après 
cette  victoire.  La  Belgtyue  fut  envahie  et  conquise, 
tandis  que,  d'un  autie  côté,  le  cœur  de  l'Allemagne 
nous  était  ouvert  par  ta  prise  de  Mayence.  Ces  pre- 
mières hostilités  agrandirent  la  France  de  deux 
nouvelles  contrées  situées  au  sud-est  ; lu  üaroir  et 
le  comte  de  iïicc. 

L'Europe  se  coalisa  alors  tout  entière.  I.  Angle- 
terre, l'Espagne,  1 Autriche,  la  Prusse.  I Empire 
germanique,  la  Sardaigne,  1 Etat  ecclésiastique,  les 
Deux-Siciles,  se  flattèrent  de  s’opposer  au  torrent 
qui  les  menaçait.  La  Convention  se  proposa  de  ré- 
volutionner 1 Europe.  Le  gouverneœeut  populaire 
dut  être  établi  partout  où  pénétreraient  les  armées 
françaises.  C’est  ainsi  que  la  réunion  des  sept  pro- 
vinces forma,  au  nord,  la  République  Batave. 

La  coalition  échoua.  Le  roi  de  Prusse  fut  le  pre- 
mier à s’en  détacher.  Par  le  traité  de  Bêle,  il  con- 
sentit à céder  toutes  les  provinces  qu’il  avait  sur  la 
rive  gauche  du  Rhin.  L'Espagne,  qui  ne  s était  dé- 
clarée contre  la  France  que  pour  des  intérêts  de 
famille,  s’aperçut  bientôt  qu  elle  n’avait  rien  à ga- 
gner à continuer  la  guerre.  Pour  obtenir  la  paix, 
elle  céda  la  partie  de  l ile  de  Saint-Domingue  qui 
lut  appartenait.  La  Hollande  avait  déjà  traité  avec 
la  République  avant  la  paix  de  Bâle  ; elle  avait  aban- 
donné à la  France  la  Flandre  Hollandaise,  Maès 
tricht,  Vanloo  et  ses  dépendances. 

La  Convention  avait  reculé,  à l'orient,  les  fron 
tièies  de  la  France  jusqu'au  Rhin  Elle  voulut 
aussi,  avant  de  se  dissoudre,  lui  donner  ses  limites 
naturelles  au  nord.  Par  un  décret  du  l*r  octobre 
179b,  elle  arrêta  que  tous  les  pava  conquis  en  deçà 
• du  Rhin,  tels  que  la  Be’gique,  îe  pays  de  Liège  et 
le  duché  de  Luxembourg,  seraient  incorporés  au 
territoire  français.  Dans  le  même  mois,  le  duché  de 
Bouillon  fut  également  réuni  à la  France. 

Le  Directoire  qui  s’empara  du  pouvoir  mit  à la 
tête  des  armées  d Italie,  l’homme  extraordinaire  qui 


devait  à l’extérieur  élever  si  haut  la  gloire  et  l'hon- 
neur des  armées  françaises.  Après  avoir,  par  d’écla- 
tantes  victoires,  chassé  les  Autrichiens  de  l’Italie, 
il  força  leurs  aidés  à faire  la  paix  avec  la  France. 
Le  roi  de  Sardaigne  signa,  le  premier,  un  traité  par 
lequel  il  abandonnait  la  Suroie,  les  comtés  de  iïice, 
de  Tende  et  de  Bruit.  Le  pape  Pic  VI  traita  aussi,  à 
Toleniino,  et  céda  à la  République  française  Bo- 
logne, Ferrure  et  la  Romayne.  Il  renonça  en  même 
temps  à ses  prétentions  sur  Avignon  et  le  Comtat 
Venaissin.  Les  ducs  de  Parme  et  de  Modène,  le  roi 
de  Naples  se  soumirent  également.  L influence  de 
l’Autriche  en  Italie,  fut  remplacée  par  celle  de  la 
France,  qui,  après  avoir  battu  son  ennemie  dans  la 
Péninsule,  se  prépara  à aller  l’attaquer  jusque  chez 
elle.  L’Autriche  comprit  et  prévint  le  danger;  des 
préliminaires  de  paix  furent  conclus  à Leoben,  et  le 
traité  de  Campo-Formio  fut  signé  le  17  octobre 
1797. 

Les  principales  conditions  de  la  paix  de  Campo- 
Formio  furent  les  suivantes  : 1®  l’Autriche  renonce, 
en  faveur  de  la  France,  à tous  ses  droits  sur  les 
Pays-Hat  ; 1*  l'Autriche  acquiert  le  territoire  de  Ve- 
nise. depuis  le  lac  de  Garda,  la  ri ille  de  Venise, 
l’ Istrie,  la  Palmatie,  et  les  bouches  du  Cattaro; 
3”  la  France  garde  les  i les  gréco-vent  tiennes,  et  ses 
possessions  en  Albante;  4"  l'Autriche  reconnaît  la 
République  Cisalpine;  î>°  un  congrès  doit  être  tenu 
à Rastadt  pour  la  conclusion  de  la  paix  avec  l’Em- 
pire; 6"  l’Autriche  doit  indemniser  le  duc  de  Mo- 
dène par  la  cession  du  Brisgaw.  — Articles  secrets: 
I”  l’Autriche  consent  à la  cession  de  la  rive  gauche 
du  Bfiïn,  de  Bdle  au  con/Juent  de  la  Nèthe,  près 
d’Andernach,  et  à celle  de  la  ville  et  de  la^ciiodeUe 
de  Mayence;  2°  la  navigation  sur  le  Rhin  est  décla- 
rée commune  aux  deux  pays;  3"  la  France  emploiera 
sa  médiation  pour  faire  obtenir  à l'Autriche  Salz- 
bourg  et  la  portion  de  la  Bavière  située  entre  cet 
évêché,  le  Tyrol,  1 Inn  et  la  Salza  . 4*  «à  la  paix  avec 
l’Empire,  l’Autriche  renoncera  au  Frickthal  ; S"  com- 
pensation réciproque  pour  tout  ce  que  la  France  et 
l'Autriche  pourraient  acquérir  ultérieurement  en 
Allemagne  ; 6“  mutuelle  garantie,  qu'en  cédant  ses 
possessions  sur  la  rive  gauche  du  Rhin,  la  Piusse 
ne  pourra  faire  aucune  acquisition.  Les  princes  et 
autres  États  dépossédés  sur  le  mémo  bord  OU  fleuve, 
doivent  être  indemnisés  en  Allemagne  ; 7®  dans 
l'espace  de  vingt  jours  après  la  ratification,  toutes 
les  forteresses  sur  Rhin,  ainsi  qu’L  bn  et  Ingolstadt, 
seront  évacuées  par  les  troupes  autrichiennes. 

L’Angleterre  soutenait  sur  mer  la  guerre  la  plus 
opiniâtre  Elle  espérait  que  les  puissances  de  l'Eu- 
rope ne  tarderaient  pas  à reprendre  les  armes  contre 
la  France.  Bonaparte  vit  de  suite  combien  était  re- 
doutable cette  éternelle  rivale  de  la  France.  11  se 
promit  de  ne  rien  épargner  pour  l’alvattre,  et,  afin 
de  bien  inaugurer  contre  elle  une  guerre  d’exter- 
mination, il  songea  à faire  de  la  Méditerranée  une 
mer  française.  C’est  ce  qui  explique  son  expédition 
en  Egypte.  Mais  le  combat  naval  livré  prés  d’Aboukir, 
et  gagné  par  Nelson,  détruisit  ce  gigantesque  et 
patriotique  projet,  et  occasionna  contre  la  France 
une  seconde  coalition  bien  plus  redoutable  que  la 
première. 

Toutefois,  cette  coalition,  où  entrèrent  la  Porte, 
la  Russie  et  enfin  l’Autriche,  et  à laquelle  accédè- 
rent également  Naples,  la  Sicile  et  le  Portugal,  fui 
bientôt  brisée  par  Bonaparte  qui,  après  avoir  fait, 
à Paris,  le  IR  brumaire  (0  novembre  1799),  sanc- 
tionna en  Italie  son  nouveau  pouvoir  par  des  vie- 


GÉOGRAPHIE  MODERNE 


875 


. — > K4  31*  L'empire  frianraib  en  1813. 


toires.  L’Autriche,  qui  avait  le  plus  souffert,  dési- 
rait vivement  la  paix.  Les  négociations  qui  s’ouvrirent 
à LutiévtUe  amenèrent  tin  traité  avec  l’empereur  et 
avec  l’Empire.  * 

Le  traité  de  Campo-Formio  servit  de  base  au 
irai#  de  Lunéville.  Les  principales  clauses  furent: 
1*  la  confirmation  de  la  cession  à la  France  de  la 
Belgique  et  du  Frickthal,  abandonné  plus  tard 
(août  1802)  à la  Suisse;  2°  la  confirmation  des  ces- 
sions faites  à l’Autriche,  dans  les  Etats  vénitiens  ; 
3*  la  confirmation  de  la  cession  du  Brwgatc,  au  duc 
de  Modène  ; 4*  la  cession  du  grand-duché  de  Toscane , 
en  faveur  de  la  maison  de  Parme,  sans  promettre 
d’indemnité  eu  Allemagne;  5°  l’acquiescement  de 
l’empereur  et  de  l’Empire  a la  cession  de  la  rire 
gauche  du  Rhin , Je  Tolweg  formant  la  séparation; 
6*  les  princes  héréditaires  dépossédés  devaient  être 
dédommagés  par  l’Empire  ; 7°  la  reconnaissance  des 
Républiques  Batave.  Helvétique,  Cisalpine , Ligu- 
rienne, toutes  comprises  dans  le  traité:  8U  en 
échange  «le  la  Toscane,  érigée  en  royaume  «i’Élnirie 
pour  le  duc  de  Parme,  la  cession  du  duché  de  Parme 
à la  France. 

Le  traité  de  Lunéville  fut  suivi  «le  celui  de  Flo- 
rence, couclu  avec  Naples.  Par  ce  dernier  traité,  les 
vaisseaux  anglais  et  turcs  devaient  être  exclus  des 
ports  des  Deux  - Sicile»  ; les  propriétés  Sapoli- 
taines  en  Toscane,  telles  que  ITIe  d’Elbe  et  Piom- 
bino  furent  cédées  d la  France ; Otrante  resta  oc- 
cupée par  les  troupes  françaises. 

La  Russie,  qui  voyait  avec  jalousie  les  prétentions 
de  l’Angleterre,  sou  alliée,  se  rapp  ocha  de  la 
France,  et  signa  un  traité  (8  octobre  1801).  Quelque 
temps  après,  la  Porte  et  le  Portugal  acceptèrent 
également  la  paix. 

L’Angleterre  restait  donc  seule.  Mais  elle  aussi 
était  fatiguée  de  la  guerre.  D’ailleurs,  n’avait-elle 
nas  atteint  son  but  en  forçant  les  Français  à quitter 
l’Egypte,  et  en  assurant  sa  domination  clans  la  Mé- 
diterranée? Les  préliminaires  de  la  paix,  depuis 
longtemps  négociés  à Londres,  s’y  conclurent  enfin 
(l*r  octobre  1801),  et  le  traité  definitif  fut  signé  à 
jémtms  (27  mars  1802). 

Paix  d’Amiens , entre  l'Angleterre,  d’une  part,  et 
la  France,  l'Espagne  et  la  République  Batave,  de 
l’autre.  Conditions  : 1*  restitution , par  l'Angleterre, 
de  toutes  ses  conquêtes  sur  la  France  et  sur  ses  al- 
liés. excepté  Plie  de  la  Trinité,  cédée  par  l’Espagne, 
et  Ceylan,  par  la  République  Batave;  2*  maintien 
de  la  Porte  dans  son  intégrité.  Elle  est  comprise  dans 
le  traité  et  doit  être  invitée  à y adhérer;  3°  la 
France  reconnaît  la  République  des  Sept-lles.  Les  Iles 
de  Malte,  de  Gozzo  et  de  Comino  doivent  être  ren- 
dues à l’ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  dans  le 
délai  de  trois  mois,  occupées  par  des  troupes  napo- 
litaines, et  rester  indépendantes  sous  la  garantie  de 
la  France,  de  l’Angleterre,  de  la  Russie,  «le  l’Au- 
triche. de  l’Espagne  et  de  la  Prusse.  Il  ne  doit  y 
avoir  de  langue  ni  française,  ni  anglaise  ; mais  il 
en  sera  c éé  une  maltaise,  et  les  chevaliers  rétablis 
choisiront  parmi  eux  le  grand  maître. 

Bonaparte  est  nommé  empereur  (18  mai  1804) 

D’un  côté  la  Russie,  à laquelle  était  dévouée  la 
Suède,  de  l’autre  l’Angleterre,  toujours  aussi  forte  et 
aussi  redoutable,  étaient  loin  d’avoir  pour  l’Empe- 
reur des  dispositions  aussi  pacifiques  que  le  reste  de 
l'Europe.  Aussi,  dès  auc  la  France  eut  transformé 
en  royaume  la  République  Italienne,  au  profit  de 
Napoléon  (17  mars  1805),  et  se  fut  incorporé  la  Ré- 
publique Ligurienne  (4  juin  1805).  une  nouvelle  coa- 
lition se  forma  contre  elle.  L’Angleterre  en  ftit  le 
centre.  La  Russie,  la  Suède  et  ! Autriche  s’y  ralliè- 
rent d'abord,  et  la  Prusse,  qui  avait  hésite,  en  fit 
également  partie.  Mais  l’Empereur,  par  ses  victoires, 
anéantit  bientôt  ses  ennemis.  La  Prusse  céda  les 
provinces  d Anspach,  de  C lèves  et  de  Seufchdtel 
Quant  à l’Autriche,  qui  avait  supporté  tout  le  poids 
de  la  guerre,  elle  fut  traitée  avec  la  dernière  ri- 


gueur. Par  la  paix  de  Presbourg  (26  décembre  1805). 
la  Franco  conserva  en  Italie,  le  Piémont,  Parme  et 
Plaisance ; et  Napoléon,  reconnu  roi  d'Italie,  accrut 
son  nouveau  royaume  de  nouvelles  provinces,  de  la 
Terre-Ferme,  de  VIstrie,  de  la  Dalmatie , etc.  La 
Bavière,  l’alliée  de  l'Empereur,  devait  garder,  au 
nom  de  la  France,  le  Tyrol  et  le  Voralberg,  les  évê- 
chés de  Brixen  et  de  Trente;  Burgau,  Eischtadt, 
Passau,  Lindau.  etc.  Enfin  la  Bavière  et  le  Wur- 
temberg, accrus  de  nouvelles  provinces,  formèrent 
«leux  nouveaux  royaumes. 

L’Autriche  une  fois  abattue,  Napoléon  n’avait  plus 
d'obstacle  à craindre  ni  en  Italie,  ni  dans  l’Alle- 
magne occidentale.  Aussi  créa-t-il  dans  ces  con- 
trées des  royaumes  et  des  principautés  qui  ne  re- 
connaîtront d’autre  maître  que  lui.  Et  d’abord,  en 
Italie,  le  roi  des  Deux-Siciles.  ayant  imprudemment 
ouvert  ses  ports  à une  Hotte  anglaise,  un  décret 
signé  à Schœnbrunn  (27  décembre  1805)  annonça 
que  la  dynastie  de  Map  les  avait  cessé  de  régner. 
Joseph,  l'rère  de  l'Empereur,  fut  mis  ù la  place  du 
roi  détrôné,  qui  se  retira  à Païenne.  En  même 
temps,  ses  s«eurs  recevaient  les  principautés  «le 
l.ucques,  de  Piombino  et  de  C.uastalla.  Ses  généraux 
n étaient  pas  non  plus  oubliés  : Bernadotte  devint 
prince*  de  Porte-Corvo  ; TaUeyrand,  prince  de  Béné- 
vent.  Enfin,  douze  duchés,  crées  dans  le  royaume 
d'Italie,  devaient  être  transmis  héréditairement  par 
leurs  possesseurs,  et  étaient  considérés  comme  fiefs 
île  l’Empire '.La  Péninsule  Italique  lui  fut  donc 
ainsi  complètement  soumise.  11  en  lut  de  même  «les 
contrées  avoisinant  le  Rhin.  J.a  République  Batave 
lut  transformée  en  royaume,  et  Louis  Bonaparte, 
un  de  ses  frères,  fut  proclamé  roi  héréditaire  de 
Hollande  (10  juin  1805).  Là,  comm”  an  Italie,  s’éle- 
vèrent, pour  ses  serviteurs,  desprim  'gaulés  : Murat. 
son  beau-frère,  fut  nommé  grand-duc  de  Berg  et  de 
C lèves,  et  Berthier,  prince  de  NmchdtaL  Mais  ce 
qui  lui  assura,  surtout  en  Allemagne,  une  influence 
illimitée,  ce  fut  la  nouvelle  union  qu’il  forma  sous 
le  litre  de  Confédération  du  Rhin,  et  dont  il  se 
déclara  le  protecteur  (12  juillet  1806). 

1.  Voir!  les  litres  des  cénêraux  fran^is  qui,  pendant  la 
duree  de  l'Empire,  reçurent  la  nouvelle  noblesse  : 

Ahrantés.  Duché.  Portugal.  Junot. 

Alhvfcia.  — Espagne.  Sachet. 

.4  urrslxdt.  — Allemagne.  Davoust. 

Bassano.  — I faite.  Warei. 

H' U une.  — — Victor. 

B mènent.  Peine ijiauté.  — TaUeyrand. 

Cadore.  Duché.  — Cliatupagny 

Castiglione.  — — Augereau. 

Conegtiano.  — Moncey. 

Da/tn-ihe.  — Prov.  Hlyriennes.  Sooll. 

Dantzig.  — Prusse.  Lefebvre. 

Eckmühl.  Principauté.  Allemagne.  DavouL 

Eldiingen.  Ihtche.  — Nl]f. 

Essliug,  Principauté.  Autriche.  )É aliéna. 

h’eitre.  Duché.  Italie.  Clarke. 

Frioul.  — — Duroc. 

• » afte . — — Gaudin. 

htrie.  — Prov.  Illyriemtt'.  Bessières. 

Lobau.  Comté.  Autriche.  Mouton. 

Massa.  Duché.  Italie.  Régnier. 

Montebello.  — — I.anncs. 

Moscorca.  Principauté.  Russie.  Ney. 

.\tufchâtel.  — Suisse.  Berthier. 

Otrante.  Duché.  Italie.  Fouché. 

P alloue.  — — Arritthl. 

Parme.  — — Cambacérès 

Peluse.  Comté.  Égwte.  Monge 

Plaisance.  Duché.  Italie.  Lebrun. 

Pontr-Ciervo.  Principauté.  — Bernadotte. 

Rtguse.  Duché.  Proc.  Iltyriennes.  Mai  mont. 

Heggio.  — Italie.  Oudinot. 

Rivoli.  — — , Maaaéna. 

Rnvigo.  — — S*vary. 

TaraUt.  — — M«*doii»ld. 

Tréviu.  — — Mortier. 

Pafmy.  — France.  KellermeoD 

t'irriter.  — Italie.  CuUnconit 

Wayram.  Prwri,iuule . Autriche.  Berthier. 
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La  Prusse  crut  pouvoir  affronter  la  chance  ries 
Combats.  Les  batailles  d ’léna  et  d'Auerstadt  lui 
prouvèrent  que  toute  l'Europe  devait  plier  sous  la 
volonté  du  maître. 

La  Prusse  vaincue,  Napoléon  se  trouva  en  pré- 
sence de  la  Russie,  qui  avait  reçu  sur  son  territoire 
et  qui  voulait  venger  le  roi  fugitif.  Cette  interven- 
tion ries  Russes  en  faveur  des  Prussiens  valut  aux 
Français  deux  nouvelles  et  éclatantes  victoires  : 
Eylau , 8 février  1807  ; Friedland,  14  juin. 

la  Prusse  et  la  Russie  successivement  battues, 
signèrent,  à TiltiU , tout  ce  que  voulut  Napoléon. La 
Russie  reconnut  le  duché  de  Varsovie,  consistant 
dans  la  ci-devant  Prusse  méridionale,  et  dans  une 
partie  rie  la  Prusse  occidentale.  Ce  duché  fut  donne 
en  gouvernement  au  rot  de  Saxe.  Dantzig  fut  dé- 
déclaré tille  libre.  Une  partie  de  la  nouvelle  Prusse 
orientale  et  le  gouvernement  de  Byalistock  furent 
cédés  à la  Russie,  qui  s’engageait  à reconnaître  Jo- 
seph Bonaparte  pour  roi  de  Naples;  Louis,  pour  roi 
du  Hollande,  auquel  elle  promettait  d’abandonner 
la  principauté  d’Iever.  et  Jérôme  pour  roi  de  West- 
phalie.  Elle  reconnaissait  également  la  Confédéra- 
tion du  Rhin,  non  seulement  dans  l’état  où  elle  st. 
trouvait  alors,  mais  encore  dans  ses  agrandissements 
futurs,  sur  le  simple  avis  qui  lui  en  serait  donné. 
La  Russie  accepta  la  médiation  de  Napoléon  pour 
signer  un  armistice  avec  ia  Porte,  et  Napoléon  ac- 
cepta celle  de  la  Russie  pour  la  paix  avec  l'Angle- 
terre. Par  un  article  secret,  la  Russie  s'obligeait  à 
faire  cause  commune  avec  la  France,  si  l'Angleterre 
ne  consentait  pas  à reconnaître  la  liberté  des  mers, 
à provoquer  le  concours  des  cours  de  Copenhague . 
de  Stockholm  et  de  Lisbonne,  et  à déclarer  la  guerre 
à l’Angleterre. 

De  son  côté,  >i  Prusse  abandonna  à la  disposi- 
tion de  Napoléon  toutes  ses  possessions  entre  I £lbe 
et  le  Rhin,  sans  exception.  Elle  céda  .4  la  Saxe  le 
cercle  de  Cotbutz  et  toutes  ses  acquisitions  en  Po- 
logne depuis  1772.  Comme  la  Russie,  elle  recon- 
naissait les  nouveaux  rois  de  Naples,  de  Hollande  et 
de  Westphalie.  Tous  les  ports  et  toutes  les  contrées 
de  la  domination  prussienne  devaient  être  fermés 
aux  vaisseaux  et  au  commerce  Anglais.  Trois  places 
fortes,  Stettin , Custrin  et  Gloyau,  approvisionnées 
aux  frais  de  la  Prusse,  furent  conservées  par  les 
Français.  La  ville  libre  de  Dantzik  reçut  une  gar- 
nison française. 

Apres  la"  paix  de  TilsÜt,  la  domination  univer- 
selle de  la  France  sur  le  continent  semblait  entiè- 
rement établie.  La  Russie,  renonçant  à son  in- 
fluence, parut  l'avoir  perdue  pour  jamais:  elle 
avait  à sa  frontière,  par  l’crcction  du  duené  de 
Varsovie,  un  rival  jaloux  de  s'agrandir;  la  Prusse 
était  détruite  ; l'Autriche  découragée;  i Allemagne 
enchaînée  à la  France  par  l’extension  de  la  Confé- 
dération du  Rhin,  et  par  la  formation  du  royaume  de 
Westphalie  aux  dépens  de  la  Prusse,  du  Hanovre,  de 
la  Hesse  et  du  duché  de  Brunswick;  des  primes  fran- 
çais régnaient  en  Hollande  et  en  Italie;  l’Espagne 
était  liée  ; et,  des  Pyrénées  à la  Vistule,  on  trou- 
vait partout  la  domination  française,  les  lois  fran- 
çaises, et,  môme  au  sein  de  la  paix,  des  armées  fran- 
çaises. 

Au  milieu  de  l'abaissement  de  toutes  les  puis- 
sances européennes,  une  seule  ôtait  encore  defiout, 
l’Angleterre.  Napoléon  imagina  le  blocus  continen- 
tal, puissant  et  infaillible  moyen  pour  ruiner  l’An- 
gleterre. 

Le  Portugal,  seul,  ne  craignit  pas  d'enfreindre 
les  volontés  de  l'empereur,  et  reçut,  comme  a l'or- 
dinaire, les  vaisseaux  et  les  marchandises  anglaises. 
Napoléon,  irrité,  déclara  que  la  maison  de  Bra- 
gance  avait  cessé  de  régner,  et.  silr  de  la  victoire, 
il  régla  d’avance,  par  le  Traité  de  Fontainebleau , 
le  partage  de  la  conquête.  Le  Portugal  fut  conquis 
aussitôt  que  les  armées  françaises  s’y  furent  pré- 
sentées. Mais  cette  conquête  ue  suffisait  pas  à l'am- 


bition de  Napoléon  ; il  voulait  dominer  au  delà  des 
Pyrénées  comme  il  dominait  déjà  depuis  longtemps 
au  delà  des  Alpes.  Ayant  forcé  Charles  IV,  par  le 
traité  de  Bayonne,  à abandonner  à sa  disposition  le 
trône  d’Espagne,  il  appela  Joseph,  roi  des  l)eux-Si- 
oiles,  à venir  s’y  asseoir.  Le  royaume  de  Naples 
fut  donné  d Joachim  Murat , grand-duc  de  Berg, 
et  le  grand-duché  de  Ilerg  dut  passer  uti  fils  du  roi 
de  Hollande , Louis-Napoléon. 

En  Espagne  éclatèrent  des  soulèvements  contre 
la  domination  française,  et  l’Angleterre  se  hasarda 
alors  à descendre  sur  le  continent,  dans  l'espoir 
d’avoir  hou  marché  des  Français,  grâce  à la  haine 
que  leur  portaient  les  Espagnols. 

L'Autriche  crut  que  le  moment  favorable  de  faire 
la  guerre  à la  France  était  arrivé.  D'ailleurs,  elle 
voyait  avec  la  plus  vivo  inquiétude  les  accroisse- 
ments nue  prenaient  tous  les  jours,  dans  la  Pénin- 
sule Italique,  et  l’Empire  français,  et  le  royaume 
d'Italie.  Mais  l'Autriche  fut  battue  cette  fois  comme 
elle  lavait  toujours  été.  Batailles  de  Landshut , 
d’Eekmiihl  (21  et  23  avril  1809)  ; prise  de  Halisbonne 
(23  avril)  ; prise  de  Vienne  (13  mai)  ; combats  île 
Vile  de  Lobau  (21  et  22  mai);  bataille  décisive  de 
Wagram  (6  juillet).  I.a  paix  de  Vienne,  bien  plus 
onéreuse  oue  la  paix  de  Presbourg,  lui  fut  imposée. 

L' Autricuc  mit  à la  disposition  de  Napoléon,  pour 
les  princes  de  la  Confédération  du  Rhin,  Salzbourg 
et  Êerchtolsyaden , Vlnnwiertel  et  la  moitié  de 
VHansruckriertel,  qui  fut  donné  à la  Bavière;  elle 
céda  à Napoléon  les  provinces,  depuis  appelés  llly- 
ri>nnes,lecercMe  l illach  en  Carinthie ,ioui Krain, 
le  comté  de  Goritz , le  territoire  de  Trieste , Montc- 
falcone  et  la  moitié  de  la  Croatie , avec  le  littoral 
delà  Hongrie  et  Finme ; elle  abandonna  au  roi  de 
Saxe,  comme  duc  de  Varsovie,  toute  la  Galicic  oc- 
cidentale ; et  à la  Russie  pour  prix,  de  son  assis- 
tance, un  district  de  400  000  âmes,  dans  la  Galicie 
orientale  ; elle  reconnut  les  changements  opérés  et 
à opérer  en  Poitugal,  en  Espagne  et  en  Italie. 

• Napoléon  n’ayant  pas  trouvé  le  Pape  aussi  com- 
plaisant qu'il  le  désirait,  commença  par  s’emparer 
d’Ancône  et  d’Urbin,  qu’il  Incorpora  au  royaume 
d’Italie.  Le  Pape  lança  alors  contre  lui  une  bulle 
d'excommunication.  Pour  toute  réponse.  Napoléon 
le  lit  enlever,  et  fit  publier  un  sénatus-consulte  qui 
réunissait  Home  et  son  territoire  aux  départements 
de  la  France.  Napoléon  réunit  encore  au  royaume 
d'Italie  le  Tyrol  italien,  qu’il  enleva  au  roi  de  Na- 
ples ; et  à l'Empire  français,  le  Valais,  qu'il  prit  à 
la  Suisse. 

« Le  roi  de  Hollande,  qui  souffrait  impatiemment 
le  blocus  continental,  déplut  à Napoléon  et  dut  ab- 
diquer. Par  un  sénatus-consulte  du  13  décembre 
1810,  la  Hollande  et  VOst-Frise,  comme  déjàl’avaienl 
été  le  Brabant  hollandais  et  une  partie  de  la  Zé- 
lande, furent  rattachées  à V Empire  français.  Par 
un  décret  du  même  jour,  la  moitié  du  royaume  de 
Westphalie,  une  grande  partie  du  duché  d’Olden- 
bourg, et  les  trois  villes  H anséa tiques , furent  réu- 
nies à la  France  qui,  dans  ses  limites  du  nord,  at- 
teignit ainsi  la  mer  Baltique. 

« L’Empire  s’étendait  des  Pyrénées  aux  bouches 
de  l’Elbe,  et  de  l’Océan  aux  rivages  de  l’Albanie  et 
comprenait  dans  ses  vastes  limites  132  départe- 
ments » (l)ufdu,  cité  plus  haut  ) 

Après  l’expédition  de  Russie,  1812,  Napoléon  n'é- 
«rouva  guère  plus,  dès  lors,  que  des  revers.  Ses  al- 
iés  le  trahirent.  Ceux  là  meme  qu’il  avait  comblés 
de  faveurs  se  tournèrent  contre  lui.  Après  la  fa- 
meuse campagne  de  France,  1814,  il  signa  un  traité 
par  lequel  : 1*  Il  confirmait  sa  renonciation,  pour 
lui,  et  les  siens  à toute  souveraineté  et  domination 
sur  la  France;  2"  Il  recevait  Vile  d’Elbe,  en  toute 
souveraineté,  avec  deux  millions  et  demi  de  rente, 
payables  par  la  France  ; 3°  11  conservait  une  garde 
de  400  hommes;  4"  Marie-Louise  obtenait,  en  pleine 
souveraineté  héréditaire,  pour  elle  et  pour  ses  des- 
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tendants,  les  duchés  de  Parme,  de  Plaisance  et  de  On  ne  s’était  occupé,  dans  le  traité  de  Paris, 
Guastalla.  que  de  la  France;  ori  se  réunit  à Vienne  pour  ré- 

Napoléon  parti,  les  Alliés  imposèrent  les  condi-  gler  les  affaires  générales  de  l’Europe.  Mais  peu- 
tiens  qu’ils  voulurent.  Par  la  première  paix  de  Pa~  dact  qu’on  s’occupait  de  la  paix,  Napoléon  sorti 
ris  (30  mai  1814),  la  France  reprenait  les  limites  de  Elle  d’Elbe  et  tenta  une  dernière  fois  la  chance 
qu’elle  avait  au  1er  janvier  1792,  avec  quelques  ad-  des  combats.  Vainqueur  d’abord  à Fleurus,  il 
aitions  à la  frontière  de  l’E.  et  en  Savoie.  Elle  con-  vit  toutes  ses  espérances  détruites  à Waterloo 
servait  la  possession  d’Avignon.  Elle  s’engageait  à (18  juin  1815). 

reconnaître  l’indépendance  de  la  Hollande,  de  tous  Louis  XVlIJne  tarda  pas  à rentrera  Paris  Quil- 
les Etats  d’Allemagne,  de  Suisseet  d’Italie.  L’Angle-  let  1815),  et,  après  de  longues  conférences,  fut  con- 
terre  restituait  à la  France  ses  colonies  (même  la  clu  le  second  traité  de  Pans.  La  France  céda,  sur 
Guadeloupe,  à laquelle  renonçait  la  Suède),  excepté  les  frontières  d'Allemagne,  Philippeville,  Marien- 
toutefois  Tabago,  Sainte-Lucie  et  l’Ile-de-France,  bourg,  Saariouis  et  Landau,  et  restitua  la  partie  de 
avec  ses  dépendances.  De  son  côté,  la  France  con-  la  Savoie  que  lui  laissait  le  premier  traité.  Hunin- 
sentait  à ne  pas  fortifier  ses  places  dans  les  Indes-  gue  devait  être  démantelée.  Les  frontières  du  nord 
Orientales,  et  à n’y  tenir  des  troupes  que  pour  la  et  de  lest,  avec  dix-huit  places  fortes,  devaient  être 
police.  Malte  devait  rester  à l’Angleterre,  et  le  Por-  occupées  pendant  cinq  ans  par  150  000  hommes  des 
tugal  rendait  la  Guyane  française.  » armées  alliées,  entretenues  par  la  France. 


CARTE  N°  52. 

LA  FRANCE  HISTORIQUE.  — BASSINS  DE  LA  SEINE,  DE  L’ESCAUT,  DE  LA  MEUSE 
ET  OES  PETITS  FLEUVES  COMPRIS  ENTRE  L’ESCAUT  ET  LA  SEINE. 

BaNHln  de  la  Heine.  — Cours  de  la  Heine.  — Departement*  qu'elle  arrose. 


Côte-d'Or  (pour  une  partie). — Cfultillon-sur-  j 
Seine,  congrès.  1814:  patrie  du  maréchal  Marmont  . 
et  de  Désiré  Nisartl;  — Alite  Sainte-Reine  ( Alesia ), 
priso  par  César  52  ans  avant  J.-C.;  — Bussy,  châ- 
teau de  Bussy  Rabutin,  village  où  est  né  et  mort  | 
Junot,  duc  d^Abranl's;  — Bourbilty , château  de  ; 
Mme  de  Sévigné;  — Montbardî  patrie  de  Buffon  et  ' 
de  Daubenton;  — Semur,  patrie  de  Saumaise;  — 1 
Chanceaux , source  de  la  Seine,  ancien  temple  d’Isis. 

Aiibr.  — Troyes,  traité  funeste,  en  1420,  entre 
Charles  VI,  Isabe&u  et  le  roi  Henri  V d'Angleterre; 
combat  dans  la  campagne  de  France,  1814;  patrie 
du  pape  Urbain  IV,  de  Passerat  et  de  Pithou,  auteurs 
de  la  satire  Ménippée,  de  Mignard,  des  sculpteurs 
Girardon  et  Simart;  — Nogent-sur-Seine , combat 
dans  la  campagne  de  France,  1814;  — Clairraur, 
ancienne  abbaye,  réformée  par  saint  Bernard,  11 15; 

— Rrienne,  ancienne  école  militaire  où  Napoléon 
a étudié;  combat  dans  la  campagne  de  France,  1814; 

— La  Rothière,  près  de  là  (id.);  — Arcis -sur- Aube , 
bataille  dans  la  campagne  de  France,  1814;  patrie 
de  Danton;  — Méry,  défaite  des  Prussiens,  1814;  — 
Le  Paraclct , fondé  par  Abcilard,  1123;  — Mussy - 
CÉvén  ue,  patrie  de  Boursault;  — Le  petit  village  où 
est  ne  Thénard,  dans  l’arrondissement  de  Nogent, 
porte  aujourd’hui  son  nom. 

Heine  - et -viarnr.  — Montereau  , Jean  sans 
Peur  y fut  assassiné  en  1419;  Napoléon  y battit  les 
alliés,  1814;  — Morrt , massacre  des  Juifs  sous 
Philippe  Auguste,  1182,  1192;  — - Valu,  campagne 
de  Fouquet,  fêle  donnée  à Louis  XIV,  1661  ; — 
Melun , patrie  d’Amyot;  — La  Fer  té-sons-  Jouarre, 
1814;  — Meaux , ou  Bossuet  fut  évêque  ; extermi- 
nation des  Jacques  par  Bouoicaut,  1358;  — Juilhj, 
collège  célèbre  entre  Dammartin  et  Meaux:  — 
Dammartin , fief  cél'bre  sous  Louis  XI  surtout;  — 
Lagny,  1814;  — Chelles , abbaye  fondée  par  sainte 
Bathilde,  femme  de  Clovis  II,  résidence  des  Mé- 
rovingiens- Chilpéric  y fut  assassiné  par  Frédé- 
gonde  , 584;  — Faremoutiers,  abbaye  célèbre  ; — 
JSangis,  combat  contre  les  alliés,  1814;  — Ne- 
mours, traité  sous  Henri  III,  1585;  patrie  de  Mira- 
beau et  de  Bezout; — Fontainebleau , château  royal, 
assemblée  de  1561  ; mort  de  Monaldeschi,  assassiné 


par  Christine  de  Suède,  1657:  séjour  de  Pie  VII, 
1807  ; abdication  do  Nanoléon,  1814;  patrie  de  Hen- 
ri III,  de  Louis  XIII  et  ue  Dancourt. 

Heine  et  o Le.  Corbril,  petite  seigneurie  sous 
les  premiers  Capétiens;  — Ville  neuve -Saint-Georges, 
victoire  d’Henri  I,r  sur  ses  frères,  1031;  — JlueiV, 
campagne  de  Richelieu,  lieu  de  sépulture  de  la  fa- 
mille Beauhamais; — Marly,  une  des  résidences  de 
Louis  XIV;  — Saint-Germain,  château  royal,  paix 
de  1570;  patrie  de  Charles  IX  et  de  Louis  XIV;  ré- 
sidence de  Jacques  H,  roi  d’Angleterre;  école  de 
cavalerie  sous  le  premier  empire;  — Poissy,  patrie 
de  saint  Louis,  colloque  de  15G1  ; — Mantes,  mort 
de  Guillaume  le  Conquérant,  1087;  — Rosny,  patrie 
de  Sully;  — Saint-Clair-sur-Epte , traité  de  Char- 
les le  Simple  avec  Rollon , premier  duc  de  Nor- 
mandie, 912;  — Royaumont , sur  Oise,  abbaye  cé- 
lèbre au  temps  de  saint  Louis;  — Asnières,  sur 
l'Oise,  résidence  de  la  reine  Blanche;  — Beaumont- 
sur-Oise,  occupée  par  les  Anglais  au  xv*  siècle;  — 
l'Ile-Adam,  fief  du  célèbre  Villiers,  grand  maître 
de  Rhodes;—  Pontoise,  patrie  de  Philippe  le  Hardi; 
étals  généraux  de  1561;  — Luxarches,  résidence ’de 
Valentine  de  Milan;  — Montmorency , fief  célèbre; 
— Êcouen,  château  des  ducs  de  Montmorency,  mai- 
son de  la  Légion  d'honneur;  — Saint-Leu,  mort  du 
dernier  duc  de  Bourbon-Condô , 1830;  — Étampes, 
fief  sous  les  Valois,  concile  d'Élampes  qui  amena  la 
fin  du  premier  schisme  (saint  Bernard)-  patrie  d’Kt. 
Geoffroy-Saint- Hilaire;  — Rambouillet,  château 
royal,  mort  de  François  1°,  1548;  — Dampicrre, 
résidence  des  ducs  de  Luynes;  — Port-Royal,  cé- 
lèbre maison  de  retraite,  détruite  en  1709;  — Che- 
vreuse,  fief  de  la  maison  de  Luynes;  — Montlhéry , 
Louis  XI  sur  les  chefs  de  la  ligue  du  Bien  public, 
1465;  — Longjumeau,  paix  de  religion  de  1568;  — 
bourdon,  patrie  de  Lanruyôro; — Versailles,  châ- 
teau royal,  résidence  ordinaire  de  Louis  XIV,  patrie 
do  Louis  XV,  de  Louis  XVI,  de  Louis  XVIII,  de  Ho- 
che, de  Bertiiier,  de  Ducis,  de  l’abbé  de  l'Epée,  de 
Cailet;  états  généraux,  1789;  Grand  et  petit  Tria - 
non,  résidence  favorite  de  Louis  XV  et  de  Marie- 
Antoinette  ; — Monlfort-VAmaury,  fief  célèbre;  — 
Néauphle,  combat  au  xt*  siècle.  — Saint-Cyr  mai- 
son célèbre  au  temps  de  Mme  de  Maintenon;  au- 
jourd’hui école  militaire.  (Pour  les  localités  his- 
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toriques  qui  n’ont  pas  trouvé  place  sur  cette  carte, 
voyez  la  carte  des  environs  de  Paris,  n*  53.) 

Urine.  — (Voyez  la  carte  et  le  tableau  des  Envi- 
rons de  Paris , nn  58.) 

cur«.  — Les  Andelys,  patrie  du  Poussin  et  de 
Tum’be-  — Yemeuil,  victoire  du  duc  de  Bedfort  i 
sur  les  Français,  1424;  — Irtv,  victoire  d'Henri  IN  | 
sur  la  Ligue,  1590;  — Cocher  cl,  victoire  de  Dugues- 
clin  sur  le  Captai  de  Buch,  1365;  — Gaillon,  châ- 
teau historique  célèbre;  — Pistes , résidence  royale 
sous  les  Carlovingiens;  Charles  le  Chauve  y signa 
l’édit  de  864. 

ISelnc  inférieure.  — Ile-d'Oissrl . station  des 
Normands  au  IX*  siècle  ; — Elbeuf , lief  célèbre  ; — 
Rouen,  cédée  à Philippe  Auguste,  1193  . procès  et 
mort  de  Jeanne  d’Arc,  1431:  mort  d’Antome  de 
N avare,  1562;  assiégée  par  Henri  IV,  1590;  patrie 
de  Corneille,  de  BoicWlieu,  de  Fontenelle,  de  Jou- 
veuet,  de  Géricault,  «lu  physicien  Dulong  ; — ■ Jn- 
micyeSf  abbaye  célèbre;  — Saint-  B and  rit  le,  abbaye 
célèbre;  — (audebrr,  combat  d’Henri  IV,  1592;  — 
Unrpcur  débarquement  d’Henri  V d Angleterre, 
1415;  — Le  llârre,  patrie  de  mademoiselle  de  >cu- 
deryj  de  Bernardin  de  Saint-Pierre,  de  Casimir  l)e- 
lavigne,  d’Ancelot;  — Dieppe,  patrie  de  Duquesne. 

— Arques,  victoire  d Henri  IV  sur  Mayenne,  l.»89; 

— Eu,  château  du  roi  Louis-Philippe;  — Aumale, 
fiel  de  la  maison  de  (luise  ; et  comb.  glor.  d'Henri  IV 
contre  Alexandre  Farnèse,  1592;  — .! tor/cmer,  vic- 
toire  de  Guillaume  le  Bâtard  sur  le  roi  de  France, 
Henri  i*r,  1054. 

Affluent»*  de  droite.  — Département» 
qu'il»  arrosent. 

Hante  viarnr  (la  plus  grande  partie).  — Lau- 
e/rcs.  patrie  de  Diderot;  — Chaumont,  patrie  de 
Bouchardon; — Joinville,  traité  de  1585;  — <&*»«*- 
JHxier,  siège  soutenu  contre  Charles-Quint,  1544: 
deux  victoires  de  Napoléon  sur  les  alliés,  1814;  — 
,lnfMot,  assemblée  et  traité  célèbre  entre  Contran 
et  Childebert  11,  587  ; — Vassy , massacre  des  pro- 
testants par  François  de  Guise,  1562;  — Rouvres. 
fief  célèbre. 

viarue.  — Yitry.  prise  et  brûlée  par  louis  Vil. 
1145;  patrie  de  Boyer-Collard  ; — * Chélons.  vic- 
toire d'Aétius  sur  Attila,  451:  — Dormanx.  victoire 
d’Henri  de  Guise  sur  les  Lansquenets  allemands, 
c'est  là  qu’il  reçut  sa  balafre,  1575;  — Reims,  ca- 
thédrale célèbre’  où  l’on  sacrait  les  rois  de  France  ; 
Clovis  fut  baptisé  à Reims  par  saint  Kcmy,  496; 
Charles  VII,  en  1429;  victoire  de  Napoléon  sur  le« 
Russes,  1814;  patrie  de  Colbert  et  de  Nanteud  ;— lo- 
yer y , patrie  du  pape  Urbain  II;  — Sainte-Mrne- 
hould , traité  de  1614,  entre  les  princes  et  Conctni . 
SOUS  Louis  XIII;  — lafmy,  victoire  do  Dumouriez 
et  de  Kollermann  sur  les  Prussiens,  1792  : — Mont- 
mirait.  patrie  du  cardinal  de  Retz;  victoire  de  Na- 
poléon sur  les  alliés,  1814;—  Vauehamps,  victoire 
de  Napoléon  sur  les  alliés,  1814;  — Chmnpaubert . 
victoire  de  Napoléon  sur  les  alliés.  1814;  — la 
hère-Champenoise , victoire  de  Napoléon  sur  les 
alliés,  1814. 

,%Ihmc.  — Châtra H-Thierry,  patrie  de  Lafontaine, 
combat  entre  Napoléon  et  les  alliés,  1814;  — R faine, 
mort  de  Clotaire  1",  561  ; — Smssons,  une  d**s  ca- 
pitales mérovingiennes;  victoire  de  Clovis  sur  Sva- 
grius.  4H6;  victoire  de  Charles- Martel  sur  les 
Neustriens . 719;  Concilo  sous  Philippe  Auguste, 
1203;  campagne  de  France,  1814;  — La  Eerté-Mihn, 
patrie  de  Racine;  — Y illers-Cotterels , château 
royal  sous  François  1";  édit  de  1539  qui  rendait 
l'usage  du  français  obligatoire  dans  les  actes  offi- 
ciels; — Laon,  ancienne  résidence  d’un  évêque 


pair  de  France,  ville  communale,  prise  à Louis  IV 
par  Hugues  le  Grand,  936;  combat  entre  Napoléon 
et  le*  Prussiens.  1814;  patrie  du  maréchal  Serrurier 
et  de  Beflrov  de  Reigny,  dit  le  cousin  Jacques;  — 

! JV.  D.  de  l.icsse,  pèlerinage  célèbre  ; — Craonne, 

\ victoire  de  Napoléon  sur  les  alliés,  1814;  — Crespy 
en-Laonnois,  traité  entre  François  l*r  et  Charles- 
Quint,  1544:  — Leucofao,  victoire  de  Fredégonde 
sur  Thierry  II,  598;  victoire  d’Kbroïn  sur  Pépin 
d Héristal,*680;  — À' iersy-sur-Oixe , célèbre  édit  de 
Charles  le  Chauve  qui  rend  les  fic's  héréditaires, 
8T7;  — Terri  ni,  paix  conclue  entre  Henri  IV  et 
Philippe  II,  1598;  — Guise,  patrie  de  Camille 
Pesmou  ins  Saint-Quentin,  victoire  d’Emmanuel- 
Pliilibert  de  Savoie  sur  le  connétable  de  Montmo- 
renev,  1557;  — La  Capelle,  Castelel . villes  histori- 
ques • __  Saint-Simon , fief  de  la  famille  de  ce  nom. 

OI»e.  — .Voyou . où  Hugues-Capet  fut  proclamé 
roi  de  France;  traité  de  François  1"  avec  Don  Car- 
los (plus  tard  Charles-Quint),  1516;  patrie  de  Calvin, 
1509;  — Compièyne,  château  royal;  déposition  de 
Louis  le  Débonnaire,  833;  prise  de  Jeanne  d Arc  nar 
les  Bourguignons,  1430;  — lYrbfrir,  assemblé** 
sous  Louis  le  Débonnaire,  830,  — Sen/is,  paix  de 
Charles  VIII  avec  Maximilien,  1492;  — Chantilly, 
château  îles  princes  de  Condé;  — Breteuil , fief  de 
la  famille  de  ce  nom;  — Bottflers,  i<L;  — Gerberoy, 
combat  de  1078;  — Beauvais,  défendue  en  1472  par 
Jeanne  Hachette  contre  Charles  le  Téméraire;  — 

S vailles,  fief  de  la  famille  de  ce  nom;  — Gisors, 
paix  entre  Louis  VI  et  Henri  I d’Angleterre,  1114. 

1 .triirnnrN  (pour  une  partie  : Cours  de  l’Aisne). 

— Attigny.  où  Wiliikino  reçut  le  baptême,  785: 
pénitence  de  Louis  le  Débonnaire,  823;  — Béthel . 
victoire  de  Du  plessis- Praslin  sur  Turcnne,  1650;  pa- 
trie de  Gerson;  — Saint- Pierremont,  près  de  Vou- 
ziers,  patrie  de  dom  Mahillon. 

vienne,  (pour  une  faible  partie  : Argonne).  — 
Forcnwe»,  ou  Louis  XVI  fut  arrêté?  1791;  — Mont- 
faucon-en- Argonne,  où  Eudes  battu  les  Normands. 
896;  __  Bar-sur-Oniain,  patrie  du  maréchal  üu- 
dmot. 

Affluent»  de  n»uehe.  — Dè^artenenls 
qu'il»  arrivent. 

z onne.  — Sens , Assemblée  de  1140  où  Abeilard 
fut  confondu  par  saint  Bernard; — FontepoyouFon- 
lanet . célébré  victoire  de  Louis  le  Germanique  et 
de  Charles  le  Chauve  sur  Lothaire,  les  races  du 
nord  sur  celles  du  midi, 841; — Cravant,  vici.  des 
Anglais  sur  l'armée  de  Charles  VII,  1423;  — duxerre. 
patno  de  l’abbé  Le  Bœuf  et  du  mathématicien  Fou- 
rier;  — Irancy,  patriede  Soufflot  ; — Vexelay,  cora- 
muue  célèbre,  saint  Bernard  y prêcha  la  2*  croi- 
side,  1146;  Richard  Cœur  de  Lion  et  Philippe 
Auguales  y donnèrent  rendez-vous  pour  le  départ  ue 
la  3*  croisade.  1 190;  patrie  de  Théodore  de  Béa*- 
jnnou.T.présd’dt  af/on,patrie  du  maréchal  Da\oust; 

— Blêneau . où  le  prince  de  Condé  fut  battu  par  le 
maréchal  d’Hocquincourt,  1652. 

i.alret  (Pour  une  partie,  bassin  du  Loine  et  de 
l'Essonne.)  — ChatilLon-s-Loing,  patrie  deColigny; 

— Montaryis,  patrie  de  Lantara  et  de  Girodet;  — 
Fimori,  vict.  de  Henri  de  Guise  sur  les  protes- 
tants, 1587;—  Lorrit,  patrie  de  Guillaume  de  Lor- 
ris,  autour  de  la  lr*  partie  du  Roman  de  la  Rose; 

— Pithiriers , patrie  du  mathématicien  Poisson;  — 
Malesherbes,  domaine  de  la  famille  de  ce  nom. 

Kurf  ci  i.olr  (P.>ur  le  bassin  de  l’Eure).  — 
Chartres,  où  Henri  IV  fut  sacré,  1594,  patrie  de 
Desportes,  de  Regnier.  de  Nicolle,  do  Marceau,  de 
Collin  d’Harleville  ; — Bretigny , traité  célèbre  entre 
Edouard  III  et  la  France.  1360;  — Jfn  in  tenon,  cé- 
lèbre sous  Louis  XIV;  — Auneau,  vict.  d’Henri  de 
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Guise  sur  les  Allemands,  1587;  — Dreux,  vict.  de 
François  de  Guise  et  des  catholiques  sur  le  prince 
de  Condé,  1563,  patrie  de  R o trou;  — Anct , château 
célèbre  des  Vendôme». 


Basais  de  la  Brune. 

ncase  (Pour  une  partie).  — Vaueou  leurs,  habi- 
tée par  Jeanne  d'Arc; — St-Mihiel,  retraite  du  car- 
dinal de  Retz;  — Verdun,  traité  lie  partage  entre 
les  fils  de  Louis  le  Débonnaire,  843  ; évéché  célèbre, 
cédé  à la  France  en  1559  ; patrie  de  Chevert. 

ardranr».  (Pour  le  bassin  de  la  Meuse.)  J fem- 
ion,  prise  par  Turenne,  1653;  — Carv.nan:  — 
Sedan,  patrie  de  Turcnnect  dp  Macdonald  ; — La 
Marféc , où  le  comte  dp  Soisson»  fut  vaincu  par  Ips 
tïoupes  de  Richelieu.  1641  ; — Metièrn,  siège  mé- 
morable soutenu  par  Bavard  contre  les  Impériaux, 
en  1521  : — Fumay,  patrie  do  Méhol;  — fitret,  pa- 
trie de  répigraphiste  Léon  Renier;  — Rocro y,  vict. 
du  duc  d'Enghien  sur  les  Espagnols,  1643. 

Bord  (Bassin  de  la  Sambre).  — Landreeies,  pa- 
trie de  Clarke  ; — Wattitfnies,  vict.  de  Jourdan  sur 
les  Autrichiens,  1793;  — JfaubeMge  délivrée  par 
Jourdan,  1793. 

de  l'l-:«r«nt.  de  Pl  uer,  de  IMu 
et  de  la  fauche. 

Bard.  — Cateau-Cambresis,  traité  d'Henri  II 
avec  l’Empire  et  l’Espagne,  1559;  — Cambrai , dont 
Fénelon  fut  archevêque;  ligue  de  Louis  XII  contre 
le  Pape,  1508;  paix  des  Dames  sous  François  I", 
1529;  patrie  de  Honstretet.  de  Dnmevriez  et  du 
maréchal  Mortier; — Vaueelte*.  trêve  entre  Henri  II 
et  Philippe  H,  1556;  — le  Quesnoy,  assiégé  en  1340 
premier  usage  de  Parti  Heric;  — Malplaquet,  vict. 
d'Eugène  et  de  Malhorough  snr  Villars,  17C9;  — 
Detiain , vict.de  Villars  sur  le  prince  Eugène,  1712; 

— Valenciennes,  patrie  de  PftHWirl  et  de  Wâüeau; 

— Douai,  patrie  de  Jean  de  Bologne;  — Jforer-rn- 
Pvelle,  vict.  de  Philippe  le  Bel  sur  les  Flamands. 
1304; — Jfourfaer,  vict.  de  Philippe  Auguste  sur 
Othon  de  Brunswick  et  le  comte  de  Flandre.  1214  : , 
— Lille , v.  hist.;  — Commtines.  combat  sons  Philif  pe  ' 
le  Bel  contre  les  Flamands,  1297;  — Casrel , vict.  de 
Robert  le  Frison  sur  Philippe  I",  1071;  vict.  «le 
Philippe  de  Valois  sur  les  Flamands,  1328;  vict. 
de  Philippe  d'Orléans  (Monsieur)  sur  le  prince  d’ü- 
range,  1677  — Hondschoote , vict.  de  Houcbard  sur 
les  Autrichiens,  1793;—  Gravelines,  conférences 
de  Charles-Quint,  1520;  — Dunkerque,  patrie  do 
Jean  Bart; — Les  Dunes,  Où  Turenne  battit  le  grand 
Condé,  1658. 


39.  La  France  historique. 

PM-de -t  alalo.  — Finci , vict.  de  Charles  Mat- 
tel sur  les  Neusiriens,  717;  — Arras,  paix  entre  la 
France  et  l’Angleterre.  1435,  patrie  de  Robespierre; 

— Fiiry,  où  Sigebert  fat  assassiné  par  l'ordre  de 
Frédégonde  , 575;  — Lent,  vict.  du  Prince  de 
Coude  sur  les  Impériaux . 1648  ; — Guinegntte,  vict. 
de  Louis  XI  sur  Maximilien,  1479;  défaite  des  Fran- 
çais sous  Louis  XII  par  les  Impériaux.  1513;  — 
Thérnuane,  anc.  v.  mérovingienne;  — Meutu,  vict. 
d'Henri  II  sur  Charles-Quint , 1554;  — Uetdin.  pa- 
trie de  l’abbé  Prévost;  — St -Orner,  }>atrie  de  Sugcr; 
— Axincourt,  vict.  d’Henri  V sur  le  corinéialUe 
cî  Aibret,  1415; — Montreuil,  traité  de  Philippe  le 
Bel  avec  Édouard  I,  1299  ; — Êlaples,  traité  de 
Charles  VIH  avec  Henri  VII,  1492  ; — Ardrcs,  cédé 
aux  Anglais,  1546; — Gaines,  entre  cette  \ille  et  la 
précédente,  ou  eut  lieu  la  fameuse  entrevue  du  Camp 
du  Drap d'Or, entre  François  I»  et  Henri  VIII,  1520; 

— Boulogne , camp  tenu  par  Napoléon  ï*%  1804. 
cédée  aux  Anglais,  1546;  patrio  de  Daunou  et  de 
l'illustre  égyptologue  Aug.  M ariette -Hcy  : — Ambit- 
ieuse, lieu  de  débarquement  de  Jarques  II  d’Angle- 
terre, 16S8;  — Calots,  prise  par  Édouard  III,  1547, 
reprise  par  François  de  Guise,  1558. 

Bannie  de  la  Soueir. 

nomme.  — Tcstrtj,  vict.  de  Pépin  d'Héristal  sut 
Beriaire  et  les  Neusiriens,  687  ; — Péronne,  où 
mourut  Charles  le  Simple,  929,  et  où  Louis  XI  fut 
prisonnier  de  Cliarles  le  Téméraire  et  signa  un 
traité,  1468;  où  la  ligue  prit  naissance,  1575;  — 
llam,  détention  du  prince  Louis,  1840;  patrie  du 
géuéral  Foy;—  .Veste,  prise  par  Charles  le  Témé- 
raire, 1472  ;—  Chaulnrs,  fier  d’une  branche  de  la 
famille  de  Luyncs  ; — Montdidier , patrie  de  Parmen- 
tier et  de  Galland; — Coati,  fiel  qui  a donné  son 
nom  à une  brandi  princière  des  Condé;  — Albert; 

— Bray,  v.  de  la  Somme;  — Corbie,  prise  par  les 
Espagnols,  1636  ; — Amiens,  prise  par  les  Espagnols, 
1597;  paix  d’Amiens  avec  l'Angleterre  sous  le  con- 
sulat, 1802;  patrie  de  Pierre  l’Ermite,  de  Ducange, 
de  Voiture,  de  Gressel; — Picquigr.ij , traité  «le 
Louis  XI  avec  Édouard  IV,  1475;  — Abbeville , arbi- 
trage de  saint  Louis  entre  Henri  III  et  ses  barons. 
1259  : patrie  de  Millevoye;—  St-Valery,  embarque- 
ment de  Guillaume  de  Normandie  pour  l'Angleterre, 
1066;  — Crecy,  vict.  d'Édouard  III  sur  Philippe  de 
Valois,  1346. 

Banitlmi  de  la  Touquen,  de  la  Blvc 
et  de  l'Urne. 

calvados.  (En  partie.)  — Beaumont,  patrie  de 
biplace  : — SI- André  d'IIebertot,  patrie  de  Yauque- 
lin  ; — Falaise , patrie  de  Guillaume  le  Conquérant; 

— Caen , patrie  Je  Malherbe  et  de  Malfilâtre. 


CARTE  N 33. 

LA  FRANCE  HISTORIQUE.  — BASSINS  DE  LA  LOIRE  ET  DE  LA  CHARENTE. 


1.  PBPARTEMRJtTS  TRAVERSÉS  PAR  LA  LOUK.  — 

Anl*‘rhi‘,  la  Loire  prend  sa  source.  Elle  sort 
aussitôt  de  ce  département  et  traverse  celui  de  la 
Mte-i.olrcs  Le  Pu  y,  ch.-l.,  pèlerinage  célèbre  à 
N.-D.  du  P'jy,  et,  pies  de  là,  château  de  Polignac, 
berceau  de  cette  famille.  — faire  i St-Ktienne , sur 
le  Furent,  ch.-l.,  — Montbrison,  célèbre  dans  les 
guerres  religieuses;  — Peurs,  s.  Loire,  ancien  Fo- 
rum  Segusiavorwn,  capitale  du  Forez,  guerres  de 
religion,  pair,  de  Duverney;  — Roanne,  pair,  de 
Rorchoux,  et  de  M.de  Persigny. — unséne-etl.olre 
(pour  une  partie)  : Paray- le- Monial,  a.  la  Bourbince, 


patrie  du  symboliste  Guigniaut;  — Aulun,  sur 
I’Arroux.  S.  Léger,  év.  de  celle  ville,  se  livra,  et  fut 
supplicié  par  Ebroin,  en  679;  corn  ile  où  le  roi  de 
France.  Philippe!"  fut  excommunié,  1094;  le  prince 
de  Talleyrantl,  év.  d’Autun,  représentant  du  clergé 
aux  éULs  de  1 789  ; pair,  de  Changarnier.  — Bièvre  » 
S et  ers,  ch.-l.,  au  confl.  do  la  Loire  et  de  La  Nièvre, 
résidence  des  ducs  de  Nevers,  patrie  de  maître 
Adam;  — la  Charité,  s.  Loire,  célébré  dans  les 
guerres  religieuses,  v.  do  refuge  cédée  aux  calvi- 
nistes, 1570;  — Neuvy;  ancien  Soviodunum  de 
César  (VH  livre).  — Loiret  » Gien,  s.  Loire,  1410, 
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traité  du  duc  d’Orléans  avec  les  ducs  de  Bourbon  et 
de  Bretagne,  contre  Jean  sans  Peur,  duc  de  Bour- 
gogne; — Sully,  s.  Loire,  château  patrimonial  du 
ministre  d’Henri  IV;  — Jargeau,  s.  Loire,  vict.  de 
Jeanne  d'Arc  sur  les  Anglais,  1429; — Orléans,  s.  le 
Loiret,  ch.-l.,  ancienne  capit.  de  Roy. , sous'les  Me 
rovingicus;  assiégée  par  Attila,  en  451  ; fief  dos 
Valois-Orléans;  assiégée  par  les  Anglais  et  délivrée 
par  Jeanne  d’Arc,  1429;  états  généraux,  en  1561, 
siège  nar  François  de  Guise,  assassiné,  1563;  patrie 
de  Pothier;  abbaye  de  Fleury,  où  Clodomir  fit  jete** 
dans  un  puits  Sigisraond  et  sa  familic,  523;  — 
Mcung,  s.  Loire  , patrie  de  Jean  de  Meung,  dit  Clo- 
pine!, auteur  de  le  2*  partie  du  roman  de  la  Rose; 

— Beaugency . s.  l.a  Loire,  divorce  de  Louis  VII  et 
d’Éléonore,  1152;  vict.  de  Jeanne  d’Arc  sur  les  An- 
glais, 1429;  — Patay , s.  laConnie,  vict.  deJeanne- 
d'Arc  sur  Talbot,  1429.  — Loire  rt-Cheri /Moi* , 
ch.-l.,  s.  la  Loire,  lieu  de  résidence  des  Valois 
Orléans  et  Angoulème;  ordonnance  de  Louis XII  sur 
la  justice,  1499  ; traités  de  Louis  XII  avec  l’Autriche, 
1504;  états  genér.  1576,  où  Henri  III  se  déclare 
chef  de  la  ligue;  états  génér.,  assassinat  du  duc 
et  du  cardinal  de  Guise,  1588;  patr.  de  Louis  XII 
et  de  Papin;  — Chaumont  ou  Chomont,  s.  Loire, 
r.  g.,  château  de  Catherine  de  Médicis;  entrevue  de 
Thomas  Becket  et  d’Henri  II  d’Anglet.,  1170;  patr. 
du  cardin.  d'Amboise; — Chambord,  s.  le  Cosson, 
château  célèbre  habite  par  François  I*r  et  les  Valois 
Angoulèmc,  Louis  XIV  et  le  maréch.  de  Saxe;  — 
Fréterai . s.  le  Loir,  rencontre  entre  Philippe  Auguste 
et  Richard,  1194.— Vendôme,  apanage  des  Bourbons, 
cadets  de  la  3*  branche  (La  Marche) , réuni  par  l’a- 
vénement  d’Henri  IV  et  apanage  à ses  bâtards, 1 
2*  tige  des  Vendômes;  pair,  de  Ronsard  ; — Mont- 
doubleau,  s.  la  Braye,  rencontre  de  Richard  et  de 
Philippe  Auguste,  en  1198; — Romorenfin,  s.  la 
Saudre,  édit  de  L’Hôpital,  1560. — Indre  et- Loire  : 
Amboise,  s.  la  Loire,  r.  g.,  mort  de  Charles  VIII, 
1498;  conjuration  ditcd’Amboise,  1559;  pacification 
d' Amboise,  1563;  détention  d’Abd-el-Kader  ? 1848- 
1851  ; — Montlouis , s.  la  Loire,  r.  g.,  traite  ontre 
Louis  VII  et  Henri  II,  1174;  — Marmoutiers , abbaye 
célèb.,  près  de  Tours;  — Tours,  ch.-l.,  s.  la  Loire; 
r.  g.,  église,  abbaye  et  asile  de  S.  Martin,  résidence 
de  Grégoire  de  Tours;  états  gén.  sous  Louis  XII, 
1506;  pair,  de  Boucicaut,  de  Destouehesetdc  Racan  ; 
château  de  Plessis- lès- Tours,  résidence  de  Louis  XI; 

— Luynes,  résidence  de  Paul-Louis  Courier;  — 
langeais,  mariage  de  Charles  VIII  et  d’Anne  de 
Bretagne,  1491;  -r  Loches,  s.  l’Indre,  où  La  Balluc 
fut  détenu  par  ordre  de  Louis  XI; — Beaulieu,  édit 
favorable  aux  protestants,  1575  (appelé  aussi  édit  de 
Loches);  — La  Haye- Descartes,  s.  la  Creuse,  patr. 
de  Descartes  ; — Chinon , sur  la  Vienne , où  Char- 
les VII  tint  sa  cour  et  reçut  Jeanne-d’Arc,  en  1429; 
patr.  de  Rabelais;  — Richelieu , pet.  v.  du  xvu*  s. 

— naine  rt  Lolrr  t Saumur , s.  la  Loire,  r.  g.,  v. 
frappée  par  la  révocation  l’édit  de  Nantes;  prise  par 
les  Venacens  1793;  patr.  de  Mme  Dacier  et  de  Du- 
petit-Thouars;  — Chenehutte , s.  Loire,  r.  g.,  Camp 
romain;  — S.  Maur,  abhave  bénédictine  célèbre; 

— les  Ponts  de-Cé,  s.  la  Loire,  r.  dr.,  vict.  de 
Louis  XIII  sur  sa  mère,  1620;  — Roche-de-Meur , 
en  face,  s.  la  Loire,  r.  g.,  armée  républicaine  de 
Santerre  et  Rossignol  jetée  à la  Ivoire,  1793;  — La 
Rnche-Serant,  s.  Loire,  r.  dr.,  vict.  de  Louis  le  Lion 
(plus  tard  Louis  VIII),  sur  Jean  sans  Terre,  1214; 

— S. -Florent,  s.  Loire,  r.  g.,  et  Varades.  r.  dr., 
passago  de  la  I-oire  par  les  Vendéens  et  mort  de 
Bonchamps,  1793;  — Champtoceaux,  château  du 
maréch.  ae  Retz  (Barbe-Bleue),  exécuté  à Nantes, 
1440;  — Beaugé , s.  le  Couesnon,  vict.de  La  Fayette 
et  de  Fontaine-Guérin  sur  Clarence  et  les  Anglais, 
1421  ; — défaite  des  Vendéens,  par  Westermann, 
1793  ; — Brissarthe,  s.  la  Sarthe,  combat  et  mort 
de  Robert  le  Fort,  guerre  contre  les  Normands,  866; 

— Angers,  ch.-l.  s.  la  Maine,  v.  des  Plantagenets, 


résidence  de  Marie  de  Médicis,  1620;  siège  des 
Vendéens,  1793;  patr.  de  Ménage,  de  Bernier,  de 
David  le  sculpteur;  — Fonterrault  (limite  E.  du 
départ.),  vict.  de  Louis  III  et  de  Carloman  sur  les 
Normands,  879;  abbaye  célèbre  fondée  par  Robert 
d'Arbrissel,  1100;  — Brezé,  château  delà  fam.  de 
ce  nom;  — Poué.  résidence  des  Carlovingiens;  — 
près  de  là,  Vihiers,  vict.  des  Vendéens  sur  les  Ré- 
publicains 1793;  — Pont-Barré.  s.  le  Layon,  vict. 
des  Vendéens  sur  Rossignol  et  Santerre,  1793;  — 
Brissae,  château  de  la  fam.  de  ce  nom;  — Cholet , 
vict.  des  Républicains  sur  les  Vendéens,  1793;  — 
Beaupréau,  uéf.  des  Vendéens,  1793  ; — Le  Pin-en- 
Mauge,  patr.  de  Calhelineau  ; — Torfou,  vict.  des 
Vendéens,  1794;  — Belle  fontaine,  couvent  de  Trap- 
pistes. — Loire  Inférieure  tAnccnis,  s.  la  Loire, 
r.  dr. , traité  de  Louis  XI  avec  François  II  de  Bre- 
tagne, 1468;  — Oudon,  traité  de  S.  Louis  avec  le 
duc  de  Bretagne,  1231; — Couffê,  près  d’Ancenis, 
patr.  de  Charrette;  — Sanies , s.  la  Loire,  r.  dr., 
ch.-l.,  édit  de  Nantes.  1798;  noyades  de  Carrier, 
1793;  défaite  des  Vendéens , id.;  patr.  de  Cassard; 
— Guërandc,  traité  qui  mit  fin  à la  guerre  des 
deux  Jeannes,  1365  ; — Clisson,  s.  la  Sèvre  Nan- 
taise, château  du  connétable;  — Le  Pallcl,  patr. 
d’Abeilard;  — Chatmuhriant,  édit  de  1551,  sous 
Henri  II;  — Savenay,  vict.  de  Westermann  sur  les 
Vendéens,  1793. 

Départements  des  affluents  de  droite  ; — 
Côte  d'or  (pour  une  petite  partie)  : Amay-le-duc, 
vict.  doColigny  sur  les  catholiques,  1570.  — ornr 
(pour  une  petite  partie)  : Alençon  , ch.-I.,  résidence 
(les  ducs  de  ce  nom,  pair,  de  Desgenettes,  deValazé  ; 
Conté  né  aux  environs).  — Marthe  » Le  Mans,  s.  la 
Sarthe,  ch.-l.,  défaite  des  Vendéens,  1793;  — Loué, 

f>rès  du  Mans,  patr.  de  Germain  Pilon;  — Sablé,  s. 
a Sarthe,  traité  d’Anne  de  Beaujeu  avec  la  Bre- 
tagne et  les  chefs  de  la  Guerre-Folle,  1488;  — Monl- 
mirotT,  traité  de  Louis  Vil  et  de  Henri  II,  roi  d’ An- 
gleterre ? 1 1 68  ; — Le  Lude,  ancien  fief  ; — La  Flèche, 
s.  la  Loire,  ancien  collège  des  Jésuites  où  fut  élevé 
Descartes;  — Pontvallain,  où  Duguesclin  battit  les 
Anglais  commandés  par  R.  Knolles , 1370.  — 
xioyenne  : Mayenne,  s.  la  riv.  du  môme  nom,  fief 
de  la  maison  de  Guise;  — Laval , ch.-l.,  fief  des 
Montmorency;  patr.  d’Ambroise  Paré;  défaite  dos 
Vendéens  par  Vesiermann,  1793;  — Cossé,  près  de 
Tüudon,  fief  des  Brissae;  — Craon,,  patr.  de  Volney. 

Départements  rus  affluents  de  la  rive  gauche. 
— Lozère  (où  l’Ailier  prend  sa  source)  : Chateau- 
neuf-de-Randon,  où  mourut  Duguesclin,  1380.  — 
M te- Loire.  — puj-dr  Dùme:  Issoire,  pair,  du 
cardin.  Duprat;  — Gergoria,  où  César  fut  battu 
par  Vercingétorix,  52  av.  J.-C.;  — Cbrmont , ch.-l., 
s.  le  Bédat,  concile  où  fut  préchée  la  croisade, 
1095;  patr.  de  Pascal,  Desaix,  Uelille,  Thomas, 
Domat,  Chamfort;  — Jîtom,  patr.  de  Grégoire  de 
Tours;  — Aigueperse,  patr.  du  chancelier  L’Hos- 
pital ; — Monlpensier,  fief  célèbre  de  la  2*  br.  de  la 
famille  des  Bourbons:  là,  mourut  Louis  VIII,  1226; 
— Randan,  ancien  château  des  d'Orléans;  — E/jfSaf, 
fief  célèbre.  — Ailler  * Moulins,  ch.-l,.  s.  l’Ailier, 
atr.  du  mar.de  Villars,  sépulture  de  Montmorency, 
écapité  à Toulouse,  1632.  — Chéri  Bourges,  au 
conll.  de  l'Yèvre  et  de  l’Auron,  prise  par  Pépin,  761; 
concile  de  Bourges,  1225;  pragmatique  sanction  de 
Charles  VII,  1438,  patr.  de  Louis  XI,  de  Jacques 
Cœur,  de  Bourdalouo  et  de  Boucher; — Mchun-sur- 
Yèvre , où  mourut  Charles  VII;  — Sancerre , sur  la 
Loire,  siège  contre  les  protestants,  1573.  — Indre  t 
Argenton.  fief  de  Commincs  qui  y mourut; — Cha- 
t eau  roux , ch.-l.,  s.  l'Indre,  patr.  du  génér.  Ber- 
trand. — Crenze  i Bourganeuf,  où  fut  enfermé 
Zizim.  — Mte-wlenne  : Limoges,  ch -1.,  8.  la 
Vienne,  sac.  par  le  Prince-Noir,  1374;  patr.  de  Clé- 
ment VI,  de  Grégoire  IX,  du  maréch.  Jourdan  et  «lu 
chancelier  d’Aguesseau;  — Pierrc-Buf^ères , patr. 
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de  Dupuvtren;  — Rochechouart,  fief  célèbre;  — 
Chalut , cnâteau  sur  la  Tardoire,  où  Richard  cœur 
de  Lion  fut  tué,  1199;  — la  Roche-Abbeille,  vict. 
de  Condé  et  de  Coügny  sur  les  catholiques,  1569. 

— Vienne  : Chdte Hérault , s.  la  Vienne,  manifeste 
des  princes  contre  Concini,  1615: — 1 n onne  et  Lu- 
signan „ s.  la  Yonne,  fiefs  célèlrres;  — Poitiers , 
ch.-l.,  s.  le  Clain,  vict.  de  Charles-Martel  sur  les 
Arabes,  732  ; vict.  du  Prince-Noir  sur  le  roi  Jean 
(à  Maupertuts),  1356;  patr.  de  La  Balue;  — Vouillé, 
vict.  de  Clovis  sur  Alaric  II,  roi  des  Visigoths,  207. 

— Deux  aèvre»  : Moncontour,  s.  la  Dive,  vict.  du 
duc  d’Anjou  sur  les  protestants,  1569;  — Thouars , 
sur  le  Thouet,  prise  par  les  Vendéens,  1793,  insur- 
rection du  gén.  Berton,  1822;  — Argenlon , célébré 
dans  les  guerres  de  Vendée;  — Chdtillon,  patr.  de 
la  Rochejacquelein,  vict.  des  Vendéens  sur  wester- 
znann;  — Niort , ch.-l.,  patr.  de  Mme  de  Maintenon 
et  de  Fontanes.  — Vendée,  où  se  trouve  une  par- 


tie du  bocage  et  le  marais  et  où  eurent  lieu  plu- 
sieurs épisodes  de  la  guerre  de  Vendée. 

Charente  : Angouléfme , ch.-l.,  a.  la  Charente, 
traité  de  1619  entre  Louis  XIII  et  sa  mère;  patr.  de 
S.-Gelais, Balzac , Ravaillac;  — Jamar,  s.  la  Cha- 
rente, vict.  des  cathol.  sur  les  protestants  et  assas- 
sinat de  Condé,  1569;  — Cognac , s.  la  Charente, 
traité  de  François  I#r  avec  le  Pape,  1526;  v.  accor- 
dée aux  protestants,  1570:  patr.  de  François  1", 
1 .94;  — La  Rochefoucauld , patr.  de  l’écrivain  du 
môme  nom.  — Charente  Infér  : Saintes  et  Taif- 
Ubourg,  sur  la  Charente,  vict.  de  saint  Louis,  s. 
les  Anglais,  1243;  — ■ Roche  fort,  s.  la  Charente,  dé- 
part de  Napoléon  pour  Sainte-Hélène,  1815;  patr. 
de  Duperré  et  de  Latouche-Tré ville;  — S.-Jcan- 
d'Angûy , patr.  de  Regnault-de  S.-Jean-d’Angély,  le 
père  du  maréchal;  — La  Rochelle,  s.  mer,  ch.-l., 
déclaration  de  1621  touchant  les  protestants,  siège 
et  capitulation,  1628. 


CARTE  N°  34. 

LA  FRANCE  HISTORIQUE.  — BASSINS  DE  LA  GARONNE  ET  DE  L’AOOUR. 


Départements  baignés  par  la  Garonne.  — 
liante- Garonne  : Saint-Bertrand  de  Comminges, 
sur  la  Garonne,  résistance  et  prise  de  Gondowald, 
586:  — Muret,  sur  la  Garonne,  victoire  de  Simon 
de  Montfort  sur  les  Albigeois ; J 213;  — Toulouse, 
chef-lieu,  sur  la  Garonne,  capit.  des  Visigoths,  418; 
victoire  a Eudes  sur  les  Arabes,  721;  prise  dans  la 
gu°rre  dos  Albigeois,  1216;  mort  de  Simon  de 
Montfort,  1218;  victoire  du  maréchal  Soult  sur 
Wellington,  1814;  patrie  de  Clémence  Isaure,  de 
Cujas,  de  Fermât,  de  Campistron,  de  Palaprat. 
— Tarn-et  taronne  : Montauban,  chef-lieu,  sur 
le  Tarn,  assiégée  par  Louis  XIII  et  le  duc  de  Luynes, 
1621;  patrie  de  Le  Franc-de-Pompignan  et  d’In- 
gres. — i.ot -et- Ciaronnr  : Agen,  chef-lieu  sur  la 
Garonne,  patrie  de  Scaliger,  de  Bernard  de  Palissy 
et  de  Lacépède;  Marmande,  sur  la  Garonne,  as- 
siégée par  Henri  de  Navarre,  1577;—  Nérac,  sur  la 
Baise,  ancienne  capitale  du  Duché  d’Albret,  confé- 
rence de  1579  entre  Catherine  de  Médicis  et  le  roi 
de  Navarre.  — Gironde  : La  Rcole,  sur  hi  Garonne, 
célèbre  dans  les  guerres  de  religion  ; — La  Brède, 
sur  la  Garonne,  patrie  de  Montesquieu  ; — Bordeaux, 
ch.-l.,  sur  la  Garonne,  victoire  a’Abdérame  sur  Eu- 
des, 732  ; reprise  aux  Anglais,  1451  ; insurgée  pour 
la  gabelle  et  réduite,  1548;  se  déclare  pour  les 
Bourbons,  1814;  patrie  d’Ausone,  de  Marügnac,  de 
Berquin,  de  de  Séze,  de  Cari  Vernet,  de  Ligicr;  — 
Blaye,  sur  la  Gironde,  détention  de  la  duçbesse  de 
Berry,  1 832  ; — Caslillon,  sur  la  Dordogne,  victoire  des 
Français  sur  les  Anglais  (fin  de  la  guerre  de  Cent 
ans),  1453;  — Coutras,  sur  la  Dronne,  victoire  du 
Béarnais  sur  Joyeuso,  1587;  — Villandraut , près 
Bazas,  patrie  de  Clément  V. 

Départements  arrosés  par  les  affluents  de 
droite.  ■—  a rlé«(e  : Taratcon , traité  avec  l'Aragon, 
sous  Philippe  le  Bel,  1291;  — Fois,  chef-lieu,  sur 
TAriége,  patrie  de  Gaston  de  Foix;  — Pamiers,  sur 
l’Ariége,  affaire  de  Bernard  Saisset,  sous  Philippe 
le  Bel,  1236;  — Carlat,  12  kil.  à l’E.  de  Foix,  pa- 
trie de  Bayle;  — • Mirepoix,  à l’E.  de  Pamiers,  patrie 
du  maréchal  Clauzel.  — Lozère  : Mende,  chel-lieu, 
sur  le  Lot,  patrie  d’Urbain  V et  de  Chaptal  (envi- 
rons). — Aveyron  : Rodes,  chef-lieu,  sur  l’Aveyron, 
affaire  Fualdès,  patrie  de  L&romiguicre  ; — Ville- 
franche,  sur  l’Aveyron,  patrie  du  maréchal  de  Belle- 
Isle.  --  Tara  :Atby.  ch.-l.,  sur  le  Tarn,  centre  de 
l’hérésie  des  Albigeois  et  de  la  guerre  qui  en  fut  la 
suite;  patrie  de  La  Peyrouse;  — Saint- Amant-la- 
Bastide,  patrie  du  maréchal  Soult  ; — Castres , sur 


l’Agout,  patrie  d’André  Dacier  et  de  Rapin  Thovras; 

— Laraur,  concile  de  1211  (guerre  des  Albigeois). 

— Lot  : Cahors,  chef-lieu , sur  le  Lot , patrie  de 
Jean  XXII  et  de  Clément  Marot;  — Pressac-en- 
Quercy,  dans  l’arrondissement,  patrie  de  Bessières; 

— Figeac,  sur  1a  Celle,  patrie  ae  Champollion ; — 
dans  l’arrondissement  de  Gourdon,  on  trouve  : la 
Mothe-Fénelon,  patrie  de  Fénelon;  — la  Bastide, 
patrie  de  Murat;  — Gramat,  patrie  d'Antoine  Du- 
Ixùs.  — Cantal  : Aurillac,  chef-lieu,  sur  la  Jour- 
danne,  patrie  de  Gerbert  (Sylvestre  11);  — Chava- 
gnac  (arrondissement  de  Murat),  patrie  de  La 
Fayette;  — Saint-Flour,  patrie  de  Du  Belloy.  — 
Corrèze  : Brives,  sur  la  Corrèze,  patrie  du  cardinal 
Dubois  et  du  maréchal  Brune;  dans  l’arrond.,  à 
à Cosnac,  est  né  Cabanis;  — Bost,  sur  la  Dordogne, 
patrie  de  Marmontel.  — Dordogne  : Bergerac, 
sur  la  Dordogne,  édit  de  1577,  patrie  de  Cyrano; 

— Montaigne  (dans  l’arrondissement),  patrie  de 
Montaigne  ; — Fleix,  sur  la  Dordogne , paix  de  1580; 

— Sa  rial,  patrie  de  La  Boétie. 

Les  affluents  de  la  rive  gauche  arrosent  le  dé- 
partement du  Gerz  : Leetoure,  capitale  de  l'Ar- 
magnac, assassinat  de  Bernard  d'Armagnac,  sous 
Louis  XI,  1473,  patrie  du  maréchal  Lûmes. 

Bassin  de  l’àdour.—  Landes  : Saint-Sever,  sur 
l’Adour,  patrie  du  général  Lamarque:  — Dax  sur 
l’Adour,  patrie  de  Borda;  — Pouy  (dans  l’arron- 
dissement), patrie  de  saint  Vincent  de  Paul.  — 
Rz«*ez-I»y  rénée»  : Pan.  chef-lieu,  sur  le  Gave 
de  Pau,  patrie  d’Henri  IV,  1553,  du  maréchal  de 
Gassion  et  de  Bernadette  ; — Orthex,  sur  le  Gave 
de  Pau,  combat  de  Wellington  contre  le  maréchal 
Soult,,  1814;  — Bayonne,  sur  l’Adour,  cruautés  du 
vicomte  d’Orthez  contre  les  Protestants,  1572  (voy. 
le  Dict.  d'Hist.  et  de  Gèogr. , art.  Orthez  (H.  d'Apre- 
mont,  vicomte);  conférences  de  Napoléon  au  sujet 
de  l’Espagne,  1808;  patrie  de  Laffitte  et  de  Ravi- 
gnan;  — Saint- Jean-de-Lux,  mariage  par  procura- 
tion de  Louis  XIV  et  de  Marie-Thérèse  d'Autriche- 
Espagne;  — Ile  des  Faisans,  dans  la  Bidassoa,  où 
François  I,r  fut  échangé  contre  les  otages,  1526, 
et  conférences  de  lapaix  des  Pyrénées,  1659;  — 
Aldudes,  passage  difficile  des  Pyrénées,  forcé  par 
l’armée  française,  1794;  — gorge  de  Bonceraux, 
retraite  de  Charlemagne  et  mort  de  Roland,  778. 

Bassins  du  Tet  et  du  Tech.  — *yrénée«- 
orlcnUIca  . Perpignan  , chef-lieu,  sur  le  Tet, 
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mort  de  Philippe  le  Hardi . 1285  : prise  par  les 
Français.  1475.  rendue  à l'Espagne,  1493.  par  le 
traité  de  Narbonne;  prise  du  Himssillon,  1642,  par 
Richelieu;  patrie  du  peintre  Rigaud;  — Esiagel 
(dans  l’arrondissonienl),  patrie  de  François  Am  go  ; 
— I.iria,  où  fut  assiégé  et  pris  .Munusa  (Abi-Nes- 
sali)  par  Abderam , en  731. 


Bassin  de  l’Aude.  — Aude.  Carcassonne,  chef 

lieu,  sur  l'Aude,  patrie  de  Fabre  d’Églantine;  — 
Narbonne,  victoire  do  Charles  Martel  sur  les  Arabes, 
737;  prise  de  cette  ville  sur  les  Arabes  par  Pépin, 
769;  traité  de  Charles  Vlli  avec  l’Espagne.  1493; 
— Casielnaudary,  victoire  du  maréchal  de  Schom- 
berg  sur  le  duc  de  Montmorency,  1632. 
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Départements  arrosés  par  le  cours  du  Rhône. 
üUo  Aie  : Chambéry,  ch.-l.,  patrie  de  Vaugelas  et 
des  de  Maistre;  Les  Charmettesy  pris  de  Chambéry, 
résidence  de  J.  J.  Rousseau;  — Abbaye  d'ilaute- 
cambe,  sur  le  lac  du  Bourget,  sépulture  des  duc  de 
Savoie;  — Saint -Jean-de- Maurienne,  sur  l’Arc,  ber- 
ceau des  ducs  de  Savoie.  — %ln  : Femey  (frontière 
de  Suisse,  arrondissement  de  Gex) , résidence  de 
Voltaire  ; — Santua,  où  mourut  Charles  le  Chauve, 
K77  ; — Bourg-en-Bresse,  ch.-l.,  s.  la  Rcyssouse, 
patrie  de  Lalande;  Brou,  chapelle  célèbre  dans  le 
lauliourg  orienta!  de  Bourg,  élevée  par  Marguerite 
d’Autriche  à Philibert  le  Beau,  de  Savoie,  son 
( poux;  — Thoirelie , près  de  Bourg,  patrie  de  Bi- 
chal:  — Coligny , fief  célèbre; — Montrerel,  ici. i — 
Pont  de  Vaux , s.  la  Rcyssouse,  patrie  du  général 
Jouhert  ; — BeUey , patrie  de  BrillaPSavarin  et  de 
Richerand;  — Trérouss,  sur  la  SaAna,  cap.  de  la 
Douilic,  où  les  jésuites  publièrent  leurs  Mémoires 
et  lour  Dictionnaire  de  Trévoux.  — RMm  ; Lyon, 
ch.-l  . au  confluent  du  Rhône  et  de  la  Saône,  victoire 
de  Septimc-Scvèrc  sur  Albinus,  197;  concile  de  Lyon 
(déposition  de  Frédéric  II),  124-5;  siège  de  Lyon, 
17  r3;  patrie  de  Claude,  Caracalla  et  Géti,  Sidoine 
Apollinaire , Louise  Labé;  dos  artistes;  Phil.  De- 
lorme, Coustou,  Coysevox,  Audran,  Hipp.  Flandrin. 
Seb.  Cornu,  S.  Jean;  dos  savants  : Spon . Termsson , 
Ampère,  Jussieu;  des  philosophes  et  économistes; 
Ballinche,  J.  B.  Sav.  de  Gèrando;  — enfin  de  Du- 
gas-Montbel.  Camille  Jordan,  Jacquard  el  du  maré- 
chal Sucliet;  — Beaujeu , cap.  du  Beaujolais,  fief 
des  Bourbons  puis  des  d'Orléans;  — Briguais^  vic- 
toire des  Compagnons  sur  Bourbon  qui  y fut  tué  en 
1361; — Ville  franche,  s.  la  Saône,  patrie  ilo  Hol- 
land ; — Limonest,  défaite  d’Augen  au  par  les  alliés, 

1814.  — l#k*re.  AUevard , sur  l'Isère,  patrie  de 
Bayard;  — Grenoble,  ch.-l.,  sur  l’Isère;  ouvrit  ses 
portesà  Napoléon,  A son  retour  de  l'Ile  d'Elbe.  1813; 
Conspiration  Didier,  1816;  patrie  de  Condillao  et 
de  .nabi y,  de  Vaucanson,  de  Bamave,  de  Casimir 
Péri  or  et  de  Stendhal  (Henry  De  vie)  : Grande-Char- 
trcusc,  couvent  célèbre;  — Véseronce,  victoire  et 
mort  de  Clodomir,  524;—  Fie» ne,  sur  le  Rhône, 
ville  romaine  importante,  une  des  ouatro  cap.  des 
Burgondes;  Concile  de  1311.  condamnation  des 
Templiers.  — itrouic  : Saint-Val  lier,  sur  le  Rhône, 
fief  célèbre  ; — Valence . sur  le  Rhône , où  mourut 
Pie  VI,  1799;  patrie  de  Championnat; — Homans, 
sur  l'Isère,  patrie  de  Lally-Tollendal  ; — Grignan, 
chAteau  des  Adhémar  et  îles  Castellanc,  mort  de 
madame  de  Sévigné,  1696.  — .*mt«*oh«*  : près  de 
Privas , ch.-l.,  Villeneuve -de-Berg,  patrie  u’Oiivier 
do  Serres;  — Anonag.  patrie  «les  Montgolfier.  — 
\aucliiM«  ; Orange , défaite  de  Cépion  pari  os  Cam- 
bres nt  les  Teutons,  507  avant  J.-C.  ; arc  commémo- 
ratif de  la  victoire  des  légions  sur  Florus  et  Sacro- 
vir.  sous  Tibère;  ch.-l.  d'une  principauté  célèbre; 
Valréas  (dans  farr.),  patrie  du  cardinal  Maury;  — 
Avignon , ob.-L,  s.  le  Rhône,  sac  de  la  ville  par 
Louis  VIII , 1226;  transfer  du  Saint-Siège  dans  cette 
ville,  1309.  résidence  des  Papes;  ma^saore  de  la 
Glacière,  1793;  assassinat  du  maréchal  Brune,  1816; 


33. 

. — BASSIN  OU  RHONE. 

patrie  de  Joseph  Vomet;  — Font,  de  Vaucluse,  il- 
lustrée par  Pétrarque;  — Pemes  (dans  l’air,  de  Car- 
pentras),  patrie  de  Fléchier;  — Cabri  ères  et  Mtfrin- 
dol , villages  vaudois  détruits  par  arrêt  du  parlement 
d'Aix,  1545;—  Murs  (dans  l arr.  d’Apt),  patrie  de 
Crillon.  — Bourin***  - du  - Rhône  : Tarascon,  sur 
le  Rhône,  château  du  roi  René;  — Saint- Hemy, 
ancienne  Glanum,  v.  romaine; — Arles , sur  le 
Hhône,  v-.  romaine,  défaite  de  Clovis  par  Ibbas,  gé- 
néral de  Théodoric,  508;  défaite  des  Sarrasins  par 
Eudes,  726;  plusieurs  conciles;  — Bèuc , où  était 
la  Fossa  3/ariana  de  102  avant  J.-C.;  — Ai. r,  vic- 
toire de  Marius  sur  les  Teutons,  102;  parlement 
d’Aix  décide  la  destruction  des  Vaudois,  1645;  patrie 
d'Adanson,  Tournefort,  Vauvenargues,  Vanloo, 
Brueys,  Mignet;  — Salon  (dans  farr.),  patrie  de 
Nostradamus; — Marseille,  v.  grecque  ; embarque- 
ment de  Richard  pour  la  croisade  en  1190,  et  des 
croisés  Champenois  (siro  do  Joinville),  1248;  siège 
j-ir  Bourbon,  1524}  patrie  de  Pétrone,  le  Puget, 
Mascaron , Thiers,  Barthélemy  le  poète  et  Méry; 

— Cassis , patrie  de  l’abbé  Barthélemy;  Trinmte- 
faille,  dans  la  (Camargue,  où  Pierre  de  Castelnau 
fui  assassiné,  1208.  — tiurd  ; Brou  faire , s.  le 
Rhône,  foire  importante; — Saint-Gilles,  près  du 
Rhône,  fief  célèbre,  égliso  historique,  patrie  de  Clé- 
ment IV;  — Aigues- Mortes,  départ  de  saint  Louis 
pour  (acrobatie.  1248;  — iVf  mer,  ch.-L,  ville  ro- 
maine, antiquités,  agitée  par  les  guerres  de  reli- 
gion. terreur  blanche,  en  1815;  patrie  de  Nicot,  de 
M.  Guizot  et  de  Trestaillon  ; — Bagnole,  patrie  de 
Rivarol; — Uxès,  patrie  du  P.  Bridaine  et  de  Sigalon; 

— Le  Vigan,  patrie  du  chevalier  d’Assas  ; — ChA- 
t eau-do- Florian , près  de  Sauve  {dans  l arr.),  pa- 
trie de  Florian  ; — Alais,  édit  de  pacification  de 
Loin»  XIII,  1629. 

Départements  arrosés  par  les  affluents  di 
dro  te.  HhiiU'  rhôiic  : L’abbaye  de  Luxeutl.  cé- 
lèbre sous  les  Mérovingiens,  Ëbroin  et  Saint-Léger 
y furent  enfermés  , 670.  — Cièle-d'Or  (pour  une 
partie)  : Saint- Jean~de-Losne,  sur  la  Saône,  belle 
résistance  aux  Impériaux,  1636;—  I ontairtc  Fran- 
çaise, sur  la  Vingeanne,  victoire  d’Henri  IV,  1095; 

— Dijon,  ch.-l.,  sur  fou  lie.  victoire  de  Clovis 
sur  Gondebaud,  500;  siège  de  Dijon  par  les  Suisses, 
1513;  cap.  de  la  Bourgogne,  résidence  des  anciens 
ducs;  pairie  de  Jean  sans  Peur*  do  Philippe  le  Bon, 
de  Charles  le  Téméraire,  de  Bossuet,  Crebiilon.  La- 
monnaye,  Longepierre,  Piron,  Rameau,  Présid.  de 
Brosse,  Guyton  de  Morceau,  général  Maret,  duc  de 
Bassano  ; — Fontaine- lès- Ihjon  , patrie  do  saint 
llernarrl  ; — Citeaux,  abbaye  célèbre,  fondée  en 
1098  (Le  Clos-Vougeot  en  dépendait); — Beaune. 
pairie  de  Monge;  — Volai/  (dans  l’arr.),  patrie  de 
Carnot. — »i»dn«-ot  i.wlr*»  (pour-  une  partie  : Clul- 
Inn-xur  Saûne,  ancienne  Cabitlonum , patrie  de  De- 
non  et  de  l'égyptologue  Chabas;  — Tournus,  sur  la 
Saône,  abbaye  célèbre,  fondée  en  875,  pairie  de 
Greuze;  — Mâcon,  patrie  de  Lamartine.  1791;  — 
Cluny,  sur  la  Grône,  abbaye  célèbre  fondée  en  9U9, 
patrie  de  Prud-hon.  — œnN  : Montbéliart.  sur  la 
Savoureuse,  patrie  de  Cuvier;  — Ornans.  patrie  de 
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l'abbé  Millot  et  de  l’utopiste  Proud'hon;  — Les  Pon- 
tets (arr.  de  Poutarlier),  patrie  du  philosophe  Jouf- 
froy;  — Besançon , ch.-l.,  sur  le  Doubs . r«'ortlto 
du  temps  do  César,  bataille  de  58  contre  les  Suèves, 
prise  par  Louis  XIV,  1668;  ré  unie  à la  France,  1678; 
patrie  de  Victor  Hugo,  de  Ch.  Nodier,  de  l’utopiste 
Ch.  Fourrier;  — Alaise , un  des  plu*  vastes  champs 
d’antiquités  qui  soit  en  France.  — J an»  : LunsHe- 
Saulnier,  ch.-l.,  sur  la  Vallière,  patrie  de  Rouget 
de  l’Isle:  — Poligny,  patrie  de  Coitler;  médecin  de 
Louis  XI;  — Dôic,  prise  par  Louis  XIV,  1674;  — 
.4rhon,  patrie  de  Plchegru. 

Départements  arrosés  par  les  affluents  df. 
gauche.  luuatM-  Alpra.  Près  de  Gap , oh.-L, 
Si-Bonnet,  château  des  Lesdiguières  où  naquit  le 
dernier  connétable  de  France.  — Alpew. 

Ries,  ancienne  v.  romaine,  défaite  des  Lombards 
et  des  Saxons  par  Ennius  Mummolus,  patricc  de 
Bourgogne,  sous  Gontran,  570;  — Barcelonnette, 
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sur  rUbbavc,  patrie  de  l’orateur  Manuel  ; — Champ- 
tercier,  près  a**  Digne,  patrie  de  Gassendi. 

Bassin  de  L'Hérault  : Montpellier,  ch.-l.,  édit  «le 
iG22  qui  interdit  aux  protestants  les  assemblées  po- 
litiques: patrie  de  Cambacérès,  Daru  Boucher:  et 
— liciers,  sur  l’Orb,  sac  de  cette  v.  parle  légat 
Arnaud,  dans  la  guerre  des  Albigeois,  1209;  patrie 
de  Pèlisson  et  de  Biquet  ; — Lodève , patrie  du  car- 
dina  Fleury. 

Bassin  de  l'Argens:  Vnr  : près  de  Draguignan, 
ch.-l.»  Bargemont.  patrie  de  MOreri; — linguales, 
sur  le  Calami,  patrie  île  Ravnotiard  et  de  Joseph 
Parrocel  ; — Fréjus,  ancien  Forum -Julii,  patrie 
p*  Corn.  Gallus,  d'Agricola,  de  Sieyès  et  de 
Désaugicrs;  — llyères,  patrie  de  Massdlon;  — 
Toulon , livrée  aux  Anglais  1793,  et  repris  par  Du- 
gommier. 

Bassin  nu  Var.  AlpeM-marlilnicft:  Nice,  patrie 
de  Garihaldi,  réunie  à la  France  en  1860. 


CARTE  56. 

LA  FRANCE  HISTORIQUE.  — BASSIN  OU  RHIN  ET  DE  LA  MEUSE. 


Départements  arrosés  par  le  Rhin,  f.t  ses  af- 
fluents. linut  nhln.  Iluningue , sur  le  Rhin, 
ancien  carnp  des  Hongrois  au  X*  siècle,  ville  forte, 
démantelée  en  1815;  — Mulhouse,  sur  1111,  victoire 
de  Turenne  sur  les  impériaux,  1674;  — Colmar, 
au  confluent  de  l’IIl,  du  Lauch  et  du  Fecht,  Champ 
du-Mensonge?  Lugenfeld,  où  Louis  le  Délionnairc 
fut  abandonne  par  son  armée,  83*2*  patrie  du  géné- 
ral Rapp; — Roufach,  dans  les  environs,  patrie  du 
maréchal  Lefèvre; — Turckheim , victoire  de  Tu- 
renne  sur  les  impériaux,  1674.  — -•  département  du 
UMM-Rhln  : Ensneim,  sur  l’IU,  victoire  de  Turennc 
sur  les  impériaux,  1 674  ; Strasin>urg,  ch.-l. , s.  FI11, 
serment  entre  Louis  le  Germanique  et  Charles  le 
Chauve,  842;  patr.  de  Klebec,  Kellermann  et  An- 
drieux;  — Sarern,  s.  la  Zorn,  vict.  de  Turenne  s.  los 
impériaux,  1674;  — liaguenau,  assemblée  de  1193, 
où  Richard  cceurdcLion  sc  justifia.— Vonjçc*:  près 
d'Épinal,  ch.-l.,  sur  la  Moselle  : Fontenay  le-Clid- 
tcau,  patrie  de  Gilbert;  — près  de  Mirecourt,  Châ- 
teau-de -Chôma  gne,  patr.  de  Claude  Lorrain;  — Bai- 
gner illc,  défaite  du  roi  René  d’Anjou  par  les 
Lorrains,  1431  ; — Domrémy,  patr.  de  Jeanne-Darc, 
1409  ; — Lamarche  (arrond.  de  Neufchftteaul,  patr. 
du  maréchal  Victor.  — nourUic  : Lun* ville,  s.  la 
Mcurthe,  traité  de  1801  entre  la  Frau-e  et  l’Alle- 
magne ; — Nancy,  ch.-l.,  do  la  Meinthe,  ancienne 
cap.  de  la  Lorraine,  résidence  du  roi  Stanislas;  dé- 
faite et  mort  de  Charles  le  Téméraire,  1477;  patr. 
de  Callot,  de  Palissot.  de  Mme  de  Graffigny;  — 
Toul,  s.  la  Moselle,  délaite  do  Tbéodebert  if  par 


son  frère  Thierri  II,  612  ; un  dos  trois  évêchés  cédés 
à la  Frauce  par  la  paix  de  1559;  patr.  «lu  maréchal 
Gouvlon-Saint-Cyr  et  de  l'amiral  de  Rigny  ; — Fie, 
sur  la  Seille,  traité  entre  la  France  et  la  Lorraine, 
sous  Richelieu,  1632;  — Phalsbourg,  jiatr.  du  mar. 
Lul*au. — !HeiKille;:ifet;,  ch.-l.,  sur  la  Moselle; 
siège  de  Charles-Quint,  1552:  un  des  trois  évêchés 
cédés  à la  France  par  le  traité  de  Caloau-Cambrésis, 
1559;  patr.  de  Fahert,  de  Cuslinc  et  des  Lacrctelle; 

— Thtonvillc , s.  la  Moselle,  capitulaire  do  806,  sous 
Charlemagne  (partage  de  son  Empire  entre  ses  fils)  ; 
835,  partage  entre  les  fils  de  Louis  lo  Débonnaire  ; 

— Longicy,  siège  mémorable,  1815.  — ncunr  (p. 
une  partie]  : Si-Mihiol,  s.  la  Meuse,  résidence  du 
card.  de  ; etz  ; — Verdun , traité  de  partage  entre 
les  fils  de  Louis  le  Débonnaire,  843;  un  des  trois 
èvôchés  cédés  à la  France  par  la  paix  de  Cateau- 
Cambrésis,  1559;  occupée  43  jours,  en  1792  par 
les  Prussiens,  par  suite  d une  trahison  sévèrement 
punie.  — Ardenne»  (p.  une  partie)  : Horizon, 
siège  des  impériaux  1521  ; — Sedan,  patr.  de  Tu- 
reunc  et  do  Macdonald;  — La  Marfée , daus  les  en- 
virons, le  comte  de  Soiswns  et  les  princes  coalisés 
furent  vaiucus  par  Fartnée  royale,  1641;  — Me- 
sures, ch.-l.,  sur  la  Meuse,  défense  mémorable  de 
Bavard,  1521  ; — Fumay,  s.  la  Meuse,  patr.  de  Mé« 
hui; — Gicet , pair,  du  célèbre  épigraphiste  Léon 
Renier;  — Ivoy-s.-Chiers  érigé  en  duché  pairie 
sous  le  nom  de  Carignan , par  Louii  XIV;  confér. 
de  Henri  II,  Emp.  d’Allemagne  et  de  Rotart,  roi 
de  France. 


CARTE  N®  37. 

LA  FRANCE  HISTORIQUE.  — BASSINS  DE  LA  BRETAGNE. 


Calvados  (en  partie)  : Bayeux,  où  Harold  prêta 
serment  à Guillaume,  1065; — Formigny,  vict.  du 
connétable  de  Richemond  sur  les  Anglais,  1450.  — 
ji anche:  la  ilogue,  défaite  navale  de  Tourville 
par  Russel.  commandait  les  flottes  combinées 
d’Angleterre  et  de  Hollande,  1692;— dans  l’arron- 
dissement de  Valognes,  Urville,  pitne  d'Eugène 
Burnouf;  — Coutances.  berceau  de  la  famille  de 
Tancrède  de  Hauteville;  — Chdteau-de-TourviUe , 


près  Coutances,  patrie  de  Tourville;  — Granville , 
débuté  des  Vendéens.  1793;  — Pontorson.  id. — 
■ lle-rt-A'tlnlne  : Dot,  défaite  des  Vendéens,  1793; 
— St  Malo,  patrie  de  Jacques  Cartier,  de  Duguav- 
Trouin,  de  Surcoût,  de  Maupertuis,  de  Broussais, 
de  La  Bourdonnais,  de  Lamennais; — Combouig 
château  où  est  né  Chateaubriand; — NK-iuhm-du- 
Cormier,  vict.  de  La  Trémouille,  commandant  los 
I troupes  royales,  sur  les  Princes  coalisés  (guer re 
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folle),  1488;— Ftfré,où  se  tenaient,  sous  Louis  XIV, 
les  États  de  Bretagne  Les  Rochers  (près  de  Vitré), 
résidence  de  Mme  de  Sévignê  ; — Rennes,  chef* lieu, 
sur  la  Vilaine,  ancienne  capitale  de  la  Bretagne, 
assiégée  par  Lancastre  et  défendue  par  Duguesclin. 
en  1354  (guerre  des  deui  Jeanne).  — Cùimdu- 
ïiord  : Matignon,  célèbre  dans  la  guerre  des  deux 
Jeanne,  1356;  — Lambaüe,  capitale  du  duché  de 
Penthièvre  ; — château  de  La  Motte  - B roons , où 
naquit  Duguesclin,  vers  1320;—  La  Roche-Derrien, 
vict.  de  Duguesclin,  dans  la  guerre  des  deux  Jeanne, 
1347;  — Tréguier , patrie  d’Ernest  Renan. — Finis- 
tère : Ploucgat,  près  Lanmeur  (arrondissement  de 
Morlaix) , patrie  du  voyageur  Lejean  : — Morlaix, 
patrie  au  général  Moreau;  — Brest , défaite  navale 
ae  YilUret,  devant  le  port,  1794;—  Carhaix,  (ar- 


rondissement de  Châteaulin),  patrie  de  La  Tour- 
d’Auvergne ; — Quimper,  ch.-L,  sur  l'Odet,  patrie 
de  Fréron; — Quimper  lé,  sur  l'isole,  patrie  du 
poète  Brizeux.  — Morbihan.  Hennebon , sur  le 
Blavet,  siège  soutenu  par  Jeanne  de  Montfort.  1342, 
mort  de  Jean  de  Montfort,  1345;  — Rohan,  nef  cé- 
lèbre ; — Mivoie,  carrefour  entre  Ploèrmel  et  Jos- 
selin, où  fut  livré  le  combat  des  Trente,  1351  ; — 
Aura  y,  vict.  de  Chandos  et  du  parti  de  Montfort  sur 
Charles  de  Blois,  qui  y est  tué,  et  Duguesclin , qui 
y est  pris,  1346  (fin  de  la  guerre  des  deux  Jeanne)  ; 
pèlerinage  célèbre  : — Carnot  et  Locmariaquer , 
ensemble  unique  ne  monuments  druidiques;  — 
Quiberon,  débarquement  des  émigrés  qui  y sont 
battus  par  Hoche,  exécution  des  prisonniers,  1795; 
— Sarxrau  , patrie  de  Lesage. 


CARTE  N°  38. 


CARTE  HISTORIQUE  DES  DIOCÈSES  DE  LA  FRANCE  \ 


ROMS. 

FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

DATS 

de  suppression 

Albl.  Évêché.  Albia. 

iv*  siècle. 

Saint  Clair  ? 

Archevêché,  1678. 

Castres,  Abbaye  bénéd.  (Cewfra),  647. 

Évêché  en  1317. 

Anlhime  1 

Diogénien,  406. 

Supprimé,  1790. 

Robert,  lw  abbé. 

Mende,  d abord  à la  Civitos  Cabalorum 

m*  siècle. 

Saint  SévéricnT 

(Javouls)  ; l’an  1000,  à Mende. 
Cahors  ( Cadurei ). 

iv*  siècle. 

Genialis,  314. 
Saint  Gcnulphe. 

Rodes  (Alitent). 

v*  siècle. 

Bxupère,  339. 
Saint  Amand. 

Amifum  (irxac).  Détaché  du  dioc.de 

vi*  siècle. 

Saint  Quintien,  506. 
Déolhaire,  531. 

Rodez;  réintégré,  670. 

Fabre*.  Abbaye  bénéd. , 862. 

Évêché  en  1317. 

Supprimé,  1790. 

Adalgise,  862. 

Province*  d’Alï  ' Aqux  Sextim,  a v.  1790).  6 évècbés  ; Apt,  Ries,  Fréjus,  Gap,  Sisteron,  Antibes  (transféré  à Grasse, 
qui  ressortissiûi  à Embrun,  1944). 

En  1809  : Nice,  Avignon,  Ajaccio  et  Digne. 

Eq  1193  : Marseille,  Fréjus,  Digne,  Gap,  Ajaceio  et  (IM7)  Alger. 


Al*.  Archevêché,  Àquæ  Sextiæ.  i*T  siècle.  ? 


Apt  ( Apta  Julio). 


i*r  siècle.  î 


Ries  (Reii). 

Fréjus  (Forum  Julii ). 
Gap  (Vapineum). 


v*  siècle, 
iv*  siècle, 
v*  siècle.  ? 


Sisteron  (Sistaricum). 


y*  siècle.  T 


Saint  Maximin.  2 
Lazare , vers  400. 

Saint  Auspioe.  Supprimé,  1790. 

Leonius,  vers  300. 

Saint  Prosper,  vers  400-  Supprimé,  1790 

Acceptas,  vers  374. 

Saint  Démétrias. 

Saint  Constantin , 439. 

Chrysaphms,  452. 


Province  d'Arles  (AreLste).  SuflVag.  de  Vienne,  puis  métropolitain  primat:  Marseille,  Saint-Paul-Trois  Chà- 
teaox,Toulon,  Orange,  Avignon,  Gavai  lion,  Carpentras,  Vaison. 

En  1 4*5  : Marseille,  Saint- Paul,  Toulon  et  Orange  formèrent  la  province  d’Avignon,  supprimée  en  1790;  aujourd’hui 
diocèse  d‘Aix. 


Arles.  Archevêché.  Arelate. 

Marseille  ( Massilia ). 

Saint-Paul  Trois-Chdteaux  ( Augusta 
Tricastinorum) . 

Toulon  ( Telo  Marlius). 

Orange  (Arausio). 


i"  siècle.  7 

Saint  Trophime. 
Martien,  254- 

Supprimé,  1790 

1"  siècle,  f 

Saint  Lazare. 
Oresius,  314. 

U*  siècle. 

Saint  Restitut,  vers  169. 

Supprime,  1*90 

v*  siècle. 

Honoré,  451. 

Supprimé,  1790 

tv*  siècle. 

S.  Luce,  vers  300. 

Supprimé,  1790 

i Doccmests.  Ce  tableau  a été  dressé  d’après  le  travail  de  M.  Marion  dans  l’Annuaire  de  fa  Soc.  de  CÜitt.  de 
tronc*. 
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Province  d'.laeh  (Auscio),  au  iv*  siècle  : Siège  d'abord  épiscopal , relevant  d'Eause  (Elcsa),  ancienne  métropole 
de  NoYetnpopulanie,  Eause,  ruinée  en  720  par  les  Sarrasins  d'Espagne,  et  au  ix»  siècle,  Audi  érigé  en  métropole  avec 
les  évôcbes  : Dax,  Lectoure,  Comminges,  Conierans,  Aire,  Bazas,  Tarbes,  Olëron,  Lescar,  Bayonne. 

En  1823,  a uc b,  archevêché. 


ROMS. 

Eatue.  Archevêché  (Elusa). 

a u eh.  Évêché  (Atttcia),  puis  arche- 
vêché au  ix*  siècle. 

Dax  [Aquæ  Tarbellicæ). 

Lecloure  ( Lactora ). 

Comminges  [S.  Bertrandus  de  Con- 
vennis). 

Cotiserons  ou  Couserans  ( Conserani 
ou  Consorrani , ou  S.  Licerius  de 
Conseranis),  noms  de  pays  : Massat 
représente  le  centre  de  l'ancien 
évêché. 

Aire  ( Atura , A dura). 

Basas  [Vasatæ). 

Tarbes  ( Tarba  ou  Ctrüaj  Bigorrensis) . 

Oloron  ( Eloro ). 

Lescar  ( Lascurra ). 

Bayonne  ( Lapurdum , puis  itotona). 


DATE 


FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

de  suppression. 

lu*  siècle. 
iv*  siècle. 

Saint  Paterne. 

Saint  Taurin,  vers  312. 
Citerius. 

S.  Oreus,  vers  380. 

Supprimé  au  vin* 
siècle,  720. 

m*  siècle. 

Saint  Vincent,  vers  250. 

Supprimé,  1802. 

vi*  siècle.  ? 

Heutcrius. 
Vigile,  506. 

Supprimé,  1790. 

vi*  siècle.  ? 

Suavis,  506. 

Supprimé,  1790. 

v*  siècle. 

Saint  Valère,  451. 

Supprimé,  1790. 

iv*  ou  v*  siècle. 

Marcel,  506. 

vi*  siècle. 

Sextilius,  506. 

Supprimé. 

vi*  siècle.  ? 

Saint  Justin. 
Julien,  541 . 

vi*  siècle.  ? 

Gratus,  506. 

Supprimé, 

1793 

v*  siècle.  ? 

Saint  Julien,  407. 

Supprimé, 

1790, 

ix*  siècle. 

Arsias  Racha,  980. 

Province  d'Avignon  (Acmio).  Détaché  de  la  métropole  d’Arles  (UTS),  avec  : Carpcniras,  VÆson  et  Cavaillon. 
En  1822,  suffrag.  : Valence,  Viviers,  Nîmes,  Montpellier. 


NOMS. 


FONDATION. 


DATE 

premiers  r râlais.  de  suppression. 


Avignon.  Évêché  (Aremo)  puis  ar-  îv*  siècle, 
chevéché  au  xv*  siècle. 

Carpentras  et  Venasque  ( Corpento-  in*  siècle. 
ractum , Vindasca). 

Vaison  { Vasio ).  iv*  siècle. 

Cavaillon  (Cdbellio)  v*  siècle. 


Saint  Ruff. 

Métien,  356. 

Saint  Valentin,  vers  280.  Supprimé,  1790. 

Saint  Aubin.  Supprimé,  1790. 

Daphnus,  314. 

S.  Genialis.  Supprimé,  1790. 

Saint  Julien,  439. 


Province  de  Besançon  (Kmmlio).  Archevêché  au  il*  siècle.  Députa  1822  : Strasbourg,  Mets,  Verdun,  Nancy, 

Saint-Dié,  Belley. 


NOMS.  FONDATION. 

Remançon  Archevêché  {Vesuntio).  n*  siècle. 

Belley  ( Bellicium ).  D’abord  à Nyon,  v*  siècle. 

Neomagus  (pays  de  Yaud). 

Lausanne  ( Lausanne  ).  D’abord  à iv*  siècle. 
Arenche  ( Aventicum ),  puis  à Lau- 
sanne, 580. 

Bâle  ( Basilea ),  à Porentruy.  depuis  nr  siècle. 
1535  ; puis  à Soleure,  où  il  est  au- 
jourd'hui. 

Nancy  (A anceium).  xvu*  siècle. 

S.  Dié  [S.  Deodatus  in  Vosayo).  Abb.  xvm*  siècle, 
bénéd.  de  S.  Dié,  660. 


DATE 

premiers  prélats.  de  suppression. 

Saint  Ferreol,  vers  180. 

Audax,  412. 

Ericius,  vers  300. 


Saint  Pantalus,  vers  240. 


Charles  de  Lorraine,  1602. 
Chaumont  de  La  Galai- 
sière,  1777. 


Province  de  Bordeaux  {Burdigala).  Evêché  au  m«  siècle.  La  province,  à partir  de  1823,  eut  pour  auffragant* 
Agen,  Angoulème,  Poitiers,  Périgueux,  La  Rochelle  et  Luçon. 


NOMS. 


FONDATION.  PREM.ERS  PRÉLATS. 


DATE 

de  suppression. 


Bordeaux.  Archevêché  ( Burdigala ). 

Agen  ( Aginnum ). 

Condom.  Abbaye,  époque  inconnue, 
puis  évêché. 

Angoulème  ( Engolisma ). 

Saintes  ( Santones , Mediolanum  San- 
lonum ). 

Poitiers  (Piciavum) , Augustoritum 
Pictonum. 

Maillezais , puis  La  Rochelle  [Mal- 
Uacum,  Rupella).  Abbaye  vers  990. 

luçon  [Lucio).  Abbaye,  vu*  siècle. 


iv*  siècle. 
iv*  siècle. 

1317. 

m*  siècle, 
ni*  siècle. 

ur  siècle. 

1317. 

Êvéché  en  1317. 


Oriental,  314. 

Saint  Phérade,  347. 
Raimond  de  Galard,  1317. 

Saint  Ausone,  260. 

Saint  Eutrope,  vers  250. 

Saint  Nectain. 

Saint  Hilaire,  350. 
Geoffroy  l*r. 

Pierre  de  La  Veyrie. 


Supprimé,  1790. 


Supprimé,  1793. 
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NOUS.  FONDATION.  PHE JURAS  PRELATS.  DATE 

de  suppression. 

Pùigueux  (Petrocoricum) . B*  siècle.  Saint  Front. 

Paterne,  356. 

SaHat  (Sarlatum).  Abbaye  bénédict.)  Puis,  évéc.  1317.  Raimond  de  Roquecorne.  Supprimé,  1790. 
vi. î*  siècle. 


proîlnfr  de  Bourse»  (Bitvrùæ,  Aearicum  Bituricum),  lu*  siècle  : patriarches  et  primats  d’Aquitaine.  A 
partir  de  1823,  elle  comprit  les  évêchés  de  Clermont,  du  Pny,  de  Suinl-Hour,  de  Tulle  et  de  Limogea. 

NOMS.  fondation.  premiers  prélats. 


Bourse».  Archevêché  (Araricum).  jn*  siècle. 
Clermont-Ferrand  ( Auyusto  Nemutum  ur  siècle. 
Art-cmorum). 


Saint-Fïour  (Floropolis),  église  collé- 
giale (prieurs).  Évêché,  uv»  siècle. 

Limoge f {Lcmottces,  Augu.storitum  Le - 
maticum). 

Tulle  (Tutela).  Abbaye  bénéd.  de  Saint- 
Martin  de  Tulle  (vil*  siècle). 

Le  Pny  (Aftictum,  FePavum),  d’abord 
à liuessio  (Saiul  Paulin). 


1318. 

ni*  siècle. 

Puis,  évêc.,  1317. 
m*  siècle. 


Saint  Ursin , vers  250. 
Saint  Austremoine,  250. 
Saint  Sidoine  Apollinaire, 
AT  2. 

Raimond  de  Vehens,  1318. 
Saint  Martial,  vers  1150. 
Arnaud  de  Saint-Astier. 
Saint  Georges,  vers.250. 


l’rovlnre  île  l'ambrai  (Caowmceim).  Évêché  sa  v*  siècle.  Un  seul  suffragant  depuis  t*4i  : Arras. 

DATE 

NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS-  de  suppression. 


( nmln-nl  (Cameracum).  Evêché.  y*  siècle.  Saint  Vaaat,  499. 

Archevêché.  1559.  Mavimilien  île  Berghes. 

Anrtu  (.4 trtffaiV*} . Séparé  éo  l’AvéêM  Lambert,  1095. 

de  Cambrai  en  1094. 

Saint-Omer  (AudomaropoUs).  Collé-  Kvôché  en  1559.  Guillaume  de  Poitiers,  1559  Supprimé,  1793. 

giale  fondée  en  660. 

Tau  mai  tTfMwcum)  Réunie  au  dio-  y*  siècle.  Théodore,  483. 

cèse  de  Noyon  en  532  par  saint  Mé- 
dard;  séparé  de  nouveau  en  1R6. 

iVumur  ^Vamurc-um).  1559.  Antoine  Havet,  1562. 


Pnnlncc  de  Cologne  (Co/oma  Agrijipina).  Évêché  au  iv»  siècle,  archevêché  au  il",  électoral  d’empire. 
Depuis  1821,  f'ufl’nqjanls  : Trêves,  Munster,  Paderboru. 

DATE 

NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS.  de  suppression. 

Cologne  (G’nhmia  Agrippina).  Kvêc.  iv*  siècle.  Saint  Marlène. 

Archevêché.  IXe  siècle. 

Aix-la-Chapelle  [Aqu.r).  1803.  M.  Berdolet. 

Liège  ( Lendium ).  D'abord  h Tongres  iv*  siècle.  Saint  Marlène,  314. 

(Tvngri). 


l'ruvlnre  d'Kiubrun  (Eèrodunum).  Évêché  au  iv«  siècle.  Eut  pour  suffi-agants  : Digne,  Vence,  Glandé 
Seriez,  N-ce;  cl,  à partir  de  1214  : Crasse.  Province  dissoute  en  1 7yo. 

DATE 


NOMS. 

FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

de  suppression. 

embrun  (Ebrodunum).  Archevêché. 

iv*  siècle. 

Saint  Marcellin,  360. 

Supprimé,  1793. 

J)igne  { Dinia ). 

tv*  siècle. 

Saint  Domnin.  365. 

Antibes  (Antipolis) , 

iv*  siècle. 

Saint  A mien  ta  ire,  vers  400 

puis  Grasse  { Grassa ). 

Grasse. 

Raimond  de  Villeneuve, 

ms. 

Supprimé,  1790. 

Vence  ( Vencia ). 

ive  si  frie. 

Eusèbe.  374. 

Supprimé,  1790. 

Glandèce  (Gfanateia). 

v*  siècle. 

Fraternc,  451 . 

Supprimé,  1790. 

Senex  [Sanitiwn). 

v*  siècle. 

Ursus,  451 . 

Supprimé,  1790. 

Nice  (Sicav) , antérieurement  à Cerne- 
nelium. 

iv*  siècle. 

Amantius,  381. 

Prorince  de  Lyon  (lujtfuntim).  Archevêché.  Primat  des  Oaulca,  ayant  pour  suflfragantSj  depuis  1822  : 
Autun,  Lungres,  Dijon,  Saint-Claude,  Grenoble. 


NOMS. 


FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS. 


DATE 

de  suppression. 


Lyon  (Lugdunum).  Archevêché.  u*  siècle. 

Autun  ( Augus/odunum ).  m*  siècle. 

Mdcnn  (Matixco) . yi*  siècle. 

Chdlon-sur-Saône  (CabiUonum) . v*  siècle. 

Langres  ( Lingoncs ).  m*  siècle. 


Saint  Pothin,  vers  160. 

Saint  Amateur,  vers  270. 

Placide.  536.  Supprimé,  1790. 

Paul,  vers  470.  Supprimé,  1790. 

Sénateur,  saint  Just,  220. 
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NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS. 

Dijon  (Divio).  Abbaye  (iv*  siècle).  Çvêché  en  1731.  Jean  Doubler,  1731. 
Saint-Claude  (Clauaiopolis) . Abbaye  Évêché  en  1742.  Joseph,  de  Madet,  de  Far- 
(v*  siècle),  sous  le  nom  de  Coudât  gués,  1742. 

(Condatum) . 


DATE 

de  suppression. 


Province  de  Ninllneo  ( MechlMa ).  Évêché,  vil*  siècle;  archevêché,  en  1559.  A partir  de 
Tournât,  Gand,  Naniur,  Liège,  Bruges. 

NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS. 


1837,  suffragams. 
DATE 

de  suppretsion. 


NialineM  (Mechlinia).  Archevêché. 
D'abord  compris  dan  a le  diocèse  de 
Tongres,  puis  érigé  en 

Anvers  ( Antuerpia ).  D’abord  unie  au 
diocèse  de  Cambrai. 

Garni  (Gandavum).  Unie  d’abord  au 
diocèse  de  Tournai. 

Bruges  ( Itrug.r ) . D’abord  église  collé- 
giale, 961. 

Y pus  ( Ipra ).  Abbaye  au  vu*  siècle. 

Hurcmonde  ( Ruremonda ).  Église  du 
vu*  siècle. 

Bois-le-Duc  (Silva  Dttcis).  Détachée  du 
diocèse  de  Liège. 


Métropole  en 
1559. 

Érigé  en  Évêché 
. 1559. 

Erigé  on  évêché 
1559. 

Erigé  en  évêché 
en  1559. 

Erigé  en  évêché 
en  1559. 

Érigé  en  évêché 
, au  xvi*  siècle. 

Érigé  en  évêché 
en  1561. 


Antoine  Perrenot,  1562. 

Philippe  Nigri. 

Cornélius  Jansenius,  1568. 

Pierre  Curtius,  1561. 

Martin-Baudoin  Rithovius. 
1562. 

Guillaume  Lindanus,  1562 . 
François  Sonnius,  1562. 


Supprimé,  1801. 


Supprimé,  1801. 
Supprimé,  1801. 
Supprimé,  1648. 


Province  de  nayenee  (JFogftinfiacum).  Évêque  créé  au  i«"-  siècle.  Depuis  1831,  la  province  est  composée  des 
évêchés  de  Kutde,  Kutienbüurg,  Liai  bourg,  Lausanne,  bile,  Lausanne  et  Mayence,  avec  Freybourg  en  Brisgaw 
pour  métropole. 

•DATE 

NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS.  de  suppression. 


Mnyrnrr  (Moguntiacum) . Archevèc.  i**  siècle. 

Worms  (Ko rmatia).  iv*  siècle. 

Spire  (Spira.  Cieitas  Scmetum).  iv*  siècle. 

Strasbourg  ( Argentoraium ).  iv*  siècle. 

Constance  (Cnnstantia),  D’abord  à v*  siècle.  ? 
W'i  nd ish  ( V indon  issa) . 


Saint  Cresccnt,  vers  80. 

Victor,  346.  Supprimé,  1801. 

Jessé,  346. 

Saint  Arnaud,  346. 

Saint  Béat.  Supprimé,  1801 

Bubuleus,  517. 


Province  île  lurbonue  (Narbo-  ifartius).  Siège  fondé  au  ni*  siècle.  File  cesse  d’exister  comme  métropole 
en  1790;  supprimé  comme  ôvéctié,en  1802. 


NOMS. 


DATE 

fondation.  premiers  prélats.  de  suppression. 


jCarbonne  (j \arbo-Martius ).  Àrchev. 

Saint- Pou s-dc-Tomières  ( Pontiopolis) . 
Abbaye  fondée  en  936. 

Alet  ( Elrcta ).  Abbaye  bènédict.  fondée 
en  813. 

Bêxiers  ( Biterns ). 

Aimes  (.Yemausus). 

A lais  ( Alesia ). 

Lodève  ( Luteva ). 

Usés  ( Ucelia ). 

Agde  ( Agathn ). 

Maguelonne  (Magalona),  puis  Mont- 
pellier (Mons  Pessulus). 

Carcassonne  ( Careasso ). 

Sine  (ffelena) , puis  Perpignan  (Per- 
pimanwn). 


ni*  siècle. 

Saint  Paul,  251. 

Érigé  en  évêchc 

Pierre  Roger,  1318. 

eu  1318. 

Erigé  on  évêché 

Barthélemy,  1318. 

en  1318. 

iv*  siècle. 

Saint  Aphrodiec. 

iv*  siècle. 

Paulin,  418. 

Saint  Félix,  vers  400. 

1694. 

Chevalier  de  Saulx. 

vi*  siècle. 

Saint  Flour. 

v*  siècle. 

Materne,  506. 
Constance,  vers  419. 

v*  siècle. 

Saint  Venu  sic,  vers  405 

VI*  siècle. 

Boetius,  589. 

vi*  siècle. 

Saint  Hilaire 

vi*  siècle. 

Serge,  .589. 
Domnus,  571. 

Supprimé,  1802. 
• Supprimé,  1790. 

Supprimé,  1790. 

Supprimé,  1702. 


Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1790. 

Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1790. 


Province  deParla  (Lutetia  Parisiorum).  Évêché  fondé  par  suint  Denis,  à une  époque  inconnue;  métropole 
en  SI7.  Aujourd’hui,  cette  province  *e  compose  de»  évêchés  de  Chartres,  Blois,  Orléans,  Meaux,  Versailles. 

DATE 

NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS.  de  SUpprOBiGO. 


parla  ( Lutetia  Parisiorum).  Arche-  Évêc.,m* siècle.? 
vêché  en  1632. 

Versailles  ( Versalûr ).  1791. 


Chartres  (Carnutum). 
Blois  (Blèsi). 

Orléans  (Aurélia num). 
Meaux  (Meldi). 


m*  siècle.  ? 
1697. 
iv*  siècle, 
iv  siècle. 


Saint  Denis. 

L.  Charrier  de  La  Roche, 
1802. 

Adventus. 

De  fierthier. 

Diopetusj  346. 

Saint  Sain  tin,  vers  350. 
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Province  de  Bclms  (/femi,  Durocorlorum).  Siège  épiscopal  au  m*  siècle.  Depuis  1821,  cette  province  comprend 
les  évêchés  de  Sois&on*,  CdàIgos,  Beauvais  et  Amiens. 


NOMS. 


FONDATION. 


DATE 

premiers  prélats.  (Je  suppression. 


Rcinifl  { Remi  Duroeortorum).  Arche?,  m*  siècle. 
Soissons  ( Suessiones ).  ni*  siècle. 

Laon  ( Laudunumy  Lugdunum  Cia-  v*  siècle. 
vatum). 

Beauvais  ( Bellovaci ).  m*  siècle. 

Châlons-sur-Marne  ( Catalaunum ).  m*  siècle. 
yermand  ( Yeromanduorum  ctt'iia*),  iv*  siècle. 

puis  Noyon  {Noviomagum) . 

.1  miens  (Ambiant).  iv*  siècle. 

Sentis  (Silvanectx) . iv*  siècle. 

Térouane  ( Civitas  Morinorum , Ta-  yi*  siècle, 
ruanna)  et  Boulogne  ( Gessoriacus , 

Bologna). 


Saint  Sixte,  vers  290. 

Saint  Sixte,  vers  290. 

Saint  Genebaud,  497.  Supprimé,  1790. 

Saint  Lucien,  vers  290. 

Saint  Meminie,  ver»  260. 

Hilaire.  Supprimé,  1790. 


Saint  Firmin,  vers  300. 

Saint  Rieul,  vers  300.  Supprimé,  1790. 
S.  Antimond,  vers  500.  Supprimé,  1790. 


Province  de  Boucn  (Rotomagus).  Evêché  fondé  au  m*  siècle.  Depuis  1802  la  province  comprend  les  évécbcs 
de  Bayeux,  Ëvreux,  Sces  et  Cou  tances. 

DATE 


NOMS. 

FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

de  suppression. 

Bouen  (Rotomagus) . Archevêché. 

m*  siècle. 

Nicaise,  vers  280. 
Saint  Exupére. 

Bayeux  (Bajoa r). 

iv*  siècle. 

Supprimé,  1*90. 

Avr anches  (Abrincates) . 

vi*  siècle. 

Nejîos,  511. 

Évreux  ( Ebroxcx ). 

iv*  siècle. 

Saint  Taurin,  vers  380. 

Sées  ( Sagii ). 

v*  siècle. 

Saint  Lain. 
Hubert,  vers  500. 

Lisieux  ( Lexovii ). 

vi*  siècle. 

Theudebaud,  vers  538. 

Supprimé,  1790. 

Coutancef  ( Constantin ). 

v*  siècle. 

Saint  Ereptiole. 

Province  de  Mena  (Agedincum).  Évêché  fondé 
Troyes,  Nevers 

au  lit*  siècle.  Ses  suffiaganla  sont,  depuis  182!  : 

, Moulins. 

DATE 

NOMS. 

FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

de  suppression. 

•cas  (Agedincum).  Archevêché. 

m*  siècle. 

Saint  Savinien. 
Saint  Séverin,  346. 

Auxerre  ( Autissiodorus ). 

iv*  siècle. 

Saint  Pèlerin. 

Saint  Valérien,  vers  347. 

Supprimé,  1790. 

Troyes  ( Tricasses ). 

iv*  siècle. 

Saint  Amateur. 

Nevers  (Nivernum). 

vi*  siècle. 

Saint  Eulade. 

Moulins  (Molinx). 

1823. 

Antoine  de  Pons. 

Province  de  Tarental»e  ( DorenUuia).  D’abord  Forum  Claudii,  évêché  au  v-  aiècle,  métropole  au  vin*  siècle 
Aujourd'hui,  redevenu  simple  évêché,  Moutiera-ea-Tareotaise,  dépend  de  la  métropole  de  Cnambéry. 

DATE 

NOMS.  FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS.  de  suppression. 


TarmiaUc  ( Darentasia ).  Archevêché  v*  siècle. 
Ston  { Scdunum ).  iv*  siècle. 

Aoste  (Augusta-Prætoria).  iv*  siècle. 

Chambéry  ( Camberiacum ).  Depuis  , 1780. 

archevêché. 


Saint  Jacques.  429. 

Saint  Théodulc,  vers  380. 
Saint  Eustache,  vers  388. 
Michel  Conseil. 


Province  de  Tonlonoe  ( Tolosa Comprenant,  depuis  1821,  8 évêchés  : Fumiers,  Carcassonne,  Moniaubaa. 


NOMS. 


DATE 

FONDATION.  PREMIERS  PRÉLATS.  de  suppression. 


Toulouse  (Tolosa).  Êvéché. 

Pamiers  (Apamia) . Abbaye,  1090. 
Rieux  (Bivt). 

Montauban  ( Mons  Albanus).  Abb.,  934. 
Mirepoix  ( Mirapüium ). 

Saint-Papoul  (Sancti  Papuli  Civitas). 
Abbaye. 

Lombis  ( Lombarium ).  Abbaye,  1000. 
Lavaur  (Faurttm). 


m*  siècle,  arche- 
. vêché,  1327. 
Évêché,  1297. 

1317. 

Évêché,  1317. 

1318. 

Evéché,  1317. 


Saint  Saturnin,  vers  260. 

Bernard  Saisset. 
Guillaume  de  Brutia,  790. 
Bertrand  du  Puy. 
Raimond  Athon. 

Bernard  de  la  Tour. 


Évêché,  1328.  Roger  de  Comminges. 

1317.  Roger  d’Armagnac. 


Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1790. 

Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1790. 
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i ( Turones ).  Archevêché. 

Le  Mans  (Cenomannum). 

Angers  (Andegarum). 

Benne*  (Redones) . Depuis  1862,  ar- 
chevêché). 

Nantes  ( Namnetes ). 

Quimper  ( Corisopitum ). 

Vctnnes  ( Venetes ). 

Dol  ( Dola ). 

Saint- Pol-de-Léon  (Soncft  Pauli  Leo- 
nensis  Ciritas). 

Aleth  (.4 lecta) , puis  Saint  Malo  ( Sancli - 
Maclovii  Ctvitas). 

Tréguier  { Trecorium ). 

Sainl-Brieuc  ( Saneii  Brioci  cir.). 


Trêves  (Treeir*).  Archevêché. 
Mets  ( Mediomatricum , Metlæ). 
Tout  ( Tullum ). 

Verdun  (Pirodunum). 


Tienne  (Ficnna).  Archevêché. 
Grenoble  (Gratianopolis) . 

Genève  ( Geneva ). 

Annecy  { Anesiacum ). 

Valence  {Valentia) . 

Die  ( Dea  Foconltoram). 

Viviers  (Ptrarium). 

Saint- Jean  de  Maurienne  [Mauriana) . 


FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

DATE 

de  suppression. 

m*  siècle. 

Saint  Galien,  251. 
Saint  Julien,  340. 

iv*  siècle. 

iv*  siècle. 

Defensor,  340. 

v*  siècle. 

Febcdiolus,  vers  440. 

m*  siècle. 

Saint  Clair,  vers  260. 

v*  siècle. 

Saint  Corentin,  vers  400. 

v*  siècle. 

Saint  Paterne,  vers  465. 

ix*  siècle. 

Salacon,  vers  847. 

Supprimé,  1790. 

vi*  siècle. 

Saint  Paul  Aurélien,  vers 
550. 

Supprimé,  1790. 

vi*  siècle. 

Saint  Maclou,  vers  550. 

Supprimé,  1790. 

1032. 

Guillaume. 

Supprimé,  1790. 

1032. 

Adam. 

I 

i 

Aujourd’hui  évêché,  depuis  1802. 

DATE 

FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

de  suppression. 

in*  siècle. 

Saint  Euchaire,  vers  254. 

lit*  siècle. 

Saint  Clément,  vers  260. 

iv*  siècle. 

Saint  Mansuit,  vers  335. 

Supprimé,  1790. 

iv*  siècle. 

Saint  Saintin,  vers  332. 

> Vienne.  Supprimée  comme  évêché,  1*90- 

DATE 

FONDATION. 

PREMIERS  PRÉLATS. 

de  suppression. 

Il*  siècle. 

Saint  Crescent,  vers  150. 

Supprimé,  1790. 

m*  siècle. 

Domninus,  381. 

iv*  siècle. 

Diogène. 

Supprimé,  1801. 

1822. 

Claude  de  Thiollaz. 

iv*  siècle. 

Êmilicn , vers  360 

m*  siècle. 

Saint  Mars;  vers  220. 

Supprimé,  1790. 

v*  siècle. 

Saint  Janvier. 

v*  siècle. 

Lucien. 

CARTE  N°  39. 

PLANISPHÈRE  POUR  L'INTELLIGENCE  DES  DÉCOUVERTES  MODERNES 
DEPUIS  LE  X*  SIÈCLE  JUSQU’A  NOS  JOURS. 


Dans  cette  carte,  on  peut  voir  la  part  que  chaque 
peuple  de  l’Europe  doit  revendiquer  dans  l’inven- 
taire général  des  découvertes.  Nous  avons  rappelé, 
dans  le  tableau,  les  plus  importantes  de  ces  décou- 
vertes en  les  classant  dans  leur  ordre  chrono- 
logique et  en  indiquant  la  patrie  de  chaque  voya- 
geur. 

■ X*  olècle.  360-874.  Islande  découverte  et  occupée 
par  les  Normands  : Ingolfe  t Naddod.  (Danois.) 

X*  et  xi*  «lèclea.  982-986.  Occupation  du  Groèn- 
land  par  Éric  le  Rouge.  — Biame  reconnaît,  vers 
la  môme  époque,  le  pays,  appelé  Winland , par 
Leif.  Établissements  sur  ces  terres  qui  paraissent 
être  la  Nouvelle-Écosse,  le  Nouveau-Brunswick, 
le  Labrador,  le  Canada  et  Terre-Neuve.—  En  1121, 
voyage  de  l'évêque  Éric,  du  Groënland  chez  les 
colons  de  Winland.  (Danois.) 

1246.  Voyage  de  PlanrCarpin  dans 
l’Asie  centrale.  11  visite  le  pays  des  Mongols.  Ka- 
rakoroum  résidence  du  khan  Gaiouk,  petit-fils 
de  Gengiskan.  (Ital.) 

— 1253.  Ruysbroêk  (Rubruquis)  visite  les  mêmes 
régions.  (KoU.) 


— 1271-1297.  Voyage  et  séiour  de  Marco-Polo  en 
Asie  orientale,  sous  Cublay-Khan.  Il  visite  la 
Chine,  divisée  en  deux  parties  : le  Cathay , au 
nord,  cap.  Clémentes;  et  le  Mangi}  au  sud.  cap. 
@uïnsay;—  Il  parcourt  laCochinchme  et  Malacca, 
la  Perse,  connaît  le  Japon  ( Sipango ).  (Ital.) 

XIT*  «lèrle.  — 1390.  Les  frères  Zeno  explorent  la 
terre  de  l’Amérique  du  nord , déjà  découverte  par 
les  Normands.  (Ital.) 

— 1336.  Première  reconnaissance  des  Canaries  par 
les  Portugais. 

— 1395.  Reconnaissance  des  Canaries  par  les  Espa- 
gnols et  lr*  occupation. 

XV  nlèele.  1412.  Cap  Noun  doublé.  (Port.) 

— 1417.  Jean  de  Béthencourt  (Fr.)  et  Mariot  de 
Béthencourt  (Fr.)  occupent  les  Çanaries. 

— 1418.  Jean-Gonxalès  Zarco  et  Tristan  Vax 
Ttxeira  resonnaissent  Puerto  Santo.  (Port.) 

— 1419.  Les  mêmes  prennent  possession  de  Ma- 
dère, déjà  connue  depuis  1432  (elle  figure  sur 
une  carte  du  xiv*  siècle).  (Port.) 

— 1432.  Velho  Cabrai  touche  à Sainte-Marie,  une 
des  Açores. 

— 1433.  Gillianes  double  le  cap  Bojador.  (Port.) 
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Mort  du  roi  Jean  de  Portugal.  Influence  heureuse 
de  son  3*  fils,  don  Henri  le  Navigateur.  — Avène- 
ment d'Édouard. 

xx*  niècie. — 1438.  Alphonse  V,  succède  à Édouard. 

— 1441.  Nuiio  Tristan  reconnaît  le  cap  Blanc.  (Port). 

— 1442.  Poudre  d’or  du  Ilio  deP  Oro  : Antonio 
Gonzales.  (Port.) 

— 1443.  Au  do  Tristan  double  le  cap  Blanc.  (Port.) 

— 1444.  Première  compagnie  constituée  à Lagos. 
Lancelot  Gilianes  occupe  les  lies  du  banc  d'Ar- 
guin.  (Port.) 

— 1445.  Gonzalo  de  Cintra  explore  ces  parages. 
(Port.) 

— 1446  Vcnys  Fernandez  dépasse  l'embouchure 
du  .Sénégal  et  reconnaît  le  cap  Vert.  (Port.) 

— 1447.  l es  Canaries,  dont  4 avaient  été  occupées 
puis  cédées  par  les  Bétbencourt  au  Portugal,  sent 
entièrement  conquises  par  Fernand  de  Castro, 
au  nombre  de  12-  (Port.)  Elles  sont  cédées  à 
l’Espagne. 

— 1447.  Lancelot  Gilianes  découvre  l'emboncliure 
du  Sénégal.  (Port.) 

— 1448.  Gonzalo  Velho  achève  la  découverte  et 
l’occupation  des  Açores.  (Port.) 

— 1456.  Ca-di-Mostô  découvre  les  lies  du  cap  Vert. 
(Port.) 

— 1462.  Antonio  de  Noli,  Génois,  complète  cette 
découverte.  — Gonzalo  de  Cintra  reconnaît  la 
côte  de  Sierra-Leone  et  le  cap  Mesurado.  (Port.) 

— 1463.  Mort  de  don  Henri  le  iNavigaieur. 

— 1469.  Fernand  Gomez  afferme  du  roi  la  Guinée. 

— 1471.  Oro  de  la  Mina  découvert  par  Jean  de 
Santarem  et  Pedro  de  Escalona.  On  y établit 
bientôt  après  le  l*r  comptoir  jiortugais  : Saint- 
Georges-de-la-Mina.  (Port.) 

— 1471.  La  ligue  est  franchie.  Fernando  Pô  dé- 
couvre nie  qui  prit  son  nom.  (Port.) 

— 1472.  Découverte  des  lies  Saint-Thomas  Anno- 
bon  et  du  prince.  (Port.) 

— 1476.  Jean  de  Cotno  découvre  la  terre  de  La- 
brador. (Polonais  au  service  du  Danemark.) 

— 1481.  Jean  II  succède  à Alphonse  V.  son  père. 

— 1484-87.  Alphonse  de  Payva  et  Covilham  vont 
explorer,  par  la  Méditerranée,  l’Abyssinie,  la  tuer 
des  Indes,  l’île  Diu.  le  golfe  Panique  (Port.) 

— 1484.  Diego  Cam  remonte  le  Congo  et  parvient, 
sur  la  côte,  jusqu'au  22"  lat.  sud.  (Port.) 

— 1486.  Barthélémy  Dias  découvre  le  cap  des 
Tourmentes  (de  Bonne-Espérance).  (Port) 

— 1488.  Cousin,  de  Dieppe,  arrive  «4  une  terre  in- 
connue qui  parait  être  le  Brésil.  (Franç.) 

— 1492.  Christophe  Colomb  |>art  de  Palos  le  3 août, 
et  le  11  octobre  débarque  à San -Salvador  (Guana- 
hani),  Cuba  (28  octobre),  Hispaüola  (Saint- Po- 
minguc)  (14  décembre) , part  le  16  janvier  1493 
pour  l’Espagne.  (ital.-Ksp.) 

— 1493-94-95-96.  Second  voyage  de  Colomb.  11  dé- 
barque le  3 novembre  à Marie-Galante,  découvre 
la  Guadeloupe  (10  novembre),  Saint-Barthélemy. 
Saint-Martin,  Porto-Rico,  touche  à Saint-Domin- 
gue à Cuira,  découvre  la  Jamaïque,  et  retourne 
en  Europe  le  21  avril  1496.  (Ital.-Ksp.) 

— 1495  Mort  de  Jean  II.  Avènement  d'Emmanuel 
le  Fortuné. 

— 1497.  Les  Vénitiens  Gabotlo , |dus  connus  sous 
le  nom  de  Cabot,  envoyés  par  Henri  VII  d'Angle- 
terre, partent  de  Bristol  et  découvrent  Terre- 
Neuve  et  la  côte  est  de  l'Amérique  du  nord.  (Angl.) 

— 1497-98.  Yasco  de  Gama  double  le  Cap,  explore 
et  nomme  la  côte  de  Natal,  reconnaît  Mozambi- 
que, Momhaza,  et  traverse  l’océan  Indien,  de  Aié- 
linde  à Calicut.  (Port.) 

— 1498.  Troisième  voyage  de  Colomb.  31  juillet  il 
aborde  à la  Trinité*,  reconnaît  l'Orénoque  et  le 
continent  du  sud  de  l'Amérique,  l’Ue  Marguerite; 
visite  Saint-Domingue  etretourne  en  Europe.  (Uai.- 
Esp.) 


— 1498-1500.  Ojeda  et  Amerigo  Vespucci  explorent 
la  côte  ferme  depuis  Venezuela  jusqu'il  la  pointe 
orientale  du  Brésil.  Ils  reconnaissent  les  embou- 
chures de  l’Orénoque  et  de  l'Amazone.  (Ital.-Esp.) 

xvi41  «lèelc.  — I5T-0  Les  frères  Pinzon  explorent 
la  côte  orientale  de  l'Amérique  du  Sud.  (Esp.) 

— 1500-  Cortereal  découvre  le  labrador  et  le  dé- 
troit qui  est  au  Nord.  (Esp.) 

— 1500.  Alrarès  Cabrai  louche  .4  la  terre  de  Sainte- 
Croix,  au  Brésil  et  à Qoiioa.  (Port  ) 

— 1502.  Jean  de  la  Xota  découvre  Saint»Hélène. 
(Port.) 

— 1502.  Gama  établit  des  comptoirs  à Sofala,  à Mo- 
zambique (2*  voyage}.  (Port.) 

— 1502-1504.  Quatrième  voyage  de  Colomb,  il  dé- 
barque le  15  juin  1502  à SainletLucie,  découvre 
la  Martinique,  explore  toutes  les  Petites-An  tilles, 
touche  à Porto-Rico,  à Haïti,  à la  Jamaïque,  <4 
Cuba,  et  explore  la  côte  du  continent  depuis  le 
cap  Gracias -à-Dios  (Honduras)  jusqu’à  la  haie  de 
Porto -Bello  (isthme  de  Panama),  et  part  pour 
l'Europe  le  14  septembre  1504.  Il  meurt  en  1506. 
(ital.-Ksp.) 

— 4506.  Tristan  d'Acunha  découvre  l’archipel  de 
son  nom.  (Port.) 

— 1506.  Lorenzo  (P Aimai da  découvre  111e  Saint- 
Laurent  (Madagascar),  et  touche  à Quiloa,  recon- 
naît les  Laqueaives  et  Ceylan.  (Port.) 

— 1 508- 1514.  .4  ibuquerque  s'empare  de  Socotora  et 
d'ùriuuz.  (Port.) 

— 1510.  Albuquerquc  prend  Goa,  explore  Sumatra 
et  Malacca.  (Port.) 

— ■ 1511.  Abreu  explore  les  Iles  de  la  Sonde  et  les 
Mol uq u es.  (Port.) 

— 1511-1528.  Les  Portugais  revendiquent  pour  An- 
tonio Ambrea  et  François  Sarratn  (1511)  la  dé- 
couverte de  la  Nouvelle  Guinée  et  de  l’Australie. 
(Port.)  Les  Espagnols  l’attribuent  à Saavedra, 
1528.  En  tout  cas  cette  découverte  n appartient 
pas  aux  Hollandais. 

— 1512.  Jean  Ponce  de  Léon  explore  la  Floride. 
(Esp.) 

— 1512.  Fernand  <f Andrada  reconnaît  les  Maldi- 
ves. (Port.) 

— 1513.  Su  nez  lialboa  découvre  l'océan  Pacifique 
du  haut  dess  Cordillères.  (Esp.)  — Les  Portugais 
reconnaissent  Bornéo.  (Port.) 

— 1516.  Diaz  de  So lis  reconnaît  l’embouchure  de 
la  Plata.  (Esp.) 

— 1517.  Fernand  d' Andrada  et  Peres  abordent  en 
Chine  (Macao).  (Port.) 

— 1517.  Cordoia  découvre  et  explore  l’Yucatan. 
(Esp.) 

— 1518.  Pineda  explore  la  cdto  nord  du  golfe  du 
Mexique.  (Esp.).  — Gfijalva  explore  la  baie  de 
Campéche  et  la  côte  du  Mexique.  (Esp.) 

— 1519-1523.  Fernand  Cortès  fait  la  conquête  du 
Mexique.  (Esp.) 

— 1520-1521.  Magellan  découvre  le  détroit  qui 
porte  son  nom,  au  sud  de  l’Amérique 5 les  Iles 
des  Larrons  ou  Mariannes,et  les  lies  Philippines. 
(Port,  au  serv.de  l’Esp.)  Il  meurt  la  même  année. 

— 1524.  Verazzani,  au  service  de  François  1", 
explore  l’Amérique  du  Nord,  au  sud  du  Saint- 
Laurent.  (Fr.) 

— 1524.  PigafeUa  ramène  en  Europe  le  navire  lu 
Victoire  de  la  caravelle  de  Magellan,  le  premier 
qui  ait  fait  le  tour  du  monde  (en  3 ans  35  jours). 

— 1525.  Les  Portugais  reconnaissent  l’ile  Célèbes. 
(Port.) 

— 1526.  Cabot  explore  le  Paraguay.  (Esp.) 

— 1528.  Sarvaez  explore  la  cûte  nord  du  Mexique. 
(Esp.) 

— 1534.  Pizarre  fait  Ja  conquête  du  Pérou.  (Esp  ) 

— 1534.  Jacques  Cartier  remonte  le  Saint-Laurent. 
(Fr.) 

— 1535.  Mcndosa  à Buenos  Ayres.  (Esp.) 
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XVI*  «tècle.  — 1536.  Mmagro  fait  la  conquête 
du  Chili.  (Esp.) 

— 1536.  Détroit  de  Waigatz  découvert  par  les  An- 
glais. (Ang.) 

— 1541.  Antonio  Farta  y Souta  et  Fernand  il  in- 
dex Pinto  reconnaissent  l'archipel  Lvéou-Kiéou 
(Port.) 

— 1541.  Orcllana  explore  l’Amazone. 

— 1542.  Diego  Jamoio,  Christophe  Borello  et  Fer- 
nand Mindex  Pinto  reconnaissent  le  Japon  (Port.) 

— 1543.  Moscoso  Alvarado  reconnaît  le  Mississipi. 
(Esp.) 

— 1545.  Mascarenhas  découvre  les  lies  Mascarei- 
gne.  (Pori.) 

— 1553.  Villoughby  découvre  le  Spitzbcrg.  (Ang.) 

— 1568.  Mnutana  découvre  les  îles  Salomon.  (Esp.) 

— 1576.  Forbisher  découvre  le  tléLroit  qui  porto 
son  nom.  (Ang.) 

— 1577.  Droite  fait  un  voyage  de  circumnavigation. 

(Ang.) 

— 1578.  Drake  découvre  la  Torro-de-Feu.  (Ang.) 

— 1580.  Exploration  de  la  Sibérie,  par  le  cosaque 
Irmak. 

— 1584.  Walter  Raleigh  fonde  la  colonie  de  Vir- 
ginie. (Ang.) 

— 1585.  Davis,  cherchant  le  passage  du  nord- 
ouest,  découvre  le  détroit  qui  porte  son  nom. 
puis  celui  de  Cumberland  et  visite  les  côtes  du 
Groenland.  (Ang.) 

— 1592-1594.  Davis  et  Hawkins  reconnaissent  les 
lies  Matou ines  (Ang.) 

— 1595.  Mendana  découvre  les  Marquises  »et  l’ar- 
chipel Sainte-Croix.  (Esp.) 

— 1597.  Les  Hollandais  liarrents  et  Ueinskerk  re- 
connaissent le  Spitzherg.  (lloll.) 

— 1598.  Corneille  Houtman  découvre  les  lies  Co- 
mores. (Hull.) 

— 1599.  Sebald  de  Weert  découvre  les  îles  Ma- 
tournes  ou  Falkland.  (Holl.) 

xviic  «lècle.  — 1606.  (hiiros  découvre  Taîti  et 
les  Nouvelles-Hébrides.  (Esp.) 

— - 1606-1608.  Champ  lai*  explore  le  Canada  et  fonde 
Québec.  (Fr.) 

— 1610.  Jean  Mayen  découvre  la  terre  de  ce  nom 
(océan  Glacial  arctique).  (Hol.) 

— 1610.  Hudson  découvre  le  détroit  (ou  baie)  qui 
porte  son  nom.  (Ang.) 

— 1611.  JiuUon  le  franchit.  (Ang.) 

— 1616.  Harèags  explore  la  terre  a’Endrachl  (Nou- 
velle-Hollande). (Hol.) 

— 1616.  Davis  (Anglais)  avait  découvert  le  détroit 
• qui  porte  son  nom,  au  N.  de  l'Amérique.  (Ang.) 

liaffin  nomme  lu  mer  à laquelle  il  donne  accès. 
(Ang) 

— 1616.  Schoutene t Lem aire  découvrent  le  détroit 
de  Lemaire  et  le  cap  Horn.  (Hol.) 

— 1618.  Abel  Jannxsen  Tasman  explore  la  terre 
qui  prend  son  nom  (côte  nord  de  la  Nouvelle- 
Hollande).  (Hol.) 

— 1619.  Edeù  explore  la  côte  sud-ouest  qui  prend 
son  nom  (Nouvelle-Hollande).  (Hol.) 

— 1623.  Carpenter  reconnaît  et  explore  le  golfe  et 
la  côte  de  Carpentarie  (N.  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande). (Hol.) 

— 1628.  Witt  reconnaît  et  explore  le  nord-ouest 
de  la  Nouvelle-Hollande.  (Hol.) 

— 1629.  Nuylt  reconnaît  et  explore  la  terre  de 
Nuyts.  (Hol.) 

— 1642.  Tasman  découvre  la  Nouvelle-Zélande, 
l’archipel  des  Amis  (îles  Tonga)  et  les  Iles  Tidji. 
(Hol.) 

— 1644.  Exploration  du  fleuve  Amour.  (Russes.) 

— 1670-1682.  Cavelier  de  La  Salle  explore  la  Loui- 
siane et  reconnaît  le  cours  du  Mississipi.  (Fr.) 

— 1671.  Chardin  visite  la  Per.e,  explorée  égale- 
ment pendant  ce  siècle  par Taiernier  et  Tourne- 
fnrt  (Fr.) 


— 1673-1711.  Los  trois  voyages  de  circumnaviga- 
tion de  l'Anglais  Dampier  (exploration  des  côtes 
de  la  Nouvelle-Hollande  , do  la  Nouvelle-Bretagne 
et  de  la  Nouvelle-Guinée.  Détroit  de  Dampier). 
(Ang.) 

— 1686.  Découverte  des  Caroline; . (Esp.) 

— 1696.  Découverte  du  Kamtchatka.  (Russes.) 

XVftii4  «Mècle#  — 1722.  Roggtwen  découvre  les 
lies  Pernicieuses  et  l’archipel  Dangereux.  (Hol.) 

— 1728.  Behrina  reconnaît  le  détroit  qui  sépare 
l’Asie  de  l’Amérique.  (Dan.) 

— 1761-1761  Mebuhr  (Allemand)  explore  l’Arabie, 
la  Syrie,  la  Mésopotamie. 

— 1164.  Byron  découvre  les  Iles  Marshall,  Mulgrava, 
Gilbert.  (Ang.) 

— 1767.  Les  Anglais  Wallis  et  CarHret  explorent 
Taîti , et  Carteret  reconnaît  l’archipel  Sainte-Croix, 
découvert  par  Mindana,  qu’il  appelle  archipel  de 
la  Reine-Charlotte,  et  découvre  le  canal  Saint- 
George,  qui  sépare  la  Nouvelle  Bretagne  (le  la 
Nouvelle-Irlande.  (Ang.) 

— 1769-1714.  Pallatt  (Prussien)  visita  la  Sibérie. 

— 1768-69.  Voyage  de  Brute  en  Abyssinie.  (Ang.) 

— 1766-1769.  Voyage  du  Français  Bov  gain  c ille 
autour  du  monde.  Découvre  ou  explore  l’archipel 
de  la  Louisiade,  1768;  l’archipel  Pomoutou  ou 
Dangereux,  les  îles  des  Navigateurs  ou  de  Sa- 
moa, les  Grandes-Cyclades  appelées  par  Cook, 
plus  tard,  les  Nouvelles  Hébrides,  les  lies  Salo- 
mon. (Fr.) 

— 1768  1779.  3 voyages  du  capitaine  Cook  autour 
du  momie.  — 1*  Exploration  do  la  Nouvelle- 
Galles  du  sud  (en  Australie),  Taîti,  Nouvelle-Zé- 
lando  et  détroit  de  Cook  (1769-1770). — 2"  Dé- 
couvre la  Nouvelle-Caledonie,  1774  et  l’ile 
Norfolk.—  3’  Explore  la  mer  Glaciale, au  nord  du 
détroit  de  Behring,  1778;  les  îles  Sandwich,  où 
il  est  tué,  en  1779,  à Haway.  (Ang.) 

— 1771-1772.  Kergelen  découvre  la.4ercejqui  a reçu 
son  nom.  (Fr.) 

— 1181-1784.  Voyages  de  LcmiUaait,  Français, 
dans  l’Afrique  méridionale  (Cafrerie).  (Fr.) 

— 1785-1788.  La  Peyrouse,  Français,  découvre  la 
Manche  de  Tartariei  et  le  détroit  de  La  Peyrouse, 
au  Japon  1187,  explore  los  îles  des  Navigateurs, 
et  meurt  à Vauikoro,  1788  (dans  i’acchipol  do  la 
Reine-Charlotte).  (Fr.) 

— 1187.  Dixot  découvre  les  îles  de  la.ReinerClmr- 
lolte.  (Ang.) 

— 1791.  D'Kntrecastcanx , Français,  explore  la  côte 
sud  de  .la  Nouvelle-Hollande,  le  détroit  qui  porte 

son  nom  et  la  Nouvelle-Calédonie.  (Fr.) 

— 1792.  Vanooruver,  Anglais,  explore  les  lies  qui 
ont  retenu  son  nom,  côte. nord-ouest  de  l’Amé- 
rique. (Ang.) 

— 1193.  Voyage  do  l’Anglais  Broicne  au  Darfour. 
(Ang.) 

— 1796-1805.  Voyage  de  Mungo-Park  dans  la  ré- 
gion du  Niger.  (Ang.) 

— 1798.  Détroit  de  Bass , entre  la  Tasmanie  et 
l’Australie.  (Ang.) 

xix*  siècle.  1800-1804.  Voyage  de  MM.  Alexandre 
de  Humboldt  et  A . Bonpland  en  Colombie,  au 
Pérou  et  au  Mexique. 

— 1800-1804.  Voyage  du  Français  Boudin,  mers 
d’Australie.  (Fr.) 

— 1804-1805.  Clarke  et  Lewis  explorent  les  con- 
trées de  l’Orégon.  (Améric.) 

— 1815-1821.  Voyages  du  Français  Cailliaud  en 
Haute-Égypte  et  dans  la  région  du  Haut-Nil. 
(Fr.) 

— 1817.  Voyage  du  Français  Freyctnett  mers 
australes.  (Fr.) 

— 1819.  Parry  franchit  le  détroit  de  Lancaslre  et 
découvre  l'archipel  Parry,  au  nord  de  l'Améri- 
que. (Ang.) 
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XIX*  nièele.  — 1819.  Long  explore  les  contrées 
situées  au  nord- ouest  du  Mississipi.  (Amer.) 

— 1819.  Smith  découvre  les  Shetland  du  Sud,  mers 
Australes.  (Ang.) 

— 1821-22.  Parry  découvre  le  détroit  de  Fury  et 
de  l'Hécla  et  la  presqu’île  de  Melleville.  (Ang.) 

— 1821.  Franklin  découvre  le  golfe  du  Couronne- 
ment. (Ang.) 

— 1823-1827.  Voyage  de  Dcnham  et  Clapperton 
(Anglais)  au  Soudan,  au  lac  Tchad,  à Sakatou,  au 
Niger.  (Ang.) 

— 1822-1823.  Voyage  de  Duperre y.  11  découvre  les 
lies  Duperrey,  aUrville  et  Clermont-Tonnerre. 
(Fr.) 

— Weddell  découvre  les  Orcades  australes.  (Ang.) 

— 1826-1829  et  1837-1839.  Voyages  de  Dumont- 
Durville:  1*  Exploration  des  îles  Viti;  — 2*  dé- 
couverte des  terres  australes  Adélie,  Clary, 
Louis-Philippe.  (Fr.) 

— 1826.  Le  major  Laing  visite  Tombouctou  et 
meurt  dans  le  désert.  (Ang.) 

— 1827-28.  Dillon  découvre  des  vestiges  de  La 
Peyrouse  à Vanikoro.  (Ang.)  — Dumont- Durville 
en  recueille  les  débris. 

— 1828.  Caillié.  Français,  pénètre  à Tombouctou. 
(Fr.) 

— 1829-30.  John  et  James  Ross  découvrent  la  terre 
de  Boothia.  (Ang.) 

— 1830-32.  Biscoe  découvre  la  terre  d’Enderby,  les 
îles  Biscoe  et  la  terre  de  Graham.  (Ang.) 

— 1839-40.  Dumont- Durville  découvre  les  terres 
Adélie  et  Clary.  (Fr.) 

— 1839.  Ballcny.  Terre  Sabrina  (mers  australes). 
(Ang.) 

— 1840-1841.  D'Arnaud  (Français)  remonte  le  Nil- 
Blanc,  jusqu’à  Gondokoro.  (Fr.) 

— 1841.  James  Ross  (Anglais)  découvre  la  terre 
Vittoria,  par  le  79*  lat.  S.  et  les  volcans  Erebus  et 
Terror.  (Ang.) 

— 1845.  Dernier  voyage  de  J.  Franklin  aux  mers 
arctiques.  (Ang.) 

— 1849.  Livingston  découvre  le  lac  N’gami  dans 
l'Afrique  australe.  (Ang.) 

— 1849  Kraps  découvre  le  mont  Kénia  et  Rebman 
le  mont  Kilimandjara  dans  l’Afrique  orientale. 

— 1851.  Mac  Clure  (Anglais)  découvre  le  passage 
au  nord  de  l'Amérique  et  le  franchit.  (Ang.) 

— 1851-1856.  Explorations  de  Livingstone  dans 
l’Afrique  austrafe.  (Ang.) 

— 1853-1855.  Kane  s’avance  dans  la  mer  polaire 
jusqu’au  82*  lat.  N.  (Ang.) 

— 1851-1855.  Voyages  de  Barth,  Overweg  et  Ri- 
chardson dans  le  Soudan.  Exploration  du  Bornou, 
par  Barth  (Le  Benoué,  Tombouctou,  le  lac 
Tchad).  (Allem.-Ang.) 


— 1853-1856.  Exploration  du  Soudan  et  du  Waday, 
par  Wogel. 

— 1858.  Burton  et  Speke  (Anglais)  découvrent  le 
lac  Tanganika  ou  Nyanza.  (Ang.) 

— 1859.  Exploration  du  Bahr-el  Gazai,  par  Lejean. 
(Fr.) 

— 1862.  Speke  et  Grant  (Anglais)  découvrent  la 
région  supérieure  du  Nil  (lac  Nyanza).  (Ang.) 

N.  B.  Pour  les  réceuts  voyages  en  Afrique,  voy.  les  ta- 
bleaux et  les  oartes  81,  83  et  88  qui  eu  traitent  spécia- 
lement. 


VOYAGES  DE  CHRISTOPHE  COLOMB. 

(Voy.  cane  accessoire.) 

Colomb  fît  quatre  voyages  au  nouveau  momie  et 
mourut  cependant  convaincu  qu’il  avait  abordé  en 
Asie  orientale. 

1"  voyage.  Embarquement  à Palos  le  3 août 
1492.  Débarquement  le  12  octobre  à Guanahani, 
une  des  Lucayes  ( San-Salvador ) ; le  17  à 111e 
Exuma  ; du  17  au  28,  Las  Arenas,  Fcrdinandina  et 
Isabella;  le  28,  Cuba;  exploration  de  la  céte  orien- 
tale, du  28  octobre  au  5 décembre;  Arrivée  à 111e 
Saint-Domingue  (Haïti)  le  6 décembre;  exploration 
de  cette  lie  du  6 décembre  au  16  janvier;  départ 
pour  l’Europe  le  16  janvier  1493. 

2*  voyaor.  Christophe  Colomb  touche  à la  Domini- 
que et  à 111e  Marie-Galante , le  3 novembre  1493;  le 
10  à la  Guadeloupe;  du  10  au  14,  reconnaissance  des 
lies  Monserrat.  Saint- Barthélemy,  Saint-Martin  et 
Sainte-Croix ; du  16  au  19,  Porto-Rico;  2*  explora- 
tion et  règlement  des  affaires  de  Saint  Domingue; 
exploration  des  côtes  méridionales  de  Cuba  et  de  la 
Jamaïque,  du  19  novembre  1493  au  21  avril  1496; 
départ  pour  l Europe. 

3*  voyage.  Arrivée  à Plie  de  Trinité  le  31  juillet 
1498;  reconnaissance  du  continent  et  do  l’embou- 
chure de  rOrénoçue,  du  31  juillet  au  15  août;  arri- 
vée à Saint-Domingue  le  24  août.  Retour  en  Europe 
la  même  année. 

4*  voyage.  Arrivéo  à Sainte-Lucie  le  15  juin  1502; 
le  28  à Saint-Domingue;  le  16  juillet  à la  hauteur 
de  la  Jamaïque ; le  28  à la  pointe  occidentale  de 
Cuba;  le  30  au  continent;  exploration  des  côtes 
de  l’Amérique  centrale,  du  (Truxillo)  C.  Gracias- 
â-Dios , à la  baie  Porto-Bello,  près  du  golfe  de 
Darien,  du  30  juillet  1502  au  l*r  mai  1503.  Retour 
à Cuba,  puis  à la  Jamaïque,  juin  1503.  Départ 
de  la  Jamaïque  le  28  juin  1504,  et  retour,  en  juil- 
let, à Saint-Domingue.  Départ  pour  l’Europe  le  12 
septembre,  1504.  Mort  de  Colomoà  Valladolid,  1 506. 
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CARTE  N°  40. 

MAPPEMONDE*. 


§ I.  Termes  cosmographiques.  — La  terre  est 
une  planète , et  est , par  conséquent , soumise  à 
un  mouvement  de  rotation  sur  elle-même  et  à un 
mouvement  de  révolution  autour  du  soleil  : le 
premier  s’effectue  en  23  heures  56  minutes  4 se- 
condes, ou  un  jour,  et  le  second  en  365  jours 
5 heures  48  minutes  45  secondes,  ou  une  année. 
— On  a supposé  un  axe  autour  duquel  elle  tour- 
nerait. Les  points  extrêmes  de  cet  axe  ont  été  ap- 
pelés pôles.  L’un  a été  nommé  pôle  arctique  ; parce 
qu’il  semble  dirigé  vers  la  constellation  de  la  Pe- 
tite Ourse;  l'autre  a reçu,  par  opposition,  le  nom  de 
pôle  antarctique.  Puis  on  a figuré,  à égale  distance 
des  deux  pèles,  une  ligne  imaginaire  appelée  équa- 
teur, qui  partage  la  terre  en  deux  parties  ou  hémi- 
sphères, dont  l'un,  boréal  ou  septentrional,  est 
du  côté  du  pôle  arctique,  et  l’autre,  austral  ou  mé- 
ridional, se  trouve  du  côté  du  pôle  antarctique. 

Perpendiculairement  à l'équateur  ont  été  tracés 
des  cercles  qui  passent  par  les  pôles , et  sont  connus 
sous  le  nom  tie  méridiens , parce  qu'il  est  midi 
et  minuit  en  même  temps  pour  tous  les  êtres  qui 
se  trouvent  dans  leur  tracé.  La  distance  d'un  lieu 
à un  méridien  convenu  est  ce  qu’on  appelle  la  lon- 
gitude de  ce  lieu  : chaque  nation  a adopté  un  mé- 
ridien particulier  : en  France,  nous  marquons  la 
longitude  des  différents  points  du  globe  à partir 
du  méridien  qui  passe  par  l'Observatoire  de  Paris. 
On  dit  que  la  longitude  est  orientale  si  le  lieu  est 
situé  du  côté  où  Te  soleil  semble  se  lever  pour  le 
méridien  convenu  ; elle  est  occidentale  si  le  lieu 
est  du  côté  où  le  soleil  semble  se  coucher.  La  lon- 
gitude d’un  lieu  est  la  distance  où  se  trouve  ce  lieu 
du  méridien  adopté  pour  point  de  départ. 

Parallèlement  à l’équateur,  d’autres  cercles,  con- 
nus sous  le  nom  de  parallèles,  marquent  la  latitude 
des  lieux  terrestres,  c’est-à-dire  leur  distance  à l’é- 
quateur. 11  suit  de  là  que  la  latitude  d’un  lieu  est 
boréale  ou  australe,  suivant  l’hémisphère  dans  le- 
quel il  est  placé.  La  latitude  d’un  lieu  est  la  dis- 
tance où  so  trouve  ce  lieu  de  l'équateur.  — On  a 
tracé\180  parallèles  ou  degrés  ac  latitude,  tous 
équidistants,  et  360  méridiens  ou  degrés  de  longi- 
tude dont  l’écartement  va  toujours  diminuant  à me- 
sure qu’ils  se  rapprochent  des  pôles,  où  il  passent 
tous.  — Enfin,  pour  arriver  à une  détermination  de 
plus  en  plus  exacte  de  la  position  des  différents 
lieux,  on  a divisé  chaque  degré  en  60  minutes,  cha- 
que minute  en  60  secondes,  et  ensuite  on  a pris  les 
tractions  de  la  seconde. 

D’après  ce  que  nous  venons  de  dire,  on  voit  que, 
pour  déterminer  la  position  d’un  lieu , il  suffit  de 
connaître  sa  longitude  et  sa  latitude  : ainsi  une 
ville ’est-elle  à 20*  30*  25"  de  longitude,  et  à 3ü*  20* 
40"  de  latitude  boréale,  cela  veut  dire  qu’elle  est 
située  sur  le  méridien  qui  coupe  l’équateur  à 20” 
30*  25"  du  méridien  convenu  et  sur  le  parallèle  de 
l'hémisphère  boréal,  qui  est  à 30*  20*  4(F  au-dessus 
de  l’équateur. 

Nous  avons  dit  que  l’un  des  pôles  s'appelle  arc- 
tique, et  l’autre  antarctique;  nous  devons  ajouter 


I.  Sources  it  documents:  Les  définitions  cosmogrs- 
phiques  sont  empruntées,  pour  la  plupart,  à M.  Babinei. 


que  le  premier  se  nomme  aussi  pôle  boréal,  nord 
et  septentrion,  et  que  le  second  prend  les  noms  de 
pôle  austral,  sud  et  midi.  — L'orient  ( ariens , qui 
se  lève),  ou  côté  vers  lequel  le  soleil  nous  apparatt, 
se  nomme  aussi  est  ou  levant,  tandis  que  l 'occident, 
côté  où  cet  astre  semble  se  coucher,  porte  les  noms 
d'ouest  et  de  couchant.  Entre  ces  quatre  points  ap- 
pelés cardinaux,  on  a supposé  vingt-huit  autres 
points  qui,  avec  eux,  forment  la  rose  des  vents. 

Dans  sa  course  autour  du  soleil,  la  terre  suit  une 
ligne  qui  forme , avec  l’équateur,  un  angle  de  23* 

27'  40"  : deux  cercles  appelés  tropiques,  et  paral- 
lèles à l’équateur,  marquent  au  nord  et  au  sud  les 
points  extrêmes  de  celte  inclinaison , et  circonscri- 
vent un  espace  qui  reçoit  deux  fois  par  an  les 
rayons  verticaux  au  soleil  : cet  espace  forme  la  xone 
torride,  large,  par  conséquent,  ae  46*  55'  2 (f,  et 
comprenant  522  myriamètres.  Des  tropiques  jusqu’à 
23*  27'  57"  des  deux  pôles,  s’étendent  des  régions 
que  limitent  deux  nouveaux  cercles  appelés  cercles 
polaires  : elles  ne  reçoivent  jamais  les  rayons  ver- 
ticaux du  soleil,  et  forment  les  jones  temvérées. 

— Enfin,  des  cercles  polaires  aux  pôles,  l'obliquité 
des  rayons  solaires  et  des  nuits  de  plusieurs  mois  • 
occasionnent  des  froids  excessifs  et  marquent  ce 
qu’on  appelle  les  xones  glaciales. 

§ II.  DlVlSlO  1 DE  LA  SURFACE  DU  GLOBE  EN  TERRES  * 
et  en  eaux.  — La  Cosmographie  nous  apprend  que 
la  terre  est  un  sphéroïde  aplati  aux  pôles  et  renflé 
vers  l’équateur;  son  demi-diamètre  équatorial  est 
de  6 377  398  mètres,  tandis  que  son  demi-diamètre 
polaire  n’est  que  de  6 356080  mètres,  ce  nui  donne, 

I our  l’aplatissement  des  pôles,  21  318  mètres. —Sa 
surface  est  de  509  millions  950,820  kilomètres  carrés, 
dont  un  quart  environ  est  occupé  par  les  terres  et  le 
reste  par  les  eaux. 

Ç III.  Division  du  monde  en  cinq  parties.  — Les 
trois  continents  (l’ancien,  le  nouveau  et  l’austral) 
comprennent  cinq  divisions  : 

1°  Europe.  Superficie  : 97  780  040  kil.  carrés. 
Population  : 269  627  243  habitants; 

2"  Asie.  Superficie  : 45  685  920  kil.  carrés;  elle 
est  donc  quatre  fois  et  demie  plus  grande  que  l’Eu- 
rope. Population  : 656  682  173  habitants  (relevé  dif- 
ficile et  qui  n’est  pas  même  approximatif)  ; 

3“  Afrique.  Superficie  : 297  000  000  kil.  carrés. 
L’Afrique,  plus  petite  que  l’Asie,  est  trois  fois  plus 
vaste  que  rEurope.  Population  : 62  000  000  (chiffre 
très-douteux,  pas  même  approximatif)  ; 

4*  Amérique.  Superficie  : 38  000000  kil.  carrés. 
Population  évaluée  à 55  millions  d’habitants  ; 

5*  Océanie.  Superficie  évaluée  à 10630000  kil. 
carrés.  Population  : 24  millions  d’habitants. 

§ IV.  Les  Océans.  — On  partage  la  masse  entière 
des  eaux  en  cinq  océans  : !•  l’Océan  Glacial  Arc- 
tique; 2*  l’Océan  Atlantique;  3* l’Océan  Glacial  An- 
tarctique; 4“  l’Océan  Indien ; 5“  enfin  l’Océan  Paci- 
fique ou  Grand  Océan.. 

Les  mers  intérieures  sont  mentionnées  dans  la 
géographie  spéciale  de  chaque  pays. 

§ V.  Géographie  physique  intérieure.  — La 
géographie  physique  est  étudiée  en  détail  pour 
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chaque  pays:  nous  nous  bornerons  donc  à don- 
ner ici  le  tableau  comparé  : 1"  des  sommets  les 
plus  élevés  du  globe  ; 2*  des  plus  grands  fleuves. 


1.  Montngnes.  nièta't*. 

Mont  Everest  (Himalaya),  Asie.  8 840 

Mont  Kinchin-Junga  fui.),  id.  8 588 

Mont  Dhawelagizi  (id.),  id.  8 18*1 

M<»nt  Tchamoulari  (id),  id.  7 260* 

Volcan  Acowagua,  Anurique.  6 834 

Mont  Nevado  de  Sorala,  ta.  6 486 

Mont  Chimborazo,  id.  6 530 

Mont  Nevado  d’illimani,  id.  6 456 

Mont  Lullaillaco.  id.  6000 

Mont  Bolelida-Oola,  Asie.  5 847 

Volcan  d’Autisaua,  Amérique.  5 832 

Volcan  de  Cotopaxi.  id.  5 750 

Mont  Pichu-Pichu  (Arequipa),  td.  5 670 

Volcan  de  Popocatepeti,  id.  5 400 

Mont  Ara  rat  (Améme),  Asie.  5 262 

Mont  Elbrouz  (Caucase), td.  5 007 

Mont  Kilimandjaro,  Afrique.  5 000 

Pic  de  la  Nouvelle-Guinée,  Océanie.  4 872 

Màuna'Hoa.  I.  Havaï,  tdi  4 840 

Mont  Blanc  (France),  Europe.  k 810 

Mont  Rosa  (Alpes),  id.  4 636 

Monts  Gojarn  (Abyssinie),  Afrique.  4 600 

Mont  Cervtn  (Alpes*,  furopa  4 502 

Volcan  de  feu  (Guatemala),  Amérique.  4 470 

Mont  Saint- Élie  (Amérique  russe),  id.  4 450 

Finsler-Aar-Koni  (Suisse),  Europe.  4 362 

Volcan  Pèchan,  Asie.  4 290 

Jung-Prau  (Suisse),  Europe.  4 180 

Mont  Samerou  (Java),  Océanie.  3 898 

Monts  Camerones  (Guinée),  Afrique.  3 870 

Mont  Ophir  (Sumatra),  Océanie.  3 720 

Pic  de  Téné rifle,  Afrique.  3 705 

Mont  Foussi-na-vama,  .laie.  3 700 

Mont  Erebus  (Mer  du  Sud),  Océanie.  3 700 

Mont  Gounong-Dombo,  id.  3 656 

Monts  Ambo5timènes,  Afrique.  3 508 


Mont  Nieuweld,  td. 

Mont  Etna  (Sicile),  Europe. 

Mont  Mil.idetlft.(l*\r',lu"'îO>  id. 
Mont  Echardngh,  id.,  id. 

Grand  Altaï,  Asie. 

Piton  de  File  Bourbon,  Afrique. 
Mont  Ruska  Poyaua,  Europe. 

II.  Fleuves. 

Nil,  Afrique,  environ 
Mississipi  et  Missouri,  Amérique. 
Amazones,  id. 

Mackcnsie,  Amérique. 

Yenissei,  ,1«V. 

Yang  Tse-Kiang,  id. 

Léna,  id. 

Hoang-Ho.  id. 

La  Plata,  A mérique. 

Amour,  Asie. 

Volga,  Europe. 

Niger,  Arique. 

Saint-Laurent,  Amérique. 
Euphrate,  Asie. 

Danube,  Europe. 

Indus,  Asie. 

Para,  Amérique. 

Orénoque,  id. 

San  Francisco,  id. 

Ri<xtel«Norie,  id. 

Gange.  Asie. 

Dnieper,  Europe. 

Orégon,  Amérique. 

Sénégal.  Afrique. 

Ohio  (rivière),  A mériipte. 

Fleuve  Orange,  Afrique. 

Don,  Europe. 

Rivière  Rouge,  Amérique. 

Rhin,  Europe. 

Murray,  Océanie. 

Ta  g e,  Europe. 

Seine,  id, 


3 408 
3 314 
3 312 
3 120 
3 118 
3 067 
3 025 


kilomètres. 
6 000 
& 800 

0 400 
4 900 
4 600 
4 300 
41)00 
3 500 
3 500 
3 450 
3 400 
3 400 
3 300 
2 990 
2 800 
2 600 
2 574 
2 558 
2 534 
2 500 
2 500 
2 000 

1 769 
1 700 
1 600 
I 400 
1 400 
1 350 
1 300 
1 000 

840 

820 


CARTE  N°  41. 

DIVISION  DE  L'ESPÈCE  HUMAINE  EN  GRANDES  RACES. 

ETHNOGRAPHIE  OU  DISTRIBUTION  DES  RACES. 


Les  races  humaines  peuvent  se  répartir  sous  les 
six  types  suivants  : Race  blanche,  race  jaune,  rare 
nègre,  race  rouge,  race  boréale,  race  maiayn-po- 
ly  aérienne. 

1*  Race  planche  ou  Caucasiouk.  — Tête  ovale, 
la  face  présente  peu  de  saillie,  lèvres  minces,  yeux 
horizontaux,  couleur  blanche,  cheveux  longs  et 
lisses,  barbe  abondante.  — Supériorité  intellectuelle. 
— Elle  comprend  deux  familles  .japétique  ou  indo- 
européenne  et  sémitique  OU  syro-arabe. 

La  famille  japétique  ou  indo-européenne  a son 
berceau  historique  dans  la  région  qui  s’étend  du 
Caucase  à ('Himalaya.  Elle  comprend  les  Artjas  ou 
Aryens,  aujourd’hui  Hindous  dans  l’Hindoustan,  et 
les  Iraniens,  souche  médique  et  |*rsanc.  dans 
l'Iran,  le  Khoraçun  ot  le  haut  Tigre,  aujourd’hui  les 
Persans  et  Arméniens  et  quelques  peuplades  d’Asie 
mineure;  enfin  les  populations  européennes,  divi- 
sées en  cinq  rameaux  : Grecs , Latins.  Celtes.  Ger- 
mains et  Slaves.  Ils  occupent  la  Suède  et  la  Russie 
centrale  et  méridionale,  le  Danemark,  1 Angleterre, 
les  Pays-Bas , l'Allemagne,  les  provinces  slaves  et 
grecques  de  l'Empire  ottoman,  la  Grèce,  l’Italie,  la 
France  et  l'Espagne,  le  nord  de  l'Amérique,  la  côte 
des  États-Unis  ti  les  colonies  européennes  répandues 


dans  le  monde,  mais  qui  n’ont  presque  nulle  part 
absorbé  les  races  indigènes. 

La  famille  sémitique  ou  syro-arabe  comprend  les 
Israélites,  los  Égyptiens  mélangés  de  Sémites  ot  de 
Chaumes,  les  Arabes,  les  Bédouins  nui  on  diffèrent 
sensiblement.  Cette  famille  ou  plutôt  ces  branches 
diverses  occupent  la  Palestine,  l’Arabie,  la  Syrie,  % 
l’Afganislan,  l'Égypte,  la  Nubie,  l’Abyssinie,  les 
cétes  lurbaresques  et  probablement  quelques  ré- 
gions des  Pyrénées  sous  le  nom  de  Basques,  débris 
de  la  nation*  des  Ibères  venus  peut-être  d'Afrique. 

2*  Race  jauhe  ou  Mongole.  — Saillie  des  pom- 
mettes, paupières  étirées  vers  les  tempes,  crâne  ar- 
rondi. front  plat,  nez  écrasé,  oreilles  longues  et 
détachées,  peau  jaune  et  quelquefois  brune,  poils 
rares,  cheveux  plats  et  noirs.  — Kilo  comprend  cinq 
familles  : Mongols , Chinois,  Indo-chinois . Tibétains 
et  Turcs. 

La  famille  mongole  comprend  les  Toungousses  et 
les  Mongols  proprement  dits.  Les  premiers  sont  les 
Mandchous  et  los  peuples  qui  occupent  les  fiaotions 
septentrionales  de  la  Chine.  Ils  ont  vraisembla- 
blement donné  naissance  aux  Huns,  aux  environs 
du- lac  Baïkal.  Les- Hong  roi»  qui  en  descendent  sont 
aujourd’hui  rattachés  .4  la  famille  caucasique  par 
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le  mélange  du  sang.  — Quant  aux  Mongols  propre- 
ment dits,  ils  s'étendent  des  bords  du  Hoangrho  jus- 
qu’aux rives  du  Volga.  LesfUlmnuks  s’y  rattachent 

La  famille  chinois e,  dont  l’intelligence  est  plus 
développée,  comprend  les  Chinois  proprement  dits, 
les  Coréens  et  les  Joponnais. 

La  famille  indo-chinoise  comprend  les  Annamites, 
les  .Siamois  et  les  Ilirmans. 

La  famille  tibétains  occupe  le  Tibet,  le  Népaul  et 
les  contrées  voisines. 

La  famille  turque  comprend  tes  Kirghises , les  Tar- 
tares , les  populations  du  Turkestan.  En  Europe,  et 
môme  en  Asie  occidentale,  ils  sont  trôs -modifiés 
par  le  mélange  avec  la  race  blanche  et  se  ratta- 
chent aujourd'hui  plutôt  à là  race  cButasique  par  le 
type  physique. 

3"  Race  nègre.  — Mâchoires  avancées,  nez  épaté, 
lèvres  épaisses,  pommettes  saillantes,  cheveux  cré- 
pus et  laineux,  couleur  noire,  intelligence  infé- 
rieure Mais  les  traits  physiques  et  moraux  sont  loin 
d’avoir  un  caractère  général.  Los  principales  divi- 
sions de  la  race  nègre  sont  les  nègres  par  excel- 
lence en  Guinée  :los  habitants  du  IL  .mou,  les  Yolofs, 
les  Fellatas,  les  Gallas,  et  les  Offres  qui  diffèrent 
sensiblement  «les  premiers. 

La  famille  h^itentotte  s’en  éloigne  tout  h fait. 

Il  en  de  môme  des  Éthiopiens  de  la  Subie,  dent 
le  type  est  presque  caucasien  malgré,  la  couleur 
noire  de  la  peau. 

La  famille  australienne  ci  papoue,  noirs  depeaux, 
mais  différents  des  nègres  africains  par  des  carac- 
tères très-distincts,  occupe  les  lies  Timor  et  Flores, 
quelques  districts  de  la  Péninsule  malaise,  les  Phi- 


lippines, la  Nouvelle-Hollande,  la  Nouvelle-Irlande, 
la  Nouvelle-Bretagne,  la  Nouvelle-Calédonie,  la  Nou- 
velle-Guinée . et  quelques  autres  îles. 

4°  Rack  bolt.b  ou  Américaine.  — Forme  pyramy- 
d ata  de  la  tète,  front  étroit,  peau  cuivrée,  rouge, 
cheveux  plats,  bar  lie  absente.  — D’ailleurs  il  existe 
une  très-grande  variété  dans  les  familles  améri- 
caines.—L'intelligence  y est  en  général  assez  dé- 
veloppée. 

on  peut  distinguer  la  famille  mexicaine,  la  fa- 
mille caraïbe,  la  famille  ando-pérucienne  avec  le 
rameau  araucanien. 

La  famille  des  Patagons. 

5*  Race  boréale.  - Face  large,  taille  courte,  che- 
veux soyeux,  barbe  rare.  Elle  comprend  : 1°  les  peu- 
pler situés  sur  les  -borde  de  l'Obi,  de  i Oural  septen- 
trional et  qui  sont]  désignés  sous  le  nom  d'Ostiaks,  de 
Yogouls,  d'Ouroges  ; 2“  les  peuples  du  Volga  (rive 
gauche  du  cours  moyen),  et  de  l'Oka.  désignés  sous 
le  nom  de  Tchéré misses  et  de  Mordî  mes  ; 3"  les 
Permiens  (bassin  de  la  Dvina);  4°  les  Finnois  ou 
Tchoudes  tri  s môles  aux  races  caucasiques  et  com- 
prenant tas  Kstboniens , les  Finlandais  et  les  La- 
pons; b*  los  Samoyèdes,  en  Sibérie  et  vers  ta  gou- 
vernement d’Arkangcl. 

Les  peuples  qui  habitent  le  reste  de  ta  Sibérie 
sont  pour  la  plupart  de  race  mélangée.  Les  Eski- 
maux  en  Amérique  appartiennent  également  à la 
race  boréale. 

6“  Race  malayo  polynésienne. — Crâne  aplati,  lè- 
vres saillantes,  teint  jaune  brun  ou  cuivré  vert. 
Cette  race  est  répandue  dans  les  lies  de  la  Sonde  et 
dans  toute  la  Polynésie. 


EUROPE. 


CARTE  N°  42. 

CARTE  D’EUROPE. 

Dans  cette  carte  d’assemblage,  sont  représentés!  les  sont  tracées.  Nous  renvoyons,  pour  la  géographie 
le**  différents  Étais  politiques  de  l’F.urope,  sauf  ceux  physique  et  politique,  à chacun  des  États  en  parti- 
de  la  Confédération  germanique  dont  les  1 mutes  seu- 1 lier. 


CARTE  jX°  43. 

LA  FRANCE  PHYSIQUE. 


Nous  ü tous  réuni,  sur  cotte  carte,  les  systèmes 
hydrographique  et  orograptiique.  comprenant  tout 
ce  qu'il  importo  de  connaître  en  fait  do  golfes,  caps, 
îles,  montagnes,  fleuves  et  rivières.  Pour  ces  der- 
nières, voy.  cependant,  soit  les  bassins  historiques, 


cartes  n-  32-37,  soit  la  France  administrative,  cartes 
n*  4548.  lies  cartes,  faites  sur  une  plus  grande 
échelle,  ont  permis  de  donner  plus  de  place  i cer- 
taines parties  que  sur  la  carte  n"  43  qui  représente 
l'ensemble  de  la  géographie  physique  de  notre  pays. 
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CARTE  N°44. 


U FRANCE  GÉOLOGIQUE. 


Cette  petite  carte  do  la  géologie  actuelle  de  la 
France  est  empruntée  à l’ouvrage,  si  connu,  de 
M.  Figuier,  La  terre  avant  le  déluge.  La  légende 
qui  accompagne  cette  carte  nous  dispense  de  toute 


explication  : on  y verra  figurés,  à l’aide  de  couleurs 
distinctes,  les  diverses  parties  de  la  surface  du  sol  de 
la  France  par  Âge  de  formation,  depuis  le  terrain 
primitif  jusqu'aux  terrains  éruptifs. 


CARTES  N"  48,  46,  47,  48. 

LA  FRANCE  ADMINISTRATIVE1. 


Gouvernement.  Empire  héréditaire.  L’Empe- 
reur est  assisté  d’un  conseil  prive  (décret  du  l,r 
février  1858). 

Sénat. — Le  Sénat  est  le  gardien  du  pacte  fonda- 
mental et  des  libertés  publiques.  Aucune  loi  ne 
peut  être  promulguée  avant  de  lui  avoir  été  sou- 
mise. Le  Sénat  s’oppose  à la  promulgation  : 1*  des 
lois  qui  seraient  contraires  ou  qui  porteraient 
atteinte  à la  Constitution,  à la  religion,  à la  morale, 
à la  liberté  des  cultes,  à la  liberté  individuelle, 
à l’égalité  des  citoyens  devant  la  loi,  à l’inviolabi- 
lité ue  la  propriété  et  au  principe  de  l'inamovibilité 
de  la  magistrature;  2*  de  celles  qui  pourraient  com- 
promettre la  défense  du  territoire.  Le  Sénat  règle 
par  un  sénatus-consulte  : 1*  la  constitution  des  co- 
lonies et  de  l’Algérie;  2°  tout  ce  qui  n’a  pas  été 
prévu  par  la  Constitution  et  qui  est  nécessaire  à sa 
marche  ; 3*  le  sens  des  articles  de  la  Constitution 
qui  donnent  lieu  à différentes  interprétations.  Ces 
sénatus-consultes  sont  soumis  à la  sanction  de  l’Em- 
pereur, et  promulgués  par  lui.  Le  Sénat  maintient 
ou  annule  tous  les  actes  qui  lui  sont  déférés  comme 
inconstitutionnels  par  le  Gouvernement,  ou  dé- 
noncés, pour  la  même  cause,  par  les  pétitions  des 
citoyens.  Le  Sénat  peut,  dans  un  rapport  adressé 
à l’Empereur,  poser  les  bases  des  projets  de  loi 
d’un  grand  intérêt  national.  Il  peut  également  pro- 
poser des  modifications  à la  Constitution.  Si  sa 
proposition  est  adoptée  par  le  Pouvoir  exécutif,  il 
y est  statué  par  un  sénatus-consulte.  Néanmoins, 
est  soumise  au  suffrage  universel  toute  modification 
aux  bases  fondamentales  de  la  Contitulion,  telles 
u'elles  ont  été  posées  dans  la  proclamation  du  2 
écembre  1851  et  adoptées  par  le  peuple  français. 
En  cas  de  dissolution  du  Corps  législatif,  et  jusqu'à 
une  nouvelle  convocation,  le  Sénat,  sur  la  propo- 
sition de  l’Empereur,  pourvoit,  par  des  mesures 
d’urgence,  à tout  ce  qui  est  nécessaire  à la  mar- 
che du  Gouvernement.  LEmpereur  convoque  et 
proroge  le  Sénat;  il  fixe  la  durée  de  ses  sessions 
par  un  decret.  Les  séances  du  Sénat  ne  sont  pas 
publiques. 

Le  Sénat  vole  tous  les  ans,  à l’ouverture  de  la 
session,  uue  adresse  en  réponse  au  discours  de 
I Empereur.  Pendant  la  durée  de  la  session,  1 Em- 
pereur désigne  des  ministres , sans  portefeuille, 
chargés  do  défendre  devant  le  Sénat,  de  concert 
avec  le  président  et  les  membres  du  Corps  légis- 
latif les  projets  de  loi  du  Gouvernement  (décret  du 
24  novembre  18G0). 

Le  nombre  des  Sénateurs,  nommés  directement 
par  l’Empereur,  ne  peut  excéder  cent  cinquante.  Le 
Sénat  se  compose  : Ie  des  cardinaux,  des  maré- 
chaux, des  amiraux;  2"  des  citoyens  que  l'Empe- 
reur juge  convenable  d’élever  à la  dignité  de  Sé- 

1.  Documents.  Almanach  impérial:  Annuaires  divers; 
situation  de  l’Empire  et  documenta  officiels  empruntés  au 
divers  ministères. 


Dateurs.  Les  Sénateurs  sont  inamovibles  et  à vie. 
Une  dotation  annuelle  et  viagère  de  trente  mille 
francs  est  affectée  à la  dignité  de  Sénateur.  Le 
Président  et  les  vice-présidents  du  Sénat  sont  nom- 
més par  l’Empereur  et  choisis  parmi  les  Sénateurs; 
ils  sont  nommés  pour  un  an. 

Corps  législatif. — L’élection  a pour  base  la  popu- 
lation. Il  y a un  député  au  Corps  législatif  à raison 
de  35  000  électeurs;  néanmoins  un  dénuté  de  plus 
est  attribué  à chacun  des  départements  dans  lesquels 
le  nombre  excédant  des  électeurs  dépasse  1 7 500 
(Sénatus-consulte  du  27  mai  1857).  Les  députés  sont 
élus  par  le  suffrage  universel  sans  scrutin  de  liste; 
ils  reçoivent  une  indemnité;  ils  sont  nommés  pour 
six  ans. 

Le  Corps  législatif  vote,  tous  les  ans,  à l’ouverture 
de  la  session,  une  adresse  en  réponse  au  discours 
de  l'Empereur.  — L’adresse  est  discutée  en  pré- 
sence des  commissaires  du  gouvernement,  qui 
donneront  toutes  les  explications  nécessaires  sur  la 
politique  intérieure  et  extérieure  de  LEmpiré  (dé- 
cret du  24  novembre  18G0)  . — Pendant  la  durée 
des  sessions,  l'Empereur  désigne  des  ministres  sans 
portefeuille  charges  de  défendre  devant  la  Chambre, 
de  concert  avec  le  president  et  les  membres  du 
Conseil  d’État,  les  projets  de  loi  du  gouvernement 
(décret  du  24  novembre  18G0). 

Le  Corps  législatif  discute  et  vote  les  projets  de 
loi  et  l’impêt.  Tout  amendement  adopté  par  la  com- 
mission chargée  d’examiner  un  projet  de  loi  est 
renvoyé,  sans  discussion,  au  Conseil  d'État  par  le 
president  du  Corps  législatif.  Si  l’amendement  n’est 
pas  adopté  par  le  Conseil  d'Etat,  il  ne  peut  pas  être 
soumis  a la  délibération  du  Corps  législatif. 

Conseil  d’Êtàt.  — Fonctions.  — Le  Conseil  d'É- 
tat rédige  les  projets  de  loi  et  en  soutient  la  dis- 
cussion devant  le  Sénat  et  Je  Corps  législatif.  — Il 
propose  les  décrets  qui  statuent  : 1°  sur  les  affaires 
administratives  dont  l’examen  lui  est  déféré  par 
des  dispositions  législatives  ou  réglementaires  ; 
2"  sur  le  contentieux  administratif;  3”  sur  les  con- 
flits d’attributions  entre  l’autorité  administrative 
et  l'autorité  judiciaire.  Il  est  nécessairement  appelé 
à donner  son  avis  sur  tous  les  décrets  portant  ré- 
tament d’administration  publique  ou  qui  doivent 
tre  rendus  dans  la  forme  de  ces  règlements.  — Il 
connaît  des  affaires  de  haute  police  administrative 
à l égard  des  fonctionnaires  dont  tas  actes  sont  dé- 
férés à sa  connaissance  par  1 Empereur.  — Enfin, 
il  donne  son  avis  sur  toutes  les  questions  qui  lui 
sont  soumises  par  LEmpereur  ou  par  les  minis- 
tres. 

Composition.  — Le  Conseil  d’Etat  est  composé  : 
1*  D’un  président,  d'un  vice  - président , nommés 
par  LEmpereur;  2“  de  quarante  à cinquante  con- 
seillers d'Etat  en  serv  ice  ordinaire  ; 3"  de  conseil- 
lers d’État  en  service  ordinaire  hors  section,  dont  le 
nombre  ne  peut  excéder  celui  de  quinze  ; 4°  de 
conseillers  d ‘État  en  service  extraordinaire,  dont  le 
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nombre  ne  peut  s’élever  au  delà  de  vingt;  5°  de 
quarante  maîtres  des  requêtes  divisés  en  deux 
classes  de  vingt  chacune;  6"  de  quatre-vingts  au- 
diteurs, divisés  en  deux  classes  de  quarante  cha- 
cune. Un  secrétaire  général,  ayant  titre  et  rang  de 
conseiller  d’Etat,  est  attache  au  Conseil  d'Etat.  — 
L’Empereur  nomme  et  révoque  les  membres  du 
Conseil  d’Etat.  Le  Conseil  d’Etat  est  présidé  par 
l’Empereur,  et,  en  son  absence,  par  le  président  du 
Conseil  d’Etat.  Celui-ci  préside  également  lorsqu’il 
le  juge  convenable,  les  différentes  sections  adminis- 
tratives et  l’assemblée  du  Conseil  d’Etat  délibérant 
au  contentieux. 

Le  Conseil  d’Etat  est  divisé  en  six  sections,  sa- 
voir : Section  de  législation,  justice  et  affaires 
étrangères;  section  du  contentieux;  section  de 
l’intérieur,  de  l’instruction  publique  et  des  cultes  ; 
section  des  travaux  publics,  de  l’agriculture  et  du 
commerce;  section  ae  la  guerre  et  de  la  marine  ; 
section  des  finances. 


SERVICES  PUBLICS  RÉPARTIS 
PAR  MINISTÈRES. 

1.  nlalatère  de  la  maison  de  l'Empereur 
el  de»  Deaai-Arlit, 

Direction  des  haras  (voy.  la  France  agricole  et 
industrielle , tableau  et  cartes  54  et  55)  ; bâtiments 
civils;  — Beaux-Arts,  Ecoles  : Éc.  des  Beaux  Arts, 
à Paris;  — Académie  de  France  à Rome ; — Écoles 
des  beaux-arts  à Lyon  et  d Dijon. 

Etablissements  qui  dépendent  de  ce  ministère  : 

Chatbau  de  Savkbne.  — L’asile  impérial  créé  au 
château  de  Saverne  par  le  décret  du  15  décembre 
1 857,  est  destiné  aux  veuves  et  aux  filles  des  fonc- 
tionnaires civils  ou  militaires  qui  ont  rendu  des 
services  à l’Etat. 

Musée  des  thermes  et  de  l'hotel  de  cluny.  — 
Antiquités  nationales.  — Monuments  historiques. 
— Le  Musée  des  Thermes  et  de  l'hôtel  de  Cluny, 
créé  par  la  loi  du  24  juillet  1843,  est  consacré  aux 
monuments,  meubles  et  objets  d’art  de  temps  an- 
tiques, du  moyen  âge  et  de  la  renaissance. 

Direction  générale  des  archives  de  l'Empire, 
rue  de  Paradis-du-Temple , 20.  — Le  dépôt  central 
des  archives  de  l’Empire  renferme  tous  les  docu- 
ments d’intérêt  public  appartenant  à l’État,  c’est-à- 
dire  tout  ce  qui  s’est  conservé  de  plus  précieux  des 
nombreuses  archives  que  formèrent  successivement, 
depuis  l’origine  de  la  monarchie,  les  souverains  de 
la  France,  les  établissements  religieux,  les  diverses 
juridictions  et  toutes  les  administrations.  Constituées 
par  Napoléon  I",  en  1808,  en  archives  centrales 
de  l’Empire  français,  elles  furent  établies  alors  dans 
le  palais  que  le  prince  de  Soubise  avait  fait  con- 
struire, en  1706,  sur  l’emplacement  et  avec  quel- 
ques parties  des  hôtels  de  Clisson,  de  Laval  et  de 
Guise. 

Les  archives  de  l'Empire  s’augmentent  chaque 
jour  des  documents  dont  les  ministères  el  les  admi- 
nistrations qui  en  dépendent  n’ont  plus  besoin  pour 
leurs  affaires  courantes  et  journalières.  Elles  ren- 
ferment en  ce  moment  plusieurs  millions  de  titres, 
répartis  dans  environ  300  000  cartes,  liasses,  re- 
gistres, etc.,  etc. 

Musées  impériaux:  Loutre  et  Luxembourg, 
Versailles  et  Saint-Germain.  — Le  musée  au 
Louvre  comprend  5 conservations  : 1*  musée  égyp- 
tien, 2°  musée  des  antiques  et  de  la  sculpture  mo- 
derne, 3°  musée  des  peintures,  des  dessins  et  de  la 
calcographie,  4°  musée  des  souverains,  objets  d’art 
du  moyen  âge  et  de  la  renaissance,  5*  musée  ethno- 
graphique et  maritime. 

Manufactures  impériales.  — Porcelaines , à 
Sèvres;  — Tapis,  aux  Gobelins;  — Bibliothèque 
imp.  du  Loutre;  — Théâtre  imp.  de  l'Opéra  ; — 
Palais  des  Tuileries  et  du  Loutre;  — Palais  deVÊ- 
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lysée  ; — Palais -Royal  ; — Palais  de  Saint-Cloud; 

— Palais  de  Strasbourg  ; — Palais  de  Compiègne; 

— Palais  de  Meudon;  — Palais  de  Versailles;  — 
Palais  de  Trianon  ; — Palais  de.  Rambouillet  ; — 
Palais  de  Fontainebleau;  — Palais  de  Pau. 

Forêts  et  domaines  de  la  couronne  (Voy.  la 
France  agricole  et  industrielle , tableau  et  carte, 
54-55). 

II.  Ministère  de  la  Justice  et  des  Ouïtes. 

(Voy.  la  France  judiciaire,  tableau  et  carte,  n#  51, 
et  la  France  ecclésiastique,  h*  50). 

III.  ministère  des  affaires  étrangères. 

Les  puissances  étrangères  représentées  en  France, 
sont  les  suivantes  : 

1*  Ambassadeurs  et  ministres  des  puissances 
ÉTRANGÈRES  RESIDANT  EN  FRANCE. 

Autriche,  Bade,  Bavière,  Belgique,  Brésil,  Chili, 
Danemark,  Équateur,  Espagne,  Etats-Romains , 
Etats-Unis  d’Amérique,  Grande-Bretagne,  Grèce, 
Confédération  Germanique,  république  de  Guate- 
mala, république  d’Haïti,  Hanovre,  Hesse -Elec- 
torale, Hesse  Grand-Ducale,  royaume  d’Italie, 
Mecklenbourg-Schwerin  et  Mechlcnbourg  Strelitz, 
Mexique,  Monaco,  Nassau,  royaume  de  Nicara- 
gua, Paraguay,  Pays-Ba9,  Pérou,  Perse,  Portugal, 
i’rtissc,  Russie,  république  de  Saint- Marin,  Saxe- 
Royale,  Saxe-Cobourg-Gotha  T Suède  et  Norwége, 
Confédération  Suisse . Turquie , Venezuela,  Villes 
Anséatiques,  Wurtemberg. 

2*  La  France  est  représentée  par  des  ambassa- 
deurs et  des  ministres  dans  les  Etats  dont  les  noms 
précèdent  et  de  plus  au  Brunswick,  en  Chine,  à la 
république  Argentine,  à la  Confédération  Germa- 
nique, au  Maroc.  — Elle  n’est  représentée  que  par 
des  consuls  généraux  chargés  d’affaires  au  Chili, 
à l’Equateur,  à la  Confédération  Grenadine,  à la 
république  de  Guatemala,  à la  république  d’Haiti, 
au  Maroc,  à la  république  de  Nicaragua , au  Para- 
guay, au  Pérou;  (le  ministre  plénipotentiaire  de 
France  près  la  Saxe  Grande-Ducale,  représente  éga- 
lement le  pays  auprès  des  Duchés  ae  Saxe)  ; au 
Venezuela  et  aux  villes  Anséatiques.  Elle  n’est  pas 
représentée  à Monaco  ni  à Saint-Marin. 

1*  Consuls  généraux,  consuls  et  vice-consuls 

DES  PUISSANCES  ÉTRANGÈRES  DANS  L’EMPIRE. 

Anhalt-Dessau.  — Paris,  c.'. 

République  Argentine.  — Paris,  c.  g.;  Dunkerque, 
c.;Le  Havre,  c.;  Nantes,  c.;  Bordeaux,  c.;  Bayonne, 
c.;  Cette,  c.;  Marseille,  c. 

Autriche.  — Paris,  c.  g.;  Calais,  a.  c.;  Dunkerque, 
a.  c.;  Boulogne, v.c.;  Saint-Valéry-sur-Somme,a.  c.; 
Dieppe, a.  c.;  Fécamp,a.  c.; Rouen, a. c.; Le  Havre, 
c.;  lionfteur,  a.  c.;  Caen,  a.  c.;  Saint-Valéry  en  Caux, 
a.  c.;  Cherbourg,  a.  c.;  Saint-Malo,  a.  c.;  Lorient, 
a c.  Nantes,  c.;  La  Rochelle,  a.  c.  ; Bordeaux, c.  g.; 
Bayonne,  v.  c.;  Celle,  a.  c.  ; Marseille,  c.  g.;  Tou- 
lon, a.  v.  c.;  Bastia,  v.  c.;  Alger,  c.  g. ; Oran, 
v.  c.;  Bone,  v.  c.;  Mostaganem,  a.  c.;  Bougie, 
a.  c.  ; PhilippeYille,  a.  c.;  Mulhouse,  v.  c.  Marseille, 
v.  c.  - 

Bade  (Grand  duché  de).  — Le  Havre,  c. ; Bor- 
deaux, c.;  Marseille,  c.;  Lyon,  c.;  Strasbourg,  c. 

Bavière.  — Paris,  c.;  Le  Havre,  c.;  Bordeaux, 
c.;  Bayonne,  c.;  Montpellier  el  Cette,  c.;  Marseille, 
c. : Strasbourg,  c.;  Lyon,  c. 

Belgique.  — Paris,  a.  c.  ; Dunkerque  et  Gravclinc, 
c.;  Lille,  c.;  Valenciennes,  c.  ; Calais,  v.  c.  ; Bou- 
logne, c.;  Saint-Valéry  sur  Somme,  v.  c.;  Rouen, 
c.  et  v.  c.;  Le  Havre,  c.;  Cherbourg,  v.  c.;  Brest,  c.; 
Lorient,  c.  et  a.  c.;  Nantes,  c.;  Noirmoutier,  v.  c.; 
Saint-Martin  de  Ré,  v.  c.;  Ile  d’Oléron,  v.  c.  ; La 

1.  Abréviations  : c.  consul;  c.  g.  consul  général;  a. C. 
agent  consulaire;  ▼.  c.  vice-cousul : a.  r.  c.  agent  vice- 
consul  ; c a.  consul-adjoiut  ; d.  c.  da'égué  consulaire. 
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Rochelle,  c.;  Maronne,  v.  c.;  Bordeaux,  c.  et  v.  c.; 
Rayonne,  C.  et  v.  c.;  Montpellier  et  Celte,  c.;  Mar- 
seille, c.;  Toulon,  c.  v.  c.;  Avignon,  c.;  Lyon, 
v.  c. ; Mulhouse,  v.  c.;  Reims,  v.  c.;  Alger,  c.; 
Bone,  c.  : Orau.  c.;  lledc  Corée,  c. 

Bolivie.  — Paris,  c.  g.;  Le  Havre,  c.  g.;  Nantes, 
v.  c.;  Bordeaux,  c. 

Brésil.  — Paris,  c.  g.  et  v.  c.;  Dunkerque, 
v.  c.;  Calais,  v.  c.;  Boulogne,  v.  c.;  Abbeville,  v.  c.; 
Le  Havre,  v.  c.;  Cherbourg,  v.  c.  Brest;  v.  c.  ; 
Lorient,  v.  c.;  Nantes,  v.  c.;  Bordeaux,  v.  c. 
Bayonne,  v.  c.;  Cette,  v.  c.;  Montpellier,  v.  c.; 
Port-Vcndre,  v.  c.;  Marseille,  c.  v.et  c ; Toulon,  v.  c.; 
Lyon,  v.  c.;  Alger,  c.;  Oran,  v.  c.;  Cayenne,  c. 

Brunswick.  — Paris,  c.;  Bordeaux,  c. 

Chili.  — Paris,  c.  g.;  Le  Havre,  c.  g.  ; Bordeaux, 
c.  g.;  Cette, c.  g.;  Bayonne,  c.  g.;  Marseille,  c. 

Costa-Rica. — Pans,  c.  g , v.  c.;  Dunkerque,  c.; 
Rouen,  c.;  Le  Havre,  c.;  Saint-Malo,  c.;  Bordeaux, 
c.;  Bayonne,  c.;  Marseille,  c. 

Danemark.  — Paris,  c.  g.;  Dunkerque,  c.  ; Ca- 
lais, v.  c.;  Boulogne,  v.  C.;  Abbeville,  v.  c.;  Mon- 
trouil-sur-Mer,  v.  c.;  É tapies,  v.  c.;  Gravelines, 
v.  c.;  Saint- Valéry -sur-Somme , v.  c.;  Dieppe, 
v.  c.;  Rouen,  v.  c.;  Fécamp,  v.  c.;  Le  Havre, 
c.  et  v c.;  Ronfleur,  v.  c.;  Caen,  v.  c. ; Gran- 
ville, v.  c.;  Cherbourg,  v.  c.,  Saint-Malo,  v.  c.;  Lo- 
rient, v.  c.;  Brest,  v.  c.;  Le  Croisic,  v.  c.;  Nantes, 
c.;  Saint-Nazaire,  c.;  Marennes,  v.  c.;  La  Rochelle, 
c.;  Marans,  v.  c.;  Bordeaux, c.  v.et  c.;  Pauillac,  v.  c.; 
Bayonne,  c.  et  c.  v.;  La  Nouvelle,  v,  c.;  Cette,  v.  c., 
c.  a.;  Marseille,  c.  et  v.c.;  Port-Vendres,  v.  c.;  Tou- 
lon. v.  c.;  Alger,  c.;  Oran,  v.  c.;  Bone,  v.  c.;  Pon- 
dichéry, v.  c. 

Équateur.  — Paris,  c.;  — Le  Havre,  c.  ; Bordeaux, 
c.;  Marseille,  c. 

Espagne  — Paris,  c.  g.  et  v.  c.;  Dunkerque,  v.  c., 
Lille,  v.  c.;  Calais,  v.  c.;  Boulogne,  v.  c.;  Montreuil- 
sur-Mer,  v.  c.;  Dieppe,  v.  c.;  Fécamp, a.  c.;  Rouen, 
v.  c.  ; Le  Havre,  je.  etv.  c.;  Honfleur,  a.  c.;  Caen, 
v.  c.;  Granville,  v.  c.;  Morlaix,  v.  c.;  Cherbourg; 
v.  c.;  Brest,  v.  c.,  Saint-Malo,  v.  c.;  Lorient,  v.  c.; 
Saint-Nazaire, v.  c.;  Nantes,  c.etv.c.;  lle-de-Ré,v.  c.; 
Ue-d’Oléron,  v.  c.;  Oléron,  v.  c.;  La  Rochelle,  v.  c.; 
Marans,  v.  c.;  Rochefort , v.  c.;  Libourne,  V.  c.; 
Royan,  v.  c.;  Bordeaux,  c.  etv.  c.;  Toulouse,  v.  c.; 
Saint-jean-de-Luz,  v.  c.;  Bayonne,  c.  et  v.  c.;  Nar- 
bonne^. c.;  Agile,  v.  c.;  Saint-Tropez,  v.  c.;  Cette, 
c. et  v.  c.;  Montpellier,  v.c.  ; Cassis,  v.  c.;  Perpi- 
gnan, c.  et  v.  c.;  Arl?s,  v.  c.;  La  Ciolat,  v.  c.;  Mar- 
seille, c.  etv.  c.;  Toulon,  v.  c.  ; Hyères,  v.  c.;  An- 
tibes, v.  c.;  Martigues,  v.  c.;  Aiguës- Mortes , v.  c.; 
Nice,  c.  et  v.  c.;  Bouc,  v.  c.;  Bandol,  v.  c.;  Lyon, 
v.c  ; Bastia,  v.  c.;  Alger,  c.g.etv.c.;  Oran, c. etv.  c.; 
Bone,  v.  c.;  Tenez,  v.  c.;  Mostagaoem  , v c.;  Ne- 
mours, v.  c.;  La  Galle,  v.  c.  ; Gherchell , v.  c.; 
Bougie,  v.  c.;  lie- Bourbon,  v.  c. 

Etals-Romains.  — Bordeaux,  c.;  Bayonne,  c.; 
Agde,  v.  c.;  La  Ciolat,  v.  c.;  Cette,  v.  c.;  Marseille, 
c. g. ; Toulon,  v.c.;  Bastia,  v.  c.;  Algerjc.  g. Oran, 
a.  c.,  Bone,  a.  c.;  Philippeville,  a.  c. 

États-Unis  d'Amérique. — Paris,  c.  et  v.c.;  Dun- 
kerque, v.  c.;  Calais,  a.  c.;  Boulogne,  a.  c.;  Dieppe, 
a.  c.;  Saint-Valéry  sur-Somme,  a.  c.;  Rouen,  a.  c.; 
Le  Havre,  c.etc.  v.;  Honfleur,  a.  c.;  Morlaix,  v.  c.; 
Saint-Malo,  v.  c.;  Napoléon-Vendée,  c.;  Lorient,  c.; 
Nantes,  c.;  Saint-Nazaire , c.  ; La  Rochelle,  a.  o.;. 
Reims,  a.  c.;  Saint-Martin  (lie  de  Ré),  a.  c.;  Bor- 
deaux, a.  c.;  Bayonne,  v.  c.;  Cette,  a.  c.;  Marseille, 
c.;  Toulon,  a.  c.*;  Nice, a. c.; Lyon,  c.,  v.  c.; Sedan, 
c.;  Alger,  c.  ; Oran , a.  c ; Bone , a.  c.;  Bougie, 
a.  c.  ; La  Martinique,  c.  ; Baasc-Terre.  v.  c.  ; Gua- 
deloupe , c.;  Poi n tre-à- Pitre,  c.;  Saint-Pierre  et 
Miquelon,  a.  c.;  Cayenne,  c.;  Iles  de  la  Société, 
Taïli,  c. 

Francfort  (cille  libre).  — Le  Havre,  c.;  Bordeaux, 
c.,  Lyon,  c.;  Alger,  c. 

Grande-Bretagne  et  friande , c.;  Dunkerque,  c. ; 


Calais,  c.  et  v.  c.  ; Boulogne,  c.;  Saint-Valery-sur- 
Somme,  v.  c.;  Dieppe,  a.  c.;  Rouen,  v.  c.;  Le  Havre, 
c.  et  v.  c.,  Honfleur,  v.  c.  ; Caen2  v,  c.j  Granville, 
v.  c.;  Cherbourg,  c.  etv.  c.;  Saint-Bneuc,  v.  c.; 
Qu  imper,  v.  c.;  Morlaix,  c.  etv.  c..  Brest,  v.  c.; 
Lorient,  v.  c.;  Satnt-M=do,  v.  c.  ; Les  Sables,  a.  c.; 
Nantes, c.  et  v.c.;  la  Croisic,  v.  c.;  Tonnay-Char, c. ; 
lie  d’OIéron,  v.  c.;  Ile  de  Ré,  v.  c.  Noirm entier, 
v.  c.  ; La  Rochelle,  v.  c.  ; Marennes,  v.  c.  La  Nou- 
velle, a.  c.;  Royan,  v.  c. ; Bordeaux,  c.  etv.  c.; 
Bayonne,  c.  ; Pau,  v.  c.  ; Cette,  v.c.;  Saint-Tropez, 
a.  c.:  Marseille,  c.  ; Toulon,  v.  c.,  Cannes,  v.  c.  ; 
Ajaccio,  v. c.:  Bastia,  c.  etv.  c. ; Calvi,  v.  c.  : Boni- 
facio,  v.  c.;  Alger,  c.  g.  et  et  v.  c.;  Oran,  v.  c.;  Bone. 
v.  c.;  PhiÜppeviUe,  v.  c.  ; la  Martinique,  c.,  Gua- 
deloupe, c.;  Guyane  Française,  c.;  Basse-Terre, a.  c.: 
Ta'ili,  a.  c.;  Ile  de  la  Réunion,  a.  c. 

Grèce.  — Paris,  c.  g.;  Bordeaux,  c.;  Bayonne, 
v c.;  Cette,  v.  c. ; Montpellier,  a.  c.;  Marseille,  c.; 
Toulon,  v.  c.;  Lyon,v.  c.;  Bastia,  v.  c.;  Alger,  v.  c.; 
Oran,  a.  c.;  Bone,  c. 

Confédération  Germanique. — Paris,  c.  g.  et  v.  c.; 
Le  Havre,  c.  et  v.  c.;  Nantes,  c.;  Bordeaux,  c.; 
Bayonne,  c.  ; Marseille , c. 

Guatemala  (République  de).  — Paris,  c.  g.;  Le 
Havre,  c.;  Bayonne,  c. 

Haiti. — Le  Havre,  c ; Nantes,  c.;  Bordeaux,  c.; 
Marseille,  c.;  Nice. 

Hanovre.  — Dunkerque,  c.  ; Calais,  c. ; Bou- 
logne, c.;  Rouen,  v.  c ; Le  Havre,  c.  g.,  v.  c.  ; 
Morlaix,  v.  c.;  Cherbourg,  c.;  Brest,  v.  c.;  Nantes, 

c. ;  Saint-Martin  de  Ré,  c.;  Bordeaux,  v.  c.;  Bayonne, 
v.  c.;  Cette,  v.  C.  ; Marseille,  v.  c.;  Alger,  v.  c. 

//avait  (lies).  — Paris,  c.  g. 

Hesse  (Grand' Ducale).  — Paris,  c.  : Le  Havre  c.  ; 
Bordeaux,  c.;  Marseille,  c.j.Lyon,  c.;  .Alger,  c. 
Hesse  Électorale.  Paris,  c. 

Italie.  — Pans,  c.;  Dunkerque,  v.  c.  ; Boulogae, 
v.  c.,  Rouen,  c.  et  v.  c.;  Le  Havre,  c.;  Cherbourg,  c.; 
Brest,  d.  c.;  Nantes,  c.;  La  Rochelle,  v.  c.  ; Bor- 
deaux, c. ; La  Nouvelle,  v.  c ; Saint-Tropez,  v.  c.; 
Bayonne,  c.;  Cette,  c.  et  v.  c.  ; Montpellier,  v.  c.; 
Pont- Vend  res,  v.  c.;  Mar>eillc , c.  g.  . v.  c.  ; La 
Ciolat,  v.  c.;  Arles,  v.  c.;  Toulon,  c.  ; Hyèras,  v.  c.; 
Agde,  d.  c.;  Bandol,  v.  c.  ; Antibes,  v c.;  Fréjus, 
v.  c.;  Cannes,  v.c.;  Martigues,  v.  c.;  Aigues-Mortes, 
v.  c.;  Nice,  c.  g.;  Chambéry,  c.  g.;  Y iilefranche, 

d.  c.;  Menton,  d.  c.;  Aix.c.  g.;  Grenoble,  c ;Lyon, 

c.  g-;  Ajaccio,  y.  c.;  Bastia,  c.;  Calvi,  d.  c.;  Ma- 
cinaggio,  d.  c.;Rogliano,  d.  c.;  San  Kioreuza, 

d.  c.;  Ile-Rousse,  d.  c.;  Porto-Vecchio , d.  c.;  Bo- 
nifacio,  d.  c, ; Centuri,  d.  c. ; Soleiuara,  d.  c.; 
Propiano,  d.  c.;  Cervione,  d.  c.;  Alger,  c.  etv.  c.; 
Bone,  c.;  Philipj  avilie,  v.  c.;  Saint-Raphaël,  v.  c.  : 
Mostaganem,  d.  c.;  La  Caile,  d.  c. 

Liberia  ( République  de).  — Paris,  c.  . 
Mecklenboury-Schwérin.  — Paris,  c.;  Dunker- 
que, c.;  Le  Havre,  c.;  Rouen,  c.;  Cherbourg,  c.; 
Brest,  c.;  Bordeaux,  c.;  Cette,  c.  ; Marseille,  c.  ; 
Toulon,  c.;  Alger,  c. 

Mexique.  — Paris,  c.  g.;  Dunkerque,  c.;  Le  Havre, 
c.,  Nantes,  v.  c.  ; Bordeaux,  c.  et  v.  c.;  Bayonne, 
c.;  Marseille,  c.  et  v.  c. 

Nicaragua.  — Paris,  c.;  Boulogne,  c.;  Bordeaux, 
c.;  Marseille,  c.;  Nice,  c.  et  v.  c. 

Oldenbourg.  — Paris,  c.  ; Boulogne,  c.;  Dieppe, 
v.  c.*  Rouen,  v.  c.;  Le  Havre,  c.  g.;  Caen,  v.  c.; 
Cherbourg,  v.  c.;  Bordeaux,  c.;  Cette,  c. 

Paraguay.  — Paris,  c. 

Pays-Bas.  — Paris,  c.  g.;  Dunkerque,  c.  et  v.  c.; 
Calais,  c ; Boulogne,  c.,  v.c.;  Staples,  v.  c.; Abbeville, 
v.  c.  Saint-Valéry-su r éanime , v.  c.;  Dieppe,  v.  c.; 
Fécamp,  v.  c.;  Rouen,  v.  c.;  Le  Havre,  c et  v.  c,  ; 
Honfleur,  v.  c ; Caen,  c.etv.  c.;  Granville,  v.  c.; 
Cherbourg,  v.  c.;  Saint-Malo,  c.;  Bre>t,  c.:  Au- 
dierne  et  lie  de  Sein,  a.  c.;  Nantes,  c.;  Ile  de  Ré, 
Marennes,  v.  c.  ; Marans  v.  c.;  Libourne,  v.  c.; 
Royan,  v.  c.;  Bordeaux,  c.  etv.  c.  ; La  Nouvelle, 
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v.  c.;  Bayonne,  c.  et  v.  c.;  Cette,  c.;  Marseille,  c.  ; 
Toulon,  c.;  Strasbourg,  c.  et  v.  c.;  Alger,  c.  ; Oran, 
v.  c.;  Bone,  v.  c. 

Pérou.  — Paris,  c.  g.  ; Le  Havre,  c.;  Bayonne, 
c.;  Lyon,  c.  ; Bordeaux  c.  et  v.  c. 

Perse.  — Paris,  c.  g.;  Elbeuf , c.;  Marseille,  c. ; 
Bordeaux,  c. 

Portugal. — Paris,  c.  et  v.  c.;  Dunkeroue,  v.  c.; 
Calais,  v.  c.  ; Boulogne , v.  c.  ; Abbeville,  v.  c.; 
Dieppe,  v.  c.;  Fécarap,  v.  c.;  Rouen,  v.  c.;  Le 
Havre,  c g.  et  v.  c.;  Honfleur , v.  c.;  Caen,  v.  c.; 
Saint- Valéry-enCaux,  v.  c.,  Granville,  v.  c.  ; Mor- 
laix, v.  c.;  Saint-Malo,  v.  c.;  Brest,  v.  c.;  Lorient, 
v.  c ; Nantes , c.;  Libourne,  v.  c.;  Bofticaux.  c.; 
Bayonne,  c.  et  v.  c.;  Cette, c.;  Marseille,  c.;  Toulon, 
v.  c.;  Nice,  c.;  Lyon,  v.  c.;  Alger,  c.;  Oran,  v.  c.; 
Bone,  v.  c.;  Phüippeville,  v.  c.;,  Mostaganem,  v.c.; 
Saint-Denis  (Ile  de  U Réunion},  c. 

Prusse.  — Paris,  c.  g ; Dunkerque,  c.;  Calais, 
v.  c.;  Boulogne,  v.  c.;  Abbeville,  c.;  Saint-Valery- 
sur-Somme,  c.;  Dieppe,  v.  c.  : Rouen,  c.;  Le  Havre, 
c.*,  Honfleur,  a.  c.;  Caen,  v.  c. : Granville,  a.  c.; 
Cherbourg  , a.  c.;  Brest,  a.  c.;  Saint-Malo,  a.  c ; 
Lorient,  a.  c. ; Saint-Nazaire  et  Paimbœuf,  a.  c.; 
Nantes,  c. ; Noirmoutier,  v.  c.;  Marennes.  a.  c.; 
La  Rochelle,  c.;  Saint-Martin-de-Ré,  v.  c.;  Ile  d’O- 
lénon.  v.  c ; Rochefort,  v.  c ; Bordeaux,  c.,  v.  c.; 
Bayonne,  v.  c.;  Celte,  v.  c.;  Cette  et  Montpellier, 
v.  c.:  Marseille,  c.;  Toulon,  c.;  Alger,  c ; Bone, 
a.  c.:  Oran,  a.  c.  ; Bougie,  a.  c. 

Russie.  — Paris,  c.  g.,  v.  c ; Dunkerque,  v.  c.; 
Calais,  v.  c.;  Rouen,  v.  c.;  Le  Havre,  c.;  Cherbourg, 
c.;  Brest,  c.;  Nantes,  c.;  Bordeaux,  c.:  Bayonne, 
c.;  Cette,  c.;  Marseille  et  ports  de  la  Méditerranée, 
c.  g-,  v.  c.  ; Toulon,  v.  c.  ; Alger,  v.  c.;  Oran,  c. 
Saint-Marin  ( République  de).  — Paris,  c. 

San  Salvador  ( République  de).  — Paris,  c.  g.; 
Le  Havre,  c.  et  v.j:.;  Nantes,  v.  c.;  Saint-Nazaire, 
v.  c.:  Bordeaux,  c.;  Bayonne,  v.  c.;  Nice,  v.  c.; 
Cherbourg,  v.  c. 

Saxe  (royaume  de).  — Paris,  c.;  Le  Havre,  c.; 
Bordeaux,  c ; Bayonne,  c. 

Saxe- Weimar.  — Paris,  c.;  Le  Havre,  c.;  Bor- 
deaux, c. 

Suède  et  Norvège.  — Paris , c.  g.  ; Dunkerque, 
c.; Calais,  c.  etv.  c.;  Boulogne,  v.  c.; Gravelines,  v.  c.; 
Abbeville,  v.  c.;  Saint-Valéry,  v.  c.;  Élaples,  v.  c. ; 
Fécamp,  v.  c.;  Dieppe,  v.  c.  ; Le  Tréport-Eu,  v.  c.; 
Rouen,  v.  c.  ; Caudebec,  v.  c.;  Le  Havre,  c.  ; Har- 
fleur,v.  c.;  Honfleur.  v.c.  : Trou  ville,  v.c.;Caen,v.  c.; 
Courseulles,  v.  c.;  ïsigny,  v.  c.;  Concarneau,  v.  c.  ; 
Granville,  v.  c.;  Morlaix , v.  c.;  Carentan,  v.  c.; 
Cherbourg,  v.  c.;  Saint-Vaast-la-Haute , v.  c.; 
Tréguier,  v.  c.;  Saint-Malo,  v.  c.  ; Lannion,  v.  c.; 
Pontrieux,  v.  c.;  Douarnenez,  v.  c.;  Saint-Brieuc, 
v.  c.;  Lorient,  v.  c.;  Brest,  v.  c.;  Landerneau,  v.c.  ; 
Saint-Nazaire,  v.  c.;  Le  Croisic,  v.  c.;  Rovan.  v.  c ; 
Nantes,  c.  etv. c.;  Paimbœuf,  v.  c.;  Les  Sanies,  v.  c.; 
Sain t-Gilles-'ur- Vie,  v.  c.;  Iles  dOléron,  v.  c.;  Saint- 
Martin  de  Ré,  v.  c.;  Noirmoutier,  v.  c.;  Marans, 
v.  c.;  Lu  Rochelle,  v.  c.;  Rochefort,  v.  c.;  Marennes, 
v.  c.;  Libourne,  v.  c.;  Bordeaux,  c.  et  v.  c.;  Nar- 
bonne, v.  c.:  Bavonne,  v.  c.;  La  Ciotat,  v.  c.:  Cette, 
v.  c.;  Port- Vendras,  v.  c.;  Marseille,  c.  g.;  Toulon, 
v.  c.:  Hyèrcs,  v.  c.;  Martigues,  v.  c.;  Bouc,  v.  c.; 
Banaol,  v.  c.;  Bastia,  v.  c.;  Alger,  c.  i. , v.c.; 
Oran,  v.  c.;  Bone,  v.  c.;  Philippeville,  v.  c. 

Suisse  (Confédération).  — Le  Havre,  c.  etv.  c.  ; 
Bordeaux,  c.  etv.  c.;  Marseille,  c.;  Lyon,  c.  et  v.  c.; 
Bastia,  c.;  Alger,  c.;  Oran,  v.  c. 

Tunis  — Marseille,  a.  c. 

Turquie. — Paris,  c.  g.;  Boulogne,  v.  c.; Dieppe,  c.;  t 
Rouen,  c.  et  v.c.;  Le  Havre,  c.; Brest,  c.;  Bordeaux, 
c.;  Marseille,  c.  g.,  v.  c.;  Toulon,  v.  c.;  Lyon,  c. 

Uruguay  ( République  de  l').  — Paris,  c.  g.;  Dun- 
keraue, v.  c.;  Le  Havre,  c.  et  v.  c.;  Saint-Nazaire,  \ 
v.  c.;  Nantes,  c.j  Bordeaux,  c.  etv.  c.;  Bayonne,  j 
c.,  et  v.  c.;  Cette,  v.  c.;  Marseille,  c.  et  v.  c.  i 


Venezuela  (République  de).  — Paris,  c.  et  a.  c.; 
Dunkerque,  c.  ; Boulogne,  c.;  Le  Havre,  c.;  Cher- 
bourg. c.;  Nantes,  c.;  Bordeaux,  c.,  a.  c.;  Bayonne, 
a.  c.;  Marseille,  a.  b.;  La  Martinique,  a.  c. 

Villes  libres  et  Ansèatiques.  — Paris,  Dunkerque, 
Boulogne,  Rouen,  Le  Havre,  Morlaix,  Cherbourg, 
Saint-Servan  et  Saint-Malo,-  Brest,  Nantes,  Bor- 
deaux, Bayonne,  Cette  et  Montpellier,  Marseille, 
Toulon,  Alger,  ont  toutes  des  consuls. 

Wurtemberg.  — Le  Havre,  c. ; Strasbourg,  c., 
Lyon,  c.;  Alger,  c.  g. 

2°  Consuls  généraux,  consuls  et  vice-consuls 
de  France  dans  les  villes  et  ports  des  nations 

ÉTRANGÈRES. 

République  Argentine.  — Buenos-Ayres,  c.  g. 
Autriche.  — Venise,  c.  g.;  Milan,  c“  g.;  Trieste, 
c.  g. 

Belgique.  — Anvers,  c.  g.;  Ostendc,  c. 

Brésil.  — Babia,  c.;  Fernambouc,  c. 

Chili,  — Santiago,  c.  g.  c.  d1.;  Vaïparaiso,  c. 
Chine.  — Shanghai,  c.  g.;  Canton,  c.  ; Hong- 
Kong.  c.;  Tienn-t-Sinn,  c.;  Hang-Kao,  c. 
Danemark.  — FJseneur,  c. 

Équateur.  — Quito,  c.  g.,  c.  d. 

Espagne.  — Cadix,  c.:  Santander,  c.;  Malaga, 
c.  ; La  Corogne,  c.;  Barcelone,  c.  g.;  Carthagène,  c.; 
Valence,  c.;  Palma,  c.;  Saint-Sébastien,  c.; Bilbao, 
c.;  Séville,  c.;  La  Havane,  c.;  Santiago  (Cuba),c.; 
Porto-Rico,  c.;  Manille,  c. 

États-Romains.  — Ancône,  c.:  Civita-Vecchia,  c. 
Anciens  États-Unis  de  l'Amérique  Centrale.  — 
Guatemala , c.  g. , c.  d. 

Elals-U nis  de  P.4  mérique  septentrionale.  — New- 
York,,  c.  g.;  Philadelphie,  c.;  Charleston,  c.;Nou- 
velle-Orléaus,  c.  ; Ricnmond,  c.;  Boston,  c.;  San- 
Francisco,  c.  g. 

Grande-Bretagne  et  Irlande.  — Londres,  c.  g. ; 
Livetpool,  c.;  Edimbourg,  c.;  Dublin,  c.;  Glascow, 
c.;  Birmingham,  c.;  Leeds,  c.;  Malte,  c.  g.;  Cor- 
fou, c.;  Gibraltar,  c.  g.;  Singapour,  c.;  Sidney,  c.; 
New-Castle,  c. ; Port-Louis,  c.;  Cap  de  Bonnc-Es- 
pérance,  c.;  Calcutta,  c.;  Québec,  c.  g.;  Melbourne, 
c.  g. 

Grèce. — Athènes,  c.  de  1.';  Syra,  c. 
Confédération  Grenadine.  — Sain  te- Marthe,  c.; 
Panama,  c. 

Haïti.  — Port  au  Prince,  c.  g.,  c.  d*. 
Grand-Duchéde  Hesse  (Darmstadt) . — Mayence,  c. 
Italie  (Royaume  d’).  — Gènes,  c.  g.;  Cagliari,c.; 
Messine,  c.;  Port-Maurice,  c.;  Livourne,  c.;  Naples, 
c.  g.;  Païenne,  c.  g. 

Japon.  — Jédo,  c.  g.  c.  d. 

Madagascar.  — Madagascar,  c. 

Mascate.  — Zanzibar,  c. 

Empire  du  Merique.  — Mexico ; c.  de  L;  Véra- 
Cruz,  c.;  Tampico,  c. 
hontéye.  — Christiania , c.  g. 

Paraguay.  — Assomption,  c. 

Pays-Bas.  — Amsterdam,  c.  g.;  Rotterdam,  c.; 
Batavia,  c.  g.;  Padan g (Sumatra),  c. 

Pérou.  — Lima,  c.  g.,  c.  d. 

Portugal.  — Lisbonne,  c.;  Porto,  c. 

Prus'e.  — Dantzick,  c.,  Stettin,  c. 

Russie.  — Saint-Pétersbourg,  c.;  Riga,  c.;  Odessa, 
c.;  Varsovie,  c.  g.;  Tifflis,  c.:  Moscou,  c. 

Sandwich  (Iles).  — Honolulu,  c. 

Saxe.  — Leipsik,  c. 

Siam  (Royaume  de).  — Bangkok,  c. 

Suisse.  — Genève,  c. 

Turquie , Barbarie  et  Maroc.  — Andrinople,  c.; 
Bosna  Séraï,  c.;  Salonique,  c.;  Smyrne , c.  g.;  La 
Canée,  c.;  Trélnzonde , c.;  Bucharest,  a.  et  c.  g.; 
v.  c.;  Ile  d’Oléron,  v.  c.;  Sables  d'Olonne,  v.  c.. 

1.  c.  e.  c.  d.  consul  général  chargé  dMT*ircs. 

2.  c.  de  L chancelier  de  légation. 
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Noirmoutier,  t.  c.;  La  Rochelle,  c.;  Rochefort,  v.  c.;  i 
Djcddah,  c.;  Bagdad  , c.  ; Mossoul,  c ; Gilat/. , c.  ; 
Yassy,  c.;  Belgrade,  c.  g.;  Scutari  (Albanie),  c.; 
Lamaca,  c.;  Beyrouth,  c.  g.;  Àlep,  c.;  Damas,  c.  ; 
Jérusalem,  c.;  Alexandrie,  a.  et  c.  g ; Le  Caire,  c.; 
Tripoli  (Barbarie),  c.  g.;  Tunis,  c.  g.,  c.  d. ; Mo- 
ganor,  c. 

Uruguay.  — Montevideo,  c.  g.,  c.  d. 

Venezuela.  — Caracas,  c.  g.,  c.  d. 

Villes  Ilanséatiques.  — Hambourg,  c.  de  1.  c.  et 
Brême,  c. 

IV.  — IflInUtère  dr  l'intérieur. 

1*  Administration  départementale. 

Division  de  la  France  en  départements,  arrondis- 
sements et  cantons.  — Prélectures,  Sous-Préfec- 
tures;  Conseils  de  Préfecture , Conseils  généraux 
de  département.  — Conseils  d’arrondissement. 

Le  territoire  français  est  divisé  en  départements 
f89)  et  en  arrondissements  communaux  (373),  sub- 
divisés en  cantons  ;2938)  et  en  communes  (37  510). 
La  population  (recensement  de  1861)  est  de 
37  382  225  individus.  11  y a,  pour  chaque  départe- 
ment un  Préfet,  un  Conseil  général  de  départe- 
ment élu  par  les  assemblées  communales  sur  les 
listes  dressées  pour  les  élections  au  Corps  législa- 
tif, et  composé  d'autant  de  membres  qu’il  y a de 
cantons  dans  le  département;  un  Conseil  de  préfec- 
ture nommé  par  l’Einpêreur,  sur  la  présentation 
du  Ministre  de  l'Intérieur.  Il  existe  également  dans 
chaque  département  un  Conseil  de  l'Instruction  pu- 
blique; un  Directeur  de  l'Enregistrement  et  îles 
Domaines,  un  Directeur  des  Contributions  directes, 
un  Directeur  des  Contributions  indirectes,  un  Re- 
ceveur général  (la  Seine  excepté) , et  un  ingénieur 
en  Chef  des  Ponts  et  Chaussées,  tous  résidant  au 
chef-lieu;  un  Commandant  militaire  et  un  Sous-In- 
tendant militaire.  Il  y a,  par  arrondissement,  un 
Sous-Préfet  nommé  par  l’Empereur,  et  exerçant  son 
autorité  sous  les  ordres  du  Prcfcl.  (L’arrondissement 
chef-lieu  est  administré  immédiatement  par  le 
Préfet).  11  y a,  en  outre,  dans  chaque  arrondisse- 
ment, un  Conseil  élu  comme  le  Conseil  général,  un 
Tribunal  de  première  instance,  et  un  Receveur  par- 
ticulier des  finances.  11  y a un  Juge  de  paix 
par  canton  ; dans  chaque  commune  un  Maire,  avec 
un  ou  plusieurs  adjoints  et  un  Conseil  municipal. 

Le  Préfet  est  seul  chargé  de  l’administration;  il 
fait  exécuter  les  lois,  décrets  et  arrêtés  du  Gouver- 
nement ; il  peut  suspendre  de  leurs  fonctions  les 
maires  et  aujoints;  il  surveille  toutes  les  parties  de 
l’administration  publique. 

Le  Conseil  de  Préfecture  prononce  sur  les  de- 
mandes à fin  de  déchargé  ou  de  réduction  de 
contributions  directes;  sur  les  difficultés  entre  les 
entrepreneurs  de  travaux  publics  et  f Administra 
lion  concernant  le  sens  ou  l’exécution  des  clauses 
de  leurs  marchés;  sur  les  demandes  en  do.nmages- 
intérêts  procédant  du  fait  des  entrepreneurs  et  non 
de  l'Administration  ; sur  les  demandes  et  contesta- 
tions concernant  les  indemnités  dues.  5 raison  des 
terrains  pris  ou  fouillés  pour  la  confection  des  ou- 


vrages publics  ; sur  les  difficultés  en  matière  de 
grande  voirie;  sur  les  autorisations  de  plaider  de- 
mandées par  les  communes;  sur  le  contentieux  des 
domaines  nationaux  ; sur  certaines  difficultés  en 
matière  d'élections:  et,  en  général,  ils  sont  les 
tribunaux  de  première  instance  de  la  justice  admi- 
nistrative. Lorsque  le  Préfet  assiste  au  conseil,  il 
préside,  en  cas  de  partage , sa  voix  est  prépondé- 
rante. 

Le  Conseil  général  de  département  s’assemble 
chaque  année  ; l’époque  et  la  durée  de  ses  réunions 
sont  déterminées  par  le  Gouvernement:  l'Empereur 
nomme,  parmi  ses  membres,  le  président,  le  vice- 
président  et  le  secrétaire.  Le  Conseil  général  fait  la 
répartition  des  contributions  directes  entre  les  ar- 
rondissements ; il  statue  sur  les  demandes  en  ré- 
duction de  contingent  formées  par  les  communes, 
et  préalablement  soumises  au  conseil  d’arrondis- 
sement; il  détermine,  dans  les  limites  de  la  loi,  le 
nombre  de  centimes  a Iditionnels  dont  l'imposition 
est  demandée  pour  les  dépensés  du  département; 
il  entend  le  compte  annuel  que  le  préfet  rend  de 
l'emploi  des  centimes  additionnels  qui  ont  été  des- 
tinés à ces  dépenses;  il  exprime  son  opinion  sur 
l’état  et  les  besoins  du  département,  et  ladresse  au 
ministre  de  l’Intérieur. 

Les  Conseils  d'arrondissement  s’assemblent  deux 
fois  par  an  aux  époques  fixées  par  le  Gouverne- 
ment. Les  présidents  et  secrétaires  sont  nommés 
pour  chaque  session  par  les  Préfets;  ces  Conseils 
délibèrent  sur  les  réclamations  auxquelles  donne 
lieu  la  fixation  du  contingent  de  l’arrondissement 
dans  les  contributions  directes  et  sur  les  demandes 
en  réduction  formées  par  les  communes;  ils  répar- 
tissent entre  elles  les  contributions  et  donnent  leur 
avis  -ur  les  divers  objets  d’intérêt  local. 

Le  Conseil  municipal  se  compose  de  10  membres 
dans  les  communes  de  500  habitants  et  au  dessous; 
de  12  dans  celles  de  501  à 1500;  de  16  dans  celles 
de  1501  à 2500;  de  21  dans  de  2501  à 3500;  de  23 
dans  celles  de  3501  à 10000;  de  27  dans  celles  de 
10  001  à 30000;  de  30  dans  celles  de  30  001  à 
40 04)0;  de  32  dans  celles  de  40001  à 50000;  de 
34  dans  celles  de  50001  à 60  000;  de  36  dans  celles 
de  GO  001  et  au-dessous. 

Le  Conseil  municipal  se  renouvelle  intégralement 
tous  les  cinq  ans. 

Les  conseillers  municipaux  sont  élus  par  l'assem- 
blée des  électeurs  communaux,  qui  comprend  tous 
les  citoyens  Agés  de  vingt  et  un  ans,  ayant,  depuis 
six  mois,  leur  habitation  dans  la  commune.  Sont 
éligibles  les  citoyens  âgés  de  vingt-cinq  ans. 

Les  Mai.  es  ei  leurs  adjoints  sont  nommés  par 
l’Empereur,  dans  les  chefs-lieux  de  département, 
d'arrondissement  et  de  canton,  et  dans  les  com- 
munes qui  ont  3000  habitants  et  au-dessus:  iis  sont 
nommés  pir  le  Préfet  dans  les  autres  communes. 
Les  Conseils  municipaux  se  réunissent  quatre  fois 
par  an , au  commencement  des  mois  de  février, 
mai,  août  et  novembre.  Chaque  session  peut  durer 
dix  jours.  Le  maire  préside  le  Conseil  municipal  : 
en  cas  d’absence  ou  d'empêchement , l’adjoint  le 
remplace.  Un  conseil  municipal  ne  peut  valable- 
ment délibérer,  s'il  n’y  a au  moins  la  moitié  des 
membres  présents. 


TABLEAU  DES  DÉPARTEMENTS,  ARRONDISSEMENTS  ET  CANTONS  DE  LA  FRANCE. 


Départements. 


Ce  départ,  com- 
prend la  Bresse,  le 


A rrond  interne  nu 


Canton*. 


Belley. 
Bourg  '. 
Gex. 


Ambérieu,  Belley,  Champagne,  Hauteville,  Lagnieu,  Lhuis, 
Saint-R&mbert,  Seyssel,  Virieu-le-Grand. 

Bàgé,  Bourg,  Ceyzeriat,  Coligny,  Montrevel,  Pont-d’Ain  Pont 
de-Vaux,  Pont-de-Vcyle,  Saint-Trivier,  Treffort. 
Collorjges,  Ferncy,  Gex. 


I.  Les  ch. -I.  d'arrondi ’temeuu  dort  le*  nems  sont  en  petit:*  capitales  go:.l  er.  méir.c  temps  cb.-l.  ou  préfecture!» 
du  département. 
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Départements. 
Buaey,  le  Valromey 
et  l'ancienne  princi- 
pauté de  Dombes. 

AISNE. 

Il  est  formé  par  le 
I.aonnais  et  le  Soif- 
sonnais  qui  dépen- 
daient de  Vlle-de- 
France { par  le  Ver- 
mandois  et  la  Thier- 
rache , qui  faisaient 
partie  de  la  Picar- 
die, et  par  une  por- 
tion de  la  Brie  qui 
appartenait  à la 
Champagne. 

ALLIEE. 

11  est  formé  du 
Bourbonnais. 


ALPES  (basses-). 

11  est  formé  d’une 
partie  de  la  Pro- 
vence. 


ALPES  (hautes-). 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Dauphiné. 

ALPES  MARITIMES. 

Il  e<t  formé  de 
l’ancien  Comté  de 
Nice  et  de  Varrond. 
de  Grasse. 

ARDÈCHE. 

Formé  de  l’ancien 
Virarais. 


ARDENNES. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Champa- 
gne. 


ARIFGE. 

Il  est  formé  du 
Conserans , du  Com- 
té de  Foix  et  d une 
partie  du  Langue- 
doc. 

AUBE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Cham- 
pagne et  d une  faible 
partie  de  la  Bour- 
gogne (Champagne- 
Pouilleuse,  Voilage). 


Arrondissement*. 

Nantua. 

Trévoux. 

ChAteau-Thierry. 

Laon. 

Saint- Quentin. 
Soissons. 
Vervins. 

La  Palisse. 

Gannat. 

Montluçon. 

Moulins. 

Barcelonnette. 

Castellane. 

Digne. 

Forcalquier. 

Sisteron. 

Briançon. 

Embrun. 

Gap. 

Grasse. 

Nice 

et  Pugct-Théniers. 

Largentière. 

Privas 

Towrnon. 

Mêzièrf.s. 

Rethel. 

Rocroi. 

Sedan. 

Vouziers. 

Foix. 

Pamiers. 

Saint-Girons. 

A rcis-sur-A  ube. 
Bar-sur-Aube. 
Bar-sur  Seine. 
Nogent-sur-Scinc. 

Troyes. 


Cantons. 

Btenod,  Châtillon-de-Michaille,  Jzemore,  Nantua,  Oyonnai, 
Poncin. 

Chalamont,  Châtillon-sur-Chalaronne,  Meximieux,  Montluel, 
Thoissey,  Trévoux,  Saint-Trivier-sur-Moignan. 

Château-Thierry,  Charly,  Condé,  Fère-en-Tardcnois,  Neuilly- 
Saint-Front. 

Anizy-lc-Château.  Chauny,  Coucy-le-Château,  Craonne,  Crecy- 
sur-Serre,  Lattre,  Laon,  Marie,  Neufchfttel,  Rozov-sur- 
Serre,  Sissonne. 

Bohain.  le  Catelet,  Moy,  Bibemont,  Saint-Ouentin,  Saint- 
Simon,  Vermand. 

Braisne,  Oulchy-le-Château,  Soissons,  Vailly,  Vic-sur-Aisne, 
‘ Villers-Cotterets. 

Aubcnton,  la  Capelle,  Guise,  Hirson,  Nouvion,  Sains,  Vervins, 
Wassigny. 


Cusset,  le  Donjon,  Jaligny,  Lapalisse , le  Mayet-de-Montagne, 
Varennes. 

Chantelle-le-Château,  Ébreuil,  Escurolle,  Gannat,  St.-Pour- 
çain. 

Cerillv,  Commentry,  Hérisson,  Huriel,  Marcillat,  Montluçon 
(est),  Montluçon  (ouest),  Montmarault. 

Bourbon-l’ArchambauIt,  Chevagnes,  Dompierre,  Lurcy-Lévy, 
Montet,  Moulins  (rrl),  Moulins  (ouest),  Neuilly  le-Réal, 
Souvigny. 

Allos,  Barcelonnette,  le  Lauret,  Saint-Paul. 

Annot,  Castellane,  Colmars,  Entrevaux,  Saint-André,  Sener. 

Barrême,  Digne,  la  Javie,  les  Mées,  Mezel,  Moustiers,  Riez, 
Se  y ne,  Valensole. 

Banon,  Forcalquier,  Manosque,  Peyruis,  Reillanne,  Saint- 
Étienne. 

La  Motte,  Noyers,  Sisteron,  Turriers,  Volonne. 

Aiguilles,  Briançon,  la  Grave,  Largentière,  le  Monestiers. 

Chorges  Embrun,  Guillestre,  Orcières.  Savines. 

Asprcs-les-Veynes,  Bacillonnclte,  la  Bastie-Neuve,  Gpp,  La- 
ragne,  Orpierre,  Ribiers.  Ro/ans,  St-Bonnet,  St-Étienne, 
St-Firmin,  Serres,  Tallard,  Vcynes. 

Antibes,  Bar,  Cannes,  Coursegoules,  Grasse,  Saint-Auban, 
Saint-Vallier,  Vence. 

Breil,  Contes,  l’Escarène,  Guillaumes,  Levens,  Menton.  Nice 
(tn/r.  muras),  Nice  (rxfr.  muros),  Puget-Théniers,  Roques- 
terons,  Saint-Êtienne-aux-Monts.  Saint-Martin-Lantosquc. 
Saint-Sauveur,  Sospel,  Utelle,  Villars,  Yillelranche. 

Burzet,  Coucouron,  Joyeuse,  Largentière,  Montnezat,  Saint- 
Ëtienne-de-Luffdarès,  Thueyts,  Valgorge,  Vallon,  les  Vans. 

Ar.traigues,  Aubenas,  Bourg-S.-Andéol,  Chomérac,  Privas, 
Rochemaure,  Saint-Pierreville,  ViUeneuvc-de-Berg,  Viviers, 
la  Voulte. 

Annonay,  le  Chiilard,  Lamastre,  Saint-Agrève,  Saint-Féli- 
cien, Saint-Martin-de-Valaraas,  Saint-Péray,  Satillieu,  Ser- 
rières,  Tournon,  Vernoux. 

Charlevillo,  Flize,  Mezicres,  Monthermé,  Omont,  Renwez. 
Signy-1’ Abbaye. 

Asfeld,  C.hâteau-Porcien,  Chaumont,  J uni  ville,  Novion-Por- 
cien,  Rethel. 

Fuma  y,  Givet,  Rocroi,  Rumigny,  Signy-le- Petit. 

Carignan,  Mouzon,  Raucourt,  Sedan  (nord),  Sedan  (sud). 

Attigny,  Buzancy,  le  Chêne,  Grandpré,  Machaul»,  Monlhois. 
Tourteron,  Vouziers. 

Ax,  la  Bastide,  les  Cabanes,  Foix,  Lavelanet,  Quérigut,  Ta- 
rascon,  Vicdcssos. 

Le  Fossat,  le  Mas-d’Azil,  Mirepoix,  Pamiers,  Saverdun,  Va- 
rilhes. 

Castillon,  Massât,  Oust,  Sainte-Croix,  Saint-Girons,  Saint- 
Lizier. 

Arcis-sur-Aube,  Chavanges,  Méry-sur-Seine,  Ramerupt. 

Bar-sur-Aulie,  Brienne,  Soulaines,  Vandeuvre. 

Bar-su r-Seine,  Chaource,  Essoycs,  Mussy,  les  Riceys. 

Marcilly-le-Hayer,  Nogent-sur-Seino,  Romilly-sur-Seine, 
Villenuuxe-la-Grande. 

Aix-en-Othe,  Bouilly,  Ervv,  Estissac,  Lusigny,  Piney,  Troyes 
(!•',  2*  et  3*  arrond.).  ' 
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Département*. 

AUDE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Langue- 
doc. 


AVEYRON. 

Il  est  formé  de 
l’ancien  ltouergue. 


BOUCHES-DU-RHÔNE, 

Il  est  formé  d'une 
partie  de  la  Pro- 
vence. 


CALVADOS. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Nor- 
mandie. 


CANTAL. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  l'Auver- 
gne. 


CHARENTE. 

Il  est  formé  de 
VA  ngoumois  et  d’une 
partie  de  la  Sain- 
tonge. 


CHARENTE-1NPÉR. 

11  est  formé  de 
réunis  et  d’une  par- 
tie de  la  Saintonge. 


CHER. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Berry. 


CORRÈZE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Ltmousin. 


Arrondissements 

Carcassonne. 

Castelnaudary. 

Limoux. 

Narbonne. 

Espalion. 

Milhau. 

Rodez*. 

Saint-Afflrique. 

Villefranche. 

Aix. 

Marseille. 

Arles. 

Bayeux. 

Caen. 

Falaise. 

Lisieux. 

Pont-V  Évêque. 
Vire. 

ÀUR1LLAC. 

Mauriac. 

Murat. 

Saiut-Flour. 

Angoulême. 

Barbezteux 

Cognac. 

Confolens. 

Buffec. 

Jonxac. 

La  Rochelle. 
Jfarennes. 
Hochefort. 
Saintes. 

St- Jean -d' A ngély. 
Bourges. 
Saint-Amand. 

Sancerre. 

Bri  ki. 
Tulle. 

Ussel. 


Cantons. 

Alzonne,  Capendu,  Carcassonne  (ouest),  Carcassonne  (es/). 
Conques,  Ingrasse,  Mas-Cabardès,  Montréal,  Mouthoumet, 
Peyriac,  Saissac,  Tuchan. 

Belpecb,  Castelnaudary  {sud),  Castelnaudary  (nord),  Pan- 
jeaux,  Sallcs-sur-l’Hers. 

Àlaigne,  ltelcairc,  Clialabre,  Couiza,  limoux,  Quillan , Axât. 
Saint-Hilaire. 

Cou  rsa  n.  Durban,  Ginestas,  Lésignan,  Narbonne.  Sijoan. 

Entraigues,  Espalion,  Estaing,  La  gui  oie.  Mur  de  Barrés,  St- 
Amans,  St-Cnely,  Sainte-Geneviève,  Sl-Geniès. 

Camnagnac,  Laissac,  Millau.  Nant,  Peyreleau,  Saint  Banzéiv. 
Sailes-Curan.  Séveitt  le  Château,  Ve/.ins. 

Bozouis,  Cassagne,  Conques,  Marcillac.  Nancelle,  Pont-de- 
Salars,  Requis  ta,  Rignac,  Rodez,  la  Salvetat,  Sauveterre. 

Belmont,  Camarès,  Cornus,  Saint-Afîrique,  St-Romtxie -Tarn. 
Saint-Sernin. 

Asprièrcs,  Aubin,  Montbazens,  Najac,  Rieupeyroux,  Ville- 
franche,  Villeneuve. 

Aix  (nord),  Alx  {sud),  Berre,  Gardanne,  Istres,  Lambesc, 
Salon,  Martigues,  Peyrolles,  Trets. 

Aubagne.  la  Ciotat,  Roquevaire,  1er,  2"  et  3*  art..  Marseille 
( int.-mur.)}  4%  5*,  et  6*  arr.,  Marseille  (exC-mur.) 

Arles  (lw  et  2*  arr.),  Château-Renard,  Eyguicres,  Orgon. 
les  Saintes-Maries,  Saint-Remy,  Tarascon. 

Balleroy,  Bayeux,  Caumont,  Isigny,  Ryes,  Trévières. 

Bourguébus,  Caen  {est) , Caen  (ouest),  Croutly,  Douvres. 
Evrecy,  Tilly-sur-Seullea,  Troarn,  Villers-Bocage. 

Bretteville-sur-Laize,  Morteaux-Couiibœuf,  Falaise  (1er  et  2* 
arr.),  Thury-Harcourt. 

Lisieux  (l'r  et  2*  rant.),  Livarot,  Mezidon,  Orbec,  St-Pierre- 
sur-Dives. 

Blangy,  Cambre  mer,  Dozulé,  Honfleur,  Pont-l’Étêque. 

Aunay,  Bény-Bocage,  Coodé-sur-Noireau , St-Sever,  Vassv. 
Vire. 

Aurillac  (nord),  Aurillac  (sud).  Maurs,  Mont-Sahry,  la  Ro- 
quebrou,  Saint-Cernin,  Saint-Mamet,  Vic-sur-Ctre. 

Champs,  Mauriac,  Fléaux,  Riom-ès-Montagne,  Saigne', 
Salers. 

Allanche,  Marcenat,  Murat. 

Chaud  esaigues,  Massiac,  Pierrefort,  Ruines,  St-Flour  (sud). 
St-Flour  (nord). 

Angotdéme  (l*r  et  2'  arr.).  Blanzac,  Hierzac,  LavRllettc, 
Montbron,  la  Rochefoucault,  Rouillac,  St-Araant-do-Borxe. 

Aubetcrro,  Baignes,  Barbezieux,  Brossae,  Chalais,  Mont- 
moreau. 

Château  neuf , Cognac.  Jarnac,  Segonzac. 

Chabannais,  Champagne-Mouton,  Confolens  (sud),  Confolens 
(nord),  Montent  breuf,  St-Claud. 

Aigre,  Mansle,  Ruflec,  Villefignan. 

Arcbiac,  Jonzac,  Mi  ram  beau,  Montendre,  Montguyon,  Mont- 
lieu,  St-Gonis 

Ars  (île  de  lté),  Courçon,  la  Jarrie,  La  Rochelle  («t),  La  Ro- 
chelle (ouest),  Maraus,  Saint-Martin-dc-Ré. 

Le  Château  (lie  d’Oléron).  Maronnes.  Roy  an,  Sl-Agnant,  St- 
Pierrc-d'Oléron,  la  Tremblade. 

AigrefeuiUo.  Hochefort  (nord),  Rochefort  (evd),  Surgères, 
Tonnay-Cuarente. 

Burie,  Cozes,  Gemozac,  Pons,  Saintes  (nord),  Saintes  (sud), 
St- Perchai rc,  Saujon. 

Aulnay,  Loulay,  MaUia,  St-Hiiairc,  St-Jean -d’Angély.  Saint- 
Savinien,  Ton nay-Bou tonne. 

Les  Aix-d’Angillon,  Haugy,  Bourges.  Charost,  Graçay,  Levet, 
Lury,  Mehun,  Saint-Martin-d’Auxigny,  Vierzon. 

Chareutoo,  Cbâteaumeillant,  Cbâtcauneuf,  le  Châtelet,  Dun- 
le-Roy,  la  Guerche,  Lignières,  Nérondes,  St- Arnaud,  San- 
COtns,  Saulzay-le- Potier . 

Argent,  Aubigny,  la  Chapelle -d’Angillon,  llenrichemont , 
Léré,  Sancergues,  Sancerre,  Vailly. 

Ayeu,  Beaulieu,  Reynat,  Drives,  Donzonac,  Juillac,  Larché. 
Lubersac,  Meyssac.  Vigeois. 

Argentât,  Corrèze,  Ëgletons,  Mercceur,  la  Pleau,  la  Roche- 
Canillac,  Seilhac,  Scrvières,  Treignac,  Tulle  (nord;,  Tulle 
(sud),  IJz  arche. 

Bort,  Bugeat,  Eygurande,  Meymac,  Neuvsc,  Soniac,  UeseL 
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Départements. 

CORSE. 


CÔTE-D’OR. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Bour- 
gogne. 


CÔTES-DU-NORD. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Breta- 
gne. 


CREUSE. 

H est  formé  de  la 
ci  - devant  Haute- 
Marche,  et  de  quel- 
ques parties  des  an- 
ciennes provinces 
du  Berri,  du  Bour- 
bonnais, du  Limou- 
sin et  de  Y Auvergne. 

DORDOGNE. 

Il  est  formé  de 
l’ancien  Périgord. 


DOUBS. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Fran- 
che-Comté. 


DRÔME. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Dauphiné. 


EURE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Nor - 


Arrondissements. 

Ajaccio. 


Bastia. 


Calvi. 

Corte. 

Sortent. 

Deaune. 

Châtillon. 

Dijon. 

Semur. 

Dinan. 

Guingamp. 

Lannixm. 

Loudéac. 

Saint-Brieuc. 

Anôimon. 

Bourganeuf. 

Bnussac. 

GuEret. 


Camions. 

Ajaccio,  Baatelica,  Bocognano,  F.visa,  Piana,  Sainte-Marie, 
Salico,  Sari , Sarrola,  Soccia,  Vico,  Zicavo. 

Bastia  (l*ret  2*  arr.).  Borgo,  Brando,  Campile,  Campilello, 
Cervione,  Lama,  Luri.  Muralo,  Nouza,  Olelta,  Pcro  et  Ca- 
sevecdrie,  Porta,  Rogüano,  St-Florent,  San-Marlino,  San- 
Nicolao,  San-Pietro,  Vescovato. 

Belgodere,  Calenzana,  Calvi,  Ile-Rousse,  Muro,  Olmi-et-Ca- 
nella. 

Calacuceta,  Caslifao,  Corte,  Ghisoni,  Moita,  Morosaglia, 
Omessa,  Piedicorte,  Piedicrocc,  Pietra  Prunelli,  St-Lau- 
rent,  Sermano,  Serraggio,  Valle-d’Alcsani,  Ve/zani. 

Bonifacio,  Levie,  Olmeto,  Petreto  et  Bichisano,  Porto  Vec- 
chio, Santa  Lucia,  Sartene,  Serra. 

Arnay-le-Duc,  Beaune  (nord),  Beaune  (fcud),  Btigny-sur 
Ouche,  Liernais,  Nolay,  Nuits,  Pouilly-en-Auitois,  St-jean- 
dc-Losne,  Seurre. 

Aignay,  Baigneur,  Châtillon,  Laignes,  Montaigny,  Recey- 
sur-Ource. 

Auxonne,  Dijon  (nord),  Dijon  {«0,  Dijon  (ouest),  Fontaine- 
Française,  Genlis,  Gevrey,  Grancey,  Is  sur-Tllle,  Mirabeau, 
Pontailler,  St-Seine,  Selongey.  Sombernon. 

Flavigny,  Montbarü,  Précy-sur-Thil,  Saulieu,  Semur,  Vit- 
toaux. 

Broons,  Dinan  (ouerf),  Dinan  (est),  Évran,  Jugon,  Matignon, 
Plancoët,  Plélan-le-Petit.  Plouhaiay,  St-Jouan. 

Béganl,  Belle-Ile,  Bourbriac,  Saint-Nicolas,  Callac,  Guin- 
gamp, Maël-Carhaix,  Plouagat-Châtelaudren,  Poatrieux, 
Rostrenen. 

Lannion,  Léaardieux,  Pcrros-Guirec,  Pleslin,  Plouaret,  la 
Rocho-Derrien,  Tréguier. 

Collinée,  Corlay,  Gouarec,  Lachîze,  Loudéac,  Merdrignac, 
Mur,  îiouguenast,  Uzel. 

Châtelaudren.  Étables,  Lamballe,  Lanvollon,  Moncontour, 
Paimpol,  Pléneuf,  Plœuc,  Plouha,  Quintin,  St-Brieuc  (n.), 
St-Bneuc  (sud). 

Aubusson,  Auzance,  Bellegarde,  Chénérailles,  la  Courtine, 
Crocq,  Évaux,  Felletin,  Gentioux,  St-Sulpicc-les-Champs. 

Bénévcnt,  BourganeuT,  Pontarion,  Royère. 

Boussac,  Chambon,  Châtelus,  Jarnages. 

Ahun,  Bonoat,  Dun,  GrandrBourg,  Gueret,  St-Vaury,  la  Sou- 
torraine. 


Bergerac. 

tiontron. 

PÉU1GUKUX. 

Ribêrac. 

Sarlat. 

Baume. 

Besançon. 

Montbéliard. 

Pontarlier. 

Die. 

Montéiimar. 

Nyons. 

Valence. 

Andelys. 

Bernay. 


Beaumont,  Bergerac,  Cadouin,  Evmet,  Issigeac,  Laforce, 
Lalinde,  Montpazier,  St-Alvàre,  Sigoulès,  Velines,  Villam- 
blard,  Ville-Franchc-dc-Longcbant. 

Bussièro-Badil,  Champagnac  de  Belair,  Jumilhac,  l^nouaille, 
Mareuil,  Nonlron,  St-Pardoux  la- Rivière,  Thiviers. 

Brantôme.  Fxcideuil,  Hautefort,  Pcrigueux,  St-AsLier,  Saint- 
Pierre-ue-Chignac,  Savignac-les-Églises,  Thenon,  Vergt. 

Monpont,  Montagrier,  Mussidan,  Neuvic,  Ribérac,  St-Aulaye, 
Verteillac. 

Belvès,  le  Bugue,  Carlux,  Domine,  Montignac,  St-Cyprien, 
Salignac,  Sarlat,  Terrasson,  Villefranche-de-Belvès. 

Baume,  Clerval,  lisle-sur-le-Doubs,  Picrrcfon laine,  Rouge- 
mont, Roulans,  Vercel. 

Amancev,  Audeux,  Besançon  (nord),  Besançon  (sud),  Bous- 
sières,'  Marchaux,  Ornans,  Quingey. 

Audincourt,  Blamont,  Maiche,  Montbéliard,  Pont-de-Roide, 
le  Russey,  St-Hippolyte. 

Levier,  Mo'ntbenolt,  Morteau,  Mouthe,  Ponlarlier. 

Bourdeaux,  la  Chapelle,  Châtillon,  Crcst  (nord),  Crest  (sud), 
Die,  Luc-en-Diois,  la  Molle,  Saillans. 

Diou-lc-Kit,  Grignan.  Marsanne,  Montélimar,  Pierrelate, 
Si-Paul-trois-Cliâleaux. 

Le  Buis,  Nyons,  Rémusat,  Séderon. 

Bourg-du-Péage,  Chabeuil,  Grand-Serre,  Loriol,  Romans. 
St-Donat,  St-Jean-Royans,  St-Vallier,  Tain,  Valence. 

Les  Andelys  Ëcos,  Élrépagny,  Fleury-sur-Andelle , Lious- 
la-Forôl,  Gisors. 

Beaumesnil,  Beaumout-le-Roger,  Bernay,  Brioune,  Broghe, 
Thiberville. 
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Départements. 
mandie  et  de  la  par- 
tie septentrionale  du 
Perche. 


EURE-ET-LOIR . 

Il  se  compose  de 
portions  des  ancien- 
nes provinces  de 
rOrfctanaü'la  Beau- 
ee , le  pays  Char- 
train,  partie  de  la 
Normandie,  le  Per- 
che, le  Drouait  et 
le  Thimerais. 

FINISTÈRE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Breta- 
gne. 


GARD. 

II  est  formé  d'une 
partie  du  Langue- 
doc. 


GARONNE  (HAUTE). 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  langue - 
doc . d’une  partie  de 
la  Guyenne  et  Gas- 
cogne  et  d’une  par- 
tie du  Comminges. 


GERS. 

11  est  formé  d’une 
partie  de  la  Guyen- 
ne et  Gascogne. 


GIRONDE. 

11  est  formé  d’une 
partie  de  la  Guyen- 
ne et  Gascogne  (le 
Bordelais , le  Baza- 
dois). 


HÉRAULT. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Langue- 
doc. 


Arrondissement». 

ÉVREUI. 

Lauriers. 

Pont-Audemer. 

Chartres. 

Châteaudun. 

Dreux. 

Nogent-le-Rotrou. 


Cantons. 

Breteuil,  Conches,  Dam  ville,  Êvreux  (nord),  Êvreux  (sud), 
Nonancourt,  Pacv,  Rugles.  St-André,  Verneuil,  Vemon. 

Amfreville-la-Campagne,  Gaillon,  Louviers,  Ncubourg,  Pont- 
de-l’Arche. 

Beuzeville,  Bourg-Théroulde,  Conseilles,  Montfort,  Ponl- 
Audemer,  Quillebœuf,  Routot,  St-Georges  du  Vièvre. 

Auncau,  Chartres  (nord),  Chartres  (sud),  Courville,  Illiers, 
J an  ville,  Maintenon,  Voves. 

Bonneval,  Brou,  Châteaudun,  Cloyes,  Orgères. 

Anet,  Brezollcs,  Châteauneuf,  Dreux,  la  Ferté-Vidame,  No- 
gent-le-Roi,  benonches. 

Authon,  la  Loupe,  Nogent-le-Rotrou,  Thiron-Gardais. 


Brest. 

Chdteaulin. 
Morlaix. 
Quimper. 
Qu  imper  lé. 
Alais. 

N’ (MES. 


Ixès. 


Le  Yigan 


Muret. 

Saint-Gaudens. 


Toulouse. 


Villefranche. 


AUCH. 

Condom. 

Lectoure. 

Lombes. 

Mirande. 


lia  z as. 

Blaye. 

Bordeaux. 


La  Béole. 

Le  sparte. 
Libourne. 


Béziers. 


Lodève. 

Montpellier. 


Saint-Pons. 


Brest  (!•',  2*  et  3*  arr.),  Daoulas,  Landerneau,  Lannilis, 
Lcsneven,  Ile  Ouêssant,  Plabennec,  Ploudalmézeau,  Plou- 
diry,  St-Renan. 

Carhaix,  Châlcaulin,  Châteauneuf,  Crozon,  le  Faou,  le  Huel- 
goat,  Pleyben. 

Landivisiau,  Lanmeur,  Morlaix,  Plouescat,  Plouzévédé, 
Plouigneau,  St-Pol  de  Léon,  St-Thégonnec,  Sizun,  Taulê. 

Briec,  Concarneau,  Douamenez,  Fouesnant,  Plougastel -St- 
Germain,  Pont-Croix,  Pont-l’Abbé,  Quimper,  Rosporden. 

Arzano,  Bannalec,  Pont-Aven,  Quimperlé,  Scaér. 

Alais  (ouest),  Alais  (est),  Anduze,  Barjac.  Grand-Combe, 
Génolhac,  Ledignan,  St-Jean  du  Gard,  St-Ambroix,  Vé- 
zénohres. 

Aiguesmortes,  Aramon,  Beaucaire,  Marguerittes,  Mmes 
(I",  2*  et  3*  arr.),  St-Gillcs,  St-Mainert , Sommicrcs, 
Vauvert. 

Bagnols,  Lussan,  Pont-St- Esprit.  Remoulins,  Roquemaure, 
St-Chaples,  Uzès,  Villeneuve-lès-Àvignon. 

Alzon,  Lasallc,  Quissac,  St-André  de-Valborgne,  St-Hippo- 
lyte,  Sauve,  Sumcne,  Trêves,  Valleraugue,  le  Vigan. 

Àutcrive,  Carbonne,  Cazères,  Cintegabelle , Fousscret,  Mon- 
tesquieu, Muret,  Rieumes,  Rieux,  Saint-Lys. 

Aspct,  Aurignac,  Bagnères-dc-Luchon,  Boulogne,  Isle-en- 
Dodon,  Montréjeau,  Saint  Béat,  St-Bertrand,  St  Gaudens, 
St-Martory,  Salies. 

Cadours,  Casianct,  Fronton,  Grenade,  Léguovin,  Montas- 
truc,  Toulouse  (nord),  Toulouse  (centre),  Toulouse  (sud), 
Toulouse  (ouest),  Verfeil,  Villemur. 

Caraman,  Lanta,  Montgiscard , Nailloux,  Revel , Ville- 
franche. 

Auch  (1°  et  2*  arr.),  Gimont,  Jcgun,  Saramon,  Vic-Fe- 
zensac. 

Cazaubon,  Condom,  Eauzo.  Montréal,  N’ogaro,  Valence. 

Fleurance,  Lectoure,  Mauvezin,  Miradoux,  St-Clar. 

Cologne,  Islc-Jourdain,  Lombez,  Samatan. 

Aignan,  Marciac,  Masseubc,  Miélan,  Mirande,  Montcsqui<  u, 
Plaisance,  Riseie. 

Auros,  Bazas,  Captieux,  Grignols,  Langon,  St-Symphorien , 
Villandraut. 

Blaye,  Bourg,  St-Ciors-la-Lande,  St-Savin. 

Audenge,  Belin.  Blanquefort,  Bordeaux  fl-',  2%  3*,  ■'»*,  5* 
et  6'  arr.),  la  Brède,  Cadillac,  Carbonblanc,  Castelnau, 
Créon,  Pessac.  Podensac,  St-Andrc-de-Cubzac,  la  Teste. 

Monségur,  Pellegrue,  la  Réole,  St-Macaire,  Sauvcterre, 
Targon. 

Lesparre,  Pauillac,  St-Laurcnt,  St-Vivien. 

Branno,  Castillon,  Coutras.  Fronsac,  Guitres,  Libourne, 
Lussac,  Pujols,  r-ainte-Foy. 

Agde,  Bédarieux,  Béziers  (l*r  et  2*  arr.).  Capestang,  Flo- 
rensac,  Montagnac,  Murviel,  Pezénas,  Roujan,  Saint-Ger- 
vais,  Servian. 

Le  Caylar,  Clermont,  Gignac,  Lodève,  Lun  as. 

Aniane,  Castries,  Cette,  Claret,  Frontignan,  Ganges.  Lunel. 
les  Matelles,  Mauguio,  Mèzc;  lr#,  2*  et  3*  sect.  de  Mont- 
pellier, St-Martin-ae-Londres. 

Olargues,  Olonzac,  St-Cbinian,  St- Pons,  la  Salutat. 
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fté  parlements. 
ILE-ET-VILAINE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Breta- 
gne. 


INDRE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Berry,  de 
la  Touratnc  et  du 
Bourbonnais. 


INDRE-ET-LOIRE. 

Il  est  formé  de  la 
Touraine  ( Brenne ) 
en  grande  partie, 
et  de  portions  du 
Berry , de  Y Anjou 
et  du  Poitou. 

ISÈRE. 

Il  est  formé  d'une 
partie  du  Dauphiné 
( Graisivaudan ). 


JURA. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  fron- 
che-Comté. 


LANDES. 

Il  est  formé  d'une 
partie  de  la  Guyen- 
ne et  Gascogne  (le 
Chalesse,  le  Tursan 
et  les  Landes. 

LOIR-ET-CHER. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  l'Orléa- 
nais, d'une  faiMe 
portion  de  Y Anjou 
et  du  Berry  (Blai- 
sois,  Vendônuns,  So- 
logne). 

LOIRE.-  * 

Ce  départ,  est  tiré 
de  celui  de  Rhône-  * 
et-Loirc,  qui  a été 
divisé  en  deux,  sous 
les  dénominations 
de  la  Loire  et  du 
Rhône,  et  comprend 
le  Fores. 

LOIRE  (HAUTE-). 

Ce  dép.  est  formé 
de  tout  l'anc.  Velay , 
en  Languedoc , d’une 
partie  de  lUurtr- 


Arrondisseraents. 

Fougères. 

Mont  fort. 
Bedon. 
Rennes. 

Saint-Malo. 

Vitré. 

Chateauroix. 

Issoudun. 

La  Châtre. 

Le  Blanc. 
Chinon. 
Loches. 
Tours. 

La  Tour-du-Pin. 
Grenoble. 

Saint-Marcellin. 

Vienne. 

Poligny. 

Dôle. 

Lons-le-Saulnier. 

Saint-Claude. 

Dax. 

Mont-de-Marsan 
Saint- Sever. 

Blois. 

flomoranfm. 

Vendôme. 

Montbrison. 

Roanne. 

Saint-Étienne. 

Brioude. 

Le  Puy. 


Cantons. 

Antrain,  Fougères  (sud),  Fougères  (nord),  Louvigné-du- 
Désert,  St-Àubin-du-Cormier,  St-Brice. 

Becherel,  Montauban,  St-Mécn,  Montfort,  Plelan. 

Bain,  Fougeray,  Guichen,  Le  Sel,  Maure.  Plpriac,  Redon. 

Château-Giron,  Hédé,  Janzé,  Liffré,  Mordelles,  Rennes  (1“, 
2*,  3*  et  4*  arr.),  Sl-Aubin-d’Aubigné. 

Cancale,  Châteauneuf,  Combourg,  Dol,  Pleine- Fougère, 
Pleurtuit,  St-Malo,  St-Servan,  Tinténiac. 

Argcntré,  Châleaubourg,  la  Guerche,  Rétiers,  Vitré  (ouest), 
Vitré  («f). 

Ardentes,  Argenton , Buzançais,  Châteauroux,  Chfttillon, 
Écueillé,  Levroui,  Valcnçay. 

Issoudun  (nord-est),  Issoudun  (sud-ouest),  Saint-Christophe, 
Vatan. 

Aigurande,  Éguzon,  La  Châtre,  Neuvy-St-Sépulcre,  Sainte- 
Sévère. 

Bélftbre,  Le  Blanc,  Mézières,  St-Benolt-du-Sault,  St-Gaul- 
tier,  Toùraon. 

Azay-le-Rideau , Bourgueil,  Chinon,  Isle-Bouchard , Lan- 
geais, Richelieu,  Sainte-Maure. 

Grand-Prcssigny,  La  Haye-Dcscartes,  Ligueil,  Loches,  Mon- 
trésor,  Preuilly. 

Amboise,  Bléré,  Château-la-Val!ière , Château-Renault , Mont- 
bazon,  Neuillé-Pont-Pierre , Neuvy-le-Roy,  Tours  (centre), 
Tours  (xud),  Tours  (nord),  Vouvray. 

Bourgoin,  Cremieu,  Grand-Lemps,  Morestel,  le  Pont-de- 
Beauvoisin,  St-Geoire,  la  Tour-du-Pin,  Virieu. 

Allevard.Bourg-d’Oisans,  C.lelles,  Corps,  Domène,  Valbonnais, 
Goncclin,  Grenoble  (nord-ouest)  Grenoble  (est),  Grenoble 
(sud),  Mens,  Monestier -de -Clermont,  la  Mûre,  Saint- 
Laurcnt-du-Pont,  Sassenage,  le  Touvet,  Vif,  Villard-de- 
Lans,  Vizille,  Voiron. 

Pont-en-Rovans,  Rives,  Roybon,  St-Êtienne,  St-Marcellin , 
Tullins,  Vinay. 

Beaurepaire,  la  Côte-St-André,  Heyrieux,  Meyzieux,  Roussil- 
lon, St-Jean^le-Bournay,  St-Symphorien , la  Verpillicre, 
Vienne  (nord) , Vienne  (sud). 

Arbois,  Champagnole,  Poligny,  Nozeroy,  les  Planches,  Sa- 
lins, Villers-Farlay. 

Chaumergy,  Chaussin,  Chemin,  Dampicrre,  Dôle,  Gendrey, 
Montbarrey,  Montmirey-le-Château,  Rochefort. 

Arinthod,  Beaufort,  Bletterans,  Clairvaux,  Conliége,  Lons  le- 
Saulnier,  Orgelet,  St-Amour,  St-Julien,  Sellièrcs,  Voiteur. 

Les  Bouchoux,  Moirans,  Morcz,  St-Claude,  St-Laurent. 

Castets,  Dax,  Montfort,  Peyrehorade,  Pouillon,  St-Martin-de- 
Seignaux,  St-Vincent,  Souslous. 

Arjuzanx,  Cabarret,  Grenade,  Labrit,  Mimizan,  Mont-de-Mar- 
san, Parentis,  Pissos,  Roquefort,  Sabres,  Sore,  Villeneuve. 

Aire,  Amou,  Geaune,  llagetmau,  Mugron,  St  Sever,  Tartas 
(est),  Tartas  (ouest). 

Blois  (est),  Blois  (ouest),  Bracieux,  Contres,  Herbault,  Mar- 
chenoir,  Mer,  Montrichard,  Ouzouer-le-Marcbé,  St-Aignan. 

Mennetou.  la  Motte-Beuvron,  Meung-sur-Beuvron,  Romoran- 
tin,  Salbris,  Selles-sur-Cher. 

Droué,  Mondoubleau,  Montoirc,  Morée,  St-Amand,  Savigny, 
Selommes,  Vendôme. 


Boën,  Feurs,  Montbrison,  Noirétable,  St-Bonnet-le-Châleau, 
St-Galmier,  St-Ceorges-en-Couzan , Soleymieux  (St-Jean), 
St-Rambert. 

Belmont,  Charlieu,  Néronde,  la  Pacaudière,  Perreux,  Roanne, 
St -Germ. -Laval,  St-Haon-lc-Cliâtel,  St-Just-en-Chevalet, 
St-Symphorien-de-Lay. 

Bourg-Argental,  le  Chambon,  Pelussin,  Rive-de-Gier,  Saint- 
Chamond,  St-Êlienne  (sud-est),  St-Étienne  (n.-est),  Saint- 
Étienne  (s.-ouest).  St-Êtienne  (n.-ou«f)>  St-Genest-Malifaux, 
St-Héanu. 

Àuzon,  Blesle,  Brioude,  la  Chaise-Dieu,  Langcac,  Lavoute, 
Paulhaguet,  Pinols. 

Allègre,  Cayres,  Craponne,  Faï-le-Froid,  Loudcs,  le  Monas- 
tier,  Pradelles,  le  Puy  (n.-ouest),  le  Puy  (s.-est),  St-Julien, 
St-Paulien,  Saugucs,  Solignac,  Vorey. 
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Dépariemenis. 
gne , de  quelques 
communes  du  Gc- 
vaudan  et  du  Viva- 
rais,  en  Ixinguedoc; 
enfin,  de  quelques 
comm.  du  Fores. 

LOIRE-INFÉRIEURE. 

Il  est  formé  d‘une 
partie  de  la  Breta- 
gne (il  et:). 


LOIRET. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  [‘Orléa- 
nais et  du  Berry 
(Gdiinais). 

LOT. 

Il  est  formé  d’une 
partie  do  la  Guyenne 
et  G as  CO  y ne  ( Quer - 
cy). 

LOT-ET-GARONNE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Guyenne 
et  Gascogne  (A gé- 
nois). 


LOZÈRE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Langue- 
doc (Gévavdan). 


MAINE-ET-LOIRE. 

Il  est  formé  prcs- 
qu’en  entier  de 
l*ii njou  et  d’une  fai- 
ble partie  du  Poitou 
(Saumurais,  Ven- 
dée-Boccage). 


manche. 

Il  est  formé  d'une 
partie  de  la  Nor- 
mandie (le  Coten- 
tin). 


MARNE. 

11  est  formé  d’une 
partie  de  la  Cham- 
pagne ( Champagne 
Pouilleuse),  Ar  y mi- 
ne en  partie,  le  Per- 
thois,  le  Rémois. 


Arrondissements.  Cantons. 

l'ssingeaux.  Bas,  Monistrol,  Montfaucon,  St-Didier,  Tence,  Yssingeaux. 


Aneenis. 

Chdtcaubriant. 

Nantes. 

Paimbceuf. 

Saeenay. 

Gien. 

Montargis 

Orléans 

Pithiviers. 

Cahors. 

Figeac. 

Gourdon. 

Agen. 

Marmandc. 

Nérac. 

Viüeneuve-stsr-Lot . 

Florac. 

Mare  ej  ois. 
Mende. 

Angers. 

Baugé. 

Cholet. 

Saumur. 

Segré. 

Avranches. 

Cherbourg. 

Coutances. 

Mortain. 

Sàikt-LÔ. 

Valognes. 

Cualons. 

Épcrnay. 

Reims. 

Sainte-Menehould. 
Y üryle -François. 


Ancenis,  Ligné,  Riailié,  St-Mars-la-Jaille,  Varades. 

Château  brian  t.  Derval,  Moisdon-la-Rivièrc,  Nort,  Nozay, 
Rongé.  St-Julien  de-Vouvantes. 

Aigrcfeuille,  Bouaye,  Carquefou,  la  Chapelle-sur-Erdre,  Clis- 
son,  Légé,  le  I.oroux-Rottereau,  Machecoul,  Nantes  (1**,  2*, 
3*,  4*,  6*  et  6*  arr.),  St-Philbert,  Vallet,  Vertou. 

Bourgneuf,  Paimbœuf,  le  Pellerin,  Pornic,  St-Pfcre-en-Retz, 

Blain,  le  Croisic,  Guemené-Penfao,  Guérande,  Herbignac, 
Pont-Chàteau . Si-Etienne,  St-Gildas-des-Bois,  St-Nazaire, 
St-Nicoias-de-Kedon,  Savenay. 

Briare,  Châtillon-sur-Loire.  Gien,  Ouzouer-sur-Loire,  Sully. 

Bellegarde,  Cbâteaurcnara,  Chàtillon-sur-Loing,  Courtenay. 
Ferrières,  Lorris,  Montargis. 

Artenay,  Beaugcncy,  Chàleauueuf,  Cléry,  la  Ferté,  Jargeau, 
Meung,  Neuville-aux-Bois,  Orléans  (I'r,  2",  3*,  V et  5* 
arrond.),  Patay. 

Beaune-la-Rolande,  Malesherbes,  Oularrille,  Pithiviers,  Poi- 
seaux. 

Cahors  (nord),  Cahors  (sud),  Castelnau,  Calus,  Cazals.  Lal- 
benque,  Lauzès,  Limogne,  Luzech,  Montcuq,  Puy-lÉvê- 
que,  St-Géry. 

Brétenoux,  Cajarc,  Figeac  (ouest),  Figeac  (est),  Lacapelle, 
Latronquicre,  Livcrnon,  St-Céré. 

Lu  Bastide,  Gourdon,  Gramat,  Martel,  Payrac,  St-Germain, 
Salvtac,  Souillac,  Vayrac. 

Agen  (l,r  et  2°  arr.),  AstafTort,  Beauville,  Laplume,  Laroque, 
Port-Sain te-ilarie,  Prayssas,  Puymirol. 

Bouglon,  Castelmoron.  Duras,  Lauzun,  Marmande,  Mas- 
d’Agénais,  Meilhan,  Seyches,  Tonneins. 

Casteljaloux,  Damazan,  Francescas,  Houeillés,  Lavardac,  Me- 
zin,  Nérac. 

Cancon,  Câstillonnès,  Famel,  Monclar,  Monflanquin,  Penne, 
Sainte-Livrade,  Tournon,  Villeneuve,  Villeréal. 

Barre,  Florac,  le  Massegro,  Meyrueis,  Pont-dc-Montvert, 
Saintc-Énimie,  St-Germain-do-Calberte. 

Aumont,  la  Canourgue,  Chanac,  Fournels,  le  Malzieu,  Mar- 
vejols,  Nasbinals,  St-Chôly,  St-Germain-du-Teil,  Serverctte. 

Le  Bleymard,  Châtcauneuf,  Grandrieu,  Langogne,  Mende, 
St-Amans,  Villefort. 

Angers  (l*r,  2*  et  3*  arr.),  Briolay,  Chalonnes,  le  Louroux- 
Béconnais,  les  Ponts-de-Cé,  St  Georges-sur-Loire,  Thouarcé. 

Baugé,  Beauforl,  Durtal,  Lougué,  Noyant,  Seiches. 

Beaupréau,  Champtoceaux,  Chemillé,  Cholet,  Montfaucou, 
Moutrevault,  St-Florent. 

Doué,  Gennes,  Montreuil-Bellay,  Saumur  (fttd),  Saumur 
(n.-est) , Saumur  fn.-ouesOi  Viniers. 

Candé,  Châteauncuf,  le  Lion-d'Angers,  Pouancé,  Segré* 

Avranches,  Brécey,  Ducey,  Granville,  La  Haye  Pesnel,  Fon- 
torson,  St-James,  Sartilly,  Villedieu. 

Beaumont,  Cherbourg,  Oc  te  ville,  les  Pieux,  St-Pierre-Êglise. 

Bréhal,  Cerisy-la-Salle,  Coutances,  Gavrav,  La  Haie-du-Puits, 
Lessay,  Montmartin-sur-Mcr,  Périers,  St-Malo-dc-la-Lande , 
St-Sauveur-Lendelin . 

Barenton,  Isigy.  Ju vigny,  Mortain,  St-Hilaire-du-Harcouet , 
St-Pois,  Souraeval,  le  Teilleul. 

Canisy,  Carentan,  Marigny,  Percy,  St-CJair,  St*Jean-de-Dayc, 
Saint-Lé,  Tessy,  Thorigny. 

Bameville,  Bricquebcc,  Montcbourg,  Qucttehou,  Sainte-Mère- 
Eglise,  St-Sauveur-le-Vicomle,  Valognes. 

Châlons,  Écury-sur-Coole , Marson,  Suippee,  Vertus. 

Anglure,  Avize,  Dormans,  Épernay,  Esternay,  Fère'-Cham- 
penoise,  Montmirail,  Montmort,  Sczanne, 

Ay,  Boine,  Bourgogne,  Ohfttillon,  Fismes,  Reinm  (l**,  2*  et 
3*  arr.),  Verzy.  Ville-en-Tardenois. 

Dommartin-sur-Yèvre,  Sainte-Meneiiould,  Ville-sur-Tourbe. 

Heiltz-le-Maurupt , Saint-Remy-en-Bouzemont,  Sompuis, 
Thiéblemont,  Vitry -le-Françots. 
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Départements. 

MARNE  (HAUTE-) . 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Cham- 
pagne, de  Quelques 
portions  de  la  Bour- 
gogne ( Voilage , Bas- 
signy). 

MATERNE. 

Il  est  formé  d’une 
partie  du  Maine,  et 
d’une  portion  de 
l’Anjou. 

MEURTHB. 

Il  est  formé  d’une 
partie  de  la  Lor- 
raine. 


ME  CSE. 

11  est  formé  d’une 
partie  de  la  Lor- 
raine {Barrais,  Al - 
gonne). 


MORBIHAN. 

Formé  d'une  par- 
tie de  la  Bretagne. 


MOSELLE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Lorraine. 


NIÈVRE. 

Formé  du  Niver- 
nais et  d une  petite 
partie  de  l'Orléa- 
nais et  de  la  Bour- 
gogne {Morvan). 

NORD. 

Formé  de  la  Flan- 
dre (Cambrésise t le 
WaÙone). 


OISE. 

Formé  d’une  par- 
tie d <eV  Ile-de-France 
et  d’une  partie  de  la 
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Arrondissements. 

Chaumont. 

Langrcs. 

Vassy. 

Château-Gonticr. 

Laval. 

Mayenne. 

Lunéville. 

Nancy. 

Sarrebourg. 

Tout 

Château- Salins. 
Bar-le-Duc. 

Montmédy. 

Saini-Mihicl. 

Verdun. 

Lorient. 

Napoléonville. 

Ploérmel. 

Vannes. 


Brtey. 

Metz. 

Sarre  guemines. 

ThionviUe. 

Château-CUinon. 

Clamecy. 

Cosne. 

Nsvbrs. 

AVCSnCS. 

Cambrai. 

Douai. 

Dunkerque. 

Hazebrouck. 

Lille. 


Fairncimnw. 

Beauvais. 

Clermont. 


CsntosA. 

Andelot,  Arc-en-Barrois,  Bourmont,  Châteauvillain,  Chau- 
mont, Clefmont,  J u zen  ne  court,  Nogent-le-Roi,  Saint-Blin, 
Vignory. 

Auberive,  Bourbonne,  Fays-B illot,  la  Ferté-sur-Àmance , 
Langres,  Longcau,  Moniigny-le-Roy,  Neuilly,  Prauthoy, 
Varennes. 

Chevillon,  Doulaincourt,  Doulevant,  Joinville^  Montier-cn- 
Der,  Poissons,  St-Dizier,  Vassy. 

Biemé,  Château-Gontier,  Cossé-le-Vivien , Craon,  Grez-en- 
Bouère,  St-Aignan -^ur-Roë. 

Arpentré,  Chailland,  Evron,  Laval  (est),  Laval  (ouest),  Loiron. 
Meslay,  Montsurs,  Sainte-Suzanne. 

Ambrières,  Bais,  Couptrain,  Krnée,  Gorron,  le  Horps,  Lan- 
divy,  Lassay,  Mayenne  (est)  Mayenne  (ou«t),  Pré-en-Pail, 
Villaine-la-Juhel. 

Baccarat,  Bayon,  Blamont,  Gerbéviller,  Lunéville  (nord), 
Lunéville  (i.-esl\ 

Harouô,  Nancy  (est),  Nancy  (nord),  Nancy  (otiert),  Nomeny, 
Pont-à-Mousson,  Saint-Nicolas,  Vézelise. 

Fénétrange,  Lorquin,  Phalsbourg,  Réchicourt,  Sarrebourg. 

Colombey,  Domèvre,  Thiaucourt,  Toul  (nord),  Toul  (sud). 

Aibestrofr,  Château-Salins.  Del  me,  Dieuze,  Vie. 

Ancerville,  Bar-le-Duc,  Ligny,  Montier-sur-Saulx,  Revigny, 
Triaucourt,  Vaubecourt,  Vavincourt. 

Damvillers,  Dun,  Mautfaucon,  Montmédy,  Spincourt,  Stenay. 

Commercy,  Gond  recourt,  Pierretitte,  St-Mihiel,  Vaucdhleurs, 
Vigneulles,  Void. 

Charny,  Clermont,  Étain,  Fresnes-en-Woévrc,  Souilly,  Varen- 
ues,  Verdun. 

Auray,  Belle-lle-en-Mer,  Belz,  Hennebont,  Lorient  (1er  et  2* 
arr Plouay,  Pluvigner,  PontscorfT,  Port-Louis,  Quiberon. 

Baud,  Cléguercc,  le  Faouët,  Gourin,  Guémenée,  Locminê, 
Napoléonville. 

Guer,  Josselin,  Malestroit  Mauron,  Ploérmel,  Rohan,  St-J.- 
Brévelay,  la  Trinité. 

AUairc,  La  Gacilly,  Elven,  Grandcharap,  Muziîlac,  Qucstem- 
bert,  la  Roche-Bernard,  Rochcfort,  Sarzeau,  Vannes  (1er 
et  2*  arrond.). 

Audun-le-Roman,  Briey,  Conflans,  Longuynn,  Longwy. 

Boulay,  Faulquemont,  Gorzc,  Metz  (l*r,  2*et  3"  arr.),  Range 
Verny,  Vigy. 

Bitche,  Forbach,  Gros-Tenquin,  Rorbach,  St-Avold,  Sarralbe. 
Sarreguemines,  Volmunster. 

Rouzonville,  Cattenom,  Mctzervisse,  Sierck,  ThionviUe. 

Châtcau-Chinon,  Châtillon,  Luzy,  Montsauche,  Moolins-En- 
gilbert. 

Brinon,  Clamecy,  Corbigny,  Lormes,  Tannay,  Varzy. 

Cosne,  Donzy,  La  Chanté  Pouilly,  Preraerv,  St-Amand. 

Decize,  Dômes,  Fours,  Ncvers,  Pougues,  Saint-Benin-d'Azv. 
St-Pierro-le-Moutier,  St-Saulge. 

Avcsncs  (nord),  Avesnes  (sud),  Bavay,  Berlaimont,  Laudre- 
cies,  Maubcugc,  Quesnoy  (est),  Quesnoy  (ouejrf),  Solre-le- 
Cliâteau,  Trélun. 

Cambrai  (est).  Cambrai  (ouezt),  Carnières,  le  Cateau,  Clary, 
Marcoing,  Solesraes. 

«Arleux,  Douai  (nord),  Douai  (sud),  Douai  (ouest),  Marchien- 
nes,  Orcbies. 

Bergucs,  Bourbourg,  Dunkerque  (wl),  Dunkerque  (ouest), 
Gravelines,  Hondschooto,  'Wormhoudt. 

Baiileul  ( n.-est ),  Bailleul  (s.-ouest),  Cassel,  Hazebrouck  ( n .), 
Hazebrouck  (sud),  Merville.  Steenvoorde. 

Annontiëres,  la  Basséc,  Cysoing,  Haubourdin,  Lannoy,  Lille 
(n.H»t),  Lille  (centre),  Lille  (s.-eft),  Lille  (s.-ouest),  Lille 
(ouert),  Pont-à-Marcq,  le  Quesnoy,  Roubaix,  Seclin,  Tour- 
coing (nord),  Tourcoing  (jrud). 

Bouchain,  Condé,  St-Amand  (l*r  et  2*  arr.),  Valenciennes 
(nord),  Valenciennes  (vudj,  Valenciennes  (est). 

Auneuil,  Beauvais  (s.-otiMt),  Beauvais  (n.-ert),  Chaumont, 
Coudray-St-Germer,  Forme  rie,  Grandviüiers,  MarseiUe, 
Méni,  Nivillers,  Noailles,  Songeons. 

Bretauil  Clermont,  Crèveeœur,  Froissy,  Liancourt,  Maigne- 
lay,  Muuy,  St-Just-en-Chaussée. 
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Département».  AirondissemenU. 


Picardie  (Beauvoi- 
sù,  Vexin  [tançais). 

Compïègne. 

Sentis. 

ORNE. 

Alençon. 

Formé  de  la  Nor- 
mandie et  du  Per- 
che septentrional. 

Argentan. 

Domfront. 

Mortagne. 

PAS-DE-CALAIS. 

Arras. 

Formé  de  Y Artois 
et  d’une  partie  de 
la  Picardie  (Boulo- 
nais , Morinie,  Pon- 
thicu). 

Béthune. 

Boulogne. 

Montreuil. 

Saint-Omer. 

Saint-Pol. 

PUT- DE-DÔME. 

Ambert. 

Formé  d’une  par- 
tie de  Y Auvergne. 

Clermont-Ferrand. 

ïssoire. 

Riom . 

Thiers. 

PASSES-PYRÉNÉES. 

Bayonne. 

Formé  du  Beam 
et  d’une  partie  de  la 
Gascogne  ( Labour , 
B.-Navarre,  Soûle). 

Oloron-Str-Mn  rie. 

Orthes. 

Pau. 

Mauléon. 

HAUTES-PYRÉNÉES. 

Bagnèrcs. 

Formé  d'une  par- 
tie de  la  Gascogne 
( Bigorre , Commin - 

ges). 

A r gelé  s. 
Tarbes 

PYRÉNÉES-ORIENT. 

Formé  du  Rous- 
sillon et  d’une  fai- 
ble partie  du  Lan- 
guedoc. 

Cèret. 

Perpignan. 

Prades. 

BAS-RHIN. 

Saverne. 

Formé  d’une  par- 
tie de  Y Alsace  et  do 
quelques  parties  do 
la  Lorraine. 

Schlestadt. 

Strasbourg. 

Wcissembourg . 

HAUT-RHIN. 

Belfort. 

Formé  d’une  par- 
tiede  Y A lsace(Sund - 
f/au ) et  anc.  répu- 
blique de  Mulhouse. 

Colmar. 

Mulhouse. 

Cantons. 

Attichy,  Compïègne,  F.strées-Saint-Denis,  Gtiscarü,  Lassigny, 
Noyon,  Rcssuns,  Ribécourt. 

Beiz,  Creil,  Crépy,  Nanteuil,  Neuilly-en-Theile,  Pont-Sainte- 
Maxencc,  Sentis. 

Alençon,  (est),  Alençon  (ouest),  Carrouges,  Courtomer,  Meslc- 
sur-Sarthe,  Sées. 

Argentan,  Briouze,  Écouché,  Exmes,  la  Ferlé-Fresnel,  Gacé, 
le  Merlerault,  Mortrée,  Putangcs,  Trun,  Vimoutiers. 

Athis,  Domfront,  la  Fertc-Macé,  Fiers,  Juvigny,  Messey,  Pas- 
sais, Tinchebray. 

Bazoches-sur-Hoêne,  Belléme,  Laigle,  Longni,  Mortagne, 
Moulins-la-Marche,  Nocé,  Pervenchères,  Rémalard,  le 
Theil,  Tourouvre. 

Arras  (nord),  Arras  (sud),  Bapaume,  Beaumetz,  Bertincourt, 
Croisilles  Marquion,  Pas,  Vimy,  Vitry. 

Béthune,  Cambrin,  Carvin,  Houdaln,  Lens,  Lillers,  N'orrent- 
Fontes,  la  Ventie. 

Boulogne,  Calais,  Desvres,  Guines,  Marquise,  Samer. 

Campagne,  Staples,  Fruges,  Hesdin,  Hucqueliers,  Montreuil. 

Aire,  Ardres,  Audruick,  Fauquembergues,  Lumbres,  Sl-Omer 
(nord),  St-Omer  (sud). 

Aubigny,  Auiy-le-Château,  Avesncs-le-Comte,  Heuchin,  le 
Parc,  St-Pol. 

Ambert,  Ariane,  Cunlhat,  Olliergues,  St-Amant-Roche-Savine, 
St-Anthéme,  St-Gennain-PHermite,  Viverols. 

Billom,  Bourg-Laslic,  Clermont  (nord),  Clermont  (sud),  Cler- 
mont (m/),  Clermont  (ouest),  Herment,  Pont-du-Chàteau, 
Rochefort,  Sainl-Amand-Tallende,  St-Dier-d’Auvergne,  Ver- 
laison,  Veyre-Monton,  Vic-le-Comte. 

Ardes,  Bessc,  Champeix,  Issoire,  Jumeaux,  Latour,  Saint- 
Gennain-Lembron,  Sauxillange,  Taures. 

Aigucrperse,  Combronde,  Ennezat,  Manzat,  Menât,  Montai - 
gut,  Pionsat,  Pontaumur-Landogne,  PontgibaUd,  Randan, 
Riom  (ext),  Riom  (ouest),  Saint-Gervais. 

Chiteldon,  Courpière,  Lezoux,  Maringues,  St-Remy,  Thicrs. 

Bayonne  (n.-ext) , Bayonne  (n. -ouest),  Bidache,  Espelette ; 
Hasparren,  La  Bastide-Clairence,  St-Jean-de-Luz,  Ustaritz. 

Accous,  Aramitz,  Arudy,  Laruns,  Luseube,  Monein,  Oloron- 
Ste-Marie  (est),  Oloron-Ste-Marie  (ouexf). 

Arlhcz,  Arzacq,  Lagor,  Orthez,  Navarreux,  Salies,  Sauveterre. 

Garlin.  Lcmbeye,  Lescar,  Montaner,  Morlaas,  Nay  (est),  Nay 
(ouest),  Pau  (w),  Pau  (ouest),  Pontacq,  Thtzo. 

Iholdy,  Mauléon,  St-Êtienne-de-Baïgorry,  St-Jean-Picd-de- 
Port,  St-Palais,  Tanlets. 

Arreau,  Bagnèrcs,  Bordères,  Carapan,  Castelnau-de-Magnoac, 
Labarthe,  Lannemezan,  Mauléon-Barousse,  Neslier,  Vielle- 
Aure. 

Argelès,  Aucun,  Lourdes,  Luz,  St-Pé. 

Castelnau-Rivière-Basse,  Galan,  Maubourguet,  Ossun,  Pouyas- 
truc,  Rabastens,  Tarbes  (f ud) , Tarîtes  (nord),  Tournay, 
Trie,  Vie. 

Argelès,  Arlcs-sur-Tech,  Cêret,  Prats-de-Mollo. 

Latour,  Millas,  Perpignan  (est),  Perpignan  (ouest),  Ri vesal tes, 
St-Paul,  Thuir. 

Mont-Louis,  Olette,  Prades,  Saillagousse,  Sournia,  Vinça. 


Bouxwiller,  Drulingen,  Hochfelden,  La  Petite- Pi  erre,  Mar- 
moutier  Saar-Union,  Saverne. 

Barr,  Benfeld,  Erstein,  Markolsbeim,  Rosbeim,  Obernai, 
Schlestadt,  Ville. 

Bischwiller,  Brumath,  Geispolsheim,  Haguenau,  Molsheim, 
Schiltigheim,  Strasbourg  (n.),  Strasbourg  (*  ),  Strasbourg 
(est),  Strasbourg  (ouest),  Truchtcrsheim,  Wasselonne. 

Lautcrbourg,  Nicderbronn,  Seltz,  Soultz-sous-Foréts,  Weis- 
sembourg,  Wœrth-sur-Saucr. 

Belfort,  Ccrnay,  Dannemarie,  Delle,  Fontaine,  Giromagny, 
Ma^sevaux,  St-Amarin,  Thann. 

Andolsheim,  Colmar,  Rnsisheim,  Guebwillcr,  Kaysersberg, 
Munster,  Neuf-Brisacb,  la  Poulroyc,  Ri  beau  vi  lié,  Rouflacb, 
Ssin:e  Marie-aux-Mines,  Soultz,  Wintzenheim. 

Altkirch,  Ferrette,  Hahsheim,  Hirsingen,  Hunmgue,  Landser, 
Mulhouse  (nord),  Mulhouse  (sud). 
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Départe  T.ents. 

RHÔNE. 

Formé  d une  par- 
tie du  Lyonnais 
{ Beaujolais ). 

HAUTE-SAÔNE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Franche- 
Comté. 


SAÔNE-ET-LOIRE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Bourgogne 
( C haro  lais ). 


SARTHe. 

Formé  d’une  par- 
tie du  Maine  et  d'une 
faible  partie  de  Tin- 
Zou  et  de  l'Orléanais 
( Vendômois ). 

SAVOIE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Savoie 
( Maurienne , Taren- 
taisé). 


HAUTE-SAVOIE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Savoie  ( Ge- 
nevois , Fauciyny. 
Chah  lais). 

SEINE. 


SEINE-INFÉRIEURE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Worman- 
die  (Caux). 


SEINE-ET-MARNE. 

Formé  d’une  par. 
tie  de  Y Ile-de-France 
et  d une  partie  de  la 
Champagne  ( Bric 
franç.,  Brie  Cham- 
penoise, GdUinais.) 


Arrondissements. 

Lyon. 

Villefranche. 

Gray. 

Lure. 

Vesoul. 

Autun. 

Chdlon-sur-Saône. 

Charolles. 

Louhans. 

Maçon. 

La  Flèche. 

Le  Mans. 
Mamers. 
Saint-Calais. 

Albertville. 

Chambéry. 

Moutiers. 

St-J.-de-Mauricn  ne. 

Annecy. 

Bonneville. 

Saint- Julien . 
Thonon. 

Paris. 

Saint-Denis. 

Sceaux. 

Dieppe. 

Le  Havre. 

Neufchâtel. 

Rouen. 

Yvetot. 

Coulommiers. 

Fontainebleau. 

Meaur. 

Melin. 

Protins. 


Cantons. 

L’Arbrcsle,  Condrieux,  Givors,  Limonest,  Lyon  (ltr)  2*,  3*. 
4*.  5*,  6*.  1*  et  8*  cant  ),  Mornant,  Neuville-sur  Saône, 
Saint-Genis-Laval,  St-Laurent-de-Cbaraousset,  St-Sympho- 
rien,  Vaugneray,  Villeurbanne. 

Anse,  Beauieu,  Belleville,  Bois-d’Oingt,  Monsol,  Lamure, 
Tarare,  Thizy,  Villefranche. 

Autrey,  Champlitte,  Dampierre,  Fresne-St-Mamès , Gray, 
Mar’nay,  Gy,  Pesmes. 

Champagne/,  Faucogney,  Héricourt,  Lure,  Luxeuil,  Melisey, 
Saint  Loup.  Saulx,  Vauvillers,  Villersexel. 

Amancc,  Combeau  Fontaine,  Jussey,  Muntbozon,  Noroy-le- 
Bourg,  Port-sur-Saône,  Rioz,  Scey-sur-Saône,  Vesoul, 
Vitrey. 

Autun,  Couches,  Epinac,  Issy-TÊvêque,  Lucenay  TÉvéque. 
Mesvres,  Montcenis,  St-Legêr-sous-Beuvrav. 

Buxy,  Chagny,  Châlon-sur- Saône  (nord),  Châlon-sur-Saône 
(sud),  Givry,  Mont-St- Vincent,  St  Germai n-du-Plain,  St- 
Martin -en-Bresse,  Sennecey-le  Grand,  Verdun-sur-Saône. 

Bourbon-Lincy,  Charolles,  ChaufTailles,  Digoin,  Gueugnon, 
La  Clayette,  La  Guiche,  Marcigny,  Palingés,  Paray-le 
Monial,  St  Bonnet-de-Joux,  Semur,  Tou lon-sur- A rroux*. 

Beaurcpaire,  Cuiseaux,  Cuisery,  Louhans,  Montpont,  Mon- 
tret,  Pierre,  St-Germain-du-Bois. 

La  Chapclle-de-Guinchav,  Cluny,  Lugny,  Mâcon  («hî).  Mâ- 
con (nord),  Matour,  Saint  üengouxle-Royal,  Tour  nus, 
Tramayes. 

Brulon,  La  Flèche,  Le  Lude,  Malicorne,  Mayet,  Pontvallain, 
Sablé. 

Ballon.  Conlie,  Écommoy,  Le  Mans  (1er,  2*  et  3-  arr.),  Loué, 
Mont  fort,  SilIé-le-Guillaume,  La  Suze. 

Beaumont,  Bonnétable.  la  Ferté-Bernard,  Fresnay,  la  Fres- 
naye,  Mamers,  Marelles,  Montmirail,  St-Pater,  Tuffe. 

Boulôirc,  la  Cliartre,  Chàleau-du-Loir,  le  Grand-Lucé,  Saint- 
Calais,  Vibraye. 

Albertville,  Beaufort,  Gresy-sur-îsère,  Ugines. 

Aix-les-Bains,  Albens,  Chambéry  (sud),  Chambéry  (nord). 
Chamoux,  le  ChatoJard,  les  Echelles,  Montmélian,  Lamotte- 
Servolex,  Pont-de  Beauvoisin,  la  Rochette,  Rufticux,  Saint- 
Genix,  St-Pierre-d’Auhigny,  Ycnne. 

Aime,  Bourg-St-Maurice,  Bozel,  Moutiers. 

Aiguelielle,  la  Chambre,  Lanslebourg,  Modane,  St-Jean-de- 
Maurienne,  St-Micbel. 

Albi,  Annecy  (*ud),  Annecy  (nord),  Faverges,  Rumilly,  Thu- 
nes, Thorens. 

Bonneville,  Cluses,  la  Roche,  St-Gervais,  St-Jeoire,  Sallan- 
ches,  Saraoéns,  Taninges. 

Annemassc,  Cruseilles,  Frangy,  Reignier,  St-Julien,  Seyssel. 

Abondance,  le  Biot,  Boégc,  bouvaiue,  Evian,  Thonon. 

20  arrond.  représentant  autant  de  cantons.  (Yoy.  pl.  58.) 

Courbevoie,  Neuilly,  Pantin,  St-Denis. 

Charenton,  Sceaux,  Villejuif,  Vincenues. 

Bacque ville,  Bellencomhre,  Dieppe,  Envermeu,  Eu,  Longue- 
ville, Offranville,  Tôles. 

Bolbec,  Criquetot,  Fécamp,  Goderville,  le  Havre  (sud),  le 
Havre  (nord),  Lillebonne,  Montivilliers,  St-Romain-de- 
Colbec. 

Argueil,  Aumale,  Blangy,  Forges-les-Eaux,  Gournay,  Londi- 
nières,  Neufchâtel,  St-Saens. 

Boos,  Buchy,  Clères,  Darnétal,  Duclair,  Elbcuf,  le  Grand- 
Couronne,  Maromme,  Pavilly,  Rouen  (l*r,  2*,  3*,  4*,  5*  et 
6*  arrond  ). 

Cany,  Caudebec,  Doudeville,  Fauville,  Fontaine-le-Dun,  Our- 
ville,  St-Valcry-en-Caux,  Valmont,  Yenrille,  Yvetot. 

Coulommiers,  la  Ferlé-Gaucher,  Rebais,  Rozoy. 

La  Chapelle,  Château-Landon,  Fontainebleau,  Lorrez-le  Bo- 
cage, Montereau-fault-Yonne,  Morel,  Nemours. 

Claye,  Crécy,  Dammartin,  la  Ferté-sous-Jouarre,  Lagny,  Lizy- 
sur-Ourcq,  Meaux. 

Brie-Comte-Rohert,  le  Châtelet,  Melun  (nord),  Melun  (*ud), 
Mormant,  Tournan. 

Bray-sur-Seine,  Donnemarie,  Nangis.  Provins,  \ illers-Saint- 
Georges. 
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Département*. 

SR1NE-ET-01BE. 

Formé  d'une  par- 
tie de  V Ile-de-Fran- 
ce { Hurepoix , Bric, 
Vexiri),  et  une  por- 
tion de  [ Orléanais. 


sèvres  (deux-). 

Formé  d’une  par- 
tie du  Poitou  et 
d’une  ftihle  portion 
de  VAunis  et  de  la 
Saintonge  ( Vendée- 
Boeagère ). 

SOMME. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Picardie 
( Ponthieu  , San  - 

terre). 


TARN. 

Formé  d’une  par- 
tie du  Languedoc 
(.4  Ibigeois) . 


TARN-ET-G  ADONNE . 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Guienne  cl 
Gascogne  et  d’une 
partie  du  Langue- 
doc. 

VAR. 

Formé  d'une  par- 
tie de  la  Basse- Pro- 
vence. 


VAUCLUSE. 

Formé  du  Comtal- 
Venaissin , de  la 
Principauté  d'O  - 
range  et  d'une  par- 
tie de  la  Provence. 

VENDÉE. 

Formé  d’une  par- 
tie du  Poitou. 


VIENNE. 

Forme  d’une  par- 
tie du  Poitou  et 
d’une  faible  portion 
du  Berry. 
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Arrondissements. 

Corbeil. 

Étampes. 

Mantes. 

Pontoise. 

Rambouillet. 

Versailles. 


Bressuire. 

Melle. 

Niort. 

Parthenay. 

Abbeville. 


Amiens. 


Doullms. 

Montdidier. 

Péronne. 


Albi. 

Castres. 


Gai  Une. 
Lavaur. 

Castel-Sarrasin. 

Moissac. 

Montauban. 


Brignole s. 
Draguignan. 
Toulon. 

ApL 

Avignon. 
Carpe  ni  ras. 

Orange. 

Fontenay -le- Comte. 
Napoléon-Vendée. 
Sables-d'Olonne. 


ChtUetlerauU . 

C ivray. 
Loudun. 
MontmoriUon. 

Poitiers. 


Cantons. 

Arpajon,  Boissy-St-I.éger,  Corbeil,  Longjumeau. 

Étampes,  la  Ferté-Aleps,  Méréville,  Miïly. 

Houillères,  Houdan,  Lirnay,  Magny,  Mantes. 

Écouen,  Gonessc,  IIsle-Adam,  Luzarchcs,  Marines.  Montmo- 
rency, Pontoise. 

Cltevreuse,  Dourdan  (nord),  Dourdan  (sud),  Limours,  Mont* 
forl-l’Amaury,  H am Douillet. 

Argenteuil,  Marly-le-Roi,  Meulan,  Palaiseau,  Poissy,  St-Ger- 
main-en-Laye,  Sèvres,  Versailles  {nord),  Versailles  (suc/), 
Versailles  (oue*/). 

Argenton,  Bressuire,  Ccrisay,  Cbfttillon,  St-Varent,  Thonars. 

Brioux,  Celles,  Chef-Boutonne,  Lezay,  Melle,  la  Mothe-Saint- 
Héray,  Sauzé-Vaussay. 

Beauvoir-sur-Niort,  Champdeniers,  Coulonges,  Frontenav, 
Mauze.  Niort  (l*r  et  2*  arr.),  Prahccq,  St-Maixent  (1€*  et 
2*  arr.). 

Airvauit,  Manières,  Menigoute,  Moncoutant,  Parthenay,  St- 
Loup,  Secondigny,  Tbenezay. 

Abbeville  {nord),  Abbeville  [sud),  Ailly-le-Haul-Clocher, 
Ault,  Crecy,  Garni  ch  es,  Hallencourt,  Moyenneville,  Nou- 
vion,  Rue,  St-Valery. 

Amiens  (nord),  Amiens  {sud).  Amiens  («(),  Amiens  (oue*/), 
Conty,  Corbie,  Hornoy.  Molliens-Vidame,  Oisemont,  Pic- 
auigny,  Poix,  Sains,  Viilers-Bocage. 

Acneux,  Bernaville,  Domart,  Doullens. 

Ailly-sur-Noye,  Montdidier,  Moreuil,  Rozières,  Roye. 

Albert,  Br&y,  Chaulnes,  Combles,  Ham,  Nesle,  Péronne, 
Roisel. 

Alban,  Albi,  Monestiés,  Pampelonno,  Réalmont,  Vaideriés, 
Yalence,  Villefranche. 

Angles,  Brassac,  Castres,  Dourgne,  Labruguière,  Laça  une, 
Lautrec,  Mazamct,  Montredon,  Murat,  Roquecourbe,  Saint- 
Amans,  Vabre,  Vielmur. 

Cadalcn,  Cordes,  Gaillac,  Llslc-d’Albi,  Castclnau-de-Montmi- 
ral,  Rahastens,  Salvagnac,  Vaour. 

Cuq-Toulza,  Graulhet,  Lavaur,  Puy-Laurens,  St-Paul. 

Beaumont,  Castel-Sarrasin,  Grisollas,  Lavit,  Montcch,  Saint- 
Nicolas,  Verdun. 

Auvilkrs,  Bourg-dc-Visa,  Lauzerte,  Moissac,  Montaigu,  Va- 
lencc-<i'Agen. 

Caussade,  Caylus,  la  Française,  Molières,  Montaulian  («t), 
Montauban  {ouest),  Monclar,  Mouipczat,  Négrcpelisse,  St- 
Antonin,  Viliebrumier. 

Barjols,  Besse,  Brignoles,  Colignac,  Rians,  la  Roquehrus- 
sanne,  St-Maiimin,  Tavernes. 

Aups,  Callas,  Comps,  Draguignan,  Fayence,  Fréjus,  Grimaud, 
le  Luc,  Lorgues.  St-Tropez,  Salernes. 

Le  Beausset,  Collobrières,  Cuers,  Hyères,  Ollioules,  Solliès- 
Pont,  Toulon  (tw  et  2*  arr.). 

Apt,  Bonnieux,  Cadenet,  Gordes.  Pertuis. 

Avignon  {nord),  Avignon  (rud),  Bédarrides,  Cavaillon,  l’Iste. 

Carpentras  (nord),  Carpentras  {sud),  Mormoiron,  Pernes, 
Sault. 

Bollcne,  Beaumes,  Malauccne,  Orange  {est),  Orange  {ouest), 
Vaison,  Valréas. 

Chaillé-les-Marais,  la  Châtaigncraye,  Fontenay,  l’Hermenault, 
Luçon,  Maillezais,  Pouzauges,  Sainte-Hermine,  Sl-Hilaire- 
des- Loges. 

Chantonnay,  les  Essarts,  les  Herbiers,  Mareuil,  Montaigu, 
Moitagne.  Napoléon-Vendée,  le  Poiré,  Rocheservièrc,  St- 
Fulgent. 

Beauvoir,  Challans,  TIsle-Dieu,  la  Mothe-Achanl,  Moutiers- 
lèe-  Maux  faits,  Noirinoutier,  Paliuau,  les  Sables,  St-Gilles, 
St-Jcan-dc-Monts,  Talinont. 

Chfttellerault,  Dangé,  Leigné-sur-Usseau,  Lencloltre,  Plu* 
martin,  Vouneuil. 

A vailles.  Char  roux,  Civrav,  Gouhé,  Gcnçay. 

Loudun,  Montconiour,  Monts,  Trois- Mou  tiers. 

Chauvigny,  l lle-Jourdain,  Lussac-lès-Chàtea  ix,  Montmordlon, 
St-Savin,  la  Triinouille. 

Lusignan,  Mirebeau,  Neuville,  Poitiers  {nord),  Poitiers  ($ud), 
St-Georges,  St-Julien-l’Ars,  la  Villedieu,  Vivonne,  Vouillé. 
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Département*. 

Arrondissements. 

HAVTR-VTENNB. 

Bellac. 

Formé  d’une  par- 
tie du  Limousin  et 

Limoges. 

d'une  partie  de  la 

Rochechouart. 

Marche. 

Saint-  Yrieix. 

VOSGES. 

Épinal. 

Mirecourt. 

Formé  d’une  par- 

Seufchdteau. 

tie  de  la  Lorraine. 

Remircmont. 

Saint-Dié. 

YONNE. 

Formé  d’une  par- 
tie de  la  Champa- 

Auxerre. 

gne  ( Senonais  ) , 
«l’une  partie  de  la 

A vallon. 

Bourgogne  (Aux er- 
rais), et  d’une  fai- 

Joigny. 

ble  portion  de  V Or- 
léanais et  de  l 'Ile- 

Sens. 

de-France. 

Tonnerre. 

Cantons. 

Bell&c.  Bessines,  Ch&teau-Ponsac,  le  Dorât,  Magnac-Laval , 
Mézicres,  Nauti.it,  St-Sulpice-les-Fcuilles. 

Aixe,  Ambazac,  ChAteauneuf,  Kyraoutiers,  Lauriôre,  Limoges 
(nord),  Limoges  (sud),  Nieul,  Pierre-Buflicre,  St- Léonard. 

Oradour,  Ruchechcmart.  St- J union,  St-Laurent,  St-Mathieu. 

Chalus,  N ex on,  St-Germain,  St-Yrieix. 

Bains,  Bruyères,  Châtel,  Spinal,  Rambervillers,  Xertigny. 

Charmes,  Darney,  Dompaire,  Mirecourt,  Monthureux,  Vittel. 

Bulgnéviile,  Châtenois,  Coussey,  Lamarche,  NeufchAteau. 

Plombières,  R&monchamp,  Rem i remont,  Saulxures. 

Brouvelieures,  Corcieux,  Fraize,  Gérardmer,  Raon-l’Étape, 
Saales,  St-Dié,  Schirmeck,  Senones. 

Auxerre  («*),  Auxerre  (ouest),  Chablis,  Coulanges-la-Vineuse, 
Coulange^-sur- Yonne,  C ourson,  Ligny-le-ühàtel,  St-Floren- 
tin,  St-Saurenr,  Seignelay,  Toucy,  Vermanton. 

A vallon,  Guillou,  l'Islc-sur-le-Serein , Quarré-les-Tombes, 
Vezelay. 

Aillant-sur-Tholon,  Bléneau,  Brienon,  Cerisiers,  Chamy,  Jbi- 
gny,  St-Fargeau,  St-Julien-du-Sault,  Villeneuve-ie-Roi. 

Cheroy,  Pont-sur-Yonne,  Sens  (nord),  Sens  (sud),  Sergines, 
Villeneuve-l' Archevêque. 

Ancy- le- Franc,  Crucy-le-ChAtel,  Flogny,  Noyers,  Tonnerre. 


STATlSTJOtlE  DR  LA  FRAXCP.  PAR  DÉPARTEMENTS. 


Sotice  statistique.  — Population  et  superficie  (100  hectares  = 1 kilomètre  carré;, *>4,9  kilom.  c.=  1 mille 

carré  géographique). 


Département* 

Hectare*. 

Popnlftt. 

Départements. 

Hoc  la  re*. 

Popalat. 

Ain. 

579  897 

369767 

Lozère. 

516  973 

137307 

Aisne. 

735790 

56;  4 597 

Maine-et-Loire. 

712  093 

526012 

Allier. 

730837 

356432 

Manche. 

592  838 

591  421 

Alpes  (Basses-). 

695  419 

146  368 

Marne. 

818044 

385498 

Alpes  (Hautes-). 

558  961 

125  100 

Marne  (Haute-). 

621  968 

244  413 

Alpes-Maritimes. 

393 100 

194  578 

Mayenne. 

517  063 

375  103 

Àidèche. 

557  665 

388  529 

Meurlhe. 

609004 

428  643 

Ardennes. 

523  289 

329  111 

Meuse. 

622  787 

304  540 

Ariége. 

489  387 

251  850 

Morbihan. 

679  781 

486  504 

Aube. 

600  139 

262  785 

Moselle. 

536889 

446  457 

Aude. 

631  324 

281606 

Nièvre. 

681  656 

332  814 

Aveyron. 

874  333 

396025 

Nord. 

568  087 

1 303  380 

Bouches-du-Rhône. 

510  487 

507  112 

Oise. 

585  506 

401  417 

Calvados. 

552  072 

480992 

Orne. 

609  729 

423350 

Cantal. 

574  147 

240  523 

Pas-de-Calais. 

660563 

724  338 

Charente. 

594  238 

379081 

Puy-de-Dôme. 

795  051 

576  409 

Charente-Inférieure. 

682  569 

481 UGO 

Pyrénées  (Basses-). 

762266 

436628 

Cher. 

719  934 

323  393 

Pyrénées  (Hautes-). 

452  944 

240179 

Corrèze. 

586  609 

310  118 

Pyrénées-Orientales. 

412211 

181  763 

Corse. 

874  741 

252  889 

Rhin  (Bas-). 

455345 

577  574 

Côte-d’Or. 

OT6  116 

38i  140 

Rhin  (Haut). 

410771 

515  802 

Côtes-du-Nord. 

688  Î62 

628676 

Rhône. 

279039 

662  493 

Creuse. 

556830 

2700.55 

Saône  (Haute-). 

533 992 

317  183 

Dordogne. 

918  256 

501  6*7 

Saône-et-Loire. 

855  174 

582  137 

Doubs. 

522  755 

296280 

Sarthe. 

620  668 

466 155 

Drôme. 

652  1 54 

326  68-1 

Savoie. 

591 358 

275  039 

Eure. 

595765 

398  661 

Savoie  (Haute-). 

341  715 

267  406 

F.ure-et-Loir. 

687430 

290455 

Seine. 

47  MO 

1 953  660 

Finistère. 

672  H2 

627  304 

Seine-Inférieure. 

603  329 

7899R8 

Gard. 

583556 

422  107 

Seine-et-Marne. 

573  635 

352  312 

Garonne  (Haute-). 

628  988 

484  081 

Seine-et-Oise. 

560  365 

513073 

Gers. 

628  031 

298  «31 

Sèvres  (Deux-). 

599  988 

328  817 

Gironde. 

974  832 

667  193 

Somme. 

616120 

572  648 

Hérault. 

619799 

409  391 

Tara. 

574  216 

353  633 

Ille-et-Vilaine. 

672  583 

584  930 

T&rn-et-Garonne. 

372016 

232  551 

Indre. 

67  9 530 

270054 

Var. 

608  325 

315  526 

Indre-et-Loire. 

611370 

323  512 

Vaucluse. 

354  770 

2(78  255 

Isère. 

828  934 

577  74» 

Vendée. 

67  0 349 

395  695 

Jura. 

499  401 

298053 

Vienne. 

697  036 

322  028 

Landes. 

932  131 

31  K)  839 

Vienne  (Haute-). 

551  657 

319  595 

Loir-el-Cher. 

635092 

269029 

Vosges. 

607  995 

415485 

Loire. 

475  962 

517  603 

Yonne. 

742804 

370305 

Loire  (Haute-). 
Loire-Inférieure. 

496  225 
687  456 

305  521 
580707 

Troupes  en  Algérie  et 
à l'étranger. 

90607 

Loiret. 

Lot. 

Lot-et-Garonne. 

677  119 
521  174 

535  396 

352  757 
295  542 
332  065 

Somme  pour  France  : 

54239679 

37  472  732 
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Algérie. 
Provinces . 

Alger. 

Constantine. 

Oran. 

Somme  p.  l'Algérie  *. 
France  et  Algérie  : 


11300  000  974  491 

1 7 500  000  1 407  027 

10  200  000  622*06 


39000000  2 999124 


93  239  67  940471  856 


Colonies. 

Hectares. 

Populat. 

A fit.  Inde.  [ Pondichéry , 
Karikal,  ïanaon,  Mahe, 

Chandernagor.] 

48  962 

221  507 

Basse-Cochinchine(3prov.) 

2 -50  000 

900000 

Possessions  en  Asie 

2 798  962 

1 121  507 

Afrique.  Sénégal  et  dépend. 

25  000  000 

54  655 

lie  de  la  Réunion. 

213  550 

118238 

Sainte-Marie  Madagascar. 
Mayotte  et  dépendances. 

909751 
53  0001 

22510 

Possessions  en  Afrique  en 

excluant  l'Algérie 

25351 525 

255463 

Amérirnie.  Martinique. 
Guadeloupe  et  dépend. 

98782 

136  5S2 

108  590 

136  602 

Guyane. 

18000000 

25687 

Saint-Pierre  et  Miquelon. 

21023 

2311 

Possessions  en  Amérique 

18  228395 

3U0162 

Océanie.  Iles  Marquises. 

130  000 

12000 

Iles  Pomotou,  Wallis,  Gam- 

hier  et  Toubouai. 

2000' 0 

18460 

Iles  de  la  Société. 

150  000 

9000 

Nouv.  Calédonie  et  dépend. 

2 480  000 

45000 

Possessions  en  Océanie 

2480000 

84  4 60 

Total  des  colonies. 

48  864  882 

1662  592 

Total  général  de  la  population, 

42  134  448 

STATISTIQUE  RELIGIEUSE. 

Les  recensements  opérés  en  France  ne  donnent 
pas  la  distinction  par  religion.  Voici  comme  la  po- 
pulation peut  se  répartir  d’après  les  cultes. 


France. 

Catholiques.  35  734  667 

Protestants.  1 561  2 -U 

Israélites.  156000 

Mahométans.  — 

Cultes  non  reconnus  20815 


Algérie.  Totaux. 
185  100  35919767 
6 736  1 567  986 

29007  185007 

2 778  281  2 778281 

— 20815 


37  472  732  2 999124  40471  856 


STATISTIQUE  LES  VILLES  PRINCIPALES. 

Population  des  villes  principales.  Paris,  1 696  141  ; 
Lyon,  318  803;  Marseille,  260  910;  Bordeaux, 
162  750;  Lille,  131  827;  Nantes,  113625;  Toulouse, 
113229;  Rouen,  102649;  Saint-Étienne,  92250; 
Toulon,  84,987;  Strasbourg,  82  014;  Le  Havre, 
74336;  Amiens,  58  7K0;  Nîmes,  57  129;  Metz, 
56  888  ; Reims,  55  808  ; Montpellier,  51  865; 
Angers,  51  797  ; Limoges,  51 053;  Orléans,  50  198. 

TABLEAU  COMPARATIP  DBS  RECENSEMENTS  DEPUIS 


l’an 

1700. 

Années 

Somme  totale 

Accroissement 

Moyenne 

du 

de  la  population 

d’un  recense- 

annuelle  de 

ecensem. 

d'alors. 

ment  à l’autre,  l'sccroitsemer 

1700 

19  669320 

— 



1762 

21  769163 

2 099  843 

55259 

1772 

22  672  000 

902  837 

90  283 

1784 

24800000 

2 128  000 

177  333 

1801 

27  349003 

2 549003 

149  941 

l.  Dont  2 SOC  378  indigènes,  et  192  740  européens 
(MS  too  catholiques,  0730  protestants,  etc.) 


Armée, 

Somme  totale 

Accroissement 

Moyenne 

du 

do  la  population 

d’un  recense- 

annuelle  de 

recenrmnr, 

d'alors. 

ment  à l'autre,  l’accroisscnie  it 

1806 

29  107  425 

1158  422 

351  685 

1821 

30  461  815 

1334  450 

90  295 

1816 

31  848  931 

1391061 

219412 

1831 

32  569223 

110  286 

142  051 

1836 

33  540  910 

911  681 

194  337 

1841 

34  230  118 

616  809 

135  362 

1846 

35  400  486 

1110  308 

254  062 

1851 

35  1 83  110 

382  684 

15  531 

1856 

36036  354 

256  194 

51  238 

1861 

37412  132 

764  309  152  862 

669  059  P-*»  mil*  d'unes. 

ÉTABLISSEMENTS  GÉNÉRAUX  DE  BIENFAISANCE. 

Hospice  impérial  des  Quinze-Vingts.  — Maison  im- 
périale de  Charenton. — Maison  impériale  des  Sourds 
Muets  de  Paris.  — Maison  des  Sourdes-Muettes  à 
Bordeaux.  — Maison  des  Sourds-Muets  de  Cham- 
béry. — Institution  des  Jeunes-Aveugles.  — Asile 
impérial  de  Vincennes,  pour  les  ouvriers  convales- 
cents.— Asile  impérial  du  Vésinet,  pour  les  ou- 
vrières convalescentes.  — Hospice  impérial  du  Mont- 
Genèvre. 

MAISONS  CENTRALES  DE  FORCE  ET  DE  CORRECTION. 

Albertville,  Savoie. — Aniane,  Hérault.  — Aube- 
rive.  Haute-Marne.  — Beaulieu,  Calvados. — Belle- 
Ile,  Morbihan. — Cadillac,  Gironde.  — Clairvaux, 
Aube.  — Clermont,  Oise.  — Doullens,  Somme.  — 
Km  brun,  Hautes-Alpes.  — Ensisheim,  Haut-Rhin. 

— Eysses,  Lot-et-Garonne.  — Fontevrault,  Maine- 
et-Loire.  — Gaillon, Eure.  — Haguenau,  Bas-Rhin. 

— Limoges,  Haute-Vienne.  — Loos,  Nord.  — M<*- 
lun  , Seme-et- Marne.  — Montpellier,  Hérault.  — 
Mont-Saint-Michel r Manche.  — Mmes,  Gard. — 
Poissy,  Séine-et-Otse. — Rennes,  IUe  et-Vilaine. — 
Riom,  Puy-de-Dôme.  — Vannes,  Morbihan. 

Maison  de  détention. 

Corle , Corse. 

Colonies  pénitentiaires  de  jeunes  détenus. 

Les  Douaires,  Eure.  — Mettray,  Indre-et-Loire. 

— Saint- Antoine,  Corse.  — Saint-Bernard,  .Yord.  — 
Saint-Hilaire,  Vienne. 

Pénitenciers  agricoles  de  la  Corse. 

Chiatari.  — Casablanca. 

ASILES  PUBLICS  D’ALIÉNÉS. 

Allier,  Sainte  Catherine,  commune  d'Yzeure.  — 
Ariige , Saint-Lizier.  — Aveyron,  Rodez.  — Bou- 
ches-du-Rhône, Saint-Pierre,  commune  de  Marseille; 
Aix;  Saint-Remy.  — Charente-Inférieure,  Lafond. 
commune  de  Cognehors.  — Cher,  Bourges.  — Côte- 
d'Or,  La  Chartreuse,  commune  de  Dijon.  — Eure- 
et-Loir , Bonneval. — Finistère,  Saint-Athanase, 
près  Quimper.  — Garonne  (Haute-),  Toulouse.  — 
Gers,  Auch. — Gironde,  Bordeaux;  Cadillac.— 
llle  et- Vilaine, Saint-Mécn  (Rennes). — Isère, Saint- 
Robert,  commune  de  Saint-Egrève.  — Jura,  Dèle. 

— Loir-et-Cher , Blois.  — Lozère,  Saint-Alban.  — 
Maine-et-Loire,  Saint-Gemmes,  près  Angers.  — 
Marne,  Châlons.  — Marne  (Haute-),  Saint-Dizier. 

— Mayenne,  La  Roche-Gandon , commune  de 
Mayenne. — Meurthe , Maréville,  près  Nancy. — 
Meuse,  Fains  (Bar-le-Ducb  — Nièvre,  La  Charité, 
près  Nevers.  — Nord,  Lille  : Armcntières.  *—  Orne , 
Alençon.  — Pas-de-Calais,  Saint-Venant,  commune 
de  Béthune.  — Pyrénées  (Basses-).  Pau.  — Rhin 
(Bas-),  Stéphansfeld,  commune  ue  Brumath. — 
Sarthe , Le  Mans.  — Savoie,  Bassens.  — Seine-In- 
férieure, Saiut-Yon,  commune  de  Rouen;  Quatre- 
Mares,  commune  de  Sotleville-lès-Rouen  — Vau- 
cluse,  Mon t-de- Vergues  , commune  d'Avignon.  — 
Vendée,  Napoléon- Vendée.  — Vienne  (Haute  ),  Li- 
moges. — Yonne,  Auxerre. 
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V.  Hlnlatèrc  dru  flnonm. 


Le  Budget  varie  tous  les  ans  : 

Budget.  Dépenses  : de  1 890000  000  à 2 150000  000 
Recettes,  /ci.  Id. 

Dette  oubliaue  S , 840  000  000 

Dette  publique,  j 9 000  000  000 

Dépenses.  — Elles  sont  évaluées  par  ministère 
dans  l’ordre  suivant  : 1*  Finances.  1000000000; 

— V Guerre,  380000  000;  — 3"  Marine  et  Colonies, 
155  000000;  — 4*  Agriculture,  Commerce  et  Tra- 
vaux publics,  71000  000;  — 5“  Instruction  publi- 
que, 65000  000;  — 6*  Intérieur,  51000  000;  — 
7e  Justice,  33000000;  — Affaires étran.,  12500  000; 

— Gouvernement  de  l’Algérie,  14000000. 


Recettes.  — Contributions  directes 310  808  000 

Domaines 1 3 792  000 

Forêts 39  922  000 

Enregistrement  et  timbres.  409  000 000 

Douanes  et  sels 187  373  000 

Contributions  indirectes. ..  561  478000 

Postes 69  233  000 

Revenus  divers  et  ressour- 
ces extraordinaires 295  000000 


SERVICES  DES  FINANCES.  — Contributions 
directes.  — Il  existe  un  directeur  et  un  inspecteur 
des  contributions  directes  dans  chaque  département, 
au  chef-lieu,  pour  l’assiette  des  contributions,  lo 
recensement,  le  cadastre,  les  rôles;  un  receveur 
général  dans  chaque  département;  un  receveur 
particulier  dans  chaque  arrondissement  et  sous- 
préfecture  ; des  .percepteurs  dans  chaque  canton 
puis  un  payeur  dans  chaque  préfecture. 

Un  directeur,  un  inspecteur  et  plusieurs  vérifi- 
cateurs de  l'enregistrement  et  des  domaines  dans 
chaque  département. 

Un  conservateur  des  hypothèques  dans'  chaque 
arrondissement. 

Forêts  (Foy.,  pour  les  conservations  forestières, 
la  France  agricole  et  industrielle,  tableau  et  cartes 
n"  54  et  55). 

SERVICE  DES  DOUANES  ET  DES  CONTRIBUTIONS 
INDIRECTES 

dans  les  départements  et  les  colonies. 

1*  DIRECTIONS  MIXTES  DES  DOUANES  ET  DES  CONTRI- 
BUTIONS INDIRECTES. 

Direct,  de  Dunkerque:  Douanes,  Inspect.  et  rec. 
princip.,  Dunkerque  et  Hazebrouck.  — Contrib. 
tndir .,  Inspect.  et  rect.  princip. , Dunkerque,  Ha- 
zebrouck. 

Direct,  de  Lille  : Douanes,  Inspect.  et  rec.  prin- 
cip., Armentiéros,  Lille  et  Orchies;  S. -Inspect., 
Tourcoing,  Lille.  Contrib.  indir . , Inspect.,  Lille, 
Douai;  S. -Insnect.,  Lille. 

Direct,  de  Valenciennes  : Douanes,  Inspect. , Va- 
lenciennes, Avesnes,  Maubeuge.  Rec.  princip., 
Condé,  Jeumont,  Valenciennes,  Avesnes,  Feignics. 
S. -Inspect.,  Condé,  Valenciennes.  Feignics,  Jeu- 
mont,  St- Arnaud.  — Contrib.  indir.,  Inspect.,  Va- 
lenciennes, Avesnes,  Cambrai.  S. -Inspect.,  Valen- 
ciennes, Avesnes,  Cambrai.  Rec.  princip.,  Valen- 
ciennes, Avesnes.  Cambrai. 

Direct,  de  CharleviUe  : Douanes,  Inspect.,  Hirson, 
Rocroi,  Sedan.  Rec.  princip.,  Sedan,  Rocroi,  Ciiar- 
leville,  Hirson,  Givet.  S.-lnsp.,  Givet.  — Contrib. 
indir  , Inspect.,  CharleviUe.  S.-lnsp.,  Réthel,  Vou- 
ziers,  Sedan.  Rec.  princip.  ent.,  CharleviUe,  Réthel , 
Vouziers,  Rocroi,  Sedan. 

Direct,  de  Strasbourg  : Douanes,  Inspect.,  Weis- 
sembourg, Strasbourg.  Rec.  princip. , Weissem- 
bourg  . Strasbourg  , Bischwiller.  S.-lnsp. , Stras- 
lourg,  Bischwiller,  Weissembourg.  — Contrib  in- 
dir., Inspect  , Strasbourg.  Schelestadt.  S. -Inspect., 


Strasbourg,  Weissembourg,  Saveme.  Rec.  princ., 
Strasbourg.  Rec.  princip.  ent.,  Weissembourg,  Sa- 
veme, Sehlestadt  , 

Direct,  de  Colmar:  Douanes , Inspect,  Mulhouse, 
Delle.  Rec.  princ.,  Colmar,  Mulhouse,  Saint-Louis, 
Delle.  S.-Inspoct.,  Newbrisach,  Saint- Louis,  Mul- 
house. — Contrib.  indir.,  Inspect.,  Colmar,  Mul- 
house, Belfort.  Rec.  princip.  ent.,  Colmar,  Mul- 
house. Belfort. 

Direct,  de  Besançon  : Douanes , Inspect.,  Mont 
bobard  , Morteau  , * Pontarlier.  Recettes  princip., 
Pontarlier,  Montbéliard,  le  Villers.  S.-inspect.,le  Vil- 
lers,  Pontarlier.  — Contrib,  indir.,  Inspect.,  Besan- 
çon S.-inspect.,  Baume,  Pontarlier.  Rec.  princip. 
ent. j Besançon,  Montbéliard,  Baume,  Pontarlier. 

Direct,  de  Bourg  : Douanes,  Inspect.,  St-Claudc, 
Chatil.  de  Michail.  Rec.  princip. , Saint-Claude  , 
Belîegardc.  S.-Inspect.,  Gex,  Bellegarde.—  Con'.rib. 
indir.,  Inspect.,  Bourg.  S.-lnspect.,  Belley,  Tré- 
voux. Rec.  princip.  ent.,  Bourg,  Nantua,  Belley, 
Trévoux. 

Direct,  de  Lyon  : Douanes , Inspect.,  Lyon.  Rec. 
princip.,  Lyon.  S.-lnspec. , Lyon.  — Contrib.  tn- 
dir. , Inspect.,  Lyon,  Villefrancpe.  S.-lnspect.,  Lyon. 
Rec.  princip.,  Lyon.  Rec.  princip.  ent,  villefranche. 

Direct,  de  Chambéry  : Douanes,  Inspect.,  Annecy. 
Ugine,  Saint-Jean  de-Maurienne,  Thonon,  Bonne- 
ville. Rec.  princip.,  Annecy,  Flumct,  Séez,  Saint- 
Michel,  Chambéry.  S.-lnspect. , Annemasse,  Pont- 
«le-la-Caille , Saint-Michel,  Bourg-Saint-Maurice, 
Chambéry,  Saint  Julien,  Évian,  Lans-Ie Bourb  , 
Cluses. 

Direct,  de  Digne  : Douanes,  Inspect.,  Briançon, 
Barcelonnette.  S.-lnspect.,  Saint-Martin  Lantosca. 
Rec. princ.,  Briançon,  Barcelonnette,  Saint-Martin, 
Lantosca.  — Contrib.  indir.  Inspect.,  Digne.  S.-ln- 
spect., Sisteron.  Rec.  princip.  ent.,  Digne,  Sisîe- 
ron,  Forcalquier,  Barcelonnette.  Rec.  p*»  ent.,  Cas 
tellane. 

Direct,  de  Nice  : Douanes , Inspect.,  Nice,  Sos- 
pello.  Rec.  princ.,  Nice,  Fontan,  Cannes.  S.-In- 
spect.,  Nice. 

Direct,  de  Toulon  : Douan  s,  Inspect.,  Saint-Tro- 
pez, Toulon.  Rec.  princip.,  Saint-Tropez,  Salins 
d’Hyères,  Toulon.  — S.-inspect.,  Toulon.  — Con- 
trib. indir.,  Inspect.,  Toulon,  Draguignan.  S. -In- 
spect. t Toulon,  Brignoles.  Rec.  princip.,  Toulon, 
Draguignan,  Brignoles.  Entrep. , Toulon. 

Direct,  de  Perpignan  : Douanes,  Inspect.,  Prades. 
La  Nouvelle,  Perpignan.  Rec.  princip.,  La  Nouvelle, 
Perpignan.  Bourg-Madame.  s.-lnspect.,  Le  Per 
thus.  — Contrib.  indir.,  Inspect.,  Perpignan.  Rec. 
princip.,  Perpignan,  Prades. 

Direct,  de  Tarbes:  Douanes,  Inspect.,  Saint-Gi- 
rons, Bagnères.  Rec.  princ.,  Toulouse,  Ax,  Saint- 
Girons,  Bagnères,  Argelès.  S.-lnspect.,  Toulouse.  — 
Contrib,  indir.,  Inspect..  Tarbes.  S.-lnspect.,  Ba- 
gnôres.  Rec.  princip.  eut.,  Tarbes,  Bagnères.  Rec. 
part,  ent.,  Lourdes. 

Direct,  de  Bayonne  : Douanes,  Inspect.,  Oloron, 
Saint- Jean -Pied -de-Port,  Ustaritz,  Biyonne.  Rec. 
princip.,  Saint-Jean-Picd-de-Port,  Oloron,  Ainhoa, 
Bayonne.  S.-inspect.,  Bayonne,  Unlos,  Behohie, 
Briscous.  — Contrib.  indir.  ln>pect.,  Pau,  Bayonne. 
S.-inspect.,  Oloron.  Orthez.  Rec.  princip.,  ent., 
Pau,  Bayonne,  Mauléon,  Oloron,  Orthez. 

Direct,  de  Napoléon  Vendre  : Douanes , Inspect., 
Sables-d'Ülonne,  Beauvoir.  Rec.  princip.,  Sables- 
d’Olonne,  Beauvoir.  — Contrib.  indir.  Inspect., 
Napoléon- Vendée.  S.-Inq>.,  Fontenay,  Sables-d’O- 
lonne.  Rec.  ent.,  Napoléon-Vendée,  Fontenay,  Sa- 
bles-d’Olonne. 

Direct,  de  Vannes  : Douanes,  Inspect.,  Vannes. 
Lorient.  Rec.  princip.,  Redon.  Vannes,  Lorient. 
S -Inspect,  Lorient,  La  Ko.he-Bemard.  — Contrib. 
indir.,  Inspect.,  Vannes,  Lorient.  S.-lnspect.,  Ploër- 
58 
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mel , Napoléonville.  Rec.  princ.  ent. , Vannes , 
Ploôrmel,  Lorient,  Napoléonville. 

Direct,  de  Brest.  Douanes,  Inspect.,  Brest,  Mor- 
laix, Quimper,  Crozon.  Roc.  priucip. , Brest,  Douar- 
ncnez , Quimper,  Morlaix.  S. -Inspect.,  Douarnenez, 
Brest,  Morlaix.  Contrib.  indir Inspect.,  Quimper, 
Brest,  Morlaix.  S.-ïnspect.,  Chàteaulin.  Rec.  priii- 
cip.  ent.,  Quimper,  Chàteaulin,  Brest,  Morlaix.  Rec. 
partie,  ent.,  Quimperlé. 

Direct,  de  Saiut-Brieuc  : Douanes.  Inspect..  Saint- 
Malo,  Saint-Brieuc,  Tréguier.  Rec.  pnneip.,  Tré- 
guier, Le  Légué,  Saint-Malo.  S.-Inspect.,  Binic. 
Saint-Malo.  — Contrib.  indir.,  Inspect.,  Saint- 
Briouc,  Guingamp,  Lannion,  Dinan.  S.-lnspeot., 
Loudéac.  Rec.  princip.,  Saint-Brieuc.  Roc.  prin- 
cip.  ont.,  Guingamp,  Lannion,  Loudéac,  Dman. 
Entrep.,  Saint-Brieuc. 

Direct,  de  Saiut-Lo  : Douanes , Inspect.,  Cher- 
bourg, Valogne,  Granville.  Roc.  princip.,  Cher- 
bourg, Portbail,  Granville.  S.-lnspect.,  Cherlnnirg, 
Granville.  — Contrib . indir.,  Inspect.,  Saint-LÔ, 
Avranches , Cherbourg,  Coutances.  S.-lnspect., 
Valognes.  Rec.  princip.  ent  , Saint-LÔ,  Avranches, 
Cherbourg,  Valognes,  Coûtantes,  Mortain. 

Direct,  de  Caen  : Douanes,  Inspect.,  Caen,  Hon- 
neur. Rec.  princip..  Caen.  Ronfleur.  S.-lnspect., 
Caen,  Honflcur.  — Contrib.  indir.  Inspect-,  Caen, 
Vire.  Raveux,  Lisieux.  S.-Insp.,  Caen.  Rec.  princip.. 
ent.,  Caen,  Vire,  Falaise,  Bayeux,  Hon fleur,  Li- 
sieux. 

Direct,  de  Bouen  : Douanes,  Inspect.,  Rouen. 
Rec.  princip..  Rouen.  S.-Insp.,  Rouen.  — Contrib. 
indir.  Inspect.,  Rouen,  Neufchâtel.  Rec.  princip., 
Rouen,  Neufchàtel.  Entrep.,  Rouen. 

Direct,  du  Havre  : Douanes , Inspect.,  Le  Havre, 
Dieppe.  S.-!nspec.,  Le  Havre,  Fécamp,  Dieppe.  Rec. 
princip.,  le  Havre,  Fécamp,  Dieppe.  — Contrib. 
indir.,  Inspect.,  le  Havre,  Dieppe,  Yvetot.  S.-ln- 
spect., le  Havre.  Rec.  princip.  entrep.,  le  Havre, 
Dieppe,  Yvetot 

2°  direction  DBS  dooanes  exclusivement) . 
Direct.,  Metz.  — Inspect. , Monünédy,  Tlnonviile, 
Bouzon ville,  Saint-Avold,  Bitchc.  — Rec.  princip., 
Montraédy.  Lonwv,  Thionville,  Metz,  Bouzonville, 
Sarregue mines,  Bitche.  — S.-lnspect.,  Fortbach, 
Metz,  Thionville. 

Direct.,  Marseille.  — Inspect.,  Marseille,  Marti- 
gues, Arles.  — Rec.  princip.'  Marseille,  Arles, 
Pont-de-Bouc.  — S.-lnspect.,  Marseille. 

Direct.,  Montpellier.  — Inspect.,  Aiguesmortes . 
Cette.  — Rec.  princip  , Aiguesinortes,  Cette,  Agde 
— S.-lnspect-,  Aiguesmortcs,  Cette,  Agde. 

Direct.,  Bastia.  — Inspect.,  Bastia,  Ajaccio.  — 
Rec.  princip.,  Ajaccio,  Bastia. — S.-lnspect.,  Bastia. 

Direct.,  Bordeaux.  — Inspect.,  La  Teste,  Bor- 
deaux, Blave. — Bec.  princip.,  la  Teste,  Blaye,  Pa- 
nillac,  Bordeaux.  — S.-lnspect.,  Pauillac,  Bordeaux, 
Libourne. 

Direct., Larochelle.  — Inspect.,  Marennes, Roche- 
fort.  — Rec.  princ.,  Saujon,  Marennes,  La  Rochelle, 
Rochefort.  — S.-lnspect.,  La  Rochelle,  Rochefort. 

Direct.,  Nantes.  — Inspect.,  Nantes,  Guérande, 
Paimbœuf.  — Rec.  princip.,  Paimbœuf,  Nantes, 
Saint-Nazaire,  Guérande.  — S. -Inspect.,  Saint-Na- 
zaire, Nantes,  le  Croisic. 

Direct.,  Boulogne.  — Inspect.,  Boulogne,  Calais, 
Abbeville.  — Rec.  princip.,  Calais,  Boulogne,  Abbe- 
ville.— S. -Inspect.,  Calais,  Boulogne,  Saint-Valcry- 
sur-Soinwme. 

Seriict  de  l'Algérie.  (Voy.  tabl.  et  carte,  58.) 
Service  des  colonies. 

Directeur  et  sous-inspeteur  à la  Guadeloupe. 
Directeur  et  sous-inspcctcur  h la  Martinique. 
Directeur,  inspecteur  et  sous -inspecteur  à la 
Réunion. 


Sous-inspecteur  chef  du  service  5 Cayenne. 
Vérificateur  chef  de  service  h Taïti. 

Sous-inspecteur  chef  de  service  au  Sénégal. 

3*  DIRECTIONS  DES  CONTRIBUIONS  INDIRECTES  (exclu- 
sivement) DANS  LES  DÉPARTEMENTS. 
Directeurs,  dans  les  ch. -lieux  de  départ.;  inspec- 
teurs et  sous-inspecteurs,  dans  les  ch.-l.  d'arrond.  ; 
receveurs  principaux  , receveurs  principaux  entre 
poseurs,  eutreproseurs  et  receveurs  particuliers  en- 
treposeurs. 

4°  INSPECTEURS  ET  SOUS- INSPECTEE  RS  DES  DOUANES 
ET  DES  CONTRIBUTIONS  INDIRECTES,  CHARGES  DE 
SERVICE  DES  SUCRES. 

Inspect.  Vrt/<îficieRH« . dir.  de  Valenciennes 
— Douât,  — de  Lille. 

— Lille,  — de  Lille. 

— Béthune , — du  Pas-de-Calais. 

— Arras,  — du  Pas-de-Calais. 

— Jlam,  — de  la  Somme. 

— Saint  Quentin, — de  l’Aisne. 

S.-inspect.  Camlnrai,  dir.  de  Valenciennes. 

— Compïègne,  — de  Beauvajs. 

TABACS. 

Direction  générale  <i  Paris. 

Ecole  d’application  des  tabacs  ; Quai  d’Orsay,  5Î, 
à la  Manufacture  impériale  des  tabacs.  — Le  per- 
sonnel des  èléves-iiigéuicurs  se  recrute  à PLcolc 
Polytechnique. 

SERVICE  DANS  LES  DÉPARTEMENTS  ET  L’ ALGÉRIE. 

1*  directions  (au  nombre  de  dix). 

(9  départements  où  l'on  cultive  le  tabac.) 

!r*  Circonscription.  — Manufacture  impériale  des 
tabacs  de  Strasbourg , cultures  et  magasins  du 
Bas  Rhin. 

Direction  à Strasbourg.  Manufacture,  culture  et 
magasins  de  feuilles,  entrepôt,  à Strasbourg , Schle- 
sluil , Ucnfçld.  Ilaguenuu. 

2'  Circonscription.  — Manufacture  des  tabacs  de 
Nancy,  culture  et  Magasin  de  la  Meurthe. 
Direction  à Nancy  Manufacture,  culture  et  ma 
gasinde  feuilles,  entrepôt,  à Nancy. 

3*  Circonscription  — Manufacture  des  tabacs  de 
Mets,  culture  et  magasin  de  la  Moselle. 
Direction  à Mets.  Manufacture,  culture  et  magasin 
de  feuilles,  entrepôt  à Mets: 

4*  Ctrcon^criprion.  — Manufacture  des  tabacs  de 
Lille  ; magasin  de  transit  de  Dunkerque,  culture 
et  magasins  du  Nord. 

Direction  à Lille.  Manufacture  et  magasin  à Dun- 
kerque, culture  et  magasins  de  feuilles,  entrepôt  à 
Lille,  ii”*  1 et  2,  Mervillc. 

5e  Circonscription.  — Manufacture  des  tabacs  et 
magasin  de  transit  du  Havre. 

Direction  au  Havre.  Manufacture  et  magasin  de 
transit  au  Havre. 

6*  Circonscription.  — Manufacture  des  tabacs  de 
Morlaix;  culture  et  magasin  d' Ille-et-Vilaine. 
Direction  à Morlaix.  Manufacture,  culture  et  uu- 
gasui  de  feuilles,  entrepôt,  à Saint-Malo. 

7*  Circonscription.  Manufacture  des  tabacs  et 
magasin  de  transit  de  Bordeaux;  culture  et  ma- 
gasin de  la  Gironde. 

D.roction,  à Bordeaux.  Manufacture,  magasin  de 
transit,  culture  et  magasin  de  feuilles,  entrepôt,  a 
Bordeaux. 

8 Circonscription.  — Manufacture  des  tabacs  de 
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Tonneins;  culture  et  magasins  de  Lot-et-Garonne. 
Direction,  à Tonneins.  Manufacture,  culture  et 
magasins  de  feuilles,  entrepôt,  à Tonneins , Aiguil- 
lon, Dama  son. 

9*  Circonscription.  — Manufacture  dos  tabacs  et 
magasin  de  transit  de  Marseille  ; culture  et  ma- 
gasin des  Bouches-du-Rhône. 

Direction,  à Marseille.  Manufacture  et  magasin  de 
transit,  magasin  de  feuilles,  à Aix. 

10*  Circonscription.  — Manufacture  des  tabacs  de 
Nice;  culture  et  magasin  des  Alpes-Maritimes  et 
du  Var. 

Direction,  kNice.  Manufacture,  magasin  de  feuilles, 
à Antibes. 

2*  directions  des  manufactures  (au  nombre  de  sept). 

Paris  (Gros-Caillou) , Paris  (Reuilly) , Dieppe , 
Nantes,  Château  roui,  Lyon,  Toulouse. 

3°  DIRECTIONS  DE  LA  CULTURE  ET  DES  MAGASINS 
(au  nombre  de  quatre) . 

Département  du  Pas-de-Calais  : Direction,  à Bé- 
thune ; magasins  de  feuilles,  entrepôt  à Béthune,  Ai  re, 
Saint-Pol,  Montreuil. 

Départements  de  la  Haute-Saône  et  du  Haut- 
Rhin  : Direction,  à Vesoul]  entrepôt,  à Vesout,  Col- 
mar. 

Départements  dn  Lot  et  de  la  Dordogne  : Direc- 
tion, à Cahors  ; entrepôt  à Cahors,  Souillac,  Péri- 
gueux. 

Les  trois  départements  de  V Algérie:  Alger,  Oran, 
Constantine  : Direction,  à Alger;  entrepôt  à Alger, 
B}idah , Oran,  Bone,  Philippeville. 

Département  de  la  Haute-Savoie.  Magasin  de 
feuilles  de  Ruimlly. 

DIRECTION  GÉNÉRALE  DES  POSTBS, 

Rue  Jean- Jacques -Rousseau. 

Inspections  dans  tous  les  chef-lieux  de  départe- 
ments et,  en  outre,  dans  les  villes  de  Saint-Quentin, 
Reims , Boulogne-sur-mer  et  le  Havre.  — Bureaux 
de  poste  dans  tons  les  chef-lieux  de  cantons  et  dans 
un  grand  nombre  de  communes. 

HOTEL  DES  MONNAIES. 

Paris,  marque  A ; — Bordeaux , marque  K ; — 
Strasbourg,  marque  BB. 

TI.  JllaWère  de  fiantructlmi  publique. 

(Voy.  la  Francs  universitaire,  tableau  et  carte  52.) 

111.  Mlalutère  de  la  Querre. 

(Voy.  la  France  militaire,  tableau  et  carte  n*  49.) 

Vin.  9ilnU«*re  de  ta  narine  et  de» 
Cala  nie». 

(Voy.  la  France  maritime,  tableau  et  carie  53.) 

IX.nlnlatère  de  rAgrleailture, du  Commerce 
et  dea  Travaux  publics. 

(Voy.  la  France  agricole  et  industrielle,  tableaux  et 
cartes  54  et  55,  et  carte  50,  pour  les  Chemins  de  fer.) 

Sur  ces  dernières  ne  figurent  pas  les  canaux  qui, 
par  défaut  d’espace,  sont  indiqués,  les  principaux 
du  moins,  sur  les  4 cartes  de  la  France  administra- 
tive, 45,  46,  47,  48.  — - Les  routes  ne  figurent  pas 
sur  nos  cartes  4 cause  dp  leur  grand  nombre  qui 
aurait  produit  confusion.  Mais  le  service  des  ingé- 
nieurs es!  indiqué  dans  les  tableaux  54  et  55.  — 

N oyez  aussi  le  tableau  3 de  la  carte  n*  54»  pour  le 
service  des  mines. 


Voici  le  tableau  très-complet  des  canaux  et  des 
Voies  navigables  naturelles  de  la  France  : 


CANAUX  ET  VOIES  NAVIGABLES  DE  LA  FRANCK. 

(Extr.  du  préc.  hiaior.  et  statistique  des  voies  navigables 
de  la  Franre  par  Ern.  Grangez.) 

Aa  (Pas-de-Calais),  riv.  nav.  de  Saint-Omer  à la 
mer,  embranchements:  can.  de  la  Colme, de  Bour- 
bourg  et  do  Calais  : 34  kil. 

Acheneau,  riv.  navig.  servant  d'écoulement  au  lac 
Grandlieu  (Loire-Inf.)  : 21  kil. 

A dour,  riv.  navig.  entre  Saint-Sever  et  la  mer  : 
133  kil. 

Aff , petit  cours  d’eau  affl.  de  droite  de  la  Vilaine 
et  navig.  depuis  la  Gacilly  jusqu’à  son  embouch. 
dans  l’Oust  canalisé,  faisant  partie  elle-même 
du  canal  de  Nantes  à Brest  (Morbihan)  : R kil. 

Aigues- Mort  es  (can),  grau  du  roi  et  gr.  robine 
d' Aigues  Mortes,  lit  naturel  du  Vist-re  et  dn  Vi- 
dourle,  à travers  les  atterrissements  qui  séparent 
Aigues-Mortes  de  la  mer:  6 kil. 

Ain,  riv.  navig.  de  Condes,  dans  le  Jnra,  jusqu'au 
confl.  avec  le  Rhône  :86  kil. 

Aire  (can.  d’)  d la  Basse e , jonction  de  la  Deule  à 
la  Lys  : 42  kil. 

Aisne,  riv.  navig.  depuis  Châleau-Poicien,  jusqu  a 
l'embouch.  dans  l’Oise  (en  partie  canal  latéral). 
Tout  le  canal  latéral  de  l'Acsne  est  de  51  kil  et 
réduitde  19  kil.  le  trajet  natureldela  riv.  : 119  kil. 

A isne  (can.  de  F),  à la  Morne,  du  canal  latéral  de 
l’Aisne  (à  Berry-au-bacL  au  canal  latéral  à la 
Marne  (à  Coodé  entre  Épernay  et  Cbâlons),  tra- 
verse Reims  : 58  kil. 

AUier , riv.  navig.  de  Fonlanes,  près  Brloude,  ou  con- 
fluent : 232  kil. 

Andelle,  riv.  navig.  sur  un  parcours  de  3 kil.  au- 
dessus  de  son  embouch.  dans  la  Seine. 

Aran,  affl.  de  l’Adour,  petite  riv.  nav.  sur  10  kil. 

Arcachon,  canal  qui  réunit  au  bassin  de  ce  nom  les 
étangs  navig.  de  Parcntis,  de  Biscarosse  et  de  Ca- 
zau,  longueur  de  la  voie  navigable  : 49  kil. 

Ardannbxa  ou  Gribe,  affl.  de  l’Aiiour,  pet.  riv.  nav. 
sur  10  kil. 

Ardèche,  riv.  navig.  de  Saint-Martin  d’Ardèche,  jus- 
qu’à l’embouch.  dans  le  Rhône  : 8 kil. 

Ardennes  (can.  des),  jonction  de  la  Meuse  (à  Pont- 
à-Bar  sous  Donchery),  à Neufchâtel  (canal  latéral 
à l’Aisne),  réunion  du  bassin  de  la  Meuse  à celui 
delà  Seine  ; embranchement  sur  Vouziers:  105  kil. 

A rguenon , pet.  riv.  des  Côtes-du-Nord,  navig.  de- 
puis Plançoët  jusqu’à  la  mer  : 9 kil. 

Ariége,  riv.  navig.  de  Cime-Gabelle  jusqu’à  la  Ga- 
ronne : 31  kil. 

Arles  (can.  d’}  à Bouc  : 47  kil. 

Arrous,  affl.  de  la  Loire,  dép.  de  Saône-et-Loire, 
navig.  de  Gutmgnon  jnsqu’à  la  Loire  : 19  kil. 

Ar%,  pet.  cours  d’eau  du  Morbihan,  affl.  de  la  Vi- 
laine, navig.  depuis  la  netite  v.  do  Rochefort  jus- 
quau  canal  de  Nantes  a Brest  : 11  kil. 

Aube,  riv.  navig.  du  pont  d’Arcy  jusqu’à  sein  em- 
bouch. dans  la  Seine  : 45  kil. 

Aulne,  riv.  du  Finistère,  navig.  de  l'Êclüse  de  Châ- 
teaulin  (où  aboutit  le  canal  de  Nantes  à Brest), 
jusqu’à  la  mer  : 35  kil. 

Auray,  riv.  navig.  du  Port-d’Auray  jusqu’à  la  uier 
(Morbihan)  : 14  kil. 

Aure,  pet.  riv.  navig.  de  Trévières  jusqu’à  son  cm- 
bouen.  dans  la  Vire  au-dessous  d’Isstgny  (Calva- 
dos) : 20  kil. 

Authion,  affl.  de  la  Loire,  navig.  du  Pont  de  Sorges 
jusqu’à  son  embouch.  dans  la  Loire  : 7 kil. 

Autisa  (dép.  de  la  Vendée),  pet.  riv.  naxig.  du  porl 
de  Souil  à la  Sevré  : 9 kil. 

Aven.  riv.  navig.  à l aide  de  la  marée,  de  Pont-Aven 
à l’Océan  (Morbihan)  : 6 kil. 

Avre,  pet.  riv.  navig.  de  Moreuil  jusqu’à  sou  em- 
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bonch.  dans  la  Somme,  en  amont  d’Amiens  : 
21  kiU 

Boise,  riv.  navig.  depuis  Gange,  près  Condom, 
jusqu’à  la  Garonne  (départements  du  Gers  et  de 
Lot-et-Garonne)  : 56  kil. 

Beaucaire  (can.  de),  depuis  le  Rhône,  à Rcaucaire, 

nii’à  Aigues-Mortes,  comprenant  outre  le  can. 

eaucaire  proprement  dit,  ceux  de  la  Badelle, 
de  Silvéréal  et  de  Bourgidou  : 77  kil. 

Belon , pet.  riv.  du  Morbihan,  navig.,  à l’aide  de  la 
marée,  de  Quinstinic  à la  mer  : 8 kil. 

Bergues  (can.  de)  à Dunkerque  : 8 kil. 

Berry  (can.  du)  , composé  : 1°  d’une  ligne  princin. 
entre  l'embouch.  de  l’Ailier  et  celle  du  Cher  (de 
la  Loire  à la  Loire);  2°  d’un  embranch.  depuis 
Kimbé  (entre  Saint-Amand  et  Nevers) , jusqu'à 
Montluçon  (Allier)  : 322  kil. 

Bidassoa,  pet.  riv.  limite  d’Espagne  et  des  Basses- 
Pyrénées,  navig.  de  Bordaruppa  à l’Océan  : 8 kil. 
Bidouxe.  pet.  riv.  navig.  de  Came  a son  embouch. 
dans  1 Adour  : 16  kil. 

Biavet , riv.  du  Morbihan,  navig.  de  Hennebont  à la 
mer,  et  canalisée  d’Honnebont  à l'écluse  des  Ré- 
collets, à Pontivy  ou  Napoléonvillc,  où  il  se  joint 
au  can.  de  Nantes  à Brest  : 74  kil. 

Bouc  (can.  de),  à Martigues  : 5 kil, 

Boulogne , riv.  nav.,  depuis  Forsin  jusqu'au  lac  de 
Grandlieu  (voy.  rAchcneau)  : 7 kil. 

Bourbourg  (can.  de) , de  l’Aa  à Dunkerque  : 21  kil. 
Bourgidon  (can.  de)  (voy.  Beaucaire). 

Bourgogne  (can.  de],  depuis  l’Yonne,  au  village  de 
La  Roche,  jusqu  à la  Saône,  près  de  Saint  Jean 
de  Losne  : 242  kil. 

Boutonne,  riv.  navig.  de  Saint-Jean-d’Angély  à son 
embouen.  dans  la  Charente  : 30  kil. 

Briare  (can.  de),  fait  communiquer  le  canal  latéral 
à la  Loire,  à Briare,  avec  le  canal  du  Loing,  à 
Montargis  : 56  kil 

B rivé,  pet.  riv.  canalisée  depuis  Cahilo  jusqu'à  son 
embouch.  dans  la  Loire  (dép.  de  la  Loire-Inf.)  : 
30  kil. 

Brouage  (can.  de),  joint  la  Charente,  au-dessus  de 
Rochefort,  au  chenal  de  Brouage  et  à la  mer  : 
22  kil. 

Brusche  (can.  de  1a) , depuis  llossig  à son  confluent 
avec  la  Brusche,  près  de  Soulu-les-Bains,  jus- 
qu’à rill,  à 3 kil.  au  dessus  de  Strasbourg,  près  de 
l’embouch.  du  canal  du  Rhône  au  Rhin  ; l9  kil. 
Caen  (can.  de)  <î  la  mer,  latéral  à l'Orne  : 14  kil. 
Calais  (can.  de),  de  Weest  sur  la  riv.  d'Aa  à Calais, 
avec  embranch.  sur  Guiues  et  Ardres;  pour  le 
t<.ut  : 41  kil. 

Canche,  riv.  na.ig.  de  Montreuil  à la  Manche,  par 
Êtaples  (Pas-de-Calais)  : 16  kil. 

CapeUe  (can.de),  du  canal  de  Beaucaire  à Capctte, 
sur  le  petit  Rhône  : 11  kil. 

Ceinture  des  Hollandais  (canal  de  la),  travail  de 
dessèchement  utilisé  pour  le  transport,  faisant 
communiquer  la  riv.  de  Vendée  avec  le  can.  de 
Luron  : 27  kil. 

Centre  (can.  du),  jonction  de  la  Saône  à Châlon, 
avec  la  Loire  à Digoin  ; parcours  total  avec  la 
Rigole  de  Torcy  : 121  kil. 

Cette  (can.’de),  de  Cette  à l'étang  de  Thau,  pour 
rattacher  cette  v.  à la  gr.  navig.  de  la  Garonne 
au  Rhône  : 1 kil.  1/2. 

Chalaronne , pet.  riv.  du  dén.  de  l’Ain,  navigable 
entre  Thoissey  et  son  embouch.  dans  la  Saône  : 
1 kil. 

Charente , riv.  nav.  de  Monlignac  à la  mor:  167  kil. 
Charente  (can.de)  à la  Se u dre,  du  canal  de  Brouage 
à Marenncs  et  de  Marennes  <4  la  Seudre  : 14  kil. 
t harras  (can.  de),  ou  de  Surgères,  de  Guitcharou  à 
Charras  sur  la  Charente  : 19  kil. 
t her,  riv.  canalisée  de  Vierzon  jusqu ‘à  son  embouch. 
dans  la  Loire.  (Voy.  can.  du  Berry),  de  l’écluse  de 
Noyers  au  canal  du  Berry  : 59  kil. 

Cher,  pet.  affl.  de  la  Vilaine,  navig.  de  Cahau-la- 


Souchais  (Loire-Inf.)  à son  embouch.  dans  la  Vi- 
laine : 5 kil. 

Chiers,  affl.  de  la  Meuse,  navig.  dans  la  partie  inf. 
de  son  cours  jusqu'à  son  embouch.  : 9 kil. 

Co/me(can.  de),  jonction  entre  la  riv.  d’Aa  et  la  v. 
de  Fumes  : 49  kil. 

Couesnon}  riv.  de  Bretagne  (Ille-et-Vilaine), navig. 
d’Antr&in  à la  mer  : 2 ) kil. 

Coulantes  (can.  de),  riv.  de  Soulle  canalisée  jus- 
qu’à son  embouch.  dans  la  Sienne,  au  port  de  la 
Rocque  : 5 kil. 

Creuse,  riv.  navig.  du  Pont  de  l’Auvemièrc  jusqu’à 
son  embouch.  dans  la  Vienne  : 8 kil. 

Deule  (can.  de  la),  de  la  Scarpe(à5  kil.  au-dessous 
de  Douai),  à Deulémont  où  la  Deule  se  jette  dan* 
la  Lys  : 65  kil. 

Dire  (can.  de  la),  dép.  des  deux  Sèvres,  suivant  le 
cours  de  la  Dive  depuis  le  pont  de  Pas-de- Jeu, 
près  de  Moncontour,  jusqu’à  son  embouch.  dans 
le  Thouct  : 27  kil. 

Dire» (Calvados),  riv.  navig.  du  pont  de  Corbon  à la 
mer  : 28  kil. 

Don  (Loire-lnf.),  affl.  de  la  Vilaine,  navig.  du  mou- 
lin de  Coiqueneu,  près  de  Gtiéraéné,  jusqu’à  son 
embouch.  dans  la  Vilaine  : 8 kil. 

Dordogne,  riv.  navig.  de  Saint-Projet  (Corrèze),  où 
plutôt  de  Meyronne  (Lot),  à son  confluent  avec  la 
Gironde,  de  Saint-Projet  à Mayronne  : 114  kil.  ; 
en  tout,  de  Saint-Projet  au  confluent  : 375. 

Dore,  affl.  de  l’Ailier,  non  navig.  quoique  classée 

Dossen  ou  riv.  de  Morlaix,  navig.,  à l’aide  des  ma- 
rées, de  Morlaix  à la  mer  : 6 kiI. 

Doubs,  riv.  canalisée  en  gr.  partie.  Voy.  le  canal  du 
Rhône-au-Rhin. 

Douves  (Manche),  riv.  navig  de  Saint-Sauveur-le^ 
Vicomte  jusqu’à  son  embouch.  dans  la  Taule  au- 
dessous  de  Carcntan  : 30  kil. 

Dronne,  affl.  de  l’islc  (dép.  de  la  Gironde)  : 4 kil. 
de  navig.  seulement. 

Dropt,  riv.  navig.  d'Eymet  à son  embouch.  dans  la 
Savonne  : 63  kil. 

Dunkerque  (can.  de)  à Fumer  : 22  kil.  Il  se  con- 
tinue en  Belgique  avec  de  nombreux  embran- 
chements. 

Ef[,  ou  Seff,  affl.  du  Trieux  (Côtes-du-Nord)  : 3 kil. 
de  navig. 

Ellé,  ou  riv.  de  Quimpcrlé,  naviç.  : 15  kil.,  de 
Quimporlé  à la  mer,  à l’aide  des  marées  (Fi- 
nistère). 

Elorn , ou  riv.  de  Landerneau,  navig.,  à l’aide  des 
marées,  de  Landerneau  à la  rade  de  Brest  (Finis- 
tère) : 14  kil. 

Erdre  (Loire-Inf.),  riv.  navig.  deNort  à Nantes,  où 
elle  se  jette  dans  la  Loire.  La  partie  infér  est  ca- 
nalisée et  fait  partie  du  canal  de  Nantes  à Brest. 
La  partie  de  l'Erdre  indépendante  de  ce  canal  n’a 
que  5 kil. 

Escaut , fl.  navig.  de  Cambrai  à la  mer  : 333  kil. 

Étangs  (can.  des).  Communication  de  la  Garonne 
au  Rhône,  entre  l'Êtang  et  Thau,  et  l’extrémité 
du  canal  de  la  Radelle  : 38  kil. 

Elel,  pet.  riv.  du  Morbihan,  navig.  entre  Nostang  et 
la  mer,  à l aide  des  marées  : 14  kil. 

Eu  (can.  d’)  au  Tréport  (Seine-lnfér.)  : 3 kil. 

Eure , riv.  navig. , seulement  de  Louviers  à la 
Seine;  mais  classée  depuis  l’embouch.  de  l’Avre  : 
86  kil. 

Garonne,  riv.  navig.  depuis  son  confluent  avec  le 
Salat  ; mais,  pour  la  descente  et  la  remonte,  de- 
puis Toulouse  seulement  jusqu'à  la  mer  : 468  kil. 
(depuis  le  Salat). 

Garonne  (can.  latéral  à la),  se  raccorde,  à Toulouse, 
avec  le  canal  du  Midi  et  le  canal  Saint-Pierre.  Il 
suit  le  fl.  de  Toulouse  à Castcts  : 193  kil.  et  avec 
les  embranch.  : 210  kil. 

Gaves  réunies,  Gave  de  Pau,  navig.  de  Peyrehr.rnde 
à ï'Adour  : 9 kil. 

Gers  : 1 kil.  seulement  de  navig. 
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Gitors  (can.  de)  ou  du  Foret,  depuis  le  bassin  houiller 
de  Rivc-de-Gier  jusqu'au  Rhône,  à Givors  : 19  kil. 

Gouet,  riv.  de  Saint-Brieuc.  navig.,  à l'aide  des 
marées,  du  port  Légué  à la  mer  : 5 kil. 

Goyen,  riv.  du  Finistère,  navig.,  à l’aide  des  ma- 
rées, du  port  de  Pont-Croix  à la  mer  : 7 kil. 

Guer , riv.  des  Côtes-du-Nord,  navig.,  à laide  des 
marées,  de  Laumos  à la  mer  : 8 kil. 

Guindy,  riv.  des  Côtes-du-Nord,  navig.  à l’aide  des 
marées,  du  port  de  Tréguier  à la  mer  : 10  kil. 

Haute-Perche,  riv.  de  Ponde  (Loire-Inf.).  navig.  de- 
puis le  port  de  la  Haute-Perche  jusqu'à  la  mer  : 
12  kil. 

Hasebrouck  (canaux  d’),  double  communication  en- 
tre Hazebrouck  et  deux  points  de  la  Lys  : Thiennes 
et  Merville  : ensemble,  parcours  de  24  kil. 

Hérault , prête  ses  eaux  au  canal  du  midi,  en  dehors 
duquel  11  kil.  seulement  sont  navig. 

Ill,  afll.  du  Rhin,  navig.  depuis  la  LadhofT,  près 
Colmar,  jusqu’à  son  embouch.  dans  le  Rhin  : 97  kil. 

IU  (can.  de  1)  au  Rhin  : 2 kil. 

/Ile  (can.  d’)  et  Rance,  de  Rennes  jusqu'à  G kil.  en 
aval  deDinan,  la  Rance  étant  navig.  de  ce  point  à 
sou  embouch.  : 84  kil. 

Isère,  riv.  navig.  depuis  Montmeillan,  jusqua  son 
cip liouch.  dans  le  Rhône:  158  kil. 

Isle,  riv.  navig.  de  Laubardomont,  à la  Dordogne, 
mais  canalisée  de  Laubardemont  à Périgueux, 
en  tout  : 140  kil. 

Jaudy  (Côtes-du-Nord),  riv.  navig,, à l’aide  des  ma- 
rées, du  port  de  la  Roche-Derricn  jusqu'à  son 
embouch.  dans  le  Guindy  : 14  kil. 

Laberbenoit  ou  Aberbenou  (Finistère),  riv.  navig. 
depuis  la  Treglonou  jusqu  a la  mer  : 6 kil. 

Laberwrach  ou  Abencrach  (Finistère),  riv,  na\ig. 
depuis  le  port  de  Paluden  jusqu’à  la  mer  : 7 kil. 

Layon  (Maine-et-Loire),  pet.  afll.  de  la  Loire  navig., 
seulement  depuis  Chaudefonds  jusqu'à  ia  Loire  : 
6 kil. 

Laxce,  pet.  riv.  canalisée  de  Béthune  à la  Lys  (dép. 
du  Nord)  : 19  kil. 

Lesparre  (canaux  de),  3 canaux,  de  l’Escarpont,  de 
la  Roumigniére  et  du  gr.  chenal  du  Guy,  rive 
gauche  de  la  Gironde,  canaux  de  desséchem.  ren- 
dus navigables  : 16  kil. 

Lruy,  pet.  afll.  de  l'Adour,  navig.  depuis  lo  moulin 
d Oro  jusqu’à  son  embouch.  dans  1 Adour  : 25  kil. 

Les  (Hérault),  pet.  riv.  rendue  artificiellement  na- 
vigable depuis  le  pont  de  Juvénal,  à 1 kil.  de 
Montpellier,  jusqu’à  la  mer  : 31  kil.  Du  Lez  supé 
rieur  au  canal  de  Grave  : 9 kil. 

Leyre , riv.  navig.  à partir  de  5 kil.  seulement  au- 
dessus  du  bassin  d jYrcachon  où  elle  se  jette. 

Lézarde,  afll.  de  la  Seine,  riv.  navig.  à l'aide  des 
marées,  du  port  d'Harfleur  à 1 embouch.  de  la 
Seine  : 1 kil.  1/2. 

Loing  (can.  du),  de  Montargis  au  pont  du  Lning,  il 
prend  le  lit  du  Loing  jusqu'à  Sauit-Mainmès-sur- 
Seine  : 57  kil. 

Loir.  riv.  navig.  depuis  le  pont  de  Coënuont,  près 
de  Chàteau-du-Loir  (Sarthe)  : jusqu’à  son  coufl. 
avec  la  Sarthe  : 113  kil. 

Loire,  navig.  depuis  le  port  de  la  Noinc,  au-dessus 
de  Roanne  (dép.  de  la  Loire), jusqu a la  mer  835  k., 
mais  elle  n’est  navig.  à la  remonte  et  à la  des- 
cente qu'à  partir  de  Decize  (Saône-et-Loire). 

Loire  (can.  latéral  à la),  il  tait  suite  au  canal  de 
Roanne  à Digoin;  il  gagne  Briarc  : 208  kil. 

Lot,  navig.  à la  descente  seulement  depuis  d’En- 
trajgues  (Aveyron);  à la  remonte  et  & la  descente, 
depuis  Levignac,  jusqu'à  son  embouch.  dans  la 
Garonne  à Aiguillon  : 312  kil.  en  tout. 

Lufort  (can.  de),  en  Vendée,  du  port  de  Luçon  à la 
mer  : 14  kil. 

Lunel  (can.  de),  part  de  cette  ville  et  gagne  la  mer 
(dép.  de  l’Hérault):  11  kil. 

Lys , riv.  navig.  à partir  d’Aire  (Pas  de  Calais  et 
Nord),  son  cours  en  France  est  de  53  kil. 
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Madeleine  ou  pet.  Sève,  riv.  du  dép.  de  la  Manche, 
navig.  seulement  sur  6 kil. 

Maine  (Petite),  pet.  riv.  du  département  de  la  Loire- 
Inf. , affluent  de  la  Sèvrc  nantaise,  navig.  depuis 
Chàteau-Thcbaud  jusqu’à  son  embouch.  : 4 kil. 

Manicamp  (can.  de),  partant  do  l’écluse  de  Chauny 
(la  dernière  du  can.  de  St.-Quentin),  et  aboutis- 
sant à l’Oise  au-dessous  de  Manicamp  : 4 kil. 

Mardyck  (Pas-de-Calais),  lit  naturel  endigué  de  la 
rivière  ae  Robecq  et  Molstroom  qui,  depuis  Hen- 
nuin,  conduit  à PAa,  à l kil.  1/2  en  aval  du  can. 
de  Bourbourg  : 7 kil. 

Marne,  riv.  navig.  depuis  St.-Dizier  jusqu  à son 
embouch.  dans  la  Seine  : 363  kil.,  cours  défec- 
tueux dans  la  partie  supérieure. 

Marne  (can.  latéral  à la),  commence  à 3 kil.  en 
aval  de  Vitry -le -Français,  reçoit  le  canal  de  la 
Marne,  au  Rhin  et  retombe  dans  la  Marne  à Dizy, 
sous  Epernay.  11  a pour  objet  de  suppléer  à la 
navigat.  défectueuse  de  la  Marne  : 63  kil. 

Marne  (can.  de  la)  au  Rhin,  qui  joint  ensemble 
les  bassins  de  la  Seine,  de  la  Meuse  et  du  Rhin. 
Origine  à Vitry-Ie- François  sur  le  can.  iatéral 
à la  Marne;  débouché  dans  la  riv.  d’ 111,  au-dessous 
de  Strasbourg,  en  face  du  can.  d’ill  au  Rhin  : 
319  kil. 

Mayenne,  riv.  navig.  depuis  Laval  jusqu’à  son  confl. 
avec  la  Sarthe,  et.  Dar  la  Maine,  la  voie  navigab. 
se  poursuit  jusqu’à  la  Loire.  De  Laval  à la  Loire  : 
133  kil. 

Mcaux-û’Chalifert  (can.  de),  de  la  Marne  (au-dessus 
de  Meaux),  à la  Marne  (au  pied  du  coteau  de 
Chalifert),  il  est  alimenté  par  le  Gr. -Morin  : 13  kil. 

Heu,  affluent  de  la  Vilaine  au-dessus  de  Laguy: 
3 kil.  navig.  seulement  au-dessus  de  son  em- 
bouch. 

Meurihe,  riv.  classée  comme  navigable  depuis  Nancy 
jusqu'à  son  embouch.;  mais  la  navigation  est  sus- 
pendue quelquefois  pendant  10  mois  de  l’année, 
par  suite  des  basses  eaux  : 12  kil. 

Meuse,  riv.  navig.  à la  descente  depuis  Verdun  ; à 
la  montée  et  à la  descente  depuis  Sedan.  Le  cours, 
compris  en  France  depuis  Verdun  jusqu’à  la  fron- 
tière, est  de  261  kil. 

Midi  (can.  du),  de  Toulouse  à l’étang  de  ïhau  où 
la  navigation  se  continue  jusqu’à  la  mer  par  le 
canal  de  Cette  : 241  kil. 

Midouse,  riv.  du  départ,  des  Landes,  navigable  de- 
puis le  confluent  qui  la  forme  (le  Midou  et  la 
Douze),  à Mont-de-Marsan,  jusqu’à  son  embouch. 
dans  l’Adour  : 42  kil. 

Mionon,  affluent  de  la  Sèvre  Ninrtaisc,  navigable 
aepuis  le  Moulin-Neuf,  à I kil.  1/2  en  aval  de 
Mauzé  jusqu’à  son  embouch.  dans  la  Sèvre:  ] 6 kil. 
Cette  rivière  sert  de  limite  aux  départ,  des  Deux- 
Sèvres  et  de  la  Charente. 

Moder,  affluent  du  Rhin,  navigable  sur  17 kil.;  mais 
pour  la  très-petite  navigation. 

Mons-à-Condé  (can.  de)  : 24  Kil.,  dont  5 kil.  seule- 
ment en  France. 

Morin  (grand),  affluent  de  la  Marne  (dcpart.de 
Seine-et-Marne)  ; navigab.  depuis  Tigeaux  jus- 
qu’au can.  de  Meaux  à Chalifert  [voy.  plus  haut  ce 
dernier)  : 12  kil. 

Moselle,  navigab.  depuis  le  port  de  Frouani , au- 
dessus  de  l’embouch.  de  la  Meurthe.  Son  cours 
navig.  en  France  est  de  1 16  kil. 

Santés  à Brest  (can.  de)  : 359  kil. 

Narbonne  (can.  de)  ou  can.  de  Jonction,  forme  avec 
la  Bobine  de  Narbonne  et  le  canal  de  Ste.-Lucie, 
une  seule  navigation  partant  du  Somail,  sur  le 
canal  du  Midi  et  aboutissant  à la  mer,  au  pont 
de  la  Nouvelle  : 36  kil. 

Neuffossé  (can.  de),  jonction  de  la  Lys  avec  l’Aa. 
11  commence  à Aire  et  sc  termine  a M.-C»mer  : 
17  kil. 

Niort  d la  Rochelle  (can.  de),  entre  la  Rochell» 
et  la  Sevré  Niortaise  à Maraus,  car,  de  ce  point  à 
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Niort,  la  navigation  emprunte  le  lit  delà  Sèvre. 
Entre  la  Rochelle  et  Marins  : 23  lui. 

Mie,  riv.  du  départ,  des  Basses-Pyrénées,  navig. 
depuis  le  port  de  Carubo  jusqu’à  son  confluent 
avec  l’Adour  : 22  kil. 

Nivelle,  riv.  du  départ,  des  Basses-Pyrénées,  navig. 
à Taule  des  marées  depuis  Aacaia  jusqu  'à  la  mer  : 
10  kil. 

Nivernais,  (can.  du) . de  l’Yonne  (à  Auxerre)  jus- 
qu’à la  Loire  à Deci/e  : 174  kil. 

Odet  ou  ftn’èrr  de  (Juimper , navig.,  à l’aide  des 
marées,  dej  uis  Quimper  jusqu'à  son  embouch. 
dans  la  mer  : 17  kil. 

(b/non,  pet.  riv.  du  déport,  de  la  Loire-Inférieure, 
navig.  depuis  le  bourg  de  Pont-St. -Martin  jusqu'à 
son  embouch.  dans  le  lac  de  Grandlieu  : 5 ail. 
La  traversée  du  lac  est  de  6 kil. 

Oise,  navig.  depuis  Chauny,  jusqu’à  son  confluent 
avec  la  Seine  a Conflans-Ste. -Honorine;  une  partie 
est  canalisée;  c’est  la  partie  inferieure  du  Jamille 
à la  Seine.  Pour  la  partie  supérieure,  non  cana- 
lise, le  parcours  navig.  est  de  55  lui.;  pour  la 
pirtie  inferieure  ; 105  kil. 

One  (canal  latéral  à l du  can.  de  Manicamp  à 
Jan ville,  au-dessus  de  Compiègne  : 28  kil. 

Orléans  (can.  d!),  de  Combleux-sur-Loire  (6  kil. 
au-dessus  d'Orléans) . à Buges,  sur  le  can.  du 
Lning  : 73  kil. 

Orne,  riv.  navig..  à l aide  dos  marées,  entre  Caen 
et  la  mer  : 18  kil. 

Oudon,  riv.  du  départ,  de  Maine-et-Loire,  navig. 
de  Scgré,  à son  confluent  avec  la  Mayenne  : 18  kil. 

Ourcq,  riv.  rendue  navig.  depuis  le  Port -aux -Per 
ches  jusqu'à  son  embouch.  dans  la  Marne  à Lizy  : 
36  kil. 

Ourcq  (can.  de  T)  ; 1°  la  rivière  canalisée,  du  Port- 
aux-Porchcs,  près  de  Villers-Colterets  à Mareuil, 
2°  de  Mareuil  à Paris;  ensemble  : K *9  kil. 

Peccais  (eau.  de),  exploitation  particulière,  ancien 
bras  du  Rhône,  amélioré. 

Penses , riv.  nav.  à Taulo  des  marées,  depuis  le 
port  Pensez  (Finistère),  jusqu'à  la  mer  : 8 kil. 

Perals  (can.  ou  grau  de),  comqiunicatiun  ou  verte 
entre  la  mer  et  le  can.  des  Etangs  (Hérault)  : 
1 kil.  environ. 

Peyrwie  (can.  de  la),  qui  joint  ensemble  le  can.  de 
Cette  et  celui  des  Étangs  : 3 kil. 

Plessis  (can.  du),  dans  le  départ,  de  la  Manche, 

« ommunication  entre  les  mines  de  houille  du 
Plessis  et  la  Sève,  navig  : 4 kil. 

Pont  de-Buis , pet.  riv.  du  Finistère,  affluent  de 
TAulne;  navig.  sur  3 kil. 

Pont-de-Vaui  (can.  de),  départ,  de  l’Ain,  dériva- 
tion de  la  Reyssouse  entre  Pont-de-Vaux  et  la 
Saôno  ; 3 kil. 

Ponl-l'Abbé. . pet.  riv.  du  Finistère,  navig.  entre 
Pont-PAbbé  et  la  mer  : 7 kil. 

Ponldavid,  pet.  riv.  du  Finistère,  navig.  sur  2 kil. 
jusqu’à  la  mer. 

Radelle  (can.  de  la),  fait  suite  (à  Aigues-Mortes) 
au  can.  de  Beaucairc  et  gagne  celui  des  Etangs  : 
8 kil. 

Rance,  riv.  uavig-  et  canalisée  depuis  le  can.  d’IUe 
et  Rance  (vov.  plus  haut)  jusqu'à  la  mer  : 18  kil. 

Rhin,  navig.  depuis  BAle,  sur  la  limite  de  France, 
soit  : 198  kil.  (Tout  le  cours  du  Rhin  navig  depuis 
Bàlc  jusqu'à  la  mer,  est  de  862  kil.) 

Rhône,  navig.  de  son  propre  fonds,  depuis  le  ha- 
meau du  Parc,  commune  de  Sorgieu  (Ain),  jus- 
qu'à la  mer  ; 497  kil.  (On  travaille  à sa  com- 
munication avec  la  mer,  pour  la  grande  navig., 
au-dessus  de  la  barre,  par  le  can.  mort  lime  de 
Si. -Louis  qui  se  rendra  de  la  Tour-St. -Louis  au 
golfe  de  Fos.) 

Rhône  au  Rhin  (can.  du),  par  les  vallées  de  1*111  et 
du  Doubs  et  par  la  Saône.  Il  débouche  d’une  part, 
à Strasbourg,  de  l’autre,  à St.-Symphorien  sur  la 
Saône  : 350  kil. 


Riüe,  riv.  du  départ,  de  PEure,  navigation  exclusi- 
vement maritime,  de  Pont-Audemer  & la  Seine  : 

19  kil. 

Roanne  à Dignin  (can.  de),  depuis  la  Loire  à 
Roanne  jusqu’au  can.  latéral  de  la  Loire  à Di- 
goin  : 56  kil. 

Roubaix  (can.  de) , jonction  do  la  Deule  à l’Escaut, 
par  Roubaix  : 27  kil. 

SL-Drnis  (can.),  depuis  le  can.de  I'Ourcq  (à  laVil- 

, lette-Paris),  jusqu’à  la  Seine,  à St.- Denis  : 6 kil. 

St  -Martin  (cnn.),  du  can.  de  I’Ourcq  à la  Villette- 
Pans),  jusqu’à  la  Seine  au  pout  d’Austerlitz , tout 
son  parcours  a lieu  dans  Paris  : 4 kil.  228  m. 

St.-Maur  (can.).  dérivation  de  la  Marne,  près  du 
pont  de  St.-Maur,  à la  Marne  : 1 kil.  (par  cours 
souterrain). 

St. -Pierre  (can.),  à Toulouse,  dérivation  de  la  Ga- 
ronne au  faubourg  St-Pierre,  jusqu'au  can.  du 
Midi  : 1 kil.  1/2. 

St.-Quenlin  (can.),  de  Cambrai,  à Chauny-sur- 
Oise , où  il  se  réunit  au  can.  de  Manicamp  : 

I 96  kil. 

\ Salaison,  pet.  riv.  de  l’Hérault,  rendue  n&vig&b. 

I depuis  Mauguio,  jusqu’à  son  embouch.  dans  le 
canal,  de  ce  nom  ; 1 kil.  650  m. 

Salat,  riv.  peu  navig.  entre  Lacave  et  son  confluent 
dans  la  Garonne  ; 17  kil. 

Salines  de  l'Est  (can.  des),  de  Dieuxe,  près  Salins 
(départ,  de  la  Mcurthe),  à .Sarralbe  (Moselle)  sur 
la  Sarre  : 36  kil. 

Sambre,  rivière  navig.  de  landrecies  (où  débouche 
le  can.  qui  la  réunit  à l'Oise),  jusqu’à  son  con- 
fluent avec  la  Meuse  ; pour  la  partie  française  : 
54  kil. 

Sambre  d VOise  (eau.  de  lu) , qui  met  en  commu- 
nication les  bassins  de  lu  Seine  et  de  la  Meuse; 
il  part  de  Landrecies,  où  la  Sambre  commence  à 
être  navig.  et  rejoint,  à la  Fcrc,  le  can.  de  St- 
Quentin  : 67  kil. 

Saône , navig.  depuis  Grav  (Haute-Saône)  jusqu’à 
son  confluent  avec  le  Rhône,  à Lyon  : 365  kil. 

Sarthe , navig.  depuis  le  Mans,  jusqu'à  sa  réunion  à 
la  Mayenne  : 108  kil. 

Scarpe,  riv.  navig.  do  St-Nicolas-lès- Arras,  jusqu’à 
son  embouchure  dans  l’Escaut , en  partie  cana- 
lisée ; 66  kil. 

Scorff , riv.  du  Morbihan,  navigat.  rnarit.,  depuis 
Pont-Scorff.  jusqu’à  son  embouchure  dans  le 
Blavet  : 12  kil. 

Sic,  riv.  du  dénart.  de  la  Manche,  navig.  depuis 
Tircpied,  au-dessus  d’Avranche,  jusqu’à  la  mer 
22  kil. 

Seille , riv.  navig.  depuis  Louhans  jusqu'à  son 
embouchure  dans  la  Saône  : 39  kil. 

Seine,  navig.  depuis  Marcilly,  au  dessus  de  Nogent 
(départ,  de  PAube),  jusqu'à  la  mer  : 560  kil. 

Seine  (ron.  de  la  haute),  de  Troyes  à l’écluse  de 
Marcilly  ; 43  kil. 

Sélune , pet.  riv.  du  départ,  de  la  Manche,  très- 
petite  navigation  depuis  Ducey  jusqu'à  la  mer; 
8 kil. 

.SVmoy,  riv.  navig.depuis  les  Hautes  rivières  (départ, 
des  Ardennes)  jusqu’à  son  embouchure  dans  la 
Meuse,  à Lavahiieu  ; 18  kil. 

Sensée  (can.  de  la),  jonction  do  l’Escaut,  à Etrun, 
avec  la  Scarpe , à 4 kil.  en  amont  de  Douai  : 
25  kil. 

Seudre , pet.  riv.  du  départ,  de  la  Charente- Infé- 
rieure, navigation  exclusivement  maritime  , de- 
puis le  pont  de  Biberon  jusqu’à  la  mer  : 22  kil. 

Sèves,  pet.  riv.  du  départ,  de  la  Manche,  navig. 
sur  7 kil. 

Serre  Santaise , navig.  de  Monnières  à Nantes  : 

20  kil. 

Serre  Xinrtaise,  navig.  de  Niort  à la  mer:  H4  kil. 

Sienne,  pet.  riv.  «lu  départ,  do  la  Manche,  navig. 
depuis  le  confluent  tic*  la  Soullc  jusqu'à  la  mer  : 
8 kil. 
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Silréréal  (can.  de),  du  petit  Rhftne  jusqu'au  can.  de 
Peccais  (Gard)  : 8 kil. 

Sologne  (canaux  de),  pour  l'assainissement  et  le 
dessèchement. 

.Somme,  riv.  navig.  depuis  Neuville-lès-Bray,  en 
aval  de  Péronnè,  jusqu’à  la  mer;  mais  cette 
navig.  difficile  a été  abandonnée  depuis  la  créa- 
tion du  canal  de  la  Somme.  Elle  n’existe  donc 
plus  que  depuis  St-Valcry  : 6 kil. 

Somme  (can.  de  la),  latéral  à la  rivière;  il  com- 
mence à St-Simon.  sur  le  can.  de  St-Quentin,  et 
se  termine  à St-Valery  : 156  kil. 

Steemeerck  (becque  de),  cours  d’eau  qui  traverse 
la  commune  de  ce  nom  et  se  jette  dans  la  Lys; 
parcours  : 7 kil. 

Tarn , riv.  navig.  depuis  Sauh-de-Sabo,  commune 
d’Arthes,  un  peu  au-dessus  d’Alby,  jusqu'à  son 
embouchure  dans  la  Garonne  : 147  kil. 

7a u/c,  pet.  riv.  du  départ,  delà  Manche,  navigat. 
dilicile,  depuis  Tribenou  jusqu'à  la  mer  : 32  kil. 

Tenu . pet.  riv.  du  départ,  de  la  Loire-Inférieure, 
navig.  depuis  St-Mème,  jusqu'à  son  cmliouclnire 
dans  l’Acheneau,  écoulement  du  lac  de  Grand- 
lieu  : 15  kil. 

Tereite,  pet.  riv.  du  départ,  de  la  Manche,  affluent 
de  la  faute,  a 7 kil.  uc  parcours  navig. 

Thau  (étang  de),  dans  le  départ,  de  l’Hérault,  fait 
partie  de  la  ligne  navig.  de  Bordeaux  à Beaucnirc 
et  a 17  kil.  de  parcours  environ. 

Thouet , riv.  navig.  dans  le  départ,  de  Maine-et- 
Loire,  depuis  Montreuil-Belley,  jusqu’à  son  em- 
bouchure dans  la  Loire  : 23  kil. 

Toxiques,  pet.  riv.  du  dépari.  du  Calvados;  navig.; 
défectueuse,  de  Lisieux  à la  mer,  à peu  près  aban- 
donnée. Elle  existe  de  Touques  à la  mer  (Trouville 
et  Deau ville),  mais  elle  exclusiv.  maritime  : 6 kil. 


Trieux,  pet.  riv.  du  départ,  des  C4te*-du-Nord , 
navig.,  à l’aide  des  marées,  depuis  Pootrieux  jus- 
qu’à la  nier  : 18  kil. 

lanr^j?  (rivière  du),  chenal,  de  Vannes  à l'entrée 
du  Morbihan  : 16  kil. 

Vendée,  riv.  navig.  depuis  Fontenay-le-Comte,  jus- 
qu'à son  embouchure  dans  la  Sèvre  Niortaise  : 
25  kil. 

Véxère,  pet.  riv.  navig.  depuis  le  Lardin  (limite 
du  départ,  de  la  Dordogue)  jusqu'à  son  embou- 
chure dans  la  Dordogne  : 65  lil. 

Tic  (can.  ou  robine  de) , tout  entier  sur  îa  com- 
mune de  Vie  (départ,  de  l’Hérault),  il  sc  termine 
dans  l'étang  sale  de  Vie  ou  de  PnlaVas  : 2 kil. 

rie,  pet.  affluent  de  la  Dives  (Calvados),  navig. 
depuis  Corbon  : 2 kil. 

Fie  (départ,  de  la  Vendée),  navig.,  à l’aide  des 
marées,  sur  9 kil. 

Fteime,  navig.  de  Chatellerault,  à son  embouchure 
dans  la  Loire  : 75  kil. 

Vilaine,  navig.  depuis  Cesson  (6  kil.  au-dessus  de 
Bennes)  jusqu’à  la  mer  : 144  kil. 

Vire,  riv.  navig.  depuis  Vire  jusqu’à  la  mer  : 
100  kil.;  mais  aujourd’hui,  il  ny  a réellement 
que  49  kil. 

Vire-et-Taute  (can.  de),  jonction  de  la  Vire  avec  la 
Taute  : 11  kil. 

Watteringues  (canaux  de),  canal  du  Floulet,  du  canal 
de  Calais  au  can.  de  M irck  : 7 kil. 

— can.  de  .1 farck,  de  ce  point  à St.-Pierre- 
lès-Calais  : 7 kil.  1 1/2. 

— can . du  Fort-Brûlé,  du  can.  du  Houbt, 
au  can.  de  Calais,  1 kil.  800  m. 

Tonne,  riv.  navig.  depuis  Auxerre  jusqu’à  son  em- 
bouchure dans  la  Seine  : 119  kil. 


CARTE  N°  49. 

LA  FRANCE  MILITAIRE.  - 

DOCUMENTS  : Les  Annuaire*  militaires,  de  Vartillerie,  du  génie.  l es  décrets  impériaux  pour  le  classement  de» 
places  fortes  et  la  zone  frontière,  etc. 


Au  point  de  vue  militaire,  la  France  est  divisée 
en  6 grands  commandements  de  corps  d'armée  et 
7 en  comptant  l'Algérie.  Ces  commandements  sont 
confiés  à des  maréchaux.  Ces  7 commandements 
comprennent  21  divisions  militaires  pour  la  France 
et  3 pour  l’Algérie,  24  en  tout.  L(s  divisions  mili- 
taires comprennent  autant  de  subdivisions  qu’il  y a 
de  départements  dans  leur  ressort  : 89  subdivisions 
pour  la  Franco  et  15  pour  l’Algérie.  Des  généraux 
de  divisions  commandent  les  divisions,  des  géné- 
raux de  brigade  commandent  les  subdivisions. 

CorpN  d'armée.  (lr*  ET  2*  DIVISIONS 
militaires.) 

Quartier  général  : PARIS. 

T*  Division.  Paris:  8 subdivisions:  l°Scine,  Paris; 

— 2°Seine-et-0isef  Versailles;  3°  Oise.  Beaurais; 

— 4"  Seine-et-Mame,  Melun ; — 5*  Aube,  Troyes; 

— 6°  Yonne,  Auxerre;  — ?•  Loiret.  Orléans; 

— 8°  Eure-et  Loir,  Chartres,  (Intendances  mili- 
taires à Paris  ; il  y a des  sous-inteûdances  dans 
tous  les  chefs-lieux  ou  subdivisions,  deux  à Ver- 
sailles et  deux  à Vincennes.) 

2*  Division.  Rouen  : 4 subdivisions  : 1°  Seine-Infé- 
rieure, Rouen;  — 2*  Eure,  Êrreux  ; — 3°  Cal- 
vados, Caen ; — 4°  Orne,  Alençon;  — (Inten- 
dance à Rouen,  sous-intendance  dans  les  chefs- 
lieux  de  subdivisions  et  au  Havre.) 


•e  «orf»*  «l'armée.  (3*  kt  4*  divisions 

MILITAIRES.) 

Quartier  général  : LILLE. 

3*  Division.  Lille  : 3 subdivisions  : 1*  Non!,  Lille; 

— 2" Pas- de -Calais,*  Arras;  3°  Somme,  Amiens. 
(Intendance , Lille  ; sons-intendances  dans  les 
chefs-lieux  de  subdivisions  et  à Douai,  à Valen- 
ciennes, à Calais,  à Maubeuge , à Cambrai,  à 
Dunkerque.) 

4'  Division.  Ciiaions-sür-marne  : 3 subdivisions  : 
1°  Marne,  Châlont;  — 2*  Aisne,  Laon ; — 3"  Ar- 
dennes, Mézières;  (L’intendance,  à Chàlons;  les 
sous-intendances  aux  chefs-lieux  des  subdivisions 
et  à La  Fère,  à Givet,  au  camp  de  Chàlons.) 

Corp*  d’arméf.  (5*,  6*  et  7e  divisions 
MILITAIRES.) 

Quartier  général  : NANCY. 

5*  Division.  Metz  : 4 subdivisions  : 1*  Moselle.  Metz; 

— 2°  Meuso,  Verdun;  — 3°  Meurthe,  .Nancy ; 

— 4#  Vosges,  fïpinal.  (Intendance,  Metz  sous- 
intendance:  Metz,  les  chefs-lieux  de  subdivision 
et  à Thionvilie,  Bar-le  Duc,  Lunéville,  Sariegue 
mines.) 

6*  Division:  Strasbourg;  2 subdivisions  : 1B  Bas- 
Rhin.  Strasbourg ; — 2.  Haut-Rhin.  Colmar.  (In- 
tendance Strasbourg;  sous-intendance  ; Stras- 
bourg. Colmar.  Haguenau.  Belfort.) 
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7e  Division.  Besançon;  5 subdivisions  : 1"  Doubs, 
Besançon  ; — 2°  J ura,  Lons-lc-Saulnier  ; — 3°  Côte- 
d’Or,  Dijon;  — 4*  Haute-Saône,  V et  oui;  — 5“ 
Haute-Marne,  Chaumont.  (Intendance, Besançon  : 
sous-intendances  : Besançon,  les  chefs-lieux  de 
subdivisions  (sauf  Chaumont),  Auxonne  et  Lan- 
gres.) 

4*  Corpit  d'armée.  (8',  9%  10#,  17*,  20* 

F.T  22*  DIVISIONS  MILITAIRES.) 

Quartier  général  : LYON. 

8*  Division.  Lyon  ; 6 subdivisions:  1°  Rhône,  Lyon; 

— 2°  Loire,  Saint-Étienne;  — 3"  Saône-et-Loire, 
Mâcon;  —4°  Ain.  Bourg;  — 5°  Drôme,  Valence ; 

— 6“  Ardèche,  Privas.  [Intendance,  Lyon  ; sous- 
intendances  : Lyon,  les  chef  -lioui  de  subdivi- 
sions et  îe  camp  de  Sathonay.) 

9e  Division.  Marseille  ; 5 subdivisions  : 1*  Bou- 
ches-du-Rhône. Marseille:  2°  Var,  Toulon;  — 3° 
Basses-Alpes.  Digne;  — 4°  Vaucluse,  Avignon  : 

— 5°  Alpes  Maritimes,  Nice.  (Intendance,  Mar- 
seille; sous-intendances  : Marseille,  Draguignan 
et  les  chefs-lieux  de  subdivisions.) 

10*  Division.  Montpellier  ; 4 subdivisions  : 1°  Hé- 
rault, Montpellier ; — 2°  Aveyron,  Rodes:  — ! 
3°  Lozère,  Mende; — 4"  Gard  , Mmes.  (Inten- 
dance, Montpellier  ; sous-intendances  : Mont- 

pellier, les  chefs-lieux  de  subdivisions  et  Béziers.) 

17*  Division:  Bastia;  2 subdivisions:  1°  Bastia; 

— 2°  Ajaccio.  (Intendance  : Bastia  ; sous-in- 
tendances Bastia  et  Ajaccio  ) 

20*  Division.  Clermont-Ferrand;  3 subdivisions: 
1“  Puy-de-Dôme,  Clermont-Ferrand  : — 2“  Haute- 
Loire,  Le  Piijfî  — 3*  Cantal,  Aurillac.  (Inten- 
dance, Clermont-Ferrand;  sous-intendances  les 
chefs-lieux  de  subdivisions.) 

22*  Divisions.  Grenoble;  4 subdivisions  : 1“  Isère 
Grenoble;  — 2°  Hautes-Alpes,  Gap ; — 3°  Savoie 
Chambéry; — 4“  Haute-Savoie,  Annecy.  (Inten- 
dance, Grenoble;  sous-intendance,  Grenoble,  les 
chefs-lieux  de  subdivision  et  Vienne.) 

4*  Corps  d'armée.  (I5«,  1$*,  18*,  19*  ET  21* 

DIVISIONS  MILITAIRES.) 

Quartier  général  : TOURS. 

15*  Division.  Nantes;  4 subdivisions  : l*  Loire- 
Inférieure,  Nantes; — 2"  Maine-et-Loire,  Angers; 

— 3°  Deux-Sèvres,  Niort;  — 4*  Vendée,  Napo- 
léon Vendée.  (Intendance,  Nantes-  sous  inten- 
dances dans  les  chefs-lieux  de  subdivisions  et  à 
Saumur.) 

16*  Division.  Rennes;  6 subdivisions  : I*  Jlle-el- 
Vilaine,  Renne*;  — 2°  Morbihan,  Vannes;  — 3Ü 
Finistère:  Brest  ; — 4°  Côtes-du-Nord , Saint- 
Bricuc;  — 5°  Manche,  Cherbourg  ; — 6°  Mayenne, 
Laval.  (Intendance,  Rennes;  sous-intendances  les 
chefs-lieux  de  subdivisions  et  Lorient,  Saint-Lô, 
Quimper.) 

18*  Division.  Toors  : 4 subdivisions:  1°  Indre-et- 
Loire,  Tours;  — 2"  Sarlhe,  Le  Mans;  — 3°  Loir- 
et-Cher,  Blois;  — 4°  Vienne,  Poitiers.  (Inten- 
dance. Tours;  sous-intendances:  les  chefs-lieux 
de  subdivisions.) 

19*  Division.  Bourges  ; 4 subdivisions  : 1*  Cher, 
Bourges; — 2° Nièvre,  Nevers;  — 3“  Allier,  Mou- 
lins;— 4°  Indre,  ChAteauroux.  (Intendance,  Bour- 
ges ; sous- in  tendances  dans  les  chefs-lieux  de  sub- 
division.) 

21*  Division.  Limoges;  3 subdivisions:  1°  Hauto- 
Vienne.  Limoges;  — 2"  Creuse,  Guéret;  — 3°  Cor- 
rèze, Tulle.  (Intendance,  Limoges  : sous-inten- 
dances dans  les  chefs  lieux  de  subdivisions  ) 


•*  Corp*  d'armée.  (11*,  12*,  13*  et  14*  DIVI- 
SIONS MILITAIRES.) 

Quartier  général  : TOULOUSE. 

lt*  Division.  Perpignan;  — 3 subdivisions:  1* 
Pyrénées-Orientales,  Perpignan  ; — 2°  Ariége, 
Foix;  — 3*  Aude,  Carcassonne.  — (Intendance, 
Perpignan  ; sous-intendances  dans  les  chefs-lieux 
des  subdivisions.) 

12*  Division.  Toulouse  ; 4 subdivisions  : 1°  Haute- 
Garonne,  Toulouse;  — 2°  Tarn-et  Garonne,  Mon- 
tauban;  — 3°  Lot,  Cahors ; — 4"  Tarn,  Alby.  (In- 
tendance, Toulouse  ; sous  intendances  dans  les 
chefs-lieux  de  subdivisions.) 

13*  Division.  Bayonne  ; 4 subdivisions  : 1°  Basses- 
Pyrénées,  Bayonne ; — 2°  Landes,  Mont-de-Mar- 
san; — 3°  Gers,  A urh  ; — 4*  Hautes-Pyrénées. 
Tarbes.  (Intendance,  Bayonne;  sous-in  tendances 
dans  les  chefs-lieux  de  subdivisions  et  à Pau.) 

14*  Division.  Bordeaux;  5 subdivisions:  1*  Gi- 
ronde, Bordeaux;  — 2°  Charente-Inférieure,  La 
Rochelle;  — 3"  Charente,  Angoulême;  — 4°  Dor- 
dogne, Périgueux;  — 5°  Lot-et-Garonne,  Aqen. 
(Intendance,  Bordeaux  ; sous-intendances  dans 
les  chefs-lieux  de  subdivisions.) 

1'  Corp»  d'armée.  Algérie. 

Quartier  général  : ALGER. 

3 Divisions. 

(Voy.  la  carte  et  le  tableau  de  l'Algérie,  n°  59.) 


GENDARMERIE 

Circonscription  des  26  légions. 

La  France  comprend  26  circonscriptions  pour  les 
légions  de  gendarmerie  ; chaque  légion  est  comman- 
dée par  un  colonel,  et  subdivisée  suivant  les  dé- 
partements et  les  arrondissements,  de  manière  qu’il 
y ait  un  chef  d'escadron  dans  chaque  département 
et  au  moins  un  capitaine  ou  un  lieutenant  dans 
chaque  arrondissement. 

P* légion,  Paris:  Seine,  Seine-ct-Oise,  Seinc-et- 
Marne. 

2*  — Chartres  : Eure-et-Loir,  Orne,  Sarlhe, 

Loiret. 

3«  — Rouen  : Seine-Inférieure,  Eure,  Oise, 

Somme. 

4«  — Caen  : Calvados,  Manche,  Mayenne. 

5*  — Rennes:  Ille-et-Vilaine, Côtes-du-Nord, 

Finistère. 

G*  — Nantes  : Loire-infcrieure , Maine-et- 
Loire,  Morbihan. 

7»  — Tours:  Indre-et-Loire,  Loir-et-Cher, 

Vienne,  Indre. 

8*  — Moulins . Allier,  Puy-de-Dôme,  Nièvre, 

Cher. 

9*  — Niort  ; Deux-Sèvres,  Vendée,  Charente- 

Inférieure. 

10'  — Bordeaux  : Gironde,  Charente,  Landes, 

Basses-Pyrénées. 

U*  — Limoges:  Haute-Vienne,  Creuse,  Dor- 

dogne, Corrèze. 

12*  — Cahors,  Lot,  Lot-et-Garonne,  Aveyron, 

Cantal. 

13*  — Toulouse  : Haute-Garonne,  Tarn-et-Ga- 

ronne,  Gers,  Hautes-Pyrénées. 

U*  — Carcassonne:  Aude,  Tarn,  Pyrénéel 

Orientales,  Ariége. 

l.V  — Mmes:  Gard,  Ardèche,  Hérault,  Lo- 

zère. 

16'  — Marseille  : Bouches-du-Rhône,  Vau- 

cluse, Var,  Alpes  Maritimes. 

17'  — Bastia:  Corse. 
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18*  légion. 

Valence  : Drôme,  Basses-Alpes,  Hautes- 
Alpes. 

Lyon:  Rhône,  Saône-et-Loire,  Loire, 
Haute-Loire. 

19* 

- 

20e 

— 

Dijon  . Côte-d’Or,  Yonne,  Aube. 

21* 

— 

Besançon  : Doubs,  Jura,  Ain. 

22* 

— 

Nancy  : Meurthe , Vosges , Haute- 

Marne. 

23* 

— 

Mets  : Moselle,  Meuse,  Marne,  Ar- 
dennes. 

24* 

— 

Arras  : Pas  dc-Oalais,  Nord,  Aisne. 

25* 

— 

Strasbourg  : Bas-Rhin,  Haut-Rhin. 
Haute-Saône. 

26* 

— 

Grenoble  ; Isère,  Savoie,  Haute-Savoie. 

Il  y a,  en  outre,  une  légion  de  gendarmerie  en 
Afrique  et  la  gendarmerie  coloniale. 

ARTILLERIE. 

COMMANDEMENTS  ET  DIRECTIONS  D'ARTILLERIE, 
AVEC  LES  PLACES  QUI  EN  DEPENDENT. 

Il  y a 12  commandements,  y compris  l’Algérie, 
avec  un  général  de  brigade  dans  chacun  d’eux  i et 
.6  directions  avec  un  colonel  dans  chaque  direc- 
tion.  Les  commandements  n’existant  pas  partout 
une  parue  des  directions  sont  indépendantes  et  ne 
forment  pas  une  subdivision  de  commandement. 

Dépôt  central  de  l'artillerie  : Paris.  Un  général 
de  division,  directeur. 

Direction  du  service  des  poudres  et  salpêtres,  à 
I arsenal  de  Paris.  Un  général  de  division  direc- 
teur.  ' 

Ecole  Impériale  d’application  du  génie  et  de  l'ar- 
tillerie : Metz. 

COMMANDEMENTS  AVEC  LEURS  DIRECTIONS. 

■*r  Commandement,  vlnernne»  (1  direction). 
Ecole  d'artillerie  : Vincennes. 

I"  Direction  : Paris.  Places  qui  en  dépendent  : 

4 arrondissements.  — 1"  arrondissement  : Fin- 
cennes,  fort  de  Charenton , redoute  et  retran- 
chements de  Saint- Mau r , fort  de  Noisy;  2*  ar- 
rondissement : S.  Denis  : fort  de  l'Est,  double 
couronne  du  Nord,  fort  de  la  Briche,  fort  d' Au- 
bert iUiers  ; 3*  arrondissement  : fort  du  Mont- 
Valcrien ; 4*  arrondissement  : fort  d'Ivry,  fort 
de  Bicêtre,  fort  de  Montrouge,  fort  de  Va  mes 
fort  d'Issy. — Capsuleries  de  guerre  : Paris,  Mon- 
treuil.— Poudrerie  : le  Bouchet.  — Raffinerie  de 
salpêtre  : Paris. 

Commandement.  Douai  (2  directions). 

École  d’artillerie  : Douai , — Fonderie  : Douai 
— Poudrerie  : Esquerdes.  — Raffinerie  de  salpêtre*’ 
Iule.  r 

2e  Direction  : Douai.  Places  qui  en  dépendent  * 
ai  et  fort  de  S carpe,  — Cambrai,  — Valen - 
ctenttes,  — Maubeuge,  — Le  Quesnoy,  — Avcsnr 
— Landrecies , — Bouehain,  — Condé,  — Lille. 

3*  Direction  : S.  Omer.  Places  fortes  qui  en  dé- 
pendent : S.  Orner.— Aire  et  fort  S.  François,  — 

A.  Venant,  — Béthune,  — Arras,  — Montreuil , 
Boulogne,  — Calais  et  forts  Lapin . Risban  et 
Pneulay,  — Dunkerque  et  forts  Louis  et  Risban  , 
Grave  Unes,  — fort  Philippe,  — lier  gu  es  et  forts 
~.uu?,e  etLapm,  — fort  Français,  — citade  le  de 
DoulUns,  — Péronne,  - château  de  Ilams,  — ci- 
tadelle d Amiens,  — Abbeville. 

Commandement.  La  mère  (2  directions). 

Ecole  d’artillerie  : La  Fère.  — Forces  * Mc- 
ueres.  — Poudrerie  : S.  Ponce.  ' 

4*  Direction  : la  PÊnr.  Places  qui  en  dépendent  : 
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La  Fève,  - château  de  Guise.  - citadelle  de 
Laon,—Sotssons.— Entrepôt  d'artillerie,  Châlons- 
sur-Marne. 

5"  Direction  : Mézières.  Places  forles  qui  en  dé 
pcDde.it  : Mesure,,  - Sedan  et  enceinte  d, 

Xoer°»>  ~ Charlemont,  les  Giret  et 
Mont  d Hauts. 

lr  Commandement  : Met*  (1  Direction.) 

École  Impériale  d’application:  Metz.—  École  ré- 
gimentaire  : Mets.  — École  centrale  do  pyrote- 
chnie : Mets.  — Arsenal  de  construction  : Mets. 

borges  : Mets.  — Poudrerie  : Mets. 

6*  Direction  : Metz.  Places  fortes  qui  en  dépen- 
llcn‘ ■ —Longicy,  -Thionrille.  - Bitche. 

- Verdun'''9’  ~ ~Tml'  ~ 
v Commandement  : Ktra.bourg  (i  division). 

Bcole  d’artillerie  : Strasbourg.  — Arsenal  de  con- 
struction : Strasbourg.  - Fonderie  : Strasbourg, 

— Manufacture  d armes  : Mùlsig. 

’*  P'7ctic,n  : kSTR*sBOono.  Places  qui  en  dépen- 
dent  . Strasbourg  — llaguenau,  — La  Petite- 
rt erre,  — Lichtemberg,  — Weissembourg,-  Lau 

7orZ9'-B\trC‘,A’  ~ XeUr'BrÙSa‘h  e‘  r°" 

T*-  Commandement  Bcnçon  (1  direction). 

Écoles  d artillerie  : Besançon,  Auionne.  — Arsenal 
de  construction:  Besançon.  - Forges i Besancon. 
Poudrerie  : ronges. 

8-  Direction  : Besancon.  Places  qui  en  dépendent  : 
Besançon  avec  les  forts  Chaudanne  et  Brêaille  — 
Château  de  Monbelliard,  — forts  de  Joui  et  du 
Larmont , forts  Satins — les  Rousses,  — Lan - 

<jres,  — Auxonne. 

’•'«**  Commandement  : Lyon.  (i  direction). 

École  d’arlillerio  : Valence.  — Manufactures 
d armes  : S.  Etienne. 

9e  Direction  : Lyon.  Places  fortes  qui  en  dépendent  : 
Pierre-Chalet,-  fort  les  Bancs,  — fort  V Ecluse. 
— Valence.  Dépôt  d'artillerie. 

vin*  Commandement  : Toulon. r (I  direction). 

École  d'artillerie  : Toulouse.  — Arsenal  de  con- 
struction : Toulouse.  — Fonderie  : Toulouse.  

Forges  : Toulouse.  — Poudrerie  : Toulouse.  — Dépôt 
d artillerie  : Toulouse.  r 

14'  Direction  : Tollolse. 

I5t*  COMMANDEMENT  : Renne.  (3  directions) . 
École  d'artillerie  : Rennes.  — Forges  : Benne, 
—Poudrerie  : Pont-dc-Buis. 

18*  Direction  : Rennes.  Places  fortes  qui  en  dé- 
pendent : fort  de  Chaleauneuf.  — S.  Malo  et  fort 
de  la  Cite  (S.  Servant,  — fort  des  Rimains.  — 
Ile  de  Brt'hal.  Dépût  d'artillerie  : Rennes. 

19*  Direction  : Brest.  Places  fortes  qui  en  d.'pen- 
uent  : Brest, — Recouvf  ance,— Bouguen  et  fcrrla  — 
lignes  et  réduit  de  Quêlern,  — Concarneau 
château  du  Taureau,  — Lorient,  — Port-Louis 
et  citadelle,  — fort  Penthièrre,  — Belle  Ile  et 
citadelle,  — Qui  ber  on. 

20*  Direction  : Cherbodikj.  Places  forles  qui  on  dé- 
pendent: Cherbourg,  — Grant. l/e,  — S.  Mar- 
«tuf,  - fort  de  la  Ilougue,  - fort  Tatihou,  — 
fort  QuerqueriUe,  — fort  du  Homme!. 

X*  Commandement  : Bourse.  (I  direction). 

22'  Direction  : Bourges.  Dépôt  d’artillerie  : Bourges. 

— Forges  : S'exers. 
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Commandement  : «arenohle  (1  direction). 

École  d'artillerie  : CrcnoMc. 

10'  Direction  : Geenobls.  Places  fortes  qui  en  dé- 
pendent : Grenoble,  citadelle  de  Ha  bol  et 

fort  de  la  Bastille,  — fort  Barraux,  — Briançon 
et  ses  forts  : fart  Vieux,  Donjon,  Trois-Tites, 
Dauphin,  BandouHlrt,  Pnin  I du-Jmir,  Cellettes; 

— Q uni  ras,  — Mont-Dauphin,  — Embrun,  — 
Chambéry. 

jll'  Commandement  : tlccr  (3  directions). 

24*  Alger,  — 55*  Oran,  — îfi"  Cnnstantine.  (Voy. 
carte  et  UbL  de  l'Algérie,  n”  50.) 

DIRECTIONS 

ne  dépendant  pas  des  commandements. 

j]«  direction  : LE  Haïsf.  Places  fortes  qui  en  dé- 
pendent : le  Hdrre  (démantelée  en  partie),  — 
chdteau  de  Dieppe,  — Gonfleur,  — clidleau  de 
/'a  en. 

)p  Direction  : Toulon.  Poudrerie  : S.  Chômas.  — 
Raffinerie  de  salpêtre  : Marseille.  — Places  qui 
dépendent  de  la  direction  : Tonton  et  ses  forts  : 
Pnmetz,  Faron,  S.  Anne,  la  Malgue,  S.  Louis, 
SopoUon.  — Antibes  et  fort  Quarré.—ehilteau 
djf,  — citadelle  de  Sl-Trope:,  — Iles  d'Byères  : 
Porqurrolbu  et  Porcrox,  — fort  Arliguts,  — fort 
Bregancon,  —Marseille:  forts  St-Nicolat,  S.  Jean 
et  S.  D.  de  la  Garde,  — fort  de  Boue.  — Tour- 
nous,  — fort  St-Vincent,  — Sryne  et  citadelle, 
— Sisteron  et  citadelle,  — Calmars,  — Entre- 
vaux,  — Nies, 

lî«  Direction  : Montpei  lies.  Places  fortes  qui  en 
dépendent  : Montpellier,  citadelle,  — Celle,  cita- 
delle et  forts  St-Louis  et  S-Pierre,  — four  du 
Grau  d’d  s de,  — fort  Brescou,  — citadelle  de 
Pont  Si-Esprit,  — Aigues- Mortes. 

13'  Direction  : Perpignan.  Places  fortes  qui  en  dé- 
pendent : Perpignan , — Colliourc  et  forts, — forts 
de  Port-Ycndres.  — Bellegarde,  — Redcmlr  du 
Pcrthus,  — fort  les  Bains,  — Prats  de  Mollo  et 
fort  La  garde.  — Jfonttoui's.  — VillcfTanclie  et 
château.  — ciulleau  de  Salsés,  — Carcassonne, — 
Sorbonne, 

là'  Direction  : Rayonne.  Places  qui  en  dépendent  : 
Bayonne,  — fort  du  Soeoa,  — St-Jean-pird-de- 
Port,  — le  PortaUt.  — Sararreins,  — chdteau 
de  Lourdes,  — chdteau  de  Dax. 

16*  Direction  : la  Rochelle.  Poudreries  : Angou- 
léme.  — St-Médard.  — Kaflinerie  de  salpêtre  : 
Bordeaux.  — Places  fortes  qui  dépendent  de  la 
direction  : la  RocheVe,  — fort  Fonças.  — forts  de 
l'Ile  de  Ré  . fort  du  Martray,  St-Martin  de  Hé,  de 
ht.  c.!L..eMtaiM  Sise  W'.liV  fart c itr  I'îIp 


la  Bée,  Saüenceaux,  — ile  d'Aix,  — forts  de  Me 
(TOléron  : Boyardcville , les  Saumomrds , chd- 
teau d’Oléron,  fort  Boyard,  — Rochefort , — 
Brouage,  dépôt  d'artillerie  ; — citadelle  de  Blaye , 

— forts  Pâté  et  Médoc. 

17*  Direction  : Nantes.  Places  fortes  qui  en  dépen- 
dent : Santés , — Batterie  de  St-Nazaire,  — chd- 
teau d'Angers,  — chdteau  de  Saumur,  — tes  Sa- 
bles (TOlonne,  — iled'Yeu,  — Soirmoutiers. 

23*  Direction  : Bastia.  Places  fortes  qui  en  dépen- 
dent : Bastia  et  forts.  — citadelle  de  SbFlorent, 

— L'ait»  et  forts , — citadelle  d'Ajaccio,  — Boni - 
facio,  — citadeUe  de  Carte. 

Dans  la  21'  direction  militaire  : manufacture  d’ar- 
mes : Ckâlellerault.  — Poudrerie  et  raffinerie  de 
salpêtre  : le  Bippault. 

Dam  la  21*  division  militaire  : manufacture  d 
mes  : Tulle. 


GENIE. 

Écoles  régimentaires  du  génie:  Versailles,  Arras. 
Metz,  Montpellier. 

27  Directions 
subdivisées  en  chefferies. 

1.  Paris.  11  chefferies.  — Du  Nord,  du  Sud,  de 
l'Est,  de  l’Ouest,  de  la  rive  gauche,  de  la  rive 
droite,  Versailles,  Compiègne,  Melun,  Meaux. 
Chartres. 

2.  Havre.  4 cheff.  — Le  Havre,  Rouen,  Vernon, 

Caen.  . ...  ... 

3.  Arras.  5 cheff.  — Arras,  Béthune,  Abbeville, 
Amiens,  Péronne. 

4.  St-Omer.  5 cheff.  — St-Omer,  Calais,  Bou- 
logne, Dunkerque,  Gravelines.  , . „ 

5.  Lille.  7 cheff.  — Lille,  Douai,  Cambrai,  Va- 
lenciennes, fondé,  Maubeuge,  Avesnes. 

0.  Méziêres.  G cheff.  — Mézières,  Sedan,  Givet, 
la  Fore,  Soissons,  Châlons. 

7.  Langrrs.  4 cheff.  — Langres,  Montmedy,  \er- 

dun  Commcrcy.  , _ . 

8.  Metz.  7 cheff.  — Metz,  Bitchc,  Thionville, 
Longwy,  Toul,  Nancy,  Lunéville. 

9.  Strasbourg.  5 cheff.  — Strasbourg,  Haguenau, 

< Schelestadt,  Neufbrisacb,  Belfort. 

10.  Besançon.  5 cheff.  — Besancon,  les  Rousses, 
Salins,  Àuxonne,  Vesoul. 

11.  Lyon.  5 cheff.  — Lyon,  Mâcon,  Pierre  Ch&tel, 

St-Étienne.  . _ . 

12.  Grenoble.  G cheff.  — Grenoble,  Embrun,  Brian- 
çon, Chambéry,  Annecy. 

13. *  Toulon.  6 cheff.  — îles  d’Hyères,  Draguignan, 
Tournoux,  Sisteron,  Nice,  Antibes. 

14.  Marseille.  3 cheff.  — Marseille,  Avignon,  Va- 

15.  Montpellier.  3 cheff.  — Montpellier,  Cette, 

Nîmes.  , 

16.  Perpignan.  5 cheff.  — Perpignan,  Port  \en- 
dres,  Forl-lesBains,  Villefrancbc,  Carcassonne. 

17-  Toulouse.  3 cheff.  — Toulouse,  Castres,  Li- 
moges. _ _ . 

18-  Bayonne.  4 cheff.  — Bayonne,  Pau,  Tarbes. 

19.  La  Rochelle.  6 cheff.  — La  Rochelle,  lie  d'Olc- 
ron.  Rocbefort,  Bordeaux,  Blaye,  Pengueux. 

20.  Nantes,  b cheff.  — Nantes.  Angers,  Saumur, 

Niort,  Napoléon-V elidée.  . 

21.  Brest.  G cheff.  - Brest,  Lorient,  Quimper, 
Belle  Ile,  Vannes,  S.  Brieuc. 

22.  Cheruoirg.  5 cheff.  — Cherbourg,  la  Hoogae, 
Granville,  S.  Malo,  Rennes. 

23.  Bourges.  6 cheff.  — Bourges,  Moulins,  Cler- 
mont, Tours,  le  Mans,  Blois. 

24.  Ajaccio.  2 cheff.  — Ajaccio,  Bastia. 

25.  Alger.  y Voy.  la  carte  et  le  tabl.  de 

26.  Oran.  j p^lgôrie,  n*  59. 

27.  Constantine.  J 6 


De»  place»  forte»  et  de  leur  clMsenifit. 

11  y a en  France  142  places  de  guerre. 

Le  budget  ordinaire  leur  consacre,  tant  pour 
l'entretien  que  pour  les  réparations  et  les  amélio- 
rations de  toute  sorte,  une  somme  de  2 600  00U 
francs  environ,  sur  laquelle  les  90  places  les  plus 
importantes  prennent  2 430  000  francs , soit,  en 

moyenne,  27, (K>0  fr.  par  place. 

L ancien  classement  en  places  de  1"  2*.  3 
classe,  a été  abandonné  depuis  le  décret  impérial 
du  10  août  1853.  , . . . 

Il  n’y  a plus,  depuis  cette  époque,  que  2 smes 
de  places  fortes.  La  2*  série  se  subdivise  en  pterer 
et  en  postes;  ce  qui  équivaut  à 3 classes  do  place* 
fortes,  au  lieu  de  4 que  comprenait  1 ancien  sys- 
tème. Nous  donnons  ci-dessous  le  tableau  du  nou- 
veau classement 
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TaUeai  de  classement  des  places  de  gnerre  et  autres  points  fortifiés, 

CONFORMÉMENT  AU  DÉCRET  DU  10  AOUT  18Ô3. 


DI  V. 

miHt. 


DEPARTEMENT*. 


lr • SÉRIE- 
Places. 


Il*  SÉRIE. 


PlBC  *. 


Seine.  J Paris 

uenceinte  et  ouvrages 
1 détachés.) 


Seine- 

laférieure. 


Somme.  ( Péronne 

l(y  compris  l’ouvrage 
détaché). 


Le  Havre  *. 


Po&tCS. 


DESIGNATION 

de» 

Ouvrages  détaches. 


/Vincennes. 

Redoute  et  retranchement 
de  Saint-Maur. 

Fonde  Mogent. 

Fort  de  Rosny. 

Fert  do  Nuisy. 

Fort  de  Romainville. 

Fort  d’Aubervilliers. 

Fort  de  rKsi(Sainl>Denis). 
Double  couronne  du  Nord 
(Saint- Dénia), 
iFort  de  la  Bnche  (Saint- 
Denis). 

(Forteresse  du  Mont-Valé- 
rien. 

Fort  d’Issy. 

Fort  de  Vauvea. 

Fort  de  Montrouge. 

Fort  de  Bicètre. 

Fort  d'ivry. 

Fort  de  Cbarenton. 


Diepi  e (le  château 
seulement). 

U it te  ries  de  Mer*,  de 
la  Douane  et  du 
Tréport. 

Citadelle  tTAmient. 
Citadelle  de  Doullens 
(seulement'. 


Pas-de-Calais.j 


ARRAS  (ville,  citadelle 
et  ouvrages  qui  en 
dépendent.) 


Aire  et  fort  St-Fran- 
çois  (y  compris  les] 
ouvrages  détachés).  I 


Bouloche  (la  ville 
haute  et  le  cb&ioau 
seulement) 
.Montreuil 


Ham 

château  seulement). 
•Guise 

.château  seulement). 
Laon 

* itadelle  seulement). 


Ouvrages 

Paris. 


à couronne  de 


Ouvrage  détaché 
d’iîrroj. 


Redoute  Sainte-Catherine 


Redoute  des  Crabes. 

Fort  de  Niculay  et  redoute  31 
Redoute  des  Salines. 
Ouvrages  détachés  /Fort  Lapin. 

de  Calais.  (Ouvrages  à cornes  des 
Dunes. 

Fort  Hisban. 


Redoute  du  Nord. 

Foit  des  Quatre-Moulins. 
Fort  de  la  Batterie. 
Ouvrage  à cornes  de  Lizel. 
Fort  des  Vaches  et  retran- 
chements. 

Fort  Notre-Dame-de-Grâce, 
Lunette  Saint-Michel. 


Onrraires  détachés 
de  ^ÿiiiW-Ornrr. 


t Lunette  d«?  Béthune, 
’i Lunette  du  Bassin. 


Saint-  VVnanl. 


t.  (On  sait  que  la  fortification  continue  a été  détruite.  Le  système  de  défense  du  Havre  no  se  compose  plus  que  du 
Réduit,  des  fronts  de  la  Floride,  de  la  Redoute  de  Provence  e*.  des  forts  de  Sainte-Adresse  et  de  Tourneville.) 
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DIV. 

n.ilit. 


V | 
(Suite) 


GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


DÉPARTI  MEYTS 


Nord. 


Moselle. 


1”  SÉRIE. 

Places. 


1H  NKER^IE. 


[V  ilenciennes  (ycom 
pris  l'ouvrage  dé  ta 
ché). 


[I.E  Ql'ESSOT. 
Mai  BEIGE. 


Roi  on  ai  x (y  Cumpr» 
les  ouvrages  deta 
chés). 


DÉSIGNATION. 

des 

ouvrages  détachés. 


Ouvrage  détaché  de  ReJoute  de  Canteleu. 

Lille. 

Fort  Philippe. 

(Fort  Louis. 

Ouvrages  détachés  de'Redoule  de  Bernard  Slet 
Dunkerque.  I Fort  Risban. 

Ouvrages  détachés  de)  Fort  Suisse. 

B'rgvt ».  (Fort  Lapin. 

Fort  Françoit. 

Ouvrages  détachés  de  $ Redoute  du  Pigconcier. 
Condé.  (Redoutes. 

Lunette  Dampierre 


LaVD  RECIFS. 

Cambrai . 

Douai  et  fort  de 
Scarpe  (y  compri 
les  ouvrage»  delà 
chc*). 

MÉZtÉRES. 


‘ Ardennes,  t 


iChari.emokt,  les  Gi 
vlts  et  Mom 
d’Hauks. 


Sedan  (la  place  ei 
l’enceinte  de  Torcy). 

/Montmldy 

l(Médy-Haut). 


/Mite. 


Brrcns  (château  ei 
nouvelles  forliflea 
lions). 


THIOXVILIB. 

\Longwy. 

/Strasbourg. 


Bas-Rhin. 


Ouvrages  détachés  deiRedoutede  Falizc. 
Maubeuge.  {Redoute  du  Tilleul 
(Redoute  d Asvent. 

Ouvrage  détaché 
d’üveifies. 


Ouvrage  détaché  de  Lunette  de  Berlhancourt 
Mtziires. 


Mont-Médt. 

(Médy  - Bas). 

YlTBT-LB-  FRANÇAIS. 


PHàLSBOÜI.G- 

Mai.bal. 

TOl'L. 


Schlestadt  (y  com 
pris  les  ouvrage: 

chés.) 

La  PSTITE-PlERRE. 


NEtFBMSSACB. 


Belfort  (la  ville  et  le 
château  seulement; 


Haccenkau. 

Wf.issembolrg. 

I.AITEHBOURG. 


Ouvrages  détachés 
des  Givets. 

Ouvrages  détachés  de 
Bocroy. 


Ouvr.  ge  détaché  de  Lunette  Miolis  ou  deCham- 
Melx.  bière. 


Lichtemberg. 

Fort  Mortier. 

Le  camp  retranché  de 
Belfort. 
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DIV. 

milit. 

nÉPARTEMENTS. 

1 Ir<  SÉRIE. 

Il*  SÉRIE. 

DÉSIGNATION 

Places. 

Places. 

Postes. 

ouvrages  détachés. 

Besançon 

(y  compris  les  ouvra- 
ges détachés) 

/Ouvrage*  divers. 

Doubs. 

J Fort  Brégille. 
(Lunette  Beaureganl. 

toau  seulement). 
l'  orta  de  Jouw  et  du 
Larmont,  et  com- 
munication du 

Chauffaud. 

S*,  i 

Jura. 

^ Les  Rousses. 

Salins 

(les  forts  seulement'. 

i 

/Langres  (la  citadelle 
| seulement) 

I.a  ville  de  Langres  (y 
compris  les  bran- 
ches de  jonction). 

Lion  (ensemble  de* 
forts  et  autres  ou- 
vrages défensifs,  y 
compris  l’enceinte 
de  Fourrière)*. 

! 

[ Rhône.  i 

j‘ 

Ain.  \ 

1 Isère.  J 

[Grenoble. 

[Fort  Barrmlt, 



Embrun. 

Briançon 

(y  compris  les  ou- 
vrages détachés). 

1 

'Redoute  des  galettes. 
[Fort  Dauphin. 

'Redoute  et  fort  d'Anjou. 

[ Hautes-Alpes. ( 

1 

jHort  de  Randouillet. 

I -onde*  Tôles  et  cooimu 
nlctüon  y. 

Mont- Dauphin. 

seulement  avec  les 
retranchement*  de 
la  p«rte  de  1a  Ssu- 
merie). 

TOURNOIE. 

fort  Saint- Vincent. 

&use>'Alpet.  | 

seine  (la  ville  et  la 
citadelle). 

7'. 

Vir. 

Toulon  (ville  et  port), 
fort  Lajiaicu3. 

Fort  Malbousquet. 

Fort  du  Petit-baini-Anloiue. 
Fort  du  Grand-Saim-An- 
toine. 

Tour  de  Lbubac. 
Retranchement  du  Pas-de- 
Leydeu 

Ouvrage  du  Pa*-de-la- 
Masque. 

Tour  de  la  Croix  du-Faron. 
Kurl  Faroii. 

.aserne  retranchée  du 
Faron. 

Fort  d’Ariigues. 

Fort  Sainte-Catherine 
Fort  du  Cap-Rrun. 

r-  * 

ouvrage*  dëlachés)A 

t.  Le  système  des  fortifications  de  Lyon  se  compose  du  fort  et  de  la  lunette  Sainte-Foy,  du  fort  Saint-lrénée,  do 
l'enceinte  de  Fourrières,  du  furt  Loyale  et  de  sa  lunette,  du  fort  de  Vaise,  du  fort  de  la  Ducbère,  du  fort  de  Calvire, 
du  fort  Montessuy  et  do  ses  redoute*,  de  la  lunette  du  Rhône,  du  fort  de  la  Tète-d’Or,  de  !a  lunette  de*  Charpennes 
du  fort  de*  Erotle&ux.  du  fort  de  la  Part-Dieu,  du  fort  et  de  la  lunette  de  Villeurbanne,  du  fort  de  la  Motie,  du  fort  du 
Colombier  et  du  fort  de  la  Vitriolerie.  Le  système  défensif  de  la  Croix-Rousse  a disparu  (d  cret  de  f$$5). 
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DIV. 

milli. 


(Suite)  j 


P*  bénit. 

U*  SÉRIE. 

b^Klhl  LUI. -S  1 î. 

Places. 

Places. 

Poste*. 

ÀNTIBES  BT  ron 

Cabre. 

la  presqu’île  Ce  pet1, 
près  de  Toulon. 

Fort  Sainte-Marque- 
rite. 

1 

Tropex. 

{ 

RES*. 

Fort  Brêgançon. 

\ du  -Rhône,  j 

Fort  de  Bouc. 

pellier. 

Hérault . 



Port  Batscot;. 

mente  de  la  pres- 
qu'île de  Cette*. 

Tour  du  Grau  d'Ayde. 

Pont-Sain t-Ewrit  (la 
citadelle  seulement;. 
aigles  Mortes. 

Gard. 





Pli.i-k.nan 

(Le  classement  com- 
prend les  lunettes 
du  Ruisseau  et  de 
Canet ) 

/ Pyrénées- 

ouvrage*  détaché*). 

1 Orientale*. 

1 

&EU.ECAKDL. 

dm1. 

For  t-les- Bains 

/ 

Prats-de-Mollo 
BT  foht  Lacarde. 

Mont- Loti*. 

VlLl.tt  U ANCHE. 

Aude. 

Narbonne. 



Tour  de  la  Nouvelle. 

.. 

J 

Bayonne 

^villc,  cit.dillc,  en- 
ceinte et  réduit,  ou- 
vrage détaché). 

j 

Le  camp  retranché  de 
Moosirolles  , è 
Bayonne. 

1 B. -Pyrénées. 

Fort  du  Socoa. 



I ...  

Navarreins. 

:::::::::::::: 

Le  Porlalet. 

1 SaINT-JEAN-PIID  - DE- 
| PORT. 

Dax  (le  château  seu- 
lement). 

Ouvrages  détachés  de 
La  Hoche  lie. 

j Chareote- 
! Inferieure. 

^I.A  ROCHELLE. 

I 

DESIGNATION 

de* 

ouvrages  détachés. 


I huilerie  de  Chef  de  Baie’ 


t.  Ces  ouvrages  sont  : le  fort  Sair.tc-Margucrite,  le  fort  de  la  Croix-des-Signaux,  la  batterie  de  la  Carraque,  le  fort 
Saint-KIme,  le  Tort  Balaguier,  le  fort  d'A'gutlleiie  et  le  fort  Napoléon  ou  du  Caire. 

2.  Ces  ouvrages  sont  : le  fort  de  la  Vigie  ou  Napoléon,  le  château  de  Leslissac  et  le  fort  de  Portman,  dans  l'Ile  de 
Poncros;  les  forts  du  Petit  et  du  Grand-Langoustier,  le  château  do  Porqucrol.es  et  le  fort  de  Licastre  dans  l’Ile  de 
Porquerolics. 

3.  Ces  ouvrages  sont  : le*  forts  Saint-Jean,  Saint-Nicolas  et  Notre-Dame-de  -la-Garde. 

4.  Ces  ouvrages  sont  : le  fort  Saint-Louis,  le  fort  Saint-Pierre,  le  fort  Richelieu,  le  fort  Butte-Bonde,  le*  redoutes  et 
le  retranchement  de*  Salins  et  le  retranchement  de  la  Pevrade. 

5.  Le*  fort*  de  Port-Vendres  sont  les  redoutes  de  Presqu'île,  de  Béar  et  de  Mailly,  et  le  fort  du  Fanal. 
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DtV. 

niitit. 


DÉPARTEMENTS,  j 


1™  SÉRIE. 

Places. 


Places. 


/Saint- Martin  (lie  de 

/ Ré). 


DÉSIGNATION 

des 

ouvrage#  détaché*. 


Forts  de  I lie  de  Ré  : 
les  forts  Laprèe , 
du  Martray,de  Sa- 
blanceau,des  Por- 
tes. 


12*. 

(Suite 


Charente* 

Inférieure. 

(Suite). 


Le  chateaü  pe  l’u.i: 
d’Oléron. 

/ Borne,  fort  La  Rade, 
\ FORT  Liédot  (Ile 
1 d’Aix). 



- 

Rocuefort. 

1 

Fort  Chapus. 

Fort  des  Saumo- 
nards  et  de  Boyar- 
ville  (Ile  d'ülêrou). 
Fort  Boyard. 


Batteries  de  Coup-de- 
Pont  et  de  Fougè- 
res (lie  d’Aix;. 

Fort  d'Enet- 

Forts  de  la  Charente,  Redoute  du  Treuil. 
fort  Four  as,  les 
forts  du  Yergeroux, 

Lupin,  l'a io u ou  de 
la  Pointe,  Fouras, 
l' Aiguille , de  l'tle 
Madame. 

Fort  Royan. 


Gironde. 


Loire  - 
Inférieure. 


Maine-et-Loire. 


Brest  (ville  et  château 
seulement). 


15*.  \ Finistère. 


Ctttdclle  de  B la  ye. 
Fort  Pâté. 

Fort  Médoc. 

Pointe  de  Grave. 

Château  de  Mantes. 
Fortin  et  batterie  de 
nie  Dumtt. 
Batterte  de  Minden. 
Batterie  de  Saint- 
Nazaire. 

Fort  .Sam/-iVico/flj- 
des-Sables. 

Fort  de  l'ite  d'Yeu. 
Château  de  Noir- 
mou  tiers. 

Fortin  de  l lle  du 
Ptlier. 

Château  d'Angers. 
Château  de  Saumur. 


IFort  Porizic. 

Fort  Montharrej. 
Redoute  de  Kertiirmx 
Reiioute  de  Gueste'ibra*. 
Fort  reofdd. 

Redoute  de  Keroriou. 

Urest,  /orts  au  goulet 
et  de  la  rade  '. 

Ligne*  et  réduit  de  la 
presqu'île  de  Quc- 
lern. 

Fort  llertheaume. 

Baiteiie  de  Toulin- 
guet. 

La  batterie  de  Saint- 
Mathieu , celle  des 
Quinze , et  les  trois 
redoute*  de  l'anse 
des  Sablom. 

Fort  Ce  son. 

Château  du  Taureau. 

Fort  Cigogne  (Ile  de 
Glenans). 


I.  Ce  sont  les  forts:  Portzic,  classé  comme  ouvrage  détaché  de  la  place,  Dellec,  Maingant,  Minou.  Toolbrocb,  de 
CofaouaiPes  et  sa  tour,  de  la  pointe  des  Espagnols,  de  llle  Longue,  de  Lanvéoc  de  l’Armorique  ou  de  Plancastel,  et  le 
fort  du  Corbeau. 
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i»iv. 

mtiit. 


^^2 

* 

r«  SÉRIE. 

il*  stntc. 

Places. 

Places. 

Postes. 

Belle-Islr  (la  ville  ci 
la  citadelle  seule- 
ment). 

Fort  de  l iU  d'Houat. 

i ont  est  (la  place). 

Lorient 

Morbihan.  1 

(ouvrages  détachés).  { 
(edoufe  du  Pouldu. 
Fort  de  Loch. 

Fort  du  Talut. 

1 

Balltrit  de  Loqueltas. 
Batterie  de  Quernecel. 

/ 

tadclle  seulement  . 

1 

]C<Hes-du-Nord. 

rie  de  Vile  de  Croix. 

de  Vile  aux  Moitié*. 

•Ille-et-Vilaine. 

Saint-Malo 
(ville,  château  et  ou- 
vrages détachés). 

Fort  des  fit  mai  ns. 

Manette. 



Cberboüi.g  (port  mi 
li  taire  seulement). 

Cherbourg 

(ouvrages  détachés.). 

Cherbourg 

(ouvrages  de  la  rade). 

] 

les  ou v luges  dèu- 
chés. . 

Fort  la  Hovpue. 

[ 

Iles  Saint-Marcouf. 

Château  de  Caen. 

Citadelle  d’Ajaccio. 
Fort  Vizianoia. 

Calvi  (lu  place'. 

Cal  ci  (ouvrage  b déta- 
chés). 

Tour  de  Girolat  t. 

Poste  de  l i le  Housse. 

Saint-Florent  (U  cita- 

/ 

delle  seu'tmcnl). 

(y  compris  les  ou- 
vrages détaché»). 

f 

Ponte  ftuoco. 

Chût  au  d’Aleria. 

Porto -Vecchio. 

DÉSICSATtÜ.V 

des 

ou\ragrs  détaché 


(Fo-l  de  Pennemané. 
(Batterie  de  Uloi  SainL-M 
chcl. 


Fort  la  Latte. 

Fort  de  Ney. 

Fort  de  la  Cité- 
Fort  d'Ilarbour. 

Fort  du  Petit  Bay. 
Fort  du  Grand  Bay. 
Fort  de  la  Conckee 
Fort  National. 

Port  Lavante. 

Redoute  du  Sillon 
Lunette  de  Rocabev. 
Fort  de  Cbàteauncuf. 


Hedoute  de  Quciqnevülc. 
Redoute  des  Couplets. 
Batterie  des  Couplets. 
Redoute  du  Tôt. 

Hedoute  des  Fourches. 
Redoute  d’Octoville. 

Fort  du  Roule. 


(Fort  de  la  Roche -Gautier. 
* Hedoute  de  l'esplanade  du 
Roc. 


jPort  de  la  Ton  eu  *. 


Fort  Lacroix. 
Fort  Montserrat*» 
Fort  Gaëtano. 
Fort  Straforello. 


I.  Cea  ouvrages  sont  : les  trois  forts  de  la  digue,  le  fort  National  ou  de  l*île  Pelée,  et  le  fort  des  Flamands. 
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DE  LA  ZONE  FRONTIERE. 

Il  existe  en  deçà  des  frontières  un  espace  dit  zone  frontière  dans  l’étendue  duquel  il  n’est  permis 
d’entreprendre  aucun  ouvrage  sans  l’assentiment  du  génie,  tout  travail  de  ponts,  chaussées,  canaux,  mo- 
difications de  cours  d’eau,  etc.,  pouvant  entraîner  des  inconvénients  pour  le  système  de  la  défense. 

Cette  obligation  constitue  ce  qu’on  appelle  les  servitudes  militaires1. 

Le  zone  militaire  a été  déterminée  à nouveau  par  décret  impérial  du  16  août  18ô3.  Nous  l’avons 
inscrite  sur  notre  carte  et  nous  en  donnons  ci-dessous  la  description  : 

N°  t.  — État  dêscbiptif,  par  départements , des  limites  de  la  zone  frontière. 

La  limite  extérieure  s’étend  jusqu’aux  États  voisins  ou  jusqu'à  la  mer  et  embrasse  la  Corse  et  les  autres 
Iles  du  littoral. 

La  limite  intérieure  suit  les  voies  de  terre  et  d’eau  ci-dessous  indiquées. 

Nota.  Les  rouie*  et  le*  chemin*  servant  à cette  délimitation  sont  laissé*  en  dehors  de  la  zone;  les  cour*  d’eau  et  les 
canaux  en  font  au  contraire  partie. 


!«  frontière  DU  NORD. 

(Sur  la  frontière  du  Nord,  la  zone  militaire  comprend  en  totalité  le?  département*  do  Pas-de-Calais,  du  Nord, 

de  1a  Meurthe.) 


pi.nrtp,u:x  LfECX 
par  lesquels  passent  res  mies. 

Gamaches,  Blangy. 

Blsngy,  Translsy,  Huppv,  Abbeville. 
Abbeville,  Amiens,  Corbie,  Ham, 

Soramctte. 

Suint-Simon,  Jussy. 

La  Fère. 

Chauny,  Pierreraande , Coucy-le-Cl  âtcuj 
Terny,  Soissons. 

Soisaona,  Venizel. 

Draine. 

Flsmea,  Breuil,  Muison,  Reims. 

Reims,  Sillenr,  les  Petites-Loges,  les  Grandes- 
Loge*,  Cbàlons. 

Chiions. 

Chiions,  Vitry-le -François,  Atnbrières. 

Sainl-Dizier,  Roche,  Joinville,  Roavroy, 
Vraincourt,  Chaumont,  Ycsuignes,  Humes. 
Langres. 


Langres. 

Langres,  Longeau,  Chassigny. 


2°  FRONTIÈRE  DE  L’EST. 

(Sur  ln  frontière  do  l’Est,  la  zone  militaire  renferme  en  totalité  le*  départements  du  Bas-Rhin,  du  Haul-Rbin,  des 
Vosges,  du  Doubs,  du  Jura,  de  l’Ain,  de  l’Isère,  des  Hautes-Alpes,  des  Basses-Alpes  et  do  Var.) 

Haute -Saône. 

Côte-d’Or. 

Saône-et-Loire. 

Ain. 


Rhône. 

Isore. 

Drôme. 

lUu.cs-Aipes. 

Basses-Alpes. 


f.  Indépendamment  des  servitude*  applicables  & toute  la  superficie  de  la  zone,  il  existe  une  autre  genre  de  servitude 
qui  peso  sur  le*  terrains  avoisioint  le»  places  fortes,  terrains  pour  lesquels  il  existe  3 zones  distinctes,  ce  qui  n’a 
aucun  rapport  avec  la  zone  frontière. 
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< La  route  impériale  n"  67. 
t Ln  Saône 
La  Saôac. 

La  Saône. 

La  Saône 

i La  Saône. 

) Le  nhône. 

I Le  Rhône. 

1 La  limite  occidentale  du  département. 

La  crête  qui  forme  le  partage  de*  eaux  entre 
le  Lunel  et  la  Bès. 

La  limite  occidcntile  du  département. 

La  limite  occidentale  du  département. 


Champliltr»,  Chsrgey,  Gray. 

Grav.  Apremont. 

Heuilley,  Ponlailler,  Auxonne,  Saint  Jean-do 
l.osnes,  Seurres. 

Verdun,  Chalon-sur-Saône,  Tournas. 

MAcon,  Trévoux. 

Neuville,  Cjuzon,  Lyon. 

Lyon. 

Vienne,  Saint  Alban,  Sablons. 

Saint-Laitier,  Pont-en-Royan». 


Le  Val-Sainte-Mirie. 


de*  Ardennes,  de  la  Meuse,  de  la  Moselle  ci 


DÉPARTEMENTS. 


VOIES  ne  TERRE  ET  D’EAU 
servant  de  limites. 


Haute-Marne. 


La  route  impériale  n®  15  ôis  (de  Parie  au 
TréporO. 

La  route  impériale  n®  28  (de  Rouen  à Saint- 
Omer). 

La  parue  la  plus  au  sud.  soit  du  cours  naturel 
de  la  Somme,  soit  de  la  Somme  canalisée. 

f Le  canal  de  la  Somme. 

Le  canal  Crozat. 

La  roule  impériale  n°  38  (de  Noyoo  à la 
La  Fère). 

La  route  impériale  na  37  (de  CbAleau-Tliierry 
à Béthune.) 

L’Aisne. 

La  Yeale, 

' La  Vetle. 

i La  route  impériale  n°  44  (de  Châlons  à Cam- 
! brai). 

| La  route  impériale  n®  3 (de  Paris  à Mayence 
! par  Sarrebruck.) 
t La  Marne. 

La  Marne. 

i La  route  impériale  n®  74  (de  Chàlon-sur- 
Saône  à Sarreguemines  et  vers  Deux- 
Ponts.) 

La  route  impériale  n®  19  (de  Paris  h Bàle). 

La  route  impériale  n®  67  (de  Saint-Dizier  h 
(.ausanue  par  Pontarlicr). 
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3°  FRONTIÈRE  DU  SCD. 


(Sur  la  frontière  du  Sud,  la  zone  militaire  embrasse  en  totalité  les  départements  des  Bouches-du-Rhône 
et  dos  Pyrënées-Ôi  ien taies.) 


nÉPARTtMENTS.  VOIES  DE  TERRE  ET  D’EAU 

servant  de  limites. 


mxciPAix  m.Pi 
par  lesquels  passent  ces  voies. 


Bouches-du-Rhône. 

Gard. 

Hérault, 


Aude. 

Arifge. 

Haute-Garonne. 

Hautes-Pyrénées. 

Basses-Py  rénée». 


La  Durance. 

Le  Rhône. 

Le  petit  Rhône. 

La  limite  septentrionale  du  canton  d’Aiguea* 

Mortes. 

La  Vidourle. 

La  roule  impériale  n®  87  (de  Lyon  à Béziers). 


La  route  impériale  n®  8 (de  Paris  A Perpignan 
et  en  Espagne). 

La  route  départementale  n®  9 (de  Béziers  & 
Carcassonne. 

Le  canal  du  Midi. 

Le  canal  du  Midi. 

L'Aude. 

La  route  impériale  n®  1(7  (de  Perpignan  à 
Bayonne). 

La  même  route  n®  i 17. 

La  route  impériale  u*  20  (de  Paris  à Toulouse 
cl  en  Espagne). 

La  route  précitée  n«  1 17. 

La  même  route  n®  1 17. 

La  même  route  n®  1 17. 

La  même  route  n*  1 17. 

Le  Gave  de  Pau. 

La  roule  départementale  n®  1 (de  Navareins  à 
Dax.) 


Saint-Paul,  St-Cbrisiopbe,  Melleraort,  Orgon. 
Tarascon,  Arles. 

La  Trésorerie,  le  Baron. 


Marsil  largues. 

Lunel,  Montpellier,  Saint- Jean,  Fabrègoes, 
Gigean,  Mèze,  Montagnac,  la  Gr*nge-de?- 

Prés. 

Peséoaa,  Saint-Adrien,  béliers. 

Montadi,  le  pont  de  Tréziile. 

Le  pont  de  Tréziile,  Capes  tan  g. 

Orgelliert,  Argen»,  Horopa,  Carcassonne. 
Carcassonne,  Linionx,  Couixa,  Quillan. 
Quillan,  Nébias,  le  Pont. 

Bêles  ta  t,  Lavelanet,  Celles. 

Montgaillard,  Foix. 

Poix,  Cadnrcet,  la  Bastide-de-Séron,  Riuiont, 
Saint- Girons.  Caumunt,  Prat. 

Castagnède,  Man*?,  Saint- Marin ry.  Saînt-Gau- 
dens,  Montrejeau. 

Pinas,  Lanncmezun,  Lanespède,  Toumay, 
Tarbes. 

Ger-aur-Lande,  Bordes-d’Espooy,  Lëe,  Pu- 
cheux,  Pau. 

Pau,  Ahidos,  Maslac,  Orthez. 

Orthez,  Saint-Boês. 


%°  FROSTlÈltE  DE  L OCEST. 


(Sur  la  frontière  de  l'Ouest  la  zone  militaire  ne  s'étend  que  sur  des  parties  de  départements.) 


ILa  route  départementale  n*  6 (de  Dax  à Na» 
varreios). 

La  route  départementale  n®  2 (de  Saint- Paul» 
lez-Dax  à Sordes). 

La  route  impériale  n*  10  (de  Paris  k Bayonne 
et  en  Espagne). 

Dn  chemin  vicinal. 

Lu  Paine. 

Des  chemins  vicinaux  passant  par  les  lieux 
désignée  ci-contre. 


Gironde. 


Gironde 


Des  chemins  vicinaux. 


ILa  route  départementale  umi  (de  Bordeaux 
au  Verd  >n). 

Des  chemin-  vicinaux. 

La  route  départementale  a*  18  (de  Bordeaux  à 

Lesparre). 

Des  chenu  ns  vicinaux. 

La  route  de  par  te  mentale  D®  12  (de  Bourg  k 
i Momendre;. 

La  ronte  impériale  n*  137  (de  Bordeaux  A 
Saint-Malo  par  Rocheforl,  la  Rochelle  ot 
Nantes''. 

Des  chemins  vicinaux. 

La  route  précitée  n*  137. 

La  route  impériale  n®  137. 

De»  chemins  vicinaux. 


Charente- Inférieure. 


Lu  route  déparie  mon  taie  r,"  l (de  Rochel’ort  A 

UuYdll). 

Le  canal  de  Brouage. 

La  Charente. 

l.D  route  précitée  n®  137. 

L*  route  impériale  ri”  11  (de  Paris  k Roche- 
Tort-. 

lin  chemin  vicinal. 

La  renie  impériale  n*  139  (de  Périgueux  k la 
ROi'heUn). 

De*  chemins  vlrinuuk. 

La  roule  précitée  n®  i 37. 


Tbil,  Est > beaux,  Saugnau,  Dax. 

Dax,  Saiol-PauMôs-Dax. 

Saint-Paul-lès-Dex. 

Saint-Paul- lès-Dax.  Castels. 

Caatets,  Saint-Michel.  Léon. 

Léon.  Lincé,  Saint-Girons,  Mixe,  Lit,  Saint- 
Julien,  Mimisan,  Saint-Paul,  Sainte- Eulalie. 
Caste.**.  Pa  remis,  Biacarosse,  Sanguin  et 
Mios,  Lamelle,  Aodenge,  Lauthon,  le  Temple, 
Saumos,  la  Canau,  carcans.  Hourtin,  Cha- 
pelle de  Naujac,  Lesparre. 

Lesparre,  Fereyres,  Saint-Laurent,  Uitrac, 
Castelnau. 

Castelnau,  Margaux. 

Margaux,  Canlcnac. 

Macau,  Bourg. 

Bourg,  Graviers. 

Graviers-la-Fosse. 


Saint-Girons,  Génèrac. 

E tauliers,  Saint-Aubin,  Pleincselve. 
Mirambeau. 

Mirambeau,  Semilhae,  Saint  Ciers,  Lorignac, 
Bris,  Cotes.  Saujou. 

Saujon,  le  Gua,  Saint-Fort,  S&ini-Agnant. 


Tonnay-Charcnte. 

Tonnay-Cbarnue. 

Saint-Louis,  Muron. 

Muron,  le  Cher. 

Le  Cher.  Puy-Drouard,  Croix-Chapeau. 

Croix  Chapeau,  La  Jarrie,  Usseau. 
Usseau,  Marans. 
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DÉPARTEMENTS. 


VOIES  DE  TERRE  ET  D'XAO 
servant  do  limites. 


PRfNCIPAlTX  LIFCX 
par  lesquel*  passent  ces  voies. 


Vendée. 


[ l,a  même  roule  n*  i37. 

( La  rouie  impériale  n°  149  (de  Fontenay  aux 
I S&bles-d’OIonne). 

J Le  La  y. 

\ Des  chemins  vicinaux. 

[ La  rome  impériale  n«  1 78  (de  Caen  aux  Sables- 
\ d’OIonne  par  Nantes). 


Chaillé-les-Marais,  M rcilie. 

Luçon,  Pont-su r-le  Laye. 

Pont-sor-le-  Lave,  le  Claye. 

La  Claye,  la  Boissiêre-desLandes,  Sainte- 
Flaive-des-Loupe,  la  Mothe-Achard. 

La  Mothe-Achard,  Beaulieu,  Aixenay,  Palluau. 


Loire -Inférieure. 


I La  route  impériale  n*  178. 

La  route  impériale  n*  137  (de  Bordeaux  à 
Saint-Malo  par  Roche  T ri,  la  Rochelle  et 
Nantes). 

La  roule  impériale  n°  ‘23 (de  Paris  k Nantes  et 

Pairubeur). 

La  route  impériale  n*  165  (de  Nantes  h Au- 
dierne,  avec  embranchement  sur  Douarne- 
nez). 


Legé,  Srfinl-Êiienne-de-Corcoué.  Yillencove. 
Pont  Rousaevu. 


Pont-Rous?eau,  Nantes. 

Nantes,  Soutron,  le  Temple,  la  Moire,  Pont- 
Cbàteau. 


Morbihan. 


Finistère. 


La  même  route,  n1*  165. 


I.a  route  impériale  nn24(de  Paris  à Lorient). 
La  roule  impériale  n°  169  (de  Lorient  A Saiot- 
Pol  et  RofCdfl). 

La  roule  départementale  n°  t (d’Hennebout  k 
Lauvéac). 

La  route  départementale  n«  i (de  Lorient  k 
Brest). 

La  route  précitée  n°  165. 

La  route  impériale  n»  170 'de  Quiniperk  Les- 
neven  et  à la  mer  près  Plounéour) 

La  route  impériale  n®  12  (de  Paris  k Brest). 


La  Roche-Bernard,  Muzillac,  la  Trinité, 
Tbcix,  Vannes,  Au  ray,  Kéridan,  Landevant, 
Bntnderion,  Hcnnchoni. 

Bennebont. 


Pont-Scorff,  Ix’&beln. 


Quimperlé,  Bannalec,  R os  perde  n,  Saint-Yvj, 
Quimper. 

Quimper,  Guergélégan,  Cb&teauiin,  le  Fauu, 
IHèpilal,  Da^ulas,  Landerneau. 
Landerneau,  Lamiivisiau,  Saint-Tbégonnec, 
Morlaix,  le  Ponthou. 


Cètes-du-Nord. 


Ille-et-Vilaine. 


Manche. 


Calvados. 


La  route  impériale  n*  12. 


La  route  impériale  n«  168  (de  Quiberon  k 
Saint-Malo  par  Pontivy). 

La  route  départementale  n*  1T  (de  Dinan  au 
Port-k-Ia-Duc1. 

I.a  route  impériale  n®  176  (de Caen  k Lamhalle 
et  k Brest). 

| La  même  route  n*  176. 

La  même  route  n°  176. 

La  roule  départementale  n°  8 (de  Coutances  & 
Avranches). 

Des  chemins  vicinaux. 

Ix  roule  impériale  n®  171  (de  Granville  k Ca- 
renum). 

Les  chemins  vicinaux. 

La  roule  dép>ricrucntale  n°  13  (de  Valognea  k 
Coutances). 

La  route  départementale  n«  10  («le  Périer»  à 
Bayeux). 

La  Tante. 

La  rouie  impériale  n°  (3  (de  Paris  k Cher- 
bourg ei  au  fort  de  Querqueville). 

)La  route  impériale  n*  13. 

La  roule  départementale  n°  3 (de  Rouen  k 
Caen). 

Des  chemins  vicinaux. 


La  même  rou  e départementale  n°  3 (de 

Rouen  k Caen). 


Eure. 


La  ronte  départementale  n*lk  (de  Rouen  à 
Caen). 

La  route  impériale  n*  180  (d’Honfleur  k 
Rouen  ). 

Des  chemins  vicinaux. 


Seine-Inférieure. 


Le  rnisseau  de  Lillebonne. 

Des  chemins  vicinaux. 

La  rouie  départementale  n*  32  (de  Bulbec  à 

Di  ville). 

'Des  chemins  vicinaux. 


Plounerin,  Plounevez,  Belle-Ile,  Louurçat, 
Guingamp,  Plouagat,  Cbkleltudren,  Saint 
Brieue.  La  ni  bal  le. 

Lamballe,  Plancoét. 

Plancoét,  Corceul. 

Dinan,  lea  Croix. 


Vieux-Bourg,  Dol,  Saints. 

Ponlorson  , Prècy,  Pont-aux-Baux,  Avran- 
ches. 

La  Haye-Pesnel. 

La  Haye-Pesuel,  Cérences,  Hyeuville. 
Hyeuville,  Coutances. 

Coutances,  M>ntsurvent,  Lessay. 

Lessay,  Périers. 

Périers. 


Près  de  Careman,  Auville. 


Isigny,  Formiany,  Bayeux,  Bretteville-ror- 
gueilleufte,  Caen. 

Caen,  la  Mudeleine. 

La  Madeleine  . Sainte-Honorine  , Hérouvil- 
lotte,  Varaville,  Grangues,  Branville,  An- 
nebault. 

Annebault,  Pont-l’Evèque,  Saint-Benoît 


Benzeville,  Saint-Miclou. 

Saint-Maclou,  Tootainvillc,  Pont-Audemer. 

Pont-Audemer,  Quillebeuf. 

Lillebonne. 

Lillebonne,  Fauville. 

Pauville,  Doudevîlle,  Bacqueville,  Longue- 
ville, Grand-Torcy,  Alihcrmont  siint-Nico- 
las,  Envermeu,  Bailly. 

Bailly,  Saint-Aignan,  Sept-Meulos,  Guervil  e, 
jusque  vers  Gamacbes 
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5*  ILF.5  MJ  LITTORAL. 

U Curso  et  les  autres  Iles  du  littoral  de  la  France  font  partie  de  la  zone  frontière  militaire. 

En  résumé,  la  zone  frontière  intéresse  en  tout  quarante-huit  départements,  dont  dix-neuf  y sont  com- 
pris en  entier,  et  vingt-neuf  en  partie  seulement,  savoir  : 

En  totalité  : les  départements  du  Pas-de-Calais,  du  Nord,  des  Ardennes,  de  la  Meuse,  de  la  Moselle, 
de  la  Meurthe,  du  Bas-Rhin,  des  Vosges,  du  Haut-Rhin,  du  Doubs,  du  Jura,  de  l’Ain,  do  l'Isère , 
des  Hautes-Alpes,  des  Basses-Alpes,  du  Var,  des  Bouclics-du-Rhône,  des  Pyrénées-Orientales  et  do  la 
Corse. 

En  partie  : les  départements  de  la  Somme,  de  l’Aisne,  de  la  Marne,  de  la  Haute-Marne,  do  la  Haute- 
Saône,  de  la  Côte-d'Or,  de  Saône-et-Loire,  du  Rhône,  de  la  Drôme,  du  Gard,  de  1 Hérault,  de  l’Aude,  de 
l’Ariége,  de  la  Haute-Garonne,  des  Hautes-Pyrénées,  «les  Basses-Pyrénées,  des  Landes.de  la  Gironde, 
de  la  Charente-Inférieure,  de  la  Vendée,  de  la  Loire- Inférieure,  du  Morbihan,  du  Finistère,  des  Côtes 
du-Nord,  de  l’Ile-et-Vilaine,  de  la  Manche,  du  Calvados,  de  l'Eure  et  de  la  Seine-Inférieure. 

Effectif  de  l'Armée. 

Pied  de  paix  : 404  000  h.  Pied  de  guerre  : 757  000  h. 


CARTE  N°  30. 


FRANCE  ECCLÉSIASTIQUE. 

1°  Culte  Catholique. 


Les  archevêques  et  évêques  sont  nommés  par 
l’Empereur:  ils  reçoivent  du  pape  l’institution  ca- 
nonique; leurs  huiles  sont  vérifiées  et  enregistrées 
au  Conseil  d’Élat  avant  qu’ils  prennent  possession 
de  leurs  sièges. 


Les  évêques  nomment  leurs  vicaires  généraux 
ainsi  que  les  chanoines  et  les  curés;  ces  nomina- 
tions sont  soumises  à l’agrément  de  l’Empereur. 
Cet  agrément  n’est  pas  exigé  par  la  loi  pour  les 
| desservants  des  succursales  et  les  vicaires. 


TABLEAU  DES  ARCHF.VÊCHÊS  ET  ÉVÊCHÉS  DE  FRANCE. 


N.  B.  On  verra  sur  la  carie,  figurer  les  grands  séminaire#,  les  petit*  séminaires  ou  écoles  secondaires  ecclésiastiques, 
et  le  nombre  des  cures  ainsi  que  celui  des  succursales  pour  chaque  diocèse.  11  a donc  paru  inutile  de  répéter  ces  in- 
dications sur  le  tableau  ci-dessous. 


Archevêchés  : 
PARIS. 

CAMBRAI. 

LYON  ET  VIENNE. 

ROI EN. 

SENS  ET  AUXERRE. 
REIMS. 

TOURS. 

/ 

BOURGES. 

AUDI. 

BORDEAUX. 

Les  colonies. 

AOCH. 

TOULOUSE  ET  NARBONNE. 
AIX,  ARLES  ET  EMBRUN. 

Évêché  d’ALGER. 
BESANÇON 

AVIGNON. 

RENNES. 

CHAMBÉRY. 

Évêché  de  Xice. 


Diocèses  et  départements  dépendants  des  Évêchés  suffrayarUs. 

Chartres  (Eure-et-Loir);  — Meaux (Seine-et-Marne)  ; — Orléans  (Loiret); — Blois 
(Loir-et-Cher); — Versailles  (Seine-et-Oise). 

A rras  (Pas-de-Calais). 

Auftin  (Saône-et-Loire);  — Langres  (Haute-Marne)  ; — Dijon  (Côte-d’Or).  — 
Saint-Claude  (Jura);  — Grenoble  (Isère). 

Bayeux  (Calvados);  — Évrenx  (Eure);  — Sêes  (Orne);  — Coutances  (Manche) . 

Troyes  (Aube);  — Nevers  (Nièvre);  — Moulins  (Allier). 

Soissons  (Aisne);  — CMlons  (Marne,  Parrond.  de  Reims  excepté);  — Beau- 
vais (Oise);  — Amiens  (Somme). 

Le  Mans  (Sarlhe);  — Angers  (Maine-et-Loire);  — Santés)  (Loire-Inférieure;)  — 
Laval  (Mayenne). 

Clermont  (Puy-de-Dôme);  — Limoges  (Haute-Vienne  et  Creuse);  — Le  Puy 
(Haute-Loire);  — Tulle  (Corrèze);  — Sainl-Flour  (Cantal). 

Rodes  (Aveyron);  — Cahors  (Lot  ; — Mende  (Lozère  ; — Perpignan  (Pyrénées- 
Orientales). 

Agen  (Lot-et-Garonne);  — A ngoulêmc  (Charente);  — Poihers  (Deux  Sèvres  et 
Vienne):  — Périgueux  (Dordogne);  — La  Rochelle  (Charente-Inférieure);  — 
Luron  (Vendée). 

Afrique.  Saint-Denis  (La  Réunion );  — Amérique.  la  Basse-Terre  ( Guadeloupe ); 
Saint-Pierre  et  Fort-de-France  ( Martinique ). 

Aire  (Landes);  — Tarbes  (Hautes-Pyrénées);  — Bayonne  (Basses-Pyrénées). 

Montauban  (Tam-et-Garonne) ; — Pamiers  (Ariége);  — Carcassonne  (Aude). 

Marseille  (Bouches-du  Rhône,  arrond.  de  Marseille);  — Fréjus  et  Toulon  (Var); 
Digne  (Basses-Alpes);  — Gap  (Hautes-Alpes);  — Ajaccio  (Corse). 

Alger  (Afrique). 

Strasbourg  (Bas-Rhin  et  Haut-Rhin);  — Metz  (Moselle);  — Verdun  (Meuse);— 
Belley  (Ain);  — Saint-Dié  (Vosges);  — .Ya  ncy  (Meurthe). 

Aimes  (Gard);  Valence  (Drôme);  Vtn>rs  (Ardèche);  Montpellier  (Hérault). 

Quimper  (Finistère;)  — Vannes  (Morbihan);  Saint-Brieuc  (Côtes-du-Nord). 

Annecy  (Haute-Savoie);  — Tarentaise  (Savoie); — St-Jean de  Maurienne  (Savoie) 

( Suffragant  de  Gênes). 
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Vicaire  général  capitulaire.  — Chanoines  du  premier  ordre.  — Chanoine  du  second  ordre.  — Chanoines 
honoraires  du  second  ordre.  — Prêtres  attachés  au  chapitre. 


2°  Cultes  non  Cathollqnes. 

N.  B.  La  ourle  ne  renferme  aucune  indication  pour  les  cultes  étrangers  au  catholicisme.  Les  divisions  de  ces  églises 
ne  pouvant  s’accorder  avec  celles  des  provinces  et  des  diocèses  ecclesiastiques. 

CULTES  CHRÉTIENS  PROTESTANTS. 

RELIGION  RÉFORMÉE,  OU  CALVINISTE. 


Los  Éçlises  réformées  sont  régies  par  la  loi  du 
18  germinal  an  X et  par  le  décret  du  ‘26  mars  1852. 

— Elles  ont  des  pasteurs,  des  conseils  presbytéraux, 
des  consistoires,  des  synodes  et  un  conseil  central. 

— Les  conseils  presbytéraux  administrent  les  pa- 
roisses sous  l'autorité  des  consistoires.  — Les  con- 
sistoires veillent  au  maintien  de  la  discipline , à 
l'administration  des  biens  de  lÉglisc  et  à celle  des 
deniers  provenant  des  aumônes.  Tous  les  trois  ans 
les  anciens  ou  membres  laïques  sont  renouvelés  par 
moitié.  Les  pasteurs  sont  élus  par  les  consistoires, 
sur  une  liste  présentée  par  les  conseils  presbyté- 
raux, et  confirmés  par  le  Gouvernement.  — Les 
synodes  sont  chargés  de  veiller  sur  tout  ce  qui  con- 
cerne la  célébration  du  culte,  renseignement  de  la 
doctrine,  et  la  conduite  des  affaires  ecclésiastiques. 
Leurs  décisions  sont  soumises  à l'approbation  du 
gouvernement.  Cinq  églises  consistoriales  forment 
l'arrondissement  d'un  synode.  Chaque  synode  est 
composé  du  pasteur  ou  d'un  des  pasteurs  et  d'un 
ancien  de  chaque  église;  il  ne  peut  s'assembler  sans 
la  permission  du  gouvernement,  ni  durer  plus  de 
six  jours.  — Il  est  établi,  à Paris,  un  conseil  central 
des  Églises  réformées  de  France.  Ce  conseil,  com- 
posé pour  la  première  fois  de  notables  protestants 
et  des  deux  plus  anciens  pasteurs  de  Paris,  repré- 
sente les  Églises  auprès  du  gouvernement  et  de 
l'Empereur.  II  est  appelé  à s'occuper  des  questions 
d'intérêt  général  dont  il  est  chargé  par  l'Adminis- 
tration ou  par  les  Églises,  ot  notamment  à concou- 
rir à l’exécution  du  décret  du  26  mars  1852,  qui  l a 
institué.  — Les  Églises  réformées  ont  une  faculté 
de  théologie  (à  Montauban)  et  ufie  chaire  de  dogme 
à celle  de  Strasbourg.  Lorsqu’une  chaire  de  profes- 
seur de  la  communion  réformée  vient  à vaquer  dans 
les  facultés  de  théologie,  lé  conseil  central  recueille 
les  votes  des  consistoires  et  les  transmet,  avec  son 
avis,  au  ministre. 

Conseil  central  des  églises  réformées.  — Église 
consistoriale  à Paris. 

Éyhses  consistoriales  ou  oratoriales  des  départe- 
ments et  de  l'Algérie. 

Ain,  Ferney.  — Aisne,  St-Quentin.  — Alpes 


Hautes),  Orpierre.  — Ardèche,  La  Mastre,  La- 
Voulte,  Les  Ollières , Privas , St- A grève,  St-Péray, 
St- Pierra  ille.  Vallon,  Vernoux.  — Ardennes,  Sedan. 

— Ariége,  Le  Mns-d'Azil,  Saverdun.  — Aube, 
Trmjes.  — Aveyron,  St-Affrique.  — Bouches-du- 
Rhône,  Marseille.  — Calvados,  Caen.  — Charente, 
Jarnac.  — Charente-Inférieure , La  Rochelle , La 
Tremblade , Murennes , Pons,  Rcajan.  — Cher,  Bour- 
ges, Sancerre  — Côte-d’Or,  Dijon.  — Dordogne, 
Bergerac. Montearret.  — Doubs,  Besançon, — Drôme, 
Crest,  Die,  Dieukfxt,  La  MofteC  ha  lançon , Valence. 

— Eure-et-Loir,  Marsauceux.  — Finistère,  Brest. 

— Gard,  Aiguesvives,  Alais,  Anduze,  Calvisson,  La 
Salle,  Aimes,  St- Ymbroix,  St-Chaptes,  Sl-Hippo- 
lyte . St-Jean-du-Gard,  St  Mamert,  Sauve,  Som - 
mières,  Uses,  Vallernugue,  Vaurert,  Vazenobres.  Le 
Vigati.  — Garonne  (Haute),  Toulouse.  — Gers,  Mau- 
vesin.  — Gironde,  Bordeaux,  Geusac,  Ste-Foy.  — 
Hérault,  Bédarie ux,  Ganges,  Marsillargues , Monta- 
gnac.  Montpellier.  — Indre-et-Loire,  Tours.  — Isère, 
Mens. — Loire,  St-Étienne.  — Loire  (Haute). .Vf- Voy. 

— Loire-Inférieure,  Nantes.  — Loiret,  Orléans.  — 
Loir-et-Cher,  Aulnny  (corn,  de  Mer),  Josnes.  — Lot- 
et-Garonne,  Castel-Moron,  Chirac,  Laffite,  Sérac, 
Tonneins.  — Lozère,  Barre,  Florac.  Meyrueys,  St- 
Germain-de Calberte , Violas.  — Maine-et-Loire, 
Saumur,  Angers. — Manche,  Cherbourg,  Chefresne.— 
Marne,  Reims.  — Meurthe,  Nancy.  — Meuse,  Bar- 
le-  Duc.— Moselle,  Metx,Cource  lles-Chuan  y.  — Nord, 
Lille.  — Oise,  Les  A jeux.  — Orne,  Athis,  Montilly. 
—Pas-de-Calais,  Arras , Hanque/tn. — Puy-de-Dôme, 
Clermont-Ferrand.  — Pyrénées  (Basses),  Orthez. 

— Rhin  (Bas),  Rischtcillcr,  Strasbourg. — Rhin 
(Haut),  Mulhouse,  Ste-Mar ie-aux-Mines.  — Rhône, 
Lyon.  — Seine. — Seine-et-Marne.  Meaux.  — Seine- 
et-Oise,Sf Germain,  Versailles. — Seine-Inférieure, 
Bolbec,  Dieppe.  Le  Havre,  Rouen.  — .Sèvres (Deux), 
Lamothe  St- Ht  raye , l.czay,  Melle,  Niort,  St-Maixent. 

— Somme,  Amiens,  Templcut-le-Guérard,  Contay. 

— Tarn,  Castres,  Mazamet,  Fabre,  Fume.  — 
Tam-et-Oaronne,  Montauban,  Nègrepelisse.  — Var, 
Toulon.  — Vaucluse.  Loumarin.  — Vendée,  Pou- 
zauges.  — Vienne,  Lusignan.  — Vosges,  St-Dié. 

— Algérie,  Alger. 


COMMUNION  DE  LA  CONFESSION  D’aUGSBOURG,  OC  LUTHÉRIENNE. 


L'Église  de  la  confession  d'Augsbourg  est  régie 
par  le  décret  du  26  mars  1852  et  par  les  dispositions 
non  contraires  de*  la  loi  du  18  germinal  an  X.  — 
Elle  a des  pasteurs,  des  conseils  presbytéraux,  des 
consistoires,  des  inspections,  un  directoire  et  un 
consistoire  supérieur.  — Les  conseils  presbytéraux 
administrent  les  paroisses  sous  l’autorité  des  con- 
sistoires. — Aucun  acte  d’administration  des  conseils 

firesbytéraux  et  des  consistoires  n'est  valable  sans 
a ratification  du  directoire.  — Les  consistoires 
sont  chargés  de  veiller  à la  discipline,  à l'adminis- 
tration des  biens  de  lÊgüse  et  à celle  des  deniers 
provenant  des  aumônes.  — Tous  les  trois  ans  les 
conseils  presbytéraux,  les  consistoires,  le  consis- 
toire supérieur  et  les  députés  de  ce  corps  au  direc- 
toire sont  renouvelés  par  moitié.  — Les  pasteurs 
sont  nommés  par  le  directoire.  — L’inspection  sc 


compose  d’un  inspecteur  ecclésiastique, nommé  par 
le  gouvernement,  sur  la  proposition  du  directoire, 
et  ue  deux  inspecteurs  laïques  élus  par  l'assemblée 
d'inspection,  qui,  elle-même,  se  compose  de  tous 
les  pasteurs  de  la  circonscription  électorale,  et  do 
laïques,  membres  de  consistoires,  pris  dans  chaque 

f croisse  en  nombre  égal  à celui  des  pasteurs.  L’é- 
ection  des  inspecteurs  laïques  est  soumise  à la 
confirmation  du  gouvernement.  — Le  consistoire 
supérieur  est  convoqué  par  le  gouvernement,  soit 
sur  la  demande  du  directoire,  soit  d'office.  Il  se 
réunit  au  moins  une  fois  par  an.  A l'ouverture  de 
la  session,  le  directoire  présente  le  rapport  de  sa 
gestion.  Le  consistoire  supérieur  veille  au  maintien 
de  la  constitution  et  de  la  discipline  de  l’Église.  — 
Le  directoire  est  composé  du  président , d’un  membre 
laïque  et  d’un  inspecteur  ecclésiastique,  nommés 
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fuir  le  Gouvernement;  de  deux  députés  nommés  par 
e consistoire  supérieur.  Il  exerce  le  pouvoir  admi- 
nistratif. Il  nomme  les  pasteurs  et  soumet  leur 
nomination  au  gouvernement.  11  exerce  la  haute 
surveillance  sur  renseignement  et  la  discipline  du 
séminaire  et  du  gymnase  protestants. 

Le  consistoire  supérieur  de  Strasbourg  est  repré- 
seuté  dans  la  capitale,  auprès  du  Gouvernement  et 
de  l'Empereur,  dans  les  circonstances  officielles, 
par  le  consistoire  de  Paris.  — Le  directoire  peut 
désigner  spécialement  un  notable  laïque,  résidant  à 
Paris,  pour  le  représenter  conjointement  avec  le 
consistoire. 

Consistoire  supérieur  siégeant  à Strasbourg. 

1 Membre  nommé  par  le  gouvernement. 

8 Inspecteurs  ecclésiastiques. 

IG  députés  dos  inspections. 

1 délégué  du  sommaire. 

1 membre  honoraire. 

Directoire  : b membres. 

Les  protestants  de  la  confession  d’Augshourg  ont 
une  académie  ou  séminaire  h Strasbourg  pour  l’in- 
struction des  ministres.  Ils  y ont  aussi  une  faculté 
de  théologie.  On  y professe  la  théologie,  la  philoso- 
phie, les  belles-lettres,  les  langues  anciennes,  mo- 
dernes et  orientales.  Une  chaire  de  dogme  pour  les 
églises  réformées  a été  créée  près  cette  faculté. 

Le  président  du  consistoire  supérieur  est  direc- 
teur-né  de  cette  Académie,  en  vertu  de  l’article  6 
du  décret  organique  du  30  lloréal  an  IX. 

Inspection.  Circonscription. 

Inspect.  du  Temple-Stuf,  à|Bas.Rllin. 

Strasbourg.  \ 

~ di^ûrg0n,"lAl“-Hhin(V«^ 


Inspection.  Circonscription. 

Inspect.  de  BouztoiUer.  Bas -Rhin. 

— de  Wcissembourg.  Bas-Rhin. 

— de  la  Petite-Pierre.  { Meurthe- 

/Seine,  etc.,  Rhône, 

— de  Paris.  J Alpes  Maritimes  et 

( Algérie. 

— de  Colmar.  Haut-Rhin. 

i a#  .uf  j I Haut  Rhin , Douta. 

— de  MunlWlmrJ.  | 

Églises  consistoriales  et  oratoriales  de  la 
communion  tFAugsbourg. 

Église  consistoriale  de  Paris. 

Églises  consistoriales  et  oratoriales  de  départe- 
ments : 

Alpes  Maritimes,  Nice  (Consistoire  de  Paris)  — 
Doubs,  And  in  court , Blamont,  Montbéliard,  Si - 
Julien.  — Meurthe,  Fénétrange,  Wibersviller.  — 
Moselle , Baerhentaï  (consistoire  de  Niederbronn. 
Bas-Rhin),  Sarreguemines  (consistoire  de  Saaninton. 
Bas-Rhin).  — Rhin  (Bas),  Bar,  Bischwiller , Boux- 
tciller , Brumath , Del  titiller,  Diemeringen , Dorlis 
heim,  Drulingen,  C.erstheim.  Ilattcn,  IngwiUcr,  Itten- 
heim , la  Petite- Pierre.  Niederbronn , Obervronn. 
A ffa  fjfenhoffm  , Sanr-  Un  ion . St-Pierre-le-  Jeune . 
St-fittiUaume , Si- Pierre  le-  Vieux , Ste-Aurélie , St- 
Thomas  St- Nicolas , Schtcindratxhrim . S nuit  z - 
sous- Forêts , Sundhausen,  le  Temple-Neuf,  Vendm- 
heim , Wasselonue,  Weissembonrg , Wnrrth,  Fouday 
(consistoire  de  Rothau,  Vosges).  •—  Rhin  (Haut). 
Andalsheim,  Colmar.  Minuter,  Biqueirihr,  Ste-Ma- 
rie-am- Mines.  — Rhône,  Lyon  (oonsistoire  de 
Paris).  — Saône  (Haute),  Héricourt,  Trrmoins 
(consistoire  de  St-Julien  (Doubs),  Cfiampey.  — 
Vosges,  Bothau.  — Algérie,  Alger. 


CULTE  ISRAÉLITE. 


Le  culte  israélite  a un  consistoire  central,  des 
consistoires  départementaux,  des  grands  rabbins, 
des  rabbins  communaux,  et  des  ministres  offi- 
ciants. 

I/autorité  du  consistoire  central  et  do  son  grand- 
rabbin  s’étend  sur  toutes  les  communautés  israélites 
de  France. 

Chaque  consistoire  départemental  a l'administra- 
tion et  la  police  des  temples  de  sa  circonscription. 
Les  grands  rabbins  des  consistoires  départementaux 
ont  droit  de  surveillance  sur  les  labLins  commu- 
naux et  sur  les  ministres  officiants  de  leurs  ressorts 
respectifs. 

Les  rabins  communaux  sont  chargés  de  la  prédi- 
cation, de  renseignement  religieux  et  de  la  béué- 


dictioïkdcs  mariages  dans  les  synagogues  confiées 
à leurs  soins. 

En  général , les  ministres  officiants  sont  dos 
chantres  chargés  de  la  célébration  des  offices. 

Consistoire  central  des  Israélites,  le  grand  rabbin 
séant  à Paris. 

9 membres  laïques. 

Synagogue  consistoriale  de  Paris. 

Synagogues  consistoriales  dans  les  départements. 
Strasbourg,  Colmar,  Metz,  Nancy,  Bordeaux  , 
Marseille,  Bayonne,  Lyon.  Algérie , consistoire  cen- 
tral à Alger,  consistoire  provincial  à Üran,  consis- 
toire provincial  à Coustanline. 


CULTE  MUSULMAN. 
(Voy.  YAlgérie,  tabl.  59.) 


CAltTE  N°  31. 

LA  FRANCE  JUDICIAIRE. 


Il  y a pour  tout  l’Empire  une  seule  coca  de  cas- 
sation, à Pans.  Elle  a droit  de  censure  et  de  disci- 
pline sur  tous  les  magistrats  de  l’Empire.  Elle  pro- 
nonce sur  les  demandes  en  cassation  contre  les 
arrêts  et  les  jugements  en  dernier  ressort  rendus 
par  les  cours  et  tribunaux.  Elle  est  composée  d’un 
premier  président,  de  3 présidents,  de  45  conseillers 
M Amovibles,  répartis  en  3 clutmbrrs  : chambre  des 
nguéteSf  chambre  de  cotation  civile,  chambre  de 


cassation  criminelle.  Près  la  cour  suprême  sont 
un  procureur  général , G avocats  généraux. 

cour  des  comptes.  La  cour  juge  les  comptes  des 
recettes  et  dci  dépenses  publiques.  1 premier 
président  . 3 présidents.  18  conseillers-maîtres , 
24  conseillers  référendaires  de  V classe , 10  audi- 
teurs de  1"  classe , 10  auditeurs  de  2*  classe . 
— Près  de  cette  cour  il  y a 1 procureur  général.  — 
3 chambres. 
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cours  impériales.  11  y a 28  cours  impériales  dans 
la  France  proprement  dite.  Chaque  cour  a 1 pre- 
mier président  et  autant  de  présidents  qu’il  y a de 
chambres.  Une  ou  plusieurs  chambres  civiles,  une 
chambre  d'appel  de  police  correctionnelle  et  une 
chambre  des  mises  en  accusation.  Les  chambres 
civiles  connaissent  des  jugements  des  tribunaux  de 
1"  instance  et  de  commerce.  Les  chambres  d’appel 
de  police  correctionnelle  connaissent  des  jugements 
des  tribunaux  correctionnels.  Les  chambres  d'accu- 
sation statuent  sur  le  renvoi  à la  cour  d’assises  des 
accusés  de  crimes  et  délits  politiques.  Le  ministère 
public  près  les  cours  impériales  se  compose  d’un 
procureur  général,  d'avocats  généraux  et  de  fufafi- 
tuts  du  procureur  général. 


A chaque  cour  impériale  ressortissent  plusieurs 
départements.  Dans  chaque  département  est  un  tri- 
bunal criminel  tenant  ses  assises  quatre  fois  par 
an  et  composé  l°  d'un  délégué  de  la  cour  impé- 
riale présidant  les  débats;  2°  de  2 assesseurs  con- 
seillers dans  les  résidences  de  cour , juges  de 
tribunaux  de  première  instance  daDs  les  sièges 
ordinaires,  et  de  12  jurés. 

Dans  chaque  arrondissement  est  un  tribunal  de 
première  instance,  sauf  à Saint-Denis  et  à Sceaux 
Dans  les  villes  de  commerce  sont  des  tribunaux 
de  commerce  1 et  dans  les  villes  industrielles  des 
conseils  de  prud’hommes.  Un  juge  de  paix  dans 
chaque  canton.  (Voy.  la  liste  des  cautons  dans  lo 
tableau  de  la  France  administrative,  n**  45-48-) 


Tableau  des  cours  impériales  et  des  tribunaux  de  première  instance. 


Cours  imp. 

Départements. 

Tribunaux  d*  prière  in, une.  ,Sp=.. 

1 PARIS. 

Seine. 

Taris'.  * Paris5. 

7 dép. 

Seine- et-Oisc. 

Versailles" , Corbeil *,  Étampes , Versailles. 
Pontoise.  Rambouillet. 

Seine-et-Marnc. 

Melun*,  Coulommiers,  Meaux,  Meaux,  Montereau,  Provins. 
Fontainebleau , Provins. 

Eure-et-Loir. 

Chartres  * ,Çhdtcaudun,  Dreux,  Chartres,  Dreux. 
Nogent-le-Rotrou. 

Marne 

Reims*,  Chàlons  , Êpernai , * Châlons-sur-Marne  , F.peimi, 
Sainte  Ménéhould,  Yitry-le-  * Reims. 

Français. 

Aube 

Troyes",  .trm-rur-Aube,  Bar - * Troyes. 

sur- Aube,  Bar  sur-Seine,  iYo- 
gent-sur-Seine. 

Yonne. 

Auicrre  ",  Arallon , Joigny,  Auxerre,  Joigny,  Sens. 
Sens,  Tonnerre. 

2 ROUEN. 

Seine-Inférieure. 

Rouen*.  Dieppe,  Le  Havre,  Dieppe,  Eu  et  Tréport,  Fécani», 

2 dép 

Ncufchâtel,  Yvetot.  Gournay , Le  Havre,  Ncufchâ- 

tel,  * Rouen,  (*Bolbec),  Saint- 
Valéry-en-Caux,  YvetoU 

Eure. 

Évreux*,  Bemav,  Les  Andelys,  *Dernay,  *Elbeuf,  * Évreux, 
Louviers,  Pont-Audemer.  *Louviers,  Pont-Audemer. 

3 AMIENS. 

Somme. 

Amiens*,  Abbeville,  Doullens , *Abbevillc,  'Amiens,  Saint-Va- 

3 dép. 

Muntdidier , Péronne.  lery-sur- Somme,  (Téronne). 

Oise. 

Beauvais*.  Clermont , Compiè-  Beauvais,  Compïègne, 
gne,  Senlis. 

Aisne. 

Laon’  .Château-Thierry, Saint-  Chauny,  * Saint-Quentin,  Sois- 
Qucutin,  Soissons,  Vervins.  sons,  Vervins. 

i DOUAI. 

Nord. 

Douai*  , Dunkerque,  Hase - * Cambrai,  * Dunkerque,  * Lille, 

2 dép. 

brouck,  Lille,  Valeuçiennes , * Valenciennes,  f Douai),  ("Le 

Cambrai,  Avesnes.  Cateau),  f Roubaix),  (♦Tour- 

coing), (*Arraentières). 

Pas-de-Calais. 

Saint-Omer*,  Arras,  Béthune , Arras,  Boulogne,  * Calais,  Saint- 
Boulogne,  Montreuil , Saint-  Orner,  (’Bapaume). 

Pol. 

5 METZ. 

Moselle. 

Metz*,  Briey,  Sarreguemines,  'Metz. 

Thionville.  . , „ . 

2 dép. 

Ardennes. 

(Mézières*)  *,  Charleville  . Re-  CharlevUle,  'Sedan,  {*Rethel). 

lhel,  Rocrog , Sedan,  Fou- 
tiers. 


6 NANCY. 

Meurthe. 

Nancy  *,  Luniville,  Sarrebourg, 

‘Nancy. 

3 dép. 

Tout,  Vie. 

• Bar-lo-Duc,  Verdun. 

Meuse. 

Saint-Hihiel',  Verdun,  Bar  le- 

Vosges. 

Duc . Mnntmédy. 

Spinal',  Mirecourt,  S eu  f ch  li- 
teau, Hcmiremont,  Saint- 

DU. 

Mirecourt. 

1.  Les  noms  des  tribunaux  de  première  instance  marqués  d’une  astérisque  sont  sièges  d'assises  criminelles. 

2.  Dans  les  villes  où  le  commerce  est  peu  important,  les  tribunaux  de  première  instance  font  fonctions  de  tribu- 
naux de  commerce.  Les  noms  en  italiques  sont  ceux  des  tribunaux  de  première  instance  faisant  fonctions  de  tribu- 
naux de  commerce. 

3.  Lorsque  les  tribunaux  de  commerce  ont  leurs  norna  accompagnés  d’un  astérisque,  ce  signe  indique  que^  dans 
la  même  ville,  existe  un  conseil  de  prud'hommes.  Les  villes  inscrites  entre  parenthèses  et  accompagnée»  d un  as- 
térisque, dans  la  colonne  des  tribunaux  de  commerce,  n’ont  pas  de  tribunal  de  commerce,  mais  ont  simplement 
un  conseil  de  prud’hommes. 

4.  N’a  pas  de  tribunal  de  première  instance,  mais  seulement  le  siège  des  assises. 
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Cours  imp. 

7 COLMAR. 

2 dép. 

Départements. 

Haut-Rhin. 

Bas-Rhin. 

, . Tribunaux  do  commerce 

Tribunaux  de  première  instance,  conseil»  de  prud'homme». 

Colmar*,  Belfort,  Mulhouse.  Belfort,  Colmar,  'Mulhouse, 
(*  Thanu) , (*  Sainte- Marie-aux- 
Mines). 

Strasbourg*,  Schelestadt,  Sa-  * Strasbourg, 
terne,  Weissembourg. 

8 BESANÇON. 
3 dép. 

Doubs. 

Jura. 

Haute-Saône 

Besançon*,  B au  me-les- Dames . Besançon,  Saint-H  ippolyte. 
Montbéliard.  Puntarlier. 

Lons-le-Saulnier  " , Arbois  , Dôle,  Lons  le-Saulnier,  Salins. 

Dole,  Saint-Claude. 

VesouT,  Gray,  Lure.  Gray. 

9 LTON. 
3 dép. 

Rhône. 

Loire. 

Am. 

Lyon*,  Villefranchc.  *Lyon,  Villefranchc,  (‘Tarare), 

(‘Amplepuis). 

Montbrison*,  Saint-Étienne , * Roanne, ‘Saint-Étienne,  (‘Saint- 
Roanne.  Chamond). 

Bourg* , Belley , Gex,  Nantna, 

Trévoux. 

10  enAMBÉRY. 
2 dép. 

Savoie. 

Haute-Savoie. 

Chambéry*,  Albertville,  Mou-  Chambéry. 
tiers,  Saint-Jean-dc  - Mau- 
rienne. 

Annecy* , Bonneville,  Saint- 
Julien  , Thonon. 

11  GRENOBLE. 

3 dép. 

Isère. 

Hautes- Alpes. 
Drôme. 

Grenoble*,  Bourgoin,  Saint-  Grenoble,  * Vienne. 

Marcellin , Vienne. 

Gap  *,  Briançon,  Embrun. 

Valence *,  Die , MorUélimart,  Romans. 

Nyons. 

12  A IX. 
4 dép. 

Bouches-du-Rhône. 

Var. 

Basses-Alpes. 

Alpes-Maritimes. 

Aix  *,  Marseille,  Tarascon.  Aix  , Arles,  "Marseille,  Ta- 

rascon. 

Draguignan*,  Brignole,  Tou-  Brignolcs,  Draguignan,  Fréjus, 
Ion.  Saint-Tropez,  Toulon. 

Digne*,  Barcelonnette , Cas - Manoeque. 
te  lia  ne.  , Forcalquier,  Sis- 
teron. 

Nice*,  Grasse.  Antibes,  Grasse,  Nice. 

13  nImes. 
3 dép. 

Gard. 

Ardèche. 

Vaucluse. 

Nîmes*,  Alais,  Usés,  Le  Vigan.  *Alais,  Anduze.  ’Nimes. 
Privas  *,  Largentière,  Tour - Annonay,  Aubenas,  ('Privas). 
non. 

Carpentras *,  Avignon,  Orange,  * Avignon,  (*  Orange). 

14  Montpellier.  Hérault. 
4 dép. 

Aude. 

Aveyron. 


Apt. 

Montpellier*,  Saint-Putis , Lo-  Adge,  Béziers,  Cette, ‘Clermont, 
dève  Béziers.  * Lodève, Montpellier, Pézénas, 

(*  Bédarieux).  • 

Carcassonne  *,  Castelnaudary , ‘Carcassonne,  Castelnaudary, 
Limoux,  Narbonne.  ‘Limoux,  Narbonne. 

Rodez*,  Espalion  , Milhau,  Milhau,  Rodez,  Sainte-AfTrique. 


Saint-Gcniès. 

Perpignan. 


15  TOULOUSE. 
4 dép. 


16  PAU. 
3 dép. 


17  BORDEAUX. 
3 dép. 


18  rOITIERS. 
4 dép. 


Sainte-Affrique,  Villefranchc. 

Pyrénées-Orientales.  Perpignan*,  Prades,  Cérct. 

Haute-Garonne.  Toulouse*,  Muret,  Saint-Gau-  Saint-Gaudens,  Toulouse, 
dens,  Yillefranche. 

Tarn.  Alby\  Castres,  Gaillac  , La - Alby,  * Castres, 

i-aur. 

Tarn-ct  Garonne.  Montauban*,  Castel-Sarrasin , Moiseac,  Montauban. 

Moissac. 

Àriége.  Foi**,  Pamiers , Saint-Girons. 

Basses-Pyrénées.  Pau  *,  Bayonne,  Oloron,  Or- 

thex , Saint  Palais. 

Hautes- Pyrénées.  Tarbes*,  Lourdes , Bagoères. 

Landes.  Mont-de-Marsan *,  Vax,  Saint - 

Seter. 


Bayonne,  Oloron,  Pau. 
Bagncres,  Tarbes. 


Gironde. 

Durdogne. 

Charente. 

Vienne. 

Deux-Sèvres. 


Bordeaux*.  Basas , Blaye,  La  Blaye,  Bordeaux,  Libourne. 
Béole,  l.esparre,  Libourne. 

Pérgueux* , Bergerac,  Son-  Bergerac,  Péri  gueux,  Sarlat. 
trou,  Hibérae,  Sarlat. 

Angoulèuic*,  Barbesieux , Co-  Angoulême,  Cognac, 
gnac,  Confolens , Huffec. 

Poitiers*,  Ch&tellerault  ,*  Ci-  Châtellerault,  Poitiers. 

vrau,  Loudun,  Mont  morillon. 

Niort  , Bressuire,  Melle,  Par - ‘Niort. 
thenay 
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Cours  imp. 

Départements. 

Tribunaux  de  première  rnsUuce. 

Vendée. 

Napoléon-  Vendée* , Fontenay- 
te- Comte , Les  Sables-d'O- 
lonne. 

Charente-Inférieure. 

Saintes*,  Jonsac.  La  Rochelle,  La  Rochelle,  Marenncs,  Roche- 
Marennes,  Rocncfort,  Saint-  fort,  St-Jean-d’Angély,  St-Mar- 

Jean-d’Angély.  tin-de-Ré,  St-Pierre-u’Olcron, 

Saintes. 

19  REKNES. 

Ille-et-Vilaine. 

Rennes*,  Fougères,  Montfort , Rennes,  Saint-Malo. 

6 dép. 

Redon , Saint-Malo,  Vitré. 

Côtes-du-Nord. 

Saint-Brieuc  * , Dinan,  Guin-  Paimpol,  Quintin,  Saint-Briouc. 
gamp . Lannion,  Loudéac. 

Finistère. 

Quirnper*,  Brest,  Chdtcaulin , Brest,  Morlaix,  Quimper. 
Morlaix,  Quimperlé. 

Morbihan. 

Vannes*,  Lorient,  Napoléon-  Lorient,  Vannes. 
ville,  Ploèrmel. 

Loire- Inférieure. 

Nantes’,  Ancenis,  Château-  ‘Nantes. 
brÎQnt,  Paimbœuf,  Savenay. 

20  CAEN. 

Calvados. 

Caen*.  Pont-l' Évêque , Lisieux,  Baveux,  *Cacnj  *Condé-sur- 
Falaisc,  Vire,  Bayeux.  Noireau,  Falaise,  Honfleur, 

Isigny,  Lisieux,  *Vire. 

3 dép. 

Orne. 

Alençon*,  Argentan  , Dom front,  * Alençon  , Argentan  , Laigle  , 
Môrtagne.  Tinchlebray,  Viinoutiers. 

Manche. 

Coutances*,  Arranchcs,  Mur-  Cherbourg, Coutances, Granville, 
latn-f  Saint-Lô  , Valogncs , Saint- LO. 

Cherbourg. 

21  ANGERS. 

Maine-et-Loire. 

Angers*,  Orangé , ClioU't,  Sau-  Angers,  Saumur,  (*Cholet). 

3 dép. 

mur,  Segré. 

Mayenne. 

Laval  * , Château  - Gontier , ‘Laval,  ‘Mayenne. 
Mayenne. 

Sarthc. 

Le  Mans*,  La  Flèche , Mamers,  Le  Mans,  * Mamers. 

Saint- Calais. 

22  ORLÉANS. 

Loiret. 

Orléans*,  GiVti,  Montarg. s,  Pi-  Montargis,  * Orléans. 

3 dép. 

Oliviers. 

Loir-et-Cher. 

Blois*,  Romorantin,  Vendôme.  Blois,  Romorantin. 

Indre-et-Loire. 

Tours*,  Loches , C binon.  * Tours. 

23  BOURGES. 

Cher. 

Bourges*,  Saint-Amand,  San-  Bourges. 

3 dép. 

cerre. 

Nièvre. 

Nevers*,  Cosne , Clamecy , Clamecy,  Ncvcrs. 
Chdteau-C  binon. 

Indre. 

Châteauroux  * , Issoudun,  La  Chàteauroux,  Issoudun. 
Châtre.  Le  blanc. 

24  DUON. 

Côte-d’Or. 

Dijon’,  Semur,  Ghàtillon-sur-  Auxonne,  Beaune,  Chfttillon-sur- 
Seine,  Beaune.  Seine,  Dijon,  Nuits,  Saint- 

Jean  de-Losne. 

3 dép 

Haute-Marne. 

Chaumont*,  Langres,  Vatsy.  Chaumont,  Langres,  St-Diziers. 

Saône-et-Loire. 

Châlon -sur -Saône*,  Aulun,  Autun,Châlon-sur-Saône,Charol- 
Charolles,  Mâcon,  Louhans.  les,  Louhans,  Mâcon,  Tournus. 

25  RIOM. 

Puy-de-Dôme. 

Riom*,  Clermont,  Ambert,  Ambert,  Billom,  Clermont  -Pér- 

4  dép. 

issoire , Thiers.  rand.  Issoirc.  Riom,  ‘Thiers. 

Allier. 

Moulins*,  Moîitluçon,  Gannat,  Moulins. 
Cusset. 

Cantal. 

.Saint-Flour  *,  Aurillac , Mau-  Aurillac,  Saint-Flour. 
riac,  Murat. 

LePuy*,  Brioude,  Tssengeaux.  Brioude,  (*Le  Puy). 

Haute-Loire. 

26  LIMOGES . 

Haute-Vienne. 

Limoges*,  Bellac } Roche - ‘Limoges. 

3 dép. 

chouart,  Saint-Yneit. 

Creuse. 

Guéret*,  Aubusson  , Bourga - (*Aubusson). 
neuf , Chambon. 

Corrèze. 

Tulle*,  Brives,  Ussel.  Brives,  Tulle. 

27  AGEN. 

Lot-et-Garonne. 

Agen*,  Marmande,  Nérac,  Agen,  Marmande,  Nérac,  Ville- 

3 dép. 

Villcneuve.  neuve. 

Lot. 

Cahors*,  Figeac , Gourdon.  Cahors,  Souillac. 

Gerr 

Auch*,  Condom,  Lectoure , Lom-  Auch. 
bex,  Mirandc. 

28  BASTIA. 

Corse. 

Ajaccio,  Bastia*,  Calvi , Corte,  Ajaccio,  Bastia,  Ile-Rousse. 

1 dép. 

Sartène. 

alger  (Voy.  la  carte  et  le  tableau  de  l'Algérie,  n"  59). 

(Pour  les  colonies,  voyez  les  cartes  et  les  tableaux  relatifs  & nos  établissements. 
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CA11TE 

LA  FRANCE  l 

t Conseil  impérial  de  lTnstbuction 
puülique,  à Paris.  — Inspection  générale  : ensei- 
gnement supérieur.  Lettres  : 3 inspect.;  — sciences  : 

3 inspect.  ; — droit  : 1 ; — médecine,  1. 

Institut.  5 Académies,  à Paris  : Acad,  française, 
Acad,  des  inscriptions  et  belles-lettres,  Acad,  des 
sciences,  Acad,  des  l»eaux-artsr  Acad,  des  sciences 
morales  et  politiques. 

Établissements  scientifiques  de  Paris  placés  ous 
l'administration  du  minist  re  de  l'Instruction  pu- 
blique: Collège  de  France.  Muséum  d'histoire  natu- 
relle, École  impériale  des  Chartes,  École  des  langues 
orientales  virantes,  Observatoire  impérial , Hureau 
des  Longitudes,  Académie  impériale  de  médecine. 

ÉCOLE  NORMALE  St PÉftlEURB,  à Paris,  pour  former 
les  professeurs  de  l'enseignement  secondaire. 

École  française  d’Athènes,  à Athènes. 

Les  Bibliothèques. 

La  France  est  divisée  administrativement,  au  point 
de  vue  universitaire,  en  18  academies,  avant  cha- 
cune à leur  tête  un  recteur  pour  les  3 ordres  d’en- 
seignement, supérieur,  secondaire  et  primaire, 
plusieurs  inspecteurs  d’académies  (enseignement 
secondaire),  et  un  conseil  académique.  Un  inspec- 
teur d'académie  est  délégué  dans  chaque  départe- 
ment, plusieurs  inspecteurs  de  renseignement  pri- 
maire. 

la  Arndéuale  de  (9  dép.  : Seine,  Oise, 

Seine-ct-Oisc,  Seiuc-cl-Marne,  Marne,  Loiret,  Eure- 
et  Loire,  Loir-et-Cher,  Cher).  Vice  recteur  et  9 in- 
specteurs de  l'enseignement  secondaire  en  résidence 
à Paris;  — département  de  la  Seine  : Facultés  : 
Paris,  théologie,  droit,  raédocinc,  sciences,  lettres; 
— École  supérieure  de  pharmacie  : Paris.—  Lycées  : 
Pans  : Louis-le-Grand,  Napoléon  (ancien  Henri  IV). 
Saint-Louis,  Charlemagne,  Bonaparte;  lycée  du 
Prince  impérial,  à Vantes  ; — Collège  municipal  : 
Rollin  {Paris);  — collège  particulier :S ianislas(i’a- 
m);  de  nombreux  établissements  libres  d’enseigne- 
ment secondaire  dans  le  dép.  ; — écoles  profession- 
nelles : collège  municipal  Chapial;  — école  Turgot 
[à  Paris)-.  — école  normale  primaire  protestante  : 
Courbevoie. 

Dans  les  autres  départements  du  ressort  : Lycéfs: 
Bourges,  Vendôme , Orléans.  Reims,  Versailles;  en 
tout  11  lycées  dans  l’académie,  dont  10  de  plein 
exercice.  — Collèges  communaux  : Saint-Amand, 
Sancerre  (Cher),  Chartres,  Chàteaudun,  Nogent-le- 
Rotrou  (Eure-et-Loir);  Blois,  Romoranlin  (Loir-et- 
Cher);  Montargis  (Loiret);  Châlons-sur-Marne,  Épcr- 
nay.  Sainte  Méuéliould,  Sézanne,  Vilry-le-Français 
(Marne);  Beauvais,  Clermont-Oise,  Compïègne 
(Oise)  ; Melun,  Meaux,  Provins  (Seine-et- Marne)  ; 
Élampes,  Pontoise  (Seine-et-Oise).  — Écoles  nor- 
males primaires  : Bourges,  Chartres  (et  institutri- 
ces), Blois,  Orléans  (et  institutrices),  Châlons-sur- 
Marne,  institutrices  à Reims,  Beauvais  (et  institu- 
trices), Melun,  Versailles,  institutrices  protestantes  à 
Boissy-S.-Léger. — Écoles  professionnelles  : Bour- 
ges, Ménars  (Loir-et-Cher),  Orléans,  Melun. 

2*  Arnd.  de  vouai.  (5  dép.  : Nord,  Pas-de-Ca- 
lais. Ardennes.  Aisne,  Somme).  Facultés  : Douai: 
droit  (décret  du  28  avril  l8G.r>),  lettres  ; Lille,  scien- 
ces. — Écoles  préparatoires  de  médecine  ët  de 
pharmacie  : Lille , Arras,  Amiens.  — Lycées  : Lille , 
Douai  .Saint-Quentin  , Saint-Omer,  Amiens. — Col- 
lèges communaux  : Armentières,  Avesnes.  Bailleul, 
Cambrai,  Cassel,  Condé,  Dunkerque,  Estai  res,  II  a- 
xebrouck,  le  Caieau,  le  Quesnoy,  Maubeugo,  Saint- 
Amand,  Turccingj  Valenciennes  (Nord);  Château- 
Thierry,  Laon,  Soissons  (Aisne);  Charleville,  Sedan 
(Ardennes);  Arras,  Béthune,  Boulogue-sur-Mer, 


TS°  62. 

NIŸERSITAIRE. 

Saint-Pol  (Pas-de-Calais)  ; Abbeville  ; Péronne 
(Somme) . — Écoles  normales  primaires  : Douai  et 
institutrices),  Laon  (et  institutrices),  Charleville, 
institutrices  à Mé/ières,  Dohem  (et  institutrices), 
dans  le  Pas-üe  Calais  : Amiens  (et  institutrices).  — 
Ecole  professionnelle  : Lille. 

3*  Acad,  de  xuney.  (4  dép.  : Meurtbe.  Moselle, 
Meuse,  Vosges).  Facultés  : Nancy:  droit,  sciences, 
lettres.  — École  prèp.  de  méd.  et  i»e  pharm.  : 
Nancy.—  Lycées  : Nancy,  Bar  le  Duc,  Metz.  — Col- 
lèges communaux  : Dieuxe,  Lunéville,  Pbalsbourg, 
Ponl-â- Mousson,  Toul  (Meurthe);  Commercy,  Étain, 
Saint-Milnel, Verdun  (Meuse) ;Sarr»  gueruines.Tliion- 
Tille  (Moselle)  ; Épi n al,  Mirecuurt,  Neufchât*  au,  Rc- 
mireraont,Saint-Dié  (Vosges).— Écoles  .norm.  prim.: 
Nancy,  Commercy,  Metz  (et  institutrices). — écoles 
profess.  : Metz,  Nancy, 

4°  Acad,  de  btraMbourg  (2  dt  p.  : Haut-Rhin, 
Bas-Rhin).  Facultés  : Strasbourg  (la  seule  ville  de 
France,  avec  Paris,  qui  ait  les  ;>  facultés):  théologie 
protest,  droit,  médecine,  sciences,  lettres. — École 
srp.  de  pharm.  : Strasbourg.  — LYCEES  : Strasbourg 
Colmar.  — Ecole  des  sciences  et  des  lettri  s : 
Mulhouse. — Collèges  communaux: Bouxwiller, lia- 

f;uenau,  Obernay,  Sa verne.  Schelestadt,  Weissem- 
►ourg  (Bas-Rhin):  Altkircli,  Belfort,  Guebwiller, 
Mulhouse,  Rouffuch,  Tliann. — Écoles  norm.  prim.  : 
Strasbourg  (et  institutrices),  Colmar.  — École  « ro- 
fess.  : Mulhouse. 

a"  .% md . tle  iirnnnron.  (3  dép.  : Doubs,  Haute- 
Saône,  Jura).  Facultés  : Besançon  : sciences,  lettres. 
— École  prép.  db  méD.  et  de  pharm.  : Besançon . — 
Lycées: Besancon,  Vesoul.  — Collèges  communaux: 
Beaume,  Montuéliard,  Pontarlier  (Doubs)  ; Lons-le- 
Saunier,  Arbois,  Poligny , Saint-Amour,  Saint- 
Claude,  Salins  (Jura)  ; Gray,  Lure,  Luxeuil  (Haute- 
Saône).  — Écoles  norm.  prim.  : Besançon  (et  insti- 
tutrices), Montbéliard  (protestante),  Lons  le-Saunier 
(et  institutrices),  Vesoul. 

G*  Arnd.  de  Lyon  (4  dép.  : Rhône,  Saône-et- 
Loire,  Loire,  Ain).  Facultés  : Lyon  : théol.,  scien- 
ces, lettres.  — École  prép.  de  med.  et  de  pharm.  : 
Lyon  — Lycées  : Lyon,  Bourg,  Saint-Étienne,  Md- 
con.  — Collèges  communaux  : Nantua  (Ain),  Autun, 
(’.hâlon  - sur -Saône  ; Charolles,  Cluny,  Louhans 
(Saône-et-Loire) — Écoles  norm.  prim"  : Villefran- 
che,  institutrices  à Lyon,  Bourg,  Montbrison,  Mâ- 
con (et  institutrices).  — École  profess.  : École  de  la 
Mari  mitre  à Lyon. 

7*  Arnd.  de  Chambéry  (2  dép.  : Savoie,  Haute- 
Savoie)  : LycÉS  ; Chambéry.  — Écoles  des  sciences 
et  lettres  : Chambéry.  — Collèges  communaux  : 
Annecy.  Bonneville  (Haute-Savoie). — École  norm. 
prim.  : Albertville  (Savoie)  ; institutrices  à Rumiily. 

8*  Arnd.  de  fcrenoble  (4  dép.  : Isère,  Hautes- 
Alpes,  Drôme,  Ardèche).  — Facultés  : Grenoble  : 
droit,  sciences,  lettres.  — École  prép.  df.  méd.  et 
de  pharm.  : Grenoble.  — Lycées  : Grenob’e,  Tour- 
non. — Collèges  communaux  : Bourgoin,  Saint-Mar- 
cellin, Vienne  (Isère);  Gap,  Briançon,  Embrun 
(Hautes- Al  pus)  ; Valence,  Romans  (Drôme). — Eco- 
les norm.  prim.  : Grenoble,  protestante  à Mens,  in- 
stitutrices à Saint-Egrcve  (Isère),  Gap  (et  institu- 
trices), Privas.  — Écôi.f.  profess.  : Grenoble. 

9"  Arnd.  d*Alx  (6  dép.  : Bouches-du-Rhône,  Al- 
pes-Maritimes, Basses-Alpes,  Var,  Vaucluse,  Corse). 
— Facultés  : iis;  théologie,  droit,  lettres,  — Mar- 
seille .sciences. — ÉCOLE  PRÉP.  de  MED.  ETDE  PHARM.: 
Marseille,  — Lycées  : Marseille,  Nice , .4 ropnon,  Bas- 
tia (lvcée  Napoléon  III).  — Collèges  communaux  : 
Aix,  Arles,  Tarascon  (Bouches-du-Rhône);  Antibes* 
Grasse,  Menton  (Alpes-Maritimes);  Digne,  Bar  ce- 
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lonnette,  Manosque,  Sisteron  (Basses-Alpes);  Dra- 
guignan, Toulon  (Var);  Apt,  Carpentras,  Orange, 
Pertuis  (Vaucluse);  Ajaccio  (collège  Fcsch) , Calvi, 
Corte  (école  Paoli).  — Écoles  norm.  prim.  : Àix  et 
institutrices.  Nice,  Barcelonnette,  institutrices  à Di- 
gne, Draguignan  et  institutrices,  Avignon,  Ajaccio 

l(f  tru<l  de  nnntpelller  (5  dép.  : Hérault, 
Aude,  Gard,  Lozère.  Pyrénées  orientales).  Facul- 
tés : Montpellier  : médecine,  sciences,  lettres. — 
École  prép.  de  méd.  et  ne  pharm.  : Montpellier. — 
Lycées  : Montpellier,  Carcassonne,  Si  mes.  — Col- 
lèges communaux  : Agde,  Bédarieux,  Béziers,  Cette, 
Clermont -l’Hérault.  Lodève.  Lunel,  Pézénas  (Hé- 
rault) ; Castelnauilary  (Aude)  ; Alais,  Bagnols,  le 
Vigan, Uzès  (Gard);  Mende,  Marvejols  (Lozère);  Per- 
pignan. — Écoles  norm.  prim.  : Montpellier.  Car- 
cassonne, Nîmes  (et  institutr.  protest.),  Mende  (et 
institutr.),  Perpignan  (et  institutr.). 

11°  Acad,  de  Toulouse.  (8  dép.  : Haute-Ga- 
ronne, Ariége,  Aveyron,  Gers,  Lot,  Hautes-Pyrénées, 
Tarn-et-Garonne).  Facultés  : Toulouse  : théologie, 
droit,  sciences,  lettres  ; Montauban  : théolog.  pro- 
test. — ÉCOLE  PRÊP.  DE  mêd.  et  de  PHARM.  : Tou- 
louse. — Lycées  : Toulouse,  Modes,  A ueh,  Cahors, 
Tarbes. —C ollêges  communaux  : Hevel,  Saint-Guu- 
dens  (Haute-Garonne);  Foix,  Pamiers,  Saint-Gnons 
(Ariégc)  ; Milhau,  Villcfi anche  (Aveyron);  Condom 
(Gers);  Figeac  (Lot)  ; Vic-cn-Bigorre  (Hautes-Pyré- 
nées) ; Alby.  Castres,  Gaillac  (Tarn)  ; Montaufwn, 
Caste l-Sarrâsin  (Tarn-et-Garonne).  — Écoles  norm. 
prim.  : Toulouse,  Foix,  Rodez  (et  institutr.),  Auch, 
Tarbes,  institutr.  à Bagnères-de-Bigorre,  Alby  (et 
institutr.) , Montauban. 

12°  Acud.  d«>  Dord<  aui  (S  dép.  : Gironde,  Dor- 
dogne, Landes,  Lot-et-Garonne,  liasses-Pyrénées).— 
Facultés:  Bordeaux:  théologie,  sciences,  lettres.  — 
École  prép.  de  méd.  et  de  pharm.  : Bordeaux. — 
Lycees  : Bordeaux  (avec  le  collège  annexe  de  Ta - 
lence),  Périgueux,  Agen , Pau. — Collèges  commu- 
naux : la  Réole,  Libourne  (Gironde);  Bergerac, 
Sarlat  (Dordogne);  Mont-de-Marsan,  Saint-Sevcr 
(Laudes)  ; Mai  mande,  Mezin  (Lot-et-Garonne) . — 
École  norm.  ppim.  : Grande-Sauve  (près  Bordeaux), 
institutr.  à Bordeaux,  Périgucux,  institutr.  à Ter- 
rasson,  Agen,  Lcscar,  institutr.  à Pau. 

HP  Amd.  de  pailler#  (8  dép.  : Vienne,  Cha- 
rente, Charente-lnL,  Indre,  Indrc-ct-Loire,  Deux- 
Sèvres,  Vendée,  Haute-Vienne). — Facultés  : Poi- 
tiers: droit,  sciences,  lettres. — Écoles  de  méd.  et 
de  pharm.  : Poitiers , Tours , Limoges.  — Lycées  : 
Poitiers , Angouléme,  la  Rochelle,  Chdteauroux, 
Tours , Siort  (lycée  Fonlanes),  Napoléon-  Vendée , 
Limoges.  — Collèges  communaux  : Chàtclleraut, 
Loudun  (Vienne).  Confolens.  la  Rochefoucauld  (Cha- 
rente) ; Rochefort,  Saintes  (Char-lnfér.)  ; Issoudun, 
la  Châtre  (Indre) ; Chinon  (Indre-et-Loire);  Melle 
(Deux-Sèvres)  ; Fontenay-le-Comte,  Luçon  (Vendée); 
Eymoutiers,  Maguac  La\al,  Saint- J union,  Saint- 
Yrieix  (Haute-Vienne).  — Écoles  norm.  ppim.  : Poi- 
tiers. institutr.  à Angouléme,  Lagord  (près  la  Ro- 
chelle), institutr.  au  Château-d’Oléron,  Châteauroux, 
Loches,  institutr.  à Sainte-Maure,  Parthenay,  Na- 
poléon-Vendée (et  institutr.) . 

14*  Arad.  de  Rciiiicm  (7  dép.  : Ille-et-Vilaine, 
Côtes-du-Nord,  Finistère,  Loire-Inférieure,  Maine-et- 


Loire,  Mayenne.  Morbihan).—  Facultés  : Rennes: 
droit,  sciences,  lettres.  — Écoles  prép.  de  méd.  et 
de  pharm.  : Rennes , Nantes,  Angers.  — Lycées: Ren- 
ne*. Saint-Rrieuc , Brest,  Nantes , Angers,  Laval,  Na- 
poléonviUe. — Écoles  des  sciences f.t  des  lettres: 
Nantes,  Angers • — Collèges  communaux  : Dol, 
Fougères,  St-Servan  (Ille-et-Vilaine)  : Dinan,  Lam- 
bàlle,  Lannion  (Côlei-du-Nûrd) ; Landerneau.  Les- 
neven,  Morlaix,  Ouimper,  Saint-Poi-de-Léon  (Finis- 
tère); Paimbœuf  (Loire-Infér  ) ; Cholet,  Saumur 
(Maine-et-Loire);  Ernée,  Evron.  (Mayenne);  Auray, 
Josselin,  Lorient,  Vannes  (Morbihan) .—Ecoles norm. 
prim.  : Rennes  et  institutr.,  Lam halle,  institutr.  à 
Lannion  (Côtes-du-Nord),  institutr.  à Camlton  (Loire- 
Infér.),  Angers  et  institutr. , Laval  et  institutr.  — 
École  profess.  : Nantes. 

1 5°  Arad  de  caen  (6  dép.  : Calvados, Eure,  Man- 
che, Orne, Sarthe,  Scine-Infér.). — Facultés:  Caen: 
droit,  sciences,  lettres  ; Rouen,  théologie.  — Écoles 
prép.  de  méd.  et  de  pharm.  : Caen , Rouen. — Ly- 
cées : Caen,  Érreux,  Coûtantes,  Alençon,  le  Mans, 
Rouen. — École  des  sciences  et  des  lettres  : Rouen. 

— Collèges  communaux  : Baveux,  Falaise,  Honfleur, 
Lisieux,  Vire  (Calvados)  ; Bernay  (Eure)  ; Avran- 
chcs,  Cherbourg,  Mortain,  Saint-H  ilaire-du  Harcourt 
(Manche)  ; Argentan.  Do m front.  Sées  (Orne)  ; Cour- 
demanche,  Sablé  (Sarthe)  ; Dieppe,  Eu,  le  Havre 
(Seine-In fer.).  — Écoles  nohm.  prim.  : Caen,  insti- 
tutr.  à Blon  et  à Lisieux  (Calvados),  Erreur.  Saint- 
Lô,  institutr.  à Avranches  et  à Coutances,  Alençon, 
institutr.  à Argentan,  le  Mans  (et  institutr.),  Rouen. 

— Écoles  profess.  : Rouen,  le  Havre,  Montivilliers 
(Seine-Infér.) 

10"  Arad.  de  Dijon  (5  dép.  : Côte-d’Or,  Aube, 
Haute-Marne,  Nièvre,  Yonne).  — Facultés  : Dijon: 
droit,  sciences,  lettres.  — École  prép.  de  méd.  et 
df.  pharm  : Dijon.—  Lycées  : Dijon , Troyes , Chau- 
mont, Ner ers,  Sens.  — Collèges  communaux  : Ar- 
nay-le-Duc,  Auxonne,  Beaune,  Châtillon-sur-Seine, 
Saulieu,  Se  mur  (Côte-d’Or)  ; Bar-sur-Aubo  (Aube)  ; 
LangTes,  Vassy  (Haute-Marne)  ; Clamecy,  Coene, 
(Nièvre);  Auxerre.  Avallon,  Joigny,  “Tonnerre 
(Yonne). — Écoles  norm.  prim.  : Dijon,  Troves  et 
institutr.,  Chaumont,  Varzy  (Nièvre),  institutr.  à 
Nevers,  Auxerre  et  institutr. 

17®  Ac»d.  do  dorment  (6  dép.  : Puy-de-Dôme. 
Allier,  Cantal.  Corrèze.  Creuse,  Haute-Loire). — Fa- 
cultés : Clermont:  sciences,  lettres. — École  prép. 
de  méd.  et  de  pharm.  : Clermont.  — Lycées  : Cler- 
mont, Moulins , le  Puy.—  École  des  sciences  et  DBS 
lettres  : Moulins.  — Collèges  communaux  : Ani- 
bort,  Issoire,  Th i ers  (Puy-de-Dôme)  ; Cusset,  Mont- 
luçon  (Allier)  ; Aurillac,  Mauriac,  Saint-Flour  (Can- 
tal)'; Tulle,  Brives,  Treignac  (Corrèze);  Guéret,  Au- 
busson  (Creuse)  ; — École  norm  prim.  : Clermont 
et  institutr.,* Moulins  et  institutr.,  Aurillac,  Tulle, 
Guéret  (et  institutr.),  le  Puy  (et  institutr.). 

18“  Acad.  d’Alger  (voy.  l’Algérie) , n®  59. 

N.  B.  Pour  les  établissement*  d'instruction  qui  ressor- 
tissent au  ministère  de  l'agriculture,  du  commerce  et  des 
uav.  pub!.  Voy.  le  tabl.  et  la  carte  de  la  France  ugrici  le, 
n**  54  et  55,  — Pour  ceux  qui  ressortissent  au  ministère  de 
la  guerre.  Voy.  le  tabl.  et  la  carte  de  la  Fronce  militaire, 
n«  49.  — Pour  ceux  qui  ressortissent  au  ministère  de  la 
marine.  Voy.  la  France  maritime,  n*  53,  etc. 


CARTE  N"  oô. 


LA  FRANCE  MARITIME. 

I.  ÉCOLES. 


École  d’application  du  génie  maritime  ou  des  con- 
structions navales  : Paris.  — École  navale  im- 
périale : Brest.  — Écoles  de  dessin  de  la  marine  : 
Brest,  Toulon. 


Les  Écoles  d’hydrographie  sont  à : Bordeaux , 
Marseille,  Saint-Malo,  le  Havre,  Brest,  Rouen, 
Rochefort,  Granville,  Agde,  la  Ciotat,  Vannes, 
Les  Sables-d’Olonne , Douaraenez,  la  Rochelle, 
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Honfleur,  Saint-Jcan-de-Luz,  Saint-Tropez,  Fé- 
camp,  Arles,  Antibes,  Martigues,  Toulon,  Saint- 
Valéry-  Sur-Somme , Narbonne,  Morlaix,  Caen, 
Boulogne,  Paimpol,  Saint- Bricuc,  Lorient,  Saint- 
Nazaire,  le  Croisic , Bayonne,  Cherliourg,  .Nantes, 
Bastia,  Blaye,  Dunkerque,  Dieppe,  Nice. 

II.  ARRONDISSEMENTS  MARITIMES. 

!•*  Arrondlaarmrnt.  — CiiF.RbounG  : préfect.  ma- 
ritime, avec  un  état-major  du  port,  direction  des 
constructions  navales,  direction  des  mouvements 
du  port,  division  des  équipages  de  la  llotte,  di- 
rection de  l'artillerie,  commissariat  de  la  marine, 
service  administratif  des  directions  de  travaux . 
comptabilité  des  matière-»,  service  des  subsis- 
tances, inspection,  conseil  de  santé,  direction  des 
travaux  hydrauliques. — Sols-arrondissements: 
Cherbourg , — Dunkerque , avec  un  chef  du  ser- 
vice de  la  marine  et  un  commissariat.  — Le  Havre , 
un  chef  du  service  de  la  marine,  une  direction 
des  mouvements  du  port,  un  ingénieur  du  génie 
maritime , un  commissariat  de  la  marine,  une 
comptabilité  des  matières,  une  inspection. 

2*  ArrondlNüritirnt.  — Brest  : préfect.  mariti- 
me, avec  un  état  major  du  port,  une  réserve  de 
la  flotte,  une  direction  des  constructions  navales, 
une  direction  des  mouvements  du  port,  une  di- 
vision des  équipages  de  la  flotte,  une  direction 
de  l'artillerie,  un  commissariat  «le  la  marine,  un 
service  administratif  des  directions  de  travaux, 
une  comptabilité  des  matières,  une  inspection, 
un  conseil  de  santé,  des  officiers  de  santé  pro- 
fesseurs, une  direction  des  travaux  hydrauliques. 
— Sol  s-arrondissements  : Brest.—  Saint-Serran: 
avec  un  chef  du  service,  une  direction  des  mou- 
vements du  port  et  un  commissariat. 

3*  ArroBdlMrnrnt  — Lorient:  préfect.  mariti- 
me, avec  un  état-major  du  port,  une  réserve  de  la 
flotte,  une  direction  des  constructions  navales, 
une  direction  des  mouvements  du  port,  une  di- 
vision des  équipages  de  la  flotte,  une  direction 
de  l'artillerie,  un  commissariat  de  la  marine,  un 
service  administratif  des  directions  de  travaux, 
une  comptabilité  des  matières,  une  inspection , 
un  conseil  de  santé,  une  direction  des  travaux 
hydrauliques,  une  école  d’artillerie.  — Sols- 
arrondissements  : Lorient,  — Santés , avec  un 


chef  de  service , une  direction  des  mouvements 
du  port,  un  ingénieur  du  génie  maritime,  un 
commissariat  de  la  marine,  une  comptabilité  des 
matières,  une  inspection. 

4*  ArrondUwcment.  — Rocheport  : préfect. 
maritime,  avec  un  état-major  du  port,  une  ré- 
serve de  la  flotte,  une  direction  des  constructions 
navales,  une  direction  des  mouvements  du  port, 
une  division  des  équipages  de  la  flotte,  une  di- 
rection de  I artillerie,  un  commissariat  de  la  ma- 
rine, un  service  administratif  des  directions  de 
travaux,  une  comptabilité  des  matières , une  in- 
spection, un  conseil  de  santé,  des  officiers  de 
santé  professeurs,  une  direction  des  travaux  hy- 
drauliques. — Sous-arrondissements  : Roche  fort, 
— Bordeaux,  avec  un  chef  du  service,  une  di- 
rection des  mouvements  du  port,  un  génie  ma- 
ritime. un  commissariat,  une  comptabilité  des 
matières,  une  inspection. 

5*  A rroml !*•»«* ment.  — TotJLON  : préfect.  mariti- 
me. avec  un  état-major  du  port,  une  réserve  de  la 
flotte,  une  direction  des  constructions  navales, 
une  direction  des  mouvements  du  port,  une  divi- 
sion des  équipages  de  la  flotte,  une  direction  de 
l’artillerie,  un  commissariat  de  la  marine,  un 
service  admini'.tratif  des  directions  de  travaux, 
une  comptabilité  des  matières,  des  subsistances, 
une  inspection,  un  conseil  de  santé,  des  officiers 
de  santé  professeurs,  une  direction  des  travaux 
hydrauliques.  — Sous- arrondissements  : Tou- 
lon, — Marseille,  avec  une  direction  des  mouve- 
ments du  port,  un  génie  maritime,  un  commis- 
sariat, une  inspection.  — Siee,  avec  un  chef  de 
service,  un  commissariat.  — Corse,  avec  un  chef 
du  service  de  la  marine,  à Bastia. 

Établissements  impériaux  du  service  de  l’artillerie 
de  la  marine  et  des  colonies  : — fonderio  de 
Ruelle;  — fonderie  de  Saint-Gervais:  — fonderie 
de  Nevers;  — fabrications  des  projectiles  : Mé- 
zières,  Nevers; — forges  de  la  Villeneuve. 

Établissements  impériaux  du  service  du  génie  ma- 
ritime ; — atelier  de  construction  de  machines, 
à Indret  ; — forges  de  la  Chaussade , & Guéri- 
gny;  — surveillance  de  constructions  de  ma- 
chines et  de  coques  par  l’industrie  : Bordeaux, 
le  Havre,  Nantes,  le  Creuzot , Marseille,  Rive- 
de-Gicr. 


111.  INSCRIPTION  MARITIME. 

Pour  1 inscription  maritime,  les  arrondissements  sont  subdivisés  en  sous-arrondissements;  ceux-ci 
en  quartiers  et  sous-quartiers  et  ces  derniers  en  syndicats.  Nous  avons  porté  sur  notre  carte  maritime 
toutes  ces  divisions.  En  voici  le  tableau. 


DIVISION  DES  ARRONDISSEMENTS  F.N  SÛUS-ARRON DISSE MEN TS , QUARTIERS,  SOUS-QUARTIERS  ET  SYNDICATS 

DE  L’INSCRIPTION  MARITIME. 


Arrondissements. 


Sous-arrondis- 

etmenls. 


Quartiers. 


l*r 

CHERBOURG. 


Dunkerque. 


/Dunkerque. 

I Calais. 

\ Boulogne. 

I Saint-  Valert- 

\ SUR-SOMME. 

| DlEPFE. 

I FÉCAXP. 


Sous-quartiers.  Syndicats. 

Gravelines.  Dunkerque,  Gravelines. 

Marck  et  Oye,  Calais,  Wisstnt. 


Tréport. 


1 Ami  reselles,  Boulogne,  Le  Porte], 
) Étaples . 

J Berck,  le  Crotoy,  Abbeville,  Sl- 
j Volery-sur-Somme,  Cayeux. 

Tréport,  Bcrneval,  Dieppe. 


St- Valéry -cn- 
Caux. 


Saiiit-Valery-en-Caux,SaintPierre- 
en-Port,  Fécamp,Criquebeuf-en- 
Caux,  Êtretat. 
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Arrondissements.  ^gVrôenU^5"  Quartier». 


S us-qu  »riicrs. 


Syndicat». 


1" 

CHERBOURG. 

(Suite.) 


Le  Havre. 


i 

\ 

Cherbourg. 


Le  Havre. 
Rouen. 


Ronfleur. 


/Caen. 

J La  Hougue. 


i 


Cherbourg. 


Isigny. 


j Octeville,  le  Havre,  Harfleur,  Tan- 
) carville. 

(Caudebec,  Duclair,  Canteleu, 
{ Rouen,  Elbeuf,  la  Bouille. 

J Vieux-Port,  Qtiillebeuf,  Pont-Au- 
( demer,  Honfleur,  Trouville. 

) Sallenelles.Cacn,  Ouistreliara,Ber- 
/ nières-sur-Mer,  Port-en-Bossin. 

/ Grand-Camd,  Isigny,  Carentan,  la 
j Hougue,  Barfleur. 

t Frman  ville,  Cherbourg,  Omon- 
; ville-la-Rogue,  Les  Pieux,  Car- 
! teret. 


V 

BREST. 


Granville. 


' /St-SERVAN. 


'Brest. 


I Morlaix. 


I Brest. 


\Quwper. 


Cancale. 


Binic. 


Tréguier. 


ILessay,  Blainvilîe,  Agon,  Coutan- 
ces,  Régneville,  Bric'iueville- 
sur-Mer  , Granville  - Campagne , 
Granville,  Saint-Pair,  Carolles, 
Genest,  Avranches. 

(Le  Vivier,  Cancale,  Saint-Malo , St- 
Scrvan,  Saint-Suliac,  Pleurtui», 
Saint-Énogaf,  Saint-Briac. 

j Saint- Jacut-Landou  rt,  Plouer,  St- 
l Samson,  Pleudihen,  Dinan. 

f Plevenon,  Errjuy,  Saint-Brieuc,  le 
( Légué,  Binic,  Étables,  Portrieux. 

f Paimpol,  l’Isle  de  Bréhat,  Pon- 
( trieux,  Tréguier. 


Lan  n ion. 
RoscofT. 


Perros-Guirec,  Lannion,  Morlaix, 
Plotigasnou,  Roscoff,  Plonéour- 
Trèz,  Plouguerneau. 


LAberwrac'h,  Porspodcr,  l’Isle 
Le  Conquet.  d'Ouessant,  le  Conque?,  Brest, 

Camaret.  I«anderneau,  le  Faoti,  Por -Lau- 

nay, Camaret,  Crozon. 


Douamenez.  I Douât  nenez,  Poulan,  l’Isle  do  Seins, 
Audierne.  j Audierne,  Pont-lAbbé,  Quimper. 


3* 

LORIENT. 


/Lorient. 


'Nantes. 


Lorient. 

Aurày. 

Vannes. 

Belle -Ile- en  - 

Mer. 


Concarneau. 

Port-Louis. 


Î'  Concarneau,  Clobars-Camoét, Ploe- 
tnenr,  Lorient,  Hennebont,Rian- 
tec,  l lsle  de  Croix. 


J Erdeven,  Ouiberon,  Carnac,  Loc- 
j mariaquer,  Auray. 

( L'Isle  aux  moines,  Vannes,  Port- 
j Navalo,  Sarzeau,  Pénerf,  Bil- 
\ liers. 


( Port- Philippe,  le  Palais,  Houat  et 
( Hœdic. 


!Lf.  Croisic. 
Paiubœup. 

\ Nantes. 


Redon. 


Pomic. 


(Redon,  Mesquer,  le  Croisic,  lePouIi- 
guen,  Saint-Nazaire,  Port-Méans, 
Mon  toi  r. 

Paimbœuf,  Bourgneuf,  Pornic. 

(Basse-Indre,  Nantes  (rive  droite), 
Nant  s (rive  gauche)  et  Vertou, 
Rezé. 
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Arrondissements. 


Sous-arrnndis- 


ROCHEFO  tT. 


ROCHEFORT. 


'Bordeaux. 


Quartiers». 
/Noirmol  tiers. 


1 LesSables-d'O- 
LONNE. 


La  Rcchf.lle. 

LTle  de  Ré. 
LTle  - d’Olé  - 

ROM. 

ROCHEFORT. 

Marennes. 

Saintes. 

Roy an. 


I F A U ILLAC. 

| BLaYE. 

. Libourne. 

1 Bordeaux. 

/La  Teste -de - 
Buch. 

J L argon. 

[Dax. 

Bayonne. 


\ Saint-Jean-pe- 
Luz. 


Sous-quartiers.  Syndicats. 

Noinnoutiers,  Uouin. 

L'Isle-Dieu.  t L’Isle-Dieu,  la  Barre-de-Mont,  St- 
St  -Gilles-  sur  -J  Gilles-su  r- Vie,  les  sables-d’O- 

Vie.  v lonne,  la  Chaume»  Moricq. 


Marans. 


( Luçon,rAiguillon-surMer.  Marans, 
\ Charron,  Esnandes,  la  Rochelle. 

t Ars-cn-Ré,  Lojx,  Saint- Martin-<le- 
t Ré,  la  Flotte. 

J Saint-Denis,  Saint-Pierre,  le  Chft- 
* teau,  Saint-Trojan. 

j L’isle  d’AiXjFouras,  Saint-Nazaire, 
l Rochefort,  Tonnay-Cliarente. 

j Marennes,  la  Tremblade.  l'Êguille, 
I Saujon. 

St-Savinien , Port-d  En  vaux , Saintes. 

i Saint  Palais-sur-Mer,  Roy  an,  Mor- 
t tagne-sur-Gironde. 

j Le  Verdon,  Dignac;  Pauillac,  La- 
\ marque. 

Blaye,  Plassac,  Gauriac. 

ÎSaint-Àndré-de-Cubz.ac,  Libourne , 
Coutras,  Branne,  Lavagnac,  Ber- 
gerac. 

t Lomiont,  Bordeaux  (Nord,  centre, 
[ sud),  Cambes. 

j Arès,  Andenge,  Gujan,  la  Teste-de- 
1 Btich,  Parentis. 

j Podensac,  Langon,  la  Réole,  Mar- 
j mande. 

j Lit,  Mont-de  Masaan,  Dax,  Sau- 
{ busse,  Peyrehorade,  Bidache. 

t Capbreton,  Saint- Esprit,  Bayonne, 
1 Urt. 

(Bidart,  Saint-Jean-de-Luz,  Hcn- 
l daye,  Sare. 


, Toulon. 


TOULON. 


\ Marseille. 


Port-Vesdres. 
i Narbonne. 
IAgdr. 

j Cette. 

Arles. 

Martigues. 

Marseille. 


St-Laurent-de-  j Banyuls-sur-Mer,  Port-Vendrcs,  St- 
la  Salaoque.  | Laurent-de-la-Salanque. 

j Leucalc,  la  Nouvelle,  Gruissan, 
1 Bages,  Narbonne. 

j Sériçnan,  Béziers,  Agde.  Mar- 
i scillan. 

ÎCette-VUIe,  Cette-Bordiguc,  Bouzi- 
gues,  Mèze.  Villeneuve  lès- Ma- 
guclonne,  Lunel,  Aigues-Mortes. 

Beaucaire,  Arles, lesSaintes  Maries. 

j Saint-Chamas,  lierre.  Martigues, 
t Port  de  Bouc,  la  Couronne. 

ISéon-SanV -Henri.  (Extra-mu  n»^). 
Paroisses  de  Marseille  (intra- 
muros)  : la  Major,  Sl-Laurent, 
Si-Martin.  St-Victor,  Mazargues. 
(Extra-muros.) 
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Arrondissements.  sèment*.  ” Quartiers.  Soos-quarticrs.  Syndicats. 


1 La  Ciotat. 

Cassis,  la  Ciotat,  les  Lecques. 

1 La  Sïyne. 

! 

( La  Seyne,  Saint- Mandrier,  Six- 
l Fours,  Saint-Nazaire,  Baixlol. 

Toulon.  \ Toulon. 

j 

Hyères. 

1 Toulon  (est),  Toulon  (ouest),  Hyè- 
1 res,  Lavandon. 

5* 

TOULON. 

(Suite.) 

| f Saint-Tropez. 

/ \anjibes. 

Fréjus. 

Cannes. 

[ Cogolin , Saint-Tropez,  Saiote- 
■ Maxime,  Saint-Raphaël. 

Canne*,  golfe  Juan,  AntibesjCagnes. 

I Bastia. 

1 La  Cosse. 

Rogliano.  ! 

Bunifacio.  \ 

Ajaccio. 

. Centuri,  Rogliano,  Cagnano.  Erba- 
long.i.  Bastia-Terra-Nova,  Bastiar 
Terra-Vecchia,  Bonifacio,  Ajac- 
cio, Calvi,  rîle-Rousse,  Saint- 
Florent,  Canari. 

Effectif  de  la  flotte  Impériale. 


La  flotte  se  compose  de 

93  navires  de  grande  vitesse  (vapeurs),  tels que : 
G frégates  cuirassées,  13  vaisseaux  de  ligne, 
17  frégates,  57  vaisseaux  de  classe  inférieure; 
effectif  futur  d’après  le  nouveau  pian  d'organi- 
sation : 40  Vaisseaux  de  ligne  et  frégate  cuiras- 
sées, 20  vaisseaux  non-cuirassés  pour  les  mis- 
sions lointaines,  90  navires  de  rang  inférieur, 
dont  un  certain  nombre  cuirassés,  ensemble 
150  vaisseaux;  il  manque  encore,  pour  complé- 
ter ce  nombre  : 57  navires,  dont  22  sont  en 
construction . 

14  vaisseaux  pour  buts  spéciaux  {batteries  flot- 
tantes pour  la  protection  des  ports  et  des  rades); 
effectif  futur  : 30  nav.;  il  en  manque  encore  16, 
dont  8 sont  eu  construction. 

101  petits  bâtiments  de  flottille,  à vapeur;  effectif 
futur  : 125,  il  en  manque,  encore  24. 

43  navires  de  classes  diverses  ( flotte  passagère  , 
vaiss.  d’une  vitesse  médiocre,  qui  seront  sup- 
primés à l’avenir). 


79  vaisseaux  de  transport  : 4 de  plus  que  le  nom- 
bre fixe  parle  nouveau  règlement  (75),  capables 
de  transporter  40  000  hommes  et  12  000  che- 
vaux. 

330  vapeurs;  de  plus  104  navires  de  l’ancienne  flotte 
à voiles,  de  sorte  que  l’effectif  actuel  de  la  flotte 
est  de  434  navires. 

Conformément  au  plan  d’organisation,  on  devait 
encore  construire.,  outre  les  navires  sus-indiqués, 
20  vaisseaux  de  transport  à voiles,  et  20  autres  vais- 
seaux devaient  être  mis  en  chantier  pour  remplacer 
les  navires  usés  ou  perdus;  l’effectir  règle menlaire 
de  la  flottille,  dite  d«  l’avenir,  sera  ainsi  de  420  na- 
vires. 

Personnel,  en  France  : 

Pied  de  paix.  42  300  hommes. 

Pied  de  guerre.  74000  — 

Personnel  pour  les  colonies  : 25  000  hommes. 


Nlurtac  marchande. 


TABLEAU  PRÉSENTANT  L'EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHANDE  DE  CHACUN  DES  PORTS  DE  FRANCE. 


RAVISES 

A VOILES. 

NAVIRES 

A VAPEUR. 

ENSEMBLE. 

Nombre. 

Tonnage. 

Nombre. 

Tonnage. 

Nombre. 

Tonnage. 

Effectif  14  794 

903  590 

338 

78  981 

15132 

982  571 

ftllaadon  por  port  de  la  marine  marchande. 

(Navires  à voiles  seulement.) 

Ce  tableau  fait  connaître  le  nombre  de  navires  inscrits  à leur  port  d’attarhe.  et  non  pas  le  mouvement  annuel  de  la 
navigation.  Les  chiffres  des  navires  qui  accompagnent  chaque  nom  de  port  ne  donnent  donc,  pas  idée  du  mouvement 
commercial  de  cos  ports.  De  pins,  Icb  petits  navires  du  cabotage,  et  même  de  b»  pêche,  sont  inscrits,  c'est  ce  qui  fait 
que  le  chiffre  du  tonnage  importe  plus  que  celui  du  nombre  de-  navires  ; ainsi,  les  385  navires,  du  petit  port  de  Con  - 
carneau  donnent  2073  tonneaux,  et  les  331  du  Havre  donnent  08  226  tonneaux. 


OCÉAN. 


Ports. 

Nombre. 

Tonn. 

Ports. 

Nombre. 

Tonn. 

Ports. 

Nombre. 

Tonn. 

Gravelines. 

117 

5839 

Dieppe. 

180 

9114 

Toucques. 

1 

40 

Dunkerque. 

316 

34  459 

St-Valery-en-Caux 

57 

2268 

Dives. 

1 

10 

Calais. 

168 

4815 

Fécamp. 

181 

11  245 

Ouistreham. 

11 

218 

Boulogne. 

234 

8041 

Le  Havre. 

331 

98  226 

Caen. 

126 

10  790 

Êtaples. 

55 

1068 

Harfleur. 

2 

33 

Courseulles. 

63 

2202 

Berck. 

122 

973 

Caudebec. 

9 

257 

Port-en-Bcssin. 

20 

353 

Abbeville. 

12 

1153 

Duclair. 

1 

63 

Isigny. 

68 

2674 

Le  Crotoy. 

21 

649 

Rouen. 

68 

10319 

Carenlan. 

100 

1092 

Sainl-Valery-sur- 

La  Mailleraye. 

2 

73 

Omonville. 

1 

3 

Somme. 

17 

1302 

Quille  bœuf. 

2 

42 

Sainl-Vaast. 

204 

15  935 

Le  Hourdel. 

43 

818 

Pont-Audemer. 

1 

19 

liarfleor. 

55 

1189 

Le  Tréport. 

82 

2161 

Honfleur. 

158 

4666 

Cherbourg. 

182 

15261 

Ku. 

1 

112 

Trou  ville. 

93 

2109 

Diélelte. 

2 
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Ports. 

Nombre. 

Tonn. 

Port-Bail. 

12 

71 

St-Germain-s.-Ày. 

1 

14 

Regnéville. 

44 

635 

Granville. 

3IR 

23  529 

La  Houlle. 

220 

2194 

Saint-Malo. 

200 

40  678 

Saint-Servan. 

112 

15107 

Dinan. 

34 

1801 

Plouer. 

17 

135 

Saint-Bricuc. 

2 

17 

Le  Guildo. 

35 

341 

Plancoêt. 

R 

48 

Dahouet. 

17 

1319 

Erquy. 

Le  Légué. 

12 

97 

126 

8568 

Binic. 

on 

5229 

Portrieux. 

31 

2315 

Painipol. 

154 

4525 

Pontneux. 

31 

839 

Lêzardrieux. 

.47 

580 

Tréguir. 

94 

1451 

Perros. 

64 

420 

Lannion. 

54 

1077  1 

Morlaix. 

110 

1553 

Ro  coflT. 

45 

1431 

Plouescat. 

8 

60 

L’Abc  rrrach. 

2 

5 

Portzall. 

2 

101 

Le  Conquet. 

45 

390 

Brest. 

188 

4558 

Landernau 

9 

424 

Le  Faou. 

51 

549 

Port  Launay. 

10 

409 

Le  Fret. 

75 

474 

Camaret. 

140 

917 

Morgat. 

57 

286 

Dou  amenez. 

598 

4817 

Tréboul. 

64 

357 

Audierne. 

65 

594 

Pontcroix. 

6 

127 

Pont-l’Abbé. 

76 

635 

Quimper. 

71 

2563 

Concarneau. 

385 

2076 

Pontavcn. 

13 

133 

Douélan. 

20 

101 

Qu  ira  perlé.  - 

5 

133 

Croix. 

201 

20% 

Kemevel. 

23 

74 

Lorient. 

58 

2951 

ilennebont 

8 

83 

Port-Louis. 

235 

1064 

Eté!. 

149 

1388 

Palais. 

142 

2309 

Porthaliguen. 

14 

888 

Camac. 

■-'7 

2185 

Trinité. 

18 

1367 

Rochdn. 

3 

12 

A U ray. 

64 

3118 

Locmariaquer. 

14 

672 

Larinorbaden. 

S 

837 

Torts. 

Nombre 

Tonn. 

Port-Navalo. 

56 

3568 

Ile-d’Arz. 

27 

1803 

Quatrc-Vcnts. 

1 

12 

Saint-Armel. 

1 

54 

Sarzetu. 

51 

3975 

Vannes. 

94 

4993 

Ambon. 

1 

1 

Penerf. 

7 

119 

Billiers. 

38 

904 

Tréhiguier. 

1 

78 

Redon. 

52 

4457 

Le  Rosais. 

23 

1378 

La  Turin  lie. 

72 

306 

Le  Croisic. 

70 

1533 

Le  Pouliguen. 

31 

1101 

Port-Niche  t. 

I 

4 

La  Basse-Indre. 

16 

206 

Nantes. 

665 

111260 

Saint-Nazaire. 

71) 

3300 

Pornic. 

28 

570 

Bourgneuf. 

11 

67 

Paint l>œuf. 

9 

226 

Beauvoir. 

10 

53 

Noirmoutiers. 

112 

2249 

La  Barre -de-Mont. 

1 

3 

Saint-Gilles. 

55 

561 

Les  Sables. 

311 

3659 

L'Aiguillon. 

2 

37 

Moricq. 

3 

58 

Luçon. 

14 

433 

lle-d’Yeu. 

20 

345 

Loix. 

12 

387 

Ars. 

35 

853 

La  Flotte. 

41 

622 

Saint- Martin. 

40 

1016 

Marans. 

16 

562 

La  Rochelle. 

139 

62G9 

lle-d’Aix. 

4 

51 

Fou  ras. 

37 

422 

Moëze. 

10 

70 

Rochefort. 

19 

505 

Charente. 

93 

4964 

SaiM-lJenis, 

6 

101 

Saint-Pierre. 

. 10 

111 

l-e  Château. 

34 

590 

Le  Chapus. 

23 

296 

La  Gua. 

4 

79 

Marennes. 

21 

857 

La  Grande -Éguille 

42 

704 

Saujon. 

• 

98 

Mornac. 

2(7 

177 

La  Tremblade. 

63 

761 

Royan. 

CR 

2186 

Meschers. 

8 

171 

Mortagne. 

4 

114 

Blave. 

R 

251 

Bourg. 

1 

2 

Plaigne.  * 

3 

97 

Libourne. 

53 

2712 

Bordeaux. 

420 

123053 

Ports. 

Nombre. 

Tonn. 

Pauillac. 

19’ 

243 

Gujan. 

8 

118 

La  Teste. 

24 

676 

Bayonne. 

166 

16  364 

St-Jean-de-Luz. 

39 

429 

MÉDITERRANÉE 

Banyuls-aur-Mer. 

45 

206 

Port-Vendres. 

2 G 

1 608 

Collioure. 

79 

462 

Le  Barcarès  - de  - 
Saint-Laurent. 

83 

1603 

Lcucate. 

30 

104 

La  Nouvelle. 

139 

R 258 

Aude. 

127 

9000 

Cette. 

155 

9045 

Aigues-Mortes. 

57 

431 

Arles. 

153 

11  407 

Martigues. 

434 

1 1 852 

Port-de-Bouc. 

3 

1 90 

Marseille. 

724 

103379 

Cassis. 

27 

230 

La  Ciotat. 

68 

827 

Bandol. 

43 

1 374 

Saint-Nazaire. 

63 

1 260 

Ambiere. 

29 

53 

Gros-St-Georges. 

68 

652 

La  Seyne. 

113 

3 083 

Toulon. 

279 

5 629 

Porquerolles. 

1 

1 

Les  Perchiers. 

3 

17 

LesSalins-d’Hyères.  18 

42 

Lavandou. 

25 

62 

Saint-Tropez. 

112 

5 084 

Sainte-Maxime. 

3 

40 

Saint-Raphaël. 

40 

336 

Cannes, 

104 

482 

Antibes. 

44 

1 22  4 

Cros-de-Cagnes. 

23 

52 

Nice. 

93 

I 551 

Menton. 

36 

527 

Villefranche. 

50 

138 

Calvi. 

15 

65 

L’IIle-Rousse. 

17 

507 

Saint-Floient. 

33 

524 

Canari . 

R 

17 

Centuri. 

18 

118 

Barcaggio. 

12 

'.>4 

Macin  iggio. 

22 

369 

Porticciolo. 

29 

448 

Bastia. 

112 

3 360 

Solenzara. 

4 

23 

Bonifacio. 

13 

IR'.! 

Ajaccio. 

73 

2 074 

Océ*«. 

11  207 

713  573 

■MlifTTtatf. 

3 5R7 

188017 

ToUmi. 

14  794 

903  590 

CARTE  N-  34  et  33. 


LA  FRANCE  AGRICOLE  ET  INDUSTRIELLE. 

N.  B.  Ce  tableau  est  rédigé  d'après  Ica  documents  officiel»  tiré»  des  ministère*  de  la  maison  de  l'Empereur,  de 
l'agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics  ; d*aprè»  le»  statistique»  publiée»  et  des  renseignements  locaux. 


1.  AGRICULTURE. 


Sur  les  540  000  Ml.  carrés  de  supcrficio  qui  com- 
posent le  territoire  de  la  France,  c’est-à-dire  54  mil- 
lions d'hectares,  il  n’y  a que  25  millions  d’hectares 
en  terres  labourables; — prairies  : 5000000;  — pâ- 


turages : 9 000  000  ; — forêts  : 9 000  000  ; — vignes  : 
2 000  000.  Le  reste  en  cultures  diverses. 

La  France  a été  divisée  en  5 climats  . F osgien  ou 
du  N.-E.,  Séquanien  ou  du  N.  O.,  Girondin  ou  du 
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S.  0.,  Rhodanien  ou  du  S.  E.,  et  Méditerranéen  ou 
Provençal.  Les  fleuves  et  les  montagnes  qui  for- 
ment communément  la  limite  de  ces  climats  dans 
les  cartes  sont  trop  arbitraires  pour  devoir  être  re- 
suivis : ainsi  la  Loire  n’est  certainement  pas  une 
limite  de  climat.  — Une  autre  division  plus  facile  à 
justifier  et  à déterminer  est  celle  des  5 zones:  la  li- 
mite méridionale  de  la  zone  du  nord  est  celle  où 
cesse  la  culture  de  la  vigne;  les  grandes  cultures 
plus  particulières  à cette  zone  sont  les  pommiers, 
le  houblon,  la  betterave,  le  colza,  etc.  La  limite  de 
la  2*  zone,  au  sud,  est  celle  où  cesse  la  culture  du 
maïs  : celle  de  la  3*  expire  où  Cummence  la  cul- 
ture de  l'olivier  ; celle  de  la  4*  embrasse  la  culture 
de  cet  arbre  et  finit  où  commence  celle  de  l’oran- 
ger ; la  5*  qui,  ne  comprend  guère  que  4 départe- 
ments, est  déterminée  par  l’étendue  même  de  cette 
culture.  (Voy.  la  carte). 

La  récolte  du  froment  est,  en  moyenne,  80  000000 
d’hectol.  : seigle  30000000  h.;  orge,  20  UOü  000  h. 
{Cette  récolte  est  suffisante  pour  l’alimentation  de 
toute  la  France  pour  13  mois  1/2).  Pommes  de  terre  : 
96000  100 d’hectol.  — Chanvre,  70  000  000  kilogr.: 
lin.  37  000  000  kil.  ; vin,  40  000  000  hectol.  ; huile 
d’olive,  167 000  hectol.;  huile  do  Colza  et  d’œil- 
lette, 2 000000  hect. 

Le  capital  de  la  propriété  foncière  estimé  hypo- 
thétiquement : 55  milliards. 

Race  bovine  : 10  000  000  tètes;  race  ovine  et  por- 
cine, 37  000  000  têtes  ; produit  annuel  de  la  laine 
300  000  000  fr.  — Chevaux,  2 800  000  individ.  — 
vers  à soie,  1 200  000  kil.  de  soiegrége. 

Conseil  supérieur  de  l’agriculture  du  commerce 
et  de  l’industrie.  Paris;  — Conseil  général  d’agri 
culture,  à Paris  est  formé,  en  grande  partie,  de 
membres  nommées  dans  les  chambres  consultatives 
des  départements.  — Commission  supérieure  du 
Drainage , à Paris;  — Chambre  consultative  dans 
chaque  arrondissement. 

Écoles  impériales  (Tugrlrultnrc. — Grignon 
(près  Versailles),  — Grand-Jouen  (Loire-Infér.),  — 
La  Saulsaie  (Ain). — École  impér.  pratique  d’irri- 
gation et  le  drainage.  — Le  Lézardeau  (Finis- 
tère.) 

Établissement*  agricole*  de  la  couronne 

— La  Moite-Beuvron  (Loir-et-Cher)  : 3 fermes:  su- 
perf.  : 3334  hect.;  — La  Motte  ou  Solférino  (Lan- 
des) : superficie  des  10  fermes  : 7652  hect.:  — 
Pouilleuse , près  Saint-Cloud  : 79  hect.;  — • Saint- 
Cucufa  (Seinc-et-Oise)  : 20  hect.;  — Parc  de  la 
Malmaison;  — Yincennrs  ; 280  hect.;  — Fermes 
du  camp  de  Chdlons,  8 fermes  2800  hect.;  — Pom- 
padour  (Corrèze),  4 fermes  : 388  hect.;  — Marais 
d'Orx  (près  Laltenne,  20  killom.  de  Bayonne), 
30  métairies  ; 1164  hect.; — Bergerie imp. de  Ram- 
bouillet. 

Terme*- écoles.  — Ain  : Pont-de-Veyle , — Al- 
lier : Belleau,  — Alpes-Marit.  ; La  PaotUe,  — 
Basses-Alpes  : Paillerolst  — Hautes-Alpes  : Ber - 
thaud,  — Ariége:  Royal,  — Aude  ; Besplas,  — 
Bouches-du-Rhône  : La  Montaurone , — Cantal  : 
L’Htrpttal,  — Charente-Inf.  : Puilboreau,  — Cher: 
Laumoy.  — Corrèze  : Les  Plaines , — Côtes-du- 
Nord  : Lastellaouënan,  — Creuse  : La  Villeneuve. 

— Dordogne  : Lavallade , — Finistère  : Trévares , 

— Gers  : Bazin , — llle-et- Vilaine  : Les  Trois-Croix, 

— Indre  : Vittechaise,  - Indre-et-Loire  : Les  lluban- 
dteres,  — Isère  : La  Bâtie , — Landes  : Reurie,  — 
Loir-et-Cher  : La  Charmoise,  — Loire:  La  Corée , 

Haute -Loire  : Nolhac , — Loire-inférieure  : Grand - 
jouan  et  St-Gildas,  — Loiret  : Motitberneaume.  — 
U)t  : Le  Montât,  — Lozère  : Recoulcttes,  — Manche  : 
Martinvastj  — Mayenne  : Le  Camp , — Morbihan  : 
Trécesson^  — Nièvre  : Poussera,  — Orne  : Sau^Gau- 
Jnter,  — Basses-Pyrénées  : Tolou,  — Hautes- Py- 
rrnées  : Visens,—  Pyrénées -Orientales  : Germain- 


ville,  — Haute-Saône  : St-Bemy,  — Saône-ct-Loire  : 
Montceaux,  — Sarthe  : La  Chautinière,  — Tarn  : 
Mandoul,  — Var  : Salgues , — Vaucluse  : St-Prirat, 

— Vienne  : Monts,  — Haute-  Vienne:  Charaignac , 

— Vosges:  Lahayevaux , — voune  : LOrme-du- 
Pont. 

Chaire*  d'agriculture  — Rodes,  Besançon, 
Quimper,  Toulouse,  Bordeaux,  Nantes,  Beauvais, 
Rouen,  Amiens. 


Dergerie*  et  vacherie*  Impériale*.  — Ber- 
gerie du  Ut-Tingry  (Pas-de-Calais)  ; — de  Gcr voiles 
(Côte-d’Or).  — Vacherie  de  Corbon  (Calvados),  — 
de  SlAugean  (Cantal). 

Croie*  impériale*  vétérinaire*.  — Alfort , 
Lyon,  Toulouse. 


Distribution  de*  rlche*Me*  agricole*  de 
la  Frunee. — Céréales  : Basse-Nt.rmandie,  Artois, 
Picardie  , Ile-de-France  , Champagne  , Orléanais 
(Beauce),  Lorraine,  Alsace,  Bourgogne,  Franche- 
Comté,  Berry,  Bourhonnais,  Poitou,  Bretagne, 
Maine,  Anjou,  Vallée  de  la  Garonne  et  de  ses  af- 
fluents, bassin  de  l’Aude,  Corse. 

La  culture  du  chanvre  est  répandue  surtout  en 
Champagne, en  Bourgogne,  en  Picardie,  en  Anjou, 
en  Touraine,  en  Alsace,  en  Bretagne,  en  Norman- 
die, en  Berry,  en  Languedoc,  en  Dauphiné,  en 
Auvergne,  en  Burdelais,  en  Lorraine.  — LeLm.  en 
Flandre,  en  Anjou,  en  Bretagne,  en  Maine,  en  Lan- 
guedoc, en  Béarn,  en  Normandie,  en  Pircardie;  — 
Betterave  et  Houblon,  départi  ment  du  Nord;  — 
Colza , OPillcttc,  id.  ; — Oliviers,  Provence;  — 
Mûrier,  vallée  du  Rhône,  Côte-d’Or,  Ain,  Jura, 
Haut-Rhin , Indre-et-Loire;  — Orangers,  Pista- 
chiers, Câpriers,  Grenadiers,  Chênes  de  liège,  côtes 
de  la  Méditerranée;  — Garance,  Vaucluse,  Bou- 
ches-du-RhÔne,  Hérault,  Gard,  Drôme. 

Bœufs:  Normandie.  Vendée,  Anjou,  Charolais, 
Morvan.  — Moutons  : Départements  du  Midi  et  Au- 
vergne;— Porcs  ; Lorraine,  Alsace,  Béarn,  etc.  ; 

— Volailles:  Maine,  la  Beauce,  le  Périgord,  la 
Bresse,  Strasbourg,  Nérac. 

Ch era ux  : Limousin,  Auvergne,  Périgord,  Pyré- 
nées , Normandie , Perche  , Ardennes  ; — Mulets  : 
Ariége,  Deux-Sèvres,  Hautes-Pyrénées,  Vienne, 
Haute-Vienne,  Manche. 

Dépôts  d’étalons  : Abbeville,  Angers,  Annecy , 
Aurillac,  Besançon,  Blois,  Ilraisnc,  Charleville, 
Cluny,  Ilennebon,  Lamballe,  Libourne,  Jfoufi>r-en- 
Der,  Napoléon- Vendée,  Pau,  Perpignan,  Pin, 
Rodez,  Rosières , Saintes,  Saint-Lô , Saint-Maixent , 
Strasbourg,  Tarbes,  Villeneuve-s. -Lot. 

Timgraphie  ou  géographie  des  fromages  : fro- 
mages dits  de  Gruyères:  Doubs,  environs  de  Pon- 
tarlier  et  de  Lons-lc -Saul  nier,  Bellev  (la  vallée  de 
Gruyères  est  en  Suisse,  canton  de  Fribourg).  — Rn>, 
dans  le  pays  de  ce  nom;  — Ncufchdlel  (Scine-In- 
férieurc);  — Livarot  et  Pont-V Evêque  (Calvados)  ; 

— Ca membert  (Orne);  — Marottes  (Nord);  — Ro- 
quefort (Aveyron)  ; — Saint-Marcellin  et  Sassenage 
(Isère);  — Gex  (Ain) ; — Mont-cTOr  de  Lyon;  — 
Les  Riceys  (Aube);  — Troye;  — Chabichou  (Poi- 
tiers); — Remiremont;  — Gcradmer  (Vosges)  : — 
Bailleul  (Nord)  ; — Megrueis  (Lozère);  — Olivet 
jLoiret);  — Champagnole  (Jura)  ; — Septmoncel 


Beurres  : Isigny (Calvados),  Prévalais,  ferme  près 
de  Rennes,  La  Guerche  (Ille-et-Vilaine). 

Vignobles:  1.  Gironde,  138  823  hectares,  — 2. 
Charente-Inférieure,  111  682,  — 3.  Hérault, 
103  682,  — 4.  Charente.  99  493,  — 5.  Dordogne, 
89  894,  — 6.  Gers,  87  772,  — 7.  Gard,  71  306,  — 
8.  Lot-et-Garonne,  69  349,  — 9.  Var,  67  657,  — 
10.  Lot,  58  627,  — tl.  Aude,  51  079.  — 12.  Haute- 
Garonne,  48  908,  — 13.  Loiret,  39  882,  — 14. 
Bouches-du-Rhône,  39  490,  — 15.  Pyrénécs-Orien- 
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taie-,  38  442,  — Ifi.  Mainc-rt-Loirc,  38  2GO.  — 17. 
Saône-et-Loire,  37  93C,  — 18.  Yonne,  37  543,  — 
19.  Tarn-et  Garonne,  37  703.  — 20  Indre-et-Loire, 
35  0C4.  Viennent  ensuite  l'Aude,  la  Marne,  la  Côte- 
d'Or  si  vantée  pour  la  qualité  dose-  produits,  mais 
dont  les  vignobles  n'occupent  relativement  qu'une 
faible  superficie,  l’Ailier,  la  Nièvre,  le  Cher,  le  Loir- 
et-Cher  et  l’Indre. 

Chus  renommés.  — cète-aTOr  \ entre  Dijon  et 
Chagnv:  les  Marcs  d’or,  les  A rrrlefs,  la  Perrière , 
Clos-dè  Crébillon , Si- Jacques,  Clos-dr-Bèze,  Chah- 
ber  tin  *,  Clos  de-Tard,  1rs  Bonnes  Mares,  ( ham - 
bolle.  Clos-Vocgeot,  les  Musignys,  les  Echcreaux, 
les  Richelourg , la  Romanée,  La  Homanéb-Conti, 
Vosne,  la  Tache,  Nuits,  les  Saint -Georges,  aux  Di- 
diers,  aux  Pagrts,  aux  Corvées,  aux  Forêts,  Corton, 
Charlemagne,  Clos-du-Roi  (blancs),  Beaune,  les 
Grèves,  les  Fèves , Aux  Crais  (Savigny),  Pommard, 
VOLLENAY,  en  Cailler  et,  en  Champans,  Melrsaült 
(blancs),  les  Santcnots,  Perrières-Dessus,  Pernères- 
Vvssous.  LES  UOKTRACHBTS  (blancs).  Les  autres  crus 
célèbres  «le  Bourgugne,  de  Beaujolais  et  des  pays 
voisins  sont  1rs  Mdcon,  Pouilly.  Romanèche.  Dans 
le  Rh«)ne  : Beaujeu,  Fleurie,  Juliénas,  les  Thnrins; 
Mcrcurcy , en  Sjône-ct-Loire;  — Auxerre,  Joigny, 
Migraine , Chablis  (blonc-d,  Coulanges-la- Vineuse, 
Avallou,  Tonnerre , dans  l’Yonne;  — »ior«l«*ial*  « 
Grave  (blanc),  Pauillar,  les  Métinr.  St-Laurent-dc- 
ifédoc,  St-JULIEN,  Castillan,  St-Èmilion,  Chateau- 
Lapfite,  Château  - LAROSE  , I.nngon , Sauteuse 
(blanc),  Uuville,  Cuatùau-  Marc  aux,  St-Estiphe, 
Brane-Cantenac , Cos- Dcstourncl , Ciiateau -La- 
grange.— liiiiiiipiignc  : Èprrnay,  AY,  SlLLF.RY, 
Alise.  — nouMMlllou:  llivcsaltes,  Collioure  (G re- 
lia >' lu'  et  llancio).  — Tum;  uc«loc  et  « dtCN-ilu 
K ho  ne  . A arbonne  Montpellier,  Frontiynan,  Lu- 
nel,  St-Gilles , Pont -St -Esprit,  Roque  maure,  Vil- 
leneuve les-Avignon  (vin  du  pape),  Tournait,  St-Pé- 
ray  (Ardèche),  Tain  (Drôme),  Ermitage  (id.),  Cèle 
Saint-André (id.),  Valence  (ui.),  Die  (ici.) , Côte  Rôtie 
(ici.),  Château-Grillel  (id.) , St-Georges,  Condrieu 
(Rhône).  — Anjou  et  Touraine  ; La  Coulée  de 
Serrand  (près  d Angers),  Fay,  Bonnes-eaux  (Maine- 
et-Loire);  .S'aumur,  Bourg ueil  (Indre-et-Loire).  — 
Autre*  cru*  renomme*  : Reaugrncy  (Loiret), 
Bergerac  (Dordogne).  ( hamplitte  (Haute- Saône) , 
Bastia  (Corse),  A rbois  hlanc  (Jura),  Pouilly  blanc 
(Nièvre),  Cassis  (Bouches-du-Rhône),  Vence  (Var), 
Manque  (Basses-Alpes). 

Esprits,  liqueurs,  eacx-DE-yie  : Cognac,  Sain- 
tes, .1  rizac  (Charente),  Phalsbourg  (Meurthe),  Val 
d’Ajol  (Vosges),  St-Jean-d'Augély,  St-Savlnien  (Cha- 
rcntr-lnféricure),  Audi  en  Armagnac,  Vie  (Gers), 
Con«lom,  Lectuiire,  Montpellier,  Cette,  Béziers, 
Pczénis,  Fougerolles  (Haute-Saône),  St-Loup  (id.), 
Grenoble,  Grande  -Chartreuse,  Hendaye  (Basses- 
Pyrénées)  . 

Forêt*.  — Administration  (dépendance  du  mi- 
nistère des  finances)  : École  impériale  des  eaux  et 
forêts  de  Nancy.  — 35  arrondissements  forestiers 
ou  conservations  (ils  sont  indiqués  sur  les  cartes  54 
et  55). 

1“  Conservation  de  Paris:  Oise,  Seine,  Seinc-et- 

Oiae  Seine  et-Mame.  2 Inspections  : Beauvais, 

Paris. 

2"  Rouen  : Eure  , Seine-Inférieure.  6 Inspect.  : 

Bouviers,  Lyons , Rouen , St-Saens  , Caudebec , 

‘Blnngy. 

3"  Dijon:  Côte-d'Or.  6 Inspect.  : Semur,  Dijon, 

N.,  Dijon  S .,  Chd'iUon  N.,  ChdiillonS. , Beaune. 

4“  Nancy  : Meurlhe.  6 Insp.,  Aanry,  Fie,  Sarre - 
• bourg , AèreAc/iieiHer,  Lunéville,  T'ouï. 

5e  Strasbourg  : Bas  Rhin.  6 Insp.  : Strasbourg, 

1.  Voy.  U petite  carte  particulière  de»  cru»  delà  Côte- 
d'Or,  h»  55. 

2.  Les  noms  «les  crus  les  plus  estimée  sont  eu  petites 
capitales. 


Haguenau,  Sehlestadt,  Weisscmbourg , Sa  terne, 
La  Petite- Pierre. 

6*  Colmar  : Haut-Rhin.  5 Insp,  : Colmar  S.,  Col- 
mar .V.,  Alkirch , Mulhouse,  Belfort. 

7“  Douai:  Aisne,  Nord,  Pas-de-Calais,  Somme. 
7 Insp.  : Villers-Cotterets , Ixton,  Lille,  Le  Quas- 
nny,  Boulogne , Abbeville. 

8*  Troyes  : Aube,  Yonne.  6 Insp.  : Troyes,  Bar-s. - 
Seine,  Bar-s. -Aube,  Sens,  Auxerre,  A t'a  lion 
9“  Rpinal  : Vosges.  8 Insp.:  Spinal , Ramberrillers , 
Neuf château,  Mirecourt,  Remiremont  , Sl-Dié , 
Senones,  Fraise. 

10°  Chalqns  : Ardennes,  Marne.  5 Insp.  : Mésières , 
Sedan,  Rocroi , Épemay,  Vitry-lc- Français. 

11°. Mf.te:  Moselle.  5 Insp.  : Sarreguemincs , Bûche , 
Briey , Thionvüle,  Mets. 

12°  Besançon  : Doubs.  4 Insp.  : Besancon,  Beaumr- 
le s Dames,  Pontarlier,  Montbéliard.' 

13°  Lons-le-Saulnikr  : Jura.  6 Insp.  : Lons-te-Saul- 
nier , Dole  N.,  Dôle  S.,  Poligny , Arbois,  Sainte- 
Claude. 

14"  Grenoble:  Is-re,  Loire,  Rhône.  4 Insp.:  Gre- 
noble, Vizille,  S.  Marcelin,  Lyon. 

15®  Alençon  : Calvados,  Eure-et-Loire , Manche, 
Mayenne,  Orne,  Sarthe.  4 Insp.  : Dreux,  Alen- 
çon, Mortagne.  Le  Mans. 

16“  Bar-le-Duc : Meuse.  5 Insp.:  Bar-le-Duc,  Sfont- 
médy,  Commercu . S.  Mihiel,  Verdun. 

17“  Maçon  : Ain  , Saône-et-Loire.  fi  Insp.  : Bourg, 
Nautua,  Bclleg,  Chdlon^sur-Saône , Autan,  Md- 
con. 

18°  Toulouse  : Ariége,  Haute-Garonne,  Tarn,  Tam- 
et-Garonne.  4 Insp.  : Fois,  S.  Girons . Toulouse , 
S.  Gaudrns . 

HP  Tours  : Indre-et-Loire,  Loir-et-Cher,  Loiret. 

4 Insp.  : Tours,  Blois,  Orléans,  I.orris. 

20“  Bot  hors:  Cher,  Nicvre,  Indre.  5 Insp.:  Bour- 
ges, Cosne,  Clamecy.  Nevers , Chdteaurour. 

21"  Moulins  : Allier,  Creus  •,  Puy-de-Dôme.  3 Ixsp.  : 
Moulins,  Montluçon,  Clermont-Ferrand. 

22°  Pau  : Gers,  Basses-Pyrénées,  Hautes-Pyrénées. 
4 Insp.:  Pau,  St-Palais , Tarbes,  Bagué rcs  de- Bi- 
gorre. 

23"  Rennes:  Côtes-du-Nord , Finistère,  Ille-et-Vi 
lame,  Loire-Inférieure,  Morbihan,  Maine-et-Loire. 
3 Insp.:  Lorient,  Rennes,  Nantes. 

24“  Niort:  Charente,  Charente-Inférieure,  Deux- 
Sèvres,  Vendée,  Vienne.  3 Insp.  : Angoulème,  La 
Rochelle,  Niort. 

25°  Carcassonne  : Aude , Tarn , Pyrénées-Orien- 
tales. 3 Insp.  : Limoux,  Castres,  Prudes. 

26"  Atx  : Basses-Alpes , Bouches-du-Rhône , Vau- 
cluse. 4 Insp  : Digne,  Sisteron , Aix,  Avignon. 
27® Mmes:  Ardèche,  Gard,  Hérault, Lozère.  4 Insp.. 

Privas,  Usés,  Montpellier. 

28“  Acrillac:  Cantal, Corrèze,  Haute-Loire,  Haute 
Vicune,  Aveyron.  2 Insp. : Aurillac , Rodez. 

29°  Bordeaux  : Dordogne,  Gironde,  Landes,  Lot- 
et-Garonne.  2 Insp.  : Bordeaux . Mont-de  Marsan. 
30°  Ajaccio  : Corse.  2 Insp.:  Ajaccio,  Cotte. 

31"  Chaumont  : Haute  Marne.  4 Insp.:  Chaumonl- 
Est,  Chaumnnt-Ourst , Langres,  Vassy. 

32®  Vbsoul  : Haute-Saône.  4 Insp.  : Gray,  Lurc. 
Luxeuil,  Vesoul. 

33®  ChamrEry  : Savoie,  Haute-Savoie.  7 Insp..: 
Chambéry,  Moût  hiers,  Albertville . St-Jran-de- 
Maurienne,  Annecy,  Bonneville,  Thonnu. 

34®  Nice  : Alpes-Maritimes,  Var.  3 Insp.:  Aire,  Dar- 
guignan , Brignolles. 

35®  Gap:  Hautes  Alpes,  Drôme.  4 Insp.:  Embrun, 
Gap,  Die,  Valence. 

Forêts  et  domaines  de  la  Couronne  : — Inspec- 
tions : Fontainebleau , Versailles,  Compïègne  (Fo- 
rêt de  Laiguc).  St-Gcrmain,  Rambouillet . St- Cloué. 

On  peut  voir  d'après  la  distributions  des  conser- 
vations et  des  inspections  sur  le  sol  de  France 
| (Voy.  cartes  54  et  55) , que  les  parties  les  plus  boi- 
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sées  sont  les  départements  de  l’Est,  le  Jura,  les 
Vosges,  les  Ardennes,  le  plateau  de  Langres,  la 
Côte-d’Or,  les  collines  du  Morvan,  les  Alpes  et  les 
Pyrénées. 

II.  TRAVAUX  PUBLICS  ET  INDUSTRIE. 

■Une*.  — Fer.  — 3 classes  de  mines  : 1°  mine- 
rais d’alluvion,  2°  minerais  en  couches  réglées  dans 
divers  étages  des  terrains  secondaires,  3“  mine- 
rais en  filons.  Les  premiers  se  rencontrent  surtout 
dans  les  régions  de  VE.  et  du  N.  E.  ; les  seconds  sur 
la  ceinture  nord  du  bassin  du  Rhône  et  dans  les 
Cévennes;  les  troisièmes  dans  les  Vosges,  les  Alpes 
Dauphinoises,  les  Pyrénées  et  la  Bretagne.  500  hauts 
fourneaux  sont  employés  à la  fonte  du  fer;  2000 
foyers  à l’affinage.  Produit  annuel  : 000  millions 
de  kilogr.  de  fonte,  d’une  valeur  de  100  millions  de 
fr.;  400  millions  de  kilogr.  de  fer  fabriqué,  d’une 
valeur  de  150  millions-  18  millions  de  kilogr.  d’a- 
cier, val.  : 15  millions  fr.  — Départements  qui  ont 
le  plus  de  fer  etd’usines  : 1“  Haute-Marne  : Langres, 
Vassy;  — 2°  Nièvre:  Imphy,  Fourchambaut,  De- 
cize,  Lachaussade,  Guérignv  (ateliers  de  la  marine 
impôr.};  —3"  Côte-d’Or  : Cliâtillon,  Bèze;  — 4» 

Dordogne;  — 5*  Haute-Saône;  — 6*  Ariége;  7° 

Meuse  ; — 8*  Ardennes  ; — 9*  Moselle  ; — 10»  Cher; 

— 11“  Vosges;  — 12*  Doubs;  — 13*  Indre;  — 14* 
Isère  ; VaJJevard  ; — 15°  Jura;  — 16°  Loire:  — 17» 
Eure;  — 18®  Orne;  — 19°  Pyrénées-Orientales  ; — 

20°  Aude  ; — 21*  Aveyron  ; — 22*  Charente  ; — 23° 
Haute- Vienne;  — 24*  Landes. 

Houille.  — Exploitation  insuffisante,  d’un  tiers 
au-dessous  des  besoins.  397  mines  concédées  : pro- 
duit annuel  5 millions  de  tonnes  (1  tonn.  = 1000  k.). 
Une  quarantaine  de  bassins  houillère  sont  répartis 
en  3 groupes  : Nord,  Centre,  Midi.  1*  Nord  : bande 
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earl>onifère  de  Valenciennes  et  Mons  (Anzin,  Fresne 
Condé)  ■ près  de  là,  sont,  en  Belgique,  les  gise- 
ments de  Charlcroi  et  de  Charlcmont;  2"  Centre  ■ 
Creuzot,  Êpinal  (Saône-et-Loire),  Douze  (id.) . Bras- 
sac  (Puy-de-DÔme),  Commentry  (Allier),  Anceniset 
Montrelais  (Loire-Inférieure);  3*  Midi,  Saint- 
Etienne,  Rive-de-Gier  (Loire),  Grande-Combe  (Gard), 
Aubin,  Decazeville,  Gransac  (Aveyron).  Carmeaux 
(Tarn),  Graissessac  (Hérault),  Le  Monestier  (Hautes- 
Alpes),  Embrun  (id.). 

Plomb.  — 29  mines.  Principales  : Poullaouen  et 
Huelgoat  (Finistère),  Violas  (Lozère),  Pontgibaud 
(Puy-de-Dôme)  ; Villei'ort  (Lozère),  Poule  de  Chene- 
lette  (Rhône). 

Cuivre.  — Saint-Bel  et  Chessy  (Rhône),  fournis- 
sant la  quarantième  partie  do  la  consommation 
seulement  (Puy-de-Dôme). 

Antimoine,  Or  et  Argent.  — Produits  insigni- 
fiants. 

Nickel.  — Allemond  (Isère). 

Manganèse.  — Romanèche  (Saône-et-Loire).  San- 
cerre  (Cher),  Vaux  (Rhône);  Allier  et  Dordogne. 
Produits  suffisants  à la  consommation. 

130  carrières  de  marbre,  surtout  dans  les  Pyré- 
nées; porphyre  des  Vosges;  granits  de  Bretagne  et 
de  Franche-Comté;  pierres  lithographiques  de  Helley 
et  de  Châteauroux  ; pierres  à meule  de  Seine  et- 
Marne  et  de  Scine-et-Oisc  ; pierres  de  taille  : 9 000 
carrières  : produit*  20  000  OCX)  fr.  ; ardoises  d’An- 
gers. de  Furuay  (Ardennes),  de  la  Meuse,  de  Chà- 
teauiin  (Finistère),  de  la  Manche  et  des  Pyrénées: 
produits  4 500  000  fr.  ; sel-gemme  de  CbAtcausalin 
(Meurthe)  et  de  Salins  (Jura)  ; bitumes  de  l’Ain,  des 
Landes,  du  Puy-de-Dôme,  du  Bas-Rhin,  du  Haut- 
Rhin,  de  Saône-et-Loire. 


Service  des  mines'.  — 5.  Divisions  subdivisées  en  arrondissements  et  en  sous-arrondissements. 


1.  Div.  du  Nord-Ouest. 
4 arrondissements. 


Div.  du  Nord-Est. 
4 arrts. 


Div.  du  Centre. 
4 arrt*. 


Arrondissements. 

Paris, 

Valenciennes, 

Rouen , 

Rennes, 

Troyes, 

Strasbourg, 

Chaumont. 

Ch  alon-s. -Saône  , 

Pêrigueux, 

Nantes, 

St-Étibnne, 

Clermont, 


Sous-arrond. 
Paris : 

Am  if  ns  : 

Lille  : 

Valenciennes  : 
Arras  : 

Rouen  : 

Caen  : 

Le  Mans  : 
Rennes  : 

Mé stères  : 
Troyes  : 
Strasbourg  : 
Mulhouse  : 
Mets  : 

Vesoul  : 
Chaumont  : 
Dijon  : 

C lui  Ion  : 
Besancon  : 
Pértgûeux  : 
Limoges  : 
Mantes  : 

A ngers  : 

Tours  : 

St- Étienne: 
Rire  de-Gier  : 

Lyon: 
Clermont  : 
Moulins  : 
Bourges  : 


Départements. 

Seine,  Selne-et-Oise,  Loiret,  Seinc-et- 
Marnc,  Eure-et-Loir. 

Somme,  Oise,  Aisne, 

Nord  (arrt  de  Lille,  Hazebrouck,  Dunker- 
que, Douai,  Avesne). 

Nord  (arrt  de  Valenciennes,  Cambrai). 
Pas-de-Calais. 

Seine-Inférieure,  Eure. 

Manche,  Calvados,  Orne. 

Sarthe,  Mayenne. 

Ille-et-Vilaine,  Côtes-du-Nord,  Morbihan, 
Finistère. 

Ardennes,  Meuse. 

Marne,  Aube,  Yonne. 

Meurthe,  Bas-Rhin. 

Haut-Rhin,  Vosges. 

Moselle. 

Haute-Saône. 

Haute-Marne. 

Côte-d'Or. 

Saône-et-Loire,  Ain. 

Doubs.  Jura. 

Dordogne,  Charente,  Charente-Inférieure. 
Corrèze,  Creuse,  Haute-Vienne,  Indre. 
Loire-inférieure. 

Maine-et-Loire,  Vendée,  Deux-Sèvres. 
Indre-et-Loire,  Loir-et-Cher,  Vienne. 

Loire  (moins  3 cantons). 

Cantons  de  Rive-de-Gier,  de  St-Chamond 
et  de  Pelussin. 

Rhône. 

Cantal,  Puy-de-Dôme,  Haute-Loire. 

Allier. 

Cher,  Nièvre. 


fl  Voy.  U petit#  carte  particulière  dos  divisons,  arrondisieraentf  et  sous-Arrondissements  du  service  des  minej. 
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Arrondissements.  Sous-arroud. 

Départements. 

Div.  du  Sud-Est. 

Mabseillf, 

Marseille  : 

Bouches-du-Rhône,  Corse 

3 arrts. 

Nice  : 

Alpes  Maritimes,  Var. 

Avignon  : 

Vaucluse,  Basses-Alpes,  Drôme. 

Chambéry, 

Chambéry  ; 

Savoie,  Haute-Savoie. 

Grenoble  : 

Isère,  Hautes-Alpes. 

Alais, 

Alais  : 

Gard. 

rriras  : 

A «lèche,  Lozère. 

Montpellier: 

Hérault. 

Div.  du  Sud-Ouest. 

Bohdbabx, 

Bordeaux  : 

Gironde,  Lot-et-Garonne. 

3 arrts. 

Pau  : 

Basses-Pyrénées,  Landes,  Gers. 

Rodez , 

Rodes  : 

Aveyron;  m ins  les  arrondissements  de 

Milhau  et  de  l'Afrique. 

Alby  : 

Tarn,  le  reste  du  departement  de  l'Avey- 

ron, Lot,  Tarn -et-Garonne. 

Tontons*, 

Ta  rbes  : 

Haute  Geronne,  Hautes-Pyrénées. 

Carcassonne: 

Aude,  Pyrénées-Orient  des. 

Vic-Dessos  : 

Ariége.  ’ 

École  impériale  des 

minos  : Paris. 

Ecole  des  mineurs  : 

Sainl-Étimne. 

Ecole  des  maîtres  ouvriers  mineurs  : 

Alais. 

PontN  rt  cha«w*ée*.  I.  SERVICE  ORDINAIRE  : 
Routes,  ponts,  chemins  de  fer,  canaux,  surveillance. 

Rot’ t es  impériales.  — Malgré  la  création  des 
voies  ferrées,  les  routes  de  terre  n’ont  rien  perdu 
de  leur  importance.  Le  nombre  des  routes  impé- 
riales classées  est  de  230;  longueur  : 38262  kilo- 
mètres. 

Service  : 18  inspections;  un  ingénieur  en  chef  et 
des  ingénieurs  ordinaires  dans  chaque  département. 

1"*  Inspect.  : Seine,  Seinc-et-Oise,  Eure,  Seine-In- 
férieure. 


s 

— 

Nord,  Somme,  Pas-de-Calais,  Oise. 

3 

— 

Ardennes,  Aisne, Meuse,  Marne,  Haute- 
Marne. 

4 

— 

Moselle,  Meurthe,  Vosges,  Bas-Rhin, 
Haut-Rhin. 

5 

— 

Côte-d'Or,  Saône-et-Loire,  Haute-Saône, 
Doubs,  Jura. 

e 

— 

Ain,  Isère,  Hautes-Alpes,  Savoie,  Hau- 
te-Savoie. 

7 

Bouches-du-Rhône,  Var,  Basses-Alpes, 
Alpes  maritimes,  Corse,  Lozère,  Ar- 
dèche, Gard,  Drôme,  Vaucluse. 
Haute  Garonne,  Hérault , Ariége,  Aude. 
Pyrénées-Orientales. 

• 

— 

10 

— 

Gironde,  Landes , Gers,  Basses-Pyrénées, 
Hautes-Pyrénées. 

U 

— 

Vendée,  Charente- Inférieure,  Cha- 
rente, Dordogne,  Lot-et-Garonne. 

12 

— 

Finistère,  Côtes-du-Nord,  Morbihan, 
Ille-et-Vilaine,  Loire-Inférieure. 

13 

— 

Manche,  Calvados,  Orne,  Mayenne, 
Sarthe. 

14 

— 

Eure-et-Loir , Loiret,  Seine-et-Marne, 
Yonne,  Aube. 

15 

— 

Maine-et-Loire  , Indre-et-Loire , Loir- 
et-Cher,  Deux-Sèvres. 

16 

— 

Nièvre,  Cher,  Indre,  Creuse,  Haute- 
Vienne. 

n 

— 

Allier,  Puy-de-Dôme,  Loire,  Rhône, 
Haute-Loire. 

18 

— 

Corrèze.  Cantal,  Aveyron,  Lot,  Tarn- 
et- Garonne. 

II.  Services  spéciaux  : hydraulique,  rivières, 
canaux  (voy.,  pour  les  canaux,  la  carte  administra- 
tive qui,  étant  à une  échelle  quadruple,  peut  con- 
tenir le  detail  de  la  topographie  des  canaux  et  l’in- 
dication des  voies  de  navigation;  voy.  surtout  le 
Tableau  de  tous  les  canaux  et  de  toutes  les  voies 
narigables  de  France , tableau  45-48). 

III.  Services  divers  : phares,  inondations. 

IV.  Chemins  de  fer  (voy.  la  carte  spéciale)  ; ce 
service  est  divisé  en  deux  sections  : 1*  chemins  de 


fer  de  l'État;  2*  contrôle  des  travaux  exécutés  par 
les  compagnies. 

V.  Services  détachés  : 1°  Algérie  (voy.  la  carte 
spéciale  et  le  tableau  56).  28  Service  municipal  de 
la  ville  de  Paris. 

CotiHcrvatlon  dru  art*  et  métier*,  à Paris. 

Ecole*  : école  Polytechnique , école  des  Ponts  et 
chaussées , école  Centrale  des  arts  et  manufactures , à 
Paris. 

lîrolen  Impériale*  d'art*  et  métier*  : Aix, 
Angers,  Chdlons sur  Marne. 

Chambre*  eon*ultatl«e*  tle*  art*  et  usa- 
nufarturea.  — Ailier  : MotUlucon,  Moulins . — 
Alpes  Maritimes  : Crasse ; — Ardèche  : Annonay ; 

— Aid  en  nés  : Charlerillc.  Gif  et,  Relhel,  Sedan: 

— Arriégc  : Foix;  — Aude  : Chalabre , Itmotur; 
Aveyron  : Milhau,  Rhodes.  Saint-Affrique , Samf- 
Gentex;  — Bouches-du-Rhône  : Aix  ; — Calvados: 
Bayeux  ; Condé- sur- Noir  eau  , Falaise,  Lisieux , 
Ftre:  — Charente  : Angoulême;  -Côtes-du-Nord  : 
LoudéaCj  Quintin;  — Creuse  : Aubusson;  — Doubs  : 
Montbéliard;  — Drôme  : Valence;  — Eure  : Ber- 
nay,  Évreux,  Loueiers , Pont-Audemer  ; — Gard: 
Saint-Hippolyte,  Sonnai  ères,  Le  Viqan;  — Hérault: 
Bcdarieux,  Clermont,  Ganges,  Lodères;  — Indre  : 
Chdteauroux,  Issoudun  ; — Isère  : Grenoble , Vienne, 
Vairon;  — Jura  : Mores,  Sainte-Claude;  — Loir- 
et-Cher  : Romorantin  ; — Loire  : Rive-de-Gier- 
Saint-Chamond.  — Haute-Loire  : Le  Puy  ; — Lot, 
et-Garonne  : Agen ; — Lozère  : Mende;  — Maine- 
et-Loire  : Cholct , Saumur  ; — Manche  : Saint  Là; 

— Marne  : Chdlons;  — Haute-Marne  : Joinville ; 

— Mayenne  : Mayenne ; — Nièvre  : Nerers  ; — 
Nord  : Aresnes,  Cambray,  Douai,  Roubaix , Tour- 
coing; — Oise:  Beauvais;  — Orne  : Alençon , Fiers, 
Lai  g le,  La  Ferlé-Macè,  Tinchebray,  Vimoutiers  ; 
— Pas-de-Calais  : Saint-Pierre  lès-Calais ; — Puy-de- 
Dôme  : Ambert  ; — Basses-Pyrénées  : Oloron,  Pau  ; 

— Haut-Rhin:  Sainte  Marie-aut- Mines;  — Rhône  : 
Tarare;  — Seine-et  Marne  : Montereau;  *—  Seine- 
Inférieure  : Bolbec , Elbeuf,  Tvetot;  — Deux-Sèvres: 
Niort,  Saint- Maixent;  — Tarn  : Castres , Masamet  ; 

— Tarn-ct-Garonne  : Montauban;  — Var  : Bri- 
gnulles , Draguignan;  — Vaucluse  : Orange ; — 
Vienne  : Poitiers  ; — Vosges  : Saint-Dié ; — Yonne: 
Sens. 

Tableau  de*  dlver*e*  InduHtrtca 
pur  localité*  i 

Fers,  forges,  fonderie^  cuivre,  zinc,  laitons, 
fabriques  d’armes  1 : — Mûtsig,  Kligcnthal  (petites 

I.  Les  noms  des  loculiiés  les  plus  renommées  pour  leur 
industrie  sont  en  indiques. 
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localités  du  Bas-Rhin),  Niederbronn  f Thionvillc , 
Commercv,  Slenay,  Épinal,  Les  Bains  (Vosges), 
Rambcrvillers  (id.),  Charmes  (id.) » Neufchâteau, 
Remiremont,  Saint-Dié,  Raon-l’Elapc  (Vosges), 
Marquise  (Pas-de-Calais),  Maulæuge  (Nord),  Denain 
(id.),  Raisnie  (id.) , Montataire  (Oise),  Corbie 
(Somme),  Kscarbotin  (Somme) , Hirson  (Aisne), 
Langres , Nogent-le-Roi  (Haute-Marne),  Vassy,  | 
Saint-Dizier  (Haute-Marne),  Joinville  (id.)  Mézières, 
Charleville,  Rocroy,  Sedan,  Vcuziers,  Breteuil 
(Eure),  Conches  (id.|, Vemeuil  (Eure), Romilly  (id.), 
Pa  impont  (Ille-et-Vilaine),  Indret  (Loire-Inférieure), 
Basse-Indre  (id.),  Commentry  (Allier),  Nevers , La 
Chaussade  ou  Guériany,  [Nièvre),  Fourchant - 
bault  (id.),  fmphy  (id.) , Vandenesse  (id.),  La  Cha- 
pelle-Saint André  (id.),Cosne  (id.),  La  Charité  (id.), 
Donzy  .(id;),  Amboisc  (Indre-et-Loire],  Vierxon 
(Cher),  Dun-le-Hoi  (id.),  La  Guerche  (id.),  Jouy-le- 
Pré  (id.) , Châtcauroux,  Le  Blanc,  Issouuun,  Saint- 
Yricix,  Tulle,  Treignac  (Corrèze),  Thiers,  Pouancé 
Maine-et-Loire),  ChdtellerauU  (Viem  e).  Ruelle 
Charente),  Périgtieux,  Bergerac,  Nontron,  J umilhac 
(Dordogne)  Sarlat,  Souillac  (Dordogne),  Vil'.efranche 
(Aveyron),  Aubin  (id. ),  Deiazeville  (id.),  Saint- 
Étienne  de  Baigurry  (Basses  Pyrénées),  Foiv,  Belcsta 
(Ariége),  Paraiers,  Savenlun  (Ariége),  Saint-Gisors, 
Toulouse,  Saint-J uéry  (Tarn),  Limoux,  Alais,  Ro- 
hiac,  La  Voulte  (Ardèche),  Saint-Étienne, Le  Cham- 
bon  (Loire),  Firminy  (id.) , Rive-de  Gior  (id.), 
Saint-Julien  (Loire),  Ûhâtillon-sur-Seine,  Ancy-le- 
Franc  (Yonne),  Autun . Le  Creuzot  (Saône-et-Loire), 
Gray,  Lure,  La  Chaudeau  (Hnute-Saône),  Magnon- 
court  (id.),Lons-le-Saulnier,  Dole,  Poligny,  Morez, 
(Jura),  Chnmpagnole  (id.),  Alle\ard  (Isère),  Rives 
(id.),  Tullins  (id.),  Renages  (id.),  Saint-Laurent- 
de-Cerdans  (Pyrénées-Orientales) , Prades  (id.). 

Coutellerie  : Kligenthal  (Bas-Rhin),  Tinchebray 
(Orne),  Moulins,  Beaulieu  (Corrèze),  Thiers,  Saint- 
Remy  (Puy-de-Dôme),  Chdtelleraul  (Vienne),  Ba- 
gnères-Ue-Bîgorre,  Langres. 

Horlogerie  : Saint-Nicolas  d'Aliermont  (Seine- 
Inférieure)  , Besançon,  Montbéliard,  Poligny,  Mo- 
rez (Jura). 

Orfèvrerie  : Strasbourg,  Paris,  Lyon.  # 

Instruments  dp.  musique  : Paris,  Jfi'recourf,  La 
Couture-Boussey  (Eure). 

Quincallkrie  clouterif.  : Molsheim  (Bas-Rhin), 
Beaucourt  (Haut-Rhin),  Saverne,  Boulay  (Moselle) , 
Badonvillcr  (Meurthc),  Plombières,  (Vosges)  Mau- 
heuge  (Nord),  Melun,  Breteuil  (Eure),  Chanu  (Orne), 
Tinchebray  (id.),  Laiglc  (id.),  Plancher-les-Mines 
(Haute-Saûne). 

ÉPINGLES,  AIGUILLES,  TRÈFILKRIM  : RugleS  (Eure), 
Lai  g h-  (Orne). 

Typographie,  gravure,  lithographie  : Pari*, 
Tours,  Lyon. 

Industrie  de  la  laine,  filatures,  châles,  flanel- 
les, bonneterie  : Wasselonne  (Bas-Rhin),  YVeis- 
sembourg,  Bar-Ie-Duc,  Ligny  (Meuse),  Vaucouleurs, 
Arras,  Aire  (Pas-de-Calais) , Solre-le-Chôteau  (Nord), 
Cateau-Camhrêsis  (Nord),  Corbcil,  Étain  pes,  Beau- 
vais, Grandviller  (Oise) , Crcvccœur  (id.)  Mouy 
(id.),  A miens,  Corbie  (Somme),  Villers-Rretonnaux 
(id.i,  Vignacourt  (id.),  Abbeville,  Montdidier,  Pé- 
ronne,  La  Fère-en-Tanlenois  (Aisne),  Saint-Quen- 
tin, Fresnoy-le-Grand  (Aisne),  Bohain  [id.),  Guise 
(Aisne),  Troues,  Suippes  (Marne),  Reims , Chau- 
mont, Joinville  (Haute-Marne),  Réthel,  Darne t al 
(Seine-Inférieure),  Aumale  (Seine-Inférieure),  Ber- 
nay,  Orbec  (Calvados),  Orléans,  Gien,  Chdteaudun, 
Nogent-le-Rotrou,  Amboise  (Indre-et-Loire),  Bour- 
ges, Châteauroux,  Buzançais  (Indrel,  Châtillon- 
sur-Indro  (id.),  Levroux  (id.),  Valençay  (id.),  Le 
Blanc  (UL),  Brcssuire,  Parthenay,  Montauban, Rodez, 
Sainte-Afiriquo,  Bagnères,  Nay  (Basses-Pyrénées), 
Pontacq  (id.),  Pamiers,  Le  Maz-d’Azi!  (Ariége),  Mi-  1 


repoix  (id.),  Saint-Girons  (id.),  Massat  (id.),  Mon- 
tesquieu (Haute-Garonne),  Saint-Gaudens,  Réal, 
mont  (Tarn),  Castres  (id.),  Mende,  Marvejuls- 
Châtillon-sur-Seine,  Tournus  (Saône-ct-Loiie) , 
Saint-Rambert  (Ain),  Ambérieux  (id.),  Naz  (id.), 
Nantua  (id.),  Montluel  (id.),  Dieu-lc-Fit  (Drôme), 
Briançon,  La  Salle  (Hautes  Alpes),  Manosque  (Bas- 
ses-Pyrénces),  Prats-de-Mollo  (Pyrénées-Orientales). 

Draps  : Mulhouse,  Bischwiller  (Bas-Rhin),  Metz, 
Nancy,  Saint-Omer,  Mouy  (Oise) , Abbeville,  Sedan, 
Elbeuf  (Seine-Inférieure),  Les  Andelys  (Eure),  Ber- 
nav,  Lauriers,  Lisieux,  Vire,  Romorantin,  Loches, 
Aunigny  (Cher),  Henrichemont  (id.),  Argenton 
(Indre),  Le  Blanc,  Issoudun,  Rodez,  Saint-Geniez 
(Aveyron),  Sainte-Aflrique , Lauclanet,  (Ariége), 
Mirepoix  (Ariége), Castres.  (id.),La  Bastidc-Rouai- 
roux  (id.),  Buissczon  d'Augmentel  (id.),  Labru- 
guière  (id.),  Mazamct  (id.),  Gaillac  (id.),  Carcas- 
sonne , Cenne-Monestics  (Aude) , Limoux  (id.) , 
Chalabre  (id.),  Bédarieux  (Hérault),  Lodève  (id.), 
Clermont  (id.),  Saint-Pons  (id.), Saint-Chinîan  (id.). 
Vienne,  La  Salle  (Hautes-Alpes),  L'Isle  (Y'aucluse), 
Perpignan,  Prats-de-Mollo  (Pyrénées-Orientales). 

toiles,  coutils,  fils  : Thionville,  Gérardmer 
(Y'osges),  Bapcaume,  Montreuil,  Lille,  Roubaix, 
Tourcoing,  Armentièrcs  (Nord),  Commines  (id.), 
Halluin  (id.),  Seclin  (id.),- Cambrai,  Solesme  (Nord), 
Douai,  Bergucs,  Estai  res  (Nord),  Mcrville  (id.),  Va- 
lenciennes, Easone  (Seine-et-Oise),  Noyon,  Amiens, 
Troyes,  Yvetot,  Canv,  Y'erneuil  (Eure),  Gisors  (id.), 
Ber  nay,  Beaumont  Ïe-Rogor  (Eure).  Alençon,  Fi- 
moutiers  (Orne),  Gacé  (ul.),  Domfront  (id.},  La 
Ferlé-Macé  (id.),  Fiers  (id.),  Morlagne  (id.),  Belbsme 
(id.),  Lisieux , Coutances,  Mortain.  Valognes  Rennes , 
Janzé  (Ille-et-Vilaine),  Fougères  (Id.),  Mrmtfort- 
sur-Meu  (id),  Vitré.  Napoléon  vil  le,  Landerueau 
(Finistère).  Morlaix  (id.),  Landivisiau  (id.),  Çutnfin, 
(Côtes-du-Nord),  Dinan,  Guingamp,  Loudéac,  Lo- 
ches, La  Souterraine  (Creuse),  Aigueperse  (Puy-de- 
Dôme),  Angers,  Beaufort  (Maine-et-Loire).  Cholet , 
(id.),  Chemillé  (id.),  Parigné  (Sarthe),  Écommoy 
(id.),  Sillé  (id.).  Mamers  (id.),  La  Ferté  Bernard  (id.), 
Frcsnay-sur-Sarthe  (id.),  Château-du-Loir  (id.) , La- 
val, Ëvron  (Mayenne),  Avenières  (id.),  Ch.iteau- 
Gonthier  (id.),  Craon  (id.).  Mayenne  (id.),  Ernée 
(id.),  Mortagne  (Vendée),  Flgeac,  Villeneuve  d'Agen, 
Villefrunche  (Aveyron),  Pau,  Cordes  (Tarn),  Marci- 
gny  (Saône-et-Loire),  Chauffailles  (id.),  Saint-Ram- 
bert (Ain),  Saint-Marcellin. 

Toiles  peintes  : Colmar,  Munster,  Mulhouse,  Cer- 
nay,  Thann , Wesserling  (Haut-Rhin). 

Filatures  et  tissages  de  coton  bonneterie,  mol- 
letons, i utaines  : Colmar,  Sainte-Marie-aux-Mines, 
Guebwiller,  Munster,  Ensisheim,Roufîach,flfiiHu>ujfF, 
Bitschwiller,  Cernay , Thann,  Wesserling  (Haut- 
Rhin),  Haguenau  (Bas-Rhin)  ; — Briey,  Bar-le-Duc, 
Commercy,  Étain,  (Meuse),  Remiremont,  La  Bresse 
(Vosges),  Saint-Dié.  Arras,  Lille,  Roubaix,  Tourcoing, 
YVazemmes  (Nord),  Essonne  (Seino-et-Oise),  Abbe- 
ville, Saint-Quentin,  Troyes,  Aix-en-Oltre  (Aube), 
Arcis-sur-Aul>e,  Mary  (Aube),  Vilry-le  Français, 
Rouen,  Darnetal  (Seine-Inferieure),  Oissel  (id.)",  Le 
Havre,  Bolbec,  Lillelionne  (Seine-Inférieure),  Évreux, 
les  Andelys  (Eure),  Gisors  (id.),  Bcaumont-le-Roger 
(Eure),  Neubourg  (Eure)  Athis  (Orne),  La  Ferté- 
Macé  (Orne),  Caen,  Falaise , Lisieux,  Condé-sur- 
Noireau  (Calvados),  $aint-Lô,  Le  Y’ast  (Manche), 
Mortain,  Brives,  Villefranche  (Rhône),  Tarare 
(Rhône),  Amplepuis  (id.).  Cours  (id.),  Thisy  (id.), 
Reaujeu  (id.),  Roanne  (Loire),  Charlieu  (id.), 
Saint-Symphorien-de-Lay  (id.)  Héricourt  (Haute- 
Saône),  Vizille  (Isère). 

Soif.  : Tours , Montauban,  Lavaur,  Ganges 

(Hérault),  Mmes , Alais,  Anduze,  Saint-Jean-du- 
Gard  (Gard),  LTzès  (id.).  Pont-Saint-Esprit  (id.),  Vil- 
leneuve-lès-Avignon  (ia.),  Le  \igan  (iu.)  Saint-Hip- 
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polvte  (ici.),  Sumène  (id),  Privas,  Tournon,  Annonay 
(Ardèche),  La  Chaylard  (id.).  Vernoux  (id.),  Tencc 
(H.'uite-Loire),  Monistrul  (id.),  Lyon,  Saint-Étienne, 
Firminy.  (Luire),  Saint -Chamond  (id.),  Bourg- Ar- 
gentai (id.).  Chariieu  (id.l,  Saint-Rambert  (Ain), 
Saint  Marcellin,  Renages  (Isère),  Valence.  Romans 
(Drôme),  Bourg-du-Péage  (ul.),  Chabeuil  (id.),  Lo- 
riol  (id.),  Saint- Vallier  (id.) . Dié  (id.),  Crest  (id.), 
Saillans  (id),  Montélimart  (id.),  Dieu-le-Fn  (id.), 
Nyous  (id.),  Tarascou  (Buuches-du-Rhùne).  Saint- 
Rem  y (id.),  Château-Renaud  (id.) , Draguignan, 
Samt-Muimin  (Var),  Cotignac  (id.),  Forcalquier 
(Basses  Alpes),  Manosque  (id.),  Sisteron  (id.).  L'isle 
(Vaucluse),  Sorgues  (id.),  Urangc  (id.),  Apt  (id.). 

Papiers.  — Jand’heurs,  près  de  Bar-le-Duc.  Ëpi- 
nal,  Ramberwülers  (Vosges),  Remiremout.  Saint- 
Dié,  Saint-Omer,  Essonne  et  Écharchon  (Seine-et 
Oise),  Jouy  et  Courtalin  (Seine-et-Marne),  Bernay, 
Vire,  Mortain,  Sourdeval  (Manche),  Clisson  (Loire- 
Inférieure),  C us set  (Allier),  Clermont,  Aml»ert, 
Thiers,  Aurillac,  Le  Lude  (Sarthe),  Befcsé-sur- 
Braye  (id.);  Sorrel  (Bure),  Angoulême , Périgueux, 
Tarbes,  Saint-Gisors,  Castres,  Bédarieux  (Hérault), 
Annonay  (Ardèche),  Saint-Didier  (Haute-Loire), 
Roaune,  Ciuiiy,  Beau  me-les- Daines,  Saint- B tesson 
près  do  Luxeuil  (Haute-Saône),  Poligny,  Saint- 
Claude,  Rives  (Isère),  Renages  (id.),  Vienne,  Sorgues 
(Vaucluse). 

Papiers  peints  : Rixheim  (Haut-Rhin),  Paris, 
Saint-Genis-Laval  (Rhône). 

Blondes,  dentelles,  tulles  et  broderies  : Metz, 
Nancy,  Saint-Niçolas-du-Port  (Meurthe),  Lunéville, 
Les  Bains  (Vosges),  Mirecourt.  Darney  (Vosges), 
Boulogne,  Calais,  Saint-Pierre-lcs-Calals,  UUt,  Ar- 
men lieras  (Nord),  Douai,  Bailleul  (Nord),  Valencien- 
nes, Chantilly,  Saint-Quentin , Quillebeuf  (Eure), 
Alençon.  Caen,  Bayeux.  Falaise,  Saiut-LÔ,  Avran- 
ches,  Villedieu  (Manche),  Ambert,  Ariane  (Puy-de- 
Dôme),  Le  Puy,  Craponne  (Haute-Loire),  Yssen- 
geaux,  Saint-Bunnet-le  Château  (Loire). 

Tapisseries  : Paris  ( Gobelins ),  Beau  tais,  Amiens, 
Abbeville,  Tours,  Aubusson,  Felletin  (Creuse). 

Modes  : Paris, 

Tanneries,  mégisseries  : Metz,  Saint-Avold  (Mo 
selle),  Sierk,  Lille,  Provins,  Châlons-sur-Marne* 
Pont-Audemer , Argentan,  Avranches,  Rennes. 
Guingamp,  Moulins,  Meung  (Loiret),  Gien,  Ven- 
dôme, Dreux,  Nogent-le-Rotrou,  Tours,  Argenton 
(Indre),  La  Châtre,  Chambon  (Creuse),  Saint-Ju- 
nien  (Haute-Vienne),  Uzerches  (Corrèze),  Saurnur, 
Doué  (Maine-et-Loire) , La  Muthe-Saint-Jléiaye 
(Deux-Sèvres),  Parthenay,  Nontron,  Saint-Antonm 
(Tarn-et-Garonne),  Beaumont-de-Lomagne  (Tarn- 
el  Garonne),  Lapai  iou,  Milhau,  Hasparren  (Basses- 
Pyrénées),  Mauleou,  Oloroa,  Orlhcz,  Cordes  (Tarn), 
Yssengeaux,  Sens,  Villeneuvc-le-Roi  (Yonne), 
Beaume-les-Dames,  Iléricourt  (Haute-Saône).  Lons- 
le-Saulnier,  Orgelet  (Jura),  Saint-Amour  (ia  ),  Gre- 
noble, Vienne,  Ikrjois  (Var),  Grasse,  Paris. 

Glaces  : Cyrey-les-Forges,  Saint-Quirin  (Meurthe), 
Saint-Gobain , Chauny  (Aisne). 

Porcelaines,  faïences,  poterifjs:  Ponl-à-Mousson, 
Clùteau-Salius,  Lunéville,  Ramberwillers,  Choisy- 
le-Roy  (Seine).  Sèvres,  Montereau,  Creil  (Oi  e), 
Montataire  (id.),  Hirson  (Aisne),  Sézanne  (Marne), 
Bayeux,  Lurcy- Leroy  (Allier),  Nevers,  Décize, 
(Nièvre),  Gien,  Sclles-sur-Cher  (Loire-et-Chor), 
Foecy  (Cher),  liehun-sur-Yièvre  (id.),  Noirlac, 
(id.),  Bourganeuf,  Limoges , Saint- Léonard  (Haute- 
Vienne),  Rochechouart,  Saint-Yrieix,  Bonne talde, 
Sarthe),  Arboras  (Rhône),  Cluny,  Nyous,  Riez 
Basses-Alpes). 

Verreries  et  cristaux  : Forbach  (Moselle), 
Bûche,  Château  Salins,  Baccarat , (Meurthe),  Sar- 
rebourg,  Êpinal,  Fresne-sur-Escaut  (Nord) , Ba- 


gneaux,  (Seine-et-Marne),  Folembray  (Aisne),  Sois- 
»ons,  Quiquen grogne  (Aisne),  Couéron  (Loire-Infé- 
rieure), Rochechouart,  Givors  (Rhône),  Rive-de- 
Gier  (Loire),  Saint-Just  (id.),  Blanzv(Saône-et-Loire), 
Epinac  (id.),  Lamothe  (id.),  Dôle. 

Chapelets  : Saurnur. 

Savons  : Strasbourg,  Weissembourg,  Saint-Omer, 
Marseille,  Grasse,  Cannes,  Paris . 

Gants  : Lunéville,  Montmédy,  Claye  (Seine-el- 
Marnc),  Chaumont,  Sées  (Orne),  Vendôme,  Saint- 
Junien  (Haute-Vienne),  Sablé  (Sarthe),  Niort,  Mil- 
liau,  Grenoble,  Nice,  Paris. 

Ébênisterjx  : Paris. 

Parfumerie  : Paris,  Grasse,  Marseille,  Fréjus. 

Raffineries  de  sucre  : Arras  Carvin-Êpinoy 
(Pas-de-Calais),  I.illers  (id.),  Leus  (id.),  Lille.  Fresne- 
sur-Escaut  (Nord),  Bouchain  (id.).  Raisme  (id.), 
Houen,  Dieppe,  Le  Havre,  Bourgoin  (Isère). 

CoMESTibLEs  : Strasbourg , Obernai  (Bas-Rhin), 
Metz,  Bar-le-Duc,  Verdun,  Reims,  Clwti-auhriant, 
Pithiviers,  Amiens,  Chartres,  Tours,  Clermont, 
Riom,  Saurnur,  RufTec,  Péri  gu  eux,  Auch,  Pau, 
Bayonne,  Orthez,  Narbonne,  Dijon,  Montélimart. 
Arles,  Lyon,  Agen,  Nérac. 

IU.  COMMERCE. 

Le  commerce  de  la  France  se  divise  en  deux  sec- 
tions : 1*  commerce  intérieur,  et  2°  commerce 
extérieur.  Le  commerce  intérieur  résulte  des  pro- 
duits de  l’agriculture,  de  l’industrie  nationale,  et 
des  produits  etrangers  absorbés  par  la  consomma- 
tion française, 

1°  Commerce  Intérieur. 

Quant  au  commerce  intérieur,  il  est  difficile  de 
l’apprécier  exactement,  car  nous  n’avons  pas,  comme 
pour  le  cummerce  extérieur,  les  données  exactes 
fournies  par  l’administration  des  douanes. 

Cuamdres  de  COMMERCE  : — Abbevillo,  Amiens, 
Angers,  Arras,  Avignon,  Bar-le-Duc,  Bastia, 
Bayonne,  Besançon,  Bordeaux,  Boulogne-sur-Mer, 
Brest,  Caen,  Calais,  Carcassonne,  Châlon-sur- 
Saôue,  Chambéry,  Cherbourg,  Clermont-Ferrand, 
Dieppe,  Dijon,  Dunkeraue,  Elbeuf,  Fécamp,  Gran- 
ville, Gray,  Le  Havre,  Honfleur,  La  Rochelle,  Laval, 
Lille,  Limoges.  Lorient,  Lyon,  Le  Mans,  Marseille, 
Metz,  Montpellier,  Morlaix.  Mulhouse,  Nancy, 
Nantes,  Nice,  Nlraes,  Orléans.  Paris,  Reims, 
Rennes,  Rochefort,  Rouen,  Saint-Brieux,  Saint-Di- 
ziers,  Saint-Étienne,  Saint-Malo,  Saint-Omer,  Saint- 
Quentin,  Strasbourg,  Thicrs,  Toulon,  Toulouse, 
Tours,  Troyes,  Valenciennes. 

Voyez,  pour  les  douanes,  la  France  administra- 
tive, tabl.  45-44. 

Voyez,  pour  les  Tabacs,  la  France  administrative, 
service  des  finances,  tabl.  45-48. 

*2°  Commerce  extérieur  et  navigation 
commcrelule. 

Commerce  général.  — Commerce  spécial. 

A 1 importation,  le  commerce  général  embrasse 
tout  ce  qui  arrive  de  l'étranger  et  de  nos  colonies, 
par  terre  et  par  mer , sans  éganl  ni  à l’origine  pre- 
mière des  marchandises,  ni  à leur  destination  ul- 
térieure , soit  pour  la  consommation  , soit  pour 
l’entrepôt,  le  transit  ou  la  réexportation.  — Le  com- 
merce spécial  ne  comprend  que  ce  qui  entre  dans 
la  consommation  intérieure  du  pays. 

A ^exportation , le  commerce  général  se  com- 
pose de  toutes  les  marchandises  qui  passent  à 
l'étranger,  sans  distinction  de  leur  origine,  soit 
française,  soit  étrangère.  — Le  commerce  spécial 
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comprend  seulement  les  marchandises  nationales  et  \ Classification  des  marchandises.  — Les  marehan- 

celles  nui,  après  avoir  été  nationalisées  par  le  paye-  I dises  sont  classées  dans  les  étals  de  commerce 
ment  îles  droits  d’entrée  ou  autrement,  sont  ex-  j d’après  leur  nature  ou  leur  analogie,  et  selon  la 
portées.  Ici  les  chiffres  du  commkrcr  général  sont  I méthode  adoptée  pour  le  tarif  général  des  douanes, 
nécessairement  toujours  supérieurs  à ceux  du  cûm-  , Elles  sont  divisées  en  vingt-sept  chapitres,  répartis 
mercl  spécial.  j dans  quatre  grandes  sections  savoir  : 


MATIÈRES  ANIMALES. 

Animaux  vivants. 

Produits  et  dépouilles  d’a- 
nimaux. 

Pèches. 

Substances  propres  à la  mé- 
decine et  la  parfumerie. 
Matières  dures  à tailler. 


Pierres , terres  et  com- 
bustibles minéraux. 


MATIÈRES  VÉGÉTALES.  MATIÈRES  MINÉRALES, 

Farineux  alimentaires. 

Fruits  et  graines. 

Denrées  Coloniales  de  Métaux. 

consommation. 

Sucs  végétaux. 

Espèces  médicinales. 

Bois  communs. 

Bois  exotiques. 

Fruits,  tiges  et  filamc 
à ouvrer. 

Teintures  et  tanins. 


FABRICATIONS. 
Produits  chimiques. 
Teintures  préparées. 
Couleurs. 


Le  mouvement  commercial  est  encore  envisagé 
sous  un  autre  point  de  vue  : les  marchandises 
sont  groupées  en  raison  de  leur  espèce  et  do  leur 
emploi.  C est  ainsi  qu'on  distingue  : à ITmporta- 
tion  . 1 ° les  matières  nécessaires  û l'industrie  ; 2°  les 
objets  de  consommation  naturels  ; 3“  les  objets  de 
consommation  fabriques;  à I’exportation, *1“  les 
produits  naturels , 2“  les  objets  manufacturés. 

J Pays  de  provenance  et  de  destination.  — Il  a 
été  décidé  , en  1857  , que  l'on  admettrait  comme 
pays  de  provenance  celui  d'où  la  marchandise  aurait 
été  expediée;  et  non  le  pays  limitrophe.  A l'égard 
des  marchandises  importées  par  mer,  on  a dù  con- 
tinuer de  considérer  comme  pays  de  provenance 
l'État  étranger,  d’où  arrive  le  navire  importateur. 

De  mémo  à l'exportation  parterre,  les  règles  qui 
viennent  d’être  indiquées  ont  été  appliquées  pour 
déterminer  le  pays  de  destination.  La  contrée  li- 
mitrophe de  la  France  continue  d'être  réputée  le 
pays  de  destination  pour  toutes  les  marchandises 
qui , sortant  du  territoire  français,  entrent  sur  ce- 
lui de  celte  contrée  par  les  voies  ordinaires;  mais, 
depuis  1857  aussi,  lorsque  la  marchandise  expédiée 
par  chemin  de  fer  international  est  dirigée  directe- 
ment sur  le  territoire  d’un  État  plus  éloigné,  c'est 
cet  État  qui  figure  dans  les  comptes  comme  pays 
de  destination.  Pour  les  exportations  par  mer,  le 
pays  de  destination  continue  détre  celui  où  se 
rend  le  navire  exportateur. 

Valeurs.  — Le  Tableau  du  commerce  extérieur 
présente  deux  sortes  de  valeurs.  Les  râleurs  offi- 
cielles et  les  valeurs  réelles  ou  actuelles.  Les  va- 
leurs officielles  servent  à ramener  toutes  les  mar- 
chandises à une  unité  commune,  ce  qui  permet  de 
totaliser  et  de  comparer . sur  une  Base  uniforme 
et  invariable,  les  résultats  obtenus  à différentes 
époques. 

Les  valeurs  actuelles  sont , au  contraire,  essen- 
tiellement variables,  comme  le  cours  des  produits 
auxquels  elles  s’appliquent,  et  ressentent  néces- 
sairement l’influence  des  fluctuations  défavora- 
rables  ou  prospères  du  commerce  et  de  l'industrie. 

Le  (aideau ci-contre  fait  ressortir,  année  par  année, 
en  valeurs  officielles  et  en  valeur  actuelles , et  pour 
trois  périodes  quinquennales  successives,  les  résul- 
tats différentiels  du  mouvement  d'entrée  et  de  sor- 
tie des  marchandises  : voy.  p.  1G4. 

Les  pays  de  provenance  se  présentent  dans  l’or- 
dre suivant  : 


Composition»  diverses. 
Boissons. 

Vitrifications. 

Fils. 

Tissus. 

s 

Papiers  et  ses 

applica- 

tiens. 

Ouvrages  en 

matières 

- 

diverses. 

Année  moyenne. 

Commerce 

Commerce 

général. 

spécial* 

millions. 

million». 

Le  royaume  d’Italie. . . 

226 

192 

L’association  commerciale 

allemande 

221 

130 

La  Turquie 

177 

139 

La  Russie 

95 

73 

Les  États-Unis 

93 

96 

Le  Brésil 

90 

46 

Les  Indes  anglaises. . . 

75 

74 

L’Espagne 

72 

55 

Les  produits  de  l’Algérie,  livrés  au  marché  inté- 
rieur de  la  métropole  en  1862,  se  sont  élevés  à 
41  millions. 

Ceux  de  Plie  de  la  Réunion  n’ont  atteint  que  le 
chiffre  de. 34  millions,  au  lieu  de  46  millions 
en  1861.  La  moyenne  annuelle  est  de  43  millions. 

Les  autres  possessions  françaises  d'outre-mer  ont 
présenté  des  résultats  «à  peu  près  semblables  à ceux 
de  1861  et  de  la  moyenne  ordinaire. 

En  résumant  do  la  même  manière  les  faits  de 
l’exportation,  on  voit  que  les  principaux  pays  de 
destination,  d’après  l’importance,  en  valeurs  ac- 
tuelles, des  marchandises  qui  y ont  été  expédiées, 
sont  : 


Année  moyenne. 

Commerce 

général. 

spécial. 

millions. 

million». 

I/Angleterre 

834 

620 

la  Suisse 

295 

138 

Le  royaume  d’Italie 

L’association  commerciale 

275 

175 

allemande 

233 

210 

La  Belgique 

230 

206 

L’Espagne 

202 

137 

Les  États-Unis. 

121 

100 

I.e  Brésil 

92 

63 

La  Turquie 

83 

50 

La  Russie 

43 

32 

Année  moyenne. 


I.' Angleterre. 
La  Belgique, 
la  Suisse.. . 


Commerce 

général. 

millions. 

656 

321 

239 


Commerce 

spécial. 

millions. 

526 

259 

59 


La  valeur  ( actuelle ) des  marchandises  franc  uses 
expédiées  en  Algérie  est  de  125  millions,  il  avait  été 
extrait  du  marché  de  la  métropole,  pour  cette  desti- 
nation, 123  millions,  en  moyenne,  pendant  Ja  der- 
nière période  quinquennale. 

Le  poids  total  des  marchandises  de  toute  nature 
entrées  dans  les  entrepôts  de  l’empire,  en  1862,  par 
exemple,  a été  de  15  234  620  quintaux  métriques, 
représentant  en  valeurs  actuelles  716  millions. 
En  1861,  les  produits  introduits  dans  ces  établisse- 
ments composaient  un  poids  de  15  720615  quin- 
taux,  valant  ensemble  762  millions  de  francs.  Il  y 
a,  dès  lors,  diminution  de  485995  quintaux  (3  p.  lOQj 
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sur  le  poids,  et  de  46  millions  de  francs  (6  p.  100) 
sur  les  valeurs  actuelles. 

Les  différences  portent  principalement  sur  les  cé- 
réale*, les  graines  oléagineuses  et  le  riz. 

Quant  à l'importance  relative  des  différents  en- 
trepôts, elle  est  restée  à peu  près  la  mémo  qu’en 
1861.  Marseille,  le  Havre,  Bordeaux  et  Nantes  re- 
présentent, quant  au  poids,  les  76  centièmes,  et 
en  valeurs,  les  86  centièmes  de  la  totalité  des  mar- 
chandises entreposées. 

Les  perceptions  de  toute  nature  opérées  par  le 
service  des  douanes  pendant  le  môme  exercice,  se 
sont  élevées  à 1 86  720'371  francs.  Elles  se  décom- 
posent ainsi  qu’il  suit  : 

(d’entrée 152  325318  fr. 

Droits  ! de  sortie 1 069  1 1 1 

I de  navigation 4 284  033 

Droits  et  produits  accessoi- 
res*  1 421582 

Taxe  de  consommation  ap- 
pliquée aux  sels. 27  620  327 

Somme  égale....  186  720371 

Le  nombre  des  voyages  qui  se  sont  effectués  sous 
tous  pavillons  et  par  navires  chargés,  so.t  à voiles, 
soit  à vapeur,  entre  la  France,  d’une  part,  et  les 
colonies  et  l’étranger,  d’autre  part,  a été  de  47  619 
en  1862,  les  navires  qui  y ont  été  affectés  jau- 
geaient ensemble  7 550  972  tonneaux.  C’est,  com- 
parativement à 1861,  une  augmentation  de  1 p.  100 
sur  le  nombre  des  voyages,  et  une  diminution  de 
1 p.  100  sur  le  tonnage. 

Notre  marine  a pris  pari  à ces  mouvements  dans 
la  proportion  de  prés  de  44  p.  100,  quand  au  tonnage. 

En  distinguant  entre  la  navigation  à voiles  et  la 
navigation  a vapeur,  on  voit  que  le  pavillon  fran- 
çais figure  dans  la  première  pour  à peu  près  46  cen- 
tièmes. Dans  la  navigation  à vapeur,  la  part  pro- 
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portionnelle  dé  notre  pavillon  s’élève  à environ 
42  centièmes. 

Les  pays  étrangers  avec  lesquels  la  France  a en- 
tretenu le  plus  de  relations  maritimes  se  présentent 
dans  I ordre  suivant;  nous  prenons  la  période  qui 
peut  servir  de  moyenno  pour  ces  dix  dernières  un- 
nées. 


L’Angleterre 

Le  royaume  d’Italie 

La  Turquie 

L’Espagne 

La  Russie 

Les  États-Unis 

La  Norwége 

Le  Brésil 

La  Suède 

L’Autriche 

Les  possessions  espagnoles 

d'Amérique 

L'Égypte 

Les  Indes  anglaises 

L’association  commerciale 
allemande 


avec  ses  colonies  et  les  puissances  étrangères,  nous 
donnons  le  tableau  récapitulatif  ci -contre , n*  1, 
p.  166,  qui  fait  connaître  [>our  une  année  (et  nous 
avons  pris  comme  indication  moyenne  de  ces  dix  der- 
nières années  les  états  de  1862)  les  importations 
et  les  exportations  de  marchandises  françaises  et 
étrangères  dans  les  ports  français. 

Le  tableau  n”  2,  p.  166.  fera  connaître  le  nombre 
de  navires  français  et  étrangers  entrés  dans  les 
ports  français  et  le  nombre  de  ceux  qui  en  sont 
sortis  pendant  la  même  période  annuelle. 


1861. 

•1862. 

Tonneaux. 

Tonneaux. 

2 062  790 

3 060  920 

730H73 

814  456 

370083 

374  470 

398  709 

352  656 

414969 

239  235 

577  427 

206132 

182  690 

153  616 

127  771 

1 47 1X10 

153  683 

134  246 

112  931 

116  559 

103090 

106168 

110015 

104  959 

79231 

88  052 

141209 

64578 

commerce  de  la  Franco 

Tableau  de  la  navigation. 

Le  tableau  suivant  reproduit  le  mouvement  complet  de  la  navigation,  c’est-à-dire  l’entrée  dans  nos  ports  et  la 
sortie  des  navires  marchands  français  et  étrangers,  pendant  la  même  période  annuelle.  Le  tableau  n°2,  p.  166,  ne  donne 
que  le  mouvement  des  navires  chargés  et  il  est  fait  au  point  de  vue  commercial.  Celui  donne  les  navires  chargés 
et  sur  lest  et  est  fait  au  point  de  vue  exclusif  du  mouvement  maritime. 

fl«  Grande  nm  Igntlon  . 

NAVIGATION  A LA  VOILE  ET  NAVIGATION  A LA  VAPEUR  RÉUNIES. 


ENTRÉE. 

Nombre  Nombre 

de  Tonnage,  d'hommes 
navires.  d'équipage. 


Navires  français  venant  de  l’étranger 11731  1 589763  1 18243 

— dos  colonies  et  possessions  françaises 1 1261  310430  19  072 

— de  la  Grande  Pêche 487  63  731  13  633 

Totaux....  13  479'  1 963944  150  948 

Navires  étrangers 18  367  2 779  482  183  428 

Totaux....  31  846  4 743  426  334376 

SORTIE. 

Navires  français  allant  à l'étranger 11  700  1 559  886  117  162 

— aux  colonies  et  possessions  françaises  * 1 504  367  148  23  532 

— à la  Grande  Pêche 502  65  422  14624 

Totaux....  13  706  1 992  456  155318 

Navires  étrangers 18571  2 853 575  185634 

Totaux 32  277  4 846  031  340952 


*°  **» la  navigation  4m  cabotage,  to;ci  le  (ablaae  4m  1m  page  1«V. 

1.  Ces  relevés  ne  comprennent  que  les  mouvements  de  la  navigation  et  du  commerce  extérieur:  on  n’y  a pas  fait 
Igurer  les  mouvements  du  cabotage. 

2.  Algérie  comprise. 
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TABLEAU  DE  L’iMPORTANCB  RELATIVE  DE  TOl'S  LES 

ENTRÉE. 

SORTIE. 

PORTS  DE  FRANCE  AU  POINT  DE  VUE  COMMERCIAL. 

P0RT6. 

Navires  chargés 

Navires  chargés 

et  sur  lest. 

et  sur  lest. 

al 

Is  sortie 

des  navires,  pendant  une  période  annuelle  pour 

tous  les 

Nombre. 

Totmafe. 

N «labre. 

ToaxLAffe. 

ports  de  France,  on  peut  déduire,  non 

pas  du  nru 

mûre  de* 

Paluden. 

7 

656 

4 

370 

navires,  mais  du  tonnage,  1 imp-  rtiucu  relative  de  tous 
ces  ports  au  point  de  vue  commercial. 

L‘Abcrvraeh. 

Portzall. 

21 

9 

943 

526 

21 

16 

943 
1 006 

ENTRÉE. 

SORTI  F. 

Le  Conquet. 

9 

800 

4 

580 

PORTS. 

Navires 

charges 

Navires  chargés 

Brest. 

135 

18  648 

291 

32  198 

et  sur  lest. 

et  sur  lest. 

Landerneau 

57 

4 608 

107 

7 8.17 

- 

- i — 

„ — 

. ii 

Faou. 

3 

278 

3 

255 

Nombre. 

T«mf«. 

Nombre. 

Toan*c«. 

Port-Launay. 

13 

984 

28 

1 796 

Gravetines. 

314 

18  865 

328 

20  268 

Camaret. 

11 

636 

19 

909 

Dunkerque. 

l 377 

210  939 

I 676 

222  664 

Morgat. 

1 

78 

Calais. 

1 57, 0 

228  437 

1 539 

'.".'8  939 

Douarncnez. 

16 

1 345 

20 

1 68  4 

Boulogne. 

1 708 

2%  745 

1 726 

298  086 

Àudierne. 

10 

602 

10 

518 

Étaples. 

10 

580 

10 

577 

Ponte  roi x. 

1 

43 

Abbeville. 

■44 

4 423 

81 

7 418 

Pont-l’Abbé. 

15 

886 

34 

2 080 

Croloy. 

4 

426 

4 

427 

Quimper, 

21 

1 766 

37 

3 106 

Saint- Val  éry-sur 

Concarneau. 

24 

1 404 

27 

1 627 

Somme. 

261 

22  710 

265 

24  264 

Douélan. 

6 

272 

5 

325 

Le  Hourdel. 

24 

2 149 

24 

2 161 

Quimperlé. 

1 

29 

Eu. 

41 

3 672 

42 

3 8.76 

Kernevcl. 

1 

Kl) 

Le  Tréport. 

30 

3 329 

32 

3 51 7 

Lorient. 

65 

4 845 

133 

14  043 

Dieppe. 

1 564 

240  132 

1 569 

240  721 

llennebont. 

74 

6 249 

67 

5713 

Saint- Valéry- en- 

Port-Louis. 

4 

318 

« 

447 

Caux. 

H‘.l 

3 868 

95 

5 090 

Êtel. 

6 

422 

Fécamp. 

230 

26  514 

240 

30  517 

Palais. 

7 

524 

9 

691 

Le  Havre. 

2 277 

598  427 

2 218 

628  145 

Portai  iguen. 

6 

365 

10 

«TU 

Rouen. 

832 

107  243 

«21 

107  838 

Auray. 

4 

313 

21 

1 563 

Harfleur. 

36 

2 676 

36 

2 676 

Locraariaquer. 

15 

1 252 

Caudebec. 

5 

403 

1 

131 

Larmorbaaen. 

13 

1 185 

36 

2 087 

Duclair. 

29 

5 231 

Port -Navale. 

2 

158 

24 

1 997 

Croisset. 

16 

2 075 

15 

1 941 

Ued’Arz. 

15 

1 337 

37 

2 953 

La  Bouille. 

3 

414 

3 

414 

Quatre-Vents. 

4 

251 

2 

94 

Quillebœuf. 

5 

676 

5 

676 

Sarzeau. 

1 

111 

1! 

900 

ronl-Audemer. 

30 

1 924 

30 

1 924 

Vannes. 

26 

1 988 

29 

2 41 

Hon  fleur. 

332 

59  274 

500 

57  253 

Petierf. 

1 

71 

2 

149 

Trouville. 

31 

2 814 

29 

2 882 

Billicrs. 

& 

329 

Di  vos. 

2 

142 

I 

79 

Trébiguier. 

4 

293 

4 

362 

Ouistreham. 

1 

139 

4 

452 

La  Hoche-Bemard.  3 

231 

3 

231 

Caen. 

734 

69  473 

740 

71  «67 

Redon. 

16 

1111 

33 

2 43G 

Course  ui  les. 

24 

1 724 

25 

1 903 

Dosais 

1 

21 

10 

664 

Port-en-Bessin. 

54 

4 417 

50 

3 950 

Le  Croisic. 

14 

863 

33 

2 278 

Isigny. 

37 

3 261 

44 

3 519 

Le  Poulinguen. 

20 

1 096 

8 

475 

Carenlan. 

199 

9 766 

195 

9 354 

Chantenay. 

39 

3 301 

25 

2 369 

Saint-Yaast. 

173 

3 984 

219 

8 308 

La  Basse-i ndre. 

118 

10  351 

51 

4 540 

Barfleur. 

25 

651 

32 

743 

Nantes. 

1 337 

120  035 

1 134 

108  157 

Cherbourg. 

431 

36  823 

534 

44  270 

1 Saint-Nazaire. 

562 

1 45  «70 

524 

130  204 

Omonville. 

19 

122 

1S 

75 

: Pornic. 

5 

351 

4 

296 

Diélette. 

22 

473 

19 

323 

Bourgneuf. 

3 

217 

2 

139 

Port -Bail. 

199 

2 057 

200 

2 129 

Paimbcuf 

27 

3 702 

21 

3 27  7 

Sl-Gcrmaio-s.-Ay  10 

179 

7 

78 

Bonin. 

1 

93 

5 

351 

Hegnéville. 

124 

6 992 

100 

5 489 

Beauvoir. 

4 

234 

I 

68 

Granville. 

215 

21  061 

282 

28  756 

i Noirmoutier. 

3 

135 

4 

256 

Le  Vivier. 

33 

1 692 

36 

1 907 

La  Barre-de-Mont. 

4 

270 

Saint-Malo. 

625 

51  886 

713 

63  853 

Saint-Gilles. 

1 

78 

2 

130 

Saint.  Servait. 

112 

12  288 

134 

1 7 572 

Les  Sables. 

27 

2 079 

20 

1 483 

Saint-Suüac. 

l 

36 

2 

69 

L’Aiguillon. 

13 

1 190 

l)inan. 

19 

968 

39 

2 088 

Moricq.. 

8 

616 

15 

1 151 

Plouêr. 

12 

434 

11 

400 

Luçon. 

50 

3 722 

36 

2 706 

Le  Guiluo. 

3 

152 

5 

293 

Ile  dTeu. 

6 

343 

10 

887 

Plancoet. 

3 

156 

6 

286 

Loix. 

3 

182 

2 

145 

Erquy. 

16 

633 

22 

833 

! Ars. 

5 

300 

2 

163 

Dahouet. 

26 

1 637 

37 

2 400 

La  Flotte. 

1 

50 

1 

93 

Le  Lègue. 

194 

13  740 

289 

22  386 

Saint-Martin. 

6 

379 

s 

795 

Bmic. 

38 

4 986 

59 

7 913 

Marins. 

34 

2 744 

53 

4 402 

Portrieux. 

158 

7 993 

165 

9 408 

La  R oc  belle. 

267 

26  389 

136 

15  636 

Paimpol. 

82 

4 740 

106 

6 667 

Rochefort. 

1 43 

20  091 

94 

16  619 

Li’zardrieux. 

11 

475 

10 

30'. 

Charente. 

80 

17  910 

96 

20  274 

Portrieux. 

46 

3 315 

50 

3 4 1 ti 

i Saint-Pierre. 

5 

350 

Trèguier. 

26 

1 662 

30 

2 003 

Le  Château. 

6 

528 

2 

224 

Perros. 

51 

2 0i5 

52 

2 10.1 

Maronnes. 

2 

239 

4 

414 

Lanmon. 

51 

3 364 

53 

3 557 

Bordeaux. 

2 105 

419  583 

! 937 

419  780 

Morlaix. 

69 

7 093 

177 

15  089 

Grande-Bguille. 

1 

77 

RoscofT, 

21 

1 255 

35 

2 431 

Sau  ion . 

2 

251 

Plouescat. 

5 

176 

6 

176 

La  Tremblade. 

16 

1 008 

11 

650 
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ENTRÉE. 

SORTIE. 

PORTS. 

Navires  chargés 

Navires  chargés 

et  sur  lest. 

et  sur  lest. 

^ ■ 

Nombre. 

TeniUfe' 

Ifombr*. 

Toan*ge 

Mortagne. 

2 

139 

Blaye 

8 

2 124 

3 

437 

Plaigne. 

2 

156 

2 

156 

Libourne. 

32 

4 694 

29 

4 304 

Pauillac. 

1 

663 

1 

613 

La  Fosse 

1 

103 

Le  Verdon. 

6- 

558 

6 

490 

Arcachon. 

1 

50 

Bayonne. 

832 

47  649 

852 

50  456 

St-Jean-de-Luz. 

2 

131 

1 

51 

Mëditerkakêe. 

Banyuls-s.-Mer. 

26 

437 

24 

361 

Port-Vendres. 

98 

8 289 

85 

9 258 

Collioure. 

10 

48 

10 

48 

Barcarès- Saint- 

Laurent. 

8 

448 

2 

148 

La  Nouvelle. 

201 

11  694 

173 

9 546 

Agde. 

56 

3 282 

83 

5 824 

Cette 

876 

122  515 

919 

129  378 

Aigues-Mortes. 

17 

545 

20 

580 

Arles. 

51 

3 878 

35 

2 797 

Port-de-Bouc. 

46 

6 161 

84 

9 900 

Marseille. 

5 526  1 345  933 

5 390  1 313  033 

Cassis. 

5 

729 

30 

4 138 

La  Ciotat. 

66 

1 189 

68 

1 423 

Bandol. 

8 

310 

1 

78 

Ambiers. 

3 

313 

La  Seyne. 

13 

2 672 

T 

1 790 

Toulon. 

241 

31  782 

219 

39  774 

Porquerolles. 

1 

179 

2 

179 

Les  Perchiers. 

17 

3 786 

23 

6 787 

Les  Salins- 

d’Hières. 

11 

2 443 

9 

2 602 

Lavandou. 

1 

78 

1 

78 

Saint-Tropez. 

54 

689 

57 

927 

Saint-Maxime. 

9 

96 

12 

265 

Saint- Raphaël. 

23 

779 

29 

1 495 

Cannes. 

44 

2 905 

69 

4 614 

PORTS. 

ENTRÉE. 
Navires  chargés 

SORTIE. 
Navires  chargés 

Golfe- Juan. 

et  sur  lest. 
Nombr».  Toaaag*. 

31  1 353 

et  6ur  lest. 

Nombre.  T L'image 

41  1 

Antibes. 

63 

2 274 

85 

4 119 

Nice. 

1 125 

63  335 

1 114 

62  394 

Menton. 

224 

3 266 

243 

Villefranche. 

55 

347 

52 

585 

Saint-Ospice. 

34 

224 

37 

241 

Calvi. 

14 

194 

h 

237 

Ile-Rousse 

40 

1 633 

38 

1 581 

Saint-Florent. 

7 

230 

12 

383 

Canari. 

21 

391 

20 

391 

Centuri. 

34 

646 

27 

563 

Barcaggio. 

14 

2G4 

10 

196 

Macinaggio. 

45 

1 906 

34 

901 

Porticciolo. 

20 

232 

17 

199 

Bastia. 

577 

59  925 

482 

49  260 

Venzolasca. 

7 

212 

16 

685 

Cervione. 

13 

324 

18 

596 

Ctlzarello. 

32 

2 178 

33 

2 221 

Solenzara. 

126 

7 971 

110 

6 775 

I’orto-Vecchio. 

76 

6 130 

72 

5 524 

Bonifacio. 

215 

2 428 

204 

2 514 

Propriano. 

40 

2 895 

52 

3 764 

Ajaccio. 

129 

14  046 

118 

14  079 

Sagone. 

3 

302 

9 

766 

Piana. 

11 

473 

13 

518 

Portsde  l'Océan.  21  487  3019  280  22055  3 134  292 

— la  Médi- 
terranée. 10  359  1724  146  10222  1 711  739 


Total.  31846  4743  426  32277  4 846031 

Ports  de  grande  -pêche  (morue,  baleine)  dans  l’ordre 
d’importance  et  de  tonnage  des  navires. 

Dunkerque.  — Granville.  — Saint-Servant.  — Le 
Légué-  — Saint-Malo.  — Binic.  — Fécamp.  — 
Paimpol.  — Dieppe.  — Portrieux.  — Gravelines. — 
Dahouet.  — Saint-Valery-en-Caux.  — Boulogne.  — 
Bayonne.  — Cette.  — Marseille.  — Bordeaux.  — 
Saint-Martin. — Tréguier. 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES, 


CARTE  N°  i)6. 

LES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS. 


i°  La  oarte  fait  connaître  les  différentes  lignes  de  ebertiins  de  fer  en  exploitation  avec  les  principales  stations; 
2°  les  lignes  en  ooura  d’exécution  ; 3°  les  ligues  concédées. 


Situation  générale  des  ehemlns  de  for  an  1er  Jravlcr  IMS. 

(Ce  tal)lcau  est  extrait  de  la  statistique  des  chemins  de  fer  français  publiée  par  le  ministre 
de  l’agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics) . 


RÉSUMÉ. 


ANCIEN  nÉSEAC. 

longueur. 

NOUVEAIT  UÊHE.VC. 
Longueur. 

Alla  EN  ET  NOCVKAt  Rt.SEAt'. 
Longueur  totale. 

DÉSIGNATION 

DES  LIGNES. 

1 

B 

O 

B 

O 

c 

•- 

Concessions 

definitives. 

S 

1 

'5 

*3. 

H 

JO 

J 

2 

-£’3 

•»  ï 

3 « 

u B 
18 
3. 

B 

3 

ji 

11 
SB 
u a 

0» 

> 

•o 

4 

S 

o 

t- 

5 

5 

*EL 

X 

fi 

.n 

0 

1 

6 

si 

it 

3 7 

iz  c 

33 

O 

U -S 

§g 

7 

V 

1 

B 

0 
> 
-« 

•8 

■o 

1 
i 

s 

% 

H 

9 

.X 

O 

3s 

.S  ç 
Z 

r 

m 

10 

?É 

il 

S S 

8„ 

ti 

«5 

g 

1 

a 

eu 

12 

3 

> 

« 

s 

c 

'S 

C 

U 

13 

3 

H 

14 

kil. 

kil. 

kil. 

kil 

kil. 

kil. 

kil. 

kil. 

kil. 

kil. 

kil. 

vu. 

kil. 

t.  Nord 

10-i  3 
(A) 

973 

41 

n 

1036 

131 

385 

B 

516 

(184 

428 

1612 

a 

1612 

(») 

3089 

2.  Est 

2 

B 

975 

1517 

545 

52 

2114 

2490 

547 

3037 

52 

DUO 

17*2 

Ce) 

1 91)2 

1682 

1922 

825 

2*07 

4203 

(«0 

5795 

4.  Orléans..... 

255 

a 

2017 

1160 

%'lÿ 

167 

1180 

1084 

4006 

197 

5.  Lyon-Méditerranée 

343 

251 

2586 

1175 

1779 

25:, 

3209 

3164 

2122 

5289 

506 

G Midi 

707 

■ 

» 

797 

514 

735 

I3fi 

1385 

1311 

735 

2046 

136 

2182 

7.  Ceinture. 

17 

■ 

■ 

17 

n 

■ 

B 

B 

17 

B 

17 

B 

17 

8.  Gresscssac  fr  Dcziers 

51 

■ 

B 

51 

B 

■ 

B 

B 

11 

B , 

5! 

R 

51 

9.  Charente 

K 

296 

■ 

296 

» 

B 

B 

B 

R 

296 

296 

B 

296 

10.  Orléans  h Châlons-sur-Marne. 

» 

245 

B 

245 

B 

B 

M 

B 

R 

245 

245 

- 

245 

il.  Arras  ii  E tapies 

n 

146 

B 

146 

» 

• 

B 

B 

R 

146 

146 

B 

146 

12.  Victor-Emmanuel, 

116 

27 

B 

145 

• 

B 

B 

B 

116 

27 

143 

B 

143 

13,  lendée 

■ 

106 

• 

106 

• 

B 

B 

B 

n 

106 

106 

B 

106 

14.  Medoc 

a 

loi 

» 

foi 

» 

B 

B 

B 

R 

101 

101 

B 

101 

15.  Libourne  h Bergerac 

■ 

63 

B 

63 

B 

B 

B 

B 

n 

63 

63 

■ 

63 

16.  Épinac  à Velurs 

27 

25 

» 

52 

B 

B 

n 

B 

27 

25 

52 

R 

52 

17.  Salhiinav  h Bourg 

a 

51 

B 

SI 

n 

B 

B 

B 

R 

51 

51 

0 

5! 

18.  Perpignan  ù Prudes 

n 

41 

a 

41 

» 

m 

n 

B 

O 

41 

41 

■ 

41 

t9.  Valenciennes  h Lille 

B 

41 

» 

4 1 

« 

B 

n 

B 

R 

41 

41 

> 

41 

20.  Bcsscges  â A lai  s 

38 

» 

32 

R 

B 

« 

B 

32 

B 

32 

R 

32 

2t.  I.u  Rasséeà  Lille 

a 

26 

N 

20 

B 

8 

B 

• 

26 

20 

a 

26 

22.  Anzin  à S-main 

19 

n 

B 

19 

» 

B 

R 

B 

19 

B 

19 

B 

19 

23.  Carmaux  h Aibi 

15 

* 

B 

15 

D 

B 

R 

■ 

15 

B 

15 

R 

15 

2»  Chauriv  à Saint -Gohain 

15 

B 

B 

15 

R 

B 

n 

B 

15 

B 

15 

R 

15 

25.  Dunkerque  à Fumes 

« 

14 

» 

H 

h 

B 

R 

B 

14 

14 

14 

B 

14 

26.  La  Croix-Rousse  à Sathonav.. . 

7 

B 

n 

y 

n 

B 

R 

B 

n 

B 

7 

B 

7 

27.  Enghlen  fi  Montmorency 

a 

? 

B 

3 

B 

B 

B 

S 

7 

3 

3 

R 

2 

28.  Lyon  h la  Croix-Rousse 

1 

■ 

• 

1 

• 

• 

■ 

B 

a 

B 

1 

B 

1 

Totaux 

Chemins  décrétés  «non  concédés. 

7777 

• 

1828 

12 

251 

• 

9856 

12 

5279 

■ 

5r98 

610 

B 

1!  017 

B 

13056 

B 

6926 

12 

19982 

12 

691 

20873 

12 

Totaux  généraux 

7777 

1840 

251 

Ml 

5279 

5098 

C40 

11017 

13056 

6938 

19994 

891 

(«) 

20885 

8 


Non  compris  4 kilomètres  sur  le  territoire  suisse,  à Bftle. 

» Y compris  418  kilomètres  provenant  du  réseau  des  Ardennes. 

(c)  Non  compris  to  kilomètres  de  la  frontière  suisse  à Genève. 

(ni  Y compris  477  kilomètres  provenant  des  réseaux  de  Genève  et  du  Dauphiné. 
(k)  Non  compris  les  chemins  industriels  d'une  longueur  do  175  kilomètres. 
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CARTE  N°  37. 


EAUX  MINÉRALES  ET  BAINS  DE  MER  DE  L'EUROPE  ET  DE  L’ALGÉRIE. 

ORDRE  ALPHABÉTIQUE. 

Les  noms  en  italiques  sont  ceux  qui  ne  figurent  pas  sur  la  carte,  soit  parte  que  les  localités  qu'ils  représentent 
excédent  le  cadre  de  celte  carte,  soit  parce  qu  ils  auraient  occasionné  uuo  certaine  confusion.  Les  noms  des  bains  de 
mer  sont  marqués  d’un  astérisque. 


nous  des  eaux. 
Aurzilhe. 

AbbiCh, 

Ahano 

iliéfroiiri  ou  abbaye 
du  l'cif. 

Acqua  Rcetosa. 

Arqua  Acidula. 
Acqua-santa. 


Aix. 

Aix-la-Chapelle. 

Aix  en  Savoie. 

Alange. 

Aibules  (eaux).  Voy. 
Tivoli. 

Alet  ou  Aletl i. 

Athnma  a' Aragon. 
Allia  ma  de  Grenade. 
Allevard. 

* Amblcteuse. 

Amélie-les-Bai  ns. 


Amphton- 

Anaabre. 

Antotiast. 

Anso  ( Porto  d ).  Voy. 
Nettuno. 

Apollinaire*  Étaux) 
ou  de  Vicarello. 

* A r cachou. 

Arrhena. 

Arerhataltta. 

* Aria. 

ArnediUo. 

Audinac. 

Aulus. 

Aurensan. 

Auit-uil. 

Avène. 

Ax. 


Bade  n. 

B .vieil . 

Baden-Baden. 

Baden-  Weiler. 
Bagr.cres  de  Bigorte. 


Il  au  n è r ea-de-Lu clion . 
Bagnols. 

Bagnols- le*  Bains. 
Bains. 

Baint-de-la-Heine. 
Bal  truc. 

Barambio. 

Barbazan. 

Barbolan. 

Baièges. 

Bath. 

BatUgha. 

Beau:  an  a. 

Béjar. 

Berg. 

Bertrich. 

* Beuztral. 

Bex. 


PAYS  OC  ELLES  SF.  TROÜYBXT.  COMPOSITION  CHIMIQUE. 

Suisse,  canton  de  Berne.  Sulfatée*  bodiques. 

Bavière,  basse  Bavière,  district  de  Kellheim.  Sulfureuses. 

Italie,  Vénétie,  prov.  de  l’adoue.  Salines  chlorurées. 


TEMPÉRATURE. 
26*  ccutigr. 

1* 

82* 


France,  Seine-el-Oise.  Ferrugineuse- bicatl»onaiée.  Froide*. 

Prés  de  Borne  à 2 milles  au  N. 

Italie,  délégation  de  Vitcrbe.  Fcrrugineuse-bicarbonalée.  14*  ceutigr. 

Italie,  prov.  d’Asculi.  Salines.  Froides. 

Italie,  Piémont.  Sulfureuses.  75*  cenllgr. 

Saxe,  cercle  de  Zvvickau . Brème,  fiuore  de  <’ il  ium. 

France,  Bouches  du  Rhône.  Alcilinc*.  35* 

Prusse  ihénane.  Ferrugineuses.  55* 

France,  Haute-Savoie.  2 sources  : l'une  sulfureuse  ; 46* 

l’autre,  d’alun. 

Espagne,  prov.  de  Bsdajoz,  juridlct.  de  Mérida.  Carb-.natées  mixtes.  2bs 


France,  départ,  de  l’Aude,  arrond.  de  Limoux. 

Espagne,  prov.  de  Ssragosse,  distr.  de  Atoca. 
Espagne,  prov.  de  Grenade,  distr.  d’Alhama. 
France,  Isère,  arrond.  de  Grenoble. 

France,  Pas-de-Culais.  arrond.  de  Boulogne. 

(Belle  plue,  pn  fréquentée  . 

France,  Pyreuées-Orieouües,  arrond.  de  Ccret. 


4 sources  : 3 carbonatécs, 
i feirugineuse. 
Sulfatées-magnésique*. 
la. 

Sulfureuses. 


Sulfurëes-sodiquej. 


France,  Haute-Savoie. 

France,  Aveyron,  arrond.  de  Sainie-Aiïriqae. 
Grand  duché  de  Bade. 


Ferru  gin. -bicarbonatées. 
Ferrugin  -bicarbonatées. 
Ferrugineuses. 


2b* 

35* 

45* 

16* 


35  à 61*  sniv. 
les  difTérenu-s 
sources. 
Froides. 
Froides, 
t*  centlgr. 


Italie,  à 7 lieue»  au  N.  O.  de  Rome.  Ferrugineuses.  45* 

France,  Gironde,  plage  sablonneuse. 

Espagne,  prov.  de  Murcie,  juridicl  de  Mu’a  Sulfureuses.  52* 

Espagne, prov.  de  Guypu?coa. distr.  deVergsna.  Sulfaiée.'-calciqupf.  t** 

France,  (.ironde,  arrond.  de  Bordeaux,  peu 

fréquentées. 

Espagne,  prov.  de  Logrono.  Chlorurées-iodiques.  52* 

France,  Ariége,  arrond.  de  Saint-Girons.  Calcaires  ci  ferrugineuse*.  22* 

France,  Ariége,  arrond-  de  Saint-Girons.  Salines.  20’ 

France,  Gers,  arrond.  de  Mirande.  Alcalines.  17* 

France,  Paris.  Ferrugineuses.  Froides. 

Fiance,  Hérault,  arrond.  de  Lodève.  Sels  de  sou  le  et  magnésie.  28*  cent  g. 

France,  Ariége,  arroud.  de  Foix.  (Plusieurs  source*)  sulfu-  24  à 77’ 

rées  pudique*. 

Autriche,  près  Vienne.  Sulfuieuaes.  35  li  40* 

Suisse,  canton  d’Argovie.  56* 

Grand  duché  de  Bade.  Chlorurées.  bO  à G7* 

Grand  duché  de  Bade,  cercle  du  Haui-Rhiu.  Akul  nés  27* 

Frai.ce,  Hautes-Pyrénées.  (Plusieurs  sources),  sulfu- 

rée*, sulfatées, arsenicales 
et  ferrugineuses.  13  à St* 

France,  Haute-Garonne,  arrond.  de  Saint-Gau- 

denp.  48  sources  sulfureuses.  î4  h f»o’ 

France,  Orue,  arrond.  de  Domfront.  27* 

France,  Lozère,  arrond.  di*  Mende.  Sulfureuses.  43* 

France,  Vosges,  arrond.  d’Epina1.  Chlorurée* -sodiques.  33  à so* 

Algérie,  prov.  d’Oran.  Chlorurée* -sodiq»e*.  47* 

France,  Hérault,  arrond.  de  Montpellier.  Saline*  chlorurées.  4u* 

Espagne,  prov.  d’Alsva  (?),  juridicl.  d’Amurrio.  Sulfureuses.  14" 

France,  Haute-Garonne.  Sulfj tées, cale.  ferr.  (boues).  15*  6 

France,  Gers,  arrond.  de  Condom.  Perrugfn. -bicarbonatées-  3i  k 38’ 

France,  Hautes-Pyrénées,  arrond.  d’Argclès.  8 sources  sulfnrées-sodi- 

ques.  31  à 45* 

Angleterre,  comté  de  Sonimerset.  3 sourdes  alcalines.  43  à 47* 

Vénétie,  au  rud  de  Padoue.  43  à 47* 

France,  Hautes-Pyrénées,  arrond.  d’Argclès.  20* 

Espagne,  prov.  de  Cacerès.  Acide  silicique  et  oxyde  de 

sériuni.  40  à 4t* 

Wurtemberg,  cercle  du  Nocher.  Chlorurées-* odiquea  et  fer- 
rugineuses. 20* 

Prusse  rhénane,  gouvernement 'de  Coblentz.  Alcalines.  30* 

France,  Calvados,  peu  fréquentées,  jolie  plage. 

Suisse,  canton  de  Vaud.  Sulfatée  «-calciques,  chloru- 
rées-sodiques.  10  à 12 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


NOMS  DES  EAUX. 

* Biarritz. 

Bilazai. 

Bilin 

* Blankenbergbe. 

* Blackpool. 
Blumenttein. 
Bücklet. 

Bail. 

Bondonneau. 

Bureette. 

Bormio. 

* Boulogne-sur-Mer. 
Bourbon-Lancy. 
Bourbon  - l'Archain  - 

bauL 

Bourbonne. 

La  Bourboule. 

* Bourg-d'Ault. 
Bourrasol. 

Brides. 

* Brigbton. 

Brousse. 

Brikkeneau. 

Bussang. 

Busot. 

* Cabourg. 

Cadrac. 

La  Caille. 

* Calais. 

Caldar.iccia. 
Caldas-de-Btsaya  ou 
de  Burina. 
Caldas-de-Cuntis. 
Caldas  de- Es  trac  ou 
C'a  ld  das. 

Ca  I dae-de-G  êrèe. 
Caldas-dt-M'ilfireUa. 
Cnldas-de-Ov  iedo. 
Caldae-de-Bainha. 
Camaièj. 

Cambo. 

Camo  itu-Us-Ba  i n s . 
Campagne. 

* Cane  ale. 

* Cannes. 

Cannstadt. 

* Cap  Breton. 

Cap  Vern. 

Careanières. 
Carlsbad.T.  Karlsbad. 
Carra  traça  ou  Jr- 
dalsi. 

Catciana. 

Caateljaloux. 

Castcra-Yerduzan. 


Catlrocaro. 

Cauterets. 


* Cayeux. 

Celles. 

Cestona-Guesalaga. 

* Celle. 

ChalJète  {la). 

Cballes. 

Cbamou  ni  x. 
Charbonnières. 
Chateangonihier. 
Cbaleauneuf-lea-Baina 

Chatcldon. 

Chatelguyon. 

Cherbourg. 

Chatcnois. 

Cbaudes-Aigues. 


PATS  Ol)  ELI. ES  SE  TROUYENT. 

France,  Basse-Pyrénées,  arrond.  de  Bayonne, 
magnifique  plage,  irès-fréauentée. 

France,  Deux-Sèvres,  arrond.  de  Bressuire. 
Autriche,  Bohême,  régence  d’Egra. 

Belgique,  près  d‘0«iende. 

Angleierre,  Lancashiro,  belle  plage,  Togue. 
Suisse,  canton  de  Berne. 

ière,  basse  Franconle. 

Wurtemberg,  cercle  du  Danube. 

France,  Drôme,  arrond.  de  Moniélimarl. 

Prusse  rhénane,  près  d'Àii-la-Cbapelle. 

Italie,  Lombardie, 

France,  Pas -de  Calais. 

France,  Sa&us-et-Loire,  arrond.  do  Charolles. 

France,  Allier,  arrond.  de  Moulins. 

France,  Haute  Marne,  arrond.  de  Langres. 
France,  Puy-de-Dôme,  arrond.  de  Clermont. 
France,  Somme,  arrond.  d'Abbeville. 

France,  Haute- Garonne,  an ond.  de  Toulouse. 
France,  Savoie,  Prov.  de  la  Tatenlaise. 
Angleterre,  très- fréquentée. 

Turquie  d’Asie,  Anatolie. 

Bavière,  prov.  de  bar.-c  Franconie. 

France,  Vosges,  arrond.  de  Remiremonl. 
Espagne,  prov.  d’Alicante,  jurtdici  de  Z'jona. 
France,  Calvados,  arrond.  de  Caen,  assez  Tré- 
quentÀi. 

Franco,  Haotcs-Pyrénée,  arrond.  de  Bagnères- 

de  Bigorne. 

France.  Haute- Savoie,  près  d’Annecy. 

France,  Pan  de -Calais,  arrond.  de  Boulogne-sur- 
Mer,  peu  fréquentée. 

France,  Corse,  arrond.  d'Ajaccio. 

Espagne,  prov.  de  Sanrander. 

Espagne,  prov.  de  Pontevedra. 

Espagne,  pror.  de  Barcelonne. 

Portugal,  prov.  entre  Douro  et  Miobo. 

Espagne,  prov.  de  Girone. 

Espagne,  prov  d'Oviedo. 

Portugal,  prov.  d’Estramadure. 

France,  Aveyron. 

France,  Basses-Pyrénées,  arrond.  de  Bayonne. 
France,  Bouches-au-Rliône,arrond. de  Marseille. 
France,  Aude,  arrond.  de  Limoux. 

France,  Ille-et-Vilaine,  arrond.  de  Saint-Malo, 
peu  fréquentée. 

France,  département  des  Alpes-Maritimes. 
Wortemherg. 

France,  Landes,  arrond.  de  Dax. 

France,  Hnutes-Pyrénées,arrood.  doBagnères- 
de-Bigorre. 

France,  Ariége,  arrond.  de  Foix. 

Espagne,  prov.  de  Malaga. 

Italie,  Toscane. 

France,  Lot-et-Garonne,  arrond.  deNérac. 
France,  Gers,  arrond.  de  Condom. 


Italie,  près  Forli. 

France,  Hautes -Pyrénées,  arrond.  d’Argelès. 


France,  Somme,  arrond.  d’Abbeville,  pen  fré- 
quentée 

France,  Ardèche,  arrond.  de  Privas. 

Espagne,  Prov.  de  Guipuscoa. 

France,  Hérault,  arrond.  de  Montpellier,  fré- 
quentée. 

France,  Lozère,  arrond.  de  Marvejols. 

France,  Savoie,  arrond.  de  Chaxnberry. 

France,  Haute-Savoie,  Faucigny, 

France,  Rhône,  arrond,  de  Lyon. 

France,  Mayenne 

France,  Puy-de-Dôme,  arrond.  de  Riom. 

France,  Puy-de-Dôme,  arrond.  de  Thicrs. 
France,  Puÿ-de- Dôme,  arrond.  de  Riom. 
France,  Manche,  magnifique  plage,  peu  fréq. 
France,  Bas-Rhin,  arrond.  de  Schcletiadl. 
France,  Cantal,  arrond.  de  Saint-Flour. 


COMPOSITION  CniMIQUE.  TEMPÉRATURE. 


Sulfatées- calcique*. 

Tièdea. 

Alcalines. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Il* 

Ferrugineuses. 

10  à is* 

Alcalines. 

10  A 13* 

Gaz-sulphydrique,  brome, 
Iode. 

Froides. 

Sulfureuses. 

50  à 75*  cent. 

Sulfureuses. 

35  à 47* 

Salines-cblorurées. 

31  à 56* 

Sal  i n es-cb  loru  r ées. 

51  à 52* 

Salines. 

50  à 6(1* 

Salines  chlorurées. 

12  A 52* 

Ferrugineuses. 

16  à 17*  . 

Sulfureuses. 

36» 

Alcalines. 

45* 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Ferruuin.-bicarbonaiées. 

Froides. 

Sulfatées  magnétiques. 

41*  cenligr. 

Sulfüreuses. 

12  A 15* 

Idem. 

30* 

Sulfureuses. 

35* 

Salines. 

33* 

Sulfureuses. 

10  à 60* 

Salines. 

43* 

Sulfureuses. 

50* 

Salines. 

60* 

Alcalines. 

43* 

Chlorurées-sodiques. 

33* 

Bicarbon&tces-sodiques  fer- 
rugineuses. 

Froides. 

Sulfureuses  et  ferrugin. 

23*  cenligr. 

Sulfurccs-calciques. 

15* 

Ferrugineuses,  sulfates  et 
carbonates  calcaires. 

29  A 31* 

Salines  chlorurées. 

18  à 21* 

Sulfureuses. 

24  A 47* 

(Plusieurs  sources)  sulfur. 

25  & 59* 

Sulfurées. 

19* 

Ferrugineuses. 

36* 

Ferrugineuses. 

(Deux  sources)  les  unes  sul- 

8* 

fureuses,  les  sulre»  ferru- 

25* et 

gineuses. 

Froides. 

Bromo-iudurées. 

Sources  nombreuses  : 6 d’en- 

Froides. 

tre  elles  sulfurées  *odiq.; 

44  & 46* 

6 sulfureuses. 

39  A Si* 

Alcalines. 

Froides. 

Alcalines. 

33  à 36*  cent 

(A  analyser). 

Bromure  de  sodium,  lodure 

30* 

de  potassium. 

Froide». 

Sulfureuses. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froide». 

(Plusieurs  sources)  gazeu- 
ses alcalines. 

15  & 36* 

Alcalines. 

Froide*. 

Sal  i ne»  - ferrugi  neu  ses . 

23  A 35*  cent. 

Salines. 

Froides. 

A peine  minéralisées. 

59  à 10* 
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NOUS  DES  BAUX. 
Chellenhom. 

* Cherbourg. 
Chianciano. 
Chiclana. 

Clermont  - Ferrant , 

Ste-tllvre. 

* Colberg. 

* Concarneau. 
Cor-'Ül'AC. 

* Le  Conquesl. 
Constant  inogorsk. 

Conlrexeville. 

•.Courseulleg. 

Cours. 

Crattggia. 

Cranzac. 

Creuxnai  h.  V.  Kreuz 
nacb. 

* Le  Croiaic. 

* Le  Crotoy. 

Cn*set. 

* CtiThavm. 

Parmar. 


Dax. 

* Deautille. 

* Dietcenotc. 

* Dieppe. 

Digne. 

Divonne. 

* Doberan. 

Doter  an. 

Dore.  V.  Mont-Dore. 
Dores 

* Douarnenex. 

* Douvres. 
Dnbourg. 

* Dunkerque. 
Ea»x-Bonne«. 
Faux-Chaudes. 
Eilsen. 

Elster. 

Km». 

Fncauase. 

F.nghle». 

Erlentad. 

Escalda*. 

Escovloulre. 

*£tretal. 

Eugénie-Us-  Bains. 


Heuz>t~lfS*Bnins  ou 
Yevêit. 

Kvaux. 

Kvian. 

* Fêcamp. 
frtero. 
t-mciude. 

Fomirgvc. 

F on  tanche. 
Fontainebottnelsau. 
F»(gc»-les  Faux. 
Forges-Us  - Hains. 
Fruuzenthadou  Egra 
Freyersb  u'h. 
Fnedrichshall. 
Feuen-Caliente. 
Fursd  ou  BalaUm- 

Fursd. 

( i dinar  de . 

Car  ris. 

CbRtein  (HoQ.' 

Gaxost. 

Graudrif. 

* Unuiville. 

Grénulx. 


PATS  OC  ELLES  SK  TAOCTEXT. 
Angleterre,  comté  de  Glocester. 

France,  Manche. 

Italie,  Toscane,  pror.  d'Arcxxo. 

Espagne,  prov.  de  Cadix. 

France,  Puy-de-Dôme. 

Prusse,  Pomcmnie. 

France,  Finistère,  arrond.  de  Quimper. 

France,  Drôme,  arrond.  de  Monu-limar. 

France,  Finistère,  arroud.  de  Brest. 

Russie,  Caucase. 

France,  Vosges,  arrond.  de  Mirecourt. 

France,  Calvados,  arrond.  de  Caen,  peu  fré- 
quentés. 

France,  Gironde,  arrond.  de  Bazas. 

Italie,  Sardaigne,  prov.  de  Pa’anxa. 

Franco,  Aveyron,  arrond.  de  Villefranehe. 


France,  Loire -Inférieure,  arrond.  de  Savenay. 

Jolie  plage,  pou  fréquentés. 

France,  Somme,  arroi  d.  d'Abbeville,  peu  fré- 
quentés. 

France,  Allier,  arrond.  de  T.a  Palisse. 
Allemagne,  rt-puM.  de  Hambourg. 

Autriche,  Esclavonie. 

France,  Landes. 

France,  Calvados,  près  TrouviHe,  vogue. 
Prusse,  Poroerame,  embouchure  de  l'Oder. 
France, Seine-Inférieure,  très-fréquentéa. 
France,  Basses  Alpes. 

Sur  le  lac  de  Genève. 

Allemagne,  grand  duché  de  Me  cklcrab.  Schwe- 
rin,  trèa-fréquentés 

Le  môme. 

France,  Pyrénées  - Orientales,  arrond.  de 
Brades. 

France;  Finistère,  arrond.  de  Quimper,  peu 
fréquentés. 

Angleterre,  comté  de  Kant,  très -fréquenté. 
Prusse,  Westphalie. 

Prance,  Notd,  peu  fréquentés. 

France,  Basses- Pyrénee»,  arrond.  d’Oluron. 
France,  Ba-* ses- Py renée*,  arrond.  d'OIoron. 
Allemagne,  principauté  de  l.lppe-Scliauemboug. 
Atlcraag-.e,  royaume  de  Saxe. 

Allemagne,  duché  de  Nassau. 

Prance,  Haute-Garonne,  arrond.  de  St  Gsudens. 
France,  Seine  et- O se,  arrond  dePoaUlse. 
Allemagne,  Grand  duchc  de  Bade. 

France,  Pyrénées- orient.,  arrond.  de  Prades. 
France,  Aude,  arrond.  de  Lirroux 
France,  Seine- inférieure,  arrond.  du  Havre, 
fréquentés. 

France,  Landes,  arrond.  de  Saint-Sever. 


France,  Gard,  arrond.  d'Alais. 

France,  Creuse,  arrond.  d'Aubuason. 

France,  Haute -Savoie,  arrond.de  Thonon. 
France,  Seine- Inférieure,  arrond.  du  Havre. 
Kspague,  Navarre. 

France,  Hérault,  arrond.  de  Montpellier. 
France,  Ariége.  arrond.  de  Pamiers. 

France,  Gard,  arrond.  do  l.e  Vigan. 

France,  Oise,  arrond  de  Clermont. 

France, Seine- Inferieure,  arrond.  de  Neuchâtel. 
France,  Seinc-et-Oise,  arrond.  de  Rambouillet. 
Autriche,  Bohême. 

Allemagne,  grand  duché  de  Bade. 

Allemagne,  duché  de  Saxe-Moiningen. 
Espagne,  prov.  de  Ciudad-real. 

Autricne,  Hongrie,  Omiiat  de  Sxalad. 

France,  arrond.  de  Dax. 

France,  Ba-ses-Pyreuees,  arrond.  de  Mauléon. 
Autriche,  duché  de  Sali bourg. 

France,  Hautes-Pyrénées,  arrond.  d'Argelès. 
France,  Puy-de-Dôme,  arrond.  d'Ambert. 
France,  Manche,  arund.  d’Avranches,  peu  fré- 
quentes. 

France,  Basaes-Àlpe«,  srrond  de  Digne. 


COMPOSITION  CBIMIQCE. 

Tf  mpErati’he. 

Froides. 

Alcalines. 

1 3 à 36*  cent. 

Alcalines. 

19° 

Alcalin  et. 

20* 

Gazeuse. 

Froides. 

Solfste  de  chaux  el  ie 

3k* 

soude. 

U* 

Ferrugineuses. 

Froides 

Alcalines. 

37* 

Sslines  sulfatées. 

Froides. 

Alcalines. 

15*  ccntigr. 

(Boues  et  plusieurs  sources 

alcMÜnes.) 

40  à 47* 

(Boues). 

3t  à 60* 

Sulfu-eunes. 

23  4 42* 

Hydrothérapie. 

Froides. 

Sulfureuses. 

40*  ccntigr. 

Alcalines,  autre  source,  sul- 

fureuse. 

Froides. 

Sulfureuses 

32*  centigr. 

Chaudes. 

Salines. 

Froides. 

Alcalines  ferrugineuses. 

Froides. 

Calcaire,  acide  carbonique, 

Axote. 

29  à 4s*  cent. 

Salines. 

Tièdes. 

Sulfureuses -calcaires. 

Froides. 

Chl  rurées-sodiques. 

23*  centigr. 

Sulfureuse. 

33  4 46* 

Sulfureuses. 

29  è 4 S*. 

3 sources  iodo-bromurées, 

sulfurées,  calciques,  fer- 

rugineuses. 

Froides. 

Sul'urées  bitumineuses. 

13  à 15*  cent. 

Sulfatées  sodiques. 

26  à 55* 

Alcalines. 

Froides. 

Salines. 

47*  centigr. 

Alcalines  aé  Jatives. 

Tièdes. 

Alcalines. 

Tièdes. 

Sulfureuses. 

20  4 25*  cent. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froi les. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Salines,  sulfatées. 

Ferrugineuses, 

40*  contig. 

Alcalines. 

21* 

Salinei. 

14  & 15* 

Salines. 

Froides. 

(8  sources)  sulfatées,  sodiq. 

31  4 72*  cent- 

Sulfureuses. 

Froides. 

Bicarbonatées -calciques. 

Froides. 

Sulfureuses,  iodure  de  so- 
dium. 


SS*  centîgr. 


6! 
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COMPOSITION  CHIMIQUE. 


Grieebach. 

Guagno  ou  St-Antoine 
de  Guagno. 

* Guernescy. 

Gui/lon. 

Gh-lcra. 

Gurginel. 

Gustafibera. 

Hall. 

Hammam-Boughrara 

Hiinunam-üfskoutitn 


Allemagne,  grand  duché  de  Bade. 

France,  Corse,  arrond.  d'AJeccfo 

Angleterre,  îles  de  la  Manche. 

France,  Doubs,  arrond.  de  Baumc-les-Dames. 
France,  Corse,  arrond.  d’Ajaccio. 

Suisse,  canton  de  Berne. 

Suède,  district  de  Gotembourg. 

Autriche. 

Algérie,  prov.  d’Orun,  arrond.  de  Tlemaeq. 
Algérie,  prov.  de  Con>lanline. 


Hammam-Rir'a. 
Hnuieri  re. 

* l.e  Havre. 
Hclbrunn. 

* Ilelgoland. 

*Henncbont. 

Lot  Herviàerot  -de- 
Fuen-Santa. 
Hcuetrichbad. 

Boni  bourg. 

* Bonde ur. 

* Houlgate. 

Houp  lia  in*  de  la). 

* llyères 
ltnnau. 


Iwclbad. 

Ischia. 

Ische). 

hoonicn. 

Jammfesa. 

Jaxifeld. 

Johannesbad. 

Karlslud. 

Kissingen. 

Konoidtowha; 

KOuen. 

Kreuznack. 

Krontal. 

Kythnoi  ou  Thermia. 
Labarthe-de-Nests. 

Labartlu- Rivière. 
Laer. 

Lalliaz. 

Lama  ou  ou  La M Jou. 


Lamotte. 

Landeck. 


Landeubruck'n. 

* Langrum-tur-Mer. 

Lannaskrde. 

Liuchitidt. 

Lavardens. 

Lavcv. 

Lcdeema. 

* Légué  St-Brieuc. 

* Lion-sur-Mer. 
Lippik. 

Li[»pspringe. 

Li*boun*. 

Louesche,  ou  Loech 
ou  Leuk. 

* Luc-tur-Mer. 
Lucanes. 

Loxcuil. 

* Murcute. 

Naricnbad. 

Marlios. 


Algérie,  prov.  d’Alger. 

France,  Allier,  arrond  de  G&pnat. 

France,  Seine-Inférieure,  très-freouentés. 
Allemagne,  Bavière,  cercle  du  Nectar. 
Possession  anglaise  à l'embouchure  de  l'Elbe, 
mer  du  Bord. 

France,  Morbihan,  arrond.  de  Lorient,  peu  fré- 
quenté. 

Espagne,  prov.  de  Ciuiad-réal. 

Suisse,  canton  de  Berne. 

Allemagne.  langraviat  du  même  nom. 

Franco,  Calvados,  açrond.  de  Poni-r£»èque,  peu 
fréquenté*. 

France.  Galvadus. 

Allemagne,  grand  duché  de  Bade. 

France,  Var.arrond.de  Toulon,  très-fréquentés. 
Prusse,  principauté  de  Hnhenzollern  (enclave 
du  Vunrmhere. 

Prus-e,  Westphalio. 

Italie,  prov.  de  Staples,  lie. 

Autriche,  Tyrol. 

Autriche,  Gallcie. 

Autriche,  Croatie. 

Wurtemberg,  cercle  du  Necker. 

Autriche,  Bohême. 

Idem.,  cercle  d’Egra. 

Bavière,  cercle  de  basse  Franconie. 

Autriche.  Galicie. 

Prusse,  prov.  de  Saxe,  près  Saumbourg. 
rrussc  rhénane,  près  de  Cobleat*. 

AUon  agite,  duché  de  Nassau. 

Grèce,  îles  Cyclades. 

France,  Hautes- Pyrénées,  arrond.  deBugoèrea- 
de-Bigorre. 

France,  Haute-Garonne,  arrond.  de  St-Gaudena. 
Allemagne,  roy.  de  Hanovre,  arr  d Osnabrück. 
Suisse,  canton  de  Vau  J,  près  de  Vevay. 

France,  Hérault  arrond.  de  Béliers,  près  de 
Bédarieux . 

France,  Isère,  arrond.  do  Gigmebie. 

Prusse»  Siléoie,  gouvem.  de  Itre-dau,  p*è»  de 
Glati. 

Grand  duché  de  Bade,  cercle  do  Uhin  moyen. 
France,  udvadia,  arrond.  de  Caen,  jolie  plage, 
lièa-pcu  fréquentée. 

Suède,  district  de  JonkSping. 

P i usas,  projG  de  Üaxe,  gouvern.  do  Mersebourg. 
Fiance,  Gers*  arrond.  d’Auch. 

Suisse,  canton -de  Vand. 

Espagne,  prov.  de  Salamanque. 

Franco,  Cdtea-du-fiiord,  arruud.  St-Brieuc,  peu 
fréquentea 

France,  «,ul>ad  •«,  arrond.  de  Caen,  belle  plage. 
Autriche.  F.sclavonie,  prèa  de  Dar  uvgr. 

Prusse,  WesipUalie,  près  de  Padcrborn. 
Portugal. 

Suisse,  Valais. 

France,  Calvados»  arrond.  de  Caen,  jolie  plage. 
Italie,  Tohoune. 

France,  lluuic-Saène,  arrond.  do  Lure. 
Angleterre.  Kent,  très-frequentés. 

Autriche,  Bohème,  cercle  d'Egra. 

Frauce,  Savoie,  arrond.  de  Chambéry. 


* Marseille.  France,  Bouches-du-Bhôoe,  fréquentes. 

M irtigné-Briant.  France,  Maine-et-Loire,  arrond.  de  Saumur. 

Martinique  Colonies  françaises. 


J ia*ka. 
Mèdetoi. 
JJehadii*. 
M ci  nber  g. 


France,  Gers,  arrond.  de  Condom,  près  d’Aucb. 
Suède,  gouvem.  de  LinkGping. 

Autriche,  prov.  dojuii donnes,  près  d’Orsova. 
Allemagne,  principauté  de  I ippc-Deinudd. 


El  Molari.  Espagne,  prov.  de  Madrid. 

Molitg.  France,  l’vrrnéea-Orieii taies, arrond.  daPrades 


Alcalines. 

Sulfureuses. 


Sulfurées,  calciques,  gazeus. 
Sulfureuses. 

Sulfureuses. 

Iodurée*  froidçs. 

Chlorurée  sodique,  ferrugi- 
neuses-sulfatces. 
Alcalines,  ferrugineuses. 
Alcalines. 

Chromo-ioduréea. 


Ferrugineuses. 
Sulfu  reuses. 
Salines. 


Salines. 

Ferrugineuses. 

Sulfureuses. 

(2  omirent»)  chlorurées. 
Salines. 

Bn>mo  loduiées. 
Ferrugineuses. 

Salines. 

Alcalines. 

10  sources  sulfatêes-sodlq. 

Chlorurées-soiliques. 

Salmea. 

Salines. 

Saliut*  chlorurées. 
Ferrugineuses. 

Salines. 

Alcalines. 

Sui  faites. 

Salines. 

Sulfureuses. 

Alcalines,  bicarbonatées,  so- 
diques,  ferrugineuses. 
Salines. 

Alcalines. 

Alcalines. 


Ferrugineuses. 

Salines. 

Ferrugineuses. 

Sulfureuses. 

Sulfurée. 


(4  sources). 

Ah  al  mu*. 

(Plusieurs  sources). 

(12  sources)  sulUiees-calci- 
ques. 

Salines. 

A loti  lues  et  ferrugin. 

Su1  falots-  sodiqm-s. 
Sulfureuse,  acuiiucs,  azotées, 
iode  et  brume; 

Ferrugineuses. 

(4  sources)  doui  J ferrugin. 

et  l’outre  saliue. 

Sulfu*  «usas. 

Sulfureuses  v houes! . 
Sulfureuses. 

Sulfu  ires  uuxte  et  sulfurées 
sodiques  (boues). 
Sulfureuses. 

Sulfureuses. 


TEMPÉfUTCEE. 

Il  A 26* 

43* 


Froides. 

48*  ceutigr. 
Froides. 


46  et  95*  cent. 
40  k 51* 
Froides. 

10* 


Tièdea. 

Froides. 

Froides. 


Froides. 

Froides. 

Tièdes. 

52  k 95*  cent. 

Froides. 

Froides. 

Froides. 

28  à 30*  oeuf. 
74* 

Froides. 

Froides. 

Froides. 

Froides. 

Froid**. 

44  k 52*  cent. 

Froides. 

22'  Leutigr, 

Froides. 

Froides. 

43  à 50*  cent. 
58  k 60* 

Tièdes. 

Froidea. 


Froide#. 

Froides. 

Froide#. 


50*  cctiligr. 


40  à 48» 

24  à H® 

30  à 50® 

38  à 54" 

19  à 56e 

Fioidea. 

14*  weuûgr. 


Froides. 

32°  4 35  cent. 

Froides. 

Tièdes. 

34  k 55®  cent. 

Froides. 

Tièdes. 

34-  centigr. 
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NOMS  DES  EAUX. 

* Monaco. 

Mondorf. 

Le  Monestier  - de  - 
Briançon. 

Monrcpnx 

Monlbrun. 

Mont-Dore. 

Morite-Catini. 

Monte-Fia»cn*:e. 

Montègut-Légla. 

Montmfrail. 

Mu  la. 

Musk'iu. 

Nauhoim. 

AV  ri  ndorf-  les -lia  ins. 
Nêris. 

* A îettuno  ou  Porto 
d'Anzo. 

Neyrac. 

Niedeibronn. 

* Afordarne y. 

* Nouvelle  (la). 

* Odessa. 
Œynluiusen. 
üfen  ou  Dude. 

Olette. 

Oppenau. 

Orb. 

Or  ma.- 
Orign  y. 

Oriol. 

* Os  tende. 

* Paint  pol. 

* Le  Palais. 

Panassou. 

Paracvellos  de  Gi- 

loca. 

Parai. 

Paris. 


Paterna  de  la  Rivera. 


* Pan  i Mac. 
Penticosa. 

Peter  sthal. 

Pfœffer». 

Pierrefonds. 

Pieirapola. 

Pise. 

PiUjan  ou  Posteny. 
Plan  de  Phasy. 

* Pléneuf  d’Aliouet. 

Plombières. 

* PontaiUac. 

Porta. 

* Pornle. 

Pornic. 

* Purt  en  Dessin. 

* Portrieusc. 

Poschiavo. 

Fougues. 

* Pour  ville. 
Préchac. 

Pré  Saint-D  ditr 
La  Preste. 

Propiac. 

Provins. 

La  Puda. 

l'uente-Viesgo. 

Pullna. 

* Put  bue. 


PATS  OE  ELLES  SE  TROUVENT. 

France,  principauté  de  Monaco. 

Allemagne,  grand  duché  de  Luxembourg,  près 
de  Sierk . 

France,  Hautes-Alpes,  arrond.  de  Briançon  à 
15  ki'om. 

Franco,  Gironde,  très-près  de  Bordeaux. 
France,  Drôme,  arrond  de  Nions. 

France,  Puy-de-Dôme,  arrond.  d'issoire. 

Italie,  Toscane,  près  de  Pisloja. 

Italie,  Etats-Uomains. 

France,  Haute-Garonne,  arrond.  de  Murer. 
France,  Vaucluse,  arrond.  d’Orangc. 

Espagne,  Murcie* 

Prusse,  Silésie,  gouvern.  de  Liegnitx  (Vov. 
carte  de  Prusse;. 

Allemagne,  Êlector.  de  Hesse-Casscl,  cercle  de 
Wol  Otage  n. 

Alterna.:  ru\  Hcsse-Êloctorale. 

France,  Allier,  nrrond.  de  Momluçon. 

Italie,  près  de  Rome  (ancienne  Anliumh 
France.  Ardèche,  arrond.  de  Largentières. 
France’  Bas-Rhin,  arrond.  de  Weissembourg. 
Hanovre,  Ile 

France,  Aude,  arrond.  de  Narbonne. 

Russie,  gouvern,  de  Kher>on,  très-fréqaenté. 
Prusse,  Westphalie. 

Autriche,  Hongrie. 

France.  Pyrénées-Orientale»,  arr.  de  Prades. 
Allemagne,  duché  de  Bade,  cercle  du  Rhin 

moyen . 

Bavière,  basse  Franconie. 

France,  Corse,  arrond.  de  Bastia. 

France,  Foire,  arrond.  de  itoanne. 

France,  Isère,  arrond.  de  Grenoble. 

Belgique. 

France,  Côtes-du-Nord,  arrond.  de  St-Brieuc, 
peu  fréquenté. 

France,  Morbihan,  Belle-lsleen  mer. 

France,  Dordogne,  arrond.  de  Sarlut. 

Espagne,  prov.  de  Saragosse,  jurid.  de  Cala- 
tavnd. 

Autriche,  Hongrie,  combat  de  Hèves. 

France. 


Espagne,  prov.  de  Cadiz. 


France,  Gironde,  arrond.  de  Lesparre. 

Espagne,  capit,  d'Aragon,  prèsde  Donnée, fron- 
tière de  France. 

Alterna,  ne,  grand-duché  de  Bade. 

SoUae,  canton  tic  Saint-Gall. 

France,  Oise,  urrond.  dcCoropiègnc. 

France,  Corse,  canton  de  PrenelR. 

Italie,  toscane,  à St-Giuliano,  près  de  Fisc. 
Autriche,  Hongrie,  comté  de  Neutra. 

France,  Hantes-Alpcs,  arrond.  d’Embrnn. 
France.  Côtes-du-Nord,  arrond.  de  SSBrieuc, 
peu  frequentes. 

France,  Vosges,  arrond  de  Remi remont. 
Fraoce,  Charente-Inférieure,  arrond.  de  Ma- 
rennes,  jolie  plage. 

Suède,  district  d'OKrebro. 

France,  Loire  Inférieure,  arrond.  de  Paimbeuf. 

Jolie  plage. 

Même. 

France,  Calvados,  arrond.  de  Dayeux,  jolie  plage, 
aéjmir  paisible. 

France,  Cô^en-tlu-Nord,  arrond.  de  St-Brieuc, 
belle  grève,  peu  fréquentée. 

Suisse,  Grisons,  district  de  Berlina. 

France,  Nièvre,  arrond.  de  Nevers. 

Fiance,  Seine-Inférieure,  arrond.  de  Dieppe. 
France.  Laudes,  arrond.  de  Dax. 

Italie,  Piémont,  prov.  d'Aoste. 

France,  Pyrénées-Orientales,  arrond.  de  Cérel. 
France,  Drôme,  arrond.  de  Nions. 

France,  Seinu-et-Marne. 

Espagne,  prov.  de  Bar  colonne. 

Espagne,  prov.  de  Santander. 

Autriche,  Bohème. 

Prusse,  Poméranie,  lie  de  Rugen. 


COMPOSITION  CHIMIQUE.  TEMPÉRATURE. 


Chlorurées-sodiques. 

25» 

Salines. 

30  à 45° 

Ferrugineuses. 

Chaudes. 

Sulfurëes-calciqaés, 

Froides. 

7 sources  salines. 

16  à 42®  ceni. 

Saline  muriatique. 
(Boues)  sulfureuses. 

22  à 29® 

Ferrugineuses. 

2 sources,  l'une  sulfatée, 

Froides 

l’autre  sulfureuse. 

Froides.  ■* 

Ferrugineuses. 

38*  centigr 

Très-ferrugin  (boue?'. 

Alcalines  chlorurées. 

21  à 39* 

Sulfurées -calciques. 

* -<1 

Bicarbonatées. 

45  à 53® 

Ferrugineuses. 

Sal  i n es- ch  lom  rées . 

Froides. 

Salines. 

33°  centigr. 

Alcaline*. 

Froides. 

(38  sources)  sulfureuses. 

22  A 78*  cent. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Salines. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Id. 

Froides. 

td. 

Froides. 

(Boues)  alcalines. 

Froide». 

Sulfureuses. 

Froide». 

Sulfurées,  sulfatées,  ferru- 

pi  ne* uses. 

Froide». 

7 sources:  ponld’Ausieriitz, 

Auteuil  (V  Auleuil),  Bati- 

V*.  • 

gnotes,  Belleville,  Passy 

(V.  Passy),  Ternes,  rue  de 
Vendôme. 

Sulfurée»,  chlorure  de  so- 
dium et  sulfate  de  ma 

gnéaie. 

Froides. 

Alcalines  et  sulfureuses. 

26  à 3 1® cent. 

Ferrugineuses. 

Froides 

Alcalines. 

36*  cenligr. 

(2  sources):  1 sulfhr.,1  ferr. 

Froides. 

Sulfureuses  et  alcalînes. 

32  A 58"  cent. 

Alcaline». 

29  à 44* 

Sulfureuses. 

57  h 63* 

Chlorurées  sodiqne». 

28  &3U* 

Alumineuses. 

Chaudes 

Ferroglnenses. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froide» 

Sulfurées. 

Froide». 

Gazeuse»,  ferrugineuses,  al- 
calines et  iodées. 

Chlorurées-sodlqucs . 

Froides 

Alcalines. 

84  ft  35®  cent. 

Sulfureuses. 

43  è 45® 

Sulfatée»  calciques. 

Froides. 

Ferrugineuse». 

Froides. 

Sulfureuses. 

29®  centigr. 

Salines. 

35“ 

Salmea. 
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NOMS  DES  EAUX. 
*Puy». 

Pusxicbello. 

Puzxo  lente. 

P y raie  or  Lh. 

Pyrmont. 

Qvinia. 

* itamsgaie. 

Recoara. 

Remburg  ou  Rehburg. 
Reiner  u 

Remé  (OEynhausm  ). 
Rniaison. 

Rennes -1er -Bai  ns. 

Ile  de  la  Réunion. 

Rieumajou 
Rippoldsau. 
Rnrht-Potay  (la). 
Rodna. 

Rohitsch . 

Roxenheim. 

Roiheitn. 

Roslock. 

Rotkenfald. 

Rothenfele. 

* Rothsay. 

Routât. 

•Royan. 

Royat. 

♦Sable»  d’01onne(lc}*). 
SaiLs-lcs-Bains. 

Saih-sous-  Couxan. 
Saidcbui. 

* Saint-  Adresse. 

Samt-Albana. 

Sa<  ni- Arnaud. 

Saint- Cassien. 
Ssinl-Cbrisuu. 

Sa  ml  - Christophe  en 
Brionnai». 
St-Denis-Us-Blois. 
Saint-f. -lmier. 
Saint-Gin». 
Saint-Gorvais. 
Saint-Giuliano. 
Saint-Honoré. 

* St-Jeun-de  Lux 

St-Lauiem-lès-Buins, 

* Saint-Malo. 

Saint -Maurice. 

Saint-Moriti. 

Saint-  Nectaire. 

Saint- Pardoux. 
Saint-Sauveur. 

* St-Valéry-eo-Caux. 

♦Saint  - Valéry -sor- 
Somme. 

Sa  «ni- fort*. 

Salies. 

Salins. 

S «lins. 

Salzbrunn. 
Santa-Agueda. 
Saudonou  la  Isabela. 
Saxon. 

* Scarborough. 

Idem. 

Schaudau. 

♦Schcveningen. 

Schinznach. 

Si  hlnui/enlod. 
Si'hmalkaldeu- 
Schwalnach 

Schwalheim . 

Sebaitiantceiler. 

Sedllts. 


GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


PAYS  OU  ELLES  SI  THOOYSÏtT. 

France,  Seine-Inférieure,  arrood.  de  Dieppe. 
France,  Corse,  arrond.  de  Corie. 

Italie,  Toscane,  prov.  de  Sienne. 

Autrhbe,  cercle  du  Manhartsberg  inf.  près  de 
Tienne. 

Allemagne,  principauté  de  Waldeck. 

Espagne,  prov.  deSaragosse. 

Angleterre.  Kent,  irèa-fréquentès. 

Italie,  Vénétie,  prov.  de  Yicence. 

Allemagne,  Hanovre. 

Prusse,  Silésie,  gou*ern.  de  Breslau. 
Allemagne,  Wesipbalie. 

France,  Luire,  arrond.  de  Roanne. 

France,  Aude,  arrond-  de  Liocoux. 

Colonies  françai.-es. 

France,  Hérault, 

Allemagne,  grand-duché  de  Dsde. 

France,  Vienne,  arrond.  de  ChàteUeraull. 
Autriche,  Transylvanie. 

Autriche,  St  y rie. 

AHmsagne,  haute  Bavière. 

France,  Bas- R hl h,  arrond.  de  Siheicslndl.  près 
de  Strasbourg. 

Grand  dm  hé  de  Medtlen.bourg. 

Prusse.  Wesipbalie. 

Allemagne,  grand-duché  de  Bade,  près  de  Baden. 
Ecosse  île  de  Bute). 

France,  Puy-de-Dèéie,  arrond  de  Riom. 

France,  Ch  areu  te- Inférieure,  nrr.  de  Maronne*. 
France,  Puy-de-Dôme,  arrond  de  Clermont* Fer- 
rant. 

France,  Loire,  Vendée,  tiès  belle  plage. 

France,  Loire,  arrond.  de  Roanne. 

France,  Luire,  arrond.  rie  Montbrison. 

Autriche,  Bohème,  voisines  de  Pultna. 

France,  Seine- Inferieure,  ? ktl.  du  Havre,  fré- 
quentés. 

France,  Luire,  arrond.  de  Roanne. 

France,  Nord,  arrond.  de  Valenciennes.  • 

Italie,  campagne  de  R me. 

France,  Bussea-Pyréoécs,  arrond.  d'Oloion. 

France,  Saône-et  Loire,  arrond.de  Cliarolles. 
France,  Loir-et-Cher,  arrond.  do  Blois. 

France,  Loire,  arrond.  de  Montbrison. 

Près  de  Lyon. 

France,  Haute- Savoie,  arrond-  de  Bonneville. 
Italie,  près  de  Lacques. 

France,  Nièvre,  arrond.  de  Cbàtea'j-Chinon. 
France,  B*s»e»-Pyréuees,  arrond.  de  Bayonne, 
belle  plage. 

France,  Ardèche,  arrond.  de  Large  n lié  re. 
France,  llle-et  Vilaine. 

France,  Puy-de-Dôme,  arrond.  de  Clermont-Fer- 
rand. 

Suisse,  Grisons. 

France,  Puy  de-Dôroe,  arrond.  d’Iasoire. 
France,  Allier,  près  de  Néris. 

France,  Hautes-Pyrénées,  arrond.  d’Argelès. 
France,  Seine-Inferieure,  arrond.  d’Yveiot,  belle 
plage. 

France,  S -mine,  ariond.  d Abbeville. 

France,  Allier,  arrond.  de  la  Palisse. 

France,  Basses-Pyrénées, arrond.  d’ûrlbez. 
France,  Jura. 

France,  Savoie,  arrond.  de  Mouthiers. 

Prusse,  Siléaie,  gouvern.  de  Breslau. 

Espagne,  prov.  de  Guypuscna. 

Espagne,  prov.  de  Guaualsjara. 

Suisse,  VaUis. 

Angleterre,  comté  d'York. 

Idem. 

Allemagne,  Saxe,  cercle  de  Dresde. 

Hollande,  près  de  la  Haye,  très-frôquenté. 
Suisse,  A rg  - vie. 

Allemagne,  duché  de  Na»*au. 

Allemagne,  ÊIcctor.  de  liesse-Cusscl. 
Allemagne,  entre  Enta  et  Wicsbaden.  duché  de 
Nassau. 

Allemagne,  Uesse-Electorale 

Allemagne,  Wurtemberg 
Autriche,  Bohême. 


COMPOSITION  CHIMIQUE.  TLUPÉRATl  RK. 


Sulfureuses. 

Froides. 

Très-sulfureuses. 

28  à 33*  cent. 

Fefruginruses. 

Froides, 

Ferrugin.-bicarbonatées  et 
chlor  u » ées-sodiqocB. 

Froides. 

Su  1 lauVes  -calciques. 

Tièdes. 

Acidulées,  salines  ferrugin. 

Froides. 

Alcalines  (boues). 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Id. 

chlorurées  - sodiques. 

3 1”  centigr. 

(5  sources)  ferrugin. ,3  ther- 
males. 2 froides. 

40* 

(2  sources)  bicarbonatées 
mixte. 

33  & 40* 

Ferrugineuse,  gazeuse. 

Froides. 

Ferrugineuse. 

Sulfater*  et  arsenicales. 

Froides. 

Ferrugin.-bicarbonatées. 

Froides. 

Salines, 

Froides- 

Sulfureuses. 

Froides. 

Bicai  bonatées  calciques. 

Froides. 

Carbonatés  mixtes. 
Chlorurées- sodiques. 

19*  centig. 

Cb  lorurém-sodique*. 

20* 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Alcalines. 

34  à 35*  cent. 

Plusieurs  sources  alcalines, 

10  s 34* 

ferrugm..  sulfureuses. 
Bicarbonatées,  mixtes. 

Froides. 

Salines. 

Ferrugin.-bicarbonatées. 

Froides. 

(Boues)  sulfatées-calciques. 

Tièdes. 

Sulfureuses. 

Salines. 

Froides. 

Fer  rugi  neo  scs-car  bonites. 
Ferrugi  neuses. 

Froides. 

Ricarbonatées-calciques. 

Froides. 

Hydrothérapie. 

4o*  centigr. 

Ferrugineuses. 
Sulfatées  calcaires. 

28  h il* 

Alcali  ne* -sulfureuses. 

32* 

Sulfureuses. 

53* 

Ferrugineuses. 

10  à 34* 

Ferrugin.  -bicarbonatées. 

Froides. 

Carbonate  de  chaux. 
Ferrugin.  gazeuse. 

Froides. 

Sulfure  de  Bodiom. 

3'**  oentigr. 

Alcalines. 

Alcalines,  bromo  iodurées. 
Broroo*<  hlorurées-aodiques. 
Chlorurét^-sodiques. 
Alcalines  g.-xi  uæs. 
Sulfurées  calciques. 

S u I faiées-ca  l ci  q «tes . 

Iode,  brome,  calcaire,  ma- 
gnésie. 


Froides. 


38*  centigr. 

Froides. 

Froides. 

29*  centigr. 


2 sources  aulfaléea-magnéa.  Froides. 
Ferrugineuses.  Froides. 


Sulfurées-calciques.  33*  cent. 

Bicarbonalecs-sodiques.  2T  k 32“ 

Chlorurées  sodiques.  Tièdes. 


Ferrugineuse,  gazeuse.  Froides. 

Chlorurécs-soaiques,  ferru- 
gineuses et  gazeuses.  P*  cent. 

Sutfatées-eodiqucs.  Tièdes. 

Sulfaiees-maguesiennes.  Froides. 
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NOUS  DM  FAUX. 

Sel  u. 

Sr  Klein. 

Serin. 

Sermaizc. 


PAYS  00  ELLES  SE  TBOCVEItT. 
Allemagne,  duché  de  Nassau. 

France,  Ariége,  arrond.  de  Si-Girons. 

Près  de  Lyon. 

France,  Marne,  arrond.  de  Vitry-le-F rinçais. 


Shap. 

Sierk. 

Siradan. 

Sirona. 

Sklo. 

Soden. 

*Sou1ac. 

Sou  liz-sons  * Forêt . 

Soultzbach. 

Soulumau. 

Spexia. 

Spa. 

Slaroja-Rona. 

Sternberg. 

Sylvanès. 

Sscratcviicza. 

Sxliacx. 

Szobrancz. 

Taras  p. 

Teplitz 

Tercis-Labaguère. 

* Teste- Arcathon  ( la). 
Tiermas. 

Tivoli,  ou  Acque  Al- 
bule. 

Tongres. 

Toplika. 

Tij'uszko. 

* J ratemunde. 

* Tréport  (le). 

* T rieste.' 

Trillo. 


Angleterre,  comté  de  Westmorland. 

France,  Moselle,  arrond.  de  Thionrillc. 

France,  Hauics-Py  rentes,  arrond.  de  Bagnères- 
de-Biaorre. 

Allemagne,  grand-duché  de  Hesse. 

Autriche,  Galicie. 

Allemagne,  duché  de  Nassau,  ne  pied  du  Taunus. 
France,  Gironde,  arrond.de  I . espar re. 

France,  Ras-ithin,  arrond.  do  w >•  issembou  rg. 
France,  Ham-lthin,  arrond.  de  • olmar. 

France,  Haui-Kliin,  arrond  de  Cdrnar. 

Italie. 

Belgique,  prov.  de  liège,  arrond.  de  Verriers. 
Russie,  gouv.  de  Novogorod. 

Autriche,  Bobéme,  près  de  Prague. 

France,  Aveyron,  arr.  de  >aiiiie-Affriquc. 
Autriche,  Galicie,  cercle  de  Sandecz. 

Autriche,  Hongri.-,  Comitat  de  Sohl. 

Autriche,  Hongr  e,  comitat  de  U nghvar. 

Suisse,  Grisons,  basse  Kngaduie. 

Autriche,  Bohème,  cercle  de  Lci'.merilz. 

France,  Landes,  arrond.  de  Dax  (Entre  Orthcz 
cl  Bayonne). 

France,  Gironde,  arrond.  de  Bordeaux. 

Espagne,  prov.  de  Saragosse. 

Italie,  Éuts-Romains,  à 4 milles  de  Tivoli. 
Belgique,  prov.  de  Limbourg. 

Au'.nrhe,  Croatie,  cercle  de  Waraadin. 

Autriche,  bannat  militaire. 

Allemagne,  républ.  de  Lubeck,  belle  plage,  très* 
fréquentée. 

France,  Seine-Inférieure,  arr.  de  Dieppe. 
Autriche,  Ulrie.  trèB-fréqm-ntées. 

Espagne,  province  de  Guadalaj&ra. 


•Trouville. 

Tuffer  ou  ROmerbad. 
Tunbridge-Welles. 
UlUrsdorf. 
triage. 

U osai. 


Valdieri. 


Vais. 

Uarmftrunn. 

* Wamemwuie. 


Watteriller. 

Welbach. 

V tier  bac  h. 

Weissembourg. 

Velleron. 

Le  Vernet. 
Vésuriennet  - .Vu n - 
ziantes. 

* Venir. 

Vio-su  r-Cère. 
Vichnye. 

Vichy. 

Victoria-Spa. 

Wiesbaden. 

Wiesenbad. 

* Wight(lle  de). 

Idem. 

Yignotie-let-Ba  inz. 
Wildbad. 

Wildegg. 

Wildunyen. 

WHhelmsbad. 

Villatoya. 

Vill  n iejitr de  Nulet. 

* Villers-sur-Mer. 

•Villerville. 

Vioadio. 


France,  Calvados,  arrond.  do  Pont-l'Évèque, 
très-fréquentees. 

Autriche,  Styrie,  cercle  de  Marbourg. 
Angleterre,  comté  de  Kent. 

Autriche,  Moravie,  cercle  d’O'mütz. 

France,  Isère,  arrond.  de  Grenoble. 

France,  Ariége,  arrond.  de  Fuix  (rive  droite  de 
l’Ariégel. 

Italie,  Piémont,  prov.  de  Coni  (entre  Nice  et 
Gênes). 

France,  Ardèche,  arrond.  de  Privas. 

Prusse,  Silesie,  gouv.  de  Liegniz  (district  de 
llirschbcrg). 

Allemagne,  duché  de  Mecklcmbourg-Scïiwerin, 
dsstr.  de  Kostock,  très-fréquenté  (près  de 
Doberan). 

France,  Haut-Rhin,  arrond.  de  Belfort. 
Allemagne,  duché  de  Nu  sua,  au  pied  du  Taunus. 
Allemagne,  uruml-du.  l e de  Bade. 

Suisse,  canton  de  Berne. 

France,  Vaucluse,  arrond.de  Curpentras. 
France,  Pyrénées-Oneutalcs,  arr.  de  Prades. 

Italie,  près  de  Naples. 

France,  Seine-Inferieure,  arrond.  de  Dieppe. 
France,  Cantal,  arrond.  d’Aunllac. 

Autriche,  Hongrie,  comwat  de  Barsch. 

France,  AUier,  arrond.  do  la  Palisse. 
Angleterre,  comte  de  Warwlck. 

Allemagne,  duché  de  Nassau. 

Vallée  de  Zs»  hoppau,  roy.  de  S»xe. 

Angleterre,  comté  de  Southamplon. 
id. 

Italie,  Toscane,  arrond.  de  Siena. 

Allemagne,  Wurtemberg,  dans  la  forêt  Noire. 
Suisse,  canton  d'Argovie,  près  des  eaux  de 
Schinxnach. 

Allemagne,  principauté  de  Walder.k. 

Allemagne,  Hesae-u-*»el,  cercle  de  Hanau. 
■Espagne,  prov.  d'Alboceu*. 

Espagne,  prov.  de  Co»icllon-dr-ia-Plana‘. 
France,  Calvados,  arr.  de  Pout-l'Évèque.  belle 
plage. 

France,  Calvados,  arr.  de  Ponl-rEvêquc,  belle 

ufflr  Piémont,  prov.  de  Coni  (au  pied  du  mont 
(Ht  va). 


coMsosmos  chikiqi-e. 

TEUrÉAATTRE. 

Gazeuse  s-acidulées. 

HJ  à i t*  cent. 

Ferrugineuse*. 

Froides. 

Hydrothérapie. 
Sulfai.'es-tnagnésiennes,  bi- 
carbonatées, calcaires  et 
ferrugineuses. 

10*  cent. 

Salines. 

Froides. 

Chloio-sodique,  bromurees. 

Froides. 

Alcalines- ferrugineuses. 

Froides. 

Sulfurées. 

Froide». 

Salines. 

Tiêdcs. 

Gax  acide  carbonique. 

22  à 24°  cent. 

Cblorurées-sodiques. 

Tièdes. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Car eûtes. 

Froides. 

Ferrugin.  -bicarbonatée». 
Chlorurécs-sodiques. 

Froides. 

froides. 

Ferrugin.-bicarbonatêes. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

34  à 38°  cent. 

Alcalines. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

il  k 32°  cent. 

Sulfaremes. 

Tièdes. 

Ft-rrugmeuses. 

Froidos. 

Bicarbonatëcs-sodiques. 

26  à 49*  cent. 

Sulfureuses. 

Chaudes. 

Ch  1 o ru  rées-sodi  q u es . 

40*  cent. 

Sulfureuses. 

Froides. 

Ferrugineuses. 

Froides. 

Sulfurées-calciques  (béucs). 

49*  centigr. 

Bicarbonatécs-culciques. 

58* 

Cblorurées-sodiques  et  sul- 


furées  calciques. 

34  à 30” 

Alcalines. 

Ferrugineuses. 

Sulfureuses. 

Ferrugin.,  suif.,  salines. 

38* 

Froides. 

3 1*  centigr. 
27* 

Alcalines. 

35* 

Sulfurées-  sodiques. 
Très-alcalines. 

30  k 75" 
Froides. 

Sulfatées- sodiques. 

37  k 40*  cent. 

Fer rugi neQses. 

Sulfureuses. 

Feriugineuses. 

Suif. un  h-calciques. 
Alcalines. 

Sulfatées  et  nodlques. 

Froides. 

Froides. 

Froides. 

24* 

Froides, 
lo  k 57*  cenc 

Bicarbonatées  mixtes. 

Chaudes. 

(4  sources)  ferrug.-gaxeu* es.  Froides. 
Ferrugineuses.  40*  centigr. 

Alcalmes-gazetisrs. 

Sulfau-cs-rodiques.  22* 

(29  sources') ciilor.-sodiques,  13  k 69» 
Bicarbonatées-sodiques.  Tiède». 


Ferrugineuses.  Froides. 

Sulfatecs.carU  uatées  calciq. 

Alcalines  (sources  nombr.).  30  à 37*  cent. 


Bromo  iodurée.  72° 

Ferro-g.zeusea.  Chaude». 

Ferrugineuses.  Froides. 

Sullatcea-calciques.  30*  centigr. 

Sulfatées  magnésiennes.  30  à 40* 


Sulfureuses. 


32  à 63* 
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CÉOGRAPHIB.  — EXPLICATION  DES  CARTE». 


NOMS  DES  EAUX. 

Vinça. 

Visos. 

Viterbe. 


llii/eMnd, 

Vittel. 


Wolfach. 

Woodhall. 

Voi/nu. 

Vverdun. 

Zni*tnhausen. 

Z'tizon. 

Zalditnr  ou  Zaldua. 
* Zofipot. 

Zujar. 


PATS  00  ELLES  SE  TROUVENT. 

France,  Fyrénévs- Orientales,  nrr.  de  Prades. 
France,  Hautes-Pyrrnées,  arr.  d’Argelet. 
Italie,  Êtais-Romaina. 


Prusse,  prov.  de  Saxe. 

France,  Vosges,  arrond.  de  Mirecourt. 


Allemagne,  grand- duché  de  Bade,  vallée  de  la 
Kioiatg,  dan*  la  lorêiNoire. 

Angleterre,  comté  d’Yurk. 

Autriche,  près  de  Vienne. 

Suisao,  cauL  de  Vaud,  sur  le  lac  de  Neucnfttel. 
Allemagne,  grand-duché  de  Rade. 

Autriche,  Transylvanie,  vallée  étroite  des  Kar- 


patbes. 

Espagne,  pruv.  de  Biscaye. 
Prusse,  prés  de  Omntziek. 
Espagne,  prov.  de  Grenade. 


COMPOSITION  CHIMIQUE.  TEMPEflATUnfc- 


Salbi  reste* 

Sulfureuses. 

(•j  sources),  Mtlfatée- 
cal  c i que^bdtiree  ; l autre 
sulfatée-  calcique  - ferrag. 
Chlorurées-sodiques. 

Fei  lu -magné  sien  nés  - sulfa- 
tées-nauves  (diuretujues); 
mou n Psion  nés  - audiques- 
cal  «ai  tes  i purgative  s );  fer- 

rugiiJi-hiearifa . (tauiqü  es). 


34* 

Froides. 


49  à 
Froides. 


Froides. 


Ferrugineuses. 

( :lr  I o rurées-iudiques. 

Ahalines. 

Sulfureuses. 

S ul 'tireuses. 


Chaudes. 
Froide*, 
as®  cenugr. 

Tiède*. 

Froides. 


Alcalines. 

Sulfureuses. 

Sulfureuse». 


Froides. 
Tiède*. 

Très-chaudes 


CARTE  N°  88. 

ENVIRONS  DE  PARIS. 


Département  do.  t'OUe. 

L’un  des  six  que  forment  l’ile -île-France , le 
Soisâonnais,  le  Beauvoisis,  la  Picardie,  le  Vexin 
français,  le  Mulcien,  etc. 

Arrondissemenl-chff-lieu  de  Beauvais.  — Composé 
de  12  cantons;  242  communes;  128  683  hab. 
ATYondûrJifmefif  de  Ci.ersiost.  — Composé  de  8 can- 
tons; 168  communes;  89  937  hab. 

Arrondissement  de  Compïègne.  — Composé  de  8 can- 
tons; 157  communes;  96952  hab. 
ilrrondôffwenf  de  Senlis.—  Composé  de  7 cantons; 
133  communes;  85  845  hab. 

Departement  de  Sclne-ct-Marn©. 

Ce  département  est  un  de  ceux  formés  d’une 
partie  de  la  Champagne,  do  l’Ile-de-France,  de  la 
Brie  et  du  GAtinais. 

A rrondiuement  de  Coulommibrs.  — Composé  de 
4 cantons;  77  communes*  56  142  bab. 
Arrondissement  de  Fontainebleau.  — Composé  de 
7 cantons;  100  communes;  80  344  hab. 
Arrondissement  de  Meaüx,—  Composé  de  7 cantons; 

154  communes-  94245  hab. 

Arrondissement  de  Provins.  — Composé  de  5 can- 
tons; 99  communes;  56  301  hab. 

Département  de  ftelne-et-Otfte.  * 

Ce  département  est  un  de  ceux  formés  de  l’Ile- 
de-France. 

Arrondissemmt-chcf-lieu  de  Versailles. — Composé 
do  10  cantons;  114  communes;  179  607  hab. 
Amrndwremenf  de  Corbeil.  — Composé  de  4 can- 
tons ; 93  communes;  66 314  hab. 

Arrondissement  d’ÉtAMpES.  — Composé  de  4 can- 
tons; 69  communes;  40  753  bab. 

Arrondissement  de  Mantbs-som-Sbinr.  — Composé 
de  5 cantons;  127  communes;  5? 505  bah. 

A rrondissement  de  Pontoise.  — Composé  de  7 can- 
tons; 162  communes;  101784  hab. 


Arrondtssàhent  de  Rambouillet.  — Composé  de 
6 cantons;  117  communes;  67  110  hab. 

ArroBdlMfflMBtA  communaux  et  mairie»» 
de  Parle. 

La  ville  dt  Paris  est  divisée  en  vingt  arrondis- 
sements communaux,’ formant  autant  de  justices  de 
paix  (loi  du  16  juin  1859),  et  quatre-vingts  quartier» 
portant  les  n°*  1 à 80  — Chaque  arrondissement  est 
divisé  en  quatre  quartiers. 

A Paris,  le  Préfet  du  département  repiplit  les 
fonctions  ae  Maifc  central. 

SOUS- PRÉFECTURE  DU  DÉPARTEMENT 
DE  LA  SEINE. 

A rronditsement  de  Saint -Denis.  — 4 cantons, 
29  communes;  135  434  hab. 

Communes  : 

Asnières,  Aubervillicrs,  Bagnolct,  Bobigny,  Bondy, 
Boulogne,  Bourget  (Le),  Clichy,  Colombes,  Coür- 
hevoie,  Cour-Neuve  (La),  Drancy,  Dugny,  Êpinay. 
Gonnevilliers,  Ue-Saint-Denis,  Nanterre,  Neuilly, 
Noisy-le-Sec,  Pantin,  Pierrelitte,  PrésSaint-GervaU. 
Puteaux,  Romainville,  Saint-Denis,  Shint-Ouen. 
Stains,  Suresnes,  Villetaneuse. 

Arrondissement  de  Sceaux.  — 4 cantons,  40  com- 
mune; 122085  bab. 

Communes  : 

Antonv,  Arcuei'.,  Bagneux,  Bonneuil,  Bourg-la- 
Reine,  Brie-sur-Marnc,  Charapigny,  Char?nton-!e- 
Pont,  Châtcnay,  ChAtillon,  Cheville,  Choisy-le-Rot, 
Clamart,  Creteil,  Fontcnay-aux-Roses,  Foulenay- 
sous-Bois,  Fresnes,  Gentilly,  Issy,  Ivry,  Joinville- 
le-Pont,  L’Hay,  Maisons- Al  fort,  Montreuil,  Mont- 
rouge, Nogent-sur-Marne.  Orly,  Plessis-Piquet  (Le', 
Rosny,  Rtmgis,  Saint-Mandé,  Saiat-Maur,  Saini- 
Maurice,  Sceaux,  Thiais,  Vanves,,  VjHtyui^  Ville- 
momble,  Vincennes,  Vitry 
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CARTE  N°  39 

L'ALGÉRIE. 

L’Àlgéne  est  d irisée  militairement  en  3 divisions,  Constantine,  peur  l’artillerie  et  le- génie.  Fon- 
civilement  en  3 départements  qui  correspondent  derie  et  raffinerie  de  poudre  à Constantine. 
exactement  aux  divisions.  Les  subdivisions  sont  in-  Places  fortes  et  lieux  fortifiés.  Direction 


dirjuées  ci-dessous.  Le  gouvernement  et  la  haute 
administration  sont  centralisés  entre  les  mains  du 
gouverneur  général  (maréchal)  qui  commande  le 
7‘  corps  d’armée;  toutefois  les  ministres  de  la 
guerre  et  de  la  marine  conservent  sur  l’armée  et 
sur  la  flotte  l'autorité  au’ils  exercent  sur  les  armées 
en  campagne  et  sur  les  stations.  La  justice,  l’in- 
struction publique  et  les  cultes  sont  dans  les  attri- 
butions des  ministres  auxquels  ces  services  ressor- 
tissent pour  la  France;  mais  les  écoles  françaises, 
arabes  et  indigènes  sont  dans  les  attributions  du 
gouverneur  général. 

I.  ADMINISTRATION  MILITAIRE. 

Division  du  service  : gouverneur  général,  divi- 
sions, subdivisions , cercles. 

Gouvehnement  général  (7*  commandement  mi- 
litaire), à Alger,  confié  à un  maréchal  de  France. 

Sous-gouverneur  : un  général  de  division,  à Al- 
ger. Un  conseil  consultatif,  un  conseil  supérieur, 1 
de  plus  l'état-major  général. 

1™  Division  militaire:  Alger  : 6 subdivisions: 

1"  subdivision  : Alger  (pas  de  territoire  militaire)  ; 
2*  — Dellys;  4'cerclrs  : De i lys,  Fort  Na- 

poléon, Dra-el-Mizan, 'fîsi-Ouxou. 
3“  — Aumale ; 2 cercles -.Aumale,  annexe 

des  Beni-Mançour. 

4*  — Médéah  ; 4 cercles  : Mêdêah,  Bo- 

ghar,  Laghouat,  annexe  du  Djelfa. 
6*  — Mtlianah;  3 cordes  : Milianah, 

Cherche!)*  Teniet-el-Had. 

6*  — Orièansville  ; 2 cercles  : Orléans- 

ville,  Teuez. 

i*  Division  militairo:ÜRAN  : S subdivisions. 

1"  subdivision  : Or  an;  2 cercles:  Oran,  Àin-Temou- 
chen. 

2'  — Mostaganem  ; 3 cercles  : Mostaga- 

nen»,  Àmmi-Moussah,  Zémorah. 
3*  — Sidi-Hrl-A  bbis  ; *i  cercles  : Sidi-Bel- 

Àbb’s,  Daya. 

4*  — Mascara  ; '»  cordes  : Mascara,  l ia— 

ret,  Salda,  Geryville. 

5*  — Tlemcen;  4 cercles  : Tlemcen , Ne- 

mours, Lalla-Maghrinia,  Sebdou. 

3*  Division  militaire  : Constantine  : 4 subdivisions  : 
1'*  subdivision:  Constantine;  6 cercles  -.Constantine, 
Milah  ou  El-Miliah,  Coilo,  Dji- 
gelli,  Aïn-Reidah,  Téhe»sah. 

2*  — Boue;  3 cercles  : Bone,  La  Calle, 

Souk-Ahras. 

3*  — Batna  ; 2 cercles  : Batna,  Biskra. 

4'  — Sétif;  5 cercles  : Sétif,,  Taquintoun, 

Bordj-bou-Àrreridj,  Bougie,  Bou 
Salda. 

ARTILLERIE  ET  GÉNIE. 

12*  Commandement  d’artillene. 

AT.  B.  Les  noms  des  chefferits  du  génie  sont  précédés 
d’un  astérisque. 

Alger.  Directions  : Alger,  pour  l’artillerie  et  le 
génie. 

Oran,  pour  l'artillerie  et  le  génie. 


d'Alger.  — * Alger , Sidi-Ferruch,  Douéra,  Birkadcm, 
Maison-Carrée,  * Blidah , Coléali,  * Dellys,  Tizi- 
Ouzon,  Fort-Napoléon,  Dra-el-.M  r.an,  • Médéah, 
Boghar,  * Alaghouat,  Djalfa,  * Milianah  , Teniet- 
elHaad,  Cherchell,  * Orièansville,  Ténez. 

Direction  d’Oran.— •* Oran,  Mers-cl-Kébir,  Arzeu, 
Mostaganem,  Reli/.ane,  Dar- ben-Abdallah,  Ammi- 
Moussa,  * Sidi-bel-Abbès,  Daya,  * Mascara,  Tiaret, 
Saïda,  Géry ville,  * Tlemcen , Sebdou,  * Nemours, 
Lalla-Maghrinia. 

Direction  de  Constantine.  * Constantine,  Millah, 
* Philippeville,  El-Àrouch,  Collo,  * Djigelli,  Tébessa, 
Aïn-Beîda,  Kreucchela,  * Bone,  La  Calle,  * Guelma , 
Soukharras,  * Batna,  Biskra,  Tongourlh,  * Sétif, 
Bordj-Bou  Areridj,  Bou-Salda  ou  Bouçada,  * Bougie. 


II.  ADMINISTRATION  CIVILE. 

Division  du  service. 

Direction  civile,  préfectures,  arrondissements  ou 
sous-préfectures,  districts  ou  commissariats  civils , 
comtoma. 

Direction  générale  des  services  civils.  ALGER. 

(Le  directeur  général  est  placé  sous  l’autorité  du 
gouverneur  général,  auquel  il  soumet  toutes  les 
mesures  qui  intéressent  la  colonisation,  l’agricul- 
ture, le  commerce,  etc.  Le  service  des  bureaux 
comprend  3 divisions  : 1°  l’administration  générale 
provinciale  et  communale;  2°  domaine,  colonisa- 
tion et  travaux  publics;  comptabilité  générale,  ser- 
vices financiers,  douanes,  commerce  et  industrie). 

Département  D’Alger.  Le  directeur  général 
remplit  les  fonctions  de  préfet. 

QUATRE  ARRONDISSEMENTS  : 

Arrondissement  df Alger.  3 districts  -..Tenez,  Dellys, 
Aumale.  — Communes  : Alger,  Alma,  Àrba, 
Aumale,  Birkadem,  Chéragas,  Dellys.  Dely- 
Ibrahim,  Douera,  ilouba,  La  Rassantà,  Le  Fcn- 
douk,  Bouïka,  Rovigo . Sidi-Moussa,  Tenez. 
Arrondissement  de  Bltdah.  2 districts  : Marengo, 
CherchelL  — Communes:  Blidah.  Bouflarik, 
Chebli,  Cherchell,  Koléah,  Marengo, Mouzaia ville, 
Oue  l-el-Aleuz. 

A rrondissement  de  Médéah.  — Commune  de  Médéah. 
— TerritoiredesHassen-ben-Ali  administré  par  un 
cheik  sous  la  surveillance  du  préfet. 
Arrondissement  de  Milianah.  I district.  Orièansville. 
Communes  : Du  perré,  Milianah,  Orièansville, 
Vesoul-Bénian. 

Département  D’Oran.  Préfecture,  Cran. 

QUATRE  ARRONDISSEMENTS. 

Arrondissement  d'Oran.  3 districts  : Saint-Denis - 
du  Sig , Sidi-Bel-Abbes,  Ain  Témouchen.  — 
Communes  : Aïn-Témouchen,  Arzeu,  Fieu  rus, 
Mis>erghin,  Oran,  Saint-Cloud,  Saint-Denis-du- 
Sig,  Saint-Louis,  Sainte-Barbe  du  Tlélat,  Sidi- 
Bel-Abbès,  9idi-Chamy,  Valmy. 

Arrondissement  de  Mostaganem.  — Communes  : 
Aboukir,  Aïn-Tedelers , Mostaganem,  Pélissier, 
Rivoli. 

Arrondissement  de  Mascara. 

Arrondissement  de  Tlemcen.  1 district  : Nemours. 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


Département  de  ConHtantlnc.  Préfecture.  Con- 

STANTINB. 

CINQ  ARRONDISSEMENTS  : 

Arrondissement  de  Constantin*.  1 district  : Raina. 

— Communes  : Batna,  Condé  (Smendou),  Con- 
stantine, Kroub.  Oulab-Rahmoun. 

Arrondissement  ae  Bonr.  Cercle  de  La  Calle.  — 
Communes  : Bone.  Bugeaud,  Duzerville,  La 
Calle.  Mondovi , Pentbièvre. 

Arrondissement  de  Philippetille.  2 districts  : Jem- 
mapes,  Djidjrlly.  — Communes  : Djfdjelli,  El- 
Arouch,  Gastonville,  Jeram&pes,  Philippeville,  Ro- 
bertville,  Saint  Charles. 

Arrondissement  de  Guelma.  1 district:  SouJk-.irhoa. 

— Communes  : Guelina,  Souk-Arhas,  Duvivier. 
Arrondissement  de  Sétif.  Communes  : Sétif , Bougie, 

Bonbira. 

Cultes. 

ÉvÔché.  Alger  : 2 vicariats  généraux  de  province  : 
Oran , Constantin*.  — Pour  le  culte  musulman, 
grands  muphlis  à Alger,  & Oran}  à Constantin e. 

Justice. 

Cour  impériale.  Alger. 

Tribun,  de  1T#  instance.  Alger,  Rlidah , Oran . Mos- 
taganem . Tlemcen,  Constantin e,  Bone,  Philip - 
pétillé,  Sétif. 

Tribun,  de  commerce.  Oran , Constantine. 

Justices  de  paix.  Ressort  du  tribun.  d'Alger:  Alger- 
nord,  Alger-sud,  Douera,  Tenez,  Aumale,  Or- 
léansville,  Dellys. 

Rets,  du  trib.  de  Rlidah  : Blidah,  Koléah,  Bouffa 
rik,  Marengo,  Cherchell,  Médôab,  Milianali. 
Ress.  du  trib.  d’Oran:  Oran,  Saint-Cloud,  Sidi- 
bel-Abbès,  Nemours,  AIn-Temouchen. 

Ress.  du  trib.  de  Mostaganem  : Mostaganem, 
Mascara. 

Ress.  du  trib.  de  Tlemcen:  Tlemcen,  Sainl-De- 
nys-du-Sig. 

Ress.  du  trib.  de  Constantin e : Constantine-cst, 
Constant! ne-ouest,  Batna. 

Ress.  du  trib.  de  Rone  : Bone,  Guelma,  Souk 
Arhas,  Mondovi. 

Ress.  du  trib.  de  Philippetille  : Philippevillc  : 
Djidgelli,  Jemmapes. 

Ress.  du  trib.  de  Sétif:  Sétif,  Bougie. 

Instruction  publique. 

Académie  d’ÀLGER.  École  préparatoire  de  médecine 
„ et  do  pharmacie  : Alger.  Lycée  impérial  : Alger. 
École  supérieure  indigène: A Iger. 

Collège  impérial  arabe-français  : Alger. 

Écoles  arabe  franç.  : Alger.  Blidah. 

Collèges  communaux  : Oran,  Constantine,  Bone, 


Philippevillc.  — Cours  publics  d’arabe  : Alger. 

Oran,  Constantine. 

Finances. 

Inspection  générale  pour  toute  l’Algérie  : Alger. 
— Direction  de  l'enregistrement  et  des  domaines: 
à Alger,  Oran,  Constantine;  - Inspecteurs  : Alger, 
Oran,  Constantine;—  Conservation  des  hypothèques 
et  recettes:  Alger,  Bîid.ih,  Oran,  Mostaganem,  Tlem- 
cen, Constantine,  Bone,  Philippeville,  Sétif  ; — Con- 
tributions réunies  : Directions  : Alger,  Oran,  Con- 
stantine; — Postes  : Inspection  : Alger  et  daecteurs 
dans  les  3 prov.  ; — Douanes  ; directeur  à Alger  ; 
sows-inspect.  dans  les  3 prov  ; — Tabacs:  Ins|cct. 
spécial  à Alger  ; — Contrôleurs  dans  les  prov.  : — 
Forêts  : Iuspe.  tours  faisant  fonction  de  conserva- 
teurs dans  les  3 prov. 

Travaux  publics  : Inspect.  gén.  dei  ponts  et 
chaussées  pour  la  prov. 

COMMERCE. 

Les  arrivages  de  bestiaux  algériens  dans  le  midi 
de  la  France  prennent  d’année  en  année  plus  d'im- 
portance. 

F.n  1863,  il  était  entre  à Marseille  6178  bœufs  de 
l'Algérie;  eu  1864,  l’importation  dd  ces  onim  iux 
provenant  de  notre  colonie  s’est  élevée  à 11233; 
elle  a donc  presque  doublé. 

En  même  temps,  l’importation  des  moutons  algé- 
riens, qui  avait  été  en  1863  de  77  659,  atteignait  en 
1864  le  chiffre  do  100763  têtes. 

Si  l’on  se  reporte  à quatre  années  seulement  en 
arrière,  on  constate  que  Marseille  ne  recevait  en- 
core de  l’Algérie  que  851  bœufs,  tandis  qu’actuelîe- 
ment,  pendant  les  mois  d’été,  les  boucheries  de 
Marseille,  de  Toulon,  de  Montpellier  et  de  Cette 
sont  approv.siqnn  es  en  partie  parle  bétail  africain. 
Le  bœuf  algérien  n’est  mémo  plus  inconnu  à L)cm. 
où  il  s’est  montré  plusieurs  fois  aussi  bien  qu’à  Gre- 
noble et  à Saint-Étienne,  et  sans  nul  doute  ses  appa- 
ritions dans  l’intérieur  deviendront  de  plus  en  plus 
fréquentes. 

Principales  localités  historiques  : Alger,  Bone, 
Médéah,  Oran,  prises  en  1830,  Arzeu,  Mostaganem, 
Bougie,  prises  en  1833;  — Mascara  et  Tlemcen, 
1835;  — vict.  de  Sikkah,  1836  (général  lîugeaud), 
traité  de  Tafna  conclu  par  le  général  B igeaud  avec 
Àbd-el-Kader,  1837;  — Constantine,  prise,  1837;  — 
pas  âge  des  Port -s  de  Fer.  1839  ; — défense  de  Ma- 
zagran, 1840  ; — occupation  de  Cherchel,  de  Mé- 
déah,  de  Milianah,  1840;  — Mascara  pris-?  pour  la 
deuxième  fois,  1841  ; — soumission  de  la  prov.  de 
Titteri,  1842  ; bataille  d'Ain  Taguin  (le  duc  d'Au- 
male sur  Abd-cl-Kader)  1843  ; — occupation  de  Te- 
nez, Batna,  Biskn;  — vict* .ire  d'Isly,  1844  (géné- 
ral Bugeaud  sur  les  Marocains  . ; — Prise  de  Zaateha, 
1849;  — prise  de  Laghouat,  de  Ouergla  et  de  Tou* 
gourt  (1853-1854). 


CARTE  N°  60. 


ANGLETERRE. 


Poultkou  astronomique.  — 0#,30\- 13* long.  O. 
— 49*,55V61#  lat.  N. 

«.eojcruphle  physique:  voy.  la  carte. 

C limat . — Humide,  froid,  brumeux  en  tout  temps. 

Ciéoloftle.  — Eu  Écosse,  le  micaschiste  est  la 
roche  dominante;  — En  Angleterre,  grès  rouge, 
dépôts  houillers,  chistes,  ardoises,  argile,  craie, 
dépôts  calcaires. — En  Irlande,  terrains  granitiques  et 
roches  micacées,  chistes  ardoisière,  sol  volcanique 
(basalte  de  la  Chaussée  des  Géants)  au  nord. 


Faune.  — Chevaux, bétail, races  porcine  et  bovine, 
race  canine.  Volailles,  poissons  en  abondance. 

Flore.  — Prairies  (la  moitié  du  sol),  forêts, 
pommes  de  terre,  houblon,  orge. 

Mines.  — Houilles,  fer,  plomb,  cuivre,  étain,  sol. 

MiipcrOele.  — 112  190  milles  carrés  angl. 

KtliiMijiraphie.  — Race  Celtique  (Bretons), 
race  Germanique  (Saxons  Anglo-Normands).  — Lan- 
gue anglaise  et  galloise,  idiome  écossais. 

Formation  historique.  — L'Irlande,  réunie 
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en  1162,  le  Pays  de  dalles  en  1285,  l’Écosse  en 
1603. 

Population , aujourd’hui  : 29  307  199 

Sujets  dans  les  colonies  : 19%  512  900 

Total.  223  820  099 

couMTnement  — Monarchie  constitutionnelle 
héréditaire  représentative.  Ministres  responsables. 
Parlement  composé  de  deux  Chambres  : 1°  Chambre 
des  Lords  465  pairs  dont  30  lords  ecclésiastiques, 
430  séculiers.  Cnambre  des  communes  : 654  députés 


dont  49J>  pour  l’Angleterre  et  le  pays  de 'Galles,  659 
pour  l’Écosseet  105  pour  l'Irlande.* 

K’  llftlon,  — Liberté  des  cultes.  La  majorité 
suit  le  culte  anglican.  En  Irlande  on  compte  4490600 
catholiques.  Les  quatre  archevêques  anglicans  sont 
ccuide  Cantorbcry,  d'York,  d'Armagh  et  de  Dublin. 
Les  archevêques  catholiques  sont  ceux  de  Westmin- 
ster, d'Armagh,  de  Cashel , de  Dublin  et  de  Tuam 
(Les  évêchés  sont  indiqués  au  tableau  des  divisions 
administratives,  plus  Las}.  En  Ecosse,  où  le  presby- 
térianisme domine,  il  n'y  a point  de  hiérarchie  épi- 
scopale. 


vinunces.  Un  des  exercices  des  dix  dernières  années  : 


RECETTES. 


DÉ PERSES. 


RECETTES.  DÉPENSES. 


70  190  000  îiv.  sterl.  70  040  000  liv.  sterl. 

Dette  publique  : 801  808  607  — 


! 2 069  000  000  f.  2060  000  000 
8000000000 


Armée. 


Cavalerie. 
Infanterie. 
État-Major. 
Armée  des  Indes. 
Armée  de  mer. 


14  066  ) 

129  265  14G450 

1 822  ) 

83  573 

74  744  h 


Total  de  l’armée  Britan- 
nique : 228  973. 


Pied  de  paix.  Pied  de  guerre. 

490  560  900  963 

39  254  66  535 

I Inscrits  : 170  000. 


Le  pays  est  divisé  en  districts  de  recrutement 
auxquels  sont  affectés  des  officiers  et  des  sergents 
recruteurs,  ceux-ci  vont  chercher  les  soldats  dans 
les  grands  centres  de  population.  Les  grades  sont 
achetés  à prix  d’argent 

Une  armée  permanente,  très-faible,  entretenue 
en  vue  d'une  guerre  continentale,  est  ainsi  organisée: 
aucun  citoyen  anglais  n’est  forcé  de  prendre  les 
armes  autrement  que  pour  la  défense  du  territoire; 
donc,  recrutement  volontaire  ou  engagement,  c'e-t 


le  seul  moyen  pour  lever  des  troupes  régulières  en 
Angleterre. 

Places  fortes.  — Portsmouth,  Douvres,  Fal - 
mouth,  Sheerness,  Chatam , Piymouth  , Yarmouth. 
Les  forts  Westmorland,  Cambden.  Carliste  à l’entrée 
de  Cork.  L,e  fort  Duncannon,  à rentrée  de  Water- 
l'ord.  Eu  Ecosse,  forteresse  à' Edimbourg,  de  Stir- 
ling, de  Dumbarlon  et  les  forts  Augustus , William 
cl  Georges  (comté  d'Inverness)  : 


Marine.  — Flotte  anglaise.  France. 

478  de  tout  rang  dont 
17  cuirassés  portant 
9718  canons. 

Officiers  et  matelots  de  la  flotte  : 39309  h. 

Ensemble  de  tous  les  équipages  70  744  h. 


Vapeurs  a Ilots.  525  (dont  13  cuirassés)  ' 

en  construct.  55  (dont  11  cu.rassésj 

Voiles.  110 


630  de  de  tout  rang 
portant  16000  canons. 


Ports  de  guerre.  — Portsmouth , Plymoulh. 

Arsenaux  et  chantiers.  Angleterre  : Woolwich, 
Chatham , Schemess,  De  fit  fort,  Mild  lord- Haven,  Yar- 
mouth, beat.  — Écosse  : Leith,  Inverness.  — Ir- 
lande : Cork,  Waterford,  Galway . Bantry,  Limerik. 

École  de  marine  et  Invalides  de  la  marine  : Green- 
t cieh. 

Les  Cinq  ports  forment  un  gouvernement  à part 
dans  le  ministère.  Il  y en  a sept  en  réalité  . Douvres, 
Sandwich,  Romney,  Hastings,  Heath,  Winchelsea , 
Dye. 

Division  des  commandements  maritimes  : 1°  Bou- 
ches de  la  Tamise;  2*  Portsmouth  ; 3r  Devonport; 
4°  Cork;  5°  Woolwich;  6°  encadre  de  la  Manche. 

jnMiire.  — Point  de  Code.  15  grands  juges  seu- 
lement pour  toute  l’Angleterre.  Us  vont  présider  1rs 
assises,  ou  cours  de  Justice,  3 fois  par  an  pour  les 
comtés  du  centre,  2 fuis  pour  les  autres.  Les  justiciers 
et  juges  de  paix  rendent  la  justice  ordinaire.  Les 
Cours  provinciales  cassent  les  arrêts  les  unes  des 
aulresquoique  étant  égales;  mais  il  n’y  a de  cassation 
en  dernier  ressort  qu’a  la  Chambre  des  Lords.  Les 
Cours  sont  tantôt  civiles,  tantôt  criminelles  et  ne 
jugent  pas  toujours  d’après  la  loi  parlementaire; 
quelques-unes  suivent  la  loi  romaine.  Le  jury  existe 
pour  décider  au  civil  comme  au  criminel  les  ques- 
tions de  fait. — 11  y a(  à Londres,  outre  la  Chambre 
des  Lords , le  comité  judiciaire  du  conseil  privé , la 
Chambre  de  l'Échiquier  (juridiction  civile).  La  Cour 
du  banc  de  la  reine  (civile  et  criminelle);  — la 
Cour  des  plaids,  la  Cour  de  V Échiquier  (civile). 
Toutes  les  afla.res  peuvent  être  portées  à la  cour  du 
banc  de  la  reine,  bans  les  comtés,  les  shérifs , les 


custodes  rotulorum,  les  greffiers  de  la  paix,  les 
juges  de  paix,  les  coroners  et  les  constables  ont  aussi 
des  fonctions  judiciaires. 

En  Ecosse  : haute  Cour  (Courtof  session)  statuant 
au  civil  et  au  criminel.  — Cour  du  Justicier  (Court 
of  jusliciary),  le  l*r  tribunal  criminel  du  royaume 
et  dont  les  membres  font  deux  tournées  par  an 
dans  les  comtés.  — Cour  de  l'Échiquier  (mêmes  attri- 
butions qu’en  Angleterre).  — Cour  de  l'Amirauté , 
causes  maritimes.  — Cour  des  commissaires  (Com- 
missary  Court),  4 juges  décidant  des  questions  «le 
mariage,  «le  divorce.—  1 shérif  dans  chaque  comté: 
instruction  des  procès  criminels,  poursuite  «les  cri- 
minels. Dans  les  bourgs  et  villages  un  officier  royal, 
coroner,  est  chargé  des  premières  enquêtes  crimi- 
nelles 

instruction  publique.  — Universités:  Oxford, 
Cambridge , Londres,  Durham.  Edimbourg , St- A n- 
drews,  Glasgow,  Aberdeen,  Dublin. 

Travaux  public*.  — Chemin  de  fer,  IGOOOkil. 
(voy.  la  carte).  Canaux  très-nombreux. 

Culture.  — Pâturages,  parcs,  houblon,  lin, 
chanvre,  élève  de  chevaux,  de  bestiaux,  de  porcs, 
de  moutons.  — Course  de  chevaux  : Newmarket, 
Fpsom,  Woodstock 

industrie.  — Coton  : Manchester,  Bolton  (Lan- 
cashire),  Blackburn,  Preston,  Roch«lalc,Warington, 
Chester,  Norwich,  Londres,  Glascow. 

Laine  : Leeds , Halifax  , Bradford,  Hudderefleld, 
Kendal  (Westmorelaml),  Frome,  Stroud,Colchester, 
Shrewsbury,  Salisbury,  F.xeter,  Calne,  Taunton, 
Covcntry,  Norwich,  Noltingh&m,  Glocester,  Leices- 
ter,  Glascow,  Perth. 
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Toile  : Wanngton,  Leeds,  Barn*!ey,  Brid|mrt, 
Exeter,  Maidstone;  — L'sburn , Ncwry,  Belfast, 
Drogheda,  Cootehillo , Monagham,  Armagh.  Sligo, 
Gaiway,  Dublin; — Glascow.  Dundee,  Paisïey,  Mon- 
tre». 

Soie  : Coventry,  Macdesfîeld,  Londres,  Reading, 
Nottinghaiu,  Derby,  Sheffîeld;  — Paisley,  Dubliu. 

Dentelles  : Buckingham,  Oxfordshiro. 

Fer , Acier  (ma  lunes,  coutellerie,  aiguilles)  : 
Sheffîeld,  Birmingham  et  Soho,  Londres,  Barnslay, 
WolwerharanlontKeUey,  Dudley,  Rothcrham.  Leeds, 
Glocester,  Shrewsbury,  Colebrookdale , Salisbury  , 


M^rlhyr-Tydwile,  Swansea,  Neath;— Carron-Work 
Clydc-Works. 

Bijouterie  : SheHield,  Birmingham,  Londres. 
Faienre  : Bursiem,  Etruria  (Stafford  sbire),  Loeds, 
Cheste:  ueld,  Londres,  Newcastle,  Bristol,  — Glascow. 
Porcelaine  : Worcester,  Derby. 

Tannerie  ; Londres,  Bristol,  Warwick,  Heuting- 
don,  Worcester; — Pcrth; — Limeri. 

Verrerie : Londres,  St-Hélen,  Yerreville,  Bristol, 
Glascow. 

Papeterie:  Bath,  Bristol,  Maidstone,  Hereford. 
Savons  : Windsor. 

Fromages  : Le  Chesshire. 


Fraarr. 


GÉNÉRAL.  SPÉCIAL. 

tomnerre.  — Impoitation  annuelle  en  moy.  : 70000000  liv.sterl.  2 1 >56  800  000 f . 1 897  300000 

Exportation  — : 20  000000  — 3 144  800  OOP  2 27 7 1 UQ  000 


(Ui.aéts  io  derii.  années.) 

Importation. 

Exportation. 

Importation. 

Exportation. 

Etats-Unis.  liv.  st. 

44  724  312 

22  907  681 

Belgique. 

4 070  868 

3 96467Ü 

France. 

17  774  U31 

12  701  372 

Antilles  Angl.  et  lies  de 

Indes-Orientales. 

1 5 1 06  595 

17  683  67*4 

l’Amérique. 

4 709  108 

2 174  434 

H ujwid. 

16  201  498 

5 446  239 

Espagne. 

3 992  386 

2 623  291 

Êijypte. 

10  352  574 

2 598  912 

Colonies  espagnoles  d’A- 

Chine. 

9 323  764 

2 915  542 

mérique. 

3 288  1 Ui 

3 60  ^ 696 

Hollande. 

8 265  1 1 1 

9 752  962 

Turquie. 

3 178  109 

4 588  IÜ8 

Prusse. 

7513  815 

2 879  446 

Suide. 

3 193  308 

940  613 

Villes  Hanséaliqucs. 

7 027  406 

13  779  428 

Italie. 

•1  748  525 

5 277  730 

Nouvelle-Bretagne. 

6 826  551 

4 984  810 

Brésil. 

2 260  130 

4 571  308 

Australie. 

6 470  245 

10  599  217 

La  France  a donc  reçu  d’Angleterre,  année 
moyenne,  pendant  cette  période  décennale,  envi- 
ron pour  454  200  000  fr.  dont  308400000  pour  sa 


consommation  exclusive.  Elle  a envoyé  en  Angle- 
terre pour  K06  400  000  fr.  dont  598  900000  de  pro- 
duits exclusivement  français. 


Marine  marchande.  — V dles.  25  905 

Vapeur.  2 1*3  14  794  nari rts  jaugeant 

Colonies  1 ()  860  903  590  tonneaux . 

Total.  38  904  navire*  jaugeant  5 8T1  589  tonneaux. 


Ports  marchands.  — Londres,  Liverpool,  Bristol, 
Hull,  Newcastle,  Plymouth, Soutbampton,  Sunder- 
land . Wittehaven,  Portsmoutb,  Yarmoub,  Brighton, 
Whitby,  Douvres,  Scarborough,  Darinoutb,  Beau- 
maris,  Poole,  Ex -1er  , Lyon -Regis,  Cardigan, 
Swansea,  Glocester,  Rochestor;  — Leilh,  Greenock, 
Glascow,  Dundee,  Aberdeen,  Inverness;  — Dublin, 
Belfast,  Cork,  Limerick,  Waterford,  Londondery. 

nlvGionK  adnilnUtrutUe».  — L'Angleterre 
est  divisée  en  117  comtés  ou  shires,  ainsi  répartis: 
Angleterre  proprement  dite.  40  comtés. 
Principauté  do  Galles  12 

Irlande  (4  provinces).  32 

Ecosse.  33 

HT 

Ils  sont  subdivisés  irrégulièrement  en  hundred *, 
\capentakes , wards,  lotîtes,  râpes.  Les  comtés  ne 
sont  pas  regis  par  des  fonctionnaires  de  l'ordre 
purement  administratif,  comme  en  Franco  les  dépar- 
ments.  Ce  sont  des  magistrats,  et  leurs  décisions  ont 
la  forme  d’un  jugement. 

Les  principaux  magistrats  ohargés  do  l'adminis- 
tration civile  et  judiciaire  des  comtés  sont  : I"  le 
lord  lieutenant,  fonctions  à vie,  gratuites,  peu 
importantes;  2*  le  shérif , nommé  chaque  année, 
fonctions  gratuites,  juge,  officier  ministériel  près 
des  cours  de  justice  et  bailli  du  roi  ; 3*  les  juges 
de  paix , nommés  par  le  souverain  ainsi  que  le 
custos  rotulorum  qui  a la  garde  dos  archives  du 
tribunal  de  paix;  4*  les  5 ou  6 coroners,  élus  par 
les  francs  tenan-  ciers  du  comté,  inamovibles,  qui 
font  les  enquêtes  criminelles  et  remplacent  le  shé- 
rif; 5*  les  grands  constables  dans  chaque  canton, 
6"  les  petits  constables,  dans  les  paroisses,  raain- 
tienuent  la  paix  du  rot. 


Angleterre  proprement  dite. 

1.  NORTHintbERMND,  ch  -1.  NEWCASTLE,  109291  li. 
port  mardi.,  ind.  comm.  — Berwick,  100000  h., 
— Morpeth. 

2.  Cumberland,  eh.-l.  Carlisle.  évèch  prot.,  20000 
h..  1568  (Marie  Stuart) , comm.  — Wtlteharen, 
port  march  , iomra.T  20000  h.  — Ile  de  Man  : 
Douglas,  ind.,  Castletoicn,  ind. 

3.  Westmoreland.  cta.-l.  Aplrby.  — Kendal , ind., 
100000  b.;  — Orton,  18000  b.;  — Shap,  eaux 
minér.  — -Lac  de  Winandermere,  célèbre  par  le* 
poètes  lakistes. 

4.  Durham,  ch.-l.  Durham,  évêché  prot,  10000  h., 
univ.;  — Sunderland , port  march.,  bainsdemer, 
80324  h.,  comm. 

5.  Lancastre,  ch. -4.  Lanoastrk.  15000  h ; — tircr- 
pool,  port  march.,  comm.,  44*884  h.  le  second 
port  march.  du  monde.  — Manche-sur,  ind.  338346 
n.,  la  première  ville  ind.  du  monde.  — Bokon, 
ind..  70300  h.  — Preston,  ind.,  82960  h.  — 
Boehdale,  ind.,  36000  h.:  — Salford , ind., 
102400  h.;  — Oldhatn,  ind.,  72330  h.  — Blak - 
hum,  ind.,  63125  h . ; — Blackpool,  ltains  de  mer 

6.  York,  ch.-l.  York,  arebev.,  30  000  h.,  comm.;  — 
Sheffîeld,  ind.,  185 157  h.  — Leods,  ind.,  207  153  h. 
Huddersfieid , ind..  20000  b.;  — Halifax , ind., 
20000  h ; — Wakefleld,  bat.  (1480):—  Brndfor f, 
ind.  108218  h.;  — Huit,  port  march.,  98994  h., 
comm  , ind.  ; — Scarhoroug,  port  march., b.  de m. 
20000  h.  — HVttp,  15000  h.,  port  maroh;;  — 
Marston-Moitr,  bat.,  1644  (Cronrwel  sur  les  royal.); 
Toxcton,  bat.,  1461,  Edouard  IV  sur  Henri  VI. 

7.  Derby,  ch.-l.  Derby,  25000  h.,  ind.  — Cl  tester  - 
fielâ. 

8.  Ghebtkr,  ch.-l.  Chbster,  évéch.  prot.,  port 
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march.,  25000  h.  — Birken-head,  faubourg  de 
Liverpool,  comm.,  ind.,  60000b.  — Mncclesfleld , 
23000  b.,  ind.  — Stockport,  ind.,  54681  h. 

9.  Shropshire, ch.-l.  Siirbwesbuhy,  24000  h.,  ind. 

10.  Stafford,  ch.-l.  Stafford,  8000  h.,  ind.  — 
Wol  ver  champion,  1 0 858  h.,  ind.  — IMchfield 
évêché,  pairie  d’Addison. 

11.  Leicester,  ch.-l.  Lficester,  08052  h.,  ind.;  — 
Bostcort h, 1485,  bat.  (Henri  Tiulor  sur  Richard  III) . 

12.  Nottingham,  ch.-l.  Nottircham,  74531  h.,  ind. 

— Newark  (1216,  mort  de  Jean  I#r). 

13.  Lincoln,  ch.-l.  Lincoln,  évêché,  15000  homm., 
cotnm.  (1217  foire  de  Lincoln).'  — Boston,  port 
march..  comm. 

14.  Rutlard,  ch.-l.  Oakiiau. 

15.  Norfolk,  ch.-l.  NuHWick,  évêché,  74414  h. , ind. 

— Yarmoulh,  port  march.,  comm.,  bains  de 
mer,  25000  h.  ; — Lynn-Regis,  port  march.,  patrie 
de  Vancouver. 

16.  Suffolk,  ch.-l.  Ipswich,  25000  h.,  patrie  de 
Wolsey;  — New-Market,  courses  de  chevaux. 

17.  Cambridge,  ch.-l.  Cambridge,  univ.,  20000  h.; 

— Ely,  évêché. 

18.  Hcntingdok,  ch.-l.  Huntinodon.  — St-Yves , 
patr.  de  Cromwell. 

19.  Northampton,  ch.-l.  Northampton,  30000  h., 
bat.,  en  1460  (York,  sur Lancastre)  ; — Pcterbo- 
mugh , évêché. 

20.  Bedfort,  ch.-l.  Bedfort. 

21.  Bi\kingham,  ch.-l.  Bickinoham,  ind.  — Eaton , 
le  collège  le  plus  important  de-  l’Angleterre;  — 
Slang  h (observatoire  trHerschell). 

22.  Oxford  , ch.-l.  Oxford,  univ.,  évêché  prot. 
22000  h.  — Woodstork,  courses  de  chev. 

23.  Warwick.  ch.-l.  Warwktk  ; — Birmingham, 
295955b, ind., monnaie;— Corenlrg,  ind.,  36000  h.; 

— Stratford , patr.  de  Shakespeare. — Victoria  Spa, 
eaux. 

24.  Wo rc ester  , chef-lieu  YVorcester  , évêché, 
20000  h.,  bat.  (Cromwell  sur  les  Écossais,  1642). 

25.  Hbrepord,  ch  -1.  Hereford,  évêché. 

26.  Glocrster,  chef-lieu  ülocestf.r,  évêché,  port 
marchand,  comm.,  12  000  h.,  iml.  : — Bristol , 
154093  h.  port  march..  comm.,  patrie  de  Chat- 
terton. — Teuksbury,  bat.  (1471,  York,  sur  Lan- 
castre); — Cheltenham,  eaux  (entre  Glocester  et 
Tewkesbury). 

27.  Mokmodth,  ch.-l.  Monmouth,  60CXI  h-,  patrie 
d'Henri  LV;  — NetcporP,  port  march.,  comm., 
20000  h.;  — Chêpsto w,  port  mardi. 

28.  Somerset,  ch.-L,  Taunton,  12000  h.; — Bath , | 
400001).,  ind.,  eaux;  — BridgucaU-r, ; — Ilchesier 
(patrie  de  Bacon). 

29.  Wilt,  ch.-l.  Salisbury,  évêché,  12000  h.,  ind. 

— Malmesburu , patrie  de  Hobbes; — Malborough, 
fief  du  général  de  ce  nom. 

30.  Berk.  ch.-l.  Keading,  15000  h.; — Ifïrtdxor, 
résidence  royale,  patr.  d’Édouard  III,  ind. 

31.  ÎIÜDLEflSEX  et 

32.  Subbet  : i.oDdren.  capitale  de  l’Angleterre,  est 
dans  ces  deux  comtés,  la  Tamise  formant  leur 
limite.  La  cité  et  les  principaux  quartiers  sont 
dans  le  Midlessex  et  leSouthtcark  dans  le  Snrrev. 

2 362236  hab.,  univ.  port  march.  (le  premier  du  i 
monde),  ind.,  comm.,  év.  prot.,  nrchev.  cath. 
de  Westminster;  patrie  de  Chaucer,  de  Milton,  de 
Pope,  de  Chestcrfieki,  de  Th.  Mbrns.  de  Fr.  I 
Bacon,  etc. 

— Dans  Midlessex  : — Jlamptoncourt,  chAteau 
royal.  — Chelsea  {Royal  military  asylrm,  inva- 
lides de  Vannée) . — Btackwali,  chantiers  et  doks. 

— Dans  le  Surrey.  — Guildford,  Kie te,  Rich- 
mond, Croydon,  Addiscoml»,  éc.  mil.:  — Bpsom 
(courses  de  chev.);  — Farnham,  éc.  mil.  — 

— Sandhurst . éc.  milit. 

33.  Hrrtford,  ch.-l.  Hertford,  éc.  d’arts  et  mé- 
tiers; — Saint-AWans , bat.  en  1461  ; — Ramet, 
bat.  en  1471. 


34.  Essex,  ch.-l.  Ciiei.msford  ; — Colchester , port 
march.;  — Tilbury,  pl.  forte  ; — Uancich , port 
marchai  d. 

35.  Kfnt.  ch--l  Maidstone,  16000  h.;— Cantorbmj, 
archevêché; — Deptford  (chantiers);  — Green- 
wich, inval.  de  la  marine,  ensemble  100000  h.:  — 
Woolwichyéc.  d'arlüleric  et  du  génie,  arsen.  de  la 
marine  royale.  — Shernest,  pl.  forte,  charnier 
mar.  rov.,  32000  h.  — Rochester,  év.;  — Grave- 
send;  — Chatam,  pl.  forte,  chant.,  arsen.  «le  la 
mar.  roy.  Sherness,  plac.  forte,  chant,  mar. 
roy.  ; — Ramsgate.  év.  ; — Margate.  év.;  — 
Bourres,  port  march.,  év.,  12000  h.,  patrie  de 
lord  Bvron;  — Folkestone , port  march., — Tum- 
bridge-  Wells,  fond,  de  canons. 

36.  Susse x,  ch.-l.  Lewes,  bat.  en  1264  (les  barons 
contre  Henri  III);  — BriglUon,  port  march.. 
comm.,  év.  77  693  h.  — Hastinas.  bat.  en  1066 
(Guillaume  I*r  sur  Harold);  — Chichester,  év. 

37.  Soütijampton, ch, -l.SouTHAMpTON, port  march., 
comm.,  30  000  h. — Portsmouth,  ni.  forte,  port 
milit.  et  march.,  94  546  h.  — Winchester,  évêché 
— Ile  de  Wight  : Newport,  Osburn , cliât.  royal. 

38.  Dorset.  ch.-l.  Dorcuester,  — lynn-Regit . port 
march.,  bains  de  mer,  — Poole,  port  march.,— 
Weymouth,  bains  de  mer. 

39.  Devon,  ch.-l.  Kxeteh,  év.  prot.,  port  march., 
28  000h.  — Plymonth , port  milit.,  62  823  h.;  — 
Dev onport,  port  mardi.,  coinm.,  50504  h ; — 
Darmouih,  port  march. 

40.  Cobnwall,  ch.-l.  Launckston  ; — Falmoulh  , 
port  march. , comm.;  — Saint-Yves,  port  march. 

II.  Principauté  de  Galien. 

1.  Akglksey.  ch.-l.  Holyhead, — Benvmaris. 

2.  Caernarvon,  chef-lieu  Carrnarvon  , patrie 
d’Édouard  II;  — Bangor,  év.  prot.,  d’où  part 
le  pont-tube  du  rocher  Britannia. 

3.  DeMBIGII,  Ch.-l.  ÜEMD1GII. 

4.  Funt,  ch.-l.,  Flirt  (1399  Richard  II,  déposé); 
— St-Asaph y év.  prot. 

5.  Merioretii,  ch.-l.  Bala. 

6.  Montgomery,  ch.-l.  Montgomery. 

7.  Hadroi,  ch.-l.  Radror. 

8.  Cardigan,  ch.-l.  Cardigan. 

9.  Brecnock,  ch.-l.  Brecknock. 

10.  Caermabtuen,  chef-lieu  Caermarthen,  port 
march.,  lOOflO  h. 

1 1 . Pembroke, ch.-l.  Pkmbroke,  patrie  d’Henri  VIII ; 
— Mitdfordharen,  port  march.  — Saint-David, 
év.  prot. 

12  Glavorgan,  ch.-l.  Carme,  port  march.,— 
Llandaff,  év.  prot.,  — Swansea,  port  march.; 
14000  h. — Merlhyr-TyduiiU,  mine  de  houille. 

lia.  KeoiMte,  population  : 30G1  251. 

1.  Orknby  (îles  Orcadcs  et  Shetland) ,30  Orcades;— 
Kihk wall,  port  march.,  dans  Vite  Pomona  ; — 
Shetland:  Lerwick,  port  march.  dans  Vile  Main - 
land. 

2.  Cathness,  ch.-l.  WiCK,  port  march.  — Therso, 
port  march. 

3.  Sutherland,  ch.-l.  Dornoch. 

4.  Ros»,  ch.-l.  Tain.  — Dingwall,  port  march.  — 

i Siomaway,  port  march.,  dans  l lle  Lewis. 

; 5.  Cromarthy,  ch.-l.  Cromartuy. 

6.  Murray, ch. -I  Elgir. 

7.  Natrn,  ch.-l.  Nairn. 

8.  Invernrss,  ch.-l.  Irverness,  port  march.,  16000  h., 
ind.  comm.;  — Culloden,  bat.  en  1746  (défaite 
du  prétendant  Charles-Édouard).  Les  forts  Augus- 
tus,  Georges  et  William;  — Les  lies  Shye,  Canna 

, Hum,  Èigg  , Si-Uist , Saint-L'ist,  Bembecula 

! Barray. 

9.  Banpp,  ch-1.  .Bakff. 

i 10.  Aderdeen,  ch.-l.  Aberdeen,  port  march. 


972 


GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


7:1794  h.,  univ.,  ind.,  comm.  — Pcterhead,  port 
march.  — Fraserburgh. 

11.  Kincardinb.  ch.-f.  Stonehaven,  port  mardi. 

1*2.  Anoüs,  ch.-l.  FORPAR  ; — Dundee,  port  march., 
90  425  h.,  co  nm.  ; — Arbroath,  port  march., 
comm.:  — Montrose,  port  march.,  comm., 
12000  h. 

13.  Perth,  ch.-l.  Perth,  24000  h.;  — Dunkeld  ( an- 
cienne capit.  de  l’Ecosse)  ; — Scone  (couronne- 
ment des  anciens  rois). 

14.  Fife,  ch.-l.  Cüpar;  — Dunfermtine , ind  ; — 
S. -Andrews,  univ. 

15.  Kinkoss,  ch.-l.  Ki.sross. 

16.  Clackmnan,  ch.-l.  C.  ackmànn,  port  march. 

17.  Stirling,  ch.-l.  Stirling;  — Falkirk , 12  000  h. 

18.  Linlitgow,  ch.-l.  Linlitgow. 

19.  Argylk,  ch.-l.  Invkrary,  port  march.,  — Camp- 
beltown , port  mardi.,  9000  h.;  — lies  de  JfuH, 
Coll,  J'irree , Sla  (Ta  (grotte  de  Fingall),  Gigha , 
Ista  y,  Jura , Scarba  (entre  ces  deux  dernières,  le 
gounre  Breacan  et  Corryvrackcn). 

20.  Bute  (des  Bute  et  Arran),  ch.-l.  Rotsat,  port 
march. 

21.  Dumbarton,  ch.-l.  Duhbàrton,  pl.  forte. 

22.  Rknfrew,  ch.-l.  Renfrsw  ; — PaisUy,  ind. 
55000  h.,  — Creenock . comm.,  port  march., 
28000  h.,  ind.,  patrie  de  J.  Watt;—  Port  Glascow , 
port  march.,  6000  h.;  — Johnston,  ind.  80u0  h. 

23.  Ayr,  ch.-l.  Ayr,  port  march..  80Ü0  h.;  — Irvine , 
port  march.,  5000  b.;  — Kihnavnock , ind., 
18000  h.  ; — Gin  an. 

24.  Lanark,  ch.-l.  Lanark,  8000  h.;  — Hamilton , 
ind.,  10000  h.;  — Glascow,  univ.,  ind.,  port 
march.. comm.,  394  857  h.,  patrie  de  Smith,  Rcid, 
Richarason,  Y ung  et  Moore. 

25.  Peebles,  ch.-l.  Peebles. 

26.  Edimbourg,  ch.-l.  Édiilbourg,  anc.  cap.  de 
l’Ecosse,  168  098  h.,  univ.,  ind.,  pl.  f^rte,  comm. 
( Holyrood , palais,  abbaye  célèbre*),  patrie  de 
Walter  Scott;  — Leilh,  port  mardi.,  comm., 
35  000  h. 

27.  Haddington,  ch.-l.  Haddington.  6000  h.,  patrie 
de  Knox;  — Dunbar,  bal.  en  1 650  (ClTM&WeU). 

28.  BerwicX,  ch.-l.  Du n sb  ; — Grinlaic. 

2».  Roxburgh,  ch.-l.  Ieoburg;  — Ednam , patrie 
de  Thompson.  — Jlawick. 

30-  Sbi.kirk,  ch.-l.  Sklkirk;  — Galashiels,  ind., 
10000  h. 

31.  Dumfribs,  ch.-l.  Dumtries,  port  march.,  ind., 
14000  h.;  — Grelnaareen  (mariages). 

32.  Kirkudbright.  ch.-l.  Kirkudbrigut,  port  march. 

33.  Wigton,  ch.-l.  Wigton ; — Staurawer,  ind., 
6000  h.;  — Port-Patrick,  port  march. 

IV.  Irlande  (32  comtés). 

I.  Ulstkr,  1 910  408  b. 

1.  Antrim,  ch.-l.  Antrim;  — Belfast,  port  march., 
ind.,  comm.,  119242  h.;  — Carnckfergus , port 
march.,  comm.,  9000  h. 

2.  Lokdonderry,  ch.-l.  Lûndonderry,  év. , port 
march.,  comm.,  65000  h. 

3.  Donbgal,  ch.-l.  Donegal  ; — Raphoe , év. 

4.  TyronE,  ch.-l.  Omagh;  — Clogher,  év. 

5.  Fermanagii,  ch.-l.  Enniskillen;  — Loïc  thés - 
town , comm.,  12000  h. 

6.  Càvan,  ch.-l.  Cavan  ; — Kilmore , év. 

7.  Monaghàn,  ch.-l.  Monagean. 

8.  Armagh,  ch.-l.  Armagu,  archcv.  prot.  et  archev. 
cath. 

9.  Dove,  ch.-l.  Down-Patrick,  év.;  — Dromore, 
év. 

II.  Leinstbr,  1439596  h. 

1.  Louth,  ch.-l.  Dundalk.  ind.,  10000  h.;  — Dro- 
gheda,  ind.,  18000  h.,  bat. en  1690 (Guillaume  1JI 
sur  Jacques  II). 


2.  East-Meatr,  ch.-l.  Trim,  év. 

3.  Longpord,  ch.-l.  Longford  ; — Police,  patrie  de 
Goldsmith. 

4.  West  Meate,  ch.-l.  Mulungar. 

5-  Kings  County,  ch.-l.  Tullamohe. 

6.  Queens  Couktt,  ch.-l.  Marybobough. 

7.  Kjldare,  ch.-l.  Kildare. 

8 Dublin,  ch.-l.  Dublin,  cap.  de  l’Irlande,  archev. 
cath.  et  archev.  prot.,  univ.,  249  733  h.,  port 
march.,  comm..  ina.; — Kingstuwn,  port  march. 

9.  Wicrîow,  ch.-l.  Wicklow. 

10.  Carlow,  ch.-l.  Carlow,  9 000  h.:  — Leighlin, 
év.  cath. 

11.  KiLjtENHY,  ch.-l.  Kilkennt,  cv.  cath.,  18000  h. 

12.  Wexford,  ch.-l.  Wex ford,  port  mardi.,  comm., 

9 000  h.  — Ferns,  év.  cath. 

III.  CoNNAUGiir,  911  339  h. 

1.  Sligo,  ch.-l.  Sligo,  port  march.,  comm.,  12000  h.; 

— Achanry , év.  prot. 

2.  Leiti.im,  ch  -1.  Carrick. 

3.  Mayo,  ch.-l.  Castlebar. 

4.  Galway,  ch.-l.  Galway,  pl.  forte,  port  march., 
comm.,  62  000  h.;  — Tuam,  archev.  cath.;  — 
CUmfert,  év.  cath. 

5.  RvScommon,  ch.-l.  Roscommon,  év.  cath.; — El- 
phin,  év.  cath. 

IV.  Munster,  1503  200  h. 

1.  Clare,  ch.-l.  Ennis;  — Killalor , év.  cath. 

2.  Limerick,  ch.-l.  Limerick,  port  march..  comm., 
44626  h. 

3.  Tipperary,  ch.-l.  Clonmel,  9000  h.,  patrie  de 
Sterne;  — Carrick,  1214)0  n. ; — Tipperary ; — 
Cashcl , arch.  cath. 

4.  Watehkord,  ch.-l.  Waterforb,  port  march.,  év. 
prot.  30ÜUÜ  h ; — Lismore , év.  cath. 

5.  Cork,  ch.-l  Cork,  port  march.,  év.  prot , comm., 
18  892  h.;  — Randon,  15000  h ; — Kinsale,  port 
mardi.,  comm.,  10 000  h.; — Bantry,  port  march.; 
Youghal , port  march.;  — Cloyne,  év.  cath. 

6.  Kerry,  ch.-l.  Tralée;  Killamey,  7000  h. 

Colonie*. 

Europe.  — Iles  normandes,  Jersey , Guernesey , .4L 
(Lrney  (voy.  la  carte  n*  45).  — He'gnland,  à 
l’embouchuie  de  l’Elbe  ; — Gibraltar  (voy.  la  carte 
n°  72);  Malte  et  Go.zo  (voy.  la  carte  nL  69). 

Asie.  — Aden  (carte  et  tahl.  81);  — Les  Index 
orientales,  en  deçà  et  au  delà  «lu  Gange,  jusqu’à 
Singapour,  Ccylan  (carte  et  tabl.  n*  77);  — 
Hong-Kong  (carte  75). 

Aprique.  — Côte  de  Gambie  (Balhurst)  ; CAte  de 
Sierra!  eone  ; établissements  de  la  Côte-d'Or 
(carte  et  tabl.  n“  82);  Sainte-Hélène,  l’Arcensioii, 
la  Cloonie  du  Cap,  Port-Satal,  nie  Maurice,  les 
Seychelles,  les  Amirautés  (carte  et  tabl  n*  80), 
Hle  Périm  (carte  n"  80). 

Amérique.  — La  Souvellc-Iiretagne  ei  les  terres  po- 
laires, T erre -Neuve  et  les  lies  voisines,  Iles  Y an- 
coutcr  et  de  la  Reine-Charlotte,  les  Bermudes 
(carte  e:  tabl.  84)  ; — les  Lucanes,  la  Jamaïque, 
Balise  et  territoire,  le  protectorat  des  Mosquitos. 
Les  Petites-Antilles  : Anguille, Saint-Christophe  . 
Barboude,  Monserrat,  A aligna,  la  Dominique,  la 
Barbade,  Sainte-Lucie.  Saint  Vincent,  les  Gre- 
nadiUes,  Tahu  go,  Grenade,  la  Trinité  (carte  et 
tahl.  n"  86); — Guyanne  anglaise,  les  îles  Maloui- 
nés , la  Géorgie  australe  (carte  et  tabl.  n*  87). 

Océanie.  — lies  Labuan ; — Australie  : Nouvelle - 
Galles- -du-Sud,  Victoria,  Australie  méridionale, 
Australie  occidentale,  île  de  Van-Diémen,  Auj- 
tralie  septentrionale  avec  les  Iles  de  Melville  et 
de  Balhurst ; — lies  Houe,  Norfolk  et  Philippe ; 

— la  Nouvelle-Zélande  (carte  88). 
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CARTE  N°  61. 

ROYAUME  OE  SUÈDE  ET  NORVÈGE.  — DANEMARK. 


P»»llloa  astronomique.  Longit.  2 ",30*  E.  — 
Lai . 55°  75"  S. 

fecographlr  physique.  Voy.  la  carte. 

Climat,  température.  La  moyenne  à Christiania 
est  de  7 degrés  au-dessus  de  0.  Elle  n’est  que  de  4 
à St-Pétersbourg.  Le  froid  est  rigoureux  dans  le 
Finmark  et  l’hiver  se  prolonge  jusqu’au  mois  de 
mai.  Climat  salubre  surtout  en  Suède. 

Conformation  géologique.  Le  granit  et  le  schiste 
dominent  dans  la  région  montagneuse.  Dépôts 
houillers et  calcaires,  etc. 

Produits  naturels.  Faune.  Chevaux,  rennes, 
moutons,  eiders. 

Flore.  Forêts  d'essences  diverses  surtout  le  sa- 
pin. 

Mines.  Fer,  cuivre,  étain,  houille. 

SnBprfl,i.  J Suède,  432  000  kilomètres  carrés. 

«upcrucie.  j Norvége?  3Q6  4Q0  _ 

Ethnographie.  Trois  races:  germanique,  hy- 
perboréenne,  finnoise. 

Langue».  Suédois,  norvégien  (langue  germa- 
niques). lapon,  finnois. 

Formation  hlutorlque  de»  deux  royau- 
me». En  1394,  Marguerite  de  Danemark  réunit  les 
trot*  royaumes  (union  de  Calmar).  Expulsion  des 
Danois;  Gustave  Wasa,  roi  de  Suède,  1523. — Gus- 
tave-Adolphe IV  perd  la  Finlande  en  1808.  — Re- 
connaissance de  Bernadotte  (Charles-Jean),  1810. 
Avènement,  1818.  Tl  meurt  en  1844.  — La  Norvège 
resta  unie  au  Danemark  jusqu’en  1812.  Le  14  jan- 
vier 1814,1e  roi  de  Danemark  est  forcé  d'accepter 
la  Poméranie  suédoise  en  échange  de  la  Norvège 
qui  est  réunie  à la  Suède  politiquement,  c’esl-à-dire 
qu'elle  est  gouvernée  par  le  même  roi,  mais  avec 
une  administration  séparée  et  indépendante. 

Suède,  3 856  000  habitants. 
Norvège,  1 617  000  habitants. 

CouTrrnrmrnt  royal.  Monarchie  constitu- 
tionnelle et  héréditaire  pour  la  Suède  et  pour  la 
Norvège. 

1.  Ht EDE. 


population. 


Couvrrnfneut  particulier  à l«&  ftuède. 

— Conseil  d'Etat  qui  comprend  les  ministres  et  se 
compose  de  10  membres.  — Diète  ou  Etats  géné- 
raux convoqués  tous  les  trois  ans  en  vertu  de  la 
constitution  de  Gustave  NI.  Ils  sont  composés  des 
représentants  des  quatre  ordres  : noblesse,  clergé, 
bourgeoisie  et  paysans.  Ces  quatre  chambres  sont 
appelées  H ikestadern.  La  Diète  nomme  : 1°  Io  pro- 
cureur général  de  juslice,  2°  le  comité  de  6 mem- 
bres de  la  liberté,  de  la  presse  3°  les  12  délégués 
administrateurs  de  la  banque,  4°  les  membres  du 
bureau  de  la  dette  publique,  5"  les  24  reviseurs  des 
comptes. 

Religion.  — Luthéranisme.  î Archevêché,  Up- 
sal:  11  évêchés:  Linknping , Skara.  Strengnaes, 
W ester  as,  Vexio.  Lund , Gotheborg . Calmar,  Carl- 
slad,  Hernnsand,  Wisby.  Ces  12  diocèses  sont  di- 
visés en  172  doyennés  comprenant  2490  paroisses 
Le  peuple  nomme  les  pasteurs  ; le  roi,  les  évêques. 

Finance»  — Le  budget  est  réglé  tous  les  trois 
au*  par  la  Diète. 

Recettes  (dernière  période  trien- 
nale) : 115  886  000  fr. 

Dépenses  (dernière  période  trien- 
nale) : 107  646  840  fr. 

Dette  : Emprunts  réceub  pour  les  chemins  de 

fer. 


armée  cl  dWI»lon»  militaire».  — 1°  le  Var- 
frade,  troupes  enrôlées  pour 
6 ans. 

2“  Indelta,  troupes  canton- 
nées, exercées  un  mois  tous 
les  ans. 

3"  Milice  de  Gothland. 

4"  Berering,  levée  en  masse 
de  tous  les  citoyens  de  20  à 
25  ans.  100000  h. 

Total.  124  000  h. 

(Voy.  la  Norvège.) 

Il  y a 5 districts  ou  divisions  militaires. 

Places  fortes  : Vaxholm  et  Fredericksborg  (de- 
vant Stockholm \ Carhcrona  et  Kungshonen,  Chris- 
tianstad , Landscrona , Elfsborg. 

narine  militaire.  — 2 vaisseaux  4 vapeur,  C 
à voiles,  6 frégates,  5 corvettes,  4 bricks  18  schoo- 
ners,  etc.  ; total,  24  vapeurs  et  237  voiles  portant 
ensemble  1215  canins. 

Il  y a un  port  de  guerre  : CnrUrrona,  et  trois 
stations  navales  : Carlscrona , Stockholm , Gothe- 
borg. 

Justice.  — Tribunal  suprême  à Stockholm  pré- 
sidé par  le  roi,  gui  a 2 voix.  Il  y a 16  conseillers, 
et,  en  outre,  2 officiers  supérieurs,  pour  les  causes 
militaires.  — 11  y a trois  cours  (l'appel  : Stock- 
holm, J on  kn  ping  Chrislianstad , auxquelles  res- 
sortissent les  tribunaux  de  première  instance  des 
principales  villes. 

■ uNlructloa  publique  et  université».  — 

L’instruction  primaire  est  très-répandue.  L'instruc- 
tion secondaire  est  florissante.  Deux  universités 
pour  l’instruction  supérieure  : Upsal  et  Lund. 

Travaux  public».  — Chemins  de  per.  — Celui 
de  West  ra*  au  lac  Wener  rst  en  activité.  Plusieurs 
sont  projetés  et  en  cours  d’exécution  : notamment 
ceux  de  Stockholm  à Gôtteborg  et  à Malmô. 

Canaux.  — Les  canaux  sont  nombreux,  mais  ils 
ont  peu  d'étendue,  l e plus  important  est  celui  qui 
fait  communiquer  lo  lac  Wetter  avec  la  Baltique. 

C ulture-  et  récolte». — Pâturages,  bois;  — cé- 
réales insuffisantes. 

Industrie  — PRODUITS  ANNUELS  DFS  MINES 
Fer.  8.  0 000  quintaux,  — houille,  300000  q.,  — 
étain,  180000  q.,  — cuivre,  10  5(  0 q. 

2 000  fabriques  occupant  13  000  ouvriers.  Métaux, 
bois  préparés,  tannerie,  gants,  funderi  ■,  cordages 
(Kalun),  vases  de  porphyre  (Efwedal);  — Construc- 
tions de  navires.  Pêcheries. 

C ommerce  et  navigation.  — En  1860  : 

Exportation.  345  984  000  fr. 

Importation.  329  876  000 

Excédant  de  l’exportation.  16  108  000  000  fr. 

Les  pays  avec  lesquels  la  Suède  a le  plus  de  rela- 
tions commerciales  sont,  dans  l'ordre  d'impor- 
tance : 

1"  Importation  : Lübeck,  Angleterre,  États-Unis, 
Danemark,  Norvège.  Brésil,  Brême,  Hambourg, 
Pays-Bas,  Russie,  inucs  et  Australie,  France. 

2°  Exportation  : Angleterre,  France,  Danemark, 
Norvège,  Lübeck,  Espagne,  Pays-Bas,  État*- Unis. 

Effectif  de  la  marine  marchande  : 3200  bâti- 
ments. 

Dlvl»lon»  admlnlMtiatlve».  — 24  Lu  en  ou 

provinces  (anciennement  19),  subdivisés  en  117  fog- 
ders.  5 Lacn  dans  le  Norrland,  7 dans  le  Suéland, 
12  dans  la  Gothie. 

I.  Aorrluud,  5Laeu.—  |- Norrbottkn,69  225  h., 


8 000  h.  perman. 

35  000  h.  av.  solde 
3 000  h. 
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ch.-!.  Pitfa,  Lulia,  llaparanda . Gellirara , ind.; 

Wf.sterbotten,  81 478  h,  ch.-l.  Iîmea.  (Dans 
CCS  deux  provinces  est  comprise  la  Laponie  sué- 
doise) ; 3*  Jæhtlasd,  81  478  h.,  ch.-l.  Ostersind, 
Liusnedal , ind.  ; 4°  Westebnorrland,  116  669  1»., 
Hkrnôsand  évêché,  Lundstrall,  ind.  ; 5°  Gefle- 
bo?.g,  136  0001».,  ch.-l.  Gêflf.,  port  march.,  H 000 h. 

H,  MurlHitri,  7 laen  : 1°  Stora-Kopparberg, 

166  900  b.,  ch.-l.  Eau-n,  ind.,  Aveslad,  ind.,  Ffice- 
dat  ind.;  2°  Wermi.and,  247  170  h-,  ch.-l.  Cabl- 
stap  évêché,  Christinehamn , ind.;  3"  Œreuro, 
151  600  b.,  cli.-l.  Œreuro,  7 400  h.,  ind.  (armes), 
comrn.,  Askersund,  ind.;  4"  Wkstmanl  and.  103300  n., 
ch.-l.  W esteras,  évêché,  Sala,  ind.,  Arbora, »nd.; 

5°  SuDKitM anlàn d , 126700  h.,  ch.-l.  Nykôping, 
ind  Strengnaes , évêché,  Eskilstuna , ind.  (anne>); 

6°  Upsal,  192  500  h.,  ch.-l.  Upsal,  arch.,  univ., 

8 500  h.,  Enknping,  ind.,  Dannemora , ind.,  So- 
derfors , ind.;  7“  Stockholm.  121  790  pour  la  pro- 
vince non  compris  le  chef-lieu,  Morkhoin». 
112  400  b.,  cour  suprême,  institut  forestier,  écoles 
des  mines,  de  méuec..  acad.,  port  march.,  port  de 
guerre,  connu.,  ind.,  Waiholm.  pl.  forte,  port 
march.,  et  Fredericksborg,  place  Tarte.  Oregrund, 
port  march.,  Grisselhainn , port  march..  Stgfuna, 
ancienne  capitale. — III.  c*othl«\  12  laen.  1®Goth- 
land.  50  137  li  , ch.-l.  Wisby,  évêché  ; 2Q  Oœthk- 
bohg  et  Bonus,  21 1 600  h.,  ch.-l.  Gœtheborg . évê- 
ché, 34300  h.,  port  march.,  comm.,  ind.,  Klpoarg, 
pl.  forte,  Marstrand,  pl.  forte.  Stramslad,  port 
march.  ; 3°  Eusborg,  269300  h.,  ch.-l.  Wenars- 
uorg,  comm.,  ind.,  Amal.  ind.,  Doras,  ind.;  4“ 
Skaraborg,  222  200  h.,  ch.-l.  Mariestad,  Skara, 
évêché,  l alkœping , bat.  en  1388  (Marguerite  sur  Al- 
bert) ; 5"  Halland,  119  600  h.,  ch.-l.  Halmstad, 
port’ march.,  Warberg,  porl.  march.,  Falkenberg, 
port  march.;  61'  Œstergœthi.and,  240  800  h.,  ch.-l. 
Linkœping,  évêché,  ind.,  florrkfrpiug,  20  000  h., 
inil.,  Mtdetn,  eaux  ; 7”  Calmas,  221  (HJO  h.,  ch.-l., 
Calmas,  éïèché,  port  march..  8000  h.  (1397, 1»Î0), 
ind.:  8"  Jækkœpikg,  171  000  h.,  ch.-l. 
pitîG,  7500  h., cour,  ind.,  Adf:fon\  mines  d'or;  9° 
Kbonobusg,  152  200  h.,  ch -1.  Wexio,  évfché;  10” 
Ulékingf.,  117  900  h-,  ch.-l.  Cablscbona,  pl.  forte, 
15  000  h.,  port  de  puerre,  port  march.,  comm., 
Kungshontn,  pl.  forte,  Cnrhhamn,  port  mardi.; 

1 1°  CHSlSTtAhSTAO,  2<>9  GlXJ  h , ch.-l.  CliniTIANSTAf. 
pi.  forte  ; 12°  Mai.m <ehus,  284  450  h.,  ch.-l.  Mai. Mo, 
7000  h.,  port  march.,  itmd,  évêché,  univ.,  8100h., 
I.andskrnna,  pl.  forte,  port  march.,  IMiingborg, 
port  march. 

II.  lUHlks. 

Gouvernement.  — Le  roi  est  représenté  par 
un  gouverneur  général.  Un  Conseil  d Etat  l'assiste 
c 'tuposé  de  7 membres.  2 autres  sont  envoyés  4 
Stockholm.  Deux  chambres  font  les  lois  : YOdels 
thing , propriétaires  fonciers,  et  le  Lagihing  ou 
hommes  de  loi.  . 

Religion.  — Luthéranisme.  5 évêchés:  Chns- 
tiana  , Chrisliansand , Bergen  , Drontheim  , 
Tromsœ.  *****  , 

Finance»  —Recettes  pour  3 ans  : 14  2660;>0tha 
lers  (1  thaler,  = 5 fr.  63),  4 755  350  thnlers  par  an 
— Dépenses  pour  3 ans  : 14  2G6  050  thalers. 

— Dette  publique  : 7 651  800  thalers. 

Armée.  — Troupes  de  ligne  : 19  500  hommes 
— Landwehr  : 15  600  hommes. 

(De  plus  une  réserve  et  une  garde  urbaine). 

Place  forte.  Le  petit  fort  de  Frederikstcin  près  de 
Frederikshall. 

narine.  — 4 frégates  dont  2 vap.  à hélice, 
5 corvettes  dont  3 vap.,  3schootiers,  etc.  En  tout: 
146  nav.  portant  154  canons.  — Cadre  des  équi- 
pages, 500  h.  — Conscription  maritime,  4 600  h.; 
Stations  navales:  llorten,  Frcderiksvôm.  Chrislian- 
sand. Bergen , Drontheim. 

juitlee  et  *«dn»lul»tr«tW>n  Judiciaire*.  — 


Cour  suprême  h Christiania.  4 cours  d’appel  : 
Christiania , Christiansand,  Bergen , Drontheim. 

îantructlon  publique.  — Une  université  : 
Christiania:  9 collèges  royaux  de  plein  exercice,  5 
autres  collèges;  école  mécanique  de  llorten.  200000 
élèves  fréquentent  les  écoles  primaires.  École  mili- 
taire, génie  et  artillerie,  à Christiania.  . 

Travaux  public».  — Chemin  do  fer  do  Chri- 
stiania à Eidswold.  — Télégraphe  do  Christiania  à 
Stockholm. 

Culture,  recolle*.  — Bois  de  sapins  pour. la 
construction.  Cendres  employées  comme  engrais. 
Lin,  chanvre,  houblon,  pommes  de  terre;  céréales 
insuffisantes,  sauf  l’avoine.  — Chevaux  et  bes- 
tiaux. 

industrie.  — Pèches,  fers,  bois  de  construc- 
tion. 

Commerce  et  navigation  — Importation  an- 
nuelle: 15  597  750  thalers  (l  thaler  = 5 fr.  63  c.). 

— Exportation  : 10  742  217  thalers. 

5 278  bâtiments  jaugeant  263  040  lasts  et  portant 
32  400  hommes  d'équinage.  Le  principal  commerce 
se  fait  avec  la  Suède,  l’Angleterre,  la  Russie  et  le 
Danemark. 

i>UI»lon*  administrative».  — 5 gouverne- 
ments ou  stifts,  divisés  en  17  amis,  préfectures  ou 
bailliages. 

I.  Stift  de  Nordland  : 2 amts. 

I*  Finmark  ou  Laponie  norwégienne,  54  700  hab., 
ch.-l.  Varikehuus,  Tromsoe,  llammerfcst. 

2*  Nordland  proprement  dit  : 77  600  h.,  ch.-l. 
Bodoe. 

II.  Stift  de  Drontheim  : 3 amts. 

1°  Nord-Drontheim,  73  500  1>-,  ch.-l.  Levanger 
2*  Sud-Drontheiii,  96  300  h.,  ch.-l.  Drontheim, 
évêché,  port  march.,  port  de  guerre,  cour,  comm. 
16  000  h.,  Ræraa<.  mines  de  cuivre. 

3°  Romsdals,  90300  h.,  ch.-l.  Christiansund  , port 
march. 

III.  Stift  de  Bergen  : 2 amts. 

1*  Bergenhuls-Nord,  81  500  h. 

2°  Bbrgenhuus-Sud,  104  760  h.,  ch.-l.,  Bergen, 
évêché,  port  de  guerre,  port  mai- ch.,  comm.,  cour, 
25  800  h. 

IV.  Stift  de  Christiansand  : 3 amts. 

1°  Stavavger,  91  550  h.,  ch.-l.  Stavanger, 
11  700  h.  , . . „ 

2°  Mandals  et  Lister.  67  370  h-,  ch.-l.  Christian- 
sanü,  évéché,  port  march., comm., port  deguerre, 
cour,  9 500  h. 

V.  Stift  d AGERin  us  : 7 amts. 

1°  IlEDEMARKENS,  101  400  h.,  Ch.-l.  KONGSVIRGER. 
2°  Christians,  115  150  h. 

3'’  Blskfruus,  90  boü  h.,  ch.-l.  Kongsuerg,  ecole 
des  mines,  ind.  (armes),  5000  li..  Drammen. 
ind.,  9900  h. 

4°  Aoerhuls,  95  960  h.,  ch.-l.,  t*hrl»li«ula,  capit. 

évêché,  cour  suprême  univ. 

5®  Smaleunen.  84  416  h.,  ch -L,  Frederiksiull, 
avec  le  fort  ne  Frederikstcin,  74001».,  port  march., 
(mort  de  Charles  XII,  1718);  Frederikstad.pl 
forte,  comm.  ; Moss  (réunion  de  la  Norvège  a la 
Suède  1814).  , . , _ 

6°  Jarlsberg  et  Lairvigs,  73  200  h.,  ch.-l.  LaiRvig, 
llorten , port  de  guerre. 

7®  Bradsbehg,  76  550  h.,  ch.-l.  SKfEN,  treafYtks- 
r.rrn.  port  ac  guerre. 

Colonie  : la  petite  île  Saint  Barthérftny.  dn™  les 
petites  Antilles. 

ItOTirME  DE  damf.warh 

Position  a»tronomlquo.  - 54  3(f  — 13* 

long.  E.;  53®  10'—  57®  40' lat.  N.  (compris  l île 
Bornholm.) 
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Iles  Feroêr,  7°  55'—  10*  30'  long.  O.:  61®—  63“ 
lat.  N. 

Islande,  16"  27°  long.  O.  — 63"  — 67°  lat.  N. 

Géographie  phonique.  Voy.  la  carte. 

Crologic.  — Sol  crayeux,  sablonneux  et  ar- 
gileux. 

Climat  et  température — Hiver  de  3°  à 11"  au- 

dessous  de  zéro.  En  été,  de  12°  à 1 8" au-dessus.  Cli- 
mat humide,  brumes  et  vents. 

produit*  naturel*.  —Faune  : Chevaux,  porcs, 
moutons,  gibier,  canard s-eiders,  cygnes,  oies,  pois- 
sons en  abondance,  saumons. 

Flore  : Lin,  chanvre,  sarrasin,  prairies,  manne 
(festuca  fl ui tans  de  Linné),  plantes  et  arbres  po- 
tagers. 

ftiipcrürle.  — (Islande  comprise).  3119  milles 
carrés  géogr.,  compris  aussi  leSleswig  et  le  Holstein. 

ethnographie.  — Race  germanique  : North- 
menr  Jutes  et  Angles. 

Langues  : Danois  (langue  germanique),  dans  le 
Nord  et  les  îles:  allemand  dans  les  duchés  de  la 
Confédération  ; mixte  dans  le  Sleswig. 

Formation  hlntorlque.  — Le  Sleswig  qui 
avait  été  reconnu  possession  du  Danemark  par  le 
traité  de  Fledensborg  sous  Frédéric  IV,  en  a été  dé- 
taché parla  dernière  guerre.  — La  réunion  du  Hol- 
stein  était  de  1771.  En  1815,  le  Holstein  et  le  Lauen- 
bourg  ont  été  compris  dans,  la  Confédération,  mais 
laissés  au  roi  de  Danemark. 


Population.  — 1 775  523.  Avant  la  guerre  : 

2 780  000  habitants.  (Sleswig  et  Holstein  détachés  e:i 
1865.) 

Gouvernement.  — (Constitution  du  2 octobre 
1855.  Cet  acte  avait  cesse  d'dtro  en  vigueur  pour  le 
Holstein  et  le  Laucnbourg  par  décret  royal  du  6 no- 
vembre 1858,  et  pour  le  Sleswig,  depuis  18G4).  La 
monarchie  est  constitutionnelle  avec  2 assemblées. 

— Le  pays  était  divisé  en  quatre  districts  électo- 
raux ayant  chacun  leur  assemblée  provinciale.  Les 
quatre  assemblées  provinciales  se  réunissaient  en 
assemblée  générale  tous  les  2 ans.  C’est  ce  qui 
constituait  la  chambre  des  députés.  — I.’autre  as- 
semblée est  un  Conseil  d’ Empire  ou  Chambre  haute 
pour  le  Danemark  proprement  dit. 

Religion.  — Luthéranisme.  9 évêques  : See- 
land,  Laaland,  Fuhnen,  Hibes,  Aarlmus,  Wiborg , 
Alsen , Aalborg,  Beykyawig  (Islande). 

Finance*.  — Pour  2 ans.  Recettes  avant  la 
guerre  : 33  269364  rixdalcs  (1  rixdale  = 2 fr.  64  c.) 

Dépenses  pour  2 ans  : 33  G86216  rixdales* 

Dette  avant  la  guerre  : 100217  000  rixdales. 

Armée.  — Avant  la  guerre  : 40  000  hommes, 
dont  12000  sous  les  armes.  En  temps  do  guerre 
75  000  h. 

2 divisions  militaires:  lT'Séeland  et  les  lies,  chef-  v 
lieu,  Copenhague. 

2*  Jutland  Nord,  Fionie. 

Places  fortes:  Copenhague , Kransborg,  Korscer, 

Xi  b or  g,  Fredericia. 


Marine.  — Flotte.  19  navires  à voiles.  704  canons. 

50  chaloupes  canonnières.  100  — 

28  vapeurs.  340  — 


97  navires  de  tout  rang  portant  1144  canons. 
Personnel,  1800  hommes,  1 port  de  guerre  : Copenhague. 


jaMtlrc.  — Une  cour  suprême  de  justice  pour 
tout  le  royaume,  à Copenhague. 

Deux  cours  suprêmes  : Copenhague , pour  les  lies: 
Viborg  pour  le  Jutland. 

(Dans  les  duchés  il  y avait  trois  cours  d’appel 
ordinaires:  Flensbourg,  pour  le  Sleswig;  Gluckstadt, 
pour  le  Holstein,  et  Ratxebourg,  pour  le  Lauenbourg.) 

Tribunal  de  commerce  et  de  navigation  à Copen- 
hague. 

Tribunaux  de  1"  instance  dans  les  différentes 
villes. 

Tribunaux  de  paix  ou  cour  de  conciliation  dans 
les  cantons. 

iiiNtruction  publique. — Université  de  Co- 
penhague (1000  étudiants).  11  y a plusieurs  gymna- 
ses. Une  loi  oblige  tous  les  enfants  de  5 à 14  ans  à 
fréquenter  les  écoles  primaires.  (L’université  de 
K le!,  avant  la  guerre.) 

Travaux  public*.—  Chemina  de  fer  de  Copen- 
hague h Koreœr.  — Canal  d'Aggon,  faisant  commu- 
niquer le  Cattégat  avec  la  mer  du  Nord  par  le  Lvra- 
Fiord.—  Canal  de  l’Euler  à la  Baltique. 

(allure  cl  récolte*.  —Sol  généralement  gras 
et  limoneux.  Prodigieuse  fertilité  au  sud  de  Ribcs. 
Pâturages,  lin,  chanvre,  excédant  de  céréales.  — 
Avoines  de  Bornholm.  Seigle  du  Jutland;  froment 
de  Laland;  orge  de  Séelande;  fruits  et  plantes  pota- 
gères. Exportation  considérable  de  ces  dernières. 

■nduMirlc.  — Poteries  et  tuileries  du  Jut- 
land ; verreries  et  de  Séelande  : cuivre , corderies, 
toiles,  fil. 

Commerce  cl  navigation.  — Importation 
avant  la  guerre  : 62  391  035  rixdales  (vin,  fer,  bois, 
produits  manufacturés,  houille,  huile.) 

Exportation  : 39215  000  rixdales  ( bière,  fruits, 
esprits,  poissons). 

Les  États  avec  lesquels  le  Danemark  est  surtout 


| en  relation  sont,  dans  l’ordre  d’importance  de  ces 
relations  : Hambourg,  Angleterte,  Suède,  ‘Norvège, 
Russie,  Prusse,  Lübeck,  Hollande  (la  France  figure 
au  18*  rang). 

La  marine  marchande  comptait,  en  1860,5653  na- 
vires. 

ulvl*l»n*  adminlNtratlvc*.  — Depuis  1848, 
l’administration  du  Danemark  proprement  dit  était 
très-distincte  de  celle  des  duchés.  L’administration 
de  ces  derniers  n’est  pas  encore  fixée. 

Les  pays  relevant  exclusivement  du  roi  étaient  les 
lies  et  le  Jutland.  — Les  duchés,  aujourd’hui  déta- 
chés du  Danemark  à la  suite  d’une  guerre  inégale, 
sont  : le  Sleswig,  le  Holstein  et  le  Laucmbourg.  Ces 
deux  derniers  font  partie  de  la  Confédération  ger- 
manique. 

La  2*  division  comprendra  les  lies  de  l’Océan. 

I.  Iles  et  Jutland  ou  Danemark. 

7 Stifts  ou  diocèses  administratifs,  subdivisés  en 
amts  ou  bailliages  et  en  soigneurics. 

Les  Iles  comprennent  3 stifts. 

lu  Ske  lande,  594  115  hab.  comprenant  les  lies 
de  Séelande , de  Borttholm,  do  Sanuœ  et  de  Mœn, 
ch.-l.,  cap.  COPENHAGUE,  capitale  du  royaume, 
évêché,  cour,  univ.,  pl.  forte,  port  de  guerre,  port 
marc  h.,  comm.,  Lnd.,  65143  h.,  bombardée  en  1807; 

— Frederiksborg,  ii*'u  de  couronnement  des  rois; 

— Hoskild , sépulture  des  rois  ; — Elseneur  ; — JTron- 
sborg,  pl.  forte  ; — Korsœr,  pl.  forte  ; — ile  de 
Bornholm,  29  300  h.;  — ile  de  Mœn. 

2“  Fionie  ou  Kuhnea,  205  82G  hab.  (comprenant 
en  outre  Langeland),  ch.-l.  Odensée.  évêché,  ind.t 
1 4 300  hab.;  — Kiertemind  , port  march.  ; — Ny- 
borg,  pl.  forte,  droit; — Axretw,  port  march.;  — lie 
I.angeland,  17  000  h. 

3°  LAALANDetFALSTER,  86  800  hab.,  ch.-l.,  Mari- 
boe,  évêché,  comm.;  — Saskov,  coram.;  — lie 
Falster , le  verger  du  Danemark. 
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Le  Jotland  comprend  4 stifls  : 


population, 
ensemble  : 
703  800  hab. 


1*  Aalborg,  ch.-l..  Aalborg, évêché, 
port  march.,  10  000  h.; 

2°  Aarhubs,  ch.-l.,  Aarhuus,  évé- 
[ché,  11  000  h.;  Hormis,  comm.;  Ran- 
ders,  comm  ; 

j 3"  Viboro  , ch.-l.,  Viborg,  cour, 
évêché  ; 

' 4°  Ribes,  ch.-l  , Rtbes,  évêché 
(enclavé  dans  le  Sleswig),  comm.; 
Fredericia,  pl.  forte. 


II.  Iles  de  l'Océan. 

Bailliage  des  îles  Feroe R.  Elles  sont  au  nombre 
de  35;  17  sont  habitées.  Population.  9000  hab.  Elles 
se  divisent  en  6 districts  comprenant  39  paroisses  ; 
produisent  des  moutons,  de  l'orge,  du  seigle;  font 
un  grand  commerce  de  bas  tricotés  (120000  nai  es 
par  an)  ; Thorshaven,  dans  l’île  Stromoe , est  la  ré- 
sidence du  bailli. 

Islande,  1867  milles  carrés  géogr.,  64  600  h. 

30  volcans  en  activité  ; l’Hécla  a 1557  m. 

Source  chaude  de  Geyser. 

Produits  : eyders,  rennes,  moutons,  boeufs,  che- 
vaux. poissons 


Villes  : Reykiavig,  évêché;  Bessestad,  gymnase; 
Skalholt. 

colontoM.  — Groenland,  9400  h.:  Saint e- 
Croix,  Saint -Thomas  et  Saint-Jean,  dans  les  petites 
Antilles,  37  100  hab. 

Duchés  détachés  en  1864,  divisés  en  amts t ter- 
ritoires, districts  nobles,  district*  privilégiés,  sei- 
gneuries. etc. 

3 duchés.  1 est  hors  de  la  Confédération  germa- 
nique: le  Sleswig-,  2 en  font  partie:  le  Holstein  et 
le  Lauembourg. 

1e  Slrswig,  409  907  h ; ch.-l..  Sleswig,  12000b.; 
Ftcnsborg , évêché,  19  700  h.,  comm..  port  march., 
cour;  Eckemfœrde,  port  march.  Gnraing,  p «trie  de 
Mommsen;  lies  de  Fcehr , bains  de  mer,  Ile  d’.4&en.- 
Sonderbourg,  évêché;  Friedrickshort , pl.  fort*’; 

2"  Holstein.  544  420  h.;  11  subdivisions  de  con- 
ditions diverses,  ch.-l.,  Gluckstadt,  cour,  école  na- 
vale; Kiei,  univ.,  port  march.,  cour.  17  550  h.; 
Rcndsboura,  pl.  forte;  Alloua,  évêché,  45  550  h.. 
comm.,  ind.; 

3*  Lauembourg  . 50  150  h.,  2 bailliages;  Lauem 
bourg,  ind.,  péage  de  l’Elbe;  Ratxebourg  , évê- 
ché, cour. 


CARTE  62. 

RUSSIE  D'EUROPE. 


Poultlon  R«lrononiU|uc.  — 15*  — 64*  long. 
Est  ; 32*  — 75*  lat.  Nord. 

Géographie  ph>*iqnr.  Voyez  la  Carte. 

composition  Kroingiqur  Dans  les  plaines 
du  Nord,  dépôt  d'alluvion  et  de  sédiment  supérieur; 

— Dans  le  midi,  grès,  schistes,  calcaires,  jurassi- 
ques, roches  ignées;  terrai n carbonifère  entre  le 
Dnieper  et  le  Don.  — Dépôts  saliferes  du  côté  de 
l’Oural  et  de  Moscou.  Gypse  et  mercure  près  du  lac 
limon.  — Roches  micacées  et  feldspathiques  en 
Finlande  ; — schiste  et  calcaires  aux  environs  de 
Saint-Pétersbourg. 

Produit.**  naturel*.  — Faune.  Renne,  âne, 
djigultai,  chameau,  bœuf,  mouton,  porc,  chèvre, 

— cerf,  daim,  élan,  ours,  loup,  lynx,  lièvre,  belette, 
fouine,  renard,  marmotte,  martre,  loutre  ; — per- 
drix, gelinotte,  coq  de  bruyère,  bécasso,  bécassine, 
oie,  canard  sauvage,  cyder,  pigeon,  corbeau;  — 
poissons  de  mer  et  de  rivière  de  toute  sorte,  et  sur 
tout  le  sterlet  ou  esturgeon  du  Volga  qui  donne  le 
caviar;  — abeille,  ver-à-soie  et  le  lotus  Polono- 
rum  qui  remplace  la  cochenille. 

Floue,  forêts  : — blé,  seigle,  avoino,  tabac, 
chanvre,  lin,  houblon,  vigne;  légumes;  cerisiers, 
pommiers,  pruniers,  noisetiers,  melons,  coton,  ga- 
rance, poivre.  — Nombreuses  et  immenses  forêts; 
essences  : chênes,  érables,  hêtres,  peupliers,  char- 
mes, pins,  sapins,  tilleuls,  bouleaux.  — 70  millions 
d'arpents  russes  (équivalant  à 1 hectare  093)  cou- 
verts de  bois 

Mines.  Fer  du  Waldal  et  de  Perm,  cuivre  d’Olo- 
netz,  sel  de  la  Russie  centrale,  houille,  ardoises, 
gypsp,  carbonate  de  chaux,  argile  à dégraisser, 
ambre  de  la  Baltique;  granit,  marbres  de  Finlande 
et  d’ulonetz.  (Les  métaux  précieux  sont  sur  la  rive 
gauche  de  l’Oural,  c est-à-aire  en  Asie). 

Wuperflelr.  5422  283  kil.  carrés  en  Europe. 

15  644  695  — — en  Asie. 

962  500  — — en  Amériq. 

Total.  2*2029  480  kilom.  cariés. 

Elhaogrraplito  ; 1*  Souche  slave  : Russes,  Po- 
lonais, Lithuaniens  ou  Lettons.  2*  Souche  finnoise 
ou  Ocraliennb  : Finnois,  CaréHem,  Lapons 


3"  Souche  tartarb  et  mongole.  Dans  le  sud  de  la 
Russie.  4*  Souche  oreco-latine,  en  Bessarabie  ; 
5*  Souchb  cihü assjbnne  dans  le  Caucase;  6m  Sa- 
MOT&DM. 

Langue*.  — Russe,  lapon,  samoyôde,  polonais, 
allemand,  finnois,  lithuanien,  idiomes  lartares  et 
finnois,  persan,  turc,  caucasien. 

ftormatlon  hUlorlque  dr  l'empire  ru*«e. 

— Fondé  par  Rurik  (86*2).  Soumission  des  Khazarcs 
(1000).  — Ivan  III  chasse  les  Mongols  et  agrandit 
l’empire  (1500).  — Vasili  IV  recule  ses  limites  au 
nord  (1552).  — Ivan  IV,  au  sud  ; Feodor,  en  Sibé- 
rie (1594);  — Alexis  Mikailovitch  soumet  la  petite 
Russie  (1654);—  Pi-rre  le  Grand,  uno  partie  de 
la  Pologne,  la  Carélie,  la  Fiulande,  la  Livonie, 
l'Ksthonie.  les  îles  (1689-1725);  Catherine  II 
prend  la  Crimée,  le  Caucase  et  la  plus  grande  par- 
tie de  la  Pologne  (l772-93-et-9ô).  En  1H12  les  J ures 
cèdent  la  Bessarabie.  En  1814  et  1828  la  Perse  cède 
les  provinces  méridionale*  du  Caucase.  En  1831  ab- 
sorption de  la  Pologne. 

population.  — Russie  d'Europe  67  G70000  hab. 
et  dans  tout  l'empire  74  139000. 

Oou Armement.  — Monarchie  héréditaire  ab- 
solue. It  czar  est  assisté  des  trois  grands  corps  de 
l'État  : 1*  Le  conseil  d' Empire,  divisé  en  5 départe- 
ments; (nombre  illimité  de  membres)  ; — 2*lexénol, 
institué  par  Pierre  le  Grand,  divisé  en  8 départe- 
ments dont  5 siègent  à Saint-Pétersbourg  et  3 à 
Moscou.  3°  Le  saint  synode , institué  en  1721. 

Orffiinlnntloii  *ocialr. — La  noblesse  (4(30000 
individus  environ)  elle  clergé  (245  000)  sont  exempts 
d'impôts.  — Les  contribuables  sont  les  hommes 
libres  ou  bourgeois  des  différentes  classes  : notables, 
marchands , répartis  dans  trois  guildes  d'après  leur 
fortune;  artisans , paysans,  de  M couronne,  colons 
et  paysans  libre*.  — Enfin  les  serfs  qui  aux  ycui 
de  la  loi  ne  sont  plus  la  propriété  individuelle  de 
leur*  maître-;  niais  qui  sont  attachés  à la  glèbe. 

mdiiclon.  — Liberté  des  cultes.  La  religion 
grecque  est  le  cul  le  de  l'Éuit.  Le  saint  synode  est 
une  espèce  de  sacré-coliége  qui  présente  à tous  les 
emplois  ecclésiastiques,  veille,  au  nom  de  l’empc- 
pereur,  au  maintien  du  culte  orthodoxe.  I.’églisc 
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évangélique  luthérienne  a les  mêmes  droits  en  Fin- 
lande et  dans  les  pays  haltiques.  La  Russie  est  divi- 
sée en  éparchies  ou  diocèses  de  trois  rangs.  4 de 
premier  rang,  20  de  second  rang,  et  31  de  troisième 
rang.  8 diocèses  catholiques  en  Pologne  et  3 dio- 
cèses en  Finlande. 


Statistique  religieuse  pour  tout  l'Empire. 


Finance*  (année  moy>#). 
(1  rouble  vaut  4 francs.) 


Armée.  — Armée  active. 

Réserve. 

Troupes  irrégulières. 

Ensemble. 

Les  bataillons  d'infanterie  et  de  cavalerie  sont  ré- 
partis en  170  régiments. 

Armée  de  réserve.  — Chaque  régiment  compte 
3 bataillons.  La  réserve  est  formée  du  4®  bataillon 
de  chaque  régiment  actif,  ce  qui  fait  170  bataillons 
à ajouter  aux  491  1/2  qui  composent  l'armée  active. 
11  y a de  plus  2 divisions  d'artillerie  de  réserve. 

Troupes  irrégulières.  — 11  corps  comprenant 
les  cosaques  et  comptant  en  troupes  intérieures  et 
extérieures,  120  régiments  environ. 

En  Russie,  le  service  militaire  actif  est  de  15  ans 
et  de  10  ans  dans  la  réserve;  la  noblesse  est  dis- 
pensée du  service  militaire.  Les  bourgeois  et  les 
autres  sujets  libres  tirent  au  sort  et  ont  la  faculté 
de  se  faire  remplacer.  Mais  les  seigneurs  et  les  pro- 
priétaires de  paysans  obligés  de  fournir  leur  contin- 
gent proportionnel  à la  population  dont  ils  dispo- 
sent. désignent  à lenr  gré  les  hommes  de  18  à 40 
ans  qu’ils  veulent  faire  partir. 

Armés  du  grand  duché  ds  Finlande.  — 3800  hab. 

Il  y a pour  tout  l'empire  11  gouvernements  mili- 
taires généraux.  1*  La  lieutenance  du  Caucase  (à 
Tiflis).  2°  le  gouvernement  d'Imérttic  et  de  Min- 
gré  lie  (à  Koutafs);  3°  de  Sibérie  orientait’,  4*  de 
Sibérie  occidentale  ; 5“  de  Saint-Pétersbourg  ] 6*  de 
Moscou;  7°  de  Kter  ; 8®  de  Wilna;  9°  de  Nouvelle- 
Russie  et  Bessarabie;  10°  des  provinces  haltiques  ; 
II*  d’Orem&ourg. 

Il  y a 9 gouvernements  militaires  de  villes:  Kertch, 
Kiaknta,  Odessa,  Taganrog,  Arkhangel,  Astrakhan, 
Cronstadt,  Nikolaief,  Sébastopol. 

Places  fortes  : Helsingfors,  Sveaborg,  Gustafs- 
woern  , Fredrikshamn,  Rolhschensolm.  Cronstadt. 
Schlüsselbourg,  Narva,  Riga,  Dünabord,  Smolensk, 
Khoczim,  Bender,  Taganrog,  Zamosc,  Modlin,  Var- 
sovie, Orenbourg,  Praga,  Brzesc. 

Manufactures  d’armes  : Toula,  Systerbück, 
Briansk. 

Fonderies  de  canons  : Saint-Pétersbourgs,  Mos- 
cou, Kherson,  Petrozavodsk,  Lipezk. 

Poudrerie  : Oklila. 

vinrine  militaire.  — t 248  navires  à vapeur  et 
62  à voiles:  ensemble  310  navires,  portant  3690  ca- 
nons. Marins  49  000.  Pour  le  grand  duché  de  Fin- 
lande, 25  chaloupes  canonnières.  3 Escadres  : mer 
Baltique,  mer  Noire,  mer  Caspienne.  On  peut  con- 
sidérer la  flot.e  de  l’océan  Pacifique  comme  formant 
une  V escadre. 

justice.  — La  justice  est  rendue  dans  chaque 
gouvernement  1°  par  une  cour  civile  et  criminelle 
dont  une  partie  est  éligible,  et  2®  par  une  cour 
d'appel  dont  les  membres  sont  inamovibles.  — Dans 
chaque  district  existe  un  tribunal  de  paix  jugeant 


Grecs  orthodoxes.  62  435  000 
Musulmans.  3 365  000 

Catholiques.  2 805  000 

Protestants.  1 955000 

Israélites.  1 432  000 

Empire  russe.  Pologne.  Finlande. 

Recettes.  Roubles.  295  861  800  — 18  272  000  — 3005  000 

Dépenses.  — 310  619  700  — 15  949  800  — 2 831  500 

Dette  publique.  — 928318  700  — - 

800000  hommes. 

70000 
96000 


en  première  instance  au  civil  comme  au  criminel 


Commerce  et  navigation. 


966  000  h.  sur  pied  de  paix.  — 1 600000  sur  pied  de  guerre. 

inntriictlon  publique.  — Il  existe  en  Russie 
6 universités.  Les  écoles  sont  réparties  dans  1 1 ar- 
rondissements régis  chacun  par  un  curateur. 
1"  Saint-Pétersbourg,  2°  Moscou,  3°  Dorpnt,  4"  Kiev, 
5°  Kasan,  6°  KharkolT,  7°  Vilna,  8“  Odessa,  9®  Var- 
sovie, 10*  le  Caucase,  11®  la  Sibérie.  Il  y a une 
université  à Helsingfors  (grand  duché  de  Finlande). 

4 Académies  éthologiqiies;  37  grands  séminaires, 
18  petits  (religion  de  l’État). 

2 Académies  de  médecine  : Saint-Pétersbourg  et 
Moscou. 

1 École  normale  (Institut  pédagogique)  Saint- 
Pétersbourg. 

2 Écoles  forestières  : Saint-Pétersbourg  et  Ka- 
louga. 

3 Êcolesde  langues  orientales  : Saint-Pétersbourg, 
Moscou,  Orenbourg. 

10  Écoles  de  commerce. 

1 École  de  Technologie  (arts  et  métiers)  Saint- 
Pétersbourg. 

I École  d’agriculture  : Saint-Pétersbourg. 

3 Écoles  de  vétérinaires  : Saint-Pétersbourg, 
Moscou,  Loubny. 

Plusieurs  écoles  militaires  : 1 école  des  ponts-et- 
chaussées,  plusieurs  écoles  des  mines. 

Le  budget  du  ministère  de  l'instruction  publique, 
pour  l'exercice  1865,  monte  À la  somme  de 
6 467  452  roubles.  Les  écoles  des  églises  et  des  cloî- 
tres orthodoxes  comptent  320 Ü00  élèves;  celles  du 
ministère  des  domaines  de  l'empire  en  comptent 
198  000.  et  celles  de  l’administration  des  troupes 
irrégulières  42  500. 

11  y a 1124  écoles  paroissiales,  474  écoles  de  chef- 
lieu,  et  96  gymnases.  Le  budget  des  6 universités 
est  de  1 371  043  roubles,  ce  qui  porte  la  part  de 
chacune  à 228  509  roubles.  Les  6 universités  comp- 
tent 4084  étudiants  effectifs  et  557  auditeurs  libres, 
qui  se  partagent  ainsi  suivant  les  facultés  : 43 
p.  100  pour  la  faculté  de  droit;  24  p.  100  pour 
celle  de  médecine;  24  p.  100  pour  celle  des  sciences 
(faculté  physico-mathématique)  ; 6 1/2  p.  100  pour 
la  philologie  (faculté  des  lettres)  ; 2 p.  100  pour  la 
faculté  de  théologie  de  Dorpat,  et  de  12  p.  100 
pour  la  faculté  des  langues  orientales  de  Saint-Pé- 
tersbourg. 

Travuux  public*.  — Routes  insuffisantes 
chemins-de-fer,  canaux  (Foi/,  la  Carte). 

Culture.  — L'humus  vég  *tal  de  la  Russie  mé- 
ridionale explique  sa  grande  fertilité.  Excédant  de 
céréales,  en  Crimée,  à Czaristvn,  à leletz,  etc.; 
pour  100  millions  de  francs  ^'exportation;  lin, 
chanvre,  bois  de  construction. 

industrie.  — Produits  des  mines,  pelleteries, 
armes,  tissus,  bijoux,  carrosserie. 

Russie.  Pologne. 

Exportation  (par  an) . 181  400000  roubles  14  430000 

Importation.  159  303  000  — 15  000  000 


Grand  duché 
de  Finlande. 
7 399000 
9 483  000 


Navires  entrés  par  an. 
— sortis  — 
Nombre  des  navires  russev 
Matelots.  — 


10713  jaugeant 
10  648  — 

1416  — 

11003 


2122000  tonneau  i. 
2 087  000  — 

172  600 


486- 
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Les  nations  qui  ont  le  plus  de  commerce  avec  la 
Russie  sont,  dans  l'ordre  d’importance  : l’Angle- 
terre, la  Turquie,  la  Hollande,  la  Suède. 

Marchandises  exportées  dans  Tordre  de  la  quan- 
tité des  produits  : céréales  la  000000  de  roubles; 
bois  2 809 000;  lin,  suif,  chanvre. 

Marchandises  importées  : coton,  vin,  soie,  etc. 

Foires.  — Nijni-Novogorod,  Nijni-Lomof,  Penza, 
Lebcdian,  Simbirsk,  Homna,  Jrbit,  Saratov,  Tom- 
bov,  Taganrog,  Koursk,  Rostov,  Kharkov. 

Grands  entrepôts  de  commerce.  — Polangen, 
Georgenbourg,  Radzivilov,  Vilna,  Grodno.  Kowno, 
Brzecz-Litewski,  porir  le  commerce  des  frontières 
occidentales.  Saint-Pétersbourg,  Moscou,  Riga, 
Narva,  Arkhangel,  Aslrakkan,  pour  le  commerce  i 
intérieur.  I 


Ports  de  C ommerce.  — Saint-Pétersbourg  qui  fait 
la  moitié  du  commerce  de  tout  l'Empire,  Riga,  Li- 
bau,  Pernau,  Revel,  Narva,  Vindau,  Arkhangel, 
Odessa,  Taganrog.  Astrakhan,  Bakou. 

niiUlons  ji'lmt n («triât !««'(«.  — La  Russie 
d'Furope,  qui  comprend  aussi  le  grand-tluché  de  Fin- 
lande et  le  royaume  de  Pologne,  enfin  les  provinces 
du  Caucase  que  nous  indiquons  dans  la  carte  bien 
qu’elles  soient  attr  buées,  en  partie  nu  moins,  à 
i Asie,  est  divisée  en  73  provinces  ou  gouverne- 
ments, ainsi  répartis  : 

Russie,  50  ; rov.  de  Pologne,  5;  grand-duché  de 
de  Finlande.  8 ; Caucase,  8.  Ces  gouvernements  ont 
des  administrateurs  civils,  excepté  quelques-uns 
dans  le  Caucase;  ils  sont  subdivisés  en  arrondisse- 
ments, cantons  et  communes. 


Noms 

des 

Gcuverm  mérita. 


I.  Itn**le  proprement  dite. 

Superficie 

en  Villes  principales,  topographie,  histoire, 

milles. 


1.  Arkhanoel, 

13  924 

2.  VOLOGDA, 

7 200 

.2.  Olonetz. 

2 717 

4.  Novgorod . 

2139 

5.  Tver, 

1 163 

6.  lAHOSLAF, 

622 

7.  Kostroma, 

1 451 

X.  VlATKA, 

2 605 

9.  Perh, 

6 050 

10.  Orrnroüro, 

7 917 

11.  Kasan, 

1 116 

12.  Nuih-Novoorod, 

923 

13.  Wlalimir, 

«60 

U.  Moscou. 

601 

15.  St-Pétrrsboctg, 

et  0.RONSTADT, 

1 145 

16.  Ksthome, 

358 

17.  Livonie, 

883 

18.  COl'RLANDE, 

495 

19.  Kowno, 

739 

20.  Vilna , 

767 

21.  VlTEPSK, 

820 

22.  I'sKow, 

816 

23.  Skolensk, 

i on 

24.  Kaloiga, 

560 

25.  Toula, 

557 

26.  Rlazan, 

762 

27.  Tambov, 

^1  202 

28.  Penza. 

688 

29.  SlMOIBSK, 

883 

30.  Sahara, 

2 885 

31.  Saratov, 

1 486 

32.  Astrakhan. 

3 995 

33.  Cosaques  du  Don, 

2 805 

34.  Voronesh, 

1 210 

Arkhangel, port deguerre,  port  march.,  30000  h.;  — Omfga,  port  mardi. . 
18000  h.;  — Mezen.  (Dans  cette  province  sont  les  Samo  y Mes  et  le^ 
Lapons). 

Voloooa  , comm. , ind.,  14  000  h.;  — VeUki-Oustioug  , corn  ni., 
9 000  h. 

Petrozavodsk,  archev.,ind.,  fond,  de  canons;  — Olonets,  chantiers  de 
Pierre  le  Gr.ind. 

Novgorod,  archev.,  comm.,  17  000  h.;  — St  a tara- Haussa,  8000  h., 
salines. 

Twp.n,  aicli..  1700ûh.,  iud.;  — Torjok , ind. 

Iaroslaf,  35  000  11.,  comm.,  ind.;  — Roslof . ind.,  7800  h. 

Kostroma,  13  400  h.,  ind., 

Viatka,  15000  11.,  comm., 

Perm,  lîoOûh.,  ( ndustrie  des  mines). 

Orbnrouro,  pl.  forte,  14  oO  i h. , comm.,  prison;  — Oufa,  15  500  h., 
archev.,  mines.  Ce  gouvernement  comp.  end  le  pays  des  Cosaques  d« 
l'Oural  : Ouratsk.  12  > 0 h., 

Kasan,  58  150  h.,  artl».,  ind.,  univ.,  Éc.  mil. 

Nuni-Novgorod,  31  000  b.,  comm.,  ind. 

Wladimir.  UOnO  h.,  archev.; — ÀUsandrof , haras  impérial. 

Moscou,  386  600  h.,  archev.,  univ.,  comm,  ind.,  anc  enne  capitale, 
lieu  de  couronnement  des  czars,  direction  des  mines,  fond,  de  ca- 
nons; le  Kremlin,  Éc.  des  «filets,  ac.  de  nitrd.,  bataille  en  1812;  Troi- 
skoU-M&nastire,  pèlér.  célèbre;  — Dorodino  (bat  de  la  Moskowa). 

Al- Péf «*r**t»cmr«.  cap.  do  l’Empire, archev.,  520150  h.,  univ..  port 
march.,  comm.,  ind.,  fond,  de  canons,  Éc.  de  mar.,  palais  de  rer- 
mitage,  ac.  de  méd.,  ac.  des  sciences,  charniers  de  la  marine  (fon- 
dée en  17  v|);  — Tsarkoie-Sclo.  résidence  d'été  des  czars,  12000  h.. 
Ec  , forestière.:— Pétershof,  cliAteau  impérial;  — Sgsterbarck,  manuf. 
d’armes;  — Schlûsselbourg,  pl.  forte;  — Cronstadl.  pl.  forte,  port  de 
guerre,  25  000  h.;  — Narva,  pl.  forte,  port  de  guerre,  17  000  n. 

Revel,  port  mardi.,  24000  h.,  comm.,  ind. 

Riga,  arclicv.,pl.  forte,  port  march.,  72  136 h.,  comm.  ; — Dorpat . univ.. 
— Pernau.  port  march. 

Mittau,  10  300  h.;  — Ubau,  port  march.;  — Windau,  port  march. 

Kowno.  8 500  h.,  comm. 

Vilna,  51 150  h.,  comm.,  ancienne  université  détruite  par  Nicolas,  rilir 
jime  en  partie. 

4 itf.psk,  18  000  h.,  comm.;  — Dunaborg . pl.  forte. 

Pskov,  archev.,  10200  h.,  comm  ; — Toropet*,  comm. 

SMOLEKSK,  pl.  forte.  12  000  h., ind..  1 att. en  1812 Yinzmn,  10  400h.. 
comm.;  — Volontinn  batt.cn  1812. 

Kaiolga,  35200  h . ind. 

Toula,  comm.,  57  705  h.,  ind..  manuf.  d’armes,  mines  de  fer. 

Riazan,  arcli  . 19  000  h.;  — Skopin.  ind.  (cuir  de  Russie),  U 200h. 

Tambov,  16  700  h.;  — Jfo/dof,  20  600  h.,ind.;  — Lipetjk,  fond,  de  canons, 
eaux  thermales,  mines,  fer. 

Penza,  comm.,  *.0100  h.;  — Issa  (tapis);  — Saransk , ind. 

SlMRlRfK,  17  700  11. 

Sahara,  12  700  h.  (pays  des  Tchouvaches,  nation  tntare.) 

Saratov,  Cl  6Ü0  h. 

Astrakhan,  arch.,  44800  h.,  ind..  port  march.,  comm.  (grandes  pê- 
cheries du  Volga.) 

ÎSoÿo-Tcherkask,  archev.,  17  G00  h.  (gouvernement  militaire  de  THet- 
man  des  Cosaques.) 

VoRONEf H,  40  450  h.,  ind. 
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Noms  Superficie 

des  en  Villes  principales,  topographie,  histoire. 

Gouvernements.  milles. 

35.  Opel,  859  Orel,  31  600  h.,  comm.  ; — EUtx,  25  800  h.,  connu.  ; — Bolkkof,  ind., 

18000  h. 

36.  Koürsk,  819  Koursk,  32  000  h.,  comm.  ; — Karotcha , ind.,  9200  h. 

37.  Cosaques  de  la 

mrr  Noire.  574  Ekatbrinodar,  Phatiagoria. 

38.  Ekatkrihoslaw,  1 225  Ekaterinoslaw,  évêché,  8 400  h.  ; — Dans  un  territoire  séparé,  Taganrog, 

pl.  forte,  port  march  . 22  000  h.;  — Axof,  f4.,  forte. 

39.  TAURinp{compre-  Simperopol.  arch.,  12  800  h,;  — Haght-Chch-Scrni,  11  400  h.;  — .*W- 

nant  la  Crimée.)  1 161  bastopal  (ruiné),  Kertch,  Jenikalé,  Perckop,  Caffa.r  Balada* a,  In - 

kermonn,  Alma,  Eupatoti a. 

40.  Küarkov,  988  Kharkov,  55 150  h.,  univ.,  ind. 

41.  Poltawa.  102  Pcltawa,  15000  h.  bat.,  en  1709. 

42.  Kiev.  924  Kiev,  archev.,  60  700  h.  univ.  ; — Bcrdischef,b[&)Q  h.  v.  très-impor- 

tante ; comm.  ind. 

43.  Tchirnigoy.  951  Tchemugov,  archev.  1200C  b.  ; — Niegtn,  comm.  16800  h. 

44.  Mouilev.  867  Mohilev,  archev.  cathol.,  6?i>0  h. 

45.  Minsk.  1621  MiNt-K,  archev.  23600  h.;  — Sludianka,  1812,  passage  de  laBeresma; 

Pinsk,  marais. 

46.  GnODNO.  691  Grodno,  16000  h.,  1793  partage  de  la  Pologne; — Bialgstok,  comm. 

47.  Voltnib.  1295  Jitomir,  12000  h.;  — Oslroy,  archev.  ; — Wladimir,  Dubno,  90C0  h. 

48.  PodoUE.  770  Kaminiek,  archev.  15  000  h. 

49.  Kherson.  1306  Kuerson,  archev.  40  402  h.  chantier  do  construction;  — Odessa,  port 

marh.,  comm.,  104  170  h.  univ. 

50.  Bessarabie.  633  Kjciunep,  archev.  51  600  h.; — Bender,  place  forte;  — Chocxim, place 

forte. 

II.  Royaume  de  Pologne. 

(La  majorité  suit  la  religion  catholique). 

1.  Varsovie.  668  Varsovie  avec  Praga , 2 archev.,  place  forte  162  800  h.  univ.,  comm. 

ind.,  école  mil.  ; — Petrikau  ancienne  résidence  dos  rois  de  Pologne; 
— Lodz , 29  600  h.;  — Brxesc,  place  forte;  — Kalisx,  évêché, 
12000  h.  ; — Grochow , bat.  en  1831. 

2.  Lublin.  548  Lublin,  évêché,  18  300  h.;  Zamosc,  place  forte;  — S indice  (1831). 

3.  Hadom.  454  Radom;  — Sandomir , évêché  ; — Kidce , évêché. 

4.  àugüstow,  341  StJWALCHi;  — Augustov,  évêché. 

5.  PLOTzk  (ou  Plock).  318  Plotzk,  évêché;  — Modlyn,  place  forte. 

11V.  Cùrand-Durhé  de  K’Inlande. 


(La  constitution  du  grand  duché  de  Finlande  a été  confirmée  par  les 
manifestes  de  1809,  du  24  décembre  1825  et  du  3 mars  1855). 
Religion  de  la  majorité,  luthérienne. 


I.  Nïlan. 

•209 

Hklsirfors,  port  march.,  18600  h.,  place  forte,  univ.  ; — Srcnhorg, 
place  forte,  port  march.  (1855)  ; — Gustafswoern , place  forte, 
Borga , évêché. 

2.  AsO. 

464 

Abo,  archev.,  16 450 h.,  comm.  ind.  ; — Nystad. port  march.;  — archipel 
d'Aland,  population  suédoise,  comm.  15000  h.;  — Biorneborg,  6400; 
— Bomanund,  1854. 

3.  Ta vaste sus. 

328 

ÎAVÀSTEIIL'S. 

4.  Wieofo. 

790 

Wuorg,  6100  h.,  port  march.;  — Fredrickshamn,  place  forte,  traité 
de  1809,  par  lequel  la  Suède  céda  la  Finlande  à la  Russie;  — Rot- 
tchensoim , place  forte. 

5.  Saint-Michsl, 

420 

Saint-michel,  lleinola. 
Kuopio,  évêché 

6.  Kiopio. 

786 

7.  Wasa. 

737 

Wasa. 

8.  ULEAbOBU. 

3097 

Ulkaborg,  comm. 

IV.  Province*  du  Canea*e. 

1.  Staysopol. 

1890 

Stavropol. 

2.  Derbert  (ou  Dhaghe- 
slan  ).  490 

Dirbent. 

3.  Koctais  (6  arrond.) 

4.  Titus  (ou  Géorgie). 

6'i4 

Kvoutais,  évêché  ;—Akhalitsiltf  15000  h.;  — Saukhoum-Kaleh,  Soud- 
iouk-Kalch,  Anava.  Ce  gouvernement  comprend  VImérétie,  la  Courte, 
la  Mtngrélie  et  VAbasie.  * 

Tipus,  39950  h.,  ind.,  comm.;  — Elisabetpol , 15000 h. 

(5  arrond.) 

968 

$ 

5.  Schemakua.  1031  Schemakiia,  30000  h.  ; — Bakou,  port  march.,  place  forte,  20000  h. 

comm.  ind.  ; — Chourha , place  forte. 

6.  Kbivah  (ou Arménie).  573  Êbivan,  15  000  h.  — Alesandropol  (ou  Goumri ),  place  forte,  12G00  h. 

7.  Pays  des  montagnes.  1859  Récemment  subjugué.  (Partie  de  la  Circaète  et  le  Schamkal.) 

8.  Cosaques  du  Caucase. 

Colonlfs  et  dépendance*. 

La  Sibérie  ou  Russie  d'Asie.  (Voy.  cette  contrée). 

La  Russie  américaine.  (Voy.  cette  contrée). 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTE  N°  65. 

PAYS-BAS. 

i.  roi  t cm:  DE  HO  CLAUDE. 


Pouillon  aiironomlquc.  1**5*  long.  E. : 50* 
45';  53*45'  lat.  N.  Dép.  de  Luxembourg  hollandais, 
3*  25';  4*  15'  long.  E.;  49*  50'  ; 50*  ÎO7  kl  N. 

Orographie  phj«iqae.  (Voy.  la  carte). 

Climat,  Température.  — Brumes,  hiver  de  qua- 
tre mois,  vents  d’est,  l’hiver;  d’ouest  et  sud-ouest, 
l’été. 

Géologie.  — Sol  argileux  et  sablonneux,  tourbe 

Faune.  — Lapins,  taupes,  chevaux,  gibier,  oiseaux 
aquatiques,  morues,  turbots,  soles,  et  surtout  ha- 
rengs; animaux  domestiques,  troupeaux. 

Flore.  — Aune  noir,  bouleau,  chêne,  charme, 
frêne,  hêtre,  mélèze,  noisetier,  orme,  peuplier,  pin, 
sorbier,  tilleul,  etc.;  prairies,  avoine,  olé,  lin.  chan- 
vre, garance,  tabac,  arbres  fruitiers,  fleurs  d’agré- 
ment. 

Minfs.  — Fer. 

Auperflele.  — 641  milles  carrés  géographiques. 

Ethnographie.  — Souche  germanique. 

Formation  historique.  — Les  Sept  Provincos- 
Unies  soulevées  contre  Philippe  II  d'Espagne  (traité 
d’Utrecht,  1579).  République  s’adjoignant  le  Dren- 
the.  le  Brabant  septentrional.  Monarchie  sous  Na- 
poléon, 1810.  Réunie  à la  Belgique  en  1814;  la  Hol- 
lande forme  un  royaume  à part  depuis  1830. 

Population.  — 3 569  456  et  aux  Colonies  : 
18175910. 

Ciouverneinent.  — Monarchie  constitutionnelle 
héréditaire.  Conseil  d'État  et  Êlals-gênèraux . Deux 
chambres  : l’une  de  60  membres  choisis  par  le  roi; 
l’autre  de  58  députés  nommés  par  les  provinces  et 
renouvelés,  par  tiers,  chaque  année.  Le  roi  est  mem- 
bre de  la  Confédération  germanique  pour  le  duché 
de  Luxembourg. 

Religion.  — Tolérance  pour  tous  les  cultes.  Point 
de  religion  d'État.  La  religion  réformée  est  celle  de 
la  majorité.  Le  culte  catholique  est  très-répandu. 
Un  archevêché  à Utrecht , et  trois  évêchés  : 7/aar- 
lem,  Brida,  ïluremondc. — Statistique  : Pro- 
testants. 190G618;  luthériens,  66  170;  catholi- 
ques, 1 220087;  autres  cultes,  105  262. 

Finances.  — Budget  ordinaire  : 

Dépenses  85  800000  florins. 

Recettes  86500000  — ' 

Dette  publ.  1 029  356  000  — 

Armée  et  Divisions  militaires.  — Recrutement 
par  le  tirage  au  sort.  Armée  européenne  : 60  753  h. 
armée  des  Indes,  28  936  h.  En  temps  de  guerre, 
on  organise  une  garde  civique  de  80000  hommes; 
7 div.  militaires  : |r#  Brabant ; 2*  Gueldre  et  Over- 
Yssel;  3*  Hollande  méridionale ; 4*  Hollande 
septentrionale  et  Utrecht;  5*  Zélande;  6*  Frise, 
Groni ngue  et  Drenthc;  7*  Limbourg. 

Marine  militaire.  — 144  navires  dont  58  à 
vapeur  portant  ensemble  766  canons.  Équi- 
page 6900  h.  — Infant,  de  marine,  2 088  h. 

juntlre. — Haute  Gourde  Justice  civile  à La 
Haye  Haute  Cour  de  justice  militaire  à Utrecht. 
Cour  de  Cassation  à Amsterdam.  Cour  d'appel  dans 
toutes  les  capit.  de  province.  Tribunaux  de  pre- 
mière instance  dans  tous  les  arrondissements; juges 
de  paix  dans  tous  les  cantons, 

intttrurtlon  publique  — 3 Leyde,  universités  : 
Ltrecht , Groningue.  École  militaire  à Brida,  école 
polytechnique  à Delft;  école  de  médecine  militaire 
a Utrecht,  et  6 écoles  cliniques  dans  les  rrovinccs  ; 
écoles  de  commerce  et  d’industrie  à La  Haye , Ams- 
terdam, Harlingue,  Groningue.  Plusieurs  écoles  de 
marine;  nombreux  gymnases  pour  l’enseignement 


secondaire;  8400  écoles  primaires,  820 000 étudiants 
des  deux  sexes.  Ecole  vétérinaire  à Utrecht.  École 
d économie  morale  à Grùntngue. 

Travaux  public*  — Canaux  très-nombreux,  li- 
gnes de  chemin  de  fer  et  digues.  ( Voy  ex  la  Carte.) 

Culture  et  récolte*.  — Céréales  : seigle,  blé, 
noir,  orge,  avoine,  froment  ; légumes,  garance, 
millet,  lin,  tabac.  É.ève  des  bestiaux,  fromages. 

industrie.  — Toiles,  velours,  papier,  typogra- 
phies,  lainages  île  Leyde  cl  d’Utrecnt,  soieries  et 
velours  d’Utrecht,  Harlem,  Amsterdam;  toiles  et 
cotons  d'Harlem  ; pierres  précieuses  taillées  ,4  Ams- 
terdam. Distilleries  : genièvre,  curaçao. 

Commerce  et  navigation.—  Importation  d'une 
des  dix  dernières  années  : 452  265  639;  flor. , ex- 
portation : 388  758  477. 

Les  pays  avec  lesquels  s’établissent  ces  relations 
sont,  par  ordre  d’importance  : 

Importation  : l’Angleterre,  la  Prusse,  les  Colo- 
nies hollandaises  des  Indes,  la  Belgique,  la  France, 
la  Russie; 

Exportation  : la  Prusse,  l’Angleterre,  la  Belgi- 
que, les  Colonies  hollandaises  des  Indes,  la  France. 

La  marine  marchande  de  la  Hollande  est  en- 
viron de  2361  navires  jaugoant  556  389  tonneaux. 

DlvUlouH  administrative*.  — La  Hollande 
est  divisée  administrativement  en  dix  provinces  et 
deux  duchés.  Chaque  province  possède  des  Étals 
provinciaux,  dont  les  membres  se  renouvellent  par 
moitié  tous  les  trois  ans,  avec  de  très-larges  attri- 
butions : le  pouvoir  exécutif  est  aux  mains  du  gou- 
verneur nommé  par  le  roi. 

I.  Province  de  Ciranlnguc.  Chef-lieu  Gronin- 
gue, 36  112  hab.,  univ.,  cour,  port  march.  ; Delfxyl, 
pl.  f.,  port  march.;  Bourtangel,  pl.  forte.  — II. 
Frft*e.  Ch.-l.  I.euwardbn,  25  536  hab.,  cour;  Har- 
linaen,  pl.  forte,  port  march.,  cumin.;  Sneck , ind.  ; 
Dokhum,  Vorkum,  Stavoren.  — 111.  de  Drenthe. 
Ch.-l.  Assen,  cour;  Meppel  ; Koevorden , pl.  forte. 
— IV.D’o»er-¥**el. Ch.-l.  Zwolle,  cour,  19547  h.; 
Kampen,  port  march.,  patrie  de  Thomas-A.-Kampis  ; 
Deventer , pl.  forte,  12  000  hab.,  ind.,  comm.,  pa- 
trie de  Gronovius;  Hasselt.  — V.  de  Ducldre. 
Ch.-l.  Arnheim,  pl.  forte,  C.,  26  382  hab.,  pl.  forte; 
Zutphen , pl.  forte,  15000  hab.;  Simèyue  (1678, 
1679),  21  625  hab.  pl.  forte;  Fort  de  Schenk,  pl. 
forte,  et  Toihuys  (pissagedu  Rhin)  1672;  Thiel ; 
Forl-St-A ndré, pl.  forte;  Bammel.  — VI.  d i treebt. 
Ch.-l.  Utrecht.  archev.,  54  495  hab.,  ind..  comm.. 
univ.,  haute  Cour  de  justice  milit.,  cour,  patrie 
d’Adrien  VI,  traités  de  1579,  et  de  1713;  Amers- 
foort,  patrie  de  Barnevelt  ; Oudetvater,  pl  forte.  — 
Vil.  DE  Hollande  *eptentrlonale.  Ch-1.  Haar- 
lem,  cour,  28  145  hab.,  ind  , patrie  de  Wouwer- 
mans  et  de  Van  der  Helst;  Amsterdam,  243  355  li.. 
comm.,  ind.,  port  march.,  véritable  capitale  du 
royaume,  Gourde  cassation;  Helder,  bat.  en  1653 
et  en  1794;  Hoorn , patrie  de  Guill.  Schoulen;  Saar- 
dam,  comm.,  ind.;  Medemblik , port  mardi.  ; Ber- 
gen (1799)  : Alkmaar  (1799)  ; Muyden , pl.  forte; 
S'aardcn,  pl.  forte.  — VIII.  de  Hollande  méri- 
dionale. Ch-1.  la  Mi» je,  capitale  du  royaume 
dont  elle  n’est  que  h troisième  ville,  81  393  hab., 
haute  Cour;  Leyde,  univ.,  37  000  hab.,  comm.,  ind.j 
patrie  do  Rembrandt  et  de  Gérard  Dow;  Delft. 
20  858  hab.,  ind.,  patrie  de  Grotius  et  de  Tromp; 
Hotlerdam,  109  402  nab.,  port  march.,  comm.,  ind.; 
Dordrecht,  port  march.  comm.  23  117  hab.;  Ryswik. 
traité  en  1697;  Britlle, pl.  forte;  Hellevoetsluis,  place 
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fort e , Schiedam,  ind.;  Woerden , pl.  forte;  Schoo- 
nhoven,  pl.  forte;  Gorkum,  pl.  forte.  — IX.  de  Ir- 
lande. Cü.-l.  Middklbourg,  coinm.  ; Flessingue,  pl. 
forte,  port  marcb.,  patrie  de  Ruyter;  Zierikxèe, 
(huîtres);  Goes,  pl.  forte:  Tholen,  pl.  forte;  llulst, 
pl.  forte;  L’Ecluse , pl.  forte,  port  marcb.,  bat.  en 
1336;  Philippine,  pl.  forte;  Sas  de  Garni,  pl.  forte. 

— X.  DE  nrnbnnl  M‘p{.  Cll.-l.  BoiS-LE-DUC  (HertZO- 
genbosch),  23  243  hab.,  pl.  forte,  comm.,  cour-  Breila, 
évêché,  pl.  forte  (1667, 1792,  1794);  Gerlmydenlarg, 
pl.  forte;  Tilbourg,  comm.,  ind.;  Berg-op-Zoom,  pl. 
forte;  Steenbergen.  pl.  forte;  ViUemstaat,  pl.  forte, 
Klundert,  pl.  forte;  Heusden,  pl.  forte;  Cretecœur: ; 
pl.  forte. 

•uché»  (depuis  le  15  novembre  1831)  : 

XI.  Limbouiq  hollandais.  Ch. -lieu  Maestricht, 
27  805  hab.,  pl.  forte,  cour  Wenloo,  ind.  (épingles)  ; 
Roermonde,  évêché;  1 Vert,  patrie  de  Jean  de  Wert. 

— XII.  Luxembourg  hollandais.  Ch.-l.  Luxembourg, 
pl.  forte,  forteresse  fétlérale,  15  000  hab.  (Confédé- 
ration germanique)  ; Echternach,  ind.;  Grevenma- 
chem  (vins). 

Colonie».  — Indes  occidentales  (en  Océanie)  : 
Java  et  Madura,  Sumatra,  Bornéo,  Célèbes  et  de 
petites  lies  de  la  Sonde.  Les  Moluques  : Menado, 
Temate,  Amboin e,  Banda,  Timor,  etc.  (Voy.  tabl. 
et  carte  88). 

Indes  occidentales  (Amérique)  : Gvuanne  Hol- 
landaise ou  Surinam , Curaçao,  etc.  (Voy.  table  et 
carte  87). 

Établissements  d’Afrique. (Voy.  tabl.  et  carte  82). 

11.  HOlil  UE  DE  DEI.GIQVE. 

l>o«ttlon  a»tronomlque.  — 0*,  110'  — 3*,  45' 

long.  E.  ; 49#,  35'  — 51*,  30'  lat.  N. 

eéogrophlr  phv*lquc.  (Voy.  la  carte). 

Climat,  température.  — Humidité,  hiver  froid, 
été  pluvieux. 

Géologie.  — Calcaire,  argile,  sables. 

Production».  — Faunb.  Chevaux,  bestiaux.  — 
Flore.  Forêts,  prairies,  tabac,  chanvre,  lin,  garance. 

— Mines.  Araoises,  granit,  marbre,  fer,  plomb,  zinc, 
et  houille  en  abondance. 

fiuperlicir.  — 2 945  593  hectares. 

Filmographie.  — Souche  germanique,  rameau 
kimnque.  Langue  officielle  : français;  langues  lo- 
cales : le  flamand  à l’ouest,  l'allemand  à l'est. 

ii!»torique.  — Domaine  de  la  maison  de  Bour- 
gogne, les  pays  qui  forment  aujourd’hui,  en  grande 
partie  la  Belgique,  passèrent:  l°à  Philippe  le  Beau, 
fils  de  Marie,  fille  de  Charles  le  Téméraire,  laquelle 
avait  épousé  Maximilien,  2*  à l’Empire  avec  Charle- 
Quiot,  fils  de  Philippe  le  Beau;  3a  enfin  ;\  PEi- 
pagne  avec  Philippe  H.  En  1713,  la  souveraineté  de 
la  Belgique  passa  a l'Autriche  par  la  traité  d'Utrecht. 
Conquise  per  les  Français  en  1794,  elle  resta  à la 
France  jusqu’en  1815.  Réunie  à la  Hollande  pour 
former  le  royaume  des  Pays-Bas,  elle  en  fut  aéta- 
chée  en  septembre  1830  et  fit  un  royaume  à part 
sous  Léopold  1",  de  Saxe-Cobourg. 

population.  — 4 731  957  h. 

Goût  orne  nient . — Monarchie  constitutionnelle 
héréditaire  (Constitution  du  7 février  J831).  Deux 
chambres  : Sénat  dont  les  48  membres  sont  élus 
pour  huit  ans  par  les  provinces,  et  95  Représen- 
tants élus  pour  quatre  ans  par  les  provinces. 

Religion.  — Catholique.  Six  diocèses;  1 arche- 
vêché : Malinet ; cinq  évêchés  : Toumay , Gand, 
Bruges,  Liège,  Namur. 

Finance*.  — Recettes  153  200000  francs. 

Dépenses  145  200  000  — 

Dette  au  1"  mai  1861  : 648  450  000  — 

Armée  ci  dlvltlons  militaire».  — 73  718  h.. 
10  690  chevaux,  152  pièces;  et,  sur  pied  de  guerre: 


100 000 ho m.  — 4 divisions  militaires:  Gand,  Mous, 
Liège,  Bruxelles. 

Places  fortes  : Anvers,  Ath , Oudenarde,  Bouil- 
lon, Char  1er oi , Courtrai,  Fumes,  Gand,  1/asseU, 
lluy,  Liège,  Lierre,  Marienbourg,  Menin,  Mont, 
Namur,  Nieuport , Ostende,  Philippeville,  Ypres, 
Tournai. 

Marine  militaire.  — 14  bâtiments  légers  por- 
tant 94  can.  et  stationnant  à Anvers  et  à Ostende. 

justice. — Même  système  qu*en  France.  1 Cour 
de  cassation  ; 3 Cours  d'appel  : Bruxelles,  Gand, 
Liège.  Chaque  province  a des  Assises  criminelles 
avec  jury.  26  tribunaux  de  première  instance. 

Instruction  publique.  — 4 universités:  Gand 
et  Liège,  dépendantes  do  l’Etat;  Bruxelles  et  Lou- 
vain, libres. 

Travaux  public»  — (Voy.  la  Carte  pour  les 
canaux  et  les  chemins  de  fer.) 

Culture  et  récolte».  — Pâturages,  céréales, 
garance,  lin,  chanvre,  houblon,  colza. 

industrie  et  Commerce  — Exploitation  des 
mines  de  houille  (près  de  400)  : Hamaut,  Liège, 
Namurj  Luxembourg.  Carrières  de  marbre,  ardoises; 
pêcheries  maritimes;  tissus  de  laine,  draps  (Ver- 
viers,  Liège),  flanelles,  serges  (Stavelot,  Tirleraont, 
Thuin,  Ypres,  St-Nicoi&s,  Poperinghen,  etc.);  cou- 
vertures (Bruxelles,  Liège,  Malines,  Verviers);  tapis 
(Tourna?) ; toiles  (Gand,  Alost,  Termonde,  Bruges, 
Turnhouf,  Courtrai.;  dentelles  (Bruxelles,  Malines, 
Anvers,  Lierre,  Courtrai,  Gand,  Alost)  ; machines, 
ouvrages  de  fer,  fonderie  de  canon,  armes  à feu  et 
quincaillerie  de  Liège;  cuivre  (Malines);  papiers, 
cuirs,  typographie,  verres,  bierres  (Bruxelles,  Lou- 
vain, Gand,  Toumay,  Tirlemont). 

Importation  annuelle  : 510040  000  fr.  Exporta- 
tion : 5 m 976  000  fr. 

Les  pays  ?vec  lesquels  la  Belgique  est  en  relation 
commerciale  sont,  par  ordre  d'importance  : la 
France,  l'Angleterre,  les  Pays-Bas,  le  Zollverein, 
les  États-Unis,  les  villes  Hanséatiques,  l'Espagne. 

Dhlnloni  admlnl»tratlve»  et  Topographies 

— La  Belgique  est  divisée  en  9 provinces  admini.- 
trées  chacune  par  un  gouverneur  avec  un  conseil 
provincial  dont  fi  membres  forment,  pour  l’assister, 
un  comité  permanent.  Les  9 provinces  sont  subdi- 
visées en  49  arrondissements  et  en  2504  communes. 
L'administration  des  communes  est  confiée  aux  bour- 
guemestres  et  aux  échevins  dont  l’autorité  est  très- 
grande  dans  les  villes  : 

I.  Province  D’Anver*.— Ch.-l.  Anvers,  pl.  forte, 
port  marcb.,  comm.,  ind.,  111  700  hab.,  patrie  de 
Van  Dyck,  de  Téniers,  de  Jordaens,  de  Grutcr,  d’Or- 
telius,  (1814,  1832);  Turnhout,  ind.,  15000  hab.; 
Lierre,  pl.  forte;  Malines,  26000  hab.,  ind.,  anche v. 

— II.  DE  Flandre  orientale.  Ch.-l.  GàND,  pl.  forte, 
évéché,  ch.-l.  de  division  mil.,  cour,  comm.,  iud. 
univ.,  118  130  hab.,  patriede  Charlcs-Quint,  de  Jac- 

uesArteveld;  Saint-Nicolas,  comm.,  ind.,  260üüh.; 

o keren,  comm.,  ind.,  20  000  hab.;  Dendermonde; 
Alost,  ind.  (mort  de  Guillaume  Cliton  1127);  Ou- 
denarde, ind.  (1708,  bat.  le  prince  Eugène  et  Mal- 
boroug  sur  les  Français),  patrie  de  Brauwer  et  de 
Marguerite  de  Panne.  — 111.  de  Flandre  occi- 
dentale. Ch.-L  Bruges,  évéché,  50000  hab.  ind.,  pa- 
trie de  Jean  rie  Bruges;  Ostende,  place  forte,  port 
march.,  20000  hab.;  Niewport,  pl.  forte;  Ypres, 
pl.  forte,  ind.,  20  000  bab.;  Poperinghe,  industr., 
13100  hab.;  Courtrai , ind.  (bat.,  1302,  Philippe  le 
Bel  par  les  Flamands,  et,  1794,  les  Français  sur 
les  Austro-Anglais);  Fumes,  pl.  forte,  bat.,  1297 
(Philippe  le  Bel  sur  les  Flamands);  Thourout,  ind.; 
Dixmude;  Roulers , ind.;  Menin,  pl.  forte;  Mouscron, 
ind.  — IV.  DE  iialnaut.  Ch.-l.  Mons,  ch.-l.  do  div. 
mil.,  pl.  forte,  ind,  26000  hab.;  Fontenoy,  bat.  en 
1745  (Louis XV  sur  les  Impériaux);  Fleurus,  bat.  en 
1690  (Luiembourg  sur  les  Impériaux)  ; bat.  en  1794 
(Jourdan  sur  les  Anglais  et  les  Autriche  ns)  ; Stein- 
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bTBue.hat.cn  1692  (Luxembourg  sur  Guillaumed’O- 
ran’f);  Jemmapes,  bat.  en  1191  (Dumonnez  sur  les 
Autrichiens)  ; Tournai,  pl.  forte,  évêché  comm., 
ind.,  32  000  hab.;  Alh,  pl.  forte,  9000 
l/roù  p|.  forte,  ind.,  9000  hah.;  BineAe,  6500 h., 
Srnef,  tet.  en  1614  (Condè  sur  les  Imper.)  , Lnghrrn; 
l'himay;  Qmnraw;  Momigntes.  — V.  de  Bruisant 
mrrialon.l  Ch.-l.  BroMlIt», captt. du  royaume, 
ch  -1  de  div.  mil.,  uuiv.,  cour  de  cassation  et  cour 
d'appel,  comm.,  ind.,  114  630  hah.,  et,  avec  scs 
8 communes  : 1 213  948  lmb.,  palno  du  prince  de  ta- 
nne de  Vésale,  de  Philippe  de.  Cbampagne.de  t ander 
Meulen;  Nivelles,  ind.,  8000  hah.;  Haterlw,  bat.en 


1816;  Louvain,  univ.,  comm.,  ind,,  32000  lmb.; 
roms,  bat.en  1816;  Tirlemnnt  10000 II.;  tebm; 
liai.  — VI  ns  l.lmSionr*  belge  Ch.-l.  Hasski.t, 
pl. forte,  lûOOOh., Ind.;  Mo«*t, pairie  deVaioLyck; 
Tnnarcs.  — VII.  nr.  ltc*e  Ch.- lieu  LiE«e.  pl. 
forte,  évêché, ch.-l.  de  div.  mil.,  univ.,  coram.,  ind., 
fonderie  de  canons,  96  207  hab.,  pâme  de  Orélry; 
llrristal;  ffuyj.ind.  8000  hab.  : Verrier»,  industrie, 
26000  hab.;  Spa,  eaux;  Slavelot,  ind.; 

Vin.  ne  wamnr  C.h.-1.  N a mm,  ni.  forte,  evé che, 
24  000h.  (1692);  DhiUppeviUe,  pl.  forte;  Ihnanl; 
Varirnbourg,  pl.  forte.  — IX.  ne  l«iMlw«r« 
brise.  Ch.-l.  Arlon ; Bouillon,  pl.  forte. 


CARTES  Nos  64  et  66. 

CONFÉDÉRATION  GERMANIQUE. 


cirosrnpblr  pbv.lquc  (Voy.  les  cartes.) 
cfogytyh1*1  |»oliil«|nc.  Les  ÊtAls  tillemanns 
forment  une  Confédération  dont  l’assemblée  des 
représentants  ou  diète  «e  tient  à Francfort-sur-ie- 
Mein. 

Plarn  fortes  de  la  Confédération.  — Landau, 
Luxembo urg,  Mayence,  Rastadt,  Mm. 

Armer  feilrrolr. 

Infanterie • • • 427  000 

Cavalerie 70000 

Artillerie 50  999 

1134  pièces  de  campagne.  

Total.  ...  563  900 
population.  46  391  197. 
aupcrflrlr  en  kil.  carrés,  660  464. 

La  Confédération  comprend  36  Etats. 

I.  Autriche  (4  voix),  12  802  000  hah.  (Voy.  le 
tabl  67).  Pour  les  provinces  de  Basse- Autriche,  — 
Sa  h bourg,  - Styrie,  — Carinthie , — Carmolc, 
— Littoral,  - Tyrol  et  Vorarlberg , — Bohême,  -- 
Moravie.  — Silésie,  — duchés  d’Auschti'ttx  et  uc 
Zalor  (en  Galicie). 

II.  PrUNNC  (4  voix),  14  138  800  b.  (Voy.  Ubl.  66). 

6 provinces  subdivisées  en  gouvernements  : 

1"  prov.  de  Brandeboi RU  ; 1.  gouv.  de  Boisa am, 
cap  Berlin,  2.  gouv.  do  Francfort-,  — V prov.  de 
Poméranie.  1.  Steliin,  2.  Slralsund,  3.  Cosltn.  — 
3*  prov.  do  SILESIE  prussienne,  1.  /Irrilau,  2.  tacfl- 
nit;,  3.  Oppeln-,  — 4”  prov.  de  Saxe,  1.  B agile  - 
Bourg,  2.  Mersebourg,  3.  Frfurt;  — a*  l1™'/  de 
WEs'rrHAUE,  I.  Munster,  2.  Mmde».  3.  AremAerff, 

6°  prov.  Rhénane,  I.  Cologne,  2 Dusseldorf, 

3.  Coblenl:,  4.  Air- la -Chape Ile,  5.  Trêves. 

III.  Royaume  tir  Bavière  (4  voix).  PoPULA- 
Tios.  4 689831  hab.;  bbperf.  1384  milles  carrés 

Gouvernement  ; monarchie  constitutionnelle  \ 
2 chambres;  Conseil  d ÉUit,  1 ministres. 

Justice  ; Cour  suprême;  cour  d appei  et  justice 
de  premier  degré  ; cour  des  Comptes. 

Finances.  Dépensés  annuelles,  46  i20  5«i  - 

recettes , 46  520  697  flor.  ; — dette  publique, 


342  103  614  «or. 

Infanterie. 
Cavalerie. 
Artillerie. 
Génie.  . . 


Armée. 

148025 

22726  VAS. 

26955  316  bouches  a feu. 
2 663 


200369  hab. 
sans  compter  la  landwehr  dans  son  entier. 

Depuis  1812  la  Bavière  est  divisée  en  8 cercles 


ouarrondissements  subdivisés  en  districts.  1*  Haute- 
Bavière;  autrefois  cercle  de  Hier,  CRJ>..  «"•'f' 
arcli.,  univ.,  cour  d’appel,  14820l  r,Rli.,  éc_  <«> 
beaux-arts.  acad.  mîlit.,  aead.  artillerie  ee.jwly- 
technique,  éc.  forestière,  oc.  des  nii..cs,  Academ;c. 
BiMdnrf:  llnhnilindrn , victoire  de  Moreau.  l»to, 
Schleissheimm  el  JV</*t phenburg , chéteaui  royaux, 
ftngrnhau-.cn.  observatoire;  Fresmg,  éc.  rurale. 

2“  Basse-Bavière,  autrefois  cercle  nu  has-ua- 
nulie.  cap.  Urndshut,  v.  hist.;  f 

cour  d’appel,  ce.  milil -,  paix  de  1552,  1796.  1809, 
Abeusberg.  v.  hist.  (18091.  - 3-  Palatenat,  cercle 
du  Rhin,  cap.  Spire,  évêché  (Augusta  èi1®™- 
Deux-Vonts,  cour  d'appel.  Gemersheim,  l.ant/au, 
ni  furie,  Pirmasens,  Faiserstauten,  vjeloire  des 
Français,  1193;  château  de  Tri/èU,  Ric^-Df^r- 
de-Lion  y fut  retenu  prisonnier.  — 4 H ait- i al  a - 
tin  iT  cercle  du  ltcgcn,  cap.  Ilalisbonne,  évétlie, 
21875  hab.  , v.  hist  (1630,  1802);  Amherg  cour 
d'appel;  Fckmul,  vid.  des  Français;  Ingntsladt 

pl.îorte;  Abensberg.—  6*  Ht!-'TE‘,'R*?9?hlF„,r'hBv‘ 
du  Haut-Mayn , cap.  Bayreulk;  /Iamhrr«j  arche\ ., 
cour  d’appel,  éc  de  chirurgie  23  642  hab., 
Forldieim,  victoire  des  Fronçais,  11%.  — 6 **** 
CONIK  centrale,  cercle  du  Reiat.  cap. 
éc  polytechnique,  62  791  hab.;  Nuremberg,  wvx 
de  1532;  Fr  langea , univ.;  Fichslaedl,  évêché, 
cour  d’appel.  — V Basse-Franconie  et  Asch  aeeEn- 
bouro,  cercle  du  Bas-Mai  n,  cap.  Wursborug,  umv 

évêché,  v.  hist.,  1180  et  vict.  des  Français,  119b, 
36  119  hab.  ; Aschatfemboura,  cour  d appel. 

8"  Souabe  et  Neuboibo,  cercle  du  Haut-Danube. 
cap  Augsberurg,  évêché,  ar^nal  éc  polytechnt- 
„Ue  45  38'  hab.,  vict  d'Olhon  le  Grand  sur  les 
Hongrois,  955;  confession  d’Augsbourg,  laJO;  Pa- 
cification de  1555;  A’eubourg,  cour  d appel , Aord 
linge,, , Ditaillc  dans  la  guerre  de  30  ans,  1634, 
vict.  do  Condé;  Soüauwerlh;  Somtner»- 
liausen , victoire  de  Turonne,  1645; 

Guntzbnurg  et  Elchtngen,  notoire  des  /rançais, 
1805;  Kcmplen;  Fûssen,  traité  de  1145,  Itndeau 
(sur  le  lac). 

IV.  Royaume  «le  h axe  (4  voix)  ; 2 22a2A0  h-‘b-j 
- Gonstiluüon  de  1831;  - Monarchie  constitu- 
tionnelle, 2 chambres;  — 7 
Imnal  suorôme  d’appel;  ” Aroiee,  25396  h. 
nan'ces  ^ Recettes,  12  356352  t6«l- i ^epen^s , 
12 356 352 thaï.; -Dette  publique,  621 663  6.1S itmu., 
cour  des  Comptes.  La  Saxe  est  divisée  en  4 cerc  ev 
subdivisée  en  districts  et  en  haiilm^s  — l eerae 
de  Dresde,  ancienne  «irait,  CRp,„^  d Vf  èivsia 
cour  d’appel;  citât,  de  Pilni’.x  ( 791);— 2 tetpxiy, 
univ..  cercle  de  même  nom  autrefois,  cap.  tep»'?. 
unie.,  78  495  hab. , cour  d’appel  , v.  h.sL,  v. et.  de 
Gustave  Adolphe,  1632,  et  bat.  des  Fiançais,  1813. 
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— 3"  Zwickau,  cercle  d’Erzegebirgc  et  Woitgland, 
cap,  Zwickau,  20592  hab.;  cour  d’appel  ; — 4°  Bu - 
d iss  in ; cercle -de  Lusace  , cap.  Buutzen  ou  Budis- 
sin,  11  237  hab.,  cour  d’appel. 

V.  Royaume  de  Hanovre  (4 voix);  1 888070  h.; 

. — conseil  d’Etat  ; Finances:  Recettes,  19  936  *260  th.  ; 
dépenses,  19  969  991  thalers;  Dette,  464V* 836; 
armée,  26938;  manne  marchande  assez  importante. 
Le  Royaume  de  Hanovre  est  divisé  administra- 
tivement en  6 landdrostein  (arrondissements)  et 
1 bailliage;  — Hanovre,  cap.  du  même  nom  (con- 
sist.-luth.) , Côtiingen , unir.;  — Hildesheim,  évêché 
cath.  — Lüncbourg  ; — Stade  ( consist. -luth.), 
Clostersectn , v.  hist.;  — Osnabrück  , évêché  cath., 
(consist. -luth.)  ; — Aurich , consist. -luth.);  bailliage 
de  Claustbal;  OtterndorlT  (consist. -lut  11.). 

VI.  Royaume  de  Wurlemherg  (4  voix);  — 

1 720208;  monarchie  constitutionnelle,  chambre 
des  Seigneurs  et  chambre  de  Députés  ; — Reli- 
gion : protest.,  1 779814;  cath..  527  357.  — Fi- 
nances : Recettes  ann.,  18  279  830  florins.  Dé- 
penses, 14  055131;  Dette,  70643392  florins. — 
Armée  , pied  de  guerre:  26  840 > pied  de  paix: 

10  371.  — Le  royaume  de  Wurtemberg  est  admi- 
nistrativement divisé  en  4 cercles  : — Necker,  Stult- 
gard,  cour,  Louisbourg,  Ksslingen,  Marbach , 
Weiblingen.  — Schtcarzwald  : ReuR iugen,  cour, 
Rottemliourg,  évêché,  cour,  Tubingen,  unir.,  cour. 

— Jaxt  : Elwangen.  — Danube:  Ulm,  cour,  1805, 
pl.  forte. 

VIL  Grand  duché  de  Bade  (3  voix)  1369291  h.; 

religion  cath.,  89G643;  protest.,  445  539. 

Finances:  recettes,  1 1 575459  flor.  ; dépenses, 
un  peu  inférieures;  Dette,  83  090000  flor. ; armée, 
16  734  pied  de  guerre;  8003  pied  de  paix. Le  grand 
Duché  de  Bade  est  administratiu-mcnt  divisée  en 
4 cercles  : cercle  du  Lac,  Constance  , concile  en 
1414.  — Cercle  .du  Haut-Rhin,  Fribourg,  archev., 
victoire  de  Condé  en  1644  ; — cercle  du  Moyen-Rhin, 
Carlsruhe , Rastadt,  congrès  de  1797,  Saltsbach, 
mort  de  Turenne,  1775  ; lîaden,  Brissach;  Friedlen- 
gen,  vict.  de  Villars,  1703;  — Cercle  du  Bas-Rhin. 
Mauheim , 11172  bab.;  Heidelberg,  unir.; 

16  289  bab. 

VIII.  lionne  électorale  (3  voix);  — constitu- 
tion de  1831,  rétablie  par  décret  du  23  juin  1862; 

— Armée,  12  856  h.;  I évêché,  4 consistoires.  — 
Provinces  : Hesse-Inférieure , Cassel , consist., 
*38  930  b.  — Hesse-Supérieure:  Marbourg , univ., 
consist.;  — Fulde,  Fulda , évôché  ;— Hanau,  Hanau , 
consist.,  16582  bab.;  — Enclaves  : commissariat  de 
Smalkaldcn , commissariat  de  Rintcln. 

IX.  Ilenne  Grand-Rurale  (3  voix)  : 856250  h.; 

— Religion,  luthér.,  398807;  cathol.  217  405; 
] évêque  cath.;  1 prélat  protestant.  — Armée, 

11  702  h.  — Finances;  recettes  9 096  664  flor.; 
Dépenses,  9006  79G  , Dette,  5885  700.  sans  compter 
les  emprunts  pour  les  chemins  de  fer.  Le  Grand- 
Duché  de  Hesse  est  administrativement  divisé  en 
3 provinces  : Starkenbourg , Darmstadt,  32  315  b. 

— Hesse-Supérieure,  Giesscn , univ.  — Hesse-Rhé- 
nane.  Mayence,  39  702  bab.;  Worms,  v.  List.  (1122, 
1521).* 

X.  llolnteln  et  kauciubour»  (3  voix), 
594  566  h.;  — Armée,  6000  b.  — Villes  : Alloua, 
Kiel,  univ.;  Gluckstadt,  Lauenbourg. 

XI.  Grand  duché  de  i.uicmbourn  (au  roi  de 
Hollande),  3 voix;  — Lieutenant  du  roi  à Lu.tem- 


bourg,  196804  bab.;  commissaire  du  roi  dans  le 
Limbourg,  218727  hab.;  Ruremonde,  évêché. 

XII.  Viennent  ensuite  quatre  États  ayant  ensemble 
quatre  voix  : 1"  Grand -Duché  de  bixe-welm*r 
Kisenach  (I  voix);  273  252  hab.;  protest.  (1  voix), 
léna,  victoire  des  Français,  1806,  uuiv.,  tribunal  su- 
prême d'appel.  5 cercles  : 2 pour  Weimar , 1 pour 
Eisenach , 1 pour  Dirmbach,  1 pour  Aeustadt.  Dé- 
penses et  recettes  compensées,  dette  4 millions  1/2 
de  thalers.  Armée,  3350  b.  — T Duché  de  *u\e- 
II 4' i ni  11 £4' Il  Hir.DF.BURGHAUSr.N-SAÀLFELD  (1  VOIX)  J 
11  districts.  172  341  hab.:  religion  protestante;  — 
Armée,  1726.  — 3U  Duché  de  «axe-Altenboiir«i 
(1  voix);  137  162  bab.;  relig.  protestante;  armée, 
1473li.;  2 cercles  : Altenbuury;  Saalr-Eisebcrg. — 
4°  Duché  de  ba*e-C‘ol»our£  Gotha  (1  voix); 
159431  h.,  armée  1860  ; duché  de  Cobourg,  10690  h.; 
duché  de  Gotha,  16  609  h. 

XIII.  1°  Duché  de  Brunswick  (2  voix), 
281  697  bab.;  relig.  luthér.;  armée,  4857;  6 cer- 
cles. Villes  : Brunswick  et  Wolfenbûliel , vict.  des 
Français  commandés  par  le  maréchal  de  Guè- 
briant,  1632;  tribunal  suprême  à Wolfenbüttel  • — 
2"  Duché  de  *ns*au  (2  voix);  456  567  hab.;  relig. 
protest..  237  953;  cathol.,  211085;  armée,  5498h.; 
28  bailliages;  cap.  Wiesbaden ; Ems,  eaux. 

XIV.  (2  États.)  Grand-duché  de  Hccklenbour*- 
*rhw  crin  ; 548  000  hab.,  2 voix.  Loi  fondamen- 
tale, 1755.  Recettes,  388  599  thaï.;  dépenses, 
388  599  thaï.;  Dette  publique,  8 352  775  thaï.;  ar- 
mée, 5381  h.  — Cap.  Schtccrin,  22  000  hab.;  Ro- 
stock,  unir.,  25  000  hab. 

Grand-duché  de  itlecklcnbowr*  - •tréllt». 
(1  voix)  ; 2 départements  séparés  : Duché  de  Strélitz, 
princip.  de  Ratzebourg,  popul.  99000  h.  Cap.  A 'eu- 
Strélitz,  7400  hab. 

XV.  (5  États.)  Grand-Duché  d'oldcnbour»  ; — 
295242  hab.  (tin  1861),  1 voix;  constitution  du 
18  février  1849;  3 départements  séparés  : duché 
d'Oldenbourg,  princ.  de  Lubeck,  princ.  de  Birken- 
feld  , 220  000  réformés  , 32  000  cath.  ; armée, 
4000  h.  — Cap.  Oldenbourg.  — Duché  d tahslt- 
i»e*»aii-('oth4*n . reunis,  22  mai  1853  (1  voix); 
124  000  hab.;  villes:  Dessau  et  Colhen.  — Duché 
d'Anhiilt-Dernbourit,  55  800  hab.  (1  voix);  con- 
stitution du  28  février  1850.  V.  Bembourg.  1 1 090  h. 

— Princip.  de  arliwarnbourf  - Hondfr»l»au- 
wen,  64  900  li.  (1  voix);  3 districts,  2 seigneuries, 
basse-seigneurie,  Sondershausen,  haute-seigneurie, 
Arnsladt.  — Princip.  de  *chwarsbo«ir|r  Rud- 
doUlMdt,  72  000  hab.;  2 seigneuries,  hiutc-Rud- 
dulstadt , basse-Frankenhausen. 

XVI.  (“États.)  Princip.  de  l.leehtensteln, 
7150  hab.;  contingent  fédéral , 70  h.  — Princ.  de 
walderk.  58600  hab.,  2 princip.,  subdiv.  en  4 cer- 
cles, v.  Waldeck,  Pyrmont.  — Princ.  de  Rpos* 
Grcllz.  42  130  hab.,  conOngent  fédéral,  334  bab. 

— Princip.  de  Rohm*  bchlcl*  - l.obelnMeln- 
F.bcrsdoif,  83  360  h.;  contingent  fédéral,  783  h. 

— Princip.  de  FtpP«*-«ctmoid . 108 0Û0  hab.  — 
Princip.  de  Flppc -bchoucnibourg . 30  774  hab. 
(1  voix).  — Land  gravi  ai  de  Mcnao-Honibourg, 
26800  hab.,  2 cercles  : Hombourg,  Meisenheitn. 

XVII.  (4  États.)  Ville  libre  de  kilbcck.  consti- 
tution de  1851,  49  500  hab.  — Ville  libre  de  franc- 
fort  uléte  fédérale.  81 380  hab.  — 1 Ville  libre 
de  il  ré  me.  93600  hab.  — Ville  libre  de  Ham- 
bourg. 230  000  hab..  port  très-important. 
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CARTE  N"  66. 

ROYAUME  DE  PRUSSE. 


Po*ltlan  astronomique.  3*30',  — 20*40' long 
E;  — 49*  10',  — 56*  lat.  N. 

Cirogruphir  phy*lque  {yoy.  la  carte). 

Climat  et  température.  Hivers  longs  et  rigou- 
reux, climat  salubre,  été  chaud,  12  à 18*  en  hiver, 
25  à 30*  en  été. 

Conformation  céologique.  Sable,  argile  et  terre 
noire  dans  le  Posen  : couches  granitiques  dans  la 
Silésie,  sol  plat  et  sablonnent  dans  le  Brandebourg; 
sol  d’alluvions  en  Pommeranie  ; calcaire  jurassique 
en  Westphalie  ; alluvions  lignites,  argiles,  grès  et 
calcaires  dans  la  Prusse  rhénane. 

Produits  naturels.  — faune.  Chevaux,  mou- 
tons. loups,  gibier,  poissons.  — Flore.  Forêts 
nombreuse*,  céréales,  chanvre,  lin,  houblon,  vignes. 
— Mines.  Ardoises,  pierres  calcaires,  marbres,  por- 
phyre, cristal  de  roche,  sel,  zinc,  arsenic,  cobalt, 
cuivre,  plomb,  fer,  houille.  — Ambre  de  la  Baltique. 

ftnpcrflclc.  5103  milles  carrés. 

Ethnographie  et  langue*.  Allemands  par- 
lant l’allemand:  13  500  000;  Polonais  et  Slaves: 
2332  000;  Lithuaniens,  Hollandais,  Français,  etc.: 
2 480  000.  Les  autres  langues  ou  idiomes  sont  le 
mazoure,  le  cachoube,  le  wende,  le  bohème,  le 
morave,  le  Kourais  elle  wallon. 

Formation  historique.  La  province  de  Prusse 
proprement  dite  fut  le  berceau  de  la  puissance  ac- 
tuelle. Conquête  «le  ce  pays  par  les  chevaliers  tec- 
toniques 1320.  Thorn  devient  leur  capitale;  Marien- 
bourg,  résidence  du  grand  maître,  en  1309.  Après 
la  bataille- de  Tannenberg,  la  Prusse  est  soumise  à 
la  Pologne  (1410-1466).  En  1525,  fin  de  la  puis- 
sance des  chevaliers  teutoniques,  paix  «le  Cracovie 
et  Albert  «le  Bran«fobourg,  grand  maître  de  l’ordre, 
devient  duc  héréditaire  de  Prusse  sous  la  souve- 
raineté de  la  Pologne.  Réformation.  — l,e  Bran- 
debourg. qui  avait  été  cédé  en  1417  par  Sigismond 
à Frédéric  de  Hohenzollern  (l,r  électeur  de  ce  titre 
«le  Brandebourg),  fut  partagé  entre  ses  trois  fils. 
L’électorat  resta  à la  branche  aînée  et  la  Prusse  fut 
réunie  au  Brandebourg  (qui  comprenait  la  province 
«le  Saxe)  par  le  «louble  mariage  des  «leux  soeurs, 
Éléonotje  et  Anne,  petites-filles  du  grand  maître 
Albert,  avec  les  électeurs  Joachim  Frédéric  et  Jean 
Sigismond.  Frédéric,  3*  électeur  du  nom,  petit-fils 
de  Jean  Sigismond,  prend  le  titre  de  roi  de  Prusse, 
en  1701,  A Kœnisuerg.  Frédéric  Guillaume  ),r 
obtient  la  Poméranie  en  1720.  Sous  Frédéric  II,  le 
Grand,  le  traité  de  Breslau,  1742,  lui  assure  la  Si- 
lésie, et  le  fameux  démembrement  de  la  Pologne, 
en  1772,  les  pays  polonais.  En  1815  le  traite  de 
Vienne  attribue  à la  Prusse  la  Westphalie  et  la 
province  du  Rhin.  Les  deux  principautés  de  Ho- 
lienzollern  sont  réunies  à la  monarchie  depuis  le 
12  mars  1850. 

population  19  250  000  habitants  (en  1838 
17  739  900).  Le  recensement  sc  fait  tous  les  trois 
ans. 

Ciouvernement.  Monarchie  héréditaire  consti- 
tutionnelle. Deux  chambres  : la  chambre  des  sei- 
gneurs ou  Sénat,  et  la  chambre  des  représentants . 
Il  existe  un  conseil  d'fitat  composé  des  princes  du 
sang  et  des  hauts  fonctionnaires  du  royaume. 

Religion.  Les  protestants  luthériens  sont  au 
nombre  de  11  000  000.  Us  ont  un  consistoire  dans 
chaque  province  : il  y a,  6 860  000  catholiques; 
2 archevêchés  : Cologne,  Posen.  Le  Hohenzollern 
dépend  religieusement  de  l’archevêque  de  Fribourg 
en  Brisgau.  Il  y a 6 évêchés  : celui  de  l’Ermeland 
résidant  à Frauenlmurg  et  ceux  de  Breslau.  Culm, 
Munsler , Paderhorn,  et  Trêves.  250,000  Israélites. 


Finance*.  Dépenses  annuelles  : 140000  000  th 
Recettes,  137 000000  thaï.  Dette,  274  000  000  thaï.. 

Armée  et  dKlNlon*  militaire*.  11  y a 8 

corps  d’armée  comprenant  16  divisions,  et  la  garde 
royale  qui  compte  3 divisions.  En  Prusse,  tout 
homme  valide,  Agé  de  vingt  ans,  à quelques  ex- 
ceptions près  déterminées  par  la  loi,  est  incorporé 
à l'armée  active.  En  temps  de  guerre,  son  service 
est  illimité;  en  temps  de  paix,  il  figure,  sa  vie  du- 
rantf  sur  les  contrôles  de  la  landwehr,  après  un 
service  actif  de  trois  ans  et  un  service  de  deux 
ans  dans  la  réserve.  Le  système  de  recrutement 
prussien  ne  comporte  pasdè  remplacement. 

Le  service  est  dû  de  20  à 50  an*.  L’armée  perma- 
nente se  compose  de  volontaires,  d’une  partie  de  la 
jeunesse  requise  de  20  à 25  ans  et  des  \étérans. 
La  réserve  ou  Landwehr  sc  divise  en  «leux  bans.  L<‘ 
l,r  ban  comprend  tous  ceux  qui  n’ont  pas  servi 
pendant  5 ans  et  qui  ont  moins  de  32  ans  Le  2P  ban 
est  composé  de  tous  les  citoyens  âgé  de  32  à 50 
ans.  La  levée  en  masse  de  tous  les  citoyens  de  17 
à 50  ans  s'appelle  le  landsturm.  Mais  l'effectif  des 
hommes  exercés  n’est  que  de  743  300  h. 


Infanterie,  (pied  de  guerre)....  255  599. 

Cavalerie 37  561. 

Artillerie 27  918. 

Pionniers  et  train 30  200. 

Troupes  de  dépôt,  réj*aftis  entre 

les  divers  corps 123  923. 

Total 634  421 

Avec  les  officiers. . 647  798. 

Et  avecle2*  ban  de  la  Landwehr.  147  798. 


743  300. 

Canons,  864. 

28  places  fortes  : Custrin , Spandau,  Glatz.  Glo- 
gau,  Neisse,  Kosel,  Schtceidniz.  Silberberg , Dantzig, 
Graudents,  Pillau , Thorn,  Reichselmünde,  Posen, 
Colberg , Stettin,  Stralsund,  Fr  fur  t , Magdebottrg, 
Torgau,  Wittemberg , Minci  en,  Wesel,  Ciblent:,  Co- 
logne, Ehrcnbreistm,  Juliers,  Sarrelouis. 

La  Prusse  entretien»,  de  plus,  garnison  dans  les 
forteresses  du  Luxembourg  et  de  Mayence,  pour  la 
Confédération. 

narine  militaire.  26  vapeurs  portant  109canons. 

9 bât.  à voiles  158  — 

40  chaloupes  76  — 

Total.  74bâliments.  321  — 

Personnel  : 168  officiers,  908  matelots,  416  ou- 
vriers des  chantiers,  260  mousses.  Armée  de  ma- 
rine : 630  fantassins,  310  artilleurs. 

•VuNtlce  et  a«lnilnl*t ration  Judiciaire  Cour 
suprême  à Berlin;  22  cours  supérieures  ou  de  2*  de- 
gré, correspondant  à nos  cours  d’appel,  dans  les 
provinces.  La  justice  de  lr«  instance  n'est  pas 
rendue  d’une  manière  uniforme.  Il  y a trois  sortes 
de  tribunaux  : juridiction  patrimoniale  pour  le- 
paysans,  justice  urbaine  et  territoriale  pour  les 
bourgeois  et  quelques  bailliages  héréditaire  pour  la 
noblesse.  Le  code  Napoléon  est  encore  en  vigueur 
«lans  la  Prusse  rhénane. — Cours  : Berlin,  Kœnisberg, 
Insterburg . Marienwtrder  , Francfort  - sur-  C Oder . 
Stettin,  Cüslin,  Greifswald , Breslau , Glogau,  Rati- 
bor.  Point.  Bromberg,  Magdebourg,  Halberstadt , 
Sauenbourg , Munster,  Paderhorn,  Hamm  , Arens- 
berg,  Cologne , et  le  sénat  de  justice  d’Ehrenbrris- 
tein. 

Instruction  publique  c*t  luHcmltc*  H y 

a huit  universités  : Berlin.  Breslau , Kcrnisbng, 
Halle,  Greifswald,  Bonn,  Munster,  Braunsberg.  Le* 
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gymnases,  écoles  préparatoires  aux  universités, 
au  nombre  de  117  , ont  JGOO  professeurs  et 
26  770  élèves.  On  compte  505  écoles  moyennes  et 
24,200  écoles  primaires  avec  30  860  instituteurs  et 
institutrices  et  2 500  000  élèves  des  deux  sexes. 

Travaux  publie*  : Canaux  et  chemins  de  fer 
(voy.  la  carte). 

Culture*  et  réeolte*.  Blé,  lin,  chanvre,  tabac, 
bois,  vin  dans  la  province  du  Rhin.  — Bestiaux, 
chevaux,  porcs. 

mduntrle.  Fers  et  aciers  de  la  Prusse  rhénane, 
armes  de  Solingen,  quincaillerie,  toiles  et  draps  de 
Silésie  ; soieries,  tissus  de  laine  et  coton,  tanneries 
de  la  Prusse  rhénane. 

Commerce  et  navigation.  La  Prusse  fait 
partie  du  Zollwerein,  association  douanière  alle- 
mande. Les  principaux  articles  de  son  industrie 
sont  aussi  les  principaux  articles  de  son  commerce 
d'exportation. 

En  1862,  la  Prusse  comptait  1758  navires  dont 
65  vapeurs  marchands  portant  12  000  h.  d 'équipage. 

Dlvlnlon*  administrative*,  Topographie. 

— 11  y a neuf  provinces,  y compris  le  Hohenzcllern. 
Elle  sont  administrées  chacune  par  un  ch  ’ [-président. 
Elles  sont  subdivisées  en  27  régences  dont  2 pour 
le  Hohenzollern. 

I.  Pruwte  (Province  de)  : 2 866  817  h.,  cap. 
Kœnisberg.  4 régences  : lu  Régence  de  Kœnis- 
berg,  cour,  univ.,  port  march.,  comm.,  94  600  h., 
patrie  de  Kant;  Pillau , pl.  forte,  port  march.; 
Braunsberg,  univ.;  Frauenburg , évêché  cath. ; 
Eglaxl \ bat.  en  1817;  Friedland,  bat.  en  1807; 
J/emei, port  march.,  comm.,  17  600h.; — 2"  régence 
de  Gcmbinnem.  Ind.:  Intersburg,  cour;  Titsitt  (1807), 
16  150b.; — 3°  régence  de  Dantzig,  pl.  forte, 
port  march.,  comm.,  ind.,  82  000  h.  (1807);  Wei- 
chsclmunde,  pl.  forte;  Marienbourg,  ancienne  ca- 
pitale de  l’ordre  teuton ique  ; Eibing,  port  march  , 
comm.,  25  600  h.  ; — 4°  régence  de  Mamienwerder, 
cour;  Graudenx,  pl,  forte;  Culm,  évêché;  Thorn, 
pl.  forte,  ind.,  15,600  h.,  la  plus  ancienne  ville  de 
Prusse,  patrie  de  Copernic. 

II.  Province  de  posmi.  1 494  621  h.,  cap. 
Posen,  2 régences  : 1“  régence  de  Bromberg,  cour, 
22  500  h.  ; Gnessen , comm.;  — 2°  régencede  Posen, 
cour,  pl.  forte,  archev.  cath.,  ind.,  51  350  h.; 
Lissa,  ind.,  d’ou  est  originaire  la  famille  royale  de 
Leszczinski;  Rawitsch,  ind. 

III.  Province  de  Poméranie.  1 389  739  h., 
cap.,  Stettin,  3 régences  : 1°  régence  de  Strttin, 
pl.  forte.,  cour,  port  march..  comm.,  64  460  h. 
(1806);  Stargard , ind.,  16  000  n.,  îles  de  Wollih  et 
a Usedom;  Swinemundc , port  march.;  Diewcnow, 
bains  de  mer:  — 2°  régence  de  Côslin,  cour,  7 000 
h.;  Colberg,  pl.  forte,  port  march  10  000;  Stolp , 
9 (MX)  h.,  port  march.;  Rugenwald,  bains  de  mer, 
port  march.;  — 3"  régence  de  Straslund,  pl.  forte, 
port  march,  24  200  (1807);  Greifsicald,  univ., 
cour,  15  700  h.,  ile  de  Rugen,  34  000  h.;  Puthus, 
bains  de  mer. 

IV.  Province  de  Brandebourg.  2 467  759  h., 
cap.  Postdam  : 2 régences  : 1°  régence  de  Franc- 
fort-sur-l’ûder  , cour,  comm. , ind.,  36  6U0  h. 
(1806);  Guben,  comm.,  15,900  h.;  Custrin , pl. 
forte  ; KoUebus.  ind.;  Lansberg , comm.,  16  800  h.; 
— 2“  régence  ae  Potsdam,  41  800  h.,  avec  Sans- 
Souci.  Berlin,  cap.,  du  royaume,  547  600  h., 
univ.,  150  prof.,  1800  élèves,’ comm.,  ind.,  acad. 


des  sciences  milit.  et  d’artillerie;  Spandau,  pl. 
forte,  10000  h.,  manuf.  d’armes;  Brandebourg,  oc 
milit,,  23  7000  h. 

V.  Province  de  Haie,  1976  417  h.,  cap.  Magde- 
bourg.  3 régences  : 1°  régence  de  Magdebourg,  cour, 
pl.  forte,  ind..  86  300  h.  (1631);  Quedlimbmirg, 

15  800  h.,  patrie  de  Klopstock  et  des  Wolf;  Halber- 
stadt,  cour,  22  800  h.;  — 2“  régencede  Merse- 
bourg, 12  000  h.;  Wiitemberg,  pl.  forte  (1517); 
Torgau,  pl.  forte;  Muhlberg , bat.  en  1547;  Lût  zen, 
bat.  en  1632  et  1813;  Bosbach,  bat.  en  1757;  Halle, 
univ.,  43  000  h.,  patrie  de  Hacndel  ; Eisleben, 
patriede  Luther,  1483;  Kôsen,  eaux  salines;  Laus- 
chtadt , eaux  salines;  Awcrstaedl , bat.  en  1806  : — 
3°  régence  d’ERPUT,  pl.  forte  (1808),  37000  h.; 
Nordhausen,  ind,  17  500  h.;  Mulhausen , ind., 

16  100  h.  (iV.  B.  Cette  régence  possède  3 encla- 
ves de  quelque  importance  dans  les  duchés  et  prin- 
cipautés qui  sont  au  sud  et  quatre  petits  encla- 
ves dans  la  Reuss. 

VI.  Province  dp.  bllé*le , 2 390  748  hab., 
capitale  Breslau,  3 régences.  1®  régence  do 
Liegnitz,  comm.,  ind.,  18  700  h.;  Glogau,  cour, 
pl.  forte  bat.  en  1760  et  1807,  17  500  h.;  Gôrlits, 
28  000  h.;  Muskau,  houes  ferrugineuses;  Harm- 
brun,  eaux  sulfatées  sodiques.  ; — 2°  régence  de 
BRESLAü,univ..  cour,  comm.,  ind.,  145000h.  (1741); 
Schiceidnitx.  ind,  15400  h.;  Silberbera , pl.  forte; 
Glats,  pl.  forte  ; Reichenbach  et  Waldennoura,  têtes 
«le  chemins  de  fer.-  Salsbrunn,  eaux  alcalines  froides; 
Landeck,  eaux  alcalines,  ind.;  Reiner z,  eaux  ferru- 
gineuses; — 3“  régence  d’OppELN  ; Ratibor,  cour; 
Nesse,  comm.,  ind.,  18  750  h.;  Kosel,  pl.  forte. 

Vil.  Province  de  RYtuphulic  : 1 618  071  h , 
cap.  Munsîkr,  3 régences  : 1°  régence  de  Minoen, 
pl.  forte,  ind.,  15  450  h.;  Bielfled,  ind.;  Pader- 
born , cour,  évêché  ; Renie , sources  salines  chlo- 
rurées tièdes;  Driburg,  eaux  alcalines  et  sulfureu- 
ses; Lipspring,  eaux  alcalines  ; — 2°  régence  de 
Munster,  cour,  univ.  cath.,  évêché,  27  300  h.; 
1536,  1648$  — 3°  régence  d’ARENSBERG,  cour; 
ilamm,  cour;  Siegen. 

VIII.  Province  mhénane  : 3 215  929  b.,  cap. 
Coloone  : 5 régences:  1®  régence  de  Dusseldorf, 
ac.  de  peinture,  ind.,  41  300  h.;  Elberfeld,  ind., 
56,300  h.;  Barmen,  ind.,  49  800  h.;  Clères,  école 
de  mcd.;  W'e  el,  pl.  forte,  17  430  h ; Duisbourg , 
manuf.  roy.  d’armes;  Crefeld  ou  Crevelt,  50  600 h., 
bat-  en  1758;  Xeust  (1475);  Solingen,  armes; 
Essen , ind.,  20  800  h.;  Remscheid,  164CO  h.  ; 
Clostercamp,  bat.  en  1760;  — 2*  régence  de  Colo- 
gne, cour,  pl.  forte* «ch.,  Comm..  ind..  12000üh.; 
Peut  s , Bonn  univ.,  20  000  h.;  Zulphic  ou  Tol- 
biac, bat.  en  496;  — 3“  régence  d’ Ai  x-l a-cu  a pelle 
(Aachf.n),  comm.,  ind  , 59  950  h.»  sources  sulfu- 
reuses chaudes  (814,  1668,  1748,  1818.);  Juliers ; 
Durcn,  ind.;  Eupen,  ind,  15  000  h.; — »®  régence 
de  Coblentz,  pl.  forte,  comm.,  28  525  h.;  Neuwied, 
bat  onl799;  Andernach,  bat.  en  876;  Altenkirchen, 
bat.  en  1796;  'Kreusnach,  ind.,  eaux  salines  chlo- 
rurées froides.  -(.Y.  B.  La  régence  de  Coblentz 
possède  encore  le  cercle  de  Wetzlar, enclave  de  la 
Hesse  et  du  Nassau.)  — 5°  régence  de  Trêves 
(Trier),  évêché,  ind.,  21  200 h.;  Sarrelouis,  patrie 
de  Ncy.;  Sarrebruck,  ind. 

IX.  Principautés  de  Hohenzollern  , 64  675  h,, 
Hechingen  et  Sigmaringen ; Imnau,  eaux  ferrugi- 
neuses. 
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CARTE  67. 

EMPIRE  D’AUTRICHE. 

i»o«ltlon  n*tro«aoml«ia<‘.  — 42*9'—  51®2Mal.  | domine  dans  l’archiduché  d'Autriche,  dans  le  Salz 
N.;  6°  IV—  24*45'  long.  E. 

Ciéographlr  physique  (Voy.  la  Carte  ) 

Climat,  très-varié;  froid  dans  les  paya  monta- 
gneux : Tyrol,  Galicie;  tempéré  dans  les  vallées  du 
l)anul>e  et  de  l'Elbe , en  Vénétie  et  en  Dalmatie. 

Miiprrücie  : 645  152  kil.  C. 

FthBojfraphlc.— L'Autriche  est  le  pays  le  plus  mélangés  aux  Roumains,  en  Transylvanie,  aux  ha- 
éloigné  de  Tunité  ethnographique  et  celui  où  la  fie-  liens,  en  Illyrie,  aux  Allemands,  en  Carniole,  el 
tion  politique  est  le  plus  en  opposition  avec  les  ten-  presque  purs  de  mélange  en  l.sclavonie  et  en  Croa- 
dances  des  races;  mais  l’antagonisme  de  ces  races  tie.  Les  Italiens,  en  Venétie,  dans  le  Tyrol  méri- 
maintieut  l’équilibre  de  l'État.  La  race  allemande  dional,  en  Dalmatie  et  en  Istrie. 


Population  «l'après  le*  nationalité*. 


Paya. 

Allemands. 

Slaves 
du  nord. 

Slaves 
du  sud. 

Italien». 

Roumains 
de  l'est. 

Magyare». 

Autre» 

races. 

Autriche  (liasse). 

1 341  770 

12  270 

6 870 



— 



8 

789 

Autriche  (haute). 

688  290 

— 

— 

— 

— 

— 

4 

Salz  bourg. 

140  197 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

Styrie. 

640  806 

— 

369  24C 

— 

— 

— 

24 

Carinthie. 

231  558 

— 

92  767 

— 

_ 

— 

— 

Carniole. 

29  783 

— 

437  058 

— 

600 

— 

— 

Goritz,  Istrie,  etc. 

8 150 

— 

331  042 

ir.2 

326 

2 300 

— 

4 

113 

Tyrol  et  Vorarlberg. 

525  092 

— 

— 

339 

913 

— 

— 

548 

Bohême. 

1 766  372 

2 925  982 

— 

— 

— 

— 

ttc 

339 

Moravie. 

483  518 

1 351  982 

1 007 

— 

— 

— 

41 

529 

Silésie. 

234  843 

2*3  928 

— 

— 

— 

— 

3 

280 

Galicie. 

1 14  293 

4 067  107 

— 

— 

— 

— 

4bl 

446 

Bukowine. 

37  855 

194  608 

— 

— 

175  C79 

7 40a 

31 

553 

Dalmatie. 

— 

— 

369  310 

43 

000 

— 

1 

318 

Roy.  Lombard-Vénitien. 

12  250 

— 

2G  892 

2 408 

010 

— 

— 

fi 

583 

Hongrie. 

1221  714 

2 037  817 

593  C25 

— 

1 171  670 

4 333  987 

436 

948 

Croatie  et  F.sclavonie. 

24  470 

6 590 

811  757 

487 

50 

12  770 

6 

732 

Transylvanie. 

200  364 

1 768 

830 

— 

1 10  322 

517  577 

102 

312 

Frontières  militaires. 

38  400 

9 820 

865  377 

400 

144  826 

4 (.K)0 

2 

349 

Militaire. 

150  200 

2 1 3 000 

77  000 

33 

000 

470  500 

70  500 

13 

645 

Totaux 

7 889  925 

11044  872 

3 982  774 

2 989 

130 

2 642  953 

4 947  134 

1 217 

532 

Faiifc **(**• — Allemand,  polonais,  liohêini?.  hon-  t Pays-Bas.  Le  traité  de  Villafranca en  1859  lui  enleva 
grois,  italien,  distribués  dans  les  divers  pays  d'après  le  'Milanais. 

le  tableau  précédent.  Population.  35,016,058  hab.  Réduction  de  plus 

Formation  hUtortqnc.  — L'Autriche  propre  de  3.000,000  par  suite  de  la  perle  du  .Milanais, 
devient  duché  héréditaire  en  1156;  en  119*2,  il  sa-  CMuvcruenteitf.  monarchie  héréditaire,  abso- 
grandit  de  la  Styrie  et  de  la  rarniolc.  Ces  Etats  .sont  lue  avant  1-860,  et  aujourd'hui  constitutionnelle, 
donnés  par  Rodolphe  de  Habsbourg  à son  tils  Al-  L'Empereur  est  assisté  |°  du  oonseil  des  13  tnïrnf- 
hert  1**  (1282),  dont  les  successeurs  acquirent  le  I res  iteitonsMas,  2*  du  conseil  d'Etnt  (Statut  du 
Tyrol  et  le  comté  de  Trieste.  Albert,  4*  archiduc  25  février  JH60.)  1 président  et  7 conseillers  ; e*. 
d'Autriche,  épousa  la  fille  de  l'empereur  Sigisroond  du  conseil  d’ Empire  composé  des  2 chambres, 
et  reçut  en  dot  la  Moravie.  Il  fut  empereur  sous  le  Le  diplôme  du  10  oct.  1860,  confère  à la  coopé- 
nom  d’Albeit  II;  à partir  de  ce  temps  les  empereurs  ration  des  diètes  provinciales  et  du  conseil  de 
d'Allemagne  sont  toujours  choisis  dans  cette  maison,  l'empire  le  droit  de  donner  des  lois,  de  les  modifier 
Avec  Charles-Ouint  la  maison  d'Autriche  domine  en  ou  de  les  supprimer,  et  réserve  à ce  dernier  toutes 
Allemagne,  dans  les  Pays-Bas,  en  Espagne,  en  lia-  les  affaires  concernant  la  législation,  les  questions 
lie,  et  dans  le  nouveau  monde;  niais  cil.’  te  partage  de  monnaie,  de  finances  et  de  crédit,  toutes  celles 
en  deux  branches  à l'abdication  de  cet  empereur,  ! relatives  aux  bannues  d’émission,  aux  postes,  télé- 
1556.  Ferdinand  1**,  le  chef  de  la  branche  allemande,  graphes  et  chemins  de  fer,  au  règlement  desservi- 
acquiert  les  royaumes  de  Bohème  et  de  Hongrie,  tudes  militaires,  enfin  rétablissement  ou  l'augmen- 
ta Silésie,  l’Ksclavonie  et  la  Croatie.  La  Silésie  est  talion  d*s  charges  et  des  impôts,  l'adoption  des 
perdue  sous  Marie-Thérèse,  en  1742,  par  le  traité  de  emprunts,  la  conversion  delà  dette  publique,  la 
Breslau  conclu  avec  Frédéric  le  Grand  ; mais  en  j vente  ou  l'engagement  des  propriétés  immobilières 
1772,  l'Autriche  gagne,  au  partage  de  la  Pologne,  de  l'État,  la  fixation  du  budget  et  l'examen  des  ar- 
ia Galicie  et  la  Lodomirie,  el  en  1777,  la  Bukowine.  rétés  de  comptes;  rétablit  l'ancienne  constitution  en 
La  guerre  de  la  succession  d'Espagne  lui  avait  don  né  Hongrie,  en  Croatie  et  en  Transylvanie,  et  réclame 
les  Pays-Bas,  le  Milanais  et  Manloue.  Le  traité  de  la  coopération  d'un  conseil  d'empire  restreint  pour 
Campo-Formio  (1797)  lui  fit  perdre  les  Pays-Bas  et  les  pays  non  hongrois,  relativement  aux  affairesqui 
le  Milanais,  mais  lui  donna  la  Vénétie,  l'Istrie  et  la  ont  été  traitées  pendant  longtemps  en  commun. 
Dalmatie.  Les  victoires  de  Napoléon  et  le  traité  de  — Patente  du  26  février  1861,  qui  approuve  la  loi 
PrcsUiurg  lui  firent  perdre  une  partie  de  ses  pos-  sur  la  représenta  ion  d'empire,  comme  loi  fonda- 
ssions; mais,  en  1814.  elle  les  reprit  toutes  sauf  les  mentale,  qui  remet  au  conseil  d’empire  restreint  le 


bourg,  dans  le  Tyrol  septentrional,  dans  la  Styrie, 
la  Carinthie  et  une  partie  de  la  Carniole;  les  Sla- 
ves occidentaux  ou  Tchèques , en  Bohème,  en  Silé- 
sie, et  eu  Moravie  (pays  mixte)  ; les  Slaves  polonais 
ou  Leckhs,  en  Galicie;  les  Hongrois,  Mayyars.  des- 
cendants altérés  dus  races tartan-s  ; Huns.  Avares, etc  , 
mélangés  aux  Roumains,  en  Hongrie;  Slaves  du  sud. 
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règlement  de  toutes  les  questions  de  législation  pour 
les  pays  non-hongrois,  lesquelles  ne  sont  pas  réser- 
vées spécialement  aux  dictes  provinciales;  sanc- 
tionne les  règlements  provinciaux  et  les  règlements 
électoraux  dès  diètes  provinciales  pour  les  pays  non 
hongrois.  — Un  message  impérial,  du  V'  mai 
1 865,  sanctionne  la  responsabilité  des  ministres. 

11  y a donc  dans  le  cunseil  d'empire  2 chambres: 
1°  chambre  des  seigneurs  composée  des  princes 
majeurs  de  la  maison  impériale,  des  chefs  de  la 


noblesse,  des  archevêques  et  évêques  ayant  rang  de 
princes,  et  des  membres  nommés  à vie’  par  l’empe- 
r-eur. 

2*  Le  Reighrath  ou  chambre  des  représentants  des 
diètes  pour  Ips  pays  de  la  couronne,  députés  élus 
par  vote  direct  de  ces  diètes  : 343  membres. 

Religion  : La  religion  catholique  est  dominante. 
Les  cultes  sont  répartis  par  pays  de  la  manière 
suivante  : 


Catholiques 

Non-unis 

Protestants 

Unitaires. 

Hou-  Grecs, 

mains. 

Armé- 

niens. 

Grecs.  Armé- 
niens. 

d’Augs- 

bour^. 

Réfor- 

més. 

23968685  3 536956 

9 337 

2918136  3513 

1 218831 

1 963  7 85 

~5ÔH7Ô" 

Juifs.  Autres  sectes. 


1 049  871  3 955 


Archevêchés. 


Évêchés. 


Agram 

Carlowitx  (grec) 

JCrlau 

Fogaras  (grec) 

Goritz 

Grant  (primat  de  Hongrie) 

Kalocza  (Hongrie) 

Lemberg , archev.,  cath.,  grec  et  arménien. 

Olmütz 

Prague 

Salzbourg 

Udine 

Venise 

Vienne 

Zara 

S pu  Ultra 

Raguse 


Kreutz  ou  Xôrôs,  Alt-Gradisca. 

Eperies,  Kaschau,  Rosenau,  Gross-Warden,  Karlsbourg. 

Trieste,  Gradisca. 

Waizen,  Neutra,  Ncusohl. 

Raab,  Stamenper,  Funfkirchen  (ou  Packs,  ou  les 
5 églises).  Vezprim,  Stuhhveissembourg. 

Przcmysl. 

Briinn,  Zwittâu. 

Kôniggrâtz,  Leitmeritz,  Dudweiss. 

Brixen,  Trente. 

| Chioggia,  Padouo,  Rovigo,  Vicence,  Vérone,  Trévise, 
j Cenoda,  Parenzo,  Pola,  Cherso,  Veglia,  Fiume.  Bcllune. 
S.  Prelten,  Graetz. 

jscardona,  Trau;  Marcasca,  Cattaro,  Corzola,  Risano. 
Hcrmanstadt  évêque  grec. 


Finance m : RECETTES,  437  000  000  fl. 

Dépenses,  462  600  000  » 


(Florin  autr.  = 2 fr.  50). 


Dette  publique.  2 527  000000  fl. 


Directions  des  finances.  Dans  les  grands  pays 
de  la  couronne,  (allemands.  italiens  et  slaves,  le 
gouverneur  civil  a la  direction  supérieure  des  affai- 
res financières,  mais  il  a sous  ses  ordres  un  direc- 
teur spécial  des  finances  assimilé  par  son  grade  aux 
conseillers  ministériels  et.  en  portant  le  titre.  Dans 
les  pays  hongrois,  le  gouverneur  n'a  pas  la  direction 
supérieure  des  finances. 

Une  direction  pour  chaque  province  : Vienne, 
Grats,  lnspruck.  Prague , Itninn,  Cracortc,  Lem- 
berg . Zara,  Venise,  Rude , OEdnnbourg , Presbourg , 
Kaschau,  Temesicar,  Agram , Hcrmanstadt  (Tran- 
sylvanie). 

JEn  1864,  des  directions  ont  été  créées  pour  les 
petits  pays  de  la  couronne,  danslcs  villes  suivantes  : 
Lins . ' Salzbourg,  Kiagenfurth,  Laybach,  Trieste, 
Troppau , Csernowicz  (GaJicie). 

Armée  et  «IUImIoiim  militaire*. Pied  de  paix: 
295031  h.,  pied  de  guerre:  630388h.,  comprenant  80 
rég.  d inf.  de  ligne  à 4 bat.,  de  6 comp.,  14  rég., 
d inf.,  des  front.,  (3  bat.  de  6 comp  , dans  chaque 
rég.,  6 bat.  de  chasseurs  tyrolienset  32  de  chasseurs 
de  campagne.  — 12  rég.,  de  cuirassiers  à 5 et  6 
escadr.,  2 rég.,  de  dragons,  12  de  hussards,  12  de 
lanciers,  etc.,  en  tout  : cavalerie,  pied  de  paix  : 
39188  h.,  pied  de  guerre  : 41903  n.  — 13  rég.. 
d’artil.  : (2800  h.,  pied  de  paix,  50000  pied  de 
guerre)  ; génie  2 rég. 

Le  service  militaire  est  de  8 ans.  Il  n’y  a pas  de 
remplacement. 

Commandements  généraux  des  circonscriptions 

MILITAIRE?. 

1’*  Circonscription  : gouv.,  de  haute  et  basse  Au- 
triche, Salzbourg  et  Styrie,  2*  corps  d'armée , 
Vienne. 


2*  Circonscrip.  : Bohème,  1er  corps  d'armée,  Pra- 
gue. 

3e  Circonscrip.  : Moravie  et  Silcsie,  4*  corps  d'armée 
Br un n. 

4"  Circonscrip.  : Galicie  et  Bukowine,  Lemberg. 

5e  Circonscrip.  : Royaume  Lombard-Vénitien,  Ty- 
rol,  Carinthie,  Caruiole  et  Littoral,  quartier  gé- 
néral, Vérone,  commandement  général,  Udine. 

3e  Corps  d armée:  quartier  général,  Laibach. 
b*  Corps  d'armée  : — Vérone. 

V Corjps  d'armée  : — Padoue. 

8e  Corps  d'armée  : — Vicence. 

6*  Circonscrip.  : Hongrie,  Bure. 

7*  Circonscrip.  : Transylvanie,  Hermanstadt. 

8e  Circonscrip.  : Bannat  etVoïvodic  de  Servie,  Te- 
Iibswar. 

9e  Circonscrip.  : Croatie  et  Esclavonie,  Agram. 

10*  Circonscrip.  : Dalmatie,  Zara. 

1 Ie  Circonscrip.  : Forteresse  fédérale  de  Mayence. 

Académie  du  génie  militaire,  à Vienne , — aca- 
démies militaires  à Wiener-S  eu  stadt.  Pesth,  Tho- 
renbourg  (Transylvanie),  — école  des  bombardiers 
« Vienne,  — école  des  pionniers  ù Tulln  , — école 
de  cadets  d Olmùtz  et  a Grats,  — école  de  cavale- 
rie d Salzbourg,  — bétels  des  invalides  : Vienne, 
Prague , Peltau , Pesth,  — école  polytechnique  à 
Vienne.  — Places  fortes  de  lrc  classe  ; Lins,  Salz- 
bourg, Prague,  Olmutz,  Comorn  ou  Kcemoem 
(Hongrie),  Ssegedin  (id.),  Alt-Orsora  ou  Vieil-Or- 
sova  (sur  le  Danube,  frontière  de  Turquie) , Eszeck 
(Esclavonie),  Arad  (Hongrie),  Jfun-A’ac.v  (id),  Alt- 
Gradisca  (Esclavonie),  Bclornr  (Croatie) , Brod 
(Esclavonre),  Temeswar  (Servie),  Hantoue,  Vérone , 
Sebtnico  (Dalmatie),  Cattaro  (id.),  Zara  (idj.  — 
Autres  places  fortes  : Vt'enne;  — Bohême  : Konig 
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grôtx;  — Silésie-Autr.  : Troppau ; — Tjrrol  : Trente; 
— Carinthie  : Klagcnfurt ; — Istrie  : Goritz , Gro- 
disca  ; — Vénétie  : I.cgnano,  Peschiera;  — Escla- 
vonie,  Semlin ; — Gai.  : Ctacorie;  — Haute  Àutr.: 
Braunau ; — Kufstein  et  Feldkirch  (Tyrol),  Glurns 
(id  ),  Josephstadl  (Bohême),  Veitmcrit  (id.),  Tlicre- 
sienstadt  (id.).  Tabor  (id.),  Stanislaw  (Galicie), 
Leopoldstadt  (Hongrie),  Szigetrar  (id.),  Sznmos 
Ujvar  et  Bistris  (Transylvanie),  Fiume  (Croatie), 
Carlstadt  (id.),  Agram  (id.),  h anisch  (id.),  Waras- 
dm  (id.),  Koprcinitx  (id.),  Ogulin  (id.),  Ontochacz 
(id.),  Goszpich  (id.),  Rncza  (Esclavonie.)  Petcricar- 
den  (Bannat),  Semlin  (id.),  Raguse  (balmatie),  Cas- 
tel-Suovo  (id.). 

Arsenaux  généraux  : — Vienne,  Prague , Bud- 
t ceiss,  Bude.  Temesuar,  I trône. 

M Art  rtc.  64  vapeurs  d’une  force  d’ensemble  de 
1 1 325  chev.,  et  portant  068  canons;  51  bâtiments 
à voiles  portant  348  canons.  Total  général  : 117  bâ- 
timents portant  1084  canons;  1 vice-amiral  réside  à 
Venise.  Deux  divisions  maritimes  : Zara  et  Trieste. 
Chantiers  de  construction  à Fiume. 

juMtlee.  Dans  les  pays  allemands,  slaves,  ita- 
liens et  dal mates,  la  base  de  la  législation  est  le 
code  autichien  de  François  I*r  promulgué  en  1812; 
mais  les  pays  hongrois  ont  leur  législation  et  leur 
organisation  particulières.  Tous  les  juges  sont 
nommés  par  le  gouvernement  et  révocables.  Tous 
les  pays  suivant  le  droit  autrichien  relèvent  de  la 
Cour  suprême  impériale  de  cassation  de  Vienne. 
Les  pays  hongrois  ont  deux  cours  suprêmes  dites  : 
Tables  septemvirales  : Pesth  et  Agram.  — Il  y a 
dans  chaque  prov.  un  tribunal  suprême  ou  d'appel 
et,  dans  chaque  cercle,  un  tribunal  civil.  En  pre- 
mière instance,  la  justice  civile  est  séparée  de  la 
justice  criminelle.  Dans  chaque  bailliage  est  une  jus- 
tice de  paix.  Les  tribunaux  d’appel  des  provinces  sont 
les  suivants  : Vienne,  Grati,  Trieste , Inspruck , 
Prague , Brunn,  Lemberg , Cracovie , Zara,  Venise, 
Pesth,  Agram,  Maros-Vasarhely  (Transylvanie). 

Instruction  publique  et  lnlver»ltc».  Toute 
l'administration  de  l’enseignement  est  sous  la  di- 
rection de  la  commission  aulique  des  études.  Pour 
l'enseignement  supérieur,  les  nautes  écoles  ou  uni- 
versités sont  administrées  par  des  recteurs,  et  rensei- 
gnement placé  sous  la  direction  scientifique  de 
doyens.  L’enseignement  secondaire  se  donne  dans 
les  gymnases.  Pour  l'enseignement  primaire  il 
existe  des  écoles  élémentaires  sous  la  surveillance 
immédiate  dos  autorités  de  chaque  cercle  de  l'é- 
vêque ou  du  consistoire  dont  dépend  la  localité. 
Universités  : Kienne;  Prague , Padoue,  Pesth,  Lem- 
berg, Grats , Inspruck,  Olmiitz. 

Travaux  public».  Lçs  routes  de  l'Empire  sont 
divisées  en  routes  de  l’Etat,  routes  principales  et 
chemins  vicinaux.  — Le  parcours  des  chemins  de 
fer  livrés  à la  circulation  dépasse  3500  kilomètres 
(voy.  la  carte);  pour  les  canaux  (voy.  la  carte). 

Culture  et  récolte*.  Les  terres  de  l’Empire 
peuvent  se  répartir  ainsi  : 

Terres  arables,  35  854  995  jochs(l  joch=57ares,56). 

Vignes,  1 091  984 

Prés  et  jardins,  13  785  989 

Pâturages,  IC  569  318 

Forêts,  31  864  873 

Marais,  612  893 

97  749964  représentant  une  valeur 
de  9 500  000  000  florins.  (I  flor.,  autr.  = 2 fr.  50,) 

Chevaux  : 3 460  000  bêles  écornes  : 14  267  000  ; 
— bêtes  à laine  : 16  900  000  ; — porcs  : 8 1 51  000. 
Productions:  froment,  48  584  000  metzen  (1  metzen 
= 61  lit.,  50);  méteil  : 15  000  000  metz  ; seigle: 
64  518  000  metz  : orge  : 49  958  000  metz.  ; avoine  : 
99  544  000  metz.  ; mais  : 43  876  000  metz. 

Industrie.  — L’Industrie  minérale  est  une  des 
plus  importantes  de  l’Autriche.  La  production  aug- 


mente environ  d’un  16*  par  an  depuis  ces  derniers 
temps. 

La  houille  donne  par  an  46  167  796  quintaux  (de 
50  kilogr.)  : l’anthracite  : 36105980  quint.;  le  fer 
(brut)  : 5 565000  quint.;  le  plomb  : 131  564  quint.; 
le  cuivre  : 48000  quint.;  l'arsenic  et  soufre  : 34  000 
quintaux;  l'étain  et  zinc  : 25  530  quint.;  For  : 3460 
livres;  l’argent  : 63240  livres. 

V Industrie  manufacturière  compte  environ  15000 
usines  et  occupe  2500000  ouvriers  : draps,  cotons, 
soieries,  ouvrages  d'acier,  de  bois,  verrerie  de 
Bohême. 


Commerce  intérieur.  — Très-considérable. 
Les  principaux  marchés  sont  : Vienne,  Prague. 
Brunn,  Troppau,  Raab,  Debreczin,  Pesth , Clau- 
sembourg,  Temeswar,  Lemberg,  Brody,  Trieste, 
Venise,  Vérone. 


Commerce  extérieur.  — 'Commerce  général 
(douanes).  Importation  annuelle  : 262  400  0000. 
Exportation  : 303000000 

Commerce  des  douanes  de  la  bal- 


matie. Importation  : 7 730  000 

Exportation:  6100  000 

Total.  Importation  : 27ÜOOOOCO 

■ Exportation  : 310000000 

XAviKMiion.  — Effectif  de  la  marine  marchande  : 
9643  navires  de  tout  rang. 


nlvlMlon»  admlnlutrAtlven.  — L’Autriche  est 
divisée  en  12  grands  gouvernements  et  un  certain 
nombre  de  provinces;  le  tout  est  subdivisé  en  cer- 
cles et  les  cercles  en  bailliages. 


1.  GOUVERNEMENTS  ET  PROVINCES 

FAISANT  PARTIE  DE  LA  CONFÉDÉRATION  GERMANIQUE 

Paya  allemand». 

1*  Gouvernement  de  Basse-Autriche  ou  Autriche 
AU-DESSOUS  DE  L’EUS. 

Cercles  Bailliage*  Cercles  Bailliage* 
Bas-Wienerwald,  18  Bas-Mnnarstberg , 15 

Uaut-Wienerxcald , 18  Ilaut-Manarstberg , 19 
Villes.  Tienne,  cap.  512  000  hab.,  archev.,  cour 
supr.,  command.  mil.,  éc.  polytechn.,  univ.,  acad. 
des  beaux-arts,  conserv.de  mus.,  éc.  norm.,  manuf 
soie,  porcel.,  papier,  typogr.,  fond,  de  canons.  En 
1529,  assiégée  par  Soliman  II;  prise  par  Napoléon. 
1805,  1809.  — Dans  les  environs  : Schœnbrunn  et 
Laxembourg , chàt.  imp.  ; — Essling  et  Wagram. 
vict.  des  Franc,  en  1809;  — Baden,Q&ux:— Seustadt. 
éc  mil.; — Tuln.  éc.  de  pionniers; — Mautern. 
vict.  de  Mathias  Corvin,  1484  ; — Dürenstein,  où 
Richard  Cœur  de  Lion  fut  détenu,  1192;  — vict.  de 
Mortier  sur  les  Russes,  1805;  — Fhrosdorf,  résid 
du  duc  de  Bordeaux. 

2°  Gouvernement  de  Haute-Autriche,  ou  Au- 
triche AU-DESSUS  DE  L’ENS. 

Cercles  Bailliages  Cercles  Bailliage? 

Muhl.  15  Traun.  9 

Inn.  9 Hausruck.  13 

Villes. — Lins,  évôc.,v.  forte,  man.imp.  de  tabacs, 
glaces,  tanneries,  fers;  — Ens,  anc.  côlon,  rom.  de 
Lauriacum; — Steyer,  man.  imp.  d’armes,  ind. 
fer  ; armistice  de  1800; — Wels,  où  mourut  lemp 
Maximilien; — Gmünden,  s.  un  lac;—  Ischl , eaux. 

Province  de  Salzbourg,  avec  un  chef-du  pays. 
Cercle  de  Salzbourg,  20  bailliages. 

Villes.  Salzbourg,  archev.,  patrie  de  Mozart, 
175G,  éc.  de  médecine. 

3°  Gouvernement  de  Tïrol  et  Vorarlberg. 
Cerclea  Bailliage*  Cercles  Bailliage» 

Inspruck.  18  Trente.  25 

Bnxen.  22  Bregenz.  6 

V.  Inspruck , unir.,  cour  supr.,  où  mourut  Fran- 
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cois  l*r  de  Lorraine,  1765;  — Bregenz.  s.  le  lac  de 
Constance,  ancienne  Bngantia ; — Fddkirrh , v. 
forte,  industr.;  — Küfstein , v.  forte;  — Meran , 
d’où  est  originaire  la  famille  d'Agnès  de  Méranie; 

— Glùms,  v.  forte;  — Brùten , évêch.,  déposition 
de  Grégoire  VII,  1080;  — Botzen,  ind.;  — Trente,  év., 
pl.  forte,  ancienne  Tridentum , concile,  1545-1563, 
ind.  fer,  verreries,  tabacs,  papiers;  — Boveredo, 
industr. 

4®  Gouvernement  de  Sttrib. 

Cercles  Bailliages  Cercles  Bailliage: 
Gratz.  22  Brück.  20 

Marbourg.  20 

Villes.  Gratz,  prison  d'État,  cour  supr.,  univ., 
ind.  fer,  soie  ; — Judenbourg , ancienne  Idunum ; — 
Brück,  ardoisières;  — Leoben , armistice  de  1797, 
forges;  — Marbourg;  — Pettau,  hôtel  des  inva- 
lides; — Cilly,  ancienne  Celeia. 

Province  de  Carintiiib,  28  bailliages. 

V.  Klagenfurt,  ind.  ; — Ferlach , manuf.  d’armes; 

— Villach,  ind.,  mines  de  plomb  de  Bleiberg. 


gue;  victoires  des  Impériaux  sur  les  protest., 
1620  ; 1742,  siège  des  Français;  1757,  vict.  de  Fré- 
déric roi  de  Prusse  sur  les  Impér.;  bombardement 
de  1848;  — Gitschin;  — Josevhstadt , v.  f.;  — 
K'miggratz,  v.  f.,  évôché.;  — Chrudim,  marché 
aux  chevaux;  — Pardubitz , hôtel  des  Invalides, 
haras  impér.;  - Czaslau, victoire  de  Frédéric  11  sur 
les  Impér  , 1742;  — Kuttemberg,  mines  de  cuivre 
et  de  plomb,  ind.;  — Kollin,  vict.  des  Impér.  sur 
Frédéric  II,  1757  ; — Jung-Bunzlau,  ind.;  — liei- 
chenberg , ind.  des  draps;  — Leitmeritz , évéch., 
ville  forte;  — T hérésie  ns  tadl,  ville  forte  ; — Sauts  ; 

— Karlsbad,  eaux  renommées;  — Egra , ou  Wal- 
lcnstem  fut  assassiné,  1634;  — Mnrienbad,  eaux; 

— Haide,  cristaux  de  Bohème;  — Pilsen,  ind.;  — 
Klattau,  ind.;  — Itadnits , mines  de  houille;  — 
Przibram , siège  do  la  direction  des  mines;  — 
llorzowitz , gr.  établissements  métallurgiques  ; — 
Budweist,  év.;  — Pisek,  ind.;  — Tabor,  v.  f - — 
Sedlitz,  eaux. 


II.  GOUVERNEMENTS  ET  PROVINCES 


Province  de  Carniole,  30  bailliages. 

V.  Laybach,  ind.  : — Neustadt  et  les  eaux  de 
Tôplüx;  — mines  de  mercure  dldria ; — Adelsberg 
avec  ses  immenses  grottes  de  stalactites. 

5*  Gouvernement  du  Littoral  (Istrie). 

Cercles  Badliages  Cercles  Bailli  »gea 
Trieste.  1 Mitterbourg.  16 

Gorilz.  12 

V.  Trieste,  port  import.,  2 évêchés,  1 cath.  et 
1 grec.  Winckelmann  y fut  assassiné,  1768;  éc.  de 
navigation,  siège  de  la  société  du  Lloyd,  arsenaux, 
commerce  extérieur  très-considérable  ; — Goritz , 
archev.,  pl.  forte,  où  mourut  Charles  X,  1836.  — 
Village d'Aquileja,  ancienne  Aquileia;  — Grandisca . 
év.,  v.  forte;  — Capo  distria;  — Pirano.  chan- 
tiers; Parenzo , év.  ; — Pola,  év.,  antiquités;  — 
Pixûio  ou  Mitterbourg , ch.-l.  du  cercle.  — L'ile 
Cherso,  ancienne  Crensa,  bois,  pâturages,  cap 
Cherso,  év.;  — île  de  Veglia,  ch.-l.  Veglia,  év. 

6°  Gouvernement  de  Mohavie. 

Cercles  Bslliages  Cercles  Bailliages 

Brünn.  17  Hradisch.  12 

Olmùtz.  17  Znaim.  9 

Menti  tschein.  13  Iglau.  8 

V.  Brünn, ch. -1. de command. mil., cour supr.,,év., 
ind.:  laine;  château  du  Spielberg,  prison  d'Élat, 
immortalisée  par  Silvio  Pellico;  — Freyberg  et 
Seulilschen,  ind.  — Weisskirche »,  eaux  ; — Prerau, 
résidence  de  Mathias  Corvin;—  Mûglilz , ind.  ; — 01- 
miUs,  anc.  cap.,  archev.,  univ.,  v.  forte.  La  Fayette 
y fut  détenu,  arsen.  ind.;  — Prosnits,  ind.;  — 
Kremsier , assemblée  constituante  réunie,  en  1848, 
par  l'emp.  Ferdinand;  — Gceding,  man.  de  tabacs; 
— Zwittau,  év.;  — Austerlitz,  1805;  — Iglau;  — 
Hradisch;  — Znaim;  — man.  iinp.  de  tabacs  de 
Pôltemberg  ; — Mikolsbourg,  v.  israêlite. 

Province  de  Silésie,  22  bailliages. 

V.  Troppau,  v.  forte;  — Bielithz,  ind.;  — Tes - 
chtn,  ind.;  — J cegemdorf. 

7°  Gouvernement  de  Bohême. 


Cercles 

Bailliage 

Cercles  1 

Bailliages 

Prague. 

20 

Jungbunzhu. 

17 

Budweiss. 

15 

Gitschin. 

16 

Pisek. 

13 

Kônigsgratz. 

13 

Pilscn. 

18 

Chrudim . 

12 

Eger. 

19 

Czaslau. 

14 

Saatz. 

15 

Tabor. 

16 

Leitmeritz. 

19 

V.  Prague , archev.,  ch.-l.  de  command.  rail.,  cour 
sup.,  univ.,  ind.  En  1618,  défénestration  de  Pra- 


SITUÉS  HORS  DE  LA  CONFÉDÉRATION  GERMANIQUE. 


l'ayn  Polonais. 

8*  gouy.  de  Galjcie  : 2 territoires  administratifs, 
1°  territoire  de  Leml>erg,  2*  territoire  de  Cracovie. 


1"  Territoire  df.  I.bmbhrg. 


Cercles. 

Bailliage.. 

Cercles. 

Bailliages. 

Lcmberg , 

5 

Zloczotc. 

.10 

Stry, 

9 

Tarnopol, 

9 

Sambor, 

11 

Brzezany, 

8 

Sanok, 

11 

Czortkow, 

9 

Przemysl, 

9 

Stanislaow, 

10 

Zolkiew, 

10 

Kolomea. 

9 

2° 

Territoire  de  Cracovie. 

Cercles. 

Bailliage.. 

Cercles. 

Bailliages. 

Cracovie , 

5 

Hzeszoxc, 

Il 

Wadowice, 

13 

Tamotc, 

10 

Sandec, 

10 

Bock  nia , 

9 

Jaslo , 

9 

Villes.  Lembbrg,  ch.-l.  de  command.  milit  , 
cour  sup.,  univ.,  3 archev.;  ind.:  — Sambor,  ind.; 

— Dronobycx,  ind.;  salines,  uép.  d’étalons;  — 
Stry;  — Ilalirz,  v.  juive,  ancienne  cap.  de  la  Ga- 
licie  ; — StonisUnc,  v.  f.;  — Kolomea;  — Czortkow ; 

— Tarnopol,  ind.;  — Brzezany , man.  d’armes;  — 
Brody , v.  juive,  ind..  comm.  ; — Zloczow  ; — 
Przemysl , évêchés  cath.  et  grec  ; — Jaroslav , 
ind.;  — Sanok ; — Drobromyl,  imprimeries. 

Cracovie  ou  Krakau,  anc.  cap.  de  la  Pologne, 
v.  f.,  coür  sup.,  univ  ; — Landskrona  et  Prom- 
nik,  v.  hist.; — Wadowice,  hop.  mil.;  — Tamotc; 

— Jaslo;  — llzeczow;  — Sandec;  — Bochnia. 

Prov.  de  Buckowine.  15  bailliages. 

Villes.  Czeunowicz,  ind.;  — Suczawa,  tr.  import, 
autrefois;  — Uadautz,  direct,  des  haras. 


Pays  Hongrois. 

9*  gouv.  de  Hongrie  : 5 territoires  administratifs. 
1*  Territoire  de  Pesth. 


Cercle».  Bailliages. 
Pesth-Pilis,  7 

Peslh-Solt  (ch.-l. 

Keschemel),  6 

Stuhlueissem  - 
bourg,  4 

Gran,  3 

Borrod  (ch.-l.  9 

Miskôlc* ) , 5 


Cercles.  Bailliages. 
Heves  (ch.-l. 

Erlau),  4 

Szolnok,  3 

Csongrâd,  1 

Jazygie  et  Kou  - 
manie  (ch.-l.  F >- 
legyhaza, 
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2°  Territoire  de  Prb&bourg. 
Ordre.  Bailliage*.  Certdtt. 


Prcsbourg, 
llaut-Seulra, 
(ch.-l.  Ttjrnnu) 
Bas-Seutra, 
Trentschin, 

Arra  - Thurocs 
{Arra), 

Liptau  (ch.-l.  Sa.- 


Miklos). 

ZùM , 

Bars, 

JTomom, 

Boni  (ch.-l.  Ipo - 
iysofky, 
Nsograd. 


Bnilliaua*. 


3'  T.  RR1T- l.'E  DE  KASCMAU. 
On*  le*.  Bailliage*.  Ccrclet 


Abauy-Toma, 
Goemm't  (ch.-l. 
Uima-Sznmbalh), 
Z tps  ( ch.  - 1. 

Leutchau), 

Saros  (ch.  - 1. 
Eperies), 


Bailliage*. 
Zemplin  (Cb.-l. 

Vghelg),  10 

Unghrar,  4 

B*  rtyh  - Vgoska 
(ch.-l.  gerey.'i  sasz),  7 
Mormaros  (ch.-l. 
Szigeth ),  7 


4°  Territoire  d'Oedb.nboug. 


Ordre. 
Ocdenbourg, 
Wieselbourg . 
Haab, 
Veszprim, 
Eiscnbourn, 
Zabi. 


Bailliage*. 

8 

3 

3 

5 

10 

8 


Ordre. 

Soin  o y y , 
Kaposioar), 
Barunya  , (ch.-l. 

Funfkirrhrn), 
Tolna  (ch.-l. 
£;for:arad), 


Ballli-igc*. 

(ch.-l. 


5*  Territoire  de  Gross-Warüein. 


Cercle*.  Bailliages. 

Bihat-Sud  (ch.-l. 
(Croji-W'ardrfn).  7 
Bihar-S  (ch.-l. 

Debrecsin),  5 
Ssalhmar , 


Ordre.  Bailliages 
• Ssabolcs  (ch.-l. 

N.  Salin , 4 

Bekès-  Chanad 

(ch.-l  G juin),  7 

Arad,  g 


V jli.es.  Pesth.  rive  g.  du  Danul>e,  coursupr.,  univ. 
êc.  mil.,  éc.  vétérin.,  ind.,  comm.  ; bombardée  or 
1840  par  les  Autrichiens;  Bude  ou  O/m  . rive  dr. 
du  Danube,  avec  une  citadelle:  le  Bloksbery,  for 
tiflcc  en  1851  ; pr bs  de  Bude  est  la  plaine  de  Ho- 
kasch,  où  Ton  élisait  les  rois  de  Hongrie;  — 
IFdïxm,  év.,  ind.;  — Grun  (Eszlergom  en  hon- 
grois, Ostrihom  en  slave  Strigonium  en  latin), 
archev.;  — Komnrn.  v.  f.;  — Dans  la  gr.  Ile  de 
Schutt,  Charlemagne  battit  les  Avares;  — Presbnurg, 
ancien  lieu  de  couronnement  des  rois  de  Hon- 
grie, traité  dicté  nir  Napoléon.  1806;  — Tyrnau, 
vins;  — l.eopoldsladt,  v.  f.;  — Posteny,  eaux;  — 
Trentehin,  près  de  laquelle  sont  les  eaux  do  Tepliez; 
— N entra.  év.,  — Krrmnils  , fonderies,  hôtel  des 
monnaies;  — Seusohl,  év.;  prés  de  là.  Kralova , 
man.  d’armes;  — Schemnitz . centre  minier,  tr. 
imoort.,  6c..  des  mines;  — Kesmark,  ind.-  — Iylo, 
ind.:  — Bartfcld,  eaux,  ind.  du  fer;  — Sa  g y- Sa  - 
ms,  ind.;  — Eperies.  év.,  comm.  de  vins,  ind.; — 
Kaschau,  év  , ind.;  — Bosennn , év.;  — Mokoicz, 
ind..  vins;  — Erlau.  archev.,  eaux;  — Tnkay , vins 
célèbres; — Haad  et  Tallya,  vins;  — Munkacs,  v.  f , 
prison  d’Êtat,  salnétre;  — Debreezin,  gr.  ind  de 
laine,  cnirs;  — Gross-Wardein , ou  Sayy-Varda, 
év.  cath.  et  év.  grec,  eaux  therm.;  — Guy  la  ; — 
Czaba  ; — Bckcs;  — Szarras  ; — S zr  rites;  — Mezrr- 
Tur;  — Ilodmezo-Vasarheltj;  — Alt  Arad,  v.  f.. 

,Ces  lluil  clcrail'rcs  villes  ont  de  20  à 
30  000  hab  ; — Szegedin  en  a 60000.  v.  f.;  — 
Csongrad; — Kccs  kernel.  gr.  comm.;—  Sarjy ■ K<>rôs ; 
~ Czepled;  — Haab,  év.,  comm.  de  coutellerie, 
vict.  des  Français  sur  les  Autrichiens,  1809;  — 
Uedenbourg (Soprony  en  hongrois),  ind.;  — Slri- 
ruimanaer  [Szomba(-Hrly),  év.,  ancienne  Sabaria, 
patrie  de  saint  Martin  de  Tours  : — Saint-Gothnrd 
vict.  des  Français  et  des  Impériaux  sur  les  Turcs’ 
1664;  — Kcszthely  sur  les  bonis  du  lac  Balaton, 
ée.  d agriculture , des  forêts,  éc.  de  droit:  — N 
Kamtxa:  — Szigetvar,  v.  f.;  - Funfkirchen  (ou 


Pake  ou  Us  cinq  église*),  év.  ; — Mchaos,  vu»,  des 
Turcs  sur  Louis  II  de  Hongrie  qui  y fut  tué,  1526; 
— Dana  - fôldrar;  — Vrszprim , év.,  vins;  — 
Siuhlweissembourg  (ou  Sxtkes-Feyerrar) , év.t  v. 
iuiporl. 

Roumain*  de  !*£»!. 


Province  de  Transylvanie  avec  un  président., 


Cercles.  bailliages. 
Jfermanstadt.  12 

Broiwr.  9 

Karlsbnurg.  6 

Klausenbourg.  6 

Ssilagy-Somlys.  6 


Coi  cl c».  Bailliage'. 

Bées.  8 

Di  tir  il  z 10 

Maros-Vasarheig.  6 

Ué-Varhely.  6 

Crans  ta  dt.  io 


Villes.  Klausembouro  (KoUuvùr),  ancienne  Clau- 
diopolis,  v.  hongroise,  ch.-l.  de  la  prov.,  pair,  «le 
Mathias  Corvin,  univ.  cath  ; — Hemumstfuit,  ch.-l. 
decominand.  mil.,  év.  grec,  ind.;  — Hepx,  h iras;  — 
Orlack,  év  grec  ; — Sch  ssbourg,  v.  f.;  — Medyyes, 
ancienne  Colonia  media;  — Szassraros  (/îroox);  — 
Kronstadt,  ind.  du  fer;  — Fogaras,  arohev.  ; — 
Szrkely-Udvarhely ; — Maros- Vâznrhely , table  de 
justice;  — Gyalar,  forges;  — Thorembourg,  éc. 
mil.,  vict.  de  Trajan  sur  les  Daces,  102;  — Ztuatna , 
centre  de  l’industrie  minière  ; — Karlsbnurg , év. 
cath.,  hôtel  des  monnaies;  — Ssamos-Uj var,  v.  f.; 
— Aux  environs  de  Dé  es,  emplacements  des  deux 
v.  romaines  de  Sarmiscgrthusa  et  d'Ulpia-Tra- 
jana  ; — Bis  tris,  v.  f. 


«lave*  méridionaux. 

10*  Commandement  militaire  du  Banivat,  divisé 
en  3 parties  : |*  Voïrodie  de  Serrte  avec  le  Banmal 
•le  Te  mette  ar;  2*  Croatie  avec  VKsclamuie  ; 3*  Les 
confins  militaires  sur  toute  l’étendue  do  la  fron- 
tière méridionale. 

1*  Voîvodie  de  Servie  avec  le  Baknat  de  Te- 
ueswab. 

Cercle».  Bailliage».  Cercle*.  Bailliage*. 

Tnneswar.  6 Seusats.  5 

Lugos.  4 Zombor  6 

Grand-Beeskereck.  8 

2*  La  Croatie  et  l’Ksclavoni*. 

Cercle*.  Bailliage».  Cercle*.  Bailliage* 

Croatie  : Esclavonie  : 

Aqram : J4  Posega.  ^ 

Wurasdin.  |3  Esseck.  Q 

Fiume.  6 

3°  Confins  militaires. 

(Organisation  spéciale  et  toute  militaire  qui  exclut 
la  division  en  cercles.  Voy.  plus  bas.) 

VOIVODIE  ET  BANNAT. 

Villes.  Baja,  comm.;  — Themienstadt,  ind.  et 

comm.  iraport.  ; — Seusats,  comm.  imp.  : Puma, 

vin,  soie;  — Sagi-Ssent-Miklot;  — NagxjBeeskc- 
reck;  — Temenarr,  v.  f.,  comm.;  — Lugos:  — 
Werschils,  comm. 

Croatie  et  Esclavonie. 

V.  Fiume,  v.  f.,  port,  év.;  — Sovi;  — Carfstadt; 
v.  f.;  — A gram,  cour supr.,  ch.-l  decommand.  mil., 
archev.,  v.  f.;  — Kreuts  ou  Kàrôs,  év.;  — Belnvar. 
v.  f.;  — IranùcK,  v.  f.;  — Warnsdin,  v.  f.;  — Ko- 
prcinils,  v.  f.;  — Posega;  — Esseck,  v.  t.,  l’an- 
cicnno  Mursia. 

Confins  militaires. 

On  donne  le  nom  de  confins  militaires  à un» 
longue  lisière  de  pavs  qui  s’étend  depuis  FAdriaü 
que  jusqu’aux  frontières  occidentales  de  la  Transyl- 
vanie, et  qui  se  prolonge  mémo  stratégiquement 
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Jusqu'aux  limites  do  la  Galicie.  C’est  une  ligne  de 
défense  contre  la  contrebande  et  une  pépinière  de 
soldats.  Ce  sont  de  vastes  campements  où  les  popu- 
lations, demi-barbares,  vivent  du  produit  de  leurs 
troupeaux  et  de  l*  urs  champs  et  sont  organisés  mi- 
litairement. Les  terres  sont  concédées  aux  familles 
et  possédées  collectivement  à titre  inaliénable.  Tous 
doivent  le  service  militaire  perpétuel,  exigible  d'or- 
dinaire pour  12  ans. 

Villes.  Carlopago,  port;  — Zeng,  id  ; — Gosspich, 
v.  f.;  — (Hlohacz.v.  i.; — Ogulin,  v.  L;  — G lino; 

— Petrinifi  ; — Ali-Gmdiska,  v.  f.,  év.  ; — Brnd, 
v.  f.;  — Mitrovitz,  l'ancienne  Sirmium:  — Haeza. 
v.  f.;  — Petertcarden , v.  f.;  c’est  dans  le  faubourg 
appelé  Bukmcitz , que  le  pr  nce  Eugène  fut  vain- 
queur des  Turcs,  1716  ; — Karl  urtlz,  archcv.  grec, 
paix  de  1699;  — Szalankement , déf.  des  Turcs. 
1697,  1716;  — Semlin,  v.  f.  ; — District  des  Tchni- 
kistrs,  entre  le  Danube  et  la  Theiss,où  se  recrutent 
les  mariniers  de  la  flotte  danubienne  ; Tdtel  est 
leur  arsenal  principal  ; — Pancsoea,  école  do  ma- 
thématiques; — Mthaàia;  — Alt-Orsotco,  v.  f. 

Il*  Gouvernement  de  Dalmatie. 

Cercles,  Bailliages.  Cercles.  Bailliages. 

Zara.  lü  Baguse.  5 

Spalatro.  1*2  Cattaro  4 

Villes.  Zara,  ch.-l.  do  command.  mil.,  cour  prus., 
archev.,  port,  v.  f.;  — Scardonn , ancienne  v.  roui., 
év.;  — Scbenico,  port,  v.  f.  Salona,  antiquités  ; — 
Trau,  év.;  — Spalatro , archev.,  port  ; — ,1/ffmia, 
vins;  — Marcasca,  év.,  port;  — Baguse,  archcv. 
avec  son  port  à Gravosa.  — Slagno , port  ; — Cat- 
taro,  v.  forte,  év. : — Ustino,  év.;  Castel-Awwo, 
v.  f. 

Iles  ; Meleda,  Lagosta , Corsola  (ancienne  Cor - 
cyra-Nigrn),  év.;  — Lésina  (anc.  Pharos),  év.t 
port;  — Lissa,  port  et  v.  f.  ; — Brazsa , fromages; 

— Coronata , fromages;  — Isola  G rossa  (anc.  Scar- 
dona ) ; — Arbe  et  Pago. 


. — K®  67.  Empire  «l'Autriche.  591 

Italien*. 

12°  Gouvernement  du  royaume  Lombard-Vénitien. 


Cercles. 

Bailliages. 

Cercles. 

Bailliages. 

Venise. 

T 

Vérone. 

Il 

Relia  n<\ 

7 

Padoue. 

8 

Udine. 

19 

Hovigo. 

8 

Tréi  ise. 
Vicence . 

8 

11 

.Vautour. 

U 

ViLLES.VENisB.arch.Tcoursupr.,  port;  — Chioggia, 
év.  port  : — Padoue,  év. , univ.;  — Este;  — Hovigo , 
év.;  — Vice  nce.  év.;  — Bassa  no,  vicL  de  Bona- 
parte sur  les  Autrichiens,  1796:  — Vérone,  ch.-l. 
decomraand.mil.,  v.  f.de  lr#cL,  év.;  — Legnngo,v. 
f.,  1796; — Caldiern,  1796,  1805;  — Bussdengo, 
Scherer  sur  les  Autrichiens,  1799;  — ArroU.  Bona- 
parte sur  les  Autrichiens,  1796;  — Carpi,  Eugène 
surCatinat,  1701;  — llivoli,  1797;—  La  Corona , 
Joubcrt  sur  les  Autrichiens,  1797;—  Trévise,  év.; 
— Conrgliano  ; — Ccneda , év.  ; — Udine,  archev., 
ch.-l.  de  command.  mil.;  — Portn-Gruaro . év. ; — 
Campo-Formio , traité  dicté  pnr  Bonaparte,  1797;  — 
Reüanc.  év.; — Vel  re;  — Cadore,  les  Français  sur 
les  Autrichiens,  1797. 

Population  «le*  principale»  ville» 
de  l'Empire. 

La  monarchie  autrichienne  avait  en  1857  134  vil- 
les ayant  une  population  do  plus  de  10000  hab., 
parmi*  lesquelles  96  comptaient  moins  de  20000,  25 
plus  de  20000,  8 plus  de  501X0,  et  5 plus  de 
100 000 hab.  Vienne  avait,  en  1857,  476222  âmes  (à 
la  fin  de  1863,  environ  560000),  Prague  142  588, 
Pesth  131  705,  Venise  118  172.  Trieste  (sans  son  ter- 
ritoire) 63874.  Leraberg  70384,  Gratz  63  176,  Sze~ 
ged  n 62  700,  Vérone  59169.  Drûnri  58809,  Bude 
55240,  Padoue  53584,  Maria-Thérésiensiadt  53  499, 
Presbourg  43  863,  Cracovic  4 1 086,  Keczkemét  39  434, 
Debreczin  36283.  Vicence  33306,  Mantoue  29884, 
Linz  27  628,  Arad  26  959,  Cronstadt  26  826,  Chiog- 
gia  26  667,  Czernovitz  26345,  Udino  25  201 


CARTE  3\°  t>8. 

SUISSE. 


pomIIIoii  «*(i*onoiitiqne.  — Long.  : 3°  40' — 

7'E.;  lat.  : 45"  50'—  47"  53'. 

Cicouriiphir  pl»y»l«inc.  Ohographik. — Dumont 
Saint-Gothard , pris  comme  centre  du  système  al- 
pin, se  détachent  cinq  chaînes  : 1“  les  Alpes  Lé- 
non tiennes  ou  Centrales,  vers  l’E.,  qui  engendrent 
les  Alpes  Grises  et  Algavienncs,  d’une  part,  et  Ils 
Alpes  Rhé  tiques  de  l’autre,  avec  les  cols  du  Saint- 
Gothard,  du  Bemardiuo,  du  Splügcn,  de  Maloia  et 
de  Bcrnina  qui  donnent  passage  à quatre  routes 
conduisant  en  Italie  ; 2°  — les  Alpes  d'Uri  à 
1*E.  N.  E. , lesquelles  forment,  avec  la  chaîne  pré- 
cédente, la  ceinture  du  bassin  supérieur  du  Rhin;  — 
3”  les  Alpes  Pennines,  vers  le  S.-O.,  dont  les 
sommets  principaux  sont:  le  Simplon,  avec  le  col 
du  même  nom,  le  mont  Rosa,  le  Matterhorn  et  le 
Vélan;  — 4"  les  Alpes  Bernoises,  à l’O.,  avec  le  mont 
Furka,  le  Grimsel,  le  Weitcrhorn,  le  Finster-Aar- 
horn,  le  Schrckhorn,  le  Walcherhorn,  l’Eigerhorn, 
le  Monch,  la  Jungfrau,  laGemiuiet  les  Diablerets; 
cette  chaîne  se  poursuit  par  une  simple  ondulation 
au  N.  du  lac  de  Genève,  et  présente  la  Dent-de- 
Jaman  et  lo  Jorat  qui  rejoint  le  Jura.  Les  Alpes 
Bernoises  forment,  avec  les  Alpes  Pennines,  la  cein- 
ture du  bassin  supérieur  du  Rhône  ; — 5°  < onlre-fort 
qui,  se  dirigeant  vers  le  N.,  sépare  lo  bassin  se- 
condaire de  laRcuss  de  celui  de  l’Aar.  Le  sommet, 


si  connu  du  Rigi  entre  les  lacs  des  Quatre-cantons 
et  de  Zug,  doit  être  mentionné. 

HYimoonAPiiiE.  — Quatre  bassins  distincts  : 1°  le 
bassin  du  Danube,  auquel  appartient  l’Inn  qui  ar- 
rose le  canton  des  Grisons,  vallee  d'Engadine;  — 
2°  le  bassin  du  Pô  auquel  appartient  le  Poschiavino, 
qui  traverse  les  lacs  Bianco  et  Poschiavo,  petit  af- 
fluent de  droite  de  l’Adda , dans  la  \altelline; 
le  Tésin  qui  arrose  le  val  Levantina,  grossi:  1%  à 
gauche,  de  la  Mesa,  qui  arrose  le  val  Misocco  et 
prend  sa  source  au  S.  Dcrnardino;  le  Dremo.  uni 
arrose  le  val  Blegno,  de  la  Tresa,  écoulement  uu  lac 
de  Lugano  dans  le  lac  Majeur;  2"  adroite,  la  Ver- 
rasca  et  la  Maggia  qui  se  jettent  dans  le  lac  Majeur 
traversé  par  conséquent  par  le  Tésin  lui-même; 

3°  le  bassin  du  Rhône  qui  no  comprend,  on  Suisse, 
que  le  Rhône,  traversant  le  lac  de  Genève,  et  une 
petite  partie  du  cours  du  Doubs,  affluent  de  la 
Saône  ; — 4°  le  liassin  du  Rhin  comprenant  le 
Rhin  lui-même  dont  les  deux  bras,  Rhin  supérieur, 
Rhin  inférieur,  se  réunissent  à Rcichcnau  ; il  tra- 
verse le  lac  de  Constance,  se  précipite  en  une  cas- 
cade connue  sous  le  nom  de  chute  du  Rhin , en 
sortant  de  Shallhousc  et  quitte  la  Suisse  à Bâle.  Il 
reçoit, à droite,  l’Albula  (canton  des  Grisons)  et,  à 
gauche  ; f le  Thur,  2"  le  Toss.  3"  le  Glalt,  4"  1 Aar, 
qui  arrose  l’Oberland,  la  vallée  de  Mcyringen,  et 
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traverse  les  lacs  de  Brienz  et  de  Thun.L’Aar reçoit, 
à droite,  l’Emmen,  le  Wigger  l’Aar,  qui  traverse 
les  lacs  Baldeker  et  Halwyler;  — la  Reuss,  qui  tra- 
verse le  lac  des  Quatre  Cantons  (Waldstatter-Sce) 
et  reçoit,  à droite,  la  Musta  avec  l’écoulement 
du  lac  de  Lowerz,  la  Lorze,  écoulement  des  lacs 
d’Egeri  et  de  Zug  ; à gauche  l'écoulement  des  lacs 
de  Lungern.  deSaarnen  et  d’AInnach  ; — la  l.imraat 
ui  sort  du  lac  de  Zurich,  lequel  reçoit  l'écoulement 
u lac  de  Wallenstadt.  — L’Aar  reçoit,  à gauche  : 
le  Simmen,  la  Sari  ne,  le  Zihl , écoulement  du  lac 
de  Bienne  qui  reçoit  les  eaux  : de  la  Thièle  qui 
sert  d’écoulement  au  lac  de  Neuchâtel,  lequel  re- 
çoit lui-même  : 1°  l’Orbe;  la  Broyé  qui  traverse  le 
lac  de  Murat.  — Enfin  le  Rhin  reçoit  encore  la  Birse 
dans  le  canton  de  Bàle. 

production*.  — Rien  de  particulier  sur  le  sol, 
le  climat  et  les  productions  minérales  ou  agri- 
coles de  la  Suisse  qui  participent  du  climat  de 
la  France  et  de  Titane  aans  leurs  parties  monta- 
gneuses. 

fcupcrflcie.  — '739  milles  carrés  géogr. 

i; t hnogruphlc.  Langues.  — Celtes  et  Germains, 
et  races  lutiacs  dans  le  canton  du  Tessin.  On  parle 
allemand  dans  la  plupart  des  cantons,  français  dans 
ceux  qui  touchent  à la  France,  sauf  Bêle,  et  ita- 
lien dans  le  Tésin.  On  trouve  dans  le  canton  des 
Grisons  une  langue  divisée  en  deux  idiomes,  le  ro- 
manique  et  le  ladin. 

Formation  historique Guillaume  Tell  com- 
mence l'affranchissement  de  son  p'iys  qui  dépen- 
dait, en  1308  de  la  maison  d’Autriche.  En  1315  se 
forme  la  République  libre  des  trois  cantons  : l’ri, 
Underwald  et  Schwylz  ; en  1513  Appenzell  y fut 
joint.  La  paix  de  NVcstphalie,  1648,  garantissait 
l’indépendance  des  treize  cantons;  les  quatre  pré- 
cédents et  les  neuf  suivants  : Zurich,  Berne,  Lu- 
cerne, Zug,  Glaris,  Bâle,  Fribourg.  Soteure  et 
Schafïliouse.  Par  la  Constitution  de  1803  la  Suisse 
comprit  dix-neuf  cantons  ; les  treize  précédents  et 


les  six  suivants  : Argovie,  Saint-Gall,  Grisons, 
Tésin,  Turgovie,  Vaud.  Le  congrès  de  Vienne  pro- 
nonça en  1815  la  Constitution  définitive  des  vingt- 
deux  cantons  par  l’adjonction  du  Valais,  de  Neuf- 
châiel  et  de  Genève. 

population. — 2 511  000.  (En  1850  : 2 392  000.) 

Gouvernement.  — A la  suite  de  la  guerre  du 
Sundcrbund,  une  neuvelie  Constitution  fédérale  fut 
adoptée,  le  12  septembre  1848.  Le  gouvernement 
est  une  Republique  fédérative  de  vingt-deux  États 
ayant  qhacun  sa  Constitution  propre  avec  un  con- 
seil d’Etat  et  envoyant  des  députés  à la  Diète  de 
Berne.  Deux  conseils  formés,  l'un,  de  députés 
élus  à raison  d'un  par  20000  habit.,  et  l’autre,  de 
44  députés  élus  au  nombre  de  2 par  chaque  can- 
ton. Ces  deux  conseils  nomment,  pour  3 ans,  un 
conseil  général  de  7 membres,  espèce  de  ministère 
charge  de  l’administration  des  affaires  ; le  général 
en  chef  des  aimées  est  élu  par  les  deux  conseils. 
Le  président  de  la  confédération,  nommé  pour  un 
an  par  l’assemblée  fédérale,  préside  le  conseil. 

Cnaque  canton  forme  en  réalité  une  petite  répu- 
blique : représentative,  ayant  son  administration  et 
son  budget  particuliers,’  mais  ne  pouvant  cbanger 
sa  constitution  politique.  L'administration  est  con- 
férée à un  conseil  executif  choisi  par  le  grand  con- 
seil cantonal  dont  les  membres  sont  élus  par  le  suf- 
frage universel. 

Le  pouvoir  fédéral  centralise  les  grands  services 
publics:  armée,  politique  extérieure,  monnaies, 
postes. 

Religion.—  Nous  donnons,  dans  la  carte,  la  ré- 
partition des  cultes  dans  les  cantons^  à l’aide  de 
trois  nuances  indiquant  les  cantons  ou  la  majorité 
est  catholique,  ceux  où  la  majorité  est  protestante; 
enfin  ceux  où  le  nombre  considérable  de  protestants 
et  des  catholiques  doit  les  faire  considérer  comme 
mixtes  malgré  les  différences  souvent  considérable?, 
entre  les  chiffres  des  uns  et  des  autres.  Le  tableau 
suivant  fixera  la  statistique  religieuse  de  06  pays  : 


Répartition  de  la  population  d'aprè*  le*  culte*. 


Cantons. 

Catholiques. 

Protestants. 

Divers. 

Juifs. 

Zurich. 

Il  256 

253  793 

1 054 

162 

Bern. 

58  319 

405  727 

2 275 

820 

Lucerne. 

127  865 

2 619 

4 

14 

fri. 

14  705 

36 

— 

— 

Schwytz. 

44  509 

524 

5 

1 

Unterwald  (Obwald). 

13  283 

93 

— 

— 

Unterwald  (Nidwald). 

11  475 

51 

— 

— 

Glaris. 

5 827 

27  506 

28 

2 

Zug. 

18  990 

609 

9 

— 

Fribourg. 

89  970 

15  522 

23 

8 

Soleure. 

59  624 

9 545 

59 

35 

Bâle-ville. 

9 746 

30  513 

253 

171 

Bâle-campagne. 

9 751 

41  605 

222 

4 

Schaffbouse. 

2 478 

32  950 

72 

— 

Appenzell  (Rhod.  exter.). 

2 183 

46  218 

29 

1 

Appenzell  (Rhod.  intér.). 

11  884 

115 

1 

— 

Saint-Gall. 

110731 

69  492 

88 

100 

Grisons. 

39  945 

50  760 

8 

— 

Argovie. 

88  424 

104  167 

79 

1 538 

Thurgovic. 

22  019 

67  735 

316 

10 

Tessin. 

116  233 

93 

il 

6 

Vaud. 

12  790 

199  4 52 

519 

396 

Valais. 

90  088 

693 

5 

6 

Neuchâtel. 

9 234 

77  095 

475 

565 

Genève. 

42  099 

40  069 

331 

377 

Total. 

I 023  430 

1 476  982 

5 866 

4 216 

11  y a trois  évôchés  catholiques  : Genève,  Lau- 
sanne, Sion. 

Finances  fédérale*.  — Recettes  : 19  000  000 

Dépenses:  18  600  000 


Armée  fédérale.  — L’armée  fédérale  se  com- 
pose : T de  l’armée  régulière  ( Bundesauszug) , 
formée  des  hommes  de  20  à 34  ans.  à raison  de 
3 pour  100  de  la  population;  2°  de  la  réserve, 
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c’est-à-dire  des  hommes  ayant  fait  leur  temps  de 
service  dans  l'armée  régulière,  de  34  à 40  ans,  à 
raison  de  1 1/2  pour  100  de  la  population;  et  3*  de 
la  landwehr  qui  comprend  tous  les  hommes  en 
état  de  porter  les  armes  iusqu’à  l’âge  de  44  ans, 
qui  ne  font  pas  le  service  dans  l’armee  régulière  ou 
dans  la  réserve. 

D’après  le  rapportdu département  militaire  l'armée 
fédérale  comprend  : 


Armée  régulière. 

Réserve. 

Landwehr. 

Total. 


85  441  hommes. 
45  631 
62  536  » 

164  608  hommes. 


Contingent  obligatoire  : 


Armée  régulière.  69  569  hommes. 

Réserve.  34  785  »» 


ji un  tire  — Un  tribunal  fédéral. 

Inatrnctlon  publique.  — Trois  universités  : 
Bâle,  Zurich,  Berne;  trois  académies  : Genève, 


Lausanne  , Neuchâtel  ; sept  lycées:  Lucerne,  Fri- 
bourg,  Soleure,  Schaffhouse , Sion , Lugano  et 
Einsiedeln. 

Travaux  public*.  — Les  seuls  travaux  publics 
rendus  possibles  par  la  nature  du  sol  sont  les 
routes,  les  ponts  et  les  chemins  de  fer.  Nous  avons 
indiqué  ces  derniers  sur  la  carte.  Le  canal  de  la 
Linth  fait  communiquer  le  lac  «le  Wallenstadt  avec 
celui  des  Quatre  Cantons. 

Culture  et  récolté*.  — Les  pâturages  et  leurs 
produits  sont  la  principale  richesse  de  la  Suisse. 
Les  fromages  sont  le  grand  article  de  commerce 
agricole  pour  l'exportation.  L'industrie  fromagère 
est  surtout  prospère  dans  la  Gruyère  (canton  de 
Fribourg)  à Einsiedeln  (canton  de  Scnwitz) . à 
Brienz  (Oberland). 

industrie.  — Soie  et  coton,  surtout  à Bâle,  à 
Saint-Gall;  horlogerie  à Genève,  dans  le  canton  de 
Neuchâtel,  etc. 

— ^Suisse  fournit  à la  France  pour 
200  millions  par  an  et  en  reçoit  206  millions  en- 
viron. 


TABLEAU  DES  22  CANTONS  ET  VILLES  PRINCIPALES. 


Canlons. 


Zurich. 


Berne. 


Lucerne. 

Uri. 

Schwytz. 


Superficie  . . . 

milles  c.  géog.  P"P“l,tion- 

31  266  265  - 


Unterwald  (OhwaJd). 
Unterwald  (Nidwald). 
Claris. 

ZuL 
Fn 


i bourg. 


Soleure. 

Balle-ville, 


Bâle-campagne. 

Schaffhouse. 

Appenzcll  (Rhod.  eité.). 
Appenzell  (Rliod.  iutér.). 
Samt-Gall. 

Grisons. 

Argovie. 


Thurgovie. 

Tessin. 

Vaud. 


Valais. 

Neuchâtel 

Genève. 


123 


22 


19 

16 


8 

5 

12 


13 

fl 


6 

4 

2 

36 

127 

25 


18 

50 

57 


94 

U 


467  141 


130  504  — 

14  741  - 
45  039  — 


13  376  ■ 
11  526  ■ 
33  353  ■ 
19  608  - 
105  523  - 

69  263  ■ 
40  683  - 


Zurich , 19800  hab.t  vict.  de  .Masséna  sur  SouvaroflT 
1799;  Zwingli  y prêcha  la  réforme,  1516;  patrie  dé 
Oessner  et  de  I.avater;  Cappel, dont  Zwingle  r tait  curé, 
bataille  dans  les  guerres  de  religion,  où  il  fut  tué,  1531, 
Berne,  29000  hab.,  fondée  par  Berthold  do  Zaringen  ■ 
Laupen,  vict.  des  Suisses  sur  les  Autrichiens,  1339;  Intcr- 
laken,  Meyringon,  Grindelwald,  connues  des  voyageurs. 
Lucerne,  11  600  hab. , Sempach,  vict.  des  Suisses  sur 
Léopold  d’Autriche,  1386. 

- Allorf,  où  Guillaume  Tell  abattit  la  pomme. 

Schicylx,  Einsiedeln,  célébré  abbaye  au  moyen  âge; 

mont  Ri^i,  ascension  obligée  des  voyageurs  ; Goldau! 
village  détruit  en  1806  par  un  èboulêment;  Kusnacb, 
chapelle  de  Guillaume  Tell. 

- Slanx. 

■ Claris,  ravagé  par  la  guerre  de  1798-99. 

- Zug. 

Fribourg,  10  000  hab.;  Moral,  vict.  des  Suisses  sur 
Charles  le  Téméraire,  1486;  Gruyères,  fromages 

- Soleure. 

■Bille,  38  000  hab..  concile  célèbre,  1431-1444  ; Saint- 
Jacques,  bataille  de  1440  à laquelle  Louis  dauphin 
(plus  tard  Louis  XI)  assista. 

Scha/fliouse,  8000  hab..  lycée. 

Appemell;  Herizau,  industr. 

Saint-Gall,  14  000  hab.,  ancienne  abbaye  célèbre 
Coire,  7000  hab;  Splogen. 

Aarau,  industr.;  Bade,  bains;  conférences  dVEcolampa- 
dius,  traité  de  1714,  entre  le  prince  Eugène  et  Vil- 
jars  ; château  de  Habsbourg,  berceau  de  la  famille 
impénaiede  ce  nom;  Schinznacb,  eaux  ; Augst,  ancienne 
Augusla  ilaurncnrum  ; Aarbourg,  forteresse  fédérale 
Frauenfeld  ; château  d’Areneberg,  à Napoléon  III. 
Bellinxona;  Lugano,  Locarno. 

Lausanne,  20  500  hab.,  Avenche,  l'ancienne  Arenfi- 
cum;  Payera,  anc.  abbaye;  Vevay,  Chillon  Vverdum, 
Nyon,  Morgcs,  Bcz  et  Lavey,  eaux. 

Sion , évêché  ; Martigny  ; Saint-Maurice , abbaye  célè- 
bre ; Louech,  eaux. 

Neuchâtel , affranchi  des  prétentions  de  la  Prusse  depuis 
Ira  confér.  de  Paris,  1857;  la  Locle,  horlogerie;  et  la 
en  oie  /.  c"auxc*cfond!s,  patrie  de  Léopold  Robert. 

8-  876  — fcenere,  41  500  hab.  ; réforme  de  Calvin  qui  y mourut 
en  1564,  patrie  de  J.  J.  Rousseau  et  de  Sismondi. 


51  582 
35  MM 
48  431 
12  000 
180  4M 
90  713 
194  208 


90080 
116  343 
213  157 


90  792 
87  369 


Total.  739  2510494 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTE  DP  69. 


ESPAGNE  ET  PORTUGAL. 


t rommilquc . — Long.,  1*  E., 
12*  O.  ; lai.,  3*44*  N. 

CéotrNphlf  phjHlqne.  Voy.  la  carte. 

climat.  — Humide  el  froid  dans  le- nord,  sec  et 
chaud  dans  le  centre,  serein  cl  brûlant  Elans  le 
midi. 

pr«4nrtloa«.  — Faune.  Bêtes  à cornes  en  Es- 
tramadure,  en  GaJicie,  dans  les  Asturies  et  dans  les 
Cas  tilles  ; mulets  dans  la  Manche,  en  Andalousie; 
moutons,  race  des  mérinos  dans  toute  l'Espagne. 

Métaux.  — On  trouve  surtout  du  plomb  argenti- 
fère , le  plus  beau  qui  soit  au  monde  : 350  000  quin- 
taux annuellement  ; et  mercure  : 1 1 000  quint. 

1.  E*HAWSi. 

ivttpcrflrle.  — 9078  milles  carr.  géogr. 

r ihnoKrnphit-  — Voy.,  pour  l'ethnographie  pri- 
mitive, le  tabl.  19.  Aux  races  fixées  dans  l’Espagne 
r endant  cette  première  période  sont  venus  s’ajouter 
los peuples  de  races  germaniques:  Wisigoths,  Suè- 
?es,  Vandales,  410;  puis  les  Arabes,  711.La.ngce. — 


Espagnole,  néolatinc,  et  quelques  emprunts  au  vo- 
cab.  arabe.  — rm-naatlon  huinrlqur  La  monar- 
chie et  le  peuple  espagnols  sont  sortis  des  monta- 
gnes des  Asturies  et  ont  lutté  peudant  7 siècles  con- 
tre les  Maures  qui  ont  été  definitivement  expulses 
en  J 492  par  Ferdinand  et  Isabelle;  c’est  à cette 
môme  époque  que  les  États  chrétiens,  politiquement 
distincts,  ont  été  réunis  en  un  seul.  Le  dernier 
pays  ajouté  a été  la  Navarre,  sous  Ferdinand,  1512. 
Voy.  plus  bas  pour  le  Portugal. 

■■opulatloM.  — 15460  000  hab.,  et,  pour  les 
colonies  : 4 746  000  hab. 

omit  ornement.  — Monarchie  constitutionnel'e; 
la  loi  salique  n’existe  pas.  (Constitution  de  1812, 
modifiée  en  1837,  réformée  en  1845),  système  re- 
présentatif. Les  Cortès,  ou  parlement,  sont  divisés 
en  deux  chambres  : 1°  Chambre  des  députés  nommés 
pour  3 ans,  directement  par  les  électeurs,  à raison 
de  1 député  pour  50000  hab.;  2°  le  Sénat,  dont  les 
membres,  nommés  par  le  souverain,  ne  doivent  nas 
dépasser  les  3/5  des  représentants,  renouvelable 
par  tiers  «à  chaque  expiration  du  mandat  des  dépu- 
tés. Les  membres  sortants  peuvent  être  réélus. 


■tel lg Ion  —Catholique  romaine,  liberté  des  autres  cultes.  Il  y a 69  diocèses,  dont  8 archevêchés  et 
51  évêchés.  Voici  le  tableau  des  archevêchés  avec  leurs  évêques  sufrragants  : 


Archevêchés. 

Évêchés. 

Tolède,  primat  ; 

9 évêchés  : 

Cordoue,  Cuenca,  Signenza,  Jaen,  Ségovie,  Carthagène,  Osais, 
Valla-dolid,  Zamora. 

Santiago. 

12  — 

Salamanque.  Tuy,  Avila,  C-oria,  Plasencia,  Astorga.  Zamora.  Orense. 
Lugo,  Mondonedo,  Badajoz,  Ci udad- Rodrigo. 

Saragosse, 

6 — 

Hucsca,  Tarazona,  Barbastro,  Jaca,  Teruel.  Albaracin. 
Segorbe,  Orihuela,  Majorque,  Minorque. 

Malaga.  Cadix,  Canaries,  Ténériffe,  Ceuta. 

Valence, 

4 — 

Séville. 

5 — 

Grenade , 

2 — 

Guadix.  Alméria. 

Burgos, 

5 — 

Pampelune,  Calahorra,  Palencia,  Santander.  Tudela. 

Tarragone, 

8 — Barcelone.  Lérida,  Tortose,  Gérone,  Urgel,  Vich,  Saison  a,  Iviça. 

2 relevant  directement  du  Pape:  Oviédo,  Léon. 

Finance*  : Dépenses  : 2 021  000  000  do  réaux 
(l  réal=0fr.  26  c.) 

Recettes  : id.  id. 

Dette  publique:  15500355  000. 
armée  — 334000  h.  dont  21  600  de  caval.  Tout 
citoyen  doit  le  Service,  mais  le  remplacement  est 
autoris»;.  Les  capitaineries  générales  (voy.  plus  bas) 
ont  à leur  tète  un  capitaine  général  chargé  de  l’ad- 
ministration militaire  et  civile  & la  fois.  Il  y a vingt 
capitaines  généraux  pour  l’Espagne  et  ses  colonies: 
Seville  (Andalousie),  Saragosse  (Aragon),  Pal  ma, 
(lies  Baléares) , Saint-Sébastien  (prov.  Basques),  Bur- 


gos, Madrid  (Nouvelle  Castille),  Valladolid  (Vietll- 
Castille),  Barcelone  (Catalogne)  Badajo:  (Estrama- 
dure),  Corogne  (Galice).  Grenade,  P:mpelune  (Na- 
varre), Valence,  Algésiras.  Ténériffe  (Iles Canaries), 
Ceuta  (Afrique),  Havane  (Cuba),  Manille  (Iles  Phi- 
lippines), Porto- Rico j golfe  de  Guinée. 

vfarlne.  — Trois  ports  de  guerre,  chefs-lieux  de 
3 départements  maritimes  : Cadix,  Le  Verrai,  Car- 
thagène , et  des  stations  navales  pour  les  colonies  : 
Havane,  îles  Philippines,  et  escadre  du  Pacifique. 
Flotte  : — 123  nav.  dont  97  à vapeur,  le  tout  por- 
tant 1285  canons. 


juaIIcp.  — 1 cour  de  cassation  à Madrid  ; 15  audiences  territoriales  ou  cours  d’appel  et  495  tribunaux 
de  1"  instance  ou  corrégidureries,  jugeant  au  civil  et  au  criminel  : 1 par  arrondissement  ou  partido 
judiciale. 

Les  15  audiences  avec  leurs  ressorts  sont  : 


Chefs-lieux. 

Madrid. 

Albacete. 

Barcelone. 

Burgos. 

La  Corogne. 

Grenade. 

Séville. 

Valence. 

Valladolid. 

Saragosse. 

Caeeres. 

Majorque 

Pampetvme. 

Oviedo. 

Palma. 


Province»  du  ressort. 

Avila,  Guadalaxara,  Madrid,  Ségovie,  Tolède. 

Albacete,  Ciudad-Réal.  Cuenca,  Murcie. 

Barcelone,  Gérone,  Lérida,  Tarragonc. 

Avila,  Burgos,  Guipuzcoa,  Logrofto,  Santander,  Soria,  Biscaye. 
I-i  Corogne.  Lugo,  Orenso,  Ponteved ra. 

Grenade,  Alméria,  Jaeo,  Malaga. 

Séville,  Cadix,  Cordoue,  Hulloa. 

Valence.  Alicante,  Castcllon-de-la-Plafia. 

Valladolid,  Léon,  ftilcncia.  Salamanque,  Zamora. 

Saragosse,  Huesea,  Terne!. 

(Lacérés.  Badajoz. 

Iles  Baléares. 

Navarre. 

Asturies. 

Canaries 
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GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE. 

■ nfttnicllon  publique  — 12  universités  pour 

renseignement  supérieur  : Madrid , Barcelone,  Cer- 
verade-rAlhambra,  Huesca,  Oviedo,  Salamanque, 
Santiago,  Séville,  Tolède,  Valence,  VaJladoitd,  Sara- 
gosse;  56  colleges  ou  séminaires  pour  l'enseigne- 
ment secondaire;  53000  écoles  primaires  environ; 
10  acad.  de  médecine  dont  3 célèbres  : Madrid,  Bar- 
celone et  Cadix. 

Travaux  public*  — Ils  se  sont  beaucoup  déve- 
loppés dans  ces  derniers  temps.  Voy.,  sur  la  Carte, 
le  réseau  des  chemins  de  fer. 

Culture  et  récolte*.  — En  terres  cultivées  : 

Navigation.  Long  cours.  Entrées  annuelles  des  bâti 
— Sorties 

Cabotage.  Entrées 

— Sorties 

I.  effectif  de  la  marine  marchande  est  de  4840  n 

L industrie  n'est  pas  une  des  plus  prospères  de 
l’Europe,  mais  on  fabrique  surtout  des  draps  et  tis- 
sus de  laine , des  soieries,  des  toiles,  du  papier,  des 
armes,  du  savon,  des  tanneries. 

Division*  admlnliitratlve*.  — L’Espagne  est 
divisée  depuis  1833  en  17  capitaineries  générales 
dont  12  pour  l'Espagne,  2 pour  les  îles  et  3 pour  les 
colonies.  Les  présides  d’Afrique  sont  rattachés  aux 
capitaineries  d'Andalousie  et  de  Grenade.  Les  capi- 
taineries ont  à leur  tête  un  capitaine  général  chef 
<les  affaires  civiles  et  militaires.  Elles  se  subdivi- 
sent en  intendance?  ou  provinces,  commandées  par 


— If*  6».  Espagme  et  Portugal. 

25  300000  h ect.  ; en  pâturages:  15000  000;  en  ja- 
chères : 13  000  000  ; en  sol  improductif,  montagnes, 
eaux  : 21000000  — 3 000  000  do  bêtes  à cornes; 
18000000  de  moutons;  2 800000  pores,  mulets  en 
abondance  et  de  qualité  supérieure.  Tous  les  pro- 
duits delà  zone  méridionale  européenne;  vins  très- 
estimés  : les  coteaux  de  Xérès,  le  Rota  (Andalousie), 
Alicante,  Malaga,  etc. 

Commerce  — Importation  annuelle  (y  compris 
les  colonies)  : 1 483  400  000  réaux.  — Exportation  ( y 
compris  les  colonies)  : 1 098  200  000. 

n.  dans  les  ports,  10  000  nav.  jaugeant  1 400000  tx. 

9000  — 1240000 

49  000  — 1900000 

48  000  — 1900000 

ïv.  jaugeant  367  790  ix.  et  portant  36  000  h. 

un  maréchal  de  camp  pour  les  affaires  militaires 
et  par  un  gouverneur  ou  préfet,  delegadodel  fomento , 
assisté  d'un  conseil  provincial,  députation  provin- 
cial pour  l'administration  civile.  L'Espagne  forme 
49  provinces,  avec  les  îles  adjacentes.  Les  provinces 
se  subdivisent  en  partidos  ou  arrondissements  sous 
la  direction  «l’un  subdelcgado  del  fomento  sous-pré- 
fet,  chargé  aussi  de  la  police.  Les  partidos  se  sub- 
divisent en  pveblos , communes,  administrées  par 
un  ayuntamiento  ou  conseil  municipal  composé 
d’un  alcade, do  ses  adjoints,  d’un proeurador et  u’un 
certain  nombre  de  regidors  ou  conseillers. 


TABLEAU  DES  CAPITAINERIES , PROVINCES  ET  VILLES  PBINCIPALES  DE  L'ESPAGNE. 


Capitainerie». 

1.  Nouvelle  Cas- 
tille et  Man- 
che. 


2.  Vieille  Castille 
et  Léon. 


3.  Asturies. 

4.  Galice. 


5.  Estramadure. 


6.  Andalousie. 


7.  Grenade. 


Provinces. 

1.  Madrid. 

2.  Tolède. 


3.  Guadalaj&ra. 

4.  Cuenca. 

5.  Ciudad-Real. 

6.  Burgos. 

7.  Logrono. 

8.  Santander. 

9.  Soria. 

10.  Ségovie. 

11.  Avila. 

12.  Palencia. 

13.  Valladolui. 

14.  Léon. 

15.  Zaraora. 

16.  Salamanque. 

17.  Oviedo. 

18.  Corogne. 

19.  Lugo. 

20.  Orense. 

21.  i’ontevedra. 

22.  Badajoz. 

23.  Caceres. 

24.  Séville. 

25.  Cadix. 


26.  Huelva. 

27.  Cordoue. 

28.  Jaën. 

29.  Grenade. 

30.  Alméria. 

31.  Malaga. 


Ville». 

Madrid,  cap.;  Guadarrama;  i'Escurial,  palais  bâti  sous  Phdippc  II; 
Alcala;  El  Pardo. 

Tolède,  anc.  cap.  depuis  le  temps  des  Visigoths;  Aranjuez,  résid. 
royale,  insurreetmn  de  1808;  Ocana;  Talavera,  Ponte  «lel  Ar- 
zovispo,  lieux  histor. 

Guadalajara;  Siguenza;  Villaviciosa,  vtet.  des  Français  en  1710. 

Cuenca ; Tarancon;  Valverde;  Utiel. 

Ciudad  Héal,  cap.  de  la  Manche,  v.  bist.;  Àlmaden,  célèbres 
mines  de  mercure. 

Burgos;  Miranda  ; Aranda. 

Logrono;  Calahorra. 

Santander. 

Soria:  Osma  ; Cervera,  près  de  laquelle  sont  les  ruines  de  Numance. 

Ségovie  ; Aylou. 

Avila. 

Palencia : Garrion. 

Yalladolid,  où  mourut  Colomb,  1506;  Penaflor;  Peûafiel  ; Torde- 
sillas,  château  où  mourut  Jeanne  la  Folle. 

Léon ; Astorga  ; Viilafranca,  v.  hist. 

Zanwra,  v.  hist.;  Toro,  id. 

Salamanque;  Les  Arapiles,  v.  hist.;  Ciudad-Rodrigo  et  Alha,  id. 

Oviedo . 

Corogne  ; Le  Ferroi. 

Lugo  ; Mondoncdo. 

Orense;  Mouterev. 

PotUevedra:  Vigo;  Tuv. 

Badajoi;  Mérida  ; Mctfellin;  Albufera;  Alhuqueraue;  Montijo 

Caceres:  Alcanlara:  Truxillo;  Coria;  Plasencia,  a 40  kil.  de  la- 
quelle est  le  monast.  de  St-Just  où  mourut  Charles-Quint,  1558. 

S Aille,  courses  de  taureaux. 

Cadix , port  de  guerre  et  de  commerce;  Port-Ste-Marie , courses 
de  taureaux;  Xérès,  vict.  des  Arabes  71 1,  coteaux  célèbres;  Rota, 
id.  ; Trafalgar,  défaite  navale  des  Français  par  Nelson  1805. 

Huelva;  Palos,  port  où  s’embarqua  Colomb  le  3 août  1492. 

Cordoue,  ancienne  résidence  des  kalifes  depuis  756. 

Jaën ; Andujar;  Baenza;  Ubeda;  Baylen,  capitulation  du  général 
Dupont,  1808. 

Grenade,  prise  en  1492,  dernière  résidence  des  Maures;  Santa-Fe; 
construite  par  Ferdinand  et  Isabelle,  1492  ; Guadic;  Huescar. 

Alméria , port;  Purchena. 

Malaga,  port,  commerce,  vignobles  renommés;  Antequeras 
Honda , courses  de  taureaux  très-célèbres. 
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8.  Murcie. 

32.  Murcie. 

33.  Albacete. 

9.  Valence. 

34.  Valence. 

35.  Alicante. 

36.  Castellon  de  la 

Plana. 

10.  Aragon. 

37.  Saragosse. 

38.  Huesca. 

39.  Teruel. 

11.  Catalogne. 

40.  Barcelone. 

41.  Tarragone. 

42.  Lerida. 

43.  Gérone. 

12.  Prov.  Basques 
ou  Vascon- 

44.  Navarre. 

gades. 

45.  Bise.  (Bilb.) 

46.  Guipuzcoa. 

47.  Alava  (Vit.) 

13.  Baléares. 

48.  Baléares. 

14-  Canaries. 

49.  Canaries. 

. — EXPLICATION  DES  GARTES. 

Carthagtne.  pori  de  guerre  et  marchand. 

Albacete;  Alnianza,  v.  liist. 

Valence.  |>ort  de  commerce. 

A lica  nie.  vignoble»  renommés  ; Orihuela. 

Castellon -de-la-Plana  ; Scgoibe. 

Saragosse,  vict.  de  Charles  d'Autr.  sous  Philippe  V,  1710,  siège 
mémorable  1808,  1809. 

Unesco  : Vcnosque  , Jaca;  Barbastro. 

Teruel;  Albaracin. 

Barcelone  seconde  ville  d’Espagne,  port  commerçant;  Vieil 
Tarragone;  Tortose. 

Le'rida,  sièges  mémorables,  1G47,  1707,  1810;  Urgel  ; Solsoma 
Cérone,  v.  hist.  ; Figuères,  place  forte. 

pamprlune,  siège  1521  ; Tudcla  et  TafTala,  v.  hist.  ; Roncevaus. 

retraite  de  Charlemagne  778;  Estella;  Viana;  Sanguenza. 
Bilbao. 

Saint-Sébastien , ville  forte  ; Tolosa  ; Fontarabie. 

Vilorio.  vict.  des  Anglais,  des  Espàgn.  et  des  Portugais  sur  les 
Français,  1813. 

Palma.  Port-Mahon , port  ; Iviça,  port  ; Cabrera,  pontons  où  les 
prisonniers  français  furent  torturés. 


Population  des  villes  principales  : Madrid, 475  785; 
Barcelone,  252 015; Séville,  152000;  Valence  145512; 
Malaga,  113  050  ; Murcie,  109  446;  Grenade,  100  678; 
Saragosse,  82  189,  Cadii,  71  914  habitants. 

Colonie». 

15.  Amérique.  Capitainerie  génér.  de  Cuba  ; 

16.  capitainerie  génér.  de  Portorico;  les  Vierges 
espagnoles. 

Asie  et  Océanie. 

7.  Capitainerie  gén.  des  Philippines  : 1*  Partie 
de  nie  de  Manille  ; 2‘  Biscaves  ; 3-  lies  Masques  et 
Babuyanes;  4°  une  partie  de  Magindanao;  5'  lies 
Marianne*. 

Possessions  d’Afrique:  1.  présides.  2. Iles  de  Gui- 
née. 3.  Tétouan  et  sa  province. 

II.  POBTICAL. 

nupcrUrlo.  — 1716  ra.  géogr.  sur  le  continent. 

KtlinoRmphle. — Voy.  l’Kspagne. 

Formation  hlntorlquc.  — Alphonse  VI,  roi  de 
Castille  et  Léon,  donna  à Henri  de  Bourgogne  la 
main  de  sa  fille  Thérèse  et,  par  dot,  la  partie  de 
l’Espagne  conquise  sur  les  Maures,  1095.  11  eut  le 
titre  de  vice-roi.  Son  fils  Alphonse  I*r  conquit  Lis- 
lionne  sur  les  Maures  et  fut  le  premier  roi  de  Por- 
tugal, 1147.  Le  Portugal  fut  réuni  & P Espagne, 
1578-1640.  L’avénement  de  la  maison  de  Bragance 
rendit  à ce  royaume  son  autonomie  et  son  existence 
politique  indépendante. 

population  — 3 693000,  et,  avec  les  Arores  et 
Madère,  4033  000.  La  population  des  colonies  est 
de  3 687  000. 

(doavernemrnt, — Monarchie  constitutionnelle. 
La  loi  fondamentale  est  la  « Caria  de  ley»  accordée 
en  1826  par  Don  Pedro  IV,  et  révisée  par  les  cortès 
en  1852.  I.assemblée  représentative  (cortès),  se 
compose  de  deux  chambres  : celle  des  pairs  (C.  dos 
pares),  nommés  à vie  parle  roi,  au  nombre  de  133, 
et  celle  des  députés  (C.  dos  deputados) . au  nombre 
de  179,  dont  les  membres  sont  élus  par  le  peuple. 
La  couronne  est  héréditaire  dans  la  ligne  féminine, 
comme  dans  la  ligne  masculine. 

Itlvlnlon»  Administrative*.  — 8 provinces  ad 
sident  est  nommé  par  le  roi.  Ces  8 provinces  sont  d 
ou  eoncelhox  et  736  paroisses  ou  freguezias. 


Religion. — Catholique  romaine.  Liberté  des  cul 
tes.  3 archevêchés  et  14  évêchés.  — Archevêché  : 
Lisbonne,  patriarcat  ; 5 évêchés  suffragants  : Lamego 
Guardia,  Leiria,  Portalègre,  Castello-Branco.— Ar- 
chevêché : Braga . primat  ; G évêchés  suffragants 
Porto,  Coïmbre,  Viseu,  Aveiro,  Pifihcl.  Miranda. 
Braganza.—  Archevêché  : Erora , primat;  3 évêchés 
suffragants  : Algarvc  (Faro),  KlvaSj  Béja. 

Provinces  d’outre  mer  : I archevêque  à Goa  ; 3 évê- 
chés: Macao,  îles  du  cap  Vert  et  Congo. 

Finance*  —Recettes:  20  104 000  mille  reïs  (1000 
reîs=  6 fr.  12).—  Dépenses  : 20  104  000  mille  reîs.  — 
Dette  : 174  222  830  mille  reïs. 

Armée.— Pied  de  paix,  30  000  h.;  pied  de  guerre, 
68000  h.;  8 divisions  militaires  et  10  avec  les  îles  ; 
1 Lisbonne,  2 Viseu,  3 Porto,  4 Braga,  5 Chaves, 
6 Castello-Branco,  7 Estreraoz,  8 Tavira,  9 Madère, 
10  Angra.  Ecole  militaire  à Lisbonne. 

marine.  — 35  navires  portant  328  canons  et 
3300  h.  École  navale  à Lisbonne  et  école  de  marine 
marchande  à Porto. 

jawtice.  — Cour  suprême  à Lisbonne ; 3 conr> 
d’appel  {Relaçôes)  : Lisbonne,  Porto,  Açores.  Dans 
chaque  district,  un  tribunal  de  1’*  instance  avec  un 
jury  élu  pour  deux  ans. 

instruction  publique  — 1 université:  Coïm- 
bre, 6 facultés,  27  écoles  ecclésiastiques,  873  petites 
écoles.  Ecole  du  génie  maritime,  de  l’artillerie,  du 
génie,  de  chirurgie  et  collège  milit.  à Lisbonne.  Col 
lége  milit.  à Luz. 

Travaux  public*.  — Voy.  la  carte  pour  les  che- 
mins de  fer. 

Cnltnre,  industrie  : à peu  près  les  même» 
qu’en  Espagne. 

Commerce  et  navliatlon.  — Importation, 
20  452  000  000  reïs  ; — exportation  , 36  750  845000 
reïs;  — entrées:  bâtiments  portugais:  6854,  jau- 
geant 406  000  tx.  — sorties  : bâtiments  portugais, 
7'éOO,  jaugeant 424 800  tx.;  — étrangers,  entrées 
2700,  jaugeant  382  900  tx.;  — sorties  ; 2950,  jau- 
geant 554  000  tx. 

Les  deux  principaux  ports  sont  Lisbonne  et  Porto. 

sinistrées  chacune  par  une  junte  élue,  dont  le  prv- 
visées  en  21  comarcoj,  subdivisées  en  386  commune» 


TABLEAU  DES  PROVINCES,  COMARCAS  ET  VILLES  PRINCIPALES. 


Provinces  et  Comareas. 
I et  II.  Minho. 
Viana. 
Braga. 


Ville*. 

Ftanrt  ; Monçao  ; Valença. 
Braga. 
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Provinces  et  Comarcas. 
Porto. 

III.  Tras-os- Montes. 
Bragance. 
Villa-Real. 

IV  et  V.  Beira. 

Aveiro. 

Coïmbre. 

Viseu. 

Guarda. 

Castello-Branco. 

VI.  Estraiiadure. 
Leiria. 

Santarem. 

Lisbonne. 

VII.  Al.EMTEJO. 
Portalègrc. 
Evora. 

Beja. 

VIII.  Algarves. 

Faro. 


Villes. 

Porto,  port  très- important,  grand  commerce;  Amarante Pennafiel.; 

Bragance;  Miranda. 

Villa- Rea  l ; Chaves. 

A rétro. 

Coimbre. 

Ktîeu  ; Lamego. 

Guarda-,  Castel-Rodrigo;  Pinhel  ; Almeida. 

Castello-Branco ; Monte  Santo  ; Segura  ; Monforlc. 

Leiria;  Thomar  ; Abrantès,  prise  par  Junot.  1807. 

Santarem;  Peniehe;  Vimicira. 

Lisbonne,  capit.,  port  de  guerre  et  marchand  de  premier  ordre  ; 275  G00  hab.; 
Torres-Vedras;  Sétubal;  Belem,  résidence  royale. 

Portalègre:  Arrondies;  Estreraoz;  Elvas. 

Evora;  Villaviciosa. 

Beja;  Ourique,  victoire  des  Chrétiens  sur  les  Maures,  1139. 

Faro;  Lagos;  Tavira;  fort  de  Sagres.  résidence  de  Don  Henri  le  navigateur. 


Iles.  Açores  : Angra,  Horta,  Ponta-Delgada . Fun- 
chal (Madère). 

('•Ionie*.  — 1*  Possessions  en  Afrique  : Iles  du 
cap  Vert  (14;  7 habitées).  En  Sénégambie  : Bis- 


sagos,  etc.,  îles  de  Saint-Thomas  el  du  Prince,  An- 
gola avec  Ambriz,  Benguela,  Mossamedes;  Mozam- 
bique et  dépendance.  — V Possessions  en  Asie  et  en 
Océanie  : dans  les  Indes,  Goa,  Salcele,  Banles,  etc., 
Damao,  Diu,  Archipel  indien;  Chine  : Macao. 


La  république  d’Axdore,  petit  État  libre  entre  la  France  et  l’Espagne. 


CARTE 

GÉOGRAPHIE  POLITIQUE 

Les  événements  accomplis  en  1859  ont  changé 
la  face  de  l'Italie.  Il  est  utile  de  comparer  l’état  de 
la  péninsule  avant  cette  époque  décisive  dans  son 
histoire  avec  ce  qu’il  est  aujourd’hui.  Dans  ce  but, 
nous  donnerons  ici,  comme  explication  à la  carte 
n°  70,  le  tableau  des  États  de  l'Itahc  avant  la  guerre 
avec  leurs  grandes  divisions  et  un  exposé  sommaire 
de  leurs  constitutions  et  de  leurs  ressources. 

Voy.  pour  la  Géographie  fiivsiQUE,  les  Cartes  71 
et  72. 

Nous  renvoyons  également  à ce  tableau  pour  le 
détail. 

DUImIodm  politiques  de  l'Italie  avant  fl£59. 

L’Italie  était  divisée  politiquement  en  douzefpar- 
ties,dont  les  huit  dernières  forment  seules  des  Etats 
indépendants.  Ce  sont  : 

r L Italie  française  (lie  de  Corse);  2“  VItalie 
suisse  (canton  du  Tessin  et  partie  de  celui  des  Gri- 
sons) ; 3°  VItalie  autrichienne  (royaume  Lombard- 
Vénitien,  parties  du  Tvrol  et  de  lTllyrie;  4“  VItalie 
anglaise  (groupe  de  Malte);  5"  les  États  Sardes ; 
6®  la  principauté  de  Monaco;  7°  le  duché  de  Parme ; 
8-  le  duché  de  Modène;  9*  le  grand  duché  de  Tos- 
cane; ]0°  les  Étals  de  l'Église;  11"  la  république 
de  Saint-Marin;  12®  le  royaume  des  Deux-S ici/cs 
Les  quatre  premières  parties  ont  été  décrites  ail- 
leurs; nous  n’avons  à nous  occuper  ici  que  des  États 
vraiment  italiens. 

États  Sardes. 

Les  États  Sardes  ou  royaume  de  Sardaigne  se 
composaient  d’une  partie  insulaire,  comprenant  les 
Iles  de  Sardaigne  et  do  Capraia,  au  S.  et  au  N. 
de  la  Corse,  et  d’une  partie  continentale  ou  de  terre 
ferme,  comprenant  le  duché  de  Kavole,  le  comté  de 
*lce,  le  duché  de  Ciéne»,  le  Plcmoul  et  le 
Jlonfcrrat. 


N°  70. 

DE  L’ITALIE  AVANT  1859. 

Le  royaume  de  Sardaigne  était  divisé  en  14  in- 
tendances générales , qui  correspondaient  à autant 
île  divisions  militaires , et  dont  1 1 sont  pour  la  terre 
ferme,  et  3 pour  Elle  de  Sardaigne.  Ces  intendances 
sont  subdivisées  en  50  provinces,  qui  portent  pres- 
que toutes  les  noms  de  leurs  chels-lieux. 

I.  Pour  la  partie  continentale, 

1°  Intendance  de  Turin.  Turin  (Ton  no),  au 
confluent  de  la  Doria  Riparia  et  duPO,  136  000 hab., 
cap.  du  royaume,  ch.-l.  de  l'intendance  et  d’une 
province,  université,  arsenal;  liât,  en  1640  et  en 
170G;  Carignan  , sur  le  Pé  ; Pignerol  (Pinerolo), 
ch.-l.  d'une  province,  sur  le  Clusone,  ayant  ap- 
partenu à la  France,  et  où  furent  enfermés,  sous 
Louis  XIV,  le  Masque  de  Fer  et  le  surintendant  des 
finances  Fouquet;  Fénestrelle , sur  le  Clusone;  Exil- 
les , place  forte  sur  la  Doria  Riparia;  Suse,  ch.-l. 
d'une  province,  à l’entrée  du  Pas  de  Suse.  défilé  cé- 
lèbre où  aboutissent  les  routes  du  mont  Ccnis  et  du 
mont  Genèvrc. 

2"  Intendance  de  Chambéry,  Chambéry  (Ciam- 
beri),  ch.-l.  de  l’intendance  et  d’une  province, 

1 6 OüO  hab.,  ville  industrieuse  et  commerçante; 
Aix-les-Bains,  près  du  lac  du  Bourget  ; MotUiers , 
sur  l’Isère,  ch.-l.  de  la  Tare  niaise  ; Saint-Jean-de- 
Maurienne , sur  l’Arc,  ch.-l.  de  la  Maurienne. 

3®  Intendance  d'Annecy,  Annecy,  évéché,  ch.-l. 
de  l’intendance  et  d’une  province.  Thonon . sur  le 
lac  de  Genève , ch.-l.  de  la  province  du  Chablais. 
Bonneville,  ch.-l.  du  Faucigny. 

4"  Intendance  d urée,  Ivrée,  place  forte,  sur 
la  Doria  Baltea,  ch.-l.  de  l’intendance  et  d’une  pro- 
vince; Aoste,  au  débouché  des  cols  du  Grand  et  du 
Petit  Saint-Bernard,  ch.-l.  d’une  province. 

5°  Intendance  de  liovnre,  Novare,  ch.-l.  de  l’in- 
tendance et  d une  province;  bat.  en  1513  et  1849; 
Domo  d'Ossola,  au  débouené  de  la  roule  du  Sim- 
plon,  ch.-l.  de  la  province  d'Ossola. 

6°  Intendance  de  Vercell,  Verceil  (Vercelli),  sur 
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la  Seaia,  ch.-l.  de  l’intendance  et  d'une  province; 
Casai,  anc.  cap.  de  Monferrat,  cln-l. d'une  province; 
bat.  en  16'i0.  , „ . 

7-  Intendance  tic  Conl,  Cosi.  sur  la  btura,  place 
forte,  ch.-l.  de  l'intendance  et  d une  province.  Sa- 
luées (Saluzzo),  ch.-l.  d’une  province  et  marquisat. 
Savialiano;  Cherasco,  au  confluent  de  la  Stura  et 
Tanaro,  traité  en  1031  ; Mondoti,  ch.-l.  d une  pro- 
vince, bat.  en  17%;  Marsaille  (MarsaRlia)  , bat. 
en  1693;  Staftarde,  liât,  en  1690;  CluUeau-lMapInn, 
sur  la  Vraita. 

8"  Intendance  d Alexandrie.  Alexandrie,  sur  le 
Tanaro,  35  000  hab.,  ch.-l.  de  1 intendance  el  d’une 
province,  place  forte  : Ma renoo,  village  aux  environs, 
Ut.  en  1800;  Asti,  24000  hab.,  ch.-l.  d'une  province; 
Cérisole,  bat.  en  1544;  Torlone,  sur  la  Scri via,  ch.-l. 
d une  province  ; Voghéra,  ch.-l.  d’une  province  ; .1 ton- 
tebello,  bat.  en  1800. 

9*  Intendance  do  Wlee,  Nice  (Nizza).  port  franc 
sur  la  Méditerranée,  près  do  la  frontière  de  France, 
35000  hab.,  ch.-l.  Oc  l'intendance  et  d’une  pro- 
vince. San-Rnno,  petit-port,  ch.-l.  d’une  province. 

10°  Intendance  de  Suvone,  Savûne,  port  et  place 
forte  sur  la  Méditerranée,  où  le  pape  Pie  VU  fut  en- 
fermé en  1809,  ch.-l.  de  l'intendance  et  d une  pro- 
vince; Acqui,  ch.-l.  d'une  province,  bat.  en  1749; 
Miilrsitno,  bat.  en  1796. 

ÎT  Intendance  de  fténea,  Gênes  (Genoa),  sur  la 
Méditerranée,  100  (KM)  hab.,  ch.-l.  de  l’intendance 
et  d une  province,  place  forte,  port  militaire  et  port 
franc;  Spexxia , port  militaire  et  place  forte, 
prés  de  la  frontière  S.  E.;  Aort,  ch.-l.  d’une  pro- 
vince, bat.  en  1799. 

II.  Pour  File  de  Sardaigne, 

12°  Intendance  de  taKil»rl,  Cagliaju,  ch.-l.  sur 
le  golfe  do  son  n-un,  au  S.  de  l’tle,  30  000  bab., 
beau  port  et  ville  forte. 

13*  Intendance  de  Mn«ro,  Nuoro,  cti.-l. 

14°  Intendance  de  M*t»»*«ri,  Sassarj,  ch.-l.,  vers 
l’extrémité  N.  O.  de  171e,  20000  hab. 

La  superficie  des  Etats  Sardes  était  de  plus  de 
75  000  kil.  carrés,  dont  le  tiers  environ  t*>ur  File 
de  Sardaigne  ; — la  population  s’élevait  à 4 916  000 
Ames,  dont  550  000  environ  pour  la  partie  insulaire, 
ce  qui  donne  plus  de  66  hab.  par  kil.  carré,  l-c 
gouvernement  était  une  monarchie  constitution- 
nelle.— L’armée  sarde  était  forte  de  48000  hommes 
environ,  dont  7000 chevaux.  Les  principales  places 
fortes  du  royaume  étaient,  outre  celles  que  nous 
avons  indiquées  ci-dessus:  Vintimiglia  (Viatimille). 
Vigevano;  ïe  fort  de  Bard  à la  descente  du  Grand 
Saint-Bernard  ; Vinadio  à celle  du  col  de  FArgen- 
tière. — La  marine  sarde  se  composait  de40 bâtiments 
de  guerre  y compris  les  transports;  le  personnel  de  la 
flotte  était  de  2800  hommes.  Gènes,  Nice.  Snezzia, 
Cagliari  étaient  les  principaux  porte  militaires.  — 
Le  revenu  de  l’Etat  étaitévaluéà  1 10  millions  environ, 
et  la  dépense  à près  de  151  millions.  La  dette  était 
de  528  millions. 

Provinces  autrichiennes. 

I.  La  i.nmimrdic  formait  neuf  provinces  : 1"  Ber- 
gamc , 2°  H rescia  , 3*  Cérwe , 4“  Crémone , 5"  Lodi 
et  (Mm,  6°  MûtUOUe,  7“  Milan.  8°  PflVÛ,  0*  Son- 
drio;  — 11.  la  Aénétle,  formait  huit  provinces  : 
1*  BeUune , 2“  Padoue , 3°  Jtovigo,  4°  Trévise. 
fi*  U dîne,  6-  Vérone,  7“  Vicence  (voy.  pour  le  détail 
de  la  Lombardie  la  carte  d’Italie  sèptentr.,  n”  71; 
pour  celui  de  ta  Vénétie,  VAulriche,  n"  67). 

PRIXCIPAU  T è DF.  MONACO. 

Enclavée  dans  le  comté  de  Nice  et  placé  sous  la 
protection  de  la  Sardaigne.  Population  de  8000  Ames 
environ  dans  un  territoire  de  120  kil.  carrés.  Son 
indépendance  était  consacrée  par  les  traités  de  1815. 
Trois  villes  : Monaco,  résidence  du  souverain,  village 
do  pécheurs  plutôt  que  ville;  Menton , 3000  bab., 
port  de  commerce,  et  Moquebrune  {Koccabruna). 


Duché  de  Parme. 

Le  duché  de  Parme  comprenait  avant,  1847,  le 
duché  de  Guastalla,  oui  a été  annexé  à l’État  de 
MiKlène.  — Superficie  de  6200  kil.  carrés;  —popula- 
tion de  502  800  hab.,  soit  81  hab.  par  kil.  carré.  — 
Gouvernement  absolu  ; la  maison  régnante  était 
une  branche  des  Bourbons  d’Espagne,  qui  possé- 
dait auparavant  le  duché  de  Lucques.  Forces  mi- 
litaires de  6000  hommes,  sur  le  pied  de  paix, 
et  de  8500  sur  le  pied  de  guerre;  9 millions  de 
revenu.  Le  duché  était  divisé  on  b provinces.  Les 
villes  principales  étaient  : Parme,  cap.  40  000  hab.. 
sur  la  Parma;  Plaisance , sur  le  Pô,  28000  hab.. 
forte  citadelle  avec  garnison  autrichienne;  Borgo- 
San-Donnitio. 

Duché  de  Monta. 

Le  duché  de  Modène  s'étendait  jusqu’à  la  mer 
par  le  territoire  du  petit  duché  de  Massa- Carrara. 
qui  lui  appartenait  appuis  1829.  11  s’était  accru,  en 
1847,  du  duché  de  Guastalla,  qui  lui  a été  adjugé  à la 
mort  de  Marie-Louise, duchesse  de  Parme.  — Super- 
ficie : G000  kil.  carrés  ; — population  : 586  000  hab. . 
soit  97  hab.  par  kil.  carré.  — Gouvernement  ab- 
solu; la  maison  régnante  était  une  branche  de 
la  maison  d’Autriche. — La  force  armée  était  de 
3500  hommes,  sans  compter  la  réserve  qui  formait 
14  000  hommes  — Revenu  : 5 millions  et  demi  ; 
les  dépenses  s’élevaient  à 8 700  000  fr.  Le  duché 
n'avait  point  de  ports,  quoiqu’il  possédât  quelques  kil. 
de  littoral.  — Six  provinces.  Les  villes  principales 
sont:  Modène,  cap.,  ville  forte,  27  000  hab.;  lieg - 
gio,  au  N.  O.,  ville  commerçante  et  industrieuse, 
1 8 0 10  hab.;  Carpi  et  Mirândole,  places  fortes; 
Guastalla , sur  le  Crostolo  ; Carrare,  célèbre  par 
ses  marbres  blancs. 

Grand-Duché  de  Toscane. 

Le  Grand-Duché  de  Toscane  possédait  les  îles 
d'Elbe,  de  Goraona , de  Pianosa,  de  Monte-Cristo 
et  57  autres.  11  s’était  accru,  en  1847,  de  l’ancien 
duché  de  Lucques,  lorsque  l’infant  Charles-Lotus 
de  Bourbon  fut  appelé  à la  succession  du  duché  de 
Parme.  — Superficie  de  28  000  kil.  carrés;  — popu- 
lation de  plus  de  1 770  000  hab..  soit  60  hab.  par 
kil.  carré.  — Le  gouvernement  était  une  monarchie 
tempérée;  la  maison  régnante  était  une  branche  de  la 
maison  impériale  d’Autriche.  La  force  armée  de 
terre  et  de  mer  était  d'environ  15  000  hommes.  — 
Revenus  30  millions  de  fr. 

Le  grand-duché  de  Toscane  était  divisé  en  6 dé- 
partements ( ' compartiment i ),  subdivisés  en  241  com- 
munes et  désignés  par  les  noms  de  leurs  chefs-lieux; 
il  faut  y joindre  (leux  gouvernements  particuliers, 
celui  de  Livourne  avec  File  de  Gorgona,  et  celui  de 
File  d'Elbe  et  îles  adjacentes  : 

1°  rtore-nee  (Firenxe),  cap.  de  la  Toscane,  sur 
l’Arno,  110  000  hab.,  patrie  de  Michel-Ange  et 
d’Améric  Yespuce,  ville  florissante  par  son  com- 
merce et  son  industrie,  remarauable  pai  ses  mo- 
numents et  ses  magnifiques  collections  do  sciences 
et  de  liôdux-arts  ; l*rato ; Fieeole;  Vollerra,  célèbres 
dans  F histoire. 

2“  Lurquett  (I.ueca),  sur  le  Serchio,  24000  hab. 

3°  sur  1 Arno,  20  000  hab.,  déchue  de  son 

ancienne  importance,  mais  encore  célèbre  par  son 
université  et  ses  monuments,  notamment  par  1a 
Tour  inclinée  et  le  Campo-Santo. 

4°  Mienne  (Sienna),  au  S.,  18  000  hab.,  uni- 
versité. 

5»  Arcuo,  sur  un  affluent  de  l'Arno,  au  S.  E.  de 
Florence,  patrie  de  Guy  d’Arczzo,  inventeur  des 
notes  de  musique,  et  du  poète  l’Arélin  ; Pistoîa , au 
p loi  des  Apennin». 

6"  CrwiNelo,  sur  l’Ombrone  ; Piombino,  place 
forte  et  port  de  mer. 

7*  jLivournc  (Livomo),  port  franc  sur  la  Mé- 
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dilerranéc,  75  000  liab.,  grand  entrepôt  de  com- 
merce. 

8"  porto  pcrroio,  ch.-l.  de  Plie  d’Elbe,  port  et 
place  trcs-forte  ; Porto-Longone,  très-beau  port. 

États  de  l’Église. 

Les  États  de  L'Église,  ou  du  Saint-Siège,  tou- 
chaient aux  deux  mers  qui  bornent  la  péninsule  à 
LE.  et  à l’O.,  ils  étaient  limités  au  N.  par  le  Pô  qui 
les  séparait  du  royaume  Lombard-Vénitien , à l’O. 
par  le  duché  de  Modène  et  la  Toscane,  au  S.  E. 
par  la  mer  Tyrrhénienne,  au  S.  O.  par  le  royaume 
des  Deux-Siciles  : à LE.  par  l’Adriatique.  Ils  com- 
prenaient en  outre  deux  enclaves  du  royaume  des 
ÎJeux-Siciles,  la  principauté  de  Binèrent  et  celle  de 
Pontc-Corvo. — Superficie  41  OGUkil.  carrés;  — po- 

tulationde  2 900ÜU0hab.  environ,  soit  70  hab.  par 
il.  carré  : — gouvernement  : monarchie  absolue  élec- 
tive. Le  Pape  est  le  souverain  spirituel  de  toute  la  1 
chrétienté.  — Un  ordre  du  jour  du  ministre  de  la 
guerre  en  1850  avait  réglé  que  l'armée  pontificale 
aurait  un  effectif  de  21 000  hommes.  Revenus  évalués 
à près  de  62  millions  de  fr. , les  dépenses  à plus  de 
78  millions. 

Les  Etats  de  l’Eglise  étaient  divisés  en  20  pro- 
vinces, dont  1 portait  le  nom  de  Coma  rca  de  Borne; 
6 le  nom  de  Légations  et  13  celui  de  Délégations. 
Les  villes  remarquables  sont  : 

1"  Comarca  de  Borne,  nome,  sur  le  Tibre, 
201  161  hab..  cap.  des  États  pontificaux  et  métro- 
pole de  la  chrétienté,  la  première  ville  du  monde 
sous  le  rapport  des  antiquités,  des  beaux-arts  et  des 
monuments,  remarquable  par  sa  célèbre  basilique 
de  Saint-Pierre,  le  Panthéon,  le  Colysée  ou  Colos- 
sco,  les  palais  pontificaux  du  Vatican,  du  Latran  et 
Quirinal,  le  château  Saint-Ange,  la  place  du  Peuple, 
le  Corso  ou  la  nie  du  Cours,  etc.  ; Tivoli,  sur  le  Te- 
verone  ; Frascati,  l'ancien  Tusculum;  Castel  Gan- 
dolfo , résidence  d’été  du  Saint-Père;  Ostie,  petit 
port  sur  le  Tibre. 

2“  La  légation  de  Bologne,  noloitnc,  sur  un  ca- 
nal entre  le  Reno  et  la  Savcna,  70  000  hab.,  in- 
dustrieuse et  commerçante,  université  célèbre  et 
la  plus  ancienne  de  l’Europe. 

3”  La  légation  de  Ferrare , Ferrure,  sur  le  Pô 
di  Primaro,  25  0Û0  hommes,  place  forte  avec  une 
citadelle  redoutable  occupée  par  une  garnison  au- 
trichienne; Commacchio,  autre  place  forte  avec  gar- 
nison autrichienne. 

4°  La  légation  de  Forli,  lorll,  sur  le  Montone  ; 
Bimini,  à l'embouchure  ue  la  Marecdiia;  Ccsena 
sur  le  Savio. 

5°  la  légation  de  Ravenne,  nuvrnne,  sur  le 
Montone,  18  000  hommes;  bat.  en  1512;  Fa'énza, 
grand  commerce  de  la  poterie  appelée  faïence,  du 
nom  môme  de  cette  ville  ; Imola. 

6’  La  légation  d ’Urbin  et  Pvsaro , irbln  (Ur- 
bino) , patrie  de  Raphaël,  Pesaro,  patr.  de  Rossini  ; 
Fano. 

7*  La  légation  de  Yelletri,  Velletrl,  au  S.  E.  de 
Rome:  Tcrracine,  autrefois  port  de  mer  à l'extré- 
mité aes  marais  Pontins. 

8"  La  légation  d' Ancône,  Ancône,  place  forte 
sur  l’Adriatique,  35000  hab.,  la  ville  la  plus  com- 
merçante des  États  romains,  port  militaire  et  port 
franc.  — 9-  Mlacerulu.  — 10°  Cuiuerlno.  — 
11"  — Fernio.  — 12*  AmcoII.  — 13“  Hpolèlc. 
— 14"  uletl  — ir>"  Orvleio.  — 16"  Délégation 
do  Pérouse , pérouue  (Pcrugia),  sur  le  Tibre.  Fu- 
ligno,  bouleversée  par  un  tremblement  de  terre  il  y 
a 20  ans.  Assise,  avec  un  couvent  célèbre,  patrie  dé 
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saint  François  d’Assisc.—  17"  Délégation  de  Viterbc, 
% herbe  (Yiterbo)  ; Monte  ftascone  ; Bolsena , près  du 
lac  du  môme  nom.  — 18"  Délégation  de  Fr  os  in  on  <\ 

1 rôti  noue,  surun  affluent  de  Garigliano  : Anagni, 
traité  en  1295:  Pontc-Corvo,  dans  la  principauté  do 
ce  nom.  — 19°  Délégation  de  Civita  Vecchia,  Cl- 
vlta-Veeebta,  place  forte,  port  militaire  et  port 
franc;  bagne;  mines  d’alun.  — 20"  Dans  la  délé- 
gation de  Bénévent,  composé  de  La  principauté  de 
ce  nom,  Rénëreat  (Bcnevento),  sur  le  Calorc, 
bat.  en  1266. 

REPUBLIQUE  DE  SàIHT-MaRIN. 

La  république  de  Saint-Marin  ou  San-Marino  est 
un  peut  Etat  enclavé  dans  les  Etals  pontificaux  et 
composé  du  territoire  de  la  ville  de  Saint-Marin  et 
de  2 villages.  Superficie  de  54  kil.  carrés,  et 
8000  hab.  Sainf-Jfarïn  est  située  sur  une  mon- 
tagne et  défendue  par  un  château  fort  ; 5000  hab. 

Royaume  des  Deux-Siciles. 

Le  royaume  des  Deux-Siciles  ou  États  napoli- 
tains sc  composait  de  la  partie  méridionale  de  l’I- 
talie ou  et  de  la  Sicile  avec  les  lies  environnantes. 

— La  partie  insulaire  comprend,  outre  la  Sicile, 
les  lies  du  golfe  de  Naples,  le  groupe  de  Ponsa , le 
groupe  de  Lipari,  l’ile  d'Uslica , le  groupe  des  F.ga- 
<ies , les  îles  Pantellaria , Linosa  et  Lampédouse, 
dans  la  Mediterranée;  les  lies  Trémiti , dans  l’A- 
driatique. Le  phare  de  Messine  n’a  que  2 kil.  do 
large. 

Superficie  : 120  000  kil.  carrés  environ  : — popu- 
lation : 8 700  000  hab  , soit  72  hab.  par  kil.  carré. 
Le  royaume  de  Naples  fournit  plus  des  trois  quarts 
de  cette  population;  la  Sicile  ne  renferme  que 

2 millions  d’hab.;  — gouvernement,  monarchie 
absolue.  La  couronne  était  héréditaire,  dans  une 
branche  des  Bourbons  d’Espagne.  — L’armée  était 
forte  de  45  000  hommes  sur  le  pied  de  paix; 
elle  pouvait  être  portée  à 64  000  hommes  en  temps 
«le  guerre.  — La  marine  comptait  15  bâtiments 
à voile,  dont  2 vaisseaux  de  ligne,  5 frégates  et 
26  «».Uiments  à vapeur,  dont  12  frégates.  Le  per- 
sonnel de  l'armée  navale  présentait  un  chiffre  de 
5300 hommes. — I.e  revenu  public  pouvait  être  évalué 
à 120  millions  de  fr. ; la  dette  à 500  millions.  — Le 
royaume  des  Deux-Siciles  était  divisé  en  22  pro- 
vinces, savoir  : 15  en  deçà  du  Phare  et  7 au  aelà, 
Ces  provinces  subdivisées  en  74  districts,  étaient, 
pour  la  partie  en  deçà  du  Phare  : 1°  vnplp», 
ch.-l.  Naples’, — 6°  le  pays  ou  Terre  de  Labour, 
(’aserta;  — 3"  liiolhie,  Campo  Basse  : — 4°  l’A- 

! bruase  cltérleure , Chietx  ; — 5"  l’Abrussc 
intérieure  Teramo;  — 6"  l’Abrwaae  ulté- 
rieure ir,  Arellrno;  — 7"  la  Frlnrlpanlé 
| Ultérieure,  Aquila  ; — 8°  la  ( Mpltauate.  Fog- 
I gia  ; — 9"  la  Prinelpaelé  Citer leure,  Salerne; 

— 10"  la  isaftllleatc.  Point  sa : — 11”  la  Calabre 

Cltérleure,  Cosenxa  ; — 12“  la  Colubre  inté- 
rieure Beggio;  — ÎJÎ"  la  Culubre  inté- 
rieure ■ Catanzaro;  — - 14°  la  Terre  de  isurl, 

Bari  ; — 15”  la  Terre  «1  otranie,  Locct. 

Partie  au  delà  du  Phare  : l»«lernie,  «Irgentl, 
Trapu  ni.  CiiltunlMettu.  MfeuMlue,  Moto,  t’a- 
tune,  avec  des  ch.-l.  du  môme  nom;  les  îles  du 
golfe  de  Niptel  : Prncida,  Ischia  et  Capri  qui 
dépendaient  de  la  province  de  Naples;  les  lies 
Ponsa,  de  la  Terre  de  Labour;  les  lies  Trémiti 
de  la  Capitanate;  Elle  Ustica , de  Païenne;  Pan- 
t fila ria  . Linosa  et  Lampédouse , de  Girgenti,  les 
Égaies,  de  Trapani;  les  Lipari  de  Messine. 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTES  71  et  72. 

ITALIE. 


Position  astronomique.  — 37*51/ — 46*40' 
lat.  N.  ; 3°4.V  - 16*5'  long.  E. 

Géographie  pi»y*lq«i*.  — Nous  nous  conten- 
terons de  renvoyer  aux  deux  cartos  qui  renferment 
toutes  les  indications  importantes.  Nous  donnerons 
toutefois  ici  les  différents  passages  ou  cols  des  Alpes 
et  de  l'Apennin  avec  la  hauteur  des  premiers: 
Passages  a travers  les  Alpes. 


Col  de  Tende,  1795  m. 

Mont  Viso  ou  de  la  Traver- 
sette.  vallée  de  Barcelonnette,  3040 
Mont  Genèvre,  2000 

Mont  Cenis,  2100 

Petit  Saint  Bernard,  2192 

Mont  du  Bonhcmme,  2455 

Grand  Saint-Bernard,  2620 

Mont  «lu  Cervin,.  2455 

Mont  de  la  Kochctta,  2641 

Mont  du  Simplon,  2193 

Mont  du  G ries,  2446 

Mont  du  Saint-Gothard,  2075 

Mont  du  Splûgen,  1925 

Mont  du  Stelvio,  2870 


Passages  des  Apennins.  Cinq  cols  principaux  li- 
vrent passage  d'un  versant  de  l'Apennin  à l'autre  ; 
ce  sont  : le  col  de  la  Pochetta,  conduisant  de  Gô- 
nes  à Milan;  celui  de  Moniebruno,  «le  Gênes  h Plai- 
sance ; celui  de  Pontremoii . «le  la  Spezzia  à Parme; 
celui  «le  Fiumalbo , de  Pisluïa  à Modène;  celui  de 
Pietra-Mala , de  Florence  à Bologne. 

Climat.  — la  beauté  du  climat,  la  fertilité  du 
sol,  la  variété  des  sites  de  l’Italie  sont  justement 
vantées.  Au  nord,  sont  les  hautes  montagnes  des 
Alpes,  «lont  les  glaciers  et  les  neiges  contrastent 
avec  les  vastes  plaines  du  Pô,  et  d’où  «lescendent 
d’innombrables  rivières,  dont  plusieurs  forment 
des  lacs  pittoresques.  Ail  sud.  le  sol  est  beaucoup 
moins  arrosé,  et  il  est  expose  à de  violents  trem- 
blements de  terre;  horizons  purs;  plusieurs  côtes 
telles  que  les  maremmet  de  Toscane,  les  inarai*. 
Pontins,  et  la  côte  qui  est  au  S.  de  Salcrne,  fort 
malsaines;  il  souffle  quelquefois  un  vent  méridio- 
nal. suffocant  et  insupportable,  le  siroco. 

Faune.  — Bœufs  d'une  grosseur  remarquable, 
buffles  et  moutons  estimes.  En  Sardaigne,  le  mou- 
flon, sorte  de  mouton  sauvage:  Anes,  mulets.  Les 
hautes  montagnes  renferment  «les  ours,  des  lynx, 
des  bouquetins,  des  blaireaux,  des  porcs-épics,  des 
marmottes,  des  aigles,  des  vautours.  Parmi  les  ani- 
maux nuisibles,  on  doit  citer  le  scorpion  et  la  ta- 
rentule; parmi  les  insectes  utiles,  le  ver  à soie  et 
l’abeille,  qui  donnent  d'abondants  produits. 

Flore.  — Le  riz , récolté  dans  les  plaines  hu- 
mbles du  Pô;  le  maïs,  le  vin,  des  fruits  exquis, 
surtout  «les  omnges,  des  cédrats,  «les  poncires,  des 
limons,  des  citrons,  des  grenades,  des  figues,  des 
pistaches,  des  caroulies.  des  olives  ; le  coton  et  la 
canne  <4  sucre,  dans  les  cantons  les  plus  méridio- 
naux. la  réglisse,  le  sifran,  la  garance,  la  maane, 
qui  découle  d’une  espèce  de  frêne,  etc. 

Les  pâturages  sont  fort  beaux  et  très-étendus. 

L’Italie  a de  grandes  richesses  minérales  : mar- 
bres superbes,  albâtre  calcaire,  jmrphyres , alun, 
soufre. 

Constitution  géologique.*—  Dans  le  bassin  «lu 
Pô  les  collines  sont  formées  de  calcaire  ; aux  envi- 
rons do  Vérone,  craie  ; alluvions  fluviales  aux  bou- 
ches du  Pô  ; les  monts  Euganccns  sont  d’origine 
volcanique.  Dans  les  chaînes  de  l’Apennin,  granit 
et  roches  à Ikïsc  de  serpentine,  et  calcaire  serré, 
marbres  de  Carrare  5 et  autres. 


La  grande  zone  volcanique  de  l’Italie  commence 
en  Toscane  au  lac  Bolsena,  se  poursuit  vers  le  sud. 
lago  di  Bracciano,  mont  Albain,  le  Vésuve,  les  Cô- 
tes el  le  golfe  de  Naples.  Pouzzollcs,  Monte  Nuovo, 
Ischia  el  Monte  Epomeo,  les  îles  Lipari  et  Stromboli, 
la  Sicile  avec  l'Etna. 

Superficie.  350  889  kilom.  carri1*. 

Ethnographie.  Race  indo-européenne  ; souche 
gréco-latine  : Sabolliens,  Osqucs,  Lntns;  souche 
indo-celtique  : Ombriens,  Etrusques;  élément  ibé- 
rien  introduit  par  les  Ligures  ; postérieu rement, 
élément  indo-germanique  apporté  par  les  Goths, 
les  Hérules,  les  Lombards;  clément  sémitique  ap- 
porté anciennement  par  les  Phéniciens,  et,  dans  les 
temps  modernes,  par  les  Arabes. 

langues.  Italien,  du  rameau  «les  langues  gréco- 
latines;  dialectes  variés  : piéoiontais  placent  in, 
génois,  vénitien,  romagnol,  napolitain,  sicilien, 
maltais. 

I.  ROTUNE  D'ITALIE. 

Formai  Ion  politique  actuelle.  Promulgation 
de  la  loi  en  vertu  de  laquelle  Victor- Emmanuel  II 
prend,  pour  lui  et  ses  descendants,  le  titre  de«  Roi 
d'Italie  »,  17  mars  1861.  Il  réunit  comme  tel  sous 
son  sceptre  : les  pays  appartenant  au  royaume  de 
Sardaigne,  à l’exception  de  la  province  de  Savoie  et 
«le  l’arrondissement  de  Nice  'cédés  à la  France  par 
le  traité  «lu  24  mais  1860),  les  parties  de  la  Lom- 
bardie cédées  par  l'Autriche  au  traité  préliminaire 
de  paix  de  Villafranca  (Il  juillet  1859,  et  au  traité 
de  paix  de  Zurich  (10  nov.  1859),  les  duchés  de 
Parme,  Modène  et  la  Romagne  (annexion  «le  l'Emilie 
le  18  mars);  le  grand-duché  de  Toscane  (annexion 
le  22  mars)  ; les  Marches,  l'Ombrie  et  le  royaume 
des  Deux-Siciles  (annexion  le  17  déc.  1860).* 

Population.  21930000. 

Couver  arment.  Monarchie  constitutionnelle, 
héréditaire,  représentative;  sénat  composé  de  mem- 
bres en  nombre  illimité,  nommés  â vie  par  le  roi,  cl 
une  Chambre  des  «lëputés  renouvelée  tous  les  cinq 
ans;  ministres  responsables  nommés  par  le  roi. 

Religion  catholique;  tous  les  cultes  tolérés  et 
protégés. 

sièges  d'archevêchés.  Piémont  et  Lombardie  : 
Milan,  Gènes,  Turin , Yerceil. 

Duchés  : Modène. 

Sardaigne  : Cagliari , Oristano,  Sassari. 

Toscane  : Florence,  Lacques , Pise,  Sienne. 

Anciennes  provinces  pontificales  : Pologne.  Ca- 
merino , Ferma , Fer  rare.  Païenne,  Spolele , Urbino . 

Royaume  de  Naples,  terre  ferme  : Acerenza  (Basi- 
1 ica  té) , A mal  fi,  Pari , Binèrent,  Prindisi , Papoue, 
Chieti,  Coxenza,  Conxa,  Gaële,  Laneiano.  Man- 
fredonia,  Otrante , Peggio,  Rossano,  Saler  ne , Sor- 
rente,  Tarenle , Trani  (terre  «le  Bari). 

Sicile  : Calane , Messine , Monreale,  Palerme, 
Syracuse. 

FlnunrrM.  Recettes  : 353  940000  f. ; dépenses: 
962  955  000  f.  ; dette,  capital  nominal:  3 14-4  532000 f.; 
service  «le  la  «Jette,  intérêts  et  amortissement  : 
162  844000  f. 

Armée  el  «llvlnlonn  militaire*.  I.  ARMÉE. 
Les  forces  militaires  du  royaume  sc  répartissent 
de  la  manière  suivante  : 

Armée:  80  régiments  d’infanterie,  légion  auxi- 
liaire et  dépôts  «le  Cagliari  et  de  Sassari,  231  976  h.; 
6 régiments  do  bcrsagliers,  27  336  h.;  cavalerie, 
19  régiments,  26  335  h.;  artillerie,  10  régiments 
(3  de  place,  5 de  campagne,  1 d’ouvriers.  1 de  pon- 
tonniers), 31  347  h.;  génie  militaire,  2 régiment", 
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6862  h;  3 régiments  du  train,  7957  h.;  corps  di-  H.  commandements  ou  départements  militaires: 
vers  (administration,  chasseurs  francs,  mousque-  Il  y a 7 grands  commandements  militaires  et 
taires),  9094  h.;  carabiniers  royaux,  14  légions,  l commandement  général  pour  la  Sardaigne,  ce 
19*224  h.  Officiers,  14  000.  — I-e  total  des  hommes  qui  fait  8.  Les  commandements  comprennent  cha- 
composant  l’armée  régulière  s’élève  h 374  134.  cun  un  certain  nombre  de  divisions  militaires  qui 
Garde  nationale  : en  activité,  1 230  988  h.;  réserve,  se  subdivisent  à leur  tour  en  circonscriptions  mili- 
766  552  h.;  garde  nationale  mobilisable,  726 216  h.  taires. 

Commandements.  Divisions.  Chefs-lieux  de  circonscriptions  militaires  ci  commandements  de  places  fortes. 

1.  Turin.  Turin.  Turin,  Alba,  Aosta,  Bielia,  Cuneo,  Ivrée,  Mondovi,  Pignerol,  Saluées,  Suze, 

fort  d'F.xilles,  fort  de  Bard,  fort  de  Fènestrelle,  Savigliano. 

Alexandrie.  Alexandrie,  Acqui,  Asti,  Bobbio,  Casale.  Novi,  Tortona,  Voghera. 

Gènes.  Gènes,  Albenga,  Chia  va  ri,  Levante  i^Spczzia),  Porto-Maurizio,  Savona, 

Sanreino,  fort  de  Ventimiglia. 

Novare.  Novare,  Lomellina,  Ossola,  Pallanza,  Varello,  Vercelli. 

2.  Milan.  Milan.  Milano,  Como,  Gallarate,  Lecco,  Monza,  Sondrio,  Treviglio,  Varese. 

Brescia.  Brescia,  Bergame,  Breno,  Castigiione,  Chiari,  Clusone,  Salo,  Verolanuova, 

fort  de  Rocca-d’Anfo. 

Crémone.  Crémone,  Casalmaçgiore,  Crema. 

Pavie.  Pavie,  fort  de  Pizzighettone,  Abbiategrasso,  lodi. 

3.  Parme.  Parme.  Parma,  Borgo-San-Donnino,  Borgotaro,  Pontremoli. 

Plaisance.  Plaisance,  Fiorenzuola. 

Modène.  Modena,  Guastalla,  Mirandola,  Pavullo,  Reggio,  fort  de  Bardi,  fort  de 
Rubbieni. 

4.  Bologne.  Bologne.  Bologne.  Cento,  Fcrrarc,  Imola,  Vergato. 

Forli.  Forli,  Commacchio,  Faenza,  Lugo,  Ravcnne. 

AncAne.  Ancéne,  Camerino,  Fermo.  Ascoli,  Macerata. 

Rimini (subd.).  Rimini,  Cesena.  Posaro,  Urbino. 

5.  Florence.  Florence.  Florence,  Lucques,  Pistoja,  Rocca-San-Cacciano,  San-Miniato. 

Pérouse.  Pérouse,  Fuligno,  Orvieto,  Rieti,  Spolete,  Terni. 

Livourne.  Livourne,  Castelnuovo-Garfagnana,  Uassa-Carrara,  Piombino,  Pisa,  Porto- 

Ferra to,  Viareggio,  Volterra. 

Sienne.  Sienne,  Arez/.o,  Orbetello.  Grossetlo,  Montepulciano. 

6.  Naples.  Naples.  Naples,  Casoria,  Pozzuoli  (Pouzzoles),  Procida,  Ischia,  Baia,  Nisita, 

C&stell&mare,  Capri,  Caser  ta,  Nola,  Sorn,  Piedimonte.  Campobasso, 
Isernia,  Larino,  Avellino,  Ariano,  S.-Angelo-de’Lombardi,  Bcnevento, 
Cor  ri  to , S .-Bit  rtolomeo-i  n-Galdo . 

Salerne.  Poteuza,  Saleme,  Sala,  Campagna,  Vallo,  Foggia.  S.-Severo,  Bovino,  Tre- 

miti  (iles),  Matera.  Melfi,  Lagonegro,  Lecce,  Gallipoli,  Brindcs,  S.-Paolo, 
Cosenza,  Castrovillari,  Rossano,  Paola,  Reggio,  Gerace,  Palmi. 

Chieti.  Chieti,  Lanciano,  Vasto,  Teramo,  Penne,  Aquila,  Citta-Ducale,  Solmona. 

Avezzano. 

Bari.  Bari , Barletta,  Altamura.  fort  de  Brindcs,  fort  de  Tarente,  Gaëtc. 

Catanzaro.  Ile  Ponza,  Capoue,  Pescara,  Monteleone,  Catanzaro.  Nicastro,  Cotrone. 

7.  Palerme.  Palerme.  Palerme,  Alcamo,  Cefalù,  Corleone,  Mazzara,  Termini,  Trapani. 

Messine.  Messine,  Aci reale,  Caltagirone,  Castroreale,  Catania, Nicosla,  Mistrclta,  Patti. 
Caltanizetta.  Caltanizetta,  Ri  von  a,  Girgcnti.  Piazza,  Sciacca,  Terranova. 

Syracuse.  Syracuse,  Modica,  Noto,  fort  d’Augusta.  fort  de  Milazzo. 

8.  Cagliari.  Cagliari.  Cagliari,  Alghero,  Iglesias,  Lanusei,  Nuoro,  Oristano,  Ozieri,  Sassari, 

Tempio,  Caloforle,  Santa-Teresa. 


hAtel  des  invalides.  Asti,  Naples.  | 

artillerie.  Un  comité  supérieur;  14  directions 
territoriales  : Turin,  Alexandrie,  Milan , Gênes, 
Pavie , Plaisance , Bologne , Ancône,  Florence, 
Naples,  Capoue,  Bari , Messine,  Cagliari. 

Directions  des  établissements  d'artillerie  : 

3 arsenaux  de  construction  : Florence , Naples, 
Turin. 

3 fabriques  d'armes  : Turin,  Brescia , Torre-An- 
n un  si  ata  (près  de  Naples). 

3 fonderies  de  canons  : Turin,  Parme , Naples. 

1 laboratoire  de  pyrotechnie  : Turin. 

1 officine  des  pontonniers  : Pavie. 

2 manufactures  de  poudre:  Fossa no,  Scafati. 

1 raffinerie  : Gênes. 

Génie  militaire.  15  directions  : Turin,  Alexan- 
drie, Milan,  La  Speszia,  Gênes,  Plaisance,  Parie, 
Bologne,  Ancône,  Florence,  Naples,  Capoue,  Bari, 
Messine,  Cagliari. 

écoles  militaires  : École  d'application  du  génie 
et  de  l’artillerie  : Turin. 

Académie  militaire:  Turin. 

École  militaire  : Modène. 

École  de  cavalerie  : Pignerol. 

Collèges  militaires  : Asti,  Milan,  Florence,  Naples. 


École  normale  pour  l’infanterie  : Tirée. 

— pour  la  cavalerie  : Pignerol. 

— des  bemgliers  : Florence. 

— de  gymnastique  : Turin. 

— de  musique  : A sti. 

Marine.  Navires  de  guerre.  La  marine  de 
guerre  se  compose  de  8 vaisseaux  ordinaires  et  de 
14  bâtiments  cuirassés,  portant  1322  canons;  les 
machines  ont  une  force  nominale  de  26065  chevaux. 
Equipages  en  activité  de  service,  19028  hommes; 
en  non-activité,  4134. 


Force 


Navires  de  transp. 

nominale 

Canons. 

Équi- 

en chevaux. 

pages. 

Navires  à hélice. 

2 550 

24 

1092 

— à aubes. 

1 800 

12 

608 

— à voiles. 

— 

6 

186 

Totaux  de  la 
flotte  de  transport. 

4350 

42 

1 882 

N.  B.  La  flotte  de  guerre  comprend  2 canon- 
nières et  2 batteries  flottantes  qui  sont  en  construc- 
tion. 

3 départements  maritimes  : Gênes,  Saples,  Ancône. 
2 écoles  royales  navales  : Gênes,  Naples. 
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justice.  L'administration  de  la  justice  est  à peu  près  1a  même  qu’eu  France  : des  cours  de  cassation, 
des  cours  d'appel,  des  tribunaux  de  première  instance,  et  des  pâtures  civiles  «I  criminelles  en  Toscane, 
juges  de  pan  ailleurs,  dans  chaque  canton,  ou  mandamcnlo. 

Cours  de  cassation  : <1  flomkcf,  milan,  han.es,  palemie. 

I.  Juridiction  de  la  cour  de  cassation  de  Florence. 


Cours  d’appel. 
FLORENCE. 

LUCQÜES. 


Tribunaux  de  première  Instance,  cours  d’assises  et  tribunaux  de  commerce 
Florence,  Arezzo,  Grosseto,  Monte-Pulciano,  Pistoja,  Rocca-S.-Casciano,  S.-Miniato, 
Sien  a. 

Lucques,  Livourne,  Pise,  Portoferrajo,  Vollerra. 


II.  Juridiction  de  la  cour  de  cassation  de  milan. 

milan.  * Milan , Busto-Arsizio,  *Como.  Lecco,  Lodi,  Monza,  *Pavie,  * Sondrio,  Varese. 

ancône.  * Ancône,  {Sinigaglia),  * Pesaro,  Urbino,  * «agérata,  Ascoli,  Camerino,  * Fenno, 

* pErouse,  (toltgno),  Orvieto?  ‘Spolete. 

Bologne.  * Bologne,  * Verra re,  ' Forli,  (Ri mini),  * IVayen na. 

brescia.  ‘Brescia,  ‘Borgame.  Bozzolo,  Breuo,  Gastiglione-delle-Stiviere,  Crema,  ‘Crémone,  Salo. 
casale.  ‘Casale,  Acqui,  'Alexandrie,  Asti,  Bobbio.  JVori,  Tortoua,  Vigevino,  ‘Voghera. 

gênes.  * Gênes,  Cctstelnumo-di-Garfagnana,  * Chiai  ari,  Finalborgo,  * Massa,  ‘Oueglia,  Porto- 

Maurixio,  Pontremoli,  S.  Remo,  Sarzana.  'Sarona. 

PtnME.  ‘Parme,  Borgotaro,  ‘Plaisance,  ‘modène.  Pavullo,  ‘Reggio. 

TURIN.  * Turin,  Alha,  Aoste,  Biella,  ‘Cuneo.  Domu-düssola,  * Ivrea,  Mondovi,  Novare,  Pai- 

lanza,  P igné  roi,  Saluces,  Suza,  Varallo,  ‘ Verceil. 
cagliabi  * Cagliari,  Lanusei,  "Nuoro,  ‘Ûrislano,  “SoMari,  Tempio. 

(île  de  Sardaigne). 

III.  Juridiction  de  la  cour  de  cassation  de  naplf.s. 


NAPLES. 

AQU1LA. 

CATANZARO. 

TRAM. 


* Naples,  Ariane»,  'Avellino,  ‘Bénévent,  ‘Campobasso,  Cassino,  Isemia,  Larino,  Sala- 

Consilina,  * Saleme,  *Santa-Maria-Capua-Vetere,  S.-Angelo  de-Lombardi,  Vallo-delia- 
Lucania,  * potenza,  Lagon egro,  Matera,  Mclfi. 

* Aquiia,  Avezzano, ‘Chieti, ‘Lanciano,  Solmona, ‘Teramo. 

‘Catanzaro,  Castrovillari,  ‘Cosenza,  Gerace,  Monteleone,  Nicastro,  Palmi,  * Reggio, 
Rossano. 

‘Trani,  ‘ Bari,  ‘Lecce,  “Lucera,  Fogyia,  ‘Tarente. 


IV.  Juridiction  de  la  cour  de  cassation  de  palerme. 
palebme.  * Palerme,  * Callanizetta,  ‘Girgenti,  Modica,  Sciacca,  ‘Syracuse,  Termini-Imerese, 
* Trapani. 

catanb.  * Catanc,  Caltagirone,  Nicosia. 

messine.  * Messine,  Mistretta,  Patti. 


ntMtrurtion  publique.  Conseils  supérieurs  à 
Florence,  à Naples,  à Palerme. 

UNIVERSITÉS  ROYALES  DANS  LEUR  ORDRE 


Noms. 

1.  NAPLES. 

2.  TURIN. 

3.  PAVJP.. 

4.  PISE. 

5.  PALERME. 

6.  CATANE. 

7.  BOLOGNE. 

8.  MODENA. 

9.  PARME. 

10.  GENES. 

11.  SIENNE. 

12.  CAGLIARI. 

13.  MACF.RATA. 

14.  MESSINE. 

15.  SaSSARI. 


I)  IMPORTANCE. 


Facultés. 


N’orab.  d’élud. 
en  moyenne. 
I)r.,  méd  , sc.,  lett.  2 800 

Théo!.,  dr.,  méd.,  sc.,  lett.  1 990 
Dr.,  méd  , sc.,  lett.  1470 

Théol.,  dr.,  méd.,  sc.,  lett.  050 
Théol.,  dr.,  méd.,  sc.,  lett.  000 
Théol.,  dr.,  méd.,  sc.,  lett.  470 
Dr.,  méd.,  sc.,  lett.  450 

Dr.,méd.,sc.  440 

Dr.,  méd.,  sc.  350 

Théol.,  dr.,  raéd  , sc.,  lett.  290 

Théol.,  dr.,  méd.  190 

Théol.,  dr.,  méd.,  sc.,  lett.  140 

Dr.  et  cours  »péc.  d’ens.  sup.  100 
Théol.,  dr.,  méd..  sc.,  lett.  95 
Théol.,  dr.,  méd.,  lett.  80 


École  normale  supérieure:  pise. 

Universités  libres:  Camerino , Ferrare , Pérouse, 
Urbino. 

Institut  des  études  supérieures  pratiques  et  do 
perfectionnement  : Florence. 

École  d application  pour  les  ingénieurs:  Turin. 
Institut^  royal  technique  : Milan. 

École  d’application  pour  les  ingénieurs  d'hydrau- 
lique : Ferrare. 


École  d’application  pour  les  ingénieurs  : Naples. 

Écoles  vétérinaires  : Turin,  Milan,  Saples. 

Pour  renseignement  secondaire,  il  existe 64  lycées 
royaux  et  221  gymnases,  ce  qui  fait  plus  d'un  par 
arrondissement. 

L’instruction  primaire  est  assez  répandue  : 7 1 80 
communes  sur  7720  ont  des  écoles  élémentaires. 

Travaux  pabllm.  (Voy.  la  carte  pour  les  che- 
mins de  fer.)  3500  kil.  livrés  à la  circulation,  2U00 
kil.  en  construction,  1900  kil.  à l'étude. 

Aarlrullare,  Industrie.  L’Italie  a de  grand- 
progrès  à faire  sur  ce  point.  Les  instituts  se  multi- 
plient. Des  écoles  d'agriculture  existent  aujourd'hui 
a Turin,  aux  Cascine  près  de  Florence,  a Pise,  à 
Parme , à Milan , à Plaisance,  à Crémone , à Catanc 

Même  observation  pour  l’industrie. 

forêts.  La  superficie  couverte  de  forêts  est  con- 
sidérable : 25900000  hectares.  Le  rapport  de  la 
superficie  en  bois  avec  la  superficie  totale  est  de 
0,16ü,  en  France  il  est  de  0,169. 

mines.  Service  divisé  en  10  inspections  : Turin, 
Milan,  Novare,  Rergame,  Brescia,  Bologne,  Gênes, 
Cogliari,  Sicile.  Les  mines  rendent  60  millions, 
dont  la  moitié  est  représentée  par  le  soufre  de  Sicile 
et  d’Italie.  Fer,  38000  tonneaux  par  an;  cuivre. 
1100  tonn.  ; plomb  argentifère  de  Sardaigne, 
15000  tonn.  ; or  des  Alpes  liguriennes,  100  ail.; 
mercure  de  Toscane,  3 tonn.  1/2  ; soufre,  1800Û0 
tonn.;  sel,  250000  tonn. 

coimimci  ce.  Le  commerce  intérieur  prend  plus  de 
développement,  grâce  aux  chemins  de  fer.  11  existe 
des  chambres  de  commerce  dans  les  59  provinces. 


1.  Les  nom.-  accompagnés  d'un  ssterisque  indiquent  le»  ville.1-  qui  ont  les  assises.  Los  noms  de*  villes  qui  ont 
tribunaux  de  première  instance  cl  de  commerce  sont  en  italiques.  l es  noms  entre  parenthèses  sont  ceux  des  vilics 
qui  n’ont  qu’un  tribunal  de  commerce.  Los  villes  en  petites  capitales  sont  celles  qui  ont  une  section  de  la  cour 
d’appel. 


Digitized  by  Google 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE.  — IV0'  71  el  72.  Halle. 


1003 


Les  institutions  de  crédit  se  multiplient.  Pour  le 
commerce  extérieur,  voyez  le  tableau  ci-dessous. 


1.  France. 

2.  Angleterre. 


Importât,  annuelle 
en  Italie, 
en  moyenne. 
180001)000 
170000000 


Exportation 
annuelle 
en  moyenne. 
143  000  000 
65000000 


3.  Autriche. 

4.  Suisse. 

5.  Pays-Bas. 

6.  Belgique. 

7.  Russie. 


Importât,  annuelle 
en  Italie, 
en  moyenne. 

46  000  000 
33500000 
22  915000 
14000  000 
15000  000 


Exportation 
annuelle 
en  moyennes 
30000  000 
56  710000 
3 830000 
2 000000 
20  000000 


NAVIGATION. 

1°  Navigation  générale. 

Bâtiments  à voile. 

— à vapeur. 
2*  Cabotage. 
Bâtiments  à voile, 
à vapeur. 


Entrées. 


Sorties. 


Nav. 

Tonn. 

Nav. 

Tonn. 

» 

III 

, , 

un 

Italiens. 

U 200 

1 uoooo' 

14100 

1 208  000 

Etrangers. 

7900 

1 063  000 

8300 

1 224  000 

Italiens. 

750 

145  000 

700 

134  000 

Etrangers. 

2900 

1087000 

2 700 

964  000 

Italiens. 

89C00 

3140000 

87  900 

2 986  000 

Etranger». 

1600 

187  (OO 

l 100 

108  000 

Italien». 

6000 

1 054  000 

5 800 

1 U Kl  000 

Étrangers. 

1 400 

484  000 

1 400 

562000 

f pour  la  na- 

otage  reunis. 

124360 

8303000 

122  000 

8 189000 

Effectif  de  la  marine  marchande  italienne. 

Navires  â voiles.  16  500  Jaugeant  ; 666  000  tonneaux. 

— à vapeur.  52  — 16  000  — Force  de  5740  chevaux. 


Division*  administrative*,  ville#*  et  topographie  historique. 

L’Italie  compte  actuellement  59  provinces,  suhdi visées  en  192  sous-préfectures,  lesquelles  sont  subdi- 
visées à leur  tour  en  cantons  ou  mandamnxii,  qui  comprennent  ensemble  7720  communes. 


I.  ANCIENNES  PROVINCES  DU  ROYAUME  DE  ftardalgUC  AVANT  1859  ET  l.omti  krtllc  * 


Province*  ou  Arrondissements  et  Superf.  Can-  Coru- 
préfectures.  sous-préfeclurcs.  en  kilum.  tons,  muses. 


r 

Turin. 

2684 

35 

135 

1.  TOBIN. 

L 

Aoste. 

3254 

7 

73 

Àrrond.  5.  ! 

3. 

Ivrée. 

1544 

16 

113 

4- 

P igné  roi. 

1456 

15 

68 

5. 

Suze. 

1319 

3 

58 

2.  NOVARE. 

1. 

Novare. 

1378 

15 

105 

Arrond.  6. 

2. 

Ossola. 

1452 

4 

67 

3. 

Pallanza. 

719 

6 

84 

4. 

iValsesia  i,,, 

Sous-préf.,  Varallo.l71" 

3 

44 

5. 

niella. 

960 

12 

15 

6. 

Yercelli. 

1257 

11 

56 

1. 

Cuneo. 

2839 

20 

63 

3.  CUNEO  OU  COM. 

2- 

Saluces. 

1558 

14 

52 

Arrond.  4. 

3. 

Mondovi. 

1722 

18 

71 

4. 

Alba. 

1015 

12 

77 

Alexandrie. 

859 

U 

34 

4.  ALEXANDRIE. 

2.' 

Ca»ale-Monferralo 

856 

16 

73 

Arrond.  6. 

3. 

Asti. 

961 

13 

86 

4. 

Acqui. 

885 

12 

62 

5. 

Tortona. 

651 

8 

50 

6. 

Novi. 

840 

7 

39 

Lieux  remarquables 
et  villes  historiques. 

/Turin,  prise  par  les  Français  en  1640. 
i assiégée  en  1706,  occupée  en  1796.  — 
/ CerisoUes , victoire  du  comte  d’Engbien 
! sur  les  impériaux,  1544.  — Cawur, 
\ nom  de  fief  devenu  illustre. 


IPiynerol , a été  ville  française,  prison  d’E- 
! tat  Fouquet  y a été  ail  secret  de  IG01  à 
\ 1680.  — Carignan , prise  en  1644;  litre 
( des  frères  aînés  du  roi. 

|Paf -de-Sure,  forcé  en  1629  par  les  Fran- 
{ çais.  — La  MarsaiU'.  ViCtOiie  do  GaÜ- 
I nat,  1695. 

jiVorare.  Défaite  des  Français  en  1513,  en 
< 1524,  et  de  Charles-Albert  par  les  Au- 

| trichions  en  1849. 

Iles  Borromêes , curiosité  du  lac  Majeur 


Pont  de  la  Sesia;  mort  de  Bayard,  1524. 


J Saluces,  patrie  de  Silvio  Pellico.  — Slaf- 
t farde , victoire  de  Catinat,  1690. 
{Cherasco,  traité  sous  Richelieu,  1631,  et 
I sous  Bonaparte.  1796. 


[Alexandrie^  bâtie  par  Alexandre  UI  en 
) 1168.  — Marengo.  Victoire  de  Bona- 

| parte,  1800. 

C a sale,  siège  par  les  Français,  1640. 


Tortona,  prise  par  les  Français,  1799. 
riYot  t, ^victoire,  des  Français,  1799;  mort 
| de  JouberL 
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Provinces  oo 

Arrondissements  ci 

Superf. 

Can- 

Com- 

Lieux remarquables 

préfet  lu  re*. 

soua-préfetiures.  en  kiloni. 

ton!. 

munes. 

Cl  villes  historiques. 

1.  Gènes, 

954 

19 

GO  j 

1 Grnes.  Conspiration  de  Fiesque,  1547;  — 
siège  de  M asséna,  1800. 

b . GÈNES. 

47  I 

Soron*.  Détention  de  Pie  VU,  I 809-18 12. 

2.  Savona. 

1017 

T 

, — Montcnotte,  Millésime,  Dego,  vic- 

Arrond.  5. 

3.  Albenga. 

6fl« 

T 

53 

1 toires  de  Bonaparte,  1796. 

4.  Chiavari. 

5.  Levante 

806 

8 

28 

Sous-prcfect.  Spezia 

640 

8 

29 

6.  porto- maurizio.; 

il.  PortoMaurizio. 

à. 31 

6 

69 

Arrond.  2. 

12.  S.-Remo. 

679 

8 

38 

(Parte.  Défaite  de  François  l*r,  1525.  — 

7.  PÀVIB. 

1.  Pavia. 

766 

7 

127  < 

1 

La  Chartreuse  de  Parte,  construite  par 
| les  Visconti. 

Arrond.  4.  / 

(Prise  en  partiel 
sur  la  Lombardie. j 

2.  Lomelline 
^ Sous-prvf.  Vigevano. 

1107 

11 

54 

t Palestre» , victoire  des  Français  et  des  Ita 
! liens  sur  les  Autrichiens,  1859. 

en  partie  sur  l'anc  f 

3.  Voghera. 

780 

12 

75 

MontebcUo,  victoire  des  Fraoç.,  1796. 1859. 

roy.  de  Sardaigne)  .\4.  Bobbio. 

675 

4 

27 

Ile  de  Sardaigne. 


i i 

1.  Cagliari. 

4167 

20 

81 

8.  CAOL1AR1. 

|2.  Iglesias. 

7823 

9 

24 

Arrond.  4. 

3.  Lanusei. 

3291 

10 

49 

| 

'4.  Oristano. 

3247 

19 

107 

2 | 

1.  Sassarî. 

1877 

10 

24 

9.  SASSARI. 

2.’  Alghero. 

1084 

5 

21 

Arrond.  5.  1 

3.  Ozieri 

2355 

6 

22 

1 

4.  Tempio. 

2144 

4 

8 

5.  Nuoro. 

3158 

8 

34 

Milan,  détruite  par  Frédéric  Barberousse. 

, 1 162  ; entrée  ae  Napoléon  III  et  de  Victor- 

Ernmanuel,  1859.  — Melegnano.  Vic- 
1 toire  de  François  I*ren  1515  et  des  Fra  - 
çais  en  1859. — Cassau 0.  victoire  des 

1.  Milan. 

762 

16 

127 

10.  MILAN. 

Français  sur  le  prince  Eugène.  1705; 
' défaite  des  Français  par  SouvarofT,  1 799- 

Arrond.  5.  i 

2.  Abbiate-Grasso. 

557 

4 

74  1 

— La  Bicoque,  défaite  des  Franç.,  1522 
Magenta,  grande  victoire  de  Napoléon  III 
en  1859. — Turbigo,  victoire  des  Fran- 
I çais  en  1859. 

3.  Gallaratc. 

501 

5 

87 

4.  Monza. 

424 

6 

93  i 

i Legnano.  Victoire  des  Italiens  sur  Barbe- 
1 rousse,  1176. 

[5.  Lodi. 

746 

8 

115 

Lodi.  Victoire  de  Bonaparte  en  1 796. 

11.  côme  1 

,1.  CAme. 

1240 

13 

230 

Arrond.  3 1 

2.  Lecco. 

706 

6 

135 

1 

'3.  Varese. 

770 

8 

160 

Varèse.  Victoire  de  Garibaldi  en  1859. 

12.  BERGAME.  ( 

1.  Bergame. 

1346 

10 

194 

Bergame , patrie  de  Donizetti. 

Arrond.  3.  } 

2.  Clusone. 

815 

3 

58 

(3.  Treviglio. 

498 

4 

55 

13.  SORDRIO.  Arr.  1. 

Sondrio. 

’ 

3259 

8 

80 

1 

.Brescia,  prise  par  Gaston  de  Foix,  1512  : 

1.  Brescia. 

1335 

10 

106  . 

1 

défense  de  Bayard,  1520.  — l.nnato , De- 
; renzano.  Victoires  de  Bonaparte,  1796. 

14.  BRESCIA. 

(2.  Castiglionc. 

iCastiglione,  victoire  de  Bonaparte,  1796. 

Arrond.  6. 

808 

5 

30  | 

I — Solferino  et  S.- Marti  no.  Victoire  de 
1 Napoléon  111  ; combat  livré  par  Victor- 
| Emmanuel  aux  Autrichiens,  1859. 

3.  Sala. 

939 

4 

58 

4.  Breno. 

1311 

2 

52 

5.  Chiari. 

416 

4 

40 

6.  Yerolanova 

368 

2 

24 

15.  CHKMORE.  | 

1.  Crémone. 

900 

7 

131  j 

Crémone , prise  sur  Villeroi  parles  impé- 
! riaux,  1702. 

Arrond.  3. 

2.  Crema. 

517 

4 

68 

Agnadcl.  Victoire  des  Français  en  1509 

1 

3.  Casalmaggiore. 

729 

6 

41 

11.  Provisces  de  1 Kl 

mille  (anciens  duchés  de  Parme  et  de  Modênë). 

16.  PLAISANCE.  j 

Arrond.  2. 

1.  Plaisance. 

1509 

11 

29  ) 

Boncaglia , diète  célèbre  des  empereurs 
d’Allemagne;  Frédéric  I”,  en  1158. 

1 

[2.  Fiorcnzuola. 

990 

7 

18  ' 
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Provinces  on 

Arrondissements  et 

Superf. 

Can- 

Com- 

Lieux remarquables 

préfectures. 

sou*-préfcciure$.  en  kilom.  ton*. 

munes. 

et  villes  historique*. 

17.  PARMF.  | 

1.  Parme. 

1593 

10 

29  Fomoue.  vicloire  de  Charles  VIII,  1495. 

Arrond.  3.  {' 

2.  Borgotaro. 

716 

3 

7 

(3.  Borgo-S.-Donnino. 

. 929 

8 

16 

Busseto , patrie  de  Verdi. 

18.  REGGIO. 
Arrond.  2. 

1.  Reggio. 

1853 

13 

jCawowa,  pénitence  d’Henri  IV  et  son 
1 entrevue  avec  Grégoire  VII.  1073. 

(2.  Guastalla. 

434 

6 

12 

19.  MODÈRE.  ( 

1.  Modène. 

892 

7 

19 

Arrond.  3.  < 

2.  Mirandola. 

465 

5 

10 

( 

3.  Pavullo. 

1144 

9 

17 

20.  MASSA ECARARA./ 

1.  Massa  e Carara. 

\ 

(sous-préf.  i/assn).  851 

7 

U 

Arrond.  3.  < 

* 

2.  Pontremoli. 

3.  Castelnuovo-di- 

418 

3 

6 

Garfagnana. 

491 

4 

17 

III.  Provinces  de  la  Bomagnc  (provenant  des  États  de  l'Église). 

21.  BOLOGNE.  ( 

I.  Bologne. 

2215 

13 

40  Bologne.  Victoire  de  Gastoo  de  Foii,  1512. 

Arrond.  3. 

2.  Vergato. 

735 

8 

12 

( 

3.  Imola. 

652 

3 

7 

22.  FERRARE.  i 

1.  Ferrare. 

1727 

6 

6 

Arrond.  3. 

2.  Cento. 

192 

2 

4 

(3.  Comacchio. 

696 

2 

6 

23.  RAVENNE.  [ 

1.  Ravenne. 

854 

4 

. [Ratenne,  victoire  de  Gaston  de  Foix  et  sa 
4 1 mort,  1512. 

Arrond.  3.  ( 

2.  Lugo. 

356 

3 

7 

3.  Faenza. 

711 

« 

10  | 

Faétixa , victoire  de*  Totila  et  des  Ostro- 
goths  sur  les  Grecs,  548. 

24.  FORLl.  f 

1.  Forli. 

641 

4 

9 

Arrond.  3.  ! 

2.  Cesena. 

719 

4 

14 

1 

3.  Rimini. 

494 

4 

17 

Sangnano,  patrie  de  Borghesi. 

IV.  Provinces  formées  de 

L'ANCIENNE  Toscane. 

1 

Florence , peste  de  1348;  concilode  1439; 

25.  Florence.  1 

il.  Florence. 

3271 

11 

41 

patrie  des  Médicis,  de  Cimabué,  de  Mi- 
chel-Ange, de  Machiavel,  de  Dante,  de 

Arrond.  4.  ( 

|2.  Pistoja. 

736 

2 

I 

14 

Boccace,  etc. 

'3.  Rocca-S.-Casciano.  1019 

3 

12 

4.  S.-Miniato. 

834 

3 

15 

26-  lucques.  Arr.  1. 

Lucques. 

1493 

9 

21 

27.  pise.  \ 

,1.  Pise. 

1561 

5 

24 

Arrond.  2.  \ 

2.  Volterra. 

1494 

4 

14 

28.  LIVOURNE.  \ 

J.  Livourne. 

93 

3 

Arrond.  2.  t2.  Ile  d'Elbe. 

232 

1 

4 

29.  grosseto.  Arr.  1. 

Grosseto. 

4434 

6 

20 

30.  SIENNE.  ■ I 
Arrond.  2. 

j Sienne. 

2537 

6 

23  | 

Sienne , patrie  des  Piccolomini  et  de 
sainte  Catherine 

1 

f2.  Monlepulciano. 

1255 

6 

15 

31.  arezzo.  Arr.  1 . 

Arezzo. 

3305 

7 

42 

Arexxo , patrie  de  Gui  d’Arezzo. 

V.  Provinces  des  m« 

trche«  (anciennement 

aux  ÉTAIS  DE  L'ÉGLISE). 

32.  URBINO. 

il.  Urbino. 

2133 

9 

47 

Urbino,  patrie  do  Raphaël. 

Arrond.  2. 

12.  Pesaro. 

831 

5 

41 

Pesaro,  patrie  de  Rossini. 

Ancône,  occupée  par  les  Français  de  1832 

51  | 

à 1 838.  — Casielfidardo,  défaite  de  La 

33.  ancône.  Arr.  1. 

Ancône. 

1916 

14 

Moricière  et  des  troupes  pontificales  par 
les  Italiens,  1860.  — Sinigaglia,  foire, 
patrie  du  pape  Pie  IX.  — Loreto,  pèle- 
rinage célèbre. 

34.  MACERATA. 
Arrond.  2. 

11.  Macerata. 

1687 

12 

34  j 

Tolentino,  traité  de  Bonaparte  avec  Pie  VI , 

1796. 

[2.  Camenno. 

1048 

3 

23 

35.  ASCOLI. 

[1.  Ascoli. 

1229 

6 

45 

Arrond.  2, 

ri.  Fermo. 

866 

7 

4T 
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Provinces  ou 
pré  factures. 

36.  OHBRIE. 

Arrond.  6. 

Ch.-l.  PEROUSE 
(PERUGU). 


37.  ABRUZZE  ULTÊ-i 
RiF.URE  ir*.  Arr.  2. 

Ch.-l.  TERAMO. 

38.  ABRUZZE  DLTÉ-! 
rieüre  il*  Arr.  4., 

Ch.-l.  AQUILA. 

39.  ABRUZZE  CITÉ- 
rieüre.  Ait.  3. 

Ch.-l.  CI11ETI. 

40.  MOL1ZB. 

Arrond.  3. 

Ch.-l.  CAMPOBASSO. 

41.  CAP1TANATE.  I 
Arrond.  3. 

Ch.-l.  foggîa. 


42.  TERRE  DE  LA- 
BOUR. 

Arrond.  5. 

Ch.-l.  CASERTE. 


43.  BÈNÊVENT. 
Arrond.  3. 


44.  PRINCIPAUTÉ 
ULTÉRIEURE. 

Arr.  3. 

Ch.-l.  AVEUNO. 


45.  bari  . Arr.  3. 


46. 

Arr.  4. 


47.  principauté  ci- 
térieure.  Arr.  4. 
Ch.-l.  SALER  (IB. 


48.  BÀSILICATE. 
Arr.  4. 

Ch.-l.  POTEJfZA. 


49.  TERBEr/OT^AW* 
te.  Arr.  4. 
Ch.-l.  LKCCE. 


50.  CALABRE  CITÉ- 
RiBURK.  Arr.  4. 
ch.-l.  COSKNZA. 


GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 

VT.  Province  n'ontbrle  (anciennement  aux  États  de  l'Église). 


Arrondissements  et 

Superf. 

Can- 

Com- 

Ébua-préfeciures. 

en  kilom.  tons. 

munes. 

fl.  Pérouse. 

3495 

8 

30 

2.  Fuligno. 

923 

5 

10 

3.  Orvieto. 

ion 

3 

18 

[4.  Rletl. 

1371 

6 

66 

|5.  Spolète. 

1712 

6 

24 

6.  Terni. 

1085 

3 

28 

Vil.  Provlnern  napolitaine* 


1.  Teramo. 

1908 

11 

39 

2.  Penne. 

1416 

7 

36 

.1.  Aquila. 

1753 

9 

48 

2.  Avezzano. 

1707 

8 

35 

3.  Cittaducale. 

1622 

8 

17 

4.  Solmona. 

1416 

7 

27 

1.  Chicti. 

2.  Lanciano. 

951 

8 

41 

829 

9 

40 

^3.  Vasto. 

1080 

8 

40 

il.  Campobasso. 

1270 

10 

42 

?2.  Isernia. 

1928 

11 

58 

(3.  Larino. 

1404 

9 

34 

1.  Foggia. 

3619 

10 

17 

2.  Rovino. 

713 

6 

11 

VA.  S.-Severo. 

3318 

12 

fl.  Caserte. 

1209 

14 

67 

12.  Gaéte. 

1589 

9 

34 

3.  Nola. 

568 

6 

25 

4.  Piedimonte-d’Alife.  983 

3 

22 

'5.  Sora. 

1623 

» 

39 

I.  Bénévent. 

655 

7 

42 

2.  Cerreto-Sannita. 

3.  S.-Bartolomeo- 

521 

7 

23 

in-Galdo. 

574 

.6 

16 

1.  Avellino. 

1198 

15 

68 

2.  Ariano. 

3.  S.  An^elo-dé  Lom- 

1135 

8 

26 

bardi. 

1323 

11 

36 

1.  Bari. 

1789 

19 

32 

2.  Al  ta  mura. 

1956 

T 

10 

3.  Barletta. 

2192 

11 

11 

(1.  Naples. 

346 

17 

13 

2.  Pozzuoli. 

216 

6 

14 

3.  Casiellamare. 

283 

11 

18 

*4.  Casoria 

253 

8 

24 

/I.  Ralprne. 

1153 

15 

43 

\2.  Campapna. 

1574 

9 

35 

(3.  Sala-oonsilina. 
li.  Vallo  délia  Lu- 

1425 

8 

27 

\ cal  lia. 

1327 

10 

54 

/I.  Potenza. 

2566 

10 

u 

|2.  Mfclti. 

2280 

9 

19 

|3.  Matera. 

3017 

8 

22 

4.  Lagon  egro. 

2811 

12 

39 

il.  I.rcce. 

1709 

13 

43 

12.  GÉÜipoH. 

1484 

13 

46 

)3.  Rnnues. 

2562 

8 

16 

(4.  Tareute. 

2774 

10 

25 

il.  Cosenza. 

2288 

17 

62 

J 2.  Paola. 

1330 

9 

30 

^3.  Castrovillari. 

2232 

10 

41 

(4.  Roanne». 

1506 

7 

18 

Lieux  remarquables 
et  villes  historiques. 
Pérouse,  patrie  du  Pérugin. 
Assisi,  patrie  de  saint  François. 


ISpolète,  capitale  d’un  duché  important 
J au  neuvième  siècle.  Gui,  duc  de  Spo- 
( lète,  fut  empereur. 

Terni,  célèbres  cascades. 

(terre-ferme). 


\Cerignola,  victoire  de  Gonzalve  de  Cor- 
I doue  sur  Nemours,  qui  y fut  tué,  1503. 


IGacte,  Retraite  du  Pipe  en  1849;  défense 
par  le  roi  Ferdinand  II  contre  les  Ita- 
liens, 1860. 


t M.-Cassino,  couvent  célèbre.  — S.-Or- 
< mono,  défaite  de  Murat  par  les  Autri- 
I chiens,  1815. 


iBarletta  et  Canota , célèbres  dans  le* 
I guerres  du  cruinzième  siècle. 

Xaples , entrée  dcGaribaldi,  1800. 


Saleme  jadis  célèbre  école  de  médecine. 


Digitized  by  Google 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE.  — Jl“  Ï1  rt  K.  Halle.  1007 


Provinces  nu 

Arrondissements  et 

Soperf. 

Csn- 

Com- 

Lieux  rem*rrç,,»l,l*k 

préfectures. 

sous-préfectures. 

en  ktJom.  ton*. 

nmnes. 

et  ville*  historiques. 

51.  CAIÀBRR  ULTÉ-j 

>1.  Catanzaro. 

1724 

11 

53 

RIEÜHE  II*. 

12.  Colrone. 

1281 

G 

26 

Arr.  4. 

|3.  Nicastro. 

1317 

10 

28 

Ch. -K  CATANZAFO.  1 

[4.  Monteleone. 

1651 

10 

46 

1 

lÂspromonte. défaite  de  Garibaldi,  rebeîie, 
par  les  Italiens,  1863.  — Scminara , dé- 

52  CALABRE  ULTÉ 
cre  I”.  Arr  J 
3.  CB.-I.  RÏGCIO. 

|l.  Reggio. 

^2.  Palme. 
3.  Geraci. 

1308 

1220 

1395 

8 

10 

10 

34  1 
1 

35 
39 

faite  de  Gonzalve  de  Cordoue,  1495;  de 
| d’Aubigny,  1503;  victoire  des  Français, 
en  1807. 

Provinces  de  Sicile. 


[1.  Palcrme.  1205 

53.  palsrme.  12.  Corleone.  1048 

Arr.  4.  13.  Tennini  Imerese.  1594 

(4.  Cefalù.  1238 

11.  Messine.  1184 

54.  messies.  12.  Castroreale.  1030 

Arr.  4.  13.  Patti.  875 

14.  Mislretta.  1487 

1.  Calania.  1448 

55.  cataEU.  2.  Acireale.  524 

Arr.  4.  3.  Nicosia.  1475 

4.  Callagirone.  1654 

,1.  Noto.  1062 

56.  Noto.  Arr.  3.  (2.  Syracuse.  1084 

|3.  Modica.  1550 


13  27  Paltrmc,  vêpres  Siciliennes  1282. 

4 9 

8 23 

9 16 

11  28 

7 30 

6 28 

5 12 

12  25 

6 14 

7 13 

9 12 

7 9 

7 10 

8 12 


57.  CAI  T A N15  ETT  A . 
Arr.  3. 


1.  Cahaniselta. 

2.  l'iazsa. 

3.  Terranova. 


1559  7 16 

1126  7 8 

1082  5 5 


68.  Girgerti. 
Arr.  3. 


1.  üùgenti. 

2.  Bivona 

3.  Sciacca. 


2028  14  21 

918  5 13 

913  5 6 


11.  Trapani. 
59.  Trapani.  Arr.  3. '2.  Alcnrao. 

13.  Maxara. 


1217  6 7 Martala.  vict.  de  Garibaldi,  1860. 

975  4 8 

952  5 6 


Population  de • prlaelpoln  -villas. 


Nom 

Popula- 

Nom 

Popula- 

des villes. 

tion. 

des  villes. 

tion. 

Naples. 

447  065 

Foggia. 

34  052 

Turin. 

204  715 

Ccsena. 

33  871 

Milan. 

196109 

Rimini. 

33  272 

Païenne. 

194  4M 

Marsala. 

31350 

Gênes. 

137  986 

Crémone. 

31  001 

Florence. 

114363 

Cagliari. 

30905 

Bologne. 

109  395 

Andria. 

30892 

Messine. 

103  324 

Asti. 

30717 

Livourne. 

96471 

Trapani. 

30592 

Catafle. 

68  810 

Reggio  (en  Ca- 

Ferra re. 

67  988 

labre). 

30  587 

Lucques. 

65  435 

Modica. 

30547 

Ravenne. 

57  303 

Pavie. 

30480 

Aleiandrie. 

56  545 

Saterne. 

29031 

Modène. 

55  512 

Caserta. 

27  728 

Pise. 

51057 

Novare. 

27  528 

Reggio  (Emilia). 

50371 

•Tarente. 

27  484 

Parme. 

47  428 

Imola. 

27  012 

Corpi  Santi  di 

Barlctta. 

26  952 

Milano. 

46348 

Faenza. 

26  357 

Ancône. 

46  090 

Term.  Imerese. 

26193 

Perugia. 

44130 

Casale  Montfer- 

Brescia. 

40  499 

rato. 

26  032 

Plaisance. 

39387 

Sassari. 

2 5 086 

Bergame. 

38  765 

Cortona. 

25  032 

For  li. 

38  646 

Verceil. 

25012 

Capannori. 

38349 

Molfetta. 

24  958 

Arezzo. 

36  806 

Corato. 

24  857 

Prato  (Toscane). 

35  634 

Copparo. 

24  820 

Acireale. 

35447 

Monza. 

24  662 

Bari  (Pouille). 

34063 

Callagirone. 

24417 

Nom 

des  villes. 

Popula- 

tion. 

Nom 

des  villes. 

Popula- 

tion. 

Como. 

24088 

Sienne. 

21902 

Caltanisetta. 

23  879 

Castel  lamare  di 

Bitonto. 

23  832 

Stabia. 

21  794 

Sinigaglia. 

23  226 

Gubbin. 

21  772 

Lugo. 

23  020 

Cerignole. 

21639 

Cuneo. 

23  012 

Lecce. 

21345 

Citta  di  Castello. 

22  916 

Maddaloni. 

20257 

Trani. 

22  702 

Fuligno. 

20255 

Catanzaro. 

22451 

BarcellonaPozzo 

Piaz7.a  Armer. 

22142 

di  Cotto. 

2024G 

Raguse. 

21988 

Canicatti. 

20149 

II  y a en  outre  71  villes  qui  ont  une  population 
communale  de  15  000  à ‘20000  habitants;  le  nombre 
des  endroits  où  la  population  agglomérée  se  mon- 
tait à 10  000  limes  et  au-dessus,  est,  en  tout,  de  123. 

ir.  États  poinnCAin. 

Les  États  pontificaux  ont  perdu  depuis  1859  : 
1*  la  Romagne  par  suite  du  soulèvement  de  1853; 
2*  les  Marches,  annexéesau  royaume  d'Italie.  17  dé- 
cembre 1860  ; 3°  l’Ombric,  annexée  à la  môme  date. 

L'étendue  territoriale  actuelle  et  de  fait  des  Etats 
du  saint- siège  ne  corn  pend  plus  par- contre  que  les 
provinces  de  la  Comarca  de  Rome  .(82>46  m.  c.), 
Viterbe  (54,51  m.  c.),  Civita-Vecchia  (17  ,88  in.  c.)r 
Velletri  (26,88  m.  c ),  et  Frosinone  (sans  Ponte- 
Cono,  32,68  m.  c.),  qui  ont  ensemble  une  superficie 
de  214,40  m.  c.  et  environ  700  000  habitants. 

Population  de  la  ville  de  Rome  en  : 

18» : 1859:  1880:  18M  s 1868:  1881: 

180  339  182  585  184  049  194478  197078  201  161 
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Kn  outre  on  complaît  en  1 S VI  : à Viterbe,  14000. 
à Vclletri  13000,  !i  Alain  11370,  cl  à Civita  Vec- 
clna  10  OÜO  habitants. 

FlnnneeH.  Depuis  les  dernières  années,  les  ren- 
sriKticmcnts  authentiques  sur  les  finances  pontifi- 
cales manquent  ; les  budgets  doivent  avuir  eu  en 
réalité  à peu  près  les  résultats  définitifs  suivants  : 

1860  : dépenses  «000000  revenus  8 000  OOO  seudi. 

1861  : » 20  000000  » 8 000000  » 

1862  : » 10000000  » 5000000  * 

Le  • Denier  de  Saint-Pierre  » avait  produit  (d'a- 


près VOsserratore  Romano)  jusqu’au  commencement 
de  1863,  27  millions  de  francs. 

III.  RÉPUBLIQUE  DE  SAINT-MARIN. 

Le  plus  ancien  État  de  l'Europe.  5000  habitants , 
3 bourgs  : San-Marino,  Borgo,  Serravalle.  Gou- 
vernement électif  : conseil  souverain  de  GO  mem- 
bres et  2 capitaines-régents  semestriels.  Un  juge 
trienual,  étranger. 

IV.  PRINCIPAUTÉ  DE  MONACO. 

Réduite  à la  petite  ville  de  Monaco,  depuis  la  ces- 
sion de  Menton  à la  France. 


CARTE  N"  73. 

TURQUIE  D'EUROPE. 


Géographie  physique.  Voy.  la  carte. 

Mnperflclc.  Les  statistiques  sont  très-impar- 
faites. 

Klhnographie  L'élément  turc,  c'est-à-dire,  tar- 
tare  proprement  dit  est  en  minorité  dans  la  Turquie 
d'Europe,  et,  dans  les  familles  musulmanes  mômes, 
il  est  très-altéré  par  le  mélange  avec  le  sang  cir- 
cassicn,  parles  femmes.  Les  autres  éléments  de  la 
population  sont,  les  Grecs  et  les  Arméniens;  et, dans 
les  principautés  surtout,  les  Roumains  et  les  Slaves. 

population.  Rien  de  plus  difficile  que  d’obte- 
nir des  statistiques  exactes  dans  les  pays  musul- 
mans, les  femmes  échappant  d'a  tord  à toute  opé- 
ration de  relevé.  On  évalue  approximativement  la 
population  de  tout  l’empire  à 39  000  000  d’hab.; 
celle  des  États  d'Europe  à 15  730000.  chiffre  dans 
jequel  les  principautés  danubiennes  figurent  pour 
5 100  000  nab.,  et  le  Monténégro,  pour  130  000. 

Gouvernement.  Pouvoir  absolu  du  sultan  ; 
l’aîné  de  la  famille  succède  au  souverain  et  non  son 
fils.  L'autorité  du  chef  de  l’Etat  est  à la  fois  ci- 
vile, militaire  et  religieuse;  il  est,  aux  yeux  des 
Sunnites,  la  première  autorité  visible  de  l’Islam. 
Il  est  assisté  par  un  divan  ou  conseil  composé  du 
grand  vizir , du  cheikh  et  islam,  chef  du  corps  re- 
ligieux des  Uhlémas , des  17  ministres.  Le  nom  de 
divan,  s'étend  aussi  à la  chancellerie  d'Etat  , qui 
comprend  la  généralité  des  emplois  supérieurs  et 
inférieurs  connus  sous  le  nom  de  kalemiié  (em- 
plois de  la  plume).  Il  se  compose  de  cinq  rangs  de 
fonctionnaires  dont  le  plus  élevé  est  asssimilé,  dans 
l'ordre  militaire,  fondement  de  toute  hiérarchie  en 
Turquie,  au  grade  de  férik  (général  de  division). 
Outre  le  dira»  il  existe  divers  conseils  spéciales  de 
l’empire,  tels  que  conseils  de  justice,  conseil  su- 
prême de  la  guerre,  conseil  de  l'amirauté,  etc. 

Les  3 provinces  danubiennes  ont  une  constitution 
à part.  (Voy.  plus  bas). 

Religion.  Rapport  numérique  entre  les  différents 
cultes  dans  tout  Vempire. 


En  Europe.  En  Asie.  Ensemble. 
Musulmans  . . 4 550000  12  650000  21000000 

Grecs  et  Armé- 
niens  10000000  300000  13000  000 

Catholiques  . . 640000  260000  900  000 

Juifs 70  000  80000  150000 


La  Porte  reconnaît  les  diverses  religions  étran- 
gères : Grecs  unis:  1 patriarche;  Arméniens  non 
unis  : 1 patriarche  ; Arméniens  unis  ; 1 primat  ; 
Grecs  unis  : 1 patriarche  civil;  Juifs  : 1 grand 
rabbin.  l es  patriarches  et  archevêques  catholi- 
ues,  en  Europe,  sont  ceux  d’dnftwm  (Albanie), 
e Constantinople,  de  Duraszo,  de  Philippopoli , 


de  Rhodes  (Voyez  plus  bas,  pour  les  principautés 
danubiennes). 

frlnttnrcM  Grande  obscurité;  les  résultats  ap- 
proximatifs sont  les  suivants  : 

Malgré  le  déficit  des  années  précédentes,  les 
projets  de  budgets  pour  les  exercices  de  1862  à 1863 
et  de  1863  à 1864.  qui  ont  clé  publiés  par  ordre 
du  gouvernement,  accusent  les  chiffres  suivants  : 

Mvr.  Sterl. 

1862  à 1863.  Recettes.  . . . 15101  192 

— Défenses  . . • 13  551  775 

Excédant  probable  . I 548  437 

1863  à 1864.  Recettes.  . . . ’ 1 3 684  266 

— Dépenses  . . . 13  495  477 

Excédent  probable  . 188  789 

Dette  publique.—  La  dette  publique  était,  au  mois 
de  mars  1862, de  40  850  000  W.  sterl.  environ;  la 
ilelte  extérieure  figurait  dans  ce  chiffre  pour  une 
somme  de  22  540000  livr.  sterl.  On  sait  que  cette 
dette  s’est  accrue  depuis  et  s’accroît  tous  les  ans. 

Armée*  — I.  Pour  tout  l’Empire  l’armée  perma- 
nente ( nisam ) est  divisée  en  6 corps  d'armée  {ordttu). 
commandés  chacun  par  un  mouchir. 

Chaque  ordou  est  composé  de  deux  corps,  celui 
de  la  ligne  (Nisamia)  et  celui  de  la  réserve  (Redifl  : 
le  premier  est  formé  de  2 divisions,  ayant  cha- 
cune 4 régiments  d’infanterie  , 2 de  cavalerie  et 
1 d’artillerie , commandé  par  un  férik-pacha  ; le 
corps  de  réserve  est  aussi  composé  de  2 divisions, 
commandées  par  un  liva-pacha. 

Pour  la  ligne,  l’effectil  de  chaque  corps  d'armée 
(6  régiments  d’infanterie,  4 de  cavalerie  et  b bri- 
gade de  cavalerie),  doit  être  de  30000  h.,  ainsi 
celui  des  six  corps  ensemble  est  de  180  000  h.  déficit 
60  000,  pour  le  moins,  3 corps  pour  l’Europe,  3 pour 
l'Asie. 

Outre  la  ligne,  actuellement  d’environ  120  000  h., 
en  temps  de  guerre,  il  y a encore  la  réserve  (Redif) 
forte  de  300000  h.  [?]  (d'après  d'autres  renseigne- 
ments d’environ  126  000  h.). 

II.  Troupes  auxiliaires , ou  contingent  des  pro- 
vinces, qui  ne  sont  pas  encore  sujettes  au  nizam, 
et  des  Etats  mi-souverains;  elles  comptent  ensem- 
ble 100  000  h.  environ.  (Haute-Albanie,  10  000; 
Bosnie,  30000  ; Servie,  20  000  ; principautés  danu- 
biennes, 7000;  Égypte,  20  000;  Tunis  et  Tripoli 
10  000  h.) 

III.  Troupes  irrvoulières  : Bachi-bozouks,  gen- 
darmes à pied  et  à cheval,  Tatarcsdo  la  Dobroutcha*, 
etc.,  etc.  Le  nombre  de  ces  troupes  est  évalué  de 
80  à 90  000  hommes. 

D'après  un  rapport  ministériel  turc  l’armée  otto- 
mane était  constituée  comme  suit  pendant  la  guerre 
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de  la  Crimée  : Nizam,  105235;  Redif,  103  827;  mi- 
lices, 7741;  total  : 216893  h. 

marine.  — L’effectif  de  la  flotte  est  évalué  à 
48  vaisseaux  (dont  2 vaisseaux  de  ligne,  5 fré- 
gates, 6 corvettes,  5 bricks , 18  vapeurs)  portant 
ensemble  1218  canons  et  montés  par  34  000  soldats 
et  matelots. 

On  a de  plus  construit  23  vapeurs  à hélice  de 
différentes  dimensions,  armés,  ensemble,  de 
820  canons. 

(ommorcr.  — On  n'a  pas  de  renseignements  dé- 
tailles sur  le  commerce  général  de  la  Turquie  pen- 
dant les  dernières  années.  L'importation  générale 
de  la  Turquie  proprement  dite  et  des  pays  tribu- 
taire, est  évaluée,  pour  1862  et  1863,  à 1300  millions, 
et  l'exportation  à 1200  millions  de  francs. 

mlvlMlon»  admlnl*tratlve*.  Le  territoire  de 
l’empire  ottoman  est  divisé  en  eyaiets  ou  gouver- 
nements généraux  dont  les  administrateurs  portent 
le  titre  de  Fait  (gouverneur  général).  Les  cyalets 
sont  subdivisés  en  liras  (provinces,  à la  tête  des- 
quels sont  des  Kaïmakans  (lieutenants-gouver- 
neurs). Les  livas  sc  divisent  en  casas  (districts), 
les  cazas  en  nahiyés , composés  de  villages  et  de 
hameaux. 


I.  Turquie  d’Europe. 


6 valets  ou  gouvernements  généraux. 

Sié^e  des  g'iuv. 

Edirné  (Thrace,  Tchirmen). 
Silistrc  (Bulgarie). 

Andrinople. 

Silistrie. 

Boghdan  (Moldavie) 

Jassy. 

Eflaok  (Valachie). 

Bucnarcst. 

Vidin  (Bulgarie). 

Vidin. 

Nich  (Nissa,  Bulgarie.) 

Nissa. 

Syrp  (Servie). 

Belgrade. 

La  forteresse  de  Belgrade. 
Bosna  (Bosnie  et  Croatie). 

Seravejo. 

Rotimiit  (Albanie  et  Macédoine). 

Monastir. 

Schkodra  (Scutari). 

Scutari. 

Yania  (Epirc). 

Janina. 

Tirhala. 

Tirhala. 

Selanik  (Macédoine  et  Thessalie) . 

Salomque. 

Djizaïr  (Archipel). 

Rhodes. 

Girid  (Crète). 

Candie. 

Principauté*  danubienne* 

-unie*  (Valachie 

et  Moldavie),  noua  le  nom  de  Roumanie. 

On  a proclamé  l'union,  sous  le  nom  de  Rouma- 
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nie j à Bukarest  et  à Jassy,  le  23  déc.  1861.  La 
commission  centrale  de  Forkshani  reste  suspendue 
pepdant  toute  la  duree  de  l’union  ; le  prince  gou- 
vernera avec  le  concours  du  ministère  commun 
aux  deux  principautés,  et  les  deux  assemblées  élec- 
tives seront  réunies  en  une  seule.  Les  chambres 
<lcs  Principautés-Unics  se  sont  réunies  pour  la  pre- 
mière fois,  le  5 févr.  (24  janv.)  1862,  à Bukarest. 
La  Porte  a sanctionné  l’union. 

Gouvernement.  Hospodar  de  Roumanie  (Va- 
lachie et  Roumanie).  5 ministères , 1 conseil  d'état 
(créé  en  1864),  1 cour  de  justice  et  de  cassation , 
Bukarest;  1 cour  des  comptes , 3 circonscriptions 
militaires:  Bukarest,  Jassy,  Crajova;  culte*,  arche- 
vêque et  métropolitain  grec  : Bukarest;  évêque: 
Jassy;  culte  catholique  romain , évêque  de  Nico- 
po'.is  (1863). 

Finances.  Recettes  (1864),  175  0o0000  de  pias- 
tres (125  piastres  = 1 liv  st.).  Dépenses  (1864), 
204  000000.  — Armée.  16  à 17  000  h. 

Administration  et  Statistique.  — Valachie. 
Superficie  : Grandc-Valarhie  , 920,22  , Petite-Va- 
lacnie,  410  m.  c.  géogr.;  ensemble,  1330,22  m. 
c.  géogr.  — Population  : 2 400  920  hab. 

Moldavie.  Superficie  : autrefois  735,68,  la  partie 
cédée  par  la  Russie,  222,27  m.  c.  géogr.  : ensem- 
ble, 957,95  m.  c.  géogr.  — Population  : 1 600  000  h. 

La  superficie  totale  des  Principautés-Unies  se 
monterait  ainsi  à 2288.17  m.  c.  géogr.  Uno  com- 
munication plus  récente  l’évalue  à 2584  m.  c.  géogr. 
et  évalue  la  population  totale  à 4 500921  hat., 
parmi  lesquels  il  y aurait  125  150  catholiques  ro- 
mains, et  28  900  protestants. 

Les  Principautés-Unis  sont  divisées  en  33  districts, 
administrés  chacun  par  un  préfet.  Les  subdivisions 
sont  formées  par  les  arrondissements,  placés  sous 
l'administration  d’un  sous-préfet. 

Servie.  Constitution  de  1830.  L’élection  du 
prince  est  confirmée  par  le  sultan  ; culte  grec  et 
catholique.  — Superficie  : 1000  m.  c.  géogr.  — 
Population  : 1 120000  hab.  ; armée  : 10000  h., 
5 commandements  : Sabac , Karanovac,  Zajcar, 
Posorerac,  Kragujevac. 

Le  Monténégro  reconnaît,  depuis  le  traité  de 
Cetinjo,  9 sept.  18 12,  la  souveraineté  de  la  Porte. 

— Superficie  : 80  m.  c.  géogr.  — Population  : 
130000  h.;  armée,  25  000  h.,  non  permanente; 
religion  : grecque. 


CARTE  N°  74. 

GRÈCE  ET  ILES  IONIENNES. 


Géographie  phy»lqiie.  Voyez  la  carte  et  re- 
portez-vous aux  tableaux  et  aux  cartes  8 et  9,  Grèce 
ancienne.  La  plupart  des  noms  de  géographie  phy- 
sique devant  leur  illustration  à l’antiquité,  nous 
avons  donné,  sur  la  carte,  les  noms  classiques 
d’autrefois  au-dessous  des  noms  moderne-;. 

buperflele  t Grèce,  900  milles  carrés  géographi- 
ques ; Iles  Ioniennes,  51. 

Lthnographle  et  langue.  Grecs  (Indo-Euro- 
péens).  Grec  (langue  aryenne). 

Formation  hi«iorlque.  Après  une  lutte  de  neuf 
ans  contre  la  Turquie,  la  Grèce  fut  reconnue  indé- 
pendante et  forma  un  Etal  à partir  du  3 février  1830. 

Population  : 1 096800,  et  pour  les  îles  Iouienncs, 
225  000.  Ensemble  1321  800. 

Gouvernement.  Monarchie  constitutionnelle; 
chambre  des  députés.  Suffrage  universel  établi  par 
décret  du  gouvernement  provisoire  du  4 décembre 
1862  D’ailleurs,  l’ancienne  constitution  du  3 sep- 
tembre 1843  est  en  vigueur.  Le  5 octobre  1863.  les 
lies  Ioniennes  volent  leur  annexion  à la  Grèce.  Les 


cinq  grandes  puissances  signent  à Londres  le  proto- 
cole relatif  à la  cession  des  lies  Ioniennes  à la  Grèce, 
14  novembre  1863;  traite  ratifié  le  2 janvier.  Neu- 
tralité de  ces  lies. 

Religion  grecque.  .4  reherêques  grecs:  Athènes, 
Mégare  et  Égine,  Chalcis  et  toute  TEubéej  Phthio- 
tide,  Arcaname  et  Étolie,  Argolide.  Corinüne,  Patras 
et  Élide,  Mantinéc  et  Cynourée,  Messénie,  Moncm- 
basie  et  Sparte,  Syra  et  Ténos. 

1 arche  lègue  catholique  romain  : Naxos;  3 évê- 
ques .-Andros  (év.  de  Tyne  et  Mycone) ,Santorin,  Syra. 

Finance*.  Dépenses  : 24  785000  drachmes  (1  dr. 
90  cent.)  ; recettes  : id. 

Armée  : 4000  hommes  ; en  1861  : 10,000. 

narine:  32  navires  portant  182  canons;  person- 
nel: 1070  hommes. 

«ufttlrei  Aréopage  (cour  de  cassation):  Athènes ; 
3 cours  d'appel  (cours  royales):  Athènes,  Nauplie, 
Patras;  10 tribunaux  de  1"  instance:  Athènes,  Chal- 
cis, Sjra,  Nauplie,  Sparte,  Navarin,  Tripolitza, 
Patras,  Missolonghi  Amphyssa  (Salona). 
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tommerre.  Importation: 47 000000  drachme*;  marins  marchande.  Effectif  : environ  4070  bkli- 
espoTtaiioft  : 38000000  drachmes.  monts  jaugeant  263  000  tonneaux;  matelots  : 24  OüO. 


divisions  administratives.  10  préfectures  subdivisées  en  éparchics  (Voy.  le  Dictionnaire  universel 
d'Histoire  et  de  Géographie  de  Uouülcl,  art.  Gkèce)., 


Préfecture*. 

M.  1 :arr.  cke<wjMW 

Habitant*. 

Villes»  célèbre*. 

Atiiqua  et  Déotieu 

116 

Athènes. 

41  298 

Piréc,  Colouri.  Leusina,  Mégara,  Êgin^, 

Eubée 

79 

Chalcis. 

4 558 

Thiva  (Thèbes),  Ltvadia. 

Chalcis,  Xcrochori,  Carysto,  Scopelo. 

Phlhiudite  et  Phocidc. 

111 

Lamie. 

4685 

Zcitoun,  Castri  (Delphes),  Salona  (Am- 

A car  u amc  et  Étoüe. 

138 

MissoUmgJli. 

6059 

phissa'. 

Belle  résistance  (1826)  ; 1 /pan te, victoire 

Argolideet  Corinthic. 

91 

Nauplic. 

6024 

navale  «1«-  don  Juan  d'Autriche  sur  les 
Turcs  (1571). 

Corinthe,  Kastri  (Hermione),  ruines  de 

Achaîe  et  Élide. 

94 

Pat  ras. 

18  342 

Tyrinthe  et  de  SI  veines: 

Arcadjq. 

79 

TriRoltua- 

7441 

Navarin,  victoire  des  Français,  dos  Bâties 

Mc*>Amo. 

67 

Calaniaia. 

6292 

et  des  Anglais  sur  les  Turc*  et  les  Égyp- 
tiens, 1827. 

Laconie. 

76 

Sparte. 

Syr*. 

2024 

Mistra,  Maralhonisi, Malvoisie, cru  célèbre. 

Cycludes. 

49 

18511 

Total  900 

La  monarchie  hellénique  a,  depuis  ranuaxjon  tics  Iles  Ioniennes,  une  superficie  de  947  >«  milles  carrés 
géographiques.  — Athènes  et, Piiéc  ensemble  : 47  723  habitants. 


ILES  IONIENNES. 


Iles  Ioniennes  appelées  République  dés  SepDiles. 


I!e>. 
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güogr.  "** 
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ASIE. 


géographie  physique.  Voy.  la  carie. 
superficie.  2 100  000  lieues  carrées  géographi- 
ques (5  fois  la  superficie  de  l'Europe). 
ethnographie.  Voy.  le  tableau  et  la  carte  n*  41. 
population.  Estimations  contradictoires  des  géo- 
graphes. ÜLi  diflérences  qui  existent  entre  leurs 
chiffres  sont  quelquefois  de  plus  de  100  millions.  En 
portant  la  population  de  550  4 600  m liions,  on  est 
certain  d'ètre  au-dessous  de  la  vérité. 

religions.  Voy.,  pour  chaque  division  politique, 
ci-dessous 

GRANDES  DIVISIONS  POLITIQUES  DE  L’ASIE. 

fl  Hibérlc  ou  Bu»»ta  <T.t«lc« 

Elle  se  divise  d’ordinaire  en  2 parties  : les  pays 
du  Caucase  et  la  Sibérie;  mais  nous  avons  d< nné 
les  pays  du  Caucase  avec  la  Russie  d'Europe  (voy. 
carte  et  tableau  62).  Les  Russes  ont  fait,  dans  ces 
derniers  temps, de  grands  progrès  dans  la  Petite-Tar- 
tarie.  Ils  sont  aujourd'hui  maîtres  de  Takshend  et  de 
Khokan.  Leurs  fondations  importantes  et  leurs  éta- 
blissements maritimes  de  l’embouchure  du  fleuve 
Amour  les  rend  souverains  dans  les  mers  du  Japon 
et  de  la  Chine.  Les  productions  de  la  Sibérie  sont 
surtout  des  peaux,  des  fourrures  et  des  métaux 
précieux 


Divisions  administratives 


<—  SX 

Population. 

Tobolsk. 

27  000. 

1021  266 

Tomsk. 

1 5 « 33  to 

694  651 

Jenisseisk. 

45  708  „ 

303  256 

IrkouUk. 

13  357  m 

819836 

Territoires  : 

Transbaikalien. 

10057» 

352  534 

«le  Jakotsk. 

7 1 57 1 u 

217  965 

de  l'Ainour1. 

5 129», 

40080 

«lu  Littoral*. 

33  790-. 

26  43< 

de  Ssemipalatinsk. 

8498. 

217  451 

des  Kirghiscs  de  Sibérie*. 

14  544. 

277  451 

des  Ki  r glu  ses  d’Oren  bourg  ». 

17  355,. 

600  000 

Total"" 

202  7 45  r 

4 070  93$ 

T«jU1  de  la  Russie  d’Asie 
f commis  les  uavs  eau- 

casiens). 

270  628  n 

8 328642 

I.  Récemment  formé;  il  comprend  U»  territoire  s'é- 
tend le  long  de  l'Anmir  jutqu’fc  U «.haine  du  Mamm/i. 

a.  Comprend  le  Kamtn  hauw,  le  district  d'Okhwtsk. 
l'embouchure  de  l'Amour,  U le  ).>:vurid  tu. ire  l’ouitovriil 
lu  mer  du  Jupon. 

3.  I e pays  de  la  Grande  Horde  ci  du  l.oc  <f  Iseik-kool. 

4.  Le  pays  de  lu  Petite  Horde. 


i 
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SJ  Empire  du  Japon. 

gouvernement.  Le  Japon  a un  empereur  spiri- 
tuel et  un  empereur  temporel;  le  titre  du  premier 
est  Micado  ou  Daïri,  celui  du  second  est  Taicoun 
ou  Sjogoun.  Le  Micado  n'a  qu’un  pouvoir  religieux  ; 
il  vit  dans  une  exclusion  compW-te  dans  la  petite 
principauté  de  Kioto,  où  il  est  vénéré  comme  un 
dieu  et  entouré  d’un  cérémonial  très-sévère.  Le  nom 
de  sa  résidence  est  Miaeo.  Le  Taïcoun  est  l'empe- 
reur réel,  il  dispose  des  revenus  et  de  l’armée  du 
pays.  Il  a immédiatement  sous  lui  un  grand  con- 
seil de  13  conseillers  qui  oouverneot  en  son  nom. 
5 de  ces  membres  sont  cnoisis  parmi  les  princes 
vassaux,  8 parmi  la  noblesse  héréditaire.  L’un  des 
conseillers,  le  gouverneur  de  l’empire,  a la  préséance 
sur  les  autres,  et  exerce,  à proprement  parler,  le 
pouvoir  impérial.  Les  décisions  importantes  sont 
présentées  a l’empereur,  qui  doit  immédiatement 
donner  son  approbation.  En  cas  de  refus  de  sa  part, 
3 princes  du  sang  sont  chargés  de  prononcer  défi- 
nitivement sur  la  question  ; si  leur  sentence  est  con- 
traire à celle  de  l’empereur,  celui-ci  doit  aussitôt 
abdiquer  en  faveur  de  son  fils  ou  de  son  héritier  ; 
dans  le  cas  contraire,  le  conseiller  qui  a fait  la  pro- 
position, et  quelquefois  mémo  tout  le  conseil,  se 
donne  la  mort.  Le  pays  se  divise  en  604  principautés, 
seigneuries,  provinces  impériales  et  villes,  qui  ont  | 
une  administration  spéciale.  Les  premières  sont 
gouvernées  par  les  princes  vassaux  héréditaires,  ce- 
pendant elles  demeurent  entièrement  sous  la  dépen- 
dance du  Taicouu  et  du  conseil  d’Êtat. 

organisation  sociale.  Castes.  Il  doit  y en  avoir  8, 
savoir  : l*?es  princes- vassaux  héréditaires  (Da'imios)  ; 
2°  la  noblesse  héréditaire  (Siomio),  qui  est  feuda- 
taire  des  Daïraios  ou  de  l’empereur,  et  qui  doit  les 
servir  dans  les  guerres;  3°  les  prêtres;  4°  les  soldats 
mis  sur  pied  par  les  nobles  ; 5°  les  médecins,  les 
fonctionnaires  civils,  etc.  ; 6“  les  marchands  : 7*  les 
mécaniciens,  les  artisans,  etc.  ; 8*  les  pêcheurs , les 
bateliers,  les  laboureurs,  etc.  Les  4 premières  clas- 
ses portent  le  nom  de  Ÿaconins;  elfes  seules  don- 
nent io  droit  de  porter  des  épées  et  des  vêtements 
distingués  (des  pantalons  larges).  I.es  paysans  ap- 
partiennent à ia  glèbe  et  au  propriétaire  du  pays. 
Toute*  les  castes  sont  héréditaires. 

religion.  Adoration  du  soleil  comme  divinité  et 
dieu  protecteur  (lu  Japon,  ainsi  que  d’un  grand 
nombre  de  divinités  inferieures  (Kami,  dont  là  plu- 
part sont  des  hommes  divinisés). 

population  : 35  à 40  millions. 


DIVISIONS. 

Japon. 

Japon  ou  Niphon  avec  Sado,  Oki, 

Sikof.  * ’ 

Kiusiu  et  les  petites  Iles. 

Ile*  dépendante*. 

Jeso  et  les  petites  lies. 

Kouriles. 

89  Iles  Bonins. 

Lieou-Kieou. 

• Total  : 7 06f. 

La  Russie  compte  à présent  nie  de  Sakhalien 
(Krafto)  parmi  ses  possessions  de  l’Amour.  Les  Kou- 
riles occidentales  jusqu’à  l’tle  dTtuwp  inclusive- 
ment appartiennent  au  Japon. 

armée.  368000  h.  d'infanterie  et  38  000  h.  de 
cavalerie,  chaque  prince  vassal  devant  entretenir 
20  fantassins  et  2 cavaliers  autant  de  fois  qu'il  a 
10000  thalers  de  revenus.  Le  Taicoun  entretient  en 
outre  une  aimée  de  100  000  fantassins  et  de  20  ÜÜO  ca- 
valiers. 

COMMERCE  ET  NAVIGATION,  Les  ports  qui  doivent, 
en  vertu  des  traités,  être  ouverts  aux  Européens  et 


Milles 
carrés 
li,  etc.  4 248 
328 
812 

1165 

174 

38 


Américains  du  Nord,  sont1  : llinga  {au  sud  de 
Miaco),  Kanngatca  (Yocohama,  baie  de  Yedo) , A'ie- 
galn  (côte  N.  O.  de  Niphon).  Hakodadi  (Jeso)  et 
Sargusaki  (Kiusiu).  Traités  de  commerco  conclus 
avec  le  Japon  : 1“  Traité  du  31  mars  1854  avec  les 
Etats-Unis  de  l’Amérique  du  Nord  ; 2“,  d u 1 4 octobre 
1854, avec  laGrande-liretagne;  3",  du  26  janvier  1855, 
avec  la  Russie;  4",  du  9 novembre  1855,  avec  les 
Pays-Bas;  5",du  3 août  1860,  avec  le  Portugal  : fi-, du 
25  janvier  1861, avec  la  Prusse;  7",  avec  la  Suisse. 
6 février  1864. 

La  valeur  de  mouvement  général  ,]e  j jq-j  es, 
évaluée,  suivant  des  données  officielles,  pour  l'ex- 
portation, 4 5 017  000  dollars;  pour  l'importai  ion,  à 
1 600000  dollars;  cependant  elle  pourrait  bien  se 
monter  réellement  au  triple  de  ce  chiffre,  car  l’ex- 

rrtatiou  de  la  soie  brute  seule  s'est  élevée,  en  1863. 

plus  de  1 million  de  dollars  (le  dollar  coniplé  à 
6'  30'). 

Sont  entrés,  en  1863,  dans  les  ports  du  Japon  : 
170  navires.jaugeant  64  328  tonneaux,  dont  100  na- 
vires britanniques,  40  américains,  13  hollandais, 
8 allemands,  7 français,  2 russes;  sorties:  168  na- 
vires, jaugeant  61  210  tonneaux. 


*”  Empire  elsiaoU. 

superficie  : De  60  à 77000  milles  carrés  (estima- 
tions variées  entre  ces  deux  chiffres  : Mac-Culloch, 
Barrow,  Malte-Brun). 

population  : 400  millions.  Chiffre  très-douteux  et 
probablement  exagéré.  Suivant  Malle-Brun  (Ëd.  La- 
vallée), 380  millions. 

gouvernement  : Monarchie  héréditaire  et  absolue. 
! a Chine  proprement  dite  est  seule  soumise  à l'au- 
torité de  1 empereur.  Los  autres  parties  de  l'empire 
sont  seulement  tributaires. 

Lo  premier  pas  vers  l’introdution  d’une  sorte  de 
gouvernement  représentatif  a été  fait  par  un  décret 
impérial  qui  convoque  pour  deux  mois  annuelle- 
ment, dans  la  capitale,  une  assemblée  délibérante, 
pour  la  composition  de  laquelle  chaque  province 
devra  envoyer  deux  représentants. 

Les  fonctionnaires  de  1 F.lar  ou  marulnrius  sont 
répartis  eu  9 classes,  chaque  classe  se  divise  à sou 
tour  en  un  1”  et  2*  ordre.  Les. employés  civils  oui  la 
préséance  sur  le  militaire. 

Le  conseil  d'Élai  se  compose  de  4 haute  digni- 
taires; le  conseil  de  Régence;  le  Sénat  se  compose 
d’une  assemblée  de  18  dignitaires, 

religions  : 3 religions  principales  répandues  dans 
l’empire  ot  dans  la  Chine  proprement  dite  : 1“  Reli- 
gion philosophique  de  Confucius;  2“  religion  des 
esprits  ; 3°  bouddhisme.  Aucuue  ferveur  religieuse 
en  Chine.  La  Tartane  et  le.  Tibet  surtout  sont  io 
centre  du  bouddhisme  sérieux. 

race.  Tartan’. 

langue.  Chinois,  mandchoux,  tibétain,  môme 
famille  de  langues  monosyllabiques. 

finances.  On  ne  peut  obtenir  des  renseignements 
authentiques  sur  les  revenus  de  l’État  d’après  un 
rapport  officiel  de  l'année  1844,  ils  s’élevaient  4 
191  804  139  taels  ou  à 63  934713  liv.  slerl.). 

armée.  L’armée  est,  d'après  de  nouvelles  données, 
forte  de  600000  h.,  qui  sont  disséminés  sur  toute 
l’étendue  dû  l’empire;  il  y a,  en  outre,  un  corps  de 
200  000  Tartars,  qui  se  trouvent  4 la  disposition 
immédiate  du  gouvernement.  11  n’y  a pas  d'nrmée 
permanente  selon  les  notions  européennes. 

RELATIONS  AVEC  l'efrope.  Commerce.  I.e  traité 
de  Nanking,  conclu  en  1842,  n’ouvrait  au  commerce 
étranger  que  les  ports  de  Canton.  An mm/,  fon- 
trheou,  Ning-po  et  Chang-hai.  Celui  de  Tiean-tsinn, 
conclu  en  1858,  lui  a ouvert  en  uulre  les  ports  sui- 
vants : KÀungMheou.  sur  l’Iled'Hai-nan  ; Tcti-tcun, 


1.  D'après  les  diverses  données,  tous  ces  poils  sent  Is . 
propriété  privse  du  Taicoun. 
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sur  nie  de  Formose;  Stca-tao,  sur  la  côte  de  la 
province  de  Kwang-totmg;  Tchei-fou , sur  la  côte 
septentrionale  de  la  province  de  Clian  -toung  ; ATrnu- 
tchounng,  dans  le  golfe  de  Leaotong,  et  les  ports  de 
Tchninkiang  Kieou  kiang  et  Han  kcou,  sur  le  Yang 
tse-kiang. 

Les  données  statistiques  concernant  le  mouve- 
ment du  commerce  général  des  ports  susmention- 
nés manquent;  le  mouvement  des  deux  principaux 
ports,  Canton  et  Chang-hai  seulement,  est  évalué 
comme  suit  (valeur  en  liv.  stcrl.): 

Canton.  Chang-ha  r. 

En  Importation  Exportation  Importation.  Exportation. 

1860  4 353  743  3 8-18  938  18  326442  10  779319 

1861  2 919  908  3 557  590  16  003  062  9 958957 

1862  — — 22  863  953  14  667106 

divisions.  Les  10 grandes  divisionsde  l’empire  sont  : 

I ji  Chine  propre , capitale  Péking,  ville  principale, 
fianking  et  les  ports  susmentionnés  ; 2°  la  Mand- 
chourie; 3°  la  Dsoungarie  ou  Thian-chan-jyelou  ; 
4"  la  Pelite-Bnukharie  ou  Thinn- chan-nan-lou  ; 5“  le 
Tibet,  capitale  Llassa,  ville  religieuse;  6°  le  Bouton, 
limitrophe  de  l'Inde  et  aujourd’hui  indépendant; 
7°  le  royaume  de  Corée;  puis  viennent  les  thibüs 
nomades  : 8*  les  Mongols  ; 9°  les  Khulkhnx  et 
10“  les  Tarlares  du  Khou-kou-noor. 

La  Chine  propre  est  divisée  en  18  provinces, 
187  departements  et  248  arrondissements. 

4'  Indo-lhlnr . 

Ce  qu’on  appelait  autrefois  Inde  au  delà  du  Gange 
se  compose  de  plusieurs  États  : 

1"  liinplrc  tic»  Blrninn»,  capitale  Amara- 
poura;  ville,  Ara.  Les  provinces  maritimes  lui  ont 
été  enlevées  par  les  Anglais;  5 divisions;  produc- 
tions abondantes  ; langue  composée  de  pâli  et  de 
chinois;  religion  bouddhique;  gouvernement  des- 
potique; les  chiffres  de  la  population  varient,  dans 
les  estimations  qu'on  en  a faites,  de  5 à 15  millions. 

f l*omxe«i»lonf*  nnglulN.eN  nu  delà  du 
Cangc  (voy.  la  carte  et  le  tabl.  77). 

•"  Rojaumc  de  Win  ni.  capit.  Bangkok  :v.Siam, 
détruite;  avec  le  pays  de  laos,  au  N.,  tributaire  du 
roi  de  Siam;  race  mongole;  productions  abon- 
dantes; langue  monosyllabique’  religion  : variété 
du  bouddhisme,  tendance  idolàtri  juc,  culte  de 
l'éléphant  blanc  et  du  singe  blanc;  gouvernement 
despotique;  le  souverain  est  chef  de  la  religion  et 
incarnation  de  Dieu,  comme  au  Tibet  et  en  Tartane; 
popuhtion  : 5 à 6 millions;  armée  : 10  000  h , en 
temps  de  paix. 

4 rrrwqu'lle  de  nnlarca.  Les  Siamois  et 
les  Anglais  en  occupent  une  partie,  mais  il  y a 
5 petits  royaumes  encore  indépendants:  1“  Pcrak , 
2'  Salengore,  3”  Pahangt  4°  Houmbo,  5°  Djohorc. 

•“  Kinplre  daniiam  ou  Cochlncbln?. 
race  mongole;  langue  procédant  du  chinois;  reli- 
gion bouddhique  ; polygamie  permise. 


Toute  la  partie  orientale  de  l’Indo-Chine  a forme 
dans  le  principe  le  poissant  royaume  de  Tonkin, 
qui  est  longtemps  resté  dans  les  liens  d'une  vassa- 
1 1 1 : pureme  it  nominale  à l’égard  de  la  Chine.  Vers 
la  fin  du  seizième  siècle  (de  1570  à 1600)  la  partie 
centrale  de  ce  royaume  secoua  ouvertement  le  joug 
des  Chinois  et  forma  le  premier  empire  de  l'Annam1 
séparé.  Les  Annamites  profitèrent  de  l'affaiblisse- 
ment du  Cambodge  pour  descendre  vers  les  con- 
trées si  favorisées  du  sud  et  y constituer  une  vice- 
royauté  qu’on  désigna  longtemps  sous  le  n m de 
Cambodge  annamite,  mais  qui  a définitivement,  et 
avec  plus  de  raison,  pris  celui  de  Bassc-Cochinchine. 
En  1777,  l'usurpateur  Tày-duc,  chef  des  Tâv-sôn 
ou  montagnards  de  Touest,  fit  étrangler  Hieu- 
vuong.  dernier  roi  des  Nguyôn,  mais  laissa  échap- 
per son  neveu  Nguyèn-chung  ou  Nguyen  anh , 
connu  plus  tant  sous  le  nom  fameux  de  Gia-Iong.  Ce 
jeune  prince,  grâce  à l'intervention  française  de 
1790  (deuxième  traite  de  Versailles,  28  novembre 
1787),  reprit  une  à une  (1791-1802)  les  provinces  qui 
formaient  l'héritage  de  scs  pères  et  fonda  ainsi  le 
second  empire  d’Annam  sur  lequel  il  régna  paisi- 
blement jusqu'en  1820. 

Aujourd'hui  l’empire  annamite  occupe  toute  la 
longueur  de  la  partie  orientale  de  la  presqu’île 
indo-chinoise  (G0U  kilom.  de  long  sur  150  de  large) 
s’étendant  ainsi  du  8*30’  jusqu’au  23*  de  latitude  N., 
et  depuis  le  101*  jusqu’au  107*  de  longitude  F.  du 
méridien  de  Paris.  11  comprend  quatre  régions 
politiques,  qui  sont,  du  N.  au  S.  : r Le  Tonkin 
(Dong-kiuh,  cité  royale  d'Oricnt,  ou  Dong-hac,  partie 
septentrionale , ou  encore  Dong-ngai,  région  exté- 
rieure), 

2°  La  Haule-Cochinchinc  (Dong-trong),  région 
intérieure*. 

3°  La  Moyenne-Cocli  trichine. 

4”  La  Basse-Cochinchine  (Nâm-ky,  partie  méri- 
dionale) . 

L ensemble  de  ces  diverses  régions  est  divisé 
administrativement  en  trente  et  une  grandes  pro- 
vinces (Xu  ou  Tmh),  dont  quinze  pour  le  Tonkin 
et  six  pour  la  Basse  Coc  h indu  ne.  La  Haute-Cochm- 
chine  en  comprend  quatre  qui  se  nomment  : 
i"  Nghè-ân  ; 2°  Quang-binh  ; 3°  Quang-tri  ; 4“Quan- 
duc,  cour  de  l'est , Phutuathién  ou  Phu-xuân,  ou 
plus  simplement  Hué,  du  nom  de  la  capitale.  La 
Moyenne-Cochincliine  cont  ent  six  provinces  qui 
sont  : 1°  le  Quang-nam  ou  Phu-cham;  2°  le  Hoa- 
ngai  ou  Quang-ngai  ; 3°  le  Qui-nhon  0u  Binh-dinh; 
4°  le  Phu-yen;  5°  le  Nha-traug,  Binh  boa  ou  Dien- 
knanh;  6"  le  Binh-thuàn  ou  lancien  royaume  de 
Ciampa,  nommé  autrefois  Chiêm  ou  Xiem-thanh, 
Thuan-Thien  et  Lôi*. 

o"  Cochlnchlnc  rrançulitc  (Voy.  le  tableau  et 
la  carte  79). 

N.  B.  Pour  l’Kntlr,  la  Pme,  F Afghanistan, 
la  Tartarip,  la  Turquie  et  l'Arabie,  voyez  les 
cartes  spéciales  et  les  tableaux  77  et  78. 


CAltTE  N°  76. 


CARTE  HISTORIQUE  DE  LA  RÉUNION  SUCCESSIVE  DES  TERRITOIRES 
FORMANT  L’INDE  ANGLAISE. 


Cette  carte,  dressée  d’après  l’excellente  étude 
qui  accompagne  la  carte  n°  29  du  nouvel  Atlas  de 
Kieppert,  n’a  rapport  qu’à  la  formation  du  domaine 
immédiat  de  l'ancienne  Compagnie  des  Indes,  au- 
jourd'hui vaste  colonie  du  Royaume-Uni.  Les  peu- 
ples tributaires  n’y  sont  pas  compris.  C’est  un  ré- 
sumé synoptique  de  l’histoire  des  accroissements 


de  l’Angleterre  depuis  cent  dix  ans,  c’est-à-dire  de- 
puis que  l’empire  colonial  de  la  France  aux  Indes, 

1.  On  le  nomme  Nam-viél,  empire  méridional  oa  Dai- 
vièi,  grand  vainqueur ; nuis  l’appellaiion  de  An -Dam. 
pais  méridionale , a prévalu. 

2.  Ces  renseignements  sont  empruntés  à un  article  de 
M.  L de  G ranimant  (Bull.  de  la  Soc,  de  geogr.). 
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formé  par  le  génie  politique  do  Duplcix,  a été  sa- 
crifié par  les  étroites  maximes  de  la  Compagnie 
française  et  du  cabinet  de  Versailles.  La  légende 


explicative  des  couleurs  qui  est  au  bas  de  la  carte 
fixe  les  dates  de  ces  accroissements  et  nous  dis- 
pense de  toute  explication. 


CARTE  N»  77. 

POSSESSIONS  ANGLAISES  DANS  L’INDE. 


powiilon  «Ntrononilque.  5*-3o*  lat.  N.,  — 
65MÛÛ»  long.  E. 

Orographie  phyulquc.  mers.  Mer  des  Indes, 
oui  forme  la  mer  d’Oman,  le  golfe  du  Bengale,  le 
détroit  de  Manaar,  entre  Ceylan  et  le  continent; 
le  golfe  de  Marlahan,  au  S.  de  la  Birmanie;  le  dé- 
troit de  M&lacca,  entre  la  presqu’île  de  ce  nom  et 
nie  de  Sumatra.  — îles.  Ceylan , les  Maldives  et 
les  Laquedives,  les  lies  Andauian.  Nicobar  et  Tenas- 
serim.  — cap.  Comorin,  au  S.  del’Hindoustan. 

orographie.  Chaîne  de  l'Himalaya,  la  plus  haute 
du  monde,  au  N.,  et  les  Chattes  orient,  et  occident  , 
dans  l'Hmdoustan  mérid.  ; côtes  de  Coromandel  et 
de  Malabar. 

hydrographie.  Le  Gange,  dont  le  cours  inférieur 
formait  autrefois  une  division  géographique  qui  a 
cessé  d’être  employée,  en  Inde  au  delà  et  Inde  en 
deçà  du  Gange;  affluents  nombreux;  le  Brama- 
poulre,  dont  tout  le  cours  moyen  et  inférieur  appar- 
tient à l’Angleterre  ; l’Iraouaddy,  dont  le  cours  infé- 
rieur arrose  également  les  possessions  anglaises; 
le  Godavery,  dans  lTlindoustan,  ainsi  que  la  Ner- 
bouddah;  le  Sind  ou  Indus,  dont  le  cours  presque 
entier  arrose  les  possessions  nouvelles  du  Penjab 
et  les  anciennes  provinces  de  l’Hayderabad. 

mines.  Or  et  argent  de  Golcondo,  d’Achem,  du 
Karnalik,  du  Bengale;  cuivre  des  monts  Kumaoun, 
du  Badrikesram,  d’Agra,  d’Adjnûr  ; fer  générale- 
ment répandu  dans  le  Dekban  et  dans  le  royaume 
d'Acham  ; aimant  d*Hoa  (prov.  d Agra);  plomb  dans 
les  pays  qui  donnent  l'argent;  étain  île  l'Adjmir 
et  du  Pemab;  zinc  très-abondant,  exportation  en 
Europe  ; diamants  du  Bengale,  d’Allahabad,  d’O- 
rissa, de  Bedjapour,  de  Berar,  du  Karnatik,  de  Gol- 
conde,  de  Sam  bel  pour,  sur  les  bords  du  Manahady 
(Adamas  des  anciens);  cristal  de  roche,  rubis,  sa- 
phirs, améthystes  onyx  : vallée  du  Manahadv,  dis- 
trict de  Gorkhas  dans  le  Nép&ui  ; lapis-Iazuli  dans 
l' Himalaya;  sel,  marbre,  salpêtre,  soufre,  charbon 
de  terre. 

faine.  Singes  de  presque  toutes  les  variétés, 
chauves-souris,  ichneumons,  rats,  martres,  ours, 
tigres,  chacals,  loups,  hyènes,  renards,  lynx,  rhino- 
céros, panthères,  léopards;  l'éléphant  très-répandu, 
surtout  dans  la  vallée  de  Brahmapoutre  et  du  Gange  ; 
pou  do  chevaux,  beaucoup  de  chameaux:  mou 
tons  : espèces  variées  et  supérieures  de  Cacneraire, 
chèvres  du  Tibet  et  de  Cachemire;  porcs,  sangliers, 
cerfs,  antilopes  ; espèce  bovine  très  abondante,  le 
zébore,  le  yack;  le  buffle  ; rhinocéros,  crocodiles  dans 
presque  tous  les  fleuves  et  tous  les  lacs,  serpents, 
tortues;  même  abondance  et  même  variété  dans  les 
oiseaux,  les  poissons  et  les  insectes. 

flore.  Riz,  froment,  orge,  millet,  doura,  toi!, 
igname  ; lin,  chanvre,  indigo,  tabac  ; colon,  culture 
qui  a pris  un  grand  développement  dans  ces  der- 
niers temps;  anis  bétel,  safran,  opium,  sésame, 
bambou,  canne  à sucre,  cocotiers,  bananiers,  pal- 
miers et  tous  les  arbres  fruitiers  de  l'Europe  ; arbres 
de  forêts  de  toute  espèce. 

«nprrUrle  des  possessions  anglaises  médiates  et 
immédiates  : 1029000  milles  carrés  anglais,  et 
pour  l’ensemble  de  tout  le  pays  : 1 406  000  milles 
carrés  anglais. 

Kl hnographte  i Race  aryenne  pure  dans  l'Hin- 
dousrin,  mélangée  de  Tartars  au-delà  du  Gange  et 


sur  les  confir  s du  Tibet  : population  coloniale  euro- 
péenne. — La  langue  des  indigènes  est  l'hindou- 
stani  avec  tous  les  idiomes  dérivés  du  sanscrit; 
l’arabe  est  parlé  dans  les  pays  musulmans  et  l’an- 
glais, le  portugais  et  le  fiançais  dans  les  centres 
européens. 

Formation  liUiorlqur.  Voyez  la  carte  n"  76  et 
V Atlas  unie,  d’hist.  et  de  yéogr' au  mot  Inde. 

Population.  Possessions  anglaises  immédiates 
et  médiates  : 143  271  000  hab.,  et  pour  toute  l'Inde, 
estimation  variable  dont  le  maximum  ne  doit  pas 
dépasser  1 50  000  000  hab. 

Gouvernement.  Le  privilège  de  la  compagnie 
fondé  par  Elisabeth  a été  supprimé  en  1858,  et  les 
possessions  anglaises  dépendent  aujourd'hui  de  la 
couronne.  (Voy.  plus  bas  pour  les  divisions  et  l’ad- 
ministration.) 

iteliiilon.  La  majorité  des  Hindous  suit  la  religion 
de  Brahma  et  est  encore  divisée  en  castes.  20  rail- 
lions environ  sont  bouddhistes,  c’est-à-dire  suivent 
la  religion  réformée  par  Sakia-Mouni,  au  sixième 
siècle  avant  J.-C.,  dont  le  siège  principal  est  au 
Tibet  et  qui  s’étend  dans  la  plus  grande  partie  de 
l’Asie.  On  compte  aussi  de  16  à 20  millions  de  mu- 
sulmans, et  c’est  de  ces  pays  que  partent  souvent 
les  révoltes. 

Finance*.  Le  budget  de  l'exercice  qui  a fini  le 
30  avril  1864  accuse  44  753500  Si v.  sterl.  pour  la  re- 
cette, et  44495611  pour  la  dépense;  il  reste  ainsi 
un  excédant  de  257  889  liv.  sterl.  (Frais  d'entretien 
de  l’armée,  12  765  281,  frais  de  perception,  6144  700, 
travaux  publics,  5 158575,  etc.) 

La  dette  des  Indes  orientales  s’élevait,  au  30  avril 
18G2,  à 107  514  159  liv.  sterl.  Il  y a en  outre  un  passif 
de  12  millions  de  liv.  sterl.  formant  le  capital  de 
l'ancienne  compagnie  et  les  garanties  assurées  aux 
chemins  de  fer,  qui  s’élevaient,  au  30  avril  1 863,  à 
2 197  788  liv.  sterl. 

Armée.  72  000  b.,  dont  10800  artilleurs  et  6000 
cavaliers. 

Jumlff.  Cours  suprêmes  dans  les  chefs-lieux  de 
présidence  et  tribunaux  mixtes  dans  quelques  villes; 
partout  ailleurs  la  loi  du  pays  est  seule  en  vigueur. 

Travaux  public*.  Les  chemins  de  fer  sont 
poussés  avec  une  grande  activité.  Dans  la  vallée  du 
Gange,  les  points  principaux  sont  déjà  en  commu- 
nication; il  en  est  de  môme  de  l’ouest  et  du  sjd. 
(Voy.  la  carte.) 

Commerce,  des  Indes  avec  la  métropole.  L’im- 
portation des  produits  de  l’Inde  en  Angleterre  est  de 
40  000  000  liv.  sterl.  environ;  l’exportation  de  l’An- 
gleterre aux  Indes  est  de  moitié. 

commerce  général  des  Indes.  Importation  de 
40  à 45  000000  liv. sterl.;  exportation  de  même  im- 
portance. 

BltUion*  : 1*  Possessions  anglaises  ; 2U  pays 
libres;  3®  possessions  des  autres  États  européens. 

F*  i* <>**<".* Ion*  un«l»iM«>*.  Deux  grandes  subdi- 
visions : I.  les  possessions  immédiates;  II.  les  posses- 
sions médiates. 

I.  possessions  immédiates.  3 présidences,  admi- 
nistratives, militai  res  et  civiles,  et  2 vice-présidences  : 
Présidence  do  Calcutta  : prov.  du  Bengale  et  du 
BeUar;  villes  : Calcutta , 1500000  hab.,  en  y coiu- 
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prenant  les  ftubourgs;  Patna;  Daeca.  — Présidence 
de  Hndras,  provinces  : Karnatic;  surla  cftc  de  Coro- 
mandel; Coimbctour;  Maïssour  ou  Mysore;  dont  la 
plus  grande  partie  est  possession  médiate  : Malabar, 
sur  la  côte  de  ce  nom  ; Kanara  ; de  même,  Balaghat, 
au  N.  de  Mysore,  et  Circars,  sur  la  côte  septentrio- 
nale de  l'E.  : Villes  -.Madras,  600  OüOhab.  : Golconde; 
Mazulinatam *,  Tranqucltar.  acheté  aux  Danois-,  et, 
sur  Ui  côte  de  Malabar,  les  villes  historioues  de 
Calicut,  Mangalore,  Kananore.  — Présidence  de  Bom- 
bay ; provinces  : Aurengabad;  Bedjapour  avec  le 
Concnnau  S.  ; Khandcish  et  Guzeratc  (en  partie  seu- 
lement), au  centre,  et  le  Sindh  au  N.,  a l'embou- 
chure de  rindus  ; villes  : Bombay,  dans  Pile  de  ce 
nom,  570000  hab.;  Surate;  Punah;  Haîderabad  ; 
Ahmedabad;  Kurratchi.  à l'embouchure  de  PIndus. 
— Vice-présidence  & Allahabad  ; provinces:  Ghe- 
roual;  Delhi;  Bathies;  Agra;  Aoude;  Allahabad; 
proprement  dit;  Berar  dans  l’ancien  Nizara,  et  Gon- 
douana.  Villes  : Delhi,  ville  musulmane  en  partie, 
centre  de  l'insurrection  de  1857  ; Agra,  ancienne  I 
résidence  d'Akbar  et  d'Aureng-Zeb  ; Rampour; 
Luknow,  ancienne  capitale  du  royaume  d’Aoude  ; 
Allahabad;  Bénarès,  ville  sainte,  sur  le  Gange;  Mez- 
zapour  et  Nagpour,  dans  le  Nizam;  une  petite 
partie  de  l’Adjemir  avec  la  ville  de  ce  nom.  — Vice- 
présidence  du  Penjab , dernière  conquête  de  l'An- 
leterre,  bassin  supérieur  de  l’Indus.  Villes  : La- 
ore;  Peschawar;  Multan;  Amritsir. 

II.  possessions  médiates;  VAdjcmir , divisé  en 
un  grand  nombre  de  principautés  : Djeypour,  Ko- 
tah,  Boundi  ou  Bundilund;  Odeypour  ou  Mewar. 
Djoudpour  ou  Marwar,  Tonk,  Djesselmir,  Bikanir  et 
les  Batlhies,  en  partie.  — Le  Kaich , presqu'île  au 
N.  de  Guzcrale.  — Le  Guzerate , comprenant  le 
royaume  de  Baroda  et  les  principautés  de  Banswara, 
Cambodge,  etc.  — Le  Ifait ca.  comprenant  le  Holkar, 
le  Dara  et  le  Bhopal.  — L 'Allahabad,  dont  la  plus 
grande  partie  est  possession  immédiate  aujourd’hui, 


comme  on  l’a  vu  plus  haut.  La  partie  trilnrtaire 
comprend  les  principautés  de  Rcwah,  de  Tehri,  de 
Pannah,  etc.  — L’Aura  , dont  quelques  parties  seu- 
lement sont  tributaires,  le  reste  est  soumis.  — Le 
Delhi,  pour  le  territoire  des  Scikhs.  — Le  Bedjapour, 
dont  une  petite  partie  seulement  est  encore  tribu- 
taire, enclavée  dans  la  présidence  de  Bombay.  — 
L’ancien  royaume  de  Décan,  comprenant  l'Hayde- 
rabad  avec  la  capitale  du  même  nom,  le  Bidar,  une 
rtie  de  l’Aurengabad  avec  la  ville  de  ce  nom. — 
Gandouana  et  l’Orissa,  dont  une  faible  partie  est 
encore  possession  médiate.  — Le  Mysore;  villes; 
Seringapatam  et  Mysore.  — Les  royaumes  de  Trn- 
vancore,  cap.  Trivanderam,  et  de  Oochin,  sur  la 
côte  de  Malabar. 

POSSESSIONS  ANGLAISES  AU  BELA  DU  GANGE.  Royaume 

d’Assam,  le  Djintiah,  le  Kalchar,  les  GarroVfs.  les 
Kouki  (Tipperah),  les  Moïtay,  l’Aracun,  le  Pegou, 
le  Martaban,  le  Ye.  le  Tavay.  le  Tenassorira.  île  du 
Prince-do-Galles,  Singapour  et  une  petite  portion 
du  Malacca. 

«"■•«y*  libre*.  le  Népaul;  ville  . Katmandou; 
— le  Bhoutan  ; — le  Kasehmir  avec  ses  3 divisions: 
L&dakhjoul,  ville;  Leh:  Balti,  ville:  Schigar;  le 
Cachemire  propre,  v.  : Cachemire  ou  Srlnagas;  — 
les  peuples  du  bassin  supérieur  de  l lndus.  au  N. 
de  l’Afghanistan  et  du  Penjab;  les  Syaposch  du 
Kafir,  le  Kattawar,  le  Jasan,  le  Dardu,  le  Marri  et 
le  Pandjkora,  cap.  Damawar. 

9°  Colonie*  européenne*. 

colonies  françaises.  Pondichéry , résidence  du 
gouverneur,  cour  impériale,  tribunal  de  1 " instance, 
college  colonial.  — Chandernagor , tribuiml  de 
1M  instance.  — Karikal,  tribunal.  — Yanaon , tri- 
bunal. — Mahé,  tribunal. 
colonies  portugaises.  Goa,  (&  Diu , Datndn. 


CARTE  N°  78. 


TURQUIE  D'ASIE.  — MASCATE.  — PERSE.  — TURKESTAN  OU  PETITE  TATARIE. 
AFGHANISTAN  OU  CABOUL  AVEC  HÉRAT.  — BELOUTCHISTAN. 


Turquie  d’Asie.  DIVISIONS  ACTUELLES  de  la 


Turquie  d’Asie. 

(Voyez  pour  les  généralités,  la  Turquie  «l’Europe 

carte  et  tableau  n"  73.) 

Eyalels  et  gouvernements  généreux. 

Capitales. 

Kastamouni  (Paphlagonie). 

Kastamouni. 

Khoudavendigiar  (Bitbynie). 

Brousse. 

Aydin  (Lydie). 

Smyrne. 

Karaman  (Phrygie  et  Pamphilie). 

Konieh. 

Adana  (Cilicie). 

Adana. 

Angora. 

Angora. 

Sivas  (Cappadoce). 

Sivas. 

Tarabezouu  (Petit  et  Colchide). 

Trébizonde. 

Erzeroum  (Arménie). 

Erzeroum. 

Van  (Assyrie). 

Ynn. 

Kourdistan. 

Diarbékir. 

Kbarboul  (Sopbène  et  Coma  gène). 

K bar  bout. 

Haleb  (Syrie  et  Orsoène). 

Alep. 

Salda  (Phénicie  êt  Palestine). 

Beiroutb. 

Dschebeli  Lihnan  (Libanon). 

l>eir  el  Kamr. 

Scham  (Syrie).' 

Pumas. 

Schelirzor. 

Schëbrznr. 

Bagdad  (Baby Ionie). 

Bagdad. 

Mecque. 

Mecque. 

Habech  (Arabie). 

Djidda. 

Haremi-Nebevi. 

Médine. 

Yémen. 

Mok.. 

Religion  musulmane. 

Patriarches  et  archer. -catholiques.  Alep.  Amêdie 
(Mésopotamie),  Antioche,  Babvlonie,  Bezoumiia 
(Cilicie),  Libanon,  Damas,  Diarbékir  ou  Séleucie, 
Jérus;dem,  Smyrne,  Tyr. 

Armes,  industrie  et  commerce  : Smyrne.  tapis, 
industrie  supérieure,  fruits;  Damas  et  la  Syrie,  soie, 
bijoux  ; 

Arabie  : Médine,  La  Mecque  et  son  port  de  Djed- 
dah,  sont  considérés  comme  dépendantes  de  1 1 Tur- 
quie, ainsi  que  toute  la  côte  de  l’Hedjaz  jusqu’à 
Moka. 

II.  i/lmnn  de  lfln*cnle  possède,  outre  son  do- 
maine en  Arabie,  quelques  établissements  sur  les 
côtes  de  la  Perse  et  d'importantes  dépendîmes  en 
Afrique,  côte  de  Zanzibar. 

ni.  «•er*e.  Superficie  : environ  26000  ffi.  c 
(d'après  F.  B.  Engelhard  : 26450  m.-o.) 

Population  de  10  millions  d’habitants,  ce  qui  fait 
à peine  400  h.  par  m.  c.  Plus  de  3'millions  uvent 
comme  nomades;  la  population  agricole  établie 
dans  les  bourgs,  et  villages,  s’élève  à environ  4 mil- 
lions ; les  autres  3 millions  forment  la  population 
des  villes  dont  les  principales  sont  tapa h an  avec  en- 
viron 60000,  Tauris  avec  environ  KH) 090,  Téhéran, 
capitale,  avec  80  000,  Meschhed  avec  100 000  b. 

Religion.  La  grande  majorité  est  musulmane, 
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savoir:  7 500000  «le  la  confession  schiitique,  500000  1 
dissidents  de  différentes  sectes,  1 500 000  de  cou- j 
fession  sunnite,  tandis  que  les  chrétiens  (Arméniens 
200000,  Ncstoriens  100000  etc.),  Juifs,  guebres, 
païens  n’atteignent  ensemble  que  le  chiffre  d'un 
demi  million. 

Gouvernement  et  Administration*.  Pouvoir  ab- 
solu et  héréditaire.  Le  schah  est  assisté  de  trois  mi- 
nistres principaux.  Les  provinces  sont  administrées 
par  des  gouverneurs,  chaque  ville  et  village  est 
régi  par  un  khetkouda  ou  maire,  toujours  élu  par 
le  peuple,  sans  traitement  proprement  dit,  mais 
ayant  le  privilège  de  percevoir  un  demi  cran  (52  c.) 
par  maison,  et  de  faire  cultiver  une  certaine  étendue 
de  terrain,  exempte  de  taxe,  par  ses  administrés. 

Provinces.  UAzcrbaïdjdn,  cap.  Tau  riz  ; le  Gildn, 
cap.  Rescht;  le  Maiendtrân,  cap.  Bal  frac  h ; v.  pr.: 
Amol,  Sari,  Aslevabab;  17raA-Ad;>n*t,  cap.  Téhé- 
ran, 100  000  hab.,  car.  de  la  Perse;  v.  pr.:  hpfthan, 
ancienne  cap.;  Ramadan,  Kasbin,  Kaschan,  Dénia- 
vend,  au  pied  du  fameux  sommet  du  même  nom; 
le  Tabaristdn  ou  Kumix,  v.  Damglnu  ; le  DahisMn . 
sur  les  confins  du  Turkestan;  le  Chorassdn  avec  le 
Derbidjân  et  le  KuhishUi,  v.  Meschcd  1UOOUO  lmb., 
Mischapour,  Turchiz,  Jezd;  le  AVrmdn,  cap.  Ker- 
mân  ou  SirdjAn  ; le  Morghistdn  ou  le  Germatir 
dont  le  littoral  appartient  à l’iman  de  Mascate;  le 
Daristdn , v.,  LA r : le  Famstan , cap.  Schiraz,  près 
de  laquelle  sont  les  ruines  de  Pcrsénolis;  le  Chou- 
sistdn , cap.  Schuster.  Les  ruines  de  Suse  en  sont 
peu  éloignées;  v.  pr.DiZfûl  ; le  Lurisldn,  v.  bsebaï- 
dar;  le  KourdisMn,  cap.  Kirmanschah. 

Finances.  Les  recettes  du  trésor  de  la  couronne  se 
montent  à:  3000  000  tomans  (ou  12  millions  de 
francs).  11  faut  ajouter  à ce  chiffre  la  valeur  des  dons 
extraordinaires  faits  au  souverain.  Le  trésor  de  la 
couronne  sert  à défrayer  les  dépensés  privées  du 
schah  et  de  sa  cour,  et  toutes  les  dépenses  publi- 
ques. 11  n'existe  pas  de  dette  publique,  attendu ‘que 
les  dépenses  supplémentaires  sont  couvertes  nu 
moyen  de  contributions  extraordinaires,  amen-1 
des,  etc. 

Armée.  Évaluée  à 50000  hoftimes  d’infanterie  ré- 
gulière, de  500 h.  de  cavalerie  régulière,  de  2000  h.* 
«l'artillerie  et  de  cavalerie  irrégulière,  dont  le  nom- 
bre est  très-variable. 

Culture,  Industrie  et  Commerce.  Le  commerce 
général  de  la  Perse  s’élève  aux  chiffres  suivants  : 
Importation.  Exportation. 

Par  le»  frontières 

de  l'ouest.  12950000  thlrs.  13  2f)0000thlrs< 
Par  les  frontières 

de.  l’est.  8000000  » 7 800000  >» 

Somme  totale  20950000  lh  1rs.  21 000  000  Ih  1rs, 

Dans  l’Azerbaïdjan,  tabac  excellent,  fruits  secs  rie 
toute  nature  et  délicieux  d’Ourmiah  et  Meraliga, 
excellent  vin  de  Khol,  où  se  fabrique  de  la  bonne- 
terie d’un  genre  particulier  ; étoffes  de  soie,  coton- 
nades et  toiles  de  Perse  de  toutes  couleurs,  rieTauris; 
laines  à 40  cent,  le  kilog.  Les  innombrables  îtoh- 
>eaux  «les  Iliaths  s’étendent  dans  cette  province,  qui 
curait,  en  outre,  du  miel  et  de  la  cire  en  abon- 
dance. 

Dans  le  Guibin,  le  MazcnrièrAn  et  le  TabaristAn  : 
huile  d'olive,  noix,  noisette,  amandes,  lignes,  raisin 
sec,  lin,  chanvre,  céréales,  riz  d'un  parfum  exqdis, 
soie,  safran,  minerai  de  fer,  de  cuivre  de  Sari; 
plomb,  étain,  antimoine,  soufre  de  Démavend  ; huile 
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de  pétrole  qui  découle  des  montagnes;  salpêtre 
abondant  comme  dans  le  reste  de  la  Perse,  graine 
de  ver  à so(e  et  cocons  de  diverses  provenances. 

Dans  le  KhorassAn  : lapis,  cachemires,  vraies 
étoffes  de  Perse,  tissus  de  poil  de  chameau,  oranges, 
rhubarbe,  assa  fïL  tida,  manue,  turquoises  de  Nicha- 
pour:  peaux  de  mouton-ustracan,  de  renard,  de 
martre,  de  lonp-et  de  chacal. 

LTrak-Àdjàuii,  ©n  dépit  du  grand  désert  Salé  qui 
voudrait  l’envahir,  a des  fruits  secs  de  toute  espèce, 
des  pistaches  plus  grosses  que  celles  de  la  Syrie, 
les  Tins  délicieux  de  Kasbrn.  des  noix  de  galles,  de 
la  garance,  de  l’indigo  de  l’Arabistftn,  toutes  sortes 
«le  céréales  et  de  conserves  de  fruits  des  cuirs  ou- 
vrages, des  tapis  de  dran  brodés  d’arabesques,  des 
soieries,  des  velours,  au  satin,  de  l'orfèvrerie  de 
Cadran.  Cette  ville  tissait  jadis  du  serbaf.  brocart 
d’or  qui  valait  30  éoos  le  jiouco.  soit  3600  francs  le 
mètre.  C’était  la  [dus  riche  étoffe  du  monde. 

Cette  province  a en  outre,  des  cuirs,  du  tom- 
becki  (tabac  pour  kalioun}.  le  meilleur  safran  du 
monde,  quatorze  espèces  de  raisins,  des  pâtes  d'abri- 
cots toemehams  d une  grosseur  si  extraordinaire 
qu’on  les  appelle  en  langage  hyperbolique  œufx  du 
soleil  et  conserves  de  toutes  sortes:  (les  marbres 
rouges,  noirs  et  blancs;  enfin  les  tapis  indestructi- 
bles d'IIamadan  ; les  alcarazas,  vases  poreux  de 
Kom  ; des  armes  blanches  à lames  damassées,  des 
cottes  de  maille,  des  arcs;  mille  fantaisies  en  mar- 
queterie; ornements  inimitables,  du  tabac  à profu- 
sion, du  coton  iiléeten  bourre, delà  safranellc  pour 
les  couleurs  ruuges,  de  la  sésame,  enfin  Vafioxm  ou 
opium. 

•A  Kachan  : chaudronnerie  ciselée  et  vases  d’émail 
cloisonnés. 

Dans  le  FarsislAn  : porcelaines,  vin,  essence  de 
rose,  grenades  rie  Schiraz,  huile  de  naphte  de  Da- 
radjoun,  coffrets  et  ustensiles  en  bois  sculptés  d'A- 
badeb,  dattes  de  Persépolis,  de  Sistan  et  ac  Jaron, 
miel  exquis  de  Kazeroun,  encens,  gommes,  téré- 
benthine, le  henncli  et  le  rank,  du  Kirmau,  étoffes 
de  soie.  cliAies,  garance  ri'Yezd,  casse,  séné,  noix 
vomique,  gomme  ammoniaque. 

IV.TurkcMan  Ce  pays,  occupé  au  IMntà ptfr  les 
Russes,  maîtres  aujourd'hui  de  Khokand  et  en 
marche  sur  Samarkand;  au  sud  par  les  Afhgnnsqui 
se  sont  rendus  maîtres  delà  vallée  de  l’Amou-Daria 
et  de  la  v.  de  Kundas,  est  encore  au  pouvoir,  dans 
sa  partie  occidentale,  de  ces  féroces  Turcomanx  qui 
paralysent  tout  dans  cette  région  de  l’Asie  par  le 
brigandage  le  plus  audacieux  et  le  plus  barbare. 
Jfcrio  est  le  point  de  départ  de  leurs  expéditions 
contre  le  commerce  de  (.hivas,  de  Boukhara  et  de 
la  Perse.  îtoukhara  et  Chivas  forment  deux  sulta- 
nies  un  peu  plus  'policées.  L’heure  approche  ou  les 
Musses  auront  cerné  par  les  flottes  do  la  iner  Cas- 
pienne et  par  les  armées  du  nord  ces  ennemis  de 
toute  civilisation,  dont  l'extermination  seule  peut 
assurer  le  calme  à ces  riches  contrées. 

îr.A  Cclmnlwlan  ou  4’nboul.  Sullanic  importante, 
qui  « est  accrue  dans  ces  derniers  temps  de  Hcrat 
avec  son  territoire  et  du  Turke-tan  méridional. 
Villes  : Kaboul , Kandahar,  Djellahabad,  Farrah, 
Hérat. 

VI.  -Le  Mclou<cht«tiin  est  plutôt  un  territoire 
à moitié  désert,  à moitié  occupé  par  des  tribus  no- 
mades qu'un  état  constitué.  On  y trouve  cependant 
Kilath  et  Kedj. 
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GÉOGRAPHIE.  — EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTE  3V°  79. 

COLONIE  FRANÇAISE  DE  BASSE-COCHINCHINE'. 


Mol.  c limat.  3 parts  dans  le  sol  : 1*  terres  bas- 
ses inondées  favorables  aux  rizières;  2°  marais  par 
suite  de  l'inondation  et  du  défaut  d'écoulement; 
3*  collines,  forêts. 

Dans  ces  diverses  zones  le  terrain  formant  la 
bordure  des  fleuves  y est  d'une  admirable  fécondité. 
La  terre  y est  composée  d’un  humus  de  plusieurs 
pieds  d'épaisseur;  tous  les  arbres  à fruits  y vien- 
nent facilement;  villages  nombreux. 

La  Basse-Cochinchine,  s’étend  du  8*au  12'dcgré 
de  lat.  N.  Aussi  la  chaleur  à peu  près  stationnaire, 
n’y  varie-t-elle  qu'entre  1 7 et  34°  centigr. 

Production».  Le  riz,  le  coton,  le  tabac,  l’arachi- 
de, la  canne,  le  maïs,  l'indigo,  le  thé,  les  épices, 
les  l'écuks  alimentaires  et  le  bétail. 

f>i>l»lonft  TERRITORIALES  ET  AGRICOLES,  PAR  PRO 
VIMCES.  DÉPARTEMENTS  ET  ARRONDISSEMENTS. 

La  Basse-Cochinchine  comprend  les  6 provinces 
de  Dong-nai  ou  de  Bicn-hoA,  de  Saigon  ou  de 
Giadmh,  de  Mi-lho  ou  de  Dinh-tûông,  «le  Longho 
ou  de  Vinh-Iûéng,  de  ChAu-dôc  ou  «l’An-giang,  de 
Can-cao  ou  de  Ha-tien  ; mais  la  Cochinchine  fran- 
çaise comprend  seulement  les  3 premières  prov.  ; 
les  autres  font  encore  partie  de  l'empire  d’Annam. 

Nos  possessions  sont  limitées  au  nord  par  le  Lao . 
le  rojaunie  de  Cambodge  et  le  territoire  de  Vinh- 
xûông;  au  sud,  parla  province  de  Vinh-luong  et 
de  la  mer  de  Chine  ; à l'est,  par  la  province  Binh- 
thuan,  qui  fait  partie  de  la  Moyenne  Cochinchine; 
à l’ouest,  par  la  province  de  Châu-dôc. 

I.  Bifn-hoa  (tinh),  ch.-l.  Bien-hoà , v.  fort,  la 
rive  gauche  du  Dong-naï;  2 départements  ou  phu  : 

1"  Phuoc-longiphu) , 2 arrondissements  ou  huyen  : 
Phuoc-chanh  (huyen)  ? ch.-l.  Benca;  — et  lîinh- 
An  (huyen),  ch. -1.  Bùng.  Carrières  de  pierres  et 
de  granit,  fabr.  de  tuiles  et  de  poteries.  Le  man- 
goustan, ce  fruit  délicieux,  est  cultivé  seulement 
«lans  les  villages  chrétiens  des  environs  de  Bùng; 
on  récolte  en  outre,  beaucoup  d'oranges , d’ananas 
«le  mangues,  etc. 

2°  Phuoc-thuy  (phu),  ch.-l.  Baria,  2 arrondisse- 
ments : Phuoc-iin  (huyen).  ch.-l.  An-diêu,  — et 
Long-thanh  (huyen),  ch.  1.  Long-thanh,  vastes  fo- 
rêts, minerai  de  fer  à Bengo,  salines  près  «le  la  v. 
chinoise  de  Ben;  cultures:  coton  , riz. 

II.  Gia-dinh  (tinh),  cap.  wnïgon,  siège  du  gou- 
vernement des  trois  provinces,  rive  dr.  du  Saigon, 
port  de  guerre,  port  de  commerce. 


Gia-diuh  est  divisée  en  3 départements  : 

1°  Tayninli  [phu),  ch.-l.  Tay-ninh,  forme  trois 
arrond.:  Tan-ninh  (huyen)  ch.-l.  Tan-hinh,  riz,  tabac, 
forêts,  indigo  et  des  fruits.  — Quang-hoà  (huyen)  : 
ch.-l.  Trang-hang,  mûriers,  coton:  — Binh-long 
(huyen).  ch.-l.  Hoc-mon,  grandsmaraisdu  Hach-tra, 

2"  Tan-binh  (phuj,  ch.-l.  Saigon,  3 arrond.  : — 
Binh-duong  (huyen),  ch.-l.  Saigon;  — Ten-long 
(huyen)  ch.-l.  Clio-lon.  Ville  chinoise , v.  très-im- 
portante, jadis  reliée  à Saigon T commerce  de  tir, 
de  poisson  sec,  de  poteries  et  d’etofTcs  de  soie  ou  de 
coton.  La  partie  N.  de  cet  arrond.  est  marécageuse, 
riz  ; — Phuoc-loc  (huyen)  ch.-L  Canginoc  : marais 
pêcheries  à Can-giou. 

3*  Tan-an  (phu),  rizières,  3 arrond:  Cuu-an 
(huyen),  ch.-l.  Cuu-an,  rizières;  — Tan  thanli 
(huyen),  rizières.  — Tan-hoà  (huyen),  ch.-l.  Gu- 
cong , marécageux , parties  fendes. 

III.  Dinh  tlono  (tinh),  ch.-l.  Mi-thn,  la  plus  riche 
en  productions  ; les  terrains  cultivés  représentent 
une  surface,  «le  135256  rnAu1,  tandis  qu’il  ne  s'élè- 
vent qu’à  131  ôG  dans  la  province  «le  Bien-hoà;  la 
province  de  Gia-«linh  en  possède  178  255,  mais  la 
population  est  trois  fois  plus  nombreuse.  Dinh- 
tuong  (tinh)  est  la  moins  salubre  de  nos  posses- 
sions; le  choléra  et  les  fièvres  paludéennes  v sont 
en  permanence.  La  ville  de  Mi-tho  est  sur  fe  Mé- 
kong, citadelle;  à l’est  du  Vieux  Mi-tho,  village 
tr. -import.  Cette  prov.  est  divisée  en  2 départ.  : 

1’  Kien-an  phu,  ch.-l.  (Kien-an,)  forme  2 arrond. 

— Kien-hûng  (huyen),  ch.-l. Tan  hicp-thôn,  rizières 
et  plaines  incultes;  cocotiers  aréquiers,  coton.  — 
Kiên-lloà  (huyen),  ch.-l.  Tan-hoà-tnen,  riz,  patates 
douces, pastèques, concombres,  fabr.  d’huile  «le coco. 

2°  Kiên  tuong  [phu) .ch A.  Mi  tra-thon,  2 arrond.: 

— Kiôn-phong  (huyen),  ch.-l.  Mi-tra-thon  ; le  huyrn 
réside  à Mi-lûông:  — Kiên-dang  (huyen,)  ch.-l.  Cai- 
laî,  riz.  plaines  incultes, 

Les  éléphants,  les  rhinocéros.  les  sangliers,  les 
tigres  sont  très  nombreux  en  Cochinchine,  ainsi 
que  les  crocodiles,  les  serpents,  les  scorpions  et  les 
moustiques. 

Les  Iles  «le  Foulo-Condore  font  partie  de  la  Cochin- 
ch inc- française  ; à 180  kil.  au  sud  du  cap  St-Jacques. 

Kn  1862,  le  gouvernement  français  y établit  un 
pénitencier  pour  les  Annamites. 

population.  La  population  indigène  de  nos 
trois  provinces  s’élève  à peu  près  à un  million 
d’âmes.  Les  Chinois  ont  1ÜÜ0Ü  hab.  environ. 


AFRIQUE. 


CARTE  N°  80. 


AFRIQUE. 


Géographie  physique.  L’Afrique  a été  explorée 
avec  tant  de  soin  et  «le  persévérance  depuis  ces 
quarante  dernières  années  que,  sauf  le  plati^tu  cen- 

1. Renseignements.  — Les  élément*  de  ce  utdw.n  ont 
été  puisés  dans  le  rapport  détaillé  envoyé  par  M.  !..  de 
Grammonl  a la  Société  de  géographie  de  Paris,  et  il  la  no 
géographique,  qui  accompagne  ce  rapport  et  qui  a etc' 


tral , la  géographie  physique  de  ce  pays  est  assez 
bien  connue  aujourd'hui. Les  decouvertes  des  voya- 
geurs doivent  se  diviser  en  3 groupes  principaux. 

rédigée  par  M !..  Bineteau.  C’est  la  cir:e  de  ce  géographe 
qui  nous  a *er*l  également  à dre«ser  la  nôtre  Yvoy.  le 
Bulletin  de  la  Saciéléde  géographie , de  janv.  et  fev.  t Se>4. 
2.  63  mènes  carrés. 
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GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE.  - N°  80.  Afrique. 


1°  Celui  du  Soudan  central  et  occidental  exploré  par 
les  Clapperton,  les  Caillié  , les  Barth,  les  Dnveyrier, 
les  Vogel,  les  Beurmann;  2*  les  découvertes  de 
l’Afrique  australe  avec  Livingstone;  3°  celles  du  bas- 
sin du  Nil  avec  les  d’Arnaud-Bey,  les  Krapf,  les 
Rebmann,  les  Guillaume  Lejean,  les  Burton,  les 
Peney,  les  Speke,  les  Grant,  les  Baker.  Nous  exa- 
minerons les  deux  groupes  du  Soudan  et  du  Nil 
dans  les  tableaux  des  cartes  spéciales,  b0*  81  et  83, 
et  nous  dirons  un  mot  ici  des  voyages  de  Living- 
stone dans  l’Afrique  australe  pour  laquelle  nous 
n’avons  pas  de  carte  particulière.  Pour  la  géographie 
physique  dans  son  ensemble,  voy.  la  carte  80,  les 
cartes  particulières  81 , 82,  83,  et  les  tableaux  qui 
les  accompagnent;  enfin  la  carie  59  pour  l’Algérie. 

Voyages  du  Itér.  Dr  David  Livingstone  dans 
F Afrique  australe.  1849.  Le  Dr  Livingstone  part  de 
Kolobeng,  au  N.  du  pays  des  Hottentots,  en  com- 
pagnie de  MM.  Oswell  et  Murray,  1"  juin.  Décou- 
verte du  lac  N’gami,  le  29  juillet.  Retour  à Kolo- 
beng. la  station  la  plus  septentrionale  des  missions 
anglaises,  au  N.  du  Cap,  à l’automne  de  1849. 

1850.  Tentative  infructueuse  du  Dr  Livingstone  et 
de  M.  Oswell  pour  pénétrer  au  N.  E.  du  lac  de  N ga- 
rni. Voyage  ues  deux  explorateurs  à la  vallée  du 
Liambye,  1851.  Séjour  à Seskéké  et  à Linyanti. 

1852  à 1854.  Le  Dr  Livingstone  part  du  Cap,  dé- 
cembre 1852,  arrive  à Linvanti  en  1853,  excursion 
dans  la  vallée  de  Barotsé  (vallée  de  Zambèze);  il  se 
dirige  vers  le  N.  O.  et  arrive  â Loanda,  le  31  mai 
1854.  après  avoir  reconnu  que  !o  lac  Dilolo  est  le 
point  de  jonction  du  bassin  du  Zambèze  qui  va  se 
jeter  dans  l’océan  Indien,  et  du  bassiu  du  Congo 
qui  porte  ses  eaux  à l’océan  Atlantique. 

1854-1856.  Le  Dr  Livingstone  part  de  Loanda  le 
20  septembre  1854,  se  rend  à Linyanti,  y séjourne 
en  1855  et  sc  dirige  àl’E.  Il  arrive  à Tété,  le  2 mars 
1856.  sur  le  Zambèze,  au  Monomotapa  et  5 Quili- 
mané,  le  26  mai,  après  avoir  travervé,  de  l’E.  à l’O., 
l’Afrique  Australe,  entre  le  9®  et  le  19* lat.  S.,  entre 
le  10°  et  le  35*  méridien  E.  de  Patis. 

ÉTATS  POLITIQUES  ET  PAYS  DE  L’AFRIQUE. 

1*  États  dépendants,  à des  degrés  différents,  de 
l’empire  turc  : vice-royauté  d’Égypte  (voy.  la  carte 
et  le  tableau  81)  ; 2*  la  régence  de  Tripoli  ; 3*  la 
régence  de  Tunis. 

2°  V empire  du  Maroc. 

3°  L'Algérie  française  (voy.  carte  et  tab.  59). 

4°  La  Sénégambte  avec  les  établissements  fran- 
çais, anglais  et  portugais  (voy.  la  carte  et  le  ta- 
bleau n*  8*2). 

5*  La  Guinée  septentrionale  ou  Ouankara,  com- 
prenant les  établissements  français , anglais  et  hol- 
landais;— la  république  de  Liberia,  VAchanti , le 
Dahomey,  le  Yébu , le  Bénin , le  Calabar  (voy.  la 
carte  et  le  tabl.  n°  82). 

6°  Le  Soudan  ou  Nigritie , comprenant,  au  S.  du 
désert  de  Sarah  un  grand  nombre  d’États  nègres, 
musulmans  pour  la  plupart,  répartis  surtout  entre 
les  Touaregs,  au  N.,  et  IcsFellatahs  au  S.:  Le  Ouadoy 
ou  Waday,  le  Baghermi , le  Kancm,  le  Bornou, 
d’Adamaoua,  le  Damergou,  l’oasis  d'Asben,  l'em- 
ire  du  Sakatou,  17 laoussa,  le  Borghou  et  Tom- 
ouctou  (voy.  le  tabl.  et  la  carte  82,  et  surtout  le 
résume  du  voyage  de  Barth,  tabl.  83). 

7“  Le  Darfour. 

8“  L'empire  d'Abyssinie  avec  les  pays  qui  l’entou- 
rent (voy.  carte  et  tabl.  81). 

9°  La  Guinée  inférieure  : Loango , Congo , Angola. 
Benguela  avec  les  établissements  portugais  de  cette 
côte:  Saint-Paul  de  Loanda  et  Saint-Philippe  de 
Benguela. 

10°  La  Colonie  anglaise  du  Cap,  Cafrerie  bri- 
tannique et  Port-Natal.  Ensemble  : 123  268  milles 
carrés  angl.  de  superficie;  populatiou  505  900  hab. 
— Le  pays  des  Hottentots 


11*  La  Cafrerie  avec  la  c6te  de  Moxambique  et 
les  établissements  portugais  de  ces  paiages  : Inham 
bala,  Sofala,  Quilimané,  Mozambique  et  Quérimba, 
ainsi  que  les  républiques  indépendantes  et  les  con- 
trées voisines  de  l’intérieur. 

12"  La  côte  de  Zanguebar  avec  les  établissements 
arabes  de  l'iman  de  Mascaie  sur  celte  côte  : Zanzi- 
bar, Mon  fia,  Monbaza,  Brava,  Magadoxo. 

13*  L'État  libre  de  Madagascar , cap.  T&nanarive, 
avec  les  établissements  français  et  anglais  de  ces 
parages. 

14°  Les  îles  espagnoles  (les  Canaries,  Fernandô- 
Pô,  Annobon);  portugaises  (Açores,  Madère,  Cap- 
Vert,  Bissagos,  I.  du  Prince  et  St-Thomas)  ; et  an- 
glaises (de  l’Océan  : Ste-Helène,  Ascension). 

De  ces  quatorze  divisions  qui  comprennent  toute 
l’Afrique  aujourd’hui  connue,  nous  ne  passerons  en 
revue,  dans  ce  tableau,  que  celles  qui  ne  sont  pas 
l’objet  d’un  examen  spécial  dans  les  tabl.  et  les 
cartes  59,  8J , 82  et  83. 

I.  Régenre  de  Tripoli. 

Dépendance  immédiate  de  l’empire  turc,  adminis- 
trée par  un  pacha  ; obligée  de  fournir  des  impôts  et 
un  contingent  armé.  — 14  000  carrés  géogr.  de  su- 
perficie; — population  évaluée  à 1 500000;  — reli- 
gion musulmane;  — divisée  en  3 provinces  : le  Tri- 
poli, cap.  Tripoli,  et  le  Barcah,  cap.  Bengazi , sur 
la  côte;  et  le  Fesxan , formant  une  grande  oasis  dans 
l’intérieur,  cap.  Mourzouk  (voy.  le  Voy.  du  Dr  Barth, 
tabl.  83.) 

II.  Régence  de  Ttinl*. 

État  presque  indépendant.  Le  souverain  est  héré- 
ditaire depuis  1705  ; ne  paye  pasde  tribut  à la  Porte, 
fait  hommage  au  sultan  comme  à un  chef  spirituel 
à l’avénement  ; la  prière  se  dit  au  nom  au  sul- 
tan et  la  monnaie  est  frappée  à son  nom.  Le  Bey 
est  d’ailleurs  reconnu  comme  prince  souverain  et 
traité  comme  tel  par  les  États  eurojiéens. — Super- 

ficie  : 3 710  milles  carrés  géogr.; — population  e va- 
llée 2000000  d hab.  — Religion  musulmane;  — 
armée , en  partie  mobile,  15000  h.  environ;  can. 
Tunis  i 150000  hab.  environ,  avec  son  port  de  la 
Goulette , près  des  ruines  de  Carthage;  v.  pr.:  Kaï- 
roan,  v.  sainte:  Bizerte,  Le  Kef,  dans  l’intérieur; 
Hamamat,  Monastlr,  Sousa,  Gabès  et  111e  Gherba. 
— Pays  autrefois  tr.  fertile  et  qui  peut  le  redevenir  ; 
céréales  abondantes,  coton,  troupeaux.  — Industrie 
développée  pour  certaines  branches,  confection  d’é- 
toffes de  laine  et  de  soie. 

Il  K.  Kmplrc  du  via  roc. 

État  indépendant.  Superficie  : 753000  kil.  carrés; 
— population,  évaluée  à 8500000  hab.;  — gouver- 
nement absolu;  — religion  musulmane  ; — armée , 
16 000  h.  dont  8000  caval.;  — culture  et  produits: 
Grande  fertilité,  3 récoltes  par  an  dans  le  Tell;  tabac, 
coton  .surtout  céréales  (le  Maroc  nourrit  une  paitie 
de  l’Espagne,  et  pourrait  nourrir  une  partie  de  l’Eu- 
rope), abondance  incroyable  de  bestiaux:  nombre 
des  moutons  évalué  à 40  millions;  chèvres,  12  mil- 
lions; bceurs  et  vaches,  6 millions  ; ânes  et  millets, 
2 millions;  cha  i eaux , 500000',  chevaux  400000; 
— divisions : 5 pays:  l°le  Fez;  2°  le  Maroc  propre- 
ment dit;  3*  le  Tatilet,  oasis  ; 4°  le  Ouad-Noun  et 
5°  les  possessions  espagnoles  de  Ceuta.  Mcilila,  Al- 
hucemas , El  Pcnon-de-Velez.  L’empire  du  Maroc  est 
divisé  administratif,  en  32  gouvern.  ou  Amalatz  : 
15  au  Maroc,  15  au  Fez,  2 au  Tafilet.  — ViUes: 
Fez.  40  000  h.;  Mei/iiines,  Maroc,  cap.  30  000  hab., 
résidence  du  souverain,  Mogador,  bombardée  par 
les  Français  en  1844. 

IV.  ^tabllMeiucuU  frmiçnlw. 

Aux  environs  de  Madagascar:  Ile  de  la  Réunion 
(anciennement  île  Bourbon),  évéché,  cour  impériale 
et  21rib.  de  1"  instance,  lycée  impérial,  2 arroud.: 
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Ville  : S.'-Dertis.  ’CatAmerce  important  de  prtxhic- 
tion  : Sucre,  coton,  daté,  etc.,  nour  l’exnértation, , 
et  des  objets  manufacturés,  denrées,  etc.,  de  France 


et  d’Angletenfc,  peur  l'importation.  Iles  Fran- 
çais possèdent  encore  les  petites  îles  de  MayoUc, 
S'ossi-bé  et  Ste-Marie. 


carte  n°  ai. 

BASSIN  DU  NIL.  — VICE-ROYAUTÉ  D’ÉGYPTE.  — EMPIRE  ABYSSIN. 


*V.  fl.  Doccmexts  : Renseignements  officiel»  sur  te  «uuistîque,  pris  à Vintetidanre  du  service  sanitaire d’ Alexandrie; 
notes  de  voyages  ; récita  des  explorations  au  Nil  supérieur;  communications  de  G.  Lrjean  sur  l'Abyssinie,  etc. 


iiaNffln  du  WH.  — Lés  explorations  faites  de- 
puis quarante  ans  surtout,  ont  amené  l’éclaircisse- 
ment du  grand  problème  topographique  relatif  au 
cours  supérieur  du  Nil.  Si  l’on  n’est  pas  assuré  de 
connaître  l’origine  du  fleuve,  du  moins  sait-on 
qu’une  notable  partie  de  ses  eaux  sort  du  grand 
lac  Nvanza,  ou  Ultérévé.  ou  Victoria;  qu’il  existe  deux 
autres  lacs  dans  la  même  région,  cest-à-dire  pres- 
que sohs  la  ligne  ; le  lac  Baringo  à l’E.  et  le  Lac 
N'zigé,  à PO.,  qui  apportent  le  trop-plein  de  leurs 
eaux  au  fleuve  Blanc.  C’est  sur  les  affluents  de  1*0. 
qu’il  reste  encore  de  l’incertitude  ; c’est  de  ce  côté 

3u’on  cet  porté  à croire  que  des  rivières  inconnues 
ont  la  source  est  peut-être  assez  voisine  de  celles 
du  Faro  et  du  Bénoué  de  Barth,  apportent  de  plus 
loin  un  tribut  plus  abondant  que  celui  du  lac  Nyanza. 
— Depuis  les  voyages  célèbres  de  Bruce,  après  un 
long  intervalle,  la  reprise  des  explorations  scienti- 
fiques au  Nil  supérieur  cul  lieu,  grâce  aux  encou- 
ragements de  Mchemet  Ali,  vers  1840.  En  1839,  le 
Français  Thibaut  remonta  le  fleuve  Blanc  jusqu'au 
fi*  degré,  au  pays  de  Bhorr.  En  1840.  Arnaud, 
Français,  pénétra  jusqu'à  Gondokoro;  Miani,  Italien, 
parvint  jusqu’à  Makeuo,  au  S.  de  Gondokoro,  3*  de- 
gré N.,  tandis  que  Burton  et  Speke,  Anglais,  avaient 
pénétré,  en  1853,  en  partant  de  la  côte  deZangoebar 
jusqu’au  2*  degré  S.  et  avaient  reconnu  le  lac 
Nyanza.  En  1861,  le  docteur  Péney,  Français,  par- 
vient à Makedo  déjà  visité , mais  il  laisse  un  ex- 
cellent travail  sur  ce  pays.  La  même  année  (1861), 
Guillaume  Lejean,  Français,  remonte  le  Bahr-cl- 
Gliaz&l,  fleuve  des  Gazelles,  affluent  du  Nil  Blanc, 
en  fixe  la  topographie  et  explore  la  région  du  Dar- 
four. Il  remonte,  en  outre,  le  Nil  Blanc  comme  les 
précédents.  Mlle  Tirtné,  Hollandaise,  fait,  en  1863, 
une  exploration  nouvelle  du  Bàbr-cl-Gntzal.  En 
18G3,  Speke  et  Grant,  Anglais,  partis  de  la  côte  de 
Zanguebar,  explorent  le  lac  Nyanza,  côté  occidental, 
constatent  la  sortie  d’un  grand  fleuve  au  N.  et  re- 
connaissent que  c’est  le  Nil  Blanc;  mais  ils  le  per- 
dent de  vue  en  marchant  vers  le  N.  et  ne  le  retrouvent 
qu’à  Makedo.  C’est  dans  ce  coude  de  l’O.,  non  ex- 
ploré par  eux,  que  peuvent  se  trouver  des  cours 
d’eau  plus  considérables  que  celui  dont  ils  ont 
constaté  l’origine.  — En  1865,  M.  Baker,  Anglais, 
reconnaît  le  lac  Nzfgé,  côté  oriental. 

Pour  la  topographie  physique  du  ba&sin  actuelle- 
ment connu,  voy.  la  carte. 

Ylec-ro ytttilo  d'Kioptc.  — L’Ègypte,  qui  a 
formé  un  empire  imposant  et  presque  indépendant 
avec  Méhémet-Ali,  est  considérée  comme  province 
de  l’empire  turc,  qui  lui  envoie  tous  les  deux  une, 
le  grand  cadi  du  Caire  et  auquel  elle  paye  tribut, 
fournit  un  contingent  arme  en  cas  de  besoin, 
rend  hommage  et  soumet  toutes  les  mesures  graves 
de  sa  politique.  Le  vice-roi,  absolu  dans  ses  do- 
maines, n’a  aucun  des -droits  de  souverain  en  de- 
hors de  scs  Etats;  il  a 5 ministres.  — La  roligion 
est  musulmane.  — Population,  évaluée  à 5000000 
d’habitants.  — Finances,  inconnues,  sauf  du  vice-roi. 
— ArmSe,  15000  h.  (sous  MéhémctAli,  80000  h.). 
— Flotte,  nulle.  — La  culture  fait  la  richesse  de  ce 
pays  comme  autrefois  : aujourd’hui  les  principaux 


produits  sont  : ên  nfemlère  ligne,  le  coton,  dont  la 
récolte  a décuplé  aepuis  dix  ans,  le  blc,  le  mais, 
le  doura,  l’indigo,  la  canne,  le  riz.  — Commerce 
considérable  avec  l’ Angleterre  surtout  et  la  FYarice; 
exportation  du  coton. 

»ivi*ion«.  — Les  Étals  du  vice-roi  sont  divisés 
en  2 régions  : 1°  l’Egypte;  2*  le  Sotfdan  égyptien 
ou  Nubie  (ce  qui  comprend,  outre  la  Nubie  propre- 
ment dite,  le  Tahka,  le  Senairr  et  le  Cordofan).  Ces 
régions  sont  administrées  par  un  certain  nombre 
de  mudyrs  ou  préfets,  les  grandes  villes  ont  des 
gouverneurs.  Les  mudyries  sont  divisées  en  dis- 
tricts et  les  districts  comprennent  un  certain  nombre 
de  villages  gouvernés  par  des  cheiks,  autorité  Ci- 
vile presque  absolue.  Les  cadis  sont  à la  fois  théo- 
logiens consultants,  juges  de  paix  et  avocats.  Les 
uhlémas  sont  les  prêtres  d’un  degré  supérieur  qui 
forment,  en  certains  cas,  un  tribunal,  il  y a deux 
cours  d’appel  : à Tanta  et  à Stjout;  enfin  la  juridic- 
tion suprême  du  cadi  du  Caire,  envoyé  de  Constan- 
tinople. En  somme,  la  justice  est  entre  les  mains 
du  clergé  musulman,  puisque  le  seul  code  est  le 
Cofan. 

RGYPTE  PROPRE. 


Préfectures  ChCfs-ltetrx.  Population, 

ou  mudyries. 

Behcra.  Damanhour.  86  545 

lîaherora.  Tanta.  945  903 

Dakahlié.  Mansourah.  413854 

Galloubieh.  Zagatig.  462988 

Gbizch.  Ohitth.  299234 

Minieh  et  BehiWazar.  Mitireh.  280791 

Benisouef  et  Fayoum.  lient  Souef.  238  791 

Syout.  SyotU.  401 004 

Gliirghe.  'ftoadj.  34T05S 

Kéneli  ét  Esneh  Kèneh.  417*76 


3 813401 


Ms  filles  adraifïwtfrées  à part  par  des  gouverneurs 
sont  : 

Alexandrie.  200000 

le  Caire.  300000 

Damiette  et  TorïSaid.  40  000 

Rosette.  18000 

Sues.  80d0 

Totil  pour  l ‘Égypte  4379401 

. En  chiffre  rond  4500000 


Mudyries. 

Khartoum. 

Dongola. 

C.crdofan. 

Tahka. 


SOUDAN  ÉGYPTIEN. 

Ghofe-lietfx. 

Khartoum. 

Dongola. 

Obeid. 

Kmsala , v.  pr. 
Ghedaréf. 


Lôs' tribus  du  déseVt  et  les  oasis. 

Population  ensemble  évaluée  500000 

Total  : 5000  000 


i.  Cette  mudyric  s'étend  en  Kubiejusqu  à OuadydteK* 
qui  en  di-pend. 
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I-i  côte  cte  Souakin  et  Mas*aoua.  sur  la  mer  Rouge 
a été  donnée  enHef  au  vice-roi  par  le  sultan. 

Quant  au  Darfour,  il  est  entièrement  libre. 

Empire  nbjH«in  — Dans  des  limites  plus  res- 
serrées, l’Abyssinie  contient  une  population  au 
moins  égale  à celle  de  la  vice-royauté  d’Égypte  et 
elle  a l’avantage  d’être  compacte. 

Gouvernement.  Absolu.  Empire  héréditaire  fondé 
sur  les  débris  de  plusieurs  monarchies  par  Théodore, 
le  négus,  ou  empereur  actuel.  — Religion  chré 
tienne,  rite  oriental,  ne  reconnaissant  pas  le  pape. 
Une  partie  de  la  population  est  copte  et  il  existe,  à 
Gondar,  un  archevêque  copte. — Population,  5000000 
d’hab.  environ.  — Armée,  80000  h.,  dont  la  plus 
grande  partie  en  cavalerie,  25  canons.  — Culture 


assez  prospère;  principaux  produits:  chevaux, 
mules,  céréales,  cires,  peaux,  etc. 

Divisions  :2  régions  principales  : 1®  1 ’Amhara, 
cap.  Gondar;  v.  pr.  : Debra-Tabor , résidence  or- 
dinaire du  négus;  — 2°  la  vice-royauté  (lu  Tigré, 
administrée  par  un  gouverneur  général  au  nom  du 
négus  : cap.  Adoua,  v.  pr.  Axoum,  ville  sainte. 

FOMKCMMlnnN  européenne».  — Les  Français 
ont  acheté  Obok,  îi  l’entrée  de  la  mer  Rouge;  — 
Zoula  (ancienne  Adulit*  si  célèbre  par  l’inscription 
grecque  de  ce  nom),  et  Vessie,  Ile  en  face  de  Zoula, 
sur  la  mer  Rouge. 

Les  Anglais  possèdent,  en  Arabie,  Aden.  ville 
importante,  fortifiée;  puis,  vers  l’entrée  de  la  mer 
Rouge  : Perym,  Missah  et  Camarau. 


CARTE 

SOUDAN  OCCIDENTAL, 

Cette  partie  de  l’Afrique  a été  l'objet  de  récentes 
explorations  dans  l’intérieur  îles  terres,  et  des  éta- 
blissements européens  se  sont  multipliés  sur  les 
côtes. 

1°  Intérieur.  Les  vdyagea’de  CaiDic,  de  Lalng.-et, 
plus  récemment,  du  Dr  Barth,  ont  permis  de  con- 
naître toute  la  région  intérieure  qui  s’étend  à l’O. 
du  lac  Tchad  et  qui  est  désignée  sous  le  nom  de 
Soudan  ou  Takrour.  Les  races  sont  les  Touaregs  au 
N.  et  les  FtUaiahs  au  S.  et  les  autres  divisions  de 
la  race  nègre  proprement  dite.  Les  pays  principaux, 
dont  quelques-uns  sont  des  Etats  politiques  avec  un 
chef  absolu  ou  sultan,  suivant  la  religion  musul- 
mane, et  toujours  en  guerre  les  uns  avec  les  autres, 
sont  : l’Oasis  A'Ahir  ou  Asben;  VHamada;  le  Da- 
ttiergou;  le  Bomou,  cap  Kouka , àl’O.  du  lac  Tchad, 
v.  pr.  Zinder,  ‘Moskena,  Dutchi ; le  Kanem  au  N. 
du  lac;  le  Baghermi,  cap.  Maséna,  au  S.  E.  du  lac  : 
VAdamaoua,  cap.  Yola;  te  SakaUm,\e  pins  puissant 
de  ces  Etats  musulmans,  comprenant  plusieurs  pays 
tributaires,  v.  Sakatou,  Wumo,  Yacoba,  Kano, 
Koschna;  le  Borghou , cap.  Boussa ; enfin  l'Etat 
dont  Tombouctou,  la  ville  sainte,  est  capitale.  Tels 
sont  les  principaux  Etats  au  N.  des  monts  de  Kong 
qui  séparent  la  Guinée  du  Soudan.  — Au  S.,  à 1*0. 
et  au  N.  O.  de  cette  chaîne,  on  trouve  la  Sénégam- 
bie;  le  pays  de  Foula ; YAchanti , cap.  Koumassi:  le 
Yarribah  ; le  Bénin  et  le  Dahomey , v.  pr.  Abomey, 
États  nègres,  suivant  lo  fétichisme  et  connus  par 
leurs  mœurs  féroces,  surtout  dans  le  Dahomey.  — 
La  ville  d 'Abbeokuta  est  devenue,  sous  la  protection 
des  Européens,  le  centre  d’une  réaction  contre  la 
barbarie  et  les  excès  des  souverains  de  l’intérieur. 

2°  Côtes.  Possessions  européennes. — I.  Iran 
ealn  ; Au  Sénégal,  où  ûotfe  colonie  a prospéré, 


N°  82. 

SÉNÉGAL  ET  GUINÉE. 

grftce  surtout  à la  remarquable  administration  du 
colonel  (auj.  général)  Faiduerhe  : Portendik,  Saint- 
Louis,  cap.  avec  toute  la  cote  à J’embouch.  du 
Sénégal;  Bufisque,  Portudal,  Plie,  la  v.  et  le  fort  de 
Corée;  nuis,  en  remontant  le  cours  du  Sénégal, 
Riehara-Toll , Dagnna,  Podor,  Mafam,  dans  le  Foota 
central;  le  fort  Bakel,  Arondon , Makanna , Séneu- 
Débou , dans  le  Galloni , Mbnieba  avec  ses  mines 
d’or,  près  de  Nakatou,  dans  le  Bambouk.  — A l om- 
booch.  de  la  riv.  Casamance  : Dioaué , SedMou, 
Cttrabone , Guiemberin. — Sur  la  côte  de  Guim-e, 
Assinie  et  Grand  Bossant,  h l’embouch.  de  la  riv. 
de  ce  nom;  Wydah  de  moitié  avec  les  Angl.  dans 
le  Dahomey  ; — dans  la  Guinée  méridionale  l’éta- 
bliss.  du  Gabon  à l’entrée  de  là  riv.  de  ce  nom.*— 
II.  A iijç  tuf  h : Au  Sénégal,  Bathurst,  cap.  ; Atbreda, 
le  fort  Sainl-James  et  Pis  onia,  à l’emltouch.  de  la 
Gambie;  — sur  la  côte  de  Sierra-Leone,  les  iles  de 
l.oss , Freetown , York  et  Vile  Sltcrboro  ; — Eu 
Guinée:  Harjter,  sur  la  côte  d’ivoire;  Dixcove-CaMle , 
Capc-Coast-Castle  ou  Cap  Corse,  Anamabou,  le  fort 
James,  Accra , Chrisliansbory.  Pratupram,  Adda 
sur  la  côted’Or;  Quitta,  Badagry,  Lagos  ou  Fko  et 
Whydah,  de  moitié  avec  les  Franç..  sur  la  côte  du 
Dahomey.  — III  Portugal».  Les  iles  du  Cap  Vert ; 
au  Sénégal  : Zingicor,  Cacheo,  Bissao  et  Geha,  à 
l’cmboucn.  delà  Gelai,  et  l'archipel  des  Bissa  y os  : les 
Mes  du  Prince  et  Saint-Thomas.  — IV.  i:»p«aixitol». 
Iles  Fernando-Pô  et  Armobon.  — V.  iioilnn- 
«lui»,  sur  la  côte  d’Or,  Saint-Georges  delà  Mine  et 
Axim;  et  sur  la  côte  du  Dahomey,  Grand- Topo. 

République  de  Liberia,  cap.  Monrovia , État  créé 
sous  le  protectorat  des  Etats-Unis  par  les  noirs 
d’Amérique  rendus  à la  liberté  et  à leur  pays. 

Cette  carte  donne  une  portion  de  l’itinéraire  du 
D'  Barth. 


CARTE  N°  83. 


EXPLORATIONS  DU  SOUDAN. 

ITINÉRAIRES  SUIVIS  PAR  LES  VOY  AGEURS  QUI  ONT  PÉNÉTRÉ  DANS  LE  SARAH. 

N.  B.  Doccüents  : Bulletin  des  sociétés  de  Géographie  franç.,  artgl.,!allem.  Ouvrais  divan,  «ortoai  celui  du 
doctfcûr  'Barth  ; rapports  bttlctels  adressés  su  gouverneur  général  de  l'Algérie. 


; rapports  I 

I.  Grand»  Voyagea  an  *ou*nn. 

En  1788,  association  anglaise  fdrinle 'dans  le  but 
d’encourager  et  d’activer  les  découvertes  en  Afrique. 
En  1823,  le  lieut.  tlupperton,  le  maj. 


îkriiham  et  le  doct.  Oudnny  arrivent  au  lac 

Tchad. 

En  1825  , 2*  vojRge  de  Clapperton  sur  lo  Niger. 
En  1826,  le  maj.  i.ning  pénètre  à Tombouctou; 
mais  il  meurt  au  Soudan. 
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En  1828,  le  Français  Cal  11  lé  pénètre  à Tom- 
bouctou par  le  Sénégal. 

En  1845,  exploration  de  James  nlctanrduon 
dans  les  oasis,  au  S.  do  la  Tunisie,  et  à 1 0.  du 
Fczzan.  Il  arrête  le  plan  de  la  grande  exploration 
du  Soudan. 

De  1850 à 1855  voyage  de  nartt»,  itlrhard*»©u , 
et  oxfrwr*.  , . , , . , 

Richardson,  né  en  1809  à Boston  (Lincolnshire), 
le  D'  Barth,  né  en  1821  à Hambourg,  Ad.  Over- 
weg,  né,  en  1822,  à Hambourg,  pirtent  de  Marseille 
pour  Tripoli,  que  les  deux  dé  rniers  quittèrent,  le 
2 février,  pour  explorer  les  montagnes,  à 92  kll.  s.  de 
cette  ville.  — Départ  pour  le  Burnou,  le  30  mats, 
avec  40  chameaux  et  un  grand  nombre  de  nègres; 
arrivée  au  Gharian,  3 jours,  pays  des  anciens  tro- 
glodytes (l’Iin.  Ilist.  nat.  III,  v) ; — Mizdah,  3 jours; 
ruines  romaines  à Ghariah  ; — plateau  d’Hamada; 
26  avril  à Edri  (51  degrés  centig.  de  chai  );  — 
Djerma  (ancienne  Gararna,  cap.  des  Garamantes)  ; 

— 6 mai.  à Mourzouk,  cap.  au  Fczzan,  39  jours 
après  le  départ:  10 districts,  26000 hab.  ; Mourzouk, 
2000  hab.  ; séjour  jusqu’au  12  juin;  — ■ départ  pour 
Ghat;  à Telissarch,  sculptures  égyptiennes  (41  de- 
grés centigr.  à l’ombre);  Kasr-Janoon,  demeure 
des  génies,  masses  immenses  de  rochers,  15  juillet; 

— Ghat,  18  juillet,  séjour  jusqu’au  25  juillet.— Marche 

de  Ghat  à l\>asisd’Anirou  d Asbtm  (AgizyinbadePto- 

lémée),  qui  commence  À Taghradjit; — 4sept.,àTin- 
Tellust,  450  hab.,  l'oasis  d’Asbcn  a 400  kil.  ; séjour 
de  3 mois;  — excursion  du  D'  Barth  à Aghadès, 
8000  hab.,  résidence  du  sultan  d’Ahir  : jusque-là, 
la  race  dominante  est  celle  des  Touaregs,  Berbers  ; 
séjour  du  docteur  do  10  jours;  retour  auprès  de  scs 
compagnons,  le  6 nov.  — Les  3 voyageurs  se  diri- 
gent sur  le  Daraergou  ; — traversée  du  plateau 
d’Hamadah  ; — 3 janvier  1851 , village  de  Teg  «ma  ; 

— le  6 janvier,  entréedaus  le  Damergou  à Tagelat: 
300  villages,  pays  fertile,  grenier  de  T* Aston,  beau- 
coup de  girafes,  15000 hab.  noirs  sous  la  domination 
des  Touaregs,  cap.  Olaloal. — Séparation  des  3 voya- 
geur? : Barth  se  rend  à Kano,  au  S.  ; Overweg,  à 
Maradi,  à l'O.  ; Richardson,  à Zinder,  à 1 K.  : le 
rendez-vous  était  à Kouka,  sur  les  bords  du  lac 
Tchad.  — Zinder  (20000  hab  ),  cap.  du  Damergou, 
dépend  de  l’empire  du  Burnou,  cap.  Kouka;  Ri- 
chardson séjourne  jusqu’au  9 février  à Zender  ; le 
14,  à Gourai  (7000  hab.)  séjour  jusqu’au  19  févr.: 

— mort  de  Richardson  d Unourutua , à 6 jours  de 
Kouka  (4  mars  1851),  11  mois  après  son  départ  do 
Tripoli.  — Le  Ur  Barth,  qui  s’était  séparé  de  ses 
2 compagnons  à Tagelat,  dans  le  Damergou,  prend 
la  direction  de  Kaschna,  vers  le  S.;  — il  traverse 
Olaloal,  arrive  à Kaschna,  puis  à Cano;  séjour  d’un 
mois  (févr.  1851):  pays  des  Fellans  ou  Foullancs, 
territoire  fertile,  bien  cultivé,  tributaire  du  sultan 
de  Sakatou  (qui  a encore  sous  sa  dépendance  Yakoba, 
Zogrcg,  Yola,  Fia  déjà,  Kaschna,  Katagoum,  Mes- 
sawa,  Nœnawa,  Shera,  Boberu,  I>aura,  Bakura, 
Afasa,  Noufi).  — 3 mars,  départ  du  Df  Barth  pour 
Kouka:  — arivée  au  Bornou,  12  mars;  — il  tra- 
verse Mashena.  se  rend  à Ungurutua,  en  apprenant 
la  mort  de  Richardson  et  arrive,  le  2 avril,  à Kouka. 

— Excursions  sur  les  bords  du  Tchad,  du  côté  de  la 
grande  rivière  Chary.  — Arrivée  d'Overweg  «4 
Kouka,  7 mai.  — Overveg  avait  quitté  ses  compa- 
gnons à Taguelat  ou  Tagelat;  il  marche  vers  l’O. , 
arrive  à Tassa wa,  v.  frontière  du  Bornou  et  du  Da- 
mergou, visite  Mariadi  et  Gouber,  frontières  de 
l'empire  fellan  de  Sakatou.  Mariadi  est  païenne 
(exception  unique  dans  cette  partie  do  l'Afrique 
musulmane)  ; race  mélangée  do  Touaregs  et  de  nè- 
gres- — il  gagne  Zender  et  Kouka.  — Barth  entre- 
prend un  voyage  à l'Adamaua,  au  S.  du  Tchad;  tra- 
verse le  pays  du  Marghi,  ledistrict  d’Ujé  : population 
noire,  de  petite  taille,  idolâtre;  — arrive  à Uba; 
traverse  plusieurs  grandes  villes;  éléphants  en 
abondance  dans  l’Adamaua  et  le  Baya,  à 12  j.  au  S. 
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de  ce  dernier  pays  et  que  Barth  ne  visita  point.  — 

11  atteint  le  confluent  du  Bénoué,  affluent  du  Niger, 
avec  le  Faro,  rivières  pleines  de  crocodiles;  — le 
22  juin,  à Yola,  cap.  de  l’Adamaua;  — 22  juillet, 
retour  à Kouka.  — Overweg,  resté  à Maduari , sur 
les  bords  du  Tchad,  visite  le  lac.  immense  marais 
rempli  de  crocodiles  et  d'hippopotames,  parsemé  de 
100  Iles  environ  (il  a 150  kil.  de  large;  population 
des  lies, idolâtres;  langue  du  Bornou  mèlee  d’ar3l*e. 

— Le  15  septembre,  Barth  et  Overweg  quittent 
Kouka,  suivent  les  tords  du  Tchad  vers  le  N.,  pas- 
sent le  Yéou  à son  embouchure,  gagnent  Bizzi,  au 
N.  du  lac,  pays  riche  en  éléphants,  et  sc  dirigent, 
avec  l’armée  des  Ouled-Solcyman,  sur  Maw,  cap  du 
Kancm,  contrée  où  l’un  parle  arabe,  ou  N.  du  Tchad  ; 

— retour  à Kouka,  14  novembre.  — Ils  ne  purent 
explorer  la  Waday  qui  sépare  celte  contrée  du  Dar- 
four, à cause  de  la  guerre.  Le  Kancm  est  habité  par 
desTibbous.  — Départ  pour  le  Maudira,  au  S.  du 
lac  de  Tchad,  avec  l’armée  que  le  sullan  du  Bur- 
nou envoyait  pour  châtier  ce  pays,  25  nov.  ; — ils 
laissent  le  M&ndara  à droite,  et  marchent  vers  le 
pays  des  Musgos,  gagnent  NVidia.  Ils  reviennent 
avec  l’armée  à Kouka  (l#rfévr.  1852).  — Barth  part 
de  Kouka  pour  le  pays  du  Bagirmi  (fin  de  mars)  ; 
empêché  à Aisou.pr»  s de  Kernake,  par  les  habitants, 
il  gagne  cependant  Mascna,  la  cap.  du  Bagirini  ; 
3 mois  de  séjour;  — retour  à Kouka  (20  août).  — 
Pendant  ce  temps,  son  compagnon  avait  cherché  à 
pénétrer  dans  le  pays  des  Fellatahs,  auS.  O. du  Bor- 
nou ; il  pénétra  jusqu’à  Fiko  et  se  dirigea  ensuite 
vers  le  Marghi,  plusà  l’E.  et  pénétra  jusqu’à  Kodok- 
shan  et  regagna  Kouka,  le  22  mai.  Tout  le  pays 
qu’il  visita  est  fertile,  habité  par  une  population 
noire,  païenne,  tributaire  du  Bornou.  — Overweg 
meurt,  à Maduari,  sur  le  lac,  de  la  fièvre,  le  27  sep- 
tembre 1852. 

— Le  Dr  Barth  quitte  Koukn,  le  25  nov.,  pour  se 
rendre  à Tombouctou;  — le  1*' janvier  1853,  u Zin- 
der ; du  6 au  21  mars,  à Kaschna,  Sakatou,  ou  mieux, 
Sôkoto,  22000  liai».,  et  Vourno,  15000  hab.;  rési- 
dence du  sultan  de  l’empire  de  Sôkolo;  — en  mai 
1853,  à Gando,  cap.  d’un  roy.  ; arrivée  à Sa  y,  sur  le 
Niger;  — en  juillet,  arrivée  à Dore,  cap.  du  Libta- 
kou.  — Le  7 sept.  1853,  arrivée  à Tombouctou 
(20000  bab.,  musulmans],  fondée  en  1213,  cap. 
d’un  royaume  important  disputé  par  les  Touaregs 
et  les  Fellans;  séjour  do  7 mois;  — départ,  le 
20  mars.  --  Retour  en  suivant  le  curs  du  Niger 
jusqu’à  Say;  quitte  Vourno  (5  oct.  1854)  ; puis  Kano 
par  Gando"  et  Kaminora.  — Il  rencontre  le  Dr  Vogel 
près  de  Bouiuli  (l*r  déc.)  ; il  regagne  Kouka  ; — dé- 
part pour  Mourzouk  et  Tripoli  (17  mai  (1855).  — 
Il  relient  à Mourzouk  par  une  route  différente  de 
celle  qu’il  avait  suivie.  — Arrivée  à Tripoli,  le 
27 août  1855,  5 ans  cl  5 mois  après  l’avoir  quittée. 

De  1853  à 1855,  voyage  du  Dr  vogel  dans  l’A- 
frique centrale. 

Vogel  est  né  à Leipzig,  le  7 mars  1829.  1853,  dé- 
part de  Londres.  Le  but  était  de  rejoindre  le 
Dr  Barth  au  Soudan  et  de  revenir  ensemble  du  lac 
Tchad  à l'Océan  indien,  en  traversant  le  Waday.  — 
Vogel  part  de  Tripoli,  le  28  juin  1853  ; il  se  rond  à 
Mourzouk,  au  Fezzan,  qu’il  quitte  le  13  oct.  Détails 
sur  la  statistique  et  la  division  du  Fezzan  en 
15  districts (54000 hab.)  ; tribut  au  sultan:  150  OOüfr. 
— De  Mourzouk,  il  gagne  le  lac  Tchad  en  traver 
saut  le  grand  désert  en  35  jours.  — Arrivée»  Kouka. 
Le  Buurnou  était  en  révolution  et  en  guene  avec 
scs  voisins.  — Vogel  accompagne  le  sultan  du  Bor- 
nou dans  une  expédition  au  pays  des  Musgos.  — 
Exploration  du  Dr  Vogel  à l’O.  du  Tchad  : il  pénètre 
à Yakoba,  après  avoir  rencontré  le  DT  Barth  à 
Boundi;  il  revient  à Kouka.  Il  partit  pour  le  Bagirmi 
et  lo  Waday  à l'E.  du  Tchad,  d’où  il  ne  revint  pas. 

Pour  le  grand  et  récent  voyage  de  Ucarinana,  >ay. 
la  tuile. 
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II.  Voyage»  accompli»  aux  Contrée» 
volnltirN  de  l'Algérie. 

(Extrait  des  rapports  officiels.) 

1850.  — M.  Henaud  se  proposait  de  prendre,  en 
partant  de  l’Algérie,  la  route  de  Tombouctou  ; il 
projetait  de  s'y  rendre  par  Ouargla,  Goléa{  le  Touat. 
Le  cheik  de  N’gouça  le  fit  arrêter  et  l’obligea  à re- 
tourner sur  scs  pas. 

1850.  — M.  Berbruggcr  entreprit  un  voyage 
dans  l'est.  11  se  rendit  en  Tunisie  par  Soukharas, 
revint  par  le  sud,  visita  le  Djérid,  le  Souf  et  l'Oued* 
H’ir,  les  oasis  de  Nefta  et  Touggourt;  enfin  il  rega- 
gna Alger  avec  beaucoup  de  renseignements  géo- 
graphiques et  archéologiques  sur  ces  régions. 

1853  — M.  Renou  reçut  une  mission  pour  par- 
courir le  M'Zab  et  en  visita  les  oasis. 

1856.  — Voyage  du  cap.  Bonnemain  à Ghadamès. 

1857.  — M.  IsraaêlBouderba,  interprète  au  bureau 
arabe  de  Laghouat,  suivit  la  direction  de  Guerrara 
(M'zab),  et  N’gouça  en  laissant  Ouargla  à l'E.  A 
El-Bioa,  il  sortit  de  la  région  des  dunes,  qu'il 
traversait  depuis  N’gouça.  Après  une  marche  totale 
de  33  jours,  il  parvint  devant  Ghât.  — Les  éludes 
de  M.  Bouderba  sur  Ghât  concordent  avec  celles  du 
docteur  Barth,  dont  elles  confirment  l’exactitude. 

1859.  — M.  Henri  Duveyrier,  agissant  avec  ses 
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propres  ressources,  s’avança  par  Metlili  jusqu’à  EI- 
Goléa,  dans  le  but  de  pénétrer  jusqu’au  Touat  ; 
mais  le  fanatisme  des  habitants  arrêta  ses  projets. 

18C0.  — Le  command.  Colonieu  et  le  licut.  Burin 
sont  envoyés  pour  étudier  l’état  commercial  des 
oasis  du  Touat,  à Tirai  inoun  et  à l’Ouguerout. 

En  1860,  M.  nuvcyrler  se  rendit  à l’oasis  de  Te- 
macin,  de  là  à Ghadamès,  explora  la  Tripolitaine, 
revint  à Ghadamès,  et  en  partit  pour  Ghât.  — 
N’ayant  pu  pénétrer  à Ghât,  M.  Duveyrier  parvint 
à Mourzouk;  de  là  il  se  rendit  à Tripoli,  puis  à 
Alger.  Très-beau  voyage  et  très-productif. 

Les  lignes  de  caravanes,  indiquées  par  le  rapport 
officiel  déjà  mentionné,  sont  : 

1°  Celle  de  Ghadamès  à Kouka  (Bomnu)  ou  à Kano, 
par  Ghât  et  le  pays  d'Aïr  ; route  très-sûre  et  déjà 
parcourue  par  Dr  le  Barth,  Richardson  et  Overwcg; 

2“  Celle  de  Ghadamès  à Insalah;  route  fréq.  ; 

3°  Celle  d'Insalah  à Tombouctou  ou  à Arouan; 
souv.  interrompue  par  les  dissensions  des  Touaregs; 

4“  Celle  d'Insalah  au  pays  d’Aïr,  momentanément 
dangereuse,  à causedes  troubles  du  Hoggar: 

5°  Celle  d'Insalah  à Ghât,  route  fréquentée  ; 

6U  Celle  de  Tomltouctou  à Tafilet,  souvent  coupée  ; 

7°  Celle  de  Tripoli  au  Bornou,  par  Mourzoulc  et 
Bilma,  route  pénible  mais  sûr 
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AMÉRIQUE  DU  NORD. 


Cette  carte  d'ensemble  comprend  : 1°  le  Groen- 
land et  V Islande,  possessions  danoises  ; — 2°  l’Amé- 
rique russe;  — 3°  la  Nouvelle- Bretagne,  à l’Angle- 
terre; — 4"  les  États-Unis. 

Ce  dernier  État,  formant  l’objet  spécial  de  lu 
carte  n”  85,  nous  n’en  parlerons  pas  ici. 

Géographie  physique.  Voy.  la  carte.  Nous  avons 
résumé  les  découvertes  faites  dans  les  mers  polaires 
depuis  200  ans,  et  nous  y avons  fait  figurer  en  par- 
ticulier les  résultats  des  e\plorations  de  Franklin, 
de  Mac  Clure,  de  Kane.  (Voy.  aussi  la  carte  et  le 
tabl.  39,  pour  l’histoire  de  ces  découvertes). 

J.  Groenland.  Les  établissements  danois  du 
Groenland  figurent  pour  186  milles  carrés  de  super- 
ficie, et  9880  habitants,  vivant  de  la  pèche,  de  la 
chasse  et  du  commerce  des  fourrures.  (Voy.  les 
villes  et  établissements  principaux  sur  la  carte). 

II.  I/.tmérlque  ru»»e  a été,  jusqu’en  1863, 
la  propriété  d’une  compagnie  particulière,  et  ce  pays 
n’a  pas  encore  reçu  du  gouvernement  son  organi- 
sation administrative.  Mêmes  ressources  qu’au 
Grofinland.  Ville,  Nouvellc-Arkangcl  dans  111e  Silka. 

III.  Nouvelle -Bretagne.  Ce  vaste  territoire, 
— profondément  creusé  au  N.  par  la  baie, d’Hudson, 
arrosé  par  les  lacs  Supérieur,  Huron,  Érié,  Onta- 
rio, par  le  Saint- Laurent  qui  les  traverse;  par  U lac 
Wiunipeg  et  le  Nelson,  enfin  par  le  Mackensie  avec 
son  système  de  lacs:  lacs  des  Rennes,  des  Mon- 
tagnes, Wollaston,  de  l’Esclave,  du  Grand-Ours,  — 
appartient  à l'Angleterre,  se  divise  administrati- 
vement en  9 parties,  et  comprend  en  outre  un  vaste 
territoire  qui  ento  re  la  baie  d’Hudson  et  qui  est 
abandonné  à la  compagnie  de  ce  nom  pour  la 
grande  chasse.  Le  revenu  de  cette  compagnie  con- 
siste dans  les  produits  de  la  chasse,  c’est-à-dire 
surtout  en  fourrures. 


DIVISION 
EN  9 PROVINCES. 

Labrador. 

Ras- Canada. 

Haut-Canada 

Nouveau  Brunswick. 

Nouvelle-Écosse 

Iles  du  Prince  Édouard. 

Terre-Neuve. 

Colombie  britannique. 
Ile  Vancouver. 


M.  <• 
gé-gr. 
170000 
210  020 

27  105 
18671 
2173 
40  200 
200000 
14000 


Colonies  dans  l'Amérique 
du  N.  682 169 

lies  Bermudes  24 


Habitants 

5000 
i 1 110  664 
I 1 396091 
252  047 
332  264 
80  859 
122  638 


3 299563 

1 1 450 


La  population  des  deux  Canada  s'élève  ainsi  à 
2 506  755.  La  population  immigrée  s’est  montée  à 
588  978,  les  habitants  nés  dans  le  pays  étaient  au 
nombre  de  I 917  777  ; dont  1 037  07Û  d’origine  bri- 
tannique, 880  607  d’origine  française  et  12  717  In- 
diens. Le  nombre  des  habitants  parlant  la  langue 
ahglaise  s'était  accru  de  40  pour  100  dans  la  der- 
nière décennie.  Les  catholiques  étaient  au  nombre 
de  1 200915  (942  744  dans  le  Ras  Canada,  258  141 
dans  le  Haut  Canada.)  Au  Nouveau-Brunswick  on 
comptait  85  238  catholiques,  et  la  population  in- 
dienne ne  s’y  élevait  plus  qu’à  1212  individus. 

Les  villes  les  plus  considérables  sont,  dans  le 
Bas-Canada  : Montreal,  90  323  liab.  ; Québec , 51  100 
hab.  Dans  le  Haut-Canada:  Toronto , 44  821  hab.; 
llamilton , 19  096  hab.  ; Kingston , 13  743  hab.  ; Ot- 
tawa, 14  696  hab.  ; I.ondrrs.  11  555  hab. 

Recette  f.t  dépense  ordinaires.  Les  recettes  or- 
dinaires et  extraordinaires  s'élèvent  environ  à 
7 900000,  et  les  dépenses  ordinaires  et  extraordi- 
naires à 7 500000  liv.  sterl. 
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Pêche.  Grande  importance  de  la  pêche  «les  mo>  commerce.  Nous  avons  donné  la  division  des  terri- 
rues  à Tcrre-Neuvo.  toires  occupée  par  la  compagnie  de  la  baie  d’Hud- 

Phoduits  du  sou  et  commerce.  Les  prinoipaux  son  en  districts, 
produits  sont  le  bois  de  construction , les  fourrures  KtublUHcin.  français  de  St-Pierre  etdeJf«V/ue- 
et  la  glace  qui  sont  aussi  les  principaux  articles  de  Ion,  près  de  Terre-Neuve,  pour  la  pèche  de  la  morue. 


CARTE  N°  83. 

ÉTATS-UNIS. 


Nous  avons  conserve  à celte  carte  l’aspect  histo- 
rique quelle  avait  pendant  la  guerre,  c'est-à-dire 
que  nous  avons  indiqué  par  des  couleurs  diffé- 
rente» los  États  à esclaves,  qui  avaient  embrassé, 
en  grande  partie  du  moins,  la  cause  du  Sud  ou  des 
confédérés  ; — les  États  sans  esclaves,  qui  s’étaient 
déclarés  pour  le  Nord,  pour  les  défenseurs  de,  la 
constitution  ou  fédéraux  ; et  les  territoires  mixtes 
ou  neutres. 

Ciéofiraplile  phy*ft<tuc.  La  carte  suffit  à la  faire 
comprendre  et  fournit  les  principaux  noms. 

Produits  naturel».  Faune  : Boeufs  sauvages, 
élans,  chats  dos  montagnes,  aigles,  vautours,  boas, 
serpents  à sonnettes;  poissons  très-variés  sur  les 
cotes  maritimes  et  dans  les  fieuves.  — Flore:  Coton 
dans  le  S.  et  l’E.  ; forêts  riches  en  essences  variées, 
pâturages  immenses,  céréales.  — Minéraux  : houille 
sur  le  versant  occidental  des  monts  Alléghanienset 
dans  le  bassin  du  Mississipi;  le  fer  distribué  dans 
les  mêmes  gisements;  or  en  Californie,  au  Nouv. 
Mexique,  en  Virginie,  dans  les  C&rolines,  la  Géorgie 
et  le  Tennessée;  on  trouve  encore  aux  Etats-Unis 
du  plomb,  du  cuivre,  du  zinc  et  du  manganèse; 
soufre  dans  l’Etat  de  New- York;  marbre  dans  le 
Vermont. 

H U perfide.  Yoy.  le  tableau  des  Etats  plus  bas. 

Ethnographie.*  M.  Sch  olcraft  a fait  une  statis- 
tique détaillée  de  la  répartition  des'Aborigèncs  d’A- 
mérique dans  les  Étals  de  l’Union.  Elle  ncyj’élevait 
qu’au  chiffre  de  3ôÜ  000  environ.  La  très-grande  ma- 
jorité de  la  population  est  donc  d’origine  euro- 
péenne, et  pour  la  plupart  anglaise  et  allemande. 
Les  peuples  dits  Aborigènes  comprennent  un  grand 
nombre  de  familles  distinctes  : les  Sioux,  les  Chi- 
peways,  les  Menomènes,  les  Winebagos,  les  Otoga- 
rnis, les  Saques,  les  Ayonas,  les  Ricaras,  les  Shos- 
chonies,  les  Mahaws,  les  Osages,  les  Kansas,  les 
Panis,  les  Tétans,  les  Arikaras,  les  Cheyenncs,  les 
Arepabas,  les  Apaches,  les  Comanches. 

lionvrrnenicnt.  Depuis  la  fin  de  la  guerre 
{18c:»)r  il  n’y  a plus  qu’un  seul  gouvernement.  La  dé- 
claration de  l’indépendance  des  États  qui  formaient 
une  vaste  colonie  anglaise  est  du  4 juillet  1776;  la 
constitution,  du  7 déc.  1787.  Celle-ci  répartit  les  pou- 
voirs de  l’Etat  entre  trois  corps  d’Etat  indépendants 
et  distincts  l’uu  de  l’autre  : le  pouvoir  executif  (le 
président),  pouvoir  législallCfle  congrès),  le  pouvoir 
judiciaire  (la  cour  suprême  etc.),  — Capitale  fédé- 
rale : Washington,  district  de»  Colombie.  — Par- 
suite  de  !i  victoire  que  le  parti  républicain  (parti 
abolitionniste)  remporté  au  mois  do  novembre  1860, 
aux  élections  préliminaires  pour  l'occupation  du 
siège  de  la  présidence  au  mois  de  mars  1861,  les 
Etats  à esclaves  suivants  : la  Caroline  du  Sud,  eu 
déc.  1860,  le  Mississipi,  la  Floride,  l’Alaharru , la 
Géorgie,  la  Louisiane  en  janvier  1821,  sortirent  de 
l’Union,  et  se  constituèrent,  le 9 février,  provisoire- 
ment, et  le  19  février  1861  définitivement  à Mont- 

omery  (Alabama)  comme  : « États  confédérés  de 

Amérique.  *»  Les  autres  Etats  à esclaves  (à  l’excep- 
tion de  Delawarc  et  Maryland  qui  sont  restés  dans 
l’Union),  savoir  : le  Texas,  l'Arkansas,  la  Caroline 
du  Nord,  tout  le  Tennessee,  la  Virginie,  le  Kentu- 
cky. une  partie  du  Missouri,  so  joignirent  à eux 


pendant  la,  première  partie  de  l’année.  — La  guerre 
entre  les  Etals  sécessionnistes  et  les  États  fidèles  à 
la  constitution  a éclaté  le  12  avril  1861.  Elle  a été 
terminée  par  la  victoire  des  fédéraux  (1861»). 

Le  ministère  est  composé  de  4 membres  [finance', 
guerre,  marine,  intérieur),  d'un  secrétaire  «1  Étal, 
du  directeur  - général  des  postes  et  de  l'attorney  gé- 
néral. 

Le  Congrès  se  compose  du  Sénat  et  de  la  Chambre 
tles  représentants.  — Le  Sénat  est  oriné  de  2 mem- 
bres pour  chaque  État,  quelle  que  soit  sa  popula- 
tion, nommés  pour  6-  ans  par  les  autorités  législa- 
tives de  chacun  de  ces  Etats.  Tous  les  deux  ans  le 
Sénat  se  renouvelle  par  tiers.  — Les  représentants 
sont  nommés  pour  2 ans  d’après  le  chiffre  de  la  po- 

ulalion.  Ainsi  l’Etat  de  Ncw-Vork  a 31  députés,  le 

ansas  n’en  a qu’un  seul. 

justice.  Il  ne  faut  pas  confondre  les  tribunaux 
de  l’Union  avec  ceux  de  chaque  État.  Les  juges  fédé- 
raux sont  nommés  à vie  par  le  président  et  ne  relè- 
vent que  du  Congrès  : Cour  suprême  à Washington, 
composée  de  1 juge  suprême,  de  9 juges  adjoints  et 
du  procureur  général;  circuit  courts,  ou  cours  «le 
cercle;  10  cercles  de  juridiction  pour  tous  les  États- 
Unis;  dans  chaque  cercle  est  une  cour ; enfin  cours 
de  districts  pour  chaque  État  en  particulier  ; quel- 
ques-uns en  ont  2 ou  3. 

iteilgion.  Séparation  complète  de  l’Eglise  et  de 
l’Etat;  la  majorité  est  protestante  do  diverses  com- 
munions, surtout  presbytériens.  Les  archevêques 
catholiques  sont  ceux  «le  Baltimore,  Cincinnati, 
S. -Francisco,  St-Lguis,  Nouvelle-Orléans,  New- 
York,  Orégon. 

dollars  '. 

FlnuuccM.  Recettes  ann.  environ  : 800  000  OOu 
Dépenses  — 900  000  000 

Dette  : I 7 15  000  000  de  dollars. 

Avant  la  guerre,  la  dette  était  de  66  000  000  «le 
dollars  seulement. 

Armée.  Armée  permanente,  43000b.; — armée 
recrutée  par  enrôlements  et  composée  de  volontaire' 
soldés,  illimitée  : on  estime  que  depuis  le  1er  avril 
1861  jusqu'à  la  fin  de  la  guerre,  le  chiffre  des  en- 
rôlements s’est  élevé  à 2 240  000  h. 

Le  territoire  des  Etats-Unis  est  divisé  en  I2dépar 
temenls  militaires,  dont  les  quartiers  généraux  sont  • 
Xtw-Y»rle,  Baltimore,  Washington,  Millon-Hcad, 
Mir- Orléans,  St-F>aul  (MiaesoUM,  Cincinnati,  Cumr 
horland  et  Tennessee,  St-Louis , Sla  Fé  (Nouv.- 
Mexique),  S.  Francisco. 

taurine  (d’après  l’.-Wmauac/i  national  de  Phila- 
delphie de  1864)  : 

Vapeurs  (hélices)  1 96  armés  de  1 454  canons 

Vapeurs  (aubes)  193  — 1012  — 

Navires  cuirassé»  S7  — 196  — 

Total  des  vapeurs  426  -*  2662  — 

Bâtiments  à voiles  divers  113  -r  1028  — 

Total  de  navire*,  539  — 3690  — 

En  construction  88 

1 1 dollar  = 5 fr.  M c 
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Travan*  publics.  Voyez  sur  la  carte  le  tracé 
du  chemin  de  fer. 

Commerce  et  navigation.  Exportation  an- 
nuelle des  produits  nationaux  et  étrangers,  avant  la 
guerre  : 250  millions  de  dollars. 

Importation  annuelle 

avant  la  guerre  335  — — 

Exportation  annuelle 

pendant  la  guerre  210  — — 

La  destination  d’Angleterre  figure  à elle  seule 
pour  105  millions  de-dollars,  et  la  destination  de  la 
Erance  pour  20  millions  de  dollars. 


1023 

Mouvement  de  la  navigation  marchande  annuelle 
avant  la  guerre. 

Sorties  21  000  nar.  tonnage  715000,  dont  moitié 
sous  pavillons  américains. 

Entrées  : mêmes  à peu  près. 

Ensemhled  u mouvement  : 43  000  nav.  14  000000  ton. 
La  capacité  de  la  marine  marchande  des  Etats- 
Unis  serait  de  5000000  de  tonneaux,  dont  580000 
tonn.  sur  nav.  h vapeur. 

dIvIsIsm.  Il  y a44  Etats  en  comprenant  les  ter- 
ritoires nouvellement  annexés.  Us  se  répartissent 
de  la  manière  suivante  : 


Notice  statistiqcb.  Superficie  et  population  (d'après  des  données  fournies  par  le  bureau  de  recensement 
de  Washington  pour  le  National-Almanach). 

I.  Etats  dits  libres.  — Etats  de  la  Nouvelle-Angleterre. 


Êiais 

Milles  carrés 

Population 

Dépi 

el  terri toiie#, 

géogr. 

en  1860. 

au  Cou 

1.  Maine 

1494 

628  729 

3 

2.  New  Hampsiuru 

437 

326  873 

3.  Vermont 

426 

315  098 

4.  Massachusetts 

367 

1 231  066 

b.  Rhodo-Isiand 

49 

174  620 

G.  Conuecticul 

222 

460  147 

4 

fttats  moyens. 

7.  New* York 

2376 

3 880  735 

31 

8.  New-Jersey 

391 

672  035 

5 

9.  Pensvlvanie 

2164 

2900115 

24 

K têts  du  Nord-Ouest. 

10.  Ohio 

1880 

2 339  502 

19 

U*  Michigan 

2645 

749  1 13 

6 

12.  Indiana 

1590 

1 350  428 

11 

13-  Illinois 

2606 

1711951 

14 

14.  Wiscoujsiji 

2536 

775  881 

6 

15.  Jowa 

2395 

674  948 

6 

16-  Minnesota 

3822 

173  855 

2 

17.  Kansas 

3689  - • 

107  206 

1 

Etats  pacifiques. 

18.  Californie 

7314 

379  994 

19.  Orégon 

376» 

52465 

1 

IL  Ëtals  anciennement  d esclaves.  — États  frontières. 


20.  Delawaro 

1GO 

112216 

J 

21.  Maryland 

423 

087  049 

5 

\ Virginie  ori»ntalc 
\ Virgin»  » occidentale 1 

1945 

1 261  397 1 

11 

941 

334  92 1 ’ 

23.  Caroline  du  Nord 

2117 

992  622 

7 

24.  Kentucky 

1772 

1 1.45  684 

9 

2,5.  Tennessee 

2145 

1 109801 

8 

26.  Missouri 

3169 

1 182  012 

î» 

27.  Arkansas 

2A55 

43.4450 

3 

États  maritimes  du  Sud. 

28.  Caroline  du  Sud 

1420 

703  708 

4 

29.  Géorgie 

2728 

1 057  286 

7 

30.  Floride 

2788 

140425 

1 

31.  Alahama 

2386 

964  201 

6 

32.  Mississipi 

2218 

791  305 

5 

33.  Louisiane 

19,1 

708002 

5 

34.  Texns 

11171 

604  215 

4 

III. 

Territoires. 

35.  Nouv.- Mexique 

10348 

93  516 

36.  Utah 

6177 

40273 

• 

37.  Nebraska 

5738 

28841 

» 

38.  Washington 

8285 

11594 
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Étuis  et  territoires. 

Mille,  carré. 

géojr. 

Population 
en  1860. 

Députés 
au  Congrès. 

39. 

Colorado 

4977 

34  277 

», 

40. 

Nevada 

2 155 

6 857 

M 

41. 

Dukota 

14  903 

4 837 

M 

42. 

Distr.  de  Colombie 

8,2 

75080 

M 

Total,  Etats-Unis 

132  630,8 

31  445  080 

241 

Territoires  nouvellement  organisés.  Arizona , organisé  en  territoire  le  23  février,  1863,  a fait  partie  Jusqu’alors 
du  Nouveau-Mexique,  et  en  forme  la  pBnie  la  plus  méridionale,  il  comprend  environ  1308ûo  m.  carré)*  anglais. 
Idaho,  organisé  le  3 mars  1863,  a une  superBcie  d'environ  326  370  (d’après  d’autres  données  333  200),  m.  c.  anglais 
formée  des  moitiés  orientales  du  territoire  du  Washington  et  de  l'Orégon,  de  la  moitié  occidentale  du  Nebraska,  et 
d'une  petite  partie  d' U ub  ; 

Total  des  États  : 44. 

Répartition,  pendant  la  guerre,  des  blancs , des  /tommes  de  couleurs  libres  et  des  hommes 

de  couleurs  esclaves. 


Il  y a dans  les 

Hommes 

blancs. 

Hommes  de  couleur 
libres.  cscUvcs. 

Totsl. 

États  libres 
États  à esclaves 

18741  150 
8262164 

225896 
262 100 

20 

3953750 

18967  066 
12478014 

Ensemble 

27003314 

487  996 

3953770 

31445080 

États  de  l’Union 
États  confédérés 

21  553  851 
5449463 

355216 

132760 

432650 
3521  120 

22341 737 
9103343 

Ensemble 

270U3314 

4879% 

3 953770 

31445080 

POPULATION  DES  PRINCIPALES  VJLLLES. 


Villes  (État)  Habit. 

New  York  (N.  Y.)  805651 

Philadelphie  (Pens.)  562529 

Brooklyn  (N.  Y.)  269661 

Baltimore  (Maryl.)  212  4 18 

Boston  (Massacb.)  177  812 

N. -Orléans  (Louis.)  168675 

Cincinnati  (Ohio)  161044 

St-Louis  (Missouri)  160773 

Chicago  (Illin)  109260 

S.-Francisco  (Cal.)  103000 

Buffalo  (N.  Y.)  *81  129 

Nowark  (N.  Y.)  71914 

Louisville  (Kent.)  68033 

Alhany  (N.  Y.)  G2367 

Washington  (Del.)  61 122 

Providence  (Rb.  Isl.)  50666 

Pittsburg  (Peusylv.)  49217 

R <>eh ester  (N.  Y.)  48204 

Détroit  (Michig.)  45619 

Milwaukee  (Wisc.)  45246 

Cleveland  (Ohio)  43417 

Charleston  (C.  du  S.)  40578 

New  Haven  (Conn.)  39267 


Villes  (État).  Habit. 

Troy  (N.  Y.)  39232 

Richmond  (Virg.)  37  910 

Lowell  (Massach.)  36827 

Montgomery  (Alab.)  35902 

Mobile  (Alab.)  29258 

Jersey  City  (N.  J.)  29226 

Hartfort  (Connoct.)  29154 

Alleghany  City  (Ps.)  28702 

Syracuse  (N.  Y.)  28119 

Portland  (Maine)  26341 

Cambridge  (Mass.)  26060 

Roxbury  (Mass  ) 25137 

Charlestown  (Mass.)  25063 

YVorcester  (Mass  ) 24960 

Reading  (Pens.)  23161 

Memphis  (Tenn.)  22  623 

Ulica  (N.  J.)  22529 

Savannah  (Géorgie)  22292 

Salem  (Massach  ) 22252 

Wilrainglon  (Del.)  21  508 

Trenton  (N.  J.)  20228 

Manchester  (N.  H.)  20109 

Dayton  (Ohio)  20  081 


CARTE  N°  86. 


EMPIRE  DU  MEXIQUE.  AMÉRIQUE  CENTRALE.  LES  CINQ  RÉPUBLIQUES. 
LES  ANTILLES. 


1.  EMPIRE  DU  MEXIQUE. 


PosiT.  abtronom.  88M20*  long  E , 15-33*  lat.  N. 

SüPERP.  1 613  127  kil.  carrés. 

Ethnogr.  Population  mixte.  Indiens  Peaux-Rou- 
ges, Toit  ques  et  Aztèques  ou  Mexicains  proprement 
dits,  et  Européens,  surtout  Espagnols.  La  moitié  de 
la  population  environ  est  de  rat  e indienne. 

Formation  historique  dp.  l’État  actuel.  Soumis 
par  Fernand  Cortès  au  roi  d’Espagne,  1523.—  Le 
peuple  mexicain  se  soulève  contre  la  domination 
espagnole  en  1810.  — Indépendance  reconnue  (traité 


d'Aquala),  23  août  1821.  — Augustin  1*%  empereur, 
1822; — il  abdique,  1823.  — République  fédérât  ve, 
18. '3.  — Renversement  du  général  Comonfort,  1858. 
— Juarez  proclamé  président  par  le  parti  radical,  et 
Miramon  par  le  parti  clérical  ; guerre  civile. — In- 
tervention de  l’ Angleterre,  de  la  France  et  de  l’Es- 
pagne, 31  oct.  1861;  — débarquement  des  troupes 
alliées,  déc.  1861.  janv.  1862  ; — l’Angleterre  et 
1 Espagne  sc  retirent  (traité  de Soledad,  19  fév.  1862; 
coin.  d’Ürizaba,  9 avril  1862);  — la  France  soutient 
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Mule  la  guerre;  — Juarez  se  retire  à S. «Luis  «le  Po- 
tosi; — entrée  des  Français  à Mexico,  5 juin  1863; 
— réunion  de  la  Junte  des  notables  (250  membres), 
8 juillet  1863;  gouvernement  provisoire  de  3 mem- 
bres; —la  junte  décide  mie  la  forme  du  gouverne- 
ment sera  un  empire  héréditaire,  et  l’archiduc  Maxi- 
milien d’Autriche  est  désigné,  10  juillet  1863;  — il 
accepte,  lu  avril  1864;  — 28  mai,  arrivée  de  l’em- 
pereur Maximilien  1". 

Population.  8137  000  habitants. 

Gouvernement.  Empire  héréditaire,  quatre  mi- 
nistres. 

Religion.  Culte  catholique.  Trois  archevêchés  : 
Mexico.  Michoacan  , Guadala.r<ira\  huit  évécliés  : 
Puebla,  Yucatan,  Oajaca , Pot  nsi,  Dur  an  go,  JfutVO 
Leon,  Chiapas,  Sonora , Chiapas . 


Finances 


Recettes . piastres  8 500  000  (I  piastre 
= 5f40). 

Dépenses.  13  126  239 

Dette.  133  524  000 


Les  recettes  proviennent  des  douanes  et  des  im- 
pôts indirects,  car  il  n’y  a point  d’impôts  fonciers; 
mais  on  évalue  à 3 ou  4 millions  de  piastres  le 
produit  qui  pourrait  être  réalisé  chaque  année  par 
la  vente  des  terres  publiques.  En  1860,  le  seul  bu- 
reau des  douanes  de  Vera  Cruz  a donné  3 440  OCX) 
piastres. 

Ouant  à la  dette,  elle  s’est  notablement  accrue 
dans  ces  derniers  temps,  car,  d’une  part,  les  récla- 
mations des  puissances  étrangères  s’élèvent  à 
40  800  000  piastres;  d'autre  part,  le  remboursement 
des  frai»  do  guerre  porte  la  dette  envers  la  France 
seule  à 42  59G  0(i0  piastres.  Le  nouvel  emprunt 
mexicain  est  de  201  61X1000  francs. 

Armée.  L’armée  indigène  ne  s'élève  qu’à  15  000 
hommes.  Outre  les  troupes  françaises  qui  sont  pro- 
visoirement établies  au  Mexique,  il  se  forme  des 
corps  de  volontaires  belges  et  autrichiens. 


— HO.  Empire 

N"*  Départements. 

14  Va  lie  de  Mexico. 

15  Tulancingo 

18  Tula 

17  Toluca 

18  Iturhide 

19  Ouaretaro 

20  Guerrero 

VI  Acapulco 

22  Michoacan 

23  Tancitaro. 

24  Coalcoman 

25  Colima 

26  Jalisco 

27  Autlan 

28  Nayarit 

29  Guanajuato 

30  Aguascalicntes . . 

3 1 Zacatecas 

32  Fresnillo 

33  S.  Luis  Potosi.. 

34  Matehuala 

35  Tamaulipas 

36  Matamores 

37  Nuevo-Leon 

38  Coahuila 

39  Mapimi. 

40  Mazatlan 

41  Cinaloa 

42  Durango 

43  Nazas 

44  Alamos 

45  Sonora 

46  Arizona 

47  Hucjuquilla 

48  Baiopilas 

49  Chiliuahua 

50  Californie 


du  Mexique.  1025 
Capitales  et  villes  principale». 
Mexico. 

Tulancingo. 

Tula. 

Toluca. 

Ta  sco. 

Queretaro. 

Chilpancingo. 

Acapulco. 

Morelia  (Valladoüd). 
Tancitaro. 

Coalcoman. 

Colima. 

Guadalajara. 

Autlan. 

Acaponeta. 

Guanajuato. 

Aguascalicnles. 

Zacatecas. 

Fresnillo. 

San -Luis. 

Matehuala. 

Ciudad  Victoria,  Tampico. 
Matamores. 

Monterey. 

Saltillo. 

S.-Fern.  de  Rosas 
Mazatlan. 

Cinaloa,  Culiocan. 
Durango. 

Indee. 

Alamos. 

Ures. 

El  Altar. 

Jimenez. 

Hidalgo. 

Chihuahua. 

La  Paz. 


DIvInIoiim  HrimlnlBtrHtlve»  et  ntilltulro*. 

— Le  journal  officiel  a publié  deux  décrets  de  l’em- 
pereur Maximilien,  en  date  des  3 et  16  mars  1865, 
qui  divisent  comme  suit  le  territoire  de  l'empire, 
au  point  de  vue  politique  et  militaire. 


I.  Divisions  politiques. 

1°  Le  territoire  do  l'empire  est  formé  par  les  États 
ou  départements , territoires  et  Iles  de  l'Océan  At- 
lantique. de  l’océan  Pacifique  et  du  golfe  de  Cortès, 
qui,  de  fait  et  de  droit,  constituaient  le  territoire  de 
la  république  mexicaine. 

Au  nord , il  est  séparé  des  Etats-Unis  par  les  li- 
mites tracées  dans  le  traité  de  Guadolupe  Hidalgo, 
du  2 février  1 H 48 , et  modi fiées  plus  tard  par  le 
traité  de  la  Mesilla,  en  date  du  30  décembre  1853. 

•\u  sud,  ses  limites  avec  les  républiques  du  Cen- 
tre-Amérique seront  définitivement  fixées  par  un 
traité  spécial. 

2°  Le  territoire  de  l’empire  est  divisé  en  50  dé- 
partements, de  la  manière  suivante. 

L’ancienno  division  était  en  27  départements 


K»  Département». 

1 Yucatan 

2 Campècho 

3 La  Laguna 

4 Tabasco 

5 Chiapas 

fi  Tehuantepcc. . . . 

7 Oajaca 

8 Ejutla 

9 Tenoücotou 

1 0 Vera-Cruz 

11  Tuxpan 

12  Puebla 

13  Tiaxtala 


Capitales  et  ville*  principales  - 
Merida. 

Campèche. 

Kl  Carmen. 

San  Juan  Bau lista. 

San  Crislohftl , ruinez  de 
Palenqnc. 

Suchi. 

Oajaca. 

Ejutla. 

Tcposcoluta. 

Vera-Cruz,  Sotidad,  Ori- 
zaba. 

Tuxpau. 

Puebîa 

Tlaxcala. 


II.  Divisions  militaires. 

Art.  ly#  Le  territoire  de  l’empire  est  partagé  en 
huit  divisions  militaires  : 

La  première  comprend  les  départements  du  Valle 
de  Mexico,  d’Iturbide,  de  Tocula,  Guerrero,  Aca- 
pulco, Michoacan,  Tula  et  Tulancingo.  Lo  chef-lieu 
de  cette  division  est  Toluca. 

La  seconde,  ceux  de  Vera  Cruz.  Tuxpan,  Puebla, 
Tlaxcala,  Teposcolula,  Oajaca,  Tehuantepec,  Ejutla. 
Le  chef-lieu  est  Puebla. 

La  troisième,  ceux  de  Fresnillo,  Matehuala.  Ta- 
maulipas, Potosi,  Queretaro,  Guanajuato.  Le  cher- 
icu  est  San-Luis  Potosi. 

La  quatrième,  ceux  de  Nayarit,  Zacatecas,  Agua 
scalientes,  Jalisco  Autlan,  'Colima , Coalcoman  et 
Tancitaro.  Le  chef  lieu  est  Guadalajara. 

La  cinquième,  ceux  de  Cohahuila,  Mapimi,  Nucvo 
Leon  et  MaLimoros.  Le  chef- lieu  est  Monterey. 

La  sixième,  ceux  do  Durango,  Nazas,  Chihuahua, 
Britopilas  et  Huejiiquilla.  Le  chef-lieu  est  Durango. 

La  septième,  ceux  de  Campèche,  Yucatan,  la 
Laguna,  Tabasco  et  Chiapas.  Chef-lieu  est  Merida. 

La  huitième, ceux  de  Mazatlan,  Sinaloa,  Alamos, 

! Sonora,  Arizona  et  Californie.  Chef-1.  Culiacan. 

Marine.  Les  forces  navales  du  Mexique  s’élèvent 
à 9 bâtiments  armés  portant  35  canons. 

Un  récent  décret  vient  d’organiser  les  préfectures 
maritimes  et  les  capitaineries  de  port.  Les  préfectu- 
res sont  au  nombre  de  trois  : Vera-Cruz , dans  le 
golfe  du  Mexique,  Acapulco  et  Mazatlan , dans  la 
mer  Pacifique. 

Culture.  Il  existe  au  Mexique  1 007  000  fanegas 
de  terres  en  culture  (1  fanega=  64  ares  26  c.).Les 
principaux  produits  sont  le  maïs,  le  froment,  les 
haricots,  la  cochenille,  la  vanille  et  l’elève  de* 
bestiaux. 
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EXPLICATION  DES  CARTES. 


De  riches  capitalistes  de  San-Francisco  viennent  I 
de  former  une  compagnie  pour  cultiver,  sur  une  1 
grande  échelle , le  coton  sur  la  côte  de  l'océan  Pa- 
cifique, spécialement  dans  les  limites  des  muni- 
cipalités de  San  Blas  et  de  Santiago,  dans  le  terri- 
toire de  Tépic,  où  l'on  trouve  des  terrains  arrosés 
extrêmement  favorables  à ce  genre  de  culture,  et 
ui  ne  le  cèdent  point  ù ceux  des  terres  chaudes, 
’Oajaca  et  de  Colirna.  Cette  dernière  ville  va  se 
relier,  par  une  route  et  par  une  ligne  télégraphi- 
que, d’un  côté  à Valladolul  et  à Gundalajara,  cl  de 
l’autro  à l’excellent  port  de  Manzanillo.  Par  sa  po- 
sition, il  peut  aisément  approvisionner  les  ricues 
et  populeuses  provinces  de  la  nouvelle  Galice  et  du 
Michoacan. 

La  création  d'un  consulat  de  France  à Mazntlan, 
l’occujation  de  San-Bi:is  et  celle  de  Guaymas  doi- 
vent favoriser  les  opérations  commerciales  sur  cette 
côte.  Le  port  de  Guaymas  est  excellent  ; il  reçoit 
les  produits  de  la  magnifique  province  do  la  So- 
nura,  dont  les  richesses  agricoles  peuvent  si  bien 
lutter  avec  le  produit  de  ses  mines. 

Industrie.  L'exploitation  de  mines  d’or  et  d’argent 
est  à peu  prés  la  seule  industrie  florissante.  Le 
rendement  est  d’environ  100000  000  fr.  par  an.  Les 
huit  hôtels  des  monnaies  sont  : Mexico,  Guana- 
juala , Z a cal  r cas,  Culiacan,  S.-I.uis  de  Potosi,  Gua» 
dalaxara , Chihuahua  et  Durango-,  ils  frappent  en- 
semble pour  800  000  000  fr.  par  an. 

Commerce  f.t  navigation.  Entrées  et  sorties  : 
1000  navires,  jaugeant  ensemble  KM)  000  tonneaux. 
Le  port  de  la  Vera-Cruz  a reçu,  en  1860,  427  navires 
jaugeant  60  997  tonneaux,  dont  258  navires  de  ca- 
hotage jaugeant  27  293  tonn.  — Le  port  de  Tam- 
pico a reçu,  en  1861 , *219  navires  jaugeant  19864 
tonn.  — l.e  commerce  de  la  -Vera  Cruz  a été,  en 
1860,  pour  l’importation,  de  65991  390  fr.,  et  pour 
l’exportation,  de  34422  805  fr.,  c’est-à-dire  moitié 
du  premier.  — Le  commerce  de  Tampico  a donné 
9 856  000  fr.  à l’importation,  et  32  910  UÜ0  fr.  à l’ex- 
portation. 

Dans  l’importation , l’Angleterre  figure  pour 
22  702  000  fr.,  la  France  pour  15  096  000  fr.,  les 
États-Unis  pôur  10  862  000  fr. , les  Villcs-Hanséati- 
ques  pour  9 612  000  fr.,  l'Espagne  seulement  pour 
1 700  000  fr.  — Dans  l’exportation  , l’Angleterre 
figure  pour  26  776  100  fr.,  les  États-Unis  pour 
5 903  000  fr.,  la  France  seulement  pour  921000 
francs. 

Voici  les  ports  mexicains  ouverts  au  commerce 
étranger,  dans  le  golfe  du  Mexique  : 

Sisal,  Campéche,  Tabasco,  Vera-Cruz,  Tampico, 
Matamoros,  lsla  del  Carmen. 

Au  commerce  de  cabotage  : 

Goatzacoalcos,  Alvarado,  Tecolutla,  Tuxpan,  San- 
tecom&pan. 

Dans  la  mer  Pacifique  et  le  golfe  de  Cortès,  sont 
ouveits  au  commerce  étranger  : 

Acapulco,  Manzanillo,  San-Blas  Mazatlan,  Guay- 
mas. 

Sont  ouverts  au  commerce  de  cabotage,  dans  le 
golfe  de  Californie  : 

Cap  de  San-Lucas,  La  Paz,  Navachiste,  Altata. 
Dans  l’océan  Pacifique  : 

Zihualanejo,  La  Escondida,  Tonala,  Zapalata. 

II.  LES  CINQ  RÉPUBLIQUES. 

1*  Gtmtémttlu,  république  indépendante  depuis 
le  21  mars  1847,  avec  un  président  à vio  et  quatre 
ministres.  — Religion  catholique  ; archevêché  à 
Guatemala  ; — une  Chambre  de  représentants,  une 
Cour  suprême.  — 194  456  kil.  car.  de  superficie.  — 
Population  : environ  1 000  0Ü0  d’habitants.  — Capi- 
tale, Guatemala.  — 17  départements:  Guatemala, 
Saealtepec,  S. -Marco,  Chunaltenaugo , Suchiltepec, 
h'.saiintla , Amatitlan,  Santa-Uosa,  Mita,  Sotola, 
Totoniacapan  , Cueynetenanÿo  , Quesaltenango , 


Chiquimula,  Vera-Paz.  S al  a ma.  Isabal. — Finan- 
ces. Recettes  en  1859:  12R3  594  dollars.  Dépenses  : 

1 272  28')  dollars.  Dette  intérieure:  700  000  doll.; 
extérieure  : 500  000  doll. — Armef.  : 3200  hommes. 

— Commerce.  Importation  annuelle:  1 450000  dolL; 
expoitation  : 1 970  000  doll.  deux  ports  sont  : 
S.-José  et  Isabal.  L’Angleterre  entre  dans  l’impor- 
tation pour  714  000  doll.  et  la  France  pour  205  900. 

— Navigation.  Sont  entrés,  en  1862,  dans  le  port 
dTzabal  {Atlantique)  , 52  navires  jaugeant  2527 
tonneaux  ; dans  le  port  de  S.-Joso  (côtes  du  I*ocifi- 
que),  91  nuV.jaug.  26044  ton. 

9”  non  du  ru*,  république  avec  un  président  élu 
pour  4 ans,  une  chambre  législative  de  1 1 députés, 
un  sénat  de  7 membres,  des  ministres  et  un  conseil 
d' État.  — Religion  catholique  : un  évêque  à Co - 
mayagua.  — Superficie  de  C0  350  kil.  car.  — Po- 
pulation de  350000  habit.  — Capitale,  Comayagua 
(18  G00  hab.)  — 7 départements  : Comayagua,  Re- 
jucigalpa , Choluteca , Santa- Barbara  , Gracias, 
Yorot  Olancho.  — Recettes  ; 250000  doll.  — Com- 
merce, importation;  750  000  d.  (la  majeure  partie 
avec  l'Angleterre).  — Exportation  : 825  000  doll. — 
Port  d’Omoa. 

Nnn  Nahndor,  république  avec  un  prési- 
dent élu  pour  six  ans,  une  chambre  législative  de 
24  députés,  sénat  de  12  membres  et  2 ministres; 
un  évêque  à S. -Salvador.  — Superficie  : 41 900  kil. 
carrés; — population:  600000  hab.  ; — cap.  S.-Sal - 
radar;  — 8 départements  : S -Miguel,  S. -Virent*, 
La  Paz,  Cuscattan,  S.-Salvador,  Sonsonate,  San  ta  - 
.1  na,  Chalantenango;  — recettes  annuelles  : 560000 
doll.;  dépenses,  605000;  — armée,  5 000  h.  dont 
1000  permanents  ; — commerce,  importation  : 
1 320  0C0  doll.  ; exportation  : 2 340 000 doll.  ; — navi- 
gation: 40  gros  navires,  jaugeant  24  554  tonneaox, 
entrés  à S.-Salvador 

4"  ilrarafia.  République  (constitution  du 
19  août  1858)  avec  un  president  nommé  pour  quatre 
ans,  une  chambre  législative  et  un  sénat,  de  plus 
4 ministres;  un  évêque  à Sicaragua. — Superficie: 
119462  kil.  carrés  (Grevtown  et  les  Mosquitos,  en 
grande  partie,  sont  réunis  au  Nicaragua)  ; — nouv. 
capit.  : Managua,  10000  hab.;  anc.  capit. :Léon, 
33000  hab.  j — 5 départements  . Riras,  Granada, 
Léon,  Ségovxe,  Mataoalpa  ; — population  : 400000  h.; 

— recettes,  annuelles:  385  000  doll.;  dépenses, 
379  000  doll.  ; — dette.  400  000  doll. 

aa  Conta- Rica.  République  avec  un  président 
élu  pour  trois  ans,  un  sénat  de  25  membres,  une 
chambre  des  députés  de  29  membres  et  3 ministres; 

— une  cour  de  justice  à S.-Jose,  trois  instances  ; — 
un  évêque  à S. -José  : — superficie  : 58  743  kil.  carr.  ; 

— population,  126750  bal).;  — capitale  S.-Jose, 
30000  hab.;  — 6 provinces  : S.-Jose,  Cartago,  lle- 
redia , Âlajucla,  Moravia,  Punln-Arcnas ; — recettes 
annuelles,  en  moyenne,  1 million  de  piastres;  — 
le  mouvement  d importation  dans  le  port  de  Punta- 
Arenas , en  1839,  911000  piastres;  exportation, 
1373940  piastres;  — entrée  et  sortie  du  port  do 
Punta-Arenas  en  1859  : 118  navires  jaugeant  52159 
tonn.;  — milices,  5000  h. 

III.  ANTILLES.—  COLONIES  EUROPÉENNES. 

f.  Colonie*  anglaise».  I.  SUR  LE  CONTINENT: 
Honduras  Britannique.  Balise  et  territoire,  super- 
ficie : 17  000  milles  carrés  anglais;  — 155026  bah-; 

— recettes,  35000  liv.  sterl.  ; dépenses,  28000  iiv. 
stcrl.  ; — un  lieutenant  gouverneur. 

IL  Iles.  Les  Bahama,  3522  milles  carr.  angl.  ; 
35  289  hab.  ; — recettes  : 40  000  liv.  st.  ; dépendes: 
49000  1.  st.;  — gouverneur  commandant  en  chef. 

Les ilet  Turcs  et  Caïques.  4372  hab.;  — recettes, 
8000  1.  st.  ; dépenses  : 9000  1.  st.  ; — un  président 
du  conseil. 

Grande  Antille.  la  Jamaïque.  6400  m.  c.  angl. 
de  superficie  ; — 441 255  hab.  ; — recettes,  275000 
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L st.  ; dépenses,  274000  1.  st. ; — un  gouverneur  en 
chef  ; — capitale  Kingstoicn  ; ville  princip.,  Spa- 
\nishlown  (Santiago)  ; 3 comtés  : Cormcall , Middlc- 
sex;  Surrey. 

Petites  Antilles  : 1°  Iles-sous-le-vent,  (les  Vierges. 

4 principales  : Tortola , Anegada,  Virgin-Gorda, 
Anguilla , 04  m.  c.  angl.;  6051  hab.  ; 2000  liv. 
st.  de  recettes;  2000  1.  st.  de  dépenses,  un  prési- 
dent; — île  Saint-Christophe , 106  m.  c.  angl.  ; 
24  440  hab.  ; 20000  1.  st.  de  recettes  ; 21000  1.  st. 
de  dépenses;  lieutenant  gouverneur;  — Nieves, 
60  ra.  c.  angl.;  9822  hab.;  6000  1.  st.  de  re- 
cettes; 6000  do  dépenses;  un  président; — îles 
Antigoa  et  Barboude  , 183  m.  c.  angl.  ; 37 125 hab.; 
37  000  1.  st.  de  recettes;  38  000  1.  St.  de  dépenses*, 
résidence  du  gouverneur  général  commandant 
en  chef  les  Iles-sous-le-vent.  — Montserrat,  47  m.c. 
angl.;  7645  hab.;  4000  1.  st.  de  recettes  et  de  dé- 
denses.— Dominique,  291  m.c. angl.;  25  06obab.; 
12  000  1.  st.  de  recettes;  13000  1.  st.  de  dépenses; 
lieutenant  gouverneur. 

2°  lles-sus-le-rcnt.  Sainte-Lucie , 250  m.  c.  angl.; 
26705  hab.  ; 14000  1.  st.  recettes  et  dépenses;  lient, 
gouverneur.  — Saint-Vincent,  131  m.  c.  angl.  ; 
31  755  hab.  ; 25000  1.  st.  recettes  et  dépensés  ; lieu- 
tenant gouverneur.  — Barbade,  166  m.  c.  angl., 
152727  hab.;  98000  1.  st.de  recettes,  1150001.  st. 
de  dépenses;  gouverneur  et  commandant  en  chef 
des  Iles-sus-le-vent.  — Grenade  et  Grenadille, 
133  m.  c.  a.;  32  268  habit.;  16000  liv.  recettes; 
18  000  liv.  dépenses;  un  lieutenant-gouverneur.-— 
Tabago , 97  m.  c.  a.;  15410  hab.;  8 OUO  liv.  recettes 
et  dépenses;  un  lieutenant-gouverneur.  — Trinité, 

1 754  m.  c.  a.;  84  438  hab.;  171  000  liv.  de  recettes; 
188  000  de  dépenses  ; un  lieutenant-gouverneur. 

Produits  des  colonies  : rhum,  sucre,  café,  coton, 
tabacs. 

•°  Colonie»  franral»e».  — Petites  Antilles , 2 
gouvernements. 

I"  Gouvernement  : Martinique  (à  laFrancc  depuis 
1635);  superficie,  98  782  hectares;  popul.,  135  991 
hab.;  1 contre-amiral  ou  1 capitaine  de  vaisseau,  gou- 
verneur à Fort-de-France,  avec  un  conseil  privé,  1 
conseil  général,  1 escadron  de  gendarmerie.  1 d’artil- 
lerie. 1 compagnie  du  génie,  1 régiment  d'infante- 
rie de  marine:  1 évêque  catholique  à Saint-Pierre  ; 
1 cour  impériale  à Fort-de-France  ; tribunaux  de 
lr*  instance  : Fort-de-France  et  Saint-Pierre  : tri- 
bunaux de  paix  ; Fort-de-France , Saint-F.sprit, 
Anses-d’Arlet,  le  Marin,  le  Lamenlin : — le  Mouil- 
lage (Saint-Pierre) , Fort-Saint-Pierre,  Basse-Pointe, 
Trinité.  — 1 commissaire  de  la  marine  ordonna- 
teur; 1 directeur  des  affaires  de  l'intérieur,  dont 
dépendent  les  municipalités;  l directeur  des  doua- 
nes; 2 chambres  de  commerce,  Saint-Pierre  et 
Fort-de-France. 

II*  Gouvernement  : Guadeloupe  (à  la  France  de- 
puis 1635)  et  dépendances  : Dcsirade,  les  Saintes, 
J/ arie- Galante  (1647)  et  la  moitié  de  Saint-Martin, 
1648  (partagé  avec  les  Hollandais).  — Ensemble, 
108  590  hectares  de  superf.;  138  0G9  hab.;  — 1 gé- 
néral de  brigade  gouverneur  à la  Basse-Terre  ; — 
conseil  prive,  conseil  général;  — 1 direction  de 
l'artillerie  ; 1 sous-direction  du  génio  ; 1 escadron 
d'artillerie;  1 escadron  de  gendarmerie;  1 compa- 
gnie du  génie;  ua  régiment  d’infanterie  de  mari- 


ne; 1 évêché  à la  Basse-Terre  ; 1 cour  impériale  à 
la  Basse- Terre;  3 tribunaux  de  1”  instance  : Basse- 
Terre ; Pointe  à-Pitre,  Marie-Galante;  tribunaux 
de  paix  : Basse-7'erre . Capes! erre , Pointe-Noire , 
le  Marigot  (à  Saint-Martin),  Pointe- A-Pitre,  Isimen- 
tin , Pont-Louis , le  Moule,  Saint-François , Marie- 
Galante;  — 1 commissaire  de  la  marin1)  ordonna- 
teur; 1 directeur  de  l’intérieur;  1 directeur  d^s 
douanes;  2 chambres  de  commerce  : Basse-Terre, 
Pointe-à-Pitre. 

Produits  des  Antilles  françaises:  Coton,  café, 
sucre,  tafia,  tabacs. 

Colonie»  espagnole»,  q capitaineries  géné- 
rales : 1*  capitainerie  générale  de  Vile  de  Cuba  : su- 
perficie , 2309  milles  carrés  géogr.;  population  : 

1 449462  hab.;  la  Beat  audiencia , rena  la  justice; 
tribunaux  de  commerce  : La  Havane,  Matansas, 
San-lago;  3 districts  : 1*  La  Havane  ; 2°  Pucrto- 
Principe:  3°  Santiago;  ce  sont  aussi  des  départe- 
ments militaires  et  des  intendances  financiè  res.  — 

1 archevêché  : San-lago ; 1 évêché  : la  Havane. — 
Recettes  : 60  000  000  fr.;  12  000  horn.  de  troupes. 
— Commerce : tabacs,  sucre,  cacao,  coton,  métaux, 
houille,  etc.  L’exportation  est  double  de  Pirnporta- 
tion;  importation,  162  millions;  exportât.,  224  mil- 
lions. 

2°  Capitainerie  générale  de  Porto-Rico  : 188  mil- 
les carrés  géogr.;  380000  hab. 

Les  petites  lies  voisines,  Vierges  espagnoles,  dé- 
pendent de  la  capitainerie.  — Évêché  à Saint-Jean 
de  Porto-Rico. 

Les  Espagnols  ont  abandonné  Saint-Domingue, 
qui  avait  etc  un  instant  à eux,  1861-1865. 

4n  colonie»  hollandaise»  i Saint-  Martin  (de 

moitié  avec  les  Français),  Saba  et  les  îles  situées 
au  nord  du  Venezuela  : Gallinas,  Arouba,  Curaçao. 

5°  Colonie»  danoise»  i Sainte-Croix,  cap.  Frx- 
drrichstadt , Sainl-Eustache , Saint-Jean,  Saint- 
Thomas. 

O Colonie  Mucdoiite  : lie  Saint-Barthélemy. 

Haïti.  — Divisée  en  deux  États  ; la  République 
d’Haiti  et  la  République  dominicaine. 

I.  République  Haïtienne.  — 480  milles  carr.  géog.  ; 
popul.  572000  hab.  ; 1 président  à Port-au-Prince, 
capitale  ; 7 ministres;  une  Chambre  des  représen- 
tants de  50  membres  élus  pour  5 ans:  les  sénateurs 
(36  membres)  élus  pour  9 ans  par  la  chambre  des  re- 

résentants  ; une  Cour  suprémeaPori-uu-Prince,  7 tri- 
unaux  civils,  criminels  et  correctionnels:  Port-au- 
Prince,  Aux-Caycs,  Cap-Haiti , Les  Gunaïves,  Jac- 
mal,  Jérémie,  Port-dc-Paix;  — archevêque  à Port- 
au-Prince.  — Recettes  : 1 457  680  piastres  ; dépenses  : 
l 326160  piast.;  — dette  : 150  millions.  — Armée  : 
50000  hommes.  — Commerce  annuel  : import.  : 
38  000  000  fr.  ; export.  : 43000  000.  — Les  États-Unis 
et  la  France  tiennent  le  l*r  rang  dans  les  relations 
commerciales  do  cet  État.  Produits  : Bois,  sucre, 
café,  tabac,  etc. 

II.  République  Dominicaine.  — Cette  république 
s’étail  donnée  à l'Espagne  en  1861;  mais  les  Espa- 
gnols nont  pu  la  conserver  ; l’abandon  eut  lieu  en 
1865,  et  aujourd’hui  la  constitution  de  cet  Étal  n’est 
pas  encore  fixée  définitivement.  Villes  : San-Do- 
mingo,  Sant-Iayo,  Samana,  avec  sa  fameuse  baie, 
un  des  plus  beaux  ports  naturels  du  monde. 


CARTE  N°  87. 

AMÉRIQUE  MÉRIDIONALE. 

Géoghapjuk  physique.  La  carte  suffit  aux  rensei-|  États  politiques  suivants:  3 États  formés  du  de- 
gnements  généraux  s membrement  do  l’ancienne  Colombie,  alfrancbie 

Etal».  L’Amérique  méridionale  comprend  les  * par  Bolivar  20  nov.  1818  : 1*  République  de  l’Équa- 
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teür,  2*  République  de  Nouvelle  G b f.n  a de,  3“  Ré- 
publique de  Venezuela.—  4"  la  Guyanne  Anglaise, 
6"  la  Guyanne  Hollandaise  ; G"  la  Guyanne  Fran- 
çaise; 7"  I’Kmpihe  du  Brésil:  8*  h République  du 
Pérou,  9"  la  République  de  Bolivie,  10°  la  Répu- 
blique du  Paraguay,  11”  la  République  Argentine 
ou  de  la  Plata,  12°  la  République  dr  l’Uraguay; 
13*  la  République  du  Chili  et  14*  les  établissements 
Anglais  des  îles  Malouines  ou  Falkland. 

f*  République  «le  l'Equateur,  cap.  Quito , 
gouvernée  par  un  président.  — Archevêque  calhol. 
à Quito; — Superficie:  13  400  milles  carres  géogr. 

— Population  : 1 041  000  hab.  dont  600000  blancs. 

— Finances.  Revenus  : 1 million  de  piastres 
(1  piastre  = 5 fr.  30)  environ  ; dépensés  : id.  ; dette  : 
3 millions  de  £ environ  ; — pas  d armée  ni  de  ma- 
rine. — Commerce  : importation  annuelle,  envi- 
ron : 26  millions  de  fr.  Exportation  20  millions. 
Port  principal  : Guayaquil.—  Divisions  : 3 départe- 
ments : Quito,  Guayaquil,  Assuay.  V.  princip.  : 
Quito,  76  000  hab.,  Guayaquil,  Cuenca,  Rio  Bamba, 
Conception.  — Le  vaste  territoire  des  Maynas  et  la 
province  de  Lorelo  sont  l'objet  do  contestations  entre 
cet  Etat  et  le  Pérou. 

*u  République  «le  nouvelle  Grenade,  cap. 
Santa-Fé-de- Bogota : Gouvernement:  Une  révolu- 
tion a changé,  en  1860,  l’ancienne  constitution;  la 
constitution  actuelle  date  du  8 mai  1863.  Cet  Étal 
forme  aujourd’hui  une  fédération  de  9 Étals  ou  pro- 
vinces, gouvernées:  1“  par  une  chambre  de  66  rc- 
réscnlants,  élus  à raison  de  1 député  par  60 000 
ab.,  un  sénat  de  27  membres  (3  pour  chaque  Etat)  ; 
2°  par  un  président  qui  est  élu  pour  4 ans  par  les 
États  assisté  de  4 ministres.  — A Bogota,  cour 
suprême  de  justice  et  archevêché.  Population: 
2 793 400 hab.  — Superficie  13  313  myriam.  carrés; 

— Finances;  recettes:  1830000  piastres  ( 1 pias- 
tre=5  fr.)  ; dépenses  : 2 137  000  p.  ; dette  ; 44  mil- 
lions de  piastres  environ.  — Armée:  2000  h.  — 
Commerce;  importation  annuelle:  14500000  p.; 
Exportation:  12500000  p.  — Grand  commerce  de 
transit  par  le  chemin  de  fer  de  Panama.  — Divi- 
sions : 9 Etats  ou  provinces  : 1°  Antiquiora,  cap. 
du  même  nom  ; 2°  Bolivar,  cap.  Carthagènc,  port  ; 
3°  Boyaca,  cap.  Tunja;  4°  Cauca,  cap.  Popayan  ; 
5°  Cuindinamarca,  cap.  Funza;  6*  Magdaîena,  cap. 
Santa-Maria;  7°  Panama,  cap.  Panama,  port; 
8°  Santander,  cap.  Pamplona  ; 9*  Toi i ma,  cap! 
Purification. 

L’Etat  de  Panama  peut  être  considéré  comme 
une  petite  république  indépendante  et  ne  partici- 
pant pas  à la  confédération.  Mais  elle  n’est  pas 
reconnue  et  n’a  pas  d’agents  consulaires  étrangers. 

*°  République  «le  Ycnnnela,  cap.  Caracas. 
Etat  séparé  du  reste  de  la  Colombie  1829,  république 
fédérative  depuis  1863,  avec  un  président,  4 minis- 
tres, J archevêque,  à Caracas.  Superficie 20097  mil- 
les carrés  géogr.;  — Population  : 1 570000  hab.  ; 

— Finances : dépenses:  8 millions  de  dollars; 
recettes  : 3 millions  environ  ; dette  : 30  millions  de 
dollars  environ.  — Commerce,  ensemble  des  échan- 
ges annuels  : 15  millions  de  dollars.  — Divisions. 
Avant  la  révolution,  la  République  comptait  18  pro- 
vinces : Apure,  Barquisimeto,  Vannas,  Barcelone, 
Caraholo,  Caracas,  Coro,  Cumana,  Guavana,  Mara- 
caïbo,  Margarita,  Merida,  Truxillo.  Aujourd’hui  les 
provinces  sont  réunies  deux  à deux  pour  former  les 
7 États  de  la  nouvelle  république  fédérale. 

4"  LiijBnnr  Anglnlpc,  prise  aux  Hollandais 
par  les  Anglais  en  1808.  Superficie:  70000  milles 
carrés  angl.  ; population  : 148 (IX)  hab.  ; Recettes: 
300  mille  £ ; dépenses  325  mille  £.  Cap.  Georgetown 
ou  Stabrok..  2 gouvernements. 

5*  Lujaiinr  HolInndaUc.  < u fturlnuiu,  en- 
levée par  les  Hollandais  aux  Anglais  en  1667,  reprise 
par  ces  derniers,  et  rendue,  dans  scs  limites  actuel- 1 


les.  en  1802, à la  paix  d’Amiens;  population  : 52  000 
hab.;  superficie:  115000  kïl.  carrés,  cap.  Para- 
maribo. 

•“  Ou fanne  Française,  occupée  par  les  Fran- 
çais dès  1604,  prise  par  les  Anglais  1654,  par  les 
Hollandais,  1676;  par  les  Portugais,  1809;  rendue 
à la  France,  1817.  Superficie,  150000  kii!  carrés, 
population,  25  000  hab.  gouverneur  : 1 général  de 
brigade  d’infant,  de  marine,  1 directeur  de  l’inté- 
rieur; cour  impér.;  tribun.de  1"  instance;  collège; 
cap.  Cayenne , ville  : Sinnamari,  Oyapok. 

9*  Empire  du  Rréall,  colonisé  par  les  Portu- 
gais au  xvr  siècle,  et  perdu  par  eux  en  1R20,  époque 
où  le  pays  forma  t n empire  indépendant.  Gouver- 
nement : monarchie  représentative  et  héréditaire; 
conseil  d’Etat;  sénat  de  58  membres;  Chambre  des 
députés  rie  122  membres.  — Superficie:  147  624 
milles  carrés  géog.— • Population:  7 67 i 000  hab.  — 
Culte  catholique,  archevêché,  Bahia;  — évêchés  : 
Fortalezza,  Cuvaba,  Diamantina,  Goyas,  Maranhâo, 
Minas-Geraes  (Ouro-Preto),  Para,  Pernambouc,  Rio- 
dc-Janeiro,  Rio-Gramle-do-Sul,  Saint-Paulo.  — 
Finances  : Recettes  annuelles  : 50  700  000  mille 
reis  (350  reis  = 1 fr.),  dépenses  : 56 600  000; 
dette  : 13000  000  £ environ.  — Armée  : 22  000  h, 
— Flotte  : 22  navires  à vapeur;  16  à voiles.  — 
Justice:  Cour  suprême  à Rio-Janeiro:  — 4 tribu- 
naux d’appel  : Rio-Janeiro,  Bahia,  Pernambouc, 
Maranhâo.  — Dans  les  mêmes  villes  sont  des  tri- 
bunaux de  commerce.  — Commerce.  Exportation 
annuelle  : 127  295  000  mille  reis;  importation: 
119300000-  Ces  chiffres  sont  de  l’année  du  maxi- 
mum. Depuis  10  ans.  la  moyenne  serait  100000 000 
mil  reis.  — Navigation  : Entrée  : 2760  navires  jau- 
geant 878  590  tonneaux;  sortie,  2470.  jaugeant 
904  000  tonneaux.  — Ports  princip.;  Rio-Janeiro, 
Bahia,  Pernambouc,  Para,  etc.— Cap.  Rio  jnurir*. 

Divisions.  Le  Brésil  est  divisé  administrativement 
en  28  provinces  qui  sont  : 


Provinces.  Sénat. 

Dép. 

Chefs  lieux. 

Pari. 

1 

3 

Pari. 

Maranhâo. 

3 

6 

Maranhâo. 

Piauhy. 

1 

3 

Therezina. 

Ciarà. 

4 

8 

Fortaleza. 

R.  Gr.  del  Norte. 

] 

2 

Natal. 

Parahyba. 

2 

5 

Parahyba. 

Pernambouc. 

6 

13 

Pernambouc. 

Alagôas. 

2 

5 

Alagûas  (Maccyo). 

Sergipe. 

2 

4 

Sergipe. 

Bahia. 

7 

14 

San-Salvador. 

Espiritu-Santo 

1 

2 

Vittoria. 

Rio  do  Janeiro. 

6 

12 

Rio  de  Janeiro,  cap. 

Santo-Paulo. 

4 

9 

Santo-Paulo. 

Sta-Catharim. 

1 

2 

Destero. 

S.-Pedro  do  Sul. 

3 

6 

Porto  Alegre. 

Minas  Geraes. 

10 

20 

Ouro  Preto. 

Matto  Grosso. 

1 

2 

Cuva  ha. 

Goyaz. 

1 

2 

Goyaz. 

Amazonas. 

1 

2 

Manaos(Rio-Negro) 

Paranà. 

1 

2 

Curitiha. 

République  dn  Pérou. — Le  Pérou  con- 
quis par  les  Espagnols  au  xvi*  siècle , s’affranchit 
en  1821.  Bolivar,  Sucré,  Saint  Martin  et  Cochrane 
consolidèrent  cette  indépendance  par  leurs  victoires. 
Les  deux  portions  du  Pérou  se  divisèrent  et  formè- 
rent deux  républiques  distinctes.  Gouvernement  : 
président  élu  pour  6 ans  par  le  suffrage  direct  ; con- 
grès: un  sénat  de  36  membre*,  deux  membres  par 
département  : n e chambre  des  députés  de  86  mem- 
bres (I  députe  élu  par  20000  ban.)  ; — Culte  ca- 
tholique : Archevêché  «4  Lima;  — Justice  .-  Cour 
suprême  à Lima,  tribunaux  d'appel  : Lima,  Cusco. 
Arcquipa,  Truxillo,  Ayacucho  et  Puno.  — Tribu- 
naux de  première  instance  dans  les  districts.  — 
Superficie.  — 23940  milles  carrés  géographiques  ; — 
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population  : 2 300000  hab.  ; — Finances  : recettes  : 
21246000  dollars;  dépenses:  21  446  000;  dette: 
34  millions  de  dollars.  — Armée  : 16000  h.  ; — 
Flotte  : 18  navires  dont  8 A vapeur  : 90  canons.  — 
Commerce  : impoitation  annuelle  : 27  millions  de 
dollars;  exportation  : 33  millions  doll.  Le  principal 
article  d’exportation  est  le  guaiio.  Les  ports  mar- 
chands, dans  leur  ordre  d'importance,  sont  : Callao 
(port  de  Lima),  Arica,  Islay,  Ionique,  Huanchaco, 
Payta,  San-Josc  — L’effectif  de  la  marine  mar- 
chande est  de  110  bâtiments,  jaugeant  24  000  ton- 
neaux. 

Divisions  : le  Pérou  est  administrativement  di- 
visé en  16  provinces  : l”  Lima,  cap.  Lima,  100  000  h. 
2*  Amazones,  ch.-l  Cliachapoyas;  3°  Cajamarca, 
ch.-l.  id.  ; 4°  Libertad,  ch.-l.  Truxillo;  5°  Ancas, 
ch.-l.  Huaras  ; 6"  Junin.  ch.-l.  El-Cerro-de-Paseo  ; 
7“  Guancavilca,  ch.-l.  id.  ; 8*  Ayacuchu,  ch.-l.  id. 
vict.  de  Bolivar  1824;  0°  Cuzco,  ch.-l.  id.,  anc. 
cap.  des  Incas,  antiquités  dans  cette  province; 
JO*  Arequipa,  cb.-l.  id.  ; 11*  Moquega,  cap.  lacna; 
12*  Puno,  ch.-l.  id.  ; 13*  Piura,  ch.-l.  id.  ; 14“CalIao, 
ch.-l.  id.;  15°  Yca,  ch.-l.  id  ; l6“Territoire  de  Lorelo. 

•”  République  de  llolUie  ou  HAt'T-PÉKOU. 
Affranchie  par  Bolivar,  6 août  1824.  Séparée  du  Pé- 
rou, 11  août  1825,  cap.  Chuquisaca  ou  la  Plata.  — 
Gouvernem.  : Président,  assemblée  siégeant  à 
Oruro  : — Culte  : catholique  ; 1 archevêque  à la 
Plata,  évéoucs  à Cochabamba,  à Santa-Cruz  et  à la 
Paz  ; — Superficie  : 24  000  milles  carrés  géogr.  ; 

— Population  : 1 987  000 hab.  dont  243000  Indiens; 

— Armée,  1500  h.  ; — Flotte  : 3 navires. — Fi- 
nances, recette  : 1976000  piastres.  Dépenses 
1 739  000  p.  Dette,  pas  de  dette  extérieure  ; — Com- 
merce : importation  7 000000  de  francs.  Un  seul 
port  marchand  : Cobija;  38  navires  marchands.  — 

Divisions  : 9 départements  : I*  La  Paz,  2*  Co- 
chabamha,  3*Potosi,  4*  Chuquisaca,  cap.,  ch.-l.  du 
dép.  Sucré  ; 5“  Oruro,  résidence  de  l’Assemblée  ; 
6*  Santa-Cruz,  7*  Tarija,  8°  Veni,  ch.-l.  Trinidad: 
9“  Atacama,  ch.-l.  Cobija. 

*•* , République  du  paraKuay.  Ancienne- 
ment Etat  3m dé  par  les  jésuites;  il  passa  aux  Es- 
pagnols,puis  aux  Portugais,  indépendant  en  1811  ; 
gouvernement  dictatorial  d’abord,  avec  Lopez.  Le 
président,  à vie,  désigne  son  successeur.  — Super- 
ficie : 11  113  lieues  carrées  de  20  au  degré. — (Les 
renseignements  sur  ce  pays  sont  très-incomplets , 
très-indécis,  son  étendue , son  gouvernement  et  son 
indépendance  même  sont  mises  en  question.)  Cap. 
Assomption , évêché.  Le  vaste  territoire  de  Chaco 
lui  est  enlevé  aujourd’hui  par  la  Bolivie  et  tout  le 
pays  est  meuacé  par  le  Brésil  et  la  République  Ar- 
gentine. 

République  Argentine,  Gouvernement  • 
État  fédéra],  d’après  la  constitution  de  1833,  revisée 
en  1860:  un  président.  2 chambres;  28  sénateurs 
et  34  députés;  Superficie  : 23330  milles  carrés 
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géographiques;  Population  : \ 172000  h.  — Culte: 
évêchés  de  Parana,  Cordoua  , Tucuman  , Cuva, 
Salta,  Buevnos-Ayres.  — Finances.  Ilecettes  éva- 
luées à 9 millions  de  piastres,  provenant  des 
douanes.  — Armée  : 10000  h.  — Flotte  : 17  petits 
bâtiments  dont  7 à vapeur.  — Commerce  : impor- 
tation : 4 millions  2 ports  principaux  : Bueuos- 
Ayres  et  Rosario. 

Divisions  : 14  provinces  subdivisées  en  1*3  dé- 
partements ou  districts.  La  cap.  est  Buenos- 
Ayrts:  120000  h. 


Provinces. 

Départ. 

Chefe-iitix. 

Juiuy. 

Salta. 

9 

16 

Juiuy. 

Salta. 

Catamarca. 

8 

Catamarca. 

Tucuman. 

9 

Tucuman. 

S.-lago  del  Estero. 

8 

San-lago. 

Corrientcs. 

17 

Concepcion. 

la  Rioja. 

7 

l.a  Rioja. 

Cordova. 

14 

Cordova. 

Santa-Fé. 

4 

Santa-Fé. 

F.ntrc-Rios. 

10 

Parana. 

San  Juan. 

4 

San-Juan. 

San  Luis. 

8 

San-Luis. 

Mendoza. 

8 

Mendoza. 

Buenos-Aires 

51 

Buenos-Aires 

173 

• République  de  l't  ruicuay.  État  indépen- 
dant (depuis  le  23  août  1823,  constitution  du 
18  juillet,  1830)  ; président,  corps  législatif,  sénat; 
— • Superficie  : 3373  milles  carrés  géographiques; 

— Population  : 241  000  h.  — Armée  : 2800  h.  et 
20000  h.  de  garde  nationale  ; — Université  à Monte- 
video; — Finances  .*  recettes  et  dépenses  : 
15000000  fr.  ; — Commerce  : importation  annuelle  : 
9642000  piastres;  exportation  : 7 380000  piastres, 
cap.  Montevideo  : 43  000  h. 

Divisions  : 13  départements, 

■3'  République  du  chl'I.  État  indépendant 
depuis  le  18  septembre  1810;  constitution  de  1833  : 
un  président  quinquennal,  conseil  d’État,  sénat  de 
20  membres  élus  pour  9 ans;  ch.  des  députés 
(1  député  par  20000  h.);  — Religion  : archevêché  : 
San-lago;  évêché  : Serena,  Conception,  San  Carlos 
de  Chiloé.  — Superficie  : 2260  milles  carrés  géogr.  ; 

— Population  : l 560000  h.  ; — Financer;  recettes 
et  dépenses  : 7 300  000  piastres  ; — Armée  : 3 000 h. , 
garde  nationale  : 30  000  h.;  — Commerce  : impor- 
tation annuelle:  27  millions  de  piastres;  export.: 
23  millions  p.  Marine  marchande  : 207  navires 
jaugeant  60000  tonneaux. 

Divisions  : 14  provinces  : Atacarna,  Coquimbo, 
Aconcagua,  Valparaiso,  j>urt  principal,  San-lago; 
cap.  Colchagua,  ou  Curico,  Talca.  Maule,  Nubie, 
Conception,  Arauco,  VaJdivia,  Chiloé,  Llanquihué 

14°  île»  n«louhie«.  Aux  Anglais  : 600  h. 
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CARTE  N”  88. 


OCÉANIE. 


Nous  avons  adopté  la  division  en  quatre  parties  : 

1°  Malaisie,  2°  Melanésie,  comprenant  le  continent 
Australien  ; 3“  Micronésie  ; V Polynésie. 

Ce  qui  fait  la  principale  importance  de  cette 

Possessions  hollandaises,  ville  principale 


Hab. 

Java  et  Madura.  13  019108 

Sumatra  (côte  ouest).  1 079*43 

Denkulen.  126253 

Lampongs.  90  487 

Paiera  ban  g.  002210 

. Rhiau.  26185 

Banca.  52  244 

Dilliton.  13  771 


Le  nombre  des  Européens  établis  dans  les  colonies  des 

Possessions  espagnoles  (Voyez  Espagne,  ta- 
bleau 69).  Iles  Philippines  : Manille , Mindanao. 
Possessions  portugaises  (Idem.) 

Possessions  anglaises.  La  petite  f le  Inbuan. 

•"  NflcJanéMle,  qui  comprend  l’Australie,  décou- 
verte par  les  Espagnols,  reconnue  par  les  Hollan- 


5*  partie  du  monde,  ce  sont  les  découvertes  et  les 
établissements  des  Européens.  » 
lu  naUlülr.  (Voy.  pour  les  races  : le  tableau  et 
la  carte  n*  41). 

Batavia  dans  lile  Java,  grand  commerce. 


Hab. 

Bornéo  côte  occidentale.  331  409 

— côte  sud  et  est.  553  343 

Célèbes.  266  030 

Moluques.  Menado.  177  361 

— Ternate.  93  370 

— Amboinc.  167  760 

— Banda.  111195 

Timor.  907  146 

Iiali  et  Lombok.  32  170 


Indes  néerlandaises  s’élève  à 30  789. 

dais,  occupée  aujourd’hui  par  les  Anglais.  Le  ter- 
ritoire a été  exploré  à l'intérieur,  depuis  ces  15 
dernières  années  et  traversé  deux  fois  du  N.  au  S. 
Les  possessions  anglaises  se  divisent  en  six  parties 
et  sent  avec  la  Nouvelle  Zélande  qui  appartient  à 
la  Polynésie  : 


Possessions  anglaises. 


M 

. c. 

Hab. 

Nouvelle  Galles  du  Sud. 

323 

437 

365 

635 

Queensland. 

678 

000 

56 

000 

Victoria  ou  Austr.  heureuse. 

. 86 

831 

548 

944 

Australie  méridionale. 

383  328 

126 

830 

Australie  occidentale. 

97  R 

009 

15 

691 

Tasmanie. 

26 

215 

90 

211 

Nouvelle  Zélande. 

106 

259 

155 

070 

Total ““ 2 

582 

070  : 

1 :c..s 

:isi 

Possessions  françaises.  Nouvelle  Calédonie  et 
lies  des  Pins. 

S"  NiieronéMie.  Possessions  espagnoles.  (Voy. 
tableau  69). 

4°  roiyné-nlc.  POSSESSIONS  FRANÇAISES,  OU  lies 
placées  sous  le  protectorat  de  la  France.  (Elles  sont 
indiquées  sur  la  carte.) 


24  comtés,  v.  princ.  Sidnoy. 

détachée  en  1859  de  la  précéd.,  cap.  Brisbane. 

22 comtés,  cap.  Melbourne. 

8 comtés,  cap.  Adélaïde. 

26  comtés,  cap.  Perth. 

11  comtés,  cap.  Hobartown. 

2 régions:  Ikanamauwl,  Tawaï-Pounamou. 


Nous  renvoyons  à la  Carte  pour  les  autres  grou- 
pes d’iles  et  au  tableau  39  pour  l’histoire  des  dé- 
couvertes dans  ces  parages. 

Les  Iles  Ha  way  ou  Sandwich  forment  aujourd’hui 
un  État  indépendant  avec  une  constitution  presque 
européenne.  Cap.  Honoloulou. 
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Boulevard  Saint-Germain,  77,  à Paris. 


LES 

GRANDS  ÉCRIVAINS 

DE  LA  FRANCE 

NOUVELLES  ÉDITIONS 

PUBLIÉES  SOIS  LA  DIRECTION  DE  M.  ADOLPHE  RÉGNIER 
Membre  de  l’Insliiut, 

SIR  LES  MANUSCRITS,  LES  COPIES  LES  PLUS  AUTHENTIQUES  ET  LES  PLUS  ANCIENNES  IMPRESSIONS 
avec  variantes,  notes,  notices,  lexiques  des  mots  et  locutions  remarquables, 
portraits,  fac-similé,  etc. 

ENVIRON  200  VOLUMES  IN-8,  A 7 FR.  50  LE  VOLUME. 


150  exemplaires  numéroté*  sont  tirés  sur  grand  raisin  vélin  collé. 

PRIX  DE  CHAQUE  VOLUME  : 20  FR. 


Depuis  longtemps  déjà  on  a publié  avec 
une  religieuse  exactitude,  en  y appliquant 
les  procédés  de  la  plus  sévère  critique , 
en  remontant  aux  sources  les  plus  sûres, 
en  fouillant  toutes  les  bibliothèques  et 
collationnant  tous  les  manuscrits,  non- 
seulement  les  chefs-d’œuvre  des  grands 
génies  de  la  Grèce  et  de  Rome,  mais  les 
ouvrages,  quels  qu’ils  soient,  de  l'anti- 
quité, qui  sont  parvenus  jusqu’à  nous. 
A ce  mérite  fondamental  de  la  pureté  du 
texte,  constitué  à laide  de  tous  les  docu- 
ments, de  toutes  les  ressources  que  le 
temps  a épargnés , on  a joint  un  riche 
appareil  de  secours  de  tout  genre  : va- 
riantes, commentaircs;  tables  et  lexiques, 
tout  ce  qui  peut  éclairer  chaque  auteur 
en  particulier  et  l’histoire  de  la  langue  en 
général.  En  voyant  cette  louable  sollici- 
tude dont  les  langues  anciennes  sont  l’ob- 
jet, on  peut  s’étonner  que  jusqu’ici,  à 
part  quelques  mémorables  exceptions, 
les  écrits  de  nos  grands  écrivains  n’aient 
pas  été  jugés  dignes  de  ce  môme  respect 
attentif  et  scrupuleux,  et  qu’on  ne  les 
ait  pas  entourés  de  tous  les  secours  pro- 
pres à en  faciliter,  à en  féconder  l’étude. 
Réparer  cette  omission , tel  est  le  but  que 
nous  nous  proposons. 

Four  la  pureté,  l’intégrité  parfaite, 
l’authenticité  du  texte,  aucun  soin  ne 
nous  paraît  superflu,  aucun  scrupule 
trop  minutieux.  Les  écrivains  du  dix-sep- 


tième siècle,  et  c’est  parles  plus  émi- 
nents d’entre  eux  que  nous  avons  com- 
mencé notre  publication , sont  déjà  pour 
nous  des  anciens.  Leur  langue  est  assez 
voisine  de  la  nôtre  pour  que  nous  l’en- 
tendions presque  toujours  et  l’admirions 
sans  effort.  Mais  déjà  ello  diffère  trop  de 
celle  qui  sc  parle  et  s’écrit  aujourd’hui  ; 
le  peuple,  et  plus  encore  peut-être  la 
société  polie , l’ont  trop  désapprise  pour 
qu’on  puisse  encore  dire  que  nous  la  sa- 
chions par  l’usage.  Pour  la  reproduire 
sans  alteration,  il  ne  suffit  point  que  l’é- 
diteur s’en  rapporte  à sa  pratique  quoti- 
dienne, à son  instinct  du  langage  : il  faut, 
au  contraire,  qu’il  se  défie  d’autant  plus 
de  lui-même,  que  les  nombreuses  analo- 
gies, mêlées  aux  différences  de  la  langue 
d’à  présent  et  de  celle  d’alors,  lo  placent 
sur  une  pente  glissante  et  l’exposent  sans 
cesse  à la  tentation  d cffacer  ces  derniè- 
res. C’est  peut-être  là  la  cause  principale 
des  altérations  qu’a  subies  le  texte  de  nos 
grands  écrivains.  C’est  contre  elle  surtout 
que  nous  nous  tenons  en  garde.  En  ce 
qui  touche  l’œuvre  même  des  auteurs, 
le  fond  comme  la  forme  do  leurs  écrits, 
notre  devise  est  : Respect  absolu  et  sévère 
fidélité. 

Quant  à la  seconde  partie  de  la  tâche, 
aux  notes,  aux  secours  et  aux  moyens 
d’étude  qui  accompagnent  le  texte  des 
auteurs,  deux  mots  peuvent  résumer  nos 
vin. 
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intentions  et  la  nature  du  travail  : Utilité 
pratiqué  et  sobriété.  D’une  part,  rien 
n'est  omis  de  ce  qui  peut  aider  à mieux 
comprendre  et  connaître  l'auteur,  rieu 
de  ce  qui  peut  en  faciliter  l’étude  et  per- 
mettre d’en  tirer  parti , soit  pour  les 
recherches  historiques  et  littéraires,  soit 
pour  dresser  ce  que  nous  pouvons  appeler 
la  statistique  de  notre  langue  . et  pour 
en  montrer  les  variations,  en  dégager  la 
grammaire,  la  constitution  véritable,  de 
tout  ce  que  les  grammairiens  y ont  cru 
voirou  introduit  d’arbitraire  et  d’artificiel. 

Pour  que  la  collection  ait  de  1’unité, 
que  toutes  les  parties  de  ce  vaste  ensem- 
ble soient  conçues  et  exécutées  sur  un 
même  plan,  que  l’esprit  de  l’entreprise 
soit  partout  et  constamment  le  meme, 
nous  avons  demandé  à M.  Ad.  Régnier, 
membre  de  l’Institut,  et  obtenu  de  lui, 
qu’il  se  chargeât  de  la  diriger. 

Nous  ne  nous  arrêterons  pas  longue- 
ment ici  aux  détails  du  plan  qui  a été 
adopte,  et  nous  ne  ferons  qu’indiquer  en 
peu  de  mots  les  divers  secours  et  avanta- 
ges qu'offrent  ces  éditions  nouvelles  des 
grands  écrivains  de  la  France. 

Leur  principal  mérite,  nous  le  répétons, 
est  la  fidélité  du  texte,  qui  reproduit  les 
meilleures  éditions  données  par  l’auteur, 
ou , quand  l'auteur  n’a  pas  lui-même 
édité  ses  œuvres,  est  pris  aux  sources  les 
plus  authentiques  et  les  plus  dignes  de 
confiance. 

Au  texte  adopté  ou  ainsi  constitué,  on 
joint  les  variâmes,  toutes  sans  exception 
pour  les  écrivains  principaux;  pour  les 
autres,  un  choix  sera  lait  avec  guût. 

Au  bas  des  pages  sont  placées  des  notes 
explicatives  qui  éclaircissent  tout  ce  qui 
peut  arrêter  un  lecteur  d’un  esprit  cultivé. 


Après  la  pureté  et  l’intelligence  du 
texte,  c’est  l’histoire  de  la  langue  qui  sera 
le  grand  intérêt  de  la  collection.  Nous 
marcherons  dans  la  voie  que  nous  a 
ouverte  l’Académie  française  en  propo- 
sant pour  sujet  de  prix  un  lexique  de 
Molière  et  un  lexique  ae  Corneille.  A cha- 
que auteur  sera  joint  un  relevé,  par 
ordre  alphabétique,  des  mots,  des  tours 
et  des  locutions  qui  lui  sont  propres,  soit 
à lui-même,  soit  à son  époque,  et  en 
outre  de  tout  ce  qui  peut  servir  à éclai- 
rer le  vrai  sens  ou  l’origine  de  nos  idio— 
t soies  les  plus  remarquables.  La  réunion 
de  ces  lexiques  formera  un  tableau  fidèle 
des  variations  de  la  langue  littéraire  et  du 
bon  usage,  et  chacun  d'eux  en  particu- 
lier montrera,  par  la  comparaison  avec 
la  langue  que  nous  parlons  et  écrivons 
aujourd’hui , l’empreinte  qu’ont  laissée 
sur  notre  idiome  les  divers  génies  qui 
l’ont  illustré. 

Des  tables  analytiques  exactes  et  com- 
plètes, contenant  les  noms  propres,  et  de 
plus  les  noms  communs  relatifs  à des 
faciliteront 

Des  notices  biographiques  aideront  à 
mieux  apprécier  les  écrits  de  chaque  au- 
teur, en  les  plaçant  dans  leur  vrai  jour 
et  à leur  vrai  moment. 

Outre  cela,  en  tête  de  chaque  ouvrage 
de  prose  ou  de  poésie,  de  la  plupart,  au 
moins,  do  rapides  sommaires  en  feront 
l'histoire,  et,  s’il  y a lieu,  pour  les  pièces 
de  théâtre,  par  exemple,  la  suivront  jus- 
qu’à nos  jours. 

Enfin  nous  joindrons  au  texte  des  por- 
traits, des  fac-similé,  et,  quand  il  y aura 
lieu,  dos  gravures  diverses. 


usages,  des  institutions,  etc., 
les  re cherches. 


01VR AGES  EN  VENTE 

EN  VENTE  ! 

Corneille  \P.)  : OEutres , nouv.  édition 
revue,  par  M.  Ch.  Marty -Laveaux. 
Tomes  I à X.  Prix  de  chaque  vol.  7 50 
Cette  édition  formera  12  vol. 

Malherbe  : OEuvrcs,  nouv.  édit,  revue 
par  M.  Ludovic  L&lanne.  5 vol.  et  un 
aibum.  37  50 

Prix  de  chaque  voL  sôparém.  7 60 
L’album  séparément.  5 » 

Les  quatre  premiers  vol.  sont  en  vente. 

Racine  (Jean)  : Œuvres,  nouv.  édit,  re- 
vue par  M.  Paul  Mesnard.  t.  1.  7 50 

Cette  édition  formera  7 vol. 

Sévigné  (Mme  de)  : Lettres  de  Mme  de 
Sévigné,  de  sa  famille  et  de  ses  amis, 
recueillies  et  annotées  par  M.  M-  immer- 


011  EN  PRÉPARATION 

lié , de  l'Institut.  Tomes  1 à XI.  Prix 
e chaque  volume.  1 50 

Celte  édition  formera  12  vol. 

EM  PREPARATION  : 

Molière,  par  M A.  Soulié. 

Boileau,  par  M.  Caboche. 

La  Bruyère,  par  M.  Scnioii. 

La  Fontaine,  per  M.  Julien  Girard. 

Regnard,  par  M.  V.  Founul. 

Rets  (Mém.  du  card.  de),  par  H.  Sommer. 

MM.  les  souscripteurs  recevront  ÿrratui- 
lement,  avec  le  dernier  volume  de 
chaque  auteur  pour  lequel  ils  auront 
souscrit,  les  portraits,  cartes,  vues, 
fac-similé  qui  pourront  être  jointe  à 
ses  ipuvres. 
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PUBLICATIONS 

LITTÉRAIRES,  ARTISTIQUES,  HISTORIQUES,  PHILOSOPHIQUES, 
ET  DE  CONNAISSANCES  UTILES. 

FORMAT  I N * 8 . 


About  (Edm.)  : La  Vieille  Roche.  3 vol. 

I.  Le  Mari  imprévu.  1 vol.  & » 

II.  Vacances  de  la  Comtesse.  1 vol.  5 »* 

III.  Le  Marquis  do  Lanrose.  1 vol.  5 » 
Chaque  volume  se  veud  séparément. 

— Le  Progrès.  1 vol.  7 50 

— Madelon.  1 vol.  G >* 

Anonyme:  La  Vénétie  en  186t.  2 » 

Bigelow  (John)  : Lee  États-Unis  d'Amé- 
rique en  1863.  1 vol.  7 50 

Boéce.  La  Consolation  philosophique, 
trad.  en  prose  et  eu  vers,  avec  lo  texte, 
par  L.  Judicis  do  Miramlol,  1 vol.  7 50 
Ouvrage  couronné  par  l'institut. 
Boissier  (G.)  : Cicéron  et  ses  amis. 
1 volume.  7 50 

— Étude  sur  ta  vie  et  les  ouvrages  de 

Térentius  Varron.  1 vol.  7 50 

Ouvrage  couronné  par  l'Académie. 
Buffon  : Correspondance  inédite , recueil- 
lie par  M.  ftadault.  2 vol.  4 » 

Caro  : L'Idée  de  Dieu  et  ses  nouveaux  cri- 
tiques. 1 vol.  7 50 

Ouvrage  couronné  par  l’Académie. 
Chéruel  : Marie  Stuart  et  Catherine  de 
Médieis.  1 vol.  2 » 

— Saint-Simon  considéré  comme  histo- 
rien de  Louis  XIV.  1 vol.  7 50 

Comberousse  (A.  de):  Théâtre,  avec  no- 
tice de  J.  Janin.  3 vol.  gr.  in-8.  30  » 
Cournot  : Traité  de  l'enchaînement  des 
idées  fondamentales  dans  les  sciences  et 
dans  l'histoire.  2 vol.  15  » 

Crépet  (Eue.):  Us  Poètes  français,  chefs- 
d'œuvre  ae  la  poésie  française  depuis 
les  origines  jusqu’à  nos  jours,  avec  des 
noticespar J. Janin, etc. 4 v. in-8.  30  » 
Tome  I"  (Du  xil*  au  xvi*  s.)  7 50 

Tome  II  (De  Ronsard  A Boileau).  7 50 
Tome  III  (De  Boileau  à Lamartine). 7 50 
Tome  IV (Poètes  contemporains).  7 50 
Chaque  volume  se  vend  séparément. 
Quelques  exemplaires  sur  papier  de  Hol- 
lande. Le  vol.  1S  • 

Dargaud  (J.)  : Histoire  de  Jane  Grey. 

1 volume.  3 » 

Daumas  (le  général  E Les  chevaux  du 
Sahara  elles  mœurs  au  désert.  1 v.  7 50 
Demersay  (Alfred)  : Histoire  du  Para- 
guay. et  des  établissements  des  jésuites, 
avec  un  atlas.  — En  vente  : 

Le  tome  Ier  (grand  in-8).  1 vol.  10  » 
Le»  quatre  !•••  livraison»  de  l'allas. 
Chaque  livraison, 4 planches.  10  » 
Demogeot  : Tableau  de  la  littérature 
française  au  xvu*  siècle.  I vol.  6 » 


Duruy  (V.)  : Histoire  de  la  Grâce  ancien  ne, 
2 vol.  12  » 

Ouvrage  couronné  par  l’Acad.  française. 
— Introduction  générale  à l'histoire  de 

France.  1 vol.  5 » 

Eschyle  : L'Orestie,  trilogie  tragique, 
trad.  en  vers  par  P.  Mesnard.  1 vol.  5 » 
Faivre  (Ernest):  Œuvres  scientifiques  de 
Goethe  analysées  et  appréciées.  \ v.  7 50 
Faure  (J.  A.  Félix)  : Histoire  de  saint 
Louis.  2 vol.  (sous  presse). 

Flachat  (Eugène)  : Les  chemins  de  fer  en 

1862  et  en  1863.  1 vol.  6 * 

Fléchier  : Les  grands  jours  d'Auvergne 
avec  introduction  par  M.  Sainte-Beuve. 

1 vol.  7 50 

100  ex.  numérotés,  raisin  superfin.  15  » 

Fleury  (J.  A.)  : Histoire  <t  Angleterre 
(Ecosse,  Irlande,  possessions  anglaises) , 
jusqu’en  1863.  2 vol.  15  » 

Foucher  de  Careil  (le  Cte)  : Hegel  et 
Schopenhauer.  1 vol.  7 50 

Franqueville  (Ch.  de)  : Les  Institutions 
politiques,  judiciaires  et  administrati- 
ves de  l'Angleterre.  T édit.  1 vol.  7 60 
Fromentin  (Eug.)  : Dominique.  1 v.  6 » 
Tirage  à too  ex.  sur  pap.  de  Hollande. 
Fustel  de  Coulanges.  La  Cite  antique. 
2"  édition.  I vol.  7 50 

Ouvrage  couronné  par  l'Académie. 
Garnier  (Ad.)  : Morale  sociale.  1 v.  5 » 
Gobineau  (comte  A.  de)  : Trois  ans  en 
Asie  (1855  à 1858).  1 vol.  6 » 

Goethe  : Œuvres,  trad.  par  J.  Porch&t. 
10  vol.  60  » 

Tome  I : Poésies  diverses.  Pensées,  Divan 
oriental-occidental,  arec  le  commen- 
taire. 6 •* 

Tomes  II,  III,  IV  : Théâtre.  18  » 

Tome  V : Poèmes  ri  Hornann.  6 » 

Tome  VI  : Les  années  d' apprentissage  de 
Wilhelm  Meister.  6 » 

Tome  VII  : Les  années  de  voyage  de 
Wilhelm  Met tler  ; Opuscules.  6 ” 
Tome  VIII  : Mémoires.  6 ■ 

Tome  ix  : Voyages  en  Suisse  et  en 
Italie.  6 » 

Tome  X : Mélanges.  6 » 

Chaque  ouvrage  se  vend  séparément. 
Tirage  à IM  ex.  numérotes  sur  raisin 
superfin  collé,  l es  to  vol.  15  >» 

Voyez  plus  haut  Faivre. 

Gouraud  (Charles)  : Cornélie.  1 vol.  7 » 
Huet  (D.),  évôque  d’Avrauches  : Mémoi- 
res, traduits  par  M.  Ch.  Nisard.  Un  vo- 
lume. 4 « 

Lacroix  (Louis)  : Dix  ans  d'enseignement 
historique.  1 vol.  6 • 
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4 PUBLICATIONS  LITTÉRAIRES,  ARTISTIQUES,  ETC. 


La  Fontaine  (J.  de)  : Œuvres  inédites  de 
la  Fontaine,  recueillies  par  P.  Lacroix. 
1 vol.  . 7 50 

Lamartine  : Œuvres , édit,  illustrée  de 
21  grav.  sur  acier.  6 vol.  in-8.  38  » 
Premières  et  nouvelles  méditations  poé- 
tiques. l vol.  7 » 

Harmonies  et  recueillements.  1 vol.  7 » 
Jocelyn.  1 vol.  6 » 

Voyaqe  en  Orient.  2 vol.  12  » 

La  Chute  d'un  ange.  1 vol.  lti  » 

— Les  Girondins.  4v.  gr.  in-8.  24  » 

— Histoire  de  la  Turquie.  8 vol.  40  » 
Chaque  volume  se  vend  séparément.  $ ■ 

— Histoire  des  Constituants.  4 vol.  20  » 

Chaque  vol.  se  vend  séparément.  5 » 

— Histoire  de  la  Restauration.  8 vol.  con- 
tenant 32  portraits  sur  acier.  40  » 

Les  21  grav.  séparément.  7 » 

— Le  Tailleur  de  pierres  de  Saint-Point. 

1 vol.  4 » 

— Recueillements  poétiques,  édition  Ch. 

Gosselin,  1840.  1 vol.gr.  in-8.  3 50 

La  Rochefoucauld  : OEuires  inédites, 
recueillies  par  M.  de  Barthélemy.  1 v.G  >» 
La  Roque  (l'abbé  de)  : Lettres  inédites  de 
Jean  Racine  et  de  Louis  Racine , avec 
notices.  1 vol.  7 50 

Legrelle  (A.)  : Holberg  considéré  comme 
imitateur  de  Molière.  1 vol.  0 » 

Lenormant  (François)  : Histoire  des  mas- 
sacres de  la  Syrie.  1 vol.  1 * 

Littré  : Auguste  Comte  et  la  philosophie 
positive.  2*  édit.  1 vol.  9 » 

Magnin  (Ch.)  : Les  origines  du  théâtre 
moderne,  t.  I,  contenant  des  études  sur 
les  origines  du  théâtre  antique.  1 v.  8 » 
Martha  (C.)  : Les  Moralistes  sous  l'Em- 
pire romain.  1 vol.  6 • 

Ouvrage  couronné  par  l’Académie. 
Mazères  (E.)  : Comédies  et  souvenirs. 

3 vol.  21  » 

Nisard  (D.)  : Iss  Poêles  latins  de  la  déca- 
dence. 2*  édit.  2 vol.  7 50 

Nourrisson  : La  Philosophie  de  Leibnitz. 

1 vol.  7 50 

Ouvrage  couronné  par  l’Institut. 

Paganel  (C.),  Histoire  de  Frédéric  le 
Grand.  2*  édit.  2 vol.  in  8-  3 « 

Pallu  (Léopold)  : Histoire  de  l'expédition 
de  Cochinchine  m 1861.  I vol.  7 50 

— Relation  de  l'expédition  de  Chine  en 
1860.  1 v.  in*4br.  avec  atlas,  cart.  20  »■ 

Payen  : Précis  de  chimie  industrielle. 

2 vol.  et  atlas.  25  » 

— Précis  des  subst.  alimentaires.  1 v.  9 • 
Perrens  : Étienne  Marcel.  1 vol.  2 » 
Perrier  (Charles)  : Études  sur  les  beaux- 

arts  en  France  et  à l'étranger.  1 v.  b » 
Platon  : Œuvres  complètes,  trad.  par 
V.  Cousin.  13  vol.  78  » 

Pouillet  : Éléments  de  physique  expéri- 
mentale et  de  météorologie.  2 vol.  et 
atlas.  15  » 


Quicherat  (Jules)  : Histoire  de  Sainte- 
Barbe  (collège,  communauté,  institu- 
tion). 3 vol.  15  » 

Racine.  Voyez  La  Roque  (l'abbé  dé). 

Rio  (A.  F.)  : Essai  sur  l’histoire  de  l'es- 
prit humain  dans  l'antiquité. 2 v.  15  » 

— De  l’art  chrétien,  3 vol.  22  50 

Sainte  Beuve  : Port-Royal.  V édit.  5 v., 

plus  une  table  alphabétique.  40  ** 

La  table  analytique  et  alphabétique  se 
vend  séparément.  2 $0 

— Notice  sur  M.  Littré.  1 m 

Saintine  (X.  B.)  : La  seconde  vie.  — Réres, 

rêveries,  visions  et  cauchemars.  1 v.  6 » 

Saint-Simon  (le  duc  de)  : Mémoires  com- 
plets et  authentiques  sur  le  siècle  de 
Ixmis  XIV  et  la  Régence,  collationnés 
sur  le  manuscrit  original,  par  M.  Chè- 
ruel,  avec  notice  de  M.  Sainte-Beuve, 
table  alphab.,  portrait,  etc.  20  vol.  ac- 
compagués  des  Projets  de  gouvernement 
du  duc  de  Bourgogne,  1 vol.  126  » 

— Les  projets  de  gouvernement  du  duc  de 

Bourgogne  (attribués  à Saint-Simon), 
avec  introd.  et  notes,  par  M.  Mesnara. 
séparément.  6 » 

Voyez  plus  haut  Chéruel  : Saint- 
Simon  considéré  comme  historien  de 
Louis  XIV. 

Schiller  : Œuvres, trad.  nouv.  par  Ad.  Ré- 


gnier, de  l’Institut.  8 vol.  48  » 

Tome  I : Vie  de  Schiller.  Poésies.  6 • 
Tomes  II.  III  et  IV  : Théâtre.  18  • 
Tomes  V et  VI  : Œuvres  histor.  12  » 
Tomes  VII  : Mélanges  précédés  du  Vi- 
sionnaire.  a • 

Tome  VIII  : Esthétique.  6 » 


Chaque  ouvrage  sc  vend  séparément. 
Tirage  à 100  exemplaires  numérotés  sur 
raisin  superfin  collé  ; les  8 vol.  120  » 
Sénac  (l’abbé):  Christianisme  et  Civilisa- 
tion. 2 vol.  12  » 

Simon  (Jules)  : La  Liberté.  2 vol.  12  » 

Soulié  (Eud.)  : Recherches  sur  Molière  et 
sur  sa  famille.  1 vol.  7 50 

Sudre  (A.)  : Histoire  de  la  souveraineté. 

1 volume.  7 50 

Taine  (H.)  : Histoire  de  la  littérature  an- 
glaise. 4 vol.  30  *• 

Trémaux  (P.)  : Voyage  en  Égypte  et  en 
Éthiopie.  1 vol.  6 * 

— Voyage  au  Soudan.  1 vol.  6 » 

Trognon  (A.)  : Histoire  de  France.  Cinq 

volumes.  37  50 

Ouvr.  qui  a remporté  le  grand  prix  Gobert. 
Uiloa  (Général)  : Guerre  de  l'indépend. 

italienne  (1848-1849).  2 vol.  2 *» 

Wallon  : Jeanne  d'Arc.  2 vol.  12  *» 

Ouvr.  qui  a remporté  le  grand  prix  Gobert. 

— Richard  II  2 v.  15  » 

Wiesener  (L.)  : Marie  Stuart  et  le  comte 

de  Bothwell.  1 vol.  7 50 


Digitized  by  Google 


LIBRAIRIE  DE  L.  HACHETTE  ET  C,E 

Boulevard  Saint-Germain,  77,  à Paris. 


DICTIONNAIRES  DIVERS 


ÉTUDE  DÉS  LANGUES 

Dictionnaire  de  la  langue  française, 

contenant  la  nomenclature  la  plus  éten- 
due, la  prononciation  et  les  difficultés 
grammaticales,  la  signification  des  mots 
avec  de  nombreux  exemples,  et  les  sy- 
nonymes, l’histoire  des  mots,  depuis 
les  premiers  temps  de  la  langue  fran- 
çaise jusqu’au  seizième  siècle,  et  l’éty- 
mologie comparée;  par  M.  É.  Littré,  de 
l’Institut  2 vol.  très-grand  in-4°. 

Ce  dictionnaire  so  composera  d’environ 
25  livraisons.  Chaque  livraison  1160  p.l, 
coûte  3 fr.  50  c.  Les  douze  premières 
livraisons  sont  en  vente. 

Prix  de  la  première  partie  du  tome  pre- 
mier, comprenant  les  lettres  A,  B et  C, 
1 vol.  do  9 44  pages.  Broché.  22  » 

Dictionnaire  des  synonymes  de  la 
langue  française,  avec  une  introduc- 
tion sur  la  théorie  des  synonymes,  par 
M.  Lafaye , doyen  de  la  Faculté  des 
lettres  d’Aix.  2*  éd.  augmentée  d’un 
Supplément.  1 vol.  gr.  in-8"  de  1600  p. 
Broché.  20  » 

Ouvrage  qui  a obtenu  de  l'Institut  le  prix 
de  linguistique  en  1843  et  (858. 
Lecartonn.en  percaline  gaufrée  ne  paye  en 
sus  2 fr.  25,  lademl-rel.  en  chagrin,  4 » 
Le  Supplément  séparément,  br.  6 » 

Dictionnaire  raisonné  des  difficultés 

fframmati cales  et  littéraires  de  la 
angue  française,  3*  éd.,  revue  d’après 
le  nouveau  Dictionn.  de  l’Acad.  et  les 
travaux  philologiques  les  plus  récents; 
par  M.  Ch.  Marty-Laveaux , élève  de 
l’École  des  chartes.  1 v.gr.  in-8a,  br.  5 » 
La  rel.  percaline  se  paye  en  sus,  t 50 
Autorisé  par  le  Conseil  de  llnstr.  publ. 

Dictionnaire  français-latin,  composé 
sur  le  plan  du  Dictionnaire  latin-fran- 
çais et  tiré  des  auteurs  classiques  la- 
tins pour  la  langue  commune,  des  au- 
teurs spéciaux  pour  la  langue  technique, 
des  Pèresde  l’Eglise  pour  la  langue  sacrée 
et  du  Glossaire  de  Du  Cange  pour  la 
langue  du  moyen  fige;  par  M.  L.  Qui- 
cberat,  de  l’Institut.  1 v.  gr.  in-8D. 
Cartonné  en  toile,  9 • 

Rélié  en  basane,  10  » 

Autorisé  par  le  ministre  de  l'instruction 
publique. 


Dictionnaire  latin -français,  rédigé 
sur  un  nouveau  plan,  où  sont  coor- 
donnés, révisés  et  complétés  les  travaux 
de  Robert  Estienne,  de  Gessner,  de 
Scheller,  de  Forcelin  et  de  Freund, 
et  contenant  plus  de  1500  mots  qu’on  ne 
trouve  dans  aucun  lexique  publié  jus- 
qu'à ce  jour;  par  MM.  L.  Quicherat  et 
Daveluy;  suivi  d’un  Vocabulaire  latin- 
français  des  noms  propres  de  la  langue 


lahne,  par  M.  L.  Quicherat.  I vol.  grand 
in-8“. 

Prix,  cartonné  en  toile,  9 ■ 

Relié  en  basane.  10  » 

Autorisé  par  le  Conseil  de  l’instr.  publ. 
Le  Vo  titulaire  séparément,  br.  2 » 

Cartonné.  3 » 

Addenda  lexicis  latinis,  par  M.  L.  Qui- 
cberat,  1 v.  grand  in-8,  broché.  7 50 


Thésaurus  poeticus  linguœ  latinœ, 

dictionnaire  prosodique  et  poétique  de 
la  langue  latine,  con  tenant  tous  les  mots 
employés  par  les  poètes  ; par  M.  L.  Qui- 
cherat, 1 vol.  gr.  in-8°  do  1350  pages. 

Cartonné  en  toile,  8 * 

Relié  en  basane,  9 » 

Autorisé  par  le  Conseil  de  l'instr.  publ. 

Dictionnaire  grec -français,  ouvrage 

composé  sur  un  nouveau  plan,  où  sont 
coordonnés  les  travaux  de  Henri  Es- 
tienne, de  Schneider,  de  Passow  et  des 
meilleurs  lexicographes;  par  M.  C. 
Alexandre,  de  l’Institut.  Il*  édit,  re- 
fondue par  l'auteur.  1 vol.  de  1650  p. 
gr.  in-8. 

Cartonné  en  toile,  15  » 

Relié  en  basane,  16  ■ 

Autorisé  par  le  Conseil  de  l’instr.  publ. 

Dictionnaire  français-grec,  composé 

sui  le  plan  des  meilleurs  dictionnaires 
français-latin,  enrichi  d’une  table  des 
noms  irréguliers,  d’une  table  très- 
complète  des  verbes  irréguliers  ou  dif- 
ficiles, et  d’un  vocabulaire  des  noms 
propres,  par  MM.  C.  Alexandre,  Plan- 
che et  Defauconpret.  1 vol.  in-8. 
Cartonné  en  toile,  15  > 

Relié  en  basane,  1«  » 

Autorisé  par  le  Conseil  de  l’instr-  publ. 
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HISTOIRE  ET  GÉOGRAPHIE 

Dictionnaire  universel  d'histoire  et 
de  géographie,  contenant  : 1*  lUis- 
toire  proprement  dite  : Résumé  do 
l’histoire  de  tous  les  peuples  anciens 
et  modernes,  avec  la  série  chronolo- 
gique dos  souverain»  de  chaque  Etat: 
— Notices  sur  les  institutions  publiques, 
sur  les  assemblées  délibérantes,  sur  les 
congrégations  monastiques  et  les  ordres 
de  chevalerie;  sur  les  sectes  religieu- 
ses, politiques  et  philosophiques;  sur 
les  grands  événements  historiques,  tels 
que  guerres,  batailles,  sièges,  journées 
mémorables,  conspirations,  traités, 
conciles,  etc.  2*  la  Biographie  univer- 
selle : Personnages  historiques  de  tous 
les  pays  et  de  tous  les  temps,  avec  la 
généalogie  des  maisons  souveraines  et 
des  grandes  tamdles; — Saints  et  mar- 
tyrs, avec  les  jour»  de  leur  fête;  — 
Savants,  artistes,  écrivains,  avec  l'indi- 
cation de  leurs  travaux,  de  leurs  décou- 
vertes, de  leurs  systèmes,  ainsi  que 
des  meilleures  éditions  et  traductions 
de  leurs  écrit».  3P  la  Mythologie  : 
Notices  sur  les  divinités,  les  héros  et 
les  personnages  fabuleux  de  tous  les 
peuples,  avec  les  diverses  Interpréta- 
tions données  aui  principaux  mythes 
et  aux  traditions  mythologiques;  — 
Articles  sur  les  religions,  cultes  et  rites 
divers;  sur  les  fêtes,  jeux,  cérémonies 
publiques;  sur  les  mystères,  ainsi  que 
sur  les  livres  sacrés  de  chaque  nation. 
4°  Iji  Géographie  antienne  et  moderne: 
Géographie  comparée,  faisant  connaître 
les  divers  noms  de  chague  pavs  dans 
l’antiquité,  au  moyen  âge  et  dans  les 
temps  modernes;  — Géographie  physi- 
gue  et  politique,  avec  les  dernières 
divisions  administratives  et  la  popula- 
tion, d’après  les  relevés  officiels:  — 
Géographie  industrielleet  commerciale, 
indiquant  les  productions  de  chaque 
contrée;  — Géographie  historique, 
par  M.  Bouille!.  Ouvrage  recommandé 
par  le  Conseil  de  l’instruction  publique, 
et  approuvé  par  Mgr  l’Archevêque  de 
Paris.  Nouvelle  édition,  entièrement 
refondue.  Un  vol.  de  2040  pages  grand 
in-8.  Broché.  21  » 

Le  carton  nage  en  percaline  gaufrée  te  paye 
en  tut  '1  fr.  25;  la  demi-reliure  en  cha- 
grin, 4 fr.;  la  demi-reliure  en  chagrin 
avec  tranches  et  gardes  peigne»,  5 Ir. 

Atlas  universel  d’histoire  et  de  géo- 
graphie. contenant  : I.  La  Chronolo- 
gie :»Concordance  des  principales  ères 
avec  les  années  avant  et  après  Jésus- 
Christ  ; table  des  archontes  d’Athénes. 
des  consuls  de  Rome  ; catalogue  des 


saints,  calendriers;  et  tables  chrono- 
logiques universelles  comprenant  tous 
les  faits  de  l'histoire  universelle.  — H.  La 
Généalogie  : tableaux  généalogiques 
des  dieux  et  de  toutes  les  familles  histo- 
riques de  l'antiquité  et  des  temps  mo- 
dernes. Cette  deuxième  partie  est  suivie 
des  éléments  de  l’art  héraldique,  avec  : 

1°  neuf  planches  de  blason  coloriées; 
2"  une  planche  coloriée  de»  principaux 
ordres  de  chevalerie  ou  décorations  avec 
la  nomenclature,  l'origine  historique 
et  l'explication  «les  insignes;  3Q  deux 
planches  coloriées  de  pavillons  des 
principales  puissances.  — 111.  La  Géo- 
graphie : HH  caries  gravées  et  co- 
loriées faisant  connaître  la  géogra- 
phie physique  et  historique  de  tous 
les  pays  du  inonde  avec  des  tables 
explicatives  indiquant  les  ressources 
commerciales  et  industrielles,  les  divi- 
sions administratives  et  religieuses  de 
chaque  pays,  par  M.  Bouillet. — Ouvrage 
formant  le  complément  du  Diction- 
naire universel  d'histoire  et  de  géogra- 
phie, du  même  auteur.  1 vol.  grand 
lu -8.  tyroebé.  30  » 

Le  cart.  en  p«  rcaliue  gaufrée  se  paye  en 
sus  2 fr.  75;  la  demi-reliure  eu  cha- 
grm,  4 fr.  50;  la  demi -reliure  en  cha- 
grin avec  tranches  et  gardes  pei- 
gnes. b fr.  50  c. 

Le  même  ouvrage  sans  les  douze 
planches  de  l’art  héraldique.  Br.  21  » 
Le  cartonnage  en  percaline  gaufrée  se  paye 
en  sus  2 fr.  25  ; la  demi-reliure  en  cha- 
grin, 4 fr.  ; la  demi  reliure  en  chagrin 
avec  tranches  et  gardes  peignes,  5 fr. 

Dictionnaire  des  antiquités  chré- 
tiennes, contenant  le  résumé  de  toutee 
qu’il  est  essentiel  de  connaître  sur  les 
origines  chrétiennes  jusqu’au  moyen 
Age  exclusivement,  savoir  : I.  Etude 

DES  MŒURS  ET  COUTUMES  DES  PREMIERS 

chrétiens.  !•  Vertu»,  travaux,  profes- 
sions, luttes,  épreuves,  vicissitudes 
diverses  pendant  les  six  premiers  siè- 
cles ; 2°  Culte,  liturgie,  hiérarchie, 
discipline,  symbolisme;  3*  Institutions 
relatives  à là  vie  cléricale,  religieuse, 
monastique,  à l’assistance  fraternelle, 
à l’instruction;  prédication,  écoles,  bi- 
bliothèques, etc.  — II.  ÉTUDE  DES  MO- 
NUMENTS figurés.  1°  Architecture  : 
Son  origine  et  ses  premiers  essais  dan» 
les  catacombes,  églises  souterraines, 
cryptes,  cubicula,  etc.;  architecture  en 
plein  air:  oratoires,  basiliques,  baptis- 
tères , etc.;  monuments  funéraires , 
cimetières,  loculi , sarcophages,  etc.; 
2“  Iconographie  : Antiquité  et  culte 
des  images;  explication  archéologique 
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et  morale  de  tous  les  sujets  histori-  | 
ques  et  symboliques  retracés  par  les 
arts  d'imitation  dans  les  monuments 
de  toute  sorte,  etc.;  3°  Epigraphie: 
Notions  générales;  caractères  spéciaux 
des  inscriptions  chrétiennes,  leur  ap- 
plication a l’apologétique  catholique; 
Numismatique  : Énumération  des  si- 
gnes de  christianisme  graduellement 
Introduits  dans  la  monnaie  publique 
depuis  le  quatrième  siècle  jusqu’à  la 
chute  de  l’empire  d’Orient.  — III.  Vê- 
tements et  meubles.  1*  Vêtements  des 
apôtres  et  des  premiers  chrétiens  ; vête- 
ments des  clercs  dans  la  vie  privée, 
dans  les  fonctions  sacrées;  articles  spé- 
ciaux sur  chacun  de  ces  vêlements; 
2*  Meubles,  instruments,  ustensiles 
divers  pour  Ttisage  de  la  liturgie, 
pour  la  vie  commune*  etc.  — IV.  His- 
toire littéraire  de  chacune  des  par- 
ties de  l’archéologie  chrétienne,  cita- 
tions exactes  de  tous  les  auteurs  qui  les 
ont  traitées  ex  professo  ou  incidem- 
ment; Indication  de  toutes  les  sources, 
y compris  les  découvertes  les  plus  ré- 
centes, etc.  ; par  M.  Y abbé  Martigny , 
curé-archi prêtre  de  Bagê,  chanoine 
honoraire  de  Belley,  membre  de  l’Aca- 
démie romaine-pomificale  de  la  reli- 
gion catholique,  de  la  Société  impé- 
riale des  antiquaires  de  France,  etc. 
Ouvrage  accompagné  de  250  grav. 

1 vol  grand  in-8.  Broché.  15  » 
Le  cartonnage  en  percaline  se  paye  l fr.50; 
la  demi-reliure  en  chagrin,  tranches  jas- 

Eées,  3 fr.  : la  demi-reliure  en  chagrin, 
anches  et  gardes  peignes,  4 fr. 

Dictionnaire  universel  des  contem- 
porains, contenant  toutes  les  personnes 
.notables  do  la  Frauce  et  des  pays  étran- 
gers, avec  leurs  noms,  prénoms,  sur- 
noms et  pseudonymes,  le  lieu  et  la  date 
de  leur  naissance,  leur  famille,  leurs 
débuts,  leur  profession , leurs  fonctions 
successives,  leurs  grades  et  titres , 
leurs  actes  publics,  leurs  œuvres, 
leurs  écrits  et  les  indications  biblio- 
graphiques qui  s’y  rapportent , les 
traits  caractéristiques  ue  leur  talent, 
etc.  Ouvrage  rédigé  et  tenu  à jour 
avec  le  concours  d'écrivains  et  de 
savants  de  tous  les  pavs , par  M.  G.  Ya- 
pereau,  ancien  élève  de  l’Ecole  normale, 
ancien  professeur  de  philosophie,  avocat 
à la  Cour  impériale  de  Paria,  3*  édit. 

1 vol.  grand  in-8.  Broché.  25  » 
Le  cartonnage  en  percaline  gaufrée  se  paye 
en  sus  2 fr.  25  ; la  demi -reliure  en  cha- 
grin.*; fr.  ; la  demi-reliure  en  chagrin 
avec  tranches  et  gardes  peignes,  5 fr. 

Le  Suftilément  de  la  I”  édition  et  celui 
(le  la  2«  édition  se  vendent  chacun  1 fr.  50. 


Dictionnaire  des  communes  de  la 
France,  contenant  pour  chaque  com- 
mune la  division  administrative,  lapo 
pulation,  la  situation  géographique,  l’al- 
titude; la  distance  des  chefs-lieux  de 
canton,  d'arrondissement  et  de  dépar- 
tement; les  bureaux  de  poste,  les  sta- 
tions et  correspondances  des  chemins 
de  fer  et  le  bureau  télégraphique;  la 
cure  ou  succursale  ; l’indication  de  tous 
les  établissements  d’utilité  publique  ou 
de  bienfaisance;  tous  les  renseigne- 
ments administratifs,  judiciaires,  ecclé-  „ 
siastiques,  militaires,  maritimes;  le 
commerce,  l'industrie;  l’agriculture; 
les  richesses  minérales;  la  nature  du 
terrain;  enfin  les  curiosités  naturelles 
ou  archéologiques;  les  collections  d’ob- 
jets d’arts  ou  de  sciences;  avec  la  des- 
cription détaillée  de  tous  les  cours d* eau, 
de  tous  les  canaux,  de  tous  les  phares, 
de  toutes  les  montagnes,  et  des  notices 
géographiques,  administratives,  statis- 
tiques sur  les  89  dé[»artemcnts,  une 
introduction  sur  la  France,  etc.;  par  « 
Adolphe  Joanne,  avec  la  collai oration 
d’une  société  d’archivistes,  de  géogra- 
phes et  de  savants.  1 vol.  grand  in-8 
de  2430  p.,  imprimé  sur  deux  colonnes. 
Broché.  20  » 

Le  cartonnage  en  percaline  gaufrée  se  paye 
en  sus  a fr.  25;  et  la  demi-reliure  en 
chagrin,  4 fr. 


DICTIONNAIRES  ENCYCLOPÉDIQUES 

Dictionnaire  universel  des  sciences, 
des  lettres  et  des  arts,  compre- 
nant : I*  Pour  les  sciences  : 1.  Les 
sciences  métaphysiques  et  morales.  Reli- 
gion et  théologie  naturelles;  psychologie, 
logique,  morale;  éducation;  droit  et  lé- 
gislation, administration,  économie  poli- 
tique.— 11.  Les  sciences  mathématiques. 
Mathématiques  pures:  Arithmétique, 
algèbre . géométrie  ; Mathématiques 
appliquées;  Mécanique,  astronomie, 
génie,  art  militaire,  marine;  calcul 
des  probabilités,  assurances,  tontines, 
loteries,  arpentage  et  géodésie;  métro- 
logie (mesures,  poids  et  monnaies), 
etc.  — III.  Les  sciences  physiques  et 
les  sciences  naturelles.  Physique  et 
chimie;  minéralogie  et  géologie;  bota- 
nique, zoologie,  «anatomie,  physiologie. 
— IV.  Les  sciences  médicales.  Médecine, 
chirurgie,  pharmacie  et  matière  médi- 
cale: art  vétérinaire.  — V.  Lesrciençftr 
occultes.  Alchimie,  astrologie,  magie, 
sorcellerie,  etc.—  2°  Pour  les  lettres: 
I.  La  grammaire.  Grammaire  générale, 
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linguistique,  philologie.—  II.  La  rhéto- 
rique. Genre  oratoire,  genres  didacti- 
que, épistolaire,  etc.  ; figures,  tropes. 
— 111.  La  poétique.  Poésie  lyrique, 
épique,  dramatique,  didactique,  etc.; 
rosodic.  — IV.  Le»  études  historiques, 
ormes  diverses  de  l’histoire,  histoire 
proprement  dite,  chronique,  mémoires, 
etc.  ; chronologie,  archéologie,  paléo- 
graphie, numisQiatique,  blason;  géo- 
grajihie  théorique,  ethnographie , statis- 
tique. — 3“  Pour  les  arts:  1.  Les 
beaux -art s et  les  arts  d agrément.  Des- 
sin, peinture,  gravure,  lithographie, 
photographie;  sculpture  et  statuaire; 
architecture;  musique,  danse  et  cho- 
régraphie ; gymnastique  ; escrime  , 
équitation,  chasse,  pèche; jeux  divers, 
jeux  d’adresse,  jeux  de  ha?ard,  jeux  de 
combinaison.  — II.  Les  arts  utiles. 
Arts  agricoles  : Agriculture,  silvicul- 
ture,  horticulture;  Arts  métallurgiques; 
extraction  et  travail  des  métaux  et  des 
minéraux;  Arts  industriels:  Arts  et 
métiers  fabriques  et  manufactures, 
produits  chinuques;  professions  com- 
merciales: Négoce,  banque,  change, 
etc.  ; — avec  l'explication  et  l’étymo- 
logie de  tous  les  termes  techniques, 
l’histoire  sommaire  de  chacune  des 
rincipalcs  branches  des  connaissances 
umaines,  et  l’indication  des  principaux 
ouvrages  qui  s’y  rapportent;  rédigé, 
avec  la  collaboration  d’auteurs  spéciaux, 
par  M.  Bouillet.  Nouvelle  édition.  Ou 
vrage  dont  l’introduction  dans  les  éco- 
les est  autorisée  par  le  ministre  «le 
l’instruction  publique.  1 beau  volume 
de  1750  pages,  grand  in-8,  pouvant  se 
diviser  en  deux  parties.  Broché.  21  • 

Le  cartonnage  en  percaline  gaufrée  se  pave 
en  sus  2 Ir.  25;  la  demi-reliure  en  cha- 
grin, 4 fr  ; la  demi-reliure  en  chagrin 
avec  tranches  et  gardes  peignes,  5 fr. 

Dictionnaire  des  sciences  philoso- 
phiques, publié  par  une  société  de 
professeurs  de  philosophie  et  de  sa- 
vants, sous  la  direction  de  M.  Ad. 
Franck,  membre  de  l’Institut,  profes- 
seur au  Collège  de  France.  6 forts  vol. 
in-8,  brochés.  55  » 

La  demi-reliure  en  chagrin  se  paye  12  fr. 


Dictionnaire  de  l’économie  politique, 

contenant  l’exposition  des  principes  de 
la  science,  l'opinion  des  écrivains  qui 
ont  le  plus  contribué  à sa  fondation  et 
à ses  progrès,  la  bibliographie  générale 
de  l’économie  politique  par  noms  d’au- 
teurs et  par  ordre  de  matières,  avec 
une  notice  biographique  et  une  appré- 
ciation raisonnee  des  principaux  ouvra- 
ges. Ouvrage  publié  par  une  société 
d’économistes  et  de  savants,  sous  la 
direction  de  MM.  C.  Coquelin  e t Guil- 
laumin. 2*  édition.  2 vol.  grand  in-8, 
imprimés  sur  deux  col.  Broché.  50  » 
La  demi-rel.  en  chagrin  se  paye  en  sus  7 f- 

Dictionnaire  universel  de  la  vie  pra- 
tique à la  ville  et  à la  campagne, 

contenant  toutes  les  notions  d’utilité 
générale , tous  les  renseignements 
usuels  et  toutes  les  applications  jour- 
nalières, en  matière:  1°  de  religion, 
d’éducation,  de  conduite  dans  la  vie 
et  do  savoir-vivre;  2“  de  droit  et  de 
législation,  d’administration  publique, 
de  placement  de  fonds  et  d’assurances  ; 
3°  de  médecine,  d’hvgiène  et  d’art  vé- 
térinaire; V’d’agricuîture. de  silviculture 
et  d’horticulture,  d’arpentage,  de  levé 
de  plans  et  de  drainage;  5°  d’industrie 
etde  commerce;  6°  d’économiedomesti- 
que,  de  cuisine,  d’ameublement,  d’ha- 
billement, de  ménage;  7°  d’exercices 
de  corps,  de  chasse , de  pèche  et  de  jeux 
de  toute  espèce.  Ouvrage  rédigé  avu* 
le  concours  d’ecclésiastiques,  de  juris- 
consultes, d'économistes,  de  médecins, 
de  vétérinaires,  d agronomes,  d'inge- 
nieurs,  d’hommes  de  lettres  et  de  sa- 
vants; par  M.  Belèze.  ancien  élève  de 
l’Kcoie  normale  supérieure.  2*  édition. 
1 volume  grand  in-8  de  1800  pages, 
imprime  en  petits  caractères  et  sur  deux 
colonnes.  Broché.  21  *» 

Le  cartonnage  en  percaline  gaufrée  se  paye 
en  sus  2 fr.  25;  la  demi- reliure  en  cha- 
grin. 4 fr.;  la  demi-reliure  en  chagrin 
avec  tranches  et  gardes  peignes,  5 fr. 

Dictionnaire  des  noms  de  Baptême. 

par  M.  Beleze , ancien  élève  de  l ficok* 
normale.  1 vol  in-8.  Broché.  5 » 
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